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DICTIONNAIRE 

ttacuraw.  HIST0RI81E,  UWBIMTV.  I\I)1STR1EL  ET  CMHMUL 

DE  TOUTES  LES  COMMUNES 

DE  LA  FRANCE 

ET  UE  PLIS  DE  ÎOJKUI  BASERA  ES  DÉPENDANT. 


coMTBirAjrr  : l'iumu  rr  LA  desceiptior  de  toute*  les  ville*  de  ru ance  , Ainsi  que  l'archéologie  , la  biographie,  la  bibliographie  « 

I.’aRMOEIAL  COLORIÉ  DU  TUUl,  BOURGS,  TILLAGES,  CHATEAUX,  TTC.  ; 

BT  INDIQUA  MT  POV1  CXAQDB  CO  K SH  U MIS  r,r  SON  FRANÇAIS  fT  LE  ION  LA  Tin  SOLS  LEQUEL  ELLE  ÉTAIT  AUTREFOIS  DÛlOSÙ  î LA  PROVINCE  ET 
UtE  DiniuSTU  JURIDICTIONS  AUXQUELLES  ELLE  APPARTENAIT  AYANT  LA  RÉVOLUTION  ; BON  ORIGINE  ET  LEE  * AISEMENT*  HIBTORlQtES  QUI 
•’t  RATTACHENT;  U NOM  DU  CANTON  ET  LA  DISTANCE  DE  LA  COMMUNE  AU  CHEF-LIEU  o' ARRUR  DISStME  NT  \ LEE  CURES  J LA  POPULATION 
d'aFEL»  LE  DERNIER  RECXNEXMEMT  J LES  BUREAUX  ET  RELAIS  DE  POSTE  ET  LEUR  DISTANCE  DE  PARIE  I LE»  CITE*  o’ ÉTAPE  ! LA  FORMATION  GÉOLOGIQUE 
OU  LE  TXRRAI ■ SUR  LEQUEL  LA  COMMUNE  VsT  ASSISE;  LIS  NuM»  DES  HOMMES  QUI  *E  SONT  RENDUE  ILLUSTRES  DANS  LES  CAMPS,  PANS  LIS  SOIN C18,  IA 
LITTÉRATURE,  LIS  RRAUX-ARTS  ST  l'inDUSTRIE  J |.' ARCHEOLOGIE  DES  EDIFICES  CIVILS  ET  RELIGIEUX;  LES  III  E»  PITTORESQUES  ET  LES  BUTS  d’eXCURSIONB 
QCOmMT  LES  ENTlEORs;  LES  DIFFLBENT8  OENBES  u'iNUt  STRIE  ET  DR  COMMERCE;  LIS  MANUFACTURES  , FABRIQUES,  USINES,  MINES  ET  CARRIÈRES 
EXPLOITEES  ; LES  POIRES  RT  MARCHES  ; LA  SITUATION  FT  l’aNALTER  DES  SOURCES  o'iAtT  MINERALES  ET  THERMALES  ! LES  PHASES  IT  FANAUX  ; L’ETA* 
NLIMFMENT  l>*  LA  MARIE  DE  TOC»  LE»  PORTS  DE  L’OCEAN  J ENFIN  LA  BIBLIOGRAPHIE  , COMPRIMANT  LES  TITRES  DR  TOI  S LES  OUVRAGES  PUBLIÉE  SUR 
CHAQUE  VILLE,  BOURG  OU  VILLAGE,  SUR  CHAQUE  PROVINCE  ET  SCR  CHAQUE  DEPARTEMENT. 
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AVIS  AU  RELIEUR  POUR  LE  PLACEMENT  DES  GRAVURES 


(U  IITU  N LA  AAAVmv  DOTT  tOUJOIllS  #T»1  Pt  iCI  DU  COtt  DI  LA  Mtllil 


N* 

1. 

Titre  gravé,  vue  de  Nantes. 

PapAi. 

N*  H. 

Vue  du  Havre 

l'tfri 

190 

N" 

2. 

Armes  coloriées  des  villes. 

N"  42. 

Vue  d’Hyères 

218 

N" 

3. 

Idem- 

K°  4 S. 

Château  de  Josselin. 

263 

4. 

Idem. 

N»  «4. 

Cathédrale  de  Laon. 

305 

N* 

R. 

Idem. 

N"  48. 

Cathédrale  de  Lyon. 

430 

N* 

6. 

Château  de  Ferrières. 

18 

N°  10. 

Château  de  Maintonon. 

462 

7. 

Vue  de  Fougères. 

01 

N"  47. 

Vue  de  Marseille. 

511 

K* 

8. 

Vue  de  Fourvoirie. 

04 

N»  48. 

Cathédrale  de  Metz. 

576 

N” 

». 

Vue  de  Gien. 

128 

N*  19. 

Vue  de  Mont-d’Or-les~Klain*. 

640 

K" 

10. 

Vue  de  Grenoble. 

160 

N°  20. 

Le  Mont-Saint-Michel. 

683 

Les  gravures  qui  onl  été  distribuées  avec  les  précédentes  livraisons,  et  qui  ne  sont  pas  indiquées  dans  cet  avis  au  relieur, 
appartiennent  au  troisième  volume,  qui  contiendra  43  planches. 
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Histoire  des  Communes  et  dis  Villes  de  Fiance,  pae  Girault  de  Saint-Fargkal. 


jn«rUii. 


maïutifT* 


nur)i. 


P«H».  — Ty*.  Lmiiidh  M C««p.,  r+4  Damitit».  J. 

Digitized  by  Google 


Digitized  by  Google 
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DICTIONNAIRE 

CÉOGRAPIIIOIE,  HISTORIEE,  AIIÏIMSTHATIF,  INDl'STRIEL  ET  C01ÏEACIAL 

DK  TOl'TF.S  LES  COmiC  NF.S 


DE  LA  FRANCE. 


FA  , AtuU  (Ijnçnndoc),  arr.  et  à ii  k ] F ARAS.  'p.  H.-Ciaronn*  ■ I^ngiinlor).  arr. 
de  l.immn.  canl.  de Quillan.  [?}drCouùi.  l’np.  ; H a 99  k.  de  SM^audetu,  canl.  el  de  l’Idc- 
OSA  h.  - Camcrr'.dr  pp*  . «n-Uodon.  Pop.  876  b. 

f’ABAS,  *(i.  Artègt  , I.iupirtior).  arr.  rl  a j KAHAS.  \$.  Tarn,  rnmm.  d'AmUalet,  S 
15  k.  dr  SMdrom,  canl  de  St»-Cruu,  g*  d<  d'Allan. 

St-lixirr.  Pop.  f .181  h.  j F ARAS.  vg.  Tarn^t-Caroanr  (Languedoc). 


arr.  rl  à 36  k.  di-  (l.i^irl-Snrra»iu.  cant.  el  [.J 
• ! < Iriaolkf.  Pop  SM  h* 

FABKAS.  Ar  /x  tir  (Ijtngucdix  arr.  el 
H 13  k.  de  IJirgriilin  . canl.  de  Ihurtl*.  ^ 
d \iilmta-%.  Pop.  511  h. 

FABUFOl'ES,  Forum  Donulii,  |ijj  Hérault 


I 
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FAGX1F.BES. 


FAIS  AXS  (Ile  de»). 


FALAISE 


(Languedoc),  arr.,  caut.,  CT  «-'t  à 13  k.  de  Mont- 
pellier. VJT.  Pop.  1 ,060 1».  — Suivant  Ménard, 
auteur  d’une  histoire  de  Nîmes,  qui,  sur  ce 
point,  n'est  pas  d'accord  avec  d’ An  ville,  Fa- 
brrgucs  occupe  l'emplacement  de  Forum  Du- 
mitii,  mentionné  dans  les  Itinéraires.  — foire 
le  15  oct. 

Bibliographie.  Pustun(de)JVMW(rf  sur  la 

situation  du  Forum  Domitii  (Hoc.  de  la  soc. 

rojr.  des  fritures  de  Monlpdilier,  1730). 

FABRKZAX,  vg.  Aude  (Languedoc),  arT.  et 
à 29  k.  de  Narirntinr,  cant.  et  rJj  de  Lé/iguan. 
Pop.  1,239  h.  — Il  est  situé  dans  un  territoire 
fertile  en  s ins  estimé»,  au  pied  du  moût  Ataric, 
sur  la  rive  gauche  de  l’Orhieu.  C’était  autrefois 
une  place  forte  qui  fut  frise  par  les  habitant* 
du  Narbonne  «n  1382;  ou  y voit  encore  une 
tour  élevée  et  îles  restes  de  fortifications.  — 
L'église  paroissiale  est  uu  édifice  du  xiv*  siècle, 
où  l'un  remarque  «le  curieuses  sculptons  en 
bois  représentant  la  nativité  de  Jésus-Christ. 
— Foire  le  13  janv . 

F ABRHJt* E-  DE-L  A -FORÊT  (la),  vg.  //.- 
t ienne,  enmm.  de  St-Brire,  CT  de  St-Junien. 

FALIIES,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.,  cant.. 
R3  et  à 6 k.  de  Lille.  Pop.  2,047  h.  — Fabrique 
de  sucre  indigène. 

FACHIX  . vg.  Ni  ivre,  connu.  <k-  Ghàtcau- 
Chinm-Campagnc,  SI  de  Chàlcau-Chmon. 

FADAIXV1LLK,  vg.  f «re-er-Loirilkauce}, 
aiT.  et  à 17  k.  de  Dreux,  cant.  et  Où  de  Ckà- 
t«iuüi*uf-i,»-'lhioHîiaU.  Pop.  70  h. 

FA  Ci  F.  (la),  vg  „Aude  (Languedoc),  arr.  et  à 
27  k.  de  Costclnaudary,  cant.  de  Belpech,  E 
de  Salles-sur-THers.  Pop.  393  h. 

F AGE  (la),  vg.  Corrèze  (Limousin',  arr.  ri 
436  k . de  Tulle,  cant.  Je  Lapleau,  E d’Egle- 
tous.  Pop.  586  h. 

FAGE  (la),  'g.  H .-Garonne,  nunitt.  de  Dre- 
mil le-l.i- Page,  CT  de  Toulouse. 

FAGE,  vg.  Lot,  curuni.  de  Luzceh,  Ede 
Casld  franc. 

FAGE,  vg.  Ia»/,eomm.<feSl-Martiii-dc-Vers, 
(S  de  Pélacuy. 

FAGE  (la),  vg.  fjozire , enmm.  d’Arxcnr, 
CT  de  Chàtreuneuf-dc-Randon. 

FAGE  (la),  vg.  Lozère,  comin.  de  Sl-F.lien- 
nc-du-Valdonucs,  CTde  Mende. 

FAGE-HONTIVF.HXCH’X  la),  vg.  Lozère 
(Languedoc),  arr.  et  à 33  k . île  MarvrjoU,  caut. 
de  Fournel*.  CT  de  St-ChrU,  Pop.  806  h. 

FAGE-ST-JVUEX.  vg.  Lozère  ( langue- 
doc  ),  arr.  et  à 37  k.  de  Marvejol*,  cant.  et  S 
de  St-Chelv.  Pop.  494  h. 

F AG  ET  (le),  vg.  H, ‘Garonne  (Languedoc), 
arr.  cl  à 29  k.  de  Villefranche-<le-]^iuragais, 
cant.  et  E deCaraman.  Pop.  834  h.  — foAri- 
ques  de  radis  et  tricots  de  laine.  — Foires  les  16 
août,  1"  mardi  de  juin  et  25  nus. 

F AG  ET.  vg.  H. ~P y renées,  romra.  de  Le- 
deuiv.  CTd’f  Moron. 

F AGET*  ABBATIAL,  vg.  Grrs( Armagnac), 
arr.  et  à 19  k.  d' Audi,  caul.  et  Edr  Saramun, 
Pop.  547  h. 

F agXIKRES.  Marne  (Champagne),  arr., 

cant.,  CT*’1  ■ 4 k.dc  Uiàlou*-»  ur-M arm- . Pop. 
1,038  h. 


FAGXOX.vg.  Ardennes  (Champagne),  arr., 
cant.,  C*1  et  à 7 k.  de  Mézièms  et  à 7 k.  de 
Cliarlev  ille.  Pop.  315  h.  — On  y remarque  les 
Idtimeuts  de  l’ancieune  abbaye  des  Sept- Fon- 
taines, fonder  eu  1129,  aujourd'hui  convertie 
en  ferme. 

FAGXOt'X,  sg.  Meurthe,  connu,  de  Tliia- 
ville,  E de  Baccarat. 

FAGCII-MlXDF.  vg.  Srine-lnf.,  coinm.  de 
Lamnienillr,  E de  Bacqucville. 

FAIIY,  vg.  JI. -Saône  (Franche-Comté), 
arr.,  CT  et  à 14  k.  de  Gray,  cant.  d'Aulrey. 
Plop.  395  h.  — Mini»  de  fer. 

FAILLütTK,  vg.  Ardennes,  comui.  de  llau- 
Irs-Ri  vitres,  Ede  Cliarlev  ülc. 

F AILLOITX,  vg.  Aisne,  ctuum.  de  Frières, 
E de  Cluiuuy . 

FAILI.Y,  vg.  Moselle,  (pays  Messin),  arr., 
E et  à 8 k.  de  Metz.  cant.  de  Yigy.  P.  358  h. 

FAILI.Y' -1  JC -GRAND.  V.  CumPlUT. 

FAUX  Y -LE-PETIT.  V.  Phit-Failly. 

F AMIBE,  vg.  Doubs  (Fnuiche-Oimlé),  arr. 
et  ii  27  k.  de  Ikiume-levDames,  caut.  cl  1-  ' de 
l’Iskviur-ie-Doulis.  Pop.  113  h. 

FAIX-I.KS-5IOXTBAW>,  vg.  Côte-d'Or 
(Bourgogne),  arr.  et  à 15  k.  de  Sejnur,  caut. 
et  CT  de  Moulliard.  Pop.  187  h. 

FAIX  - LES  - MOITIERS,  vg.  Côte  - d"Or 
(Bourgogne),  arr.  et  à 15  k.  de  Serour,  cant.  et 
Edc  Montliard.  Pop.  397  h. 

FAIXS,  vg.  E ure  (Normandie),  arr.  et  à 23 
k.  d’Evmix.caut.  et  Ede  Pacy-sur-Eure.  Pup. 
270  h.  Sur  l’Eure. 

FAIXS,  Fines  Isncorum,  vg.  Meuse  (Lor- 
raine), arr.,  cant.,  E d à 3 k.  de  liai -le -Duc. 
Pop.  1 ,232  h. 

Le  territoire  de  ee  village,  qui  liornait  à l'é- 
poque de  la  conquête  romaine  la  limite  des  Rel- 
ges  d des  Gaulois  Celtes,  renferme  un  camp 
romain,  et  est  traversé  par  une  voie  romaine. 
(>  |KAs«agt!  eut  comme  les  Thermopyles  «k*  U 
v allée  : le»  hauteurs  qui  le  défendent  dominent 
tous  les  environs. 

Us  ducs  de  Bar  avaient  à Fains  uu  château 
fort,  converti  ensuite  en  maivou  de  plaisance, 
laquelle,  après  avoir  été  un  dépdt  de  mendicité, 
a été  transformée  en  mai*»n  de  détention  tem- 
poraire pour  le»  v.-igalxmds,  et  en  hospice  pour 
les  virillards;  c'est  un  établissement  vaste  et 
parfaitement  tenu.  — Filature  hydraulique  de 
colon. 

Bibliographie.  Citu»  (le  Comte  de).  Sur  un 

camp  romain  qui  se  l'oit  sur  le  mont  de  Fains 

(Rcr.  d'aiitiq.,  t.  iv,  p.  395). 

Giavoo».  Camp  romain  de  Foins  (Mém.  de  la 

soc.  rov.  de»  anliq.  de  France,  t.  nr,  p.  163). 

FAIXS- EX  -DI'NOIS,  vg.  Eure-et-ljoir 
(Bctmce),  arr.  et  à 29  k.  de  Chartres,  caut.  et 
CT  de  Vove».  Pop.  590  h. 

FAISAXS  (île  des),  B. •Pyrénées,  La  limite 
<le  la  France  et  de  la  Biscayr  pasve  au  milieu  de 
liie  des  fai  vans,  située  dans  la  llida-isoa.  à 4 k. 
de  son  rtnlxMirhurr.  On  appelle  rneore  rette  ile 
file  de  la  Conférence.  Ce  dernier  nom  lui  vient 
peut-être  de  l' entrevue  pour  laquelle  l’y  rendi- 
rent, vers  la  fin  d'avril  1 463.  Louis  XI  et  Hen- 
ri IV,  roi  de  Castille,  à moins  qu’il  ne  date 


seulement  que  du  congrès  de  1659  entre  Maza- 
rin  et  don  Lui»  de  Haro.  Ces  ministres  s’v  irn- 
dirent  au  milieu  du  mois  d'août  pour  jeter  1»» 
bases  de  la  fiaii  îles  Pyrénées.  Sur  la  limite  des 
deux  royaume»,  ou  avait  lùti  uu  pavillon  avec 
deux  ailes  égales , l’une  française,  l’autre  csjia- 
guole.  Dans  le  salon  qui  les  réunissait , «kvix 
fauteuil*  avaient  été  placé»  l’un  i côté  de  l'au- 
tre, le  premier  sur  la  terre  de  France,  le  second 
sur  la  terre  d'Espagne.  C’ot  là  que  les  ivpjé*m- 
tJints  de  laïuis  XIV  et  de  Philippe  IV  devaient 
arriver  ni  même  teinjw.  et  s’asseoir  en  nu-nu  ; 

1 temps  fxMir  traiter.  La  m*g«riati<**i  se  prolongea 

Ifort  louglemps;  il  n’y  eut  fias  moins  de  vingt- 
riuq  conférences,  jusqu'à  ce  que  la  paix  lût 
signée  le  7 novembre  1659. 

Cest  aussi  dans  Pile  de»  Faisans  qu’oit  lieu, 
le  6 juin  1 660,1 'entres  ne  soIctUM-lledelxmis  XI V 
et  de  PhilipfH-IV,  roi  d'Esfkagm*,  qui  dounail  sa 
fille  fiour  épouse  ail  roi  de  France.  Les  deux 
princes  s'assirent  l’un  à coté  di-  l'autre,  mais 
chacun  sur  son  toritoirc,  avec  l'Evangile  ou- 
vert devant  eux.  Ils  écoulèrent  la  lecture  du 
traité  de  fni  v,  rétligé  en  français  et  en  cqtaguol, 
et  ils  en  jurerait  l'olncrvatiou.  M.-nlanois»*Ue 
de  MontfM-iisnT,  dans  scs  Mémoires,  nous  a 
laissé  la  drscnpliun  de»  fêtes  et  rénaKMiH»  de 
Pile  d«-s  Faisans. 

FAISSAl’I.T,  vg.  Ardennes  (CJ»nm|Kigtw), 
arr.  cl  à 17  k.  de  Réthi-I.  cant.  ch-  Nos  ion,  E 
de  Satdces-aiiv-Bois.  Pop,  St 5 li. 

FAISSES  (les),  vg.  Jura  (Franche-Comté}, 
arr.  et  cant.  de  Poligny,  à 25  k.  d’Arbois,  E 
de  Voitenr.  Pop.  205  h. 

FA18SIXHES-XT-JKAX  , vg.  Aveyron , 
comni.  du  VîImI,  Ede  Pout-de-Salars. 

FAI  VUES  (le*),  Jura,  CMMtt.  de  la  ürandc- 
Riv  icre,  E de  St-Laumit. 

FAJAC,  vg.  Aude  (I.angnrdor).  arr.  et  à 
18  k.  de  Carcassonne,  cant.  et  E de  la  Grasse. 
Pop.  15Î  h.- — H est  situé  sur  la  montagne  «pu 
Ixirnr  au  wml  le  val  de  Dognc,  dans  un  ter- 
ritoire abondant  en  excellent»  pâturage». 

FAJAC-LA-RELEXQl’E,  vg.  As ide  ;Un- 
giMxloc),  air.  et  a 28  k.  «Ie  Ca»t<  Inaudary . cant. 
et  CT  de  SalkMOr-PHm.  pop.  237  h.  Sur  k 
Gardijol. 

FAJOI.I.E  (la),  vg.  Aude  (I^ingurtloc),  arr. 
Pt  à 65  k.  de  Limoux,  cant.  d»*  Belcairr,  CTde 
Ouillau.  Pop.  410  h. — Il  est  situé  au  milieu 
des  forêts,  prés  de  la  source  du  lld «eut v. 

FAJOI.I.E  (la).  Cantal,  C0BUI.  Je  Vieille- 
Pesse,  E dr  Si -fiour, 

K A Joli,  K (la),  vg.  Lot  (Quercy),  arr.de 
Gourdnn,  caut.  et  E tic  Payne. 

FA  JOLI. LS  , vg.  Tarn^t-Garoune  'Lan- 
guedoc), arr.  et  a 14  k.  «k*  Castel -Sarrasin, 
cant.  et  E de  St -Nicolas -de- la-ü rave.  Pop. 
351  h. 

FALAISE,  vg.  Ardennes  (Chanifiagne  , arr., 
cant..  E et  à 5k.  de  Vou/irrs.  Pop.  534  h. 
Fabrique  de  vauuctie.  — Fonderie  et  lami- 
noir». 

FALAISE.  Faleria,  ville  ancienne,  Cit/cb- 
tlvs { Normandie 1 , ch  -Jinuk-  uKis-pn-f.  (5*  air.) 
et  de.  2 wut.  Trib.  de  I”  iiut.  cl  de  mmineirc. 
2 cuits.  Collège  communal.  Gite  d’etapo.  E- 
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Pop.  8.109  h. — TiiLin  tertiaire  moyen. 

Autrefois  marquisat  et  château,  diocèse  de 
Si ci,  parlement  de  Rouen.  intendance  d'Alen- 
çon, chef' lieu  d'électiou,  gouv  ernement  parti' 
cuber,  grurrie,  taiüiage,  9 couvents. 

Falaise  est  une  ancienne  \ illr*.  dont  on  ignore 
l'cpoque  de  la  fondation.  Suivant  la  chronique 
de  Normandie,  Falaise  était  déjà  un  liru  rcmar - 
qualité  eu  949  , soit  rumine  ville , soit  connue 
château.  Robert  Wace cl  Guillaume  de  Juiniégr 
aient  cette  ville  pour  la  première  fois  à l'occa- 
sion du  démêlés  de  Richard  1 1 1 .duc  de  Normau- 
die,  avec  son  frère  Rolwrt  le  Littéral,  duc  d'Kx- 
mes,  en  1027.  Le  château  était  de»  lorvjune  forte- 
R9M  importance,  où  Guillaume.  si  célèbre  de- 
puis par  la  conquête  de  l'Angleterre,  reçut  le 
jour;  il  fut  souveut  assiégé,  résiita  à tous  le» 
efforts  qu'au  fil  |Miur  s 'ru  emparer,  ou  du  moins 
ne  «r  rendit  que  |>ar  capitulation,  et  fut  le  centre 
de  la  plupart  des  operation*  militaires  jusqu'à 
l'époque  de  la  réunion  de  la  Nurtnaudie  à la 
couronne  par  Philippe- Auguste.  Eu  1904.1e 
roi  assiégea  Falaise,  qui  *e  rendit  par  capitula- 
tion. Ileuri  V,  roi  d'Angleterre,  s’en  cnqiara 
après  uu  siège  de  quatre  moi»,  le  9 jauv  ier  1418; 
mais  le  rhâteau  ne  capitula  qu'un  mois  apres. 
t'Jiari»**  Vil  la  prit  par  capitulation  en  1450. 
Celte  ville  eut  Ijeauooup  à souffrir  |>rudaut  les 
guerre*  de  religion  ; le»  cals  inistes  la  prirent  au 
mois  de  mai  1569,  et  la  rendirent  vers  la  lin 
■de  la  metnc  année  ; Coligm  la  reprit  eu  1563. 
Le*  années  1568  et  1574  y vimil  lotir 'à  tour 
Motilgomnten  et  Malignou.  Eu  1585,  Falaise 
embrassa  le  parti  de  la  Ligue,  qui  y dmimia  jus- 
qu'en 1 590.  époque  où  elle  fut  assiégée  et  prise 
par  Henri  IV,  qui  eu  fit  démanteler  les  forti- 
fications. 

Les  armes  de  Falaise  sont  : de  gueules  au 
château  d argent  accompagne  de  deux  tours 
crénelées  et  d une  plus  grotte  sur  le  milieu.— 
Alias  : de  gueules  au  château  d or.— -Alias  : 
d argent  à trois  tours  de  gueules  î et  1 ; au 
chef  de  gueules  chargé  de  trois  fleurs  Je  lis 
d'argent, 

La  ville  de  Falaise  est  bâtie  sur  un  sol  inégal, 
et  se  divise  en  trois  qunrtirrs  distincts  : la  par- 
tie haute  où  se  trouve  le  faubourg  de  Guibrav  ; 
la  partie  moyenne,  ou  la  vtyle  proprement  dite, 
K U partie  liasse  qui  romptrud  le*  faubourgs  du 
Val-d’Ante  et  de  St- Laurent. — La  vieille  ville, 
ù l'on  |téiiéirail  autrefois  par  si»  portes,  e»t 
presque  entierrment  euceiute  de  muraille»,  res- 
te» de  ses  anciennes  fortifications,  ou  élevée» 
|*our  soutenir  des  terrasses  : on  v rompte  quatre 
places  principale»  décorées  de  fou  laine»,  dont  ta 
rumtniriion  remonte  à plus  d'un  siècle. — Le 
faulmurg  de  Guihtay  ocrupc  le»  hauteurs  qui 
dominent  la  ville  à l'est;  il  e»t  célèbre  depuis 
plusieurs  siècles  par  la  foire  qui  s’y  tieut  tous 
le»  ans  au  moi»  dWit,  dans  un  espace  étendu 
eu  forme  de  parallélogramme  allongé,  percé  de 
mes  parallèles,  qui  aboutissent  à deux  rues 
principale»  : ce  faubourg,  si  animé,  si  bruyant 
pendant  le  mois  d'août,  est  calme  et  silencieux 
pendant  le  reste  de  l'année.—  Le  VaJ-d'Aute 
n'ost  à proprement  parler  qu'un  village,  com- 
posé de  plusieurs  hameaux  ; mais  les  accidents 


de  son  site  escarpé  et  rocailleux,  les  terraue* 
de  b ville  qui  le  dominent  au  midi , avec  leurs 
maisons  à tour*  Iles,  h*  plateau  de»  bruyères  qui 
s'élève  au  nord,  ses  rues  ou  plutôt  ses  sentiers 
tortueux,  le  ruisseau  d'Ante  qui,  de  réservoir 
en  réservoir  et  de  cascade  en  cascade,  ne  s'é- 
coule qu’a  près  avoir  mis  ru  mouvement  uue 
foule  d'usine» , rendent  ce  quartier  singuliére- 
011*111  pittoresque  et  animé.  Si  l'on  ajoute  aux 
agréments  de  cette  position  les  hautes  muraille» 
qui  s'élèvent  à l'occident  du  vallon,  comme  pour 
eu  défendre  l'entrée,  on  cous  tendra  qüe  peu  de 
lieux  rem|K>rtcnt  eu  tieaulés  sur  le  Val-d'Ante, 
et  que  le»  regard»  du  porte  et  du  peintre  s'ar- 
rêteront toujours  avec  délice»  *ur  cet  agreste  et 
riant  paysage. — Le  quartier  St- Laurent  est  situé  | 
au  nord  de  Falaise  ; il  se  compose  de  plusieurs 
hameaux,  dont  le  plus  remarquable,  celui  de  ; 
V àtoii,  est  éloigné  d’un  k . L'Ante  traverse  dau»  1 
toute  sa  longueur  ce  faultourg  où  l’on  deM'cnd 
de  la  ville  par  In  porte  le  Comte  ; l'église  est 
assise  sur  uu  rocher  au  milieu  du  liameau  qui 
jMM'U'tenoni  de  St-l-imreiit.  O quartier,  qui 
ll’eit  guère  moins  pittoresque  que  le  Val  d'Ante, 
renferme  plusieurs  manufactures. — La  chaîne 
des  rocher»  de  Noron,  I iniquement  scindée  | 
par  le  faible  ruisseau  de  l'Aulr,  »e  relève  tout 
à coup  en  escarpements  formidable»,  *ur  le»-  ! 
quels  est  assis  le  château,  comme  Faire  d’un  ! 
aigle  au  sommet  d'une  uumUignr.  f.e»  paiu  bri- 
sé* de  scs  étroit»*»  murailles,  se»  fenêtre»  étroi- 
te» et  «plein  cintre,  ses  angle*  (chancres,  sa 
tour  liàtic  par  le*  Anglais,  rapjxlleut  ce  moyeu  I 
Age  si  original , si  barbare  et  si  aveiitnrrux.  ! 
L’espace  renfermé  dans  l'enceinte  du  château  est  1 
d'environ  un  hectare  et  demi.  Sc*  remparts  ont  ! 
dfpm»  5 jusqu'à  15  iii.  d'élévation.  Sa  position  ! 
était  forte  : un  précipice  le  défendait  au  nord  | 
et  à l'ouest  ; au  midi  un  vaste  étang  baignait  te  j 
pied  de  se»  tours  ; un  largp  fossé  le  séparait  de  ' 
la  ville.  La  tour  et  Une  partie  du  donjon,  qui  ont 
résisté  jusqu'à  présent  aux  outrages  du  temps 
et  de  b guerre,  ont  été  cloisés  au  nombic  de» 
roonumeiit»  historiques,  et  l'arrliileclure  de  ce 
donjon  parait  devoir  remonter  aux  premiers 
temps  de  b domination  des  Normands;  le»  fe-  t 
nélre»  de  l'étage  supérieur  sont  évidemment  de  1 
cette  époque  reculée.  On  niontie  dans  l'épais-  j 
seiir  des  mur»  une  étroite  encriute  ou  naquit 
Guillaume  le  Conquérant  ; non  loin  de  b,  une 
autre  pièce  pratiquée  également  dan*  l‘épai»<cur 
du  mur,  rappelle  la  captivité  d'Arthur,  assas- 
sin é à Rouen  par  Jean  sans  Terre  en  1909.  La 
tour,  séparée  du  donjon  par  un  mnr  Je  5 m, 
cf'épaivMiir,  est  élrvée  de  S7  m.  au-dessus  du 
Sol, — Les  bâtiments  du  collège  communal  oc- 
cupent aujourd'hui  une  partie  de  rette  forte- 
resse. 

On  remarque  tnrorf  à Falaise  le»  église*  St- 
I.nurcnt,  Sl-Gervai»  et  de  Guibrav;  l'hôtel  de 
ville,  1>H  édifice  élevé  sur  la  plarr  Trinité  en 
1785:  l'hôpital  général  ; Fllùtel-Dien  : la  biblio- 
thèque publique,  renfermant  4,<HM)  volumes. 

Biographie.  Pairie  dr  ; lltut  L*Rtvir«t, 
membre  de  l'assemblée  législative,  de  la  con- 
vention nationale  et  du  conseil  de*  cinq  cents. 

D’Asoot  Dr  «au  rouas,  auteur  dé  plusieurs 


ouvrages  et  mémoire*  concernant  les  monnaies. 

Ivdutiu  rt  coiuicrci.  Fabriques  de  Ikmi- 
ucterie  en  coton,  dentelles,  tulles  brodés,  sia- 
moises. Filature.»  importante»  de  coton. Tanne- 
rie» et  mégisseries.  Papeterie».  1 èinlurerie»  re- 
nommées.  Blanchisserie». — Commerce  de  bou- 
ueterie,  coton  filé,  laine»,  mérinos,  chevaux  de 
luxe  et  de  trait,  etc.  — foires  le  1**  samedi 
•près  le  91  mai,  90  juin,  10  août  (dite  de  Gui» 
Itray,  ISjoor»),  13  sept.,  1”  od.  et  1"  samedi 
apre»  b 29  no* . 

Iji  foire  (h*  Gtiibray,  qui  parait  remonter  à 
In  dominatiou  des  Normands  est  célèbre  dan» 
toute  l'Europe;  on  évalue  à quinze  millions  b 
somme  des  affaires  qui  s'y  font  aujourd'hui, 
quoiqu'elle  ait  lieaiiroup  pet  du  (b*  sou  impor- 
tance. Ver»  b fin  du  xvi*  siècle,  dr  Brasrt  Bdle- 
foivst  la  mentionnaient  comme  renommée  jvar 
toutes  le*  (billes  et  Germanie  : b Bretagne,  b 
Isirramc,  l'Anjou,  la  Floudre  b peupbieui  de 
leur»  marchands. 

Cette  foire  cnmim-iwc  le  10  août  et  finit  le 
25  ; mais  des  le  6,  le  7 et  le  8 août,  le»  écu- 
rie* du  faultourg  de  Guibrav  #e  remplissent  des 
(dus  baux  chevaux,  qui  se  trouvent  presque 
tous  vendus  avant  le  10,  époque  fixée  pour  l'ou- 
verture de.  cette  première  |iariie  de  la  bure. 
Toutes  ce*  écurie»  jtMirraient  contenir  1 ,200 
chevaux,  mais  il  n'eu  virtit  guère  que  8 à 900. 
qui  sr  vendent  dans  le  prix  (b*  600  fr..  800  fr.. 

1.000  fr.,  et  jusqu’à  2,400  fr.  et  3,000  fr.  Il 
ne  s'en  verni  toutefois  qu’un  petit  nombre  à res 
dernier»  prix.  Le  produit  de  la  vente  de» 
ebrvatix  et  des  l«»tiauv  peut  être  évaluée  à 

1.500.000  fr. — Le  10  a lieu  le  déthillagf  de# 
marchandises;  et.  à partir  de  re  moment,  b 
v ente  se  fait  en  gros  dans  les  magasins.  Niai*  re 
n’est  que  le  15,  à cinq  heure*  du  soir,  que  peu- 
vent »e  faire  le»  livraison»,  et  c’est  au«i  seu- 
k'irient  alors  que  ranmcDt*  le  commerce  ilé 
détail. — Le  94  est  le  jour  fixé  pour  la  lin  de 
toute»  le»  opérations,  et  c'est  le  95  et  b*  96 
qu'ont  lieu  les  payement*  et  le»  protêt*.  Le  tri- 
bunal de  commerce,  la  mairie  et  la  justice  de 
pais,  qui  siègent,  par  extraordinaire,  depuis  b 
16  a Guibrav,  rentrent  k*  96  dan*  b ville. 

A 33  k.  S.-E.  de  ÛMH,  214  k.  O.  de  Pari*. 
Lammdissrmeut  de  Falaise  c*t  conqmsè  île 
5 cantons  : lSrettevilbvsur-Laise , Goulibœuf , 
Falaise  I”  slrtson,  Fabi*e  9*  sectiou,  Tbury- 
llamiurt. 

Bibliographie.  Lssc.m»  (P.-O.).  Recher- 
ches historiques  sur, Falaise,  in-!9.  1814. 
Lvf&esstk  (de).  Xotice  historique  sur  Falaise, 
iu-8,  1816. 

Galxro»  (F.).  Statistique  de  T arrondi*  tentent 
de  Falaise  (avec  Brebisaou  cl  Drtnoyens), 
ÎO-8.  1826-27. 

Hiitoire  et  Description  de  Falaise,  in-8. 

4 timbras  au  temps  de  Ixsuis  XI U,  d après 
une  ancienne  gravure  de  Chauve! , précédé 
dune  notice  historique  sur  f origine  et  les 
développements  de  cette  foire,  iu-8.  1841. 

J Mémoires  de  la  société  académique  des  scien- 
ces, arts  et  helles-lettres  de  Fa/aite,  iu-8» 
183G. 

FALAISE  (la),  tg.  Seine -et-Oise  (Beau «), 
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FALLOX. 


FA  M AHS. 


F ANIMAT. 


a jt.,  cant.  d#  12  k.  de  Maut**,  r-1  d'Ej^ww.  | 
Pop.  249  I?,  — Il  est  situé  dan»  une  vallée  tr»« 
versée  |xir  la  Maudrc.  Au*  env  irons , sur  Li 
jieute  d’une  montagne  qui  domine  une  axw* 
grande  étendue  de  pays,  se  trou'*  un  château 
bâti  dans  nue  agreste  situation , et  reuuiiqua- 
b|e  par  scs  pointa  de  suc  pittoresques. 

FALLK,  vg,  .1 tosellc  *:poys  Messin),  air.  et 
& 42  k.  de  Tliûmville.  cant.  d E de  Roiueou- 
ville.  Pop.  489  h.-  Forges.  Fabrique  «k*  lame* 
de  scira,  outils,  pelles,  liêrhes,  |mm'I*!S  à Inn*. 

FAMK  YILLF.R , vg.  Il.-Hhia  (Alsace;, 
arr.  cl  à 28  k.  de  Belfort,  caol.  et  E de  Dan- 
hcuuiic.  Pop.  279  li. 

FALKYBAX,  vg.  Gironde  (Ouienne).  bit. 
et  à 28  k.  de  la  Riule,  cant.  de  Targua,  S de 
Cadillac,  l'op.  466  h. 

FAIXi  A (le),  Aritge.  V.  St-Jhk-di>Fai.ov. 

FA  LO  A (le),  s g.  H .-Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  a 18  k.  de  YilUfranrhe-de-Lauragau, 
cant.  et  E de  Rev rl . Pup.  214  h. 

Biographie.  Patrie  de  L.-M.-Jo».  Cirn* 
tim  ou  l .oGi , général  de  division  du  génie, 
membre  de  l'Iiutitut , mort  le  27  avril  t*M> 
«le*  suites  d’une  blessure  reçue  devaul  St-Jcan- 
d’Acre. 

Du  lieutenant  général  comte  A.  C*rrxaxi.i.i 
n Kiwi. 

De  L.-M.-J,  Cvrrxaiu.i,  ra-préfet  mari- 
time de  Brest,  membre  du  sénat  conservateur , 
et  pair  de  K rance. 

De  J.-B.-M.  Cvrrsasm,  évêque  de  St- 
Rrieu . 

FALGARDE , vg.  U. -Garonne.  V.  La  choix 
FiuMIMU 

FAI.t.Ot'X,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  et 
à 27  k.  de  Mauriac,  tant  et  3 de  Salers.  Pop. 
921  h. 

FALGt’EYRAT,  vg.  I Jordogne  (Périgord), 
nrr.  et  à 24  k.  de  Bergerac  , cant.  et  3 d'Issi- 
geac.  Pop.  120  h. 

FALGCIKRFS,  Vg.  Aveyron,  comra.  de 
Ledergues,  :-]«le  Gi*»agne-Régonhcs. 

FALC.lTKItES,  vg.  Aveyron,  eomm.  de 
poraavrol»,  de  St-téeniez. 

FAI.til'lÈRES.  vg .Turn-ei-Garonne,  com. 
et  E de  Moutauban. 

F Al. IF./. , vg.  Aveyron,  comm.  de  Théron- 
dels,  E de  Mur-de-Barrrz. 

FALLAVAl'X , vg.  hère , comm.  de  Sal- 
k'Ite-Fallavaux,  B de  Corps. 

F ALI.  A Y 1ER,  vg.  itère,  comm.  de  Ville- 
fontaine,  Si  de  la  Ycrpillière. 

FALLF-XCOl’RT,  s g.  Snne-lnf.  (Norman- 
die). arr.  et  à 19  k.  de  NeufrliAtel-en-Bray, 
rant.  de  Rlaugy  , Kde  Fuucarmont.  P.  452  h. 

FALI.FJtANS,  vg.  Doufu  (Franche-(ioraté), 
arr.  et  à 26  k.  de  Raumr-les-Dainrs , caut.  de 
Vend  , Edu  Vakfohoii.  Pop.  310  h. 

FALLFJttlX,  Vg.  Fendre  (Poitou),  arr.  et 
à 43  k.  des  Sables  raut.  de  P*Uuau,  E de 
QttDm.  Pop.  872  h. 

FALLET  AXS,  vg.  Jura  ( Franche-Comté), 
an-.,  f-l  et  a 6 k.  de  Dole,  cant.  de  Rorhcfort. 
Pop.  576  b. 

V ALLON  , vg.  H. -Saône  (Franche-Comté) , 
arr.  et  a23k.de  Lure.cant.  clEde  Yiller- 


sexe!.  Pop.  637  b.  — On  y voit  un  château 
qui,  par  sa  distribution  intérieure»  sou  |iarc, 
les  jardin»  et  les  verger*  qui  FenU  Mirent,  uffre 
un  séjour  des  plu*  agirablc*. — Haut  fourneau. 

FALOISF.  (la),  vg.  Somme  (Picardie)  , arr. 
et  à 20  k.  de  Mutitdidirr,  caut  d'Ailly-sur- 
Nuye , E de  Ikctcuil.  Pop.  293  II.  — Pape- 
teries. 

F ALS,  vg.  Ijol-et-Garonne  ( A génois) . arr. 
et  a 15  k.  d’Agen,  cant.  et  r-'.d'Astaffort.  Pup. 
337  h. 

VA  MA  RS  , Fanum-Martis , vg.  Nord  (Rai- 
nant ; . arr.,  cant,,  C-’ et  à 5 k.Jr  Vilmrirtjwi. 
Pop.  597  h.  — Fabrique  de  suera  iiwh;:eiw, 

tic  villnge  tire  son  nom  d'un  temple  élevé 
dans  ce  lieu  au  dieu  Mar»  par  h-*  Humains  au 
temps  nu  U ville  de  Bavai  était  dans  sa  splen- 
deur. Lorsque  celte  ville  fut  détruite,  le  tem- 
ple de  Mars  drv  int  mur  forteresse  où  h»  Ro- 
main* entretenaient  une  garnison , où  régulait 
le  préfet  de»  l.efe»  Ncrvu-iude  b seconde  Bel- 
gique, qui  CB  Tut  chassé  |Kir  (.ludion  en  445. 
Famars  lut  linllé  (sur  les  Fiançai*  en  1340.  En 
1793,  les  républicain»  avaient  forme  a 1 amar» 
un  camp  qui  fut  levé  avec  précipnliaa  dans  la 
nuit  du  23  au  24  mai.  I r général  Dampierre, 
tué  dans  mie  affaire  contre  les  Autrichiens  , le 
7 du  même  mois,  y fut  enterré  ; le»  bain  tant» 
montrent  encore  aujourd'hui,  au  milieu  d’un 
clwnip  cultivé , ]'endroit  «mi  les  restes  du  gé- 
néral ont  été  déposés.  I)  est  a regretter  qu’au- 
cun monument  u'indique  l’endroit  où  repose  cet 
illustre  guerrier. 

I a mars  est  une  petite  commune  qui  ne  con- 
tient que  trente  ou  trentc-ruiq  habitat  mai , y 
compris  l'ancien  château,  consistant  en  un  W- 
timrnt  de  construction  moderne , élevé  sur 
l'emplacement  de  l'ancienne  forteresse.  Il  est 
prouvé  aujourd'hui  qu'il  evisUiit  dans  celte 
forteresse  un  palais  élevé  avec  magnificence. 
Dans  les  fouilles  pratiquées  dons  sou  intérieur 
en  1823 , 1824  et  1823,  sous  la  direction  de 
M.  Aubert  Parent , ou  découvrit  beaucoup  de 
fragments  «le  sa  riche  décoration.  Parmi  les 
fragment»  mis  à dé-couvert,  M.  Auliert  Parent 
a levé  les  plans  de  plusieurs  salles  spacieuses 
dool  le»  {tavés  ai  marbre  étaient  établis  sur  un 
hypocauste  qui  les  soutenait  et  y entretenait 
une  chaleur  uniforme  ; une  salle  de  bains  sou- 
terraine, les  foyer* , les  aqueducs,  etc.  — U est 
plus  que  certain  au»»i  qu'il  y existait  un  tem- 
ple consacré  au  dieu  Mars  : «mi  h trouvé  plu- 
sieurs statuette*  de  cette  «liv  iuilé , et  Déguisé 
rapporte  qu’en  l'on  56  de  notre  ère,  apri*s  b 
révolte  des  villes  de  Tournai,  Arm,  Térouanc, 
ces  trois  cités  furent  punies,  el  que  l'on  épar- 
gna Fainar» , |»ar  respect  |»our  le  temple  de 
Mnn,  qui  y «‘tait  très -fréquenté.  On  trouve 
ailleurs  que.  sou*  le  régne  d’Oetave  Auguste,  la 
statue  «h?  Mars , qui  avait  été  transportée  n 
Reims,  fut  rapportée  à Famars  • elle  était  d'or, 
mois  un  en  ignore  le  poids.  A cette  épuqtra,  les 
voies  romaine»,  curniue»  «mu  le  nom  «h*  chaus- 
sées Brun* -haut , qui  se  rémi  Usaient  à Bavai , 
traversaient  Famars.  se  rrndant  à Arras  et 
Amiens  : aussi  trouve-t-on  dan*  leurs  environs 
de*  médaille*  sur  lesquelle*  un  lit  : m.  acai- 


r*.  ut.  co*.,  qui  était  rlutrgédrla  direction  «le 
ce*  voie*  mililaîirs  et  publique». 

Fatnni's  fut  a*siégé  plusieurs  fois,  notamment 
par  le*  Dermaiii»  eu  186.  Il  fut  ensuite  plus 
«l'une  fois  sait  âgé,  Il  parait  qu'm  306  les  ha- 
bitants de  Famars  et  de*  ms  irons  furent  foret  s 
de  eaeher  leur*  trésor* , ou  «le  les  trausporti  r 
à Irrita , et  «pie  ce  fut  tons  le  règne  de  Cmu- 
taiilin  : ce  «pu  le  prouverait,  c’est  que  dans  le» 
trois  dépôts  de  médaille»  d'argent , dont  non» 
purlemu»  ri-apirs,  riioutant  à pies  «h*  trente 
mille',  decouvertes  «bu»  le*  fouilles  pratiquées 
eu  1823  et  années  suivante»,  le  plus  grand 
nombre  étaient  à lYfl'gie  de  Cet  rflipeteur,  el 
semblaient  avoir  été  frappées  récemment. 

Tout  porlr  à noire  que  ce  fui  Valenti- 
nien fils  «pii  «lélriiisit  À I aman  In  temple  «le 
Mars  , et  «|ui.  comme  empereur  cbrétiai,  en 
larmit  les  ulules  : une  médaillé  d'or,  trouvée 
dans  1rs  dernière*  nouées  , semble  le  prouver. 
— Eu  385,  Basai  et  i-ainar*  furent  dévastés 
par  h-s  Huns  -,  les  Yandak**  b pillrrrnl  en  407. 
(JvkIhmi,  mi  de  France,  détruisit  les  restes  de 
In  fortcTcsM1  ni  415.  Attila  b détruisit  rutiè- 
rvmcnl  en  450,  et  depuis  cette  époque  il  ue  fut 
plus  question  de  Famars. 

les  miuev  «le  Famurs  avaient  souvent  ctè 
indiquées,  niais  ii  avautit  jamais  été  fouillé»» 
ngulicmnenl  ; une  souscription  fut  ouverte  à 
crt  effet  eu  1823,  et  produisit  en  peu  de  temps 
une  somme  de  1 ,780  francs,  qui  s’éleva  plus 
tard  à 8,010  franc».  Le*  fouille*  furent  eum- 
meneces  le  II  août  1824,  et  les  ré-su  liât  s ont 
été  avantageux  sons  plnvirnrs  rapports.  Kilos 
ont  fait  découvrir  des  plans  géoimtrauv  d’uni' 
partie  des  édifice*  qui  étaient  ci  igév  «lans  b 
forteresse;  des  fragments  rnmidi-rahle*  d’ar- 
cbitecture  et  de  srulpture ; différents  bas- 
relief»  et  figures  en  pierre;  diverses  sortes 
d'instruments  eu  broiue  et  autre»  matières  ; 
«k*  styles  en  ivoire;  plu»  de  30.000  mé- 
dailles en  argent,  t-t  quantité  de  médaille» 
grand,  moyen  et  petit  broiuc;  de»  amphore» 
bien  conservées  ; «Ira  meules  à moudre,  pro- 
venant de  moulut»  à brus  ; des  balance* , 
des  poids,  etc.,  etc.,  rtc.  Tou»  ces  objets  se 
voient  en  (wrbe  au  «nuée  «le  Valenciennes,  atu»i 
qu'une  statuette  «le  tiany  mille  et  un  Imsie  «le 
Rirrhas,  en  bruttit’,  trouves  également  dan»  les 
fonillra. 

Bibliographie.  But  (M.-J.).  Recueil  tf  an- 
tiquitét romaines  et  gauloises  trouvées  dans 
ta  Flandre , in-4,  fig. , 1804-13  (le  M<cund 
supplément  conlicnt  b descriptkni  de  Bavav 
de  Famars  ), 

FASIKL’HOX,  vg.  Pas-de-Calais  ( Artois), 
arr.  et  à 28  k.  d’Arra»,  tant,  de  Pa»,  E de 
Ikmllen*.  Pop.  405  h. 

FAMECHOX  , vg.  Somme  ( Picardie  ) , arr. 
et  à 31  k.  d’Amiens,  cant.  et  E «le  I*oix.  Pop. 
279  b. 

FAME4TIVOX  , vg.  Somme,  comm.  d'Ailly- 
Ir-Haut-Cloeber,  E de  Hix«*ewtrL 

FAMF.LK  , OU  Fr  tu  ta,  vg.  Moselle  (pays 
Mesdn),  arr.,  cant.  et  à 8 k.  de  Thionvilk-, E 
d’Uckange.  Pop.  1.268  h. 

F AMI  LIA',  vg.  Calvados  i Normandie),  arr. 
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FANUM  MARTIN. 


FANUM  MINERYÆ. 


cl  n 13  k.  de  Lisktix,  ont.  et  E d'Orbec.  Pop. 
371  h. 

FAMPül'X  , vg.  P as -de -Calait  ( Artois  ) , 
arr.,  cant.,  H et  à 8 k.  d'Arras.  P.  1,019  h. 

FAMSON  , vg.  Eure,  connu,  de  Guichain- 
vilk,  Ed’Bvrwix. 

FAXDFJUK  (forge de  la),  vg.  H. -Marne, 
«mm.  de  Jtalognt,  jgj  de  Vignory. 

FAXET,  vg.  U. -Vienne,  comra.  de  St-SU- 
vestre,  H de  ChaDldnube. 

FAXGY,  vg.  Jura,  comcn.  de  Toulouse,  E 
de  Sdlières. 

F AN  J Al'X  (les),  vg,  H .-Garonne,  conun. 
de  ISour«>Sl-Renaid,  E de  Caraman. 

FAXJAUX  , vg.  Gers,  comra.  de  Rédechan, 

CS  d'Auch. 

FAX JE AUX  , forum  Jo*ùt,  vrg.  Aude 
(Languedoc),  arr.  cl  à 23  k.  deCastrimudary, 
oàief-l.  de  caul.,  H de  Villasavary.  Cure.  Gile 
d 'étape.  Pop.  1 ,880  k.  — Tuaxnr  tertiaire 
moyen. 

Cette  ville  est  bâtie  sur  les  ruines  (Tua  an- 
cien fort  qui  renfermait  dans  tou  mceble  un 
temple  consacré  à Jupiter.  L'église  qui  existe 
aujourd'hui,  et  à laqurllr  on  a ajouté  plusieurs 
Huipdle»,  doit  son  origine  à ce  temple.  C’était 
autrefois  une  place  forte,  qui  fut  démantelée 
en  1229  *,  le  prince  de  Galles  y mit  le  feu  après 
lavoir  pillée  en  1333,  et  l'on  aperçoit  encore 
les  traces  de  re  terrible  incendie.  Aux  envi- 
rons , ou  remarque  un  aqueduc,  taillé  dan«  fo 
roc.  qui  conduit  à l'entrée  de  la  ville  les  eaux 
d'une  source  limpide. 

Les  armes  de  Ftnjesux  sont  : de  gueule» 
i une  croie  ridée,  ctergée  et pommetee  d’or; 
au  chef  eT azur  chargé  de  Irait  fleuri  de  lit 
d " or. 

La  situation  de  Fanjcaux  . sur  le  haut  des 
montagnes  qui  bordent  la  plaine  de  ce  nom  , 
lui  donne  un  aspect  pittoresque,  et  fait  jouir  ses 
bain  tau  U de  la  (dus  belle  perspective.  C’est 
surtout  du  i*oiiit  appelé  Ségnâdou , sur  la  partie 
la  plus  élevée  de  la  ville , que  se  déroule  aux 
yeux  le  tableau  le  plus  vaste  et  le  plus  impo- 
sant. Aux  pieds  du  spectateur,  k»  immenses 
(daines  de  Fanjeaux  et  de  Castelnaudary  s'éten- 
dent au  nord  jusqu'à  la  montagne  Noire,  dont 
la  chaîne  bleuâtre  se  développe  dans  le  lointain, 
<*  sur  les  cimes  de  laquelle  on  distingue  ou 
plutôt  l’on  de»  me  le  cours  de  ces  canaux  qui , 
midus  captifs  par  ua  art  ingénieux  , amoncel- 
lent leurs  eaux  limpides  dam  de  vastes  réser- 
voir» des  tilles  a alimenter  le  canal  du  Midi.  En 
«rivant  de  l'urii  les  longues  sinuosités  de  ces 
montagnes . elle»  semlilen  t , à l'est , ae  lier  aux 
collines  élevées  auxquelles  est  adossée  U cité  de 
Carcassonne  , dont  les  murs  crénelés  se  dessi- 
nent sur  leur  teinte  sombre.  Au  sud , par  un 
amtrute  bicarré , les  blanches  rimes  des  Pyré- 
nées conter  le»  de  neige  bornent  l'horixon  ; ver» 
l'occident , In  vue  ae  perd  sur  les  crêtes  élevée» 
des  montagnes  d’Avignooet , qui  semblent  se 
oonfondir  avec  les  nues. 

Pateik  de  HinVMDasnuac,  membre  de  l’aa- 
semhlée  législative  et  du  conseil  des  cinq  cenU, 
mort  en  exil  a ( Héron  pour  sa  courageuse  oppo- 
«îtinn  au  coup  d’Etat  du  18  brumaire. 

tl. 


/Wm  les  4 mai,  14  sept.,  mardi  avant  mardi 
gras  et  13  déc. 

FAXLAC  , vg.  Dordogne  ( Périgord ) , arr. 
et  à 26  k.  de  Sarlat , cant.  et  E de  Moutignac. 
Pop.  SI6h. 

FAXCM  MARTIN  ( lat.  31u,  long.  92*  ). 
» Nous  avons  plusieurs  lieux  de  ce  nom  dans 
l'étendue  de  b Gaule.  Celui  dont  la  Notice  de 
l'empire  fait  mention,  en  disant  : prtejrctus  l/r- 
torum  Nerviorum  F a no  Marti»  Brigitte  te- 
cunda,  devait  être  considérable , ayant  donné 
le  nom  de  Pag  us  Fanumar  ternis  au  Hainau,  un 
à b plus  grande  partie  de  celle  province,  avant 
que  le  nom  de  Hainoum,  dérivé  de  b rivière  de 
Haine , b désignât  tout  entière.  Non  - seule- 
ment b ville  de  Valenciennes,  apjw-lêc  autrefois 
f'iciu  Valentiante,  et  dont  les  remparts  ne  sont 
aujourd'hui  qu’à  2,000  toises  du  lieu  que  l'on 
nomme  Fammars , est  du  Pagus  Fahomarten- 
fi»,  selon  b Chronique  de  Sigibert  de  Gcmhlou 
sous  l'an  1006  : mais  il  y a d'autres  écrits  du 
moyen  âge  qui  étendent  ce  pays  jusqu'à  Maroil- 
les , Maritohr  monatlerium,  pré*  de  La  mire - 
rie»,  et  plus  loin  encore  en  descendant  la  Sam- 
bre  jusqu'à  Iaulûce,  ou  Loties,  monastère  fondé 
dans  k vu*  siècle.  On  a trouvé  des  monuments 
de  l'antiquité  à Fammars  ; et  une  rolliircqui  est 
auprès  du  côté  du  nord,  appelée  le  mont  Ovis, 
et  sur  laquelle  ou  croit  reconnaître  le»  vestiges 
d'anciens  retranchements  , parait  avoir  servi 
d'assiette  à un  camp  romain  , que  la  milice  de 
Newien»,  dont  parle  b Notice  de  l'empire,  de- 
vait occuper.  » D’Anvillc.  Notice  de  f ancienne 
Gaule,  p.  295. 

FAX  l'M  MARTIS  (lat.  49°,  long.  17*). 
■ Un  autre  lieu,  portant  le  même  nom  de  Fa- 
num  Marti»,  est  indiqué  par  l'Itinéraire  d' An- 
tonio snr  b route  d’Alauna  à Vandale  Redo- 
num,  entre  Cotedîa  et  Fines . J'ai  fait  voir,  dans 
l’article  Cosedia,  que  les  nombres  de  l'Itiné- 
raire, dans  le  détail  de  cette  route,  excédaient 
ce  que  le  local  peut  admettre  ; et  entre  b posi- 
tion de  Cotedîa  et  crlle  de  fines,  qui  indique 
les  limites  des  AbrincntunXw  côté  des  Redonet, 
je  ne  vois  point  de  lieu  qui  désigne  mieux  le 
Fanum  Mar tis  que  remplacement  avantageux 
et  dominant  de  Montmartin,  sur  b direction 
précisément  de  b voie  romaine.  La  convenance 
de  position  invite  à penser  que  , dans  l'établis- 
sement du  christianisme,  on  aura  voulu  sulisti- 
tucr  k nom  de  St-Martin  à celui  de  Mars.  Le 
bps  de  temps,  qui  altère  b dénomination  des 
lieux,  a pu  même  apporter  ce  changement  sans 
aucune  allusion.  Samou  a été  chercher  Mor- 
tain  pour  placer  Fanum  Marin.  Mais,  sons  par- 
kr  d’un  écart  excessif , fti  égard  à b direction 
de  b voie,  le  nom  de  Moreiouium,  duquel  dé- 
rive k nom  actuel  de  Mortain  , a-t-il  quelque 
rapport  à celui  de  Mars?  * D’Anville.  Notice 
de  r ancienne  Gaule,  p.  296. 

FANUM  MARTIN  ( bl.  49",  long.  16"). 
• La  Tahk  théudoskunr  place  un  Fanum  Mar- 
di entre  k même  Conduit  dont  il  est  parlé  dans 
P article  précédent,  ou  celui  des  Redouet,  et  un 
lieu  nommé  Reginea,  qui  fait  k terme  d'une 
route  en  aboutissant  au  rivage  de  b mer.  La 
distance  marquée  XXV  dans  l' intervalle  de 


Caudale,  ou  de  Rennes,  à Fanum  Mardi , en 
tendant  directement  vers  k lieu  qui  tient  b 
place  de  Reginea,  conduit  à b hauteur  de  Di- 
nan,  et  cette  position  sc  rencontre  dan»  le  voi- 
sinage de  raucicnnc  ville  des  Curiosolite».  En- 
tre autres  monuments  d'antiquités  qui  suhii*- 
tent  dans  ce  canton , on  parle  des  restes  d'un 
édifice  semblable  aux  temples  du  paganisme.  » 
D'Anv  illc.  Notice  de  r ancienne  Gaule , p.  497. 

FANUM  Ml  NE  R Y. K ( lat.  50",  long.  23*). 
■ L’IlUiérnire  d'Antonin  en  fait  mentiou  sur  la 
route  qui,  de  Durocortorum,  tend  à Dirodu- 
rum,  par  Natium  et  Tnllum.  Je  suis  même 
persuadé  que  b Table  ibéodosienuc  indique  te 
même  Lieu  sur  celte  route,  quoique  b dénomi- 
nation y soit  peu  correcte,  comme  on  est  pré- 
venu que  beaucoup  d'antres  k sont  dans  ce  mo- 
nument. Mérula  ( Coimogr .,  lib.  m)  m’a  de- 
vancé , en  croyant  que  k fanum  J/inmw  rst 
caché  dans  b Table  sons  k nom  qu'on  y lit  Te- 
rtomia.  En  effet,  outre  k même  nombre  de  let- 
tres dans  Tenomia  que  dans  Fauomin  par  abré- 
viation, «ni  remarquera  quatre  lettres  de  suite 
qui  sont  les  memes,  de  niauiérc  que  l'altération 
n’rst  que  l'effet  d'une  méprise  sur  trou  autres 
lettres , qui  figurent  également  comme  celb-s 
dont  elles  lirnucut  b place , et  entre  lesquelles 
l'initiale  est  peu  différente.  Mai»  ritinéraire  et 
la  l abk  ne  sont  pa»  d'acrord  sur  b distance  de 
Durocortorum  k Fanum  Mi  ne  rca:  : XV  daus 
l'Itinéraire,  XIX  dans  b Table  ; et  on  croirait 
que  l'identité  de  lieu  ne  pourrait  compatir  avec 
cette  dit  mité  de  distance.  La  connaissance  du 
local  me  fait  découvrir  un  vice  dam  l’indica- 
tion de  l'Itinéraire  ; car  ce  même  Itinéraire 
ajoutant  XVI  entre  k Fanum  et  le  lieu  qui  lui 
succède  sons  le  nom  d 'Ariola,  la  position  qui 
convient  à Ariola  s'éloigne  de  Durocortorum, 
ou  de  Reims,  d'environ  40,000  toises , dont  il 
résulte  35  lieues  gnuloises  de  bonne  mesure.  Or, 
si  la  distance  particulière  du  Fanum  à Ariola 
n’y  entre  que  (mur  XVI , il  s'ensuit  qne  -crlle 
d’entre  Durocoriorum  et  le  Fanum  est  plus 
forte  que  XV,  et  qu’elle  est  justement  de  X IX . 
selon  l’indication  de  b Table.  Nous  pouvons 
sur  cette  roule  sniv  re  b trace  de  la  voie  ro- 
maine, parce  qu'elle  subsiste.  Les  19  lient*» 
gauloises  se  trouvent,  à une  fraction  prés,  com- 
plétés. en  arrivant  à mi  lieu  nommé  b Cheppt-, 
distant  du  centre  de  Rrims  de  21,000  toise» 
et  de  ce  lieu  à relui  qui  représente  Ariola,  ton» 
k nom  de  Vroil,  19.000  toises  font  16  à 17 
lirors  gauloises.  Fji  trouvant  ainsi  la  position 
du  Fanum  «km  k voisinage  de  la  (Jieppe,  je 
n'ai  pas  liesoiu  de  m'autoriser  de  ce  que  plu- 
sieurs vitbgcs . qui  n'en  sutil  écaité»  que  d'une 
lime  actuelle,  ou  d'une  lieue  et  demie,  sont  sui- 
nommés  du  Temple.  Car,  sans  vouloir  conjec- 
turer que  ces  lieux  pouvaient  appartenir  au 
temple  de  Miuervc  avant  que  d'être  concédé*  à 
l'ordre  des  templiers , ce  surnom  peut  u’étre 
que  relatif  à une  commande  ru-  qui  existe  «ou» 
le  nom  de  b Neuvilk-au-Tempk.  On  voit  au- 
près de  b r.heppe,  sur  k boid  d’un  ruisseau 
qui  porte  k nom  de  Sl-Retni , les  vestiges  d'un 
camp,  fermé  d’un  vallum  ou  rempart,  que  l'on 
croit  dans  1e  pays  avoir  cté  k camp  d'Attib . 

1* 
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Mail  dan*  cette  opinion  on  n'a  pas  pris  garde 
au  défaut  de  vraisemldance.  l’n  poste , dont  la 
«irronférmre  d’environ  900  toises,  selon  un 
plan  envoyé  à M.  le  comte  de  Caylus  . ne  com- 
prend pas  plu»  d'espace  que  le  jardin  des  Tui- 
lerie», n’a  pu  contenir  l'armée  du  roi  de»  Huns, 
qui  joignait  â la  multitude  de  »«  troupes  natio- 
nales des  milices  particulière*  d’Alains , de  Cu- 
pides , d’OstrogoUu  . et  d’autres  nation*  qu’il 
avait  rangées  sous  ses  drapeaux  comme  SOUS  sa 
domination.  D’ailleitrs  , en  lisant  Jornandès 
tcap.  f0),  qui  entre  dans  un  grand  detail  sur 
la  fameuse  bataille  des  Champ»  catalauniquc* . 
un  voit  que  le  camp  d’Attila  n’était  fermé  que 
par  de*  chariots,  qute  plaustris  vallata  h abr- 
itai; dont  il  »c  crut  protégé  dans  sa  retraite 
après  l'action,  conformément  à une  natio  n v u 
qui  «t  particulière  aux  Tartan*»,  Ou  soit  qu'ils 
uni  actuellement  ce  qu’ils  ont  été  dan*  tous  les 
temps;  et  leur  manière  dk*  se  défendre,  en  *e 
couvrant  d’une  enceinte  de  chariots  qui  le»  sui- 
vent dans  leurs  expéditions,  s'appelle  faire  7*«- 
bor,  comme  on  peut  voir  dans  la  description  de 
l' Ukraine,  par  le  Vasseur- Beauplan.  » D’ An- 
ville.  Notice  de  f ancienne  Gaule , p 497 . 

FAOU(le),  petite  ville, Finistère (Bretagne), 
art.,  bureau  d’enregUt.  et  à 40  k.  d*  Château- 
lin,  chef 4.  decant.  Cure,  Glled  ctape.  E*W' 

A 578  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
975  h.  — Tiaasia  de  transition  moyen. 

Celle  ville  est  située  dans  une  riante  et  fertile 
cuutrvc , sur  le  Faon , au  fond  de  1a  rade  de 
Brest,  où  elle  a un  petit  port.  CVst  une  ville  an- 
ciettue  , où  l’on  voit  Iwaucoup  de  vieille»  niai- 
aous  bâties  en  coloml»ge,  avec  de»  corniches  eu 
Ikiis  chargée*  de  sculpture*  grotesques,  bizarres 
cl  même  souvent  qIikcdm.  Elle  était  jadis  dé- 
fendue par  un  château  fort,  dont  il  ne  reste  plus 
aucun  vestige.  — Commerce  de  bestiaux.  — 
Foire t les  17  janv.,  3 mai,  14  sept,  et  10  oct. 

FAOtJET  (W*),  xg.  Côies-Ju-Aord  (Breta- 
gne), are.  et  à 33  k.  de  Sl-Brkuc,  cant.  de 
Laiivotiou,  £5  de  Poutrieux.  Pop.  1 ,486  U. 

F AO l’ ET  (le),  vg-  Morbihan  (BrrUgue),  | 
are.  et  à 45  k.  de  Pontivy,  chef-l.  de  cant.  C3. 
A 506  h.  de  Par»  pour  la  taxe  de*  lettres. 
|>op.  4,958  h.  — Taajun  cristalliré  , mica- 
ariiute. 

Cette  ville  est  bâtie  *ur  une  hauteur,  a l’in- 
tersrclion  de  quatre  grande»  route*.  qui  abou- 
fiMat  aux  quatre  angles  d’une  place  *ur  la- 
q idle  est  une  jolie  halle  et  une  petite  prome- 
ut. A peu  de  distance  de  la  ville  est  la  clia- 
p lie  de  Sainte-Barbe . renommée  par  le*  nom- 
breux pèlerinage»  qui  s’y  fout  chaque  année; 
la  situation  do  cette  chapelle  et  sa  construction 
(littamquc  méritent  l atlenüon  de*  voyageurs. 
— Fabriques  de  bleu  de  Prusse.  Papeteries.  — 
Commerce  de  beurre,  suif , cire , miel , fécule, 
rliam  re  , papier*  commun* , bestiaux , etc. 
Foires  |«*  24  janv .,  40  juin,  6 juillet.  44  août, 
arpt.,  18  oct.,  SI  dcc.,  4*  mercredi  de  carême, 
de  mars,  d'avril , de  mai  et  de  nov, 

FAOtJET  (le),  vg-  Morbihan,  connu,  de 
Morèae . C 3 de  Locrainé. 

>’ AB  AM  ANS,  vg.  Ain  (Bresse),  arr.  et  à 
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49  k.  de  Trévoux,  cant.  et  de  Mrxtmieux. 
Pop.  332  h. 

FARBTS,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  are  , 
C3  et  à 9 k.  d’ Areas , cant.  de  V imv. 

FARCE AUX,  Farceaus , Força,  vg.  F.ure 
(Normandie),  arf.  et  à 11  k.  dm  Andely*,  caul. 
et  C3 d’Etrifagny.  Pop.  438  h. 

pansa  de  Lacoxrr»ctx  ni  Offivm , mem- 
bre de  rMirmhlfî  constituante,  du  conseil  des 
ancirtl»  et  du  sénat  conservateur. 

FARCY,  vg.  Marne,  comm.  de  Damme- 
Mariv-lrs-Lv».  Ede  Melun. 

F A R B (la) , vg.  H. -Alpes  (Dauphiné'!,  arr. 
et  à 14  k.  de  Gap,  cant.  et  E de  St-Bonnet. 
Pop.  454  b. 

FARE  (la),  vg.  Bouches-du-Rhône  (Pro- 
vence), are.  et  à 16  k.  d’Aix,  cant.  et  E de 
Berce.  Pop.  1 ,460  b.  — Cette  commune  offre 
de  grande*  tiare*  du  séjour  des  Romains  ; outre 
un  graud  nombre  du?  vases  en  terre  et  en  plâtre 
contenant  de.»  cendres  et  des  médailles  impé- 
riale», on  y rencontre  souvent  des  débris  de 
v ilia*  romain»-»  ; il  parait  que  la  braillé  de  ce 
territoire , qui  domine  l’étang  de  Berre  et  qui 
est  couvert  meure  aujourd'hui  d’oliviers  et 
il’amandier*  , les  y attirait  de  préférence  ; ce- 
|M*4idaut  le*  sources  d’eaux  vives  y manquent 
aujourd’hui  ; c’est  d’ailleurs  un  pays  riche  qui 
produit  beaucoup  d'amandes  et  d’huile  d’olive. 

FARE  (la),  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr,  et 
à 42  k.  de  Nyous,  cant.  et  C3  de  Renouât. 
Pop.  65  h. 

FARE  (la),  vg.  Vaucluse  (Provence),  are. 
et  h 45  k.  d’Onugc,  cant.  de  Beaumcs,  Qde 
Malaurêtie.  Pop.  160  b. 

FAREBERSWUJXR , vg.  Moselle  (pays 
Mexsin},  arr.  et  à 15  k.  de  Sarreguemincs, 
cant.  cl  EJ  de  Sl-Avold.  Pop.  904  h, 

FARE1NS,  vg.  Ain  (Dombes),  arr.  et  à 
10  k.  de  Trévoux , cant.  de  SUrivier-aur- 
Moignans,  3 de  Mont  me»  le.  Pop.  1 ,443  h. 

F AREINS-LEB-BEAl’ REGARD,  vg.  Ain, 
comm.  de  Farcint,  E de  Montmerle. 

FA  RÉMOXT,  vg.  Marne  (Champagne) , arr. , 
E et  à 11  k.  de  Vitry-le-Franqoi*,  oaot.  de 
Thiéhlemanl.  Pop.  99  h. 

FA  R E MOUT  1 ERS , F.boriacum,  Evoriaca, 
petite  ville , Seine-et-Marne  (Brie),  arr.  et  à 
9 k.  de  Coulommirr* , cant.  de  Roaoy-en-Rna. 
Qgb  A 61  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre*. 
Pop.  954  h. 

Aut refoi»  diocèse  de  Meaux,  parlement  et 
intendance  de  Paris,  élection  de  Roany,  luiil- 
liage,  ehàtelleuie,  aMiaye  des  bénédictines. 

Cette  ville  doit  son  origine  à une  célèbre 
abbaye  de.  l’ordre  de  St-Benoit,  fondé  au 
commencement  du  vu*  siècle,  et  détruite  pen- 
dant la  révolution  ; il  ne  reste  aujourd'hui  que 
les  bâtiments  de  l'abbatiale,  qui  forme  une  ré- 
sidence fort  agréable  par  sa  situation,  scs  poiuU 
de  vue  et  la  beauté  de  se»  jardins. 

Furmouüer  est  situé  sur  le  Petit-Morin.  Un 
pèlerinage,  connu  sou*  le  nom  de  St-Fare , y 
attire  le  10  mai  de  chaque  année  un  concours 
considéralile  de  mande.  Cette  ville  était  autre- 
fois entourée  de  fortification*  considérables. 


FARGF.At*  (St*). 


l'riulant  la  rév  olution  elle  a porté  le  nom  de 
Most-EcaUtI . — Commerce  de  blé.  Tuilerie 
«t  briqueterie.  - On  remarque  aux  environ* 

U Mie  JM}*  lene  de  Courtalin.  — Foires  k» 
12  sept,  et  lundi  saint. 

FAUFAYFJt,  vg.  Isère,  comm.  et  S de 
Bourg -d 'Oisons. 

FARGKAA.  vg.  H. -Vienne,  comm.  de  Pa- 
naad.  23 de  Limoges. 

FARGE  IL*  (St-),  ou  Sr-Fxwuurxwa-Sai**, 
Sanr-rt- Marne  (Calinaul.  are.,  cant.  d à 14 

k.  de  Melun,  E de  Pwithierry. 

FARGE  A l'  (St-),  S.  Farcoti,  jolie  petite 
ville  Yonne  (Galiiiai»),  arr.  et  à 48  k de  Job 
gny,  chef-l.  de  cant.  Cure.  E-  V*\  A 184  k. 
de  Pari*  pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  4.348  h. 
— Tsrrxiv  crétacé  tu pé rieur,  vnisiu  du  ter- 
rain tertiaire  moyen  et  du  crétacé  inferieur. 

Autrefois  diocèae  d’Auxerre,  parlement 
de  Pari»,  intendance  d’Orican»,  clixlk»  de 
Gien,  liailliage  particulier. 

St-Fargrati  est  agréablement  situé  sur  le 

l, mng,  qui  sert  au  flottage  de*  liois  <k*  forêt» 
environnantes.  Ccsl  une  ville  ancienne  dont  il 
est  parlé  au  m*  siiele  dans  le  testament  de  saint 
Vigile.  Vers  980.  Héribert,  èvéquc  d'Auxerre. 
y fit  liàtir  un  château  qui,  dans  la  suite,  ap- 
partint aux  harona  de  louer. 

Suivant  un  manuscrit  qui  parait  avoir  été 
écrit  de  1681  à 1693,  le  premier  seigneur  tem- 
porel connu  est  Nariot  de  Touey,  mort  en 
1406,  qui  fonda  à Boudisuin.  (Mroisse  de  1 ré- 
guv,  un  chapitre  eooverti  plu*  lard  m un 
rimple  prieuré.  Hier  de  Touey  succéda  à Na- 
riot en  1913;  il  fonda  le  prieuré  île  Hais- 
Marcliais.  paroisse  de  laviu'.tf  en  4 Ri 8 il 
augmenta  les  doux  que  son  père  avait  fait*  au 
r lia  pitre  de  Boudissain.  Son  fila,  Jean  de  Touey , 
„ 'avant  pas  d’héritier  mâle , la  srigneuric  de 
St-Vargrau  passa  dans  la  maison  de  Bar.  par  le 
mariage  de  Jmunc  de  Touey  «ver  Thibault  de 
Bar.  — L’année  1411  est  marquée  par  k siège 
qu'eut  à soutenir  St-Fargcou.—  I*»  seigneurie* 
de  St-Fargcau.  de  Touey  et  dépendances,  pas- 
wrent  de  frère  en  frère  à Louks  de  Bar.  évêque 
de  Verdun,  qui  disposa  par  testament  eu  faveui 
de  son  neveu  Jeandacquea,  marquis  de  Mool- 
frreat . de*  term  et  châteaux  de  St-Fargcau, 
Ferreuse.  Lav eau, etc.  En  1450,  les  deux  frère* 
J. -G.  et  Boniface  de  Montferrat,  vendirent  au 
célèbre  Jacques  Our,  conaeüler  et  argentier 
du  roi  Charte*  VII,  le»  «erre»  et  châtellenie  de 
St-Fargcau , Laveau , Touey , Permise,  etc. , jiotir 
la  somme  de  14,000  éciis  d'or.  Cette  acquisi- 
tion , par  son  importance,  excita  la  haine  de» 
nm.rni. il.  J,cc|ti«r»«r,ou  plnlol  JewipriB- 
ri|UU\  drliilPiin,  «u  oomlwe  dwqiudi  on  comp- 
lail  lo  toi  Ourles  VII,  pour  ,00.000  inu  d’or 
(,  millions  M*  mille  lirre»)  i®  <»">»  <ir  ïoil . 
|Wtlr  t 98S  êeus  d’oe;  d»  évü^u»,  des  msr. - 
chius,  etc.,  etc.  Une «rnunission  fui  nomme 
pmu-  iutlnnra  son  procès;  il  (ut  condeumé  an 
hanniseement  |>erpélud  et  à 400  mille  —ri*  d'or 
d oineitde  (est  delà  de  « mriltoos  400.000  fr.), 
petit  le  pus  cm  CSU  itaquets  Ion*  ses  bien,  hiwtt 
ronfistpié».  . Oui  rot  odietu  procès  , du 
M Chnilloo  des  Barres  , U n'est  pas  «ne  de» 
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aonisattom  dirigée*  contre  l'argentier  qui  ne 
cache  un  prétexte  de  spoliation,  m»  motif  de  le 
voler  au  nom  du  roi  et  de  la  loi.  On  ment  pour 
l‘ accuser,  nn  l'accuse  pour  le  dépouiller,  et  le 
premier  menteur  est  le  roi,  le  premier  accusa- 
teur Charles  VII,  le  premier  voleur  Charles  TEL 
Dans  celte  embuscade  royale  il  ae.  fit  aider  des 
premiers  noms  de  France  ; la  monarchie  attendit 
au  coin  d’un  boit  et  fil  aon  coup. ► St-Fargeau  et 
tout  ce  que  Jacques  Cœur  possédait  en  Puisayc 
fut  adjugé  k Antoine  de  Chahaanes,  moyen- 
nant 20,000  crus  d’or.  Ce  même  Antoine  de 
Chatannes  fonda  l’eghs*  paroissiale,  où  il  fut  in- 
humé eu  1489. 

LaterredeSt-Fargean  passa  sticecsHvement  à 
René  d'Anjou,  gendre  de  Jean  de  Otalamne*.  et 
à Nicolas  d'Anjou,  en  faveur  duquel  cette  sei- 
gneurie fut  érigée  «i  comté  par  Francis  I** , en 
1541 , Iwpiel  comte  fut  ensuite  érigé  en  duché- 
pairie  en  faveur  de  François  de  Bourbon,  duc  de 
Montpensier.  Ce  dernier  n'eut  qu'une  fille  qui 
épousa  Caston,  frire  du  roi  Louis  XIII  ; elle 
mourut  rn  laissant  pour  unique  héritière 
M“*  de  Moulpctuier,  «pii  di-p»*»*»  des  sommes 
considérables  pour  faire  Iwtir  le  rldtau  de 
St-Fargeau  que  l'on  admire  aujourd'hui.  Par 
son  testament  du  87  février  1685,  cette  pria- 
«<nue  donna  la  terre  de  St-Fargeau  au  duc  de 
Lauzun.  qu'elle  avait  épou.té  seerètemmt . Ge- 
lui-d  vendit  cette  propriété  à M.  Lepelktier 
dca  Fors,  dans  la  famille  duquel  le  elle  est  res- 
tée ; Hic  appartient  aujourd’hui  à M . le  marquis 
de  Botsgelin. 

Le  cliâteau  de  St-Fargeau  est  un  Alifice  en- 
tièrement construit  en  brique»  H 1ré»-bien  con- 
servé. La  porte  d'entrée,  qui  donne  sur  U 
prinri|kale  place  de  b ville,  offre  nn  bel  aspect. 
Quatre  époques  sont  «mpivinU-s  «tans  scs  cons- 
tructions. L'une  des  tours , la  plus  grosse  , la 
plus  imposante,  qui  n'a  pas  moins  de  30  ro.  de 
diamètre , porte  le  nom  «le  Jacques  Cœur,  et 
r'c-tt  à |H'u  près  tout  ce  qui  reste  des  bâtiments 
qu'il  fit  édifier  pendant  sa  courte  possession  de 
St-Fargeau.  On  doit  à Antoine  de  Chaînon  es 
b construction  de»  outres  tours  du  château,  et 
tout  ce  qui  dans  les  bâtiment»  révèle  le  style 
«la  xt*  siècle  et  du  commencement  du  xn*. 
Lias  constructions  ordonnées  par  M1*  de  Mont- 
pmster  se  composent  principalement  dm  fa- 
çades qui  se  trouvent  «laits  b cour  intérieure  du 
d «tcau  ; enfin  on  doit  à Michel-Robert  I «pel- 
letier b coustructiofi  de  l'aile  mclinaitt  du 
ducliant  au  nord,  connue  sous  le  nom  de  pa- 
villon des  Forts,  bâtiment  étroit , sans  aucun 
sty  le,  qui  jure  avec  les  façades  correcte»  dues 
a M“*  de  Montpensier.  — Le  château  de  St- 
Fargeau  devint  b proie  des  flammes  le  84  juin 
1758.  Le  feu  prit  chez  nn  boulanger,  gagna 
promptement  le»  toiture»  du  château,  voisines 
de  b grande  tour,  et  consuma  la  {irevqn*  tota- 
lité «les  bâtinnuts.  En  présence  de  cet  immense 
désastre , qui  ne  bissa  debout  que  le  pavillon 
des  Forts,  les  gros  murs  et  k»  fortes  maçon- 
neries intérieure» , on  recula  devant  l’énorme 
dépense  qu’eût  exigée  le  rétablissement  complet 
des  parties  incendiées  ; les  toitures  seules  furent 
•“ntierement  reconstruites,  et  on  restaura  qud- 


queâ  portions  du  vieux  manoir;  la  grosse  tour 
est  restée  tronquée,  et  se  trouve  lieaucuup 
moins  élevée.  Depuis  ce  moment,  les  parties 
habitables  se  sont  trouvées  restreinte»  au  bâti- 
ment ayant  à la  fais  façade  sur  le  parc  rt  sur 
b tour,  avec  b tour  de  l'horloge,  et  à l’aile  du 
pav  illoo  «les  Forts. 

La  fille  unique  de  Michel  Lepelktier,  pro- 
clamée fille  adoptive  de  b nation,  après  l'as- 
sassinat de  ce  ronvcntionucl  par  le  garde  du 
corps  Paris,  le  80  janvier  1793,  ayant  épousé, 
en  1806,  M.  Lepelktier  de  Mortefoutaiue,  celui- 
ci,  qui  avait  le  goût  des  jardins  pittoresques, 
sulislitua  aux  anciennes  plantations  symétriques 
un  beau  parc  paysager.  La  végétation,  à St-Far- 
geau, est  riche,  les  arbres  verts  y croissent  avec 
une  rapidité  surprenante;  on  dirait  leur  terre  de 
prédilection,  lorsque  surtout  l’on  parcourt  cette 
longue  allée,  où  de  chique  côté  ils  s'élèvent  si 
imposants,  si  majestueux;  Ira  ponts  sont  jetés 
avec  boulkcur  sur  les  canaux  ; les  eaux  tse  sont 
point  emprisonnées  dam  des  taurin»  aux  formes 
carrées  ; elles  ont  retrouvé  leur  liberté  pour 
circuler  et  s'étendre  eu  larges  nappes.  Le  châ- 
teau de  St-Fargeau  n'existerait  pas  que  le  parc 
seul  mériterait  d’être  visité.  Les  fossés  qui  en- 
touraient le  château  ont  été  desséchés;  aux 
eaux  verdâtres  et  malsaines  ont  succédé  d'élé- 
gants arbres  verts  aux  formes  sveltes , qui  enve- 
loppent sans  les  cacher  les  hautes  tours  du 
manoir.  — M.  de  Mortefontame  n'a  joui 
«pi’iroparfaitement  de  ara  bd  Ira  créations.  En 
1814,  monté  sur  un  cheval  fougueux  qu'il  maî- 
trisait difficilement,  il  fut  renversé  le  pied  pris 
dans  l'étrier,  traîné  par  ce  cheval,  horrible- 
ment bleuté,  et  ne  survécut  que  quelques  heures 
à ce  fatal  accident. 

L’intérieur  du  château  «le  St-Fargeau  offre 
plusieurs  beaux  appariements,  principalement 
dans  b partie  des  bâtiments  qui  donne  sur  le  parc. 
La  chapelle,  oè  l'on  arrive  par  k grand  perron 
«k  la  cour  intérieure,  renferme  un  caveau  où 
ont  été  dépoté»  k»  restes  de  M.  Michel  Lepel- 
leticr,  de  M.  et  de  M”*  de  MortefonUiue.  Les 
archives  occupent  un*  pièce  voûtée  rt  fermée 
par  une  porte  en  fer,  située  dans  b grosse  tour 
«Üte  «le  J an  pic»  Cœur. 

La  propriété  de  St-Fargeau,  qui  comprend 
environ  3.000  hectares,  et  qui  coûta  en  1717 
500  mille  livres,  de  nos  jours  ne  vaudrait  pas 
moins  de  trois  millions. 

Biographie.  Patrie  de  Ru© vaut  de  St- 
JaA9-o'Ai*G>LT,  député  aux  états  généraux  rt 
à ]’assemblè«  constituant*,  membre  de  l’Insti- 
tut, mort  â son  retour  d'exil,  k18  mars  1819. 

Du  général  baron  na  Laatsaia. 

De  4>  Gttin.T  h St-Fammuu  , auteur 
de  nombreux  ouvrages  sur  la  géographie  de  b 
France. 

Fabrique*  de  cuir».  Moulins  à tan.  Anx  en- 
viron», forges,  verreries  rt  poteries.  > — Com- 
merce de  bois  de  chauffage  pour  l’approvhioD- 
DeflKftt  de  Paris. 

Foire * Ira  1**  juin,  85  juill.,  91  sept.,  91 
déc.,  jeudi  saint,  mardi  de  Pique»  rt  dernier 
jeudi  d’ort. 

Bibliographie.  Gsulloc  su  Bi&ui  (k 


baron).  Notice  sur  le  château  Je  St-Fargeau, 
ornée  de  trot»  vitra  lithographies  représentant 
b porte  d'entrée,  l'intérieur  de  b cour,  rt  b 
partie  des  tatijartit»  d<»maul  sur  la  pair  (.f ti- 
tulaire statistique  Je  C Yonne,  1859.  in-8). 

FARGROL  (St-) . vg.  Allier  (Nivernais), 
arr.  rt  û 30  k . «le  Montluçoo , cauL  de  Mai  - 
cilbt , L-J  de  Méris.  Pop.  S46  h. 

PARLES,  vg.  Mn  (pays  de'Cîcx).  arr.  «*|  h 
99  k.  de  Gca,  cant.  et  C-J  Je  Colluiigos.  Pop. 
799  h. 

F A lltiLS,  vg.  Cher  (Berry),  arr.  rt  a 90  h. 
«le  Bourges,  cant.  de  taugy , ££  de  Yilkquki». 
Pbp.  790  h. 

FARf.ES  (Ira),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  rt  à 30  k.  de  Subi,  cant.  et  de  Muti- 
tignac.  Pop.  308  h.  — Exploitation  de  mine- 
rai de  cuivre  carbonate,  de  malachite.  Laine  à 
cuivre  pour  b fabrication  «k  cuivre  eu  barres, 
laiton,  rtc. 

PARLES,  vg,  Sadne-et-Loire  (Bourgogne), 
arr. , cant.,  E2  et  à 8 k.  de  ChaIon-sur-S>ume. 
Pop.  879  h. 

FARGES,  vg,  S aône-et- Ivoire  (bourgogne), 
arr.  et  à 13  k.  de  Mâcon,  cant.  «et  £J  de  'l'uur- 
uus.  Pop.  849  h. 

PARLES  (les),  vg.  H. -Tienne,  ion  un.  de 
Rnrgnae,  C^d’Aix. 

FARGES  - A LI.ICII AMPS  , Cher  ( Berry) , 
arr..  cant.,  0 rt  A 9 k.  de  St-Amand-Maut- 
rond.  Pop.  838  h. 

FAKLX'iFRS.  vg.  Aune  (Picardie),  arr.  et 
à 30  k.  de  Laoo,  cant.  rt  Ld  de  b Fcre.  Pop. 
690  h. 

PARLEES,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr., 
cant.,  C3  et  k 18  L.  «k  St-Srvcr.  Pop.  520  h. 

FARGl'LS  , vg.  Lot  (Qurrry),  arr.  cl  à 
25  k.  de  Cabors,  cant.  rt  G3  de  Munlcuq,  Pop. 

659  h. 

FARGl'LS,  vg.  Lot-et-Garonne  (Agénoiv), 
arr.  rt  A 22  k.  de  K vrac , tant,  rt  [£}  de  Dana*- 
«an.  Pop.  791  h.  — Foires  Ira  13  mai  rt  20 
oct. 

FARCI  F_s -DE- LAXGOS  , vg.  Gironde 
(Guirnne),  iut.  et  à 13  k.  détaxas,  cant.  rtITî 
de  latignn.  Pop.  790  b. 

FARGLKS-S1 -HILAIRE  , vg.  Gironde 
(Guieune),  arr.  rt  à !2  k.  de  Bordeaux,  caut. 
et  Si  de  Créon.  Pop.  577  h. 

FARGl’ETTE  (la),  vg.  Tarn,  conun.  de 
St-Grégoire,  L3  d’Alhi.  \y. 

FARIMOI  RT,  Vg.  H. -Marne  (Champa- 
gne), arr.  rt  à 35  k.  de  Langrvs,  caut.  rt  2! 
«k  Fayl-Billot,  Pop.  274  h.  — Haut  futu-nnau 
et  fouderk. 

FARl.N'OLES,  vg.  Corse,  arr.  rt  à 17  k.  «k 
Bastia,  cant.  rt  Q de  St- Florent.  Pup.  350  b. 

FAUX  A Y , vg.  Loire  (Forer),  arr.  rt  à 90  k. 
de  St-Elieunc,  caut.  rt  BS  de  S(-Giiamo«id.  Pop. 
1.073  h. 

Suivant  M.  Walckrnarr,  Famay  occupe 
IVmplactmenl  de  Forum  Segustacarum.  ■ Une 
iuscriptiuo,  dit-il,  trouvéo  à Frurs,  où  il  est 
question  de  Foui  9«ovi. , jointe  à b ressent- 
bbnee  du  nom  de  Feurs  avec  celui  de  Forum, 
a déterminé  presque  tous  k»  auteurs  à placer 
Forum  a Leurs.  LfAmilk,  qui  a adopte  mtr 


Digitized  by  Google 


FATOrVIULE. 


FAUCOGREY. 


FArLQvnon. 


s 


o|Hnion,  a mieux  aimé,  pour  ne  pas  s'en  écar- 
ter, déranger  toutes  les  mesures  de  b Ta  Me  , 
qui  trace  une  route  entre  ladmagus,  Y»wn- 
graux,  et  Lugdunum,  Lyon,  dans  laquelle  un 
Forum  se  trouve  placé  sou*  le  nom  de  Forum 
Srguttavarum.  Préoccupé  de  l'idée  que  ne 
Forum  devait  être  le  même  que  eHni  de  Pio- 
lémée,  et  ne  pouvait  être  placé  ailleurs  qu’à 
Fours,  d’Anville  a cru  toutes  le»  mesure»  de  la 
TalJe  fausses  et  susceptihl»  de  correction. 
Elle»  sont  au  contraire  trrâ^-xaclra.  ainsi  qu’on 
peut  s’en  convaincre  en  comparant  les  Itiné- 
raires avec  le»  carte»  modernes.  L’analyse  des 
mesures  de  cette  route  établit  la  position  du 
Forum  de  la  Tnlile  aux  mviron»  de  Farnay, 
ainsi  que  le  démontre  la  voie  romaine  qui  se 
rattache  d’une  part  à ladmagus,  Yssingraux,  et 
de  l’autre  à Rodumna,  Roanne.  Une  autre  voie 
romaine,  aussi  tracée  sur  la  Table,  qui  part 
d’ Augustonemetum,  Clermont,  et  qui  aboutit 
k Lugdunum,  Lyon,  en  passant  par  Rodumna, 
Roanne,  Maliolano,  Meylieu,  confirme  l'exae- 
litude  de*  mesures  de  la  première,  et  porte 
également  à Farnay  pour  forum  Segustara- 
rum.  D’un  autre  «été,  le»  monuimut* . trouvé* 
à Feurs  semblent  prouver  que  ce  lieu  est  réel- 
lement le  Forum  Srgusianorum  de  Ptolèroce.  » 
Walckcnaer.  Géographie  des  Gaule t,  part,  n, 
rhap.  Il,  p.  834. 

F A ROC  VILLE,  vg.  Loiret  (Orléanais),  arr. 
et  à 16  k.  de  Pithivier»,  cant.  d'OutarviUc , 
CS  de  Toury.  Pop.  163  h. 

FARRR(b),  vg.  yfnfêdir  (Languedoc),  arr., 
CS  «t  à 33  k.  de  Tournoi»,  cant.  de  St-Féli- 
rien.  Pop.  561  h. 

FARRK  (b),  vg.  H.-Lxùre  (Veby),  arr.  et 
à 39  k.  du  Puy,  cant.  et  CS  de  Pradetle*.  Pop. 

481  h. 

FABRF7T.  vg.  Aveyron,  eomm.  de  St-Jnv- 
ry,  E de  St-Semiu.  — Foires  les  10  janv.  et 
13  avril. 

FARSLHW1I.I.ER,  vg.  Moselle  (pays  Mes- 
sin), arr.  et  à 1 5 k.  de  Sarregurminra,  cant.  dr 
Fortiach,  E de  Puttebngc. 

FAT1ER,  vg.  Ain,  romm.  de  Pryricux,  E 
de  Tboisaey. 

FA  TIRES  , Fasterilla  , FestauviUa , vg. 
Sarihe  (Maine),  arr.  et  à 14  k.  du  Mans.  cant. 
de  Mont  fort,  El  de  Savigné-l’Evéque.  Pnp. 

841  h, 

FATOCVnXR.vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  à 16  k.  de  Pont-Andcmra,  cant.  et  (£3  de 
Reu zevi lie.  Pup.  639  h.— 11  est  silué  sur  b 
Vilaine  et  b Jobles,  pré»  de  b rive  gauche  dr 
la  Seiue. 

Ea  sortant  de  ce  village,  cm  remarque  deux 
sapins  gigantesques , désignés  par  le*  lubitants 
sons  le  nom  de  Bonshommes  ; leur  élévation 
Mtr  crtle  côte,  egui  permet  de  les  distinguer  de 
fort  loin  sur  b Seine,  les  a fait  acheter  par  b 
marine,  {tour  serv  ir  de  guide  aux  navigateurs  le 
Inug  des  cotes. 

Le  hameau  de  J oh  Ira.  réunion  de  malheu- 
reux pécheurs,  dépend  de  b commune  de  Fa- 
louville.  t ne  fontaine  qui  jaillit  avec  rapidité 
vers  b Seine,  et  se  grossit  de  plusieurs  autre» 
m 'ime»,  y fait  tourner  un  moulin  à Mi-,  puis. 


quelques  pas  plu»  loin,  une  papeterie  dont  le» 
produits  sont  employés  à doubler  les  navires, 
ou  serv  ent  à envelopper  la  paquets  d’épingle» 
qui  se  fabriquent  à Rugir»  et  à l'Aigle.  En  sui- 
vant les  gracieux  contours  que  forme  le  ruis- 
seau, on  arrive  à une  scierie  de  marbre  où  se 
travaillent  le  vert  campan,  le  bleu  lurqum,  b 
griotte  d’Italie,  et  plusieurs  autre»  marbra 
précieux  qui,  arrivés  par  mer  à HouOcur,  sont 
ensuite  charriés  à Johles  par  blocs  énorme».  Là, 
de»  scie»  priqirndicubires,  au  nombre  de  cin- 
quante-deux, mua  par  deux  tournants,  cou- 
pent Il  c.  de  marbre  en  vingt-quatre  heu- 
res : chaque  plaque,  ayant  près  de  1 m.  03  C. 
de  long  sur  63  c.  de  haut,  et  de  répaiMcur 
d'environ  3 c.  La  chute  il’rau,  en  sortant 
de  b scierie,  passe  sous  b route,  se  jette  par 
une  cascade  dan»  un  ravin  profond  piaulé  d’ar- 
bre» nombreux,  et,  apréa  avoir  serpenté  dans 
ce»  gnrge*  sauvages  et  pittoresques,  se  rend  a 
900  pas  de  là  dans  b Seine. 

Prés  de  Juhlra,  (bits  un  petit  bassin  qui  porte 
le  nom  de  Val  des  Anglais,  on  voit  un  retran- 
chement carré  de  130  ro.  de  tour,  qui,  d'a- 
près les  tradition»  locale» , est  l’ouvrage  de» 
Anglais  luth»  par  1»  Français  à Joblea,  sous 
le  règne  de  Charte»  VI. 

PAL*  (b),  vg.  Ta  ra-ct -Garonne,  OOCUm.  et 
E3  de  Beu/rvîllr. 

F AUI  .H,  Tg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 16 
k.  d’Alhi,  cant.  et  £3  de  Kc&Unont,  P.  155  h. 
— Foire  le  8 mai. 

FAUCHE  (la),  vg.  Mar  ne  fCham  pagne  1, 

arr.  et  à 43  k.  de  Chaumont,  cant.  et  Cg}de 
St-Dlin.  Pop.  196  h. 

FAUCHER  (Ira),  on  Vtxrr,  vg.  Lut -et -Go- 
ronne,  romm.  et  E de  Chirac. 

FAUCOGREY.  petite  ville,  H. -Saône  (Frao- 
cbo-Comté),  ara.  et  à 29  k.  de  Luit,  chcf-1.  de 
cant.  Cure.  H.  A 480  k.  de  Paris  pour  b bue 
des  lettres.  Pnp.  1 ,542  h. — Tm.ui  de  tran- 
sition supérieur,  voisin  du  terrain  cristallisé. 

Faucogncy  parait  avoir  une  origine  fort  an- 
cienne ; ce  fut  le  chef-lieu  d’une  terre  dont  les 
seigneurs  prenaient  b titre  de  aire»  de  Fauco- 
guey,  de  vicomte»  de  Vraoul,  et  dout  U nais- 
sance était  si  illustre,  que  Jcou  III  de  Fauco- 
gney  épousa  Isalw-llede  France,  lit  le  de  Philippe 
le  Long.  Cette  vjlle  était  environnée  d’un  rem- 
part Iréf-élcvé,  d'un  fossé,  et  avait  un  chiteau 
où  le  roi  d’Espagne  mettait  garnison.  11  existe 
encore  quelques  partira  de  ce»  fur  librations, 
démolira  pendant  le*  guerre»  qui  précédèrent  b 
conquête  de  b province  ; ou  y voit  aussi  une 
ancienne  tour,  qui  sert  de  prjson,  dont  b «tmi- 
verture  porte  le  millésime  de  1015.  En  1674, 
le  marquis  de  Rcsncl  prit  Faueugnev  d’assaut, 
apres  deux  ou  trois  joui»  de  siège,  pmdaul  le- 
quel les  bourgroit  et  la  garnison  dminérrot  des 
preuve»  de  b {dus  grande  bravoure. 

Faucogncy  est  situé  plus  de  b Yoivre,  au 
pied  de»  rocher»  escarpés,  à l'extrémité  d'une 
prairie  arroser  par  les  eaux  du  breuclitn.  Le» 
baigneur»  qui  fréquentent  les  eaux  de  Luxeuil 
vont  ordinairement  visiter  ce  riche  et  joli  val- 
lon. Sur  le  sonitnrt  d’une  montagne  élevée  qui 
domine  le  temtoire  de  b ville,  d existe  une 


église  gothique  sous  l'invocation  de  saint  Mar- 
tin. où  l’oo  voit  une  cloche  d’une  grosseur  re- 
marquai de. 

Fabriques  d’rau  de  cn-ise»  de  première  qua- 
lité, de  toiles  de  coton.  Exploitation  d’rxcrUeu- 
tra  pierar»  à rasoir»,  Tanneries. — foires  le  t*' 
jeudi  de  cliaifue  mois. 

FAUCOMP1KRRFL  vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr.,  tant.,  E et  à 38  k.  deRemiranoul.  Pop. 
193  h. 

FAUCOR,  vg.  B. -Alpes  (Provence),  ara., 
cant.,  E et  à 31  k.  de  Barcelonnette.  P.  549  h. 
— Il  rat  bâti  dons  une  plautc  agcahle,  traversé 
|wr  l'Ubaye,  et  passe  pour  avoir  été  b capitale 
de»  anciens  Eauhien».  Près  de  l’église  rat  une 
tour  carrée  qui  sert  de  clocher,  dont  U cons- 
truction parait  remonter  à une  époque  éloigné»*. 

FAUCOR,  vg.  Vaucluse  (Comtal),  arr.  et 
à 33  k.  d'Urangc,  cant.  et  E de  V oison.  Pop. 
511  h. 

FAUCOR -DU-CAIRE,  vg.  B.- Alpes  (Pro- 
vence), ara.rt  à 3 k.  de  Sisteron.cant.  de Tui- 
riers,  CS  de  la  Motle-du-Caire.  Pop,  291  h- 

FAUCORcm’RT.  vg.  / osges  (Lorraine), 
arr.  rt  à 30  k.  d’Epitial,  cant.  et  E de  Ram- 
berviller».  Pop.  216  h. 

FAUCORCOl'RT,  vg.  Aisne  (Picardie),  ara. 
et  à 15  k.  de  Laou, caul.  et  £3  d'Amxy -ke-Gbà- 
teau.  Pop.  104  h. 

FAI  (.OR. NI  ÈRE,  vg.  Drame,  romm.  de 
Montelicr.  53  de  Valence. 

FAI  DE-PEYRE,  vg.  Lozère (Languedoc), 
ara.  et  à 38  k.  dr  Manrjots,  caul.  cl  Wd'Aih 
mont.  Pop.  563  h, 

FAUDO  AS  , lig  Tarn- e (-Garonne  (Arma» 
gnœ),  arr.  et  à 31  k.  de  Castel- Sarrasin,  cant, 
et  El  de  Reaumoot-de-Lomagne.  Pop.  796  b. 

FAUGA  (le),  vg.  H. -Garonne  (Languedoc;, 
ara.,  cant..  El  et  à 8 k.  de  Muret.  Pnp.  692  h. 

FAt'GEIIES,  vg.  Ardèche  (Languedoc),  ara. 
et  à 33  k.  de  Largentièrc,  cant.  et  £»£  de  Joyeu- 
se. Pup.  416  h. 

F Alt.  ÈRES,  vg.  Hérault  (Languedoc),  ara, 
et  a 35  k . de  Baser»,  cant.  etE  de  Rédarrieux. 
Pop.  801  b.  Au  pied  de  haute»  moulagura. — 
(Arrières  de  marbre. 

FALGUERROX,  vg.  CaUados  (Norman- 
die), ara.,  cant.,  C3  «t  à 6 k.  de  Lisieux.  Pop. 
330  h. 

F AUGUF.RO LLES,  vg.  1/jt -et-Ga ronne,  V , 
ix  Caoix-BL*nc3ts. 

F AVILI.  KT,  vg.  /at-ci-Garunnf  (Agéooi*), 
arr.  et  a 14  k.  de  Mannandc,  cant.  et  El  de 
Tonpeioa.  Pop.  1 ,137  h.-  Foires  Ira  91  lév rira, 
15mai,  34 juin,  13  août,  21  sept,  et  lundi  graa. 

FAl'LQ  (le),  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.,  fcj  et  « 13  k.  de  Poot-l‘Evê<iue,  cant.  de 
Blaogy.  Pop.  360  h. 

FAULQUEMOST,  ou  FxuuuiBOcaica,  1$ 
Moselle  (Lorraine),  arr.  et  à 38  k.  de  Mets, 
chef-l.  de  caul.  t*.  KF.  A 354  k.  de  Pari»  pour 
b taxe  des  lettre».  Pop.  1 ,047  h.—  Ttuip  du 
trias,  marne  irisée. — Il  est  situé  *qr  b rive 
droite  de  b Nied  allemande,  dans  unf  vallée 
lioruée  au  uord  par  dr*  coteaux  de  vigura. 

Faulquemout  était  autrefois  eutourc  de  mu- 
railles flanquer*  de  tour»,  environné  de  large» 
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four»,  rt  détendu  par  un  rhilcau  f«*rt  : on  u\ 
entrait  que  par  One  truJr  porte.  lirai  formé de 
n»e*  étroite*.  rl  pnvsèiK*  encore  quelque*  mhs 
dr  ara  fortifications.  Fabriques  dr  honorterie. 
Tanneries.  -Faim  les  25  janv . , 30  mai  et  18 
***|»t. . 2*  lundi  tU*  nuira  rt  d'oct. 

F AULX  (In),  vg.  Eure,  cnnun.  dr  Hciulrv- 
v ilk*~vur-Kure.  K dr  I/miv irr». 

FAULX  , vg.  Venrthe  (Lorraine),  atT.,  f=0 
rl  » 14  k.  dr  Ninrjr,  cant.  tir  Nomém . Pop. 
914  h. 

FA  11  JC  (Ira),  vg,  Srinr-htf.,  romni.  de  St- 
Pierrr-dr-Kraiiipirville.  E dr  Rnunt. 

FACSIOXT.  vg.  Sorti  (Flandre),  arr.  dr 
Douai,  rant.  rl^d’Orrliir».  P«q>.  1,507  U. 
Fabrique  dr  ancre  indigène. 

FA  UQUFJUBKRGUE , vg.  P**-dr-C  niais 
{ Artois),  arr.  rl  à 29  k.  de  St-Omer , chef-l.de 
rant.  IFl,  A 224  k.  de  Paris  pour  la  tant-  tint 
lettre».  Pop.  979  h.—  T mirais  tertiaire  mm  eu. 

FaiiqnnnlMTgije  doit  n.n  origine  à un  rl»â- 
Icau  fort,  qui  fut  souvent  répare  et  rntowè  tir 
murailles.  Kn  1198.  r 'était  une  place  inq«>r- 
tante  que  Renaud,  comte  de  Boulogne,  Imtlzi  et 
détruisit  en  grande  partie.  Iz*s  Anglais  la  pil- 
lèrent rt  la  dévastèrent  ru  1355.  Uharte*  VI. 
en  considéra  lion  des  service*  qui*  les  Ii.iImI.vmI* 
tir  i-aïuptemliergiM*  lui  avaient  rendus  et  de* 
pertes  qu'ils  as  aient  éprouvée*,  rt  par  inpp.»ri 
aussi  à la  prompte  réédifiralimi  tir  leur  rilé, 
qui  av  ail  été  I mille  en  1370,  Confirma,  ru  1385. 
les  privilèges  que  1rs  roi» se*  pmlrrvvorurs  leur 
avaient  octroyé*. 

Il  ne  reste  plu*  que  de  lrè*4aib|es  vestige* 
du  château,  brille  et  reconstruit  à plutnnr*  re- 
prises. H tlont  les  liantes  tourelles  avaient  été 
distinguée*  |nr  les  vainqueur»  d'Azinrmirt.  Fa 
vidant  un  anrirn  puits,  ou  y a trouve.  il  v a 
quelques  année*,  à 33  ru.  tle  profmtdrm.  iit» 
entrée»  de  snulcrraiti*  d’une  grandeur  romidé- 
raWe,  taillés  dan*  In  pierre  Manrlie*,  on  a trouvé 
aussi  dans  les  dcmoihrr*  quantité  d’<»*«cninifs 
humains,  de*  cprr«m*  d'une  Ititigueur  rrinai- 
qualde,  et  dilfrrente*  pièces  de  monnaie,  dotil 
une  de  l'au  1350. 

Lr»  seigneurs  de  Fmiqurmlicrguc  possédaient 
le  droit  de  monnayage.  On  lit  dans  l'nnloimiinre 
de  I-vpiv . en  1315.  que  la  monnaie  de  tu  tbiuc 
de  Fauqumilicrguc  devait  être  tle  4 deniers  |f 
grain»  «k*  lut,  c'est-à-dire  a 4 parties  rt  tletnie 
d'argent  Mir  12.  et  que  Ion  «levait  en  laillor 
204  denier»  au  mure.  Otte  «bme  était  Ali»  de 
Itralant,  à laquelle  «naltnlMie  le»  unis  tleniers 
que  Ton  connaisse  tle  cette  ville. 

Psraur  «Isi  célébré  compositeur  tle  musique 
Mussii.sv,  uuIpiii'  des  rqtéras  tle  lu  Hrlle  Ir- 
«eue,  tin  Déserteur.  d’ Mine,  «le  Rose  et  tkdn». 
ete. . etr.  ~ Faire  t le*  2 mai  et  3 nov . 

F.U*R,vg.  OeurSèrm,  romni.  tle  Ikmgné, 
TC  de  Niort. 

FAURIK  i la).  vg.  U. -Alpes  Dauphine  , arr. 
et  à 33  k.  «le  Gap,  raul.  d'Arpivu-les-Veynrs, 
23de  Veines,  vy.  Pop.  701  h. 

Du  remarque  sur  les  ronfin*  de  rcl te  com- 
mune  nue  vaste  gniltr.  uommée  la  iVaume- 
\oirr.  renfermant  «le  vaste*  «allet  et  île  lielltu 
rourrélititM.  Faim  lr*  3 avril  H 3 sept. 

il. 


F AVIDES  î les).  Itère,  roimu.  et  '*;  tle  St- 
Lallirr.  vy. 

FAI  ItlIJLK.  vg.  Dordogne  t Périgord).  arr. 
et  à 29  k.  de  Bergerac,  «ml.  et  ?•]  d'Jssigear. 
Pop.  194  li. 

FAUROUX,  vg.  Tnrn-et-t  îaronur  iQtlcrry  ), 
arr.  et  à 23  k.  de  MuUsar,  tant  .et  Pj  de  Bourg - 
de-X  ivsu.  l*op.  735  h> 

FAUSSEKGl’ES  . vg.  Tara  i tanguedori, 
arr.  et  à 31  k.  d’Albi,  rant.  et  C*'  de  Valence. 
Pop.  667  h. 

FAUST (St-),  vg.  tt.-Py  retira  | Henni >, arr., 
rant.,  et  a 3 k.  de  Pau.  Pop.  855  h. 

FAl'STE  (St-),  vg.  tien,  nient n,  rt  H de 

fjanlwn. 

FAUSTK.  vg.  Indre  (Rerrv),arr..  raul.. K | 
rl  à 14  k.  d’Isauiudun.  Pop.  463  li. 

FAUSTK- !>•  A RG  EXT,  vg.  Oise,  cuiinu.  de 
iW’jcanrourt,  >*  de  Gmiruav. 

FAUTmÙHKS.  vg.  Suoiif-rt- lettre,  eotiuu. 
de  Paliuges,  r-1  de  IVrrecv . 

FAUVEL1ÈRE  (la),  vj*.  Eure,  CUOWn.  de 
Pullity,  K «Je  Verueuil. 

FAWERXEY,  vg.  Cdte-tiOr  (Bourgogne), 
arr.  et  à 1 1 k.  de  Dijon . raul.  cl  Ci3  de  l -t  nlis. 
Pop.  617  b.  Il  est  situé  mit  le  |R'iielu>ut  tl'iiu 
moutinile.  d'où  la  vue  s'étend  sur  une  plaint' 
nuignitupie,  IswiitV  par  le»  montagne*  de  h 
Côte-d'Or  H du  Jura.  - Haut  fourneau.  Edu- 
eatimi  des  moutons  rt  des  abctlk**. 

FAUVETTE  (la),  vg.  H .-Tienne,  romni. 
d'Oi ailtuii  -siir-f  dane.  (Vj  de  la  Barre. 

FAITVHXK,  'g.  Eure  i Normandie),  arr., 
rant.,  K et  à ft  k.  d’Kvivtu.  Pop.  98  b. 

FAI  VILLE  - EN  - U AUX.  hg  Seiae-luf. 
(Nortuatidie).  arr.,  bur.  dVim^isi.  et  à tik. 
cTYvftot,  ebef-l.  de  raut.  Dur.  A 176  k. 
tk-  Paris  |HMir  la  laveik*  letlreA.  Pop.  1,490  II. 

Tiaaviv  itTlùiin*  moyen.  Il  est  situé  dans 
une  lellc  rl  Icil i le  contrée,  prrrs  tk  la  grande 
route,  (l'était  jjtli-,  une  HotU  lli-ute  du  diubé 
d’Fluuteville.  Foires  les  26  mais,  25  juin,  7 
août.  18  sept,  et  22  déc.  Mart  he*  tous  k»  ven- 
dredi*. 

FAUX,  vg.  Ardennes  ((•bauquigiMv,  arr.  et  à 
10  k.  de  Retliel,  caitt.  de  Novion,  l'Z  «k*  Saul- 
rr»-aii\-Riji».  Pop.  345  h. 

FAUX,  'g.  ihirtlogar  (Périgord),  are.  cl  a 
18  k.  de  Bergerac,  rant,  et  ;•  d’t**igeac.  INq». 
914  k.  Foires  le  16  de  rliaqur  mois, 

FAUX  île),  lig  Pus*ie*C utuis  (Artoia). nrr. 
et  à 15  k.  de  Moulmul-siir-Mer.  rmil.  et 
iTEtaplca.  Pop.  299  h. 

FAlX-BUiaR6sHTdA1X}t'KS , Vg.  Imlre- 
rl-lstire,  romm.  de  P.uveiul,  .‘0  de  la  llaye- 
Desrartes. 

FAUX-FOSSES  (k*»/,  vg.  tube,  emiuu.  et 

(23  de  l 'roye*. 

F A U X-FRESN  A Y , v g.  Marne  | ( 'Jvampayt  • , 
arr.  et  a 47  k.  d Fja  niay , cant.  tle  Fcre- 
Cbanipetvoiac,  Cri  de  Pleur».  Pop,  700  li. 

FAUX-LA-MOXTAGNE,  b ^Creuse  (Mar- 
die),  arr.  cl  a 29  k.  d*Auliu»*uii.  caut.  et  QQde 
(.enltoiiv.  Pt»p.  1,771  b.  Foi  res  les  21  mars. 

21  avril,  21  ruai.  21  juin,  6 sept.,  16  oet.  rt 
18  nov. 

FAUX-MAXUHAS,  vg.  Creuse  (Marche), 


arr.,  rant.  et  (S  tle  IhMirganruf.  |Nq>.  547  h. 

KAl'X-SUR-t  OOLE.  vg..»/«r«e  iTJiampa- 
giu'i,  arr.  H à 15  k.  de  Yitry4c-Fraueo«*.  cant. 
et  dr  Sommepuis.  Pop.  88  I». 

FAlX-VILl.Ut  fcKF,  vg.  Aube  (Cliauipr.- 
guej,  arr.  et  à 35  k.  tk*  Nogml-sur-Seit’*’. 
OHit.  rt  T-]  dr  Marrjllv-le-llayer.  l*op.  352  b. 

FAl’/IFRI-S.  vg,  tlerauh  (Digimlun, 
arr..  rant.  dHilr  Iaideve.  Pop.  123  la. 

FAVARS,  vg.  Corrèze  (Uniousm).  arr.. 
eaut.  et  C-:  de  t ulle.  Pop.  702  b. 

F AV  AS.  vg.  T tir  (Provence),  arr.  et  à 17  k. 
de  Dragnignan,  cul.  tlt*  (lidlas,  (3  de  Rarge- 
mmit.  P«»p.  101  b.  d'rtiiil  utilirlnis  un  I son t «: 
assez  tTMtsidémbk*.  qui  u rté  ruiné  par  le* 
Sarrasin». 

FAVÈDK  (la),  vg.  dard,  ruraïu.  ileSalles- 
du-4,;iith>u,  E2  d’Alai». 

FA  VER  A YE»  'g.  .Maine-et- Ixàre  (Anjou  . 
arr.  el  à 30  k.  d’Angers,  cant.  de  Thouarce. 
IS  de  Rrissar.  Pop.  929  b. 

FAYEEMKES , vg.  Cher  (Berry >,  arr.,  •;;; 
rt  à 11  k.  tle  Si- AiiiaiMl-.Muiilnnid,  raul.  tle 
Saulzai*-le-IN»tHT.  Pop.  378  b. 

FAVERK4.LES.  vg.  Ijutret  ((•aimais),  arr. 
et  «27  k. de  liieli, eaill.de  lit  iart-.'-'.tle  Rome.  . 
Pop.  448  h.—  Faire  le  12  ort. 

FAVKRt.KS  vg.  Isère  tDaupbiuéi.  an. . 
raul.,  p(rtà9  k.  tk’  la  'lour-tltt-l'iti.  vor.  Hojt. 
1.287  b. 

F A V ERG  F.S-  l>E-M  ÉPI  EU , vg.  Isère  (Dau- 
plûur.i,  arr.  et  à 9 k.  tic  la  Tour -du- Pin.  22  k . 
dr  Roiugoin  . roui,  et  Lij  de  Murrstel.  Pop. 
804  b. 

FAVERGK24-LÈS-CHARXOD . vg.  Jura, 
nvuun.  tk*  X illeneuv  r-tcriJuniwl , (£!  de  Sl- 
Antour. 

FAX'  ESC  ES-LFS  - U X'  MF7TIKHK  . vg.  Ju- 
ra, romni.  «le  l^ivalans-sur-X  aloust*.  [>.  d‘A- 
rinlliod. 

FAVEENET,  Fauriaiaeum,  jielile  ville, 

H.  ‘Saône  (Krawhr-OwnU*),  arr.  et  * 19  k.  de 
Xre*oul.  cant.  «T  \uunre.  K-  A 344  k.  de  l*an* 
pour  la  ta\e  des  lettres.  Pop.  1,557  b.  Elle 
est  située  «laits  nu  vallon  ogri'ahle,  arrosé  juir  la 
Lanterne,  qu'on  v traverse  «nr  un  lH*au  |**int  de 
pierre  d'où  l'on  dnmilir  sur  nue  vaste  piairu-. 
qui  s'étend  jusqu’à  b Saiiur. 

\ er*  lr  milieu  du  vin*  siècle,  Favmn-v  étaii 
une  plœr  forte,  dont  nue  p.uiie  tk*s  murs  d‘en- 
eeiute  est  encore  nrm»uni**aldc.  Il  v avait  nue 
relelHfv  aldiaye  qui.  Itu-s  du  dèiiouiliren»  lit 
«T  \i\-la-4'.ba|ielle  en  817,  égalait  en  spleiah  tir 
rt  eu  antiquité  1rs  plus  riche*  aldsayes  de  la  pro- 
vince. CVstdau*  l’t-ghsc  ahbilialr,  aujourd'hui 
église  |iami*-sHtlr,  que  lut  mlmiiH*  Phdipi*-.  duc 
de  RfHirgogn*' . qui  momilt  en  1373.  Faver- 
ney  a une  caserne  qui|ietiliogerunrscarlro«ide 
cavalerie.  - Commerce  de  grain*.  Foires  le* 
7 jiinv..  3 fév..  26  ma  r*.  2f)  avril,  10  mai,  15 
juin.  7 juillet,  I6an«)t,9  sept. .29  ort.  rt  9 déc. 

F'AX'EROIS.  tm  Ftvuu*.  vg.  li.-ph.n 
(Alsace),  arr.  rt  à 24  k.  de  ileirort.  nuit,  et  '*! 
■I.-IVII.  . r..|.,  53!>  li. 

FAVKROI.RE,  vg.  Camta!(  Xuvergie-  . orr  . 
*-3rt  j 12  k.  de  St-Flour,  rant.  tk*  Ruim-s.  P. 

I , 000  h.  -0e  village,  mi  l oo  voit  une  église 
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FA  VISEES. 


FAYE-EA-MOATAGBE. 


FAYEKCF» 


t n-, -ancienne . pORvodr  près  du  riiâlctHi  dr  Mont- 
cluusou  une  M>urcr  d'eau  minérale  acidulé 
f roule. 

F A VEROLI.ES , FarenUum,  vg,  Aisne  (Pt- 
rardir),  arr.  H a 30  k.dr  Soissons,  rant.  fit-.'  i 
dr  \ dlrrs-Colie rrtv  Pop.  484  b. 

F A V KBOLLES , vg.  Eure  ' Normand »r b art. 
cl  a 18  k.  dîvirm,  cant.  et  E dr  Qnfbtt. 
Pup.  $09  b. 

FAVEIOIJ.IS,  vg,  F.ure-ei-leàr  lYmMcr), 
arr.  cl  à 18  k dr  Drvux.  rant.  etCSde  Nogcnt- 
k*-Roi.  Pop.  S11  h. 

FA  VKROI JJ-IS.  vg.  Eure-et-Loir,  romm. 
dr  l'mniuier».  CD  dr  Patay . 

FAVEROLLKS.  'g.  hsdrt  (Berry),  arr.  cl  à 
48  k . dr  Châtraurou  v , rant . rl  SJ  dr  \ alauça y . 
flOp.  738  I». 

FAYEROLLES  . I*  Loir-et-Cher  (Tou- 
raine), arr.  rt  à 33  k.  dr  bioii,  rant.  et  C-  de 
M«>iiu irhard.  Pop.  388  b.  V.  Aicraviva. 

FAVKHOLLES  . vg.  Martre  i Champagne), 
arr.  rt  a 18  k.  de  Reims.  rant.  dr  \ ille-en-Tar-  i 
dnxiii.  E dr  Joorhrry. 

FAVEHOLLES,  vg.  H. -Mante  (Champ#-  ! 
pr),  arr..  rant.  cl  à 18  k.  dr  Langre*.  Pop. 
499  h. 

PAVE1IOM.K9, vg.  Orue( Normandie).  a«T. 
ri  à $5  k.  d’Argrutan,  rant.  «k-  Rrinurr,  g3  dr 
Rares.  Pop.  909  h. 

FAVKHOLLES.  'g.  -Somme  { Picardie),  bit., 
canl.,  E et  à 4 k.  dr  Mootdidier.  Poji.  434  h. 

FAVEROLLES-I.ES-LCCEY  . vg.  Côte- 
tfOr  (Bourgogne),  arr.  H à 39  k.  dr  Châtillon- 
anr-Srinr.  cant.  rt  £3  de  Rroev-vur-Ourrr.  P. 
308  l«. 

FAVEROLLES- LES -MARES.  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  rl  à 8 k.  dr  Bernat.  rant.  rt 
Rde  Thiljervillc.  Pop.  Î7Î  h. 

FAVKYROLLES,  vg.  Aveyron,  romm.  dr 
Sl-luirv,  R dr  Sl-Aün«|uc.  — Foires  1rs  17 
janv.  rl  37  avril. 

FA  VIF  RK  (la),  Jura  (Franrhe-Cninté),  arr. 
dr  Poligny,  Canl.  rl  CD  de  Nomwr,  & 36  k. 
d'Arbui*-  Pop.  97  h. 

KAVIÈRK.  vg.  Loire,  romm.  dr  Sl-Cyr-dr- 
Kavirrr»,  S dr  Roanne. 

FA  VIER  ES,  vg.  Cahatioi  (Normandie),  arr. 
et  à 17  k.  dr  Fabiivr,  ranl.  de  CoulilMiuf , CD 
de  St-Pierre-vur-Dives.  Pup.  175  b. 

PA  VIBRES,  vg.  Eurr-el-leur  (Hcaucr),  arr. 
et  à 46  k.  dr  Dmiv,  canl.  cl  Eide  Châleau- 
mvit-cn-l lu im-rau . Pop.  340  b. 

FAVIÈRF.S,  Fakar’u e,  vg.  ( Lnrramc  ), 
air.  et  à 38  k.  de  Toul,  canl.  et  53  dr 
Oilumbc}'.  Pop.  1,184  It.  — On  y remarque 
une  fort  I tel  le  église  et  l'ancien  rliàleau  qu'lia - 
liilaieni  autrrfou  le*  princes  de  3 andémuut . — 
On  a trouve  à quelque  distaure  île  ce  village 
d'ancienne»  ftiodalium  d'une  qatMrur  nu  lutte- 
rai de  et  lieaucuup  dr  picot!*  dr  monnaie  en  or 
rt  en  argent  a l’Hlign*  de  Childrljert,  roi  de 
France,  de  Cannée  340.  ■ Fabrique  entuidé- 
rable  dr  |Nitrrie  vernissée,  |fui*vrllerie,  tal<ol a, 
etc.  — Foire i U»  jeudi»  de»  Quatre-Temps  et  10 
aept. 

FAYIKKES.  ou  FmikU-is-RaUttg.  Seine 


et -Mur  ne  (Brie),  arr.  rt  à 39  k.  de  Melun, 
rant.  rt  El  de  Tournait.  Pop.  707  k. 

FA VI FRF-S,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 33  k.  d'Àlils-ville,  canl.  rt  K dr  Rue.  Pop. 
641  h. 

PAVRESSF..  vg.  Monte  i Champagne).  arr. 
cl  à 13  k.  dr  Vitry-lr-FrancoU.  rant.  tir  Tkir- 
lilenwiiit,  53  dr  Perthei.  Pop.  339  h. 

FAVREITL.  vg.  PasJle-Calais  (Artois), 
arr.  rt  à 30  k.  d’Arms,  canl.  rt  E de  Rapaa- 
im‘.  Pop.  444  k. 

FAVRIF.t’X  . vg.  Seine-et-Oue  (Rca ace), 
arr.  rt  à 9 k.  dr  Mante.',,  rant.  dr  nonnierrs, 
ETdrRtttny.  Pnp.  141  b. 

FA  Vit  II.  (Ir),  vg.  Eure  Normandie),  arr.  rt 
à 13 k.dr  Itenun,  nul.  rtC-lde  Thiberville. 
Pop.  364  li. 

FAYRILlIr),  ?g.  Eure.  romm.  drCoudivs, 
(?]  dr  Sl-Andir. 

FAVRII.  î le),  vg.  Eure-et-leur  iReaurr). 
arr.  rt  à 46  k.  «le  ('Jiartres,  ranl.  rt  [*I dr  Cnur- 
ville.  Pop.  739  h. 

FAVRII,.  vg.  XorA  (Hainaul),  arr.  rt  à 18  | 
k.  d'Avesnes,  ranl,  rtlS)dr  Lnrintirt.  Pnp. 
847  h. 

FAXE,  vg.  Meurthe  (fnrraine),  arr.  dr 
CliàirainSaliiH.  4 17  k.  dr  Vie,  rant.  et  CD  de 
Delme.  Pop.  138  b. 

FAIT,  vg.  Drôme  ; Dauphiné),  arr.  rt  à 44  k . 
dr  Valence,  ranl.  rt  E3  de  St-N allier.  Pop. 
350  h. 

FAY  (Ir),  vg.  /mire.  romm.  dr  Parnae,  E 
dr  Sl-Bnimt-dii-Sniill.  vy, 

FAY  (Ir),  vg,  lettre,  romm.  de  SI -Jean -dr- 
Ruiiih4oimI.  ZF.  tir  St-Rtiennr. 

FAY.  vg.  lettre- Imf  i Rrrtagne).  arr.  rt  k 13 
k.  dr  Sntniav  , canl . rl  CB1  ilr  Rlain.  P.  3.713 
h.  — Fttiret  les  17  mars,  33  juillet.  28  août  et 
13  ans. 

FAY,  vg.  Oise  (Pirardir),  arr.  rt  à 30  k.  dr 
Rranvaiv.  ranl.  et  JP) dr  Chaumont.  P.  468  h. 

FAY.  Vg.  Orne  'Perche),  arr.  rt  à 33  k.  dr 
Moitagne.  tant.  rtE<b’  Moulins-la-Marchr. 
Pop.  336  h. 

FAY  Ile),  vg.  Snvne-rt-letirr  fRmirgngneï, 
arr.  et  à 10k.de  I/niham,  rant.  etrDdt'Rrau- 
rrpoin1.  Ptq>.  1 ,542  h.  — Foires  Ir*  33  avril  H 
3 net. 

FAY.  Iig  Snrtke  /Maine),  arr.,  canl.  et  S 
du  Mam,  IT?  de  foolanv . l*op.  688  h. 

FAY,  vg.  Seine-et-  Vnrnr  (Oatinais).  arr.  et 
à 31  k.  de  Foula inrldean  , canl.  et  de  Ne- 
mours. Pnp.  296  h. 

FAY.  OU  Faiixy  flr),  Seine-et- Marne,  com, 
r|  ZF  dr  Chaillv. 

FAY,  vg.  Somme  i Picardie),  an-,  et  à 13  k. 
dr  Prnmnr.eaul.  ikrjiaiiliHi,  ^dcDmircourl. 
Pop.  360  h. 

FAY-AYY -LOGES,  vg.  letiret (OHéaaai»), 
arr.  rt  a 40  k . d‘l Irlwm,  canl . dr  (it4lraunru(- 
vur-l/ï«rr,  Ede  Poiit-auv-Muiuc».  P.  1 ,446  h. 

FAY-IFE-MARCJLI.Y.  vg.  Aube  i Cham[w- 
gnr).  arr.  et  À 15  k.  dr  Nocnd^ur-Setoe. rant. 
H T*"  de  Marrillv-I«*-Haver.  IVip.  471  b. 

FAYE-EX-MO.XTAGXE.  vg.  Jura  (Fran- 
; cho-Comlé),  arr.  rt  canl.  de  Poligtiv.  à 35  k. 

I d'Arimi».  E dr  A'nilctn . lNqt.353  b. 


FAYCELLES.  vg.  7a»r (Qurrey ).  arr.,  canl.. 
E e*  *8k.  dr  Kigrac.  Pop.  1 ,341  h.  — Foires 
le*  34  mars,  20  mai  rt  1**  juin. 

PAYS  (la),  vg.  Charente  ( Angoumoü).  arr. 

«>l  4 6 k.  dr  Rulfcc,  canl.  riRik  ViUrfagnan. 
Pop.  993  b. 

FAYE,  vg.  Loir-et-Cher  (Rcanrr),  arr.,  E 
rt  à 4 k.  dr  Vendôme,  rant.  dr  Sdoounr*.  Pûf*. 
366  b. 

FAYE.  Iig  Maim-at-Loir*  ( Anjou),  arr.  et  à 
24  k.  d'Angers,  rant.  deThouareé,  E «b*  Rri*- 
IM.  Pup.  1.439  b. 

FAYE.  vg.  Deui-Sèvres,  romm.  de  Nantnul. 
Cgi  de  R-Minwl. 

FAYR-DK-BEAl'ROSSK  (la),  vg.  Iktrdo- 
gue,  romm.  de  Brauroone.  C*3  de  SI-A*Iwt. 

FAYEL.  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et  à 21 
k.  d«**  Andelys,  canl.  d'KocmU.  £3  «h-  Fkury- 
fur-Andrllr.  Pop.  177  h. 

FAYEL.  vg.  Marne  (Champagne),  arr.  et  a 
52  k.  d'Epernay , caaL  eiade  Srscanue.  Pop. 
70  b. 

FAYEL.  vg.  Oitr  (Picardie),  arr.  rt  à 14  k. 
de  Compïègne,  tant.  d tstrtrv-Sl-rjaiu,  El  dr 
\ eftierir.  Pop.  303  h. 

Lr  domaine  «le  Fayrl,  deklatl  d'unr  wignru- 
rie  considérai  de,  r»t  fort  ancien,  la-  chAteau  a 
été  conatruil  par  le  premier  maréchal  de  In 
Mothe  Houdancourt,  vers  te  milieu  du  xvii*  ür- 
rlr.trrsl  un  édifier  m pierre  rt  rn  brique,  formé 
d’un  mrp»  dr  logiv  pnnnpal  rt  de  th-uv  aile*  en 
retour  d'cqnerre  : von  drnia,  *impk*,  nolile  rt 
mmmnde,  est  attrilmé  n Mamard.  De  vaste?, 
dciimdaucfs,  <k-s  jaidina  «levvioé*  par  Ir  Nôtre, 
un  parc  dr  cent  bédane  au  mou»,  de  longues 
avenues  garnie»  d’arbe***  fruitiers  «mfacUiaaMR 
«•r  (-bâteau  rt  en  font  un  séjour  agrt-ablr.  Ou  ) 
voit  rapparlrmeal  qu'oeeu|ia  Ixmk»  Y IV.  e« 
1656,  lorsqu'il  fui  au-devant  de  la  nriue Chris- 
tine «k-  Suède. 

Qurlqur*  auteurs  placent  ici  U*  théâtre  dr  I *- 
vrnlurr  tragique  dr  la  «lame  «h*  Fayel,  ccmuiim' 
sous  Ir  nom  «k*  Gahmlle  de  Vergy  ; rendrait  du 
parr  qui  «k-  tout  It-nq»  a porté  le  nom  de  carre- 
four de  Ooury  ferai!  «tout  à la  vérité  «le  k-ur 
récit:  d'autre*  auteurs  placent  U?  lieu  de  cette 
soeur  alruce  a un  château  de  Fayel,  voisin  du 
château  de  Coucy . V.  Coocr,  Caaarramr. 

FAYE -L' ABBESSE,  vg.  Deux-Sètrtt 
(INiitou),  arr.,  caut..  C3*t  à 13k.  de  Brca- 
suire.  Pop.790h. — Foires  les  l3fév.,30mars. 
23  mai,  48  août  rt  3 dre. 

FAYE -LA- VISEE  SK.  bg  InAre-rt-lsure 
(ABjoti),  arr.  rt  4 29  k.  de  Chôma,  cant.  et  [fi 
de  Hidielieu.  Pop.  745  b . U y avait  autrefois 
un  château  rt  une  collégiale  fondés  |»ar  Foulques 
N erra,  comte  d’Anjou.  Foires  les  1"  mars. 
45  avril,  39  juin,  49  vept.,  35  ik»v  et  31  déc. 

FAYKNCK,  Farentiu,  prtileviUe,  Far  (Pro- 
v rare),  arr.  rl  à 46  k.  dr  Draguignan,  chrf-l. 
«k*  cant.  Caire.  Cdlr  d'étape.  JgJ.  A 8»6  h.  de 
pour  la  taxe  d«*  Irltrr*.  Pup.  4,363  h. 

Tau  tu*  crétacé  iufrrû-ar.  voivitt  du  tria*. 

Kav rare  r*l  une  ville  aura  mal  bâtir.,  dans 
une  situation  élevée,  sous  uu  « limai  agréaldr. 
On  v remarque  une  chapelle  dédiée  à Nolrr- 
Dame.  d«*»i  l»  «nutraelô»  pnrait  é4rc  du  au' 
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FAYSDE-BOITM.Y, 


FELA  MP. 


KKCAMP. 


Il 


•irrlr,  prr*  de  Usuelle  e*t  un  puits  creusé  dam 
le  rue.  — Fabriques  d'huile  d'olive».  Tanneries. 
Faïencerie».  Verreries.  — foires  le»  25  janv., 
lundi  âpre»  b Nativité,  1"  mai.  lundi  avant 
jeudi  gra»  et  après  la  St-Martin. 

PAYES,  vg.  Itère,  connu.  Mnirans. 

FA  YE-SL’K-AHIMX.  s g.  Peu  r -Sèsret  (Poi- 
tou). arr.  rt  à 16  k.  de  Niort,  rant.  de  Coulon- 
ges.  R de  Chain pdenu-n,  pop,  624  h. 

FAYKT , vg.  Aisne  (Picardie),  arr.,  !?rlàt 
k.  de  St-Qucutiu,  cant.  de  Vermand.  I*.  876  h. 

FAYKT,  s g.  Ave*  m/i  (Rnoergue),  arr.  rt  à 
26  k.  de  St-AJTriqur,  eanl.  et  [r-jde  Canurcs. 
I*np.  1,1 18h.  Fabriques  de  cadi»  et  ch-  tricot*. 
— Foires  le  J niai  i l 9 ort.  # 

F A VET , vg.  Pin  -de-Dsîmr  (Au»  ergnr),  arr. 
et  » 30  k.  de  ( llemif tul , eanl.  et  H d«'  St-Dier. 
Pnp.  1.187  h. 

FAYKT-ROSXAYES.  vg.  Puv-Je-Psime 
(Auvergne),  arr.  rt  à 25  k.  d'Amliert.  caul.  et 
0 «k  SWèrmain-rilfnn.  Pop,  1,260  h. 

FAYL-BI1.LWT,  l.g  H. -Morue  i Brait  pçnrl, 
arr.  et  à 24  k.  de  Langie*.  rhef-l.  de  eanl.  Gîte 
d'étape.  0.  yy.  A 312  k.  de  l’art»  pour  la  lave 
des  taire*. Pop.  2 ,34)5  h. -Tuuun  jttrawiqiir, 
étage  inférieur  du  k»*ténie  oolitique.  — Foires 
les  5avril,  23  nm  .,  1**  jeudi  «le  juin,  jeudi  avant 
la  Pu  ri  lin»  Un  u , lundi  après  la  Nativité. 

F A Y -LK-FROI  D , vg.  H-lustre  (Wby). 
arr.  et  à 24  k.  du  Puy,  thef-l.  de  eanl.  [3.  A 
550  k.  de  Paru  |*mr  la  taxe  île*  lettre».  Pop. 
803  h.  — Tatuvi*  cri-tailiM*  mi  primitif.  — 
Exploitation  de  pierre*  de  taille.  — EdiHMliuu 
de»  alieille*. — Fai».  il*'  dentales  en  suie  et  en  fi]  ; 
ce  travail  occupe  le  tiers  de»  femme»  et  les  tilles 
du  canton.  - 1 .rand  commerce  de  lie  ta  il  ù corne* 
et  à laine,  de  lieurrr  et  de  fromages.  • - Foires 
le»  19fév.,  4 mai , 30  juin,  l*r  et  26  août,  15 
10  et  21  ort.,  6 dér. , samedi  de  la  mi- 
cartow»,  manli  apres  U Pmte«V>te(2  jours). 

F A Y -LK-TlilEL’LLOY , vg.  Saturne,  eomm. 
de  TlimiUoy-TAhhaye,  R «J«-  Poix. 

F A Y MO  S T . vg.  H.-Sauste  (Franche- 
Goutté) . arr.,  EJ  et  à 13  k.  de  faire,  caui.  de 
YiHcnexrl.  l*op.  b 22  h. 

FAYMOXT.  vg.  /'«yo,  romm,  du  Val - 
d'Ajol,  R de  Plombières. 

FAYOLLE,  vg.  I tenue . connu  de  St-Sa- 
viol,  53  de  Civray. 

FAYS  <ta  ilniv),  vg.  Jura  * tranche -Com- 
té), arr.  et  à 28  k.  de  Dole . cant.  de  Chaume- 
foy,  R de  Sellierc*.  Pop.  347  h. 

FAYS.  vg  H. -Morue  i Champagne',  «rr., 
«ni. , R et  à 8 k.  «le  Vasty.  Poji.  133  h. 

FAYS.  vg.  l’osges  (lorraine),  arr.  et] à 
23  k.  d'EpituI . cant.  rtGJ  de  Rruvërr*.  Pnp. 
240  h. 

FAYS  (les),  vg.  Yonne,  mmni.  de  Tnrny, 
E de  St -Florentin. 

F A Y -ST  -4J1  il  F.XTI  X (le),  vg.  Oi,e  (Picardie), 
arr.  e|  à 15  k.  «le  Beauvais,  rant.  de  Niviller*. 
Kde  Rreslet.  Pop.  388  h. 

F A V.VBILI.OT.  V. 

FAYS-DK-B4HTI.lt.  vg.  Aube  (CUm- 
pagne).  arr,  rt  à 25  k.  dcTruves,  eanl. et 33 de 
BouiUy.  Pop.  277  h. 


f FAYSSAC,  vg.  Tarn  ( Languedoc  1,  arr., 
rant.,  R et  k 9 k.  de  («aillac.  Pop.  469  h. 

FAITS  (ta),  vg.  Nord  (Flandre),  arr. , 
cant..  R et  à 9 k.  d’Àvnne».  JNqi.  1 .032  h. 

FF. AS,  vg.  B.-P\rénèes  i lléarn  . arr.  et 
à 10  k.  d’OIoron  , cant.  et  R d’Araïuitz.  Pop. 
630  h. 

FKBYllf  -PALVABT  , vg.  Pa*-*/r-t'atais 
i (Artois),  arr.  et  k 34)  k.  de  Sl-Omer,  cant. 
de  Fuuquembergue,  R «FAire.  IA>p.  911  I», 

FKCAMP.Jfori  Campus,  rfsetmam,  Fi sen rn- 
is um,  ville  maritime.  Seine-tuf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 44  k.  «lu  Havrr.  rhef-l.  de  cant. 
Trib.  drrom.  Ecole  d’bydrugmphie«b*  4'rlavv. 
Cure.  tWted’étapr.  R.  yy.  A 188  k.  «b*  Pari* 
pour  la  taxe  «ta  lettre*.  INqv.  9,418  h. — Eta- 
blissement déjà  marre.  10  heures  25  minute*. 
l’Itarr  de  1**  ordre  à feu  fixe  sur  le  m«>nt  de  la 
Vierge,  à gauche  du  port;  lumt«*ur  130  m.; 
junnè  23  k.  Lat.  49*  46*  , long,  1*  58'.  Feu 
de  marre  au  pied  du  nuuit  «le  la  Vierge,  sur  la 
1 jeter  «le  12  m.  de  hauteur  et  «le  12  k.  «le 
portée.  T mirai*  nèta*è  supérieur,  craie. 

Autrefois  diocèse  , parlement  et  intiihlaMe 
de  K'iiien,  élretion  de  Monti*  illirr»,  lia  munie, 
amirauté,  atil*ayc  de  St-Itamit  , couvent*  de  ce 
pucius  et  d’urudine*  , 2 prieurés. 

Cette  ville  est  tièwmcieone.  Qvtdque*  hi*t<> 
riens  funt  icmuuter  sa  fondation  a l'époque  de 
La  conquête  «ta  t buta  par  ta  Humain»  ; d'au- 
tre» prétendent  qn’rUe  doit  son  «iriginr  à une 
Jibltaye  de  feouMs,  fonder  *»n  664  par  un  hmvtn 
cauchois  nommé  Yauinguc  et  détruite  pur  ta 
N«irtnand»  en  881 . Sur  ta  ruiue»  de  cr  imma  — 
tew.  Richard  I",  duc  de  Normandie.  fonda  , 
ru  988 , *ou»  le  nom  «h’  la  Trinité  , une  célèbre 
abbaye  d'huinmc*  qui  a subsisté  jusque  ver»  U 
Gu  du  wui*  siècle.  Cette  abbaye  pur*  int  à un 
degré  de  puissance  et  de  splendeur  qu'aucune 
i autre  n’a  peut-être  vuiqiasse  eu  France.  Elle  fut 
i «wrrrsüvemetit  augnMulce . ornée,  enrichie  par 
, la  plupart  des  duc»  nornuiuli,  qui  faisaient  leur 
rtskleui-e  à FfH-amg  . «lan*  un  jwlai»  ducal  de- 
puis  Inngtrmp»  détruit. 

L'églive  «le  l'altlMiye  de  Féeamp  a seule  été 
rooservée.  tta  y «tacead  |var«lnurcilrgrés.  C'est 
uu  magnifique  Klifirc  religieux,  qui  a été  Ha***' 
récemment  au  Domlire  des  numiinient»  lii*t«>ri- 
qwv».  Ijc  vaisM-au  est  vaste  et  fort  bien  «Tlairè  ; 
le  rherur,  revêtu  el  pavé  eu  marbre , r*t  de  la 
plu*  grande  riehcMe.  la*  julié,  morceau  d’un** 
rarr  rlégaacr,  a été  détruit  au  cnmmencemtul 
de  ce  siede.  L'abhaye  «Htutcnait  une  riche  bi- 
I bliotlu-qiM' , ctilta'tion  d'ouvrages  de  u'uuce 
dan*  tou*  ta  genre» . augnirul*'»»  mtr  la  suc- 
«vssion  de*  siècles  : elle  |io*M>dail  aussi  iui 
grand  rumibn  de  manusrriiv.  I^a  bihli(8bèqiie 
«le  Rriiu'ti  a hérité  en  grande  partie  «le  ces  ri* 
1 che»M'»  littéraires.  - Ou  sait  cpi’apri*»  son  aluli- 
cation  du  trime  de  Pologne  le  roi  Casimir  vint 
i dans  l'enceinte  religieuse  «h»  cette  aldaiye  ou- 
blier m's  grandeurs  passirs,  et  ri  hauger  laeuu* 

| itmiiic  samiate  contre  la  tonsure  inonnstique. 

Quand  la  Nruslrie  fut  devenue  le  dmnaine 
i «ta  hommes  du  Nord  . fHlilUtnne  lamgur-Fpée 
[ liâtit  «iu  rvleva  le  «-bâteau  «h*  Féeamp,  et  se 
i fortifia  «Lui»  cette  place  qui  ro«um entait  à avoir 


«pielqne  importance.  lavi  fortifications  de  Fé- 
ramp  sont  aujourd'hui  detniit*'*.  rt  il  n*'  reste 
plus  que  «le  légers  vestige*  de  l'ancienne  forlr- 
re*«-  qui  rappelle  une  de*  artiniis  ta  plus  m- 
trrpidt^  dont  l'histoire  de  France  fa**r  mention. 
A l'époque  désastreuse  nù  le  fanatisnie,  armant 
de*  Fronçai»  contre  «ta  Français . faisait  routa, 
au  nom  «lu  ciel,  li  s fl«>ts  du  sang  d'un  grand 
peuple,  instrument  aveugle  de  la  haine  «i  «le 
l'ambition  de»  rhefs  de  |>arti,  lé  chilcau  «le  Fé- 
rnmp  était  au  pinvoir  de  la  Ligue  ; un  homme 
«Miragrm  , nommé  Boisrosé . rompit  le  projet 
de  le  reprendre.  Ce  rliàteau  était  situé  sur  un 
rocher  coupé  à pie,  H élevé  de  200  m.  aiwta- 
svis  du  nri««u  de  la  mer,  qui  toute  l'année  en 
Inignait  la  lase  à re\ce|itinii  «b1  trois»  ou  «pia- 
tre  joiirt,  Boi»n»»é  avait  des  inlidligrmv*»  dans 
la  place  ; à la  favear  d'une  nuit  obscure . suivi 
de  30homm«*s  déterminés,  il  s'cmltarqiu'  dans 
deuv  eliab>U|Ms*  «•(  almrde  au  ptai  du  rocher, 
<hn«  un  «le  res  moments  rare*  où  la  mer  laisse 
à nr*'  quelques  toise*  «le  grève.  Il  apportait  avec 
hii  un  gros  rAhie  rgid  en  bvngurvir  à l'élèvatinn 
«lu  rocher,  garni  dediitancc  en  distance  «l’érhe* 
Ion*  «le  Imrs  auiijttùv  don*  le»  mruds  du  câble. 
Au  signal  convenu  . un  soldat  lui  jette  un  oc* 
draii  . Roivrosé  y attache  b*  râble  «pii  est  retiré 
et  lié  fortement  à l'embrasure  d'une  pièce  «le 
raiMNi.  Cette  [lèrillease  échedc  hien  affermie , 
ftoiuroM*  fait  metlie  ta  annr»  «vi  lianibMiilb-r»* 
à «r»  cintpianle  homme*,  pb«v-  a la  télé  «b*  la 
roloniu-  «e»  devis  »«*rgeur*.  «bmt  il  «wniuissail 
la  résolut  ion,  On  mnat«‘,  tout  dcfile,  et  bu  k 
réserve  prair  le  «h-ruier . afin  d'être  wlr  d’arri- 
ver au  sommet  accompagné  de  trait  mmi  «omit. 
Tandis  que  l'ou  nnlak,  la  mer  monte  : fcs 
rhaloup»**  sont  emp«»rtées  par  U*  Ihil  : d**ja  dix 
pieds  d’eau  baignaient  te  nicher,  et  Bniirmèd 
1e»  sien»  a'riaiinl  encore  parvenu*  «pi'a  nn*Hw 
«lu  rilili'  : tonte  retraite  est  fermer.  Il  faut  ni 
convenir,  l'homme  b*  plu»  mtrvpwb-  ne  »e  fi- 
gure pa»  sans  tiémir  la  situatuMi  de  ce*  cin- 
quante Im mîmes  arrrneiie»  H siap'ndus  le*  im* 
uihIi-ssms  «ta  autres , nu  milieu  «lu  sitltanetit 
«ta  vents,  du  Inuit  aigu  «ta*  vngucs  qu'il* en- 
lendnient  gnunler  sou»  leur*  (Med*,  et  «f«^rajè- 
raut  pre**pie  «b-  pouvoir  atteindre  le  luiut  du 
nie.  Tout  allait  bien  crjH-wlant.  IaiiiiiI.  b **- 
lencret  Ir  murage  b**  couvraient  , quaral  tutti 
à coup  aux  deux  tiers  de  la  n«nr , la  culuuiH' 
s'arrête.  De  bouche  en  IkhitIh*  «iu  ajqirerai  à 
Ro«»ro«ê  inquiet  , «pse  le  rieur  manque  ail  v r- 
gerit  «|ui  nuraluit  la  Culmine,  et  qu'il  refuse  d'a- 
vancer. Ab»r*  rel  liotnme  mil t-piile  prend  illl 
parti  teriilile,  nuit  iHTHsum-:  craignant  que 
l'aurore  ne  viut  ta  wrpcendix-  et  lui  arracher 
la  victoire,  il  prévint  ta  soldat»  «|u«  U*  pièce- 
«lent  de  **•  teuir  ferme  . grimpe  par-*l«-**u%  ta 
cinquante  Imninu**,  arrive  «Afin  au  Mfgetit . rt 
le  menace  de  le  pnigikanta  s’il  n’svâDce.  Le 
sergent,  revenu  à lui  , obéit.  Ou  »e  reuwl  en 
marche;  irai»  atu-igm-iit  «mfin  le  remplit,  la 
prise  rapide  du  chAleau  fut  la  récom|nu*«  d'une 
«viaragruv  l«*n»éritè,  ibiul  rbislnuv  vffnr  bien 
peu  dVxrmpta.  Oïl  voit  nieorc  1rs  mines  de 
ce  foct,  sur  l'une  de*  colline»  qui  dominent  b 
ville. 
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Fecainp  «-*1  avantageuM'ionit  situé,  sur  le 
tard  île  la  mer,  à l'cmlinucbufr  J*-  la  riviw  de 
son  nom.  l.’alturd  ni  wl  Instr,  rrltc  ville  étant 
ranime  enterrée  dam  une  vallée  longue,  étroite 
et  sinueuse,  r|Ut-  funuciit  ileuv  rang»  J*-  rollmes 
escarpées,  mm*  et  incultes.  Kllr  ne  forme  pour 
ainsi  dire  qu'une  seule  rue  qui  a pn'n  de  3 k. 
île  long,  tle|Hiis  l'ê^lisr  jusqu'au  port,  «épuré  de 
la  mer  par  uii  perré,  ri  défendu  |ur  deux  jetées 
eu  pierre.  Ce  |mrt  est  un  de»  meilleur»  «k  la 
dite  ; il  s'étend  Mtr  llUr  superheii*  de  84.OU0  ni. 
entre  l'Océan  el  la  retenue  d'eau  dealiiuV  à le 
dél«jitu.v*cr.  jur  le  liioveu  de  deux  brlte»  «Vlu- 
»e»,  du  galet  el  des  vases  que  la  marée  \ «q». 
portr  chaque  jour.  Les  vaisseaux  d’un  fort 
tonnage  peuvent  V entrer  eu  luUl  temps,  la  rade 
de  Keraïup  n’est  pas  iimuiis  rrraimiiaiidiilik: 
elle  (Misse  généralement  pour  iuir  de»  plus  sdrv» 
de  la  «site  : le  fond,  mêle  de  saille  et  de  gravier, 
en  e«l  d'une  rxrrlleutc  tenue. 

Féramp  tfl  entouré  d'une  mer  |mi**onucii«c  ; 
les  sul instaures  y sont  altnndantr*  el  à Ixin 
utaielèé.  la  culture  du  mira . et  surtout  relie 
du  lin.  musliliM-nl  la  prinripale  luanclie  «!«■ 
rirulu-tn.  agricole  de  sun  territoire,  L'espèce 
humaine  y est  |.r||e.  forte  ; les  femmes  surtout 
»*)  font  ivnuirqtier  par  utr  grande  fraîcheur  . 
une  Jade  taille  et  tou»  lu>  attributs  de  la  santé. 

Fabriques  de  toiles  de  Gaux  , siamoise*,  ca- 
licot*, I miles  et  souliers  de  pwnliUr  |*iui  les 
rulwikx,  huile  île  ruliettr.  rhaiulelles.  H lutine* 
hydrauliqiu's  de  colon  ; rafliiu  rie»  «le  sucre  ; 
tannerie»  ; corn lier  »«*».  CuoatnidinM  île  uav  iri“s. 

Commérer  de  vitix  . eaux-de-vie  , huile,  toi- 
les. fil*,  draperie»  . cuir»,  soude  de  varerji. 

Kut  reput  «!••  denrées  culnuiaks  , de  Mds  . de  ge- 
uiévie  de  Mullnnde  ri  de  thé.  — Yrincnient* 
|H)ur  la  |*Vlw  de  la  monu- . du  hareng  cl  du 
maquereau.  - ■ Foirrt  le  4 janvier.  vendredi 
avant  la  I i mité  4 jours) . «4  Imu  les  dentiers 
«ann-di*  de  chaque  mois.  — Marchés  les  jeudis 
et  samedi*. 

Bibliographie.  \ »anrr  (J'aJilir  «k).  Armât - 
que.*  i«r  un  monument  trou»  r Jau*  f aidai  » r 
île  Frrnmp  (Histoire  dr  Farad.  «le»  lielle»- 
letlivs.  I.  m,  p.  276  ■. 

fi»  au  vis  B.  . fluide  du  ro\ageur  à/'abbme. 
Juin  la  ni  te  et  t tir  le  territoire  de  Fècamp, 
rte.,  iu-12,  1836- 

l.l imt'x  me  Ijvor.  Errai  historique  et  litté- 
raire titr  F abbaye  rte  Fecnmp,  in-8,  fi  g. , 

IMS. 

W»M1  rr  (Oinr).  Esquisses  historiques  sur 
Fèrnmp.  in-18. 1839. 

F.» l.l ot  i LéniiL  Histoire  de  la  rilte  et  de  !‘ab- 
ton  e de  Frrnmp.  in-8  et  plan,  1841 . 

ItKi'ir  i l’ai  Je  . txs  Inondations  : 'ptteriunge 
à Freamp,  Y part , Cri  mot  te  et  Etretat , 
après  l'inondation  du  24  septembre  1842. 
in-8  1842. 

FECHAn,  'g.  Xord  (Flandre),  arr.,  J»*  et 
a 16  L de  Douai,  canl.  d'.Vrleux.  Pup. 

1,118  fa 

KK.t  H Al  X.  vg.  Jura,  cûimiii.  «h1  Vüleiu-uvr- 
«oMk-PvmuDl.  Je  l.nns-le-Saulnier. 

lil  HF.-I.’F-til.IS*:,  vg.  H.-Abiu  I VlsiMs-1, 


FFIJMFX  (SI-). 


•rr.  et  a 24  k.  de  Belfort,  canl.  et  r*'.  de  Delk. 
Pup.  S»tt  h. 

FÉiOCOl'IT,  vg.  XJeurthe (Lorraine/,  an". 
H à 38  k.  de  Tout,  caut.  et  .73  de  GoIimuIkv. 
Pop.  612  h. 

FCDRl'X,  vg.  l-oire-lnf,,  roum.  de  81- 
Jonrtiiin,  SJ  dr  PnuM  Jiâleau. 

FKORY,  vg.  H. -Saône  ( Franc he-Guiu te), 
arr.  el  à 34  k.  «le  Gray,  caut.  «h*  Danipirrr»- 
sur-Salon,  L*j  de  Lavaucmirt.  Pup.  576  h.  Pré* 
de  la  rive  droite  «le  b Saône.  -On  > trouve  une 
source  d’eau  minérale  ferrugineuse  froide,  dont 
ou  m*  fait  auciui  Usage.  Fabriques  do  Itouue- 
terie  et  de  rfaaprauv  dr  (taille. 

KFÜFRSItKI.M.  ou  Fe\»jlm.me»,  vg.  11.- 
Hlùn  (Alsace),  arr.,  C**  et  à 12  k.  de  Stras- 
Imurg,  raut.  «le  tieispoUhcim.  Pup.  1,771  II. 
Prés  «lu  confluent  de  F \ndlnu  cl  de  Tl  II.  Fa- 
briques «le  toile»  à voile». 

FKGRFAC , vg.  Iraire-lnf.  t Bretagne  t.  arr. 
et  a 2!)  k.de  Saveuav,  ranl.  «!»•  Sl-Virotas, 

«le  RdM.  Pup.  1.308  h. 

FFIGXFt'X  , xg.  Oise  iPu.ndic  , an.  el  à 
28  k.  de  Seuils,  caut.  «Ht-  j «le  Crépy . P.  330  h. 

KEIGXIES.  vg.  Y ord  (Flaudrv  . arr.  et  à 
23  k.  d'Avesurs,  raut.  d«-  llavay.  sn  de  Mau- 
lieuge.  Pup.  1,846  h. 

K Kl  U.  UNS.  lig  JiniBensr),  arr.  et  à 23  k. 

1 «le  Bourg-en-Hivsse,  ranl.  de  Hagé-k-Chilcl, 
Kde  Môcjq.  IVq».  2.617  h. 

FFIX’GS,  vg.  Loir-et-Cher  (ltbisoisi.  arr. 

| et  à 19  k.  de  Blois.  canl.  «k  Loutres,  de» 
I Motilils.  Pup.  438  h. 

FKIXGS.  Fines,  vg.  Orne  (Perrhel,  arr., 

I canl.,  rt  à 10  k.  «k  Moi1agur-.*ur-lluiur. 
Pop.  812  h. 

FEIKS,  «g.  ///(-d-/i/MM(fintagBr)i  arr. 
«*l  à 27  k.  de  Rmuis,  «uni.  et  K de  Sl-Auluit- 
1 d’ lui  ligne.  Pup.  849  II. 

I FK1.XS.  Vg.  fjoiret  (tbliiuiis).  arr,  rt  à 20k. 
i de  Gieu,  caut.  «k*  Urian-,  Q3  de  GliâtillotMur- 
| lanug.  l*up.  148  h. 

FK.I.KSAL.  Frn.u/liuin,  U.-.ilfurs  (Pm- 
i v«*nre),  nrr.,  caut.,  «*•  a 31  k.  «k  Sisteruu. 

I Pop.  73  h. 

FKX,  vg.  Orne  i Normandie  . iur.  et  à 12  k. 
d’ Irgentau,  caul.  «4  13  «TF-xiuev.  Pup,  407  li. 

FKLGK,  vg.  Corse,  arr., Zt.  rl  a 33  k.  de 
fjïrte,  canl.  «k  Valk.  Pup.  435  h. 

KKI.COI  UT.  vg.  Marne,  roUiui.  de  la  Cha- 
prlk,  7-  dr  Ste^Mnitkoulü. 

FKI.UUACH.  vg.  H. -Min  (Aisa«*e),  arr.. 
: CH  et  a 11  k.  d’Altkmli,  raut.  d'Ilirsiugeu.  P. 
| 373  h. 

FF.M>KIR<.H,  vg.  H.-Abiu  ( \lsan*  . arr.  cl 
1 a 27  k.  «h*  Gulinur,  caut.  d£j  de  Suuil/.  Pop. 
, 470  b. 

FÉLICBTO,  vg.  Corse,  arr.  rt  à 20  k.  de 
J Cahi,  caut.  d'Alrajob,  E »k  l'IsIr-Rutivae. 
j Pop.  588  b. 

FF.I.1G1EX (St-),  l*g  .■/rz/rr/ie  ivaiais  .arr. 
] et  à 23  k.  de  Touruuu,  rhcf-1.  de  ranl.  Cure. 
| [-'.A  333  k.  de  Pari*  jmui  1a  lave  «les  lettre», 
j Pop.  2.066  b.—îuu«lv  «Ti*talli*e  nu  primitif. 

- Fabrique  t de  draps. — Foire»  les  3 IVrv . , 29 
1 août.  22  uovM  31  dée.  et  mardi  après  tjua*i- 
I m«idn. 


FFLIX  (SI-). 

K K 1.1  XK.  (la),  vg.  Altier  (BouHiommh),  arr 
<4  à 43  k.  «k  fiaiinat,  ranl.  «Rt  H de  Sl- 
Puiin  am.  Pop.  499  li. 

FFIJXK1S.  vg.  ,fn/frAr(\ivaniiv,  art-,  el  a 
31  k.  de  1 immun,  vaut,  et  E de  S«*rriêr«^. 
Pop.  832  h. 

FFI.IXKS,  vg.  Aude  iluinguedor).  arr.  el  à 
30  k.  «k  Gièivasvoiitie . canl.  (k  Moutlioumet . 
7I«h‘  Unvejron.  Pop.  213  h. 

FFI.IXKS,  vg.  Drôme  ' Dauphiné],  arr.  rti 
45  k.  «Je  Ihr,  ranl.  «le  ÏVourdeaux,  de  Sail- 
lan*.  Puji.  272  h. 

KKI  lNKs!  vg.  t/.-ljûre (Auvergne),  arr. .-I 
à 34  k.  «k»  Hrioudc.  caut.  cl  Qjrla  Oai*!* 
Dieu.  Pnp.  955 II. 

KFIJXKS  . vg.  Pm  y -Je -Dôme,  nui  un.  «k 
Rmuiitrv.  ' • u lunirr. 

FKLIXKiS-HAt'TPOl’I..  vg.  Hrrauit  { Lan- 
gtu-duci,  arr.  et  à 29  k.  «k*  St-Puu*.  canl.  dït- 
l«Mixa<-,  • d'Alille.  Pop.  859  h Sur  l'Ognou. 

— (iarriéiTs  de  marbre»  tr«-*-JM'»nx  et  Iicmv 
tuiles  :le  griotte  |»a*M*  jwmr  nuirlire  d'Italie  ; 
l'flfiJ  «k  jnhIiix  «1rs  quatre  premières  qualité* 
«*st  aussi  fn-s-reelirn-lir. 

FKI.It  -II  AMON  SI-).  Pyrénéet-Or.  (Rihiv- 
sillunL  arr.  et  à 14  k.  de  IVqii^iaii,  canl.  «4 
S de  Milia*.  INqi.  435  h. 

FKXlt -D'AVAL  (St-),  vg.  Pyréaéei-Or. 

- H«iu*%illofi'!,  arr.  et  à 13  k.  «le  IVr|iiguau. 
caut.  «I  53  «le  Mi  lias.  Pop.  1,278  h. 

FKLIXiSt-),  vg.  Allier  ilkmriiuntinis',  arr. 
«le  la  Palisse,  à 13  k.  «J*(iis»et,  cant.  dr  Yn- 
renues-sur-  Allut,  153  de  SI-GéroiuWe-Piiv. 
Pnp.  311  h. 

FKI.IX  Si-),  vg.  Charente (Saiiitodgel,  arr. 
«4  à IH  k.  «k  lUirliexieux,  raut.  «4  T-',  de  Prus- 
»ac.  IN»p.  464  h. 

FKI.IX  (SI-),  vg.  Cbarentr-tnf.  (Saiiitongr). 
arr.  H a 22  k . «Je  St-Jean-d’  \ug«*ly . cant.  cl  : • 
de  Loulav . INqt.  512  II. 

KTXtX  iSl-),ou  Sr-F#irx-o»-Cvi«v«ivx.  jolie 
jietile  ville,  H. -t luronne (Langtudnc >.  arr.  rlâ 
18  k.  «k  A ilkfranchr-dc-lJiuragai.s.  eaut.  el  E 
de  Hevt'l.  Pop.  2,698  h.  Klle  e*l  liieulsàlie  en 
(lierre,  et  (mmsixIc  plusieurs  halntatinns  mwr 
qualile»  ; la  promenade  puUltqn»  dnniiiM'  b 
(daine  de  Kevrl,  à l'extrémité  de  laquelle  s'é- 
lève 1»  montagne  "Voire,  d'où  desreml  b plu» 
groiuk  |mriie  des  raux  qui  alimeiilv'iit  k c anal 
du  Midi.  Fit  1167.  il  »’v  tint  uue  avseinhlcc 
ptietak  de*  Vllngmi*,  qui  v nomincmit  un 
|K«|H‘ «lu  nom  de  Xe«|iunla.  Aux  eiivimn»  et 
non  l«iin  du  Iwixsin  «k  Xaurxiuse,  ou  voit  uu 
uliéhsque  élevé  à b méniuirv  «k  l'immortel 
Ri  quel. 

Pu  ni»  de  G. -TM.  liruv*«  . blslwiieii  el 
littérateur.  tnrmlMV  «le  la  turtrlr  royale  des  an- 
tiquaire* Je  France. 

Foires  k I"  jrlldi  âpre»  b Penleenle  et  I** 
tiundi  apte*  la  Toussaint. 

FFLIX  (SI-),  vg.  l-oiret,  ronnu.  «k  tiui- 

gnouviilr-ltaxiiivillr,  E«k  Pilhivier». 

FFLIX  i Si-),  Lof  (<Juem),  arc.,  ranl.,  7v 
cl  à 9 k.  de  Figent*.  Pop.  1.144  k. 

FFLIX  SI-),  Vg.  Oise  y Picardie),  arr.  el  » 
12  k.  deGletWtiMt,  raut.  H 2£3  *k  1*,,P* 

294  h. 
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FÉLIX  - DK  - BAMKHKS  (Si*) . xg.  Lut . 
cumni.  J»* .M-Mirhefolr-Ibnicrr».  Je  Martel. 

KKI.1\-I>K-  ROl'HDhll.I.F.  i.St-j,  Vg.  Dor- 
tlognr  (iVngud).irr.  cl  à ü k.  Je  Noutron, 
CtOt.  H f^rle  Mareuil.  353  h. 

EÊU.Y-DK-CARAMAYtSt-).  \ . U.n(SI-)- 

FÉl.lX-UE-1  HATEAI'.XEIF  (SI-),  ,g. 
tntechr  (Yivaruu),  iirr.et  à 3ik.  île  Tuunimi, 
«•«ni.  ri  S Je  Yrrunux.  Pop,  541  h. — faire 
le  2^<uiv. 

FELIX- DK-LA-4; ABI  OMKISI-).  *g. 
mu,  connu.  «l’ Anglais,  V <|«-  Kigiiac. 

FÉLIX-DK-I.'IIÉRAS  (St-),  xg.  Hérault 
(Ungnrdoe).  nrr.,  !£  et  * 15  k.  de  fo*foxe, 
«Mil.  «lu  Giylar.  IN»(».  133  II. 

FKLIXDF.-LODKVK  (St-).  xg.  Hérault 
(Languedoc),  arr.  H à 15  k.  île  Lodrxr,  eant. 
H de  Clmixmi . Pop.  551  h. 

FÉLIX-DK-Ll’XtX  (Si-)  , Xg.  .frflflMI 
(Rnwigw),  arr.  rt  à 38  k.  île  Roder,  eant.  ifo 
Dimpie»,  |£*  «le  Yillreomtal.  INip.  878  b. 

Fng-ttE-mufaUBI  (SI-)»  'g-  Garé 
(Louguedoe),  air.  «*1  à 38  k.  du  \ igah.  raul. 
et  ZT.  «k-  foualle,  Pop.  404  k. 

Ou  remarque  «bus  «r  village  une  fontaine 
d«wil  on  a cm  longtemps  que  1rs  ram  axaient 
une  propriété  particulière.  Lorsqu'on  y jette 
(en  Imite  mwhi,  «*\crptr  en  liixer  ) une  («'mile 
«l'arbre  «>ii  le  eadaxiede  quelque  jiehl  aniuial, 
«mi  n'y  irouxi-  plusea  effet  le  N -udemain  que  le 
nWau  formé  par  !«•%  fibr«  ligimurs  «le  la  feuille 
on  le  *qurl«-tle  de  l'animal  dc|»Miillc,  iMilmê  el  j 
(lixMipié  rumine  aurait  pu  le  fait  e un  habile  pré- 
parateur. l.'êhlillilinn  de  l ri.il  «le  relie  tunlaine 
y * hit  rrrminailri*  l'existence  d’une  multitude 
de  petite*  crex  elles  presque  iuim»copt«pK*.  qui 
«lex  ïeiiueial  i*mgr*  par  lartMHi  du  feu  : r ebin-nt 
I**»  iinalmuiatt's  de  la  fontaine  : ce*  miettes, 
InVumnlinitM-s  dans  le*  |miîi*  et  «bu»  le*  *our- 
**■  tirs  Lèvent  h-*,  août  uoinmcv»  IrinquriatUrt 
par  le»  habitants  du  pav*. 

PéUX-DB-POMJUKBS  (SI-),  I.irt/u,!, 
(CuMUMel,  «rr.  rt  à lik.drla  Hrtil.,  r«nt.  rt 
S J.  ÜAM.rtmr.  Pii|i,  Mo  li. 
rtui4UEHLi(  | SI-).  ,g.  Donhfur 

( IVriKimii,  arr.  .1 .1  3î  k.ilrS,rial.  cam.  rl  K 
Jullugu,.  F.  099  h. 

I LL1X- DL-R1E1  TORT  SI-),  ig,  Arirgr  j 
(|u\»dr  lou  l.  nir,  rt  à JOk.dr  linnm,  raul, 

rttridr  Vanltr*.  Pop.  .95  li. 

EKUX-PE-SURVl'KN  (SI-),  ,g. 

{HiMH-rgurl.  «rr..  t’  rt  à 13  k.  dr  Sl-A9rn|nr. 
raal.  dr.ôtnnrr.  Pop.  890  li.  H r,l  lu'ii,  »„r  j 
110  rtiirnu  rt  dimtirir' ou  vrllim  «orraldr.  rarir 
par  ilr.  rrrprr.,  ilr»  r ignra.  dm  proirim,  ri  .r- 
niu- 1 in  r I.  s,,iru,  -F, itrri/iir*  ilr  ilr.ip-  H- 
latnrrs  dr  Unir.  - Fuira  In  g «rpl.  ri  |”,Kt. 

Péux-BE-TornXB«AT(80-).  rg.  Arieg, 
(!jmguriloc).,rr.  rtk  .0  k.  dr  Piumin,  ranl ."ri 
Cr3  * Mirrpoù.  Pop.  *50  h. 

PÉLIX-DE-YI.XAIKIIX  (S.-),  rg.  r)«r,tu- 
l»r  (PTrigonlj.  air.  rt  k K k.  ilr  Brrgrrar, 
rul.rtE:  lUI»  Limlr.  I\ip  730 li. 

PÉLIX-PEr.CH -.  ARLES (St.).  »B. 
rou.  comin.  d (8irl-l,-(:Ulnoi.  Or  Rudrr. 

PKIJ.ERIES  . «g.  M ( Hairlrr r,  arr.] 


eant.,  3*  H à 7 k.  cl’  \vruw*.  Pop.  1 ,753  h. 
Carnere*  «le  nia  rl  ire. 

FELLEIUX<(K.\,  ou  Km.i.iht,  xg,  f/.-Htu » 
(Alsace),  arr.  et  à 41»  k.  Je  Helftui,  raul.  dr 
St-Marm,  Z‘2  de  UcMcrling.  Pop.  1 ,708  II. 

KKI.li.TIKHhS,  xg.  Ijtirr,  niuini.  «k*  Si* 
RoOMiu-hi-Mulle , C-i  «le  Sl-l>ermaiik-TKspi- 
Daitr. 

FELI.KTIX , fd/nimim,  petite  xillr,  One 
se  MarrJiei,  arr.  rl  «8  k . (!' AnlmMQO,  diel-l. 
de  «suit,  t Aillcge  cmiiiuuual.  (3ire.  V367k. 
de  l*an*|MJur  la  lave  de*  lettres.  Pop.  3.8l4li. 

l>*a*i*  cristalli-M*  ou  primitif. 

Autrefois  diim-se  «le  l.iiuop*»,  parl.-menl  de 
l*ari«,  inlt-niliim-t'  île  Mmiluis,  éle.  lion  dr  litiè- 
re!, ndlégr. 

felletm  est  im«*  fort  ancimue  ville,  Intie 
«lam  une  *iluiiti«Mi  agréalde  et  riante,  sur  le 
pcnrjuutl  d’un  coteau  au  pu»l  dinpiel  rmde  la 
Ovum'.  Elle  esl  dt-sigure  dutis  la  I abk*  de  IVu- 
tiugfr  el  «bus  riliurraire  d'Antoniii  *m»*  le  nom 
d ' drutoiluNiim  ; Vélin»  y «ait  jitdisadnrxV  sous 
le  surnom  de  Félix,  c««iiiiim'  pruu  ijt*'  de  la  fé- 
onnilulioti  iiuixer*elle.  «biu  nu  ixIiIhy  curunx, 
«|iii  aurait  iiutiiê  detn*  «.‘uiurrxé.el  dont.M. d« 
Miuinamlrr  .rnratcur  d’une  lielle  niait  ufarture  de 
|W|ncr , établie  en  1 808  dans  cette  x illr,  a «l«««né 
la  d«'M-n|kti«tfi.  t>l  nlilirr,  duutmi  axait  fait  une 
caserne  pottr  ik*s  pii«Mitiiers  aiitncliiens,  a été 
d'alwrd  iumidié  ; depuis  il  a clé  démoli  de  fomi 
en  comble.  H axait  serxi  longteuip»  il’églixr  jia- 
. ruiukiale. 

Cett«  xilk*  «^t  dominée  par  une  haute  mon- 
tagne. sur  le  sommet  île  laquelle  existait  autre- 
fois un  château  désigné  sous  le  nom  de  b l'our, 
ou  résidait  i(ue|«pielbi*  Orençarde,  rtmitesMf  de 
la  M «relut,  qui  affranekit  In  liât» Umts  de  Felle- 
tin  de  |d«uieurs  impéts,  notamment  cktrdui  que 
le*  M'igueurs  «kt  Fellrün  fox  aient  sur  les  femmes 
arromlnt**  : inqioi  sitiguiieremeiit  odieux,  dont 
b lex  ce  avait  donne  lien  à ptuximr*  xiolencr* 
de  b part  «les  ofliner*  chargr*  «le  le  jierccvoir.  i 
Or «iig a nie  eu  fit  b mnb*  a toute*  les  femmes, 
•ou»  la  eoniiitiou  de  jiorti^,  en  relevant  de  cou- 
ches, une  .>11  ramie  «l'huile  pour  Teutn'litii  de  b 
lampe  de  l'autel. 

En  1 128,  la  ville  «te  Fclfoliii  fut  presque  «*- 
lierrment  coiisuinée  par  un  inceutUc.  Ix*  nM'-me 
riiallimr  b ruina  dr  nouveau  eu  1348;  tu«irc- 
foi*  elle  se  releva  promptement  par  »«>n  a«iixe 
indint rn*.  cl  ««ail  déjà,  de*  le  aie*  sierle,  de* 
manubrium  de  di-aqn  aura  iinjiurtatile*. 

Pmndr QtivuLT,  porte  lyrique,  moil  à 
Pari«  en  1680. 

Fabrique*  «k-  draps.  Mamours.  Maiiufaciurcs 
cmnidérabk'i  de  tapi»  ra»  xeloufo*.  moquette», 
tapis  ja»pir*  à rouleaux,  qui  nvalisnit  axer  les 
manufactuiTS  d’Aubiisson.  tibturesdr  lames. 

I an nme*.  Teintu rer »*••..  Hr||r  papeterie. 
Commerce  de  *r|,  |«esti«u\.  Eutrepot  de  Lyon 
cl  Bordeaux.  - Fsuret  fos  4 jaux.,  1*r  juillet, 
awU,  3 uox 19  «UV,,  2*.  4*  et  6*  vendn-di  «le 
carême,  foiKfoinaui  de  rAuviunuu.  «endmli 
aprr»  fo  1**  dtinan.  he  de  l'octave,  V’  «eudrtxli 
de  sept,  et  |"  IuikIi  d’oct. 

KM  J.  l'.vs.  vg.  Prrèmti-Or.  (ItlmllM), 
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*«■-»  ü et  a 30  k.  de  Pratfo*.  ranl.  de SourtiM, 
Pop.  1 40  h . 

FKJmIIX  , \g.  H.-Hftin  i (kcrl.arr.,  ;*  et 
à 12  k.  «le  Belfort,  caul.  «fo  Fotiteinr.  IN>*>. 
279  h. 

FEI./IA’S , «g.  ijut  { ()urm ),  arr. . caut, . *r 
el  à 1 1 k.  de  Figeac.  Pop.  819  h. 

FESSA IX  , «g,  Aor*/  ( Fbrnlre  . , arr.  el  à 
18  k.  «k'  Douai  , rant.  el  de  Murcliieimt**. 
I*«»p.  1.942  h.  — Fabrique  de  lil  à «fonlellr*. 
Bnurrin,  lt-mtnirrie».  lavoirs  d,-  bim**. 

KEXASNK  (la),  xg.  Tarn,  ruiniii.  de  Sl- 
Lieux-b-FmaiMt,  5’  d«'  Renlmnnl. 

FEXAV,  xg.  CdrtfOr  ( IUrtirg««gne  , air. 
cl  à 10  k.  de  Dijon  , caul.  «I  K de  (foxrrx. 
Pop.  405  k. 

FKXDKI1.LK,  xg.  .4utie (Languedoc, , arr.. 
«M»t..Ert  * 7 k.  de  Casleliuuibry . P.  602  h. 

Foi  r et  les  6 Féx  25  mai  cl  6 vpt . 

FF.XKRY,  xg.  De/u~Sc\  ret  ( Poitou),  an., 
eant.,  fi",  H à 10  k.  d«*  Partlunax . Pop.  226  II. 
réXÉT*«X<iK.  ni  K.,..,.,,,.,  , 

raivr.i*  , KitUnga,  fini/ ring  a,  jolie  |*ln. 
ville,  «I leurthf  (Lorraiue),  arr.  el  à 16  k. 
de  Üanebourg,  rhef-l.  de  caul.  llurr.  Hile d'r- 
t«pe.  S.  iqt.  A 383  k.  ifo  Pari*  pour  b taxe 
«les  lettre».  P«»p.  | ,470  h.  — Ttuux  «lu  tria», 
marne  irisée. 

(>tte  ville  est  agréablement  *itu«V  sur  la  rive 
piurJie  de  la  Sarre . près  de  l'étang  de  Stock. 

une  x il  le  axsrx  hirt»  bâtie,  où  l’on  voit  une 
église  fort  anncDDc  . <111  vieux  chafoaii  ti  une 
caserne  «le  gemhrmene.  Crtut  autrefois  fo 
siège  de*  arcbiinaréclijusMei  de  l'empire  d'AI- 
fomagne. 

fo  domain»'  de  t-iniesl range,  qui  axait  autre- 
fois litre  «le  Ijaromiie , |ienl  tire  rite  comme 
ayant  donné  lien  à l'un  de*  plu»  «candab'ux 
e.\eui|iles  de  l'atat*  «fo»  d«Miiairwi engagé'».  |,e  prix 
«fo  rengagement  en  axait  été  fixé  à 1 ,200,0(81  li- 
vres, payable*  â l'Etat  par  fo  conee*»u>iinaire, 
le  duc  de  Puiiguac  ; mais  ce  fut  le  trésor  roval 
qui  acqnittn  In  .somme,  l u décret  «le  rassem- 
bler cousl Huante,  du  !4  février  1791,  révoqua 
relie  ervonu,  .«  altmdii  qu’il  résultait  du  miv 
Ire  |wrticulirr  d«*s  drmiom  de  finance*,  mnnu 
sous  le  nom  «1 e livre  ronge,  qu’il  avait  élé  ac- 
cordé an  duc  cl  à b dnrltessc  de  Polignoc  une 
ordonnance  au  porlrur  «lu  montant  «fo  b finan- 
ce dudit  «iigagcment . IcqiM'l  était  cutupri»  ibn» 
le  mniplede  l'exiiricede  1 782,  en  sorte  qu'au, 
cime  finauce  effective  n'axait  nivlleineut  ion  nu 
au  |in4il  du  trésor  public.  »•  Suu»  la  restaura  - 
tuai,  de*  minivtre*.  qui  ««Mibiriil  ramener  le* 
am  icn*  abus,  e**ay«'m»l  «foin  fois  de  faire  rc- 
xorpiti  «edi-cirt  d’annublicNi  ; un  premirr  pro- 
jet de  lui  fut  préamlé  «bit*  «i»  but  à là  chambre 
de»  députés,  le  20  avril  1816.  En  le  priMluisunt 
«bu*  les  «for nier*  jours  d'une  Msiimi  prolonge* 
au  delà  de  six  mois,  on  espérait  le  faire  pn*vt 
saïucvauieu;  mai*  1rs  xue*«k‘*miuistiesévlu>u«*- 
rent.  Le  nuuisliv  (iorxetfo  iepix«luuit  1e  même 
projet  de  loi  fo  16  janvier  dr  l'année  saivanle; 
mai*  réxideuce  de  la  rollntinn  , et  p^il  - être 
aussi  la  crainte  Je  re*  Hat  ion*  |4u*  romphie» 
encore,  engagea  le»  rouit iians  « rctuer  fo  pro- 
jet «le  loi.  «pic  ilepu i»  il»  u’iwcfent  rrprudime. 


14 
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FERE-TN  A * PEXOJSE . 


Fabrique»  d'huile».  Tanneries  Ires- impor- 
tante». hlaurhiwries  de  toile*.  — Faire  lr 
5 ort. 

FÉXÉTILM'»  (le),  vg.  Deux-Sèvres,  corn, 
du  Cormenier,  ES  de  Heauvoir-sur- Niort. 

FE\ET.  ig.  Maine-el-lsnre  (Anjou),  arr., 
Ë2«t  à 14  k.  d1  Angers,  cant.  de  Rriollay.  Pop. 
f ,247  h.  Foire i le»  2*  lundi  d’avril,  28  juin 

et  H nov, 

PEHBY ROLS,  vg.  Tarn-et-l la ronne  /Rnorr- 
gue),  oit.  ri  à 48  k.  de  Montaubiin,  eant.  et  F3 
St -Antonio.  Pofi.  741  h. 

FEN  I ÈRES  , vg.  Ain,  rouirn.  de  Thoirv.  EÎ 
de  St-t  •cma-Ptrailly. 

FEMKRKS  ( les),  vg.  Dortlognr,  nimm.  et 

de  Juinillac-lr-t  >rand.  Forpt  il  fonderie. 

FF  NI  ERS.  vg.  Creuse  (Auvergne),  air.  et 
à 23  k.  d’  AuhuxMiu  , raut.  et  E)  de  tîentioux. 
Pop.  1 ,451  h.  — Foires  le»  30  janv.,  2 buts  , 
30 avril.  30  juillet,  30  sept,  rt  30 déc. 

FENIOI'X  , vg.  ÇUarenîe-tnf.  (Sa  in  longe), 
arr.  et  à 8 k.  de  St-Jean-d'  Angély , eant.  et  £3 
de  St-Savinûn.  Pop.  334  h. 

FENliU  X,  Vg.  Drus -Serres  (PoîUmi),  arr. 
et  à 30  k.  de  Niort , raut.  et  [■;  «k*  Coulonge». 
Pop.  1 ,520  h.  On  y remarque  une  bd  le  église 
romane. 

PENNE  VILLE,  vg.  Seine-et-Oiir,  cumin, 
de  Rmhiv  , Lij  de  r,iumvüle. 

KKNNKVILI.EK  , vg.  Meurihe  ( Lorraine), 
arr.  et  à 38  k.  de  Lunéville,  cul.  de  Kinanil, 
EJ  de  Badouv  iller.  Pop.  271  h. 

FEN  O LS  , vg.  Tarn  ( Languedoc/,  arr.,  El 
et  à 16  k.  de  («nillac,  eant.  de  Cadaleu.  Pop. 
363  h. 

FKXOULLÉ  , vg.  t endre  (Poitou),  arr.  et 
à 26  k.  de»  Saille»,  raut.  et  E3  de  SMiillev-sur- 
Vie.  Np.  724  li. 

FESOITLI.K'r,  vg.  Aude  (Languedoc).  arr. 
et  à 21  k.  de  Liment v , caut.  rt  L3  d’Aluigue. 
Pop.  109  h. 

FENOITU-ET,  vg.  H. -Garonne  ( Langue - 
doc),  air.,  caut.  et  à 12  k.  de  Iiniknisc,  ^ de 
St-Jory.  Pop.  748  h. 

FRSOITU.ET,  vg.  Ptrcaces-Or.  ( Rous- 
si II»  a/.  arr.  et  à 56  k.  de  Perpignan  , eant.  de 
St-Paiil-dr-Frnnuillet , El  de  Caudir*-dc-Sl- 
Paul.  Pop.  244  h. 

FKOI.LL  , vg,  t'endee,  eu  mm.  de  la  Réor- 
ihr.,  de  Sir-Hermine. 

FKPIX  , vg.  Ardennes  ( Flandre),  arr.  et  à 
22  k.  de  Kocrui,  caut.  et  r«l  de  Fuinay.  Pop. 
391  h. 

FLHASDIÈRE  ( la  ) , vg.  Itère,  cotnm.  de 
Villcur banne,  0 de  Lyon. 

r&URGB,  ilotcllt,  onun.  <JTJ xn- 
ailler,  SJ  de  ItouzonvUle. 

rÙMMVUXB , vg.  Seine-el-Oise,  eomm. 
de  Flcxanville,  £3  de  U Qucue-Gollui». 

FEULE  , vg.  istire-Inf.  ( Bretagne),  arr., 
H*  à 10  k.  de  Châtraubriant , cant.  de  Ron- 
gé. Pop.  837  h.— Verrerie  de  verre  blanc  pour 
pibelctcrie. 

FERLls  , bg  Sarthe  (Anjou),  BIT.  et  à 27  k. 
de  la  Pioche . caut.  de  Brulon  . F9  de  Noycn- 
rar-Sartbe.  Pop.  600  h. 


: PKHCKA L* • MOLLIS  . vg.  Moselle,  cumin, 

de  Ma u u i es,  IrZ  de  Met/. 

FKRt.OI,  HT-LL-FKTIT,  vg.  (Use.  romm. 
de  Ste-Gcarrine,  E de  Vuille». 

FKHDHLPT,  vg.  F'osges  ( Lunatur)  . arr. 
de  RetnirmKiiil,  raut.  de  iUmuoeb.iinp.  du 
TSttoL  Pop.  t .062  h. 

FER  K |la).  Fara,  villr  forte,  Aisne  (ISrar- 
die),  arr.  et  à 25  k.  dr  Laou . chef-l.  «k-  caut. 
Place  de  guerre  île  4*  classe.  Ecole  d'artillerie. 
Arsenal  di-rnuslnirtimj.  (liu«.  (»ile  d’éta|ie.  [*3. 
KF-  A 129  k.  de  Pari»  pour  la  lave  dr»  lettre». 
Pop.  3,9 tl  h.  — Tmuuii  tertiaire  moyen. 

Autrefois  dmrc»e  de  Lmui  et  de  Noyon  , 
parlenimt  de  Pan»  , iulrudaurc  de  .Sutum , 
élection  de  Iomhi,  Iwilliage.  justice  royale,  gou- 
vernement |»rti(ulier,  inaitiue  de»  eau»  et  fo- 
rêt*. écrile  d'artillerie , arsenal,  iimmiüu  à pou- 
drr , fonderie  de  canous , 2 collégiales , ob- 
bayede  lillc*  ordre  de  Sl-Beuoil , couvent  de 
capucin*. 

lies  Ut  a*  Merle,  la  Fere  était  une  plan*  finie 
qui  appiirL-iiail  à Fèvcquc  de  Laou.  Thibaut , 
comte  de  Blois,  *V«  rnqiara  en  938-  Louis  le 
Gras  l’u*»iegea  en  958.  l>Ue  ville  fut  érigée  en 
commune  en  1207.  Lu  priuoe  de  Gaule  la  prit 
par  Hurpiiseeu  1579.  Lr  inaréclud  de  Matignon 
la  reprit  en  1580.  Le»  ligueur»  la  surprirrut  et 
s’en  rmparrreui  en  1589.  Henri  IV  b prit  par 
capitula  liuii  en  1595.  FJ  le  sr  rendit  auv  Prus- 
sien* en  1814. 

Apte»  la  journée  de  Waterloo,  le*  Prussietn, 
attiré»  |ur  l'importance  de  l'animai  de  la  Fere, 
qui  avait  été  réapprovisionné,  se  préicntemit 
lU'vaul  celte  |Jav.  1-Jle  fut  défendue  avec  la  plu* 
vive  opiniâtreté , cl  dut  va  conservation  au  chef 
d’eseadruD  d’artillerie.  Ber  (hier , qui  y rommab- 
dait , rt  à la  bravoure,  d'une,  faillie  garuisou  a 
Laquelle  s 'était  réunir  la  garde  urbain*-.  I o blo- 
cus de  pré»  de  cinq  mois,  le»  (dus  dure*  priva- 
tions, rien  ne  put  ébranler  le  courage  il  la  cons- 
tance de»  assiège»  ; ou  v it  même  le»  femme»  , 
s'élevant  au-dessus  «le  leur  sexe,  s'associer  au 
péril  commun,  et  exprimer  leur  iudignaliou  à 
la  seule  idée  de  subir  le  joug  de  l'étranger.  Dam 
le»  dernier*  jours  d'octobre , k-s  Prussien*  eu- 
rent ordre  de  lever  le  blocus.  Il»  y avaient  mi» 
la  condition  de  traverser  U ville;  elle  leur  fut 
refusée.  L'rspoir  de  vaincre  par  la  la»*itudc 
ortlr  noble  résistance,  les  if  Lut  encore  jusqu'au 
5 novembre.  Ils  s'éloignèrent  euün,  apres  avoir 
eux -mêmes  rendu  justice  au  murage  dr  la  gar- 
nison, el  dr»  liabitant*  dans  une  k-ltre  adrrt*ér 
au  commandant  (U-  la  place.  Le  roi  ht  donner 
de  justes  éloge»  aux  assiégés  par  Min  ministre  de 
la  guerre.  loi  garnison  ne  fut  fias  comprise  dan* 
le  licmcirmrnl  de  l'armée. 

Les  arme»  de  ta  Fère  sont  : face  de  vair 
el  de  gueules  de  sis  pièces. 

La  Fèrr  est  une  ville  agréablement  située 
dans  un  vallon  entouré  de  coteaux  lx>isés , sur 
l’Oise,  uu  peu  au-dessous  du  coufluent  de  la 
Serre.  O n‘c*t  que  depuis  1690  qu’elle  a été 
1 fermée  par  un  mur  d'enceinte. 

L’ école  d’artillerie  de  la  Fère , la  plus  an- 
■ cimoe  dr  toutes  celk*s  qui  existent  en  France , 
( a été  établie  en  1719.  Elle  poisrdc  deux  bâti- 


ments livs-cnmidéTablr»  ; l'un  »**»1  dr  logement 
an  commandant,  l'autre,  le  rlvâlrau  de  la  Fere, 
a été  réjiaré  à neuf  j»mr  être  aiïeclé  ail  service 
«k*  l'émir.  Celte  eeole  jaMuéle  uii|>olygo(u-  pour 
Ira  exeiTice*  du  canon  , situé  à 425  ni.  (mirai 
de  la  plan*,  sur  la  route  dr  Laon.  C’est  un 
champ  <k*  50  hectares , fermé  d’uu  rang  d'arbres 
élevés  qui  ni  ik-ssiumt  l'rneriiitr.  A l’uise  de» 
extrémité*  de  ce  polygone  sont  placée*  le*  di- 
verse» liatteries,  derrn-rr  lesquelle*  sont  le* 
magasins  , el  à l’autre,  wml  élevée»  deux  gran- 
de» bulles  de  terre  sur  lesquelle»  le  tir  est  di- 
rigé, L'arsenal  «k-  muvtrurtnai  est  aussi  le  plus 
ancien  établissement  de  ce  genre.  Il  renferme 
de  vaste»  terrain»  et  Intimait*  formant  un  tiers 
de  la  surf-MT  de  la  ville.  1-e»  casernes  *e  com- 
posent du  quartier  neuf,  du  quartier  vieux,  de* 
|K>villmi»  d’oflirier»,  destinés  à rccev  oir  80  olR- 
rier»  et  1.600  hommes,  nombre  auquel  v'eleve 
la  ganiiwm  île  la  ptare:  160  rhrvaux  peuvent 
être  places  dan*  le*  écuuir*.  En  avant  «k*  rc 
nu-ps  de  msemev  est  ihh-  esplanade  servant 
aux  exercices  et  maun-uv re.t  des  troupes  à pied. 

Biographie.  Patrie  de  Ch.  p*  Bonuov,  fan- 
tôme de  roi  sou»  la  Ligue. 

I)e  Logis  o*  Boomo*.  priuci-  «le Coudé,  mas- 
sacré de  sang-froid  «pria  la  bataillr  de  Jaruar, 
ou  il  avait  fait  dr*  prodige»  de  valeur. 

De  L.-J.-C.  a'Uimu,  général  d'artillerie, 
né  eu  1730,  mort  en  1809- 

IV  T.-B.-S.  o’I'ium*  . frère  du  précédent , 
général  d’artillerie,  mort  en  1807. 

Du  général  Goun  d'Amolm  , mort  en 
1820. 

I)ii  comte  Muu  n'Aaoviixt,  mmibrt-  de 
la  rluimlwedes  pairs,  mort  «*o  1819. 

Fabrique*  de  savon  gras.  Scieries  de  plan- 
che». Martinet*.  Moulin»  a poudre.  — 
merre  de  grains,  vins , laine» , toile»,  charbon 
de  terre,  chevaux,  rlc.  — Foires  les  2"  mardis 
de  chaque  mois  et  le  25  sept. 

Bibliographie.  * l a Prise  de  la  ville  de  la 

Fère,  en  Picardie , par  M.  le  marquis  de 

Prenne,  in-8,  1389. 

FLHL  i l'anal  de  la).  Aisne.  O canal  est  un 
petit  iuibranchrment  de  « lui  de  M-Qurntin  ; il 
a *a  prÎM  d'eau  au  Ivassin  *lc  Furgnier».  au- 
dessus  de  Chauiiy  , et  «r  Imninr  à la  Fère. 
V.  Cvxxi.  ut  Sr-QvurrtJi. 

FEREBIU  A\«.KS.  Vg.  ,Vori»e{Champagm), 
arr.  et  à 22  k.  d’Ejiernay,  caut.  de  Monlmort, 
Cü  d’Etogrs.  Pop.  362  b. 

FKRÉE  ( la  ) . vg.  Ardennes  ( ( Jiampagm-  ) » 
arr.  el  a 30  k.  de  R oc  roi . eant.  de  Kuungny, 
r-:  de  Rntnhaniel.  IV vp.  526  h. 

FÊRK-t  IIAMPENOISK,  para  ('ampanen - 
sis,  petite  ville,  Marne  (Cikampagne),  arr.  et  à 
33  k.  d’F.ptmay,  chef-l.  de  canL  Cure.  Dite 
d’étape.  El-  A 136 k.  «le  Pari*  fiour  la  taxe 
de»  lettre*.  IN*p.  2,1 18  b.  — Tauuur  créUmé 
iu|M-rieur,  craie  blanche. 

Autrefois  diocèse,  intendance  et  élection  de 
Chilims.  parlement  de  Pari*. 

FJIe  est  fort  agri-ableiiirüt  située , *«»r  U ri- 
viêrr  de  Pleur*. 

Le*  envinm»  dr  Fère-Champenoise  uni  été 
le  théâtre  d’une  bataille  désa»tmue  qui  ouvrit 
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aux  «llin  le  chemin  de  la  capitale.  I jt  85  ouri 
1814  , 1rs  maréchaux  Marmottf  H Mortier 
cherchaient  à joindre  >apolcon . lorsque  la  ra- 
vulerir  rimemic  le»  attaqua , le»  u-|Mra  et  Ir» 
contraignit  à reculer.  Il»  a'rtojml  a (iriui-  ral- 
lié»,  qu’une  seconde  cnloiim*  austro-russe  le» 
rompit  de  nouveau,  Apres  sept  heure*  d’enga- 
Krnirut  U»  raja-raieut  gagner  1rs  hauteur*  de 
Fr  re -Champenoise;  mai»  un  orage  violent  se- 
conda encore  le»  attaques  <U  s ennemi»  et  aug- 
im-uta  le  désordre  dr  la  relraitr.  Déporté*  à 
«feu*  reprise» , à 1ère  et  à Limite»  . il»  ue  par- 
vinrent  qu’à  la  nuit  à tramer  une  position  ou 
ils  pussent  se  maintenir,  mire  Scxanne  et  Allr- 
inent.  Sur  res  eut  retint  es,  une  colonne  de  5,000 
baïonnettes,  composée  des  divisons  PocIIuhJ  et 
Abu*»-,  qui  «ruaient  de  »e  réunir  aux  deux  ma- 
rrrhaux,  étonna  et  inquiéta  l'ennemi  en  JcIkjii- 
rhant  inopinément  drvant  lui.  et  tous  les  effort» 
des  allié»  se  tournèrent  contre  elle.  La  cavalerie 
de  l.aiigrron  et  de  Sackrn  la  forrerent  de  quit- 
I*t  la  roule  et  de  k retirer  à travers  cliamps 
*iir  F ère -Champenoise.  Lu  bous  «“au  détache- 
ment de  ras  a lier»  n uses  vint  alors  lui  Iwrrrr  le 
chemin,  1»  deux  généraux  ne  perdaient  pas 
courage  ; iis  entendaient  h*  canon  de  Marmont. 
rl  comptaient  encore  le  rallier.  Vain  espoir  ! 
Comme  iLs  s'avancaient,  formés  en  carrés.  lira- 
suut  1rs  effort»  de»  escadrons  qui  les  etivrlop- 
|>airnt  . la  cavalerie  de  réserve  de  Sriiwartzen- 
Uerg  s'élança  contre  eux.  Rb  même  temps  cto 
lira  set  furent  accable»  sou»  le  feu  d’une  artille- 
rie formidable.  Entamé»  d'une  ma***  de  80,000 
chevaux,  criblé»  de  mitraille,  il»  répondent  par 
rui  feu  temlile.  On  le»  «un rru-  de  déposer  le» 
arme»  ; ils  puisent  de  nouvelle»  foires  dans  la 
grandeur  du  péril,  et  préférait  arroser  de  leur 
sang  le  sol  sic  U patrir.  Les  deux  divisant»  suc- 
combèrent avec  gloire,  non  sans  faire  essuyer 
aux  ennemi»  de*  pertes  énormes.  A peine  un 
petit  nombre  parvint-il  a rejoindre  le  corps  du 
général  Vincent. 

Fabrique*  de  toile»  et  dr  tuyaux  sans  fu- 
ture. Fuite*  ica  1**  mars,  3 mai,  |"  sept,  et 
33  oov.  (8  jour*!'. 

rtlE-r.1-UIK.WIS  . Farn  in  Far,!,, 
ma,  petite  ville,  liutr  i(!li.uiqiagm>),  arr.  et  à 
*0  k dr  Uiàleau-I  liiern  .clieM.de rant.  faire. 
S.  A 118  k.  de  Paris  pour  La  taxe  des  lettre». 
P©p.  8,461  h.  Tuiuiv  tertiaire  supérieur. 

Autrefois  dînerse  et  iiiti-ndaune  de  Soissou», 
parlement  de  Paris,  élection  de  Clbleau-Thirr- 
ry.  maîtrise  particulière. 

Si  I on  ru  croit  Valois  et  Durange.  le  nom  de 
Fara,  aurait  une  origitH-  ganlnivc,  et  dé- 
fignrrait  des  ama»  dr  famille»  réunir»  en  un 
m*W  endroit,  et  des  partage»  faits  entre  elles. 
Roliert,  comte  de  Dreux,  qui  commandait  à la 
lataille  dr  Domine»  , rendit  foi  rl  ho  ramage  à 
U comtesse  Manche  de  (Uiampaguc,  pour  va 
Irrrede  la  ftre,  sou»  la  roodilioo  dr  pouvoir  y 
Idlir  une  lorlrrrsse,  droit  le»  ruine*  sont  encore 
remarquai  des  par  leurs  grande*  duneusiotu,  et 
mèiiM-  par  l’élégance  de  leur  architecture  — Le 
château  de  Férr-en-Tardeuoi»  a été  lâti  «ers 
1806.  sur  un  plateau  octogone,  rooirmi  par  mi 
mur  de  33  ni.  de  hauteur.  Il  rtusl  rompu»?  de 


ifjessi;. 


huit  tours,  qui  parafctseul  avoir  eu  nivinui 
80  ui.  d'rlévatina  , ai  l'on  en  juge  |«r  ce  qui 
subsiste  encore.  Lr  |wuit-lrv  is  qui  conduisait  à 
La  contrescarpe  a été  remplace  , eu  1539,  d'a- 
prv»  les  onlrr*  d'Anne  ch-  Montmnmiry , par 
une  belle  galerie  de  60  m.  d'éléxation,  sur  utir 
longueur  de  55  m.  Le*  connaisseur*  eu  admi- 
re ut  surtout  l'entrée , dont  le»  minime»  sont 
d’onlre  tonique.  L'élrguicc  des  drnn-relief»  au- 
torise a croire  que  rrili*  architecture  ni  l ou- 
v rage  de  Jean  Goujon.  Les  art-he»  à plein  cin- 
tre qui  xqqtorleul  cette  galerie  soûl  au  ootnltrr 
de  cinq,  et  ont  environ  80  m.  de  hauteur. 

Ci-Ile  ville  fut  prise  par  les  calvinistes  en 
1567.  Elle  tomba  au  pouvoir  des  ligueurs  en 
1589:  Maulevrier,  capitaine  myalistr,  la  reprit 
ru  1590.  Les  Espagnol*  In  pillercul  ru  1658. 

Fabrique  de  ha»  et  dr  rhaussons  de  laine , 
poterie  de  terre,  ulwti,  huile.  Commerce  de 
grains,  graine»  diverses,  vin,  chanvre,  laines, 
bais,  rlievnux.  rtc. — Foire t le  1 3 janv . , le  mer- 
credi île  la  4*  semaine  de  carvvne,  85  juin,  89 
septembre  et  h‘  8*  mercredi  de  chaque  mois. 

Marche»  le»  mardi  et  «amrtli  île  chaque  se- 
maine. 

Bibliographie.  J itou.,  t s tire  écrite  tir  lirai - 
ne  sur  quelques  antiquités  trouvées  pris  de 
la  Fvrr -eu- Tardent»*  (r  3 décembre  1765 
(Mercure,  1766,  p.  74-85b 
FÉREI. , xg.  Morbihan  \ Bretagne),  arr.  rl  à 
46  k.  de  Vanne»  , cant.  et  H Je  ht  Roche-Ber- 
nard. Pnp.  1,407  h faire*  le»  13  omit  et 
mardi  après  U Pentecôte. 

F^RF.OL  ( St-),  'g.  Drôme  ( Dauphiné  ) , 
arr..  cant.,  E 8 i 13  k.  de  N>on».  pnp, 
454  h. 

u nior.  (Si-),  ir.  //.  -Garonne  (Cnmmin- 
g»),  arr.  et  a 30  k.  de  St-Cauden».  cjuit.  et  3 
de  Boulogne.  Pop.  850  h. 

FKRKOL-DKS-COTKS  ( SI-).  V|.  Pu  ■ -lit. 
Dôme  i Auvergne  ) , arr.,  caut.,  3 et  à 5 k. 
(TAmbrrt.  Pnp.  1.854  h. 

FF.RF.OLI.K  (Ste--,  Iç  Corrèze  (Limousin), 
arr.  rt  à 18  k.  dr  Brivrs  , cant.  et  3 de  Don- 
wnac.  Pop.  8,506  h.  — Foire * le»  81  janv.  et 
8 mai. 

FKRESXF.  ( lat.  51",  long.  34*}.  « C’est  ainsi 
qu’on  lit  don»  la  Table  thcndosienm* , sur  une 
voie  qui . dans  l'intervalle  de  Tongres  à Nimr- 
gue  , descend  le  long  dr  la  Mnivr , sur  le  liord 
de  laquelle  cette  voie  rnirnntrr  un  autre  lieu  , 
duo»  le  nom  actuel,  de  Wérici  vis-A-vts  de  Ven- 
k>,  retrace  l'anciemir  dèfionituntimi  de  Itlnria- 
eum,  qu'on  trouve  dnn»  In  Table.  Elle  fait  comp- 
ter 86  en  deux  distances.  VII  rt  X I1II , m re- 
montant de  Hlariacum  a Ferrsne,  sers  Ton- 
grrs,  et  b mesure  de  ce»  espace  conduit  de. 
Rlérirk  à Rrekem,  qui  est  situé  un  jeu  pins  ha» 
que  Mavtnrt.  Je  ne  vois  d'autre  dilhrultè  dans 
cette  position  de  Rerkeru,  que  celle  de  ne  pou- 
voir compter  que  18  lieue»  gauloises  jusqu'à 
Ti mgres.  quoique  la  Tal4r  marque  XVI.  Mais 
ce  qui  vienl  du  local  étant  positif,  il  s'ensuit 
que  la  Table  est  dans  le  cas  de  souffrir  quelque 
réforme,  en  quelque  intervalle  que  ce  soit,  dan» 
ce  qui  est  compris  entre  Tungrv»  rt  hlana - 
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cum,  ou  Hlèrick . - D'Auvüle.  Aotire  de  fan- 
vie/tue  Gaule,  p.  899. 

KKBKTS  il»),  xg.  Sfine-et-Oise,  rtimm.  dr 
Muntalet-le-ltois,  E de  Meulan. 

FERETTE  (la),  xg.  Kurr-et-Lotr,  rooim.  de 
Sl-Luhimdrs-Janrbrrel».  3 de  NrmaucourL 

FERFAYK.  «g.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  â 80  k de  Béthune  , cant.  de  Normit- 
F nules,  3 «le  Lillers.  Pop.  318  h. 

FEBGASÜE  VU),  lustre,  cumin.  deOittanrr, 
tî  de  Leurs. 

FKRGEl'X  <Üt-),  xg.  .1  r tienne*  (Champa- 
gne^, arr.  rt  a 15  k.  de  RétlkH  , cant.  etp3  dr 
Ciiilrau-Potrien.  Pnp.  573  h. 

FKRJCl , vg.  Seine- et -Marne  (Catiuaùi). 
bit.  et  a 16  k.  de  Melon,  cant.  et  C3  du  t'Jià- 
irlet.^  INip.  630  h, 

FÉKIK,  vg.  Sotd  (Haodrrj,  arr.,  cant.. 
3 et  a 5 h.  de  Douai.  Pnp.  687  h. 

t-EHJElX  (St-),  xg.  Doubs,  curam.  et  K 

de  Kt-Mi^nn. 

FERJEl  X (St-),  vg.  H. -Sa*iae  ( Franche- 
Comté,-,  arr.  rt  a 18  k.  de  Lure,  ouït,  rt  Ze2  de 
Villersexel.  ftq».  186  h. 

FERJL’S,  vg.  Yonne,  comm.  de  Villehlexin, 
G3  de  ViUcneuxe-b-fiuyanl. 

FKKLAJA,  vg.  Corse,  comm.  de  Monte, 
IL  de  la  Porta. 

IT! K l.l.M 6 H EM , xg.  Pas-Je*  niais,  comm. 
de  Brèmes . Gl  d’Aniirs. 

FEKI.it:.  vg.  Ixszère,  comm.  deSt-Alhan. 
CSj  de  Serxerrttc. 

F E RM  A I X COURT  , vg.  Eure-et-ljsir  , 
comm.  de  Cbérûy,  C>7  de  Utnu . 

F>:RMA.\ VILLE,  xg.  Manche  rNorman- 
die),  arr.  rt  à 15  k.  de  Cherbosirg , cant.  etjg 
d*‘  .Si- Pierre-Eglise.  Pop.  8,009  h. 

FERMF.  (St-),  vg.  Gironde  i Daaadoia),  aiT. 
et  à 18  k.  de  U Réote.  rawl.  dr  IVlIrgrae,  >?] 
de  Mouscgur.  Pop.  956  h. 

FERME- DE- PARIS  (la),  xg.  Aisne,  coûta, 
de  Coupt-u,  tj  d»*  Cbarb  . W 

FERME  m -BOl.S  la),  xg.  Nord,  cumin 
de  Slveuwerrk  , 3dr  Kadlt-ul. 

FERMETE  (b),  xg.  Nièrre  (NixeraaK), 
arr.  rt  à 80  k.  de  Nrvm,  cant.  rt  [3  de  St- 
Dmiu-d'Aiv . Pop.  1,036  h.  - Forges  rt  acié- 
ries, haut  fourneau.  Exploitation  de  pirrm 
raruliére».  Foires  le»  15  mars,  17  mai , 7 
juin  rt  1 1 ort. 

F E KM  ETE  (b),  \g.  Seine-et-Marttr,  comm. 
de  Quicrs,  3 de  Murraaat. 

FFJtMOXT,  xg.  Moselle  , comm.  de  Mono- 
guv-surAJiiers,  de  Louguxou. 

FF1RX A.\D,  vg.  ha-et-Garonne.  comm.  rt 
K de  Clairac. 

FERXEX,  FxaMtv,  E*»vrv- Voi.tsim  , joli 
bourg,  Am  (pays  de  thrx),  arr.,  iuinao  d’eo- 
rrgist.  «I  à 10k.  drOx,  chrt-l,  tic  cant.  Cure. 
3.  A 485  k.  de  Pari»  pour  b taxe  d»  Mît»; 
îk.  drfieweve.  Pop.  1,814  h. 

Ce  bourg  est  lâti  au  pied  de  la  chaîne  du  Ju- 
ra, daus  un  charmant  vallon  entrecoupé  dr 
prairie»,  de  liouquets  dr  bois  rt  de  terre*  lalioss- 
ralde»  entouré»  de  baie»  vives,  qui  offrait  nu* 
variété  Je  culture  d»  plus  agréable*.  Ra  1758. 
Ce  n’était  qu'un  hanteau  marécageux,  rompox- 
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ferrière  (la). 


«Ii*  «piantnic-henf  hululant*.  \ nliaiiv  forma' k 
projet,  en  1768.  'I  ' établir  uut*  f-ihrûptr  , cl  ni 
peu  «le  |tin|K  il  lai  iiHImt  mil  ili\  maisui^. 
Voulant  assurer  tjiit  kpn-  solklité  à rettr  iiiihiii- 
facture.  il  engagea  le  eékluv  horkigrr  I .épine  a 
établir  mi  mmpfoir  a Frrwry.  Ritulnl  lontre  1rs 
pièces  «rime  montre  *'y  fabriquer  «-nt  ; litiil  mil* 
ouvrkre  travaillaient  pour  celte  manufacture  ; 
quatre  niilli-  montre»  emboîtera  ni  sortaient  |K«t 
an  rt  *V>|Hiliaiml  en  pnrlir  pour  l'étranger. 
M ai*.  apiv»  la  moi  I «lu  philosophe,  l'horlogerie 
«lu  rautiaidetlex  fut  toiiininitiv  par  l’iiilnxlnr- 
lion  tir  la  mai! ii*\  H «h-pin*  1815  «‘llr  a rtérnn- 
sidérahlrmcnt entrai ce  j»ar  la  Douvrtk  rimai*- 
«nplion  du  frmtoirr.  Feruey  %r  trouvant  placé 
Ü25li.  un  delà  «le  la  ligne  tir*  douan*-*,  iloiil  les 
premier»  bureaux  *111 1 a Mijonx  rl  aux  Housse*  : 
aussi  le  iHMiilin*  dre  ouvrier*  ut*  s'y  élévr-t-il 
pu*  au  delà  «•**  lirai  cnil»,  qui  Iras  Aillent  ni 
partir  |MMir  Genève. 

Frrurv  ret  uii  fort  joli  endroit,  cumulant 
o ulriii.  nl  eu  deux  longue*  rangée*  «|r  maisons 
agréabln  qui  liordeiit  II-  grand  elieinin  «Ire  deux 
rôk»,  rt  sont  construites  ax.e  mie  régularité 
«fui  sali»faît  l'u-il  sans  être  m wiutoue.  Le  genre 
«l'architecture  m est  simple,  mais  «lu  meilleur 
goût;  ce  sont  pour  lu  phqMtt  dr  petit»  pax  liions 
eanV-s  pru  rlrxr* , séparé*  enirr  ni\ , Lui»  pn-- 
ré»,  liim  couvert»  , prêt  •niés  le  plus  souvent  «le 
petites  cours  omltrogére  par  «le»  arlin-s  d'agir* 
meut , décoré*  dr  grille»  eu  fer  on  ru  bois . «*t 
quelquefois  méllie  accompagnes  «je  jardins  sr- 
lislenietit  planté*.  Ire  timx  rangs  de  mai*on* 
qui  ItonUnil  longtemps  la  roule  en  allant  à ('<* 
me,  rt  qui  presque  toute»  dois  eut  Imr  exis- 
tence au  philosophe  de  Fenicv  , sont  oti  «les  hô • 
t*‘llerire  que  rafllneuce  dre  curieux  mVessitail , 
«tu  la  «letnrure  des  arti»lre  qu'il  avait  appHr». 
rt  tpii  ont  trouvé  pire  «h*  lui  deseurmirngi-mrutv 
pour  leur  industrie,  l'aisance  rt  le  Ixmheur. 

ImI  jolie  maison  «pie  Voltaire  lit  l»Atir  n F«*r- 
Ury.  rt  qu'il  habita  |-  n«bnt  plu»  de  vingt  nu», 
*e  fait  remarquer  par  miii  élèganlr  ximplieité. 
Elle  est  silure  à l'extrémité  «vreidrrilale  «lu 
bourg , au  pied  des  montagnes,  sur  iiih*  petite 
tinineiice  qui  domine  un  kisitiri  magnifique.  I). 
rrt  «ndmit,  on  découvre  «bn»  l'éloignement  une 
partie  du  riant  pays  «h*  Vand,  les  timnlagAre 
agreste»  de  la  Savoie,  au-dessus  drequrllre  le 
Munt-I’.l âne  élève  sa  cime  majrattieiiae,  la  ville 
«le  (»tiK*vr  rt  Ire  Isoitl»  de  *on  br  enrhntitenr, 
dont  on  ne  peu!  | tinter  sans  plaisir  et  sans  v 
allier  le  souvenir  dr  Rousseau,  qui  le  regrettait 
ni  ces  tenue»  attendrissant»  : - O lar  sur  Ire 
InirdU  duquel  j’ai  passé  1rs  douera  lietirre  de 
mon  enfance?  charmant  jien sage  «mi  j'ai  vu 
pour  la  pimére  fois  le  majestueux  cl  loucha  ut 
IrvtT  du  soleil  ; «ni  j'*i  senti  Ire  |Mv  tnierre  émo- 
tion* du  mur,  le»  premier»  élan*  d'un  génie  ik- 
Xrou  «kpuîa  lmp  célèbre  ! hélas  ! je  ne  venu  re- 
verrai plu»  î O*  rlurhrre  qui  s'éJcx eni  au  mi- 
lieu de.*  difiBfi  rt  de»  sapin»,  ère  timqiranx  lie- 
tant»,  rre  ateliers,  ce*  l'nbricpic*  Li/arreuicnl 
épar»  sur  dr»  torrents,  dnii*  «Ire  précipices,  au 
haut  «les  radier» , ère  arbres  vétMTahlre.  ère 
stMirce»,  ers  prairie*,  e**»  montagnes  qui  m'ont 
vu  naître,  die»  ne  me  reverront  pl u*.  » 


On  arrive  à rrtlr  «‘harmaulc  habitation  par  1 
une  a venue  «h*  tilleuls  «pii  tmipr  h*  grand  che- 
miii  par  un  angle  droit.  Lr  bâtiment  «-si  «Je  forme 
longue  : il  isl  agréai  de,  niai»  simple  : r'est  l’ ha- 
bitat ion  régulière  rt  bien  distribuée  «l’un  ri  fox  ru 
aisé,  mai»  mm  la  deuM-uie  «miptm-iiM-  d'un  m-h 
gin-ur  «.pillent.  L'appartement  «pi»  »*•  pié»«*nte 
en  face  de  rentrée  prineipslr  était  K*  rai  »i net 
d'étude  de  Voltaire:  situe  au  rv/-de-rhaus*ér, 
him  «flairé  Mtr  le  |anlm  par  «les  pnrtr-s  vilrér», 
il  avait  «gaiement  la  vue  lilur  sur  l'« »|d.iiindi-  : 
au  Unit  «le  «*r  cabinet . à gaurlie , était  la  chain-  1 
hrr  à murlirr. 

Fahri'fut»  d'horlogerie,  de  faïence  commune 
et  «h*  |n»l«fi.*  de  teirr.  — Fuirr.%  le»  19  avril. 

41  oet.  rt  I"  déc. 
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461  h. 

FERRES  îles),  vg.  Far  (Praveocc),  arr.  cl 
à 86  k.  de  Oruar*  eaut.  de  Counegouk  »,  El 
de  Vencr.  Pop.  349  h. 

FKKHEJTF.  ou  l*n»r,  Fîerrilum,  |K’littr 
ville,  H.’Hfàn  (Alsaxv-),  arr.  et  à 17  k.  d'All- 
kirrh,  cIhjT-I.  «k*  eaut.  Cnn*.  C3.  A 474  k.  de 
Pari»  jiour  b taxe  des  lettre*.  Pqi.  71K)  b.  — 
Ttimuv  tritmiir  supérieur. 

C’était  autrefois  le  elKfdirud'uu  comte  foudé* 
en  1 103.  «*t  dcineiulMv  du  ivmitè  dr  .Montbcl- 
lianl.  Fji  1324,  leeumtéde  Fenvlle  lut  réuni 
au  bntlgruv  ia!  de  la  haulr  Alsace,  qui  tut  cédé 
h b I «âme  «*u  1648  |*ar  le  traité  de  \\ rvtplialie. 
Plu»  tiiul.  t oui»  XIV  gratifia  du  conilr  «Je  Frr» 
(elle  lr  « aidinal  dr  Muarui. 

Ortie  v lUr  «»l  liilie  *ur  U firnlr  d'iim-  uwu- 
tagiir  dont  U-  sommet  «*»l  « ouitHiiir  |«ar  uu  il*  » 
plu»  Im'AHX  châteaux  du  moyeu  âge.  «ni  Pau  '«m 
un  |Hiit»  taille  dan»  le  rue,  «lout  h»  pn*i«n»deur 
est,  dit-on,  dr  plu*  de  200  m.  Lee  bafotanls  de 
Uile  riiMfndirreut  eu  1445;  k**  Suédois  * ru 
rtiiparèinil  aui.*i  que  du  «-liàteau  eu  1633. 

Nwi  loin  du  vieux  FtnrrUe,  «pu  mmhk*  être 
un  faidiuui’g  «k*  la  ville,  ou  voit  «bu»  uur  pn»- 
(ixmIc  solitude  k vieux  monavti-iv  de  l.up)Nirh. 
nu  Ddillr  vu«t  dn  rrber  une  retraite  «»  I «93. 

Pat iu»  «le  LuAini  iiiu,  littérateur  rt  auteur 
«Iramatique. 

Fabrique  < «le  ralieot».  — Foire  h k»  I"  nmr«li 
deraiéme,  mardi  apn*  b mi-carême,  mardi 
«le  Pâques,  mardi  âpre»  la  St-llrmi.  après  lu 
' Nativité,  après  la  St-Luc.  aprr*  la  St-Nicob», 
i âpre*  la  iNiihexitr. 

FF.RREI'X.  'g-  -fwAr  ((liani|N^ue),  arr., 
j r_-i  rt  a 14  k.  «k  Nogimt-sui-Seuir,  cant.  de  Ko- 
j milly-sur-Si'iur.  Pop.  37 1 h. 

FERRIÈRE,  vg.  Cantal.  «vMinn.deSl-Mary- 
l«'-Lios,  53  de  Muviiac. 

FERRIÈRE  l ia),  vg.  Cvfr*-du-  \t>rd  ^Bre- 
f ag««e  , arr-,  - et  à 13  k.  «h*  Loadéæ.  «oui.  «le 
ia  Chcce.  P»q».  696  b. 

FEUUIÈKE  .b),  OU  V xi/-ti»»«M»vn.  vg.  Eu- 
1 re-ei-Euir  .Reamx).  arr.  de  N«ig«ul-b-Rulwm. 

! eaut.  el  5:  de  la  Loupe.  P*»p.  131  h. 

FERRIERE,  vg.  Indre-el-Ijoire (Touraine), 
air.,  cant.,  Fi  et  a 4 k.  delaiche».  I*.  480  h. 

FERRIÈRE  (b),  vg.  hulre-et-lxô.re  (lou- 
laiurj.  arr.  el  a 32  k.  «k  Tour*,  cant.  et  M «k 
Neuxy-lt^Roi.  Pop.  489  h. 

FERRIERE  la  i.  vg.  /rèrr  (Itauplûuel.  arr. 
rt  à 58  k.  de  « .miobb,  raut.  et  5:  d’ Alknari. 
Pop.  1.145  h. 


Digitized  by  Google 


FKRRIFRF-Sl  R-RINI.F. 


F KRHIERES. 


FF.RKli-.lt  US. 


17 


FKRRIKIlF'(la),\|;.  Xlainc-et-tjoirr t Vtijou), 
arr..  ranl.,  2-jrl  a 7 k.  «le  Sé*gié.  P.  513  h. 

FERRIERE.  rj.  limitant*  (CliampogiM*  , 
arr.  H à 20  k.  dr  Yassv,  raid,  «i  £g)dr  Joinville. 
Pop.  250  li. 

FERRIERE,  vg.  Y «r**re,  connu.  ilr  dtullc- 
itienl , ^ de  Tauuay . 

FKKKIF.IIK  (W,  «J.  HeusSè* rrs  (Poitou), 
arr.,  T*,  tl  à 16  k.  de  Partlicuav,  canl.  dr'l lié- 
iwmt.  719  h. 

FERRIÈRE  (la),  imi  FauiiaMU*ûim> 
uw.  vg.  I nuire  (Poitou),  an*.,  SH  à 10  k. 
de  Hoori**»-Y«tKl«V.  rant.  «k**  Kssart*.  P«q». 

1 ,665  lu—  Foire  le  2 " jeudi  «le  mai. 

KFKIIIKKK  lia),  T g.  / trunr  (l'oitnu),  arr.  «A 
A 24  k.  d«*  (jt  ray , raul.  et  H de  lieurais.  Pop. 
300  li. 

FFRRIEHE-AI-lMtYKN  (la),  T g.  Catemlos 
(Normand ii- 1,  arr.  ri  A 24  k.  «le  Vire.  rant. 
d'Auloay-sur-Oilon.  ~^de  Mesnil-Auxouf.  Pop. 
200  h. 

niMhc>Al'-nOVE5  vg.  Orne 
t Normandie  i,  arr.  et  à 22  k.  de  MoilagtNvsiir- 
lltiînr,  ranl,  «•(  C»J  de  Mnulins-fo-Marrhc.  IY>p. 
701  h. 

FERRlÈlIK-At‘X-ÉTANt»S  (la).  vg.  Orne 
; Normandie  i,  arr.  et  à 14  k.  «le  I)oni  front,  rant. 

•le  Jlrury,  f-j.  A 250  k.  de Paii»  |»our  la  lave 
»l«‘i»  lettre*.  INip.  1,302  li. 

FERRIERE- BFCIIET  (la),  Ferreria,  vg. 
Orne  ( Normandie),  an-,  el  A 20  k.  d’ Alençon, 
raid,  et  [_•'  de  Sers.  Pop.  384  li. 

FF  II  Kl  Fil  F.  - ItOCIIARD  (la),  «g.  Orne 
( Noniuindie:,  arr,,  raid.,  C*'  H A 13  k.  d’Alrtt-  | 
çou.  Pop.  711  II. 

FERRIERE*  DU  Y AF  (b),  vg.  Calvados 
(Nurimndiet,  arr,  H à 22  k.  «k*  Virr,  rant.  <*l 
K d'Aulnav-sur-Odon.  Pop.  131)  h. 

FERR I I : , 1 i l ARA Xti  (la),  Vg.  Cttfvmdo i 
(Normandie),  arr.,  :•  «A  A 16  k.  «le  Vire,  «ml. 
«le  Hém-thirage.  Pop.  864  II. 

FERRlÈRE-HACT -CLOCHER,  Ferrari, r. 
vg.  £«rrrt  Normandie),  arr.  etair»  k.  «l'ïAmiv, 
rant.  «A  r=?de  Gmchev  Pop.  437  I*. 

FERRIF.RE-L A <.lt  AMIE  . vg.  AW(F1on- 
drrl.  anr.  «A  A 18  k.  iI'Atimms.  mat.  et  r*2«k*  ; 
Maulrntge.  Pop.  1,2171».  ( jtrrnivs  «le  nuir- 

lire  «rl  «le  pierre*  «k*  taille.  Hauts  fourneau»  à 
l'anglaise. 

KKHRIf  H K-I.A-PHTITK . Vont  (Flan. 
«Irri,  an1,  et  A 18  k.  d'ATryms.  eaul.  «2  de 
Maidiriige.  Pop.  753  11.  Fabriques  «le  faieiM’i' 
et  «U-  pntrric  de  grè*.  Carrières  «k-  ma*  lire, 

FKRKIKRF.-I.AKCO\.  vg.  tnJre-rl-lsàrr 
(1  on raitir).  an*,  rt  a 19  k.  île  Loches,  raid,  de 
Press  igny -le-l.iand,  r?Td«*  Ligurtl.  P.  1.02,1  li. 

I .'église  paroissiale,  «pii  daie  du  vi*  rirclr. 
e*l  remarquable  par  la  hardiess»-  «h*  son  arrlii-  . 
lecture,  «i  parait  «voir  «*té  «leslinér  * «|tu-|<pi«- 
r-urpi  «ration  rrleinr.  - Fabrique,  «k*  toile*. 
Ftàrr  le  7 mai. 

FERRIÈRE -LA -VERRERIE,  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  rt  A 42  k.  d' \lmreiu,  raul. 
«k-  Conrtomer,  Q de  Sf«-Scola*sr.  Pnp.  739  II. 

FERRIÈRE -SLR  - RIS  LE.  Ferrari a,  l< 
Fnre  (Normandie),  arr.  et  A 32  k.  d'Kvrrux. 
raul.  de  Conchi**.  K A 132  k.  «le  Pari*  |m«ir  la 
it. 


lave  «les  lettre».  ISip.  590  li.  Celiourg,  »il«ié 
Mtr  la  nve  droite  «le  la  Kille,  était  autrefois  «Je- 
leiidu  par  on  «'liâli'au  tort  «kml  on  jqierroit  (il* 

. «tire  «pielqur»  v«s»tigrs.  En  1205,  Philippe  An» 

| gode  iimndn  auv  habitant*  mie  charte  de 
commue. 

P\THt»  dr  M.  UtriTT,  mét.dlurgiste  distin- 
gué. vérificateur  général  «les  cmit  à la  monnaie 
«le  Paris,  auquel  1rs  arts  sont  mk*»  aides  de  plu-  | 
| sieur»  U lle*  dérfim«‘rtes. 

F««rgr*  «A  haut»  foumeauv.  Faire,  k**  20 
jauv..  23  avril,  23  juillet  ri  Sum.  Marrhé 
ion»  1rs  satnixlis. 

EERRlÈRE-ST-IIIL  AIRE  , Ferrari a , vg. 
Eure  | Normandie),  arr.  el  A 7 k.  dr  lïemny, 
mut.  ri  *-J«le  bmglie.  Pop.  506  I». 

Vrrs  1035.  pendant  h**  iiwilde*  qui  accoti»- 
|iagiiettiit  la  jeunesse  de  fui  tll.it  une  le  Râlard. 
le  Itarnu  «Ir  Ferrien**  elaMit  uaddtMH,  Tnn 
de»  plu»  Vaste»  «A  de*  plu*  fort»  dr  toute  la  con- 
trée. Peu  apiv»,  le  «iimle  dr  Monlf«»rt  *r  mil  m 
eamjvigue  «taille  lui  : il*  eurent  un  eonilot  «i 
acharné  qu'il»  |>érimd  tons  le*  dm»  sur  In 
plaee  nvi*c  nxiulnr  «le  leurs  amis.  la*  fhAlrau 
avait  euroiv  «le  rimporlaim*  au  vit*  »ierlr. 
dau»  le  Irmp»  de»  guerre*  do  C.liarle*  le  Mau- 
vni».  A I»  suite  dcupielle*  il  |iarait  av«iir  été 
nltamkinné.  On  en  voit  enrnre  le*  momie*  fosW** 
foniiniil  iiiirmeeiiitequi  n'a  pa*  moins  «le  1 .500 
m.  de  rimMifèmirc,  et  au  milieu  de  hupielle 
un  puits  romrnuni«pir  avec  la  riv  icre  |«ar  une 
galerie  souterraine.  Forgrs  el  fonderie  sur  la 
CJiaretilotine. 

FERRIÈRES. vg. .Ither  iHiuirUmuai»). arr. 
de  la  Palisse,  A 28  k.  de  Oliwt,  mut.  rl  r-,  de 
3lavri -«le- M«iot. -ipir,  P.  3,228  h.  Carrièrr* 

de  niarlur.  -Foires  k » 22  mars.  22  avril,  15 
mai.  22  mai,  3 a«»«U  et  3 nov. 

FERRIÈRES,  vg.  .Irtege  (pays  de  Foi\), 
arr..  raul..  î-;  rt  A 3 k.  de  Foi» - l'oj*.  190  la. 

FI.RRIKR1.S.  Ferrari, r,  vg.  Charente- inf. 
(A unis),  arr.  el  à 22  k.  dr  la  Rochelle,  rant.  de 
Coureou.  de  Nuaillè.  Fnp,  419  h.  Il  est 
silué  au  pied  d’une  éreiiM’oro  dont  le  wmintei 
est  i tumiiiiié  par  iui  lx*au  cliilnm. 

FKItUIFRES.  v g.  Charente- Inf.  Vif.  A 25k . 
dr  In  lliK'lu-ilr. 

FERRIERES,  vg.  Corrèze  (Limousin),  an*. 
«A  à 18  k.  dr  Brive*,  raul.  «A  X de  V Vrrbr.  P. 
188  h. 

FEIRIKRFK,  vg.  Doub*  (Franrlir-Coroté), 
arr.  «A  A 72  k.  «k*  lk**anmn,  nwl.  d’Audruv, 
QiJ  de  St-Wil.  Pop.  226  h. 

FERRIÈRES,  vg.  JlouAi  (Franrbe-Gmtté), 
arr.  «A  A 38  k.  «k*  MmiilHliard,  ranl,  «A  rF!*h* 
Mairhr.  Pop.  110  h. 

FERRIÈRES,  vg.  Hérault  (Iaugu«*dor),arr. 
el  à 42  k.  dr  MotiliM'Ilier,  ranl.  de  (JartA,  '• 
deSl>.Martiu-de>l4MMlrr*.  IVip.  42  h. 

FERRIÈRES,  v g.  Hérault  (fuinguednr).  arr. 
rt  à 15  k.  «k*  Sl-Pmi»,  rant.  d'Olargur»,  1-)  de 
Sl-riiiriiau.  Pop.  378  I». 

FERRIÈRES.  Ferrante,  pHite  ville,  l*ù- 
rrt  (tblinai*),  arr.,  Imr.  d'euregist.  rt  A 11  k. 
«k*  Moulargis.  cliel-l.  de  ranl.  Cure.  ~'»lr  F«*n- 
fenav.  Pop.  1.708  h.  Transit  tertiaire  in- 
férienr,  voisin  du  («’rtiairr  mmui. 


Celle  ville  doit  son  origine  a tue-  chapelle 
«-rigif  A une  époque  f«*rl  rerillee  mmi»  te  nom 
«k-  lkAliht'iM,  qui  a ikMitié  nnissnurr  à une  dc=* 
plu»  aikrimiic»  j|>hay«'*du  royaume. 

Sr*  premier»  lia  lu  la  ni*  fun-nt  les  entrrpn*- 
neur*  «l«**  forge*,  et  Irur*  forgenm»  qui  lirait 
l>àlir  ipM'Itpie*  maison» *|hi»ii*  la  rêeeplion  «k** 
prlrrilu  qui  airouraienl  «le  toute*  jwirts  vi«it«*r 
l'rgliac  dr  Nolrr-Uame-de-IkAhlttAii , eu  l’al»- 
lioye  de  Ferrière*,  la*  nombre  de»  maivm*  s’é- 
tant  arrru,  1rs  propriétaire»  *e  firent  fermer  de 
tnurailh**  el  fossés  : ainsi  sr  foutu  uiu-  ville 
qui  , avec  le  teiiiju , fut  fortifiée  «k*  rem- 
part* et  «le  liastion*.  .Mai*  preMpie  de*  sa 
uaivtauee  elk*  fut  niimV  par  Tlirixlorir,  roi 
> d'Orléans,  lequel,  A b pcr»uasi«4idr  Rnuit  haul, 
fit  la  guerre  au  roiOotnirc,  *tAi  cousin.  Yhén- 
doric  assiégea  et  prit  Ferri» rrs,  «pi'd  dénuilit 
après  ru  avoir  masitarré  1rs  Itabilanl».  Il  nia* 
diii»il  eiisuilr  ses  Irutqx"*  vrr*  Sen»,  uii  Pannêe 
! dr  Clotaire  s'était  arrélév  sur  le*  bords  «k* 
l' Yonne,  «A  lui  livra  Italaillr.  l-t  quantité  «le* 
mort»  fut  si  grande  «pie  l<*  mur»  «le  celte  rivière 
fui  ob»tnié  par  la  tnulliliitk*  de.»  <*nrp»  qui  y 
furent  jeté*  ; rct  évriimirul  s«*  jw»»a  «i  599, 
suivant  «pielqui^-un»  de  uns  liislorieu»  : d’au- 
ire»  l«‘  idrnvut  en  697.  DaguU-rt  II  fit  i éta- 
blir Ferrière»,  qui  fut  mrorr  dévasté  eu  1426. 
par  le.»  Anglais  «pii  assii*geaietil  Moutargi*  ; ils 
I prirent  Ferrière*.  «A  y liiiiTut  gnniisou  quclqtn- 
! t«*m|K  : mais  ils  en  fuient  cbav»é»  jiar  le  nuute 
<U*  la  Marcbe;  eu  se  rvliraut,  il*  inireiil  le  feu  A 
la  vilk*,el  sortirent  par  le  rtiainp  Sl-Mace.oû 
ils  furent  mis  à mort  au  tM>mlirr«k*  deux  mille; 
le  reste  se  n ndil  A rançon.  Ferrière», n moitié 

detiudie  et  dont  le»  mur*  avaient  rlédétmits, 

I resta  ainsi  *.ili*  rkitiire  jusqu'aux  «IrmicTrv 
ann«Vs  du  rv*gne  de  François  l*',  l«inp»  auquel 
l«*»  Itoui-geou  de  Fei  rieivs,  le.»  abbi  » et  reli- 
gieux, obiniivnt  |N-riiii»Mou  «le  «•  priure  de  re- 
lever leurs  muraillo  et  de  »e  fortifier  «le  fusM-s. 

1 je  prince  «le  Coude  prit  «vite  ville  d assaut 
le  |3  février  1568,  et  l'.,baihb>imn  au  pillage  de 
ses  lixMiptr*.  L'année  suivante,  le  15  audl,  elle 
fut  prise  de  nouveau  par  e»eaj«de.  par  umr  Inm- 
pede  rrligiuimain'*  qui  «rites  ereiit  la  ruine  de 
ses  malluuimiv  habitant*  ; elk*  ne  *‘e»t  jaïuai» 
I «complètement  relevée  «U-ptii*  cette  é|VHpnr.  Sou 
| rnctAiih',  (pii  était  fort  élendur,  ronipreuail 
Irais  faulxjiirg»  ; miu  luaiclo-  était  un  «le»  plu» 
j cnusidérahlc*  pour  U**  grains. 

J L'aMvaye  de  Frrricre*  po»»«slail  une erole  «pii 
a lié  longtemps  crléltre  ; elle  11o:i.»»,'iil  p.u lieu- 
lüivun-til  sur  la  fin  dit  viii'et  dau*  le  iv'  *icrk*. 
Elle  a biiirin  à l'Eglise  de*  prélat»  «A  de»  savatil» 
illustn**.  <hi  y venait  «le  Umlr^  le*  Uaule»,  dr 
l‘  \ngkArnrr  et  de  r vik-iiiagiH*,  pour  «y  former 
à b vie  «viMiliitiqin*.  «A  s'instruire  de»  sriuirv» 
divine»  el  liuniaiiw*».  L'i’*gli>«‘.  «jui  a lié coiwer- 
vée.  «*»l  «-lassée  au  inmibrr  «le*  inuiiuini  nls  bi»- 
toriquis. 

lv*  trmei  de  Ferrière»  wml  : ,f  azur  à ta 
lettre  eu  fût  a le  F tf  argent  couronner  J or. 

Ferrière*  r»1  *ilué  sur  b piiite  rivii-re  «U* 
Clairv , au  Ixird  «*<  pi  es  «k*  la  j«MH-li«Mi  du  canal 
«le  Briarr  au  I aiing. 

I* vr mi  du  nM-diviti  C**r»itr*,  .inteiir  d'ime 
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FERRIERES. 


FEKTÉ'ALVS  (la). 


FERTÉ-BERXARD  (U). 


dissertation  savante  sur  le  supplier  «k*  la  guil- 
lotine. 

Fabriques  de  ruirs  d «Je  l«otmrttTir. — Foires 
les  23  niant,  2 mai,  30  aoR  rt  29  nq*. 
Bibliographie , Moult  iduru  t'rtiill.).  Histoire 
Je  t Aie  Je  Ferrières,  in- 12.  1613  («• 
trouve  auvsi  ru  dirigé  dam  son  Histoire  du 
(iatiuait,  lii.  TI,  p.  737). 

Raiwmvt  (D.-J.-F.).  tjes  Merveilles  de  So- 
tre-  Dtt rue  - Je  - BetUèbem  Je  Ferrières , 
in-12.  1631. 

* l.a  Confrérie  des  nus  île  France,  instituer 
en  fa  chapelle  Je  \ otrr-fhnae-dc-HrSh- 
léhrrn  Je  la  cille  Je  Ferrières  en  t, aimait, 

in-8,  1621. 

FER  II  IF  II  IN  . vg.  Manche  ( Normandie), 
arr.  H à 1 ü l . «le  \bu1;nii . «nul . ri  du  1 «tl- 
irul.  Pop.  233  II. 

FERRIERES.  *g.  \h  arthe  (f.nmnur).  arr. 
et  n 21  k.  dr  Nann  , cant.  r|  3 ilr  Sl-  Nirolit- 
du-Port.  Pop.  248  h. 

FERRlknf’lS,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  n 
29  k.  de  Clmnont,  cant.  dS  dr  Maignriay . 
Pop.  487  II. 

FERRIERES  vg.  H .-P y rendes (f  lasrugue) , 
arr.,  ET  d’ArRrh**.  » 20  L.  de  Ixutrdrs.  rant. 
d*  Aucun.  Pttp.  399  il. 

FERRIERES.  Ferraritr,  vg.  Snae-et-.Mnmr 
(lle-dc- France),  arr.  et  à 27  k.  de  Meaux, 
rant.  et  Eide  Lagm.  Pop.  436  1». 

Ferrière*  e»t  un  liru  fort  ancien,  «pii  était 
connu  mm»  ee  nom  de*  le  x*  tarde,  (l'était  le 
Méçe  «l'tute  seigneurie  que  Raoul  on  Hwhilfe 
pMiôliiil  eu  1130.  Sou»  les  règnes  de  Otar- 
ies IX  cl  dr  Henri  IV,  la  Imr  «k*  Ferrière» 
a|qtarlenail  il  Chark**  dr  Mitrillae,  qui  obtint  du 
mi  In  |Krfnivôon  clr  faire  fermer  dr  mur»  le 
village,  et,  pour  aidir  aux  frais,  d'impuoT  le» 
habitant».  Celte  seigneune  pa»xa  xerx  164C  à 
Léonard  C«ufo*.  lîn  1692,  elle  ap|<nr tenait  à 
Arnaud  de  la  Brille,  ru  faveur  «luquel  elle  fut 
érigée  en  nuuquixat.  Racine  «b*  Jomptoy , tré- 
sorier général  «le»  pont»  et  rlumsvécs , en  fit 
raequixitinft  eu  172.  I.e  château,  mnmqun- 
ble  par  sa  construction,  et  atuprel  est  joint  un 
pare  d'une  grande  étendue  imfermaut  «k* 
belles  eaux,  a été  possédé  parle  due  d'Otraute. 
atirieii  ministre  «Hji  poKrrpwralr.  (Test  au- 
jourd'hui la  pru|irirté  de  M.  le  Ixmindr  Roth- 
schild , qui  en  a fait  l'acquisition  pour  le  prix 
de 9,600 .000  fr. 

I/église  |aniixxiale  de  Ferrière»  exl  tui  liel 
édiHee de  stylr  ogival  «lu  Vin*  Merle,  composé  de 
ucf»  l«  nniniv*  jkii  trois  aliside».  Su»»»  le 
règne  de  Charir»  l\,  )••«  catvfriislm  y mirent 
le  feu.  mai*  la  rliarpcuk  seule  en  *mi1Trii  ; elle 
a été  réparée  au  « ommcnrénietit  de  l’aiuiôr 
1570 

FERRIÈRES,  'g.  Scii/c-lnf.  (Normandie), 
arr.  et  n 30  k.  dr  Neufchâtrl-rn-Brav,  rant,  et 
CS  de  Cotuiiar.  Pop.  740  li. 

FERRIERES.  vg.  Somme  (Pirardie),  arr. 
et  à 10  k.  «fAinieux,  rant.  rt£3de  Pirquigm . 
P«»p  420  h. 

FERRIÈRES,  «g.  Tarn  (ian^mlie),  arr. 
et  à 30  k.  «le  Castre»,  rant . «rt  E3  de  Value. 


Poli.  960  11. — Foires  le  mardi  de  Oua»ii«udo, 
le  12  avril  et  le  12  nov. 

FERRIÈRES -LES  - RAY,  vg.  H. -Saône 
(Fnachr-CûBlté},  arr.  et  à 26  k.  défit ax , rant. 
de  Dampierre-Mir-Snlon,  ET  ‘b*  Lavonrouit. 
Poj».  127  h. 

KKÜRlKltm.LVSI  KV.  >p.  Il.-Utmr 
(Fraadre-Coiaté),  arr.  et  à 13  k.  de  Vesoul, 
cant.  cl  £3de  Seey  -xur-S:i«‘>n»'.  Pop.  273  li. 

PERRlÈRES  - SOtTS  - JllUGXF.  (la),  vg. 
Douhi , MMiim.  et  £3  de  Jongue.  - l orge*.  Trc- 
lilerie  de  fil  de  fer.- — Fabriques  «le  faux  rt 
outil»  aratoire».  Scieries  hydraulique». 

FEHRKIL  (SI-),  vg,  Aude  (Languedoc), 
arr.  et  à 29  k.  «le  Limuux,  eaul.  et  EJ  de Quil- 
laa.  Pop.  396  h. 

FERRI*  SS  AC,  vg.  H.-hure  (Auvergne), 
an.  et  à 26  k.  «le  Rnoude,  cauL  de  Pinolx, E3 
d**  lange;*-.  Pop.  332  h. 

FERSENL  Hl  Al , vg.  Pas-de-Calais,  ouanra. 
d'Etqiierdr»,  C>3  de  ShOrocr. 

FKRTAXS.  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 29  k.  de  Hrsanrnn,  eaul.  d’ \iuanrey , 
ET  d’Ornaux.  Pop.  368  h.  Il  est  situé  sur  un 
ruixxrau  qui.  âpre*  avoir  fait  mouvoir  un  mar- 
tinet «-I  «in  moulin  à blé,  se  précipite  dr  plus  de 
20  m.  de  haut,  «Un*  nu  vallon  venhnant,  de 
l*a»prrt  le  |i|u»  agréable. 

FEKTl-1  (la),  ou  L*  Futrâ-»va-(j«u>R«.  vg. 
Ji dermes  (|Miy»  Me»»in),  arr.  et  à 30  k.  de 
jHtlati.  tant,  et  E3  de  (iaripun.  l*»p.  331  h. 
Sur  le  Chier».  -En  1395,  Henri  «h*  la  Tour, 
prime  de  Sédaii,  se  remlit  maître  d'Ivoy  xur  le» 
EqiagnüL. , «-t  leur  lit  lever  !«■  siège  de  la  Ferlé. 
Il  |uiraitrait,  d’apr«*»  rr  fait  historique  et  aluni 
d'après  la  tradition,  que  ne  village  était  fortifié 
et  uvait  tint  pln>  grande  importance  qu’aujour- 
d'hui.  Fabriques  de  drap*.  Scierie  hydrauli- 
que. Forges. 

FLUTE  (la),  vg.  Jura  (Franrlir -Comte I. 
arr.  de  Poligny , i-aul.,  E]  et  à 10  k.  d’ArUii». 
Pop.  61 3 h.  Foires  h»  1**  mat».  5 juillet.  27 
août  et  fi  «et. 

FERTK  (la),  Ijg  Somme,  cooim.  rt  E3  drSt- 
Valery  -sur-SumiiM-.  Sur  la  rive  druile  de  la 
Somme.  Il  y avait  autrefois  une  «vunmanderic 
«le  |*ardrr  de  Aïalte. 

FKBTÉ-AIJiP#  (b).  Fit mitas  Alejna,  Fir- 
mitrn  Adrfhaidis,  Firmitas  Italdinini,  |irtiU‘ 
ville,  Sriue-et-Oise  (Câlinais),  arr.  rt  à 20  k. 
d’Ctampç»,  chrf-l.  ileeanL  Cure.  53.  A 64  k. 
«b*  Paris  pour  la  taxe  des  lettre».  Pup.  818  h. — 
T»*»h  ti-i  liairv  mlérienr. 

Autrefois  d»iKrx«*  «b-  Sens,  jiarU-nu-ul  et  in- 
tendance de  Paris,  éb-rJum  «k*  MHun. 

Ciitv  ville , sitmV.  «bus  une  lirllr  val- 
lée, sur  1’|Ukiui)i*.  ]H>rtait  jadis  le  num  de  la 
Ferté-Bimdôniu  : «n  la  uunima  euxnite  la  Ferté- 
Alq»;  oiiluiibume  riinuniinénu'ut  aujourd'hui 
li'umudelaFerié-Abi*.  Au  xn' siècle,  b Fer- 
lé-lbnidnuiu  était  une forlimv  qui  aiqurtntnit 
aux  Montnion-m . loni*  VI  viut  l'assirgrr  en 
1108.  pour  délivrer  un  d»-  *e»  fidèle*  sujets. 
Emir»  «le  Curliril , «pu-  cvtte  pui.».>aule  bunille 
lemiit  ruferroé  «bu»  n-  r linteau.  Aiuel  «b*  t «ar- 
biHle.  M im  hal  du  roi.  trouvant  la  porte  dr  b 
forterrw-  ouverte,  *’y  précipita  a'cr  40  che- 


valier*. Il  *e  flattait  dVnlcver  b place  par  un 
coup tU-  main  Mai*  l«r»  pouts-levb  se reb-x enmt 
derrière  lui.  Assailli  eti  même  temp»  dbn»  le* 
cour»  pal  lit»  nu j, nu*  placé*  jihIcmui  de  lui, 
il  fui  renversé  dr  chrval.  accablé  par  le  mim- 
lire,  et  porté  dau»  U1  cachot  meme  du  comte  de 
Orlieil.  MnimuOMSt pour  lui,  ui  le  romt«-  de 
Rocheforl,  allié  d«-*  Moatmorrnrv,  tu  sou  fils, 
Hugur»  «leCrexsv,  n’étaient  alors  dan*  l«*  rhâ- 
teau;  s’il*  *’y  étaient  trouvés,  il  eût  été  mi»  à 
mort  *m -h  -champ.  Ilugvu*»  lit  «-qn-mbul  «h1» 
effort»  iiumi*  |x»ur  traverser  k*»  ligiw*  «kn  as- 
siégeant* et  reutrer  «Lui»  la  place,  taulùt  pni'  la 
forre,  tautiit  tout  b-  dé'guisrmeul  d'un  jongleur 
nvi  d'une  eourlixaiu'  ; mai*  t.udljuimr  «k*  4«ar- 
laudr.  qui  avait  nvuplari’  sou  livre  à l'armée 
du  roi,  mit  «b-  vmi  «nté  autant  «k*  v igilunce que 
de  hravoun'  à k*  repousser;  il  résista  à truite* 
»e>  attaques,  «Irjoua  tou»  se»  stratagèmes  ; en- 
fui, k’  roi  rrxta  vuioquritr,  rt  le  château  fut  pri». 
<>n  en  traita  les  défuvxi-nrsnrrv  uni*  grande  sé- 
vérité. Ou  voit  meure  les  vestige*  du  château, 
«pu  servait  au  xvi*  siiVIe  «h-  prisau  d’Etat. 
Henri  IV  en  lit  «Ion  au  «lue  d«*  Vi  wlône.rtre 
lut  a pressa  mort  qu’il  eommeuqa  à tondurcu 
ruines. 

Lorx  «k*  limimmi  rtntiiptr,  in  1814,  far- 
tuée  iii»s«‘  s'empara  dr  b Ferté-Alrps. 

Pxnu» du  bmeux  ligueur  Mamusc  uUc* 
sot  , | «résident  «le»  axseuildér»  de*  S«we.  qui 
(simbuinèmit  à ruort.ru  1591 ,1'infortimé  pré- 
sulcnt  Rrixsou. 

Filature  «k*  latum*  de  soie.  Edurati«Ni  des 
al  teille*,  foires  1,^  1U  août.  25  sept,  rt  jeudi 
«k*  la  mi-rarèmt*. 

FKRTÉ  - A l’ÇOL . V.  Furi-KHiidfiuMi 

(la). 

• FERTF.-AVHAIX  (U).  V.  FaréBumun 
a vis  (b). 

FERTÉ-B.U’DOl’lX  (b).  V.  FnihAun. 

FF.RTF.-mE.UTI  AUX  A tS  (b),  «ni  i.»  Etant 
Avaxis,  ou  CmvTaxintua-nm-Btv  vro*.  Fir- 
mitas  Aurons,  l»g  I sur -et -Cher  (Blnivu») . arr. 
et  à 23  k.  de  Itomorauliii,  eaul.  et  £3<k*  Xmog- 
Utr-Bmvrmi.  I3q».  41 6 h. — Il  est  agrvuMrmmt 
Mini-  sur  h*  Uni*  na.  Ou  y v oit  un  Imwii  rh.ir«*au, 
aurû-ruie  propriéiè  «lu  |N-inre  Eugène  Beauhar- 
nui*  , qui  y avait  établi  uu  lianu  «xiiuidèruble 
et  un  maguili«pi«  troujieau  de  mérinos  de  race 
pure , placé  dam  trois  umrwnse»  Itrrgrrve*  , rt 
regardé  alors  comme  k*  phu  bd  éi«bliswn»ent 
r»  cv  gnne  existant  en  France.  — Foires  b 
1 1 juin.  24  août  et  21  déc. 

FERTK  - BERNARD  (b),  Firmitas  Ber- 
mardi  , jM’titc  ville  Im-aïu-M-om- , S art  fur 
(Maine) , arr.  rl  û 33  k.  de  Mamers,  ehcU.  de 
cuit.  Cure.  (’.itr  d’éla|ie.  U.  K/.  A 170  k. 
«k*  Pari*  |»»«u4  b taxe  de*  lettre*.  I*q>.  2,383  h. 
— Tonavrv  crétari*  inférieur,  grv1*  vert. 

Autrefois  diocèse  rt  èlertion  du  Man*,  psr- 
lemenl  de  Pans,  intendance  dr  Tours,  prieuré, 
2 rom  eut*. 

L'origi|W<  d«*  cette  v illr  est  inconnue.  Dès  le 
xr  sièHe  c'était  nue  place  important»*  cpi’Hre» 
liert  1*' . mmt«*  «lu  Maine  , prit  par  composi- 
tion vm  1036.  Philippe  AuçuUe,  auk*du  duc 
de  («uyetUW  et  de  Richard  (àrnr  «k*  lion,  b 
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pnl  m 1189,  et  cette  conquête  fut  ntûr  au  rang 
Jrs  plus  belle»  mInik  Je  «y  monarque.  Le 
comte  de  SalûUiry,  général  anglais.  1a  prit  par 
capitulatMU  ni  1444.  après  quatre  moi*  de 
riégr.  Ambroise  île  Loré  la  reprit  en  1 445.  Le* 
Anglais  y entrèrent  quelque  tein|M  après,  et  la 
rrndirrul  en  1449.  Le  prince  <le  Coati  l'avur- 
gea  pour  Henri  IV  en  1590,  et  la  prit  un  moi* 
après  son  investissement. 

Crtte  ville  est  cW  de  lions  murs  et  de  fw- 
*é*  dan*  lesquels  rutilent  les  eaux  de  lTluisnr. 
On  y entre  par  une  porte  ù a irai  le  cintrée,  for- 
mant un  pav  1 1 loi  1 carré  qui  renferme  une  jwliie 
bibliothèque  pultlique,  ifoù  paît  «ne  rue  qui  se 
termine  par  une  place  ornée  d’une  fontaine  en 
forme  d’oltclisqur  entourée  d’un  l»d»*iii  octo- 
gone. Sur  cette  place  s’élève  une  jolie  église 
gothique  construite  ver*  le  milieu  du  xvr  »iè- 
de  : Hle  a 58  m.  de  long  sur  43  m.  de  large 
entre  les  croiser*  ; la  voûte  du  rhunr  a 45  ni. 
d’élévation,  rrlle  de  la  nef  17  ni.  H celles 
de*  |*as  côtés  cl  de*  rli»|it*|)ex  environ  8 m. 
Cette  église  1-enferiur  des  srulphirr»  piécieu- 
sw,  et  l'on  admire  le*  lu r dis  ciilv-de-tempe  des 
voûte». 

Ls'.v  k-ilno  rades  originales,  les  gracieux  ara- 
hexque*  , les  jolie*  e hit  (telle*  de  l'abside  sont 
ausssi  riches  et  aussi  remarquable*  daus  Irur 
gi'Uir  que  relie*  « uuleuiporsme»  de  l’église  St- 
Pierre  île  Caen.  Ottr  église  possédé  «loi»  ba- 
lustrade» ou  le  trèfle  et  l’area  turc  du  irojni  ige 
sont  rvmplneé,  par  de*  lettres  de  diminuai  vm* 
foi  «irres  retraduit  les  mot*  de  Sa  A-e  Rrgina 
Mater  et  Ave  Regina  eatorum,  (ri  lettres 
sont  enrichies  de  (leurs  , d’animaux  K de  fi- 
gurine* tre* -délicatement  exécutera.  D’autres 
lwfoi*ti..d.s  représentent  |*  couronnement  de 
Henri  IV,  le*  planète-,  1rs  tempe  rumen  ta  de 
l’hum  me,  par  une  suite  de  statuette»  piaere*  une  à 
une  dan*  de*  area  tu  res  à jour.  AucuiIiy  e*t  ee  roi 
sur  sontnVue;  à sa  droite  sont  les  pairs ecclètia». 
tiques  ; à sa  gauche  mot  le»  pairs  laïque*.  Tons 
ce*  j H-rv miiage*.  «an»  en  excepter  lr  roi  , sont 
représenté*  par  de»  enfant*  ailé»  liuml  chacun 
«m  écusson  armorié.  Le*  planète*  sont  figu- 
rées sous  leurs  emblèmes  et  fo  urs  noms  mytho- 
logique* ; et  la  chose  principale  qui  frappe  1rs 
yeux  du  rlirélnii  entrant  dan*  nu  trmph-  rhré- 
tieu,  c'est  l'image  de  Jupiter,  de  Mercure  rt  de 
Vénuv. 

L hôUi  de  ville  est  mi  Intiment  en  forme  de 
pav  illon  carré,  flanque  de  iknx  tour*  roude» 
qui  servent  de  prisons.  Il  ne  reste  plug  de 
l'ancien  château  qu'une  |«elite  tourelle,  iui  co- 
lombier, la  rini]ieile  et  le»  ancien*  commun»  du 
■vwtoir  féodal.  — Lue  jirumenaile,  appeliè  le 
Mail,  longe  U partie  septentrionale  de  la  ville, 
sur  le  boni  dr  I’Huimic. 

w'ant  chirurgien  herniaire  Va- 

Fabriques  de  toiles,  tissu»  de  fil  et  de  colon. 
Blanriiûseries  de  toile»,  de  fil  rt  de  cire.  Trin- 
turrnrs.  Tatuirnr*.  7 uifcrie.  Moulin  à tan  et  à 
trèBr.  Comment  dr  grau»,  rhanv  re.  graine 
de  trèfle  , fromages,  bestiaux,  cuir»,  toiles  jau- 
ne*, érrar*  et  de  couleur  pour  for»  colonie»,  etc. 


— Foires  les  4"  lundis  de  fév.,  de  mars,  de 
mai  et  de  jum,  et  3r  lundi  d’août  et  de  »qit. 

FF.KTK  - CHAI  ÜKO.V,  OU  Fr.RTK-LvXGC- 
nori  (la),  petite  ville,  Nièvre,  comm.  de  Cliaii- 
tenay,  29  de  SfoMcrvrie-Moaiien,  sur  la  rive 
droite  de  l’Ailier.  Elle  avait  aiitivlnis  le  titiv' 
de  liarunuie  , et  «ai  seigurur  prenait  le  litre  dr 
maréchal  rt  de  srurrhal  du  Nivernais.  Il*  pu*, 
snhiieul  le  droit  de  battre  ni.um.ue  , ainsi  que 
prouvent  le»  aveux  et  dénombre  aient*  rendu» 
par  eux  aux  ducs  de  Nemours. 

FEETK-4MK  V Il  ESI  S (la),  xg.  Aisne  (Pi. 
cardiej,  arr.  et  à 45  k.  de  SMJuetitin.  «uni . Je 
Kihcniunt,  S de  la  Feie.  t\qi.  1 ,379  h. 

FFKTt  -«  4*NN<>\  (la).  V.  Sfr-Ara*. 

FF.KTÉ-KA-BR  A Y (te),  Snne-lat.  V.  us 
F * ni -St-S  vm*o*. 

FLKI'i:  - F KF-SA  El.  (la),  Fentes,  Firmitas 
FraxineUi,  l»g  Orne  ^Normandie) , arr.  et  à 
45  k.  d’Argmlan , rhcf-l.  dccaut.;-  . A 155  fo. 
«fo*  Pari»  pour  la  taxe  des  lettre*,  (iuv.  Pop. 
494  h.  — Tuiaix  tertiaire  moyen. 

Ir  bourg  pus-ode  mur  source  d 'eau  minérale 
(ernigineuse  ondule.  Ou  y xoit  les  reste*  d'un 
aucicii  1 Jiàteau  ru-<  |nu  Guillaume  le  Louqur- 
raut. — Foires  U**  44  juin  et  le  30  nov . 

KKJITÉ-t*  A l' LM  ER  (U) , Firmitas  (iotlrri, 
petite  ville,  Seme-ei-  il  a rue  (iteu) , arr.  et  à 
18  k-  de  ijmdonuniers,  rhrf-J.  «le e;uit .(-J.  vor. 
A 80  L.  dr  Paris  pour  la  taxe  des  Irttrvs.  Dite 
d'étape.  Pop.  Ltu9  h.  — l'anaais  tertiaire 
inférieur. 

Autrefois  «lioecse  de  Meaux  , parlement  et 
inlnMlaiice  de  Pari*  , élection  de  Louloiaimer*, 
liailhagr  et  chàtdJnne,  prieuré. 

Otte  ville  est  agréablement  située,  dan*  une 
vallée  étroite,  sur  le  grand  Munn.  Elle  doit  sou 
surnom  à Elisabeth , femme  de  Gaurhcr.  sei- 
gneur dr  te  Ferle,  qui  ninurri , au  ai’  vierie, 
te  maison  qn'ellc  avait  «lati*  cette  ville,  pour  y 
bèlir  une  église.  — Un  «suivent  de  chanoinesses 
y lut  foule  ver*  le  rtmuiu'iiceiumt  du  a»  11* 
siècle.  Fri  1683  l’evèqur  de  Meaux  avant  vcmiIu 
»'««  enqiarrr  pour  y introduire  à l«»r  jvlace  «fo* 
religieuse»  de  te  Visitation,  le*  dionoiucMe*  lè- 
Mstrrent  ; l’evéque  les  enleva  «for  force,  «*t  fut 
cité  au  parlrmrnt,  qui  «fouina  gain  dr  cause  aux 
rlianuiurwM*»  rt  continua  leur  etabbsM*ineuL 

Fabrique s «le  verge».  Papeterie.  Tuilerie. 
Tannerie».  Commen  t «le  grains  , laine»  et 
bestiaux . Foires  les  1’’  mai . 1 8 oct . , i"  jeudi 
«le  mars  et  «h*  juillet. 

FKRTFXiILBERT  ^la)  , Indre,  «.ni. ni,  de 
Rruillv  . ^d'istnndiin. 

FKRTÉ  - IIAITKKIVE  (la),  >g.  Aliter 
(Bourbonnais),  arr.  et  à 44  h.  «le  Moulms-mr- 
Allier,  raut.  de  Nevnlly -le-K«'al,  ^ «le  Itessay- 
sur* Allier.  Pop.  453  b. 

FKBTÉ-4RBEHT  (la),  Loir-etA'her.  V . 

Futî-SfAuviv  (te). 

PERTÉ-I3IBAI  I.T  (te),  hg  Loir-et-Cher, 
comm.  de  Sellev-Sl-lVm»  , 3 de  Salhn».  Sur 
la  Saudre. 

FERTK  ■ I.AXGKROX  (te),  petite  ville, 
Nièvre  , coin,  de  ('Jiantruay  , E de  St-Pierrr- 
le-Moutiers.  V.  Frais -triât  naos. 

FERTÉ-LK.VBO I5,b«; . \ . E>ATK-Vumm*(U). 


KKRTÉ-MH  PIKKK  (te),  petite  ville,  Yonne 
(Champagne) , arr.  rt  à 16  h.  de  Joigny,  raut. 
et  R de  Chamy.  Pnp.  1 ,4B7  h.  Sur  le  ruu- 
*rau  de  Vrk 

C'était  aulrefuis  une  ville  forte,  dont  une  par- 
tie de*  mui*  «‘xistr  encore  , am*i  que  deux 
tour*  rt  les  fossés,  qui  «Mit  plu*  «le  13  ni.  de 
profondeur.  la*  «'bâteau  r*t  « vtiéi)icm«*nl  an- 
«•ien  ; il  a été  eoiutnnt  par  les  CcMirtmav,  et  tes 
arme.»  «h*  France  * 'y  vuinit  encore  sur  l’une  de* 
porte».—  Foires  fo-»  9 mai,  30  août,  43  nov.  et 
t"  vendredi  «Je  carême. 

PERTE  - LDWENDAL  (te).  V.  Fvaré-$T- 
Acam. 

FERTK-MAf'é  (la).  Fi  r mi  tas  Marti,  petite 
ville,  Orne  (Normandie),  arr.  et  à 45  k.  de 
Dontfront,  chef-),  «le  raut.  frire.  Dite  «l'étape. 
Pî.  A 443  k.  de  Pan*  («our  In  taxe  des  lettre». 
l*op.  5,197  b.  — Tisbvi*  de  transition  innvm. 

Fabriques  de  nuit  ils  , IcnIi*»  de  <*ot«Nl . sia- 
mois*'*. rulMii*  «le  fil,  colon  rt  fil  dit*  retors, 
|)eignr*  et  ta|inlM*rcs  de  buis.  Distillent-»  d'eau- 
«le-v  >r.  TauiMrie*.  Teintumie».  Tuilerie.  — 
Commerce  de  lin,  fil,  imfo*».noel,  rtc. — Foires 
fort  44  sept..  19  ort.  et  te  mi-carémr. 

FFKTL-.MILON  , Firmi/at  MiUmii,  jietite 
ville,  Aisne  (iNeanlie),  arr.  «*t  à 35  k.  «le 
teau-ThU'rry,  raut.  de  Neuillv-St-I  mut.  Rite 
«Tctapc.  H.  A 85  k.  de  Pari*  |M>ur  la  taxe  «for» 
lettre*,  pop.  1,944  h. 

Autrefois  tliotese  rt  iulemtemv*  «le  Smiw- 
*on*  . parlement  de  Pari*  , élection  «fo*  tjesjn  , 
préfûté  , Imlliage  , rbalelleiiM*  , 4 prieurés , 4 
CDOveula. 

Ottr  ville,  situér  en  ampliilliéâtrr  , *ur  un 
coteau  |nii  élevé,  est  traversée  pria  rivière  de 
l'Ourrq,  doul  te»  *iinwisiiê«  graeimyi'»  à tra- 
vers de  betfo’»  prairies,  furmmt  un  coup  d’tril 
eliamiant.  Elle  est  mille  «le  ninrailles.  et  re- 
marquable |«ar  le*  ruine*  d’uu  aneirn  rbâleau 
fort  liâti  «ten*  te  vu*  sierli*. 

Il  est,  p«Mir  te  première  foi»,  fait  nMUtiou  «le 
la  Frrtrieo-4 Frceoa*  on  *ur-4)urcq  . ap|iHiV  do 
|uii*  te  l-eiiv'-Miloo  , en  845  : qin'lque*  histo- 
rien* rr|xihlaul  ont  fait  remonter  plu*  haut 
l'origine  «lu  ( hatt-au.  Ou  igurtnr  «piel  est  le  Mè 
I«mi  qui  «liMiiia  «m  nom  à o-llc  foiirresse,  en  la 
faisant  constttiirr.  Ou  ne  sait  point  immi  plu* 
l i jMMpie  préri-.»'  on  ce  lieu  «putln  le  nom  de 
Ferté-suM  hircq  pmir  recevoir  ctHui  «fo*  la  Farté- 
Miloti.  Ou  sait  seiifoineiit  que,  vers  le  niilirn 
du  xu*  su -«le,  l'hiJijipe,  nmile  de  Mandre,  sue- 
«Vvte  « IU011I,  «'imite  «le  Vrnnamloi*.  rt  «*ut  par 
héritage  |dusieui,s  terres  rt  châteaux  . parmi 
fo-squds  sont  deumulut-s  Yillers-Colerrt»,  Vi- 
vier rt  la  Ferté-Miloii. 

L'historien  du  A alto*  doune  la  «fortcrijOMm 
suivaulr  de  rrttr  forteresse  : 

• Au  milieu  d’uiH*  pmiiien-  nM<rinlc  dr 
fortes  muraille-,  llauquie»  de  grosse»  tour* , on 
lit  rntt*tntire  uu  donjon  . espece  «le  citadelle  , 
mi  résidaient  «pialie  oflicier*  principaux  qui 
(ofiiuirut  l’état -major  «for  la  Ferlé,  savoir  : fo* 
ganle,  rus  tas  ; le  veilleur  ou  ebrxalier  du  p»rt, 
tigif  ; l'aainaire  nu  pourvoyeur,  au  H nri  ns  ; fo* 
portier,  fn/r tarins.  On  liâtil  aussi  «ten*  «elle  pré- 
nom- rncrinte  une  dmprilr , «m»  l'iuvoratioa 
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*!«•  saint  Ürlailiru,  pulniii  dr*  militaire».  Im- 
noré  d'un  rulir  piulMiilier  tlau*  lr  ranlou.  «K*- 
pui»  In  translation  dom  rrliqurxa  St-Mrilard 
<1**  Soissoil»  . eu  Hili.  l.e»  tiliv»  nomment  relie 
preiliinv  cun  mlr  tintai  uni  mm  Ns  et  ùrrvr 
lin^nfum . h 

l iif  vn  «nrk'  nurinlc,  fo-auroup  phi»  rumi* 
tforolde  quant  « l'cU-ndue,  renfermait  le  iim'iih» 
c*|mmv  que  le»  mur»  uHueU  de  la  tille  «le  la 
Fcric-.Miliui,  la*»  lilir»  uuiminiil  celle  seconde 
rx\i-rmW  t iug  ut  mu  mai  as,  Le.  «■  loueur  rliali  lai  u, 
tfomuim  en*  fri,  t atail  »uo  hôtel,  vn”i|<  ii> 
rie  fut  réunie  à la  rouruuur,  t*l  lui  dntiuéc  au 
priurc  ( .lurletde  \ .*foi»,  Vr»  le  milieu  du  uv* 
sierle.  lût  1393,  elle  èrhut  à I>miU  «le  Fronce  , 
frère  du  mi  Pliilqqie  le  Bel.  Ku  1 100,  elle  fui 
«Uuiim-  par  Charles  VI  à »yn  frère  le  due  d’f  fo- 
irait», qui  fil  renmstruirr  le  château  dulil  il  lil 
Uli  pu»te  impôt  tant  ; le  frontispice,  qu'un  voit 
cueme,  n’a  de  rrpüirr  «pur  deux  tour»  saillante» 
«pii  arcomp.igoeot  la  principale  porte  d’ciltrée. 

Ku  1 f 11,  le  ruiute  de  St-Pol  s'enqiani  «le  la 
Frrlé-Miluu.  Ku  1422.  «rite  tille,  «pii  tenait 
de  n’  tlcmurr  au  rui,  fui  prise  par  le  maréchal 
de  l’Idc*  V ilana.  la-»  balulaut»  Grent  rvulirr  relie 
plate  Mitis  Tanlurilé  du  roi,  en  1429.  apres  eu 
atoir  finisse  (a  ^rniuwii  anglaise.  I j Ferlé- 
Miloti  cul  a Miuflrtr  de»  Innildc»  de  religion.  lu. 
tes  tir  plusieurs  fuis  par  les  huguenot»,  relie  tille 
fut  prise  par  les  lipMiirs  eu  1588,  smu  Hen- 
ri III  ; mai.»  elle  fui  liientol  a pic»  altuuduiutee. 
Lr»  fonirgeui»  avaient  lésolu  de  garder  une  neu- 
tralité jMil.iitc.  |U  t it aient  dan»  une  roiuplclt- 
sécurité,  lorsqu'un  homme  audacieux  uwpnl  le 
château  a la  lêle  d'une  trmqie  de  innlhrttmn 
que  la  mivir  fmvjuil  à sr  (pire  lirig^ud»;  mai» 
telle  troupe  |M’U  aguerrie  se  laissa  surpremhr  à 
son  lotir,  et  lut  pn.ssiv  au  lil  île  l'épée.  sans  qu'il 
en  «rlupjtâl  un  seul.  Ilruri  IV  axsiegra  le  clid- 
Iran  eu  1594.  ei  ne  |tanini  à s'eu  rendre  inaitrv 
«pie  par  euin|«u»ilitMi  : et,  minute  il  atail  i'rtpè* 
rience  du  «bugrr  «piil  t .«»  ail  a laisser  sulusister 
celte  forteresse,  il  la  ût  démanteler  par  le»  ha- 
luUints  de  «mgi-lmit  commuttc-s etixironuaultr*, 
tpu  f liront  cmpliit  •**  pendant  Imil  jours  a relie 
déniuhlinn. 

I,e>  armes  «le  la  Frrté-Afilon  toBl  \J azur 
au  i r»»t  otfile  «<  t/iiaranle  funli  pitiaanh  ttar- 
grul. 

Biographie.  I aFrrté-Milntl  e»|  la  pairie  «le 
J.  Rrati,  qui  y uaquit  le  22  décvnilirr  ftfig. 
(À-’lle  tille  possède  |.r  statue  du  |wrlc  iuinioiirl 
«hail  elle  «c  glorifie,  H dont  tut  husle  rn  marbre 
hlane  unie  la  hililiollietpie  p«il>tt«pic. 

Fabrufurs  de  cuir».  Commerce  «le  grains, 
farine».  busdi-rhaiilTagc  et  cita  H tous  |M>ur  |‘aj> 
prtit  iMiiiuM  nictil  Je  Paris.  Foire i 1rs  22  juil- 

let. 9 orl.,  IiiimIi  de  la  3*  seinaiue  de  rart-nte  el 
30  liât . 

FKRTF-BKI  II.I.Y  (h).  V.  Rmu*. 

FKRTF-Sl-AIBNAN.  OU  FundlcniT 
(la),  Firmilat  Hubert! , lig  luor-rt-Cbrr  (Bbi- 
miu),  arr.  H a 33  h.  «le  Ktxnoniuliii.  nul.  de 
NVuiig-uir-IV-uvrou,  CEI  «h*  ffoaugeucx . pop. 
880  li. 

Bibliographie.  Ptstu.  (Faillir).  \ otiom  4 <»- 

ton', fti n et  ileteiiptuv*  sur  la  Fertc-Huirvt, 


ait'ourii'Jiui  la Frrtr-St-.Jignau,  in*8. 1840. 
PKRTK-.HT-  VI  BIN.  ou  luièSttu mur- 
Vit»  ar  (ht),  firutita * .\nlwrti.  Fi  routai  .V.  AU 
foui,  hg  I suret  (Orléanais),  arr.  et .»  20  k.d'Or- 
léoii>.  clief-l.  de  caul.  Curr.Oile  d 'étape jvj.xy. 
A 1 40  k.  de  Paris  pour  la  ta\r  «le»  lellrr».  Pop. 

I, 927  h.  — Tuaut  lerliaire  nxmn. 
Autrefois  «Iwcise.  mleiMiaiiee  et  êl«TlitMi 

d'Orléans.  |tarl«'ineiit  «h*  Pari», 

Ce  lajurg  e»l  situé  sur  la  rite  gauche  du  Cos- 
*«ui.  Ou  t remarque  le  rluilrau  «le  ht  Frara-Sr» 
A«bi>  nu  UwMitti,  aujourd'hui  propriété  du 
iiU  du  utniteltal  MlMCRa.  (Vile  terre,  d'une 
étendue  tir  750  hrrlarr*.  lait  (tarin-  de  la  Solo- 
gne. confiée  (umtre  et  tlitür,  dont  les  taslrs 
surfacr»  élaietil  « i |-  tubiil  eoutriies  «le  forêts  du 
lenip»  «le  Jules  César.  l>‘s  trare»  «le  camp»  ro- 
mains atlesleul  que  relie  |iartie  dr  la  t bille  of- 
frit! tl«»  resaourm  dont  elle  esl  m.-tinfeiiaut 
«iê|MMiillce.  la*  rhiileau  e»l  situé  sur  le  (Iovumi, 
tloul  les  rails  alimnileot  ses  larges  hmses;  il  »r 
conqnMe  «le  deux  |Mrtn*s  distincte*  i l'une  in-*- 
aneininr.  rt  «huit  l'origine  iniMMite  jiwpi'au 
xu' sièele  ; l'uiitiv  «■<m»lriul«'  par  le  maréchal  de 
la  Ferlé,  sur  h»  Jevàti*  de  Munonl,  ter»  le 
milieu  du  nvjpsieele.  - Foirrt  h»  1"  mars, 4 
mai,  H sej»t.,  14  unt-  et  I"  lundi  «le  juillet. 

FKUTE-ST-SA HHOX , ou  Fr  ai»-»  s-lbtt  (la). 
Fi  r mi  ta.,  iu  firam , |»g  Seine- tuf.  \ Normandie), 
arr.  et  à 24  k.  «h-  Nriifrhàlef-eti-Hray,  eanl.  rt 
CEI  «le  Forge».  Pojt.  706  II.  Sur  l'AmleHe. 
C’était  jadis  iiim-  place  forte,  défeihlue  |iar  des 
inundattoii»  «•!  de»  marais,  «jur  Ilruri  1"  a A.t«ê- 
gea  sans  suri  r»  eu  1118.  Lr  Hiâleau  fut  itrûlé 
eu  1 151  |tor  lli'urt  II,  duc  de  Normandie. 

FEttTÉ-MSXMETERUE  (la).  V.  Fiaré-Sr- 
Aiwx. 

FKRTK  - SIH'S-JOl'  AHIt  K (b),  Firmitas 
uùtier  Jtt.'rnm,  Firmitm  tn.nl fi,  petite  tille, 
Sriao-et-Mnrur  Hrir),  arr.  rt  à 20  k . «le  Meaux. 
dfee£4.  «lerant.tàire.  fille  d’étape.  K.  V 63 
k.  de  Pans  (MHir  la  taxe  des  h-tire*.  Pop.  4,105 

II.  — TuiuU  tertiaire  moM-u,  nwulicrr. 
Autre  fois  «ium-se  et  iJerlron  «k*  Meaux, 

|itii  l«-im-nt  et  inletidaurc  de  Pan». 

Primititi-ineiit  relie  tille  |iorL-iit  h*  nom  de 
Ouidé-Iu- Ferlé,  à cause  du  «uullueiH  de  la 
.Manu*  et  «lu  |K-lit  Morin;  ou  la  ihmiuiui ensuite 
la  Ferté-aii-Gd.  \tiroulou  Aumulphc,  du  nom 
d uo  deM-s  iM-igiK-ur*;  elle  porte  aujotml'hui  le 
imiiii  île  la  Fèrle-vtiis-Jauarre,  qu’elle  «luit  au 
IxturgileJouarrr  qui  ladomim-  : nqundanl,  «hui» 
les  actes  et  registre*  pulilir»,  le  nom  de  la  Fer- 
te-au-fjj  fut  le  v-ul  Usité  jusqu  Vu  1792,  é|to- 
«|ur  ou  elle  recul  h-  nom  de  la  l eili'-sur-Mame. 

lai  Ferté  i-lait  autrefois  uue  plaie  finie,  cl**- 
fendue  put  un  (lui  tenu.  Au  xvt*  site  le,  elle  fui  le 
Ix-m-au  du  caltiuLMite  daus  cette  «woliér  de  la 
F’rauce,  «*t  les  raltitiisles  In  reganlaieut  mm:i  «• 
lrtirehrf-ürtiilaiat  la  Prie.  Ku  1563,  ils  y tinrent 
un  '.mxlr  protiurial  mi  «•  rendirent  1rs  rrpré- 
seiilauts  des  Eglise*  reformee*  de  la  Clianqiague, 
«le  U Brie  rt  de  la  Picardie,  — Les  ligueur* 
renies  tient  À lleiiti  IV  le  15  mai*  1589;  rite 
ivtoiulta  ensuite  au  (KMitoir  dr  ce  roi,  rt  fut 
pri.se  «le  unit  t eau  |iar  lr  d«M-  «le  Matxtuie  eu 
1590.  |Niis  rachetée  pour  la  somme  de  400  crus 


« l’otlirier  qui  v (ouiinaiKlail,  ter»  b fin  «lr  b 
même  aimée.  Daus  le*  premier»  jour»  «le  fé- 
x r u r IK14.  le  geuernl  piu»»im  Blucher,  qui 
atail  Mrti  atant-ganleà  fere-(  Jiaiiqa-uuise.  vou- 
lu! prés  niir  à b F»  rlt-»ou»-Jouane  le  tuarec  lud 
Miicilouuld,  que  toutefois  il  im-  limita  pas  en 
défaut.  Iliaque  lr  9.  auiléhourlièdc  latille.pnr 
l'ataul-gaitie  nier,  le  nians  ltal  b couliut,  m- 
mil  ru  s il  nié  drrriliv  la  .Mante,  et  ht  sauter  les 
(Mttil*  de  Trilpout  rt  th*  b Ferlé,  d'uû  il  gagna 
Meaux.  Nspoléw  pa»*aàla  l-'er lé-sou* -Jouarrr 
lr  2 mar*  de  b naine  anuér. 

Olte  tille  r»t  fort  agi-t-ahlenirul  située,  dans 
un  joli  talion,  sur  la  Marne  qui  la  dix  ru  trois 
pallies,  au  roulluciit  du  petit  Morin.  Peu  de 
t il  les  (tosM-drut  d«»  prontruoile»  aussi  agn-ahh-» 
rt  d'au»»i  U-lle*  pbulalious  ; b vue  y est  lé-ntés.' 
par  iiik*  foule  «le  iilr*  plus  pittoresque*  le»  un* 
que  |s*s  autn-s,  qu’emlu-llisMlil  des  |nûii|s  «le 
tm-  extrèmrinent  tarie*,  d«**  châteaux  et  «le# 
rharmantt-*  nMiwu*  «h:  campa gnr.  il  im*  resl«* 
plu»  que  le  eor|»  priuripol  ils*  (' ancien  Hiàteau, 
cpti  a appartenu  aux  diM  » dr  la  l'ottr,  aux 
prinres  «le  (fondé  «*t  aux  «lue*  «le  la  fWlicfoii- 
rauld.  Ou  y remarque  aussi  une  jolie  maison, 
dite  IrfjtTiM  n»  i.'lra.,  où  Lmii*  XVI  et  Ma- 
rie-Antoinette s’arrêtèrent  au  rrtmir  de  Vorcn- 
ne*.  le  21  juin  1791.  - Pré»  «W  la  rite  droite 

«h*  In  .Manu-  esl  h*  rhitenu  «le  b lit»»» , éilifice 
llanqué  de  tuui  dles.  d’où  Pou  jouit  d’une  fort 
bile  tue,  qui  t'eteud  sur  toute  la  tille  de  b 
*'erté,  sur  lr  Inutg  de  Jouarrr  el  Mtr  1rs  tilla- 
ge» eut  inililiaiit*. 

Biographie.  Patrie  de  Jr t**»-.\ vroixtn r 
Putssox.  inarqutM-  ni  INmnuoi  »,  uuiitre*.»r  «le 
Louis  X V,  erlèlwv  par  mm»  esprit  rt  licaulé. 

lfo  J.  Lr #«  »«.»,  uiiuisln*  |irot«*staul,  aiiU-ur 
«l'une  Histoire  «U-  l'Kglite  «:l  «h*  l'empire,  e*li- 
mrv. 

Ism  svnir.  Fabriauet  de  poterie  «le  terre,  d«* 
M-rnire*.  «h*  crir».  p»|irterU.'  méeaiiMpie.  Tan- 
neries. Corroiei-ù*».  Mégis*eri«**.  F.\plo«Uti« 
drcarrièirs  «U*  jihttv  meulière,  regardée*  comme 
le*  meilleures  «h-  PFurupr  rt  p«'iit-étr«-  «lu  mon- 
de entier.  TûU*  l«**  terrain*  «|ui  «•ntiroum  ut  b 
Ferlé,  dans  un  rayon  «le  ptuskurs  mx  l iamêtir», 
repucrtil  .sur  «h**  Iuum  s siliceux  *.  rt  c’est  dr  ces 
lianr*.  «pu  m*  in»uvrtit  à mtr  profondeur  plus  ou 
moins  grande,  que  Ton  extrait  les  Mort  qui  ser- 
vent à (a  confection  «l«-s  meule»,  l-i  rcputalioa 
«le  relie  pierre  pour  b mouture  «h**  grains  est 
telle,  que  l«*s  Anglais  el  le*  Américain»  entre- 
tiennent «les  agent»  à la  Frrté-sous-J «marre  pour 
four  en  faire  «h-s  rxpéditimis  preMptc  cuutinuel- 
fos.  (>•*  ex |m'*«1i lions  m-  font  |»nr  morceaux  île 
pierre,  qu’on  apprlle  rarrraus , qui  mit  «le  32 à 
33  e.  «le  longueur  »ur  16  à 18  r.  de  brçrur  et 
13  à IC  e.  d’épaiueur.  Ca*  ax«v  ee*  carreaux 
ain»i  taillé*  «pte  !••*  Amériean»  rt  !«■*  \nglai* 
foui  leurs  meilleures  mrufo*  à moudre  h**  grains. 
On  étalm-  h*  noml»tv  «pii  s’en  «*\porl«*  dr  70  ■ 
80,000  |»ar  «uwV.  C’est  jwir  la  Maine  et  par 
la  Seine  que  ae  font  ee»  « x|MxlitiotM.  1^-s  nK*u- 
les  sont  fai  te*  «h*  prtit*  monta  uv  <l«oi»i».  «le  ma- 
nière à ee  «pu-  leur  homogénéité  uiil  la  |dus 
graude  |M»*sihle.  < ht  le*  rapprorlir  rt  on  le*  lie 
iwinblr  a»e«-  du  plaire  ; l«**  joint»  wml  taillé* 
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au  Iwrui,  avec  un  >0111  cl  uur  régularité  p»r> 
faite  ; la  uirfnre  qui  broie  U-  grain  doit  être  par- 
faitement pluie.  \jc  côté  opposé  ou  drs.su.»  de  la 
meule  cal  égalisé  «Vrt!  île*  dchri»  de  pierre  cl  du 
|iUtrr,  el  le  toul  coiwilide  au  mot  en  ilr  crrdr» 
cil  fer.  CV»I  dan*  (et  Hat  que  le*  meule»  sont 
litrrn  à U inrunrric.  Ou  é>aluc  la  quantité  qui 
*ort  iliaque  aumv  de  la  Ferlé -aoua  Jnnanr  à 
1.300  paire»  d’une  valeur  iiimcuiie  de  500  fr_ 

— Foires  le»  24  juin,  35  oct. . G dér.  el  à la  mi- 
rai vme. 

FKRTK-SFR-AMAXCE  (U),  bg  //.-  Marne 
(Champagne),  art . cl  à 30  k.  de  1 .migre»,  rlief-l. 
de  cant.,  El  du  Fatl-billoi.  fuir  d'étape.  Pop. 
628  h.  — Tmmii  jurassique  voisin  du  Iria». 

— Foire t le*  dernier»  lundi»  de  jaiit d'atni , 
de  juillet  cl  d'orl. 

FEHTK-Sl'K-Al'BK  (la),  vg.  Fit  mita*  ad 
A Un  lu  ta.  petite  tille,  H .-Marne  (tlianqwgiw), 
arr.  et  * 32  k.  Je  Clmun«iit-ri»-ltn»»iguy , canl, 
de  Château- V ilLui,  Ei  de  Ciairvauv.  Pop. 
1 , 165  h.  - De  cette  cuiitintilie  depe imI  l'alibate 
de  Ciairvauv.  V.  re  nuit.  — Foire»  le*  11 
nmr*.  4 juillet  cl  11  t»o* . 

FERTE-SCII-tHIKJtS.  inimité*.  Y.Frn- 
ri  (la).  ^ 

FKITK-ül'Il-ailSAXfX  . Jura.  V.  Ku- 
ri  (la).  # 

FEBTE-SCR-Ci  BONNE  (la),  vg.  Saône-et- 
Loire,  rmuni.  de  SI- And  h nul , ;>]de  SHUiervt . 

FKRTF.-Sl’R-VI  AKXFl  (ta),  tu  un  donne 
pciKlanl  b i évolution  à la  * >ll«-  de  la  Krrte-MMi». 
Juuarrt. 

. FERTK-SLR-PKYRUX  i »,  vg.  Aisae  (Pi- 
cardie), arr.  el  à 36  k.  île  Si-Onriiim.  canl.  de 
RibciiMimt,  Je  la  hiv.  Pop.  1,379  U. 

FERTÉ-V1DAMB  (la),  tir  mita»  / iredo- 
mini , Itg  Eure-et-ljiir  (Renner),  arr.  rl  à 
38  k.  de  Dieuv,  rbcf-l.  de  caul.  (jure.  K-  Vy. 
A 131  k.  de  Paru  pour  la  lave  de»  lettre». 
Pup.  821  I*.  • i.  iliiiirc  mot  eu. 

O village  |iov»rdt*  lui  aurieti  eluitcau  que 
l’on  a proposé  de  classer  au  nombre  de*  uooih 
nu- ut»  historique*.  On  y (route  une  font-uiw 
d’eau  uiioéralc  ar  ulule  fernigioeme.  Le*  eauv 
de  la  source,  qui  a été  mise  à découvert  au- 
dessous  du  tiitcau  du  lit  «le  la  rivière,  lomlimt 
«bui»  une  nivelle  île  marbre  blanc,  ce  qm  per- 
met de  distinguer  la  quantité  de  résidu  ferrugi- 
neux qu'elle  dépote. 

Il  résulte  île  l'analw  ik»  eaux  de  cette 
wunv  , piildm-  dan*  l' Vritmaire  d'Eurr-el- 
larir  de  1810.  quelle*  contiennent  pur  pinte  . 

Muriatede  diaux,  un  demi  -grain  : 

Sulfate  de  manganèse,  un  quart  dr  grain  ; 

.Mur ia te  de  cliaiu,  cinq  huitièmes  ; 

( àiriiotutr  île  diaux,  cinq  buitirme»  ; 

Mnriatr  de  magnésie,  un  luiilièiuc; 

1er  oxydé  , un  demi-graiu. 

Foire » le»  V'*  jrudi»  Uc  jaut . H d’ocl. 

KBlTK-TIUüaU  (la),  lig  Ettre-ei-Uar 
(ReaiMr).  arr.  et  à 10  k.  de  Oliateaudim,  rant. 
cl  Cî3  de  Clote*.  Pup.  579  h. 

F'KRTRÉYE , vg.  Aièrre , nmtm.  de  Sl- 
Cyr-Kerlreve,  05  de  St-beuin-d'A/y. 

FERTRIT  , uu  Fwtiuiu  , vg.  U.-Hlttn, 
corufii.  el  Q de  Ste-Maric-oiix-Miur». 


FÉTUS  SY. 


FLRCSSA4  -ST-MACRI.V  . vg.  fot-etAla- 
ronue,  ronun.  de  Sl-Mauriii.  I;j  de  Valence. 

f'FHl’SS.IC,  vg.  Tant-ft-i.aronnr.  connu, 
de  Roqiu-rur,  EJ  J*"  Montaigne 

EERV  AC  H ES  . vg.  Ma  tu  br  ( Normandie  ), 
arr.  et  a 15  k.  de  Sl-Lô.  mut.  de  Te*»y, 

\ iilrliandiiu.  Pup.  600  b. 

fEdVAMHES.  Fereid te  . Iqutr,  lig  Cal  ra- 
tio» (Normandie).  arr.  el  â 11  k.  Uc  Lisiruv, 
caul.  île  Livarot.  £*?•  V 190  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  des  iHIrcs.  Pop.  9Ht  It.  Sur  la  Touque». 

4 Ri  y tort  un  ciiÂlmu  Iwti  par  4 .lull.iuine  de 
liautcruer.  maréchal  de  KmMt|Un.  Fabri- 
ques «le  frocs  rl  étoile»  ib>  biiur.  Tomnin. 
Moulin  à pulvériser  le»  liois  île  Irinturr. 
Foires  1rs  1"T  lundi  de  caréiue  el  1”  lu  mil  d'oc- 
tobre (1  jours). 

n.M  AMI'S . vg.  Somme  (Picardie) , arr., 
caul.,  r*j  et  a 9 k.  de  Moiildidicr.  Pop.  315  h. 

T ESCHES,  vg.  Doubs  ( Franche  • 4 jimlé  } . 
arr.,  el  n 9 k.  de  MontbrUiard  , rant.  d'Au- 
diurourt.  l'op.  397  I». 

KESXV,  'g-  Ai  sur  (Pirardie),  air.  rl  à 44  k. 
dr  Vrrtim,  caul.  de  Noutiuo,  El  d’FJtvuv. 
l'op.  718  b. 

KESQl'KS . vg.  Seine- lof.  ( Normandie  ), 
arr.,  canl.,  T;J  et  à 6 k,  de  \eorriiAte|-eii- 
Beat . Pop.  319  li. 

FESSAS  VILI.1  ERS,  tg.  F.ure-et-fsùr  (Nor- 
mandie), arr.  el  à 16  k.  de  Dreux , rant.  H 
île  Ibe/ollr».  iv.p  116  b. 

FENSEMIEIM  . tg.  n.-Jihin  ( Alsace),  bit. 
cl  a 10  k.  de  Straxlmiug.  rant.  cl  Isi.  «k*  Triirli- 
terdieiin.  Pop.  399  h. 

FESSENHEIM,  tg.  //.- filon  ( Vlsnce).  arr. 
el  à 30  k.  ilcColnur,  rant.  el  dTjuitbriui. 
Ni r.  l’op.  987  h. 

F ESSE  VI  El. ERS  , \g.  fXmbt  ( Franche- 
(àimté),  arr.  et  i 40  k.  de  Moutlirlliard.  canl. 
de  Mau-lu- , E «k*  Sl-Hippulyle.  Pop.  144  b- 
FKSSEY-I>  F-SS4  ) f S-FH-  TESS  E Y - 1»  ENS  CS. 
tg.  H. -Satine  (Francke-Coroté),  arr.  el  n 17  k. 
de  loue,  mut.  H E «k-  l’aiMogncy.  P.  40(ï  h. 

FESTA1.EMS , vg.  Dardagu*  (Pmgnnl), 
arr.,E«**n  10  k.  de  Hiberne,  canl.  île  Slc- 
A1d.1t e.  Pop.  789  II. 

FESTK8.  \g. ^u«/r (I jiquedor), »rr. . ont. , 
C»J  cl  a 10  k.  de  l.imotiv.  Pop.  650  h. 

PEST1EUX,  'g.  Aisne  ( Piranlie  ).  arr., 
cuit.,  ^3  cl  à 11  k.  de  Laon.  Pop.  1,009  II. 

FESTIt.NY . tg.  Marne  (( JuuupagneJ.  air. 
et  à 16  k.  d’Fpcniav,  cant.  de  Dormau»,  3^3  de 
Port-a-HriL'OU.  Pop.  601  b. 

FESTKiXY,  tg.  Ytnme (Bourgogne),  arr.  et 
à 30  k.  d’ Vu  verre,  canl.  el  H de  txudauge- 
sur-Younc.  Pup.  183  b. 

F'ESTL'BEBT,  vg.  Pu  s -tir -Calai  s ( \rtoi»), 
arr.,  ‘JZ  el  à 10  k.  île  Keilmiie.  caul.  derarn- 
brin.  Pup.  1 ,530  b. 

FÊTE  ! ».  Vg.  Côte-tf  Or  (Bourgogne),  arr. 
H à 1 k.  «k*  UrauiM*.  cant.  cl  H d*Amay-lr- 
Dur.  Pup.  109  b. 

FÉTUiXY,  vg.  Jura (Franchc-Comlc),  arr. 
el  a 13  k.  de  Ixma-le-Saulnirr.  cant.  et  Zgd’A- 
riiillHMl.  Pop.  160  h.  — Foire  le  1 mars.  C«l 
une  sotie  dr-  fétr  roiwa  nv  pi  iiiri|M'nii«nl  â la 
location  de» domestique»,  où  le*  garçon»  |iarai» 
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veut  avec  un  fnuet  cm  un  aigtiilUMi,  et  le»  fille» 
avec  une  quenouille. 

FETIftSY,  vg.  iViVrre,  rontm.  d’Alligut , 
Fj  île  Saiilieu. 

FEITHÈRES,  tg.  irtlennn.  mmm.  de 
Saigne,  F3  de  Mire. 

PKIT  IIF.IIOLLES,  tg.  F.ure-et- Ixur.  corn, 
de  Néron,  EJ  ik'  Nogeul-lc-Hoi. 

FECt.'IIERULLKS,  tg.  Seine-et-Oise  (Ile- 
de-France),  arr.  et  à 17  k.  île  Versaillc».  cant. 
de  Marh-li-Km,  EJ  de  Sl-Oennaro-en-Larc. 
Pop.  65f  li 

FRTCHY,  vg.  Pas-de-Calais  ( Artois  i.  arr.. 
rant..  C*  rt  à 6 k.  d’Arnu.  Pop.  561  li. 

KKl'GAROl.LES.  ou  FintaouiMi’AuMr. 
fxst-et-tiaronae  ( AgrutiiH).  arr.  rt  a 13  k.  dr 
Nwæ,  caul.  ik*  Laranlac,  Fjde  Port-Sir- Ma- 
rie. Pop.  1.648  li. 

FEI’ftÈRES,  Pelgeritr,  tg.  Manebe  (Nor- 
mandie), arr.  cl  b 16  k.  de  Coulajtrr»,  caul.  rl 
® dr  IVrirr».  Pup.  990  II. 

F Kl  GEHETS.  H.-.4tf*s.  V . Finuxarr. 

Fl.  II.  F It  FIS  (le»),  tg.  Orne,  lunuu.  de 
V’ingMIanap».  :-j  d*  AIhiçou. 

FEt'GERtlI.I.ES  , l»g  Loire,  mro  10.  du 
CliairilMNi.  E de  Sl-Klieime. 

FEI'GEN,  vg.  Aube  |Lham]tagne'l , arr,, 
cant.,r*  rtàSO  k.  d’Ams-suc-Aulw.  P.  147  b. 

FEI  4.1ERFS.  vg.  Isère,  i-onirn.  de  Sl-Ho- 
do*v,  S de  la  Mure. 

FEiGBOLLES-SrR-OASE,  vg.  CaUndos 
(\ormandieU  arr.  cl  à 9 k.  de  Caen,  canl.  rl 
3-3  d’Etrert.  Pop.  411  h. 

FKt'GCERHLI.ES.  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  ctà  15  k.  de  laïuvier»,  rant.  du  Nmllmtirg. 
F3  de  la  4 iunmandene.  Pop.  301  h.—  On  v 
voit  uu  château  Banque  de  tourvllr».  dont  la 
constnirliou  remonte  au  x\’  siècle. 

F Kl  'G  l'EBOLI  .ES  , Lot-etAlaronae 
Fou.iisüuji  , 


VG 


FEl'fi  l'EROLLKS  - SIR  - S ECU  AÏS.  vg. 
l'ai  endos  (Normandie),  ar».  H â W k.  de 
Baveux,  canl.  de  Caumoot,  E3  de  Villen-Ho- 
cagr.  Pop.  178  h. 

F El’ I LL  A.  vg.  Aude  (Ungmdoc),  arr.  et  â 
40  k.  dr  Narliuunr.  cant.  et  ik*  Sijcan.  Pup. 

316  b. 

FEVILLAHE,  vg.  Chareate  < Angnumoi»), 
arr.  el  a 15  k.  d’Angouléme,  canl.  et  C?J  de 
Moullinm.  Pop.  810  b. 

FElll.l.AllEla).  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  a 35  k.  de  Sariat,  cant.  cl  F3  de  Ter- 
nunii.  Pop.  161  h. 

FKCII.I.  VIS,  vg.  Indre , romm.  du  Pin. 
«l'Arfeulon  rorOwur. 

FF.l'II.I.AN(  4H  RT,  vg.  Seine  - et  - Oise. 
urnini.  el  F3  de  Sl4>nuairMti-|jivr. 

FEl'ILLÉE  (la),  vg,  Côtes-du-.yord.  cum. 
et  K Je  biodéoc. 

FEI'II.I.F.E  lia),  vg.  Finistère  (Bretagne), 
arr.  H à 85  k.  de  Ciiâteaulin.  gîte  d’etape,  canl. 
H C-  3 de  HiU'lgoat.  Pop.  1,868  b.  Foires 
le»  3 mai,  33  juin.  14  »cpt.,  3*  mardi  ik*  jaov., 
de  mars,  dr  jiiillH,  de  nov.  et  de  déc. 

FFirit.LERKS.  tg.  A<unfnc( Picardie),  arr., 
rant.,  Ett  à 7 k.  de  PérnniM*.  Pop.  379  h. 

FRI' IM -Et' SR,  vg.  Eure-et-Loir  ( Norman - 
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Kl  AC  RK  (SI-). 


F1RF-SACVIH  (le). 


dir),  arr.  rt  i S4  k.  de  Dreux  , ront.  de  Sénon- 
fhw.  CT deCMlfumnif  m-Thymerai».  I*.  97  b. 

KKIILI.IK  (la),  Foliota,  liç;  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  H à 16  k.  de  Lniitanrcs,  rant.  dr 
Lema]rt  CFZ  de  l*rnm.  Pop.  697  h. — C’est  uu 
lieu  fort  anrini,  ou  Philippe  le  bel  fonda  une 
chapelle  en  1293. 

FKl'  I LJ  JE  (la),  vg.  Seine-  tnf.  ( Normandie), 
arr.  et  à 35  k.  de  \cufrh»ld-c«-Rrav , eant. 
d'Argueil.  £3.  A 109  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
dm  letlm.  Pop.  2,100  I».  — - Foire  le  17  sept. 

PELTLLOY , 'g.  Seine- tnf.,  romm.  d'A- 
vesne»,  d*Envernieu. 

FKITJL  vg.  Doubs  (F  rond  ie-Coin  lé),  arr. 
et  a 23  L.  de  Mnnllx-lliuivJ,  eant.  et  EJ  de  Pool- 
de- Houle.  Pop.  153  h. 

FKl  <yi  IFIIKS . Fixante,  bç  Oise  (Picar- 
die), arr.  et  à 30  k.  de  Bramai», nuit.  de  i ,raud- 
viller».  EJ.  A 1 10  k.  de  Pan*  |»our  la  taxe  dr* 
lettres.  Plop.  1,331  h.  Fa  briquet  de  lionncte- 
rie  eu  luiiw. 

FEi’QI'lÈlKS,  vg.  Somme  (IScardie).  arr. 
et  a 20  k.  d’Aldiev  il  le,  rant.  île  Moyennes  i Ile, 
Bife  VnKne».  Pop.  1,305  h. 

KKI'KS.  Forum  S rgusiauorum,  petite  et 
Irej.-iüim'mie  ville,  lustre  (Foin),  arr.  et  à 23 
k.  de  Moulhrumi,  chef-l.  de  oint.  Cure.  (Jile 
d'étape.  .Station  du  rtieniin  de  fer  dr  St-Ktimne 
à Roanne.  LrS.  W.  A 425  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  2.646  k. — Tr.aa.ua  cm- 
tallioé. 

Autrcfoû  liion  s et  iuteutbuee  dr  Lyon, 
parlement  tle  Pari»,  rlectkmde  Roanne,  child- 
Irme,  couvent  de  minimes. 

Leurs  existait  du  temps  des  Romains,  sous  le 
nom  de  Forum  Srgusiauorum.  Tout  porte  à 
croire  qu'elle  (ut  le  uégr  de  l'administration  pu- 
blique et  le  rentre  d’uu  cniitmrrrr  fort  êlrndn. 
Son  tmrainle  «levait  être  en  nsi  dé  raide,  si  l'on 
admrl  la  tradition  suivant  lnqurl le  plusieurs  des 
villages  qui  l'avoisinent  en  auraient  fait  pu/tie. 
Dr  toute»  les  villes  d»  département,  e’est  celle 
qui  offre  le  plu*  de  vestiges  d'antiquités  : le 
xnorrrau  Ir  plus  enrien  v est  uu  pavé  de  mosaï- 
que. découvert  il  y a -quelques  années  sons  la 
porte  d'entrer  d’un**  maison  située  n roté  de  ré- 
glise.  Ce  travail  antique  mt  fait  avec  soin  et 
trolaiu  conservé  ; il  offre  un  carré  d’à  peu 
près  $ ni.  de  côté,  e»  ne  conquise  d'une  large 
liordure  d’aralieMpi'1*.  d'une  belle  rosace  dans 
le  milieu,  rt  de  ditlérrol*  ornements  dons  le» 
auglr».  Dans  la  cour  de  la  même  maison,  on 
voit  un  mq»  de  logis  dont  la  rosMtmrtioa 
semble  remonter  à la  fm  dr  l'empire  romain,  si 
Pou  en  juge  par  l'an  liilrcture  et  le*  ornement», 
dont  le  style  est  encore  mut  pur.  L'escalier  est 
soutenu  |»r  de*  t-okimir*  d'ordrr  rorintliien,  et 
le  pourtour  du  puits,  ainsi  que  le  dôme  qui  le 
couronne,  sont  ornés  de  Iws-relfH»  d'un  assez 
bon  goût . Dans  le  mur  extérieur  du  chcrur  de 
l'église,  on  voit  encastrée  une  laide  de  granit, 
sur  laqudle  on  lit  une  inscription  antique,  La 
voiRv  et  la  façade  dr  celle  même  église  présen- 
tent de»  restes  d'aurims  autel»,  des  reste»  tii- 
niubiie»  sur  ksqueia  on  apergoü  encore  en 
relief  de»  vases  pour  les  sacrifier».  Enfui,  des 
lestes  d 'annens  thermes,  de*  colonne*  char- 


gées d'iuttTiplious,  de*  nlalties,  îles  médailles, 
découvert*  sur  plusieurs  points,  attestent  la 
splendeur  dont  josiunait  autrefois  l'aiH  ieii  Fo- 
rum Seguûanorum,  Lra  haute*  digne»  en  poi  re 
qui  ressrrrent  le  lit  dr  la  I/>ire  n peu  de  dis- 
tance |an«iv«nit  aussi  un  ouvrage  autique. 

Lr*  arme»  de  Feurs  suai  - tt arpent  à un 
pot  à a aces  et  à trois  ftted.%  tle  sable,  i Toit  sort 
une  flamme  de  feu  tf  or  rt  de  gueules. 

Cette  v die  est  situés*  dans  une  plaine  fertile 
en  grains,  rou|ire  jwr  un  grand  uombre  de 
rtiivafaiu,  près  d*-  la  rive  droite  de  la  Loire,  oit 
dira  un  port  liât  fréquenté.  Elle  était  autrefois 
fortifier,  et  fut  pris**  |Kir  le»  ralviiusle»,  en 
1562,  âpre»  uu  siège  de  dix  jour».- -Ou  y trouve 
une  sourre  d’eau  minérale  acidulé. 

Commerce  de  grains  et  de  ehauvrr.  Foires  ! 
les  mardi»  avant  et  âpre»  le  I"  jauv 2*  inarvü 
de  mai.  2*  mardi  avant  la  St -Jean,  avant  la  I 
Toussaint  et  avant  Nurl. 

Bibliographie.  KtouDui  la  I'kuii.  Ana- 
lyse des  eau  s minérales  du  Forez,  in- 12,  I 

1 778  (il  y r»t  fait  mention  de*  raux  de  Leur») . I 

PEPSINES,  vg.  Indre  (Rerry),  arr.  et  à 11 
k.  de  la  fJiftttv.  c«iut.  et  P2deStr-Severe.  Pnp.  ! 
420  h. 

FKl'X.  vg.  Cher  (Berry),  anr.,  tant.,  CSJ  «1  > 
à 11  k.  de  Sanrrrrr.  Pop.  966  h. 

FF.L’YAS,  Creuse,  vg.  comn.  de  Piuunat, 
IS«lcJuua|a.  >ot. 

FÈVES,  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr.» 
caut.,  EJ  et  à 8 k.  de  Met*.  p,q>.  3«b‘  b. 

FEY,  vg.  Moselle  (pays  Mcmiii),  arr.  et  à j 
lîk.  JeMetz,  canE  de  Yeray,  (gj  de  Gorre. 
Pop.  300  h. 

FEY-FJf-HAYK,  vg.  Meurlhe  (ljurraiiir),  j 
arr.  H à 35  k.  de  T mil,  caut.  et  E de  Thiau-  • 
court.  Pup.  220  h. 

FEY  K K (St*),  hg  Creuse  (Marche),  arr., 
eant.,  CrJ  et  a 5 k . de  Guéret.  Pop.  1 ,623  b.~ 
F'oires  Le»  26  avril,  23  août,  29  oct.  et  28dér. 

FEY  RE- LA  - MO  ST  AO  N E (Stre) , vg.  Creuse 
(Marrhr),  anr.  et  à 8 k.  d’Aubmsun,  rant . rt 
SJ  dr  Fcllctin.  Pop.  352  h. 

FEYT,  ou  Fkix*F»ttk,  vg.  Corrèze  (Li- 
mousin), arr.,  El  et  à 31  k.d'üasel,  caut.  d'Ey- 
gu ramie.  Pop.  528  h. 

FEYTIAT,  vg.  ff.-riruMr  (Liiuausin).  arr., 
tant.,  E.1  d à 7 k.  de  Limoges.  Pop.  960  b. 

FEYZIN,  vg.  Isère  ( Dauphiné  ô arr.  et  à 18 
k.  de  Vienne,  caut.  et  EJ  de  St-Sv mphoneti- 
d'Oion.  Pop.  1,251  h.—  Foire  le  19  jauv. 

FEZE.N'ZAC  , A usai  Fidrntiaei,  petit  jwvs  , 
île  l'ancien  Annaguac,  qui  av  ait  autrefois  titre  Je  j 
romté;  Vic-Frzrnzac  en  était  le  cbef-lieu.il  : 
fait  partie  du  dé|artenM*nt  du  tiers. 

PEZEXZAGl'KT.  petit  pays  du  ba»  Arma- 
gnac, qui  avait  autrefois  litre  de  vicomté;  Mao- 
vrziu  en  était  le  elirf-lieu.  Il  est  compris  dam 
le  départemmt  du  tiers. 

FIA,  vg.  Tarn  (Ijnguedne),  arr.,  et  a T 
k.dcLavaur,  eut.  de  St-Paul -Cap-dr-Joux.  ' 
l'up.  1.511  Ii 

FIACRE  (SI-),  if.  (’oU-Ai-AW  (Hrtf»- 
p— ),  arr.  et  à 11  l.  de  r-uingainp,  ruM.  dr 
Pkiuagat,  E]  de  Plrsidy.  Pop.  651  h. 

FIACRE  (St-),  vg.  Ixxre-luj.  (Bretagne),  | 


arr.  et  à 13  k.  dr  N aule»,  caut.de  Yertmi,  EJ 
d'Aigirfmille.  Pnp.  578  h. 

Il  est  situe  sur  une  hauteur  qui  domine  deux 
vallon*  charmant*,  dont  l'un  e»i  traversé  par  la 
Sevré.,  rt  l’autre  pur  la  Maine;  «v  dernier  est 
boisé1,  étroit  et  d'nu  aspect  agreste.  Lr  vallon  de 
la  Srv  rr  est  plu»  riant  que  celui  de  la  Maine  ; 
le»  prairies  sont  plu»  étendue»,  H le»  roi I mes 
filas  fertile* , Le»  jMiuif*  dr  v or  y sont  admirable». 
( >u  cite  particulièrement  ceux  dr»  coteaux  dr 
l.uneau  et  dr  la  Pétiere,  d’où  l'on  découvre  u» 
pavs  iflimutu' , trop  vaste  pour  être  endirassé 
d’un  coup  d'uil.  De  riche*  vignolilra  s'élerant 
en  amphithéâtre,  de»  pente»  aride»  où  c missent 
l’ ajonc  et  b bruyère,  de»  terraiu*  cultivé»,  des 
lorhei*  c-SAvrjK-*.  présentent  les  aspec  t*  kiphu 
ugrealile»  el  le»  plus  diversifiés.  Ou  voit,  sur  les 
hauteurs,  le  Ixwrg  île  b Haie,  le  rhateau  mo- 
derne de  Rochcfort , de»  hal  >i tâtions  ehampê- 
Ire*.  Il  est  diilirile  de  trouver  uuc  situât  ion  plus 
Imimbr.  La  vue,  eu  jwicourant  rhoriznn,  se 
repose  à droite  sur  le  pays  qui  a donné  le  jour 
à Aliribrd,  et  sur  k*  château  de  b (otl i**im- 
niére.  ancienne  demeure  d’un  amiral  célébré. 
Fu  face,  au  delà  du  village  de  b Haie,  se  dé- 
ploient, dans  le  lointain,  le»  campagne*  da  Lo- 
n hiv  et  des  liords  dt*  b Loire.  Au  ht»  dr  ces  co- 
teaux, le*  plus  ékné»  peut -être  du  département, 
on  aperçoit  de  frai*  pâturages,  divisé*  par  des 
baie»  vive»,  et  au  milieu  desquels  cuuk*  jniii- 
blemetit  b Sévre,  dont  uu  unit  Inugtmip»  le 
ewir*  sinurux  à travers  la  vallée.  Le  site  die  St- 
Fiacrr  |iax*eà  juste  titre  pour  uu  de*  plu*  Iwnux 
de  b RrrUgur.-  Foires  le*  12  mai,  30  août  et 

2 nov . 

FIAt.ltK  (St-),  vg.  I Anr  et,  comm.  de  Ma- 
reau-auv-Pi  é»,  E]  de  CU'-ry . 

FIACRE  (S4-),  vg.  5ei/ie-i-r-,1farne  ^Brie), 
art.,  E3  et  à 9 k.  de  Meaux,  eant.  de  r.i«y. 
Pop.  260  h. 

FIANÇA  Y ES.  vg.  Drôme,  romm.  de  (3u- 
tiuange,  CS  de  Roman*. 

FIANT  K Y,  vg.  Drôme  (Dauphiné:,  arr., 
oint,  el  a 8 k.  de  Yakuce.  El  d’Etoile.  Pop. 
431  h.-  Foire  le  lendemain  du  dimanche  de 
la  Paaaion. 

Fit:  AJ  A,  vg.  Corse,  arr.  et  à 50  k.  île  Bas- 
tia, nuit,  et  CS  de  b Porta.  Pop.  404  h. 

FH.ARELLA,  vg.  Corse,  comm.  de  Sanîa- 
Mana-di-I»ta.  Ej  de  Bastia. 

FUJI  Kl' X , vg.  Fassle-Calaii  (Artois),  arr., 
EJ  H à 9 k.  d'Arras,  rant.  de  ReaurueU-les- 
Lngra.  Ptqi.  501  h. 

FICIIOl'S-HIKTMAYOU,  vg.  H.-Prrénées 
( Béarn),  arr,  et  à 31  k.  d'Orlbe*  , rant.  cl  El 
d’Arracq.  Pop.  200  h.  — Il  a reçu  le  surnom 
de  Rieumay  ou  en  1842  . èjmqur  de  b réunion 
à Mm  territoire  de  celui  de  celte  commune. 

P1DKLA1RE  (le).  Fapus  Arei,  vg.  Eure. 
( Normandie  ) , arr.  et  à 30  k.  «TEvreux,  caut. 
dr  Cooclie*,  K de  la  Nmve-Ly  re.  P.  1 .551  h. 

PIED  (le),  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 22  k.  de  Lonv-k^Saubûer,  rant.  et  EJ  de 
\oiteur.  Pnp.  519  b. 

FIEF  (le),  vg.  Deux-Sèvres,  romm.  de  Beu- 
gnr,  Ig)  de  Niort, 

FIEF-SA  l’VHf  (le),  vg.  Maine -et -Loir* 
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(Anjou),  an'..  E rl  à 6 k.  de  Reaupréau,  caut. 
de  Moulrvvault.  Pop.  1.720  il. 

FIEFFES,  (g.  Sommé  ( Piranlir  ),  arr.  el  à 
43  k.  dr  DouUt-us,  rant.  cl  C3«lr  Domarl.  Pop. 

381  b. 

FIEFS  , vg,  Pas-de-Calais  (Artoii).  arr.t 
EJ  fl  à 17  W.  de  St-PoI-sur-Teruo«*e , canl. 
d'ilnirhin.  Pop.  H71  b. 

FIEL.  Si-!.  v g.  {Verue  (Marche),  arr.,canL, 
EJ  et  à 3 k.  de  Guéret.  Pop.  634  b. 

F1F.NXKS,  Fie/ ntt,  vg.  P a t-ti e-Ca  lais  (Rou- 
luoiui>  ',  arr.  el  à 26  k.  de  lVjuJngnc-»ur-Mer, 
caut.  et  E dr  Guinr».  Pop.  1 ,01 1 h.  FlvpJm- 
talion  de  houille,  qui  coinpiviul  »i\  fosses  prio- 
ri paies,  dont  La  pmfoudrur  varie  île  51  à 258m. 
— Foire  le  9 M*pl. 

FIEWIl  J.EILS,  vg.  Somme  [ Picardie},  arr. 
(4  à 10  II.  de  Duullru» , raul.  et  E «b1  Pc  rua - 
ville.  Pop.  1,300  b. 

Fl  KH  Bill  S.  Indre -ri  -Loire.  V.Srt*Grm- 
lin-Di-hriwu. 

FIERVILLE,  \g.  CalrmLu  ( Normandie), 
arr.  et  à 6 k.  de  Falaise . rauL  de  Bretteville- 
sur-bvur.  Ê3  de  INnit-l'Evèque.  Pop,  147  b. 

FIERVILLE,  Ferrvitla,  vg.  Manche  (Yur- 
maudir),  arr.  rl  à 25  k.  de  Yjilngne*.  eaul.  rl 
G3  de  Rames  il!*-.  Pup.  705  li.  — Foire*  le»  1" 
et  10  appt. 

U KR VI IJ. K - EN  - BKSS1X  , fienil/a.  vg. 
CaLa*Lu,  romni.  d'Aveuav,  E d'Evrery. 

FlFJtVlIXE-LA-CA.HPAGNS . vg ,CaLa- 
dot  (Normandie i,  arr.  el  à 21  k.  «k-  Panl-4'Evé- 
que,  canl.  de  Rlangy , (£  ‘b*  Vannai.  P.  192  h. 

FJF.S  ( le»),  vg.  Ctnget,  corn.  de  (keranfaner, 
S «k  Corrietiv. 

Fl  Et:  (le),  vg.  Avey  ron,  comm.  dr  Carre- 
nac-Pev  rôles,  E de  Sauv  «terre. 

FIEF  (le),  vg.  Gironde  (<imetiuc\  are.  et  à 
28  k.  dr  Libourne,  canl.  h E de  làMitra». 
Pop.  522  b. 

Fl  El' I.  AIN  K , vg.  Aune  ( Picardie  ) , arr., 
canl.,  Ketà  15  k.  «Je  .St-Queului.  Pop.  745 h. 

FlEl' N , vg.  Dordogne,  conun.  de  la  Koehe- 
Beauetiuri,  C=3  de  Marruil. 

FIEl'X  , vg.  Ia»* -et -Garonne  (Coodoiaoi»), 
arr.,  E et  à 10  k.  de  Nérac,  canl.  de  Franre*- 
Pop.  708  h.  — Foire*  le»  13  mai»  el 
28  juin. 

FIF.I  /.K , vg  l'exiges,  comm.de  Chapdlr- 
aux -Pois,  EJ  de  Xcrtiguv. 

FIG  A. NI  FJ. I.  A , vg.  Corse,  ronmi.  de  Sle- 
Marir,  [•;  d’OUneto. 

FIGjLXIKRES  , Figaneria,  vg,  / or  (Pro- 
vence), arr.  et  à 5 k.  de  Draguignan  , raul.  el 
25  de  Colla*.  Pop.  1 ,309  h.—  Foire*  k*»  2 fev . 

et  11  mai. 

P1GARI , vg.  Corse,  arr.  et  à 32  k.  de  Sar- 
lêue  , canl.  de  Lrvie  , EJ  de  Bouifai  »u.  Pop. 
352  h. 

FIG  A ROI. . vg.  U. -Garonne  (Cûimniugr») , 
arr.  et  à 14  k.  de  St-Cmdau , canl.  «1  K dr 
Salie».  Pop.  708  h. 

FIG  AS.  \g.  H. -Garonne,  conun.  de  Mont- 
bernard.  C-’de  l'Idr-tn-Oailui, 

FIG  F,  AG.  Ficiucum  , ville  anrieniie , Lot 
(Querry  ) , clu-l-l . dr  prrf.  d de  2 nuit . < î'  arr.  ). 
Trib.  «le  1”  inrt.  Collège  roaun.  Soc.  d’agric. 


Ganr.  K.  KF-  Pop.  6.171  II.  — TtRMix  jll- 
rasvitpc,  elage  inférieur  «lu  système  oobliqtie. 

Aut refoi»  diurèse  «le  Cilinrt , |saHem<*ut  de 
Toulouse,  iulciubnee  de  Montai  don.  ehrf-liru 
d'éJeetiuu,  m'UiVIuiiumV,  justice  ruvale,  gou- 
vernement partir  -ulier,  abhuvc  de  St -Hennit. 

Figrac  parait  devoir  sou  origine  à un  monas- 
tère fondé  eu  755.  < •uillaumr  1",  un  de»  abbés 
dr  ce  monastère,  l'mlnui-a  dr  rrm|urt».  y (il 
construire  des  jwnLs.  ainsi  que  pluatam  cdili- 
Cfü.  entre  h*»  années  1080  et  1100.  Figrardul 
aussi  au  UMinash-iv  des  privilège*.  iin|KirtanU 
pniirse*  terre»  et  se*  iilwrlé»  : dr*  l'ami  ce  1001, 
les  habitant*  de  cette  ville  lurent  atilurmm  par 
falilié  à choisir  sept  consul*  «pii  lagouveniainil, 
et  res  privilège»  furent  rualirtM's  par  Philippe 
Auguste,  par  saint  la  mis,  par  Philippe  le  Long 
et  |«ar  Louis  XI.  Le*  consuls  avaient  le  droit  dr 
faire  lattre  monnaie  ; mois  une  onlouuawe  du 
roi  Jean  leur  enleva  ce  droit  pour  punir  la  viUe 
d'avoir  subi  volontairement  le  joug  de*  Anglais. 
Toutefois  les  babilant».  poui-  faire  uulilur  leur 
défection , entreprirent  «le  *e déliv  rer  euwitanr» 
de  la  puissance  anglaise  : ou  vit  leur»  femmes, 
leur*  fille»,  vendre  leurs  bijoux  el  toute»  leur» 
parure»  pour  redevenir  Françaises,  et  le»  ef- 
fort» «|u‘iU  employèrent  jxiur  secourt  lu  domi- 
nation étrangère  firent  rendre  i la  ville  ses  pri- 
vilège*. Sous  fJurlr*  Y,  Figrac  fut  surpris  par 
les  Anglais  : l'occupation  de  cette  plaoe  par  le» 
ctunetui»  parut  si  funeste  à toute  U routine,  «juc 
le»  trais  Hais  «le  la  Mnérhaussce  «lu  Rouergur, 
les  lioliitauts  de  la  iiaulr  Auvergne,  pluoeur* 
viUe»  du  Quei-ey,  rl  |tarti<xiliemiH’Ot  Oclk*  de 
Cajarr,  se  réunirent  jauir  payer  une  forte  mm- 
nu*  aux  étrangla*,  afin  de  leur  faire  abandonner 
Figeai. 

Cette  ville  est  on  ne  peut  plu»  agréablement 
silure  , sur  le  |M*nclianl  el  au  pied  d'une  col  Une 
arrondie  «lotit  le  Crie  liaigne  la  lia  se.  Elle  oe- 
ctipe  le  milieu  d'un  riant  Itaxsin  (|u'oiIout  un 
amphithéâtre  «le  «xdliues  couvertes  de  bois,  de 
rochers  abru|Ucv  . «k*  verger»  et  île  vignot  île*  , 
d’un  elle!  trr»-pittores4|UC  ; le*  nui i«ini»r Iles  bâ- 
tie* au  milieu  des  vigne» , les  raJorakier» , le* 
pavillon»  «lout  al  prenne  le  tcmtmre , 1ml- 
lest  tous  «W  la  blanchenr  éclatante  de  la  chaux 
dont  ils  sont  crépis,  et  du  rouge  presque  aussi 
«‘datant  «le  la  tuile  dont  il»  vont  couvert»;  la 
ville,  planée  au  milieu  dr  rr  paysage,  semble 
l'emlx  llir  rucotr  pr  se*  éthiW-es  et  par  la  frai- 
elieur  de»  pninu  uaiit  A «|ui  l’etivirumirnt. 

Le*  arme»  de  Fig  «sac  sont  : <C  argent  à une 
erai.r  de  gueule*. 

Figrar  était  jadis  entouré  de  remparts  et  «le 
foMt-*,  dont  il  t^i*le  des  rt'ale»  sur  toute  la  pr- 
lîe  du  nord.  Le»  rue»  eu  sont  étraile»  et  mal 
perrée»,  le*  plavi  |mhliq«M>*  i emnrr»  1 1 et  irré- 
gulirrre , k»  mai  «ou»  eu  puerai  mal  bâtie»; 
mais  un  y en  voit  qur.lqurs-m»e»  d’un»-  Idle 
mustrvictiou.  lui  promenade  qui  est  «ions  I* in- 
térieur de  la  ville  est  |ieu  «parieuse  et  liomec 
jiar  des  édifices,  exwpté  du  e«»lê  «b»  midi. 

Il  eviste  daiu  relie  ville  pluvieurs  «-ditires 
«l’une  conUrurlion  Irès-anrirmie  ; il»  prrsru- 
tent  Inm  de»  ouverture*  «ai  ogive . ornée»  de 
coluuue»  ehuxre  - , el  Sur  mm  i Ire»  de  Irefle  rt 


de  rosaces  à jour  : tou»  ont  de»  cheminée*  oo 
togonrs  trés-èlevée»,  et  «pii  ressemblent  a au- 
tant de  miiiiiret»;  qiudqnes-uns  me  terminent 
|wr  de  («etih  s enlunut*»  qui  supiioftetit  un  eou- 
rondement.  Le  plus  remarquable  de  ee*  Inti- 
ment* est  le  cliiteau  de  Ualnoe , «pii  sert  au- 
jijuiil'hui  de  (vabis  «le:  justice  ; »r»  murs  iqiau  et 
av«*c  uih"  seule  jwite  au  r«-de-< haussée , sans 
aucune  fenêtre,  »a  pra.viuùlé  «k1*  r»nt|uirt»,  le* 
fossés  dont  il  est  cuviniuuc,  «léiunntrrilt  qu’il 
avait  été  iuiti  pour  M-rvirde  forten'sM*.  Cr  châ- 
teau est  trè»-étrudu;  un  y voit  une  vaste  «aile 
de  24  m.  de  long  sur  12  ru.  «le  large  H 10  m. 
d«-  hauteur. 

I /église  «le  l’aurieniM*  aWxive  r.»t  remarqua- 
ble par  l'antiquité  et  U singularité  de  quelques 
partie*  Je  »on  arebiterture.  La  nef,  sans  y 
comprendre  k**  lia*  côtés  «pii  en  funt  le  tour,  a 
62  m.  de  long,  8 in.  «le  larp*  et  21  m.  de  hau- 
teur au  milieu  «le  b voûte;  elle  présente,  vi*- 
à-vi*  le  grand  autH,  deuv  prohnipuumt»  laté- 
raux qui  lui  donnent  b forme  d'une  rroi*.  Au- 
«Icmio  du  nuiilre-nutel  s'élève  nu  dôme  «le 

40  m.  de  luulewr,  qui  forme  d'alioni  nn  cylin- 
dre et  se  termine  ensuite  par  un  poly  «vire  «cto- 
pille.  Ij ■ (Kirtail  est  surmonte  d'mi  elurher  d’une 
Ik-JIc  enuslrurtion  , de  40  m.  «Télé»  atMna  au- 
«le»Mis  «k*  l’édifice. 

L’église  de  Notre-Dame  du  Put  offre  une  net 
entourée  de  I»»  ruté*  trv*  - imposant»  ; elle  a 

41  m.  de  long  sur  13  ni.  de  larp‘  «1  16  m.  «k: 
liai! leur  t le»  redonne»  «Ogagér*  qui  vMilirunent 
la  voûte  «k  la  nef  sont  tre.vébiH-«rs.  le  maitre- 
autH  e»t  «nië«1r  quatre  eoloanm  tome*  en  Imis 
d'ordre  corinthien,  ou  l'on  a sculpté  avec  beau- 
coup d'art  el  de  précision  des  reps  «le  vigne  or- 
mi»  «le  leur  feuillage  et  «le  leurs  grappe»,  que 
«le»  ange»  «militait  vouloir  écart er. 

On  ne  doit  pas  manquer  d’aller  veir,  au  cou- 
rbant <t  au  midi  de  Figeac,  «tau  espem  d’o- 
béJisque»  «pii  «embk’ul  avoir  été  construit» 
|iour  supporter  de»  fauim  (kstion  à diriger  les 
pclerius  pendu  ni  b nuit  au  milieu  de*  qiaim 
fnrêu  drmt  cett«*  contrée  était  jadis  cotre  cri  r. 
Ce»  obélisque» , qu'on  nomme  Aiguilles  , pré- 
sentent une  liase  «le  cinq  marches  formant  un 
piédr»lal;  elle*  supportent  un  prisme  « huit 
par»,  «k*  5 m.  de  hauteur  *ur  4 m.  A*  «irroofe- 
nuire , qui  »e  termine  |wr  une  «xmuhJw  sail- 
lante aiwlewu»  dr  laquelle  le  monument  |Hmd 
la  forme  pyramidale. 

Biographie . Figrac  est  la  patrie  de  M . Catn- 
roi. u o*  Ficxjlc,  archéologue  distingué,  eouser- 
valrur  «ta  rliarles  el  diplôme*  «le  l'hiktoire  dr 
Franrr  à la  Inbliotluqiir  royale. 

De  feu  M.  fin  xwrOLUos  jeune,  à qui  Ton  doit 
b ilcrmivfrtr  de  l’alphaltct  biérnclvphiqur 
égyptien. 

Du  puldtcûte  Monuu . 

IvKiTiir.  Fabriques  dr  toile»,  feintuivrie». 
Tannrne».  Commette  «k*  » in»  et  de  lirstiauv. 
— Foire * le  15  de  chaque  meus , et  23  avril  , 
29  sept.,  3,11. 24 et  30  nov  ..  9,  22  et  29«lér. 

A 584  k.  8.  «le  Paris:  lat.  44"  36’  45", 
long.  Or  20'  0"O. 

L'arraiidisM-ment  «le  Figeae  wl  ecuupoM'  de 
8 «'&ittoii»  : Itrrtmouv  . (njarr  , Figrac  K-,  Fi- 
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pur  (),,  U Qqirlle-Mariva] , b lro*»quU.Tr  , 

Lit  «mou. 

Bibliographie,  nmvi  (J. -F.),  .tuantes  rr- 
etc \ua, tiques  d ftoliCu/nn  Je  la  eil te  île  Fi - ; 
fieac,  in-8.  1830. 

(jitmiuc  itf  OsrvvvM  | le  bnron).  Mémoires  | 
tur  rftict'fuet  anlii/uitr»  tfr  ta  ri  tir  Je  Fi-  I 
geac  el  Je  ta  banlieue  (Meut.  «b*  la  «w.  des 
autiq.  Jr  France,  I.  s.  |i.  109)» 

— Coup  tf  a it  arehitrrtoni'/iie  sur  f église  Je 
St-Saureur  Je  Figrae,  in-8,  1836. 

FIUKAS , 'g.  U. -Vienne,  comm.  de  Oni.s- 
lar-lbMiwtil,  a de  Sl-Yrim. 

FIUÈKK  .la),  'g.  Artfèt  he  ( I Jiigin-dor  I , a«r ■. 
e|  à 33  k.  lie  Tournai! , ranl.  ri  £•*  de»  Vau». 
|Vq>.  255  li.  Exploitation  île  linoille. 

FlliEllS,  vg.  Charente-/»/.,  comm.  d’E- 
rlu-brune,  üdr  INmu. 

PIGXÉVELLK.  'g-  t'ojgri  (humilie),  arr. 
et  à 48  k.  d«*  Miirrnuil  , raut.  rl  «Ir  Mon- 
ihureux-siir-Saôur.  Pop.  25G  I». 

F1GMFHF-S  , «g.  Somme  ( Picardie,!,  an-., 
rant.,  B*  et  à 5 k.  de  Mooididirr.  l*o|i.  258  h. 

nCUXÆ  (Int . 46*.  loup.  33*).  «U  'l'aille 
litèuduait-um'.  traçant  uur  roMtr  «Ir  N imne  à 
Valence,  place  Fig  hua  entra  \ irunr  rt  Tegna. 
<|ui  est  Tria;  rl  la  (Ittlanrcàl'éganl  dr  \ ieunr 
r»l  marquée  \ Vil,  rl  à l'egard  île  Tegna  \\  |, 
Or,  je  crois  pouvoir  nliav  que  cr  qu'il  y a 
d'espare  direct  infra  \ ienne  rl  Tria  est  d'ru- 
vinm  28,000  laites  ; el  1rs  33  nullis  qui  finit 
la  somme  des  deux  indication»  dans  la  Table 
ne  remplissent  pas  ni  intervalle.  Mais  et*  qui 
tésiMNgnr  que  rrs  indirulisMu  ont  ru  rflét  quel- 
que chose  dr  munis  qu'il  ne  nsi'init,  c'est  que 
l'Itinéraire  d' \ntutiin  fait  runqMcr  48  milles 
entre  Valence  rt  Vinuir,  |M-uibnl  que  la  Toi  île 
tir  fournil  que  46,  en  ajoutant  13  de  Tegna  à 
Valeurs*  au\  33  dr  \ irune  à Tegna.  On  peut 
•Heure  Mtii|Mjtniix-r  qu’il  v a quelque  défaut 
dan*  la  Table,  sur  rr  qui*  Straliou  (lib.  iv,  p. 
185)  compte  320  stades  depuis  Ir  i-tuillurnt  de 
ITsrre  diuu  Ir  Rhéme  jusqu'à  \ •cime  ; car  1rs 
33  milles  de  la  Taille  mire  Viorne  rt  Tegna , 
ou  Trin,  im*  répondent  qu'a  26*  stades,  «i  rr 
qu'il  v a dr  Mir|dii.i  dr|Nii*  l’ein  jusqu'à  l'en* 
droit  que  I’oii  nomme  laquent*  d'Isère,  ne  s'es- 
time purrr  plu»  de  45  stades,  donc  environ 
310  nu  lieu  de  320  : rt  il  mut  irai  d'ajouter 
que  cr  compte  de  120  stades  nt  par  lui-même 
iusullisaut  , parer  (pie  1rs  48  milles  de  Va- 
Iriice  à Vieillir.  selon  l'Hmérairr,  donnent 38* 
si  iules.  Au  reste,  la  |Hi*ition  qui  un*  jurait  phi* 
con  vénal  de  sur  cette  mute  entre  Vienne  H Trin  , 
est  celle  du  Caslrum  saueli  Fautherti.  selon 
le*  litre» «In  l);iiifuic.  près  de  l’ entrée  delà  |«r- 
lite  riviêra  d'On*  dans  Ir  Klmur.  M,  de  Valois 
(p.  546)  voudrait  insinuer  (|ue  Fig  ti  tur  pour- 
rait être  un  endroit  du  IJonois,  a 3 lieues  seu- 
lement au-dessous  de  Lion , t*t  on  jx-ut  soir  sur 
quoi  il  fonde  uur  jiareille  conji-ctiin*.  En  a* 
en*,  il  lunlia  anieuer  ftglimv  entre  l.iou  et 
Viraœ.  bien  loin  dr  voir  cr  lieu  an  delà  »lr 
Vienne,  en  tendant  srrs  Valence.  O-jieudanl, 
eoniim-  c’r»i  de  la  laide  uniquement  que  nous 
(nions  tu. ■ (ime,  c'est  d'apres  la  làble  q«M*  nmw 
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»lrs ou*  détenniurr  sa  j«»Mii.  ni , D'Ans  die . Vo- 
uer Je  r a mienne  Gaule,  p.  209. 

FILONS  (loi.  sg.  FtsUthes  - Ju  - htuine, 
ronmi.  d'Kpuiür»,  Kd'Aiv. 

FiJAtjl'KT,  sg.  A verrou,  cmn.  île  Taladv . 
Kde  Rode/. 

Fil. A l\.  vg.  Aisne (Picardie), arr.  et  à 25 
k.  de  Soi  mou»,  rniit.  de  Wailly , '■£  dr  (Jiasi- 

piton.  Pop.  253  b. 

FII.AIX.  sg.  H. -Satine  (FraiielH'4jimté), 
an*,  et  à ! 4 k.  de  Yesmil,  tant.  H £>j  de  Aluni- 
Iki/uii.  Pup.  585  II. 

FILAIXF.  (la),  sg.  Cher,  comm.  ci  K de 
(iiàleournciliuul . 

FILGKKK  (la),  sg.  GarJ,  ronitn.  dr  Coll- 
coules,  Kde  (icnoUuK*. 

FII.HOI-S  (la),  sg.  H .•Garonne,  cumin.  i*t 
Ç»;  (k  Villmiur. 

ni.l.ANt  oi'RT.  audvn  sillage  qui  ferme 
aujourd'hui  un  des  fauliouigs  dr  Sl-f  imnoin- 
nrUu. 

F 11,1.  A Y.  s g.  Ijiirrt,  connu.  de  Coudra»,  C-  ! 
dr  Malcslirrbrs. 

FIU.ÉAîlkt:M.ARD,  joli  villnge,  Sarthe 
(Maine),  arr.  et  à 15  k.  du  Maus.  rant.  de  la 
Su/r,  Xdc  Foulletosirlr.  Pop.  1,165  b.  Il 
lorntc  une  eonmiunr  rtuiijtnver  de  dm\  parois- 
ses Milices  mu  la  risc  droite  dr  la  Sarllte.  (Hi  » 
remarque  le  ehàleau  dr  Huile,  dout  la  Sariln* 
liaigiir  1rs  murnillr*,  rt  sis-a-sis.  k rliâteau  dr 
(.ruselieuav,  lui  liment  régulier  llaiique  de  qua- 
tre tourelles  modes  à r banni  dr  m**  angles,  H 
précédé  de  lieauv  jardin* dan*  h*  genre  passager. 

F1LLKRVAL.  s g.  Oire,  connu,  de  Ihurs- 
MMis-f  iennnnt , K de  Mouy, 

FILl.F.TIF.RF-S  1rs),  s g.  Snvue-et*ljtire, 
comme  de  Clirnosr,  de  BUXS . 

FII.I.IKRK.S,  'g.  Mu  telle  ipus.s  Me>sin).  arr. 
et  « 25  k.  de  Rrics , nuit,  et  C*.]dr  Isuiguy . !**»j*. 
715  b.  Foire * le*  î"*  jeudis  dr  mars  rt  de 

nos. 

Fil. LIEVRE,  sg.  Pas-tie^C'alait  (Artois), 
arr.  rt  à 17  k.  de Sl-Pol-«ir-Trnioi*e,  cant.  du 
Parrq.  C3  de  Headin.  IVqi.  951  b. 

FIU.IXGKX,  Musette.  V.  Foviu.sv. 

Kl  1.1. ol.S.  V|.  Pyrénées -Or.  i Kmissillon), 
arr.,  rant.  rt  à 10  k.  de  prudes,  ££  «le  Ville- 
franclw-diM'nn lient.  Pop.  299  h.  — On  trouve 
ou\  environ*  mie  source  d'eau  imiM-rnle  froide, 
rt  des  mines  dr  fer  qui  omqNiit  uur  cinquan- 
taine d'ouvrier*. 

KII.OIJK  (la),  sg.  Dorthtgue.  comm.  deSt- 
Areuud-de-Oily,  K «b*  Muntignar. 

KILOVII  SI  Al.l'.M  (lai.  48".  long.  24").  • I.a 
laide  thcudnsM'mic  marque  rr  lieu  ru  tir  / r- 
.\ontio  rt  ./huJiea,  ou  jilutot  Ariotiea,  «smiiuk* 
on  lit  (bus  ritiuèrniir  d'Atitnnin;  et  lus  di.siau- 
ers  manjuiVs  (bus  la  Table  MAI,  de  f esontiok 
Fitumuuaeum  XV,  el  de  FitomuCtaeum  à Aria- 
tien  X 1111 . LVvpliralinn  de  cette  soie  qui  con- 
duit à Prmtarlier  renlenne  ile«ditlieiilté»que  je 
ne  saeln*  pas  qu'on  ait  a|daini*s  jiiwpi'à  présent . 
I.'lliiM-raire.  en  nr  manpuuit  que  X\  t jHiur  la 
distance  de  l esonlia  à Ariotiea,  est  manifeste- 
ment en  défaut,  l.’espoce  direct  d’un  point  pris 
au  centre  dr  Besançon  jusqu  à Pontarlicr  est  de 
23,200  toise» Oit ens imu  ; et.  quuiqtieeeC espace 
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»»e  rijMMMle  qu’a  20  lirars  gauloises  et  «bunie,  la 
rrprrvcutatiuii  du  local  |«r  In  grande  rarte  qui 
a été  les  ce  de  la  Francbe-Omilê  me  donur  lira 
d’estimer  que  la  mesure  dr  la  soie  mniauie.eir- 
calnl  ru  plusirar*  rudmit*  dans  dm  s allons , 
est  au  moins  de  33  dt**  mêmes  lieue».  L'opinion 
commune  veut  que  Fitumusiaeum  soit  un  Imu 
nommé  L'aie,  jwree  qu'on  a cru  v«ir  ou  mie 
<b*  l'aurionie  îlémunination.  Mai*  la  mesure  du 
rln-min  drptli»  le  point  de  Its-saneon  jiisrpi'a  ce 
lieu  fait  rantjrtcr  rasiruu  19  Iîcim-*  gauloises,  et 
de  là  jiistpi'a  Printariier  rui  lira  Imnve  guère 
j.Iiis  dr  4,  ce  qui  n'a  aucun  rapport  aux  distan- 
rc*  marquer*  jwr  la  l'aille,  k liupiellc  non»  de- 
sou»  Fitumusiaeum.  la*  nombre  \ Y qu'elle  in- 
dique  s'arrête,  eu  partant  de  Rrsauçou , sous  un 
ebâleau  nommé  Mailloe.  lpt1  domine  >ur  iiim* 
gorge  étroite  que  traverse  le  chemin.  De  là  jus- 
qu’à Poutarlirr,  cr  (|ui  reste  de  ratite  étant 
«l'eiivimm  9 Innés,  qui  font  l'everdanl  de  15  sur 
le*  23,  dont  la  distance-  ilinèrairr  (b*  Hr<iiM;on  à 
Pontarlirr  est  oomposée:  ertteeirrouslanee  fait 
trouver  le  moyen  le  plus  simple  de  rendra  la 
Table  eouforme  au  local,  ra  Milwlituinil  le  nom- 
bre \ 1111.  figuré  de  cette  mauièrr,  à'crlui  qui 
jiarail  figuré  XIII1  dan»  la  Table. rt  que  l’on  ne 
«aurait  admettra.  Ou  j«oorrnit  même  ajouter,  en 
s'autorisant  du  défaut  dr  rarrertitm  dan»  les 
noms  propres  dont  U Table  fmmiit  une  iufinité 
d'exemple»,  que  le  nom  de  Mnilloc,  oii  Filo- 
masineum  pirnd  sa  place,  voudrait  qn'oO  bit 
jdutot  Fi/o-Mttliacum.  Celle  leçon  détruirait 
l'unique  foiwlraieut  sur  bfpiel  ou  a voulu  établir 
n Lsiè  lu  position  du  lieu  dout  il  s’agit.  - D’  \n- 
villr.  Xotice  Je  F aneienne  Gante,  p.  300. 

PILS  (le),  F-nre,  comm.  «le  St-Piem*-do- 
IVosguéranl,  t1«b*  Rnurgthéroukb*. 

ITI.STIIOFF,  vg.  Moselle  (pay*  Messin), 
arr.  «*t  à 35  k.  <b*  Thionville,  cant.  et  CI  de 
Rüiuonv  illr.  Prq*274b. 

F 11.7  - MKKXS  (les),  lUe-et-f  Haine.  V. 

(lMvr»iJ.r-M'x-Ftu-Mrrv*(ta). 

F1MEXIL,  vg.  t osges  (lorraine),  arr.  et  à 
30  k.  d'F.jmuil.  cant,  rt  K de  Bruyère*.  Pop. 
456  h. 

FINES  (lot.  44*.  long.  23”).  • Il  y aurait  un 
nomhra  infini  de  lieux  à citer  sous  celte  déno- 
mination. si,  iinlépendamnirtit  de  ceux  que  l'on 
trnnxe  dan*  l**s  mannincnl»  de  l'ige  romain,  et 
auxquels  ou  doit  ssr  Ikwimt  ni.  oo  faisait  la  re- 
rherche  de  loin  ce  qui  est  artuellement  existant 
sous  la  nis'iiM*  déuoniinalKN),  s-l  dont  ce»  mouu- 
nwnls  ne  parient  jMiiul.  L’orras mn  d'ra  montrer 
plusieurs  (b»it  se  jiréaeiiter  en  considérant  les 
limilrs  dr*  aneimne»  cité».  Pour  faire  rounaitre 
e**s  lieux  dénommés  Fine »,  en  jiarcourant  la 
tFiiule,  je  procéderai  du  midi  xer*  le  nord,  se- 
lon b*  pn^res  qu'a  fait  la  domination  romaine. 
F.n  général , r’rsl  sur  les  anciraue*  voir*  qui 
faisan-ul  la  cominuniraliou  des  rite»,  que  b** 
Fines  snut  indiqué*  par  le*  llinéraii-es.  t>lui 
d’Anlotiin  rt  la  Table  tlu-odosH'une  eomietraent 
sur  b*  premier  qui  se  présente  dans  l’ordre  que 
je  tue  jHrseris,  à b*  jdacer  entra  C ahell'ta,  Ca- 
vailbtti.  rt  A pt a Julia,  Apt.  Cest  que  les  limi- 
tes dra  C avares,  dont  CtiMlio  dépendait,  »r 
reiH-outraient  dan*  cet  intervalle  avec  ont»  de* 
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9'ulgientrs,  dont  Apta  Julio  v tait  k chef-lieu. 
JL'Jlinérainr  n'ari  |»a*  il'arconl  avec  lui -même 
sur  1rs  distance»  : «bu»  un  «udruil,  il  marque 
XV  mlir  CaMiio  rt  Fi  Hti,  XII  «’Ulre  Fi  net  rl 
Apta , H ailleurs,  la  distance  de  CnMlio  à Apta, 
uns  lira  lulennédiaire,  «I  maïquiv  XXII.  Ij 
Table  indique  XII  eutre  Cabetlio  rt  Fines,  rl 
Ir  même  nombre  csi  n jirli'  mire  CaMiio  rl 
Apta,  tV|M-udai]l  jVsluor  «pu*  la  distance  de 
ùtaillmi  à Api  u’esl  ni  droite  ligne  qui:  de  13 
à 1,400  limes,  ce  qui  n'admet  qur  18  milles, 
ou  environ  19  «n  mesure  itiuérairr.  Car,  dans 
er  qui*  renferme  la  pn»v  tare  romaine,  c est  du 
mille  «lonl  il  convient  de  faire  auge  ; 1rs  nmtiiu 
d**s  diiN-rM-i  d' Api  rl  di*  Cavaillou  soûl  à envi- 
ron 7 milles  d' Api,  à 1 1 ou  12  mille*  de  laiail> 
Ion;  d ces  eimmslAQrr*  dan»  le  local  M’aient 
que  l'on  corrige  sur  « pn-dda  le»  nombre»  de 
rilmérauT  H dr  la  l aide.  Ainsi  on  substituera 
XII  à XV,  tt  Alla  EU  dans  rilinMn.  L’m- 
diraliuu  de  XII  restera.  «Lu*  la  Table,  entre: 
CaMiio  rl  Fines,  cl,  au  lieu  de  XII  citlro  Fi- 
nes d Apta,  on  lira  Vil.  La  mé|iri»e  entre  le* 
r li i Hiv*  romanis  V el  X sr  fait  remorquer  fré- 
quemment \ mais  elle  présente  en  même  temps 
le  plu  , facile  des  mm  rus  de  correction  : rl  on 
en  serra  la  réptrlitiuu  dans  l'artu-li- suivant,  sans 
iilki  plus  loin.  - D'Anvillt*.  AW/cr  fie  r ancietme 
Gaule,  p.  302. 

FIXES  (lai.  45",  lunçî-  24*).  ••  Dan*  l'Itiué- 
lain*  de  llnunkaux  a Jérusalem,  ou  trouve /V- 
aei  «utrr  Daitununtct  C opine  um.  Ij  distance 
à Tégaid  dr/kuôi/mm  est  marquée  XII,  cl  XI  à 
l'égard  de  Fapincum  : mai*  ce»  nombre*  ut* cou* 
viennent  |MMiit  au  («Mal.  (ar  il  n'admet  qu'eu* 
sinui  1 3 milles  mire  < .ap  et  Veine  : et  Veine 
iv|M>ud  a timinnum,  sans  qu'un  puisse  s'y  mé- 
pteiidic . su  la  comuponJau»  de  cette  p«i*i* 
Itou  à «elle  d«*  Mons-Stitueas  , «pii  précédé 
imiiMsIialruient  fhtvianum  «bn*  l'Itinéraire,  «t 
que  l'on  sut  indubitablement  exister  diuis  la 
Ikistir  Mont-Saléoit.  Ainsi , il  y a n«*c*-v.ité  «k 
«dwdlnor  vil  à XII,  H vi  a Xi  iImu  l'ili* 
(H  inire,  |*ar  la  mena'  réforme  de  rlnllre  que 
celle  qui  dans  Taitiek  précèdent  a paru  égale- 
ment ms-r*saire.  Cr  lieu  de  Fines  sr  rem  •nuire 
eu  rnUMspiriKr*  Srr»  le  |ussage  d'une  |ietile  ri- 
vière nomiude  borrlit*  , dont  je  lire  la  rtmnais- 
sanee  dW  grande  carte  niamiMTiie  du  l)au- 
fine.  qui  rqnéeula  le  local  axec  Iwam-uiipplus 
dr  détail  rl  «le  prévision  que  le*  cartes  dr  relie 
prwioce  qui  sont  gravée».  Ou  doit  euuMdérer 
ici  le»  limite*  «le»  Cainriges , dan*  un  temps 
antérieur  à celui  où  Fapineum  est  monte  au 
rang  de  nté.  «lalis  lequel  il  a remplacé  iiim*  ville 
plus  aucietine  en  dignité  , «pii  a porté  l«*  nom 
«le  Caluriges  roninu*  capitale  , «A  dont  le*  iti- 
néraire* font  mmtiou  entre  /'npiacum  et  Ebrts- 
dunttm.  U est  diflieik,  d’un  aulre  côté,  de  dé- 
rider quel  était  le  pruple  «pii  lioniail  ainsi  le* 
Caluriges , et  «k  |iuricr  jusque-là  le*  limite* 
des  t’onmtii , quelque  puissant»  qu’il»  (Kirais- 
sent  avilir  «"*lé.  Cette  rentrée  de  la  f «aille , soi- 
sun:  des  AI|h*s  , a été  partagée  en  un  »i  grand 
iHMnlare  «k*  peuples,  qu’il  y a lieu  »k*  présumer 
que  rr  qui  fait  itcluc lletn*  nt  l e\|.-i,suni  du  diu- 
rne dr  t >ap  du  cote  du  diocèse  «k  Die  était  oc- 


cupe par  i|urlque  communauté  de  moindre  ron- 
siilératHMi  une  le*  Caluriges  et  le*  Focontii,  et 
«lu  uomlor  de  relies  qui  lions  sont  peu  con- 
nue*. Or  canton  |Kiurrait  convenir  aux  ieamii , 
dont  il  e»t  mmiion  dans  Strnhou:  et  m qui  le 
fait  roujectiirrr  «I  exposé  dans  l'arlide  tous  le 
nom  tV/tonii.  Au  reste,  cette  positwu  de  Fi  an 
(tarait  la  «cuir  dan»  la  t mule  , où  Cou  «oit  en 
pareil  ras  <1«*  ne  j»as  nama.it rt*  avec  une  égale 
certitude  l'un  et  l'autre  de*  terntoires  dont  k** 
limite» sont  désignée»  j»ar  celte  drniunmntinii.  » 
D'Ansille.  IVotifa  de  Contienne  Gaule,  p.  34)3. 

FIXES  (lot.  44*.  k«g.  2©*).  « La  Table 
tkeodusieiUM*  iiunpn*  Fines  sur  b roule  de 
TouIomm*  à Aarlaïune;  Tolota  XV  Hadera 
XMIII  Fines.  Ije  m.mlur  entre  Fines  et  Car- 
easo,  «pii  suit  iiumnliateinmt.  «*sl  omis  dan»  Li 
‘laide.  Par  le  compte  de*  distances  qui  est 
donné  «l'aillrurs  entre  Toulouse  rl  Carrassoue  , 
ou  peut  estimer  celle  de  Fines  à tbrrassune  de 
2K  U 29  milles  : el  le  lieu  de  Fine*  *c  pbre 
«•litre  les  |M»*i|inn*  iVFfuào  rl  «k*  Sastamagut, 
itidiquee»  par  rilim'iairr  «le  Ibumleaus  a Jé- 
rusalem. (à*r.  (Miuiqimi  supposer  deux  rouir* 
difliTrUlrs  sur  la  im’uu*  ilir*ili<ui . rom  me  «n 
les  a lrae»s*s  «Ions  la  rade  du  premier  vnliimr 
«Je  l'Iiisloire  «le  l^uigu«siiK*  ? Vest-il  pa*  plu» 
simple  de  |M*n»er  <|ne  toute*  le*  ) imitions  de 
lieu  qu'une  voie  reiieuiiirail  sur  mui  |iassage , 
ii'Haut  jtA*  tellement  «k-taillées  dans  le*  «lillé- 
i eut  s Itinéraires,  ckncuii  «k  ce*  lhnérauv*«laiis 
k rtuiiv  qu'ou  a fait,  rite  un  lieu  plutôt  qu'un 
autre  ? Vous  liions  de  cdtC  |hisitiori  de  Fines 
l'avantage  de  c*>tuuiiliv  k*»  limite»  re»|iec- 
tiv«>  «k*»  «Irjk’iidjiwe»  d«'  loulnu*e  et  de  Var- 
lione  : c'est  à «pmi  ou  n’a  pas  pris  garde  dans 
la  «*arle  que  je  v icu»  dr  citer.  Loi  multiplica- 
liuti  «ks  ilioces***  en  lan^unlor  a effaré  la  Iran* 
de  ce»  limite*.  • U*  Ail  ville.  VPrrr  de  Con- 
tienne Gaule,  p.  3n  1. 

FIXES  (Iflt.  44',  long.  50“).  " l u autre  lieu 
de  Fines  dau»  lâ  Taldr  est  mai  «pie  sur  la  mule 
«k  Ttudouse  a Hibann,  qu’il  faut  lire  /k«s»««, 
et  qui  « st  Lalior».  O*  sont  dune  k*»  limites  dr* 
«kprniLninn,  dr  l oukiusr  du  côte  des  Cudum, 
et  on  peut  applupirr  à relie  (Misitinu  «-«■»  deux 
vers  «k*  Tlimlill|il«*  pn  in  r mine  de  pogna  rw- 
luerum'. 

\'p'}*  W»w(  btoMmn.yiir  4Wi»rt 

F itunttj,  tnst  h .tt  n»  tUmjnt  bi*. 

ladivtaiH,’  marquis'  WTIH  (Hirte  en  elTel 
v«*r«  Moalâultfui , dont  k <li<ic«-s«*  «ai  dts-a  du 
‘lama  été  (iris  *ur  l’aneira  ternùHn*  dr  Tou- 
louse, quoique  IVuiplarnuent  de  la  ville,  «pu 
était  tqipdé  t Ions  Auréolas,  fût  compris  dan* 
le»  limite*  «ks  Cadurn,  comme  on  l'apprend 
«k  la  vie  de  saint  I ltntdard.  arrhes étpie  «k  Aar- 
bine.  Elk  s'explique  aiu*i  sur  re*  limil<**  . 
Fitt  autem  monatierium  (S,  Martini ) in  Catnr - 
eensi  territorio,  tn  monte  <jui  Au  revit» s hum- 
eupatur  ; ad  eu  jus  moulu  raditem  flntiut  t/ui - 
dam'Jrcnrril , tfuem  indigente  regarnis  ipatu 
Ta  n'onem  vacant  ; hic  tua  decursn , tonjimu 
Ttditsani  CaturtensiufHe  ru  ris,  litp/ulo  Jiri- 
mii  patenter  iuftexu,  qui  a pnrdicto  monte  re- 
t a U ns  , po>(  nodii.  n tn  terne  spa/turn  Tm  no 


imntergitur  flumtni.  ||  faut  ajouter  <|ur  b «lu- 
lauce  qui  suit  b position  dr  Fines  dans  b Ta- 
ble, rn  n induisant  à b rapitak  de»  Cadurtifntr 
un  lieu  uomuH*  Cota,  et  <|ui  est  marqué  VII , 
nuis  mit  a ] Ymplnccnicnt  «k  Cos  a,  que  l'on  con- 
naît aux  rtisiruusde  l'Aveinm,  sur  U rive  droits* 
«le  »on  cour*.  » IVAusilk,  SoticedrC ancienne 
Gaule,  p.  905, 

FIXES  i bt.  45",  long  18“  ).  « l' Itinéraire 
et  b Table  indiquent  Fine » sur  une  roule 
«|ui  cimmIiuI  de  llourdeaux  à Agni.  Cette 
s «lie,  en  partant  de  Iknmleaux,  remooM*  le  long 
«lu  même  rivage  «k  la  GuttOM , sur  lequel 
Ibuirdeaiix  est  situé.  Lr  lieu  qui  suit  IWmr- 
«kauv,  sou»  le itom  «k*  Sirione,  rl  «pii  e*t  le  (wnt 
«k  Sinm,  pré*  «k  laitgon , le  fait  voir  rbire- 
tHenl,  el  détermine  In  coté  de  b rivière  «pii 
r.msient  n Fines  eu  suivant  rettr  route.  L’Iti- 
uérniri*  et  la  fable  mm  d'accord  à marquer 
XV  pour  la  «listamv  à l'igard  tVAginnum.  Ici 
il  doit  être  qurstiiMi  «k  lirai*»  gauloise*,  uon  de 
mille»,  pore*  que  ce  n’esl  (du*  b province  ro- 
Hiainr,  «bu»  bipielle  le*  Fine * préréiirnl»  «of>t 
renfermés.  Ortie  didinetinu  rvl  prescrite  for- 
uielkment  par  l'itinéraire  de  Hoiirlraux  à Jé- 
rusakin,  ou  le  ternir  «k  frng . r*t  ap|i|i«|iié  aux 
il isLuM'es  «‘litre  Itounkaux  et  Toulouse.  Je  rc- 
inanpir  que  d |'mq  *«v  ItortH*  à une  indieatiou 
dr  «|uiun*  lieiK's  gaulois***  ru  (vailant  d'Agra  , 
|swir  arriver  attx  Fines  dr  »oii  territoire,  on  ne 
dru-end  plus  lias,  eu  égard  au  cour*  de  b t’.n- 
nutne,  «pie  ter»  la  liaulrur  «k  Tmiunii*  , *au» 
aller  jusqu'au  M.is-d’  Agrauis . iNmob,tant  |«* 
surnom  «pii  le  distingue.  Pour  le  mifermrrcl 
atteindre  ni  nkroe  temps  lr»  limite»  du  «liorrvc 
«k  OumIuiii,  qui  a fait  partie  «k*  relui  d'Agen  , 
d faut  substituer  XX  au  nombre  qui  parait  XV. 
Il  est  vrai  que  k üowlomnis  actuel  a |iri*  de 
l’ar«  niisscimiit  et»  s'étendant  dan*  le  jlaxa- 
«Inis  : et  mi  a même  jugé  à pnq«o»  que  la  re- 
n*ttede4>indum  comprit  Huxa*<*4  son  territoire . 
I)’  \nv  dl«*.  Xotiee  deC ou» truste  t, utile,  p.  305 , 

FIXES  lat.  4fi“.  long.  1»*’.  « lai  ‘Table 
lli«-o<kvsi«-une  doiiiH*  une|««»siti<>ii  de  FiqfS  entre 
I etunnu  ou  Périgiieux  , et  Angustoritum  ou 
I imuge*.  La  distance  «k*  Fines  à T«-gard  de 
l'nue  et  «k  l'autre  «k  ce*  ville*  « st  i pili-nitut 
luarquie  Xllll.  t’i-tte  égalité  «le  dislaiMr  (tarait 
répondra  a relie  que  Tou  remarqur  «bu»  le* 
limite*  «pu  séparent  ks  diorrse*  de  I.iiiKigi  * et 
«k  Périgueux.  Mai*,  ni  que  Prépare  entre  |*é- 
rigui-iu  et  Limogr*  l’flrwl  a euviiou  43.000 
toi*«r*.  qui  renferment  38  lieue*  gauloise»,  d ni 
n silllc  que  ks  distaurcs  (lartiruJirrr,  «kiixeut 
•'■tn*  X VIII I au  lira  de  Xllll.  » D'AuvilIc. 
\atice  de  C ancienne  Gaule,  p.  308 . 

FIXES  Mat.  48",  long.  21").  ■>  L ne  autre  po- 
sition  «k  Fines  dan*  b Taille  «**l  sur  b route 
il’ Angustoritum  . ou  de  limoge*,  à Augusta- 
uemrtum , ou  CJeninviit-en-Auvcrgiie.  lai  div- 
tam  à T«'*gard  d' Antodnanm , situé  *ur  nette 
rouir,  H qui  est  Allllli  «Isn»  la  Marche  . étant 
manpits*  X X ; elle  roaduét  pvriannnit  a feu- 
tm*  du  territoirr  «k*s  Arterni,  «an»  néaiimbins 
pouvoir  déftigm-r  quelqiw  position  qui  y ait 
nippoil  eti  particulier,  d’auunl  nwim»  que  jus- 
qu'à prcxiit  Ira  carte»  de  ce  canl«Mi  ue  «n»|  jia» 
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fort  louables  dan*  le  détail.  *•  D’Amilk-.  -Vo- 
tu  e de  t‘ ancienne  Gaule,  |>.  307. 

H\LS  (bl.  47".  kiug.  10").  * L'Itinéraire 
d' Antuiiiti  pbee  Fines  mire  Umustum  on  Poi* 
lier»  et  Argmtomogut , qui  cal  Argrnton  eu 
Berri,  marquant  \\l  «-gok  im-nt  «bus  eliai-un 
de#  «km*  intervalle»,  ce  qui  donne  42  entre  IÂ- 
moftnw  cl  ArpeuttnuapHS,  Ce  bru  de  Pian  r»l 
aussi  «Lu»  lit  l aide,  et  b distance  «le  I-emnn,> 
(ou  JjHKwuru)  est  marquée  \X.  Or,  ce  qu’il 
> a dVqwce  tii  limite  ligne  de  Poilnrs  à Vr- 
genlon  ne  parait  que  d'environ  39  lieue*  gau- 
loise» : mai»  j'ulHervc  qu'eu  partant  de  l’«>i 


d'environ  700  loisr»,  cuire  ileuv  point*  «k*  la 
terre  ferme,  ce  qui  biur  Amurlirs  *ui  la 
droite,  à une  as*e/  pntude  dulatw . |iuur  qu'il 
fiil  avantageux  d exiler  un  giand  «k-l.uir  |wr 
une  voie  enurte  et  (du*  directe.  •«  li'An'ilk-. 
.Xotice  île  fan*  senne  Gante . p.  307  et  308. 

FIXC.S  (bt.  4Ü".  loup . 19").  «•  Je  trouve /■<- 
nés  (biu  la  Table  lbro«luvi«ime  eiitix*  SuLim- 
mtot,  qui  lit  b capitale  de»  C émanant  ou  le 
Man»,  et  uue  pusituiu  figurée  ronime  une  rapi- 
talc,  «lotit  le  iium  est  omis,  m u»  qu'il  y a tout 
lieu  «k*  prtvlir  pour  .lulrnum  uu  ( Jiai  tni;  et 
j’«ti  parle  ainsi  dans  l’atliHe  llnro.asset,  paie* 


iers  b position  de  Fines  s'arrête  à uu  lieu  j que  burinasses,  êlaiil  «Inus  b Table  lie  itnmé< 


nomme  Han»  . situé  précisément  » l'extrémité 
du  territoire  des  Pu  tari . au\  ratifia*  de  celui 
drs  Uituripes,  et  dont  bdistnurea  l'cgardd’Ar- 
gentou  |«ar.iît  b mèuie  qu'à  Picard  de  Boîtier», 
cl  d'envirou  20  Im-im*»  ^uIoîm  i.  Ci  » rircous- 
taiioi  nous  uotun-vt  til  .i  »«ir  de  l'analogie  en- 
tre le.  lutin  artuel  de  lleius  cl  l'aiKieliue  déno- 
mmai ion  de  Fines.  >•  L)'Au«  illr.  .Xotu  e dt  C an- 
tienne  Gaule,  p.  307. 

FIXES  (lai.  40".  Jung.  17").  » If  même  Iti- 
néraire indique  Fines  sur  «ni*  mute  qui , par- 
tant de  Fonda  te  îles  ReJoun,  cuiiduit  à Atau- 
na,  dont  on  rimnait  b |*.»jli<m  iLiii»  lr  (itiiIoiit 
des  Vntdli , et  peu  loin  «lu  rivage  du  Giteulin. 
Ainsi . ce  lieu  île  Fines  ne  |>rui  désigner  que 
lr«  confins  drs  Rejoues  «*t  ik*  b cité  qui  se  trouve 
limitrophe  eu  p munit  crtle  route.  cl  ntic  cité 
ue  saurait  être  que  celle  des  Abrincalui , uu 
d'Avram-liex.  |ji  ri  vicie  de  Gwmu.ii  à Putilor- 
MUi  sépare  les  dinrrscs  de  H et  un»  et  d’ Yvruu- 
cbes  ; niais  In  distance  inarquee  XXIX.  «bu» 
l'Itinéraire  entie  C on,  la  te  et  Fines  , veut  un 
plus  grand  e»|urv  qu'entre  Rennes  et  l*un- 
torson;  car  il  n’est  picrr  que  «k*  26 .000  Uitacs. 
qui  ne  répoiuk-Ml  qu'à  <3  lieue*  gauloises.  En 
poussant  au  deb  de  l*untorv<ou.  je  trouve  un 
lieu  dont  b-  nom  de  Unies,  ou  H unies,  comme 
on  l'érril  eonuntinénieut , nie  parait  le  même 
que  Fines,  poire  que  |*li  consonne  et  quelque - 
fors  le  double  \S  tiennent  lieu  d'uu  F.  La  dis- 
tance de*  Réuni  » a II  unies,  qui  pn»>c  celle  «le 
l’ouL/i  mmi  d'environ  4.000  tunes,  fournit  |«ar 
cmio-qiunt  j ré»  «k;  4 Imihs  gauloises  de  plu*,  et 
fait  ainsi  compter  27,  iiuii  jM-u<biiiinent  de  ce 
que  lu  mesure  itinéraire  |>eut  avoir  de  plus  que 
l‘e»|K»cc  direct,  la  |*o*.*r**ion  que  les  Noi  mand* 
ont  prise  de  la  Xcu»tnc,  par  b croion  qui  leur 
a été  faite  de  ce  pays  au  ronuncrirvim-nl  du 
x*  siècle,  a pu  établir  pour  liuiitr  plus  inarquéc 
calttlmi  «H  tes  TU  clou»  IVndiourliurcdii  Guu-s- 
i»ou  dan»  b mer , et  nfeulrr  eu  c(insâ{umcc  le* 
bontés  antéj  ieuirs  de  l'Avranriiin.  <-ir.  quoi* 
qu’i  u général  onthuve  éln;  pri  s mu  que  les  li- 
mites d«S  atiCH’fL*  dioersec  iudiqueut  le  terri- 
toire des  cite»  de  b Gaule,  il  but  convenir 
qu’on  trouve  des  cnuimüii'  i*s  par timliciej.  qui 
y dérogent  *n  qitclque*  i mlnots.  Il  n* est  j„„uj 
mcnlwiii  tTfngena  nu  de  la  capitale  des  , thrin - 
ratai,  me  le  passage  de  b toute  où  l'on  ren- 
contic  Pitres , parce  que , selon  la  position  de 
Uuinrs,  il  y » apparcon  que  cette  route  étant 
conduite  au  Ixml  de  la  nier  traversait  b grève, 
resserrée  près  île  !»  & un  e.^wrc  qui  n'est  que 
‘ ‘ 

■ ter  « 


lutenHiil  a celle  (Mnittoo,  dulMM*  lieu  «le  b IC-  ' 
rotuiaitir.  Entre  Subdinnum  et  Fines,  ce  que 
marque  U Tnlilr  est  XVI,  et  entre  Fuies  et  b 
|*»ulioit  qui  repiV-sente  Anlri,  nm  un  trouve  X ; , 
il  but  convenir  que  ces  dnlatict^  vmt  dèfec- 
turu.se*.  Cr  qu’il  y a d’etpiter  entie  le  Man*  et  \ 
le»  contins  de  son  dioceM*  av«T  celui  «le  Cliar-  ; 
tre*  p«til  s’évaluer  à 21  lirurs  gauloÎM-%  , et  ; 
cuire  Fines  et  Jutrieutu  il  ne  but  pas  moins  i 
complet  que  28  de*  menu  s lieUrs.  Il  lll'ii  |Miu  j 
nrauiiuuiiv  «|ur  ce  lieu  «le  Fines  ne  devait  |M»int  ; 
être  omis  dan*  b rart«*  jointe  à celte  uolirr  , 
«orntne  il  |Vnt  «bu*  II*  rarte*  |nvrolnitM  ; et, 
pour  le  mettre  en  plate,  il  a fallu  *e  conformer 
« ce  qui-  le  local  actuel  défrnuiae,  jwrre  «[u'il 
est  hor*  de  doute  que  les  uoinbres  de  b Table 
ne  pruvent  servir  à fixer  celt«*  pisitiou,  arkm 
que  b-s  limite»  de*  cités  et  b distaucr  absolut-  le  ! 
prescrivent,  •»  lï’Anville.  \otiee  de  Tarnienne 
Gaule,  p.  3ti9. 

FINES  (bt.  48”,  long.  21*).  « l-i  Table  lu- 
dique meure  un  lieu  mhu  lr  iH>in  de  Fines,  entre 
t.enai <uns  ou  Oriran*  et  .Igetfin,  uni  «mi  Sun 
Jji  distants  nini4|U«v  \ \ à l'egard  de  Genubum, 
eu  prenant  la  dim-tiou  qui  «-ou«tuil  à uu  lieu 
IM >11111  te  Attire  Saçeste,  |Mu  te  |nveis«iurHt  aux 
roiifin*  du  «lion-se  d'Orléau»,  sur  le»  limite»  di 
celui  de  Sens,  connue  je  le  fviiianpia-  égaltineiil 
dons  l’article  A«,>i*Si«.mik.  - D'Anville.  Ao- 
tke  de  fan*  if  une  Gaule,  p 3(>9. 

FIXES  (bt.  50".  long.  22").  - Ib»  l'Itiné- 
raire d'Aitlntiiii,  t-utie  4ugusta  Suessiouum  mi 
SoishiHs  et  0/rfwtw,/(«fHfli  ou  R«'iiii»,  «-*1  line 
|Hi*iiinn  «k*  Fines,  «pie  l'on  rounait  |Kiur  «-tir  Fi- 
nn**.  aux  contins  du  diocm«‘«le  Reims,  sur  le* 
limites  de  celui  «le  S<h*m>us.  l.’iul«Tvallr  en 
drnilr  lipir  «b**  ptiinl*  Jr  Soissoii»  H «le  Ri  iin*, 
à prend; e ces  point*  au  centre  «k-  ces  ville*, 
pa»»e  Î7.0I itl  km,  et  «mi  en  trouve  28,350  |au- 
le  «•aïeul  ngc«unru\  «le  25  lieue»  gauloise»  que 
r«m  compte  dan*  l’ihuéraiiv.  ()inn«|in-  b posi- 
tion d»-  Huit-S  ne  par.il»»e  gueir  molli»  «IlstiUlle 
en  ligne  directe  «k-  Reims  que  «le  Soissou»,  l'Ili- 
iiérain:  nsliqo-  ee]M-mLnt  XIII  mire  Soimimiv 
«•t  Fines,  et  XII  entre  Fine*  et  Reims;  nniujr 
remaïque  que  b di«i>o»i<iou  du  local  judilie 
«rite  illégalité  de  divt.uire  en  uirslire  itinéraire. 
Ci-st  que  la  voie  e*l  assujettir  à île»  rirntiu  «bu» 
b vallée  «mi  coule  la  lis  n ie  «le  Vèlr,  aux  *nv  i- 
rons  de  l'.i .. «ju- , mlreSniànu  et  l imes*,  ce  qui 
n’a  pu»  egaleiiHtit  lu-u  entre  Fine*  et  Keuns ; 
car,  b distante  direele  d«  Urnes  au  point  cen-  j 
liai  «le  Ki.  m»*  étant  dVnviiuu  I3,3t»0  loi  tes,  I 
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est  ainsi  presqiM'  au  |Mir  «lu  calcul  de»  Il  lieue» 
gaulois*»  à 13.600.  Itair»  le»  atlev  du  premier 
de*  «leux  roiiriU-»  qui  uut  «-ié  tenu»  a Fiiue*,  on 
lit  : A i tthodus  ,f  u te  fuit  acta  in  laça  qui  dsti - 
tur  Ftnibus , Remcusis  patate**,  amio  I.  D. 

18  jt  t:\xt  d.  L'adtéraliuu  du  nom  de  Fines  en 
celui  «le  Film*»  *r  n-riianpie  «bus  b (Jm nuque 
d«-  Fiodoard , mmi*  l'ail  922  , Ftllam  Ft munis 
super  Vidulam.  U r»!  «lune  ludubitalile  que  Fi- 
nes et  Iîiim»  moi  il  le  même  lieu.  » II’  VnviUe. 

\ ,Uu  e île  i' un- u uue  Gaule  , p.  309. 

FIXES  (bl.  .M»  . long.  24").  •*  bniknr  limé- 
raine  donne  une  mau»itMi  «Je  Fines  miv  b route  «le 
/ iradunmn,  N « nllill,  à Dieoslurum,  MrU.  b 
dUtanre  est  maïqme  VJ  111  a l'égard  de  Verdun, 
et  VJ  U l'éganl  tl’Jb/roilurMn,  pbièeltlre  Fines  et 
Ditntlurum.  \pr«  * avoir  nsouiiu,  en  suivant 
la  trace  «U-  n tic  voie,  que  le  lu-u  d*//«/iW«rniw 
»e  fixe  au  |Ki»»age  d'iUM*  riv  ici»-  dont  k nom  «-»l 
Irnn,  rtunine  «mi  peut  voir  à l'article  l blinda - 
rum,  je  trouve  qur  l'inlrrvalle  dans  lequel  »e 
retifennr  la  mansion  de  Fines  p-ut  s’estimer  en 
droite  ligue  de  l6,0U0el  quelque.»  ctiitaiue»  «k* 
toi»*-»,  <v  qui  «k>il  |Nirailn‘  trto-euuvi-iiaJ«k'  a 
15  lieiM-*  gauloise*  (\  1111  et  \ I)  «k*  mesure  iti- 
iM'rairr,  tkiul  le  rakul  est  en  rigueur  «le  17,040 
loÎM-it.  Il  faut  aj«Miti-r  qu'une  pnqiûiliiNi  «k-  di*- 
tancr,  selon  les  ■ombres  ti-ilr»u>,rti  mesurant 
b voie,  fait  touilicr  Fines  aux  eu*  irons  d'un  lieu 
renia rqiudtlr  sur  cette  voie  sou*  le  nom  «k-  Mar- 
rbevilie,  qui  renfrnnaul  k*  terme  «k-  marchia 
•ut  dr  lr«‘uri«-rv,  terme  analogue  par  von  usage 
«Un*  les  l*a»  letiip*  à b sigmlicalnni  «k*  Fines, 
|iarait  diiignrr  les  aurietme»  limite»  «lu  Nndu- 
iMMs  et  du  pays  qu'avaient  occupe  le»  MftÙo- 
matrici,  immi  le»  limites  arlut-Jlesdu  diuri-M.*  de 
Veidun  qui  <mt  été  |Mirlée*  plu»  loin . et  jusque 
ver*  b Muselk-,  jm-u  sti-dcuui  de  Met/.  - D .Yu- 
ville.  A atîee  tle  t a mien/te  Gaule,  p.  310. 

FIXES  (bt.  49".  long-  23”).  « Un  trouve  «u/ 

| Fines  dan*  b jalde  tlMtid«i»Mtuie.  en  position 
qui  |iarait  immédiate  à .X autan,  l’iiu»  de»  «leux 
ville»  que  l*1oléinâ-  nuiume  elle*  k»  Leuei , et 
qui  est  ,\ai*  sur  l'Onii-x,  aiMksaas  de  lbr-lc-  i 
|)im  H de  Ligiii-«-ii-Barnn*.  Il  est  certaiu  qu'il 
existe  un  lieu  de  Fi-ilt,  rttr  la  même  riv»  dr- 
l'Oruet,  à environ  «Iruv  Ikts  d'iuh-  lieue  ac- 
luelk-  ;m-«k-*«Hi>  «le  lbr-le-lhic.  loi  dixbure 
par  le  nombre  X 1111  . que  l’on  voit  dans  b Ta- 
bk-,  eulrr  Xasium  et  ad  Fines,  parait  excrxki 
d'environ  deux  lieues  gaulut«r»  b mesure  iliiM*- 
raire  «k-  Nais  à Fétu» , «bus  b vallée  qur  suit  b- 
cour»  de  rOrom.  Quant  au  lieu  que  le  nonilnv 
V,  a la  suite  de. Fines,  |K>«tv,iit  désigner . l'uuti»- 
»i«Mi  de  »oti  nom  «bn*  b Table  le  dérobe  a 
nu(n-  miiUiiivMiiiiv.  Mai*  b iliqwMliüB  du  lo- 
cal fait  juger,  que  cette  luanrbe  «k-  vuie,  |«s- 
suul  de  .Yasium  à b poûlitMi  «le  Fines,  iwm- 
nunuipi.iit  a b roule  directe  «k*  Duroeorturum 
OU  «k  IU nu.»  il  .Vmu«M  , «bm  l'intervalle  de  b 
position  de  Panuns  piwiv* , sur  cette  (tuile  , 
et  il«-  Fines.  Jn  «marque  que  ce  beu  de  Fines 
est  Mtr  b luièn?  du  PaptU  Une rrn iis,  confi- 
nant Ml  Per  testât  OU  l’i-rtois.  quoique,  selon 
létal arturl,  k? dènrésa* de Toid  porte  *•*  limik* 
uu  |m*u  (dus  loin , par  une  publie  avancée  «bus 
ledinrè.se  de  CJmIuii*  et  qui  enlimM'  le  fVrlcl», 

*-asip  ‘ ''i  * 
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FINISTÈRE  (rfrp,irtn#ri)i  «lu1. 


FIMSTÊltK  ;di,p;irlmn,n1  dn\  57 


FINISTERE  (département  du). 


I,a  conformité  «K-  ers  limites  avec  relk**  du  do- 
maine qu'iiccujic  le  duché  dr  Kar  peut  Iwrii 
nom  indiquer  la  cause  de  quelque  changement 
arrivé  dans  1rs  bornes  que  de»  cités  gaulois*  » 
avaient  antérieurement , et  que  des  Partit  li- 
mitrophes conservaient  encore  dans  le  mos<n 
Age.  » D’Anxille.  Xatire  de  T amicnne  fiable , 
p.  Ml. 

FIXES  ( bt.  48*,  Imig,  27").  • Enfin  le*  der- 
nier des  Fines  dut»!  j’aie  à parler,  rt  que  I’m> 
trouve  dans  la  Talde  rommr  dans  I*  I line  i aire  , 
est  placé  sur  une  route  qui  «le  t’imkmitsn  on 
U indisrh  . dans  l’Helxéfie,  conduit  dans  b 
Rhélie,  où  il  entre  par  Origan 'ta  OU  Riégntil/. 

O*  liru  est  ninnu  «mi*  le  mmi  rie  l’frn , rt  parce 
qu’il  est  situé  sur  la  rivière  dr  Thur  rt  dans  le 
Thur-Orro,  on  ra|*]>elle  l*fin  an  drr  Thur.  I,a 
pnsitiuu  «le  etc  lirai  indique  les  limites  que  |< 
gmixrmrnufit  romain  as  ait  éialtlirs  entre  b 
province  des  Ijaulrv.  np|N.-lé*r  If  a jri  ma  Serm- 
nnram,  rt  b Rhétir.  t'-ar  on  voit,  dans  b No- 
tice tir*  IVmjiire . qu’un  pmtc  étalJi  au  lieu 
nommé  Arbun*.  rpii  rj  I'  \rfaor«Frlia  dr  l'Iti- 
néraire et  de  b I aille,  entre  Fines  rt  Brigan- 
lia  , était  «ou*  le»  ordres  du  général  qui  rom- 
inandait  dans  la  Rhétir  : Sut  ditpositiane  du- 
rit Rbtrfitr  fritntr  rt  secundo-,  Quoique  le 
et  Air*  du  Khin  *nil  réputé  d'une  manière  géné- 
rale faire  I*  séparation  dr  b (faille  d'avec  les 
|*ays  limirropliec.  il  est  néanmoins  constant  que 
hss  R fur  U rn  «M-mp, -lient  l'un  et  l'nntrr  Uird, 
uu-di-vm*  du  laf  dr  Ginstanre  ; et  les  Sorti  - 
nrttrs . dont  le  eanton  nous  est  indiqué  par  b 
position  île  Sargan».  qui  est  ni  «h;i  du  Khin, 
sont  du  nouille  dr»  nations  «le  la  Rhêtte  dan» 
Mine  •-  Rbtrtorum  Sarnnelte».  * D’Aus  il  le, 
Xotire  de  T ancienne  Gaule,  p.  81? 

P13ESTRKT,  vg.  Prriniet-Or,  (Roussil- 
lon). arr.  et  à 13  k.  de  Crades  , rant.  et  ;•  ; dr 
Vinea.  Pop.  654  h. 

FIS  H AAI,  tig  Tarn-et-Garoune  (l.:ingtHvlor), 
arr.  rt  à 1 8 k . de  O «trl-Sarrasiu,  rant . rt  ; • ' «k* 
MiHitreh,  Pop.  1.618 h.  — Foires  1rs 20 aoôt  et 
12  sept. 

FI.\ISTÈRE(e»p'',  Prmnontorium  C ’thu um, 
Promonloriu ni  Fini itéré , cap  le  plus  iireiden- 
tal  de  b France , tpii  donne  son  nom  à un  «1rs 
départements  formé»  de  b ei-drs  ant  pros  iuce  de 
Rrvügnr. 

FINISTERE  i «h-portement  dn).  Ce  departe- 
ment est  formé  dr  b majeure  partie  «k*  b laisse 
Bretagne,  et  tire  son  nom  ch*  sa  situation  tres- 
avaneôr  dans  l'Océan,  aûui  «pu*  d'une  petite 
rhapHIe  située  sur  la  pointe  M-Mallhicu,  appe- 
lée Notre-Dame  fin  de  ferre , Il  est  Inné  au 
nord  par  le  canal  de  b Manche . à l’est  par  les 
départ cmentsdu  Morbihan  et  des  G'Urs-dn-  N uni . 
au  sud  et  à l'ouest  |wr  l'Océan. 

Situé  à l'extrémité  la  plus  occidentale  de  b 
France , le  département  du  Finistère  présente 
Ui»r  jwrvqu'ik*  qui  s’as  ancr  nu  niilim  de  l’Océan.  ; 
Se*  côte*  •ont  bériwéps  dans  presque  toute  leur 
étendue  de  masses  «k*  granit  qui,  (tour  In  pJu- 
part,  soiil  d’une  hauteur  considéra hle.  et  que  ta 
nature  semble  y avoir  placées  pour  i «réserver  le 
pays  de  b fureur  des  Ilot*.  I*aurmiji  plu*  im- 
pétueux dans  cette  partir  rpie  tur  tout  autre 


point  «h*»  «Viles  ,U*  France.  Deux  chaîne»  de 
montagnes  nsvx  élevées  rosis  rent  s:i  partie  sep- 
tentrionale* ; l'une,  qui  porte  le  nom  de  monta* 
gne  d’Arré,  sc  dirige  d’alu  ml  vers  Pmiest-mml* 
oinsl,  ensuite  sers  fnnest-uwt-ourM,  «*t  «c  ter- 
mine par  le  Faon  dans  h rade  de  Brest  : Hle  a 
60  k.  île  longueur,  et  r*t  élevée  «h*  280  ru.  au- 
dessus  île  la  mrr.  I.a  scrniab*  citait  ir,  comme 
sous  le  nom  dr  Montagnes noires,  s'étend  dc|*nis 
Rostrencn  (départaAetit  des  (>'»les-du-\»»rd), 
jusqu'aux  eus  irons  de  Cmron,  dans  une  direc- 
tion h peu  jures  est-ouest,  et  sur  une  baigneur 
de  50  h 60  k.  San  cvtrwnité  forme  la  langue  «h* 
terre  qui  s’avance  entre  b rade  de  Brest  il  celle 
«le  Duuameuex. 

Le  département  du  Fini-stère,  Haut  en  général 
îrc*-mmit(M*ux , ni  jwr  «cia  même  d'un  as|iret 
très-varié.  lars  cuirs  sont  admiraldcmcnt  culti- 
s les , et  te  qui  l«  prouse,  c’eut  que  ce  déjsartr- 
rnmt,  ascc  moins  de  deux  tiers  dr  «on  temloire 
(car  les  landes,  les  grevés  et  tes  marais  fornu’iit 
un  grand  tiers  du  Fuitstrrel.  nourrit  sa  jaqiula* 
rinn,  une  des  plu*  nombreuses  des  iléjurlnnenl* 

' «le  b France,  et  evjiortc  rneare  cli:iqoc  auriéc 
une  graiHh*  masse  de  produits  agricoles.  Cm| 
donc  une  erreur  grossière  de  croire  l’agi  in  diiire 
arriétrê*  dans  h*  Finistère;  les  terres  en  rajqKirt 
«oui  rullivées  |*:w  l.ii<cnirnt.  maïs  U'aucoup  qui 
pourraient  l’étre  rotent  en  fridie,  parce  qm*  le* 
lidHiureurs  mauquimt  de  capitaux. 

L'amnidisscinent  de  Kresl,  h*  plus  |«opuleuv. 
le  plu»  riche  et  le  jdu*  éebiré,  r»t  généralement 
bien  cultive.  I^i  fcrtilili*  du  rantufi  tir  l’Iogastrl- 
Daoulas  est  prodigieuse  ; les  fraia'sy  «ont  cul- 
tis m’s,  )M>ur  aiusi  dire,  eu  piairies.  et  rouxretit 
im  terrain  considrralile  : loirs  le%  Icgiune*  y 
viennent  almudainnu ut.  U**  entas  de  eet  amar- 
disscntenl,  et  prim 'ipnlemrnl  b rade  ih*  lircsl , 
offrent  un  specbcle  qu'aucune  cxpn-sMon  ne 
jM'ut  reudre.  U*  rives  «le  ITJorii,  risierr  qui 
traverse  lr  rantou  dr  laiwlerneau.  «tait  rouver- 
tes des  sites  les  jtliis  pittores<|ue».  Cette  rivière 
est  presque  cntn-renicnt  border  de  prairies,  — 
l.'amuMlisM'mrnlde  Morbiv.  le  jilu»  remarqua- 
ble «pri  s relui  «le  lires!,  *e  «lisiae  en  «leux  par» 
les  Lmid  distincte»,  le  pays  «le  léan  et  relu»  de 

régi  lier.  Le  p*»\»  th*  J^*on  est  lr  plus  fertile  de 
toute  la  Bretagne,  l^r»  cullisalenrs  y sont  intcl- 
1 ligmts,  mais  retenus  «but*  l’iguoraniv  jui  Fin- 
! fluence  du  rlergé  : le  canton  «lr  St»Pul  surtout  a 
gardé  un  air  de  Ireidalité  i l de  inonaralc  servi- 
tude. qui  fait  peine  à soir.-  la  partie  dite  d«? 
Tréguierr»!  plu*  as  ancré*  sous  lr  nqqmrl  moral; 
mai»  le*  terre»  y août  muni»  fertile»,  U mer 
moins  proche,  et  |ur  enn*tquenl  l'aisance  plu* 
rare. — L'arrondissement  «le  Qu  imper,  iiilîui- 
iii«»ail  rmiiii*  remarquable  que  le*  «leux  «par  nous 
stvMNi*  de  citer  « renferme  à peu  près  le*  même* 
éléments  de  prospérité,  mais  moins  ih*sel«>|ipe*. 
Ses  port*  sont  pins  rares,  ses  terres  mouu  fer- 
tiles,  sa  risilisation  moin»  aiamw.  la*  eanton 
«h*  PonFl'.khbé  peut  néanmoins  se  rtuopareraux 
ineilh-urs  eautnos  du  Léonais.  — L'arroudisse- 
naent  de  I jnimpcHéoffrr  un  joli  par»,  a»sex  bien 
cultivé;  il  est  surtout  enchanteur  aux  ravirons 
dr  Quim|aerlè,  nu  b jonctiuu  de  l’Elle  rt  de  l'i- 
sole forment  uu  s éntalde  paradis  terrestre*  Cil 


arrondi vsi-inent  est  prineipahment  couvert  «le 
Iwis.  La  lem*  y r*t  ro  général  légère.  Lanilliin* 
des  jinnmie»  de  terre,  ignorée  il  y a dmue  «Ai 
quiure  ans  «Inus  «xi  arrondiwineiit,  y a pris, 
cnnuw*  dans  lr  reste  du  Finistère,  un  accroisse- 
ment immense.»—  L,arroiali*«ennvii  «h*  (.h:ite;in- 
Lin  «*»t  d’uue  ètesidue  rnroidèndile.  dépeuplé, 
sans  lumières,  «ans  eulture,  sans IxaiIh-ui  ; r’«%t 
b plaie  du  Finistère,  bi  culture  y «*%I  Irnqru 
variée,  rt  neeiAisiste  guère  «ju’rn  blêmôr,  orge, 
m trèfle  pour  h1*  rhesaux  que  I*«ai  t élvs  e en 
«piant iié.rt  qui  y sont  exreJleuLs.Ci*tte|iopubtinn 
est  presque  «utiemiHut  e««npoMT  «la  pjsfeur». 
Leur*  lamltn  iimneuse*  sont  couverte»  de  ntnu- 
t«j««,  de  ps'tib  chevaux,  dr  p«-tiu  l«rofs  et  de 
pet i In  sorbes,  rare  bretonue,  animaux  sobres 
et  robuste»  qui  rompt  isrnt  la  srule  ri<'h«*»«r  de 
Unir*  nuit n-s.  Les  terre»  Mal  pourtant  excs-l- 
lente»  dans  qurique.»  endroit»,  « t prineipik*m«vil 
près  «U*  Carbaix  ! mai*  Je  manque  de  eapilaui 
rt  d'inslrurtinn,  le  vnisinag*-  «k>  la  mine  du 
Poulbmieii  «Ions  la«pie||e  «e  trouve  un  travail 
assuré.  eirqWi  bent  le*  babrtants  «le  «e  livrer  à b 
eulture.  Il  en  re-ullrque,  si  l'aunèe  frappe  ou 
seul  grnmle  rao«»*nn  (le  bit*  noir.  |i.ir  «iem- 
|ik\  et  ce  prutluil  «•*!,  «m  lésait.  prodigieii«p. 
ment  casuel!,  la «lisette  «les lent  atrrenw,  et  la 
jMtpulaljon  «le  cet  ari>tmli*s4'niml,  rhassée  jvir 
la  faim,  déborxk*  Mir  I»*»  richro  terri l« uri  » du 
Léonai*.  «mi  b variété  «1rs  cnit  un**  ne  jtennet 


jaïuni»  a la  disette  «l'ajiprut  lM'r. 

La  «irfare  du  déiKirtemcnt  «*»t  de  7,668.700 
hectares,  divis«*s  ainsi  : 

lerres  l.ilw»urahle* 273,210 

**rés 40.910 

*hu« 31,117 

Vergers . j«é|ùinèr«i  et  jardins,  . . . 10.033 

Etaug».  nuire»,  canaux  d'in igation.  . 3.668 

Landrs  rt  bruyères 268.57 J 

Superficie  du  |«n»priétr>  I là  lins.  . . 4.534 

Conte iuik'i:  imjiotable.  . . 632.047 

Routes.  « heniiiK.  ploeti,  nie*,  etc.  . 28,495 
Rissères,  larset  ruus«>aux.  .....  2.624 

Forêt»  «•[  domaine»  non  productifs.  . 3.0X8 

Cimetn-re»,  égli««i,  lÂtiments  pulilic*.  446 


Gmtenaure  non  uiqimable.  31.653 

on  y ci  inqAr  ; 

87,712  maittsu. 


2.217  moulin*  à eau  et  à *n>t. 

4 forgrs  et  fuunieaux. 

87  fabrujiu-s  et  manufaeture». 


Soit  : 90,020  propriétés  Idlte*. 

Le  nombre  de»  proitrirtaires  «t  de.  95.356 
G*lni  des  parci-lk*»  de 1.646,410 


llvMoosiriiii  . I jr  «Iqurtement  du  Finialere. 
a nu  vin  m 600  k.  «le  côtes , tant  sur  la  Manrba 
que  sur  rOcéaii.  Ce  grand  «kielojqirjuerjl  pré- 
voie jm  * de  250  cafimcmml*  qui  «xirrrspui»- 
«k*nl  à un  iim’Iim-  n«wulirr  dr  vailt'xrs,  au  fond 
dcsqu«*)le«  roulent  luitanl  «Je  ris  terrs  oa  rnis- 
seaux.  Le»  ris  •ère*  navigable»  «ont  ; l'Aultic, 
l'Eloni  rt  l'Odel  ; ui*e  section  do  canal  «le  Nia- 
|»  s à Brert  tras «tm*  rarnKnluafmentdcChitrou- 
lin.  - Le  Fiuistrér  a 8 ports  prtnapaax.  4 grau- 
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28  FIXLSTKRK  («léjwrt.mrnl  du). 


FINISTERE  (départeinrut  «lui. 


MMSTF-RF.  («lépartcment  du). 


de*  haies,  8 grande*  riwks,  1 1 grandes  âmes.  H 
environ  50  criques  ouverte»  au  calmtag*  cl  au 
long  court  ; en  tout,  roeinn  80  linu  «l'embar- 
quement, On  y compte  8 îles  habitées  et  29  |h'*- 
n insu  1rs. 

(inuLMcuiim.  U- département  est  Ira  verte 
par  dit  route»  royal»  e t par  cinq  roules  déftar- 
tcmrulalcs. 

M». t toROLOi.it.  La  tenqiératurc  de  cr  dépar- 
tement r.vt  m général  moins  froide  et  moins 
chaude  que  celle  de  rinlèricur  de  la  Franco  ; le 
thermomètre  ne  «Irsecnd  pas  à plus  de  6 degrés 
au-sbsMMis  de  /en*,  encore  ne  s’v  tient-il  que 
bien  j*»*n  de  jours,  et  fêlé  il  ne  monte  presque 
jamais  au  delà  de  -4-2.1  degrés.—  La  neige  lomlm 
rarement  dans  ce  climat  brumeux  ; on  est  quel- 
quefois plusieurs  années  sans  ni  soir,  et  sans 
ressentir  ta  moindie  gelée;  mais  aussi.  |sar 
compensation,  les  été*  y soul-il»  pluvieux  et 
vraiment  fonds.  Outre  ce* enlise*  générale* . le 
Finistère  a de*  causes  particulière*  d'humidile. 
tirée*  de  sa  situation  axanrée  entre  deux  mer*. 
— Les  xwit*  d'ouest,  «le  sud-ouest  et  de  nord- 
ouest  y souillent  avec  x ioleuce  les  trois  quart*  de 
l'année,  et  wml  areon]pagne.*de  | du u-s,  île  grains 
cl  de  Icfnp'tes.  principalement  le  veut  île  sud- 
ouest.  Ou  peut  dire  même  qu’il  y ph-ul  de  tou* 
vent*,  quaud  la  constitution  alni<>»|dirri<pir rst 
décidée  a la  pluie,  et  alors  il  ruuluiiic  de  pou- 
voir pendant  plusieurs  semaines.  Les  lu’aux 
jour*  y sont  excessivement  rares,  même  eu  clé, 
et  snuxeut  la  même  journée  suit  pour  ainsi  dits* 
le*  quatre  saisons  *c  mutisJi-t,  tant  la  climat  c%[ 
variable  et  inrlémrnt.  D'une  longue  série  d'ob- 
servations. il  résulte  que  le  nombre  de  jours  de 
pluie  est,  année  onnimtmr.  dr  deux  cent  vingt. 
— - Le»  orap-*  lie  sont  pas  fréquent*,  mais  ils 
•ont  remplacés  par  ce  qu’on  appelle  dans  le  pax* 
les  orage*  «le  mer,  x iolmtex  tourtm-ule*  di- 
rent* a«'cotn|ugnêcs  de  grosses  pluies,  qui  se  fout 
particulièrement  sentir  aux  approches  des  équi- 
noxes. Le*  «vile*  du  Fiuistère,  hé-ritxuei  dr  ré- 
cif*. présentent  alors  un  spedadr  sublime, 
mais  horrible.  La  grève  «b-  Petuuarcli  est  sur- 
tout d'une  rlfroyahlc  Ih-.uiIc  dau*  re  moment . 
Les  vague*,  qui  sc  preupitesit  Mir  m*»  rocher*, 
font  rnlradrc  leur  bruit  jusqu'à  20  et  30  k.  dan* 
les  terre*.  J .a  côte,  à fierté  de  vue,  ne  prévenir 
qu'une  immru.sr  montagne  blaiH'be,  mou»  unir 
et  tumultueuse,  au  milieu  «b-  laquelle  retentit 
quelquefois  le  eaiion  de  détresse  d'un  YauMeau 
ni  perdition. 

Piumicriux*.  Le  dèjurtnii  'ut  produit  des 
ccrésil»,  notamment  «lu  Iréiinnit  cl  du  seigle  «ni 
quantité  plus  que  suffisante  pour  la  MMirrifure 
de*  habitants.  Ou  y niltive  aussi  tpielqne  pru 
tle  métril,  lira  il  coup  d'orge,  d'axnmr  et  de  sar- 
rasin. rt  quantité  de  poiuni*’*  «h*  ferre  et  de  lé- 
gume* mis,  qui  forment  prrstfue  la  seule  nour- 
riliirr  dt»  paysans.  Culture  eu  grand  des  panais, 
des  navets,  des  choux  et  des  oignons.  Beaucoup  1 
de  lin,  peu  «h*  chanvre,  taliae,  fruits  a cidre,  ' 
donnant  annoellenieut  en»  irou  "0.000  hertnli- 
tres.  Point  «le  vigne*.  — 13,980  hectares  de  fo- 
rets  far l»r«-s  vert* et  feuillus).  --  Peu  «le  prairie* 
naturelles,  genêts,  joncs  marin*  pour  f«Mirragn, 
varech  |vour  engrais.  —Elève  m grand  des  rhr- 


vaux  de  trait,  et  de  double*  bidet»  réputé**  infa- 
tigables (10  ou  1 2, 000  annuel Imirul  sortent  du 
départ«*ment,  et  représentent  une  valeur  de  plus 
d’un  million).—  Béfcs  à corne*  de  petite  taille, 
mais  robusti**  ; belle  race  «le  |nirr»,  Education 
en  grand  «le*  abeilles.  - tirand  et  ficlit  gibier 
(daims,  «rf»,  sanglier*,  perdrix  rougi**  renom- 
mée*, «rtc.).  — Poisson  de  mer  «:t  «l’eau  «biurr 
(anguille*,  truites,  saumons,  langouste*,  eon- 
gni,  huître*).  — La  pèche  de  la  sardine  orrupr, 
« luiqm-  a ni  us’  dau*  lr  Fiuistère,  un  gmud  nom- 
bre de  marin*  ; son  produit  en  sardmr*  et  eu 
builrrst  évalué,  atuiùe  moyeuiie,  à 2 milliou*; 

| elle  ronsomiiM*  far  an  de  M)  à 12,000  barilsde 
I rogne»  (frai  «b*  morue),  pour  servir  d'apjdt, 

I que  l’on  tire  de  la  Nonvéçe,  «■!  dont  la  plu* 
giande  partie  est  r\|Wxliéc  au  pmi  d«*  Quitnprr. 

■ comme  «'tant  Je  |M»iut  le  plus  centrât.  Cette  pé- 
rhe  se  fait  surtout  dan»  trois  endroits  : à Douar- 
Brt«,  n ConranH'auelà  Lamarrt;  Douarnenez 
emploie,  aiiuis-  commune,  cmiruti  400  chahut* 
fie*,  du  part  «le  9 tonneaux  chacune,  et  «pii 
occupent  1,600  Itommes.  fanranictu  a 300 
liat«*au\,  employant  1,200  homme»;  (àunaret, 
1211  liateaux  «i  480  mariniers.  Si  l’un  ajoute 
eux  irou  180  bateaux,  qui  fM-ciicnt  eneem- dans 
b**  environ*  de  Bre»t  H d’Auilieroc,  on  aura 
pour  le  Fiuisterr  sua  total  «b*  1 ,000  liartpie*, 

| moulées  par  4,000  homme*,  occupée»  à la  pêche 
; dont  non»  furlons.  Les  sardine»  péchces,  année 
commune,  moulent  à un  pni  plus  «b*  2 million* 
de  kilogramme*  ; il  faut  ajouter  à cv*  produit 
130,000  kilog.  d’buile  obU'nuc  |»r  expression , 
«i  environ  520,000  kilog.  de  sardine*  anctioi- 
téks.  pêchées  à Gmcnrnrau.  (ci  difTéretit* 
pnMluil*  repr«Wntent  une  valeur  «le  plu*  dr 
1 1.800,000  franc*.  L’on  miiMiinmr  fiour  ta  *a- 
I lai  son  drs  2,900,000  kilog.  de  sardine»  péché*» 

. dan»  le  Finistère,  n V comprenant  le*  sardine* 
aiM'hoiti’e*,  1,800.000  kilog.  dr  *r|  manu, 
payant  au  gouvemcm«*nt  540,000  fr.  «b*  droits. 

Mluruouk.  la*  dépaiinnenl  est  riclie  «n 
priMluetiuns  métallique».  On  y trouve  de*  mi- 
nes dr  fer,  de  bouille,  «lexinr.de  bismuth  ; lr» 
raine*  «le  pluinh  argentifère  «le  Poullaourti  et  de 
Hiielgnat  sont  n’gaidé»**  coiiiiim’  le»  plu*  im- 
portantes en  e«*  genre  que  possède  U France. 
Carrière*  «b*  granit,  de  porphyre,  «le  serpen- 
tine, de  «piarlx.  de  marbre»  de  divervr*  «piail- 
les, de  liell«*s  pierres  dr  taille  ; carrières  d'ar- 
doise» alHKidaiiU**  et  d’excrllente  (|ualité,  à 
l'ley  lie*,  Clwteaulin,  St-Sigal.  Argile  à faïence, 
kaolin,  pierre*  à aiguiser  les  faux. 

Soi  nck*  numun  femigioeuta,  froide*,  à 
Morbix,  Knial,  Kerhoual,  Carnavilly,  etc. 

IvncsTmr  rr  comnirci.  Manufacture*  de 
toile*  à voiles,  de  toiles  btanelH**,  nmsses  et 
à carreaux.  Fabrique*  de  smuk  de  varech,  sa- 
von v«rr1,  Iniik  «b*  lin.  cluuidellr»,  Ontb-rn-v, 
faïencerie»,  pajw'terics,  tanneries consHlérabbs, 
rafliuerie»  «le  siKre,  grande  exploitation  dr 
plomb  et  de  liilmrgr.—  Manufacture  rovaJede* 
taliae*  «pii  occupe  500  ouvrirr*.— (xmstruction 
de  navitr»  marchand*. 

Commertr  de  ldé,  cire,  iniel,  «lif,  chan- 
drlles.  huile  de  lin,  vins,  enux-dc-iie,  bière, 
fromage  «b*  llnlUiiub*.  lieutrc,  *r|,  talwc,  tnib's, 


papier,  plomb  ; grand  romuu-rtr  de  sardines  et 
«le  |ioi»Mia»  sers  et  salés  ; mtrrjét  réel  et  fictif 
«Je  toutes  esfMTe»  de  niareluxndises.  Importa- 
tion* de  «b’iirirs  coloniale*. 

Foinr-».  Environ  450  foitr»  m-  tiennent  an 
mH'IU  rm'nt  dnnvHOet  qirelquc*  commune».  Ijrt 
princifiaux  objet»  de  transaction  consistent  en 
Idilr»,  cire,  miel  i-t  (xapiers,  dont  il  se  fait  un 
grand  commerce  ; en  grains,  bestiaux,  chevaux 
et  élèves  de  chevaux,  lin,  Imirrr,  graisse  de 
pore,  etr.  On  vend  principalement  des  pures 
et  «b*  la  graisse  de  porc  aux  foire*  de»  arrun- 
«lissemeuts  «b-  Qiuiu|mt  ; de  la  volaille  et  du 
chanvre  dan»  celui  «h*  HliAtcaulin  ; des  poulain* 
à l'bmescat.  à Lanmrur  riàPenxé;  des  vache» 
et  de»  porc*  à Sibml  ; de  la  conlerie  à talé  ; 
«le*  biiiM**  a LanlMMiarnran  ; des  ruclie»  à 81- 
Pul-de-Léotl,  Pnixé  et  Morlaix. 

Mm- a»  it  csvnis.  Les  marurs  et  bas  u*a- 
grs  «!«■»  Finistérirns  diangrnt  prc«|uc  » chaque 
comnnuM*.  Il»  ont  conservé  dans  leur  enracine 
i«Mite»  h «piaillé*»  cl  tous  le*  défaut*  que  l’oit 
treomiaisvait  aux  haliitanl*  dr  la  j»r«v  inoe.  Ce 
n’est  [dus  que  lu.  et  «Lins  une  partie  des  CoU-v- 
du-Nonl,  que  l’on  retrouve  le  type  du  vieux 
PrHoft,  à volonté  b-niN  . niais  têtu,  plein  d'hu- 
manité «4  dr  courage  dan»  les  circonstances 
onlinaiix*»,  mais  vindiratif  juMpi’à  la  rérarité 
dau»  le  premier  niouvnnrnt  de  colère.  Le» 
|tavsan*  vont  n-bgieux,  faiiatiqm**  même,  sur- 
tout dau»  l'intérieur  «le*  terre».  II»  sont  atta- 
I clu**  à la  mutine,  et  tienmmt  n leur  langue 
| comme  à la  vie.  Aussi  presque  aucun  d’eux  ne 
parle  français,  quoique  Iteauroup  le  cumpren- 
lu’iit.  la  vie  «lu  l'inisliTM-ii  e*t  dure  et  pleine 
dr  privation».  Dans  l’arrondi vsemeut  dr  Brest 
cl  «Je  Morlaix,  la  nourriture  de»  cultivateur*  se 
«*f iiujmr*/1  «U1  IxnuiÜM*  d'avninc  et  de  Né  noir,  de 
pain  d'orge  ou  de  nètcil,  et  «b1  «oupe  au  lard. 
!/•«  | vi  v su  n*  aiv«a*  fout  de»  ctvpes  le  samedi.  Il 
e»l  ivinarqunblc  que  ce  met*,  extrêmement  «lé- 
lical  dan»  le  |iays  de  I régmcr,  est  sans  saveur 
et  d'une  dureté  «pii  le  fait  rtaiembler  à du  par- 
chemin «lans  tou»  b*  pays  de  Léon.  Tou*  les  bas 
Brelnii*  nuugint  au  même  pial,  mai  tic*  cl  va- 
in»; mais  nul  ne  touche  à ce  qui  est  sur  la  laide 
a»  ant  «pie  le  maître  de  la  maison  y ait  |mrlé  la 
main  ; apn**  lui  ximnrnt  »■»  enfants  midrv  et 
les  valet*  de  ferme;  les  femme»  le*  suivent,  en 
«uni informât  par  l'épouse  du  chef  de  famille, 
t Vite  pritnalir  «les  IxmtnM'*  a lieu  (bus  tous  le» 
usages  «le  la  Vie  : à fcgliu'.  aux  processions, 
le*  femmes  le»  miiv  rut  toujours.  Protec- 
teurs-oés  d*ttu  sexe  faible,  cette  protection 
est, payée  aux  Armoricains  par  un  respect,  une 
ftoumissum  sans  l»ornr*,  auxquels  s'assujettis- 
sent de*  l’enfanre  Ica  femmes  de  n-s  campa  - 
pics. 

Dans  m défia rtcmrnt  l'habitation  de*  labou- 
reur* est  à fan  près  partout  la  même  : presque 
toujours  elle  est  située  «tans  un  fond,  prè»  d'un 
court  il.  lu  appentis  emivrrt  d«*  clmunw*  con- 
serve b**  char  ru*»  et  b-*  instruments  de  labou- 
rage; une  aire dé»’ouv«Tte  sert  à liattreli**  grain». 
Onu'yvoii  jioint  île  grange»;  les  blés  battus  se 
dé|MtM'nt  dans  les  grenier  n df  la  maison  princi- 
pnle.  ou  ta*  comment  eu  mulou*.  Autour  des 


Digitized 


FINISTÈRE  (departement  ilu). 


bâtiment*  régnent  A-*  vogeti  enchanteurs,  do 
champ»  et  do  prairies  toujours  entouré»  de 
fonça  couvert*  de  chênes  ou  de  friHies,  d'épine» 
blanches,  dr  rouer»  ou  dr  ginrl»;  on  ne  soit 
point  de  passage»  plu»  rintil»,  plu»  varié*,  plus 
pittoresque*.  Tou»  les  loue»  soûl  tapissé»  tir 
violettes,  tir  ptro-ueigr,  «k;  rases,  de  jacinthe* 
sauvages,  dr  mille  Heurs  tir  couleur»  les  plu» 
vives,  d’une  incroyable  variété;  l'air  eu  est  par- 
fumé. l’ceil  en  est  eue  liante.  Mai»  au  milieu  de 
ces  sitr»  délicieux  vivent  tks  individu*  mal- 
propre», grossier»  rt  sauvages  ; leur  cahute  sans 
jour  est  pleine  dr  fumer  : UM  clair  légère  la 
partage  ; le  mailre  du  ménage,  sa  frmme,  se* 
enfant»  et  »es  pctits-rufant»  occupent  un*-  do  ce» 
parties;  l'autre  rmitirul  les  I uni  11»,  le»  vache», 
tous  le»  animaux  delà  ferme.  Os  maisons  n'ant 
[ia«  10  m.  de  long  sur  5 m.  de  profondeur  ; une 
seule  fenêtre  de  55  c.  de  hnulrur  leur  dounr 
un  raynu  de  lumière  ; elle  éclaire  un  liaLut  sur 
lequel  une  énorme  tua  sse  de  pain  de  seigle  est or* 
duuiireniml  posés*,  sur  une  toile  grossier»-  ; deux 
liane»,  on  plutôt  deux  coffrets,  sont  établis  le 
long  du  Imiiut  tpii  leur  sert  de  table  à manger. 
Des  deux  «-ôté»  d’une  vaste  cheminée  sont  pla- 
cer» de  grmuli-s  armoire»  sau»  liatlant»,  à deux 
étage»,  dont  la  séparation  n'est  formée  que  par 
quelque-»  planches  où  sont  les  lits  dan»  lesquel* 
1rs  pérrs,  le»  mère»,  le»  femme»  rt  les  en- 
fants en  (mit  couché»,  car  In  bailleur  de  te» 
étages  n’est  quelquefois  que  de  66  centimètre»  î 
il»  dorment  .sur  la  balle  d'avuine  ou  de  seigle, 
sans  matelas,  sans  lit  de  plume»,  sans  draps  : 
beaucoup  d'rntrr  eux  ne  sont  romri’l»  que 
d'une  espèce  de  sac  de  Italie  ; très -peu  »e  ter- 
vrut  dr  oomrrture  dr  Initie  ; quclques-uu.»  eu 
| mj »m -licol  dr  ImiIIcii,  espèce  d'éloflè  ti».*uc  de 
gros  fil  d'étoupe.  Il»  emploient  aussi  quelquefois 
des  couverture»  de  poil  : si  pair  hasard  ils  ont 
de»  drap»,  à peine  atteignent-ils  les  deux  extré- 
mité* du  lit.  Le  reste  de  leur»  meuble»  est  com- 
posé d’écncllcs  d'une  terre  commiiue,  de  qurl- 
qua  assiette»  d’étain,  d’un  vaissrllîrr,  d'une 
platine  ù faire  les  crêpes,  de  clin  ud  ru  us.  d'une 
poêle  et  de  quelque*  |*>t*  à bit.  Un  n*n  pas  !*•- 
MJiti  d’avertir  que  rrlle  pciiilurv  générale  d'une 
habitation  de  campagne  en  Bretagne  doit  être 
soumise  n quelque»  exception»  : il  y a des  nmi- 
»OUx  clianqW-tr»-*  ni*  tou*  les  meubles,  oit  tou»  1rs 
ustensiles  sont  d'une  propreté  «nrlianlm-sM-, 
lavés,  nettoyés,  cirés;  utai»  ce*  ittai-ou*  snut 
rares,  et  sont  toujours  sans  air.  étroites  et  pri- 
vée.» de  lumière.  Jamais  le  parquet  n’est  car- 
relé, ni  lioisé,  ni  pavé;  U terre  inégale  en  sert; 
on  pourrait  se  casser  In  janiln-  dau*  1rs  trous 
profond»  qui  %’y  fonnrnl:  1rs  enfant.»  »'*  blessent, 
a’estro|Men(  fort  souvent  : ras  hutumi-s  sont  in- 
corrigible*. Imaginez  la  malpropreté,  l’odeur, 
rhuinidilé,  la  liour,  qui  régnrnt  dau*  ces  de- 
meures souterraines,  l'eau  de  fumier  qui  mhi- 
vntl  en  défend  l'alrir,  qui  pre»qtte  tmijour*  y 
pénétra.  Si  l’on  «joule  la  malpropreté  d'indi- 
vidu* «pii  nr  v baignent.  qui  ne  «*  lavent  ja- 
mais ; ces  cheveux  plats  et  longs , cette  barlir 
épaisse , ce*  figures  chargées  de  raie*  craueu- 
ses,  les  courts  gilets,  les  culottes  énonnrs,  les 
petit*  boulons , les  guêtres,  les  salmis  qui  for- 
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nn-nl  leur  babil leinent,  ou  aura  l’idée  d'un 
pa»  *an  breton.  Mai»  il  ue  faut  pas  juger  de  ce» 
grils  sur  l’apparvocv;  il»  sont  en  général  bos- 
pilalier».  mlelligenls  et  bu»;  ils  ont  nue  rai- 
son solide,  calculent  avec  justesse,  et  cher  eux 
l'imagination  domine. 

J.e»  Bretons  sont  braves  et  courageux  ; avec 
de  la  douceur,  ou  ru  fait  facilement  de  bon» 

[ soldai*  et  des  marin»  intrépide*,  l u matelot 
breton,  ce  premier  matelot  du  monde,  est  un 
indivîJu  que  ncti  u’étoiinc,  que  rieu  n'eirraye, 
que  rien  ne  fatigue;  il  part  avec  une  culotte 
[ longue,  deux  gilets,  deux  chemises  et  deux 
mouchoir*,  rt  parcourt  le*  climats  huilant*  de 
! l' Amérique,  le*  mm  glacées  de  la  N’onsép-, 
wiu»  qu'une  plaïute,  un  mot,  fasse  connaître 
que  rincléfinura  des  saisons  a (lit  te  sou  k-m- 
perainmt  et  son  rarartère  bernique.  I II  coup 
de  vrai  l'arrache  a sou  hamac,  à In  douce  cho- 
hur  qu’il  éprouvait;  il  s’élanre  sur  1rs  hau- 
bans, sur  le»  vergue»  glacées,  nu  milieu  de» 
neiges,  du  veut  et  d'une  gtx'-le  déchirante  ; c'est 
là  que,  décrivant  un  arc  dan*  les  airs,  eu  obéis- 
sant au  roulis  du  navire,  il  est  tantôt  au  ciel  et 
tantôt  dans  la  vague,  sans  quitter  la  corde  qu'il 
tient,  l'épissure  qu'il  fait,  le  ri*  qu'il  est  à 
prendre  : si  l'euueiui  foudroie  son  unir,  le» 
cordage*.  U*s  mâts,  se»  compagnon»  lomlient 
autour  de  lui,  sans  qu'il  s’émeuve,  sans  qu'il 
quitte  un  instant  rorni|ntinii  délicate  qui 
ileinande  toute  l'adresse  et  le  calme  d'esprit 
I d'un  atelier.  S'il  meurt,  c’est  avec  la  tranquil- 
lité «pic  la  philosophie  ue  peut  donner,  que 
l'habitude  de»  danger»  peut  seule  riiiniinuuqucr 
à l'homme.  Dan»  »a  famille,  il  e»t  gai,  gruérvux, 
prodigue,  insouciant  ; il  e»4  fidèle  à m patrie. 
G*  mutehit  c»t  le  plu»  estimable  et  h>  |diu  éton- 
nant de*  boni  me».  N nu*  ne  «lirait»  rien  de  sa 
sobriété,  de  la  force  avec  laquelle  il  «upfiorte 
La  soif  et  la  faim,  ninimr  uou»  tairons  le»  exers 
de  tous  genre*  auxquels  il  cède  malheureuse- 
ment avec  une  facilité  trop  grande,  mai*  qui 
sont  peut-être  ma  Im'mhii,  âpre*  les  privatinns  de 
tout  genre  qu’une  longue  cain|iagne  «létennine. 

l.e*  erayaiu'e»  et  les  superstitions  particu- 
lière* aux  Finislérirn»  *ont  si  tratlintun  qu’il 
faudrait  un  «m*rag«*  entier  pour  le*  faire  con- 
naître. De  tout  temps  la  religion  guida  l'bom- 
mr  ilans  ce»  routiées,  avre  plu»  d'inQuence 
rnrorr  que  *ur  U-  reste  de  la  terre.  Le  gouver- 
lirmnil  theocra  tique  «b»  druide»,  1rs  nul  lion» 
dr  geuies  dont  ils  peuplèrent  le»  éléments,  la 
pui**anrr»  de»  »agr»  sur  la  nature,  tous  les  rê- 
ve* dt  la  féerie,  le  culte  de»  arbre.»,  de»  b Mi- 
ta tue»,  m-  furent  point  détruits  pur  le*  apôtre» 
du  rntholieisme.  On  transporta  sur  les  nou- 
veaux saints  le»  miracles  des.  saint»  du  temps 
passé.  On  nr  voit  dan*  leurs  kgendairrs,  «pie 
solitaire*  chaste»,  sobre»  et  vertueux,  vivant 
dans  le»  forêt»,  bravant  l'raclémencr  de»  air»  ; 
il»  apaisent  le*  tempête»,  fendent  le»  dots  dr 
l'Océan,  liassent  In  mer  à pied  **»-,  voguent  sur 
de*  urnes  de  pierie,  métamorphosent  en  ar- 
bres leurs  liàtims;  les  fontaine»  naissent  sous 
leurs  pieds,  le»  maladie»  se  guérissent,  l’air 
s'emliaume  ù leur  |u-oage,  le»  morts  reunsci- 
teut,  et  l’univers  rat  soumis  à leurs  loi». 


FINISTÈRE  (département  du).  39 


Lrselluits d'uue icbginli  jalmise,  le*  lumière» 
ra-|katidiii-s  dan»  l'Kiirope,  le  temps  qui  détruit 
tout,  n’a  |mi  rliauger  h-s  rêveries  dr.  no*  UImhi- 
reurs.  lisse  meuvent,  il»  agissent  dans  un  monde 
réel,  «pum.1  Inir  imagination «-rre sans  it-s.se  dan» 
un  monde  «b-  chimère*  et  de  fantôme*.  L’uim-mii 
qui  «-liante  rc|*uul  a Irurx  question»,  marque  les 
année»  de  leur  vie,  l'époque  de  leur  mariage  ; 
un  liruil  fortuit , répété  trois  fais,  leur  prédit  un 
malheur  ; les  hurlements  d’uu  chien  leur  an- 
nonce la  mort;  le  niugi»*emenl  lointain  dt  l'O- 
eéan,  le  siilleiiM-nt  de*  veut*  entendus  dan»  U 
nuit,  sont  la  voix  d'un  noyé  qui  demande  un 
lomlx-nu;  des  trésor*  sont  gardés  par  de»  géant» 
et  par  «Ira  fies  : cbaque  pay»  a sa  fée;  la 
Bretagne  les  a toute». 

Dis i*iu»  amtixisvatilVK.  ]r  département  du 
Finistère  a pour  chef-lieu  Qunnper.  I]  envoie 
6 représentants  à la  chambre  de»  députés,  rt 
est  divisé  eu  5 arrondissement*  ; 


Quimper.  . , 

. . 9 cant. 

109,775  h. 

Brest  , , . , 

.12  — 

J8i,CG3 

CMtenulm.  . 

. . 7 

100.520 

Morlaix  . . . 

. . 19 

139,912 

Quimper  lé.  . 

5 

43,198 

43 

576,068 

25*  ojt . (k-s  forêt.».  -3'  air.  de» mine» (ch. -I. 
Pari*).  13*  dix.  militaire  (chrfd.  R mura). 
EuVhé,  séminaire  diocésain  et  école  secondaire 
ecclésiastique  à Quimper;  46  cure,».  239  siic- 
cu raies.  Collèges  communaux  k Qnimprr,  a 
Quimperlc  et  à St -Pol -de- Léon. — Sociétés  d’a- 
gricultun-  à Quimper,  Brest,  C.hAtraulin  et 
Quim  perlé. 

Biographie.  Le  Finistère  est  1a  pairie  île» 
amiraux  Ls*oi'Ma-lh«jt:r r,  Ijvot»,  ut  K»k- 
utvr,  Kosoi.v  Mi*»»*,  Esrtnv  ; du  eélvhix- 
t.v  Toi  a d'Aitiiujm,  du  génénal  Momai,  du 
méxletùu  Lumc,  du  critique  l-iinox , ilu  <l> 
tistirien  Muou  nr  José»,  etc.,  rte.,  etc. 
Bibliographie  * Rerhertbfi  xtatistique  sur 
U Jcparltmtnl  du  Finistère,  in -4.  1835. 
Camimt  (J.).  Catalogue  det  objets  èchapfut 
au  vandalisme  dans  le  departement  du  Fi- 
n'utère,  in-4,  1796. 

— forage  dans  te  Fini  itère,  ou  Etat  de  ce 
département  en  17{ft-95,  3 vol.  in-8,  fig., 
1799.  N'ouv.  édit.,  accompagnée  de  note» 
historique»,  etc.,  par  M.  «Ir  Fréminville. 
in-4,  1H36. 

SoovKsrat.  (Emile).  Le  Finistère  en  1816, 
in-4  et  p|.,  1936  (fait  suite  à la  nouv . ràlit. 
du  Voy  age  de  Gunbry). 
fumivitu  (de),  .dniiynifés  du  Finistère . 

iu-4,  1835. 

(llLtur-Vniini  v».  Itinéraire  descriptif  du 
tlrpurlement  du  Finistère  (t.  i*'  r-l  unique}. 
in-8.  1828. 

* Xotice  historique  etdeseriptire  snr  te  Finis- 
tère, par  Kmile  T***,  iis-32  «l'ime  feuille, 

1844. 

Biois  (de).  Mémoire  sur  les  engrais  ma  ntt  me  > 
et  leur  emploi  dans  te  Finistère,  in-4.  1823. 
Etcoitr (J.-M.).  Des  haras  dans  te  dépar- 
tement du  Finistère,  depuis  1667  jusqu'à 
nos  jours,  in-|2,  1834. 
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JO  FIRJUX-ER-VALIiODEllARD  (Si-). 


FITTF.-TROXCFXS  lia). 


FLACY. 


FIAS.  vg.  Altier . ctunra.  tir  ( JiiiUlhm , [O 
de  Somigay.  Il  douuc-  son  nom  a un  knsiu 
houilW-r,  qui  fiMiniil  «b-s  produit»  alioutlaiil»  «i 
dY-icrih-nlc  qualité. 

Fl  VS  (lr*i,  vg.  Douta  (Franchr-Coralé^arr. 
rt  a 32  k.  de  Poularber  , vaut,  et  ; dr  Mor- 
tcau.  Pop.  679  II. 

FINS , vg.  Somme  (Picardie) , arr..  Cr7  rt  à 
16  k.  de  PénMiue  , rant.  de  Roisel.  >of.  Pop. 
56»  h.  — Foire*  le  1 2 de  cliaque  moi». 

KIULI.K  (la) , vg.  Nièvre,  aman,  de  Plan- 
cher, fri  de  (’JiAtcau-Clunou. 

HQl  KFI.Ill  ll  , Fiqtir/hulus , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  ri  à 20  k.  de  Pont- Aude- 
un  r.  mal.  ri  S de  Bnunilic.  Pop.  131  b.  — 
Il  est  >iliu-  au  liuivl  «b  la  mer.  ri  une 

«église  romane  du  Xi'  siècle. 

FIRRKIX,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
el  û 31  k,  de  Nnulruu  , uul.  de  St— Pal  doux, 
1-2  de  lu  (.««quille.  Pop.  876  h.  Forges*  el 
haute  ioiinir.tiix. 

FIUFOL  , vg.  Calvados  (Normandie r,  «rr., 
tant.,  £7*.  et  a 7 k.  de  Lhirux.  I5q».  453  b. 

Fllt  VU  . vg.  Av n««  (Houcrgue)  , arr.  el  a 
3»  k.  de  A illelraui  be-de-Kuucrgue  , mut.  et 
£•3 *T Aubin.  Pop.  1,572  li-  hw  de  liraiy, 
on  remarque  le  Puv  -dul-Aoll . véritable  inou- 
lagtle  de  arr |»Mil:ne  , qui  Velevc  Midi  la  forme 
d’un  dôme  au  milieu  du  terrain  hnuilht  qui  le 
dotu  .ne  de  lonlex  part»,  exc*  piiou  d’autant  plu» 
remarquable  que  la  aerpentiue  n’uffre  eu  gé- 
néral que  de»  masse»  de  peu  d’élnodur.  — 
Exploitation  de  bouille,  haut»  fourneaux  n l’an- 
glaiv. — Foirn  le»  6 duc.,  le  mercredi  de  Pâ- 
que» el  jriidi  avant  la  IVuterôte. 

Fl  RHIN*  (SI-)  . vg.  Isûr-rt-Cher  (Reaurr), 
arr.  et  n 7 k,  de  Vendôme,  cnil,  de  More»-, 
[-£  de  l*c/«i  Pop,  524  h. 

Fl  II  MIN  SI-),  vg.  ,1/nir/Ae  , Lorraine),  arr. 
et  à 36  k.  de  Nancy,  canl.  d*1larouê,  [11  de 
Neuv iMer-vur-Movdle.  Pop.  52 1 h. 

FIIIMIV  (St-;,  Vg.  Mièvre  (Nivernais),  arr. 
el  a 20  k.  dr  Nev.  rs,  canl.  el  ^de  Sl-Rriun- 
d’Azv.  l’afp.  285  h. 

PI  RHIN  (Si-),  vg.  Oi>r  (Picardie),  arr.,  canl. 
et  a 7 k.  de  Seidi».  £.-£  «te  Chantilly.  P.  914  h. 

I III  >ll\  (St-),  vg.  Jmfnr-et-/sûr*  (Bour- 
gogne) , arr.  cl  a 22  k.  d’Autun.  eanl.  de 
Monlreuiv  £7J  du  Crrn/ot.  Pnp.  602  h. 

FIRHIN  (Si-)  . vg.  Somme,  rotin»,  de  Cre- 
tuÿ,  C-*.dtf  Rue. 

FIRHIN  -DKS-IMIIS  (Si-),  vg.  Isrirel  (Dati- 
uai») . arr.  el  à 10  k.  de  Mnntargi»,  eanl.  el 
kj  de  Château- Renard.  Pop.  530  h. 

FIRHIN  -EX  - V A I.CODF.M  AILU  (Si-),  vg. 
U. -Alpes  (Dauphin»'),  arr.  el  à 29  k.  tle  C.ap, 
eJief-l.  dr  eanl .,  de  Cnrj*».  Curr.  Rur.  d’en- 
rcguiremeni  à Si-ltanm-t.  Pop.  1,168  h.  -!»*• 
a»iv  jurasviqu».  Il  est  ailué  au  pied  d*un  rt>- 
cher  que  ronronnent  le»  mines  |ntt<tn*iqm* 
d'un  antique  diàleao.  On  trouve  don  la  vallée 
«les  mines  de  plnuib  et  une  souro-  d’eau  miné- 
rale Ironie,  Fabriques  de  couverture*  dr 
laine.  Foires  1rs  27  avril  el  27  «cl. 
Bibliographie.  Vim.au.  Notice  sur  te*  eau x 

minérales  Je  St-Firmin  (Mctll.  de  la  SOC. 

i os  ale  de  mriln-mt,  I.  n,  p.  141). 


FIKMIV  S1  R-I.OIRR  (Si-),  vg.  Is>iret(C. a- 
tiiuis) . arr.  ri  à II  l . de  C.ieti.  eanl.  rt  r*2  de 
(3iàlillon-Mir  l/iiir.  Pop.  802  b. 

FIRHIN  Y,  bg  Loire  ( Far»**) . arr.  »-l  a 12  k. 
de  Sl-Ktirunr  . eanl.  du  Chaud*  *n,  '<&•  A 

472  k.  de  Pans  pour  la  lave  dr»  Irttrw.  Pop. 
4,906  b. 

Fabrique!  de  rnuvei  luirs  Je  laine,  d'armes , 
de  *o«iltlrt»  de  furgt*  , dentelle» , rtiluuv , l»nr 
de  iuiué-e.  Martinel»  à «limer  le  fer  H Parier. 
Cjoiitrnr*.  Tuilerie*  et  briqueteries.  Moulin* 
à soir.  — Exploitation  de  bouille.  Verreries  à 
vitre*  et  à Umti  illei.  Entres  le»  22  jOHV  ., 

22  nui  et  7 wt. 

FISLIS.  ou  I isi  mm  , vg.  U.-Rhim  (Alsace), 
arr.  et  a 23  k.  d’Aitkirrli,  faut.  d ® de  Ter- 
rrtle.  Pop.  428  b. 

FIS.MKS , Firme,  Fines  Remorttm,  |*‘litc 
ville,  Marne  it.hampngiw)  . arr.  «rl  à 2»  k.  de 
Reims,  rhrl'-i.  decant.  tlurr.  liiled' 'étape.  F.. 
<y . A I2fsk.de  Pari»  p«atr  la  lave  des  iHIrr». 
Pop.  2,366  b.  Im»US  triti.ii iv  iiileneiir. 

Autrefois  dioci-se  il  ék-tliiai  «b*  Hrint». 
parb-iiH'Ul  dr  Pari»,  mtendaiirr  de  Kliilmui . 
bailliage  et  justice  rovale,  gotive mt-nivnl  jwr- 
tiruber. 

I Mine*  riait  autrefois  une  | tiare  lorir  , dont 
«n  fait  rs-rnonU-r  l'origuie  au  temps  de  (iW. 
CTr*l  une  ville  iHeii  Itâlie,  «k ml  le»  rrniparlt 
sou!  encore  eu  assex  liou  état  : mai»  le»  glar  u 
ont  iliqMiu,  rt  les  fuaM-s  «n.t  etr  lran»fornir* 
eu  jardtu»  d en  prutumaib-s  ; au  centre  wiul 
«leux  pl.»t»*v  publiqiK**,  dont  l'une  est  carrée  <1 
régulière  ; le*  aleutour*  off  rent  de  beaux  tilc* 
et  |du»H*ur»  promenade»  Inen  ombragée».  - 
CV.il  a fort  que  l’on  lait  naître  à I unie»  la  ri» 
h-krv  tragedn'iUM.*  Adtwune  lavvnivmir.  «pu 
est  uéc  a Datnerv  . 

Celte  ville  fui  ravagée  jwr  le»  Vandale*  en 
•400  , fur  CJublrlirrl  ru  534  , H par  Chilpér te 
en  537.  il  i'ï  <*»l  itriu  tb-ux  conciles  , en  881 
el  en  933. 

Le*  arme*  de  Fitmei  wul  ; J‘ mur  à trois 
comte*  Je  Champagne  J argent  sur  une  ter- 
rasse Je  uaople. 

Eu  briques  d étude»  de  laine.  — Commerce 
•le  farine*,  vin,  cbauvre,  laines,  etc.  - Foires 
les  30  juin,  9 »ep|.,  f*  déc.  el  1**  lundi  «le 
carême. 

FlhMKTTE  , vg.  Marne,  nuufn.  el  (*jdr 
Trime*. 

FISSE  Y,  vg.  Sodmo-et-Loire^  uimu.  du  No- 
rog«  »,  ;-J  de  Ruxi. 

FINS  Y , vg.  Saone-et-Ieurr,  mmai.  de  l.ugu  v , 
1=2  de  St-O  veu. 

FlTIliMKF.  vg.  y#m  (Hiv»»»-),  arr  . et  à 21  k. 
«le  beib'y  , rant.  de  Ciuun|iagne,  :-jde  (iiiur. 
Pup.  260  h. 

F1TIL1KU  , vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  de 
la  lour-du-Piu  , a 20  k.  de  Rourgnin , rant. 
de  pont  - de- JieauvnistD.  C3  dus  Abrrl».  Pup. 
1.422  h. 

FITOl*.  vg.  Amie  (Languedoc),  arr.  if  i 
35  k.  de  Narbonnr,  oui.  el  ^de  Sip-au.  or. 
Pop-  1 ,064  b. 

FITTE-TRONCF1NS  (la),  vg.  Gers,  com. 
de  Mirauu>nt , ££)  de  Mtraudc. 


FITXJAHKS,  vg.  Oise  (Pieanl»»-),  arr., 
canl.,  K el  à 1 k.  du  Clenunut.  Pop.  514  h. 

Il  est  divisé  en  «leux  parties  . dont  ruur  est 
iKimiiMT  le  grand  Fitz-Jnn*-»  , mi  est  le  ebi- 
lean,  et  l’autre  le  fieli»  Fity.-James,  où  te  trouve 
I église  , a uni  qu’uue  de»  plu*  1*1  le»  blanchi* - 
miî«  du  dé-parlement  «b*  l'Oise. 

PIVES,  \g.  Aon/ (Flandre) , arr.,  tant.,  ££ 
rt  â 2 k.  de  Lille.  Pop.  1 ,846  b.  — CVst  dan» 
re  village,  dont  une  partie  «lu  territoire  a été 
renfermée  dan.»  le  dentier  ugnmduM-mmt  de 
ljllr,  que  Loui*  XIV  rigna,  eu  1667,  la  capi- 
tulation dr  cille  ville;  une  iuv.Tiplion  ro«- 
mtv  rr  sur  b*s  mur»  d’um*  fennr  «b*  Five»  « «Mi- 
sa» re  la  mémoire  deeet  évi-nrnieiil.  - Fabrique 
d-  pnduiti  rbiniiqu»-».  mile  furie,  gélatine, 
»u«‘mh‘  Iw-lteraves.  Nombreux  moulin»  à huile. 

FIA  HH,  vg.  .Moselle  (|uyi  M«-»mii>,  arr.  el 
à 15  k.  de  lliionville,  eaul.  du  Cattenom  . 1-1 
de  .Sierek.  Pop.  357  h. 

FIXEY.  vg.  Cote-ifOr  fllmirgogm*),  arr.  et 
a 10  k . «le  Dijon,  tant,  el  [•  ;d«-  fievrev  . P.  8»l  h. 

FIX1N,  vg.  CiitentOr  (|6mrgngne) , arr.  rt 
à 10  k.  deüeVTry.  pnp.  395  h.  Commerce 
«le  vin»  fin*  dr  »««n  territoire. 

FIX-ST-liKNKYH,  ou  Fu-u-lbn,  vg. 

H. -loire  (Auvergne)  , arr.  «la  34  k.  du  Puy, 
nmi.  rt  r*7  d’ Allègre.  *Q?.  Pop.  259  b. 

FIX-VILLRNRCVE, ou  Pix-n-Ro,  vg.  //.- 
foire  (Auvergne),  arr.  et  à 28  k.  «b-  Hriumlr, 
canl.  ri£ï3dr  Paulliagmi.  Dite  d'étape.  Pop. 
680  h. 

Fl. AB  AS.  vg.  Meute  (pav*  Nvuii),  arr.  et 
a 28  k.  dr  MoniiiMHlv , «-aul.  et  £*3  «le  Danml- 
kn.  Pop.  914  b. 

FLARK.HO.NT  . Flabatnont,  vg.  Vosges , 
ennim.  «le  1 igiM-murt,  de  l^unurciic. 

FI.ABK11II.LK.  vg.  Moselle , coinni.  de 
Goliney , R «le  l.ongiiM»n. 

PLACE,  vg.  Amine -et -Lobe  (Bourgogne)  , 
arr.,  rant .,r^* et  à 2 k.  «le  Poji.  6tt9  li. 

FLAt'.K,  vg.  Sarthe,  rnmm.  de  Soultgné- 
muiv-A  alloii,  [_•)  dr  (Turmiré-le-Dauiliri. 

FI.  MK.  vg.  CôteifOr  (Rmirgognc),  arr.  rt 
a 14  k.  de  Dijon,  «-ani.  et  d’l»-»ur- f ille. 
Pop. 111  h. 

PLACÉ,  vg.  F.nrr-et-Lnir  (Braun),  arr.et  à 
9 k.  de  Cbàlraiulun  . rant.  rt  JS  «le  Boum-val. 
Pop.  267  h. 

FLACF.Y'KN-HRRS.SK.  vg.  Saône-et-Loire 
(Bourgogne) , arr.  rt  à 14  k.  «b*  Ivouhan», 
rant.  de  Cuiseauv  . dr  Rca  il  repaire.  Pop. 

I , 240  h,-  Foires  le*  2"  mardi*  d'avril,  d’août 
rt  dr  nor . 

FLAI11KHE  (la),  vg.  Isère  (Duujdiioé) , 
arr.  rt  à 93  k.  de  (>rraoble  , eanl.  rt  CD  du 
Touvct.  Pnji.  388  h. 

FLACHÈHKS.  vg.  Itère  (Dauphmé)  , arr. 
de  la  lour-du-Pin  , à 15  k.  de  Rourgniu  , 
cant.  du  (in»nd-I>emp*  , ££  de  Champirr. 
P«jp.  517  h. 

FLACOl’RT,  vg.  Seine-et-Oite  (Bmuce), 
arr.,  mnf.,  Ct  à 10  k.  «le Mantes.  P.  1 18 h. 

FLACQl'KT,  vg.  Fat -Je  A' niait , «uni.  tl« 
SaMt  ■aur-la-Ly»,  R3  d'Arraraliéits. 

PLAÇA',  vg.  Nièvre,  romm.  de  Neuilly-aur- 
Buuvron , K «le  Révrricn. 
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FLAI.Y,  vg.  I tutmr  (('JiiimpagiM.')  , arr.  d à 
26  k.  de  Srm  . rant.  rl  K de  Villeneuve-l'Ar- 
ckrséqur.  I\tp.  362  h. 

FLAGEY,  rg.  //.-  Marne  (Lkampaçne  • , arr. 
d à 12  k.  dr  Langres,  ranl.  rt  K dr  Longrati. 
Pop.  212  h. 

FL ACKY -US- AtXONXF.  vg.  Côte-d'Or 
(Bourgogne),  arr.  et  à 38  k.  dr  Dijon.  est  il.  ri 
Bd'Auiniur.  Pop.  22 1 k. 

FLAGKY  - LF-S  - «LIA.  ig.  Côte  J Or 
(Bourgogne).  arr.  rl  k 20  k.  de  Rrounv , canl. 
rt  SJdr  N ait».  Pop.  261  h. 

FI.AGF.Y-ltIGXF.Y,  vg.  Doubs  ( Fouir  ke- 
Cowté).  arr.  rl  à 26  k.  dr  Besançon  , canl.  rl 
SI  dr  MurvUauv.  Pop.  166  b. 

FI..1GXAG , ig,  Avryrxm  ( Rnuergur  ).  arr. 
rt  à 41  k.  dr  Villrfram  lw  -ili-HiMUT-iir  , raut. 

d'Aubin  , EJ  dr  Drra/rvillr.  Pop.  1.20*  I». 
Foires  le*  20  janv . . 20  juin.  22  aodt  rl  25  uni . 

Fl. AG  Y.  ig.  Cabadot,  routui.  deSle-Iln- 
oorinr-du-Fay.  H d'Enw. 

Fl.  AG  Y.  ig.  H. -Saut tr  ( Fr&urkr-Gomfr  ) , 
arr. , >]  rl  n 10  k.  ilr  Yrsoul  . ranl.  dr  Pnrt- 
Mir-Saûor.  Pop.  367  b. 

Fl.. IIS  A’,  vg.  Saôar-et-hnre  { Bourgogne), 
arr.  et  à 33  k.  dr  Minai,  ranl.  el  £-J  «k*  (J uni . 
Pop.  603  h. 

FI.AGY.  vg.  Seine-et- Marne  { Hrir)  , arr. 
H à 22  k.  ilr  Fontainebleau  , rant.  dr  Lumu- 
I.  -I'w.r.ipr,  V de  Mnotrrrou.  pop.  47*  k. 
Foire  |r  lundi  dr  la  Pmtrrùlr  (2  jour*).  On  * 
rend  l»e.n»cmip  dr  mnuloua  rl  «lr  bestiaux. 

FI.AIGNF.S-I .KS-Ol.lYIKBS  . ig.  Arders- 
nei  (Lhnmpaçue  . arr.  rt  àJOk.  dr  R.ieroi , 
ranl.  dr  Ruraiguv.  H dr  Maulirrt  - Font  mur. 
Pop.  355  II.  A la  wtirrr  «le  I*  liilir. 

FI.AIX  ai:  . vg.  Lof,  ronuu.  dr  Pradmes,  H 
deCalmr*. 

FI.AIXVAI. , vg.  Meurlhe  Lorraine),  arr., 
canl.,  C-;  et  à » k.  dr  Lunéville.  Pop.  »83  k. 

Fl.  UN VII J. F.  ,ig.  Seine-tnJ.,  roenm.  rl  ta 
du  Bourg-d’l  n.— Foire  k lOnrl. 

Fl.  Al  VE  (Sir-),  vg.  F entier  (lN>ifoti),  arr.  et 
à 20  k.  dr*  Subir*  . rant.  rl  H dr  b Molhe- 
Arhaiti.  Pgp.  1 , 1 16  k.  Faim  lr*  1 1 nui  rt 
10  juin. 

FI.AIX  . Ig.  S ri  n* -et  -Ma  rttr,  rom  ni.  rl  E} 
dr  VilHerv-St -George*. 

Fl.  131 1XVH.I.E.  i g.  .V«i«rAr  ( Normandie), 
arr.  et  à 23  k,  dr  Cbrrlmarg  , ranl.  rl  I*J  des 
Plein.  Pop.  1 .338  k. 

FLJLMAXYILLF. . v-.  Seine-tuf.  (Norman- 
d.e\  mt.,  rl  i 7 k.  dTvetnt,  rant.  d’Yrr- 
rillr.  Pop.  560  k.  — Foire  le  |0  ort. 

FUM  INVIUATTE  . vg.  Seine- lof., 
connu  de  Sa**rvil)r,  C3  de  Gain . 

FIANAIKJIS,  'g.  {'.en  (Armagnac),  arr. 
rl  à Ihk  il,  !-•  t luirr,  roui,  et  dr  Miratkmv. 
Pop.  538  II  Oïl  y M.jt  meure  uur  tour  rl  Irv 
Ruir*  d un  »iru\  i «pu  a apjiarlt'uu,  ilit - 

«1.  a la  terne  Manet  Faire  1rs  28  juin  . 

1 1 «»wdi  «ranl  U-  nn-m  edi  de*  fYn- 

dr»  • rl  vnljede*  R.imratu. 


F1..1GI-.  1T  v-.  II. -Loire  (Auvergne  . arr. 
et  .1  21  k de  Lunule  , rant.  rt  - ,|.  p^ulha- 
gucl.  Pop.  113  k 


i 


FI.AGEY,  vg.  Doubs  (Frjiu  !„•-<  incité).  arr. 
rt  à 30  k.  dr  Br*anç«m  . ranl.  d'Amnnrry,  EH  I 
d'Oman*.  Pup.  175  k. 

FLAMBLUMONT.  vg.  Oite.  romm.  tir  St- 
Martin-k-Nisud,  de  ilrnniu. 

M.AVIHOIY  . vg.  Seinr-el-, Marne,  rtWU».  ! 
de  Gouaix,  fiBj  ik  Bray  -vur-Sriur. 

FI.AMFXGRIF.  (la),  vg.  Aune  ( Po  ardir  . 
arr.  rt  a 21  k.  «le  Vcrvm* . ranl.  rt  El  dr  la  . 
CaprUr.  Pop.  1 .70R  h. 

FI.AMKMiHIF.  (la),  vg.  Sont  ( Flandre).  [ 
arr.  rl  à 31  k.  d’AvcsnM.  canl.  ET  île  Bava» . 
Pop.  403  k. 

FLA  M FTS-FH  F.TI  l_S . rg.  Srinc-tnf,  (Nor- 
mandie). arr.,  rant..  K et  i 11  k.  dr  Neuf- 
ehltrl-m-Rniy  . Pop.  *68  k. 

FI.A.MICOrilT . vg.  Somme,  n*imn.  de 
Doingt , K de  IS  roiuir. 

FI.*XNr.RA38,  vg.  CtUenTOr  (Bourgo- 
gne). arr.  rl  à 37  k.  de  Itijnu , ranl.  H r;1 
d'Auvonne.  Pop.  825  k. 

FI.AHVIF.KFIOrnT.vg.//  Marne  (Ckam- 
jiague),  arr.  rl  à 19  k.  de  Yaaay,  ranl.  et  K de 
rtoiileianl.  Pup.  340  h. 


Le*  arme*  de  la  Flandre  éfoinit  : U' or  au 

lion  de  table. 

FL.l.MlK  F. . tç,.  ' Somme,  romm.  rt  E!  de 
Rwr. 

FLAVGI  UOI  I IIK.  vg.  Douht  (Framkr- 
Cnnile' . arr.  el  u 30  k.  <lr  Buumi'-lra-llaiDrv  , 
ranl.  de  PtmefoiRaiæ.  E7  du  ValdalMut.  Pop. 
953  k.  On  rrmangur  sur  le  Irrriluirr  de  relie 
roumaine  un  «U.  j-'l  île  l*us  r<milr . siivrrplilile 
d’iuie  grande  e\jdoitali>ui.  D'anrimv  Iravaiu 
finit  piésurnrr  «pie  re  »U-|int  a plu*  dr  70  m. 
(JVpoisMur.  Ij  lmb  fossile  Ve  prévrtiti'  anua 
déni  a* p<'*  U bien  ranu  trtW-*  : <vlni  <pii  «e 
irtNivr  k-  plu*  pre*  ik-  la  vurfa«*edn  ad  a con- 
vmrr  tout  wni  tiaan  ligunu  ; mais  (e  Iivmi  n*a 
mit  une  aiulogir  avee  aliéna  dr«  végétaux  e\i»- 
taul  artuelleroenl.  L*-  éotohoatiklr  .pu  oci  upc 
la  partir  inférieure  du  ile|m<  ne  pu  suite  ulb 
aucun  livMi  fdirevix  ; U rn«wnv  eu  est  unie . et 
il  a entier,  ii m ut  l’avprs  t du  jairt  Foire t le» 

I*”  lutwlis  d’avril.  .!»•  juin,  de  sept,  et  de  nuv, 

FLAN  MAC.  V.  Fnr.vvc. 

FLAXVIL1.F..  vg.  Motrllr,  «muni,  de  Mon- 
kiy,  r-:  dr  Mrt*. 

FI.  1 IIA  MH  FL  , vg.  fort,  ronnn  .lr  Cm- 


F I. AM  .OC  RT,  Fml/amftcur/it.  vg.  Kure 
(Nonuandir).  arr.  rl  à 25k.  dr  ISuil- lude •mer. 
rant.  dr  BourglIw-nMildr,  2 de  Bourg-  Ar  lianl. 
Pop.  *35  k. 

FT.A.\UKK,  Flain/ria,  une  dr*  |tlus  Im'IIts 
rl  dr*  plu*  rnmidérahlrv  .k*v  n-devanl  |nx>v  in- 
re%  dr  FraiM*?  ; rllr  forme  aujouni'liui  le  dépar- 
tement du  Nord.  Le*  Romaius , «pii  mmeut 
raug.*  retir  provmrt'  dans  la  2* 'Brlgnpjr , la 
|ms»rtiereul  jtuqu'eli  **0,  éj«Kpie  a Idipx  lle  ils 
rn  furent  rkasvè-s  par  GJodiuo.  dnixieme  rui  des 
I raiw  ais.  KJIr  rrv^it  dau*  b suite  lr  rmm  de 
fbiuln* frauraÎM*  (divisée  en  Flandre  wallonne 
el  Flandre  niant  une.  pour  b divtuigucr  de  la 
Flandre  aiilrirkimne  n dr  b Haut  Ire  kolbn- 
daise , «pii  fabairnl  partir  de»  Pny  v-Hav  ; elle 
riait  ImnMV  au  mml  par  l’Orran . à l’«t  |wn  b 
Flandre  atilrirhirnne,  au  and  par  le  llainant  et 
l'Artoi*.  el  à l’ouesi  |ur  1* Artois  rt  b Picanlie. 
Au  gtMiv ernrmetil  drv  rumtes  partirulirrv  d»- 
relie  pniviiKc  aiireévb  b domination  .le*  Ea- 
|u^ihi|».m  1363;  et  m 1667,  a|iréa  b conquéle 
qu  en  lit  LouU  XIV.  elle  fui  définit iv  .-meut  ret»- 
nie  à b France  par  (e  traité  d*  Aiv-b-Chaprllr. 
Lillr  rn  élail  b capitale,  la  Flandre  wallonne 
comprenait  Ira  ville*  el  Irrrilnirrv  «le  I jlk , 
Fknini  rt  thrlne».  A rAtéd'uiir  getirralifr  miIk 
»i»lail  vue  ahvemlilé.*  d'étals  , jooisvaut  dr  i.v 
prénigalive  «k*  disrulrr  le*  aide*  et  miIismIc»  d«'- 
nunidr»  par  k*  roi , et  «k*  fournir  an  triliut  pu- 
blie par  le*  moyens  qui  parai*sairnt  Ira  plu* 
convenable*  aux  intérêt*  «ira  trois  onlres.— La 
Maiulre  maiilinn-  comprenait  le*  villes  rl  ter- 
nl.ure*  de  Dunkerque,  Bergues.  faiwl , Gra- 
vrlmes  . rlr.  l'n  un't  «kl  mna.'il  du  roi  noti- 
fiait aux  «lépult’a  de»  ckrf» -college*  . nvmit  «n 
a*«cmMée  p-nérule,  le  nuuilaul  dr*  aides  rl  au!>- 
aidtstpi'ila  avairul  k arqinlhrr;  jmi*  b aous- 
iejKirtit»i-n  de  b somme  asbgtuT  à « kaqoi-  rhi 
IrNrtne  «e  faisait  entre  les  pamtswra,  dans  u». 
a*M-ml*lrr  de  bur*  députés.  V.  pour  la  lubli<  - 
gr.vpliir  : Uimr.  su  * T ov  Nom*. 


vaignr . E3  »k*  Gnidont. 

FI. ASS  AN' . vg.  Faue/tue  (Cnnilnl),  arr.  rt 
* 18  k.  <k-  (Arpent ras,  ranl.  efE?«lc  Mnrmoi- 
rnn.  Pop.  512  h. 

FLA884RS , Flauanum,  vg.  t'ar  (Pro- 
vrnre),  arr.,  M cl  à I*  k.  de  Brignole*  . canl. 
lie  B*-sae.  'or.  |*rq».  | , 4*0  k Fabn/ne  d’eau- 
de-vic  — Foires  le*  12  mai  rl  20  aoill. 

FLASSIF.l  v . vg.  hère,  «urnni.  «le  Clia|sil»- 
nay.  ?“dr  St-SsmpTrarirn-d'lbon. 

FI.ASSIGNY.  vg  l/eo/e  (paya  Messin), 
arr.,  ranl.,  E!  ri  « 8 k.  «le  Montmnhr.  l*op. 
195  h. 

FLA8TMF,  vg.  Moselle,  mmm.  «k*  Val- 

varialmff.  r-7dc  Bouvuiiviik.  -Foire  le  28  juin. 

FI.AT,  vg.  /*»n  -Je-Dôme  (Aurergoe),  arr., 
<*anl..  E*  rl  a « k.  d'faÎBÎre.  pop.  64*  li. 

FI..1TTE.Y  , vg.  Moselle,  romm.  dr  Lana- 
troff.  EJ  de  Sirrek. 

FLAt'CorUT.  vg.  Somme  «Pir^niic),  art., 
canl..  Cs2«t  a 7 k.  de  IVroauc.  Pup.  *37  k. 

FI.Al  DHIF. (lr.).  vg.  Htiile-F, alan,  mmm. 

et  EH  de  Liller*. 

FLAl'GE.lG,vg.  I^-rdof-ae  'Péngurd),  arr., 
EH  et  à 16  k.  de  (‘«vgierae.  raut.  de  Sigoulev. 
Ptq».  3 4 1 li. 

FLAI’GXAI'. . vg.  lot  (Qurrey),  arr.  ci  k 
21  k.  de  ( jluir*  . ranl.  el  “-3  «k-  Gaaletnau-de- 

Monlralier.  P«»p.  t ,226  h. 

Fl. H J 11  . vg.  Aret-rotr,  romm.  el  H 


d'FUpaliun. 

FLA  i*  J Al  - P R Î.S-  LM  LME  NQl'  lî . vg.  Ixst 
(Querrv),  arr.  rlâ  9 k.  île  (iakiux,  rant.  et  K} 
«Je  T Ail*  tique.  Pop.  473  h. 

FI  AI  JAL  - PRÈS  - I IV  FKNON  . 'g.  lot 
(Querry),  an  . rt  k 27  k.  dr  Figrac  , canl.  de 
Livrtiion,  ; «k*  (•ranut.  Pop.  284  h. 

I I.  H J AGI'  F^»  î vg.  Gironde  ( Baunkiu  ) , 
arr.  et  à 26  k.  de  tilmunir,  ranl.  die  Pu  joli.  5*3 
dr  Ost illon . Pop.  759  k.  Foires  1rs  10  man, 
15  mai.  15  juillet  rt  20  irpt. 

FLAl'MOXT.  vg.  .\ord  ( Flandre  ) . arr.. 
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FLAVIGSY. 


FLAVY. 


FLÈCHE  (la}. 


< ;mi. , tu  et  à 2 k.  U' Amènes.  IV»p.  433  h. 

i ommme  ilr  lioiiM^iTH'. 

FL  A FX,  vg.  Gard  (Laagufxioc},  an. , «ant., 
îr^rt  i T U.  d’I  «•».  Foi*.  212  h. 

1I.A17.WS,  vg.  Aveyron,  ni  mm.  de  Les- 
mre.  £3  de  Sauveienv. 

FLA  V A COL' HT,  'g-  °**  (Pieardie),  arr. 

H à Î6  k.  dr  fk-auvai»  , rail,  du  Cuiwlrav -St- 
I iermer,  K de  ( iisur».  Pop.  938  I». 

FLA  VI  AC.  vg.  Ardèehe  (Yivurai*)-  arr., 
«aut.,  C«]  et  à 8 k.  de  Priva»,  Fnp.  863  lu  — - 
Ksploilalioii  ilr  sulfate  de  fer. — Bel  rlaliluM" 
meut  pour  la  filature  el  te  uinuliüigv  dis  MW». 

FLAVIGXAC , 'g.  M.-t  tenue  ( Limousin), 
nrr,  et  à 23  k.  de  Sl-Vriei\  , ranl.  d Ri  dr  , 
Chain*.  P»»p,  1,49"  h. 

FLA  V IC  X EROT,  vg.  Cote-J  Or  (Rmirço- 
gue).  arr., canL, g)  et  a 10  k.  de  Dijon.  Pop. 

irnh. 

FI.AYTGXY.  bg  Citer  ( Berry),  air.  et  à 

38  k.  de  Si-  \mand-MuulnjiHl . tout,  d 3 d«' 
Nérmidr»,  Pop.  4M)  h. 

FLA  Vit»  5f  Y , Flaeiniai ont  , jwlile  ville, 
Ctlte-sf Or  (Jlmirgognc),  arr.  et  à 13  k.  de  $e- 
mur.  clieW.  de  raid.  Cuir.  ÜJ.  A 257  k.  de 
Pari*  pour  la  Une  dr*  lettres.  Pop.  1,265  h.- 
Tut**)*  jurassique. 

Cette  ville,  située  sur  le  sommet  d’une  mou- 
lapie  t n!» rlrv ée K esearpérdetroîa  niiê*.  d du 
) 'mi  domine  Sur  ud  chi.rwuuit  vallon  arrosé  par 
rOwraki , pèfiftit  devoir  • it  orunie  * mu  ah- 
Ii.i\e  fiuuliv  V«  rj  1.1  lin  du  VI  -n*rlr,  dont  1rs 
hâimiinK  intiiil  i-nentv  rn  partie.  Kl  le  était 
ini(tfttUr|divJAè^  eu  fini»  partie»  : la  rite,  le 
Je*  d.  u\  premières  ont 
.Ht  t**--’  wMFffK  la  demiêrr,  ni* 

»i.rc  cmrn innée  de  iiuiniillrs  <■!  ml  l’on  entre 
par  trois  pmlr»  WôiireRc^par  mie  ipuitrieme 
pinte  < iii'  furiliiatjdii-.  t :<!!.■  -ii i’un  ninniw  In 
Pcrte-dielVxrt^  rtt  trés-bsen  Initie  et  doutde: 
relie  dite  du  Val  est  twiwptee  de  druv  tours 
a ver  créneaux,  |ianipets,  et  est  «InuMi*  aussi. 

Havigny  Hait  jiurn-oiwtmiit  une  ploee  im- 
portante, Ku  1360.  le*  Anglais,  après  avoir 
vaincu  les  RnurgtiigiKviis , s Vii  rendirent  mai- 
lr» , b bridèrent  en  parti»*,  «*t  *'v  établirent 
pétulant  environ  >iv  semaines  ; ils  «erniwit  l’ef- 
froi dans  In  Bourgogne  pnr  le»  partis  «pi’ils  en- 
voyaient d»*  lotîtes  paris,  ft  «pli  détermina  les 
Hats  du  pays  à conclure  aire  eux  un  traité  par 
lequel,  ou  moyen  d»-  20e>,lKMÎ  moulons  d’or,  ils 
s'obligeaient  de  *r  retirer  de  1»  place  et  «fi*  la 
rendre  au  duc  de  Bourgogne. 

Les  armes  de  Flarijny  sont  / azur  à la 
lettre  cofutalr  F d'or  couronnée  de  même. 

L’église  |K»ruix»ia|e , cflaaifr  au  nombre  dm 
momimenls  historiqiir*.  est  ou  IH  nlilire  gn- 
lliique.  décote  «le  Immv  vitraux  : ku  voûte» 
•ont  d'une  grande  solidité.  Oit  en  doit  U coin- 
inu’tmn  â Qu«*n  tin- Ménard,  arehetèqw  de  Re- 
saoenn,  ué  à Flnviguy,  «pii  fit  élever  re  iiiomii- 
mrnt  pour  illustr«T  le  lieu  «t*  sn  naii«lict.  Ix 
rlKim  renferme  le*  ftJupie»  de  sainte  Renie , 
placées  dans  des  drisses  revêtues  d'argent  ; ce* 
rrliqun  atlimit  dusque  année  dans  «r  lini  un 
grand  concours  d'étranger».  An-dessus  des  rha- 


pellcs  régné  une  longue  galerie  qui  couronne 
toute  la  nef.  séparer  du  cIkcui  jwr  nu  magnifi- 
que julé,  ifinlt  le;»  ImIiisJ  rades  en  pierres  sont 
rieltemenl  sculjriée».  la  xndle  inférieure  «fi- 
rrlte  vaste  tribune,  d'oit  l’uil  plnnge  sur  tontes  ! 
les  |»rtin  du  temple , offre  un  fond  d'mr  se- 
mé de  iiailb'ltM»  d'in’,  sur  lequel  sont  représen- 
tes les  attnbuts  de*  quatre  évangélistes,  le* 
stalles  du  rlia-ur  sont  rrmarpiald»*»  |«r  la  déli- 
ratesse  de  leui'  sculpture  et  |»ar  la  lM/anvnrdes 
ligure*  qui  les  iKvoieiit. 

On  remanpir  etteure  à Kluvignv  im  miju'i)»' 
hôtel , Iransfonné  depuis  peu  in  nu  couvent 
d'ursuliuv»,  dont  les  janlius,  vastes <*t  élevés  ru 
terrasses . mit  été  de  tout  temps  visité.»  jKtr  um> 

/•  mie  d’étrangers  ; ce*  terrasse*  sont  eouslmilr» 
sur  la  rnrlie  vive  et  à pie,  H de  là  ou  découvre 
un  rhannant  vallon  arrosé  par  l't  )wraio.  |ieu- 
plé  de  riches  métairies . el  présentant  ici  des 
finis,  là  des  vigne»,  ailleurs  «le»  prés  et  «les 
eltamps  fertiles. 

Biographie.  Havignv  a vu  nriitiv  pinceur» 
hommes  remarquai <le»  , entre  oulrrs  : 

Qiisns  Mrusfi,  aivhi'vi,pie  de  Rrsnneou* 
pn‘s  epleiir  de  PliihpiMi  le  Rou,  trois  lois  iintfias- 
s.nlt-ur  a Rome,  mort  en  1 4C2  : il  elaii  lil*  d'un 
simple  v igueitiii. 

NkVUS  oc  Kiwn.s»  , n lrlire  pnxliraleur 
du  temps,  aussi  arelu'vHpie  de  Bi'-mroti  en 
1277. 

Kmvve  ns  Fwtrwn , l’on  «le»  rhevaliers 
français  qui  Mimrviil  (•odefroi  à la  roiujiiHede 
la  terre  sainte,  en  1196. 

Iltariuvii  iiT>m.  jlirisniusulte.  euhseillcr 
«le  l'hilijqH- de  RiiUvri-sen  1360,  et  rhanrclirr 
«h-  Rourgogtie  en  1368. 

t jimims  Coimus,  seigneur  de  Soiihey,  au- 
leur  d'une  Mulâtre  abréger  de  nos  rots,  m-8. 
1594. 

Itivmsr  Min  * ruT,  ronwiller  au  |Kirle«oeol 
eu  1595.  et  savant  «■ouseilli'i’  d’Etat  en  1602, 
tiuleui  du  Traité  au  drht  rmniuun. 

Fabriques  de  tis»ns  mérinos.  Huileiie».  Tan- 
nerie». Moulins  à filé  i*t  à foiilnii.  -Coiuntrice 
«h*  grains,  «h*  farines,  de  lain«'s  et  d’aots  renom- 
mé. Poires  h*  I ! avril , 30  juin  , 1 2 sept., 
28  «:t.  rt  9 déc. 

FLAVHiXY.,  Vf,  .Wririje  {Champagne),  arr. 
et  a 12  k.  «rijieniuy , ranl.  et  C3  d’Avire.  Pop. 
145  h. 

FLAVHiXY,  vg.  Meurlhr  (Lirruiue),  arr., 
SH  * 16  k.  de  NaiM'y,  ont.  de  St -.Nicolas- 
du-Pwt.  'or.  Pop.  1 .313  li,  — * Il  est  situé  pnr» 
dr  la  Mosellr  , que  l’un  y passe  sur  un  lieau  ]M*nt 
de  pierre . - Foires  les  2"  lundis  d'avril  el  «fi* 
déc. 

FLAVIUS  Y-LIC-t;  R AND,  vg.  Juste  (Picar- 
die), arr.  et  à 20  k,  de  Yen  ins,  ranl,  et  de 
(iuise.  Pop.  1 ,352  h. 

FL  AV  IG  X Y -LE-PETIT . vg.  .4b» r (Picar- 
diej,  arr.  et  à 23  k.  «le  Venins,  caut.  et  E «h* 
f«ui.M'.  Pop.  13 3 fi. 

FLAVIY.vg.  Atry ton  (Roucrgur).  air., 
Ï-Ccl  à 8 k.  «fi-  Rode/,  ranl.  de  Poiit-de-Safiirs. 
Pop.  1.359  b. 

FLAVY  (M-).  vg.  Aide  (Cfiam|K>giMa),  arr. 


rt  à 25  k . «fi^  Nogr»it-sur-Scinc . ranl . et  £2  de 
Marri) ly-le-H aver . IVq».  239  h. 

FI.AVy-LE-SIARTKL  , Aisne  (Picardie), 
arr.  et  a 18  k.  «k*  St-Qunitin.  ranl.  «fi*  St-Sinn». 

H.  A 132  k.  de  Pari*  |«»ur  la  taxe  des  fi-ttir*. 
Pop.  2,365  h.  --  Fabriques  dr  luueniMTies. 

■ — Commen  r dr  cidir, 

FLAVY -LE-MBUIBVX . vg.  Oi»r  (Picar- 
die), arr.  «t  â 44  k.  de  Compïègne,  ranl.  et 
dr  CfUUeanl.  l*op.  407  h. 

FLAXIIT  . Vg.  Ain  ^biurgogne).  orr.  «t  â 
9 k.  «fi*  Reltey»  mit.  «h*  Y ineii\-1»Mirand , LS 
de  Golos.  IN*p.  139  h. 

FLAXLAVUF.N.  vg.  H.-Rbm  (Alsace),  bit. 
«i  â 12  k.  «1‘  Yltkircl. , ranl.  «fi*  Ululai',  2 de 
YlulliDuseii.  INip.  683  h. 

FL  AT  AT , vg.  Creuse  (Marcio),  arr.  «2  a 
27  k . d’ Yulwiswm , caul  H R «fi*  Croeq.  Pop. 

I, 002  h. 

FLAYOSC.  F/a  vou  ant,  lig  Car  (provenn*). 
arr. , « ail».  , JSrii8k.de  Diaguigiun.  Pnp. 
2,626  h.  ■ Ile»!  situé  dans  un  Irmloirr  fer- 
tile, arrn»e  par  plusnnn  source*  d'ean  vive. 
C’était  aulivtois  une  place  fiole  entourxv  de 
mur»  Manque*  de  hoirs,  «hi  l’fiii  entrait  jwi* 
trm*  joules.  4 >u  y reflkanpie  une  p«*litr  rha|H*||e 
wtillerraine  qui  dslr . ililsflj , du  lnnj»s  de  la 
perverti  lion  «fi*s  Hin-tsitt.  Fatal- 

quel  «fi*  faïence.  lu  iqiieteiKS.  — Foires  le* 
|*f  ruai  . 10  omit  et  3 OOt. 

FLF.At. . 'g.  Charente  ( Aug«Miinois),  arr.. 
rant.,  "-‘et  a 4 k.  d'Aiignulénr*.  Pop.  819  h, 

FLKAC.  Ix;  Charente- Inf.  (Saintongr).  arr. 
H à 27  k.  d»'  Sainlai»,  «*ai)l.  cl  S de  Pons.  Pop. 
639  h. 

FLÈCHE  (la),  rivière  «lu  dèp.  «lu  M.-Hhin  ; 
elle  passe  dans  la  vidli’C  el  la  ville  de  Munster, 
puis  a iiin  ki’iui,  d’oii  un  ranal  lu  ronduii  ni 
pallie  a (/dinar:  l’antre  |Kvrlie  *0  jette  ou  peu 
plu»  lias  dati*  la  rivière*  d’Ili. 

FI.  Kt.lt  F.  (b).  Fis  a.  F/e  s in,  jolie  ville  , 
Sartke  (Maine),  dief-l.  «le  Mmvprvl . (3'  arr.) 
et  d’mi  cant.  Trik.  «le  I’*  i«*t.  bàsifi*  rovalr  mi- 
litaire |*n*|*araloire.  C.ure.  t *ile d’étape.  [•.].  . 

! Pop.  7,fW9  li.  Taaaxia  crétacé  inférieur, 
voisin  du  tertiain*  moyeu. 

Aotrcfoia  «lioccsr  d’Angcr»,  parlcmrul  de 
Pari*,  intendance  de  Tour»,  elirf-lien  «lélec- 
limi  , séiiiVlum»«rs‘ , |»n’’*»d»ul  . college  et  «s  ole 
royale  militaire  , goBveriii’im’iri  jiailienlirr  , 
2 rouvrtils. 

Ifi’**  fi*  x*  siècle , la  Flèrlie  «Hait  une  de* 
pritoi pille»  villes »le rAujou.  I):uis  le  xrv*  «i«Tlc 
elle  tnmlta  dan*  «un*  exlréiHt*  dermfi  iMx*  dont 
elle  oe  *e  n*!*1'»  que  sur  U fin  du  *»•',  |mr  la 
tnt  initier  lire  de  llcuri  IY\  F«Mit«pie*  fi*  Récllin 
la  prit  d’as*aut  ver»  l’an  1090.  la*  connétable 
de  Ricliemnut  s'ri*  empara  en  t42U.  1/*»  Ven- 
déens v mirèrent  en  1793.  et  k»  clionatus  firent 
triiiiiiifist  effort»  pour  s’eti  empnrer  en  1789. 

I/i  «rrnet  de  la  Flèche  sont  •-  d“ airtr  à 
deux  tours  ereuefret  (F urgent,  Stpartt/  par 
une  fh  t he  ,t  or  posée  Cff  pat,  et  3 fleurs  de  Us 
J or  rn  chef. 

(>*tti*  ville  est  «lau»  une  ImHIc  situation,  sur 
bi  rive  droite  du  Loir,  au  milieu  d’un  vu  lion 
rhartoiuil.  environné  de  wtminv  «■ouvert»  «le 
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i ignra  «i  ilf  bocages  «pu  ollmit  un  aspect  »gn  sa- 
ble. Elle  est  géncrabmrat  bien  hé  lie  ; |ri  rue* 
m «Mit  largra.  prijHM,  lûru  pntm  ; elle  «>»( 
ornée  Je  fontaine*  alimentée*  par  un  aqueduc 
de  plu*  Je  1.000  m.  de  longueur.  Au  niiliru 
du  Loir,  qui  sépaiv  U Mlle  de  sw  faulxMirg*,  ou 
voit  le*  n*trs  d'on  rliùtean  fort  construit  xrrs 
la  lui  du  x”  Merle  ou  au  «xiininriMx-meut  du  u*. 
Ce  château  |«'wii  piur  une  des  plus  formida- 
bles forteresses  de  l’ Aujou  ; il  soutint  plusieurs 
'icp's  sans  avoir  jamais  été  pris.  Sur  une  jwr- 
lie  de  SOU  cm  placement  un  voyait  naguère  le 
I wml  elui ii'au  «b  la  Virruni1,  démoli  il  y a une 
In-uLunc  d'année».  \ l'extrémité  ureidenlale 
du  port  formé  par  le  I»ir,  et  le  long  du  eunrs 
de  relie  ri*  une,  s'étend  «lise  belle  prunit-ua<b 
pbuliV  de  jilusuiirs  rangs  d'ormes,  d'oii  l'oii 
jouit  d’une  vue  rhanuanle  sur  dr  riantes  prai- 
ries rl  sur  la  jolie  maisou  de  Ikiu.xsav,  om» 
truite  au  MMiimet  de  la  «-haine  «le  mllioe*  qui 
domiue  le  vallon  du  Loir. 

L'édifier  le  plu»  remarquable  «le  la  Flèrlir  est 
l'aoneit  oollrgr  «les  jésuite*  fnmb  |»ar  !l«,iu,i  l\ 
en  1603.  et  aller  lé  aujourd'hui  à uo  rulbgr 
rotai  militaire.  Il  consiste  «ni  quatre  «nr|H  «le 
luîtiim-iit*  renft  ruvmt  rin«j  grandes  murs  , et 
ayant  vue  au  mwl  sur  un  pore  magnifique  ru- 
tnuré  de  murs  élevé*.  VUmaut  » la  Ituisirtitr 
ruur  est  l'église  «lu  college,  un  de»  plus  jolis 
édifice*  ru  ce  genre  : ell«'  est  aernmpagnée  de 
Irihuiir*  avec  IsdiMraib*  dans  la  louguctic  «le 
la  nef  et  autour  du  saurluaire,  H a Iruiiroup 
d'analogie  avec  la  Mie  HuqiHb  «lu  eiiâteau  «b 
Versailles.  Iji  bildiollirqur,  «hVorée  «h*  plu- 
sieurs lahleauv  estimés,  reufeniie  niMron 
20. 1K)0  vol.,  nil  lioudire  desqild*  Midi  le*  meil- 
leur* «ni*  rages  «les  auteurs  «pu  ont  illustré  le 
skrle  Je  Ixmi*  XIV  . In  plii|iarl  «les  savantes 
pr>.diuiioii*  «h**  auteur*  liélio*u\.  grecs  et  b- 
litis,  une  collertion  «hotsn-  «les  Pne*  de  l'K- 
jîliw,  U'Atiemip  de  livres  «le  droit  et  quelque* 
ouv  rages  modrrurx. 

On  mimique  «tieore  » h Hérite  l'église  St- 
I lioutas,  «slitirr  de  ronstmrtkMi  rouiarie  très- 
massive;  b hôtel  de  vilb.  Iiàtiniriit  «Lassez  Imn 
Çudt . sur  le  fronton  duquel  «*st  srulpté  un  tro- 
phée d'armes:  le  palais  de  justice  ; l'hôpital,  rte. 

Biographie.  Pairie  du  lilltraleur  la  M*- 
uuilm.  fondateur  «In  Journal  des  Dames  et 
des  Vtule*,  «pi'il  a rédigé  pnd.ant  plus  de  ein- 
«pi.mti'  ans. 

IsutsiKir.  fabnyurx  «le  toiles,  ImniMii'rbs, 
gant*,  bnigics,  mile  forte.  fUaiu-hisserM'sderirv. 
TuuMTÎr*.— ConiAierredegraiM.  vins,  huile  de 
noix,  fruit*  ruit»,  cuirs,  volailles  «•!  Iiestinux. 

Foires  les  mercredis  après  Iw  |M  jam .,  1«* 
avril , 1"  juillet  , 5'  de  lier.,  3'  «h*  fév.,  4“  d'a- 
vril, d'août,  de  sept. , dernier*  de  jam.,  de 
juillet,  d’oct..  et  relui  avant  la  Foilmitr. 

A 47  k,  du  Km,  tu  k.  O.-S.-O.  «le  Paris. 

L'arrmidisM-ttimt  de  ta  Flèrlie  est  iiuiqawé 
de  s«q>t  canton*  ; Hnilou,  la  Klerhe  , le  Loiir , 
MalicmiH*.  Ma* et,  Pnulv  albin,  Soldé. 
Bihliograph  if.  DinertatJou  concernant  la 

rillr  le  la  Flr,  Le Mémoire*  dr  l’ocod.  royale 

des  inaeript.  et  U lin-lettres,  t.  x%.  p . 2911. 
M sfitawu  nt  lt \i.  u.  Essai  kit  torique  sur1  ta 


ville  et  le  college  de  la  F leehe,  in-»,  1803. 

FLECHETTE  (b),  vg.  Loire,  rumiu.  «le 
Dargoirr,  EJ  dr  Hive-«hs4iier. 

FLKCIIIX,  vg.  Patrie-Cal  ai  s (Artois),  orr. 
cl  à 30  k.  de  Sl-Omer,  cant.  «h?  Fauqucmlier- 
gue.  g] d'Ain? «ur-b-Lvs.  Pup.  375  h. 

FI.ÉCHIX,  Vg.  Somme,  cumm.  de  Rente*, 
3 de  Pèrounr. 

F I.Kt :il I X FJ.LF. . vg.  Pas-de-Calais,  rom. 
d'Knqniu.  CC  d'Aimuirda-Lu. 

FI.FCH Y.  vg.  Oise  (Pie» «lie),  anr.  rl  à 45 
k.  dr  (Jermuul,  rmnl.  «'t  £T.  de  Bieleuil.  Pup. 
325  h.-  -Commerce  de  élu  «aux. 

FI.KK,  vg.  Côte-d'Or  (Bourgogne),  atT., 
nuit.,  P7et  à 8 k.  «le  Semur.  Pup.  419  h. 

FI.K  F- STE  - 1 Kt  .1 1 -F. . le;  S art  Le  (Anjou), 
aiT.  rt  à 36  k . «b  St -Calai*,  eaul.  cl  de  Ciià- 

icau-du-Loîr.  Pop.  1,107  h. 

FLFJliXF.fX.  vg.  Ardennes  |(  Ji.ainjvagneï, 
nrr.,rniit..  {j-jet  à 7 k.  de  Srxbu.  l*«.»p.  317  11. 

FLEISHEIM,  vg.  Meurlke  (lamine),  air. 
cl  à 12  k.  «le  SarnHauirg.  roui. «le  Fcnét range, 
2^  «le  Phalslmuig.  Pnp.  2*7  h. 

Fl.EIX  (le),  1$  Dotdofine  (Pmpnd),  atT. 
cl  à 22  k.  «h*  Ikl grive,  cant.  «le  Lnforce,  «le 
S le- Loi.  Pop.  1,552  h. 

Fl.EIX,  vg.  t ienne  (Poitou),  an1,  et  à 18  k. 
«k*  MoiitiiMMillon,  cant.  et  C*3  «h*  f'Jiauvignv. 
l*op.  254  h. 

FI.KXIC H t bl.  52",  long.  22").  ■ Ou  trouve 
■m  lieu  sous  «elle  dénomiualiuii  «Lil*  b Laide 
lluâudasû-uue,  sur  une  rouir  qui  nnuluit  de 
/.it^'durihtti  de*  Du  tari,  ou  de  Lrydc,  à .lw««i- 
ma^ri*  ou  Niuiegilc,  «ni  s'és'ârlaill  de  rrllc  qui 
suivait  le  lioid  du  Klmi.  IVmr  l«Miver  Eleainm 
il  faut  partir  du  Forum  Hadt  iani,  mai  que  par 
b Taldc  immédiattnneut  ù b suite  de  l. du- 
rât m.  et  «lout  ou  coiinati  ta  |mhoIioii  à \ «Mirbsirg. 
La  distaïu'e  du  Forum  à Ffeaium  est  indiquer 
Xll  dans  la  lahle,  rt  nou  jw»  XV 111  comme 
récrit  MctkSO-Alting  (Not.  Batavia,  p.  58).  et 
comme  il  euipkiie  «n  ctfrt  « H le  distance  dans 
les  cartes  dont  il  a arninipagué  son  ouv  rage,  il 
*«•  liait»'  d'iuie  gronde  justesse  «bus  la  |>o*i!i<Hi 
qu'il  «haine  à F lestions  par  Cou  vert  me  du  coin- 
pas.  eu  la  pieuatil  «k*  18  mille*  k l'égard  du  Fis- 
ram.  vi  dr  30  à I cganJ  d'un  autre  lieu  nommé 
CasfsiitfiuM,  ainsi  qu'on  les  com|U«'  dans  b 
I aide  «hqiiiis  Fleniam  jusqu'à  Caspingiusn  : 
M.  P.  XXX,  a et  XVIII  a Font 

. ttlriani,  amlidmt  lot  is  adea  eeploraUr  pou- 
tune,  Nt  fireinus  lune  et  iudr  ductus,  ad  mil- 
Itariusn  minium,  ejusdem  pnnvti  roticnrju 
■rerum  loti  situai  mathematiee  demonstrrt. 
Quand  il  u’v  aurait  rien  à redire  au  compte  do* 
distances  dont  parle  ainsi  Menso-Alting.  b 
justesse  «le  sa  positiuu  serait  détruite  par  le  «lé- 
tant  dr  b im**urr  de  milles  dont  il  fait  usage, 
savoir  cvlh*  de  60  an  degré,  selon  b définition 
qu’en  donnent  «pirhpia'vimes  «le  *e* cartes,  défi- 
ml  khi  qui  n’«t  plus  mnveiialdeàu  mille  ro- 
main  «pi’a  b lieue  gauloise.  Ileaurnup  de  per- 
sonne* d'uue  grande  «niditioii  ont  ainsi  man- 
que û un  princqie  «’swntirl,  condition!  aine, 
rfuo  non,  eu  voulant  expIwpKr  k*s  ancien*  lli- 
iuV.«ire*.  Mai*  dan*  le  cas  particulier  dont  il 
l’iisil . iMiri-seulemeUt  le  sa* uni  «pie  je  rite  prend 


18  pour  1 2 cotre  Forum  Hudriuni  rt  Fleniam  ; 
muiseueorv  bilistaiM'e  entre  Fleuium  et  C a spin - 
gium,  «pi'il  «mploir  sur  l«-  pied  de  30.  doit  tenir 
lieu  d'envirtm  38  ; car  une  «le*  deux  distance* 
qui  «bu*  b Laide  « uiiqiosnit  celle  «le  F/rnium 
à Caspingium,  est  «k*  XX  sur  le  local,  au  lieu 
de  Xll.  connue  ou  ]*eut  voir  à l'arlirle  qui 
cxMM’enie  b |Mtsili«Hi  «k*  Ta/die,  placée  HDtR 
Fleniam  « t Cruyintfiam,  et  sur  laquelle  Menvt- 
Alling  eouvieul  du  lieu  «Inul  b nom  artuel  est 
illdas.  IViix  pusilious  dounces.  Forum  //««- 
d rut  ni  d’au  rôté.  et  Taldtr  de  l’autre,  «bus 
Liulervalle  ile*4pu‘lle*  Fleniam  est  fixé  par  la 
Talde,  fenwit  tnmviT  IV-iu pbeeimiit  «pii  lui  «*»t 
ciimeuaLile.  Les  distaun’*  *ml  marqu«*c*.  i»l‘é- 
ganl  du  Forum  Hadriasu  XII,  et  à l’égard  «b 
TnHie  XVIII.  Or.  «'rtpii  résulte  «b  leur  nun- 
btMiwi.  « 'est  de  voir  que  b |M)*ili«Hi  «le  Fie- 
nt um  ne  convient  aussi  Lieu  à aurmi  lira  qu'à 
Flaenling  sur  b boni  <b  la  Meuse.  7 «min 
le*  distant vs  «kint  j'ai  |mi  faire  une  juste  ana- 
lyse dans  l'étendue  du  territoire  dn  Datnvi 
m'ont  fait  «‘«Miuailrr  qu'élira  étairul  «kmmVs 
en  iiiille*  romains,  à b dilTrnnin*  «b  ce  «pii  rat 
pmp«-  aux  pniviurrs  du  erutrr  «le  la  liaulr. 
L'npure  entre  \'onH>tirg  «hi  Forum  Hndriani 
et  / tarrdiug  rat  à pm  prv*  de  3,000  retgett 
du  Hhm.  «hi  d'eminni  9.500  loisn.  Il  en  ré- 
sulte 12  à 13  mille*  romaiiu.  et  «lans  l'év abla- 
tion «le*  «ItstaiiM'e*  marquée*  par  Ira  Itinéraire* 
il  ne  faut  pas  tenir  un  eompte  rigotuetix  «le 
fra«*tion<  «pie  <■«'.*  ItiiMTaires  m*  «luuiieut  js»mt. 
D’un  outre eolé.  ce  qu’il  y a d’rspncc  cotte  Al- 
blas,  «pues!  Tobin-,  i*  \ laid mg est  ii  |m  «i |nê*dr 
7.000  verges,  ou  d 'environ  13.500  toise* , et 
le  calcul  de  18  mille*  indiqué*  par  b 'Laide 
«•st  ngoum«M*innil  «le  13.600  toises.  Ix*  court 
aetiiel  du  canal  np|iel«'  b Mtm.  |mv»ant  mmis 
Hotli-rdam,  et  «pii  u'e*t  pu*  l'anrieu  lit  «b  la 
Mente,  Oudr-Mars , a apporté  dan.*  cet  inter- 
valle un  grand  « liangement  aux  <-iieuUslau«es 
Um'uIcs.  \u  rrate,  ou  n’est  jvoint  surpris  de  voir 
le* v oie* nwuainrs  alKMitirâ  Vbnluig.Olûmpv- 
nut  avoir  vtiVemporium  «hi  l'eut  «-pot  «lu  pays, 
avant  Kotle«bin,doiitiln'«‘si  fait  aiimiie  men- 
tion <|ui  soit  antrrieim*  au  xtv*  siècle.  I.’Am- 
IhtI  «I’  WlwlTridurtirg  pirle  sous  l'an  1048  dr 
Flardirtiaga,  qui  ral\  bixling,  «nriinirdr  b plu» 
rnnvidrrahb  «k*s  villes  «le  la  Fri***,  etc.  ’llibr- 
ry  13  , «'ointe  de  Holland*',  rst  a[ijH'b  marchas 
Fladt  rtmgtt  dan*  b cliro«u«ptr  «le  llermnnus 
Contractas.  Cette  préémineun*  «Inul  \ Lnlin- 
j<Mii**ait  autri-fnis  m'a  inspiré  lu  rurioxilé  «h- 
voir,  si  cr  serait  à \ brdiitg  qin*  |imiiTail  te 
rapporter  le  numém  XII  «l'une  rid«*iHK*  mil- 
liaire,  qu'on  a del cirer  «bu*  un  lira  immiué 
Munster,  pin*  «b  S'r»ravesa)wk-,«k>lil  b distanex* 
m*  parait  pas  «Voir  «b  r.appiil»  à d'autre*  po 
*ili<iu.x  données  n»mme  un  peut  voir  ù l'arln  b 
Forant  Hadrtani.  Or,  je  Iraflxv  entre  Vlar- 
dmg  Monsler  nu  espace  il'environ  4.700 
vei-gr*  du  Rhin,  qui  valent  9,C80  toises  ou  «-n- 
vimu,  «v  qui  ré|ioml  exactement  à 12  milles 
maUMM.  dont  le  ralml  ru  ligueur  rit  il«-  9.076 
toises.  I je  soupçon  n'est  point  tomlw  sur  Vbr- 
dmg,  quand  «m  n rberrhé  le  lira  auipiel  b co- 
mme du  dou/H*me  milliaire  |Himaii  élra  r.ip- 
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porter,  et,  pour  ru  rlir  persuade,  il  Nuilira  «le 
consulter  l’oU'  riipi‘  ü*‘  Metuo-Altillg.  » U'Aii* 
ville.  N otice  de  f ant  ienne  Gaule,  p.  312,  313, 
314  et  315. 

FLÉltÉ-LA-BlVlÈltE,  vg.  J mire  ( Berry), 
arr.  et  à 49  k.  de  Ciiàtc.iurcuv.  coût,  et  ^ de 
finit  il  loueur  -ludrr.  P«ip.  815  h. 

FU»»,  'g.  Nord  (Flandre),  arr, , cl  à 

G k.  de  Lille,  cuit,  di-  1-aunoy.  I*op.  2,074  li. 

- Fa/n  itjtin  d'orsetlkt  et  de  ti»>u»  eu  laine  pour 
meuble*.  Itriqurtcnri.  Teinturerie». 

KLE1LS,  vg.  Orne  ; Normandie),  arr.  et  à 
20  k.  tir  iktiidroul,  cJjrf-l.  de  rant.  I*].  W . 
A 237  k.  de  Paru  pour  la  lave  «1rs  lettie*.  P. 
6,113  li.  luuui^  de  iralnitiuii  iulrrieur. 

Kki^  et ii il  aurietuwinrul  une  Itaronnie,  qui 
lut  érigée  eu  comte  eu  1 598,  et  en  marquisat 
eu  1696.  L’eut  aujourd'hui  iui  Diurg  important, 
centre  «h-  la  hihruatiou  «b .«  coutil»,  qui  t-m[thu«- 
3.000  ouvrière,  rt  duut  il  se  vend  1 ,000  à 
1.200  pieres  par  semaine.  Ou  y voit  b inb 
d’uu  fort  lira u château,  bien  eiiriu  né  rl  liien 
lulietuiti.  la  s seigneurs  ch*  Hcr»  riaient  riche» 
et  puissant»  jusque  dans  h1»  derniers  leni|M. 
leur  rliàteau.  déleiidu  ja«lt»  |wr  deux  grosse» 
tours  qui  «'  soutiennent  encore,  a été  jiereé 
d'une  multitude  de  fenêtres  nouvelle»  qui  lui 
ont  ùlr  »«n  car  lie!  originaire,  H lui  ont  donné 
la  ph\ sionomie  d'un  château presque  iiMak-ror. 
Le»  guerre»  <le  lai  ehouauiM'i  ie  faillirent  lui  de- 
venir  funestes,  et  le  feu  y fut  mis  par  U*»  tnm> 
js»  du  général  Gardanc.  J>e»  intérieurs  souflri- 
rent  .seuls  de  cet  incendie,  et  la  mass*'  de»  mus. 
tiw lions  toutes  de  granit  ue  fut  poiut  altérée. 
Aujourd’hui  cette  deun-urr  eii  restaurée  à neuf 
|uir  un  aurien  notaire  de  Parts,  qui  eu  a fait 
l'acquisition. 

Fabrique»  de  toiles,  root  ils.  basiuv,  reps, 
amidon,  etc.--  Poire»  1rs  1”  déc.,  mercredi 
après  le.»  Ruts , merrredi  des  Ondre».  asaul  la 
nu-carème,  apres  le  5 avril,  avant  les  roga- 
tions, avant  le  11  jiun,  1*’  mercredi  d'août, 
mercredi  avant  le  30  sept.,  avant  le  9 et  le  28 
ort.,  apres  Ir  8 déc. 

FLEHS.  vg.  Somme  (Piranlir),  arr.  et  à 29 
k.  Ue  Mouldidier,  rant.  d'AiJlv -sur* Nnyc. 

KsT.  A 109k.  de  Paris,  |*mr  la  taxe  de»  lettres. 
Pun.  206  h. — Pahritfties  de  calicots. 

FLERS,  vg.  Somme  (Pècanlie),  arr.,  K et 
à 22  k.’de  Prroane,  raul.  de  Louilde».  Pop. 
696  h. 

KI.KKS  - EX  - KS4  llEBIKt'X  . vg.  Nord 
(filandre),  anr„  cant,,  et  à 4 k.  de  Douai. 
Pop.  9*7  II. 

FEEflS-EN-FLAVEinUMlT,  vg.  Pas-Je- 
Calait  (Artois),  arr.  et  à 10  k.  de  Sl-Pul-»ur- 
Tmioise.  : . «h*  Frfveut.  l’op.  508  b. 

FLEM»ITÈBES,  vg.  Nord (Flandre),  arr., 
2Hi  12  k.  de  Candirai,  rant.  de  Matroing. 
Pop.  801  b. 

Fl. F.SS ELLES,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 16  k.  «F Amiens,  rant.  H K de  \ dlrrs-Bo- 
rage.  Pop.  1,693  I*. 

FLETIO  (lai.  53-,  bmg.  221).  * La  laide 
thémlosM'iiive  fait  mention  de  rc  lieu  sur  une 
route  qui,  de  iMgdunuM  des  Bottici,m  ou  de 
Lrvde.  remoule  le  long  du  Rhin  ver»  Noviama- 


gus,  ou  Nuiirgue.  Pour  faire  la  rechrrehe  de 
i’euipWeiiieut  île  Finit),  il  n'est  pu  nen-ssaire 
de  prendre  la  rouir  de»  h-  psnt  dr  Lugdunum, 
parts'  qu’ou  j«rut  a'apjNnrr  sur  une  |MiUlioii 
moins  écartée,  dont  le  umn.  qui  se  lit  Allmma- 
ni*  dans  la  Talde,  est  A t ht  mono,  selon  l'Itiné- 
raire d'Antouin,  et  que  l’on  retrouve  artorjh- 
mrut  mu  le  non»  d'Alfrn.  Dr  rr  lieu  h Ntgro- 
pttllo  U,  de  Ntgropmllo  à Lan  ri  V,  et  de  La  mi 
à Fletione  XII  : tel  est  le  détail  que  donue  la 
Table.  Ainsi,  eulrc  lYmplarraiml  d'Alfen  et 
Flrtio,  la  laide  fait  ronqder  19.  Or,  je  ne  fuis 
point  de  doute  qw  la  position  de  Fletio  ne  m* 
retrouve  dans  telle  d'un  lieu  nommé  Vleuten  . 
ou.  ronime  on  prononce  dans  le  pays,  Ffeuleu. 
Melmo-  Altinç  { Nul.  Hatatiir,  p.  58)  a déjà 
remarqué  l'analogie  dr  relie  iléiinnunalioft  avrr 
crllr  <b*  Flr/i o.  Nous  ajouterons  ici  à rrtle  rir- 
t «mMaiM-r  un  examen  de  la  distance  indiquée, 
pour  visir  si  elle  est  également  tonvtiuüik*.  Par 
la  coimatssaui  v que  des  caries  tres-exarte»  nous 
douuml  du  local,  la  distance  eulrc  Allen  et 
Vleuten,  prise  «i»  droite  ligne,  n'nt  que  tic 
6.500  verges  du  Rhin.  .Mais,  dam  l ‘article. //- 
Inmatut.  une  anal  • se  srnipuleiise  de  la  distance 
d1  ce  Jii  ii  à l'égard  de  l.ugdunutn,  fait  connaî- 
tre que  la  mesure  dr  la  voie  romaine  «loti  suivre 
le  cours  du  Kliiu,  auquel  toute»  les  position»  de 
la  route.  qui  vont  assez  voisine»  le»  uni»  de»  an- 
tres, ont  été  attachée».  Je  ne  répéterai  |*wnt  ici 
la  définition  qui  est  dounérdr  la  verge  du  Kluu 
dans  le  même  arliele.  «Ttte  verge  servant  tTé- 
clielb»  a des  earles  qui  oui  été  le»  ér»  dans  Ir 
plu» grand  détail.  Mais  je  trouve  que  la  meuirr 
actuelle  de  la  voie.  «'Uni  que  je  viens  de  rciiuir* 
qurr  qu'il  «iuv  ieiit  île  la  pnadlt,  est  d'etiv  irnn 
7,4<X)  verge»,  qui  Tout  l'équivalent  de  14,300 
luise*.  Or,  que  résulle-t-il  de  w calcul,  sa  rr 
n'e»l  iui  nuaiixv  m nulle»  rouiums  égal  au  conqde 
de  la  fable , qui  est  19.  Or,  le  mille  romain 
liant  évalué  a 756  luises,  h- calcul  «b-  19  milles 
est  rigoureusement  -le  14,354  lois»**.  J’ai  déjà 
eu  oecasiou  de  découvrir  la  mesure  du  mille 
du  il»  la  di  «lame  de  iMgdunnm  a .iUàniana,  rt 
eu  pluvu*urs  autres  du  Jcrrilmre  de»  Bu  tari  m 
jtarticulier,  depuis  la  |mi»i(iiui  de  Colonta  Tra - 
/<mm.  Il  serait  asM'x  untund  de  [trmer  que.  dans 
le»  Iravaui  faits  ]W;  l)ru«m«  en  celle extièmile 
ib*  la  (duk  où  la  lieue  gauloiM-  |MHivait  u’ètre 
|tos  t'ouuue  des  Ral.vvr».  smtis  di*  la  nation  des 
(ailes  en  ( rermauie.  les  Kuvnaiiis  m*  boni  réglé» 
sur  les  mesures  qui  leur  elairyil  propres.  Alt 
reste,  rien  m-  prouve  mieux  la  nér«*Milé,  eu 
étudiant  le»  aiH'u-tu  Itineruiies.  d'avmr  toujours 
le  nunpas  a la  main  et  les  yeux  ouvert»  .sur  b» 
l«wnl.  Pour  is-vsiiir  à Flrtio,  la  silimtiou  ac- 
tuelle do  Yb-uten  nu  delà  du  muni  du  Rhin  lui- 
rait faire  uur  difficulté  a y rouduire  la  voie  ro- 
iHtiilM-,  parce  que  h'»  lieux  qu'elle  rencontre  sur 
son  |>a»»jigr  doivent  «ire  rnnge»  sur  In  rive  cil«V- 
lielire  du  ih-uve,  qui  le»  lUtavc».  su- 

jr-U  des  Romains,  «l’avec  les  Frison».  Mai», 
quand  MO  r «uwiderc  |e  canal  du  Rliil)  à l’i»»ne 
d'L  trceht.  ermserudriuli  ligis*.  ou  se  |«  r»u.i«b' 
que  cette dirvetiuu  est  k*  travail  d’un  temps  jios- 
lérienr,  et  que  de»  canaux  moins  coitside.'xlde» 
juijourd  hui.  et  qui  emelopjM'Ut  \ b-uU'U  en  cir- 


culant. ion!  des  vntigr»  de  l'anrieti  rsaim,  » 
D'Au ville.  Xofiee Je  l'antienne  Gttule,  p,  315. 

FlJTIYAJiûF,,  vg.  jtiotelle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 33  k.  dr  Met/,  cant.  rt'-jA  FauUptr- 
mont.  Pop.  265  h. 

FLFTKF.  Vg.  Nord  (Klasdfr),  arr.  «i  à 12 

k.  d'Hacebronck,  rant.  et  G3  d»‘  Ruilb-ul.  Pop. 

l , 182  b.  — Ou  remarque  dans  crtte  commu ne 
la  tour  d'un  ancien  château  duut  la  coastrudUm 
rcnMNite  k une  éjxMpir  fort  rcruhV  ; les  murs 
out  4 ni.  66  c.  d'épaisseur,  et  leur  ciment  est 
tcllrmml  dur  qu'il  r»l  diHicile  «le  les  démolir. 
Dans  r«*glise  jioroisgiiab-  existe  un  caveau  fermé. 
«-•Hiteiiant  le»  toiuUraux  ds-  plusieurs  seigneur» 
du  lieu. 

Pstkir  «le  J.  Mm» , surnomme  le  père  «le 
l'histoire  de  Flandre. 

Fl.ETTY , vg.  Nicvre,  romni.de  farilly . 

«le  l.iin. 

FLETB-FONTAIXE.  vg.  Ewrc-rf-Larr, 
eomrn.  «b-  Sl-Arnoult -sirs -Roi»,  ® tk'  * i,ur% 

FI.EI'IlAL.  vg.  Charente  (Anpannois),  arr. 
«i  a 26  k.  «h-  fapae,  cant.  et  Z£i  dr  Jamar.  P. 
347  b. 

FI.EVIlAt:.  vg.  Dordogne  (iVrigrard),  arr- 
êt à 25  k.  ih  Sarlat,  cant.  et  C*r  du  Rugue.  Pop. 
1 ,038  h.  - foire » le*  i"  mnrvh.s  de  cliaqur 
BOik 

FI.El’KANtJK , vg.  UMiartoute,  connu,  «i 
fcg  de  Toulouse. 

FI.Kl  Il  VNt  F . florentin,  jolie  peiiU*  ville. 
(ierx  ( VniMguio  ).  arr.  H à 1 1 k.  de  1 4»  t« «ire. 
riiel-l.  «b*  cant.  Cure.  K.  A 055  k.  «k*  Paris 
|Miur  la  taxe  «les  hitre».  P«'p.  3,409  II.-  1»J«- 
aviv  tertiaire  moyen. 

Leltr  ville,  située  près  de  la  rive  gauidie  du 
fiers,  « it  bu  n Idtieet  percée  d'une  rue  spocieuse 
travrrtéi*  jiar  la  glande  route.  Ou  y voit  nue 
l«'llc  plate  pubiùpMMi  uue  promenade  agrèabb*. 

L«=»  arme»  «le  Fleurance  M»nt  r parti  tf  ar- 
gent et  tf  azur,  à troit  fleurs  Je  lis  if  or  de. 
f une  en  f autre , 2 et  1 . 

Commerce  important  dr  grains,  vin».  I*'*gn- 
mes.  pluiue»  d'oie,  «ir.  - Foires  tres-fiéqmn- 
tees  le  |"  de  cliaqm-  tlMÙ. 

fLKl'IAT,  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  rt  à 
16  k.  «le  Guéret,  «*ant.  de  tiiandliourg,  £3  de 
$t*Vauia>.  Pup.  756  h. 

FEEt'HBAIX.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
are.  et.i  25  k.  de  IWihune,  cant.  de  Lavailic, 
[•;  «P  Arment  ivre*.  Pop.  3,041  h. 

VLEl'IE,  Florerum,  vg.  Orne  ( \unnau- 
«lie),  arr.  et  à 6 k.  d'ArginUnt.  caut.  «i  ®d*E- 
courhé.  Pop.  469  h. 

Fl. El'ltÉ.  vg.  ^'ien/ie(Poit«Ml).  arr.,  K8« 
18  k.  de  Poitiers,  cant.  «le  la  Villedieu,  vor. 
Pnp.  324  II. 

FIJCCILKY,  vg.  Côteif  Or,  txiiiun.  dr  Munt- 
St«Jrao,  ’ H de  Potiilly  -rn-Moutagne. 

FI.LI’REY,  vg.  Do u h (Franche- Comté) . 
arr.  rt  a 28  k.  «k-  Mntitlieliiard.  caut.  «ît  «b- 
Sl-lli|ipnl\le.  Pop.  267  h. 

PLEY  BKY* -LF.S-F  A V ER  \ K Y . vg.  H.Sut*- 
ne  (F laorlu  -CofuU  ),  arr.  et  a 1^  k.  »k*  Ycscml, 
rant.  «i  E?  «k*  P«*rt-»ur-S»«»ne.  INqi.  668  h. 
l-A|doitalinu  «le  ruimn-ai  «b;  fer. 

FLEl’BF.Y-US-MOBKY . vg.  H. -Saône 
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( Franc  br-Uumtr),  arr.  et  à 33  k.  de  «.ray,  caut. 
de  Dampieirr-sur-Saloa,  O de  Lavoocuurt. 
Pop.  478  h. 

FLKUREY-LES-ST-LOUP,  vg.  H. -Satine 
(Franche-Comté),  arr.  rt  û 25  h.  de  Lure,  cant. 
et  £3  «te  St- Loup.  Pnp.  1-21  lj. 

rLBSBY-Sill-Ol'aU,  vg.  CtkmnfOr 
(JBourgngna-),  arr.,  caut.,  SI  et  a 17  k,  de  Di- 
jon. Pop.  9ü3  h.  Il  est  situé  dans  un  valkw  | 
borné  par  «teux  rhaitir*  de  mon  tapie*.  Celait  , 
autrefois  une  petite  ville  teruuv  «te  murs,  ou  ■ 
Tua  «lit mit  par  quatre  portes,  qui  tut  détruite 
du  temps  «le  lu  Ligue.  Aux  «-mirons,  un  voit 
une  grande  plaine  <mi  tenmleliaud  fut  détail  par  1 
Ck>v  u,  en  i'au  500.  — Kduratioo  «les  rbrvjnj v 
«t  de*  iik-ille*  Foiras  K*  20  avril  et  I.*,  sept. 

FLEURIE,  vg.  Rhône  (Bcaujobn),  arr.  élu 
21  k . de  \ dlefraiM-|H*-«ur-Sa«iur,  < ant.  de  Jleau- 
jru.  Cure.  Cr  jck*  Romauechc.  Pop.  1,840  h. — 
Foire * b 28  avril  et  10  uov. 

H.KIHIKL,  'g.  Allier  (Bourbonnais),  arr. 
et  à 27  k.deCainul,  cant.  et  ;•  '«le  Chautelte.  P. 
827  h.  • 

FU  I RIEl  - SU  R-S  A OX  F. . v g.  Hltôa  e ( Lv  att- 
nais),  arr.  et  à II  k.  de  Lun  , rant.  et  1-'  «te 
N«*u«  ilte-siir-SxoUe.  pop.  808  b. 

FLEUR1KUX,  vg.  Ain,  (oniiu.  et  de 
(•bâtilteii  - le»- 1 kmilirs. 

FLEUIUKUX.  vg.  Ain,  rouan.  de  Mogur- 
nrius,  ■ ; de  llioÎMCy . 

FI.KURIKUX-M  R-L  ARRRESLK.  vg. Hh<>- 
ne  (LyuuOtitt),  arr.  et  a «8  k.  de  Lyon,  c.uit.  et 
E àe  I*  Ai  lire»  If.  Pop.  598  h.  — Foiras  les  28 
uct.,  le  lundi  le  plu*  près  de  Sl-Ilailbrleuiv  et 
24  août,  ai  cVol  «an  liuidi. 

FLEURItiXAC,  vg.  Charente  ( Augoumnis), 
arr.  et  à 33  k.  de  Cunlutens,  eu  ut.  de  Montem- 
Itirtlf,  fij  de  Üuuix'Uil.  Pop.  43  h. 

FLKFRItiXE.  vg,  llle-et-l  tint  ne [ Hirlapir), 
arr.,  ca«t.,Cf]et  à 7 k.  de  Kottgor».  P.  950  b. 

FLEURIES  Y,  vg.  Yonne  .Chauipagnr),  nrr. 
rt  â 14  k.  de  Sens,  canl.  de  Sergiur»,  de 
PuiiIkui^ Yonne.  Pop.  567  h.  — On  y renier- 
que  un  beau  château  situé  «buts  tui  vallon  am>*« 
par  la  petite  nviere  ü'Ornur. 

Datu  le  moyeu  âge,  il  existait  à IVudmii  où 
a été  hit.  le  château  actuel  une  forteresse  dé- 
pendante de  la  ville  de  Sens.  Le»  \ugj.us,  qui 
poaM»U'rviil  retu*  ville  jusqu'en  1427.  detrm*i- 
rrnt  ce  fort  de  fond  ♦*«»  eunilde.  Au  «t*  sut  le 
Flrurigm  fut  rrcuMtnait  tel  a j*»i  pn  qu’on 
le  voit  aujourd'hui  par  h*  celeluvi  Jean  Umjou. 
qui  l’arbeva  en  1511.  Fraai(*uts  I"  aêpwrtia  a 
Flrurignv  en  1527,  lorsqu'il  fut  visiter  Scu»  à 
son  retour  de  raptiv  ilé.  Le»  clinnuque*  du  teiiqw 
parlent  de  fête*  qui  lui  lu  mit  donnée»  «bm 
cette  ville  à crtle  ocraainu.  lar  château  de  Flru- 
riguy  est  entoure  d'eau  ; la  partie  poalérietHC  a 
été  démolie  rt  ivmplarée  par  «les  InICiiii* nts 
luodntws.  Dans  l'intérieur,  ou  retn.oqu*  uue 
antique  chapelle  detuiéc  de  lieauv  vitraux 
peint*  par  Jean  (âiiwi. 

FLEURINES,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  a 
8k. de  Seuils,  cant.  et  QgfcPoal-Sto-BIaxcUcc. 
Pop.  7 4.1  b. 

FI.F.t  Ht  II.I.E.  vg.  Saône^f»£x*iret  cmnm. 
de  Vérûrt,  E de  St-Oycn. 


FI.EURY,  »g.  Aisne  (Picardie),  arr.  rt  à 
25  k.  de  SoiiMjus.  caut.  d^dc  \ ilUrs-Cotir- 
rrts.  Pop.  166  b, 

ILEl'IlY,  vg,  Artiennes,  ronim.  d'Amblv, 
>3  d'Attigny. 

FLEURY,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.,  Î-J 
et  à 16  k.  «le  Nariamur,  caut.  deCoursau.  Pnp. 
1.297  b. —Ou  remarque  aiiv  «*»»  irons  l'église 
dr  Xotre-D.iiiieale-Lics»e,  objet  d'uu  jteleniug»- 
I ré»- fréquenté  par  tes  habitant*  «tes  tnvimns. 

FLKL'HY  , vg.  /jnr-ei-i  lifr , comas,  de 
Suèvrni,  '•  j Je  Mer. 

FLEL’RY  , vg.  Lot  r et  (Orléanais),  arr., 
tant.,  E rt  à 4 k.  d’Orlesius.  Pop.  1.003  h. 

FI. El' R Y , vg.  Manthe  (Normandie) . arr. 
et  à 27  k.  d'Av  rancbcs . eaul.  et  C*.;dr  Ville- 
•li«‘u.  Pop.  1,161  h. 

FI.EI  RY,  'g.  Meuse  (pays  Mrxdu),  arr.  et 
à 34 » k . de  Bar-te -Duc,  vaut,  ür  Thuucottrt, 
:•]  île  \ crdun-Mir-McNte.  Ptqi.  362  li. 

FLF.I’IIY,  vg.  Moselle  (juiv*  Mimiu),  arr., 
[-T  et  à 9 k.  de  Md/ , rant.  de  Yeruy.  Pop. 
382  b. 

F LEU  RT , vg.  Otse  (PicardH*),  arr.  rt  a 
, 26  k.  dr  Iteauvais  , «ant.  et  E de  Cliaumont- 
j ea-Ve»in.  P«>p.  266  h. 

FLIvV  II  Y . v g.  Ptts-de-C  oints  ( A rt«iU),  arr. , 
k3  rt  à 10  k.  «le  St-Pubsur-Temoise , caut. 

| «i'Ilrtirhin.  Pnp.  209  h. 

KLF.URY,  OU  Fi»«  RT-D‘Aacot«.*v , Seine- 
\ et-, Marne (Ile-dr- France),  arr. , rant. et  à 1 4 k . 
i de  Mrluu.Eilc  Cbailly.  |5qi.  544  h.  Ou  v 
j r«*m»r«pie  un  maguilique  l'bitniu  nnstniit  p..r 
Côme  Hosses , soiu  te  reçue  de  Henri  II . rt 
! |MMeavlé  riuuite  jur  le  raitbiKii  de  Richelieu, 
«pu  y fit  faire  phrxeurs  rmbelli.tsenieiits.  lo 
prinrijKil  cor|«s  «te  ivituunit  a été  récemment 
prrajiK-  mlnrennut  m*«mstnii(  à n«*uf  ; on 
admin*  dan»  le*  j.irilm»  une  super terrasse  et 
ilenv  jur terres  vlans  te  grtuv  anglais,  «Lins  l’un 
dcMpict!»  est  une  lirlte  pi«*re  d'eau. 

FLEURY,  vg.  Seine -et-Mar ne , r«»nmi.  de 
Cutirpalay,  Li3  de  Hiuov-en-Rric. 

FLEURY  , vg.  Somme  (piranlie),  arr.  rt  à 
26  k.  «1  Anmus  , cant.  de  (xioti , 3 de  Fters. 
Pr-p.  344  b. 

FLEURY  , vg.  I'««uie  :<  Juuiij»apici,  arr.  rt  a 
17  k.  de  Joiguv  , caut.  U'Aj liant -sur-  rholuii  , 
'.-1  «le  Basson.  Pop.  1,475  h. 

F1.E1  RV-ESi-AHtiOXXK,  vg.  McHse(Lar- 
rautr) , arr.  et  à 6 k.  «te  VenJtui-sair-Mnise  . 
<*aut.  «!«■  Clianiy -nu-Meuse  T ‘-1  de  Beauxée. 
Pnp.  369  b. 

FLEURY -LA -FORÂT  , vg.  Fart  (Nor- 
mandie;, arr.  et  à 25  k.  des  Audrlys , cant.  rt 
l* j de  Lyuus-La-Korét.  Pop.  873  b. 

FI.EI  IIY-LA-.HOXTAtâXE.  vg.  Satine-et- 
loire  jlUiurpogm*;.  arr.  rt  a 49  k.  «te  Cita- 
rulle»,  cant.  rt  Z»1  de  Seoiur-eu-Rriuutuus.  P. 
1.234  li. 

FI.EURY-LA-RIY1ÈRE.  vg.  Marne  |(J,.iuh 
I«agne),  arr.,  caut.  ,^;«i  à 8 k.  d'Kperuav . 
Dans  un  li-rntuire  l'erttte  ru  vins  rougi*»  «■stuué*. 
Qn'Üm  -.b*  fldMs  faltRC  |»nur  v^•rr^-r»«•. 

Fl. El  RY-LA-TOUR.  vg.  ,VÜ>rc  (Niver- 
nuu,i , arr.  et  a 40  k.  de  Nrv**r«,  rant.  rt  E 
«te  St-ltem/i-d’A/y,  Pop.  115  b. 


FLEURY  - MÉRtXilK  , Flurimcum  , vg. 
Seine-et-Otse ilte-de-Francei,  arr.  et  à 11  lu 
de  Enriieü , cant.  de  LiMtgjutneau  , T-!  de  Ris. 
Pop.  223  b.  — Ou  y voit  nnt>eau  rbitesui.  A 
l'estréinite  d'vue  av  mur  qui  alsoaalit . sur  un 
tertre  d'où  tes  points  de  vue  sont  inimuué- 
nient  étendus , est  placé  un  létegrapbe. 

FLEURY -SOUS-SIEUDON  . vg,  Seine -*t- 
Oise,  «oiiuu.  rt  dr  Metulo/i. 

FLEURY  - SUR  - A VOIJ.I  K . Ploreinm  , 
F/orituum,  hg  Eure  (N<irmaikliri,  arr.  et  4 
15  k.  dr»  Andielvs,  rbcf-1.  «te  cant.  CS.  &r. 
A 103  k.  de  Pan»  |mir  la  taxe  des  lettre»,  P. 
1.065  b.  Sur  l'Andelte. 

On  fixe  vers  Fleury  ou  Rade|miil  une  sla- 
tiou  luinniiM*  désignée  dans  l'iliurnun*  d'  Au- 
luiiiu  sous  le  nom  «te  Ritumagu*  , et  Mtuér  «tir 
U v oh*  antique  «te  Pan»  à Rcmusi,  dont  le  tracé, 
a IraxT»  b plomedu  V«*\m,  «un ait  a |teti  ptr» 
«dui  de  la  roule  acturlte.  — ttette  nimmiinr, 
qui  eu  1804  n'avait  qm*  182  habitants,  au- 
jourd'hui devenue  un  tenir  g ni  voie  «Je  pro- 
grès , donne  l'ider  du  grantl  accrois^evmut  de 
jKi|Mib(i«Mi  rt  «II*  n<'te*s>r  «pu*  la  valléi*  entière 
«te  l'And«*lle  duit  à l'iudiuteie  qui  s*v  «*«t  dé- 
vehtppre  «te|uiks  l«*  eomiutSH*rriM*nt  «U*  ce  siè- 
cle, rt  |iartjriüit‘n-niml  depuis  1830.  — I ila- 
lure»  «te  odiw.  liiiprinn ne»  d'iiklieunt-s,  fk*i- 
qurteiie  rt  fours  a chaux. 

PLBCRY-8UR-UMRK,  vg.  Ai^rre  {Niver- 
nais). art.  rt  à 25  k.  de  .Nevrr» , rant.  rt  ra 
«le  Drei/e.  Pop.  450  b. 

FLEl  K Y -St  H-I.OI1IE,  Ftorituam,  l«c  />»- 
ret  (Orléauai.%) , arr.  rt  à 30  k.  «h*  ütell,  « ant. 
«l'Ou/JMier -sur-I/iirv.  ' • ; «te  Sully.  P.  1 ,626  b. 

Ce  bourg,  situé  sur  b rive  droite  «le  la  teùre 
rt  eoiuiu  p'iM-ralrnu-nt  sou»  le  nom  de  St-lte- 
noit-sur-LiMiv.  était  autrrfoU  relrhrr  jmi  une 
aldtaye  ou  le»  reste»  dr  Sl-Ftenoit  |ius«etit  (tour 
avoir  élr  traïuportr»  «lu  mont  Casiiu,  vers 653, 
par  te  moine  Avgulie.  Cette abluiv e fut  ravagée 
|iar  les  Numiatul»  en  864  rt  en  866.  FJte  lut 
rrtalilte  en  868  jnr  l'abltc  IbiSKteliert , rt  en- 
tourer «h*  murs , «le  tour»  et  de  Fomp»  , snn«  te 
n*gue  de  ternis  • d'OuIrrmcr  . en  953.  Plii- 
lippe  1"  y fut  enterré  «si  1148.  Il  ue  reste  plus 
aujourd'hui  de  «v  *oniptni-u\  nnui.islt  re  qu  «uir 
rgliM*  qui  ollrr  aux  arête ulogtte»  de»  reste,  de 
mnvtruriMJii  d«»  u‘  sièrh*.  Jâi  tour  St- .Michel , 
qui  «bte  du  xt*  arrlr,  est  remarquable  par  «n 
v«nile»  et  se»  piliers.  lblique«  «te  «*o|nniH>»  «bot 
1rs  chapiteaux  sont  charge*  «le  fignres  hislort- 
ques,  allegoriqiM*»  ou  huarrr* , awes  gr.wsoT**- 
im-nt  exécutée»,  en  «terni- rrlirf.  L’cailnôr  j«rin- 
ripalr  dr  l'iglw  «est  mm  tes  jnlier»  «te  «-rtte 
tour,  qui  lui  lorimmt  un  iin|MM«.iiii  |M*n*t«te. 
b «r«idr  entrée , qui  a été  murer , il  y a lui 
graikl  nom  lire  «l'année»  , «e  trouvait  au  nord  ; 
elle  «’*l  tre»-«!igne  d'attnilMMi  pour  le*  «ctilp- 
lurrs,  |in*v|ur  «i  mode-teiMr,  «pii  en  «h-coi  eut 
te  pourtour  rt  te  cintre . rt  «pu  sont  <nkl«'in- 
nwol  p»skTi«*UTU»  a relie»  «h-  b tour  St- Michel. 
!.' intérieur  «te  l’égUae  figure  uue  croix  btinr  , 
dont  le  rentre  eat  formé  d'«m  grand  jundentif, 
surmonté  «l'un  el«H*lier . qui  n'est  uuth  mnit  en 
harmonie  lue  PensemJite  dr  |'t<dibre.  tes  nef 
principale  ni  étroite  ivlativeineui  à «on  «*teva- 
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ti«n  rl  à sa  longueur  ; b simplicité  rt  la  forme 
de  piliers,  dt-piumis  dr tout  ornement,  lui 
douinul  un  m|ntI  «a(tc  d imposant.  Ix 
sanctuaire  est  pavé  m mosaïques  itn'-nriiM’». 
mais  d'un  marnais  dessin. — Le  tombera  4»*  Phi- 
lippe I**,  place  Autrefois  au  milieu  du  rlurur, 
en  a été  câliné  en  1793  : il  se  trouve  aujour- 
d'hui dans  la  rhapellr  St-IVnnit.  Sou*  l'église 
est  nue  crypte  éclairée  |or  d'étroite*  fenêtre» 
m plein  cintre,  avtf  nue  archivolte  formes'  de 
nombreux  rb  veaux  taillés  sur  le  même  mo- 
dèle et  tous  égaux  entre  eus. 

Bibliographie  Mom  (D.  (iilill.),  Histoire 
abréger  Ae  la  très-célèbre  aUa  y e t/e  St-Rr- 
ttoit  à Fleury  -sur-lssire  (||i*t.  du  (*ati- 
uai»,  |».  253.  269). 

YiaaflAVD-ROMui*fol.  Notice  sur  la  restau- 
ration Au  mausolée  Ae  Philippe  F*,  sur  la 
Aéroaverte  et  l’onvertHre  Ae  tou  tombeau  à 
S t- Benoit -su r- Loire.  in-8,  1831. 

Marchssi»  (L.-A.1.  .Souvenirs  historopies  Ae 
F ancienne  abbaye  Ae  Sl-Bcnoftsur-lxiire , 
etc.,  in -8  . 1838. 

Fl. K VILLE,  vg.  Antennes  (Champagne) , 
arr.  et  ii  23  k.  de  Votuter».  cant,  etf-jik* 
Grandpn’.  Pop.  471  I». 

F LU  VILLE,  s g.  Meurthe  (Lorraine) . arr., 
Qrtiitlli.é1  Nancy,  eatil.  dr  St-\ieulas-du- 
Port.  Pop.  321  li.  On  y soit  un  château  dont 
la  construction  remonte  à 1333. 

FLÉVILLK.  vg.  Mot  elle  (pays  Hmili) , 
arr.,  E et  à 7 k.  (b  Briev  , rant.  de  Cunlhu». 

W4Vt^TR.  Moselle  (pays  Messin-,  arr.  , 
ES  CT»  21  k.  <le  Met*,  rant.  de  V igv . I».  333  li. 

FLEX  AN  VILLE  . vg.  Srine-et-Oise  (Bcan- 
re),  arr.  et  à 33  k.  de  Kamlxjiiilbt,  rant.  de 
Motitrori-rAniaury  , Ç2  de  b Qun»r-<  iallui*. 
Fop.  331  li. 

Ft.KXBOi'Ht;  , vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
cl  à 86  k.  de  Strasbourg.  rant.  el  £3  de  \>a*- 
Miotiuc.  Pop.  621  li. 

FLEY,  vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne)  . 
arr.  et  h 83  k.  de  Chaluu-sur-Saône , rant.  et 
12  de  Ruxy.  Pop.  481  li. 

FLEY . vg.  Tonne  (fJmni  pagne),  arr.,  cant. 
et  à 10  k.  de  Tonnerre,  £3  de  Chablis.  Pop. 
443  h. 

FLEY -SI  B- V1NG E AN \F.,  »g.  Côte-d’Or, 
cornrn . de  Dampicrre  - sur  - Vitigcmine . f_*J  de 
Fontaine-  française. 

F1.K7,-Cr/.Y . vg.  Mèvrr  (Nivernais),  anr.  ri 
à 13  k.  deUamcev,  rant.  et  |g  «b  Tnnuav . 
Pop.  341  h. 

FLIBEAVr.Ol'RT,  vg.  Somme,  romm.  de 
Sailly  -b-See,  Kl  d’Ablie»  ilb.  * 

F1.IE , rg.  Ain,  rom  ni.  de  Pouillv-St-Gcm*. 
E de  SMlenis-Ptmilly . 

FLMîNY,  vg.  Ardennet  (Chaiiqiagiir),  aiT. 
et  À 23  k.  de  Rnrroi , cant.  de  Signv-b-Prlil , 
^ d'Aulieutoii.  Pop.  191  II. 

FUS  , vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr..  rant.. 
E et  * t9k.  «b  Lunéville.  Pup.  674  h. 

FI.1NF-S  - LUS  - MORT  Mi  NE  , v g.  Sont 
( FbiMlre)J  arr.  et  à 30  k.  «b  Vulenrirtme* . 
cant.  H CL  ‘b  8l  - Amaml  - Un  - Faux.  Pop. 
1,861  li. 


FLIXE.H-LKS-R  A<  Il , vg.  AW  ( Flandre), 
arr..  cant.,  E et  à 10  k.  de  Douai.  P.  3,S74h. 
Sur  b rive  gauche  de  la  Srarpe.  Un  remar- 
quait autrefois  sur  M>n  territoire  une  riche  ah- 
liavede  femmes,  fondés'  en  1934 par  Margue- 
rite de  Flandre.  - Fabrique.*  dr  toiles.  Filatu- 
res de  lin.  — Commerce  dr  montons. 
Bibliographie.  Tinoix.  * Histoire  Au  mo- 
nastère Ae  Fliues,  in-li,  1732. 

Fl. INS  - XKl’VK  - EGLISE . vg.  Seine-et- 
(Ute  (fW-aurr),  arr.  et  à 16  k.  de  Mautcs,  caut. 
d’Houdaii.E  de  Srpteuil.  Pop.  109  il. 

FLINS  - SCR  - SEINE , vg.  Seine-et-Oi.r 
(Beauté),  arr.  H a 32  k.  de  Versailles,  rant. 
el  E de  Meulan.  Pop.  952  I».  ■ — On  v remar- 
que un  l»eau  château,  d'où  l'on  jonit  d'une  suc 
magnifique  sur  les  ri*»*  de  b Seine  et  sur  le» 
coteaux  environnant*.  Dan*  le  pair,  orné  de 
Itoupicts  bien  distribués . ou  admire  une  Im*|Ic 
foutaine  ombragée  par  d'énorme*  marronniers. 

FLIPOII,  Ffipus  Tt pi,  vg.  Eure  (Norman- 
die } . air.  et  à 13  k.  «les  Aiublxs,  caut.  d’E- 
coui»,  H de  Pont -St -Pierre.  Pop.  373  b. 

FI.IREY.  vg.  Meurthe  (IjHTniur),  arr.  el  4 
25  k.  de  I oui.  cant.  de  Tliiaueoiirt , E de 
Noxinnl-aux-Prés.  Pop.  432  h. 

Fl JXFt.OL'RT.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  A 25  k.  d'Amiens , rant.  ib  Pirquiguv,  £»]. 
A 1 48  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  <b»  lettres.  pop. 
1 .729  h. — Fxtrartion  de  tour  U-,  Foires  lis* 

23  m ril  et  18  oet. 

M.17.E  . vg.  Ardennes  (()hanip«igDr) . arr. 
rt  bureau  dmrrgist.  de  Mézirrm,  à 10  k.  de 
Charit-ville,  rtief-l.  de  rant.  K-  A 243  k. 
tb  Pari*  pour  la  taxe  des  bit  ira.  Pup.  233  h. 

Transi*  jurassique.  — nu  y voit  un  beau 
château  qui  a été  converti  ni  manufacture  de 
drap*.  Forges  ri  laminoirs. 

FLOLELIJERE  ( la)  , lig  / rodée  ( Poitou), 
arr.  et  à 42  k.  de  Fontenay -Ic-tjjmtr.  cant  ti 
Ede  Poiimugcs.  Cure.  Pop,  1,505  h. — Foires 
le  numli  apn*s  Pâques  et  2'  mardi  de  juin. 

FWFC.OCHT.  vg.  Moselle  ( pays  Messin), 
air.  et  à 25  k.  de  Metz,  cant.  de  l’auge,  E de 
Soigne.  Pop.  330  h. 

FLOCQCES,  vg.  Seine-In/,  ( Normandie) , 
arr.  et  à 25  k.  de  Dieppe,  caut.  el  C-7  d'Eu. 
IVq».  275  li. 

FLOENY,  lig  Tonne  ( Owiinpngne  ) , oit.  et 
à 14  k.  de  Tonnerre , rhef-l.  ib  caut.  E.  XQf. 
A 168  k.  de  Paria  pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop, 
392  h. 

FIngny  «t  un  liourg  fort  ancien , dont  saint 
Vigile  fait  mruliuii  dans  son  teslmmut  en  683. 
—A  [«eu  de  dislaim-tb  eelmnrgon  rrniarrpie, 
sur  les  bords  «b  l' Armaiicon  , lesvevtigi'*  d’un 
camp  romain.  Quoique  le  tiinps  lui  ait  fait 
cpmnver  plusieurs  di-grnibtiiuis  , cr  mmp  est 
itn-ore  renMiuaissiibb.  Il  a b forme  d’un  tra- 
P«*  et  s'appuie  ail  midi  *ur  rAimaueon . et  à 
1 er*t  sur  1111  ravin  : au  nord,  son  |iornprt  oeenpc 
l«*  sommet  d'un  plan  inrliné.  Ihi  eùlédu  midi, 
il  était  inneceAsible,  à cause  de  b riv ii-rc ; des 
Iroi*  antres  cotes,  il  était  envi  miné  d’un  grand 
hwsé,  qui  a encore  niijimriMnii  10  m.  ib  br- 
gmir  et  4 m.  de  pmfmubur. 


FMIINIi.  vg.  Antennes  (rJiam(iagiU').  arr., 
nul. . E «t  » 20  k . de  Sédan.  Pup.  1 ,499  h. 

F 1.0 lit  AC  , lig  Charente-lnf.  ( Saratonge  ) , 
arr.  et  il  33  k . de  Sainte* , caut.  de  Cote» , El 
de  Mottagne-suHoraide.  Pop.  993  h. 

•FLOIRAC  , vg.  Gironde  (tiuirnne),  arr., 
fel  ci  à 5 k.  de  Bonbaux  , r*nt.  <b  Carhon- 
Nnr.  Pop.  1,186  b.  — Foires  les  15  mai  «4 
28  sept. 

FLOIRAC,  'g-  Lot  (Querrv),  arr.  el  à 
33  k.  de  («ourdou,  ont.  H B«b  Martel,  pop. 
871  b. 

FI.ONVII.1.K,  'g.  Enre-et- Issir,  comm.de 

I onla im-b-<ôi\ on,  Q de  Courvilli-. 

Kl.OH  At: . petite  vilb,  Ijozèrc  (Languedoc). 
elief-|.  «b  .uMtft-préf.  (8*  arr.  ) et  d’un  caut. 
Trib.  de  1**  iust.  Soc.  d’agrie.  Cure,  tülc  d’e- 
Ia|N‘.  E-  V-  lNip.  2.153  li.  — Tkkrsiv  eris- 

lallisé,  mu  awbLsIc  et  sléa.ieliisle. 

Autrefois  Itanunur  , dincese  et  rerelle  de 
Mrrnb.  par -leiueut  de  ToiiIohm*.  intrudaorr  de 
MouI|kIIut.  goux rnwmml  particulier. 

(>tle  ville  doit  mmi  origim*  à un  ancicti  cln'i - 
Iran  qui  avait  litre  «b  IwinNiuie.  FJ  b est  agréa- 
lilnueiil  situes- , sur  la  rive  gauche  du  Taruou. 
pré*  de  sou  rviiillmiit  avec  le  'l'art»  H b Mi- 
meute,  dan*  un  étroit  vallon  couvert  de  prai- 
rie» et  parM-mé  d'arbre*  fruiiier»  ; 1rs  coteau  v 
qui  le  dominent  mni)  planté*  de  v iguc»,  .surmon- 
té* à fut  par  de*  châtaigniers  rl  des  rhénn , 
H à l'ouest  par  de*  rucher»  élevés  ; à leur  l«ase 
ou  voit  une  crevasse  piltoreMpic  d’où  jaillit  une 
source  abondante  et  limpide  <h»ni  le*  eaux  tra- 
versent b ville,  y forment  deux  Iuisüiiis  tom- 
Ukiit  en  casraib  l'un  daus  l'autre,  et  fout  mou- 
voir plusieurs  moulms  avant  de  ss-  mêler  à erllrs 
du  Tamon.  Ije»  eaux  de  cette  sourte  sont  ran- 
gée* dans  b claiM  de*  eaux  minérale»  acidulé*. 

Florae  ne  se  rnmpow  guère  «pu*  d'une  »csib 
rue,  où  |ia*M*  la  grande  mute , et  d’une  petite 
plan-.  Ou  v a eonstmil  rireinroeut  une  église 
catholique,  nu  temple  protestant  rt  un  ]valais  sb 
justice. 

Aux  rtiv  irons  est  le  xilbge  de  Crime , où 
naquit  l'ilam  V.élopape  eu  1362  : et  non  loin 
de  là  b cascade  dr  Brun,  qui  mérite  d'êin-  v ne. 
Foires  le*  13  janv.,  6 fév . , lundi  de  Piquet, 

II  juin,  6 août.  29  sept,  et  6 déc. 

A 29  h.  S.-S.-F..  de  Mande,  604  k.  S.-S.-E. 
dr  Paris. 

L’arrondissemcut  de  Florae  est  mnqiose  de 
7 cantons  : Barre,  SlaKMltir.  Florae,  .St-lieor- 
gea-de-Lrvczae,  St-tH-nuaiu-ib-Calb-iic,  Mey- 
ntei»,  Poat-dr-Mouvcrt. 

Bibliographie.  Buwjcir  ( Samuel  ).  Es  li- 
me n Ae  la  nature  et  des  vertus  des  eaux 
minérale s i/ui  se  trouvent  dans  le  Gevaudan 
(il  v est  parlé  de»  eaux  de  Florae). 

F LOUANGE  , xg.  Moselle  ( pays  Mcwin  ) , 
arr.,  cant.  et  à 5 k.  de  Thionville.  E d'Uc- 
kangr.  Pop.  1 .001  h.  — Il  était  autrefois  dé- 
fendu par  un  château  fort,  qui  fut  pris  |»r  tra- 
hison rt  rase  en  1541  par  le  prince  de  Nassau  ; 
mie  partie  des  rem|wrt*  et  dès  fossé*  subsistent 
cucore.  — Fabrique  dr  drap».  — Mmrsde  fer 
rxpluilée*. 

FMIKKMONT,  vg.  >„fr,  (Lurraiiw).  arr. 


FLORENT  (St-). 


FLORENTIN  (Si-). 


FLORENTIN  (St-). 
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ri  à 15  k . dr  M irecourt,  cant.  fl de  Charmes. 
Pop.  460  h. 

FLORENCE  (Si»*-),  vg.  (lirondr  (Guienne), 
arr.  et  k 19  k.  de  Lil*»un»e , caul.  de  PujoU  * 
E J**  Castillan.  Pop.  178  b. 

FLORENCE  (Sle-),  vg.  femlée  ( Poitou  ) . 
arr.  et  à 25  k.  de  Ihiurbon- Vendée , caul.  des 
Fumet» , [V3  an  Fougerais.  Pop.  1 .424  li.  — 
Foires  U?  8*  mercredi  de  chaque  mot». 

PLORENS(St-).  ig.  Card( Languedoc) ,<irr. 
rt  à 19  k.  de  St-Alais . eant.  et  £•  j de  St-Am- 
liroit.  Pop.  1,630 h. 

FLORKNSAC , firtite  ville  . Hérault  ( Lan- 
guedoc). arr.,  bureau  d’enregivt.  rt  à 24  k.  de 
Béxiers.  ehef-l.  de  caul.  Cure.  C*3  de  Mère. 
Pop.  3.454  h.^Traruis  d'alluvionsmodernes. 

Elle  est  située  au  bord  de  l'Hérault,  »bu»  un 
territoire  fertile . entrecoupé  d'excellentes  ter- 
res, de  riche*  v ignoble*  rt  de  hrlle»  prairie». — 
Fabrique  d'eau -de-vie.  — Foire  de  3 jour»  le 
24  audt. 

FLORENT  (St-),  vg.  Cher  (Rrrry),  arr.  et  à 
15  L.  dr  Bourges,  rml.  dr  Charml.  2.  ty.  A 
236  k.  dr  Puris  pour  la  taxe  des  Irtirr».  Pop. 
1,750  h. 

FLORENT  (SI-),  petite  ville,  ou  plutôt Imurg 
maritime  et  fortifié,  Carte,  arr.  ri  à 18  k.  de 
Bastia,  rlief-l.  dr  rant.  Dire.  JS3.  A 1 .180  k.  dr 
Paris  pour  la  taxe  «1rs  Irttrrs.  Pop.  473  h.  — 
TuiLtit  crétacé  supérieur,  rrair. 

CH  te  ville  wl  dans  mie  lirlle  tihi.il  ion  , au 
fond  du  golfe  auquel  elle  a doom-  sou  nom,  sur 
le  pmcluuit  d'unr  rullinr  qui  dominr  unr  Iwlle 
vallée  et  une  grande  elemlne  de  mer.  Elle  est 
entourée  de  mur»,  rt  a pour  principale  défense 
un  di.iujcm  , rrair  d'unr  forteresse  qu'avait  fait 
construire  U?  maréchal  de  Thermes  eu  1553- 
Le*  tiénois  Cm  emparèrent  en  1554,  après  un 
siégr  trés-nH'urtrirr. 

St-Florent  «ut  pour  origine  me  tour  aux  en- 
viron* df  laquelle  se  groujvèrent  raln* 

ne».  Ver*  la  lin  du  xv*  »i«vle,  elle  s’agrandit  aux 
dépens  dr  Fanrienne  % «Ils*  dr  Nrbbio,  situer  à 
mille  |tat  plus  çn  avant  dan*  le*  terres,  et  dont 
rem|4are  ment  e»t  encore  remarquable  par  quH- 
qiwv  «lécnmlrre» , ainsi  que  jmr  une  église  élé- 
gante dout  b construction  est  attrilioée  aux  Pi- 
aan*. 

La  position  de  St-Flwvol  est  une  des  plus 
belles  rt  des  plus  avantageuses  qu'il  soit  possi- 
ble d'imaginer.  Située  au  fond  d’un  vaste  golfe, 
à l'entrée  d’unr  riclic  xalhr.  sur  un  des  point* 
dr  l'ile  Irv  plus  rapprochés  dr  la  France , cette 
place  , destinée  à devenir  une  ville  florissante  . 
n'est  aujourd'hui  qu’une  misérable  bourgade 
décorée  du  immu  de  ville  , dont  les  rare*  habi- 
tuai» sont  décimés  anuuHIr ment  par  les  vapeur* 
méphitique»  qui  s'élèvent  en  été  des  marais  efi- 
virounaiit*.  5mi  port  ne  peut  recevoir  que  drs 
barques  «h»  pécheur*  ; il  est  abrité  ;«r  le  cap  sur 
lequel  b ville  rt  le  fort  *>ut  bàtw,  rt  posante 
un  petit  mùlr  dr  débarquement , qui  fwt  réparé 
et  prolongé  en  l’an  »n.  Lr  mouillage  [mûrir,  v ais- 
seaux est  situé  mire  b villert  l'anse  de  im.tJ  i 

FI/IRK.NT  (St*),  vg,  /.wrrt  (üiilinais).  nr, 
et  à 13  k.  de  Dieu,  eant,  rt  K!  de  Sullv , pop. 


FLO  R F.  NT  (SI-) , vg , Vainmrt-lAnrr,  comm . 
dr  Sl-Hibirr-St-Hiurnt,  Kdr  Saumur. 

FLORENT,  vg.  Marne  (Champagm-),  arr., 
cant.,  KJ  rt  i 8 k.  dr  Ste  - MéiKlioiild.  Pop, 
991  h. 

FLORENT  (SI-),  vg.  Peur-Sèvres  (Poitou), 
arr.,  rant.,  Hrt  à 1 k.  de  Niort.  Pop.  900  h. 

FLORENT- DES- BOIS  (St-),  vg.  rendre 
(Pniluu),  arr.,  cant.,  ISH  il  13  k.de  Rourboo- 
VnidfV.  Pop.  1,474  h. 

FLORES  Tl  A,  vg.  etcomra. du  dép. du/«r« 
(Kranrhc-Comlé),  cant.  dr  St-Julien,  arr.  cl  à 
35  k.  de  fnavIe-Saulnier,  Kl  dr  St-  Amour. 
Pop.  115  h. 

FLORENTIN  (S4-),  Indre  (Berry),  arr.  rt  à 
20  k,  d'ÎKMwdun,  cant.  cl  EJ  dr  Valait.  P 623  h. 

FLORENTIN.  Flureatinum,  vg.  Tarn  (Lan- 
guedoc), air.,  12  k.de  fiai Ibc, caul.  dr 

Cadalm.  P.  666  h.— IWrw  le» î jiiiart  Î8 «rt. 

FLORENTIN,  S.  Florentin!,  jolie  petite 
ville.  Yonne  (Champagne),  arr.  rt  à 31  k. 
d’Auxerre,  chcf-l.  de  cant.  Cnn».  Cite  d'étape. 
K.  XF.  A 155  k.  dr  Pari*  pour  b bve  de.» 
lettre*.  Pop-  2.407  I».  Tawuui  crétacé  infé- 
rieur. gré*  vrrt. 

Autrefois  comté,  dioecsr  dr  Sens,  parle- 
ment et  intendance  dr  Pari»,  chef-lieu,  d’élec- 
tion. bailliage,  prieuré,  couvent  dr  capucin*. 

Plusieurs  auteur*  ont  éerit  que  cette  ville oe- 
cu|»e  lVnipb<x-m*  utd(‘r«ncH-nnr  F.hurot>riu*a, 
poKÎIuiti  romaine  indiquée  dans  riliiiérnirr 
d*  Antoniti  : mais  il  est  rrcmuiu  aujourd’hui  que 
cette  place  m*  pouvait  i'lrrq«'A»rolh,  vilbge 
à 3 k.  de  St-Flormtin.  Il  est  peu  fait  mcnliuu 
«h*  celle  ville  pendant  le*  premier*  siècle*  de  la 
monarchie.  En  l'année  511,  le*  Bourguignon* 
vinrent  faire  le  *iégr  du  r bâteau  Florentin,  au 
nmius  de  novembre,  et  ulsligitrul  le*  haliitauls 
de  !*c  rendre.  Il*  gardèrent  qgtir  place 
quriqur*  année* , durant  Irsqnrlles  il»  firent 
Idtir  tu»  fort  dans  une  petite  île  formée  ]>ar 
l'Aï  nvan«;<*ti,  à 1 k.  ver»  le  sud -ni.  Ce  fut  dam 
rrt  Mile  que  la  reine  Rniurhaul,  vrr*  l'an  597, 
ic  retira  j>our  m*  mettre  à rouvert  dr*  p»»ur- 
jniitn  de  Théodelirrt  II,  roi  d’  Au»tra*ir,  son 
petit-fil».  Thierry,  rtu  dr  Bourgogne,  lui  avait 
procuré  rr  refuge.  Mai*  Frédégondc,  avant  dé- 
nui  vert  sa  retraite,  l’y  Ct  attaquer  |wr  Landry, 
sou  favori,  Rniuehaut  «défendit avec  vigueur, 
et, ayant  du  secours,  elle  lit  lever  le  siège; 
aptes  quoi  elle  (omlrt  ri  i propos  sur  l’arnsre 
dr  Ffédrgoade,  qu'elle  coutraignit  Landry  d’o- 
IxmdotUR-r  sonramp  et  scs  équipages.  L’endroit 
où  rloil  rr  camp,  sur  In  liord*  dr  l'Armaïu’e, 
a’apjwlle  encore  Duimp- Landry . ou  par  corrup- 
tion Clialandry  (eat»p*i  I.audrrrrî),  et  |r  tort, 
dont  il  ne  reste  que  quriques  v eslige*,  s’apprlk* 
du  nom  dr  U reine  Hrauehaul,  Brinckrfnrt  ou 
RnincCort.  Pépin  fitrawr  crttr  fortrmse  ausu- 
tùt  qu’il  fut  monté  sur  le  tronc,  m 752.  parce 
qnVUr  olfrait  une  retraite  *ilre  aux  séditieux. 
On  a trouvé  fréquemment,  ct  Kiwi  trouve  en- 
core dans  le*  ruine»  et  le»  fossé*  de  r«  fort,  de* 
médaille*  romaine»  cl  de*  uwmuair*  de*  mi*  de 
Bourgogne  et  autres  prince»,  en  or,  m argent 
rt  eti  brome , rr  qui  est  u«e  preuve  non  équi- 
voqiH*  de  von  antiquité. 


Fji  879.  1rs  Normand»,  qui  ravageaient  la 
France  depuis  plu*  d’un  drmi-Mcdn,  s’avaucè* 
reut  jusqu’aux  |iortr»  de  Tonnerre,  hiebanf  le 
Justicier,  duc  de  Bourgogne,  les  lialtit  rt  lt> 
rtq>oiix<i.  If*  Noraundv,  qui  s'étairtit  haliitués 
«-m*  leaurwipde  priiir  aux  v itisde  1 onnerre,  ur 
quittèrent  cr  pays  qu'à  grand  regret;  ils  vin- 
rmt  dr  là  à Sl-Klcirritlin,  dont  il*  firent  le  sirçe. 
Le»  habitants  de  b ville  et  ceux  des  village., 
voisin*,  qui  s’v  étaient  rendu*  m grand  nombre, 
jiiMpi'aux  femmes  et  «u\  enfants,  *e  dcfmdi- 
rent  longtemps  ct  vigoureusement,  la*  dur  dr 
Rourgrjpie,  qui  ne  « hm  luot  qu'à  se  rendre 
maître  drertte  ville,  fit  (lire aux  habitants  qu’il* 
pouvaient  se  défendre  saut  crainte,  et  qu'il  vieil- 
drail  incetsanimcnt  à leur  strourv.  Ouldiant 
1rs  anrimurs  querelles  qu’ils  avaient  rue*  avec 
les  Bourguignons,  et  ne  désirant  rien  but  que 
d’ètre  délivre»*  des  Normand»,  il*  ouvrirent  1rs 
portes  de  leur  ville  ; le  due  chargea  le*  Nor- 
mand», rt,  aidé  de»  secours  des  habitants,  il 
forint  1rs  eminni*  à lever  le  sirgr.  lui  892,  il 
m*  douma  une  grande  Ijataille  près  dr  Sl-Ho- 
rmliu  ; elle  est  indiquée  par  Delillr,  dan*  *a 
rartedu  duché  de  Bourgogne  ; on  n'a  pas  di»d«'y 
ta  ils  sur  celte  bataille.  Eu  936,  1rs  comtr*  de 
Cliampagnr  v iiiriulassiegrr.St-Klocrntui.  Aprrà 
quelque*  jours  de  siège  rt  quelques  assaut*  que 
les  Bourguignon»  soutinrent  couragruMinfiit, 
le  nombre*  i’rm}»ortanl  sur  la  valeur,  il  fallut 
céder  à la  loree.  I>e»  liabitantv  capitulèrent; 
mais  le*  Hourguiguoiu.  ne  voulant  pas  entre i 
eu  composition,  prirent  le  parti  de.  « retirer 
(tendant  b nuit. 

Les  armes  de  fit -Florentin  sont  ; a- 

zur  à la  figure  de  St- Florentin  d'argent,  ar- 
mé et  monté  tur  un  eficeai  de  même,  tenant  Un 
guidon  croisé  de  gueule*. 

St-Florcntiu  est  fort  agréablement  situé,  sar 
le  canal  de  Bourgogne,  au  conflumt  de  l’Ar- 
manee  rt  de  l'Annançnn.  Elle  r*t  as«*  bien 
bâtie  rt  environnée  de  pmmnwdes  agréables. 
— {Jette  ville  a quatre  portes  principales  où  s»- 
terminent  autant  de  uns  qui  la  diviteut  ni 
foroK*  de  croix,  cl  qui  toutes  alKmtisvmt  sur 
une  astre  lirile  place.  Au  milieu  est  un  Imssiu. 
surmonté  d'unr  rolnune  où  sont  attaclirâ  trui* 
dragon»  en  limon',  qui  reçoit  1rs  eaux  (T unr 
fontaine  dont  la  tusircc  est  au  pied  dr  b mon- 
tagne de#  Courbe»,  à 1 k . O.  de  b v ille.-  Sur  le 
canal,  on  remarque  un  beau  pont-aqueduc,  mu* 
Irepiel  passe  l'Annonce.  De  U promenade  du 
Prieuré,  élrx  èr  sur  un  monticule,  on  jouit  d’une 
fort  bellr  «us  sur  un  grand  nombre  de  villagra. 
sur  le  canal  de  Bourgogne  rt  sur  le  cornu  de  I*  Ar- 
maiNjon.  — L'église  |tarni*tiale,  Iritieai  1976 
sur  l'cmplaremeiit  d’un  aucun  château  royal, 
e*t  décorée  de  sculptures  d’un  aase*  l*on  des- 
sin : clk*  i»‘a  pnitit  été  adrrvée;  il  n'eo  nalr 
que  le  clurur.  qui  est  d'une  brilr  architecture: 
rentrée  priurijMlr.  du  rite  du  nord,  est  prvr- 
cedée  d’un  rvealirr  d'environ  quarante  degrés. 

punir  de  J.-Vir.  Moarvti.  hisloringraplie. 
apôtre  du  pouvoir  alrsolu.  mort  en  18A3. 

Commerce  de  grains,  clianvre,  liai»  r Imiter 
et  rhaiitoa  de  IrtM»,  Tannerie»,-  -Foires  le»  4 
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f Loi* Il  (S*-). 


F LOI  R (SI-). 


jan\„  I"  lundi  de  carême,  89  axril.  ort.,  22 
juin.  13  août  «4  87  nox. 

FM>R  E.1T-LK-V1F.IL  'St) . FanumS.  Flo- 

rrutii  Indieittiu s,  Mons  Flan  tu  A nrrnoritm , 
petite  x illr,  ^faiHr-rt-lxurr  (Anjou),  arr.  rl  * 
88  k.  dr  Hraiiprrau.  dirM.  de  caul.,  Z€.  de 
Tanks.  Cure.  Pop.  8,983  b.  Tuuun  rru- 
lallix- . tniraschulr. 

Autrefois  iliurtv  et  el«-cliun  d’Ançrrs, 
parh-mnil  «b-  Pari».  iiiletuLiner  de  Tours. 

Cette  Mlle  r»t  liâlie  dans  une  situation  Irès- 
ugréable,  sur  uue  colliur  escarpée  qui  Imrde 
la  rixe  gauche  dr  la  Loire.  File  «luit  vm  nom 
à unr  aiiriruiie  alitiaye  de  bénédictins,  «pu  fui 
briller,  ainsi  qu'une  partie  de  la  Mlle,  dans  les 
Mtm  de  la  Vendre.  On  sietil  d'in  rétablir 
ri^litr  et  lerloelier  ; ri.  quoique lûni  inférieur 
à rr  qu'il  était  autrefois,  crt  édifice  offri-  rrpeD- 
daut  un  a.q art  ln-vpittniTujue.  De  la  |»blr- 
forme,  et  mieux  encore  de  la  butte  muninir  le 
Cavalier,  on  jtMiil  d'une  sue  «b'-liricuse  sur  le 
eours  de  la  Dure,  sur  ses  bords  riants  et  ferti* 
les.  sur  les»  îles  ombragées  qui  la  disinent  en 
plusieurs  bras,  et  sur  une  immense  prairie  qui 
s’étend  à perle  de  sue.  Pétulant  la  résolution 
St-Morent  portail  le  n«un  de  Momutn. 

On  rr  marque  dans  l’égliu*  dr  St-Floreot  un 
monunu-iit  qui  rappelle  de  douJoun-us  souve- 
nirs et  un  lu-au  Irait  d'bumamti-.  Fo  1793,  les 
Vendéen*  avaient  entassé  4. 000  prisonnier* 
dans  relie  egh.se  : lie  pouvant  les  emmruer  dans 
leur  retraite  précipitée,  apres  la  liataillr  de 
Chollet,  il*  allaient  les  massacrer,  lui Mpi'im  de 
leurs  ebrfs,  ntortoUcattnt  blessé,  b-  gruéreuv 
|to(u-ham|M , obtint  |»or  .ses  pressantes  pneres 
qu'on  Irar  aecnnlAt  mr-le-ehamp  la  vie  et  la 
hU-rté.  II. Mineur  a la  mémoire  de  Itouihamps! 
Du  pareil  trait,  dans  une  guerre  civile,  est  plus 
glorieux  qu'une  victoire. — Sur  un  vmiliasse* 
meut  décoré  de  lestons  et  dr  expies  et  de  deux 
figures  allégorique»  eu  lias-rrlirf,  l'imr  rrprv- 
seulant  b Religion,  l'autre  la  France,  ou  xotl 
la  statue  du  marquis  de  lltucliainp».  Couché 
sur  nu  braneard  qui  sert  à le  tramjiortrr.  legé- 
lléral  vcudeeii  x ient  de  soulever  b partir  supé- 
rieure île  ton  corps,  en  * appui ant  sur  le  bras 
gauche  ; il  lève  le  liras  droit  en  étendant  la 
main,  et  prononce  d'une  xoi.x  expirante  cr  der- 
nier commandement  : Grâce  au s prisonniers  f 
Bonchamps  f ordonne  ! Ot  ordre  mémorable 
est  gravé  au-dessous  du  brancard,  la-s  profils 
de  l'arc  biln-lure  de  ce  monument  tout  purs, 
(Luis  le  si.  b-  antique,  et  tout  l'ensemble  du  mo- 
nument offre  le  caractère  d'une  noble  sim- 
plicité. F tut  et  le  taim-di  de  b Passion , der- 
nier samedi  de  juin  et  d'août. 

Bibliographie.  Rosis  (Publié}.  Le  itonl 
(donne,  ou  Br  chercha  Ai  i torique*  sur  f o- 
ngitse  de»  Celle*,  des  Angevins,  etc.,  et  sur 
la  retraite  du  premier  solitaire  des  Gaules, 
au  munt  Glonne,  etc..  8 vtd.in-12,  1774. 
Lt  Salx  u.iu.  Hrcuetl  de  dissertations  sur  le 
tevsp » oit  rsvmt  te  solitaire  saint  Florent 
au  muni  Glosuie,  etc.,  in-8,  1776. 
GoutsD-FaarnuM.  Tapisserie  de  St -Florent, 
dr**u»èe  par  Daube,  m-4  et  pL,  1843. 
FUiHKXTI.VLA-t  iPKU.E,  ig.  Aveyron 


■ (Houergur),  arr.  et  a 83  k.  d’Fspalion,  caul. 
dr  St-  Animu,  E d'Kutraigue».  Pop.  1,330  h. 

FLORESRAfl , vg.  LM  (Quercy),  arr.  «I  i 
41  k.  dr  (ahurt,  canl.  et  [•’  de  Pus  -PEvécpic. 
Pop.  640  h.  Foires  les  8 jaus.  «4  13  iu>v. 

Fl.tMIF.T.  ou  F lu  ai r , xg.  Allier,  connu, 
de  Tn-aelle.  >;  de  b Palisse. 

FLOHKT  (St-),  xg.  Pu  \ -de-Dômc  (Au ser- 
ais) , air.  et  à 13  k.  d'ivoire  , raut.  et  dr 
riiam|M-ix.  Pop.  098  h.  — !>n  j trous e une 
source  d'eau  minéndc. 

Psi  ait  de  M.  l is  sao  t.r  Luuuat , mrm- 
bre  du  eonseil  des  cinq  cents  et  de  b chambre 
des  députe». 

UOtmiOND  xg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  û 85  k.  de  Satiat,  raut.  et  L-J  «le  Dura- 
me.  Pop.  1.768  h. 

FLOHIVtUNT.  ou  Bu.  «us  usai..  petite  Mlle, 
ll.-Bhin  (Alsace),  arr.  et  a 80  k.  «le  IV  If. ut. 
raut.  «-I  tzl  de  Drlle.  Pop.  540  h.  File  est 
domiiM-e  |>ar  uue  roUine  dont  le  sonum-t  est 
eou rotuie  |*ar  une  loin  antiqiu-,  leste  d'un  clià- 
li-au  qui  «laie  du  xill*  xiérlet  - Foires  les  3* 
jpudi  «le  mars.  1*'  mercredi  apn-s  laques  et  8* 
Mercredi  «le  mai. 

FMWIN'K  iStc-),  vg.  U. •Loire  (ÀusiTgur), 
arr.  rl  à 15  k.  de  l'.riuodr,  raut.  «l 'Aucun. 

A 441  k.  «le  Pans  |KMir  b taxe  «les  lettres. 
l*op.  1.573  h. 

FLORIXtilIKM . xg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.,  C-'  et  à 17  k.  dr  St-Pol-rar-Ter- 
iMiise,  eant.  d’Hrurhin.  Pop.  440  II. 

FLORIS  (St-),  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  « t à 15  k.  de  lié  thune,  ranl.  «le  LiIIits,  ;•] 
dr  SI- Venant.  Pop.  4,879  h. 

FI.OR.NOY,  xg.  H. -Marne  (Cltampagnr) , 
arr.,  tant.,  E cl  à 5 k.  de  Vassy.  P.  188  b. 

FLOTTE  (la),  jietitr  xille  maritiuM*,  Cha- 
rentr-lnf  (A  mu»),  arr.  et  k 19  k.  de  la  Ro- 
rhelle,  eant.  «h-  Sl-Martin-«b*-Ré.  vj.  A 485  k. 
de  Paris  pour  b taxe  «h-s  lettres.  I*.  8,489  II. 

Mb-  «-»t  située  dam  l'ile  de  Ré.  au  binl  de 
! l’Océan,  qui  y fonur  une  rade  tréwùre  et  un 
p«ir1  commode  pour  le  chargement  ibrs  uatinx 
de  «leux  à trois  cents  touueaux.  Commerce 
«le  sel , vins,  eaux-de-xir  et  xioaigre. 

FLOTTKJIAXVII.LK,  vg.  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 4 k.  de  Valngors.  canl.  et 
Edc  Monlelxiurg.  Pop.  364  h. 

FIjUTTEM  AN  VI  I.I.F.-  H -U,  F K , vg.  Man- 
che (Normandie),  arr.,  E «-*  à 9 k.  «b*  Chrr- 
hourg,  eant.  «h*  Beaumont.  Pop.  058  li. 

FLOTTES,  lut,  conun.  de  Pradiues,  de 

Gabon. 

Fl.oi'DKS.xg.  Gironde  (Ibuadois),  arr., 
eant.,  E cl  à 3 k.  de  la  Héole.  P.  247  h. 

FLtirilXlÈRE,  vg.  t'emlce , connu,  et  U 
dr  Clialbnx. 

FI.Ol’R  (St-),  htdtciacam,  Fanum  S.  Flori, 
ville  ancienne.  Cantal  ( Vuxcigne),  chef-1.  «k- 
vmis-prrf.  (3*  arr.)  et  d«-  2 eant.  Trih.  «le  1" 
nul.  Cour  «l'assises.  Tri!»,  de  rnnim.  (Villt-ge 
coram.  Exéchc.  8 cures.  Gîte  d’i'tape.  l-Z.  vy. 
Pup.  5,930  k.  — Tmm  xolnuiique,  Imsallr. 

Autrefois  é'«Vhr,  fiarlemriit  «b*  Paris,  in- 
tendance de  Kiom.rlief-I.  d'drrtion.  Iiailluip-,  2 
ehapitn-s  , cullcge.  — L’évédie  de  St-Mour  fut 


fondé  en  1817.  L’rvéqne  axait  tneorr  au  «1er - 
iib*r  siei-le  la  aeignrunr  utile  ou  ordinaire  de  U 
V illr  dr  St-F1our  et  unr  partie  de  edle  de  Ckau- 

(b-s- Aigues. 

Sl-Mour,  que  l'un  aperçut  de  très-loin  , est 
n .ml nul  sur  un  jilüteau  l»a.Milliqur,  et  lin-  sou 
nom  «k-  salut  Ft«Mir,  pmuu-r  éxi<qiMa  dr  Lodexe. 
«jui . apn-sav.ur  jmVbr -l'ExaugiU*  dam  b*s  naon- 
lagm-s  d'Auxergue,  mourut  xen  l'an  389  sur 
le  Dkout  où  existr  aujourd'hui  b xdb* . «ksignre 
alors  sous  lr  imibi  île  Mans  tndu-iacus,  à cause 
d'un  phare  ou  signe  nidieateur  qui  srrxait  de 
guide  aux  xoxageur». 

Les  matériaux  dont  se  compo»«-  le  sol  du 
cette  x die  . leur  nature  , leur  forme  , décrient 
nue  |iaitir  dr  sa  Irrrihir  lùstnire.  In  torrent 
de  matn-res  enflaninurs,  sorti  des  lianes  xnlra- 
inqiw-s  «les  muut»  du  (butai  , |Nsrcuurut  uu  cs- 
|wer  de  25  k.,  s'am*ta  ou  il  truuxa  un  ot  «Ma- 
rie à sou  cours  , s’y  refroidit , rl  laissa  unr 
énorme  musse  de  Im salle  , curieux  mouiuneol 
«le  l'une  cb-«  plus  gramb-s  roux  ulsums  du  gbdie. 
Rieutùl  les  eaux  courante»  «légaruimil  le  terrain 
qui  axait  M-rxi  de  digue  au  lnm-ul  volcans- 
que;  la  masM-  lM»alti«|Ur  n'-sista  et  se  maintint 
telle  «pi'ou  b xml  arlurllriuenl,  axi-e  la  ihllr- 
rmre  qu’y  oui  a|q«orlrr  b*»  «rtixrrs  «b-  b nviii- 
satiou.  Gel  U*  masse  est  couronner  |ur  un  vaste 
plali-AU  où  m*  distinguent  les  extn-unies  rt-pibr- 
n-s  «les  colonne»  prismatique*  qui  b conqunnil, 
et  où  est  Isntia*  b x ille. 

Si  l'ou  «-n  exceplr  lr  côté  qui  i-egardr  l'ouest, 
où  le  xuli-au  du  (butai  a bit  imiptiuu  . et  une 
|K-titr  éteudoe  qn'omipr  l'avenue  de  Murat, 
cette  masse  est  pai  tout  escarp«‘-r  <4  coupée  à pic. 
Sa  luuteur  auib-ssu»  du  sol  inferieur  est  d'm- 
xirou  25  ni.  IVmr  monlrr  du  faul>ourg  à b 
ville  , cio  a pratiqué  . autour  de  b montagne  . 
uu  fort  lieau  chemin  en  ram|«e  : pour  lr  tra- 
c»T,  il  a fallu  «-ulamrr  un  massif  immense  de 
basalte  dont  les  cobwiues  lionb-nt  b route. 

Ou  ignore  l'epoquc  des  prénom  etablisae- 
rucuLs  buis  sur  ce  rocher.  Ou  sait  seulement 
que  dans  1rs  temps  aneiem  il  était  désigné 
«-tumur  un  Iteti  «h-  rmdea-xous,  ou  comme  un 
signal  pour  l«-s  voyageurs  égaré».  Au  xrv'ssécb*, 
ht-f'liNir  fut  élevé  à la  diguité  épisropab-  , et 
eommrnça  des  l«»rsâ  prendre  l'aqiect  d'une  cité  : 
|iar  b-tires.  du  mou  de  janvier  1372.  Charles  V 
amirda  aux  habitant*  une  clurle  «le  commune 
et  de»  privilège». 

Ii  .«  armes  de  8t- Floue  sont  : parti  tf  azur 
rt  «f  or  semé  de  fleurs  de  lis  de  C un  en  T outra 
à ta  bordure  dentée  de  gueules.  - Alias  : parti 
^ aiur  et  rie  gueules  semé  de  fleurs  de  Us  d or 
sur  le  tout. 

Il  y a plusieurs  i-gliar»  et  iiHMUunrnl*  à St- 
t Iptir.  qui  inérilieut  d'être  cités  ; b cathédrale, 
b Recluse,  au  faubourg,  IsAtse  par  saint  Odilon 
i-umérot'  temps  que  le  pont . et  qui  pusædedeux 
arts  à plein  cintre  «b-  l'austère  roman  ; U*  couvent 
«b*s  jacobins,  i-otulruil  en  1353  : le  collège  des 
j «-suites  , fondé  par  Annet  «le  Ko  n langes  en 
1590,  et  eurn-lti  de  12.000  liv.  par  Marte  de 
Privons,  en  1641  : lr  couvent  «le  b Visitation, 
loodr  |»ar  (ihai  les  de  Nouille*  en  1685.  et  Juté 
|»ar  d’Alcgre.  et  dotât  b communauté,  non- 
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vellcmctit  rétablir,  s'applique  à l'instruction 
dr»  jeunes  (imoiiiM's  ; l'etablissement  «U*»  xinn 
de  Miut  Vinrent  dr  Paul , qui  instruisent  gra- 
tuitement 1rs  pimtrs  rt  soignent  les  mal  bru  - 
rciu  malades  ; le  séminaire,  tn-s-lieau  liàtimriit 
avec  une  brlle  égfi*e,  dm  terrasses  rt  un  »u- 
j»rrU- jardiu  en  amphithéâtre  dont  la  sur  t'é- 
tend |Y*I  rt  Ir  midi  : lr  palau  épiscopal  ; 
Ihopital , qui  doininr  sur  1a  (irnuirnade  , Ih-I  rt 
vaste  édifier  birti  aéré  rt  di»|MMé  poor  rrrr\nir 
un  grand  nombre  «l'infirmes  rt  dr  s itiliards.  — 
La  promenade  publique,  à laquelle  un  |irut  rr- 
pnx  lier  d’étre  trop  laipatal  dcasinér  |mmit  la 
population  4 laque 11**  rllr  rat  destinée,  est  nrau- 
«oius  lort  Irllr,  bini  plantée.  entourée  dr  pa- 
rapet*, rt  chumne  , en  forme  dr  Irrmvw.  sur 
une  suite  de  colline»  vers  le  nard  rt  IY»t , dont 
b sur  est  varier  rt  pittoresque. 

St-Flour  doit  pn-vpn-  loin  se*  établissement* 
utiles  uu  d'agrément  à Paul  dr  Rilante.  *on 
éséqne  sera  le  milieu  du  «nu*  surir . qui  n'é- 
pargn*  ni  mhiü  ni  dépmar.  U fit  Idtir  l'hôpital . 
le  séminaire , restaurer  le  collège  , ouvrir  une 
rotnuiiiiiimiiiHi  nsrr  la  grande  mutr  . rt  en 
même  temps  décorer  relie  rnlrée  par  un  lirau 
portique  sur  lequel  lr  corps  muuieqial  fit  pla- 
cer lr»  armes  du  prélat  avec  l'inscription  sui- 
vante, de  In  composition  dr  du  ItHInv  : 

t>e  Mxi't  «O  pr,  Erai  In  «ni*  lr  nrcmtr*  on«> 

Complrr  no«  uHiamnli.  c'a»  maifUr  >N  Urnlni». 

t»r  l'Kgtia*  ri  >U  psnrrr  II  wtran  IkeriUg-, 

El  Ujut  s Mt  f»fnli  |«a  lirtirf ui  <ju'tt  a (ait*. 

Biographie.  Sl-Flnuruat  b pat  ru- de  Pu  un* 
Coirru,  president  du  grand  euuscil  «mu  I rui- 
ÇOIJ  I". 

Dr  (•ii-wrt  Jotru , jésuite , nmiiu  par  »*•> 
poésies  brique*. 

Du  porte  J» *s  PocntOcir. 

Dr  M.  Ruum,  plus  connu  sou»  l<  nom  dr 
OC  RtlMJV. 

IsousraM.  la*  commerce  dr  St-Flour  consiste 
m grain»,  ruir»  tannés  dan*  le  faubourg.  fabrica- 
tiou  d'orsrillr ,dr  mile  fortr.d  rtollrs  «oniniuin-s, 
dent»  Ile»  dans  le  genre  de  relie»  d'Alirillar;  |w>tr- 
riea,  cpii  passent  |x>iir  lr»  plu»  la-lb-s  rt  le.%  plus 
Mdidrs  du  Cantal  ; cuis  tes  travaillés.  rt  un  pswt 
grand  détail  |>our  la  consommation  dr»  ruvi- 
mns.  la-  fauJmurg,  situé  au  Imi*  du  radier,  pré- 
«utr  plus  d'activité  que  l iutérieur  de  la  siJIr  : 
cV*t  In  qur  |vtss»-ul  la  rouir  dr  Perpignan  rt 
celles  qui  la  croisent.  On  S jouit  d'une  Iciiqié- 
ratun-  plus  douce  rt  des  a\ alliage»  dr  la  ris  iérc» 
qui  forer  fréquemment  lr*  habitant*  de  la  ville  | 
à descendre  rt  mnonCer  |(éiiiblemciit  le  rarbrr,  1 
d<jOl  lr*  sommes  sont  peu  alsundautr*. 

foires  lr»  3 fis  . il  avril , i juin.  Il  août, 

7 nos.,  Ig  dre.,  |"  jeudi  «lr  raiéiii.-.  . n.,di 
' *'• 

avant  la  Sl-MidiH. 

A 484  k.  8.-S.4K.  dr  Para. 

L'amimtôMMt  dr  St -Mot»  r*t  compose 
de-  U raid  St-Flour  N. , gu  Hou  r S. , Chau- 
de»-AigUc*.  Munie,  IWrcforl.  Kumrs. 

FLOT  R St-),  vg.  Pu  t W ( A uverguc), 
»rr.  et  à j;  k.  dr  Cleiinont-KiTraiul.  mut.  rt 
C=3  dr  St -Dut.  Pop.  1,054  I». 

FUHJR-DK-MKHLOIRK  (SI-).  %g.  Loüre 


(Languedoc),  art.  rt  à 40  k *dr  Mende,  raid,  rt 
S;  dr  Laoguar.  Pop.  303  h. 

FI.Ol  KF  , vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  rt  à 
13  k.  de  Carcassonne,  cant.  et  fcl  de  (Liprudu. 
Pop.  199  h. 

M.Ol'RFJiS,  village  rt  étiililissemnit  d’eauv 
minérales , H Garonne  I angnrdor),  arr.. 

. raid.,  rg  rt  a Ü k.  »lr  Toulouse.  |Htp.  353  h. 

EAL’X  MIM  RAUB  DF  FIjOÜIEXS. 

La  eomniuiM-  de  Houirri»  . une  da*s  plia  ri- 
elles  du  il» -|Mrtnnetd  île  In  lliiule-4  innnmr.  pos- 
sède une  fontaiiH-  d’rnu  minérale,  connue  »nus 
le  iMttii  de  Ste-.HadHritie,  dont  1rs  rails  soiir- 
j lient  pré*  dr  In  grande  route  dr  l oulou»  « Ca>- 
irr»,  iliins  un  petit  vallon^  vers  le  milnu  s'r- 
Irvr  la  lidlr  fontaine  dr  Str-Miidririue.  à la- 
j quelle  un  arrive  par  pliisnur*  avenues  garnies 

de  d»'ii\  niligiVsd'urlNCs. 

» La  source  de  la  'Lui»  leuu  n été  drcouveilr 
en  IHil  |iar  M Canv , docteur  noslis  in  À Tou- 
louse. qm  en  a rtc  liomnie  ftirderin  Iiispax  leor 
, par  le  ministre  de  finlri-irui.  b-  31  mai  1893 
L'etablissement  dr»  rails  de  l’ioimsis  i-st  trrs- 
agréablriiirnt  situé:  |«t.  mnlailrs  s respirent  un 
air  tn-s-vif  rt  tn*sq»ur.  et  Iruiisnit  autour  de  la 
sourc  e de»  prom»  uad»  s trcs-jolir*  rt  Ircs-va- 
ritvs. 

S usos  ors  nrs.  On  fait  usagr  dr»  mus  de 
Hi-urms  Imite  l'année . uni*  plus  partmilirrr- 
llirtit  depuis  le  mois  «|«-  mal  juscpi'au  mois  de 
nos  eni lire,  a mus**  du  prcjugi*  qui  semble  pivs- 
mrr  de  ne  ptrmln*  1rs  mus  qm-  dan*  In  ln-lle  | 
saison,  le  notnbie  de»  malad»-»  cpii  fnspieutrnl 
bi  sonne  i-sl  peu  rmisiileralilr . atliiidu  cpie  b 
(dupurt  Imitent  b-s  esms  à Toulouse  où  ou  1rs 
transporte  joutiM'Ib  meut. 

IVls  i«i  u*.rsm  rr  n»  i.a  mrow  nnim- 
14*41*.  Ijc-  pris  du  logrimiil  rt  cb-  la  cb-pmM-rst 
rrlatil  ans  indivèlus:  il  vanr  depuis  3 jusqu'il 
4 rt  5 franc*  par  jour. 

Pamirm  idnasun.  lr»  proprerti-s  in»*- 
ilinnules  de*  eaus  de  Str-Madeteûie dr  Hnurrn* 
sont  lr*  mêmes  que  rrll*-s  des  aiilrr»  sourre» 
nciduk-s  fri  ruginrusrs  froide»  de  I ranrc,  Irllr» 
que  ici  les  iteCranue,  Forge*.  Passv , Vais,  rte., 
qui  jouissent  d’une  réputation  méritée. 

Ces  eaus  »ont  tonM|urs-,  elle*  produisent  de 
lies<lMi|is  rtfrls  dans  les  .ifTertions  dr*  voie*  di- 

j.’islivn  dues  n un  état  de  faiblrsse  radicale, 
dans  lis  pvl» -s  muleur» . la  suialnindancs*  de  la 
I-  tnpbe.  I.i  deluJitr  géiirmlr  qui  arrtvrà  b suite 
drs  iujiI.mIo-s  de  lungnnu*.  ou  qui  r*l  posluife 
p*i  de»  perte*  almnd, iules.  Files  «ont  aussi  trrs- 
•ifiram»  oHitrr  les  fim-iirs  Idimrhm  alcMibpies. 
le*  catarrhe*  rhnuuques  delà  vessie,  le*  meou- 
linenre»  d'unue  occasiuiiiH-es  pir  l' inertie  des 
vons  uriiMirr»,  U**  engorgements  indolent*  des 
Viscrrr»  do  ha»-*mtrt-,  1rs  maladie*  •cmfulcii- 
sc*.  rtc. 

File*  sont  I«ouim-s  rgaleraent  pmr  •créirrer  le 
cour»  de  l'évacuation  périodique  de*  femmes, 
pnnr  rappeler  le  (lus  imnstruel.rt  ponr  le  mo- 
deler !•  u squ'tui  rrlârhe|iM*fit  de  l'ulrrm  rnid 
celte  nwtulioii  trop  «Uuubnlr.  Enfin,  elle* 
eomieunent  dau»  touto»  1rs  maladie*  asthéni- 
ques ou  la  pniM  qialc  iinliratinu  est  de  stimuler 


lr*  organes  rt  de  mlonnrr  a Irur*  fonetiou»  l'é- 
nergie qu'elle*  ont  p riliM'. 

Montt  D'uuumrunoi.  Les  eaus  de  Flou- 
ren*  **•  donnent  aus  adulli-»  à la  dosa*  dr  drus 
à trni*  «mes  b*  mutin  à jeun,  k une  demi-heun- 
cTmltrYall»'  l'un  de  l’auln*,  qur  l'un  réitéré,  m- 
Inn  b-*  cas,  dons  b journée. 

Bibliographie.  Cv*t.  Ifotitr  $ur  /o  roux 

mtnrrnlti  acidulrt  Jrrrnginruuf  de  Stu- 

Mmtrlrinr  Jr  flaurent,  iu-8,  |8il. 

FLOl  ItülF.S.  vg.  Aon/  (Flandre),  arr., 
rant.,  p]i'l#  * k.  d' Avenirs.  Pup.  i|0  h. 

Fl.OVIER  (SM,  vg.  Indre -et -Loire  (Tou- 
raine l.  arr.  rt  a 90  k.  de  Lorlirs,  cant.  de  lAvs- 
*ignv-b*-C»raiid.  A 26€k.  de  Paris  pour  b 
tase  de»  Htm».  Pop.  898  h.  Poire*  lei  7 
janv  ..  7 avril.  7 juin  rt  1 uc  t. 

FI.OXF.LlSt-).  vg.  Mou.hr  Normandie), 
arr.  rt  à 8 k.  dr  Valogor*.  canl  et  K de 
Mont»  '*  urg.  IN»p  5*>3  h.  p,»re  lr  17  MfM. 

1 1 jours  . On  v vend  cpiautitr  de  clievaus  nur- 
maiwL  et  cb'  Ih-sImiis  : >lish  iltiilion  o'iuurll»-  <ie 
priiu.  s ans  piopru-lairrs  i|ui  s»- livrent  4 l'é- 
diKatinn  «b*s  rhevaus  de  race  ooiuunule. 

FLOXICOl'KT,  vg,  s,>mmr  ( Picardie),  nrr. 
rt  à 29  k.  »r  \mii-n*.  raiit.de  Mullicns-Vidanie, 
^ dr  pMpugnv.  JNip.  57  II. 

1-l.ovoN'.  vg.  \urd (Flandre), arr.,  rant.  et 
à tOk.d'Avrsu»,  d Etnrunijt.  P.  1,453  h. 

Fl.t'ANS.  vg.  Doubt.  c-rwnm  de-  KiMet* 
l'luan*,  *■  il»- Ni-Witi. 

Fl.rMESXII..  vg.  Eure  i Normandie',  arr 
rt  a 10  k.  »!»-*  Vndriy*,  cant.  d*F.lrrp-tgmr,  EJ 
île*  I IiiIIh  i w ii-Vesiu.  Pop.  1G4  I*. 

M.t  qi  lKHKS.  sg.  Au*»  (Picardie),  arr.  rt 
à li  k.  dr  St-OurntiB.  rant.  de*  Vennunil,  r-' 
dr  llain.  Pop.  419  h. 

PLI’ Y,  'g.  Somme  (Picardie),  arr.  rt  à 18 

k.  cf  Araimt.  rant.  de  Mollimo-Yidan»*.  > ; «b- 
Piqnigny.  Pnp.  594  h. 

FOAMEUE,  vg  Vécu»  (paya  Mmm),  arr. 
et  ;i  20  k.  «lr  \ t i»lun-*ur- Meuse,  caut.  rt  ' •* 
«l'Ftnin.  Pnp  277  11. 

HMi: . vg.  C cm**,  «rr.,  nuit.,  Ejrt  4 6 k. 
d»-  SarteiM'.  Piq»  305  h. 

HM  ICM  CHI  t . Vg.  Corse,  arr..  EJ  rt  à 16 

k.  dr  Ciirté,  rant.  de  Piédile-cte-Ooggio.  Pci]i. 

^•,.t  h 

FOE1  Y , v g ( fter  (Iterrv).  afT.  rt  4 22  k.  de 
Itouigr»,.  rimt.  rl  *.idr  Veliun-snr»Yesre.  Pop. 

l . 052  h Manufacture  importante  de  |*orrrs. 
lame,  ipn  «»iq>|oie  i nsinui  1 50  «mis rier*.  lr* 
»Jirt*  qu'cMi  y rouf» rtinniM-  inniistenl  en  ra«M 
nntupies  , elrusipir»  et  modernes,  de  toute  e«- 
jirce.  ru  rafctirie».  tlu-ieir»,  surricr*  et  tmn 
ilr  difli-rmles  lo«  met.  ImL.  *rrs  ire*  de  table  de 
tout  pnir,  etc. 

FtHI.  (le),  vg.  Ciiïct-dss-Aord  | ItirtagWe), 
«rr.  rt  a 17  k.  de  Sl-lttie»r,  nmt.  rt  ^ àr. 
Oiiinlm.  Pup.  2,104  h.  — Foire  lr  dernier 
lundi  de  nos . 

FOI  (la),  sg.  Chorettie-lnf.,  cumm,  de  Vi- 
llas, Kd'Aulnay. 

FOI  (SI-),  vg.  CLwemt»  Imf.,  notnm.  dr  IV- 
ngnar.  de  Puis. 

FOI  (Str-),  sg.  I rrndée  (Poitou),  arr.,  cant., 
H Cl  a 10  k.  de»  Sable».  Pop.  406  h. 
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FOIX. 


FOIX. 


HUX 


FOICY,  xg.  lui*-,  coma».  de  M-Puir»»-*u- 
IVrtrr. 

POI  D'EGRKFEriLLi:  Sir-).  v_.  U-f.n. 
ronnr  (l.angiir«lnc  >,  arr.  et  a Si  k.  de  \ •!!«••> 
(riiirIa**ilc-Liuiaj^m1  caul.  et  ^v;  dr  tanta. 
Pop.  iüu  II. 

FOI-DK  IM.YKOI.IKHI.S  ^Slr-),  |<;  //.- 
tlaruunr  ( I ..uigurvluc  ! . arr.  H il  1b  k.  dr  Mu- 
let, rail  I.  et  f*  drîit-Lx».  |N»j>.  1 .3X6  I». 

KOI-ST-SI  LPICK  iSlr-),  xg.  /a«rr  | Forr/), 
arr.  iri  à 23  k.  «le  Montbrison,  «nul.  ri  r»,: dr 
Ruru.  IVtp.  4 i - li. 

FOI -SI' U -MIT  ;Slr-),  xg.  tA>t-ebC,aronne, 
ronun.  île*  Si  -<  Unir.  • ('.'était  auin-fm»  une 
plan*  fort**  «kiiit  t'i’tii|iara  k*  dur  d' Anjou  rn 
1178.  Mli*  lui  pri*r  par  «•.qutulution  apres  ujm- 
xiguurrusr  résistance,  ru  1622,  |»ar  1rs  Iroiqro 
dr  tamis  \ 1 1 f . 

FOISCUF-S.  xg.  b «/rimrt  (Champagne),  arr. 
•i  à 40  k.  de  R or  roi.  mit.  rl  dr  Civet.  INtp. 
102  li.  Mun*  dr  frr.  Carrière»  <lr  marbre. 

FOISVAItl».  ig.  /rnirt,  connu.  de  Baule, 
• dr  Metiitg-Mir-ljoir*. 

POISSAI?,  ig.  lrorü»(llr«M,rpir),  «rr.  H 
•i  19  k.  dr  YilkdraiM-lir-dr-R'MN'rpir,  rant. 
d' Vipriim,  dr  Yilkininr.  hiji.  7G0  li. — 
h'ttim  1rs  4 jam ..  20  mai.  25  juin,  4 nrl.  H 
17  iim. 

KOI  SS  AC.  vg.  tlarj  \ I .angurdoi  . arr.,  ^ 
« l .i  10  k.  J’I  «|,  raiil.  d<  SMilupIn.  Pop. 
206  h. 

FOISSIAT,  lit  tin  (Bourgogne  . arr.,  r»3 
r*  a 22  k dr  iIourg-en-Rrr.»»r,  raut.  >lr  Mou- 
trexyl.  Pop.  2.370  li.  Fuit- r*  la  xi  illr  drs 

Hameaux.  29  aortl,  10  o*L  r»  24  no\ . 

POISSA'.  l'initiât- tint,  vg.  CfHr-ttOr (Bour- 
«•«ghel.  an.  rl  .i  25  k.  dr  Hraim-  raid,  rl  ;•] 
dMniay-lc-ïlur,  ivp.  365  h Oui  voit  Int 
reste»  d’iiitr  virillr  lotir  carnr  «pu  du  uinr  ou 
• lui  Iran  moalruit  il  y a environ  «k-ux  tirrln. 

FOI  SS  Y.  xg.  ) k mtr,  cumin.  ik*  Sl-IYrr, 
V • . de  Véaday . 

FOI  SS  A U»  - «I.KRIAIOIS  . xg.  Yonne 
(Cliantp.i-iir  . arr.  cl  à 18  k.  dr  Srii*.  mal.  rl 
E3dr  Villriirmi-r  Archevêque.  Pop.  736  li. 

FOISSA -I.FS-VE/.FXAY  , vg.  Yonne  , 
toiii.de  Kui»v,  [•;  dr  \ illrjieiivr-1'  Arrhevêqur. 

FOTTA'  (k*),  vg.  Itère,  romni.  dr  Vararieux. 
?!  d«*  Viney. 

FOIX  . F tir  émit  Pn»m , pat  b rl  ancien 
gouvernement  «k-  province.  Foi  ma  ni  à présent  Ir 
dé|uii1rnti-iil  dr  l'Aricgn.  Il  riait  Iturnc  à l’nl 
ftar  k*  taugurdnr , à l'ouest  par  Ir  Gouttram . 
H nu  sud  par  l'Kspagnr.  Foix,  qui  lui  a donné 
mmi  non,  ni  riait  la  capitale.  la*  paya  dr  huit 
piutr  pour  avoir  été.  dans  1rs  temps  les  plut 
mu  lés  dr  nolrr  histoire,  occupé  par  de*  en  Ion» 
ptaxecu».  Lrs  llomaiu*  y dominèrent  mtuilr  ; 
WBi  1rs  rmprreurs,  il  *r  trouvait  compris  tlan» 
la  première  Lyonnaise.  Plus  lard,  il  fil  partir  du 
royaume  des  Golhs,  et  limita  enfin  au  pouvoir 
dn  Francs,  pour  oliéir  rusuilr  soerrMÎ*  entent 
aux  premier»  chir*  d*  Aquitaine,  aux  Sarrasins  , 
aux  courir»  de  Toulouse  et  aux  comtes  dr  Car- 
cassonne. Il  fut  réuni  à b couronne  par  Hen- 
ri IV,  en  1607. 

Lrs  ronitrt  dr  Foix  axaient  à Fois  un  atelier 


mol»  Lun*.  ta  plu*  aurieuiH*  monnaie  que  l'on 
connaisse  ilr  la  xilk'  dr  |m\  rcni-.nli  a IV|«oque 
nient*  ingimur.  tl'rsl  un  Iririu  sur  lequel  «ai 
lit,  d’un cùlê, autour  d’imrrnux.  Hanr/trrfo,  r< 
«Jr  l'autre,  autour  d'mir  trie  Ivmix»  à droite, 
l'atlro  Finit, 

Bibliographie,  l'rtmini  (Cnil,  «k-  la,.  l.e * 

.Ittnaift  t!e  Fuir,  rtc.,  m-4,  1539. 
U»»T»txn(KJif).  Un  Hure  ,iet  evtnlet  Je  Fois, 
in-4.  1540. 

(/XI.CMJUUU.  Union  » Jet  eont/et  Je  Fûts, 
in-4.  1843. 

L» x. t ri  (J. -J.  dr).  Mémorial  hnlartytte  île » 
trouble  » Ju  /nn  * Je  Foir,  iu-8,  1644. 

Pin  r.  J/iitoirr  Ju  /ta)  t J 0 Foir , etc.,  in- 8. 
1840. 

Pmot  iiv  Lsrtvnoist  lamm).  Traité  tur 
Irt  mm  et  Je  fer  et  les  fur/;  et  Ju  /ta  \ t Je 
Fait , iu-8.  1786. 

A*,  aussi  A&iM.ft, 

FOIX.  Fnxtum,  xilk*  aurkuiM*.  rlirl-l.  du 
drp.  «le  I'  liié"e  fp:i\»dr  Kotx),  i lid-l.  du  3* 
arr.  et  d'un  «ml.  Tril».  dr  1"  iusl.  Cliainluv 
ONlMillalitr  dr»  iiiaiiularliircs.  Stic,  d'agrir.  rl 
drs  arls.  Cullrgr  cumin,  \y.  Pup.  4,980  li. 

Tmm  rréLurc  iiifrncur,  xoisiii  du  Irrrain 
erislallÎM*. 

Autrrfoi»  dinrrsr  «k*  Pamirr».  |Mrlciiirul  dr 
l'oiiknisr.  iiilriMbniT  de  Hmissiltoii,  ivrrllr  du 
|Ms»dr  Foix,  niailiiM-  jmi linilicn*,  alilmxr  dr 
St«Augusliu. 

L'ongiur  dr  rrtlr  xillr  ivniuiitr  à dr»  triiqis 
rliHgiic».  mais  r«'|HM|ur  rn  est  tuonuuiie.  FJirdr 
l'ainiris  rl  Ollingaray  fout  rmnnilri  sa  loutlalum 
il  une  luute  auliquilé  ; lUirliing  et  Evpillv  lui 
' diiiUH  Ul  |miui'  loiMblrur»  liniM’ulnuic  de  Pliorcen» 
de  MatM'iUr  ; iiiul*.  d'apres  Ir  saxaul  liunu^gr, 
il  parait  qur  rrtlr  xillrrsl  Imn  d'axoïr  uih-  un- 
j giiM*au*si  ancienne.  Quoi  qu'il  ru  «oit,  il  fallait 
qur  rrtlr  xillr  rxislil  au  muius  dan»  le  »'  siècle, 
puisqu'il  |urail  certain  qu’il  y avait  alurs  une 
1 basilique  dédire  a sailli  Nuaire,  dans  laquelle 
j luirut  Iraiisléférs  1rs  reliques  dr  saint  Yoltisien. 
Foix  rl  u in i lintean  mmiI  crIHitvs  |iar  le»  siège» 
qu'ils  «Mit  aoutmtu  : iU  nbislèrenl,  en  1211^ 
I aux  rtforU  (k*  Simon  de  Monlloi  I rl  dr  l'armer 
rniisre  mutrr  les  Alhigiuis;  1rs  lui. liants,  ar- 
més seulement  «le  pimes.  repouasérrnl  1rs  croi- 
sés et  1rs  liment  «i  fuite  aprt*»  k-ur  a»iur  tué 
b'iiurnup  dr  iiwindi*.  Ku  1 272.  le  comte  dr  Foix. 
eiiluirdi  par  ta  situai  ion  avanlageuM-  du  château, 
nu  il  «'riait  rvnfrrniè.  osa  défier  Ir  roi  de  Frau- 
rr.  Hiilqqtr  le  llaidi,  roiilrr  lequel  il  sV-tait 
révolté.  Philippe,  plein  d’imlipialuNi  cl  m|ii« 
raul  ta  xengranrr,  xml  l’avurgrr axer  une  |nùs- 

I saute  nrniir,  et  lit  serment  d'enqiorlrr  la  |tlaer 
à quHqui-  prix  que  ce  fût.  la  résistance  fut  si 
longue  et  si  opiuiâlrr  que  le  nu  rnlieprit  de 
faire  aluittre  l'énorme  nx  her  qui  jiorte  k*  fort. 

| A une  époque  où  la  poudie  uV  tait  jms  rnouv 
1 inxenlcr,  c'étail  une  mln-prisc  difficile.  Néan- 
moins  un  »r  mil  à |'<rux  re  ; dr  vastes  quarlk'r» 
dr  pimr  riaient  déjà  rrti» mes,  et  le  rnclirr 
eoiuineorait  h suqdoiidiei'  d’un  rôtr,  lorsque  le 
eoinlr  , Hlray  é , se  son  mil  H ikrnauda  gmv. 
Ltau»  le  xvi*  siècle,  la  ville  et  le  iliàleau,  pris  rl 
repris  par  les  cathoüqm  « et  par  les  religiounai- 


irs,  mmil  ta  auroup  a soulliir  des  v iolmrrs  dr* 
deux  parti*.  Le»  temps  qui  suivirent,  plus  p#i- 
sildr*.  |MTmircul  à Foix  ik-  irjiarrr  se» désastre»  ; 
liMilrfoi»  rrtlr  cité  ru  a |»ru  profite  jhiui-  s’em- 
lirllir. 

b»  armes  de  Foix  sont  : if  or  à troii  paît 
tle  fueules. 

Câilr  xillc.  aiM-nnnrmrirt  capitale  du  comté 
dr  Foix,  rsl  fort  |xittorr*qurmcnl  située  au  pied 
de»  Pyrénées  ikait  1rs  premiers  gradili»  sont 
mllivc*  ni  v ignés,  file  rsl  rirnuisenlr,  a l'oursl, 
|mi  fri  h mur  nicher  sur  k'quel  »*drxr  Irrliâ- 
Iran;  au  nord-oursl,  jur  ta  rixirre  «Ir  l’ArgH 
ri  |uu  1rs  mrta'rs  nu«  rl  à pie  ck*  la  nmiilagnrdr 
Si -Sauveur  : au  nord,  au  nord-est  «ri  à l'est.  |«r 
ta  rivière  de  l’Anrgr  «ri  juir  la  immlagm*  du 
INeli  ; au  sud -r»t  s’cleml  Miik'iurul  la  surface* 
plane  d«*  sou  IrniUiirr.  C'nl  «tans  rei  rs|ioro 
. irMrrn-  «pie  la  v illr  a «rir  Italie  dr  la  maiiu're  la 
I plus  irrégulière  ; 1rs  nir*  rn  mh«I  étmile»  «i  mal 
jtrrve»"»  ; 1rs  maisons  le»  plus  anctetiiMN  x sont 
du  plu»  maux  ai»  goùl  : on  x voit  rr|irudaHl  plu- 
sieurs ta'ltcs  eniisiniriioiis  , élrxrc»  iiotamnH'iit 
depuis  l'aiUMi'  1820,  «ri  l’«a»  x irmarque  rpirl- 
ques  édifires  «lignes  de  laruriositè  de*  x oyagnirs; 
nous  rilertm*  piiiwqiulrmeiil  : 

!>•  ciiâlrau.  fornW'  dr  trois  gramkn  tours  go- 
lluque-*,  M-rvanlilr prison,  conslniile*  et»  pirrrr 
de  grès,  itau»  la  «liir«-li<Mi  du  liord  un  midi,  à 
peu  «Ir  di «taure  l'une  «k*  l'aulrr,  et  s’étavaul  à 
une  hauteur  a«M'/  »«  n»uh  r.ili|e.  sur  l'énunir 
nicher  isolé  «pii  tamir  la  ville  à l'ouest,  lieux 
dr  m*  tour»  «mil  carrées , et  la  troisième  «*»l 
nmdr  f>llr  «pu  *»■  trouve  Ir  plus  au  nord  a ct«* 
lomlee  sur  dr*  MilMlrurtions,  rl  anuoner  par 
sou  iiuliqiic  phv  -lomume  qu'elk*  fui  Idilir  * ut»r 
c|s  M|iie  n'eu  lie,  que  «pirhpirs  géographe»  l'onl 
rrmonlrr  nu  n*g»M‘  «Ir  Ungula-rt,  xrr*  630,  sans 
que  l'on  «aelie  lr«tp  sur  qu«‘llr  autorité  l’on  s’ajs- 
|mim*  pour  lui  assigner  «•elle  «laie,  ta  Minutie 
tour,  quoiqu'elle  ne  |iarai»sr  pas  aussi  nnliqur, 
existe  ci  ton  re  «b’p«iis  fort  l«MM;trrn|>s.  I ji  tour 
nimk*.  bien  moins  aneietuw  qur  1rs  «leux  autrrs, 
a étr  constniitr  «tan*  Ir  vu*  siérlr;  «•'«•si  la  plus 
rruianpiuhk*  drs  trois. 

Le  r lin  tenu  dr  Foix  proprement  dit  est  situe  au 
pmi  «ri  au  imrd-iH>r«l-«tur*t  «lu  rorhrr  «pii  »up- 
(Hirle  les  trois  tours  ; il  sert  aujourd'hui  «Ir  pa- 
lais de  justice. 

L'ata  ta  vr  «Ir  Foix  a étr  fond«*e  au  coufluml  de 
l'Ariégret  de  l'Argrt,  à l'orrosioii  «k*»  n i i. pies 
«k*  saint  Aolusiru.  martyr:  «die  fut  iiiih*,  en 
849,  par  Charles  Ir  Simple  à l’atavayr  dr  Sl- 
Tdiery.  Avant  ta  révolution,  rr  monastère  ap- 
|Kirtruait  aux  chanoines  réguliers  de  ta  eongré- 
gatmn  «le  StMiiriirx  irvr.  Aprôs  In  suppression 
«1rs  ordres  monastiqurs,  il  fut  soeressixrmcnt 
orc»i|*é  par  l’a«lniinistration  dqiartemmiale..  les 
tribunaux  rt  ta  préfecture.  Fsi  l’an  xii,  un  inem- 
die  Ir  eumuma  ptrsque  mtieirmeiit  ; k**  liâti- 
mmis,  monstruit»  sur  le  mène  plan,  servent 
aujourd'hui  d’imtel  «k-  préfifluiv. 

I.'»gbs«  jwrni'-ijle  (!«•  St-Voluskrit,  qui  rem- 
ptace  -N../, lire:  ellr  fut 

nri instruit*-  |«ar  K<  i II,  comte  de  Foix.  Cette 
«•glisc  n’a  qu'une  uH  b • b«nir,  «enn-cttrulairr, 
eateutouré  «l«  jotn-s  cha|trllcs. 
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FOU  I T M RK  (la). 


b*  |»0«l  à drntx  «tlm,  a»  pierre,  *sr  l‘  Vri«*- 
gr,  (ait  ou  fomiiMiMT  dans  k-  vu’  siérle.  jwr 
Roger-Bernard  I**,  «lit  U*  Crus.  et  adnv «■  nu 
refait  dan»  |«*  **■•  aicrta,  par  ( NtstiNl,  lil»  «le  J«-au 
et  Jr  Jeaum*  d'Albret  : r* était,  pour  er  temps- 
là,  un  uuvrnçc  reiuanpuhta.  Il  a été  élargi  en 
1893,  |N*ur  eu  mettre  la  largeur  *1»  Lmrumuie 
avee  relie  île  la  umtvrlle  rue,  dite  du  Puni , for- 
mée à «rtle  i'piqw. 

Lr*  riMU'ur*,  vante  liàtitnreU  nuKknr,  «tant 
ta  roimlnirl  ion  neretn«iilr<pi*à  l'an  1844.  KUn» 
wml  située*  au  fond  de  Lu  prmiM-iui«lr  «le  Villulr, 
Mil*  les  liord*  r|  la  rive  gauche  «ta  l'Arirgc. 

F«n\  |Kji«M<i]r  aussi  mielxMiotJitqiir  publique, 
contenant  8,000  volumes. 

Fabriques  de  (rr,  d acier,  «le  tau\,  d«*  linti's. 
Km-grjt.  laminoirs , martinet*  pour  ta  Lit  et  ta 
Uli'lt  limirniH  ; fabrique*  «le  *ei^e»  «4  «ta 
radis,  dr  chandelle*,  «*lr. — t'iiww/nr  «lr  pv>**c* 
dn|ieHu,  cuirs,  bines,  Initiaux,  fer»,  niiwr, 
lime»,  faux,  tcrélieitllnoc.  |kh\,  résine,  rtc.  — 
Foires  tas  9 sept.,  4 unv.,  9 dre. . IuimIî  après 
ITgiiplumie,  1"  lucivieili  «ta  carême,  apres  I»â- 
qiu**,  leiHlenuiu  de  la  Trinité. 

A “70  k.  S.  «ta  Parts.  Long.  O.  0*  43'  35", 
tat.  44-  57'  45". 

I.'ammdûvnirnt  «le  Fore  ol  composé  de  8 
canton*.  : Av . ta  H;»»t idretta-Serou , les  Lal  intines, 
Foiv,  ijnclaiH.  Otiérigui , Tam*crni . Vtr- 
Oriaw. 

Bibliographie.  Oi  arar  ( Un,).  Iss  Tours 
t/e  Fiùr  (Mém.  de  la  soc.  areLiéohsg.  du  midi 
de  ta  haiwv.  t.  n.  p.  SIM). 

FOI.  (tat.  Vg.  Doubs,  rnjnut.  dr  V«TiNM*,El 
de  St-llipplilyte. 

FOLATlfeRK,  «{.  Itère  j l);iiiplmie!.  arr.  et 
à 18  I».  île  ta  Tolir-dii-I'in  ri  à 45  k.  dr  Rour- 
gniu,  cant.  et  C3«ta  Piml-de-IU-aiiv oisill.  I*np. 

776h. 

FOI.C  ARDK,  vg.  U Mi  ti  renne  (Ij.Ugu»el«x), 
arr.  , csnl.t  t>3  rt  à 7 k.  de  VilliTram-]>i*-«ta- 
Lanragai*.  Pop.  418  h. 

FOUIKUXti,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  rt  à 15  k.  «taSarreguriiiiiies,  cant.  H CsJ  «Je 
Fur liarh,  Ptop.  683  h. 

FOLF'AIHR  A Y . Folleneftrnium , Cttv « lirait j, 
vg.  4i*ue  ^ Picardie),  arr.  et  n 30  k.  «ta  Laon  , 
«‘•ut.  «*l  0 «ta  Loiirv-ta-Chàlcau.  P.  |,057  h. 
Il  y avait  jadis  un  dûtoiii  remarquable  qui  hit 
souvent  habité  jutr  L'niiniu  I" ri  par  llenn  II, 
et  im'i  Henri  IV  traita  a»w  ta  «lue  de  Ma  venue. 
Le  chef  de  ta  Ligiw  voulait  traiter  pour  luut 
son  parti  ; mais,  Henri  s’y  étant  réfuta uh»li- 
nétueal,  U fut  obligé  de  *c  contenter  d'iui 
traité  à peu  pré»  (Milieu  lier.  auijurl  les  autres 
ftah  (Mirent  d’ailû-urs  accéder.  le  préambule 
dr  ce  traité,  rédigé  eu  trente  articles  , outre 
qmdqiM*  articles  Merci* , louait  Mayenne  du 
jél«*  qu’il  avnit  eu  |swir  ta  religion  . «ta  soit  af- 
fertinn  pour  le  niyaume.  dont  il  u'avail  tait  ni 
srmffrrt  ta  iWmrmbtvmmt,  «ta  sa  Ihidim.  vulouir 
pour  faire*  awr  ta  gmrre.  On  lui  donnait  legim- 
vcnwment  «ta  La  Bourgogne,  etc.*,  trois  tille»  «ta 
art  celé  pendant  m ans  (Clidlmiv,  Smrrc  et  Suis- 
sons)  ; nue  somme  de  350.000  «ni.  pour  payer 
d«  drit«s  contracter*  par  ta  Ligne  : «xi  atat- 
n. 


FOMiOAT  (ta). 


lissait  k«  arrêts  remin*  contn*  lui  »*«  «*»  parti'*  ; 
tant  ; «ni  déchargeait  noininativemml  les  pria- 
ns  et  prinmxs  de  ta  famille  «le  Lut  raine  «ta 
toutra |MMir»uiirs  relative* àlawiiiiiut  de  tl«'n-  j 
ri  III,  dont  ils  étaient  déclare*  muoroit*  ; en-  | 
lit>  nu  ratifiait  tous  les  acte»  d'autorité  fait*  |»m 
Mayenne  et  le*  autre*  wigurur*,  etc. 

Fnleraltray  ]«ownta  une  verrerie  mttsMlè-  1 
litble,  dite  du  Vivier,  ilonl  fftildiwnnul  «late  ' 
•ta  144t.  Neuf  renl » ouvrier»  y soûl  omipé*  | 
«‘oiituiiH-Urnunt,  en  y r*wq>renant  mn  qui  I 
servent  auv  Irauvjvirtv  de»  Imis  , des  mitnw  1 
(«euitétv»,  etc.  I.'utaiu*  « compose  de  ipulrv 
fo»u*s  rmfrrniaiit  chacun  *i\  cremets.  le»  |u«i- 
duit»  «ta  ortie  vrrrenc  sont  justement  rtwjin- 
nie*  par  Irur  Ivunie  el  ta'lta  «(ualilê  ; l«*  déliit 
«*u  r*l  annulé  «taus  ta*  déjwrttxueut*  limitmphes 
«•t  particuliercmmi  a Pari*.  On  y falmipie  yii- 
uiH'ltameul  plus  de  huit  millions  «ta  ImntcilU-s 
or  toute»  formes  et  n caehet*.  Imuleilk*  ni 
verte  Ldauc,  Umtiilln  [mur  vin»  «tu  Rhin,  «ta 
< Jumi|ugne.  de  l.unH  et  iiiitre»  ; ctaqunes,  etc. 

( >u  y lahrnpu'  aussi  de*  Imcauv  n fruits  en 
|in)[Nirtiun , rt  environ  150.000  rliehn  de 
jarvliu.  ijj  1839-44.  - Foire  ta  3'  «iiurdi 
d'octobre. 

FOLOAIKOI.LKS,  vg.  ,4rrir«w,  coriuii.  de 
.Si-Jean-dieBr»l«'l,ESI  «h-  Vaut. 

FOUiKXSPl'Rti,  «NI  VoUMIBIW’..  Vg.  W.* 
A/oh  (Alsace),  arr.  et  à 91  k.  d’Altkirch,  «-aot. 
d'iltuiingiu',  lâ  d*’  St-tamis.  iNip.  699  h. 

FMUiOAT  (le),  Vg.  Fi- 

nislèrr  (Bretagne),  aiT.  et  a 43  k.  de  Hrcst, 
iviut.  et  ^ dr  hsm  mi,  Poj».  886  h. 

I.'église  de  Fol  goal , rta**ée  au  tininhir  «les 
munurureil*  historique*  . mt*nt«*  d'étre  placée 
au  prriiiMT  rang  «U*»  élilicrv  religtanv  de  FAr- 
niciri«[ue.  Ses  «taux  rlorher»  n'iiiit  rien  «lr  bien 
renarqiuihU'  dan*  lin  pays  comme  le  Finistère 
qui  pokM*de  les  plus  licaux  Huchrrs  d«-  l'Ouest  ; 
r«d»ii  «ta  dntilr  •■*!  d'ililleur»  une  imitai  ion.  av 
*»■*  matadroite , «ta  la  tour  de  Crrisker  à St- 
l*ol-de-  Irêui.  L*«y;lise  de  Notre-Dame  «lu 
l'olgoal  «ni  Foll-cnal  (ni  hrelnn,  INotn-ltame 
du  Fou  du  Unis  ) fut  («mmIiV  en  1 443 , par 
Jean  V , dui*  «le  Bretagne , comme  le  constate 
l'inscription  suivant** , xrulptée  «l  lettre»  go- 
rhiqut.*»  aupilaire*,  à gauche  de  ta  grande  porte 
d'entrée  «ta  l'église  : 

Jahanort  f lilujtritsimu*  tins  flritoHum 

furu/util  ftttur...  (cn/ciiniM)  anno  siccuUD. 

Li*  |mriail  tatrral , où  l'on  retuarqur  tas  *1*- 
liir»  «les  ilnuic  ap«iilres  . lut  construit  par  ordre 
il'  Anne  «ta  Brelagut- , et  à ses  Irai*.  L***  sculp- 
ture* ni  pierre  «ta  Kersuntou  sont  d'une  grande 
Il  liesse  ; h*  Ion  noir  «|ni  ta*  «livlingne  produit  à 
l’iril  un  ciel  singulier.  Ia1  [«uche.  où  se  voyait 
la  statue  pé«le*tn*  li  eu  graml  cu*tuiur  du  dur 
Jean  IV.  e*i  «laits  un  fâcheux  état  «ta  dégrada- 
lion.  I a*»  orra  ment v intérieur*  «h*  l'«*glisc  , &e* 
Ikahntradc*  a jour  et  surtout  son  iuaitrrN»ulrl 
mentent  ratleiilion  de*  artistes  et  «tas  anti- 
quaire*. 

Le  plan  «le  l'eglise  «ta  Folgnal  n ta  fnrvru* 
d'une  «vpieiie  w «hrigeanl  nu  smi.  1a*  long  du 
mut  oriental , «m  compte  cinq  auteN  adossé* , 
dont  trois  en  itgard  de»  ItviisuH*,  v «ompn» 
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le  maitrc-aidel , et  «taux  «tans  lr  retour  «l’é- 
qurrre,  qu’on  a|i|M'fle  l.i  cha|iellr  «h'  la  noix  : 
.m-itauth  de  « ha«|ue  aui«-l  est  un  retrait  ; relui 
du  saint  nuire  est  ru  fornM*  de  roM*  à ujuk-ouv 
thuulioyaiil».  l.e  |hmvIm*  «tas  a|nVlm.  dnnl  l’tMi- 
vertim*  regarde  IWrident , m*i1  ir«*«tnV  à ta 
« hapclh*  «ta  ta  civnx  : wm  a relu  lecture,  comme 
relie  dé  ln  majeure  partie  «h*  I '«VlilWv  , upgiar- 
tient  ahi  |MTi<Hleiintérieiire  «le  ta  pre«iii«Te  iikm • 
lié  du  xv ' si«*eta  : ta*  détails  , 1rs  |>coùl«  , ta» 
onienirnls  , sont  «rime  grande  finesse  et  d'unt* 
exeesiive  It-gervlé.  surlout  les  vigne*  niiiraiiln 
qui  s*>  détachent  avec  une  étonnante  hardieMc 
«fan*  ta*  gorge*  «ta*  mou  I un**.  O porclie  rat 
d'ailleurs  «le  [M'tile*  dimemiou»  : il  n'a  [vas 
|iln*  de  6 ni.  «ta  hauteur  sur  4 ni.  de  tare  en 
tou*  M'ti».  — 1.  iidmir.ihle  juta'  du  Kolgoal  rgata 
tout  re  qm*  mm*  eu-,  vit  de  [dus  liemi  «Uns 

Ire  genre  à St-Kto  Lioe-du-Mout.dan»  tas  églises 
de  Tmyes  . etr.  Il  est  tout  lairdé  d'amtiesqiM'» 
«l’une  grande  légèreté,  de  pUittv  délicats  *-t  «!«■ 
leiiillnçe*.  Il  est  travaille  « jour  auewic  pureté 
incmyahle.  Le»  vitraux  «oui  «ta  divervé»  épi- 
ques ; plusieurs  panneaux  furent  peint.*  [usr 
Alain  t-vp,  artiste  de  Lrsuev ^cu  «pii  mourut  eu 
1 1644.  - Foires  les  5 mai».  49  a«mt  et  9 Mqrt. 

\ FOIJK  (ta),  vg.  Coleofhs  (Nomnmihc), 
arr.  et  ;i  43  k.  «ta  Baveux.  r:mt.  d'isiiniv  . RI 
•ta  («domhierev  Pop.  333  h. 

HH.IK  (ht),  vg.  Caktuto*,  fontn.  «*l  C?)  «le 

Cam. 

FOLIE  (ta)  , vg.  H.-Sooar,  etuum.  «l’Are. 

{ 0 (k  Cray . 

FOU  F.  (la),  vg,  Seiur-rt-Oite , connu.  d»r 
St  -t  tannaio-ta*  - \ rpajon . S «T  Arpajoit . 

FOLIE  (ta)  , vg.  Srntr-luJ,,  eomm.  de 
Rrarqiu  tuit.  îS  de  Tûtes. 

FOLIE-KOI  XOX  (la),  ttg.  N, -Munit,  «ont. 
«ta  Couxoii,  ' • ; «le  Pnmthoy . -Hauts  founieaux . 

FOI.IK-OK-4.KOSIUMS  (ta),  vg.  Srine-el- 
Oite  , eomiti.  «le  \ ilkrrciw,  3 de  H»iv«y*SI* 
Légrr.  var, 

I FOUK-HKRBAELT  (1a)  , vg-  F.urr.el - 
! Jjjîr , eoium.  de  Fains-en-Dimois , Lsl  de  Va» 
I ve*. 

FOLIES  , vg.  Somme  (iSeaitlie),  an*,  et  a 
I 17  k.  «h-  MiNit«hdi«T  , eanl.  de  Rosicm  , K 

I d'ilangrst.  Pop.  435  h. 

1 FOUl'lF  , vg.  Srwe-et- Wor/ic,  eonim.  du 
I St-Piem*.  C3  dr  Nemours. 

I FOl.LAIXVIIJI.lv,  vg.  Seine -et -Oise  (Itaau- 
i ce),  arr.,  O H a 5 k.  de  Miuitev,  catii.  «le  I j- 
I inay.  Pop.  714  h. 

FOLLES,  Vg.  H. -rient ir  (Lintoiisiu) , arr. 

J H à 34  k.  de  Ih-llar,  «*ant.  «h*  Beunus, de 
Morterollra.  Po|».  1.741  h. 

I FOI.I.F.T  (le),  vg.  Deux-Sèvres , connu,  «ta 
| la  CJiajN*ile-IUtwi , Si  de  C’Jiantpitanwr*. 

I FOU.LTIÊRF.  (la),  vg.  VmUndot  (Nor* 
! luandie),  arr.  « t a 46  k.  «le  Lisieux,  mut.  «*t 

j Sd’Orhec.  l*wp.  360h. 

[ FOLLKTlÈltE  (la),  vg.  Seine- lu/.  (Xur- 
1 inandie),  arr.  et  a 10  k.  de  Rouret.  cant.  de 
! Paviilv,  ."3  de  HarciUin.  Pop.  150  h. 

* FOLl.F.TIERF.  (ta),  vg.  Seine- !nf. , min. 
«ta  FWim’-nitre-Préaux , ü «le  Danidal. 
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FOIAEVILLK. 


FOLSCHVIIXF.R. 


FOVC1XF.-UK-HAS 


FOLLEVIM.F..  FoUtviUa.  vg.  Eure  (Efor-  ! 
mandie),  arr.  rt  à 10  k.  de  Rertiav . rant.  etpij  j 
dr  Thib-rv  Pop.  (>46  h.  Fabrique*  «le 
loilnt  el  «k  mil  vans.  Foire  k*  25  iwv. 

FOLLF.VII.I.E.  l'ara-t'i/la  , Setue-Inf.  X . 
SîkJlAN*M>FoiJJVtLUI, 

FOI  J.KVII.I.E . vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
cl  à 17  k-  dr  Mouldidier.  rant.  d’AilIv-sur- 
Rorr,  E «h*  Breteuil.  l*op.  572  II. 

Lr  château  de  Beauvoir  , ainsi  nommé  à 
cause  de  la  mr  immense  «tant  il  jouit.  est  une 
déprodaurc  «k  Fulliville  : il  est  situé  sur  li  i 
sonimri  d'une  montagne  H domine  sur  Br»  lu»-  j 
paiM  « .(  aplv.  A «ndeuil  ; wr  Breteuil.  dont  l’air  • 
hase  et  1rs  Intiment*  presque  nrul*  offrent  um  ! 
mav«r  plu»  iiii|MiNanlr  que  le  re*l«*  ilr  U vilk*  . I 
on  pénètre  «laus«e  château  par  un  puni  de  deux  J 
arcade»,  uni»  lrt|url  «ni  a cjvuaè  des  fof*r«  ■ 
profond»  qui  , oumlilrs  mi  partir.  s'uuiMrnt 
par  dr»  ga/mi»  rlui^i  i «Farines  fruitier»,  d’ai-  i 
hri»M-nu\  rl  de  Unir»,  à de*  verger*  ÜdtrMtt. 

Il  est  peu  de  munuiaenl»  ru  Francr  ipu  «•  pré- 
sentent avec  plus  d 'élégance . dr  grandeur  et 
de  majesté,  av«*  quelque  «lue**  «k  plu»  étrange. 

Daiu  l'abside  «le  r«*gliM*  |»7pji»si*k , ou  \oit 
deux  tombeaux  remarquai  il»-*,  classé*  au  i**m- 
lirvdrs  tdominiriitx  historiques,  exécuté*  au  nT 
sii-elr  pour  François  rt  Raoul  de  Launov , sei- 
gu«*irs«le  Polkvillr.  Le»  xertus  ranimai*»  or- 
nent le  toinlieau  dè  François  de  Uiiinos  rt  de  sa 
femme  : la  Justice  est  un  lioiiuur  ronronné,  te-  | 
nant  une  balance  et  une  épée  ; la  l’tudtiiw.  une  ! 
femme  «pii  porte  un  compas  et  mi  miroir  : la  i 
Tempérance,  une  «pii  niontir  une  hor-  I 

loge  rt  une  Urkk  avec  un  mon  ; la  Force,  une 
femme  qui  sourient  uni-  tour  crénelée  : la  Jus- 
tice est  seule  rrprrsrtitiV  sou*  la  forme  d'un 
h«Niune.  Le  lnml»ruii  dr  Raoul  de  lotions  rl  dr 
Jeanne  de  Poix,  son  ♦•j*m*e,  est  beaucoup  plu» 
curieux  ntcore  : il  r*t  formé  d’un  MiuluixMwteiit 
*ur  kqncl  sont  représentées  le*  arm*-»  «les  famil- 
le* de  Ltrnnoy  et  de  Folles  illc,  soutenue»  jnr 
quatre  ailles,  mélancolique»  d'altitude.  tristes 
de  figure , «i  fondant  en  larmes.  Au  milicti  «■*( 
une  inscription  qui  relate  les  titres,  la  xi*  et  la 
mort  de  Raoul  rt  «k*  Jramn',  Sur  lr  soobaue- 
ment  sont  enurhée»  h deux  statues  rii  ma  i l in- 
dex époux,  qui  paraissent  dormir  d'un  profond 
sommeil.  Ceukux  .statues,  singulièrement  *em- 
blables  «celles  des  tomlieaux  dr  Brou  a Bourg, 
ont  charune  la  tète  ap|»isrr  sur  un  oreiller  en 
marbre . et  sont  entourer*  d'une  e*péci-  de  cadre 
*or  lequel  on  a sculpté,  m rxcdhuf  style,  une 
vigne  et  des  branches  de  chêne  avec  leur*  Imit*. 
Les  attrilxuti  des  évangéliste»,  «b**  guirlande», 
«le*  arabesques,  rtc.,  déroiml  ce*  tomUmuv  ; 
an  milieu  d’nne  fonlr  «le  statuette*,  nn  distin- 
gue saint  Jacques  rt  saint  Michel  ; deux  grand» 
tableaux  en  rHirf,  repré*nilanl  la  sé|Nilture  de 
Jésufr-dirist  et  la  mort  dr  saint  Jean  Rajitisir. 
•‘y  font  remarquer.  Sur  le  ciiur«>nnemiui  de  ce 
mausolée,  l’artiste  a épuisé  «m  rwdir  imagination. 
L'extrados  de  deux  arcade*  porte  des  feuillages 
«ié béatement  fouillés.  la**  arcades  se  réunissent 
à leur  sommet,  rt  portent  un  li*  qui  dé|>lo«e 
sa  large  corolle  [mur  recevoir  Marie  |*orUm( 
Jésu»  entre  «**  lira*  ; l'éclat  rt  la  magnili«‘r»rr 


de*  xètrmrnt*.  la  richesse  deftbrmkric».  la  dno-  I 
«•eur  et  les  gréer»  du  visage  de  Marie  ra|>pHknt 
m parole*  du  ( antique  : Quum  pt/lehia  rt, 
omit  a mro.'  texte  grave«*n  Imite»  lettre»  aut«mr 
d’un  «lai»  magnifique  placé  au-sh-sxii*  «k  Marie,  i 
Deux  prtit*  »ng«*»  rclex«ul  b«*  draperks  de  ce  | 
dais  pour  laisser  xoir  la  Vierge  h le»  orm  -nient* 
qui  l'entourent.  Sur  la  façade  du  tombeau,  une 
»irrne,  ce  qu'on  ap|«- Ile  um-  mélnvine,  est  senlp- 
t«V,  lenaiil  d'une  main  un  a toilette,  et 

de  l'autre  un  miroir,  oii  elle  legimle  un  « Mage 
pkiiiék*  sic. 

le  monument  de  Folles  ille  «’»t  tonte  une  pré-  1 
•bcatmn  sur  In  mort.  Knlrr  autre*  altrilNit*  «pu 
HKiopunt  la  fin  dernière,  on  remarque  un  crâne 
occupé  à dévorer  avec  avidité  des  |»m  «n  fleur» 
et  en  en» «»*.  qui  s'cnronliiit  au-dessus  «le  la  t«ie 
«le  Jeanne  de  Poix  ; «laits  uu  autre  codiuit,  il 
s'i'rlinpi»-  iln  crâne  «le»  tig«*s  «le  |»ois,  «pu  Vécus- 
sent a coté  de  b Heur  : au  Im»s  «•st  écrite  ortie  Ic- 
gende  : Brevet  tiir»  Uommu  sont.  D'autre*  tex- 
te» *acré»  sont  winé*  nv  rc  «le*  crâiM*»  rt  des  us- 
sements  liumaiiis  «Ions  Imites  1rs  partie*  du 
touilauu.  rt  développent  nue  pensée  unique, 
traduite  eti  «T*  terni»  au  frontispice  du  monu- 
ment • Craimfout  la  nn>r,  miruij  en  auront. 

Ikan*  la  sacj  ivtie  est  un  drap  funéraire  de 
l'époque  du  touilaxiLi.  recouvert  d'i>mo| dates, 
de  leiuiirs  et  d'autie»  drtiris  de  la  r liar|iej]te 
humaim*.  - La  vuilte  du  clarur  de  l'rglise  de 
Folh'ville  est  divisée  par  um*  foule  «h*  nervures  ; 
qui  sont  uriieex.tl.UL,  toute  leur  étemlur,  décor-  ' 
«fc»,  «U*  rliaim*»,  «U*  guirlandes  et  «le  Heur*  «irulp- 
téesavec«lélieate*ie;  il  reste  aussi  «lan*  le  rlio-ur 
de»  débits  de  jolis  vitraux,  la  x note  «le  la  nef 
«wt  eti  Iwi*  et  rouvert»*  de  figure*  hideus«inmt 
grimaçante*  : dan»  cette  nef  est  une  chaire  en  ■ 
Imi»  où  prêcha  *aiot  Vinrent  «le  Paul  pendant 
son  séjour  nu  riuitixiu  de  Pnlleville.  ou  il  faisait 
l isluratioJi  «les  riifatils  «lu  «vnntr  Kutinnniiel  de 
(nnmIî.—  Il  est  dillirilr  de  nne« mirer  «Wh  fonts 
lmpti>mauv  pin*  beaux  et  pin*  i lê'gants  que  ceux 
«k*  Mite  «qtlnv.  Il»  i-nn-ilteut  en  un  lassni  eir- 
eulaire  dr  inarlirr  blanc,  enttnir»'  exterieureniMil 
d'utwf  ceinture  »culpt«c  «n  relief,  sur  la«p telle 
uMit  appliqués  quatre  écussons  charges  de*  ar- 
mes «les  Laum»  et  «k?*  Folles  ille.  Ce  l»avsine*t 
MUlemi  |kur  un  *oulia*»emeut  ircouvvrt  d'écail-  1 
le»  nubrupoV».  et  «*nxeloppe  en  gramle  |tartie  1 
par  «piotn-  grandes  leviilles  d'acantlie.  Un  elri-  i 
dietou  en  liai»,  extrêmement  élevé,  s«ft  de  I 
riMiverrle  à ce»  font»  ; il  m*  compose  d’une  py-  ; 
ranude  à dowe  juins  et  «l'une  hase  dodéragimr,  j 
dont  le»  arêtes  vont  caducs  par  «le*  colonnrtles  ' 
couverte*  d'«V aille*,  rt  qui  mpj sortent  de*  am-  1 
maux  chiimtiquc*. 

POIXH«\Y.  vg.  Mauehr  ( Normandie),  arr. 
rt  à 19  k.  d'Avunrho,  nuit,  etf-j  de  la  lfay«»- 
IVxnrl . Pop.  MO  h.  — Foire  le  1 1 juin,  nruonv  ' 
mév  jiar  les  lieaux  btnff  «|ni  s"y  vendent  ; «die  | 
e*l  frêtpjentiv  jtor  ut*»1  grande  quantité  de  mar- 
<4mik1«  «k  chevaux,  «k*  Itestuuix  de  la  vallre  : 
«l'Auge. 

FOUyilX  (St-),vg.  Vnt-tle-t'ahùi  (Artois?, 
arr.  rt  à 25  k.  de  SM>mer.  cant.  rt  CO  d'Au-  J 
druieq.  Pop.  1.076  li. 

FOI.S(  IIXYII.I.F.R,  vg.  Matrllr  /pas»  Mrs* 


sin).  arr.  «i  à 45  k.  de  Sarrrgurmiue*.  rant.  rt 
E de  St-Avohl.  Pnp.  694  h. 

FOI-SPFHWII.LEBS.  vg.  Molette  (paya 
M«**sin).  arr.,  rant.,  R et  à 5 k.  de  Sarrrgoc- 
iii  i lies.  Piiji.  477  h.  - Tuilerie. 

H 1 VI H FJ  . IF.  vg.  Tarn,  rnmrn . de  Uambon- 
ués,  E «k  RrasMie. 

FOMBOWF.  vg.  ‘Taru,  «mm.  de  Castel - 
nantie- Kra»*ar.  E dr  Bmssae. 

FOMURFY,  vg.  rotget  (ferraille),  arr., 
rant.,  1>;  et  à 11  k.  d'F.|tiu*U.  P<q».  172  h. 

POMPA  TOUR,  vg,  Charente- tuf.,  eomin. 
«lu  Vèrim»,  j d«  Nuailk. 


FUXBKAl  AARI».  vg.  //.-(.«rontM  (Lin- 
gmxlor,.  arr.,  «■ant-.EJrt  à 10k,  «k  loulousc. 
Pop.  144  h. 

HtXBlUOl.  vg.  Aveyron,  roium.  «lu  ISay- 
rac,  Zzl  «l'Eapaluui. 

FO.M  AIOK,  h.  Hérault , arr.,  rant.  rt  r-7 
de  MoutpeUirr.  Ou  y trouve  mie  suum-d'eau 
thermale  acidulé  et  faililelueiit  salée,  silutVtbtiv 
un  valUui  solitaire  tria  agitai 4e  que  traverse  la 
rivière  «h*  la  MaUN. 


PauraiéiM  r*tt%ujv  «j.  t rcmm^M,  Le*  eaux 
de  cette  nouire  sont  claire*  et  linqiide» , leur 
g«iilt  est  v iiieiix , «*l  quelques  kulk*  d’air  vien- 
nent relater  à leur  surf  are.  leur  chaleur  ni 
(vuihtiimmcnt  de  19"  Réaumur. 

1,'rau  «k  Fauraudea  été  analysée  jiat  plusieurs 
nuxleriu»  de  Monlprllier.  9 kilug.  79  gr.  d’rsui 


«Mil  fourni  à M.  St-Pirrrr  : 

Aride  radMiiùqun  Uhiv.  ....  - grain, 

(nrbmate  «k  chaux 1,275 

Muriatr  de  soude 0,650 

dr  frr  j Jt,  lun,^ 
Matnrrr  extractive  * 

Pinrauiri  anh)icmu*.  Ce»  eaux  «ait  em- 
plinifv  avec  suce» -s  dans  b**  maladie»  cutané***, 
k*  sciatique»  rt  le*  douh-ur*  rhumatismale».  Ou 
en  fait  usage  en  Iknxmni»  rt  eu  liaiit». 
Bibliographie.  St-Pimui».  Etsai  iur  Tona- 
lité tir*  eau  J minérales  («m  y trouve  une 
notice  sur  les  eaux  «le  Fonça  «aie). 

Vigsuui  x.  Hotiee  tur  les  taux  tir  fonça wte 
(Hnllelîn  de  la  société  de  Mmitpellier,  I.  il, 

p.  169). 

JoYtUiia.  Aperça  tur  let  roux  Je  ta  fontaine 
Je  fonhCaoiiaJo  (J««uni.  deméd.  ik  M«ml- 
jiellier,  t.  l,  p.  134). 

POÜCAtTDE,  vg.  Giron tU  (Rjixadm*).  arr. 
rt  à 9 k.  de  la  Ré*«le,  rant.  et E de  Sanveterre. 
Pnp.  960  h. 

FONOU.Itl  VU.  Vg.  (V«mf  Or  | hourgopie), 
arr.  et  à 17  k.  de  Dijvui,  rant.  «i  {£2  «k  Selon - 
gcy.  Pop.  211  h.  — Il  «*»t  situé  *ur  un  etileau 
au  pied  duquel  etmle  b A n»Hlr,  et  tin*  son  nom 
d’une  Mie  fontaine  où  k*  grive*  vielUMüBl  *‘a- 


breuver. 

FOX  UH  FJ»,  vg.  Somme  (lheardie).  arr.  rt  à 
28  k.  de  Monldidirr,  cant.  et  KJ  «k  Rose.  «or. 
Pop.  271  h. 

FOXCINK-LR-BAS.  vg.  Jura  t Franche- 
Comté).  arr.  de  Poligny  , rt  à 43  k.  «T\r- 
hot».  cant.  de*  Planche*,  |g  de  Fonane-le- 
llanl.  Pop.  570  h.  — fahrujuet  d’Iiorkige- 
rie  rl  d’oMtil*. 
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HWnXK  rR  HAlT,  Vg.  Jura  (Fran- 
rl»Cuailé),  arr.  de  Poliguy,  à SOk.d’Ar- 
but»,  catit.  de*  Planche».  55 . A 402  k.  de 
Paru  j«our  U lue  dr»  lettres.  Pop.  1 ,54#  h.  — 
Il  «I  situé  ao  pied  de  b numliignr  Pdéc,  sur  la 
Seue.  A peu  de  dulanrr  (k*  or  v dlage  et  au  pied 
duri  immense  rocher  qui  rouvre  au  nord  tout  le 
%'allüD  de*  Fourme*,  ou  «oit  la  v nnr  dr  b 
Sétie,  qui  %a  former  la  Lungouetlc  au  village 
de»  Plancha.  Otlr  sourvr  ml  dan*  lin  aliri 
li  irrné  ni  |a>rtion  de  cercle  qui  rrntn-  dans  b 
montagne;  rllr  forme  trot»  chute*  semi-cimt- 
bin-j  dVmirun  40  n».  de  liant,  et  coule  a wi 
forlmiriit  |M>ur  pouvoir  mettre  en  mouvement 
plusieurs  URÛir».  — Fabriques  importantes 
d'horlogerie.  — Poires  le*  J9  mai  et  4 oct. 

FOXURDCR.  V.  -«uk-i.’IUr»  (b). 

FOMI.AIKKAI',  vg.  Charente  {KtvjfM- 
■wiij.  arr.  et  à 18  k.  de  Rulfer.  caut.  rl  D»3  de 
'Manies.  Pop.  579  h. 

*;  FOXCWF.VII.LERS . vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  rt  à 44  k.  d'Arras,  cant.  de  Pas, 
CSI  dr.l’Arhrrt.  Pop.  908  h. 

POXUAMKXTE,  vg.  Are  trou,  rornm.  de 
Mûntpiioii . de  St'Affriqur. 

FONIM  I lit I.STI ANNE,  Vg.  U.-Alpe s,  coin, 
et  K de  Bn.turou. 

Kl  » X F»  - II’  A >t;  LKNQI'EVI  l.LE  (le),  vg. 
Seine-Inf.,  rotittn.  de  Hellev  illc-rn-Caiu . £- j 
de  Tûtes. 

FOX I) -DE-LA- VILLE  (le),  Seine-Inf., 
«mm.  de  Varan  ilMlrHtev  ille.  radcTote*. 

FONDERIE.  vg.  H. -Pyrénées  (liavcugnc), 
arr.  de  Mauléou,  à 43  k.  de  St- (biais,  rant. 
de  St-KtirniMvdc-Raigurry,  H de  St -Jean - 
Pied-de-Port.  Pr»p.  1.449  h. 

FONDETTES , vg.  InJr o-et- Ïam re  (Tourai- 
ne). arr..  cant.,  K et  à 8 k.  de  Tour*.  Pop. 
S. 443  h. — Fabrique  de  vermicelle.  Tuilerie 
— Foire  le  45  mars. 

FONDIS  (|r),  vg.  hulre-rt-lxüie,  comm.de 
St-NieoUs-de-Bourgueil. .--]  de  Bourguri]. 

FOXDRE5IAXD.  vg.  H. -Saûne  (Franche- 
Comlê),  arr.  et  à 42  k,  de  Visoul,  rant.  et  JS 
de  Rioz.  Pop.  646  h. — C'est  un  ancien  bourg, 
où  l’on  voit  encore  des  reste»  de  rempart  »,  «ne 
tour  antique  et  plusieurs  raaisous  fort  anciennes. 
— Foires  les  15  janv.,  8 mai.  8 juin,  8 juillet. 
3 août,  30  sept,  et  8 uuv, 

FONDS  (les),  vg.  Aveyron,  connu,  et  «k* 
Séverae. 

FONFRA1ROX.  vg.  Deux -Sèvres , rornm. 
de  Sou v igné,  dr  St -Mai vent. 

POXGALOP.  vg.  fVr^-iii'(Prnpwtl).  arr. 
et  à 34  k.  de  Sariai . cant.  et  v de  Brive».  Pop 
307  h. 

FOXGAI’FFIER.  vg.  Dordogne,  comm . de 
Sagelat.  radr  Hdves. 

i'OXGOMBAtfLT,  vg.  Intire  (Rerry  ),  an\ 
et  à 7 k.  du  RUne.  cant.  et  '<1  de  Touniun-St- 
Martin,  Pop.  34JH  h. 

FOX  DR  A VE,  vg.  Inl-ct-C.aronn*  ( Agénoi»), 
arr.  et  4 15  k.  de  ViKeneuvivMir-Lol,  cant.  r*t 
® de  Moocbr  Pop  8*8 h.-  Foire  h 16  *epl. 

POND l'ErSENl ARE,  vg.  M/.  (Nor- 
mandie), arr.  et  a 45  k.  da  Havre,  cant.  et  EJ 
de  Oiqurtul-Lrsnrvai.  Pop.  43 1 h. 


FOXROOI  E , vg.  Dordogne  (iVrigotd), 
cant.  d’Eymfl , arr.,  : • et  à 18 k.  de  Bergerac. 
Pop.  413  li. 

FOXNEl'VE.  vg.  Tarn-et-Garoime,  connu, 
et  r*T  de  Moula  ulwu. 

FOXPKRKOX,  vg.  Deux -Sèvres  (Poitou), 
arr.  et  à 46  k.  de  Paithenav.  rant.  de  Meni- 
goule,  :•?  de  V autel  ms.  Pup.  933  h. 

FOX  lit  Mil  F,  vg.  Dordogne  ( Périgord  1 , «rr. 
et  a 44  k.  de  Bergerac,  cant.  et  d TA  inet. 

Pop.  483  k. 

FOXS(les),  vg.  Ardèche  (Languedoc),  arr. 
et  à 35  k.  de  Privas,  cant.  et  d'Aulieua». 
Pop.  356  I». 

FONS(Sl-),  vg.  /sère.rouim.  de  Veumieux, 
E de  St-Syniphorscii-d'OttMi.  Ny. 

FO. VS,  vg.  Lot  ((Jurrry),  arr.  et  cant.,  £_•] 
et  à 1 1 k.  de  Figeac.  Prq*.  1,094  b. — Foires 
les  4 fév.,  44  juillet,  4 oct.  et  le  k'ndeiuaiii  de 
la  Pentecôte. 

FOXStl  FUIE.  V.  Sim. 

FOXS-Ol  TRL-D  AHIMIX.  ou  Buumqi.»- 
na-Fo»*.  vg.  Gard  (buignrdnc),  arr.  et  S 
et  a 18  k.  dr  Nîmes , cant.  de  St-Maiucrt.  P. 
649  b.  S Lit  ion  du  eJiruiiii  dr  fer  de  Nîmes  .1 
Alain. 

FOXSLt.il K,  Chartnte-lnf.,  fana.  «I  Cil 
dr  louna  y -Charente. 

FONSOVi'l K.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr., 
cant.,  et  a 15  k.  de  St-t^uailiu.  P.  661  b. 
— Manufacture  de  cible*.  --  Foires  U?  45  de 
cloque  moi*. 

FOXNOKBES  , vg.  U .-Garonne  (Arma- 
gnac), arr.  et  à 12  k.  de  Mun  i,  cant.  et  Ede 
Sl-Lyi.  Pop.  754  b. 

FOXS-SI  R-LI  SSA.V.  *g.  Gard  (Langue- 
doc), arr.  et  à 41  k.  d’Lzrs.  cant.  et  .-J  de 
Liman.  Pop.  514  b. — Foire  le  I"  lundi  d'août. 

FOXS  TI'XDUOliCM  (Ut.  5»\  long.  45’). 
«Pline  (lih.  uu,  cap.  S)  en  parle  ; Tungri, 
luttas  Gallite  (c'est-à-dire  peuple  ou  terri- 
toire de  b tniule).  foutent  habet  utsig  tient, 
plurimis  bullü  stUlantent,  Jrrvtdi  saporit, 
etc.  On  croit  que  cette  description  désigne  les* 
eaux  de  Spa.  » L)  A mille.  Aotiee  <U  V an- 
cienne Gaule,  p.  317. 

FONT  A DK  (b),  vg.  Loi,  couuu.  ut  E de 
GourdiMl. 

FOXTAFIE,  V g.  Charente , mmtn.de  \ieml , 
0 de  Sl-Üruil.  \y. 

FOXTADXLRKS.  vg.  U. -Garonne,  comm. 
et  £3  d'Aspet. 

FONTADXIEl',  vg.  Itère,  comm.  d Allicres. 
E3de  Vif, 

FONT  AIN , vg.  Doubs  (KraiM-lM>Oomtê), 
arr.,  rant.,  C-J  et  à 6 k.  de  Besançon.  Pup. 
714  h. 

FONTAINE,  vg.  Ain,  comm.  de Gorlmood, 

0 deSeysaH. 

FONT  AI  XK,  vg.  Aisne  (Pirartlie).  arr., 
cant. . C?3  el  à 4 k.  de  Venin*.  Pop.  943  b, 

FONTAINE  (la),  P. -Alpes,  comm.  d'On- 
gle*.  EJ  de  Forralquier. 

FONTAINE,  Fontaine,  vg.  Aube  iQiaïu- 
paguej.  arr..  ciuil.,rartà  3 k.  de  Bar-sur - 
Aul*r.  Pop.  418  h. 

FONTAINE,  vg.  Dordogne,  conun.deCbam- 


|Kigue.  ra  «k*  \erleillar. — Foire s le*  6 mai,  le 
jour  dr»  Ondrr*.  lundi  de  l'oebvede  la  F«He- 

nioi. 

FONTAINE,  vg.  Doubs  (Franclic-Comtè), 
arr.  et  à 13  k.  de  Baume- les- Ibmc*.  caut.  et 

• t*J  de  Gênai.  Pop.  633  U.-  -Foires  les  1 4 mars, 
14  mai,  14  jililk't  et  t$drr. 

FONTAINE  (la),  vg.  G» rotule,  cunun,  de 

• Virelatlr.  glda  Podewar. 

ruKTAINK  (Km  H Haut ■),  iWk/M- 
num,  vg.  Ijotr-el-Cher,  comm . et  El  de.  Przou, 

FONTAINE,  vg.  Marne  (Cuitqvigiir),  arr. 
et  à 43  k.  de  Reims,  cant.  et  [3  d'AiUy . P. 
407  h.  — Il  est  situé  nuj*  iuh-  pente  imliMêe 
dun  inteau  qui  le  garantit  de*  venli  du  nord, 
et  d<Mit  il  sort  plusieurs  sourrvs  ou  loittaiues, 

I sur  b Liv  iv  que  l'on  pusse  sur  deut  jmiuI*  en 
: pierre,  et  qui  y fuit  mouvoir  deux  b'auv  nwuluu. 

| FOXTAIXK.  mi  Bai  **.  vg.  H.-Hbtn  (Al* 
aare),  arr.,  burenu  d'enrrgist.,  Ki«l  « 10  k.  de 
Belfort,  chef- 1. de es»ul.  Pop.  371b. — Tsaïuu* 
juraasiqmr, voisin  du  terrain  tertiaire  supérieur. 

FtINTANK,  ou  Fonun-ui-Ouuui,  vg. 
Saône- et- Loire  (Bougogne),  arr.  et  a II  k.  de 
(iuikm-sur-.Suooe,  cant.  de  tdiaguy,  EJ  du 
Hnurgneul.  Pop.  1 ,639  h. — Fabrujue  de  pouz- 
zolane factice.— Foiras  les  lt  janv.,  |3  mai  et 
4 sept. 

FONTAINE  (b),  vg.  Seine-elAhsr,  comm. 
de  Vaiigrigtseuœ,  rade  Bruy  irs-lt-GiAtrl. 

FONTAINE  (la),  vg.  Seine-Inf.,  naiiu,  de 
Heisouville.  £3  de  Ducluir. 

FONTAINE,  vg.  Deux-Sèvres,  routm.  de 
MouLdcmb'il,  EJ  de  Sauzé. 

FONTAIXE-Al'-BOIS.  vg.  Aord  v(am- 
, brvab),  arr.  et  à 41  k.  d' Avesnes,  cant  et  C3 
, de  lauidixt  ies.  iNqi.  1,070  b.  — Fabrique  «b 

sucre  ludigene. 

FONTAINE- AV HRON , vg.  Marne,  rouM. 
de  Vauchamps,  EJ  de  Moulmiraii. 

FONT  AINE- AV -PIRE,  vg.  Nord  ((bm« 
lires*»),  arr.,  J«3  el  à 14  k.  de  Cambrai,  rant. 
deCamêres.  Pnp.  1,184  b. 

FONTAINE -BEI. IJ^XDER,  Fontana  Be- 
rengerii,  vg.  Eure  [ Vortnamiw).  arr.  el  à 7 k. 
de  Bouvier»,  rant,  «1  [•*  de  < .ailloli.  P.  441  h. 

FONTAINE-BLANCHE  (11),  vg.  Uie-et- 
l 'Haine,  comm.  de  Ltllemer»,  île  Guilcau- 
neu  f-en-BreLigne. 

FONT  A I X FJtl.F.A  I' , font  RaUaquaus,  Fous 
( Bleatitü,  jolie  \ ille,  Seine-ei- Marne  (t  blttjaia), 
riief-l.  de  sous-préf.  (4*  arr.)  cl  d'un  cant. 

1 'Inh.  de  1**  111.U.  Gtllêge  mmmuual.  Cura. 

| Cite  d'rtape.  t-'-  W.  Pop.  8.439  II.— imuia 
tertiaire  moyeu,  grès. 

Autrefois  dinrese  de  Sent,  parhsneni  el 
\ intendance  de  Pari»,  rJivtinn  de  Mduu,  prev  utc 
royale,  ra|ataincrie  des  duuis. 

()u  n'es»  pas  d'accord  sur  l'étymologie  du 
nom  de  rrtle  ville,  qui  a été  IlliuHé  par  Fans 
Bleatuh,  et  traduit  par  Fontawe-Beüe-Kau,  à 
1 rause  des  eaux  vives  et  alwmbiUut  qui  y cou- 
I lent,  et  dont  on  a fait  Foulaïuebksm.  Il  est  difü- 
! cilc  au»*i  de  déterminer  l’époque  dr  b fondation 
1 «le  cette  reJeluv  résidence  royale  : on  l'a  suc- 
| crssivrment  attribuée  sans  beaucoup  de  fonde- 
[ ment  à Kolert,  a Louis  VII,  à Louu  IX.  Ce 
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qu’il  y a tic  certain,  e’esl  que  vert  K*  milieu  «lu 
ni* Merle  il  existait  daux  la  forêt  (te  Fontaine- 
bleau une  tnaisoii  royale,  niuû  «|ue  le  prouve 
un  arlr  de  1141  «humé  |isir  Louis  VII,  il  une 
r lia  rte  de  ce  ntême  mi  île  1100.  portant  dona- 
tion à quelques  moitiés,  qui  se  1er  mine  ainsi  : 
di'tum  publiée  opud  fartietie  MeauJi,  iu  pa- 
latio  nmfro.  Kn  1 160.  (T  priuce  fit  halii-à  Fon- 
tainebleau. attenant  u la  maison  royale,  une 
chapelle  qui  lut  timucof  |«ar  Thomas  lUi-irt, 
arrhes éqiie  Cautorlièry.  pendant  «on  séjour  rn 
Fia  rue.  J|  r**te  «n  tirs-grand  nombre  «Car  te* 
de  Philippe  Auguste  daté-»  de  Fontainebleau, 
entre  .'«ultra  une  r ha  rte  de  1186.  par  laquelle  il 
dtinnr  à l' Hôtel- Dieu  ilf'  Nemours  tout  le  pain 
qui  restera  sur  sa  table  |>cnibnl  te  irnq»  ifn’il 
passera  à Fontainebleau . Samt  Louis  se  plut 
également  beaucoup  dan*  relie  n-ùkiiiv.  En 
1id9,il  y fonda  un  hôpital  p*ur  r urnuir 
1rs  pauvre*  el  les  malades.  Philijipe  le  bel  na- 
quit et  mourut  à Fontainebleau.  Charles  VII 
fit,  dil-on,  exécuter  quelque*  peintures  dan*  ee 
château . Louis  XI  y commet»;»  une  bibliothèque 
que  l»ui»  XII  lit  dans  la  suite  transporter  k 
Rb>«. — Ou  put  rajardnr  François  I"  connue 
le  régénérateur  de  Foula  iiwblenu.  Sous  sou  re- 
pue, leehnleau  fui  presque  eutiermieul  irrom- 
Iruit:  l’on  y ajouta  de  nom  eaux  bâti  meut»,  des 
jardins  vaste* et  bien  dessinés  fumit  crée* , sur 
le»  dessin»  du'  célèbre  Prima  lier  et  de  Nimlo, 
son  élève.  Kn  1530.  Fr*nroi»lw  y établit  une 
bibbotliesjur  riche  eu  manuscrit»  grecsrt  orien- 
taux , et  eu  livres  imprimé)»,  recueillis  dans  plu- 
sieurs partie*  de  l'Europe  et  de  l'Asie,  par  le* 
soin» du  savant  toulbmme  Bndée»  biMiolhéqiic 
«(ui  plus  tard  fut  transportée  a Paris,  et  t-om- 
menra  Lu  bibliothèque  roy  ale.  Kn  1 530.  f Jmr- 
le»-Quinl,  taisant  un  vuvage  en  Fraiser.  fut 
reçu  à Fwilamrtdrau,  et  logé  <hms  l'appaile- 
ment  dit  de»  poêle».— lieu  ri  II  fit  continuer  à 
Fontainebleau  divers  travaux  que  sou  père  axait 
entrepris;  qurlque»-um  de  sr.«  eufaittv  v m vi- 
rent le  joui-.  En  1560,  il  ne  tint  à Fontaine- 
bleau une  assembler  de*  notables,  relative  à ht 
conjuration  d'Amtxiive. — Henri  III  uoquit  en 
J 551  au  château  de  FuiitaiuebU-au,  qu'il  liabita 
souvent. — Henri  IV  en  fit  *mi  séjour  favori,  et 
dépensa  en  constructions  ou  aerroissaneuls 
dons  le  château  et  dan»  le  parc,  la  uimtw  con- 
sidérable pour  l'époque  de  S, 440,850  livres. 
Sa  fille  Henriette,  reine  d'Angleterre  et  femme 
de  Charles  l**,xml  se  irftigirrâ  Fontaiurhlrau, 
après  U révolution  qui  conduisit  ce  monarque 
h l'échafaud.  — b>uu  XIH,  son  fil»  et  «»n 
successeur,  y uaquit  et  y fut  baptisé  sur 
la  plate  * forme  du  Joujou  de  la  cour  Ovale,  à 
la  vue  d'un  immense  concours  de  peuple,-  - 
Louis  XIV  passa  uue  partie  de  ses  jeunes  années 
au  château  de  Fontainebleau.  qui  fut  entière- 
ment achevé  sous  son  règne  ; U y d*  ptu-m  la 
somme  énorme  de  5,547.493  lmr»6  >11*0»]».. 
uiers.  En  1657,  Christine  de  Suidq,  venue  eu 
Fronce  après  sou  abdication,  reçut,  mime  j«. 
grédu  roi,  ce  château  pour  demeure;  et  c*e»i 
làqu’eUe  fil  «Ma^duer,  dans  hignlene  desCerfs,  1 
le  marquis  Monaldcachv . son  grnud  éeti ver.  - Lr  I 
grand  Coude  mourut  a Fontainebleau  eu  1686. 
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L'année  precéJi ■nie.  le  r*»î  v avait  signé  la  ré- 
vnraliiin  «Je  l'édit  de  Nantes,  acte  funeste  de  fa-  I 
natiunc,  <(u>  enleva  à la  France  plus  de  etn-  | 
qualité  mille  familles.—  Lotus  XV  vint  à Fou-  I 
laïucbleau  en  1 724.  el  v époux)  raunt’>e  «ni\  anî< 
Marie  l^riiatka  ; le  dauphin  moi  fil»  v mourut 
dans  la  même  chambre  où  le  grand  Ouaté  avait  ! 
irrtuiné  sa  longue  el  glorieuse  carrière. 

La  rèvotuiion  frmieaise  }vksd  presque  inn- 
|«rn»»e  sur  cet  te  demeure  royale.  Ije  palais  resta 
dHioui  au  milieu  de»  orages  qui  détruisaient, 
sur  tout  le  sol  français,  jusqu'aux  derniers  ves- 
tiges de  la  plus  vieille  monarchie  du  moudr. 
L'école  militaire,  qui  dcjuiis  a été  transférée 
a St-C.yr,  fut  établie  dam  h»  batiments  et  con- 
tribua à leur  dégradai mn.  Nnjxdeon  le  trouva 
clans  l'abandon  le  plus  complet,  entièrement 
délabré,  el  dé|n*itxa  6.242,000  fr.  |nmr  te  res- 
taurer. ne  se  doutant  pas  qiu*  sa  puissance  «le- 
vait s'ensevelir  en  ce  lieu.  Cc*t  lû  qu’il  fut  eon- 
Iraint  de  renoncer  pour  bii  et  «e»  dcscendanl* 
au  trùuede  France  rt  d'Italie,  et  fju'il  fit  à l'ar- 
mée en  pleur*  ce*  tour  liants  adieux  dont  le  uiu* 
venir  est  imj«'nsiâldc.  Après  lui  Frailntiwhlcflii 
fut  presque  oublié  ; sa  mémoire  seule  y est 
Mn-  pour  raïqxder  l’uue  des  plus  grande»  vi- 
cis»itudes  humaines.  L'incui'ii*  rt  le  temps  dé- 
truisaient jnrtoul  I»  ehefvdViivrv  fie  la  re- 
narèvonre,  el  bientôt  ou  ne  drv  ait  plus  v trouver 
la  moindre  trace  du  Ro**o  ui  du  Primat  irr. 
Mais  une  ère  nouvelle  a surgi  |«our  Fontaine- 
bleau en  1830.  S,  M.  Louis-Philippe  eu  a n>- 
treju-is  H fait  exécuter  par  le*  premier»  talents 
de  l’époque  la  rc»lauratùm  générale,  et  ce  pa- 
lais, rendu  à *ou  ancienne  splendeur,  fait  aujour- 
d’hui l'admiration  de*  étranger*. 

Le  château  de  Fontainebleau  e*|  composé  de 
**x  rours  : U rour  du  Cheval-Rbuc,  la  cour  ch-» 
Fontaines,  la  cour  Ovale  ou  du  Donjon,  la  cour 
ou  jardinikTOraugcrte,  la  cour  des  Prince*  et  la 
f*mr  drs  Cuisines.  Trni*  eiun«e*  principale»  y 
mtidniscnt  : rentrée  d'honneur,  par  la  cour  du 
Cheval  - Blanc  ; b seconde,  par  b cour  des  Oti*i- 
uc*  ; la  troisirme,  par  l'allée  dr  Maintmou,  b 
ChttuMcr-Ra* ale  rt  b Ihirte-Dorèe.  Clmqoe 
cour  esl  enliemnent  mi  à peu  près  entourée  île 
troi»  ou  «piBlrr  coq»  de  liâtimcuts. 

La  cour  du  Cheval-Blanc  s’ouvre  sur  la  place 
Ferrarc  ; elh*  doit  son  onm  à un  cheval  en  plâ- 
tre, copie  du  clicval  de  Marc  Aurèlr,  moulé  à 
Hume  en  1 560  ; elle  est  fermée  jiar  une  belle 
grille  de  104  in.  dr  lattgmsir.  mmlruite  en 
1810.  L'aile  droite  de  cette  cour  fui  romnien- 
eée  sou»  Luui»  XV  rt  achevée  sous  Louis  X\l, 

beode  qu'f4t  voit  au  fond  est  orner  d’un  vu- 
perl«e  escalier  ai  ftT  à cheval,  placé  à IVxIé- 
rirtU',  duot  1rs  deux  rampe*  »’é|rvenl  à la  hau- 
teur d'une  !ctra»t«*  |ilonY«laiu  le  Jippai  tenit-uM 
dti  premier  étngc.  L'aîlr  gauche  fui  IimIh*  sous 
Frauçoi»  l";  elle  servait  île  logciucnt  aux  11 11- 
Btsttta. 

Par  bdimissée  qui  jui*>i*  mois  l’escalier,  ou 
se  rend  à b chapelle  de  la  t nuilé.  miuutpu- 
l>le  par  sa  l*clle  archilectim'.  Ix-  priiM-ipnl  au- 
tel e»|  décoré  de  quatre  ctiluuiiea  en  nuirbre 
taix*  axec  dm  chapiteaux  eu  Iit(mu«‘ «lorè.  dr 
quatir  ange»  ansai  en  bnmrr  Joié.  rt  ilm  sla-  i 
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1 lues  eu  roarhn*  blanc  de  saint  Louis  rt  de  Char- 
lemagne. 

b mur  de»  Fontaines,  entourée  de  bltt- 
mrsit»  de  trui»  mté»,  s’ouvre  du  côte  du  sud  sur 
les  jardins  ; elle  e*t  dénari*:  d'un  hassan  dam 
lequel  quatre  nuiwaron*  imuii  de  l’eau. 

loi  mur  Ovale  est  longue  et  peu  large.  Le» 
bâtiment»  qui  IVlivirouDrlit  «ait  plu*  aurirt» 
que  ceux  des  autre»  eours;  le»  deux  tiers  de  ce» 
liAtiinetitx  ulTrent  un  Italrnu  exlérimr  que  sup- 
jMirlenl  45  mlunue»  de  grès.  Dan»  l' inferieur 
sont  b «die  de  bal.  b lâbliutlirquc,  1rs  apjnr- 
tenieul»  du  roi  rt  de  b renie,  le»  salle»  du  Inaie, 
du  rmiMÛI,  rtc.:  ou  muutrr  dons  un  uikun  une 
jM-üle  taJile  ru  Ikm»  d’acajou  sur  b«|urlle  Napo- 
ieon  signa  en  t B 1 4 son  alulicatroij.  C»t  atuai 
par  ce»  Idti méats  qu'au  arrive  à b galerie  de 
Diane,  décorée  de  jieiiiturm  exewitées  par  MM . 
Al  tel  Pujol  rt  Blondel. 

Lf  jardin  de  l'Orangerie  est  «mi  entoure  de 
cliver»  liâtiments,  dan»  Fil»  desquels  (la  galerie 
de.»  Cerf»)  b reine  (.hiivtine  deSucde  fit  uw.- 
sirter  Mnuahleseby.  Le  jardin  t*»t  tle»sinr  rg» 
jardin  passager,  rt  doit  sou  nom  à nue  lad  le 
statue  de  Diane,  eu  liruua*.  pbcee  au  roiliea 
dtiliaasin. 

la  cour  «h  Prinrr»  r->t  la  jilus  |M'tile  du  eliâ- 
leaii.  C«t  dans  1rs  ivâlimeuls  qui  l’eutiMimil 
que  logeait  la  faïueuxe  t JuiUiiH-  de  Surdt*. 

\jt  mur  des  Cuisine*  est  va»le,  régulière,  rt 
entourée  dr  trois  corps  Je  bâtiment*  construits 
«>us  le  règnr  de  Henri  IV. 

Le  parc  rt  les  jardinawdiviseoten  plusieurs 
parties,  et  répondent  à la  mognificmee  du  e|»4- 
leau  : un  beau  rt  vaste  jardin,  dessiné  dans  le 
genre  pittoresque,  orne  In  partir  »ud  du  pare, 
et  s'étend  |c  lourde  b fnçafle  CAtérirore  de 
l'aile  neuve  de  la  mur  du  Clieval-Bhusc;  dr» 
raux  almndanlc*  travmrnl  rt  limitmt  cc  jar- 
din, et  vont  se  perdre  eu  [kiuidI  *«u*  un  ru- 
cher flan»  la  pièce  appelé»-  l'Etang.  U-  Parterre, 
autrefois  jardin  du  Roi  ou  du  I ibir.rct  aujunn- 
d'hni  riche  d’ornement»  et  de  jet»  d’eau,  l^e 
parc  doit  »*-*  pritieipaux  agiément#  à *r»  belles 
allées,  • b sujierb»*  treille  du  roi,  rt  à nue  ma- 
gtiifique  cascade  qui  alînM-nle  un  beau  catinl  dr 
1,170  m.  «h*  long  sur  46  m.  de  large. 

loi  forêt  de  Foula ineldcau  rit  peut-être  l’une 
des  plu*  intéressantes  de  b Fiance  par*  la  mul- 
titude de  site»  pittoresque»  qu'rlle  renferme  ; 
»a  surface  esl  évaluée  à 16,438  hectare»;  elle 
est  divisée  en  170  triage»  et  percée  d’un  grand 
nombre  de  routes.  Tout  cri  r»pa<e  présente  «le 
vaste»  plaine*  interrompues  par  de*  gorge* 
«Irait  le*  pentes  offrent  sur  une  multitude  de 
jtoiuK  des  roehr»  tic  gré»  jetée*  pêle-mêle  les 
une.»  *ur  le*  autrm  ; d'un  rtité  d’aride*  sable** 
de  l'antre  «les  terraiu»  OÙ  cmÎMcnt  de*  l«ois  plut 
mi  mont*  touffu»,  plus  on  nwifu  lieanx,  sur  l«*s- 
végi*teut  d'immenses  agaric*.  K!n  sortant 
d’uiK-  vallée  fertile,  ou  se  trouve  dan»  uu  dé- 
sert intudiilaldr.  Partout  U*  naturaliste  trouve 
de»  plante*  rt  de*  hisrrtM  de  quantité  d’espè- 
ct*  (lifliTrulr*  ; le  paysagiste  peut  vruir  y étu- 
dier b nature  ; de*  arlires  rt  de*  rocher*  dr 
Imite»  sortes  de  forme»  lui  fonruinunt  alxro- 
dammeni  de  quoi  exem-r  ses  pinmaux  rt  ses 
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rnyoui;  c'nl  là  que  Lanlara,  misérable  ta* 
«hcr  d’Arherr».  a puisé  le  goût  et  fait  le»  per- 
mien Kuaiid'uu  art  où  il  est  par»  mu  à se  faire 
un  nom.  Il  n’est  point  île  forêt  plus  agréable 
pour  In  promenade»  à pied,  à cheval  nu  rti 
voiture.  Je»  routes  y étant  praticables  en  tout 
teni|M,  même  apivi  les  (dus  fortes  pluie».  Sur 
Ira  bord»  de  la  foret,  le*  platu-rt-»  (plaines  plus 
ou  moins  étendues  qui  ocrujieot  le  sommet  des 
roc  bers)  ofTretit  presque  de  tous  côtés  le»  plus 
baux  point»  de  vue  : de  la  moutonne  de  Hou- 
roa  uu  découvre  Nemours,  bii  IjuuI  d'uue  allée 
cbamumte  où  coulent  le  Loiug  et  le  canal  de 
Briarr.  De»  platieresdu  f ialvaire,  la  vue  s’étend 
au  loin  du  cote  de  Moulercau  et  de  Sera  ; mais 
la  plu»  lie  lie  de  toute»  res  vue»  est  à l'extré- 
mité <les  monts  de  Focs,  du  côté  du  Cuvier  et 
de  Chàtillon.  Ou  ne  doit  pa»  oublier  de  visiter 
le  rocher  de  SMirrmam  sur  In  route  de  Paris, 
dont  les  pierre*  sont  presque  toutes  cristallisée*, 
et  l'ermitage  «U  Francium! , construit  dans  la 
partie  U plu»  agreste  de  b forêt,  au  milieu 
de»  aablcs  et  îles  rocher».  O*  lieu  est  le  but 
d’un  pèlerinage  °û  **  rend  Hiaque  année,  le 
mardi  de  la  IVuiecôte.  une  partie  de  la  popu- 
lation de  Foiitaiuelileaii  et  de»  » i liage*  environ- 
nants. Ou  y soit  un  puits  de  66  m.  de  profon- 
deur. - gibier  est  trcs-alioïkbut  dan»  lu  foret 
de  Fontainebleau  ; il  est  même  diflirilr  de  voir 
ailleurs  un  plus  grand  nunihrr  rie  cerfs,  de  bi- 
che», de  daim.»  et  de  sanglier*.  Une  chose  digue 
de  remarque,  c’est  que  dan»  toute  l’étendue  de 
la  forêt,  où  l'nu  voit  une  multitude  de  gorges  et 
de  vallées,  on  ne  trouve  que  peu  de  source*: 
la  fontaine  de»  Acacias  ; celle  qui  a donné  |r 
nom  à Fontainebleau;  celle»  du  mont  Chauvet  H 
du  Calvaire,  et  une  très- jolie  source  située  ebu* 
la  partie  du  Imi»  ap|iriée  la  Madeleine,  sont 
à peu  pré»  les  setiles  que  l’on  y rencontre.  (>s 
sources  «Mit  très-fréquent r»H  dons  la  belle  sai- 
son, et  servent  sou  veut  de  réunion  pour  de»  re- 
pas rhani|»'lre». 

la  ville  de  FontameUroii  est  régulii-miicnt 
bAlir,  formée  de  rues  large» , propres  et  bien 
percé***.  Elle  |»ox«*je  dru\  Irniv  quartiers  de 
cavalerie  et  plusieurs  édifices  et  établi.*»rmcfiU 
rcm4n|Uahles.  Les  priwi|Mmx  sont  : le  Château 
d'eau,  contenant  un  rxiserviiir  aliiurnlé  par  une 
aource  dont  le»  eaux  sont  distribuée*  dans  les 
différente»  fontaine*  et  les  lu»»ins  du  château  . 
le*  hospices  fondes  par  Anne  d’ A ut  ricin*  et  par 
M1**  de  MoBlrspiui , le  collège , les  Ijain»  pu- 
blic* , la  bibliothèque  publique . contenant 
SH. 000  volumes.  Pre*  de  l'entrée  méridiouab* 
de  la  ville,  cm  voit  un  obélisque,  érigé  ru  1186, 
à l'occasion  de  la  naissance  de»  enfants  de 
Lnub  XVI  et  de  Marie- Antoinette. 

Biographie.  Patrie  de  Phiutp»  t*  H»i.. 

De  Hrsai  III,  assassiné  à St-Clnud  le  1"  août 
1589. 

De  Lotis  XIII,  mort  ni  1643. 

!>r  1 >utui  nr  l'o*x,  dur  «le  Nemours,  tué  à 
la  bataille  de  Rave  un*1. 

Du  poète  Dsvcoi-ar.  mort  eu  1726. 

De  Fnuwrr,  poète  et  auteur  dramatique, 
mort  ru  1769. 

Du  peintre  Lmuu. 


Ltncsrius.  Manufactures  de  porcelaine  et  de 
faïence, — fabriques  de  calicots.  Tanneries. 
Exploitation  en  grand  des  carrières  de  grés  pour 
le  pavage  de  Pari»  et  de*  rouir»  mv immunité*. 
— Commerce  de  vins,  fruits,  rliasselas  de  Fon- 
tainebleau. conserves  de  genièvre,  chevaux  et 
Ixvtuuv.  — Poires  la  veille  de  b nu  -carême,  le 
Kendetnain  de  b Trinité  et  96  nov . 

A 16  à.  de  Melun,  60  k.  de  Pari*.  Lat.  48“ 
22'  35  ’,  long.  0“  18' 0 * E. 

L'arrondissement  de  Fontainebleau  est  com- 
posé de  7 cantons  : Chàteau-Laudoo,  Fontaine- 
bleau, b Chajielle,  Lortry,  Moutemiu-Faut- 
Yonnt*.  Morel  et  Nemours. 

Bibliographie.  Dissertation  sur  la  bibliothè- 
que fondée  à Fontainebleau  par  Franco**  F' 
(llist.  de  farad.  roy.  des  inscript,  et  bellc*- 
lettirs,  t.  e,  p.  353). 

I)*.*  (Pierre).  • Le  Trésor  des  merveilles  Ae  la 
maison  royale  Je  Fontainebleau , contenant 
j ou  antiquité,  etc.,  in-f*,  1649. 

{iiamr  (l'aldie  P.).  Description  historique 
Au  château , bourg  et  foret  Je  Fontainebleau, 
9 vol.  ui-12.  173!. 

IImoio  (Ch.).  Le  (luide  Au  ravageur  à Fon- 
tainebleau, etc.,  in -19,  1820. 

J sim  (C.).  Fontainebleau,  ou  Xotice  histori- 
que et  descriptive  sur  cette  résident  e royale, 

in -8.  18.14. 

— Fontainebleau  sous  le  roi  des  Français 
foui  s -Phi  lippe  F',  ou  Compte  remit!  Je s 
principales  aAi/itions  et  restaurations  faites 
depuis  le  mois  Ae  novembre  1833  jusqu’à 
ce  jour  dam  le  pu  lui  3 Je  Fontainebleau, 
iu-8,  1835. 

Dmmout  (F.),  (laide  du  coi ageur  Aunsle 
palais  Je  Fontainebleau,  etc.,  in -8.  1839. 

Y ATOUT  (J.).  Souvenirs  des  résidences  rafa- 
les (pabi*  de  Foula iurhleau).  in-8.  1840. 
Dt:vs*n  (J. -R.- Alex.).  Le  Château  de  Fontai- 
nebleau, esquisse*  eu  vers,  etc.,  iu-8.  1840. 
* .Xotice  dos  peintures  et  sculptures  placées 
dans  les  cours  «t  les  appartements  du  palais 
de  Fontainebleau,  in-8,  1811. 

Csimui  (A.-L.  )•  Fontainebleau,  Etudes 
pittoresques  et  historiques  sur  ce  château, 
considéré  anumr  fun  des  types  de  la  renais- 
sance des  arts  au  xvi*  siècle,  in-8,  1840. 
Licwt  ( \ uguste)  .Souvenirs  de  Fontainebleau, 
in-16,  1849. 

Hv.micaiid-Frrhvvo  (le  vicomte).  Itinéraire 
géognostique  de  Fontainebleau  à Château - 
fondent,  etc.  (.Ann.  des  mine»,  1. 1, 9'  série, 
p.  297). 

FONT  .UNE-  BONNKLEA  T . ou  Fostaiv»- 
soc*-CvTitit)x , »g.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
47  k.  de  (Jermont.  rant.  et  E3  de  Crrvecxrur. 
Pup.  515  b. 

FOXTAlXE-BXrS,  vg.  Jura,  coram.  de 
Ville*  leux,  57  de  Bkitenm. 

FOX  T AI  X E-CH  ALEX  DR  A Y.  vg.  Chartes- 
te-Inf.  (Saiutuuge),  arr.  et  à 26  k.  de  St-icau- 
d’ Angel*,  cant.  et  £r3d'Atdtiay . Pop.  921  h. 
Foires  les  3’*  luardi»  de  janv .,  «le  mon,  d’avril, 
de  juin,  d’août  et  de  nov . 

FOXTALXE-CHATFX,  »g.  Seinr-Iuf.  cm  n. 
de  St-<  brou  in-dev+lssou  rds,  S de  Rucliv . 
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POmurE-œi’VEBTE,  i*g  Moyenne 
(Anjou),  arr.  et  à 26  k.  de  Cliâtcau-tHmlier, 
faut.  de  St-Aiguau-sur-Ror,  K de  Craou.  Pop. 
816  b. 

FONTAINE -DANIEL,  »g.  Mayenne,  rom. 
de  SNieorges-Riitavenl,  de  Mayenne. 

FONT  AINE-DENIS,  vg.  Mira#  (Brie),  arr. 
et  à 54  k.  d'Epcrnav,  rant.  d (vj  de  Sêuuiur. 
Pup.  839  h. 

FONT  AIXK-D'OZIl.LAt; , vg.  Charente- 
Inf.  (Saiulonge).  arr.,  rant. ,&]«*!  à I0k.de 
J o« us r.  pop.  826  h.  — Foire i le»  1**' lundis 
d'avril,  de  mai,  de  juin,  de  juillet,  d’août  et  de 
sept. 

FIJXTAIXK-KN-BKA  Y,  vg.  Seine-lnf. 
(Normandie),  arr.  et  à 5 k.  de  NwifrbàlH-en- 
Rray . tant,  et  SI  de  Sacra.  Pup.  240  h. 

FONTAINE -EN  -DORMOIS,  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 23  k.  deSle-MénebouUI, 
cant.  et  S dr  Ville-sur -Tovirlie.  Pop.  SOI  b. 

FONT  AINE- EN -Dt’ESMOlS  , vg.  Côte- 
tC Or  (Bourgogne),  arr.  et  à 29  k.  de  ('JuUillou- 
sur-Seine,  rant.  el  Z-c  de  Raigneux -le*- Juif». 
Pop.  412  h.  — Or  village  , situé  dans  un  ter- 
ritoire fertile  ru  excellent»  pâturages  , est  très- 
ancien,  dus  de  graud*  mur*  avec  des  porte*  et 
de*  tourelle-*.  Ou  y n-marque  une  M le  foulante, 
durit  le  Iiossiii  est  surmonté  d'uue  pelitr  rlia- 
pelle.  Cette  fmilaine  ne  tarit  jamais.  H.  dans  le* 
grandes  sécher»-*»!-*,  elle  offre  dite  grande  res- 
source aux  habitant*  de*  village*  voisin».  • 
Education  de»  alw-ille*  et  de*  mouton*. 

FOXTAINE-éroVPEFOtrR.  vg.  Ca/vado » 
(Normandie),  arr.,  £3  et  à 9 k.  de  Caen,  cant. 
d’F.vrery . Pop.  666  b. 

FONTAINE  - FOURCHE  . vg.  Seine -et- 
Marne  (Champagne),  arr.  et  à 30  k.  de  Pru- 
viiis.  cant.  et  H de  Brav-sur-Seme.  P.  682  II. 

FONTAINE- FRAXt  A ISF. , bg  Cdte-cfOr 
(Bourgogne),  arr.  et  à 37  k.  de  Dijon,  rlid-l. 
de  caut.  G3.  A 348  k.  de  Pari»  |MMir  b bxe  ik** 
lettres.  iXq».  1 ,208  b.  Ce  Imurgrvt  situé  pre» 
de  fmitaine*  almmbiiti-*  qui  forment  nue  I telle 
napfie  d'eau,  |hvs  de  la  Viageanne.  Il  était  au- 
trefois fortifié,  H fut  assiégé  en  1 373  |«r  le  sieur 
Mirelicl.  En  1595,  Henri  IV  y défit,  avec  une 
tris-faible  ravalecie,  une  armée  «le  18.000  bom- 
mb,  commaiidi'*-  ,-vr  k*  duc  de  Ma» roue,  lin 
mumiinral  a été  rleve  sur  le  lieu  même  où  se 
donna  le  combat , pour  en  coaivarirr  le  souve- 
uir. 

Fontaine-Française  |MMséd<>  un  «uperl**  châ- 
teau, uu  haut  fourneau . de*  brasseries,  de*  pi'-- 
pinicrv-.i  icliomrurcs  et  de»  fabrique»  de  poteries 
communes. — Commerce  de  haricots.-  - Poires 
le*  23  janv.,  24  mars,  93  mai,  12  juilkù.  23 
Mqit.  et  24  nov . 

MISTAIXK-Gt'KHIX,  .g. 

( Xujou).  arr.  et  à 9 k.  de  Rougi*,  cant.  rt  ^ de 
Beau  fort.  Pop.  1,138  h. 

FONTAINE  - HAI.BOI  T , vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 16  k.  de  Falaise,  cant. 
dr  Brrllev  ilk^>Mr-Laur,  f?]  de  iJtuganncne. 
P>q».  460  h. 

FONT  AINE-HENRY,  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie;. arr,  ri  à 14  k.  de  Caen,  rant.  el 
de Creuill) . P"|>  489  h. 
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FüHTAINK  - HKi  RKUK  Rb  , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  «t  à 12  k.  de  Limier»,  rant. 
etC*!  «!«*  («ai  lion.  Pop.  228  h. 

FONTAINE-LABRE.  vg,  Eure  (Xnrmail- 
«1m*),  arr.,  tant.,  £>]  ut  à 8 k.  de  Itrrnaf.  IV»] i. 
331  b. 

FOÜrriU F- L A -G  AILLA  II  IB! . vg.  Yonne 
(rJianqmgiic),  arr..  canl.,  fr  ! ot  à 9 k.  dr  Sera. 
Itep.  385  h.  Il  «'kl  Mine  dan*  un  beau  vallon, 
el  doit  *nn  nom  n um-  fontaine  ulHindantr  «|iu 
prend  ta  source'  nu  milieu  du  village. 

FUNTAINM.A'filTOI,  vg.  Eure-et-Loir 
(Braun*),  arr.  rl  a 15  k.  d«:  Chartres,  canl.  et 
£*;  de  (loin  ville.  IV»,».  652  b. 

1-0  VF  A l\  K»L' ALOUETTE  (la),  vg.  AVràe- 
et-Oiir,  «uium.  «le  Boi»sv  -Mau  voisin.  L- ] de 
R nsu  v -sur-Sei  ue. 

FON  rAIXE-LA-LOI  VF.T.  Fontes  Loutefi. 
ig,  Eure  ( Normandie),  arr.  el  à 15  k.  «k- Ber- 
nas . nuit,  et  E de  'llulienille.  Pop.  682  h. 

FONT AINE-LA- M ALKT,  vg.  Seme-tnf. 
(Nomundiei,  arr.  cl  à 5 k.  du  llairr,  canl.  rl 
k;  de  Mojitixillicrs.  iVip.  603  h. 

rnmuE-u-uviiiE,  vg.  sriar-n. 
Oise  (Beauce),  arr. , *-]el  à 12  k.  d'Etauipr», 
canl.  de  MéréviUe.  IVip.  166  li. 

FOXTAINR-LA-SORET,  vg.  Eure  (S or- 
matniie).  arr.  et  a 13  k.  de  Berna  v,  nul,  '.v] 
de  Iteaumont-k-Kogef*  l*up.  786  h. 

1.4  nef  «U?  I'égli*e  parmwïak*  de  re  sillage  r*t 
rninriu»' . H preM-sitail  autrefois  un  grand  iiuéubir 
de  petites  fenêtre»  semwsrculaires,  pUcrr»  pour 
lu  |»lu|inri  fort  irrégulièrement  le*  unes  ao-dc.v- 
Nttdaautm.  I«e  portail,  ainsi  <|u' nue  petite 
rlia|M'||«>  visant  de  Iwptivterv,  sont  moderne». 
Le  choeur,  «jrhiqurlé  eu  pierre  I.Uinrlwel  biart  . 
est  perré  à sou  ntrénrilé  orientale  d’une  «ramie 
fein-tre  décorée  d'un  tres-tw-au  s itraii  «k*  ci  amie 
pro|Kjr1i«m,  représentant  <utinl  Jean  Baptiste , 
saint  Martin  el  une  vunte.  Au-drssou*  sont  le 
donataire  et  la  «looatnre  asee  leurs  êaUMM 
pré*  d'eux. 

1 jp  clocher  de  celte  église  est  ramé,  |daré  au 
midi,  conslruil  en  pierre*  d«>  taille,  complète- 
ment roman  et  fort  curieux. 

FONT  AINE-LAVAG  ANNE,  vg.  Oi te  (Pi- 
cardic),  arr.  et  à 25  k.  de  Benuvat*,  rant.  «4  £3 
de  Marseille.  Pop.  637  b. 

O s illage  a pris  son  nom  d'uni1  famille  Wa- 
gan,  qui  en  était  propv  iètain*  des  le  m*  «cric. 
On  y voit  les  reste»  eurore  imposants  «l’un  an- 
cien « loi (eau  fort  «pu  joua  nu  rôl«*  important 
jieiidant  le*  guerre*  «lu  as'  siècle  «ruutn*  les  An- 
glais. Otle  place  inroinmosbit  les  eus  irom  d'A- 
mùrn.H,  la  Normamlie  rl  tout  le  Bcausaiai*,  alors 
frontière  du  royaume.  I je%  ennemis,  qui  na- 
s aient  jamais  pu  l'ctilevrr,  résolurent  de  l'assir- 
ger  régulièrement  apres  la  prise  de  Rouetj,  «le 
(«onrnuv  et  detii»ort.  Ils  l'altaqui-mit  en  1419 
arec  3.000  hommes,  commandés  par  le*  cum- 
in «rtlnningtoii  et  de  (Cornouailles.  LraaMic- 
««'•*  u-  défendirent  s igoureuscmnit,  et,  au  liout 
de  trois  semâmes,  ils  obtinrent  une  capitulation 
avantageuse,  sie  el  hogwft  sauves.  La  place  fut 
démolir  «t  minée  dé*  que  la  garnison  en  fut  aoi- 
tir  ; nuu  on  la  rétablit  prumptemml.  Le  fort 
de  Funtaiw  fut  pris  en  1 589  par  1rs  ligueurs 


FONTAIXK-LKS-ROILANS.  FONTAINE- LES-CORPS- NI*  DS. 


' d' \nnrra.  sou*  le  rymmianileincut  du  capitaine 
1 fort.  — Rn  1592,  le  sieur  de  Rouüh-r*.  Lsilli 
I de  Beauvais.  l'un  «b-*  chef*  de  la  Ligue,  se  retira 
dalla  «veluiteaii.oii  il  soutint  differente»  attaques 
de  la  part  «les  royaliste».  1,'tslilire  éprouva  «le 
grand*  dommage»,  qui  ne  lurent  repaît:*  «pi'en 
1678  ]*ar  le*  soins  «h*  M Jollv  d’Uvnkuil,  sei- 
gneur de  Ktiuiaiiie,  qui  lit  aussi  «hstriburr  les 
janliu»  et  percer  |e  parc. 

\r  château  de  l ontainr  es  i*t«-  encore  presque 
entier  ; c’est  une  nmstmriiuu  élevée,  1res  solklc, 
en  ules  et  en  grès.  **ec  «les  meurtrière*  et  don 
tour»  à mâchicoulis.  Il  reste  quelque* -une*  «k* 
très-petites  rmi«ér*  du  premier  temps.  Ou  a 
privé  de»  ouverture»  moderne»  dan»  te*  mur» 
«pii  n'uni  pas  nuuii»  de  2 m.  33  r.  «I  ep«r wur. 
Lue  partie  de*  f«n«é*  de  la  place,  garni*  d'une 
contrescarpe  muraillee.  siiltsistc  encore.  L’édi- 
| lire,  qui  est  fort  élevé,  »‘a|Mrçoit  «h-  loin  au  mi- 
i lieu  de*  Lu»  « li il 1 1 il  est  entouré. 

roVTVISK-l.l  VUTH.  xg.  Fa rr.cxaa. 
de  Y niables,  de  Caillou. 

Fn*TAIXF.-I.F.-R«l’R(i  . .Wl»  Maria 
J de  H a* fit,  vg.  Seine-tuf.  (Normandie \ arr.  et 
à 15  k.  «h-  Ram,  mut.  «le  Qm,  C-'j  «le  Ma- 
Isuaay.  Bop.  1.003  h. 

FONT  Al  X F.-LF.  * COMTF . sg.  / ieanr  (Poi- 
ton),  arr..  canl.,  X et  à 8k.  de  Poitiers.  Pop. 
| 610  h. 

FONTAINE- LE- DI’ N,  Foolifitu  Puni,  bg 
. Seine- tuf.  ( Normandie),  arr.  et  à 25  k.  d’Y- 
I vrtot,  dwf-l.  de  cant.,  du  Bourg-dT'n.  Ru- 
| rrsu  d'mregisl.  à St-ValU  n.  C^ire.  P.  497  h. 
i — Tüan*iv  tertiaire.  — Il  est  situe  près  de  la 
■ sviirn  dti  Duo.  — Commerce  de  mouton*.  — 
! Foires  le»  25  mar».  29  juin,  1 4 sept,  et  25  «os . 

FONTAINE- LF.- PIN.  sg.  Cat.aJos  (Nor- 
maudu  ),  arr.  «•!  à 12  k.  de  Falaise,  canl.  de 
Bre1tesille-*ur-Laur,  Ci]  de  Lsngaïuu  i ie.  pop. 
460  h. 

FONTA I NE-LE-FORT,  s g.  Seine-et-Marne 
(OatMuus),  arr.  et  à 12  k.  de  Mrluu,  rant.  et 
CiJ  du  Châtelet . Pop.  270  h.  — Il  est  situé  au 
pied  d’une  montagne  couronnée  d«-  boi*.  sur  la 
rive  droite  «le  la  Sriue,  «m  il  a un  port  qui  M*rt 
au  tran*|M»rt  d'un»  gramle  «puuilité  «h*  Uns  pour 
l’apprus  isionnemeul  de  Ibris. 

I)e  «vite  cummune  d«qaf niait  la  céldire  ab- 
l>ave  de  Barlieaus,  fond«ven  1 143  |«r  tamis  le 
Jeune . qui  snulut  y être  rnlrrré  ; an  corps  y 
fut  en  effet  dépose  par  les  soiusd'Alia  de  fjiam- 
|»agne,  %*  troisième  feiniiie,  qui  lui  ht  élever  un 
mouument,  lequel  fut  reroost ruit  avec  magnifi- 
cencr  par  le  eatdinal  de  Fiislimlierg  a 1685. 
I/rglisc  «le  ce  vaste  monastère  a été  dénMilie; 
mai*  «•»  Iwantu»  bâtiments  ont  été  couvrir* 
et  fonneut  line  liellc  luiLitntiou , «|ui  avait  été 
donnée  j«ar  Napoléon  à la  légion  «rhtMuieur, 
pour  en  faire  une  maison  d'éducation  de.»  or- 
(didiiNA  «le  l’ordre. 

FONTAINE  - LEN  - BASSETS,  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  et  à 15k.  d’ Argentan,  canl. 
et  Ei  «le  Trun.  Pop.  426  h. 

FONTAINE  - LF-S  - BLANt» Y.  vg.  Seine- 
in  f.,  «utnm.  et  r-J  de  Bhmgy. 

FONT  AIN  E-I.ÈS-BOILAN  S . vg.  Pat-de- 


C niait  ( Artois  1,  arr.,  r^ct  à 15  k.  de  5l-Pot- 
.sur- 1 enioiM* , rant.  d’Hcuchin.  P«>p.  264  h. 

FOKTAIlf E-LER-LHA LOS.  V.  Fovrstn 

(Saône-et-Loire). 

FONTAINE- LEB-CORPB-NITDS,  vg.  OUr 
(PirarÜr',  arr.,  [•:  et  à 9 k.  de  S«fitis.  cant.  de 
Naiiteuil-le-liaudouiu.  Pop.  362  b. 

De  «vite  nymniuw  dcjinakul  l'alJiaye  de 
t Jtaalu.  fonder  sur  rem|4aeemeiil  d'un  ancien 
prieuré  par  Lnui»  le  Ie9  janvier  1136.  m 
mémoire  de  son  cousin  ( Jiarle»  le  Bon  , nomtr 
«k  Hiiinlre,  qui  su  cri  M)d»a  soit»  U*  [mipiard  des 
aiMuisfcin».  Luu»  le  tin»  «'faut  mort  «hui*  l’an- 
név  de  In  londàtion.  H s'étant  démis  de  ta  cnn- 
moue  un  peu  auml  *a  mort  en  faveur  de  vn 
iroisirnie  lîln  loin»  VU  , dit  le  Jeu»*' , il  lin 
recul nniüiida  d’avoir  soin  «k*  sa  nouvrlk'  ahlsaye 
«•t  de  lui  «huilier  «me  charte  : «et te  charte  est  da- 
tée «h-  1138.  Kn  1348,  Philip)»*'  «le  Valois  ac- 
corda une  autre  cliarN*  tk'  «Tiiilirmatron.  t>  mo- 
nastère devint  »vw  le  temps  Pim  dw  plu*  en**.  • 
salerai  «les  «k»  France,  L'aMoye  «fait  «n  eom- 
meude  drpms  1541  : maigre  leur»  grandes  ri- 
eheMRs , le»  naniM’s  «le  Chaaiis , au  niunlne  de 
«praire  vulement , laisseirut  a«r  riHunent  «le  In 
ré'volutetn  sis  cent  mille  livres  de  dette*. 

«k*  (iiaalis.  fondée  en  1202.  «lait  ri- 
ehetneut  tlérurée  a IV** lérinir,  omév  de  tahleanv 
précieuv,  «le  statue»,  «le  ba*-re|irfs«f  de  toml«e» 
de  plusietir»  évé-que*  de  Sruliii,  L'eglise  et  une 
|ur1ie  des  IrâtinMfits  du  monastère  ont  été  dé- 
ü-uits  pensliiut  la  iv'ohitHMi.  L'élégance  rt  le 
luve  des  ItâliiiM'iit»  qui  fatsaiHil  jiartie  du  cloi- 
trr  les  ont  fait  ronaervtT,  et  M-  Pari»  en  a fait 
«ured«*s  plus  licllr*  habitation*  de  la  «milrée. 

Il  ne  rtste  plus  de  la  magnifique  éghv  de 
Cliaali»  que  le  tranvjd  nord,  le  mur  latéral  de 
la  uef  «lu  «nie  des  « loi lies , et  le*  faisceaui  «le 
eulurmes  engagé**,  dans  rr  mur.  O transept,  au 
lieu  de  »e  terminer  carrément  comme  «bns  les 
autre»  églises,  présente  une  abside  penlagime. 
Cette  di»|Kisiliari  est  son»  exemple  dan»  1rs  en- 
v irons,  à l'eseeptrou  de  la  cathédrale  «k*  Noy«ja, 
«hait  le»  transepts  sont  tcrnimi-»  [iar  im  rood- 
poinl.  Tmrte»  le»  ouvrrturr»  snpé-rieure*  de  ce 
IrauM-pt  sont  du  style  ogival  a lancettes.  I>*« 
rhapilesiui  de*  colonnes  iiiln-ieurev  et  qiH*f«pjcs 
plein»  cintre»  portent  k croire  cependant  <pi« 
l'églnte  était  un  monumtfit  du  style  «k*  transi- 
tion. Ces  mine»  se  trouvent  près  d’Krmenon- 
v iUe . sur  la  routr  neuve  «k:  Senlis  à Meaux  , 
el  non  loin  «k>  la  von*  romaine  qui  conduisait  h 
cette  drmiHv  ville  : Firtuinum  ; l'ancien  or  fo- 
rêt «le  Retr  rt  k*«  sauvage»  bruyère»  d«*  Morte- 
Fnntaiue  el  d’Hrmenmiv  illr  «n«  in  mirent  <1« 
trois  côté»  la  vieille  abl«ay e : de  l'autre  ciülé  te 
déroulent  Ira  prairie*  et  le»  vastes  étang»  qui 
s'étendent  vtn  Muntbgnou  el  Kontaine-les- 
Cor|«s-Nu«l*. 

A quelqui'*  |ia»  de  l’églu*',  derrière  le  tran- 
M'jvt  encore  dclmut  et  dan*  la  même  orientation, 
sr  trouve  une  jolie  ekapelle  «Un*  un  étal  par- 
lait de  e«mser*ati«Hi.  Elle  est  «tuée  en  dehors 
«le  la  cour  «k*s  cloîtres  et  tout  auprès  «le  rem- 
placement de»  appartement»  «b:  l’ahfié,  pour  l«*- 
quelelk  avait  été  probablement  «sliliée,  car  elle 
porte  encore  le  ikmu  «le  chapelle  de  f ahhe'.  En- 


Digitized  by  Google 


FONTAINES. 


FOXTAIXE-SOUS-MOXTAIGI  1LI.OX. 


FONT  A XI.  ES. 


47 


vinximt-  de  I auquel*  dr  (nus,  de  peuplir»  cl  1 
de  lilas,  et  cacher  par  1rs  toutlcs  d'arlrftvte»  qui  j 
k’crhap|mil  u irairr»  lu»  ruine* , Hli  présenté 
un  aspect  gracieux  et  pittoresque. 

On  sait,  par  plusieurs  ohaite».  que  les  mis  (b* 
France  avaicut  une  vtlla  à Chiuli».  où  Us  ve- 
naient souvent , H d'on  ils  dataient  un  grand 
□ombre  ik*  chartes.  L*an  1338.  Philippe  IV  y \ 
date  de*  Unies  adressées  au  pa|w. — la*»  ablir» 
drCluudi»  avaient  droit  de  luiule  et  l»*se  jus- 
tire  dans  toute  retendue  «k*  leur  territoire , et 
infini*  dans  la  ville  de  Senli*.  Ou  remarque 
encore  , à l'extrémité  du  trauM*jit  nord  dr  l'é- 
glise, une  tour  notre  tré*-fortr,  qui  servait , 
diHm . de  |truon  aiiv  munie.»  réfraiiams  nu 
rUcIm». 

PONTAIXK-LES-LROISILLES . vg.  Pas- 
de-i'al'ut  (Artois),  arr.,  K et  a 13  k.  d'Arras, 
cant.  de  Cmikilles.  Pop.  521  h. 

FOXTiniULKS-DUOS,  s g.  t ’otr-tf  Or 
( Bourgogne  ) . urr.,  cant.,  £g]  et  à 3 h.  dr  Di- 
jon. i'op.  434  b.  Il  est  situé  »ur  une  émi- 
nence , el  mita  ine  le»  ruine*  d'un  prieure  de 
{rutilant»  l>âti  |*ar  Louis  XIII  sur  Frmplarr- 
mcnl  du  château  de  Tesvcliu  , qui  ap|wrteuail 
au  |M*rv  de  saint  Bernard. 

P»  rats  de  svivt  Br  a»  van  , né  ni  1091  . de 
Traerliii  le  Roux  et  d'  Aleth  de  Muutljard  . qui  ! 
fut  l'une  des  héroïnes  littéraires  du  xn* 
Mèdu. 

Bibliographie.  * Fondation  tic  C ahha  i e 4c 

Fu/ituinr -les -Dijon  ( iinpriine  avec  le  livre 

ilitiluU*  : Fondation  de  f ordre  de  saint  dn- 

toine.  in-8.  1631). 

POXTAIXE-LE-SEC..  vg.  Somme  ( Picar- 
die), arr,  et  à 43  k.  d'Ainitui,  eaut.  el£>'d’Ot- 
M*a»oiit.  Pop.  380  h. 

F'UXTAtXF'.-I.FlS-  IIFIIOIANS.  vg.  Pa>-,fr- 
Caiais  (Artois),  arr.,  JT  et  a 30  k.  de  St-Pul- 
sur*  leruuiM*.  eaut.  d'Lucluii.  Pnp*  168  b. 

FONTAINE  - LES  - I.UXFAIL,  vg.  //.- 
Satine  [ kiauclie  - Giuitr  ) , arr.  et  a 27  k.  de 
Lure,  tant,  de  St-LrHip,  C*7  de  |.u\ruil.  Pnp.  j 
1,339  h. 

F‘OXTAIXFl-!.KS-RIBO|'TS , vg.  Eure-  I 
et-lxnr  ( Heatire  ) . arr.  et  à 13  k.  de  llrrux , 
tant . et  1*  ; de  (Jiihauncuf-en-  t'h) meiai».  Pop.  j 
363  h.  - Filature  de  roton. 

FOXTAIXK-l.  tTAMlX  .VR.  Pas-dr-Ca- 
tau  ( Artois  ) , arr.  H à 25  k.  dr  St-INd-sur- 
imiotif.  cant.  et  E d’Auxv  -Ir-Ghilrau.  Pnp. 
306  h. 

FDNTA1XE-MILMMV,  vg.  Mame-et-lxnre  , 
(Anjou),  arr.  de  Bauge  , cont.  de  Scidss  , 0 
de  Reaufort.  Pop.  471  h. 

FONTAINE  - NOTRE  - DAME , vg.  iisne  1 
( Pirardie  ) , arr.,  eaut.,  G3  et  à 13  k.  de  St-  1 
yumtin.  Pup.  743  h. 

FONTAINE  - NOTRE  - DAME  , vg.  Nord 
( Flandre) . air.,  rant.,  £3  et  A € k.  de  Cam- 
Imii.  Pnp.  1 ,583  h. 

FONTAINE  - HAOIT/T,  vg.  Loir-et-Cher 
(Beiiucr),  arr.  et  à 28  k.  de  Vendôme,  cant.  de 
Il  roue.  de  Ckiyes.  Pop.  679  h. 

FOXT AtXE-RI  ANTE.vg.  Seme-et-Marae.  1 
eomm.  et  0 de  Provins. 

FONTAINES.  vg.  itère  (Dauphiné),  arr.,  I 


CEI  et  à 6 k.  de  üreuulilt- , carit.  de  Simeuage. 
Pnp,  837  h.  — - Faire  le  9 sept. 

FOXT  Al. VKS  ( les  ) , vg.  Maine-et-Loire, 
conmi.  des  Y r reluis.  de  Doue. 

FONTAINES,  vg.  Meuse  ( pav*  Messin  1 , 
arr.  et  à 31  k.  de  Mouiinédy,  rant.  »A  CE!  de 
I)uii- sur -Meuse.  Pop.  464  b. 

FONTAINES  (les),  vg.  Nord  (Flandre), 
arr.  et  à 11  k.  d'Avesue»,  cant.  «*t 0 dr  Solio* 
le-Chiirau.  Pop.  410  h. 

FOXTAIXF^S,  vg.  Rhdnr  ( Lyonnais),  arr. 
et  à 10  k.  de  Lyon,  cant.  el  H de  Nemilh-»ur- 
8annr.  Pop.  1 .580  h. 

F'OX T AINES  , vg.  Fendre  (Poitou  ),  arr., 
raut.,  0 et  a 5k.  de  Krmleiwv -Ir-Lomtr.  Pnp. 
679  II.  — Foires  k*  *•*  lundis  de  mars,  avril, 
mai,  juin,  sept.,  net.  et  déc. 

FO.YTAIXES.  vg.  Yonne  \ (('.liarnpvgne),  arT. 
et  a 35  k.  de  Jnigny.  eaut.  ik*  St-Fargeau  , [•’ 
de  Touey.  Pop.  1.080  h. 

FOXT 1 X KS- ST- 1. EORG F-S  . vg.  Aulx 
( Citai ii pngiie  ),  arr.  et  à 45  k.  de  Xngent-sm- 
Seine,  cant.  de  Roinilh  -sur  Seine,  f • aux  ( in*. 
Pnp.  447  h.  — Foires  le»  20  fev . et  13«rpf. 

FOXT  A IX  KS  - ST  - GERMAIN  (les),  vg. 
Nièvre,  cuiiint . d'AlItty,  CF3  de  (Üiâtdloii-eu- 
Hami*. 

FONTAINE- ST- LUCIEN,  vg.  (Use  (Piear- 
die),  arr.,  [Del  à M k.  «le  Beauvais,  rant.  de 
NiviUrr».  Pop.  353  h. 

FONTAINE  ST-M  ARTIN  (la),  vg.  Sarthe 
(Anjou),  an*,  et  à 16  k.  de  la  Kleelie,  rant.  de 
IVuilvalain,  R de  Fmdlelnurte.  pnp,  933  h.-— 
Il  doit  *m  nom  à une  fontaine  décorée  d'un 
petit  portique  a rolonne»  de  marlirv.  dont  l'nm 
i*l  extrêmement  traii»|iareute  H laiw  voir 
(Liu  le  fond  la  jHci  rr  dk0Ù  elh*  sort.  — Foires 
k*  dernier  lundi  de  fév.  et  dernier  lundi  de  nov  . 

FOXTAIXKS-D’  U ZON  (les),  vg.  Indre - 
et-loire,  nnnin.  de  llimmr,  T^d»*  tJiiiHwi. 

FONTAINES- EN-BKArKK  . vg.  I^nr-et- 
Cher  ( Reaitre  ),  arr.  et  à 19  k.  de  \ rndôme  , 
cant.  de  Savigny.  R »k*  Mniitoire.  Piqi.  71$  b. 

FONTAINES- F'.X-SOMMÏXK.  vg.  Uur-et- 
Cher  ( Blaimiu  ) , arr.  et  a 33  k.  de  Blois,  mut. 
HK  dr  Bracieux.  Pop.  784  h.  — Foire  le 
17  juin. 

FONTAINE  - SIMON  . vg.  Enre-H-Ixar 
(Prrchr),  air.  et  à 37  k.  dr  Xngmt-Je-Kotrou, 
rant.  el  de  L Ljujm*.  Pop.  802  11. 

FONTAINES  • LES  - t'APPY.  vg.  Somme 
( Picardie  ),  arr.  et  à 15  k.  de  Péromie,  rant. 
de  (luultm,  d’FxtnVr»  - llmiéensirt.  Pop. 
130  b. 

FONTAINES  - LES  - (UROi , vg.  dune 
{ IVardie).  arr.,  F3  et  à 7 k.  de.  St-Quentin  , 
rani.  de  Sl-Siaum.  l\ip.  440  h. 

FONTAINES  - LES  - SKCHES  . vg.  Côte - 
•fOr  (Bourgngne),  arr.  el  à 33  k.  deChktillou- 
sur-S**tne,  tant,  rt  M de  Joignes.  Pnp.  315  h. 

FONT  AINES- Lt' Y ÈRES.  vg.  duhe  , tJuun- 
pagne),  arr.,  cant.,  [3  et  à 30  k.  d’Arm-mr- 
Aulie.  Pop.  1 16  h. 

FOXT  A I N E-SOI  S-JOI  Y . Fonlana-,  vg. 
Eure  ( Normandie  ),  arr..  cant.,  rt  à 14  k. 
d’Evniix.  Pop.  653  h. 

FONTAIXE-SOCS-MOXTAIGI'ILLOS  , 


vg.  Seinr-el-  Marne  ( Bne  ),  arr.  i*t  à 3l>  k.  de 
Provins,  cant.  et  de  Villier»-Sl-<ia^rges. 
Pop.  190  h. 

FONTAINE  - SOI’S - MONT DIDIER  . vg. 

Somme  (Picardie  , arr.,  eaut..  Bî et  à 4 k.  de 
I Monldulicr.  Pop.  321  h. 

FONTAINE  SOI  S-PRÉAUX  , vg.  Seine- 
In/.  ( Xoriinmdn-  ) . arr.  et  a 8 k.  de  Rouen , 
cant.  rt  0dr  llarurtal.  Pop.  313  b. 

FONTAINE  - SUR  - COOI.E  . vg.  Marne 
(riiantpiigtie  ).  arr.,  Ç-".  et  à 19  k.  de  rjiâlon*- 
sur  - MariH* . rant.  d'Ecnry  - sur  - Coule.  |\»p. 
180  b. 

FONTAINE-SUR- MARNE , vg.  //.-  Marne 
( dumqugiM  ) , arr.  et  à 15  k,  de  Vaujr,  rant. 
de  (iievillan.  r*1  ik*  Joinville.  |**q>,  itiJ  h. 

F'OX  TAIS  F-S  - SUR  - MAYK  , vg.  Somme 
(Picardie1,  arr.  et  n 3tl k. d'Alilievîlle.  rant.  di* 
Créry.  F)  de  Rrrtiay.  INqi.  397  h. 

P vrai»  du  dur  leur  en  niéderiue  Bon  ma, 
i qui  se  distingua  par  le  relc  qu'il  ap|airta  a p.rv- 
I S4*r  les  blessé»  jM-tidaut  les  liivasiuns  de  1814 

et  1815. 

FOSTAINF'-H-SI  H- SOMME  , vg.  Somme 
( Pirardie  ) , arr.  et  à 15  k.  d'Abbev  ille  , eaut. 
d'Ifallenrourt.  d'Airamea.  Pup.  1.367  h. 

, FOX' TAIXE-t  TERTRE,  vg.  . Usne  ; Piear- 

1 die),  arr.  rt  a 11  k.  de  Sl-tlueiitiu  , eaut.  de 
Holuiiu,  de  Fmnoy-le-liraiai.  Pop.  313  h. 

FONTAINS , vg.  Seine -et- Marne  (Itrie), 
arr.  et  à 36  k.  de  Provint,  rant,  rt  fd  (k*  Vm- 
gi*.  Pnp.  351  h. 

F'ONTANE,  vg.  Ixnrr , roiuui.  de  Mnnt- 
, rhal , K de  Feu». 

I FOSTAXEIJ.K , vg.  Tarn,  eonrnr.  dr  Cjid- 
| tio uni*.  ( •)  «le  Brnssuc. 

k POSTAS  FJ  LLES.  vg.  dvesran,  cumin,  de 
Rivière . r*3  de  Millau. 

FOXT  AXÉS.  vg.  datte  (Languedoc!,  arr.  et 
I à 55  k.  de  L.iinoux  . raut.  de  Hck-airc , r-l  de 
Quillan.  iVip.  345  b. 

FONT  AXÉS,  vg.  //crtfM//(T-mg«iedoc),  arr. 
| et  à 37  k.  de  MonlprllMT,  cant.  dr  danrl,  {«3 
l des  Matellr*.  Pop.  I0tk. 

| FONT  A NES  , vg.  ladre  (Foret),  arr.  et  à 
i 18  k.  <k*  St -K tienne! . mut,  de  St-lléanl.  M de 
St-(Jiuiiu>nd.  I*rq*.  394  h.  — Foires  le,  35 
juin  et  1 1 nov. 

FONT  AXES.  vg.  Ix»f  (Qœrry) , arr.  et  à 
19  k.  de  (jihnrv . rant.  rt  de  l’AIlH-nqur. 
Pop.  712  h.  Foires  b*  12  février.  31  mai , 
! 3 sept,  et  15  nov  . 

| FONTANES.  vg.  Ijrtère  ( I .angiiednr • i . arr. 
f et  à 43  k.  «k*  Mende,  rant.  rt  Mde  Langngnr. 
j Pop.  311  h. 

FONTANÈS-IIE-LEQUEN.  vg.  C.arJ  (Ut* 
pied  or  i.  arr.  et  a 34  k.  dr  Ni  me*,  cant.  et  5?1 
de  Sonimiéres.  Pnp.  451  h. 

FOXTANEUX  . vg.  Loire,  comm.  dr  Sl- 
Jcgn-Sulev mieux,  lt.  de  Muntlinton. 

FONTANGES  . jolir  jietile  ville.  Cantal 
(Auvergne),  arr.  et  à 22  V.  de  Mauriac,  cant.de 
Sale».:-:deSt-Martiii-Valmerouv,  P.  1.760b. 
— Klk  r*t  située  dam  P une  de»  plu»  Haute»  v al- 
lée* du  dépaiirmml,  au  pied  dr»  montagnes  de 
Salrrs.  d'oii  descend  la  rivière  d’ A* pre  qui  l’ar- 
rose. et  dont  1rs  eaux  sont  particnliercmrnt  |*ro- 
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|uv»  au  IdauchiftMgr  de»  tuile»  t*l  de»  (II».  -Viu 
«Niuimcrrr,  comme  relui  dr  tout  If  raulou,  ruft- 
ni  liêtail  ri  eu  Iroiiugr».  Au»  «in  irons, 
••il  v«»it,  Mil  un  iik  lier  « '■  iii  j*',  I»-*  ruine»  d'uu 
.un  im  château,  liricrau  de  la  lirlkdiirbrMe  de 
lolitange*.  une  de»  mai  tresses  «le  Louis  XIV. 

la*  luruf.ui  de  lv  H**. il/  , «lé|«ajdaul  dr  la 
riiniiimiir  dr  Funtaugr»,  |Ni»M»k  de»  ram  mi- 
nérale* froitk»,  «|ni  v attirent  dam  la  saison  un 
grand  nombre  «k  pei  sunur*.  V un  kilométré 
«le  fx  hameau,  au-dessous  dr  rrllli  de  lu  IVyn** 
Dr  Uni»,  un  arrive  à uu  grand  «■srarjirmml  ren* 
fermant  nue  espèce  «k  grotte  d'Hllorr»- 

crure*  d«-  *ullute  de  fer,  «mi  I'oii  v«jiI  nu  arbre 
« ni  unie  a l'état  «k*  fiawlr  ; on  rii  rerouoail  |Uir- 
faitmieul  lerorcr  et  U**  courbes  KNioiitri- 
qncs,  «k  même  que  In  ramification*  de  m*«  p*v- 
mien*»  liranrlu  -*.  Très-pré*  «le  la  est  une  Iwlle 
cavade,  qui  rouvre  toute  la  largeur  «lu  ravin. 

Foirri  le»  15  mai , 5 .sept,  et  2ÿ  net. 

FO.YTAXIilS,  »g.  l'o/e-tFOr  (Bourgogne), 
.«rr.  et  à 19  k.  de  Senitu . canl.  «le  Précs-sous- 
I lui  . G3  de  la  M&iuuAeute.  l'up.  044  II. 

FOXTAMÈRE,  «g.  -Cr*y  (Mai vite),  «t. 
et  a 30  k.  •!  Aidmsv'U,  rant.  rt  52  iPEvâu». 
Pqp.  80»  II. 

raXTAKIKRES,  vg.  Phone,  eomm.  dr  SU- 
h»v-|e*-I.v  «>u , •>;  de  Lyon. 

FOXTAXIEI'X  , vg.  t'.aril , eomm.  «le  Sl- 
.l«'au-«k-Y  nlérisrk,  T*]  «le  Sl-AluIrtUt» . 

POXTAXIL  , vg.  itère  ( Dauphiné  h i»rr., 
faut.  et  à 12  k.  de  (Irenohk,  trJ  «lr  Viireppr. 
Pop.  652  k.  - Foire  le  lundi  »prr*  le  15  fév. 

FO.VTIXII.S,  vg.  Pyrrnces-Or.,  roinm.  et 

d'ArlevMir-Terli. 

FtIXTA.VXKS . vg.  Il . -iA>irr  ( ; Ynvrrgnr), 
arr..  raut..  et  a 3 k.  «k  lltioudr.  I».  550  h. 

FOXTAXl’S.  v-,  Pu  \ -iir-Dtlme  , rom  ni. 
il'l  treilles,  • ; tir  t lier  mont- Ferrand. 

FOX  T AXS  . vg.  fjnlete  ' Languedoc  ' , anr. 
«H  à 29  k.  «k  MarvrjoU,  nuit,  et  5^  de  Serve- 
rcllr.  Pop.  HI6  b. 

HIXTUthl  III,  , vg,  hW  Ijiiigunk*), 
arr.  rt  a 1 1 k.  d’i  ni , «11111.  ti  [r;  «k  l.u#*aii. 
l*op.  325  b, 

H..V1AUKDE.  vg,  iaronste , eomm. 

«k  Monraut , C3  dr  Nri-ar. 

H»\TBELI3>X  , Ardèche.  Y . Sr-Ena**t- 
"idomULOS. 

FOST-tXAIRAXT  . vg.  Puy-de-Dôme , 
• omm.  d’Aydat.  R}  de  Verre. 

HOXTt.I.  AIHEAC , « g,  Charente  (Alignil- 
umi»),  arr.  et  à 16  k.  «k  Enflée,  eant.  et 
de  Mansk.  Pop.  569  h. 

FOXTEOVY'ERTE,  'g.  Aude  (Languedoc), 
arr.^lM  à 32  k.  de  Narbonne,  cunl.  et  53  «k 
Ix/iguau.  Pop.  tfitlh. 

KOXT-OOtrVKRTE  , vg.  Charente  - iHf. 
(Saïuitiiigf arr.,  eant.,  E et  à 6 k.  de  Sain- 
tes. Pop.  691  b. 

f’OKTCOt'VKRTE  , vg.  Pr renée*  - Or.. 
omm.  de  CaivaS,  >1  «k  Perpignan. 

FONT -D'EYGLI  ERS  (la),  vg.  H. -Alpes, 
Mimtn.  dTiyglim,  SI  de  Moot- Dauphin. 

VOXTKLATE  (U),  vg.  Seine- In/.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 30  k.  de  Dieppe,  cuit,  et  C3 
de  Tôt».  Pop.  15|  k. 


FOXTKXAIIJ.ES , \g.  CatvsxJoi  «, Norman- 
die), arr.  et  a 8 k.  de  Huvruv  , rant.  rt  C-3  de 
Rw.  J'op.  180  b. 

FOXTKXAIIXES,  vg.  Lmr-elA'her,  oanm. 
dr  L«irgea,  C*i  de  Ourqqr*. 

EOXTEX A II J. ES  , vg.  Scme-et- Marne 
(Brie),  arr.  et  a 23  k.  di  Vhduij,  «ont.  «k  Mm» 
niant.  **J  dr  Nangis.  Pop.  665  b. 

EOXTEX  Al L1.ES,  vg.  Forme  (Ruurgugue), 
arr.  et  à 22  k.  d'Ainmt,  faut.  «*t  E df  Cour- 
mui.  IN»p.  307  b.  CV»1  mu  arm  territoire  «pie 
l'ablie  Lt’Im'iiI  plarr  le  rhamp  «k*  la  saillante 
lialailk  de  Fnntruay , qui  «**  livra  eu  841  filtre 
km  enfant»  ik  km»  k I klmunaire . V.  Fo*nt- 
sov. 

EOXTEX  AI  - SI  ' R - 1 IR  X E , vg.  tirne  (Nor- 
inaudie),  arr.,  rant.,  T-!  et  à 5 k.  d'Argnitan. 
Pop.  401  b. 

EOXTEX  A Y'  . vg.  t'a  Ira  i/o*  (Normandie;  , 
ai  r.  et  à 35  k.  dr  Itaveu» , eant.  rt  ; - : d'Isignv . 
Pop.  173  I». 

EOXTEX  A Y , vg.  Côte-rfOr . eonm.  de 
Manuagiw,  i-j  «k  M<  mil  tard.  - Paj'rtnir  uiê- 
ranique. 

EOXTEX  A Y , Foulanitlunt , Funtenaitum  , 
vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et  à 15  k.  «k»  An- 
«Irlys  . eaul.  d*Era>  , E de  1 liillierv-ni-Yetiu. 
l‘op.  306  b.  O11  y letlumpie  k rbalfuu  «le 
IVaiirrganJ,  «ni  iitMpiil  en  1639  lr  porte  (àut- 
1.111  , 'rti table  «liveqdr  «i‘K|nrure.  dunl  km  ptn- 
»ks  v uihlrnt  avoir  été  dértiliér»  a lloratv  rt  à 
Anaerruit.  M.  fiaetau  «k  la  Koeli<-li>oeaiikl , à 
qui  Fou  doit  une  notice  fort  lulnrssante  sur 
l'urroudisMimiil  dm  Vinkdys,  dtrnl  il  a été 
vm.f-pretfl,  a ilmuir  In  ilrv-npl uni  mii vante  «le 
l'agréable  demeure  de  rJiuulieu  ; « la*,  jiarr  ml 
lr  llièUM’ , dit-U  ; rr  mmi!  |f.v  mrin»  all«e»  qu’il 
a >1  souvent  |Mirounr>  ru  rêvant;  rr  sont  les 
ga/ons  qu'il  a I ou  1rs  , rt  qui  minissent  mu* 
rv*M'  mmi»  1rs  piriU  «k1»  luminin  «pu  w sucre • 
ikiit.  On  ml  tout  rempli  dr  Chauheu  dans  «•«• 
lieau  |*ai\  ; ou  voit  rimur  un  laiu-  au  ls>nl  di- 
la  pireé  d'raii,  min*  des  sapms  . à l'rudmil 
méiiM-  oii  il  aimait  à «'asseoir,  (lliauliru  mounit 
à Paris;  mai.»  mmi  corps  lut,  d'apir»  m*s  «lésir», 
ra|qM>rti-  dans  1111  caveau  dr  h ont  ma' , .. 

POXTEXAY.  vg.  Indre  (Berry),  air.  rt  a 
22  k.  d'l*»oiidun,  rant.  et  E de  Y atau.  IV»p. 
343  b. 

EOXTEX  A Y' , vg.  loîret  (f  .aimais),  an*,  rt 
à 13  k.  tle  Montufii,  rant.  «k  Panière».  53. 
K/.  A 96  k.  de  Paris  pour  la  lave  «k*»  lettn*s. 
Pop.  594  II.  — Ou  voit  pré*  dr  l’église  une 
loutaiiic  dont  1rs  eauv  |wi»»aiml  autrefois  |mur 
avoir  la  vertu  «k  guérir  la  fièvre. 

POXTEXAY,  vg.  Mnmhe  (Nonoamli»), 
air.,  eant.,  12  et  4 14  k.  de  Mrniaiii.  Pop. 
548  b . 

POXTEXAY,  vg.  ilamhe  ( Normandie  ), 
arr.  cl  à 8 k.  dr  ValagiM-s,  rant.  rt  ë:  de  Moit- 
Irlmorg.  Pop.  579  h. 

FOXTKXAY,  vg.  Sarlhr  (Anjou),  «it.  et  à 
30  k,  de  la  Flèche,  rant.  rt  PR  de  Pmlon.  Pop. 

753  h, 

POXTEXAY,  vg,  Saune-rt-fjHre  iBmirpv 
gnr  ; , ai  r . , eant. , !3!  et  à 6 k . «k  Charullm,  Pnp, 
136  b. 

. *'  ***  r 


FOSTKXAY,  vg.  Srtne-Juf.  < Nurnuttadir) , 
arr.  rt  à 15  k.  «lu  lièvre . faut,  rt  E3  de  Muuti- 
villM-i».  I*»p.  264  b. 

POXTEXAY,  vg.  I t/ifet  (I.orraim),  arr. , 
ril  rt  a 12  k.  d’F.pinal , raut.  «k  Uniyérr».  Poji. 
633  h. 

POXTEXAY,  vg.  Yonne.  V.  FovnMnr. 

POXTEXAY-AI'X-ROSP-S  . fontanetum 
ila/netAum,  joli  Village,  .Verne  ^Ilmk-Krarn-r), 
arr.,  rant.  et  à 2 k.  «k  Sceau».  2.  A 9 k.  dr 
Paris  pour  la  ta\e  des  lettres.  Pop.  1.092  b. 

Il  est  agieablrment  situé  sur  k pm*  hanl  d'un 
mlrau,  «buis  un  irnikHn-  oit  I’cni  cultive 
iiim*  grande  «piantité  d’urlmstr»,  rt  fKirtinili«*rr- 
nMiit  «k»  rosirr*.  qui  . n«i  priuleiiqi»,  dtMMient 
à «v  village  un  aspect  mcluinttiii  ; 1rs  babitanls 
m*  livrent  également  à la  rulturr  dr  la  vigne  rt 
«k»  fraisier*,  thi  y Inisivr  dr»  haie*  «k  rosier» 
«pii , durant  la  lidlr  saison,  himknl  toutes  k» 
pmmmades  ; uu  eu  v«m(  aussi  «k  3 m.  30  r.  à 
4 ni.  de  lumlMir  le  l«Nig  «le*  mur»,  «'t  princi- 
|iakfunil  dev.'iiit  la  |tnilr  de  «'Inique  maiMMi.  — 
loi  silunlioii  de  ce  village,  »uu  eluirmant  paysa- 
ge, k gmrr  de  culture  «pii  y ml  k plus  favo- 
ris*', «tut  engagé  d v Mlir  un  graml  imnil»rr  de 
ma  1*011*  «k-  cnmpagiir  : I'uim*  de»  plus  agira  Ides 
a été  luihilcr  jor  Sranvui.  — Fête  patnNiale  k 
1"  dimanche  apr*  » l«4  16  jmlkt. 

POXTEXAY  -ROSSER  Y,  vg.  Autre  ( iianv- 
|>aguf),  arr..  canl.,  rt  a 3 k.  de  Nogenl- 
Mll  -Smie.  l’np  92  I». 

FOX TEX  A Y*  - EX  - FR  A X t IE . V.  Fovrm». 
lii’bn  var». 

POXTEXAY'  - l.E  - COMTE  , Fonlenaimm 
Comitii , petite  ville,  t en, he  (Ihiilnu),  rhef-l. 
«k*  sotw-préf.  (3*  arr.)  rt  d’wn  raut.  Trib.  de 
T*  in»l.  Odlrp-  cninin.  Cun*.  tiik  d*rta|«.  K- 
’ûT.  Pop.  7,960  II.  TsRRjklv  jura»sk|tK  , 
éiagr  inférieur  du  système  «Mililnpir. 

Autrefois  di«M-csr  «k*  la  Rochelle.  |tBikm«nt 
«k  Paris,  ntetiiLiucc  d«-  I*oitieiv.  cbeMim  d’é- 
Itrlion,  iKiilbage,  séiM*rhausséc.  jugrs-mnMll», 
gouv«>n>«-mcnl  part iculiiT,  collège  , 4 couvents. 

Ottf  vilk.agréabknH'iitsilut'rsur  la  Yeudée, 
«pu  coimnmrr  «11  crt  endroit  à èltr  navigahk. 
n'était  aulrefoi*  qu’uu  hameau  habité  jvir  dm 
|ièf hrurs,  ItHique  la  mer  couvrait  une  |arlir  «k 
la  [dniue.  Elle  était  anci«iUMineut  fermée  de 
iiiuraillcs  naii4|u«V*  dr  tours  , rt  protégée  par 
uu  ebileau  fondé  par  lr*  comtm  «k  Poitiers , 
qui  v faisaient  leur  résklcucr , et  dont  il  ur  reste 
plus  que  qurlqur»  vestigr*.  Dans  k roursiks 
I rouble*  civils  qui  drsolemit  la  France  pendant 
la  moitié  dl  »«•  *ièrk,  crt  te  ville  fut  k théâ- 
tre de  plusieurs  evéurment»  militaire»:  Plu- 
viant,  chef  d'un  parti  «k  protestant»,  In  prit  en 
1568  |ur  capiliilalion,  ce  qui  ne  rrnqivVha  (tas 
d’rii  ma.%»ncrrr  la  ganiison  et  une  |«rtie  d»*»  ha- 
bitants. bi  Noue  l'assirgea  «ti  1570,  rt  clk  se 
rendit  à [Sonlds**.  Fu  1374,  k duc  de  Moul- 
pensier  la  prit  jiar  trahison  et  lenchêrit  encore 
sur  1rs  cruautés  des  prnUMani*.  Le  dernier 
siège  quelle  eut  à soutenir  fut  irtui  dr  1 587  . 
r*m  1 mandé  par  llmri  IY  en  |ierMMiue.  Le  cur- 
dmal*k  Bourlmn.  dont  la  l.igm*  avait  voulu  Tain* 
un  fantôme  dr  roi  «nu  le  nom  de  (Jmrks  \, 
r»i  mort  à Fontenay  en  1590  ; on  voit  encore 
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M*  armoiries  sur  le*  murs  du  sanctuaire  de 
F église  St-Nirola»,  où  il  fui  enterré. 

Ij*  24  mai  1793  , une  colonne  de  l'nmuV 
républicaine  fui  délai  U-  «ms  les  murs  de  Fon- 
trnay.  wcahléc  par  huile*  le»  forces  de  Far- 
inée xciuléninc  , cnnimandér  par  Bouchampa, 
Leoctirc  et  la  RncJii-jaquciiu.  Pendant  la 
résolution,  relie  s illc  a porté  te  nom  de  Fosir.- 

le*  armes  de  Fontenay  août  : Je  table 
tranché  tT  argent  ii  une  fontaine  tf  or  brochant 
sur  le  font. — Alias  : d azur  à une  fontaine  à 
boum  d argent,  colin  éc  Je  Jeux  licorne t Je- 
bout  tt argent  sommer*  1/ or,  tf  une / leur  Je  lit 
dur  en  chef. 

Ou  présume  que  Fontenay  doit  «4mi  nom  n 
une  fmitaiite  iilmiidaulr  d’eau  minérale  ferru- 
gineuse. ornée  «Fnnc  iu»rriplion  lutine  qui  Fan- 
Moore  comme  la  «Mirrr  de*  l«niv  esprits  : 

rti  ornant  a ixutsnm  m 
» us»  ct  taniuiu). 

Cette  \i||r  est  située  sur  le  pcikchuiit  d'uu 
coteau,  ail  milieu  «Finir  |»lauie  étroite  qui  sé» 
pan1  h'  Marais  du  Bocage;  on  y arme  par 
qiutlie  route-.  correspondant  aux  quatre  point.» 
cardinaux  : au  nord , relie  «h-  Sauiiiur  traverse 
le  Bocage  à travers  les  sites  les  plu*  pitlurrs- 
que*  ; au  couchant , celle  «le  Nantes  put  court 
«ne  immense  plaine  : relie  de  la  Rochelle , au 
midi,  communique  axer  les  fertiles  campagnes 
du  Marais  ; la  quatrième,  un  lésant,  déroux re 
»n  voyageur  arrivant  de  Niort  la  tîlh-  de  Fon- 
tenay s'élevant  ru  amphithéâtre , avec  ses  toit» 
presque  plats  et  ses  deux  elocfier»  gothique, 
l’eu  de  x ille*  olï rent  un  a»prel  plus  gracieux  : 
à droite  et  à gauche  , «le*  maisons  propres  et 
riante*  couronnent  les  haulcim;  au  midi  w 
trouve  une  place  élevée,  entourée  de  Im-uux 
arbres , qui  s'élève  comme  une  ile  de  verdure , 
et  d’où  Fou  jouit  d'un  agréable  puiul  de  vue. 

Au  nombre  des  édifices  public»,  nous  citerons  : 
l'hôpital,  lourde  «oust  net  ion,  qui  n'offre  rien 
de  remarquable  ; h*  collège,  dont  le*  I aliment» 
élégants,  entoure*  de  murs  et  de  jardin»,  pru- 
xent  contenir  400  peaaioniiure»  ; b prison, 
petit  édifiée  de  construction  moderne;  la  salle 
de  spectacle,  dont  la  décoration  est  de  fort  Immi 
godt.  - Dans  F hôtel  qui-  Louis  m de  la  Trr- 
ninuillc , duc  de  Thoiurs  et  le  jrfus  puissant 
*rigrieur  du  Pnilrju  fil  construire  en  1563 . ou 
voit  dans  la  grande  salle  de  réception,  éclairée 
|>ar  quatre  large*  et  hautes  fenétrvs . une  riche 
cheminer  de  la  rvuaiüuuicr  , dont  les  sculp- 
lurrs  sont  parfaitement  nuienm.  Plusieurs 
figures  sont  inexplicable*  : mais  ou  remarqu- 
ait milieu  d'ellr*  la  grande  fée  du  Poitou,  Mé- 
lusiite , sou*  la  lorme  d'nue  sirène  faisant  sa 
toilettr. 

Au  erntre  de  l'ancienne  ville  proprement 
dite , qui  était  autrefois  reinle  dr  mur* , se 
trouve  l'église  Notre-Dame,  ]*<  édifice  d'ar- 
rhilrclurr  üWltiqu.-,  où  l'ogm  Jumior  ,l.m, 
toute  sa  pureté  ; la  flèche  , l'unr  des  plus  éle- 
vées rt  «h-*  plus  élégantes  de  France . présente 
un  ensemble  parfait  de  ligne*  grandes  rt  pu- 
rr*,  et  de  détails  gracieux  H fiui»;  élevée  de 
U. 
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81  m.  *4  c.,  elle  eut  coupée  vm  ht  «ibttié  de 
sa  hauteur  j>ar  deuv  galerie*  travaillées  n jour, 
et  orrnnqiognée»  de  quatre  |*-tiUtt  aiguille»  de 
la  plus  grande  délicatesse.  lui  porte  qui  «'ou- 
vre sur  la  grandi'  rue,  quoique  tui  peu  dé- 
gradri-,  a un  raracterr  d'originalité  fort  re- 
marquable ; le  ronlou  qui  suit  Fagixe,  le» 
support*  destiné*  à soutenir  le*  statues  de» 
saiuU,  et  le*  lutdaqoiii*  à jour  qui  h**  COU- 
rmuMiit,  sont  du  plus  prérirm  travail.  L’iuté- 
rieur  de  l'église  olïi-e  un  Bfcprcl  grandiose  ; 011 
n-maïque  dan.»  la  rliapelle  de  St- Vincent  une 
voûte  à nervure  hardie,  dans  le  goût  dr  la  re- 
naissance; ou  voit  aussi,  dan»  la  meme  cha- 
pelle. une  des  plus  l»Hlr.s  eopie*  «le  la  Trans- 
figuration de  Ruphai-I , rt  riit  le  maitre-atilrl 
un  tahleau  dr  RuImtI  Lefèvre , qui  est  peut- 
être  la  plus  délieieus*' etration  de  ce  grand  ar- 
tiste. 

lies  rue*  assez  commercante*,  mais  étroites 
rt  tortiU'Uscs  . comme  celles  des  x teilles  cités . 
conduisent  à la  fontaine  dont  b x ille  prend  h 
nom.  < > petit  monument . dan»  le  style  de  la 
renaissance,  e*t  simple  et  élégant  ; nu-drxxmi» 
de  Fattiqiu- . ou  aprrroil  <h**  ornements  d'un 
gracieux  traxail,  au  milieu  desquels  sont  sculp- 
tées le*  arme.»  de  la  xille.  Au-dessus  de  la  fon- 
taine j'élèxeut  le»  ruines  dr  l'ancien  château. 
Près  de  là  rst  le  quartier  des  halh1*  , avec  m 
petite  place  carrée,  où  Fun  a élexè  récemment 
le  Imste  du  hexilnuint  général  II»  Il  tard,  eu  fa«v 
de  la  maison  où  il  est  né. 

Biographie.  Patrie  de  Nie.  Rirt»,  porte 
latin. 

De  J.  R«1iim»,  naturaliste,  membre  de  l'a- 
cadémie des  science*. 

Du  lieutenant  général  TU  1.1.1.x an. 

Du  lirulroanl  général  Roxxur. 

fiisHiKi  r de  Imû»  «le  construction,  grains  rt 
graine*  pol.igeiv*  ; entn-pot  de*  vin*  du  Midi. 

- Foires  célébré*  les  31  janv 34  juin,  1 1 ocl. . 
35  mars. 

1 57  k.  de  Rourl nui -Vendée,  47  h.  de  In 
RnrhHIr,  452  h.  de  Paris. 

L'arrondissement  de  Fontenay -le-Comte  est 
eniiqaisé  «le  9 eanhMi»  ; Chnille-les-Miirai» , la 
Châtaigneraie,  Fontenay,  l'Ilertnruaull , Sle- 
llcnninr,  St-Hilaiir-snr-F  \11lisr,  I.uçon.  Mail- 
h-zais,  Poiuaugev-la-\  ille. 

Bibliographie.  D Rn.or  (J.),  fxt  Prise  Je 

Fouteau  Y-te-Comte,  tr  31  septembre,  par  te 

Juc  Je  Moutpensiert  décrite  en  cm , in-4, 

1374;  in- 12,  1574. 

FONTENAY-LE- FLEURY  , vg.  Snne-et- 
Oise  {Rt-auce'1,  arr.,  «Mit.  et  à 8 h.  «le  Ver- 
sailles, 33  de  Trappes.  Pop.  406  h. 

POETES  A V - LE-M  A KMIO  V , x g.  CateaJ,» 

! : Normandie) , arr.  et  à 1 1 k.  de  Caen,  caul.  «h‘ 
Rourguébiu,  :^  de  Mny-sur-Ome.  |V>p,  730  b. 

FOX TEX  A Y - LE- PUSXKI- . vg.  CntvaJo* 

1 Normandie  ',  arr.  et  à 18  k.  dr  Gaen,  caut.  rt 
33  «h*  Tilly-*ur-Scnllr*.  Pop.  936  h. 

FONTENAY -LFS- BRI'S  . xg.  Seine-ei- 
(hsr  (Ile-de-Fraiwv),  arr.  «•!  à 33  k.  de  Ram- 
bouillet. rant.  de  Uiiiour»,  3 de  !lruyere*-hî- 
Gbàtrl.  Pop.  604  h. 
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FOXTENAY-LÈS-LOCVETS.  vg.  Orne 

(Normandie),  arr.,  ®et  à 16  k.  d’Ah'ii«;ou  , 
cuti,  de  Carrouge».  Pop.  836  h. 

FONTF.NAY-LFS-LOI  VRES  , ou  lovni- 
uï-m4‘iu.m.t.  , éwifB«ro,  xg.  Seiue-et-Oite 
'Ile-de-France) , arr.  rt  à 44  k.  «le  1 Km  toise  , 
«'au! . d'Kroucti , E5‘W*  Limvre*.  Pnp.  563  li. 

FONTENAY- LE-^ VICOMTE,  xg.  Seine - 
et-Oise  (llt-dr- France) , arr.,  catil.  rt  à 1 1 k. 
de  CncU-il,  E «h*  Mrtmrrx . lAq».  317  h. 

FONTENAY -MOX VOISIN',  xg.  Srine-et- 
()<»r  (Itcancr) , arr.  et  à 6 k.  de  Mante*,  caut. 
de  RouiiMTe*,^dt!ftn»ux-*ulvSrin«‘.  P.  183  II. 

FONTENAY -PRÈS- tHABLLS.  xg.  Yonne 
( Rourgogne),  arr.  rt  ù 23  k.  d'Au.venre,  eont. 
H ZfZ  de  < Jiahli*.  Pop.  301  h. 

FONTENAY  - PRES- YK7.KI.  A Y , Foutu- 
netum,  lig  tonne  1 Ruiirgdgnci,  atr.  et  à 16  k. 
d'Avallon  , rant.  et  a de  Y car  luy.  P.  648  h. 

FONTENAY-ST-pfelE,  xg.  Seine-ct-Oite 
• IVauiee).  arr.,  t * rt  à 6 k.  «le  Mante» , eont. 
de  Hnodaii.  Pop.  793  b. 

FONTENAY -SOl’S- BOIS,  xg.  Seine  (I|e- 
di-f rance) , arr.  rt  a 21  k.  «h*  Sceaux  , caut. 
«le  Yiuceiiue.%.  A 10  k.  de  Part»  pour  la  taxe 
«li*s  leltrr*.  Puji.  3,173  li. — Il  «**1  contigu  au 
Imiîs  «le  Vitacmne*  rt  pn»»«'d»-  plusmir»  w»ur- 
i rvs  dont  h**  eaux  sont  rnnduili-s  per  1111  aque- 
duc au  château  de  Yinmuii'».  I.'cglîse  |iaroi*- 
»i.ilc,  «pii  «il  fort  j«ili«',  rrnfenne  U*  («Miilieau 
«lu  ri’lélire  eomporiteior  de  musique  Llaleyrac. 
Li  partie  nrieutale  de  la  lit-f  principale  rt  toute 
l.i  ntTdu  midi  »oitl  du  xiu*  nut  h*  ; le  reste  est 
du  roinmeiKT nient  du  xxf,  lh*s  figure»  «Fnn- 
grs  ineriistéev  dans  le»  nrrxnies  t rails xt-r^ah** 
«h*  areash'»  du  cliavir.  «le»  figure*  «l'homme*  *•! 
«le  femme»  eu  relief  *ur  «le»  chapiteaux  . w»ut 
assez  remarquable*.  La  nef  seph'iitrioiuile,  qui 
fiirtut-  uu«-  chapelle  déxliee  à suint  tiermahi,  est 
de  la  |d«t»  lielle  iqaupie  «h*  la  n*uaisi»atirr  ; la 
|Kirtie  orientale  surtout  est  d'un  luxe  extraor- 
dinaire. Le»  nervure»  «h-*  x otite»  s’eutivlarent 
et  laLsstlil  touiller  «UH*  clef  (icudalite  à chacune 
«le  letir*  inlcnrcliontt  ; rr*rh*f*  sont  en  pierre 
et  crulptér*  avec  goût  et  rM'lK***e.  — On  voit 
dans  le*  «nvirou*  plusieurs  Ix-lh-»  maison»  de 
campagne.  ■ — Fêle  |wtrtniale  !«•  prciiiii  r di- 
niaiiebe  d'août. 

FONTENAY  - SOV-S  - FOLROXXF-S,  vg. 
Yonne  (RourgogiM*).  arr.  et  à 24  k.  d*  Auxerre, 
t ant,  de  t/iulauge-sui^Y  «me  , Cr.  de  Loursou. 
Pop.  353  h. 

FONTENAY -SUR -CONIE  , vg,  F.urr-et - 
J.oir  (Rrauee  i,  arr.  et  à 28  k.  de  f Jiâteauduu  , 
caut.  de  PtmUrion . £-3  de  Putay.  I*«»p.  324  h. 

FOXTENAY-Sl  R-EI'RE.  vg.  Fnre-et-lxnr 
; Ileaure),  arr.,  « uni.,  et  à 8 k.  de  Chartres . 
l»op.  340  II. 

FONTENAY-TORCY  , Vg.  Oise  (Piraitlw), 
arr.  et  à 33  k.  de  Beau v ai» , rant.  et  ^3  «h* 
Songeons.  Pop.  326  h. 

FONTENAY  - TRESMiX  Y . petite  xille, 
Seine-el-  Marne  (Brie),  arr.  rt  à 33  k.  dr 
Couluanmier»,  caut . de  Rozoy-en-Brie.  K.  V7 
A 44  k.  de  Pari»  pour  In  taxe  de*  lettre.».  Pop. 
1,140  h. 

Fontenay , jadis  fermé  «le  |*trlr*  h entouré 
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d'une  ntiiiailk  flanquée  de  tout* , lut  |wti 
connu  avant  le  xvi*  »ièck.  l u château  royal. 
Itâli  par  KraiH'iù  1**,  le  lira  d«  mui  olururilt . 

L'église  est  innaïquabk  par  m>u  docker  fl 
par  le»  finit»  baptismaux  » urnes  *.!»•  sculpture*. 
I.'ne  huitaine  iln  nrr  la  place  située  «aille  iftU* 
CgUtr  H lr  rhâlrau,  ou  le  projet  de  la  SI-buT- 
thékvuv  fut.  dit-ou,  rntifii  rt  préparé. 

Ku  1618.  n'  château  devint  la  propriété  de 
Jcan-I/Hii*  duc  d’Kpeniim,  le  uieuie  qui,  le 
jour  de  Pâque»,  à ,S|-lH*nnaiii-l'A»i\rrnii*. 
eu  pii'-M'iM'e  de  Louis  XIII,  usa  expulser  de 
l'église  lr  rluum-lier  Du  voir,  eu  l'arubliiut 
d'injure.».  (tour  avoir  ucru|W*  dan*  le  cJurur 
iuie  place  au-*k»»us  de  (‘elle  de.  duo  et  puir». 

Le  rliâleaii  de  Kutiteiuy  passa  de»  ninius  de 
la  Camille  d'Fpemou  dan»  le»  mai  mu»  dellie- 
teuil  et  de  Muulagu.  et  ilan.»  relie  de  Biron.  par 
laqiieitf  il  i*»l  |k.i»Milé  1*11  oi* moment.—  lidlnx- 
pkulaliou  rurale.—  foire*  les  S juillet  et  |2oet. 

FOXTKX  k I.I.K . vg.  Msae  . Bru*),  dit.  et  a 
SO  k.  de  f.liàlraii-l  luerr) , caul.  de  CoBvlè-taft- 
Brie,  Mde  \ u l-Maonm».  lN»p.  308  h. 

FOXTKXF.LLE , vg.  Mute  (Picardie),  arr. 
et  a 24  k . de  Venins,  faut,  et  E de  la  (3a- 
fdk.  Pop.  745  h. 

FOHTRNK1JJ1,  vg.  Ctke-tTOr  jBourgo- 
gne),  arr.  d à 37  k.  de  Dijon  , caut.  et  de 
J 'otituùifl  rauraiie.  Pop.  305  I». 

FONTES F.1  J.K  (la),  vg.  £ure-eJ-/jtir . 
connu . du  Favril,  fc;  de  Cuurvilk. 

FONT  EN  ELLE  fia),  vg.  J Ue -et -filai  ne 
(Bretagne) . arr.  et  à 29  k.  de  Fougère»,  caul. 
d K d’  Anlraiu.  Pop.  1,137  h. 

FONTES  KJ.I.»:  (la),  vg.  Loir-et-Cher 
(BraiMTi,  an  . et  à 33  k.dr  \eiulmiM*,  caut.  de 
Drouè,  [»]  (k*  la  Yillr-auv-tlkm.  Pop  83-1  la. 

FOSTEXKLIJR  . vg.  U.- Rhin  (Alsace), 
arr.,  caut..  H rt  à 7 h.  tk  Belfort.  I».  89  h. 

FOXTKXFJ.I.UK . Vg.  Seine -et-Marne, 
cainm.  «k*  Roissy -b*-Cliilel,  Si  drCouhunmie r». 

FOXTKX ELLE,  vg.  Snae-et-Oite,  conim. 
tk  üt-Martiu-Duteitrc,  CZ  de  I,u/archi-t, 

FOXTKX  Kl  J J1'..  Seine-h if.  V.  St-\V*K- 
INU14JL 

FONTES  ELLE  .la),  vg.  Deus  - Sètree , 
couun.  de  Jite-Néoiiiaye,  £73  de  St-Moixcnt. 

FONTES ELLE  - VIOXTBY  , vg.  ZW r 
{Franrhc-Ciumb* , . arr.  et  à 13  k.  de  llantue- 
lr-v.|).uiu».  caaLct  >3 de  Rougeiuuul.  P.  826  il. 

FONT  EX  El  11  ~S  , vg.  Doubs  ( Francke- 
Comté),  an  . olà  44  k.  do  MoiitU  JJiani,  caul. 
cl  E!  de  Ruian . Pop.  319  li. 

FONTENFJ.US.  ,R.  Bure  (Normandie), 
arr.  H n 16  k.  de  Bttuay  . caul.  et  dr  Thi- 
bmille.  Pop.  78  k. 

FOXTKX  Kl  J. FS  , vg,  Seine-t't-Oisr,  l'uni, 
de  Nr*k»,  0 de  Usb  - Adam. 

FONTES  K LUES,  / emlêe.  Y.  \otouir. 

Fl  I S TES  KRJIO  ST . vg.  CaUmdos  ( \«»r- 
mandie),  «rT.  el  à 17  k.  de  Vire,  caul.  cl  E de 
>fcwr.  Pup.  876  k 

FOXTKX  ET  , vg.  Charente- Inj,  ( Sain, 
longe..',  arr.,  canL.  SJ  et  a 7 k.  de  S(-Je*u- 
d’Angcly.  Pnp.  763  h. 

FOXTKX F.TTE,  vg.  Seinc-et-Oise,  connu. 
d'ALbcviUe,  g;  d Etaui pis. 
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FOXTKXIL  (le),  vg.  H.-.tlpes , couun.  et 
E de  Ilruurou. 

FOX  TES  ILLE.  s^.Charentr  i Angnumoi»), 
arr.  rl  :i  13  k.  drKulTie,  caul.  et  LS  de  Monde. 
Clp.  740  li. 

FONTESIU.E.  vg.  Detu-Sèvres  (Poitou),  j 
are.  rt  à 12  l.  de  Mrlle , coût,  rt  3*3  de  (Jk-1-  j 
IjouIciiiim-.  |*i q».  377  k. 

FOXTEX ILLES,  vg.  Donhtgne  (périgwd), 
arr.  rt  « 38  k.  dr  Sarlal.  caut.  et  L-_  dr  Ville-  1 
Iraiirlic-dr-Relvés.  §Vip.  373  II. 

FONTES  ILLES,  vg.  U. -Cornu  ne  (Lan- 
guedoc) . arr.  rl  à 16  k.  «U-  Muni,  caul.  rl  E 
«le  Si -Ly».  Pup.  673  k. 

FOXTEXILLES  (k*s).  vg.  \ fniur-et-hHre. 
rauwi.  »k*  .Sl-QiK-utiu-eii-Maugrs,  (•’  «k-  JU-ou* 
preau. 

FOXTF.XIS  sk*s),  vg.  H. -Satine  ; I i;mrhr- 
Conlél,  arr.  rt  a 24  k.  de  Yrsuul,  caul.  rl 
ik*  Kuo.  |*up.  106  lu 

FOXTEXOlS-LA-JOL'TTi , vg.  Menrthe 
(Lurrainr),  arr.  rt  à 23  k.  de  Lunéville,  raut. 
rt  Lî^dr  itanrsuat.  Pup.  678  li. 

FOXTKXtUS-L.t-VU.LK . vg.  U. -Satine 
(Fniiirlie-Cniuii*),  arr.  et  o 43  k.  de  lairr, 
caut.  rt  E de  \ auvilUrs.  Pup.  836  II. 

Pvmudu  poflr  Citnvar.  mort  ■ l'ilulrl- 
Diru  ik*  Paris  lr  |8  novriulur  1780. 

rolrTSMMSa^S-MUN-rBOZON,  »B.  H.- 

I Saône  (Kraurltr-OMnlr),  arr.  rt  à 19  k.  dr  Ve- 
, mjuI,  raut.  rt  de  Montlmum.  Pup.  651  li. 

FOXTF.XOTTE.  vg.  /Juué. (I  ranrlir-t /mi- 
té), arr.,  raut..  Til  et  à 4 k.  de  B.iunie-k*s. 
Dames.  Pop.  117  k 

FOXTENOUILLES,  vg.  ytmnr  (Cliamj».- 
gne),  arr.  et  à 31  k.  de  Jmguy,  caut.  rt  de 
Clianiy . Pop.  448  h. 

FOXTEXOY.  vg.  j4i*nr  (Picardie),  arr.  et 
à 15  k.  de  Souitons,  caul.  rt  Ci]  île  Vic-Mir- 
Aisue.  Pnp.  512  h. 

FOXTEXOY,  vg,  Menrthe  (Lorraine),  arr. , 
caul.,  f-:  et  à 10  k.  de  Tout.  Pop.  248  li. 

FOXTEXOY.  vg.  Mente , es  un  ni.  dr  Lai- 
mont,  £73  dr  Ilar-fe-Diir. 

FOXTEXOY,  vg.  Oise t comm.  de  l'ierrr- 
Fond*.  Zrl  de  Cuuloisv. 

FOXTEXOY,  ou  Kurrmï-n-Pmiir,  vg. 
Yonne  (Boui’givgiu*),  arr.  rt  à 30  k.  d'Auxerre, 
canl.  île  St-Sauveur,  il«;  Tourr.  P.  783  k. 

O v illagc  est  rélrlirr  jmr  la  sanglanlr  lintaillc 
qui  st*  livra  «ur  son  territoire,  le  25  juin  841, 
rutrr  les  enfants  île  Lmii»  le  DtMjnnikairr.  Le 
21  juin  841.  1rs  druv  armées  «r  tnMivrrcut  en 
piéscnee  sans  «Vire  charhrn,  dan*  lr  voisi- 
nage d' tu  verre  : il  y avait  toutefois  12  k.  de 
distance  entre  l’un  rt  l'autre  camp,  rt  l/itliairv*, 
qui  altrinlail  encore  Ptqvin,  profita  de»  Imûs  rt 
dt*s  mni  ais  qui  roupaieut  lr  pays,  pour  rs  iter  b 
lui  taille.  Ses  ilcuv  plus  jeunes  firret  lui  en- 
voyèrent alors  des  hérauts  d'armes,  pour  «r 
plaindre  de  n*  qu'il  ae  irfusait  également  et  n 
b puis  et  â U guerre.  I/illunre  avait  rrjrté, 
di.»aieot-iU,  leur*  offres (TaoooramodsnHiit,  cl 
ir|iriiilatii  il  se  droit  uni  au  rom  liât  ; pour  ru\, 
il*  étaient  prêt»  a soumettre  leur  cause  au  ju- 
gement de  Dieu  ; déjà  il*  l'avaient  invoqué  par 
des  jeûne»  rt  des  pi  irrr»  ; rt  désonuai»  . selon 
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que  Lotluure  '«unirait  cboitir,  ou  il.»  mai e lie- 
ra iii  il  a lui,  mi  U»  l'alteudraHVit  en  lui  ouvrant 
lotit  lr»  |ia  » sages,  rt  ils  lui  prvsrt  itéraient  sait» 
Irautk*  un  roudial  égal.  Lolkairr,  qui  ur  sut»- 
gi*ail  tpj'à  gagner  du  temps,  rrmnva  U%  l»r- 
raul*  d'amie*,  en  anuiUH;aul  ipu-  k»  Meut  por- 
ter .nml  Im-nlot  â tes  ik-tu  frerrt  sa  nqiuiiae. 
Kil  niéUM*  leiup»  il  lrau.»p«u*ta  sou  (aiup  au  vil- 
bge  tk*  F«uileua\ . tau*li*  que  s»  lu  irs  sr  jda- 
muil  â 1 iiuiiar,  |hiui  lui  eon|«ei  leeiieuiiu^l 
De  uuuvelles  uùgueialiou»  et  <k*  iMMivrIle»  pro- 
puutiom  dr  paivomi|irrivit  1rs  princes  |iendaikt 
les  deux  jours  suivaut.*;  mais  Lotkanr,  qui 
«embluil  d'almrd  avoir  désiré  iui  airaugeineut. 
en  ivjtJa  toute  idée  dr*  qui*  IVpin  *e  fut  irum 
a lui.  Aloi.*  *r»  druv  frère*  lui  fueul  dire  qu'il 
ilktiip.il  «ni  d'aeee|ilKr  leur  ilerliii're  pniptisitiou, 
ou  de  1rs  attendre,  rAr  |r  Irndeuiaiu  25  juin,  à 
b druMMiir  heu ie  du  jiair.  iU  vtrtidraieul  tk*- 
niaiMk-r  mire  eux  et  lui  h*  jugement  de  ce  Dieu 
tout-puissant,  aiirpiH  il  lit  a»ait  foiré*  île  re- 
rounr  etinlre  leur  volonté. 

!/•  Imdcmaiu.  au  point  du  jour.  1rs  druv  frè- 
res tirent  tieruprr  le  sominrt  du  mont  dr» 
A Ituuiles,  ipn  dtaninnit  le  camp  de  l/jtliairr, 
pin*  il»  atlendiirul  l'heure  livér.  la*  nnnliat 
*'engagra  sur  trois  points  diflrrmts;  l/>thairv 
rommaiMbit  au  lieu  nomme  Iwittr*  on  Brrti- 
gnelle*  ; il  y fui  attaqué  par  Lmm  k < hthib- 
mqoe.  Nous  ire  savons  point  le  uom  des  lirutr- 
nnuu  dr  I/itkairr  qui  «‘iMuiuahdaient  â Fagit  ou 
lr  Kay,  rlà  Snlcnaat  ou (/Milennr  ; il*  y furent 
attaqué»,  le  pni'nucr  |iar  Cluirles  lr  fliauve,  le 
srcfind  par  le  ermite  Nitluml,  qui  R écrit  la 
srvde  Uwum*  historrv  dr  rrtte  epoque  iiiailieu- 
rcuse,  rt  par  le  comte  Adrlhard.  Aucun  enns- 
liât  drfmis  l anguie  dr  b mmiardiie  n'avait  été 
aussi  acharné  : auf  iiu  ne  fit  rrpandn*  plus  dr 
Ming  rt  nr  fut  plu»  fatal  a In  France.  Lr»  armer* 
a peu  près  égide*  en  nnmbrr,  rt  animée»  d’un 
égal  courage,  ne  pouvaient  *r  résigner  à cédrr 
la  v ieloirr.  F.llr  tlrmenra  enfin  aux  tlrnx  plu* 
jeune»  f reres*,  mais  elle  avait  été  nelirtér  «i  rlier. 
qu'il*  nr  fuiriil  point  »n  état  d’en  recueillir  le* 
fruit».  En  général,  lr*  hi*torien*  de  rrftcépo- 
tpie  i«e  itou* apprennent  pn»  quel  fnt  h*  nombrr 
dm  mort*  *.  en  effet,  il  y avait  si  peu  «ronfrr 
dait*  les  armée»,  que  le»  généraux  eux-mêmes 
ur  |>ouv  aient  jamni*  k cnnmitrr.  I n«  ul  écri- 
vain eontrmpmam,  mai*  italien,  porte  à qua- 
rairte  mille  homme*  1a  perte  de  1/ilhaire  et  dr 
Prpin  ; rt  l’on  doit  regarder  ce  calrul  comme 
lr  plus  evagérc  de  crox  qui  rimilcrrut  «ur  le* 
emuérp lettre*  de  rrtte  luil.idh  .Ci pendant  l’an- 
nalîstr  de  Mrt*  a dit  le  premier,  et  presque 
Uni*  ceux  qui  sont  vrmis  depuis  ont  répété,  que 
le  massacre  tk»  Français  dans  relie  journée 
avait  mis  on  terme  â leur  puissance  militaire, 
rl  le*  avait  laissé*  dit  kirs  dans  I* impossibilité 
d'arrêter  les  ravage*  dr*  N»»nnaiitl*,  tk*  Sai  - 
rasius  rt  de»  Brrttm*. 

On  a attribué  à rrtte  mëinnralik  journée 
l'origine  d'un  statut  dr  l'ancieiinr  routurer  d»- 


1 l'Jihe  labeur.  F MI  •I*jn»ri1%»i 

iw'nuW  m*i  |>»«  F.'«rttk.k»,  nuit  Fnntrn>tUr,  *i  Tauiia  **« 
Tarr,  * if  V H'AwUrr*. 
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Champagne , m vertu  duquel  /«  'rentre  ««?•  j 
Muait,  c Val -«-dire  que  Ira  fènmx » nobles  de 
««»•  province  miHiiil  K*  droit  de  transmettre 
U ooUüue  aux  roturier*  qn'rllm  <’*|KMi»atmt  et 
aux  curants  issu*  dr  «einhlnldt»  mariages.  O [ 
privilège,  m contraire  41  l'usage  mn*4ant  de  In 
France  . et  qui  fut  supprime  par  U suite  dr» 
temps,  fut  accordé,  nsvurcrt-on,  â b rJuifiq  va- 
gue, Unt  jtour  réparer  La  perte  qu'elle  avait 
faite  de  presque  toutr  »a  uoideiwe,  à b bataille 
de  Fontenay,  que  pour  repeupler  b France  «h* 
IV*|ièce  noble  que  cette  bataille  avait  presque 
entièrement  éteinte. 

Bibliogrsphie.  Dît  ter  talion  snr  ta  bataille 
tle  Fontenay  {Mrm.  de  Farad,  nivale  de* 
inscriptions  et  Idhvlrtlrr»,  I.  x*,  p.  593). 

Dissertations  relation  à ta  bataille  tle  Fontr- 
nax  (HUl.  île  l'iicud.  rovalede*  iiMeriptimis 
et  IxHIrvIdtns. t.  xviu,  p, 3tl3  rt  suis.). 
FoXTK.NOY-LB-CIIATEAr . hs  Vosges 
(lorraine),  arr.  et  à 32  h,  d'Kpnud.  rant.  et 
JS  de  Bains.  Pup.  2.220  II. — Or  Immjiç,  situé 
sur  le  Gmey,  était  autrefois  une  fortciv»*e  un* 
sjdérabtc,  ilmit  il  reste  euivnr  les  Unir*  et  tes 
| Kir  te»,  ainsi  que  quelques  ouvrages  extérieur*. 

— Fabrique  év  couvert  % en  fer  liottu.  Tréfilent-, 
nritilleru»  d'eau  de  cerises.  Brasserie*.  -FW- 
ret  les  |"  mais,  1"  mai,  2 wt  et  2 déc. 

Ftri'ftM'  . vg.  Jura  (Fraudic-Omié), 
arr.  et  à 24  k.  «b*  Luoa-le-Sauliiter,  cant.  et 
K de  Cbimuv.Pnp.  241  b. 

rarronr,  vg.  Jura  (Fruwht-Omttèb 
IUT.  dr  Prdiguy,  à 20  k.  d'Alhiri.i,  cant,  et  {3 
de  Salins.  Pnp,  147  h. 

PORTER  Y,  vg.  Meurthe  (Ixinniv),  arr. 
de  Château-Salin*,  à 17  k.  de  Vie,  e«Kt.  et 
de  Ifcdme.  Pop.  44 4 11.  — Ou  y trouve  une  ! 
sonrre  d'eau  minérale  ferrugineuse, 

FONTKR,VDl’-RASKS , vg.  Aude  {b». 
RUrth*  ).  arr.,  C3  «ta  18k.  «le Custeluaudary. 
cant.  de  F«jem.  Pop.  20 1 h Fbiret  le . 

11  IKJV. 

FORTES.  vp.  Hérault  Languedoc1,  arr.  et 
à 36  k.  de  Brriers,  cant.  de  Mutilaguac,  KJikr 
Péaraas.  Pop.  977  h. 

KOVI  KSTOSHF,  V.  BiLasi*. 

FORTET,  vp.  Gironde  {Cuintuei.  «tt., 
«■♦..'“tri  #H.  ikrla  Rrulc.  Pup.  7 14  b. 

FORTfcTES  (les),  Pur-*tr-Distnr,  rom  ni. 
de  St-Onra,  de  Poutgibaud. 

FONTETTE , vg.  a née  {Champagne',  arr. 
et  i 18  k,  de  ltajvsur-Seine.  eant.  il  SJd’Ev- 
*o?e*.  Pnp.  646  I». 

PsTuade  la  comtesse  V*i«i»  n»  Lvmutt*, 
condamnée,  pour  la  scaudalenae  affaire  du  col- 
lier, à être  fouettée  et  marquée,  après  avoir 
fait  amende  honorable. 

FORTKTTE,  «g.  Côle-tf  Or,  connu.  de  St- 
Me&intn,  ^dr  Trtteauv. 

FORTETTKS,  vg.  Xmme-et-lAMre,  cumin, 
de  «dllÿ  -aur-Loire,  S de  Koi.rhno.Lawy. 

FOiTTfTW,  'R-  I-ot-ef-Garomne,  cnmm. 
du  St- Barthélemy , H de  Minamonl. 

INMfTICV  RA  l LT , F*wi  F.bratdi,  petite  v ittr . 
.«fainr  1 t-Uire  (Anjou;,  arr.,  cant.  rt  à 15  L. 
de  îsammir.  £j.  vy.  A 313  k.  de  Paris  pour  la 
tesedea  lettres.  Pup.  3,639  h. 
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Ortie  ville,  I «ire  dan*  le  fi  nul  (fins  vallon, 
au  milieu  d’un  Imi*.,  doit  sa  loiwIntNui  a la  cé- 
lébré abbaye  de  ee  iinui.  une  des  phi*  liell»»  et 
des  plu*  riclie*  qu'il  v ait  eu  en  France,  et  la 
seule  don*  sou  genre  qui  existât  dan»  h*  imi.irle 
chrétien. 

L’alrhave  de  Fou  les  r;Ullt,  rltef  d’un  ordre 
unique,  où  les  hommes  étaient  MMimisà  la  puis- 
sance des  femmes,  fut  foudre  eu  ll>99,  par 
Hubert  d'Arhrixsrl,  célèbre  prédicateur  breton, 
qui  fut  chargé,  par  le  pape  l tlunti  11,  de  prë- 
rher  en  faveur  de  la  première  croisade.  IX» 
cinq  églises  qu'elle  rcu fermait,  il  lien  teste 
plu*  qu'une,  la  plus  grande  de  toutes,  qui  t***- 
scnihle  à une  catluvlrale  ; c'est  nu  mominienl 
du  xn*  siede,  remarquable  par  son  parure  de 
roustructiou.  A celte  é|MM|ue,  ou  rassoit  bustes 
le»  voûte*  des  r$limru  ogive  avec  des  nervure» 
sur  le*  aiétes  ; telle*  .b*  cette  nef  , au  coutraire, 
MMit  sphériques,  pufléra  sur  des  arc*  a |dwn 
eintre.ee  qui  lui  donne  1111  air  de  solidité  et  île 
simplicité  qui  approche  Ixaucoup  ih*  l'antique. 
Ce  ]k*I  «xi  1 tire  11  Vil  plus  qjise  que  par  son  ex- 
térieur ; en  dedans  c’est  une  prison,  comme 
lotit  le  rr*te  de  l’ulihm*.  tiauduruiée en  maison 
centrale  de  détmimii  pour  mue  départements. 

ltau*  la  seconde  cour  de  FaUxive  de  Foule- 
v rault,  «n  mit  un  inouuniciit  toit  iDlém«.saul 
sous  le  rapport  de  l’art  ; eV*t  U lotir  d'Fvranlt, 
dont  b couleur  bniiie  et  b ma»*e  pyramidale 
forment  un  cuiitraste  l'iapfMiUt  avec  h»  IiAti- 
mrnLv  mothTiie»  qui  F ni*  miuiM'iit.  Sa  cmiUn  lo- 
tion e*l  siugulit  n*  : elle  s'élève  aur  trui»  plan*  ; 
le  jircmiiT  or logone,  le  *ceniul  carré,  et  le  trot* 
sic  inc  est  aussi  nu  ociogonc,  dont  le*  augle*  ré- 
pondent au  milieu  de*  lare»  du  premier;  cha- 
que fart*  du  premier  plan  e*l  ouverte  par  iiik' 
arcade  ogive,  portée  par  deux  colonnes,  et 
donne  entrée  dans  une  chapelle  dciui-eiretlbiiv, 
|»me  de  trois  |*  ti le*  fenêtres.  t>u  préviime 
que  ce  monument  était  niitirfoi*  une  i liapdle 
sépuleraltt,  plarsV  nu  milieu  d’un  cimetière,  rt 
qu’il  a été  construit  nu  conimenreuient  du  x«* 
siècle. 

On  niBimp^  à Fnnlevrault  le  rimrtiére  «le* 
roi*  d’ Anglelerrr,  cumles  d'Anjou,  dont  il  natte 
meure  quatre  tumficaiix,  citix  de  Henri  II,  de 
Richard  Our  «le  lion,  nm  liU.  d'Aliiimr  ou 
Klrimnre  de  fiuieune.  femme  du  premier  et 
inèn*  du  *mtkhI,«,i  d’Fbsidwtli.  «•[«use  de  Jean 
saus  Terre,  Ces  min,  «Atiéiuemcul  mutilés, 
n'mil  «*  liap]*e  à une  entière  «Irstrui’lioo  que 
par  les  soins  de  M.  Félix  Bodin. aussi  tidéiruo- 
vcrv  aleur  qu'érudit  htdork'ti  dex  mouamcolsde 
l’Anjou. 

Manufactures  «le  toiles.  Rouenneric.  Cor* 
derie.-  Faire. 1 les  T’* lundi* de frv., île  l*iqut>. 
de  mai.  d’oct.  et  dr  dre. 

Bibliographie.  Nu.fi  xr  (Honorai}.  Hhtoire 
de  r ordre  de  Fontevrault , contenant  la  vie 
et  lej  merveilles  de  la  sainteté  de  Hobert 
tfArbrieiel/as,  rtc.,  iu-4,  1643. 
lltuoT.  Histoire  abrégée  tle  F ordre  de  Poh- 
tex-ranlt  et  son  pragrlt  (*c  trouve  dans  son 
Hat.  des  ordre*  monastiques  rt  religieux, 
L vi,  p.  83.  108,  in-4,  1714). 

* Antiquités  du  AKKwntérr  Je  Fou  levrnult,  ro*4> 
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FOXT- CILLAS  DK  , vg.  H, -Alpes,  mit. 

«le  Mol»ue*-en -CJupy rax.  «le  tba-vrar. 

FO.N1GOMB At  1)  [Indre),  l aidwiye  «le 
Fimtgnnibaud , dont  uuu*  avuiu  i>nu«  de 
parler  à l'article  fo«iMiwmii.r  (jvng.  45),  doit 
«ou  origiiM-  à un  solitaire  «|ui  m*  tetira  dans 
une  grotte  sur  le  Imrd  de  la  Creuw  . vers 
la  fin  «lu  xi’  sièrle.  Vers  1091,  de  iwm*  rtle* 
Rnvtlr*  furent  ettiwm  pnr  de*  rrligicux  à 
ri*té  «le  la  prmiiiTr;  dont  mur  entre  aitlrv». 
jihis  flMCNtl»,  («ffn*-  110  plafond  vint, ■nu 
jiar  un  tmmi  pilier  où  l’on  remarque  m- 
iTicr  une  cspècf  de  niche.  Drinm»  plu*  oo«i- 
hreiiv  «■(  pl  11,  riches,  a*  amrWet»  trans- 
l»orter«'r»i  leur  étahliîdowént  aur  la  me  droite 
tle  b rivière,  oéi  »U  pÉntja  (otnhnmnta  de 
l'al/tavi  de  } ont }c*->m bain I.  qui  btl  pr  le* 

reibv»  a»  1504.L  M|K  pmcjm  nhiabtei  h 
même  atMtatt^ RM  *np|i  iîiimV  pu*  Farchev  êqm-  dr 
Bourgi»  m litT.  Il  nV&Uttr  plus  que  des ^è- 
bn»  de  l'eue  nViv*' .ildxiv*-.  L'cgli-c,  qui  ératl 
très*vaslc  . tombe  en  ruines:  ît  nVn  reste 
que  la  r.o  .ule  H |r*  imu»  Uteramt,  mr  Ile  liant 
dcvqurt * nn  vo«t  «■neom  une  madow  «-n  pimil, 
«pii  a rrvislé  aux  ravage*  du  tmip*. 

Lr  «ils*  ch*  FotttgnfnlMHid  «*sl  on  m*  peut  plus 
liittomqne  ; b rochers  qui  bmlHiit  la  Creuse 
vont  pofftè1*  ,É,pottn«  qui  ont  de*  issue*  «hui 
d'autn»  partit»  de  hi  montagne,  ef  où  il  e*t  us- 
*ei  diflicile  de  pénétrer. 

FOXTGt  KRACH,  vg.  Indre  (Berry),  utr. 
«le  Châteauroux.  ixnt.  de  Vslnu  .iv. 

FflVTI  RR  NK  , Vg.  n..  Alpes  [ Fmv.-ncr), 
arr.,  F!  et  a 9 k.  de  Korcalquicr,  mut.  deSt- 
Flienue-levOrgiu».  l\jp.  201  h. 

FONT1ER.V4  AB4RHÈ-N,  vg.  Awk  ( Lan- 
guedoc), arr.  rt  à 23  k.  «h*  Orcavsnnne.  rant. 
dr  Saixvae,  T?  d'AUoane.  Pup.  1,077  lu — 
Foie  le  (5  ni  II  et. 

FONnKR.Vir.AniR,  *«.  dttde  (Latqpt*- 
doe),  arr.  et  a 11  k.  de Currti*aanue , nuit,  rt 
r de  Capeuciu.  Pup.  254  h. 

FONTJOXCOI’SF..  vg.  Aude  ; 1 4Dgiufdoc), 
arr.  rt  à 3 L.  de  Narlmffuir , rant.  dr  Durban  , 
T^de  Sijeau.  Pop.  314  h. 

FONTJOTRFX  . cmnm.  de  St-Martiu-de- 
la-Brawquc  . 57  d«*  Pertni*. 

FOVmORIGNY.  vg.  Cher,  rom.  «ir  Mm- 
wlon-OMilnre , RjdeV illequier*. 

FO.XTOY,  *g.  Bfotttie  ( pays  Me*sni),  arr. 
rt  à 16  k.  «h*  Biiey,  cant.  d'Amliiu -Je-Roman, 
y;,  xjr.  A 314  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  let- 
tre*. IVp.  971  h.  — Fabriques  d«-  diAinlrrwuie- 
rie  en  fet  l^ltu.  fléau  moulin  à plâtre.  — J^inc  r* 
1rs  1"  juin  rt  |*  «et. 

niniSMmn.  joioiitogr. 

Or,  ( Rnsihiillon  ) , arr.  rt  a 34  k.  de  Pradr*  , 
cant.  et  tSRdr  Monllonu.  Pop,  763  b.  Il  nt 
dtué  dan*  »»n  riant  vallon,  pré*  d»:  In  rive  gau- 
« be  de  la  Trt.  On  y voit  tmr  liellc  rascwlr  »-n- 
rwlree  «la«*  un  charmant  paysage  qui  offre  «h» 
I «oint*  de  vue  <»n  ne  peut  pin*  pinon»qNie*.  Le*  ha- 
bitant* de  «village  sont  jvresqne  ton*  muletier». 

la*  village  de  PnnsT-Sr-l'iMW*.*  rvt  une  dê- 
|mihttcf  de  rrttr  ruwwiinr.  On  y trouve  des 
muret»  d'eaux  thmalr*  «Iftrninw  «huit  la 
trnqiérature  Célcve  a -+-45*  Réammur. 


FORBAC.H. 
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FORÊT  (U). 


FOXTRARIOUSB.'g.  Pt  renèesAlr,  (R«|i- 
vil Iciii ),  arr.  et  « 39  k.  dr  PnJn,  rant.  cl  £•]  «le 
MrtnilaMiik.  Pop.  :i83  h. 

FO.NTR  Ut.l.FS,  vg.  H -•Pyrénées  (Arma- 
gnac), arr,  et  a .14  W.  de  Ta  ri  w»,  «ut.  ri  E de 
Trie.  Pop.  479  h. 

FOXTROrSSF,  vg.  RcucUes-ln-Rkône  , 

romni.  cl  g]  «l'Aï*. 

FO  S TA’ AXXE  . Font  V ansirr,  Fiwihwa, 
x$.AuAe  (tJiampagnr}.arr.rt  a 16k.  deTruye», 
cant.  rt  f-7  d“K»ti»sar.  Pup,  368  h.  A la  «mm* 
de  la  Vanne. 

POSTAT  ELLE  . vg.  nouelit* -Au  - Rhône 
(Ptomwc),  arr.,  rant.,  S H à 8 L.  d'Arh-*- 
lUr-Rlmue,  r(  à 10  k.  d«*  Taravniii.  ('.  S.  1 43  li. 

Cr  village  cal  ktii  sur  le  prnriuint  dr  rulli- 
n«*»  qui  nufn  meut  dan»  leur  m-ib  «le*  carrière* 
dr  lirtlc*  pierres  dr  taille  ; lr»  ran  en  «ml  liirn 
perré»** , propre*  , ri  ImnhVs  dr  maison*  .«sm-/ 
lam  rnustmile».  On  y arrive,  du  côté  d'Arir», 
par  tinr  chaussé**  «pii  traverse  lr»  marais  rl  qui 
communique  avec  la  enlline  dr  Fnnlc*  rt  avrr 
«Ile  qur  «urmoult*  l'église  dr  .Moiit-Majuur. 

Grttr  mlliiH'  dr  Canin  oITrr  quelque»  parti- 
cularité* iulérrxumtr*  : dan»  la  partir  inèrtdio- 
nalc,  qui  rvl  la  anilr  wmalilr , rllr  a clé  en- 
tourée «lr  forint  murailles  ni  pierre»  ndm , 
dont  il  existe  rurorr  th*»  |uili«  riimidrratdr», 
rt  (pu  forment  nu  camp  retranché  que  l'on  at- 
Iribur  aux  Sirrannt.  - Au  uiimiirl  dr  b col- 
line. rl  Ikon  Inin  dr  rr*  murailles,  nu  remarque 
une  grolle  en  forme  de  croix,  «pu  porte  dan*  lr 
paye  le  nom  de  Tmo-dr %-!'«•**» ; «mi  v arrive  |mu 
une  nuiqir  un  dneente  laitier  dans  le  ro«* , qui 
aboutit  à uin*  vallr  à ciel  ouvert  «lr  10  m.  «h* 
long  sur  3 ni.  «k*  laigr,  «1  dont  le»  extrémité» 
wml  arrondies.  A Û4>vù  »*om  n-  dan»  le  rochet 
une  petite  |Hitte  entrer,  formant  rentrée  d'un 
eorritkir,  à l'iwir  duquel  est  une  *rr«iudr  «aile 
«U*  24  m.  de  long  sur  3 m.  de  large.  ri  perpen- 
diculaire à la  première.  Celle  «muidr  grotte  a 
été  aussi  taillé»-  à ciel  ouvert;  mais  «mi  lui  a fait 
un  toit  avec  «1rs  picm»  énormes,  qu'on  a en- 
suite rmuiv  rrt  de  terre. 

FOXVKRIXXE.  vg.  De  u-rS  reres,  mnim. 
d1  AavBnilr,  ^3  «le  Sl*Maivml. 

FOX  VILLES.  v g.  r.  rouini.  «lu 

Roullayr-Mivoye.  E «le  NflgcuMo-Roi. 

KIMZIIJ.KS  . vg.  /Je nr-Sèiuet,  mtiun.  de 
VausM-roux,  C2  «k*  St-MaHeftl. 

FORAINYII.L1F.RS , F.ure-et-fsur.  V.  u 
( jivrnj.1  • Komivvii.i.iim, 

KORAW’tS  • vg.  It.-Alfse»,  nunm,  slrSt- 
Vryrau.  ZrZ  de  Queyraa. 

FORRAIII . Iig  Moselle  (pays  Messin).  arT. 
et  à 20  k.  de  Samgnrminea . cIm-M.  de  mut. 
Cttre.  Burma  de  ilouane».  yt.  VQf  A 379  k.  i 
Je  Pari*  pour  la  taxe  de»  lettres  Pop.  4,288  li. 
— - T»rr  vis  de  grés  «le»  Yoogr». 

O Itourg  était  autrefois  A-frudn  par  un  «h*, 
irau  fort  construit  sur  lr  me  vif,  dont  ou  voir 
encore  le»  ruines  au  sommet  dr  la  nmiiiagiM- 
Selmlirrg,  sur  rracarprmmt  «rptrutrioml  de 
Laquelle  le  Itnurg  rsl  l»ûti  ni  aniphîthèâttx-.  H 
r»l  divisé  en  mes  étroite» , tortueuse»,  entoure 
«le  vaste»  forêt»  rt  «le  montagnr»  «aldoiinruM*»  ; 
c’est  mi  des  princqwuv  iMniurlir»  de  rAllrma- 


gne  ou  tbOMlilMIrt  le»  ruult*»  de  Sarreluuis  cl 
dr  Üarregneminr». 

l’srnii  du  general  «b-*  atimes  «le  la  nqHildi- 
que  lluicNtmi.  mort  »nr  l’irbafaud  ri-v  o|u  itou- 
nain- lr  17  umrmhrc  1793. 

Fahriifur»  «|r  pi|i»-»  liiM-s,  tissu»  à maille»  «U* 
fer,  savon  vert.  Tanneries.  Verrerie*.  Foires 
le»  lundi  après  le  I"  jauv  . . !*"  mardi»  âpre»  la 
rm-rarènie.  apré»  Piiqiir».  samedi  «le  Penf«-«s’»te. 
t**  Itunli  aprv»  l«-  24  juin  , 2*  lundi  apres  Sl- 
Hetuy , V*  lundi  apres  le  29  nuv. 

FORI  AUII  F.IRFT.  Forralquerrrtum,  vg. 
I ar  (Pnivnirr),  arr..  f-'rt  à 10  k.  «k-  llrupio- 
1e» . cant.  de  lu  K<Mpirlirtis*aiinr.  Pop,  333  li. 

Foires  |e  29  aodl. 

Fllllt: AI.QCIFR , Forum  Cnhurium,  Fo- 
rum y r rouit,  Forraltjuerium,  prtile  villr  très* 
onrieimr.  /i.-A/ftrs  (Provmrr),  elu-W.  «le  sou*- 
préf.  ( y arr.  ) et  d'un  caQl.  l'rili.slr  I"  insl. 
Société  d'agrir.  Collégr  immin.  • . vo^-  Pop. 
3.063  li.  Tirrvi»  trrtiain* moyeu. 

Autrefois  eomlr,  diocèse  dr  Si«4«-nui,  Jiar- 
IrnM’iit  et  inteiwlam-e  d’Aiv . vipirrie,  sn»é- 
rhaussée,  n-ertte,  elui pitre,  4 couvent». 

l/origine  «le  «site  ville  remooti-  à une  liante 
niitiquitè.  fêtait  la  rapilale  de»  Wrmiui,  qui 
Pavaient  Italie  sur  une  hauteur  en  |iûin  «le  «urre 
qui  domiur  la  ville  art  ml  le.  l^rs  Romain»  »*eii 
em|sm-niit  «•*  «*u  firent  uar  |iosilinn  impor- 
tnnte.  à laquelle  ils  domièmit  le  nom  de  Foruut 
y r ruais.  L«-«  différente*  invasions  des  p«sip|i-s 

bariittu  ruinémil  nitii|drt«*ineTii  ente  vilk*; 
le»  Bourguignons  l'm  em|i«irèreYit  «*n  474:  1rs 
IVormaud».  le»  l>omlumU.  k-»  Savons,  le»  Hon- 
grois, rt  surtout  le*  Sarrasins,  la  ravap-mit. 

la*»  srmri  de  F orcâlquier  vont  : Ar  gueu- 
les à trois  [*ot.%  or. 

I^k  ville  «le  forealquirr  n'ofTre  aujourd'hui 
rien  de  liieti  irmanpiaMe  ; «-Ile  r*t  Idklir  «*n  am- 
phithéâtre et  fait  lare  au  imiixI  : m s me»  soûl 
étroite»,  lortueuM*»,  rl  la  plupart  fort  salis».  On 
voit  encore  «les  rtrste,  rvMtsiiW-ralde».  «m  gronde 
|wuti«*  couvrit»  de  lierre,  de  Panrirune  ville, 
qui  m*  trouvait  à l'est  rt  au  midi  du  lort  >e- 
miM. 

Fomdqiiiei  était  autrefois  le  rhrf-li«*u  d'un 
eumtéqui  mifeniiait  tout  le  |iay  » <-om|iri»  mtr»- 
la  Unraun*,  IT«-rret  le»  Alpes. 

Fohrùfttes  de  radis  et  de  elmjieUerie.  Fila- 
ture*» de  soi«*.  Commeree  de  graine  «le  tiêlle. 
lurenie  . sainfoin  , miel , rite  jaune,  nmandev, 
poterie,  laines,  rh«*»aux  rt  1m-sIuiix. 

K 53  k.  S. -O.  de  Digue.  755  k.  S.-E.  de 

Pari*. 

L'arrondissement  de  I-urralqiiier  nuf.-nm 
6 eaiitnn*  : Forealquier,  Banoti . St -H tienne , 
Manosqne,  Reillanne,  Peyrui*. 

FO Itr. F.  (la),  vg.  JuAe  (l^ngiuslne),  arr.  rt 
à 24  k.  de  Fastclnaudan  , rant.  dr  F.mjeauv  , 
t*: «le  1 dla-Savarv.  Pup.  319  h. 

F OH  CK  (la).  Dordogne.  V.  L*ro*r». 

FOR<  F.  vg.  Moyenne  (Mniiw),  arr.,  et 
à 6 k.  de  I^val.  rant.  d’Argentré.  Pop.  430  h. 

FOR<:f.l,I.ES-SOrS*f.l’«XEY,  vg.  Mettr- 
the  (Lorraine),  arr.  et  à 40  k.  dr  Nancy,  cant. 
et  TT.  de  Vefdise.  Pop.  350  I» , 


FORCM.l.KS-ST -4*OR(iO.\  , vg.  Meurtke 
( Dirraine ) , arr.  et  * 32  k . de  Nancy  , rant.  et 
El  de  Vnrlwr.  Poji.  270  li. 

FORi:FVIIJ.F,  vg.  Stunmr  (Picardie),  arr. 
rl  à 45  k.  d‘ Ainieu»  , eruit.  rt  d‘Oi*em«Mil . 
Pop.  242  h. 

FORFFV  llJ.K.  vg.  .Somme  (Picardie), arr. 
et  à 2t  k.  de  IFiulleU»  , cant.  rt  Psj  d’Aelieui. 
Pop.  658  h. 

KORCKY.  vg.  H. -Marne  {fJuunjiflgiie),  arr. 
et  à 20  k.  «k*  ChuMinoul  -eu  - Bavogm  , rant.  rt 
r-:  «l'Aiklelot.  Pop*.  311  h.  I ri’filerir.  Forge* 
«'I  martinets. 

FORt  lOl.O.  vg.  Corse,  arr.,  S et  a 34  k. 
d'A|a«rMi , rant.  de  Ste-Mari«'-rt-Sirelu*.  Pup. 
260  h. 

FORl  Y , vg.  Corse,  eouiui.  «le  Santa- Rejw- 
rata-di-Moriaui,  y*,  «le  Orvioiie. 

FOHCY,  vg.  Mètre,  i-otn.  «le  Fmx-la-\  ille, 
3»]  de  St-Saulgr. 

FORMAS . vg.  Un  (Bngey),  an  . et  à 29  k, 
«le  ftaufaa,  cant.  et  El  de  I JinlilhMi-sk  -Mi- 
ehaillc.  Pup.  564  l«. 

KOUKST  (le),  vg.  h. -Alpes,  eomm.  de  Par- 
le*, [*  ; de  Berne. 

FtlRF-ST.  vg.  Sord  ( llaiiiaiik)  . arr.  et  à 
29  k.d,Avr*n«‘»lca»t.  elCî^dr  Landn*cir».  Pop. 
1.590  h. 

FOKFJST . Vg.  Sord  ( Flandre) , arr..  H et 
à 10  k.  de  Ulk*.  rant.  de  I<annuy . Pop.  722  h. 

FOR  EST  (le),  vg.  Pnt-Ar-Calais  (Artois), 
arr.  et  û 40  k.  de  RhIiuih*.  nuil.  «■!  l%«le(3ip- 
xin.Po  p.  1.113  h. 

FOR  EST  ( le),  vg.  Somme  ( Pieanlie),  arr., 
E et  H 10  k.  de  IVronne,  rjnil.  dr  Comlile*. 
Pup.  128  h. 

FOR  EST»  Vg.  Aime  (Picardie),  arr.  «le  St- 
(Quentin,  cant.  «k*  \ erniand. 

FOHF-STIKItK  ( la  ) , «g.  Morne  ((Jmnipa- 
gne).  arr.  rt  à 55  k.  d'K|«en»ay , cant.  d’FUl«*r- 
nay,  El  ik*  Coiirgivaiix.  Pop.  393  h. 

EOR EST- L’ABBAYE  . vg.  Somme  { Piear- 
«lie),  arr.  rt  à 12  k.  d’ AIJr-v  «11*-,  cant.  rt  E de 
Nom  iun-en-Puothieu.  Pop.  472  I». 

FOR F.ST-  31 0 X Tl  ERS,  vg.  Somme  (Picar- 
die). arr.  rt  a 20  k.  d' Ahliev die,  rant.  et  E de 
Nonrioa-cn-Poalliievi.  Pop.  742  I». 

FORK8T  -ST-  JI'I.I  JEX  , vg.  H. -Alpes 
(Dauphim*),  arr.  et  à 14  k.  de  (iap,  rant.  etE 
de  St-Bonnrt.  IVqi.  475  h. 

FOR^T  (la),  vg.  ll.-Aipes,  eomm.  d'Aulii- 
gnose,  23  «le  Sisleroo. 

FORÊT  ( la  ) . vg.  Côte-d'Or,  eomm.  «le  U 
PiUs*irriM»i»r-4)iiehr.  CJ  dr  SomU  nmn. 

FORÊT  (la),  vg.  Ctksuif  Or,  com.  de  Terrr- 
l'unlrii',  C-j  de  Reery-iur-Ovce. 

FORÊT'  ( la),  vg.  Eure,  eomm.  d»**  Ranl»  , 
E de  Vrrnciiil. 

FOHÊ  r ( la),  vg.  Finistère  ( Bretagne),  arr. 
et  à 17  k.  «le  Rcrst,  rant.  rt  E de  I^ndemeau. 
Pop.  483  h. 

A peu  de  «liatance  de  ce  v illage  rt  à la  «ortie 
«k*  la  fiHvt  de  Landerneau,  un  trouve  les  ruine* 
du  château  «k*  JoyeusM larde,  fameux  dan*  les 
ehrmiHpm»  de  la  Tahle  ron«le  , où  hnlntaieiu 
I anrclot  du  lair  «*t  ta  riianaante  Y «s  uit;  « où  le 
roi  Arthur,  «lit  dora  Taillandier,  faisoit  sa  ré- 
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sidenre  rt  teuoit  1rs  chevalier*  a faire  jmixlr  , i 
arme»  d ».  Q<iclqiHi  pan*  de  mu-  I 

railles,  Jrs  fondements  à de  terre.  U*  pied  | 
Je»  lutin  t'I  la  rirrmivnllaliciu  tlf*  , per-  | 
mrltfiil  inrorr  aujourd'hui  Je  ivruniiaitrr  If 
plan  rut  if  r île  et*  r bâteau  . Joui  lu  rrédiüratiou  ! 
lirait  remonter  au  xua  »têcie , à l'exception  I 
d'un  wulrmiii  d'environ  mit  mètre*  d'é- 
tendue, totilr  à plein  rinlrrrl  *au*  jiiJirr».  La 
grande  porte  fit  rocorr  delioot  : r'nl  une  if- 
rade  tu  ogive  durit  Iri  ruiim  , morrln  d'ar-  | 
liostes  ci  dr  guirlandes,  sont  d'un  effet  trrs-pit-  j 
lomque. 

FORÊT  (U),  'g.  Finistère,  roman.  de  FottCt- 
ouut,  g]  de  Quimprr. 

FORÊT  ( U ),  tg.  Meurthe,  romm.  de  Ber- 
trambois,  >’de  Lnrqoin. 

FORÊT  ( la),  vg.  j Xiècre,  romm.  de  Surgi', 
3 de  Clamer*. 

FORÊT  (la),  vg.  Puy-de-Dôme,  rmmit.  de 
Cistrroes- la- Forêt,  E dr  Potilauinur. 

ro«£r  (h) , 'g.  Seinr-et-Mnrne , cumin, 
et  K de  Chaumes. 

FORÊT  (lu)  . tg.  / funiiit.  de  la 

Cha|M‘lh‘-nm-Hoi»,  0 1 de  \crtigu* . 

INtHmM  (11)  , lig  Ont  (Nor- 
nu rx lie ) , arr.  et  n 32  b.  d' Argentan,  rant.  el 
C?3de  Pu  langes.  Pop.  820  h.  - Foires  les  3 
fcv„  13  mars,  22  inril , 4*  vendredi  de  nui, 
30  juin,  1"  lundi  d'ocl.  H \m  munit  de  dér. 

On  y soit  un  ancien  rhâteau  lùli,  dit-on,  par 
Anne  de  Moulgumntrn  dam  le  temps  des 
guerres  civiles.  Il  est  formé  d’une  simple  cour 
carrée,  garnie  de  murs  épais  el  élèves,  flanqué* 
de  quatre  (ourdit-*  el  ntvinmnés  de  fossé* 
creux.  vUm  sommet,  ainsi  que  relui  de»  tours . 
est  ronronné  en  màrliirouhv  Sur  quelque* 
points,  les  murs  d'cnmnte  ont  prêt  de  12  ni. 
de  hauteur,  rt  sur  d'autre*  7 tu.  seulement. 
Leur  épaisseur  est  de  2 m.  jusqu'au  imeatt  du 
crétidagr , ou  l'on  a ménagé  nu  trottoir  inté- 
rieur avec  un  parapet  , qui  forme  le  prolon- 
gement du  rempart,  Tout  rt*  liasliuiuuge  de  In 
Turteresse  est  très-curieux.  la**  «lem  tourrlji*» 
du  midi  et  de  l'our*t  muiI  plu*  ancienne* , 
mieux  construite»  que  1rs  deux  autres  : l'une 
servant  «le  chapelle,  el  l'autre  portatif  le  nom 
de  Tour «de*-Morl».  Celait  dans  reste  drrniere 
qu'étaient  JéjKHié*  1rs  reste*  des  illustre*  INIout- 
gomnsery,  qui,  eommr  ou  le  sait,  a|qtarte- 
naieut  à la  rdigioii  réformer.  t>  château  e.»t 
eulieirment  construit  en  granit  et  dam  un  étal 
parfait  de  nNiservation  ; il  offre  relie  teinte 
grise  qui  sied  si  Uni  aux  vieux  monument*. 

I *»  château  plus  petit,  mai*  presque  aussi 
curieux  à fause  de  son  entier «•  roi um* nation  , 
est  celui  du  Repa»,  situé  à 8 b.  de  la  Furèt. 

Il  est  difficile  de  trouver  un#  fabrique  de  cas- 
tel du  xvi*  siècle  plus  complété  ; b*s  douvt** 
largrs  sont  rera|die*  d'eau  comme  au  tmqn  de* 
siegrs.  et  garnies  de  murs  rpat*  nallerneiil  al- 
térés. L'édifîre  est  flanqué  de  quatre  tour»  bien 
rouvertes,  et  ou  en  voit  une  cinquième  desti- 
née à le  totilrnir  ver»  lu  grande  douve.  Ce 
rhâteau  esl  tellement  bien  làti  qu'un  le  rroi- 
rail  Mirli  tout  d'une  |Mecv  d'un#  entière  de 
granil;  In  alentours  suot  rouverts  pattoul  de 


beaux  hêtre»,  de  fort*  *apim  et  de  lai  lit»  fnum:». 

FORÊT-DE-CERISY  , vg.  CaUudot , nu», 
de  Moulfiquct,  £3  de  Ballenn  . 

FORÊT-DE  - KOXTAI.N  (la),  vg.  Doubs , 
romm.  de  Fonlaiu,  £3  de  Besançon. 

FORÊT  - DE  -TESSÉ  (U),  *g.  Charente 
(Augoumois) , arr.  rta  10  b.  de  Uulfec,  raut. 
el  *•  ; «le  \ illrfagnuu.  I*up.  904  b. 

FORÊT  - Dl  -PARI;  (la),  vg.  Eure  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 14  b.  d'Kvreux,  nuit,  el  3 
de  St-Audit.  Pop.  314  h. 

FMRÊT-DL' -TEMPLE  (la),  vg.  Crttue , 
eomni.  de  Murlroux  , 3 de  l .mouillai.  Pop. 
213  b. 

FORÊT-LA-FOMK  , vg.  Eure  ( Norman- 
die}, arr.,  grt  à 10  L.  vies  Audrlys,  rant. 
d’Krn*.  Pop.  633  h. 

FORÊT-LE  - ROI  (la),  vg.  Seine-ehOise 
(Besace),  arr.  et  à 34)  b.  de  Rambouillet,  rant, 
et  3 de  DounLm.  Pop.  338  b.  — Ce  v litige 
avait  autre  fui»  titre  de  liaruuuie  ; un  y x oit  un 
ancien  rhâteau  flanque  de  deux  pavillons,  au- 
quel est  joint  un  parv  distribué  en  jardin  pay- 
sager. 

FOU ÊT-ST E-4 lUOl X (la),  xg.3>r«#-#MAV# 
(Oatinais),  arr.,C-]et  a 10  L.  d'hlaïupr*.  cant. 
de  Meréxillr.  Pop,  226  h. 

FORÊT-Sl  It-SKVUK  ,, la),  lig  Peu  t -Serres 
(Poitou),  arr.  et  à 13  h.  de  Breasiûrc,  rant.  et 
M drOrivay.  Sur  laSevrv  Nautaiw,  On  y re- 
marquait avant  lu  rvvoluiiun  un  rbilnau , liâti 
par  Duplessis  Mornay , et  remarquable  |wr  sa 
silualÙNi  dans  uru*  île  de  U Sévre  NantaLsr, 
|iar  mui  éleuduv  et  par  srs  antiques  fortiiira- 
lions.  O ebnteau,  uu  l’on  voyait  le  tombeau  du 
fondateur,  a été  enlieremeut  détruit  dam  la 
guerre  de  la  Vendée  ; le»  cendres  tle  l'ami 
de  Henri  IV  reposent  maintenant  au  milieu  des 
ruines.  Faites  le»  23  avril,  9 mai,  6 aodt  et 
6 dée. 

FORKZ  (le),  Forensit  prwwc ta,  Fonuum, 
aiM’ieum*  prov  iure  qui  dépendait  autrefois  du 
Lyonnnis  et  dnut  Muutlirisou  était  la  rapitale. 
Il  est  aujourd'hui  eomprisdaiu  le  ilé|K»rteineiit 
de  La  Loire,  à l'exception  de  rarruiMlisAffneDt 
de  Roanne. 

Grtte  province  avait  litre  de  cocnlr.  Lrt 
premiers  riMiites  liéiédilaires  du  Lyonnais 
le  pnxuvLtieul  sur  la  fin  du  xi*  siéele.  Le 
euuité  du  Lyonnais  ayant  été  cédé  |ur  le» 
romtr*  aux  urrbexèque*  de  Lyon,  il  fut  «épore 
di*  relui  dr  Fore/  en  1173.  tîiugne  , roaite  de 
Kitrra,  avait  reconnu  Louis  le  Jeune,  roi  de 
France,  qui  lui  avait  donne  ru  Grf  Montbrison, 
et  par  rerunnaUsaure  ce  comte  s'était  sonmi»  , 
pour  Ir  rrtte  du  pays,  4 la  souveraineté  du  roi 
louis.  I jp  dernier  mâle  de  la  rare  <lr  ce» comte» 
ayant  été  tué  à la  liataillr  de  Briguai»  en  1361 . 
il  eut  pour  héntiere  sa  «rur  Jeanne,  qui  avait 
époosr  Béraud,  dauphin  d'Auvergne.  Anne 
leur  fille  épousa  en  1371  Loui*  II,  dur  de 
hourfioii , et  lui  apporta  le  comté  de  Fore/  m 
manAgr  : leva  descendant»  en  joui  reut  jusqu'à 
la  mort  de  Suzanne  de  Hoortioii,  arrivée  en 
1521.  Louife  «le  Savoie,  mere  de  Frauçoi»  I”  , 
hérita  de  « comte,  et  le  roi  François  I"  le 
réunit  n la  rourooiH*  l'an  1523.  Cetle  i«pov  inre 


était  du  gouvrruement  du  Lv  mutais  , du  res- 
sort du  |wrb*im-nl  de  Pari»,  du  diocèse  et  de  la 
généralité  de  Lyon,  élection»  de  Muullirixnn. 
Roanne  et  Sl-FUieiuu*.  Le  Forez  m*  divisait  en 
In**  partir*,  b*  haut  Forez,  le  bas  Forez  et  le 
Roannais.  V.  pour  la  bibliographie  le  départe- 
ment de  la  I Aiiaa. 

Les  arme»  du  Fores  étaient  : argent  u 

trois  arbres  Je  sinopte,  à la  terrasse,  tes  joi- 
gnant tout  trois  Je  même  ; au  thef  tf  azur 
charge  Je  trois  fleurs  Je  lit  tf  or.  — Alias 
Je  gueules,  au  dauphin  courbe  if or, 

m>b£zie  (h),  xg.  Aveyron,  romm.  de 
Firmi,  ; -J  d'Aubin.  Forge*  et  haut»  fourneaux . 

FORFRY,  xg.  Snne-et-  Marne  (Brie),  arr. 
rt  à 15  b.  de  Meaux,  rant.  et  Ci]  de  Dammar- 
lin.  Pop.  186  h.  On  remarque  à l'une  de* 
extrémité*  de  ce  village  l'nncieti  château  de 
Bon»** . flanqué  dr  tours  et  environne  dr  fossé». 

FUKUF.  (la),  xg.  CoteifOr , romm.  d#  la 
Bussiere-sur-Ouclie,  C*Z  d#  SoadM*mon. 

FO  RLE  (la),  Isiire,  romm.  tle  ( alliance,  £-] 
de  Feues. 

FttHLK  (la),  vg.  Sucre,  romm.  de  Boiüiv. 
£3  de  Neuvy  -sur-Luirr. 

FORLE  (la),  vg.  Saône-et-Loire,  romm. 
«le  8t-Aubin-eu-rJiarollais,  [-}  de Cluirollr-x. 

FORGE  (la),  vg.  t otgrt  (Lorrainr),  an1. , 
caut.,  23  et  à 17  b.  de  Kfiuirrmoiit.  P.  349  b. 

FORGE  - CARREE  (la),  Côtes-Ju-.Xord , 
ruuint.  de  SM  Jeu,  C;]  de  Mutirontatir. 

FtlRGE-OK-IJIARKKTON  (la),  vg.  Cher, 
rontui.  de  (JuvrenUsi,  g dr  St-Ainand-Mont- 
rond. 

FORGE  - D K-  N Of/.OX  (la),  vg.  Ardennes. 
romm.  ib*  \uuzou,  £•]  d#  Clwrlevill#. 

FORGE-DI' -MAGNY  (la),  vg.  U. -Saône, 
romm.  de  Magm-V émois,  tS  «b-  Lurr. 

FORGE  - FER  ET  (la),  vg.  Seinr-/nf„  com. 
de  Sl-PHOTtvdt^FraDqtiev  illr,  B de  Roum.  vy. 

FORGKOT  (le)  . vg.  Saône-et-Loire , com 
d’  A/é,  S St-Oyen. 

FORGKOT  (St-),  vg.  Saône -et- /sure  (Boni  - 
gognr),  arr.,  rant., et  à 6 b.  d'Autun.  Pnp. 
383  h.  — Tuibrie. 

FORGES,  vg.  Charente-lnf.  (Aunis) , arr, 
et  à 22  b.  tb*  Rmhefoit-sur-Mer,  rant.  d'Ai- 
grefruille.  £-1  de  Ooiv-Chapeau.  P.  1.003  b. 

FORGES.  Vg.  Corrèze  (Ijm<iu*in)  . arr.  et 
à 21  b.  de. Tulle,  rant.  et  E d' Attentat.  Pup. 
836  II. 

FORGES  (les),  vg.  Creuse  (Mardi#),  arr.  d# 
Ikmixur,  à 17  b.  île  ('.hainltun,  rant.de  Jar- 
nagr*.  :-  ;de  tioiuoii.  P.  149  h. 

FORGES,  v g.  Ille-et- Vtlaitte  (Bcetague). 
arr.  et  à 31  b.  de  Vitré,  rant.  tb*  Rbéti#r»,C*] 
ik*  Martigné-KerdttNd.  P«>p.  581  b. 

FORGES  (le*),  vg.  Luire,  romm.  de  Val- 
benoite.  L-]  de  St-Flietuie. 

FORtiES  , vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  à 18  b.  de  Saumur  , rant.  de  Doué,  r-î 
Pop.  200  h. 

FORGES,  vg.  Meuse  (|*ays  Messin), arr.  rt 
à 33  b.  de  Mmitmédy.  eant.  de Montfaurau,  ?.] 
de  Verdun-sur- Meuse.  Pop.  827  h.  — - Foires 
le»  1"  avril  et  10  août. 
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FOW.I.S  . vg.  Orne  (Normandie1 , arr.,  1 
rtul’.,  Ç£et  à 10  k.  d*  Alwçnn.  P.  287  h. 

FORCEÜ,  vg.  Srinr-et- Marne  (Brie),  arr. 
et  à 28  k.  «le  Fontainebleau  , ranl.  et  ;-j  dr 
Mntitemu.  I*up.  267  h. 

FORGES  , vg.  Srine-et-Mame , romm.  d*- 
Sl-MBPtiii-en-hiere,  U «le  OuiiK . 

FORGES.  vg.  Seine-et-Oise  ( Ik-dr-Franrr  . 
arr.  et  à 15  k.  de  HmnlxNiiiirt,  caut.  et  t3«lc 
Limour».  Pop.  897  h. 

FORGES.  «mi  tig  Seine- 

Inf.  (Nonmoilie),  arr.  et  a 20  k.  de  Nrufrhà- 
tcrf-cu-Kniy . rbef-l.  «le caut.  Gure.  Gîte  d'Hapr. 
C3-  'CF-  A 1 14  k.  de  Paris  pour  la  taxcdr*  kf- 
1res.  Pop.  I ,633  h.— Tuun  crétacé  inférieur, 
gré*  vert. 

Ce  bourg  «*st  bâti  sur  une  m«w»l«giie  «pii  «In* 
iniiM-  ou  \ alitai  agréable,  prr*  de  la  forêt  de 
Ridv  ; l'air  qu’iNi  y respire  e>l  liv.v^ain.  Il  pos- 
sède de* aoorocod'eam  minérales  ferrugineuse», 
qui  jouissent  «kpm*  longtemps  d’une  gronde  | 
réputation,  notamment  depuis  le  séjour  qu’y  lit  : 
Louis  XIII  avec  la  mue  Anne  «TAuIrielie  et  le  . 
ranimai  dr  Rieheln-u,  en  1632. 

Le»  source»  sont  au  nonibre  «le  trois  : la  R«ni- 
rwtlr,  la  Royale  et  la  Canimale.  Klles  sont  si-  I 
tuées  au  nnuchau!  du  Itfiurg.  dan»  un  « .dion  ; 
marécageux  dominé  («r  «l«‘  prlilrs  éminences, 
où  Pou  arrive  par  une  lielle  avenue,  hlhtnu- 
lent  cianv  un  eiifiiiu  rmeiit  pratiqué  m maçon - 
nerie  «Un»  le  Md.  de  2 m.  a peu  pre*  dr  pro- 
fondeur, et  uù  l’on  a conservé  pour  chacune  un 
petit  bassin  véjiarc.  Ce*  troi*  mmiitcs  «oui  égale- 
ment abondantes  pendant  l'hiver  et  l'été,  et 
n'augineiiUiit  pas  de  volume,  même  dans  les  ; 
plus  grande»  pluie*.  Elles  »«•  réuuiioeut  dans  un  I 
seul  et  même  canal,  après  avoir  |un'ourn  «ni-  I 
xirati  2 in.  de  ebrniin  dans  nue  ligule  «pu  ter*  ' 
mine  chacun  des  petits  Iwissiii*  ik>Uuô  à ieœ 
voir  l'eau  des  «mine». 

S*isos  ors  rxrx.On  prend  le*  tnt  depuis  le 
mois  dr  juillet  jusqu'au  1 5 septembre.  Le  séjour 
de  Forges  est  très- agréable  : le»  habitant»  n'out  , 
rien  négligé  pour  ajouter  mu  divers  agi émula  1 
de  ec  lieu,  pour  multiplier  l«*>  distractions  et  I 
varier  les  plaisir»  ; le»  protncMde».  k-*  jardin»,  j 
l«  nitei  duunpétrrs.  b*»  eaux  et  les  Imcagri 
semblent  »«•  réunir  pour  y élevcy  un  temple  à la  j 
santé.  Læs  malade»  trouvent  des  maison»  eom-  I 
imxWs  et  toutes  les  ittKMIW  nécrosai its  à la  j 
vie. 

Muo».  d’adhivistiutio*.  Ou  emploie  le*  eaux 
de  Forges  en  h«ii«MMi,  à la  «b«e  d’no  vrrre  jus- 
qu'à sept.  On  commence  par  boire  l'eau  dr  la 
source  de  la  Reinette;  nn  passe  ensuite  a relie  de 
la  Royale,  et  iusetuildemcnt  à celle  «b-  In  Tard»-  ' 
nale.  la  plus  active  et  la  plus  pénétrante  des  1 
troi*  sources. 

Fabriques  de  faience,  «le  pi|M*s  de  terre,  de 
sulfate  de  fer,  (a)  1827. — Exploitation  «le  trrre 
de  première  qualité  pour  verrerie.  Fal«  iques  de 
Creuset»,  de  carreaux  vemuacs  ; cette  terre  sup- 
pnrtr  le  feu  le  plus  violent,  et  s’apulr  jKMir  ' 
l'Allemagne  et  rAmériqur.  — Foires  le  2 ' jeudi 
de  mai  et  de  sept.  et  le  dernier  jeudi  de  du-  1 
que  mois. 

Bibliographie.  Uuiviur  (P.).  Statut/-  1 


que  At  Forges-les-Faur , in  -8,  an  un.  | 
Muai».  Analyse  des  tant  minérales  Ae  Forges 
(avec  Gitatdin:  ( Ann.  «les  mines,  t.  xm,  3” 
«éric,  p.  «il). 

Coiuvut  (Jacques).  Discours  an  roi  luitrhant 
la  nature,  errtsts,  e/  usages  ties  eaux r 
minérales  Je  Forges , in-4,  1831. 

L»  Rut*  lise  (Iran).  A outrait  Système  des 
eaux  minérales  Je  Forges,  in-|2,  1899- 
Ijumi  (Hartli.).  Aouveau  Traité  des  eaux 
minérales  Je  Forges,  itt-8,  1697. 

— Lettre  écrite  à JH...  le  |5  octobre  1696.  ou 
t auteur  répond  a quelques  objections  qu'on 
a faites  contre  son  livre  des  eaux  minérales 
Je  Forges,  in-8,  1698. 
i.ciais.  lettre*  touchant  les  minéraux  qui  en- 
trent dans  les  eaux  Je  .S te- Reine  et  Je  For- 
ges, in- 12.  1702. 

* Sur  plusieurs  eaux  minérales  Je  ta  France 
(Hist.  dr  lacad.  ray.  «k*  mhskx*.*,  1708,  p. 
57).  Ou  y trouve  «k*  expérience»  faites  par 
M.  Morin  sur  k*  eaux  «le  Forge*. 

Bon. «ce.  Analyse  Je*  eaux  Je  Forges,  et 
principalement  Je  la  source  appelée.  Roy  ale 
(Mmh,  «k  l'acad.  niy.  «k*  srieurrs,  1735.  p. 
443,  et  mpjioflé  juir  extraits  «la  il»  l' Histoire 
de  cette  académie,  nu-nu-  aimés*,  p.  32,  et 
Bibliothèque  de  nédveiiw  de  Planque,  t.  u. 
p.  i»H). 

Mastxai  (l'irnv*- Antoine).  Analyse  des  eaux 
Je  Forges,  hi-12,  1736. 

— Aouvetle  Anal  » se  des  eaux  Je  Forges 
(Journ.  de  méd.,  inui  1738,  p.  379). 
DuavfcT.  Traite  Jet  eaux  et  des  fontaine t mi- 
nérales de  Forges,  îu-li,  1751  ; tn-12, 
1753  ; tn-12,  1757. 

Moisir.  Auucetle  Hydrologie,  tn-12,  1772. 

Il  est  «pirslion,  p.  117,  des  eaux  de  Forge». 
Le  P* ext  ut  la  Clûi  i h».  Collection  rf  observa- 
tions sur  1rs  maladies,  2vo|.  in -4,  1778. 
On  y trouve,  p.  93,  des  extraits  «b»  analyse, 
«k»  eaux  «b*  Forge» . 

JlüfcixT.  Analyse  des  eaux  minérales  Je  For- 
ges, in-8,  1817. 

Font; ES  (les),  vg.  Deux -Sèvres  (Poitou), 
arr.  et  a 23  k.  de  Partlieuay , rnut.  de  Méniguute, 
E de  St-Maiveul.  Pop.  294  h. 

FORtiLS  (les),  'g.  t'asges  (Lorraine),  arr., 
ranl.,  EJ  et  a 5 k.  d'Epinai.  Pop.  695  b. 

FORGFVDALDINCOl  RT  (les),  vg.  Doubs, 
romm.  d'Audincourt,  C3  de  iMootbclliard. 

IOKGKS-DF.-OI  AIEI.AN’T,  vg.  Mayenne, 
romm.  de  Cbailbitii.  £3  d’Eniér. 

FORGES- DE- VI ERZON  (les),  vg.  Cher, 
romm.  cl  r-~j  dr  Yicrton. 

FOWiES-XEL'VES(k»),  vg.  Char,  romui. 
«k  St-Iiaudd,  r--;  «!«•  (Jiilcauueuf-sur-Clkcr. 

FORtiFS-NKL  VUS,  ou  FoaosMS-uv-Nobia, 
vg.  Morbihan,  romm.  de  U Xoiiéa,  L-J  de  Ju»- 
sdiu. 

FORGFT  (St-),  S a net o Ferrent»,  vg.  Sei- 
M-tt-Oru  ( lie -«k- France),  arr.  et  à 22  k.  de 
Ruiii*ouilkt,  ranL  et  K «k  (Utevreuse.  Pop. 
321  h. 

FOR6ETS  (le*),  vg.  Snùne-e.t- Ixùrc,  comm. 
H J3  «k  Romain'lii-, 


FORt*  KIT  K,  vg.  Seine-lnf.,  romm.  de  St- 
Jarqucs-itir-Dunirtal,  E de  Iknietal. 

FOfUîKTTE  (la),  vg.  Tosges,  romm.  de 
nuativ,  m de  Pl«»mJ«HTrs. 

FORGETTES  (1***)*  'B-  ^■urr*  romm.  «le 
Fonlaine-bi-I/iuvet.  £3  «k  lliilicmtk. 

KOlit.Fl  A (St-),vg.  Rhône  fl.yoQnai»),  arr. 
et  à 30  k.  de  VilIcfraurhr-sui  -Saouc.  caul.  et 
C3  «k  Tarare.  l*op.  2,01 5 h.  — Fabriques  con- 
sidérables «l'étoffe*  de  wik  et  de  iiioutielmc.  - - 
Foire  s le*  t"*  lundi*  «kfcv.,av  ni,  aoiit  et  «lèc. 

FORT.  EIX- 1.  FSP1 X A SS  F,  (SI-),  vg.  Loire 
(Foret),  arr.  ei  à 15  k.  «k  Roanne,  ranl.  «k  la 
Firiudkir,  E de  St-t  .ermaiu-l  Fjpinu-w-.  Pup. 

581  b. 

FURGTKITL  (St-),  'g.  Satine -et -Loire 
connu,  «k  üulnml ncr-*ur^ l vdl«-*,  El  tk  St- 
< bxtgou  v-UvRoval . 

FORGl'KS.  vg.  H .-(.tt corme  ( Anuagiur), 
arr.  et  à 26  k.  de  Muirt,  cant.  et  Ejd»'  Rieu- 
nies.  Pop.  371  b. 

FOK1K  (la),  vg.  Puy-de-Dôme.  romm.  dr 
Job,  G7  (TAnibcrt. 

FOItIX.  vg.  ll.Aiaronne , romm.  de  l'Iai- 
*aiM‘e,  [*_]  de  Touloiue. 

FORI.FAXS.  vg.  Côte-d’Or  (bourgogjie), 
arr..  ranl.  et  à 11  k.  «Je  Siinur,  EJ d'Fpoiau-s. 
Plop.  2lV6  II.  — Foire  le  7 Sept. 

t'OH.ilAAT,  vg.  Ain,  romm.  «k  M-lkmard, 
EJ  de  Trévoux. 

FORAI  FA  Tl  N,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr..  (Set  à 10  k.  de  Poirt-J'EvtViue,  «aut,  «k 
Cambrctner.  Pop.  289  b. 

HlItvtKülF,  bg  Oise  (Picanbe),  arr.  rt  a 42 
k. «k  Beauvais, ckrf-L  de  cant.  Cure.  ».  W.  A 
1 18  k.del*an*  |*our  la  taxe  des  lettres.  P.  1 .228 
h.  — Tuun  tertiaire  moyeu.  — Il  «t  situé 
daus  une  plaiur  élevée  et  miommée  pour  la 
propreté  «k*  lialMiatiuus  champé-tre»  de  *e*  «u- 
v irons.  — Fabriques  «k  bonneterie  en  lame. 
brasM-n»-.  Teinturerie.  — Foires  ks  1"’  mrr- 
<:mli«  de  mai  H d’oct. 

Fl  IRAI  1GNY.  Iig  Calvados  ( Vit  muudir  ) , arr. 
«*t  à 19  k.  de  Baveux,  canl.  «k  Tr«ù»i«w.  13. 
\y.  A 261  k.  de  Pans  pour  la  taxe  des  lettre*. 
Pop.  537  h Foire  le  4 juillet . Il  est  célébré 
par  la  liatailk  qo«-  b*  connétable  de  Kiclicrnoot 
gagna  sur  les  Anglais  le  13  avril  1 430. 

Vers  la  fin  de  mars  1450,  Thomas  Kynel 
étau!  débarqué  H (3»erl>ourgaver  3.000  Anglais. 
Charles  VU  envoya  «mire  enx  son  gendre 
Jean  IF,  comte  «k  Cjermonl.  qui.  avec  le  peu 
de  monde  qu’il  avait  pu  rassembler,  «e  jeta  dan* 
Tarent  an.  ITautn*  part,  k eimnrtalile  dr  Rirlie- 
maat  était  arrive  à Sl-Lo  avec  une  jurtir  de 
l'armée  bretonne.  Kyrie!,  se  trouvant  maître  «k 
prasque  toute  la  presqu'île  du  Cotentin,  voulut 
ramener  sa  petite  armée,  au  «lue  «k  Sommerwt  à 
Caen,  ou  le  rt-juindre  à Ray  eux.  Pour  arriver  à 
nette  dernière  ville,  il  fallait  passer  entre  (j  ren- 
ia», «pi'ocni|Kiit  le  comte  de  démunit,  et  la 
mer,  et  traverser  à gué,  sur  une  grève  dange- 
reuse, k»  petilr*  riviérm  qui  se  jellrut  dans  la 
mer.  Toutefois  le  comte  <k  Ckrmoot  n'essaya 
point  de  lui  disputer  k passage,  mai*  il  le  sui- 
vit k long  du  rivage  , sur  la  route  «le  Baveux 
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jusqu'à  Fornuguy,  dé]W*c)Mut  en  même  icrop* 
lut  courrier  au  «uinétahli-  pour  l'engage*  à ve- 
uir  )r  rejoindre.  Celui-ci  partit  de  Sl-Lu  le 
nunli  14  avril  à trui»  heurt*»  du  matin,  rt  vâm 
(toucher  à l'ienièrc*  : le  niercmh  (3  avril,  il 
mniim-iirn  à paraître  sur  les  liaulmr*  que  le» 
Anglais  avaient  « leur  droite,  pre*  d'un  moulin 
à vent,  au  moment  ou  le  nmili  de  Uermotit  le» 
attaquait  eu  qurue  à Foroiiguy  » rt  h-s  lorçait  à 
tain*  volte-fatv.  Le»  deux  armées  ImnçaiM*»  ne 
s ‘cl  aient  {«oint  «ivcorr  luise»  eu  nuiiimiiniraliuii 
l'uiie  averl'autre,  rl  rJuciute  riait  mh  i siuv  en 
fom*  à l'armée  anglaise  : unr  foi»  réidiM*»,  elles 
lui  aurauiit  élè  fort  supérieure».  Les  Anglais, 
rouvert»  pur  un  ruisseau.  par  de*  jardin»  et  des 
vergers  entouré»  de  mur»,  oriU|Wiiciit  une  forte 
position  qu'ils  avaieut  rend  or  meilleure  encore 
par  quelques  travaux  faits  à la  liàte.  D'ailleurs 
il*  m-  confiaient  dans  leur  valeur  ofoiiuéc . que 
continuaient  U*  souveuir  ch*  Irui»  anrirmir»  v ic- 
loiie»,  et  la  persuasion  que  1rs  Français  u'otatcvit 
point  leuis  égaux  m brnvtiuic.  Le  ronile  de 
CJrrmonl  lit  approcher  d'eux, «mu  la  protection 
th*  soixante  tance»  et  d'un  mrp*  de  francs  ar- 
chets, une  battnie  de  «iules  rinrs,  qui  le»  iu- 
ronunoda  fort,  lac*  Anglais  s'ébnrr  relit  de  leurs 
n tjaurikeiuaiU,  chmMNDt  les  Francis  et  a'eni- 
|Mrereul  de*  rouh*vrnirs  ; mais  dan*  rr  moment 
ils  virent  duscriuln*  sur  eux  l'armée  du  connr- 
lalde,  qui  avait  commencé  à cuiinaiiirr  1rs 
hauteurs  ; ils  durent  alors  se  retirer,  alwudou- 
IMiit  une  partie  de  leur  position.  cl  ac  concen- 
tre* plus  prêt  de  Fnnniguv.  Ils  dcfrmiirrnt  «•- 
pendant  avec  obstination  le  |iaa«igc  du  ruisseau 
et  du  petit  pont,  par  lequel  les  deux  armées 
françaises  |muvaient  «•  réunir.  Ce  m*  fui  qu'au 
bout  de  trtlfcs  fourni  que  les  Anglais  «•  virent 
forcé»  de  !' abandon  uct.  Kn  mutant.  il»  purent 
une  nouvelle  (mmiIioii  sur  le  grand  clM-niiu,  et 
ils  s'y  délcndireut  de  nouveau  avec  vaillance. 
Mais . après  av  uir  penlu  plus  de  la  mutilé*  ih*  ceux 
qui  étaient  en  ligne  au  rommenenneut  de  la 
journée,  iU  prirent  enfin  la  fuite.  Matthieu 
(ituigh,  ïtobrrt  V«r  et  Henry  Norhuri  arrivè- 
rent h Itay eux  avec  une  partie  de  leur*  soldat», 
tandis  que  Je»  hérauts  d 'armes  français  conip- 
laieul  sur  k*  champ  de  liataillc  3.774  Anglais 
mort»  ou  Idesaé»  : i humas  Mrid,  av  ec  4;t  gen- 
tilshommes. demeura  au  nomhrr  de»  prison - 
nkm. 

la  hnlaille  de  F ormions  décida  du  sort  de  la 
Normandie.  bs  Français  In  regardèrent  comme 
un  d»*  leurs  plu»  nnlde»  exploit.»  «*l  comme  dla- 
Çiiiit  le  Mtmsiir  des  débile»  de  Crée»,  Puilirr» 
et  A /mentit».  INiur  en  consacrer  le  souvenir, 
M.  de  ( .toi mont  n fait  placer  nue  Iwmr  indien  - 
IIVC,  qui  a «sé  inaugurée  le  25  août  IM34.  Celle 
Ironie  a êtr  fixée  sur  l'arcolmseut  droit  de  la 
route  nivale  de  Paris  a (J»ctl«Mirg,  au  sommet 
du  v •dfon  qui  ilominc  la  cluqwlle  St-Louis,  rt  à 
ni.  de  distaiirr  dr  ni  idilice.  0*1  empliui*- 
nien*  a été  choisi  de  pivfen'mv,  (sirrc  que  ren- 
gagement décisif,  qui  tooMua  In  Intadfo  lie 
1 «Mimgm , eut  font  sut  «•  point  et  an  pa-uAgc 
du  ruisseau,  ne  qui  «il  attesté  pnr  les  furtoneni 
ennieni)Mirains. 

On  lit  sur  la  partie  anlcnt-ui»  du  mouohthc 


l'iiucnptiou  suivante,  gravée  en  lettres  capitale» 
romaines  de  diiurusiuii»  dllfirrnlr»  : 

ici  fer  u*«i» 

Ui  uituu  si  rusâtes», 

LS  13  msii.  liU, 

Ml«  KtLuM  M 
CKSSI.K»  m. 
lis  mon  rLsmsLST 
tiS  CUIS  h ««KM*  M 111*1»  tirs  visas 
r*  non  Lium  nun 
l'iUlMMIl  L4  «uUinil, 

IUM  ILS  UlIlM  SIITUr 

uns  i'u  IUT. 

Bibliographie.  Lswiosr  (Ch.-Kd.).  Mémoire 
kùtorioue  sur  la  hmtaiUe  </r  Farmigny,  m-8, 

IHS4. 

— Réponse  à la  dissertation  tir  M.  /Selauna  > 
Sur  le  tableau  tir  la  bataille  de  Formions 
(Thermes  antique*  <k*  Bayniv,  t.  i,  1825). 
PriM  ca-eerbul  de  l'inauguration  de  la  borne 
monument  uir  placer  aux  frais  de  V.  tir  t ‘au- 
monta  Formigny  (Mém,  de  la  soc,  de*  antiq. 
de  \umandu',  t.  iv.  p. 

FORVF.X.  vg.  A rie  g e (|Miys  de  Fuis),  arr. 
et  » 33  h.  de  Pamirr»,  ouït,  et  du  Mas-d'A- 
ul.  Pop.  418  h. 

FOK-S.  vg.  /)eu.i~Scvrrt  (PuiUm),  arr.,  >1 
Hall  h.  ik*  Nnirt,  raul.  de  Prahcc.  Pop.  740 
h.  Ou  v vovait  naguère  uu  magnitique  châ- 
teau, que  François  I",  ôtant  dur  d'  Vugnuléinr, 
avait  fait  bùtir  piiir  Aunr  Pisiml,  m mai- 
tre*»e.  Il  ne  mtr  plu*  de  «m*  beau  monument 
que  deux  tour»  eu  ruines.  — Foires  les  9 et  29 
M'|d. 

FOILSL  (Haute  rt  Baan-  ),  vg.  Carriat, 
main,  de  Mixte. 

roRKTPEUF,  vg.  U.-Mtm  (Alsace),  arr. 
et  à 4*1.  de  StraalHiurg,  eant.  de  tSitehmller, 
fcj  de  Kinehwoog.  Pop.  445  h. 

FORSTHK1M,  'g.  t.-Rkin  (AJaace).  arr. 
H à SI  k.  de  Wiwaiilsuri;,  nuit.  H C*J  de 
Woert-tur-Sauer.  Pop.  t»i8  h. 

FORT  (St-),  Iç  Cbarrute  (Airgostmois), 
arr.  et  à 12  L.  de  Lognar,  mat.  et  I*'  de  Fié- 
goiuar.  |1q».  533  h.  — Il  est  situé*  sur  In  n»e 
droite  du  Nay . 

A 1 k.  N.-E,  de  re  village,  non  foin  de 
celui  <k*  la'oure,  ou  Ininve  «m  de*  muuutnenl» 
crllnpit  •»  les  plu»  retnarrpKihlrftdii  dé]Si  ri  émeut  ; 
e’est  une  talih*  de  pierre  rougeâtre,  d’une  forme 
■ |m*u  près  narrée,  mau  irrégulière,  ayant  eu- 
viron  7 m.  33  c,  suivant  la  plus  Imigur  dia- 
guuale,  6 m.  30  r.  suivant  l'autre  diagonale, 
et  environ  45  c.  d'éqiaiateur  nKiyennr;  d’où 
il  résulte  qu'elle  }*e*r  ail  moins  40.000 kifog., 
sa  |ic«anlrur  *pé*cdiqiie  devant  être  tres-cuti- 
miUthUIc  à cause  dr  va  grande  dureté.  Cette 
pierre  est  «ippurtér  pnr  trois  |âam  dclmut, 
d'une  r*|w*cc  de  ruHic  Ires-conimiuio,  cl  «pii 
v rlcvent  il*  1 m.  40  r.  à 1 m.  50  e.  au-desuu» 
du  «d  : la  plus  grande  n eu»  irou  2 m.  de  lar- 
geur sur  50  c.  d’rpiii»»mr  iu»ynine  ; les  deux 
autre*  ii’nnl  qu’un  métré  dr  Urgew . Ikuul  inlci- 
vnllr  de  ces  supporta  »e  tronvent  de»  |uerrrs 
informe»,  qui  paraissent  mioir  leur»  liase». 
mai»  qiu  sont  eu  pnrtie  renm»  crtes  jmr  In  terre 
ammoank.  C>n  tMhimit  indiquer  que 
l'intérieur  «tait  un  vvritaMe arpnlcrr. — Fotrtf 
le*  3**  mardis  de  fév.,  mai,  août  et  no» . 
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FORT  ^St-),  vg.  Cfiarente-Jn/.  .laiulutige) , 
arr.  et  a 24  k.  de  Jmixac,  caut.  de  SMlcni». 

S-  A 510  k.  de  Pari»  pour  b lave  de»  lettre». 
Pop.  1 ,955  h. 

FORT  (St-)  (b  Bretuuuierv),  hg  Mo  t rom 
(.Viijiiu).  arr.,  railL,  et  à 4 k.  de  Chitean- 
I Coutier.  Pnp.  011  h. 

FORT  (Si-),  vg,  lar/i-el -(.arotinr,  connn. 

H 53  de  1 jmserte. 

FORT Ai’,  vg.  Lot  r- et -Cher  (llonirc), 
arr.  et  a 14  k.  de  Yendùiuc,  caut.  dr  Saviguv. 

ZZ  de  Muutoire.  Pup.  444  h, 

FORT- DU -PI. A SXE.  vg.  Jura  (Imn- 
| che-Comié,  et  eant.  di*  Sl-Laurvut,  arr.  et  à 
| 33  k.  de  SMdaudc.  l*op.  830  I». 

( FORTEL,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
j et  à 20  k.  île  St-Pul-vur- lénmise.  eant.  et  2»j 
' d’Auvy-le-Chiteau.  Pop.  352  h. 

FOR TF.I.I.F  (b),  vg.  5eiae-et-Ottr,  emmn 
de  UMigiMn,  r^Z  de  Scptcuil. 

FORTERKN8F  (b),  vg.  Isère  (Dwipbiué). 
arr.  et  à 30  k.  «le  St-Mam-Ilui,  eant,  et  L?;  dr 
Tullius,  pup.  481  )i. 

FOMT-JAUJTKT  (le),  vg.  Auhe,  caeum. 
de  Rérulk,  53  de  ViUenmve-rArciicvéque. 

FORT-l.F-S-B AINS.  V.  Hat». 

FORT-LOl'IS.  vg.  il.. Rhin  , Alsacr  ! , urr. 
cl  à 30  k.  d«r  StRedMMUg,  eant.  de  IlisrbwilJer, 

C*3  de  Hoci'hniwg.  Pop.  40!)  h. 

Autrefois  » die  fui  te,  «ins  iir  de  Strusliourg, 
bailliage. 

Furt-Lnui»  était  jadis  une  ville  bien  furtif*** 
ipn-  Luui»  3UV  fit  lùlir  par  Yuiilnti  ru  tfi89  , 

*«r  iiim*  île  ihi  Rhin.  Tuutes  le*  ru<‘»  et  aïeul 
tirn*»  au  curdeau  et  le»  maison»  Ixitn*»  »y  métri- 
qiuiucuL  telle  ville  fut  Ixitidiardcr,  jurue  cl 
dév  avté'r  par  k*s  A ut  ne  h un*  en  1793.  Les 
Français  > rutrcmvl  quelque  tciup>  uprt-v. 
ils  m*  la  irlevcreait  |me>  de  ses  ruines.  Lu  1814, 
uu  corp»  d'ai'inér  russe  s Vu  etiqiara  et  repura 
uue  partie  de»  fortilicalUuis.  qui  lurent  de  im Mi- 
veau  rasée*  a|»rc.*  b )uux.  C’est  aujourd'hui  iui 
village  ouvrât,  situe  sur  uor  Ue  entre  le  llhm 
et  b Mudrr.  - Faire»  U>  19  H 20  mar»,  29 
sept,  rt  30  no» . 

FORT-MAMON  (le),  vg.  Pay-Ae -Calma, 
cumin,  de  Rkiuiecquc».  ; *;  «k-  St-Otucr. 
j FORTMO VILLE,  vg.  Eure  i Norniarnhe) , 

I “rr..  G)  cl  à 10  k.  de  Punt-AudenMi*.  Pup. 

| 1 ,057  h.  C'était  jadis  une  fw  lwmr  itiqu  irUuir , 
qui  rxiKtait  euouiv  eu  (mille  à la  im  du  der- 
nier Merle. 

FOKTM.HWIIIK  . vg.  U.-Âhiu  (Alsar*), 
arr..  pi:  et  a H k.  de  Culiuar.  ouït.  d'Andsds- 
Iil'iiu.  Pop.  369  h. 

MimADIi  (file-),  lig  Corrète  Limou- 
sin). arr.,  caut.,  51  «t  à 10  k.  dr  luJJr.  Pup. 
2.0G0  h. 

FORTVWAT (St-)»  vg.  Ardiche^\ ivaiau), 
arr.  el  à 20  k.  de  Priva»,  «mit.  et  r*ù  de  b 
Voultr.  Pop.  1,443  h.  Foires  lis»  23  nues. 

‘2M  avril,  23  juin,  17  arpl.,  3 «et.  rt  17  «les-, 

FORT,  U. -Rhin.  Y.  firoacaL**»»o«*.  * 

FOR  CR  CUON  (1*1.  46".  hiig.  25*). 

« Plokuiéenouknit*  deux  villes  die/  If»  ( ' entra» 
net.  Forum  C/audiim  premier  fo  u.  et  J >mv 
en  «nmd.  Nous  ne  vauriovt  douter  que  la  «ap*- 
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taie  «les Centrant*  n'ait  pris,  ainsi  que  beaucoup 
«le  ville»  <!«•  inèiiH-  rang,  le  nom  du  pevipk  : [mit* 
que  k nom  de  Onlrnii  Miltuslr  : cl  quoique  le 
lieu  auqtu'l  il  est  «MiM'rvc  soit  aujourd'hui  prrs- 
que  réduit  à rien,  cependant  une  cgh»r  de  rr  lieu 
jouit  est  quelques  occasions  de  La  prérogative  «k* 
prendre  le  pu*  sur  k rhu  pitre  de  la  niétrn|iolitniiic 
de  Mutulirr  ; et  la  tradition  veut  que  cette  église 
soit  la  plu*  ancienne  de  fondation  dan»  k*  pay*. 
Or,  il  n’y  a point  à lw  lancer  entre  Ki  deu\ 
ville»  que  nomme  lMoIcmée,  |Kiur  trouver  le 
nom  anterieur  à celui  de  Centrants.  Ce  ne 
peut  être  Axima,  puisque  4 rima  e\ist«*  unit  le 
nom  d ' Aisme,  «Uns  une  |toutmu  didéirnte  «k 
Ont  nui.  Ainsi,  Forum  Claudii  ne  MMiflre 
pouit  de  mummiire  il*'  ce  cù|é-|à  ; H si  uii  se 
tourne  d’un  autre  rùtr,  im  ne  voit  point  de 
raison  |M)in  «pie  Ihtranlasia,  qui  a Micrédè  à 
Centrants  romnit!  capitale  ait  été  Forum  Clau- 
dii. (-tr  ou  uYvt  |mhiiI  fondé  à uqqMHrr  que 
k nom  de  Daranfasia  a dC  être  précédé  |»ar  un 
autre,  comme  on  l’est  a l'egard  «le  Cenir,mn, 
|Hiivque  Centrants  est  le  nom  du  peuple,  «•(  que 
la  déiiniuinatinu  d’un  |M‘iipl«-,  dotiurc  a une  ca- 
pitale, a coustamn»  lit  pi  i»  la  pbre  d’un  nom 
propre  et  antérieur.  Il  m’a  paru  nérrsvaite 
d’enlrrr  dan»  ce*  considérai i«xu,  pour  faire 
connaître  ce  «pu  peut  donner  lieu  à une  opi- 
nion dilïérente  de  celle  deM.  de  Yaloi»  (p.  1 43), 
«jui  s'cxplitpic  de  maniéré  a distinguer  Forum 
Clauilii  d’avi-e  On tron , et  meme  à devoir  l'a  im- 
pliquer h Dnrantasia,  parce  qu'il  siqqiov  la 
position  «te  (s'il tron  entre  Forum  Clatu/ii  et 
Axima  : Centronum  poputi  uomen,  dit-il, 
lincrrum  ar  integrum  serrât  hot/irque  Cet i- 
tron  vel  S«xiiruti.  virus,  à Fora  Claudii  A xi- 
munt  peteuti  ad  des  tram,  profit!  a t va,  ri- 
st ru  htm  se  prtehens,  Quant  à rrtte  ri  remis  ta  net-. 
ad  destram  pr tn  ul  a l ia,  qnoi«|u'dle  ue  soif 
pas  de  grande  conséquence,  je  remarque  nean- 
moins «pie,  selon  nue  carte  nuiliUMTile  et  lopf»- 
gr*  plaque  «lu  pays,  On  tron  est  |iréci»émciit 
sur  la  voir  «le  Momlit'i  à Aivme.  L'espace  qu’il 
v a entre  Daraatasia  et  Ait  ma  n’étmit  «pu* 
d'environ  dix  mille»,  auifoniiément  a l'indica- 
tion  qu'en  donne  la  ’lablc  tbcodosiennr,  cette 
dislanrv  n'a  |ni  paraître  trop  «-ourle,  pour  la 
couper  en  drux  dan»  crtle  Table,  par  la|MMitinn 
lulermnliaire  de  Forum  Claudii  ou  de  Cen- 
trants. Il  ii'rst  |ras  plus  extraordinaire  qu'il  ne 
-oit  point  mention  de  Centrants  dans  la  'l  aide, 
que  «k*  ne  point  trouver  Axima  sur  le  passai 
«le  1a  même  route  dans  l'Itinéraire  d'Anluuin. 
Or,  entre  Daraiilasia  et  un  lieu  nommé  Ber- 
gintrum  qui  surrédr  à A si  ma  dans  la  Table, 
l’Itinéraire  ne  cite  aucun  lien,  ce  qu'au  ne  Mu- 
rait attrilmer  à omission,  puisque  U distance 
qu’il  marque  dans  l’intervalle  qui  séparé  Da- 
rantaua  de  Bergintrum  eut  égale  au  compte 
que  fournil  la  T#bk  en  deux  distantes  partini- 
lien**.  Ouiclienon  nous  fournit  deux  inscrip- 
tions, qu’il  dit  avoir  été  trouvées  à Aixme, 
dans  l’une  desquelles  en  l’honneur  de  N’crva, 
les  noms  de  Forum  Claudii  et  de  Centrants 
sont  rassemblé»  de  celte  maïuerr,  Koaoci.. 
Cistsos.  ||  faut  que  «piciquc  calamite , arm»*- 
à la  capitaleik's  Centrant],  lui  ail  lait  |>erdrv  sa 


dignité  «k*  fort  bonne  heure,  puiupie  dans  b 
Notice  «k*  pmvinrr»  «le  la  (•auk,  que  Ton  croit 
avoir  été  dresser  vers  la  fui  du  ir*  sicclr,  ou  le 
l'oniniciKTinenl  (tu  s*,  c'est  Darantasta  «pu  est 
nommer  en  rette  «piaille  de  capitale.  * D'An- 
ville.  Motif  e de  F ancienne  Gaule,  p.  317, 
318  et  319. 

FOttt'M  DOMITII  (lot.  44",  long.  29"). 
« Les  Itinéraires , erlui  de  lUMinleatix  à Jèru- 
sakm,  roinme  relui  d’ Antunin  et  la  Table  théo- 
ib ««initie,  wmt  d'accord  à nimvpn-r  XV  111  ru- 
tre  Cessera  et  Forum  Domitii  sur  la  grande 
voie  romaiue  «jui  teiul  de  Narlmiuw  à \rmou- 
s tu,  et  île  Forum  Domitii  à Ses  tant io.  l.Ttiiu- 
raire  marque  XV  également  en  deux  endroits 
différent»,  et  la  Table  porte  la  meme  indication. 
On  trouve  XVII  dans  ITtinéranr  de  Jérusa- 
U'tii.  Les  «leux  positions  i|Ui  ivniernient  celle  «le 
Forum  Domitii  sont  connue»  ; d'uu  coté  St- 
Tibéri  sur  l'Kniull,  et  «le  l'nutre  l'ancien  em- 
placement qu'occupait  SestantioMi Sustansioii, 
m env  mm  3 mille»  de  Mout|N-llier.  entre  le 
nard  et  l'orieut.  On  sait  avec  asara  «k  |«éi- 
sinn  qnr  l'intervalle  «le  ces  |MMitinus  «-»t  au 
itsoius  dr  -3.000  toises,  ce  «pii  eouliiiit  33 
mille»  romains  a ver  aisance;  et  cr  compte  «k 
33  est  celui  qui  résulte  «k  deux  distances,  sur 
le  pied  de  18  et  «k- 15.  Mai»,  minute  il  est  na- 
turel que  la  mesure  iliiéniimuqiciurilr  quel- 
que «'lusse  b mesure  aérienne  et  directe,  il  peut 
en  résulter  que  de»  fractions  «k  nulle  aient  été 
négligées  «bus  1rs  distances  particulière*  ; ce 
t|ui  a pu  donner  lieu  de  eompter’plu»  «ju«-  moins 
dans  l'Itinéraire  de  Jérusalem,  et  1 7 au  lieu  de 
13,  entre  Forum  Domitii  et  Sextantio.  Or,  il 
n’y  a de  jiosilion  actuelle  qin0r  fasse 

connaître  distinrlenieul  pmr  être  Forum  Do- 
mitii. Olk*  qu’on  a prise*  juMpi’à  |uc««-nt  ne 
rorre-s|toi»driit  point  à une  pm|mrti«ui  d’mjiane 
ismsenable  entre  Cessera  et  Sextantio,  «mi  s’é- 
«ai1«'iit  d«'  b direction  de  l'anririuie  voie,  «jue 
1rs  rlieiiiins  |»raliipiés  nujrHml'hui  ne  vins  eut 
|M»iut.  M.  «k*  Valois  ( l’ale t.,  p.  19,  Hist,  de 
txsngutdoe,  t.  ï.  p.  0Q)  et  1rs  auteurs  de  l'His- 
toire «k  Languedoc,  d'après  lui,  ne  sont  point 
sur  la  voie.  Pour  que  b position  de  Forum 
Domitii  {Hist,  nat.  du  Languedoc,  p,  114)  fut 
«lie  que  propose  l'auteur  dr  l'Histoire  natu- 
relle «k  lÆngiuskie,  comme  il  b prend  pliispiés 
de  Cessera  qiiedr  Seitnntio,  il  faudrait  inter- 
vertir l’ordre  des  distantes  dam  les  Itinéraires, 
quoiqu'ils  voient  uniformes  à compter  «b sau- 
tage «xi lie  Cessent  et  Forum  Domitii,  qu'entre 
Forum  Domitii  et  Sextantio.  M.  Pfanladc  (t.i, 
notes,  p,  30). selon  M.  Ménard,  dans  «ni  His- 
toire de  Mmes,  a trouvé  des  vestiges  d'niiliquilé 
à un  quart  de  lime  au  levant  de  Kabrégum.  qui 
n’est  qu’à  drux  lânmdc  Montpellier.  Or,  con- 
clure avec  M.  de  Pbitlade,  que  c’est  Forum 
Domitii,  est  une  supposition  |Mimnent  gratuite 
et  tan*  fondement  ; car  k*  lieu  «le  ces  vestige», 
qui  tu*  doit  être  écarté  «pu*  d’environ  7 milles 
de  Montpellier,  10  de  Sextantio,  n'est  point  ce 
que  demandent  les  Itinéraires,  dont  l'iMlicatiou 
est  15  ou  17:  et  comme  il  faut  pouvoir  retrou- 
ver d'uu  célé  ce  qu'on  prril  de  l'autre  , si  ce 
lieu  pouvait  être  Forum  Domitii,  ce*  mêmes 


Itinéraire»  auraient  d«\  marquer  f 4 m 26  entre 

Cessera  et  Forum  Domitii,  lorsqu’ils  sont 
d'accord  a marquer  18.  O vernit  mal  placer  la 
«x-ilkpie  à l'égard  «ks  Itinéraire»,  que  d'accuscr 
er  «pie  pute  leur  indication  en  crt  inter salle, 
vanv  nulle  raison  iju«'  d'étayer  une  fausse  bv- 
|Mith«‘se,  (MiiMpi'il  est  vrai  qu'a  un  milk  prés 
enlrr  le  plus  ou  k moins  de  rr  qui  est  ludique 
au  total, ou  est  assuré  d’unr  juste  corrtspiMMbiKC 
avec  rr  «pii  déit-rmine  k limil  ; rr  n'«a»t  dune 
umqurnient  que  par  Crt  te  pnqxirtnm  d'e*|«ee 
dont  j'ai  |iarlé  ei-«k*s*us,  eiitn*  les  deux  larmes 
eoiiuus,  de  Cessent  et  «k*  Sextantio,  «pi'on  peut 
juger  de  l'mjéKtflUBl  i«k-  Forum  Domitii, 
puiMjue  ruuiqae  notiosi  «pi’onm  ait  «r  tire  «k-s 
lliuérairr».  lii  ««séquence,  on  peut  rstimer 
«pie  crt  einplarrment  se  range  à jwu  |M*es  au  mé- 
ruiirii  de  Ss-fte.  à «lis  iixm  1(1  mille»  de disL-UMX'. 
Le  nom  qui  distingue  «•  Forum  doit  Gxer  erlui 
«k  via  /kimt/ta,  .que  l’ou  IriMixe  daus  le  |dai- 
dnver  de  CieiToti  pro  Fonteio,  à la  Xuie  m- 
raaine  qui  jkusc  à Forum  Domitii  ; car  c'eut 
ainvi  que  Forum  Appti.  Forum  Attrel/i,  Fo- 
rum Claudii,  Forum  ( assit,  sont  sur  les  voie* 
Appta,  Aurélia,  Claudia,  Cassia.  Il  «•»!  à pré- 
sumer «pir  Domitius  Ahenoharhut,  «pii  vain- 
quit ks  Allobroge*  pce*  du  ciNidueul  de  lu 
Sorpie  «bu»  le  Rhône,  r*|  celui  «pii  a donné 
k nom  au  Forum  Domitii  , quoiqu’on  puisse 
juger  que  cette  v«ue  exialait  anléneumneut. 
puisque  PoIvIm*  {Hist.,  lib.  v,  cap.  39)  témoi- 
gne «pi*a  dr  mmi  temps  1rs  Romain*  avaient  fixé 
la  im*s«ire  dr»  milles  sur  une  mute  qui  «xiudui- 
sail  «i  l'jtpagur  |«ar  Narbonne.  ••  D'Anvilki. 
Malice  de  T ancienne  Gaule,  p.  319. 

FORt'M  HADKIAM  (bl.  53".  long.  22"). 
- Ou  tmiivrdans  la  Table  liiis«dovi«tme  la  trace 
de  «Jeux  mute»  «lifférenlr»,  «pii  «k  iMgdunum 
des  lia  ta  ri,  «m  «le  Lrydr,  ve  rendent  à .Voero- 
m ogu  s ou  Nimégue.  L'une  de  ces  nui  te»  | tarait 
suivre  k liard  du  Rhin,  l’autre  s'txi  écarter  cl 
s’approcluT  d’un  « anal  ou  lit  de  riviéir  que  l'on 
voit  «buts  a Table  sou*  le  nom  de  Ftmeius  Ba- 
tavus , quonpir  |»ar  altéraliou  un  lise  Patabus. 
Sur  crtte  roule,  «pii  prend  «bu*  le*  terre*  de 
nie  des  Bat  au , le  premier  Ikxi  mxitionné  par 
la  Table  est  Forum  Hndriam  ; mai»  la  distance 
de  iMgdunvm  k celte  position  est  ooiue,  nanobs- 
tant  que  Menso-Alling  pretmd»'  quelle  soit 
marquér  XII  ( Mot.  Balav.,  p.  66).  ce  qu’ou 
ne  voit  «bu*  la  l abié  qu’a  la  suite  du  Forum  et 
entre  ce  lieu  et  celui  qui  le  suit  «mu  le  nom  de 
Ffenio  ; mais  ««elle  omission  de  b Table  m*  nous 
cache  point  la  connaissance  «lu  Forum  des  Ro- 
main» «m  ce  canton,  paree  qu'on  retrouve  un 
indire  de  sa  |iovition  dan*  k nom  «k  Voor-Buig. 
«pii,  bien  qu’il  s'écrive  de  cette  manière,  se  pro- 
nouer  Foorbnrg.  Le  lieu  qui  |«ortc  ev  nom  est 
distant  d’environ  3.500  verge*  du  Rhin  à l’é- 
gard d’un  point  pris  au  centre  «k  Leyde;  et 
comme  la  vrrgedu  Rhm  «mlknt  11  pied»  de 
Paiis  et  7 pouces  t lignes,  cette  distance  revient 
à peu  près  à 6,800  toise»,  qui  composent  6 
lieues  gauloise*  ou  9 milles  romains.  Ainsi,  le 
nombre  Vil,  que  Mraso-Aliing  substitue  au 
nombre  XII,  qu’il  suppose  en  crtte  distance, 
n'v  nqiond  pas  exoclrtneul,  quelque  choix  que 
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l'on  fasse  «utn*  ce*«bm  nwxtirc*  itinéraire».  Il  i 
parti*.  âpre*  pliuirun  iutmaiit«iin,  «l'nurco-  I 
lounc  milliairr  trouvée  cIaii»  un  lieu  nommé  i 
Monstre.  pni  rloigur  «ti*  S'Orav  fsaiule  rl  tir  la 
pointe  dr  trm*  que  forme  a»  ce  |r  rixag«-  de  la 
■ter  IVmliouchurr  de  lu  Meuse.  Ou  veut  que  b 
numéro  île  celle  colonne,  qui  e»4  Xü.  *r  rap- 
pnrfr  au  Forum  l/adriaui  ; nui*  la  dislaure 
Dr  saurai!  y cnn» mir  ; car  mire  Yoorhurg  et 
Mouater  fcquQl  uc  parait  valoir  guéri!  pim  I 
de  7,300  toise*.  requi  u 'égalé  po*  10  nrfllr*  ro-  | 
mains,  eiicurr  un  un*  Oept  lieue»  gauloise».  Si  I 
je  n'avais  pas  remarque  que  le»  «lisUnur»  mdi-  ! 
quée*  jar  les  llui^eai n*s  dans  toute  rétaodne  de  ' 
b parti*  inférieure  du  Kliiu  qu'nul  uerupée  In 
llntari  mmii-numt  particulièrement  au  mille 
romain,  ri  tir  «dix  inment  point  a la  lieue  gau* 
lobe,  je  emirai.»  que  la  distance  marquée  XII 
Mir  b colonne  pourrait  *e  tMnrter  à Lugdu» 
num  ; rar  lV*|KKte  ru  relie  distance  «'évalue  a 
environ  13,0(10  toise»,  ri  le  ralcui  de  12  lieues 
gauloise»  eu  iqiprnrlir,  élaiil  de  13.600;  mais 
nu  |M*nt  rmrttrirlA  l'arlirle  F/rnium,  pour  re- 
cnniuiiliv  le  nqqiort  du  numéro  de  eelle  mlnonr 
à b pOiitMA  actuelle  de  Vbrrdmg.  Je  irt  him  à 
Vourhuig  pour  il  ire  qur  dau»  les  environ*  ou  u 
trouvé  tle<  vestige*  d'unr  aiinriiiie  fortrresw 
dnut  le  uoui  était  E/nium  ; ri  lladrtaim»  Juniu* 

( ttatnr.,  rap.  l8)ditnxoir\u<bftraiiuiiaiesd’or, 
sur  un  nilé  <l'-xquelb*  le  nom  d'£/w«M  ébit 
écrit.  et  sur  l'antrel Dorrttatnm .«  I)' Aux  il  le. 

A outre  de  f mvtnutr  Oau/r,  p.  331. 

FORUM  jrLII Cl.it.  41*.  I»ag.  33*).  "Quoi- 
qu'un puisse  tlm  . généralement  [un but,  «pie  l« 
tu  un  de  Jules  et  celui  île  Cé*ar,  qui  ont  lait  la 
ilénixnhutioq  d'uu  grand  nonihn*  de  ville»,  u- 
rapportent  egalement  m la  nerauHM  d' Auguste, 
qui  avait  pm  leitoni  de  ton  pere  adiqtlii.  plu* 
tnt  «jui  César  nw'nio,  et  qu'un  port  cuttstruit  à 
Huve»,  *ur  b tôle  «te  Camjiuiiic  par  Auguste, 
«oit  par  dite  raison  appelé  Portas  Julius  ||ai 
Suétone  : quoique  forom  Juin  ou  Julium  m*> 
loo  Strnl»*n.  soit,  aux  terme*  dout  il  *e  sert,  le 
\antlalkmus  (\el  nai air)  t'nani  .ingusti, 
Ir  pr»rt  d'Auguste  : toutefois  on  (mute  le  nuni 
dr  Forum  Julii  arilértmrvnieiit  n la  |Mmtanrr 
•*»  parxinl  Auguste,  «*f  un»  l'époque  du  *icgr 
«le  Muibur,  «bn»  de*  lettres  «le  Pbncus  a (j- 
«né.  l.a  eiiotinuité  dfl»  dilférentes  guerres  que 
fit'var  eut  a soutenir  pour  détruire  le»  forces  du 
parti  qui  ldi  était  iront  ni  ire  ne  lui  bistu  guère 
le  loisir  «le  donner  ara  soins  à dr*  Iras  aux  |m- 
Mica,  comme  relui  de  creuser  de*  ports.  S»  l'en- 
treprise «le  construire  au  port  à Forum  J mu 
n rominraré  sou»  b dictature  de  Gé»ar,  ce  |*irt 
n'aura  été  vrnisrnildahbment  achevé  que  «m* 
Auguste,  qui.  au  rapport  de  Tante  {.4  un  ni.. 
ni).  x dut  nue  flotte,  rosi  rat  as  uarrs , (mur  la 
siirrté  de*  rotes  de  b Daulc.  C'éit  ce  qui  fait 
donner  » b rol«iuir  rnmaiue  de  Forum  Julii  le 
surnom  de  ('/nuira  dau*  Pline,  et  ce  qui  «loimc 
lieu  à Tante  d'nppclrr  Claustra  ma  ru  Ir  |**rt 
«le  Forum  Ju/ii.  Ce  port  »'ouxrail'  au  fond 
•l'uue  aune,  qui  r»t  aujourd'hui  nioiu»  profonde 
qu'elle  n'était  autrefois,  parce  que  l'rutrée  du 
port , resserres*  «litre  «Irux  ni» des,  «but  d oiloutr 
des  sintigr».  m-  trouve  isctiu  llriucnt  érarlnede 


w 


b rarr  «le  500  Mflrra  par  de*  atterrissement* 
que  le*  salilc»  charrié*  par  b rivière  d'Ar- 
gents,  soi  suie  de  Fr  ri  us,  oui  formé»,  et  qui  ont 
|«arti  c'acrrniln*  «noire  «bus  le  ouirant  «1«*  ce 
siècle.  Sdmi  «leux  plan»  matais*  m»  «le  Fréjus, 
et  dont  l'un  Ui'a  élé  eoiniininiqué  par  31 . le 
comte  de  Cavtu».  b disposition  du  loi'al  tnt 
mmuitrr  que  b largi'ur  du  |M>rt  poux  ait  «Hre 
d'eux  mm  250  toises,  cl  *d  profondeur,  à rooi- 
mnKrr  de  l'enlnV  «iitlv  Ica  dmx  UH. les,  d'en* 
virou  380.  Je  remarqué  «pie  le  pmi  de  figure 
lietagom*.  nue  Trajan  availemisé  dan*  le  fond 
du  port  de  Claude,  pré*  de  remlmurhure  du 
Tibre,  axant  euxinm  270  cannes  mmaim1*  de 
largeur  eulir  le*  faces  de  l’Iiev^oue,  sefrio  le» 
plaît*  qu’on  eu  a donné»  d'apres  les  se«tigc«.  il 
n’eu  résulte  guère  plus  île  3no  toise»,  fin  mi  « v- 
pace  qui  n'excède  pas  «-on«idémltltmenl  l'rtm* 
•lue  du|MMl  dr  Fréjus.  \jr  port  de  t’rntum  Cri- 
hr.  du  île  Civil*- t'errhia.  «pii  r*l  «iKsire  un 
ou* rage  «le  Trajan.  u’a  qu'eus m.n  JOO  ramies 
«retendue.  Olin  d'dff/fllD,  selon  le  plan  «lu  pi- 
l«*te  Aimuanl.  n'a  «pu*  300  tour»  d'enfo«Mv*meril 
vuremirou  I5fl  «le  brgenr.  Aiu»i  le  port  de 
Knrjus  (Kiuxait  entier  eu  comparaison  axer  rriix 
que  le  xoismage  de  Rome  rendait  plus  Mm* 
sain  s à n'tte  capitale  du  mon* b.  Il  ne  'reste 
d’eau  actuellement  dan»  report  que  relie  d'une 
petite  bguiM»  pre*  d'un  quai  «le  eonutnidioii 
romaiue  «pii  fait  angle  axer  le  mole  «b  b «Iroitc 
rit  entrant.  Celle  lagtine  myût  un  canal  «brise 
«b  l'Argent»  «bu*  le  *»'  sierle,  et  «pu  |m*«c  (Kir 
nu  conduit  mm*  b lit  d'un  torrent  nomme  Kai* 
ran,  que  l’Argi-nl*  reçoit  iiiimèlialenH'iit  ail* 
des»il««b  Fréju*.  1,’is.siM- du  « anal  et  du  br  «bn« 
la  nier  s'éloigne  nrtuellnuriil  «le  plu*  «le  500 
toiir*  dr  l'ancienne  ouverture  du  potl.  Mais, 
avant  <|itr  ce  port  fiU  tout  à fait  imprutiealib.  on 
J entrait  par  b coté  qui  regarde  le  Lriiérhr.  on 
s«Hl-«M»e*l.  au  mnsru  d'un  canal  a(qn-b  canal  dr 
Railiaric.qui  usait  «ou  ouverture  dau»  b rivière 
«!'  \rgeiiU,  plu*  pre*  de  l'enilmurhurr  de  cette 
riviinr  et  du  rivage  «b  b mer  «pi'aujourd'hui  H 
avant  b propre»  de»  aller  « i*Mnnrul».  la  x il  le  de 
Fréjus,  réduite  arluellément  a eus  imu  380  Ioim*» 
dau»  le  plus  grand.  esjM«  e <ir  son  mceiiitr.  a’étei». 
«bit  juM|u'u  600  loiv-s.  a ru  juge»  par  le»  venlige* 
«b  «es  aiinrus  remjwris.  drpriti  bs  magasins 
run.simit*  par  le*  Ronuuii»,  peu  loin  du  port, 
jusqu'à  ranipliitlieâtre  situé  * l'autre  extrémité 
«b  relie  ville,  ri  vers  b «om'hunt  dans  b soi* 
vinage  «lu  Hairuiil.  les  plans  «pie  je  rnuwltr 
Varient  sur  l'étrudufl  de  cet  aoipliilhràlie.dliiit 
b giaml  diaiiietie  «b  lovai  e*t  deux  imu  60 
t«*uc»  luu  * d’«eu»rr  dau*  un  de  ce»  plans,  h 
50  (umbini  ut  «bus  l’autre.  Ou  «ail  «pie  Iroarr* 
ne*  «le  \imesdoniieut  67  luise»  dau*  celle  «li* 
tnnisioii.Fréjii»  rrcexait  le» eaux  de  lanxicredr. 
Siagne.  dérivée»  prev  «l’un  lieu  iwmiméM<Mib. 
éloigné»  d'nixiniii  7 lieue»,  par  un  J«jihslm  «lonl 
il  «ufiaisle  lU» gi.iiMls  \e« tige*.  Outre  b soie  Au- 
rélieuue,  qui  passait  |Kir  Forum  Ju/ii,  «mi  ireon- 
uail  b trace  d’une  autre  voie  ronuuue  «pu  tend 
à R**f.  Ilonoié  ftourlie  (t'horpgr,  dr  jtrffy., 
liv.  ni.  e»p.  3)  ni|qmrle  l'iuscripimu  d'utMSro* 
l«uiue  militaire  trouver  »ur  cette  voie  pré» d'un 
lieu  nommé  St- Amiré,  p misse  »b  Rouduen,  qui 
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est  «lu  dioci'se  «b  Riez,  sur  les  limite»  de  celui 
«b  Fréju*.  La  colonne  porte  le  nom  «l'Adnen , 
et  s«m  numéro  «l  XXX VI.  Or  il  est  à présu* 
mer  «pie  la  di»tauce  a «lu  se  ronipliT  jusipiedà, 
à partir  de  I rvjus  ; car  je  crois  pouvoir  estimer 
environ  33.000  toises  «bu»  cet  iulervalb  eu 
droite  Hgne,  ce  qui  ié|MHid  à 33  mille»  romanis, 
ri  l'iiiégalité  «lu  (iax  * est  Itiru  projire  à bue  que. 
la  mesure  itiiHTairr  en  vaille  30.  raohrmè 
ment  au  nunu-ro  «le  b rulouiie.  - D'Amille. 
\ottcr  dr  r utnirnnr  t.uulc,  p.  323. 

FtlIlt'M  UU.NKI'M  liât.  43".  long.  18"'. 

« 1/ltiuévjpr**  «F  \utoiiiii . déerivant  unr  route 
qui , en  (Kiiiant  de  (VjfinMf««M  ru  F.s|iagtiey 
eiNisluit  à / Irnrharuum , plare  Forum  hgnrum 
À la  «b*ccntr  de*  J*xr«-u«r»,  cbii*  la  satliV 
il’  \spe.  b distauie  à lrçard  «lu  Summtn  Pt- 
rrnirus  e.*l  iii.mpu  * > , «1  »b  Forum  lîgnrum 
* .hpa/ura  Vil.  Or.  <el«u»  ce»  duUiuce».  «•!  «•«» 
exnmiiioiil  b local  sur  la  ginub  « arle  des  P>- 
niNsr»  |rv*t  par  ordre  du  ruâ*  je  vois  qu'mi 
Ih-u  nommé  I nJ«is,  « uUr  le  |»sxage  .le*  l*> ré- 
née»  et  b position  «l‘ Aspolnra.  dont  le  nom  est 
M'tuelbnM’fit  Venus , doit  éiiv  le  Forum  li- 
gnrum.  Il  lie  rom  iemlrait  |kis  «b  retrouver  les 
dmlanres  rompleies  à l'ouveiturc  du  conijKi», 
«ba*  «b»  lieux  où  b route  . Imu  loin  de  jmmi* 
voir  être  directe,  est  forrev  à une  iulinilr  de  «b-  i 
tour*  et  «nnflrr  «le  p^iudi^s  inégalité*  «bu*  son 
plan.  » D'Alix  dlr.  \utirr  dr  Cautirnur  C.au/r, 

p.  its.  — Jkç 

FOR  1* 31  \F.ROMS  (bt.  44".  long.  24*). 

• Ptolcméi*.  bisHiilUK  ntioii  «le*  Mimrui , dont 
l«*  mini  est  Urmiui  dans  rime,  bur  duum*  pour 
ville  Forum  \r rouit.  Selon  Pline,  c’«*»l  Car» 
/irutorartr  «pu  «Tait  la  ville  de*  Urmmi.  .Mais 
on  peut  voir  à l'art.  Çurpantoractr  les  diflî- 
niltes  «pu  se  trrmverit  h ait nlmer  aux  Mrmini 
relie  ville  de  t !ar|mitra«,  au  piéjiniiee  de»  Ca- 
xarrs,  «bus  le  territoire  desquels  rll«-  parait  rvm* 
fermée.  Or,  puiMjiir  Forum  ftgrénu  apjiartr- 
nait  i nu  pruple  iIiIUtcuI  U*'»  < avaiés  et  b>r* 
de  leur»  limite»,  il  e»!  «l’adoptiT  I'o|h- 

ni«H»  «b  M.  de  Valois  (p.  130),  qui  seul  que 
Forum  \ r rouis  et  Cèr/trutoruem  «oient  la 
même  silb.  «ms  des  nom*  «pu  «r  «ont  |nv  le* 
mêmes.  Noua  voyons  cotre  b terri  toi  re  d'Apt 
et  b Durance  un  rantnu  qui  jwnt  avoir  été  er- 
lui  «le»  Urmmi . n'élaoi  rtvlainé  |«r  aiiniu  au- 
tre peupb  que  l'on  sache;  et  «bu»  n*  rautou  la 
ville  de  t mesilquirr,  rapit.di-  d'un  comté  «pu  a 
"partage  b PrOCeiisv,  rouMTve  le  nom  «b  F o» 
rum.  Quoiqiamé  suroniii  de CaLarium,  dan- 
Korralqiiier,  ne  »«nl  plu»  l«-  même  «pu*  relui  «jm 
riait  et»  mage  dan»  le  trmp»  de  la  ilnmmatinn 
lomaim* . r’eM  à b distinction  plu»  «*>»«iitielle 
qui  mnsialr  «lati*  l.i  d«  nmninatiou  «b  Forum 
qu'il  jianut  rormmahle  cb  s'attacher.  - D’Aii- 
silb.  Satire  dr  r an* irnnr>  t lunlr , p.  325. 
V.  aussi  >Vald«mnrr.  tirogmfdtir  des  G an» 

L n,  p.  218. 

Fuit t >l  SMH’SIAXORm  fbt.  46".  long. 
23*).  « Plolémée  fait  iiientior»  de  «leux  ville» 
rfaa  bs  Srg usinai  : Pm/umna  « t Forum  Srgn- 
uaunrum,  La  déiinoitMlinu  «le  Forum  fait  en- 
Imirr  «pie  c’était  le  lui»  ou  b»  Srguuaut  to 
tuicut  leur*  assise*,  et  sa  position  e»t  figurée 

8 


A 


.*•« 


U 

* . 


1 


by  Goo 


58 


FORUM  VlMlOMI. 


ms. 


K» SSA  CORBUDONIS. 


rom u H'  «'tHIc  dr»  ra[iilalui  dan»  U 1 abir  tliéo- 
clomrjH.r.  L’trmii'  dr  eHte  Table  mit  iiuc  posi- 
tion immédiate  n celle  dr  Forum,  en  suivant  la 
route  qui  conduit  de  Hvtfüintm  à Lugdnnum  eu 
partit  pnr  le  Forum  , est  (lé\e|u|ipér  «Uiu  un 
de»  a ri  irles  du  nom  de  Sdedudanum , l’upirv- 
Momoii  .1  r.'i)i|M>rtè  une  iuscri|4Hiii  dau*  laquelle 
ou  lit  Fa/tri  Tîffntmr.  y ni  Fvra  Segtss,  ton* 
sistunt.  La  Mure,  cLaui  Histoire  du  l are* . 
cite  quatre  culoune*  inilliairo»  nu  nom  de  l'em- 
pereur Maximnt,  où  le»  numéro»  .«■  oimul  Ji- 
puia  I jusqu'à  11  U |irmdn  d'un  L . conlormé- 
meiit  à l'us.ige  de  L lieue  dans  lu  t«anlr  ly  on- 
naise.  Main  iv  qu'il  y a de  plu»  remarquable, 
c'eut  de  trouver  d;in»  l'iusci  iptiou  de  res  en- 
tonnes c.  ivl.  r.  «n.  imm,  ce  qui  doom  au 
Forum  de»  Segu.ùani  la  dignité  dr  cnluuir 
qu'un  nr  lin  n muait  jioitit  d'ailleurs,  I epithetr 
qui  v est  ajoutée  étant  lu  même  que  celle  «jui  est 
appliquée  aux  Segnsiam  dans  Pline.  L’historien 
du  loir/  fait  meuliuo  d’un  |MMd»  romaiu  dr 
cuivre  , lequel  [K»t1e  eu  caractère»  d 'argent 
bld  HO.  r.  , ce  qui  divinise  le  Forum  dr*  Sr- 
guaiani  H lui  communique  ainsi  un  honneur 
que  l‘(Mi  sait  avoir  été  rendu  à [iliuinin  autre* 
ville»  dan»  la  1 hmle.  O lieu  rumen  r mu  nom 
daui  relui  de  Frur  auquel  un  ajoute  nmiruuné- 
mnit  un  s , quuitpie  mal  à propos.  puisque  le 
terme  de  Forum  est  employé  aa  singulier.  Il 
serait  presque  «ijerflu  de  dire  que  c'nl  de  ce 
Forum  que  le  Pagns  Font  fuit,  le  forez*  a tiré 
sa  dénominaliou.  « D’AntilIr.  Notice  de  f au  - 
tienne  (.aide,  p.  336.  V.  uum  AV  alekenaer. 
Hrug rapine  drt  Hautes,  t,  j,  p.  354. 

FORUM  TI  K Kli  II  (lai.  48“,  long.  tr). 

» P Internée  cil  fait  unmOuo  fb«*4  h1»  H tirent . 
Rhénium»  et  plusieurs  autre*  aprr»  lui  ont 
cru  trouver  un  indice  de  re  lieu  dons  U déno- 
mination actuelle  de  Kay  sors tuhj,  qui  signilie 
Citsaris  t ri  imperatoris  solium.  La  situation 
du  bru  sur  le  tmnl  du  Rhin.  pru  ioiu  de  ta 
/routière  dr*  Rhitti  cl  des  Findelui,  auxquels 
on  sait  que  l'ilieir  (il  la  guerre  eu  personne 
tou»  le  règne  d*  Auguste,  peut  paraître  favora- 
ble  à cetle  opinion,  n D'An  ville,  \otirr  d* 
l'ancienne  Haute  , |i.  331. 

FORUM  VOCOJSII  (bt.  44*.  long.  35*). 
«P  la  uni  s arrivant  à (jcéron  lui  mamie  : f-ept- 
ditj  ad  Forum  F taxant  i castra  A oint,  qui  locus  «1 
Faro  Jul‘0  quatuor  et  vigitui  nutiui  fut *t uum 
hnbei.  t'Iiincnin  4' Antonio  ta t conforme  à 
cette  ifiÉfeaîimi  die  distance  ; ainsi  la  Taille 
tlirodcuiennB  egt  défectueuse  en  marquant 
X V II.  Je  pensa  qn'u®  peut  n connaître  le  nom 
lie  tocvnii  Forum  dans  relui  qui  iwtutllctnciu 
est  triai  ta  sim,.  jjwur  alleratinu  de  Vocoo-foron. 

I a distance  de  ce  lieu  à l’égard  de  Fréjus  parait 
tons  ««aille  » l'estiiiMnt  en  droite  ligne  de 
17,000  loi*»  au  moiu*  ou  dVmuxm  33  milles 
romain»,  que  b mesure  itioérairc  dons  un  p.ny . 
inégal  |ieut  bien  surpasser  de  i .000  |hiv.  Hu- 
nnre  bouche  (C'A or.  de  prov.,  fiv.  in , cap,  4 i 
veut  qw  ci*  mit  le  Luc  ; nui».  cc  qui  nu  répu- 
gm*  dau*  cette  pniliui,  c’est  d'ètn*  trop  voi- 
siui  d'un  lieu  nommé  CalM**e.  où  l'un  a trouve 
HOC colonne  imlliairr  numérotée  XXXIJ1J,  se- 
lun  lkip«r  {iltrt.  des  gr.  «A.  de  f tmp. , UJ>.  , 


10,  cap.  2H  (Àr,  ce  lieu  n'étant  distant  du 
Die  qui  d'environ  4 mille»,  si  le  Luc  était  Fo- 
rum t atxutii,  le  numéro  de  In  calMUM.*  ne  [joui- 
rait être  XX  \ Il  II  ; et  la  position  de  (.imfa- 
ron.  durit  b distance  de  DiIki»h'  lit  nu  moins 
le  dm  il  de  d»-  l'nuln-,  prend  [du*  dr  rapport  à c* 
numéro.  D’aillinr»  le  imhu  du  Luc  vient  de  /,«• 
eus,  qui  11 'est  pi»  moins  pinpn-  à l'âge  romain 
que  relui  de  Forum,  (àdii  n'cnijx'cbe  |W>  inétne 
de  rrom*  que  le  l.nc  n'ail  été  hIiil*  au  passage 
d’une  voie  militiiiiv,  nuuuie  | uiM  rî|M ion  d’une 
ndtKiin*  qui  y n été  Irouvér.  mais  dont  le  nu- 
inéro  nV»t  point  donné  èua  Bergier,  b*  titum- 
gue  : et  je  conjecture  C|ue  cette  voie  [Mmirait  au 
nqiporler  à relie  qui  de  Forum  l'itronu  con- 
duit à Kir/  dan»  b table.  » I>*  Ail  ville.  .\oùee 
dr  t'amiruM-  Haute,  p.  347.  V.  «usai  Walcirv 
UiMT.  Hrttgrttfdue  drt  t, unies,  I.  tl,  p.  !0. 

KORl  -VAUUA.N.  V.  Fim-Lon». 

KOIIT-VKRT,  vg.  Pas-de-Calais,  rom.de 
Manl,  i>4<li*tâbn. 

FORT-VILLK,  vg.  H.-Mpes,  cumin,  et  £3 
de  Rciauçon. 

HIHAtS  , Corrize.  Foaui». 

FOS  , vg.  Bouchrs-dN-RhtiNe  ( Provence), 
air.  et  h 53  k.  d'Aiv  . cnnt.  d'Istrcs  , E dr 
Martigues.  iNip.  1,863  b. 

O village  a succédé  à l'auciennc  ville  des 
fosstr  J lariautr,  bâtir  à rcxlrémité  d’un  golfe 
formé  par  b mer,  qui  »’ avançait  alnr>  jusqu'à 
cet  endroit.  Ce  fut  ntr  b»  bords  de  et  golfe 
que  Mariu»  vint  te  rrtrourher  pour  s'opposer 
au  passage  de»  Liuibre»  et  dm  teuton»  ; ue  va- 
rhaot  pas  roaiim*n  de  icmp»  il  rrvterait  dan» 
celle  pmi  bon.  et  roulant  assurer  b subsistance 
de  «mi  armée,  il  fil  ouvrir,  avec  l’aide  de»  Mar* 
setlloi*  , un  canal  dr  rom  munira  (km  entre  le 
Rhône  rl  U mer,  et  lit  construire , à l'embou- 
chure de  <v  canal  , de»  quais  H des  magasin» 
dont  (Mi  a depuis  peu  découvert  de»  vestiges. 
Après  que  Manu*  cul  mis  lin  à la  guerre , il 
donna  tous  re»  ouvrage»  aux  Marseillais,  et  iu- 
trnsihlrmcsit  il  se  forma  dau»  ce  beu  une  ville, 
que  plusieurs  auteur»  latin*  ont  désignée  soit* 
le  nom  dr  Fosur  Mariante  Portas.  Le»  fortifi- 
cation» de  relie  v ilkr  ayant  été  détruite»  par  le* 
Sarrasin»,  le*  bahiiaols  rakiudotmcirQl  pour 
aller  te  fortifier  sur  une  hauteur,  entre  l’étang 
de  rEstomac  et  le  grand  marais  dr  b Cran  , et 
uommemit  cc  lieu  Çastrum  de  Fossi. 

De  village  actuel  de  Fa*  est  situé  sur  un  petit 
monticule,  dont  le  sommet  est  occupé  pnr  1rs 
ruines  de  l’ancien  château.  Du  haut  de  ce»  rui- 
ne.» on  jouit  d’une  vue  1res -étendu*  «t  tré*> 
variev  ; à l’est  et  au  nord  *e  présente  l’éLing  dr? 
rE»to«nac,  entouré  de  petite*  colline*  enln*  les- 
quelle* imi  aperçoit  de*  partie*  d'autre*  étangs; 
À l’ouest  suai  lis  manu»  *b*  la  Hassc-Urau  , *4 
au  delà  les  I touche*  du  Rlwuf  : au  midi  appa- 
raît b mer,  toujours  sillonnée  de  IdtimenU  de 
toute  forme  et  «le  toute  grandeur.  Au-dessous 
du  xiIIjv  , dn  roté  du  midi . sont  des  ligne*  de 
fortifications  cl  de  viril  1rs  tour*  qui  bordant 
toute  b collim*.  ■-  Fabrique  de  produits  ebi- 
fniqm-s.  Saline*  importante*. 

FOS.  joli  village,  H.diaronme  (Languedoc), 
air.  et  i 41  i-  de  St-fîaudvns , cant.  al  JgJ  de 


St -beat.  IMp.  f .613  b.  Près  de*  frontières  (TEk- 
|Mignr.  — Scierie»  hydraulique»  de  planches. 

KOS  , vg.  Hérault  ( Laugmdoi  ) . arr.  et  k 
35  k . de  Héziers , cant.  de  Houjuu , C5i  d*  Be- 
darimx.  l*of*.  313  b. 

FOSSA  «JORBUIOXIS  (lal.  53*.  kmg.  33-). 
« On  lit  düU»  iocilc  que  Cortuiluu,  commau- 
danl  en  (iiM  tiuuiie  *i»u*  l'empire  de  Claude,  lit 
creuvrr  un  emud  entre  In  Meuse  H le  Rbiu  , 
düii»  l'evjiari  de  33  mille»  1 Anoid.,  *1 , 30/  : 
Inter  Mosatm  Hlu  nunt  fue  , tri  uns  et  rigsnti 
mtllium  spaiio,  fostnm  perdusit , qua  inrerta 
Ocrant  » etarfntur.  Duxi  (auilK  ( Ub.  u)  in- 
clique  la  loiigumr  du  caual  d**  170  Mode*,  qui 
font  31  millrs  et  un  quart.  L*«dijet  et»  ouvrant 
ce  caual,  selon  k*  ra|q>orl  »le  Itiuu.  était  de  dou- 
uer  lui  écoulement  aux  fleuve*  refoulé*  par  le 
luiMitant  de  la  marre,  pour  que  le*  Irrns  u'en 
fussent  |ioinl  in«Mid«’,r».  (^urique*  critiques,  et 
Verlraniu»  «1  premier  li«t.  suivi  pnr  Clavier, 
ip«  sont  d’aviv  de  lire  eitarentnr  don»  l arite  , 
au  lieu  de  1 etarentnr,  imlduitn-  eux  l'autorité 
de»  mauusrrits  : et  ce  que  rapporte  Dion  du 
motif  de  t/irbuloo  conv  irait  à l'interprétation 
qu’on  p«it  donner  a l’njirwMi»  de  vetaren- 
fur,  qui  pmie  liien  le  caractère  du  style  de  Ta- 
cite. Les  savants  «Mit  fort  jiartogé»  dans  leur» 
opinions  sur  Fendroil  où  ce  rouai  fui  ouvert 
Jr  sut*  de  l'avis  de  ceux  qui  le  conduisent  de 
Lrydr  à MarvUnd-Huy»,  ou  l'éclnve  dr  Meuse, 
en  passant  par  Délit  : et  voici  b raison  dont  j» 
m'autorise.  Get  espace  e»t  d’envirou  8,500  vit» 
ge»  du  Kbia.  et  In  verge  du  Rhin  se  ctMoparmit 
à 1 1 pinls  7 poure»  dr  Pari* , il  en  mnlte 
16.400toisrs,  qui  rrufermesit 3 1 milles  romain- 
et  deux  tiers,  on  173  stade»;  et  «a  voit  amer 
rond  >ieu  re  calcul  a de  rapport  à ce  (pie  le  té- 
moignage dr  l'antiquité  donne  de  longueur  an 
canal  de  l’/irbulnn.  Mrnso-Altiog  a Mippoaé 
que , jMMir  trouver  mie  pareille  longueur  dan» 
ecf  csjwcc , il  falbît  faire  circuler  cv  canal  . 
mai»  crtte  siqqMwitinn  n’est  fondée  que  uir  b 
mesure  du  mille  qil'H  emploie  de  60  au  degré . 
faute  de  connaître  le  mille  romain , et  qui  est 
plu»  forte  d'un  cinquième  qu’il  œ rvmviml, 
Ortcbmi  et  Pnotanu»,  en  n|ipnrlaiA  au  Lcch  le 
canal  creusé  par  le  «oldat  rouniiu . sous  le*  or- 
dre» de  Corbulon,  ut  miles  otiusu  eruerel,  »»•- 
U mi  le*  terme*  de  Taatc , u'owt  pas  |ht»  garde 
qu»‘  l'espace  que  traverse  le  I/eli  n'e»t  pas  rot- 
serre  dan*  30  et  qiiel«|oe*  mille» , et  qu’il  *’è- 
teiKl  à environ  37,  depuis  «on  commenrefnrut . 
pré*  de  Wiek-DunMede,  jnvqu'à  l'endroit  où  il 
se  lei  uiiue,  prés  d'un  lieu  nommé  Krempru.rn 
rencontrant  la  Mcrwr,  qu'il  ne  ruuvieiit  pus 
même  de  eoufondre  avec  l'ancien  lit  de  la  Meu- 
se , onde  Mars,  qui  est  plu*  rvnilé.  Rirkiu» 
(dnimade.  in  Taatum,  p.  135),  Mvaut  com- 
mentateur de  Tarite,  qui  v eut  ausai  que  le  caual 
dont  il  s'agit  ait  quelque  chose  de  commun  av  ec 
le  Ledt,  reprend  Ortcliu»  sur  ce  qu*il  y appli- 
que toute  U longueur  du  cour*  de  cette  éma- 
nation actuel  b*  du  Rhin.  8oti  tqimioti  e»l  que,  en 
portant  de  Jiatavodurum,  il  convient  de  s'ar- 
rêter à un  heu  nonuur  Lextnund  ; Rsisfumu, 
dit -il , fouam  houe  r Akeno  apnd  Uatacodu- 
rum  a Corbulone  dneiam,  mm  nupte  ad  (an- 
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impuni um,  cm  rocaftulum  l.ecsmunAe . Mais 
je  «oit  daw  rrllc  opinion  un  incomcmetit  cuu- 
trmine  a cc  qui  tvp«igur  dam  «elle  d’(  trtrlius . 
de  l'a  % en  même  de  lliciiu».  I.cxmoud  ainlra- 
«hi>  de  Vianet! , aur  la  menu*  rite  «lu  lavli . 
a'nl  «listant  dr  WirL-Durstedc,  ou  de  Daiaeo- 
Attrum , que  d'environ  5,600  telles  du  Rhin, 
»elou  le»  carte»,  ou  plutôt  de»  ai|ruU^i»  dan* 
le  plu*  grand  détail , et  que  j‘ai  eu  U piécau- 
tiou  dr  vérifier  |ur  b»  triangle»  de  Snrllin*. 
Or  une  pareille  distance  ne  peut  »’  év  aluer,  qu'à 
1 0,900  toises  au  plu*  , dont  il  ue  résulte  que 
J 4 à 15  mille*  romains,  ce  qui  est  és  Ubniitirul 
trop  au  • dessous  dr  i 33  mille*  qu'il  faut 
tramer  pour  égaler  le  canal  dr  Corindon.  (Test 
trop  légeirmeut  que  lliriiu-  a pivlcmiu  . en 
voulant  praduii-e  de*  preuve*  dr  sou  -ejitunrnt . 
que  l'inter*  nlir  dans  celte  pmimu  du  Lerli 
convenait  4 or  canal  : Prima  ( ratio ),  ifuoA  a 
Aivortio  hujtts  Jot'ttr  «•/  Lr  tmont/um  ut  iJrm 
circiter  in/en  a/ltint,  tftioA  a Tucilo,  aut  Dia- 
ne, Joute  Cor/tn/attf*  aiL*rtàttur.  J'ajoute 
qu’il  y a plu*  de  * i ..i-croldarifc  (quoi  qu'en  di*e 
Km  Lin*)  que  pour  recevoir  le  moulant  de  la 
RurtV,  cniiifBr  Dirrti  le  létoutgnr  formclleineiit, 
ce  «-anal  ait  été  ouvert  pni  auabxMi.,  de  l'eutrée 
de  la  Meuve,  plutôt  qu’à  cinquante  nulle»  dan* 
les  terres,  «*n  rendant  jusqu'à  Uuta^oAmrum.  » 
D'Anville.  \olier  Ac  C ancienne  tlau/e,  p.  3 2 H. 

FOSSA  OKI  SI  AN  A (loi.  53\  long.  34*). 

« Tari  U-  et  Suétone  parlent  «le  ce  raunl  crettté 
par  Drusns,  fils  de  Liste  et  frère  «lr  Tilière,  et 
par  lequel  (>ei  niauirus,  lits  de  Orttsu*.  ilevro* 
dit  pour  *e  irudre  dau*  l'Otéau  , à IVmbou- 
rlnur  «le  rEms.’  Panam , dit  Tacilr  (.innal., 
m,  9),  cm  Dr  nutum  nomrn.  mgrrssns.  lac  us 
•mie  et  Oreanum  usijtie,  aA  inutiam  f/umen. 
secunAt»  naiigalione  pervehilur.  Suetone  : In 
Clainlto,  parlant  dr  Dntsus  , traits  tthrnwn 
fassat  noei  et  immenti  ojwrit  ejfteit , t/mr  nun,  | 
Dr u finir  yoemsiur.  Tout  lr  monde  convient 
que  ce  canal  est  celui  qui  vort  du  Rhin  sur  la  ! 
droite,  au-dessous  de  la  séparai  mu  du  Wohal , I 
et  qui  «c  joint  à l'Isael  pré*  «le  Dnesbourg.  thi 
croit  même  que  le  travail  «le  Dnmiv  »c  s’est 
punit  liorne  à rrttr  * omnMin  nation.  et  qu’il  lui 
a fallu  creuser  un  lit  plu»  considérai  de  à PU- 
Mi;  cr  qui  peut  avoir  donne  lim  à Suétone 
d*cm  ployer  le  pluriH  Joua * en  parlant  «Je  cr 
travail.  On  ue  trouve  le  nom  de  ITmtI  dans  au- 
cun nionuiurnt  de  l'antiquité.  Ge  nom  lui  cal 
commun  avec  iiw  rivière  dr  b Hollande  eutn- 
Ic  Leck  et  le  Rhin  , et  qui  . dan»  le*  titre*  du 
moyeu  àgc,  eut  appelée  Chuta  et  Ut  sla,  et  de- 
lais , sans  aspiration,  Dla  et  /sa/a.  Ainsi  ou 
n’eat  point  autorisé  à mettre  le  nom  «le  Sala 
dam  de*  carte»  qui  représentent  Pancimnr 
géographie.  Plusieurs  savant*  ont  applique  à 
l'ivoel  b mention  qnr  Tacite  fait  dTme  mien 
sou*  le  nom  de  A nhaiia.  qui  pourrait  «Hre  cor- 
rompue , ri  qui  se  lit  autrement  «bu»  «juclque* 
Icatr*  de  cet  lii-tortro.  < jvili*  , rlia«*<  dr  l'ile 
dr*  Ratavev  |nr  Orrait*.  et  rrtiréchex  le*  (irr- 
mauis,  eut  tue  entrevue  avec  cr  general  rn- 
uuui  %ur  le  Irmi  de  cette  rnirn  . «|uTl  faut 


ainsi  oippover  au  drb  du  Rhin , *ur  b Iran- 
tien;.  la*  Rhin  . dérive  «hui*  IT-arl,  « I rayant 
p««vi  |iar  b derliurgr  «l’une  |iartie  de  *rs  eaux . 
a «PolMml  formé  un  lac.  iionnue  pirwu.  Il  mi- 
Irrmait  aussi  une  Ur  de  même  nom.  Réduit  m- 
suite  a uu  «anal  , «pu  muter*  ait  cr  iwm  «le 
Ptera,  il  arrivait  à l'Océan  a* aut  «pie  <v  canton 
de  b RâÉ  lût  submerge  et  devint  une  «urr, 
que  I ou  nomme  Zuvder-Zér.  — Pumponiu* 
Mêla  est  erlui  de  tous  les  géographes  de  l’auli- 
quite  qui  s’rApli«|ur  plus  m «létail  sur  ce  sujet. 
On  reconnaît  encore  le  nom  de  Fiera  «bus  celui 
«le  Ylic,  ou  Ftie-Stroom,  entre  les  îles  «le  Flic* 

I jnd  et  «le  SdwIliDg,  à l’entrer  du  Zuyder-Zée. 
Mais  les  limite*  de  l'ancienne  (bule  ne  non» 
portrnt  pas  jusque- Là.  » D'Anville.  Notice  Ae 
r uni  tenue  iitutU,  p.  330. 

FOSSA  MAHIANA  (lal.  4V , long.  33"). 

• Selon  Plutarque,  daa*  b VU*  «le  Manu*,  cc 
général  fit  rrcnvrr  uu  «*anal  pour  recevoir  plu* 
umiwuI  les  viv  res  qui  lui  étaient  amenés  |ur 
mer,  et  avec  moins  de  ri*qur  qu'il  n'y  en  avait 
aux  embouchure*  du  Rlxjur,  dont  l'c-utrér, 
remplir  dr  vase  «*t  r\p«i*ce  aux  coup*  de  mrr  , 
devenait  trrv-diüicilr.  si  talion  ni  parle  con- 
hirmémeut,  et  il  ajoute  que  Mat  tus  lit  d«Mi  de 
ce  canal  aux  Marsrilbi»,  |«>ur  recouiudtre  les 
services  qu’ils  lui  avaient  mxlu*  «lan*  son ex- 
pédilioti  moire  les  .tmùrone s et  les  Toygetti, 
dont  le»  armes  étaient  jointe*  a eeile»  dr*  Cim- 
|*rrs.  Mêla,  Pline,  Solon,  «mt  fait  mention  du 
même  canal.  Mai»  un  peut  ivpn-ndre  Ptolé- 
mer  d'avoir  rangé  ce  canal  au  cnurhatit  des 
Immu'Imt»  du  KIioim*  , pircr  qu’uu  a 1rs  preuves 
lev  plu*  povilives  du  mm  train,  (."est  entre 
Marseille  et  le  Rhiiur  qu'il  est  placé  «lan.*  Mêla 
(lili.  i,  < ap.  5),  entre  b*  Rluinr  et  Maritima  ou 
Martigues  «bu*  Piinr  (lib.  m,  cap.  4).  L’Iti- 
nérruiiv  maritime  indique  même  XV!  milles  de 
distance  depuis  les  toute  Mariante  (car  il  y 
emploie  lr  pluriel''  jusqu'au  RliiYnr,  en  ran- 
geant b côte  d'onenlen  acculent  ; et  «bus  l'Iti- 
néraire qui  dé*mt  b» routes  de  terre,  «m  trouv«* 
Passa!  JA  a riante  entra  Marseille  et  Arles.  Ainsi 
ee  que  Ptolrméc  nninme  le  canal  «le  Manus,  eu 
dr«;à<!rs  dnix  pnuripul«*semlH»uchurrvdu  Rb«>- 
nr.  en  (irocédaot  «bu*  l’ ordre  coulram*  à celui 
de  riluirraire  mai ilintr  , serait  plutôt  une  Iroi- 
sième  ImmicIm*  du  Rhône,  comme  d'oilbur*  sous 
le  nom  Mispaniense  Ostium.  Ou  j»  ni  mut  c«m- 
jwturvr  que  l'entrée  «l’une  rivién*.  «Tint  le  nom 
«le  K««»«s  *rvrs«^6<.  ou  de  rivière  nouvelle, 
dans  Ptolétnée , semlde  plu*  ronvmalilr  à un 
canal  factice  qu’à  une  nvierr  naturelle  , dési- 
gnerait le  raual  de  Manu*,  quoique  Pl«démée 
eût  déplacé  «ou  rmUiorhure,  en  b manpianl 
entre  Mantima  et  Marseille,  uu  lien  Ae  l'indi- 
quer «titre  le  Rhône  «•*  Maritima.  (Wle  con- 
jecture s’appuierait  sur  ce  qu’en  eef  mt«  i v aile 
«pie  prrmt  PtoMnès  «m  ne  voit  arriver  à la 
mer  aucune  riviere  «pu  mérite  d’être  rouuue, 
et  que  d’ailleurs  le*  | mu  lion*  «b  PtnlrmvV  ne 
»«il  pu*  a l'abri  «le  b critique,  roatiiM*  b Ma- 
nier»* dont  il  se  méprend  sur  le  canal  de  Ma- 
rio* en  est  une  preuve  «ju'il  ne  faut  pas  aller 
diercbtr  lm*n  bun.  U*  «lotie  < iinonrutalcur  «b- 
IM  me.  qui,  «lan»  l«-  nom  que  fournit  Ptoleim-r 


de  km/sitfawtysi.  a eru  voir  un  indice  d'uu 
peuple  «lotit  Phtir  fait  mention  «ou*  le  nom  de 
Cemicensrs,  H qui  nou*  est  uironau  rooitne 
pliivHin  s autres,  n'a  |uis  fait  attcnliou  a b dif- 
férvnre  r*.*eulH-lle  de  ers  dénommai  ion*.  Je  dis, 
en  passant  , que  le*  Cenieenses  de  Pline  nous 
sont  inconnus.  Car  «b*  les  établir , rommr 
«bu*  b carte  «b*  San* m , aux  eu*  irou»  du 
mont  Crm* , ce  serait  lanle  d'ol»rr*«T  «pie 
Pline,  ni  faisant  ntcnlxm  <k*  ( emeenses,  dans 
b description  de  U ^arlxMiuùr , ne  |imiu-i  pas 
«b*  les  plartr  aussi  ibfTieir  les  Centroaes,  qui,  . 
vrloo  Pétât  de»  dusses  au  temps  de  Pline,  u'é-  v 
taie  ut  point  encore,  non  plus  que  les  ( ' atnri - 
ges,  mifrrmés  dans  U tbule.  et  dé|N-udaicnt 
de  l'Italie.  Mais,  apres  avoir  rup|Mirté  ce  «pi'ou 
trouve  dam  b»  iioneu»  »ur  b;  muai  de  Murins 
il  doit  étrr  qoevtioo  d'ru  rrcoiumitre  quelque 
troce , et  sou  issue  dans  b dh  i . (»-ux  d'entre 
les  nuMleroCs  qui  veulent  «pie  le  gnuul  «-.mal 
du  RIuhic,  passant  à A des.  et  dont  lr  murs 
jusqu'à  b mer  est  dViiviron  |0  Im’Uts,  --«ut  l'ou- 
vrage «1e  Marin-,  ii  ont  pa«  pri»  garvb*  à bdlf- 
ficultr  de  revri  iition  , et  on  |»iurrait  leur  «le- 
niaiub*r  ce  qu’était  le  rouradu  llcuxc  «aqiaré- 
nieut  de  ce  canal.  Il  n'élatt  pas  uirmirv  que 
•Manu*  reaumtàl  si  haut,  pour  |*art  r aux  iu- 
conv«*mmts  de  l eiitréc  |«ar  Ira  bouche*  ualu- 
rdlesdu  Rliom-  l.'ann»  une  eraUxit  hure,  np- 
l»-lw  Mastutiattctsns  ostium,  qui  |iarait  avoir 
été  c»*llr  «pi'mi  nomnu*  a«iudl«-mrul  br  (iras  «lu 
midi,  ou  le  grand  (iras,  rouuue  ou  |»*iit  voir 
dans  l'article  intitule  Hhtniam  ostia  était  «lis- 
tante «b-  Fouis  Mariants  «le  XVI  nulle»,  sejoa 
ITtim-rairr  mantinu-  Or  êette  «fisbuctt , ni 
rangeant  b côte  depuis  «tte  mil >mn  hure,  con- 
duit pm  iMiiumt  *ur  b plage  *i»-à-VL*  du  bru 
«pii  ruusrrvc  le  uniil  de  For.  O lieu  «-*1  mar- 
qué dan»  b » carte*  comme  étant  sur  un  terrain 
ébné,  «pioiipac  le»  environ*  v.imt  piw|ue  au 
niveau  «b*  b nier.  C'eut  nini» 4|u'«ut  imumait 
l’eutrée  du  canal  de  Manu*.  1a  ligure  d’uu 
édifier  en  forme  de  dcari*luiic  ouverte  du  cu(é 
de  b mer,  comme  b T'olib*  ih«-iNlo*M*unr  en 
«li  mue  b rrpiv-seot.it  ion  , avec  lr  nom  «lr  F asus 
Manants  MiabrsMi».  «v»n vient  v raisembblib*- 
inent  a cet  endroit  Cet  édifier  domw*  l’idér 
d’un  port , qui  aurait  été  orné  rt  an-ompngué 
ilr  lôtimnits  par  b*  Marveilbia . devenu*  pro- 
piielaire*  du  canal,  ri  qui  ru  lininil  un  droit 
de  navigation  eu  montant  et  <-u  «lesreii'l.nt 
«ominr  b*  rniqiortn  Strabiu  (lib.  rv,  p.  183 
Opmdant  Ira  ouvrages  «pii  ne  -nul  pu*  ceux 
dr  b nature  «-tant  sujets  à perte  avu  le  lemp*. 
b canal  «b  Manu*  ne  eoiulnit  plus  à I ro.  Mai* 
il  n'y  ■ puer»-  plu*  d'un  viédc  qu’iiue  «lenva- 
tiou  du  Kl  mur  avait  son  cours  juapir-U,  wîun 
b lemiMguagr  «b-  ITusIonm  «b  Pn>vnire,  llo- 
uorc  ltouclie  (t.  i.  liv.  ra,  cli.  6).  (étlr  déri- 
vation. qu’ou  nomme  .lopumTImi  b Rran-Mnrt. 
rt  «pu  a clr  olntrin  *-  dans  lr*  «Imibr*  trtiifn 
pour  fnvon-rr  b ville  d'Arbs,  et  «Lin*  b voe 
«b  «kvlcrlH-r  «1rs  manu-,  tendait  en  jirranrr 
lieu  vers  l’éiang  nomme  lialejon  , dont  b «-< «m- 
nnimcatioa  avec  b mer  ouvrait  une  prmui*n* 
i»*nc  a ee  canal  : rt  un  reste  d'rnuuiatioii . «pii 
u'a  plu*  b uiv'-hh-  roulifiuitr , * Hrodiit  jus- 
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qu'au  rivigr  «le  Foi.  Crttr  rirnuislaiMv  de  plus  . 
d'un  «Wiourlirmeiil  nous  fait  cuuwilir  que 
ee  n'r»!  |mmiiI  a t<*r(  que  plnurur»  de»  oulrur»  « 
qui  patient  du  (nn.tl  m*  hennit  du  pluriH. 
C'est  ainsi  qu’il  ru  rsl  mention  dans  l'Itiné- 
raire cl  dans  la  TaMr.  On  lit  |«airillenniit  i 
fouit-,  rt  nuii  pa.»  Joua,  dan»  l*«*&létiaii  de  Mme 
du  I*.  Ilimloiiin . « I dnn»  Sol in  . Jouit  manu  | 
fmeUs.  Jr  prrsunir.  d'iipni  de*  carte»  Irrwir-  | 
nnHluiCKTi  du  local.  qnr  la  iwviguii<.u  du  ca- 
nal dr  Mai  ni»  , depuis  b Mquratioii  d'avec  le 
Rliniir,  |KMi\ail  clic  dVaunm  tî  tmlk*».  Il 
parait  ni  mêtlit*  (mips  que  (Vile  oqunilMCI  vr 
faisait  n qiirlqilc  dix  lildlr*  au  - «k'sxtl»  de 
YOstium  Mauufiotu  tim  : rl  b luv  i-^atinli  du 
Il  houe  . ni  rvmnnlaul  jusqu'à  \rk*.  . ajou- 
tait ruxiroo  iOmiH»*».  OrjcVsl  |Mvr»sniM»iil  cw  , 
<|iir  dmiaialr  l'Jüurrairr  marihiin  a jjnulo. 
j>rr  fltuium  fi/tm/anum,  .Irrlatuiu.  \l.  I». 
X\X.  On  tir  Nuirait  admet!  <c  X \ XHI  milli  » 
ciltrr  A'nwt  Ml  l'nU  i l \»lrs,  |ia> 

tu  mille  dr  terre  . rumnie  <u  le  soit  dans  rui- 
né rai  te  d'AMtmm  . rt  le  Inral  xrul  qu’un  en 
siqijitinN'  une  due  me.  * D’Ami  lie.  Motor  Jr 
font  iront-  l.rule,  p.  331. 

FOSSAKI»  Ir  Gland  H le  IVlil - . vg.,Ve/*r- 
. - » htrnr,  nnuiii.  il'bauim.  !•_  d Moaile- 
irau. 

FOSSAT  'In.  bg  Jrirfe  p"  d.  Foiv'. 
arr.  rl  ■ 20  k.  «le  l’atiMT»,  cIh-I-1.  dr  ranl..  • . 
du  Man-d'A/il,  Imtrali  «l'cnregist.  à Ferai.  Pnp. 
1,007  h.  Il  r»l  situe  »m  lu  rite  gaorhr  de  1» 
|.é/e.  Point  le*  " In , . 17  mm,  t.  auûl , St'» 
«cl.,  23  «lie.  rl  Vedle  «les  K muraux 

rOKS.Vr  le...  ou  Si •ISuiM-iirs-l'amai». 
H .•Garonne , ruinai.  «h-  l.a|«evniu**  . t*  «le 
Moubstme.  Point  le»  7 les..  17  mai.  fi 
.unit , Si,  (Ml..  23  «Wt.  rt  veille  du  dimanche 
des  Hameaux. 

FOSSÉ,  xg.  / r Jr  ton  * t Jiampagm-),  arr. 
il  à25k.de  \ou/l«rs,  OUll.  Il  !,t.  deltuomcj. 
l'op.  281  k. 

\ | k.  S. -O.  «le  rr  village.  Mit  le  |m*ii- 
« liant  d'un  rutran  fort  élevé,  m-  trouve  la  clia- 
jiellr  «le  Manie,  «pu  remplace  une  xaalr  cgliv* 
liâlir  |«ai  Charlemagne  ru  uit-iiHiire  «l'une  ba- 
taille mémorable  qu'il  gagna  en  «r  lien  runliv 
les  Saxons-Allemand».  On  «lit  qu'au  moment  de 
l’arliou  il  s’cxl  ojiéiv  ni  cet  rualtuil  ni  laveur 
d«i  roi  «le  France.  «Unit  l’aniM-v  était  bien  in- 
l'meuir  «ii  iiuinlirr,  un  miraele  «pii  lui  a pio- 
turé  la  vietnire  !...  O qu’il  y adr  certain,  r’eat 
que  «U1  timip'  immémorial  celle  pieuse  hitida- 
liini  « st  ru  grande  vénération  : «mi  niN'iUitii* 
journellement  «le»  pèlerins  «pu  »*v  rntd.  i.t  av«r 
dévot  uni  «le  tous  le»  départements  du  imaimie, 
rl  nurnir  dr»  pay  s étranger»  rirconvoisin».  I^i 
petite  suurec  «pie  l'ou  voit  meut  e i*u*dev»u»  des 
bâtiment-,  lur.inv  n Mille  siilli  aux  l«*»uiiu.d«- 
rarim'-rdeC.liarleiiuipir  dm  uni  v ingt  et  un  jour*; 
elle  im*  tarit  jaunit»,  et  ses  rutix  sont  aussi  Jé- 
gctcs  «pir  limpide»;  1rs  |M'lernis  |iriisriil  m- 
siiiirtilMi  eu  bu  vaut  de  «rite  eau  a jeun  !... 
Aujuiml’hui  que.  par  unie  de  b révolution, 
le»  I mils  «pii  m*  rattachaient  a e<  Ile  « hajM-lli  mil 
rtc  vendu».  tou»  le»  ItalinM'iit»  d'«  'xplotlalioti 
IuimIm'uI  ru  ruinr;  rcdificr  n'rst  eiiitiiruu 


qu'nvet-  le  produit  «In  uuiunur»  du  |«rlcrtns. 
>nu  loin  de  la  rlia|«dle  de  Manie,  au  milieu 
du  lari»,  existent  1rs  mines  d'un  rouvmlde 
feuiinr»  tré»  spocirux.  «k-tniii  dan»  In  pirrrr» 
qui  «ml  dé*Milé  dite  roui rrr  Jet63U  a tbSO. 

FOSSE  (la),  xg.  Ardrnnet,  eonun.  de  St- 
Marlou,  rade  Pont*  \udrnirr. 

FOSSE  (kl),  xg.  (orotutr  (Ouinmc).  arr. 
rt  à 13  k.  d»*  Wave,  ranl.  «le  Sl*Sa»iit. • ’ de 
IWMirg-siir-lHitHMle.  P«»p.  'IbG  II. 

FOSSÉ,  vg.  /snr~ct-('ftrr  (Kbiuii»),  arr., 
mot-,  nti  à 7 k.  «Ir  Blois.  Pop.  416  li.  On 
v ivmarqut*  un  «dtiileau  «pii  a rte  habité  |iar 
M***  île  Slarl  quirlqiir  Irmp*  avant  «mml, 

FOSSE,  vg.  Ijoir^rt-Chrr,  rnililii.  et  17!  d«* 
Momlnin*. 

FOSSE  (la).  Mnmhr,  n»mni.  dr  <!araulilly, 

• dr  Mariguv . Kif. 

FOSSE  (bi),  vg.  Morfôhan,  eonm,  de  Plu* 

inHiu.  1-7  «Ir  1/irminé. 

FOSSE  (In),  vg.  IVéïTr,  rmniii.  d'\rl«nf, 
1*7 «Ir  rJiiil«‘an*4'.biu<Mi. 

FOSSE  (la),  xg.  y«js/r.tV/«M.  c««niui.  *!«• 
D*xlmn.  t-  d'Kstnim. 

FOSSE,  vg,  !*\  rrnfrt-Or.  (K«»i>»ilbili),  ari . 
rt  à 50  k.  de  Per|ugiian.  ranl.  de  St-PanUk-- 
F«'imuül«'t,  1*]  d«-  Caudién-dc-St-Paul . Pop. 
134  b. 

FOSSF.  (le),  vg.  Snne^tnf.  (Normandie), 
arr.  et  à 23  k.  de  >ciifcli:ite|-m-|lrav . ranl. H 
”d«*  Forp  ».  Pop.  506  b 

FOSSE  (la),  vg.  Iruihr,  coin  m.  et  El  de 
\nirmniflier». 

FOSSE- A -L’AXE  (la),  vg.  Maiiir-rl./jjiir, 
Munni.  du  Puillrl,  l3I  «k*  Ik-aupn-au. 

FOSSE-BEI.I.AY.  vg.  l/nitn--rl-Loirr.  eom. 
de  (Ii/av,  L?ldr  Moulreiiil-ltrlbv . 

l'OSSE-COItOl  AX  (la),  xg.  tutr  (Umiu- 
l«a-nr),  art.,  LU  et  à lit  k.  de  Nogrut-vur- 
Seiue.  ranl.  de  Kuiuillv*»ur-Seiu«>.  Pop.  307  b. 

FOSSE- DE-T1GXK (la),  xg.  I ininc-rt-Uon 
, Niijiii»),  arr.  et  a 40  k.  «le  Snnmnr,  eanl.  et 
- ||p  \ iluei  *.  Pnp.  331  II. 

FOSSF13I Ati.VK,  vg.  !>t>nfof-nr  (IN*rig»ml_. 
air.  cl  a 26  k.  dr  IViignnix,  ranl.  «le  I lirunu. 
IrZ  d'AiriW.  P«p.  1.035  il. 

FOSSEMA.XAXT.  vg.  .Sommé  (Picardie., 
an.  et  a 17  k.  <1  Amiens,  cant.  Je  l/mtv,  L- 
dc  Qucvauvillrr».  P«q«.  148  b. 

FOSSES,  vg.  Srnir-rt-Oisr  (Ik'nle-F  mure), 
an.  cl  à 35  k.  drPouloôe.  ranl.  de  Lu/aielM'», 
l«  ~ de  l/iuvrr».  Pup.  J HO  b. 

FOSSES  (In),  vg.  /iriuifnm  (Nttw), 
arr.  cl  n20  k.  «le  Mrllr,  ranl.  rt  . • de  Prioux. 
Pup.  526  b.  Pour  Ir  13  ikm'i». 

FOSSES  (le»),  vg.  PrUÂ-Srvrrs,  ciuiiui.  de 
Pampmuv,  fcide  la  Moib«'-SI-ll«  rave. 

FOSSF.S  Je»  llautrs  cl  IkuM*»-),  xg.  /'««• 
geé,  «<»mm.  «U*  Mav  uimnl-lta-r u»m-».  E de 
Sl-Dié*. 

FOSSF-S-ll  AI.KY  SSAC , xg.  (iinunte  ;i  .uim- 
nr).  urr..  tant.,  r*  «4  a 9 k.  de  b Kéulr.  Pnp. 
400  li. 

FOSSEFSE.  »g.  Oi*r  (Yrxiu),  an  . rl  a 31 
k.  «le  |W*.mvai*.  ranl.  et  Edi-Miiu.  P.  164  b. 

FOSSEl'X.xg.  /'«ïi-i/r-(.'<i/«/> (Artois),  ari , 


I rl  à 15  k.  d'Arra»,  ranl.  «Ir  lVauinrLr-|r*-Ia>- 
I gr».  £*J  dr  l’  Arbrrl.  INq».  354  li. 

KOSSIFI  X . picilio,  s g.  Mcurlhr  (I.rinaiüc! . 

1 arr.  rt  E!  de  Chàinni-SalitM,  a 19  k.  dr  Vie. 
cant.  dr  Dclmr.  l\>p.  355  h.  — On  y xoit  ira 
ancien  château  rl  une  église  qui  ont  clé  cons- 
truit» par  1rs  templier». 

FOSXOY,  xg.  ,-titmr  (Prie),  urr.,  «uit.,  CT. 
rt  a 7 k.  «k*  Chileau-l  liurry.  Pop.  841  k. 

FtMCAX.NE.  xg.  Mainr-rl-Loirr.  t'omm. 
«Ir  Cliaitqiloré,  H d’Ingiamk*. 

FOK  ARtÉ  (la),  xg.  .1  verrait,  emnm.  «k* 
bmurji.l»,  173 de  >ant. 

FOI'CAII.MOXT.  Vg.  Sriitt-lnf,  (Norman- 
die), urr.  et  à 18  k.  dr  Nmfr Jiâtrl -tii-Hrav . 
ranl.  dr  Hluugi.  C3*  W-  A 156  k.  dr  Pari» 
pour  la  tnxr  «k*»  Idlm.  lH»p.  667  b.-  Yerrv- 
rir  (à  Relnuval).—  Foins  Ir.»  1“  juiu,  9 oct.. 
18  nuv.  H t”  manlide  rliaqur  mui>. 

FOI' CA  BT  . 'g.  Srior-inf.  (Nimnandir). 
arr.  et  a 10  k.  d'Yvelnt.  cant.  rl  £*'  de  Fan- 
ville.  Pop.  358  li. 

FOri'AR Vll.l.E.  vg.  Mtmehr  (Nonnandie). 
arr.  et  n 2ü  k.  de  \ .-dugnr».  cant.  rt  île  Ste- 
Mcrr-Egliv.  1V»p.  314  h. 

FOI’CAI’COI  HT,  Vg.  tlru.tr  (Lorraine), 
arr.rl  à 18  k.  de  Ror-lc-Une.  cant.  «le  Triau* 
court,  K dr  Hrau/ér.  Pop.  267  li. 

FOICAI  COI  HT.  xg.  Somme  (Picardie), 
arr.  rt.  à 15  k.  «Ir  iVrannc,  «*aul.  «le  Cbaiilnr». 
>•  d’Fjtirev-Jk’uiécuurt.  \y.  pup.  616  II. 

FOl’CAl’COl’RT-ltORS-XELLE.vg.  Sont- 
mr  (Pirardir),  arr.  rt  à 51  k.d'  \niini»,  «ant. 
et  v d'Oisrnuiut.  I*«qi.  122  II. 

FOCCIIAXtiE.  «e.CoWOr,  emuiu.  d’ Ar- 
ceau, [•:  de  klirrlieau-sur'llèB*. 

FOI't.HAHII  (le»),  xg.  Cher,  «•omm.  «Ir 
IbMilknlE  dr  Cosur. 

FOl'CIIFCtWRT.  xg.  Il . •Sadur  (Franclie- 
Cointé},  arr.  rl  o 26  k.  «le  \ esoul.  mut.  de  (>»m- 
lmm>l-outaiur,  Ej  d«-  J«i»>ei.  Pnp.  245  b. 

FOl’CHFCOI  RT.  xg.  los^-rj  (lairraiur), 
air.  et  a 46  k.  «k*  Neiilrluiteaii,  ranl.  el  C-3  dr 
Laiaarrltf.  iHqi.  347  II. 

FOl’CIIERAXS.  xg.  Poufs  (Fmu«  br-4»nn- 
té),  urr.  rl  à 16  k.  dr  Hraançoii,  raut.  rl  È3 
d’Ornan».  Pop.  333  )i. 

Fol’CHER  AXS,  x^.Jura  (Franche-Comté), 
arr..  ranl..  L£~.  rt  à 4 k.  dr  Dôle.  P.  624  k- 

FOI  M1F.lt  ES.  vg.  S ci  nc-ei-  Mante,  roram. 
«Ir  (Jiabutrr-la-Crandr,  E!  de  Nogcnt-sur- 
Seinr. 

* FotCllÈRES.  vg.  Jm ht (Ikmrgogne),  an., 
raut.  rt  à 10  k.  «k*  Itar-»ur-Seinr , K ‘k.*  Sl- 
Pane*-l«*»-\  aude*.  Pup.  612  I»,  Fabrique  de 
rliaux  mtonodr. 

FOL  CHÈRES,  vg.  l/riisr  (Lorraine),  an  . 
et  a 19  k.  dr  liai -le -Dur.  cant.  «k*  Munticrs- 
sur-Saux,  E^d»1  l.iguv . Pop.  317  k. 

FOl  t IIKRES.  xg.  Yonne  (Oalinai»),  arr. 
et  n 1 3 k . «le  Sen»,  ranl.  «4  C;  j de  Cliéroy.  Poj). 
414k. 

FOI't.llEROLLKS,  vg.  htirrl  (Gatinais), 
an.  «'t  a 20  k.  dr  Mmitargi»,  r«nt.  el  £53  de 
Omiletiav . Pop.  135  k. 

Forcill.  nu  Gara»,  vg.  h.-Uhin  (Alsace), 
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air.  cl  a 20  k.  «le ScMeslaill»  tout.  H c-J  «k* 
Ville.  Pu|i.  976  U. 

FOltRAI.WIIXfc.  tg.  Eure  (Nurroaudie), 
arr.  et  a 19  k.d'Kvreux,  raut.  cl  EJ  de  Si-An- 
dre.  Fop.  14Î  li. 

FOl'DAI,  nu  I wum, \g. 
arr.  et  à 34  k.  de  Sclielentadl,  mut.  et  Zi'  de 
\ illé.  Pnj».  356  h.-  O tillage  fait  partie  du 
Inui  de  la  Hoche,  où  le  eulle  piute»| aut  fut  éla- 
Idi,  CH  1618.  (Utr  leromle  palatin  de  WcMcncr. 
Il  v a un  vierle,  le  Imiii  de  In  Roche  était  encore 
à uu  degré  tres-bft»  de  rit  ilisatiuu.  lorsque  deux 
hommes  bienfaisant»,  le  |Hi.*trur  Sluljcr  et  «ou 
HKCOMir  Oberliu.  mort  en  1826,  formèrent 
le  projet,  ipù  leur  rcusut.de  tireriez  liahitauls 
de  leur  état  .«aut âge,  eu  pnq>ag«’aiil  chez  eux 
toutes  sortes  de  coiuiaissanre»  utiles,  cl  en  les 
areuulmuaut  à une  tic  bbiricu»c.  Omis  er  can- 
ton, où  l’agrirtilture  ne  poux  ait  acquérir  un 
grand  dctdnppcimut,  à mute  (h*  son  te  n am 
pierreux. , ou  est  parxenu,  à foire  de  «mit»,  à ob- 
tenir îles  prairies  artilirit-lle»,  et  n militer  avec 
succès  «h*  arbre»  fruitier*,  du  hu  cl  des  pom- 
me* de  Icrre,  principale  ressou  rrr  des  ludâtiuit*. 
— Fabrique  de  iiiIkïu.s  de  filuM'Ile  el  dr  colon 
uuir. 

HH  DON,  ijj.  Muinr-el-fsnrr,  connu,  du 
lMe.Htiv4iruiuiiM.un-,  Lii  d'Angers. 

FOUUVILLF.,  tg.  Drume,  connu.  d'Vimrv- 
nrn,  ZjZ  de  St- \ allier. 

FOl'EdT,  Citer.  Y.  J-'or*  t . 

FOl'KKIUMPS,  tg.  Somme { l'imniie),  arr., 

rt«  13  k.  d'Anneu»,  raut.  de  Sains.  Pop. 
391  II. — Extraction  de  tourlie. 

FOl'KKXAXT,  village  situé  pré*  de  la  nier, 
Finistère  (Bretagne),  air.,  F3  el  a 15  k.  de 
Quimpcr,  ehcf-l.  de  raul.  Bureau  d'en  reçut. 
k (joucarneau.  Cure . pop.  3,172  i.-  Tiuus 
cristallin-  ou  primitif.  - Foires  le  mardi  de 
Pâque*  et  mardi  de  la  IVnt.mi.. 

FO  l' FU  X - RI  CA*  RT*/ , tg.  Pas-Je. Calmis 
(Artois) , arr.,  nuit..  J?;  et  a 7 k.  de  St-Pol- 
«ir-Teruoise.  Pop.  230  li. 

FOI' Ci.  Fogus  Lrucorum  itiesensiam,  tg. 
Mmrthr  (Itarrois).  arr..  mut.,  C3  et  ù 8 k.  de 
TomI.  Pop.  1.484  li.  — Altfttoir  puldic.  — Ce 
bourg  est  situé  sur  h*  revers  d'un  coteau  planté 
ih'  vigne».  Au  sommet  d'uue  muulagur  qui  se 
(route  sur  le  territoire  de  Kong,  Henri  II,  dur 
«le  Par,  lit  bâtir,  eu  1238,  iui  château  fur! 
ntee  les  débris  du  | «a lais  de  Savotuiière*,  qui 
ap|taj  tenait  aux  roi*  de  France  de  la  deuxieme 
rare  ci  oit  il  w tint  deux  euurilc*  célèbres  en  859 
el  862.  Ce  château,  où  René  d'Anjou  épousa 
Isabelle  de  Lorraine,  en  I4t9,«  élédéniuli  eu 
1634,  par  ordre  de  Louis  XIII.  On  v remarque 
encore  un  puits  déplu»  Je  35  m.  de  profondeur, 
uu  centre  duquel  ou  aperçoit  une  outcrlure 
qui  sertail  sunt  doute  de  cummuinraiion  axee 
quelque*  souterraiu*.  Foires  le*  25  iwv.  el 
jeudi  gras.-  Marrké  lnus  les  jeudi». 

HtKiAKO.V,  vg.  H .-(iarosme  (Gascogne), 
arr.  et  à 24  k.  de  SWiauden*.  mol.  et  £jg  d'As- 
prt.  Pop.  933  h. 

FOltiAX,  tg.  Aricge  (pat*  dr  Fois),  arr. 

• t a 39  k.  de  Fois,  ram.  de  Latciauel,  g]de 

Ht*  lesta.  Pop.  1 .858  h. 


FOt’fi FRAIS  (le).  vg.  Ventler.  coinin.  de 
Ste-F'loreiicc. Pû.  A 399  k.de  Pmi*  |*Mir  la  taxe 
de*  lettres. 

FOI  (.CRAY,  petite  tille,  llle-el-l  Haine 
(Bretagne),  arr.  et  à 31  k.  de  Redon,  rlief-l.  de 
raut.,  ZF\  de  Iterval,  b«r.  ifinrrpit.  à Rain. 
Cuit,  Pop.  5,254  b.  T» tt*At h de  IruiiMliun 

moyeu. 

Le  châtrau  de  Fougrray,  dont  il  lie  reste  plu* 
(piiine  griw.se  tour  remarquable  par  b baulriir, 
l'épaisseur  et  la  solidité  de  se*  murs,  (Mail  jadis 
iuw  |darc  lie*- forte , qui  fut  prise  sur  le*  An- 
glais par  du  Gueselm  eu  1356.  I ù joli  château 
moderne  a été  construit  près  ik*  relie  tour  il  y a 
line  soixantaine  d'aimer.  Foire s les  27  at  ni, 

29a(mt,  18  ort.iSItlrc.,  jeudi  dp  b ntkuvow, 
jeudi  après  Ouasiinodo  et  apres  l'Aaceusiou. 

FOttiKHE,  tg.  Cmur.  comm.  de  Bord, 
K de  lloussar. 

KOll.KUK  tg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr..  rant..  S et  â 12  k.  de  Rangé.  P.  1 .569  b. 

FOl'tiKIlK  (la),  tg.  Drus  -Stores,  comm.  de 
Receleuf,  E-  «k*  Cluuiqideuier*. 

F (If  CF.  R F. , tg.  l‘euJ te  (Poitou),  air., 
cant.,  SJ  et  à 15  k.  ik*  Honrbou  - Vendée . Pop, 
941  h. 

l'Ol  liFItF-S,  FiHearitr  BhrJouum,  Fulga- 
ritr,  joli#-  tille,  /lle-ct-tiloinr  (Bretagne), 
cbef-l.  de  «oiM-prrf.  (2*  arr.)  et  de  2 raut.Trib. 
ck*  1"  inst.  College  cmhrn.  2 cures»  Cite  d'étape. 

vy  ■ Pop.  4,635  h.  Tmuuiji  de  transi  lit  m 

inférieur. 

Autrefois  liaruunie,  iliocese,  |>arleineiit, 
intendante  el  recette  de  Renne»,  sènédiaussér, 
maîtrise  particulière,  ahlwye  de  rlunoincs  ré- 
gulier*, routent  ch’  rtVolld». 

Fougères  était  le  chef-lien  du  Fougenn», 
canton  situé  sur  le»  confins  du  Maine  et  (k*  la 
Normandie,  et  divisé  »ii  trois  territoire»:  le 
Désert,  le  Cuglai*  rt  k*  Vandelai*.  la;*  autre» 
v illes  du  longerai»  étaient  Kütmin,  Entrnmium, 
et  Raxougcs,  BotUien.  \a  baronnie  de  Fougère* 
était  une  des  premin es  et  de»  plus  attriciuicH 
de  Rrvlagnr,  et  m-  Iront  ail  placée  silr  le  même 
rang  que  le*  ancienne»  rouîtes  et  vicomté*  de  b 
prot  mec  ; toutes  er»  tel  les  étaient  egalement 
de*  a|tiiiuigcs  donné*  a de»  | uioés  de*  ancien* 
«outeraiiu  du  |wt*.  Klle  donuait  droit  a l'on 
«k-»  premiers  siège»,  pat  mi  le*  |«ir»<U-  IWetagm-, 
aux  état»  de  ce  dueltc. 

L’origine  de  celle  ville  ml  inconnue,  el  *e 
prit),  comme  tant  d'autres,  dan*  la  unit  «k-s 
temps.  C'était  jadi*  uim;  ville  très-forte  el  l'une 
de*  clefs  de  la  Rrrtngnr,  avant  b réunion  de 
cette  province  à b couronne.  Henri  II,  roi 
d' Angleterre,  s'cMptre  de  Fougi;res  Cil  1 166.  et 
c'est  alors  que  fut  détruit  l'ancien  château,  al» 
place  duquel  Raoul  de  Fougères  fît  coDstiuirc 
celui  dont  <mi  voit  encore  le»  reste».  En  1 173. 
le  même  Henri  11  s'empara  de  newt-aude  la 
ville  et  du  château  de  Fougères.  Jean  son* Terre 
b prit  en  1202.  Bertrand  du  Cueselin,  charge 
|Wir  Charles  Y de  itacifier  la  Bretagne,  entra  eu 
1372  dan»  cette  province,  et  »e  rendit  muitre 
de  plusieurs  place»,  du  uombre  desquelle»  Hait 
Fougère».  Dan»  b nuit  du  23  nu  24  mars  1448. 
vous  le  reçue  de  Charles  Y II,  les  Anglais  s'em- 


parèrent dr  cette  ville  par  surprise,  et  cet  évr- 
Dt-nieni  est  remarquable  dan»  notre  histoire, 
pain- qu’il  devint  1e  signal  d'une  guerre  dont  le 
résultat  fut  la  reprise  de  b Normandie  et  d* 
toute»  le*  proviuo.1*  usurpée*  sur  b Frnnrr,  b- 
25  juillet  1488,  Irduc  de  la  Trimouillr,  eora- 
niaudoiil  dr  l'armiV  de  ( jiarle*  VIII.  s’em|iani 
de  F'ougci**»  apres  neuf  jours  de  siège;  erttc 
cirtiquête  fut  le  prèlude  dt‘  b Iwitailk  de  St- 
Aubiu-du-Oimiier  (V.  ce  nom).  Le  28  mar. 
1588,  le  duc  de  Mcrni-ur.  qui  tenait  enrore- 
pour  la  Ligue,  ne  rendit  maître  de  Fougères, 
qu’il  ne  retMlil  qu’eu  1598.  la;  château  est  ton' 
ce  qui  reste  aujourd'hui  de*  anciennes  fortifi- 
cations: le  maguifique  donjon,  liâti  eu  1383 
|iai‘  le  remué  table  de  Cl  issu» , qui  en  faisait  la 
prinri|iale  forer,  fut  démoli  ver*  1630.  - Le 
territoire  decctte  ville  fut,  le  13  novemlire  1793. 
le  théâtre  d'un  conduit  mémorable  entre  les  re- 
pu [dirai  os  et  le»  Vendéen». 

Le»  arme»  de  Fougères  «ml  : J aznr  à une 
tige  Je  fougère  tf  or,  au  ekef  tf  argent  rttarge 
Je  trois  mouchetures  tf  hermines  Je  sntje. 
Alu»  ; J or  à une  tige  Je  fougère  arrachée  Jr 
sinopte. 

Fougère»  est  une  tille  lies-agrv.ililniHiit  ,*j- 
tuée,  à rinlerveetion  (le  eiuq  grandes  mates, 
sur  une  hauteur  qui  lui  procure  un  air  sain  et 
uu  fort  liel  hnrium.  Elle  i**t  nçulièrrment  lai- 
lir,  le*  rue-»  cil  **uit  large»,  bien  percées  et  Imr- 
drès  de  maison»  agicable*  ; mai*  ou  n'y  trnutr 
n uni  or  phu-e  rvuuiiqualili-.  Derriice  l’rgliv 
paroissiale  est  iiim*  jtromeuade  en  terrasse,  don 
Fim  jouit  (Tune  vue  channaute  sur  un  riant  et 
frai»  vallon  arrosé  parle  Naueon.  |ietile  rivière 
doul  les  raux,  aussi  rêves  ipir  limpides,  vivi- 
lieut  une  jolie  prairie,  ombragée  de  bouquet' 
d'arlires,  el  qui,  au  UiUt  de  1 k.,  va  »e  jieidn 
<biu  h‘Oiur»4MMi.  Des  petite»  siiiim-um-*.  les  UIM  ' 
aduiieie»,  le»  autre»  escarpées,  toutes  ombragée' 
r|  verdoyante*  eoniiiM'  le  vallon  iiit  iuc  ; de> 
iii.i isous  rustique» , disséminées  dan*  ce  joli 
|tai sage,  et  b château  bâti  |«r  Raoul  de  Fou- 
gères. dont  le»  vieux  rempart»  et  lis  gothique* 
tours  subsisteul  encore,  forment  un  etiseinble 
agréable  et  romantique.  Le  vallon  entoure  ru 
grande  partie  Fougère», et  devait  ru  rendre  l'oc- 
ré* dillieile  pour  quicouquc  arrivait  soit  de 
lieu iM  »,  «oit  de  St-Malo.  Le  château  était  d'une 
faible  dèfeiuc  pour  b t itie,  puisque,  ne  rom- 
maudaiit  qu'au  faulMMirg,  U i bit  commande 
lui-iut-nM'  |wr  la  (tartir  liante  île  la  tille,  am*« 
qui’  par  les  éimuMR-e»  eut  imimaulr*.  (Tevl  au 
fond  «J vi  vallon  que  v léuninsent  h*»  route»  de 
ReniM  * vi  de  St-Malo,  |tar  une  descente  na- 
guère Ire*- rapide,  auitie  d'une  uMHitev  plu* 
rapide  («rare.  Une  forte  levée,  exécutée  depui* 
quehpie»  année*,  franchit  aiijounl'liui  b goige 
pmfuudr  où  s'enfou^ait  l'ancieiuse  roule. 

Fougère»  a éprouv  é dan»  lr  sii-cle  dernier  qua- 
tre incendies;  relui  de  1751  lut  le  pluv  désa»- 
ti  m» . C'rtt  aujourd'hui  l'unedret  ille»  l«  mieux 
bâtie*  du  (Iqurtramt.  comme  ellr  en  est  aussi 
l'uue  de»  plus  industrieuses. 

La  forêt  Je  Fougère»,  «tuée  au  nonl  et  à t k - 
«le  cette  ville,  renferme  trois  mooumml»  ei’lti- 
qnc*  connu*  sou*  le*  noms  de  MoounM’fit . dr 
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dl  FOUGEROLLE. 


Pic rrr  du  Trésor  rt  <lf  GrlIicr*  de  Undràu.  I*  | 
première*!  un  doliiieu  assrz  bien  twuervr,  don! 
la  table  a 5 m.  dr  long  sur  4 tu.  66  c.  dr  lu^, 
rt  a I m.  50  e.  li'itwinnir:  li*  srroud  nul  un 
autre  «lolmro  à moitié  détruit  par  le  grand  non»* 
lire  dr  fouille*  auxquelles  von  surnom  Je  T roor 
a donne  lien  ; le  tmbiente  nmaiste  dans  une 
«uilc  de  souterrain*  voûté*  construit»  en  pierres 
de  taille.  V.  La«m*i, 

Biographie.  Patrie  de  Rrn  Pownirut, 
Hrtératmr.  général  de  di*  ision,  ancien  préfet. 

De  L.-E».  Ruuir,  député  à la  convention 
nationale,  membre  de  plusieurs  assembler»  lé- 
gislative*. auteur  d'ouvrages  dramatiques  et  de 
divers  articles  vur  le*  antiquités  de  la  Flivtnçne. 

Du  milite  Gia-rox  na  i.v  Biaotaatèav.  lieute- 
nant général . inspecteur  dr  l'ailillrr ie  de  la  garde 
impériale. 

ihi  mm  te  fi.vsro*  nr  la  RioonMiia*,  fils  du 
précédent,  inemlur  de  la  diamlirr  des  député*. 

De  A-.-J.-M.  B»c«ri4>T  dr  T.*  Pri.vni , nnfu- 
rali*tr  v ayajo  ur  et  anliqiiairr,  membre  et  cor- 
respondant de  diverses  académies  et  sociétés 
savantes,  auteur  de  la  Flore  de  Terre-Neuve. 

|vd<  -«ra»»  Jf«««4rc/'*rr*trè*-irnportaote*de 
toiles  à vmlr*  de  toile»  'Je  chanvre  et  d'milial- 
N*  qui  s'«Kportent  «le  St-Malo  H de  Marseille 
pour  F K*  pagne  «•!  Irseolnnirs  d'Amérique;  «le 
ruban*  dr  fil . flanelle*  grmsirrrs  , brodrtir»  «le 
«Iriitelle.  rluq«aux.  rte.  Teinturerie»  renom- 
ra«V*.  puto  i paiement  pour  le»  flanelles  écarla- 
tes. Itmpirteries.  Amidounene.  Tanneurs  im- 
portante*. Moulins  a tan.  Papeteries.  Belles 
venrnr* dan*  les  environ». 

Comme rt  <•  de  grains,  gruau  d'avoine  renom- 
iné,  lieum*,  mirl,  toile*,  papiers,  cuirs,  che- 
vaux, brstiauv,  rlr.  I W*|mi|  «le  sangsues. 

Foires  1rs  J août,  9 sept.  (4  jours),  samedi  le 
plu*  prés  de  la  Chandeleur.  -ainedi  âpre*  la  mi- 
caréme,  veill>  <J||  dimanche  «h-*  Rameaux,  sa- 
medi apres  les  Roq.ition*.  apres  la  St-J«*nu, 
maidi  après  Sl-Françob  (<irl.)(  4'  samedi  de 
sept.  «•*  samedi  apres  la  M-livm.ird  (nos  .). 

A AS  k.  N.-E.  dr  Kriinrv,  498  k.  O.  de 
Paris. 

L'armndi**emenl  de  Fougères  est  composé  de 
6 cantons  : Antrain,  Fougères  uni.  Fougères 
nord,  I<ouvigné-du-l)é*crt,  St-Aubin-du-foir- 
■Mer,  St-Knœ-m-CogJe*. 

Bibliographie.  Monuments  antiques  tir.  In 

fort l dr  Fougère > (Mém.  de  l’ncad.  cdt.,  I. 

».  p.  64). 

Rai  h»  h . Détails  sur  la  Hoche  au x Fées  (Mém. 

de  la  soc.  roy.  «Je*  auliq.  «le  France,  1. 1,  p. 

396). 

FOUGERES.  vg.  Loir-et-Cher  (Bbiaûtt), 
arr.  et  à 18  k.  de  Blni»,  tant,  de  Contres, 
dm  M outils.  I*>»p.  üOA  b.  — Fait*  uques  de 
draps.  Filature»  de  laine. 

FOi: (.ER El. S (les),  *g.  Morbihan  (Brrta- 
gnr),  arr.  et  à 53  k.  de  Vanne*,  caut.  «le  Ca- 
rrntoir,  0 de  la  Gaeilly . Pop.  931  h. 

FOUGEREUSE  (la),  vg.  Deux-Sèvres, 
eomm.  de  Sl-Maurice-b-Fougrrrusc,  >jd'Ar- 
geuUm-Chàteau. 

POI'UEIOUT.,  vg.  Indre-et-Loire,  cunun. 
de  Krstigny,  SJ  de  Bourgueü. 


FOUILIjOUSE  (la). 


FOUGF.ROLLKS.  vg.  Indre  (Berry).  arr. 
et  à 10  k.  de  la  Châtre,  cant.  et  ^ «le  Nruvv- 
St-Sépulcre.  Pop.  596  h. 

FOCGKKOLLKS,  vg.  Mayenne  I Maine), 
arr.  et  a 35  k.  de  Mayeuœ,  eaut.  «le  Laudivy. 
0.  A 301  k.  de  Pari*  pour  U taxe  de*  lettres. 
Pop.  H7ti  h.  — Foires  1rs  46  juin,  9 déc., 
vendredi  «pré*  la  Purification,  apres  l’Annon- 
riation,  apres  P Vvumiption  et  apres  la  Na- 
tivité. 

FOUGEROLLES,  l»g  H. -Saône  (Franche - 
Comte),  arr.  rt  à 47  k.  de  Lure,  rant.  de  SI- 
Loup.  0.  vy , A 400  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
des  lettre».  Pop,  5,591  h..  «Ion!  1 ,400  environ 
apparlienuenl  à Fougerolles  proprement  dit  ; le 
Mir]ilus  c*t  réparti  dans  douze  autres  sections 
de  cette  rommune. 

Fougerolles  est  un  anciru  bourg  à château, 
douné  en  apanage  à un  cadet  «le»  rotules  de 
Ruurgngne.Crttr  Irrrr,  érigée  en  liailliage  pen- 
dant plusieurs  siedes,  fut  possédée  en  souve- 
raineté parrrux  qui  en  riaient  seigneur*,  jin- 
«|u’oi  1681,  époque  où  Louis  XIV  fit  prendre 
posvcssivm  de  la  miuv  rniinelé  en  son  initu. 

Fabrique \ dr  chapeaux  «le  paille.  Noiuhrnisr» 
distillerie*  d'eau  de  cerise».  Commerce  de 
kirsch-wasser,  planche»,  toilm.rlr. — Foires  les 
46  fév.,  4 mai,  46  août,  44  sept.,  mercredi 
après  le  44  juin.  A*  lundi  de  mars,  de  mai,  de 
juillet  et  «le  sept. 

FOUGILLET,  xg.  Yonne,  ronun.  de  Sou- 
gere*.  0 «le  Sl-Sauvrur. 

FOUGEROLLES.  vg.  tjot-et-Garonne (Agé- 
noisj,  arr.,  caut.  et  à 10  k.  d«-  Mar  mande.  SJ 
«le  '1  «murin*.  |»op.  7 38 II. — Foires  les  46  juin, 

9 déc.,  vendredi  après  la  Purification  rt  I'Aii- 
nonciatiou,  apres  l'Assomption  rt  apres  la  Na- 
tivité. 

FOUGUKYROLLES.  vg.  Dordogne  (Péri- 
gord). arr.  et  à 47  k.  de  Itergerae,  cant.  de 
Véline*,  ra  de  Stc-Fov.  Pop.  531  h. 

FOUGY,  vg.  Orne,  comra.  de  Bourg-St- 
Léonard,  y d'Exroe». 

FOUILLA  DK  (la),  vg.  Aveyron  (Rouergue), 
arr.  et  à 16  k.  «le  Villefranrhc*<kv-Rouergiir, 
rant.  rt  E de  Najae.  Pop.  f ,674  b.—  Foire  le 
49  juiu. 

FOUILLA  DE  (la),  vg.  Lot,  comm.  «le  Va- 
raire.  E3  de  Limogne. 

FOCILLKUSF,  vg.  Oise  (Picardie),  arr., 
rant.  et  à 14  k.  de  Clermont,  0 d'Estrécs-St- 
Drnis.  Pop.  106  h. 

FOC  II. LOF  SK.  vg.  B.-Alpts,  comm.  dr 
St-Paul,  gjj  Je  CJiatelard. 

FOUILLOUSK.  vg.  H. -Alpes  (Dauphiné), 
arr.  rt  à 1 3 k.  de  Gap,  cant.  «le  Tallard,  0 dr 
b Saulle.  Pop.  419  h. 

FOI  ILLOI  SK.  vg.  Gard.  V.  Sr-Maacar- 
na -Koamm-Illoose  . 

FOC  I LM  JC  SK  (b),  vg.  Isère,  comm.  de 
St-Pricsl,  0 de  Sl-Symphoricn-d  O/on. 

FOCILLOt  SF.  (b),  Lg  Loire  (Força),  arr., 
r-1  rt  à I4k.  deSt-Elimne,  cant. «le St -H rant. 
Pop.  1 ,966  h. 

Sur  le  territoire  de  eette  commune  un  re- 
manpie  le  rhitrau  «le  ftothéou.  ipir  le  fils  na- 
turel de  Jean  11.  dm-  de  RomiImmi,  fit  bAtir  sur  . 


FOl’LGAIROLLKS. 


un  pbteau  élevé,  au  pied  duquel  coule  la  Loire. 
Ce  château  r»t  dominé  par  une  haute  tour,  au- 
trefois surmontée  d’une  croix  et  d’uw  horloge. 
1 n Im-I  escalier  conduit  sur  b plate-forme  et 
«lesrend  juMpi’aux  cave*  duchàtreu,  auxiparile* 
v wniM'iit  aboutir  d'inimeiurs  souterrains  orné* 
d'une  infinité  de  stalactite»  d'uue  éclatante 
Idanchcur. 

Il  n'est  po*  sans  iutérrt  «le  rappeler  <|ue  ce 
furent  les  bois  de  b Fouilfouse.  dont  Sully 
était  engagisle,  qui  produisirent  à ce  ministre 
le»  40,000  francs  dont  Ifetiri  IV  avait  Imoin 
|KMir  continuer  la  guerre. 

Fabriques  «le  ni  hou».  Papeterie.  — Foire  le 
8 *q»t. 

FOCII.MHSK  (Haut  rt  Bas-),  Puy-de- 
Dôme,  eomm.  de  Cuulliat,  0 de  fo-zouv. 

FOCILLOCX  (le).  If;  Charenle-lnJ.  (Sain- 
Innge),  arr.  rt  à 41  k.  «In  Jmuac.  rant.  rt  S de 
MiMilguvou.  INqi.  1,053  h. — Fabrique  de  sucre 
indigrue.  — Foires  le*  1***  vwidndi*  d'avril, 
mai,  juin,  juillet,  août  et  «rpl. 

FOCU.I4II  X.  vg.  Charente-Inf.  cimuu. 
J'Arxeit,  K de  b Trrniblade. 

FOI  ILLOV,  vg.  Otse  (Picardie),  arr,  rt  à 
47  k.de  Beau  v aïs,  aaul.  de  Foi  nune,  :*J  d’Au- 
male.  Pop.  474  h. 

FOCILLOY.  vg.  Somme  (iSeaivlie),  arr.  rt 
à 19  k.  d'Amiens,  caut.  et  LxàdrCorhie.  Pop. 
641  h. 

FOU  JC  , vg.  Seine-et-.Marne  (Ont  mai*), 
;«rr.  et  à 1 1 k.  de  Mrlun,  rant.  de  Mormant, 
0 de  Guignes.  Pop.  430  h. 

FOC  LA  IX.  vg.  II. -Morne  (fTiamjwçne),  arr. 
rt  à 13  k.  dr  (Juaiiraont-evi-lhm«guv,  cant.  rt 
3 de  Nogent-lc-Roy.  Pop.  403  h.  — Forge», 
fonderie  rt  laminoir*  à tôle.  Sur  b Morne. 

FOCI.AMMF.HF.  »,  vg.  Loire-/ nf.  , comm. 
de  < »e ligné,  RJ  de  Clisson. 

FtlCLAXGCK,  vg.  Oise  (Pinmlie),  nrr.  rt 
à 45  k.  «le  Srnlis,  cant.  de  Ni-uiU)-eji-ThHle, 
0 de  Mou \.  Pop.  194  II. 

FOCLAYIIUXXES,  vg.  Lot-rt -Garonne 
(Agénoi»),  arr..  rant.,  0 et  à 5 k.  d’Ageu. 
Pop.  1,440  h. 

FUl'LBKC,  FoulUbe . nui,  vg.  Eure  (Nor- 
mandie). arr.,  F7 rt  à 12  k.  «le  Pmit-Audemer, 
cant.  de  lleu/evillr.  Pnp.  614  h.  Il  est  sur  b 
Rislr,  «|ur  l'on  y |ms*e  sur  nu  IkH',  et  où  il  a un 
petit  port  où  il  *e  fait  «lr.%  chargement*  «le  cidre 
et  autre*  objet*  de  consommation. 

L’église  p«rni*«ialr,  «|ui  ivaunlr  au  xi*  *»é- 
ele.  est  remarquable  par  un  |iortaii  fort  onie 
dan*  |e  style  pur  IXMII.IU.  KJ  le  est  comme  ap- 
puyée «ur  un  if  très-vieux  qui  a 7 ra.  Je 
pourtour. 

FOÜLGIUBY*  'g.  Mrnrihe  (Lorraine),  arr. 
rt  à 44  k.  «le  Sarreliourg,  eant.  de  Ré-diicourt- 
le-Gliàteau,  S de  BbmoiiL  I*op.  779  h. 

FOUI.F.IX.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 46  k.  de  Périgueux,  «Ant.  et  S de  Yergl. 
Pop.  614  h. 

FOULEXAY,  vg.  Jura  (Kranche-Comlé). 
arr.  rt  à 30  k.  de  IX'ile,  caut.  de  ('Jiaumrroy , 
53  de  Sdliéres.  Pop.  345  h. 

FOC  I.G  Al  ROI. LKS,  vg.  Aveyron,  conun. 
«le  Sl-Jran-du-ltnR‘l,  E <k'  Nant. 
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FOCQUEVUXE- 


FOLRDHAIX. 


HHRNK.UX. 


FOI'lJtiXY  ou  Fiu.ivorv.vg.  Mosell e (pav* 
lde^sm).  arr.  el  à 21  k.  de  Mrti,  tant.  et  SJ 
«Je  Fa«il«|uemoot.  vy.  Pop.  40O  h. 

FOI* I .LKTOL RTE , vg.  Sarthe,  comm.  de 
Géraus-FouUctourte,  Fl.  Vy.  A 237  k.  »k‘ 
Paris,  pour  b Uvr  des  lettres..  Cite  d'étape.  - 
Foires  le*  2 ftv.,  8 juin,  21  sept,  et  1 * déc. 

KOtIXMiXLS,  vg.  Calvados  (Nonnondir), 
arr.  et  à 21  k.  de  Raveux.  cant.  de  Gautnoiil, 

S de  BaUeroy . Pop.  400  h. 

FOl  UlCIf;,  vg.  Lut,  comm.  de  SW  Germain, 

El  de  Frayfeiort. 

FOLLVEXTIH’B,  'g.  H. -Simule,  comm. 

«le  St-Hilauc-Lotmlle,  S d'Anwr-la-Porte. 

FOrUY,  vg.  Ardennes  (Champagne),  arr. 
et  à 17  k.  de  Korroi,  cant.  de  Rumigny,  CS 
de  Maiibert-Fontaiiie.  Pop.  234  b. 

FOI* Qt* KB  R l’ XE,  'g-  Charente  ( Angnu- 
roois),arr  et  à 14  k.  d'Augtrulèuie.  cant.  et 
E de  Lnvalctte.  Pop.  978  h. 

FOl’gLKXIES,  vg.  Où*  (Picardie),  arr., 
tant.,  E et  à 6 k.  de  Beauvais.  IN>p.  208  H. 

— firUe  communr . xituèe  sur  la  rive  droite  du 
Tirera  in.  qui  la  bortir  «bn»  toute  sa  partie  orien- 
tale, est  |4«u  connue  sûtt»  le  uom  de  Mont- 
mille,  l'un  de  ses  hameaux,  où  est  située  l'é- 
glise. C’est  à Sl-Mavien.  hameau  situé  sur  la 
montagne  de  Montmilk-  et  dépendant  de  cette 
commune,  que  saint  Lucien  fut  martyrisé,  ver»  | 
l’an  230  de  J.-C.  Chassé  de  Beauvais,  où  était  j 
un  préfet  romain,  il  se  retira  dans  ce  lieu,  où  il  i 
fut  dérnuvert  et  mis  à mort  asec  joint  Maxim  j 
et  saint  Julien. 

FM’QLERKNP  (k),  vg.  Orne,  mnilB.  de 
Sl-t*-rYji»-drx-Sahloo»,  (SI  de  Trun. 

POl'Ql’ERELILLE , vg.  Pas-de-Calais  \ 
(Artois),  arr. , eanl.,  E3  cl  à 3 k.  de  Béthune,  i 
Pop.  399  h.  * 

KO  LtJL ERO 1 .1.  ES , vg.  Oise  ( Picardie) , 
arr.,  EJ  et  à 12  k.  de  Beauvais,  cant.  du  Ni- 
villers.  Pop.  226  h.  — Il  y a sous  le  cimetière 
de  I- nuque  fui  les  ma  souterrain  dont  IVolree, 
maintenant  comblée,  correspondait  à l'ancien 
presbytère  ; «mi  v pénètre  par  une  fosse  ouverte 
à lu  porte  de  l'église  |>our  rcrevoir  1rs  |sokl«  de 
l’kim  luge;  apres  avoir  descendu  perprudirubi - 
renient  7 ni.  «iivirtm,  oo  rencontre  un  lundmt 
îapi«te  el  tellenieut  étroit,  qu'ou  n'y  peut  mar- 
cher «ju  s genoux  ; il  alioutit,  sous  le  milieu  du 
cimetière,  à iiih'  excavatum  pratiquée  «m  croix 
dans  le  roc,  de  la  hauteur  d’un  homme;  la 
voûte  eu  r>l  ménagée  avec  soin  pour  pré  v «mtr 
l«iut  rjioulemrnl.  <>u  u’a  aucune  notion  sur  l'o- 
rigiiH-  «k*  ce  souterrain,  qui  a mtv  i à reader  eu 
parti*-  le,  elTi-ts  des  balûtants  lors  dr  l'invasion 
«le  1815. 

KOLQCF.SCOLRT,  vg.  .Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 22  k.  «h-  Muuldidier,  cant.  de  Ro- 
sière», Eide  lluye.  Pup,  430  li. 

KWJyL  E.SOLLEN  , vg.  Pas-Je*  a/ais , 
connu.  d'Audrcheni  el  de  Rebcrgut**,  El  d’Ax- 
dn->. 

KOl'gi'El'HE,  hg  Charente  (Angouruou), 
arr.  el  à 19  k.  de  RaJfec,  cant.  el  E d* Aigre. 
Pop.  t .012  b. 

KOl'lJLEVII.I.K , vg.  Litre  : \>,.i  m.iuihe  . 


arr.  «i  à 20  k.  de  Louvbr*,  cant,  d'Amlreville-  , 
Ifr-Campagne.  du  NeulMmrg.  l*op.  657  h. 

FOt  yUEllES  LES-BÉTHI  XE,  vg.  Pat-  \ 
de-Calais  (Artois),  arr..  nuit..  Kfli2k.de 
Béthune.  Pop.  351  h. 

KOL'QL I F RK.S-.SOl' S-LKNS , Ag.  /Wt- 
C«i/a«  (Artois),  arr.  rt  à 2 k.  de  B*2huuet 
caut.  et  [•'.  de  Lais.  Pop.  7iri  h. 

FOL’ R (le),  v$.  Jaeg*,  «uaim.  du  Bovc, 
0dr  Fois. 

FOLR,  vg.  Isère  (DnupJiiné),arT.  et  a 28  k. 
de  Vienne,  rant.  «h*  la  VerpiUirre,  H dr  Buwr- 
goin.  Pop.  910  h. 

FOL  R (le),  Loire-/ nf..  écueil  bmeux,  situé 
en  far r du  Croûte,  à 15  k. en  Wf.Crtt  uu  banc 
de  rochers  d'envirou  5 k.  d’ètrudue  à basse 
nuf , sui  lequel  «**1  un  phare  a feu  lourtsant  à 
éclipse»  de  une  minute  à une  minute,  de  17  ni. 

«le  hauteur  et  de  20  k.  de  portée.  Lat.  47"  18'. 
Long.  4’5H*.V.  Oouic. 

FOLK  AS.  hg.  Charente-tuf.  (Aunis),  arr., 
nmi.,  Eî  H i 1 » k.  de  Rucheforl-sur-Mcr. 
Pop.  887  lu 

KOLHBAXXE.  'g.  /A/uAj(Frauclu>4)omlé}. 
air.,  eanl.,  K cl  a 5 k.  «le  Baume -liss-Dan*'*. 
Pup.  103  h. 

FOLRGATIKR.  vg.  (FrourhiWkimtè), 

arr.  el  à 20  k.  de  Ponlarlua , cant.  de  Itouthe, 
ET  de  Jougue.  Pop.  142  h. 

KOCnrÉs.  vg.  tiers  jCnndomoi*),  arr.  et 
à 13  k.  «le  Condom,  cant.  et  Cv  de  Montréal.  | 
Pop.  1,026  h.  Foires  les  14  fév„  14  mai,  ! 
14  sept,  et  12  oct. 

FOLRCHAMBALLT.  vg.  .Mètre,  comm. 
de  (brehisy . El.  W.  A 231  k.  de  Pari*  pour 
la  taxe  dr*  lettre*.  Forge»  et  fonderies,  située* 
*ur  b rive  droite  de  b Loire,  que  l'on  passe  eu 
«'et  endroit  sur  un  pont  suspendu.  A 8 k.  de 
Nevcra.  Cette  usine  se  compose  de  2 machine» 
à vapeur  de  b force  dr  70  chevaux  chacune, 
doute  hauts  fourneaux,  troi*  train*  de  laminoirs, 
seize  fours  à réverbère.  Elle  a été  fondée  par 
M.  Louis  Boignc*  eu  1821 , el  ocrape.  e«  y 
rumprrnant  le»  hauts  fourneaux  qui  y sont  at- 
tachés , environ  3,000  ouvriers;  (g)  1819, 
1824.  1827.  1834,  1839.  1844. 

U y a vingt-cinq  an*  le  lieu  où  existe  rel  rta- 
hlûsemettl , aujourd'hui  si  important  et  qui 
fait  vivre  un  si  grand  nombre  d'ouvrier»,  n’of- 
frait qu’uue  plage  «lésrrtr.  Après  y avoir  crée, 
ce  grand  centre  d'imhislne,  M.  bagues  l’a  doté 
* d’uuc  értde  d'ciiseigueioral  mutuel , d'une 
caisse  d'épargne,  «1  tout  rérrmmrut  *c*  frère» 
et  sururs  v H-uueut  d’y  établir  a leurs  frai»  une 
église  el  un  presby  1ère. 

KOl'RCHES  . Vg.  Calvados  (Normandie), 
arr,,  El  et  à 10  k.  «le  Falaise,  mut.  «h*  Couli- 
Ixvuf.  Pup.  427  h. 

FüLRCIGXY,  Vg.  Somme  ( Picardie) , arr. 
Kl  à 47  k.  d’ Amiens,  eanl.  de  Poix,  C3  d'Au- 
male. Pop.  263  h. 

FOLRCIXET  , vg.  Drôme  ( Dinphinf) . arr. 
et  à 33  k.  «h-  I)ie,  cant.  ei  Ei  de  Lu«H»-D»ois. 
Pop.  180  h. 

H)l' Il  DR  AIN.  Vg.  Ai  sur  (Picardie),  arr.  et 
à 12  k.  de  Laon,  caut-  et  Ei  de  b Fére.  Pop. 
900  h. 
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Le  hameau  «le  St-Lsmuet  , situé  près  de 
Cétnng  de  sou  nom,  «**l  une  défiendance  de  b 
rommune  de  Fourdrain.  Ou  y remarque  b 
porte  assez  bien  conservée  et  quelque»  vestige* 
d'un  aiu-ien  «-liiieau  fort  doul  l'enceinte  était 
lbnqoér  d'énormes  (ours. 

FOL  B DR!  NO  Y,  vg.  Somme  ^ Picardie),  arr. 
el  à 15  k.  d’.Vmieus,  caut.  et  Ei  de  Pirquigm . 
Pop.  689  h. 

FOtrRG  , vg.  Dvuhs  (Kraurhe-C«Mulr;,  an. 
et  à 24  k . «le  Rrwu«;on , mol . et  E dr  Quingev . 
Pop.  7 10  h.  — Foires  le»  24  mars,  9 juin,  21 
août  et  19  oct. 

FOLRG  (le),  vg.  H.-C,aronne.  coium,  de 
Roquefort.  K de  Martre». 

FOLRGEH,  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  rt 
à 27  k.  d***  Amie!) s.  caut.  «8  K d’Eco».  Pop. 
402  h.  — b linditînn  place  entre  Fouipe»  et 
Casny  une  audetiiM*  église  ruinée  du  nom  de 
Tbotsy,  sur  l'emplaceineul  dr  bqudlr  ou  inMivr 
une  grande  quantité  de  tuile:»  et  de  débris  «le 
cerrueils. 

FOLRGS  (le*),  vg.  Dou/u  (FranehtWzjmté), 
arr.,  rant. , EJ  et  à 1 1 k.  «le  INMitarliei . Pup. 
1,174  h.  — Foires  le  3*  nuutli  de  juin  et  le  3* 
mercredi  d'ort. 

FOLRGLETTF.  (la),  H. -Garonne,  comm. 
et  Zm'.  de  Toulouse. 

FOLRILAJ»,  vg.  Allier  ( Bourbonnais  ). 
arr.  rt  à 25  k.  de  Canna!,  mut.  «A  I*  ! dr.Chan- 
telle.  Pop.  447  h. 

FOLRMA.MIAC , vg.  Lut  (Querey),  arr.. 
cant.,  et  à 9 k.  de  Pigt-ar.  Pup.  311  h. 

FOLRMETOT.  vg.  Eure  (Normandie),  arr., 
rant.,  £%  et  à 6 k.  de  INmiI-  \udnnrr.  P.  645  h» 
— L'église  paroissiale  , surmontée  d’une  tour 
d’un  liel  Hlet,  est  une  ronstruetiun  dr  b lin  du 
xn*  «ièrle,  qui  offre  uu  mélange  d«-  roman  H 

HU  KJIIKS  ,j.  A/onl  (Flmdrr),  m.,  ;.J 
et  à 14  k.  d’Ave»nc*,  rant.  «le  Trélon . Pop. 
2,634  h.  Fa/n-ifties  dr  fil  » dentelle.  Filatu- 
re* «le  cotun  et  «le  laine.  Blanchisserie»  dr  fil  4 
déni  elle  et  à coudre.  Haut  f'Mimrau.  Verrerie 
jour  cristaux.  Cobeüterie»  - Foires  le  l*r  «a* 
intdi  «le  chaque  iihmv  rt  le  ï’  wuimli  «le  sept, , m 
le  1*f  sept,  tnmlw-  uu  dimam'lie. 

FOl’R.MU.fFRKS  , »g.  Pt  ràréi  - Or 
(Roussillon),  arr.  et  à 55  k.  d*-  Proies  , eanl. 
ci  ET  de  Moutlonis.  OUrr.  Bip.  872  h.  — Foi- 
res les  11  juillet  el  11»  sept. 

FOL  R N AL  01  N’,  vg.  Youue  TJuimjttgne), 
are.  el  à 31  k.  de  Joigny . eanl.  et  [5  «le  Ceri- 
siers. Pop.  389  h. 

POtTRXALX , vg.  /jjiret , ronmi.  «le  St-Ay , 
EJ  «le  Menng-ftiir- Loire. 

FOLRN'AI'X  (I»),  Yonne,  «xmiiiii.  «le  Vetti- 
*y,  E de  St  ■Florentin. 

FOL  RJ»  K AL  (le  port  du),  .Saône-et-Loire . 
connu,  et  K «le  Hourhuu- Lancy . 

FOLRXKAL,  'g.  Fosges,  romni.  drtàvtii» 
pal , EJ  de  Corrâeux. 

FOL  B N F.  AL X . Fornella  , vg.  CalraJts* 
(Normandie),  arr.,  rant. , E:  et  à 7 k,  «h-  Fa- 
laise. Pop.  303  h. 

FOLHNKAl'X,  vg.  Lairt  (Beaujubis),  arr. 
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rl  ii  23  k.  de  Roanne,  cul.  ri  K dr  St-Syw- 
|dinru*a-«le-I.ay.  l*op.  1,146  h. 

FOTRXKAl'X  . vg.  Manche  (Normandie), 
4rr.  et  à 19  k.  «le  St-I.û,  cnnl.  de  Iwy , El  dr 
longny.  P«»p.  240  h. 

FOI  KNKAI  X (le»  Urov),  'g.  Moselle, 
rnmin,  dr  Moutrrhausru , EJ'k  Bikhr, 

FllTRNFATX  (le*),  'g.  Sriue-el- Marne , 
« muni,  du  Mer,  C3«lr  Melun. 

FIH’RXKATX  . «g.  Sriue-lnf. , connu.  de 
Si- A ubiu-Jou  xlc-Routlctig . 3 U’Ellieuf. 

FOI  K.NF.I-S  , vg.  Lozère  (Gévaudau),  arr. 
«H  à 41  k.  de  Marvrjols,  rhef-l.  de  ranl.,  C-l  et 
iMirrau  ifMiregist.  de  Sl-CJltlv.  Cure.  I'.  467  ü. 
— T»  assis  enslallbé,  granit.  - Fabriques  de 
u*rgr*  el  de  radis. 

Fol'HNIvS.  \g.  .4 u tie  (Languedoc),  arr.  el 
h 20  k.  «le  I jrca**«»nnc  . ranl.  el  K dr  Ma*- 
raltardr».  Pop.  251»  II.  Fabrique  «le  sucre 
indigèoe. 

FOTR.XFS  , vg.  tiarJ  il-uiguiiloel,  arr.  et 
it  |7  k.  d’C/es,  eut.  el . de  Kemoulin*.  Pop. 
*00  b. 

Piikii  du  lieuleiuiur  général  comte  (»iu.t. 

ForitNFLS  . N g.  YorJ  (Flandre),  air.  el  à 
13  k.  de  I.ille . «ant.  el  E dr  la  fb.»»ér.  Pop. 
1.431  li. 

POVBSBT  (le),  '(5*  Calnutos  (Normandie), 
arr.  el  h 12  k.  de  Ponl-l‘E»«|ue,  ranl.  el  1£3 
•le  <landimner.  Pop.  122  h. 

F'OTHXET  (le),  vg.  Loire,  connu,  de  St- 
Viin  enl-de-RouMSl,  El  de  Roanne. 

FOI' Il  .N  Kl  S ;le*),  vg.  Doubs,  comni.  de 
(ii'androntaine,  Bîdr  Mort  eau. 

FOI'  R N KV  ILI.E  , 'g.  CaleaJot  (Norman- 
die). arr.  el  à 9 k.  de  Pont -l’ Evêque , ranl.  el 
v do  I fondeur.  Pop.  492  h. 

FOI'IINI  ALS,  vg.  Tarn,  nimm.  «k*  Montrr- 
«lou  H Monlfa,  T-.  À*  Rocjuecourl**. 

FOIRXIFTX  (le),  'g.  Ma,  COU.  de  f.lu»- 
li-iu»,  C de  Monimi  rle. 

ForilXIVAL.  'g.  Oise  (Piraitlie),  arr.  ri  à 
Il  k.  de  Klerinuut,  caut.  el  3 de  St-Ju»l-en- 
t .haussée.  Pop.  -MJ 2 b. 

FOI  RXOLS,  'g.  Cantal  (Auvergne),  arr., 
eanl.  t-i  à 13  k.  dr  si-Mimr , E «b-  Masaur. 
Pnp.  388  11  - Il  iK  siluc  à l'extrémité  septi-n- 
Irioiialc  d'une  grand*’  el  riebe  plaint!  connue 
■rfMU  le  noin  de  la  Plumer,  que  là  Ixiuté  de  «on 
%»d  a fait  surnommer  le  grenier  de  la  liante  Au- 
vergne. — On  rvmartpie  aui  euviruu*  le  châ- 
teau «le  t*  Rut  Mit  a»  . flanqué  de  tour*  el  de 
lourd  1rs,  entouré  delioU,  de  vallon>  ei  «le  prai- 
lira. 

F01R.N01.S.  Iig  Pnyile-Dâme  ( Auvergne), 
*rr.  et  à 18  k.  d’AniIxTl , eanl.  et  E de  Sl- 
i aTinain-l’llenn.  Pnp.  1.947  b. 

FOI  KNOTS  (Ira),  'g.  cumin.  «i  EJ  de 
Runcy. 

FOI  RNOCF.,  'g-  Creuse,  rnitain.  d’Aiuème , 
3 de  St-Vaury. 

FornoNNKS,  vg.  1 aune  (Bourgogne),  arr. 
•*l  a 24  k.  d’Yuxerrc.  eanl.  et  El  d**  Goursoni. 
kVp.  533  h. 

FOI  IHJt'KS.  vg.  C.artl  (l.angmvbw),  arr. 
rl  à :i0  k.  de  Niine»,  ranl.  «le  IVaiicaire,  3 


d'Arlev&ur-Rhône.  Pop.  1.261  b.  Foire 
Irt  1"  el  2 mai. 

FOl'IUjrKS,  'g.  /sit-el-t  in  ramie  (Agnioi*), 

arr.,  EH  à 7 k . de  Marniande,  eanl.  «lu  Ma»* 
d’Agénois.  Pnp.  1,9*5  h. 

FOI  IUJI'KS,  'g.  PyrtHcet-Or.  (Roupil- 
lon), arr.  et  à 18  k.  de  Perpignan,  caul.  H EJ 
de  Tbuir.  Pop.  604  h. 

FOITRQFE.S,  vg.  Sontfne,  comni.  d’Atlies, 
B de  Péronne. 

FOI  Rgi  FI  X , vg.  Sriue-el-Oite  (Ile-de- 
France),  arr.  et  à 12  k.  «le  Versailles,  eanl.  H 
CD  dt  Sl-èJermain-ro-Lnyr.  Pop.  337  h.  — Il 
est  situé  sur  le  penchant  d'une  colline,  et  ne  rtm- 
siste  |tour  ainsi  «lire  qu’en  mie  seule  me  très- 
loiigm’.  On  y voit  un  Lnm  château  de  eOOltruO 
lua  modrrnr. 

FOI' RQl’KV.trX  , lig  if.-fiaronrtr  (I^iti- 
gueduc),  orr.  rl  ii  17  k.  de  Vdldranrl»--«1«’- 
Lauragai»,  cant.  de  MotilgiM'artl , El  de  Ra- 
r.iége.  *0?  Pop.  822  b.  Foire»  le*  15  frv., 
20  mars , 11  juin  , 22  M-pt. , 22  «h-I.  el  13  déc. 

FOI' RS,  \g.  U.-Alpe*  (Prosenor),  arr., 
eanl.,  El  H à 14  k.  de  Rarcdniuiette.  pup. 
554  h.  Hat»  une  liaule  vallée. 

l-i  eomnmne  de  Fours  »r  rtinqa»e  de  livnte- 
viv  banu'auv  ré|ianduv  dans  la  \albV.  ('Jiaipie 
liamrau,  eunqKiv*'  d'un  [Miil  unnditv  de  mai- 
mui>,  n’est  bahifê  «pie  |»ar  de*  niemlirev  plus  ou 
moins  éloigné4,  d'une  un-ntr  famille,  et  Uhi*  oui 
pour  rapital  uiw  provinre  à rvploitrr.  I>es 
Ihuimuvs  H les  enfants  en  élal  «k’  man  lM'r  s'ex- 
patrient tous  les  ans  à l'.ipprivlu’  de  l'biver, 
pmr  aller  faire  valoir  «lans  divers  pays  leur 
active  et  prnlie  industrie  ; il  ne  reste  «lans  les 
luuiieaiiv  qw  le*  vieillards,  1rs  femmes  el  les 
enfants  en  l>«ts  âge  : les  uns  vont  en  Rourgopie, 
h**  autres  en  Normandie  . «n  Handir,  en  1l«d- 
lande , jusqu’rn  Suède  et  en  Danemark  ; au  r**- 
tour  de  la  Udlr  saison,  ils  rapportent  dans  leur 
famille  le  gain  qu’ils  ont  fait  «le  leur  morse  hi- 
vernale, ainsi  cpie  qnebpir*  prtkl  mculdrs  4 
l’usage  de  la  famille.  (Xte  eimmsliinrr  fait 
qu'on  trouve  dans  crtle  p*titr  vallée  «Ji*s  uslen- 
ktlc.s  des  conlm-s  les  plus  opfiusée». 

Les  Koumaitims  sont  d'une  liaute  taille  , 
d’une  fuite  constitution  rl  d’nne  physionomie 
agnulde.  I**s  fpimin'»,  «pii  seule*  *«flil  «-hargres 
«les  travaux  dr  rogriniltun*,  sont  d'iim4  forre 
pliy  viqur  extraordinaire.  On  est  surpris  dr  voir 
avee  «pirllr  l«*gereté  ce»  femmes,  eluirgèrs  d'é- 
normev  fardeaux , parmnrmt  les  rliemins  étroits 
el  suspendu*  sur  d'afTntix  précipiers  qui  «lon- 
nent  actes  à leur  vallée,  et  surtout  en  hiver, 
quand  le»  nriget  rl  le»  glaer*  rrconvmil  ce* 
issues,  et  qu’ou  ne  pttil  y faire  passer  ni  eln;- 
vaux  ni  mulets. 

FO  rus  , vg.  F.ure  (N«irmaiMlir),  arr.  el  n 
.18  k.  des  Anddys,  eanl.  d’Fxo*.  3 des  Tliil- 
lHTs-en-Vexin.  Pop.  267  b. 

F Ol'  ILS , vg.  ( ii  ramie  (Ouienur),  arr.,  «’ftnl,, 
3 et  à 6 k.  de  Rbiyr.  Pop.  339  h. 

FOI  ES  ou  STt-flAiNcaivi,  vg.  iViéerr  (Ni- 
vernais), arr.  el  à 60  k.  de  Vexer»,  rhef-|.  de 
eanl.  Dire.  3.  tor.  A 288  k.  de  Pari»  pour  la 
taxe  «les  lettre».  Pop.  1.310  b.  Transi*  ju- 
rassique. Fabrique  «le  porcelaine.  Com- 


merce de  «lui rlx-li.  Foires  b**  lOfév.,  26 
mars,  1 1 mai , 10  juin.  21  nofil  el  24  od. 

FOTRTIE,  vg.  i at-el-C.nroune,  connu,  de 
TJerm«inH)esM»»i*,  Eide  Pori-Sle-Marie. 

FOI'RTOl' . vg.  Au, le  (langunlur),  arr.  H 
à 42  k.  de  Limmix,  caut.  el  El  de  Onu /a.  Pop. 
413  b.  Pré*  d*  la  *ourw?  «le  l'Orlxeu. 

FOTR  VOIRIF  - KX  - «IHARTRKI'SE  . vg. 
Itère,  comni.  «l’Ejiln’-Deux-Ouiirs . E des 
O-lM'Iles.  Il  esl  Idili  dans  uuc  «itu.ilmn  des 
plus  piriorewpie* . à l'enliée  «lu  dêserl  «k*  la 
(irande-Cliarlmise  , sur  b’  Ouiers.  Forge*, 
alliiHTlr  «le  t«'»le.-  Fabrique  «le  1*1  «le  fer,  roues 
de  voilures,  fers  à rlieval.  (A)  1834,  1839. 

FOTR  Y.  vg.  Tarn-rt-tiaraune,  codiiu.  île 
Piiy-la*R«Mpie,  E Je  IJaussad*-. 

FOl'SSAIS  , vg.  l' emlre  ( Foi  Ion),  arr.,  3 
H à 13  k.  de  Foutenay -le-Tnmie . caut.  «k*  Sl- 
llitainMlej»-L<ige*.  Pnp.  1,339  h.  — Foires  les 
2"  inerrmli*  «le  jauv mars,  mai  el  nos . 

FOl  SSKEAt.XK , «ni  Khmom,  vg.  //.- 
Hhin  (Alsace),  arr.,  EH  à 12  k.  de  lUlfnti , 
«ant.  «le  Fontaine,  Pnp.  423  b. 

FOL 'SS F. R KT  (le),  petite  ville,  H.Aiaronne 
(Iauigurd«M'),  arr.  et  à 34  k.  «le  Muret,  chef-1. 
«k-  «-aul.,  EJ  de  Maîtres,  huivau  d'rnregût.  à 
Guère».  Cure.  Pnp.  2,046  h.  T»na  w.v  cré- 
lacé  uifrrieur. 

Pvnur  «le  l’ablié  Si*-**»  , mort  directeur 
«•u  rlnf  de  rinvliluliua  des  souids-mucU  de 
Pari*. 

Lrs  arme*  du  Fouiwrft  *sil  : if  azur  à 

trois  fleurs  tle  fi s tf  or,  g rosse  es,  Jeux  et  un. 

Foirrt  1rs  !**•  mercredi»  de  janv . , mars,  mai, 
juin,  imniI,  M’pt..  ocl.  et  d«T. 

FOTSSI6XAC,  vg,  Charente  ( Viiguumoi»), 
arr.  el  à 17  k.  de  (Jaguar,  raul.  H E de  Jar- 
nar.  Ptq».  629  h. 

FOI  TELLE,  vg,  Yonne,  rom.  «le  St-Pètr, 
E de  Vrxrlay. 

FOTTF.RIFJ.LE , vg.  Yonne,  cumin,  dr 
Brosse*,  E de  Ve/elay. 

FOTVEXT-LK-B  .4S,  vg.  U .-Saône  (Frati- 
cbe-Gumté),  arr.  et  à 26  k.  de  Gray,  eanl.  rt 
E ‘k*  Charaplitle.  Pnp.  393  1«.  Il  existe  »nr 
le  terri  luire  «le  «vite  commune  trois  gmtle*  y- 
Uices  «tans  «1rs  roeliers  qui  bordent  le  vallon 
«bn.s  lequel  roule  la  pt’lilr  rivière  qui  »e  funne 
b Konveiit.  Ij  première  *•*!  appelée  Trou  Je  la 
Roehe  Ste- Agathe  : c’est  un  couloir  long  «k’ 
60  D.,  large  de  2 m.,  et  dont  la  haulcur  varie 
de  70  r.  a 3 ni.  la**  jeune*  femmes  > vont  ci» 
dévotion.  I.a  seroode,  dite  de  St-  Martin,  ne 
trouve  non  loin  de  la  première  : elle  a la  forme 
d'une  demi  -calotte  sphérique,  dont  le  rayon  el 
la  hauteur  «ont  d'environ  5 m.  Iji  troisième  esl 
située  tu  pied  du  flanc  opposé  du  v allon  : c’est 
là  qu'on  découvrit,  m 1800,  le»  ossements 
frmsile*  que  M.  le  baron  Cuvier  a décrits  dans 
son  ouvrage  sur  les  espère*  de  quadrupèdes 
dont  on  a rtrirouvé  les  ossmietils  «bus  riuléricur 
de  la  terre.  M.  1 liirria,  ingénieur  «le*  mine»  à 
Vesoul , y a fait  de  nouvelles  fouilles  eu  1827, 
et  a trouvé  de»  débris  «!' ’élèjihant , «k*  rhinocé- 
ros, d’Iiyènc,  d’ours,  declieval,  de  brttf  et  de 
lion. 

FOTVEXT  - LE  - MA  TT.  vg.  H..  Saône 
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(Franc  h«?-Co«i»té),  arr.  rt  à 28  k.  de  Gray,  cant. 
rl  K3  de  CharapJilte.  flop.  51 S h.  Oi»  y voit 
le*  ruine*  d’un  iMlr  rhilcnu  , détruit  au  com- 
mcucenicnt  du  xvn*  ticdr.  — Exploitation  dr* 
carrières  de  marbre.  foire*  le»  10  anùt  rt 
5 no» . 

FOl’X  { la  ),  xg.  B.-.ilpet,  n»mm.  d’Alhv*  , 
K dr  Colmar». 

FOl'X  ( In).  ïg.  Gard,  rom  ni.  et  O de  Rr- 
mouiuis.  yQT.  A 1 k.  du  rrldwf  [tout  du  Gard. 
Sur  La  rite  droite  du  Gard. 

1/irsqm-  le  voyageur  qui  «oit  la  ruulr  du 
Poeit-St -Esprit  à Ik-auraiir  sort  des  gorge» 
ariifcs  Jr»  Valiguirre*  , il  or  doit  pat  niaiwpier 
de  prendre  le  preniirr  embranchement  à droite, 
«*il  vent  passer  nu  puut  du  Gml . au  lieu  de 
«litre  la  roule  de  K n nouliic . plut  cmirte  . il 
«t  'rai , que  la  première  de  2 k.,  ruait  qui 
prive  celui  qui  la  suit  «le  v«*ir  un  «1rs  plu»  beaux 
mouiinieiti*  «pic  l'antiquité  ait  transmi»  à l’ad- 
miraliun  des  »ierles. 

Ce  Iniiliiirmiit  , situé  «Titre  dm\  iirnlcs  mlh- 
iiiie»,  «Lins  une  gorge  étroite  «W»  te  Gard  mule 
tes  lieu»  inqiétueuv  au  milieu  d'uue  solitude  *i- 
Icnneuse,  est  ivgardé  comme  l'aquedue  le  plut 
hardi  qu'au  ait  imagiiu*  : il  n’rtail  que  la  par- 
tie prim-ipale  d'un  aqm-duc  de  28  k.  de  long, 
qui  conduisait  à Ninit»  le»  eaux  de  b Foulante 
d’Eure.  Trois  rang»  d'arcade»  à plein  cintre, 
élevées  le*  une*  sur  les  autres  . forment  cette 
grande  riuis.se de  200  nt.  d'étendue  sur  53  in.  «!•• 
Iiauteur.  Le  premier  rang  coirpreiMl  toute  la 
largeur  de  b vallée  : il  lome  un  pont  «le  six  ar- 
ches, «ms  l'une  desquelles  «unie  lr  (bidon  ; |r 
second  raug  *e  cnrapoM-  de  on/e  arche»  ; le  Iroi- 
sienie  raug  est  ouvert  de  trvute-einq  ar cites,  «4 
supporte  le  canal  uu  l'aqueduc  . qui  a 4 nt.  de 
large  sur  autant  de  prufoudetir,  et  qui  couronne 
tout  l’édilicr.  Quelle  légèreté!  «pielle  élégance 
«bu»  w triple  rang  d'arcades  «l’ordre  toscan  ! 
quelle  vdidile  ! quel  art  dan*  ers  pile»,  dont  Ira 
pierre*  se  soutiennent  vms  ciment  par  leur 
propre  poids  «'t  par  un  jiute  équilibre  ! A l’ex- 
rrfition  dr  «s»  extrémités  su pér  lettres  . 'le  pnit 
du  Gard  est  d'une  conservation  parfaite;  il 
semble  lidti  d’hier.  Ge  «pti  ne  frappe  jui»  moins 
que  b noblesse,  que  b grandeur  dr  ses  pro|mr- 
lions  , c’est  son  agreste  situation.  De  «pit-fque 
eôte  que  s'étende  In  vue.  die  ne  rencontre  au- 
cune trace  d'halutatÛMi , aucune  ajqvmnre  «h* 
«ilturc  ; l'humble  genévrier,  le  thym  ou  b la- 
vande sauvage,  unique»  production*  du  désert, 
y r Allaient  wu»  un  cirl  brûlant  leur»  |iarfiim» 
•oh  taire».  Enfin  on  *e  demande  quelle  force  a 
transporté  ce*  pierres  énorme*,  a réuni  les  liras 
de  tant  «h*  millier*  d'homme»  dans  uu  lieu  oit  il 
o'ra  habite  auniu.  Le  pout  dut.ard  . niumi- 
ment  étonnant  du  génie  «le»  Itmnuin».  est  adossé 
a «le»  montagne*  qu'il  réunit  pour  In  runlinua- 
lion  du  puvvigr  de*  «aux.  Il  cal  tout  béti  dr 
pierres  de  bille- , poM-«  à ter,  taux  mortier  ni 
ciment  ; ceJI«‘»  qui  font  farr  aux  pile*  du  prr- 
mirr  et  du  second  pout  sont  de  toute  la  largeur 
de  b pile,  sur  70  c.  dm  brgrur  et  60  c.  «le  liaut, 
•vec  I tonnages  et  leurs  parement*,  rt  une-  cm». 
lun-  à leur*  joint*  : cettr  assise  est  toute-  en  car- 
reaux : pnr<dt*tai , il  y «ai  a »u»«*  outre  «h-  pu- 
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rcillr  largeur  et  hauteur  qui  est  toute  en  Uiu- 
tiue.  L'architecture  «le  l'édifice  est  d'onln*  tos- 
can. Le*  paroi»  et  le  sol  de  l'nqiiMliic  «Mit  «ii- 
«luiU  d’uu  riment  très-lnctt  conservé,  même 
dans  le»  ]inrtH-»  souterraines,  mi  il  est  eutière- 
meiit  établi  dau*  le  roc.  I.' aqueduc,  |MNlé  par  le 
pont  «lu  Gard  , et  «ksliiiéà  conduit*-  le*»  eau*  , . 
fait  plusieurs  contour*  à travers  les  nioutugrir»  I 
H le*  rocher*  ; ü «*  partage  eu  trois  conduit» . 
dont  le  premier  portait  l'eau  «bu»»  l'amphithéâ- 
tre de  Nîmes.  le  second  dau*  b fonlaiuc , le 
troisième  dans  le»  ma isous  de  plusieurs  parti- 
culier». Un  voit  un  «le  rr*  aqueduc*  «mm- 
presque  entie-r  «bu»  un  enclos  particulier.  Outre 
ce*  trois  im|Ui*Jucs  , il  «*ti  dérivait  de  |M-tit.»  qui 
cundiii»airiil  l’eau  dans  plusieurs  mai«Mi»  «h* 
campagne  «h-»  eu*  irons  «le  Nîmes.  La  partir  la 
mieux  conservée  rxiste  entre  le  pont  «lu  Gard 
et  Nîmes , sur  une  longueur  de  plus  «le  12  h. , 
|»am-  que  , étant  «MitcrraiiM- , elle  a liraucuup 
inouï*  souffert  de  b dégradation.  On  peut  par- 
courir le  pool  du  Gard  d’un  liout  à l'autre,  ri» 
gravissant  l't-srar  [tentent  qui  ltonle  b rive  droite 
du  Gardon,  pour  gagner  l'extrémité  méridio- 
nale  «k-  l'aqueduc,  à l'endroit  mi  il  *e  jierd  dan.» 
lu  montagnes. 

Vers  le  eommeuct-mt-nl  du  xvn*«érle,  ou 
avait  voulu  Taire  servir  le  peint  du  Gard  au 
passage  «les  voiture*,  et.  pour  cet  effet,  ou  avait 
rehaussé  les  pile.»  du  second  pont  j»our  y pra- 
tiquer de*  encoilielli'iiienl»  qui  fuient  iiiiiuis 
«l’un  garde-ton  ; mai»  on  reconnut  Inet» Int  que 
b ruine  du*  nionumml  pourrait  s'ensuivre, 
j L’intendant  «le  fbv  ille  le  lit  réparer,  et  ne  laissa 
, exister  qu’urie  .simple  voie  pour  le*  gens  de 
i |««d  et  l«  voyageurs  à cheval.  (Jl  pont  pour 
le*  voilures  étant  devenu  de  plu*  en  plus  néces- 
saire. à rau«e  «h-»  fréquente*  CTUr-*  du  Ganl«Me, 
«pii  i»e  permettent  jw»  «Je  le  traverser,  même  en 
Imh-,  eu  plusieurs  temps  de  l'année,  le*  état*  de 
laprovinev  prirent  b résolution  d’adu»M-r  lui 
pont  au  premier  *.  b première  pierre  «*n  fut 
|Mi»ée  le  18  jitiu  1743,  e-t  le  pont  fut  achevé  rn 
1747. 

KOl'X  (b),  vg.  l'or,  conuu.  du  Pugrt-pré*- 
r.uers,  de  Luers. 

FO  1 7.1 1.H  O X , vg.  Hérault  ( Languedoc  ) , 
arr.  et  a SI  k.  de  Béziers,  caut.  de  Roujau,  £3 
drPéMuas.  Pop.  116  h. 

FO  VILLE  . vg,  .1 loseüe  (pays  Messin),  arr. 
«4  à 25  k.  de  Met/,  «ami.  de  Vernv , E3  de  Sol- 
gur.  Pop.  208  h. 

EOX-AMPtIOIX.  Catirum  e/e  Au,  vg.  f'ar 
(Pruveurc),  arr.  et  à 31  k.  d»-  Rriguole».  cant. 
de  Taxerur*.  £3  «te  Cotignac.  Pop.  565  h. 

Patrie  «lu  comte  nv  Bakha»  , nu-nilm»  de  b 
«-uuvculiou  iialiouale  , qui  le  nomma  général  eu 
chef  du  dcjMrlcjiM-iU  «le  Paris  «bus  b fameuse 
jouri.ee  du  9 thermidor  ; membre  du  directoire-, 
mort  â Chaillot  vers  1836. 

FOY  <St«>),  ou  Sn*FoT-u-f.«on>»,  F o nu  tu 
Saur  tu  Fidei,  petite  ville,  Gironde  (Guu-iuh*), 
arr. et  à 39  h.  de  Libourne,  rhefd.  decanl.  (’ure. 
Gîte  d'étape.  EJ.  (qt.  A 546  k.  de  Pari*  pour 
b lave  «le*  lettres.  Pop.  9,924  h.  — Terrai* 
tertiaire  nioven.  — Elle  est  Isiùc  daus  une  si- 


tuation agnvablr,  sur  la  rive  gauche  de  b Dor- 
dogne. 

Le-*  arme»  de  Ste-Foy  «ml  ; S or  à une 
tour  crénelée  tf  azur  au  côté  de  rire,  rt  un  lion 
dr  gueule.*  à iénettre  : au  chef  et  azur  chargé 
dr  trait  flrurt  de  Ut  *f  or. 

Fabrique*  «le  lionneterie  en  lame  et  en  coton, 
teiilr»  «le  ehiiuvrc.  ratuu-rir»  rt  teinlurrrie». — 
Commrrcr  de  vin»  lilnnc*  estîmés,  eau-dr-vie, 
graine»  de  Iout«-  «r»|M-c«-,  lie»tiaux.  etc.-  - Foire t 
le»  20  mars,  1"  sept,  et  1“  .«amnli  «le  juin. 

FOY  (Site),  vg.  /.onde*  (GancogiM*),  arr.  rt 
à 16  k.  de  Mont-de-Marsan  , cant.  rt  £*]  de 
Vîllnicuvr.  Pop.  224  h. 

FOY  (Sic-),  vg.  /nt-rl-t >arn une,  cumin,  «le 
Penne.  de  Villeneuvc-sur-Lot. 

FOY  (5tc-),  vg.  Sannc-et-lMire  (Cliarolbi*), 
arr.  et  à 25  k.  de  (JvnrolJc» , cant.  c4  31  de 
Semur-oit-Brionnais.  Pop.  91  h. 

FOY  ( S te-),  vg.  Srioe~Jnf.  ( Normandie  ) , 
•rr.  et  a 16  k.  «le  Diqqie , caut.  rt  31  de  l^n- 
guexilb-,  Pop.  447  II. 

FOY  - DE  - B KJ  A LS  (St«v),  vg.  Dordogne 
( Périgord),  arr.  et  â 25  k.  «le  Sailat . cant.  et 
8 de  ttclvev  Pop.  340  h.  Foire  le  |7  ooiil. 

FOY  - DE  - LONG  AS  ( Sic-),  vg.  Dordogne 
( Périgord  ),  arr.  et  à 28  k.  de  Bergerac , cant, 
de  St-  Atvère,  G3  de  Latindc.  Pnp.  750  h. 

FOY-DE-MONTGOMMERV , vg.  Cohadot 
(Normandie],  arr.  et  à 23  k.  de  Lisieux,  caut. 
de  Livarot,  33 de  Vimoutn-r.  iSqi.  19Î  h. 

PireuE  «k-  I'uIiIm'-  Bsuay,  savant  antiquaire, 
mort  eu  1771. 

FOY -DES-' VIGNES  (St*-),  Dordogne . eom. 
cl  PI  de  Bergerac. 

FOY  - LA  - LONGUE  ( St«-),  vg.  Gironde 
(r<uieuue),  arr.  et  à 1 1 k.  de  b Broie,  caut.  de 
Sl-Maraire,  C5J  de-  Caudrot.  Pop.  197  h. 

FOY  - LARG ENTIERE  ( St»-),  vg.  Rhône 
( I.youuai»),  arr.  rt  à 29  k.  «h-  l.you  , caut.  et 
Eide  Sl-Laurrut-de-CJmnKMiMrt.  Pop.  688  h. 

f>  villugc  donne  mui  nom  â un  |wtit  liu*»in 
houdler  d'environ  10,000  ni.  de  lung  sur  une 
largeur  «le  2,000  ni.  Exploitation  de  houille. 

! — Foires  le*  20  sept.,  3'  jeudi  de  janv.,  l*r 
jeudi  après  QuasiitKido.  1"  Imuli  après  St-Jcan, 
4*  jeudi  d'ort.,  I"  jeudi  après  la  Gpitception. 

FOY-I.KS-LYOX  ( Ste-).  gro*  bourg,  Rhcine 
(Ly ounal»  i,  arr.,  IS  rt  à 4 k.  de  Lyon.  cant.  de 
St-Geni»- Laval.  Pop.  2,095  h. — O b>urg  est 
situé  sur  un  coteau  ckvé  , pré»  de  b rive  gau- 
che de  la  SmVne.  Il  forme  une  cnninium-  rom- 
posés-  de  pliuiisir*  hamt-aux,  dont  le  (dus  con- 
sidérable *r  nomme  Grand -Ste-Foy.-  Le 
*|K-rtatrur,  placé  sur  le  coteau  tic  Ste-Foy,  do- 
mine de  toute*  |Mrt»le*  euntréesniviroiukantcs, 
«mi  su  vue  s’étend  au  loin,  le»  diverse*  rfioinea 
«h-s  Alpes  ue  paraissent  dans  cet  iiamnise  es- 
pace que  comme  des  collint**  ou  «b»  aipiilks 
placée*  à dilférente*  dûtauccs , qui  *c  roeifon- 
dmt  souvent  avec  les  nuages.  Au  nord . on  dé- 
couvre! le  Mont-» l’Or,  formé  de  trois  pyrami- 
de* ; à l'ouest,  k*  meMitngiu-s  du  Lvannnis  «1  du 
Forez  : au  *ud  , le  nmeit  Pib , terminé  en  forme 
de  coujxiU-  presque  tou  jour»  couverte  de  neige; 
il  l'est , la  grande  cliaioc  des  Aipt-s,  rouroiiiiée 
par  k Moût -Blanc.  Sur  un  [dau  moins  éloigné, 
9 
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F RA  IN. 


F’KAIJGNES. 


PRAXCESGAS. 


l'œil  plonge  Mir  un  \a»tc  Lma  , entrecoupé 
dune  innombrable  quantité  «le  maison»  de  cam- 
pagne . <lr  rbiiraux  , de  » ilüiqc-»  dispersé* , le» 
unit  sur  dr»  colline» , 1rs  autre»  dan»  dr»  prai- 
ries . sur  le*  iMinls  dr  lu  Saùnr  et  du  Rhône.  i 
Ou  distiugnc  le  roms  di  ce  Ueuvt-  dijiuis  Monl- 
lucl.  Eu  se  rapprochant  de  Lyon,  ou  voit  lotis 
b grands  édifice*  ipu  « mironncnt  Ir»  deux  col- 
line» de  Fourvirres  et  de  St -Sébastien , et  une 
partie  de  la  \ ille  ; à l'ouest  suit!  le»  montagnes 
du  LwMituts.  Pri  s du  spectateur  vont  les  cotnj- 
urnoes  d'Oullms,  Sl-Giins-Iaval,  Irigm  ; plus 
loin  Miller» . Briguais,  ( aliénas,  etc.,  et r., dont 
vu  distingue  les  collines , b Imh*  et  le»  riclies 
vignobles.  A l’est,  la  vue  se  prolonge  jusqu’aux 
Alpes  : «bus  le»  beau»  jours  d'été  rt  d'autom- 
ne, lorsque  l'atmosplieie  est  épurée  tir  vaja-ur». 
le  Muiit-Kbuc  (urait  sou»  b forme  d'uu  doute 
irameuse  qui , ter»  la  lin  du  jour,  réfléchit  le» 
teintes  rosées  du  soled  ruiiclunl.  — Fin  r es  b 
23  uui . rt  10  déc-  -Marche  tous  les  vendre- 
dis. 

FOYE-SIONJALXT  (b)r  vg.  Deui-Sèrres 
(Poitou1,  arr.  et  a 17  h.  de  Niort,  cant,  et  £>? 
dr  Beau\oir-sur-Niorl.  Pop.  983  h.  — Foires 
les  25  «i.  et  lundi  ib*  b Pentecôte. 

FOZ7.AXO  , vg.  Corse , arr.  rt  i 13  k.  de 
Sa  ri  rue,  cant.  et  :-:d't»lmeto.  Pop.  744  h. 

FRAGXKN,  vg.  Isère,  coni.etC^de  Oniks. 

FR  AGNES  , Saôue-et-Lmre  (Botufogur)  , 
arr. , tant. , £3  et  à (i  k.  de  ( 'lia lun -mu-- Saône. 
Pop.  160  h. 

KHAGNES,  vg.  Saône-et-lsnre,  conun.  de 
Grtuille.  K de  St*Ojru. 

FHAGXY  , vg.  Mièvre,  comm.  de  Villa- 
pourtant,  7-1  de  Mouluis-ru-Gilbert. 

KRAGNY  , vg.  Satine -et- Ijsire , connu.  H 
E d’Autun. 

FHAlf  IFR,  'g.  H. -Saône  (Fi-anehe-Oimté), 
arr.  et  à 22  k.  de  Lune  , cant.  et  7-7  de  Cham- 
pagne» Pop . 1,493  h. 

FRAIGXE  (St-)  , l»g  Charente  (Saint ang»  ), 
arr.  et  it  18  L.  tic  Huiler,  rant.  et  Câ  d' Aigre. 
Pop.  1.149  h. 

KRAIG.VKE  (la),  »g.  Deur-Sètres,  oomiu. 
de  Brmcguic,  de  Niort. 

FRAIGXOT  . vg.  Côte-tT  Or  ( iUmrgngur ) , 
arr.  et  à 41  k.  de  Dijon,  cuit.  <1  Ed;  Gran- 
tyy.  Pup.  202  h. 

FIIA1I.1.J4  Ot'ItT,  vg.  Antennes  (Champa- 
gne). arr.  et  à 27  k.  de  Rctkrl,  cant.  et  £*j  de 
Chau moût -Porrieu.  Pop.  736  b. 

F'It  AIVIBAI'LT-DE-PIUFHES,  bg  Mayen- 
ne (Maine)  , arr. , rant. , Ej  et  à 6 k.  de 
Mayenne.  P.  1,075  h. — Foires  k*  2 juillet.  9 
<jct.,  1*’déc.  et  le  Imdesnaiu  de  b rui- carême. 

KHA1MBAI  I.T-DK-I.ASSAY  , V®.  Mayen- 
ne , comm.  rt  1*;  de  lauaj . 

F'K.IIMB  At'I.T  - SI’ R- PISSE  . vg.  Orne 
(Normandie),  arr.,  cant.,  £3  et  k 14  k.  de 
Domtiout.  Pop.  2,957  h. — Foires  ha  2 juillet, 

9 oct. , i"  déc.  et  le  lendemain  de  b mt-ca- 
mue. 

ERAI  >t  BOIS,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr.,  , 
1=7  et  à 10  k.  de  Lunéville;,  cant.  de  Gerbe- 
vilier.  l*op.  379  h. 

FRAIS,  vg.  / otget  (Lumaiuej,  arr.  et  à 


3X  k.  de  Neulrbâti-au  . cant.  et  Hdr  bnur- 
che.  Pop.  447  h. 

FRAIS,  »g.  Il, -Fhin  (Alsace),  arr.,  E et  à 
10  k.  de  hclfort,  rant.  de  fontaine.  P.  204  b. 

FRAISA NS  , vg.  Jura  (1  rawrlii^Oûinlé)  , 
arr.  rl  à 23  k.  de  Dole.  tant,  de  Dunpiem.*, 
[■;  Jr  ShWk.  Pop,  554  h.  ■ IJauL  four- 
neaux, forges,  laminoir»  et  martinet».  — Foi- 
res ln  If  mars,  17  juiu,  13  sept,  et  7 dér. 

FILAIS- MARAIS,  vg.  Sorti,  rtwnui  «1® 
de  Douai. 

FRAiSNKS.  vg.  Mearthr  ( lorraine ) , arr. 
et  à 42  k.  de  Nancy,  cant.  et  fcj  de  Yé/elirr. 
Pop.  367  h.  - Suurre  bitumineuse. 

FU  AISNE,  vg,  Aveyron,  nom.  de  la  Cnûx- 
! Par»,  bj  de  Mur-de-Rarrez. 

FR  VISSE,  vg.  Dordogne  (Prrtgordi.  arr., 
1-2  et  à 20  h.  de  Bergerac,  caut.  de  La  forer. 
Pop,  526  h. 

Fit A1SSE,  bg  Hérault  (lauigurdorj,  arr., 
K et  à 23  k.  de  St-Puu»,  cant.  de  b Sais  état. 
Pup.  1,590  h. — 1 lest  situé  «bus  le»  montagne*, 
sur  l'AgiMit.  — Foires  le»  23  juin  et  22  août. 

FKAI.SSE,  vg.  Loire . ctuiuu.  de  St-Jean- 
SoIrvaiH  iiv.  r*:  de  Muulhrison. 

F B AISSE  (le),  vg.  Puy-de-Dôme,  comm. 
de  Joli.  £J  d’Ambert. 

Ftt AISNE  (le)  , Tarn , comm.  d’Ambblri, 

[ E d’ Vil  mu.  iqt.  Foires  le»  22  août,  22  mai, 

! 21  juiu,  16  août,  jeudi  avant  jeudi  gras. 

FRAISSF,  vg.  Tarn , connu,  de  Y urne,  EJ 
de  Lacuime. 

niAISSE-t  ABARDÈS  , vg.  Au, le  (Un- 
gurdor  i,  arr.  rt  à 18  k.  de  Carcassonne,  cant. 
de  Saissar,  3 de  Cu  \ar< attardes.  Au  pied  de 
b montagne  Noire.  Pop.  357  b. 

KR  A1SNE  - IIFS  t ORRlFRES,  vg.  Au, le 
(Languedoc!1,  arr.  et  à 35  k.  de  Narlmtint', 
nuit,  ch*  Durtiau,  C'Z  de  Sijean,  Pop.  312  h.  — 
Le»  Espagnols  sVui|iatvn-nt  de  ce  village  eu 
1503.  — Fabrique  de  e harixMl. 

FRAJSSF1S,  vg.  Loire  (Fona),  arr.  et  à 
; 13  k.  dr  Sl-Elinine,  rant.  du  Charulioll,  E de 
Firmini.  Pop.  69G  h. 

FRAISSINES,  »g.  JTi/vr  (Languedoc),  arr. 
et  à 38  k.  d'Alhî , cant.  et  (5  de  Yahucc-cn- 
Alhigcoiv.  Pop.  407  II. 

mAISSIXET.  V.  l'iminir,  Kiunnn. 
Pmtmvit. 

F'R  A I.NSt  N FTT- DF-FIH'  RQ1‘  FS  . vg.  Iss- 
tire  (Langunhir),  arr.  cl  * 19  k.  de  Florac, 
cant.  et  EJ  de  Meynici*.  Pop.  534  h. 

raAIKUHRT-l>£-M)ZEBr  , vg.  Lozère 
(I^augurvhM'r,  aij.  et  à 13  k.  de  Florac,  cant. et 
I Sa  de  Font-de-Montrert.  Pop.  837  h. 

FRAIRS1XETS  (Ir»),  vg.  Aveyron,  comm. 

1 et  C*3  dr  Nanl. 

F'RAI/.F r vg.  Fusses  (Inrraiuc),  arr.,  £3 
et  à 20  k.  de  St -Die,  dief-l.  de  cant.  Eure,  xy . 
Pop.  2.603  h.  — T >.«rvik  cristallisé,  gneiss. - 
Fabriques  de  calicot*.—  Fotres  les  1"  vendredi» 
de  janv.,  mars,  mai  et  juilirt. 

FRAJOU  (St-),  vg.  U .-Ciarmute  (Arma- 
gnac) . arr.  et  à 28  k.  de  SM  «audens.  cant.  et 
EJtk1  rLde-eu-Dodon.  Pvq».  779  U.  — Foires 
es  5 janv.  cl  iodée. 

FRAIJGNES,  vg.  Aube  ^Bourgogne),  arr., 


cant..:-;  cl  a 8 k.  dr  Har-sur-Srrâe.  P.  2t3  b. 

Flt  AM  IJ F3I  EN  U.,  v g.  Fotgm,  comm.  de 
Grange»,  E de  Oircieux. 

F RAM  ROIS!  ÈRE  (U),  vg.  Eure-et-Loir 
(Seance),  arr.  et  a 84  k.  de  Dreux,  cant.  et  S 
de  SetKiurlir*.  Pop.  455  h. 

MtAMItUl  KA.VS,  vg.  Doubs  (Frauckr- 
Comté),  arr.  et  k 42  k.  dr  MoutbeUinfd,  cant. 
et  E de  Maiehr.  Pop.  343  h. 

I RAMROI  HG  (SG),  vg.  Seine,  cumin,  et 
ED  d'lvry-*ur -Seine. 

FRAMÉt  «H  R I',  vg.  Pat-He -Calai*  (Ar- 
tois), arr.,  caut..r?i«  à 7 k.  de  SI-PoLwg 
bernoise.  Pop.  156  h. 

FRAVIFJIVII.I.F; , vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 23  k.  «h*  Péri  mue,  cant.  de  Ghaulnes. 
E de  Ldu«i»-eii-Saiitrrrr.  Pop.  508  h. 

Fit  AMIl.orRT,  v g. Somme  fPurardir),aiT. 
et  a 21  k.  d’Ablirv ilir , cant.  de  (iamachcs, 
-.b  r I ii i - . Pop.  3(t3  h. 

FR  AMONT,  vg,  Kosges,  rntnm.  de  t.raad- 
Foutaiur  , E de  Srldnneck.  — Forges,  (|) 
1834.  (aj  1839.  1844. 

FR  AMPAS,  vg.  H. -Marne  i Chant [lagnc). 
arr.  rt  à II  L.  de  Yassy , cant.  et  K de  Mon- 
tierntdrr.  Pop.  251  h. 

F'HANG  (le),  vg.  Mante,  comm.  d’Esler- 
uay . l-‘  de  Couigivaux. 

FRANÇAIS  (k*),  vg.  Puy-de-Dôme , coin, 
de  ( Jiaruat,  île  Mamtgue*. 

FRANÇAISE  (la),  petite  ville.  Tarn-et-C.o- 
ronne  (Languedoc) , arr.,  7-7 « a 16  k.  de 
Moulaulsan,  chef-l.  de  cant.  Oire.  P.  3,888  k- 
— IniAO  IrrUaire  ntmeo.  — Fabriques  de 
(Miterie  de  terre.  — Foires  1rs  18  janv.  (S 
jour»;,  24  avril,  30  juin,  29  «fit.  et  6 uuv. 

num  tu.i  vg.  Seine-In/,,  comm.  t* 
Kl  de  JVuueu. 

FR  A N(  A LMONT,  vg.  H. -Saône  (Franche- 
Comté  I.  arr.  et  à 28  k.  de  Lure,  cant.  JcSt- 
l-oup,  >7  de  Luxcuil. 

F H ANGAR  Y1IJ.E  , vg.  H.-C.arotute  (Lan- 
guedoc). arr.  et  à 25  k.  dr  Yille(raache-dr- 
laiurag.us,  tant,  et  £7  de  CarnniM».  P.  229  h. 

F'RANCASTFX.  lig  Oise  (Pù  ardir)  . an  . et 
à 38  k.  de  Clermont,  raut.  et  E3  de  Crève- 
cœur.  Pop.  828  h.— O*  |iouige*l  situe  sur  un 
moût  élevé  d'où  l'on  jouit  d’une  fort  bdic  vue  ; 
le.»  puits  y sont  d'uiH-  |trofoudrur  étuaiumte. 
— C’était  anciennement  tue  ville  fermée  dr 
murs,  mv  irounét*  de  fossés,  «4  détendue  par  un 
1 listeau  Irvs-fort,  dont  il  ssdisisle  encore  quel- 
ques vestiges. 

FBAXGAY  , vg.  Loir-et-Cker  (Iteanre), 
arr. et  à 17  k.  de  Kim»,  caut.  et  Cvd'ilrrbauH. 
Pop.  443  h. 

1 RA  NI. AZ  AL.  vg.  H.-Carosuur  (Gascogne), 
arr.  et  à 28  k.  de  St-(budrus,  caut.  et  L-J  d. 
Salies-  Pop.  113  h. 

F’KAXCE  (lle-de-).  V.  lsHa-ftssfl». 

F'R.iXt ESTAS  , Franeiam  , petite  ville, 
Lot-ef-Carttnuc  ( Gondomm»  ) . arr.  , K et  à 
13  k.  de  Nérae.  riief-1.  de  rant.  Cure.  Fop. 
1 .900  h.  — 1rs  sais  tnliaire  moyeu. 

C'était  autrrf'iu  une  j>Jare  forte,  dont  les  An- 
glais v’ciuparm'Ol  en  1439.  On  voit  le»  vestiges 
du  château  qu'hahila  le  brave  la  Hirc.— - Foires 
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les  8 mai,  14  août,  9 sept.,  41  nov.,  48dér., 
8 jours  avant  le  lundi  gras  rt  1*'  lundi  de  juin. 

PRAN<:ME-COMTE . grande  ei  ri-dev «Ut pro- 
vince de  France.  qui  forme  actuellement  ka  dé- 
partement» dn  Jura,  du  Doubs  rt  de  la  llaute- 
SaAnr.  Oîte  prov  iure , dont  Besançon  était  la 
capitale,  avait  environ  ISO  II.  de  long  sur  4U0  k . 
de  large  ; die  était  borner  au  N.  par  la  Lor- 
raine,  à l*E.  par  b Suisse , à l’O.  et  au  S.  par  la 
Bourgogne.  La  Frauehe-Comté,  qui,  avant  ta 
conquête  dn  Gaules  par  1rs  Romains , faisait 
partie  de  la  Gaule  celtique , fut  rangée  , sous 
Auguste , dans  la  grande  Séquaun*.  Apres 
avoir  plusieurs  fois  changé  de  maître» , rite 
passa  vous  la  domination  des  ducs  de  Bourgo- 
gne. pris  «ms  celle  de  l’ Autriche,  à la  mort  du 
duc  Charles  le  Téméraire,  Louis  XIV  ayant 
fait  deux  fois  la  conquête  de  cette  province,  ru 
1668  et  1674.  elle  fut  définitivement  assurée 
à la  France  par  le  traité  de  Nimègne,  en  1678. 
On  divisait  cette  province  en  |ny»  de  plaine  et 
en  pays  de  montagne. 

Les  armes  de  la  F ranche- Comté  étaient  : 
tF a:  tir  semé  Je  follette  s tf or,  an  lion  *F  or 
brochant  sur  te  tout. 

Bibliographie.  OuiFT.  Mémoires  histori- 
ques Je  la  république  séquanoise  et  des  prin- 
ce» Je  la  Fr  a nehe- Comté  Je  Bourgogne, 
etc.,  in-f'.  1592;  4*  édit.in.P,  1647. 

“ La  Franche-Comté  protégée  de  la  main  Je 
Dieu  contre  les  efforts  des  François  en  1636, 
in-8. 

Dutoo  nr  ls  Cuarvage  (Fr.-Ing.).  Histoire  Jet 
Séquauois,  des  Bourguignons  et  du  pre- 
mier roy  aume  de  Bourgogne,  2 vol.  in-4, 
1735. 

Daur.  Estai  sur  F histoire  des  Bourgeoisies  du 
roi,  des  seigneurs  et  des  changements  sur- 
remu  dans  r administration  sous  le  gouver- 
nement féodal , relativement  à la  Franche- 
Comté,  in -8,  1760. 

fiiurru  (dont  P.-Ph.).  Histoire  abrégée  du 
comté  de  Bourgogne,  nous  . édit,  tn-|4, 1 780 
(la  quatrième  partie  est  consacrée  aux  hom- 
mes illustres  qui  ont  vu  le  jour  CD  Kran- 
che-Comté). 

Cu»c  (F..).  Essai  sur  r histoire  de  la  Franche- 
Comté,  in-8,  1840. 

GiavaooT  oe  Nasinov.  Histoire  de  tfir  ans  de  la 
Franche-Comté  de  Bourgogne,  1632-1644, 
gr.  in-8,  1843. 

* Mémoires  et  Documents  inédits  pour  .tenir 
à r histoire  de  la  Franche-Comté,  publiés 
par  r académie  de  Besançon,  8 vol.  in-8, 

1838-43. 

La  »>rat.  Résumé  de  1 histoire  de  la  Fran- 
che-Comté, in- 18,  1847. 

(.rf s ht»  (J, -F.).  Réfutation  de  C abrégé  de 
Fhistoire  de  la  Franche-Comté,  in-8,  1847. 
r,ru.t-*rw*  (I  abbé).  Diverses  généalogies  de 
la  Franche-Comté  ou  des  villes  de  Salins 
et  Je  Poligny  {Hist.  de  Salins,  4 vol.  in-4, 
1758). 

OrrRiMsso.  Recueil  îles  ordonnances  et  édits 
de  la  Franche-Comté  de  Bourgogne,  in-f", 

1614. 

Swmt  (l'abtié  J.-R.-Séb.  de).  Description  ec- 


clésiastique et  civile  de  la  Franche-Comté, 
etc 

Joly  (le  P.  Jos.'î.  La  Franche-Comté  ancienne 
et  moderne,  avec  des  cartes  géografdiùjuet 
(Lettres i M** dTdrrsûer,  iu-lâ,  1779). 

• Itinéraire  de  la  Franche-Comté,  in-8,  Be- 
sançon, 1789. 

Taylor  (le  baron).  forages  pittoresques  et 
romantiques  dans  t ancienne  France  (Fran- 
cbc-Comté),  in-f*  et  pl.,  1849-30. 

Album  du  i/essinateur  franc-comtois , in-4, 
1847. 

Bat  v ; M***).  Dictionnaire  comtnis-fi  munis, 
(avec  Petit  Benuisl),  iu*8,  1753. 

La»*  (le  P.).  Dissertation  sur  F origine  et  les 
progrès  de.  Fimprimrrie  en  Franche-Comté 
pendant  le  xr*  siècle,  in-8,  1785. 

Tmaau.  Mémoires  sa  r le  terrain  jura-crétacé 
de  Franche-Comté  (Ann.  des  mines,  t.  x,  j 
V série,  p.  95). 

MuvmiT  (‘h*).  Mémoire  sur  les  salines  de 
Franche-Comté,  sur  les  défauts  des  pains  à 
tel  qu'on  débite,  et  sur  les  mo  rens  de  les 
corriger  (Mém.  de  l’aciid,  des  virnees,  p. 
104.  1764.  et  Hist.,  ilud.,  p.  59). 

La  lumen  (E.).  Notice  sur  tes  chevaux  comtois, 
et  sur  les  moyens  propres  à améliorer  cette 
race,  in-8  de  S feuilles,  1843. 

* Etat  général  des  rilles , bourgs  et  >i  liages 
de  la  Franche-Comté,  in-8... 

Almanach  historique  de  Franche-Comté,  in-8, 
1746. 

FucURY  (J. -B.).  Almanach  bis  torique  de 
Franche-Comté,  in-8.  1751  et  1754. 

OiAW’i  (dora  P.-Ph.).  * Almanach  histori- 
r'tque  de  Besancon  et  de  la  Franche-Comté, 
in-8,  1785et  1786  (continu  une  lionne  des- 
cription des  villes.  Bourg*  et  villages). 

V.  aussi  la  biblu«griiphir  des  départements  du 
Dmm,  du  Jura  et  de  la  Haotc-$a6si. 
FKA.\rHKl.Kl.YS.  %g.  Ain  (Donnes),  arr. 
et  à 15  k.  d«  Trévoux,  ranl.  de  St-Trivier* 
sur  Moignans,  de  Montmerle.  Pop.  400  h. 

FR ASr HFS.sk.  hç  Allier  (Bourtxmmts), 
arr.  et  à 34  k.  de  Motilins-sur- Allier,  cant.  et 
EJdc  Bourbon-T  Archambault.  Pop.  l,119h, 

— Foires  le*  45  janv.,  46  mars,  44  juin. 

FHASCHKVAL,  *g.  Ardenttes  (Champa- 
gne), urr.,  cant.,  Ci3  et  à 1 k.  de  Selau.  Pop. 
1,176  ‘h. — ûttr  commune  avait  autrefois  le 
titre  de  liourg.  rt  c'était  un  lieu  assez  important  ; 
il  y a été  tmu  un  congrès  en  1259,  pour  régler 
les  différends  qui  existaient  eutre  l’archevêque 
de  Reims  rt  résèque  de  Liège. 

Patri*  du  général  Rkkton,  mort  sur  Férba- 
faud  réactionnaire de  la  restauration  en  octobre 
1844. 

Fabriques  de  drap»  et  de  casimirs.  Forges. 
Plaliuerie.  Moulin  à foufou. 

FKANCHKYKLLE,  vg.  (Fnmchi- 

Coraté),  arr.,  cant.,  K rt  à 8 k.  de  I-urr.  Pop. 
572  h. 

FR  AN  CHIC  VILLE  (la  l.vg.  Ardennes  (Cham- 
pagne), arr.,  eant.,  Eet  a 4 k.  de  Mézières,  et 
à 5 k.  de  Charles ille.  I*>p.  360  I».-  Tuilerie. 
Ftiiidrerie. 

FRAXCHEVILLK.  vg.  Côte-d'Or  (Bour- 


| gt*P**).  arr-  rt  à 23  k.  de  Dijon,  mut.  rt  Sde 
St- Seine.  Pop.  550  b, 

[ FR  ASCII  FAILLE  , Francavilla,  1 % Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 43  k.  d’Evreuv,  cant. 
t rtC*3de  Bretroil.  Pop.  1,788  h.  Sur  Pilon. 

Fabriques  important'*  de  quiucailleiie,  de  sel- 
J brie,  et  d'ouvrages  eu  fer. 

FR  A N CHEVILLE  v g.  Marne  ((  Jinm pagne), 
arr.,  ZT.  et  « 16  k.  de  Chàlniu-»tir-Man»t\  rant, 
deMervm.  Pop.  434  h. 

FRANCHKYII.LK.  vg.  Meurthe  (Tonlatt), 
arr.,  ® rt  à 8 k.  drTuul,  cant.  de  Domcvrt*. 
Pop.  4410  b. 

FRANCHE  Vil. LE,  vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  et  à 15k.  d'ArgeuUn,  cant.  rt  V*  de Mor- 
trèe.  Pop.  414  II. 

FRAXCHEYILLE , vg.  Rfuine  (Lyonnais), 
arr.,  Z£  rt  à 6 k.  de  Lyon,  rant.  de  Vau- 
gurray.  Pop.  1 ,410  li. 

Fit  ANCIIISES  (les),  vg.  Ixùre,  romm.  de 
Prncox,  rT"  de  Boanne. 

FRANCHISES  (les),  vg. Scine-ef-Oise,  rom. 
de  ViHenwiw!n,IS]  de  Longjumeau. 

FR  ASCII  Y (St-),  vg.  Nièvre  (Nivernais), 
arr.  rt  à 35  k.  de  Nevers,  cant.  rt  3 de  St- 
Saulgr.  Pop.  557  h. 

FRANCIA  DE,  nom  donué  pendant  b révo- 
lution à la  ville  de  St-Drni*. 

FR  A NI  I FRF-S,  vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
E rt  a 10  k.  d'Abbeville,  cant.  d’Ailly-lc- 
Haut-Clorber.  Pop.  345  b. 

FRAXClkRES,  vg.  Oise  (Picardie'!,  arr.  rt 
à 1 5 k . de  CootpttfDe»  cant.  rt  E d’Lstrées-St- 
DenU.  Pop.  432  b. 

FRAN4ILLON,  vg.  Drôme,  connu.  île  Saou, 
tî  de  Crrsl. 

FRANC.ILI.ON.  vg.  Indre  (Berry),  arr.  rt 
à 17  k.  de  ('.linteau roux,  cant.  rt  E de  Le- 
vroox.  Pop.  406  h. 

FKANCILLON,  vg.  Ixûr-el-Cher , rom 01.  de 
Villeliariiu.  fS  de  Blois. 

FRANC  K EN,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr., 
cant.,  CL*  cl  n 10  k.  d’AllkitvIi.  Pop.  461  b. 

FRANÇOIS,  vg.  0erLr-&Vrei  (Poitou),  arr. 
et  à 14  k.  de  Niort,  cant.  cl  S de  St-Maixeat. 
Pop.  536  b. 

FRANÇOIS  (St-),  vg.  Côte-J" Or.  romm. 
de  Sl*Seine-eo-Bar!ie,E  deSt-Jean-de-Losne. 

FRANÇOIS  (St-),  ou  Frasttc,  vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.  rtà45k.  de  Thioiiville, 
cant.  rt  Pt  de  Bouxonvillr.  Pop.  336  b. 

FRANÇOIS  (SI-),  Vg.  Moselle,  romm.  et 
E de  Thionville. 

FR  A NCOS,  'g.  H. -Garonne  (Gnmmi  tiges), 
arr.  rt  à 44  k.  de  Muret,  cant.  de  Came»,  SI 
de  Martres.  Pop.  645  h. 

FRANCONVIIXE.vg.  Meurthe  (Lui  raine), 
arr.  et  à 13  k.  de  Lunéville,  caul.  rt  E!  de 
Gcfheviller.  Pop.  157  h. 

FftiXIXMYILLK,  Francorum  fitta,  joli 
liourg,  Seine-el-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et  à 
13  k.  de  Pontoise,  cant.  de  Montmorency,  tg, 
A 43  k . de  Paris  ]*ou  r la  taxe  de*  lettres.  Pop. 

1 ,448  b.  Gr  Itoiirg  est  situé  au  lias  d’une  ml- 
liue,  dan»  la  partie  la  plusagri’alile  dr  la  vallée 
de  Mont  ruomicv . Il  est  environné  de  maisons  de 
campagne  charmante».  |wnni  lesquel  If  v on  dis- 
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lingue  relie  de  M.  (.iamillr  d’Aihon,  iJnnl  le» 
jardin*  paysager*  ■>'i'l<iid*itl  jusqu'au  wunniW 
île  1a  colline,  d'où  Fan  joiiil  d'une  vue  admi- 
rable. 

Le  premier  arbre  de  la  liberté  u été  planté  à 
FraiMum  ille,  par  M.  Camille  d'Allmn,  bien 
avant  la  révolution.  Il  «.'devait  au-drsvm  d'nn 
groupe  de  ruine*  et  supportait  deux  iu»rri plions  : 
la  première.  ndmscc  à Guillaume  Tell,  res- 
taurateur de  la  liberté  helvétique  : 

MMAinco  nuRvroiu  oru.i.ri.ico  nu, 
av*o  1782- 
La  ueonde  portait  • 

a la  umn,  cuulul  n' .vi.no»  , 

1782. 

Pré*  de  là  était  la  demeure  du  tradiH-n-ui-  de 
l'Anuste,  île  l'Anacréon  français.  dont  In  mue 
ru  cheveux  hlaur*  paraissait  toujours  ruuronniv 
de*  ruse»  du  priuteni|k»  et  des  un  rl«  de  ('.munir, 
du  roititf  de  Tresun,  qui.  à l'âge  de  quatre- 
vingt*  ati»  faisait  des  vers  ci  mûrir  n viugt-rinq  : 
mie  de  se*  dernières  poaaica  est  intitulée  : le* 
Charme»  Je  Franeonville . 

FRANCONV  ILLE-SOUS- BOIS.  Seine-rt- 
O t,  romm.  de  St-M*rtiu-du-Tertiv,  [•*  de 
Luzarrhrs. 

FHANCOULLS.  vg.  Lof  (Querry),  arr.  et  à 
lé  L.  de  (àlinn,  eaul.  de  Catu»,  g’  à Pélamy . 
Pop.  727  I». 

FRAXCOURT , vg.  //.•Saône  (Franrbe- 
Cointé),  arr.  et  à 30  k.  de  Cray.  rant.  de  Ihun- 
pierre-uir-Salnn,  E de  Lavuneourt.  P.  309  I». 

FRANCHI  R VII. LE  . vg.  Eure-et-Loir 
(Beauer),  arr.  et  à 13  k.  de  Chartres,  rant.  H 
El  d'Auneau.  \y\  Pop.  690  h. 

FRANC-PORT,  vg.  (W,  eotnra. deClinin - 
mi-Rac.  Ede  (nmpicgnc. 

FRANCS,  vg.  Giromle  (Cuiennr),  arr.,  C3 
et  à 21  k.  de  I.il>ournr,  rant.  de  Lussar.  Pop. 
306  b. 

FRAXCS(lei),  vg.  Den.i-Sèvre »,  eu  mm.  de 
Cberveux,  C?]  Je  St-Maiieut. 

PRAN'CUElL.  'g.  / ndre-et-fjoire  (Tourai- 
ne), arr.  cl  à 34  k.  de  Tours,  rant.  et  S de 
Rléré.  Pnp.  1.303  b. 

ER  4NDIKRK  (la),  Vg.  /‘entier,  cumin,  et  E 
de  Noinnootier*. 

FRAXEY.  vg.  Doubs  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 16  k.  de  Besançon,  rant.  d'Audcuv.  CS  de 
Marnav . Pop.  138  h. 

FRANGOUILLE,  vg.  Hérault,  romm.  de 
llouMagtte»,  C3  de  ftèdarkux. 

FRAXGY,  vg.  Satinent  •Loire.  (Bourgogne), 
arr.  et  à 20  k.  de  Lnuhans,  rant.  et  E de  St- 
(-ermain-du-lkm.  Pop.  1 ,747  h. — Foire  le  10 
oct. 

PRANLEU,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
16  k.  d’AhU-ville,  mut.  de  St-Valcrv  -sur- 
Somnie,  Edr  Vatinr*.  Pop.  721  li. 

FR  A NUIS,  v g.  Dtntbs  { Fraïu'liKimilr},  arr. . 
!3  et  à 7 k.  À*  Besançon,  rant.  d'Audeux. 
Pop.  502  II. 

FRANOIS  (le),  xg.  Jura  (Fraurhr -Comté), 
«nr.  ri  à 32  k.  de  bms-le-SaulniiT.  cant.  de 
Clairvaux,  de  St-Laureut,  Pop.  359  b. 

FRASOIS,  xg.  H. Saône  Aïainhe-Comlr. 


arr.  et  à 18  k.  Je  tiray,  rant.  et  E de  Cliatn- 
plitte.  Pop.  426  b. 

FRAN'OlT.l),  vg.  Vosges,  connu.  de  Itom- 
martin-Ic*-Kciriiivimnit,  K de  Krmirenmtil. 

FRAXQl'  47TOT,  Franco  Tosta,  vg.i/awr/rr. 
romm.  deCretlov  ille,  E ‘h* Prétot. 

PRANQUF.UX,  vg.  ï/arne.  V.  VULUl- 

FR  A N QUEV  I ELLE. , vg.  H. -G  aronne  (Coin- 
minge»),  arr.  et  à 16  k.  de  SMiaudeu».  cant. 
et  E de  Moiilivjeau.  Pop.  798  h. 

FRANtJUF.VH.I.K  vg.  Aime  (Picardie', 
arr.,  E**t  » 8 k.  de  Vervius,  rant.  de  Sain». 
Pop.  327  h. 

FRANQUEYILLE.  Francatilln,  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  a 13  k.  de  liernay,  rant. 
et  G2  de  Brîouue.  Pop.  326  b, 

FHAXtyUEVILLE.  vg.  Calvados,  romm.de 
BdlrngrcviUe,  E de  \ iinuut. 

FRANQUEYILLE,  vg.  Calvados,  comm.  de 
Sl-r,rrmain-la-Rbnrhc-Herl«r,  E deCara. 

FRANQUEYILLE,  xg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 20  k.  de  Doullru»,  cant.  et  Edr  Uo- 
mart.  Pop.  451  II. 

FRANQUEYILLE  - NOTRE-DAME.  vg. 
Seine-lnf.,  rorum.  deSt-Piemr-dr-Franquev  ille, 
B de  Rouen . 

ERAXQUKYILLETTE , 'g.  Seine  - /«/., 
romm.  de  Root,  E de  Rouen. 

FRAXS,  vg.  Ain  (Omnlies),  arr.,  cant.,  ë 
et  à 8 k.  de  Trévoux.  Pofi.  339  h. 

FRAXSACHK.  vg.  Eure-et-Loir,  cooim.  de 
Rlatulirim ille  et  Ctianm ville,  E d'iUiers. 

FRAXSART.  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 23  k.  de  Moutdidirr,  eaul.  de  Rosière»,  Pgdr 
Hoir.  Pop.  231  b. 

FRAX'SÈCHKS,  vg.  Creuse  (Murlie),  arr., 
E et  à 11  k.  d'AuliUvMiu,  eaul.  tic  SI-Su(|mct- 
le-»-ChanqM.  Pup.  1.216  b. 

FR  A NSI',  vg.  Somme  (Picardie),  air.  et  à 
21  k.  de  Doullctu,  cant.  et  E de  üomail.  Pnp. 
458  II. 

FRAXSl'RES.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 29  k . de  MonUiulier , cant . d’Ailly -sur-Nuy*- 
Q de  Fiers.  Pup.  370  II. 

FRAXVI1J.ERS,  xg.  .Somme (Picardie), arr. 
et  * 21  k.  d'Amici».  cant.  et  EdeCorbir.  P. 
1 , 1 58  b . — Fabrique  de  sucre  iudigeue.  I iistil- 
lcrie  d’eau -de -vie. 

FRANX ACCT,  vg,  Cote-iC Or  (IbMirgogne), 
arr.  et  à 40  k.  de  Ik-aunr,  rant.  et  0ile  St- 
Jmn-de-Lusne.  Pop.  728  b. 

FRAPPE  (les  deux),  vg.  Gironde,  romm. 
de  St-l>niis-de-Pille,  Ede  Libourne. 

FRAPKLLK.  vg.  f osses  (Lonaim*).  arr., 
cant.,  E et  4 13  k.  de  St-Dié.  Pop.  279  li. 

F R Ayi’VXH  \ G , vg.  Mrttrfhe  (|>ayv  Mes- 
sin), arr.  et  à 14  k.  île  Sarrcbourg.  cant.  etE 
del/>rquin.  Pop.  234  b. 

FRARUZ,  xg.  Jura  (Franrhr-Gunilé),  arr. 
de  Polignv,  a 42  k.  d\Vrboi»,«  anl.  et  E de  Ni>- 
« roy.  Piq».  195  II. 

FR  ASN  AY-LF-R  AYIER.  vg.  Mit r«(Niv«r- 
liai*),  arr.  H à 35  k.  de  Nom,  rant.  et  E de 
St-Reuiu.d'\jty.  Pop.  14.1  k. 

FRASNAY-LKS-CH  AXAIXES,  vg. Mêrre, 
romm.  Je  St-  \uInii.  E de  ta  Chante-. 


F R ASX  A Y -LÈS-CH  AT1LLOX , vg.  Mètre, 
enmin.  i l Edr  Cbâlilluiii-n-Ka/ois. 

FRASXE.  vg.  /)cu</u(KraiM’lH>4jumtè).arr., 
E ■ 16  k.  de  Pontarlier,  rant.  ik-  Levier. 
Pop.  970  li.  — Foires  le*  10  avril  et  9 oct. 

FR  ASN  F..  \g.  Jura  (Franche -Coin  té),  arr. 
<4  a 14  k.  de  Dole,  cant.  de  Montmirry-U- 
Ville,  E de  Moi **ey . Pop.  338  b. 

FRASXE  - LE  - CHATEAU , vg.  //.-Saune 
(FranclicCuiDlé).  arr.  et  a 27  k.  de  Cray,  rant. 
et  0 de  (iy.  Pop.  634  b.  On  y voit  un  lieau 
ehiteau  qui  a appartenu  au  ranliual  CraiMlvelle. 
— Foires  le»  20  janv .,  8 mars,  6 mai.  10  juib 
Jet  et  28  août. 

FRASNKF.  (la),  Jura  ( Kranrliedjoraté) , arr . 
et  à 29  k.  de  St-Claudc.  rant.  de  SM-aureut, 
Ede  Clairvauv.  Pof».  139  h. 

FRANXOY , vg.  Nord ( Flandre), arr.  et  i 38 

k.  d'Amoct,  cant.  et  H du  Quesnoy.  Pop. 
443  h. 

FRASSETO,  vg.  Corse,  arr..  E «1  à 35  k. 
d'Ajaccio,  rant.  île  Ste-Maric-ct-Sicche.  Pup. 
656  b.  ♦ 

FRASSO,  vg.  Corse,  arr.,  E «là  28  k. de 
Codé.  rant.  de  Morosaglia.  Pop.  200  h. 

FRAUDAIS,  vg.  lA»re-Inf.,  romm.  et  Edr 
Itloin. 

FR  AUEXBKRG,  vg.  Moselle  (pat)»  Messin), 
arr.,  cant.  et  à 5 k.  de  Sarreguennui-s.  Pup. 
579  b. 

FRAI  SSEILI.ES.  vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr.  et  à 8 k.  de  Gailtac,  rant.  de  Castebuui- 
dtvMontmiral,  Ede  Cordes.  Pup.  274  b. 

FR  AVAUX,  vg.  Aube  (Champagne) , arr., 
QetiOk.  de  Bar-aur-Aidic.  cant.  de  Vau- 
dieux tvs.  Pop.  186  h. 

FRAYAI.,  vg.  Ardèche,  romm.  du  Teit,  t-[ 
de  Moutélimart. 

Fil  AYSSIXKT,  vg.  /jot  (Quercy),  arr.  et  à 
14  k.  de  (tourdou,  cant.  de  SM,ernuin.  E*  A 
543  k.  de  Paris  pour  b lave  de  lettres.  Pop. 

l , 21 1 h.—  Foire»  le  mardi  gras  et  le  1"  mardi 
de  riiaque  mois. 

FRAYSSIXET  - LE  - GELAT,  vg.  Lot 
(Querry),  arr.  rt  à 33  k.  de  Gdiorn,  cant.  de 
Caialt.  E de  Caslell'ranc.  Pop.  7,368  b.  — 
Foires  les  17  Icv.  et  3 Mpt. 

FR  A VSSlXHFü,  vg.  Lot  (Qucrc)),  arr.  et 
i 37  k.  de  Figeai-,  tant,  et  E de  St-Ccré.  Pup. 
689  h. 

FRAZE.  vg.  Eure-et-Loir  (Bcauoe),  arr. 
et  à 25  k.  de  Nogful-le-Rotrou , cant.  de  Tbi- 
run -Cardais,  E de  Bn»u.  P»q».  1 ,525  h. 

PREAU  VILLE,  FreavUa,  vg.  Seine-lnJ . 
(Normandie),  arr.  et  â 13  k.  de  Neufrliitrl-cn- 
Rrty . cant.  H E de  Londinirrc».  P»q>.  330  I». 

FRKAUX  (les),  vg.  //.-Alpes,  romm.  et  E 
de  b Grave. 

FRÉUKCAURT.  vg.  f osses  i. Champagne), 
arr.  et  n 6 k.  de  Neufcli&teau,  cant.  de 
Coumcv.  Pop.  4R4  h. 

FRKBUA.xs,  vg.  Jura  ( Franche-Comté), 
arr..  cant.  et  E de  Lons-lo-Saulaier.  Pop. 
350  h. 

FHÈcHE.  vg.  Landes  ((iaseogw),  arr.  et  a 
26  k.  de  Monl-de-Manou,  cant.  cl  de  Vil- 
leneuve. l*op.  929  h. 
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FRROlbK,  *g.  H .-Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  rti33  k.  de  Tari**,  caut.  et  El  de  Trie. 
Pop»  278  b. 

FRKIHK.YCOIRT,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  cl  à 17  h.  d'Amiens,  canl.  tic  Yillcrs- 
Hucage.  Pop.  441  h. 

FRKCIIKNDETS.  vg.  B.- Pyrénées  (Bi- 
gonr),  arr.,  K rt  à 13  k.  de  Ragnèrev-de-Bi- 
gtirrr,  cant.  dr  Liuincmeran.  Pop.  197  k. 

FR^X'HET  (le),  vg.  H .baronne  (Cosn- 
mingrx).  arr.  rt  à 25  k.  de  St-Gaiukm»,  cant.  et 
K deSl-Marturi.  Pop.  252  I»,  — fabrique  de 
faïence. 

PRÉf.HtXti,  vg.  Moselle,  comme  de  Kcr- 
liu-lcs-Survk , E de  Sierck. 

FR  ECIf  CH’  (le),  vg.  Lot-at-iiaroune  (Agé- 
noix) . arr.,  cant.,  SI  et  * 7 k.  de  >iérac.  Pop. 
677  h. 

KlU  KHOl  FkKt  HKT  , vg.  H. -Pyrénées 
(Gascogne),  arr.  et  â 14  k.  de  Tari*»,  raid,  rl 
C3  de  Tuurnay.  Pop.  175  h. 

FBECOURT,  vg.  H. -Marne  (Cl»anq«xgnr), 
arr.  rt  à 15  k.  de  Lances.  coin,  de  tteuilly- 
l'Evêque,  K de  Montigny-lr-Roi.  Pop.  369  lu 

FRFCOI'RT,  'g.  Muselle,  ounuu.  de  Ser- 
vignv-lfA-Raville,  t»;de  Cnuir»dle»*Cliaus»v. 

FRKHKRIL-FOXTAIXE.  vg.  H.-Satinr 
( Franche-Comté) , arr.  et  à 12  k.  de  Lurv. 
tant,  et  SI  de  Cliampagucy.  |>up.  524  h. 

FREDIÈRK  (Ui),  vg.  Charente-lnf.  (Sain- 
tonge),  arr.  et  a 12  k.  de  St-JcaiwJ'ÀDgdy . 
«•ant.  de  Sl-Hilaire.  Pop.  145  k. 

FKFKX.  vg.  Eure-et-Loir,  conini.  de  1er- 
minier»,  C3  de  Patay. 

F Km;  A NT  (SI*),  vg.  Finistère.  (Bretagne), 
arr.  et  à 25  k.  de  Brest,  cant.  dr  L&imilis,  E 
de  Lcsnrvcn.  pop.  869  k. 

FSEGIKONT,  vg.  Ij»t-et- (iai onne  (Agé- 
noix),  arr.  et  à 18  k.  d'Agen,  cant.  et  E de 
Port-Sle-Marie.  Pop.  463  k.  ^ Foires  le*  5 
fév.,  23  mai,  6 sept. 

IREGODVILI.K,  vg.  Cm  (Armagnac), 
arr.  rt  à 14  k.  de  Loinl*/,  cant.  etEd*  t’Isk'- 
en- Jourdain.  Pop.  465  k. 

K H Kll  KL.  cap  sur  kl  côte  de  Bretagne,  â 10 

k.  X.-4J.  de  Sl-MaJo.  ■—  F.iahlissemeut  île  la 
marée,  6 k.  ka  mer  moi  ne  de  45  p.  PJurn  a 
leu  loumanr.  Lat.  48“  41'  10".  long.  4“  38 
51"  O. 

F R Kl  CH  KÎCET . vg.  Ariége  (pavs  de  Foix), 
arr..  cant.,  ej  rt  â 14  k.  de  Foiv  Pop. 

l , 242  h. 

FRKIHNÉ.  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  à 27  k.  de  Segrc.  cant.  et  E de  ronde. 
Pop*  1,573  k. 

FIIFISSIXIFHES,  vg.  fllMI- 

pliinv;.  nrr.  rt  ■ SI  k.  iTEuil>njn.  mm.  ,fc. 
f.uillrtbv,  X J.-  MfKtt-Daupltui.  IVj.  M!‘8  h. 
— Fahntjitr  de  cordrlat». 

F KFJSS1X1H  SE  (la),  vg.  U. -Alpes  (Don- 
l>hiué),  «it.,  «ni.,  amsk  J,  c«>.  Pmi. 
3Kk. 

FHKINTROFF.  vg.  ila.,11,  (p«v, 
arr.  cl  â28  k.  dr  ThUuiville.  cant.  et  g de 
tknuonville.  Pop.  1.221  k.  — Foire  le  2* 
jeudi  de  jnillrt. 

FREIX-AMiLARDS . vg.  Cantal  (Au- 


vergne. arr.  d'Aurillac,  cant.  et  E de  St- 
Oratu. 

FRKJAIQI'E,  vg.  Il  .-tienne,  connu.  et  El 
de  ISautiat. 

FR  KJ  A I UOI.I.F-S,  vg.  Tarn  (Languedoc), 
art.,  tant.,  â 9 k.  d'Alki.  Pop.  737  k. 

FRRJ  A.VlAYRAt.,  vg.  Aveyron,  coium.  de 
Tréaiouillcs,  E2  de  Poot-dtsSaLars. 

FRÉJEVILLE,  vg.  Tarn  (langueiluc),  arr., 
Sdii9L.de  Castres,  cant.  de  Yictmur.  Pop. 
416  h. 

FRKJOI  Y LK  MAJEIH  (Si-),  vg.  Cor- 
rige (Limousin),  arr.,  cant.,  El  et  à 7 k. 
d'fissrl.  Pop.  803  k. 

FIIKJOI  X-LK-MIXKI  H (St-),  ou  $i-Fai- 
iOU-u-Pvtv m,  ou  Cciut,  vg,  Corrèze, 
cumin,  de  Si- Angel,  S d'i  uel. 

FRÉjrS,  for o Jutium,  Forum  Juin,  très- 
ancimue  ville,  far  (Provence),  arr.  et  à 30  k. 
de  Draguignan.  ciief-1.  de  rant.  Trib.  de  com- 
merce. Evêché.  Séminaire  diocésain,  Cure. 
Cite  d'étape.  E.  V/.  A 893  k.  de  Paru  pur 
U taxe  de*  lettres.  Pop.  3,062  k.  — Tmuwi* 
du  tria»,  gré*  bigarré. 

Autrefois  èvérkr,  parlement  rt  inlrudaïut* 
d’Aix,  viguerie  rt  reortte  de  Draguignan  , ami- 
rauté, üént-elunuaée,  bureau  des  cinq  grosse* 
ferme*,  3 couvents.  — L'évèché  de  Fréjus  fut 
fondé  avant  374;  mais,  le*  Sarrasins  avant 
longtemps  occupé  cette  ville,  ce  ne  fut  qu'eu 
970  que  Fréjtt»  mleviut  siège  épiscofMil.  Les 
évêque*  de  Fréjus  avaient  encore  au  xvuT  siè- 
cle le  domaine  temporel  de  la  ville,  qui  leur 
pavait  un  ceus,  était  tenue  de  faire  les  répara- 
tion* nécmuiirs  a leur  palais. 

La  position  de  Fréjus  â Forum  Julii  se. 
trouve  démontrée  par  les  routes  qui  aJmulÛMeiit 
rt  se  rattachent  à Atjutr  Sextitr,  Aix  , Heii , 
R ie/  , Antipolis , Antilie*.  par  le*  mesure»  de 
Ptolémce  et  par  le*  naine*  du  |wrt  cuustruit 
|iar  1rs  Romains,  dont  Pline  et  Tacite  ont  parlé. 

L'origine  de  Fréjus  mmmte  aux  Olto-Ly- 
gieus,  ipii  lotirent  sur  la  rote  quelques  habita- 
fions  pour  w livrer  à la  pèche  et  à des  course* 
sur  mer.  Lors  du  passage  de  Bellovese  eu  1 tu- 
lle. des  Phocéen*  s'établirent  sur  le  littoral  de- 
puis Marseille  jusqu'au  Var,  rt  de  celte  époque 
date  lu  fondalioti  de  Fréjus,  qui  vit  eliangrr  scs 
calKiueseu  mie  multitude  de  maison»  construi- 
te» dans  le  genre  de  celle*  qui  formaient  la 
ville  de  Marseille.  Sou»  les  Romain»,  Jules- 
César,  trouvant  en  ce  Heu  une  ville  déjà  consi- 
dérai île,  v fit  liétir  de  nouveaux  quartiers  qu'il 
eud»Hli(  tic  lienux  édifire*  , établit  iui  marché, 
fit  creuser  le  port,  et  donna  à la  ville  le  nom  de 
Forum  Julii.  Lr  |*nrl  de  Fréjus  ue  fut  achevé 
que  sous  Auguste,  qui  y envoya  les  deux  cents 
galère*  prises  sur  Antoine  » la  lataillc  d’Ac- 
tium . rt  v pinça  une  colonie  de  soldat»  de  la 
8'  légion  ; i]  fit  construire  un  pliure  (tour  la 
marine,  un  amphithéâtre,  et  un  suprrhe  aque- 
duc qui  conduisait  ikiu*  la  ville  les  eaux  pure* 
et  limpides  de  U Stagne.  Fréjus  dut  encore  à 
cet  mtjmvur  une  niai  «on  de  Iwiiu»,  iui  pan- 
tliénu  dont  nn  voit  de*  vestige*  à la  ferme  de 
A ilicncuve,  un  lieau  théâtre  rt  plusittus  autre* 
edjlier*  public*.  La  ville,  qui  avait  alors  environ 


4 kilomrtmi  d«*  circonférence  et  40,000  âme* 
de  |Ki|Mitutiou,  fut  entourée  de  fortes  muraille* 
flanquée»  de  tours,  percées  de  quatre  porte* 
iu.v”niiiquc.»  . dont  le»  prîiu*i|iale*  étaient  la 
|M>rte  Dom*  et  la  |iortr  Romaine.  Agrippa  con- 
tribua aussi  à Feinliellisaeinent  rt  à la  prospé- 
rité de  Fréjus  ; quelques  auteurs  pensent  que 
ce  fut  lui  qui  y amena  k*s  eaux  de  la  Siagne. 

Crtte  ville,  célébré  |iar  sa  vaste  étendue  , |iai 
le*  homme*  illustres  qui  y reçurent  le  jour,  pur 
lr  second  triiimxirat  qui  y fut  signé  entre  An- 
toine et  ljèpide  , subsista  pendant  plusieurs  siè- 
cle» dan*  l'étnt  flomsant  ou  die  avait  été  nû«r 
par  lr*  Romain*.  FJIe  fut  prise  et  saccagé*-  plu- 
sieurs fois  par  le»  liarbarc*  rt  pwr  les  pirates. 
Fn  940,  le*  Sarrasins  abatüreut  uue  grand** 
|<arlk'  de  ses  rempart*,  détruisirent  le*  tour» 
b*  [dus  fortes,  pillèrent  ks  maisons  et  le*  in- 
ccudiérenl.  A>r»  1475,  de*  corsaire*  la  »ui  pri- 
rent, l'incendièrent,  et  firent  entièrement  dispa- 
raître le»  restes  de  son  aiM-icnne  splendeur.  Au 
conuui-u renient  du  xvi*  sierb* , la  ville  n'était 
|Mftq4re  que  «le  chanoine*,  de  moines  rt  de  reli- 
ginm*»,  répatlis  dan*  un  grand  nombre  de  mo- 
noxtcfrv,  dont  Kkarlevi^umt  pilla  k-*  église»  ni 
1536.  Quelque  tenq»*  apres,  ce  monarque  en- 
treprît de  la  rebâtir  rt  lui  douua  même  uni  nom  ; 
mai»  sa  retraite  précipitée  ne  lui  |K-rrnit  |Ni» 
Jrlwrirr  ce  projet . 

la**  armes  de  Fréjus  sont  : tT argent  à la 
croix  Je  gueules;  nu  chef  J azur,  charge  à 
trots  fleurs  Je  lis  J’ or. — Aiia*  : Je  gueules 
â une  croix  J' argent,  au  chef  J ’ azur  cousu 
Je  fleurs  Je  lis  J ’ or, 

Lr  port  de  Fréjus,  creusé  dans  l'intérieur  de» 
terres,  sou»  le*  unir»  de  la  ville  , communiquait 
â U iner  par  un  rlirnal  sinueux  de  2,000  m.  dt- 
lougueur;  une  déinatmu  de  l’Argens  formait 
une  espère  d'écluse  ik*  rhasse  , qui  entretenait 
rentrée  constamment  libre  ; cette  dcrixatioii 
ayant  cessé  d’ètre  rnireleuiic , le  clicual  se  rom- 
bla.  et  le  port,  ne  communiquant  plu»  avec  la 
mer.  dcvuit  un  marais  pi-slileutiel  qui  a été  ik»- 
puis  peu  desséché  rt  livré  à l'agik-ulltire.  f)n 
voit  encore  dr  U-au\  restes  de  quai»  ; deux 
Imror»  d'amarres  en  granit,  où  le  frottrmeut 
de»  cordage*  est  encore  visible  ; un  phare  cir- 
culaire terminé  par  une  tour,  rt . entre  le  |»ort 
et  la  vilk*.  mi  air  triomphal  de  grande  dimrn- 
»iou.  désigné  aujourd'lmi  uni»  le  nom  de  porte 
Dorée. 

L'aqueduc  qui  jNirtait  â Fréjus  une  dériva- 
tion de  la  Siagiir  avait  un  développement  de. 
30.000  m.  ; selon  le*  inégalités  du  trrmin,  il 
en  IraviTsc  l'iutcrieur  ou  Véléve  au-<les»iis.  sur 
un  rt  quelquefois  siu-  drux  rangs  d'arendt**, 
dont  I»*»  plus  éloignées  dr»  lieux  fiêqurulés  sont 
le»  mieux  conservée*.  Arrivé  à la  porte  de 
Fréjus,  du  coté  de  l'Italie,  l'aqueduc  *e  divi- 
sait eu  deux  brandies  : ou  rrcounail  encore 
l'eudroit  où  *c  faisait  le  partage;  une  dixhiuii 
entrait  dan»  la  xille  du  côté  du  nord.  Faillir  *e 
dirigi-oit  ver*  le  port  pour  le  service  puldic. 

I.’ampbitbrâtrt- , dont  le  pourtour  extérieur 
i-*!  de  200  m.,  était  de  forme  elliptique.  Le 
massif  de  la  maçonnerie  est  m grés  et  en  pier- 
re* volcaniques,  rt  ses  parenu-nU  extérieui»  m 
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petites  pierres  équames  ; il  ne  reste  plus  ries 
«lu  podium  nlinrar  ni  de»  gradin»  ; l'arène  , 
enfouir  sous  3 ni.  21  r.  de  dèombro,  ist  peut* 
être  restée  intacte  ; le  |N>urluiir  «les  galerie»  in- 
férieure» existe  «n  oie,  mais  rncnwltrr  : ki  au* 
tics  galerie.  muI  «.-rruulée».  l in*  roule  traverse 
le  imnwMOl  par  se»  deux  gronde*  jnjrte*  ; à 
côté  est  une  des  porte»  salH|ur>  qui  s'ouvrait 
«U  centre  d'un  denii-i'crrlf  nt&riv  t , formé  de 
gros  murs,  et  dont  une  tour  dé  «aidait  chaque 
extrémité. 

L'nioni  pabi»  épiscopal  et  les  tours  qui  cn- 
v ironisent  l'rglur  rrnlenneiil  dam  leurs  pare- 
meut*  de»  portion»  de  pilastre*  rannrlr»  qui 
appartrnainit  à de  grand»  édifiée»  un  tique». 
Don.»  un  des  lui  coté»  de  l'igliie,  à peu  de  dis- 
tance de  «torique»  tomliraux  d'rvèqiM** , on  lit 
*ur  un  fragment  de  mariiff  blauc  imaut  «le 
pavé  le»  ktlre*  A Vf».  : la  chaprik  du  baptis- 
tère est  octogone  et  ornée  de  huit  colora** 
d'ordre  ruriuthieu,  d'une  Wllk  pure  de  granit 
noir:  L roruirlie  «*u  sa  U lie  pnrtr  U aaisAanrv 
dm  hit'  n plein  nulle  qui  tonnent  le  «lonu*  ; 
Je»  rlui|M*llr»  sont  pratiquées  «huis  hs  entre- 
col  ounrmni  U. 

Ou  remarqur  «DNR  à Eréju»  le  séminaire  , 
l’H  ôtai  rtVemnicut  construit,  rt  plusieurs  so- 
ins beaux  ôlilsn, 

Aucune  ville  «h*  Provence  ir  s»*  présente 
unis  uu  aussi  fiel  aspect  que  celui  de  Fréjus. 
Kl n'ctl  |hhuI  reuerrér  par  de»  iiKMilagnrs 
qui  La  pris  rut  de  la  circulation  de  l'air  et  des 
xcnl»  alué»;  elle  n'est  point  environner  d'un 
terrain  sec,  maigre  et  infertile,  «pii  rend  la 
«-ampagm*  triste  rt  fatigante.  La  ville  se  montre 
de  plusieurs  kilométré»  au  loin  sur  uur  petite 
ém i ni*nc«*  «pii  «loDiiue  «l'un  cote  une  vaslr  élr»- 
«hw  de  mer,  et  «le  l'autre  une  grande  plaine 
l'ouverte  de  moisson»,  «h*  pnune»,  d’une  mul- 
titude de  jardin»,  de  lacs  et  de  ruisseaux.  IV  la 
\ itlr , on  découvre  la  vallée  de  l'Argros  «*t  «le 
la  Nartubie  ; à droite  et  a gauche  sont  de»  mon- 
tagnes schisteuse»  en  (tartie  mies  et  en  partie 
rouverte»  de  pins  maritimes,  dont  lu  verdure 
se  marie  agrrahleiiieul  avec  telle  dm  ohv  krs 
qui  forment  le  fon«l  du  taldraii. 

Sur  le  lerritoire  «le  Fréjus  se  trouve  la  mm- 
t ague  de  l'Estérel , où  l'on  voyait  jadis  un  tem- 
ple dédié  à la  «lée»«r  de»  forcis.  Sur  le  coté  de 
la  moutagne  qui  ««garde  la  mer,  au  liord  d’im 
précipice  affreux  , se  trouve  la  Ste-llaume , où 
saint  Honorai , évêque  d'Arles,  vint  |MMrr  plu- 
sieurs  aiiuée*  avant  «l'aller  f«jnderdansl’iIr«JeLé- 
rin»  la  célébré  abbaye  de  m>u  nom.  L'intér  ieur  «le 
retU-  grotte  est  tre*-«4i«ciir,  «*t  la  lumière  n'y  pé- 
nétre que  par  uncouverttuv  venant  dr  la  voûte, 
pur  ou  b*»  eauv  pluv  i-.de»  lomimil  dan»  une  cj- 
Imie  : «su  y voit  un  autel  oit  tous  les  ans.  le 
premier  mai , on  célèbre  la  messe  , où  uwisirnt 
un  grand  nombre  d'halutants  de  Fréjus  et  de 
St- Raphaël . «pii  y vien unit  en  pek-rmagr.  An- 
devant  de  U grotte  on  a formé  sur  uu  plateau 
un  jardin  garni  d'un  grand  nombre  d'orangers 
qui  y rrolAsenl  ru  pleiue  terre. 

C'est  a St-K-phad.  prtil  port  de  pécheurs 
situé  à t k.  S.-E.  de  cette  ville,  que  Napo- 
léun  débaniua  à son  retour  d'Egypte.  Le  13 


vendémiaire  au  vm  (9  octobre  1799),  à la 
pointe  du  jour,  ks  frégates  ta  Mut  rua  et  la 
Car  rira,  les  cbebcc».  la  Re\amke  H la  For- 
tune, mouillèrent  dans  le  golfe  de  Fréjus.  Les 
habitant»  «b*  la  Provenu*  avaient  craint  pendant 
trois  auuivi  de  suite  l'invasion  «le  ratnemi. 
Bonaparte  les  avait  delivre»  dr  cette  crainte 
«■n  1 796:  mais  elle  leur  était  revenue  pins  grande 
que  jamais  drjnnv  la  Imlailk  de  Novi.  En  ap- 
prenant que  Bonaparte  était  momllé  sur  la  côte, 
ils  crurent  leur  sauveur  arrivé.  Toute  la  popu- 
lation «le  la  ville  accourut,  et  ni  un  instant  la 
mer  fut  «■ou»  «*rte  d'embarcation».  F ne  multi- 
tude, ivre  d'enthousiasme  et  «le  curiosité,  cn- 
valiil  le»  varèseauv.  et,  violant  toutes  le»  loi» 
sanilaire»,  communiqua  avec  k**  nouveaux  ar- 
rivés. Tou»  demanda ienl  bot» parte , tou*  vou- 
laient le  voir.  L'admiucstratiou  dr  la  santé  se  vit 
forcée  de  «h* penser  le  general  «le  la  quarantaine; 
il  dnxYSMlil  sur-k-champ  à terre  , et  le  jour 
menu*  ü monta  en  voiture  ponr  se  rendre  à 
Fan»,  ou  il  arr  iva  k 54  vendémiaire,  la*  télé- 
graphe, aussi  prompt «pie le  veut,  avait  répandu 
sur  la  route  b nouvelle  de  mmi  (létuirqurineut, 
et  sur-k-rhamp  b joie  b plu»  vive  avait  érbté. 
Il  passa  par  An,  Avignon,  Valeurs*.  Lyon,  H 
«lans  toutes  ce»  villes  l'eut housiauiK'  fut  immo- 
déré : les  r loches  retentissaient  ilatu  1rs  v il  bp*», 
«4  prndaut  k*  uuits  dc.v  feux  étaient  allume»  sur 
les  route».  A Pari*.  b nom  cl  k de  son  rrtosrr 
prodiiiBit  «les  élans  extraordinaire*  ; le  déjnilé 
Baudin  des  Ardennes,  républicain  sage  et  sin- 
erre , I un  de»  auteurs  de  la  canal  itutioa  de 
l'an  ni.  expira  de  joie  «1  apprenant  cet  événe- 
mnit.  C'est  encore  au  inrme endroit  qn'il  vint 
s'embarquer  en  1814  pour  l'iled'Elbe.  Il  avait 
le  projet  d'y  «Irkarqner  à an  retour,  mais  k» 
v «mis  contraires  le  forcèrent  «h-  prendre  terre  U* 
1”  mars  1815  an  golfe  Juan,  dans  le  territoire 
de  V album. 

Biographie.  Patrie  dr  Tsctr*. 

De  Sùtm,  membre  de  la  convention  rt  du 
directoire. 

Du  elianumnier  Dmvcumrs. 

Dr  l'abbé  Bomr.  bttrratrnr  et  publiciste. 
I)e  J. -F.  Gnmujix,  historien  de  Fréjus. 
Fabriques  de  Imuchon*  de  liège.  Scieries  hy- 
drauliques de  planches.  -Foires  le  4'  lundi 
après  Piques,  k*  6 et  7 ort.,  15  et  16  déc. 

La*.  43"  & 25",  long.  E.  4"  tt  54". 
Bibliographie.  Giaanimi  (J .-F.).  Histoire  de 
ta  ville  et  de  f église  de  Fréjus,  iu-12, 
17*9. 

Ynxa activa  (k  comte  Christophe  de).  Rap- 
port sur  les  fouilles  faites  à Fréjus , in -8, 
lig.,  1801. 

ERELAND,  >g.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  rl  à 
10  k.  de  Colmar,  caiit.de  b Puutroyc.  r-;  «le 
Kayscrvltt-rg  Pop.  *,043  h. 

F R FJ  J NG  U I EN -SU  R-LA-L  Y S,  vg.  A ord 
(Flandre),  arr.  et  à 14  k.  de  Lille,  cant.  «I  LJ 
d'Anrnnliére»,  Pop.  2,183  h. 

FRFJHALWILLK,  vg.  (Beau- 

ce),  arr.  e»  à 21  k.  «k  Puuluiæ,  cant.  de  Ma- 
rines, >:  dr  Mrulon.  Pop.  363  h. 

F RÉ  M KM  II' HT.  vg.  Seine -et -Oise  (fieau- 


ce),  arr.  et  à 13  k.  de  Pontoise,  «n».  et  3 de 
Marines.  Pop.  3*0  h. 

FRÉMÉML.  vg.  Meurlhr  (pay*  Mr%*ii»}. 
arr.  et  à 18  k.  «k  Lunév  ilk,  rant.  et  E deKla- 
rnunt  Pop.  286  h. 

KKKWKHKVII.I.F. , vg.  Meuse  / lyierarne). 
arr..  cant.  et  / ! de  Cuumierry,  i 15  k.  de  $•- 
Mihirl.  Pop.  317  h. 

F H FM  EK  Y,  vg.  VewrtAr  (Dinninp).otT.  dr 
Ghâieau-Salm»,  à *0  k.  de  Vie,  cant.  et  E de 
Jklme.  Pop.  90*  h. 

FR  KM  E-STROf  F . vg.  Moselle  (Lorraine), 
arr.  de  Sarregurtnines,  cant.  de  Gros-1  rn«|uui, 
E«k  St-AvoJd. 

EKKMICOIRT,  vg.  Pas-de-Calais  (Af- 
tnol.  arr.  et  à 25  k.  d'Arras,  cant.  et  ^ de 
lia  paume.  Pop.  5*6  b. 

FRÉMI  FONTAINE,  vg.  l'osgrs (lorraine), 
arr.  et  à 30  k.  de  St-Dié,  ranî.  «le  Brouvrlim- 
re».  E de  Bruyères.  Pop.  639  h. 

EK  EMIS  (d'en  haut  rt  d'en  ha*),  vg.  .iriège, 
comm.  dr  Mocitfemrr,  de Lnvrlanrt. 

ERKMOVriEHS,  vg.  Somme  (Picardie), 
art.  et  a *7  k.  d'Amiens,  eaut.  de  Cnnti,  E «k 
Poix.  Pof».  347  h. 

FRÉMOS VILLE,  vg.  Meurthr  (Lorraine), 
nrr.  rt  à 34  k.  de  LumWiMe,  rsnt.etr-Tde  Bli- 
mont.  fVip.  739  b.-  Paérnjtte  «b*  calicot». 

FRÉROT,  vg.  Cdte-tfOr,  roram.  «le  Mont- 
lierlhault,  E ilT^oiuo. 

FRÉSAI-t.KS-Bl'FFARD.  vg.  Orne.  rom. 
ik  Ncnv  i .au- Honlme,  E de  Pulangr». 

ER  RA  AI-LF^>*  A.MSO  V . vg,  Orne  (Norman- 
die), art  . et  à 25  k.  d* Argentan,  cant.  rt  E de 
\ i mon  in  t.  Pop.  314  h. 

ER  ÉX  Al- Al -S  A F A' AGF.  (b),  vg.  Ome 
(Normandie),  arr.  cl  n 20k.  d' Argentan,  cant. 
rt  E de  Pu  ta  nge*.  pop.  71*  h. 

FRI  X AIE-FAtKL  (b),  vg.  Ome  (Nortnan- 
«hr),  arr.  rt  *25  k.  d* Argentan,  rant.  et  3 
«le  Gare.  Pop.  317  h. 

FRÉXAT,  vg.  ! suite,  comm.  de  Dion  , a 
d’Isaoadna. 

EKÉX  A Y - LES  - CHAUMES,  vg.  Loiret, 
cnmni.  «X  E d*  Pithivicrs. 

FRÉXAYK  (b),  vg.  Seine  -tnf  ( Norman - 
die),  nrr.  et  à 39  k.  du  Havre,  «aat.  et  E «le 
Lilklyonnc.  Pop.  700  h. 

FRÉXAYK  (b),  vg.  Seine- lof.,  «mai.  «k 
Bou  -Rogrr,  £3  de  Huriiy. 

EREXt.tJ.  vg.  Pas-de-Calais  (Picardie), 
arr.  rt  à 15  k.  die  MiMitreuil-sur-Mrr,  cant.  et 
fëd'FJaplrs.  Pop.  891  b. 

ERÈXK.  V.  Film. 

FRÊNE  (le),  «g.  Aisne,  comm.  de  Camelin . 
£3  dr  Klrrancourt. 

FRÊNE  (le),  Calrtulos.  V.  Si-IV»»*-dv- 

Fium, 

FRÊNE  (k),  vg.  Orne,  comm.  «k  Daumigny , 
E d' Alençon. 

FRÊNE- SUR -MOIVRE  (le),  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.,  E et  à 21  k.  dr  Chiions - 
vur-Man»e.  cant.  «k  Mar»on.  Pop.  202  h. 

FRÈTE  A F (le),  vg.  Sri ’mr-lnf.,  comm.  de 
Rocqurmont.  3.  A 125  k.  de  Paris  jvjut  b 
taxe  des  lettres. 
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FRÉXEArX,  vg,  Oùe.  cumin.  Je  Bocamp. 
B de  St-Jusl-ra-Oiaussct*. 

FRE.XKfAË-LA'tiXAXDE.  Fafd 
( Lorraine),  air.,  rant.,  El  et  à 8 k.  de  Mirr- 
court.  Fuji.  363  h. 

ERES ELLE  - LA  - PETITE  , vg.  r«f« 
( Lorraine  ).  air.,  cant.,  S ri  à 10  k.  de  Mi- 
rerourt.  Pop.  139  b. 

FRRNECSE  , vg.  Setne-el-Oisr  ( Reauce  ) , 
arr.  et  à 14  k.  de  Mante»,  cant.  et  £3  de  Bon- 
nier». Pop.  831  b.  - Son  territoire  produit 
de»  navels  qui  jouissent  à Paris  d’une  grande 
rrputal»  m. 

FR  EX  E I’  S K-SUR  -RI  I .LE  , Fr  annota.  TJ. 
Eure  ( Normand  tr  ) , arr.  et  à 20  k.  de  Pont- 
An  Jetiwi,  cant.  et  £51  de  Moutiurt.  P.  950  b. 
Sur  la  HiUe. 

FREX  EFSE-SFR-SEINF. , vg.  Seine  - In/. 
{ Normandie),  arr.  et  à 16  k.  de  Rouen , cant. 
et  Ej  d’KUteuf.  Pup.  600  b. 

FRENE  Y (k),  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  et 
A 55  k.  de  Grenoble  , cant.  «t  l£  de  Bourg  - 
d’Oisaïu.  Pn|).  645  b. 

FKENictiK , vg.  Ow(Picmlit),  arr.  et  à 
49  k . de  Gumpiègne , cant.  et  El  de  Guucard. 
Po|>.  5U6  11. 

FRKXOIS , «g.  Ardennet  ( Champagne  ) , 
arr.,  cant.,  El  et  à 4 k.  de  Sedan.  P.  917  h. 

FRÉXOIS,  vg.  Côie-ttOr  (Bourgogne),  arr. 
et  a 39  k.  de  Dijon  , eut.  rt  El  de  St-Scnie. 
Pop.  210  b* 

FREXOIS.  vg.  f'otgrs  (Lorraine),  arr.  ei  i 
15  k.  de  Mircruun  , cant.  de  Dama)  , EJ  de 
Duntpaire.  IVip.  270  b. 

FKÉXOIS-LA-MONTAGSK  , vg.  Mo*  ri  le 
(pay*  Meuûn},  arr.  et  à AS  k.  de  ftney , nul. 
de  Longuyou , g]  de  Long* y.  Pop.  589  h. 

FREXOV  VILLE , vg.  Calvados  ( Norman- 
die), arr.  et  à 1 1 k.  de  Caen,  ouït,  de  Rourgué- 
boa,  El  de  Vintuul.  Pop.  461  h. 

FRÉMIT,  vg.  Meute,  cumin, et  >3 de  Mont- 
rorilv. 

FREMIT,  vg.  Pas-iie-Caiait^KrXoïé),  arr.» 
K et  à 13  k.  d’Arra*  , ranl.  de  \imy.  Pup. 
179  h. 

FHÉODOtTt . Vg.  H..I  irmne,  eoaiHL  deSl- 
ftanioiiv  , EJ  de  Chanicloube. 

Ilil  IMI.I.ON  . F refait  mm,  vg.  Seuie-ei-Oise 
( Ile^le-France),  arr.  et  à 10  k.  de  Puutoue  , 
rant.  de  Moutmorenn , de  St-Leu-Taveniv . 
Pdp.  503  h. 

KHKSCOT  (le),  Vg.  Seine* tuf.,  cornai.  et  £î3 
il»*  Sl‘Romaiu. 

PHKSI.KS  , vg.  Seine  - lui.  ( Normandie  ) , 
arr. . cant. , 13 et  à 7 k.  de  \culchâlrl-eu-Brav. 

Fnp.  387  h. 

F K ESN  AIR  (la),  \g.  /lie-et-t  Heine  (Rreta- 
gne),  ai  r.  et  à 18  lu  de  St-Malu.  cant.  de  Can- 
cale,  C3  «le  Dot  Pop.  1 ,862  ü. 

F R ES. N AV,  vg.  AuUe  ( Junijugur),  arr.  et 
à 12  k , de  lUr-sur-Aul*- , cant.  de  Soulaines  . 
EJ  de  Ville-su«Tenr.  Pop.  151  |*. 

F II  ES  N A Y (le),  vg.  Eure,  cuaun.  de  Tron- 
qua v , de  LynnfrAa-Forèt. 

FRESXAY,  vg.  I jh re-tuf.  ( Bretagne),  arT. 
et  à 33  k.  de  Paimlwrif.  cant.  rt  rgdr  Bourg - 
iH-nf-co-Ret/.  Pojt.  738  b. 


Patbie  «le  Fa.  Uvoit , brave  capitaine  tué 
en  1591  au  siège  de  Lamballe  , et  trés-rrgretté 
|wr  Henri  IV. 

foires  le»  11  avril,  14  mai , 25  aoét  et 
29  oct. 

FRESXAY,  vg.  Loiret,  cumin.  et  Hj  de  Pi- 

thivien. 

FRESXAY-LAITRRY,  vg.  Loiret,  rtiom. 
d'Lry,  K àt  Nemilk^awvfcii*. 

FERS  N A Y -LE-COS1TK  . vg.  Fure-et-lsair 
( Vtoaure  ) , arr.,  cant.  et  à 16  k.  «le  Chartres, 
Cd  de  St-Loup.  Pop.  450  b. 

FRESXA  Y-LE-G lURKRT.vg.  Eure-et-ïxiir 
(Beauce),  arr.,  cant.,  C5 ri  ■ » k.  de  Chartre*. 
Pop.  197  b. 

FRF-S  N A Y - LE  - LONG  , vg.  Seine  - In/, 
(Nornniulir),  arr.  et  à 31  k.  de  Dieppe,  cauL 
et  Edr  Tu  Ici.  Pop.  291  b. 

I R ESN  A Y -LT.  Vi  QUE , vg.  Eure -ei- U» r 
( Beauce).  arr.  et  à 33  k.  de  Chartres,  cant.  H 
IS  de  Jaav  tlk.  Pop.  886  b.  — On  y voit  une 
grange  sjianeu.v.  qui  pourrait  leanr  une  grandi' 
partie  de  la  rcruttr  de  la  commune. 

FRKSN  A Y -St‘R-SARTHR  , OU  FiWMT* 
i,i*Vn®»n,  petite  ville.  Sarthe «Perche),  arr. 
et  à 32  k.  de  Nlaraem  , did4.  de  canl.  Cure. 
(S.  A 21 1 k.  de  Paris  pour  1a  lave  de»  leur». 
Pop.  3,160  h.-  -Tcaaau  de  transition  muvw. 

Autrefois  diocèse  et  éloction  du  Mans, 
parlement  de  Pari»  , intendance  de  Tour»,  jus- 
tice royale. 

Cette  viUe  , silure  sur  la  rive  gauche  de  la 
Sartbe,  «si  une  anen-nur  jiUue  furie  que  Guil- 
laume le  Conquérant  assiégea  et  prit  juxju'a 
quatre  fois.  Les  Anglais  »’en  rrmliieut  maître» 
eu  1356 , et  la  rendirent  en  vertu  du  truité  de 
Areügny . Henri  V,  roi  d’Angleterre,  La  prit  en 
1417.  la  prrdit  la  nu'iue  année,  rt  la  recouvra 
peu  de  temps  apri't.  fJiarlr»  VU  assiégea  cette 
plan- et  la  prit  par  capitulation  en  1450.  Après 
l'assassinat  de  Henri  III,  Rricé  de  Saiiil-IktiU 
s'empara  de  Frrsnav  par  surprise,  et  conserva 
celte  plaça  à Henri  IV. 

1rs  arme»  de  Fresnay  sont  : parti  : te  pre- 
mier tf  or  à un  frêne  de  tinojdr;  te  deuxième 
et  azur  semé  de  fleur  t de  Iis  a or,  à un  tum  de 
même  firtn  liant  sur  te  tout. 

La  ville  de  Fresnay  est  Wtie  sur  la  pente 
d'un  rnteiMi  qui  domine  la  rive  gam  be  de  la  S«ir- 
the,  que  l'on  passe  sur  un  pont  par  lequel  elle 
roininuniqiir  à une  espece  de  faubourg.  Elle  a 
«lé  heaueonp  embellie  depuis  une  tmtlaine 
d’annirs  |«r  la  recfuistmicticw»  »T un  uns  grand 
nombre  de  mnisoos,  par  un  liôtrl  <le  ville  ache- 
vé en  1826,  et  par  une  Italie  aux  toiles  cons- 
truite en  1808,  On  y remarque  les  restes  de 
Tannen  château,  élevé  à [rir'mr  le  Imrd  de  la 
Sartlie,  consistant  en  nue  jinrle  d'entrée  défit» - 
due  jvar  deux  tours  rondes  : Hiétrl  ib*  ville,  pe* 
lit  rdilire  d’aasri;  Imiu  stvk*  ; l’église  paroissiale, 
Pua  des  plus  lH*aux  édifiées  du’ style  mmau  de 
IraimtMm,  qui  n’a  éprouvé  aucune  modjiieaticm 
dan»  son  premier  pbm.  C'est  une  Iwsilique  ler- 
muiée  à l’oneut  par  une  abside,  sam 
ni  latéraux,  ayant  nue  longueur  de  25  ni.  50  r. 
et  une  largeur  de  9 m.  80  c.  dans  cruv  re.  ! tn 
inities  les  plus  remarquables  sont  : b lotir. 


terminée  par  une  flerbe  en  Imiu  . et  aemmp»* 
gnée  de  quatre  cLochetons  en  pierrr  ; la  façade, 
qui  se  com|MMr  d’une  porte  cintrée  à trois  arcs 
en  retrait,  ornés  de  tores  et  de  grosses  dent»  de 
scie*,  le  portait,  qui  offre  deux  vantaux  en  bois 
de  ebéne  , exécutés  en  1 528 , divisés  m vingt- 
quatre  panneaux  pour  les  «leux  e«>tés.  Sur  celui 
de  l'évangile  on  remarque  l'arbre  de  Jrssé  jiar- 
tant  «lu  arin  d’ Abraham  . et  étmdant  ses  ra- 
meaux entre  les  douze  panneaux  que  rrnqdis- 
vent  les  portraits  des  douze  «ris  «le  Jnda.  Sur 
le  ventait  du  côté  A:  répîfrr  : Jésus  en  rniix 
entre  Aux  larrons;  Jésus  en  jardinier  appnrail  à 
Madeleine  après  sa  résiirreetiou;  puis  |r\  dusue 
apôtres  et  la  date  vn.cerccvxvm.  Enfin  sur  les 
traverses  séparatives,  à rliaqur  panneau,  est 
gravée  en  hgnes  horizontales  une  partie  du  sj  m- 
bole  de  b foi. 

fafrritjuex  de  toiles  fines  et  deliugr  de  taille, 
qui  occupent  plus  de  1 ,200  onv  ri«TB,  fabriquant 
chaque  année  en  vin  m 6.000  pièces.  Rlaitchi*- 
serws  de  toiles.  — Ctmmerre  A*  grains , tuiles 
et  licsliaui.  — Foires  les  4#  snHHvli  de  fév. . 2* 
samedi  avant  Piques  . 2*  samedi  de  juillet , 4*’ 
samedis  de  sept,  et  «le  nov.,  et  veille  «le  la  Peu* 
tecote. 

FRF-SNAYF.  (In),  hg  Sanhe  (Marne),  arr., 
K d » 18  k.  de  Manurs,  rbef-l.  «le  cant. 
Pop.  1,452  b. — >7  'tatiAtv  crétacé  inférieur,  grév 
vert. 

FRF-SNF  , vg.  Aisne  ( Picardie  ) , arr.  et  à 
25  k.  A*  Laon  , enut.  et  [3  de  Coucy -le-Cliâ- 
tenu.  Pop.  562  b. 

FREVN’F. , vg.  Côte-d'Or  (Itourgngiu*),  arr. 
rt  i 16  k.  de  Seraur,  rant.  el  E3«le  Monthard. 
Pop.  444  b. 

FRESNE  (le),  vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
el  à 19  k.  d'Evmix  , cant.  et  El  de  Gonrhe*. 
Poj».  389  h. 

KRF-SXF.  ( le  ) , vg.  Seine-  Inf.,  romm.  de 
Hiv  ille-l»-BaigiiarA‘ . O de  Tôles. 

FREJiXKArX,  vg.  Orne,  connu.  d'Aunou- 
«r<  >rne  , EJ  «k  Sers. 

FftESÜCKAtTX  - MONT  - ('HEV  H El*  IL  . ou 
Tmenovr,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 22  k. 
de  Beauvais,  rant.  «1  S de  Mévu.  |*op.  747  h. 

Le  vieux  château  «le  Mou*Out«ilÎi.,  situé 
sur  utie  montagne  pies  de  Frrsncaux  . rst  une 
dépendance  A-  cette  commune  : on  l’aperçoit 
d’iUH- distance  de  12  V.  Le  rer-de-ehnuswv  est 
presque  cvitÜTement  oreupé  par  une  salle  im- 
mense. qui,  dans  les  premier»  temps  de  la  ré- 
volution de  1739.  était  encore  A-furée  «le  cerfs 
m plâtre,  grands  «ntuac  nalurr,  »v«r  des  bois 
réels,  se  Artachant  »«r  une  forêt  peinte  à fres- 
que.  Le  parc,  qui  contient  175  hrclares,  est 
H«n«  de  murs  et  de  fossés. 

FRKSXK-«:a*1LLY.  Vg.  Calvados  ( Nor- 
mandie ),  arr.  H à 14  k.  «k*  Car«  , rant.  et  EO 
deCreully.  Pop.  772  h. 

L’église  paroissiale  de  ce  village  «*st  un  édi- 
li«*e  mua tqualde.  qui  a conservé  dans  tout»*  von 
inté-gritê  le  ty  |ie  arêbitectnml  A*s  différruta  âge» 
auxipwls  elle  ap|i«rtieiil  ; les  galrrie.s,  li-sporti-v 
rt  h-  grand  a«:  À la  nef  sont  <lu  xf  si»*cle  : le» 
devis  tiers  «lu  «■bouir,  ennstmit*  dan»  le  goût  «le 
l’arebiledure  à ogives  de  b bu  du  xn*  virde , 
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peuvent  servir  de  modèle  en  ce  genre  ; mais  la 
pirit>H‘iv  fenêtre  du  rlurur  ti  la  chapelle  qui  se 
trouve  au-dessous  de  la  tour,  itaraissriif  plus 
ancieuiM*  que  la  nef. 

Bibliographie.  Mémoire  sur  f église  de  Fret- 

ne-CamtHy  ( Mon.  de  la  soc.  des  antiq.  de 

Normand».-,  t.  m.  p.  301). 

FRESN  É -LA -MÈRE  . vg.  C ah  ados  ( Nor- 
mand»»*). arr.,  raut.,  ,7-j  et  à 6 k.  de  Falaisr. 
PQp.  7*2  h. 

KRKSNK-L’ARCHEVÉQITK,  Frottai  Ar- 
chiepisrofH  Frasintun,  vg.  Eure  ( Normandie), 
arr.,  eant.  et  à 6 k.  des  Andrlys,  Od’Ecnuis. 
l*op.  506  h.  — Il  doit  son  surnom  à un  ancien 
château  où  Ica  archev  «vpn*»  de  Rouen  rè'idaicnl 
au  xm'  siècle. 

FRKSNE-LE-PE4N . vg.  Seine-in/.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 20  L.  de  Rouen,  canl.  et  Ci]  | 
de  Boo*.  P.  401  h. — Fabrique  d'outils  de  tail- 
liinderie . quinraîllrric,  fourchette»  en  fer,  rlc. 

FRESN K- IM)  R KT  ( h*).  'g.  Manehe  ( Nor- 
mandie ) , arr.  cl  à 12  k.  de  Mortain  , raut.  et 
Ci]  de  Sourdeval.  Pop.  1 .095  h. 

FRESN'K  - ST  - MARIES,  vg.  H.  - Saône 
( Franche  - Comté  ) , arr.  et  à 28  h.  de  Gray, 
chel’-l.  «le  canl..  de  Frcligncy.  P.  640  h. — 
Trni»Ai>  juniviiijnc.  suisiu  du  tertiaire  moyen. 

Ou  y remarque  une  église  gothi«|ur,  devant 
laqiurlic  ou  sait  deux  éuornH-i  tilleul»  qui  da- 
tent, dit-on,  tic  1340.  — Fabriques  de  bonne- 
terie, droguet»,  chapeaux  de  paille.  Teinture- 
rie. — Foires  les  2 janv.,  18  mai , 16  août  «rt 
18oct. 

FKESXE-TILLOMM  , 'g.  Somme  (Picar- 
die), arr.  et  à 49  k.  d'Amiens,  canl.  et  E «J'Oi- 
senianl.  pop.  270  h. 

FRESNES,  vg.  Aisne  (Brie),  arr.  et  à 20  h. 
de  I Iliati-au  - Thierry , eant.  et  C-J  «le  Fére-en- 
Tanlt-Jioi».  Pnp.  364  h. 

FRESNES,  'g.  IsÀr-et-Cher  (Blaisois),  arr. 
et  a 19  k.  de  Itloiv , eant.  et  E de  Contre». 
Pnp.  387  h. 

FRESNES,  vg.  Marne  (Champagne),  arr.  rt 
;*  14  k.  d«*  Reims,  eant,  de  Bourgogne,  El  d'Is- 
les-sur-Suippe».  Pnp.  468  h. 

FRESNES,  vg.  \ord (Flandre),  arr.  et  à 10 
k.  de  Y*leu<  iemi«'S,  eant.  el  El  de  Coudé-sur- 
l’Escaiit.  Pop.  4,109  h. 

C’est  à Fresnes  que  la  Imuille  qui  s'eaploite 
dans  k*  Nard  a été  découverte  il  y a plus  d’un 
sièek* , et  c’est  encore  à Fresnes  «pi’a  été  étalilie 
la  prvn)i<-re  machine  à sapeur  construite  en 
t rance.  La  coiHrxsiuu  de  Fresuea  comprend 
le*  tcirnuiiex  Je  Fresnes,  Odotnet  «*1  Escaupont; 
son  étendue  «uperiicitdJe  est  de  20  k.  147  in. 
carrés.  Il  existe  sur  erttr  conclusion  4 puits 
d’extraction,  * puits  d'aérage,  2 machine»  d’é» 
puisement,  4 machines  d’exlractiou  ; elle  oc- 
cupelSnaployM,  50  ouvrier»  du  jour.  480 
ouvrier»  «lu  fond  et  46  chevaux.  Le»  produits 
» élèvent  iumurlkiurui  à 344,703  hectolitre»  de 
houille. 

Fabriques  «h*  clous.  Blanchisserie»  de  toiles. 
\*Tntifs  à xiiie*  et  à hou  trilles.  Omstruction 
de  bateaux.  DiililleriraJ’cBiMk-vif.  Rrawrir*. 
Nuoibreux  moulins  à larine,  dont  un  est  mil  par 
la  sapeur. 


FRESNES,  vg.  Orne  (Normandie),  bit.  «rt  à » 
43  k.  «k*  Dont  fi  mit,  eant.  et  E de  1 inrhrhray  . 
Cure.  Pop.  4,177  h. 

FRESNES,  vg.  Seine-rl-Marne  (Bric),  arr. 
et  à 11  k.  de  Meaux , eant.  et  E de  Clayc.  Pop. 
474  h.  Pré»  «le  la  Marne. 

On  y remarque  uue  très-belle  chapelle,  for- 
mant un  pavillon  d’un  magnilique  cJtàleau  dé- 
moli eu  1 848.  Celte  chapellr,  construite  sur  les 
dessins  de  F.  Man  tard,  est  le  modelé  de.  celle 
du  Yal-«le-Cricr  à Paris,  et  passe  pour  un 
chef-d’œuvre  en  ce  genre. 

FRESNES,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  rt  à 
15  k.  de  Pôruuur,  eant.  de  Chaulnes,  [5 
d'Estiées-Deniécourt.  Pop.  364  h. 

FRESNES,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.  et 
à 14  k.  de  T onaierre,  eant.  cl  Hde  Nojm. 
Pop.  493  h. 

FRESN  ES-  AF-MONT,  vg.  Meuse  (Lor- 
raine), arr.  de  Commrrcy , à 8 k.  de  St-Mil»iH, 
eant.  «k*  PiertrGlte,  13  de  VillotUvdevant-Sl- 
Mihid.  Pop.  313  h. 

FR  ESN  ES  - EN  -S  AFLON  IS . vg.  Meurthe 
(Lorraine;,  arr.,  cont.  et  îg  de  Gliâteau- 
Solins,  et  à 14  k.  de  Vie.  Pop.  618  h. 

FRESN  ES- EN -WOËVRK.  vg.  Meuse  ( ,nvs 
M«*»mii).  arr.  et  à 21  k.  «le  Vmltwsur-Meuse, 
chrf-l.  de  eant.  Cure.  Hdr  Manhnitle*.  Pop. 
1,040  b.  "I is» uv  jurassique. — Foire  le  40 

sept. 

FRESNES  - LÉO  FILLON . vg.  Oise  (Picar- 
die), arr.  rt  à 45  k.  de  Beauvais,  «ant.  et  de 
Ghauniont-rn-Y<*xin.  Pop.  512  h. - On  y voit 
Ica  restes  «l’un  v h*u\  château  flanqué  de  deux 
tourelles. 

»'RK.SNKS-I.ÈS->IOtT.trB AS,  \g  . Pas-de- 
Calais  (Artois),  arr.,  Seta  13  k.  d’Arras, 
canl.  «h*  Vitry . Pop.  378  h. 

KRKSNKVI.fes-Hl'NCilS.  vj.  *K«,(IV-dr- 
Fraure),  arr.  rt  k 3 k.  de  Sceaux,  eant.  de  Vil- 
lejuif, 2*.  d’ Autour.  Pop.  386  h.  - Il  est  liâli 
sur  la  pente  d’une  rolline  au  lias  de  laipielk* 
coule  la  Bièvre,  et  «lomiiie  le ctnir»  «h*  cette  ri- 
vière. ainsi  que  la  campagne  d’alnituur. 

FRESXES-SFR-APAXCK.  vg.  H. -Marne 
(Champagne),  arr.  rt  à 54  k.  «le  Lang  res,  eant. 
et  K de  Rnurbanne.  |»op.  1,481  h. 

FRESNE VILLE,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 44  k.  d’ Amiens , canl.  et  2;  d’Oisemout. 
Pop.  459  h. 

FRESNEY,  Frrsueium,  Fresuiacum,  vg. 
Eure  (Normandie),  arr.  rt  à 15  k.  d'Evreux, 
caul.  et  CS  de  St-André.  Pup.  461  h. — Fabri- 
ques dr  coutils. 

FRESNEY  - LE  - P F CE  F X,  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  rt  à 44k.  de  Falaise,  canl.  «le 
Bri-ttr'  i Ile-su r-Laiic,  E3  de  May -sur-Ornc.  Pnp. 
1 ,067  h,  - Nombreuse»  huileries. 

FR ESNKY-I JE-VIEUX,  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie). arr.  et  à 19  k.  de  Falaise,  tant,  de 
BrcttcviUe-sur-Laue,  CS  «k*  Euigauiirrn-.  Pop. 
304  h. 

FRESNICOURT,  r^J»as-4e-Calois(AtUns)% 
arr.  et  à 14  k.  de  Béthune,  caut.  rt  [53  d’Ifou- 
j dan.  Pnp.  484  h. 

KRENMÈKE.S,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 


à 33  k.  de  (jompiêgne,  canl.  et  53  de  Lavûgm . 
Pop.  459  h. 

FRESXOY,  vg.  Aube  (Champagne),  arr.  et 
à 17  k.  de  Troyes,  eant.  de  Lusignv,  RI  de 
8t-Parrej*-le»-\auUe».  P«>p.  456  b. 

FRKSNOY.  vg.  H. -Marne  (Champagne), 
arr.  rt  à 37  k.  de  Langre»,  eant.  et  El  dr  Mun- 
tiguy-le-Rni,  Pnp.  640  h. 

FRESXOY , vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 40  k.  de  St-Paul-*ur»Terunù«e , eant.  du 
Parcq,  2]  d’Hangcste.  Pop.  145  h. 

FRKSNOY  - AND  AIN  VILLE,  vg.  Somme 
(Picardie),  arr.  rt  à 46  k.  d’Amiem.  canl.  r! 
23  d’Oisrmont.  Pop.  *90  h. 

FRESNOY-AF-VAL,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  rt  à 44  k.  d’Amiens,  canl.  dr  Mollirns-Vi- 
dame,  Hdr  Quèv  auv  illers.  Pnp.  544  h. 

FRKSNOY -EN - CHAUSSÉE  , vg.  Somme 
(Picardie),  arr.  rt  à 16  k.  de  Montdidicr.  raut. 
dr  Mai-cnil,  [£jd'llsngr»t.  Pop,  261  h. 

FR  ESN  O Y - KX  -TH  ELLE . vg.  Oise  (Picar- 
die), arr.  «*t  à 26  k.  de  SnilU,  eant.  «le  Neuilly- 
en-Thelle.  El  de  Chambly.  Pnp,  381  b. 

FRESNOY-FOLNY,  vg.  Seine-tnf \ ( Nor- 
mandie), arr.  rt  à 40  k.  de  NeufcliâleLeti- 
Brny , eant.  et  23  de  Londimrrrs.  Pop.  997  b. 

rum«Y4jMmlu,  'Ç.  Oiir  (Picar- 
dé*),  arr.  «*t  à 28  k.  «k  SenlU,  «ant.  et  K de 
Crvpy.  Pnp.  588  h. 

FRKSNOY  -LE-GRAND,  vg,  Aisne  (Picar- 
die), arr.  et  à 16  k.  de  St-Qucntin.  eant.  de 
Roliain.  23.  A 154  k.  de  Paris  jnwir  la  taxe  «h*» 
lettre*.  Piq».  3,585  h. — Fabriques  île  diale* 
et  «h*  1»su*  de  lame.  Foires  les  28  janv  .. 
28  avril,  48  juillet  et  48  oct. 

FRKSNOY -LE-LUAT,  vg.  Oise  (Picardie), 
arr.  rt  k 15  k,  de  Sentis,  caot.  rt  0 de  Nan- 
Umil-lr-llaudouin.  Pop.  379  h. 

mF.SÜOT  - LES  - COMBRlfes  , Ou».  V. 
Bousy-Kkmvov. 

FRESNOY-LÈS-ROYE.  vg.  Somme  (Picar- 
die), arr.  rt  k 41  k.  de  Monldi<liiT,  raut.  et  g) 
de  Roye.  Pop.  524  h. 

FRESNOYE(la),  vg.  Somme ( Picardie-, arr. 
et  k 18  k.  d’Amiens,  canL  d'Ilorom,  f-; d'Au- 
male. Pnp.  480  h. 

FRESPEt  H,  vg.  Lot-<l-4iaronne  (Agénob). 
arr.  rt  à 17  k.  dr  Villnneuve-sur-Lot,  eant.  rt 
Hdc  Penne.  Pop.  576  h. 

Pvtkik  du  médecin  anatomiste  Knija.v,  d» 
l’academir  des  sciences,  mort  en  1769. 

Foires  km  46  avril,  26  août.  4 uov.  et  31 
déc. 

PKEÜQl'IRXÜE,  vg.  Seine -InJ.  (Norman- 
die), atT,  et  k 18  k.  de  Rouen,  eant.  de  Pavilly . 
0 de  Etrentin.  Pop.  787  h. 

F RESSAC,  Vg.  dard  (Languedoc),  arr.  el  à 
36  k.  du  Vigan,  canl.  de  Sauve,  £3 «le  St-Hip- 
(tolylc.  Pop.  103  h. 

PRESSAI  N.  vg.  Mord  (Flandre),  arr.,  ISrt 
à 13  k.  de  Douai,  eant.  d’Arieux.  Pop,  78o  b. 
— Fabrique  «le  sucre  indigen*. 

FRESSANf.OFRT,  vg.  Aisne  (PicanHe* 
arr.  rt  k 20  k.  de  Emu,  eant.  et  C3  de  la  Fèrc. 
P«ip.  445  h.  — Fabrique  de  sucre  indigène. 

PRESSE,  vg.  H. -Saône  (Francbe-Onnlé 
arr-,  E rt  à 17  k.  «le  Due,  canl.  de  Meliscy . 
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FRETIti.VEY. 


FRK1TEMKITE. 


FRKYMINTiF.X. 


|Nq>.  2,768  h.  H forme  une  commuiiie  roni- 
pusév  île  |>)iuM’iir*  érnrts  Iwii»  Mir  le*  moraux 
rapide»  que  piTu  iilr1  le  flanc  oriental  du  halUm 
de  Lare»  et  sur  la  ente  escalier  qui  termine  au 
nord-ouest  le  territoire  de  Pfaiirher-lcs-Mities. 
— Exploitation  de  granit  nwp*  et  de  |iorpliv  rv 
»u*re|»tihlc»  d'un  lietiu  poli.  -Tissage*'!  filature 
dreolnn. 

FRESSE.  vg.  l'osge*  (Lorraine),  arr.  et  à 
30  k.  île  Hetuîremniil,  cant.  de  Kamunc  hamp, 
r^daTîUot-Pop.  1 .706 h.  — Twy  mécanique 
de  entuu. 

FRESSKCIXES.  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  | 
e»  à 31  k.  de  tîuéiet,  cant.  et  C=3  de  Dutt-le-  i 
Pnllrtcau.  Pup.  1,888  li.  \u  continent  de  la  j 
petite  et  de  la  grande  Creuse. 

F'KFLSSE.NiCF.  VS.  Dordogne.  V . Mumww.- 
rRmrvum  (St-1. 

FRESNKN  X K V IEEE . vg.  Somme  (IVnrdir  ), 
arr.  rtà  il  k.  d’ Alubeville,  cant.  d'Ault,  3 de 
YaUim.  Pop.  1 .242  h. 

FRF.SSEY  ICCK.  vg.  Manche  | Normandu- 
nrr.  et  à 15  k.  de  Yalogua,  cant.  rt  L?2  de 
Monteljourg.  Pop.  864  h. 

FKK-SSIF-X.  vg.  1 or  A (Flandre),  arr. , cant., 
r>;rlà  11  k.  île  Cambrai.  Pnp.  800  h. 

FR r.SSK. \ K.  vg.  ('retue,  mmm,  de  St-  ■ 
Itanlnux-lcs-Card*.  ;-i  de  ChiiiérailJes. 

FRESSIX.  vg.  /Viw/e-Ca/tf/i  {Artois  1,  arr. 
et  â 23  k.  de  Montmiil-sur-Mcr.  cant.  île 
Frugrs,  p^delleMlni  Pop.  1.109  h. 

FUKSSIXKAI’  . vg.  V tenue,  rointn.  de  , 
Mumlhoimii.  CS  de  ChâlrJh-raulC 

FRESSIX  ES,  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou).  ! 
arr.  et  a 10  k.  de  Melle,  eaut.  rt  Oile».  • 
Pnp.  877  li. 

FKF-SSOXCF.S . Vg.  tanta! , romm.  de 
.MmKsage*.  o de  Mauriac. 

FRESTOY  (le),  vg.  One  (Picardie) , arr.  et 
a 33  k.  de  Clermont , rant.  et  CS  de  Maignc- 
Inv.  Pop.  398  h. 

FRETAYK,  'g.  Srine-et-Oite , mmm.  de 
de  Y illejiist , f-3  de  Palai«'aii. 

f'RKTKCI'ISSK,  .(j.  Su tit nu  (l'iranlir) .arr.  ! 
et  à 43  k.  d'Amiens,  cant.  et  ES  d'Oiseniont. 
I*up.  2384». 

FRKTF.IX,  vg.  Puy-de-Dôme,  ronmi.  de 
Mmiti-l-<le-(  K-lat.  CS  de  Pnntauniur. 

Fit  Kl  K VAL  , lig  hoir-et-Cher  (Bcance)  . 
arr.  et  à 17  k.  de  Vendôme,  cant.  de  Morne, 
■•J  de  IVjuui.  Pop.  900  II.  — Trnaviv  crétacé  i 
miel  leur,  gré»  vert. 

Ou  y remarque  le  château  de  M . Matthieu 
«k*  Montmorency . qui  était  habité  par  M""*  de 
Staël  à ré|>oi|ue  où  la  volonté  du  fSa|Kilrou  In 
i inidniuna  à l’exil.  - Mine  du  fer  alwudante. 
F*irj$e*et  hauts  foiinx-auv. 

FRÉTEVAl'LT,  vg.  Deujt-Stvrei,  romm. 
«ko*  Hamaux,  ES  de  Thouar*. 

FRKTHI’X  , vg.  Pa*-<te-C niait  (Picardie), 
art*,  et  à il  k.  île  Boulogne- sur- Mur,  tant,  de 
(allais,  de  St-Pien-e-les-Calai».  Pop.  493  h.  f 

nltnsnv , >(.  h.-sm*,  ( rrwiciw-  1 

Comté),  arr.  et  a 32  k.  de  Cray,  cant.  de 
rmsm-s -Si -Marnes.  £3.  Vy.  A .166  k.  de  Paru  | 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  987  h. 

I*. 


A3  k.  de  eu  village  existe  une  grotte,  où 
l'an  arrive  eu  descendant  jvir  une  r.irn|iv  furl 
inHiiiiv.  L’iuténeur  cnnsisle  dans  utir  première 
ville  ohlnngue,  reniarquaMe  pur  «»  grande 
élévation  (au  moins  40  m.)  ; dans  une  «rmnde 
salle  d'environ  200  ni.  de  longueur , M'|»ree  du 
la  première  par  une  doux  mi  hante  de  8 m.; 
etiJindau*  une  petite  rhamhre  avant  6a  7 m.  de 
longueur , et  rommiiniquaul  avec  la  «ronde 
salle  |ur  un lovau  étroit  et  trés-umirux , dont  la 
kuigueur  est  d’etiviruu  12  ui.  Les  stalactites  et 
tes  stalagmites  qui  tupisseut  les  trois  rhamlrte* 
qui  composent  la  grotte . présentent  de  grandes 
diiueusinm,  des  fonurs  Irès-varuV»,  et  une 
illimité  d'arcidnits  qui  riiangent  avec  la  |*o<*i- 
liiMi  de  l’si-il  du  s|nvtateur.  botte*  1rs  20 
mars,  20  avril.  20  mai,  20  juin,  IG  juillet,  20 
août  et  20  sept. 

Fli K.TItà.MKR,  vg.  Itère,  COUim. «le  Moras- 
de-V  cysMlirti,  £gi  de  Oémieu. 

FHKTIti.X  V . Ivf*  Eurr-rl-lutir  (ReftOrr), 
arr.  et  à 14  k.  de  Vigciit-lt'-ftnlniu , cant.  de 
Thirou-4  lardai»,  C^de  Clnunprond.  1*.  | ,308  b. 

Papeterie. 

FRKTILS  ;le*).  vg.  A'«rr  (Norinandw'J.arr. 
et  à 5 k.  d’Kvrou,  cant.  et  K3  de  Kiigles.  l'op. 
183  b.  — Fabriques  de  clous. 

FRETIN.  vg.  \ord  (Flandre) . arr.  et  h 
12  k.  d**  Lille,  cant.  et gj de  Pont-i-Marcq. 
Pup.  1,9l6h.— On  y innanpie  uim-  niagiii- 
liipie  pierre  tumulain-  du  milieu  du  xv*  Mcek*. 
sculptée  «*n  nwide-lms-M  , repréM'titaiil  Jehan  , 
sieur  du  Maisuil , chanilidlaii  de  ldiilippe  le 
iiou  , due  de  Kourgopie  . autour  diiqurl  m* 
voient  deux  femmes  cnitlée»  «lu  lieuuiu,  haut*- 
ruiflure  axtci  scmblaldc  aux  liomwis  «les  Cau- 
choises.— Xuinbn-uv  uinulius  à huik*. 

FHF.TOV.  vg.  terre  (Nivernais),  arr. , 
eaut.,  2r7et  à 15  k.  de  Clnklcau-Cbirimi.  l*up. 
548  h. 

FRÊTOY  (U*),  vg.  Oise  (l'irardie),  nrr.  et  à 
40  k.  d**  Cninpiepie,  caul.cl  23  de  («uLcard. 

Pop.  331  b. 

FRKTOY  , 'g.  Sri tte-et- Marne  (Une),  arr. 
et  si  22  k.  de  Provins,  cant.  «le  Naiigis,  Ci]  de 
( Jiainpccncst . Pop.  2Ul  h. 

FRKTTE  iln),  vg.  Itère  (Dauphin*  ) , nrr. 
et  à 29  k.  de  Sl-Maivcllin,  «*ant.  de  Sl-Kli«iiuc- 
«k*-St-t  kuirs.  Eij.  'c/.  A 533  k.  «le  Pan»  pour 
la  taxe  de*  IcRrcs.  INip.  1,469  h.  — Foires 
les  26  mars,  10  juin  et  30  net. 

FREFTE  (la),  vg.  hère,  corail),  «rtf^du 
Touvet. 

FRKTTE  (la)  . vg.  Saôue-et-hnre  (Bour- 
gogne'l,  arr.,  Kfl  à 14  k.  de  Louhan»,  « aut. 
de  Mantrry.  Pop.  515  b. 

FRKTTE  (la),  vg.  Sane-et-Oite  (Ilr-de- 
Irauif  ) , arr.  et  a 22  k.  de  Xersailles,  «aul. 
d’Argcntciiil,  Irldc  K rançon  ville.  P»ip.  348  h. 
— Il  est  situ*'  nu  pied  d'un  mteau  , sur  la  nvr 
droite  dr  la  Si'uii- , ou  il  a un  port  qui  tacilile 
le  IrausfHM-t  des  pierres  à plâtre  provenant  des 
carrières  rnv intimantes,  - ■ Le  lerrituin'  de  In 
Krettr  produit  de*  fruit*  tu  alKimlaucv  ; le* 
figues  surtout  v Miut  rawnmiees. 

FRETTFAIF.IT»,  Ft  acrn  Mo/a,  Sriue-luJ,, 
romm.  d'Euereliev  ille-51-A  iclor,  1-]  J'Yvdul. 


FRKTTKMEIXE,  vg.  Swnme  (Pirarxbe), 
arr.  ti  à 20  k.  d'AhbrviUr,  cant.  et  Cü3dr  t»a- 
miu'lius.  Pop.  840  b. 

FHETTKMOLLK , vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  n 45  k.  d'  Aniietu,  caul.  de  Puix  , %] 
d*  Aumale.  Pop.  364  h. 

F R KTTKN  COI'  RT , vg.  Oise,  eoonn.  de 
lunmoy-tàiillcre , S «le  Fonnerie. 

FKEI  T'EU  ANS.  vg.  Satine-et-lAMrr  (liour- 
gogue) , an.  et  a 38  k.  de  Luuhan» . eaut.  et 
K de  Pienv.  Pop.  453  b. 

FRKTTKS  , vg  H. -Marne  (fbMirgugiu  ) , 
arr.  et  à 33  k . dr  Lnngn**,  roui,  et  ‘J ' du  Favl- 
Ilillot.  l'op.  635  b. 

FREI’TKYIIJ.K.  vg.  A are,  nnuui.  de  Dan- 
IjcuC,  i*  ! «le*  Audehs. 

FRET!' .H  ti ALUCl'M  (lat.  51*  , Inatg.  24P). 
« C’est  ainsi  «pic  Soliti  driigiH*  ce  no 'on  ap|M*lle 
aujiiunTbiii  le  Pas  «le  Calais.  Frétant  Oeeani , 
«laits  Tacite  et  dnn»  Anunirn  Marrriiiii . Fréta 
Morinum  «lans  le  jx»ete  (•raliu*.  >■  DVnvillr. 
A otite  de  f ancienne  On  nie , p.  335. 

F R ET  Y (les) , vg.  Ardennes  (t  Jiainpwgni-) , 
arr.  et  à 32  k.  de  Rormi.  eaut.  «le  Rumigiiv  , 
Jîlde  ih'iiuhanirl.  iN>p.  594  b. 

FKEII.CEVICEE  . Vg.  Sri  ne- lu/.  (Nor- 
maiulie),  air.  et  â 16  k.  de  Dieppe,  «tuR.  et  £2 
d'Emermeu.  Pup.  608  h. 

FR  EVENT , joli  bourg  , Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  cl  à 13  k.  «le  Sl-Pol-cur-Ter- 
ihiU*!,  eaut.  d’Auxv  -le-CJuitcau.  CS.  \y.  A 
173  k.  de  Paris  pour  lu  taxe  de*  lettre*.  Pop. 
3,049  b.  — CTcal  un  buurg  «Hègaut  et  propre, 
lùli  dans  le  geuie  d«-  ceux  de  la  Flandiv, 

l'vrair  «l’Arr.  Ltxoïamr.,  député  à l'as- 
semblée législative,  évripu'  «i>ii»titiitionud  «le 
Lyou  en  1791  , mort  »ur  rriiliafaml  révolu - 
tionnaiie  k*  1 1 janvier  1794. 

De  l'aldie  A vi.i.var,  liotaniste  distingué. 

Filatures  ii>«lrauli«pie»  Jr  lin  «4  tissage  mé- 
canique. Tannerie*.  Foires  les  3 nnv.  et  l"r 
diinaurlie  apré*  le  24  juillet. 

FREVILLE  , vg.  Loiret  (Calmai»)  . arr.  cl 
a 22  k.  <k‘  MontargU,  mut.  et  C-’  «k-  Itrile- 
gardr.  Pop.  301  b. 

FRÉVICCE.  vg.  Seine-In/.  [ Normandie) , 
arr.  et  â 23  k.  de  Ilouen.  eaut.  de  Pavilly.  H 
de  Ikirent in.  Pop.  580  h.  Foires  le»  4 juillet 
et  20  nov . 

FREVILLE,  vg.  Fosges  (Lorraine),  arr., 
eaut.,  C^et  à 9 k.  de  Nenfcliâtcau.  P.  2t2  h. 

FREVICCEHS.  vg.  Pas-tfed'atais (Artois), 
arr.  et  à 15  k.  de  81-Pol-Mtr-TrrtHtisr  , cant. 
et  SJd' Aultiguy.  p«»p.  3Ü5  li. 

FHC VI\-(  APECCE.  vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  et  à 23  k.  de  Sl-Pol-sur-Ter- 
iMiur,  cant,  et  Ci]  d’Aulngtiv.  l'op.  243  h. 

FKKYBOrSK,  vg.  Moselle  (|n>«  Messin), 
arr.  «-I  à 30  k.  «le  Sjirieguemiiir* , eaut.  de 
Cros-'iemiiiiu.  C-]de  Kaulqneiuont.  Pop.  453  b. 

FRKVCKNTiT-LA-CiCHE.  vg.  H. -Loire 
(Vrlay),  arr.  et  u 30  k.  du  Puy,  cant.  et 
«lu  .MismsIhy.  l'op.  851  h. 

FRKYLENKT-LÀ  - TOil,  vg.  Il.-lxùre 
( Velay) , arr.  et  â 23  k.  du  Puy , cant.  «■< 
du  .MiNuislirr.  l'op.  6tJ5  h. 

FREYMINCEX,  vg.  Motellr  (pay  s Messin), 
10 
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«ITT.  et  à 30  k.  dr  Nnm-uurnùnr»,  cant.  et  Z<Z 
deSl-A*ufcJ.  Pop.  643  b. 

FRKYXET,  »g.  Isère , rotnin.  de  Naiilit, 
£2  de  la  Mure. 

FRKYSSKXET.  vg.  Ardètke  (Vivrai») , 
arr..  ranl.,  K et  » 9 k.  de  Privas.  P.  244  h. 
— 0»l  remarque  aux  «m iimu  la  huitaine  in. 
Irnniltrrile  dr  lloiilrgur  (du  mol  |Mfots  hoaie- 
Çno,  muuer,  changer  de  place).  Plient  «tuer 
au  la»  d'un  ravin  dont  l’eau  roule  du  nord  nu 
midi.  Klle  sort  d'une  roche  calcaire  par  plu- 
aieMr*  orifices  circulaire».  Us  ccimlmirnl* 
rummmrrnt  par  |ilu»irur»  iuiertuiiuioio  qui 
forment  mrrtprrrde  Italaiumieut  à la  turfarr, 
augmentant  groliirllrtiiciit  jusqu’à  ee  qu'elle* 
üoimt  pars  nu  les  à leur  phi*  g ramie  font*  : 
ee  qui  arrive  «Un»  l'espace  d'une  demi- heure, 

FREYXSKXKT,  vg.  Ardèeltr , romm.  de 
Jus  nias,  .’•]  de  Miuil  pesai. 

rRK/Ale<)'ALMUÙ(  (SI.),  «g.  Ijozère 
i l-au«p»ed«H‘' , arr.  «4  à 2»  k.  de-  Mrnde,  cai.t. 
«4  r*üde  P.laviuanl.  Pop.  298  h. 

FRKZ4l.-DK-VKXTAI.nX  (St-),  ig.  h- 
lèrr  ( Laugurdor),  arr.  «4  à 27  k.  de  Florac, 
ranl,  et  ?I  de  Ponl-«lc-  Mont  sert.  P.  666  la . 

FRK7.IK  lia).  Vg.  ,#ir»rn«.  romm.  de  Mé- 
bgues  , L-:  de  (jnutrj. 

FRI  Al  ZI',  vg.  KNrr.rt.lAMr  (lleawre),  arr. 
et  à 28  k.  «h*  N<v'rut-I*'-I\»lrou.  cant.  de  la 
laiiqie,  ‘ de  CJuunprond.  Pop.  558  11. 

KltlAltDKL.  \g.  Cnlmtlos  ( Normandie | , 
arr.  et  à 22  k.  de  lj»iru\  . raut.  et  t&jd’Orber. 
l*op.  349  h. 

FRIAI'COTRT  . vg.  Somme  (Picardie)  . 
arr.  et  â 30  k.  d'Alihr  ville,  raut.  d'Ault , 'SI 
d’Ku.  Pnp.  304  II. 

FRIAl'Y'ILLE,  Vg.  Moselle  (povs  Mnuwi), 
arr.  et  à 15  k.  île  Rrin  . raut.  «k*  Confiait».  ;.J 
dr  Mar»-la-Timr.  ISip.  360  h . 

FRlUni.RI.  vg.  I Jemrthe  ipaw  Mrvun). 
arr.  et  à 20  k.  <lr  SarfrlnMirg,  raut  de  Rérlii- 
eoiirt-k-Uwleau.Cnde  Rounkaïuay . P.  588  h. 
--  Ou  suit  sur  suri  lerrilnirr  lm  nsln  de  l’an- 
rinuie  forteresse  de  TaUwnrg,  hauteur  revêtue 
et  ruviiiMiiitV  de  fusse».  — Exploitation  de» 
carrirmi  plâtre. 

FRILAMPS,  \g.  Somme  i IVanhc',  arr.  rt 
à 27  k.  d'Amin»,  raut.  et  1.-J  de  Poix.  I*op. 
429  h. 

FRILAt’DIKRE  (la),  vg.  fieux -Serre  s , 
romm.  de  la  Chamerr,  ^ de  Urauvoir-tur- 
rfiaif. 

FHICHKMKSXII.,  vg.  Snnr-tnf.  (Xurman- 
d»ei,  arr.  et  n 25k.  de  Rouen,  raut.  de  Cléra*. 
t-I  de  Yalm&riio.  Pnp.  321  h. 

FKM.HOl  \ (SI-),  vg.  Aude  (Uiqptnkir). 
Arr.,  KH  i 19  k.  de  (anwMmiir,  cant.  dr 
Pryriar-Mniervo».  pop.  139  b. 

FRIcni  RT.  vg.  Somme  (Norimndir),  arr. 
nj20k.de  Permute . cant.  et  C*j  d’Alhrrt. 
Pop.  809  h. 

FRI  KIM)  I, SM  KIM  vg.  fi. -fi ton  (Àbac*), 
arr.,  £3  rt  à 10  k.  de  Savent»*,  cant.  de  II». 
rbrfi+U.  hip.  303  h. 

KHIKRF.S.  vg.  Somme,  rtimni.  d’Acbcuv. 
E de  Valium. 

FkltHK'i-ttirxnt Kl..  »*.  (IScar- 


die),  arr.  n à 40  k.  de  Laon,  ranl.  et  15  «k* 
Chain» . </.  Pup.  1,658  h. — Kahru/ue  de 
vurrr  indigène. 

FRIKSFXHF.IYI.  vg.  Jt.- filon  (Alaaer’i. arr. 
et  à 29  k.  de  Srli«|c*ladt.  eanl.  et  33  «k*  lk.il- 
frld.  vy.  Fnp.  717  li. 

F II  l fxnk  X . vg.  II. -filin  ( XUaeef,  arr..  £3 
et  u 14  k.d'Altktirht  raut.  d’Htrungen.  Pup. 
632  h. 

FRMâ.XICOl'HT.  'R-  Marne  (Champagne), 
arr..  raut.,  23  rl  à 3 k.  de  X ilrv •W’rawjuu. 
Pop.  328  b. 

FRtI.FA  SK  i lu),  vg.  Knrr-rt-Ijjir,  roraia. 
d’Orgere»,  K ‘k*  PatJiv. 

FRII.LIERF.  (la),  vg.  Indrr-el-Looe,  rom. 
et  CT  de  \ ouvra),  vy . 

FHIMROI.K  (b),  vg.  Meurike  (Lorraine), 
arr.  rl  à 20  k.  de  Sarrelmurg.  ranl.  etirjde 
Inrquiu.  Pop.  876  b.— Scierie»  hydraulique*. 

FRIOI.  AIN  (le),  v . fioul*  i Franehe-fjotulr), 
arr.  et  à 40  k.  de  .MuutU-llianJ.  ranl.  et  E de 
Mairhr.  ISqt.  100  b. 

FHIOX  (S4-),  vg.  Creuse  (Marrlic),  arr.  et 
â 11  k.  d’AiiUttson,  ront . el  15  *k-  FHIrtii». 
Ptqi.  1 .003  II. 

FRIRKIT.KS.  vg.  Somme,  ram.  d'Arlieviv, 

«le  > aliiM**, 

PKISK.  vg.  Somme  (Pirardér),  arr.,  H et 
et  à 1 1 k . de  l*rrauoe. cant . dr  llrav-vur-Sotainr. 
Pnp.  411  h. 

FR  INOX.  vg.  rosies  i Lorrain**),  arr.  et  à 
14  k.  d’F.piiMl,  eanl.  «k>  < Jiâ tri-sur -Mowllr, 
E de  Xotnènv . lXqi.  643  b. 

FR I VIL1.K-K.SC A HBtmX.  vg.  A«M»ime  (!*»- 
rardw).  arr.  ri  k 25  k.  d’AldM'VÜie,  caul. 
d’Ault,  C5  d’Ku.  Pnp.  1,531  b. — I«r  rhilrau 
d'Ksearluitiii,  annrae  de  «Me  roniinune,  e»t 
dératé  de  lav-rrlidi,  représentant,  dit-ou, 
l’entrée  «le  Henri  IV  à Pari*.  — X«iail>truies 
falvriipie*  de  serrurerie  cl  «le  quincaillerie, 

FHOHKRV1LI.K.  vg.  Seine- J n/.  / Norman- 
die ).  arr.  H à 33  k.  du  Havre,  caut.  d E de 
Frruntp.  Pop.  692  II. 

F ROCOU  RT,  Vg.  One  (Picanlie),  arr.,  H 
et  à 6 k.  de  prouvai*,  cant.  d'Anuniil.  Pnp. 
231  b.  (je  liru  fut  rmuidéraldr  uulrefoi*.  Il 
v a un  riûlrau  qui  fut,  dit-Hiu,  luiti  |ar  Frun- 
rau  1**  pour  nue  feu  mie  qu'il  aimait . C'est  nu 
ancien  Inet,  nitouré  de  fondé*  avec  pool -In  i*. 
On  y voit  un  bakon  m pierre,  «le  luugue»  rlir- 
ninm  dératéra  de  sculpture*,  et  d'autres  or* 
nrtiM’iiU  qui  rarairtrriMnkt  l’arrbilrcture  du 
x« P xierle.  I«e*  armes  du  grand  pavillon  por- 
taient trui*  fleur*  de  lia  et  deux  salamandre^. 

Selon  qnHqms  traditions,  la  janiurrie  du 
xir*  si«V|e  prit  emnnmwcmciit  à Froeuurl. 

FR4KSI  IIWILLF.R,  vg.  fi. -filon  (Alsace), 
arr.  «H  à 27  k.  «k*  \\  usciubourg,  cant.  Cslde 
Wo«*rtl»-*ur-iinuer.  Pop.  556  h. 

FRIN*K5i,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  rt  à 
20  k.  d«  tirenuldr.  cant.  cl  [tJ  de  Gourrlm. 
iXqi.  527  h . 

FRtMIF.X  LK-CRAXD.  vg.  Somme  (Picar- 
die), arr.  et  à 12  k.  de  DuulUvu,  ranl.  et  fc3 
dr  Rmiaville.  IXip.  453  h.  — Ou  voit  sur  k* 
IrmUarr  «le  eette  eoaimunr.  qui  est  fort  an- 
ricane.  «*oe  rontaine  rousaetée  k saint  Fnrsv. 


iLans  liMpH'lk-  les  paysan*  de»  oUntour*  plongrat 
leur*  eufanU  attaqué»  de.  dartre*,  dau*  l 'rsputi 
d'olilunr  leur  guênson . 

F ROHF.X - LK-PKTrr , vg.  Somme  (Pirar- 
die),  arr.  H à 12  k.  de  IkHiUrn»,  caul  rt  Edr 
RrnuiviUe.  l*op.75b. 

FRoM.MCl.H,  vg,  IL -Il  lu  u (Alsace),  arr.  et 
à 30  k.  de  Saveme,  cant.  el  E de  la  I*rti4e- 
Piern*.  pup.  321  h. 

FHOIDKCOXt  HK.  vg.  II. S mine  (Franrbe- 
(kiralé),  arr.  «le  I.uiv,  raut.  et  C-]  de  Lnveuil. 
Pop.  1.060  I). 

FROI DKFOX'T AI X K.  vg.  Jura  (Fruuehe- 
Oimlr),  arr,  «4  à 28  k.  de  Pnligm.rl  à 42  k. 
d'Arlwis,  cant.  et  C*j dr  >Wrvv.  Pop.  432k. 

FHOIDKFDVTAIXK.  ou  kALTlSMlixu, 
vg.  H.-fihin  (Afaacr).  arr.  et  à 13  k.  de  Bel- 
fort. ranl,  et  "*;d»-  Dellr. IXqi.  343  b. 

FROIDKUI’E  (b),  vg.  Seine- In/.,  rouun. 
«k*  Y'anaiaie*.  [* 3 de  Tôle». 

KltOIDF-NTRKS,  vg.  Aune  (Piranlie),  an. 
et  à 12  k.  «le  Venin»,  raut.  et  £3  dr  bOi- 
pelle.  l*up.  334  b. 

FROIDKTF.RRE.  vg.  M. -Saône  t Fniurbr- 
Lomté),  arr.,  eant.,  E et  a 2 k.  «le  Lurr.  P. 
282  b. 

F ROI  DK  VAUX,  vg.  fioul»  (Fnuvehfs^âun- 
tr),  arr.  «4  à 24  k.  de  Muuüirlliard,  ranl.  «4 
C3  de  Sl-Hipjmlvte.  Pop.  163  b. 

FROIDKV1LLK.  vg.  Jura  .Franc lie -(jun- 
te), arr.  H â 38  k.  de  Dole,  raut.  de  CJuutme- 
niv , E d«*  S*-llierm.  Po|».  190  h. 

FHOIDFOX  r.  vg.  Fonder  (PoiHm),  arr. 
et  à 43  k.  dr*  Sable»,  cant.  et  SI  de  Chalbn». 
IXqi.  871  h. 

FROIDMOXT,  vg.  Aisne,  romm.  «k*  Cohar* 
tille,  E «k-  Marie. 

FROIDOS.  vg.  Meuse  (|uy>  Meoûu),  arr. 
rt  â 24  k.  de  Verdim-snr-Muuae.  ranl.  et  E 
de  (Jemisuit-en-Arguuiic.  J*op.  513  h.-  Fa* 
britfue  «le  bkner. 

l'BOISSY.Ig  (>/'re( Picardie),  arr.  et  à 33k. 
de  UmiMMil.  ehef-|.  «le  raut.  E.  horntu  d’eu- 
regist.  à llrrtcsiil.  (are.  Pop.  691  k.  — Tau» 
avis  I«*r1iairr  inférieur.-  - Commerce  de  lalues 
et  de  bû. 

FROI.OIS,  vg.  Côte-if  Or  (Bourgogne^,  arr. 
et  à 26  k.  de  S«nur,  cant.  rt  E de  Flaviguy. 
Pop.  1.074  h. 

FROI  Al  18,  ou  Aaunn  , ou  Gu*t-«r»* 
Muni»,  vg.  Mrnrlhr  I lx«rraine),  arr.  et  a 20k. 
«k*  Xanry , eant.  rt  K de  Vrartiw.  P.  8U8  h. 

FROMEI.F.NXF-S.  vg.  Ardennes  Fia  ntl  rv. 
arr.  et  à 42  k.  d**  Rnrrai,  eant.  et  [•;  de tiivrt. 
IXq*.  541  h.  Laminoir,  batterie  et  ftMMArm- 
dc  ruiviT,  ik*  *iur,  inudiac  «kv  grande  «limru- 
*mu,  rlwtudroiis  rt  fonds  de  elu»udi<Tes,  tréti- 
Irrie  de  laiton.  CD  IW4-39  (à  Flobinumt  rt 
Floénval). 

thi  trouve  «baume  montagne  Uàsre,  prodir 
de  ce  viUage,  une  grotte  trwqirofonde,  qui  ik- 
furuit  pu*  av«ur  été  cvphirét:.  Ou  vr  ikw-nal 
iliJUri b inent  |nr  «me  élruite  ouverture  ; autre- 
(ui*  «ai  |Mm\ait  y péartrer  dr  |4au>-pmi  |iur 
une  large  eutne  «pli  fllt  mûrie  km»  U*  régar  «k* 
Uni*  \l  V;  ou  rapporte  «pi*à  cette  eytoqu*-  un 
imliv  «lu  (vMubmiM*  a mort  *’»  «rtuût  radié.  «4 
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que  son  frère  l'y  nourrit  |*iw)niit  certain  ti-iii|t».  i 
mais  que  celui-ci,  fatigué  ci  craignant  pour  sa 
sùrrlé  |mtsoium‘1Ii*,  h tua  ; à quelque  temps  de 
lâu  des  curieux  s ctaul  enfoncé»  dan»  la  grotte, 
y Inwintut  le  cadavre  ru  putréfaction.  C'est 
crt  événement  qui  fit  donner  l'ordre  d’en  Iwu- 
riter  l'entrée  principale.  Fendant  l'occupation 
des  armées  étrangères,  les  officiers  russe*  de  la 
pain  won  de  Civet  firent  illuminer  cette  grotte 
et  y donne  mu  un  banquet. 

KUOMUJAiS.  vg.  Sord  ( Kbiirirr),  arr.  et 
a 25  k.  de  üllr,  rant.  et  E du*  la  Hauér.  Fop. 
1499  k. 

FROMK.VT,  vg.  AVA'rr,  comm.  deTeraant, 
E de  Fours. 

FROMEXTHAL  (le),  lx>zire,  comm.  de 
Saises,  ZrZ  de  lu  (auourguc. 

FBOMKNTAL  (le),  vg.  Ptn -dr.Jhmre, 
cnrnni.  de  Uro»  lires,  EJ  d’ Aides. 

FROMENT  AI-,  vg,  H ,-f'ie/uie  (Limousin), 
arr.  et  à 49  k.  de  I Vilar,  cant.  de  Bruines,  Zsù 
de  MorteroUes.  Pop.  1,940  h. 

FROMENT!.  Al',  on  u Y uit.u-Po*  nt,  ou 
la  Caumi.KMva,  h.  Sriue-rl-Oitr,  rom.  de 
Juvisy.  K.  xy.  A 19  k.  de  Pari*  pour  b ta\e 
des  lettres. — Il  est  situé  près  de  Juvisy,  sur  la 
grande  route,  où  l'un  a construit  plusieurs  mai- 
sons et  aub-rge*  , parmi  lesquelle*  ou  distingue 
relie  de  b |*n*te.  Olte  léuuiori  «le  maisou*  est 
nommer  indiliérrmiuent  b Omr- de  France  ou 
Froment  eau. 

C’est  au  hameau  de  la  Oour-dtvFranrc  qur 
Rapoléon  apprit,  en  1814,  l'entrée  des  armée* 
étrangère»  à Pari*.  Lr  30  mars,  il  ]ia»sait  a 
Sens.  prrsqiH*  seul,  car  il  avait  devancé  sou  ar- 
mée, et  ma  reliait  à grande  hâte  vers  Pari»,  ae- 
eompagne  «euU'ineul  de  quelques  niaréelmuv  et 
généraux  qui  le  suivaient,  auex  mal  monté». 
Napoléun  arrive  le  soir  à b tiuir-de-Frnnii*  -.  là, 
il  s’arrête  dans  l'anU  rge  du  lien,  et  envoie 
quelques  officiel  s à l'armee  que  romniamiaient 
sou»  les  murs  de  Paris  les  maréchaux  Mortier 
et  Marmont.  Il  était  trop  tard  ; celle  armée  ve- 
nait de  capituler...  Impalimt  de  connaître-  le 
résultat  cb  ses  ordres,  Napoléon  w promenait  à 
grand*  pas,  lanlùt  dan»  l'anb-rge,  et  tantôt  sur 
la  1-0016  de  Villejuif.  Enfin,  harassé  de  fatigue, 
il  >*•  met  a table,  *oup*  d'un  grand  appétit,  mal- 
gré toute  riiuiiiinence  des  dangers  qui  l'entou- 
rent ; et  faisant  étendre  sou  lit  d'ambulance,  il 
»’v  jette,  et  s'endort  d’un  sommeil  tranquille.  A 
minuit,  il  s’éveille,  et,  ii'éeoutanl  que  sou  inipa- 
tioice.  il  s'ébucr  dans  une  voiture,  et  court  an- 
devant  de  ses  officiers  d'nrdounance.  Trois  voi- 
tures , mu pl ie»  de  généraux,  b suivaient  avec 
peine.  A quelque  distance  de  la  Coor-dr-Fraiirr, 
il*  *>nt  n-ncoittrrâ  |iar  un  général  qui  an-uurait 
en  poste  aupre»  de  l’eaipen-ur.  Aunsitôt  Na- 
poléon , -le  princr  de  W.ugram  et  Caalincourt 
deseeTKlrnt  «le  leurs  voilures  : il*  rebroussent  à 
pied  'ers  la  (imir-sW-- France,  rt  c’est  en  mar- 
rhaut  dans  b Ixme,  à travers  les  ténèbres  d’une 
nuit  profonde,  «pie  l'cmps-mi  r appmid  l'occu- 
pai km*  de  Pari*  par  les  troupe»  de  la  eoalitkiu. 
et  U capitulation  du  duc  de  Raguse.  Frappé 
comme  d'un  coup  de  foudre,  il  s'écrie  : J'aurai  t 
préféré  pi m m'eut  percé  It  mur  ef  un  coup 


•U  poignard.  Rrntréà  Paulierge  de  la  Cnur-de- 
Kranre,  Napoléon  tint  rouvrit  avec  le  |ieu  d’nf- 
lirais  qui  étaient  avec  lui.  L’armée  était  en- 
core éloignée;  la  proximité  de*  troupes  enne- 
mies riait  inquiétante,  et  il  était  à rraindic 
d’être  à tout  instant  surpris  |Mr  b cavah*rir 
russe  ou  prussieuiir.  Alors  il  Int  déridé,  dans 
cr  conseil  nocturne,  qu'un  *e  retirerait  à Fon- 
tainebleau. 

Fronu-ntrau  est  b rmu  d'Aovii  Sout , 

(mi  plutôt  Suiiut , comme  le.  portent  imite* 
le»  inscription»  du  temps.  Lorsqur  Charles  VII 
b vit  pour  la  prrtmere  fois,  elle  était  dans  tnut 
l'éclat  de  b jeunesse  et  de  b lirsmtè.  I*  roi  ne 
larda  pas  à éprouver  près  d’elle  le»  sentiment* 

1rs  plu»  tendre*  : elle  résisb,  sut  profiter  de  la 
passion  du  monarque  |tuur  stimuler  sou  cou- 
rage; mai»,  lorsqu’il  rut  pci*  le*  arme*  et  m*.  fut  ' 
nu»  «vi  devoir  de  ebassrr  Un  Anglais,  elle  céda 
à scs  désirs  rt  devint  l'objet  de  toute»  scs  allrc- 
tious.  Agnes  mourut  au  rlbteau  de  Mcuil.  pré* 
de  Jumiege* , «*n  1 450.  San  errur  fut  inliumé 
dut»  l'église  de  81-Fierre-de-Juinicgra,  rt  son 
corps  transporté  dans  la  collégiale  de  Loche». 
V.  Locmk»,  JuaiMiu. 

FHOM  ENTlàREÎ», v g.  Marne  (Chtntpepw),  ( 
arr.  rt  à 26  k.  d’Epernay,  cant.  dcMut»Umr«il.  ] 
E de  Rave.  Vy. 

FHOM  KXTI KRKJ»  , vg.  Mar  mur  (Anjou).  | 
arr.,  CMH.»  *>'  rt  à 5 k.  de  Château -( initier. 
Pop. 1 ,035  h. 

KUOMERKVILLK.  vg.  Meuse  ( pav*  Mrs* 
sin).  arr.,  E rt  à 7 k.  de  \ enliMi-*ui-Meu*e  , 
cant.  de  (’.haniy-*ur-MeuM\  Pop.  633  h. 

FHOM  K/. F. Y . Vg.  Meuse  (paya  Messin),  arr.  1 
et  à !ï  k.  «k*  Verduu-sur-Meusc , cant.  rt  E i 
d'FJaui.  Pop.  203  b. 

F ROM  ONT.  vg.  Scinr-rU.ilarne.  .Calmai*/, 
arr.  et  à 33  k.  (U-  FuuUiudileau  , caut.  ci  £•!  | 
de  la  l'diaiielK-b-KeiiH*.  Pop.  378  b. 

FROMOXT,  vg.  Seine-rt-Oiir,  cumin,  et  E 1 
de  Ris. 

Fnmtonl  était  un  fief  considérable  qui  a ap- 
partenu aux  templier»  ; le  pare  du  château  , | 
n-iuMimié  jadis  par  la  lieauté  de  ses  rasrad»*,  a 
été  rouvrrti  ru  institut  borticolr , dirigé  par 
M.  Soulouçn  Bodin.  Cet  utile  établissement.  | 
«pii  a pris  dans  «r>  derniers  temps  une  exlt'Usiou 
de  plus  en  plu*  enii»itlérable,  fournit  des  plauls 
d'arbres  vert*  et  «l'arbre»  forestiers  de  toute  «-»-  ; 
pèce  ; de»  plant»  de  rosiers,  de*  piaules  «Je  terre  1 
i de  bruvère , de  m-iit  et  d’oraugerie  , rte.,  rtc.  ’ 
I l.a  collection  <b-s  pLinti-s  foreslieres  de  l'Aniè-  [ 
tique  du  Nord.  appnqiri«V»  au  »<d  et  au  clouai 
! «le  b France,  e»t  la  plus  cousidiTalde  rt  b plus 
| mmplete  qui  ait  jamais  existé»-»  France,  et  elle 
; ne  n*ss«*  de  s’accroître  aiuiuellrmcut. 

FROMOXT  (St-),  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  rt  à tS  k.  «le  St-Lo,  cant.  «le  St-Jeau-dr- 
Dayc,  E de  b Péri  ne.  Pop.  944  11. 

FROMOX VILLE,  vg.  Srinc-rt-Uarne  (Cia- 
tinais),  arr.  rt  à 14  k.  de  Fontainebleau,  caut. 

. rt  E «b*  Nemours.  Pop,  763  li. 

FROMOX  VILUER  , vg.  Ijoirtl  % comm. 
d’Aotruv.  E «i’Angenille. 

FKOMY,  vg.  Ardrann,  comm.  dcMargtit, 
E de  Carignan. 


FROXCÜ.ES  , vg.  H. •Marne  ( rJuinijiagite  ', 
arr.  rt  n 35  k.  dr  Üiaunvrml-cn-Bauignv , cant. 
et  E de  Vignory.  Pop.  443  h.  — Haut  four- 
neau rt  flffuMTie,  *ur  b Marne. 

FROXIXUFIX  , vg.  H.’htii/i  ( \l*ace\  oit., 
cant.  rt  à 10  k.  d’Allkireh,  t'  de  Mulbauscti. 
INq».  709  li. 

Fltoxs.  vg.  Are  y nat,  cmimi.  dr  Iherrtu- 
«leU.  E de  Mur-*lc-Bamv. 

FRoXSAt; . vg.  H .-(ittronttr  (Contmingrs), 
arr.  rt  à 96  k.  de  SMiaudtni» , cant.  rt  Zi',  de 
St-Béat.  Pop.  600  b. 

FROXSAL,  Frvnttar uni,  I ig  f iiromie (( >ii i«-n- 
uc  ),  arr.,  E , Irnreau  d'mrrgist.  et  à 4 k.  de 
LilM«urne,  cbef-|.  dr  cant.  Cure.  Pop.  1,440  la. 
— TlUAn  tertiaire  moyen.  Il  ♦■»!  situé  dans 

ma*  contrés-  fertile  en  »iu»  cslimés . sur  b rive 
droite  de  b Danlngne.  On  y ronianpit-  uu  an- 
rien  ch.il«*itu  dans  mi  ln-i  état  de  enii*ervatinn. 

FKOXT  (St-),  vg.  Charente  f AilgiiuiiMii»' , 
air.  rt  à 17  k.  «le  Ruller,  cant.  rt  Sik-  Mans- 
le.  Pop.  859  h. 

FRONT  (St-),  vg.  H.-t.oire  (Veby).  art.  et 
« 35  k.  du  l’uy , rant.  de  Fay-Je-Kroâl.  E du 
Monnslier.  INq».  3,033  h. 

FRONT  (SI-),  vg,  txi!  - et  - Garonne  (Agé- 
noi»),  arr.  rt  à 34  k.  de  VilImnivr-sur-Lol , 
cant.  «tEde  Fuinel.  Pop.  1.173  h. 

FRONT  - O AI.LMPN  (St-',  vg.  Dordogne 
(Périgord),  air.  rt  à H k.  «lr  Périgiirux,  «*ant. 
rt  E de  Braut«uue.  Pop.  616  b. 

FROXT-OK-t:HAMPXIF.RS  (St-),  vg.  Dor- 
itogne  ( Périgord ),  arr.,  rant.,  G3  et  à 7 k.  de 
Nuutn.Ni.  Pop.  333  h. 

FRO.Vr-OK-COLl.lÈHES  ( Si-),  vg.  Orne 
( Normaudir),  arr.,  rant.,  fclet  à 1 k.de  Ijsint- 
front.  Pop.  1.998  h. 

FRON  l -DK-PRAIMirX  ;Sl-),  vg.  Darda, 
gnr  ( Perigonl  ) , ai  r.  rt  a 26  k.  de  Riljérac  , 
ranl.  rt  Ede  Mus»i«Uu.  pop.  523  h. 

FROXTEXAf : , vg.  Gironde  ( t •uieiinr  ) , 
arr.  rt  à 30  k.  de  b Rénie , eanl.  «le  Targou  , 
E «*e  Sauvrtcrre.  Pop.  544  h. 

FROXTEX.lt; , vg.  Urt  (Qoercy),  arr.  rt  à 
11  k.  «le  Flgeac , caut.  cl  E ik-  tajarc.  l*«ip. 
338  h.  Pr«-s  de  la  rive  droite  dit  Lot.  Ou  y 
voit  le*  ruine*  d’un  leniplc  attribue  aux  Ro- 
mains , autour  diiqmd  on  a trouvé  une  grande 
quantité  dr  cercueil»  creusés  «bn*  le  gtr*. 

F ItOXTEX  A RD , v g.  Samie*et-ixHrt  (Bour- 
gogne),  air.  rt  à 33  k.  dr  Lmdiaus.  caut,  rt  C2 
«le  Pierre.  Pop.  545  h. 

FROXTEXAS  . vg.  Plaine  ( l.vonuais arr. 
rt  a 19  k.  «k*  5 ilirtranrbe^kue-.Sanne , cant.  et 
E de  Bois-d'Oiiigt.  Pop.  303  h. 

FROXTEXAY,  vg.  Jura  (FraurhMIomté}, 
arr.  et  à 17  k.  de  Lini*4r-Sauiiticr,  cant.  rt  E 
île  Vnilmr.  Pop.  565  b. 

FRI  tXTKX  A T , nu  Rom  vx-Ron  w.  vg,  Deux- 
Sèvrrt  ( Poitou  ) , arr.,  E*  bureau  «IVnrvgui, 
et  à 1 1 k.  de  Niort,  chrf-l.  «le  rant.  Cure.  \y. 
Pop.  3.198  b.  — l'unau*  jurassique,  étage 
mov«-n  du  sv sterne  ooliliqur.  — C’était  autre- 
foi»  une  ville  forte,  que  Louis  VIII  prit  rt  fit 
raser  dans  k*  US*  siècle.  Commerce  «k-  faine 
et  de  bestiaux.  Foire  t les  9 janv.,  3 fév., 
9 man , 4 moi . 39  juin  , 20  juilb-l , 16  août , 
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45  sept..  S|  nef.»  fl  i»cn.,  20<lée.  ri  mardi  dr 
Piipirt. 

KROSTKXAY.  «R.  lienne  ( Pnitrm  } , arr. 
rl  a 30  k.  «V  Iztudiui . caut.  do  Monnmloiir. 
Cs2  de  Mirvlrjii.  Pop,  538  li. 

KBO.M  KXLU  I»  , vg.  Soône  - rl  - Itère 
( Bourgiigm*  ),  arr.,  i 11  L.  «k-  Ijouhan*. 
t anl . tir  Cuisraux.  Pnp.  3.119  li. 

F’ROXTHiXAX  , Forum  Damitn,  Front  t- 
nia  mm,  \ ille  anrietme . Hérault  (Ijingunlnr), 
arr.  H à 33  k.  «k-  Monijadlirr,  rhef-1.  «kcaM. 
Bureau  «IVutvgist.  à Celle.  Oht.  2J.  A 763  k. 
«k*  Pari*  (huit  la  tuve  tir*  lettre*.  Station  du 
chemm  «le  frr  «k-  Montpellier  » Grtte.  Pop. 
1.966  h.  — Tnnn'i  d'jlluv  tous  rt  tour  U1. 

Kn  i 1 1 4 , F i-niitiguuti  riait  un  château  futi 
diiul  Ir  nom  figure  souvent  dans  l'histoire  du 
par».  Louis  Mil  y ôtai  du  un  siège  prmripnl 
d'amirauté  ru  1629.  A relie  époque,  Frmiti- 
giuu  rainait  prvsqui»  liait  le  mninicive  muriliiur 
du  J.angiMsinr. 

Le»  arme»  de  F ront ignan  Mllil  1 d* T gueu- 
les à la  tour  frénelèe  if «r,  lammiô  de  trois 
tourillons  tir  même. 

Maigri*  la  pion*  ipir  «rite  ville  occupe  «Inn* 
riiistoiir . elle  devra,  srkm  Inulr»  U**  ap|mnn- 
ce»,  iiih*  rélchrilé  plu*  du  ru  Me  à l’evcrlkmcc  du 
v iti  muscat  et  au\  ilrliri.'iiv  raisin»  de  raiwr 
que  produit  mu  Irrriloirr.  Yprè»  k*»  mil»  de 
Rivoaltr*  ( departement  de»  l'j  réii«»»-l  >rim- 
talrs  ) . mt\  île  Kmuligiuui  miiiI  le»  meilk'ur» 
t ilL»  hlaur»  dr  la  France  ; il*  ne  distinguent  pir 
leur  douceur,  l«e;iucoiqi  «le  corps , un  goût  de 
fruit  tn-v-prounuré  et  un  itarium  de»  plu»  mu* 
v«;  il»  gagnent  lieaurnnp  pii  vieillissant.  «• 
conservent  tm-lunglrnip»,  et  *up|>orirnl , *an* 
s’altérer,  le  ti  ansfiort  par  terre  et  |tar  mer.  — 
On  vuil.  |iré»  «k*  celle  ville  , le  joli  pont  dr  ta 
Fr  y rntlr , Mit  l’étang  «k*  Tliau. 

FnOXTlCXAX-DE-L’ISLK.  vg.  H.-Oa- 
ronur  ( Cnllimiiigc*  ) , urr.  rt  i 37  k.  de  St- 
(fiiud.  iu,  canl,  Ct  r-  dr  ri»J('*i-ti-I)odoii.  |»up. 
140  h. 

fro.vtm; x ax-près-st- béat.  vK.  h.- 

liamnne  iCoiiiiuingr») . arr.  rt  à 22  k.  dr  .81- 
Cauden* . eant.  et  [£3  de  St -Bertrand.  Pnp. 
313  II. 

FROVT-I.ARIVIKRE  fS«-),  vg.  Dardagma 
( Périgord  } , arr.,  EJ  cl  « 10  k.  dr  .Nontrno , 
faut,  dr  Si-l*ard.Hi\.  Pop.  980  I». 

FBOXTOX  . jolie  |M*lite  ville,  H Aiarunne 

( Languedoc  } . arr.  et  k 28  k.  île  Touluuœ  , 
rhcf-|.  de  riiiil.  Cure.  V.  «or.  A 658  k.  Je 
Pari*  pour  la  t»\e  tir*  Irllre*.  Pop.  2,141  |».  — 
Traa.tM  tertiaire  moyen.—  Klle  r*i  |û,u  lâtir, 
en  Urique» , et  poftMxlc  de  charmante»  prorae- 
nade».  — Foirrs  Je»  1"  niai,  16  août  rl  9 déc. 

FHOXTOX  AS  , vg.  Isère  ( Daupbiué),  arr. 
delà  Tour-du-Piii,  a 10k.  tic  ÏVmrçoin,  canl. 
rt  Cv  dr  Cmuieu.  P.  1,061 1». 

FNOX  VILLE.  vg.  II. -Marne  ( Champagne), 
arr.  rt  k 23  k.  de  Yo»vt  eant.  et  rD  de  Juin* 
ville.  Pup.  407  li. 

FBItSSAY . joli  Jxntrg , tsùre-lnf.  ( frvtn- 
pie),  arr.,  rt  à 9 k.  de  Paimlxml . eant.  de 
».Ppiwii.R«U.  Pop.  3,723  h.  — Il  r»t  Iwti 
ilan*  une  belle  situation , *ur  une  luutrur  d'où 
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l’on  jouit  d’un  |n»inl  dr  %ue  maguifMpie.  — 
('ttmmrrrr  «le  vin»  et  de  Imliaux.  — Cal l HU» 
ik*  pitrru  «U*  taille.  — Foires  k-»  1*'  mar» , 12 
avnl.  8 mai.  2 août,  9 vejjt.  et  30  uct. 

KROSSE.  'g.  / endèt,  ronini.  île  Curp»,  C-" 
de  Luron. 

FROTKY  - LES  - LYRES  , vg.  H. -Saône 
( Franche- Comté),  arr.,  eant.,  K rt  à 6 k.  de 
Lurr.  Pop.  548  h.  — Fabriaart  dr  poterie  de 
terre. 

FHOTEY  - LES  - VESOU  L , \g.  H. -Saône 
(Franrltr-Cotniri,  arr..  rani„  E rt  à 2 k.  de 
Yeaoul.  IVqi.  488  II.  — A |**tl  ik*  distiuicc  ik* 
ce  village  «’uuvrrdaiu  mir  uuuilagur  une  cn- 
verue  d'ruviriMi  30  m.  de  largeur  »ur  40  ni.  de 
prufomlrur.  \ *ou  ex  t limite  est  un  giaiflie 
étroit , ixmiuu  mni*  le  nom  «le  Frais-Puits,  d'oii 
il  ne  sort  (irdiniiircracnl  qu'un  filet  d'eau;  mai», 
lorsqu'il  a plu  pluvicur»  jour»  dr  suite,  ou  voit 
l’eau  inontrr . remplir  le  puits,  s’élaiirer  à 8 mi 
10  ni.  iihImsUi.  rt  inonder  k*»  eampognes  vus- 
mim!v.  — • Four»  à diaux  rt  à |dàtrr. 

FROC  A RD.  slr.r  Froarift , vg.  Mrurthr 
(lauraiiir).  arr..  eant..  Pr"]rt  à 10  k.  dr  \jui- 
ev . Pop.  898  I».  — Il  est  situe  au  pied  d'un  ro- 
IrtUt,  sur  la  rive  droite  dr  In  Mo*elk\ 

Au  rouimeiH'euwnt  du  xiv*  shTle  , Frouanl 
était  mu*  de»  plu»  loi  le*  plaer»  dil  durhé  de 
Lorraine,  TliiHnul  II  livra  «ou»  m*»  mur»  un 
roiiihat  «aughul  aux  comte*  de  Bar  et  à Févé- 
qn«  de  Metz,  qui  y fumit  fait»  prisonnier».  On 
y voit  mie  église  Iwtie  ru  1566,  ainsi  qu’une 
croix  érigée  |ur  Rriir  11.  Sur  la  linuleur  qui 
ikiminr’  k*  village  vont  le*  mine*  d’un  ancien 
cliileau  tort , comtruit  sur  la  fin  du  xu'siérlr 
|*ar  Ferry  II. 

FROL’LT  (St-),  lig  Charenlr-lnf.  (Saintou- 
ge).  air.  rt  n 17  k.  de  Marmara  , eant.  drSi- 
Agunii.  de  Rorhefort-sur-Mer.  Pop.  420  h. 

FROCfîT  (le),  vg.  Orne,  cnmtn.  «le  St-Nico- 
laMles-Roi*.  p]  d’ Vknrao. 

FROYYIU.E , vg.  Seine-et-Oisr  (Vcxiu), 
arr.  rt  k 1 5 k.  de  Pontoise,  canl.  rt  P*  île  l’ixlr- 
Aihun.  Pop.  475  II.  ■ — Il  est  »itué  au  lia»  d’un 
eut  eau  , sur  «ni  ruisseau  qui  alimente  plusieurs 
moulin*.  Ou  voit  ilau»  la  vallée  un  hean  clii- 
teaii  prvrrilé  d’une  avenue  où  , le»  ImimIî»  «k' 
Pâque*  et  de  la  IVnteciVte,  et  à la  Xotrc-Damc 
de  srptrinbir  , il  »c  fait  un  pcleriiiage  dit  «k* 
Ronne-Aonrelle,  rpii  ait  ire  un  grand  unmhrr 
de  curieux.  - — Exploitation  «k*s  carrière»  «le 
pieriv»  de  taille. 

PHOYZIXS,  vg.  U Ai  amnne  (Liugunlor). 
arr.,  eant.,  E rt  a 6 k.  de  Muret.  P.  483  h. 

FROVILLK,  vg.  Weurthc  ( Lorraine),  arr. 
rt  à 22  k.  de  l.iuiéville,  canl.  de  Bavtui , E de 
Xe«»v  illie-*ur-Miis«*l]r. 

FKOYFXJ.ES.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
«*t  à 19  k.  d’ Vhliexille  , canl.  de  Crée»  , EJ  de 
IVemny,  Pnp.  158  H. 

FBOZRS  , lig  I tenue  ( Poitou  ) , arr.  rt  à 
19  k.  de  Poitiers,  eant.  de  Vouillr.  a d* Ay  rnn. 
Pbp. 1.387  h. 

FR l’ <1111 XI» . vg.  Moselle . connu,  de  Ker- 
ling-hx-Sierek  , E A*  Siccck. 

FRI'I  OI'RT.  vg.  Somme  i Pirardiel,  arr.  rt 
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à 15  k.  d' \littt*ville  , caut.  d’Holleneourt  , K 
d'Airuiues.  Pop.  368  h. 

FRI  DIS  (vei  pHat:m»>  MTIDB  (lat.  SI*, 
long.  30“).  « Plolémre  place  celte  emlmuriiurr 
«k*  rivière  cotre  l'onhuadwit  «k*  la  Seiw  et  le 
promontoire  Ilium.  I>  nom  n’est  point  connu 
d'ailkurv,  «k*  même  que  Plnlrmw,  en  nommant 
l’Escaut  TahuHa.  diffère  dos  auteur*  qui  mit  fait 
mention  de  rrttc  rivière  OOIM  MMi  nom  Ar  Seal- 
d'n.  Il  n'est  |aiint  équivoque  que  c’est  la  Som- 
we  que  dêiigiM*  ptulémée.  Je  rectniuai»  même 
le  nom  «le  Fendis  dan*  criiii  de  llourdel , que 
porte  une  ponMe  de  terre  à l'mtrér  de  la  Som- 
me. rt  rostre  laquelle  la  inrr  lwi*e  en  montant. 
On  trouve  lu  lettre  F.  rt  la  prononciation  qui 
lui  r*t  propre,  remplacée  en  plusieurs  mots  par 
nu  U : «*t  le  terme  de  llotird.  ou  Me  uni.  qui. 
riiez  k*  pruple  «lu  pay*  de  Italie»  rt  en  Iwl»*»* 
llirtngne,  signifie  ewoe  nu  agitation,  conviruf 
|nrfailroient  au  lieu  ou  unu»  le  trouvons  em- 
ployé.  Mai*  le  mwi  «le  Frndis  ostium  n'étant 
l»a»  celui  «pii  était  propre  et  particulier  à eette 
rivière,  voyet  l’article  Samarn.  - D’Ausilk*. 
Y Aire  dr  T uni  tenue  fiau/r,  p.  335- 

FRI’I»  EN  ES  - LF.  S - MINES . vg.  If.-lsârr 
(Auvergne),  oit.  rt  a 15  k.  ik-  Hrioiide . eant. 
d’ \iunu,  K «le  Ste-Klorine.  l*op.  300  k. 

FKKiF.S.  jadite  ville,  Pas-de-Catnis  ( \r* 
lois),  urr.  rt  à 33  k.  «le  M«aitrruil-»uc*M«T. 
ckcf-l.  ik*  eant,  Cun*.  Cite  «l'étapr.  E.  Xy.  S 
21 2 k.  «U*  Pari»  pour  la  taxe  «le»  leitn*»  P»q». 
2.952  I».  - -lYnavix  Irrtiain*  moyen. 

Elire»!  I»in*  auprès  d’unr  cite  extrêmement 
rapide,  rt  v cnmpoae  «le  pluxietir»  rue*  «pii 
alKHili»*ent  à une  vaste  plan*  puliliqne.  On  v 
Irinivr  une  nMirred'eau  OU  Itéra  le.  — Fabrique* 
«k* draps,  «le  Imunrtrrir.ik*  pipe»  detertr.  Raf- 
finerie» «k*  *el,  taunerir*.  Foires  |»*»26  avril 
et  25  net. 

FRl’GIK.  Y . ST-Piwiaa-nt-Fainw. 

FRUGIERKS-LK-PIX.  vg.  H.-Isner  ( Yu- 
verguc).  an-,  rt  à 10  k.  de  Rriowk*.  cnnt.  et  '• 
«k1  Paulluiguel.  I8qi.  475  k. 

FKl'LOX.  vg.  Indre,  riMUAl,  d'ONaac*. 
I-’;  «F  Atgurande. 

FRt'Xcé.  vg.  Fnrr-el-J.oir  (Hcaucv ).  an. 
et  » 21  k.  de  (Jiartres,  cai8.  et  T-J  de  Inur- 
ville.  Pnp.  580  h. 

FKF/.E.  / oyez  (Ixirroûie),  an.,  Cad  a 6 
k.  «le  Nenfrhàteau,  canl.  «le  Üwoq.  Piq* 
158  li. 

FR  Y.  vg.  Seine-In/.  (Xormatalie).  arr.  et  à 
26  k.  de  XrufrhAlrl-eo-Bray,  canl.  dK  d’Ar- 
gueil.  Po^i.  332  li. 

Kl1  AXS.  vg.  Doubs  (Franche-Gmir).  arr. 
et  a 33  k.  «b*  Baunic-lea- Dames,  nuit,  d»* 
Pirrreftmlaine,  {»)  «b*  Morteau.  Pop.  451  h. 

FYBLA1XES,  vg.  Seiue-et-  Marne  (Brir), 
arr.,  canl.,(^  <•!  à 7 k.  «le  Meaux.  Pnp.  415  h. 

FUC»  AROLLRS-D’ ALBERT,  vg,  Ijnt-et- 
( iaronne . V.  Kuizukollu. 

FITGKBKT.  Fugssreistm , vg.  tt.-  lipr* 
(Provence),  an*,  rt  a 48  k.  de  Castellanu»-, 
eant.  et  £3  d'Anuol.  Pop.  610  h. 

F1T1LLA,  vg.  P v renées -Orientale  s ( Rous- 
sillon). arr.,  eant.  «d  à 12  k.  «k*  Pra«k**.  ^ d»- 
\ il WraiK*l»e-<k*-Owi1lmC  Pop.  359  h. 
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Fl'II.LET  (le),  vg.  Maine-et-Loire  f Anjou), 
MT.,  C*3  cl  à 17  k.  «k*  Bcutipréau,  cant.  de 
Montre»  ault.  Pop.  1,748  h. 

Fl’ISSÉ,  vg.  Saône-et-lMtre  (Bourgogne), 
are.,  tant., K et  a8  k.  de  Maron.  Pop.  565  h. 

Fl'JARKV,  vg.  Isère,  mimn.  de  V aulna- 
vey*-le4bul,  G3  de  Vixilk*. 

FCLAINF.S,  vg,  Oise,  rurnm.  de  Marraii- 
«iT'Ouroj,  M de  Bel/. 

PTIÆENT  (Si-),  bg  fende*  (Poitou),  arr. 
rt  à 57  k.  «k-  Bourbuu-Vrudée,  rhef-l.  de 
nuit.  Bureau  d'enrrgistr.  à Montnigu.  Cure. 
K.  A 400  k,  de  Pari*  pour  b taxe  de*  lettres. 
Pop.  1,854  b. — Timun  cristallisé  «ni  primi- 
tif.— Le»  eux  iront  de  re  l«ourg  furent  le  théâtre 
d'un  rom  liai  arluirué  «lire  le*  Vendre»»*  et  les 
répuldicains,  h*  55  septembre  1793.  — Foires 
les  6 mai  et  55  juin. 

FT LGRNT-DE&ORJHKS  (St-),  vg.  Orne 
(Perche),  arr.  et  à 56  k.  de  Mnrtugue-xur- 
Hulne.  tant,  et  £Iç}dr  Relléme.  Pop.  736  b. 

FtUG.NY,  vg.  ,tu/>e  (Champagne).  arr.  et 
à 14  k.  de  Bar-sur- Aulie,  vaut,  de  Soulaines, 
tgile  Yille-*ur-7rrrc.  Pop.  51 8 h. 

FIIJLERF.N.  vg.  H. -Rhin  (AUarr),  arr., 
3 rt  h 8 k.  d’Altkireh,  cant.  d'Kirsingeti. 
Pop.  509  b. 

FTLTUT,  vg.  Seiae-Iaf.  (Normandie), 
arr.  et  à 17  k.  d*\xetot,  cant.  et  r*3  «k*  Üou- 
drxille.  l*np.  67*  b. 

nJLVT.  xg.  Yonne  (Champagne),  arr.  et  à 
55  k.  de  Tonnerre,  ranl.  et  K d’Aury-le- 
Frnne.  Pop.  16*  b. 

FirM AY,  petite  ville.  Ardent net  ((lianipa- 
gne),  arr.  et  à 17  k.  de  Ruerai*  dwM.ife  cant. 
Bureau  d’wuvgistr.  à Kocnii.  Ûute.  y.V/,  A 
430  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop. 
4,903  h.  — Ttuun  de  transition  supérieur. 

Ftiniay  n'était  en  765  «pi'iuie  ferme  de 
prieuré  de  Rexiu.  Ou  présume  que  l'étalilrise- 
inent  religieux  de  UivueMoni,  dont  1Y\U- 
Inice  remonte  k une  époque  trrs-roculée,  a 
lieauctutp  roulriboé  à sou  accrum*!n»ejil.  L'ex- 
ploitation cutixidérahle  des  ardoisière*,  dont  le* 
premières  furent  decouvertes  par  de*  moine*, 
esi  1100.  dut  aussi  amener  une  augmentai  mu 
de  population  en  apjielaiil  un  grand  nombre 
d’ouvriers. 

La  situation  de  Fumay  est  ou  ih*  peut  plu* 
pittoreMpu-,  Ik-  la  roule  royale  qui  riitoie  une 
montagne  rapide,  ou  Bpm;«ut  In  ville,  bâtie  sur 
la  rive  gauche  de  la  Meuse,  entre  drs  mouta- 
tagnr*  presque*  pie,  rouverte* de  forets,  rt  hé- 
rissées en  plusieurs  endroits  de  rochers  escar- 
pés ; la  rivière  coule  paisiblement  au-dessous, 
dan»  un  xalhm  resserré,  au  milieu  d'une 


| prairie  bordée  de  pt-iqdirrs  ; «lu  côté  du  nord . I 
i le  pa»  sage  e*l  animé  par  une  foule  d’ouv  rierx  I 
employés  à l'exploitai  ion  de*  ardoisière*  : d'é- 
norme* monceaux  de  débris  qui  forment  eux- 
mêmes  de  liant*  monticules,  ajoutent  encore  â 
l’aspect  pittoresque  «le  la  nature. 

En  17*0.  «mi  découvrit,  ru  fouillant  les 
ruines  d’un  ancien  château,  une  tour  qui  rwi- 
tenait  une  grande  quantité  de  blé  parfaitemnit 
conservé.  Il  existe  à Fumay,  «Mitre  le*  ardoi- 
sières «ioul  les  produits  sont  d'excellente  qna- 
* lité,  nue  verrerie  et  nue  falwi*|iie  de  blanc  de 
céruse.  — Foires  de  2 jcwir*  les  5 mai  et  1** 
sept. 

FCMKCHOX.  vg.  Eure , ronim.  dr  RraLc- 
|miiiI,  <3  de  Fleury- sur- Andellr. 

Fl'MKl  HON,  vg.  Omc  (Picardie),  arr.  ri  à 
52  k.  de  (’Jrrmunt,  rant.  et  E de  Sl-Ju»t-iii- 
Chaussér.  Pop.  195  h. 

FIMF.CIH)*.  vg.  (Grand  et  Petit-),  vg. 
Srine-Iaf.,  e niiim.  de  St-Waast-«lu-\  al,  py 
d«  Tiiles. 

F T. B EL.  petite  ville,  Lot-et-Garonne  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 58  k.  de  Vilhneuve-sur- 
Lot,  chef-|,  «k*  roui.  Cure.  0.  A 608  k.  de 
Port*  pour  la  taxe  des  lettres.  Pnp.  5,577  h. 
— Tina  vis  tertiaire  moyeu. 

Fume!  est  une  ville  aiieieunr,  qui  a joué  un 
ride  im|M>rt;iul  «km*  le*  IrnuMet  civils  «pli  «Mit 
affligé  I*  A génois.  Rodrigue,  {wrlisau  espagnol, 
*’eu  nupnni  ni  1439.  Quelque  temps  après 
l'horrible  massacre  «k**  protestants  par  le*  ea- 
t Indique*  de  CjIhiin,  en  1561,  les  halûlmit*  de 
Fuiiirl  et  des  nu  irons  égiirgrrent  le  seigneur  de 
Fumel  avec  de*  eimMixtaim'*  atroces.  Mont  bu- , 
envoyé  pur  la  cour  pour  venger  er  meurtre, 
s'enqiura  de  lu  ville,  et  procéda  d’une  manière 
prompte  et  terrible  à b condamnation  «les  r«Mi- 
pables  ; il  fit  tirer  un  diacre  à «piatrr  chevaux, 
rompre  vifs  ou  pendre  environ  t|uar;inte  habi- 
tants de  FitmH  nu  de*  environs  ; la  ville  fut 
déraantelér,  plusieurs  de  scs  maisons  rasées,  le 
clocher  de  l'église  abattu,  et  les  habitant*  obli- 
gés «le  payer  trois  cent  vingt  mille  livres.  « — 
Foires  les  18  jsnx..  11  ao«lt.  13  «lé*.*  «*t  1** 
manli  de  eluitpir  mois. 

FTMICMOX.  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.,  cant.,  0 et  k 1 1 k.  de  Lisieux.  Pop. 
435  h. 

FT.MOTX  (les),  vg.  Pu  y - de- Dôme , remm. 
de  Lmilbt.fiy  «k*  Maringnn, 

FTNQCERACX  (le),  vg.  Xord,  comin.  rt 
[?3  d'ArmcntKTcs. 

FTHCIIHATSKX,  vg.  H. -Rhin  (Alsace), 
arr.,  cant.,  2;  ti  à 6 k.  de  Savcvne.  Pop. 

583  h. 


FV R I> K.N  II  F. I .VI . ou  Fin* M,  xg.  U. .Rhin 
(Alsace),  arr.  H à 19  k.  de  Strasbourg,  ranl. 
Cl  51  de  Tmchtersheîin.  INvp.  601  II. 

Ft'HK.  Isère,  coinm.  «’t  OS  de  Tullius. 

Fl' RENS,  petite  rivière  du  dép.  «k*  ta 
Ijuîre  (Fore*)  ; elle  [O****  à St-Ktiéiuie,  où  • ))« 
fait  mouvoir  une  quiuitité  coiiikdéralilc  d'éta- 
blivsrmeiitx  d'industrie. 

KTRIAM,  vg.  Corse,  arr.,  E et  à 7 k.  de 
Bastia,  cant.  de  Gorgo.  P*»p.  373  h.  lient 
bâti  dans  uim*  situation  pittoresque,  au  Imrd  «le 
la  nier.  CY*t  umr  position  militaire  uiqxn- 
laiilc , «pii  fui  le  théâtre  d'une  victoire  dr 
Cbfleri,  premier  fait  d'armes  «b*  la  guerre  de 
riudtqN'iubuce. 

FC  RM  F Y Kit.  vg.  II. -Alpes  (Daupiiiuè)* 
arr.  et  k 53  k.  de  (bp,  faut,  et  2]  de  Nryiie». 
Pop.  5*0  h. 

FCRNF.S  (canal  de  Borgnes  à).  V.  Buais. 

FCKNKS  (canal  de  Dunkerque  à).  V.Dus- 
uiqim  . 

F l' St'.l EN  (St-),  vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
3 et  à 8 k.  d'Amiens,  cant.  de  Sains.  Pop. 
669  b. 

FTS1LLY,  vg.  Xicere.  comm.  d'Achun, 
E de  tihitülon-cu-Baxoïs. 

FESSE  Y,  Fujceium,  Fussiaeum,  vg.  Côit- 
(t Or  (Bourgogne),  arr.  cl  à 52  k.  «le  Heaunr, 
cant.  et  E de  Nuit*.  Pop.  554  li. 

FU  SS  Y.  Cher  (Berry),  arr.,  65  rt  à 8 k.  «le 
Rourgrc,  cant.  de  St-Martin-d'Auvigny.  Pop. 
445  b. 

FL’STKROÜAU,  vg.  tiers  { Armagnac),  an . 
et  À 40  k.  de  Mirandc,  cant.  d'Aiguan,  (53  d« 
Riscle.  Pop.  315  b. 

FTSTItiXAC,  vg.  It.Aèarvaae  i, Languedoc), 
arr.  et  à 36  k.  de  Muret,  coût,  du  Fousseret. 
K «le  Martre*.  Pop.  559  b. 

Ft'TKAU , vg.  Meuse  (pays  Messin),  arr.  et 
a 35  k.  de  Verdumsar-Miuse.  rant.  et  C5î  ck* 
Orrnwit-cu-Arguiinr.  Pop.  933  b.  — Verrrrie 
à liouleillev  (û  b mutrtdrric). 

FTTELAYK  (lu),  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 55  k.  «i’F.vreux,  cant.  et  CS  de  Sl- 
Audré.  Pop.  150b. 

PTVEAT,  vg.  Ilonches-du- Rhône  (Pro- 
vence), arr.,  E et  k 13  k.  d’Aix,  cant.  «le 
Tret*.  Fojx.  5.100  I».  — Fabrique  de  |iota*ie 
et  de  soude  factice.  — Faire  le  11  srpt. 

FYÉ,  lig  Sarthe  (Maim*),  arr.  et  à 55  k.  d» 
Matrwr*,  cant.  de  St -Pater  , P]  «le  Frrxtiny  - 
sur-Sarlhe.  Pop.  1,911  h. 

FYÉ.  vg.  Yonne  (Champagne),  arr.  et  à 10 
j k.  d’Auxerre,  cant.  et  El  de  Cliabli*  Pop. 

I 175  1i. 


G 


RAAS,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.,  E et  à GABACMOTS  , vg.  Ariège , comm.  de  J GABACHOCJC  , vg.  Tarn-  et  • Garonne* 
13  k.  «le  Ibx  , cant.  de  Pmiillon.  Pop.  600  b.  Krricheuet , S de  Foix.  ; corun.  de  Bourret,  S de  Montecb. 
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liABARTOX. 


r#  Ait  ri  ix  (Si-). 


6ABAM  (ht.  41%  loug.  K").  « Col  ainsi 
qu'un  lit  ilau»  César , cl  qu'uu  doit  écrire  d'a- 
prrt  Ptoléméc,  Craintifs  si-lon  Slrahon,  auquel 
Pline  est  «ouforute.  Cette  diimité  de  termi- 
naison pur  un  changement  de  déclinai*  m e-i 
commune  à plusieurs  déiumiinatum*.  Le»  Cu- 
bait étaient,  ainsi  que  leur*  voisins  1rs  Fellaei, 
dans  la  «léprudiuirr  ün  Arrerni  du  lenips  d* 
César  ; sub  imperia  Anemorum  esse  cousue- 
errant  : et  quoique  affranchi»  dejMiis  long- 
temps  «h-  crttr  dominai  mu  . H qi»r  le  <h-i  au- 
dan  ou  le  dineese  de  Mende  rt  le  Vrllai  soient 
iietuelieim'ut  uni»  au  gouvernement  de  Ijid- 
gurdoc,  il  e*t  à remarquer  que  ee»  rantuus 
wnt  réputés  Auvergne  |xir  quelque**- un»  de 
nos  auteur».  O'sar  (Comment.,  vu)  le  vent 
ainsi  quand  il  dit  que  le*  Helcii , ou  ceux  du 
Vivarra,  fines  Arvamormm  contingunt , et  que 
le  muni  Cebrnna,  A r ver  nus  ah  Heinis  es  dudit, 
et  que  les  Arrêtai  croyaient  IVnlrén  de  leur 
pav  s défendue  |ur  «-et le  montagne  : Cebenna,  ut 
muro,  se  munitos  enstimabant.  h D'Auville. 
liotice  de  t ancienne  Gaule,  p.  335.  V.  aussi 
Walckenarr.  Géographie  îles  Gaules , part,  u, 
rbap.  u,  p.  346.  — Ca)X,  Mémoire  de  la  sac. 
des  anti.j.  de  France,  t.  vu,  p.  106*111. 

AN  alck«*naer.  Ment , tic  F acaj.  des  inscript.,  t.  v . 

G A H A N Kl  J.  K.  , vg.  Dordogne  , onium.  de 
Bergerac  et  .S  1-1  auront -dev\  ignés  , KJ  de  Brr- 
grrec. 

GARIHN'AC,  vgi  Gironde  (tluieune)  , an 
H à 36  k.  ik  Bordeaux , rauL  et  E de  Cadil- 
lac. P"!'.  413  li. 

GABAKRKT,  Gavarretum , petite  ville,  j 
Landes  (tûurognéj . arr.  et  a 46  k.  de  Mont*  ! 
de-Mnrsan  , elief-1.  de  raut.  Buf.  d’enrrgistr. 
à Roquefort.  Cure.  B.  A 692  k.  de  Pans 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  886  h.  — Ten- 
us* tertiaire  supérieur.  — Elle  est  ait  un*  à 
l'extrémité  orientale  du  département  de*  Lan* 
des,  près  des  contins  de  rnis  du  (*cr»  et  de  Loi* 
et-tiaroaur.  Pépinière  communale.  — Foires 
le  mercredi  Je  la  1"  semaine  de  Ici . , d'avril, 
île  mai  et  de  la  3*  Mfuaiue  de  juillet. 

t;  A 11  AS.  Ii.  B. -Pyrénées,  connu,  et  fcj  de  . 
Lsrum.  Ce  lunii-au  est  situé  dan»  une  vallée 
agreste,  sur  1rs  uchelott*  du  pic  du  imdî  «k  Pau  I 
ou  d'Owau.  t.’evt  ordiuauvinctil  de  Cal>as  que 
partent  ka  voyageur»  qui  m*  pnqMiàeul  d'esca- 
lader le  pic  du  midi  d'Ossau. 

I/avcrnsion  de  re  |iic  est . durant  une  partie 
de  son  r«iir»  , fort  pénible  , car  il  faut  s'aider 
des  mains  comme  des  pieds.  On  gravit  sur  le 
rocher  nu  ; c'est  la  pente  la  plus  roule  et  la  j 
plus  longue  de»  Pyrénées,  Le*  spartillr.s  «m 
souliers  de  cordes  sont  indispensable*  ; mais  à ’ 
leur  défaut  île*  lias  de  laine  peuveut  les  sup-  j 
pléer.  On  HOftte  d’almrd  sur  un  rocher  un  peu 
incliué  et  large  d'environ  2 m.  qu'on  trouve  à j 
droite  au  pied  du  pic;  apres  avoir  fait  quel*  1 
que*  pas , y prescrite  . entre  d'autre»  rocher»  , 
un  passage  un  |ieu  ryaqé,  niais  ou  l'on  gravit 
facilement , pâtre  qu’il  y a des  feule*  et  des 
saillie*,  aux  quel  le*  il  est  aisé  d'accrocher  les  i 
mains  et  de  placer  le*  |Ned».  Cette  première  i 
difficulté  saincue  rurourage,  et  bientôt  l’ai-  > 
sauce  avec  laquelle  un  franchit  le*  autres  pas*  i 


sages  fait  qu'on  est  etunue  de  ne  |>os  trouver 
de  plu»  grand»  obstacle*.  Après  avoir  grimpe 
pendant  près  d'une  heure  et  demie  sur  de* 
quartier»  de  roches , tantôt  à pic  , tantôt  fai- 
blement iricliurr»,  tuais  toujours  a v rr  une  err- 
laïuc  facilité , quelquefois  meme  eu  mairhant 
sur  miga«Mi  formé  d'une  euptx-r  de  petits  jours, 
ou  par*  ient  presque  aux  trois  quarts  du  pie , 
qui  |trrtal  alors  la  forme  d'un  lui!  écrasé , 
hérissé  de  débritdc  rucher»  fan  les  à escalader. 
I)u  évité  de  l'est  *c  présenté  un  rocher  isolé  de 
médiocre  éleudur,  qui  a la  furiur  d'uu  puni  de 
sucre  rt  plu*  d'dévatiou  que  U*  reslr  de  U 
■nasse  ; e’est  le  seul  endroit  qui  soit  verilahltv 
meut  dangereux  , parce  qu'il  r»t  tre» -escarpé , 
Cl  que  l'immense  précipice  qui  s'ouvre  uu-sles- 
SOUS  est  capable  de  causer  de  la  frayeur  ; il  faut, 
pour  eu  atteindre  la  cime  , descendre  quelques 
pas.  et  puis  gravir  ce  rue  ber.  I.'esjiace  au  som- 
met est  si  étroit , que,  si  la  tête  n'est  j»umt  faite 
aux  aspect*  des  muutagiws,  la  vue  du  piéripiee 
circulaire  qui  environne  le  voyageur  est  ca- 
|Ml)le  de  donner  de*  v ertlges.  Do  coté  de  l'ouest 
la  montagne  plonge  pnrpNld  leuUirvim-nl  sur  le 
v ail  au  de  Kiuus  , et  la  surface  est  liérisaée  «b* 
mille  pointes  de»  Imuc*  brisés  du  granit  ; c'est 
le  plu»  effroyable  précipice  qui  puisst-  InqqM-r 
les  yeux . Ven»  le  sud-ouest  e»t  la  w-condr  cime, 
qui  se  lie  à la  priuci|iale  par  un  isthme  inac- 
cessible. Toute*  deux  sont  v ues  de  France , et 
dounent  à la  montagne  cette  ap|ureuiv  four- 
ehue,  qui  U rendrait  si  reconnaissable,  i|uond 
même  sa  hauteur  ue  l'roderait  pas  de  tiMitr» 
celle»  de  cette  partir  de  la  rluùue. 

I je  pie  du  midi  d't.Hsau  s'élève  au  milieu 
d'une  v a»tr  enceinte  de  luuutAglM'*,  qui  otfmit 
un  v aslc  cirque  de  fixait*  ehauv  es  et  triste»  : 
le*  forêt*  de  sapin»  ue  montent  qu’a  moitié  de 
sa  hauteur  ; au-dessus  sont  des  pâturages.  Du 
soimart  de  ce  pic,  la  vue  »r  ivposr  avec  plaisir 
suc  les  riantes  culture*  «ks  vallée*  d’Aspc  et 
d'Ostau  ; elle  s'étend  jusqu'au  pic  du  midi  de 
Kigorre,  si  recounaisMihk  a sa  forme  vie  cou- 
pole ; V iguriiialc  apporait  avec  sou  inqMNaiile  et 
jxTpeuJuxilaii'c  masse  : le  Marlioré  et  le  Mout- 
Penln  m*  montimt  avec  1rs  éternels  glacM-r»  qui 
les  parent.  Mus  luiu  encore  , ii  l'extrémité  de 
l'hurixoïi,  ou  n*co«uiait  la  Maiadetta.  Au  sud 
sij*  dessine  au  loin  le  sol  uiuulueux  de  l'Espagne. 
— Il  faut  de  quatre  heure*  et  demie  a nur| 
hrure»  |M>ur  gravir  le  pic  du  midi  de  Pau,  que 
l'on  peut  descendre  en  moins  d'une  heure  H 
demie. 

On  a découvert  eu  1841  « aux  environ*  de 
r.alias,  une  carrière  de  marbre  blanc  de  la  plu» 
grande  Iwaulé  : le  graiu  eu  r»t  fui  *,  il  est  facile 
a travailler  ; nus  eu  veuvre.  il  r»t  du  (dus  1*1 
effet . 

ti  A B AS  (le),  gave  «mi  rivière  qui  prend  sa 
«Mirer  dans  le»  lande* «l'< Kmiii  (H. -Pyrénées); 
elle  passe  à (.uUtv  . Bretagne,  Pilillio  , prr*  de 
St-J>ever  , rt  sc  jette  dau»  l‘ Adour,  à 4 k.  au- 
«lessous  de  cette  demicre  ville,  apres  uu  cours 
d'environ  48  kil. 

(«ABASTOÜti  , vg.  fi. -P  y renées  (Béarn), 
arr.  et  à 13  k.  de  Pau,  caut.  »4  S *b‘  MorJaa*. 
Pop.  681  b. 


GARAT,  xg.  li.- Pc  renée*  (Mavacrc),  an. 
de  MaubVin,  ami.,  I*} el  a 6 k . de  5t*P.dai*. 
Pop.  384  h. 

GABKTS  (les),  xg.  Mièvre , ooinnudr  No- 
lay,  B de  Prémery . 

6ABIA  V.  Gablantun,  vg.  Hérault  (Lui- 
guedoc),  arr.  et  à 24  k.  de  Béaier*  , caut.  de 
Koujan , ® de  Pcxruas.  l*op.  1,023  h.  — Il 
est  situé  sur  la  miérede  longue,  don»  un  pay» 
agréable  et  fertile,  - Otte  commune  pouah- 
une  source  d’eau  minérale  froide  qui  |iortc  Ir 
nom  dr  fontaine  de  santé,  et  une  source  d luule 
de  (ictrole,  située  à 1 .000  m.  au  sud  du  v iliagr. 
Le  pétrole  est  re^u  dans  un  baiaiu  mi  tunilmit 
le»  eaux  de  trois  aqueduc*  intérieurs  : nue  ou- 
vert un-  (M-aliquée  à la  |iortie  inférieure  du 
luisstu  jM-nnrt  à l’eau  de  s'échapfM-r  sntu  en- 
IraiiM-r  l'huile  «|ui  surnage  : H le  «Ht  d'un 
rouge  brun  , d'une  odeur  forte  et  désagtrafik. 

On  rmuirqur  à (.al. uni  le»  reste*  d'uu  lus* 
sin  creusé  |Mr  le»  Honiaiu» , «ni  étairut  rntuia 
le*  eau*  d'une  fontaine  voisine  qu'im  wpiedur 
de  |4us  di*  20  k.  de  l«Nig  «nmluisait  à Bevicn. 
Ou  voit  aussi,  sur  la  roule  de  Roujan , l'«-glnc 
et  le*  Itntnueiil»  de  l'ablnve  de  Ossan  . fondé- 
eu  1 1 13,  où  quatre  t émov  clins  m-  jiarl.igvaieiit, 
avant  la  prrniietv  n-volution,  30,000  h',  «k 
renie,  et  innuocnl  joyeuse  vie.  C’est  mt  iai* 
im-nve  txlilicr  , Uli  dans  uu  site  tre»-h«imiv  , 
avec  mu*  église  sunnonl»»-  d’un  clocher  formé 
vie  «leux  cylindres  Hiprqmné».  — F nknspsr 
d'eau-de-vie.  - - Fours  à plâtre.  — Foires  k* 

15  aoôl  et  12  nqit. 

Bibliographie.  AsMUt.  Discours  sur  la  pro- 
priété (F  un  sur  huilens  déconeert  près  de 
Gabian,  iu-8,  1603.  1609. 
llotiiuT.  Mémoire  sur  F huile  de  furtrole  et 
particulièrement  sur  celle  de  Gabiau,  in-12. 
1752. 

Rjvuui».  .Mémoire  sur  la  fontaine  de  fliuile 
de  pétrole  de  Gabian,  in*  4.  1766. 

Mo  lice  sur  F eau  de  la  fontaine  de  tiahau 
(llist.  de  la  cor.  royale  des  science*  de  Mont- 
pellier. 1. 1,  p.  129). 

G ABIMAIT,  vg.  Dordogne  ( Périgord  I.  arr. 
et  à 30  k.  dr  Pv-rigueux  , caut.  «h*  Th«-nvMi. 
d'Aaerac.  Pop.  392  h. 

GARI.ICHS  ;Im),  AiUtr , cuoiin.  * 
T rouget,  2J  de  Monte!. 

GABHK,  vg.  A riége  ( Imtguixluc  ),  arr.  et  » 

16  k.  «h-  Pamir.!-*,  «u»l.  et  B du  Mas^d'Axil. 
l*tq».  676  h. 

ta  ABBI AC,  vg.  Aveyron  (Ronergue) , «T., 
raut.,  f-J  et  à 13  k.  d’Espaliou.  Pnp.  1,332  b. 
— Foires  les  3"  lundis  après  Pâques  et  18  »*>«. 

(.ABHIAC.  vg.  Jstzère  (Ijnguedoc).  arr. 
et  à 28  k.  vie  Flonc . caut.  de  Barre , B ^ 
Pompidou.  Pop.  410  II. 

GABRIAC,  vg.  Tarn , coma»,  «le  Cadaleu  , 
B de  Oaillac. 

G AHHI  AS.  vg.  Ijozère  ( Lugucdoc).  arr., 
caut.,  Lî'rl  à 8 k.  de  MarvejoD.  Pop.  449  h- 

(•A  H Ht  Kl.  (SI-),  vg.  /touches -du -Rhône, 
rom  ni.  et  *3  «le  Tarascvm-sur-RhvMM* . 

Iji  |h»*i  t loi  i A'F.magium  h Sl-t»al>riel  «Ht 
démontrer  jvar  le*  mesures  des  Itinéraire*  de 
]a  route  qui  conduit  d ' Apta  Julia  , Apt  , à 
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CAILLli:. 


A r Ha  lente,  AH».  H I»  rwiurM  sont  cou- 
limiée»  par  «De  uurrijiban  qu'un  y a trouvée  , 
sur  lM|uHk»  un  lit  b nom  d' Eraoginentri. 
Ernagium  nt  attii  évidemment  le  locns  Ai* 
nagusentis  meutumné  dam  b via  dr  saint  Gè- 
«aire. 

L'église  paroissiale  de  SM  tahriel  est  un  joli 
nMfinnu'nl  du  ui’  Merle.  La  façade  est  en 
avantn-orp*  ri  prrrer  d’une  grande  arcade  dans 
laquelle  est  uuv  ertr  la  porte  ; au-dessus  d'une 
corniche  de  l*ou  goût  s'élève  en  retraite  un 
froutitn  , dout  le  crulrc  est  (terré  d’uu  iril-de- 
bu*tf,  autour  duqud  «nul  sculptés  1rs  quatre 
aoinuuiN  ib  l'.V|>ocnlyp*r.  1-a  porte  t>|  »ur- 
nnuitee  d’uu  froutou  îrt-t-uign  dans  l'intérieur 
duquel  est  un  luu-ndief  ; les  ligures  sont  d'un 
travail  soigné,  et  répnndrui  « l'elégance  de 
l'architecture  de  er  joli  mouinoent . 

CAHIIIM.  (Si-),  Calvadut  (Norman- 
die), nrr.  et  n 28  k.  de  üam  , cant.  rt  de 
CrvuJJy.  Pup.  403  h. 

C.tBRürrK  (b),  vg.  Cosgrs,  rotnm.  de 
Belbfuutaine,  S]  de  iMoudiière*. 

G ABH1S  (lai . 4h‘.  long.  J©-).  « Ce  itom  est 
placé  dans  la  Table  tliéodusieiuie , sur  mtr 
rouir  qui  conduit  de  Ctesaeodunum  nu  J ours 
à Aearicttm,  Bourges.  Ne  Joutant  |M>ii)t  que  ce 
lie*»  ne  suit  Ghabri» , situé  an  passage  du  l’Iirr , 
et  dout  le  nom  est  Carobritt  Jatn  |e  livre  des 
miracles  de  saint  Auxtregesile  . Carbriie  dans 
de»  lettres  que  rapporte  Helgaud,  moine  de  I 
fleuri  : on  peut  regarder  la  dénommât  ion  de 
Gu brit  cttmnie  une  de  celles  qui  sont  altérées 
dans  b Table,  Je  l'aurai»  dusse  employée  plus 
correcte,  sans  ta  crainte  de  dépayser  et»  quel- 
que maniéré  reus  qui  pourraient  vouluir  suivre 
sur  la  carte  les  routes  de  la  l'able.  Le  nom  de 
Caro-Hritr  signifie  les  pont»  du  Cher,  de  métm- 
que  le  uooi  de  Salltri».  qui  n’«at  pa»  éloigné  de 
CbaLris,  signifie  Salera-  /tonies , les  ponts  de 
Saudre.  Ou  peut  s'autoriser  de  J'upiuiou  de 
M . de  Valois  (p.  1*9)  : Hria  ettim,  dit-il,  tel 
Erira,  /mutent  signifie*.  J uni  ItiU/ue  Caro- 
/triar , pontet  ad  ('arum.  .Mais  ce  qui  a échap- 
pe à b recherche  de  ce  -a*  «tut,  c’est  dr  recou- 
naiUv  que  le  t^bris  de  la  Table  est  le  même 
lieu  que  Carobritt  ; Cabris  et  Alerta , entre 
ltsquel»  î|  remarque  qu'Avaricum  est  pbré 
dau»  b Table  , lui  puraisaeut  des  lieux  dont  ou 
ignore  b position  (p.  183), loennttnc  incognito, 
L’indication  de  X.X.IIU  entre  (iabrit  et  Avan- 
çant daus  b Table  tic  remplit  jus  ce  qu’il  y a 
d’intervalle  entre  l'habrts  et  bourg»  , lequel 
«'estime  de  30  à 31,000  toises , d'où  il  résulte 
qu'il  eouvimtdo  lire  X XVII  au  lieu  de  X X1III, 
parce  que  le  calcul  des  57  lieue»  gauloises  e>i 
de  30,618  tour».  Ou  a quelque»  indues  que 
cette  roule  de  l'ours  à Bmirge*  était  croisée  a 
rJtabiU  par  uue  pareille  voie,  qui  conduisait 
d'Orléans  à foiliers,  mais  dont  U Jalile  non 
plus  que  l'Itinéraire  d'Autouk  ue  fout  point 
ment  n ni.  , D’AaviUr.  Malice  de  'l’ancienne 
Gaule,  p.  336. 

GAIIK,  Hacciam,  Guacdum,  petite  ville, 
Orne  (Normandie),  arr.  et  à *5  k.  d'Argen- 
Un.  cbef-1.  de  cant.  Cure.  Cite  d'étape,  33. 


V>r.  A 1 88  k . de  Paris  pour  U taxe  des  lettres. 
Pop.  1 .588  h.  — Tissus  tertiaire  moyen. 

Getlr  v Me  était  autrefois  assez  importante. 
On  y voit  les  mines  d'un  vieux  cl  liteau  qui 
appartint  dans  l'origine  à Raoul  , seigneur  de 
connétable  de  Normamlie,  et  ou  naquit 
le  maréchal  de  Matignon. — Fabrique*  de  toiles 
cretonne».  Blaucliisserirs  Je  toiles,  l'annerie». 
— Commerce  de  rhcvani  et  liestiaux.  Grand 
commerce  de  lil  de  lin.  ■ Foires  les  8*  samedi 
de  fév 3*  «atitedi  île  mars,  de  mai.  4'  samedi 
de  juin,  de  juillet,  rt  8*  samedi  de  sept. 

GACHAS,  vg.  l.oire,  ronuti.  d'Apinae,  JÇ) 
de  St  -hounel-le-TÜiitemi , 

GAGILLY  (b),  petite  ville,  Morbihan  (Brr- 
tagnel,  arr.  et  a 60  k.  de  Vannes,  ehrf-l.  de 
raiK.  H.  A 406  k . «le  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1,408  h.  Sur  brise  droite  «le  l’AfT. 

Fabrique*  de  chapeaux . Tanneries.  — Foirrt 
!«■*  16  juin,  84  août,  18  nov.,  31  déc.,  samedi 
gras,  «le  b mi -carême,  veille  de  Quasitiiodo. 
»amedi  après  le  85  juillet,  apn*s  le  89  srpt.,  et 
8* samedi  de  mai,  juillet,  sept,  et  ort. 

OirOT.SK,  vg.  Mièvre  (Nivernais),  oit.  et 
à 40  k.  de  Cbrm-cy,  raut.  de  Gorbiçnr,  E?2  de 
Lorme*.  Pop.  1,191  h. 

G ADANCOCRT.  vg,  5ei«»c-e/-0»«r(Beauce)t 
»rr.  et  à 83  k.  dr  Pont  mise,  cant.  de  Marines, 
ES  de  Magnv.  Pop.  184  h. 

<•ADKI.IF.HF.  (b),  vg.  Eure-et-Loir  (Braii- 
ee),  arr.  et  à 30  k.  de  Dreux,  tant,  et  E de 
Braollcs.  Pop.  806  h. 

64BENCOCBT,  vg.  Eure  (Vexin),  air.  rt 
h 83  k.  d’Evntu,  cant.  et  C3  de  Pacy-sur- 
Enrr.  Pop.  870  h. 

<•  A Kl.,  vg.  Ille-et-rilame  (Bretagne),  arr. 
et  a 26  k.  de  Moutfort-sur-Mcu,  cant.  et  C-3  de 
St-Méen.  Pop.  8,883  h.- — On  y voyait  autre- 
fois une  célébré  abbaye  de  bénédictins  fondée 
vers  le  milieu  du  n*  siècle.  — Le  ru  ré  de  cette 
parut  «se  est  eu  possession  de  bénir  l'eau  à la- 
quelle les  paysans  crédules  attril/ueut  b pro- 
priété de  guérir  et  de  préserver  «b  b rage, 
comme  In  rots  «k*  France  guéri ssairut  1rs  érrourl- 
b*. 

P a ran  «b  Hckt  m Cwruus,  auteur  d’une 
brade  statistique  du  département  de  b Loire- 
Inférieure. 

Commerce  de  liestiaux.  - • foires  1rs  88  août 
rt  18  ort. 

Ci  AGEAC,  vg.  Dordogne  (Périgord),  irr.,K 
et  à 16  k.  dr  Bergerac,  cant.  de  Sigoulè»  Pop. 
750  h. 

GAGES,  vg.  Aveyron,  conuu.  de  Muiitro- 
*br,  H de  Laissât. 

GAGXAC,  vg.  Arerran,  comm.  de  Gaillae, 
0 de  Laissac. 

gagnai:,  «g,  fl. -Garonne  (Languedoc), 
arr.,  cant.  et  à 13  k.  de  Tmilutise,  E2  «b  St- 
Jory.  Hop.  436  h. 

GAGNAC,  vg.  lot  (Querry),  arr.  et  à 31  k. 
deFigeae,  cant.  et  Sî de  Bretenouv . Pop.  1,6!  1 
h.  — Foires  les  8 janv.  et  19  août. 

GAGS  Y . Gavtniacum,  vg.  S ci  n r-ei-Oi  «r  ( Hr- 

deftnti),  anr.  et  1 40  k.  de  IMntoise,  ennt. 
de  (ionrty,  de  Neuilly-stir-Marne.  Pop, 
948  b,  — llest  situé  «but  une  vallée  rester rér, 


près  de  b forêt  dr  Boudy.  L'égtise  paroissiale, 
rrmarqiuihb  par  son  extrême  solidité,  parmi 
être  un  édifier  du  xiu“  siècb;  l’intérieur  en  est 
fort  «m»é.  Baffiuerie  de  sucre.  • Foire  de  8 
joors  le  jour  de  la  Pentcoûte. 

GAH  ARD,  vg.  I lie -et- ('Haine  (Bretagne ï. 
hit.  et  à 86  k.  de  Rennes,  cant.  et  de. St- 

Aubin -d’Auhiguè.  Pop.  1 .484  h.  — On  y re- 
marque tus  aurim  cliitcau  hàli  par  l^isdai» 
favori  et  tn'Twrkr  «b  hrauç-.i»  ||,  dur  de  Bre- 
tagne. rx«'*culr  à Nonle»  en  1483. 

GAHARDOT.  vg.  //. -P\  rêneet,  comm. 
d’Osvrs,  c?3  de  SWeau-Pird -de-Port. 

GAM Al’ DEL,  vg.  Conges,  ronun.  d' Anoutd. 
S <b  (kircieux. 

GAIl.HAN,  vg.  G«?r«/(L'uigucdo(!l.  arr.  et  a 
51  k.  du  Yigan,  cant.  et&2«b  Qtiisaac.  Poi* 
186  h. 

G AILLAG,  vg.  Aveyron  (Rouergue),  arr.  H 
à 48  k.  de  Milbu,  cant.  et  de  Laiwar,  p. ,j. 
1,108  h.  — Foire i le»  85  juin,  1"  sept,  et  2H 
déc. 

GAILLAC,  Gal/iacum,  ville  ancienne.  Ton, 
(Langor«hie),  rhef-l.  de  sous-préf.  (1*»  arr.)et 
d’un  cant.  Trib.  de  1"  insl.  S«»r.  d’agr.  Cullrgi* 
communal,  fkire.  OJle  dctajve.  \y.  Pop. 
8,131  h.  — T»»s»n  tertiaire  mus  en. 

Autrefois  diocèse  et  nrette  d'Alhv,  |«rb- 
mrnt  et  généralité  de  Toulouse,  rrillrgialt*.  «b. 
Imye  et  |ir»eiirê  ordre  de  Sl-Hruoli.  couvent  «h- 
capucins. 

Cette  ville  existait  avant  le  vin*  siècle . mai» 
eBe  doit  son  importance  au  monastère  «b  Sf- 
Michel,  qui  dépendait  «b  l'alibaye  de  Figrar  au 
corentcnretn.»a!cIi]  x*  siècle,  et  «pii  devint  auv»i 
une  abhaye  indépendante,  autour  de  laquelle  »e 
forma  insensiblement  une  ville  roatidéralib  e* 
populeuse,  «|ui  fut  souvent  prise  et  reprise  dan- 
b*  guerres  civiles  et  religieuse».  Vers  b fin  du 
sierfc,  Gailbc  était  déjà  le  siège  de  b judi- 
cature  royale  du  pays  d' Albigeois.  Louis  XI. 
cncorr  dauphin,  y tint  le»  états  du  LanpirdiM  . 

Loi  arme*  de  Gailbso  sont  î d’azur  i un 
coq  d’argent  crêté  et  membre  (Cor,  rt  trait 
fleurs  de  lit  tC or  en  chef. 

La  ville  de  Gailbc  est  Italie  partie  dans  un 
loud  et  partie  dam  une  belfo  rt  fertib  (daine, 
sur  b rive  droite  du  Tara.  Elb  est  en  général 
assez  mal  percée  et  entourée  de  faubourg*  : re- 
lui où  l'on  arrive  du  ridé  d’Alhi  est  vaste,  biiti 
aligné  et  daus  une  situation  Hiarmante  ; il  alam- 
lit  à mie  gramb  (dacr  qui  bisse  apercevoir  b 
partie  b plus  élevée  de  b rite,  ainsi  qu’uu  pe- 
tit jardin  «pii  b décore  du  nord  au  sud. 

Le  territoire  «b  ertlr  v ilb  produit  en  abon- 
dance tbs  vins  S|iiritlieiix,  foncés  en  couleur,  rt 
qui  peuvent  *»pj«»rter  le*  plu»  longue»  traver- 
ser» maritimes  sans  altération.  Ces  vim  «Mit 
cniliarqués  sur  b Tarn,  conduits  à Bordeaux . rt 
donnent  lieu  à un  commerce  considéra Idr. 

Biographie.  Patrie  dr  dura  Vuram,  lié- 
nédietm  «b  b cougrrgntion  «b  St-Mnur.  aiiteui' 
«b  l'Hivtoire  grnérab  du  Langiiedor. 

Du  célèbre  nutbein  lsarun  Anr.  Poarxi 

Du  «lortiWT  en  médecine  J.-M.  Çvili.eai  . 

Ivovsra».  Fabriquas  de  futaille»,  chape) lr  - 
rie,  ouvrages  au  tour.  Distillerie  déau-de-Mc 
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MO  CiAUXkAKS. 


I riuUin  nç*.  Taiiuem.  Construction  de  lis- 
teaux Commerce  àr 'in*, «H<deak‘,  graiu», 

Iruit*.  aiiis  vert,  coriandre,  grntare,  produits 
iln  jnrdimigr,  He.  — - Foire*  tatijuuv..  |9 
mars,  T'  iiuti , 20  juin,  1 1 août,  20  sept.  et  12 
déc. 

A 22  k.  «l’Albi,  707  k.  S.  de  Pari*. 

L'aimiMÜüM'nu’nt  île  ( .J  illac  rmfi'rme  8 c-ue 
Iiiim:  Cadalm,  Ciitü»,  (.iiillac.  lj.de,  Muul- 
mirad.  Rabcirii-iis,  Salvaguac,  Viuiur. 

GAll.I.AC.  vg.  Tarn-et-fi aranne,  coin  ru.  dr 
St-Paul- Itapi»,  F3  «k-  Muisxar. 

li  AI1.I.  A<  -1  Ol  l./A , l>g  U.Alarounr  (|,aii- 
giwdue),  arr.  ri  à 20  k.  de  Mute!,  caut.  de 
Ciulegalwlk,  □ d’Aulrrin*.  Pop.  1,914  I». 
Foires  le*  20  mao,  10  muiel  4 août. 

GAILLAGOS,  vg.  U. -Pyrénées  (Rigom*), 
arr.,  Ctj  et  à 21  k.  d’Argrta,  rant.  d' Aucun. 
Pop.  421  h. 

GAII.LAX.  »g.  Cironde  (Gutame),  arr., 
coût.,  Kl  el  à S k.  de  Lraparrr.  Pop.  2,429  li. 

Faire  le.  30  juin. 

GAII.LAHBOIS,  fiai  U ardus  in  hosro,  vg. 
F.ure  (Normandie),  air.  et  à 13  k.  de»  Atulri.», 
eaul.  et  «K*  1 leury-sur-Andelle.  |N»p.  3U5  II. 

Le  noiu  de  HrcaUllle , ferme  qui  dépend  de 
Gaillarlmis,  * 'appliquait,  dans  le  xu*  siérk,  a 
toute  la  plaine  qui  détend  au  luis  de  la  moula- 
g ne  de  \ crclive*.  (]'r*l  au  milieu  (U*  celle  plaine 
qu'm  1119  Louis  le  On»  et  Henri  I"  d'An- 
gleterre livrèrent  la  bataille  ordinairement  dési- 
gnée dans  le»  ln»lui ieus  sou»  le  iimii  de  Eramr- 
v iUe.  Louis  le  Gros  «'avançait  avec  400  cher  mu 
vitj»  le  château  de  \o\oli-sur- Audi  Jle,  aujour- 
d'hui Cltarta  al,  lomque  Henri,  qui  »*y  trous  ail, 
avant  appris  son  approche,  vint  avec  500  che- 
vaux à m reiirontir.  Apre.»  un  cotnlul  auquel 
le*  deux  rois  «•  mèlermt  connue  (k-  simple*  .sui- 
dât*, nombre  de»  chevaliers  de  Loui»  je  On» 
fumit  lait»  prisonnier»,  et  lui-mcuu*,  ayant  failli 
élit;  pris,  eut  beaucoup  de  peiue  à »r  réfugier 
aux  Audelv». 

G AILI.ARD-TOl'RXlER,  vg.  U.Aiaronstr, 
i muni,  de  Grrpiuc,  l^d’  Auterive. 

GAILLARDE  (la;,  vg.  Sctue-Iuf.  (Norman- 
die), an-,  et  à 27  k.  d’ Yxetot,  rant.  de  KoiiUuir- 
le-Dun.  I-.  de  Ikiiirg-Dun.  Pop.  987  h. 

G tll.L\RDO.V  vg,  tu  ronde,  comni.  cl  î>! 
de  Cadillac. 

GAILLEHINTALNK , Godent  Faut,  Gois- 
levé,  lig  Seine-htf.  (Nonnandii  ),  arr,  et  à |(j 
k.  de  Nmh  hàti  1-eieKrav , «a lit.  de  Foires.  I».?. 
W A 1 17  k.  île  Paris  |iour  la  taxe  de»  lettre*. 
Pop.  1 .602  li. 

tr était  autrefui.»  une  forteresse,  bide  ver» 
1050,  qui  rommandait  toute  la  caiii|iagur,  et 
doril  des  Icrlrr*  de  garou  et  «Ica  Uxmsxajlta 
stérile»  orcu]N'iit  aujourd'hui  lVnqdacrnwiil. 

Commerce  de  Unirn*  salé,  toile»,  tissu»  de 
cotom,  Ijomirterie,  etc.  — Foires  le  lundi  avant 
25  avril  ou  ce  mémo  jour  si  cV.I  un  lundi,  25 
juillet  et  18  Oet.  Marrlu*»  inqiorUuit*  |tour 
la  \ eule  de»  denrée»  et  de*  lirsliaux  le  2'  lundi 
de  chaque  mois. 

G AILLE  UES.  vg.  Landes  {fl ascogm*  ,,  arr., 
canl.,  22  et  à |3  k.  de  Munt-dc-Marsaii.  Pop. 
370  h. 


GALLLOX. 


GAILMICHO.VMKRK,  vg.  Deus-Sèrres, 
comni.  d»  Vlleuil»,  dr  Saucé. 

GA1LLO.V,  Catfilliolutn  (.aulfuniuut.  Gai- 
ho  Castrant,  lig£w«*r  (Normandie), arr.  et  à 15 

k.  de  lanivier»,  chef-1.  de  rant.  Cure.  \y.  E* 
A 96  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettre».  Sta- 
tion du  ihemiu  de  fer  de  Paris  à Rouen.  Pop. 
2,596  h.  Irmoiv  tertiaire  moyen. 

Le  eludrau  de  Caillou  existait  hmh  le»  plu» 
anckii»  ducs  de  Normandie.  Eu  1204,  Philippe 
Auguste  h*  «luiuin  ù uu  lionuuê  Gaine,  c|iii  lit 
Iwür  prr»  de  sou  enceinte  une  chapelle  où  il 
plaça  dr»  ciiaiiouie.».  Saint  Louis,  eu  étant  rede- 
veuu  |Niste*M-ur,  le  céda,  eu  1262.  it  Kude*  Ri- 
pull,  arelicvéque  de  Rouen,  qui  y fit  bâtir  nue 
forteresse,  que  le*  Anglais  prirent  et  miiiéivut 
eu  1424.  - Kll  1515,  le  cardinal  C •eorgesd'  Am- 
boise,  premier  ministre  dr  Inouïs  XII,  la  rem- 
plaça par  uu  rlûlrau  magnifique  ou(|ueJ  il  au» 
Mtcni  le»  deniers  payé»  par  les  Génois  en  expia- 
tion de  leur  révolte,  et  «|ui  lui  avaient  été 
accordé*  par  Louis  XII.  Lr*  architectes  Jean 
Jocondr  rt  Androuet  du  (J-rceau,  et  k sculpteur 
Jean  Juste  de  Tour»,  réunirent  dans  ce  ruiiuu- 
meut  le»  < lo  fs-d'ouv  re  ik  l'art  de  la  renaissance 
a sou  origine,  mêlé»  aux  «tanières  traditions  du 
style  ogival.  G*He  cumstmcliou  première  .v 
i um|M«s.nt  de  deux  cours  faisant  suite  l'mir  i» 
l'autre  et  ornée*  de  ImuU»,  ik  Iias-n  liefs,  de 
i nJoniiiwlcs  et  d’une  admirable  foiilMiie,  |uv»eut 
de  la  république  de  \ euUe.  t iw  vaste  gâtait*  de 
soivunle-di.x  areade»  y fut  ajoutix*  à la  fin  du 
xvrsicde:  ayant  été  détruite  jiar  le  fen,  die 
fut  ndsiilie  en  1703.  et  ornée  des  |Kii  trait»  des 
arclM*véqnes-  Rien  ii'égulait  siirloul  la  délica- 
tes»** des  arabesques  et  la  rirlu-sM*  «les  iiiéslail- 
lons  qui  couvraient  le»  mur*.  La  clui|Mrlk*  était 
|mrlre  sur  des  eolomw  » de  jas|M*.  autour  «les- 
quelle* étaient  rangé»*»  de  l**llr»  statue*  d'ulfri- 
lir.  Ver»  le  même  temps  on  augmenta  le  juiai* 
d'une  InuMtnie  cour  cl  d'uue  oraiigt‘ru*.  Du 
haut  dr  ces  comtnicliou»  m*  découvre  la  vallée 
de  la  Seine  sur  une  longueur  de  16  k.,  magnifi- 
que point  de  vur  qui  m*  termine  par  Andrly»  et 
le C!i4trao-t hullard.  Charles  IX,  Henri  Jil, 
luuui*  XIV  et  Lun»  X\  I viment  visiter  cette 
voniptueoM-  demeure.  Henri  IV  y résida  quel- 
que»  jours  eu  1596. 1 rankliu,  eu  1785,  passant 
pour  lelouraer  en  Amérique,  y fui  inv île  par 
l arr hev cvjiie.  — Il  y eut «lau»  le  xv  ir*  sütIc  une 
impi  iiiiene  d*oo  soilit,  eu  1644,  un  reeueil  in- 
titule : J.t  Mercure  de  (iaillon. 

l.e  eiditcau  de  (•ailloli  fut  vendu  à l'é|HM]ue 
de  la  première  révolution  et  démoli  en  graude 
|»artie  par  le*  acquéreur*.  I n décret  du  3 jan- 
'icj  1612  y a élaldi  jx>ur  le*  nNidaniné»  des 
dé|iarteuu'iii»  «le  l’Eure,  d ‘Eure-et-Loir,  de  la 
Seiue-luférieure,  de  l'Orne  et  «U*  la  Somme, 
une  maison  centrale  «le  dèteuliou  ren lerii unit 

l , 20U  détenu»,  qu'ou  y «»ccupe  a uu  grand  nom- 
bre d’industries  diverse».  D'immenses  travaux 
ont  modifié  entièrement  l'édifice.  Le»  seule* 
par  tu*»  conservée*  sur  place  sont  : le  porche 
d'entre»;  cuuatruit  j»ar  (ieoige*  d'AinUnM'.  flan- 
q ne  de  quai  iv;  jolies  tour*  »*l  r«n  élu  d'iu«cri|>tJom 
et  de  Imv-rvliefs  ; le  beffroi  «k*  Ihorbigc  et  U ut* 

I tour  de  la  chapelle  qui  sont  de  la  même  épique  ; 


GAI  (St-). 


la  grande  galerie  «le  beaucoup  postérieure  : eufa 
un  souterrain  profond  connu  tou»  le  nom  d’Oo- 
Lliette*.  I n portique  admirable,  qui  séparait  la 
première  cour  de  U deuxième,  a été  transporté 
pierre  ù pierre  et  miMMlté  daiu  la  Cour  du  pa- 
lais «ta  llraux-ArU  dont  il  «t  Ir  plu*  bel  or- 
uemeut.  La  vasque  admirabtaneut  scul|8ce  qui 
se  voit  encore  dans  celte  même  cour.  U jolir 
fiHitiùor  de  la  plac«*  publiipie  «fi*  Mantes,  e!  la 
Im*Uc  statue  do  saint  I ieorge*,  au  Lruivre,  i«at 
autant  «l’objet»  d'orttrmesit  du  rliAtean  de  (.ail- 
Ion. 

Fabriques  de  tapis,  roueunerie».  ouv  rage*  eu 
|vaillr,  etc.  Filature  île  coton.  Foires  ta  ven- 
dredi sarnt  rt  5 oet.  - Marché»  ta  diukanrbr ri 
mardi. 

Bibliographie,  (èriuurm  (A.),  \oiice  lu  fla- 
que mr  J a •ville  d‘  Erre  us,  lehourg  défail- 
lait, e2c.,  in-6,  1835. 

GAIIJ.OX,  vg.  Eure,  connu,  «le  IWine- 
conrt , 53  de  Breteuil. 

GAII.IAIN,  vg.  Seinr-ef-Oite  (Rriuior). 
an*.  H à 39  k . «le  Versailles,  mil . *:l  E «le 
McuLm  |*op.  29 i h.  Il  «*st  Isnli  «bus  «n»* 
charmanU*  situation,  pria  du  rui»M-au  «k  Mnu- 
tieii*.  Ou  y 'oit  un  rhélrao  rnuaiqualifi*  |>nr 
sou  site  agreste  et  sc.»  jvoints  de  vue  jôlton-vqiics. 

GAILLO.NCKL , vg.  Eure,  connu.  «•UjAi 
Caillou. 

G AlWt-lVIl.l.K  . vg.  Seine- /uf.  ( Norman- 
die', arr.  el  ii  13  k.  du  Havre,  cant.  «I«*  Mwi- 
tivillin**,  E3  d’ liai  fleur.  Pop.  626  h. 

GAISSAXÈS,  vg.  Tarn-et-Llai'OHMf,  comni. 
d«*  St-AmMimex , E d«*  St-\icol»»-df-la- 
firavr, 

GAIX  , vg.  Tarn,  «smim.  «k  Valduproque, 
E de  Outres. 

GAJAC,  vg.  f iinwdr  v Ra/adoi.» ; , arr.,  caut., 
Eri  à 7 k.  «k  lUrav.  l'op.  752  lu 

GAJA-I.A-SK1.VK,  vg.  Aude  (Languedoc), 
arr.  et  à 23  k.  «fi*  Casleltuuubrv , caut.  de  Kan- 
jeaiix,  3 «k*  \ ilbsavary.  Pop.  538  II. 

AAJA-VIUEINEII , vg.  Aude  (Lfluçnr- 
doc;,  arr.,  caut.,  C3  et  à 5 k.  «le  Limoux.  P«p. 
238  h.  Sur  l'Aude.  — Le  Imn  domaine  ik 
VuMauTiv.  «tué  sur  une  hauteur  couronné» 
de  l>uis,  est  uni*  dépendance  de  rett«*  conunune. 

GAJAX,  »g.  Ariège '(Languedoc),  arr.  h à 
5 k.  «k  Sl-t .irons  , cant.  «i  S de  St-Luirr. 
Pnp.  602  11. 

GAJAX.  vg.  fiard  \ Ijiugucdoel.  arr.,  E rt 
à 16  k.  de  Ninnrs.  cant.  dr  St-Mamert.  Pop. 
450  h. 

GAJOITIERT.  vg.  H. -Tienne  (Limmiûn), 
arr.  et  à 19  k.  «le  fVeilnc,  cant.  et  KJ  de  Mwié- 
res.  Pop.  427  k. 

GAI.  flr).  vg.  Isurr . cnium.  de  Jenn-Ma- 
gni«*i« , E «fi*  lVmi. 

GAI.  (St-),  vg.  Coûtai , comni,  de  A aluvv, 
E «le  Ruiimu. 

GAL  (St-),  vg.  Lozère  (Langinvloc),  arr.  et 
à 23  k.  «k*  Mrnde,  caut.  «k  St-Aïuao*  , E de 
Serverette.  Pnp.  217  h. 

G AL  (St-/,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
air.  et  n 30  k . de  Riom,  cant.  «A  B de  Me- 
nai. Pop.  684  h. 
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G ALAnBRt'X,  vg.  H. -Garonne,  cumin, 
de  Lairaar,  Cj  dp  Grrnadr-sur-Garonnr. 

G AI.AMKT/  , vg.  Pas -tir -Calait  (Artois), 
arr.  cl  à 15  k.  «k*  St-Pol-sur-Teruoise , canl. 
du  Parcq,  ,*3  de  Hridin.  Pop.  241  h. 

GALAS,  petite  ville,  U .-Pyrénées  (Bigorrr), 
arr.  pl  à 34  k.  de  Tarbes,  cheM.  de  cant. 
Cuit,  bureau  d'enragist.  rt  de  Trie.  Pop. 
1,332  II.  - Timum  trrtiaire  supérieur,  allu- 
sion* anrieimrv 

Olte  \ille  rat  situer  «ir  la  Baissod’Avant. 
L'église  paroissiale.  entourée  d'une  ladlc  expia- 
uaile,  remonte  aux  premiers  temps  de  la  féoda- 
lilé,  et  |uirait  axoir  été  originairement  miras- 
péce  de  château  ou  de  lortmiK. 

Le*  innei  de  Gnl*n  sont  : tfor  à 3 fleurs 
tir  lit  tf  azur,  iet  I . 

Foires  le  1"  jeudi  de  carême,  le  dernier  jeudi 
de  mai , lr  jeudi  avant  le  24  août  rt  apres  Vod. 

GALANLIIOXS.  vg.  .-fin,  enmnt.  et  S)  de 
4 JiAtillou-dc-Mir  baille. 

GA1.APIAX,  xg.  Ijrt-et-t iaronue  ( A gétiot*), 
arr.  et  à 29  k.  d'Agvu,  cant.  de  Port-Slc-Marie, 
Èj  d’Aigtiillou.  I*np.  628  h.  — Foires  lr»  27 
janx mars,  mai , juillet,  sept.  H nos . 

GALAl’UE,  vg.  Drôme,  cunmi.  de  Marva», 
Saddam. 

UALAl'RK  (la),  petite  ri  sien*  qui  prend  sa 
aourer  pré*  de  Roy  bon,  *it.  de  St-Main  lliu, 
itère  ; elle  paur  a Rmlmu,  Hauterixe,  Chà- 
IcruiiK’ul-de-A  hltaurrrt  jît-\  allier,  où  elle  sridlr 
dans  le  Illiuor,  âpre»  no  cours  d'environ  40  k. 

GALÉUIA  , xg.  Corse,  rniitm.  rt  ^ de 
Cahi. 

GALENSIES.  xg.  loi , cumin.  d'Arramltal , 
K de  Calior». 

GAl.EVKSK  , ou  Bri»  Poui-utu,  petite 
contrée  qui  faisait  autrefois  partir  de  la  lînc 
Champenoise  rt  dont  ( Jiûtrau-Thiem  était  le 
ehrl-liru.  File  ni  euuiprise  aujouid'liui  dans  le 
département  de  l’Aisnr. 

G ALE  Y , vg.  Ariége  iTaiiniiiiuges),  arr.  el  à 
14  k.  de  SWiinw»,  cant.  « I 63  de  Cnslillon. 
Pop.  750  II. 

GALEZ.  'g.  H. -Pt  renée»  {Bigarre},  nrr.  et 
À 33  k.  de  Tarlir*,  caul.  de  Gntan,  ES  de  lain* 
lieiiirxaii . Pnp.  374  II. 

GALFIXGKX,  xg.  II. -Rhin  (Alsaer),  arr. 
et  à 12  k.  d'AJfkirah,  raut.  rt  E3  de  Mulbau- 
«eti.  P(»p.  731  h. 

I.AM.AN,  vg.  Aeeiron  ; Rouergoe;,  arr.  et 
à 20  k.  de  Vilk-fniurbr-dr-Rouerguc , cant.  et 
fc-  de  Moofhaxau.  Pop.  1,338  h.  — Foire  le 
29  juin. 

GAI.GON  . vg.  Ci  ronde  (Guienne),  aiT.,  63 
et  à 11  k.  de  labourue,  cant.  de  Kronsac.  Pop. 
1 ,463  h.  Foires  le  1"  lundi  dr  rhaque  mois. 

GALIAX  . vg.  fiers  { Armagnac),  arr.  et  h 
36  k.  de  Mi  ramie . cant.  rt  £3  de  Plaisance. 
Pop.  322  h. 

<•AI.IL,  vg.  // .-Garonne  (Gmuniuges),  arr. 
rt  à il  k.  dr  St-Gauden»,  cant.  et  gj  de  St- 
Bertraiid.  Pop.  412  b. 

GALiGX’AL , vg.  Dordogne,  romm.  dr 
Tarant*-* , '-j  dr  Sarlat. 

G ALI. Y AGI' US.  xg.  .4 ra/r  (Languedoc),  arr. 

il.  • 


rt  à 30  k.  de  Liidoux  , cant.  de  Rrlnure,  S 
■I'  Qnill  i i pop.  176  h. 

GALLAH1HLX  , flualardu  Caslrum , petite 
ville.  Eure-ei-ljotr  (Reauce),  arr.  rt  à 19  k. 
de  Chartres,  canl.  de  Maioleunu.  E=!J.  A 73  k. 
de  Pari»  pour  la  taxe  des  kitni.  Pop.  1,434  b. 

GoJlarduu  est  une  ville  wi  icicnne,  xi- 
tu  ce  »ur  lr  p<  urbain  d’une  colline  , qui  |Nj*»é- 
dnil  . ver»  la  fin  du  x * xieclr,  un  château  dé- 
truit par  le  ivi  Robert,  rt  reconstruit  en  1020 
jwr  lr  vicomte  de  ChâtrauduD . ('.'était  jadis  une 
place  forte,  qui  eut  Imuenup  à souffrir  des 
guerre»  intérieure»  qui  cnsauglanlrrent  la 
Krauce.  Prise  par  le  dur  dr  Bourgogne  en 
1417.  elle  fut  reprise  sur  1rs  Anglais  quatre  an» 
âpre»  par  le»  troupes  dr  Charles  VII  : dlc  re- 
tomlwi  de  nouveau  au  pouvoir  de»  Anglais,  qui 
en  furent  chassés  par  Dunoi*  eu  1443.  Il  ne 
reste  plu»  de  se»  aueictuirs  fortifications  qu'une 
vieille  tour,  que  l’on  ajwrroit  dr  t ré*- loin,  et 
une  ancienne  jiortr  remarquable  pi  sa  cous- 
traction. 

L'église  paroissiale  est  un  édifie**  du  xir  siè- 
cle ; mais  la  charpente  qui  soutient  le  toit  est 
du  vxr*  ; c'est  Tune  des  plus  remarquables  ni 
ce  gi  lire , tant  par  In  variété  que  par  la  inulli- 
plicilé  des  ornement»  gnl biques.  représentant 
des  auiimmx  . de#  ligure»  grotesques  de  liour- 
genis  rt  de  démoli»,  et  par  k*#  dilféreiils  emblè- 
me* ou  armes  de#  seigneur*  rt  corporation*  de 
la  ville  sculptée»  sur  les  pendentif».  I**  chœur 
rt  les  chapelle»  qui  l'entourant  , d'une  hardiesse 
rt  d’une  élégance  rrmanpiabh*» . «latent  du 
xvr  siècle. 

Commerce  de  grains,  farines,  ktilille»,  ha- 
rirots.  licstiaux  . veaux  et  nuuiUiu»  (wiur  Cap- 
prox isiiiiiiM'iiieul  de  Pans.  Marchés  considéra- 
bles tous  la  mercredi*.  — Fuira  le»  nirrrmli» 
axant  le  21  'sejit.  rt  mercredi  de#  Cnulrrs. 

G ALL  A KM 'FS  ( te  < .raud-),  hg  <iard{  Uu- 
ginxkic;,  air.  et  à 21  k.  «k*  Nime#,  cant.  de 
Vauxrrt,  ^5  de  lamel.  Pop.  1.992  b. 

O l»»urg  est  l»àti  dans  mie  situatiim  pilto- 
ivsqur.  »ur  la  jieute  métidionnle  d'une  colline 
dont  l'aspect  est  trrà-piltarrMpie.  t^iu-bpies  au- 
teur» font  reinoutiT  sou  origine  au  tenqis  de 
fiultt» , ti  iUm  militam-  a Ninu**.  qui  vivait  35 
ans  axant  J.-C.  Sou»  lr  ri*gime  de  la  féodalité, 
c'était  un  château  fort,  nou-scufeinmt  |»n r »a 
|K>silion  axaiitageUM'.'mai»  eurore  jmi  des  rrm- 
|iarti  Ûanqu*'*»  de  tours  et  |trrrr»de  mrurtriércs, 
|w*r  des  port»  eu  ogive#  défrndur»  |xar  d'é- 
norme* varrasinrs,  cl  |»ar  une  citadelle  qui  oc- 
ru|iait  le  sommet  de  la  colline . De  toutrs  ce# 
forlilicatiuiis  il  ne  reste  que  quclqiu**  jkiiis  de 
remparls  asm*/  bien  «smserxé*  et  une  vieille 
tour  qui  renferme,  dil-ou,  un  cacliot  féodal. 
— Le  château  de  (iallargues  fut  réuni  à la  cou- 
ronne en  1293.  Plus  tanl,  eu  1628,  il  fut  at- 
siegr  |ar  U*  duc  de  M mit  momie  v,  qui  clierchait 
à arrêter  la  marrhe  du  «lue  de  Ruban  elle*  de* 
religioimairr»  dans  le  luis  tainpirdoc. 

Non  loin  <k*  (bllargiu*#,  jour  la  roule  dr  Nl- 
mr»  à Xarljonm*.  ou  passe  te  A iduiirle  sur  un 
|MXit  tres-pittuirsque.  |eu  visité  |ur  1rs  artistes, 
dont  il  mérite  cependant  de  lixer  rattmtiou.  Il 
e»l  situé  au  lien  prérts,  marqué  par  les  anciens 


Itincrain1#,  où  s'élevait  la  ville  A’Amhriittnm, 
Ambnt.uum,  rt  que  César  apj telle  Pans  Am- 
hrussi. 

C’est  à Grand  •Gallargur.»  que  #e  fabrique  de 
temps  iinnu’inorial  le  tminw-sol  eu  drapeaux , 
av«*c  le  sur  de  la  inaurelle  (rroloa  lineforium ), 
pur  ou  mêlé  avec  uu  dixiénu*  d’urine.  I **  pay- 
san- uiiltiltcnl  de  ce  liquide  de  vieux  chiffou* 
qu'il*  font  «relier  à un  soleil  ardent,  qu'il* 
étendent  emaiite  entra  «kmx  couches  de  fiuiiM*r 
de  rlirval.  *|u'ils  rrtrrinprnt  encor**  dau*  le  sur 
rrolomal.  |MMir  (après  avoir  encore  été  serbe» 
an  soleil)  être  vendu»  aux  Hollandai*  mni»  le 
nom  de  tournesol  en  drapeaux.  On  »’eu  sert  en 
Hollande  pour  la  eouservatiou  de#  fromage» 
que  lr#  mite*  attaqueraient  bientôt  sans  le  se- 
cours du  snc  de  la  raaurrlk*. 

Pxrntt  d'ixaac  RisiMi,  inventeur  d’un  ap- 
pareil distillntoin*  qui,  pour  la  jiartir  eondrii- 
sntoire.  est,  suivant  le  comte  (Ihaptal,  le  uee 
plu»  ultra  de  la  |K*rfec(ian. 

Fabriques  d'*  iuwk*-vie  et  de  lournpvtl. 

G ALLA IKiCKS,  vg.  Hérault  \ Langunloc}, 
nrr.  et  n 26  k.  ik*  Montpellier,  raut.  de  Cate 
trie»,  <le  Sommiem.  Pop.  397  li. 

GAI.I.L  (bi’i,  vg.  F a url  u te,  romm.  d'L- 
chaux,!-  «l'Orange, 

f,ALI.LKIK  |la)t  vg.  Orne,  cumin.  rIK de 
l’Aigle. 

G.U.I.KT  !le),  vg.  Oiie  (Pirardie),  arr  . el  à 
45  k.  de  Clermont,  canl.  rt  ^ de  Créveciritr. 
PUp.  332  b. 

GAI4.HTS  SIXIÎS  (lat.  43",  k*ng.  22“). 
« Il  faut  rtn*  prévenu  que  la  déoontin;«lion  d«* 
Mare  medi  terra  ne  um  u*1  parait  point  (fan*  le* 
anciens.  On  tiouvr  Marc  intemum  dans  Pline  : 
H vjuvtx  x krtii  (fan*  Strabou.  La  jsarlie  de 
celle  mer  qui  I saigne  la  cote  de  la  Narlio- 
mwr  est  ap|*rlce  Cal  fient  sinus,  rt  mente 
fiallieum  mare.  On  lit  dau»  Solin  (cap.  26)  : 
Sinnt  fialln  us,  y ni  \arlnmrntcm  proeinciam 
perfumlu.  Ho  rus  (lier.  Roman,  lib.  ni , 
cap.  6)  distingue  h'  sinus  ( iallirns  du  Ugu- 
stieus,  qui  précède  dan#  l'ordre  qu'il  snit,  rt  du 
flairant ut,  qui  surerde.  Pline  ilih.  ni.  cap.  3) 
lait  la  même  distinclian  dans  l'ordre  contraire 
/be  rie  u ru  (mare)  a ni  Hnlearicum,  mor  fial- 
lieum ante  Xarbuueofrm  procineiam,  bine  U- 
g ut  tic  u w . Dans  rI  ite  Uve  (lib.  xxn,  sert.  19). 
au  Hijridc  In  nav  igalion  de  Sri  pu  m pour  |ta*MT 
en  Fjpgw,  on  voit  qiu*  P y rena  Promonto- 
rium  est  k*  terme  «lu  tinnt  f iallirns.  I>'un  autre 
côté  Paul  Orose  i lib.  i.  cap.  2j  distingue  le 
«rare  fia/licum  d'avec  le  sinus  jjgutfietis  por 
rélévation  de»  Alpes.  Cest  avec  raison  que  vu 
golfe,  Urivlé  des  «lablisseiiM'Ut»  des  Marseillois, 
a pu  être  nommé  mare  finteum.  Car  quelque» 
ailleurs  de#  temps  jmstcrienr*,  qui  nul  rmplové 
cette  demiminatinn,  Guillaume  «h*  Westminster 
rt  1 bornas  de  WaUingham.  ont  dri  la  tirer  d’un 
usage  fort  anténmr  nu  *W*  «iifk1.  et  de  quel- 
que# écrit*  que  uutis  n'avotts  pn»  sons  la  main. 
La  partie  dr  ce  pillé  qui  reçoit  le  Rhône  j>ar 
plusieurs  cmltouchure#  a été  appelée  sinus  ad 
f'.radus  comme  on  l’appmid  d'  Amrnien  Mar- 
cellin (lib.  xv ),  parce  que  ces  enilumHiure» 
sont  appelée*  firadus.  Lr  nom  arturllcrnwii 
11 
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GAI.MLKR  (St-). 


G AMANDE. 


«A.<U«OUB. 


usilt1  du  golfe  de  Lino,  vient  de  mare  l-eoais  : 
et  M.  de  Valois  (p.  111)  lait  le  procès à Sanson 
rt  aux  autre*  géographe*,  qui  étendent  ce  nom 
à tout  l'enfoncement  de  mer  qui  touche  au 
Languedoc,  comme  à la  Provence,  jusque  ver» 
le»  île*  il’ 1ère».  Il  se  fonde  dans  uu  accusa- 
tion Mir  ce  que  Guillaume  de  Nongis,  dans  le 
récit  de  la  navigation  de  saint  Louis,  qui  s’era- 
liarqua,  comme  ou  sait,  à Aigues-Mortes,  ne 
marque  in/roitnm  maris  Isa  ru  s que  le  8*  jour 
de  cettr  navigation.  Mais,  comme  elle  avait 
été  tranquille  jusque-là.  dr  l'aveu  de  cr 
moine  de  Saint-Dcnys,  ou  peut  croire  qu'il  n'a 
point  eu  lieu  de  nier  le  nom  de  mare  / jutais 
que  quand,  par  un  chatigenieui  de  temps,  la  mer 
est  devenue  orageuse.  L'usage  d'ailleurs  décide 
de  IVnqdoi  de  ces  dénominations  ; et  vous  en- 
tendrez dire  aux  gens  de  mrr  qui  passent  de 
Marseille  aux  cote*  de  la  Catalogne,  que  la 
traverser  du  golfe  de  Lion  est  plus  dangereuse 
que  la  route  en  haute  mer.  » D’Anv  ille.  A*o- 
ticr  sur  f ancienne  Gaule,  p.  337. 

r.ULllS-UdH'KVE,  vg.  Seine-et-Oise 
(Reauce),  arr,  et  « 25  h.  de  Rainlxmillet,  rant. 
de  Montfort-r  Araaurv , EJ  à la  Qurue-üallois. 
Poj».  1,109  h. 

Ic  château  de  Gallois,  construit  par  la  du- 
cIm-vsc  du  Maine,  est  remarquable  par  l’êtMi- 
doe  dr  ses  points  de  vue.  Les  sources  d’eau 
vive  que  renferment  les  jardins  sont  si  al>oii- 
dnntr*.  qu'elle*  alimentent  tout  lepavs. 

L*  Qi;m  est  un  lui  menu  dépendant  de  t ral- 
liais, où  sont  le  biireau  et  le  rrlai  de  poste. 

GAI.MIKR  (St-),  petite  cl  ancienne  ville, 
Loire  (Forez),  arr.  et  à KJ  k.  de  Montbrison, 
cheM.  de  mut.  E-  A 456k.de  Paris  poor 
la  taxe  des  lettre*.  Station  du  chemin  de  fer 
dr  Sl-Ktinme  à Roanne,  pop.  1,768  h.  — 
Txaavi*  d'alluv ions  moderne»,  voisin  du  1er* 
tiairr  moyen. 

Otta  ville,  située  sur  un  coteau  élevé,  près 
de  la  rive  droite  de  la  Coirr,  occupe  l'emplace- 
ment désigné,  dans  la  carte  de  Prutingcr.  «ou* 
le  ïiom  d’Aqute  Sepesttr,  (|n'Hle  devait  sans 
doute  à une  source  d’eau  minérale  située  à l’ex- 
trémité d'un  de  se»  faidjourg». 

L’eau  de  cette  source,  connue  dans  le  |>a*s 
sous  le  nom  de  Fontfort,  »ouid  dam  un  puits 
d'etivimu  v iogt  pieds  de  profondeur,  et  m- jette, 
à quelques  |w*s  de  la,  dans  la  |ietitr  rivière  de 
Onze,  où  il  sc  forme  un  liuuiJlouQement  très* 
nianpié.  — L'usage  de  celle  eau  est  trés-salu- 
taiiedaus  les»  uiïrelioiis glaireuses  et  graveleuse* 
de*  reins  et  de  la  vessie,  dan»  la  polvsarrie  et 
dans  les  maladies  catarrhale»  chroniques.  On 
la  prend  le  matin  a la  dose  dr  plusieurs  verre*, 
et  ou  la  mêle  au  viudr-s  repas.  Les  habitants 
en  fotit  leur  boissou  babilurlle. 

fabriques  de  cierge*,  Tannerie*  cl  dia- 
mmseries.  — Foires  les  34  août,  25  nov.t 
1*  mardi  après  Pâque»  et  après  U iVnterôlr. 
Bibliographie.  Ksiui.  Eaux  minérale*  île 
St-Galmiar  (Traité  des  eaux  minérales, 
ch.  xv,  iu-11, 1774). 

Kimiiui  ne  u Pau».  F.  a tu  Je  Si-Galmier 
(Oraelrrc  et  vertu  dm  eaux  minérales  du 
Forez,  Û»-I2, 1778). 

• 


PsaaT.  Observations  sur  tes  eaux  minérales  de 

St-Galmier  (Journal  encyclopédique , fév. 

1777,  p.  132). 

Uoniu.  Essai  sur  les  eaux  minérales  Je 

St-Galmier,  in-8,  de  2 f.  et  demie,  1843, 

1844. 

t;  A I.OF  BIEN  .'II**),  vg.  J verrou,  rnmm.  de 
Naimac,  CD  de  Villefrnnchr-de-Rnuergur. 

(> AM At'ItF.RIF.S  (les),  vg.  Seine-et-Oise, 
comm.  de  Bréval,  E de  Rosny-sur-Seine. 

G AM  AMIES.  damans  Gamapium , vg. 
Eure.  (Normandie),  arr.  et  à 17  k.  de*  An- 
delys,  eant.  de  Fleury  -St-  AiwleJle.  El,  A 153  k- 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre».  Pop.  338  h. 

Le  nom  primitif  de  ce  village  est  St-Ouen, 
qu'il  changea  pour  celui  de  t .«mâche»  eu  1218, 
èjtoquc  où  il  passa  dan*  la  famille  de  ce  nom. 
Le  château,  dont  il  existe  encore  de*  vestige*  et 
des  souterrains,  était  une  forteresse  importante, 
que  Jean  sans  Terrr  enleva  à Philippe  Auguste 
«i  1 195.0  fut  près  de  là  qu'eut  lieu,  en  1198, 
une  rm contre  cuire  ce  monarque  et  Richard 
Cirur  île  lion.  Lors  de  la  descente  des  Anglais, 
Gamarhcs  ne  leur  fut  rendu  qu'en  1422,  trois 
an»  après  la  prise  de  G i sors. 

GAMACIIES,  lig  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 37  k.  d' Aldarv ille,  chcf-l.  de  cant. 
Cure.  g;.  lof.  A 153  k.  de  Paris  pour  b taxe 
de»  lettres.  Pop.  1 ,448  h.  Sur  la  rive  droite  de 
b Brade.  - Tissai»  tertiaire  supérieur. 

Gamarhcs  était  autrefois  une  petite  ville.  la? 
château  avait  été  bâti  par  1rs  princes  de  b 
maison  de  Dreux.  Louis  XIII  l'érigea  en  mar- 
quisat en  1622.  On  y voit  maintenant  une  su- 
prrlir  filature  de  lin. 

pA-nua  de  Fuanti  Yatabi.*,  restaurateur 
de  b langue  hébraïque  en  France. 

GA, MARDI:,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et 
à 16  k.  de  Dax,  caut.  et  CD  de  Moutfort.  Pop. 
1,396  h. 

Cette  commune  renferme  une  source  d'eau 
minérale  saline  sulfureuse,  connue  «ou*  le  nom 
de  fontaine  de  Boueurron.  Otte  source  jaillit 
au  pied  d’un  coteau  de  50  ni.  dr  hauteur,  à 
3.000  m.  de  toute  habitation.  I f ne  autre  source 
jailllda  ns  le  lit  même  du  Louis,  au  milieu  du- 
spiel  on  a formé  un  hossm  d’eau  d’un  métré 
dr  diamètre,  eut  retenu  av«  soin,  où  l'eau  mi- 
nérale jaillit  dan»  trois  ou  quatre  endroits  dif- 
ferents. hn  1818.  M.  le  taron  d’Haitssex,  alors 
préfet  des  lamie*,  onlmuui  l'exérutinu  de  tra- 
vaux nécessaires  pour  la  conservation  de  ce* 
MNirrrs  et  l'agrément  d»1*  nombreux  étrauger» 
qui  k»  fréquentent  à l'approche  de  l’au- 
Imr. 

L'eau  «le  la  fontaine  de  ftouciirroo  esl  claire, 
limpide,  et  répand  une  odeur  de  gaz  hydrogéné 
sulfuré.  8a  température  e*l  niiiMammral  de  -f- 
1 1 degrés  au-dessus  dr  0 du  th.  de  Hénum. 

L'évaporation  de  24  kilog.  de  cette  eau  a 
donné  pour  résidu  une  substance  saline  du 
poids  de  2 gros  4 grain»,  que  l'anal  y sr  a re- 
connue être  composée  de»  principe»  suivants  : 


Üro*.  ùmM. 


Muriale  de  magnésie 0 08  1/2 

Muriale  de  soude 0 32 

Sulfate  de  chaux.  ......  0 09 

làrliuaittt  de  chaux.  .....  1 13 

Substance»  végétale»  et  soufre.  0 01  1/3 

Substances  végétales 0 03 

Silex 0 06 

Perte 0 02 
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On  remarque  entre  Garoarde  et  Si-(ieowt- 
d’Aurilwt  les  restes  d'un  camp  romain. 

GAMARTlfE,  vg.  B, ‘Pyrénées  (Navarre), 
arr.  de  Mauléon  et  à 30  k.  de  St -Palau, 
rant.  et  E de  St-Jean-Pied-de-Port.  Pop. 
312  h. 

GAMAY.  vg.  Cdte-dTOr,  comm.  de  St- 
Aubin,  CD  de  Cliagny . 

GAMBAIS.  vg.  Seine-et-Oise  (Brauce), 
arr.  rt  à 32  k.  de  Montes,  cant.  et  S de  Hoii- 
dan.  Pop.  1 ,059  h.  - Il  est  sur  b Ycsgro, 
qui  y fait  mouvoir  deux  moulins.  C'était  une 
ancienne  forteresae  dont  on  voit  encore  quel- 
que» vestiges.  — Le  outmi;  tu  Nsirvnjj, 
connu  autrefois  mju*  le  nom  de  .7 toison  forte  Je 
Neuville,  fut  pris  et  brûlé  en  1 590  avec  une 
partie  de*  habitant»  de  Gamhais  qui  s'y  étaient 
réfugiés  avec  leurs  effets.  — Elève  rri  grand  H 
commerce  de  volailles. 

G AMR  AIZEITL.v g.  Seine-et-Oise  (BmM*), 
arr.,  cant.  et  à |8  k.  de  Rambouillet,  C3  dr 
Montfort-I' Auuury . Pop.  89  h.  Au  milieu  de 
b forêt  de  Rambouillet. 

GAMBSHKIM.  Vg.  B.-Bhin  (Alsace),  arr., 
CD  et  à 16  k.  de  Strasbourg,  cant.  de  Bruina  th. 
Pop.  199  h. 

GAMILI.Y,  Cameliaeum,  vg.  Eare,  comm, 
et  H de  Veraoo. 

GAMBITTF,,  vg.  Pas-de-Calais,  comm. 
d'Eprriwques,  CD  d*  St-Omrr. 

GAN,  vg.  B.-Pvrénèet  (Béarn),  arr.,  ont., 
EH  ■ Hk.dz  Pau.  Pop.  3,237  h.  — Il  «t 
situé  dans  une  contrée  fertile  en  vins  renom- 
més. Le  territoire  de  Gan  pnvluit  d'excellent» 
v ins  blancs  et  de*  vins  rouges  de  la  même  qua- 
lité que  ceux  de  Jurançon,  mais  lieaucoup  plus 
corsé*,  plu*  mnelleax,  et  qui  se  gardent  fort 
longtemps. 

On  trouve  aux  cm  irons  deux  sources  d’eaux 
minérale*  froides,  connue*  MM»  le*  noms  de 
source  du  Broa,  et  de  source  de  Lavillé.  — 
Foires  le»  23  et  24  août. 

Bibliographie.  Boiu>*i:  (Théopli.).  Notice 
sur  les  eaux  minérales  de  Gan  (Lettres  sur 
le*  eaux  minérales  du  Béarn,  in-12,  1746- 
1748). 

Brae.raou.  Lettres  sur  la  nature  et  la  pro- 
priété Jet  eaux  de  Gan,  in-8,  1749- 
6 Alf AG,  vg.  Ariège{ pays  de  Foi*),  arr.. 
E3  et  n 4 k.  de  Foi*,  caot.  de*  Cabannc».  Piq». 
1,422  h.  — Fabriques  de  clous,  gonds,  pco* 
turc*,  etc. 

GA.\  AliI/RF.,  vg.  Gironde,  comm.  de  Mios, 
gl  de  b Teste -de-Bucb . 

GAXAGOBIK.  vg.  B. -Alpes  (Provence), 
arr-,  ïDrt  A 18  k.  de  Forcalquier.  cant.  de 
Peyruis.  Pop.  122  h. 
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GAXt'.H  IIS  (la!,  vg.  llU-rt- Filaine,  cumm. 
de  Ptairtuit,  ^dr  St-Malo. 

liAND(St-),  vg.  H. -Saône  (Franche-Gun- 
lé),  iit.  et  à 25  k.  do  (imy,  cant.  dr  Fresnes - 
St- Mantes.  es  de  Fretigney.  l*op.  43 1 K, 

G AND  Ail. I. F..  vg. fot-et-Garanne  ( Açi-nnïi) , 
arr.  et  à *5  k.  d'Agen,  ranl.  de  Beau  ville.  (g| 
de  la  Rnque-Timbault.  Pup.  809  h. 

GANDALOI*.  vg.  Tarn-et-Garvnnr,  nirom. 
fl  E de  Castel -Sarrasin. 

r.AXDCOlRTST-ÉTIKJfXE,  vg.  S ri  af- 
in/. (Normandie),  arr.  et  n 35  h.  dr  WnfcliA- 
tel-en-Bray,  uni.  fl  0 de  Gournay . P.  437  h. 

<i AM)F.I. AIN,  'g.  Orne  (Normandie;,  arr., 
cant,,  C3fl  à 20  k.  d'Alençon.  Pop.  1.545  h. 

G AADELV,  lig  Aisn e (Brie),  arr.  rl  à 25  k. 
de  Château-Thierry.  caul.  dr  Ncuillv-St-Frmit. 
ED-  A 80  k.  de  Paris  |»o«ir  la  tau*  des  lettres. 
Pup.  C2<i  h.  — Faire i 1rs  10  août.  20  sept.,  3* 
jeudi  de  earviiM*  et  Iriidentaiu  de  la  Pentecôte. 

6ANOESSAC  (Haut  elBas-),vg.  U. -Alpes, 
roDim.  «le  Bisou!,  de  MoutdaupUiu. 

(îAADKANtiF..  ouGxxxr  nivo»  >,vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.,  cant.  et  à 10  k.  de  lhiuu- 
ville,  r3  d'Cckangr.  Pop.  417  h. 

GANDRENXE,  vg.  Moselle,  connu,  de  Bev- 
ren,  P g de  Sit-rek. 

t»  A N DI’  MAS.  vg . Dontugnr,  connu,  de  St*  | 
Mrébid-d’Eu'Uleuil  el  Dus  sac,  £=:  d’ExetdeuiL 
(•AAtiKS,  ancienne  et  jolie  s die.  Hérault 
(Languedoc),  arr.  et  à 45  k.  de  Montpellier, 
elirf-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  d’étape.  G2.  A 09 1 
k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  4,564  ! 
II.  Tkrrai»  cristallise  ou  primitif. 

Autrefois  liamunie,  diocèse,  généralité  et 
recette  de  Montpellier,  jiarlciiiciit  de  Toulouse. 

Otto  ville  est  dans  «uie  jolie  situai  ion.  au 
milieu  d'uni-  plaine  fertile  entourée  de  mon- 
tagne*. |*rr*  dr  la  rive gauclic de  l'Hérault.  Elle 
est  ru\  iroanèe  de  maisons  agréables,  et  dominé*; 
pur  un  vieux  château,  «|ui  mid  son  asp«s  t fort 
pittore*f|ue. — On  visite,  dans  son  voisinage,  lu 
«•Ici ire  grotte  ou  Détourna  de  las  Poumane- 
las , appelée  aussi  grotte  île  üanges  : on  peut 
trouser.  dit  Mursollirr,  qui  en  a fait  une  Ion-  ! 
gue  description , une  grotte  aussi  belle  dans  le  ; 
sein  dr  b terre,  mais  il  est  impossilde  d'en  trou- 
ver une  qui  la  surpasse.  la  dcMriplion  de  b ’ 
crotte  d’Antipan»,  qn’on  a crue  fabuleuse  dans  * 
l oumefort.  et  qui  n’est  «juVxagérée,  d'apre» 
les  voyages  intéressant»  de  M.  le  comte  de  Cl  toi-  j 
seul-t  tonifier , est  une  faible  image  de  la  grotte 
dr  ( •anges. 

Psi-riv  de  Fmr  o’Oi.ivet,  liébmisaut  rt 
littérntcnr,  mon  en  1825. 

1 iiwmii . Le»  fabriques  de  soie  forment  b 
principale  industrie  de  Gangi-s  : elles  travail- 
lent concurremment  avec  eellrs  «le  Mont- 
pellier et  de  St -Martin- de -Londres.  \n 
travail  de  six  mois  dans  cii  trois  manu- 
facture» fournil  24.000  paires  de  bas  «lî- 
siôe,  H 33 ,000  paires  de  gants,  dont  les  débou- 
chés sont  : l'intérieur,  l'Espagne,  ritalie.  l’A- 
imViqne,  et  même  b Russie.  - U existe  aussi, 
siain»  celte  ville,  des  tanneries,  des  filature*  de 
sourn  île  coton.  L’éducation  des  vers  à noie  oc-  | 


cupe  tout  le  canton  de<  .anges.  — Foires  le*  13 
janv. . |0  août.  1 1 nov.  et  23  net. 
Bibliographie.  Mxasoi.uaa  nu  Viumsu. 
Description  de  la  Baume  ou  grotte  des  de- 
moiselles à Si. •Dent  sitepfr.  de  (ranges, w-$, 
1785. 

(■AN  N AT.  Gannalum,  Gannapum,  jH-liti- 
villc,  AUier  1 Bon  rl  tonnais),  cbcf-l.  de  sous- 
préf.  (3*  arr.  ■ «t  d’uu  cant.  Trib.  de  !'•  mat. 
(Aire.  (.île  d'étape.  £3.  \jg.  Pop.  5,299  h. — 
Tmiuu  tertiairr  moyen. 

Autre  foi#  diocese  de  Clenunut , (sarlc  ment  de 
Paris,  inteudatice  de  Moulins,  t- hef-Üett  d'élec- 
tion. Iiailliage.  châtellenie,  justice  royale,  gou- 
vernement particulier,  collégiale.  3 coûtent». 

L’origine  de  cette  ville  rat  inconnue.  Elle  est 
citée  pour  la  première  fin*  dan*  b nomenclature 
des  ebAteJleiiie*  du  Bourlionnais,  ver»  b fin  du 
vin*  »«v  le.  Ou  croit  qui*  longtemps  auparavant 

11  y avait  uu  moiuult-rr  que  fou  su|i|Ki*e  avoir 
donne  naissance  a b v ille  ; mais  ou  u’eu  trouve 
aucune  trace.  Les  ligueurs  de  Bourbon  y fon- 
dèrent dans  le  temps  un  couvent  de  l’ordre  «le  l 
St-, Augustin,  prés  de  reinplaerutent  duquel  ou  j 
voit  encore  la  cluipelle  de  sainte  Procule,  qui  | 
était  autrefois  l'objet  d'une  grande  vé-uératiou.  | 
La  fête  de  relie  sainte  est  encore  célébrée  avec 
soleiiniié,  el  attire  uu  gr.md  concours  d'Iiabi-  . 
tanls  «le  F Au  vergue  el  du  Bourbonnais,  que  1rs  1 
affaire»  et  le*  plaisirs  i-éuuixM-iil  aujourd'hui 
plus  que  la  dévotion. 

Pre»  de  la  ville,  on  remarque  le*  reste*  «l'un  I 
antique  château,  qui  semble  avoir  toujours  dé 
une  forteresse  destinée  à contenir  les  habitant*, 
plutôt  «pie  la  «lenirurede* seigneur* du Üourimn- 
nai»;  cequ’il  en  reste  sert  aujourd'hui  «le  prison. 
Les  arme»  de  Gaixnat  sont  : écartelé,  le 
premier  et  te  quatrième  tf  argent  arec  un  char- 
don montant  de  simple  fleuri  de  gueules  ; te 
deuxième  et  te  troisième  tf  azur  arec  un  gant 
tf  argent,  les  doigts  en  tas.  Et  prnir  devise: 
tci,  m i‘v  nom  uu  mvtu  it. 

L»  ville  drGaunat  «ml  dans  une  belle  situa- 
tion. au  pied  de  joli*  roteaux  cuïi*«its  d’arbres 
et  de  v igné*  : elle  e*t  génêiali -ment  mal  bâtie,  | 
ilans  nue  plaine  lertile.  sur  la  nviered'Audclut.  , 
qui  fmimiMail  «b-  l’eau  aux  Fîmes  dr  la  ville  1 
lorsqu’elle  était  fortifiée. 

Biographie.  Patrie  du  rnrttlial  D«n*avr.  > 
I)u  manTbal  «le  camp  Hiniuox , l'un  des 
plu»  vaillants  capitaines  de  la  garde  impériale.  | 
De  l'abbé  Cium,  qui  s’e*t  adjugé  le  titre 
d'évèqm-  premier  fondateur  dr  la  religion  ca-  . 
tholique  française. 

Uui  mu.  Commerce  «le  grain»,  v uu  et  bcs-  1 

tiaux.  Tanoeries. — Foire*  le*  2 mars.  4 mai,  ! 

12  juillet,  14 sept.,  18  nov . et  22 déc.  — Aux  i 
environs,  mine*  d'alun  et  sources  d’eau  miné-  | 
raie. 

A 58  k.  S.  de  Moulin*.  342  k.  S.  de  Pari*.  | 
L'arrondissement  «le  Gai  usât  est  composé  de  1 
5 cantons  : ChanlnUr-le- Château,  Kbmul,  Es- 
rurolU-s,  Gaunat,  St-l*ourçnui. 

Bibliographie.  Puoti*  (J.-B.),  Notice  histo- 
rique sur  la  ville  de  Gonnot,  depuis  fin- 
iroduetton  du  JtrisUanisme  en  Auvergne  \ 
jusqu’en  1790,  i»-8,  1841,  | 


[ GANNAY- 8(  B- LOIRE,  vg.  office  (Bout- 
, iMMinai»),  arr.  et  à 33  k.  «h-  Moulins- sur- Al-  * 

* ber,  cant.  et  Cgjde  U «vague*.  Pop.  696  h. — 

| Foires  les  22  avril,  1"  jnu*.  l'r  «I.  et  iüdcc. 

GANNKRINGKN,  Moselle.  V.  Gsxoïuaut. 
i CANNES,  *g.  Oise  (Picardie),  arr.  el  à 26  k . 

«le  Clermont,  caul.  fl D3 deSldust-eu-Chau*- 
«*.  Pop.  527  b. 

, CANODURCM  (bt.  48",  long.  27*).  - Pli», 
j lèmôc,  fuisaut  mention  «b*  deux  villes  chiu  le* 

; Helcetii,  nomme  tianotlurum  eu  premier  U«ni  ; 
j et  si  Ton  s’eu  rap|iorfe  à «-*  pognons,  quoique 
fort  peu  couslaiite.» , celle-ci  doit  être  plu»  re- 
cules1 que.  l’antre  . qui  est  Forum  TïFcrii , que 
I l'on  prend  pour  keUcmltd  sur  le  bord  «lu  Rlim. 

G mime  ou  est  porté  communément  à applitpier 
I le*  beux  mentionné»  «bu*  l’antiquité  à ceux 
j qui  se  divtiugmiil  le  plu*  aujourd'hui , «Lut*  la 
vue  de  leur  donner  de  l'illustration  , plusieurs 
ont  voulu  <p»e  tlunodurum  fût  G instaure.  Mais 
ee  «pii  détruit  cette  opiuion,  c'est  une  positiou 
de  Fines,  qui,  étant  placée  «1  «lcrà  «K*  Cons- 
tance, fait  v«*ir  que,  sous  la  domination  ro- 
maine, ce  qui  est  au  delà  de  celte  |w»itiou 
sort  «les  limite*  du  territoire  helvétique,  et  a|>- 
partieut  à b Kbétic  , comme  on  jient  voir  au 
«leruier  article  de  ceux  qui  portent  le  nom  de 
Fines.  Il  est  plu»  aisé  au  mie  d’eoh'ver  à 
G instaure  b position  de  (ianodurum  «pie  de 
l'établir  solidem<-Ht  ailb-ur*  ; le  Ihtrum  indique 
hôti  le  passage  d'une  rivière;  et  un  lieu  iKun- 
mé  Dur  g,  sur  b rive  du  Rhin,  vis-à-vis  de 
Stein,  a paru  a Guillaume  une  place  romaine, 
et  on  y a trouvé  un  fragment  d'iuacnjttioD  au 
nom  »le  l'empereur  Cmit*  ou  Caligub.  S'rait-ce 
(ianodurumé  La  dé-OHivi-rtc  de  qmdques  ves- 
tige» d’ftimquite,  «bu»  un  lieu  de  Ijargow  et 
do  eaut«Mi  «le  Berne,  a fait  croire  que  c’était 
( Ianodurum . (hi  s’est  appuvé  dan*  cette  o|«- 
uùmi  sur  que  coaveuai«-e  juirbile  a ver  la  lati- 
Imle  que  prnid  Plolémér  jmur  pbrer  (icUèudit- 
rum,  selon  h*s  tenues  d’uue  lettre  iusa  et  «lans 
uu  jourual  lUlieii  ; Tanta  mat  se  mtr  a no  ve- 
risimite,  quanta  egli  è certo,  che  il  grado  t 
soltocui  il  sopprannomatu  au  tore  ( Volume  a ) 
pane,  questa  cilla  , nmnenr  per/ettameiüe  anm  fè  * , 
mta  iftottui.  G-pendant  b iiauUur  iudiquée 
jur  Ptolemn;  étant  46  degrés  un  lier*,  «xn  jktiI 
être  assure  que  le  lieu  de  b dénmverle  dan»  le 
district  particulier  «huit  le  chef-lieu  est  Lvui- 
hourg . au  canUio  «h-  Itc rua , doit  m-  rencontrer 
l»ar  47  degrés  et  environ  un  quart.  - D'An- 
XiUe.  lutter  de  V antienne  Gaule,  p.  338. 

GANS,  vg.  Gisomle  , Baouidoivi,  arr.,  cant., 

&3<*l  » 6 k.  de  Basas.  Pop.  433  1». 

(NANTIES,  vg.  //. -t.uronnr  tG>muunçv*), 
arr.  et  à 11  k.  «le  St-Gaudru».  tant,  et  KJ» 
d'A.qwt.  P«»p.  702  h. 

G ANTON  (St-)  , vg.  ute-et-idmne  , Bre- 
tagne;, arr.  et  a 19  k.  de  Rtxhui,  mut.  de  Pi- 
pnac.  p](k  biheoc.  Pop.  188  b.  — - Foire  b 

30  avril, 

GAN itKV ILLE  , vg.  Seine- Inf,  (Norman- 
die), art.  et  à 37  k.  du  liavre,  cant.  et  EJ  Je 
Fccamp.  Pup.  480  h.  — • Foires  les  5 jauv..  9 
avril,  20  juui  et  18oct. 

GAP,  l'op*ne um,  f 'apntgum,  ü es- ancienne 


/ # 

, ‘ Jii^itized  by  Google 


GAP. 


«apree. 


OARUIIZY. 


rill©,  rltrM.  ilb  dép.  d»  H.-.ltpfs  (l)ftuphi- 
dn  a"  an.* H d’un  cant.  Trib.  de  I"  iw 
Kvw'lié.  Cim.  >i*iniuaiiv  diocésain. 
Lnlléjg  rommmi*L  fülc  «l'étape.  gg.  ftip. 
8.K09  11.  • Tmwi  jurassique. 

Autrefois  évêché . iulciidaiice  et  parlement 
«le  Crfliwlilr.  chef-lieu  d'élection,  Inillbgf, 
chapitre . téniiiinire . 4 niutiiih.  — L'cvèrlic 
dr  ( bp  fui  fondé  \rrs  450. 

«bp  r»l  mu'  ville  celtique  du  nom  de  Vnp , 
f a pi  Laie  des  Tri*  orti . que  les  Romain*  , vain- 
qnrtim  ilr  tr  j»ntplr,  nommeront  ft/jH/irnm, 
Démetriu»,  clitriplt-  de  «ami  Jean  l'évangéliste, 
convertit  le*  hnl-ilanl*.  au  chrivlianiMm*  soc*  le 
rix'ir  <lt‘  Iluiiiilimi.  <>ap  devint  v •!!«-  é|M»r«|udt.' 
ail  v*  sirele  ; Crtpiin*.  un  «le  m Miqms, 
obtint,  eu  1058,  de  IVnqirrpnr  Frédéric,  Ip 
litre  d«'  priuei*  et  divers  autre»  privilège*.  qu’il 
transmit  à ses  «wmailis,  Eu  1184,  l'évéque 
1 •uilbnmc  prit  le  titrr  de  seigneur  et  mmtr  de 
t*ap  ; niais  il  lut  oblige  de  p.nlitgii  les  droit» 
cl  le*  privilèges  de  b su/eraitietr  avec  le  dau- 
phin. Cette  div  ixinn  de  clruil»  lit  Huître  parmi 
les  liai  niant*  iinn  fartiou»  de  principe».  dont 
l'une  voulait  favoriser  le  |RNivnir  épi  «ci  qui, 
l’autre  « elili  des  dauphins  ; la  wa»*c  de*  ba- 
liilaiith  *V|liirra  vainement  de  se  soustraire  à 
celte  douldr  Ivranuir,  qui  fut  h cause  de 
nonüireiiu-*  qucn'lh'*  «’t  de  llitlr!»  sérieuses. 
Sou*  François  I",  le»  évêque*  de  Cap  fu- 
rent depoudlé»  «le  leur  titrr  de  prince , mai» 
il»  rmacnimil  InugtenqM  apre»  eritii  de 

oonnhe. 

(Vite  ville  fut  prise . reprise.  incendiée  à 
dillêmites  fois  par  divers  peuples  brlnns; 
é ci**  désastre»  se  joignirent  «**«11  causés  par 
le*  éiu'cisdie*  . la  |«e»ir  H le»  tiemhlcnient»  «h* 
terre,  le*  guerre.»  «le  irligm»  «'i  tin  mener  relit 
|Miur  rile  une  nouvelle  «crie  dr  rahmile»  : b 
ville  avait  einhraw-  le  parti  de  la  Ligue , et 
"CliasH*  le*  huqueuot»  «le  scs  murs  ; jxmu  la 
ptiuir  . Lewlignnur»  en  étant  rolcvetm  inaitir. 
fil  nias*.'i<'n*r  mie  pailir  de  la  |Kipubttnii.  Plus 
tard,  il  lixti  va  roûletice  à t.ap,  et,  a lui  de  tenir 
la  ville  en  uij Hum.  il  rétablit  la  foririTftvr  que 
gjtyJT  Sarrasin»  avaient  construite  sur  la  hauteur 
de  Puy  myre.  - Lk->  temps  |dus  calme*  cl  iitn* 
t active  létahluvnt  la  prospérité  rie  b 
Marleivnt  n Iti.fMO  habitant*  sa  pnpu- 
Si,  qui  fut  diminuée  de  plu»  «le.»  drus  tiers 
de  I03() , par  le  mc  de  b ville 
* , X M,r|tull>  l***r  1°  révocation  «lr  l'édit 
♦ Wto.  I»  maladie  «Ymtagienvt  v lit  en- 
nds  ravage»  *91  1744. 

Lrv  armes  de  Gap  sont  : éTdtnr  à un 
, fui/ran  S or  rrenrlr.  tomme  de  4 hmrt  r/c 
^même  i'»«wr/w  cw  pointe. 

La  ville  de  Cap  est  située  à l'otnliranchifijent 
ikJa  nmlr  d'Espagne  en  Italie  par  le  PmiCSl- 
ils|iril  et  le  fnont  t letirv  ie,  et  de  celle  de  |bn* 
u Marseille  par  Lvun  et  t émoi  «h-  ; elle  est  dan* 
Que  agréable  siliialiou,  sur  1rs  niiwauv  de 
Bonne  « t de  la  laite,  a«  milieu  d'une  MIc 
vallée  envirtiQiiéc  da  rulnuv,  qni  s'élèvent 
priulnel  Irincn  t "v  «r»  le  nonl-c-t , et  «ttripient  la 
pins  «rnjule  hauteur.  File  . si  1res* mal  Utir  , 
mal  ja*nw , et  gcucnslem.nl  |te«  ajjrealde.  Il 


) a lions  le.*  ru*  irftu*  des  sotirr***  il'rsuv  miné- 
rale». 

Parmi  le»  étftitces  jtuhlirs , on  n-manpie 
b eatlu'dralr  de  cunstiurliou  çothifpic.  I ne 
«!«■*  cluvpdles  miferinr  le  nuiivilre  du  cun- 
nétahlr  de  l^vdi^uiéiv*.  eu  nwirl uv  noir  «lu 
Clwmp-Snur , orné  «le  l«**-relie|'s  en  aibitre  «le 
boscodou.  qui  retinrent  les  pritu-ipiiuv  e\|»l<Mts 
dr  ce  guerrier.  Il  est  n pr«‘*«*nté  *vrr  s. mi  ar- 
mure . coiiehr  et  appmé  sur  le  ruu«ie  ; ses 
trait»  ou!  quelque  msrmlikiKt  avec  ceux  de 
Henri  IV  : ou  nqqxiric  «jn'il  tint  i*u  eluirt«‘ 
privée  Jacot»  Rielùcr,  sou  sculpteur,  jusqu’à  ce 
qu'il  edi  Ion  ce  liel  ouvrage.— fi*  immuinent. 
apporté  «n  I "9H  du  clblciiu  de  Lcvlipuierr*  . 
nù  il  était  depuis  1656.  devait,  eu  IhUO,  «'In* 
tramjM.rté  au  tnusée  du  ilép-jrtemi-nt  , avi*c  les 
gautelrl»  du  cmméiolilr,  sa  I au  ce  cl  y ut  «astjuc. 
mi  l'on  voit  l’i-uipM  intc  d'une  Iwllc.  Ou  avait 
réuni  pour  cet  ctahlisteineiil  de*  modèle»  cil 
plàlrt*  <l«*»  plus  lK*lie*  statues  du  musée  de  Pa- 
ri* , ehmsis  |Mir  \ iMTiuti,  et  auvipM*!*  le  r«imlr 
d’tlaulerive  avait  joint  en  radeau  la  Venu*  de 
Milliers  ; te»  m.nh  lt-s  des  m.uiuiurnN  de* 
Haute*-  exécuté*  en  alltâtre  et  en  pierre 

ollam  du  pays  : uu  grand  nouihre  d'antnjui- 
lé*  pmv «'liant  de*  fouilbs  .le  Mom-Srlrunt*  . 
ou  etivmie*  «k*  trois  ammdisM'iueut.v  : dr*  ins- 
truments de  physiipu-  et  de  rhiiuir  , de*  livre*, 
d»»  cahier*  de  gravuirs  ; le*  tumérniiv  . l’Iier- 
hier,  le*  «dw'iiux,  ipietques  qnailnipeilr*  de* 
Haute*- Alpes* , etc.  O miiuV  est  maintenant 
un  M'iniiuiiir  ! * — lr  |tului*  «le  jus. tire,  I'IhjIi-I 
«le  ville,  la  préfecture  et  l'évèche,  le»  casernes, 
sont  d'assez  ln-.iiiv  évlilirr».  bi  viltr  po».»rtle 
aussi  une  |ietiic  salle  de  spectaclr  et  uue  (telle 
citerne  pouvant  cimtenir  5 O. (KM}  hectolitre* 
d'euu  , «lestinée  su  service  de*  p>in|ve*  eu  rs» 
d'incendie. 

Biographie.  Patrie  de  tiutu.  Kilui,  ini- 
nistrt' et  th«»itu|îieii  uivslitpic,  mûri  en  156.1. 

I K Uuvtngri  Vnxuu,  intvleeiu  et  bilauislr 
rnrre*|MHi«hnit  de  riii*litiit.  uinrl  en  1814. 

Ivuurkit.  Fabrique*  dr  toile»,  draps  etmt- 
niiiiM,  tissus  de  soir  rt  d«*  bine,  mitils  ara- 
toirc*.  Marinai*.  Tnnncrûs».  wrpsk-fir»  rt 
ehamoiserie».  — Comme  ne  de  grains,  fruit», 
Itestifllix  , ruii*  , bille  , etc.  - Toiret  le»  1'* 
nui.  8 sept.,  Il  uov.  (7  jours),  avant  le  der- 
nier tumli  de  carnaval,  et  t"  lundi  d’autil. 

A 657  L.  S.-L.  de  Par».  Long.  or.  5"  4V 47", 
l»t.  44“  33'  37". 

L arrondissscnM'nt  «le  f«ap  renferme  14  can- 
(ihu  : Asprvs-tat-Vrvurs . BaRrlonmite-dr- 
\ itnlle»,  b lttUr-\eu*r,  ÿt-hounei  , St- 
Klieone-eu-Dévoliiy  , St-Firmm  , <àp,  bt». 
gne  , Orpirrn* , Riltirr* , Mo*an»,  îjerre»  , Tal- 
lanl,  Vevin**. 

6APE.MXHS  (le),  t aptotenCn  Jger,  petit 
pav»  couqteis  autnrfoi*  «huis  b ci-«levaiit  pro- 
viun*  du  lliiu|diiné,  et  dont  le  Cap  était  la  ca- 
pitale. Il  c*4  auj(utn]'ltui  compru  dan»  le  dé-  ^ 
portement  «le*  IliitatC»- AljiCS. 

tiAPKXXKS.  'g.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 17  L.  d’Ahlteville,  cant.  de  Nouv  i«jm-en-I*on- 
thicu,  El  de  5t-Ri«piirr.  Poj».  876  h. 
tiAPKKK,  (tHŸrritt.\g.Onte  (\unnandic) , 


•n1.  «i  a 35  k.  d'Almçon,  rant.  de  Coartomcr, 

Kî  de  Sérs,  Pop.  309  II. 

liARAf  • ' g.  // M iorottne  (Arniiifjtar),  arr. 
rt  à 37  L.  «leTuuhiusr,  coût,  et  K de  dadour». 

Pup,  445  h. 

(•ARAIS05f , vg.  //.-Pi  renées,  cuinnt.de 
Moolisin-MagiHKM: , £3  «h*  Castehuiu-Magiioac. 

6ARA1€lkHEH  , vg,  Eure  ( Normandie  ), 
arr.  rt  i 13  k.  d'F.vrrux , caut.  H (S  de  St* 

André.  I*iqi.  .111  h. 

UARAXCjfcllES,  'R.  Sei»e-et-Oi%e  (Brau- 
ce  ),  arr,  et  à 58  k.  de  Ranilrouiliet , nuit.  d«- 
Mouifort  - t'Ainaurv,  Lîjdc  la  (^ueu«‘-GalluU. 

Ilip.  853  h. 

GARAXdilEli-EM-BEAfCB , vg.  F.nre- 
et-imir  ( B*uurr),  air.  et  h 33  h.  «h*  Charité» . 
r.int  d'Aiiuc.'iu,  ’’  «le  Ik*urxLin.  Pop.  580  h. 

GARAXCltRES-EX-imOl  AIS.VR  £«rc- 
et-tjiir  f Beaiire  ) , arr.,  conl,,  (21  *1  à 7 k.  de 
Dreux.  |N»p.  $43  h. 

UAKAXDIË  (ta),  xg,  Ptniie’DJme,  eumm. 
d’Ayibt,  K de  \evre. 

«.ARA  MH  , vg.  Jrtégef piv»  de  Foix),  arr. 
rl  à 31  k.  de  Foix  . «'«ut.  rt  EJ  d*as  (jilianuc*. 

Pop.  950  h. 

«•ABAT,  >g.  Charente  { AngouuiôU).  arr., 
caut.,  K et  à 9 k.  d'Anguiiléiiic.  P«qi.  925  li 

ftARDItî,  vg.  fle-rt  ( Armagnac)  , arr.  cl  à 
IHk.  de  Dnnlu-r cant.  «h*  rish'-eii-Juiutbiu, 

ES  dr  «iinMiut,  Pop.  544  h. 

GARR1KV.  vg.  fji/riiet , enmin.  «4  tîj  de 
CaxautMMi. 

b A R«. Kl J.F-S-S F.t '«} l’ E VI LLE  . vg.  Cal- 
vaJoi  ( Nonuaudie  ) , bit.  «i  à 13  k.  de  (4»en  , 
cant.  de  lkmrguéhu*  . K de  May-mr-l  «me. 

Pop.  378  h. 

GARHIES,  (larziachn*.  vg.  .V«/ir-r/-Oor 
( Ile-de-France ) . arr.  et  s 8 k.  «le  Ayrsailh* . 
cant.  «b  Sè*r»»,  El  de  St-Ooml-  P.  1,190  h. 

— Il  c»l  situé  sur  nu  plateau  élève  , où  almn- 
llml  îles  «Hirm  «l’eau  v ire.  Fabriques  «h* 
tuile*.  - - Commet* e.  «h*  ciir  rt  de  miel  estime. 

L’église  de  ( ia relies  est  le  pirnuer  édifirs* 
placé  son*  l'iiivucaliou  de  saiut  Louis , roi  dr 
France.  Ou  Itisivc  scelUs*  dans  un  pilier  l'ins- 
cnpti«m  suiv  ante  eu  caractère»  gui  loque*  t 

En  t'as  4e  gr4ee  1*97,  t»  0»  Rraiinâi.rfra,  aiiU 

n l'hnanm  de  Oies  «t  ile**M>n«-lgneiir  uu>l  l^inin,  nuilrt 
Hoiht  sb  va  N114M,  i-Jerr  Je  mitre  nijivui  le  im  ér 
Frane».  *riwa(ii|nc  Jm  Haui,  oa  «atn,  |n>aa  la  prasi’èie 
petit  4e  l'egll-e  4e  (•»i4m , al  l»  foui*  es  Tun  daetn* 

Art. 

Biographie.  Patrie  de  M.  àxt.  Passv,  an-  * 
ck'ii  préfet  du  de|»arle!iiet»t  «le  l’Kure,  membre 
de  la  chanihre  des  députe*,  auteur  de  : Descrip- 
tion géologique  tlu  département  de  In  Sri  tir- 
Inférieure  ( ouv  rage  muroimé  par  Faradèmic 
de*  sciences  «le  Ruwn),  in-4  cl  atlas  , 1839- 

I)r  M.  Hirr.  P*»*t.  membre  «le  riiutitul  cl 
de  la  rhamht-c  de*  iléjtutc». 

bARLHIZY.  'g.  Nièvre  (Nivernais),  arr. 
et  a 15  k.  de  Nev«*rs,  caut.  «le  PuugiK'»,  tl  de 
Fourchamlault.  Pop.  9,677  h,  Fr*-»  de  la  rive 
droite  de  la  Loirr.— -Fonderie  de  fer  pour  piè- 
ces miVauitpir»  de  grande*  dimension*  ; fabri- 
que «le  ht*  tu  fer  ; Iréfitcrie.  les  grandes  ^ t 
pic* sc»  hydraulique»  des  (tort*  militaires;  le* 
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machineries  dn  grandes  usine*  dr  DrcaseviHr  ; 
b roiilWlion  de»  arrhes  à soussoirs  du  pont  du 
Carrousel . excrutérs  d'apn**  le»  projets  de 
M.  l'oloiiceau  ; Ica  comble*  eu  foule  de  b ca- 
thédrale de  Chartres  ; quatorze  tambour»  du 
fût  eu  Itroazr  de  b redonne  de  juillet  : le»  piles 
ni  foule  da  pont  dr  St-Aiidré-<lr-Cul»zar  , le 
plus  grand  travail  «b*  ce  genre  qui  ait  encore 
été  entrepris  en  Europr  ; un  grand  nombre  de 
ponts  suspendu»  eu  chaîne»  de  fer,  ont  été  exé- 
cuté» dans  cette  usine.  — La  fonderie  de  Car- 
chizv  est  la  plus  importante  de  traître,  par  b 
masse  de  *r-s  fabrications  eu  tous  genres  , fon- 
tes, cuivres,  bronzes  et  fers  ouvrés.  Os  falui- 
cations  s'élèvent  pr  mois  , terme  mopn , h 
250,000  kilog.  fontes  moulées,  et  30.000  kilog. 
fers  ouvré»  et  ajustés  pour  les  divers  emplois 
auxquels  ils  sont  destinés.  (0)  1833.  1839. 

GARCHY,  vg.  Aièvrr  ( Nivernais)  , arr.  et 
à 25  L.  de  Cosiir  , eaut.  et  g]  de  Pwnllv-sur- 
lxtirv.  |N>p.  948  h. — Foire-t  les  4 mai.  8 juin, 
13  août,  B sept,  et  18  oct. 

GA  Mil  K RK.  ( la),  vg.  /zm><?,  connu,  de  St- 
Ccuiv-Terrr-Noire,  v de  Rixe-dc-Gicr. 

G AUD,  ouGaanoii,  t'ardo,  rivière  qui  sc 
forme  de  trui»  ruitu-aux  qui  preuiutut  leurs 
sources  dans  les  Cévennes,  dép,  dr  b Lozrrr. 
L'un  de  ces  ruisseaux  , uoinnié  l atdon-d’ An- 
duze,  poste  à St-Audré-Valbjrgne.  .St-Jeau-du- 
Card  et  Andtue,  au-dessus  duquel  il  est  joint 
par  le  I •ardnii-dr-Minlct  ; le  troisième,  nommé 
Gardon-d'Abi».  pw  uu  l’ragr,  au  Mas-Dieu, 
it  A bis  et  à Rivalte,  où  il  se  léuuit  au  Gardon- 
d’Anduzr.  Os  biaiiehes,  ainsi  réunies,  ih-  por- 
tent plus  alors  que  le  nom  dr  Gardon  ou  de 
Gard.  Le  Gard  coutume  son  cour»  prSt-Pri- 
vas,  Vaez,  Remoiilius,  Mnutfrin.  et  va  se  per- 
dre dan»  le  Ultime  , a Catnp.  «4  k.  au-dessus 
de  IV'aucairr. 

On  trouve  sur  cette  rivière,  entre  Remou- 
liu*  et  St-Privas,  le  fameux  puni  du  dard,  un 
(b*.»  pluv  licaux  momeaux  d'architecture  que 
l'antiquité  ail  trausmis  à l'admiration  de»  siè- 
cle». V.  l*  Fois. 

Le  Gard  étant , dan»  toute  u partie  supé- 
rieure, resserré  dan»  des  gorges  étroiles  et  en- 
vimtioé  de  montagnes  Irw-clexce»,  reçoit  une 
quantité  prodigieuse  d'eau  lors  des  grandes 
pluie»  ou  de  la  fonte  des  neiges  ; au*»i  irest  ter- 
rible dans  se»  inondations.  Il  ravage  de»  plaine» 
su  per  t**.* , les  couvre  de  sable  et  de  gravier, 
change  de  lit  a chaque  crue  : de  manière  qu'il 
n’r*t  pas  rare . Inrs  des  liasses  eaux  , de  voir, 
dans  les  pays  plat»  que  traverse  le  Gard,  rouler 
paisiblement,  sur  un  lit  de  douze  a quinze  cents 
métrés  de  largeur,  un  petit  volume  d'eau,  qui 
quelquefois  disprait  tout  entier  unis  1rs  gra- 
viers. Izî  Gard  ruule  de»  paiiletlrs  d'or  en 
grande  quantité. 

GARD  f département  du).  Le  département  du 
binl  est  formé  de»  anciens  diocèse»  de  'Nîmes, 
d’Àbis  et  d'L  zcs , qui  appiirienaient  à la  ci- 
dcvanl  province  du  Languedoc.  Il  *»t  borné,  au 
iMird , par  les  départements  de  b Lozère  et  de 
l'Ardèche;  à l'est,  par  le  Rbiue,  qui  le  sépre 
des  dépaiiejnmt»  de  Vaucluse  et  des  BoucL*e». 
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du-Hboue  : au  sud  , par  In  Méditerranée  et  le 
département  de  l'Hérault  ; à l'ouest , pr  celui 
de  l’Aveyron.  O département  tire  son  nom  de 
la  rivière  du  Gard,  qui  Ici  traverse  du  nord- 
ouest  à 1'e.U. 

La  prlie  septentrionale  du  département  du 
Gaid  est  hérissé»?  de  hante»  montagne»  qui  se 
rattachent  a la  chaîne  des  Cévennes.  A l'extré- 
mité b plu»  occidentale  se  trouve  un  vasle 
pblcau  calcaire  de  plus  de  120  k.  carré* , ap« 
pdé  le  Larznc,  qui  s’unit  dans  celle  partie  avec 
les  Cévennes.  et  au  sud-ouest  avec  le»  moula- 
gne»  de  b Canne.  Un  peu  plu»  au  nord  se 
trouve  b chaîne  de  Lrvrzou  : cette  contrée  est 
a(FrvuM>  ; les  serrée  eutre  le»  inimen.se»  chaîne» 
de  rochers  qui  s’étendent  le  long  de  la  Joute , 
de  la  Dourine  et  de  l'Hérault , va  surface  est 
roiqirr  par  de»  précipice*  dont  le»  revêtements, 
formés  d'énorme»  rocher»  dr  forme  cubique  ou 
pyramidale  . offrent  de  loin  au  voyageur  le 
v|«ectaclr  lugubre  de»  tour*  antique*  de  châ- 
teaux tortillant  eu  ruine.  La  prlie  méridio- 
nale du  département  olfre  une  vaste  et  fertile 
plaine  . qui  s'étend  jusqu'au  l>nrd  de  b Médi- 
terranée, où  se  trouvent  de»  marais  trevélm- 
dtt»,  d’où  s’exhalent,  pmlant  trois  mou  de  l'an- 
née. des  vapeurs  méphitique»,  «pii  exercrul  une 
iidlueuce  funeste  sur  b santé  «1rs  habitant*  de 
celte  contrée.  Près  de  la  cote  existent  de*  ma- 
rai»  valant» , alimentés  par  les  eaux  de  la  mer 
qui  relbient  dan*  le» étang»  situés  aux  environs 
de  Perçais,  «*l  forment  «le»  saline»  rélefires  |tar 
b «piantité  et  b qualité  «les  sels  qu'elles  four- 
nissent * une  grande  prfiedr»  département*  de 
l'intérieur  et  à plusieurs  contons  de  la  Suisse. 
— Le»  bud.s  des  nvière»  du  ( >ardou , d«;  b 
Cèze,  du  Vidourle  rt  de  tous  le»  ruisseaux  qui 
le»  alimentent , offrent  de  belles  prairies  natu- 
relles , qui  produisent  nue  grande  quantité?  de 
foin  ; mais  dans  le  midi  du  «l« -portement  le» 
prairie»  sont  |n-u  abondantes,  parce  qu'on  en  a 
converti  successivement  une  grande  partit*  en 
terre.»  à Idé,  et  que  d'ailleurs  la  rareté  de.»  eaux 
le»  rend  peu  piiMluctives.  AU  défaut  «le  prairie» 
naturelles  dans  toute  celle  contrée,  les  ngrirul- 
teurv  y suppléent  |tar  la  culture  de*  prairie* 
artilirielles.  Ou  remarque  un  bon  sy  stème  d'ir- 
rigaliuu  aux  environ*  de  Nîmes.  - Les  coteaux 
suut  lrë*-fa»orab1ts  à b culture  de  b vigne  et 
à relie  de  l'olivier.  Le*  jardins  et  le»  rampgiie.* 
sont  couvert»  d'arbre»  fruitier»  «le  toute  rvpèce. 
Les  mûrier»,  dont  b feuille  sert  à la  nourriture 
des  vers  à soie,  qu'ou  élève  partout  axer  «ttccés, 
sont  cultivés  dans  tous  l«*s  chutons,  prinriplre 
meut  dans  le»  montagne»  «le»  Cé venue».  G-lte 
production  étant  presque  l'unique  récolte  de  ces 
canton»  . l'industrie  de*  bal  ut aut»  est  poussée  ii 
cet  égard  a l'excès  ; de»  creux  de  rocher»  sont 
rendu*  fertile»  avec  de*  terre»  transportée»  à 
do»  d'homme  pour  b plantation  d'un  mûrier, 
et  In  travaux  de*  agriculteur»  croissent  en  pro- 
portion dr  l'ingratitude  du  sot.  Les  châtaignier* 
couvrent  toute*  les  montagne»  septentrionale* ; 
l'industrieux  habitant  de  res  cantons  en  planlr 
partout  où  la  terre  fournit  assez  de  «ulk»taiiçr 
à »a  végélatiuu;  le  fruit  de  ret  arbre  viqqdée 
au  blé , que  b rapidité  de»  pentes  et  le  peu  de 


consistance  du  terrain  m*  |veraieltrnl  pus  de  cul- 
tiver. 

Le  Gard  a aussi  va  Camargue.  H existe , en- 
tre le  e.'iual  d' Aigues- Morte»,  un  liras  du  Khuiir 
et  la  mer,  nue  île  de  40  à 30  k.  de  rircuit , à 
laquelle  on  donitr  improprement  le  nom  <h‘ 
Grau-d'ürgon.  Cette  ih-  est  déserte  rt  sons  au- 
tre*  habitation»  que  relie»  avoisinant  le*  saline* 
«le  Perçai*.  Le  pays  est  couvert  de  logums. 
d'herbe*  salées,  de  roseaux  . de  broussaille*  et 
de  pins.  La  main  de  l'homme  ii’v  n |M»  touché  : 
il  est  en  qurhpie  sorte  «Imiidouné  aux  animaux , 
et  surtout  à ceux  qui  se  plaisent  dam  le*  terre** 
liasse*  et  humide».  I ne  iinineiiM'  foièt  d«*  pins 
s’étend  au  Imrd  dr  la  mer  ; rlle«*»t  habitée  pi 
une  multitude  d'animaux  ; des  millier»  d'oi- 
seaux de  proie  eu  occupât  la  rime  ; de  mons- 
trueux verpent»  rauqw'üt  dan*  »e»  profoudrtir»  ; 
des  blaireaux,  de*  renaît!*,  de*  lièvres  s’y  mul- 
tiplient et  s’y  font  b guerre.  Des  vaches,  aussi 
noires  «|ue  l’cbme , réunie*  pr  trouprjnix  de 
quatre  a wuq  cents,  se  retirent  sou»  mts  om- 
brage* pour  y p»*er  le*  heures  le»  plus  chau- 
des du  jour.  Elles  en  sortent  le  malin  et  le  soir, 
pour  aller  sur  b plage  respirer  l'air  frais  de  b 
mer  : immobiles  , placée»  le»  unes  à côté  de» 
autre»  , rt  piéseuLiut  un  frout  immense,  on  di- 
rait alors  mm  armée  rnugér  eu  Imtaille.  ( u 
plie  à elles  al  1rs  garde  «le  loin  , afin  d'empè- 
rber  «pie  . dan*  Irius  course*  v agabmde* , elle» 
ne  feulent  de  pwr  le  caunl  on  le  fleuve  à b 


nage. 

U surface  du  département  wt  de  592.108 
liedim,  dix  i»è»  ainsi  : • 

Vignes 71.306  # 

Terre*  labourables 157.535 

Près 8.382 

Roi* 106.472 

Vergers,  pépinières  cl  jardina.  . . . 1,592 

Ose  raie»,  aunaie*  et  *au*»aie».  ...  2,162 

Etangs,  mares,  raïuiux  d'irrigatiou.  . 2,766  % 

Igamies  et  iMruyrre» 158,058 

Culture*  diverse».  58.156 

Superficie  de»  propriété»  l»âtir*.  . . 1,348 


Gmtenaui  e inq*o*alile.  . . 567,977 

Route»,  rhemiu».  places,  rue»,  etc.  . 10.4  iO 

Rivière»,  bc» et  misteaux 12,365 

Forêt*  et  domaine*  non  productif*.  . 1 ,202 

Cimetière»,  églis*»,  l4timenU  public».  1 24 


Gmtenanre  non  im|Kisable.  24,131 


On  y compte  : 

64.669  mai«Mi». 

734  raouliu»  à eau  et  à vent. 
135  forges  et  fourneaux. 

326  fabrique»  et  manu  raclure». 


Soit:  66,084  propriétés  bâties. 

Le  nombre  des  propriétaire»  est  ch*.  1 1 4,874 
G*lui  «ira  parrrlU»  de.  ......  1.143,478 


Hrnaos.nvPMii . Parmi  le»  rivière»  du  dépr- 
tement,  six  le  bordent  : h*  Rhône  , l'Ardèche  , 
h Rome . b Vidourie,  In  Vis  et  la  Tircaqw  ; 
six  autres  y ont  leur  embouchure  ou  »’y  pr- 
drnl  : ce  sont  k?  Gard,  la  G'/r,  la  tiagnnre.  la 
Glaise,  le  Rrestaloux  rt  b Darftgur  : cinq  y 
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prauirat  leur  source  : l'Hérault,  le  Tarnou,  U 
Bré/é,  la  Jante  et  la  bourbe;  quelques  autres 
enfin  de  moindre  importance  y oui  tout  leur 
rour».  Lit  longueur  de  la  partir  na*  igablr  de 
toutes  ces  rivière*  ni  évaluer  à 46,tMK>  m.,  et 
celle  dr  la  partie  flottalde  à l3i,«KX>  m,  — Les 
côtes  du  département  ont  peu  de  drvcloppe- 
Hoil  sur  la  .Méditerranée,  et  encore  sont-elles 
déchirées  par  dr  nombreux  étangs  et  mar.-us 
salants.  Les  salde»  du  ris  âge  <>11 mit  en  certains 
endroits  le  piiétionieuc  de  collines  mous  antes, 
qui , |MMitsées  |ui  le»  sent»,  c bangnit  fréquent- 
ment  de  plaça  et  se  forment  autour  de  lou»  les 
ohetaele*  quelles  rencontrent , tel*  que  buis- 
sons, arbustes,  etc.  — la'  seul  port  du  dépar- 
temeut . Aigues-Mortes,  autrefois  situé  sur  la 
mer,  aujourd'hui  entouré  de  marais  et  d'étangs, 
n'a  pu  couserver  de  (ommimication  a\et*  la 
Méditerranée  qu'au  moyen  du  «anal  de  la 
Grande- Roubinr.  (ic  catud  , qui  n 40  a 45  ni. 
de  largeur,  3 m.  de  profondeur  et  6,000  m.  de 
longueur,  aboutit  à un  clouai  défendu  par  des 
digue*  qui  s'avancent  dans  la  mer;  c’est  ce 
qu'on  appelle  le  Grau  U‘  A igiM*s  -Mortes  : U a à 
l'entm:  4 m.  de  profondeur.  — la*  canal  de 
navigation  de  Reaucaire  à Aigues- Mortes  enm- 
mimique  avec  la  Méditerranée  par  la  Graudc- 
R oublie  et  avec  le  canal  du  Midi  |wr  celui  de 
ln  Radcllr  ; il  .s'embranche  asec  le  canal  de 
Rourgidoii  , prokuigrirant  de  celui  de  Sylve- 
léal.  — Un  canal  latéral  au  Rhône,  de  lira  li- 
ra ire  à Lvnn,  est  depuis  longtemps  projeté.  — 
Il  evnte  aussi  un  projet  de  canaliser  b Vistrc 
jusqu'auprès  de  Nîmes. 

Commi  -nesrios.  Le  département  du  Gard  est 
traversé  |urdiv  routes  royales,  par  vingt-huit 
route*  départementales  et  par  vingt  et  un  che- 
min* vicinaux  de  grande  communication. 

Trois  chemin»  de  fer  ont  été  établis  dans  h- 
Gard , entre  les  mines  de  b Grand'GMitlir  et 
Reaucaire  ; il»  sont  principalement  de»tiués  à 
mettre  h*  bison  houiller  d'Abis  i-n  coimaimi- 
ralion  a*«e  Marseille  et  b Méditerranée.  Ce* 
chemin»  servent  ni  même  temps  à transporter 
le*  marchandises  et  le»  voyageurs  II*  peu- 
vent être  divine*  en  trois  parties  ; b première 
partie,  des  mines  de  1a  l.rainTLomb-  à AJais  ; 
b deuxième  partie.  d'Abis  à Mmes  ; la  troi- 
sième parlie  , de  Mmes  à Beaiicaire. 

Le  chemin  de  fer  des  mine»  île  b ( . rand’Gmil*- 
a Alai»  commence  à b Le*  ade , cnmmiine  de 
SWiwiliMl'Anilorgr,  il  suit  ronstamim-iit  les 
revers  des  cuteaux  de  b rive  gauche  du  Gar- 
don juaju'à  A bis  ; sa  longueur  totale  est  de 
16  k.  50  m.  Le*  communes  dont  il  traverse  les 
territoires  «ont  : Str*41rrile-d' \udorge  , depuis 
b Levade  jusrpj'au  ruisseau  de  b Trtuiclie; 
Portes,  depuis  ce  ruisvau  jusqu'au-dessous  du 
ma»  dr  Trcsrol  ; le»  Salir* -dn-t  lardon  , depuis 
‘I  revol  jusqu'au  vnbt  île  Lascours:  loi* al , «k- 
pui*  ce  dernier  liru  jusqu'au  ruisseau  de  Salia- 
tdle  ; Sl-Martin-de-Valgalgnra  , depuis  ce 
misecau  jusqu'aux  forge»  de»  Tamaris;  Abu, 
depuis  ce*  forge»  jusqu'au  boulevard  d'Abis, 
vis-à-vis  de  b place  de  b Maréchale. 

I-C  chemin  île  fer  d' Abi»  à Niincs  commence 
au  boulevard  d'Abis,  près  de  b place  de  b Ma- 


I rérhaU*  ; il  suit  jusqu’à  Net*  le  revers  des  co- 
teaux de  la  rive  gaurhe  du  Gardon;  à ,\m, 
il  traverse  In  rivière  par  un  pont  ni  inaçunue- 
, rie,  et  scdévelup|ie  «-milite  au  pied  «le»  coteaux 
! de  la  rive  droite  du  Gardon  jusqu’au  village  de 
Saucet,  après  avuir  traversé  Roucoinin  par  un 
souterrain.  Fxi  quiltaui  Sau/et , b ligue  s’éloi- 
gne du  Garihin  vers  b droite  et  croise  à Gajan 
la  rivière  de  b Rraunr  ; de  là  clic  remonte  par 
b vallée  de  Val  longue  jusqu'au  sommet  des 
coteaux  pri*»  du  ma»  de  Ponge , d'où  elle  re- 
descend le  long  du  rav  iu  du  (àiderrau  et  de  la 
vallée  de  la  Lampeze  pour  alraitir  enfin  au 
fauliourg  de  Nime»,  près  de  l'octroi  d’L'zè». 

Le  chemin  île  fer  de  Nimes  à Reaucaire  com- 
raence  à l'octroi  de  b route  dTzrs  , suit  d'a- 
M les  coteaux  à gauche  de  la  route  n”  «7,  de 
Nîmes  à Avignon,  puis  coupe  celte  roule  et 
traverse,  par  de  long»  üligucmrul» , toute  U 
pbiue  du  Vistrc  et  tout  le  plateau  de  (^ampu- 
gct  jusqu'à  la  rite  de»  coteaux  qui  s'étendent  de 
Reaucairr  à lkllegarde.  Parvenu  à ce  point,  il 
descend  le  revers  de  ces  coteaux  jusqu'à  Beau- 
caire,  où  il  s’arrête  entre  b roule  de  St-GiUra 
et  le  ranSd. 

Mi  i k3S(jlck.ii  . I.e  climat  du  ilépartement 
du  Gard  offre  Ira  «vtrémités  Ira  plu»  opposée». 
De»  vents  impétueux  et  un»-  mVIhtvssc  exces- 
| sive  succèdent  * l'extrême  humidité,  ou  sont 
ix-niplares  par  elle  ; une  grande  quantité  de 
pluie  et  un  petit  nombre  de  jours  pluvieux  ; 

! pc«l  de  ces  pluies  douce»  qui  arrosent  la  terre 
cl  b fertilisent,  mais  des  rusée»  dont  elle  e»t 
! à pnne  humectée,  ou  des  averses  orageuses  qui 
i b dri  liirvut  et  I iuuiMlent  ; peu  de  graduation 
i dans  Ira  changements  de  saison  ou  de  trmpéra- 
i turc  ; de»  passage»  brusque»,  le  priuteniji*  au 
milieu  de  l'Imcr,  et  l’hiver  touchant  à l'été. 
Iles  le  mois  de  mai,  le  chaleur  fait  des  progrès 
rapide»  : b haulenr  moyetiuc  du  thermomètre 
n'esi  pendant  ce.  mois  que  de  f 3 à 4-16*  Réau- 
mur . mai»  t Ile  s'élève  rvuistammeiitdan»  l'sprcs- 
midi  a if;  et  »+l4’,  et  s'y  suulient  sau»  ititer- 
ruptiou  jusqu’au  milieu  de  juin,  uu  alors  elle 
monte  jusqu  a 26  on  4-i7*.  Dans  les  moi»  de 
juillet  et  d'aoiti,  b hauteur  movenoedu  thermo- 
mètre est,  le  malin,  de  17",  le.  soir  de  26  à 4- 
27%rt  fréquemment  th*  2ttà4-3(r.-  Ira  vents 
sont  très  - impétueux  ; mais  il*  procurent  au  dé- 
partenient  uu  ciel  lieau  et  pur,  que  Ira  étranger* 
ne  se  la»»eiit  pas  d'admirer.  Les  vents  du  nord 
sout  le»  veut*  dominant»  et  le»  plu*  salubres; 
le  nord -rat  amené  b neige,  le»  grand»  Iruids,  le* 
plu»  forte»  chaleur»  H l'extrême  sécheresse;  le 
nord  -ouest  est  salubre  ti  procure  les  plu*  Imuijx  1 
jours  ; b v rot  du  sud  produit  une  chaleur  lourde, 
suffocante.  Par  le  vent  du  lukoDUt  la  chaleur 
red  uhle  ; di  s brouillard»  infects  et  de»  noces 
de  inour -hérons  incommode»,  que  le  voit  èlevr 
dra  nuirai»,  succèdent  à ntic  teui|M*mlure  aussi 
«ine  qu 'agréable.  On  appelle  ^ albin  un  vent 
rafraîchissant  qui  souffle  l'été  de  b mer.  Ion- 
I que  le  sent  du  noitl-ouesl  domine  et  M-uIrment 
pendant  Ira  grande»  i haleurs  «le  b jouméc;  ce 
veut,  salutaire  et  agrcablotant  que  le  Mileilrat 
sur  l'Iioruou,  e»t  dangereux,  humide  et  môme 
froid  bisque  b nuit  afiproche. 


Fiouunon.  Le  territoire  du  département 
est  ru  général  peu  fertile  en  grains  ; il  ne 
produit  qu'niviron  le  tiers  nécessaire  à b con- 
sommation de  ses  hahitaut».  qui  rat  évalués-  à 
1 .543,000  hectolitre*.  L'est  (Uns  Ira  territoires 
d'Uxés  et  de  St-Güles  que  se  récolte  le  blu- 
frometit  de  première  qualité.  Ou  récullr  en- 
core, dans  presque  tout  son  territoire,  du  hlù, 
du  seigle,  de  l’orge,  du  tuais,  du  millet,  du  sar- 
rasin ou  Lié  nuir,  des  lève»,  des  lentilles,  dra 
puis,  de  l'avoine  et  diverses  autres  qualité»  de 
céréales.  La  pomme  de  terre,  qui  est  d’uue  si 
grande  ressource,  surtout  pour  b classe  ja-u 
fortunée,  est  troabatdaJile. — Le  châtaignier 
fait  b richesse  de»  Ccvi-uiks  ; ces  montagnes, 
située»  au  nord  du  département,  en  sout  cou- 
vertes, et  le  Iruit  est  b pniuqMle  nourrilure 
de  b plujvart  dra  ludoUiut»,  qui  portent  l'excé- 
cbnt  de  leurs  provision*  tbu»  b partie  méridio- 
nale des  commune»  voisines;  ils  font  dra  éclian- 
ge*  «Ira  v uu  et  des  céréale»  qu'on  ue  réculte 
|M>iiit  sur  leur  territoire.  Les  janlin*  produiMsit 
iibnidafiimeiit  des  fruits  de  tics-lionne  qualité  ; 
le  cerisier,  l'abricotier,  le  jièclier,  le  figiü«'r,  le 
|Mnrier.  rmiltiplient  partout  ; «pichpies  autn*s 
arbres  fruitiers,  tel*  que  le  cognassier,  le  gre- 
nadier, rroi»senl  même  sans  culture  ; mai»  l'o- 
ranger et  le  citronnier  ne  peuvent  réussir  ni 
pbiiie  terre. — Il  y a dan*  le  Gard  plusieurs 
bd  tes  prairie»  sur  les  b irds  du  Gardon  et  sur 
ceux  de  b Gère  et  du  Vidourle.  la*  trefle  et  le 
sainfoin  sont  cultivés  avec  sucres  dan»  Ira  can- 
tons de  Ni  mes,  de  St-LuuM-nt-d'Aigousc,  d'Ai- 
gues-Moiies  et  surira  rive*  du  Rliûur.  -Les 
oliviers  forment  une  branche  de  l'agriculture 
de»  plu»  rasentiriles.  Cwt  sur  le*  coteaux  expo- 
sé» au  nti«ii  et  abrités  du  nord  qu'ils  réussis- 
sent le  mieux.  On  m plante  aussi  dans  les 
vigne»,  sur  Ira  lisière*  de*  champs,  «m  «juin- 
ft»nre,  et  dans  d'autres  tenions  sur  lesquel»  on 
srme  quelque  |veu  de  grain*,  mai»  à une  dis- 
taiM-i-dViivinm  1 m.  Ira  hui  Ira  dra  terroirs  de 
St-RuniM-t,  de  St-Orxa*y,  d’Aramon  «-t  dTzes 
siatt  ' t rra-rat  i méra . 

La  vigue  est  cultivé**  dans  toutes  Ira  partira 
du  diqiarterornt  ; on  b trouve  jiiupH*  dan*  le* 
débris  rorailleux  d»*  carrières  ; elle  semble 
iiim*  prodaction  naturelle  du  sol  ; il  faut  toute- 
fois en  exclure  le*  montagnes  Ira  plus  élevées 
du  coté  du  Vigan  et  de  St-Jean-dn -Gard.  !*•» 
cantons  «le  Vauvert,  St-Gillra,  Sommiêrr*. 
Rtapteinautr.  Margu«*rittes,  sont  au  nonibtx’  «le 
«•eux  ou  la  récolte  du  vin  rat  la  plu*  abmdantr; 
il  s'en  fait  un  commerce  tres-considéra!i|e.  Les 
vins  «le  ChnscUui,  Cod«det,  losudun,  Lédrtma, 
Tavel.  Roquemnre,  Sl-Gille»,  I^nglaflr,  sont 
Ira  plus  estimés  (ce  umiI  ceux  qu’on  ajqielle  v ms 
de  ImmiHic).  Le»  vin*  de  Vaoverl,  de  St-Gilles 
et  autre»,  ayant  plus  de  «urps que  ceux  de  l.au- 
don.  de  Tavel  et  de  Lcdruou,  mut  recherché* 
j*ar  l«*»  marcluuids,  qui  les  coupent  et  Ira  miti- 
gent avec  Ira  vins  du  Nord.  Ira  qualité»  inté- 
rieures sont  mipbvéra  dans  les  nombreuses 
fabriques  de  «hstilbtion  d’esprit»  et  faus-de- 
vie  établies  dans  un  grand  nombre  de  coaytnimes 
dr  ce  département.  Ge  commerce,  qui  «1  trra- 
•-onsulerahlc.  mérite,  à juste  litre,  là  hante 
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rrputatMXi  dont  il  jouit. — Le  mûrier  «I  cultivé 
•ver  un  grmii!  sucré*,  et  devient  un  très-bel 
arbre  dan»  k climat  du  Gard,  principalement 
lur»qu'ou  le  plante  sur  U lisière  des  t-liamps  à 
une  ditlanre  convenable.  Sa  feuille  e»1  utilisée 
pour  la  nourriture  des  vers  à soie,  dans  les 
cauloiisd’ Alais,  du  Vigan,  deSt-Jeaa-du-Gard, 
de  St-liippol»k,  de  Lasalk,  de  Sumène  rt  gé- 
néralement dans  les  montagnes  des  Gévennes, 
où  I»  suiiu  et  les  travaux  des  agriculteurs 
croissent  vu  raison  de  l'ingratitude  du  sol  qu'ils 
haliiteut.  l^u  Miies  que  produit  cette  industrie 
s’emploient,  est  grande  partir,  dans  1rs  fabri- 
que* du  département.  — Cailtur*  en  grand  de 
la  garance.  Plante*  médicinales  et  tincto- 
riales. — Les  vigne*  produisant  annuellement 

1.200.000  hectolitres  de  vin,  dont  prés  de 

300.000  sont  consommés  sur  les  lieux,  500,000 
sont  convertis  eu  eau-de-vie,  et  le  surplus  livré 
à l'exportation.  - Education  des  chevaux  de  pe- 
tite tulle  et  des  bêtes  à cornes  dons  le  Grau- 
d'Orgoti.  Hète.i  à laine  ««limées  |xm r la  finesse 
de  leur  toison. — Gibier  très- attendant  (loutres 
et  castors  dans  les  îles  du  Rhône  ; ortolans, 
grives,  perdrix,  cailles,  etc.;  aigles,  vautours, 
éperviers,  etc.;  outardes,  hérons,  cigognes,  fla- 
mands, bécasses,  canard*  sauvages,  inaqurrru- 
•e*  ni  grande  quantité,  et  autres  oiseaux  de  pas- 
sage).— Poisson  de  mer  et  de  rivière  abondant. 

MisitauMiix.  Sable*  aurifères  dan*  la  Cé*e 
et  dans  k Garrlon.  Mme  d’argent,  dont  l’exploi- 
tation est  abandonnée,  à St-Sauvcur  de  Pnureil. 
Mines  de  cuivre  et  de  calamine  non  exploitées. 
Mmes  de  plomb  argentifère*  dan*  plusieurs 
commîmes.  Minerais  de  fer  très-almmlanl*  et 
trrvriches,  notamment  dans  lu  montagnes 
d’Alais  et  «k  $t-lfipp<>ly  te.  Exploitation  de 
houille  aux  environ*  d’Alais  et  dans  plusieurs 
•litres  localités.  Lignite,  sulfate  de  fer,  inauga- 
nè»e.  antimoine,  kaolin,  terre  à foulon  et  à 
poterie.  Potuiulanr,  Carrières  de  g>  p*e  et  de 
pierres  à bâtir. 

Soiicu  b’uii  udstLU  à Alais.  Fou- 
sauge,  Ko /H,  Meynes,  Vergé»,  Cavtjrac. 

IsucsTaiK  et  commesce.  Ij  soie  et  les  ma- 
nufactures qui  remploient  forment  la  brandie 
la  plus  importante  du  commerce  de  Mimes.  O 
commerce  se  divise  en  de  vastes  ramifications, 
qui  toutes  sont  pour  le  département  du  Ganl 
une  source  inépuisable  de  richesses.—  La  fa- 
brication des  étoffes  de  soie  et  mêlées  de  soie, 
de  laine  ou  de  coton  ; celle  des  châle»,  qui 
rivalise  avec  les  premières  fabriques  françaises; 
l’imprevxiou  sur  étoffe»,  qui  arquiert  sans  cessa 
de  nouveaux  développement* , occupent  un 
grai»!  nombre  d’otisrirrs.  la*  châles  de  Mimes, 
ajnx*»  ceux  de  Lyon,  et  âpre*  ceux  de  Paris,  où 
l’on  confection  ru*  Je  cachemire  f nuirai*  pco- 
premeuldil,  tiennent  une  place  rcmar«|uabk 
dnus  ks  fabriques  français*-*.  L'industrie  de 
Nîmes,  qui  sait  tout  po]iulari*er  en  imitant  à 
bas  prix  l’éclat  «h»  tissu.*  somptueux,  s’em- 
P*ra,  dés  l’année  1822,  de  la  fahnration  des 
châles  en  bourre  de  soie.  C’est  à l’art  ingénieux 
de  l'imitation  et  à l'extrême  modération  de  ses 
prix  qui  la  caractérisent  que  l'industrie  nimotse 
jouit  de  la  douMe  laveur  avec  laquelle  ses  pro- 
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doit.»  «ait  accueillis  i f exportation. — La  fabri- 
que de  Mimes  emploie  pour  se*  châles  la  bourre 
«k  soie  pure,  le  Ünlirt  et  le  coton  ; quelque* 
fabricant*  font  des  châle*  eu  laine  pour  l'étran- 
ger et  pour  ks  départements.-  - Le  cbâk  indou, 
dit  châle  de  Mimes,  se  fait  distinguer  par  la  ri-  i 
dieue  de*  dessin*  et  des  nuances.  Aucune  fabri- 
cation ne  sait  mieux  résoudre  k pcolilénie  éco- 
nomique, qui  a |MMir  but  de  réunir  rutile  au  bon 
marché.  D'autre  part,  le*  progrès  accompli* 
par  l'industrie  agricole,  obtenus  à laide  de  l’ap- 
plieatiou  des  nouvelles  méthode*. dont  les  effet* 
sont  plu*  avantageux  à la  récolte  des  cocous, 
vienurut  à l’appui  de  ce  que  non»  venons  de 
dire.  Enfin  l’impression  sur  étoffé»  présente 
une  nouvelle  branche  d'industrie  non  moins  im- 
portante, et  livre  au  débouché  des  étoffes  et  des 
châles  remarquables  par  leur  beauté. 

La  bonneterie-  liait  aussi  une  place  impor- 
tante par  la  jwrfection  de  ses  produits.  Celle 
brandie  de  fabrication  n’e*t  |<oint,  comme  celle 
dm  étoffes,  fixée  dam  la  ville  de  Mimes.  Ré- 
pondue dam  une  grande  partie  du  departement, 
die  fournit  d'abondantes  ressources  à l’activité 
manufacturière  des  populations  de  plusieurs 
ville»  ou  communes  importante* , telle,  que 
Uxes,  Alais,  (knolbae,  St-Cnsm»,  Calvisson, 
Quisaar,  Sauve,  St-Hippoly  te.  Sumène,  St- 
I jurent,  Amluxe,  St-Jean-du-Ganl,  k Vigan  et 
la  plus  grande  partie  de  la  Vaunage.— Les  mé- 
tiers, mi*  en  mouvement  par  Ir.v  ouvriers  établis 
dans  ccs  localité*,  travaillait  pour  ks  fabri- 
cants du  pays,  ou  pour  ks  fabricants  de  Mimes, 
centre  de  ce  commerce. — Toutes  ces  localité* 
ont  chacune  un  genre  particulier  de  fabrication, 
qu’il  rat  intéressant  (k  faire  connaître.  Usés 
fabrique  des  lia*  de  bourre  de  soie  ; Alais,  des 
bas,  des  gants, des  rubans,  etc., etc.;  1e  Vigan, 
la  bonneterie  fine,  en  soie,  pour  l'intérieur,  et 
en  coton,  dans  ks  qualités  légère*  et  apparen- 
tes, pour  l’exportation  ; Sl-Hippolvte,  la  liou- 
neterir  fuie,  en  «vie,  dans  les  belles  qualités  ; 
Sumène,  la  houoeterie  ru  tou»  genres;  St -Lau- 
rent, les  bas  blancs,  forts,  unis  et  brodés,  en 
lionne  qualité,  pour  l’intérieur  ; Sauve  et  Qui*- 
sac.  la  Ijomielerie  commune  eu  coton,  pour  les 
maisons  du  ptys  ; la  lionneterie  fine,  en  tous 
genres,  à façon,  pour  1rs  maison*  de  Nîmes. 
Qnivsac  fait  particulièrement  la  bonneterie  en 
soie  commune,  et  a repris  la  fabrication  des  bas 
de  laine  ; Anduze  fabrique  ks  qualités  fines  en 
colon  et  en  fil  d’Ecosse  pour  J’ intérieur  et  pour 
l'exportation;  St-Jean-du-Ganl,  ks  articles 
mêlé»,  dans  les  qualitrà  »u|wricures  en  soie, 
en  colon  et  ru  fil  d'Ecosse;  Galvisson,  la  bon- 
neterie fine  en  soie,  en  colon  *t  en  fil  d'Ecosse, 
à façon  |«Mir  k»  maison.*  de  Mimes  ; Génolhar, 
les  bas  et  les  gauls  de  bourre  de  soie,  à façon 
pour  le*  maisons  de  Mitiu*»  et  pour  k*  maison* 
d’Uaéa.Otlc  commune  fabrique  surtout  la  gan- 
lerie  wi  «oie  et  en  bwre  de  soie.  Nîmes  est 
l’entrepôt  général  de  toute  la  bonneterie  du 
Gard;  elle  compte  dans  son  wii»  plu* leur*  fa- 
briques. qui,  por  leur  importance  et  par  la 
variété  de  leurs  produits,  occupent  imn-«eule- 
ment  tous  le»  Otiv  riens  de  cette  v ilk  don*  cette 
partie  , mai*  concourait  encore  à donner  de 


l'ouvrage  aux  ouvriers  des  autres  communes  du 
département. 

Le  commerce  de»  soies  proprement  dit  com- 
prend le*  filatures  de  cette  matière,  son  achat 
dans  les  divers  départements  de  la  France  et 
dan*  le*  paya  étrangers  où  elle  croit,  «a  prépa- 
ration et  *n  revente  dan»  le*  fabrique*. 

Une  nouvelle  industrie,  la  fabrication  des 
tapis,  est  venue,  depuis  peu  d'année*,  se  natu- 
raliser dans  k Ganl.  Ou  imite,  à Mimes,  les 
moquette*  anglaises,  et  l'on  fabrique  avec  suc- 
cès k»  tapi*  d'étoffe  à double  tissu.  Aubussoo 
n'a  plu»  k priv  ilège  exclusif  de  fournir  à la 
consommation  de  cette  marchandise.  Sa  fabri- 
cation comprend  plusieurs  espères  de  produit*  ; 
1“  Ica  tapi»  écossai*  ; 2"  le*  tapi*  écossai*  bro- 
ché* ; $•  les  tapis  moquettes  ; 4*  ks  tentures 
pour  portières,  meubk»,  rte,,  rte. 

Les  manufactures  de  laine  assurent  la  pros- 
périté «k  la  » ilk  de  Sommier»  et  de  plusieurs 
communes  environnante».  Sommieres  doit  ta 
prospérité  à sou  ancienne  manufacture  de  mol- 
leton* et  à «es  manufactures  modernes  de  cou- 
vertures de  laine. 

Les  cuirs  et  ks  peaux  «pii  s'apprêtent  dans 
le»  tanneries  sont  débité*  en  Italie,  en  Savoie, 
en  Espogue.  et  dan*  l'intérieur  du  royaume;  les 
ville*  «k  Mimes,  de  Reaueaire,  d’I  les,  de  Ba- 
fçnolv,  dr  Sommieres,  d’ Alais,  de  $l-Hippoty|e 
rt  du  Vigan,  possèdent  un  grand  nombre  d'a- 
telier» de  cette  nature. 

CüKEUca.  Le  commerce  de*  vin*  et  eaux- 
de-vie  occupe  une  place  avantageuse  dans  le 
mouvememnit  industriel  du  déparlement,  et 
forme  une  des  principale»  brandir»  de  sa  ri- 
chesse. Le*  vins  rouge»,  propre*  à la  consom- 
mation et  au  transport,  récolté»  à SMdlIes,  à 
Ijnglatk,  à LedetMin,  rt  dans  le»  commun»  à 
l’est  «k  la  ville  dr  Mimes,  à (Juive la»,  à Codo- 
kt.à  Tavel,  dans  l'armi>tli**ement  d’L'aes,  sont 
en  général  tres-généreux  et  trcs-s|>intueux, — 
I x*  » in*  blancs  de  prrnûere  qualité  sont  récoltés 
à Calviksou,  à Rellcgarde  cl  dan*  les  localités 
qui  bordent  le  Rhône  ; ou  récolte  à St-Gilk* 
quelques  vins  muscat*.  — - Les  vins  rougrs  de 
chaudière  composent  la  plus  grande  partie  delà 
récolte  du  département,  et  surtout  don*  l'ar- 
rondissement deNimcs.  lis  cantons  «k  Vauvert, 
de  Miihaud,  de  Ri'IlcganJe,  de  Ca|vi»*Q«i,  d*  Ai- 
gues-Vive*  et  autre»,  «ml  le» plus  alwnidants  en 
vius  destiné*  à la  fabrication  des  eaux-de-vie. 
— La  fabrication  «k*  eaux-de-vie  a son  rentre 
principal  «tau*  les  commune»  de  la  Vaunage.  On 
comfite  dan*  k département  du  Gard  1 58  dis- 
tillateur», *an*  compter  un  as*e*  grand  nombre 
de  propriétaire»  qui  «-onv  crûssent  leur  récolte 
en  eau-ilc-v  ie.-  On  trouve  encore  «laiu  k Ganl 
des  fonderies  et  de*  fabrique.»  «k  machines  à 
vapeur.  L'oefalmqur d'instrument* aratoire*  est 
en  activité  depuis  plusieurs  années, et  présenta 
«ks  résultat*  très-satisfaisant*.  La  tonnellerie 
occupe  plusieurs  commune»  «1rs  montagnes  de* 
Ce» cnne»,  particulièrement  du  côté  de  Sumène 
et  du  Vigan.  Il  y a «ks  fabriques  de  cha|ieaux 
de  soie  à Mime»,  à Beaucains,  è Alais,  à An- 
duxe,  à Vczénobir*,  à Uzcx,.à  Roquemaurc,  à 
Pout-St-Esprit,  cl  «lau*  plusieurs  comimuies  de 
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l'arrondi»*  nn-ut  du  Yig-.ui.  Plusieurs  rommu- 
>nn  st-  lit  mil  à la  fabrication  «le  la  pottnie,  de 
la  tuilerie  cl  de  In  briqueU-rie.  destinée  aux 
besoin»  doMCStiqurs.  l.rt  poterie»  de  St-Vi«-lnr 
rt  celles  qu'ou  bhnquc  a M-Qucnlin  jouissent 
d'une  irputatiuu  méritée.  Ou  Innne  à Andiui* 
uuc  fabrique  destinée  sjHTialrment  a la  roufec* 
lion  de»  poU  a Heur». qui  n'a  pas  de  rivale |>our 
la  forte  dioieusioii  de  »e*  piccrs,  leur»  klln 
forme»  et  Irur  extrême  mIhIiIc. — Il  existe  d« 
vcmrmà  Rochebelle,  pre*  d'Alui»,  et  à Val- 
Imhum*.  près  d'l;«l.-  On  ne  compte  qu'uu  ja-tit 
nombre  d'usine»  destiné**»  à b fahriralùvu  de  la 
|ku|H'i<  iH'  et  du  cartou.  Lzé»,  St-Launml-d«*v- 
Arluv»,  Aiiduxe  H Ni  nus  «ont  le»  seules  com- 
mun e»  qui  s'occupent  de  ce  pure  d 'industrie. 

— St- KIo refis  occupe  environ  230  ouvriers  à la 
clouterie,  industrie  liwrore  dan»  le  départe- 
ment. — Oènèrargue  pn»icdeunr  fabrique  d'ex- 
cellent jd.it iv  gri*  et  des  four»  à chaux.  1b- 
gm«l»  pus^de  un  uonibir  considérable  de  fila- 
ture» de  soie. — -Liés  faltrique  «In  lia»  de  »oie, 
18  elle  fait  le  rommercr  des  vius,  des  huiles, 
de»  cuirs  et  de»  grosses  diajteric*  : on  y compte 
plusieurs  filatures, — Le  Vigan  possède  plusieurs 
établissements  important»  dmtiné»  à la  fahrica- 
tiou  de  la  tonnellerie  ; les  commune»  d'Avè/e, 
d'Aire,  de  Bec,  rtc,,  s'occupent  aussi  de  cette 
industrie.  Qiiîmjc  m*  fait  remarquer  par  sa 
fabrication  dt*»  lues  de  laine,  t >n  récolte  «bns 
h*  terri  toi  iv  d’A  igné» -Mortes  une  grande  quan- 
titéde  jonc»  et  de  roseau le  salicur  ou  Lali, 
qui  >e  cuuvertil  en  soude  par  fine ioératinu. — 
La  pèche  dans  h*»  étangs  et  en  pleine  mer,  ainsi 
que  II*  salage  du  poiiMii,  fui  nie  aussi  une 
liraiM'Iie  inqioiiaiite  de  l'industrie  de  cette  ville. 

— Les  saline*  de  Peceui*  produisent  aiiuudk- 

meut  de  6 à 7,0fi0  quintaux  «le  »H.  O pi-oduit 
trouve  un  écoulement  eu  Suisse  et  eu  Savoie; 
le  reste  est  rmoMinimé  dans  le  dtqunleinrnl,  et 
fournit  eu  outre  aux  besoins  de  b Lorére.  «le 
l'Ardrcbe.de la  Haute -Garonne,  etc.  Artimon 

jMissrde  u im*  fabrique  «b*  liqueurs  mounér. 

On  ciiltiveâOalbrguesiine  plante  nommé»-  vul- 
gairement mori  lle,  qui  sert  à b fabrication  du 
tournesol  eu  urapeau.  Sauve  possède  un  revui- 
imrrce  île  fou  relie-»  fabriquées  avec  le  bois  du 
micocoulier. 

Foinks.  tant  foires  environ  se  lietineui  dans 
une  quarantaine  de  commune».  On  veud  gétn> 
raleiueut  sur  t«»ute»  ces  foire»  des  léta  a for- 
tin et  autres  bestiaux  ; «les  niulrts  a Sumrincies 
et  au  V i gau  ; des  laines  a Abu  ; de»  soies  à 
A tid ure  , à Haguols,  à Alain  ; «les  tonneaux  à 
Sauve.  La  foire  de  JVaucaire  est  b plus  im- 
portante «le  l'Europe.  V.  Htiicuu. 

Divtsio*  AaummuTiva.  Le  départenM'Utdu 
(iard  a pour  chef-lieu  Mme*.  Il  envoie  5 re- 
présentants à b chambre  des  député»,  et  ni 
divisé  en  4 arrondisse  ut  eut*  : 


Niines.  , , . 

. 1!  rant. 

134,737  h. 

Alais.  . . . 

9 — 

88.370 

(Jm.  . . . 

. 8 — 

87,596 

Le  Yigan.  . 

. 10  — 

65.359 

38  caut. 

3:6,064  h. 

17*  air.  de»  forvt»  (clu-f-L  Montpellier).-— 


16*  arr.  «lea  nuiics  (chef-l.  Montpellier),  — 
9*  division  militaire  (chef-l,  Montpellier). 
F.vècllé  et  séminaire  diocésain  à Nîmes.  Ecole 
secondaire  redés  tactique  à Ileauraiiv  ; 41  cu- 
res, 138  Miiruisjlr»  ; église»  ro«isi  » tonale»  à 

Alais,  St-Ambrux  , Véarnobm,  Sl-Jean-du- 
Gard.  Andiur.  l as,  Sl-Gliaplu»,  Mmes,  Vau- 
vert,  Aigues-Vives,  (alvivxun  , le  Vigan,  Som- 
mier»-». Yalh-raiigues.  St-llippolvle,  b Salle(rt 
Sauve  ; 78  temple»  ou  mai  moi»  de  prière».  — 
Académie  universitaire  à Nîmes.  College  royal 
à Nîmes  : eolU’gr»  coiommiaux  à Ileauraiiv  , à 
Alais.  à l.iésH  au  Yiga». — Ac.wltmie  royale 
du  Gard  rt  musée  d'nutiquilé»  s Nîmes.  -Soc. 
dagne.  à Nîmes,  à Alais,  à U««*s  et  au  Yigan. 

Biographie.  Parmi  1rs  hommes  distingués, 
nés  dans  le  Gard  on  cite  pnurqialt-mctit  ; le 
|u|r-  Cj»  1**11  |V  ; 1rs  médecins  Asrncc  et 
Sirncr*  ; l'acadt-nncieii  Dirnum  ; le  P. 
8xi  ri»,  orateur  ; le  lim-ratcur  i.a  lui  mm  lu  ; 
lepoete  fuiiu»  ; le  navaul  grammairien  Coi  rt 
»«  bînur,  l’antiqiuiiiv  m»  Oiu  n»  Max- 
imiou  ; le  chevalier  u’A»»a»  ; Rumt  Si- 
Ktirssk,  député  a b convention  nationale  ; 
M.  (iiiMiT,  membre  de  la  chambre  «le»  déjMi- 
té*  ; k*  peintre  Sir.unv  ; J«*s  généraux  Dam- 
martiv,  Eoiaxira  d'Aixi  . Rtiiviitr  . T»»rr. 
h'ALUUHC  , Soft  hit  H , bUiLlMI,  MrniD, 
busuRiu  i.»  , Mimirim,  P» m ..vi.  n*  Vai.i.r- 
i.o voir,  le  colonel  Bovin  d»  Pimuc,  «*»c. 
Bibliographie.  Okmm,  Description  abré- 
gée du  (ianl,  in-8,  1800. 
l’ucwr  et  Ouvum.  Statistique  Ju  Hat  J, 

iu-4 , 1817. 

Rivom».  (Hect,).  Statistique  Ju  département 
du  Gard,  iu-4,  IHtl 

Arrrli  du  ioattil  Jr  prifei'Utrc  Ju  Jr parte - 
ment  Ju  (iard  relata  t ruent  à la  contesta» 
lion  cleyèe  sur  les  limites  tjui  séparent  ce 
departement  Je  i eus  de  fatal  use , îles 
Üouchrt-JwfthiiMc  et  Je  l' Ardèche,  IU-H, 
Airwivsi  (d’),  préfet.  Compte  moral  Jr  f tui- 
miaist ration  Ju  (.or J pour  1 806-7-8  «*t  9, 
iu-4. 

(jhuvtiji..  Moticr  sur  les  ossements  Jossi/es 
des  casernes  Ju  (iard  (Ann,  de»  mines, 
1.  r,  p.  517,  2*  série). 

* \ote  sur  les  mines  Je  haut  lie  et  chemins  Jr 
fer  Ju  (iard,  iu-4.  1836. 

üramolkt.  Description  des  monuments  an - 
tiques  Ju  midi  Je  la  France,  in-f",  1819 
(«ver  Durand). 

Vau.  A otite  sur  la  branche  rétrograde  Je. 
f aipieJuc  Ju  Gard  (Notice  de  farad,  du 
Gard,  1840,  p.  94). 

Mxam.  Mémoire  sur  f agriculture  Ju  2*  ar- 
rondissement Ju  departement  Ju  (lard 
(ibid.  ,1811,  p.  681). 

Iluvuu  (le  baron).  Xotes  sur  les  végétaux 
Ju  (iard  (ilmi.,  1833,  p.  104). 

(rRxvurvT.  De  t état  de  C irrigation  dans  Ir 
département  Ju  Gard  (ihid.  , 1822.  p.  64). 
Rrvr  or  Hum.  Précis  Je  ce  i/tti  s’est  passé 
en  1815  dans  le  département  Ju  Gard  et 
Je  la  ljuzire,  in-8,  1818. 

* Troubles  et  Agitations  Ju  département  du 
Gard  en  1815,  iu-H.  1818. 


Notices  Jrs  travaux  » le  f academie  Ju  Gard, 
6 vol.  in-8,  1811-41. 

Annuaires  administratifs  Ju  Gard,  m-f}  , 

1819-44. 

V.  auvvi  aux  articles  : Lotorinoc,  Atc.rts- 
Mohif  »,  Ai  ai»,  Aramo»  , Aïnou,  Hiai:- 
rxiu,  St-J»  vv-nr-SiwiuiLt,  Mnvu,  Ni- 
mu,  Piw.ai»  , Su:vi  , Shviv,  SoM.viirius, 
l.'iia  , Vauyrrt  , Vtaiàu  , lr  Vntva,  Vu- 
itvixiri-iii-Anawn. 

GARD  ipnut  du).  V.  Eon(b). 
GARDASSE,  Gardante , petite  ville.  Hou - 
chn-dii-Hhioie  Provence),  arr.,  Met  à 1 1 L. 
d* Ain,  chef-l.  derant.  Cure,  |»op.  2.609  h.— - 
1mm  tertiaire  moyen. 

Ci-tte  xille  e*l  l»4tie  »nr  b jiente  du  coteau  de 
Calivelelsur  le»  bmlsdu  niisvrau de  St-Pierre, 
qui  eu  luignr  les  rcmjiiiirls.  Ix»  rur»  en  sont 
étroites  et  nul  percée»  ; mai»  il  y a de  fort  jo- 
lies ntaiMJti*  ilaiu  le  buliouig  et  sur  le  rem- 
part ; on  y remarque  plusieurs  fonlaiurt  al»oii- 
«bnl«-».  Le  roi  René  avait  afbrdnnue  uurbâ- 
teau,  ou  lut  luamlMiatil  b joutai  ne  du  roi, 
et  il  m*  donnait  le  pbi»ir  de  b cba*»r  sur  l'e- 
bng  qui  «-bit  au-dewouv.  fJtarles  111.  mmi 
MMTesseur,  en  «tfrv ti> niinail  t«*llrnient  le*  habi- 
tant», qu'il  lui  donna  le  nom  «le  x aller  rt  m*s 
propre»  jniK-v  bi  terre  de  (•anbuiie  passa 
«l«*l»uis  dan»  b maivon  «le  Korbm. 

Distille -rie»  dVaux-de-xie.  ExploitatKAi  «le 
houille  . Tuilerie».  Culture  ni  gtaud  du  mrkm 
et  de  b lietlerave.-  - Foires  les  3 fév.  et  3 mai. 

GARDE,  (la)  . Guardia,  vg.  H.» Alpes  (Pro- 
uwr) , arr. , cant.,  È3  et  à 5 k.  «le  Ca*t«-l- 
bune.  P«jp.  285  b. 

GARDE  tb),  vg.  H,  • Alpes,  ranitn.  de  la 
Hréide,  du  Iomzrt. 

GARDE  (la),  vg.  Ariége  (pays  de  Fois), 
arr.  et  à 30  k.  «le  PamU*r» , caut.  «4  l-:  de 
Mire|MHR.  Pop.  633  h. 

GARDE  (la),  vg.  Aude,  com.  «le  laib-crde- 
Lauragais,  «le  Castelmiudary. 

GARDE  (la),  vg.  Areyron,  cumin,  rt  y, de 
CMMMsQmniM. 

GARDE  (la),  vg.  Corrètt (Limousin),  arr., 
cant.,  P!  et  à 16  k,  «le  Tulle.  l*op.  1,066  h. 

GARDE  (la  ll«ule  «A  Basse-),  vg.  lUe-et- 
f Haine,  ramm.de  St-GuitHWx,  ZC,  de  (diitrau- 
neu  r*en  - Brel  agiw*. 

GAnDE  (la).  vg.  Itère  (Ibiqiliiné) , arr.  et 
à 48  k.  de  Grenoble,  cant.  et  ^ «le  Bourg- 
d’Oisaiis.  Pop.  383  b. 

GARDE  (la),  vg.  Ixûre,  cumin,  de  Pemruv, 
Elle  Roanne. 

GARDE  (b),  vg.  Ijotère,  mmra.  dr  Pré- 
vcnchères,  E «W*  Villeforl. 

GARDE  (b).  Vg . Mrurthe  (Lorraine),  arr. 
de  (Jiàleau-jblin5,  cant.  cl  à 20  k.  de  Vic.S 
de  Bourdonna  y . INsj».  H4>5  b. 

GARDE  (la),  xg.  H.’Py  renées  (Bigorre). 
rit. , cant. , Cî?7  et  à 1 3 k.  «le  7 aiim.  P . 203  h. 

GARDE,  xg.  far  (Provence)  , arr.,  caut.. 
(SI  et  à 8 k.  de  Toulon-sur-Mer.  P.  2.320  h. 

GARDE  (b),  vg.  faucluse  (Provence), 
ar.r,  rant..  yt  et  à 20  k.  d’Apt.  Pop.  139  h . 

GARDE  (81e-),  xg.  faucluse , romm.  de 
St-Didier,  r>n  de  Carpentras. 
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liARDE  'tirsiidt-  clIWil^.vg.  H. -t  ienne, 
(tanin,  ifp  Folles,  gï?  de  Mnrlrmllrj. 

GARDK-ADHKMAH  (la),  vg.  Drôme  (Dau- 
phiné^, arr.  rt  à 17  k.«k*  Montiliiiuiit , rant. 
et  VJ  de  Pierrelatte.  Pop.  1 .1*3  li.  - Fibhirr 
de  soie.  Foire  le  3 oet. 

GAHDK-DISI.KVI  ADK  (la),vg.  Turn-eG 
Garoane,  connu.  J’ Alliefeuille , S *1*’  Castel- 
Sarrasin. 

(ilRDK-FIftMACOX  lla),vg.  Gers  (Ar- 
magnac), arr.,  cant.,  £3  et  » 6 k.  de  Lrrtounr. 
Pop.  477  h. 

GARDE- FR  Kl  N ET  (la),  Frarinr/iim  , s g. 
Far  (Provence),  arr.  et  à 33  k.  de  Dragui- 
gnan. cant.  de  Criiuaud.  A 358  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop.  2,:iH6  II. 

O*  sillage  est  situé  auprès  d’une  montagne 
de  diltirih-  aérés,  ou  existait  jadis  le  fort  Fnri- 
nrt  ou  Fravinrt,  si  erlrhrr  ail  ix*  et  nu  i* 
sierle  par  Ir  séjour  des  Sarrasin».  Ou  voit  en- 
core reni|dareiiM’iit  de  re  fort , sur  un  mclter 
isolé  dominant  toute  la  chaîne  de  monts  qui 
roui  t du  nord  uu  sud  ; la  partie  ver»  le  midi 
est  tout  à fait  escarpée,  et  l’on  ue  peut  y mon- 
ter  qu'à  l'aide  des  degré*  mal  ta  illés  dans  une 
roelir  schisteuse  . qui  miMlui.srtit  aux  restes  de 
la  porte  de  l'ancien  rlialcou.  Au  delà  est  une 
plate-forme  d'uue  petit»-  i lt  iidue , entourée  dr 
don  ente»  par  un  fosse  d’eux  i nm  4 m.  «le  largeur 
sur  4 ou  3 ni.  «le  profondeur . et  «b-*  autres 
entés  |ur  de  grands  prtVipire*  : au  milieu  «• Aille 
une  citerne  carrée  , dans  laquelle  nu  desreml 
par  des  degré»  tailles  «lau»  ta  pierre  et  Isirii 
enmrrvé*;  autour  sont  à |ieine  «pmlqnes  ves- 
tiges dr  rempart»  et  de  logeiurul».  Le*  Sar-  : 
ravin*  etalilirvnt  leur  quartier  général  dans  la 
forteres-e  du  Fiaviiiet  sers  l'an  890  . et  profi- 
lèrent h^ltnw-iil  Ht*  cette  jmsition  as  autageuse 
pour  s’v  maintenir  |K-mlanl  un  siirle  coutn*  les 
(iliaques  de  leurs  ennemi»,  et  («mmIiv  .U*  la  sur 
l«*s  lieux  qui  leur  offraient  un  rie bc  butin. 
Placés  sur  le*  liantes  montagne*  de  la  Gu  nie  - 
Freinet,  il»  axaient  derrière  eux  le  golfe  de 
l.ninaud  . qui  leur  offrait  un  alwi  assuré  |M»ur 
leur*  uax ires,  et  ime  coninnmication  facile  par 
raer  avec  leur*  compatriotes  d'IvsjKigue  et  d'A- 
frique. De  là.  ils  se  répand  iront  comme  un 
torrent  dé-xastaienr  dan*  toute  la  Prmenrr, 
dans  le  Languedoc  et  le  Dauphiné,  pillant  le» 
villes,  mas-.net  an  t tou*  les  h soi  mes  ni  état  de 
porter  les  arme*  , cmmenaiil  le»  femmes  et  le» 
enfant*  esclaves  en  Afrique,  détruisant  par  le 
fer  et  par  la  Ibtnune  le*  édifice*  publics  et  par- 
l initier*.  Les  chrétien*  firent  de  grands  efforts 
pour  purger  le  sol  de  la  Provence  de  celte 
(•oignée  d'Africain»  qui  le  désolaient . Ifuguc* , 
roi  d’Arle*,  le»  vainquit  «uu  le*  détruite  ; 
l'empereur  «l'Occident,  Othon  I",  les  fit  mm- 
Imttre  sans  sucrés  : Conrad  le  Parifi«|ue  détruisit 
un  de  leur*  corps  d'armée , H les  affaiblit'  nu 
point  qu'ils  ne  purent  continuer  leur*  course» 
de  quelque  temps.  Crpradsot,  malgré  leurs 
rond  ni»  journalier*  et  leurs  |»ertes  fréquente» , 
le*  Sarrasins  n'avaient  pu  élrr  entamé»  dans 
leur*  montagne»  où  ils  s'étaienl  retranché»  ; 
mai*  en  973  Cibrliu  de  r.rimaldi.  Rmiiforr  de 
Castrllane  , Buvon  et  plusieurs  autre*  »ri- 

ti. 


gardelle  (la). 


giiciir*  joignirent  leur»  troupes  à celle»  de 
Guillaume  1**,  comie  de  Provence,  cl  sousurs 
auspices  altaquéiml  la  redoutable  forteresse 
du  Fravinrt,  qui  fut  enfin  prise  d'assaut  et  ra- 
sée, après  qu  «mi  eut  massacre  ou  fait  prison- 
nier*  k**  «dd.it*  qui  la  défendairat. 

Le  village  de  la  Gourde  était  autrefois  resserré 
dan*  une  espère  de  creux  etikniri*  de  rochers 
escarpés.  et  couvert  par  un  nviu  profond  qui 
eu  mutait  l'ams  diibrile  : ses  maisons  étaient 
bosse*,  étroit***,  «•*  ru«*s  nombre»  et  tortueuse», 
ses  habitant*  pauvres  et  misérables.  IVpuis 
tille  cüiMpiaiituiiie  d 'année*,  le  eommrmr  de» 
Imur lions  a ré|inmJu  l'aisance  dan*  «t  pays  |h*ii 
favorisé  de  In  nature;  le  village  s’est  rapide- 
ment étendu  ver*  la  route  de  Sl-TropU  •,  des 
plare»  planté»*»  d'arbres  . «1rs  rues  large*  et 
droites,  burdée»  de  nui  i«nn*  de  iM'Ileapparenre, 
qu.itre  font  aine»,  dm  mai  il  une  eau  toujours 
alKsndaule  et  Limpide,  eu  ont  fait  un  séjour  îles 
plu*  agréable*. 

b»  montagnes  de  Garde-Fmnrt,  et  celles  de 
la  Sauvette  et  de  ISguan*.  qui  dimuiMut  tout  le 
massif  «k**  montagne»  d«**  Maures . ont  leur 
Im»«*  couverte  de  châtaignier»,  qui  s'élèvent 
smtvenl  assez  liaul  sur  les  |»-nlcs.  et  formeut 
«pu -Iqiietni*  «Us  Ibrèts  «•puisses.  Il  y ru  a de 
ileux  especes:  le  *auvag«‘  «mi  châtaignier  pro- 
prement dit.  «1  celui  que  I'imi  cultive  et  «pie 
CiMt  greffe . appelé  marronnier.  Ccvl  dan»  k'» 
vnllé»-*  étroit»*»  oi't  la  fraîcheur  *r  soniicul  da- 
v ali  âge,  principalement  le  Iriug  de»  coteaux 
ex  (Misé»  au  nord,  qu’il  prospère  le  plu*.  la*» 
marron*  «ont  nue  «le*  production*  le*  plus 
prolitafde*  du  pa  s.  «mi  l'on  ru  lait  uu  nmi- 
merci*  eonsHlérablc.  O vont  le*  marron*  «b*  la 
r.snU’-FreiiK-t  «pii  se  répaudeut  dans  la  Pro- 
vence miu»  le  nom  de  marron»  «lu  Ijm-,  et  qui 
sont  emuii*  dan*  une  grande  partir  «le  la 
France  sou*  le  nom  «le  marron*  «Ir  Lyon. 

fahn  flirt  «Je  Ixiurhon»  justement  renommé’* 
«km*  le  nord  dr  la  France  et  à l’étrauger.  Ou- 
tre le*  Itntiiiue*  occupés  à é*eorrrr  le»  Imge* 
dan*  le»  forci*,  rt  ceux  employé»  à t nuis  porter 
le»  liège*  en  planches  à la  Garde- Freiliet , rt 
les  liourlioii*  à St-Tmprz  , Marseilk'  et  autres 
ville*,  «elle  industrie  ocrtipe  un  grand  nombre 
«k*  lira*  : Ion  y compte  vingt-huit  fnlirupirs 
«pli  emploient,  suivant  !«■»  «aurons,  dr  3 à 400 
ouvrier*.  On  évalue  à 5,000  balle*  de  trente 
mille  IjooHmbis.  char  une  le  produit  annuel  de 
tonte»  rrv  fabrique*.  — Foires  le»  15  juin  , 9 
Mut.  «i  23  nov. 

GAR DEPORT . vg.  Cher  (Rerry),  arr., 
cant.,  ^ et  i7k.de  Sanrerrr.  Pop.  3iGdi. 

G.tRDMîAX  , vg.  Gironde  (Guiciitie),  arr. 
et  & 20  k.  dr  I.iluMinM* , raid.  «-t  Eîdr  Lastil- 
|«mi.  Pop.  3K4î  h. 

GARDE-H AKHAH  (U),  vg.  tiers  ( Arow- 
gnar),  arr.,  cant. , C3«t  k 15  k.  «le  Miraiule. 
Pnp.  417  b. 

GARDE  - LAITRAGAIR  (U),  vg.  H.-C.m- 
r urine  ( lauigmxloc) , arr.  , cant. , 1-]  et  à 8 k. 
de  Villefnmrlie-dr-Lauragaii.  Pop.  800  h. 

GARDE-LKDKRGLKSi  la),  vg.  Jveyron  , 
connu , de  Udctpu»,  S) de  Cassa giioRégonhcs . 

GARDELLE  (la),  vg.  H.-Caromte  (Lau- 
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gttrdor) . arr. , cant. , EH  et  à 8 k.  de  Muret. 
Pop.  839  II. 

GARDK1.LE  (la),  vg.  Lot,  nmrni.  de  Pes- 
radoirr,  ;■  dr  Puy-l'EvéquC. 

GARDF.  MONTUKL'  (la),  vg.  Charentr- 
h*f.  (Saintnnge)  , arr.  et  à 28  k.  dr  Jutuac, 
caut.  et  E%  dr  Motilliru.  XF-  l*up.  921  h. 

GARDE  MOI  /.ET,  vg.  .tune,  cumin,  de 
Fonlenelk*.  K dr  la  (jijwllr. 

G ARDK-PARKOL  (la)  , tin  art/n  Pario/îs, 
vg.  t ain  {use  (Cnmlat),  arr.,C*Çet  à 12  k. 
d'Orang*'.  cant.  dr  Rollrur.  Pop.  221  h. 

G ARDK-SCR-I.E*  NK  (la),  vg.  Charente 
( Angoumois)  , arr..  cant.,  G3  et  à 7 k.  «le  ftar- 
Itr/irux.  Pop.  389  b. 

GARDE-VIAVR  (la),  vg.  Tarn , cmnm.  de 
Muntimt.  CH  dr  Cordes-  - Foires  le»  25  janv., 

11  juin,  21  uct.  et  lundi  de  Qmuimodo. 

GARDF.RES,  vg.  H .-P  y renées  (fianmgnr), 

arr.  H à 23  k.  «k*  Tarbes,  cant.  d'tKsun  , £H 
de  Pau.  Pnp.  768  h. 

GARDERIE  (la),  vg.  Seine-rl-Oisr  , rom. 
de  PFtaiig-la-Ville,  H-7  de  St-Germain-en-Layc. 

GARDES,  vg.  Charente  ( tugoumot»),  arr. 
cl  a 22  k.  d'Angnnlémr,  rant.  «•!  Ede  la  Val- 
let te.  Pop.  660  b. 

GARDIK  . vg.  Aude  ; l^itipinkM'.) , arr.  rt  à 

12  k.  «k*  Limotix.  cant.  rt  CH  «U*  St-llilaiir. 
Pop.  231  b. 

GARDIKRE  (la),  vg.  tmhe-rt- txnrr.  eum. 
«k*  St-Nir»»la*-de-IkMirgiiril  , «Ir  Huuigneil. 

G AHIHt  tSt.K.  nom  donne  |irndaiit  la  ri-- 
vnlution  au  lunirg  d' \wr.vi:. 

GARDON  Je.  V.'fiWP. 

Il AHDOWK . vg.  Dordogne  (Périgord;, 
arr.,  EH  H à |6  k.  de  Bergerac,  unit,  «le  Si- 
gmik».  Pop.  679  h.  - Foire,  k*  2‘  meiTtnli 
dr  chaque  moi*. 

GARDOITH  , vg.  N .-Garonne  (Langue- 
doc), arr..  cant.,L£Cet  à 4 k.  «le  \ ilteliaixhe- 
«k*-ljuuagai*.  Pop.  1.2o3  h. 

GARF.  (la),  vg.  Seine,  «-0111111.  rt  S d'Ivrj- 
siir-Sriur. 

GAKKIV.  vg.  t-nades  (f.a*«’«ignr),  arr.  rl  à 
23  k.  de  MnnNlc-Mnrsan,  cant.  «k-  l^abril,  !• 
«le  Sabir*.  Pnp.  849  h.  — Fabrique  «k  ma- 
tière* résineuse*. 

GAREL.  vg  .'Eure , eomm.  de  Pk-ssivtJros- 
Jian.  [H  cTF.vmix. 

GAUENt  ILl.F.  . vg.  Charente,  eomm.  «k* 
Sé'gunzar , CH  «k*  Junior. 

GARKNGl'K  (la),  vg.  Gironde . mmin.  «le 
Pi  ri  j; nu r , EH  de  P«Mk’ii*ae. 

GARENNE  (la),  vg.  Charente  , rounn.  dr 
S«Mivigné,  CH  d’ kigir. 

GAR’ KNE  (la),  vg.  Yonnr , «xmim.  dr 
Plessis-St-Jean,  p’j  de  Pmit-*nrH«Miue. 

GARENNES  . vg.  Fuse  (Normandie),  air. 
et  à 31»  k.  d'Evreux.  rant-  «le  St-André,  TH 
«l'Ivry-la-Batadle.  Pup.  664  h.  - fabrique 
d'iu»truniriil*  à vrut  en  bois. 

GAR  ENTREE  I Ll  .E  . vg.  Seine-aGMarue 
(Galiiiai*).  arr.  cl  à 23  k.  dr  Fontainebleau  . 
rant.  et  r-1  «le  Nemours.  Pop.  203  b. 

G ARÉDl'LT.  Garandicus,  Castrum  deGa- 
reldo,  vg.  Car  (Provence),  arr.,  Hct  à 10  k. 
de  BrigiMiles,  rant.  dr  la  Roqucbrussaone.  Pup. 

12 
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(iARO.NNt:  (U). 


962  h.  — Distillerie  4‘eau-de-vi*.  . — Foire  b* 
12  mai. 

(JARFTTE  (b),  vg.  Deux -Sèvres , cwnin. 

J»*  Smiitii.  r-'v  «Ik  Niort. 

(*AKt«AY Vll.l  AR  , vg.  Tarn -et -Garonne 
(Armagnac).  arc.. G*- et  à 9 k.dr  Castel- San  a- 
mu,  ram.  dt*  SlAiroUHlr  tMiraic.  I*.  916  li. 
(.Am.Anu  s imtsbt.  44*.  hmf.  tir)* 

• Une  grande  i*t  1*1  le  inscription  , rap|M>rlér 
par  Honoré  Rouille  el  par  Spou.  H dont  M. 
l'ai 4m*  barilirleim  m'a  cnniaïunùpù.*  une  copie 
qu’il  a faite  sur  le  lieu,  non*  lionne  b inu- 
luiivMiici!  de  relui  dont  il  s'agit.  liant  exile 
iliM-ri|Ui(Ml,  qui  M!  1 jj»|M>rtr  au  temps  d‘  Adiieli, 
dont  le  nain  *‘y  (route  emploi  t*.  T -4rlta  ,(/t- 
tomno,  (Ml  lit  : 

r«.  ou  nu»  imm  çct  sivt 

IIMOl  t 1MUÎCM11H  I.OCO  tiVROVHlO. 

Ce  Uni  mnserve  ton  nom  dans  celui  de  l'iar- 
gun\».  Il  est  renferme  dan*,  la  |«hh»m*  de  ( .cine- 
not,  an  pied  di*  h iiKmlagur  nommée  leüi-hlun  ; 

I 1 p'ainr,  qui  du  pted  de  cette  montagne  «'étend 
jiMpi'n  Aubague , eu  tirant  vers  IMhi'm'iIIi- . 
s'appelle  /jicrau,  et  | tour ra il  être  \tPitgns  /.«- 
frétas  de  l' inscription.  Ou  peut  mitsuller  l*ar- 
lielc  freinte  pour  emniaître  par  quelle  laison 
»uir  pusilkffl  «pM"- parait  *1  écartée  d'Arles,  se 
trouve  béat) ini'itlri - iutra  ftnet  ,4relatensinm, 

•ebra  le  lumirtl  de  rinacrijitkm. 

M.V  ;il4x*  R;irthétaii«  m'a  dit  avoir  trouvé  dau* 
un  Uni  nommé  SI-/  " Ii  h h1  an  nord  du  SI* 
Pilon,  une  inscription  en  riiojih.io  de  quel* 
ques  (Ketses  lil|Hl<nv  1 fdalrihnt  uherenluts.  w 
1)  Aïo  ilk*.  A'<?rûe  dr  f ancienne  Coale.  p.  839. 

(.  ARI«AS  , vg  fi.-fiaronne  (laopnlDc}, 
•irév  e*  K p^ll^lpouiousr,  ouït.  de  I r ou  ton, 
r^dc  sr-Jniy.  P.>p.  ISS  h. 

8AR6A^^«r^t'lij|<n, l ttmluse  (|*ro- 
venre),  arr.,  eaul..  El  et’  à*  U k.  d'Apt,  Pop. 

86%  h. 

LAKtaNVILl.K.  vg.  Seine-rt-Oise  Hea li- 
re), arr.  et  à H k.  de  MitUlr»  , caut.  dr  Lima. . 
EJ  de  Mcubo.  Pop.  H|j  h.  - Il  est  litiké  prêt 
de  la  grande  mute  de  l’ari*  a Koiitn.  Le  rhâ- 
le.ui  d'l|MMRH  >T,  d’iiù  l’on  jouit  d'irie  nml- 
tilud'*  de  lie-allx  p-iilll*  de  vue  »ur  tes  Inm'iIs  de 
h Vilir  e|  sur  qiliOiti'e  de  villng'*-  et  île  cllà- 
te.mv . fait  partie  de  (Llfgruvith*.  l.i>  jardin»  «1 
l'orangerie  niiil  particulH-reoienl  remarquai  tir*. 

(•AKI-KS,  ttij?argi>tî\ * Pniafium,  vg.  Seime- 
e4-Obr(lk*-de«i  lance),  arr.  et  à 3i»k.  de  Pou- 
lois»*,  ranl.  H dr  «.uucvse.  Pop.  489  11. 
C’est  un  village  trrs-anrit.il  où  lr  r>H  iMpkH 
«sait  un  rniiiH-n  rrr.al  qu'il  UahiLiil  ln*:piein- 
Rimt.  On  v soit  un  magnifique  i li.-J» dont 
le«  jardin*  et  le  |«re,  baigné-*  par  la  rivière  de 
la  foould,  O0mil  ilci  pavvigr»  eitrh.in leurs.  — 
Fabrique  de,  ridlc  furie.  Belle  hlaudii.vsri  ic  de 
toile», 

(iARttll.l!.SS F . Gm-gilessn  Castntm , vg. 
Italie  (Bnt<  b an*,  rt  a .1 1 k*  de  la  (JuYlre , 
caut.  et  K d'Kjpumi.  Pop.  h U)  li.  — On  v 
voit  nar  ancienne  église  que  l'un  a proposé  de 
eburr  au  iHiniUie  des  monumatli  historiques. 

(•ARIA N , *g.  H. -Pi remet,  CU1IUII.  ci  ti, 
d’AnraU. 


(.Altmrtll,  vg.  H .-Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  a I?  k.  de  Toulouse,  nuit,  et  ££2  de 
Muuliutnir.  Pop.  3v.1  li. 

(iARIkü  , vg.  Tarm-et-Garonne  (Arma- 
gnac i.  an*,  et  à 39  k.  de  Castel-Sarrasin,  vaut, 
el  - de  Iteau molli  de- Lmi  agite.  l’np.  529  h- 

GAItlFO\TAI\iv  , vg.  Fotges,  rumm.  de  | 
Bru  et  Jeaiinieuil  , C*  de  KuinUi  viller». 

LAKIILNV,  vg.  Cher  (Nueiuiii.ti.  arr.  et 
a 3n  k.  de  SaWrrre  . caut.  H [-•;  de  Saucer-  . 
ph  i Pop.  (i*  \ h.  — Ou  i remarque  une  i*glue  [ 
de  cou -vli  uetiou  minutie. 

(•A  NI  Al,  s g.  H. -Garonne  fOirmiliugcs'I.  arr.  i 
ei  à iti  k.  de  SM ■.uidm-.  caut.  et  EJ  de  lia- 
giieivs-doj.iielkou.  l*iqi.  11. 

CARIXOP.IN,  vg.  U.-  Pi  revers  (Niivam:),  ; 
arr.,  caut.,  Lrj  et  a i k.  de  Maidéun  et  a SD  k. 
de  St "Pulai*.  Pop.  393  k. 

GAKISI  Aü,  vg.  M. -Garonne,  romui.  de 
I-itoue,  de  SMiaiidrus. 

(iAlll  ITIS  i,lal.  41",  loug.  19").  » Leur  iiuui 
se  I rouie  dans  le  IroUienie  lis  ri*  des  Cniiliueu- 
laim,  entre  U a sa  les  et  siutti,  et  au  nontbiv 
de»  (M'Uples  qiu  m*  voinuiteut  à Cras.siu,  lieute- 
nant de  César.  San  soit  le»  place  dans  le  comté 
de  (•uiirr,  qui  est  miteline  dali»  le  diiM'èM' 
d'Ain  II  ainsi  que  l’aiu  leu  leiritoire  de»  Fi  usâ- 
tes, cl  .M.  de  Valois  ^p.  ïii)  parait  adopter 
celte  opinion,  la*»  faute»  que  le»  adversaire»  de 
Sati.MM  avaient  commise*  au  sujet  de  (imites  1 
«mit  relevée»  dan»  »a  iioinetirLlurv  de  la  Latilr. 
jointe  a la  traduction  tirs  (àuiiiiieulaiies  par 
d AbLiieoUii.  J'ai  nu  iMileloi»  que  le  nom  Je 
la  mien*  de  Dm  (xxivail  avoir  donne  le  nom 
qui  Gariiet;  c'elail  iaiitr  de  savoir  que  le  nom 
de  relie  riv  leitrst  dan* Sidoine  Ajml- 

liuaiie,  Fginius  dans  Kuilunat.  ••  IVAuviIlc. 
Mothe  i/e  C antienne  Gaule,  p.  340.  V.  aussi 
VValckeuaer.  Géographie  tle * Gaules,  t.  t, 
p.  2V3.  ti83. 

(iAKLAN  , vg.  Finistère  (llrrlngiM*),  arr., 
[>jel  à 7 k.  de  Miirliu,  mit.  délimiteur. 
Pop.  1.114  b. 

(■ARLKDK.  'g.  B,— Pyrénées  (Béarn)*  arr. 
et  à 2%  k.  dr  Pau  , vaut,  de  1 lit  re,  K d*Au- 
riar.  Pop.  2.VS  b. 

CARIAS,  petite  ville,  rénées  (Béarn), 
arr.  el  a 37  k.  de  Pau,  cbef-l.  de  rant.  Cme. 
(.île  d éuijie,  t»,,  \ir.  A 1 J3  k.  de  Paris  pour 
i la  lave  de»  lettres.  Pop.  1.418  It.  — Tm*n 
tertiaim  suj»erieur,  allnv ions  aurinuica. 

(•  ARl.OPKAl  V . vg.  l hareMte-ln/.t  mm, 
île  Oiulnilgr*,  di*  St-Saviuieu. 

l.AKN  ^|e  , vg.  Gttril  (Languedoc),  arr.  cl 
A 34  k.  d'I.As,  caut.  c(  fv  dc  l*out-.St-l>pnl. 
Pop.  51 1 II. 

(•ARXACIIK . Gauathit! , fianapin  , petite 
ville.  / enJér  ; Poitou  L arr.  et  à 42  k.  de*  So- 
lde». caut.  ci  [>v  d<  Clifdlana.  Cure.  P.  2,^u|  !■ . 

— Foires  le»  3 frv.,  2.*  mars,  I*'  lundi  de  uuu  , 

-tn  juin,  lu  (5  vjt.  et  12  nov. 
Bibliographie.  * Du  »r.~'e  île  la  Harnache , 

fte.  t Méiiioites  de  In  Ligne,  1.  n,  p.  53.V85). 

GARA  IT,  vg,  millier  ^RourlitMmaiv),  an*, 
d h 32  k.  de  Moulins-aur-AlItrr,  rant.  et  5^ 
de  l Ju-v cgne» . Pop,  08 1 b. 

(•  Alt N Ai' Il  i .rntulet  P«*tit-Ï,  *g.  Charente- 


la/.,  ruutm.  de  Poursa)*0«mand,  de  St- 
Jeaiwl’  Angel  j . 

CAR.AAY.  vg.  Eure-et-loir  (Beat**),  arr., 
caiil. , CÿJ  et  à 4 k.  de  Dreux.  Pnp,  493  b. 

I.  A R. Y LH  ASS,  vg.  Mn  (Dumbes),  arr.  et  à 
3fi  k.  de  Trévoux,  caut.  et  de  Thouaey. 

Pop.  836  h. 

GARM.RK,  vg.  H .-Gtsrtuine,  eut  uni . de 
Sauveleriv,  de  St-tbiiHlens. 

tiAHM  I , vg.  F.nre-et-ljote,  coum.  de  Le- 
vain \ ilJr,  E3  dr  t •allanlou. 

«AHXl.TOT,  vg.  l alvade*  (Nonnandie), 
arr.  et  à 29  k.  de  Livieu».  rant.  de  Sl-Picrre- 
iur-Jtive»,  C»3de  Livarot.  Pop.  163  b. 

(iARiH.KI.t  (bl.  43" i long.  25"}.  * Ils  «ont 
norniucs,  dan»  le  premier  liv  re  de»  Ontimeutaô 
re»,  entre  Te*  Centroms  t t le*  < at anges,  com- 
iik*  avant  voulu  de  coiiierl  fermer  le  (Kiisagede» 
Aljvs  à (>'*sar,  qui  néiuimoin»  |iurtant  d’ücf- 
lum,  y wo»/  est  àtniori*  proviaeite  estremum , 
in  fines  4’vronttorum  ttfterior  s pnmnciar,  sep- 
tinta  tiir  pervmit.  i/  ri]i(Kiit  qu’il  j a cuire  le 
nom  A* (hélant  et  celui  de  Guroceli  lise  leur 
tlenieun*  dans  la  Vallée  tb*  Pragt  las  et  de  fJu- 
sou,  où  b jMiMlHin  il  l \eju  re|Mrewvite  Otrlum, 
connue  ou  peut  voir  * l'article  de  ce  num.  Quoi- 
que  les  Garoceü  soient  ainsi  sur  le  revers 
des  AI|m*»  qui  rtgarde  l' Italie.  ci<enornm  pro- 
vint! nm,  pur  rnp|Mirt  à Borne,  il  m’a  paru  né- 
CHttirr  de  les  faire  eonnnitre  »nr  celte  fron- 
tière. « D'Auvillr.  Noliet  de  f ancienne  Gaule, 
p.  3 HL 

4.  ARO.VYF.  (la),  Garnama,  (leiivc  cnnsidé- 
rnble  tpù  prend  va  source  au  fond  de  la  vallée 
d'Aian,  dans  le#  uioutagm*»  de»  PvK'iuvs  espa- 
gnol o.  l'Jle  eut  te  ru  France  pris  du  Pont -du - 
Boi,  dép.  dr  lu  U. -Garonne,  passe  a St -Béal. 
Montirjrau.  SMinuden*,  Sl-Martorj^Martrcs, 
Ca/.en*s.  (àu'lMume.  Muret.  Toulouse,  %'erdun, 
le  Ma»,  Itourcl,  Auvitbrd,  IViit-Bez)  , la  Ma- 
guteir,  Lrvrac,  Agen,  Port-Ste-Mar»e,  Tou- 
- iirins . Maiiiiamic,  pa/eille,  b Kmle.Sl-Maraire, 
LmgiMi.  ( jdillae.  Rions  et  lktrdeauv,  d'où  elle 
destTud  au  Ilec-d'Amla**,  Elle  v rctjoit  b Dnr- 
tlngtie  el  pwl  le  Uoin  de  ( •iroihb*'  V . < astivM  i, 
j*ortr  en  ni  endroit  le»  plu»  gn>«  liAlimeitts,  et 
w jette  dans  l'Océan,  près  de  la  tour  de  0>r- 
ilouun,  iU*p.  de  b Gironde,  entix*  la  point e dt* 
Grave  et  Bovon.  La  inariv  m-  fait  niitir  jusqu’à 

t^i<  HinniiicromnN'iu'eàètn*  iloltalibnu  Ponl- 
du-Boi.  t l à être  navigable  à Cotéro,  déjiarle- 
lueul  de  la  I laute -t  .imiunt-.  b longueur  dt*  la 
paille  lloltable  est  de  13,4HMt  ni.  ; telle  de  la 
partit*  navigalde  est  de  tîî.iiéO  ni.  bv  princi- 
(KMU  objet»  tle  lian-fwM'l  cousïsleut  eu  grain», 
fa  fines,  vin*,  eaux -de- vie,  fruits,  pruneaux 
d’Agen,  deiirre»  eoloiiûile»,  l«ot»  de  pin,  de  sa- 
pin t l de  elit  iw* , pierre*  vb*  taille,  «le. 

Depuiv  U*  Bre-d' Anila-s  jtiwpi’à  avn  eialxHi- 
c hure,  la  < bitume  piéstiilc  une  suite d'ilc*  et  «le 
Italie»  presque  non  iulentMiipui*.  «pu  partagrnt 
ce  fleuve  eu  ib*ux  bras  à jni  |fn'i  égaux,  el  ne 
sout  pas  sans dauger  pour  b navigation.  Sa  plus 
grande  largeur  est  de  14,0(41  m.  t la  largeur  de 
l #nu embouchure rsl de 5, MK) m.  lton#«m  mur», 

. qui  estdVnviruii  G<M»  k.,  elle  irmit  la  >t*»lf,  le 
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Salai.  l'Arixe.  La  L«r.  k larrs,  la  Save,  k Gi- 
ron, la  GitiMiue,  le  Tarn,  le  Cer»,  la  lbysr,  k 
Drop»,  le  Ciruu,  la  Dordogne,  plu*  dr  vingt  au- 
tres ri*  irres  et  une  mullilmk  de  ruisseaux. 

l^a  Gironde  est  affieu*e  à sou  «ilrée  par  la 
mer  ; us»  rive»  ne  présentent  que  des  nu  lier*  rt 
des  bruyère*  ; mai*.  lorsque  l’on  a passé  Wa;,c. 
ou  dérouvre  une  campagne  sujhmIk*.  de  belle» 
prairie,  et  un  rivage  orné  de  l telles  nunsoii*  de 
campagne,  la  vallée  de  la  (rarouue  est  wirtuot 
remarquable  par  sa  rit  brxsr,  pat  la  beauté  de 
ses  paysages  , |tar  la  Mauclieur  et  la  prnpietéde 
»e*  liai ulat Huit,  ainsi  que  par  le  Ion  gi-iiérale- 
nifnl  gracieux  de  toute  la  contrée,  la-s  vignes  v 
ressefiilikut  à de»  bosquets,  et  les  raisin»  n’y 
sont  pas  moins  altondanls  que  les  feuilles. 

GAIiO.NXE  ; département  de  la  Haute-).  Le 
drpn  ti-ment  de  la  Haute-Garonne  e»l  furioé  de 
Fancienne  généralité  de  1 oulnuvr,  ipii  faisait 
partie  du  ri-devant  liant  Languedoc.  Il  tire  son 
i toi n du  cours  supétieur  vie  la  f.aniuue  qui.  a 
partir  du  |M>iul  où  elle  entre  sur  le  territoire 
français,  traverse  ce  département  (Lun  toute  sa 
longueur,  du  sud-ouest  au  nord -est.  — Ses  li- 
mite» soûl  : au  uiird,  le  dé|iartenient  de  larn- 
et -Garonne  ; à l’est,  eelui  de  l’Aude;  au  sud- 
est,  relui  de  l’Ariége;  au  sud,  les  moûts  Pyré- 
Dtel qui  le  séparent  de  ri’qupii'  ; et  a l'ouest, 
les  département*  du  tiers  et  îles  Hautes-!*} ic- 
KH. 

Le  sol  du  département  est  entrecoupé  presque 
par  tout,  sur  les  neuf  dixièmes  de  son  étendue, 
de  et  il  eaux  d'une  longueur  inégale  et  d'une  nié- 
diorre  élévation.  qui  le  COttpêal  en  divers  rens, 
et  < e|ieudant  à d’a>»ez  gniude»  distances.  pour 
que  le»  parties  unies  qui  les  séparent  prv»en- 
lenl  «nu  voyageur  des  plaines  spacieuses,  fertili- 
sées par  de  I telle»  rivière*  et  par  un  grand  nom- 
bre de  ruisseaux  ; presque  lotit  ce»  coteaux  tout 
couverts  de  v ignés  qui  donnent  des  vins  de  mé- 
diocre qualité.  A l'extiémité  orientale  du  dé- 
|inrteincnt,  le  sol  s'exhausse  et  connneiire  à 
former  la  lta.se  de  la  montagne  Noue  située  dans 
le  département  de  l’Aude.  Au  sud,  il  est  hérissé 
de  liautrs  montagnes  qui  appartiennent  à la 
r liai  ne  des  Pyrénées,  entre  lesquelles  s’ouvrent 
de»  ports  ou  cols  plus  ou  inoîu»  accessibles  : b 
Maladetla  (montagne  Maudite)  dont  le  sommet 
est  en  Lqwgm* . cl  qui  a sa  lw.se  au  pied  du  re- 
vers méridional  du  port  ou  passage  de  la  Piratle  ; 
le  pic  Quaiml(ptic  Equarriÿ.  te  inuut  Crabere. 
semblent  des  tMirues  placée*  sur  les  confins  du 
déjtai  lemeiil  pour  marquer  la  sépji  j(mu  de  la 
Franc»*  et  dr  l'Espagne.  La  partie  supérieure  de 
ces  montagnes  ollre  les  scène*  les  plus  pittores- 
ques et  les  plus  magnifiques;  U sont  suspen- 
dues, aii-deiisu*  de*  forêt*  qui  couvrent  les  pre- 
mière* zones,  de»  Uct  glacés  d’une  profondeur 
inconnue.  Plusieurs  lac*  profonds  sc  trouvent 
enferme*  entre  res  ranutagur*  ; d'affreux  préci- 
pices et  d'énormes  roche  s nu*  »e  voient  assez 
aouseut  prés  de  beaux  pâturage* , d'épaisses 
forêts  et  de  riantes  vallées;  dr*  sommets  dis 
montagne»  d'Oo,  de  V masque  et  dr  Cndierc. 
jaillissent  de*  cascades  rt  tomlienl  des  torrents 
qui  vont  former  des  rivières,  dont  le  bruit 
étonne  au  milieu  de  retraites  profondes  et  soli- 


taire*. La  grandeur  rt  la  variété  infime  des  as- 
|icn  tsel  de*  ]miuU  de  vue,  le  mélange  drpa*  Mgr* 
t hornunt»  cl  d’une  nature  sauvage,  produisent 
le»  sites  le»  ]d u*  pittoresques  que  l'on  puisse 
imaginer,  et  jettent  Ir  spectateur  dans  uue  rs- 
| *»**»•  d'mr  hautement.  [alite  de*  montagne* 

est.  pour  la  plupart,  ifi-  JO  à 10  degrés;  en 
quelques  eudroits,  elles  sont  à pie  et  droites 
t'ouï  rue  un  mur  ; quelques  une»  naît  en  sur- 
plomb. c'est-fl-dire  que  leur*  lianes  se  creusent 
tk  maniéré  que  U partie  supérieure  s’avance 
dans  In  ligne  horizontale,  et  déborde  la  [vaille 
iuléi iniiv  ; on  fait  priiici|ialruict)t  relie  remar- 
que dans  le*  irioolngnc»  de  granit  et  de  calcaire 
priiuitil,  rt  à l'asjiect  du  »ud  ; leurs  sommet* 
paraissent  généralement  accessible* , excepté 
ceux  de*  montagnes  tl'Oo,  de  Quairol  et  de  (’ia- 
ral.uk . couvert*  de  glace»  et  de  urige»  éternelle». 
La  direction  des  pente*  rt  tk*  v allée*  r*t  ru  gé- 
néral du  uoftl  au  sud  ; les  vallée*  le*  plu»  pro- 
longer*. le*  plu»  directe*  et  qui  uflreut  k*  pas- 
sage* k»  plus  faciles  ou  le*  plus  fréquentés, 
sont  celle»  de  Lurlmu,  dan*  laquelle  ou  entre 
par  le  port  de  Vrtusque,  celle  d’Oo,  rt  celk 
qui  ouvie  un  passage  à la  Garonne  par  l’endroit 


apjirlé  le  Pool -du -Roi.  — Le  pic  le  plus  orien- 
tal de  U Moladeita  île  plu*  liant  tks  Pyrénées) 
est  ck* é nu-dessu*  du  niveau  de 

la  mer  *k 3,580  m.  38c. 

la*  Pie  de  Nethnu  . dans  la 

Maladetla 3,482  93 

Pic  de  la  Rrioule.  glaricr  au 
fond  de  la  vallée  du  Lys  tle.  . 3,176  93 

Tuque  de  Maupav.  glacier  au 
fond  tk  la  même  vallée.  . . 3,147  69 

Pic  Que»  rat,  glacier  entre  le 
Lys  cl  Ir  port  d’Oo.  . . 3,089  22 

Port  d'Oo,  au  fond  de  la  voi- 
lée de  l’ Arboust .3.00!  52 

Lac  glacé  du  port  d'Oo.  . 2,653  64 

Port  de  la  Pirade,  au  fout!  de 
la  vallée  de  Lurhon.  . . . 2,422  63 

Port  de  V masque.  . . 2,412  19 

Fort  de  ta  Glbue,  au  fond  de 
la  vallée  de  Lurhon.  . . . 2,323  23 

Départ  de  La  cascade  de  Sécu- 
léjçu,  dan»  la  valléedr  F A rhouts.  1,711  23 

Super  - Kignercs.  ...  1 ,7t)7  36 

LarSérulégo 1,399  41 

Hospice  tk  K*gnere*,»ii  pied 
du  port  de  V masque.  ...  1 ,336  53 

Ragui-res-de-Lurbou.  . 612  s 

La  surface  du  larde  Séculégo  est  dc240,0t)0 


m.  carré»,  sa  profiiudeur  tk  94  m.  2t)  c.  ; m 
forme  r-l  circulaire. 

Le  département  de  In  llaute-Gartmne  est 
justement  renommé  |wr  sa  grande  fertilité  ; 
avantage  qu’il  doit  autant  à l'industrie  de  ses 
cultivateurs  qu’à  la  bonté  de  *nu  sol.  Les  récol- 
te* en  grain*  y sont  ordinairement  prodigieuses, 
surtout  dau»  la  partie  au  sud  de  Toulouse  : relie 
qui  est  arrosée  par  la  petite  riv  ière  du  Petit  - 
fier,  est  continuellement  ensemencée , et  dooue 
des  récoltes  de  la  plus  grande  lieauté.  Les  en- 
viron- de  Toulouse  forment  nue  des  plus  belles 
et  des  plus  fertiles  plaines  qu’ou  puisse  voir; 
1rs  terres  des  cnvirou»  de  Rieux  sont  si  fertiles. 


qu’il  y a des  canton»  ou  l’ou  fait  deux  récolte» 
[wr  an.  Cappeps  *ur  la  Garonne.  et  le  vallon  de 
Monte*qme»i  de  Volvcstre,  miiiI  aussi  remar- 
quable» par  leur  fertilité.  Les  * ignr*  sont  uu 
objet  de  grande  culture,  et  c'est  même  le  [du» 
considérable  âpre»  les  grains,  (punique  sillonné 
par  une  multitude  de  rivières  rt  de  ruisseaux, 
k département  possède  peu  de  pruirirs  naturel- 
le», Ir*  Imrd*  dr*  court  d’eau  étant  presque 
toujours  alfectés  à la  ruiture  des  grain*  ; le» 
prairie»  artificielles  n’y  sont  pa»  non  plu*  Ire*- 
inultipliérs,  mais  retendue  de»  terrain»  qu’ou 
y affecte  dev  ient  d'auuré  en  année  plus  consi- 
dérable, et  terni  à s’aerruitre  encore.  — Le* 
luihitations  rurales  sont  généralement  éparse» 
sur  tout  le  territoire  de  chaque  commune  . et 
relie  dissémination  dr  la  pn|Milalmn  sur  une 
v aste  étendue  donne  aux  canqwigucs  un  ü>pvl 
fort  auimé. 

La  contenance  totale  du  département  est  de 


618,5' M hectares , divisé»  ainsi  ; 

Terres  labourable» 352,418 

Pré* 39,637 

Vignes 4M, 908 

Boi* 87,140 

Vergers,  pépinière*  et  jardin*.  . . . 5,567 

()*r  raies  , aimait-*  et  saiivxair».  ...  39 

Etangs  , maie* , cauaux  d’irrigaliou.  408 

Lande»  rt  bruyères, 46,194 

Autre»  cultures 3,175 

Superficie  des  propriétés  bâtie*.  . . 3,723 


Contenance  imputable.  . . 587.269 

Route* , chemin* , place*  , rue*,  etc.  12,225 

Rivières,  lac*  et  ruisseaux 4,677 

Forêts  et  domaine*  non  productif*.  . 14,289 

Cimetières,  église»,  bâtiment-*  publics.  158 

Coulmaiiee  non  itiqiosahk.  . 31,349 

Ou  y cuuipte  . 

81 ,546  maisons. 


1 ,053  moulin*  à eau  et  à vent. 

78  (orges  rt  fourneaux. 

33 1 fabrique»  rt  manufactures, 
toit  : 83.068  prxipriétê»  Isllirs. 

Le  nombre  de»  propriétaire»  ot  de.  1 29,734 

Celui  des  parcelles  de A 4,l2u,797 

H vmiCHiRAMiir . Le  dépurlrmeut  de  la  Haute» 
(îarouiM*  e»t  ai  rusé  [wr  ou  nombre  tres-eiMni- 
déraille  de  ri'iere*  et  «k  ruisseaux.  Parmi  les 
première*,  trois  le  traversent  : la  Garuuur,  k 
l àm  rt  U Grue  ; ciuq  t’y  perdent  rm  y out  leur 
euibouclmrc  : l’Anége,  le  SuLat,  la  Leze,  l’A- 
rue  rt  La  iave  ; le  plu»  grand  utinibre  y oui  tout 
leur  cours.  O sont  prnicqiakmeiil  k fiers,  la 
N«me,  la  Louge.le  ’louch,  k Girou,  k Lers,  la 
Sanme,  l’Arba»,  la  fknH»cc.  l'Auxsxjuoelle,  etc, 
— Il  est  traversé  par  k canal  du  Midi  rt  par  le 
caual  latéral  a la  Ganxine. 

Ojmmi'vkitioiu.  la*  departement  c»t  traverse 
par  7 routes  ro;  air»,  par  31  route»  dèpartrmrn- 
tale*  rt  par  30  rlienuus  vicinaux  de  grande  com- 
mun ira  lion. 

MâcàoiiouHiU.  Le  climat  du  dé|wrtcmcut  dr 
U HauloGarouue  est  dcMix  et  tempéré  ; k ther- 
momètre y descend  rarement  à — 10*  R.  peu- 
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daut  l'hiver,  rt  ni  été . durant  1rs  plu»  fortes 
rluileur»,  il  s'élève  A fit  à -4-30*.  La  tempéfU- 
ture  moyenne  A l'hiver  ni  de  4 a -4-  3*  ; cdle. 
du  priqtcmji*  et  dr  l'automne  de  12  à -+-  1 4'*  : 
celle  de  l’été  de  44  à -K  t",  À l'exception  de  h 
région  de»  miiuiagut-».  il  y a des  Inter*  uù  il  uc 
tombe  presque  point  dr  urige:  mai»  assez  urdi- 
ininmnit  la  terre  ru  ni  hhmliir  deux  ou  trois 
foi*:  le*  micro  tir  gèlent  que  très- rare  ment, 
une  loi»  au  plu*  »ur  dix  année* , et  trulnneiil 
encore  «Lui*  le*  endroit*  où  la  |»ente  de  l'eau  est 
peu  rapide.  Ou  compte  annuellement  crut  et 
qui-lqile»  jour  > d'un  ciel  pur  H *rrriu . autant 
à peu  pre.»  de  joui*  pluvieux  , rt  environ  la 
tuéinr  ipiantiti-  A*  jour*  d’un  ciel  nébuleux  et 
MM  plu  N*.  I.r»\  rut*  dominant»  *oul  1rs  VcoU 

d’o«ie*t  H dr  l’e»|  : b*  premier,  nommé  sers, 
tourne  qm-hpiclat»  an  sud.  et  il  r*t  alor*  aocutu* 
|«gué«le  |duir;  quand  il  d«-Huu  «m  Ir  nord,  il 
drvieut  *er  et  assez  (roui  (c'est  U-  Seul  Ir  plu* 
dominant  -.  !*•  sent  dV.*t,  ou  autan,  tourne 
qtielqtii-loi*  nu  !*•**■  au  nord  . «mille  avec  aist-z 
A*  |ierniniMncr  . et  r*l  arconqiagiir  A’  beau 
temps  : IntMju’il  décline  »m  le  »ud,  il  n'cvt  |u.« 
de  hutgur  durée . mm»  il  amnie  les  orage*.  Ce 
seul , ordinairement  agréable  eu  liiter,  e*t  iu- 
ctmimode  e-n  été  par  sa  « lia leur  pém*traiilr,  qui 
eauM*  un  abattement  général,  dr  » lolent*  maux 
A-  tète  «ft  de  vifs  retient imnil»  dr.»  A nlnir* 
habitnrlles  : lorsque  la  lent  est  humide,  il  fa- 
vorise et  accélère  b végétation  ; mai*  dau*  b** 
terrains  sablonneux  il  flétrit  et  dessèche  le» 
fruits  H le*  fleurs. 

l*ROmrnos*.  Lr  dèparfenu-nt  de  la  llaute- 
Darnmit*  e*t  un  «le  ceux  où  la  mil  «ne  des  eéréo- 
1rs  «si  la  niu'ux  enteiMlue:  aussi  le*  léeultr»  «n 
grain»  y «int-ell«**  ordinairement  ln*»-ricliny. 
f >u  v cultive  avec  miitc*  toute»  espece*  «Je  ré* 
reale»,  mai»,  millet  unir,  sariiisiu.  pomme*  de 
l«:nr,  tou»  !«•*  légume*  sers,  ail  ru  abondance, 
lin,  nielniu  en  plriiu-  terre,  r hât. vigne*.  tnille», 
taliae  . quantité  «le  pi  mtr»  iuiligmo  et  exoti- 
ques, arbre»  fruitiers,  nr.nig  i»  |KNir  U*»  (leur». 

• I.a  «dininrilt^  Pjrruèrs  reuleniir  uitr  grande 
variété  de  pl.mU-*  ; noft-jeultaiM-iit  on  » trou* «• 
toutes  celle*  des  Alpes,  mai*  encore  lieaucoup 
d’autres  qu’on  croyait  a’npportruir  qu’à  la  La- 
ponie H à la  Sibérie.  La  po*itioii  méndiouide 
«le  ce*  mon  tapie»  Ir»  «-nruhii  aussi  d’qu  grand 
nombre  il'p»|Hits  de  I T.qiugiir  et  du  Portugal. 
L’Iierbser  de  M.  Picot  1-ape.  mute  renfermait 
3. Mm  rxpere*  <IiII«tciiIu».  «pi'il  a décrite»  dans 
sa  Ftorr  tlrsfjrdUrcs.  — 48,908  hectares  de 
vicnes,  produisant  auuiM-JIrmrut  üMl.lH’O  hrc- 
tolitre*  de  vin.  «loul  niviuto  44n.lHto  «oui  cnn- 
vomtne»  «ur  le*  lieux  , rt  le  surplus  liv  ré  an 
romiuerrc:  II»  principaux  vignoble»  «mt  situés 
daut  le»  arronilixriMriil»  «le  LimiNmiw  et  de 
Muret  : ou  eu  trouve  pu  dans  celui  A*  St-T.au- 
dens  , et  vororr  moin»  dan*  celui  «le  Vilkfran- 
elle,  la1»  pimci|>aiix  crus  sont  ceux  A'  Villau- 
drie,  Fronton.  Montesquieu -As Voh estre , Cap. 
peu*.  lUuet  et  Cugnaux.  — 87.140  hectare»  A 
forêt*  ( adirés  vert*  rt  feuillus  ).  — i.rand  et 
|i«lit  gibier  (perdrix  rvMtge.*.  Iiécasses,  griinot- 
W.  «*|»  A-  lirnum,  ortolan»,  onr»,  loiq»*. 
différentes  e*j»«  « «•*  d'aiçl<*»\  4 .nuulc  v ai  iétv 


«le  poisson  de  rivières  et  de  lacs  ( truites  mm* 
lutine.»  et  saumonée»;.  liellt-s  races  de  che- 
vaux et  A*  brui»  ; lieaueuup  A*  mulet»  , âne»  , 
moutons  : quantité  A*  |K»rrs  et  dr  volailles,  no- 
tamment d’oies  , dont  il  se  lait  une  iminruM: 
cousomniatioii  : on  ru  «A*  lapin»  grandi-  jvarlic 
|Mmr  les  rouser»  cr  comme  prov  i»m»u  «le  uwnage; 
leur  foie  sert  à faire  «h-s  pâté»  estimé».  «|Ui 
s'expédiant  prm«  ipalemeiil  aux  marchand»  A- 
cnniestilde»  de  Paris.  — Peu  dr  ver»  à soir  cl 
d'alwiilr». 

Miviiittuaiii.  Le  département  «*»t  ricb«-  en 
production»  minérale»  et  lilliuliçHpie*  : on  y 
IrxMivr  de*  mine*  «le  fer,  enivre,  plomb  , *inr  , 
antimoine  . Insmutli,  cristal  dr  roche,  Inuidle, 
juil.  l’ailkib**  d'or  «Lu»  la  Laiouueet  le  Na- 
liil.  Larrierv»  «le  marine  A-  loulr*  nndriir*  ei 
de  marbre  slatuairr,  granit,  grès.  aiA»ivr». 

Sm  «in  Mivinvi-x»  à Uagu«-rt*s-de-|.urli«ni . 
a Bùilia/au,  Kueausse,  « loumis.  Source  salée 
à Salie». 

Iviu.srair  rr  «nnint.  Ce  drparlnneiit  «*sl. 
|Kir  sa  |m.siliuu  et  la  facilité  dr  m-s  «LImou  liés, 
le  grand  eulivj»it  de  ITs^iugiM1  |m>ui-  ItMile»  le» 
marchundiM-s  qu'elle  requit  du  uord  de  l'Eu- 
rope. Se*  ( \|xota1ioii»  ctmsivlelil  surtout  eu  ré- 
réule»,  en  v ins , «*u  mulel»  fort  estimé*,  «pu  *wii*t 
l’objet  d on  commerce  inqiurlaut  avec  l K-|w- 
giie  ; en  laie*  à rorue*  et  à laine  : m Imm*  «le 
r|iar|Nii(e  rt  de  construction,  etc.:  v ieiiueiit  eu- 
Mllle  les  pâtes  de  «-auard».  |r*  miLimui»  d'uirs, 
les  excrl lentes  vuLilIrs  de  l'lle-«ii-I>odou  . As 
Heur»  d’oranger,  «li-s  aulx.  Ami  la  nillurr  «r 
fait  eu  graiMl , du  lui,  «lu  « luit»  rt*. 

L'industrie  niauiifocturk ir  embra-M-  pres- 
que toute*  le»  bratielM-» . el  pnaluil  surtout  «le» 
aciers  «émeute*  . A**  fuu\  et  des  fnurillr*  , de* 
limes,  «le»  ruixte»  |our  « liaiidroiimne  et  <loii- 
blagc  des  vaisseaux.  A*»  iu.»(i  murul»  de  maihe- 
malHpie  «ntimé».  Ou  y trouve  une  grande  m.v 
nuLciuie  A-  jKiiccl.mic.  «1e  Lu  lire  « l «U*  |»ol«'- 
rie,  «pii  orrU|M'  | lu»  «le  ,1«i0  «suvrier»;  «le»  ma- 
mifartmrx  de  gros**-*  <lra|»  ru‘.,  ras.  radi»,  lui- 
rai». l abl  upic*  de  toiles  à vuik**,  rouvertilir» 
d«*  laine  H A‘  coton,  ruliaii  de  fil.  |M>t«'iie 
d’i'taiu.  Imiigirs.  Distilleries  «l'iauik-vn-.  fila- 
ture» «k*  lame  H «le  «-nlou  ; Brime*  de  marbre  ; 
forgrsâfer:  b-iblantei  H'»  : Laite  el  laminage 
du  cuivre;  faimn-rirs  : verrerie*  : luikiirs; 
•midunurrirs;  taum-iies;  tiumM{iiiuerie*:  fours 
à rristaua.  l «H»dei  H,s  de  eauou*:  |MiiMlrerii»v  cl 
raflmerir»  royale*.  Manufar imr*  royale*  des 
Udurs.  — Kuiigralioti  annuelle  de  « liauilron- 
oim,  rémouleur*  et  autre»  nu*  riers,  qui  y oui 
exercer  Inr  industi  ic  « n Espagne. 

foi  ni».  3bU  fuite*  l'iiviroii  v tienuriil  dan» 
plu»  «le  80  Commune».  Ou  vend  prineipalemrul 
de»  lame*  ru  Millit  a iUuel,  Veifeil,  Aulrrive, 
tagatA-lir  ; «le»  lél«‘s  a Liim  à Jéviguar  : «le  la 
vobilkà  Vacquim.  iViUrg-Sl-lk-nuird,  >iUe- 
f candie  : «le»  «laudr»  salit» a l^pe.rnu*e.  Ion- 
lou»e  : «le*  aulx  a IoiiIoimm*  : de»  cuirs  ; «le  b 
■Kfiskcric,  «le»  Couverture*  de  laine,  de»  gilet* 
et  des  lia» de  lame  tricoté»,  «h*  la  lésim*  h Mou- 
trrjeau.  Aux  foérvx  de  St-béat  et  de  tbgiien*- 
«le-l.ue hou  , il  s*  fait  ou  échangé  «-ousMlrrable 
A1  moiitiaie  d K»pagur. 


Division  invivuTimivi.  Le  département  A* 
la  Hantr-4  .aitmuc  a pour  chef-lieu  ’lnulouse; 
il  envoie  k re|>rr»etitauU  à la  diamlirr  des  dé- 
puté». rt  est  divisé  eu  4 arrondissements  ' 

J bulousc  . ...  li  canl.  171,443 h. 

Muni 10  — 89,084 

SMlaudm».  . . Il  - 63.714 

A dleltuuche  . . 6 144.U0 

89  tant.  466,133b. 
14*  cotuerv.  A»  forêt*  ( cbef-l.  Toulouw  ). 
— 17rorr.  de*  mine*  (rlu-f-l.  Montpellier).  — - 
I0*div.  militaiir  (cbef-l.  Toulouse),*—  Arrhe- 
vérhé  , M-miiiaire  diocésain  et  école  seeond.iiiv 
erch-siastiqiH-  a Toulouse  ; 44  cure*  ,417  suc- 
cursale». l*)gliM*  mmivtoi  iak*  à t'-dinotit  ; 3 t«m- 
plr»  ou  maison*  dr  prierai.  Academie  imi- 
xersitairrà  Toulouse.  — Faculté  A droit,  fa- 
culté de  théologie,  faculté  A»  sciroces,  faculté 
«1rs  k lire*  à linikiuse.  — Collège  royal  et  «Vole 
normale  priuuiirt*  a 'luulunse.  — Collège  com- 
munal à Sl-l*au«lcu».  -Academie  des  jeux  flo- 
raux , académie  des  scieun»  , iiM-nptiou*  e t 
bdles-krttre* . société  de  médecine  . wwié  A» 
lN*aux-nrt»,  «oenié  A |>eintunf,  sculpture  et  ar- 
ebiteetmr,  jardui  «le»  plantes  avec  cour»  de  l»o- 
tanit|iM'  à Toulnusr.  — Société*  d’agciculliirr  à 
1 oulonse.  Muret.  SMiaudrn*  et  Villefram lie. 

Biographie,  lift  grand  immbir  A'  person- 
nage» «listing! w*  Al»  loua  le»  genres  sont 
oi  igmain-s  «lu  iléjiarteiiMiit  d«*  la  l!auti-4»a- 
rouue;  les  phi»  marquant»  »«mt  : Cûbmxgb 
loi  r>  , fondatrice  des  jeux  floraux;  I)l- 
rru.a  or  Pisrm:  ; l’amliassadetir  ex  Lun- 
ni  rb  ; le»  juriscimsullr*  Ccm,  Duum,  l.*uo- 
Mim  liai»;  U-s  auteur»  dramatiques  Cxurisrao^ 
et  P.vi.vrRar;  Ir  pK'lr  BvutR-LiRulvv;  Ir»  peiu- 
tiTs  Hivvut  et  Vmvatww  ; |r*  historien*  C*- 
u.hivi  et  t'vrri.  : le  A-»*inateiir  tU»»x*  ; le 
Itotaub-te  Picot  Lxnvaatm  : l'instituteur  «k-s 
sourds-mue t»  Sic  vrd;  l’orateur  Cuuis;  le* 
ministre»  Viuiu  et  m Movtbm.  : k macéelud 
PiMr.vm;  le»  généraux  Dtrut,  Vumu,  tAr- 
riRU.it,  Cmrm,  Hootar,  Priât,  o'Arüv- 
uvxc,  Priîot,  Pu.iaroRT,  etc.;  le*  chef*  d’es- 
cadre St-Kw.i*.  MovTr.vRRtâ.  etr. 
Bibliographie.  Pitmt  et  Ci»vi.«iu.  37a- 
luùtàtte  tir  lu  Hontr-4 ,nronite  , ili-4  . 1809. 
Dest  rift'uirt  minern/ogiijur  tir  ta  f/aule-i Ga- 
rantir (Journal  dr.»  mines,  t.  xxxr,  p.  430- 
34). 

Lvsori.  Dr  r améfiorrntiom  ri  tir  ta  muttiph- 
« ration  tir  f npècr  fx>%  inr  dam  ir  dcparlr- 
mrnl  tir  la  //u«tisf,’<»fiwwif,  in-8,  1is3H. 

St  - A son*  ( J.-A.-D.  )-  Topographie  mrdt- 
rttle  tia  tir  parlement  de  ia  Hattlr-Kartwne. 

in-8,  18t3. 

Lvsufiot  (AnL).  Rrmarqun  sur  tfariqurs  att- 
ciennrs  iau  ri pliant  dit  pan  dr  Commune» 
(llist.  «k-  F académie  des  bellea-h-ttn  * , t.  *, 
p.  488). 

IH-  M>«.»  (Alex.).  Mon  urne  nU  reUgtrn.r  des 
t'oie*  Trcürutges , rtc.,  et  Hrrhrrehr*  tur 
U t MNli/fitite » du  departement  de  ia  Hautes 
Garonne,  in-R,  1814. 

Cimuav  (H.).  Histoire  Je  la  population 
p\  rrnrrnne , du  3 clotizan  et  du  pu  s t de 
Comminges.  iu-8,  1844 


GARRIGUES. 


GARUMNA. 


GASCOGNE  (la). 
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Annuaire j de  la  H ante -Garonne . 

V.  aussi  aux  article»  La^cuiukk:,  Armiokac. 

CbuaiKiu.  BAiiütftu-Di-Lvaui^,  Exgaumi, 

Oo,  Skonrmi,  Toui.o»  *»,  Rkval. 

GARONNE  (canal  latéral  à la).  Uc  canal, 
cuninmici’  eu  vertu  d'une  lui  du  9 juillet  I83H, 
a vfm  origine  dati»  le  ImuuÛu  d'rmlHiucIiure  du 
rauaJ  du  Midi,  à Taxai  des  pouls  jumeaux,  et 
se  termine  à Castel,  sillage  xi  lue  à 9.000  ni. 
au-dessus  de  Langnn,  et  5i,(NKI  ni.  de  Bor- 
deaux. O canal  aura  eu  outre  uu  embrauchc- 
mrol  sur  Moiitauluui,  afin  de  mettre  le  laulii 
du  Tarn  eu  communication  axec  Toulouse, 
Bordeaux  et  Cette. 

Entre  Toulouse  el  Cavtet,  la  lougueur  du 
canal  est  de  I9IMBM)  ni.  Par  la  rixicre,  le 
m^me  trajet  de  3.14,004»  ni.  Eu  ajoutant  à la 
ligne  latérale  La  longueur  de*  l'embranchement, 
de  10.000  tu.  sur  MoiiUitihaii,  ou  trouve  «pie 
le  drx  elup|Nrmeiit  total  du  nous  eau  canal  at- 
teint 3iNi,ii<)0  m.  Le  canal  latéral  à La  Garonne 
traverse  quatre  déjmrteineiit*  ; savoir  : Haule- 
(iaronne,  Tam-et-Garonar,  l>ot -cl -Garonne  et 
Giroudr.  Le  tracé.  a partir  de  Toulouse,  suit 
b rive  droite  de  b Garonne.  Arrivé  k Mon- 
tech,  une  brandie  m dirige  sur  Monlauhan  et 
dctiouchcra  dans  le  Taru  aux  portai  du  fau- 
bourg X ille-HotirlMMi,  dans  le  beau  bavsiu  que 
forme  »ur  b rivière  b retenue  du  moulin  de 
Saphcou.  Au  delà  de  .Mouler II.  b ligne  prm- 
ci|ialr  se  prolonge  jusqu'à  Moissar,  où  elle 
frauchil  le  Tarn  .sur  un  grand  |M>iit-aquednr  et 
traverse  la  ville  dans  toute  sa  longueur.  Elle  se 
développe  ensuite  au  pied  des  coteaux  de 
Bondi  m et  de  Malaiiv,  et  roiiliuue  h suivre  b 
rive  droite  de  b Garonne  jusqu'à  Agen.  A b 
hauteur  de  ccttc  ville,  le  tracé  traverse  la  Ga- 
rtituie  sur  un  inaguilique  pntit -canal,  et  reste 
ensuite  sur  b rixe  gauche  jusqu'au  sillage  de 
Castel,  où  il  a sou  embouchure  dans  le  lieux r. 

GARONS,  xg.  <iard,  roium.  de  Buuilbr- 
gues,  ?jde  Nîmes. 

G AROS,  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  à 39 
k.  d’Ortbu,  rant.  et  2j  d'Arzarq.  Pop. 
764»  II. 

GAROSSE,  xg.  Lande*  (Gaseugm*).  arr.  et 
à 4î  k.  de  Muul-de-Marsaii,  cant.  d'Arjiuanx, 
CS  de  Tartas.  Pop.  364  b. 

G AKHAKKT . xg.  Ariége,  nnnm.  de  Mercus, 
El  de  Tarasrou-Mir-  Ariége. 

GARRAGNON  (les),  H .-Garonne,  cumin, 
de  G rat  eu».  0 de  llieux. 

GARRAVKT.  xg.  Gers  (Cnraminge*),  arr., 
«Ml.»  2?  et  à 7 k.  de  loml*v.  Pup.  4M  h. 

GARREAl’X,  xg.  H. -Garonne,  CS  de  Sl- 
Béat. 

GARREKCIURG.  vg.  Mrnrthe  (pax«  Mn* 
linj,  arr.  et  à IA  k.  de  Snm-liourg,  r»nl.  et  Izj 
de  PhaUhmirg.  Pop.  657  b. 

GAHRKY.  xg  + Landes  (Casrogue),  arr.  et  à 
IA  k.  de  I)ax,  caut.  et  (g  de  Mont  fort.  Pop. 
M8h. 

GARRIGUES  . Aveyron,  cumin,  de  Sl- 
Chély-d'Anbrac.  M d'Kspalion- 

GARRIGUES.  xg.  Gard  (Languedoc) , arr.» 
3 et  à 9 k.  dT  ri»»  cant.  de  St-Chaptr».  Pop. 
406  h. 


GARRIGUES.  vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  à 39  k.  de  MoiiljM'Ilirr,  CMH.  de  Cbr- 
rrt,  H de  Soin  mitres  Pop.  103  h. 

GARRIGUES,  xg.  Lot-et-Garonne,  eoaim. 
et  Ki  de  Maruiaude. 

GARRIGUES,  «g.  Tarn  (Languedoc)»  arr., 
E «I  ■ 9 k.  de  Lovaur.  Pop.  307  h. 

GARRIS.  I»g  B, •Pyrénées  (Navarre),  arr. 
de  MauJéou.  caut.,  21  et  à 4 k.  de  St- 
Pabis.  Pop.  465  h.  — Foires  le»  I**  et  3 
août. 

GARROS,  xg,  B. -Alpes . W.  A 16  k.  de 
Omguignnu. 

GARRY,  xg.  tjot-et -Garonne,  connu,  de 
Casaetieuil,  C-j  de  V illeueuve-sur-  lait. 

GARS.  vg.  Par  (Provence),  arr.  et  à 46  k. 
de  t «rosse , cant.  et  53  de  St-Auhan.  Pop. 
28»  b. 

GARSUflK,  'g. Moselle (pays Messin), arr. , 
et  à 5 k.  de  ThionxiJlr,  caut.  de  Catteiium. 
Pop.  839  h. 

GARSKNVF.AU.  xg,  Seine-et-Qise,  cutnm 
de  Guillerval.  0*3  d'Europe». 

GAKTKMPK  (la)»  Puriempa,  rivière  qui 
pn-nd  sa  source  à T Tpi  nas,  arr.  de  Guéret, 
Creuse,-  elle  passe  à lu  Chapelle,  iùi  lagune, 
Bessines,  Cliàtran-Puiixat,  Moiilm«irillon,  St- 
Saxin.  et  se  jette  dans  b Creuse,  au-dessus  de 
lu  Koche-Posav , tienne , apres  uu  rouis  d’wi- 
virottlTok.  La  Garlempr  est  lli.itt.dilc  de- 
pnis  le  moulin  <lc  lu  Re»«oiniicrc  jusqu’à  sou 
enilmiirhurt'  sur  une  étendue  de  63.640  ni.: 
elle  reçoit  l'Anlour,  la  Cotuc.  b Gbxeuse.  b* 
Braiu,  l’Augluiu  et  plusieurs  mitres  petites  ri-  J 
x icre*. 

GAIITEMPE.  xg.  Creuse  (Limousin),  arr.  1 
et  à 10  L.  de  Guéret,  caut.  et  22  de  St-Yaun . 
Sur  b Gu  r tempe.  Pop.  3p>h. 

GAHUMNA  ntiwti  (lut  IIP  19*,  long.  46“ 
17').  « Outil  doua  le  premier  livre  des  Cuiniuen- 
taire»  : Gallos  ab  A pu  ta  ms  Gar  union  /lumen 
(divtdil),  et  le  nom  est  Garuna,  muiu.v  rame-  : 
teuieiit  dans  Slrabui  et  dau»  Ploléniet*.  dans 
Pline  Garuuna.  Mais,  parer  que  Pline  étend 
la  Celtique  ou  Liouoise  (lih.  tv,  cap.  1 7)  jusqu'à 
relie  rivière,  dans  un  leiujtx  où  le*  limites  de 
T Aquitains'  atteignaient  le  boni  de  b Loire,  ad  , 
G arttmnam  Celtica  eadem  qtur  Lngdunensis;  le 
P.  llardnuiu  rst  d’upiuiou  qu'il  l'aul  appliquer 
ce  uum  d e Gnrunna  k lit  Loire  même , drpois 
le  territoire  d'Angers.  il  se  persuade  que 
l'Iiue  étant  bien  informé  qui*  b (bitume  avait 
pris  le  iHiin  de  Girunda  don*  la  partie  infé- 
rieure de  sou  cour*,  il  l'aurait  ssii*  doute  uom- 
mer  de  celte  manière,  si  son  objet  avait  été*  de 
b désigner.  Opeudaut . ou  ur  voit  point  que  ce 
Muni  de  Girunda  soit  employé  dans  les  iiioiiu- 
ments  de  T Age  romain.  C'est  en  parlant  de  la 
(b  rot  me , lorsqu’elle  approche  de  b mer , 
qu’Ausoiie,  qui  était  de  Bourdeaiix,  dit  dans 
son  poenie  sur  la  Moselle  : 

I r rammtn.futu  t.vu* M<r, 

la  mesure  du  vers  admettait  Girunda;  égale- 
ment comme  Garnmutr.  Nous  envoi»  (Lus 
ITtiiH*raire  de  Bourdeau*  à Jé;  u.valena  : Ci-  j 
nias  Hurdigala,  ubi  eu  fluvius  Garonuu,  per  j 


quant  fadt  mare  oceanum,  acte  s sa  et  recessa 
per  leugas  plus  minus  ceatum.  On  lit  à b vé- 
rité Garunda,  dans  unr  lettre  de  Sxmniaque 
a Aufunc  (lili.  ix,  ep.  85),  mai»  non  Girunda, 
et  je  ne  sache  pas  qu'on  Irmixe  ce  nom  sou» 
cette  forme  de  Girandr  axant  le  xur  siècle. 
Il  e*l  |dos  simple  de  emirr  que  Pline,  en  nom- 
mant b t.aruune.  est  dan*  le  même  cas  que 
Mêla  (lili.  ui,  cap.  S.l).  qui  nonobstant  que 
TAquilaiue  de  son  tenq»  fut  agmitdir  justpi'à 
In  Luire,  borne  uc.immiui»  TAquilaiue  a b 
Ganuilie  : Aa/n  a P % remro  ad  Garumnam 
A/uitania,  ab  eo  ad  .Scquanam  Celtm.  G e*t 
ipi’ou  u'uxait  point  curare  perdu  de  vue  les  li- 
mite* des  atieienues  nathui»,  qui  m*  distin- 
guaient les  unes  d'nxer  |«  autres  dans  l'éten- 
due de  b («aille,  malgré*  Tarrangemt-nl  |K>|iiique 
des  provinces,  fait  par  Auguste,  distinction  ua- 
tiouale  que  César  avait  bien  rauiiue  et  détrr- 
minés*.  Il  doit  |nraitre  plu*  éluunant  encore 
dan*  Aimnieu  Marcellin  (lib.  xv)  que  dans 
Mêla  et  dans  Pline,  de  lire  que  b Garonne  ab 
Aquinanis  Celtas) di sterminnt . On  peut  m;  ré- 
duire au  sujet  de  Pluie  à dire,  qu’il  ne  conve- 
nait jais  de  citer  b Garonne  avec  |c  nom  de 
Lugdunensis,  tu  confondant  b Liuutiise  et  Tan- 
riciuie  province  celtique.  Mais  on  llr  saurait 
accuser  Mêla  de  setiv  rucpi  is  sur  b Gar orme  , 
vu  b description  qu'il  en  bit  eu  rv*  Irrme»  : 
Garumna  ex  Psrtntro  monte  delopatts,  ni  si 
eum  hiberna  imbre  ont  solutis  nivibtu  intn- 
muif,  diu  vmlosus,  et  riz  narigahilis  ferinr. 
h uln  obvias  menai  exirstuantis  actessibtu 
adauctus  est,  ii nient  rétro  mneantibus , suas 
illiusque  aqttas  agit,  ali /itanium  plenior t et 
qnanfo  ma  gis  pr  médit,  eo  lalior  sit,  ad  ptt - 
stremum  magni  freti  similis,  etc.  •»  I)' Anv  illr. 
Xotiee  de  T ancienne  Gaule , p,  311. 

GARI  MNI  (bit.  44*.  long.  19*).  - Il  en  est 
nn  iition  dan»  le  m*  livre  de*  Commentaire*, 
entre  les  jM*nplc*  qui  sr  snumimit  a Crass»i>. 
dtm*  mmi  expi’-dilion  d«*  TAquitainr  : rt  je  suis 
de  Topiliiuu  de  M.  de  Valuu  (p.  131)  de  les 
placer  dans  ce  qu'on  ap|M'lle  fiit  iérr,  le  long 
delà  Garonne,  au -dessin!»  de  St* Bertrand-do» 
Connu inges,  m s'étendant  juvpi’aux  iiniitcs  du 
diiM'ése  de  Kieux,  qui  est  uu  déniinilireuieiit  du 
tcrrilOUT  de»  am-ieiis  Tofosates.  » D'Auxilk*. 
Xotiee  de  T antienne  Gaule,  p.  343.  V.  aussi 
Walrkwiacr , Géographie  des  Gaules,  t.  », 
p.  2h3. 

G AS,  v g.  Eure-et-Loir  (Bcauce),  arr.  el  k 
2 k.  de  Chartres,  cant.  de  Muintrnon,  22  d’E- 
|ienioii.  Pop.  471  h. 

G ASCII  A R BO N NIER  (le) , \$.Deujr-Sès  rr<, 
cotuin.  d’Eximiil,C3  de  St-Maixmt. 

GASCIIARO  (le),  vg.  Creuse,  romm.  de 
Charron,  r-j  d'Auiances. 

GASCOGNE  (b).  Aqnifania,  Xorempopu- 
Innia,  Jutiana  Paseonia,  ri-devant  provinrxrdr 
France,  qui  forme  actuellement  lesdéqurlemrnl* 
de  b llaiile-Garuune.  du  Gcn  et  îles  Haute*- 
Pyrénées,  ainsi  qu’une  j«irti«‘  des  dêjuirtenunts 
dé*  Lande*  et  des  Rasse*-I’xrétiécs.  La  tias- 
cognt- di*|H*iubit  autrefois  de  b ci-devant  pra- 
xiute  deGuirniie  ; son  territoire,  compris  entre 
b Garoonr,  l'Océan  cl  1rs  P}  ivnées.  axait  en- 
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G ASTI  NES. 


GATTEVILLR. 


GAIBRETIFRF.  (U). 


virun  1 44  k . de  long  sur  990  de  large.  Oti  trouve 
de  bdkft  H frrlilr»  vydlérv  dans  U partie  roè- 
ridiuuale  de  cette  prêt  inee,  ci,  k*  long  des  cotes 
de  l'Océan.  quelque*  plaine»  a»««u  fertile», 
ainsi  qu'une  grande  étendue  dr  luiidr*  mcultcs 
et  sautages.  Ou  divisait  la  Gascogne  en  plu- 
sieurs petite*  pru»  iiitt-A  qui  renferma  ieul  di- 
vers petit»  pays  et  cuntrer*.  Les  principale*  de 
ers  province»  étaient  leCoodontou,  la  (lia  lusse, 
les  Landes,  le  duché  d'Alhrel.  le  Lalmur,  la 
Lasse  Navarre.  le  Rcam,  le  Rigorrr,  l'Arma- 
gnac, le  Cuinmiuge»,  etc.  V.  pour  la  biblio- 
graphie les  dépArtniicuU  du  Gras  et  des  Lo- 
uis, et  l'article  (iiussi. 

G AM  OIGXOI.ES.  «g.  /)eux-%V«  rrj,c«*mu. 
de  V ouille.  £5]  de  Niort. 

G ASS  Y.  bg  Enre  ( Normandie),  arr,  et  à 95 
k.  dn  Audelvs,  caul.  d Tiens,  C3  de  Vrmnti. 
Pop.  1,186  li. — U est  hAti  dans  une  situation 
agréatdc.  sur  l'Fple,  qui  y forme  une  île  qui 
était  autrefois  fortifiée. 

liAtQl'ES,  vg.  Tarn -ri -Garonne  (Agé- 
Bois),  arr.  et  à ÎU  k.  de  Moissuc,  cant.  et  C53 
de  Valence -d'Agni.  Pop,  613  h. 

G ASS  AG,  ' g-  tol-et~Garonne,  comm.  et 
E de  Caslrljalou». 

GASSAS.  »g.  /^t-rWi’nrosflr,  comm.  de  la 
LaudusM*.  £•'  de  Cash  lionne». 

GANSERAS,  s g.  Tarn-et-Garonne , comm. 
et  t»  j de  Mnutaulw.ii. 

G AHSICOl'RT.  s g.  Srinr-rl-Oise  \ Rcaucc), 
arr  , caul.,  >1  et  à à k.  de  Mante»,  l'up. 
ît»3  h. 

GASSIN,  Gassinus,  »g,  Var  (Provence), 
arr.  et  à 30  k.  de  Draguignan,  cant.  et  C-"de 
St-Trapo.  Pop.  6!>5  h.  — lient  situé  dans  un 
territoire  trê»-f**rlile  quoique  inégal,  et  dit üé 
par  petits  coteaux  planté»  depui»  ; cm  y trouve 
de»  palmier»  aiud  que  des  orangers,  de»  ci  t ma- 
nier* «h*  VakSKt  ni  pleine  terre.  — Celait 
autrefois  un  |wtil  fort,  Iwli  sur  la  pointe  d'une 
rolline  fort  élevée  d'où  Ton  dès  ouvre  tout  le 
guffe  de  Grimaud.  Lorsque  dr  re  fort  on  aper- 
cevait les  navires  des  Sarrasins , et  plu»  tard  !« 
RarluiK'Mjoc»  qui  oui  infecté  c & cote*  jusqu'au 
rtiniiueucemiiit  du  xvm*  siècle,  on  faisait 
cm  signe  d’alartn  ■ qui  était  à l'instant  répété 
par  le  château  de  Grimaud.  L'ancicuue  cn- 
reinte  du  village  subsiste  encore,  ainsi  que  la 
porte,  qui  était  fort  étroite  H à un  seul  Init- 
iant. 

Le  hameau  dr  Cvvilai»  fait  partie  de  b 
etmitminr  de  Gassin.  Ou  y trouve  un  petit  port, 
défendu  par  un  ddlua  et  par  des  redoute»,  où 
il  *e  fait  des  chargcinntr*  de  Ixù*  dr  chauffage 
(tour  Marseille. 

G.iSSON  ( Grand  et  Petit-),  vg.  .ferne-et- 
I larne,  coram.  et  *•]  de  riiàtrao-Landon . 

G A ST  (le).  •ados  ( Normandie),  arr. 

et  à 15  k.  ch*  Vire,  cant.  et  0 de  St-Scvrr. 
Pop.  993  b.  - Exploitation  ch*  granit. 

GASTfcS,  vg.  tondes  (Gascogne),  arr.  et  à 
HA  k.  de  Mont-de-Marsan  , caul.  de  Parenlis- 
cu-Ik»m.  „•£  de  Lj  postlie  y . Pop.  959  h. 

G ASTI  NE  AG,  Sarl/.r.  V.  Cunsn. 

G A STI  NES  , bg  Mayenne  (Anjou),  arr.  et 


I 

I 

i 


à 39  k.  de  Château  -Gunlier,  cant.  et  H de 
Couple-Vivien.  Pop.  496  b. 

G ASTI  \ es  , vg.  Sarthe  (Anjou),  arr.  et  à 
39  k.  de  In  Fléché  , mat.  et  03)  de  Sablé.  Pop. 
4ùN  h.  — Exploitation  d'aiiihracilr. 

G AS  I INS.  vg.  Srinr-et-Marne  ( Brie),  arr. 
et  à 94  k.  de  Provins,  mut.  et  C^J  de  Natigts. 
Pop.  319  h.  — Fducalioti  de»  mérinos. 

GAS1  II.I.E  , vg.  Eure-e:-/xnr  ( Heance  ), 
arr.,  (Ut.,  fcj  et  à 5 k.  de  (lui  rire*.  Pop. 
8HI  h. 

GA TFItni'RSK,  vg.  Charente- Inf,,  comm. 
de  St-Mamlc,  d’Auluav. 

GA1KLI.KS.  vg.  Eure-et-Loir  ( Bcaure), 
arr.  et  à 95  k.  de  Dieux  , cant.  ci  L-J  de  CiiA- 
teaiinetif-en-1  liinirniis.  Pop.  417  h. 

GATEY,  vg.  Jura  ( Franchc-Gomté  ) , arr. 
et  a 90  k.  de  Dole  , runt.  de  Cliaiusin , SS  du 
Deschauv.  Pop.  474  k. 

GATEY , vg.  H, •Saône,  comm.  de  Courte- 
soult,  df  (Jiampliltc. 

GATIIEMO.  vg.  Manche  (Normandie',  arr. 
et  n IN  k.  d»*  Mortain , cant.  et  C-3  de  Sounle- 
vaJ.  Pop.  9 KJ  II.  Exploitation  de  granit  gris 
et  vert  bien. 


1774.  la  chambrr  de  commerce  de  Rouen  y en 
fil  établir  uu  ; mai»  le  peu  d'élévation  de  la 
tour  qui  *U|»portait  le»  feux  circonscrivait  tel- 
lement leur  [>uriée , qu'ils  ne  pouvaient  entrer 
dans  le  svslccnc  général  adopté  pour  l'édairagr 
de»  côte»  de  I rance  . système  dan*  IcqoH  deux 
phares  consécutif*  doivent  embrasser  dans  leur 
rhainp  tout  l'espace  qui  les  sépare.  I n nouveau 
phare  a été  ronstmit  en  IH3i;  il  mt  assis  sur 
un  roc  de  granit.  Dure  mille  bloc*  de  granit , 
pesant  eusmililr  sept  raillions  c|ualte  cent  mille 
kilogrammes  , oui  été  répartit , pour  sa  com- 
trurticwi,  en  cent  dix-bnil  assises,  pour  former 
une  de»  plu»  hautes  colonne*  en  ce  genre.  Elle 
s’élève,  en  effet,  à 70  m.  au-dessus  du  rorber 
qui  lui  M*rt  de  Iwise.  Les  bâtiment*  accessoire* 
ont  exigé  l’emploi  de  quatre  mille  neuf  cent* 
pierre*  dr  taille.  la*  phare  de  Galtevillr  est  nn 
phare  dp  premier  ordre, à fru  tournant,  à éclipse 
de  demi  en  demi  - minute;  il  a 79  m.  dr  hau- 
teur et  97  k.  de  pnrlèe.  Lat.  49*  49',  loug.  O. 
3-36'. 

GATTt-DE-VIVAHIO,  vg.  Corse,  arr.,  pg 
et  à 91  k.  dr  üorté  . cant.  dr  Smragici.  Pop. 
789  h. 


GATIEX  (St-),  vg,  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  à 7 k.  de  Poot-l’Evéque  , cant.  et  £3  de 
llonüeiir.  Fuji.  1,1  il»  II. 

V.  Vl  IGl  IvS  , vg.  Gard,  comm.  d’Aignliers, 
K d'Cirs. 

G ATI  NAIS  (le),  IVastinrmiis  Pag  ns,  Ga- 
itinrnnhm,  petit  povs  qui  forme  ai  tiiellemcnt 
une  |uirlie  des  dé|iiartemeul»  de  Sriuc-rt-Manie 
e«  du  Ia>ire1.  On  le  divisait  autrefois  en  Gaii- 
nai»  fnmrais  et  en  r.utinais  propre.  i>*  pirmicr 
dé|irndail  de  la  ci -de  vaut  province  de  l'tlo-de- 
FraiK-e  . Mcluu  rn  c*tait  la  capitale  ; le  second 
fauait  partir  du  ri-drvant  Orléanais  , il  avait 
pour  capitale  Mouiaigi».  Son  territoire . qui 
avait  environ  NO  k.  de  long  sur  45  de  large,  se 
compose  de  plaine*  fertiles , d'alioudant»  pâtu- 
rages «1  de  vaste»  forêt».  On  y recueille  en 
aUuulaiwr  des  grains  , du  vin  . des  fruits  , du 
miel  cl  d'exeelleut  safran . V.  département  du 
Loinsr. 

G ATI  N K (la),  f 'aidant , petit  pays  compris 
autrefois  dans  leci-drvant  liant  Poitou,  et  dont 
Parthenay  était  la  capitale.  Il  fait  aujourd’hui 
partir  du  département  de»  Denx-Sev  re*. 

G ATI. NES  (les),  vg.  Jife-ef-Pilaine,  comm. 
de  St-Prre,  Xl  «le  Ch4teaunenf*ef»-Bretagne. 

<•  ATI  N ES  (h*s),  vg.  yainr-er-fjidre,  comm. 
du  Pui«rt-Doré,  Itcaiipréan. 

GATINES  (les),  vg.  Seiae-et-Oiir,  comm. 
de  Plaisir.  H de  Trappes. 

GATTEVILLR , vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 96  k.  de  Cherbourg  , caul.  et  M de 
Sl-Pierre-Eglue.  Pop.  1,955  h. 

Il  e»t  situé  au  bord  de  la  mer.  à peu  dr  dis- 
tance «h»  la  puiulc  ou  «*ap  d«*  Gattrviile,  qui  Irr- 
niiur  à l'ouest  la  vasie  baie  demi -circulaire 
dons  laquelle  vient  se  jeter  lu  Seine,  cl  sur  le- 
quel s'élève  le  cap  de  Harfleur,  ainsi  nommé  du 
v oisinage  de  ce  |*ort,  Cu  point  aussi  avancé  dans 
la  Maucbe,  entouré  d'écueils  entre  lesquel»  ro- 
gnent de  violents  courant» , exigeait  imjvérieu- 
senujit  la  construction  d’un  phare.  Dès  l'année 


tilTTIKM*.  CMttria,  vg.  f'nr  (Prnvrr,- 
ce  ) . arT.  et  à 3»  k.  de  tirasse  , cant.  et  CS  de 

▼eoce.  Pop.  767  h. 

CiATt  /.lÈltES  , vg.  Ixnire  ( LangiM-doe  ) , 
arr.  et  à 93  k.  de  Florac , cant.  et  E de  Mey- 
rueis.  Pop.  990  h.  — - Poires  le»  90  mai. 

GAI 'BK  (lac  de).  V.  CvimanT*. 

GACKF. , vg.  tondes,  comm.  (h*  Pcrquie  , 
H de  Mout-dr-Manra* 

GAITtUtT,  C,  a a ber  Ut  m,  vg,  N.~,4/prs(  Prw 
veiice),  arr..  cant.,  E et  à 6 k.  de  Digne.  Pop. 
43tt  II.  — Il  est  situé  dan*  un  fertile  territoire, 
sur  la  rive  gam  in*  de  la  Bléoor.  Dans  le  xn« 
siècle , ce  v illagr  jmrtait  le  nnui  de  Castrum 
Galber to  : on  voit  encore,  sur  uu  plateau  de* 
environ»  , des  reste»  de  liàtissc  et  (h*  fortifica- 
tion». Non  loin  dr  là  »e  trouve  uu  rucher  de 
gre»  qui  s'avance  isolément  au-dcs»us  de  la  ri- 
vière, sur  lequel  un  remarque  la  restes  d’un 
petit  temple  en  jmriie  taillé  dans  le  roc,  qui 
pondt  avoir  a[i|«rtenn  à une  rida  romaine.  O 
temple  *c  composait  dr  deux  pièces,  dont  l'une 
était  plus  élevée  que  l’autre  de  3 m.  33  c.; 
la  plu»  haute,  dont  la  longueur  est  de  N m., 
parnit  avoir  été  la  relia,  et  l'autre . que  l’on 
sup|Miie  avoir  été  le  vestibule,  a une  étendue 
de  lu  m.  (k**  deux  pièce»  commuuiquaieut  en- 
tre elle»  par  un  escalier  dont  il  subsiste  encore 
deux  man  he»  taillées  dans  le  roc. 

G Al’ n FRT,  vg.  F.urc-et-Loir,  comm.  de 
Guillunv  ille.  C-3  de  Putay. 

«Al  BKHTIKHK  (U),  vg.  ntux-Sivm, 
comm.  de  Priaire,  7-2  de  Mauzé. 

G Al'ÜERTI  Y . vg.  Ijoiret  (tiatinais),  arr. 
H À 16  k.  de  Pilhivirrs,  cant.  de  Reaune-la- 
Rollaiule,  R3  de  Roy  ne».  Pop.  4711  h. 

GAGBIVING,  vg.  Moselle,  comm.  de  Foie- 
Oing  , E de  F'orbarh. 

G AI  HRETIEIIK  (la),  vg.  Pendit  { Poitou), 
arr.  et  à 41  k.  de  Rourbon-Veudée , cant.  de 
Mortagne  - sur  -Sevrr , 53  des  Herbiers.  Pop. 
1,781  b. 
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GAI  DLNH  (St-J. 


UAUAC. 


«AOE  (la). 


GAl’BL'HGE  (Ste-),  sg.  Orne  (Normandie), 
•rr.  el  à 44)  k.  d ArgrnGu  , caut.  du  Merlr- 
rault.  El-  '&'■  A 154  k.  de  Paris  {tour  la  taie 
de»  lettres.  Pop.  751  b. 

GALHLHGK  ( Ste-},  «g.  Orne,  connu,  de 
Sl-C»  r-la-Rosiere , ££J  de  Rrüénic. 

GAI  I IIKKIL  (la),  vg.  Indre-et-Ixùre,  coin, 
de  Re.»tigm , K de  Hoorgut  il. 

GAl’t  Itl.N  - LÉGAL  . vg.  Pas  - Je  - Calai» 
(Artois),  arr.  et  a il  k.  de  1k  thune  , tant,  et 
S de  Mondain.  Pop.  3lN>  h. 

GAtütlX-VERLOIW,  sg.  Pas-ile-i  'al ni  s 
(Artois),  arr. , caul. , EJ  et  a 2 k.  dr  st-Pol-»ur- 
Tmwi*e.  Pop,  ail  b.  — • Ou  j trou  se  une 
source  d'eau  minérale  froid**. 

Bibliographie.  Plur.  trials  se  comparée  des 

eaux  de  GauiJtiu  avec  celle»  de  St- Pal,  ih-K, 

i“Hi. 

GAICIIOIR.H  (les),  'fi.  Isère  ( Dauphine), 
arr.  et  à 51  L.  de  ümwlilc , caut.  et  W «k* 
Bour^-d'Ouau».  Pop.  8b  ü. 

GAI'MIY,  'g.  ^««■(Pirïrdie),  arr.,  0 et 
à 4 k.  de  Si -Quentin,  eaut.  de  Sl-Simon.  Pop. 
311  h. 

G A l'GI  £1. , vg.  Eure  ( Normandie  ) . arr., 
tant.,  EJ  et  à h k.  d’Esrcux.  Pop.  265  h. 

GAID.  vg.  7/ .-Garonne  (Commiuge.»},  arr. 
vl  à 29  k.  de  Sl-G»udeus , caut.  et  EJ  de  St* 
Réal.  Pop.  Mü  h. 

G AtDAINEllal,  «g .F.ure-et-ljtàr  (Ikaurr), 
arr.,  caut..  ;«J  et  à 8 k.  de  Nogent-le-Rotrou. 
Pop.  ÎUb  b. 

G All)h  ( la  ),  vg.  Seine-ct-One,  eunim.  de 
Gazrran.  CsJ  de  Kambouillrt. 

GAI  DF.  ^la),  vg.  Var  (Proscnoc),  arr.  et  à 
26  k.  de  Grasse,  caut.  et  0 de  Vente.  Pop. 
784  b. 

G Al’DEl.ll  AHT,  ig.  Oise  ( Picardie  ) , arr. 
et  a 26  k.  de  Beauvais,  caut.  et  EJ  de  Mar- 
seille. Pop.  480  b. 

(îAl'DKAS  (St-),  Castrum  Seuteii  Gau- 
d» fini,  jolie  ville,  H. -Garonne  1 langiu-doc), 
clwf-1.  de  sous-pirf.  (S*  arr.)  et  d'an  caut. 
Trib.  de  inst.  et  de  coium.  Société  d'agric. 
Collège  connu.  Dirretîou  do  douane».  Cure. 
Gitr  d'éid|H*.  E3-  SQT.  Pop.  5,459  h.—  Fuirai» 
tertiaire  supérieur,  alluviou*  aneienue*. 

Autre  fois  capitale  du  Néhcnuan. 

(jette  ville  a porté  pendant  la  résolut  irai  le 
U* un  de  Mom  -D'Csrri.  Elle  e»l  fort  agréable- 
ment située  , sur  uik*  colline . pM1 ■*.  de  la  rive 
gain  lu*  de  la  Garonne  ; elle  se  coiujiuse  princi- 
pal, meut  d'unr  nie  spacieuse,  propre  d Imultt 
de  plusieurs  maison»  bien  litres , parmi  les- 
quelles ou  remarque  uuc  magmliquc  auberge 
(l'iiotcl  de  France).  Ou  y soit  uue  do  plus  an- 
ciruue»  églises  de  la  contrée , dont  lis  sorties 
sont  à plein  cintre  et  à double  archivolte. 

M-Gaudcu.»  est  la  véritable  clef  des  moula - 
gués  , sur  la  partie  orientale  des  tlautcs-Py  re- 
née*. Sur  U*  bord  de  la  Garenne  régne  uuc  es- 
planade d'uû  Tou  jouit  de  charmants  jkijuL»  de 
tue  sur  la  vallée.  Le  col  du  l’ort-du-Roi , qui 
almuiità  la  vallée  d'Arran  par  le  Portillon,  sert 
de  communication  avec  l’biaguc. 

!’•  uu  de  M.  l aori.o.«o , membre  de  l’ins- 
tilut. 


fabrique»  de  cadis,  burats,  étoffes  de  laine, 
ruban» dr  Id.  Papeterie*.  Fairarrie*.  Verreries. 
Faieucerie*.  ’l  uiJerir».  Scieries  hydraulique*. 
Moulin»*  faune,  à huile  et  à foulon.  — Com- 
me n r important  de  grain*  , giov.es  diapertes, 
fil,  clous,  bougie* , mu  Ici*  el  bestiaux  , avec 
l'Espagne,  etc.— Foire*  les  2*  jeudi  de  carême, 
jeudi  apres  l'A*orii»ion , tw  jeudi  de  sept,  et 
4"  jeudi  apres  St -Nicolas. 

A 91  k.  S.-E.  de  ladies,  773  k.  S.  de  Paris. 

L'arroudisMinetil  de  St-Guudcn*  est  compote 
de  1 1 canton*  : A»pet,  Auriguac,  R.igucie,-de- 
Luehrai,  Boulogne,  Fllr-ru  Uudoii,  Moutrejeau, 
Salie*  . SI -béat  , Sl-frrtraud-de-Comuiiugea  , 
Üt-(>2ii(kiu,  St-Maitort. 

GAFDENT.  'g.  H. -P' renées  (Armagnac), 
arr.  et  à 46  k.  de  Hagnnes-dc-Iiigurte,  caut. 
de  Maulcuu-Har-oussc,  fcj  de  Sl-Bcitraud.  Pop. 
159  b. 

G AI  DENT  (SI-),  vg.  tienne  (Poitou), 
•rr., caut.,  0 da  i k.  de  Civiay.  l’op.  44) I h. 
— -Commerce  de  châtaignes  icnonmiérs  que 
pioduit  jmui  territoire. 

GAt'DERIG  (SI-),  vg.  -Inde  (Languedoc), 
arr.  el  à 30  k.  de  Gastekiaudar) , caut.  de  Fuir- 
jeaux.  ;•  de  Yillasavary . Pop.  275  b. 

GAt'DI.TS  (les),  vg.  Kinine,  conun.  deVil- 
lié,  EJ  de  Romaucclie. 

GAL'DILMPRF,  vg.  Pas-de-Calais ( Artois), 
arr.  et  à 22  k.  d'Arras,  caut.  de  Pas,  El  de 
l’Arbrct.  Pop.  461  h. 

GAI'DIÈS.  tg.  Jriége  (Languedoc),  arr., 
Edi  12  k.  de  Pamirrs  mut.  de  Saterdun. 
l*op.  587  b. 

GAL'DONVII.LF.,  I»g  Gers (Armagnac),  arr. 
et  à 2 k.dc  Lcrlourc,  caut.  et  El  de  St-Glnr. 
Pop.  435  b. 

GAG  DOITS,  vg.  Gert,  comm.  de  Prrignan, 
C3  d'Ain  h. 

G A F DH  KV  ILLE.  tg.  Eure-ct-lxnr , comm. 
de  Graudville-Gaudrcville,  Ds3  d’Angcrrille. — 
Ou  t voit  le»  restes  d’une  tour  qui  faisait  autre- 
fois par  ie  d’un  château  fort. 

G A t’DH  KV  1 1 .1.1 1 - LA  • K I V 1ERE  , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  cl  k 13  k.  d’F.'rcuA,  caut. 
et  El  de  (Jonches.  Pop.  264  h, 

GAI  l>H Y,  vg.  Nièvre,  comm.  de  Orcy-la- 
Tour,  E‘  de  Fours. 

6ACFFHES  (les),  Doubs,  coram.  dr  la 
Cluse,  El  de  Pontai  lier. 

G AGGEAG,  tg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 44  k.  de  Bergerac,  caut.  cl  ; ■ ; de  Moupa- 
rier.  Pop.  353 b. 

G Al'tl ARDIF.RF.  (la),  vg.  Maine-et-Loire, 
comm.  de  Ghamptocé.  d lngrandc. 

GAI  MAL.  tg.  Gard  l^ugucdor),  an.  et  à 
15  k.  d'L'*ct,raiiL  dcBaguols,  El  d«-  Comuiuv. 
Pop.  4b3  h. 

G Al’J  AG.  tg.  Gard,  connu,  et  EJ  du  Vigan. 

G AI  J AG,  tg.  Gers  {Armagnac),  arr.,ctt)L, 
El  Cl  à 6 k.  de  Lonibc/.  Pop.  50  i b. 

GAl'JAG,  tg.  Gers,  romui.  de  M-Ar roman, 

EJ  de  MiMidx. 

GAL'JAG,  tg.  Lot-et-Garonne  (Agénoù), 
arr.  et  k 5 k.  d'Agen,  caut.  cl  El  de  I*oi  t-Sle- 
Marie.  Pop.  100  b. 
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GAL'JAG,  vg.  Iu>t-el -Garonne,  conun.  de 
F i vg i iiiwi t.  El  de  .Meilhan. 

G tl'JAf  o.  bg  l.audes  (Gascogne),  arr.  et  à 
25  k.  de  St-Seter,  caut.  d'Anuni,  {•;  d’Ortliex. 
Pop.  Hou  li.  G'éluit  aulreioi»  uuc  petite  tille 
qui  fut  détruite  parles  Sarrasins,  et  doul  il  reste 
à peine  quelque  trace  : die  ne  forme  plus  au- 
jourd'hui qu’un  graud  tillage  ié|undu  sur  un 
espace  consid**rablc.  Ou  y toit  un  château  à 
demi  ruiné,  renuinpialde  par  l'élfiidiH*  de-  **-» 
bélimaïU. 

Gaujarq  possède  une  sourte  salée  ItwalKiu- 
dajite,  qui  jaillit  pivsque  |H*T]H'ndicubii  enM*nt, 
cl  dont  les  eaux,  redite*  daus  un  Israu  tiassin, 
sont  employée*  |iacb>  lialiilauts  pour  lempU- 
err  le  sel.  Pics  du  cliitcau  est  une  source  hitu- 
mineuse.  Aux  euticoiu,  riciu**  iniim*res  de 
lût  unir  (Luis  lcs*piclU*  sc  Irouteut  de.»  fovûles 
tres-variei. 

GAFJAN.  vg.  Gers  ( Armagnac,, arr.,  caut. 
j et  à 18  k.  dr  lajmlie/,  >3  de  Stmorre.  Poj». 

I 226  b. 

G ALLAS,  vg.  Isère,  comm.  d'Agnin,  C3  du 

Péag.*. 

GAl’I.F.  (la),  vaste  cnntrée  circnnscnle  dans 
ruiitupiilc  |xu  le  Rhin,  k**  Alpes,  la  Méditer - 
rai u’r.  les  Pyrénées  el  l’Oct'ari. 

noires  us  l’iku*u  vuli  , na»»'  du 
aornusn  kouii». 

« Il  paraîtrait  presque  inutile  de  dire  que  !a 
(raille  ne  lecumiait  d'autres  limite*,  au  défaut 
des  deux  mers,  que  le  sommet  des  Alpes  cl  des 
Pyrénées,  el  k*  court  du  Rhin.  Ce  que  le*  Ro- 
mains ap|irLaii-iii  Gaule  risalpinr,  comme  étant 
silure  eu  derà  <k*s  Al|ics.  à leur  égard,  autre- 
ment (initia  Tffgata,  parer  que  1rs  peuples  y 
ayant  été  déclaré*  citoyens  romains  après  la 
gm*nv  sociale,  usaient  pii»  ta  toge  ou  l'habille- 
ment ramam,  n'est  p mit  couipris  dan*  notre 
sujet,  qui  ne  regarde  que  la  4 «aille  proprement 
ditr.  Les  Gaulois  avaïcul  remlu  leur  nom  célè- 
bre, as  aol  que  la  Gaule  fut  connue.  Leurs  con- 
quête» et  de»  établissement»  lormé*  au  delà  de» 
Alpc*  et  au  delà  du  Rhin,  sous  la  conduite  de 
Bel  lot  esc  cl  (le  8igme.se,  neveux  d'Atuhigal. 
toi  des  Dituriges,  reinoiilciit  jusqu'au  temps  du 
regne  de  l arquin  F Ancien  a Rome,  selon  le  té- 
motgnngr  de  I itr  Lise  (lib.  »,  srct.  34),  cv  qui 
detanee  l’m*  chrétienne  d’cminu»  GiKt  ans, 
Hérodote,  qui  r*t  |>mtéi  ieur  de  plus  d'un  siècle, 
u connu  le  nom  dcsOlles.  que  l’un  sait  avoir  été 
relui  que  le*  t.auJ.u,  *c  doimairnt  eux-nu'mcs. 
Mai»  cette  connaissance  était  tiv».Mqterfiridle, 
a e»i  juger  |»ar  re  qui  fournit  à cet  ancien  liivto- 
! rieu  l'occasion  denier  lesO|te*{Kutrrpe.  Mèm. 
33).  qui  est  de  dire  que  Vlsler,  ou  le  l).-innhe. 
prend  »a  source  dan»  leur  pays,  prés  d’une  ville 
du  nom  de  P)  rene,  qui  c»t  plutôt  mtr  montagne, 
comme  le  dit  Aristote  [Méieorol.,  i,  cap.  13). 
Scymtius  de  Chio»,  dont  ou  ne  .saurait  détermi- 
ner le  icm|»s,  |*arlc  dr  la  Geltiqur  romme  d'un 
|«v»  situé  sur  la  mer  qui  reulci  nie  la  Sardaigne, 
et  dont  la  nation  e»t  la  (dus  |Miiwmte  sers  le 
courbant.  La  nmilion  qui  t»t  faite  dr»  GH  tes 
dan»  le  |xri|4c  qui  porte  le  umn  de  Si  » lav  de 
(Aryaude  h * place  en  Mains  s ers  la  mer  .Vdn»- 
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UI  LF.  (la). 


CAl'U  (la). 


I.AI  LE  (U). 


tique,  rr  qui  iw  peut  romctiir  qu'à  une  porlimi 
transplantée  «k‘  lu  nation  : et,  «faits  ifl  ouv rngr 
fort  wmiicl,  r’e*i  an*  Ligure*  <pi’»|>j«rtniit  le 
ri» agi*  de  la  Goule.  drpui*  la  frontière  de  l’ lite- 
rie. *ur  la  mer  Intérieure  «ni  Mediterranée.  Les 
MarMilluis.  établis  Mir  cette  cuir,  avaient  pu 
faire  roiuiaitre  le*  Oltes  aux  tirer».  Car.  les 
Orllr*  proprement  «lit»,  et  distingue»  de»  Aqui- 
tains  comme  des  Belge»,  renfermés  également 
dan»  la  Gaule,  s'étendaient  jusque  dans  cette 
partir  inantime,  Slrafom  (lili.  iv,  p.  177)  leur 
attribuant  Narbone  et  Marseille  jusqu'aux 
Al,»-,.  .N nus  ignorons  iv  qui  a fait  donner  au\ 
Celte»  U*  nom  de  tiaulms  par  les  Romains  ; -/«ri 
ifnorum  liugua  Cellir,  no  tira  C.nlli  npprllnn- 
tur,  dit  Ctnr  ((’ omment .,  i).  Plusieurs  histo- 
rien»  grec*.  Pulylie,  Diodorr  de  Sicile,  désignent 
1rs  Guuloi*  par  le  nom  detîilaln.  l’ausantas  (in 
A Hiti*  1 res  «muait  que  et-  nom  est  moins  propre 
à la  nation  que  relui  de  Oltes.  et  lui  est  |m>*U- 
ritsir.  Ptoléinér  îvnint  ers  dénominations,  en 
appliquant  ans  diverse*  partie*  d«-  la  t iaule  le 
nom  de  Ollo-Galatir.  Stralmti  e*l  routfant  à 
donner  nu  pays  le  nom  de  Koruii. 

»On  rom  ni  ruer  à voir  les  noms  de  plu*i«'tir* 
nation»  gauloise»,  eu  pnrliruiter,  dan»  re  que 
l'histoire  rapporte  de  leur»  migrations  «n  Italie 
et  en  Germanie.  Le  passage  d’Aiuûhal  |«r  la 
t iaule,  en  sortant  de  l'Espagne  |Miur  an iver  au» 
Alpes.  fait  ronnailrr  quelque*  autres  nations. 
Mail  cr  sont  les  conquête»  «les  Romain*  qui 
nut  étendu  la  counaissaiirv  du  pais  à la  totalité 
de  «v  qu'il  mifrrme.  Lulliamv  «le  Marseille  et 
celle  des  AEdtù  n rrr  Rome,  fut  pour  les  Ro- 
main* un  prétexte  de  porter  leur*  arme»  dan»  la 
Gaule,  et  donna  lieu  aux  eonuiieiieenieiit*  de  la 
domination  qu'ils  y établirent  ; ayant  vaincu  le» 
Sait et,  ennemi.»  de  .Marseille,  le»  Allobroges 
«•l  les  Arvrrni,  dont  le*  AEditi  avaient  en  à se 
plaindre,  selon  le  rapport  de  Flora*  ( lit»,  m, 
cap.  S),  ers  premier*  av  mitages  «1rs  Romains 
dans  la  Gaule  transalpine,  comme  il»  l'appe- 
laient. ne  stmt  guère  antérieur»  que  de  six  viugt* 
«iis  à l'époque  de  l’en*  chrétienne , et  ur  pré- 
cédent que  «le  soixante  et  quelque»  armer»  ren- 
tier de  Char  dan»  son  gouvernement  ik>  In 
(iaule. 

» O «pua  Im  Romain»  possédaient  alors  en 
Gaule  y était  distingué  simplement  |»ar  le  nom 
de  Protiutin.  César  dit  quelquefois  , pr&riacia 
nostra,  ou  (initia  provint  iit.  L'usage  d’un  vé- 
teiorut , upprlé  brais  a,  qui  habillait  le*  misse», 
lui  fit  au**i  donner  d’aliord  le  nom  de  (iattia 
Brou-ata,  et  à celle  dénomination  succéda  relie 
de  Sur  bon  en  iis.  Mêla  (lib.  n.  rap.  5)  fait  voir 
une  distinction  de  trni|i»  dan»  l‘u»age  de  re* 
nom»  : Part  (GalUtc)  nostra  mari  apposita, 
fuit  aliquando  fjraccata,  aune  \arbonensis. 
Pline  (lib.  Ml,  rap.  4)*  Sarbonenùs  proviu- 
cia,...  Braccala  anfrn  ilicin.  Quoique  IVtoMifr- 
•emeot  d'une  eolouie  romaine  à Narhuor  ait  de- 
vancé l’cre  chrétienne  d’environ  cent  seize  ans. 
il  e*t  vraisemblable  que  le  nom  de  Narfumoise 
n’a  eu  lieu  que  tous  l’empire  d’Angnote.  et  en 
même  Irmp»  que  la  Critiquraété désignée d’une 
même  maniéré  par  le  nom  de  l.iouoise.  Cette 
partie  de  la  Gaule  s'élant,  pim  tôt  qu'aucune 


autre,  façonnée  anx  manières  des  Romains  et  A 
Irur  gowernement,  Pline  (ubi  supra)  en  parle 
dan»  1rs  terme*  le»  plu»  av  antageux  : Agrorum 
mit it,  -rirorum,  morumqitr  dignatione,  ont- 
phltidinr  opum,  nulli  prorinciarum  postfe- 
rr/uta  brtviterqne  Itafia  vérins,  qunm  pro%‘in~ 
• io  Les  principaux  peuple»  de  cellr  province 
entre  le  K boue  et  les  Alpr*  étaient  les  Salves 
et  Je»  Atbiarri,  le*  Curares,  le»  T’ocantii  et  h 
Allobroges,  qui  s’étendaient  le  long  du  Rhône, 
«b  poi»  l'iMTeru  remontant  jusqu’au  lac  Léman. 
f>s  (iriiples  «•talent  soumis  avant  que  plusieurs 
autre*,  qu’ils  avainil  derrière  eux  «lans  le*  Al- 
lie», rt  dont  les  plu*  considérables  étaient  les 
Cenirones  rt  les  (’ alttriget , fussent  «but*  la 
même  dépendance. 

*•  César  (Comment.,  m ! témoigne  de  ceux  qui 
occiqiairiit  la  vallée  Peunhie,  qu'il*  voyaient  les 
Runiaiu*  «Km*  le  de*«4Ûii  «le  s’emparer  de*  lieux 
le»  plus  élevé*  dans  l«‘*  Vlpr»  pour  le»  joindre 
à leur  province  : F.a  lova  fi nt ti ma-  provincite 
adjungrrr.  fjr  fut  Auguste  qui  réduisit  un 
grand  nombre  de  petit»  |»»qi|e*  rcnfmné*  dans 
l«^  moutagiH'*  «*t  «pii  avairnt  mu  serve  leur  li- 
lieilé.  l ue  |Mriie  de  fri  prupliH  demeura 
même  vMt»  le  gouvernement  d'un  prince  parti- 
culier nommé  Cottiu»,  qui  rrcliereba  les  IxHinc* 
gréer*  d’ Auguste  , rt  dout  l’Etat  ne  fut  réuni  à 
l’empire  que  sou*  \éron.  Lorsque  Ptolémér 
(lib.  ni . rap.  I).  «pii  vivait  sous  1rs  Anlonins, 
comprend  dan»  l'Italie  de*  position*  «pu  ont  tait 
partie  de  In  Gaule,  il  peut  n être  répréJiriisible 
qu’en  ce  qu'il  le»  croit  rnvelop|icc*  par  le*  Al- 
pes et  situées  au  delà  à notre  égard.  L’antre 
partie  de  lu  pros  inre  romaine,  entre  le  Rhône  et 
h?»  Pyrénées,  miilcuait  le*  Hetvii , 1rs  t'oUte 
Areeomiri  , que  le  mont  C rhénan  séjwirait  du 
rrste  de  la  Gaide  eu  gi’iiérai  et  de*  H i tient  ru 
partirulirr.  I n démembrement  «l«-*  finirai , 
qtK*  l’on  doit  estiiiwr  r«  |*>»d rr  à l’ Albigeois, 
était  ainirvë  a la  pruvhtre.  Les  Volcee  Tro/osa- 
g fs,  aux  environ»  de  la  Garonne.  rriiMiiil.-iirnl 
ver*  le»  Pyrénées;  le*  Sardanes  étaient  au  pied 
de*  moiilngiw  »,  prr*  «le  li  mer,  et  il  y a eneore 
lieu  «le  croire  «pie  le»  l onsoraani , qui  ont  été 
rangé*  ibm*  l’ Aquilaiw,  étaient  aiilérrnurement 
emelojijié»  «l.ms  In  province  romuM,  vu  que 
l’emplacenHiit  que  Pnuqiér  donna  aux  Cou- 
vemr , à »ou  rotosir  de  In  guerre  d'Espagne  , le* 
y mifrrme. 

» Il  était  réservé  à César  de  faire  ronnailre 
la  Gaule  entière  jusqu’à  l’Océan  ri  jusqu'au 
Rhin  vent  «r*  rmlmuchurea.  Otte  gramte  |iar- 
tie  de  la  ('•aulr.  où 4e»  arme»  romaines  «l’avaient 
point  |iénétré  avant  lui  , était  distingué'  |ur  le 
nom  de  Comala,  jinm*  que  lev  peuples  y por- 
taient leur  chevelure  dans  toute  sa  lougueur  : 
Cicéron,  faisant  parler  Antoine  ( Phi/ipp vin)  ; 
(iatliam  , induit,  Togatam  remit  ta,  Cornatam 
poshtlo.  César  trouva  la  Gaule  parlagre  en 
trni*  nations  principale»  : les  Celles,  les  Bd - 
grs  et  le*  Aquitains  ; on  sait  que  c’e»t  par  rette 
division  qu’il  déimtr  daiu  *e»  Commentaire», 
Ce*  nations  difTéniirnl  cotre  ell*'»  par  le  Inngage, 
romme  par  la  manière  de  vivre  et  de  se  gou- 
verner (Comment.,  i)  : Ht  omnes  liagna,  iasti - 
t"  iis , legtbtu  inter  se  dijjerunt.  Le»  Belges, 


dans  le  wml  de  la  Gaufo.  |wrîii**ent  t«nir  des 
Germains  leur»  voisins,  ri  dosit  ils  sont  la 
plupart  *ortis  : fieperiebat , dit  César  (Com- 
ment., il),  su  |iariaat  de  lui-fiMiue,  pfetosjite 
firfgns  esse  or  fa*  a Ce  r tuant».  Ils  liraient  va- 
nité de  relie  origine,  comme  l acile  le  rap|iurle 
(lib.  de  (ierm.,  sert  87)  de»  Treveri  «i  |>ai1i- 
eulier  rt  de»  A’errti.  Le»  Aquitains  pouvaient 
avoir  quelque  alliuilé  axer  le»  nations  ibéricn- 
nes  ou  espagnoles,  niivquelli-i  .Strolmn  ^lib.  le, 
p.  IH9  ) remarque  qu’ils  rruemldaienl,  ridant 
ils  n'étaieut  déparés  que  par  le*  Pyrénées.  Ainsi 
le»  Oltes  étaient  en  quebpie  maniéré  plus  Gau- 
lois que  les  autres,  et  César  leur  ap|tii«pir  plus 
|iarti«'ulièreinftil  le  uotu  de  tiaUi^t  ommenS.,  i)f 
ru  parlant  «le  rr  qu’ils  occupaient  de  pnv*  sé- 
parément de*  autres  : Forum  una  pars.  >ptam 
('.allas  obiinere  diction  est.  Otte  |iar1ir  de  la 
Gaule  |*réval»it  en  rnèm«'  temps  |ur  uni  éten- 
due. O*  Celle»  atti  igiuieiit  «Cun  rntr  |r  foird 
ds*  la  G-armme,  qui  le»  séparait  di's  Aquitains  ; 
ch*  l’autre,  la  Seine  et  la  Marne  sur  la  frontière 
<le*  Beiges  (Comment.,  i)  : tlaflm  ah  A pntanis 
(iarnmna  flnmrn.  a Defgis  Ma  Iran  a et  Sejuana 
divixfit.  Ce  qu’il*  embrassaient  de  pays  tenait  au 
K boue  . initium  capit  a flumine  Hlonlano , et 
tom  bait  pareillement  au  Rliili,  nttingit  a Se- 
quant*  et  H civet  ns  flnmrn  fibruum.  $i  |«ar- 
«leMii*  rela  «ni  se  rappelle  que  l'étendue  «k*  la 
province  romaine  était  un  démembrement  de 
rr  qui  avait  été  eouipri*  sous  le  ti«mi  de*  OI- 
Ir*.  «m  voit  levir  grande  siqW-riorilr  sur  le*  an- 
tre* uatiou*  «font  il*  sont  divlmgiir»  dans  La 
Gaule. 

« Attgiiülr,  qui  tint  les  état*  de  la  Chaule  à 
Narhoiie  l’au  87  avant  IVre  chrétienne,  pa- 
rait avoir  ap|Mirlé  une  allriilioii  |»arlmihrrc  au 
gouvenM’iueiit  du  pays,  dunl  il  lit  faire  nnem* 
nu  «knonibix'imiit . m-Iou  l'atirieti  usage  de» 
Romain».  Il  dut  «loue  connaître  qu'il  y avait 
une  grande  iurgalité  entre  le»  prusiner*  qui 
|vartagrairnt  la  Gaule.  César  n'avait  |»-ml 
enumi  l'Aquitaine  |vir  Ini-méme.  romme  la 
Oltique  ri  la  Belgique , ri  ce  n’rit  que  sur  le 
rap|Mirt  du  jeune  Cra*sus,  anu  lientriianf,  qu'il 
a pu  dire  (Comment. . tu)  • Qntr  par*  et  regio- 
num  latitndmr , et  mn/titudinr  homiatim,  ex 
ter  (ta  parle  t, allia • est  testimamda.  Lrs  Aqui- 
tains. qu’une  expédition  passagère  sou*  le  gou- 
ssmeinenl  de  Char  n’avait  pas  accoutumé*  à 
l’olis'-issancr . ne  furent  réduit»  que  sous  l’eni- 
jiired’ Auguste,  par  Mccsala.  I^UT  |»ay*,  resserré- 
entre  la  Garotwe,  le»  Pyrénre*  ri  1'tKxau 
( Comment.,  l),  a (iarnmna  flumine  ad  P r re- 
ntrai montes,  rt  ram  ftarlem  Oceani  qtue  ad 
Hispauiam  fier  (inet,  ne  paraîtrait  |»a*  d’une 
étendue  comparalde  aux  autres  partie»  de  la 
Gaule,  ri  surtout  à la  Critique,  Auguste  enleva 
à rdlr-ci  de  quoi  agrandir  l'Aquitaine,  qui  fut 
ainsi  prolongée  dejwns  la  (bironne  jusqu’à  la 
Loire.  Selon  Strnlion  (lib.  tv,  p.  18Î»),  qua- 
torze |iniple»  furent  détaehr»  de  la  Oltique 
pour  être  inrorporés  à I* Aquitaine  ; on  a peine 
à retrouver  prérirânent  et  nombre  de  qua- 
torze peuple*  . et  Stralwrtï  lui -même  , dan*  leur 
dénomlttrment . n'en  fait  compter  que  douze  , 
encore  qu'il  v joigne  le»  Helvii,  qu'il  enlève  à 
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U prov  »ucr  romain**  ou  N«Hw»iM* , d à tort 
vrauentblaldement  : car  Plu  h-  el  PloJémce  les 
y maintiennent  daus  nu  tnnp»  où  l’on  ignore 
qu’il  ait  été  l'ait  du  changement  dans  les  limites 
rrsprçlive*  de  la  province  aquilaniqoe  d'Au- 
guste et  Jr  la  Narltonoise  : ni  ôtant  le»  ttel- 
eri  dans  Stralmu  (lib.  iv.  p.  1Ü9).  on  peut  leur 
cubstiturr  le*  Bituriges  Firistî,  qu'il  a omis,  et 
qui , de  son  as  eu  . étaient  étrangers  a l'égard 
de*  Aquitains.  Les  peuples  que  nous  connais- 
sons asrc  certitude  avoir  été  joints  à l'Aqui- 
taiue  ]tar  Auguste  sont  : les  Pictones  rt  San- 
innés,  le*  Bit  urines  Cuti  et  f'ieiui,  lu  I.emo- 
eices,  Pelrocorii,  JSitiobriges , C «durci , les 
Arserni  Vellavi  et  Gabali,  les  B nie  ni.  dont 
une  portion  était  renfermée  dam  b Narbonne*. 
Du  leste  nous  voyou»  luru  |wr  b Notice  dr* 
provinces  . lorsque  la  Gaule  eu  comptait  di.v- 
srpt . que  l'Aquitaine  première  et  seroude  ren- 
ferment le  nombre  de  *|uatone  cité»  ; mai», 
dans  ce  nombre,  il  s'en  trouve  detLv,  Cieitus 
Atbiensium  et  Civitas  F.colismensium , qui  ne 
tirent  point  leur  nom  de  qurlque  ancien  jh*u- 
ple  *|ui  Miit  connu  ibu  les  temps  plus  voisin» 
du  »i«*cle  d'Auguste  que  cette  Notice. 

» Pour  ce  qui  est  de  l'aucicuuc  Aquibîue, 
on  ne  pesit  guère  s'en  evpliquer  aver  «pielquc 
détail,  que.  selon  qu’elle,  a conipo*é  mie  pro- 
sîuce  distincte  et  séparée  sons  le  nom  de  jVo- 
vempoputane,  dont  Je  remets  à parler  lorsqu'il 
sera  question  «le  b division  de  l' Aquitaine  eu 
plusieurs  province».  Pline  (lib,  le,  cap.  19) 
attribue  le  nom  d'Aquitaine  à un  peuple  parti- 
culier :.f  fuitani,  undc  nom  en  prwincitr.Cjr  pav  s 
paraissant  reroniuiarotaldr  par  ses  eaux  miuéra-  " 
le»  dans  la  partie  s oisinc  des  Pyrénées,  plusieurs 
ont  pense  qu'il  eu  |>ouvait  tirer  sa  dénomination. 

Si  nous  en  miyuu»  Pline  (lib,  iv,  cap.  17),  il 
ébit  antérieurement  ap|>rlé  Aremorita,  etc.  Sa 
situation  prés  de  b mer  répond  au  ten»  qui  est 
propre  à cette  dénomination  purement  celtique, 
et  qui  n'a  rira  de  commun  a sec  le  langage  ro- 
main, comme  le  nom  d'Ai/uitania,  en  «lérivant 
d’un  terme  latiu.  Quoique  l’ Aquitaine  edi 
changé  de  limiter,  Méb  (lib.  n,  cap.  S),  qui 
écrit  dan*  un  temps  postérieurâ  Auguste,  home 
encore  crtte  partie  de  b Gaule  à la  Garonne  : 
a P y rente o ad  Garumnam  Aaaitama.  Pline 
(lib.  iv,  cap.  19),  qui  dans  le  dénombrement  de* 
peuples  de  ('Aquitaine  compcend  ceux  qu’Au- 
guste  y avait  fait  entrer,  n'est  point  d’accord 
avec  ce  qu’il  avait  dit  auparavant  eu  étendant 
la  Celtique  jusqu’à  la  (ianwur  (cap.  17)  : ad 
Garumnam  Cet  lit  a,  eadem  *ftur  I.ngdunensis  ; 
car  ce  qui  | tou* ait  convenir  à l'extension  des 
Ollesdu  temps  de  César  ne  convient  |toiut  à 
b Celtique  en  but  que  Ljonoi.se.  Aiuiniiai  Mar- 
crlliu,  voulant  orner  son  lu.stoiir  d’un  détail 
géographique  sur  la  Gaule,  qui  xiuÜrr  quelque 
critique  eu  plusieurs  |K>iiit»,  répété  meure, 
quoique  poslérirurrnirul  à César  de  quatre 
cents  an»,  qur  la  Garonne  ljurtie  le*  Aquilaïus 
(lib.  s»),  u b Atfuitanis  (Cetias)  Garumna  dit- 
terminal  fiumen.  Il  iraildr  qu’au  voie  »oh*Ulcr 
uue  diktiurtiuu  de*  Aipii tains  d'avec  le*  « «au loi* 
«lau»  le  v*  siècle , eu  lisant  dam  Sulpioe  Sévère 
[Dial.,  i,  cap.  30)  ; I)um  cogito  me  Imminent 
U. 


Gallnm  inter  .Cputanoi  ter  bu  facturum,  ic- 
reor  ne  uffendal  intrus  ni  nu  u tu  urbanas  au • 
res  sermo  rustuior.  Au  restr,  celle  délicatesse 
de  langage  dont  parle  Sulpiei*  Sev  iir,  |Kiuvait 
avoir  Ik*u  à l'cgard  des  parties  méridionales  de 
la  Gaule  en  général,  comme  étant  eu  plus  grande 
liaison  avec  l'Italie,  qui  avait  communiqué  à la 
Gaule  b langue  romaine,  dont  la  pureté  était 
vraisemblablement  moins connue  dans  le*  par- 
ties les  plu»  reculée*  ver*  le  nord. 

« Ce  ne  fut  pas  seulement  du  côté  de  l'Aqui- 
taine que  la  Celtique  perdit  de  mmi  étendue 
dans  l'arrangement  des  provinces  de  la  (bute, 
par  Auguste.  Le*  S equant  el  les  Heleetii  en  fu- 
rent séparé»  pour  faire  partie  de  b Belgique. 
Il  est  coustant  que  ces  peuple*  étaient  icputés 
du  corp*  de*  Celle»,  lorsque  César  entra  dan* 
la  Gaule,  puiMpi'rn  pirbul  du  pays  qu’occu- 
paicut  les  telles,  Altingit,  dit-il  (Comment.,  |), 
a S'etjuanis  et  Ueiceiüs  fiumen  Rttenum,  etc.  St 
les  Belges  joignent  le  Rhin,  selon  César.cc 
u’mt  pas  ver»  le  haut  de  son  cour*  : Pertinent 
eut  injeriorem  partem  fiuminis  Hheai.  D'aï  Unir* 
le  nom  de  Cotti,  dans  César,  convenant  sjiéria- 
lt  ment  aux  Celtes,  c'est  ranger  parmi  eux  le* 
H etc  e li  t «jue  de  dire  : BeJiauos  G altos  virtute 
(Uelvetii) preerdunt.  Strabon  (lib.  iv,  p.  191) 
n'étend  b juirtie  de  la  Gaule  soumise  à Lion 
jusque  ver*  les  source*  du  Rhiu,  que  parce  qu'il 
parle  d'après  Cé»ar  sans  le  numnu-r,  comme  ou 
le  remarque  en  plusieur»  endroits  ; uiai*  il  v 
trompe  t-u  ce  qu'il  parait  eonfbudre  b partie  de 
la  Gaule  qui  avait  pria  le  nom  de  Ijouoiæ  avec 
l'ancienne  Celtique  : car  te»  Seyuani  rt  les  1/rl- 
cclii,  qui  toiirhaimt  au  Rhin,  sout  placé»  dans 
la  Belgique  par  l’Iiue  et  jui r Ptolémée  (Pline, 
lib.  iv,  cap.  17  ; Ptolémée,  lib.  n,  cap.  9).  lUy 
ajoilleut  même  le*  Isogones,  qui  dau*  uu  temps 
postérieur,  et  lorsque  la  Léonaise  a composé 
quatre  prov  inces,  ont  fait  partie  de  la  I.iouuim* 
piemiére.  qui  muis  cette  accrs.»iou  aurait  été  fort 
limitée.  Le  pav  » des  Seyuani  et  de»  Uelvetii 
ajout  formé  uue  province  sous  k nom  de  Masi- 
ma  Set juauorum,  Papire  Ma»*uu  (jYo/.  Efnscop. 
Franc.),  ru  ne  fondant  sur  l’autorité  du  faux 
Isidore,  Ju»ia*  Simler  et  Ju*e|di  Sealigrr,  sur 
des  Notice*  |ieu  ancienne*  et  interpolées,  fout 
de  celle  province  uue  cinquième  Liouuîm*,  «pic 
Nicolas  Satium  a inscrite  daus  sa  carte  de  la 
Gaule.  Mais  c’est  à b suite  de*  province»  bd- 
giqur*  rt  gemiaiiupies,  rt  uou  jas  à b suite 
des  lionoise»  qu'est  placée  b grande  Séqua- 
noi.se  dan»  b Notice  de  b Gaule  que  l'on  juge 
avoir  été  dressée  du  temps  d'Iiuuofiu»,  et  que 
lr  P.  Sirtnniul  a le  premier  publiré  dau*  sa 
(killcction  «le*  concile*  de  la  Gaule.  Srxtus  Rn- 
fus^t.  i,  Brniar.  rer.  Boiu.,  lib.  xv)  rassemble 
|Uiivilleniriit  la  Ma  rima  Sepwnorum,  aver  les 
deux  Lmiiuùi» et  le» deux  Belgique*.  Ou  trouve 
•le  suite  dans  Vinmieu  Murdiiii  les  deux  Grr- 
iiutnir*.  la  Belgique*  pivuiii-re  et  Mioiule,  le*  Se- 
ifiiaoi . Otte  grande  S4*quaijnis«*  est  méiur  intitu- 
lée : Germania  tertio,  dau*  une  Notice  tirée  «le 
la  bibliothèque  de  1 hou  par  André  DucIicmw. 

» Quant  au  détail  de  ce  qui  est  miferméiLiu* 
la  OdtMpH!  ou  l.i«MM)Ue  d'Auguste,  je  pense 
<|u’âl  te  développera  lorscpi'il  wra  question  de 


Ivoir  relie  provincr  divûée  d'abord  en  deux, 
puis  en  quatre  provinces  particulière».  Je  passe 
actuellement  à b Belgique.  Les  Belges,  qui  se- 
lon Gésar  étaient  sé|>arrs  de*  Gaulois  ou  de» 
Oltrs  par  b Seine  comme  pur  b Marue,  per- 
dirent vraurmhliildnucnt  sou*  Auguste  deux 
rites,  par  lesquelle*  il*  touchaient  à b Seine, 
le»  Cateri  et  les  Vr Harasses.  Ce»  deux  peuples, 
que  «bus  César  on  trouve  unis  d'intéréta  avec 
le*  Belge»,  »ont  comprit  dam  la  Lioiwlfe  par 
Pline  et  par  Ptolémée.  Quant  à l'extcnsiondcs 
Belges  vers  b [wntie  inférieure  du  cour»  du 
Rhin,  comme  César  *’ru  explique,  il  parait  que 
le  plu»  reculé  de»  peuple*  qu’il  ait  souiui*  de  ce 
ro  té-là,  est  celui  de  Mena  pii.  Il  nonune  pourtant 
1rs  Un  tari  comme  occupant  l’üe  que  forment 
le»  liras  du  Valial  et  du  Rhin  ; mais  on  est  in- 
formé qtf  Auguste  entretenait  un  corp»  do  ca- 
v alerie  luiiavr.  Quelques  eiTorts  que  fasse  Ha- 
driaims  Junius  (tinta*-. , cap.  A)  pour  cub  vcr 
b Rata  vie  à b Gaule  et  pour  b donner  à b 
(«ennanic,  il  lie  détruira  («oint  lr  lémuignage 
de  Pline  et  de  Ptolémée.  nier  que  dit  fornudlo» 
meut  Tacite  ( Uist .,  lib.  tv,  sert.  : ( anfhe- 
fates  tintai  opte,  etigun  Gnlliarum  portât. 
C'est  le  cour*  du  bru*  du  Rhin  qui  eu  a con- 
servé le  nom  qu’il  rom  irai  «h*  trgarder  comme 
Ia  séfkaratioti  de  la  Goule  d’avec  la  Germauie, 
et  je  crois  qu’Erasmts  voulait  ètn*  Gatlus 
pl»»1«>t  que  Germonus,  parce  qu»*  h*  liai  de  sa 
naissance  était  rrufermé  dan»  l'ib*  de»  Baiavev. 

m De»  «put iv  pi-iuripalr»  pn<  vinm  de  b 
Gaule,  b Belgique  e»t  b première  qu'on  ail 
démembré**  pour  rampoMf  do  nouvelle-*  pro- 
vince». Sa  frontière  le  long  du  Rliii*.  exposée 
aux  entrt*|»ri.M**  de*  Gerinaiui^tait  gardée  par 
deux  corps  de  trouitc*.  l'un  ver*  la  partie  su- 
périeurc,  l’autre  ver*  rinfcneuPB.Ibon  fjissius 
(lib.  un),  (Nirlant  du  partage  «pu»  fit  Auguste  de* 
provinces  de  l'cnqurc  entre  lui  «*t  he  séuat,  fait 
mention  de  la  haute  rt  liasse  Germauie,  occn- 
I'hx»  en  deçà  du  "Kliin  par  d»  peuples  «pii 
avaient  passé  cr  fleuve  ; comme  on  le  sait  de* 
Triboà,  dr»  N r met  es  et  Vu agiones,  dans  b 
partie  supérieure  : de»  Ubii  rt  Gager  ni.  qui  fu- 
rent établi*  «bu*  l'inférieure  du  temps  d’Au- 
guste. Quand  l'historien  Dion  n'aurait. parlé 
qu’en  conséquence  de  ce  qui  était  bien  établi 
depuis  Auguste,  on  voit  toutefois  dois,  pro- 
vinces de  Ormâltiv  *ou*  Tibère,  détignée»  par 
Tacite  (Annal.,  lib.  iv,  *«rct.  73),  en  disant 
*\\x'  A promus,  inférions  Germant  te  proprœt&r r 
résilia  legionum  e superivre /teovincia  accirit. 
(bioiipM*  Pline  ne  parle  point  des  provinces  de 
(b*rnuuir,  rl  «pie  «bus  un  dénomlurnivnt  il 
mêle  indistinctement  avec  les  peuples  qui 
étaient  rrslé*  à Ta  Belgique  reuf>qni  cumpo 
sent  l’une  «t  l’autrv  Germanie.  Crpendunt  il 
c*t  remarqualile  qu'il  prpnd  l’Escaut  pour  un 
d**»  ternii-s  dr  b Belgique , b veufermant  entre 
cette  riv  iêrv  et  la  .Seine  : ./ Scàtde  tulSctjuanarn 
tietgicn.  Ptolémée  (lib.  tv,  cap.  17)  a raïuiu 
drax  (kamuiiiic*,  b Aupèrwnns  et  riuférirair  , 
qu’un  a duüngmV*  dqiui*.  cuttnnr  1rs  autres 
providers  de  b Goule,  por  l'aiijrr lif  prima  et 
secundo.  Selon  «le*  inscription»  du  rrcweil  de 
G ru  ter,  k*  deux  GmoMiies  réunies  avec  b 
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Belgique  paraissent  régie*  par  k même  officier, 
dont  le  titre  cl  l'emploi  sont  ainsi  désigné*  par 
«me  de  ces  inscription*  : Proc  (u rotor)  a rn- 
tionii  provinciarum,  Belgietr  et  duarum  Cer- 
mania r.  Dans  une  autre  inscription  donnée 
parSpnn  : Proc  ration  priratar.  per  Relgie.  et 
duas  Cerm.  ( Vitre//,  mai.  ont.,  p.  148). 

• Nous  avons  ainsi  jusqu'à  présent  six  pro- 
vinces dans  b Gaule  ; b Nnrltonoisr.  l'Aqui- 
tamqoe.  U Lionoise,  la  Belgique,  et  déni 
Germanie*.  Mai*  c’est  une  question  que  de 
savoir  à quel  temps  précisément  oo  doit  rap- 
|wrter  la  dis  isiou  de  la  Gaule  eu  no  plus  grand 
nuanlxT  de  provinces.  Samnarjc  et  Adrien  «le 
Valois  (F.pUi.  S,  Soi.  fiaUite,  p.  300)  reculent 
cette  division  jutqu'à  Constantin.  Cependant 
une  inscription  dans  Grutrr  (p.  166),  qui  est 
au  nom  de  Dinclétieu  et  de  son  collègue  Maxi- 
mien,  bit  mention  de  la  grande  Séquaiinrir 
comme  d'une  province  ; Prov . mas.  Set],  Les 
changement*  qu'apporta  Dioclétien  dans  le  gou- 
verta-iivent  de  l'anpirr  et  dans  l’usage  de  b 
t«iû*anrc  impérialr  jieuveot  faire  juger  qu'il 
aura  disposé  des  province*  et  de  leur  admi- 
nistration autrement  que  Ira  empereurs  qui 
avaient  régné  moins  despotiquement.  On  peut 
rnésne  le  conclure  de  ce  que  dit  Lartanre.  ou 
l'aulrlir  du  livre  De  mortiius  perseentorum, 
qui.  cherchant  à Mimer  ee  qui  a été  fait  par 
Dioclétien,  s'exprime  ainsi  : Provinciea in  fm- 
tio  omets*.  Au  reste  c’est  par  degré*  et  mit- 
cn*i vouent  qu’est  arrivée  la  plu*  grande  nml- 
lipliotio.-i  de,  pn.'  ions.  Sextus  Rubis  (Are*, 
rer.  Roman,), ..écrivant  sous  Valentinien  I". 
qui  tioî  l'empire  d Occident  jusqu'en  375,  fait 

location  de  deux  Aquitaine*  et  tou- 

tefob  saint  Hilaire.  dans  une  lettre  écrite  en  358 
®ttté*èqucs  de  b Gauk,  dont  il  détaille  les 
provinces,  ne  cite  qu'une  Aquitanique.  Il  en 
eif  de  même  d’une  inscription  de  l’an  362, 
rapportée  par  Griller  (p.  465)  «i  l'honneur 
d’uu  gouverneur  de  b province  : Saturnino 
secundo  prmsidi  proriitciœ  Aquitanicm. 

» Le  dénombrement  que  donne  Sextus  Rufus 
dm  provinces  de  b Gaule  en  fait  compter  qiue 
tome,  de  b maniéré  qui  suit  t Alpes  Ma  ri  tint*, 
ptOHttàa  P’iennensif,  Sarbonensi*.  Aiwa/w- 
pulana.  Aqmlaaite  dut»,  Alpes  f Imite,  ma  rima 
Satfuüoorum,'  Germania-  du te,  Belgu  o date. 
Lugduntfuet  J/ar. O pendant  Ammien  Marcel- 
lin  |Kh.  xv, cap.  fl),  m continuant  son  histoire 
jusqu'à  b mort  de  Valons  en  378.  ne  parait 
indiquer  que  douer  province*  : 1rs  deux  Ger- 
manu-s,  les  deux  Belgique*,  le*  Sequam  ou  la 
Sequanoise,  les  deux  Lkkkuscs.  Iov  Alpes  Grro 
qu»  et  Pnruim‘5,  l AquiUiiiqu.-.  ks  t,ww- 
populi,  b Narbonoise.  et  b Viennoise.  Il 
lionne  donc  l’Aquitaine  pour  une  seule  pro- 
vince, quoique  déjà  «visée  eu  deux,  selon  Ru- 
fin. rt  il  omet  le*  Alpes  Maritime*.  M.  de  la 
't.  Barre,  ibns  un  mémoire  inséré  au  t.  vm  de 
l'académie  rovaledesbellrs-leltrcsfp.403.4ll), 
vent  disculper  Arnnueit  Manellm  sur  ce  sujet , 
en  alléguant  que  cet  historien  peut  avoir  écrit 
ainsi  »ur  b Gaule.  (Lins  un  temps  antérieur  à 
celui  qui  termine  *ou  histoire  : et  eu  effet  il  u’v 
a pas  une  grande  dilTérence  de  date  entre  le 


temps  où  l'on  ne  voit  encore  qu’une  mile 
Aquitaine  rt  celui  où  l’on  en  compte  deux. 
Mais  Ammieu  ne  parait  pas  excusable  sur  de* 
fautes  qui  sautent  aux  veux  dan*  sa  description 
de  la  Gaule  flib.  xv.  cap.  H)  . comme  de  dire 
qu’étant  divisée  en  quatre  parties  du  temps  de 
César,  uti  crebritatr  Mlorum  urgent!  eetsere 
{Collier)  Julio  dicta  tari,  potestatr  in  portes 
•Ü visa  tfnaluor  ; la  Narhonotte  contenait  la  Lio- 
noi.se,  aiusi  que  la  Viennoise,  quarum  Mario- 
nensi*  un  a,  Fiennensem  intra  se  contémeiat,  et 
Lugdune nsem.  Ne  comptant  point  ainsi  b (ri- 
tique  j*»ir  une  des  quatre  partir*  de  la  Gaule, 
il  établit  dé*  lors  une  division  eutre  les  Germa- 
nie* et  b Belgique.  Car.  apres  avoir  dit  que  la 
seconde  de  ces  parties  était  celte  qu'occupaient 
le*  Aquitains,  altéra  Aquitains  prnrerat  uai- 
versis  ; il  ajoute,  snpenorem  et  mferiorem 
Cermaniam,  Brfgasque,  dîne  jurisdietiones 
iisdtm  rerere  temporiitts.  On  n’est  pas  plus 
satisfait  d’ Ammien  emlivcrses  cirroustuocr*  de 
détail  r comme  de  pbrer  F,  lu  sa , à côté  de  N’nr» 
bone  et  de  Toulouse,  dans  b Narbonoise  ; Tri- 
casini,  ou  Troie*,  dan*  la  Lionoise  seconde, 
après  avoir  nommé  dans  b première  Senones, 
ou  Sens,  dont  la  position  et  le  district  ferment 
toute  communient  inn  eutre  1 Voies  cl  les  cités 
qui  jjoiiv  aient  compléter  b seconde  Liouoise, 
et  nous  ne  voions  point  que  les  provinces  de  b 
Gaule  fussent  composées  de  morceaux  détaché*. 
Ces  défibre  meut*  mauifrslr*  ju.*ti  lient  plusieurs 
docte*  critiques,  «ni  re  qu'ils  ont  trouvé  à re- 
dire que  Hitungsr,  ou  Bourges,  soit  une  ville  de 
la  première  Liraioise  danv  Ammien  ; et  tnulr- 
fois  M . de  la  Barre  croit  qu’il  suffit  de  déclarer 
qu'elle  fat  rendue  à l’Aquitaine  lors  du  partage 
de  celle  province  en  deux . Que  doit-on  penser 
de  ce  ifi'rifMfieaa,  capitale  des  ffeleetri,  qui 
sont  compris  .sons  h-  nom  de  S equant  |>ar  Etl- 
trnpe  du  temps  de  Valros  (üb.  vt),  soit  ranger 
dans  les  Alpes  Grecques  par  Ammien  ? 

• O qui  fait  monter  k nombre  de*  pro- 
vinces de  b Gauk  de  qnalorxe  à dix-sejit, 
c’est  que  la  Lionoise,  au  lieu  de  deux  pro- 
vince*. en  a formé  quatre,  et  qu’on  a fait  une 
wmnde  Narbonoise.  ]|  est  mention  de  deux 
Narhoaoiscs  au  concile  d'Aqmlée  en  381.  dans 
une  lettre  adressée  aux  rirqnr*  ck  In  Viennoise, 
et  Sarianemium  prima-  et  sacit  mette,  Cette 
multiplication  de  prov  ince*  dans  une  partie  (k 
la  Gauk  assez  resserrer  fait  |*résumcr  au  P. 
Pagi  (Hist.rrtt.  in  Ann.  Bnronii  ad  an.  374) 
qii’mi  n'aura  pas  laissé  dan*  le  même  temps  aux 
deux  Linnoisr*  toute  kur  étendue,  et  cette 
opinion,  qui  rtablit  une  plus  juste  proportion 
evitrr  le*  différente-*  (Kirties  d’un  même  corps, 
dm*  paraît  vraisemblable.  Mais,  après  avoir 
suivi  de  cette  manière  lr  progrès  sueeewif  du 
nombre  des  provinces  de  la  Ganle  jnvqu’à  dix- 
sept,  il  est  à projMH  de  voir  en  quoi  clic*  con- 
sistaient char  une  en  particulier  : et  je  crois  de- 
voir y procéder  sHnit  l’ordre  dans  lequel  j'ai 
parlé  d»1*  quatre  premières  et  principale*  pro- 
vinces du  siècle  d'Auguste. 

" De  b Narlionoi.se  sout  sortie*  trois  pro- 
vince* : la  N'ariMitKiise  proprement  dite,  ou 
premièir  lorsqu’il  y en  u eu  deux,  la  Vin*- 


nobe.  et  b seconde  Narbonaue  ; et  « ce»  deux, 
prov  ince»  se  joignent  le*  Alpe*  Maritime*  et  le* 
Alpes  Grecques.  Plusieurs  savanU,  du  nombre 
desquels  ml  Joseph  Scaliger,  appliquent  aux 
cinq  prov  incrr»  qu’on  v ieut  de  nommer  b dé- 
nomination de  Viennoise,  sc  fondant  sur  l'au- 
torité du  faux  Isidore,  qui  t fabriqué  des  dé- 
crétales, et  sur  une  notice  fort  suspecta  de 
nouveauté,  et  qu'on  ue  saurait  mettre  en  op- 
position à des  monument*  tels  que  la  Notice  des 
provinces,  qui  parait  avoir  clé  dressée  sous 
Honorius,  et  que  b Notice  de*  dignités  de  l'em- 
pire, que  l’on  croit  être  du  temps  de  Valen- 
tinien 111.  Comment  a-t-on  pu  se  persuader  que 
k nom  de  V knooue  seconde  pût  rtiuveuir  à b 
Narlmnoixr  première  sans  considérer  que  oc 
qm  a composé  b Vitnuoioe  était  anlénrure- 
mcnt  compris  sou*  k nom  même  de  Nariiu- 
noue?  C’est  pourtant  ainsi  que  Sansou  intitule 
1rs  provinces  dont  il  est  question.  Mais,  quand 
un  voit  dan*  Scaliger  que  b divisiiui  de  b 
Gaule  en  div-srpt  province*  mt  d'Auguste, 
quelques  autre»  méprises  ne  doivent  plus  éton- 
ner. Le  partagr  de  l'ancienne  Narbunois*  eu 
plusieurs  proviuces  a limité  b Narbonoise  pre- 
mière entre  le  H l tune  et  les  Pv  renée»,  et  son*  «a 
métropole  Mario,  b Notice  des  provinces  ne 
compte  d’autres  cités  que  Talasa,  JUrterne, 
J\  enta  us  ns  et  Lu  leva,  et  Uceiia  n'y  parait  que 
sous  le  litre  de  ■ astrum,  inférieur  à celui  de 
civil  as,  nu  l/ce  fia  n’a  eu  que  {lovtérkumncat. 
Ou  sait  que  cette  prov  inc»  Narbanoise  com- 
prend deux  provinces  ecclésiastique!  .depuis  que 
Jean  XXII.  en  1117 . a érige  Toulouse  en  mé- 
tropole. lui  donnant  pour  suifi-agant*  sept  nou- 
veaux siège»,  qu'il  établissait  cm  mèmr  temps. 

■ Il  est  nécessaire  de  s’expliquer  sur  b Nar* 
bonauc  seconde,  avant  qur  de  paswr  à U Vien- 
noise, |Mvu r b difficulté  qu'il  y • de  savoir 
comment  a été  formée  celle  seconde  Narbonoise. 
Comme  elle  ne  tient  point  à b première,  et 
qu'elle  en  est  séparée  par  de»  cité*  annexées»  b 
V ininorir,  ou  l’en  croirait  un  démerahrvme&t , 
m l’on  ne  pensait  eu  même  temps  que  dans  ce 
cm  le  immu  de  Viennoise  seconde  lui  était  dû 
plutôt  que  cdni  de  seconde  Narbonoise.  Ce 
qu’il  y a de  plus  vraisemblable,  c’«t  que  b 
formation  de  ceftr  seconde  Narbonoise  apporta 
du  rhangemeut  à l'une  et  à l'autre  de*  pro- 
vinces Narbanoise  et  Viennoise  ; et  M.  de  U 
Barre  est  dau*  U même  opinion  (ait  supra).  la- 
P.  Pagi  remarque  judicieusement  qu’m  joi- 
gnant à b V icnooûe  cc  qui  a composé  U Nar- 
Imnoivc  secondr,  c’eit  lui  attrilMier  jusqu'au 
nombre  de  v ingt  cité» , lorsque  b Nariio- 
noise  cul  réduite  à six,  y compris  la  métro- 
pole, et  même  à cinq  seulement  en  rigueur,  ce 
qu'on  doit  avoir  peine  à se  persuadrr  d'une 
province  de  plus  ancienne  date,  et  dan*  la- 
qurlle  b Viennoise  rik-mètne  avait  été  com- 
prise. Il  y a tonte  ajiparcuce  (|ue  la  uouvHfc 
province  n'a  été  a|*pri«*  Narl>ouoi»c  que 
parce  que  sa  roétro|Kilr  Aquae  Sentier,  Ail, 
était  tirée  de  b précédente  Nnrlionoisc.  IV un 
autre  coté,  *t  l'on  s'en  rapporte  à Ammien 
Màrrrilin,  b Vimnoise  renkriwail  Antipohs  ; et 
romim*  celle  v ille  r*t  entrée  dtm*  b Narbinoise 


GAl'LK  (la). 


GAULE  (la). 


GAULE  (la). 


99 


•erwnle,  il  résulte  que  c’«l  en  prenant  sur 
l'une  et  sur  l'autre  proviucr,  Narbonojse  cl 
Viennoise,  que  la  seconde  Narhonoise  a élè 
composée.  Ce  qui  faisait  aiiléricnrrincnt  une 
continuité  de  la  Narhonoue  jusqu'au  district 
d'.tjwf  Sextisr,  avant  que  la  «lignite  «le  mé- 
tropole en  détachât  celte  ville,  |ieit  avoir  été 
cédé  a la  Viennoise,  eu  dédommagement  de  ce 
qu'elle  donnait  à une  autre  province.  Quoi  qu'il 
en  suit,  les  cité*  que  la  Notice  des  provinces 
range  sous  Ayuat  Sexttœ  la  métropole,  sont 
Apta,  Reii,  forum  Juin,  Papincum  , Segu- 
ttero  et  Antiftolis,  dont  le  diocese,  «jui  est  celui 
«le  f .ras**-  depuis  la  translation  «lu  siège  episco- 
pal  eu  13&0,  est  néanmoins  renfermé  dau*  U 
province  ecclésiastique  d’ Embrun , métropnie 
«1rs  Alpes  mariliines. 

>•  La  première  nteulion  expresse  qui  soit  faite 
de  la  Yietuiuise  vc  tire  «les  souscription*  du 
concile  «l’Arles  ni  311.  Les  père*  liètiédirtio» , 
auteurs  de  l'Ilûtoiiv  «le  Laugtuxluc,  ptÿsumriit 
que  celle  pro»  ince  était  tonner  dés  l'an  280  t 
qui  fut  <rtrlt&i  de  la  révolte  des  tyrans  Proeule  et 
Honn*?,  sur  ce  que  VflfHM|ue  (in  Probo),  ni 
| variant  de  cette  révolte,  désigne  au  pluriel  les 
provinces  de  la  Gaule,  qui  avait  porté  le  nom 
de  /Iraient a : lira c cafte  Gai  fiat  , provincial. 
Le  iiomlin*  «les  cites  que  renferme  rotlr  pro- 
vince sous  Pie-nna  la  iuétro|N»le  est  plus  grand  | 
que  «lau*  aucune  autre  ; savoir  : Geneva  et 
Gratianopofis,  villes  des  Allobroges,  ainsi  que 
Vienne,  Alba  des  Hetni , Dea  et  Patio  des 
V ocontii,  Va  Imita  fl  Trie  asti  ni,  Arautio,  Cu- 
ir! lit)  cl  Avenio , qui  ont  appartenu  aux  ta- 
rares,  Arelate  et  Mossi  lia . On  sait  que  le 
rang  où  s'est  élevé  Arelate  a donné  lieu  aux 
évêque*  de  cette  ville  «le  s'ériger  en  métropo- 
litain» . avec  un  plus  grand  nombre  de  sullra- 
ganls  que  Vienne  nkinr . lequel  est  néanmoins 
diminué, surtout  depuis  qurSixtcIV.  ai  1473, 
a formé  une  province  ecclésiastique  d'Avignon. 

■ Je  passe  au»  provinces  de*  Alpes  Mardi- 
nies  et  des  Alpes  Grecques.  Quoique  lu  nature 
semble  avoir  (Misé  de»  Itorm-s  entre  la  (>iulr  et 
l'Italie,  |iar  la  chaîne  des  Alpes  , comme  entre 
la  Gaule  et  l'Espagne  par  les  P»  renée»,  et  que 
cette  séparation  ait  donné  lieu  cites  les  Ro- 
mains à la  distinction  qu'ils  ont  faite  de  la 
Gaule  cis-Alpiue  cl  de  la  trans- Alpine,  eej ten- 
dant k goiiveniemctit  civil  de*  provinces  ne 
s'est  pas  assujetti  rigoumisemeut  à de*  limites 
décidées  jtar  la  rime  «les  montagnes.  On  a re- 
marqué  plus  haut  que  In  Romains  «'étaient 
formé  une  province  dans  la  Gaule  avant  que 
* les  peuples  «les  Alpes  fussent  réduits,  (eux  qui 
obéissaient  à Gottiuv  du  temps  d'Auguste , et 
dont  les  u oms  sont  inscrits  sur  l'arc  de  Sure, 
n’ont  été  sujets  immédiats  «led'empiro  que  sous 
Néron.  Ou  voit  dau»  Pline  (lîb.  m,  cap.  4)  que 
Gallw  ajouta  au  rôk  de  la  Narltouoise,  Adjecit 
formuler  ex  inalpinis,  de»  peuple*  dont  Dinia, 
Oigne,  était  la  ville  principale.  Aussi  est -elle 
«le  U Narbonoue  dans  Plolémée  ; et  c'est  une 
des  cité*  des  Alpes  Maritimes  dans  la  Notice 
des  provinces.  Mais  il  est  évident,  en  lisant 
Pline  (lih.  m,  cap.  3 et  90),  que  ce  qui  a com- 
posé la  province  des  Alpes  Maritimes  et  celle 
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des  Alpes  Grecque»  d iVmnne»  fut  antérieu- 
rement joint  àl'Italir,  Ort(n/nnvucx dans  U 
vallée  penmne.  Cent  rouet  et  C a!  neiges,  le* 
peuples  de  l'Etat  de  Golliu»  : sur  la  côte,  :\ tetra 
et  Portas  liercufit  Motntri  ; et  enfin  ks  Pe- 
diantii,  Dénotés  rl  Oxsbii  : et  apres  avoir 
rapporté  l'inscription  du  trophée  «ks  Alpes, 
qui  est  un  diuouiluemeut  dr*  peuple*  de  ces 
montagne*  soumis  par  Auguste , il  finit  par 
dire  : litre  est  1 ta  lut,  dus  usera;  htr  g entes 
ejus,  A «rc  opptda  popularum,  C'c*t  par  la  mê- 
me raison  que  Plolémée  (lih.  m.  cap.  1)  com- 
prend dans  l'Italie  les  Centrones  et  t'aturiges , 
Hngantium , eu  l'attribuant  aux  Srguuni,  ks 
A ’erutii , Sue/ri,  Vediantit , et  le»  villes  de  la 
côte,  qu'il  donne  aux  ManeiJIoi*. 

m En  formant  le*  province»  «les  Alpes  Ma- 
ritimes d de»  Alpes  Grecques,  et  eri  le*  mcor-  J 
poraut  a la  Guuk.  on  u'a  lait  que  lui  restituer 
ce  qui  lui  appartenait  eomine  de  droit  naturel. 
La  xtipériorilé  que  le»  iiM-lropnliiaiiu.  «l'Arles 
»e  sont  arrogée  »ur  l’Eglise  d'Kmbnin.  et  qui  lia 
cessé  d'avoir  lieu  que  dau»  le  la*  siècle , celle 
de»  métropolitains  de  Yieiuie  sur  l'Kgli»e  de 
TarrsiUtivr,  MMildra  indice»  que  ce*  Eglise*,  de» 
leur  fondation,  teuaieut  à la  Gaule.  La  pre- 
mière est  celk  de  la  métropole  des  Alpes  Ma- 
ritimn,  la  trCOtiile,  de»  Alpe»  Grmpie».  Les 
cité»  qu'indique  la  Notice  dans  la  premier*  de 
cc»  province»,  son»  Ebrodunum,  ville  des  ( o- 
turiges,  sont  : Dinia,  Rigmnagu*  , ou  |dulot 
Caturigomagui,SoUtmenses,  ou  plutôt  Sali/ur, 
comme  on  peut  le  conjecturer,  Samtium.  (il an- 
nan m , Cemehelium  et  Pentium.  Quant  à la 
prov  incr  de*  Alpe»  Grecque»,  au  nom  de  bqudie 
est  joint  celui  de»  Alpes  Penuiiie»,  la  Notice  tf  y 
fait  menliou  que  de  «leux  cités,  Daraniassa 
\ «k*  Centrones,  d Oiltulumt  des  Patientes,  ou 
i des  habitant*  de  Pailis  Pennina,  dont  le  «ége 
épi»copal  e»t  aujourd'hui  à Sedunum ou  Sion. 
On  ne  trouve  point  dam  la  Notice  Aitgusta 
pratoria  de*  Salatti.  Cette  ville,  située  au 
delà  de  Y Al  pu  Grain,  est  demeurée  à l'Italie  , 
quoique  k uege  d'Aoiute  .«oit  siiilragaut  du 
j métropolitain  de  Mousticr-en-1  ajeutaisc. 

* Passons  aux  provinces  aquitaïuquc».  O» 
ue  saurait  dire  précisément  ce  que  «-omprenait 
la  pitiv  mro  d'A«|uituiue  , lorwpiil  n’y  eu  avait 
«|u'un«‘  qui  fut  distincte  de  la  Nov  cmjKipnlanc. 

| Si  l'on  suppose  qu'«alte  embrassait  dan»  son 
! étendue  tout  ce  que  «*ont icunent  l'Aquilaine 
* première  et  seconde , ou  1a  trouve  bien  vaste 
j vis-à-vis  «k  la  Nuvcmpojiulane.  Ammirn  Mar- 
I ci'iliu,  qui  ue  eomioit  qu’une  Aquitaine,  ) lait 
mention  de  Dur  th gala,  Arverui,  Han  ton  es  et 
Pi  et  an.  On  a vu  ci-ikssus  que  Rtiurigse,  selon 
lui,  était  de  la  Lionoisc  première  : sur  quoi  on 
peut  observer  que,  <lan*  la  division  de  l’ Aqui- 
taine en  deux  provinces,  celk  qui  a été  iiitiiu- 
lée  prima  aval  A Bourges  pour  métropole  , il 
semble  que  »i  Bourdeau x avait  occupé  le  pre- 
mier rang  dans  l’Aquitaine  lors«|u'clk  était 
uuique,  le  btre  d'Aquitaine  première  était  dé- 
volu b la  province  dout  rllc  était  métropole; 
mais,  en  passant  par-dessus  ce*  considérations, 
la  Notice  des  province*  indique  pour  cités  sous 
1 la  métropole  de  Bourges , A r verni,  R 'iteui. 


Cadurci,  Eemovicet,  Galalt,  Villon,  et  celk 
d'Albiga.  Cette  dernierr , comme  l’on  «ait , a 
été  élevée  à la  dignité  de  mètro|mk  en  1680, 
ayant  pour  sièges  KiiHragant.*  le*  ancienne»  esté* 
de  Rodez  rl  de  Gahors,  Vabres  et  Castres,  qui 
ne  sout  évêchés  que  depuis  k xn' siècle  : et 
parce  «pie  c'est  un  «h-mcinhmueiii  de  l'Aqui- 
taine première , le  métropolitain  de  Bourges 
préteuil  le  droit  de  piimatir  sur  celle  nouvelle 
proviucc  eerlé*iasli(|ue  ; quant  a la  seconde 
Aquitaine , on  voit  sous  sa  métropok  llurtfi- 
gala , la  cité  des  .Y ihobriget  ou  Aginnum , 
crllc  des  Santoaes,  Pictati,  Petroeorii,  et  Eco- 
Itsma  ou  Iculitna. 

» On  e»t  prévenu  eu  général  que  la  Nnvcm- 
jmpulanc  répond  a l' Aquitain*’  dont  parle  Cé- 
sar. Plusieurs  «k-»  peuples  aquitain»  qui  sont 
nommé»  dan»  le  troisième  liv  re  des  Commen- 
taire* ne  paraissent  point  du  nombre  de  ceux 
qui  ont  donné  lieu  à ce  nom  de  \mrmpop* lo- 
ua, ou  simplement  de  Aovnnpopufi,  comme 
plusieurs  auteur»  l’ont  employé.  On  lit  iïovem- 
fmpitlania  dau*  une  nnlniuiaiu  r «flloorinn*  au 
préfet  du  prétoire  «ks  Gaules.  Il  «‘d  difficile  dr 
savoir  cuinmmi  «mi  doit  distinguer  neuf  jiesiplex 
dan*  le  nombre  dr  douze  « lié*  «pic  la  Notice  des 
proviure*  donne  à la  Novmi|*opulan#a  Cepen- 
dant , en  mnarqnant  que  la  cite  de*  Autci  s’y 
trouve  rejetée  au  deniier  rang,  je  suis  tenté  de 
eroirr  qin*  ce  tic  peut  être  «p»r  pur  addition,  vu 
qur  séparément  cette  place  inférieure  ne  cou- 
vir-nt  |M«iut  a roux  que  Mcfa  ap|vlle  A'juitano- 
rutn  flarissimos  : «pi'ailLM  , et  lorsqu 'oti  a fait 
état  de  A'ovrmpopufi  dau*  l'auricnnc  A«piitame, 
le»  Ausci  étaient  lu*»  et  ue  faisaient  qu'un  avec 
ks  Et  usâtes,  comme  il  est  arrivé  que  leur  nom 
le»  a remplacé»  dan*  le  promit- r rang.  Ou  reste 
nous  deviMi»  regarder  *ati»  ditlirulte  comme  des 
cités  d'ancien*  |ieuple*  (rlbd’^UMM,  capi- 
tale de»  Tarbelti , de  Patates,  de  Turbo  ; chef 
les  Bigerrones,  de  Convenir,  de  Consoranni. 
Jusque-là  nous  en  comptons  six.  Il  y en  a 
quatre  autre»  dans  la  Notice,  qui  sont  à préfé- 
rer à une  cinquième,  qu'rllc  admet  «tau*  la  .V«>- 
vempopulune  m>us  k nom  de  Hontes.  Ces  qiutro 
cites  sont  : Ixsctora,  Benebarntim,  Alunis  et 
lluro.  M.  de  Valois  ( Aot.  Galliar.,  p.  380  ) 
ne  veut  point  de*  trois  deniiervs  , alléguant 
pour  raison  «pie  ce  sont  de*  nom»  de  » ilks  , et 
nun  pas  «k»  uum*  de  peuples  qui  soient  connus 
des  géognipbr».  Mai*  celle  même  raison  aurait 
du  l'empêcher  d'adopter,  comme  il  fait,  les 
iMctorates.  Outre  le  silence  de»  mêmes  géo- 
graphe* sur  Lactora,  il  est  é»  ident  «pic  le  nom 
de  Lactorates  est  formé  sur  celui  de  iMitora, 
comme  ceux  «k  Bmarnemes , d‘ Autre  uses, 
d 'Elloronemes,  qu'on  trouve  dans  la  Notice  , 
sont  tirés  de  Bmartmm  ou  Beneharnstm , d'A - 
tursss,  d'E/toro  ou  lluro.  Ku  excluant  ces  trois 
cités  , M.  de  Valois,  pour  y suppléer,  sépare 
non-scuirment  le*  Et  ut  al  et  et  les  Ausci,  mais 
il  coupe  en  deux  les  Tarheüi,  en  les  d u ti liguant 
de  la  cité  A'Aqua-  Tarhtlhrte , dé* ignée  par  k 
nomd'AifUitani.  Mai»,  pour  qu'Aifiur  Ta  r bel - 
lient  ne  soit  pas  la  capitale  «k»  Ta  r bel  fi,  et  ue 
la  représente  point,  M.  de  Valois  aurait  dû,  ce 
me  semble,  non»  indiquer  celk  qui  en  prend  la 
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place.  Il  K'aul  convenir  que  des  quatre  rites 
dniit  il  est  ijitmliuii.  on  ne  jinii  ni  adopter  que 
trois  (Miur  en  ajouter  aux  six  antérieurement 
rreoiutur»,  et  s’eu  tmir  au  nombre  de  neuf.  Je 
|*iw'  qu’il  est  iiidripmvaMr  d'admettre  avec 
/.ne tara  la  cité  de  / iracharnitm , qui  , toute 
minée  qu'elle  «*st  ibjnii*  environ  raille  ans  , 
conserve  son  tmm  dans  celui  d'une  province  : 
et  mniiue  |r*  déjH'nd;uic*,s  dit  priiplr  de  relie 
cité,  dans  les  premier*  temps,  pouv aient  liini 
s'étendis*,  ainsi  que  cette  pro\  nue.  jusqu'au  pied 
de*  P»  réuc*'S,el  renfermer  Haro.  la  « iléd’.-l/o- 
rus,  appelé*'  ûii  tir  toi*  ficus  Julii,  (tarait  tenir 
lieii  d'un  liens  u nie  peuple  daus  cette  province. 

n Jl  faut  en  venir  aux  Uonmses.  On  a vu 
par  Ainmirii  Marrrllin , comme  par  Sextus 
Rufus,  que  In  première  division  de  la  LiounÎM* 
a été  d’eu  faire  deux  uu  lieu  d'uue.  Amiuini 
(HIj.  xx,  cap.  H),  faisant  mention  de  Ttirani , 
ainsi  rpie  de  Hotamagus,  dans  la  seconde  Lio- 
noise  , fournit  une  preuve  de  ce  qu'on  jugerait 
avoir  été  uaturel , qui  est  que  cette  ncrwiilt' , 
lorsqu'il  n’y  en  avait  que  deux  , ne  consistait 
pas  seulement  dau»  ce  qui  est  resté  à la  sccon- 
de  lorsque  le  tuunhrr  des  Liuuoiar»  a été  (le 
quatre . Et  puisque  la  cité  de  Turoni,  au  Tarâ- 
mes, qfçbcst  devenue  métropole  de  la  troisième 
Ltotïm iJtg  était  anlérieuirmrnt  cuihjmim-  dans  ta 
sccpodé,  il  faut  croire  que  cette  seconde  cm- 
Itraasait  la  troisième  avaut  «pie  cette  troisième 
eût  son  existence.  C'est  par  la  même  raison  que 
Ssnones,  qui  a été  raétro|>oic  de  la  quatnéme 
Lionorae , est  de  h première  dan*  Aiiimim  : et 
il  résulte  <1**  celte  obvivalion,  qur  c'est  b di- 
vision de  cliarum*  <lc*  I.ionnisc*  eu  deux  , qui 
de  deux  en  a fait  quatre.  C'est  aussi  dans  cet 
état  de  quatre  provinces  Lioiiuises  qu'il  faut 
donner  le  détail  de  ci.*  qui  les  cunipo.*ait  d'apres 
la  Notice  des  proviuees.  • 

• I-k  Lionuise  première,  sous  sa  métro|w>lr 
Lugdanum,  qui  devait  cette  dignité  de  métropole 
à Auguste,  lorsque  la  Liouoise  funnait  une  (1rs 
qiutie  grande»  partir*  de  la  Coule,  eunlient  lu 
cité  de»  AEdut  ou  Augusiodunum,  celle  des 
Lingona,  repn*e  sur  la  Belgique,  selon  ce  que 
j'ai  antérieurement  oliservé , et  le*  villes  de  Ca- 
bitlounm  et  de  Matisco,  qui  ne  sont  point  quali- 
fiées du  titre  de  civitas,  mais  simplement  de 
casirum.  lai  Liouoise  seconde  renferme  sous 
Rotomagus,  sa  métropole,  le*  cités  de*  lin jocas- 
m,  Abriacaltti,  Ebrotct  ou  Ebarovicrs,  Sugii, 
Lcsovii,  et  celle  de  Cossstantia,  qui  représente 
le»  t/netli . La  Lionorie  tmiviéme. avant  Tarants 
|»«r  métropole,  eunlient  les  cités  îles  Crmt- 
mani,  Rr  doues.  A n ie  s ou  Amie  tari,  Xamae- 
tes.  Cor  isopi  fi.  Cerne  fi,  Osismü  cl  Diablintes. 
Enfin  U Liouoise  quatrième,  qui  de  Senones, 
sa  métropole,  a été  appelée  Senonio,  a compris 
là  rite  dACmrnutcs,  d 'Aurrltani  el  d 'Autissio. 
durum,  de*  Panu<  et  de*  I teldi.  Cette  province 
a MMffiMl  ldi  démembrement  comme  province 
WrWsiutwpic,  lorsque  Paris  est  devenu  une 
métropole  en  1643.  el  lui  a enlevé  Chartres, 
Orléans  H Meaux. 

• Il  soBira  de  dire  sur  la  Belgique  première 
qu’oit  la  retrouve  dan*  In  pro*  iuce  ecclésiastique 
de  Trêves,  ou  A‘  Augusta  Treverorum,  sa  mé- 


tropole. corapreuaul  les  cités  des  MeJiomatrici , 
Letu  i el  Terodunrntes.  l-i  Belgique  xerntule. 
ayant  la  rapîlalr  des  Hemi  pour  métropole,  icn- 
fmne  un  plus  grand  uomlire  de  cités  , savoir  : 
des  Suessiones,  Cetalauni , tr  romand ui  el 
Afre/iatrs,  de  Camartuum  et  Turnncam , qui 
représentent  la  nation  des  Arreu  ; eufiu  celle 
des  Hellœaci , Sitvanrctrs  , Ambiant,  ,1 lorinî 
el  Itononia.  L’érection  de  Cambrai  et  de  Malinr* 
eu  métropoles,  l'an  1559,  a enlevé  à la  province 
rrclésia»tiqiii*  de  Reims  une  grande  partie  de  ce 
qui  composait  la  seconde  Belgique  : car  elle  y a 
perdu  les  diocèses  de  Cambrai  et  de  Tmimay, 
d’Arras,  ceux  de  Sl-Omcr  el  d’Iprr,  qui  sont  du 
territoire  des  anciens  1 lorinî,  ceux  d»*  Bntge* 
el  de  < »and , *ur  lesquel  s les  .Vervii  ont  aulivfais 
dominé,  et  qui  étaient  mou*  la  juridiction  de* 
évêque*  de  Totirnav.  avant  que  res  évêchés  et 
relui  d’Iprr  lussent  rangés  sou*  la  métropole  de 
Malinr*. 

» La  Germanie  première  irufermr  sous  Mo- 
gonliacum,  sa  métropole,  le*  / angiomes,  les 
.Xemrtrs  et  les  Triboci,  le  territoire  de  ceux -ri 
étant  désigné  par  la  cité  d ' Argentorntum  daus 
la  Notice  des  provi  lires.  O Ile  de*  dignités  de 
l'empire  fait  nM'iilion  même  dans  cette  province 
d’un  district  particulier  sous  le  OOtn  de  Tracta* 
Argentorateasis.  Le  détail  quelle  donne  des 
poste!  établi*  le  long  du  Rhin  sou»  le  cninman- 
dément  d'un  géiMtal  résidant  à Mayence,  *nb 
dupositione  vîri  sprctnbilis  dncis  Mogontiarrn- 
sis,  fuit  connaître  qu«‘  ce  département  s'étendait  , 
depuis  Sa/rtio,  ou  SHtt,  inclusivement,  jusque  : 
et  compris  Antnanacum,  ou  Atidemurli  : et  1 
lloléntér  sépare  les  deux  Germanie»  par  une  ! 
rivière  qu’il  ap|ie!le  Obringa.  La  Notice  des  j 
prov  incts  ur  donne  d’autre  détail  de  la  *mmdr  1 
t ierraauie  que  d’y  nommer  la  uiélnqMtlc  A g ri/>~ 
pina,  rt  la  cité  des  Titngri.  Mais  le*  dépendan- 
ces de  rettr  citèmutrilMient  licaucoup  ù donner 
de  l'extension  a la  prov  iuce  dont  elle  fait  partie. 
CVsl  re  que  1rs  auricnnes  limite»  de  la  juridic- 
tion spirituelle  des  «•véques  de  Litige,  doul  le 
siège  evt  relui  de  Toogrr»,  nous  indiquent  ; car 
rette  juridiction  s'est  étendue  jusipis*  sur  Mali- 
ncs  ; et  on  sait  que  le  diocèse  de  Namur  n'est 
*rpnrv  tic  celui  de  Liège  que  depuis  mv  iron  deux 
cent»  ans.  Il  faut  m*  rappeler  que  la  Belgique 
commence  à l'Escaut,  à Seat  Je,  selon  Pline, 
qui  dit  encore  ailleurs  {liü.  iv,  rap.  13)  que  les 
nations  gennanique*  s'étendent  jiiwpi'a  celte 
rivière:  ad  Scaldita  tuoue flnvium  (iermania* 
accotant  gantes, 

« Il  ne  nous  relie  de  prov  iuce  que  Ma  si  ma 
Sr-juanornm,  dont  l esantio,  raplalr  des  Sr- 
tjuani,  était  b métropole.  La  Notice  y fait  men- 
tion de  trois  cités , A oiodnntint  ou  Ffur/tri», 
Aventicum  tics  Ifebetii , et  ttaûtia,  crlle-ci 
ayant  succédé  a b dignité  iV  A agit  sla  des  Hau- 
rari,  qui  nr  parait  dans  cette  Notice  qu’en  b 
même  rpialité  de  cattrum  que  / tndonuta  et 
Ebrrdnnutn  ; et  le  castrant  Hauracen.tr  y est 
suivi  de  Portos  Abucini.  Il  est  à ir marquer  qiM*. 
quoique  le  Khiu  soit  «le»ignc  en  général  rumine 
servant  de  limites  a b Gaule,  CC] vendant  ce 
n'rst  jw*  prérisémi'iil  daus  n-tle  partie  de  ton 
cours  qui  tient  à scs  sources  que  les  dépendan- 


ces de  la  Séquanoisr  ont  l*Ofdé  étroitement  la 
livedqRliiti.  Les  nations  rhétiquesl'oncupaknl» 
et  de  Irur  nombre  <1t  relie  des  Samaria,  dont 
on  coiuiait  b ville  principale  en  deçà  du  Rhin, 
à l'égard  de  la  Gaule.  Une  |msitiun  de  Fines, 
placée  sur  une  voie  romaine,  en  descendant  plus 
L-Li.  dé*igne  iikluliitnbUvnent  b séparation  de  la 
,Srqu*iHH*t-d’n»er  la  Rliélie. 

» On  trouve,  ver*  b fin  du  iv*  siècle  et  le  com- 
mciiremnit  du  v*.  que  dans  là  (bute  il  y avait 
de»  province*  qui  étaient  dritingiiécs  par  le  nom 
de  ( iallitr , séparément  de  plusieurs  autres  qui 
sont  désignées  |wr  leur  nonibiv  de  fjitifi/fitr  pnt- 
vinritT,  «mi  bien  «le  septem  prorinritt . lui  pre- 
mière notion  qu'on  ait  de  rette  distinction  entre 
lc%<  bille»  et  le»rinq  proviiicv*  c*l  dim*  b lettre 
sytKHlupie  du  concile  tenu  à Valrtire  en  374. 
Efleest  répétée  en  d’autres  artrs , et  je  mrtiomc 
à dire  qu’elle  sutisisle  dan*  b Notice  de*  digni- 
tés de  l'empire , qui  parait  postérieure,  «-t  ou  1rs 
olUrirr*  #li.-irg«‘»  de  la  direction  de.»  finance» 
dau»  chacun  de*  deux  dèpartrmcnte  sont  app«'- 
lés  rationates  suntmarum,  autrement  rei  pri~ 
vatœ,  ou  du  domaine,  l'un  per  ( initias , l'antre 
per  tjuimpte  prtnindas.  Ijrs  savants  sont  fort 
partagés  sur  le  choix  «les  riuq  provinres.  Bbui- 
<le|  (Prim,  de  TEgt,,  p.  714),  M.  dr  Marra 
(/)r  prim.  /.ngd.,  n*  65)  ri  M.  de  \alois  (Mot, 
fiait.,  p.  301  ) le*  restreignent  aux  deux  Nar- 
lionoiw*.  a la  Viennoise  et  aux  Alpes  Maritinn** 
rt  Grecque*.  Mais  on  doit  remarquer  «pi'il  n’y 
aurait  eu  aunine  pro|Mirtion  entre  un  (bqiaile- 
nirnl  Imroé  à cette  jwirth*  de  b Gaule  et  ee  que 
la  Gaule  occupait  d'rti’ndur  dons  le  reste  de  mu 
province*.  Cette  remarque  mérite  d’aiitaut  plu» 
de  considération,  qu’on  nr  voit’jwslr  même  ib“- 
faut  dans  b dutim'lion  formelle  que  fait  b No- 
tice «le*  jwmtners  xlr  relie*  qui  y sont  apj>elr**s 
fia/tnanœ  d’avec  le*  septem  prot'incîœ.  Le* 
piemicres,  au  nombre  de  dix,  sont  les  quatre 
Lionniw-s,  les  <h*u\  Itadgiqur»,  le*  deux  Genna- 
nir».  b Séquanoisr  ci  les  Alpes  Grecque».  lji% 
septem  provincial,  ni  l*e  comprenant  point  r«4te 
derniere,  trouvent  dans  le*  deux  Aquitaines  rt 
b Notempoptibne  une  accession  comidèrahb' 
aux  deux  NarlKinoisr».  à b Viennoise,  rt  aux 
Alpc» Maritimes  ; de  sorte  que  l'on  voit  b Ita- 
tanre  plu*  «■gale  «bu*  le  (Kirtage  «le  b Gaule. 
Aussi  plusieurs  savants  sont-ils  «bus  l'opinion, 
que  ce  qui  est  appelé  les  cinq  prov  inres  est  Ir 
même  «léjwilcmrut  que  celui  de*  sept  prov  inre*. 
Le  P.  Ijicarri  (//«#.  fiait,  sut»  pr  ce  fret.  prat.% 
p.  30)  parait  le  premier  qu’on  doive  citer,  et  il 
but  y joindre  M.  de  la  Barre  rt  M.  I).  Bmitpiel. 
dan*  la  prrfn»»*  du  premier  tome  de  la  rolbxiion 
des  hi.»tori«*u*  français.  Ou  doit  croire  que  i’A- 
«piitaiiie  avait  part  aux  cinq  provinces,  sur  ce 
que  Philastre,  parlant  de  l'hérésie  d**s  priscil- 
lianites,  comme  s'étant  introduite  «bas  les  cinq 
provinces,  Snlpict  Sévère,  son  contemporain, 
témoigne  qu’elle  avait  infecté  iatrriorem  A qui - 
taaiam,  et  surtout  Eltuanam  p/rbem,  dans  b 
Novrmpopulanr.  Il  faut  m*  souvenir  «jue  l’À— 
quitaiue  et  b NariMinoisc  vont  citées  comme 
étant  unitpirs,  peu  avant  qu'on  h-s  voit  divine** 
chacune  en  «leux  provinr»**  ; rt  b formule  éta- 
blir alors  de  dire  le*  cinq  provinces  a pu  être 
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employée  par  ut»r  continuité d'usage,  lors  même 
que  lr  nombre  était  momie  à æpt . Panrirol  (lib. 
u,  cap.  68).  qui  a commente  la  Notice  dr  I'ern- 
pire,  est  tond#  dani  une  étrange  mépris*  eu 
prenant  ce  que  désignent  les  septem  prwincirt, 
pour  la  Gaule  entUir  ; rt  il  a entraîné  Bergier 
dans  son  opinion  (lib.  ui,  cbap.  38).  Scalàger, 
qui  croit  que  le  nom  dr  Septinianie,  dont  nu  n'a 
connaissance  qu'aprés  uu  temps  écoulé  dans  le 
e*  siècle,  prut  dériver  dr*  tqit  prmince*.  roo- 
fond  des  choses  trrs-dillérmlr*  rt  fort  dispro- 
portionnées. Quand  Sidoine  Apollinaire  ( Ep . 1 , 
lib.  ni)  dit  que  le*  (killu,  Septimaniam  tuam 
fathdiunt,  cela  peut  s'entendre  dr  quelques 
districts  dont  la  jouissance  leur  avait  d'alxml  été 
accordée,  et  qui,  depuis  Toulouse,  s'étendaient 
dan*  la  seconde  Aquitaine  jusqu'à  l'Océan,  se- 
lon les  chronique*  d'Idace  et  de  Pro*|HT,  sou* 
l'an  419,  et  m-Iou  Isidore  (le  Séville.  Ainsi  ce 
serait  par  translation  que  le  uum  de  .Sept i manie 
s'est  renferme  depuis  dans  la  Narbonoise,  qui, 
étant  demeurée  ans  Vèugoths  d'Espagne,  a porté 
le  nom  de  (iothie  ni  même  temps  que  celui  de 
Sepiimauie.  Mais  celte  Sept  i manie,  dans  la- 
quelle, sous  le  règne  île  Rnceamlr,  vei-s  b lin 
du  vr*  siècle,  ou  distingue  le  uoiiihrc  de  sept 
cités  sou*  lu  métnqmle  de  Narhouc,  est  jiosté- 
rieure  à U domination  romaine  dans  b («Mlle* 
• Je  crois  avoir  rempli  l'objet  que  je  m'é- 
tais pro|K*»é  dans  ce  préliminaire  dr  fane  con- 
naître le*  provinre.*  qni  ont  |»itagè  la  Gaule 
de|Miis  le*  prrmine*  notion*  qu’on  a eues  de 
ortie  grande  et  célébré  contrée  jUMju'à  la  chute 
de  l'empire  romain  en  Orridetil.  O que  l'in- 
vasion des  ual  ions  étrangères  y a apfHjrtc  de 
changement  n'est  poiul  de  mou  sujet  ; on  sait 
que  b (•aule  était  d'ancicnuelc  divisée  en  lieau- 
coup  de  peuples,  indépendants,  généralement 
parlant,  1rs  uns  de*  autre*.  si  ce  n'est  que  les 
plus  puissants  lorniaieut  des  factions,  entre  !•-*- 
quelles  1rs  autre*  se  partageaient.  bons  (xur, 
le  territoire  de  chacun  de  ces  |>euple*  est  dési- 
gné |*ar  le  terme  de  àvites  ; Tacite  et  Pline 
l'rniploieut  dans  le  même  sens,  et  le*  inscrip- 
tion* servait  à le  confirmer.  Lr*  plu*  éiendus 
de c«  territoire*  pouvaient  être  compose*  de  plu- 
sieiir*  canton*  ; je  me  contenterai  de  rapporter 
pur  exemple  ce  qui  ennemie  le*  HeUetii  dans 
César  ^Comment.,  *)  : Ornais  t intas  Helvctia 
in  ffuatuor pagos  tiidta  est.  Comme  le  nombre 
tk*  trois  ou  quatre  cents  peuple»,  que  quehpie* 
auteurs  de  rantiqnité,  Plutarque,  Appmi,  attri- 
buent à la  Gaule,  est  fort  an-demi*  de  ce  que 
nous  en  connaissons  de  principaux,  il  est  à pré- 
sumer que  les  paffi  répondaient  a des  jjeuple* 
subordonnés  et  d’un  rang  inférieur.  On  est  pré- 
venu que  le  gouvernement  civil  a Iteaurmip  in- 
flué sur  l'étal  dissernrnt  rt  le  rang  de*  église*,  et 
dam  b description  «pii  a été  faite  des  provin- 
ces de  b Gaulr,  on  a pu  observer  que  les  pro- 
viocr*  ecclésiastiques,  dam  leur  état  primitif, 
y ont  un  grand  rapport.  Indépendamment  de 
cette  considération  générale,  le  local  fournit 
des  indices  particuliers  que  les  limites  des  an- 
cien* diocèses  répondent  communément  à cr 
qui  Imrnait  les  cité*  dont  les  provinces  étaient 
composées.  On  est  même  en  quelques  endroits 


instruit  des  circonstance»  qui  y ont  apporté  du 
| changement , comme  on  démêle  dam  le*  révo- 
■ luttons  arrivées  en  quelques- uim*s  dr  nos  pro- 
vinces celles  oit  b conformité  dr*  dioces.es 
avec  les  cités  a dû  moins  sid»i*1er  qu’ailleur»  : 
b suite  de  cet  ouvrage  fournira  des  preuves  de 
ce  qu'il  su  (lit  ici  d’exposer  sommairement.  Il 
faut  remarquer  au  reste  que  ce  u’esl  plu» 
dan»  b même  signification  que  la  Notice  de» 
prnviuce*  fait  UMige  du  ternir  de  eivittu.  Il  se 
réduit  précisément  aux  v illrs  capitales  dr*  peu- 
ple* qui  avaieiit  formé  le*  cités,  et  c'est  d'a- 
pn*s  cet  usage  (Mtstérirur  au  premier  que  dan* 
plusieurs  de  nos  anciennes  ville*  le  quartier 
principal  est  distingué  |*ar  le  nom  île  Cité.  Os 
capitales  désignent  d'une  maniéré  d'autant  plus 
marquée  le*  [H-uple*  qui  roni|Kmairnt  les  pro- 
vinces, qu’elle*  ai  nvairnl  la  plupart  pris  les 
noms  , eu  cessant  dr  porlrr  ceux  «pii  leur 
étaient  prtipi-e»  aiitêricureitient , et  selon  les- 
quel* néanmoins  chacune  de  cr*  ville*  sera 
rongée  don»  l'ordre  alpliabètiquc  des  lieux  que 
mifrrmc  notre  Gaule.  Ou  verra  que  ai*  notion» 
générale»  ont  leur  application  à uu  tri's-graud 
nombre  d’article»  particulier*,  dan*  le  détail  de 
positions  qui  succède  à ce  préliminaire.  • D'Att- 
villr.  .Y otice  rie  t antienne  Gaule . p.  | et  *uiv. 

(•Al’I.F.KK,  vg.  Tarn,  eonnn.  de  St-Julitn- 
Gaulenc,  de  Valrace-en- Albigeois. 

GAl’LT  (le),  vg.  tjoir-et -Citer  (Reauce), 
arr.  et  a 38  k.  de  Vendôme  , eanl.  de  I troue  , 
23  de  Mondoubleau.  l’up.  1.34Kb. 

GA l'LT  (lr),  vg.  Marne  (CJuimpngiir),  arr. 
et  à 99  k.  d'F.|K*may,  caut.  et  C-J  de  Moiitiui- 
rail.  l'op.  660  h. 

GAULT  (St-),  lig  Mayenne  (Anjou),  arr., 
canl.,  Cr-rt  à 1 1 k.  de  Chilt-airt  huilier.  P.  383  h. 

(.AtLTlI.ll  (SI-),  petite  ville.  Indre  (Ber- 
ry), arr.  rt  à 28  k.  du  Itbnc.  chcf-l.  dr  caut. 
Curr.  Ecole  secondaire  ecclesiastique.  E.  À 
284  k.  de  Paris  pour  b taxe  de*  lettres.  Pop. 
1 ,793  b. — TiRftAl*  jurassique,  étage  mm  ru  du 
système oolitique.  — Elle  est  liâliedans  une  riante 
situation,  sur  b Creuse,  que  l’ou  y jmsm*  sur  un 
pont  suspendu  d’une  srulr  mv In*.  L'origine  de 
St-Gaultier  est  iuconiiue  ; rarvliiirrtiirr  de  son 
église,  aux  forme»  maoim,  aux  arcs  à plein 
cintre,  aux  piliers  cariés  surmonté*  dr  quelques 
chapiteaux  b» zunlms  , atteste  q ne  déjà  , ver» 
le  xi'  siècle  , c'était  uu  |ieu  plus  qu’uu  village. 

Foires  les  14  janv.  rt  fév.,  13  avril,  10 
mai , 18  juin,  6 juillet.  1 3 sept,  rt  29  nov . 

GAULT-ST-DKMS  (b  , vg.  Eure-et- 
Loir  (Beaucv),  arr.  rt  à 24  k.  de  ChAteauduu , 
tant,  rt  K de  Bouneval.  Pop.  784  h. 

GAIRK  . vg.  B. •Garonne  ( I^uiguedoc  ). 
arr.  et  à 18  k.  de  Toulouse,  caut.  rt  B)  de 
Versai.  Pop.  575  h. 

CAl'RE.  vg.  Maine-et-Loire,  romm.  dr 
V menue*- tous- MouUoreau , £3  de  Chou/é- 
sur-Loirv. 

GAl'RIAC. , vg.  Gironde  (Guimne),  arr.  rt 
à 8 k.  de  Bbyc,  canl.  el  Q dr  Rourg-sur- 
Girondr.  Pop.  1,779  h. 

GAL'RIAGCET,  vg.  Gironde  (Guidant), 
arr.  rt  à 29  k.  de  Bordeaux,  cant.  rt  £3  de  St- 
I Aodré-d*-CulMac.  Pop.  292  h. 


GAl'SSAN . vg.  ff.-Pirènees  (Bijprrr', 
arr.  rt  à 37  k.  de  Bagnrrrs-dr-Bigorre . nuit, 
rt  EJ  de  Casldnau-Magnnac.  Pop.  427  II. 

GA1SSON,  vg.  Cùt  et -du-  \ord  (Bretagne'*, 
arr.  rt  à IG  k.  dr  Lnodéar,  cant.  de  Plnugiic- 
nul . B3  d'Crel.  Pop.  2.081  h. 

GAVVILLK,  vg.  Eure  (Normandie),  an. 
et  à 46  k.  d'Evrrux,  caut.  H 0 de  Yeroruil. 
Pop.  88  h. 

GAl’VILLE,  vg.  Orne  (Normandie),  arr. 
rt  à 50  k.  d' Argentan,  cant.  rt  E de  la  Fcrlé- 
Frranri.  Pwjv  849  h. 

G A l’ VILLE.  vg.  Somme  (Picardie!.  arr.  rt 
à 48  k.  d'Ainieu*.  cant.  dr  Poix,  fc]  d'Aii- 
male.  Pnp.  450  h. 

GAV  VILLE-LA -CAMPAGNE , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.,  rant.,  C3  rt  à 7 k.  d fc- 
vmi\.  Pop.  194  h.  — Fonderie  «h*  foule  et  île 
cuivre.  Ateliers  dr  eonslixiriion. 

CACZKNS  (Si-),  vg.  Tarn  i Ijinpiedur ; , 
arr.  et  à 1 1 k.  de  Lavaur,  caut.  rtSde  Gmiil- 
bel.  Pop.  1,163  h. 

G AV  ARME.  vg.  N. -Pyrénées  (Bigot  rr', 
arr.  rt  à 40  k.  d'Argetat , rant.  de  Lu/,  0 «b 
Barege*.  — Foire  lr  22  juillet. 

Gavaruir,  situe  d.m*  la  vallée  de  son  nom. 
e»t  justement  célèbre  par  sou  cirque  et  jwr  m** 
cascades,  que  ne  mauipieiit  pa*  de  visiter  les 
voyageurs  qui  Irâpientenl  le»  nombreux  éta- 
bbvo-UM  iiU  d’eaux  ininèi aies  de»  IN  renée».  Ije 
< Iwimu  qui  conduit  nu  cirque,  toujours  Iwnle 
d'un  précipice,  e4  si  jénililr,  si  étroit,  rt 
' même  en  quelques  endroit*  si  jiéiillciix  . 

' qu'ou  ne  |!«ut  y aller  qu'a  clu-val  ou  ai  chaise 
i à (MMlairs.  Depuis  Sl-8auveur,  b goi-ge  *4* 
' trau.sfuinie  ru  un  étroit  précipice  dont  le  toi  - 
rrnt  ravage  et  ocrujse  le  fond.  Vous  voyez  drux 
village*.  Pragrives  et  Cèdres,  isolé*  el  perdu» 
dan*  b plu*  affreuse  solituih',  I/**  Pyrénées 
u’ufTrent  riai  de  plu*  lugubre  ni  de  |k|ussévèi»>  - 
vous  marche/  |»eiubiit  quatie  heure»  sur  U 
crête  des  lavins  formé*  par  d'imiiH'iive»  cIkhi- 
lenirnts,  dan»  uu  silence  que  ue  trouble  au- 
cun bruit,  si  ce  n’e.»t  le  roulement  de*  tor- 
rruls  et  le  croassement  de*  conseille»,  l'n  seul 
chemin  rtusdiiit  à une  cha|xvlle  déserte  rt  com- 
me alsandonmé  dans  ce»  montagne».  Arrivé  au 
village  de  Gedrrs,  derrière  b raison  Palassrt , 
on  visite  une  e*pi-ce  de  caverne  formé*'  |Mr 
daix  rochers  éunrmr»  qui  m*  rejoignent  en 
voûte  ,*an*  se  toucher,  rt  ombrage*-  d une  in- 
finité d'arbuste*  et  de  lianes  qui  pendent  eu 
feston».  Dau»  le  foud  jaillit,  comme  d’uu  esca- 
lier UHiruant , rt  se  précipite  sur  troi»  degré»  . 
une  eau  si  transparente,  que  l'on  compte  aisé- 
ment lr*  truite»  qu’elle  roule  parmi  de  gru» 
Imiu  i lions  d'ccumc.  On  ne  sait  ce  qui  rhann» 
le  plu* dans  celle  grotte,  de  sa  fraîcheur  déli- 
cieuse, d*'  la  Iritlruc  mélancolique  qu'inspire 
son  obxrurilr,  ou  du  doux  murmure  de»  eaux. 
Celte  lumière  douteuse  répandue  dans  la  gru  tir 
en  fait  le  (dus  grand  diarmc  ; on  «lirait  que  c’esl 
le  Ijerreuudu  silence,  et  que  le  jour,  par  un 
accord  magique , y dort  avec  b nuit.  Ce  n'eat 
qu'à  regret  qu'on  quitte  ce  liru  enchanteur. 

En  poursuivant  b route  de  Gnvnniic,  on 
se  trouve  bientôt  entouré  d'un  amas  prodigieux 
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de  rodm  carré»,  tic  I 4 à 1 6 ni.  sur  toulas  ks 
face»,  et  «foui  un  mil  sufliruil  jaïur  bâtir  une 
maison.  lit  lieu  sauvage.  tns-bnu  nommé  le 
Chau» , «ut  d'uue  licaulé  mijKiéaute  et  effrayant 
à la  fou  : les  plus  gruwr*  pierre»  orcupeut  le 
Lieu  que  I'iiii  distingue  par  le  aura  de  grand 
Üu«n.  Ou  y «oit  du»  iiuuu  de  3 à 33  m. 
enf*»  ; un  de  rr*  rucJier»,  le  Raillé  ou  pierre 
de  Xolrr-Ilator,  jouit  Jiuir  «jifiT  de  'éiié- 
ratiun  dans  h*  pays,  rt  les  prkrina,  apres  avoir 
Visite  la  rbajirlle  qui  est  au  fond  de  ce  désert, 
(uni  leur  prie  te  au  fond  de  rr  nicher  , i*u  des- 
sus , s’il»  ont  le  courage  de  l'escalader,  L'éton- 
nement augmente  à U sue  des  tour»  de  Mar- 
buré,  du  Pir-RliUic  , de  la  Bmlic-dr- Roland, 
de  Kéous  ieillr . de  V igneniale , dont  le*  cime» 
glacée*  . le»  plu»  élevée*  de  toute  U cliaiue , 
tau»  eiceptrr  le  pie  du  Midi,  se  perdent  dau* 
les  nues,  et  ne  sont  accessibles  que  du  côté  de 
IT-spapir.-  - Mat*  cunt|»ieu  Givaruie  est  ïirIot 
*u*  de  tout  celai  Au*  yeux  du  iMluralrite,  il 
n'est  aucun  spectacle  aussi  imposant  ; aucun 
paysage  ne  «'annonce  ascc  au  tort  de  grandeur 
et  ik  majesté  que  l’ciicriiile  de  ( te*  amie  ; un 
seul  de  ce»  effet*  bizarre»  et  suldum-t  qu’on 
rencontre  à chaque  pas  sur  la  mule  sullirait 
pour  donner  de  |.i  célébrité  à tout  autre  pay  ». 
On  arme  mima  Giuruic , relie  montagne 
qu'on  déoui»  re  «k  si  loin , qui  fuit  lorsqu'on 
croit  b toucher,  ri  dont  la  eiioe,  élevée  de  plu* 
de  500  m.  au-dessus  du  niveau  de  la  nier , 
rqurr  la  l:ranrc  de  l'Espagne  : nu  se  nuit  tout 
à coup  jeté  dans  un  désert,  loin  du  monde  (ut- 
ilité. Ici  l’admiration,  l'étonnemcut , sont  à 
leur  cumbk.  Quand  nulonl  Butte  y entra  pour 
la  première  foi»,  il  s'écria  : « la  grande , la 
hdk  chose!....  Si  j’èUii*  meure  au  fond  de 
l'Inde,  et  que  je  »iuipç*«unavse  l'existence  de  ce 
que  je  sois  en  ce  moment , je  partirai*  *ur-k- 
rhantp  pour  m jouir  et  l'admirer.  » I n en- 
thousiasme subit  en  effet  s transporte  le  «per- 
lu  leur  : k Colisée.  h pyramide»  d'Egypte,  les 
jardins  suspendu*  de  Sémiramis,  se  présentent 
a b lois  à IVspril.  sur  rw  forimdalite*  rem- 
parts qu’on  cmirail  bâti*  par  U1»  «nrir-tt»  géants, 
au  pied  de  res  sublimes  tours  où  coud »at tirent 
autrefois  ,4/:  ramant,  Fermant,  Mar  nie,  rtm- 
trr  les  preux  de  Charlemagne.  Au-dnsus,  Fo~ 
InnJ.  monté  sur  son  cheval  de  lia  taille.  trans- 
perça une  montagne  de  sa  terrilik  épée,  et 
«'ouvrit  uu  chemin  qui  des  ait  k conduire  ihe* 
1rs  Mores  et  à la  udoiir. 

Ici  l'imagination  ne  peut  atteindre  la  réalité. 
Que  sont  tons  les  cirque*  des  Itomaiu»  ! que 
sont  tous  le»  ouvrage*  des  hommes . auprès  de 
rrl  auguste  monument  de  la  nature  ! Il  semble 
qii’HIe  ait  fait  un  essai  de  «n  force»  pour  y 
déployer  tout  ce  qnVIle  a de  grandeur  rt  de 
magnificence,  figurer -» un»  uu  vaste  amphi- 
théâtre de  roc*  j»erç«Ddicu1air«.  dont  le*  flancs 
nus  et  horrible*  présentent  à l’ imagina non  de» 
reste»  de  tour*  et  de  fortifications  , et  dont  le 
sommet , ruisselant  de  toutes  part*,  est  cou- 
trtl  d’une  neige  éteroellr,  *ou*  laquelle  le  gave 
s est  fraj  é mn*  note  . l’intérieur  du  cirque  est 
jooebé  de  décombres  et  tra versé  par  des  tor- 
rents, En  pénétrant  dau»  l'enceinte,  qoi  autre- 


fois était  un  grand  lac  dont  les  eau*  oui  rom  | mi 
les  digues,  rt  uut  donné  cours  au  gare,  on  jouit 
d'un  coup  d’uril  certainement  uuique  daas  sou 
es  jure.  Ou  suit  k gave  sortir  du  lac  du  mont 
Perdu  . »e  précipiter  , |ntt  du  vieux  pont  et  de 
ses  étemels  gkocra,  dans  l'enceinte  de  <te*ar* 
uic,  de  plus  de  tuO  m.  d'élévation,  et  §e  par- 
tager ensuite  ru  sept  cascades,  La  pliu  Mk  est 
à gauche,  et  tomlie  d'une  hauteur  si  prodi- 
gieuse rt  si  détachée  du  rue  , qu’elle  resscaitde 
a une  longue  pièce  de  gare  d'argent , ou  à un 
nuage  délié  qui  glisse  dan*  les  airs  ; elle  en  a 
l'ondulation,  l'éclat  cl  la  légèreté.  L'eau,  dis- 
soute en  brume»  et  frapper  de*  rayons  du 
«oleil , forme  une  inimité  d'u'cs-en-rtel  qui 
m multiplient,  sc  croisent , et  disjiaraisseut 
selon  la  leurontre  des  divers  rejaillissement»  : 
elle  répand  eu  tombant  une  rosée  extiéuMineol 
line.  L’air  d'alentour  est  si  Iran],  que  k voya- 
geur est  obligé  de  se  couvrir  prumptenumt , rt 
de.  lutin.-  quelque  liqueur  spirilncuse.  Ou  voit 
ensuite  luir,  sous  uu  puât  de  neige,  or  gave, 
qui,  d'aliord  foi I de  nii.oenu,  murmure  a jjeinc, 
tout  d'un  coup  te  grossit,  prend  une  cuukur 
d’azur  fnucé,  s'élance  de*  rurliers,  mtraine,  ni 
grondant . les  débris  des  Un»  rt  th»  monts  . rt 
Menace  d'ensevelir  fo  < outrer.  Au  Uu  s'éli-vc 
le  Maiboré  avec  ses  c rête*  bleuâtre*  . le  mont 
Perdu,  et  d'autre*  rnontagurs  sur  k-squrilr* 
l’ Arioste  a place  le  théâtre  tk  «r*  charmantes 
hrtMMis. 

Tous  h**  etranger.»  qui  viennent  aux  eau* 
thermale*  fnut  une  » i ule  «okniidk  à n:  cirque 
foinru*  ; pendant  le  cour*  de  la  uisuo,  de 
joyeuses  caravane*  île  40  à 50  personne*  jiar- 
cuumit  la  vallée  de  fias  ai  nie  a cIksiI  ou  en 
chaise  a porteur».  On  trouve  a louer,  pour  res 
courses  , beaucoup  de  elicvaii*  du  para,  che- 
vaux petit*,  niais  adroit*,  solides,  et  que  k 
danger  de*  lieu*  fait  préférer  au\  chevaux  de 
maître.  Il  «il  boo  que  iciraitger  soit  iuvlruit 
que  t «a» arme  est  lioc*  de  la  denuere  ligne  des 
douane»,  eu  sorte  qu’il  doit,  s'il  est  a»v/  sûr 
tk  son  cheval  jKtur  s'exposer  dau»  ce*  passages 
dangereux , pendre  uu  acquit-à-cautian  à lé- 
dre» . pour  éviter  de  »e  |r  vwr  saisir  plus  loin 
par  les  préposés.  Tous  Je»  chevaux  de  louage 
que  l'on  prend  pour  cette  course  sont  soumis- 
sioimé*  à b douane  pour  La  saimui  entière. 

Le*  voyageur»  qui  voudront  tenter  une  ex- 
cursion a U Breche-dwRoland , et  s'aventurer 
dan*  les  glace»  «k  cette  icgiou,  trouveront  a («*- 
vaniic  de»  guide*  sdrs  , avec  lesquels  ils  pnur- 
runt  atteindre  cette  crête,  où  M.  Ramonsl  a 
fixé,  k premier  , le»  idées  sur  l'état  des  glace» 
(1rs  Pyrénées,  ldi  sentier,  commençant  à b 
partie  de  l'enceinte  du  cirque  opposée  à b 
grande  cascade,  mme  au  pied  de  la  muraille  du 
Marboré  ; ce  sentier  , fréquente  par  1rs  con- 
trebandier». qui  évitent  b poursuite  de* gardes 
du  port  de  (lavande  , présente  plu»  d'un  dan- 
ger, tant  par  b situation  perpendiculaire  des 
rocher»  que  par  la  raideur  des  pentes  île  nei- 
ge et  de  glace  qu'il  fout  gravir.  Il  se  présente 
ensuite  une  espece  de  ravin  dam  k roc  nu  rt 
déchiré  ; voilà  1a  ixMitr.  Il  faut  du  courage 
pour  ne  pas  renoncer  a l'entreprise,  et  bien  assu- 


rer ses  usai  ns  avant  de  faire  un  pas  sur  un  *«1 
dénué  d'aspérités.  On  s’élève  enfin  , après  une 
marche  fatigante,  à k hauteur  d’où  Ira  torrents 
tombent  dans  k cirque  ; on  suit  un  mur  de 
rochers,  qui  est  le  prolongement  d’un  de»  gra- 
dins des  tours  du  Marboré.  rt  sous  b saillie 
duquel  s'abritent  les  berger*  espagnol»  qui 
fréquentent  ce*  pâturages,  nommés  Mnlhoda  de 
Serrade*  : c’est  de  là  qu’on  voit  tous  ses  pieds 
le*  nombreuse*  cascades  qui  drocendost  dam 
l'mreiiite  de*  rocher»  qu’oo  a gravis.  La  gran- 
de cascade  . tamisant  du  mur  oriental  . requit 
Ira  raton*  du  soleil  qui  descend  du  raidi  ver* 
son  couchant , rt  U vapeur  qu’dle  répand  au- 
tour d’elle  *c  rend  visible  par  un  iris  vivement 
colorié,  qui  forme  un  cercle  mlier.  Outre  le 
Marhoré , cm  compte  trois  autres  montagnes  ; 
la  plus  voisine  de  ce  moût  sr  nomme  Sun  ma 
ou  l'Astaron  ; U mi  vante,  la  Kurehrtta  ; k 
plu*  voi»iue  de  Gavarnie  est  k pic  d'Ailanz  : 
c'est  de  la  premièiv  que  tombe  le  gav  e.  Bien- 
tôt on  arrive  ver»  le  grand  vallon  de  neq;e  , et 
l’on  atteint  sa  partie  supérieure.  Ou  distingue 
à la  fois  sept  seruelha*  de  glace,  toutes  expo- 
sé*** au  noix!  ; deux  outre  la  Siaxoua  rt  la  Eur- 
chrtta,  de  rliarune  Jcnjtwlh  sort  un  torrent  ; 
un  dau*  U Stoznna  même , d'où  k grande  cas- 
cade parait  prendre  u source  ; trois  sur  k Mar- 
Ijoi*  ; eufin  la  grande  seruelfoi,  placée  au- 
«IraMius  de  la  Brèche , et  nomrare  seraelha  de 
ta  Bivja.  Il  s'agit  alors  de  monter  vers  k mur, 
on  gravissant  une  pente  de  nage  de  43  degré* 
d'inclinaison.  On  s'arme  de  crampon» , rt  l’on 
traverse  ce*  I tondes  de  neige  , m tournant  la 
glacier,  dont  l'élévation  rend  la  |>ente  imprati- 
cable. Arrivé  en  face  «k  la  Brrche , an  croit 
jwuvoir  passer  de  ploin-picd  : mais  un  large 
fossé,  taillé  en  enioniMÙr,  profond  d'une  di  vaine 
de  mètre»,  se  trouve  interpo*é  entre  elk  et 
le  voyageur.  Il  fout  doue  tourner  le  foosé,  ga- 
gner l'un  dra  côtés  de  la  porte  , et,  en  s oecro- 
Hiant  a l’un  deira  murs,  user  «k  toute  l'odresao 
dra  montagnard*  pour  se  glisser  en  Espagne. 
Qu'au  m*  figure  une  muraille  de  radiera  de 
100  â 300  la.  de  haut,  élevée  entre  b France 
rt  l’Espagne,  et  qui  Ira  sépare  physiquement; 
que  1 ou  »e  figure  cette  muraille  courbée  en 
forme  de  croiwont,  en  sorte  que  U convexité 
ci»  soit  tournée  vers  La  France  : que  l’on  s'ima- 
gine enfin  qu’au  milieu  même  Roland,  monté 
sur  son  cheval  «k  bataille,  a voulu  s'ouvrir  un 
pavsage,  rt  que  d'un  coup  de  sa  fameuse  qée, 
il  a fait  une  brèche  de  100  m.  d'ouverture  , et 
l’on  aura  une  idée  de  ce  que  k$  montagnards 
appelli-.ui  k Brèche  de  Roland. 

G AV  ARRET,  vg.  Gers  (Armagnac),  mt.  et 
à 91  k.  de  Lrctoure,  cant.  et  £9  de  Fleurant*. 
Pop.  477  h. 

GAVASTOÜS,  vg.  UMiaronne,  comttt.  et 
£7  de  St-Gauden». 

GAVAL'Dl m,  vg.  fo/.«f-(wiuw«e  (Agé- 
nois),  are.  et  à 97  k.  de  ViUrècuve-sur-Lot, 
cant.  et  IS  de  Montfianqui».  Pop.  1 ,091  h.  — ■ 
On  y voit  les  restes  d'un  ancien  château,  et  une 
ancienne  église  que  l'on  a proposé  de  clooser 
au  nombre  des  monuments  historique».  — 
Forge».  Papeterie.  — Foire * le  9 déc- 
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GAVE  DA-SPE.  nv ure  ou  lorrrnl  qui 
prend  sa  source  dans  le*  Pyrénéen,  non  loin  du 
Pic-du-Midi.  B. -Pyrénées;  il  traverse  la  vallée 
d'Aspe,  passe  à À cou».  Serrante.  A*asp  rt  à 
Oloron,  où  il  se  jette  dans  le  gave  de  ce  nom, 
apres  un  cours d'euvirou  50  k.  Ce  gave  sert  au 
transport  d’une  grande  quantité  de  Ijuu  de  cons- 
truction que  produit  la  vallée  d'Aspe,  et  qui 
descend  à ironise  par  le  gave  d'OIuron. 

GAVE  DE  MAl'I.KO.V,  rivière  qui  prend 
sa  source  dam  les  P)  renées,  au  mont  Belhaudi. 
B.- P r retires  ; elle  passe  à Tanirts,  Mauléon, 
Owraui,  et  se  jette  dans  le  gave  d’Oiorou, 
après  uu  cours  d’envirou  45  k. 

Le  gave  de  Mauléon  »>»t  flottable  depuis  Os- 
srraiu  jusqu’à  sou  embouchure. 

GAVE  DE  PAG,  rivière  qui  tire  sa  source 
de  la  superbe  cascade  de  Gav arme,  située  au- 
dessus  du  village  de  ce  nom,  B. -Pyrénées; 
elle  commence  à être  flottable  à Pau  et  navigable 
à Pe)reborade. 

Ce  gavr  passe  à Lu*.  Argelès,  Lourdes.  Nai, 
Pau,  Lagor,  Oitbez  et  Peyrehoradr,  au-dessus 
duquel  il  se  réunit  au  gave  d’OIoron,  et  se  jette 
dam  l’Adour,  près  distingues,  apres  un  cours 
d’euvirun  160  k. 

GAVE  1XM  OROX,  rivière  qui  prend  sa 
source  non  loin  du  Pic-du-Midi,  au-dessus  de 
La  ruas,  li. -Pyrénées  ; elle  porte  le  nom  de 
gave  d’Osscau.  depuis  sa  source  jusqu’à  sa 
réunion  au  gave  d’Aspe,  passe  à La  rom, 
A ru  J)1,  Oloron,  où  elle  prend  le  nom  de  gave 
d’Oiorou,  à Navarrius,  Sauvcterre,  Salîtes,  et 
M jette  dans  le  gave  de  Pau,  au-dessous  de 
Sordes,  après  uu  cours  d'environ  120  k. 

GAVE  D OS.SF.AU,  nom  que  porte  le  gave 
d Oloron,  avant  sa  réunion  au  gave  d’Aspe  à 
Oloron. 

GA  VET,  *g.  Isère , conun.  de  Livet,  EJcle 
Unurg -d’OiMiu. 

GAV1QXANO,  vg.  Corse , arr. , E3  et  à 85 
k.  de  Curté,  canl.  de  Morotagiia.  Pop. 
364  b.  F 

GAVlNO(San-),  vg.  Corse,  arr.  et  à 25  k, 
de  Bastia,  cant.  de  Santo-Pietro,  S de  St- Flo- 
rent. Pop.  254  h. 

GA V1XO-D  AMPUG.Y AXI ($an-),vg. Corse, 
arr.  et  à 60  k.  de  Bastia,  cant,  et  tj  de  la 
Porta.  Pop.  408  h. 

GAYIKO-Dl-GAKBIM  (San-),  vg.  Corse, 
•rr.,  îzZ  et  à 25  k.  de  Sarlèue,  caut.  de  Lévie. 
Pop.  400  h. 

GAVISSE.  vg  .Moselle  (pays  Messin),  arr. 
et  à 13  I . de  Tltiouville,  caut.  de  Cattcnom, 

de  Sierck . Pop.  44*8  b. 

GAVRA  *«XS(Ut.  45%lûug.  *4*).  - Dans 
le  détail  que  donne  l’Itiuérauv  de  Bourdeanx 
a Jérusalem,  entre  Lut  us,  ou  Lue,  au-dessus 
de  Ure,  et  Mous  Se  feue  us,  cil  s’avançant  vers 
(iap,  on  trouve  à la  suite  du  lieu  nomme  f'olo- 
g o lis  : Inde  ascetulilur  Ouvra  Muni . Je 
vois  qu'aucune  des  caries  gravées  du  Dauphiné 
ur  nous  donnerait  de  cwunaivsancr  sur  cet 
objet  que  présente  l'Itinéraire.  Mais  j’ai  heu- 
reusement sou*  les  yeux  une  grande  carte  ma- 
nuscrite du  Dauphiné,  dont  monseigneur  le  duc 
d'Orléans  a fait  l'acquisition  à ma  sollicitation. 


et  qui  représente  le  local  d'une  manière  beau- 
coup plus  rircoostaurirw  qu’il  ne  parait  toute 
autre  part.  Eu  partout  de  Volngaiit,  ou  de  la 
position  qui  lui  rtinv  irait  dans  le  bru  qui  se 
nomme  Lrcbes,  ou  rencontre  en  effet  une 
muutagne,  dont  le  passage  étant  appelé  col  de 
Cabre,  conserve  assez  distinctement  le  nom  de 
Crovra  par  Irvpiei  rrtte  montagne  est  désignée. 
O col  dorme  entrée  dons  une  vallée  qui  con- 
duit à la  fiâlie-Monl-jvaléun,  que  l'un  sait  indu- 
bitablement représenter  Mons  Salaucus.  • 
D'Anvillr.  Notice  de  f ant  ienne  Coule,  p.  348. 

G AV  RAY,  Ouahreium , lig  Manche  (Nor- 
mandie), «rr.  et  a 19  k.  de  Cou  tances,  chef-l. 
de  cant.  Çure.  SJ.  A 3Î7  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop  ’ f ,01 4 h.  - — Tiauiv  de 
transition  inférieur. 

Le  château  de  Gavray  était  jadis  du  domaine 
de  la  couronne.  Peu  apres  la  mort  de  Guil- 
laume le  Conquérant,  k pim  jeune  de  ses  fils 
fortifia  vainement  ce  château,  qu’il  perdit  avec 
tout  kCntenlia.  Cette  plare  conserva  longtemps 
sou  importance.  En  1 322,  Philippe  k Bel  y fit 
enfermer  Hlaurhe,  épouse  du  prince  (Jsarlrs, 
mmi  fils,  convaincue  d'adultère.  Eu  1328,  Ga- 
vray fut  cédé  à Jeanne  de  Navarre,  mère  de 
Charles  k Mauvais,  à titre  d’indemnité.  Vers 
le  milieu  du  xiv*  siècle,  k roi  dr  Navarre  en 
fit  augmenter  les  fortifications,  et  cette  place 
dev  int  une  des  plus  fortes  de  la  Normandie. 

Gavray  fil  une  longue  résistance  à Dogues  - 
clin.  Le  commandant  d'Evmix  s'y  était  mi- 
fermé  , bien  résolu  de  s'y  défendre  jusqu’à  la 
deruiere  extrémité.  Le  siège  traînait  en  lon- 
gueur, lorsque  le  gouverneur  étant  allé  impru- 
demment avec  une  chandelle  allumée  dans  une 
tour  où  étaient  les  poudres,  le  feu  y prit  et  k 
tua  avec  ceux  qui  l'accompagnaient.  Cet  acci- 
dent jeta  la  consternation  dans  la  place  et  accé- 
léra la  reddition,  les  trésors  du  roi  de  Navarre 
y étaient  déposés.  Il  y avait  en  outre  trois 
couronnes  fort  riches  et  quantité  de  pierreries 
qui  avaient  appartenu  aux  rois  de  France.  On 
remit  ces  trésors  au  sire  Bureau  de  la  Rivière, 

H k château  fut  démantelé.  Depuis  lors  il  a 
été  si  complètement  déniuli,  qu’il  ni  reste  à 
peine  quelques  traces. 

Fabriques  de  tnik  de  criu.  Dam  la  forêt  de 
Gavray  , fabrique  considéra bk  de  sabots  pour 
la  campagne,  au  prix  de  30  à 60  fr.  les  cent 
paires.  — Rlam  bisserie  de  toiles.  — Poire*  le 
18  oct.  (5  jours),  le  lendemain  de  la  Trinité,  et 
k 1*'  jeudi  de  chaque  mois.  — Aux  environs, 
exploitation  d’ardoises. 

GAVRK  (le),  Gavera,  bg  Lotrc-Inf.  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 24  k.  de  Savenav,  cant.  et  È«; 
de  Hlain.  Pop.  1,3 15  b.  Ce  bourg,  situé  prés  de 
la  vaste  forêt  de  son  nom  ; c’était  autrefois  une 
ville  défendue  par  mi  rltâteau  fort  dont  il  ne 
nrvte  plus  aucun  vestige. 

La  forêt  du  Gavrr  rontient  environ  4,800 
hectares,  tant  en  taillis  qu’en  futaie.  Dix 
route*  lu-inripnle*.  avant  filtre  elles  un  déve- 
loppement de  42.797  m. , la  traversent  et  se 
réunissent  à un  endroit  nommé  l'Etoile,  d’où 
Fou  jouit  d’un  coup  d'iril  vraiment  remarqua-  I 
hic;  chacune  des  routes,  à son  ouverture,  a * 


environ  2A  m.  de  largeur,  et  sou  extrémité  ne 
parait  que  comme  une  petite  porte  ouverte.  Au 
centre  de  l’Etoik,  ou  a bâti  uu  petit  temple 
circulaire  où  se  réunissent  les  cliasæurs.  11  est 
entouré  de  pirds  d’arbres  qni  eu  forment  les 
colonnes  naturelles.  A l’intérieur,  il  est  tapissé 
de  monsae,  et  son  toit  de  jonc  ne  ressemble  pas 
mal  à celui  d’une  hutte  sauvage.  — Foire  le  16 
oct. 

6AVRK,  vg.  Morbihan,  conun.  de  Kianlec, 
ga  de  Port-Louis. 

GAVREUÆ,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
«rr.,  K et  à 10  k.  d'Arras,  cant.  de  Virus. 

\y.  Pop.  682  h. 

GAVRIJS,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr. 
et  à 15  k.  de  Caen,  cant.  et  5’  d’Evrrey.  Pop, 

148  b. 

G A W EI  STROF , vg.  Moselle,  comm.  de 
Villing.  de  Bouzon ville. 

GAYAN,  vg.  M. -Pyrénées  (Gascogne), arr., 
cant.,  CS  «t  à 13  k.  de  Tarbes.  Pop.  289  k. 

GAYCRÉ,  Tara,  comm.  de  Cadix,  0 de 
V akuce-en  - Al  bigeois . 

GAVE,  vg.  Marne  (Brie),  arr.  et  à 51  k. 
d'Epenuy . cant.  et  H de  Sèzanne.  Pop. 

599  h. 

GAYKT  (le),  vg.  Isère,  comm.  de  Chirens, 

H de  Voiron. 

GAYON,  vg.  B.- Pyrénées  (Béa ni),  arr.  et 
à 30  k.  de  Pau,  cant.  et  K de  Lrmbeye.  Pop. 

306  b. 

GAYHAND  (M-),  vg./.o/-*/-Gare*i*e(Àgé- 
nois),  arr.  et  à 37  k.  de  Ma  ravaude.  cant.  de 
Castcimornn,  g]  deTuaurnu.  Pop.  523  h. 

GAZ-LA-PALl'D,  vg.  Isère,  conun.  de  $t- 
Amiré-la-Palud,  r- ■ de  la  Tour-do-Pin.  xy, 

GAZAUPOt'Y,  lig.  Gers  (Gondomois),  arr., 
cant.,  H et»  39  k.  de  Condom.  Pop.  1 ,014  h. 

— Foires  les  2 fév.  et  24  avril.  k 

GAZ  A VE,  vg.  H. -Pyrénées  (Bigorre),  are. 
et  à 29  k.  de  Bâgnr  res -eu -Bigorre,  caut.  et  C3 
de  la  Barthr-dr-Neste.,  Pop.  297  b. 

GAZAT,  vg.  Gers  ( Armagnac) , arr.  et  à 21 
k.  de  Mi  ramie,  cant.  et  H de  Muutr.wpnmi. 

Pop.  341  h. 

GAZER AN,  vg.  Seîne-et-Ois*  (Bausce), 
are.,  raut.,  K et  à 6 k.  de  Rambouillet.  Pop. 

645  b.  - — Ou  voit  aux  environs,  sur  upc  hau- 
teur, les  ruines  d’un  ancien  diâtcau  fort. 

GAZOST,  vg.  H.-Py  rénées  (Gascogne), 
arr.  d’Argelcs , cant.,  Cv3  «I  à 11  k.  de 
Lourdes.  Pop.  479  b.  •—  Ce  village,  situé  sur 
le  Nez.  prés  «le  la  vallée  de  CaMelioubon, 
[toftscdr  trois  souices  d'eaux  minérales  froides, 
frcqiirutécs  sriilrmcnt  par  lo  habitants  du 
canton.  Il  u‘y  a |*oml  d'établissement  de  bains. 

Gk  sources  lien  unit  cependant  dr  la  nature,  des 
sourres  les  plus  accréditées,  et  clics  «ii  aurairot 
peut-être  la  saluliritè  si  on  eu  faisait  usage. 

la  vallée  de  CastelloulMio  r en  ferme  seize 
villages,  formés  d'babitalionv  isolées,  et  pres- 
que toutes  dan»  «k*  positions  inabordable*. 

Lrs  habitants  se  distinguent  par  leur  ingénieuse 
industrie  pour  la  conduite  et  la  distribution 
des  eaux  qui  servent  a l urroniMcal  de  Imr» 
près  : cr%  eaux  sont  reçues  dans  «kv  tuyaux  et 
des  augris  de  bois  que  soutiennent  à peine  du 
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milice*  «‘lût.  A l'extrémité  Je  la  vallée,  on 
voit  les  ruines  du  château  de  Ca»trlloubou,  IkAli 
dau»  une  (Kikiliuti  affreuse,  sur  le  sommet  d'un 
rucher  HC«r|ié. 

(.KA.XiKS,  vg.  Saone-et- Loire  (Buur- 
gogise],  arr.  et  à 34  k.  de  Clialou-sur-Saônr, 
cuit.  et  £*»  de  Ver Jim-nur-le-Uotilj*.  P.  335  h. 

« IC  A .NT  (Grand  et  Petit-) , \ g.  Charente-lnf. , 
rouun.  et  Z-'  de  Tunuay , Charente, 

tîLUWK,  petite  ville,  Isi/ulrs  ((iascopie), 
arr.  et  à 24  k.  de  St-Sever,  clief-1.  de  caut. 
Bunau  d'euiegi»i.  el  £3  d'Airc-aur-l'Adour. 
Cure.  Pop.  8ti5  h.  — Iihk«i«  tertiaire  supé- 
rieur. 

C'était  autrefois  uue  ville  Tuile,  foudre  dans 
le  xn*  kieclr  par  un  duc  de  Gascuguc.  Aujour- 
d'hui clic  ue  présente  <|uv  quelque»  reste*  de 
for  idéal  mu*  qui  tombent  eu  ruine.  Ou  y re- 
marque uue  hui  belle  Italie.  — Foires  lw 
jeudi»  «h*  la  dernière  »rnuiuc  de  mai,  juillet, 
août  et  sept. 

GLiY,  !>g  Charente-lof,  (Suiulonge),  arr. 
et  à 21  k.  de  Saintes,  tant,  rt  B <k*  St-Por- 
chuire.  vy.  pSp„  700  11. 

I.a  romimuie  de  ( jeay  iule re»»e  l'a  relu*, «loguc 
par  le  graml  dolmen  de  Sivrac,  j»ar  un  ancien 
caslrmu.  et  par  sa  belle  église  romaine. 

Le  dolmen  de  Si  vrac,  aujounllmi  à moitié 
renversé,  se  compose  d'une  immeu»e  table 
niesuiant  4 ni.  31  c.  de  circonférence  sur  42 
c.  d'épaisseur.  Elle  est  irrégulièrement  arron- 
die, et  repose  obliquement  sur  quatre  autres 
pierres  brute*  liante»  de  ! in.  66  c,  et  qui  en 
nMikliluaiftil  les  parois.  D'après  uue  traditiou 
locale,  le  roi  saint  Louis  se  rrjiou  sous  te  mo- 
nument upn-s  la  bataille  de  1 udlcIxMiig,  qui  se 
donna  daus  b*»  ensirous. 

\jr  vieux  castruni  de  tieav  est  rasé.  Sur  ses 
J fondements,  Jeanne  de  Sauk  avait  permis  d'é- 
lever, en  1501.  un  château  qui  n’a  rien  de  re» 
marquatde. 

L'église  de  Cray,  dédiée  à saint  Vivien  , est 
im  édifice  roman  curieux  par  sa  construction, 
et  qui.  situé  sur  un  coteau  élevé  et  fort  ter, 
sur  la  rive  gauche  de  la  (Jiureute  rt  au  milieu 
des  bois,  a traversé  les  siècles  sans  dégradation. 
Ou  doit  la  supposer  du  x*  sicrle,  et  peut-être 
à la  fui  du  ix*.  la  nef  est  tcrmiuce  pi  deux 
bras  formant  croix,  avant  derrière  ce*  courts 
transept*  deux  chapelle.*  latérale*.  L’ abside  rat 
olkloiiguv  et  d'une  grande  richesse  de  détail*,  ce 
qui  («crmct  dr  la  MipjXTser  du  xi*  siècle.  Le 
clocher  est  lias  et  éenué. 

GF.AY,  vg.  Deux-Sèvres,  cumin,  de  Souli- 
gné, C3  Je  Si-Mai xent. 

GEAY.  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr.  rt  i 
12  k.  île  Brc**uirr  , caut.  de  St- Va  mit , 2J  de 
Thonars.  Pop.  412  h. 

I.KDHK  , vg.  H.-P\ renées  ( Bigorrc  ) , arr. 
et  à 30  k.  d'Argrlés  , tant,  de  Lux , 52  de  Ba- 
rége».  — Foire  le  22  sept. 

(>  village  est  agréablement  situé  au  fond 
'd’uu  petit  bassin  que  traversent  deux  gaves , 
dont  le*  déitordemeul*  y rainant  quelquefois 
des  dommages  ronsidèrahles  : il  est  ru v ironisé 
de  culliiif*  garnies  de  raltaim  qui  présentent  ou 
aspect  des  plus  pittoresques , et  remarquable 


1 par  uue  grotte  célébré  ; des  eaux  vives  animent 
cet  antre  agréable,  fait  en  forme  de  galerie,  mi 
pénétré  une  douce  lumière  qui  x’érhappr  des 
I ctev a*»rs  de  la  voûte  4 travers  les  arbres  dont 
il  est  couronne  , et  qui  produit  le  plus  grand 
eliarme.  Le  fond  de  la  galerie  est  éclairé  par  un 
dôme  en  partie  découvert.  Ou  y voit,  comme 
à travers  un  tube  , une  roche  de  marbre  en 
forme  dr  pilier,  autour  de  laquelle  circulent  de 
larges  llut*  resplendissant* , qui  fout  présumer 
deux  autres  galeries  parallèles.  Toutes  ces  eaux, 
descendues  à lia  ver»  la  moutagur  de  lléas,  s'é- 
lancent dau*  le  canal,  y forment  plusieurs  res- 
saut* sur  de*  bancs  de  marbre  ou  de  granit , 
se  préripiteut  à quelque»  |»a*  du  »pec|utcur  sur 
de*  rochers  blanchissant  d'erume , et  vont,  à 
|*'u  de  distaucc  , se  rendre  dam  le  gave  Béar- 
nais. 

L'église  paroissiale  de  Gédre  est  bâtir  à Ja 
manière  de*  ancien»  temple*  du  |»agauixuir , 
n'élaut  éclairée  que  par  In  porte  et  |X)i  uue  fe- 
nêtre eu  idiat-joui'  qui  douue  sur  l’autel  ; une 
galerie,  élevé»*  de  3 ni.,  lègue  autour  de  la  nef, 
comme  «Lu»  le*  église*  rquguole».  Le  l<éuitier, 
situé  en  dehors,  est  d'opbite. 

C'est  a Gédre  que  débmche  la  vallée  pitto- 
lesque  de  lléas.  La  route  que  Tou  prend  pour 
y parvenir  nuit  la  rive  droite  du  gave  de  Ga- 
vamie;  die  est  ombragée  en  plusieiir»  endroit* 
de  beaux  orme*  eulretitélr»  »|e  frênes  rt  d'ci  a- 
| Ides;  le  gave  roule  prolondémeut  au  milieu 
! d’uu  pay»nge  dont  l'intérêt  est  accru  par  le 
! voisiuuge  de»  ruchers  élevé»  d‘où  il  x'rbuirr, 
I et  par  plusieurs  niuuliu»  ain«|Ur|*  il  donne  le 
, mouvement.  Mais  bientôt  la  scene  change  ; on 
I pa*»e  un  pont  de  bois  jeté  *ur  le  torrent  de 
( ainihit* J ; apn-s  qiicique*  restes  d’hahila lions  et 
de  prairie»,  après  avoir  tourné  la  montagne  «le 
Omuiélie,  la  vallée  u’e-t  plus  qu'un  profond 
sillon  creusé  dans  (e  granit,  et  encombré  par  les 
débris  ralraire*  qui  prov  ietiiinil  de*  sommité»; 
c'est  le  véritable  séjour  «le  lu  vdifudr  et  «h  la 
destiiMiino  , à l'issue  duquel  est  le  vallon  de 
Prat,  d’«*ù  l'on  paMC  «Inns  cdtli  oi»  ac  trouvent 
la  chapelle  et  U*  hameau  de  lléas.  Ce  dernier 
vallnu  offre  un  a»|i«-cl  minant,  en  sortant  des 
décombres  qui  le  prècreli-nt  ; toute  sa  surfait* 
est  rouverte  pur  le»  produit*  de  la  culture  , (pu 
s'étend  jusque  *ur  le  llauc  des  montagnes.  — 
Lue  de»  curiosité»  de  rette  vallée  de  Héa*  est 
mi  éuorme  bloc  «le  granit  dr  12  à 13  ni.  cubes, 
dont  f isolement  fait  encore  ressortir  l’énunne 
masse;  on  le  nomme  le  foillou  de  b Baillée. 
— La  clia|N*llr  de  Héa*  e»t  située  dan*  l'endroit 
le  plus  sauvage  du  vallon  ; ri«*n  de  plu»  aride 
que  1rs  lias- fonds . rien  de  plus  Apre  que  les 
nioutagiics  des  deux  versant»  latéraux,  dnul  le» 
ilanr*  déchiré*  annoncent  la  vétusté  et  atle»lrnt 
1rs  convulsion»  de  b nature  daus  celte  rt'giuu 
graiiitique.  loi  chapelle  «t  Wtie  en  forme  de 
croix  , «umiontrê  d'un  jx-til  dôme  ; la  |»ocle  rl 
les  deux  |>ila»trrs  sont  de  niathre,  ainsi  que  l’at- 
tHjne , dans  Inpiel  nt  une  statue  de  la  Vierge 
cl  de  l'enfant  Jisui  ; le  inailrc-aiilrl  est  riche- 
ment doré  : les  mur*  «ont  tapissés  de  plusieur* 
tableaux  d'une  composition  buarrr  et  d’uuc 
exécution  grotesque.  Gtlc  chapelle  est  l'objet 


d'un  pèlerinage  très-fréqumté  par  les  habitants 
des  vallées  voisines,  le  15  août  et  le  jour  de  la 
Notre-Dame  «le  septembre. 

«ifeDHK-DK-K  «RMM.K»  , «g.  U.-Prré- 
Nées,  co min.  de  Hamllrs  , (53  d’Arrrau. 

UÉK , vg.  fieri  (Armagnac),  arr.  et  à 56  k. 
de  Mirandr,  rant.  H de  Hurle.  l*op.  132  h, 

GÉE  , vg.  Maine-et-ljoire  (Anjou),  arr.  et 
A 16  k.  de  Baugé,  caut.  et  PJ  de  beau  fort. 
Pop.  446  h. 

G F.F FOSSES  , vg.  Manehe  ( NonnaudJe  ), 
anr.,  S «rt  à 1 4 L.  de  (lontauces,  caut.  de  lof*- 
say.  Pop.  | ,221  h. 

(i  K FOSSES,  vg.  Calvados  ( Normandie  ) , 
arr.  et  A 35  k.  de  Bayeux,  caut,  rtCEId'Dignv. 
Pop.  181  h. 

GEGE  , vg.  H. -Garonne,  comni.  de  Sauve- 
trrrr,  LJ  de  St-tbu«leiiK. 

GKJIKE,  vg.  Indre  (Berry),  bit.  et  a 29  k. 
de  (Jniteauroux  . rant.  d'Kciieillè , de  b- 
vroux.  Pop.  846  h. 

t.l'.lN  ( St-),  vg.  I.ntuin  (Gascogne},  arr.  et 
à 2J  k.  de  Moui-de-Marsau , caut.  et  (2  de 
Villeneuve.  Pop.  677  h. 

GKIMI  Al'SE.N  , vg.  U.-Bhin  (Alsace),  arr. 
et  à 6 k.  de  Belfort , mil.  de  St-Amarin  , C3 
de  Weaaeriiug.  Pop.  859  h. 

GKISPIT/.FIN  , vg.  H. -Rhin  (Alsace),  an*, 
et  à 16  k.  d’Altkirch,  caut.  de  Landxec,  R de 
Sinriilx.  INip.  481  h. 

GKISPOLSIIEIM . OU  tburmxn  , lig  li  - 
ft ht  n ( Alsace  ) , an  .,  K3  et  à 13  k.  de  Stras- 
bourg , dirf-l.  dr  raul.,  bureau  d*euregi»t.  à 
Fegershcim.  Dire.  Pop.  2,142  h.  —TuuuW 
d'alluvioti»  iiukIciik».  - Fabriques  d'iunidoo. 
Tuileries  et  briqueterie*. 

GKISSW  VSSKH.  vg.  H.-Rhin{ Alsace),  arr. 
et  a 27  k.  «h*  Olniar,  cent,  et  CS  de  Nrufbri- 
saidi.  P«ip.  832  b. 

gEiSWII.I.ER  . Vg.  tl.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 15  k.  de  Savrnie  , rant.  «le  Horlifeldeti  , 
K i Jr  Bouxwilkr.  l*oji.  217  h. 

GKl.At Ol'KT,  vg,  Meurthe  (|n>»  Me*»in), 
arr.  et  à 33  k.  de  Lunéville,  caut.  rt  C2  dr  Bac- 
carat. Pop.  258  h. 

GELAIS  ( St-),  vg.  Deux  - Sèvres  (Poitou), 
arr.,  nuit.,  C3 «I à 9 k.  de  Niort.  Pop.  772  h. 

l.KJ  AWLV  . vg.  Aube  (Champagne) , arr. 
«*t  à 16  k.  de  Nagent  - sur  - Setne , cant.  de 
Romilly-*ur-Seii»c , B de  Puut-le-Roi.  Pop. 
592  h. 

GÉLACCOL'RT.  vg.  Meurthe  (pays  Mea- 
sto  ) , arr.  et  à 30  k.  de  loul , cant.  cl  SI  de 
ColomUy.  Pop.  135  h. 

GKLB1S  runmn  ( lat.  51*,  long.  25'  ). 
-k  Aummic  ni  fait  mention  dan*  *on  (Mièrae  sur 
la  Mau-Ile.  et  le  uiun  de  Kilt,  que  l'usage  a éta- 
bli, fait  présumer  à M.  de  Vu  loi»  qu’il  convient 
de  lire  Cethis  plutôt  que  Gelùtt.  Sou  emlmu- 
cliuredau»  In  Miiwllent  an^i«r**o«*  de  Trêve», 
*lir  la  rive  gauche.  « D'Anville.  Xotice  de  C an- 
cienne Gaule,  p.  943. 

GFLDL’BA  (lai.  52-,  long.  25").  - Tacite 
parle  de  ce  lieu  en  plusieurs  emlroil*.  t)n  lit 
dans  Pline  (Hb.  xix,  cap.  5)  : Gelduha  adpel - 
lalur  rastellum  Rheno  impositnm.  Dans  l'Iti- 
néraire d’Anloniü , on  trouve  Gelduha  «Une 
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.Vin  esium  et  Calotte,  et  la  distance  «I  marquée 
IX  dans  l’un  et  «bus  l’autre  mlervallr.  Ou  cou- 
naît  des  vestiges  de  GelJuhn,  sous  le  nom  de 
Gelb  ou  de  Celduh , et  sur  le  |»ord  du  Rhin, 
prés  de  b trace  subsistante  de  la  voie  romaine. 
Je  ne  trouve  guère  que  8 lieues  gauloises  sur 
le  local  entre  \niss  et  CckJub,  mais  9 a 10  de 
( ieldub  à remplacement  qui  conv  irut  à Calotte, 
ce  qui  montre  une  comiieusalinii  des  fraetious 
de  lieue  en  plus  ou  ni  moins  dans  ces  distan- 
ce*. « D’Ans iUe.  Xotice  Je  t antienne  Gaule, 
p.  34*. 

GKI.U.NII  I vg.  Mu,  cnmm.  de  Murs,  23 
de  Belk-y . 

GELIZE  (b),  Gelula , Getisa,  petite  rivière 
qui  preud  mi  wurre  uou  loin  de  Ih-tueu,  arr. 
de  ( iMidotn  ( Gers  ; elle  passe  pria  d'Eaucr  , à 
Mézin  , et  se  jette  dans  la  buse  , au-dessus  de 
L&vardac  ( Lol-et-Oaroiu»r  ) , après  un  cours 
d'environ  50  k. 

G ELI. A I.N  VILLE.  vg.  Eure-et-Loir  (Beau- 
ce),  arr.,  cant.,  I*]  et  à 5 k.  de  Chartres.  Pop. 
2“ 9 h.  — On  voit  aux  environ»  un  eroinlcrh  , 
ou  cercle  de  pierre  composé  de  douze  blocs  de 
grès  lirai  posé*  *ur  le  sol,  et  di»|MMes  en  forme 
d'ellipse,  dont  le  grand  diamètre  serait  de  30  m. 
Sur  un  des  (dus  gros  blocs  , ou  voit  une  croix 
plantée  par  «les  prêtre*  ch  retiens  , sans  doute 
dan»  l'intention  de  satirtificr  celte  enceinte 
druidique,  et  de  faire  oublier  au  peuple  sa  des- 
tination primitive. 

G ELLE  9fOJ8  4 iOUIT , vg.  Meurthe  (Lor- 
raine), arr.  et  à 18  k.  de  Nancy,  cant.  et  Edc 
M-Nicolas-du-Purt.  Pop.  113  b. 

G EU.  ES  , bg  Pu  i - Je- Dôme  ( Auvergne), 
arr.  et  à 35  k.  de  dênoont- Ferrand , cant.  et 
(S  de  Rorhrfnrt.  Pop.  1,935  b. 

G EU.  AIN  , vg.  Doubs  ( Franche  -Comté  ) , 
arr.  et  à 23  k.  de  iNmtailicr,  cant.  et  ES  ‘k* 
Moulhe.  Pop.  378  II. 

GÉLOS  , vg.  B.-Py rentes  ( Navarre),  arr., 
cant.,  C3 « a 2 k.  de  Pau.  Pop.  1,138  h. 

GKLOi'X , vg.  Jxtiules  (Gasmgne),  arr., 
cant.,  C53  et  à 15  k.  de  lUuuUlv'Marun.  Pop. 
815  h.  — Fabrique  de  poterie. 

GF.I.lCOl’RT,  vg.  Meurthe  (pays  Messin), 
arr.  de  Chàlrau-Salius,  à 17  k.  de  Vie,  caut. 
et  p?  ch*  Dieuze.  Pop.  674  la. 

GKLYÉcot'RT,  vg.  Vosges (I/jrraiiM'),  arr. 
et  à 13  k.  de  Mirerourt,  cant.  et  Ode  Doin- 
pnire.  Pop.  266  h. 

GEL  Y (St-),  vg.  GarJ,  comm.de  Comillon, 
tSi  de  Pout-Sl -Esprit. 

GÉLY-DU-FKSC  (St-),  vg.  Hérault  (La- 
guedoc),  arr.  et  à 11  k.  de  Montpellier,  cant. 
et  Si  des  Malrllcs.  Pop.  386  h. — Foire  le 
11  sept. 

GFMAGKS,  vg.  Orne  (Perche),  arr.  et  à 
30k.  dr  Mortague-sur-Huine,  cant.  du  Thril, 
CS  de  RrlkVmr,  Pop.  499  h. 

GKM  AINGOITTTE,  vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr.,  tant.,  ES  et  à 14  k.  de  de  St-Dié.  vor. 
Pop.  374  h. 

GKNAl’OrE.  vg.  Saone-et-Jjoire,  cnmm. 
dr  Chapaize,  E3  de  SMicngoux-le-Royal. 

GEMBRIK.  vg,  H. -Pyrénées  (Bigarre),  arr. 
et  à 46  k.  de  Bagncrrs-dc-Rigorre,  caut.  de 
». 


Mauléou-Rarousse,  23  de  St-IVrtrand.  Pop. 
30i  b. 

G EM  F.  A EX,  l.g  Ctke-tfOr  (Bourgogne), 
arr.  rt  à 19  k.  de  Dijon,  cant.  et  [73  d’Is-sur- 
TiMe.  Pop.  997  h. — Il  est  situé  ail  pied  d’une 
émiueiired'oti  jaillit  une  lielle  fontaine;  c'est  un 
liourg  très-ancien,  qui  est  «publié  de  ville  «bus 
d«;s  titres  du  xu"  et  du  xui*  sièck*.  Prés  de  l’é- 
glise on  remarque  les  restes  d’un  ancien  châ- 
teau fort  qui  fut  pris  et  ru  partie  démoli  en 
1433.  lors  de  la  guerre  de*  seigneurs  de  Vergy 
rt  de  Château-Vilain. 

Quelque*  auteur»  foui  naître  u Cerneaux  le 
rélèJtre  compositeur  de  niUAÎ«|Ue  IUmksi,  qui 
est  né  à Dijon. 

Foires  le*  20  fév.,  18vej*t.  et  26  nov. 
GEMENOS,  Gemini,  l«g  Bouche  t-Jn-Rhdne 
(Provence),  arr.  et  à 21  k.  «le  Marseille,  cant. 
et  EJ  d’Aubagne.  Pop.  1,802  b.  Ce  bourg, 
situé  «liin*  un  riant  et  fertile  territoire,  est  Iwt» 
au  pied  de*  rochers  entre  lesquels  s’ouvre  le 
vallon  de  St -Pou*,  sur  la  route  d’Aix  4 Toulon. 
La  campagne  environnante  est  regardée  comme 
la  plus  agréable  du  départerarat,  et  mérite 
d’étrr  visitée  ; de  charmantes  prairies,  de  l*-lle* 
promenades  ombragées  par  des  arbres  qui  for- 
ment de»  v où  tri  de  verdure  d’une  hauteur  pro- 
digieuse. uu  joli  lahvrinthe,  «k*  Iwnux  janlins  et 
des  vergers  arrosés  par  des  cours  d’eau  qui  se 
divisent  en  une  infinité  de  petits  ruisseaux, 
font  de  ce  village  le  rendez -vous  d«*  prédilection 
des  Marw-illai».  qui  viennent  y jouir  d’une  v ur 
agréai ib  et  respirer  la  fraîcheur  sons  scs  dcli- 
cirux  ombrage». 

Le  château  est  lin  édifice  remarquable  de 
«'fiustniclion  moderne;  il  est  précédé  d’uu  vaste 
parterre  entouré  d’une  grille  eu  fer  bordée  d’un 
canal  rempli  d'eau  vive.  Dr  supciirrs  avenues 
de  platane*  terminent  le  |iarc  du  côté  du  cou- 
chant,  et  laissent  voir  dan*  k*  lointain  une  ma- 
gnifique cascade.  C’est  avre  raison  «pie  Delillr, 
opri's  avoir  visité  l'eue  charmante  habitation, 
s'écriait  : 

O t l*»ot  Gon-nnct  A vallnn  farta»*  t 

T«l  j*«M  VU  loti  («Irai!  *tr  |i«>iij.|F,  (,>IU<WM, 

Qim  U fi;»*  ehfiil , que  I* oîiv»  kloUtrv, 

El.nJir  r*  Htl*  gr**lin«  Min  itrlu  êiufiliithâlll-, 

Et  U itrr,  par  t'tiiifu**»  »p|>onér  * (imm'i  frai*  , 

D'u*  *ul  «nZ.ot  Je  l'ail  H*Uf  Ira  Iwiitiilt. 

Lr-u  duiaiwl  ! trop  limput  qui  d*u.  la  batte  plainr, 
Où  UJulçwH  autalit  »on  bitona, 

Aa  «aîn  il* na  4ou*  alift  pam,  ao««a  Um  civl  «mnôl. 
Ait  «VI  nvanyrr*  p.il-fM  lu»  aatôl, 

IWaplrrr  t«u««  parfuma,  al,  temna  Uar  Mràir»! 

Mnuc  an  ici  Jn  fiinaa*  Itfifr  la  fiui.Ur», 

Fabriques  de  bmneteric.  Verrerie  de  verre 
blanc  pour  v erre  m v itre»,  cylindres,  gobelet  crie , 
etc.  Martinets  pour  le  cuivre.  Papeteries.  - • 
Foire  k*  24  juin. 

GÉMIGNY,  vg.  Loiret  (Orléanais),  arr.  rt  à 
17  k.  d'Orléans,  cant.  et  C3  de  Patay.  Pop. 
261  h. 

GK.MIL,  vg.  H .-Garonne  (Languedoc),  arr. 
et  à 25  k.  de  Toulouse,  cant.  rt  0 de  Moula»- 
truc.  Pop.  286  h. 

G KM  IX. K (lat.  45",  long-  24").  - La  Table 
théodosieune  donne  une  route  qui  dr  Lucas 


Àugusù  doit  conduire  à XAljùs  Cottia  ou  au 
moût  (ienévre,  en  |ux»nul  par  briançou.  On 
trouve  deux  positions  sur  b route  Centime  et 
t ir raina?  ; et  b distance  de  Gemina?  à l'egard  de 
Lueur  est  manpiée  XVIII.  à l'égard  ôeGerainœ 
XIII.  Or  je  croi»  retrouver  le  nom  «k*.  f.  cnn  me 
dans  celui  de  Mens,  cl  Geroina:  dans  le  nom  de 
Jarain,  que  nmsrrxe  un  petit  lieu  «lu  val  Go* 
demar,  sur  b «iimiioii  de  b roule  qui  tend 
vers  Rriancoii  ; mais  les  <li«tancr*,  selon  qu'on 
k'.*  voit  «bus  b Table,  sont  trop  faibles  : b pre- 
mière devrait  être  XXIII  plutôt  que  XVIII, 
«*t  b seconde  XVII  au  lien  «k*  XIII.  •*.  D’Au- 
ville.  Xotice  Je  t ancienne  Gaule,  p.  344. 

GFJUXlACtUI  (lat.  5lM«ittg.*3*).  - L’I- 
ti lierai it  d'Antouiu  et  U Table  tliwkisieniie  eu 
huit  nieiilion  »ur  b route  de  Bavai  à Tbngrvs, 
et  à b suite  d’un  lieu  nommé  PoJffâriat  um, 
que  l’on  retrouve  un  p«u  en  deçà  d»  Bindie, 
•*u  partant  de  Rav  ai.  On  ne  voit  pum( 'd'autre 
lieu  »ur  relie  route  qui  puisse  co«v  euir  à Gemi- 
niacunt,  qu<*  (ueiublfMi,  dont  le  nom  dans  lea 
temps  postérieurs  i‘ut  écrit  Graunelacum  et 
Gemblneunt , par  une  alteration  »ucrt*sive  de 
I*  |»remiére  déunniiuation.  Il  n'y  a point  d’æ- 
«vinl  entre  l'It mêlai n*  et  la  Table,  sur  b dn- 
bince  d*!  / lalgoriat  um  à Gemintucnm.  L'Iti- 
néraire marque  X,  b Table  XVI.  Pour  savoir 
ce  qui  en  est.  il  faut  recourir  au  local.  L'espace 
«k*  Bavai  à Geinblnu  est  à p4*u  |uvs  tb  36.000 
toise»  «m  de  31  à 33  lieue»  gauloise*.  Sur  cri 
espace,  la  dutanrv  p n ticulicrc  d«-  Bavai  à / W- 
goriaettm  ft'cMÛUe  de  lf  lieues  gnuloiscsel  cn- 
virundeux  tiers,  comme  on  peut  voir  à l’ailiclc 
VoJgoriacuu  : «lonr  entre  Pojgoriocnm  et 
Gerainiacnm  1 9 lieue»  gauloises,  san*  se  pi«pirr 
«le  délicatesse  sur  une  fraction  de  peu  de  con- 
séquence. M.  de  Valois  (p.  824)  a remarqué 
que  des  milice»  romaines,  qui  dan*  h Nolio-  de 
l'empire  Mal  appelct**  Geminiacruses,  et  dési- 
gnée* intra  Gattias , doivent  tirer  leur  nom  de 
Geminiacum,  H nous  reconnaissons  de  meme 
les  Cortoriaerntes  dan*  le  nom  de  Cor  farta - 
cum,  qui  est  Court  rai.  « D'Auville.  Xotice  Je 
r ancienne  Gaule , p.  344. 

GEMME  (Sle-),  bg  Charente- Inf.  (Sain- 
tonge),  arr.  et  à 22  k.  de  Saintes,  cant.  et  K3 
dr  St-Porcbaire.  Pop.  1,153  h. 

GEMME  (Sic-),  xg.  Cher  (Rem),  arr.,  EJ 
et  à 9 k.  de  Sancerre,  cant.  de  Lerr.  P.  746  h. 

GEMME  (Sic-),  Yg.  Gt rotule  (Razaikiis),  arr. 
et  à 10  k . de  la  Rèole,  cant.  H S]  de  .Mouttégur. 
Pop.  445  h. 

GEMME  fSte-),  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 31  k.  «le  Reiuu,  cant.  de  Chàtillnu- 
sur-Marnc,  E de  Dormons.  |»tq».  400  h.  — C*» 
village,  situé  au  sommet  et  sur  le  rever»  d'une 
grande  rùlr,  «*»l  |>euplé  de  vigurmu*  qui  habi- 
tent des  maisons  [letitev  cl  nuil  l«ti«»,  formant 
Irai*  principales  rues  qui  se  réuni swni  prés  de 
la  porte  principak*  de  l'égttw*  vis-à-vis  de  la- 
quelle est  un  gros  orme  reraarc|tiahlr  |uir  sa 
grosseur  et  auquel  ou  assigne  uue  cxistruce  de 
plu*  île  cinq  siècles.  Les  rariutH  de  cet  arbre 
sont  à 1 ni.  ,iir-<k*»su*  du  vol  dans  IcipM’l  il  est 
planté.  A K*»  pieds  sort  une  sourre  i«iifenn«'v 
dans  un  ba»sin  recouvert  par  une  voûte  en  pierre 
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uni*:  iu\  rariui-s  «Je  l'arbre,  qui  tonnent  •*lla- 
jDrmc»  uue  partie  «le  rrtte  voûte. 

CLHMK  iStf-),  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou), 
arr.  et  à lti  k.  «le  Krmuirr,  cant.  «le  Sl-Varcnt, 
K3  «le  Thoiur*.  Pop.  250  h. 

G KM  M K (S  te-),  vg.  Tu  ru  (Uugnedoe).  arr. 
et  à 25  k.  d’Albi,  rant.  et  «le  Pampelouue. 
Fuji.  1,313  h. 

GK.MMU.  AlSCOrR,  Fosges  liirvnine), 
arr.  et  à I*  k.  «Jr  Mi  recourt,  nml.  «le  Vittel, 
pj  dr  Itruvoncou rt.  Pop.  460  h. 

GE.MMK-LA-PLA1XK  (Sle-),  Vg.  t endee 
(Poitou /,  arr.  H à 24  k.  «ht  Fontenay-lr-Comte , 
rant.  «rt  C*'d«?  laeon.  Pop.  1.335  I».  — Foires 
les  1**  mai.  22  juin,  19  sept,  rt  4 I iw»v. 

GKM.MF.-LE  - SABION  (Ste-),  vg.  Indre 
{Bem},  arr.  et  à 32  k.  du  Blanc,  rant.  de  Mé- 
xièrcs-«-ii- 15  renne.  «lr  Ku/.i  tirai*.  P.  58  3 li. 

GEMMES  (Ste*),  «g.  l.oir-el-ther  (Vrnrtn- 
moh).  aiT.  rt  à 17  k.  de  Vendôme,  cant.  «le 
Selnrnini’%,  dOncques.  |*up.  226  II. 

GEMMES-D  AN  DIGNE  (Str-),  vg.  Maine- 
et-Loire  (Anjou),  arr.,  caut.,  C-]  et  à 2 k.  de 
Segré.  Pop.  Ul)b. 

l.S-LI  -ltoUKIlT  rStt-),rg.  May  mue 
(Maim*),  arr.  et  à 37  k.  de  Laval,  cant.  «rt  M 
d’Evron.  Pop.  2,5*4  It. 

GEMMEVSIR-LOIRE  (Ste-),  vg.  Maine- 
et-ljotre  ‘ Anjou),  arr..  C3  et  à 6 k.  d'Angers, 
cant.  de  Pon!-«l«*-Gé.  l’ftp.  1,157  h. 

G é»0  X V A !..  vg.  Doubs  ( Franc  he-Gnintr) . 
arr.  «rta  31  k.  «le  Baume-lev-Danu-*,  nuit,  rt 
£j«le  rislr.«.ur*le-D«ïUlis.  Pop.  287  h.  — Ex- 
ploita! iou  de  houille. 

GKMOX  VILLE,  vg.  Meurtbe  il/uraine). 
arr.  «*t  à 35  k.  de  Tool.  mut.  et  Z-1  de  Odoni- 
bey.  Pop.  539  h. 

G K MO/.  KV.,  !«Ç  Charentr-Jnf.  (Saintonge’. 
an.  et  n 22  k.  de  Saintes,  ehef-l.  de  cant.  Dire. 
£3.  A 4**2  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  Jr>  lettre*. 
Pop.  2,6 U)  II. — -Tnuun  crétacé  intérieur,  grés 
vert.  — Foire»  k 3*  vendredi  «le  i liaque  mois. 

G EX  A Kl' AI.  podu  A«m*mKi(lat.  4ft",  long. 
20").  i Crttc  \ iJlv , en  jxirtant  le  nom  «k*  Cena- 
bum, était  comprise  dans  le  territoire  des  Car- 
nutes.  On  ht  dan*  les  Commentaire»  : Cenabum 
Carnutum  ; in  oppidum  Car  nutum  Crnabo. 
C’était  Vemporiumt  l'cntr«rpüt  «les  Carnutn, 
■clou  Stralwu  (lih.  tv,  p.  191),  «rt  il  s'expliqu,- 
e\ai  trm>  iit  tu  «lisant  «pie  sa  position  sur  la 
L'ire  est  ver*  le  milieu  de  l'espace  «pie  Iras  erse 
le  cours  de  cette  ri  vient.  lHolrrmY.  atlrilmant 
deux  ville»  ntn  Cnmutrs,  nomme  en  sersun! 
Cenabum,  écrit  pariai  A.  On  lit  jwinnlleinnil, 
dan»  la  laide  lhé«xki»icnur,  Cenabo  p«nir  Ce- 
nabo;  et  Sonia,  qui  a commenté  F Itinéraire 
d’Aiilouin,  prétend  même  qu'il  convient  «Je  lire 
dans  César  Cenabum,  plutôt  que  Cenabum. 
Mai»  ou  soit  dans  Fratu»  que  le*  lettre»  C et  C 
ont  é»r  employées  l'une  |*>ur  1'autrr.  L'étude 
de*  Itinéraires,  qui  décrivent  |du-inirs  voies 
romaine*  t enduit  le*  à C uof  um , fai!  rniinailm 
d'une  manière  induhit. ddr  que  la  jmsrtion  de 
Cenabum  est  celle  d'Orli  au*.  Os  rouira,  eu 
partant  de  dillertut*  | km  rit»  à la  circonférence 
«TOiléan»,  ronctuirrul  à almutir  paiement  n 
Otirjib.OqHi  concerne  plusieurs  de  ces  routes 


«St  expliqué  en  détail  dans  les  arlirlr»  de*  lieux 
situés  sur  leur  («assage,  et  on  peut  y recourir 
jKiur  se  convaincre  de  leur  liaixiu  immédiate 
avec  la  pusiliuii  d’Orléans. Mai»,  la  Talde  con- 
duisant «h?  Ctrsartuiunutu,  ou  de  Tours,  & Ce- 
tuibuiu,  sans  faire  mention  d'aucun  lieu  inter- 
médiaire, il  est  à propos  dr  placer  ici  ce  que  je 
n 'ai  point  «n  occasion  dVa  p «MT  ailleurs  ; savoir* 
que  la  distance  étaut  uutrqnér  1.1  entrr  i'arsa- 
rothmum  rt  Cenabum,  cette  indication  ne  |H*ut 
couvenir  qu’à  Orléans.  Car  ce  qu'il  y a d’«*»|wce 
entre  Orléans  et  Tour*  est  déterminé  a environ 
55.000  toises  en  ligne  aéru'uue  et  directe . «rt  il 
est  naturel  qu'en  cale  uluut  ruidiraliou  de  la 
mesure  itim-raite,  ce  calcul  ait  quelque  chose 
dr  plus  que  l'évaluation  «h*  lu  mesure  durcir. 
Je  suis  informé  qu’il  subsiste  des  vestipw  d'une 
ancienne  voie,  qui  tend  dirrctriurul  de  Fours 
à Orléans,  laissant  la  position  de  Mois  a quel- 
que «lu» taure  sur.  la  droite,  rt  que  l'ou  nomme 
dan»  le  pays  la  voicCharrière.  Mais  il  n'eu  «•*! 
pas  moins  vraisemblable  qu’il  y «-ut  une  autre 
voie  «pii  ht  la  communication  des  lieux  de  quel- 
que mukidératiou  situés avaiitageu*cinciit  sur  la 
luire  ; et  celte  route,  moins  «liiccte,  parait  plus 
convenable  à ce  que  donne  l'indication  de  la 
Table.  On  m'a  amure  que  dan»  la  uuuveUe  édi- 
tion d«*  ta  Table,  qui  est  sortie  dr  Vienne  depuis 
quelques  auiim,  «ni  voyait , ce  «pii  est  «unis 
dans  l'auru  nue  édition,  la  trace  d'une  route 
entre  la  pu-ition  qui  est  telle-  «P A utrtcum,  ou 
«I*  Chartres,  «rt  Cenabum.  Or  les  vestige*  de 
i relie  route  subsistent  sou»  le  uoro  de  chemin  de 
f at-air  ; «rt  M.  Lancelot,  dans  h*  huitième  volume 
des  mémoire* de  l’Académie,  produit  le  témoi- 
gnage de  Otarie*  Dumoulin,  que  du  temps  «k*  ce 
jurisconsulte  ü y avait  mrore  sur  pied  de*  co> 
lonuf*  marquant  les  distances  : Fétus  iter  ab 

Auretiis  Carnolum ubi  lapides  a t empote 

liomunurum  mi  lti  aria  (listing uentes  erecti  rc- 
juntnr.  En  m«'surant  La  trace  du  cIhciuu  sur  la 
npré'M-iilutioci  du  local,  la  didanrr  »e  trouve  de 
31  Heut»  gauloises.  T unie*  ce*  rôtîtes,  que  te* 
anciens  Itinéraires  conduisent  à Cenabum,  s'a- 
dressant & Orléans,  renversent  le  système  d’un 
savant  qui  a transj^rté  Cenabum  b Cwn.  Ce 
savant,  ayant  pour  obj«rt  d'illustrer  la  ville 
d'Auxerre,  m y plaçant  t'ellattnodunnm,  dont 
il  est  parlé  dans  Céwr,  et  la  position  dr  Cena- 
bum  à Orléans,  n’étant  [vas  favorable  k cettr  hv- 
jtotliése,  il  a paru  om^uire  «le  la  déranger  de 
sa  place.  Car  M.  Lclieuf  avoue  que,  si  Cena- 
bum est  Orléans.  / elfnnnodunum  i«e  peut  crtre 
Auxerre:  «rt.  pour  voir  relie  question  traitée 
phis  «ti  détail,  on  peut  consulter  les  éclaircisse- 
iiiiul»  sur  l’anricuue  Caille  qui  Ont  paru  «m 
174t.  C«l  pour  avoir  changé  de  nom,  et  non 
pas  comme  avant  une  position  difleiente,  que  la 
ville  «b*  Cenabum  est  devenue  celle  d'  turr lia- 
nt. Dans  la  Notice  d«*«  province»  de  la  Gaule, 
éditas  Atirefianorum  est  au  nombre  de  celles 
de  b province  sénoncise,  et  l'i<|»ininn  tpji  lire 
ce  nom  de  l'empereur  Aurrlwn  est  vraisembla- 
ble. Dan»  le  moyen  Age.  on  a romnruurnietif 
érrit  d’une  manière  itelêcliunble  AnreUcnts. 
I*ar  un  «h'mcnibiement  de  l'ancien  ttrrritoiie 
! «Je*  Carnutes,  AnreCani  eut  un  territoire  dis- 


tinct et  particulier  ; «t  ce  qui  indique  une  sépa- 
ration qui  ait  «ai  lieu  de»  le  tera|H  de  la  domi- 
nation romaine,  c’est  la  dénomination  «le  quel- 
ques endroit*  situés  sur  U frontière  de  ces 
différents  territoire».  Il  y a un  Fins  dans  le 
•liorcic  de  CJiartrrs  à quelque  distance  m 
«leçà  de  se»  limites.  Je  connais  un  autre  Fin»  4 
lit  hauteur  «Je  llaugeoci,  «ions  la  |wirotsae  de 
Ta/ci,  du  diocèse-  de  Blois,  qui  est  une  distrac- 
tion toute  récente  du  diocèse  dr  Chartres.  Il 
existe  un  autre  lieu  sous  le  nom  de  Fin»  à IVx- 
trémilé  «Je  l'aurum  territoire  «le»  C arma  les,  où 
le  diocèse  «lr  Blois  confine  à Pextmsion  que 
pieud  le  «lïoct-u*  d’Orléans  aux  environ»  de 
llomorantin.  One  paroisse  d'<  >rb'-aus . par  la - 
cpirllt'  re  dioc«-sr  est  terminé  vis-à-vis  ou  à peu 
pri*sdu  premier  Fins  dont  j’ai  |mrlû,  qui  est  de 
Cliartm,  paraît  désignrr  par  le  nom  «le  Termi- 
nier  qu'Hle  porte,  la  même  chose  que  Kini.Kn 
remarquant  «ah  circooalance*  |vartieuliéres  du 
local,  on  croit  rqumlit  quelque  lumière  sur 
l'ancien  état  de  la  Gaule.  « D'An»  i Ile.  Soit  ce 
de  C ancienne  Coûte,  p.  345. 

V.  anvsi  Diurrtanonf  sur  Cenabum  (Mfm. 
il;  IV«I,  ror.  drs  inscriptions  et  brlhrs-lrl- 
tres.  t.  vi.  p.  638;  1.  vm,  p.  450  et  suiv*.). 

* Dissertation  rn  forme  île  lettre  sur  la  itlle  de 

Cenabum  («pie  l'auteur  prétend  être  Gien) 
(Mém.  «le  Trévonx,  avril  1709,  p.  621). 

Do  Hluim  (D.  Tu  lissa  ints).  Sur  le  Cenabum 
ou  Crnabum  drs  anciens  (Mercure,  p.  1712, 
1728,  et  Variétés  historique»,  t.  i,  part,  n, 
p.  301 , 319,  août  1733,  et  à la  fin  «k*  ta  ètÊ* 
eriptiou  d'Orléans,  du  mime.  in-R,  1736). 

* Dissertation  sur  le  Cenabum  ou  Cenabum 
des  anciens,  in-8,  1736. 

L*  Tons.  Lettre  sur  le  Cenabum  des  Carnutes 
(Mercure,  t.  i,  p.  1051,  1081,  juin  1737). 
Br i i ft  (l’aldié).  Dissertation  sur  Cenabum 
(contenue  dan»  les  ErbimuemcnL*  géogra- 
pliicpirv  sur  l’ancienne  f'«auk',  iu-12,  1741). 
Ltaïuv  (l'abbé).  Dissertation  où  Ton  proue* 
que  Cenabum  était  aux  e mirons  de  Cirn 
(I\ct*iht1  de  divers  écrite,  etc.,  t.  n,  p.  179. 
247). 

Lv.vcai.OT.  Dissertation  sur  Cenabum,  ancien- 
ne ville  dn  pays  des  Carnutes  ou  Charirains 
(Mém.  de  l'acad.  des  l**Jles-lrtlre»,  L vm, 
p.  450.  464). 

Wiuauut.  Géographie  îles  Gaules,  X.  i,  p. 
400. 

G^XAL.  bç  Charente  ( Angoumois),  arr.  rt 
à 19  k.d’Anguuléme,  caut.  et  BJde  Houilhac 
Pop.  1,564  h. 

«ÉX Aix  ville,  vg.  Scinc-et-Oisc  (Nor- 
mandie) arr.  et  à 19  k.  de  Maule*,  cant.  cl  23 
de Magny.  Pop.  459  h. 

GI-'.X  AIXVII.I.IEHS  , vg.  Fure-et-Loir t 
comm.  île  Mitlainvillier».  [3  de  Clou rvi lie. 

(•EX  ARD  (St-),  vg.  Deux-Sèvres  ( Poitou), 
arr..  rant.,  E3  rt  n 5 k.  de  Melle.  Pop.  604  h. 

«KX  AS.  vg.  Gironde,  comm.  de  Pcllegruc, 
C3  de  Mooségur. 

G^X  AS.  vg.  Isère  (Dauphiué),  arr.  rt  à 26 

k.  de  Vienne,  canl.  et  Cr3  de  Mcy lieux.  Pop. 

l , 7 16  h.  — Foires  la  2 4 août  rt  18  oct. 
GÉXAT.  vg.  Ariége  (pars  de  Poix),  arr.  et 
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a 20  k.  «k  Faix.  caut.  dMile  Tanucon-sur- 
Ariégr.  Pop.  30a  b. 

GEX  A VILLE , vg.  Moselle  (pa>*  Me**iu), 
arr.  et  • 4 b.  de  Tluou  ville,  cant.  et  t»î  Je 
Bôoy.  Pop.  423  h. 

GEXAY,  vg.  Ain  (bombes),  arr-,  cant.,  EJ 
et  à 8 k.  de  Trévoux,  pop.  1,144  h. 

GLViY,  vg.  Côte-etOr  (Bourgogne),  air., 
caut.,  EJ et  à 5 k.  de  Setuur.  Pop.  541  b.  — 
foires  le»  5 wpt.  et  5 déc. 

GLV  AIS.  ou  (inur,  |)g  t ienne  (Puilou), 
arr.  et  à 34  k.  de  Cifraj,  cbrf4.  de  caut.  Cure. 
Gîte  d'étape.  CFJ.  \y.  A 300  k.  de  Pari»  pour 
b taxe  des  lettres.  Pop.  1,116  b.  — Tnuui* 
jurassique,  étage  luféneur  du  S)  sterne  oolitujue. 

11  est  Lh&ti  dan»  uue  silualioti  pittoresque,  sur 
la  Cloucrr.  On  ) remarque  le»  ruines  d’iui  an- 
cien château  que  l'on  a proposé  de  rbuser  au 
nombre  dis  ruotiuntrait*  historique*.  — -fabri- 
que i de  grosses  étoffes  de  bine.  Aux  em irons, 
exploi talion  de  marne  pour  l'agriculture.  — 
Foires  les  3 mai,  1"  luudi  de  carême,  lundi 
avant  Sl-Jeau  et  dernier  jeudi  «k  chaque  mois. 

GK\<>:  (St-),  \g.  H. -Vienne  (Limousiu). 
arr.  H à 16  k.  de  limages,  caut.  et  CS  de  NieuJ. 
Pup.  1,000  II. 

GltSDRAY,  lig  Jura  (FrancLe-Coaiié},  arr. 
et  à 14  k.  «k  Dole,  clief-l.  de  cantM  1»;  d’Or- 
champ».  Cure.  Pop.  715  h.  — Ttiuui*  juras- 
sique, étage  inférieur  du  système  oolitique.  — 
Foires  les  lundis  avant  la  St-Georges,  avant  St- 
Jean-Baplisle,  avant  Sl-Mklirl  et  avant  St- 
Thomas. 

GKXDRA Y , vg.  De ur-S erres,  comra.de St- 
Martin,  K de  St -Mai  vent . 

GEXDREYILLE,  vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr.  et  à 17  k.  de  NrufchAteau,  caut.  et  E de 
Baigné»  ille.  Pop.  610  h. 

GÊNÉ,  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou),  arr.  et 
à 11  k.  de  Segré,  caut.  et  &J  du  Lio»-d' Angers. 
Pop.  471  h. 

vg.  Tara-el-Gamme 
(Querrv),  arr.  et  à 16  k.  de  Moutautian,  caut. 
et  S)  de  Moitcbr.  Pop.  61  f b. 

GEX ELU,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  à ïi 
k.  de  Liik,  caut.  et  C-l  de  Cysuing.  P.  1 . t fl  h. 

G EX  LOUER,  vg.  H. -Saône,  comni.  de 
Chagey,  E2  d’Hérècouit. 

GKNEITOISF.  (la),  vg.  Limou- 

sin), arr.  et  à 18  k.  de  Limoge»,  caut.  et  E de 
St -Leonard.  Pop.  794  b.  - — Pajieteiïe. 

GKXKLARD,  vg.  Saône-el-Jjoire  (Bour* 
gagne),  arr.  et  à 18  k.  de  Cliarolle»,  caut.  de 
Toulon-sur-Arroiu,  C5J  de  Perrecy.  P.  1,!Ji 
h.  — Foire  le  18  nov. 

GKXKXS,  »g.  Gers,  comm.  de  Montréal,  E 
deCoudom. 

GEXÉRAC,  vg.  Gard  (Languedoc),  arr.  et 
à 14k.  de  Nîmes,  cant.  de  St-Gtlks-kvBouciit*- 
rie»,  E3  de  Vauvert.  Pop.  1,988  h. 

G ENTRAT,  vg.  Gironde  {<  •uieutw),  arr.  et 
à 11  k.  de  Hlayr,  cant.  et  E de  St-Saviu.  Pop. 
758  b. 

GKXKRARGI  KS,  vg.  Gard  (Languedoc), 
arr.  et  à 11  k.  d’Abiis,  caut.  et  E d'Anduxe. 
Pop.  670  h. 

I.KNKRETS,  VJ.  H.-Pjriam  (lligorre). 


. arr.  et  à 40  k.  de  Bagnères-do-BigortT,  caut. 
| de  Nesiier,  E de  Sl-Laurenl-dc-Ncstc.  Pop. 
i 464  b. 

I G EX  É RO I X (St-),  vg.  Deux -Sèvres  (Poi- 

tou), air.  et  à 31  k.  de  Portbcnay,  caut.  et  E 
d'Airvault.  Pup.  469  b. 

GEXERVILLE,  vg.  Aude  (Languedoc), arr. 
et  à lu  k.  de  Casteluaudary , caut.  de  lanjaux. 
EJ  de  \ illasiivarv.  Pop.  138  b. 

G EX  ES  (St-),  vg.  Giro/u/e,  canna,  de  Ta- 
lence,  ; de  Bordeaux. 

GEXÈs(St-),  vg.  Puy-tlr-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 24  k.  d’Kvirr,  cant.  (kSauxilbuge*, 
H de  Vcruct-b-Yarcuucs.  Pop.  |,2i3  b. 

GENES -4  II  AMPf-LSPi:  (St-),  Vg.  Pu î -ile- 
Dôme  (Auvergne),  arr.  et  à 5U  k.  d’iMoice, 
caut.  de  b Tour,  JgJ  de  'Fauves.  Pop.  701  b. — 
Foires  ks  13  avril,  1*'  août  et  1H  oct. 

G KX KS-DK-L  AST1LL4IX  (SI-),  vg.  Gi- 
ronde ((  . mcuiie),  arr.  et  à 18  k.  de  Lilioume. 
cant.  et  EJ  de  Gastüluu.  Pup.  4H9  h. 

GENES- DE-F4HBS  (St-),  %g.  Gironde 
(Guaenaa),  arr.,  cant.,  E et  a 4 k.  de  Ülayr. 
Pop.  4K8  b. 

GEXF.S-DE-LOMRAI  O (St-),  vg.  Gironde 
(Guienuc),  arr.  et  à 21  k.  de  Bordeaux,  caut. 
et  LS  de  Gréoa.  Pop.  203  b. 

G F.X KS-DK-4J t ' EF  11.1  .K  (St-),  vg.  Gironde 
(Guienur),  an-,  et  à 20  k.  de  Libourne,  caut. 
de  Frousac,  EJ  de  St-Audié-dr-Cub/ac.  Pop. 
317  b. 

GEXESLAY,  vg  .Orne  (Normandie),  arr. 
et  à 20  k.  de Domfruot,  raid,  deJuviguy-<Mi»- 
Aiubine,  U de  (xm terne.  Pop.  770  h. 

G EX  EST  (k),  Itg  Mayenne  (Maine),  arr. 
1 1 à 9 k.  de  Laval,  cant.  de  Loiruu,  S de  la 
Gravelk.  Pup.  1 ,056  b. 

G EX  EST  (St-),  vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.  et  à 5 k.  de  Mimtlucuu.  cant.  de  Marcil- 
bt,  EJ  de  Néri».  Pup.  545  b. 

GKXLST  (St-),  vg.  Corrèze,  connu,  de 
Currniuutc.  E de  Mcyssoc. 

GEXEST  (St-),  vg"  Marne,  de  St- 

Rctny  -en- Rou/t  mont,  EJ  de  Sêunne. 

GEXEST  (St-),  vg.  H. -Vienne  (Ltmousiu), 
arr.  et  à 21  k.  de  Limoge*,  cant.  et  (2  de 
Pierfe-BuSm.  Pop,  70"  h. 

GEXEST  (SI-),  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr. 
H à 25  k.  U l piual,  cant.  il  CS  de  IUiuIxt- 
villcrs.  Pop.  329  h. 

GENES r-niAMPAXEIJ.E  (St-),  vg.Puj- 
de-tkime  (Auvergne), arr.,  cant.,  E et  à 11k. 
de  Clenuont-Ferruud.  Pop.  2,019  h. 

Le  village  de  Tiu,  dcjxndaiire  de  celte 
coinniune,  est  b pall  ie  de  l'académicien  Oamj>- 
roaT,  qui  évita  l'échafaud  révolutionnaire  en 
uieltiuit  lin  volonUi irnieiil  à mju  ex  Ut  mer. 

G KX  EST -I)  F.  - R F.  A F /O  \ (St-),  Vg.  Ardi- 
»ke  (Vivaraû),  arr.  et  a 19  k.  de  Lorgeuticre, 
cant.  et  EJ  de  Jovetuc.  Pop.  780  h. — Foires 
k 24  août. 

G EX  EST-  D E-t  ; O XT  EST  (Si-),  vg.  Tarn 
^Languedoc),  arr.  et  à 18  k.  de  làulrcs,  caut. 
de  l^utrvc,  BJ  de  Réalimuit.  Pop.  516  b. 

GEXEST  - DE  - L’A  Lit  AXEL  (St-),  vg. 
Tarn,  connu,  de  bMiulr,  EJ  de  Lavaur. 

G EX  EST-DE-RETZ  (St-),  vg.  Puj-eb- 


Dôme  (Auvergne),  arr.  et  4 19  k.  de  Kiom, 
cant.  et  Z^d'Aiguepcrw.  Pop  838  h. 

GEXEST l'J. LE  , vg.  Ardèche  (Vivantu), 
arr.  et  à 23  k.  de  Priva»,  cant.  d ' Au ir aigue», 
K d'Aulienas.  Pop.  1,443  h. — Il  eslt  M'paré 
d'Aulraiguca  par  un  ancien  volcan  dont  lr  cra- 
tère Cil  presque  effacé.  Les  jvrojcclilcs  vomi» 
du  m»u  de  ce  volcan  (leudant  ses  auliquet civip- 
lions  ont  formé  *ur  le»  flam  » de  cette  moiilague 
de»  llcuves  de  pierres  torréfiées,  duiit  l'eicar- 
{(rmetil  e»l  tel,  qn'iiw*  pierre  impt udciiuueut 
jetée  (MMirrait  l'clirmuler  et  produire  uue  ava- 
Luicbi-  di‘ cailloux . — Foires  le»  7 niai  et  |7  nov. 

GEXEST-L'BXGLOISTIE(Sl-),  |i $ Vienne 
(Poitou),  arr.,  EJ  et  a8k.de  Ü»4l> -Hérault, 
caut.  de  l'Eudoutre.  Pop.  1,392b. — Foires  la 
I"  de  iliaque  niais. 

GEX EST-L’EX F AXT  (St-),  vg.  Puy-de- 
Jn'nue  ( Auverguej,  air.,  Cant.,  EJ  et  à 6 k.  de 
Kiom.  Pop.  537  b.-  Il  renferme  des  swiircr» 
nlNiudautr»  et  limpide»  qui  almicutenl  le»  fon- 
taine» de  la  ville  de  Kiom. 

G EX  EST-LKS-NOX  GËS  (SI-),  vg.  Puy-de- 
Dôme,  connu,  et  SJ  de  Poutaumur* 

GEXESTEF,  vg.  Dordogne ( Périgord),  arr. , 
EJ  et  à 11  k.  de  Bergerac,  carat,  de  b Farce. 
Pop.  522  h. 

G EX  ET  A Y (k),  vg.  Srùte-Inf,  comm.  de 
St -Martin -de- Boucherville,  L7Î  dé  Rouen. 

G EX  ETE  (la),  vg.  Satine -et- Loire  ^Bour- 
gogne), arr.  et  à 18  k.  de  loiubanv,  cant.  et  SJ 
tkCutsery.  Pop.  750  b. 

G EX  ET-  LERPT  (St-),  vg.  Loire  (Fuira), 
arr.,  EJ  et  5 k.  de  St-Eiicnne,  raid,  du  Cliam- 
bon.  Pop.  1,600  II. 

GEX  ET-M  A LIP  AUX  (St-),  lig  Loire  (Venez), 
arr.  et  à 15  k.  de  St -Etienne,  cfllrf-l.  »k  cant. 
Cure.  Bureau  d’euregisl.  au  (junlvon.  J?J.  A 
480  k.  de  Pii  ri»  pour  b taxe  de»  lettre».  Pup. 
3,691  b. — Tuiaid  criataMwé,  gueÎM. 

Foires  le*  20  mars,  1**  août,  r*  inardi  aprèa 
le  6 janv 9 oct.  et  dernier  mardi  de  mai. 

GEXETOX,  vg.  Loire-Lmf.,  com.  deMonl- 
l«crt,  E3  de  Machecool. — Foires  les  10  août, 
l3uov.  et  3“  merrmli  d'avril,  <k  mai,  de 
juin,  d’août,  de  sept,  et  d’oct. 

G EX  FT<  » F /,F.  ( la) , v g . Charentr-Ia/ \ vSaio- 
Innge},  arr.  et  à 50  k.  de  Jouaic,  caut.  «A  S] 
de  Manttinou.  Pop.  731  b. 

GÉXETOL'ZK  (b),  vg.  Vendée  (Poitou), 
arr.,  E et  à 8 k.  de  Bourbon- Vendée,  cant. 
de  Praré-sous-Rourhon.  Pop.  469  k. 

GKXETS,  Vg.  Munthe  v Normandie),  arr., 
S et  a 10  k.  d'Avranchcs,  cant.  de  Sortillv. 
Pup.  951  b.  -U  est  situé  eu  face  dr  Tmul*- 
Imm  d du  Munt-St-M icbdl , et  parait  m-cujirr 
l’empUceomit  d'une  station  nrauiiue  ap(ielôc 
Jugrna. 

GEXETTES  (le»),  vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  et  à 20  k.  de  Mortogno^ur-lluioe,  cant.  et 
;-J  de  Moiilin«-U-Marcbc.  l'up.  389  b. 

GEX  Kl’ ILLE.  vg.  Doubs  (Fraurbe-Comlé), 
arr.  etâ  10  k.  de  Besaiiron,  cant.  ik  Man  baux, 
E3  de  Voray.  Pop.  437  h.-  - Papeterie. 

GKNEVA  (laL  47*,  long.  24").  • Ou  litdaua 
le  premier  livre  des  O'iumeulaiies  de  (âSar  : 
Estremuin  oppidum  .lltobroguM  est,  p rosi» 
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CENEYREU1LLE. 


GEXCOIX-LK-ROYAL  (St-) 


GENlÈS-DES-MOURGlTES  (84-). 


nwm.jne  Hdreliorum  fi  ni  but  Généra  : w 
yuo  uppiJo  pans  od  iielvetios  per  fine  f ; c'est - 
4-dire  que  le  jxml  qui  y était  fumait  entrée 
dan*  le  pays  des  Hrlvetii.  Dan»  une  inscription 
du  recueil  de  fîniler,  Or  neveu  sis  provinciu  dé- 
signe  le  district  |iarliculier  «le  cette  ville,  com- 
pris «bus  l’étendue  de  |*y»  quWupannl  les 
Allobroges*  et  à l'extrémité  duquel  < «vues e était 
située.  rumine  ou  tint  de  voir  dans  téwr. 
Pour  traotrr  quelque  autre  mmlioi»  de  ccttc 
ville  dans  1rs  moniititruli  de  l'Age  romain,  il 
faut  pava-r  aux  Itinéraire*  et  à la  Notice  du* 
pros  turcs  dr  la  Gaule.  S«iu  uout  al  écrit  Ce- 
hat  ti  «t  même  Cenabum,  ru  «pirlqurs  «xt-in- 
pbires  de  l'Itinéraire  d'Anloniu;  Gennava 
dans  la  laldr  théodosuvine.  t intas  Grnavest- 
sium  suit  imniédùitiui.rut  la  métropole,  in  pro- 
vins- ta  / dans  la  Notice.  Les  écris aiut 

du  moyen  4g*  disent  Janua  ou  Januba,  rt  le 
nom  de  fleurs c clin  les  Allemands  est  G*n/f. 
Je  tu*  sois  point  sur  quel  fondement  cette  v il  Je- 
est  appelée  Co/onia  Ailobrog um  dans  quelques 
livres  connue  y ayant  été  imprimés.  « D’Àu- 
ville.  Notice.  dm  C 'ant  ienne  Gaule,  p.  347. 

GENEVIÈVE  (St*-),  s g.  Aisne  (Picardie), 
.lit.  e(  a 40  h.  de.  Dion.  cant.  et  fcj  de  Uuzoy- 
sur-Serre.  l'op.  lfT»  h. 

GEN  BVIÈY  i (Ste-).  tig  Aveyron  (Rouer- 
p if),  orr.  ri  a tj  k.  ■!  fcpnlimt,  chrf-l.  de 
raul.  Cure,  ra  de  b Olin.  Pop  1,890  h. — 

TtHR-vi»  erisliillivé^u  primitif. 

Foires  fcè  23  avril,  I l sept,  et  19  nos  . 

GE  N F.  VIICV  i:  (St*-)  a g.  Mcurthe  (Lorraine) , 
arr.  H à 25  k.  «le  Nancy , caut.  et  ^ de  Pont- 
A-.Mou**ua.  l'op.  61 S il. 

GENEVIÈVE  (SU-),  vg.  Oise  (Picardie), 
arr.  et  à 93  k.  de  Peau  sais,  caut.  et  de 
Noailles.  Pop.  1,014  11. 

GENEVIÈVE  (St*-),  vg.  Seine-Inf.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 23  k.  «le  Dieppe,  caut.  et  CS 
dcToUs*.  Pup.  585  h. 

C EX E VI È YE-MCS-  BUIS  (St«v),  lig  Ijoiret 
(flatiuais),  arr.  et  à 24  k.  «le  Moulargis.  cant. 
et  CS  de  CliAtillon-sur-Ia>ing.  Pop.  J ,057  b. 

GKSKVIÈVE-DK8-BOIS (Ste-), sg.  Seine- 
et-Oise ( 1 le* de- F ’rancr  ) , arr.  et  à 15  k.  deCoc- 
Ih-iI,  cant.  de  Lmijuraeau , (?)  de  Lma*.  Pop. 
904  h.' — Il  est  situé  sur  une  hauteur  ptéa  de  b 
forêt  de  Crée?,  et  remarquable  par  une  petite 
église  gi.llmpic  rouverte  de  lierre  et  surmontée 
d’un  rlorhce  pyramidal  d'un  effet  tres- pi  Mo- 
resque. 

OKMSVlÈVK-I.KMI.iSÜV  (Sir-). ...  Eure 
(Normandie).  arr.  et  à 25  k.  des  Audrlys,  cant. 
d'Kcofi,  C3  tir  Yrmon.  Pop.  168  li. 

GBNEVR AIE  (b),  vg.  Orne  (N«»rmandie) , 
arr.  3Dk.  <J‘ Argent»»,  caut.  et 53  de  Mer- 
ImnR.  Pop  453  h. 

G EX  K Y RAIE  ( la  ).  'g.  Snne-et- Marne 
(Prié),  iirr.  et  » 13  k..  de  l'ontaindilrau,  caut. 
rijSI#  Nemours.  l’op.  225  h. 

GKSEVK.tY.  vg.  Itère,  OMMH.  et  Kde  Vif. 

GENKVltlY,  vg,  Seine-ef-Marae,  cuinm, 
«le  toumalfan. 

titSKVREl'Il.I.K,  Vg.  il. -Saône  (Fran- 
etm  rniatijpgjfT,  caut.,  j^vtù  |0  k.  de  Lure. 
Pop.  491  h*  ' 


CKXEVBET,  vg.  fl. -Saône  (Franche- 
Comté),  arr.  «-t  à 16  k.  de  Lure,  caut.  et  de 
Saul*.  l’op.  690  h. 

GEXEVHIÈRKS  , vg.  H. -Marne  (Champa- 
gue),  arr.  et  à *8  k.  de  1-augres,  caut.  et  ^3 du 
Fayl-Rillot.  Pop.  613  h. 

GENKVROYK-AIJX-POTS  (la),  vg.  II.- 
Marne  (Champagne),  arr.  et  à 25  k.  de  Chau- 
nUMiI-en-llassiguy  , cant-  et  CS  de  Vignory. 
Pop.  36  h. 

GENET,  vg.  Doubs  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 24  k.  de  Baumc-lc*-Daroe*,  cant.  et  C3  de 
FlsIe-sur-le-Doul*».  Pop.  312  h. 

UEKEYSPRÈS-ST-PAl’l.lKN  (St-),  vg. 

H.  -Loire (Veby),  arr.  et  a 15  k.  du  Fuy.caut. 
et  CS  «k*  St-Paniien.  Pop.  691  h. 

GKNKYST-LA-aiAMP  (St->,  vg.  Ardèche 
(Languedoc),  arr.  et  k 53  k.  de  Toumou,  cant. 
et  CiJ  du  Cliaybîd.  Pop.  907  h. 

GEN  FORT  (St-),  vg.  Loir-et-Cher.  com. 
de  Seigy,  C3  d*  St-Aignan. 

GK.NGOI  1.1*11  (St-),  vg.  Aisne  (Prie),  arr. 
et  à 25  k.  de (.hàteau-Thicrry , cant.  de  Neuilly- 
St*Frout,  EJ  deflaiwlelu.  Pop,  257  h. 

tiENGOl)X-DE-SClSsk(Sl-).  sg.  Saône-et- 
Loire  (IWiurgngnr),  arr.  t'!  à 22  k.  de  Mâcon, 
cant.  de  Luguv,  [3  de  Sl-Oyrti-  Pop.  876  li. 

GKNGOl  X-LE-ROYAI.  (St-),  petite  ville, 
Saône-ef-lMte  (Bourgogne),  art,  et  i 47  k.  de 
MAcon,  rhef-1 . de  cant.  Cure.  Dite  d'éta|N\  E2- 
A 374  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 

I , 760  h.  — Ti  k R*  iv  jurassique,  étag»1  inférieur 
du  système  oulitique. 

Cette  ville  doit  nm  «ttraofl»  de  Royal  auv 
i moines  de  Cluny , dont  elle  était  b principauté, 
cl  qui  donnèrent,  «»  1166,  moitû*  «le  sa  sei- 
gneurie au  roi  Louis  VII,  pour  avoir  chassé  les 
Brabançon*,  k la  tête  desquels  l'ésê«|ii*  de  Cliâ- 
lon  désastait  le»  terres  de  l'ahbaye.  Eu  1417 
SMàeiigiiux  fut  une  des  ville*  qui  oiïrirent  leur 
assisbnre  au  duc  de  Bourgngue  Jean  sans 
Tenu  contre  1rs  AugbU.  — Le  «lue  de  Bour- 
gogne iMiuénlait  à Sl-Detigoux  un  rhitcou  fort 
dont  il  reste  encore  une  tour.  f>i  a de*  lettres 
datée*  de  Péronnc  le  12  mai  1471,  par  les- 
quelle* Charles  le  Téméraire  accorde  plwicvra 
grutificalions  à »nt  châtelain  de  St-Grngouv, 
Jos*eraml  de  Thiard,  pour  le  dédorainagtr  des 
nerim  que  l«  François  nas  ennemis,  disent  le* 
lettres,  lui  ont  fait  éprouver. 

E11  1563  les  protestants,  après  avoir  saccagé 
Cluny.  s'emparerai I deSl-fieiigonv  où  iU  «vm»- 
mirenl  «l'alfrvusv»  cruautés  ; ils  brûlèrent  ii\ 
prêtres  avec  leurs  misse I»  et  leurs  habit»  sacer- 
dotaux, devant  le  portail  de  I église.  — Dans 
cette  église  se  trouve  la  chapelle  saint  Jeau 
Baptiste,  ancienne  sépulture  de  b famille  de 
Thiard.  On  y remarquait  entre  autre*  tond** 
celles  du  chûlebin  Joswrand  de  Thiard,  sei- 
gneur de  Bissy , etc.,  mort  eu  1476,  ainsi  que 
cellr»  «le  »nu  jière  et  de  sou  aïeul  Jean  de 
Thiard,  ccimr,  sergent  d’armes  du  ro«  Cliar- 
la  Y,  mort  ru  1415. 

Au  commeoremeut  «h*  la  révolution,  b ville 
de  NMieugnuv  suUtilua  le  tunioiu  de  Natio- 
nal à celui  de  Royal,  mais  b proscription  qui 
frappait  le*  roi*  s’étant  étendue  jusqu’aux 


saints,  elle  prit  alors  le  nom  de  Jouvence.  — 
Foires  le*  rr  mardi  âpre*  le  6 jainr.,  t'r  mardi 
de  carême,  après  le  11  nui , apre-s  le  26  juillet 
et  après  le  1"  nov. 

GÉNICOCRT , vg.  Sei/te-et-Oise  (Vttin), 
are,,  cant.,  £3  d à 6 k.  de  Pontoise.  P.  189  h. 

tiÉXlt :OI'KT-HN-BARRf JIS  , vg.  Meuse 
(pays  Messin),  are.,  îÿî  et  k 11  k.  de  Barde- 
Dur.  cant.  de  Yavaincourt.  Pop.  133  h. 

G EN  I COL  RT  - SI  ’ R - MKY  SK  , vg.  Meuse 
(Lorraine),  are.,  cant.,  E)  rt  à 15  k.  de  Ver* 
dun-siir-Mcuse.  Pop.  401  h. 

GENIES  (St-),  ou  Sr-Dfcxiu-nK-DftOMorr. 
vg.  Basses-Alpes  (Provence),  are.,  cant.,  C3 
et  à 15  k.  de  Sistrron.  Pop.  500  h. 

On  remanpie  près  de  c*  village  nu  chemin 
cmqié  daus  un  nieller  qui  }»or<c  le  nom  de 
Pimv-Ecrile,  et  sur  lequel  est  gravée  une  ins- 
cription intéressante,  dont  voici  la  traducliou  : 

* Claudia»  PaslumiLs  Danlanus , homme 
illustre , revêtu  de  la  diguité  de  patrice , ex- 
consulaire  de  b province  viennoise  , ev-maître 
de»  requêtes , n-quesleur  , ex-|»rêteur  de* 
Gaules,  et  Ncvia  Gatla,  Boltb  et  illustre  dame, 
son  éjiouse  , ayant  fait  couper  1rs  flanc*  de  U 
montagne,  de  chaque  «■ùté,  ont  prvM'uré  xisi 
chemin  viable  an  lieu  dont  le  nom  est  Tliéopo- 
li«,  lieu  qu’ils  ont  fortifié  par  «h-*  murs  et  des 
porte»  ; le  travail , fait  daus  leur  propriété  par- 
ticulière et  «lestiué  néanmoins  par  eux  à sers  ir 
à la  sdrelé  de  tous,  a été  exécuté  encore  avec 
l’aide  de  Cbodfal»  Lépidus.  Iwmiue  illuilre, 
eompognoo  «1  frère  du  susmentionné , ex- 
rontulaire  de  b province  germaine  . ex-secré- 
latre  de  IVmpire , ex-iulcn«but  des  ailaires 
privées. 

» Afin  que  leur  sollicitude  pour  le  salut  «Je 
liMiü  et  un  témoignage  de  la  rrcounaiuance  pu- 
blique puxMüul  être  montré*  |wr  cctlc  inscrip- 
tion. -■ 

1 *•  territoire  de  SI-Geuiejt-tle-Droroont  ren- 
ferne  une  mine  de  plomb  non  exploitée,  cl  une 
aotinv  d'eau  saline  sulfureuse. 

GENIES  (St-),  Ardèche.  V.  St-Gs»*t*T- 
M'OuMP. 

GENIES  (St-),  vg.  Dordogne  (Périgonl), 
are.  et  à 16  k.  de  Sarbl,  cant.  et  K de  Sali- 
gtiar.  Pnn.  1 ,527  h.  — Forge*  et  fonderie». 

GENIES  (SG),  vg.  II. -Garonne  (Langue- 
doc), arr.,  cant. , EJ  rt  k 11  k.  de  Toulon**. 
Pop.  307  h. 

GENlfes-DK-BERTRAND(St-),  vg.  Avey- 
ron, rom  ni.  «le  St-Gcorgr*-dr-J.usco'Çon,  t<:J  de 
Millau. 

emnfeft-DE-GOMOLAS  (St-),  Vg.  Gard 
(Ungurdoc) , arr.  et  k 25  k.  d’Ulès , cant.  et 
lit  de  Roqurnsurt.  Pop.  870  II.  — Commerce 
de  vins,  huiles  et  denrées  du  Midi. 

GENlfes-DK-MALGrilFÈS  (St-),  vg-  Gard 
(Languedoc),  arr.,  E et  à 18  k.  d’Eiès,  cant. 
de  St-Chaple*.  P«q>.  1.247  h.  Station  du  che- 
min «le  fer  de  Nîmes  à Aiais.  — Foires  le  1** 
lundi  de  mai  rt  de  dér. 

GKXlfcs-DES-MOÜRGÜKR  (St-),  vg,  Hé- 
rault (Languedoc),  are.  et  à 18  k.  Je  Mont- 
pellier, cant.  de  CasUics,  S de  Luuri.  Pop. 
603  h. 
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G E X I K S - D ' EST  A 1 .V  G (Si-),  Vg.  Aveyron  , 
conun.  de  Braméjoul»,  K d'Eapaüion. 

GKX1EX-  DE-VAREXSAL  (St-)  , vg.  Hé- 
rault (Languedoc),  arr.  rt  a 53  k.  dr  Béziers, 
eant.  et  S de  St-Gervaîs.  Pop.  30"  h.  — Il 
est  liâti  dons  une  position  pittoresque,  sur  le 
ruuM-au  de  Bauzou.  — Le  pays  tav irunnant 
est  renié  de  montagne»  devers  dont  les  flancs 
sont  arrosés  par  des  eaux  abondantes.  — Dans 
le  voisinage  est  le  hameau  de  rOaqvam,  d'où 
l’on  découv  re  un  arqur  calcaire  fittdb'do|i)é, 
apprlé  l’Orque,  et  qui , par  la  configuration  «Us 
rochers  qui  le  forment,  taillés  à pie  et  couverts 
de  bouquets  de  bois,  ressemble  à des  orgues 
d'une  graudeur  imposante.  Lorsque  les  eaux 
affluent,  dits  s'exila  ppnit  de  la  crête  et  des 
fentes  des  rochers,  et  descendent  en  figurant 
des  chutes  magnifiques.  — Papeterie. 

tiKXlk.s-l.K-B  AS  (St-),  vg.  Hérault  (Lan- 
guedoc), arr.,  r-3  et  à 15  k.  de  Bérierv  cant. 
de  Murviel.  Pop.  779  h.  — Ou  y remarque 
une  aiM-ieiiiie  église  dont  le  rond-point  est  à pi- 
lastres et  à ogive»,  et  une  fontaine  sou»  mit* 
voûte,  construite  aussi  en  ogive. 

GENIEZ  (St-),  ou  ST-fitSIH-Dt.RlVl- 
u’Olt,  vg.  Art}  rou  i Hmicrgue),  arr.  et  à 55  k. 
d*Es|ulioii.  clief-|.  dr  cant.  Trib.  de  comni. 
Chambre  des  mamifart.  College  comm.  Cure. 
Cite  d'éta|ir.  3.  À 597  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  des  Itilrra.  Pop.  3.851  h.  — Toisais  cris- 
tallisé, micaschiste. 

Cette  ville  est  Iwtie  au  fond  d'un  charmant 
vallon,  environne  de  coteaux  rouverts  de  vi- 
gnes, de  verger#  et  «le  l>oii,  et  sillouné  par  des 
ruisseaux  qui  se  précipitent  eu  cascades  et 
mettent  en  mouvement  plusieurs  usines.  L’en- 
ceinte de  St-Genîrz  a la  forme  d'une  étoile  : 
les  rues  sont  larges,  droites  et  bien  pavé**;  les 
maisons  , en  général  , lidles  et  d'un  aspect 
riant  ; les  quartier*,  séparés  par  le  Lot,  commu- 
niquent entre  «ix  par  un  assez  beau  pont  ; la 
propreté  «pii  y régne  lui  donne  nue  phvsioiui- 
mie  des  plus  gracieuses.  On  y trouve  un*  jolie 
promenade , et  un  bôtd  de  ville  que  beaucoup 
de  cités  plus  considérables  pourraient  lui  en- 
vier. Ortie  ville  est  la  plus  active  et  ta  plu#  in- 
dustrieuse de  tout  le  dé|iartemcnt. 

Patmi  de  l'abbé  Ratnvi.. 

Du  naturaliste  RovATraac. 

Du  capucin  Chabot,  mort  sur  l'échafaud  ré- 
volutionnaire. 

Fabriques  importantes  de  cadi#  refoulé*  , 
cordrlats,  impériale#,  trirots,  burats,  flanelles, 
tapi#  «le  table,  couvertures  «le  laine  et  de  totoa. 
Le*  premières  fabriques  «le  draps  «jur  la  pro- 
vince de.  Rouergiir  ait  possédés»  ont  été  établie* 
à Si -Gêniez  au  commeni-mirut  du  xv*  siècle. 
— Grande  filature  de  laine  au  rouet , et  fahri<|Ucs 
de  trames  pour  les  manufactures  de  Castres,  de 
Rhodez.  etc.  Nombreuses  teintureries.  Tanne- 
ries imputantes.  Clouteries.  — Commerce  de 
laine*,  draperies,  bois  pour  meubles,  tonnelle- 
rie, etc.  — Foires  Ira  20  janv.,  17  avril , 28 
mai , 1 1 juin,  96  août  et  15  nov, 

GERIEZ  (St-)  , vg.  Bouches-du-Rhône , 
comm.  et  K de  Marseille. 

G8KIEZ-0- MERLE  (St-),  vg.  Corrèze 


(Limousin),  arr.  rt  i 47  k.  de  Tulle,  cant. 
de  Servi  erra,  E de  Sl-Privat.  Pop.  650  h. 
— - te  village  est  bâti  dans  une  situation  Irès- 
pittorrsqur.  Une  rivière  rapide  et  assez  pro- 
fonde se  replie  autour  d’une  maso*  énorme 
de  rochers  formant  une  presqu'île  sur  laquelle 
s’élèvent  plusieurs  châteaux  minés,  qui  u’é- 
taient  alioidulilcs  qu’en  un  sml  pciiut  rt  au 
moyen  d’escaliers  pratiqués  daus  le  roc.  Il  est 
impossible  de  Inmver  une  eiicrinte  régulière; 
de  toutes  part#  des  voûtes,  des  cheminées  et  des 
croisées  indiqurut  dra  habitations.  Tout  parait 
conlirmer  la  tradition,  <|ui  apprend  «|ue  «ra  rui- 
nes  étaient  la  propriété  de  divers  seigneurs  et 
le  refuge  des  habitant*  d’ Argent»  en  lemp*  de 
guerre.  Quelques  tours  «ont  ronde»  ; 1rs  mieux 
conserver»  sont  cariées  ; élira  se  trouvent  en 
fa<»  l'une  de  l’autre , & l'extrémité  de  In 
presqu'île  ; la  plus  rapprochée  du  château  a 
une  « lévatmu  d'environ  98  in.  : sa  voisine  rat 
un  peu  moiiL*  haute,  mai*  elle  rat  coiffé»  sur 
son  angle  d'une  guérite  en  rucorliellemnit.  À 
la  partie  srplculrionnle  du  chitrau  v trouvent 
Ira  ruines  d une  petite  ctiapelie d'environ  6 m. 
ru  tous  sens;  des  nervures  ronde*  à arétra. 
mousse  lira- linge  , prennent  naissance  sur  des 
tète*  humaines  gm«niiment  srulpléra  et  sur 
un  écusson  eluirgé  d'un  «piadrupédi»  truste. 

GlMl.lt  , bg  Indre-et-Loire  (Touraine), 
arr.  et  à 12  k.  de  Loches,  cant.  et  E <k  Mnn- 
trésor.  Pop.  1,9 1 2 h.  — Foires  les  8 uuii  et 
22  oct. 

I.KMS  (St-),  vg.  H. -Alpes  (Dauphiné),  arr. 
et  i 48  L.  de  Gap,  cant.  et  E de  Serres.  Pop. 
249  h. 

GEMS  (St-),  Itfg  Charente-lnf . (Sain  tous»), 
arr.  et  à 13  k.  de  Jonzac.  ebrf-l.  «le  cant.  Cim*. 
C£j.  A 500  k.  de  Pari*  pour  ta  lave  «les  le  lit  es. 
'OT.  Pop.  1.073  II.  — TiJu»  crétacé  infé- 
rieur , grès  vert.  — Foires  le  2*  jeudi  de  elia- 
qne  moi#. 

GEMS.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.  rt  à 
46  k.  de  Périgurux,  cant.  ri  &3  d’Kxrideuil. 
Pop.  1 ,435  1».  — Foires  h»  29  avril , 25  mai 
ri  2'*  lundi*  de#  autres  mois. 

I.KMS  (St-),  vg.  Drôme,  comm.  de  Livron. 
Ca  de  Loriot. 

GEMS  ([$(-),  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  et 
à 51  k.  «le  Grenoble,  cant.  et  3 de  Mens.  Pop. 
150  h. 

GEX1S  (St-),  ou  SoCmu-ois-Kostaioj.vj. 
Pyrénées-Or.  ( Roussillon),  arr.  et  à 20  k.  «le 
Cérri.  eant.  d’Argelés.  EJ.  A 877  k.  de  Pari» 
pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  330  h.  — Le  sol 
«le  ertte  commune  rat  sillonné  de  ruisseaux  for- 
més par  uu  grand  nombre  de  source#  dont  il 
est  environné  ; de  là  lui  vient  le  nom  «le  St- 
Genu  - de#  - Fontaines  , ainsi  qu’on  l'appelait 
avant  la  rèvolutiou.  On  v remarque  Ira  traie* 
d’une  ablsaye  «le  bernardins,  funtlé»  j«r  l'aidé* 
Santiiiiir  au  rommesiceniriit  du  ix*  siècle  ; Ira 
religieux  de  ccllr  ablwye  devaient  être  né»  en 
France.  — Ko  947,  uu  eoneile  fut  tenu  dans 
l'abbaye  de  St-Ceni#  , pour  rétablir  Sel  va  et 
Hermemim  dan#  leur#  sièges  de  Ci  roue  rt 
d’Urgel. 

GKXIS-DE.-BI.A57.Ar.  (St-),  vg.  Charente 


( Angoumois  ) , arr.  et  à 24  k.  d’Angoulémc  , 
eant.  et  EJ  de  Blunzar.  Pop.  196  b. 

GE.MS  - D H I KILN AC  (Si-),  vg.  Charente 
( Angouinoi»  ) , arr.  rt  à 15  k.  d'Angou- 
lénie  , cant.  d'Hiersac,  E de  Rouillât-.  Pop. 
1.331  h. 

GKXIS  - DU  - BOIS  ( St-) , vg.  Gironde 
(Ouirjinc),  arr.  rt  à 18  k,  «h-  la  Réole,  cant.  de 
Turgon , 3 de  Sauvrtrrrr.  Pop.  102  h. 

1.K.VIS-  I.AmiKXTIKUK  (SI-)  . vg.  Rkônt 
( Lyonnais  ),  arr.  et  à 28  k.  de  Lyon,  cant.  ri 
E3  dr  St-Lauroit-dr-Cliamoussel.  P«*p.  909  h. 

GKXIS- LAVAL  (Si-) , petite  ville,  Rhône 
(Lyonnais).  arr.  et  à 9 k.  de  Lyon,  cbef-l.  «h* 
cant.  Cure.  E3.  A 474  k.  dr  Paris  pour  la  taxe 
des  lettre#.  Pop.  2,226  h.  — Tmun  cristal- 
lisé, guriss.  — Elle  est  situé»  sur  le  penchant 
d'une  colline  qiiVnilM-llissent  une  multitiulr  «le 
magnifique*  maisons  «le  campagne.  —Foires  Ira 
26  août,  25  nov . (2  jours)  rt  17  dér. 

GEMS-LES-OI.L4KRES  ( S1-) . vg.  Rhône 
( Lyonnais),  arr.,  3 et  * 0 k.  «le  Ly«tn  . eant. 
de  Vaugnerny.  Pup.  7U0h. 

G EX  IS- POU  IM.  Y (St-),  vg.  Ain,  comm. 
de  Pouiily-SM*eni».  EJ.  Vy.  A 498  k.  de  Pi- 
ris  pour  la  taxe  dr»  lettre*.  — Il  rat  situé  dans 
une  plaine  riante  , non  loin  du  pird  du  Jura. 
On  remarque  à peu  «h*  di»laiirr  une  fui  t julte 
source  qui  sort  de  la  luise  «In  Jura,  ri  forme  uii 
petit  ruisseau  duul  les  eaux  se  jettent  dans  lr 
Rhône. 

GEXIKSAC,  vg.  Gironde  (Guienne),  arr.  et 
à 11  k.  «le  Libourne.  eant.  et  dr  Hnuiuc, 
Pop.  1,131  h.  — - Foires  Ira  lundi»  après  le  9 
mai  rt  après  la  St-Roch. 

GKMSSIFl'X.  vg.  Drôme,  comm.  «le  Pry- 
rius,  EJ  de  Koinatis. 

GKMS  - TER  II  K - XOIBE  (St-),  xg.  Loire 
(Futw),  arr.  et  à 27  k.  «h-  St -Et  ici  iur,  caut.  et 
3 de  Rive-de-Gier.  Pop.  2,347  h.  — Exploi- 
tation de  houille.  Fuudeiie  rt  clouterie. 

G ÉXI V Kl  ÈRES  , vg.  Taru-et-Garonne  , 
comm.  ri  3 de  Cay  lu  v . 

G EXLIS  , joli  village,  Côte-J1  Or  ( Bourgo- 
gne), arr.  et  à 16  k.  de  Dijon  , cbrf-l.  de  caut. 
Cure  FJ.  xy.  A 33"  k.  dr  Pari»  pour  la  taxe 
des  lettre#.  Pop.  952  h. — Terrai*  d’alluvion# 
modernes. 

O village  rat  situé  dans  une  IkTIc  et  fertile 
plaine,  sur  la  Tillr,  que  l’on  passe  »ur  un  beau 
jNitit , Il  rat  formé  de  maisons  fort  bim  Mtir*. 
et  offre  un  aspect  riant.  Ou  y remarque  les  eu- 
reiiiles  à double»  rossés  de  deux  anciens  châ- 
teaux forts , dont  l'un  était  bâti  dniu  le  village 
même,  rl  l'autre  * quelque  distance,  au  milit-u 
de  la  prairie.  — Elève  de  chevaux  ri  de  Ini- 
tiaux. — ■ Foires  Ira  7 juin , 8 mars  , 8 sept,  et 
8 nov . 

G EX  NES  , vg.  Douhs  ( Franche  - Comté  ), 
arr.,  eant.,  E3  ri  à 8 k.  «le  Besançon.  Pop. 

301  II. 

GE. XX ES  . vg.  Ille-et-Vilaine  ( Bretagne  > , 
arr.  ri  à 19  k.  de  Vitré,  eant.  d’Àrgrntré.  rs 
de  la  Curnrhe.  Pop.  1,648  h.  Pira  «ir  la  Sei- 
rlie*. 

GK.NXKS.  |»lile  ville,  Mnine-ef-fjure  (An- 
jou), arr.  ri  a 20  k.  «le  Saumur.  clief-1.  de  « aut. 
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Cure.  D3  des  Rosiers.  Pop-  1,688  h.- — Tnuuw 
d’alluviom  modernes. 

Elle  est  situcc  sur  la  rive  gaucho  de  la  Loin  , 
dam  un  «les  plus  beaux  site*  qu’offre  le  cours 
de  ce  fleuve.  Ou  y remarque  les  restes  d'un 
Irmph*  romain  , qu’on  a , pour  ainsi  dire  , en- 
châssé dam  les  mûri  de  l'église  de  St-Eusébe  ; 
la  pim  grande  partie  est  au  nord,  c'est  un  pan 
de  mur  d'environ  7 ni.  de  longueur  sur  autant 
d’élévation.  Au  milieu  est  une  porte  à plein 
nuire  , dont  les  vousaoir*  sont  formés  alterna* 
livemrnt  en  briqua  et  «i  tuf  Idanr.  Toute 
cette  construction  est  en  petits  moellons  et  di- 
visée par  trois  rangs  de  longue»  briques,  Cette 
église  dr  St-ÜMChe  est  placée  sur  le  sommet 
d’uu  cnic.au  très-élevé , d’on  l’on  découvre  un 
magnifique  point  de  vue. 

L'église  de  Sl-\  élérin,  dans  l'iolérieur  de  la 
v ille  . est  également  remarqualile  par  plusieurs 
jM. riions  «le  inuts,  de  colonnes  et  de  voûtes,  qui 
mit  aussi  appartenu  à un  temple  antique.  A peu 
de  distance  «le  St-Véiériu,  on  trouve  encore  les 
ruines  d'un  autre  monument  romain  et  les  \ts- 
tigrv  d'un  nipirduc  antique. 

Aux  environs  de  Gcnne*  no  voit  un  dolmen 
de  1 1 m.  de  long  sur  4 de  large  cl  3 de  hau- 
teur; et  deux  peiilvaus. 

GKXXES.  lig  Mai  eusse  (Anjou),  arr.,  55  H 
Il  7 k.  de  chiteau  - Gautier,  cant.  de  Btcnué. 
Pop.  1 .280  b. 

GKXXES  - IYKRG.XY,  vg.  Pas-de-Calais 
( Artois  ) , arr.  cl  k 25  k.  de  St-Pol-ttr-Trr- 
nuise  , cant.  et  55  d’Auxy  - le  - (Jiktrau.  Pop. 
385  h. 

GEXXKTE1L,  vg-  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  n 15k.  de  Rangé,  caut.  et  C3  de  Notant. 
Pop.  876  h. 

GKXBfKnXES.  vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.,  tant.,  Q9  et  à li  k.  «le  Moulins-sur-Ai- 
lier.  Pop.  376  h. 

GKNXKTOX  , vg.  De  u. t -Sèvres  ( Poitou  ) , 
arr.  et  a 25  k.  «le  Brestuire,  cant.  et  ZC,  d’Ar- 
gentcm-Châtcau.  Pop.  597  k.  — Paires  le  jour 
de  l’ Ascension  et  le  3*  dimanche  «le  sept. 

GEX.XEV1ÉVE  ( Ste-)  , vg.  Manche  ( Nor- 
mandie), arr.  et  à 20  k.  de  Xalogitr»,  raut.  «le 
Quctlrhou,  GJ  de  Barffcur.  Pop.  711  h.  — 
Poire  le  3 janv. 

GENNEVIKVE  - KX  - BHAY  ( Sic-),  vg. 
Seine- !nf.  ( Normandie  ) , arr.  et  à 14  k.  de 
NeufciûUrl-eu-Hray,  cant.  HSdr  St -Sar-us. 
Pop.  672  h. 

6E.XNKV1LLIEHS  , grand  et  Iwau  village , 
Seine  (Ile  de  I rance) , arr.  et  à 5 k.  «le  Sl-Dvtus, 
cant-  dr  Courbevoie.  M.  A 10  k.  de  Pari*  jHiur 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,115  h. 

Ce  village,  situé  dam  une  plaiur  fertile  ren- 
fermée dans  un  coude  que  tonne  la  Scme , a 
Ijraucuup  souffert  dam  les  guerres  civiles  qui 
désolèrent  U*»  régnes  de  Clrark»  V,  Charles  VI 
et  Charles  VU.  lîn  parti  du  duc  d'Orléans  le 
détruisit  entièrement  en  I4M.  lors  de  la 
grande  iuniwlatitiu  de  1a  Seine  en  1740,  il  fui 
miversé  de  fond  en  comble  par  la  violence  de» 
eaux. 

On  voit  à Geanevilliix»  une  char/naute  mai- 
sou  de  campagne,  liabin*  autrefois  par  le  ou* 
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réchal  de  Richelieu,  qui  y fil  bâtir  une  glacière 
superbe  «pj'ou  admire  eiieotv  aujourd’hui.  Elle 
forme  un  iinmeuvr  eoue  renversé , rerouvert 
d'un  tertre  piaulé  d’un  ixûs  taillis  . du  milieu 
duquel  s'élève  un  devint  pavillon  périplere , 
surmonté  d’imr  coupole  couronnée  par  une  sta- 
tue «le  Mercure  ; douze  autres  statues  sont  pla- 
cées sur  l'entablement  à l'aplomb  «les  colon- 
ne». Ce  «'burinant  pavillon  offre  un  joli  point 
de  rue.  — - fabrique  de  bougie. 

GKXOD.  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr.  H 
a 4 k.  «le  Lom-lr-Saulaier,  cant.  et  g]  d'Arin- 
Ihod.  Pop.  223  h. 

GENfH.II  AC,  bg  Gard  (Languedoc),  arr.  et 
à 33  k.  d'Àlai* , cbef-l.  de  caïd.  Cuit.  EJ.  A 
634  k.  de  Paris  |iotir  la  taxe  des  lettres.  Pop. 

; 1,386  h.  — Trouai*  cristallisé  ou  primitif.  — 
Mine  de  plomb  argentifère  et  fai  nique  de  cé- 
ruse  ( au  Violioa).  — Paires  les  30  juin,  I" 
août , 23  dovm  10  dre.,  vendredi  saint  et  3* 
jeudi  de  sept. 

CiKMtS  . vg.  H .-Garonne  ( ('.ommingt-s  ) , 
arr.  et  à 18  k,  de  Sl-Gaudras,  cant.  cl  E3  de 
St-Rertrand.  Pop.  405  h. 

GEXOST.  vg.  H. -Pyrénées  (Bigorre),  an*, 
et  k 40  k.  de  BipswwlivHipyrrf , cant.  dr 
Rordèrrs,  EJd'Aireau.  Pop.  204  h. 

GKXOt'  ( St-),  vg.  Indre  ( Berry),  arr.  et  à 
29  k.  de  Cbâtrauroux  , cant.  et  FJ  de  Buzan- 
çais.  Pop.  935  h.  — Il  doit  son  origine  à ira 
couvent  de  lénédirtras.  fondé  en  828  par  Wkv 
frid,  comte  «le  Bourges,  et  Ode.  sa  femme.  L’é- 
glise de  cette  ablvaye’,  maintenant  paroissiale , 
est  remarquable  pur  sa  disjrorition  intérieure  H 
par  le»  sculpture»  grossières  dont  le»  pilier* 
sont  chargés.  Prés  de  St-timou  rvt  la  colonne 
curieuse  de  fEdléc,  dite  lanterne  des  Momies. 
— Poires  les  17  juin  et  lundi  saint. 

GEXOITLLAG.  vg.  Charente  (Aiigoumuis), 
arr.  et  à 22  k.  de  Cnnfolrus,  caut.  rt  [*]  de  St- 
Claud.  vor.  Pop.  921  h. 

GKXOITLLAT.  bg  Creuse  ( Marche),  arr. 
de  Bou&sac,  a 37  k.  de  Chambun.  cant.  de  (ha- 
telu*.  Cure..  Lite  d’étape.  S3.A  318  k.iie  Pans 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,578  h. 

GKXfiril.I.É  , lig  Charente  - /n/.  (Aunis), 
arr.  et  à 20  k.  de  Rochefort-sur-Mcr,  cant.  et 
CFI  «le  Traîna  v -Charente.  Pop.  1,170  h. 

«EXOl'UXÉ . Vg.  ricwit  ( Poitou  ) , »rr., 
27  et  à 8 k. deCivray,  caut.  de  ('.harroux.  IX»p. 
1 ,294  h.  — Pab.  de  poterie. 

GEXOLTLLEl’X  , vg.  Ain  ( Durai**  ),  arr. 
et  à 24  k.  de  Trévoux,  caut.  HE  de  Thoittey . 
Pop.  484  h. 

GKNOITI.LY,  lig  Cher  ( Rmy  ) , arr.  H à 
49  k.  dr  Bourges,  cant.  H 55  de  Gracay.  Pop. 
1,194  h. 

GEXOI'II.I.Y,  vg.  Saône-et-Loire  (Bourgo- 
gne ) , arr.  et  à 30  k.  de  Ciiaioo-*ur-Sa<jur , 
cant.  de  Muat-St- Vincent,  0 de  Jonry  . Pop 
804  h.  — Foires  les  18  lëv.,  6 mai,  1**  juillet 
H 13  août. 

GEXOCILLY,  vg.  t onne,  connu.  de  Pro- 
v eue* , E de  I^iry-le-lhiu. 

GKXOt'PH  (St-),  vg.  Intire-et-Ijoire  (Tou- 
raine), arr.,  cant.,  EJ  et  à 7 k.  de  Tour*.  Pop. 
393  h. 
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GKXftIRT,  vg.  H. -Marne  (Champagne) , 
arr.  el  à 38  k.  de  Langrcs,  caut.  et  0 «le  Bour- 
haanc.  Pop.  161  b. 

G EXSAC  , vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.,  53 
et  à 9 k.  de  Die,  cant.  de  Luc-cu-DiuU.  Pop. 
168  h. 

G EXSAC  , vg.  Charente  (Angoumois).  arr. 
H à 7 k.  de  Cognac , cant.  H E de  Ségonxac. 
Poj».  954  h. 

t.EXSAC  , vg.  Gers , comm.  de  Muutpczat. 
E de  Luiubei. 

G EXSAC , |jg  Gironde  ( Guicnnc  ) , arT.  H 4 
32  k.  dr  Libourne,  cant.  de  PujoU,  E de  Caa- 
tiUoil.  Pop.  1 ,220  h.  — Poires  le*  3 fèv., 
9 niai,  24  août,  25  nov.  et  1**  lundi  de  choque 

mois. 

GEXSAC,  vg.  U.-Pyrésséei  (tkacogne), 
arr.  et  à 25  k.  de  Tarbes  , caut.  et  E de  Ra- 
battra*. Pop.  135  b. 

GEXSAC,  vg.  Tarn-et-Garonue  (Langue- 
doc), arr.  et  à 20  k . de  Caslel-Samwüu  , cant. 
de  St-N'icolos-dc-la-Grave  , ZrZ  de  Lavit.  Pop. 
372. 

GE.XSAC-D'AtIRIGNAC , vg.  H.-Garonm* 
(Goiumiuges) , arr.  el  à 34  k.  de  St-Gaudcus, 
caut.  H E de  Bouloguc.  Pop.  442  h. 

GE.XSAC-ST-JLTJEX  , vg.  H.-Garom m 
(lauigondoc),  arr.  et  à 20  k.  de  Muret,  cant. 
et  éi  de  Kicux.  Pop.  459  h. 

G ENTÉ,  bg  Charente  (Angoumois) , arr., 
EJ  el  à 5 k.  de  Cognac , cant.  de  Ségouzac.  P. 
717  h. 

C.  KX  TELLES  ' g.  Somme  (Picardie) , arr. 
rt  à 14  k.  d'Amiens,  caut.  de  Sains,  EJ  de 
Villen-Bretonneux.  Pup.  686  h. 

GENTI1J.Y  (le  Grand  et  le  Petit-),  Genti- 
lium , Gentils acum , village  trè*-auci«n  , Sente 
(Ile-de-France),  arT.  H à 7 k.  de  Sceaux,  c.  de 
Villejuif,  CL’de  la  Maisoo-Blauchc.  P.  9,987  h. 

I je.  Grand-Gentil ly  est  bâti  dans  la  vallée  de 
la  Bièvre  ; on  y remarque  F ancien  eliâtcau  do 
V illeroy,  dont  le  parc  rrnferme  dt;  D Ile*  eaux 
fournie*  j»ar  l'aqueduc  d’Arcueil.  Le  Pctit-Gen- 
tilly  est  un  haïueau  contigu  aux  mura  de  Pa- 
ris , et  presque  eutièrvanenl  composé  de  guin- 
guettes. 

llid'iiut  est  uue  dèjwndance  de  b commune 
de  Gcntilly.  Au  vin*  siècle  les  rois  de  France 
avaient  dans  ce  lieu  une  maisou  de  plaisance. 
Kn  1250,  *amt  Louis  mIkU  un  vaste  terrain 
pré*  de  Gcntilly , dont  il  fit  don  aux  chartmix, 
qui  v fircul  construire  uu  couvent , sur  rem- 
placement duquel  l’évéque  Jean  de  Winchester 
lit  'construire  uue  maison  ’qui  prit  son  nom  , 
d'aii,  |*ar  corruption,  ou  a fait  Rischealir,  pui* 
Bicv-tie.  — Jean,  dur  de  Ilem , enchanté  de  la 
|K>*itiou  de  cette  halûlaliun , la  lit  remplacer 
par  uu  vaste  château  qu’il  fit  décorer  par  les 
plu*  habile»  artistes.  C*?  château,  où  s’était  rr- 
traiH'lié  le  duc  d’Orléans,  fut  prise!  brûlées» 
1411.  Sur  sou  emplacement , Louis  XII  fit 
élev«*r  b |4us  grandi1  partie  de*  Ikitiments 
qui  existent  aujourd'hui,  pour  servir  de  re- 
traite aux  soldais  mutilés.  Lorsque  l»uisXIV 
eut  fait  liàlir  l'hotel  des  Invalides  , Bicétre  fut 
réuni  à l'hôpital  général , dont  il  est  encore  une 
auucxr. 
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Le  pian  de  Bicètre,  i l'exception  de  quel- 
que» additions,  offre  un  carré  d'environ  300  m. 
de  coté.  Le  principal  coq«  de  bâtiment  donne, 
au  nord  , sur  un  jardin  qu’eutoure-ut  de*  Inti- 
mait s moina  élevés,  qui  font  à l'usage  des  ate- 
liers. LYuMtnhk*  de»  parallélograuiura  offre 
trois  principales  cours  : U première  sert  d'en- 
trée par  une  avenue  al  tout  lisant  à la  grande 
route  ; dans  la  deuxième  est  l’église , eu  forme 
de  croix  ; La  troisième  renferme  un  grand  nom- 
bre de  constructions  disposée*  sans  lienuroup 
de  symétrie  , et  au  nombre  desquelles  sont  les 
prisons  et  les  cachai*.  Les  cours  sont  pluntm 
d'arbres  , et  le  reste  de  l'enclos  est  ru  jardins. 
Ces  Intiment*  août  distribués  suivant  leur  des- 
tination respective,  pour  Ir  logcnteut  des  vieil- 
lards indigent»,  qui  occupent  2,200  lits,  et  qui 
ne  sont  reçus  qu’à  Fige  de  soixante-dix  ans, 
et  pour  le  logement  des  aliénés.  qui  y sont 
l'objet  d’une  vive  sollicitude  de  la  part  «1rs 
administrateur*. 

I)aus  les  «leniirre* année*  de  la  restauration, 
le»  fous  ra*seml4és  à hiirtrr  y végétaient  en- 
core dans  la  pins  funeste  oisiveté  ; aucune  oc- 
cupation n’appnrlait  un  instant  de  distraction, 
de  rclirhe  au  tourment  «le  Uur  unique  pensée. 
On  essaya  alors  de  Ira  distraire  en  le*  assujet- 
tissant au  travail.  On  mit,  «buis  les  mains  des 
plus  tranquilles  des  pioches,  de»  pelles,  «le* 
brouettes  ; des  gardien»  attentifs  et  «toux  les 
dirigèrent , et  en  peu  de  temps,  avec  ordre , 
avec  docilité,  ils  achevèrent  de  nombreux  tra- 
vaux «le  terrassement  et  «le  jardinage.  Lue  fois 
sur  la  voie,  on  la  suivit.  M.  de  Chalirol  et 
le  docteur  Ferma,  seconde*  par  le  irle  de 
MM.  Malien  et  benjamin  Desport»*»  , adminis- 
trateur» «le*  bospires,  donnèrent  à cet  essai 
un  développement  «pii  s'est  Imucoup  étendu 
depuis  1830.  Quelques  morceaux  «le  terre 
furent  mis  en  culture  à l'aide  «le*  mêmes 
movi'us  : l’existenee  de*  pauvres  travailleurs 
devint  mniiH  triste,  leur*  actés  moins  fré- 
quents, leurs  nuits  plus  tranquille».  Alors  le 
cercle  s'agrandit  avec  les  espérances  et  le  suc- 
cès. Une  lertue  des  liopitaux,  dons  la  plaiuc  de 
Montrouge,  la  ferme  St- Amie,  vint  à vaquer. 
Les  fous  la  prirent  à loyer,  ou  plutôt  l'admi- 
nistration la  conüa  exclusivement  à leurs  soins. 
Dés  ce  moment,  ce  terrain  satilonneuv,  ingrat, 
qui  payait  si  nul  le»  soins  des  premiers  culti- 
vateurs, prospéra,  et  chaque  jour  il  napjiorta 
davantage,  à tel  point  que  l'administration 
voudrait  pouvoir  agrandir  encore  cette  fermi* . 
afin  «l’y  employer  un  plus  grand  nombre  de 
fous  travailleurs.  — Tous  les  matins  m nou- 
veaux colons  se  rassemblent , et , partagé*  en 
eaeooades  de  quinze  ou  vingt,  se  rendent , de 
Bicélre  , toit  à b ferme . soit  à la  Salpétrière  , 
pour  eu  cultiver  les  jardins  ; aucun  d’eux  ne 

fait  atlrndre,  aucun  ne  t'nartr  sur  la  mute, 
aucun  ne  manque  à l’arrivée.— Sous  le  rap- 
port moral,  l'organisation  des  fous  travailleur* 
«le  Itirétre  a eu  les  plus  benreiix  résultat.»  : 
tons  le  rapport  utilitaire,  ils  ne  sont  |»a*  moins 
satisfaisant*.  Kji  1833. 1rs  produits  «le  St- Anne 
DT  montaient  pat  i plus  de  1 .957  fr.  68  c.  ; 
trois  ans  après,  il»  s'élevaient  à 1 5,369  fr.  38  c. 
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ils  rtairnt  de  38,328  fr.  en  1838  , H «le 
51.349  fr.  en  1841.  Ainsi  l’art  et  l’admuiis- 
tration  sont  parvenus,  à foire  «le  soin*  et  de 
sollicilude,  à rendre  la  santé  à ers  pauvres  ma- 
lades , à utiliser  «les  malheureux  qui  jusque-là 
avaient  été  à cliargc  à la  société  , à accroître 
cnim  par  leur  travail  les  revenus  de  b maison 
qui  leur  dmuie  un  asile  ! 

Une  partie  de*  vastes  bâtiments  de  Bicètre 
serv  ait  naguère  encore  «ir  prison  pour  les  mal- 
faiteurs condamnés  à b réclusion  ou  aux  tra- 
vaux forcés,  et  qui  y atlcndaw-ut  le  «hqiart  «ir  la 
chaîne,  dont  ils  devaient  faire  partie.  On  a 
crue  d'y  renfermer  Jra  prisonniers  depuis  la 
construction  des  «leux  grandes  prisons  liâties 
«lans  la  rue  de  la  KuquHte. 

Au  mois  de  septembre  1792.  et  à rause  de 
sa  prison,  bit  être  a été  compris  dans  les  mas- 
sacre* de  celte  é|M«que  sanglante  : la  mort  y 
plana  pmdant  trois  jours  et  trois  nuits.  Une 
troupe  d'assax»ins  aruiès  de  sabres , de  pùptes . 
de  massues,  dr  cunlrbs , de  fusils,  Iraîuaiit  de 
l'artillerie  à leur  suite,  se  présentèrent  devant 
crtte  maison.  Le  rourirrge  voulut  résister  : il 
avait  fait  braquer  contre  eux  deux  pièces  de 
canon  : au  moment  d’y  mettre  le  feu,  U reçut  le 
coup  mortel.  Lrs  prisonniers,  conduits  par 
leurs  gardiens,  détendirent  cherenicut  leur  vie. 
Dans  celle  lutte  hideuse,  les  assaillants  eusveut 
été  peut-être  vaincus  sous  le  seetan*  de  leur 
artillerie.  Il*  pointèrent  leurs  canons  sur  une 
cour  o«i  les  prisonniers  avaient  établi  leur  prin- 
cipale défense,  et  lirèreut  à mitraille.  Ils  jiour- 
suivaient  les  fuyards  à coup»  de  fusils,  et  ache- 
vaient 1rs  blessés  à coups  de  sabres  et  dr  pi- 
ques. Oux  «pu  purent  échapper  à celle  bouche- 
rie se  réfugièrent  dan»  1rs  cachots  souterrains 
«huit  r«4>scurilc  pouvait  les  soustraire  aux  yeux 
des  meurtriers;  on  imagina  d'inonder  avec  des 
pompe»  ce  dernier  asile.  Petiot»  arriva  au  mo- 
ment où  le  sang  avait  cessé  de  rouler  «bns  1rs 
cours,  et  où  l'ou  poursuivait  dan»  1rs  caves  et 
dan»  1»  caliaiMHis  quel  «fur*  fugitifs  échappés  à 
b mitraille  et  à la  fusillade.  Il  Gt  d'inutiles 
efforts  poiir  mettre  (in  au  carnage  : miu  autorité 
fut  méconnue...  Il  a été  im|ios»iblr  de  compfcT 
Ira  mort»  de  Itirétre  : quelques  (apports  eu 
ont  porté  le  nombre  à 6.000.  Cette  évaluation 
est  sans  doute  exagérée  ; mais  ce  que  l'ou  ne 
peut  révoquer  en  doute,  c'est  que  1rs  meur- 
triers n épargnerait  personne  : pmounirr» , 
malade»,  gardiens  . tout  périt,  excepté  200  qui 
n'avaient  point  été  flétris  et  qui  Turent  enfer- 
mé* «bu*  l'église. 

Le  puits  de  Birètre . que  tous  les  étrangers 
vont  admirer , prut  être  placé  faniii  Ira  mor- 
ceaux d'arrbifeclure  les  plus  étuunants  qui  exis- 
tent , quoique  ers  sorte»  d’ouvrage*  ne  soient 
guère  que  du  ressort  de  U maçonnerie.  Il  a 5 ni. 
33  r.  «le  diamètre  sur  54  m.  de  prolundrur. 
Crat  l’ouvrage  de  l'architecte  Hoilraiid  ; il  rat 
creusé  dans  le  roc  vif,  où  sont  Ira  sources  qui  y 
eut  retiennent  constamment  3 m.  d'eau,  toujours 
intarissable.  Par  une  madone  trcs-simple  qui 
sert  à pm»er  l’eau,  deux  seaux,  dont  l’un  moule, 
tandis  que  l’autre  drareod,  sont  toujours  eu  mou- 
vement. Le  réservoir  dans  lequel  erseaux  «ont 


distribuées  a 18  a.  carrés.  Otle  rapècr  de  ci- 
terne est  revêtue  eu  plomb  laminé  ; quatre  pi- 
liers soutiennent  b voûte  en  pierre  de  taille  ; 
des  tuyaux  aouterrains  distribuent  l'eau  «Lm* 
toutes  1rs  parties  de  l'établissement. 

La  ülacisju:  est  une  annexe  de  b commune 
de  ( «entilly , rcniarqualtk  par  scs  établisse- 
ment*  industriels.  Outra  une  bdlr  gbciére, 
d'où  ce  lieu  prend  son  nom , on  y trouve  une 
papeterie  où  l'ou  fabrique  «le»  carte*  lissées  et 
roulée*  «h-  toute  espece  ; une  manufacture  de 
toiles  prude»  ; une  raffinerie  de  sucre  , et  de* 
fabriqursde  produit*  ebimiqura,  décolle  fuite, 
gebtine,  noir  animal , etc. 

A b M vison- bi_* sens,  autre  annexe  de  Ccn- 
lilly,  existent  des  fabrique*  de  cuirs  veniu,  de 
pmduitj  chimiques  , une  brasserie,  une  distil- 
lerie h une  radinerie  «le  sucre. 
Bibliographie.  Dmtrlissxiit  (1**14**).  * Pro- 
menade au  c entre  du  C.rand-Gentillr  , où 
il  est  fait  mention  des  maisons  et  jardim  les 
plus  remarquables  qu’il  renferme,  in- 18, 
1821. 

GEXTIOL’X.  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  rt 
à 23  à . «r Auhiiuon,  rhrf-l . dr  rant . Bureau  d’en- 
regist.  à FellHiu.  Cure.  B-  A 406  k.  de  Paris 
pour  b bxr  des  lettres.  Pop.  1 ,451  h.  — Tia- 
* vis  cristallisé  ou  primitif. 

GKXTIS  (Ira),  vg.  Gironde,  rotnm.  de  Si- 
Ferme,  1-]  «le  Monségur. 

GKXYHY , vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 33 
k.  de  Compiegne,  cant.  et  CJ  de  Noyao.  Pop. 
253  h. 

GKX  YS-St’R-MF.XTHOX  (Si-),  vg.  Ain 
(Bresse),  arr.  et  à 20  k.  de  Bourg-en-Bresse, 
cant.  et  C3  de  Pont-de-Veyle.  Pop.  565  h. 

G KO  IKK  (St-),  bg  /j  ère  (Dauphiné),  arr.  et 
à 523  k.  de  b 1 nur-du-Piu  et  à 30  k.  de 
Bourgoiu.  chrf-i.  de  cant.  Cure,  «k*  Vairon. 
Pop.  1,383  h. — Tiuuu  tertiaire  »upéri<*ur. — 
Forgea.  — Foires  mardi  après  Pâque*,  et  lundi 
âpre*  le  29  août. — Marché  tons  Ira  mardis. 

t. KOllts  (St-),  vg.  Isère  (Dau|4iiné),  arr. 
de  St-Marrellin,  cant.  de  St-Klieiine-do-Sl- 
Geoir»,  r*3  de  b Célc-Sl- André.  Pop.  668  h. 

GKOHFAXS,  vg.  H. •Saune  (Franche- 
Comté).  arr.  et  à 19  k.  de  Lure,  cant.  etr*^de 
YiJIersexrl.  Pop.  240  h. 

G FORGE  ( St-),  v g.  Cantal  { Auvergne),  arr., 
cant.,  B et  à 4 k.  de  St-Flour.  Pop, 962  h. 

tiKORGK  St-),  vg,  Gers  (Armagnar),  arr. 
et  à 31  k.  «le  Loinbcz,  rant.  de(Ajlogne.  H du 
l'Ile-en-Jourdain.  Pop.  802  h. 

GEORGE  (St-),  vg.  Mrurthe  (pay  » Messin), 
arr.  et  à 15  k.  «le  Sarrehouig,  cant.  de  Ktehi- 
courl-le-Chileau.  C=3  «le  Lorqmn.  Pop.  491  1». 

G FORGE  St-),  vg.  Tarn-et-tiarurinr  (I.au- 
guedocy,  arr.  et  à 33  k.  de  .M<mtaulian,  cant. 
c4  CEI  de  Caïusade.  pop.  443  h. 

G P.O RG K-O*  A l’H AT  (St-),  vg.  H.-Loire 
(Auvergne),  arr.  rt  à 21  k.  de  Biioude,  caut.  et 
P3  de  Paulhoguri.  vy.  Pop.  1 ,309  b. 

MOMMUéfllAI  i vg.  Latin 
(Languedoc),  arr.  rt  a 41  k.  «le  Florac,  «lief-l. 
«k*  rant.  bureau  d'enregist.  à Mryruei*.  Cure, 
Cv  de  b Ca  no  argue.  Pop.  670  h.  Transi* 
tertiaire  Mifiéneiir. 
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lis  GEORGES-DE-BAROILE  (St-). 


GEORG  ES -D’ELLE  (SI-). 


GEORGES-DES- AGOCTN  (Si-). 


GEORGE-DK-LVSEXÇON  (St-),  vg.  Ai  t y-  , 
ton  (Roucrgue),  an-..  caiit.,  K et  à 10  k.  de 
Millau.  Pop.  1,693  h.  — Exploitation  de 
houille,  de  sulfate  d'etumine  et  de  sulfate  de 
fer.  Fuites  les  I"  mai  et  22  dot. 

GEORG  E-L  AG  RICOL  (St-),  vg.  H.-Loire 
(Velav),  arr.  et  à 33  k.  du  Puy,  cant.  et[E3de 
Crapouiwv  Pop.  1.160  h. 

GEORGE- LA-POCGE  (St->,  vg.  Creuse 
(M  arche),  arr.  et  à 17  h.  de  Bourg*  neuf,  cant. 
et  23  de  Pontariun.  Pop.  1,210  h.  — Fuîtes 
les  17  janv.,  Sî  avril.  S juillet  et  31  oct. 

GKOHGE-XIGRÉMOXT  I St-),  vg.  Creuse 
(Marclie),  arr.  et  à 15  k.  d’Aul.u»son,  cant.  de 
Croerj,  n de  Fellrtin.  Pop.  1 ,800  b. 

GEORGES  (St-),  vg.  Ardèche,  romm.  de 
S t - M a rcri  -de-C  rouol , [3  de  la  \oultc. 
Foires  les  19  avril,  19  «et.  et  19  déc. 

GEORGES  (St-),  vg.  ArJeniies,  connu,  de 
Laudrct.  K de  Buzoncv. 

GEORGES  (St-),  vg.  Charente  (Angou- 
moi«),  arr.,  cant., t?j cl  à 9 k.  de  KulTrc.  Pop. 
123  h. 

GEORGES  (St-),  vg.  Dordogne,  comin.  et 
S de  Péri  gueux. 

GEORGES  (St-),  vg.  Doubs  ( Franche - 
Comte),  arr.  et  à 17  k.  de  Baume-le  v-Dame», 
cant.  el  '-2  de  CJrrvul.  Pop.  227  h. 

GEORGES  (St-),  vg.  Gers,  romm.  de  Mar- 
Mjlan,  PI  de  Lectnurc. 

GEORGES  (St-),  vg.  Mc -et -Hlaise , 
connu,  de  St-Perc,  [3  de  Chàtcauncuf-eu- 
Bretagnr. 

GEORGES  (SI-),  vg.  Indre-et-Loire,  romm. 
de  Rwliecorhoo,  CFI  de  Youvray. 

GEORGES  (S4-),  Sorti  (Flandre),  arr.  et  à 
1S  k.  de  Dunkerque,  cant.  et  LS  de  Gravelines. 
Pop.  280  h. 

GEORGES  (St-),  vg.  Pa*-ile-C alais  (Artois», 
arr.  et  à 20  k.  de  Sl-Pul-sur-Teruoive,  caut.  du 
|*am|.  ?]dr  Hc.«lin.  Pup.  474  h. 

GEORGES  (St-),  'g.  H. -Saône,  connu. 
ü’Athvsans,  de  Villersexd. 

GEoitGKS  (St-),  vg.  Somme,  ronun.  et  L£ 
de  Ho  \e 

GEORGES  (SI-),  rirnae.  V.  St-Oiowju* 

l.l*-B  A 1 1. 1.  Aft  C.  ».  A 1 X . 

GEORGES  (St-).  Yonne  (Bourgogne),  arr., 
cant.,  LF!  rt  * 4 k.  d'Auxerre.  Pop.  570  h. 

GKOitGES  (St-),  Vg.  Yonne,  comm.  *le 
Villdiougiv,  c7!  de  Sens. 

G EORG E84VTAVE.Tr (St-), vg.  Mas  enne 
^laiue).  arr.,  cant..  L-T  et  à 6 k.  de  Mayenne. 
Pop.  2,264  h.  — Fabriques  de  caliroU.  Fila- 
ture «b*  colon  (à  l'ovrim-Diuit). 

GEORGES  • CHATEI.A1SOX  (St-),  vg. 
Ifaine-et-I-oire  (Anjou),  arr.  et  à 27  L.  de 
Sauraur.  cant.  d?I«lr  Doué.  Pop.  901  h. 

GEORGKS-D'A.\.\KUK«:g  (St-),  vg.  Orne 
■ Normandie),  art.  et  à 28  k.  d'Argrntan, 
eant.  île  Briouze,  £3  de  Rinc*.  Pop,  732  h. 

G EORG  ES-D’  AV  LS  A Y (St-),  v g.  Caleadot 
( Normandie),  bit.  et  à 3 k.  de  Vire,  eant.  et 
L^‘ d'Aiüuay-vur-Odon.  Pop.  1,591  II.  — Fa- 
briques île  toile». 

GKOUGEN-DE-BAROILE  (St-),  vg.  Loire 


I (Fore/),  arr.  et  à 28  k.  de  Roanne,  cant. et  3 
ileSl*f«nnaih'Iaval.  Pop.  585  h. 

GKORCKS-DE-BLANCAXEIX  (St-),  vg. 
Dort/ogue  (Périgord),  arr.,  O et  à 17  k.  de 
; Bergerac,  cant.  de  b Force.  Pop.  395  h. 

GEORGES- DE-BOIIO!  (St-),  vg.  » tanche 
(Normandie),  arr.  et  à 30  k.  de  St-Lô,  eant.  et 
PO  de  Cirentan.  Pop.  791  h. 

GEOHGES-DE-BOSCtIER  Vtl.I.K  [ St-).  V . 
Sr-Maartv -Dr-Ho«.-R>  aviu.a. 

GEORGES- DE-CAM  ROC  LAS  (St-),  vg. 
Ateyron.  romm.  et  K de  Pont-de-Sabrs. 

GEORGES-DE-COMMIERS(St-).  vg.  hère 
(Dauphiné),  arr.  et  à 22  k.  de  Grenoble,  cant. 
et  R de  Vixille.  Pop.  600  h.  — Foire  le  20 
mar».  « 

G KO  RG  ES  • DK-E  t ' IULE  AI]  (St-),  vg.  Cha- 
rente-In/.  (Saintonge),  arr.  et  à 9 k.  de  Jon- 
zac,  cant.  el  >1  de  St-Genis.  Pop.  553  h. 

GEORGKS-DE-DIDONF.  (St-),  vg.  Cha - 
rente-lnf.  (Saintongc),  arr.  et  à35k.  de  Sainte», 
cant.  de  Saujon,  E de  Rova».  Pop.  934  h. 

L’églUe  pami»«ia|r,  dédiée  à saint  George*  le 
Cappadocim.  martyrisé  vers  303,  et  qui  était 
rn  grande  vénération  eu  France  dam  le  vi*  siè- 
cle, e»l  fort  remarquable.  C*e»l  un  vaite  vais- 
seau rectangle  dont  Ir*  constructions  accesMiire* 
ont  été  détruite».  la»  façade  offre  uu  immense 
porche  ogival  de  la  fui  du  mi*  siècle,  lxirdcd'une 
archivolte  à tribules  ou  étoile»,  et  à trois  grandes 
vuuftsure*  t*li  \ ulule,  au  fond  desquelles  est  Uil 
mur  où  s'ouvrnil  le  portail  remplacé  aujour- 
d'hui par  une  luiie  sans  caractère. 

A la  pointe  des  Valler»,  formée  île  rochers 
que  les  vogue*  viennent  battre,  sont  des  cons- 
truction* anciennes  qui  oui  appartenu  à des 
édifices  romains,  et  b tradition  y plan*  une  ville 
que  le  monelleiurut  du  sol.  par  l'action  de»  oo- 
des  , aurait  détruite.  Cette,  opinion  vient  d'être 
mise  hors  de  doute  par  une  curieuse  décou- 
verte. En  1840,  b pointe  dr  Susar,  a quelque 
distance  de  Sl-Georgrs,  s’est  élxmlée,  mimv  par 
les  vagues,  rt  a mis  à nu  de»  fragments  de  mo- 
saïque*, de  laigrs  dalle*  eu  marbre  el  des  l*ri- 
ques  à rrltfinl  en  quanti  lé. 

GEORGES-DE-GRAVEXCIIOX  (St-),  vg. 
Seine-Inf.,  cnmm.  de  Notre- Dnme-de-Grav en  - 
dion,  [3  de  Lilleboouc.  « — Ou  y remarque  les 
ruines  pittoresques  d'une  ancienne  église,  dont 
le*  murs  recclrnt  un  Iws-relirf  dont  l'exécution 
barbare  indique  un  travail  gaulois. 

CKHUUS-DMltlUIGCn  (SI-).  vj. 
Ille-et-l'ilaine  (Bnetagnr),  arr,  el  à 35  k.  de 
St-Malo.  eant.  de  Pleine-Foiigerrs,  £3  de  Pon- 
torton.  Pop.  669  b. 

GEORGKN-DF.-LA-COCÉE  (St-),  vg.  Sar- 
the  (Maine),  arr.  et  à 17  k.  de  Si- Calais, 
cant.  etCFJde  tirand-Lueé.  Pop.  962  h. 

GEORGES-DE-I.A-BIVlfeRE  (St-),  vg. 
Menthe  (Normandie),  arr.  et  à 26  k.  de  Va- 
logtie*,  cant.  et  E de  Rame»  il  le.  Pop.  421  h. 

GEORGES- DE-LIVOYE  (St-),Vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  et  à 14  k.  d'Avrandies, 
cant.  rtSIilf  Brecc.  Pop.  443  h. 

G EORG  EK- D’ELLE  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  et  à 11  k.  de  St-Lô,  cant. 
de  Sl-CUir,  E2  de  Orisy-la-Forèl.  Pop.  800  h. 


GEORG ES- DE- LONG V K-PIBERB  (St-), 
lift  Charente-Inf.  (Saintonge),  arr.  et  à 17  k. 
de  Sl-Jean-d’AngrJy,  cant.  et  H d'Aulnay. 
Pop.  509  h. 

GEORGES -DE- MOX  B AREA  (Si-),  Tarn- 
et-Garonne.  V.  Mo  va*  au*. 

GEORGES-DE- -.MONCLARD  (St-),  Dor- 
dogne (Périgord),  arr.  et  a 19  k.  de  Bergerac, 
cant.  de  Yilbinhbrd,  rJ2  de  Douville.  Fut. 
756  h.  — Foires  les  2 jauv.,  11  juin  el  25 
nov. 

GEORGES-DK-MONS  (St-),  vg.  Puy-de- 
Dôme  (BourlMMinai»),  arr.  et  à 25  k.  de  Riom, 
cant.  de  Mauzat,  >"de  St-Co-rvais.  Pop.  1 ,571 
h.  — Mine  de  plumb  argentilére. 

GEORGES-DE-MOXTAGXE  (Si-),  vg.  Gi- 
ronde (Guicnne),  arr.,  £3  et  à 10  k.  de 
Libourne,  cant.  de  Lutsar.  Pop.  279  h. 

GEORGES -DE- MONTA  IGC  (St-),  vg. 
Fendre  (Poitou),  arr.  et  à 31  k.  de  Bourbon - 
Vemlée,  caut.  et  £3  de  Moulaigu.  Pop. 
2,213  h. 

GKOItGES-üK-.VOIXK  (St-),  vg.  Deur- 
Sèvres  (Poitou),  arr.  et  à 23  k.  île  Partlic&ay, 
cant.  de  Mozirrc».  LS  de  Vautrin*.  P.  1 ,543  II. 

UEORGES-OE40I5TIMHKIX  (Si-),  vg. 
Fende * (Poitou),  arr.  el  a 21  k.  des  Seldcs, 
cant.  et  £3  de  la  Moth^Arhard.  Pop.  930  h. 
— Foires  1rs  22  avril  et  6 juin. 

GEORG  KS-DK-POL  SI  El’  X (St-),  vg.  Cher 
(HourlMMiuai»),  arr,,  £3 et  à 5k.  de  Sl-Amaud- 
Montrond,  caut.  de  Saulzais-le-Potier.  Pop. 
385  b. 

GEORGRS-DE-REIXTEJMBAL'LT  (St-), 
vg.  Jlle-et-FUaine  (Bietagne),  arr.  et  k 19  k. 
de  Fougères,  cant.  el  ;^de  Louvigné-du-Déscrt. 
Pop.  3.315  h.  — Foires  le»  7 janv.,  24  avril, 
24  août  et  3 uov. 

GEORG ES-DE-RENE1XS  (St-),  bg  Rhône 
(Lyumiai»),  arr.  et  A 7 k.  de  Villefranche-sur- 
Saune,  cant.  de  iHlc\illc-»ur-Saôiir.  *3.  Var. 
A 428  k.  de  Paris  pour  b taxe  des  lettre».  Pop. 
2.709  b. 

lui  Vauxoune  arrose  ccttc  commune  et  en 
inonde  Miment  le»  prairie».  — U y a une  cha- 
pelle,  dédiée  a Notre-Dome-des-Eaitt,  qui  attire 
un  grand  concourt  dans  le»  temps  de  »é«diere»»e. 

C.'ctt  près  de  ce  village  que,  le  8 avril  1814. 
rut  lieu  le  comiuit  entre  les  troupes  françaises, 
niinmandces  par  le  maréchal  Augereau.  duc  de 
(bvliglionr,  et  le*  Autrichiens,  commandé»  par 
le  prince  de  Ilessc-Horalwmi^.  Le*  Fiançai*  y 
perdirent  cin<|  renlt  hommes.  — Fabriques 
île  toile*  de  coton.  — Foires  les  1,r  fév.,  22 
avril,  4 wpt.  et  4 nov. 

GEORGES-DE- RENOM  (St-),  vg.  Ain 
(D«inilic*),arr.  et  à28  k.  de  Trévoux,  rant.  et 
tijde  ('hâtillon-les-lïoiulwai.  Pop.  114  h. 

GEORGRS-DK-REX  (St-).  xç.Deux-Sèi-res 
(Poitou),  arr.  et  à 18  k.  de  Niort,  cant.  et  C-3 
de  M.-uizc.  Pop.  541  h.  — Foires  le»  25  mars 
et  20  sept. 

GEORGES  - DE  - ROEEI.I.EY  (Si-),  vg. 
Manche  \ Noimaudie),  aiT.  et  à 17  k.  de  Mi>r- 
tain,  cant.  et  ST- de  Barcntou.  Pop.  1,661  h. 

GEORGES-DES-AGOfTS  (St-),  l«  Cha- 
rente-lnf.  (Saintonge),  arr.  et  k 20  k.  de  Jota- 
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GEORGES- EX-COUZAN  (St-). 


GEORG  ES*  SUR-LOIRE  (Si-). 


GERA1SE. 


HS 


rac.  tant.  <4  g}  4e  Mirambeau.  Pop.  643  h. 

GKORGES-DES-GHAMPS  (St*),  Sanetus 
Georgiut  Je  Campit,  »j.  Eure,  coram.  cl  SJ 
de  St* André. 

GEORGES  - DES  - COTEAUX  (Si-),  Vf. 
Charente-  Inf  (Saintongr),  arr.,  cant.,  Hrtà 
7 k.  4e  Sainte*.  Pop.  1,290  h.  — Foire. i 1rs 
33  avril  et  35  sorti. 

GEl>RGKS-DKSGROtiKILLIF.RS  (St-),  vg. 
Orne  (Normandie),  arr.  rt  à 33  L de  Dora- 
frout . cant.  et  QQ  4e  Fier*.  Pop.  i ,344  h. 

GEORGES  - D’ ESP ÊR ANCHE  (St-),  vg. 
Itère  (Dauphiné/,  arr.  et  à 17  k.  de  Vienne, 
canL  d’Hrvrieux,  E3  de  la  Verpillière.  Pop. 
3.318  h.  — Foire t le*  35  avril,  3 juin  et  9 
déc. 

GEORG ES-DES-SKPT -VOIES  (SI-),  vg. 
Maine-et-Loire,  romra.  4e  St-Ge©rgr*-le- 
Toureil,  E 4e*  Roum. 

GEORGES  - DE  - VI  LL  A INES  (Si-),  vg. 
Mayenne,  conim.  et  C“3  4e  ViUaine*-la-Juhd. 

GEORGES- DOLKROX  (St-),  bourg  situé 
dans  l’iled'Olcron,  Chareute-lnf.  (Au ni*),  arr. 
et  à 37  k . de  Mamuie*.  cant.  et  KJ  de  St-Pierre- 
d'Olcron.  Pop.  4,953  h. — Foire t le*  33  avril 
rl  93  août. 

GEORGES- D'ORQUES  (St-),  vg.  Hérault 
( Languedoc),  arr.,  cant.,  RJ  et  à 9 k.  4e 
Montpellier.  Pop.  643  h.  — Commerce  rr- 
riomrné  pour  m viu*  rouge*  : c’est  la  pre- 
tuirfe  qualité  du  4é|Mrletnrnt. 

GEORGES-DUBOIS  (St-),  vg.  Charente - 
Inf.  (Aunu),  arr.  et  à 31  k.  de  Roehcfort-Mir* 
Mer.  cant.  et  RJ  de  Surgèrr*.  Pop.  1,617  h. 

GEORGES-DUBOIS  (SI-),  vg.  Maine-et- 
Ijaire  (Anjou),  arr.  et  à 13  k.  deBaugr,  canl. 
et  de  lleauforl.  Pop.  .18)  h. 

GEORGES  - DU  - BOIS  (SI-),  bg  Sarthe 
(Maine),  arr.,  cant.,  33  et  à 9 k.  Ju  Man*.  ! 
Pop.  590  h. 

G EORG  ES- DU-MESNIL  (St-),  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  ei  à 18  k.  depont-Auderacr,  ! 
cant.  de  St-Georgrs-du-Viévre,  53  de  Lieurev. 
Pop.  436  h. 

GEORG  ES- DU- PLAIS  (St-),  I*  Sarthe 
(Maine),  arr.,  roiit.,  RJ  et  à 4 k.  du  Mans. 
Pop.  461  II. 

GEORG ES-DU-PUY-DK-LA-CARDK  (St-) . 
vg.  .♦/ aine -et- luâre  (Anjou),  arr,  et  à 35  k. 
de  Rrauprrau,  cant.  et  H de  Cheraillé.  Pop. 

1 .460  h. 

GEORGKS-DU-ROSAY  (St-),  vg.  Sarthe 
(Maiuc),  arr.  et  à 93  k.  de  Mamers,  canl.  rl 
££  de  Butinelalile.  Pop.  1 ,393  h. 

GEORGF.VDU-THEIL  (St-),  Eure.  V.  U 
Gaos-Turu,. 

GEORGKS-DU-VIÈVRE  (St-),  If  Eure 
( Normandie),  arr.  rl  à 1 6 k.  de  Pont-  Audmu-r. 
clief-l.  dr  caul.  Bureau  d‘euregi»t.  à lieurev. 
Lr3.  A 159  k.  de  Pari*  pour  la  tavr  de*  lettre». 
Pop.  1,135  h. — T*aa  vi*  tertiaire  *U|iérit*iir. 

Fabriqua  de  toile*.  Papeterie.  Filature  de 
cotou.  Foires  le  3 *ept.  et  le  mardi  de  Pâques, 

GEORG KS-KN- AUGE  (St-),  vg.  CnhaJot 
(Normandie),  arr.  et  à 93  k.  de  Lisieux.  ratil. 
H Cr3  de  St-Pirrrr-wr-Dive».  Pop.  312  h. 

GE0KGKS-E.V4  0U7.A.Y  (SI-),  vg.  lutlre 


(Fort*),  arr.  cl  à 93  k.  de  Montbrison,  cbef-|. 
de  cant. , SJ  «t  bureau  d’enrrgist.  de  Rom.  Pop. 
1,099  h. — 1 Ttauuiw  cristallisé  ou  primitif.— 
Foiret  le*  I"  mai  et  95  oct. 

GKORt  F.VKS-  A U.l F.R  (St-),  vg.  Puyjt- 
Dôme  (Auvergne),  arr.  et  à 1 5 k.  de  Clermont- 
Ferrand,  cant. et  C?3  de  Vic-lrOniilr.  P.  931  b. 

G EORG F.H-H  A UTE- VI 14. K (St-),  vg.  Ivoire 
(Fore*),  arr., 57  et  à 6 k.  de  Montbrison,  cant. 
de  Sl-Jean-Sole> mieux.  Pop.  547  b. 

GEORG  ES-L'ABB  A Y E (St-),  vg.  Seine- 
Inf,  comm.  de  St-Martin-de  Rom  ben  i Ile,  C=J 
île  Rouen. 

CF.ORUKS  -Ut-  H.K(  H ,HI>  (SI-),  If 
Mayenne  (Maine),  arr.  et  à 19  k.  de  Laval, 
raut.  de  M estas . Kde  Vaigc*.  Pop.  470  h. 

GEORGES- LE-GAULTIER  (St-),  vg.  Sar- 
the  (Maine),  arr.  et  à 43  k.  de  Mamers,  cant. 
et  £3  de  F'rcsnav-sur-Sarlhr.  Pop.  1 ,599  h. 

GEOHGKS-I.KS-BAILLARGEAUX  (St-), 
H tienne  (Poitou),  arr.,  lwrrau  d’enregist.  et 
à 19  k.  de  Poilicr*,  rhrf-l.  decant.  Cure.  0 de 
Jaulnav.  Pop.  1.199  b.— ' Tuuuim  jurassique. 

GEORGES-LES-LANDES  (St-),  vg.  //.- 
Vienne  (Limousin),  arr.  et  à 38  k.  de  Reltac, 
cant.  de  St-Sul|HC<'-le*-Frui]]ea,  Kd’Aniac-la- 
Postc.  Pop.  835  b. 

GEORGES-LES-MINES  (St-),  Maine-et- 
Irdre.  A*.  St-(>iouu-Outi'uiiov. 

GKORGES-MONT-COGQ  (St-),  vg.  Man- 
che (Normandie),  arr.,  cant.,  a et  à 1 k.  de 
St-Lô.  Pop.  658  h. 

GEORGES-SUR-ARNON  (St*),  Vg.  In, Ire 
(Berry).  arr.,  caot.,0rii  10k.  d’Issoudmi. 
Pop.  535  I». 

GEORGES-SUR-CHER  (St-),  vg.  Ixùr-et- 
Cher  (Touraine),  arr.  et  à 37  k.  de  Blois,  cant. 
et  de  Montrichand.  Poj».  2,084  b. — Foire 
le  93  avril. 

G EORG  ES-8U  R-ER  VE  (St-) , vg.  Ma  yenne 
(Maine),  arr.  et  à 37  L.  de  Laval,  cant.  et  £•) 
d'F.v  rou.  Pop.  1,354  h. 

GEORGES- SU  R-EURK  (St-),  Eure  (Nor- 
maudie).  nrr.  et  à 35  k.  d’Evmtx,  cant.  et  EJ 
de  \uuiincnurt.  Pop.  589  b. 

GEORGKS-SUR-KURK  (Si-),  vg.  Eure -et - 
Ijnr  (Reiner),  arr.  et  à 11  k.  de  t'iiaitre», 
caul.  et  f>3  de  (/îurville.  Pr>p.  635  b. 

GEORGES  - SUR  - KONTAIXE  (Si-),  vg. 
Seine- Inf.  | Normandie),  air.  et  à 15  k.  de 
Rouen,  nuit,  de  Chtvs,  Eide  Mataunay.  Pop. 
•14b. 

GEORGES-SUR-LA-PRÉF.  (Si-),  vg.  Cher 
(Rerrv),  arr.  et  à 45  k.  de  Rourgrs,  mut.  et 
0 de  Graçay.  Pop.  794  h.  - - Kvploitalion 
d’aae. 

GEORGES-SUR-LOIRE  (St-),  joli  bourg, 
Mninc-et-tjoire  ( \njou),  arr.  rt  à 17  k.  d‘An- 
grrv,  elief*l.  de  canl.  Cnn.  !■".  A 319  k. 
«le  Pari*  |MHir  ta  tnve  «le*  letliv*.  Pup.  9.713  II. 

-Tiriuii  <k*  transition  supérieur.  — Au*  en- 
viron* ou  remarque  le*  mine*  du  cbAteau  de  la 
Rorbe-Srrnint.  où  Luui*.  fil*  dr  pbilip|ie  Au- 
guste, depuis  l.oiii«  NUI,  lvattil  les  Angtai», 
ommi.mdc*  |»ar  Jrou  sans  7 erre. 

E»nre»  |e«  3 fév.,  33  avril,  9 juin,  16  aortl, 
39  sept,  et  5 nov . 


G EORG  ES-SU  R-MOU I.ON  (Si-),  vg.  Cher 
(Berry),  arr.  et  à 13  k.  de  Bourg»-*,  cant.  et  B 
de  St-Martîn-d' Auiiguy.  Pop.  419  h. 

GéoSMKS  (St-),  vg.  H. -Marne  (Champa- 
gne), arr-,  cant.,  El  et  à 5 k.  de  Laugrrs.  Pop. 
496  h. — L’église  paroissiale  de  cr  village  date 
du  un*  siècle  ; elle  a été  coustmite  sur  le  lien 
où  fumit  martv  risé*  les  saints  Jumeau*,  jeunes 
Grec*  convertis  au  christianisme  par  saint  Bé- 
oigne.  Sous  l’édifice  s’étend  uue  crypte  du  vnt* 
siècle,  composer  dr  trois  nef*  égale*,  que  des- 
sinent de*  colonnes,  et  qui  est  couverte  d’une 
voûte  d'arête*. 

GÉOURS-D’AURIBAT  (St-),  vg.  LanJet 
(Gaicogue),  arr.  rt  à 23  k.  de  Dax,  cant.  de 
Montfort,  KdrTirüi.W.  Pop.  849  b. 

i;£<h*s.df.-marksxf.  (SW),vj.  Umln 
(Gascogne),  arr.  et  à 17  k.  de  Dax,  cant.  de 
Soiutons,  C3  ‘le  Sl-A  incrut-de-Tv rosse.  Pop. 

1 ,430  h. — Fnhrit/urs  de  boudions , colopliane, 
essence-  de  téréJieulbitie,  etc. — Commerce  de 
résine,  matière*  résineuse*,  liège,  etc. — Foiret 
le  lundi  «b*  ta  3*  srmuine  de  jauv.,  le  lundi  de  la 
1r*  semaine  de  mai,  le  lundi  dr  ta  9*  semaine  de 
juillrt  (3  jours),  et  le  lundi  de  la  U*  semaine  de 
novembre  (3  jours). 

GEOV  R El  SSET , vg.  Ain  (Bngry),  arr.  rt 
à 1 1 k.  de  Naittua.  cant.  et  El  d’Oyuunax.  P. 
112  h. 

IWVtnssUT,  vg.  Si*  (Bagn),  «rr-, 
rant.,  E3  et  à 8 k.  de  Mm  tua.  Pop.  720  h. 

G F.R,  If  Hanche  (Normandie),  arr., 
è 15  k.  de  Mortain,  cant.  de  lta  rentrai.  Pop. 
3,685  II.—  Fabriques  de  poterie  de  grès.  Pape- 
terie.— Marchés  tous  1rs  jeudis. 

GER,  vg.  IJ . • Erreur  et  (Béarn),  arr..  K 6 
à 99  k.  de  Pau,  caul.  de  Ponlarq.  P.  1,840  h. 

GER,  vg.  H.- Pyrénées  (Rigorrr),  arr.  d'Ar- 
gele»,  cant.,  El  et  à 6 k.  de  Lourde*.  Pop. 
190  h. 

GER  A IX.F.  (lat.  45*,  long.  24*).  - Ce  lieu 
«Luis  la  Table  tliéodnsirune  est  placé  sur  une 
roule  qui  de  Lucut  Augtnti  tend  à VAlpit 
Cottia,  rl  je  remarque  dan*  l'article  déminer, 
dont  ta  position  prévedr  Geroince  eu  suivant 
celte  roule,  que  le  nom  de  Geraincr  Mibvistr. 
rt  même  trè*-dUtinrtemeut  dan*  relui  de  Ja- 
rain,  (tel il  lieu  dan*  le  val  Godrmnr.  Il  est 
situe  à ta  gauche  du  cour* d’une  rivière  nommée 
Severesse,  qui  tumlie  dans  le  Dru  vis-à-vis 
de  Iumliguièrr*.  Eu  avançant  au  delà  pour  ar- 
river au  pasvagr  du  mont  tkiM-vrcou  tieV.llpit 
Cottia,  ta  disposition  du  local  exige  que  l’on 
«e  rende  par  ta  A'albmise  à Briançon,  quoique 
ta  ligne  qui  représente  ta  roule  dau»  ta  l abié 
ne  s’adresse  point  au  noni  «le  Urigantio,  et  soit 
tirée  ver»  YAl/iii  Cottia  directement.  Iü  Table 
est  mal  figurée  à eet  égatd  ; et  un  ur  sait  même 
à quoi  rapporter  le  nombre  Xllll  «pi’un  y vnit 
au-dirs*oui  «lu  nom  de  Ger ointe.  (Vile  distance 
uc  eninluirail  au  pin*  loin  qu’au  |va*»age  du 
val  Gudemiir,  dans  la  VaHouise,  rt  il  y aurait 
au  moins  18  nulle*  à compter  depoi»  là  jus- 
qu’à Briançon.  »•  I)’  ktivilfc.  Xotiee  Je  I" an - 
eieuur  Haute , p.  348. 

GER  AISE:,  vg  .Jura  (Fraurlie-r/uiité),  arr. 

15 
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«le  Pokguy,  à ii  k.  d'Arhot»,  eanl.  et  ET  1 
deüaliiii.  Pnp.  125  h. 

GF.ftAXD  - D£  - V Al'X  (SI-),  bç  À Hier 
f RouiUmnau.),  arr.  et  ■ 17  L (k-  Moulms- 
sui -Allier.  cant.  de  Nruilly-loRéal , E de  | 
lk*May-*ur- Allier.  |‘oj».  962  h.  I>u  v iriitf*  ' 
«filer  les  reste»  «l'un  château  «|ui  était  jadis  coii-  | 
sidéral »!«•,  rl  le*  vestiges  «Ttni  parc  tr«  .«-étendu, 
aulrrfoi»  fermé  de  murs  percé»  de doua-  poit«*s. 
auxqurlh  s cnn  cspoiidairnt  autant  d'allée*. — 
Foire*  1rs  13avnl.  6 juin,  1M  juillet  et  24  m»\  . 

GKRAXD-I.EPIY  (SI-) , jolie  petite  villr. 
Altier  (ftourlmnnais).  arr.  de  lu  Palisse,  à 7 k. 
de  Outrl.  ratit.  «le  Van-nucs- sur- Allier.  GO- 
vy  V 329  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  «les  Mire*. 
Pop.  1 .72IJ*. 

Autrefois  diortic  de  ( Jenuoul . parlement 
de  Paris,  infrmbnoe  «J  élection  de  Moulins, 
justice  royale, 

O tir  \ ii|«*  a porté  pt'iklaul  la  révolution  le 
nom  de  Piiv  -Rt-daul.  Elle  est  um-/  bit*»  Initie, 
en  amphitliéàtrr,  sur  une  rulliite  «pii  domine 
«le  plusieurs  entes  une  campagne  riche  et  varier. 
Ou  \ rrmartjue  un  joli  rhiileaii  cmirotuié  «k* 
terrais***,  «l'oit  l’on  jouit  d'une  vue  clui  niante 
sur  le  paysage  euvii «Minant. — Foire * le*  * janv., 
1"  juillet.  2G  iMt  et  1*'  déc. 

GF.lt  A\I)S  (1rs),  vg.  Snnr-rt- Marne,  ctilil. 
de  CrrsrriViir,  fgj  d«*  Tonrnan. 

(iÉRARDfOl'RT.  «g.  Meurthe,  rumm.  de 
Ville -eu- Ymnois,  G2  de  Sl-Vieobis-slu-Port. 

<■  rit  \nii  ir  umiiss  v tt  l (St-).  vg.  7*tir«, 
mm m.  fi  K de  Rahwlem. 

GÉRARD*  Ufk  petite  tille,  /Tuy-r*  (Lor- 
raine). arr.  et  à 95  k.  «k*  St-Dic,  rhef-l.  de 
eanl.  RJ,  4ûf,  A 454  L «k*  Pari*  pour  la  taxe 
«le*  lettre».  Pop.  h.  Tniimx  cristallisé, 

svénile. 

Cette  ville  «**t  située  au  milieu  «k-*  Vmp-s, 
sur  b Vilopiw  rl  prr*  «k*  «k-ux  bes  où  «vtte  ri- 
xiere  prend  sa  sourre.  Elle  est  formée  de  la 
réunion  «Je  plusieurs  hameaux  et  d'iuie  grande 
quautile  «k*  nuisons  rhanipétm,  pour  U plu- 
part sjtti  iiuw»  et  fort  jolies,  agglomérée*  sans 
ordre  et  sans  s»  met  rie  dans  une  vallée  rorail- 
lru*e  sur  le  bord  du  lac  «le  (.«ranimer.  Lue 
grande  nie,  formée  «le  grandes  maison*  mal 
alignée-» . U traverse  ; An  rentre  on  remarque 
l'église  [«lüi.^ulr.  joli  itldier  entouré  de  Irr- 
rasars  ombragée*. 

Fabrique*  «k*  lioîlfs  «le  sapin,  baignoires, 
araiix,  ruveaux.  .salmis,  vaisselle  «k*  bois  el  an- 
tre* objets  «k*  ImkseHerte.  .\«>mlirruv»  sric- 
rie»  hydraulique».-  Commerce  important  de 
UkUM-lletie,  poix  blanche , toile*  «le  colon,  de 
fromage  renommé  dit  de  ( irrardiner.  mai»  plus 
Donna  sou*  le  nom  de  < •éionu*.  Ce  fromage  «*t 
fait  avec  «lu  bit  dr  varbe,  dans  lequel  on  i litres- 
«luit  «Uns  le  raillé,  avant  de  le  mettre  en  forme, 
nue  certaine  quantité  de  graines  de  cumin,  qui 
lui  donne  une  odeur  aromatique  et  une  uuiir 
Acre  qui  flattent  le  gosit  «le  mit  «pii  en  ont 
l'habitude;  la  pâle  eu  est  molle  et  In  «mille 
ronge  pâle.  O*  fromages  sont  enfermés  dnn»  «le* 
boites  ronde*  du  |>oi(l*  de  3 à 4 kilngr.;  ils  ne 
peuvent  se  conserver  au  delà  «l'une  aimée; 
néauiiumt»  l’«-x  porta  limi  en  est  cous* déraille,  e< 


l'on  n'évalue  |hii  à moins  de  t ,200.000  kilngr. 
le  produit  de  cette  (abricot ion,  qm  est  cnocen- 
trée  «bus  b*  «léjiartcimut  des  Vosges  et  prinri- 
pnhfiu'ut  «bus  rarroutliwmrni  de  Rrmi  re- 
ntrait. 

Foires  les  18  avril,  1"  oet.  rl  le  2*  jeudi  «le 
elui<|ue  mois. 

Bibliographie.  JaCQUOT,  Topographie  phr- 

tiyur  et  médicale  du  canton  de  Gérardmer, 

in- 4,  1826. 

• Aotice  ftatiftiijue  tttr  le  canton  de  Gérard- 

mer,  iu-IS,  4834. 

GKKAL’D  { St-),  vg.  Lot-et-Garonne,  coo». 
de  Lévignar  . i-j  de  Marmaude. 

GKRAl’D  ( St-) . vg.  Morbihan,  fourni,  «le 
\mnl-INmtiw , £3  de  Pontivv. 

GKItAl  D-DK-CORPS  (Si-),  vg.  fJordogste 
( Périgord  ),  aiT.  et  à 28  k.  de  Bergerac,  caut. 
dr  \ illrlniii(li«^le-bmgcluipt,  [*]  dr  Monpont. 
I*«ip.  491  h. 

GKHAt'DOT.  autrefois  An.roL  , vg.  Aube 
( CJinuqiagne  ),  arr.  «i  à 3 k.  «le  Tmm , eanl. 
et  E «le  Pince.  Pop.  371  h.  — Il  y existait  an- 
ciennement un  rhàleau  assez  rtrtisidérable  . «pii 
appartenait  à la  fainilh*  de  Cmvsol.  On  voit 
«la  lis  l'église  |ur<iissiale  de*  seul  pluies  aune  es- 
timée*. «pii  paraissent  avoir  été  ru’TBlm  par 
de»  artistes  .îllrm.mds. 

Dans  U*  voisinage  «le  G «-mutin!  il  y a plusieurs 
localités  «pu  rappellent  des  souvenirs  du  inoveri 
âge  , telle*  «pie  b ferme  «le  1 Hopibui  , et  orllr 
dr  honln-ii,  «pii  étaient  «l«*  Iwipilaiix  j>our  li» 
jM-lerm»  al  but  ru  terrt:  xainti:.  On  mit  eiu-orr 
It*  vitre»  «le»  rhapelle*. 

Au  sud-est  dr  ( .éraudut  «*.*t  l.varvoua,  an- 
cienne abliave  d’Imiuines «k*  l’ordre  «le  (liteaux, 
située  sur  b rive  «Imite  de  b Borne , dont  il  ne 
reste  plus  «|ue  des  ruiue*.  Ver»  l’au  1135,  Thi- 
liaull  II.  comte  «k*  Llumipagnr,  saint  Bernard, 
aldié  «le  Cbirv  aux . et  I lallmi , és «xpie  dr  Traves , 
ayant  mis  b réforme  daus  l’aldiavc  de  St-l/nip, 
«oii^urciit  le  «k^Mcin  «l'éUblir  un  monastère 
«bus  le  terrain  appelé  Ruxei  ou  Ruxis,  sur  b 
paroisse  dr  Lusigny.  La  lombticMi  n’enl  son 
entier  ncctmiplissi  incnt  qu'en  H 39.  I.'aldnyr 
«le  Iairivoiir  «lr*iut  «Lin»  b suite  une  de»  plus 
«i  libre*  de  b (Jiam|iagnc;  l'agriculture  et  1rs 
lettre*  y «Mit  été  florissantes,  et,  «le»  !«•  xvi*  sie- 
cb  , il  y avait  une  impriuieri**  dirigée  par  Pi- 
cote Pari»,  qui  donna,  eu  1547,  une  élit  ion  de 
b traduction  en  fraiiçai»  de  Y Institution  du 
prince  par  Bu«klé , faite  |«r  Jenu  «le  Luxent- 
Imurg,  alor*  tddiè  «le  Lariv«iur. 

Tuilerie  et  hr»quet«*rie. 

GKRA t’VILLIKRS  . 'g.  Meuse  (lamaine), 
nrr.  de  Conimercy,  et  à 44  k.  «k*  Sl-Mi- 
liiel , caut,  et  n de  trfmdrrvvMirt.  P>t|». 

MS  h. 

GERBAHOXT,  vg.  Vosges  fl  air  mine),  arr, 
et  à 2î  k.  de  Rmnir«m«Mil,  caut.  de  Saulxutvs, 
E de  Viipiey . Pop.  G03  h. 

GKRKKI  Ot'RT.  vg.  Menrthe  (Unxvme), 
arr-,  cant.,  «le  ChâlSMl -Salins,  à 10  k. 
de  Vie.  Pop.  281  h. 

GI'.RBLCOl'RT,  vg.  Meurthe  ( I .orra inc  ), 
arr.  H à 26  k.  de  \twiry.  caut.  d'Haroué  . E 
de  NeuvillrT-»ur->lu*rllv.  Pop.  213  b. 


G FR  H KP  AI. . vg.  Forges  ( lorraine  ) , arr. 
«*t  à 23  k.  de  Sl-Dté  , cant.  et  ® de  Corvinu. 
\y.  Pop.  4.415  h. 

G r.RRKROY,  Gerboridum,  petite  vilk*.  Oise 
(Picardie),  arr.  et  à 25  k.  de  Beau  vais.  eanl. 
et  [•'  de  Stigmus.  Pop.  298  h. 

brrlwrm  rtMisistait  autrefois  eu  un  vaste  et 
anriiti  rlikm , placé  sur  b fmutierv  de  1a 
l rance  et  «le  b Normandie  : il  »c  trouvait  ainsi 
exposé  aux  attaque»  des  souverain*  de  l'un  et 
de  l'autre  pays  , qui  se  le  disputèrent.  Cette 
forteresse  avait  apjvirlenu  aux  évùquc*  de 
IW-auvai*.  qui  y pbcrmit  «le»  ofliner*  «pialibé» 
de  vice  fktmini,  en  français  ridâmes.  Dans  le 
siècle:  des  usurpation»,  cette  fonction  amovible 
devint  à vie,  puis  hi'rvslitaire  «bus  b famille 
(pii  en  était  pourvu»1  ; mai»  l’évéïpie  de  Beau- 
vais  conserva  jusqu'au  xn*  imtIc  le  dn»il  de 
su/rraitieté  sur  celle  foitertüssr.  A nrtlr  ê|Kxp*r, 
la  familb  du  vnbmr  s’Haol  éteinte , Philippe 
Je  Dreux  , éviVjur  de  Beauvui».  réunit  b sei- 
gneurie de  celte  ftjrtcrrvsr  à soit  évêché,  et  pnl 
le  titre  de  vidante  de  Orbero». 

Eli  1070,  Guillaume  assiégea  Gerhrroy  eu 
|M'i-*iiine  iieiiiitut  etivirott  trois  semaines,  avec 
tuie  |Nii*vuite  armée.  On  ne  dit  |ia»  qurlle  fui 
l' batte  de  ce  siège  ; ou  sait  mlonrsit  que  (*n»l- 
bume  y fut  I Je»*é  au  bras  par  sou  fils  , et  lui 
d(MMia  sa  iiMilédiriion.  - — En  1139  . Gerlieroy 
fut  assiégé  |Mir  !«*»  Anglais,  qui,  apres  plusieurs 
assauts.  »’<1I  mwlimit  maître»  et  m mtvrrsè- 
reut  las  murailles.  Ils  l'miépaurt  de  ttouvcaii 
•’tt  1 197.  — El»  I 418,  le*  Bnurgnignons , étant 
eu  liés  dans  (krlicroy,  pillmnt  jusque  dans 
l' église,  prise  b même  année  par  le*  Anglais , 
rrtlr  luolhrurcusr  ville  fut  t rés -mal  traître  , 
. l'église  collégiale  entièrement  brûlée . et  une 
gratuit-  |«rfir  des  maisons  renversée»  de  ftutd 
en  («valide.  Ot  état  de  désordre  et  «le  «k-strur- 
lioit  dura  jusrpt'en  1423.  Opeiidant.  en  1432. 
les  choses  avaient  diaiigé  de  tare  , H partout 
le»  Anglais  fuyaient  «levant  le»  année*  victo- 
rieuse» «fc-  Charles  Ml.  A ton  lr  comte  de  Cler- 
mont. étant  venu  a Gerlirroy  avec  des  troupes, 
v assiégea  les  Anglais,  les  vainquit , puis  ruina 
la  pince  . nhu  «lr  leur  ôter  fout  vcour».  Trois 
ans  plus  tard,  le»  Anglais  fuient  iutr  scctMtde 
fois  défaits  «levant  1 «criieiov , ce  qui  ut  les  em- 
|>éclia  |*a»,  eu  1 437,  de  se  jnT«enter«lr  nouveau 
devant  cette  ville , «le  l’assiéger  et  «k*  s'eu  ren- 
dre malin**.  Mais,  eu  I 449,  les  officier»  «ht  roi 
assiéger ‘cul  de  nouveau  cette  place . que  le- 
nnietit  toujours  le*  Anglais  ; elle  fut  prise  pur 
escalade  , et  b plupart  «le»  assiégés  taillé*  «ni 
pièce*. 

Durant  les  Irouhh'»  de  la  Ligue,  Fosiquerol- 
le*,  capitaine  «le  reut  liommtH  d'arme*,  s’intro- 
duisit par  imsr  dans  celte  ville,  alors  dépnon ne 
de  garnison,  b pilla,  ronçowwa  rt  maltraita  le* 
hahitant*  an  nom  «In  roi  de  Navarre.  IVm 
nprè»,  Gerlieroy  fut  pris  par  k*  duc  de  Mayen- 
ne . et  repris  l'année  «uivantr  par  nu  gesitil- 
hoinme  umnme  de  Villef».  qui  s’en  rmdit  gmi- 
vernestr,  y vécut  à discrétion,  el  lit  fortifier  I*-* 
tour*  «-t  l«rs  muraille^.  L’année  suivante,  le  «lue 
de  Biron  vint  assiéger  Grrf <eroy  «le  la  jwrt  du 
roi  Henri  I V . emporta  r*ttc  |ilarr,  et  eu  « mifin 
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le  conunaudenw'Qt  bu  st-igneur  de  Moût,  qui  la 
fil  fortifier. 

Peu  de  temps  après  , llrnn  IV,  blessé  dam 
un  conlai  coutro  les  troupes  du  duc  d«-  Parme, 
se  fit  porter  à Grobcroy,  qui , dans  In  suite  , 
rut  ks  muraille*  détruites,  ru  serin  d'uue 
convention  signée  entre  k sieur  de  Mou  v,  pour 
le  roi , et  1rs  habitants  de  lkauvui* , entre  k* 
mains  desquels  la  Mlle  fut  nrnii.se.  Ou -ci  , 
pour  lui  faire  porter  la  peine  de  son  dès  «ur- 
inent à lleuri  IV,  la  saccagn-tvil , mirent  le 
château  eu  ruine,  et  prirent  les  meuble  wle  t 
habitants  ; ils  exercerait  sur  eux  toutes  les 
cruautés  possibles,  violèrent  les  fille»  et  h-» 
femmes,  prirent  tous  les  bestiaux , disant  publi- 
quement que  les  habitants  de  Gerlirrny  étaient 
des  huguenots  : c’est  pourquoi  ils  étaient  venus 
avec  tndre  de  les  faire  tous  mourir.  . 

Gerheroy  ne  nslfl  pas  longtemps  sans  mu- 
railles; toutefois  quelques  parlies  des  fortifie.-)  - 
lions  ue  furent  rdtnlies  qu'en  1610  rt  1624- 
Dons  la  suite,  trois  incendies  considérables 
édaterrnt  encore  thaïs  relie  ville  : le  pcenurr 
m 1611,  b autres  en  1651  et  en  1673. 

Les  armes  de  Gerberoy  sont  : de  garnir  < 
à «Mie  grrftr  de  blé  if  or. 

Cette  ville  est  bâtie  sur  la  rime  d'une  mon- 
tagne élevée  et  domine  une  belle  campagne. 
Vue  jolie  promenade  régne  autour  de»  murs  , 
qui  saut  assez  bien  conservés  pour  mettre  la 
ville  à l'abri  d’un  coup  de  main.  — An  lia*  de 
la  porte  St-Martin  existe  un  souterrain  qui 
oooduisait , dit-ou,  de  Gerberoy  à Auvoile  : 
l’ouverture  , de  forme  gothique  , a 2 ra.  30  e. 
d’élévation  sur  1 m.  30  c.  de  largr. 

Pt  tri*,  du  médecin  UccitanoY. 

On  trouve  dans  le»  environs  de  Gerheroy  un 
calcaire  coquillier,  dur,  susceptible  de  poli, 
présentant  un  vrai  marbre  lumachelle.  Com- 
merce de  chevaux  H de  bestiaux.  - Foires  les 
29  et  90  sept. , et  le  lendemain  de  la  Pmterote. 
Bibliographie.  Pilut  (J.),  Histoire  du  châ- 
teau et  de  la  ville  de  Gerheroy,  in-4, 

1679. 

6EIKEVILLER  , 6VrW  t'illare , petite 
ville  , Meurthe  ( Lorraine  ),  air.  et  à 13  h.  de 
Lunéville,  dirf-l.  de  cant.  Cure.  C3.  A 357  h. 
de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettres.  P.  2,208  h. 
— TuaAix  de  transition  moyen. 

Celte  ville  est  située  dans  une  plaine , sur  la 
nve  gaurhe  de  la  Mortagnc.  C'était  aulrofoi* 
une  v tlk  fortifiée,  où  l’on  voit  encore  les  ruines 
de  deux  jxjrti».  — Fabriques  de  iKNinrterie  m 
laine.  Brasserie».  Exploitation  des  carné n-s  de 
belles  pierres  de  taille.  — - Commerce  de  v ius  et 
d'cxeeilnil  houblon  que  produit  le  territoire. — 
Foire*  les  13  fit.,  13  mai  et  Î9  sept. 

GERKOA VAUX  , vg.  Fosges,  rmmn.  do 

Martigny-lex-Gerbouvaux,  22  de  NcufcUlOHi. 

GEKCDl  ET,  vg.  Meuse  (Lorraine),  air.  rt 
à 31  k.  de  Moulinex!) , cant.  de  Moutfaurou  , 

C3  de  Varcuncs-eu-Aigotuie.  Pup.  465  h. 

GKBCY,  Gurriacum,  vg.  .tune  (Picardie), 
ârr.,  caut.,  ® et  à 4 k.  de  Verviü»,  Pou. 
728  h. 

6E89E,  vg.  M.-Py  renée*  (Rigorre),  air., 


CJ  K a 2 k.  de  Ilagnere»-eii-Bigorre. , coût.  de 
Campau.  Pop.  843  h. 

GERDEKFST,  vg.  Iî.-Py rendes  (Béarn)  , 
arr.  et  à 20  k.  de  Pau  , caut.  et  de  Lera- 
bey*.  Pop,  3*7  b. 

G Kit  K - lthl.t.STEX  , vg.  B.  - Pyrénées 
(Béarn),  arr.  et  à 29  k.  d'Olurou,  canL  eIC*] 
deLaruus.  Fop.  411  h. 

GÊUKOX  (St-),  'g.  lAtire-lnf.  (Bretagne)  , 
arr.,  caut., GQ et  à i k.  d’Anccuis.  P.  1 ,062  h. 

GF.KG.VY,  vg.  .tune  (Picardie),  arr.  et  à 

10  k.  de  \crvius  , caut.  «4  ^5  de  la  CapHle. 
Pop.  423  b. 

GERGOVI [A,  montagne  du  dép.  du  Puy-de- 
Dôme,  située  à peu  de  distance  de  Ckniwul. 

11  est  facik*,  en  faisant  le  tour  de  celte  mon- 
tagne, d’y  apercevoir  de»  travaux  de  lerrasse- 
inrut  et  de  rvcuuuaitrr  aussi,  les  Conintentairi'i 
de  César  à la  maiu  , les  diverse»  j»om  lions  qui 
y wml  décrite»,  b.i  niaivciiaux  Sueliel  et  (-ou- 
viou-St-Cy r,  qui  out  visité  cette  montagne  à 
diverse»  qnM|u«'s,  uut  parfaitement  itniiuiu  h*» 
limitions  décrite»  |ur  fé«r,  et  uut  été  émirs 
que  Lancelot,  dont  lion»  citons  ri -apres  le  mé- 
moire sur  (iergovia,  eut  pu  révoquer  eu  doute 
l'ideutité  de  (iet-gov  la  sur  celle  tnoalugtte.  1a* 
pUteau,  eut  incluent  cultivé  aujourd'hui,  a 
une  étendue  de  17  à 1.800  in.  de  IVst  à 
l’ouevt,  sa  largeur  *»i  d'environ  600  m. 

L’histoire  ne  nous  dit  ab»olumcnt  rien  de 
ré|MM|tie  où  la  fortereaoe  (k*  t iergovia  a été  dé- 
truite. Sidoine  Apollinaire,  qui  écrivait  au  mi- 
lieu du  v*  siècle,  eu  fait  seulement  meut  ion 
daus  le  panégyrique  d'Avitus,  U faut  croire 
que  les  Humain»,  devenu»  maître»  de  toutes  k» 
Gau  U*»,  liront  disparaître  ses  muraillr»  , et  la 
plus  grande  partie  des  habitants  l'abandon  - 
ucront  sou»  le  rogne  d’Auguste,  pour  aller  ha- 
biter Semât  um  (Clermoat),  que  ce  prince  em- 
bellit jur  ses  bienfaits.  — Le.»  diverses  fouille» 
qu'un  a faites  sur  cette  montagne  ont  mis  à 
découvert  de»  mur»  Isiti»  à diaux  et  à sable,  des 
puits  cimentés,  des  bétons,  de»  pavé»,  etc.,  qui 
M-ndilrr aient  prouver  que  le  plateau  a clé  habité 
postérieurement  à la  rnoquèle  des  Gaule»  par 
le»  Romains.  Peudant  plusiem*  siècles,  ce 
meme  pla  tenu  ayant  été  consacré  à des  pa- 
cages. on  ne  pouvait  rien  y découvrir;  mais 
depuis  une  soixantaine  d'aunce»  qu’ou  le  cul- 
tive, et  aujourd'hui  plu»  que  jamais,  ou  y 
trouve,  plus  particulièrement  sur  ht  partir  oc- 
cidentale, des  méilai  lie»  gauloise»  en  or,  eu 
argent , mais  le  plus  grand  nombre  ni  bronze , 
des  vases  de  terre  te  plus  ordinairement  brisés  , 
des  fragment»  en  cuivre  et  en  fer,  des  bouts  de 
fièchrs  ru  silex,  et  de»  haches  gauloises  de 
toutes  les  espèces,  des  roche-  primitives,  rtc. 

* Ou  a voulu  prétendre  que  Gergoeia  n’était 
pas  le  lieu  où  les  habitants  «le  Semetus  sc 
retiraient  en  cas  «Je  guerre  ; mais  rda  est  dé- 
meuti  jinr  le  texte  de  César , qui  dutuie  à Ger- 
ffoeia  le  titro  de  ville,  et  qui  ne  fait  |kis  iim -nlion 
«h*  Semetus.  Strahon  distingue  cette  vilk,  qu’il 
uuiumc  Semessid , «Je  sou  Icmp»  capitale  des 
.irverni,  et  Gergoria  , ville  du  même  peuple, 
qu'il  dit  être  plâtre  sur  le  sommet  d'une  hautr 
montagne . Les  letlros  de  fondation  de  l'abbay  e 
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de  St-Audrè-de-CleriiJont,  de  l’an  1149,  impri- 
mée» dan»  la  Galtia  chruùana , font  uu-ntion 
de  la  montagne  de  Geigotèa  comme  déj»et»- 
daiitr  du  château  de  Moiil-Kuginui,  et  il  parait 
meme  qu'à  celle  époque  ks  ruines  dr  l'antique 
Gergovia  suhxistaieut  nuwre,  car  il  ni  est  fait 
inruliou  dans  ces  lettres;  ce  lieu  est  encore 
dévigné  sou»  ce  nmn  daus  1rs  titre»  de  1 190, 
1193  et  1188.  » Walckrnocr.  Géographie  des 
Gaules. 

GKKGOYIA  (lat.  46”.  long.  21*1.  . La 
position  de  cette  antienne  place  des  A r ver  ni, 
que  César  ne  p«it  cm po lier,  est  une  de  relies 
pour  la  rounatssanre  de  laquelle  ou  m*  sent  le 
plu»  de  rurio»ité.  L’opiuion  que  l'avticllr  de 
cette  place  «tcciipait  le  sommet  d'une  montagne 
â tkuv  petites  lieues  commune-»  (eiivinMi  4.U00 
loi  ma)  de  ('.kniMMiGeutro  l'orient  d'Iiiver  et  le 
midi,  a été  combattue  |*ar  M.  Lancelot,  dont  le 
inénioiro  sur  ce  sujet  est  insère  dau»  l«*  vol.  vi 
«le  l’Académie.  I]  | tarait  (iciMuidé  «pu*  e’ést 
uni«|ucmeut  d'n  pros  Gabriel  Siméotit , auteur 
d'tiu  ouvrage  jmltlié  il  y a environ  ÏOU  aus, 
nous  le  titro  de  Dialogo  pip , que  celte  opi- 
nion s'est  établie.  Je  suis  informé  «pu-  «1rs  rc- 
chcrchtrs  particuli«-ic»  sur  les  Itivix  par  une 
jiersounr.  «pii  a de  la  littÎTaluro  et  qui  fait 
.von  séjour  à Ckrmnnt  l’ont  persuadée  que 
lVm|ilii-niHiit  «le  Gergoria  devait  être  celui 
«kiut  je  viens  dr  parler  ; mai*  le  détail  de  ces 
recherches  ne  m'est  point  riimmuaupié,  L'i» 
plan  exact  et  bien  figuré  du  local,  et  par  lequi-l 
on  pourrait  juger  du  plu*  ou  moins  d«-  conve- 
nance avec  ce  qui  est  nqqioiAè  dam  le  septième 
livre  des  Gnrnmeutairv»  , serait  trov-nex-essaire 
pour  l’cclaircissmicnt  dr  la  quesliou.  (tunique 
je  u'en  sois  pas  aeturllivneol  I«.miI  à fait  dé- 
pourvu , cc  que  j'ai  sous  les  yeux  u’u  pav  le 
même  mérite  que  le  plan  des  environ»  û'.fleàa, 
qui  a paru  dans  k»  Eclaircissements  géogra- 
phiques sur  r ancienne  Gaule.  M.  I .a un-lot  a 
pu  saisi  ImauroMp  «le  ]jeîue  rcfut«*r  le»  conjec- 
tures frivoles  et  hasardv-es  de  Siniéoni  sur 
diverses  ci rcoustanres  de  détail  aux  env  irons 
de  Gergovia , aussi  bien  que  «pielquc»  tradi- 
tions |K>pulairo»  sur  plusieur»  lieux  du  même 
canton.  Mai*  que  .Sidoine  Apollinaire , en 
décrivant  sa  maison  d'.-G itaens , dont  la  pisi- 
lion  c» t inromiiM- , *r  toi»r  sur  Gergovia,  qnoi- 
«pi’il  eu  fas.se  mention  ailleurs,  il  u'eu  râulte 
point  d'argument  m-gntif  sur  In  pisitiou  «k 
Gergovia.  Que  César  ne  pnrk  point  d’un 
étang  |iru  éloigné  de  la  moutagiu- , et  aujour- 
d'hui desséché , rt  appelé  SaHicvi? , <ni  ih-  k 
trouve  point  à mliiv.  si  on  a lieu  «lr  croire  que 
César  dirigea  se*  attaques  contre  la  plaie  |iar  un 
rôté  tout  op|msé.  Que  la  luoutagu*-  «k  Gergo- 
ria soit  appelée d ardu  nier  dan»  un  acte 
du  xiv" siècle,  il  ne  parait  |mhii|  extraufdittiiiT, 
eu  conaitkrant  qu'il  y a une  terro  du  nom  dr 
Mardogue  au  pied  de  1a  montagne,  «pie  crttr 
uioutogiM-,  qui  alors  rl  depuis  a | mi  être  comprise 
dan*  le  domainr  de  cette  terre  , soit  op|H-|ne  du 
ménu*  nom,  quoiqu'elle  eu  «vit  un  «pii  lui  frtt 
propre  rt  particulier.  M.  Laurdol  insiste  prîu- 
cipalemeutsur  les  raisons  de  douter  de  l’auü»a*- 
licilé  du  titre  de  luUtlalitMi  « u de  restauratiwi 
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de  Tahbayr  de  St-André  dans  un  faubourg  de 
Clermont.  Par  cet  irlr,  Guillaume  , comte  de 
Clemuint . fait  donation  aux  religieux  de  cette 
abbaye  de  cr  qu'il  poct»édait,  in  Sauzeto,  in 
Jussiaco , in  Gergobia,  in  Foatenligia,  etc.  U 
ajoute  : AV  ampli  h*  solvent  tributum  noslro 
Castro  de  Munie  Ri  goto  sive  de  Mont  rognon,  ra- 
tione  arcis  quant  ris  r liant  dedimtts  rt  du  mus  , 
et  in  Gergobia,  et  in  eircuitu  i psi  us,  rt  in 
monte  sire  fsodia  qui  est  supra , usqur  et  corn- 
prehrudendo  veterem  ma.tttram  antiquee  Ger- 
gobite.  Ou  ne  «aurait  se  dispenser  d'avouer 
que  l’on  reconnaît  par  divers  eudroit»  que  l’acte 
dont  il  est  question  est  un  de  ers  titres  qui  ont 
été  refaits  ou  renouvelés  d’après  d'autres  plus 
anciens,  rt  qui  portrni  des  indice*  manifestes 
de  nouveauté  rt  d’interpolation,  |«r  l'igno- 
rance et  la  malhatûlrté  de  ceux  de  la  main  des* 
quels  ce*  pièces  sont  sorties.  Mais , de  même 
que  l’ou  ne  révoquera  point  eu  doute  que 
l’ablme  de  St-André  n'ait  été  fondée  ou  res- 
taurée par  le  cunilc  Guillaume  vers  le  milieu 
du  xiT  siècle  et  ne  soit  antérieure  à l'époque 
que  l'on  jugera  convenir  au  imouvellt-uient  du 
titre  des  donations  faites  par  ce  onmtr  , on 
peut  penser  sur  le  fond,  conformément  * ce 
qu’en  a pensé  M.  Bal  use  , qu'il  parait  bon,  et 
qu'il  le  croit  vrai , selon  que  M.  LaDCrlot  le 
rapporte  (buis  sou  mémoire.  Si  la  teneur  de 
Tarte  n’était  entièrement  cou  trouvée  que  de- 
puis envinm  un  siècle  , auquel  M.  Laucclot 
liorne  l’antiquité  de  eette  pièce,  de  quel  en- 
droit un  faussaire  mal  instruit  tenait* il  les 
dénominations  locales  de  Mous-Bigosus , de 
Fonteutigia,  de  Jussiacum  , puisque  ce*  lieux 
ne  te  nommaient  depuis  plusieurs  siècles  que 
Mont-Kogium,  Foutaiige,  J us  ta  t > Les  et)  bio- 
logie* absurdes  de  plusieurs  noms  de  lieux 
aux  environ»  de  Gergovia  nous  rendent  cer- 
tains que  les  noms  emploi  és  dan*  le  titre  (b* 
St-André  ue  sont  poiul  dus  à Siméuni.  Kl 
quant  aux  défauts  de  ce  titre  dont  on  se  pré- 
vaut, pour  lui  ôter  fouir  autorité,  ou  peut  de- 
mander si  les  faux  miracles,  le*  anachronis- 
mes dont  les  légendes  soûl  remplies,  si  même 
quelques  erreurs  de  fait  dans  des  historien*  , 
comme  dans  Grégoire  de  Tours  et  plusieurs 
autre*,  «mpéclirut  qu’on  n'y  reconnaisse  la 
mention  qui  y e»t  faite  d’une  iultiiilé  de  lieux 
qui  doivent  entrer  dans  les  Notices  du  moyeu 
Age  ? M.  Laucclot  ue  discou  vient  pu»  (pie  la  si- 
tuation de  l'ancienne  Gergovia,  qui,  setou  Cé- 
sar, paît  ta  in  nltissimo  monte,  tonnes  aditus 
difficiles  balte  bat,  n’ait  dr  In  ressemblance  à 
la  montagne  (pii  en  porte  le  nuin.  Mai*  il  y a 
plus  d’uur  rircunstaurr  locale  qui  témoigne 
relie  rvssembUnrv  ; et  s’il  est  vrai  que  le  lieu 
qu'on  nomme  b Oe»l  soit  trop  éloigné  de 
la  montagne  de  Gergovia , riMuine  le  remarque 
M.  Lancelot , pour  être  la  colliur  dont  parle 
César  : Erai  « regione  oppidi  coliis,  sub  ipsis 
radidbns  montis,  rgregte  muni  tus,  atqu*  ex 
omni  parte  vircumeisus,  on  remiuuut  celle 
colline  à une  édévatiuii  isolée,  mais  immédiate- 
meut  adhérente  à la  partie  de  la  rnoulagne  de 
Gergovia  qui  regarde  le  midi , et  distinguée  de 
celle  montagne  jvar  un  nom  partieulier,  le  Pui- 


Je-Montoo.  Cette  posiliou  convient  fort  à ce 
qu'ajoute  César  : Q tient  i idelicet  eoUetn  si  le- 
urrent nostri,  et  equte  magna  parte  et  pabu- 
la  tione  libéra,  profil  bit  un  bostet  ridehantur  : 
car,  avec  quelque  connaissance  du  local,  on 
voit  clairement  (pi 'en  effet  il  devenait  difficile 
par  ce  moyen  que  Tenuenii  communiquât  aisé- 
ment à un  ruisseau  nommé  la  Serre,  qui  est  le 
plus  voisin  de  Gergovia , et  qn’il  prit  s'érarter 
du  côté  des  rivages  de  T Allier , où  la  commo- 
dité d’aller  au  fourrage  devait  être  plus  grandi* 
et  les  fourrages  plu*  «boudant*.  Quoique  Sa- 
varun  , daav  ses  Autiquités  de  Clermont , eût 
fait  dev  eJTort*  pour  y transporter  Gergovia , 
r«'|«rml.iiii  î|  avait  bien  changé,  d'av  is  dans  ses 
notes  sur  Sidoine  Apollinaire  , où  il  s'explique 
ainsi  (Garni,  v,  p.  83)  en  pariant  de  la  posi- 
tion de  Gergovia  sur  la  rnoulagne  qui  lui  ser- 
vait d'assiette  : Hujusce  vet  ut  faits  indnbia  mts- 
nimenta  , vi J urn  itu  em , si  lux  suppetat.  Il  est 
à désirer  que  quelque  personne,  habile  et  sur 
les  lieux  veuille  suppléer  à ce  que  Savarou  n’a 
pas  eu  le  loisir  d'exécuter.  Quant  à la  situa- 
tion d'une  autre  ville  de  Gergovia  cher  1rs 
itoii  t que  les  Ædui  avairot  reçus  riiez  eux, 
elle  est  demeurer  inconnue  juMju'â  présent.  Il 
est  étouuaut  dr  voir  Sanson  (Rem,  sur  C. 
de  Gaule,  Irnd.  de  Daldancourt)  vouloir  ne 
faire  qu’une  seule  et  même  ville  des  deux  Ger- 
govir.*,  dont  Tune  fut  attaquée  par  Vercingé- 
torix, et  l’autre  jiar  César  ; et  d’autant  |du* 
étonnant  que  Gergovia  et  Augustonemetum , 
ou  Clermont,  u 'étant  |*ùut  des  villes  difTéreulrv 
selon  Santon , c'est  mettre  1rs  Boii  en  posses- 
sion de  la  capitale  des  .trver ni.  » D’ Au  ville. 
Aotir e de  f ancienne  Gaule , p.  349.  V.  aussi  : 
C*  vi.es  (le  eouilr  de).  Hrmarqurs  sur  t an- 
cienne ville  de  Gergovia  (Recueil  d'anti- 
quité*, t.  v,  p.  981,  iu-4,  1769). 

P ssii  mot  . Dissertation  sur  le  siège  de  Ger- 
govia (Mém.  géographiques,  in-lî,  1763). 
Vlt-iavAix  (Isancl.  Discours  mémorable  du 
siège,  mis  par  César  devant  Gergavie,  an- 
cienne et  principale  rille  tf  Auvergne,  eide 
la  mort  de  l'eningenlorix , roi  des  Au- 
vergnats, in-8,  1389. 

La.vcui.ot.  Recherches  surGergovi a et  quelques 
autres  villes  de  f ancienne  Gaule  ( Mém. 
de  l’acnd.  royale  des  bel  les- lettre* , t.  vi,  p. 
633,  669).  ' 

Dissertation  sur  Gergovia  (llist.  de  l’acad. 
royale  des  inscriptions  et  belles  - letlie*  , 
t.  xxv,  p.  139). 

lire.  vu*.  I*  Siège  de  Gergovia,  ou  les  Chants 
tr un  Barde,  in-8,  1893. 

Ihkxqtis  HR  GxnaLOtix.  Histoire  de  Gergot  ia 
Butor  um ...... 

WaUmmx.  Géographie  des  Gaules,  1.  i, 

|>.  341. 

(jfcKGl'Kll, , vg.  Côie-étOr  (Bourgogne), 
are.  et  à 33  k.  de  Dijon  , caut.  et  B de  Som- 
Union.  Pup.  316  h. 

G ERG  Y , vg.  Satme-el-lMÎre  (Bourgogne), 
are.  et  â 15  k.  dr  Chalon-sur-Saône,  cant.  rl 
[S  de  Vcrdun-sur-le-Doiibs.  Pop.  1 ,799  h.  — 
Foire  le  1”  lundi  d’avril. 


GF.RIER  (le),  vg.  Eure , comm.  de  Coor- 
teillrs,  C£3  de  Vcrncuil. 

GKRIT  (St-),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
are.  H â 94  k.  de  Bergerac,  cant.  de  la  Force, 

E de  Musaidan.  Pop.  483  h. 

GERLAND,  vg.  Côte-d'Or  (Bourgogne), 
are.  et  à 18  k.  de  Rca  une,  cant.  et  E de  Nuits. 
Pop.  363  h. 

GERM.  vg.  H. -Pt renées  (Bigorre),  are.  et 
è 44  k.  de  BAgm'res-en-BigoiTe , cant.  de  Hor- 
dère*,  E d’Arreau.  Pop,  143  h. 

GKRMAGNAT,  vg.  Ain  (Bresse),  are.  et  k 
94  k.  de  Bourg-en-Bresse,  cant.  et  E de  Tref- 
fort.  Pop.  389  h. 

GERAI  AG  N Y . vg.  Saône-et-Loire  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 93  k.  de  CJialou-sur-Saônc , 
caut.  et  E de  Buxy.  Pop.  948  h. 

.GERMAIN  (SI-),  *g.  Aisne,  conun.  de  Lre- 
qiiifUes-SH  lermain,  E de  Guise. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Aisne,  comm.  de 
Vil Jeneuv  e-Sl  • I «ermaiti , E de  Soissons. 

GERMAIN  (SI-),  Vg.  Ardèche  (Vivarais),  * 
arr.  el  à .33  k.  de  Priva»,  cant.  et  E de  Ville» 
mus  i -de-Berg.  Pop.  344  h. 

GERMAIN  (SI-),  Vg.  Aube  (Champagne), 
arr.,  cant.,  E cl  à 6 k.  de  Troyes.  P.  630  h- 

GERMAIN  (St-),  vg.  Aveyron,  comm.  rt 
E d?  Millau. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Drôme,  comm.  d'Han- 
terites  , E de  Muras. 

GERMAIN  (St-),  vg.  £urr,  comm.  et  E de 
Louvier». 

GERMAIN  (St-),  vg.  Indre-et-Loire,  coin, 
de  St-Jean-sur-Indre,  E dr  Loches. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Jura  (Franche-Com- 
té), arr.  et  à 10  k.  de  Lons-le-Sauluier,  cant. 
et  E de  Voitcur.  Pop.  560  h. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Loiret (GalinaU),  are. 
rt  â 1 1 k.  de  Muiitargis , cant.  rt  E de  Châ- 
teau-Renard. Pop. 1,997  h. 

GERMAIN  (SI-),  vg.  Loiret , comm.  rt  B 
de  Sully. 

GERMAIN  (St-),  ou  ne  Bti.-Aia,  vg.  Lot 
(Qnercy),  arr.  rt  â 15  k.  de  Gourdon,  rbeM. 
de  tant.,  E de  Frayosinrt  , bureau  d’enregist. 
à la  Bastide.  Cure.  Pop.  1,106  h.  — • Tmua 
jurassique,  étage  supérieur  du  système  oolitî- 
que.  — Il  est  situé  sur  le  Céou  , qui  y arrose 
de  belles  prairie*.  OR  voit  aux  environ»  l’anti- 
que  chitcau  de  Pevrilles,  dont  Richard  Our 
de  lion  s’empara  de  vive  force  sur  le  clievalier 
de  Gourdon,  qu’il  fil  périr  avec  deux  de  se» 
enfants.  Le  troisième,  fils  de  ce  chevalier,  Ber- 
trand de  (HMirdon,  tira  une  éclatante  vengeance 
de  ce  meurtre  devant  Clin  lu*,  ou  il  dérocha  à 
Richard  une  fieche  qui  le  blessa  morteil ement. 

— Tanneries.  — Poires  le*  99  jauv.,  99  fw., 

99  mars,  99  avril , 99  mai . 99  juin.  99  juil- 
let. 99  n* nit , 99  sept.,  99  oct.  et  99  déc. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Ixst -et -Garonne,  rom. 
rt  E de  Touneim. 

GERMAIN  (SI-),  vg.  Maine-et-Loire  (An- 
jou), arr.  rt  à 16  k.  de  Beanpréau,  cant.  et  SI 
de  Mont laurou.  Pop.  1.341  h. 

GERMAIN  (SI-),  vg.  Maine-et-Ixtirr.  com. 
de  Da umersy,  E de  Durtal. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Meurthe  (Ixrraine), 


Google 


GERMAIN-D'ARCÉ  (SI-). 


G ERM  A IN  * DE-COX  FOLEX.H  (St-). 


GEBMAIX-DE-GONFOI.ENS  (St-).  ||7 


%rr.  et  i 38  k.  de  Lunéville,  eant.  de  Ra  s on, 
C3  de  Neiiviller-sur-Mosdle.  Pop.  4*8  h.  — 
11  rat  situé  sur  le  sommet  d’une  eût*  fort  éle- 
vée, d'où  l’on  jouit  d’une  vue  admirable.  U y 
avait  autrefois  un  château  fort  qui  fut  rasé  en 
1475  par  ordre  du  duc  de  Bourgogne,  et  sur 
l'emplacement  duquel  on  a bâti  un  château 
moderne. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Meute  (Champagne), 
arr.  de  Gunmerey.  et  à $5  k.  de  St-Mihiel, 
c*nt.  et  £2  de  Vaucoulmr».  P.  497  h. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Mièvre  (Nivernais), 
arr.,  et  à 10  k.  de  Clameey,  cuit,  de  Tan- 
aay.  Pop.  550  h. 

GERM  AIN  (SI-).  Tg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr., 
B et  à 11  k.  de  Belfort,  cant.  de  Fontaine. 
Pop.  312  h. 

GERMAIN  (SI-),  vg.  H. -Saône  (Franche- 
Comté).  arr.,  cant.,  S et  à 6 k.  de  Lui», 
Pop.  1 ,305  h. 

GERMAIN  (St-),  vg.  Tarn  (Ijugncdoc), 
ara.  et  à 2#  k.  de  Lavanr,  caut.  et  S de  Pu)- 
Laurem.  Pop.  1,085  h. 

GERMAIN  (Si*),  vg.  Tienne  (Poitou),  arr. 
et  à 16  k.  de  Muutmurillun,  caut.  et  £gj  de  Sl- 
Savin.  pop.  790  h. 

GERMAIN- AI'-MOXT-D‘OR  (St-),  vg. 
Rhône  (Lyonnais),  arr.  et  à 14  k.  de  Lyon, 
cant.  de  VmviIb-sur-Saône , £3  de  Chasadav 

Pop.  690  h. 

G KRM A1X-B  K.4  l'PHK  (St-),  I*  (rente 
(Marelie),  arr.  et  à 39  k,  de  Guéret,  cant.  et  B 
de  la  Souterraine.  Pop.  733  h. 

Ou  remarque  à Si -Germain  un  beau  château 
flanque  de  (ours,  bâti  au  bord  d'un  étang,  entre 
une  belle  furét  et  d'immenses  prairies  ; il  es 4 
entouré  de  fossés,  dont  les  murs  Irés-épais  sont 
aussi  flanqués  de  plusieurs  tours.  M1*  de  Mont- 
pmsiei  fut  exilée  dans  ce  château,  qui  a été 
aussi  lialiité  par  Henri  IV  : on  montre  encore 
l'appartement  qu’occupa  ce  monarque,  et  dans 
lequel  se  trouve  son  portrait.  D'autres  portraits 
représentent  les  enfants  de  ce  roi  et  b sei- 
gneurs qui  l'accompagnaient.  Ou  voit  dans  dif- 
férents appariements  un  beau  portrait  eu  pied 
de  Louis  Xl\  , peiut  à l'âge  de  soixante  a us  ; b 
portraits  de  M**  de  Muntespau,  de  M“  de 
Maiutenon,  de  M—  de Mailly,  delà  Tournelle, 
de  Cbiteauroux  ; enliii  ceux  d'un  grand  nom- 
bre de  seigneurs  et  de  dames  dr  la  maison  de 
Foucaud  dr  St-Grrmain,  éteinte  aujourd’hui. 
Une  belle  orangerie,  de  vastes  jardius,  uu  étang 
eousNlérnbb*  et  une  grande  furét  font  de  cette 
propriété  une  des  plus  Ulles  habitations  de  la 
pro'iurr. 

OERMAI.1-rJIASgF.XAT  (St-).  vg.  A fart 
(NnoMÛ).  arr.  ci  i JS  k.  de  Kim.  oui. 
«Kdf  Deràe.  Pup.  547  h. 

OEHMAIX  D'AMRFRIKI'X  (Si-),  vg.  Am, 
comm.  e|  g]  d'Ambérirau. 

«ERMAIN-D’ANXITRK(SG),  vg.  Mayenne 
(Mann-),  arr.,  cant.,  H e*  & «4  k.  dcMaveune 
Pop.  586  h. 

OERMAI.1-D  AJICÉ  (SI-).  Sarthr  ( An- 
7«|),  ,rr.  d «.14 k.  Je  I,  FKcUe,  ou*.  Uu Lude 
GEs2  de  Waa*.  Pop.  75tt  h. 


GERMAIN-DAUNAY  (St-),  vg.  Or*e (Nor- 
mandie), arr.  et  à 45  k.  d'Argrntan,  cant.  de 
Vimoutier,  C3  du  Sap.  Pop.  473  h. 

G ERM  AIX-DE-BF.L  VÈS  (St-),  vg  .Dordogne 
(Périgord),  arr,  et  à 30  k.  de  Sarlat.  caut.  et 
3 de  Belvès.  Pop.  530  b.  — ‘Foires  les  33  mai 
et  31  juillet. 

GKRMAlX-DK-f  AIJlERTE  (St-),  hg  U- 
tère  (Languedoc),  arr.  et  à 30  k.  de  Florac), 
chef-l.  de  cant.  Cure.  EJ.  A 637  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3,035  h.  — Taa- 
axix  cristallisé  ou  primitif. 

Il  est  situé  dans  un  territoire  presque  entière- 
ment couvert  de  plantations  de  mûriers.  — Fi- 
lature de  soie  à la  vapeur.  Education  des  ver»  i 
soie,  des  abeilles  et  des  mérinos,  — Foires  les 
15  janv.,  3 fév.,  lundi  de  Pâques,  3 et  13  mai, 
14  sept.,  3 rt  19  nov. 

GEKM  AIN-DK-tAMPET  (St-),  vg,  Gironde, 
cumin,  de  Fa  1er  ras,  ^ de  Cadillac. 

G ERM  A I \ • D’F.GH  AU  FFO  V R (St-),  vg. 
Orne,  «imm.  d'Kchauflbur,  Bde  St -Gauburge. 

GEttM  AIX-DK-f.LAIRKFKL’ll.I.F,  i St-),vg. 
Orne  ( Normandie) , arr.  cl  à 30  k.  d’ Argentan, 
cant.  du  Merlerault,  ;-ijde  Nouant.  P.  434  b. 

GERMAIN- DE- COXFOUENS  (St-),  l»g 
Charente  (Angoumois),  arr.,  cant.,  53 et  à 4 ; 
k.  de  CoafoJeus.  Pop.  1,305  h.  Sur  la  Virante.  I 

Eu  descendant  la  Yirane , à 2 k . ravinai  de 
Gonfolens,  et  un  peu  au-dessous  du  Uiurg  dr  St- 
Germain,  on  trouve  une  ije  d’un  agréable  aspect, 
mais  d’une  étendue  peu  considérable.  A peu  pri-s 
au  centre  de  celte  île  et  au  milieu  d’un  petit 
bosquet  est  une  excavation  peu  profonde.  On 
y descendait  autrefois  par  quatre  marches,  mais 
I»  deux  dernières  août  aujourd’hui  recouvertes 
par  les  parties  terreuses  et  les  dépouilles  dra 
arbres  qui,  en  s’accumulant, ont  inscnsiljJrmrat 
exhaussé  le  fond  de  la  cavité.  Le*  terres  envi- 
ronnantes sont  ivteuues  par  de  petits  mur»  de 
soutènement  construits  eu  pierres  mal  taillées  et 
sans  mortier,  comme  la  plupart  dr»  édifices  gau- 
lois. Ces  murs,  que  le  temps  a dégradés  en  plu- 
sieurs endroits,  ne  s'élèvent  qu'à  la  hauteur  du 
sol.  L'espace  ainsi  environné,  quoique  d’une 
forme  peu  régulière,  donne  assez  bien  l’idée 
d’un  temple  découvert;  et  il  n'est  pas  douteux 
que  ce  ne  soit  un  des  premiers  que  les  (bulois 
aient  construits,  lorsque,  dans  leurs  pratiques 
religieuses,  il»  commencèrent  à se  départir  de 
leur  simplicité  primitive.  La  longueur  de  ce 
temple,  d'occidroi  en  orient,  est  de  13  m.,  et  sa 
largeur  moyruue  de  5 m.  envi  roi).  La  figure 
que  jn  étrille  cette  espèce  de  roi  ni  uu  ire  est  ter- 
miner par  deux  lignes  latérales,  à peu  prés  pa- 
rallèle», mai»  qui  crjicuduiit  couvrrgrnl  im  jieu 
ver»  l’orient,  où  dits  sont  réunies  par  une  courlie 
à peu  pté»  circulaire.  Elles  aboutissent,  du  côté 
de  l’occidnit,  a une  autre  ligne  droite,  trnmirr- 
*ale,i*t  un  peu  plut  surladroiteqne  ta  muraille, 
qui  est  interrompue  |»r  le»  marrlies  dont  nntis 
avmi»  parlé.  Vers  l’extrémité  arrondie  s’élèvent 
quatre  colonne»  disputera  en  quadrilatère  à peu 
prés  paraHélogrammique.  mai.»  dr  telle  sorte  ee- 
|M'tidiuit  que  celle»  de  devant,  espacée*  d’iui  axe 
à l’autre  de  3 m.  40  c.,  le  tout  un  pm  plus  que 
celles  de  derrière,  qui  u’ont  que  2 ni.  15  c. 


d’entrr-axe.  Ces  colonnes,  toutes  semblables,  se 
composent  d’un  fût  d’uue  seule  pièce  ayant  30  c. 
de  diamètre  à la  base  et  1 m.  75  c.  de  hauteur, 
surmonté  d’un  chapiteau  de  deux  pièce*  assez 
mal  taillée»,  dont  la  secoude  forme  tailloir.  Le 
chapiteau,  dan»  son  ensemble,  présente  une 
bailleur  de  60  c.  Chaque  n donne  repose  sur 
une  Itase  de  33  c.  de  lumtriir,  à peu  prés  sem- 
blable â la  première  pieee  du  rbapitcau,  et  po- 
sant  elle-même  sur  une  pierre  carrée  qui  forme 
piédestal,  mais  que  1rs  terres  accumulées  parle 
temps  recouvrent  presque  entièrement  aujour- 
d’hui. Quoique  toutes  ces  |iarties  soient  d'une 
très-grossiére  exécution,  ou  remarque  dan»  leur 
ensemble  k*s  premières  étincelle»  du  goût,  Le* 
colonnes  sont  agréablement  renflées,  et  seraient 
même  d'une  assez  belle  proportion,  si  Ira  cha- 
piteaux étaient  uu  |a-u  plus  délicats.  Sur  ces 
quatre  roloune»  repose  uu*  pierre  brute  irrégu- 
lière, d'une  moi enne  grosseur,  et  dont  le  poids, 
évalué  d’apres  le  volume,  peut  s’élever  à 18.000 
kilogr.  Les  bords  de  crtte  pierre  ressortent  un 
peu  au  delà  dus  chapiteaux  qui  la  supportent,  à 
l'exception  d'un  angle  arrondi,  qui  fait  un» 
forte  saillie  du  côté  de  kVirirat.  c'est-à-dire  au- 
deasu»  de  la  partie  circulaire  du  temple,  qu’il 
recouvre  presque  entièrement.  C'est  au-drs*ou» 
de  cette  partir  saillante  qu’on  avait  construit  uu 
autel  que  le  temps  et  le»  homme»  ont  renversé, 
tuais  dont  le*  débris  subsistent  encore  sous  b* 
mouumrut.  Le  devant  de  cet  autel  faisait  face 
à rocridrat.  en  sorte  que  le  prêtre,  qui  officiait 
a couvert,  était  tourné  vers  le  soleil  levant.  Ln 
pierre  qui  formait  te  dessus  de  l'autel,  et  qui 
est  parfaitement  bien  conservé*.  est  un  parai  - 
kilogramme  rectangle,  de  1 ni.  30  c.  de  longueur 
sur  78  c.  de  largeur  et  30  r.  d'épaisseur.  Elle 
u’est  percée  nulle  part.  La  face  latérale  de  der- 
rière rat  plane,  mai»  le»  trois  autres  sont  evidtv» 
en  quart  de  rond,  à l'arète  inférieure.  Il  serait 
possible  de  reconstruire  cet  autel  «lui»  la  forme 
qu’il  avait  autrefois,  en  ni  rajustaut  toutes  le.» 
parties,  qui  ne  sont  que  désunies. 

A rentrée  du  sanctuaire  et  dans  l’angle  qui  se 
trouve  a la  droite  de  l'escalier  e*l  une  espère 
de  bénitier,  creusé  dans  une  pierre  absolument 
semblable,  pour  la  forme  et  pour  la  dimension, 
h celle  qui  compose  la  première  partie  de  clia- 
que  chapiteau.  Elle  rat  posée  sur  un  tronçon  de 
colonne  également  semblable  à celles  du  monu- 
ment, et  s'élève  à peu  prés  autant  que  1rs  mur» 
du  temple,  c'est-à-dire  à la  hauteur  du  sol  en- 
vironnant. 

Le»  colonnes,  la  pierre  qu'HIra  supérieur, 
l’autel  et  le  bénitier  sont  d'une  espèce  de  roche 
granitique  tm-nbondautc  dans  la  contrée  et 
qtt’on  appelle  grisou. 

Il  n’a  |ias  été  (tossilde  de  rerneillir  aucun 
indice  sur  l'époque  où  fut  construit  ce  monu- 
ment. Les  habitant*  du  pays,  qui  eu  ignorent 
l'origine  et  qui  ne  conçoivent  jms  rnmmeut  de» 
homme»  auraient  pu  enlever  une  pierre  d'un 
|MMdt  aussi  considérable  pour  ta  j*wr  sur  quel- 
que* frêle*  appui»,  lui  sup|Kj»ciil  naturel  Iraient 
une  existence  iniramlruse ; car  il  est  dans  la 
nature  de  fliommc  ignorant  et  simple , cumins 
dau»  celle  de  l'enfant,  d expliquer  j*ar  le  mer- 
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vnlleux  tout  ce  qui  ju.vse  U»  borne»  de  son  in- 
telligence. 

foires  le  S «b-  chaque  nu»*. 

(iKRSIAIXDK-IUILAXIl  (St-),  Tg. 
Mayenne  Manu),  arr.  et  à 35  k.  de  Mayenne, 
cant.  et  l*jdr  Villainr»-]a-Juhrl.  P.  1,406  h. 

UKIMAIV-U  M.TOT  (St-),  Vg.  Calvados 
(Normandie),  iirr.  et  à 20  k.  de  Baveux,  cant. 
et  r*l  de  Gaumont.  Pop.  470  h. 

GERMAIN- DK-FRESN  A Y (Si-),  vg.  Eure 
f Nonnaiwbr  ! , arr.  et  à 14  k.  d’Evreux,  cant. 
et  CD  de  St-André.  Pop.  860  b. 

GKHMAIN-DE-GK  AVE  (St-),  vg.  (fronde 
(Guicune),  arr.  et  ali)  k.  dp  la  Rêolc,  tant,  et 
L-L  de  St-Macairr.  Pop.  306  h. 

GERMAIX-DR-JOUX  (St-),  joli  village,  Ain 
(Rage»),  aiT.,  Lvet  à 16  k.  de  Nantua,  cant.  de 
CJiAtilInu-de-Mii'hailIr.  vy  au  hamrati  de  la 
VoOtc.  Pop.  1,168  h. — Il  est  xtnedan*  une 
gorge  étroite  et  formé  (k*  matvouk  bien  Idtie». 
— Scieries  hydrauliques  de  planches.  — Foires 
le*  20  n»ar»,  |*'  août  et  31  oct. 

GERM  Al. N-DK-L  A -CAMPAGNE  (St-),  Vg. 
Manche,  rotnin.  «h*  Gorge*,  H de  Périer*. 

GERMAIX-DK-LA-4  Ol  DIIK  (St-),  vg. 
Orne  {Perrhr),  arr.  et  à 30  k.  de  Morlague- 
vur-llniiie,  vaut,  du  Theil,  (g.  de  Bellènie.  Pop. 
8,880  h. 

GFRMAIN-DP.-LA-COl’DRF.  (St-),  vg. 
Marthe  (Mainr),  arr.  et  à 85  k.  de  Mamrr*, 
cant.  de  Ih-auimmt-sur-Sarthe,  Pjd*  Frmiuy- 
sur-Sarthc.  Pop.  960  h. 

GERMAIX-DE-LA-GRAAGE  (St-),  vg. 
Seine-et-Oist  (Beauce),  arr.  et  à SI  k.  de 
Rambouillet,  cant.  de  Moutfort-l'Aniaurj,  CJ 
de  Neauphle-lc-Ghilcau.  Pop.  159  h. 

GKKM  AIN-DK-1.  A-I.IFt’E  (St-),  vg.  Cal- 
vados, rouiin.  de  St-Martio-devEnlrér*,  CD  de 
Ra  y nu . 

GKRMA1X-DK-LA-MKR  (St-),  vg.  Cdtes- 
du-.\ord,  cumin,  et  SI  de  Matignon. 

GERM  A I X- DF.-LA-R I VI K R E (St-),  vg. 
Gironde  (Guiemir),  arr.  et  a 9 k.  de  Libourne, 
cant.  de  Fiuiu.it,  L-J  de  St-Andié-de-Cubxac. 
Pop.  462  h. 

GERMAIX-DE-LKPINAY  (St-),  vg.  Eure- 
et-Loir,  comm.  de  S t-Maunce»St*<Vrmain , *£ 
de  la  l>wi|e. 

GERM  AIN -DE-LEZEAU  (St-),  vg.  Eure- 
et-Loir,  comm.  de  Maillcbois,  CD  de  Château  - 
neuf  -eu  -Th y meraii . 

G ER  M A I X-DE-I/HOM  EL  (St-) . vg.  Ma  > en- 
ae  (Anjou),  arr.,  cant.,  CD  et  à 8 k.  de  Cha- 
iMu-Gontier,  Pop.  167  h. 

GF.RM  AIX-DK-IJVET  (St-),  vg.  Calvados 
( Normandie) , arr . , cant  »,  CD  et  a 6 k.  de  Luicux. 
Pop.  789  h. 

GERAI ALX-D'ELLE (St-),  vg.  Manche (X or- 
mandie},  arr.  et  à 15  k.  de  St-Lô,  cant.  de  St- 
(iair.CD  de  Toriguy.  Pop.  797  h. 

GERMAIN-DK-LONGIE-CHAUMC  (St-), 
vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr.,  cant.,  Kl  et  à 
13  k.  de  Parthcnay.  Pup.  389  h. 

GERM AIX-DE Ll  'SIGNA*  (St-),  vg.  Ch— 
tenu- tuf.  (Sam  longe),  arr.,  cant.,  FJ  et  à 2 k. 
de  Jaouc.  Pup.  788  h. 


G EMM  A I X-DK-M  A RENCENN  ES  (St-),  Vg. 
Charente-J uf.  (Auins),  arr.  et  à 84  k.  de  Ro- 
chefort-  *ur-Mer . cant.  et  H de  Surgères.  Pup. 
609  h. 

GERMAIN  - DE  - MARTIGM  ( Si-),  vg. 
Orae  ( Perche),  arr.,  E2  et  à 11  k.  de  Morts- 
gnt-»ui  -llninr  , cant.  dr  Hazwbta-aur-llotur. 
Pop,  306  h. 

GERMAIN- DF. -MODKON  (Si-),  vg.  Côte- 
tC Or  ( bourgogne  ) , an-,  et  à 87  k.  de  Semur , 
cant.  de  Sauiieu,  de  Kouvruv.  Pop.  604  h. 

GERMAIN  - DE  - MONTHRON  ( St-),  vg. 
Charente  ( Angourams),  arr.  e»  à 20  k.  d'Ao- 
guuléntr,  cant.  et  SI  de  Munthron.  P.  676  b. 

GERM AIX-DE-  MOXTGOMMER  Y ( St-)  , 
vg.  Calvados  ( Normandie  ),  arr.  H à 25  k.  de 
Lisieux  . raut.  de  Livarot,  SD  de  Yiruoulier. 
Pop.  398  h. 

GERMAIN  - D'EXTREVAUX  (St-),  vg. 
Allier,  comm.  de  Oiilrl-de-.Noiv re,  CD  de  St- 
Pourçaio. 

GERM  AIN-DE  -PASQU1ER  (SI-).  Vg.  Eure 
( Normandie  ) , arr.  et  à 17  k.  de  Louvm,  , 
cant.  d'Anifreville-la-Cainpagnc  , LD  d’hlbeuf. 
Pop.  185  h. 

GERMAIX  - DE  - POXTROU.MIEV  (St-), 
'g.  Dordogne  ( Périgord  ) , arr.,  cant.  et  à 
11  k.  de  Bergerac,  ES  de  Moulrydkr.  Pop. 
514  h. 

GERMAIX  • DE  - R EX  O VI  ( SI-),  vg.  Ain 
( Dunilv»  ) , arr.  et  à 88  k.  de  Trévoux  , caut. 
de  CludaiBont , CD  de  ChitiUmi-les-Dombes. 
Pop.  305  h. 

GERM  A IX- DE-SALLES  (SI-),  vg.  Allier 
( Bourbonnais  ),  arr.,  CS  et  à 5 k.  de  Gaanat , 
cant.  de  (Jumtclle.  Pop.  926  h. 

GERMA IX- DES- ANGLES  ( St -),Sanetus 
Germanus  de  A ngulu , vg.  Eure  ( Norman- 
die), arr.,  cant.,  CD  et  a 9 k.  d'Evrrux.  Pop. 
186  h. 

GERMAIX  - DES  - BOIS  ( St-) , vg.  Cher 
(Berry  ),  arr.  et  à 84  k.  de  St  - Arnaud  - Mout- 
ruud,  cant.  el  CD  de  Dun-le-Roi.  P.  1,885  h. 

GERMAIN -DES-BOIS  (St-),  vg.  Sadnott 
£orrr  (Bourgogne),  arr.  cl  à 11  k.  de  ( Jiarull», 
cant.  et  CS  de  la  Clayette.  Pop.  395  h. 

GERM  AIN-DES -CHAMPS  (SI-),  vg.  Yon- 
ne ( Bourgogne  ) . arr.  et  à 10  k.  d'A«all«n  , 
cant.  de  Quarrê-lex-Totnhes  , K de  Chàtriux. 
Pop.  1,840  h. 

GERMAIN  - DES  - ESSO  T ILS  ( St-),  Vg. 
Seine-tnf.  ( Normandie  ) , arr.  ri  A 19  k.  de 
Rouen  . cant.  et  FC  de  Ruriiy.  Pop.  338  h. 

GERM  AIN -DES- FOSSÉS  (St-),  vg.  Altier 
(Bnurlionnai»),  arr.  de  la  Pabvvc,  à 12  k.  de 
Cuuet,  cant.  de  Vareanev-aur- Allier,  FC  de  St- 
Gcrand-lr-Pny.  Pop.  1,057  h.  — Foires  k*»  17 
mai  et  9 *rpt. 

GERMAIN  - DES  - GROIS  (St-),  vg.  Orne 
( Pcrcbc  ) , arr.  et  à 32  k.  dr  Murtagnc-wir- 
Hiiitie  , cant.  et  LD  de  Renia  lard.  Pop.  690  b. 

GERMAIN  DES-PII  LS  (St-),  vg.  Dordogne 
(Périgutvl),  arr.  et  à 34  k.  de  Prngncux,  cant. 
et  CD  d'Excideuil.  Pnp.  1.127  h. 

GERM  Al  N -DES-PRES  St-),  vg.  Maine- 
et-Loire  ( Anjou  ) , arr.  H à 85  k.  d' Angers  , 


cant,  et  CD  de  St  - George*  • *ur  - Loire.  Pop. 
i ,487  h. 

G F.RM AIN-DES- RIVES  (St-),  vg.  Saàne- 
ei-lxdre  i Bourgogne  ),  arr.  et  à 81  k.  de  ((ha- 
ro Lie*.  eanl.  de  ükguru,  LD  de  Para» -le-Mumal . 
Pop.  307  h. 

GERM  AIN -D' ESTE  IIIL  (St-),  vg.  Gironde 
(Guimne).arr.,  cant., L- Jet  a 6 k.  de  Lcsparre. 
Pop.  1.340  h. 

GERMAIN -DES- VAUX  (St-),  vg.  Manche 
( Normandie  ) , arr.  et  a 36  k.  dr  Chrrljourç , 
cant.  et  FJ  de  Beaumuiit.  Pop.  1 ,000  b. 

GERMAIN  - D ETABLES  ( St-),  ou  le  Ma- 
sil-St-Gi  hmaiv,  vg.  Seine-lnf,  (Normandie),' 
arr.  et  à 13  k.  de  Dieppe  , cant.  et  CD  de  Lou- 
giirvilte.  Pop.  250  h. 

G ERAI  AIN  - DE-T  A I.  LE  Y F.X  D E (St-),  Cal- 
vailos , V.  Taix* v»M>-i  i -GftA*u. 

GERMAIN  - DE  - TOVKMMT  (St-),  vg. 
Mamhe  ( Nnnuaudie  ) , arr.,  CD  et  À 6 k.  de 
Valugu»,  caut.  de  MonlHiourg.  Pop.  883  h. 

GERM  AIX-DE- VARRKY1LLE  (Si-),  vg. 
Manche  (Normandie),  arr.  et  à 20 k.  de  Valo- 
gnes,  caut.  et  CD  de  Sti-Mt-rc-Eglbe.  P.  331  b. 

Foire  le  31  juillet. 

GERM  AIN-DE- VlBlt  AG  (St-},  vg.  Cha- 
rente-/»/. ( Saintongr),  arr.,  K cl  k 10  k.  de 
Jonnc,  cant.  d'Airhiae.  Pop.  471  h. 

GKRMA1N-DU-BOIS  (St-),  \g.  Saône-ct- 
Jjsire  ( Bourgogne  ),  arr.  et  à 18  k.  de  Chalon- 
sur-Saône  , cant.  cl  H de  Buxy.  Pop.  402  h. 

Foires  Ira  1"*  iamedi*  de  janv.  et  d'avril. 

GERMAIX-DU-BOIS  (SI-),  vg.  Saône-et- 
Ixxire  (Bourgogne),  arr.  et  à 1 1 k.  de  Louhans, 
chef-l.  de  cant.  Cure.  K.  A 398  k.  de  Parix 
pour  la  taxe  dei  lettre*.  Pop.  3,504  h. — T*a- 
a*i*  tertiaire  anpéricvir.  — Foires  le  18  sept, 
et  le  lendemain  de  la  Trinité. 

GERMAIN  - DU  - CORBI.S  (St-),  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.,  cant.,  H et  à 3 k.  d* Alen- 
çon. Pnp.  485  h.  — Ou  y trouve  une  source 
d'eau  minéralr. 

GFRMAIN-DIT-CRIOULT  ( St-),  vg.  Cai- 
ttulos  ( Normandie) , arr.  et  i 19  k.  de  Tire  , 
caut.  et  K deCundé-*ur-Noirrati.  P.  1,471  b. 
— Foires  les  15  janv.  et  85  avril. 

GKRMAIX-DU-PERT  (St-),  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 38  k.  de  Bayrax , cant. 
et  E3  «Tlsiguy.  Pop.  886  li. 

GERMAIX -DU -PINEL  ( St-),  vg.  Jüe-el- 
FiUûne  (Brrtaguc),  arr.,  LD  et  à 15  k.  de  Ti- 
tré , caut.  d’Argentré.  Pop.  915  h. 

GERM  AIN -DU-PI.  Al  X ( St-),  vg.  Saône- 
et-Jxùre  ( Rouigogne  ).  bit.,  £3,  Imnrau  d’en- 
regivt.  et  à 13  k.  «le  CJwIoa-*ur-Saône,  rbcf-l. 
dr  caut.  Cure.  Pop.  1,400  la . — Tnuia  Irr- 
tiaire  avpérMMr.  - Foires  le  8*  jeudi  de  juin 
cl  jeudi  qui  MOI  le  1 1 nov . 

GERMAIN  DU-PUCM  (St-),  Vg.  Gironde 
(Guimue), arr.,  F3*t  à lk.  de  libourue.rant. 
de  ItraoiM'.  Pop.  931  b. 

GERMAI X- DU-PT V (St-),  vg.  Cher  (IWt- 
ry) , arr.,  R5  et  à 7 k.  de  Bourg» , cant.  d» 
Aix-d'Angillou.  Pnp.  496  h. 

GERM  AIN  - DU  - SALEMRRE  ( St-),  vg. 
Dordogne  (Péiigovd),  aiT.  ut  à 18  k.  «le  Rihc- 
rae,  caut.  et  £jde  Neuvic.  Pop.  892  h. 
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GKBM  A1NIH-TK1L  (St-),  vg.  Lozère  (Lan- 
guedoc), arr.  et  4 16  L.  de  Marvrjols  , chef-l. 
de  tant. . et  bureau  d'exiregist.  de  la  Caoour- 
gur.  Pep.  1.517  h.  — TuRin  cristallisé, 
tiiicaschitU*.  — Foires  le»  l"  juillet  et  33  oct. 

GERE  A » - DU  - VAL  ( St-),  vg.  Sortie 
(Anjou),  arr.,  cant.,  ® et  à 3 k.  de  la  Flêeltr. 
Pop.  911  b. 

GERMA  IX- Df?-XKtîDRF.  ( St-)  , l»e  Cia- 
rente  - /*/.  ( Saintonge  ) , arr.  et  4 34  k.  de 
Juniac  , eau»,  et  Rl  de  St 4 nui».  Pop.  H4i  h. 

(•KR.tt.tl.NK  , vg,  Aisne  ( Picardie?,  arr.  et 
à 14  k.  de  St-Qnrutiu  , eant.  de  Vermatid,  r1"? 
de  llaai.  Pop.  *00  b. 

GKK.tt  .tI.VE.  Uf.  Marne  fChampngueL  arr. 
et  4 18  k.  de  Reua»  , cant.  et  O d’Aï.  Pop. 
343  h. 

Ce  village  est  asm  bien  1)4 ti,  au  milîm 
de»  forêts,  prrs  d’une,  voir  antique  que  l'mi 
suit  presque  sans  int-  rrupliou  de  Tonn -*tir- 
Mame,  par  MoutQainbcrt  et  La— nrille.  jm- 
qu’à Germaine.  Ou  » trouve  une  source  d’eau 
ferrugineuse . et  une  fontaine  oliondanti-  qui 
alimente  un  lavoir  public  et  un  abreuvoir. 
L'ancien  château,  dont  il  ue  mtr  plus  que  les 
ruasês  et  »m  caveau  on  rarliot  fermé  «k-  mur* 
de  près  de  3 in.  d rpaiswnr,  présentait  encore, 

>1  V a une  quarantaine  d'années,  drus  tonrrlles.  i 
que  les  habitants  ont  démolies  pour  en  utiliser  1 
les  matériaux. 

Vanruos  r est  un  hameau  dépendant  de  eette 
commune,  ainsi  que  les  fermes  de  Rrrnf , près 
desquelles  est  une  erodriére  ahomiantc  renfer- 
mant une  fontaine  bien  munr,  dont  l’eau  fer-  ! 
rugineuse  es»  rer ‘herrhée  comme  curative  dani)  , 
pludirurs  maladies. 

GERMAI  XK  , ig.  H. -Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 33  k.  dr  lH-i tigres,  cant.  et  C3  d'Au-  I 
berne.  Pop.  176  b. 

GF.KMAIX-F.X-COGLKS  (St-),  vg.  J IL- 
et-f  liante  ( Bretagne  ) , arr.,  RJ  et  4 9 k.  de 
Fougères,  cant . de  St  - Brice  - en  - Cogfcs.  Pop.  ! 
2.601  h. 

« F.BMAIX-EX-LAYE  Germant . 

GrrmmnopoGs  Le  JJ  a,  jolie  ville,  Seine-et-Oi.tr 
( Ile-de-K rance  ),  arr.  et  4 f 0 k.  de  Versailles. 
cheW.  de  cant.  Cure.  Cîf»  d'étape,  £3.  \y.  A 
23  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Station 
du  chemin  de  fer  de  Paris  à Si-Germain.  Cht-  j 
min  de  fer  atmosphérique.  Pop.  13,618  h. — ! 
Tvasxiv  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  rhàtrau  roval , diocèse  , parle- 
ment, intendance  et  élection  de  Paris,  prévôté 
royale , châtellenie,  capitainerie  «les  chasses, 

3 couvents. 

I-r*  mis  «le  France  avaient  4 Si-Germain.  au 
xr  sicele.  un  château  ou  maison  nivale. 

Vers  miQ,|r  roi  Roltrrf  fit  bâ tir.  sur  le  som- 
met d’uiH* colline  env  ironisée  par  la  forêt  de  Lida . 
une  église  et  un  monastère  qu’il  dédia  4 saint 
Vincent  rt  à saint  ( 4>rmaîn.  tTa  diplôme  de  Louis 
le  Gnu,  date  de  1154.  fait  mention  de  l'jihbave 
rt  du  château  royal  de  SM>rniaiti.  Mais  de- 
puis Louis  le  (’.ros  jusqu'au  xv*  siècle,  il  n’est 
pour  ainsi  dire  (dus  question  de  ce  iMMMtèlY* 

Sous  Philip|ie  VI , la  ville  de  Sl-Oriimin 
était  déjà  un  bourg  important  : les  Anglais  la 


prirent  l’an  1346,  rt  y firent  nu  grand  butin  ; 
après  quoi  ils  y mirent  le  feu  et  la  réduisirent 
en  cendres  aussi  hiuu  que  le  château.  Prés  île 
ceut  ans  après,  eu  1 419,  et  pendant  les  troubles 
qui  rendirent  si  mallieumiv  le  règne  île  Char- 
les VI,  les  Anglais  s'emparèrent  une  seconde 
fois  de  la  villr  de  St-Gcrmaiu  , et  y exercèrent 
les  mêmes  dévastation». 

Loraqu’cn  1247  l'empereur  «le  Gmstaiilmo- 
j*lc . Baudouin  , vint  eu  Frnuce.  le  roi  lui  assi- 
gna pour  réudeuec  Je  ehàtcuu  de  St4  fermait!  , 
rt  c'est  là  quesaiul  Louis  refait  dr  ce  monarque 
plusieurs  lebqiw»  , qui  furent  depuis  placées 
dans  la  Sainte-Chapelle  de  Pari*.  Le  château 
lesta  fort  endommage  jusque  vers  1367.  épo- 
que où  Charles  V,  reenunaissant  combien  il  était 
nécessaire  4 b défense  de  Paris,  en  eutreprit  la 
réédiiication. 

Henri  V,  mi  d’ Angleterre , ayant  fait  unr 
descente  eu  Normandie , et  pris,  en  1419.  le 
fort  de  Mculau  rt  celui  de  Potsay,  s’easpora 
également  de  !>H  «eriuaiti.  Lorsque  l'épée  de 
iJurlct  VU  cul  déchiré  l'iiilAme  traité  dicté  à 
Troyespar  nue  mue  impudique  à un  roi  atteint 
de  frénésie , traité  qui  plaçait  la  rouroune  de 
France  sur  le  front  d'un  étranger,  les  Anglais, 
poussés  de  poste  m poste  , lurent  chassés  en 
1435  dr»  environs  de  Pans,  et  le  château  de 
St-tûniuain  . ainsi  que  le»  places  environnan- 
tes , rentrerait  sous  U puissance  du  rm  de 
France.  1 ixms  ai»  apres,  il  retomba  entre  le» 
main»  de»  Anglais  par  La  trahison  d'un  reli- 
gieux. lui  niéme  année,  Charles  Vil  racheta  le 
château  4 pnx  d’argent , et  y mil  une  garnison 
française. 

Fin  1563,  il  se  tint  4 St-6rmaiB  une  anvm- 
blée  <|t»  prince*  du  sang , As  pnncijttux  ma- 
gistrats et  des  grands  officiers  de  la  couronne  , 
où  l'ou  dérida  que  1rs  protestants  pourraient 
s'asscmMer  lion  des  v dira  pour  y pratiquer  les 
exercices  de  leur  religion. 

François  l",  qui  avait  la  |iossmmi  de  la  chasse, 
aimait  fort  le  séjour  de  St-Gcrmain  ; il  lit  ré- 
parer le  château  et  y fixa  sa  résidence. 

Henri  11  succéda  à François  1",  qui  mourut 
à Kamhouillct  le  31  mars  1547.  L’année  mente 
de  la  mort  de  son  père , Henri  11  donna  à ses 
courtisans , en  face  du  château  du  côté  de  l'o- 
rient , h*  spectacle  de  l'avaut-demier  combat 
m champ  clos  qui  ait  été  autorisé  eu  France. 

Henri  IV  lit  bâtir  pour  Cahnrile  d'Estrécs , 
4 40U  m.  de  l'ancien  château  , une  nouvelle  et 
liellr  habitation  qu'on  appela  le  Chatemu-Nenj, 
élevé  sur  les  dessins  de  i'architrcle  Marchand. 
— Louis  X lll  y fut  élevé,  rt  sous  son  rvgne  la 
cour  y demeura  toujours.  — Louis  XIV,  qui 
ne  se  plut  jamais  4 Paris , vint  y fixer  sa  rési- 
dence. Ce  pnnrc,  dont  le  godt  pour  la  magnifi- 
cence et  le  faste  royal  guida  toute»  les  action», 
fit  faire  de  grand»  embellissement»  au  château 
et  des  changements  considérable»  au  porc,  (l’est 
lui  qui  acheva  cette  magnifique  terrasse,  com- 
mencée |mt  Henri  IV,  et  qui  «ùirmcnt  n'a  point 
sa  pareille  en  Rurope.  Cependant,  malgré  tou» 
le»  charmes  de  sa  position.  Comique  manoir  de 
Si-Germain,  restauré  par  Loni»  XIV,  ne  lui 
plaisait  plu»  ; Versailles  venait  d'étre  terminé, 


et  le  monarque  aliandotma  pour  jamais  St- 
Gcrnudn.  Ou  prétend  que  la  crainte  d'avoir  tou- 
jours devant  le»  yeux  le»  clocher»  de  St-Denis, 
sépulture  de»  rois  de  France,  détermina  louii 
XIV  4 choisir  Versailles  pour  m demeure. 

Le  diâteau  de  St-Germaiu  lut  occupé  par 
Jacques  II , roi  d’ Angleterre.  Le  monarque  y 
tenait  une  espèce  de  cour,  ecmi|iosér  presque 
tout  entière  de  ces  mêmes  prétir»  et  de  ce» 
mêmes  moines  dont  les  perfides  conseil»  lui 
avaient  mérite,  en  Angleterre,  l'animadversion 
de  ses  sujets. 

Apres  la  mort  de  Jacques  II  rt  de  la  reine 
sou  épouse,  le  château  de  SM  fermai»  fut  altan- 
donné  à la  gai  de  d’un  gouverneur  rt  de  quel- 
ques officier».  Peudaol  la  révolution,  les  pu 'res 
]iriuei|Mlrs  servirent  de  fieu  de  réunion  ponr 
les  assemblée»  publiques,  d'autre»  servirent  de 
prisai , et  plus  tard  les  apfmrtmnmt»  furent 
loué»  4 des  particuliers  pour  le  «t.niple  du  gou- 
vernement. Olle  deniR-re  mesure,  quoique  pru 
productive , eut  nu  moins  le  résultat  de  préve- 
nir les  dégradation*  qui  seraient  survenues  |«r 
suite  d’iiu  abandon  total.  Kn  mars  1809,  IVm- 
jierenr  .Napoléon  y footla  nue  école  spéciale 
militaire,  destinée  4 former  de»  officier»  dr  ca- 
v alerte.  A cette  occasion  il  fut  Lait  de  grands 
changements  dan.»  les  disti  ihutions  intérieures, 
nolamraeut  au  premier  étage  , dunt  toutes  les 
grandis  piérrs  des  i nient  des  ni  le»  d’étude.  Le 
26  juillet  1814,  le  roi  ordouoa  la  dissolution 
de  cette  école,  et  le  château  serv  il,  en  181 5,  de 
quartier  à un  corps  anglais  de  dix  mille  hom- 
mes , qui  trouvèrent  moyeu  de  s'y  casmier. 
Depuis  il  reçut  une  des  compagnie*  dm  garda 
du  corps  du  roi.  Après  la  révolution  de  juillet, 
le  château  de  $t-Germaiu  fut  eu  vente,  sur  la 
mise  à prix  d’un  million  et  ne  trouva  par  d'ac- 
quéreur. Il  est  aujourd'hui  affecté  4 un  péni- 
tentiaire militaire. 

Les  arme*  de  St-Germain  sont  : tf  azur 
à un  berceau  semé  Je  fleurs  Je  lis  tf  or,  ac- 
compagné au  second  point  en  chef  tf  une  fleur 
Je  lis  d or,  et  en  pointe  Je  la  date  3 septem- 
bre 1 638  de  même. 

L(  tiux  nx  St-Gumaiv  est  dans  une  trè*- 
•lielle  situation.  Le  croire  courouue  une  émi- 
nence élevée  de  63  m.  au-dessus  du  uivmu  de 
la  Seiiir , ou  de  86  m.  au-dessus  du  niveau  de 
l'Océan  ; ses  extrémité»  s'étendent  dans  diver- 
ses direction»  , et  »«*  confondent  avec  le»  habi- 
tations des  commune*  voisine».  Celle  \ ille  est 
bien  bétie,  le»  nie»  en  sont  larges,  bien  pavées, 
mai»  percée»  irrégulièrement.  Ou  y compte 
trois  pinces  publiques  : celle  du  ('diâteau  , qui 
est  vaste  et  asaea  régulière . la  plare  lin»  ale  et 
celle  dr  Pontoise.  - - Pendant  la  révolution  elle 
a porté  le  nom  dr  MocnrAovt-nu-Bos-Ani. 

Sur  un  coteau  exjmsé  4 l’est , roimii  sou»  le 
nom  de  1 errasse»,  sort  une  source  d'eau  miné- 
rale ferrugineuse  . analysée  en  1788  jur  ('Ju- 
pon, qui  y a reconnu  |»r  pinte  : 


Sulfate  de  magnésie.  . . . 4 grain»  3/3 
Mnriate  de  magnésie.  . . «•  — 1/9 

Sulfalr  de  chaux 2 — » 

Carbonate  de  magnésie . . » — 3/8 

Carbounte  dr  frr » - 2/3 
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1Î0  <;frmaix-kn-laye  (Su). 


GEiUlAlX-KX'LAYE  (Si-). 


<>ER  M AI  X - LA  - CAMP  AG  S E . 


Ijicjutui  dr  St-Orrmaii*  pràcote  un  pen- 
tagone irrégulier,  flanqué  à »**  Angles  de  cinq 
gros  pavillon»  élevés  sur  les  desvins  de  J. -H. 
\Lt  nu  ni  ; un  Luge  lusse  l'entoure  et  ajoute 
lieaucnup  à U hauteur  déjà  considérable  de  l'é* 
dilice.  Le  sommet,  couronné  d'une  balustrade, 
est  voôlé  ; sa  couverture  ru  dalles  a été  rem- 
placée |ûi  une  autre  couverture  m plomb.  Les 
rhrmiuér*  , ro  forme  de  grands  pilasties , dis- 
posées assez  régulièrement , sont  enrichies  de 
sculptiires.  Dans  plusieurs  parties  du  pourtour 
extérieur.  un  grand  lialcou  de  rommumralion 
réuuil  les  Appartements.  Du  côté  de  U cour,  les 
cinq  façades  , qui  saut  divisées  par  de  grands 
pieds-droits , présentent  trois  étages  eu  porti- 
ques , dont  le  caractère  sévère . romantique  et 
pittoresque  , produit  un  rfTet  piquant.  Cr  châ- 
teau domine  au  loin  toute  la  contrée  ; sa  situa- 
tion eut  une  des  plus  belles  des  environ»  de 
Paris.  - • La-  Château-Neuf  , bâti  sur  le  faite  de 
la  montagne  , prés  de  la  Seine  , fut  commcnré 
sous  Henri  IV  et  Marie  de  Médici».  Il  fut  em- 
belli jaar  biuii  XIII,  qui  y fut  élevé  ; et  Louis 
XIV,  qui  y naquit  le  5 septembre  1638,  wi  fit 
sa  principale  demeure  jusqu'à  la  construction 
de  \ertaille».  De  tout  cri  édifice  il  ne  reste 
plu*  aujourd'hui  qu’un  pavillon  récemment 
restauré . qui  servait  autrefois  de  ctuqirilc , et 
prés  duquel  est  né  Louis  XIV. 

L*  Fmît  im  ÜT-hiiM*u  est  une  des  plus 
I telles  ci  des  mieux  percées  du  royaume  , et 
l'iiae  de»  plus  vastes  des  environs  de  Paris. 
l'Jle  est  ceinte  de  murs  et  contient  plus  de 
4,330  bec».,  traversés  en  tous  sens  par  1,530  k. 
de  roules.  Afin  de  guider  le  voyagrur  qui  pour- 
rait t'égarer  dans  cette  foret,  ou  a fait  planter, 
de  distance  ni  distance  dam  1rs  carrefours,  des 
poteaux  avrr  des  athclic*  portant  indication  dr.< 
route*  et  des  lieux  auxquels  ils  correspondent. 
Plusieurs  croix  m*  trouvent  aussi  élevées  dam 
cette  forêt , eu  mémoire  de  certains  évéucineuts 
mémorable*  qui  y sont  arrivés  , ou  pour  d'au- 
tres causes  aujourd'hui  inconnues.  Le  rliàtrou 
«le  La  Muette  , qui  est  situé  au  centre . sert  de 
rvndcz-\«NLs  de  dusse  ; relui  du  Val  a son  en- 
trer au  Im>u4  de  la  t masse. 

Las  Lutin.  Ou  nomme  ainsi  une  jolie  habi- 
tation enclavée  dam  U forêt  dr  St -< iermain,  à 
l'extrémité  de  la  grande  route  qui  fait  face  à la 
gtillr  du  château.  Des  ermites  avaient  choisi  ce 
lieu  pour  leur  demeure  eu  1634-  Eu  168Ô, 
Louis  XUi  y établit  des  religieux  Augustin». 
Le  pavillon  que  l'on  y voit  fut  construit  par  or- 
dre d'Anne  d‘ Autriche  , qui  »’y  rendait  toute* 
k»  fois  qu'elle  allait  à SM  ici  muni  ; c'est  là  que 
fut  exilée  M"*  Duliarry,  pendant  la  denuere 
maladie  de  lamis  XV. 

Fn  1811,  le  gouveruement  acheta  les  bâti- 
ments et  «léjwmlance»  «le  l'ancien  couvent  des 
I ugi*s  , pour  en  faire  un  établissemcul  dans  le- 
«piel  de  jeunes  nqdieline* , lill«*s  «le  légtnnnai- 
ivs,  seraient  élevées  gratuitement.  (>t  établis- 
M-mrnt  fut  su|q>rinié  en  1814.  I ne  ordonnance 
du  mm*  de  mai  1HI6  le  rétaldit  «t  en  lit  une 
sucrurvale  de  la  maisim  «le  Sl-Ihxiis  , où  sont 
reçue*  dtiix  «ml  vingt  élève*  «le  l'àge  «le  sept  à 
«Icuxr  au*.  lui  su|icrlieie  du  terrain  qu'urciijie 


l'établissement  est  «le  H hectares,  dont  8 en 
bois,  deux  en  jardins,  et  un  ucni|é  par  les 
cours  et  les  bitimenU. 

La  foire  des  Loges,  qui  se  tient  tous  les  ans, 
le  !*'  dimanche  qui  suit  le  30  août,  sur  la  pe- 
louse qui  fait  face  au  couvent , est  l une  des 
plus  1m*Uc*  et  des  plus  fréquentées  de»  en- 
virons de  Paris.  Otte  foire  champêtre  dure 
trois  jours.  De  tous  les  villages  «i* irounants, 
de  Paris  et  des  alentours,  ou  y arrive  pour  jouir 
«le»  divertisMsnnits  qui  y sont  rassemblés  et  des 
I >ca u tes  qu'offrent  les  différeuts  sites  de  la  fo- 
rêt. Il  est  en  effet  difficile  de  trouver  un  lieu 
plu»  favorable  pour  une  grande  réunion  ; au 
«.-entre  de  la  pelouse  s’élève  un  arbre  gigantes- 
que, autour  duquel  rayonnent  «le  beaux  che- 
mins ombragés  , qui  sillonnent  le  bois  en  tous 
sms  ; la  route,  qui  dcSt-(,cmuin  conduit  aux 
Liages  offre  une  belle  avenue  de  3 k.  «le  long  , 
pavée  an  milieu  sur  toute  sa  longueur  et  bordée 
de  chaque  côté  de  belles  allées  qui  Inugml  la 
forêt,  et  où  sont  placés  des  lûmes  de  distance  eu 
distanre.  Cinq  à six  cents  charrettes  , tapissiè- 
res , cabriolets  de  place , fiacres  et  voitures  de 
maître,  circulent  continuellement  de  SM»er- 
maiu  au  lieu  du  rassernhleim  ut,  où  se  trouvent 
quelquefois  rrymes  douze  à quinze  mille  per- 
sonnes. Sous  des  tapis  de  mousse  et  de  gazon  , 
sous  des  ormes  et  des  chênes  antiques,  s’élèvent 
une  multitude  de  lentes  . de  hais  liriilants , «le 
jeux  de  bagues,  de  boutique»,  de  cafés,  de  spec- 
tacles et  autres  curiosités  , qui  offrent  un  coup 
d’aül  extrêmement  pittoresque. —Sur  la  lisière 
de  la  forêt , une  cinquantaine  de  restaurateurs 
établissent  de»  cuisines  en  plein  air;  rilre.cremé 
en  terre,  a pour  cheminée  un  mur  ru  pierre  d'un 
mètre  ou  «l'un  mètre  et  demi  de  haut;  sur  l’uudr» 
côtés,  un  poleau»«i|iporte  un  tountehroche,  dont 
le  contre-poids  est  suspendu  à une  poulie  atta- 
chée à l'arbre  le  plus  voisin.  I ne  dizaine  «le 
|KMilets  , rinq  ou  six  lapins  , deux  ou  trois  gi- 
gots et  autre»  pinces  de  résistance  , rôlisvnit 
musfamrnriit  devant  un  feu  ardent,  depuis  midi 
jusqu'à  deux  «mi  trots  heures  «lu  matin  , et  à 
peine  sonl-il»  cuits  à point , qu'ils  sont  enlevé» 
et  portés  sous  les  lentes  voisines,  pour  satisfaire 
l'appétit  de*  nombreux  convives  qui  l'v  trou- 
vent rrtmis  ; il  est  diflicilc  de  voir  qurfipie 
rhose  de  plus  ruriiiu  que  ce*  cuisine*  impro- 
visée», que  res  eantinien  haletant» , «pièce» 
groupes  de  mangeurs  de  tout  rang  , «le  tout  âge 
et  de  tout  sexr,  réuni»  sur  un  même  point  et  ae 
livrant  à la  gaieté. 

La  fêle  «le  la  St-Louis  , qui  préovlr  celte  de» 
Loge»,  dure  aussi  trois  jour*  ; elle  se  tient  dans 
la  forêt,  sur  la  route  de  puiasy,  c’est  un  dimi- 
nutif de  la  fête  prinripale  , «-t  elle  offre  en  mi- 
niature le  même'  spectacle. 

A 6 k.  dr  Sl-ticnnain,  ou  remarque  le  châ- 
teau du  Dàscar,  situé  à l'evt rémite  d'un  lieaii 
vallon  , et  d«mt  le  jardin  . «huis  le  genre  pitto- 
resque , est  un  de*  |dus  agréables  de»  en*  irons 
«le  l'aria.  Il  renferme  , dans  une  enceinte  de 
40  hectare»,  une  tour  tronquée  à laquelle  on  a 
donné  la  forme  d'un  dé! iris  dr  colonne  gigun- 
Nvapir  rt  cannelée.  L«*  prrniirr  étagr  prend  j<»ur 
par  «le»  jvirlrn-rmim»  ; an  second , les  Iwirs 


sont  carrées  ; au  troisième , elle»  tout  ovale»  ; 
enfiu  le  quatrième  étage  ne  reçoit  la  lumière 
que  par  des  lézarde*  qui  paraissent  naturelle». 

Biographie.  St 'Germain -en -Lay e est  la 
patrie  de  ll««  II. 

De  Msnu.siaa  ru  Fasses , reine  d’Ernaar , 
sœur  du  roi  Henri  11  et  fille  de  François  P*  ; 
elle  épousa  Jacques  V,  roi  d’Ecosse.  Ronsard 
et  les  poètes  du  temps  chantèrent  à l’cnv  i relia 
princesse . qui  mourut  l'année  même  de  son 
arrivée  en  Ecosse. 

De  Mncuum  m Valois,  duchesse  de 
Berry,  autre  fille  de  François  I”,  dont  le  nom 
a été  célèbre  dans  toute  l’Europe , eu  récom- 
pense «le  ses  largesses  rt  «le  U protection  qu’rlla 
accorda  aux  lettrés  de  tous  les  pays.  Digne  struf 
d'un  grand  roi,  elle  l'égala  dans  tout  ce  qn’il  fit 
de  sublime. 

De  C*ual*s  IX. 

De  Loma  XIV. 

De  Boucnaa  de  la  Rioukdeaik,  littérateur. 
Du  lieutenant  général  Iztost. 

Du  lieutrnaut  général  W il  lot. 

De  F.-Jos.  Nokl  . littérateur,  auteur  d’un 
grand  nombre  de  compositions  classique*. 

Im-tnn  aT  oommxics.  Fabriques  «le  bon- 
neterie  «m  coton  et  de  tissus  de  crin.  Tanne- 
ries importantes.  — Marché  aux  porc»,  le  plus 
important  de»  environs  de  Paris,  tous  le»  lun- 
dis ; il  s'y  veod  annuellement  de  90  à 100  milia 
porcs. 

Bibliographie.  GOVSO*.  Histoire  Je  la  ville 
et  ries  antiquités  Je  St-Germain-est-Ixsye, 

in- 16.  1813. 

— Histoire  de  la  ville  et  du  château  de  St - 
Germain  - en  - Lare,  sut  ne  de  Recherches 
sur  dix  autres  communes  du  canton,  in -8 , 

1839. 

Bni'KirURi  (J. -G,  «le).  Mt-Oermatm-en-ljiy  e 
et  ses  enrirons , depuis  C au  1030  jusqu'à 
nos  jours,  in-18,  18Î9- 
Vu. le  xi  ai»  (M.).  * /a»  Forêt  Je  St-Germaim, 
[meme,  iu-13,  1813. 

• Le  Guide  du  promeneur  à St-Germaiu,  etc 
hl-8,  1838. 

• Promenade  historique  rt  pittoresque  à St - 
('.crmant-cn-lxi  \e,  précédée  tf  um  Itinéraire 
descriptif,  in- 13,  1833. 

• Guide  dr  Paris  à St- Germain  et  aux  e«m- 
rons  par  le  chemin  de  fer,  brochure  in-8  , 
carte  et  gravure»,  1837. 

\ allât  (Aug.).  St -4 1er  main  par  le  chemin  Je 
fer , Promenade  historique,  philosophique  et 
littéraire,  in-18,  1837. 

Quito*.  Mémoire  sur  t anal  tse  et  les  pro- 
priétés  de  V eau  minérale  de  St-Germain- 
eu~Latr,  in-8.  1787. 
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liguy.  et  à 33  k.  d'Arlwii»,  cnnt.  d S «le 
t Jiunipapmle.  I*np.  433  h. 

ÜKIM  VIN-KX-V1RY  (Si-).  Ifièrrt.  V. 
Sr4#nussi»-Quaaa*aT. 

GKHMAIX-LA-ULA.MiHE-HF.RBK  (St-), 
vg,  Caltaslos  (Normandie),  arr.,  cant.,  C3J  et 
a 6k.  drCarn.  l’oji.  303  h. 

I.KRM  UX-I.A-GAMPAGXK  , Campant  a , 


ctuus-LE-rociuora  CM-). 


GfUUIAIX-LES- ALLCYRi  (S*.). 


GKR.WAIN-PRÈS-HKUAIF.YT  (St-).  131 


vg.  F.ure  (Normandie),  arr.  et  à 16  k.  de  Ber- 
My,  caut.de  Thiberville,  S d’Orbec.  Pop. 
1,318  b. — fabrique*  de  rubans  de  fil  et  de 
colon. 

G ERM  A IX* LA-FEUILLE  (St-),  vg.  CtUe- 
d Or  (Bourgogne),  arr.  et  à 31  k.  de  Senior, 
tant,  et  de  F la  vign  y.  Pop.  140  h. 

GKRMAIX-LA-G ATI  NE  (St-),  vg.  Eure- 
et-Loir  (Beauce),  arr.,  raut.,  EFJ  et  à 10k.  de 
Chartres.  Pop.  119  h. 

GKR.M  A1X-LAIGU ILLr.R  (St-),yg.  Vendée 
(Poitou),  arr.  et  à 2<>  k.  de  Fnutenav-lr-Oinitr, 
cant.  et  & de  la  Châtaigneraie.  Pop.  309  h. 

GERMAIN  - LA  - MONTAGNE  (Si-),  vg. 
Loire  (Fores), irr.  et  à 40  k.  de  Roanne,  cant. 
dr  Belmont,  E de  Chauffai  lin.  Pop.  1,331  b. 

GERMAIX-I.  AXGOT  (St-),  vg.  Cale  a dos 
(Normandie),  arr.,  cant.,  E et  à 10  k.  de 
Falaise.  Pop.  609  h. 

GEHMAIX-LA-POTERIE  (St-),  vg.  Oiee 
(Picardie),  arr.,  El  et  à S k.  de  Beau» a»,  cant. 
d'Auneuil.  pop.  446  h.—  Nombreuses  tuileries 
et  briqueteries,  qui  occupent  53  fours  et  près 
de  80  ouvriers. 

GERMAIX-I.A-PRADE  (St-),  vg.  H.- 
Loire  (Languedoc),  arr.,  cant.,  E et  à 8 k. 
du  Pus.  Pop.  2,330  h. — Il  était  autrefois  dé- 
fendu par  un  château  fort  dont  llérade, 
vicomte  de  Polignnc,  réuni  à une  hnndr  d'a- 
venturiers, «‘empara  en  1179.0n  remarque aux 
mvirooa  plusieurs  cavernes  druidiques,  et 
plusieurs  sites  fort  pittoresques,  notamment 
celui  de  IXiubc. 

G EIIM  A I X - L A V A L (St-) , petite  ville.  Loire 
(Foira),  arr.  et  à 33  k.  de  Roanne,  chef-!,  de 
rant.  Cure.  Cite  d'étape.  (53.  A 413  k.  de  Paris 
pour  I»  taxe  des  lettres.  Pop.  1 .804  h.— Tra- 
nsis : roches  plutoniques.  porphyres  rouges. 

St-Germain-Laval  jurait  une  ville  ancienne; 
mais  on  ignore  la  date  précise  de  sa  fondation  : 
fin  sait  seulement  que  dans  le  u*  siècle  les  ha- 
bitants la  filent  don*  de  murs  à leurs  frais.  11 
parait  i mutant  que  le  barou  des  Adrets  l’assié- 
gea daus  le  xti*  siècle;  elle  est  située  sur  un 
coteau  au  pied  duquel  coule  la  rivière  d’Aix. 
Ou  y remarque  les  restes  d’un  vieux  château, 
qui  sert  aujourd'hui  de  maison  de  dépôt, — 
Fnlrriyues  de  toiles.  F.vpluibition  de  carrières 
de  marbre.  Filatures  de  coton.  Tauu pries. — 
Foires  les 20  janv.,  33  avril,  1"  aortt  et  tinov. 

Preai*  de  pAriax  Mssaov,  auteur  d'une  his- 
toire des  Coules. 

GERM  AIN -LATAL  (St  ),  vg.  W 
.1 lame,  arr.  et  à 26  k.  de  Fontainebleau,  rant. 
de  Monteivau.  EJ.  A 413  k.  de  Paris  pour  la 
Uxe  des  lettres.  Pop.  368  h. 

G ERM  A IX  -L  A- V I U JF.  (St-) , Marne  (Cham- 
pagne), air.,  CE:  et  à II  k.  de  Châlou-smv 
Marne,  cant.  de  Manon.  Pop.  391  h. 

GERMAIX-LA-VOPS  (St-),  vg.  Corrèze 
(Limousin),  arr..  KJ  et  à 13  k.  d'Usrl,  cant. 
de  Soniac.  Pop.  358  h. 

GERMAIN -LAXIS  (Si-),  vg.  Seine-et- 
Marne  (Brie),  an-.,  cant.,  S3  et  à 6 k.  de  Me- 
lun. Pop.  1H6  h. 

GERMAIN- LE -FOUILLOUX  (Si-),  vg. 

n. 


Mayenne  i. Maine),  arr.,  eaut . , E et  à 10  k. 
de  Laval.  Pop.  1 ,136  h. 

GERMAIN  - LE  - GAILLARD  (St-),  vg. 
Eure-et-Loir  (Reaurc},  arr.  et  à 18  k.  de 
Chartres,  cant.  et  Ede  Cours ille.  Pop.  331  II. 

GERMAIN -LE -GAILLARD  (St-),  vg. 
Manche  (Normandie),  aiT.  et  à 23  k.  de  Cher- 
bourg, cant.  et  E de»  Pieux,  Pop.  1 ,003  h. — 
Foire  le  25  mai. 

GERMAIN  - LE  - GUILLAUME  (Si-),  l*g 
Mayenne  (Maine),  arr.,  £3 et  à 20  k.  de  Laval, 
cant.  de  Chailland.  Pop.  1,241  h. 

«ERM  VIN-l.K-I.IKYRE  (St-),  sg.  Corrèze 
(Limousin),  arr.  et  à 13  k.  d't sscl,  cant.  et  E 
de  Mes  mac.  Prq».  353  II. 

GERMAIN- LE.MBKOX  (St-),  S.  Germant 
in  I.emhrttHo,  petite  ville,  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne), arr.  et  4 Il  k.  d'iMoire,  ehef-l.de 
cant.  Cure.  C3.  A 430  k.  de  Paris  |>our  la  tue 
des  lettres.  Pop.  2,133  h. — Ttmui.s  cristallisé 
ou  primitif.—  Ou  Iruuve  aux  environs  plusieurs 
sources  d'eau  minérale. 

le»  armes  de  St  - Germain  - Lrmbron 
•sont  ; parti , le  premier  (T azur  terne  de  fleurs 
de  lit  d or,  le  deusiime  dur  a quatre  puis  tic 
gueules. 

A 4 k.  S.  de  St-fiermain-Lembnm , on 
remarque  un  monticule  conique,  surmonté  de 
cousit  uct  mus  fort  singulières.  Le  liane  nord- 
ouest  de  la  colline  est  tapissé  de  verdure,  le» 
autres  cotés  soûl  hérissé*  «k*  prismes  basai  ti- 
ques jieittagoiies  fort  réguliers:  la  plupart, 
arraché»  de  leur*  sièges  primitif»,  ont  «mi  à 
des  constructions  qui  occupent  le  jmurtuur  du 
sommet  du  pic.  Ce  tout  comme  autant  de  cltiim- 
birs  a jura  pré»  carrée*,  an  nombre  d'une  ceo-, 
tuine,  de  4 à 6 ni.  «k*  côté,  sur  1 à 2 ni. 
au-dessus  du  soi,  u'avant  eutre  elle»  aucune 
commiuiiriiiuii.  Le  sommet  du  moulicule  e»t 
cour» mué  ji.ar  une  tour  carrée . Italie  d'un  double 
rang  de  prismes  hasullupic»,  et  dont  les  angle» 
seuls  «mit  eu  gré*.  Quoique  la  partie  supérieure 
décrite  tour  ait  été  détruite,  elle  a encore  10  m. 
d'élévation  ; il  n'y  a qu’une  seule  entrée  fort 
étroite,  et  1rs  trace»  de  deux  fenêtres  Uvs -pe- 
tites, placée»  à une  graude  hauteur,  G Ile 
colline  est  appelée  dans  de  vieux  litres  Mous 
Casa  ris;  ou  igume  l'objet  de  ce*  coiutrurlions, 
qui  apptuiimneul  plu*  pndiablemeui  au  moyen 
lige  qu’à  l'époque  romaine.-- Fabtiouet  de  noir 
animal. — /vire*  te»  1" juin,  jeudi  saint,  7 oct. 
et  36  déc.  « 

GKRM  AIN-LE-PRINGAY  (St-),  vg.  Vendée 
(Poitou ),  arr.  rt  4 31  k.  de  Bourbon- Vendée, 
raut.  et  G3  de  Chantonnay.  Pop.  1,123  h. 
germai  n-le-rocii  eux  (St-),  vg.  Cdtr- 

dOr  (Bnurçuguc),  uit.  et  à 21  k.  de  Châtil- 
lun-sur-Ss  iite1,  cant.  et  E d’Aiguay -le- Duc. 
Pop.  318  h. 

CKRMAIX-LES-ALLVYES,  vg.  Eure-et- 
fjoir,  rom  ni.  d'Ailuyes,  fVi  de  Bonnes  al  . — Il 
r»t  situé  pie»  du  laiir,  près  duquel  est  un 
dolmen  incliné  vers  le  nord  ; la  pierre  qui  le 
forme  est  longue  de  4 in.,  large  de  2 à 3 m.  à 
sa  luise.  N ou  h un  de  |à,  sur  le  Imrd  du  chemin 
qui  coudiiit  nu  Huuimv,  te  voit  un  dolmen 
circulaire  et  I10ri2uut.1l,  dont  il  ne  reste  en  place 


qu'une  pierre  formant  la  moitié  de  la  table, 
longue  de  3 ni.  30  c.,  large  de  2 ni.,  sur  envi- 
ron 66  c.  d'épaisseur.  Dana  1rs  environs,  sur 
Ica  Imrd* de  la  rivière,  mmi!  plusieurs  jiculvaits 
ou  pierre»  fichées. 

I.KmiAI.V-li.S-ARPAJf»,  vg,  Sriar-rl- 
Oise  (Ur-de-Frincr),  arr.  et  a 25  lt.de  Corbeil, 
eaut.  rt  EJ  d* Arpajon.  Pop.  516  h. 

GERMAIX-LES-BELLES  (St-),  vg.  U .- 
Vienne  (Limousin),  arr.  et  à 29  k.  «le  St- 
Yrieix,  chrf-l.  «h-  rant.  Cure.  C.îte  d'étape.  H. 
A 410  k.  de  Pari»  |v»ur  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
2.401  h. — Terrai*  cristallisé  ou  primitif.— 
Foires  le  2*  jeudi  de*  mois  de  fév.,  mai  s,  mai, 
juin,  juillet,  août,  mjiL,  «ict.,  nov.,  2 janv., 
28  avril  et  I8srpt. 

GERMAIN-LES-CORBEIL (St-),  vg.  Seine- 
et -Oise  (lle-de-Francc),  arr.,  cant.T  E c t à 
1 k.  «le  Corlx'ii.  Pop.  42’2  b. 

GERMAI  \ - LES-  COI'  1 1,  L Y (St-),  vg.  Seine- 
et-Sfame  (Brie),  arr.  et  à 21  k.  de  Meaux, 
rant.  de  Crccy,  E de  Cnuilly.  pop.  564  h. 

GERMAIN-LES- PAROISSES  (St-),  vg. 
.■lin  (Bouryogar),  arr.,  cant.,  E et  à U k.  de 
Brlley.  Pop.  ,844  h. 

GERMA IX-I.ESPIXASSE  (St-),  vg.  Loire 
(Bourgogne),  air.  et  à 12  k.  de  Roanne,  cant. 
de  Sl-llatiu-le-Cliâlrl.  \y.  A 373  k.  do 
l’aria  pour  La  taxe  de»  lettrea.  Pop.  818  h. — 
Foire t le»  7 jauv.,  31  janv.  et  21  juin. 

GERMAIX-LES-YERGXES  (St-),  vg.  Cor- 
rèze (Limousin),  arr.,  <aiut.,El  «t  à 17  k.  de 
Tulle.  Pop.  1 ,274  b. 

GERMA IX-LE-VASSOX  (St-).vg.  Calva- 
dot  (NomuiiKbc) , arr.  et  à 15  k.  de  Falaise, 
cant.  «le  RrcHrv illt  -sur-Laizc,  r-:de  I^ugannc- 
rie.  l*op.  457  I». 

GERMA IX -I.B-VKXMITB  (St-),  vg.  Man- 
ille (NurmaiHlie),  arr.  et  à 22  L.  de  Cuutance», 
cant.  rt  E de  l’éiier».  Pop.  532  II. 

GERMA1N-I.E-VIEVX  (St-),  S.  Certnanut 
Velus,  vg.  Orne  (Normandie),  arr.  rt  à 35  k. 
d' Alençon,  cant.  de  (âmrtunirr,  E de  Sé es. 
Pop.  3()4b. 

GERMAIN  - L'HERM  (St-),  jurtile  ville, 
Pur-de-Ddinc  ( Auvergne),  arr.  et  à 20  k. 
d’Àmbert, chef-l.  «h*  cant.  (àire.  2!-  A 445  k. 
«le  Paris  pour  la  taxe  «le*  lettre*.  Pop.  2,270  h. 
— TraxAix  cristallisé  ou  primitif. — Elle  est 
mIiiiV  dau»  un  pays  aride  rt  rouvert,  sur  le 
Doulon.—  Fahrûfues  riuiMdêrablr»  d«-  dtiitelle* 
nui  iv*  et  blanche».  I il  a turcs  de  laiuc. — Foires 
le*  23  avril,  ||  juiu,  20  août,  26  juillet,  27 
tt!f»t.  et  18  oct. 

l.e  village  de  Fraugonet,  déjuiiduiit  de  la 
cuinmune  «le  SMiernuiu  l'Ilerin,  e»t  (a  rvraia 
J'Awi  Dvaot  au,  assassiné  jiidieiainmicut,  et 
Iwiilc  sur  la  plan- «le  Grève  de  Paris  en  1559. 

G ERM  A IN. MONT  (St-).vg.  Antennes 
(OiamjKkgue),  arr.  et  à 20  k.  de  Retltel,  cant. 
d’Asfeld,  S de  Ciiàlran-Pnn*ieti.  Pop.  856  b. 
—■Foires  le  IuikIî  op««*s  le  dernier  dintaiH-lie  de 
mai,  et  apré*  le  l*r  dimanche  «le  ihjv. 

GEnMAIN-PRÈS-HERMEXT  (St-),  vg. 
Pu y-de-Dtlote  (Auvergm*) , arr.  et  à 45  k.  de 
Clermont- Ferrand  , cant.  d'IImuent , E de 
Pmitaumur.  Pop.  303  h. 
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GERMAI  \-SOVS-C  Ail. I.  Y (S4-),Vg.  Seine- 
taf.  (Normandie).  arr.  rt  k 21  k.  de  Rouen, 
ram.  dt-  Clerc»,  CS7  du  Kiwati.  Pop.  246  li. 

VMOIAIX-MR'S-DOll;,  vg.  Seine-et- 
Marne  (Rrir),  arr.,  CT  rt  à 8 k.  dp  Cuulom- 
micrs,  {‘sut.  de  Reliai*.  Pop.  Mît  h. 

GRRMAIS  SOIS  KCOLC  (Sl-).vg.  Srine- 
et- Marne  (Calinai*),  arr.,  rant.  et  à 14  k.  de 
Melun,  f*5!  de  Pmilhierry . Pop.  176  h. 

GERM  A IN -SUR -AV  Ht:  (SI-),  vg.  Eure 
(Horaumdir),  arr.  rt  à 36  k.  dT.trciu,  tant, 
cl  CZ  d«  Nimanrourt.  Pop,  616  h. 

G ERM  AIN-SCR-AY  (Si-),  Sonet  ut  Germa- 
nus  super  Eptane , |,g  Manche  (Normandie), 
arr.  «I  à 57  k.  de  Omtanres,  caiit.  et  Z-'.  de 
Lessay.  Pop.  976  li. 

1 /église  parnittnle  appartenait  « un  prieuré 
dépendant  de  Publia,  r du  Mont-St-Mirhel.  Le 
chœur  offre  de  jolis  échantillon*  de  ce*  fa«*>C!» 
fenêtres  qui  dan*  le  xi*  siècle  démrainit  sou- 
vent le*  muraille*  drs  Idtiment*.  Ou  la  croil 
du  ranmruoemmt  «k»  et  ikrle,  époque  de  la 
plu*  grande  ferveur  de  restauration  parmi  les 
seigneur*  normands,  animés  par  l’exemple  de 
leur  dur  Rirluml.  I>e»  moulures  en  hiUrtlrs 
sont  roniinuties  iri  dan*  le  chtrur  : il  est  en- 
touré d’un  banc  grossier  dr  pierre  dont  les 
mur*  font  le  dossier.  De  grosses  colonnes,  grou- 
per» et  d'un  Ikui  Ira* ail.  le  séparent  de  h nef; 
Celle-ci  est  koutenuc  par  îles  pilier»  carré*  sim- 
ples et  grossiers. 

GERM  AIX-SITt-BRESLE  (St-),*rg.  Somme 
(Picardie),  arr.  el  à SO  k.  d'Ainicm,  eant. 
iFHnruoy,  d'Aumale.  Pop.  198  h. 

GERMAIN  SCR-KAIT.NK  (St-).vg.  Seine- 
jnf.  (Normandie),  bit.,  caut.,  et  4 7 k.  de 
NcufrhAtel-eu-Bray.  Pop.  269  h. 

GERM  AIX-Snt-fLLE  (Si-),  vg.  Tlle-et-  ! 
Vilaine  (Bretagne),  arr.  et  k 17  k.  de  Rennes, 
eant.  el  Eide  St-Auhiii-d'Auhigur.  Pop.  456 
h.  — Sbires  les  2 janv.,  2 août,  2 sept.,  10 
ocl . el  inerrredi  apn-s  Piques. 

GERMALN-SCR-L'ARBIIESLE  (St-),  vg, 
Rhône  (Lyonuiû),  an-,  el  à 22  k.  de  Lyon, 
eant.  et  SI  de  l’Arbrestr.  Pop.  730  h. 

GERS!  AIS-SlîR-I/AmOlS  (St-),  vg.  Cher 
(lkniH*mnai»i,  arr.  et  4 6 k.  de  St-Amand- 
M ont  rond , eant  de  la  Cuerrlir-sur-TAuliou,  , 
[?!  de  la  Charité,  Pop.  1 .217  h.  — Foires  (<■* 

7 ort.,  lundi  de  Pâques  et  lundi  de  la  Pente- 
côte, 

GERMAIN- STR- SENATLLY  (St-).  Y. 
Movr-si  a-Sr-roaiui». 

GERMAIN -SUR  - VIENNE  (St-),  vg. 

1 mire -et • lustre  (Touraine),  arr.,  eant.  et  à 
14  k.  de  Chimm,  r*3  de  Montsorrau.  Pop. 
807  h. 

GERMAIN -VILLAGE  (St-),  vg.  Eure 
(Normandie),  are.,  eant.,  £3  et  4 1 k.  de 
Poot-Andemer.  Pop.  516  h.  — Foire  le  1** 
sept. 

GERM  AIN  VILLE  , vg.  F.ure  -et-  Loir 
(Beancr),  arr,,  ouil. , £2  et  à 9 k.  de  Dreux. 
Pop.  373  b. 

GERMAIXYTU-IERS.  vg.  If  .-Marne  {Uyr- 
nûir).  arr.  rt  à 44  k.  de  (3  uni  mont -en -Rai - 
signy,  eant.,  el  £3 de  fiourmont.  Pop.  412  h. 


GERM  AIN  (Si-),  vg.  Gers,  cumin,  de  Rte- 
Mari«\  ir'  de  Gimnul. 

GERM ANIEI'X,  vg.  Loire,  rornni . de  St- 
Bounct-le-Gourfmii,  £7  de  Monllirnon. 

GFRMAY,  vg.  H. -Morue  (Champagne), 
arr.  rt  à 37  k.  de  Vaut , eant.  de  Poissons,  53 
de  Sailly.  Pop.  429  h. 

GERMÉ  (St*),  vg.  Gers  (Languedoc),  arr. 
el  à 53  k.  de  Miraude,  eant.  rt  El  de  fliscle. 
Pop.  470  h. 

G Fit  M EFG  XT  AINE,  vg.  Douhs  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 19  k.  de  Raume-les-Dames. 
rant.  de  Piérrrfoutaine,  £3  de  Landraur.  Pop. 
393  h. 

GERMENWI’R,  vg.  fi. -Pi  rénées,  en  mm. 
de  Le*pie||e,  «h*  Lciuhey . 

G kh MF \ 1Y,  vg.  Nièvre  (Nivernais),  arr. 
et  à 23  k.  de  Clamccr,  eant.  de  Brirnrm-lei- 
Alk-niand*.  IF]  de  Corlnptj,  Pop.  687  h. 
i GERMER  (Si-),  ou  8T-('<«tmi-ni-FuT, 

I Fiaviacam,  vg.  Oise  (Picardie),  ht.  et  à 
I 28  k.  «b-  lleau vais,  eant.  du  Cnudrnv  -Si -Ger- 
mer. Ecole  seeunduire  erclésiaSliqm?.  Z3.  A 92 

k.  de  Paris  pour  ta  taxe  des  lettre».  Pop. 

l. 083  h. 

SM '.et mer  possédait  une  célèbre  abîme  de 
liéuédirtins  foudre  en  650  par  saint  Orner, 
brûlée  en  85 1 par  In  Normand»,  et  rebâtie  en 
1030  par  I)iiiu«i,t-uVjiir  de  ReauvaU.il  y avait 
uu  rollége.  La  partie  de  Intiment  qui  a été 
| comen  év  est  ocrtij h-t  actuellement  par  le  petit 
séminaire  de  Rcanvnis.  — L'élise  de  3t- 
| Germer  était  un  momrmcitt  trés-remarqnakle 
de  l'art  hiterture  du  xi*  siècle.  1 je.  portail  et  le 
clocher  odt  été  détroits.  Il  y a derrière  le 
cl* tir  une  tir»- belle  eha|w||e  gothique,  bâtie 
en  1260,  «-t  considérée  connue  un  rhef-d'a-u- 
vre  du  genre.  — Briqueterie. 

Bibliographie.  CORBUT  (l'ahlie).  Description 

historique  de  F église  et  de  la  chapelle  Je  St- 

Germer-en-Vlny,  iu-8.  1812  (rt  Mém.  de 

la  »oc.  des  antiq.  de  Picardie,  f.  v,  p.  173). 

GERMEVN.I.E,  vg.  Charente,  rnmm.  d'O- 
radour,  57  d’ Aigre. 

GERMIKR  (St-),  vg.  fi. -Garonne  (I-nngne- 
doc),  arr.,  eant.,  53  rt  à to  k.  de  Vilkfran- 
chc- dr-I-aiiragat*.  pop,  175  h. 

GERMIKR  (St-),  vg.  Gers  (Armagnac), arr. 
et  4 24  k.  de  Lninbre,  tant,  de  Cologne,  de 
Gimout.  Pop.  320  h. 

GERMIKR  (St-),  vg.  Deux-Serres  (Poitou), 
arr.  et  à 30  k.  de  Partbrnay,  eant.  de  Mcni- 
pmte.  C*7  de  Vauttdm.  Pop.  610  h. 

GERMIKR  (SI-),  vg.  Tarn  (languedoc), 
arr.  rt  à 10  k.  de  Casti-et , eant.  et  S3  da  Ro- 
qaecourlie.  Pop.  20 1 h, 

GERMIKR  (SI-),  vg.  Tarn,  eonim.  deTevs- 
kk1«*,  Crîde  l’Avau. 

G KH  M IG  X AG,  bg  Charrnle-Inf.  (Saiti- 
tooge),  nrr.  rt  à 19  k.  de  Jotuac,  canl.  rt  E 
d'Archiar.  Pop.  721  h. 

GERMIGNKY,  vg.  Jura  ( Franche-Comté) , 
arr.  rt  4 23  k.  de  Dole.  eant.  de  Monthamn, 
El  de  Monl-fcous-Vaudrev . Pop.  248  b. 

GERMIGNKY.  vg.  H, -Saône  (Franche- 
Comté),  arr.,  canl.,  C2  «I  4 10  k.  de  Cray, 
Pop.  464  h. 


G FR  MIGNON  VILLE,  vg.  Eure-et-Loir 
(Beaucc),  arr.  rt  à 38  k.  de  Chartres,  oint,  rt 
£2  de  Voves.  Pop.  6 1 S h. 

CEHHIGXY,  ou  (uiuiniNT-L'Knarr,  Ger- 
mmioemm  Castrnm,  vg.  Cher  (Bourlmnnah), 
arr.  rt  à 43  k.  de  Rt-Ammid-Montrond.  eant. 
el  El  de  la  Cuerehe-aurd* Aiibois.  Pop.  956  h. 
— Foires  les  27  mai  rt  17  oet. 

GKH.MIGXY,  Germant  a c um , Cermtnia - 
com,  vg.  Marne  (Cliampwpikr).  arr.  cl  à 13  k. 
de  Reims,  eant.  de  Ydk-en-T ardenou,  E3  de 
Junclierv  -sur-A  esk*.  Pup.  173  h. 

GERM  IG  N Y , vg.  A'iâr»  (Mimtiai),  arr. 
rt  4 20  k.  dr  Nevers,  canl.  rt  S3  d*  Pougnei. 
Pop.  891  h. 

GKHMIGNY,  vg.  Tonne  (Bourgogne),  arr. 
«t  à 35  k.  d'Aiuenv,  caut.  rt  de  St- 
Florenlin.  643  h. — Il  est  situé  au  milieu 
d’une  U-lle  plaine,  sur  le  caual  de  Bourgogne, 
rt  pria  «le  l’Aruiançon.  L’egli»*  parumi.-ilH 
e»t  reuiurquahle  ]«ar  la  beauté  «k  son  archi- 
tecture. 

GEHMIGN  Y -DES-PRES  , Gernuniacum  , 
vg.  Jjotret  (Orléanais),  air.  et  à 30  k.  d'Or- 
léans, canl.  rt  LEZ  d**  UiAleauurul-sur-Luirr. 
Pop.  459  h. 

GKHMIGNY  -L'ÉVÊQUE,  vg.  Seine-et- 
Marae  (Rrir),  arr..  eant.,  H rt  4 9 k.  de 
Meaux.  Pop.  445  h.  — Commerce  «k  char- 
bon. 

G KRMIG  N Y -SOl’S-COr LOMBS , vg.  Seine 
et -Mar ne  (Brie),  arr.  rt  à 29  k.  de  Nivaux, 
eant.  de  Lixy,  0<fe  Crony-sur-Ourcq.  Poj». 
318  h. 

GERM I NON.  Vg.  Marne  (Champagne),  arT. 
rt  à 20  k.  de  Cliâton»-*ur*ManM*.  eant.  rt  El 
de  Vertus.  Pup.  306  h. 

GEB3I1NY.  Germiniacus  Segiutensis,  vg. 
Meurthr  (Lorraine)  . arr.  rt  à 19  k.  drToul, 
caut.  «I  K de  Colombes  , Pup.  605  h. 

GE  R. Ml  SK  Y.  vg.  H. -Marne  (Champagne), 
arr.  rt  à 38  k.  de  Yasay,  eant.  di-  Poi*vm»,3 
de  Sailly.  Pop-  199  b. 

GKKMOLl.KS.  vg.  Saône-et-Loire  (Rour* 
rogne),  arr.  rt  i 25  k.  de  Micro,  tant,  rt  EJ 
de  Tratnav»**.  Pup.  430  h. 

CKRMOJ-1.es,  »g.  Saone-et-ljMre,  rorum. 
de  Mdleccy,  :-^du  Bourgneuf. 

GERMOXD,  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr. 
rt  à 17  k.  de  Niort,  canl.  rt  K de  Champde- 
nierx.  Pop.  808  h.  — frétait  autrefois  un 
liourg  fortifié,  environné  ik-  lunitrs  murailles 
Qanqnérs  de  tours. 

GERMON  DANS  . vg.  Pauls  (Franche- 
Comté),  arr.  rt  4 25  k.  de  Besançon,  canL  et 
E de  Marrhaux.  Pop.  1 18  h, 

GF-HMONT,  vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  rt  à 15  k.  de  Youxkn,  eant.  du  Oiéne, 
£2  de  Buiant).  Pop.  185  h. 

GERMON' ATI  A. E.  vg.  Veurthe  (pays  Mes- 
sin}, arr.  rt  à 39  k.  de  Nancy,  rant.  d’Hamié, 
EJ  de  Nenvilk-r.  Pop.  302  h. 

GKRMS.  vg.  U. -Prrènèes  (Gascogne),  ATT. 
d’Argrlcs.  ranl.,  El  el  à 14  k.  de  Lourde». 
Pop.  ÎS80  h. 

GERNKI.I.E.  vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.,  canl. , E«  de  Merirrc*,  à 7 k.  de  ( .Uarle- 
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ville.  Pop.  384  b.  — Ce  vilbge  u’e*t  réuni  à la 
France  que  depuis  environ  50  uns  ; il  apparfe- 
uaii  jadis  à l'Autriche. 

GERRirm  ST,  vg.  Atu *r  (Pfcaidb).  orr. 
et  à 35  k.  de  Laou . cani.  île  Neulchàtel . d» 
Brrry-au-BaC.  Pop.  159  b. 

GÉllON  (SI-).  vg.  H.  - foire  (Auvergne), 
arr.,  rant.,  K et  à 10  k.  de  Brioodr.  P.  399  h. 

GÉRONCF.  vp.  B. -Pyrénées  (Béarn).  arr., 
f5I  H à 8 k.  d'Oloron,  eanl.  de  Sto-Marie» 
d'Oloron.  Ifop.  85  h. 

GÉRONS  (Si-),  t§.  Cantal  (Auvergne), 
arr.  et  à 23  k.  d’Anrilbc,  eant.  de  ta  Roqtic- 
lirou,  JS  de  Montvert.  Pop.  545  h. 

GERPONVIIJ.K,  vg.  Srine-lnf.  (Norman- 
die). arr.  et  à 23  k.  d'Xvetot,  eanl.  et  [3  de 
Y al  moût.  Pop.  734  h. 

CERJtOTS.  vg.  Cahados  (Normandie),  arr. 
et  à 18  k.  de  IHmt-TEtèque . nul.  de  Cnn- 
bramer.  Cil  de  Duxuttê.  Pop.  79  II. 

GERS  (le),  ASgirciu*,  rivière  qui  preud 
an  source  dons  les  laudes  de  l’ina&,  arr.  de  lb- 
gucre*,  H .•P  ) ré/mr-t  ; elle  pusse  pi  es  de  Man- 
ié» iu,  à Mosscubc,  Audi,  Muntastruc , t leu- 
rance,  Lerioure,  üulrn,  Estafort,  Leyrac,  au- 
dessous  duquel  eüc  se  jette  dans  la  Garonne , 
à 18  k.  S. -K.  d'Agen.  Celle  rivière  est  sujette 
à de  grand*  débordements,  lors  de  b foule  des 
neiges  ; (buis  tout  autie  temps,  elle  n'est  ni 
flottable,  ni  navigable.  Son  cours  est  dVmi- 
ron  180  k. 

GERS  ( département  du).  Le  département  du 
Gers  est  forme  du  Coudomois,  de  l'AiiMaguuc 
et  d'une  petite  |iartie  du  Commiuges,  pay  s curn- 
pris  dans  la  Gascogne  et  dépendant  de  U ei- 
de* an  t province  de  G menue.  Il  tire  son  nom 
de  b rivière  du  Gers,  qui  le  traverse  dam  toute 
sa  longueur  du  sud  au  nord.  Ses  bornes  wml  : 
au  nord  le  département  de  Lot-et-Garoune  , au 
nord-est  cehû  de  Taru-et-GanmDr , à l'est 
celui  de  b H nu  Ir -Garonne , au  »iwl  ceux  des 
Hautes  et  des  Ibsses-Pv  réaré*  , à l'ouest  relui 
des  Laudes. 

Le  territoire  de  ce  département  est  générale- 
ment rooutueux,  élevé,  et  presque  enberemnit 
formé  de  r b ai  nés  de  coteaux  plus  ou  tnuiti* 
élevé»,  dout  la  direction  générale  est  du  sud  au 
nord.  Trente-huit  cours  d’ean  y délerintaenl 
autant  de  vallées,  dont  b largrur  varie  de  20 
à 6 ,320  m.  Ces  vallées  sont  nrastanuneut  ! me- 
née» à gauche  et  à droite,  c'est-à-dire  de  l'ouest 
« l'ast.  par  dm  chaînes  de  coteaux  qui  » dans 
certains  départements,  seraient  regardés coiunu’ 
de*  montagnes,  mais  qui  ne  peuvent  être  ainsi 
désignes  dans  une  région  où  l‘<ril  les  compote 
■ux  Pyrénées.  Ces  chaînes  doivent  naiureilr- 
mciit  être  {éus  ou  manu  large»,  sHou  que  les 
vallées  quelles  séparent  sont  plia  ou  moins 
éloignée*  l'une  de  l'antre.  En  remontant  au 
nord,  ou  aperçoit  que  ces  chaîne*  de  coteaux 
s’élèvent  pi  ogi-exMvmnenr,  servant,  pour  ainsi 
dire,  de  gradins  su  superbe  amphithéâtre  de* 
Pyrénées,  dont  elles  sont  en  quelque  sorte  b 
prolongation.  En  général  b terrain  du  dépar- 
temeut  s élevé  du  nord  an  sud  ; atiui  IVn- 
daasl  b plus  bn»  dmc  se  trouver  ikmit  les  pente* 


les  plu*  iMMsialr»,  le  plu*  élevé  dau»  su  partie 
uin  uluiiuile  , et  b hauteur  moyenne  dan*  le 
rentre,  lin  effet , si  l'un  muuiite  le  t ours  du 
(>ers,  un  verra  que  la  commune  de  las  Mar- 
tres, située  au  nord,  sur  le*  limites  du  dépar- 
tement de  Lol-el-GnrouiM* , u’eal  élevée  •«- 
de.s*u*  du  iiivt.'iU  de  b mer  que  de  97  us.  ; b 
hauteur  d'Audi,  mi-dex-u*  du  même  uiv  eau,  est 
de  220  in.  ; tandis  «pu*  celle  «1rs  enleau».  de 
Mout-d’Artarac  *e  trouve  de  390  ni. 

Le»  terr»  qui  forment  b superfine  «lu  sol 
sont  en  général  argileuse*  : presque  toutes  re- 
posent sur  de*  bancs  rpoi*  de  glaive  et  d'argile 
diversement  modifier*  ; ces  Italie*  sr  viirrédcnt 
à une  grande  profondeur,  et  vont  quelquefois 
séparé*  par  de  légères  couches  de  sable  et  par 
U-  tuf.  !.«  noyau  de*  coteaux  est  *mi«  générale- 
ment romposé  d’une  pierre  arplo-«  alenire.  La 
presque  fatalité  du  terrain  du  Gers  «tant  argi- 
leuse , pierreuse , compatir,  et  le*  rbahrar»  y 
étant  t res-violent  es , il  eu  résilie  <|u'a*»r/.  ordi- 
nairement h**  produit*  du  sol  ne  lénwowut  pas 
parfaitement.  Il  y a qiiatre-v  inçti  ans . In  con- 
trée dont  u été  formé  la  département  était  un 
pay  s presque  stérile  ; «ai  n’y  rencontrait  que 
quelque*  petite*  villes  ou  gros  Imurg*.  daux  les- 
quel* était  réunie  imite  la  |»opulatinn.  Les  cam- 
pagne*. désertes  et  misérable»,  s’afTiakat  que 
quelque*  hameaux  épar*,  dont  1rs  habitant*  re- 
eueillaieut  à peine  ce  qui  était  indispensable  au 
soutien  de  leur  existence.  A cette  époque,  un 
de*  plus  grand»  administrateur*  du  xvm*  siè- 
cle, M.  d’Elignv,  nommé  intendant  de  Lu  gé- 
néralité d’Audi , après  avoir  étudié  b nature* 
du  pays,  les  mmirs.  le*  beaoâu  et  les  ressour- 
ces des  habitant*,  forma  1c*  projet  d’une  amélio- 
ration générale , et  en  suivit,  pendant  «rue 
années,  l’eaiVntiou.  Par  srs  mmiix  d'immenwr* 
travaux  furent  entrepris  ; il  ouvrit  de  vaste* 
communications,  traversa  b Gascogne  de  mille 
nwitu  diverses,  ru  lit  comme  un  jardin  divisé 
par  compartiment*.  et  joignit  de  crtlr  manière 
la  Gascogne  à l'Espagne  et  à l'une  et  à l'autre 
mer. 

A l’aspect  «b*  merveille*  enfantée*  par  «c 
génie  créateur,  le*  cultivateur*  ouvrant  k»  yeux 
et  sortent  de  leur  en  gourde,  «emeut  -,  ils  remuent 
avec  vigueur  le»  entrailles  de  b terre  ; il»  plan- 
tent des  vigne*  magnifique*  : ils  «lablUsent 
leurs  rommumeatrom,  et  en  dix  an*  il»  décu- 
plent , avec  leur  popnlaliou,  b quantité  et  le 
prix  de  leurs  denrée*  diverse*.  Bientôt  l'intérét 
particulier  encourage*  le  travail , et  le  travail 
encouragé  lit  de  b Gascogne  une  dr*  plu*  lndle» 
provinces  du  royaume.  Plu*  tard,  b suppres- 
sion des  dîme*  diminua  b*  charge»  de*  cultiva- 
teurs; la  suppresion  des  cloître*  enrichit  l’a- 
gricnlture  de  toute»  k*  propriété*  religieuse* 
que  les  loi*  de  la  mainmorte  retenaient  dan* 
l'inculture  , et  ces  propriétés,  vendue*  par  pe- 
tites partie»,  tomlkrcnt  entre  les  main*  d’une 
multitude  de  pères  de  famille,  qui  en  ont  cen- 
tuplé les  produits. 

La  surface  totale  du  département  du  Gers 
rat  de  656,392  bact.,  divisés  ainsi  : 


Terre»  blxiurahles . 333,585 

Pré» 60.865 

Vigne» 87.775 

Beu» 59,576 

Vergers,  pépinières  et  jardin*.  , . . 6.100 

Oncraiet,  aunaic*  et  saussaies.  . . . 560 

Etangs,  mare»  , canaux  d'irrigation.  50,233 

Autre»  culluics . • 633 

Lande*  et  bruyères.  ........  35.711 

Superficie  des  propriété»  Inities.  . . 4,515 


Couîrunnrr  imposable.  . . 608,950 


Houle»,  rhcmîiu,  places,  rues,  etc.  . 13,580 

Rivières,  lac»  et  t ui»*«*aux 5,384 

Forêts  et  domaine*  mm  productif*.  . 1.455 

Cimetières,  églises,  bâtiment» publics.  1 23 

Coule  rance  non  imposable.  . 17,448 

Ou  y compte  : 

68,999  nuusuns. 


1,151  tnouüu»  à eau  et  à vent. 

18  forge*. 

176  fabriques  et  manufactures. 

Soit  ; 70,344  propriétés  Iwties. 

Le  nombre  de*  propriétaire*  rat  de.  105.145 

Criai  dr»  parcelle*  de 1 . 191 ,277 

Ifvuaoon  vpurc.  Trmte-huit  cour*  d’eau  ar- 
rosent h*  département  : le*  principaux  vont  : 
l’Aduur,  l’Arroi,  le  Midou,  b Lossi*.  la  Bai*», 
le  Gers,  1’Arrat*,  la  Gimone  et  b Save.  En  gé- 
néral toutes  le*  rivière*  qui  sillonnent  le  dé» 
parlement  du  Gers  y roulent  dans  une  plaine 
plus  ou  moi»*  riante,  plus  ou  moins  agréable, 
plu*  ou  moins  fertilr,  et  ia*nt  toutes  boudée»  de 
prairies  féconde*,  lieancoup  plu»  avantageuse* 
que  le*  coteaux.  Le  Gers  arixwc  «lau»  au  partie 
de  son  émir*  une  plaine  étroite,  mais délicieuse  : 
l'Arras  arrose  un  paya  de  b plu*  grande  lieantô. 

Comm mcinovi.  le  dé'parlement  du  Gers  est 
traversé  juir  8 routes  royale*,  por  19  route* 
départementale*  et  par  46  chemin»  vicinaux  (le 
grande  communication. 

MiriuaauKur.  La  marclie  de*  mimm  r»t 
jh*u  régulière  dans  le  département  : ou  sent  que 
dans  un  j»av#  aussi  mont ueux  il  doit  rvufcr,  à 
de  très-petites  distance*,  desdiffétenre*  remar- 
quai «ks  ibn»  h température  ; au»*i,  quoique 
|iar  su  situation  k département  du  Gci*  doive 
offrir  on  climat  lenifiécé,  ou  y éprouve  cepen- 
dant de»  froids  treWigourcux,  comme  de»  cha- 
leur» exccssi«e*.  En  gruéral  k moU  d'uctolnv 
c»t  hromeux,  pluvieux  cl  froid  ; k»  brouillard* 
sont  nminv  commun»  dan»  les  roui»  qui  suivent  ; 
niai»  les  pluie»  eoutimirUe»,  le»  frima*,  b ueigr 
et  la  gflee  se  succèdent  par  gradation  jusqu'en 
février,  pour  diminuer  ensuite  jusqu  ci» mai.  A 
crtte  épu(|ue  b chaleur  couumaice  à être  forte  ; 
b tonnerre,  qui  déjà  s'étail  fait  cnlcndre  dan* 
1«*  mou  prvcédeuu,  e>J  jdiLs  frèqneul,  et  la 
giéle  plu*  commune  et  plus  alioiHbiile.  l'x  tu- 
multe atmosphérique  ur  s'apaise  (pic  vers  b fin 
de  juiu.  *>»»*  qraî  pour  ctb  les  allrnialivcs  de 
froid  et  de  ckiud  cessent  ; cü«  * out  cuutume  de 
m prolonger  jusqu'en  juillet.  Daiu  ce  moi», 
que  dans  b suivant,  b chaleur  est  qori- 
qucluis  autel  forte  que  riulcusilé  du  froid 
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grande  dans  relui  de  janv  ter.  On  a vu  le  ther- 
momètre de  hènuinur  marquer  + 31"  nu  rouis 
(Tamil , et  être  eu  janvier  à — 9”  ; le  moi*  de 
septembre  ni  (mit-èli  r relui  dont  I»  Irmpéra- 
Inre  est  la  plus  agréable;  mais  le»  mutinée»  et  les 
soirée*  eu  tout  extrêmement  froide».— La  qtiau- 
titède  pluie  touillée,  année  roiiimtuie,  a été  éva- 
luée de  86  à DO  r. . mai»  il  y a quelquefois  des 
anomalie»  mnaïquablra  dans  relie  qtifiiitilé  : 
ainsi  en  1801  elle  dépassa  I m.  5 c.,  et  l'aiune 
suivante  la  quantité  d'eau  tombée  u'r^ala  pas 
60  c.  L’hiver  et  le  printemps  sont  ordinal  ie- 
ment  les  saison*  les  pins  humides.  — Le.»  vent» 
d'est  et  d’ouest  régnent  presque  exclusivement 
dan*  rdlf  partie  de  la  France,  ceux  des  autres 
rumlis  ne  se  faisant  sentir  que  d’une  manière 
passagère  et  a des  époques  indéterminées.  Le 
vent  du  uoul  »c  fait  sentir  p**i*l;iiil  les  froids  les 
plus  vifs;  la  pluie  tombe  oïdinairrmeiit  par 
celui  du  sinUiuevt;  le  veut  d’est,  qui,  eu  été, 
anime  les  chaleurs  les  plus  vives,  est  un  indice 
assuré  de  pluie  au  priiiteiujis  ; a t%ei  souvent,  en 
été,  il  s’élève  ver*  le  soir  un  vent  de  nonl-cst 
très-frais,  qui  duce  jusqu’au  lendemain  matin. 

PnoD'  cnow.  Le  département  du  fiers  se 
prête  en  général  à toute  espèce  de  culture  ; il 
produit  toute  espece  de  céréales  in  quantité  plus 
que  siiflisuute  pour  la  consommation  des  habi- 
tants, mats,  légume»  secs,  etc.  Culture  des 
choux,  de»  aulx  et  des  oignon»  eu  grand.  1 telles 
prairie»  luilurrilra.  Fruits  de  toute  espere,  mais 
en  petite  quantité.  — 59,276  bect.  de  forêts 
(arbres  vert»  et  feuillus).  — 81,772  hect.  de 
vignes,  produisant  xiinuellenieut  900,000  bcc- 
tol.  de  via,  dont  près  de  400,000  nuit  consom- 
mé» sur  les  lieux  ; une  forte  partie  du  surplus 
e*t  convertie  eu  eau-de-vie,  ranime  sou»  le  nom 
d'eau-de-vie  d’ Armagnac,  et  le  reste  livré  à 
l’exportattou. — lkvlcs  à corne»  et  moutons,  dont 
l'éducation  est  négligée.  Elève  de  mules  et  de 
mulets  pour  l'Espagne.  beaucoup  de  ] tores. 
Klévc  en  graud  de  la  volaille,  uotaminent  des 
oie*  et  des  canards,  qui  acquirmit  une  gros- 
scur  coasldérablc,  et  dont  ou  sale  les  misses  et 
1(»  ailes  pour  le  cnminerre.  — Menu  gibier.  •— 
Bon  pousou  de  rivière  et  d'étang. 

MniuuNin,  Carrière*  de  marbre,  de  pier- 
res à bilir,  de  plâtre,  de  manie.  Argile  à po- 
tier. Spath  fusible  juttprr  aux  verrerie*  et  aux 
faiencenes. 

Socrcm  hivmvui  à barbotan , à Costera- 
Viveul,  à BasMMics,  à Jegun.  à Lsvanlen*. 

Isncmi»  »r  couMinc*.  L’industrie  manu- 
facturière est  presque  nulle  dan»  le  fiers.  Le* 
professions  usuelles  fournissent  à peu  près  aux 
premier»  I «canins  de  la  vie  : mai*  le  département 
ne  possède  aucune  de  ce»  fabriques  qui  occu- 
pent de  nombreux  ouvrier»,  cl  sont  eu  d’autre* 
pays  un  centre  d’activité  et  une  aourre  de  ri- 
rlir ***•».  Ira  toiles  et  les  gros  drap»  qu'ou  y fa- 
brique, ces  dernier*  connut  sous  le  nom  de 
burttl»,  eadit,  tout  consommés  dans  le  pays.  Il 
en  est  de  même  de*  produits  de*  liriqueterie», 
four»  à chaux,  faïencerie»,  verrerie»,  le»  tao- 
nrrir*  sont  peut-être  le*  seul*  étaMisarmeuts 
industriel»  dont  le»  produit»  ne  soicut  (ta*  eu- 


trerrmeut  rmploy  ès  par  la  cotisominaiiofi  locale  ; 
quelque*  excédant»  *ont  annuellement  exporté». 
— Nombreux  moulin*  « farine.  ■ — • Nombreuses 
distilleries  d'rati-de-v  ie. 

LVau-dc- v ie  d’ A rmsgnac .que  l'usage  a placés1 
au  second  rang  des  eaux-de-vie  fuira,  et  qui  ce- 
pendant pnimul  avoir  de»  droits  au  premier, 
*r  fabrique  dans  TanPondbaemMit  «le  Oindom  ; 
la  plus  recherchée  se  distille  dan»  les  cantons 
de  Moutréal,  Faure,  Caxauliou.  ManHt-t  et  N«>- 
gart).  L'espèce  de  défaveur  qui  frappe  les  eaux- 
de-vie  d’Amutgnar  dans  h*  commerce  tient  à ce 
«pie,  pendant  longtnups,  les  eaux -de-Vte  de  tout 
degré  ont  payé  lis  même»  droits;  il  est  résulté 
de  cette  injuste  taxation  que  leroguuc,  pesant 
22  degrés»  a dû  naturellement  être  préféré  à 
l'armagnae,  qui  n'en  pèse  «pie  19  et  demi.  Au- 
jourd'hui que  l'un  procédé  avec  plu»  d'équité 
au  prélèvement  de  l'uapot,  et  que  l'eau-de-vie 
de  toutes  provenance»  n'esl  taxée  qu’en  raison 
de  la  quantité  d'alcool  pur  qu'elle  contient,  les 
piopnélairex  de  l’aruiagiiar  doiveut  rajiérer  de 
tirer  un  meilleur  jtarti  de  leurs  e&cdleut»  pro- 
duits. In  fait  trop  peu  connu  est  de  nature  à 
encourager  eea  justes  péltHlMW  •-  il  est  certain 
que  leurs  liquides  sont  h*s  seul»  qui  sr  livrent 
à l’état  naturel  aux  consomma  Unir*.  1 je  cognac, 
cxrellrnt  aussi,  et  dout  personne  ne  peut  nier  In 
haut  mérite,  est  év  idcmmenl  trop  fort  à 22  de- 
gré»; il  faut  l'amortir;  mais,  quoi  qu’ou  fasse, 
quelque  soin  qu'ou  prenne,  quelque  ta leut  qu'on 
apporte  à l'arranger,  une  différence  notable 
pour  les  connaisseur»  sera  toujours  a l'avantage 
des  eaux-de-vie  qui  sorlcul  de  l'npiMtril  au 
degré  rniivniable  |Miur  la  |m>lvmki.  L'annaguac  , 
lorsqu'il  a été  distillé  avec  uilclligcncc,  se  dis- 
tingue par  iMutncirup  de  douceur  et  uu  arôme 
particulièrement  agréable  ; l’âge  ajoute  encore 
à ces  perfection*,  quand  l'eau-de-vie  vieillit 
dan»  le  bois. — Le  piquepoul  et  k clairet  sont  les 
deux  variétés  «le  raisins  blancs  qui  rendent  la 
meilleure  eau-dr-vie.  Le  via  qu’ils  donnent 
n'est  point  soumis  à la  cuvaiton  ; il  se  conserve 
peu,  et  veut  être  brillé  six  mois  apte*  b récolte. 
La  moyenne  est  d'uu  sixième  en  cau-de-vie, 
que  l'on  renferme  dons  des  barriques  de  20  à 
60  vrltes  ; la  vdte  est  d'un  peu  moins  de  b li- 
tre». — L’armagnac  s’envoie  à bordeaux  et  à 
bayoune,  d'où  on  l’exporte  en  majeure  partie 
pour  l'étranger. Cette  eau-de-vie  est  j*n  connue 
à Pari»,  et  ctqiendaut  elle  des  rail  nuiront rrr  un 
placrment  facile  et  avantageux  dans  ce  grand 
centre  de  rousomiualiou  où  l'on  trouve  tant  de 
connaisseur»  exercés. 

la*  commerce  consiste  principalement  en 
eaux-de-vie,  vins,  grains,  farine»,  laines,  vo- 
lailles. Exportation  considérable  pour  l'Espa- 
gne de  mule»,  mulets,  hètes  à conu*»,  liètes  à 
laine,  porc»  gras,  etc. 

Fonts»,  plu*  de  400  foire»  se  tietiueiil  dans 
environ  90  commune».  On  y vend  principale- 
ment de»  lirstiaux  de  toute  espèce,  des  chevaux, 
des  mulets,  de  la  volaille,  des  grain»  de  toute 
sorte  et  divers  objets  d'hnbilleramt  et  de  con- 
sommation. In  fuira»  de  Lombes  *onl  célè- 
bres pour  k commerce  de»  nmles  ; 1rs  Ripa- 


gnols  y font  ordinairement  des  achats  considé- 
rables. 

Mot  lus  et  inou.  « Les  (tançons.  dit  l'au- 
teur de  Y Annuaire  du  Gert,  (isjcou  lui-même, 
ont  «k  l'esprit,  de  la  gaieté  : ou  croit  qu’ils  en 
sont  redevables  au  climat  cl  à leor  patois.  Iaur 
ré]iubliuu  de  fanfarons  et  exagéralcurs  doit 
être  attribuée  aux  cadets  de  famille,  forcés 
d'aller  chercher  fortune  au  loin.  — Dans  uu 
pav*  sans  commerce,  sans  industrie  cl  pure- 
irnut  agricole,  la  fortune  ne  peut  être  aug- 
mentée que  par  l'économie  domestique,  et 
établie  que  »ur  de*  propriété*  foncières  ; ces 
propriété»  étaient,  dan»  k département  du  Gers, 
Ires-divisécs,  mêmeavaut  U révolution.  On  y 
était  d’ailleurs  réçi  par  le»  lois  romaine*  ; dira 
permettaient  aux  pères  de  laisser,  par  prcciput, 
les  trois  quart*  de  leur  fortune  à leur  aillé, 
«pli  avait  encurc  son  droit  au  partage  du  reste. 
Gette  maniera  de  disposer  des  biens  était 
générale  et  avait  pour  conséquence  de  forcer 
le»  filles  à demander  aux  couvents  un  asile 
qu’elles  eu.s.vcut  inutilement  cherché  dan»  le 
mariage,  et  d'obliger  les  garçons,  cadets  de 
fnmillc,  à se  procurer  au  dehors,  par  l'épée, 
l' Eglise,  U robe,  le  commerce,  etc.,  Taivanre 
dont  il»  avaient  joui  dau»  la  maison  |»ternclk. 
Lorsque,  loin  dr  leur  pays,  avec  toute»  les  sp- 
I w reliefs  du  besoin.  il»  se  bissaient  alkr,  |»ar 
un  retour  sur  k passe,  à parler  dr»  châteaux, 
de»  gens,  des  chieus,  des  chevaux  de  leur 
père,  introduisant  dan*  leur»  lécits,  avec  une 
vive  gaieté,  les  hy  perboles  et  la  prosodie  de 
leur  patois,  le*  étrangers,  étonné*  d’uu  tel  lan- 
gage, ne  pouvaient  le  considérer  que  comme 
une  fanfaronnade  : ou  devait  « plaire  à l'exa- 
gérer encore,  par  le  ('Cncbaut  naturel  qui 
porte  à charger  Ira  ridicules  pour  Ira  rendre 
(dus  comiques.  Telle  fut  sans  doute  l’origine  de 
la  réputation  «k»  Gascons,  qui  cependant  ne 
sont  qu’uu  |>cu  plus  industrieux,  vifs,  aima- 
ble» eufm,  que  les  autres  Français-  — Les 
villes  sont  encore,  «bus  le  département,  «»  petit 
nombre  et  peu  peuplées.  Il  y règne  une  grande 
simplicité  de  munir».  Cette  simplicité  se  fait 
remarquer  surtout  dans  k»  campagnes,  où  les 
paysan*  sont  patients,  infatigable*  au  travail, 
économes,  dévoués  à leur»  pareuU.  attachés  à 
leur  pays.  Leur  nourriture  est  très-frugale  : ils 
ne  mangent  de  viande  et  oc  boivent  de  vin 
que  deux  fois  l'année,  pour  animer  la  gaieté  du 
carnaval,  ou  pour  célébrer  la  fête  du  patron 
du  v il  loge  ; quelquefois  encore,  mai*  par  excep- 
tion, aux  noces  et  aux  enterrements,  part»* 
qu'ou  ne  |>eut  renvoyer  à jeun  les  pareuts  ve- 
nus «k  loin  à ce»  cérémonies.  — La  vie  des 
femmes  u'est  pas  mom»  laborieuse  que  relk 
des  homme».  Le»  femme»  mariées  ont  soiu  du 
ménage,  de  la  volailk,  elr.  Les  jeune*  filk», 
tant  qu'elles  sont  eufauts,  gardeut  les  brstiaux 
et  les  troupeaux.  Dès  qu’elles  grandissent , 
dira  (wrUgeut  tous  les  travaux  «k  l’agriculture 
et  toutes  k»  fatigues  «k»  hommes.  Si  kur  fa- 
mille est  plu»  nombreuse  que  la  métairie  or  k 
nécessite . elles  se  louent  comme  domestiques,  et 
dans  ce  cas  il  eu  e»t  peu  qui  préfèrent  Ira  villes 
à la  campagne.  Elles  craiudraieul  de  passer 
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pour  fainéantes,  et  de  ne  pas  trouver  de  ma- 
ris ; le*  laboureur»  ur  veulent  pu.»  d'une  fille  Je 
•vil/e  (c'est  leur  exprewiou),  il  leur  faut  une 
femme  minute  et  qui  sache  travailler  à la  terre. 
— Dans  le»  catn| «guet  le  saug  est  pur,  mais 
l'espèce  humaine  tend  a s’y  rapetisser,  autant  à 
cause  de  la  prématurité  et  de  l'excès  du  travail 
que  de  la  nourriture  peu  substantielle.  — fue 
fille  grande,  ayant  de  l'embonpoint , de  larges 
épaules,  de  grand*  liras,  de  grand*  pieds,  le 
teint  coloré,  et  portant  une  forte  teinte  de 
hàle,  est  certaine,  si  elle  a lu  réputation  d’étre 
laborieuse,  de  se  marier  à von  eboiv.  Tous  1rs 
pètTs  la  rechercheront  pour  leur  fils  aine.  Dans 
ce  cas  il»  sont  moins  rxigenut»  sur  la  dot,  qui 
consiste  tfrdiuaircmeut  eu  un  lit,  une  ou  deux 
paires  de  draps,  une  armoire  commune,  un 
lu  hit  complet,  une  paire  dit  souliers,  une  paire 
de  sabot*,  et  une  mitaine  de  francs.  Si,  malgré 
sa  robuste  constitution,  la  jeune  femme  ne 
donne  pas  à son  mari  plus  de  garçons  que  de 
filles,  elle  éprouve  bientôt  sa  mauvaise  humeur 
et  ses  rebuts  ; mais  si  le  mari  voit  croître  le 
nombre  de  se»  garçon»,  pour  lui  source  d'ai- 
aanre  et  de  richesses,  il  se  montre  heureux, 
tendre  et  lier,  et  à sa  mort,  comme  un  chef  de 
tribu  sauvage  qui  distribue  à ses  enfants  se* 
armes  de  guerre  et  de  cliassr,  il  |iarlage  entre 
ses  hb  tous  ses  instruments  de  lulxjur  et  d'a- 
griculturc.  — Les  amours  de  la  canipagnr  ue 
ressemblent  guère  à ceux  de»  villes.-—  Le  jeune 
laboureur  pince  les  bras  d’une  jeune  fille,  voilà 
la  déclaration  ; quelque  temps  apres  la  jeune 
fille  s’assied  familièrement  sur  les  genoux  du 
jeune  homme,  qui  l'y  retient,  voila  l'aveu. 
Four  aller  plus  loin,  il  faut  atteudre  le  consen- 
tement des  parents,  surtout  celui  du  père  du 
garçon.  — Les  mœurs  sont  d'ailleurs  assez 
pures  chei  les  habitants  des  catujugur*.  Tout 
teod  à l'union  de*  famille»  par  le  mariage,  et 
1rs  «cm phi  de  séduction  y sont  très -rares. 
— Les  habitants  du  Gers  nul  uue  taille 
oxncnoe.  Leur  pbysiooomie  est  ouverte  et 
franche,  les  passion*  s'y  maui  restent  avec 
énergie.  Le  Gers  a fourni  à nos  armées  un 
grand  nombre  d'excellents  officier»  et  de  sol- 
dats qui  se  soûl  distingué»  par  leur  patience  « 
supporter  les  fatigue*  de  b guerre  et  par  leur 
courage  dans  les  coraliats.  Il  eu  coûte  aux 
jeunes  gros  de  quitter  la  maison  paternelle  ; 
mais,  une  fois  incorporés  daus  les  régimeuts,  ils 
t'y  font  remarquer  par  leur  valeur  et  leur  dis- 
cipline. • 

Diyujo*  iDstîinrnunrE,  Le  département  du 
Gers  a pour  chef -lien  Aocb.  Il  envoie  cinq  re- 
présentants à b chambre  des  députés,  et  est 
divisé  «i  5 arrondissements. 

Aueh 6 cant.  60,565  h. 

Condom 6 — 15,508 

Lerlnure 5 — 55,140 

Lombei 4 — 45.105 

Mirande 8 — 84,638 

50  cant.  511,647  h. 

50*  couserv.des  forêts  (ehefd.  Pau).  — 17» 
êtr.  des  mines  (ehef-l.  Montpellier). — 10*  di- 
visiou  militaire  (cbef-1.  Toulouse). — Arche  - 


I véehé  , séminaire  diocésain  et  école  secondaire 

I ecclésiastique  à Aurh  ; seconde  école  secon- 
daire ecclésiastique  à Marriac  ; 59  cures,  400 
succursales.  Temple  protestant  à Mouvesm.  — 

I Colleges  commuuaux  à Audi,  Condom,  Gi- 
mout , Leetoure.  — Sociétés  d'agriniliurc  à 
Auch,  Condom,  Leetoure,  Tombez,  Minaude. 

Biographie.  Le  département  du  Gers  est  b 
JW  trie  de  Scirtox  htrtm  , historiographe  de 
France:  de  Dcrarta».  poète  du  xvi*  siècle  ; du 
célèbre  mèderiu  Séxac;  du  maréchal  de 
France  fiisui  na  Moxtluc  ; du  maréchal  de 
Ruvusuiim;  du  maréelial  MoxTrsQciou  n'Aa- 
tagxa»  ; du  maréchal  Laxxs*  ; des  généraux 
Dissolut*,  Uoiu.%i,  Socles,  Dei.ort,  Su- 
hrvic,  t'Enuu;  de  M.  Saltaxdy  , minis- 
tre de  l'instruction  publique,  membre  de  l'Aca- 
démie française  et  de  la  chambre  des  députés  ; 
de  M.  F.  IU ara,  Httératcur  et  publiciste. 
Bibliographie.  RffSCIlii.  Chronique  ecclé- 
siastique du  diocèse  <C Auch,  in-4,  1746. 
CoACnaec  de  ffimsws  (le  Itarott).  Description 
des  voies  romaines  du  déftartemenl  du 
Gers  (Bull,  de  M.  de  Caumonl,  I.  iv,  407). 

* Recueil  de  pièces  pour  sert  ir  à f histoire  de 
il.  (f  Etignr,  intendant  en  Naearre,  JJénrn, 
et  généralité  if  Auch,  liroc.,  iu-8,  18Î6. 
IUloverie (préfet).  Tableau  statistique  du  dé- 
partement du  Gers,  iu-8,  au  x. 

De  ai. et.  Plan  détaillé  de  topographie,  suivi 
de  la  topographie  du  département  du  Gers, 
avec  un  pion,  in-8,  1801. 

PzucaiT  et  Chaxlaire.  Sfastiitique  du  Gers, 
in-4,  1809. 

(jBAxmtAC . Annuaire  du  Gers  pour  f an  xi, 
in-8,  an  xi. 

Contient  des  notions  statistiques  et  histo- 
rique» snr  le»  cinq  arrondissements  du  dé- 
partement du  Gers. 

Caxaux  (D.-L.).  Annuaire  du  Gers  pour  Tan 
xu,  contenant  des  notices  pour  la  descrip- 
tion et  la  stnstistique  du  departement  du 
Gers,  in-4,  1805. 

Paru- LEsri.AW» v»s.  Rapports  sur  les  moyens 
tf  améliorer  les  bêles  à laine  du  départe- 
ment du  Gers,  in-4,  an  vu. 

G KRSTHEin  • IM  - LOCH , vg .B. -Rhin  (Al- 
Mce),  arr.  et  à 30  k.  de  Sclidestadt,  cant.  rt 
E d'Erstrin.  Pop.  1,360  b. 

GERTRl'DE  (Ste»),  vg.  Seine- fn/.,  cant.  de 
Caudelier,  arr.  d’Yvetot. — On  y voit  une  an- 
cienne église,  classée  au  nombre  des  monu- 
ments historique*. 

GF.RTWILLER,  vg.  R. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 18  k.  de  Schclestadt,  cant.  et  Si  de  Bar. 
Pop.  960  h. 

GÉHl'GK,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr., 
cant.,  E et  à 8 k.  de  Lous-le-Sauluier.  Pup.  fl 
555  h.  1 

GERYAIS  (St-),  vg.  Aveyron,  comm.  de 
St-Symphorien,  g]  d'Eutraigues. 

(•ER VAIS  (St-),  vg.  Charente  (Angou- 
mois),  arr.,  cant.,  B et  i 14  k.  de  Ruffcc, 
Pop.  723  h.  • 

GERYAIS  (St-), vg.  Drtime  (Dauphiné),  arr. 
et  à 11  k.  de  Montchmart,  cant.  dr  Marsanne, 


E de  Puv-St-Martin.  Pop.  1 ,095  b.  — Foires 
les  1W  août,  6 nov.  et  58  déc. 

GERMAIS  (St-),  vg.  Gard  (Lanpicdoc), 
arr.  et  à 23  k.  i'I/tè».  cant.  et  C3  de  Bagnols, 
Pop.  698  h. 

GEIttAlS  (St-),  vg.  Gironde  (Guienne), 
arr.  et  à 25  k.  de  Bordeaux,  cant.  et  C*?deSt- 
André-dc-Cuhxar.  Pop.  79g  h. 

GERYAIS  (St-),  petite  ville,  Hérault  (Lan- 
fiuedoc),  arr.  rt  à 48  k.  de  Béziers,  chef-l.  de 
ranl.  Cure.  Cite  d'étape.  £3.  A 75G  k.  de  Pari* 
pour  ht  taxe  des  lettre».  Fop.  2.573  h. | er- 

rais carbonifère  : bouille. 

Celte  ville  est  située  rolrc  quatre,  monta- 
gne, daus  une  étroite  vallée,  où  1rs  cauv 
coulent  cil  aboiidanrc.  Non  loin  de  b sont  le* 
ruine»  d’un  ancien  lieu  qui  couronnent  un  ma- 
melon escarpé.  St-Gervais  a donné  son  nom 
à un  liassiu  houillcr  important  par  sa  richesse 
en  charbon,  qui  est  de  qualité  flipérimre.  Ce 
bassin  s’étend  sur  18.000  ni.  de  long,  depuis 
le  jsmit  de  l'Ori»,  sur  b route  de  Lodrve  à Bé- 
darrirux,  jusqu  aune  petite  distance  du  pmit  de 
b Mouline,  sur  b route  d'Agdr  à Castres  ; M 
longueur  moyenne  est  de  1.500  m.  et  dans 
'quelques  par  tir»  tic  5,600  m.  Il  est  divisé  eu 
six  coûterions  ayant  ensemble  une  surface 
d'environ  H,0n()  hectares,  dont  les  plus  impôt  - 
taules  soûl  celle»  de  Graisseaaac,  St -Gênais  et 
le  Rousqnrt-d'Orh. 

A 6 k.  de  b ville,  on  voit  sur  le  sommet 
d'une  haute  moutague,  dépendante  de  l’Espi- 
uouse,  les  vestiges  d'un  camp  romain. 

Patrie  du  général  Serviez. 

(b rr ici e*  de  marbre  gri*  clair  tacheté  de  rose 
pàk.  Mine»  de  bouille.  Fours  à chaux.  — Com- 
merce de  cerceaux.  — Poires  les  24  fév.,29 
*epl.,  80  nov.,  58  déc.,  mardi  après  b Quasi- 
nudo  et  mardi  apres  l'Assomption. 

GEKVAIS  (St-),  vg.  Isère  (Dauphine*), 
arr.  et  à 15  k.  de  St-Marcellin,  cant.  Cl  (SI  de 
Viuay.  Pop.  709  I».  Sur  b rive  gauche  de 
l'Isère.  — Fonderie  royale  de  canons  pour  b 
marine. 

Bibliographie.  Xotice  sur  St-Genais,  in-8. 

1840. 

GF.R  V AIS  (Si-),  vg.  Jxsir-et-Cher  (Bbisois). 
arr.,  cant. , gg  de  Blois.  Pop.  413  h. 

GERYAUS  (SI-).  Tg«  f-ot-et-( baronne,  com. 
du  Temple,  B de  Casteljaloux. 

GERYAIS  (St-),  vg.  fjot-et -Garonne,  com. 
du  Temple,  (3  de  Castelmoron. 

GERYAIS  (St-),  Puy-de-Dôme.  V.  Sr- 
Jeaw-St-Gervai*. 

GERYAIS  (St-),  vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne), arr.  et  à 53  k.  d'Aroliert,  rant. 
d’Qüirrgiies,  S de  Cunliiat.  Pop.  1,215  h. 

GERVAIS  (St-),  vg.  Puy-de-Ditme  (Au- 
vergne), arr.  et  à 55  k.  de  Riom,  chcf-l.  de 
cant.  Cure.  R.  A 363  k.  de  Paris  pour  b taxe 
de*  lettre*.  Pop.  5,670  h.  — Terrai*  cristal- 
lisé ou  primitif.  — Foires  le*  20  janv.,  lundi 
saint,  14  mai,  20  juin,  59  août  rt  3 nov. 

GF.R  VAIS  (St-),  vg.  Sadtso-eU  fjoirt  l'Boor- 
gngur) . arr.  et  à 31  k.  île  Ghaloo-mr-Satae  , 
cant.  etTfldcVerdnii-sur-te-bouht.  P.  74fh. 

GERYAIS  (St-),  vg.  Seine-el-Oise  (Vexin), 


GWOAO. 


GESON1A. 
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air.  rl  à iU.  dr  Mante» , cant.  etp^de  Ma- 
gny.  Pop.  665  h. 

G ER  VAM  (Si-),  'g.  y entier  (Pmiott),  arr. 
et  à 4 lu  ties  Saille»  , cant.  et  p]  de  Beauvoir- 
sur-Mer.  Pop.  1,950  h. — Foire  le  8 juin. 

GERVAIS  (Si-),  vg.  Vienne  (Poitou).  arr., 
'«3  cl  à 14  k.  de  CliAlellerault , cant.  de  Leigoé- 
sur-l  *M*au.  Prip.  |,288  h. 

GEHYALH  (SI-),  vg.  /{.‘Vienne,  comm.  de 
Vida  il,  «le  Rocher h(Miart. 

GERVAUt-D’ANNIKRKN  (SU),  S.  Ger- 
t fiiiut  tir  Asneriit,  »g.  Eure  ( Normandie), 
arr.  et  4 20  k.  dr  Puni- Audraier  , cant.  «1  S 
de  Cormcillc».  Pop.  403  h.  Sur  la  Calumir. 
Fabrique j de  ruban». 

GKUVALS-DK'MIXSKI  (St-),  Orne.  V. 
Muui. 

G ER  V A iS-l» K.S-SA RVON  S SI-),  vg.  Orne 
( Norumirflc)  , arr.  cl  à 25  W.  d’  .Argentan  , 
faut,  el  PT  de  Trun.  Pop.  450  h. 

GEMVAIS-UE-VIC  (SI-).  Vg.  Sartke  (Mai- 
ne), arr.,  cant.,  C53  et  à 4 k.  de  St-Calais.  P. 
664  h. 

GKRVAIS-Dl -PERRON  (SI-),  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  et  4 15  k.  d'Aleuçou.  cant. 
et  t-j  de  Sée».  Pop.  508  h. 

GEMVALN-EN  - BK1JN  (Si-),  lig  Sartke 
(Maine) , arr.  et  4 17  k.  du  Man»,  cant,  el  IT3 
d’Ecomniov.  Pop.  681  b. 

GF.R V AlS-Sl'It-t.Ol't  HER  (SU),  »g.  Soé- 
M-d-lairr  (Bourgogne),  arr.  et  a 24  k d'Au- 
tian.  ranl.  d'hpmal,  E3  de  Nnby.  P.  854  h. 

GERYAX,  *g  l>rôme,  mrora.  d'Erome,  C3 
del'aio. 

G ER  VAS  Y , vg.  dard  (Languedoc),  arr., 
Eü  rl  4 10  k.  de  Mme»,  tant,  de  Marguerittes. 
Vy.  Pop.  522  h.  Dans  un  territoire  productif 
en  huile  d’olive»  «airuée. 

GERYAZY,  vg.  Pu s-de-Dôm*  (Auvergne), 
arT.  cl  4 17  k.  dl  ivoire,  cant.  et  SJ  de  St- 
Gernum-Ia-iulinHi.  Pop.  714  h.  — On  voit 
aux  cuvirou»  un  trenu  dolmcu  de  2 m.  d'dé- 
talion. 

GER VILLE,  GeredUa,  vg.  Manche  (Nor- 
mandie', arr.  et  a 26  k.  de  Coutanre»,  ciut. 
rt  S de  la  llave-du-Puit*.  Pop.  272  b. 

GKRVILLR.  vg.  Seine-Jnf.  (Normandie), 
arr.  rt  à 31  k.  du  Havre,  ont.  etElde  Fc- 
canip.  Pop.  473  h. 

GÉR  Y (Su),  vg.  /jA  (Qucrcy) , arr.,  ^ et 
à 16  k.  de  Cahor»,  dirUI.  de  cant.  l’are.  P. 
908  h.  — T Hun  jurassique. 

11  est  hiti  «ur  la  rive  droite  du  Lnt  «A do- 
miné par  ut»r  chaîne  de  rochers  ou  wml  creu- 
sées un  grand  nom  lire  d'habitations  waiK-r- 
Rtinev.  qui  ont  servi  plusieurs  foi»  de  retraite 
dans  les  gurrrrs  qui  ont  désolé  si  souvent  cette 
contrée.  — foirri  les  25  avril  et  6 ut. 

G KH  Y St-),  vg.  Tarn  , connu,  et  (S  dr 
RaUoinii. 

G ER  Y,  vg.  Meute  \ (Lorraine  ) , arr. . M 
et  à 1 1 k.  de  Har-fe-Duc,  caul.  de  Vavincoiirt. 
Pop.  368  h. 

GKttZAT . vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergur)  , 
arr.,  cant.,  (g  cl  4 8 k.  de  Germont -Ferrand. 
Pop.  2,577  h. 

GKSDAO  (Ut.  45-,  long.  2y).  . Ou  lit 


Gesduonr,  par  la  déclinai  «on  de  ce  nom  . dans 
ritraérnarr  de  Bourdeau*  4 Jérusalem.  Ga- 
daorie  dans  la  Table  théndmirunr.  la  leçon  de 
F Itinéraire  peut  tirer  avantage  de  rrllr  que 
donne  l'aurai»  me  de  Rav  enne  (Kib.  iv.  sert.  30), 
qui  est  Gessalsone,  quoiqu'elle  ne  parai  m pas 
tum  plus  lorl  correcte  : et.M.  Wesvling  ; //»»., 
p.  558)  a fait  la  mente  remarque.  L'Htuérairr 
d’Auiuuiu  passant  d'une  station  qui  porte  le 
nom  dr  Mar» , jusqu'à  Mrigantto , sons  lien 
intermédiaire,  ne  ronnail  point  ainsi  la  posi- 
tion de  Getdao.  C.r lui  de  Jénualem  marque  X 
dr  Hriganùo  a Getdao  ; la  Table,  VI  de  Bri- 
gantio  a VMpis  loi  U a , et  V de  V Alpin  Cottia 
4 (.rida a ; entje  Getdao  «mi  Gatlao  et  b sta- 
tion de  Mars,  VIII  dans  la  labié.  IX  «Gi«v 
ITluiéraire  : de  sorte  qu’un  mille  de  plus  ou 
dr  moins  dans  le  détail  dr»  diOancrs  qui  se 
rapportant  4 Gadao  ae  trouve  compwué  au 
total  de  Brigantio  4 b station  de  Mar»,  qui  est 
(‘gaiement  19,  et  Huneranc  d'Aiitouiu  marque 
eu  effet  XV 111  mire  le  lieu  uuimné  ad  Mar- 
lit  «4  Brigantio.  Or  il  est  indulnUlde  que  la 
position  de  Getdao  tombe  «ur  Üéraur,  au  pas- 
sage Je  la  Uuria,  entre  le  mont  Urnes  te  et 
(Juli,  qui  est  la  slatiuu  de  Murs,  comme  ou 
peut  voir  «bus  l'article  intitulé  ad  Manu.  L’in- 
diraliou  de»  distança»  cadre  aux  rspaees  que 
donne  le  local  , avec  l'atleuliuu  de  cuuMderer 
que  la  mesure  itinéraire  au  pa**age  des  Alpes 
et  dans  k»  vallées  mwirm  culte  |r»  mun- 
tagurs  doit  sur|>»üser  srnsiblenieut  ne  que  l'on- 
verture  du  compas  sur  uur  carte  peut  renfer- 
mer d'une  position  4 l'nulrc.  ■ D’Amille.  No- 
tice de  f ancienne  Goule,  p.  352. 

GÉSINCOVRT,  vg.  U. -Saône  ( Franche - 
Cotnlé),  arr.  et  à 24  k.  de  VesonJ,  cant.  de 
Coin! jesmfon laine , L*~  de  Jumcî.  Pop.  277  fa. 

GESNE-LE-GANDELALN,  lig  Surfhe  (An- 
jou), arr.  et  à 31  k.  de  Manier»,  cant.  de  81- 
Palcr,  CO  d'Aleuçou.  Pop.  1 ,345  b. 

GENRES  , bg  Mayenne  (Marne) , arr.  et  4 
20  k.  de  Laval,  cant.  et  CJ  de  Moutiurs.  Pop. 
402  |i. 

G ESN  ES  , vg.  Meute  { Champagne),  arr.  et 
* 35  k.  dr  Moubnédy  , nuit,  dr  Moutfaucon. 
K de  Vaiennes-en-Argonur.  Pop,  288  h. 

GKSONIA  (lat.  52*).  « F brus,  apres  avoir 
dit  que  IFrusus  sons  Auguste  fortifia  b rive 
du  Rbiu  de  pliu  de  cinquante  place»  ou  châ- 
teaux , ajoute  (lih.  iv,  cap.  12)  : Bonnam 
et  Getoniam  pontihus  jnnt.it,  ciastihustfae 
firmavit.  C’est  ainsi  que  ce  (tassagr  est  lu 
par  les  critiques,  qui  ont  caaniiué  le  texte  de 
Flonit.  Cl  il  mc  r sulistitue  Mogandacutn  4 Ge- 
tottia  ; M.  de  Valois Ntn'ttium . Mais  l'opinion 
de  Uuvier  parait  hasardée  el  sans  foudrment  : 
il  y a dans  celle  de  M.  dr  Valois  riuenuvc- 
’ ment  que  b situation  de  Ncum  ou  Nuis  n'est 
point  parrille  4 crlle  dr  Roun,  lie  traaut  point 
nu  Rhin,  mais  4 imr  petite  rivière  nommée 
Fjflt.  Je  vois  une  autre  position  dans  celle  Je 
Zona  , au-dessous  de  Cologne  , «pii  n'a  pav  le 
même  défaut  <le  eeuvenanee  : et  il  srmMr  que 
le  nom  de  Zous  runnerve  de ‘l’analogie  axer 
celui  «le  Gnonia.  ■ iVAiivitle.  Notice  de  Fa** 
dame  Gante,  p.  358. 


GESORIA4.UM,  pos«ea  Romow*  (lat.  Sf*. 
long.  itr).  " Pomponnes  Mêla  (Ub.  m.  cap.  2), 
parlant  «Ju  rivage  dr  la  Gaule,  proluogé  vers  b 
nonl , ad  ultimot  Gaiiicarmm  gentitun  Mari- 
nas, «ht  que  le  port  de  Geeoriaeum  est  l’endroit 
le  phi»  célébra  sur  rerte  cdte  : isec  porta, 
tjuem  Getanaenm  iwav/  ijuidijuam  Babel  no- 
tait. (>  port  devint  le  plus  fréquente  sous  les 
Romain*  pour  faire  Ir  trajet  dan»  b t.raude- 
Bretagne.  Claude  A «mbat-qua.  au  rapport  de 
Soêtoar  : et  je  crois,  avec  pl<ni«nir»  «avant», 
que  le  phare  «-levé  par  (biigula,  lorsque,  me- 
iiarant  de  porter  b guemr  dans  l'Ue  des  Bre- 
ton* , il  ms  rendit  sur  b cote  septentrionale  de 
b Gaule , était  4 Getonacum  plutôt  qu' ail- 
leurs. Lit  b tour  qui  existait  encore  a l’entrée 
du  i*a rt  de  Boulogne  au  rotniitencrmml  du  «Jcr*- 
mer  sircle , et  4 laquelle  Charlemagne  lit  faire 
de»  réparation*,  avait  été  construite  longtemps 
au|Mravant.  selon  le  témoignage  d'Egiulunl  : 
Ad  nadgantium  curent  tùrtgrmiot  i plutrum) 
antufui/ut  consiitntum  reportant . Pline  et  Pto- 
kniice  f lih.  i»,  eap.  10)  hait  mention  de  Getm- 
rioenm.  Mais  Pline  exagéré , en  faisant  le  pins 
court  trajet  entre  le  port  de  Ge  tortue  mm  «f  b 
rivage  de  b Grande-Bretagne  de  50  millrs  : 
Aires i (HriUnaia  insub)  a Gattoriaco,  Mon- 
norum  gratis  li flore,  prasima  trajet  tu,  cfuin- 
tjuaginla  M.  Ko  prenant  4 b lettre  l'expres- 
sion «le  Plme  , /srarimo  Irajectu , la  d»> 
tance  de  Boulogne  à*Douvre  n’est  que  de  25  à 
26.000  toises,  et  elle  n'est  guère  plus  forte  au 
port  de  Hytii,  qui  est  plus  oeridental  que 
Dmrvre  , H aux  ravinai»  duquel  César  lit  son 
dèljarq  uement.  comme  ou  peut  *u*r  don»  l'ar- 
lide  lit  us  portas.  Or  il  n’entre  dans  cet  esi  ace 
que  34  mille»  romains  au  plus,  non  pas  50. 
Mais,  comme  il  parait  que  le  port  où  les  Ro- 
man u*  ont  le  plu»  fréquemment  alsordé  dans  la 
C^rande-Bratagne  a été  relui  de  Butupite,  k 
l’entrée  dit  canal  qui  forme  Pile  de  Thanef,  la 
distance  4 l'égard  de  Boulogne,  que  je  ne  trouve 
valoir  que  33  4 34.000  lois»  , ne  répond  ainsi 
qu‘4 ravinai  44  millrs,  et  ne  s'étend  pas  ju*qu’i 
50.  L'Itinéraire  romain  maritime  qui  indique 
CGCCL  Stades  a porta  Gestoriacenu  ad  par- 
tum Bitapium  , nous  montre  des  stade»  d’une 
mesure  inférieur»  an  alad*  qui  est  plus  rouira 
comme  faisant  b huitième  jiertie  du  rnilb  ro- 
main. Cor  do  nombre  de  450  stade»  . renfermé 
dans  nn  «*par*  de  33  4 34,000 toises,  il  ne 
résulte  q«i ‘environ  74  to»«  pæ  stade.  Ou  n’est 
point  libre,  de  soupçonner  d’erreur  le  nombre 
des  stade»,  puisqu'un  b trouve  egalement  «bus 
F Itinéraire  d’Autonm.  dmw  Di nu  Okaus  <4 
dans  le  vénérahb  tbde  {Dia , Wx  J’ti 

parlé  en  plusieurs  autre» ouvrages  ( Hist.  reelex _ 
suh  mit.)  de  l’ usage  qu'on  a fait  datas  l’anti- 
quité d'un  stade  plu»  court  que  b stade  «idi- 
uairr  d’un  cinquième  de  ce  stade , et  que  j ai 
n-couuit  être  propre  spécialement  a pbwrurs 
distanças  rebti'e*  4 de»  evjwees  de  mer.  Ce 
stade , devenant  par  sa  réduction  la  dixième 
parti»-  du  mille  romain , «'«  value  ronvéqnrm- 
mrnl  4 75  tms»  et  demie.  Or  il  f»  peut  entrer 
rigoureuse  ment  «nvirmi  44*  dans  b «buaraw 
direrte  du  port  de  Getortaeam  I tdai  d«*  B ntt- 
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ptm  : et  «si  ue  Ir-mcul  pas  U corde  «imi  tendue,  , 
M celte  expression  cet  permise,  ou  se  se  trou- 
t«i  pas  ekigné  de  l'iudicaliou  des  deux  itiné- 
raires. ooufînoêe  par  le  téswigDagc  dr'pjusieun  I 
auteurs,  et  qu'il  faut  d ailleurs  pimlrc  ‘pour 
uu  compte  roui  plutôt  que  pour  uue  mesure 
de  rigueur.  Ce  qu'au  kl  dans  Strabou  (lib.  iv, 
p.  499)  que  César  aborda  dons  U Graude-Bre- 
Ugne  âpre*  une  nav  igaboti  «le  3iu  stades  ou  de 
3tH>  seuUiueut , n nuiuc  le  rapporte  Kualathe  , 
m peut  de  même  se  concilier  avec  U-  rapport 
de  César  lui-même , urâter  miUiunt  passant* 
XXX,  qu'eu  prenant  U>  stades  pour  chaque 
I mille.  Je  rovictu  u 6'ooriarum  , qui  du  tempn 
de  CunsUiitiu  avait  pris  4e  uutu  de  fluuoiua , 
L'auteur  anonyme  de  la  vie  de  «t  empereur , 
dont  ou  doit  la  pubbraUuu  a Henri  de  Valois, 
s'explique  ailuu  : F r ope  r aus  *d  pntrem  Cou- 
itanhuM,  t -entt  Bon  uni  am  , quant  Galii prias 
Geio/  im  um  voenbamt.  Aaiu,  dans  les  his- 
toriens |KMténeurs  à ( oioUutui  , Auuuicu 
Marcel  lm,  Euirupe,  Ojimpuwiorr,  selon  l' extrait 
qu'eu  donne  Pholiiis,  on  ne  voit  plu»  le  uom  de 
Gcsoriaeum,  mais  uniquement  celui  de  itoao- 
nia.  Dans  la  Notice  des  province»  de  la  Gaule, 
Civil as  iiutioiucJi,uiiH  est  distinguée  de  Lutins 
Mon  a um,  ot  mile  à In  su  île,  parce  que  le  pas» 
des  Menai , dan»  lequel  Gesoriaeum  était 
compris,  avait  été  partagé  en  deux.  » D'An  tille. 
Hotice  de  l’ ancienne  Goûte,  p.  3,1 3.  V.  aussi  : 

VV  nlcienaer.  Gaogrup tue  dos  Gaules,  L 1, 
p.  450. 

Dissertation  sur  Gcsoriacnm  (Hist.  de  l’acnd. 

rojalc  dus  inscription*  et  belles-letlres,  U i, 
p.  45*,  319). 

tiESOKIAItS  PALlSLnt  long.  20*). 

• Püuc  (lib,  je,  cap.  47)  nous  apprend  que 
Gesoriacum  donnait  le  nom  à un  canton  de 
pays  particulier  : (Jromursact,  juncti  fmgo  y ni 
Gessvruuus  toeniur.  • D’ Au  ville.  K'olice  de 
t ancienne  Gaule,  p.  356. 

IjKüPL'.\SART.  vg.  Ardennes  ( Champa- 
gne) , ht.  et  à 1 4 k.  de  MériiTU,  cant. , Ê5  et  à 
13  k.  de  Charte»  ille.  Pop.  1,982  b.  — Foires 
ta  16  jaav.,  16  fév.,  6 niai  et  33  dcc. 

6Ë5KKT,  vg.  H. •Garonne,  com.  de  Sauvc- 
terre,  Ç=3  de  St-Gaudens. 

t*  ESTAS,  vg.  M. •Pyrénées  (Navarre) , anr. 
et  à 3 k.  de  Mauléon.  cant.  et  k 15  k.  de  St- 
Pa|ai«,  c?;  de  Sauteirrre.  Pop.  3t5  h. 

GESTE,  vg,  Maine-et-Loire  (Anjou),  aiT., 
cant.,  Slttà  10  k.  de  Hcaupréau.  P.  1,983  tj. 

— Foires  |n  r mardi»  de  mars  et  de  sept. 

GESTKL,  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr.  et 
à 9 k . de  tarient , ont.  et  C3  de  Poutscnrf. 
Pop.  378  fa. 

GKSTlfcs.  vg.  Ariége  (pays  de  Forx)  , air. 
rt  s 27  k.  de  Fou.  cant.  «t  53  de  Vic-Demu». 
Pop.  350  h. 

GVSVHES.  vg.  Istire-inf.,  comin.  de  Treil 
lieras,  pg  de  Nantes.  \y. 

GESVRKS,  vg.  Mn vernir  (Maine),  srr.  rt\ 

37  k.  de  .Mayenne,  oint,  et  El  de  Villamcs-l»- 
Juhd.  Pop.  1.303  11. 

IlESVKESd^CHAPITaK,  vg.  Seine-at- 
Marne  (Brie),  arr.  et  à 15  k.  de  Meanv,  cant 
«I  KJ  de  Dammartiu.  Pop.  100  k. 


4-F.T , v g.  H. -Pt  mim.iaan»,  d' Aragnonrt, 
£Sjd*Arnasu. 

Ginu.\É,  vg.  LoireAuf.  (Bretagne),  arr.  < 
et  à 30  k.  de  Nantes,  caut.  et  CG  de  Limon.  | 
Pop.  1 ,834  h,  — Il  est  situe  dans  uue  contrée 
pillurrsque,  sur  la  Sevré- Nantaise,  à S k.  de 
Cl i won.  — fabriques  de  flanelle  et  de  toile»  de  I 
coton. 

OKI',  vg.  H .-Pyrénées  ( Gascogne) , arr.  ' 
d’Argelf»  , çaot,,  g)  ci  à 7 k.  de  Jxmrde». 
i*i q».  «Mil. 

GKt'UKR TIIKISI.  vg.  Jt.’/Uùa  (Alsare), 
arr.  et  à 20  k.  de  Strasbourg,  cant.  «t  fl3  de  j 
Bnauatb.  Poj».  4 ,371  L 

GEFN,  vg.  H. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  à 
Si  k.  d'Orlbex,  cant . et  C»£d'Ar*»cq.  P.  235  h. 

GELS»,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr.,  E3  i 
et  À 10  k.  d’Olwron,  caut.  de  Ste-Murie-dHjlo-  | 
ruu.  Pop.  547  b. 

GfclV,  vg.  Landes,  coin  m,  de  la  Bastide- 
d" Armagnac,  53  de  Roquefort. 

(■ÉVALUAS  (le),  Gchak-nm  Age r,  pro- 
vince nnnpnse  autrefois  dans  la  ci-do»  anlpro-  j 
vince  de  Inngucdor . et  qui  forme  aujourd’hui  ! 
la  presque  totalité  du  départrmenl  de  la  Loièv. 
— b's  bornes  du  Gévatuian  ûUiieul  : à l’est,  le* 
ri  viera  d’ Allier  et  de  Borne,  et  In  montagne  de  la 
Lawje,  qui  U téparueBI  du  Vélay.  du  Vivarsis 
et  du  diocèse  d'Ûxès  ; au  sud,  le  dioaése  d'A- 
laif  ; à rouest,  le  Rouergne;  au  nord.  l'Au- 
vergne. Sa  plus  grande  étaiidueétait  de  76  k.  du 
sud  au  nord,  et  de  53  k.  de  l'est  à l'ouest.  Cou- 
vert de  montagnes . ce  pny  * «tait  autrefois  hé- 
rissé de  châteaux  fortifiés  ; la  plupart  oui  été 
démolis  depuis  4 G33.  — Ceal  dau»  le  canton  de 
la  Plancse,  à 8,000  m.  à l'ouest  de  Sl-Flcmr.  au  | 
petit  village  nommé  la  Ténia,  prés  du  pont  et 
dans  le  Ijuu  qui  est  sur  la  droite,  que  l'on  tua 
«*  1787  ce  terrible  lynx  qui  s'est  acquis,  sous 
le  nom  de  béte  du  («evaadan,  presque  autant  de 

dbVAl'DAB,  vg.  B.-Alpes,  comm.  de  Bor- 
réflve.  r-?  de  Dsgne. 

liKVK/À.  vg.  flie-el-FUaim*  (Bretagne), 
arr.,  cant.  et  à 16  k.  de  R fîmes,  2J  d'Hédê. 
va?.  Pop.  1,830  h.  — On  voit  jhix  euviroiM 
l’ancien  château  de  Beauvais,  silacMir  uue  hau- 
teur et  flanqué  de  petites  tourelle».  — Foiras 
ks  i nui  et  11  juin. 

t.ÉVK.KKY,  Vg.  H. -Saône  (Francbc-Com- 
lé),  arr.  et  à 30  k.  de  Vooul,  cant.  de  G«n- 
beaufontaine.  E3  de  Jura*)  . P»p.  963  b. 

4iÉVIX4iEV.  Vg.  Jura  ( Franche-Comté), 
arr.,  cant.,  «t  à 6 k.  de  Dnis-le-Üauliuer. 
Pop.  574  h. 

LEVIt  A I.HE.  vg.  Orna,  comm.  de  Rrllou-h»- 
Teu  liard,  C=j  de  Brlkme. 

OKVRI.SIX,  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
ai*  et  h 33  k.  de  Besançon,  cant.  d’Aouncey, 

d'Oman».  Pop.  360  h.  — Au  nard-est  de  ce 
vtllq^,  à un -cote  du  revers  mrmlKmal  de  fai 
montagne  de  Barrettes,  on  trouva  uite  suite  de  ■ 
grottes  profondes  fort  remarqua hlcs. 

GEVREY.  job  bourg.  Coia-d’Or  (tlaotfpr- 
gne).  arr.  et  à 13  k.  de  Dijon,  chef-l.  de  mnl.  | 
Û3.  A 333  k.  de  Part»  pour  la  (axe  des  lettres,  i 
Pop.  4 ,481  h. — T«wxu*  tertiaire  aupénear.  ( 


ikvrcy  est  an  laiurg  fort  ancien,  situé  dans 
une  contrée  fertile  en  exoeikailx  vins.  On  y «oit 
les  nuuc»  d’un  château  flanqué  de  quatre  luurs, 
construit  eu  1357.  Le  bourg  sedi»îsc  en  trois 
parties  : la  me  Haute,  où  sont  Je  château,  l'é- 
glise et  la  fontaine  ; la  rue  Basse,  et  le»  Bara- 
ques. Le  lerriluire  produit  l'excellent  vin  de 
Cluunhettin  et  des  dos  de  Bue.  — Foires  les 
24  janv 5 juin  et  9 no»  . 

tiKV  ROI. LES,  vg.  tiitasT Or  (Bourgognu), 
arr.  et  à 37  k.  de  (JuitUbNr>sur-8caDe,  eauL  et 
E3  de  Mouligiiy-sur-Asbe.  J*op.  390  h.  — 
Forges  et  martinets. 

t.r.VR Y,  vg.  Jura  (Francbc-Cflsnté),  air., 
cant.,  fe3  et  a 9 k.  de  Dole..  Pop.  506  b. 

GKX  (pas  & de),  Gesia.  Le  pays  de  On,  cnm- 
pm  aujoartllmi  dm*  le  département  <le  l'Ain, 
«sait  environ  70  k.  de  long  »ur  35  k.  de  bnge; 
il  était  borne  au  nord  juir  le.  Jura,  à lat  par  le 
lue  de  t ieueve,  au  m«1  par  le  Atuaie,  et  à l’ouest 
j*ar  la  Francbe-Camté.  V«*oix  et  (iev  en  éluirnt 
lu»  prmcijwlr»  villes.  V.  Aix. 

Le  pays  rt  seigueutir  de  Oex  dépendait  au- 
trefois du  comté  de  tléuevoi» , dont  les  comtes 
étaient  fondateur»  de  l'Eglise  de  Genève.  Ces 
comtes  eu  out  été  seigneur»  {tendant  longtemps. 
La  terre  de  <tev  fut  confisquée  par  Amédée, 
Comte  de  Savoie,  dit  le  anate  f~erd,  qui  l'unit  â 
•ou  domaine  l'an  1333.  Le  duc  de  Savoie  céda 
ce  pay  s à la  France  eu  échange  du  marquisat  de 
Saluées,  comme  la  Bresse  et  h>  Bugey.  le  pays 
de  Gcx  était  (hi  gouvernement  de  la  Bourgogue, 
du  ressort  du  parlement  et  de  la  généralité  do 
Dijon,  recette  de  Gel  et  du  diocèse  de  Gouèro, 
dont  le  siège  était  Annecy  en  Savoie. 

€»EK,  petite  ville,  Am  (pays  de Gex).cJte4-l. 
de  soes-préf.  (3*  arr.)  el  d'un  eant. Trib.  de I1** 
it»t.  Soc.  d’agric.  (Are.  Gîte  d'étape.  CSl-  \3F. 
Pop.  2,833  h.-  iVaiu x» d'alluvian*  modernes. 

Autrefois  ItartMinie,  diocèse  de  Genève, 
chàteBenie  royalr,  mairie,  traita  foraine» , 
gouvernement  particulier,  prévôté  de  muré- 
clutimée,  4 couvent». 

hs  nmaes  de  Ce*  wml  : coupe  / argent  et 

de  gueules , à un  geai  naturel  couronné  if  une 
couronne  de  coté/f  or. 

Otte  ville  «st  vit  née  dans  un  pays  des  plus 
riants,  sur  le  torrent  de  Joman»  et  sur  uue  des 
bases  escarpées  du  Jura.  Elle  corniste  principa- 
lement dan»  une  rue  assez  large,  mat»  d’une 
pente  rapide.  D'une  petite  terrasse  mitbrçée 
par  de  lieauv  arbre»,  qui  s'élève  ait-davns  de 
celte  rue  principale,  ou  jouit  d’un  point  de  vue 
charmant  sur  un  magnifiqiir  bassin  dont  le  fônd 
est  occupé  par  le  tac  de  Genève',  on  découvre 
même  facilement  celle  ville,  qui  en  est  à 17  k., 
ainsi  que  les  nondnrm  sillages  et  les  bd  les 
maison»  de  campagne  qui  l'avoisinent.  L'tcsl 
plonge  avec  plaisir  sur  la  vaste  étendue  du  lac, 
inr  le»  riches  coteaux  qui  tmiiirut  ses  rives,  et 
*ur  le#  aipiitegtic»  de  la  SaYoie  , dont  h émirs» 
sont  raie  nuées  par  le  pic  neigeux  du  Mont- 

Blanc.  KnMÛvnnt  le  valkai,  on  aperçoit,  depuis 
le  col  de  Itellegiirde  jusque  »ea  le  sonunet  de 
la  Dole,  la  chaîne  du  mont  Jura,  qui  s’étefld 
snr  une  longueur  de  plu»  de  ao  k.,  et  semhïe 
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servir  de  rempart  entre  la  Suis»  et  la  Frauce. 

Patiu*  du  lliwlogieu  J.-A.  Emsuy. 

I)e  M.  Girod  n«  t/A».  membre  de  la  cham- 
bre de»  pair». 

Fabriques  de  boa*  fromage»  de  G rus  ère,  et 
fruitières  dissociation  pour  celte  faljricaliou. 
Tannerie».  Moulin»  à tan.  Martinet»,  halt'ûr» 
érnssais.  — Commerce  de  » in» , cuir» , charbon  ; 
de  fromages  de  Gruyère  et  dVxrellenb  tronia- 
gr»  de  chèvre  , dits  fromages  de  Gcx,  qui  sr 
consomment  à Cieuéxe.  — Foires  les  1"  et  2.1 
mars,  27  avril,  i~  juin,  9 sept.,  16  oct.  et  1" 
dre. 

A 2 k.  S. -O.  de  Fcroey,  103  k.  O.-N.-O. 
de  Bourg,  17  k.N.-O.  de  Genève,  488  k.  S.-E. 
de  Pari». 

L'arrondissement  de  Gex  est  composé  de  3 
cantons  : tic»,  ColUmge»,  Femer. 

GEYBAC  (St-),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
iirr.,  E et  à 23  k.  de  Pèrigoeux,  canl.  de  St- 
P«:iTt*-«k'-CJiignac.  Pop.  6*0  h. 

GKYSSAXS,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et 
â27  k.  de  Y aimer,  canl.  et  Eide  Homans.  Pop. 
509  h. 

GEZ,  vg.  //.  -Pire ne  es  (Gasc ogne),  air., 
canl.,  LS  et  à 1 k.  d’Argdès  et  à 16  k.  de 
Lourde».  Pop.  399  h. 

t.ÉZAlXCOIRT,  vg.  .Somme  (Picardie), 
arr.,  nuit.,  K et  a 2 k.  de  Dou  liens.  P.  683  h. 

GKZ-EX-AXtiLES,  vg.  // .•Pyrénées  (Gas- 
rogne),  arr.  d’Argelès,  canl.,  £*J  et  à 6 k.  de 
Luuida.  Pop.  124  h. 

GÉZIF.R.  vg.  H. Saône  (Franche-Comté), 
air.  et  à 27  k.  «1F  Gray,  cant.  et  Ej  de  Gy,  I*op. 
486  h. 

4i É/.OX I :< IL’ RT , vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 22  k.  de  Toul,  rant.  de  Dumèvre,  S} 
de  Noviant-aia-Prés.  Pop.  239  h. 

1.IIISON A4 iCE,  vg.  Corse , cumin,  de  Gbi- 
»oni,  K de  Yeuani. 

(i  II  ISOXI.  vg.  Corse,  bit.  et  à 36  k.  de  Cor  lé. 
cant.  et  (S  de  Yeuani.  Pop.  1.815  li. 

GHISSIGNIES,  vg.  Sont  (Flandre),  arr.  et 
à 33  k.  d'Avesues,  canl.  et  E du  Qudiioy, 
Pop.  479  II. 

tillYVKLBE,  vg.  Mord  (Flandre),  arr.,  LH 
et  à 12  k.  deDuukrrque,  canl.de  Hruuiwhonlr. 
Pop.  1 ,6Hl  II. 

4il  AT.  bg  Puy-de-Dôme  (Auvergne),  arr.  et 
ii  G8  k.  de  Riom.  canl.  et  Î-)  de  Puutauiniir. 
1*011.  2,154  h. — Ou  voit  aux  environs  plu»ieur» 
I nui  ni  U».  - Commerce  de  bestiaux.  — Foires 
Jcs29  janv.,  IGfév.,  1 2 mars,  15  avril,  2oct., 
15  i»ov.  et  13  ilèc. 

CilBACD  (le  château),  Charente-Inf,  com. 
de  Foinlloux,  h de  Mont  beu. 

GIBEACME1X,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
air.  et  k 17  k.  de  Toul,  canl.  et  Crû  de  Colon»  - 
la  v.  Pop.  433  l>. 

GIRKL.vg.  H.-Garonae  (Languedoc),  arr., 
£3  et  à 15  k.  de  Villefranclie-de-Lauragai», 
canl.  de  liailloux.  Pup.  1,097  h. 

GIBK.R434H‘RT,  %g.  Aune  (Picardir),  arr. 
et  a 14  k.  de  St -(Quentin,  cant.  de  Moy,  f-;dr 
Sf -Simon.  Pop.  128  h. 

GIBERCY,  vg.  Meuse  (pars  Messin),  arr. 


et  à 25  k.  de  Monimédy,  cant.  et  El  de  Dam- 
villem.  Pop.  97  h. 

tilüKRlF.  la),  vg.  Aube,  cotnm.  du  Petit- 
Mesnil,  El  de  Brienne. 

tilHKHVILl.E,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  à 8 k.  de  Caen,  cant.  et  C2  de  Truani. 
Pop.  323  h. 

GIBET  (le),  vg.  Srine-et-Marne,  connu,  de 
Jussigny,  Ej  de  Gouilly. 

ttlBl.ES,  vg.  Saône-ct-IsÀre  (Bourgogne), 
arr.  et  k 19  k.  de  Charolles,  cant.  et  H de  la 
Clayette.  Pop.  1 ,404  h. 

GIKOCRXR,  vg.  Charente- Inf.  (Saintongr), 
arr.  et  à 17  k.  de  St-Jean-d'Angcly,  cant.  et 
Edr  Malha.  Pop.  339  li. 

GIRRET,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et  à 
23  k.  de  Dax,  cant.  et  El  de  Mont  fort.  Pop. 
292  h. 

Gl BRIEX  (St-),  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.,  cant.,  f- jet  à 6 k.  de  Châlotu-viir-Mamr. 
Pop.  105  h. 

GIBRO.XDES,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr., 
E et  à 10  k.  de  Castre»,  canl.  de  Lautrcc. 
Pop.  790  h. 

GICOl'RT,  vg.  Oise,  comm.  d’Agoetz,  3 
: de  Clermont. 

GICQ  (le),  vg.  Charente-lnf.  (Saintonge). 
arr.  et  a 22  k.  de  St-Jran-d'Augely,  canl.  et 
El  d’Aulnay.  Pop.  373  h. 

G1DY,  vg.  /joiret  (Orléanais),  arr.  et  à 12  k. 
d’Orléans,  cant.  d'.Artcuay , E de  Cbevilly. 
Pop.  868  h. 

GIEL,  vg.  Orne  (Normandie),  arr.  elà  15k. 
d* Argentan,  cant.  et  f-;  de  Putangc».  P.  350  h. 

G1EN,  Ci'annm,  Giemaeum,  jolie  petite  ville, 
Loiret  (Calmais),  chef-l.  desom^prèf.  (3* arr.) 
et  d’un  canl.  Trib.  «le  !'•  iust.  Cure.  Gite  d'é- 
tape. E3.  X3T.  Pop.  5,349  h.— TxttRAis  tertiaire 
moyen. 

Autrefois  comté,  diortie  «l’Auxerre,  par- 
lement  de  Pari»,  intendance  d’Orléans,  chef- 
lieu  d'èln-lion,  bailliage,  prévoir , justice  rmnlr 
gouvernement  particulier,  lieulruanre  «Je  ina- 
réclmuswc,  collégiale.  collège,  4 couvents. 

Gicn  est  une  ville  ancienne.  Quelques  anliiir» 
peuMTit  qu’eUe  occupe  l'rmplnceinriit  «le  l’anti- 
que Genabum  des  Commintaîrcs  de  César, 
que  d’antre»  historiens  plan-nt  à Orléans.  Le 
premier  titre  où  il  est  fait  mention  «le  cette 
ville  est  un  acte  «le  Pcpin  le  Bief,  de  760.  Vers 
la  bu  du  vin*  «icrle,  CJiarh-tnagnr  y fil  bâtir  un 
château,  qui  devint  la  propriété  d'Ftirnnr  de 
Vermandms,  descendant  «lu  seront  I til*  de  ce 
monarque.  Ku  1410,  1rs  notées  de  la  lille  do 
Jean  mu  l’nir,  due  de  Ronrgngne,  avec  le 
comte  «le  Cuise,  furent  célébrées  nu  château  de 
Gien.  Eu  1 420,  ou  v signa  le  truité*  connu  sou* 
le  nom  de  ligue  de  (nen,  conclu  entre  Ch, 
d’Orléans,  J.  de  Berry  et  Ch.  «l’Armagnac, 
contre  le  due  de  Bourgogne,  epsi  avait  fait  as- 
sassiner le  dnr  d’Orléans.  C’est  aussi  dans  ce 
château  que  Jeanne  d*  Are  détermina  Charles  VU 
k marcher  sur  Reims  pour  s’y  faire  sacrer.  Eu 
1494.  Anne  de  Frauce,  fille  de  Louil  XI, 
régente  du  royaume  jw  iuhint  U minorité  de 
Cita  ries  VIII,  fit  réparer  et  «grandir  le  rljâlraii 
I ainsi  que  l'meritUr  de  In  ville.  François  I** 


l'habita  eu  1 523.  Louis  XIV  y fit  un  assez  long 
séjour  avec  roule  sa  cour  en  1652. 

Les  armes  de  Gten  sont  : «T azur  au  chef 
de  gueule  i,  à un  château  d" argent  couvert  en 
croupe,  accompagne  de  deux  tours  couvertes 
de  même. 

La  ville  de  Gicn  est  hâtie  dans  une  situation 
agirai  Je  sur  la  rive  droite  «le  la  Loire,  «pi’on  y 
passe  sur  un  licau  pont  «le  pierres  de  douze 
arrhes.  Sou  aspect  est  rennar«|uah!r  «lu  coté  du 
sud,  où  elle  s’étend  eu  amphithéâtre  sur  le 
penchant  d’un  coteau,  couronné  par  l’église 
St -Louis  et  par  un  antique  château.  Celte  ville 
possède  plusieurs  maisons  solUiemeu!  cons- 
truite* de  l'époque  de  la  renaissance.  Le  château, 
qui  est  dam  un  bel  état  de  conservation,  appar- 
tient au  département  ; il  renferme  In  «nis-pré- 
fertutt*,  la  mairie  et  le  tribunal  de  première 
instance. 

Gien  a souvent  souifert  des  débordements  de 
la  Loire,  notamment  h- 28  mai  1733  : la  crue 
du  flruve  causa  une  perte  immense  dan*  la 
banlieue  du  côté  du  Berry , emporta  quelques 
maisons  , la  chapelle  Sl-Nieolas  et  deux  arrhes 
du  pont  du  enté  de  la  ville. 

Manufacture  de  faïence  façon  anglaise.  Tan- 
nerie».— Commerce  «le  sel , grains,  vins,  safran, 
laines. — Foires  1rs  28 avril,  2*  lundi  decaiémc, 
samedi  avant  le  20  juin.  Il  août,  9 oct..  25 
îiov.  et  I”  samedi  après  le  1**  jw. 

A 62  k.  S.-E.  d’Orléans,  148  k.  S.  «h*  Paris. 
Lat.  47*  4lr  8",  long.  0*  27'  42"  E. 

I/arrondUscminuleGien  renfermes  cantons: 
C.icn.  Briarr,  CI>àtilion-sur-I.«tiY,  Ouzourr- 
*ur-Lnire,  Sully -sttr-Loir«. 

Bibliographie.  Marcha™.  Notice  historique 

sur  t ancien  château  royal  de  Gicn  (An- 
nuaire du  Loiret.  1843). 

GlElï-SCR-IXRE.  vg.  .Yîèrrr  (Nivernais 
arr.  et  à 20  k.  de  Châtra  tt-Chimm,  cant.  et  E2 
de  Montsaucln*.  Pop.  269  h. 

GtEXt  OC  RT.  vg.  Oise,  romni.  de  Brruil- 
le-Verl,  de  Clermont. 

4;  1 FINS  (presqu’île  de),  Far,  comm.  cl  SI 
d'Iluw. 

GIER,  rivière  qui  prend  sa  source  au-dessu* 
de  SM'Iianioiid.  Loire  ; dlc  lomlie  en  cascades 
du  mont  Pila, arrose. St-Chanuutd,  RiviMle-C,i«fT , 
prête  scs  eaux  à l'utile  canal  de  Givors,  et  «e 
jette  dans  le  Rhône  à Givors,  après  un  cour» 
d’environ  36  k.  V.  Givoas  (canal  de). 

G1ÈRES,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.,  canl., 
E£  et  à 6 k.  «le  Grenoble.  Pop.  1.162  h. — 
Foires  Ut*  26  juillet  et  18  uct. 

GIESEXHE1M,  vg.  fl.-Rhin,  comm.  et  3 
de  Kiracliwoog. 

GIKYU.1.K.  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  k 16  k.  de  St-Lù,  cant.  et  K de  loriguy . P. 
783  h. 

GIÈVRI  S , vg.  Jjoir-et-Cher  (Blaisois), 
oit.  et  k f 2 k.  de  Roreorantio,  canl.  et  O «1* 
Selles- vnr-Cher.  |*op.  1,010  b. 

GlEZ-SCR-ArjttX,  Vf.  H. -Marne  (Cham- 
pagne), an-,  cl  à 20k.  de  Langrcs,  cant.  d’Au- 
l*rive,  P5  d’Arr-en-Barroii.  Pop.  550  h. 
Manufacture  de  jxwcrlaioe  à leu  «lit*  hygioec- 
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rame,  de  grès  de  diverses  qualités,  ustensile*  de 
chimie,  crrusrt»,  etc. 

Ce  village,  avant  la  révolution,  renfermait 
une  a htm  c de  religieuses  de  l'ordre  de  St-Reuoil , 
fondée  |ur  Maurice  île  Sully,  évêque  de  Paru, 
vers  l'an  1 1 40,  et  renommée  per  la  régularité 
de  ton  régime.  Madame  de  Ségur  en  a été  la 
dernière  abbesse.  Otte  abliayc  a été  entière- 
mmt  détruite.— On  voit,  dans  la  prairie  dite 
de  Couptérrs,  les  ruines  île  l’ancien  cliâteau  qui 
appartenait,  en  1500,  aux  fameux  Gutelas.— 
Au  hameau  de  Coureelle»  est  une  belle  maison 
de  campgur  où  Ion  entretient  dans  le* Insse»- 
cours  de  lieiles  vaches  suisses,  dont  le  lait  est 
converti  en  fromage,  à façon  de  Gruyère*.  La 
rhubarbe  te.  cuJtive  avec  succès  dam  tttt  jar- 
dins. 

tàlt’*,  vg.  Seine-et-Oise  (lIc-dr-Francr),  arr. 
et  à 15  h.  de  Versailles,  caut.  de  Palaiseau,  r-’ 
d'Orçay.  Pop.  “17  h. 

GIFFAl’MONT,  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 26  k.  de Vitry -le- François, cant.  et  £3 
de  Sl-Ketuy-eu-Boutemuol.  Pup.  596  h. 

G1GEAX,  petite  ville,  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  à 2t  k.  de  Montpellier,  cant.  et  E de 
Palaiseau,  lof.  Pop.  1,310  b. 

GIGKT.  vg.  Charente,  comm.  de  Tortlil,  3 
ü'Aiignuléine. 

GlG.VtC,  vg.  Uouches-du-lthônc  (Provence), 
arr.  et  à 26  k.  d’Aix,  cant.  de  Martigues,  2J 
de  Marignane.  Pup.  “31  b. 

GIGNAC,  petite  ville,  Hérault  (Languedoc) , 
arr.  et  à S4  k.  dcLodeve,  chef-l.  de  cant.  Cure, 
tiitr  d'étap.  SL  A 710  k.  de  Paris  pour 
la  Use  de»  lettres.  Pop.  3,669  b.-  Tmrai» 
tertiaire  moyen. 

Il  est  fait  meiitn  m de  Gignac  dés  le  vi*  ou 
vil*  siècle  : c'était  le  situe  d’un  évêché  érigé 
avant  le  ix*  siècle  ; il  fut  saccagé  en  1361 , par 
Seguin  dr  Kadefnl,  chef  dr  routiers  ; les  guerirv 
de  religion  lui  furent  également  fuite* lr*. 

L*»  arme»  de  Gignac  sont  : de  gueules  à 
un  château  de  trait  tours  crénelées  tf  argent  ; 
au  chef  tf  azur  chargé  dr  trois  fleurs  de  lis 
tf  or. 

Cette  ville  est  située  dans  une  contrée  cou- 
verte de  ' ignés.  de  mûrier»  rt  d'oliviers,  près 
de  la  rive  gauche  de  l'Hérault,  que  l'ou  traverse 
sur  un  puni  très-remarquable. 

On  y remarque  nue  lidle  église  à trois  nefs, 
aurmmitér  d’uu  clocher  carré,  cl  uue  haute  tour 
quadrtmgulairr  à liossagrs,  dont  on  ignore  la 
destination  primitive. 

Non  loin  de  Cignar,  ou  voit,  sur  une  hauteur 
régit*’  de  Notn— Damc-de-GrAce,  que  l'on  croit 
avoir  été  originairement  un  temple  de  Vesta. 
Cette  église  est  remarquatde  pr  son  arrhitec- 
lure,  et  précédée  de  plusieurs  cluplle»  ou  sla- 
lions,  comme  la  chapelle  de  Notre-  Damr-dr- 
Grice,  pré*  d’Agde  ; rllc  est,  ainsi  que  cette 
dernière,  célrhre  par  uu  pèlerinage  où  les  ha- 
bitant» de  la  contrée  se  reodeut  de  48  k.  à la 
ronde,  aux  solennité»  du  15  août  et  du  8 sep- 
tembre. 

Le  pont  de  Gignac  est  composé  de  deux  ar- 
ches latérales  à plein  cintre,  et  d'une  gramle 
u. 


arche  tulermédiairr,  de  48  m.  70  c.  d'ouver-  1 
turc.  .Sa  lungueiir  est  de  173  ni.  46  C. 

P» TME  du  beutenant  général  Curvaànr, 

Fabriques  de  vcrt-dc-gr  is  dont  il  sc  fait  un 
grand  commerce  dan*  tout  le  cautou  ; olive* 
confites,  produits  du  terroir;  sucrerie»  ; distil- 
leries deauv-de-vie.  Filatures  de  lame. — Com- 
merce de  grains,  légume*,  comestible»,  laine», 
etc. — Foires  les  3*  samedi  du*  mai,  18  sept,  et 
30  uov. 

GIGNAC,  vg.  Lot  (Querey),  arr.  et  à 37  k. 
de  Gouivlon,  caut.  üeSouillar,  JS  de  Carra*, 
sonne.  P.  1,5 52 h.  — Foires  le 2 jauv.,  25  juiu 
et  12  nov. 

GIGNAC,  Gignac um,  vg.  Vaucluse  (Pro- 
vence), arr.,  caut..  >;et  à 13  k.  d'Apt.  Pop. 
2i0  h. — C'était  autrefois  uu  lioujg  considéra  Me 
défendu  par  un  château  fort,  bàüsuruu  radier, 
et  détruit  dans  le*  guerre»  de  religion. — Foire 
le  1 1 nov. 

GIGNAT,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  a 10  k.  d'iasuire,  caut.  et  de  Sl- 
(’icrniaïu-Lenibroii.  Pup.  576  h. 

GIGNÉVILLE,  vg.  Vosges  (Lorraine), arr. 
et  à 32  k.  de  Mirceourl,  cant.  de  Mouthureux- 
sur -Saune,  JS  de  Daroey.  Pop.  284  h. 

GIGNEV,  vg.  Ain,  cornai,  de  Carlxmod,  [3 
de  Seyssel. 

GIG.VKY,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr.,  ta 
et  à 12  k.  d'Kpinal,  -cant.  de  Châtel-sur- Mo- 
selle. Pop.  225  h. 

GIGXY,  vg.  CôtenfOr,  comm.  et  K dr 
Bcaune. 

GIGNY.  I»g  Jura  (Franche-Comté),  arr.  et 
à 26  k.  de  lons-lr-Sauluier,  cant.  de  St -Julien, 
ÎS3  de  St- Amour.  Pop.  940  h.— Il  y avait  au- 
trefois un  prieuré  conventuel  de  l'ordre  de  St- 
Rnifiit.  dont  les  religieux  étaient  obligés  de 
faire  preuve  de  noblesse.  On  remarque  aux 
cuv irons  des  grotte»  fort  curieuse».  Y.  Lotus. 
— Foires  les  10  fév.,  10  avril,  10  juin,  10 
août,  18  oet.  et  10  déc. 

Bibliographie,  (iursta  (B.).  Histoire  de 

Gigue,  de  sa  noble  et  royale  abbaye,  et  de 

saint  Taurin,  son  patron,  iu-8,  1843. 

GIGNY,  vg.  H.-Marnr,  romni.  rt  £]  de 
Sl-Diûer. 

GIGNY.  vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne), 
arr.  et  à 18  k.  de  Chatou-siir-Saiiiiv,  caut.  et 
CrJ  de  Senn«v*rv . Pop.  1,006  h.  Foires  les  5 
mai  et  16  sept. 

GIGNY,  vg.  Yonne  (Champagne),  air.  et  a 
27  k.  de  Tonuerre,  cant.  et  SJ  dé  Cnuy,  Pop. 
454  k. 

GIGNY-AIX-BOIS,  vg.  Marne  (Chantp- 
gue),  arr.  et  à 17  k.  de  Vitry -le-Françoi»,  cant, 
et  Ej  de  St-Remv-cu-Buuzcinout.  Pop.  305  II. 

GIGONDAX  , vg.  Vaucluse  ( principauté 
d'Orauge.i,  arr.  et  à 13  k.  (l'Orange,  cant.  de 
Bcaïuur»,  s:  de  Yaisoa.  Pop.  937  b.— Ou  y 
trouve  uue  source  d’eau  minérale. 

U1GORS.  H. -Alpes  (Provence),  arr.  rt  à 
52  k.  de  Sisteron,  cant.  de  Turner  »,  Ci]  de  la 
Molte-du-(]aire.  Pop.  225  11. 

GIGOR.S,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  rt  à 
29  k.  de  Die,  caut.  et  £]  (k*  lires!.  IN>p.  648  h. 


GIGOl'X.vg.  Creuse,  comm.  de  Lcpaud,  S3 
deChamlion. 

GiGOl’Z  AI  vg.  Lot  (Querey).  arr.  et  à 21 
k.  deCahnrs,  cant.  et  E de  Catus.  Pop.  580  h. 
— Foires  les  4 mai,  1**  juillet  et  18  nov. 

GIJorNKT.  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  et 
à 42  k.  de  Castre»,  cant.  et  E de  Lacaune.  P. 
730  h. 

GIJHl'MK  (la).vg.  Tarn,  comm.  deViane, 
Z de  Lacaune. 

GII. DIS  (St-),  vg.  Côtes-du-Xord  ( Prêta - 
gne),  arr.  et  à 30  k.  de  St-Brieuc,  caut.  et  EJ 
dcQuiutin.  Pop.  778  h. 

GII.I>AS-DE-ltl'1S  (St*),  vg.  Morbihan 
(Bretagne),  arr.  et  k 28  k.  de  Yamirx,  caut.  et 
H de  Saririin.  Pop.  1.265  h.  — Foire  le 
24  mai. 

St-Gdda*  doit  son  origine  k un  monastère 
fonde  eu  520  pr  Gildas  le  Sage.  Abailard  fut 
ablié  de  ce  monastère  en  1 123  : on  sait  que.  sc» 
moine.»  ayant  voulu  d'abord  rrmpriiaouurr  et 
ensuite  l'assassiner,  il  fut  obligé  de  résigner  ses 
funrtion»  et  d'alumlonoer  le  pays.  Le»  ruine» 
de  l 'abîme  dr  St-Gildas  ofTrrut  dan»  leur»  dé- 
tails d'iulrrv-vtaut.i  modelés  de  l'architecture 
gothique  lombarde.  — Ou  voit  sous  le  maître- 
autel  île  l'église,  à l'orieut,  une  cavité,  espèce 
d’eufeu  profond  , formé  pr  un  plein  cintre  , 
dans  Lequel  est  déposé  un  rrrruril  (k*  pierre 
renfermant  le»  relique»  du  saint  sous  le  vo- 
cable duquel  est  l'église.  Otte  église  possède 
aussi  pluicvs  cercueils  romain»  sur  lesquels 
sont  gravée»  de»  inscription*  a»**/  bien  emun» 
vécs,  mais  qui  ne  portent  aucune  ornementa- 
tion. 

Le  c» att ac  m Nrcruo , antique  forteresse 
située  au  fond  de  Cause  qui  porta  son  nom,  est 
une  dé|iendancc  de  la  commune  de  St-Gildas. 
Ce  château  fut  bâti  ver*  |*an  1260,  pr  le  duc 
de  lire! ;iguc  Jean  Ir  Roux.  Il  est  llauqué  de  six 
tour»  ronde*.  surmonter»  de  hantes  chcmiiussi. 
L'ensemble  de  cet  édifice,  quoique  aujuunl'bui 
fort  dégradé,  prtuculc  encore  une  masse  impo- 
sante. 

En  1380,  les  Espgnol»  avant  fait  u ne  des- 
cente dan»  lu  presqu'île,  furent  détails  cl  forcés 
de  se  rembarquer  pr  Jean  de  Mak-tlruit , qui 
connnandait  «dur»  le  château  deSurinio.  l'rcute- 
quatrr  ans  avant  rrltc  c[kk|uc.  il  avait  été  pis 
pr  Jean  de  Mmilfort,  et  repris  pr  Charir*  de 
Blois,  son  cnni|M'titeur  au  duché  de  Bretagne. 
Izis  ducs  dr  celte  province  y ont  fait  souvent 
k-ur  demeure,  et  la  duchesse  Aiuir  surtout 
l'afTrctiuiuuiit  extrêmement. 

GILDA.S-1) EN-BOIS  (St-),  bg  Ijure-Inf 
(Bretagne),  arr.  et  à 21  k.  de  Savmav.  clief-l, 
de  cant.,  EJ  et  Imrcati  d'eurvg>*t.  de  Ptutt- 
Château.  Pop.  1 ,604  h.  ■ — T» «uu  cristallisé. 
— Il  e»l  situé  *ur  uue  hauteur,  au  milieu  de 
marais  eu  tou  rés  de  landes  immense*. 

L'église  alduitiale , aiijouid'hui  proissiale, 
de  St-Gildas-dr»*Bni*  est  tira*  fondation  dr  Fur» 
drr  de  St-Bcunsl.  dont  la  romtrartion  date  du 
un*  sutIc.  I ii  dud  1er  unique  »' élève  è l’iiilrr* 
serlioti  dr  la  croix  ; formé  rv  1er icurr meut  de 
Iroi*  dûmes  su|>erpn»r*,  il  s'élanrait  avre  sa 
llecbc  aigue  à plus  de  50  m.,  avant  |n  dirsiriuv 
17 
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tioii  par  U foudre  de  cette  I1r<he  et  dit  dernier 
dôun*.  au  commencement  de  ce  »irrle.  L'alxude 
est  circulaire  à l'extérieur  et  pentagone  au 
dedans  : toutes  k**  colonne'  tout  en  granit  et 
dérnrre*  de  chapiteaux  4 ligures  iHums  ; le» 
stalle»  du  rliurue.  au  nombre  de  tmitc-six.  sont 
du  itin'urrle , eu  bois  de  rlténr  et  d'un  travail 
reniait)  uni  de  ; b jiorie  qui  ferme  la  elnturc  du 
rbiiir,  vers  le  uiÜhii  de  la  grande  m-f , est  eu 
fer  l»atlu  et  d'un  travail  exquis. 

foires  les  16  avril , 12  mai , 4 srpi.  et  29 
oct. 

6ILDWILI.RB,  vg.  H.-Hhin  (Atace),  arr. 
et  à 26  k.  de  Bclfurt,  caut.  et  Z- idc  Dannemaric. 
Pop.  274  k. 

4*11.  KS  (SI-),  vg.  Somme . coranu  et  E de 
Rovr. 

(•Il .ES-LES-I'O H ETS  (St-),  vg.  H. -Vienne 
(Limousin),  arr.  et  a 44  k.  de  Limoges,  rant. 
île  ( Jiàleatuieuf,  E de  SW  iermain-levRelk**. 
Pi*p.  :»6i  U. 

GILET  . vg.  Lat-etAinronne , coin  in.  et  H 
de  Ste-Li»  rade. 

GII.HAC.  vg.  Ardèche  (Vivarai»).  arr.  et  à 
*2  k.  de  Priva»,  caut.  et  E de  la  Voulte.  Pup. 

83H  II. 

GILIIOC,  vg.  Ardèche  (Vivara»),  arr.  et  à 
20  k.  de  Touniun  . mut.  et  v de  la  Matin*. 
Pop.  1 ,200  II.  — foires  le»  24  mars,  9 mai , 
9 sept,  et  1 1 déc. 

GILIIOMOl  K.  V.  (iiUii*<,i.M, 

6II.I.AM  UIKT,  vg.  // .‘Marne  iTJuimpa- 
gue),  arr.  et  à 15  k.  de  rJiauiiuMit-eu-Hassigiiv , 
rant.  et  a de  JumUKWit.  Pop.  338  la . 

CILLA  L’MÉ,  vg.  f/,-3 /orne  .Champagne), 
arr.  et  a 36  k.  de  Vnuj,  caut.  de  Puîumuis,  £3 
de  Saillv  . Pop.  99  li. 

(illJ.t.S  *g.  Eure-et-Loir  (Beanre),  arr. 
et  à 23  k.  de  Dreux,  caut.  H E d'Amt.  Pop. 
424  h. 

lit  1.1. PS  (St-),  vg.  CaU- ados , cumin,  et  2] 
de  ( Jieu . 

GILLES  |_St-),  ci-drvaut  Si<6ii.ua*ijn>Bor> 
cm*  an*.  Anal  ilia , AEçidivptdis , petite  ville, 
Card , l-augucdoc),  arr.  et  à 2o  k.  de  Mmes, 
chcf-l.  de  ouiL  Cure.  A 721  k.  de  Paris  pour 
b tave  de»  lettre» . Pop.  5,635  II.  — - Tmiuiv 
d'alluv  ion.*  moderne*. 

Autrefois  diocèse  d'Arles  , parlement  de 
Toulouse,  intendance  de  Montpellier , grand 
prieure  de  l’ordre  «k-  Malte. 

Celle  ville,  oit  les  roi»  xisigotlu  avaient,  dit- 
ou,  un  (valais.  doit  *on  nom  à une  abbaye  fon- 
dée |«ir  saint  Cille»,  qui  y v irait  dans  le  v*  siè- 
cle. Elle  e»t  située  dans  un  territoire  fertile  en 
cv relient»  vin»,  sur  le  canal  de  Beaueairc  . qui 
forme  eu  cetfmlruit  un  ln*»iii  spacieux  où  s’nr- 
n’-leut  les  Itatraux,  rt  s'étrod  sur  la  pente  d'un 
coteau  Irts-escaqw  du  côté  de  l'est,  dont  le 
sommet  cal  occupé  par  une  rspbunde  d'où  Fini 
jouit  d'une  vue  daarmantr  et  três-étradm*. 
1, 'église  de  l'ancienne  abl-aye  de  St -Ci  Ile*  e*t 
un  Milice  remarquable.  construit  ver»  le  ix*  nn 
le  a*  siècle  ; b brade  est  d'une  arekitrrturr  ad- 
mirable. Ou  voit  dans  une  tour  la  fameuse  vis 
de  St-GiUe»,  espece  de  voûte  annulaire  ram- 
pante, disposée  pour  soutenir  les  marches  d'un 


I escalier  tournant  autour  d’un  noyau  évidé  : le 
; tracé  de  cette  voûte  |MM  |*osir  rire  l'un  des 
plus  difficiles  de  la  OUUM  de*  pierres.  Cette 
égliv-  a été  classée  au  nombre  des  monuments 
kistnriques. 

1 je  vignoble  renommé  de  St-Hilles  occupe 
un  plateau  très-vaste  et  (piclques  colline*,  : il 
! donne  des  vins  rouge*  ire*- colore»,  corsé»,  fer- 
mes, assez  spiritueux  et  francs  de  goût  : ceux 
de  quelque*  crus  privilégié»  OUI  de  b finesse  et 
de  l'agmumt.  Les  meilleure  cru*  vint  ceux  dits 
de  l'Aube,  b petite  Cass&gue.  St-André  et  Pé- 
rouse. Tous  les  vin*  de  Si -tulle*  sertit  très-bon» 
|M>ur  l’exportât ion,  parce  qu'ils  ne  craignent  ni 
le»  voyages  ni  la  chaleur.  Nombreuse»  dis- 
tillerie*. - - ( irarnl  commerce  de  vin»,  eau-de- 
vic  et  rsprits.  — Paires  le*  13  jativ.,  1"  sept, 
et  veille  de  In  Pciitccôle. 

GILLES  (St-),  vg.  Ille-et-Vilaine  (Breta- 
gne). arr.  et  à 13  k.  de  Rennes,  cant.  de  Mor- 
dcllcs,  B de  Hédée.  Pop.  1.487  h.  — Foires 
le»  3(1  juin,  2 sept,  et  3 nu» . 

GILLES  (Si-),  »g.  ladre  (Rrrry),  arr.  et  à 
34  k.  du  blanc,  cant.  el  dr  St-Benuit-du- 
Saull.  Pop.  476  h.  — foire  le  3 sept. 

GILLES  (St-),  vg.  Maine-et-fjnire  , comm. 

I et  23  de  Cbeuiillr. 

GILLES ($1-), petit IrtHirg,  Manche (Norman- 
j die),  arr.,  et  à 7 k.  de  St-Lù,  cant.  «le  Mari- 
|oy.  Pop.  3*8  h.  — Ou  y voit  une  église  fort 
au  tienne , que  1rs  amateur*  d'architecture  du 
moyeu  âge  ont  souvent  dessinée. 

(.11.1  .IS  (St-),  vg.  Marne  ((ilia  ni  pagne), 
arr.  ci  à 28  k.  de  Reims , caut.  rt  ££  de  Fis- 
tue».  Pop.  422  II.  Au  continent  de  l’ Autre  et 
de  rOrillou.  — On  v*>it  aux  enviions,  sur  une 
éminence  dite  la  Initie  du  Pi  ieurè  , les  reste* 
d'une  maison  de  templier*. 

GILLES  ^St*),  vg.  Snàne-el-lAHrr , comm. 
de  Dnuievy . K du  Bonrgueuf. 

GILLES  (Si-),  vg.  Seinc-lnf.,  cumin,  et  E 
de  Rouen. 

GILLES-DK-LflFTOT  (St-),  vg.  Seine- 
la/.  (Nonnatulic),  arr.  et  » 12  k.  (TYvetot, 
cant.  ei  E de  (iamleliec.  Pop.  461  h. 

GILLES  - DE-LA-Ü  EU  V ILLE  (SI-),  vg. 
Seine -in/.  {Normandie),  arr.  et  4 22  k.  du 
Havre,  caut.  cl  [-7  de  Si-Romain.  Pop.  785  h. 

GILLES-DE-L'ISLE-UOruiARl»  (St-). 
V.  hu*ltavnuu. 

GILLES-DE- LIY ET  (St-),  vg.  Calvados, 
comm.  de  Rumesiiil , Z7'  de  Cauiluemer. 

CILLES-DE-MÉ7.ILIIAC  (St-),  vg.  Ardè- 
che, comm.  de  Mc/ il  bac.  Ede  Oiaybnl. 

(■  I LLKS-DKS-M  A K A IS  (SI-),  vg.  Orne 
(N’nnoaiwlic  j.  arr.,  cant.,  (g]  •!  k 3 k.  de 
1 tondront.  Pop.  364  h. 

GILI.KS-ni'-MK.\K  (St-),  »g.  Cvles-du- 
Nord (Bretagne),  arr.  et  à 20  k.  de  Lmidéac , 
caut.  de  Eolinée,  ZF'.  de  Miuirrintonr.  P.  660  h. 

GlLLKS-Or-VlF,l'X-M.\nrilÉ  (SI-),  vg. 
Ciiies-du-Xord  (Bretagne),  arr.  et  à 20  k.  de 
Lntidéw,  rant.  de  Mur,  B dTttl.  P.  892  h. 

GILLI'LVLES-BOIS  (St*),  i|.  CPU W«- 
Aord  (Bretagne),  arr.  et  à 16  k.  de  r.uingump, 

| caut.  *1  (S <k*  Pourrirai.  Pop.  950  li. 

GILLES-PLIGE,U'X  (St-),  vg.  Cdfes-tfu- 


JS’ord  (Bretagne),  arr.  et  à 25  k.  de  (<um- 
gamp.  cant.  de  hotlioa , F7  de  Plésidy.  Pop. 
1,157  li.  - - Foires  les  3 mai  et  6 déc. 

GILLES-StTR-VIE  (8«-).  Ixmrg  maritime  , 
Vendée  (Poitou),  arr.  et  a 27  k.  de»  Sable», 
elief-l.  de  cant.  Cure.  Cite  d’étape.  E2.  A 
473  k.  de  Pari*  |»our  la  taxe  de*  lettre».  Pop. 
1,094  b.  — Tuun  de  transition  inférieure. 

— Etablissement  de  la  marée , 3 heures. 

Autrefois  diocèse  de  I.nçon,  parlement  de 

Paris,  intendance  dr*  Poirier*. 

Ce  bourg  est  situé  au  confluent  de  la  Vie  et 
de  la  Jniinnye,  pré1»  de  leur  emlionrhurc  dans 
l’Océan  ; il  a tin  petit  port  qui  reçoit  de*  J»ar- 
qnes  de  60  à 80  tonneaux.  — Dans  les  pre- 
miers jours  de  juin  1815,  k*  environs  de  Sf- 
fiille»  ont  été  le  théâtre  d’un  combat  sanglant . 
nu  furent  complètement  défait*  par  le  gémcnil 
Travot  les  insurgés  vendérm,  qui  y perdirent 
leur  général  en  chef  Larorbrjncqiu-lBi. 

Coiutnictkui  de  navire*  et  de  bateaux  : pê- 
che de  b sardine.  — Commerce  de  grain*, 
eau-de-vie,  seU , etc.  — foiras  le»  16  avril , 
20  juin  et  23  sept. 

Bibliographie.  AlTBPC  (J.),  fie  marques  sur 

la  tille  de  St-tiilles,  ou  il  y avait  autre- 

/ois  un  port  célèbre  (Mêm.  de  b prov.  du 

Languedoc,  par  le  même,  im-4,  1737)* 

GIl.I.ETOXS.  vg.  tonne  , comm.  et  E de 
Y il  leueuv  c-lr-Roi . 

(.II. I.E Y.  vg.  Doubs  (Franche-Comté),  arr., 
C=3  el  à 20  k.  de  Poutarlicr,  caut.  de  Mouthe* 
unît.  Pop.  821  b. 

(il IJ. F. Y,  vg.  H. -Mar ne  (tJiampague),  arr. 
ci  à 35  k.  de  Laugres,  cant.  et  E]  des  Fayl- 
BiUol.  Pop.  390  b. 

(il l. LIEU,  vg.  Charent*-In/.,  cumin,  r*  M 
d*Ar*-«;ü-Rê. 

G1ELOIS,  vg.  Jura  (Francbc-Cnmté),  arr. 
de  Poliguv,  à 32  k.  d'Arlmi»,  caut.  et  Si  «W 
Nincroy.  INq».  536  h. 

(.ILEON,  vg.  Drtime , cumin,  de  ChâtilliMi- 
St-Jean,  R de  Roman*. 

GIELOXXAY,  vg-  Isère  (Dauphiné),  arr. 
et  à 38  k.  de  Vienne,  nuit,  et  ££  de  b Ciite- 
St- André*.  Pop.  975  h. 

G I L1.ORG UES  , vg.  Aveyron,  comm.  «k 
lUuuiib , [*';  d'Ks|kalicm. 

G I LL  Y - LES-OTEA  i*  X , Gilliacus  , joi 
vilbge.  Cotant Or  (Bmirgogue).  arr.  et  à 20  k. 
de  Beau  ne.  cant,  et  F!  de  Nuits.  Pop.  603  k. 

— (.illy  est  mi  village  trèwmcku,  liaigné  |»or 
les  raiLx  de  la  Toip  : il  y a de  bdlrs  pla- 
ces publique*.  Au  centre  du  village,  ou  voit  ou 
ancien  r bâteau . entouré  de  fossés  rempli*  d’eau 
vive,  qui  ap|Mrtenait  autrefois  à l’abbaye  «b 
Liteaux.  En  1513,  les  habitant*  de  b communa 
*e  retirèrent  dan*  n*  château  , el  résistèrent  cou- 
rageusement à rinsurrectinu  des  Suisses  ; en 
1590,  il  fut  |xrtx  par  le*  ligueurs,  qui  pendirent 
aux  créneaux  b garnison. 

GII  LY-Si  B-LOlHF. . vg.  Sadne-et-Jjoire 
/Bourgogne),  arr,  et  à 40  k.  de  Dumlkv, 
cant.  et  E de  Rombm-I^ncy . Pop.  734  h. 

GILOCOIRT,  »g.  Oise  (Picardie),  arr.  el 
à 28  k.  de  Srnlts,  cant.  et  K deCrépy.  Poji. 
609  I*. 
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CDI AT,  «R.  Tarn-et-C.aronne  (Languedoc;, 
arr.  ni  a 33  k.  de  C*»tcJ-Sarra«iii.  CMH.  d SÎ 
de  Heaumotil-<b^Lu«nagur.  Pop.  335  H. 

Gl.MHIlKDK.  If  Gers  (Armagnac).  arr.  fl 
a 15  k.  de  lecloure,  cant.  de  Mitaduux,  C9 
d’AsluHort.  Pop.  955  h.  — Faire  le  23  avril. 

GIMBRETT.  vg.  D.-Nhin(  AUaef  ).  arr.  ri 
a 90  k.  dr  Strasbourg  , qui.  rt  C3«k  Trurh- 
lersheiin.  Pop.  358  II. 

GINr.HOIS  . vg.  Seine-et-Murne  v Bru-  ), 
*rr.,  ES  et  à 7 k.  dr  Provins,  t ant  • de  Yillicrs- 
St -George*.  Pop.  59  I». 

CIMKAIIX  , VJ,  l’ii  * -de- Dôme  (AutfrgDri, 
arr.  et  à 6 k.  de  Riom  , rani.  ri  3df  Coin- 
Ltntuie . Ifop.  G?  I h.  — On  trouve  iur  son  Irr- 
ritoirr  une  source  d'eau  minérale  froide  et  une 
aourrr  d’eau  thermale.  L’eau  d’une  dr  ces  sour- 
ce*  forme  de*  dépôt*  considérables  , dans  les- 
qorls  on  a pratiqué  une  grotte  dr  8 ni.  de 
large  *ur  1 à 2 in.  dr  hauteur  et  4 ni.  de  pro- 
fondeur. 

GIMKGOt'RT,  vg.  Metue  ( Lorraine),  arr. 
de  (auninerry . à 17  k.  dr  St-Mihid,  caut.  de 
Picirditle  , £3  de  Villutle-devant-St-Miliiel. 
Pop.  257  h. 

GIMEL.vg.  Corrèze  (Limousin),  arr.,  rant., 
K et  * 13  k.  de  Tulle.  Pop.  967  h. 

tiimrl  était . dans  le  u i*  siéde,  la  résidence 
des  site»  de  ce  nom,  luirons  fameux  dan*  le  Li- 
mousin. On  y remarque  le*  restes  d’un  ancien 
château  , une  jolie  croix  décorée  de  sculptures 
gothiques  et  une  rustique  église  paroissiale. 

Ce  village  est  situé  sur  la  Mootanr  , rivière 
dont  les  eaux  forment  eu  re  lieu  une  cascade 
qui  serait  une  des  plus  célèbre*  «le  France,  si  le 
volume  de  ses  eaux  répondait  à la  hauteur  des 
rochers  d’où  die  se  précipite.  Ce  n’est  pns  une 
seule  chute  , mais  bien  une  suite  de  cascades 
dont  la  haulrur  totale  est  de  133  m.;  on  eu 
compte  cinq  principales,  et  au  moins  autant  de 
secondaires.  Il  est  impossible  de  voir  toutrs  ces 
chutes  d’nn  seul  coup  d’tril , et  on  ne  peut  en 
approcher  que  successivement  à cau*r  de*  cir- 
cuits du  canal  que  les  eaux  se  sont  creusé  entre 
1rs  montagnes.  La  chute  supérieure,  divisée  en 
trois  parties  par  des  roche*  aigue* , a environ 
43  m.  debautrur,  et,  quand  les  eaux  mut  «I ton- 
dantes, une  largeur  de  5 m.;  lorsque  la  nviere 
est  grossir  par  les  pluies , les  trois  ra*radr»  se 
confondent  en  une  seule,  qui  offre  alors  un  coup 
d’crâl  imposant.  Au-dessous  de  cette  premier»* 
chute,  ou  en  trouve  une  seconde  mi  l’eau  suit 
un  plan  incliné  . formé  par  tin  rocher  d’une 
seule  picce  d’environ  97  m.  de  haut . et  lomlie 
dans  un  grurifre  dont  on  n’a  pu  jusqu’à  présent 
son»  1er  la  profondeur;  il  y a encore  dem  ou 
trois  autres  cascade*  au-dessous  de  celle-là. 

GIMETX,  vg.  Charente  (Angoumois). arr., 
cant.,  trîrtâ  10  k.  dr  Copur.  Pop.  497  h. 

GI.VfEY.  vg.  Meurthe,  comui.  dr  Srxry-aux- 
Forgcs.  de  Pont -SI -Vincent. 

GIMOXD  (la),  vg.  Loire  ( Foret),  arr.  et  à 
35  k.  de  Montbrison , cant.  H C3  de  .«louer . 
Pop.  167  h. 

GIMOXE  ( la  ) . rivière  qui  prend  sa  smirce 
dam  la  vallée  de  Maguoer  , arr.  dr  Itagnne» . 
U .-Pyrxniet;  elle  passe  h Boulogne,  Sa ramonl, 


(.inmnt.  Heaumont-dr*LnmagiM‘.  et  sr  jette  dans 
b (isrunuf  . au-«W*%sou*  de  Bourrrt,  Tarn-et - 
( iaronne , après  un  cours  d’env  irm*  100  k. 

GIMOXT,  petite  ville  . tien  ( Armagnac), 
arr.  et  à 25  k.  d’Anch,  rhef-l.  de  cant.  Cure. 
Collège  oMiini.  El*  Vif.  A 706  k.  de  Paris  pour 
lu  taxr  des  lettres.  Pop.  2,816  h.  — Taaasiv 
tertiaire  mm  en. 

Autrefois  diurne  et  intendance  d’Aurh  , 
parlement  dr'loulniite,  élection  de  Riviem- 
Yeixlun , aliliavr  ordre  de  Cileaux , justice 

royale. 

Celle  ville  fut  fondée  dut»  le  \r  siècle  , sur 
mi  terrain  eonrédè  par  une  rirltr  ulilmr  de 
liemardins.dont  le*  I o liment  » existaient  encore 
près  dr  ses  murs  en  1789.  File  r*t  sur  la  tii- 
nionr , et  consiste  eu  une  seule  nie  ans»**  longue 
qui  fiasse  juin»  1rs  Italie*,  et  à laquelle  al  mu  tis- 
sent quelque*  rues  transversales  assez  bieu  per» 
cée*.  L'église  paroissiale  est  un  liel  éililicc  go- 
thique, «oust  ruit  en  briqur»,  qui  mérite  d'être 
vu  pour  «a  large  nef  sans  piliers. 

Cimoiit  fait  un  grand  conmiem*  de  grains, 
vil»,  eaux-de-vie  et  tnulrl».  Ou  trouve  dans  ses 
euv  irons  une  mine  de  limpioisrs  non  evploitér, 
que  l'on  cite  conime  difTéranl  fieu  des  turquoi- 
se» d'Orieut.  Foires  1rs  30  nov.,  3'  mercredi 
de  janv.,  1**  lundi  de  carême,  inerrmli  avant 
le  diiuanche  des  Kumraox , 1 **  mercredi  de  niai . 
le  rarmcdi  avant  le  24  juin  . mercredi  après 
le  22  juillet , 2"  mercredi*  de  sept.,  d’uct.,  de 
déc. 

GIMOt’ILLK,  vg.  Mièvre  (Nivernais),  arr., 
caut.,  rr,  et  à 10  k.  de  Xevrrs.  pop.  261  h. 

GIXAI  , vg.  Orne  ( Normandie  ) , arr,  et  h 
22  k.  d'Argcutan  , caut.  d’Kxine*  , £3  de  No- 
uant. Pop.  304  h. 

G l.N  Al  -S.  v g.  r»ir»-</-/.Vir(*;i«e(fo'uigueiliH- 1 , 
arr.  et  à 52  k.  de  Moutauhau  , cant.  et  K de 
St-Antonin.  Pop.  t .068  h. 

GIX  ASSERVIS,  Gymnadum  Cerrorum,  l»g 
Far  ( Provence  ).  arr.  et  à 2 k.  de  Brignole*  , 
cant.  de  Kiau*,  (J de  tiréoux.  Cure.  P.  810  h. 
— Foires  1rs  14  sept,  et  11  déc. 

GIXtIHY,  vg.  Somme  (Picordie),  arr.,  m et 
à 18  k.dr  Péronne,  cant.  dr  Combles,  p.  206  h. 

GIXC  LA  , vg.  A iule  (Languedoc),  arr.  et  à 
62  k.  de  Iâmoux,  cant.  do  Roqnrfort-de-Sault, 
K d’Avnt.  lN»p.  264  h.  — Il  e*l  situé  au  pied 
d'une  iiMMilague , dans  un  vallon  étroit  arrosé 
par  la  Bonlzauue.  — Fabrique*  de  limes  et  «le 
draps.  — Haut*  fourneaux , forge*,  martinets, 
aciérie. 

GIXCREY.  vg.  Meute  ( pays  Messin  ),  an\ 
et  à 19  k.  dr  Yenluu-sur-Meuar  . cant.  et  £3 
d'Etaiu.  Pop.  219  h. 

GIXDOl’,  vg.  IjoI  (Qoerey),  arr.  et  à 30  k. 
de  Calmrs  , cant.  de  (ànb  , £3  de  Castdfranc. 
Pop.  790  b. 

GIXKIS-KX-COIROX  (St-),  vg.  A r, lèche 
(Yivarais).  art.  et  à 18  k.  de  Priva»,  caut.  et 
£3  de  Villeneuve-ile- Berg.  Pop.  239  h. 

GIX  ELLE  la),  vg.  Aude,  connu.  d'Air-mix, 
K)  de  Caslelnaudary. 

GIN  ESTAS.  Iig  Aude  ( Languedoc),  arr.. 
et  à 18  k.  de  ‘Narbonne,  rhef-l.  «le  canl.  Cure. 
Pop.  633  h.  - Taaa*ix  tertiaiie  moyen.  --  fl 


est  situé  au  pin!  «l’uur  rolHnf . «Inn*  «m  terri- 
toire productif  en  olivirr*  qui  four lussent  de 
l'huile  edimér.  \ux  environ*,  on  trouve  Irdiv 
mai uc  de  PAmui.,  dau»  lequel  est  étaldic  una 
fuprlrric,  mi*«*  ni  moavrOMOt  par  le»  eaux  ds 
la  rivière  de  Cesse , détournées  par  nu  «henni. 

( hi  rrmar«]uail  aussi , à fieu  de  distaurc  de  ce 
village,  unr  église  fondée  par  CharirmAgne.  qui 
a été  convertie  en  une  jolie  mariou  située  au 
milieu  d'un  jardin  , d'où  Ton  jouit  «l'une  vue 
très-étendue. 

G IX ESTES  (1rs),  vg.  Aveyron,  nmitn.  de 
Pomayrol* . K de  St -T mir*. 

GIXKSTKS  (les),  'g.  Tarn,  manu,  de  Ste- 
« ienime.  PC  dr  Pampdkxwe. 

GIXESTOUX  , vg.  H. -Garonne,  rnnim.  et 
'.H  de  Toulouse. 

GIXRT  le),  vg.  Isère,  rom  ni.  «le  Yillefon- 
taine.  C*J  de  la  Verpillière. 

GIXGSIIEIM.  vg.  B.-Hhin  (Alsace).  arr.  et 
à 20  k.  de  Savrrne , rant.  et  CT!  de  llnchcfd- 
dcn.  Pop.  420  h. 

CIXOl.FS  . vg.  Aude  ( Languedoc).  »rr.  et 
à 36  k.  de  Limouv  , cant.  «1  r*7  de  tViillan. 
Pnp.  353  h.  Il  est  *itué  «bus  une  vallée 
agiéable  , et  possède  trois  sources  d’eau  miné- 
rale presque  contiguë*,  qui  donnent  aise*  d’eau 
pour  former  le  niiumn  du  Coulent , dont  le 
cours  n’est  que  de  2 k. 

L’uue  «le*  trois  sources  est  dans  toutes  le* 
saison»  à U température  coustantr  de  -+-!•  de 
K.,  et  ne  gèle  jamais,  quelle  que  soit  l’intenrilê 
du  froid  dans  un  pays  déjà  très  élevé.  Le*  deux 
autre*  sont  thermales,  laissent  dégager  des  ImiI- 
|e*  d’acidr  carixMiiquc,  et  forment  un  l«•gcr  dé- 
pôt de  nature  argileuse.  I j tempéra  (lire  de  l’une 
est  de  +16-  R.;  celle  d«*  l’autre  est  dr+24\ 
Ou  accorde  à ces  eau*  des  vertu*  laxatives  et 
diurétiques.  Ou  les  a administrée*  avec  sucré* 
dam  certains  engorgement.»  comrorwant* , et 
dan*  les  douleurs  vagues  produites  par  b len- 
teur rt  répaissi*M-incut  des  liumriir*  «Je*  pre- 
mière* voies. 

GIXOLHAC.  vg.  Arevron,  romm.  et  5J 

d’Eniraysacs. 

GIXÔl'ILLAC  . I»g  lot  (OnerryT.  arr.  et  à 
14  k.  de  tHMinhm  , ratit.  dr  lu  Bastide.  «Je 
Fray  ssiticl.  Pop.  550  h. 

GIXOIT1U.AC  , vg.  Tarn  - et  - Garonne, 
conm.  «i  P!  «le  Laurrrtr. 

GIXTRAt:  . vg.  /»/  (Qucrcy),  arr.  et  à 
45  k.  de  Figeoc,  caut.  cl  3 de  Brrlcnoux.  Pop. 
413  h. 

GIXX  ( le),  vg.  Isindr»,  romm.  d’Anie,  F* 
«h*  Roquefort. 

GIOCATOJO,  vg.  Corse,  arr.  et  à 50  k.  dr 
Bastia,  rant.  et  E de  la  Porta.  Pop.  250  h. 

GIOXGES.  nu  Sr-Fisoitv , vg.  Marne 
(Cliani|Mgnr),  nrr.  cl  à 10  k.  d'K|*amay,  « oui. 
rl  md’Avire.  Poj>.  170  b. 

6IOI7-DE-N  AMOV.vg.  Cantal  fAiiveifue), 
arr.,  caut.,  £3« I à 7 k.  d’AuriUac.  P.  G8I  h. 

Faire i 1rs  14  mai  rt  19  sept. 

GifH'X  . vg.  Creuse  ( Matvlie  '• . air.  et  à 
16  k.  d’A»diuv*o«  , caut.  «Jr  Crutionx  , j£J  de 
FrllMin.  Pop.  1,176  h. 

GIOVAXXI  (Sau-;,vg.  Cor je,  arr.  rl  * 35  k. 
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drftastia,  cant.  de  îtan-Nicolao,  EdeCmionc. 
Hojw  TU 4 h. 

MMACCIB  , vg,  Corse,  romra.  dp  <Mii- 

leift»  ,¥^S*a'  Ajaccio. 

«im:y,  yg,  Allirr  (FWiiiriratinais),  art.  cl  h 
25  k,  de  Moulin*- sur- Allier,  «Mb  « I 3J  de 
Souvigm.  Pop.  716  h. 

C.IIHU'MH'  »g,  Areiron,  cumin.  tic  Claire 

vaiu . H d>c  Rodez, 

GIPY-SŒS-G1KY,  vg,  A'irtw,  connu,  de 

Giry.  K de  PrénH^rv* 

GIR  al.  vg,  Lot  (Qurrey),  orr.  et  n 47  h. 
dp  Figw,  ciiui.  de  Ritltiioux,  33  dfSl-(j-ré. 
Pop.  320  li. 

GIRALF.S . vg.  J.oii're,  rtntim.  d'ArmH'. 
E *lc  Ch&teaonruf-dr-R  un  Ion. 

(■IRAN  COI  UT . x g.  fut a’  et  ( Lorraine) . «rr. , 
tant..  Ci]  et  à 14  k.  d'Epinal.  Pop.  811b. 

GIR ARDS  (le»},  vg.  Drôme , comm.  dp  Ptai- 
siuu»,  l-l  du  Bui*. 

(ilRACD  ^Im},  vg.  .-lifter,  comm.  de  Rille- 
u»i».  CS  de  ta  Palùie. 

GIR  ACD  (le),  rg.  itère,  cornai,  de  Roche, 
E de  la  Yerpillièrr. 

GIR  Al'DIKRE  ( la  ).  'g.  Charente,  comm. 
de  Cliompniei».  25  d’AngoiiK'ine. 

(■IR  A t l)l KliK.  ( la  Gronde  cl  Petite-),  *g- 
Loire- in/.,  romin.  de  Gorge*,  C5  dr  CUiHMi. 

i.iii  M'i.T  ^St-1.  *g-  Deux -Sèvres,  comm. 
d»*  Cliantt-rnrji»,  0 du  St- Mai  vent. 

GIHUMONT.  vg.  l fturl/e  (par*  Messin), 
arr.,  53  et  à 13  h.  de  Briev,  rant.  de  Conltan*. 
Pop.  Ht  h. 

GIRAU.MOXT,  vg.  Oi*e  ( Picardie  ) , arr., 
3.  et  à 10  h.  de  (ranipiegue,  ami-  de  Restons. 
Pop.  340  b. 

G1RAYVWSIX,  vg.  » fente  (lorraine), 
arr.,  mut.,  E cl  i 6 k.  de  Commerr;, , rt  à 
14  k.  île  St-Mildel.  Pop.  «34  h. 

GincoiItT,  vg.  Cotget  ( Lorraine),  arr., 
53  et  à 7 k.  de  Minrourt , caul.  de  Charmes. 
Pop.  744  h. 

GinCOt  RT,  vg.  forges  (Lorraine).  arr.  et 
k 13  k.  de  Min-court,  cant.  et  ££3  de  Dompai- 
re.  Pop.  320  h» 

GIltRCOL’RT-St’R-DL'RBION.  vg.  Vosges 
(Lorraine),  arr.  H a 13  k.  dlEpiunl,  caul.  cl  SJ 
de  Bruyère*.  xy.  Pop.  467  b- 

GIRKFOXTAIXR.  'g.  tf. -Satine  (Franche- 
Cnmlr).  arr.  et  à 39  k.  de  Lur«,  caul.  et  0de 
Vaoviller».  Pop.  139  b. 

GIKKViiillIlKS  , vg.  Seine  - et  - Marne 
( Brie  ) . arr.,  cant.,  3-J  et  à 6 k.  de  Couinai* 

- mier».  Pop.  137  h. 

GlRirr,  vg.  ff.  • (iartmnr,  comin.  et  £3 
d’Aspct. 

ülRli(H3  . vg.  Cantal  (Anverguc),  arr.  d 
à 13  k.  d'Aiirillac,  rant.  et  C-3  de  St-Cenùn. 
Pup.  513  II. 

GIR1VILLER.  vg.  J/eurrAe  (Lorraine),  are. 
et  à 4il  k.  de  Lunéville,  caut,  et  Q de  firrlié- 
viiler.  Pop.  302  b. 

G lit  Al  o VT,  vg.  Vosges  (Ixnmine),  arr.  et 
4 11  k.  d'K|Nual , rant.  de  Gh  A lel-su  r-Mo«rl|rt 
53 de  Nommy.  Pop.  473  h. 

GWMOXT  (le),  *g.  eoenm.  du  Val* 

d'Ajol.  T3  de  Plombières. 


G I RO  XI)  F (rivière). 


GIROI.ATA,  japlit  (tort  de  mrr  silué  au  fuod 
du  golfe  de  mmi  nom,  a 28  k.  du  Lalvi.  Il  est 
défendu  par  mie  tour,  et  a Nouvent  servi  dp  re- 
fuge. pendant  b guenc,  am  Itùlimrnl*  de  coni- 
inerre  poursuivi»  par  l'ennemi  . et  même  aux 
UliiiKtils  île  l'htat.  En  1544,  Jean  Don»  y dé- 
lit la  flotte  du  corsaire  Dragul , à qui  il  enleva 
i**uf  Viiivsej|iL\  , sur  l'un  dcquel»  ne  terrible 
torsade  fui  lait  prisonnier. 

GIROLLES,  vg,  /, ni ret  (Câlinait),  arr.  el 
» 8 k,  de  Montargi»,  canl.  de  Ferrières,  ££]  de 
FoutiSiay.  Pop.  393  h. 

GIROLLES  . vg.  I ottne  (Bourgogne),  arr.,  ! 
cant.,  53  et  à 7 k.  d'A  vallmi.  Pop,  470  b. 

GIROMAGXY,  jielile  ville,  H. -Rhin  (Alsa- 
ce), arr.  rt  à 47  k.  de  Bel  hui,  rlief-l.  de  raul. 
Cure.  CS.  A 435  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des 
lettrv*.  I*.  4, 4*7  h. — ItMvu  de  grès  ronge. 

(«Ile  « il li' , Minée  au  pied  des  Ytiwgr»  . |mm- 
séde  des  mines  d'argent,  de  cuivre,  de  plomb, 
de  cobalt,  de  duc,  d'arsenic,  etc.,  dont  l'ex- 
ploitai ion  etl  suspendue.—  Fabriques  de  Iran- 
ucterie , de  calicot*.  Tissage  mécanique.  Fâl» - 
turcs  de  cotim.  Tuilerie*  el  briqueterie».  — 
Foires  le  2'  mardi  de  cliaqur  mois. 

GIROMPA1RE,  vg.  t osges,  «uum . «le  Si  - 
lèiiuit),  E de  St-Dié. 

GlRtiX  (le),  petite  rivière  qui  prend  sa 
source  non  loin  de  Puy-Laurau,  arr.  de  La- 
vaur,  Tarn;  die  traverse  la  pailie  seplentrio- 
uah*  du  dép.  de  la  //.-Garonne,  et  se  jette  dans 
le  Lcrs.  vis-à-vis  de  Grenade.  apres  uu  cour» 
d'environ  54)  L. 

GlKOX.  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr.,  53  et  â 
19  k.  de  Y un  tua,  faut.  île  GliiitUlun-de-Mî- 
dis  il  le.  Pop.  325  h. 

GIROX  !"St-).  \g.  Ciromir  ((fiiimtie),  arr. 
et  à 10  k.  de  ttbiir,  cant.  et  S de  St-Saviii. 
Pop.  1,08Tb. 

GIROXLOTRT.  vg,  f tnçrs (I^orraiur),  arr. 
et  îi  4t  k.  dt>  Xmifeliâteau.  cant. et  E de  Lbi- 
tcuois.  Pop.  430  h. 

GlKOX  l>K  , riv  iere,  (iernnria,  Cir urina,  nom 
que  reçoit  la  t baronne  liursdc*eaieiitii]iient  avec 
la  Dordogne  au  Bee-d'Amljès.V.fUaosvii.  Cevt 
en  ret  endroit  que  s'opère  le  pJiéuuoicur  coniiu 
sous  le  mini  de  itiascarel.  À l‘tml>ouchiirc  de 
piv»qiic  luutc".  les  grandes  riv  ieres.  la  marée  pro- 
duit un  refoulement  des  eaux,  que  l'on  noniine 
Iwne  » reinlwMichure  de  la  Seine.  lwgaUu  l>n»- 
Iroucbure  du  Xil,  ImrealVuilKMirhure  du  (iair- 
ge,  |mroroca  à l'emlMMicImie  de  la  rivière  Je» 
Amazones,  et  mascaret  à reuilMUirhurr  «le  la 
Donloguc,  (Xi  l’ol»er»  e prindptdemmt  quand 
I»  eaux  de  cette  dernière  rivière  sont  liè*- 
I tasses  ; alors  un  voit,  auprr»  du  Rec-d'Amhü», 
iu»e  lame  d'rau.  haute  de  4 â 3 ni.,  muter  sur 
la  côte,  lemiMiter  et  parcourir  rapuJenuni  la 
rivière  dau*  tonte»  »ex  vinnositi-s,  «ver  un  bruit 
a«*-z  fort.  A l'approche  de  celle  lame,  le»  |«a- 
IcImt*  sVtuprcsw  nt  détourner  La  pram-  de  kxir» 
end  m real  ions  vers  le  murant,  aJ’m  de  n être  pas 
renverse*,  la*  uiavearet  remonte  la  DonltgtK1 
jusqu'à  euvimn  34  k.  de  m>u  mu  Huent  : dans 
certains  endroits,  il  quitte  le*  rive»  pour  s'é- 
tendre sur  toute  la  largeur  de  la  rivicre,  dont 
le*  nombreux  détours,  les  lianes  de  sable,  loin 
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d’être  «les  olwtacle»  i son  cours  rapide,  ne  font 
qu'augmenter  sa  forer. 

GlIIOXDi:  (département  de  la).  Le  départe- 
ment de  la  Gironde  est  formé  de  l'anden  Bor- 
delais, partie  la  plus  occidentale  de  U ci-devant 
provimx*  de  Guiennc.  Il  tire  son  nom  de  la 
partie  iuférieurr  dr.  la  tiiuruime  qui,  aprèsaroir 
irçu  la  Doiilogns*  au  Bec-d'Amlfès,  acquiert  la 
loigmr  d'un  grand  fleuve,  ou  |4utol  d'un  bras 
de  n»cr,  et  prend  le  nom  de  Gironde  : l'enahou- 
rhurv  eu  e»l  êel;iiiér  parle  phare  de  üi>rdouan. 
—Se»  limite*  wml  : au  uonl  le  département  de 
lu  rJiareiilr-loférietne . à I nt  ceux  dr  ht 
DtinUtgur  et  de  l/>t-et-(>aro«tue,  au  sud  celui 
des  Etudes,  et  à l'our»!  l'Océan. 

Le  trrriloiic  du  departement  de  ta  (urtmde 
C:,t  gêuéralemiail  uni  : il  pii-jcnlr  Iruis  grande» 
divi.-ious  naturelle*,  formées  par  le  cours  de  ses 
rivière*,  divisiuu»  qui  dilfermt  autant  entre 
elles  jkar  l'aspoel  que  par  le*  prwltu' lions.-  là 
première,  située  à droite  de  lu  Dordogue,  se 
eonqMise  de  plaine*  et  de  coteaux  caksures, 
couverts  de  rlianips,  de  |iàtunigr».  de  Irais  Ltillîs 
et  de  vignoble»,  et  ivnlta-me  vers  le  nord-est, 
une  jurtie  des  riaute*  'allée*  de  l’Isle  et  de  la 
Drmmc,  ugivudiUinent  euirecou|HVv  d’arbres, 
de  prairie*  et  de  vignes.-  Et  «rotule  division 
cumpretid  l'Enlic-Detu-Mcrs,  ainsi  nommé  de 
su  situatuMi  entre  la  Go  rouira  et  ta  Dordogne,  et 
l'juicieuiH'  Ikitatsg»-,  pays  pittoresque  trr*- varié, 
qui,  [aar  la  fertilité  «1  la  lieaulé  de  ve»  sites, 
|M-ul  élu*  compare  aux  délicieuses  vallées  dP  U 
Loire  et  ile  ta  Ssioin*.  Daus  relie  partie.  In 
plante»  anales  et  léguiuiiKHurs  disputent  le 
(en «ou  à ta  vigne  et  le  jmrtageut  avec  elle.  Le* 
ta'lie-*  rives  üt»  deux  fleuve»  oITrvul  une  suite 
eoulinuellc  de  paysages  charmant»,  où  domine 
uu  |tauiprc  dont  k»  « ep»  »unl  oivliuaireiuent 
grand»  cuiumc  de  petit»  arbres,  et  k'«  (du*  vi- 
goureux que  l’on  connaisse. — lai  troisième  di- 
vision. située  sur  ta  rive  gsiurlie  de  ta  Garonne, 
c»i  gciièiaiemeul  serbe  rt  ai  ulr  ; elle  comprend 
le  littoral  qui  s'étend  à l’ouest,  où  se  tfuuv  e. 
l'ancien  Médor.  pays  de  gravier  siliceux,  qui 
produit  les  meilleurs  vins  rouge»  du  dèparte- 
|Heiit  ; plusieurs  bassin»,  i^uelque*  ports  et  un 
grand  luiuihre  de  marais  ; et  au  sud  le  vaste 
jdatoau  de»  Lande»,  véritable  désert  couvert  de 
briiy  rir»  rt  de  «aille»,  au  milieu  desquels  oo  re- 
luarqur  ci  et  là  quelque»  Irau»  pâturage*  et  uue 
avMvt  rictie  culture.  Ku  général , les  babitauls 
ont  su  tirer  dr  ce  «d  iiqfiat  le  seul  parti  conve- 
nable : uue  grande  partie  de  sou  étendue  est 
couverte  de  puis  qui  y réussissent  Irés-bicn,  et 
qui  founiisM'iit  au  conuneree  des  Irais  et  une 
graude  quaiititr  «le  matière»  i-ésineuse*  ; 1rs  au- 
tre* productions  consistent  eu  seigle,  mai*  et 
mottlon»,  dont  ta  taiue  ur  sert  guère  que  pour 
la  Iratirrc  des  niatdu  et  la  fahricatiun  des 
drop*  grossier*.  Le*  lande*  «mt  séparée*  de 
l'Océan  par  la  chaîne  de*  dunes,  euloune*  mo- 
bile* de  sable  «pu  en vidi usaient  dr  jour  eu  jour 
le»  terrains  cultivés.  O»  duues  reudeut  eu  gé- 
néral l'accès  de*  bord»  de  l'Océan  tre»-diflieile 
eu  certain*  endroits,  impraticable  dans  d'autres, 
el  partout  fort  dangereux  pour  ceux  qui  lenle- 
raieiit  de  ks  traverser  MOS  gnid«‘*  bien  ex|Wii- 
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mentes.  On  rencontre  fréquemment  des  endroits 
où  les  sables,  délaies  par  les  eaux  pluviale* 
qui  s'y  écoulent,  n'ont  acquis  aucune  consis- 
tance, et  dans  lesquels  mi  rivjiM*  de  s’enfoncer 
rl  même  de  disparaître  tout  à fait.  Os  dunes 
comprennent  un  espace  d'environ  28,830  hcc-  ( 
tares  ; elles  ne  se  lorrm-ut  pas  au  hurd  de  b 
nier  ; élira  la  Usent  entre  elles  et  l'Océan  un 
espace  suie.  Longtemps  on  a pensé  que  ce*  sa- 
ble* étaient  eittiéremrut  stériles  et  qu'ils  ne 
pou*  aient  être  fixés;  mais  des  tenta  lise»  faites  1 
récemment  ont  prouvé  que  le*  dune*  pou-  ! 
* aient  être  fixée*  et  rendues  utiles  au  mu*  en 
de  semis  de  genêts  et  d’autre*  arbuste*.  Entre 
ces  dunes  rt  ta  mer  sont  trois  étangs  immenses, 
tenant  comme  de  résenwir  commun  à toute*  ' 
les  eaux  des  bndrs  qui  s'y  réunissent  : il*  com-  , 
muniqiieut  ciiM-nihle  par  mu*  inimité  de  ruis- 
seaux, j»ar  !«u|uvli  le  superlhidr  leur*  eaux  se 
jette  dans  fe  bassin  spacieux  d'.Vrrnrhiut , où 
elles  se  réunissent  à l'Océan. 

La  surface  du  département  est  de  975,005 


hectare*,  divisé.»  ni  nu  : 

Terres  blmurahlrs.  . 298.355 

Pré* 6-î.60ti 

Vigne*.  , 138.813 

B«*.  106,709 

Vergers , pépinière»  et  jardin*.  . . . 7,059 

Oterai*-*,  aunair*  et  saussaies.  . « . 6,664 

Etangs,  mares,  «maux  «l'irrigation.  . 6.65-1 

Iamdes  rt  hrmèrr.i 396-410 

üiqierficic  des  propriétés  loties.  . . 7,437 

Dtlture*  diserses. 97.469 

Contenance  inqiosable.  . . 990.186 

Routes,  chanins,  places,  rues,  etc.  . 31,589 

Rivière*,  lac* rt  ruisseaux 18,537 

Forêts  et  domaine*  itou  productifs.  . 4,184 

Graetière»,  églises,  bâtiments  |>uldirs.  599 


Gmtaiance  non  imposable.  54.909 
On  y cnnqMc  ; 

134,545  maisons. 

1 .696  moulins  à eau  rt  à voit. 

46  foTgrs  et  fourneaux, 

347  fabriques  et  manufacture*. 

Soit  : 136,564  propriétés  bâties. 

Le  nombre  des  propriétaires  est  dr.  179,960 

Celui  des  pareille*  de 1,833.918 

llTiiaotîH  xi'Hii . |.e»  priuripoles  rivière*  qui 
arrosent  le  département  sont  ; la  Garonne,  dont 
les  eaux  réunies  an  Rec-d'Ambcs  à celles  de  la 
Dordogne  forment  b Gironde,  cours  d'eau  qui 
peut  être  considéré  comme  un  bras  de  mer, 
dont  l'embu u ch urr  est  éclairée  par  le  phare  de 
Cordouau  ; la  Dordogne,  tTsJe,  U Dm  me,  |c 
Dropt,  le  Ciron,  le  Mornn  rt  la  Lèvre.  De* 
étang»  assez  considérable*  termincut  les  landes 
du  coté  de»  dunes.  Le*  principaux  sont  ceux  de 
Howteins  et  Carrant  et  celui  de  Laranau.- 
Toute  la  rôle,  depuis  la  pointe  île*  Grave»  jn*. 
qn'aiu  limites  du  département  de*  Laudes,  est 
sans  abri,  à l'exception  du  Imisaui  d'Arcachon, 
dont  l'entrée  est  toujours  difficile. 

Co««u»ir:»-rioxs.  Ledéjiartemeut  est  traversé 
l*r  7 roule»  royales  rt  par  19  route* deparle- 


m en  ta  le*.  La  longueur  des  chemin*  vicinaux 
de  grande  communication  dépasse  1 1 ,000  m . 
— Lu  chemin  de  fer  communique  de  Bordeaux 
à b Teste,  en  passant  par  Pessac.  Biginos  rt 
Gujjiu  ; nu  autre  rbeniiu  de  fer,  qui  doit  re-  l 
joiudrr  a Orléuns  le  chemin  de  fer  de  Paris  à 
cette  ville,  est  en  construction. 

NtKTKCHioMXii*.  Bordé  d’uu  côté  par  la  mer 
dans  son  étendue  la  plus  considérable,  sillonné  , 
dans  plusieurs  sens  par  une  multitude  de  si-  ' 
vièrts  qui  se  grossissent  mutuellement,  le  dé- 
partement est  rxpw  à de»  pluies  fréquente*, 
tre* -sauvent  incommode*  par  leur  continuité  ; 
cil  g^Bu,  ks  hivers  riguurrux  y «ont  rares, 
mais  presque  toujours  très*  humide».  La  santé 
publique  varie  en  raison  de  b situation  Gpo- 
graphique  des  nombreuse*  contrée»  dont  il  se 
compose  ; l'étal  sanitaire  n'rat  pas  le  même 
dans  l'Kutre-Dcva-Mcr»  que  dans  le»  laudes, 
dnu*  les  landes  que  ilan*  le*  pays  au  lmrd  de  b 
mer,  dam  ceux-ci  que  dam  le»  plaine*  cultivées. 
— Les  vent*  domiuauts  sont  ceux  du  noni-ourat , 
de  l'ouest  et  du  *ud-oue»t  : ce  sont  le*  plu*  hu- 
mides et  les  plu» malsain-.,  juirce qu’il»  apportent 
sans  ccmc  les  émanations  de  l’Océan  rt  celle* 
des  laudes  qu'il*  traversent.  La  température 
atmosphérique  c*t  généralement  humide  et 
douce.  Pendant  le*  hivers  pluvieux,  qui  sont 
le»  plu*  ordinaire»,  le  thermomrlre  descend 
rarement,  à Bordeaux,  à zéro  ; en  été,  la  cha- 
leur, qui  est  ordinairement  de  90  à -f-  23  de- 
gré* de  llcauiuur, s’élève  fréquemment  jusqu'à  ' 
30  et -h  39. 

pHoovcrtoss.  Le  dé|»arteninit  de  b Giroude  ' 
produit  toute*  sorte*  de  céréale* , mais  enquau-  j 
tité  insuffisante  pour  la  consommation  de.»  ha- 
bitants. Excellent*  fruit»,  pnncqwdriucnt  pru- 
nes, ligues  , amaudrs.  Nombreuse*  prairies  j 
naturelle*  et  artificielle».  Beaucoup  dr chanvre. 
Tabac.  Mûrier*.  - Education  smgure  de*  bêtes 
à laine.  Nombreux  liétailrt  bète*  a conte».  Peu 
de  chevaux.  Beaucoup  d'uU-il les.  Menu  gibier 
eu  quantité.  — 106.709  hectares  de  forêts, 
coni|Hwtrseu  grande  partie  de  chênes,  d'arbre» 
à liège  et  d'arbres  vert*,  ipii  donnait  de*  pro- 
duit* considérable»  de  résine,  goudron  et  autre» 
matières  rcMiiruws. — 138.823  lier  tare»  de  vi- 
gnes. produisant  annuellement  env  irou  950.000 
tonneaux  de  quatre  barriques  ou  912  litres, 
réparti»  ainsi  qu’il  suit  : 

Arroml.  de  Bouleaux . 85,000  tonneaux, 
Arroud.  de  Baza*.  . . 10.000  — 

Arroml.  de  Blavc.  . . 40,000  — 

Arroud.  de  IziiMinT  . 90,000  — 

An-oml.  de  Libourne  . 6>M)(>0  — 

Arroud.  de  b Broie.  . 35,000  — 

Les  vins  de  Bordeaux  se  divisent  en  vins  de 
Médor,  vins  «le»  Graves,  vin»  dr*  Palus,  vins 
des  Gîtes  et  vins  «T Entre-Deux- Mer».  Le*  x j- 
gnolilesdu  Méiloc  sont  situé*  sur  b rive  ganrlie 
•le  b Garonne  rt  de  b Gironde,  depuis  les  oo- 
virou»  de  Bordeaux  jusqu'à  b mer.  Le*  Grave* 
vint  des  terrains  graveleux  qui  s'étendait  de- 
puis Rordrauv  jusqu'à  ai*  irou  19  k.  au  *4id  de 
rrtte  v ille.  Le»  Palus  sont  des  al  lux  ion*  formées 
par  les  rivière*  «h-  b Garonne  et  de  la  Dor- 
dogne. Les  Côte»  sont  le»  colline»  qui  bordent  b 


Garonne  et  b Giroude  depuis  Laugou  jusqu'à 
Blave.  L'Entre- Deux -Mer*  est  crllc  partir  du 
dé|iar1eineat  «pii  s'èteud  entre  b Garonne  rt  b 
Dordogne . 

Les  vigne»  du  «lêparleiueiii<piipr(MhiiMintlcs 
premiers  crus  soûl  située*  sur  le*  bonis  de* 
landes,  et  étaient  «Ira  laudes  cUes-mêmie»  il  v 
a «pteJqur»  sire  les.  Le  cantou  ou  district  du 
Méiloc  fournil  re*  premier»  cru^,  désigné»  sou» 
le  nuindeCliàteaii-Margauv,  Lafitte  et  Latour. 
Après  le  Mi-duc,  les  contrée* le*  plus  abondan- 
te» ai  vin*  fin*  *oat  les  graves  : le  cru  le  plu» 
estimé  des  graves  est  le  château  «h-  Kaul-Brion, 
cru  *u|M‘rieiir,  «pii  va  de  pair  avec  Chàtcau- 
Margaux,  Latour  rt  Lafitte  ; «imite  viennent 
ceux  de  Haut  rt  Bas-Briuu . Pessac,  Talencr,  etc., 
tres-iiiférirurs  aux  preuiieis.  lois  («rave»  «le 
fKntrr-Dou -Mers,  les  G'»t«»  «les  rivières,  les 
quartier*  du  cantou  de  Bouig-sur- Dordogne, 
de  llbve,  pré*cutent  «b»  cru*  I «'«-distingués, 
qui  se  classent  à l'instar  de  ceux  des  Graves  de 
Bordeaux,  et  dont  la  qualité  détermine  le  prix, 
la**  premier*  vin*  du  Médoe  «ml  Ix-soiu  d'étre 
attendus  pour  l'expédition  jusqu'à  b troisième 
et  quatrième  année  ; crux  des  Grave*,  jusqu'à 
la  cinquième  et  la  sixième  année  : [>|n«  attendu* 
encore,  ils  n'eu  sont  que  meilleurs.  Quant  auv 
vin*  des  Palus,  ou  plaine»  situées  sur  le  bon! 
dr»  rivières,  ils  sont  très-inférieurs  à ceux  de» 
Graves,  h r«*xception  touteluU  «le»  via«  «h* 
Que* rie*  et  du  Mont- Ferrand. 

MixirwLouii.  Indices  de  minerai  de  fer. 

| Carrière»  de  lielle»  pierre»  à Iwitir.  Tourbe. 
Marais  salant*  d'uu  grand  produit. 

IvDi'mu  rr  cussua.  Manufuctures  de 
! faïence.  Fabriques  d'indiennes,  moussHitm. 
! savon,  produit*  chimiques.  rire,  bougie,  ama- 
dou, Imuriions , papier*,  vinaigre,  anivtle 
renommée.  Distilleries  d'eau-de-vie.  Corde- 
rie»  pour  b»  construction*  navale*.  Raffinerie» 
«le  sucre.  Extraction  dr  b résine  rt  du  gou- 
dron. BnusiiB.  Teintureries.  Tannerie». 
Verrerie»  à Itonleille».  Gm*l  rue  lion  de  navire». 
Manufacture  de  laliac. 

Gmimerce  de  grain»,  farines,  vins,  anisette 
de  Bardeaux.  Eiink-vir.  Esprit,  huile,  savon, 
fromage,  fruit»,  bouclions  de  liège,  chanvre, 
liu,  résine.  Entrepôt  de  sel.  Entrepôt  réel  et 
fictif,  Commerce  d'importatiuuet  d'exportation 
avec  l'Europe  entière,  le»  colonies,  l’Amérique 
rt  le»  Inde*.  Y.  Boaiift.vt'X. 

Four*.  Plu»  «te  500  foires  se  liettuatl  an- 
mtrlleincut  «bus  environ  100  commune*  du 
département . Outre  le*  objet*  «le  consommation 
habituelle,  ou  vend  sur  ces  foire*  des  bestiaux 
de  toute  espèce  ; «le*  chevaux  de  «elle dan»  l'ar- 
rondissement «le  Lilnume  : de*  mulet*  «bits 
celui  «le  Blave  ; de  b volaille  dan*  ceux  de  b 
Kéulc  rl  dr  Bordeaux  ; de  b plume  d'oie*  dans 
ceux  dr  b Réolr  et  de  Basa*  ; du  miel  rt  de  b 
cire  dans  le*  arruudissemmt*  de  Baux»,  de 
Bordeaux  «4  de  Lrsparre  ; des  planche*  «le  sa  pi  u , 
des  écorce»,  de  b résine  «bus  ceux  de  Raxa*  rt 
de  Bordeaux.  I .il  mu  rue  a sa  foire  aux  jambon»  ; 
Outra»  rt  Guilre  leurs  foires  aux  oignon*  ; ou 
vend  aussi  beauroup  d'aulx  à b (oire  «b  Bot - 
; de  aux  du  29  septembre. 
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Division  umiioruiivi.  Le  departement 
(le  la  Gironde  a pour  chef-lieu  Bordeaux.  Il 
imv  me  9 représentant»  à la  chambre  des  députés, 
et  est  divisé  en  6 arrondu-vmirat*  : 


Bordeaux.  . 

. 18  cant. 

SSÜ.JÜOh. 

Bazas  . . . 

. 7 — 

54.634 

Blave.  . . . 

. 4 — 

57,187 

bi|unr  . . 

. 4 — 

38,013 

Liljountc.  . 

. 9 — 

106.639 

La  Réole.  . 

. 6 — 

53,051 

48  cant. 

368.03*!,. 

33*  arr.  des  forêts  ( rhef-J.  Bordeaux).  — 
18'  arr.  de»  ruine»  (chcf-l.  Montpellier). — 
H'div.  militaire  (rhcf-l.  Bordeaux). — Arrhe- 
v relié  , M'iniuaii'e  diocésain  et  école  secondaire 
ecclésiastique  à Bordeaux  ; 76  cuits,  309  suc- 
eurtale».  Egfites  consistoriales  à Bordeaux , à 
S te- Foi. \ et  àGcusae;  temple»  à Le»e-lo-Briaiis, 
Kvim-nm*.  la  Roqtiillc,  Prnac,  Ca.sliJIoti,  Flan- 
jaguc»  et  Pellcgrue.  — Académie  universitaire. 
— Faculté  de  théologie,  école  secondaire  de 
médecine.  — Collège  royal  et  école  normale 
primaire  à Bordeaux.  Colleges  cnmiuiiuaux 
à la  Ri» 4e  et  à Lil»ournc.  Académie  royale  des 
sciences.  arts  et  licites- lettres  «Bordeaux.-  So- 
ciétés d'rfgrirulture  à IWa»,  Bluyc,  Lr*parrr 
et  la  Réole. 

Biographie.  Cil  grand  nombre  d'Iiommes 
distingués  ont  reçu  le  jour  dans  le  dépar teiunit 
de  b Gironde.  Tel*  saut  principalement  Juiaact 
Maovu*  A u*o ni  ; l'évêque  saint  Pivus;  le  pajM' 
(j.Kiot»r  \ ; l’illustre  Mühti^mx;;  Gularaou 
Hmii.aso,  historien  ; le  savant  lUuu,  de  l'A- 
cadémie française;  le*  médecins  Daaaut  et 
M aok» ni r ; le*  poètes  BaaqLix,  Socaiooiiau, 
Lnauv  bu  ( jurhitiu  ; le*  jurisconsulte» 
Dasixa,  P.  Dur»,  A ru  aiuj  u*  Rançonnât, 
J. *B.  Diviroikr  ; le*  rouv  en  lionne!»  Granoe- 
*rtr»,  Bus sa- Funfrkii*  , Dieu»,  G*  mon  si, 
Gt.Aur.r,  u Cas».,  Kootx  Ihrw  ; les  ministres 
Lainx,  Mamionac,  Peyrunxrt,  Jaobsrt  ; le 
statuaire  IKtatt  ; le»  peintre»  Cable  Vbmut 
et  A ij. ; le  puhlseiMr  E>  arista  Dimovu.*  ; 
les  généraux  Faitjh,  N’ansoott,  etc.,  etr. 
Bibliographie.  La  Buiii*  (de),  Historique 
Description  du  toi  il  aire  et  saurage  pars  tic 
Médoc,  in- 12,  159J. 

Jocuaar  (À.).  Du  àlcdoc,  observations  sur  la 
culture  de  cette  contrée,  m-tt,  1836. 
Naiivulu,  Description  topographique  fin 
/ort  MéAac  (Mcni.  de  médecine  militaire, 
t.  xviu). 

f wwx  (\A  si!.).  Trotté  sur  les  tins  de  J üédoc 
et  les  autres  vêtu  rouges  de  la  Gironde, 
iu-8,  1814. 

l'iCtltkAt,  C lanification  et  Description  des 
vins  de  Horde  nus  et  des  cépages  particuliers 
au  département  de  la  Gironde,  m-12,  1828. 
IhLAURM»  (l'abbé).  Variétés  bordelaises,  ou 
tissai  historique  et  critique  sur  la  topogra- 
phie antienne  et  moderne  du  diocèse  de 
Bordeaux,  6 vol.  m-12, 1784-86. 

Taii-a  (du).  Notice  sur  quelques  monuments, 
usages  et  traditions  antiques  du  départe- 
ment de  la  Giromée  (Mém.  de  b société 
rovab  des  autiq.  de  France,  t,  it,  p.  265). 


St-Amvs*  (J. -F.  Houdou  de).  Précis  d'un 
■roi  âge  agricole,  botanique  et  pittoresque 
dans  une  parût  des  landes  de  Isii-et -Ga- 
ronne et  dans  celles  de  ta  Gironde , în-8, 
1799. 

Joe  s nv»  T (F.).  Note  sur  les  ciller  gallo-ro- 
maines de  la  Gironde  (Bulletin  de  M.  de 
Gaumont,  t.  vu,  p.  270). 

— Statistique  du  département  de  la  Gi- 
ronde, publiée  sous  les  auspices  de  J/,  le 
préjrt  et  du  conseil  général,  t vol.  iü-4. 
1839-41. 

Drocot.  tissai  sur  la  nature  et  la  disposition 
des  terrains  tertiaires  dans  la  partie  du  dé- 
partement de  la  Gironde  comprise  entre  la 
Garonne  et  ta  Dordogne  (Auu.  de»  mines, 
t.  xui,  3*  série). 

Brbovt  (L,).  t oi  og e dans  les  départements  de 
la  Gironde  et  du  i-ot-et-Garorme  par  terre 
et  par  eau,  in-12,  1828. 

Araoo  (Jacques).  Promenades  historiques, 
philosophiques  et  pittoresques  dans  le  dé- 
partement de  la  Gironde,  iu-8,  et  atlas, 
1829. 

La  RoaurovcAOLO  (le  vicomte  de).  Journal  de 
ma  tournée  dans  les  lamies  île  Bordeaux, 
en  septembre  1834,  in-8,  1835. 

Gai.ari»  (Gustave  de).  Album  bordelais,  in-f", 
1832-35. 

Gaila  (du).  Recherches  snr  les  mirnrs  des  ha- 
lé tau  fs  des  landes  de  Bordeaux , dans  la 
contrée  connue  sons  le  nom  de  raptalat  de 
Burh  (Méra.  de  la  société  royale  des  autiq. 
de  France,  t.  tv,  1809). 

Bot»  p val  (le  comte  André  de).  Tableau  pitto- 
resque rt  agricole  des  landes  du  bassin 
cT Arcaehon,  in-8,  1839. 

* Note  sur  Bordeaux  elles  landes  de  Gasco- 
gne, in-8.  1842. 

Mari  v m ai.  (Jules).  Note  sur  les  landes  du 
golfe  de  Gascogne,  etc.,  in-8.  1842. 
Jocanxkt.  Notice  sur  les  prculuits  naturels 
des  bandes  et  de  la  Gironde,  in-8. 

* Mémoire  sur  les  passes  de  la  Garonne,  in-8, 
1826. 

Jocrni-  At'ira.  Mémoire  sur  t amélioration 
des  races  de  bêtes  à laine  dans  U départe- 
ment de  la  Gironde , in-8,  1804. 

GIRONDE,  petite  ville.  Gironde  (Guicnne), 
arr..  cant.,  « rt  à 4 h.  de  b Renie.  Pop.  955 
h.  Elle  est  située  sur  la  rive  gauche  du  Dropt, 
ira  peu  au-dessus  de  son  confluent  avec  la 
Garoune. 

GIRONDE.  Tg.  Vienne,  cotnm.  de  St-Ge- 
nest-l'Endoisttr,  ^dc  ChAtdlenmlt. 

GIRON  DELLK.vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  et  à 15  k.  de  Korrvty.  cant.  de  Rumigny, 
F7  de  Mauherl- Fontaine.  Pop.  297  h.  — Il 
rtatt  Mitrefois  défendu  pnr  un  château  qui  fut 
détruit  en  1 658  par  le  prince  de  Condé,  re- 
construit ensuite  et  démoli  en  1745. 

GIRONDET,  vg.  Eure-et-Ixnr , connu . d'K- 
rroAiir»,  de  (bllardoa. 

GIRONS  (St-),  Oppidum  Sanrti  Geronrii, 
jolie  petite  ville.  Ariége  (pays  de  Fois),  chef- 
I.  de  sous-préfert.  (2*  «t.)  et  d’uu  cant. 
Trih.  de  l'*  inst.  Collège  communal.  Cure. 


Gîte  d'étape.  B.  Pop.  4.030  h.— Trrratn  ju- 
rassique. étage  supérieur  du  système  oolitiqne. 

Autrefois  dioceae  de  Couscrans.  parlement 
«le  Toulouse,  intendance  d'Auch. 

SM.inm*  portait  autrefois  le  nom  de  Bmirp- 
sous-Yie,  et  le  quartier  le  plu»  ancien  porte 
même  ni  coi  e b dennminatinn  de  Bourg  ; (dus 
tard  b ville  prit  le  uoin  qu'elle  porte  aujonr- 
d hui,  du  saint,  d’origine  vandale,  qui  vint 
prêcher  le  christianisme  dons  se»  murs,  au 
commencement  du  v*  sirrlr.  Depuis  U ri- solu- 
tion et  b suppression  de  l'évêché  de  St-Lùirr, 
elle  a vu  accroître  rapidement  sa  po|iublioaf 
son  commerce,  son  industrie,  et  suitout  le 
nombre  de  scs  maison*  H de  ses  tiiiumtaelurcs. 

Le»  armes  de  Ut-Giron*  sont  : <f  azur  à 
urne  cloche  J or. 

Celte  ville  est  agréablement  située,  au  pied 
des  Pyrénées,  dons  uu  vallon  entouré  de  m- 
tcau\  cultivé*.  au  confluent  du  Sshl,  du  Lca 
et  du  Baup,  au  jioüit  rentrai  où  alioutissent  Je* 
cinq  pnuci|ulr*  vallée*  de  l'anmidiMemeut. 
Elle  est  généralement  bien  bâtie,  sur  la  riva 
droite  du  Salât.  Sur  ta  rive  gauche  »e  pro- 
longe le  faubmrg  de  VillefraiK'he.  où  l’on  rr- 
marcpie  l'aneirn  château,  occupé  aujourd'hui 
par  le  palais  de  justice  el  le*  prisons  : c'est  prin- 
cipalement du  côté  de  ce  faubourg  que  s'aug- 
mente h*  nombre  des  haltitatioos.  Deux  pouls 
sont  jetés  sur  le  Salât  : l’un,  de  quatre  Riches, 
eu  marbre  rougeâtre,  dit  le  Pont- Vieux  ; l'au- 
tre, de  trois  arches,  eu  marbre  gris,  dit  b 
Post-Neuf. 

Presque  au  centre  de  b ville  est  l»âtie  l'é- 
glise paroissiale,  surmontée  d’un  rlocher  re- 
marquable par  sa  I unité  et  son  élévation.  Jus- 
qu’à b moitié  de  sa  hauteur,  ce  clocher  a la 
forme  d'une  tour  carrée,  percée  à chacune  do 
ses  face*  par  des  arradr*  en  ogive  ; le  deuxieme 
corps  est  de  forme  octogone,  cl  s’élève  eu  re- 
traite sur  une  partie  de*  murs  de  la  tour  et  sur 
des  portes  à faux  aux  quatre  angles,  flanqués 
chacun  d'un  rhapenin  demi -pri  smatique.  Cette 
|>artic  est  couronnée  d'une  galerie  en  forme  do 
Italcmi,  où  se  voit  b cloche  de  F horloge,  et  d’où 
s'élève  encore,  par  une  seconde  retraite,  une 
lleclie  déliée  de  forme  octo- pyramidale,  dont  les 
arêtes  sont  hérissées  de  corbeaux  à grandes 
saillie»,  vulgairement  iMitnmés  têtes  de  lunp.  b 
soiiiraet  est  rouruoué  d'iui  glolic  surmonté 
d’une  girouette  et  d'une  croix  I tort  mu  taie  in- 
diquant les  quatre  points  cardinaux. 

Mt-Girons  jiossrde  plusieurs  proBMnadet  pu- 
bliques, dont  une  se  trouve  hors  des  vieux 
remparts.  La  plus  ladle,  le  (liamp-de-Mars, 
longe  b rive  droite  du  Salai,  eu  face  du  jtalais 
de  justice;  elle  c»t  ombragée  d'un  quadruple 
raiig  de  jrune*  ormes,  rt  l»ordêe  de  biriw»  en 
pierres,  lituss  entre  elles  por  de  grosses  chaînes 
de  fer. 

Fabriques  tfrMTn  de  laitic.  toiles  de  lin. 
Fîbturrs  de  laine.  Moulin*  à foulon,  à tan,  4 
huile  et  à farim*.  Papeteries.  Cardent.  Marti- 
nets  à fer.  Scierie»  de  marbre.  Teinturerie*.  — 
Commerce  im|M>rtant  avec  les  départements 
méridiouauv  et  FEspagur  ni  bine»,  pelleterie, 
milieu,  chevaux,  inouloiis,  liestiatix,  papier*. 
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porcs,  grains,  etc.  — Foire*  1rs  * et  Ï9  janr., 
16  mai.  S juin,  5 août,  9 sept.,  9 oct.,  3 nov. 
(3  jnur*),  1*'  lundi  de  carême,  lundi  dr.  U mi- 
carème,  mrrcrwh  «pré»  Pâques , et  3*  lundi  dr 
juillet. 

A 43  k.  de  Fois,  764  k.  de  Paris. 

L 'arrondissement  de  St-Gikok.»  est  composé 
de  6 routons  : Cotillon,  Ste-Ouix,  St-Girons, 
St-Li/ier,  Massai,  Oust. 

«IRONS  (St-),  vg.  B.-Prrénéet  (Béarn), 
arr. , caut.,  ££3  rt  4 10  k.  d'Ortbra,  Pop. 
*91  h. 

GIRONVIIJ.E.  vg.  Fnre-et-Loir  (Peaucr), 
arr.  rt  à 13  k.  de  Dreux,  caot.  et  Jg2  de  Châ- 
teauneuf<ra-11»  mrrais.  1*0(1,  3(6  h. 

GIRONVIl.l.t,  vg.  Me m e (Lorraine),  arr., 
eant.  et  '-1  de  Conunercy , à 17  k.  de  St-Mihiel. 
Pop.  436  h. 

GIRAN  VILLE,  vg.  Seine-et-Mame  (Gati- 
luis),  arr.  et  4 33  k.  de  Fontainebleau,  mut. 
de  (Château-  London,  ^ de  Beaumont.  Pop. 
*87  h. 

GIRANVILLG,  vg.  S fine -et -Oise  (Gati- 
nai*),  arr,  et  à S*  k.  d'FJampr»,  met.  de 
Milly.  5?.  A 78  k.  de  Paris  pour  La  taxe  des 
lettre*.  Pop.  313  h. 

GIROSP,  vg.  H .-Garonne,  runtm.  et  H 
d*  As  pet. 

(■IRAIT  ARD,  vg.  Fendit  (Poitou),  arr.  et  à 
46  k.  des  Sables,  eant.  et  EJ  de  la  Molhe- 
Aclunl.  Pop.  583  b. 

GIRtH'N.NKXS , lig  Tarn  (Languedoc), 
■it.,  caut.,  et  à H k.  de  Lavaur.  Pop. 
4 ,91 1 b.  — C riait  autrefois  un  château  consi- 
dérable, dont  le*  Anglais  s'emparèrent  eu  1 377. 
— Fabrique*  de  poterie  de  terre.  — Foire  le 
13  déc. 

GIROITX,  vg.  Indre  (Berry),  arr.  et  4 15  k. 
d'Issoudtiii,  vaut,  et  K de  VaUm.  Pop.  535  b. 

GIHOY1LLKR  - SOLS  - ROXTIOBT,  vg. 
/'ftfd  (Lorraiuej,  arr.  et  à 11  k.  de  Mire- 
cou  ri,  caut.  de  Vittel,  fcj de  Remoacourl.  I*up. 
761  b. 

GIRYlÈRE,  rg,  Vendée,  ronuu.  d’OIoune, 
K de»  Soldes . 

GIR  Y,  vg.  A livre  (Nivernais),  arr.  d à 50 
k.  de  Cusuc,  vaut,  rt  de  Prémery.  Pop. 
171  h. 

GISAXCOCRT,  vg„  Eure, cotmn.  deGneruy, 
E de*  Thilliers-en-Vexin. 

GIS1V,  Guacum,  O'itacium,  tg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 19  k.  de  fieruay,  caut. 
de  Buauraesnd,  &gde  Broglie.  Pop.  719  b. 

GISCARA,  fier*,  vg.  ; Armagnac),  arr.  et  à 
16  k.  de  Lombes,  caut.  de  l'Ldc-vfi -Jourdain. 

de  t;in»out.  Pop.  259  b. 

G1KCOS,  \g.  Gironde  (Haudois),  arr,  et  à 
1 9 k.  de  Bara»,  caut.  et  E de  Captieux.  Pop. 
434  b. 

GISXAV.  Orne.  V.  Omi. 

GISORS  , Gisor  mm,  Ctisarotinm,  Gisor  fis, 
0Ci*orftnm,  petite  et  ancienne  viRe.  Eure  (Nor- 
mandir),  arr.  ci  4 30  k.  des  Audely»,  cbef-l. 
de  caut,  Cwre.  Gîte  d étape.  C?%  \y.  A 68  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3.624 
b.  — Tuuui*  crétacé  sujséneur  , voisin  du  ter- 
tiaire moyeu. 


GISORS. 


Autrefois  vicomté  , diocèse,  parlerornl  et 
intendance  de  Rouen,  ciiel-l.  d'élection,  jus- 
tice royale,  grenier  a «cl,  entretint  de  tabac, 
maîtrise  des  eaux  et  forêts,  brigade  de  maré- 
chaussée, 3 commis. 

Celle  ville  est  située  dans  une  plaine  fertile, 
sur  l'F-pte.  qui  arrose  de  ilélicieuscs  prairies. 
FJle  est  entourée  de  murs  d de  fossé»,  sur  les- 
quels  on  a élevé  de  charninutcs  prnmmad»^ 
qui  ombragent  les  tahu,  les  remparts,  1rs  gla- 
cis baslionné*.  et  offrent  une  eonliimilé  dr  sites 
on  n<k  peut  plu*  pittoresques.  Ce  tait  autrefois 
«ne  place  forte  drfrarfne  par  un  Itou  château, 
dont  on  voit  encore  1rs  restes  imjwsuits  sur 
une  petite  montagne,  4 l'extrémité  de  bi  v illc  et 
prés  de  la  rivii'ic  d'Fptc.  — La  rmivlrurlinn 
du  château  de  Gisors,  encore  imposant  par  >c* 
grandes  ruines  noires,  est  l'teuvre  de  Rolerl  de 
Retienne,  à qui  Robert  le  Roux  ordouia  île  le 
bâtir  en  1097.  Roliert  le  donna  ensuite  ou  che- 
valier Théobald  Paycn,  auquel  il  fut  repris  par 
Henri  I”,  qui  environua  cette  forteresse  de 
liante»  Tours,  de  fortes  murailles,  et  la  rendit 
inexpugnatile.  Ccprudaut  I/iuii  le  Gro»  ne  vit 
pas  vans  inquiétude  s'élever  ces  travaux.  SV- 
tant  approché  de  Gisor»,  il  lit  sonitutr  le  roi 
d'Angleterre  de  détruire  le  château  ou  de  venir 
se  mesurer  avec  lui.  Henri  refusa,  et  la  guerre 
fut  déclarée  ; mais  le  pape  Calixte  II,  alors  eu 
France,  désirant  mettre' lin  4 celte  querelle,  ml 
l’adresse  de  réunir  le*  deux  rouiuirques  dans  le 
château  même  qui  faisait  l'uhjri  Je  la  discussion, 
et,  grâce  4 son  intervention,  il  fut  convenu  que 
le  roi  d’Angleterre  céderait  le  château  de  Gi- 
tore  i Mit  fils  AdrÜn,  et  que  ce  dernier  eu  fe- 
rait hiunnioge  au  roi  de  France  ; cet  arrange- 
ment mit  lin  au  débat.  1 ! . , ,l»aUI  Paye»  tenta 
de  (fanparer  du  tl<  par  trahisou,  en 
1124*,  il  échoua  dams  celle  entreprisi*,  el  Ro- 
lert  Üundm,  eumtOatidiiut  de  la  forteresse, 
daD»  le  but  d’en  faire  abandonner  l'attaque, 
mil  le  feu  aux  maisons  voisines;  U llarmne, 
favorisée  par  le  veut,  couvrît  bientôt  la  ville 
entière,  qui  fut  entièrement  consumée,  - Phi- 
lippe Auguste  assiégea  le  château  de  Gisors  et 
le  prit  le  4 avril  1193,  et  se  plut  4 embellir 
rl  4 augmenter  celte  place.  Poursuivi  par  Ri- 
chard Lcrur  <k  lion,  après  la  jierle  de  la  bataille 
de  Cou  réelles , en  1 197,  il  s'y  réfugia  ; mais,  en 
traversant  le  pool  situé  en  face  d'une  dr.*  prin- 
cipales portes  de  la  ville,  le  pont  croula  sons 
lui,  et  il  faillit  « noyer.  Pour  perpétuer  la  mé- 
moire «le  sa  déliv  rannr,  il  fit  dorer  la  poile  de- 
puis le  haut  jusqu’en  ht»  ; et  de  14  l'histoire  «le 
la  porte  «Jurée  dr  ûwKf. 

Axant  l’iuveuti«in  de  l'artillerie,  rr  château 
devait  être  presque  imprenable,  tant  par  sa  si- 
tuation que  («r  la  solidité  de  sa  construction. 
Il  se  composait  «I»'  deux  enceintes,  axer  un 
«bmjon  plan*  nu  milieu  de  ta  aceonde.  Aujour- 
«l’hiii  une  partie  «lu  château  dr  Gisor»,  dont 
les  leste»  soûl  remarquables  par  kur  conser- 
vation, sert  de  halle;  ses  ruines  offrent  des 
points  «le  vue  trevpitlnre.sques. 

La  tour  du  Prisonnier  ainsi  que  le  donjon 
«ont  «leux  choses  «ju'iiii  doit  v ■-■Ier  4 Gisors.  loi 
tour  tire  un  nom  de  Finit  e infortuné  qui  l’a 
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habiks-  ptaqnr  toute  sa  rè,  et  ntppelk  mie  des 
plus  rédèlfre*  trad iiioua  du  p*y»,  Toutduit  la 
légende  <lo  prémunie  r de  Gisor»  est  obscure  el 
«nsicrinw  cuinme  relu»  qui  en  est  l'objet,  et 
le  voilé  qui  a couvert  mi  destinée  est  resté  jus- 
qu'à p rusent  imptacitabk'  Ifour  adouci > k» 
douleur*  de  sa  longue  agonie,  ee  pmounier  a 
tracé  sur  k*  nuir  de  sou  cachot,  avec  k punis 
d’un  clou,  des  bas-ccik  li  njuàutaMI  «les  su- 
jet.» religieux  ou  clrev  al^n-*«pi«a.  Cas  fréktf  ou- 
vrages ont  résisté  à l'adieu  «iu  temps  ; il»  ont 
le  raraptére  de  ceux  exécuté»  par  k*  artistes 
français  •*ntiT  JLutU»  XII  d Hem  i IU  ; c’«t  U 
seule  réîvéliitwM»  que  l’on  ail  aujsmrd’hui  -tu 
répoqne  où  vivait  ee  prbmiûnr,  (pii  avait 
aussi  bttcé  utr  k mur  une  piierv  à b Vierge 
dont  un  ne  j»eut  aujourd’hui  dwlwgtier  que  le* 
mots  Miivaus  . 

O Matmt  On,  mÎMTtrrr  met  l'mnèe*L. 

LV-gliw  |iarnissiale,  «IVxiiée  4 saint  (fors ai*  «4 
uiut  Prulais,  est  mie  enn.«lruetioii  du  xm*  siè- 
cle; 1»  urf  < t «pM'Ique»  autres  jNirtim  hiiiI  d'um- 
épique  plus  récente,  le  pirtuil,  construit  à 
l'époque  de  U rmaiwaiicv.  est  k plu.»  précieux 
monument  dr  ce  gruiv  qui  existe  ru  .Nurniau- 
die.  Dans  rintéiieurou  rem* i que  le  beau  julié 
qui  siijqMirte  Je*  orgues,  ai  dm  qu'un  cadavre  ru 
marbre  attribué  k Jean  fkiujon. 

Ou  rvtnarx|iie  encore  4 Gisors  le  magnifique 
étaNisMiucnl  de  filature  hydraulique  r(  da 
libadtincru1  de  M.  Dnvillirr»,  vaste  local  en- 
vironné d'un  jaidin  paysager  qu'mit* Hissent 
le»  eaux  «le  l'Epte. 

I je*  ârmn  de  Gi*or«  vont  ; de  gueule*  à la 
croix  engrilèe  (T or,  au  chef  tf  azur  chargé  de 
trois  fleurs  de  la  tf  or. 

Pmu  du  littérateur  Lnt*remrea. 

Ivuimir.  Fabriques  dr  ImiDU*»  pour  équipé 
ment»  militaires,  toiles  de  coton.  Blam  hjvserics 
et  apprrLs  de  tout  genre.  Tannerie*.  llrjv«:riis. 
Aux  euvimii»,  laminoirs  pour  k «*uivre  et  le 
line.  — Commerce  considérable  de  grains.  — 
Foires  1 8 oct. , lundi  de  In  vrioaine  sainte, 
et  !*'  lundi  apres  la  St-Rarthékiuy. 
Bibliographie. Dis  ll.Ul(A,). AY/û  e historique 

sur  te  tfitifruu  de  Gitan  durant  la  domina* 

t ion  normande  (Mfm.  de  la  sor.  «li  s antiq. 

de  Normandie , t,  ix,  p.  3*8). 

GISORS.  vg.  Manche,  coin  ni.  de  Vains,  E3 
d'Axi  anches. 

G1SQU CT  - 1>  t-G  K AZ At: , vg.  Tarn,  cumm. 
de  t.r.isac,  CS  de  Rabastru.», 

GtSSAC,  vg.  Aeojrom  (Kouergue),  arr.  «H  A 
20  k.  de  Sl-Alfrique,  csujI.  «k  Cainarès,  [ri  da 
Silvaue».  I’oji.  410  h. 

G ISSU  Y -LE- VIRIL,  vg.  Cote -J"  Or  (Boor- 
gisgne),  air.  etâiik.  de  Scmur,  eant.  etc^tle 
Vittenux.  Pop.  *29  b. 

GISSKY-ttOUS-H.AVICNY.  vg.  ( ettc^Or 
(Bourgogne),  arr.  et  4 20  k.  «le  Semur,  caot.  rt 
52  «Je  Flavigny.  16p.  447  h. 

GISSKY-RCTR-ArCHE.  vg.r.»7e-«f  Or  (Bour- 
gogne'. arr,  et  ù 35  k.  île  Dijon,  caut.  rt  p*;  de 
$uml**nri>n.  pop,  312  h. 

GISV-IES  NOBLES,  vg.  fouM  (Diampa- 
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GIVCT . 


(il  vous. 


GIYRECOURT. 


(ilSY-LKS-XOBI.KS,  vg.  Yonne  (Champa- 
gne). arr.  H * 10  k.  de  Sent,  cuit,  et  F<dc  Pont- 
sur- Yonne.  Pop.  630  h. 

(■ltl.A\0  ^aih),  vg.  Cors*,  arr.  et  à 62  k. 
Je  Bastia,  caut . et  L-i de  Crrvioue.  Pop.  505  h. 

GII'NCAtiülU,  vg.  Corse,  arr.,  Cài  et  à -6 
k.  deCorté,  cant.  de  Piétiicorle-de-Caggiu.  I’op. 
332  h. 

Glt’NT.HETO.  vg.  Coru f,  arr.,  cant.,  Set 
à 7 k.  de  Sa  ri  rue.  Pop.  30T  h. 

GIVARDOX.  vg.  Cher,  oniam.  cl  E de  Sl- 
Aniand  -Mont  rond . 

GIVARLAIS,  vg. /^//ier(llourbOQMi>),  arr. 
et  à 15  k.  de  Muntluçon  , caut.  et  2S  d’IIérû- 
KHI.  Pop.  521  II.  ' 

GIVAl'IMXS.  vg.  Cher,  coimii.  de  Plaim- 
pied,  pî  de  Kuui^iv. 

Gl  VENCII  Y- EX-GOHELI.E , vg.  Pas-de- 
Calais  (Artois),  arr.,  ®et  à 13  k.  d’Arras, 
caut.  de  Yîmy.  Pop.  1,413  h. 

GIVKNOl  Y-LE- NOBLE , vg.  Pas-de-Ca- 
lais (Artois),  arr.  et  à 15  k.  de  St-Pol-sur-T  r- 
noise,  cant.  et  E d’Avcsncs-le-Comte.  Pop. 
236  h. 

GIVENCHY-LF.S-LA  -BASSEE,  vg.  Pas- 
de-Calais  (Artois),  arr.  et  à 12  k.  de  Béthune  , 
caut.  île  Qimbriu,  C*!  de  la  KawV.  Pop.  532  h. 

(il V KHI) Y , vg.  A iivre,  cumin,  de  S te -Ma- 
rie, î?3  de  St-Saulge. 

GIVF.RNY,  Civerniaeum,  ^rerfUkiirH,  vg. 
Eure  (Normandie),  arr.  et  .s 27  k.  des  Andeli  », 
cant.  d’Eco»,  E de  Vernoii^W|».  406  h. 

Pmn  de  M.  Oirvui  Diuvioyi,  liltéia- 
leur  et  auteur  dramatique. 

G I VER  VILLE.  vg.  Eurr[ Normandie),  arr. 
et  à 12  k.  de  Bernav , cant.  de  Thiberville,  cg. 
A 153  k.  de  Pari»  (tour  la  tave  de»  lettres.  Pop. 
747  h.  — Poires  les  18  oct.  et  6 nov. 

CIVET.  Ciretnm,  jolie  et  forte  ville,  Arden- 
nes (Flandre),  arr.  et  à 40  k.  de  Rocroi,  rb.*L 
de  ranl.  Cure.  Gilc  d’étape.  Ctiamh.  consultative 
des  manufacture»  »-t  arts.  E*  \y.  A 252  k.  de 
Paris  pour  la  lave  de*  lettre*.  Pop.  5,689  h.  — 
Ttajui*  de  transition  supérieur. 

Cette  ville  ne  consistait  autrefois  qu’eu  deux 
villages  séparés  par  la  Meuse,  qui  faisaient  par- 
tie du  comté  d’Agiinont,  et  dépendaient  cle  U 
prinrqwiutr  de  Liège.  Vers  l'an  154U,  Cbailes- 
Quint.  ayant  actaté  de  Philippe,  comte  de  K<r- 
nigslnn,  le  mm  té  d’ Agitnnut,  fit  bâtir  en  1555 
U forteresse  deCharleniout.  à laquelle  il  donna 
son  nom,  et  l’aunexa  ainsi  que  ce  comté  au  du- 
ehéde  Luxembourg.  Ce  même  comté  a continué 
d’appartenir  à l’Espagne  jusqu’en  1679,  que 
Charir»  II,  «ouveraiu  de  ce  royaume,  céda  à 
Louis  XIV  U forteresse  de  Ghariemout  et  ses 
dépendance*  ; la  France  en  prit  possession  le 
22  avril  1079,  ainsi  que  d’une  partie  du  comté 
d’Agiinont.  Sur  la  rive  droite  de  la  Meuse  il 
existe  un  autre  fort  abandonné,  appelé  le  moût 
d’Ilano. 

Ou  communique  dot  deux  Givcls  par  un  beau 
pont  en  pierre,  dont  la  construction,  décrétée 
par  l’empereur  eu  1813,  fut  achevée  ai  1816. 
Voici  i quelle  occasion  Napulcou  ordonna  celte 
construction  ; l’empereur,  revenant  de  la  Belgs- 
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que,  arriva  à Givrt  par  un  temps  ailretix  *,  la 
Meuve,  grossie  par  de  longues  pluies,  avait  rom- 
pu cl  emporté  le  pont  de  buis  qui  existait  depuis 
longtemps,  et  tombait  de  vétusté.  Ce  contre- 
temps contraria  Iwaucoup  l'empereur,  qui  avait 
hâte  d’arriver  à Paris  ; le  (tassage  par  bateau 
était  extrêmement  daugereiu,  aucun  batelier  ne 
voulut  le  tenter  ; cependant  l’em|>ereur  se  sou- 
vint qu'il  y avait  à Givrt  un  dépôt  de  prison- 
niers anglais  ; il  oivioima  qu’ou  en  fit  venirqucl- 
ques-uus  devant  lui,  ausquel*  il  demanda 
leur  av  U sur  la  possibilité  de  (uner  la  riv  iére  ; 
un  grand  nombre  de  ce*  manu*  assurerait  que 
la  traversée,  quoique  présentant  quelque*  dan- 
gers, était  cependant  possible,  et  offrirent  leur» 
service*.  L'empereur  eu  choisit  vingt,  et,  plein 
de  confiance  ai  leur  habileté,  parviut  heureuse- 
ment  à l'autre  rive.  Les  vingt  Anglais  reçurent, 
avec  la  liberté,  un  luibillemeut  complet  et  une 
récompense  péiuuiaire.  A son  rrtour  a Pans, 
Napoléon  ordonua  la  construction  du  beau  (tout 
qui  lie  aujourd'hui  les  druv  parties  de  la  ville. 

En  1 8 1 5,  le»  Prussiens  firent  le  siège  de  ( à vet , 
où  il»  entrèrent  après  une  courte  résistance  ; 
nuis  ils  essayèrent  vainement  de  s'emparer  de 
Charlrniunt  : cette  plan?  tut  vaillamment  défen- 
due par  le  comte  Bourk,  aujourd’hui  pair  de 
France,  et  n’ouvrit  ses  portes  que  quaiiJ  J’urri- 
véedr  Louis  XVIII  à Pari»  fut  comme. 

Les  approche*  deGivrt  ufl’mil  un  assez  beau 
coup  d’œil  : de  la  rive  droite  de  1a  Meuse  ou 
aperçoit  le*  deux  parties  de  la  ville,  liée*  par 
un  superbe  pont  eu  pierre;  à gauche,  (Jiarlc- 
muiit  sur  un  lorlier  À pic.  à une  hauteur  prodi- 
gieuse, avec  s es  murailles  inexpugnable*. eultvx 
Mir  d’autres  muraille*,  ouvrage  de  la  nature  ; 
au  pied  de  la  forteresse  on  remarque  une  ca- 
serne magnifique,  | cuvant  contenii  ti.Oonhum- 
nie*  ; uu  |>eu  en  deçà,  et  toujours  sur  la  même 
ligne,  se  font  voir  d'abondante*  carrière*  d’ex- 
cellente pierre  de  taille  bleue,  animera  jior  l’ac- 
tivité de*  ouvriers  qui  les  exploitent  ; sur  la 
rive  droite  on  distingue  le*  ruines  de  la  forte- 
resse du  mont  d’Ifmio. 

Patux  de  Mâai  l , célèbre  conqsouteur  de 
musique,  mort  à Pari»  le  2 octobre  1817. 

De  V*x-BLOTAqtL  Sr-P*ai>,  auteur  ascétique. 

Fabriques  de  blanc  de  cértise,  pipes  façon  de 
Hollande,  crayons,  cire  à cacheter,  colle  forte. 
Hou»,  l.'sine  a zinc  et  fonderie  de  cuivre.  Ate- 
liers de  polissage  de  niaihre.  Tannerie* cutnidé- 
raltle*.  Evplnilatiou  d’evcellenlr  pierre  calcaire 
bleue.  — Bon  port  de  transit  sur  la  Meuse,  qui 
favorise  le  bausport  av  ec  les  Pay  s-Bo*. — Poires 
1rs  13  mai,  25  aoiHet  11  nov. 

GIVON'NK,  vg.  Ardennes  (Champagne ) , 
arr.,  canl.,0d  à 5 k.  deSètlaii.  Pop.  1 ,301  h. 
— Etabli wmeut  hydraulique  pour  In  fabrique 
des  draps.  — Fabriques  de  balancier»,  force»  à 
tondre  le*  drap»,  enclume»,  riaux,  |ioèlrs  à 
frire,  outils  aratoires,  mors  de  bride*.  Forges, 
laminoir  à tôle  et  à fer-blanc,  platinrrirs.  Fila- 
ture de  laine.  Moulin  à foulon. 

GIVORS,  jolie  petite  ville, Rhône  (Lyonnais), 
arr.  ri  à 21  k.  de  Lyon,  chef-L  de  caut.  Cure. 
Station  du  rhrmiu  de  fer  de  Sl-Elieiuie  à Lyon. 
E-  A 489  k.  de  Pari.»  pour  la  taxe  des  lettres. 


Pop.  7,465  h.  — Taxa*»  carbonifère,  houille. 

Celte  ville  est  située  à IVnilxnieliuie  du  Hier, 
sur  la  rive,  droite  du  Rhône  , à ta  jonction  du 
canal  de  Givors,  et  »ur  le  chemin  de  fer  de  $t- 
Klietmr  à Lyon.  te.  canal  de  Givors  a pour  ob- 
jet de  faciliter  le  traïuport  de  la  houille,  dont 
abondent  toute»  les  collines  au  bas  desquelles 
coule  le  Gicr.  Il  se  termine  à Givors,  dans  un 
vaste  |*h»iu  de  260  m.  de  long,  sur  108  m.  (le 
large,  dont  tes  mur»  sont  revêtu*  de  cette  belle 
pierre  de  choin,  duie  comme  le  granit,  et  inal- 
térable aux  impressions  de  l’air.  Une  chaussée, 
large  de  2 m.,  revêtue  en  pierre  de  taille,  par- 
tage le  bassin,  cl  UU»e  deux  issues  pour  la  com- 
munication des  bateaux.  C’est  un  spectacle  cu- 
rieux et  luieu  propie  à donner  une  idée  de  l’im- 
]>ortancc  de  ce  ranal,  que  celui  de  la  quantité 
de  bateaux  pleins  de  houille,  rangés  avec  ordre, 
et  tou»  enchaînés  aux  murs  de  la  chaussée  et  da 
la  gare,  qui  peut  en  contenir  250.  Au  nord,  la 
Immiii  est  garanti  de*  inondation»  du  Rhône  ; 
au  midi,  il  est  tardé  de  maisons  alignées,  for- 
mant un  quai  d’en»  iron  7 m.  33  c.  de  largeur, 
le  long  duquel  régnait  plusieurs  magasins  pour 
les  entrepôt*  et  U conslructiou  des  luteaux. 

Commerce  « nnsidérahle  de  houille  et  de  coke. 
Nombreuses  verrerie*  à bou  trilles,  à vitres  et  à 
gotalrtene*.  Teinturerie*  renommée*.  —Foires 
les  7 et  29  janv.,  10  avril  et  13  oct. 
Bibliographie.  Riocsn1  (le  D.).  Statis/irfu a 

de  Qu'on,  in-8,  1832. 

GIVORS  (canal  de),  ou  na  Riv a-ox-Gtut  à 
6itou,  Loire  et  Phone.  O canal , commencé 
en  1765,  ne  fut  terminé  qu’en  1 781  ; la  naviga- 
tion en  est  assurée  au  uinveu  d’un  vaste  réser- 
voir alimenté  par  le  ruisseau  de  Gousson.  ta 
canal  de  Gi»or»  longe  la  rivière  de  Gier  depuis 
Rive-de-Gier  jusqu'au  Rhône,  un  peu  au-des- 
sus de  Givors. 

Ce  canal  a pour  objet  principal  de  faciliter  le 
transport  de  la  houille  drt  mines  cm  inmnaulr». 
ta»  chartans  soûl  embarqué*  à Rive-de-Gier 
pour  tire  transportés  à Givors,  sur  le  Rhône, 
et  de  là  répartis  dan*  les  dilférrutra  ville»  où 
passe  le  fleuve.  Plusieurs  bateaux  apportent,  en 
remontant,  une  partie  de*  marchandise*  du 
Midi  t fer,  tais  de  diêue  et  autre*  objet,  né- 
cessaire* à l'approv  isiounrment  de*  nianufarlu- 
rrs  du  département  de  la  Loire.  Dix  grande* 
v erreurs  établies  à Rive-de-Gier  transportent 
également  lait»  produits  par  ce  canal. 

G1VRAIXES  , Vg.  Loiret  (Orléanais),  arr., 
cant.  et  à 9 k.  de  Pithiviaa,  E de  Boy  ne*. 
602  h. 

GIVRAXD,  Vg.  Vendée  ( Poitou  ).  arr.  ei  k 
25  k.  des  Sable»,  cant.  cl  fgl  de  St-Gillcs-sur* 
Vie.  Pop.  295  h. 

GIVR  AC  VAL  , vg.  Meuse  ( tartine),  arr. 
et  à 19  k.  de  Barde-Duc,  cant.  et  52  de  Ligny. 
Pop.  415  h. 

GIVRAY,  vg.  Isère , comm.  de  St-Mauricw- 
de-l’Exil,  S)  du  Péage. 

GIVRE  (le),  vg.  Vendée  ( Poitou),  arr.  H A 
30  k.  d«-s  Sable»,  caut.  des  Moutiers,  (S  d’A- 
vrillé.  Pop.  366  h. 

GIYRECOURT,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
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a rr.  de  CbilMii-SaUn*  , à 36  k.  de  Vie,  tant. 
d’Alfastroff.  C3  de  Dievu».  Pop.  334  h. 

GIV BETTE , vg.  Allier,  comm.  de  Donié- 
r»l,  £3  «le  MouÜoçoo. 

GIVREZAC.vg,  Cbarente-Inf.  (Saintouge), 
air.  H à 37  L.  dr  Jotuac,  cant.  de  Sl-Genis,  i£2 
de  Pons.  Pop.  ISO  b. 

GIVKI  A.  «g.  Jura,  mmiN.  de  Savîgnac,  CEI 
d'Arinthod. 

GIVHOX,  «g.  Animât*  (Clwinpagne),  arr. 
et  i 30  k.  de  Rélhri,  caut.  et C3 de  Chauinout- 
Poitmii.  Pnp.  390  h. 

P.\-mude  J.- J.  R*uitMLLàiir,  auteur  de  plu* 
sieur»  ouvrage»  important»  sur  le»  forêt». 

C*  IV  R Y.  vg.  Nièvre,  connu.  de  VoudeueiM*, 
de  MuUlius-cu-GiUicrt. 

GIVRY,  Julie  petite  ville,  Saone-ct-faire 
( Bourgi^ur  ) , air.  et  à 9 k.  de  (Julon-sur- 
Saône,  rhef-l.  de  canl.  Cure,  Gîte  d'étape.  C*3. 
A 349  k.  de  ifari»  pour  la  Uue  des  lettres.  Pnp. 
3,938  h. 

Givry  était  autrefois  fermé  de  murs  épais 
avec  parapet  crénelé  , flanqués  de  huit  grosses 
tours , et  entouré  de  foués  profonds  creusés 
daos  le  roc  : on  y cuirait  par  quatre  portes. — 
Celte  v ille  est  percée  du  nord  au  *tul  cl  de  l*e»l 
k l'ouest  par  des  nies  tint»  au  cordeau,  qui  se 
réunÎMeut  à uue  place  assez  jolie,  décorer  d'une 
belle  fontaine.  L ‘église  paroissiale  est  rmiar- 
quohte  par  son  genre  de  construction  ; r'evt  une 
roloudr  de  98  R).,  sur  un  plan  eu  croix  grec* 
que , sam  voûte , qui  a beaucoup  de  nqtport 
avec  celle  du  Panthéon  de  Paris. 

Givry  est  situé  près  de  la  forêt  de  sou  nom, 
au  pied  d'une  côte  couverte  de  vignes,  qui 
don  dent  les  meilleurs  vins  du  Chàloomiis.  — 
Le  canton  de  Givry  a des  crû»  privilégiés  qui 
fournissent  des  vins  supérieurs  ; tels  sout  ceux 
nommé»  les  Bo  ici**  vaux,  cio»  Snlomou,  U*  Cel- 
lier, la  Barautlr  et  1rs  vignes  Rouges.  Les  vins 
qu’on  en  tire  sout  très-corsés,  spiritueux  cl  de 
bon  godt  ; lorsqu’ils  prov  itmnail  d’une  aunre 
dont  la  température  a été  favorable  à la  vigne, 
et  qu’ils  ont  acquis  leur  maturité  en  tonneau 
avant  d’être  eu  bouteilles,  il*  ont  «le  la  finesse, 
du  liouquri,  et  approchent  des  v ins  tins. 

Fabriques  de  tonnellerie.  Tanneries.  Ex- 
ploitation des  carrières  rie  Jielle  picnr  tendre 
qui  durcit  à l'air  cl  est  UvHvclirrchre  pour 
les  construction*  particulières. — Foire*  les  lun- 
dis après  la  Purification,  après  St-Jran-P.-L. , 
4"  lundi  de  sept,  et  lundi  après  StoCatherine. 

GIVRY,  vg.  Vanne  ( Bourgogne  ) , air.,  £3 
et  à 10  k.  d’Avallon,  cant.  de  Vexday.  Pop, 
466  b. 

GIVRY-ER-ARGOSKE,  vg.  Marne (Cham- 
pagne),  arr.,  CS  et  à 17  k.  de  Ste-Metiehould, 
cant.  de  Dominati  in-sur-Vèvrv.  Bureau  d’en- 
rqpst.  Pop.  615  b. — C'était  autrefois  un  bourg 
considérable , dont  il  est  fait  mention  dan»  un 
titre  de  1939.-*  -On  voit  aux  environ»  une  fon- 
taine où  l'an  vient  de  très-loin  en  pderitugr. 
— Foire*  les  8 fév»,  9 mai  et  30  nov . 

GIVHY-LKS-LOIHY,  vg.  Marne  (Cham- 
pagne), arr.  et  à 37  k.  de  Cbâtou*-*ur- Marne, 
«ant.  et  E de  Vertus.  Pup.  169  h. 

GIVRY- M R- AISNE,  vg.  Antenne*  (Charo- 

U. 


• pagne) , arr.,  cant.  et  à 15  k.  de  Rètlicl , E3 
d'Atlignv.  Pop.  668  h. 

GlZAXCOl RT,  vg.  Oise,  cumin,  (le  C.uts  . 
El  de  Noyon. 

GlZAt  CUtrUT.  vg.  Mante  ( Champagne), 
arr.,  cant.,  H et  à 11  k.  de  Str-Mroclimild. 
Pop.  339  h.  Sur  l'Auve.  — C’est  à 1 k.  de  ce 
village  que  fut  établi  le  fameux  camp  de  ta  j 
lame,  où  se  réunireul  les  Pniuiitu  et  le*  Au- 
trichien* mi  1795,  et  d'où  ils  sc  retirèrent  lum- 
tMixeineiit  à l'approche  de  l'année  lépublicai- 
nr,  trois  foi»  plus  faible  que  l'année  envahis- 
sante. 

GIZAY.vg.  t'icnne  (Poitou),  arr.  et  à 18  k. 
de  Poitiers , cant.  de  la  Ville- Dieu  , 0ilr  la 
Barre.  Pop.  448  h. 

GI7.KVX  . vg.  hulre-el-lsûre  (Touraine)  , 
arr.  et  à 30  k.  de  Chinun  , coût,  de  Langeais  , 
PS  de  fiourgueil.  Pop.  759  h.  — On  y remar- 
que un  château  couslruit  par  le»  seigneurs  du 
Bellay  dan*  ie  wi*  siècle.  — L’église  paroissiale 
possède  deux  maguilapics  tomlieauv.  fa*  pre- 
mier est  élevé  à la  mémoire  de  René  du  Bellay 
et  de  Marie  du  Bellot . princesse  d'Yvelot,  sa 
cousine  et  son  épouse.  fa*  second  tonilicau  est 
relui  de  Martin  du  Bellay  et  de  Louis**  de  Sap- 
vtnim,  sa  première  épouse.-— Foira  le  8 mai, 
ou  le  7 si  le  8 e»l  un  dimanche. 

GtZf  A , vg.  Jura  (Franche- Comté),  arr.  et 
à 94  k.  de  Luns-le-Sauliiier,  faut,  de  beau  fort, 
E de  Cousance.  Pop.  593  b.  — Il  est  dans 
une  situation  pittoresque  , ptés  de  la  vallée 
connue  «oiis  le  nom  de  Culcc  de  Civia  , termi- 
née par  un  rochrr  de  près  de  300  m.  de  html , 
rottj  .c  perpeiidirufaisrmetit  «hui»  ses  deux  tiers 
supérieurs  : die  a soflisanunent  de  largeur  à 
son  endx>urbur*  , et  ses  coteaux  ne  sont  pas 
sans  quelques  productions  ; rVsl  la  vallée  du 
département  où  l'on  cultive  le  plus  de  cerise» , 
et  c'cst  die  presque  seule  qui  eu  fournit  le* 
marché»  de*  environ»  ainsi  que  ecuv  de  Lotis- 
Je-Saulnier.  Dans  ce  qui  fait  l'extrémité  du 
vallon,  au  fond  même  de  la  ridée,  les  lent**  et 
le»  petit*  délrris  de*  pierre»  rpii  couvraient  la 
niuntngnc  forment  une  pente  rapide,  un  coteau 
roide  jusqu'au  tiers  à jwu  pris  de  la  hauteur  : 
du  moût.  Au  sommet  de  cette  pente  un  voit  : 
sortir,  cuire  deux  couche»  du  rocher,  uu  petit 
torrent  «pii  ne  s'épuise  jamais.  Au-dessus  de  ce 
torreut , fa  roche  n’est  qu'un  mur  coupé  d'a-  : 
plomb,  où  l’on  remarque,  à I0Q  m.  au-dessus 
de  U val  liw  , uni*  ciKirme  en  venu*  de  33  in. 
d'ouverture  perpendiculaire , qui  sert  de  re- 
traite à une  mullitudt*  de  cnrliraux.  On  moule 
au  sommet  de  celle  culée  par  un  sentier  taillé 
dans  le  roc. 

GIZY,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 19  k. 
de  Laon,  cnn!,  de Sissuum*,  El  de  Notre-Dame*  j 
tle-Liessr.  Pop.  695  h. 

GLACIERE  (fa),  vg.  Seine,  connu,  de  Geu- 
tiüy,  El  de  1a  Maison -Blanche. 

GLADIE  (St-),  vg.  Jt.-Prrènre * ( Béarn  ) , 
arr.  et  à 34  k.  d’Orthe*,  cant.  et  ED  de  Suuve- 
terre.  Pop.  169  h. 

G LA  G KO  N , vg.  Nord  ( Flandre),  arr.  et  à 
13  k.  d’AvcsiK»,  cant.  cl  B de  Trèlou.  Pop. 

1 ,540  II,  — Fabrique  considérable  de  brode- 


rie» sur  tulle.  Four*  à chaux.  Scieries  de  mar- 
in* cl  de  pierr^  de  taille.  Forge*  (au  puul-de- 
Saius).  — Comment  de  hui»  «le  sciage. 

GLAIGNKX,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
93  k.  dp  Snilis,  r nui.  H SjdeOépy.  I*.  351  h. 
— Gfaigtir»  était  urigiuaiivnieut  une  dr|M-mfatiet; 
de  fa  maison  royal*- de  Verberie,  et  un  lieu  fort 
peu  [dé  sou*  U*  régne  de  Charles  VI , dont  le* 
habiLaut»  furent  allratielii*  eu  1343  par  Publié 
dt*  Slr-Gcticv  ir*  c de  Paris.  Ou  y voit  nu  an- 
cien rhâlrau  Ifanqué  de  tourelles.  • Papeterie. 

GLAINAXH,  vg,  Ihtulu  ( Frauchc-Cunité), 
arr.  et  .à  5t)  k.  de  Ifaumr-les-lfantr* , cant.  et 
E?  de  Glenral.  Pup.  3*)f  h. 

GLAINK  MOXTAIGl’T,  vg.  Pur-tlnDvme 
( Auvergne  ) , arr.  et  à 3 k.  de  Clermont-Fer- 
rand , caut.  et  £3  de  Rilloni.  Pnp.  1 ,019  h.  — ■ 
On  trouve  sur  uni  territoire  h**  sonrre»  d’eau 
minérale  sulino-fiTnigiiicuse  de  Cunirt»  et  de 
Funt-Salade. 

GLAIIIE,  vg,  Ardennes  (Champagne),  arr., 
caut.,  Kl  et  à 9 k.  de  Sédao.  Pop.  308  h.  ^ 
C’était  jadis  iuhü  Mniveraiiir-ié  dont  le*  pisses, 
sévir»  avaient  droit  de  Imttri*' monnaie.  Il  a «p- 
|urtruu  au  prince  de  Coudé  et  au  due  de  Rouil- 
lou.  — Ateliers  pour  fa  toute  et  la  foulcriedes 
drap.  — Brasseries. 

GLAIZIL  (le),  vg.  H. -Alpes  { Dauphiné), 
arr,  et  à 33  k.  de  Gap,  cant.  de  St-Firmiu-en- 
Valgodemar,  B de  (ioqvs.  Pop,  580  h. 

fa1  village  <h*  Lunioiiinr»,  qui  avait  le  tilt* 
de  duché- pmrie  , est  uur  défn-Fidaucc  de  relie. 
rommuiH*.  Il  ist  mie  plu»  de  l’niicieu  château 
que  detu  grands  portails  en  pierre  de  taille,  un 
vivier  et  quelques  gros  murs  de»  écurie*.  On 
voit  eurtnt*  au  pin!  d’un  r»rl»er  la  rhajtcllcde 
larsdiguüiT»,  oi»  furent  IraiHjsirtci . par  nrth* 
du  cuimétablc  de  ce  nom  , du  fond  de  l'Italie 
où  il  mourut  , et  Suit  coq) s,  et  le  lu'au  niauso- 
lér  qui  a été  placé  depuis  dans  la  catlicdralc  de 
Cap. 

GLA  MONO  ANH  , vg.  Douf>*  ( FrancInsGom- 
té).  arr.  et  à If  k.  de  Baniru*-lc»-DaaM's,  cant. 
clEjdr  Roulan».  Pop,  389  h. 

GLAND  , vg.  Aisne  ( Brie),  air.,  caut.,  C3 
et  à 3 k.  (le  CJui trait-Thierry  . Pop.  455  h. 

GLAND,  vg.  Yonne  (('bani|K!«giu*).  «rr.  et  à 
fl  k.  ifa  Tuuiwrre,  caut.  et  J- . de  Cruzy . Pnp. 
317  h. 

GLANDAGK  , vg.  Drôme  (Dauphiué).  arr. 
et  à 34  k.  de  Die . cant.  ri  E!  de  Cbalillon. 
Pop.  654  h.  - — Foire  le  1"  mai. 

GL.4NDEI.LI3i  . vg.  Sanc-el-Mnrne,  rom. 
de  Poligny,  B de  Nemours, 

GLAS  oi:  VE.  dettes  Giandii.x  g.  fl. -Alpes, 
coarm.  et  B d’Entreronx.  — Il  «M  cupe  l'riu- 
{ilacemait  d'uur  ancienne  ville  située  au  lias 
d'une  montagne  , sur  la  rive  droite  du  Var,  à 
1 ]>eu  dp diittun.1  d'Eut revaux.  Cette  ville,  con- 
nue de*  le  iv*  siècle,  fut  dévastée  par  les  faun- 
Itards,  saccagée  par  le*  .Sarrasins,  ri  enfin  rui- 
née ri  détruite  par  le»  guerres  civiles  ri  par  les 
(Ici  torde  ment»  du  Var.  Il  n'en  reste  plu*  qu‘tra 
imeieu  château,  bâti  sur  le  sommet  de  la  mon- 
tagne , qui  a conservé  le  nom  do  Gfandi've 
Criait  jadis  le  siège  d’un  évêché  qui  fut  trans- 
féré A Eatrevm,  et  ensuite  supprimé. 
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Gl.  INDII'R,  Corrèze,  nmim.  «fa  IW)»- 
snr , de  Liilwrw.  O*  hameau . situé  dan* 
uur  contrée  agmlr  rt  muiv.vge.  a rr^ii  uim* 
certaine  célébrité  du  prorra  criminel  intenté  a 
M***  tafargr.  Forges  rt  haut  fourneau. 

GLAXMKl  X.  vg.  tin,  rom  ni.  dr  Rrô* 
gnier-O ndnii,  55  de  Bcllry . 

<iI.VM.S.  vg.  Lot  (Qiirrcy),  an*,  rt  a 48  k. 
de  Fîgrar,  caut.  rt  C2  'fa  Brctmonv.  I*.  303  h. 

GLAXGFS.  vg.  H. -Virant  i I.imnitfiti).  an*, 
et  n 30  L.  de  Sl-Yr»m.  rant.  rl  EJ  dr  St- 
Ccmnin-lrs-IVrlIrv  Fnp.  1,320  h. 

G LA  N R ATI  VA  (bt.  41“ . long.  25“).  « Il 
u’eu  est  fait  au  ru  ne  mnitimi  a\au(  1rs  Notice* 
des  province»  de  In  Gaulr,  qui  i»r  remontent 
|«»  au-<fa**li*  dr  la  lin  du  it*  lier  le . H dont 
ptiisinir*  «ail  |Mi*léf  n ui*-*  à crtlr  «qviqur.  On 
y trouve  Glanna/ù-o  au  rang  des  rite*  dr  la 
prminrr  dr*  Alpr*  maritimes.  Elle  ne  subsiste 
m presque  |>lu*  que  dan*  Ir  nom  de  t'.faiidrve»,  le 

Vnr  l'avau t détruite.  et  1rs  habitant*  » 'étant 
tr.'iu*|io:tr*  il  y n «ihirgii  nnd  mil*  an*  à En- 
trevnuv,  situé  sur. l'autre  rire  de  vr  Inmiil.  •• 
D'Am  dlr.  \ofirt  de  T ancienne  ( loule , p.  33G. 

lildWK,  vg.  H .-l'imne . rotntn.  «4  ^ dr 
St-Juniro. 

GI.AXXKS.  vg.  Marat  (Champagne),  «rr., 
rant..  r-3  rt  à 6 k.  dr  Yitn -fa- François.  Pop. 

311  h. 

GL AXOX , vg.  C (i/cwTOr  (Bourgogne),  an. 
et  à 27  k.  de  Brauiir,  rant.  rl  H dr  Seurre. 
Pup.  297  U. 

tiUltOI  (lat.  44“.  long.  23“).  h Dau* 
Pline  (Rb.  m,  rap.  4).  on  trouve  Glanum 
avec  le  surnom  de  Livii.  Glanum  est  une  ville 
dr*  Sut  y ei,  *rlon  Plolémér.  Datai  l'IlincrJiir 
d’Antoiiin,  Glanum  rat  |»faré  entre  CabrlEto 
et  F.rnaginum,  ni  tendant  à A relate.  ta  Ta- 
ille tbcodosirnne  conduit  tl' A relate  à i'iano, 
|»r  Ernngina.  Il  n\  a point  • douter  que  Glu- 
nu  nt  ne  ont  St- ricin*,  où  l'on  voit  à quelque 
distance  . ver*  Ir  lilidi  , un  édifice  »•  mhfaldf  « 
un  arc  triomplial , rl  un  mausolcr  anliqar.  ta 
nom  actuel  |wul  venir  de  cr  que  vain!  tlrniv  a 
possédé  des  biens  en  Provrucc,  rt*  in  Jjr min- 
cia,  selon  le  trstammt  qu’on  loi  attribue  rt 
qui  eut  rapporté  par  Flodoaix)  (lili.  t)  ; et  il  e*t 
constant  , par  des  lettre*  dr  l'archevêque  llinr- 
mar.  qur  l’ Eglise  dr  Krims  avait  de*  posse- 
mou*  dan*  ce  pays  au  i&*  sûelr.  ta  distance  à 
l’égard  de  Cabellio  , qui  est  marquer  XII  dans 
la  Talile,  parait  plus  convenable  que  X VI  dans 
Mliuérairr  ; rar  ce  qu'il  y a d'espace  entre  (a> 
* aiilou  H St-Remy  ne  peut  *'r*timrr  qu'euvitnu 
9,000  toinr»,  »*!  Ir  calcul  de  <2  milles  romain* 
est  dr  9.072  loisr».  U faut  encore  préférer  VIH 
dau*  la  Table  à XII  qu'on  trouve  dans  ruiné* 
rmirr . et  v raivmhfahU'inmt  au  Km  de  VFI, 
pour  la  distaure  cuir*  Glanum  rl  Emaginum, 
et  ce  qui  le  prouve . c'est  que  l'Itinéraire  mar- 
quant VII  à'  Ernagiattm  à A relaie,  il  ru  résul- 
terait 19  milles  de  Glanant  à Are/afe.  Or,  eettr 
distance  ne  saurait  être  que  d’en*  non  1 5 mi  J In, 
parre  que  l’espace  actuel  entre  Sl-Remv  et  Ar- 
les u’mt  guère  qur  de  1 1 ,000  toises,  M . de  Aa- 
lois  ne  confiai!  point  la  position  dr  Glanum,  en 
la  rapportant  à un  |ietit  lieu  qu'il  Jit  voisin  du 


Rliiinr . son*  le  nom  île  tausar,  entre  Tnniscoo 
rt  Arles.  » D’Anviltr.  Votât  de  r ancienne 
Gnulr , p.  356.  V.  aussi  Meuani.  Mémoire  sur 
la  jtatilioM,  C origine  et  le*  ami  r ni  monte- 
menti  Jane  tille  tir  la  Gaule  narbonnaiie , 
appeler  Glanum  IJeü  | Sl-Remv).  (Mém.  dr 
l'académie  des  inscriptions  et  belles- lettres  . 
t.  w \ ii . p.  650;  Ilist. , ibid.,t.  xxxx,  p.  241). 
AYnlekenaer.  Géographie  de*  Gaule* , t.  t , 
p.  281. 282;  t-  n.p.  214. 

GI.ANYIIJ.K  , Gtamil/a , vg.  Calvados 
(Normandie),  arr..  C3  rt  à 8 k.  de  Pont- 
l' Evêque.  rant.  dr  Dive».  Pup.  305  b. 

GLASSAG,  vg.  .-/ici  ron,  connu.  «faCassa- 
gncs-CimtAuv,  rî  de  Rigiuic. 

t.l  ASSI  Vttll  K(.  , vg.  Moselle , rutttm.  de 
tantliarii . ’<  de  Bit«  be, 

GLATKXS , vg.  Tarn-ef-Garonrie  ftalignr- 
duc),  arr.  et  » 34  k.  dr  Castrl-Snrrusiu,  rant. 
et  £3  de  Rrauiuowt-de-Ijomagoe.  Pop.  127  h. 

GLATIGNY.  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 33  k.  de  ( /mlatirrs,  rant.  et  (3  dr  la  Hay r- 
dn-Puitv.  Pop.  483  b. 

GLAT1GXT,  vg.  Moselle  (pays  Mesrin),  I 
arr.,  £2  rt  à 13  k.  dr  Meta  , tant,  de  A’igy . 
Pop.  282  b. 

•GLATIGNY.  vg.  Oue  (Picardie),  arr.  et  à 
18  k.  dr  Beauvais,  caut.  rt  P2  de  Songeons. 
IVqi.  502  b. 

Gl.AA*,  vg.  Do  a ht  (Franrhc-Camtr),  arr.  et 
à 15  k.  de  Mnotlirlliard.  caut.  de  Rlarnoiil,  P2 
de  Pnut-dr-Roide.  Pop.  420  b.  - Papeterie. 

GLA  Y,  vg.  Hhtïnr,  rntrini  de  St-I  .rrtnain- 
Mir-r.Vrliresle,  C3  dr  l’Ariiresle. 

GI.KI'AI'.  . vg.  flhiSne  ( Beaujolais ) . arr.. 
rant.,  pa;  et  à 27  k.  de  Yillcfrandie-aur- 
Saonr.  pup.  1.210  b. 

GLK.N  (SI-),  vg.  L’iftri -dm~Nord  (Brrfn- 
gne),  arr.  et  à 35  k.  de  St-Rnrnc . cant.  et  K 
de  Mnnrnutmir.  Pop.  752  II. 

GI.É.A'  AI’,  vg.  Morbihan  (Bretagne',  atT.  et 
à 55  k.  dr  Vannes,  rant.  de  (Xmiluir.  fi3  de 
la  tlacilfy.  Pnp.  710  h. 

fil.F.XANS  (les).  Uni tf ère  , romm.  dr 
l’oursnant,  C9  dr  (tuimpcr.  — Fa  fri./  ne  de 
soude  dr  varech.  Etabli strmrni  de  la  ma- 

rée, | heure*  5 minutes. 

On  désigne  unis  le  nom  dr  < dmau*  un  gnni|M* 
de  petites  îles  situées  pie*  de  fa  cote  méridio- 
nale du  département  du  Fhiisterr.  à 14  k.  de  fa 
|M>iutr  de  Trévigmir.  « 20  k.  du  fond  île  fa 
rade  dr  fa  l'orùl  et  de  fa  |M»inle  de  INiunarck. 
Ces  îles,  ruviromtrr*  d'écueils  très-dangereux  . 
sont  au  nomlire  de  neuf  ; 1rs  autre*  ne  sont  que 
des  rochers. 

I.'ilr  fa  plus  voûiiue  «fa  Omramran  mal  a 
18  k.  et  s'appelle  Prufret  ; sa  circonfrimre  est  , 
dr  3 k..  «a  longueur  dr  | k.,  H sa  plu*  grande 
largeur  est  dr  qunlrv  a cinq  cent»  |*a»  : au  mi- 
li«n»  r*t  nu  puits  d’eau  douer.  On  y rampir 
quatre  anses  : fa  meilleure  csl  celle  de  lYmii- 
«pirtil  . dmil  Ir  m«Hiilfaçr  est  Uni,  sur  uu  fond 
d'brrhr  rt  de  vase,  tas  tatrauv  ) sont  ai  sûreté 
dan*  1rs  lieauv  temps,  mat*  cllr  est  dangereuse 
dans  le»  cou|»  de  veut,  l.’îlc  Ou  T Otée  est  à 
quatre  cent*  |ia»  de  Fcufaft  ; ou  peut  v mrttrr 
des  liesliaux  : elle  n’a  |*oiul  d'anse  oéi  les  lia- 


teaux  puissent  être  à l'abri  des  nragrs.  Lite 
(luimenrt  a mit  cinquante  pas  de  rtrmnfé- 
rrnee  ; Hle  est  à douce  cents  pas  de  Gm  olér,  et 
n'est  d’aucun  rap|ir>rt.  L'ile  du  Lock  est  une 
Je»  (tins  grande»  des  Cleuaiis;  elle  mntimt  un 
étang  de  druv  cmt*  pas  de  long  sur  emt  rin- 
<|iuntc  de  large,  doul  les  eaux  sont  saumâtres. 
Sa  eirronférmcr  est  de  2 k . î rite  i**t  située  «lans 
l'rst-Mui-«»ii«-*t  «fa  l’ile  dr  Penfret.  L’ile  Deenrv 
a tout  au  plus  quatre  eniL»  («s  «te  long.  L'ilr 
St -Nicolas  u ’rvt  séparée  «te  la  piérriJrolr  qur 
par  un  rs|iaee  dr  deux  rent  cnupumli-  pat.  Sa 
rirconférmre  est  dr  2 k.,  dlr  a «pmi rr  cent* 
pas  dans  sa  plus  grande  largeur  ; ou  y trouve 
rnmrr  «ptcbpies  vestige»  d'Iuibitalmn , entre 
autres  un  (mil»  d'«m  «louer  a un  honnt*.  Cette 
Ile  sert  de  m«Hiillsgr  rt  de  lieu  de  repos  k tous 
les  pécheur*  des  Cfaiium  ; elle  peut  ètrr  culti- 
ver; te»  tme*  |KirtrrnMMit  de  lieauv  grains  et 
dVxrelleut*  kgunir*.  L'ile  de  fa  Cigogne  sépare 
h-*  t.lrnan»  ni  «faux  |mrlir*  égale»,  et  fa»  do- 
nunr  : on  l'apprilr  fa  riiamlnr  ou  le  Havre, 
ta  lieu  du  mouillage  [n  ut  avuir  Imit  mit*  pas 
de  long  sur  quatre  mil»  de  large  ; le  fort  ront- 
tmit  Mtr  cHte  Ile  bat  hMites  le*  entrées  de  la 
liasse  du  nord  , qu'au  nomme  Aliuangruêae . 
celle  de  l'rst , appeler  fVtinnmmr  . la  (nw  de 
ronest,  dtle  Begnrlfach  . toutes  erflr*  enfin  qui 
permettraient  k dr*  corsaire*  d'dxwdrr  «et  «r- 
ebiprt  rt  dr  s'en  emparer. 

GI.É.NAT.  vg.  i antal  (Auvergne),  arr.  rt  à 
23  k.  «rAurillac,  caut.  de  fa  Rnqnchmu. 
Muiitu  rt.  INip.  563  h.  — Foire  le  4 mat. 

GLFYAY.  vg.  Deux-Sèvres  (Poiluu).  arr. 
et  n 1 R k.  «le  Rrmsuire.  canL  «te  St-Vareul.  S 
«fa  l'botiar*.  Pop.  581  b. 

«LÈS*  (te),  vg.  Aveyron,  romm.  dr  Sl- 
Léxmi,  dr  Afilfau. 

GLRRfC,  vg.  V rente  (Marche), arr. , emt.. 
H rt  à 7 k.  dr  (Joint.  Pop.  1 .339  h. 

G LE XX RR , vg.  Aisne  (IHeatdie),  arr.  rt  à 
40  k.  de  Soissnns,  rant.  de  Braisne,  KJ  de 
Ifaaiirimx.  P*»p.  364  b. 

GiUMIUi  vg.  Vienne  (Poitou^,  arr.,  jy, 
rt  à 7 k.  «le  laïudiiu  , rant.  «fa»  Tnns-Mou- 
tierx.  P«»p-  b. 

GI.EXY,  vg.  Corrèze,  roirnn.  deSeniéres, 
d*  Argentai. 

Gl.KHK  vg.  Doubs  ( fnmrbr-Cmntr) , arr. 
et  à 35  k.  de  Monthrlliard,  rant.  rt  ?!  de  St- 
lltpjailvrle.  Pop.  231  h. 

GIÆYSKXOA’E  . vg  Atrsron,  roirnn.  de 
A'rsins. r-  «teSévrmr. 

GI.KZOI.I.F.  (la),  Indre  . romm.  «fa  M«mt- 
eltrv  l ier,  y.  d’Aigurnnifa. 

GUOirRT,  Vg.  Sriue-fnf.  (Normandie), 
arr.  et  à 12  k.  de  Dieppe,  raut.  rt  ?!  d*Ru- 
vermrti.  Pop.  269  h. 

GI.IROI.I.FR,  EcrleiioJa,  vg.  Eure  (Nor- 
mand rr).  arr.  rt  à 13  k.  d’Bnwn,  rant.  rt® 
ifa  Courbe*.  Poj*.  337  li. 

G1.ÜYY,  vg.  Somme  (Pieardic),  arr.,  R!rt  à 
9 k.  d’Amien*.  cant.  de  Sains.  Pnp.  350  h. 

GI.03IFI.,  vg.  ( ,'tes-dn-Sord  (Rrrtagvie), 
arr.  et  à 541  k.  dr  t.uingump  . caut.  rt  KJ  de 
Roslirnru.  Pop.  3.776  h.  Foire*  les  28  mm 
et  1"  août. 
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GLOMIXGIIKM.  «g.  Pas-dr-Ca/m »,  rnm. 

H S)  d'Aire-»ur-b-Ly*. 

GLOX  VILLE.  vg.  Meurlhe  (1  .orra  inet,  arr. 
rt  à 29  k.  de  Loué»  il  le , eut.  rt  Kl  de  fia  rca- 
rat.  Pop»  709  li. 

ULORUKBS,  «g.  Pyreuces-Oe.  (Rous- 
sillon), arr.  ci  à 94  k.  de  Prade* , eant.  cl  > 
de  Yinca.  Pup.  235  h. 

(•LO RI  Kl*  SK  (h)  , «g.  Loudet  ((javogur 
arr.,  canl. , G5rt  à 9 k.  de  Muât -de- Marsan. 
P<»p.  529  li.  — On  T tromr  un  étahliMcnmit 
de  bain*  thermaux.  — Fahro/nrt  de  droguet». 

GI.OHIKI'X  , xg.  Meuse,  connu.  ri03c 
Verdunmir- Meuse. 

GI.OHI  VKT1K-H  (Ira),  xg.  Vaucluse,  cnoi. 
de  .St*Mui1iu-<]>'-4 àwlilJoci,  [-/d’Apt. 

(•LOS.  \ g.  l'a/vadoi  (Normandie) . orr.  . 
canl.,  K H à 4 k.  de  Lisieux.  |*op.  784  h. 

GI.OS-I.A-l'kRRIKKK  , (Uulu  , I*  Orne 
(Normandie),  arr.  r|  à 53  k.  d' Argenta», 
canl.  de  la  Ferle- Frcsnel. Kj.  A 146  k.  de 
Pari»  |tour  la  laxr  de*  lettres.  Pop.  1 ,240  li. 
C'était  autrefois  une  place  foiir  qui  commandait 
le»  environ»  , rt  qur  Dugucivrlin  pnt  et  fit  dé- 
niauleirr  xrr»  la  lin  du  air*  siècle  : on  v voit 
encore  des  porte*  et  quelques  débris  de  fortifia 
cations.  — Fabrique  trea-artive  «le  quiucuille’- 
rie,  |m mites  de  Pari»  pour  1rs  «oïdouiuers. 
agrafe» , etc.  TrHilene. 

GLOS-SI'R-RILI.K,  vg.  Eure  (Norman- 
die), arr.  et  à 18  k.  de  Puiit-Audrrorr  , canl. 
et  CS  de  Montfort-sur-Rille.  Pop.  320  h. 

G LOTOS,  «g.  Srin*-et-Oi»e , connu,  de 
Bctinecouii.  S de  Rouniére». 

(•Li  t. LS.  vg.  Lot,  conun.  al  de  Martel. 

GI.CIRAS  , xg.  Ardii  !,e  ( !jngu«*W),  arr. 
et  à 30  k.  de  Prisa»,  canl.  et  K de  St-Piem» 
vüle.  Pop.  2.834  U.  — Faim  les  • mai,  14 
•*f>L.  25  une.  et  lundi  gras. 

<•  1.1' N.  vg.  Ardèche  (Vivants),  arr.,  rant., 
C2rt»6  k.  de  Tournun.  Pop.  618  h. 

GI.I  X.  vg.  A ’ièere  (Bourgogne),  an.. rant., 
CJ  *1  a 15  k.  île  Ghàleati-tJunan.  Pop.  808  lt. 

(•I.V(le).  AtfüiIiHus,  petite  rivière  qui  prend 
sa  sourre  près  de  la  métairie  de  Pasties.  drp. 
de  XÀmU.  Elle  pat*  a St-Paul.  Estagcl,  Rnr- 
saltes , et  »e  jette  dan»  la  Méditerranée  soit» 
St  - Laurent  -de-U-SaJcnquc  , dépait.  des  Pi - 
rcneej-Or  tenta  le  « . âpre*  un  cours  d'eux  imn 
80  k. 

Le  Gly  e»t  flottable  depuis  le  eonllunit  de  la 
BoiiUauue.  au-dessous  de  St-Pnul.  jutqu'à  son 
• inlHincbure . sur  une  étendue  de  65  k.  Il 
fournit  une  grande t quantité  de  ses  eaux  A 4 
canaux  d'irrigatioa. 

GOAL  A HD.  vg.  Gers,  coai ru.  et  de  Con- 

dom. 

(•O A RKL  , vg.  CéRi*d»dWl(|l|Mipe), 
an  . rt  a 40  k.  de  Loudéac , rbef-l.  de  oral. 
S-  A 484  k.  dr  Pans  pour  la  taxe  de»  letlm. 
Cure,  bureau  dVm-cgiUr.  A Corby.  P.  (HH)  h. 

’lNaaais  rmtallisé,  granit.  — Foires  k»  1 3 
mai.  samedi  de  b Inmté,  l'avam-drruici  sa- 
medi de  sept..  Cl  2*  MHUrdi  dr  chaque  mois. 

GUAS.  ' g.  Tarn* et -Garonne  (Luogunlnr), 
arr.  rt  à 38  k.  de  Castel -Sarrasin,  rant.  et  fcj 
ds-  lU-a unu lut -dr-Lo magne.  Pnp.  |27  b. 


t.OAZKL  (St-),  xg.  Finistère  (Bretagne), 
arr.  et  à 30  k.  de  Ghùlraului . eant.  et  "-7  de 
ijiàleuimetif-dii-l  ami.  Pop.  1,104  II. 

GOR.KUM  PROMOYTORII H (lai.  49*. 
long.  13").  * Selon  b portion  dnu»  laquelle 
Ptolémée  indiquera  promontoire,  c’est  l'endroit 
du  continent  de  b (•aulc  le  plu*  avancé  dau»  la 
mer.  ver»  le  cour  liant  . et  on  v nvuouail  la 
|M>intc  dr  b Bretagne  ipu  a pri»  le  nom  de  Si* 
Mahé,  tancti  Maint  i,  dont  le  corp*  fut  trans- 
porté oh  Et  h iopin  in  mutorrm  Uritauniam, 
l'an  825.  suivant  uue  chronique  de  l'Eglise  de 
Nantes,  citée  par  D.  bilMW-au.  (V  promontoire 
e»t  aussi  ajiprlé  tn-v-ronvciiuhlriiirut  finis  ter - 
rte;  et,  dans  1rs  lettres  dllcrvc,  vicomte  île 
1 4i)ll,  de  l'an  1275.  «n  lit  : triai  Mahé  de  Fi - 
h rf km  terne  , c'est- a -dire  tir  fine  puttremo.  » 
D'AlMfe.  Kotice  de  t om  tritne  Goule,  p.  35" . 
V.  uunm  WaJcki'uacr.  Orographie  des  Gaules, 

t.  i.  p.  102;  l.  u,  p.  254. 

GOIIAIN  (8**)»  bfi  G tue  (Picardie)  . arr.  et 
à 25  k.  dr  ! joli.  eanl.  de  la  Fera.  CFI.  A 189  k. 
dr  Pari*  pour  la  taxe  de*  lettre*.  Pop.  2,256  b. 

Sl-(>o|ioiii.  appelé  autrefois  Motit-dr-l'llrr  - 
mitage , devint  célébré  |»r  le  martyre  du  saint 
dont  il  porte  le  nom  depuis  le  vn*  vi«vle.  O 
v illngr,  Itûti  |k*r  le»  sire*  île  Cmicy,  situé  au  mi- 
lieu du  b fond  de  Coury,  était  composé  noo- 
veukmrnt  dr  ce  qui  en  reste  aujourd'hui,  mais 
il  s'étendait  dan*  le*  vallées.  I.r  < hiteati,  sur 
remplacement  duquel  se  trouve  aujourd'hui  la 
plus  U'Ile  mauiifarturr  de  glaces  que  l'on  ron- 
naiv*«.  lut  pris  et  ruiné  par  le»  Anglais  eu  1339. 
— -Mari*!  de  Luxembourg,  bisaïeule  de  Henri  IV  , 
fonda  k St-fiohain,  ver»  1540,  une  verrerie  «pii 
doit  élrecuusidérér  comme  l'origine  de  b célé- 
bré manufacture  royale  de»  glace*  qu'on  y voit 
aujourd'hui.  La  compagnie  de  SMiohaiu  a,  |wr 
dr*  degré*  développe* , .amélioré  *cv  établisse- 
ments, en  suivant  le  progrès  Ors  sciences  rt  de* 
arts.  CV»t  uu  modelé  t|u' il’ faut  oiTrir  aux  aiwo- 
rialiiMU  iodustiiflle*.  Nnn-srulnmiit  b compa- 
gnie a profité  de»  prrleftjuanrmenU  généraux 
de  l'industrie  ; fil»;  en  a fait  uaitie  dau*  scs 
propre» atelier»,  ou  lieaucoup  d'art»  important» 
ont  fait  des  progrès.  Ce»t  ainsi  qu'elle  a mente 
de»  médaille*  d'or  à toute»  lr»  cxjxiviUon*  de 
l'iuJuvtrie.  Lu  savant  ayant  importe  m Enuicr 
le  »\  «tenu*  anglais  d' association  tics  ouvriers 
oui  heoèfties,  U u té  ilaiu  les  mille*  de  Cor- 
nouailles, système  dont  ou  uc  saurait  trop  re- 
comniauilrjr  l'usage,  la  coin  pagine  de  SMioliain 
est  Iraiichcmcnt  entrée  «lan*  ce  système  d'atso- 
rwtion.  Au  muis  d'av  ni  1.833.  elle  proposa  aux 
(Kiv  rien  de  l’un  de  se*  atelier*  de  b*  hure  par- 
licqier  au  partage  des  profit*  extraordinaire» 
qui  aéraient  le  résultat  de  leur  pliu  grande  lui- 
hileté.  ou  de  b plu*  grande  économie  qu’ils 
apporteraient  daus  leur»  uinnpuljtjous.  Malgré 
le»  avautage*  que  leur  (dirait  cette  piupusitiuu, 
U**  ouvriers  »e  dtridereul  dillicikiiicut,  rt  u’eu- 
tiereul  qu'avec  mô«.uucr  dau»  les  vue*  de  l'ail - 
uiiuislnition.  trpembnt  à la  fin  de  1833,  par 
suite  de  ce*  convention»,  une  prime  île  13.UO0 
fr.  fut  distrilxtér  entre  crut  ouvriers,  c'est-à- 
dire  130  fr.  pour  chacun  d'eux  ; en  1834.  cette 
prime  s'est  élevée  a 200  fr.  — -L'uvitie  dr  St- 


(odiain.  legaidceixinimt*  rétablis v-ment  le  piu« 

< ouskléraltb*  qui  existe  eu  ce  genre , r»t  trè»- 
vavle;  elle  iriifermc  cinq  halle»  ; le»  hâluuenU 
eu  soûl  tnaguiliqiH».  Lr»  glam  qui  sorlenl  de 
«rtte  maimfacturr  sont  uon-Miilcmnil  nnora- 
mér»  par  la  beauté,  b netteté  et  b solidité  du 
verre,  mais  meure  pur  leur  graude  dimriisioti. 
O ttc  inanufarlure  4 le  ikqwt  de  ses  glace*  à 
(Jiauny,  où  ou  les  emliarque  sur  l'Oise  jiour 
l*ari». 

P*ratx  du  porte  Lcca  n«  Luaru,  mort  en 
1810. 

Commerce  de  bois  à brûler  et  dr  roustiurtioii. 

Marché  hrblnntutbirc  le  dimanche  au  matin 
avant  b célébration  du  service  divin.  Ce  mar- 
ché, dont  l'étal 4 isscment  temoiitc  à uu  trmp» 
licvx'luigué,  est  exclusivement  affecté  à la  vente 
de»  comestibles  iuVcmuîiva  aux  onv  ricr*  de  1a 
iiiauufacturr. 

GOIURT  (S4-),  vg.  tu  ne  (Picardie),  arr., 
>3  et  à 8 k.  de  Vm ms,  canl.  de  Sam».  Pop. 
628  h.  Sur  le  \ ilpiur.  y _ 

GOi  RIEN  St-;,  vg.  Morbihan,  connu,  de 
St-Servant,  Kde  Josselin. 

GODLBRANGIv.  vg.  Moselle,  connu,  de 
llusslgny  . El  de  Lnngvty. 

GODKEROY  (b),  vg.  Manche  (Noruiuudie), 
arr.,  canl.,  E H à 7 k.  d'Avnmelu*.  Pop. 
290  h. 

GODKX Yll.LERS.  vg.  Oise  \ Picardie',,  arr. 
d à 30  k.  de  Clermout,  c«ut.  et  K dr  Maigne* 
by.  Pop.  213  h. 

GOI) Kll  Y 1 1.1. L . joli  liourg,  Seine-ln/.  (Nor- 
mandie), air.  et  à 30  k.  du  Havre  , chef-l.  de 
iaul.  Cure.  Gilc  d'étap1.  K.  V/.  A 190  k.  ifc 
Paris  pour  la  taxe  île»  lettre».  Pop.  1 ,305b.  -- 
l unuv  tertiaire  supérieur. — Foiret  le»  15 
janv..  13  mar»,  1"  mai.  22  juillet  et  4 urt. — 
Marché  tous  les  manli*. 

GODK WAK.RSVEI.dk.  vg.  AW(Ebmlrr\ 
arr.  «i  à 12  k.  de  lla/cbrouck,  caut.  ri  Kde 
Stéararoordc.  Pop.  f .332  b.  — Ou  voit  un  ria- 
Mivw'iiicul  agricole  de  trappistes,  qui  ont  défri- 
ché aux  mviroua  uur  graude  «-tendue  de  terre» 
incultes,  et  fait  h&lir  dans  ce  lieu  une  grande  et 
U’Ile  église.  - - Fabriques  de  toiles  d'cmiiallage. 
Brafvria. 

GODICHAIS , la).vg.  /Ife-el-f  dnine,  « nmni. 
et  K de  Cmctue. 

(•OUI  N AND.  vg.  Çhstrentr-inf.,  rorurn.  ri 
K d’ Ara-cn-Ré. 

t.oiussoN,  vg.  Orne  Normandie),  arr.  rt 
•x  38  k.  d' llcnçuu,  canl.  de  I lotir Itiiner.  K du 
Merteraull.  Pup.  326  b. 

GO  DI  Y Kl  J -K  ; U),  vg.  Pay-de-Dôme  ( Au- 
vergne), arr.  ri  à 33  k.  d'Issoirr.  raul.  ri  K 
d'Arle*.  Pup.  264  I».  — Il  est  situé  près  de  deux 
lac*  fort  rapprochés,  d’ou  sort  le  rusorau  ilr* 
Fourneaux. 

t.ODNKV  AL,  Vg.  Eurt-el‘Iair,  comiu.  de 
Üanipifrrr-sur-Avrr,  EJ  de  Noinéâkut. 

GODOKCOVIT,  Mann  Cnriii.  vg.  f w- 
. «es  (I. on  aine),  arr.  et  à 47  k.  il  Mi  recourt. 

Iranl.  ri  [3  de  Mouthuretu  -tttr-Sw'w.  Pop. 
782  h. 

GOKLLK.  vg.  Semêuet-Marne,  cotom.  de 
Mnqgé,  Kde  Dommnrtui.  . ti 
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GO|IIU\(iE.X,  vg.  H. -Hhin  (Aborr)*  arr. 
rt  a 22  k.  de  Saveroe,  rant.  et  E dr Dnilingrn. 
IN*j*.  338  k. 

liOKHSIMIIIf,  nu  (;>MJv.»now,  xg.  //.- 
Hhin  (Alsace,),  arr.  HiUk.  «Ir  \\  isvrtnliourg, 
caut . et  t-£  " oert-Mir-Saucr.  Pop.  1 .065  h. 

4.0K-S.  'g.  (Déarnj.BiT., eanl., 

ai-taîk,  d'Otorân.  Pop.  440  ti. 

GOKT/.KNHRl'KK.  xg.  Muselle  (pays  Mrv 
lin),  arr.  ftisH.  de  Sarrcgurniiurs,  raul.  et 
CSdc  Bitcbv.  Pop.  554  h.  Yerrerie  impor- 
tant où  l'un  l'alu  njue  diitrrm  de  montre  ru 
cristal  lin»,  put  cm.  nu-tin*.  rlicvé»  rt  ordinal» 
rw;  \m»  à pendule  rhevMrt  henni  »èv;  gardc- 
\ue*.  Grtte  aiiruiuir  verrerie,  londiem  1721 
pour  la  fabrication  de  la  golielrtrric,  cnuiiinurii 
en  1761  à produire  «pu-hpui  vertes  de  moalrr. 
Bientôt.  ru  1788,  elle  sr  livra  exclusivement  à 
rr  genre  de  production,  qu'elle  n’a  pn*  cerné 
de  iMTfrctii limer  jusqu'à  présent.  Aujuiird’liiii 
«•Ile  uruipr  500  ouvrier*.,  et  elle  ue  f.iliriqur 
|»a.»  Il  loi  Uk  de  45.000  vrrr**»  de  muni  le  |Mr  jour. 

(^;  1834,  I »:»9 . 1844. 

«XKlt./IN,  xg.  Xoni  (Flandre),  arr.,  K et 
à 6 k.  de  Ikmni.  csint.  d’Arirux.  Pup.  008  k. 

MK.NKUIS  (Ir*),  Denx-Sèrret,  nwi. 
de  Chmciix,  C3  dr  81-Maixrol. 

4.414.  \ F Y.  'g.  Meurt  hr  (Lorraine),  arr.  et 
à 34  k.  «k*  Lunéville , oral,  et  T-!  de  lllamonl. 
Pop.  594  k.  — Fabrique  «le  drap». 

GIM.NIK-IIIACSSKK.  xg.  Mont  Flandir). 
arr.  et  à 54  k.  d’Avesiir»,  mut.  el  H ‘k*  Mau- 
b«*ugir.  Pop.  766  k. 

4,011  A NM» IKF.  (la)  , Vg.  Manche  ( Nor- 
mand» .arr.,  caul.,  Eet  à 0 k.  d‘  Avrunrhe*. 
Pop.  557  I». 

fi4illlK.lt . 'g.  Maine^t-fjoire  (Anjou',  arr. 
et  à 51  k.  d’ Angers.  caul.  de  Pout-d«vCr.  jade 
Kr»jr.  Pop.  350  k. 

GOII4>U  Y.  'g.  Euro*t~ljnir  (tleauce),  arr. 
et  à 13  île  ('Jiileaudun,  raid,  rt  El  de  Brmi. 
Pop.  410  k. 

4.0111  vg.  Motelle  (pat*  Mrsaiu),  arr.  «rt  à 
16  k.  de  .Met/,  cant.  de  Wrny,  CS  de  Sulgue. 
Pop.  328  k. 

G4U.N  (SI-),  Vg.  H. -Pi  renées  ( Béarn) , arr.. 
C3«l  il  9 k.  «TOIoruu.  caul.  de  Sle-Marie-d’O- 
kmm.  Pop.  383  k. 

G4>IN««HIIT.  vg.  One  (Picardie),  arr., 
caut. . - ; rt  à 4 k.  «le  Bwttûv  Pop.  543  k. 

Ge  village  rvl  bAti  «Lu»  une  rkamianlr  posi- 
tiou,  *ur  b nui  de  l'Avrlon.  Il  possède  dr» 
source*  d'eaux  minéral»*  ferrugineuses,  eu  mage 
dan»  le  Beauvaûi*  drpui*  uu  temps  irnuiémo- 
rial.  Aux  environ»,  ou  trouve  le*  trare»  d'une 
mine  de  fer,  ilaio  uu  r*|Mrr  qu'un  i «munir  Ir» 
Forge»,  et  non  loin  de  là  dr»  lignite»,  eoutenaul 
de*  pi  rite*  dont  on  «*xtrait  le  sulfate  de  fer  nu 
oouprmvc  verte.  — Il  l’j  c»t  établi  une  manii- 
racturc  de  faïence  et  deux  manufacture»  dt  Mil» 
faté  de  fer. 

COIX.  vg.  Cûte-eTOr,  ronim.  de  Mous,  S 

de  Üaulini . 

GOI\.  xg.  CSt*’ J Or,  comni.  de  Yillargois, 
DS  «le  Afniitsanchr. 

i.oi /lll  . vg.  C.irofule,  comin.  deSt-Ilenis- 
<k*-Pille , E de  Liltourw.  , 


G44LAX4.DIRT,  vg.  Oise  Picardie),  an.  et 
à 46  k.  de  r»uipiegnr,  caul.  rt  1-;  dr  4 iuitrard. 
Pup.  503  h. 

GOI.BKY  . vg.  t'osges  (Lorraine),  nrr., 
rant.,  CEI  et  à 3 k.  d Kpinal.  Pup.  577  k.  — • 
Scierie  de  mari  ire. 

GOI.DBA4  II.  vg.  H. -Hhin  (Alsace),  arr.  rt 
à 41  k.  de  fiel  fort.  ouït,  de  Sl-Amann,  Eû  «le 
Vessrrlmg.  Pop.  777  h. 

4,4l|. 4 4.4  . vg.  Ttirn-et-Ganjrutc  (I.angUr- 
dor),  arr.  el  à 241  k.  dr  Mnixsar,  rant.  et  ?]dr 
Yalroce-d’Ageu.  Pop.  1,122  k. 

«•ill.KMIAi  . vg.  Aveyron  (Rouergue),  nrr. 
et  a 30  k.  d'LsprJion,  caul.  rt  7*2  d'Knlraigue*. 
IHip.  1 .050  k. 

4,01.1.  tl.\  Yll. I. K,  vg.  iMiret , rom  ni  d’(  li- 
vrait, [»j  de  Maleakrrkea. 

«iOI  I.KVII  I.K,  xg.  Manche  (Normandie), 
nrr.  rt  a 9 k . d«-  A’alogmi , rant.  et  E dr  81- 
Üauxeur-Mtr-Douve.  Pcqi.  130  k. 

(iOLO  i le),  riv  lêre  de  l'ilr  dr  Oùim-  qui  prend 
sa  aourer  daiu  le  lac  d’Inu,  rtnile  à |»-u  pré*  de 
l'onrst  à l'rvt,  rt  »r  jette  il  ni*  la  mer  il  Alamua, 
apm  un  émir»  Je  150  k.  H avait  donne  uni 
nom  à l'un  de*  deux  d«-|tartcinral*  que  formait 
primitivement  l’ilr  de  Oir*c. 

UOMRKR6KAX . vg.  lMr-*l-Cher  (Beaiife), 
bit.  el  à 18  k.  dr  YeikUimc.  canl.deSl-Aniaml, 
d’ici Uull.  Pop.  279  k. 

COUBIIKMETZ.  Pa,«lr-Calmi,  comni. 
de  Saull y,  E de  l'Ariurt. 

«iOVIKl.  A N * i I . OU  OiLMlMil»,  vg.  \fou  lie 
(paya  Mruin),  arr.  rt  à 57  k.  de  Meb,  caul.  rt 
E de  lkmby.  Pop.  711  k. 

(iOMKU,  vg.M/iti  enne,  comin.  de  Sl-Brice, 
tv  «k*  SM  .rer-en-I'M.ere. 

GOHI.R  . vg.  //.-Pi  rènèe t (Hêaru).  arr.  et 
à 18  k.  d«-  Pan,  rant.  «t  E de  Pmitneq.  Pop. 
293  k. 

GOSIKTZ-LA-YlkxK  , vg.  Seine-el-Oite 
(llr-ile-Fraure),  arr.  rt  à 30  k.  dr  RamlMMiil- 
let,  mut.  «le  Ijinour»,  H «TOnuiy.  P.  211  k. 
— C’était  aulrrfoi*  une  ville  murer , siège 
d'une  seigneurie  avec  liante  . nuvv enm*  «•!  Uuv 
jnvlire. 

GOMKTZ-LR-CHATBL.  aoSr-Oun,  Co- 
ma htm,  vg.  Seine-elAUse  (||e-d«*-Fraucr),  arr. 
et  à 35  k.  dt'  Ramlionillrl  , mut.  de  Liinnur*  , 
E d’Onuo.  Pup.  404  k.  ('.'était  jadis  une 
prtilr  ville  fortr,  pitUégi-r  par  un  rkAteau  fort 
construit  sur  la  cime  d'uur  éminnin-  qui  do- 
mine tou*  Im  eux  irons,  rt  dont  nu  voit  eiiroir 
quelque*  vestige*.  Au  xm*  *ièrle , tliigur*  de 
Créev  était  seigneur  de  4 ioinei/ ; âpre*  avoir 
étranglé  «le  se»  propre*  tnniii»,  dan»  uur  tour 
de  IhiU,  |M-ml.«nt  la  nuit,  «on  ro«i»in  Millon  dr 
Mont-l«v!lérv , il  *r  retira  au  rliiteau  de(io- 
ntü,  letpiel,  peu  de  tnnp*  a|«ré*.  fut  nsviégrrt 
pris  par  Louis  YI.  Hugues  |M-ma  alors  à se 
pnrgrr  «le  rr  meurtre  par  un  duel,  mais  il  n'eut 
pas  le  courage  «le  prendre  ee  parti,  rt  se  retira 
dan»  un  cloître. 

GOMlécOüBT,  vg.  Pas-Jo-Calais  (Artois), 
arr.  rt  à 16  k.  d'Arras,  rant.  de  Croisilles,  P3 
de  Bapaumr.  Pop . 254  k. 

KOMVIM  OI  IU  , xg.  Pai-cte-Calais  (Ar- 


tois), nrr.  rt  à 20  k.  d’Arras,  ranf.  de  Pas.  ^ 
de  l’Ariiret.  Pop.  305  k. 

I. o VI >IK 4 4 H RT  . vg.  Seine-ei-Oise  (Nor- 
mandie). arr.  et  à 17  k.  de  Mantn,  canl.  HC3 
de  Roaaitra.  INqv.  608  k. 

4,«i>IV|K4.MKS  . xg.  A or  J (Flandre)  , art. 
rt  a 38k.d'Avrsne*,  caut.  rt  CC  du  Qiwaoy. 
Pop.  2.980.  Fabriques  de  toiles,  (il  lin  pour 
l»ati*le.  Brasserie.  Commerce  de  Iwûs,  de 
rhaHiou,  «le  Laines  rt  de  *al>otene.-  Foires  les 
13  avril  rt  15  m>v. 

4.«»vniKN4  v g.  Côtesiht-AorJ  (Bretagne), 
arr.  rt  à 23  k.  de  Loudèac  , canl.  et  «le 
Merdrignoc.  |N»p.  1,214  k. 

4.0VIVI4  NK.4  II  . Vg.  Ctîtei-elu-AortJ  (Bre- 
tagne) , arr.  et  à 30  k.  de  St-Brieur,  mnl.  et 
E de  I^mvolloci.  Pop.  1 ,206  k. 

liUMUKESDORIT.  vg.  H. -Hhin  (Alsace), 
arr.  **t  à 22  k.  de  Belfort,  rant.  rt  Ede  Dan- 
ncni.'u  n*.  Pop.  351  k. 

60MNKRY1ILK.  bg  F.nre-el-Loir  (Beau- 
ee).  arr.  rt  à 36  k.  «le  (3u»rtrr».  rant.  de  Jan- 
v tUe,  C3  d’Angerville.  pop.  515  k.  Fabri- 
que «le  Itotiurterir  eu  laine  cl  «le  draperie». 

GOVIVI4.lt Y 11.1. K.  'g.  Seine-In/.  Nonnan- 
.Imy.  air.  rt  à 20  k.  du  llavn- . canl.  H 
SéRaiiuin-dc-OjlUnr.  P-  615  k.  — Fabrique 
«U-  iMMioeterm. 

4.0X4  VI4.VII.I  K.  vg.  Côtr-<r Or  (Bourgogne), 
nrr..  eanl.  rt  à 15  k.  dr  r.liatillon-»ur-8eii»e  , 
ta  tk*  Miiht.  Pop.  496  k. 

4.4»  V|  V1I4.IIS  . vg.  Eure-et-ljuir , comm.  dn 
Terminim,  E de  Palay. 

GOSIOXT,  vg.  . Intenuet  (Ckampagne),  arr . 
n H 7 k.  «k*  Rélhel . rant.  d’Asfrld  , EJ  de 
Qiâleau-Piirrirn.  Pop.  4)06  k. 

GO.YMXCOUBT.  Vg.  H s-Marne  (Lorraine), 
arr.  rt  à 42  k.  de  (.liaiiniant-rii-IVâssigntr , 
canl.  cl  Cr]  de  lkuirmaot.  Pop.  185  k. 

4iN4  4.l  l \ . Iig  hère  /Dauptiiué),  arr.  el  à 
30  k.  de  Drruoldc,  clief-l.  de  mut.  Cure.  ET- 
A 602  k.  de  Pari*  |»our  b tnxe  «km  Irtîirs.  P. 
1,547  k. — Tuuuiv  jurassique. — Il  N situé 
sur  nue  hauteur,  près  de  In  rive  gauche  «le 
l'Iserr. 

P vi au.  «lu  comte  Moa»an  n»  Galle,  amiral 
«k*  l'armée  navale  républicaine  rt  seuatmr. 

Camirts  de  lirrrke  de  diverses  etm leurs  rt 
«k*  srbbtes  solides. — Commerce  de  chanvre 
peigné,  fils,  toiles,  vins,  rtc.  — Foire*  les 
10  août  rt  tous  les  samedis  de  mai,  juin,  nos . 
rt  drr. 

G4l\i:oURT,  vg.  H.  Marne  (Champagne) , 
arr.  rt  a 45  k.  de  (iliaiimont-cmBaMigny,  caut. 
Cl  E «k*  Bnurinont.  Pop.  695  k.  — Fabrique 
«U*  pointes  de  Pari».  Blauckisverie  de  Unies. 

Forgm. 

GOND  (St-).  Marne,  cumin.  d'Oye*,  C3de 

Séaamw. 

I.OM1K4  OI  H I , vg.  Korti  (Mandrc),  arr. 
rt  à 14  k.  de  Lille,  canl.  rt  63  «k-  Sert  tu.  Pop. 
1 ,622  h.  Atelier  dr  f«>rage  de  ptrit»  aiiésiem. 
Bra»*rnr  rt  moulins  h huile. 

G0XD4X1.0X,  vg.  Ijot-et-Caronne,  CUOI. 
«k*  St-Barfhékuny,  E3  dr  Miramout. 

Gf>9f DKX A X H-LKS-MOl' 1 .1  .N S . xg.  Doubs 
(Franc ko  Comté),  arr.  et  à 13  k.  de  fkmiuc- 
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GOXFRKVILLF.-CAILLOT. 


h*vDemrs,  canl.  el3dr  Rougemout.  P.  292  b. 

Au  nul  «le  ce  village.  nu  voit , dan*  le  flanc 
d'un  coteau  rouvert  «le  Irais,  une  grottr  d’«rii 
sort  uu  ruisseau  abondant . qui  fait  tourner 
quatre  moulin».  A |>eu  de  distance  «le  celle 
grotte,  ou  ru  trouve  «|ualre  uiliu,  dont  la 
priuripale  rvufertuo  une  quantité  considérai  île 
de  stalactites  de  formes  varié». 

GOXDKX  ANS-MOXTBY , » g.  Ihtnbs  (Fran- 
chr-Comlc),  arr.  et  à 1 2 k.  «le  tourne  les-Da- 
mes,  cant.  et  S «le  Rougemont.  Pup.  558  ü. 

GOX  DEVILLE.  vg.  Charente  ( Angoumuis), 
arr.  et  à 15  k.  «le  Cuguar,  nuit,  de  Segumac, 
E «br  Jaruac.  Pop.  48"  li. 

VONDUM  , vg.  /jst-et-Garoane , rulDffi.  «le 
Montohu*  , jù  de  ( jucoii. 

GOXDOX  (St-),  lig  Loiret  (Outillais) . arr., 
cant.,  [*;  et  à 7 k.  de  Onu.  Pop.  900  II.—  Ou 
V trouve  une  source  d’eau  minérale.  — Foires 
les  17  as  ril,  19  juin  et  16  uct. 
Bibliographie.  l)e  la  Cm»»™.  Lettre  sur  la 
fontaine  de  St-Gondon  (Nat.  cousid.,  t.  ni, 

p.  275). 

PoauiiRA-vi.  (Et.).  Traité  de*  eaux  minérales, 
on  la  \out  eUe  Fontaine  Sl-Gondon,  il»- 1 S , 

4676. 

GON  DR  A N (St-),  vg.  ll/e-el-t  Haine  (Bre- 
tagne), arr.  «tf  à 22  k.  de  Heuncs,  cant.  et  C*i 
d'Ilôdr  Pop.  340  h. 

GOXDHKCOL'RT,  Gondoini  Curtis  , petite 
ville,  Meuse  (Lorraine),  arr.  de  ('.mnnicrcY.  A 
48  k.  «b*  Sl-Mihicl,  clief-l.  de  nuit.  Cuir,  tiile 
«l’étape.  A 274  k.  de  Paris  pour  la  bue  de* 
lettres.  Pop.  1,681  h.  — Tuuuw  jurassique. 

Celle  Mlle  , liùtie  sur  le  sommet  et  sur  le 
penchant  d'un  coteau  , au  |>ieil  duquel  mule 
l'Onuin,  se  divise  eu  toute  et  liasse  ville.  Elle 
était  aulirfuis  défendue  par  une  forteresse 
construite  au  u*  siècle,  dont  il  un- reste  aucuu 
vestige  : elle  a souvent  été  prise,  reprise, 
aaccagi*)'  et  iurrndiée.  la1»  tiivirnus  sunt  fort 
agréables.-  Fabrique,  d’éliénrelerie,  de  pointes 
de  Paris.  Briqitelmp.  — les  1"  fév., 

28  mai,  20  sept.  et  20  üov. 

Bibliographie,  (inirr  n»  Tvu.i.  wroi  ri  . 
Hemarquei  pour  servir  à t histoire  de  Gon- 
drecourt-le-C  fui  tenu  (Nous.  Rerli.  sur  la 
France,  t.  i,  p.  382-89). 

GOXDRECOCHT  , vg.  Moselle  (Lorraine), 
arr.  et  à 13k.  de  1 liions  ille,  cant.  «le  Contons, 
E3  de  Brk} . Pop.  423  b. 

GOND  HE  VILLE,  vg.  Loiret , com.  d'Auvy , 
E]  de  Boyne». 

GOX DRE V ILLE. Gondul/i  Villa , hg  .1 leur- 
thr  (pays  Messin) , arr.,  canl.,  Cd  «t  à 5 k.  de 
Toul.  Pop.  1,S65  h.  Sur  la  rive  droite  de  la 
Moselle. 

< iondirv  ille  est  un  Imurg  très -ancien  ; les 
roU  de  France  y avaient  dans  le  vu*  siede  un 
palais,  où  il  le  tint  plusieurs  assemblée»  d'em- 
pereurs et  de  rois.  Charfo»  le  Ctouve  y réunit 
en  873  I»  évêque*  et  le*  seigneur»  de  la  mo- 
narchie , pour  lui  prêter  serment  de  fidélité  ; 
Louis  Car  loin  a ri  et  Charles  b;  Crus  y tinrent 
une  dicte  en  880.  C’est  là  que  ce  dernier  roi 
fit  crever  Ira  yeux  à uu  iil»  naturel  du  rui 
Lottoirc;  c’est  laque  naquirent  Ferry  111  cl 


Raoul,  son  fils,  durs  de  Lorraine.  Condrcville 
fut  Imité  pur  b's  habitants  de  Toul  eu  1410. 

GOMlHKVILLE , vg.  Moselle,  couim.  de 
Vry , E «b*  Met/. 

GOXDRKYII.I.K  , vg.  Oise  ( Picardie),  arr. 
et  à 30  k.  de  Sentis,  cant.  et  lijtle  Bell.  Pop. 

210  h. 

t. OXÜIIEVILLE -LA- FU ANCIIK,  vg.  Loi- 
ret  (Câlinai»),  arr.,  E rt  * 9 k.  de  Moutaigis, 
cant.  de  Ferrières.  Pop.  286  b. 

GON  DH  EX  ANC  K,  vg.  Meurt  fie  (pays  Mes- 
sin ) , arr.  et  à 12  k.  de  Sambmrg  , cant.  «b* 
Récbicourt-le-Cliàteau  , «b*  birquiu.  Pop. 

1.062  h. 

GO.XDKEXOX,  Vg.  Meurthe  (pays  Mémo), 
arr.  et  à 26  k.  de  Lunéville , cant.  «K  (;]  de 
Blamunl.  Pop.  136  b. 

GOXDRIER  , vg.  Orne,  roinm.  de  Sl-Mar- 
tin-d’Fruhlcv,  £7  de  l’Aigle. 

GOXDRILI.IERS,  vg.  Orne , comm.  d’Eni- 
bbiy,  E «b*  l’ Aigle.  — Tréftlene  de  fil  de  fer 
gm»  et  fin  , pur  prorédés  français  et  anglais  , 
spéciale! mut  |M>ur  carde»,  aiguille»  a coudre  et 
a to»,  |Miur  peignes  a lisser  ; iesso«  t*  |raur  siè- 
ges et  lits  élastique»,  liameçon* , «te.  (fl)  1802, 
4)  1834. 

GOXDBIX  , petite  ville,  Gers  (Armagnac), 
arr.  et  à 14  k.  de  Condom  , cant.  dr  .Montréal 
C3.  A 683  k.  de  Pari»  pour  b taxe  de*  lettre». 
Pop.  2,000  h.  — Foires  1rs  3 fév.,  17  mars, 
21  mai,  10  août  et  17  oct. 

Le»  arme»  de  Gondrin  sont  : <f azur  à 
une  tour  tf  argent  maçonnée  de  sable. 

GONDS  (les),  vg.  Charente-lof.  ( Sainton- 
ge),  arr.,  cant.,  El d à 5 k.  de  Saintes.  Pop. 
798  b. 

GOXESSE  , Gaanissa,  Conrssa,  l»g  Seine- 
et-Oise  (Ile-de-France!,  arr.  et  à 34  k.  de  Pon- 
toise , cbef-1.  «le  cant.  A 17  k.  de  Pari» 
|iour  la  taxe  de»  lettres.  Pop.  2,221  b. — Taa- 
ttm  crétacé  inférieur. 

Autrefois  diocèse  , parlement , intendance 
et  élection  de  Pari» , justice  royale , prévôté  et 
châtellenie. 

Ce  bourg  est  situé  au  milieu  d’une  plaine 
très  - fertile  eu  grain» , sur  b petite  rivière  du 
Crould  , qui  y fait  mouvoir  un  grand  nombre 
de  moulins  à furiue.  Il  était  autrefois  counu 
sous  le  nom  «le  Conissa  ; on  écrivit  depuis  Go- 
neua,  cl  enfin  üonesse;  c'était  autrefois  le 
rcndc<-vo«iv  des  anciens  chevaliers  de  b laide 
ronde.  La  tem*  de  («messe  appartenait  à Hu- 
gues Cnpet,  lorsqu'il  u'ètait  encore  «pie  duc  de 
France.  Quand  il  eut  remplacé  sur  le  trime  b-» 
descendants  «le  Charlemagne, celte  terre  devint 
terre  du  roi , mais  non  «le  la  couronne  , ce  qui 
était  bien  diilêrenl  : c’est* à -dire  que  b terre  ( 
de  4 ,i messe  n’eut  plus  de  secteur  siurraiu  que 
le  mi,  laudi»  que  les  terres  dr  1a  couronne  «lé- 
prodak'iil  d’un  seigneur  qui  relevait  lut-mème 
du  roi , dont  il  mécouuuissait  1res  - so«iv  eut 
l'autorité. 

Des  le  commencement  du  xiv*  siècle,  Com-sse 
possédait  des  fabriqur»  cousblérables  «le  draps. 
O»  fabri«|ue»  ayant  été  anéantit*»  , les  moulins 
qui  servaient  aux  manufacture»  fuient  changés 
en  moulins  à grains,  to  situation  de  Goueste , 


au  milieu  d’un  vaste  territoire  cultivé  entière- 
meut  eu  grains . inspira  alors  aux  halkitants  le 
dessein  «k*  faire  uu  uouvrau  roimnrrce.  Il»  *e 
mir«*nt  à moiuln*  le  blé  de  I«mis  b-s  environs,  et 
avec  1rs  Urines  qui  ru  provenaient  ils  fabri- 
quèrent du  pain  qu’il»  allaient  vendre  a Paris, 

«bu»  une  halle  qui  leur  était  |Kartieulieir. 

Le  24jniu  1465  , b*»  Bourguignons  s'empa- 
rèrent de  t «messe , et  ravagèrent  le»  1er  un-*  et 
les  terres  qui  appartenaient  au  roi. — Henri  1 Y, 
âpre»  avoir  édioué  dans  sa  seconde  tentative 
contre  Paris,  se  relira  à («messe  , et  y rampa 
pendant  uu  mois  culicr. — Le  28  juiu  1815,  le 
maréchal  Doux  ion  Saitil-Cy  r arriva ■ ( ionesse  « 
huit  heures  du  soir,  avec  40.0(8)  honmie»  et 
120  pièce»  de  canon  ; il  volait  à b défense  de 
Paris,  cl  n’avait  mi»  que  deux  jours  dans  sa 
marche  depuis  Ctorleroi.  Le  quartier  général 
de  l'arnu*e  augbise  s'établit  «bus  cv>  bourg  le., 

2 juillet  1815. 

L'église  de  GoiM.*s.*<e  est  une  de»  plu»  remar- 
quable» des  euv irons  dr  Pari».  Le  rlitrur.  élevé 
à b lin  du  xn*  siècb* , est  précédé  d'uni*  Iwlb* 
nef  «|ui  est  du  xm*  et  que  «lèrore  uim*  galerie. 

La  base  du  durltcr  ni  d'arcliilerture  romane 
et  sert  «l’appui  à une  sorristie  du  xu*  siècle.  Le 
trésor,  qui  «biniiur  crtU*  saemtir  , mutient  de 
magnibpies  orrn-tm-nls  d'eglise  «bram**  vous  le 
régne  de  Louis  XIV. — L’orgue  est  d’uu  grand 
intérêt  comme  monument.  Au -devins  de  b 
porte  d’eutrée  de  r«*gli**  s’élève  un  rncorbel- 
leiiienl  en  Irais  qui  a été  peint  au  xv*  siècle  ; b 
peinture  , qui  est  d’uu  beau  canulere  , repré- 
srute  «b*s  ange*  jouant  rlnruu  d’un  uistnmieut 
de  musique  «t  faisant  ronerrt.  Au-«k-ssiis  de  cet 
encorbrlbtnriit  s’élève  l’appui  de  b tribune, 
qui  était  couvert  d'arabique*  du  temps  dr 
I nmçois  l*r.  Au-«b»*us  de  b tribune  s’élève 
l’orgm* , qui  se  «livisr  en  trois  partie»  princi- 
pales couronuées  «le  coupole»,  et  eu  parties  se- 
condaire» moins  élevées.  Les  »rul|4uics  «pii  ac- 
niinpiigueut  le  buffet  sont  bien  ctniswv  ée*  et 
dan»  le  style  du  temps  de  François  P*.  Au  mi- 
lieu de»  trois  corps  principaux  sont  «le»  tu  vaux 
du  xvr  siecle,  orni-»  au  sommet  et  à la  kav*  de 
renflrim-iits  sculpté»  : de*  peintures  èt  arabes- 
cpiev  dorée*  di-eoreut  «-es  tuyaux  «Ions  toute  leur 
longueur. 

Patrik  «le  PMiurer  A tour*. 

Fabrique  de  pa*»emenl«*ri«.  Belle  blanchis- 
serie pour  b*s  tissus  de  colon,  de  lin  et  de  chan- 
vre. — - Commerce  de  grains,  avoine»,  fourra- 
ge* , cites  aux  et  bestiaux.  — Foires  les  2 fév.  A 
rl  16  juillet. 

GOXFAHü!Y,  Gonfiro,  vg.  / «*r(Plvvrntv;, 
arr.  et  à 24  k.  «k*  Brignobw,  eaut.  cb-  Re***-,  S 
«le  Pignons.  Pop.  1,810  II.  — On  n-marqné 
aux  environs,  sur  b route  de  Toulon  à A ni  il»**, 
une  jolie  source  qui  donne  naissance  à la  rivière* 
«l’Ave.  — Foires  le  lundi  après  l«*  15  fév.  et 
lundi  apres  la  Toussaint. 

GOX  FREVILLE,  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 23  k.  d«*  Cou  lances  , canl.  et  ZT.  «le 
PiTicrs.  Pup.  575  h. 

GOX  FREVILLE- CAILLOT,  vg.  Seine-lnf 
( Xormaiulie),  arr.  et  à 34  k.  du  Havre . cant. 
et  S de  (iuderville.  Pop.  319  h. 
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GONFRF.VI1.I.F.  - LOftOlia , ig.  Srme- 
Inf.  ( Normamlir  ) , arr.  rtiDk.du  Havre  . 
«ant.di  Munüv.lkrs,  l^iTlitiilnir.  P.  .'GH  li. 

A peu  de  distance  de  < .otifivv  illr,  sur  le  boni 
île  lu  Seine. , est  le  château  d'Onber,  dool  lu 
«Iniriiirr  massive  h *ao»  gmït , bien  qi»r  mo- 
derne. rcinplarr  iiim*  anlupic  forteroam  qui  dé- 
fctnLil  jadis  Feutrée  du  (leuve.  C'est . dans  U 
i*  Ile  saison , le  rrrukx  - v uuv  «le  tout  ce  que  le 
Havre  renferme  d'amateur»  de»  plaisir»  «ham- 
. pctrrs,  «I  rien  ur  juslilir  nimn  leur  prâJilee- 
lion  pour  relie  promenade  que  la  position  de 
rd  agréai  île  dumaiur.  Ik*  la  vaste  terrasse  si- 
tuer u l'ouest  du  rldtraii.  sur  l’e»rcr]«rmcut 
d’une  luiaisr , l'uul  rmlH-asve  drpui»  le  marai» 
Vernier,  situé  de  l’aulir  côté  de  la  Seine  , jus-  I 
qu’au»  derniers  Imms  de  l'end KMirluirr  de  ertlr 
rivière,  «Irpui*  le  vcr«aiil  Itirndlimal  de  la  eole 
des  pliuru»  jusqu'il  l'extrême  koruun  dr  l'O- 
céan. £ 

Le  riiAleau  d’Or*  lier  s'aperçoit  dr  trrs-)oiu 
«u  mer;  il  sert  de  |mjiiiI  dr  reconuaissaiM-e  au» 
liàtimriitS  qui  M'idrul  jeter  l'ancre  dan»  la  rade 
ilu  Havre  rl  allrudrul  la  marre.  Quand  le» 

• eut»  du  sud  au  sud-ouest  nr  leur  |M*nnetlmt 
jas  de  passer  au  nord  du  banc  de  l'Kelot , ils 
|iasseut  au  sud,  en  Irnatil  à vue  le  rliAleau 

• l'Ordier  en  rectiligne  avec  le  |»unl  le  [dus 
nord  de  la  ville  du  Havre. 

GOXFHIKIIK  U),  vg.  Orne  ( Normandie), 
arr.  et  à 41  L.  d'Argrnlau  , nuit,  ut  ta  de  la 
Fcrté-FrrsueirPop.  532  h. 

UUMdXKANG  , vg.  Moselle,  comm.  de 
Va&v»i>»r  , & de  Sicrck. 

i.OM.A  Y (St»),  vg.  lllft-Vdame  (Breta- 
gnr  ) . arr.,  caitWX-3  et  a 10  k.  de  Muutfort- 
»ur-Weu.  Pop.  841*  h. 

GilMblOI , 'K-  Pm-Jo-i  'al au  ( Art  ma), 
arr.,  CS  et  à 7 k.  de  Béthune.  raut.  de  Liilers. 
Pup.  i.IXMl  li. 

t.OVVKI.IKl',  vg.  Nord  (Flandre),  arr.,  H 
et  à 17  I».  de  Cambrai  , eant.  dr  Marroing. 

• Pop.  fMJO  h. 

GO.VNKKY  (SI-),  vg.  Morbihan  ( Breta- 
gne ),  arr.,  «aol..  GJ  H a 15  k.  dr  Pontivy. 
Pop.  651  b. 

GOSM^S,  vg.  fl. -P,  renées  (C, «grogne  ) , 
arr.,  CS  et  à 17  k.  de  Tarbes, eant.  dr  pouvas- 
troc.  Pop.  50  li. 

GOXRlTfOT,  vg.  Seine-lnf.  ( Normandie  , 
an.  et  k 23  k.  «Je  Dieppe  , eant.  et  de  ltoc- 
i|nr«iUr.  Pup.  441  k. 

GO.N'ÉÊYILLE,  vg.  Cahadot  (Normandie), 
art.  et  4 12  k.  de  Pont-l'Kvèque,  eant.  et  £3  «le 
fl  Hooll.  iir  pop.  753  h. 

I.ONM  YII.I.F  . »g.  Manche  ( Normandie), 
arr.  >t  à 1 1 k.  «U-  Cherixmrg  , caiL  et  63  de 
St-Pirrrr-Kglise.  Pop.  l,2H5b. 

(ktuio  ville,  à l'entrée  du  val  de  Saire,  est 
une  de»  roiuniuur*  1rs  plus  élevées  du  dépar- 
tement , puisque  d'une  de  scs  liauhvrt  on  dé- 
courre  depuis  les  Vcys  jusqu'aux  montagne » dr 
la  Hague.  Le  château  , qui  ne  parait  pas  avoir 
été  achevé  avant  le  xvi*  surir , est  liAta  dan» 
«ut  vallon,  pris»  de l'egli*  l.'eorcinte,  flanquée 
do  tours.  Hait  enlouiee  de  fusses  larges  et  pro- 
fonds , et  avait  donjon  H pont-levis.  Crtte  for- 


■ 


teresse  fut  dans  son  plus  luH  état  de  «W-feuse  du-  I 
rant  le*  guerres  cb-s  protestants  rl  de  la  Ligue.  j 
\js  seigneurie  de  (knmevilk,  qui  portait  le  titre  ' 
de  marquisat,  avait  des  dt-jMinluura jbévulm- 
duc»  dans  les  pamiMcs  voisines;  tes  vassaux  , 
•levaient  guet  et  garde  au  «bâteau. 

I*»  ran  de  Kasivrot»  iuvuHi,  auteur  des 
Etreinte*  mignonnes,  qu'il  publia  pour  la  pn> 
lUMTe  loi*  ni  1721. 

Filatuic  de  colon  k moteur  bvdraulupic  ; on 
y riuploH*  de  cent  n cent  cinquante  ouvrier*. 
Trois  inilb*  sept  mit  quatrr-v  iugNlnu  brochr* 

> tileut  plus  de  cinquante  nulle  kilogramme» 
de  colon.  Les  produit»  sVxporleut  à Kuurn 
GO.tNKVIU,e,  Vg.  .Se, ne. Inf.  ( Norman- 
die), arr.  et  a 20  k.  de  Dirp|ir.  eant.  de  Têtes, 
5Z  de  Liiupii-v  iUe.  Pop.  R2t»  h. 

t.ONNK.v  ll.l.K  , Vg.  S et  ne -Inf.  « Norman- 
die), arr.  et  a 20  k.  du  Havre  , eant.  et  E dr 
I j-iqiiHut-Lesur val.  ISip.GHSh, 

t.OWKVIt.LF.-St  K IM VFkS, vg  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 17  k.  de  Puul-l'Kvéquc, 
eant.  et  B «le  Dive».  Pop.  UOI  h. 

I.ONNI.YII.I.I-:  M R - IKlNFI  Ft  R , vg. 

Calvados  ( Normandie  ) , arr.  et  à 13  k.  de 
Pont-l’K'i'vpie,  eant.  et  d’Iloulleur.  P.  78h. 

— Sciene  meeuiiupir  «le  platu  be», 
GONXEVILIA  - SI  H - VI KH  V 11.1. K . vg. 

Calvados  (Normandie), arr.  et  à 18k.deCani. 
tant,  de  Tmarn  . FÜ  dé  Bavent.  Pop.  438  h. 

— Fabrique  de  dru  tel  le». 

tiON.NOKD,  lig  Mai ne-rt. Luire  ( Anjou  ), 
arr.  et  à 35  k.  d’Angrr»  . eant.  dr  Thouarrr  , 
C-j  «le  Sl-Lemhert.  Pop.  1.860  h.  — Foires  le 
4*  saiurdi  «l’avril.  3”  saimvlisde  janv., de  juil- 
let et  de  nov . 

«iON'HA  VS  , vg.  Doubs  ( Franche-Comté)  , 
arr.,  El  et  à 15  k.  de  lUiumtvtes-Dames.  eant. 
«le  Koulaïu.  Pup.  620  b. 

GOM  AI  D,  vg.  Ixtt-el-C.aronne  (Agélini»), 
arr.,  eant.  et  à 11  k.  de  Marmande , B d«' 
l'on  non».  Pup.  1,357  h. 

C’etaU  anuruiwnirat  une  ville  fortr  que  Ri- 
run  prit  d'assaut  et  réduisit  en  « cudres  apres 
uvuir  fait  |«»wr  I»  habitants  au  fil  «le  l'épéc . 
Le  souvenir  «le  ret  nlln-uv  événement  se  con- 
servait encore,  il  y aipielque*  auuéi»,  dans  une 
ancienne  ronipluiutc,  où  »e  truuvaimt  les  trois 
vers  suivants,  dont  le  dernier  était  lainenlabb- 
ineiit  répète  a la  lm  de  cii^qiu*  couplet  : 

fa»  Hume*  qur  *oun  *ul  r «impart, 
CriBfoii  meunOitu!  bicrgc  Glatis  ! 
^Hteu!  <6ontaou!  bille  jenlie! 

Foires  le  mercredi  nprr»  les  Bois  , avant  les 
Crndn*»  . âpre*  Piques  , apres  la  Penlerdlr  , 
apres  le  25  juillet,  apres  le  22  août,  et  apres  la 
St-Martin  ^2  jour»), 

GOYTKRIt  ( ta  ).  vg.  Dordogne,  comm.  «le 
Boulounriv,  C-3  de  Bniulume. 

t.o\ YII.I,  A RS  , vg.  Jf  ..Saône  ( Froncbe- 
Cnmté  ) , arr.  et  à 22  k.  de  Lurr  , caul.  etp] 
d'Héricourt.  Pup.  142  h. 

I.ON/KVIU.K  , vg.  Seine. Inf.  ( Norman- 
die ) , arr.  et  a 17  k.  d'Y  vrtot . eant.  et  E3  de 
Doude vi||».  Pop.  370  b. 

«OOS , vg.  J.nndae  ( Cascognr  ) , arr.  r»  4 


10  k.  de  Dav  , eant.  et  B «le  Moiilfort.  Pop. 
566  h. 

GOR  ( St-) . Lande m ( tiasengm-  : , arr.  et  à 
30  k.  de  Mnul-thvMai'win  . eant.  «I  F 7 «le  Ho- 

qnefnil.  Pup.  503  1). 

t.OKtiY.  vg.  Moselle  (pays  klessili),  arr.  et 
u 42  k.  de  Tlmiuvilte , eant.  et  E de  I ongvrjr. 
Pop.  423  b. 

CitlHDKS,  liordir,  bg  l'auchue  (Provence), 
arr..  faj  ri  à 18  k.  d’Apt , rhrf-l.  «kr  eant. 
Cure.  P.  2.891  II.  Tnun  terliaira moyen, 
voisin  du  rrvtacé  inférieur. — Fatras  les  3 fév., 
25  mars.  14  juillet  et  11  «h*. 

t.OKiM  M (lat.  52*.  long.  21“ ).  • Céaar 
(Comment.,  v)  nomme  plusieurs  priqilcs  sou- 
mis DU»  .Xerrii,  savoir  g Cent  runes,  C,  radios, 
Ijrvatos,  Pleumosios.tlordnnos.  Ceux-ci,  HMD- 
mes  le»  dernier»,  im-  |m*iivi*uI  avoir  eu  de  poM- 
tino  plus  reculée  «pie  dans  le  voisinage  de*  du- 
nes «pu  liordriil  lu  mer.  r1  <|ue  leur  nom  parait 
indiquer.  Je  n’ai  rien  trouvé  qui  put  servir  4 
fixer  le»  Cenirones.  les  P/eumosii.  ün  a quel- 
ques indice»  «le»  Grudti  #1  i.rsaci.  L'ailiiiité  que 
Samum  a eru  vou-  eutne  le  nom  de  t .and  (qui 
est  (ianda)  et  eeim  de  Centrâmes . H l'appliai- 
tao«i  qur  Raimond  - Matbeu  a faite  du  nom  de 
Cordant  au  même  nom  de  («and,  sont  ne  jetées 
jur  M.  «k  Valois.  • D’Aiiville.  Notice  de  T ose- 
• tenue  Gaule,  p.  357 . 

I.OHI  NFUIS , vg.  Somme  ( Picardie),  arr. 
cl  à 19  k.  d’ Abbeville,  caut.  d'.AiUy-le-Haut- 
Ckicbcr.  CSdr  Vttxerourt.  Pop.  618  h. 

tîOHtiF.  (la),  vg.  Isère,  comm.  «le  Vaulna- 
m vs-Ic-HuuI,  B de  Vmlle. 

GORGES,  vg.  ljnre-lnf.  (Bretagne),  arr.  et 
i 26  k.  dr  Nantes,  eant.  etEdr  Clissen.  Pop. 
1,518  b.  Il  est  situé  sur  un  coteau,  pr*  «k  U 
rive  gauche  de  la  Sévir,  qui  y armae  un  char- 
mant vallon  1«pissê  «le  prairies. 

I.OHI.LS.  vg.  Manche  (Nurmandw).  ftrr* 
à 25  k.  de  0>utaoee»,  eant.  et  C3  dt»  Périers. 
Pop. 1.235  h. 

GORGES,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  4 
13  k.  de  Douilm».  eant.  et  & dr  Berna  ville. 
Pop.  181  h. 

GUHGF.  r (k),  vg.  Isère,  comm.  dr  la  Troo- 
die,  Kl  de  (irrnolik. 

GOHGON(SI-).  vg.  0ou%<Prancbe-Conué), 
arr.,  t)  et  à 15  k.  de  Ponlarber,  caut.  de 
Montbonoit.  l*op.  290  h.  — Foire  le  14  «-pt. 

GOKGOS  ,St-).  vg.  Meurlbe,  comm.  de  For» 
crlle,  K dr  VaMÜae. 

GOnGOS  (St-).  Vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  H à 43  lu  de  Varuir*.  caut.  d’Allaire,  G3 
«k  Redon.  P««p-  336  h. 

GOHGON.  vg.  F os  g es  (lorraine),  arr.  et  à 
24  k.  d Epiual,  caut.  et  K 3 de  RnmUrvilk»». 
pop.  248  b. 

' GORGl'K  la),  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et 
à 1K  k.  in—i  Ih  'irA  , caut.  de  Mcrville,  EJ 
iTEstairas  Pop  3.®23  b. 

GtlRHKY.  vg.  Fosgrj  , Izuraioe  . arr.  et  à 
21  k.  «k  Mirreourt,  caut.  d t3<k  Dompairr. 
Pop. 192  h. 

GORN  A4..  vg.  Gironde  (tjuirone).  arr.  et  a 
17  k.  «b  U Renie,  cnl.  et  H «k  Sauvclcrre. 
Pop.  392  b.  f*' 
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<^)SMKS,  vg.  Hérault  (Languedoc).  arr. 
«t  i 48  k.  dt  M«iut|*'üier,  canl.  et  [3  de  Gui- 
gr».  Pop.  590  b. 

GORRK,  vg.  Pas-tiodialsus.  romm.  de 
Beuvry,  0 de  Béthune. 

(iUHHE,  V|.  H. -Pieu ne  (Limousin),  arr-, 
C3  et  a 18  k.  de  Rochechouart , cuit,  de  Sl- 
Laumit-sur-Gorre,  |*op,  851  h. 

liOitREVill),  s g.  À ut  (Bourgogne).  arr.  et 
à 49  k.  de  Bourg-cn-Bre**»-.  cant.et0<fePonl- 
de-Vaux.  Pup.  1,781  b. 

G0RROX,  petite  ville,  .Vu ternir  (Maine), 
ur.  et  à S0  k.  de  Mayenne,  cbef-l.  de  cent. 
Cure.  P3.  A 171  k.  de  Paris  pour  la  tue  des 
lettres.  Pop.  1,351  b.  — Tbaaaim  cristallisé, 
granit. 

One  ville  doit  son  nom  et  sou  origine  À un 
ancien  château  dm  seigneurs  de  Mas  craie, 
construit  pour  la  défense  de  la  frontière  du 
Maine.  (Huila urne  le  Conquérant  la  prit  eti 
1069.  GeufTnri  le  Bel,  comte  de  Touraiur, 
d'Anjou  cl  du  Maine,  la  rendit  eu  1137  à Julie! 
de  Mayenne,  à condition  qu’il  l'aiderai t a re- 
couvrer l’ Angleterre  H b Normandie.  Le  chi- 
leau  a été  presque  mtâéremuut  détruit,  et  rrra- 
placé  par  une  halle. 

PmndeM.  B.  Csaum,  peintre  d'histoire, 
membre  de  l'IiisliluL 

Ife  rbivtoriographe  J. -J.  Guniu. 

L'ancien  cuatcau  i»  Buiuci.,  que  l'on 
remarque  dans  les  mv  «ruait,  est  une  dépra- 
dance  de  cette  commune. 

Foire  le  nsercmii  apres  U Passion. 

CORSES,  bg  IM  (Querey).  arr.  et  h 14  k. 
de  Flgaac,  caut.  de  la  Truuqtiicrrs,  0 de  la 
Capdfe- Marnai.  Pop.  1,174  h. 

GORVELLO,  vg.  Morbihan,  cumin,  de 
Sulaiac,  £3  d’klven. 

GOR7.K,  Garda,  petite  ville,  Moselle  (pays 
Messin),  arr.  et  à 13  k.  de  Metz,  ebef-i.  de 
caut.  Cure.  A 816  k.  de  Paris  pour  b taxi* 
des  lettres.  Pop.  1,810  b.  — Ttaasia  juras- 
sique. 

ttarac  a été  longtemps  célèbre  par  une  ah- 
bayr  fondée  en  755  par  Grodegrand,  évéqnc 
de  MrU  et  pctit-ûl*  <fe  Cliarfes  Martel.  C’était 
une  ville  considérable,  bien  fortifiée,  défendue 
par  un  château,  et  inémr  |ur  l'abbaye.  qui  rr*- 
seralilail  à une  citadelle  : elle  a été  «ouvrât  as- 
siégée. YaJeran  de  St 'Paul  b prit  d'usaut  en 
1385,  et  la  livra  an  pillage;  d»  aventuriers 
frarrçois/cn  emparèrent  en  1441,  la  brûlèrent 
en  partie,  et  y commirent  toute  sorte  d Vires. 
L'a  lit  »a  vr  de  Gorzr  avait  droit  de  lettre  mon- 
naie, droit  quVUr  avait  conserve  presque 
jusqu'à  nus  jours. 

Ver»  le  milieu  du  xvi*  stér le,  fiorzr  devint 
le  quartier  général  de*  protestants,  on  Guil- 
laume Fard,  l’un  de  fenn»  plus  ardents  prédica- 
teurs. fit  licauconp  de  pnwélvte».  Le  duc  de 
Guise  te  rendît  niait rr  de  nette  ville  rn  1553, 
«t  y bisu  quelques  troupe»  qui  furent  uiium- 
crées  par  b garnison  de  lhinnvillr.  Le*  Fran- 
çais s’en  vengèrent  birniét  «ai  reprenant  la  v i|Je 
et  en  passant  le*  impériaux  au  fil  de  i'épre.  Put 
de  teni|H  après,  le»  I/ornuns  y rentrèrent , rm- 
rail  le  leu  au  monastère  et  au  château,  qui 


fut  rasé  |«r  le  duc  d’Aumale,  ro  1571.  Le 
16  avril  1630,  Gorxrfut  brûlé  par  un  corps  de 
Croate*,  qui  pendirent  et  moi  démit  un  grand 
nombre  d'habitant*.  Tant  de  désastres  nttac- 
reiit  les  nombreux  monument*  qui  erahtdiis- 
saâent  cctle  ville,  et  dont  il  ne  mie  aucun  vrs- 
tige. 

Cette  ville  e*t  «tuée  dans  une  gnrgr  |«tto- 
r es  que,  au-dessus  «les  montagne*  qui  ferdrnt  fe 
basun  de  b Moselle.  — l.’nquêdnc  nmiain, 
oonuu  sous  le  nom  d’ Ardu*  de  Jouy , commen- 
çait à («une,  dont  il  rewvait  les  eaux  limpide* 
pour  la  conduire  à Mets. 

Ftàrr  le  1 juillet  et  le  |*'  lundi  d'avril. 

(•OS,  vg.  Tarn,  comm.  de  Cabarair»,  (3  de 
Laeaunr. 

tiOSV  A Y . vg.  Passle-Calnis  (Artois) , arr. , 
0 et  à 7 k.  dcBetliunc,  canl.  d'Hondaio.  Pop. 
181  h. 

titlSNÉ,  vg.  Hle- rt-/97m*r(Bn*tagOe), arr. 
et  à 18  k.  de  Fougères,  tant,  et  EJ de  St-Aubm- 
du-Cormirr.  Pop.  1,003  b. 

GOSOitXttlXG,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 9 k.  tfe  barre  bourg,  eaul.  et  E de 
Fmétrangr.  Pop.  749  b. 

GOT  (le),  vg.  Dordogne,  cumin,  de  8t- 
Mrniii,  &]  d’Excideuil. 

GOTEIN . vg.  B. •Pyrénées  (Gascogne),  arr. , 
caut.,  et  à 4 k,  de  Mauléou,  et  à 13  k.  de 
St -Patau.  Pop.  300  h. 

(lOTTEXtl  Al'SKX , vg.  B. -Rhin  (Alsace), 
arr..  Crû  et  à 1 k.  de  Sa  vente,  caut.  de  Mar- 
monner. Pop.  149  h. 

GOTTESaKIM,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr., 
caut.,  5:  et  a lü  k.  de  Savernc.  Pup.  449  h. 

GOTTERTHAL,  Vg.  H. ‘Rhin.  V.  Vxunxtr. 

GOl'AIX,  vg.  Seine -et-JUame  (Brie},  arr. 
et  à 10  k.  «le  Provins,  caut.  et  Ej  de  Btay-sur- 
Seiur.  Pup,  975  b. 

GOL’ALADE,  vg.  Gironde  (Guienuc),  arr. 
H à 16  k.  de  feras,  caut.  et  K de  Captieux. 
Pcp.  340  h. 

GOl’AHD  (St-),  vg.  Deus-Swres,  comm. 
d'Ardin,  ED  de  Niort. 

GOIAIX.  vg.  // .•Pyrénêe*  (Bigorre),  arr. 
et  à 41  k.  di- fegnèrta-en-Bray,  caut.  et  fcj 
d'Arrcati.  FUp.  147  h. 

GUIAFA-DE-L  ARBOI  ST,  H. -Garonne 
(Cumtuinges),  orr.  et  à 54  k.  de  St-Gaudeo*. 
canl.  et  Lû  de  Bagaérrs-dc-Ludwn.  Pop. 
195  h. 

GilCACX  IIK-lXCnOX,  vg.  H. -Garonne 
(Couuniiige*),  arr.  et  a 36  k.  de  St-tiaialeiu, 
canl  . et  C3  de  fegiicrvanfe-Lurhuii.  Pup.  163  h. 

GOI  UBKS.  vg.  Gr/v.corara.dr  Gluaupouy, 
H de  Coudrait. 

GOl  ItKKtiF.  (ta),  vg.  Eure,  connu,  d' Or- 
mes . S3  «b  b Commanderie. 

UOl  lit;  K VILLE.  vg.  Manche  (Normandie), 
an-,  et  a 23  k.  «le  Charimuig,  canl.  et  £3  de 
St-PiemvEglivc.  Pop.  380  h. 

GOC'BRAK  (le),  vg.  Par,  coiran.  et  [Si  «fe 
loulou  -nr-Mer. 

GOi'BY,  vg.  Creuse,  comm.  de  St-Sybuitt- 
Bav-le-Kurb,  E3  de  Boussac. 

GOiLMAl'PRÉ,  vg.  Seine- Inf.  (Norman- 
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die),  ait.  et  à 13  k.dcl>irppr,  caut.  et  flB 
dTîiivtTnwii.  pop.  165  b. 

fiUl'IlARGt'RS,  vg.  Gard  (Languedoc), 
arr.  «-t  à •!  ; ],  . d’Uzcs.  CiWit.  et  Cej  de  Ptillt  -M- 
Lipllt,  I». 

i.isHKiiHinx 

Vg.  . i u né' , .îrr.  H à 15  k.  de  laN, 
canl.  de  ORkéra®,  E3  finbuv.  Pop.  179  h. 

tiOL OELAJfCOrBTI.FSPt  KRR I PONT 

v ",  sHmm  (Piraidic),  nef.  «t  à 11  k.  de  Laon, 
canfc*  «b*  SHsriunt-.  Kî  de  Notre- IKime-di*- 
liesssfe.  l*op.  335  b. 

GOriItlLIN,  vg.  (Rirla* 

gtte),  arr.  et  k 40  k.  de  («uitigjtup , caut.  il» 
Ploiiagat,  de  Cbifebudmi.  IV*p.  5,2»J3  h. 

GiMTiET.  vg,  U. -Loire  (Lujgualui-),  an. 
et  k 13  k.  du  Pm,  « jut.  et  E7  du  Monnslici. 
Pop.  313  b.  — Foires  les  21  mars,  31  mai,  16 
juillet  et  1*  lundi  d’oct. 

GOUBEX,  vg.  H .-Garonne  (Gunmingtf*). 
arr.  cl  à 37  k.  de  Sl-(>audcns,  tant,  et  0 de 
l'iJM-Hadon.  Pop.  158  b. 

GOL'IMtX , vg,  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 1 8 k.  de  lajbes,  caut.  et  SI  de  Tour- 
na)'. Pup.  551  b. 

GOl  lHH  . vg.  Ijyi,  oomrn.  de  laBastide.  0 
de  Frayxünet.  — Foire  le  8 mai. 

GOL'DOr,  vg.  Lot,  comu.  de  peynlle*,  ^ 
de  Frayait. 

GOt  norRYIRLl.E,  Vg.  Gers,  comm.  de 
Lias,  0 d«  l' OMp*  Jourdain. 

GOU IMH* H >1Ü.E , vg.  Tarn-et -Garonne 
(Agénois),  arr.  et  à 13  k.  de  Moissac,  caut.  et 
0 «le  Valence- d'Agen.  Pop.  323  b. 

GOl' DROSSE,  vg.  Landes,  comm.  de  Sou- 
prosse,  0 «le  Tortas. 

tiOlh.  vg,  Charente,  comm.  cl  EJ  de 
Mande. 

GOl'ÉCOCKT.  G adonis  Curtis,  vg.  Vosges 
(Lorraine),  arr.,  EJ  et  à 7 k.  de  Neuchâtoau. 
caut.  de  Co«u*<)-  Pup.  104  h. 

GUI  KMI  (St-),  vg.  CdU»-dit-yord  { Brr- 
lagne),  arr.  et  à 22  k.  «le  Loudéoc,  caut.  de 
fiolintV.  53  de  Moncoiitour . Pop.  1 .426  h. 

GOl'ESXACH.  vg.  Finistère  (Bcctaguc). 
arr.,  pj  cl  à 16  k.  de  Qu  ira  per,  .caut.  île 
Fouesuaiit.  Pop.  636  b. 

GOI  EXXIF.RE  (b),  fUe-et- r daine  (bn- 
tagne),  air.  et  à 12  k.  de  St -Mata.  caut.  de  Sl- 
Servau.  0 «le  Qiàtcauiiriif-ru-  HrHagm-.  Pop. 
896  b.  — - Ou  y ^trouve  raie  source  d cau  nii- 
uérale. 

GOL'EXXOC  , l»g  fort  auctcn , Finistère 
(Bretagne),  arr.,  canl..  C3  et  à 9 k.  de  Brest, 
pup.  1,313  h. — 11  «'St  h.1ti  sur  un  terrain 
«levé  qui  domine  ton»  fes  environ*,  et  «Mtnipc 
remplacement  d'une  loilei «.•*»*■  «Inni  |«>*  auckm 
tilivs  font  mention  sou*  le  nom  de  bastille  de 
Gourmon.  f,’«*gbse  paroissiale  est  grande.  a*M*z 
belle,  et  digne  d'étn*  classée  an  nombre  ikv  lin** 
numeuU  bittoHqurs  *,  c’est  un  édilire  gutbitpie. 
commencé  au  ut*  «krle  et  achevé  dan*  le  siè- 
cle suivant  : b voûte  «ni  loi»  est  ornée  d<*  ner- 
vure» on  tore»  wv/  rfelH-mimt  vculptèe» , ainsi 
que  b corniche  sur  f«t|ndV‘  dles  retombent,  et 
mu1  grande  arête  longitmimale  qui  régne  au 
sommet  ; celle  eomrcbr  et  ctd  ncrvnm  *e  re- 
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produiMitt  sur  unr  partir  des  liras  de  la  croix. 

Les  \ ouamm  des  trois  lunettes  en  naïves 
du  cul-de-four  portent  rliacvnr  trois  nervures 
parai  le  Isa  aux  eûtes  «Je  J ogive.  et  «lotit  tou»  les 
points  dr  rabenntrr  sont  «M  i»-»  par  de*  jtotuçoli* 
|ien«Unts  furlrtnenl  saillants  , produisant , jiar 
leur  forme  et  leur  uiiilliplit  itc  . un  tr«*v-j«>li 
effet.  Lw  porte»  latérale*  sont  r ouvertes  «Je  ligu- 
re» d'ajintrc*  d'un  liean  enracine. 

Aux  ru v mais  de  t .minmou  existe  une  prtite 
chapelle  «pu  renferme  mu*  pierre  jirrrér  . re- 
gaixlrr  eomtne  un  ninminiriil  du  culte  druidi- 
que ; nuu  loin  dr  là  s'élèvent  . au-dessus  d'un 
massif  d'arbre*  , le»  Isaules  rheniiiw'e*  «lu  rbi- 
Icau  ruine  «le  Me* Lin,  dont  la  |irind|ulc  façade 
e»«  fort  ancienne  ; le  portail  est  défendu  par 
une  galerie  à créneau*  et  mâchicoulis,  flan- 
quée «le  «leux  tours  niuiiirs  des  même»  défen- 
ses. — Commérer  de  miel.  — Foires  les  2 jaiis . 
rt  Su  oet. 

GOUKT,  rivièrr  qui  prend  sa  source  au- 
dessus  «lu  bourg  de  Quiuliii  ( CôteyAit- fl  ont) , 
rt  sr  jette  «laits  la  rade  de  St-Bricuc,  après  un 
roui*  de  4*i  h. 

GOUEX,  vg.  tienne  (Poikni).  arr.  rt  à 16  k. 
dr  Moutmoiillnii.  tant,  rt  Ctj  de  Lussar.  Pop. 
660  b.  — Forge*  rt  haut  fourneau. 

(iOl  KZKr,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arT. 
rt  à 10  k.  dr  Chàtraulin,  cant.  rt  ® de  Plry- 
|»e«i.  pop.  1 ,640  b. 

(iOKilAHKItl,  vg.  m-fihin  (Alsace),  arr. 
et  à 44  k.  de  Strasbourg,  cant.  etcgde  I rueh* 
tmdvriiii.  lVqi.  “45  b. 

GOUIlÉLAXS.  xg.  Donht  (Franche-Com- 
té), arr.  rt  à 13  k.  de  Rsuinir-lrs-Dames , eau!. 
H de  Rougemont.  Pop.  513  h. 

GOl'IléXANS  . xg.  //..Saône  (Franche- 
Comté  . arr.,  K rt  • 10  k.  de  Lure,  cant.  de 
Ytlkfgprxe!.  Pop.  599  b.  — C'était  autrefois 
iui  U>urg  clos  de  murs  rt  de  fossés,  dont  U 
exi.de  encre  une  junte  rt  les  ruines  d'un  rliA- 
t» au  fort.  E\|»loilatiun  dr  houille.  Banc  de 
vi  l punie  mélangé  d'argile  et  saline  .ibondant*. 

GOUILJ.F  , xg.  Doubs  , eoium.  de  Brun* . 
E dr  Besançon.  — Forges,  laminoirs,  ferblan- 
terie. etc.  ; fer  ru  barres,  en  verges,  etc.  ; vaste 
mine,  (b)  1834  ; 2 machines  à vapeur. 

GOl  II.I.OXS  , vg.  F.ure-et./joir  (Beauee), 
arr.  rt  à 29  k.  de  Chartres,  cant.  de  Janxillr, 
E d’Angerv  ille.  vor.  Pop.  372  h. 

tiOt'IS  . vg.  Maine. et. Loire , comni.  et  E 
de  Durtal. 

G OU  IX  K . vg.  Allier  (Bourbonnais),  arr.  el 
à 24  k.  dr  M»iilm*-*ur-XUirr,  caut.  de  Nniilly- 
Ir-ltéal . E de  Hcssay-sur-Ailirr.  Pop.  318  b. 

GOUJON,  vg.  fiers,  connu.  d'Auradé,  E 
de  rilorn-Jourtlain. 

GOl  JOUX AG , xg.  Lot  (Querej),  arr.  et  à 
30  L . de  Cahors.  cant.  dr  Ca/als,  E «le  Castd- 
franc.  Pop,  691  b.  — Foires  les  8 juv.  rt 
26  iiov. 

60UUFMÉU,  (lulofreria , xg.  Eure 
( Normandie . arr.  et  à 22  k.  de  Bernat , cant.  «Je 
Hruglir,  de  Muutmiil-I^rgillé.  Pop.  475  b. 

Fabriques  de  tuiles  rt  dr  rulmis. 

GOULAINF-UASSE,  xg.  Zaire-InJ.  (Birta- 
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pie),  arr..  fl  rt  à 8 k.  de  Nantes,  caut.  dr 
Vettou.  Pop.  1,168  h. 

GOULAIXE-HAUTK,  xg.  LoiroAnf.  (Breta- 
gne), arr.,  £3  et  à 10  k.  de  Nantes,  raiit.  de 
Vettou.  Pop.  1.614  h. 

11  y axait  jadis  daus  ce  lieu  un  vaste  rt  ma- 
gnifique rhitrau,  dont  imr  grande  |Mrtic  est  en- 
core intacte.  Cet  édifice,  euuvlruit  vers  l'an  944, 
sur  les  ruines  d’un  « bàlrau  hraiieoiiji  plus  an- 
cien, est  renommé  dans  le  départenont  par  les 
souvenirs  qu'il  retrace  rt  jiar  le  luxe  avec  le- 
quel les  apfwrt«tncu:s  en  étairat  «rués.  On  y 
admire  enrurr  «leux  salles  avec  des  plafond* 
chargés  de  sculjUurvs  dorérs  rt  jirinles  en  azur, 
rt  dout  les  lambris  présentent  des  restes  d'une 
ancienne  tapisserie  de  cuir,  où  les  couleurs  ont 
conserve  l'éclat  rt  la  vÎTacité  qu'elle*  axaieut 
il  y a plusieurs  siècles,  ün  y x-oit  aussi  une 
ckambrr  dans  laquelle  ont  couché  Henri  IV  rt 
tamis  XIV.  Ce  qui  reste  «le  rettr  Mie  deumirr 
rapidité  b grandeur  «le  la  famillr  «pii  l'habitait 
jadis.  L'extmrur  n’a  point  été  achevé;  uue 
aile  manque  à sa  régularité.  Foire  le  1 1 uov . 

GOUI.FMF,  xg.  Loi,  comni.  de  Coocorr», 
E de  Fmv  sMort . 

GOULEXE.  vg.  / at-et-fiaronne , cumin,  rt 
E de  Inyrae. 

GOULET,  vg.  Orne  (Xnnnatidie),  arr.  et  à 
7 k.  d' Argentan,  cant.  et  E d’Ecuudié.  Pop. 
522  h. 

GOULET  (le),  vg.  Srinr-/nJ. , connu,  et  E 
des  Grand»- Ventes. 

GOl' LIEN,  xg.  Finistère  (Birtagne),  arr.  rt 
à 43  k.  de  Qumi|>cr,  cant.  de  l’untcroix,  E 
d’Audirrne.  pop.  1 ,024  h. 

GOII.IKII.  xg.  Ariège  (paya  dr  Foix),  arr. 
rt  à 32  k.  de  Foix  «it'aiit.  rt  £3 de  Vw-Dhioi. 
Pop.  1.510  h.  — Ils«rst  dominé  par  un  rucher 
«pie  monument  le*  mines  d'un  ancien  cliAtrnu 
fart  dont  il  reste  encore  une  tonr  bien  couser- 
x te.  Les  «leux  tiers  des  habitant»  sont  ocrupés 
h extraire  lr  miuerni  de  fer  de  Rnnrio.  V.  San. 

GOULI.ES,  bg  Corrèze  (Limousin),  arr.  et 
à 47  k.  «Je  Tulle,  cant.  de  Mcrarur,  E d' Ar- 
gentât. Pop.  1,345  b.  — Foires  le*  30  avril, 
22  juin.  31  août,  31  oct.,  31  déc.  rt  dernier 
jour  «le  fév. 

GOtJLLES  (les),  xg.  Cotent  Or  (Bourgo- 
gne), arr.  rt  à 34  k.  de  ChAtillon-siir-Sriur . 
cant.  et  E de  Montiguy -sur-Aube.  P.  150  b. 

GO  U LOTTE  lia),  xg.  H. -Saône,  comm.  «le 
Melisey,  E de  Lure. 

GOUI.OUX  , xg.  Sièx-re  (Nivernais),  arr.  et 
à 25  k.  de  ChAteau-Chinun , cant.  rt  E de 
Mnntftatirhr.  Pop.  632  b. 

GOULT.  vg.  Orne,  cumin,  de  la  Lamle-de- 
Goult,  E de  Carrougrt.  — L'église,  de  mm- 
truction  romaue,  est  dérurér  d'uu  (Mirtail  à rin- 
tre  rond  que  supportent  trois  colonnes.  Ou  y 
remarque  surtout  les  chapiteaux,  qui  semblent 
offrir  une  chasse  au  milieu  «k**  ImiÎs.  On 
voit  au-dessus  de  ce  village,  qui  passe  pour 
avoir  été  jadis  une  ville  inijNirtantr,  un  camp  ro- 
main adossé  à d'énorme*  ruchers  qui  s’élèvent, 
au  delà,  à uor  hauteur  de  150  ra.  Ces  ruchers 
forment  un  des  remjiartB,  el  le*  autres  sont  «les 
ternissement*  dr  3 uii  4 ni.  d'déxation  avec  un 
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fossé  eu  de! >nrs.  La  jmrle  d'entrée  est  au  nord  ; 
vers  lr  Hnk»l,  une  autre  porte  conduit  «Uns 
uue  enceinte  ronde,  dans  laquelle  .vont  sept 
puiL*  jiiutégé»  par  un  rempart  rt  jiar  «le»  fossé*. 

GOULT,  C.auAium,  vg.  Vauc/ust  (l*ro- 
xrurr),  arr.,  E rt  à 10  k.  d'Apt , caut.  de 
Gordcs.  Pop.  1 ,342  h.  — - Foires  leva  20  jaux,., 

1 5 atMil  rt  1"  déc. 

Bibliographie.  Micart.  nu  8T-K»r«rr.  Z* 

saint  Pèlerinage  Ae  N.-D.  tie  l Minière , 

histoire  Ar  Z a sainte  chapelle  Ae  tioult , 

io-12,  1666. 

GOULU  (le),  xg.  Ain,  cumin,  de  Katrina, 
E de  Mautmrrle. 

GOULVKX,  xg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
rt  à 30  k.  de  Brest,  rant.  rt-ï-J  de  Lesnrven. 
Pop.  751  b. — On  y voit  unr  anrirane  églur  qui 
a été  classée  au  nombre  des  monuments  histo- 
riques.— Foires  le*  25  avril  et  1**  juillet. 

(■OUNF.XEX,  vg.  Creuse,  comni.  «le  Vigr- 
ville,  E de  Jurnages. 

GOUMis  (les),  vg.  Ltt^itAiaronne,  cumin, 
de  Parraguet,  de  Villeréal. 

GOUMOtS.  vg.  Doubs  (Franrhr-Comlé), 
arr.  rt  à 44  k.  de  MnutMliard,  rant.  et  E de 
Maiche.  Pnji.  242  h.  — Foire  le  3*  jeudi  «l'avril. 

GOUPIIJ.IKRES.  Xg.  C a Ira  Ans  (Norman- 
die), arr.  rt  à 23  k.  «le  Caen,  cant.  et  53  d’K- 
vrecy.  Pop.  196  h. 

GOUP1LLIKRKS,  xg.  £urr  (Normandie), 
arr.  rl  à 16  k.  de  Brrnav,  cant.  rt  E dr  Bran- 
monl-b'-Rngrr.  Pop.  1.200  h.  — On  voit  aux 
ravirons  les  vestiges  d'un  rhAtrau  fort. 

GOUP1LLIFRE.H,  vg.  Srine-et-Oise  (Brau- 
ce).  arr.  rt  à 30  k.  de  Ramliouîllel,  rant.  de 
Moutfurt-l'Amaury.  E deThoéry. Pop.  368  h. 

GOUPILLIÈRKS,  vg.  Seine-lnf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 20  k.  dr  ll< Mira,  cant.  de  Pavilly, 
E3  dr  Rarentin.  Pop.  345  h, 

GOURAl*COURT,vg.J/riae,(paysMr*«n), 
arr.  rt  à 36  k.  de  Montmédy,  caut.  et  E «le 
S|ûnrourt.  Pujt.  216  h. 

GOURA V (le),  vg.  ('oVrj-^/»»-.Vnr*/  (Breta- 
gne). arr.  et  à 35  k.  de  Loudéac,  rant.  de 
Golhitée,  E de  Mouron  tour.  Pop.  2.219  b. 

GOURBEL  (le),  vg.  AuAe,  comm.  de  La- 
Imidr,  E de  Castrlnaudary . 

GOURBKBA,  vg.  Z^inAet  (Gascogne),  arr., 
cant.,  Eïl  à 11  k.  dr  Dnx.  Pop.  303  h. 

trt lUHItr.lt VILLE,  xg.  Manche  (Norman- 
die), arr.  rt  à 14  k.  de  Valogtte»,  rant.  el  E 
de  Ste-Mrrr-Fgiise.  Pnp.  556  b. 

GOURI1IT.  vg.  Ariêge  (paxs  de  Foi*),  art. 
rt  à 22  k.  dr  Foi*,  caut.  rt  E de  TaraMvm- 
sur-Aricge.  Pop.  976  I». 

GOURHY,  xg.  ZxmAes,  rouira,  dr  R ixirre- 
Sans,  E dr  Dax. 

GOUKCHELLK8.  xg.  Oise  (|*irardie),  an. 
rt  à 48  k.  de  Reauxais,  canl.  de  Formel ie,  H 
d’Aumale.  Pup.  214  b. 

GOUROAX,  xg.  l/.Uinronne  (Commiiigev) , 
arr.  et  à 37  k.  de  Sl-Gaudra«.  rant.  de  St- 
lk*rtraud,  C53  de  Xluntrejeau.  l*op.  1,305  h.— 
Il  est  sur  la  rive  droite  de  la  Garonne,  où  il  a 
ut*  liran  port  de  eonsbxiclioa  de  radeau*. — 
Carrière*  dr  marbre. 

G OURDI  KG  ES  , xg.  Cantal  (Auvergne), 
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art.  cl  à 50  k.  de  St-Flour,  caut.  ri  JS  de 
Pimrfbrf.  Pop.  297  h. 

GOI  HDO.V  , Vg.  Ardèche  (YivaraU),  arr,, 
caut..  E et  à 15  k-  de  Privai.  Pop.  696  h. 

GOüRDON»  (itirlOf  Cordotiium,  ville  wi- 
rienue,  Lot  (Qucrcy),  chcH.  de  wjui-pref.  (S* 
arr.)  ci  d'un  «uni.  Trik.  de  r*  iu*t.  Collège 
cummuiud.  Cure.  («île d’étape.  Société dagric. 
Jg.  tor.  Pop.  5,325  h. — Terrai*  crétacé  in- 
férieur, g tes  vert. 

Cette  ville  est  «tuée  sur  Une  butte  saldon- 
neuse  et  adossée  à un  rocher  coups-  par  de* 
cm  asm  de  terre  humide,  d’un  s’élèvent  des 
touffes  de  peupliers  qui  courounent  la  ville  et 
le  rucher.  Elle  était  naturellement  fortifié*  pat 
sa  position,  et  entourée  déjwis  remparts;  on  v 
«Dirait  par  quatre  portes  flanquée»  de  tour»  et 
protégées  par  des  ouvrages  avancés.  I.’ndilice 
le  plus  remarquable  eut  l’égUae  principale, 
bâtie  dans  la  ]iarüe  la  plus  élevée  de  la  ville,  et 
surmonter  de  deux  hautes  tours.  Elle  est  en- 
tourée d'une  belle  promenade  qui  domiue  un 
riant  et  frais  paysage. 

On  ignore  l'époque  de  la  fondation  de  (Jour- 
don  ; mais  il  est  certain  qu'il  y avait  dés  l'année 
960,  un  château  dont  on  voit  encore  le»  ruines. 
Le»  compagnie»  anglaises  s'ro  rendirent  maîtres- 
ses daus  le  xiv4  siècle,  et  U vendirent  en  1481 
au  comte  d' Armagnac.  En  1619,  tes  ligueurs 
s'emparèrent  du  château,  qui  fui  pris  d'aunut 
et  démoli  par  les  habitant*. 

Le*  arme»  de  Gcmrdon  sont  : de  gueules 
à cinq  gourdes  cf  or  poées  en  snuloir. 

P a nui.  de  J. -B.  CsvAir.asc,  membre  do  la 
romniüou  nationale  et  du  conseil  dos  cinq 
mit». 

Du  lieutenant  général  vicomte  J.-M.  C*v*i- 
Qttlc. 

De  Vimvic  i>i  St-Mvur,  chargé  d'alfaires 
en  Suède,  à Constantinople,  et  miuislre  pléni- 
potentiaire eu  Heivètîe. 

De  J.-B.  VtMtun,  auteur  de  La  Biographie 
des  hommes  célébrés  du  departement  du  issi. 

Fabritpte*  de  toiles,  chapeaux,  étoffes  de 
laine.  - Commerce  de  vin»  et  de  nuis. — Foires 
le»  7et93  jam .,  SOjuin,  9oct..  1"  vendredi  de 
carême,  samedi  après  la  m «-carême,  mercredi 
après  Pâques,  le  lendemain  de  l'Ascension, 
samedi  après  la  Pentecôte , après  St-Louis, 
«purs  le  17  *ep»..  «prés  le  3 oov. 

A 47  k.  de  Cahors,  538  k.  dé  Paris. 

L'arrondissement  de  (.ourdon  est  composé 
de  9 cantons  : Goordon,  Cramai,  la  fUsIide, 
Martel,  Payeur,  Si-Germain,  Salvuir.Souillac, 
Vay  roc. 

GOÜRDON.  vg.  Saàne-et-Loire  (Bourgo- 
gne), arr.  H à 41  k.  de  Chaloo-tur- Saône, 
faut,  de  Mont-St- Vincent,  f-J  de  Jouey.  Pof». 
783  h. — Foires  1rs  17  août  et  8 déc. 

GOI'KDON  , ( iordo , vg,  f'nr  (Provence), 
an-.,  C3  «t  à 13  k.  de  Crasse,  caut.  du  Bar. 
Pop.  544  II.—  Il  est  situé  sur  une  montagne 
taillée  à pic  du  côté  de  l'est. — Sur  un  roc  1res- 
élevé,  an  Imrd  du  Loup,  ou  remarque  une 
grotte  spacieuse  où  coule  une  fan  Laine  dont  lVau 
est  excellente  : le  diemin  pour  arriver  à cette 
grotte  est  ex  I reniement  dangereux  ; cer- 
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tains  endroits  il  n'a  pas  {dus  de  5(1  centimètre* 
de  largeur,  rt  le  moindre  faux  pas  précipiterait 
à 3(t0  m.  de  profondeur  ; près  de  l'entrée  du 
souterrain,  er  chemine»!  cnupé  par  une  grande 
muiiiie  de  rocher  qu'on  es»  obligé  de  franchir, 
sans  lr  secours  d’aucun  pont , au-desm»  d'un 
abîme  effrayant;  ccjM-udjiiil.  malgré  tous  ces 
danger»,  relie  grotte  est  in-s-frcqurutée  j»r  le» 
lierger»  des  environs,  qui  viennent  journelle- 
ment à la  fontaine  jiuiscr  de  l'eau  pour  leurs 
tn-soin*  domestique».  — Auv  environ.»,  on  doit 
visiter  l'ennitage  St-Arnouv,  Mit  sur  de*  ro- 
cher* pré»  de  la  rivière  du  I.oup.  dan*  la  «tua- 
tiuu  la  plu*  sauvage  qu’un  pim*o  imaginer. 

liOCRKL.  vg.  Seiae-lnf. , comm . de  Braehy . 
E3  de  Barque-ville,. 

GOIRFAI.F.IR.  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.,  F7  et  à 4 k.  de  St-Lô,  cant.  de  Canif). 
Pop.  605  h. 

GOURGANSON,  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  k 43  k.  d’Kpernay,  cant.  et  rade  Fcre- 
Champenmse.  Pop.  423  h. 

GOt'RGAN.  vg,  Hérault,  romm.  de  St- 
EtienncHJe-Gourgax,  H de  Lodève. 

GOUKGK,  ljg  Deus -Sèvres  {Poitou),  »rr., 
E et  a 13  k.  de  Parthenay.  cant.  de  St-Laup. 
Pop.  1,342  h. — Foires  le  5*  mercredi  d'avril,  ! 
daoOl  et  d'oct. 

GOl'RGKON,  vg.  H. -Satine  (Fraitrhe-Gnm- 
té),  arr.  et  à 29  k.  de  Vesou!,  cant.  cl  K de 
Comlieau- Fontaine.  P«p.  607  h. 

GOl’HGON  (Sl-).vg  /iv>-ef-CAeé(Beauee),  1 
arr.  et  à 16  k.  de  Vendôme,  rant.  de  St- Arnaud, 
Sjde  Château -Renault.  Pop.  302  II. 

GOERGOl'ILLAG,  vg,  Tar»,  connu.  de 
Salvagnoc.  EJ  de  Rabo*l«i«. 

GOl'RGLK  , vg.  H .-Pyrénées  (Bigarre), 
arr.,  gjrt  à 16  k,  de  Ragneres-en-ltigonv, 
cant.  de  Lannemeaan.  Pop.  1 46  II. 

GOl'RHEL.  vg.  Morbihan  (Bretagne),  an-., 
rouf.,  C-jet  à 3 k.  de  Pluèrmel.  Pop.  915  b. 

GGI'HIN.  petite  ville,  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  et  à 61  k.  de  l’outiw,  clief-l.  de  cant. 
Cure.  Gîte  d'étape.  SS,  A 540  k , de  Paris  pour 
la  lave  dra  lettres.  Pop.  9,783  h.— TiMiO 
cristallisé.— Elle  rat  située  sur  une  hauteur,  à 
l'intersection  de  trois  grande»  routes.—  On  voit 
aux  environs  plusieurs  monuments  druidiques. 
— Fabriques  de  chapeaux  commun».— Foires 
le  5*  lundi  de  chaque  mois. 

GOl'RUSON  , vg.  Finistère,  comm.  de 
Plonéis,  M de  Qoimper. 

GOI’n.MKNKl'E,  vg, Cùtes-du- Xord,  eom. 
de  Phrur,  C3  dt*  Moncoiitour. 

GOCRNAY,  vg.  Aube,  comm.  ei  El  ‘k* 
Troyes. 

GOITRN  4Y,  vg.  Indre  (Berry),  arr.  rt  à 
90  k.  de  la  Châtre,caut.  de  Neuvy-St-Sépulcre, 
2)  de  Cluis.  Pop.  757  h. 

GOÜRNAY,  «mi  fifluntHn  Bair,  GoriM i- 
eum , petite  ville  très-ancienne.  Seinaufajf. 
(Normandie),  arr.  H à 45  k.  de  Neufelwtel-r**- 
Bray.  chef-4.  de  cant.  Trili.  de  commerce. 
Cure.  Gîte  d’étape.  E>  V>r.  A 93  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3,910  h. — Tea- 
■41»  crétacé  inférieur,  gré»  vert. 
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de  Rouen,  élection  d’ Andelv . lui  il  liage,  vicomté, 
mairie,  grenier  à set,  collégiale,  4 convenu. 

Gonnuiy  doit  suit  origine  au  pont  jeté  sur 
l’Epte,  du  lemp*  de»  (,aulou,  pour  communi- 
quer du  pay s iesÇaletes  â<elui  dra  tietfocaces, 
et  à la  chaussé*-  qui  sViembit  jusqu'à  Ferrière». 
Dons  le*  Commentaires  de  la  gucriede*  Gaules, 
il  c*|  fait  meiitiou  d'un  dcniier  effort  que  les 
peuples  de  (aux  et  du  Vnin,  unis  à ceux  du 
Beauvoisis.  (irmt  contre  le»  arme»  romaines 
{tour  venger  eu  commun  h lilierté  de  In  imIhmi 
gauloise  ; et  il  parait  maintenant  prouvé  que 
c'est  à cette  coufédriation  que  l'on  doit  rap- 
porter l'origine  de  la  ville  de  Goumny. 

Ortie  ville  était  le  ebef-lieu  d'uu  comté,  dont 
l'érection  remonte  à iroe  époque  trè**renilée. 
le  dernier  comte  de  Govu-uav  fut  Hugues  IV; 
soit  qu’il  eût  manqué  à l'hommage  qu’il  devait 
au  roi  «le  France,  soit  qu'il  eôt  favorisé  le  parti 
de  Jean  mus  Terre,  roi  d’Angleterre,  il  attira 
mii  lui  lu  colère  de  Philippe  Auguste,  qui  as- 
siégea l.i  ville  de  (•ournay  et  s’eu  rendit  maître. 
Guillaume  le  Breton,  dans  ses  Philippide».  ré- 
lebte  longuement  ce  fait  d'armes  du  roi  de 
France.  Il  représente  Goumay  cmnnM-  inrxpu- 
guable,  à cause  de  ses  triples  rempart»,  de  la 
grandeur  de  ses  fossés,  et  du  nombre  de  ses 
habitant*:  cependant  Philippe  Auguste  parvint 
à détourner  le*  eaux  d’un  étang  voisin,  et  en 
inniHla.  |Miur  ainsi  dire,  la  ville,  qui  fut  obligé* 
de  se  rendre.  —Sou*  Cbarlra  VU,  Gouruay  eut 
coron-  à soutfi  ir  des  guerres  qui  désolètvnt  la 
France  à celle  é|io*|ue.  Au  temps  de  la  Ligue, 
celte  ville  ne  fut  po*  exempte  de  maux  ; le  6 
septembre  1 589.  une  armer-  de  ligueur*,  forte 
de  18.000  homme»,  l'assiégea,  b prit  et  y mit 
tout  au  pül0Ç£  : à celte  époque , la  forteresse, 
encore.  a*se£ était  formée  d un  assem- 
blage de  plusieftr»  grosses  tour».  Ver*  la  Au  du 
«rcle  dernier.  Ira  murs  qui  renlonraieiit  ont 
été  ttwlCii*,  et  ha  loase»  de»  tourelle»  mil  servi 
de  lüftdements  à des  maisons  particulière*. — 
L’égli*e  .St-HUdevert  est  du  ui*  sirôle  ; eltc 
couvre,  dit-ou,  les  i-esle*  du  saint  «pii  lui  a 
donné  mui  nom.  (Test  un  édifice  du  xii*  siirle 
dont  quelque»  partira  portml  rempmntrd'uiK* 
époque  lieauccMip  pli»  rmttée. 

Les  arme»  de  Gouraay  salit  : tf  azur  à un 
cavalier  d"  argent  tenant  un  guidon  de  gueules 
à la  crois  d"  argent. 

Celle  ville  est  trc-s-agréablemcnt  située  sur 
Ira  rivra  gracieuve*  de  FF-pte...  Elle  est 
bien  liàtie,  nitourre  de  jolis  Itouh-vard*.  et  or- 
née d’une  belle  fontaine  pyramidale.  Dru»*  les 
environs  an  tro«ive  plusieurs  tourtes  d’eaux 
mroéralra  ; b plus  reuommée  rat  relie  dite  de  b 
huitaine  de  Jouvence. 

Fabriques  de  toile*.  Manufacture*  de  porte - 
bine.  Nmnbrruse*  tannerie»  et  rorroierins. — 
Aux  environ*  verreries.— Commerce  de  lira- 
tiaux  ri  de  iN-urre  excellent.  — Foires  le  mardi 
de  b Pentecôte  cl  le  16  sept.  Marches  ron»i- 
d érable*  tou*  les  mardis. 

Bibliographie,  l-a  Prise  de  la  aille  de 

(iouruar  en  Xormandie  par  le  duc  de 

Vd  veM»#,  in-8,  1589. 

Poti»  n»  i_*  M Mm»  (N.-R.).  Recher  thés  bis - 
19 
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(iOl'IY  (havre  de). 


COITIURIAT. 


comcn. 


Utrifuet  tur  la  tille  de  (tournai , 8 vol. 
iu-8.  1843. 

Ciouuit  (P.  de).  Recueil  de  la  vertu  Je  la 
fontaine  médicinale  de  St-Eloy,  dite  de 
Jouvence,  iu-8,  1607. 

Ljl  Ping  i»  la  Clôt  las.  A olive  tur  la  fon- 
taine de  Jouvence  (OUertiou  d'observ . sur 
les  maladie»  épid.,  p.  9 2). 

GOl'HN  U.  'g.  Detu-Sèvres  (Poilnu'i.  *rr. 
et  à 10  k.  de  Mdle,  caut.  cl  K de  Cbcl-Bou- 
Uuum*.  Pop.  738  li. 

GOL'RX  A Y - EX  - CAl’X,  vg.  Seine-lof , 
rom m.  de  (■oafiv*illa-r Archer,  E de  Har- 
fleur. 

GtH  IIX  AY-LE-GI’ÉRIX.  Gvraaium,  vg. 
Eure  (Nortuutilic),  irr.  cl  à 64  k.  d'Evreux. 
rant.  Je  Verueuil.QÊûdr  Cluudai.  Pup.  337  h. 
— Mme*  de  fer  cipioitni. 

bOlK.NAY -SI  R - AROXDK.  Gortsacum, 
vg.  (hsr  Picardie),  ait.  cl  à 16  k.  de  Cnui- 
picgur.  raut.  de  Rrssou*.  < *iU*  d'étn|ie.  fc— 
W.  A 77  k.  de  Paris  pour  la  tur  des  lettre*. 
Pup.  f .007  li.  — U e%t  siluc  data  uur  «allée, 
*ur  l’Arondc.  Ouy  «oit  un  joli  « bâteau. — fuir  t 
la»  34  août  et  jeudi  de  In  IVutrcuIr . 

GOt  RX  W SIR  HAHNt.  Gvrnacum,  «g. 
Seine-et-Oise  (Une  française),  arr.  cl  à 50  k. 
dr  PiMtlniM',  caut.  de  GcilM’sac,  E dr  N ni»)  -le-  | 
Grand.  I*up.  133  li-  H est  bâti  dau»  une  char- 
uiaule  situation,  sur  la  rivcdroilcdi'  la  Marne 
— - Lavoir»  de  laine. 

GOl'Il-M.TS,  «g.  Eure  (Normandie),  arr.  et 
a 30  k.  de*  Audclys,  caut.  et  & de  fkurj-»uA 
Andclle.  Pop.  SG8  b. 

I.OIRMHI  (le),  vg.  H. -Alpes.  cumin.  Je 
lié. Jon  Cîl  d’Embiuii. 

GOlRMF.lt.  «g.  Gurdf  connu,  de  St-Mar- 
tilr-tlr-ValgngUc»,  K d’Alai*. 

tiOI'Rlir..  ig.  Pnr-de-Dome.  cumin.  «I 
d’AtuberL 

t,oi‘ RS  ( le», , vg.  t'Aorrw/e  (Poitou),  arr.  et 
à 33  k.  dr  KulTcc,  caul.  et  £3  d’ Aigre.  Pup. 
363  II. 

uni  RS.  \g.  Gironde  (Guu-nne),  arr.  cl  à 
26  k.  de  l.iliounie.  canl.  dr  I.usaac,  £3  de  St- 
klnlartl.  Pup.  400  II. 

GOF  RSO.Y  (St-) ,1g .Charente (ÀHgoumoi*). 
arr.,  caut.,  Cr. J et  à 13  k.  de  RulTer.  P.  630  h. 

GOt'RYlEII.LK.  ig.  Aude  (lampHclm }. 
arr.  et  à 31  k.  dr  Caste  lus  uJar) , caut.  d 53  de 
Salln-uird'llrn.  Pop.  135  b. 

GDI  II  VI M F.,  Iig  Chai  ente  (Puilou),  arr. 
ci  à 34  k.  d'Augoulénic.  «oui.  dr  Kouillac . Cü 
d'Aigtv.  Pop.  1,155  h.  — foires  le»  31  fri  -, 
21  mar«.  SI  niai,  SI  juin,  21  juillet  et  SI  net. 

GOIRVII.I.E.  ig.  Scine-Vt-Uueg  roiuiu.  de 
Pnmm  -*oti*-Ablis,  C2  ’d'Ali|lT 

GOI  RVILLETTK.  ig.  Cbarrnte-JuJ.  iSaiu- 
touge),  arr.  et  à 35  k.  de  Sl-J<  on-d'Augrb . 
caut . et  Cri  de  Malli.v.  Pup.  32t  U. 

GOI' R Y (luire  dc>.  «-omin.  d’Andcnilk  . 
Hanche,  au  «ad  ouest  du  rjp  de  la  Ilogur. 
Crut  ium*  prtite  en  que  qui  assèche  à toute»  le* 
marée*,  et  qui  ur  peut  recevoir  que  quelque - 
rbsàsr- marée , qui  tet  réfugient  «U-rnàce  *e* 
rnrtirr».  -c  Etabh arment  de  ta  marge,  6 heu* 
rr*  $5  nuuule*. 


t.Ol  H/o.V.  ig.  H. -Marne  (fHianipogae). 
arr.  di  14  k.  île  Vas**. canl.  de (.hrvilloa.E 
de  St-Di/ier.  Pnp.  331  b. 

bOl  SSAIATOlRT,  ig.  Meute  (Champa- 
gne), arr.  et  a 35  k.  de  üommerry  et  à 51  k.  de 
St-Millid,  caul.  et  E dr  Ynurouleuni.  Pop. 
451  b. 

GOI  SSAIXVII.i  l..  ig.  Eure-et-Loir (btmu- 
cc),  arr.  et  à 15  k.  dr  Dmiv.cant.  d’Auel.E 
d'Iloudau.  Pop.  585  b. 

60l’SSAISYILLB.f;u«ww«7/*,  vg.  Seinr- 
d-Oue  {Utile -France),  arr.  et  à 40k.de  |*ou- 
Inne,  canl.  et  E de  GooeMt.  Pop.  612  bail, 
-j  Ou  v trouer  nue  source  d'eau  minérale,  dite 
fontaine  des  puisard*. 

t, (NIES A X COI* RT.  *g.  Aime  (Picardie), 
ait.  cl  à 30  k.  de  Cbitcau -Thierry,  tant,  et 
SJ  de  Fêre-en-Tardruoi*.  l*op.  378  h. 

t.Ol' SS  A II)  (Si-),  Ig.  Creuse  (Marrkel, 
arr.  H a 14  k.  dr  Bourgiiurûf,  raut.  et  £3  de 
Ikncveut.  Pnp.  1 ,087  b. 

Le  mont  Jouer,  près  de  St-Gomaaud,  est 
couvert,  daiu  une  espace  d'en*  irou  700  mètre», 
de  débris  de  tuiles  et  do  brique*  romaine».  Oo 
a trouvé  sur  cet  emplacement  des  vases,  de» 
médailles  et  d’autre*  objets  antiques.  Un  petit 
aqueduc  voûté  conduit  les  eaux  d'une  «ourer 
au  milieu  d’un  rhamp  plan'*  à une  grande  dis- 
tance de*  habitation*  actnrllr*.  Auriui  ouvrage 
n’indique  d'une  mani* •reurtisfoivuitr  l'àgr  et  k 
nom  de  celle  sille  ruinée,  dont  la  position  do- 
mme  une  grande  partie  du  l.imousin,  de  la 
Marche  et  du  Poitou.  — Dan*  un  rimetièn» 
abandonne  de  celte  commune , oo  voit  un  on- 
1 ci<  u fanal  dont  oo  trouve  des  modèles  dans  tes 
I ciinetiere  de  Rauran,  Biennal.  Oradour*ur- 
< Jaune  ci  autres  commune*  du  département  de 
| 1a  Haute  Vienne. 

fiOFSSE,  vg.  handet  (Gascogne),  arr.  et  à 
19  k.  de  Dax,  caut.  dr  MoutfnrCE^r'I  *rtâ». 
Pup.  216  h 

t.Ol'XSIKS.  vg.  t .ondes,  cornni.  de  F réelle , 

, 23  de  Mnnl-de-jUarsan. 

t,Ot'SSt)\  VII.I.F. . Vg.  Seine  - et  - Oise 
t Beance),  arr,,  rant.  et  à 10  k.  de  Mante*.  E 
! d’Epone.  Pop.  371  li. 

| (iOFSTAN  (St-),  vg.  Morbihan,  rouira,  et 
H d’Auray. 

r.orsTBAXVIIAE  ST  tx\in.  vg.  Cal- 
vados (Normaudie),  arr.  et  à 33  k.  «k  Pout- 
IT'véqne,  caiit.  de  Di* es.  E de  bondir.  Pnp. 
298  h. 

I GOt  'I'KL  (h*),  *g.  Eure,  munit,  de  St- 
Pirrre-d'Autil».  K<k  Venimt.  f* 

tiŒTF.VERX ISSK.  'g.  H^C.tnonnr  (Lan- 
I gurdoc),  arr.  et  à 33  k.  de  Murrt.  caut.  rt  n 
JrRirtix.  Pop.  177  11. 

t;OI'Tn.RF.|b).  Vg.  Srinr-et-Oitr,  romm. 
il  I-  , «le  NenupIde-lr-Chlteou. 

Güt  nfcnKS.  *g.  Pu  * -tlr-lklnie  (Au* er- 
giK- 1,  arr.  et  à 40  k.  de  Riom,  rnol/ct  tc2  de 
St-Gervai».  Pop.  934  b. 

GOtTRESS.  *g.  Aveyron,  rninm.  deCav 
sagne»-t XMnlaux.  E dr  Riguac.  - foires  U» 
35  juin,  25  août  et  14  sept. 

MM/TRIRI  %T.  vg-  Isèrr.  ronint.  d a .St- 


RarÜiéleni*-sie-Reaorrpaire,  ES  de  Reaurc- 
|«irr. 

4MMTTS,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.  ci 
à 21  k.  dr  Ribérnc.  caut.  et  E de  Vertcilbe. 

Pop.  979  II. 

tiOI'TS,  vg.  tiers,  romm.  «!?>  Miélan. 
GOirpt,  vg.  1 a> t-et -Garonne,  romm.  dr 
Coeumotit.  DS  de  Mnrmande. 

tiOI  TS,  vg.  Tarrn^t -Garonne,  cornai.  M 
5j3  dr  Moutaigut. 

GOUTTF.RIDOS  (le*),  vg.  Vosges,  coimn. 
de  Uérardme, . tflde  Corrieux. 

tiOFTTES  (les  liante* et  le»  Ravses-). vg.  H.- 
Marne,  connu,  de  Rrruvaune*.  Ede (Ji-fmanl 
(iOCTTES  (les),  vg.  Vosges,  comm.  de 
Ruaux,  de  Plombicres. 

GOl'TTl F.RFJi,  vg.  Eure  (Normandie),  arT., 
ri  a |4  k.  de  lkniay,  raut.  dr  iWaumesail. 
Pop.  394  b.  — Tuilerie. 

tiOt'TX.  vg.  Gers  (Armagnac),  an*,  et  à 18 
k.  de  l*rluurv.  caul.  etE  de  Fleurante.  Pop. 
477  k. 

GtlftTZ,  vg.  Ijtndet  (twiscogne).  arr.  et  k 
21  k.  de  St-Srver,  cant.  «t  CS  de  Tavlat.  Piqi. 
475  b. 

UOl’YF.RXE».  Curvism f.  Corvan*,  vg. 
Seine-et-Marne  (Ik-de-Frauce),  arr.  et  a 23 
k de  Meaux,  tant . eiE de  Lagny . Po|s  370 U. 

GOL'VEKXKT.  *g.  Dr  urne,  comm.  de  Sl- 
Sauvenr,  E do  llm». 

C.m  VF.S,  vg.  Pas-de -Calais  { Ariou).  arr. . 
E et  à 9 k.  d’Arras,  canL  de  HeauairU-U»- 
Logi'v.  Pup.  179  b. 

4, tu  VETS,  Vg.  Manche  (Normandie). arr. 
et  à 23  k.  de  St-Ln,  nuit,  de  Tessy,  E d* 
ViUroMidou.  Pop.  Oit  h. 

«O0VIBI7X.  joli  luniïg,  Oise  (Picardie), 
arr.  et  à 13  k.  de  Seul»,  rant.  de  Oeil.  C3 d* 
Chantilly . Pop.  1,616  b.  - - Il  rU  situé  près 
de  U Nonellr,  k peu  de  distance  de  son  cm- 
Imuohure  dans  l’oim.  cl  lormé  de  rues  larges 
rt  |Mivées.  Il  y a.  tant  au  Iwurg  que  duu*  le* 
lian>raux  qui  en  dépendent,  uur  tourbière,  de» 
raiTierr»,  une  tuilrnr,  M-pt  moulin*,  anr  fila- 
ture de  rotuti,  mir  niauiifarturr  de  tissage  de 
coluu,  et  iiup  tréfikrk  de  fil  de  fer  pour  cordes, 
clou»  d’éptngka.  etc.  — lour lucre.  — l ne 
partie  dr  In  fMipulatiou  travaille  en  ontrr  pour 
les  fabriques  de  deatcUn  de  CJiimlilly. 

Ou  reniai  que  »ur  le  territoire  de  reitc  ««• 
mime,  au-dessus  du  Ium  mu  des  Carrières  sur 
le  MMontun*  élevé  qui  «épore  la  Nolirttc  de 
|’(  lise,  l'emplacement  ütiu  camp  romain  fou  un 
sous  le  tuiui  de  (lmp  dr  fé-sar  et  Camp  de  St- 
Leu,  dont  la  description  a été  iusérée  fur  M.  dr 
Fi  ni  tenu  dans  le*  Mémoires  de  l'académie  de» 
inscription*  (I.  x.  p.  431,  pl.  181-  Cm  camp 
offre  une  surface  triangulaire.  • bord*  irrégu- 
liers ; les  entés  parallrlesanx  deux  riviefus  sont 
tre*-e*mrpé-».  prolongé*  d’esiviron  1 ,300  mé- 
trés: le  côte  dr  l’onest.  ad«»»srau  v illage  des  tir- 
rime*,  n’a  pas  pin*  de  600  metrrs  dr  dévn- 
toppi-mcnt.  Tout  le  périmètre  e*l  garni  d’un 
rempart  r«  fine  H moellons  élevé  de  6 à R 
mettes,  gruéralement  luen  eiuHervé.  Le  enté 
étroit,  où  était  sans  doute  la  tète  du  camp,  offre 
trois  large*  ouverture*  ou  entrée»,  représentant 
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probablement  U porte  prétorienne  et  1rs  deux 
portes  principale»  par  Irsqurllni  on  péné Irait 
ln*rs  de  l'mcnute.  L'extrémité  angulaire  était 
roux  t rie  par  un  fuit  épaulrtneucj  dont  le*  reste* 
subsistent  encore;  le  rentre  du  plateau  est  plu* 
élevé  que  le  rempart  : un  p»du  tir»- profond, 
aujourd'hui  comblé,  était  percé  4 cette  soni- 
«île.  Scion  U tradition  locale,  Jules  Giur  a 
caoi|M-  dam  re  lieu,  lorsqu’il  pénétra  dam  le 
pays  de*  Brlloxaque*.  Ou  y a trouvé  U-aoroup 
d'armure*.  qui  claictit  dépotée*  au  rohiurt  de 
Chantilly,  de»  pirrre» gravées, de*  médaille  ro* 
naine*,  rtc. 

GOlfVIU.P..  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et 
4 37  k.  d’Exrenx,  tant,  et E de  Dauixille.  Pnp, 
3ÎI  b.  Sur  riton.  — Ou  y voit  un  rbâln<u 
moderne.  Ixiti  sur  l'enij’lacrmctil  d’on  ancien 
rhitrau  fort,  dont  il  irsfr  nirorr  une  grande 
porte  flanqué*  de  tourelle»,  et  tua*  chapelle 
manguier  en  1239. 

I'at  ni»  du  marquis  nr  Oamdkxy.  auteur  .l  'un 
ouvrage  *ur  ta  r.iiupagnc  de  181  i eu  Russie. 

GOTYIM.F..  xg.  Vtf««  Àe(Numiaudie)iîarr., 
t Set  à 13  k.  dr  Contanrr».  rant.  de  St-ALdn- 

. de-la -Lande.  |*cq».  1.668  h.  — FnAri./urt  de 
chapeaux  de  pnille. 

60VYIUE,'  vg.  Seine- Inf.,  cumin,  de 
(laxille-Mullevillr,  K du  Kréor.iu. 

i.ot  vt Y,  vg.  CuUudoi  (Normand ir),  arr. 
et  à 18  k.  de  Falaise,  cant.  de  Breltexille-tur- 
Laite,  K de  Langanarrir.  Pop.  446  h.  — Edu- 
cation des  mérinos,  (|)  1323,  37.  34. 

GOL’VOL’X,  vg.  /«ère,  cumin,  de  Si- Vic- 
tor-dr-Mureslel,  ” de  Morestcl. 

GtH’VRY  (St-).  Vg.  M»rl»Umn  fftirtagnr). 
arr.  ci  à 33  k.  de  Plocrmel,  cant.  rl  j-j  dr 
Rohan.  Pop.  319  h. 

G O IX,  » R.  Charente-!  nf. couim.  de  Péri- 
gnar,  C*7  de  Pous. 

GOl'X,  vg.  Doubs  ; FranrloM Vanté),  arr. et 
à 94  k.  de  Besançon,  cant.  cl  £3  de  Quuigry. 
Pop.  107  h. 

GOI'X,  vg.  Doubs  (1  raut  he-Oiiulé},  orr.  et 
.4  à 30  k.  de  MoutU  Uiard,  mut.  et  M de  Pout- 
dc-lloide.  Pup.  360  h. 

GOUX,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et  4 40  k. 
dr  Miraude,  cant.  et  £»J  de  Plaisance.  P.  270  h. 

Gill'X,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr., 
cant.,  rq  rl  à 4 k.  dr  l>ole.  Pop.  347  h. 

On  voit  à (ômx  une  balfe  source  qui  paraît 
■ avoir  vtr  placér  anciennement  «mu  l'inxncA- 
a|  lion  de  Diane.  Ou  y a trouvé  des  fragment* 
d'iiue  «Jatur  dr  crtte  déesse  et  d’un*  biche  eu 

!>.<  nurbrr  d'un  travail  achevé. 

GOI’X.  Vg.  Drus ‘Sèvres  (Poitou),  arr.  et  4 
13  k.  de  Melle , cant.  et  63  de  la  Mutin  ste- 
•P  llrray e.  Pop.  330  h. 

• * GOrx  LES  i’SIF. , xg.  Dottbè  (Franche, 
rl  Comté),  srr.,  E3  rt  4 11  k.  dr  Pmitarlicr, 
eaut.  do  Lévfcr.  Pop.  745  h. 

t.OC’Y . vg.  Aime  (Picardie),  arr.  et  4 30  k. 
dr  St.-Qu«'iitiii.  cant.  et  (3  du  Calcirt.  Pup. 
t,0HO  h. 

GOI'Y . vg.  Seinv-lnf.  (Normandie).  oit.  et 

4 13  k.de  Houen,  rant  «tenons,  r=7  dr  Pont- 
de-l*Àrche.  Pop.  869  h. 
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■Omr  n-ARTIHÜ,  vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  et  à 13  k.  d'Arras,  ranL  de 
Peamm  «/-U  s-Logcx.CSdfr  AHirrt.  Pop.  61 1 h. 

GOinr-EX-TllMlS,  vg.  Pas-de-Calais 
(Artois',  arr.,  K et  i 10  k.  de  St-Pnl-Mir- 
l'emouc,  rant.  d’Auhignv.  Pop.  3 41  h. 

GOlYI.KS-GHOSklIlIKRS.  vg.  (^(Pi- 
cardie). arr . de  Cleiumiil,  cant.  et  de  Hrrtruil . 

Cm  Y4.'HOPIT4Ung  Somme  (Picardie), 
arr.  et  4 30  k.  d'Anm  iis.  cant.  rtC-jd'llornciy . 
Pop.  307  h. 

GOI’YOXXIFHK  (la),  vg.  Loire, cumin,  dr 
Ronthruav£F7  de  Chair  Ile».  SSP- 

t.ot*  Y-SUIVI \S,  xg.  Patate-Cal  aïs  (Ar- 
tois), arr.  et  à 15  k . dr  Béthune.  raut.  rt  JK  de 
Mondain.  Pop.  364  h. 

<;m:Y-SorS-BFJJ.OSXF.  vg .Pas-de-Ca- 
hiit  ( Artois),  arr.  rt  à 32  k.  d'Arras,  rant.  île 
Yitry,  p;  dr  Douai  l'oji.  630  h. 

<;ol'Y-ST-ANI*RK.  V(.  Pai-Jr-Cataii 
t \rtois),  arr.  et  à 15  k»  dr  M0totrmil-*nr-Mrr„ 
cimt.  dr  Champagne -lès-lfr»dbi,  K d’He*din. 

li.  k j 

GOt’  Z A XG  R »•'./. , vg.  Seinr-et-OtS*  (Vrxin), 
arr.  et  4 34  k.  dr  Ponlour,  cant.  rt  C9  de  Ala- 
rmes. Pnp.  141  h. 

GOt’ZK.  xg.  R. -Pi  renées  (Béarn),  arr.  rt  à 
10  k.  d’Orthr/,  rant.  de  Lagor,  ijgd'Artix. 

p..p.  347  » 

MÇUAIWIT,  'g.  STonS  fFlandn  '. 
arr.  et  4 19  k.  de  Cambrai,  cant.  de  Marroing. 
GS.  A 161  k.  dr  Pari*  pour  la  taxe  des  lettre*. 
l*op.  2.202  h.  — Poires  le  8 de  chaque  moi*. 

GOt/FNS,  vg.  H .-(luronne  (ComnmigrV . 
an-,  rt  4 26  k.  de  Muret,  cant.  et  22  de  Mou- 
irsquii'n-Volvestrr.  Pop.  222  h. 

GOt'/.lLS  (les),  xg.  Ixrt-et-GaroHnr, comm. 
dr  S t-M ml 1 n-ket-Gulon* . Kdr  Maunand. 

I.Ot  /OX  |»etiUr  ville,  Creusa  (Marche), 
arr.  et  à 20  k dr  B- j us*.it • rt  4 14  k.  de  (iham- 
Iiuii,  cant.  dr  Jarmge*.  Dite  d’étape.  fc3- 
A 348  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettre».  J»op. 
1.473  h.  — TMAAiq  aistAiliar  ou  primitif. 
Foires  1rs  3 féx  . rt  1 1 nov. 

Gtll’Zm'GXAT,  vg.  Creuse  (Marrhr),  arr. 
rt  a 20  k.  de  Bousxar  rt  4 18  V.  dr  CImidIiod, 
rant,  dr  J .images,  55  dr  (knunn.  Pop.  402  h, 

GOYF.X,  xg.  ffl  f^et- Citai  ne  arr. 

rt  4 48  k.  de  Brdon,  rant.  dr  (juirhen,  C3  de 
I nliéac.  Pop.  1 .995  h,  ■ — Il  est  situe  sur  unr 
hauteur,  au  milieu  drs  landes.-—  Filaturr  de 
laine.  - - Foire  le  1 1 nux . 

GoYII.I.F.ft.  vg.  Meurtkr  (Lorrniur), arr. rt 
n 30  k.  Je  Nancy , conl.  et  C3«W*  Véielisi'.  P. 
875  h. 

GOWVII.I.i  n.  vg.  U. -Rhin  (Atsare),  arr. 
et  à 21  k.  dr  Srhrlestndl , rant.  d’Oln-niai,  C2 
de  Kan  . pnp.  623  h. 

COYEMUFUT.  vg.  .Vomasr(Pii'aniir)tarr. 
rt  4 19  k.  dr  Montdidirr.  rant  et  de.Jloye. 
Pop.  306  h. 

GOYRAXH.  xg.  //  -iianmne  (Languedoc), 
arr.  rt  à (7  k.  dr  Toulouse,  conl.  etRSdr  Cnv 
tanet.  Pop.  275  h. 

GHZOX.xg.  .Zrei  / ow.rnnini.  th*  Sle-Komr- 

dr-Tarti.fSÎ  dr  Sl-AfTriqnr.  Foire  le  1 1 mai. 

GH  AHF.I.V  vg.  Hérautf  (Languedoc') , arr. , 
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ont.,  *•  j rt  4 9 V.  de  Montpellier.  Pop.  370  h. 

G K AllOTN  (1rs),  xg.  Ain.  raium.  de  St- 
Kiiciiac-de-lJiaUivMiue,  ZF1  de  l'hoinxey. 

GRAFEY,  CrazKi.  UM,  petite  xillr.  Cher 
^Berry).  arr.  et  a 52  k.  de  Bourges,  clirW.  d«  t 
cant.  Dire.  H.  A 220  k.  de  Paris  pour  la  taxa 
des  lettre».  Pnp.  8,073  h.  — Tusui  le.rtiaira 
■nm» 

Elle  est  généralement  mal  Ii4tie,  et  était  aa- 
Irvfou  mtoiirrr  de  muraille*  flanqué'-»  dr  tours, 
il-  nt  il  rrstr  nirorr  qnrlqur*  xestigr».  Aux  en- 
virons, *ur  la  ruutc  de  |»»ri«  * 'lunlouse,  on 
remarque  tut  amn*  de  pierre*  éuormr  - . noamu-* 
dans  le  pas  * mjuv  le  lutui  de  pierre.*  folle*,  qui 
parai.xsrisl  ' Irr  <le*  ruines  d'un  inimrnse  mouu- 
meut  critique.  Deux  pnneijulr*  pirrrr»  plate*, 
poser»  dr  rlmmp  a la  syifr  l'uur  de  l’autre , et 
paralldrs  4 une  tr<u*ièx.ir,  |him-t  de  mrtiie  à 
qurtqm**  métr»**  de  distaner,  en  soutieniimt 
une  quatrième.  U'auruttp  plus  gr.iodr,  jn»*ée 
dr**u»,  m plan  incliné  vers  le  mml.  l.’rspéce 
«lecalnne  que  lonutnt  cutn'  elles  «-e»psrni**  rst 
fermée  a l'un  dradrnx  IhiiiI».  celui  d<  l'r*t,  par 
une  dalle  posée  égalrmrnt  «k*  rhamp  ; Ir  bout 
opposé  est  ouxrrt,  rt  fait  (ace  4 une  autre  ca- 
Imiic  ronstruiir  a peu  pre*  de  la  même  utauiéie. 

Tout  autour,  excepte  du  enté  du  >ud,  suut  pla- 
cés roiilusément  divers  blocs  dr  Imite  forme  rt 
dr  toute  grandeur,  qui  cooqilrtent  lr  groupe  et 
le  nombre  total  de  vingt  et  une  pirnrs. 

Foires  les  3 fév..  26  mars,  26  jnin.  8 sept., 

29oct.,  17  déc.,  1"  lundi  de  canine  cl  I- jeudi 
de  mai. 

GH  AGF. , vg.  Cotes  -Au-AorJ  (Bretagne), 
arr.  et  4 10  k.  de  Ismiléac,  cant.  et  K d'Urel. 

|N»p.  1 ,293  h.  ; — Fabrique  de  toile*. 

GK  Al  K (la),  xg.  Eure,  comm.  de  St-Pierrr. 
de-Bailleul,  yi  de  f -ailloli.  >'•- 

Glt  At  K (la),  vg.  /xsf-et-Gurotute,  cnifim. 
et  K dr  Vil!rneuxe-sur-Lot.  ( 

GRAt  F.-DIKI'  fia),  Douhs,  rom.  drClMux- 
Ic- Passavants.  CSB  de  laindrvsir. 

GRAGR-DIF.U  lia),  xg.  tf.-Guronne  (Lan- 
gwnloc),  arr.  H 4 17  k.  de  Muret,  mnt.  et  13 
d’Autnixe.  Pop.  468  h.  Haut  fourneau. 

GRAt  ES. vg.  L ot*s-Ja-A onl<  Hn  t..-ne)|ar.,  • 

rant..  CS]  4 10 k.  dr  (fuingamp.  P.  1,299  h. 

GRAF.IIAt'X,  vg.  H. -Saône,  cotiun.  d’fti- 
selat,  C3  deOy.  WT* 

Glt  ADIGXAX,  xg.  GironJe  (CttCDM).  arr. , 

Set  4 9 k.  de  Boidcjmx,  rant.  de  Prtvtc.Pop. 

1,727  h. 

ÜqHiii  quelques  aunrn,  des  roui  »es  de  che- 
vaux uut  lien  cliaquc  aimer  n Gradignan,  du 
1**  au  10  juillet , dans  un  vaste  en qdarr nient 
•l'une  étrtkdue  dr  2,000  ni.,  couuu  *<>u«  lenuin 
«l'Mip|viiln  me,  oit  sont  dnW*  d -x  aui|ditthr4- 
très  |«iur  1rs  spectateur*.  froW  *'rte»  de  prix  v 
vmt  distribué»,  savoir  ; qu.ilre  prix  locutix, 
quatn*  d'arîiMMlikseineiit  cl  1111  prix  priuqipal. 

Les  prix  locaux  sont  dextiucs  pour  h-s  rliei.nu 
nés  ou  éirx  é«  daua  le  dejMileiurnt  ; ceux  d'ar- 
nmdixe-misit  vmt  réserves  aux  « lie* ;ma  m»  mt 
élevé,  dan»  le»  départi  ment»  dr  h » in»de,  tle 
la  «.harelilc-lulei  M-iirr,  de  lu  Dnr-1> ^ueyjdil  f.Ot- 
rt-<;nnNMir  et  dr»  Ijmdes.  Tout  « Iw-val  ou  ju- 
ment né  ni  ''ranrr  peut  ermenunr  au  prix  pria- 


Digitized  by  Google 


US  GRAINYILLE-LA-TKIXTTR1KRE. 


«•Il  AM  AT. 


GRAMATIM. 


cipal,  qui  *»t  >lr  2,000  franc».  l'ut*  («tire  au\ 
« lie vaux  m*  tient  Mit  le  ntèinr  terrain  le  lendr- 
main  de*  cour**». 

( ht  mnanpu-  au\  m»  irons  le*  mine»  d'un 
aqurdur  antique. 

GH.F.ttAbt  44*.  long.  2**).  « Ou  lie  «au- 
rait elle  étonné  «jur  le  canton  muhii  de  Mar* 
mille  ait  été  appelé  Gra-eio,  que  paire  que  c'est 
la  Table  ibrodo-m'lmc  <|iii  le  comme,  plutôt 
qu'nuautir  mouiinient  de  plus  luutr  antiquité, 
(l'est  dan*  des  écris aiu»  assez  asaucé*  dan»  b* 
lumen  âge  que  l'un  trouve  le  noui  de  Mare 
Gnetum  *|»|>liqiiè  au  golfe  qui  baigne  la  côte 
sur  laquelle  Ir-sC.ircs  dr  Marseille  a»  aient  étendu 
leur*  élaldisMUueut*.  Comme  on  n'rvigr  |w*  «Jr 
la  Table  une  grauile  rurrn-tnui  dans  1rs  déno- 
mination». il  est  néanmoins  mnaripiuble  d’j 
soir  le  u oui  de  Gretiu  érril  de  «rite  maiiieir  ni 
caractère*  majuscules,  tm-dessu*  de  la  position 
de  Mitniha  GremrUM,  ••  D’Ans  die.  .\ulice  de 
f antienne  Gaule,  p.  3.18. 

Glt  A FAX  ATI).  sg.  Dt/r/logne,  contm.  de 
Sl-Paul-b-Uorhr,  C3  de Thiviers. 

GH  U FFXSl AULX.  vg.  B.-Fhiu,  rouira. 
d'Illkirch,  H de  Strasbourg. 

GRAFHGXY  -CHEMIN  . sg.  H. -Marne 
((  '.hampagne),  arr.  rt  à 4.%  h.  de  Chauinout-rn- 
ILinigm , tant,  et  EJ  de  Bmir  muni.  I».  805  I». 

URAti.VAtitK,  sg.  H. -Garonne  (Langue- 
doc), an.  et  à 19  k.  de  Toulouse,  cant.  et  E2 
de  Verseil.  Pop.  645  I».  -i—  Ft tiret  le*  13  jans . 
et  26  uct. 

t.R  At.NOt'l.l.lKT,  sg.  ,-lriege,  ronini.  de 
Villmeus«'*«li**Dui'fort,  CH ‘le  Saserduu. 

GHAILLSSAL,  vg.  Hérault f connu.  de 
Compluii».  Zrû  de  Bédaricux. 

tilt  Alt.  N HS.  \g.  Mum  A r (.Normandie),  arr. 
et  à 20  k.  de  St-Lô,  nuit,  de  St-Jc-in-de-Day r, 
C2  A*  la  Ptnor.  Pup.  1,232  h.  — - Il  est  »itué 
prêta  de  vastes  marais  où  l’on  peelir  beaucoup 
dr  sangsue»  pour  l'exporlaliou,  et  où  l'on  fait 
des  dt.iMC*  priNlurlives  de  rauards  sauvages.— 
Aux  Oates-dr-Vii#.  près  de  St-1  lulwrt,  pêcherie 
de  tauinnu». 

GUAII.I.KN.  sg.  H.-P\  renée i (Bigom), 
arr.  et  a 42  k.  de  Raguereveit-RigoiTe,  rant.  de 
VirilUvAinv,  krj  d'Arrcau.  Pup.  394  h. 

GIIAIVIIIOT  YII.I.K,  sg.  Seine-/»/.  (Nor- 
mandie), arr.  H à 22  k.  du  llasrc,  rant.  d [-J 
de  St-Komaiu.  Pup.  575  b. 

<*R  Al  NIAIT  RT,  sg.  Seine-In/.,  oomra.  de 
Dcrehigm  , ££'.  de  Dieppe. 

G K A I X t :or«T-Lis-H  A TRI KCOD RT.  s g. 
Paf-d+d'alaii  (Artois),  arr.  et  à 31  k.  d'Arras, 
rant.  de  Marquioti,  53  de  Cambrai.  P.  1 ,472  h. 

GR  AIN  VII.I.K,  sg.  Eure  (Normandie), arr. 
et  à 15  k.  de*  Andrlt»,  faut,  et  £3 de  Fleurs- 
sur-AudcIle.  Pop.  457  h. 

GRAINVIl.l.Ll.A-CAMPAG.NK,  sg.  Cal- 
eailot  (Normandie),  arr.  et  à 14  k.  de  Falaise, 
cant.  de  Brvlt«rville-sur*Lai«r,  £3  de  Laugau- 
nerie.  Pop.  430  b. 

G R Al  X VI  I.I.F.-I.  AKF.X  A K I) . Seine.  /„/., 
cumin,  dr  llrniiH'tot,  E dr  Dmulesiile. 

GRAIN  VILLE  - LA  -TLIXTTUIKRL , If 
Seine-tuf.  ( Normandie;,  arr.  et  & 20  k.  d’ Yxe- 
tot.  rant.  de  Cans , H d'Ourville.  P.  1 ,608  h. 


— (Test  un  Imurg  fort aneirn  qui  | tarait  occuper 
reuqiiareioeiil  de  l'aurirn  Grau /mm,  oii  a bon- 
lissait  une  dr*  rbusurs  qui  |inr1aieut  de  I.ille- 
limiiir.  — l'ommenr  dr  rites  aux.  — Foires  le* 
3 lés.,  lendemain  de  l’ Ascension  et  25  juillet. 

GR.UX  V ILI.F-Sl  R-Oim X . Greim  it/n,  s g. 
Cn/railiu  ( Normandie  ) , arr.  et  i 14  k.  de 
Cnrn.  cant.  dr  Tills  -sur -Seul  1rs,  Kd'Kïirry. 
Pop.  406  h. 

GRAIN VII.LF.-SI  R-HY.  vg.  Seine-Inf. 
(N  minai  kl  u.  an1,  et  a 17  k.  de  Rouen,  cant. 
et  K de  Da métal.  Pop.  331  h. 

GRAIN  VILt.L-YVI  AT  VILLK.  uuGrsisvil- 
u-L'.\mi.m»,  Seine-tuf.  (Normandie),  arr. 
H a 32  k.  du  Hasre,  cant.  rt  B]  de  (îodcrxiUc. 
Pop.  412  b.  Fn  1775  on  s a trouve  uii  graud 
ouiubre  d'unir*  de  grés  et  de  fioles  de  serre, 
qui  aüc*lent  le  séjour  des  Ruinaiu*  dan»  relie 

contrée. 

GRAIN  (le),  sg.  Orne  (Normandie),  arr.  et 
a 3 ) k.  d' Argentan,  cnul.  «le  Briouze,  £3  dr  la 
Fertc-Marc.  Pop.  1.037  b. 

GKAISIY  ATDAX  (le),  Allobroges /Clar  en- 
set,  Graliantt/Ht/ilauus  .Iger,  riant  pas  s du  ri- 
des ont  Dauphiné . «pu  s'étendait  entre  le»  muula- 
gur»,  le  long  du  Drar  et  de  l'Isère;  il  riait  Itoriie 
nu  nord  jwr  la  Savoie  propre;  à l'est,  par  le 
Il  ri  4iiruQii.il  » rt  le  eu  iule  île  Maur  tenue  ; au 
sud,  par  ri'nilinniiii»,  le  ( iajtrueoi*  et  IcDiois; 
rt  à l'ouest,  par  le  \ irunoi*  et  une  paille  du 
Diois.  On  lui  donnait  80  k.  dau»  sa  plu»  grande 
longueur,  sur  70  k.  de  largeur.  (îratoble  eu 
riait  la  seule  ville  considérable.  I.r»  autres  lo- 
calité» remarquables  étaient:  la  (>raudr-(3iar- 
tmise,  Donuiiue,  Lesdiguiefra,  \ nirou,  Vo- 
rrjqie,  St-Guillaumc,  Yiullc,  la  Mure,  Meus, 
le  liourg  d’O,  «an,  Sl-Bonurl  rt  le  Fort- Barreaux. 
Le  Graisisuudau  fait  aujourd'hui  |unlie  du  dé- 
pur In  lient  de  T Isère. 

G R AINS  AL,  sg.  .teeyron  (Rouergne),  arr. 
et  ^ 40  L.  d'K»|kaliau,  cant.  «le  Ste-Cieuesiève. 
El  de  la  Câlin.  Pop.  974  h. 

GRAISSAS,  s g.  Lot-et-Garonne  (Agénois), 
arr.  rt  k 25  k. d’Agen,  « uni.  et  RdePusmirol. 
Pop.  460  h. 

GRAIX,  vg.  Loire  (Forez),  arr.  et  à 21  k. 
de  St-Flienm*,  cant.  rt  K de  Bourg- Argentai. 
Pnp.  857  h. 

GRAM  AT,  petilr  ville,  /z»/  ((>ucrcj),  arr. 
et  à 31  k.  de  (iourdon , « lwf-1.  de  rant.  Cure. 
Cite  d'étape.  SI.  vy.  A 518  k.  «le  Pari*  (tour 
b taxe  d<*s  lettre*.  Pop.  3.560  I).  — 'J  Minus 
jura»*iqnr,c|jp’ inférieur  duasstéme  ooliliqur. 

Oitc  ville  est  bâtie  sur  un  pbtean.  dau»  b 
salU'v  de  l'Al/ou  , qui  e»t  resserrée  au -drivons 
de  (.ramat  par  d'rnnrnu»  mrlim  à |*ic  ; au- 
dessus,  cette  vallée  s’cbigit,  et  forme,  à peu  «le 
distance  dr  b ville  , un  vaste  luusiu  tapisse  de 
prainc»  où  s’élève  un  tuniulus  de  furme  coni- 
que. <Kr  12  m.  d'élcsutioii  rt  de  90  ni.  de  cir- 
conférence. 

t «rainât  avait  jadis  un  château  fort  dont  les 
compagnies  anglaise*  tentérrut  inutilement  de 
s'enqtarrr;  mai*  elles  raKHivrlcirnt  si  souvent 
leur»  dèsattaliun»  dans  cette  «mirée,  que  b 
pn|»iibtion  se  trouva  |>oiir  un  moment  réduite  à 
sept  habitants. Pembut  les  guerres  des  proies- 


tauts  et  des  catbdiques,  (.ramat  fut  su«?ce*»ise- 
nicut  occupé  |iar  1rs  deux  partis , et  c’est  «bus 
rrilc  ville  «pie  fut  pris  le  maréchal  de  camp  de 
l'arnKT  de  Dnssirr,  qui  allait  assiéger  Figear. 

la**  armes  de  Gramst  sont  : <f  azur  à une 
bande  or. 

Cramai  possède  une  source  minérale  dont  le» 
eaux  «ml  dé  analysées  en  1818  (sarurdredu 
ministre  de  l'intérieur. 

Cinq  livre»  d'enu «le cette  source  Mit  pniduil  ; 


Sulfate  «U*  magnésie.  ...  1 gramme  425 

Carbonate  de  rluius . ...  1 741 

Stilfalr  «le  «baux 8 — 453 

Sulfate  «le  sonde 0 — 785 

Carixmate  de  moguésic.  .0  - - 136 

Acide  «'arltutiiipie.  ....  2 décililrrs. 


Arndcssous  dr  (^ranuit , b vallée  «b  l'Alzou 
est  si  resserrée,  qu'en  quelques  endroits  elle 
n’olüre  que  l’espace  uére»»aire  au  (tassage  de  b 
ri'iére,  qui  se  préri|Mle  de  10  m.  de  hauteur 
au  milieu  de  deux  rochers  d’une  gromlr  ries  a- 
tii m.  et  forutr  une  tnaguirupir  ra»cadr.  Fn  cet 
eiklruîl , mi  a profilé  des  saillies  du  rodier  de 
la  rive  droite  (tour  \ couslruini  un  moulin  «le 
quatre  jMiirs  «Ir  nteulcs  ; une  (tarlie  dr*  eaux, 
retenue*  |»ar  une  «ligue  là  où  1rs  autre*  *e  pré- 
cipitent ru  cascade,  sont  reçues  pur  trois  con- 
duits qui  les  dirigent  sur  «puitrc  rouro  placée* 
à trois  ditrérentrs  luulciirs.  O moulin,  m quel- 
que sorte  suqiendu  à une  masse  cnnrmc  dont 
il  dosai  ne  le»  cMilnurs,  offre  une  vaste  rom- 
truc  tinn  «| m produit  m»  «-fict  surprenant  a celle 
immense  profondeur.  Prés  de  cet  te  usine,  «juc 

l’on  désigne  sous  le  num  de  moulin  du  Saut, 
ou  soit  un  «folraru  remarquable,  divisé  en  deux 
compartiments. 

Au  s il  Lige  «b1  Biile,  dê|Hiidanl  dr  b coiiimune 
«le  (.ramat,  existe  un  vaste  nbinie  cbml  le  fond 
est  mis  eu  culture  «»t  planté  de  nos  ers  d'une 
bailleur  |wodigiru.*r  ; une  crevasse  d’eiis  iron 
1 ni.  «le  large,  qui  s'est  opérée  drpuâs  1a  cime 
jus4pi’à  b Itasc  du  rorlier  dans  le«|url  elle  est 
formée,  pernH-td'y  conduirrdrs  ànesscspourni 
btKMirer  le  sol.  U e»tcuri«ix  de  soir  de*  rrcob 
tr*.  de.»  animaux , «le»  lionim*»  s'occupant  dr  tra- 
vaux agricoles  à une  aussi  grande  profimdmr. 

P*thik  du  liaruo  Dtaoi»,  prufestenr  a b fa- 
culté de  médecine,  l'nn  d«  plus  grands  chirur- 
gien* «b  l'Europe. 

<‘ anime rre  important  de  graius  et  de  bine* 
estimée*. — Foires  les 25 mars  et  avril,  15  mai. 
3 et  28  juin,  20  août  ( 2 jours),  29  sept.,  31 
oct.,  6 et  31  «léc. , jetJtli  gras  et  rai-cairme. 

GRAMATTM  (lal.  48\  long.  25").  ■■  On 
peut  soir  dans  l’article  Largo,  minutent  ^lieu 
sc  t rôtis  «■  jtlacé  dans  Fltinéraire  d’AulMiin, 
cotre  F.f>amnndnodurum  et  Larga,  et  |iar  quel 
mosrnon  |ieut  résoudre  b difficulté  qui  naît  dr 
l’excès  que  doiiue  riudicatioo  de*  distances,  en 
cet  inters  «Ile  où  «•  micontre  Gramatum.  M. 
Wesseling  (Ilioér..  p.  349),  joignant  à cet  rares 
de  distance  l'nmissiiMi  «le  G ramat  mv  dans  un 
manuscrit  qu'il  juge  préférable  i d'autres,  en 
conclut  «jue  Gramalnm  doit  être  supprimé  : 
O/toriet  Gramatum  bine  expellatnr  ; mai*  il 
li'rst  point  omis  dans  1rs  manuscrit»  de  la  bi- 
bliulheque  du  roi  que  j’ai  ronsultés  : et  Goale- 
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inenl  la  positiou  de  (iramntum  me  parait  cou- 
vrnir  à relie  dont  |r  nom  actuel  est  Grand*  il- 
lar*.  » D'Anville.  .V otite  de  T am  tenue  Goule, 
p.  358. 

GRAMAZIE.vg.  Aude  (Uiigimlor),  nrr. 
et  k |5  k.  de  Liruouv,  rant.  cto]  d'Alaigur. 
Pop.  134  b. 

GRAMHOIS,  Garambodium,  vg.  f'nuilme 
(Pruvruce),  arr.  et  à 26  k.  d’Apt,  caut.  et  53 
de  Perlui».  Pop.  8«0  b. 

lût  AMM  VI. .SAC  , vg.  U. -Tienne,  co  mm. 
de  Yicq-sur-Gartruipe , . (le  Pierrchiiffirre. 

t.R A M MON l>,  \g.  I.iute  (Fore*),  arr.  et  k 
47  k.  de  Montbrison,  qwl.H^tie  St -Ga  h nier. 
Pop.  814  k. 

(•RAMÜIOXT,  vj.  //.-Saône  ( Franche- 
Comté).  arr.  et  à 35  k.  de  Luit,  eut,  et  gj  de 
VÜleréèxd.  Pop.  422  b.  Foire*  les  22  fée., 
6 juin  et  15  oct. 

(illAMMUXT,  vg.  Stmc-lnf.,  conim.  et  EJ 
de  Rouen. 

Ul  tMiiND,  vg.  Aveyron  (Roiwrguej,  arr. 
et  à 45  k.  de  Rode/,  rant.  et  £3 de  Sauvelcrre. 
Pop.  « ,044  II. 

GltAMOXT,  vg.  Aie,  rouini.  de  Cn xrruu, 
C-~  de  Oilm. 

GRAMONT,  vg.  Tarn-et -Garonne  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 31  k.  de  CaHrl-&invuin, 
CM  et  : J de  Lavil.  pop.  743  b. 

tilt  WM. K.  'g.  Corse,  arr.,  rant.,  £3 et  h 
8 k.  deSartrur.  Pop.  437  b, 

GRANAY.vg.  Loire,  nxnm.  d»*  Chàtraii- 
nrul,  E3  ^ Rivc-dMlièr. 

*•  R AXCKY , oïl  (liusci  v-i.f 4'jr at»  *t  , ou 
Gmn  y>u*Mov  r*u« , jolie  petit»  ville,  Côte- 
S Or  (Bourgogne),  arr.  et  à 40  k.  de  Dijun, 
cl»rf-l.  de  canl.  Cure,  bureau  d'rurcgist.  à 80- 
longev.  JS.  A 281  k.  tic  Paris  pour  I.»  taxe  des 
lettre*.  Pop.  tf70b. — Texan»  jurassique,  étage 
inférieur  du  système  nolitiqne. 

Granre*  était  jadis  une  |--tite  \ die  forte  dé- 
fendue par  un  château  fort  Itâli,  en  1193.  par 
Ponce  de  Graueev , connétable  de  Bourgugnc. 
Joachim  de  la  JVaune  fit  ériger  celle  lertr  eu 
comte  par  llcuri  U.  Amie  Je  la  Deamir  la  jiurb 
dam  b maison  de  llautemer  JeFcnaque*.  dont 
le  fd«  reçut  de  Henri  IV,  |«u  de  jour*  avant  la 
edehre  bataille  d’Ivryr,  ce  ballet  ai  connu  qui 
e*i»le  encore  au  château  de  Grancry,  et  couru 
eu  ce*  terme!»  : 

- Fervaquc*.  à cheval,  car  je  veux  voir  à ce 
roup-ci  de  quel  pmi  soûl  les  oisons  de  Nor- 
mandie veueadroità  Alençon.  Ilamu.» 

La  citadelle  de  Grancry  était  le  boulevard 
de  b Champagne,  vi»4-vis  du  duché  de  Bour- 
gogne. Elle  soutint  plusieurs  ûég«*x  honorable», 
notamment  celui  de  1434,  qui  dura  trois  moi*, 
après  Icaquelsrrtir  place  fut  forcée  de  capituler 
avec  le  duc  de  Bourgogne.  U château  actuel  a 
été  élevé  par  le  dernier  maréchal  de  Médav  i . 
dout  b statue  équestre  ornait  b cour  du  château 
de  r.ntnrev  avant  b révolution.  La  terre  de 
Graucey  avait  été  érigée  en  Uurlté-pa,nc.  au 
mois  de  décembre  161 1,  |*our  mesure  dr  llau- 
temer,  baron  de  Fcrvaque*.  comte  de  Graoeej , 
et  maréchal  de  France.  Cette  faveur,  accorde- 
par  Henri  IV  aux  services  du  maréchal . devint 
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; sam  effet  pur  b mort  prématurée  de  celui-ci  : 
le  titre  est  resté  khi»  humologaiiiiii.  ♦ 

GIlAM.KY-StR-OtRIK.  vg.  Cole-iMr 
(Bourgogne),  arr.  et  k 19  k.  de  Châtilbin-star- 
*«‘iu»;t  conté  d*  Montignv -sur-Aulie,  C3  dr 
Mimy«*ur<rim.  Pup.  1 ,054  h.  -Forges.  Tui- 
leèies. 

Grancry  rst  une  petite  ville  l>ieu  liâtie,  et 
domiuiH'  pur  un  Im-oii  château,  construit  sur  le 
penchant  de  la  montagne.  Il  y a de  jolies  pro- 
menades et  une  Im'IIc  place  publique. 

t irancer  pnsw-dr  «leux  cgb  %»•■*.  duut  l'une  est 
située  dans  l'coceinte  du  château  ; l'autre  »c 
trouve  à 1 k.  au  S. -K.  de  b commune  : cette 
dernière  est  fort  ancienne. 

pAvau  du  savaut  jurisconsulte  na  Bov- 
nitu. 

Fabriques  de  draps.  F/  local  ion  des  almllrt. 
— Commerce  de  grains,  fil. et  liestiaux.  Aux  en- 
virons, forges  et  haut*  fourneaux . — Foire*  les 
31  janv . , 1 1 mai,  2*i  juin,  3 M-pt.  et  6 déc. 

(■RAM  II  Al  XK  , vg.  F.ure  (Normandie), 
arr.,  El  et  à 8 k.  de  Bernas,  cant.  de  Beau- 
Birsuil.  Pup.  341  h. 

GRAND,  lig  l'osgrs  (Champagne),  arr., 
cant.,  E et  à 21  k.  de  Ncufchâlrau.  Pop. 

1 ,314  h.  — On  y voit  les  débris  d'uu  amphi- 
théâtre qu'on  a commmeé  à déldayrr  en  1841 , 
ainsi  qued'autres  ruiues  qui  démontrent  l'exis- 
tence en  ce  lieu  d'une  ville  romaine  considéra- 
ble. Ou  ya  trouvé  d’aucirus  murs,  des  sta- 
tues de  marine,  des  canaux  unité»,  des  mé- 
dailles, etc. 

Pvnua  du  docteur  en  médecine  Pamsst, 
membre  de  l'Institut  et  de  l'académie  royale 
de  rncdmue. 

Foire*  1rs  24  janv.,  18  juillet  et  5 nov. 
Bibliographie.  Csvlus  (le  comte  de).  /le- 
nt arque  s sur  les  reste*  «T une  ancienne  ville 
romaine  qui  était  à (ira ml  en  Champagrn*, 
entre  Joinville  et  GUàtcauneuf  ( Recueil 
d'uutiq.,  t.  ui,  p.  431 , et  t.  vi,  p.  349). 
GRAXD-AIILNAY,  vg.  Seine-lnf.,  connu, 
de  Dev  ille- lès- Rouen,  Cc2  de  Rouen. 

GRAXD-RKAUBIAT  (le),  vg.  U.-Cienn ^ 
comm.  île  Rrrxar,  £3  de  Cliouleloube. 

GRAND-BOIS,  vg.  ro^es,  cumin,  de  U 
Housmcit,  53  de  Cordeux.  ***• 

GRAND-UOt  KG,  ou  (imvi-llouM-Siu- 
ovsc,  bg  Crrute  ( Limousin I , arr.  et  â 17  k.  de 
Guéret,  rbel-l.  de  cant.  Cuit.  Barrait  d'eurr- 
gisl.  à b Soûler raiue.  C=3-  A 337  k.  de  Pari» 
pour  b taxe  de»  lettres.  I*op.  2.801  I».  Tan- 
na» cristallisé  ou  primitif.  — Il  est  situé  dam 
une  riche  H fertile  cou  liée,  prés  de  b rive gau- 
che de  b Gartrnqie.  — Fabrique*  «b*  toiles.  — 
Commerce  de  « liait*  rr  et  «le  fil.  — Foirn  les 
2 et  23  jauv.,  17  fév.,  17  mars,  17  avril,  9 
mai,  17  juin.  2G  juillet,  7 août,  26  sept.,  14et 
20  «*•!.,  17  nov.,  6 déc. 

GHAND-IL'LSSOX  (le),  Rhône,  rouuu.  de 
Grrxieux-b-Yareuue,  y de  Vaugnrray.  \y . 

GRAND-CAMP,  village  maritime.  Calvados 
(Normandie),  arr.  rt  à 3 k.  de  Baveux,  cant.  et 
GSd'Itsigny.  Pop.  1 ,264 h.—  Phare  à feu  fixe  à 
800  m.  de  l'églue , de  8 m.  de  hauteur,  et  de 
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4 k.  de  |K»rt«T.  Lal.  49*2'.  loug.  0.3*2'. 
— INfrhr  «le  pnivs  m frais. 

GRAND-CAMP.  vg.  F.ure  (Normandie), 
arr.  et  à 7 k.  dr  Rmia> , cant.  et P3  «le Hroglie. 
Pop.  46 1 h.  — Fabrique*  «b-  toiles  et  de  ru- 
Imu. 

Gll  ANIMIAMP.vg.  Seine-  Inf.  ( Normamlir), 
arr.  et  à 45  k.  du  llavtr,  rant.  rt  E3  de  Lille- 
houue.  Pop.  478  h. 

GR  ANIM  AST  ANG  , vg.  Dordogne  (Péri- 
gord), arr.  et  à 26  k.  dr  Bergerac,  cant.  «b* 
St- Al* ère,  &T  «le  Laliude.  Pop.  2liJ  II. 

GRAND-CK1.I.AND.  Y.Cjcluvivu-Ouvu. 
— Foire  le  22  srpt. 

GRANÜ-CMAILLOC,  vg.  Xièvra,  cumni 
«;t  C-g  «b*  Prémery. 

G II  A NIM  HA.MP.  vg.  A r Jeune  1 |(Jiampa- 

gne),  arr.  et  à 1 7 k.  de  Rlirtrl,  cant.  «Ile  Novioii, 
*-j  d«-  Wasigny.  Pop.  362  h. 

GRAND-CHAMP,  vg.  Calvados  (Nnrmau- 
die),  arr.  et  à 15  k.  de  Lisieux,  cant.  «le  Mé- 
zidou,  Eide  t and.  renier.  P<>p.  215  h. 

GRAND-CHAMP,  vg.  CôlaÀfOr, curant,  de 
Rulfey  -|4*>-B*,aiiue,  E,de  Reaiuir. 

G K A X D-CII A M P.  v g.  Luire-lnf.  Ukr tapir), 
MT.»  Si  et  a 18  k.  «h*  Nantes,  c.  die  Li  Cb..p  -Ile- 
»ur-Enlrp.  Pop.  1,487  h .—  Faire  Ic2î  avril. 

GRAND-CHAMP,  vg.  //.-J//«r)m(,rbam|Ni- 
gitc),  arr.  rt  a 23  k.  de  Langies,  rant.  de  L/to- 
geau,  [=3  de  diaxviguy.  Pup.  299  h. 

GRAND-CHAMP,  vg.  Morbihan  (Bretagne), 
•rr.,  g;,  bureau  d'etiiTgtst.  «t  à 13  k.  de  \ an- 
•ws,  chef-l.  de  cant.  Cure.  Popi  4,833  11. — * 
T»aauv  cristallisé  ou  primitif.  — Il  est  situé 
sur  une  hauteur  cl  ptiksede  mie  église  |iarois- 
suile  >.unnonlée  d'un  cIocImm  fort  élevé , qui  a 
formé  le  sommet  d’uu  «les  triangles  de  Cossiui. 
— Ou  voit  plusirors  dolmens  dam  les  emirous. 

Eu  1795,  le  comte  de  S1I1  avait  réuui  2,000 
liotnuH's  â Grand-Champ,  lin  ravsrmNrmait 
général  dev ait  «e  rendre  maître  de  Vanne»:  mais 
Hoche,  ayant  prévu  c«s  niouvriiuutv, prit  |‘«jf- 
feusive.  Les  généraux  dr  brigade  Roman  e» 

J u sur  t *r  mirent  en  marche  de  nuit  en  plusieurs 
colonnes,  avec  br»  garmsonsd'Auray,  de  Vanne* 
et  le*  caulonnemcnU  toisms.  Ils  investirent, 
par  un  mouvftnent  rombmi  . Grand-Champ  «4 
le  chàtrau  de  Pinhouét,  postes  n traucbcs, 
(MMirvu»  de  iimuitiom.  L’avant-garde  des  re- 
I telle»  fut  billcv  eu  |>icees.  Au  poiut  du  jour, 
l'attaque  commença  de  tou»  côté».  Les  rbiwutt 
s'enfuirent  an  lieu  de  combattre.  La  plujiart, 
en  gagnant  b plaine,  lurent  massacrés  |var  les 
hussard»  républicains,  qui  œciqiaient  lotîtes  les 
avenues.  Cependant  b*  comte  parvint  à rallier 
quelques  brav  es,  qui  firent  prodantdeux  heures 
la  plus  grande  résistance.  Se  voyant  prés  d'être 
forcé,  leur  chef  *r  fait  jour  â travers  l'ennemi. 

A peine  CM -il  hors  des  rctraockcnteiits,  qu'il 
lomlic  sous  ica  coups  de  fusil  ; qurb|ue*  com- 
mauibntssul>altrniesct  300  chouans  furent «^ga- 
bmieuttnés;  Grand •(  Juunp  et  lccliâlrnude  pen- 
liourt  tombèrent  au  pouvoir  des  républicain». 

line  autre  affaire  importante  rut  Ibu  sur  le 
même  champ  de  Italaille,  |>ritdaiit  les  troubles 
de  b chouannerie  dr  l'an  vtn.  Lrt  uttnguev  de 
( *t»rgev  Cadoudal  et  b présence  d*uue  (lotir 
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anglaise  avaient  fixé  dans  le  Morbihan  b foyer 
le  plu, actif  «Ir  l'invumTliou.  L>r  général  Mail» , 
étant  sorti  de  Vannes  avec  une  culmine  dr  400 
hoi  mes  dans  Ir  dessein  de  m>  porter  *ur  les  ma- 
gasin» «b  l.lé  accumulé»  à < bmiil -Champ.  trouva 
rc  houig  ahantluinté,  et  enleva  «hx-sepl  voitures 
charters  de  grains.  Mais,  a peine  arrivé  hors  dr 
Grand -Champ,  ce  r»uvm  fut  attaqué  par  une 
forte rolonnrd  insurgés,  rt  ! 'escorte  aurait  suc- 
rutnliê  si  la  garnison  entière  de  Vannes  u 'était 
acrounie  pour  la  soutrair.  Alors  la  lutte  deviut 
générale,  et  l'ennemi  présenta  sur  la  (în  «le 
I’mIiuii  iln  niii«<*i  ipu  parurent  s’élèvera  10 
nu  !2,«Mi0  hommes . «mi  tenues  par  de  l'artillerie 
rt  de  b cavalerie,  la-  rom  luit  se  prolongea  ami 
«pielqui-  temps  : H hirii  <|ue  les  rrljrllrs  eussent 
lirrthi  5 a 600  <k-«  leurs,  les  rcpuljlirajus  par- 
unirnt  »s*'T  peine  a se  retirer  sur  Vannes, 
après  avoir  été  oUigü  de  briser  sur  le  eliamp 
«le  bataille,  faute  «le  moyens  de  trans|iort,  une 
grantle  «juantite  «le  fusils  abandonne»  par  le« 
elmuaus  J pluviôse).  L'n  dr»  ctirf»  subordonné» 
à tiwrgrs,  < •uillemot.  le  rot  Je  Lignait,  avait 
alunir  prisonnier*  46  Meus  faisant  partie  dr  IW 
curie  du  couvui.  Le  leuderaaiu  matin  res  mal- 
hrurru&etaimft  rangés  en  ligne  sur  In  lande  «le 
Bnrgand.  ,ld  brigua  b,  postés  eu  faer  d'eux,  ap- 
plM|iiaimt. suivant  l'nnlre  «le  Guillemot,  le  I mut 
de  htm  fusils  sur  le  front  des  v ictuncs,  et  l’aé- 
rution,  roaimrarér  par  le  n*  I",  se  conlimuiit 
jusqu'au  u*  36  : horrible  spertacle  qui  se  ter- 
mina par  IVnfi  imvvemnit  des  36  cadavre»  dans 
une  même  f«w. 

Foire j 1rs  16 avril,  10  mai.  3 juin,  26  juillet,  | 
10  août,  17  sept.,  lundi  avant  le  lundi  gras,  j 
vrndmli  de  la  ini-rarénir,  le  lundi  du  sært 
(Fête-Dieu),  lundi  le  plus  près  du  9 uct.  et  S*  1 
lundi  dr  nov.  — Marché  tous  1rs  vendredis. 

GRAND-CHAMP,  vg.  A/érra , coma.  de 
Rony , C3  «h*  St-Sanlge. 

Glt  A ND- CAI  AMP,  vg.  Puy-de-Dôme.  rom.  ! 
d'Ülloix,  £?î  de  Vryre*. 

GRAND  -CHAMP,  vg.  Smrtko  (Maine),  arr. 
rt  à 17  k.  dr  Mamrrs.  rant.  dr  Sl-Pater,  a de 
Bcaumout-sur-Sarthe.  pop.  568  h. 

GRAND  t HA.MP,  vg.  Seine-et-Otic  Beau-  I 
ce),  arr.  rt  à 49  k.  de  Maillet . rant.  «tt  :-j  d«-  1 
Honda  n Pop.  I28h.  — Grand- -Champ  est  une  i 
très -bel  le  ferme  dont  on  a formé  une  commune 
en  y miuissant  plusieurs  hameaux  euvii-uo- 
aoûts,  (.‘était  autrefois  une  abbaye  de  l’nnlre 
dr»  Prématurés,  détruite  à li-|ioqiirilrli  révo- 
lution. 

GRAND- CHAMP,  vg.  Seine-el-Onr.  cota, 
du  Perq,  de  SM  ’crniam-en-Layr. 

GRAND-CHAMP.  vg.  Yonne  (Champagne), 
arr.  rt  à 30  k.  de  Joigay , caut.  cl  >:  de  Char- 
nv.  Par.  9Ml  h.'-  Foires  les  21  nuu  , 9 oct., 
13  déc. , lundi  gros  n met  < mli  après' Mque». 

GRAND-CHAMPS  . vg.  Snne-ei-Mame, 
rotntn.  de.  Jaignrv.  F-’  de  LÛJ. 

GRAND-t.il ARMONT,  vg.  Doubs  ( Fran- 
«ho4>initc),  arr.,  £3«l  à 3 k.  dr  MmithellianJ. 
rant.  d'Audinoourt.  Pop  326  h. 

GRAND-  CM ATKL,  vg.  Jura  ( Franche- 
Comté),  arr.  rt  a 14  k.  de  .st -Claude  , rant.  et 
EHJ  dr  Moiraas.  Pop.  109  h. 
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GRAND -t  II  Al  D.  vg.  If  -tienne,  comm. 
de  J.ilnedle,  C*j  de  CluutHoube. 

GRAND  - CIIAUX,  vg.  Dou ht , eoaim.  de 

truyaus-Veuue»,  dr  Murtmu. 

GRAND  - CHEMIN  (le),  vg.  /lire,  comm 
de  Vourry , R de  Moiraits. 

GRAND-COLOMBE , vg.  Itère,  ooimn.de 
Colombes,  C=3<ln  Grand-Lrmp». 

GKAND-COMBE  l ia),  vg.  Doubs  (Franche- 
Comté),  arr.  rt  à il  k.  dr  Poulailler,  rant.  rt 
K dr  Mi irtrau.  Pop.  9il  h.  Prés  dr  la  nve 
dnutr  du  Doubs.  Fabriques  tir  faux , llraiiv 
de  balances.  Verrrne  a v lires  et  à bouteilles. 

GRANDE. OMHE  (b),  h.  (iard,  comm.  de 
Slr-Cécilc-d’  Amlruge,  p-3  de  Gcnolhar.  — Ri- 
rlies  iniiin  «le  li«mille  pour  rcvpInitathMi  «les- 
quelle» a été  «on, (nul  le  cbemiii  dr  fer  d'Aiais 
a la  ( »nuid'üjinl>r. 

GRAN  D-COMBES-DES-UOIS , vg.  Doubs 
(Franche-Comté  i,  arr.  et  à 51  k.  de  Muull*  I- 
hard,  tant,  et  C3  de  Rit»sev.  Pop.  256  h. 

GRANDIRENT,  vg.  lin  { Bresse),  arr.. 
C3  et  à 18  k.  de  Hourg-tm-Bresse , canl.  de 
Cry  «rriat.  Pop.  272  h. 

Gn  tMM  Ol  RUWK,  hg  Srinr-Inf.  (Nur-J 
mandie),  arr.  et  a li  k.  dr  Rouen  . rhef-l.  de 
roui.  vy.  P3.  A 133  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
«les  lettres.  Pop.  1 ,1 16  b.  Sur  la  live  gaudie 
«le  b Seine.  — luuu  tertuirc  moyen.  — 
Fabrique  de  tulle  dr  coton. 

GRAXCOURT,  vg.  H. -Saône  ( Franche - 
Comté  ),  arr.  rt  à 37  k.  de  Gray,  cant.  de 
Datnpierre-sur-Salou.  H de  Lavuncourt.  Pop. 
182  h. 

GRAND  - COI' RT,  vg.  Stine-lef.  (Norman- 
die ) , arr.  et  à 23  k.  de  NnifcklRkB-Bny, 
cant.  de  Londinièra,  >3  de  Foucarmoot.  Pop. 
704  h. 

G R AND- COURT,  vg.  Somme  ( Picardie  ), 
arr.  rt  à 27  k.  de  Pcroauc  , caul.  cl  ’JZ  d'Al- 
bert. Pop.  720  h. 

GRAND-CROIX  (lâ),  vg.  Altier,  comm.  de 
Pirrrrlîlte,  KJ  de  Dompicrre. 

GRAND-CHOIX  (la  ),Xg.  Ijoire,  comm.  de 
St-paàl-rti-Jarrrt , [*3  de  St-Chamutid. 

GRANDF.-BI'I.TKIF.  (b),  vg.  Eure,  com. 
de IViissj -dr-LambRWlk . de  Ihilier ville. 

t;  Il  A N DE  - t. II  ARRIERE  ( la  ),  vg.  Ixiire, 
mnini.  «le  P.vnissirrè.  1=3  de  Knirs. 

GRANDE  - CIIAGNSÉE  ( b),  vg.  Vienne, 
cou  un.  «le  la  ChauvaV.  R7  de  Mirrbean. 

GRANDE-KOSSK  b ) , vg.  Votget  ( Lor- 
raine), arr.,  rt  à RO  k.  «le  Sl-Dié,  cant.  de 
Saules.  Pop.  701  h. 

GH  A ND  F. -DIX,  Vg.  Cttin-'lu-Xor,!,  coin, 
de  Plrnmeur-lkidou,  £2  dr  Lanniou. 

GRANDE  - MADELEINE  (la),  vg.  Seine- 
/n/.,  coinni.  dr  Uui «-Guillaume,  SI  de  Ronm. 

GRANDE- MOTHE  (b),  vg.  Loire,  canna, 
rt  K de  leur». 

GRANDE  - PAROI8RB  (b),  vg.  Setne^l- 
IGirji* (Champagne),  arr. rt  à 19  k.  de  Foutai- 
n«‘l lirait . rtmt. et  «b  Moulneau. P.  1 ,2 16  h. 

GRANDE-PLAINE . vg.  U.-Rhut,  comm. 
«1  Kl  dr  Me-Marir-aux-Miurs. 

GRANDE  PINTE  (la),  Seine,  comm.  Cl  £3 
dr  Si- Mandé  (banlieue  de  Paris). 


GRAND-FRAY  (U). 


GRANDE-  PIGE  Ri;  (b).  V.  Pvcàaa. 

GRANDE-RIVIERE  (la),  vg.  Jura  (Krais- 
rlu-Oiniit- : , arr.  et  à SI  k.  de  St-daudr.  cant. 
et  ^3  de  M- Laurent.  Pop.  821  h.  - Foires  Im 
28  mars,  2 juillet  et  I"  oct. 

GR  INDE  lU’F.  ( b ).  vg.  Indre-et-Loire, 
comm.  «b  Rochrrorlion,  C-7  de  Vouvray. 

GR  ANDE  RI  E ( la),  vg.  Seine-In/.,  com. 
et  0 d«es  (irandrs- Vente». 

GRANDES  - HORDES  ( le»  ) , vg.  tmirel, 
cumin.  «Ir  SongytP;  d’Ailenay. 

GRANDES  - CHAPELLES  (le»),  vg.  Aube 
(Cliampagne).  arr.  «ta  15k. d'Arriv-sor-Auhe, 
canl.  rt  C-3  «b  Mrr)-sur-4bine.  Pop.  735  b.— 
Foires  le*  1*'  juin  rt  1 5 oct. 

GR  AND  - l> LSt  H AUX  V.  Duauci.  — 
Foires  les  18  mars.  17  jiiilkl,  9 srpl.  rt  17  nov. 

GR  ANDES  - COTES  ( les  ) , vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  a il  k.  «b  Vilrv -Ic-F’ran- 
çoi» , rant.  et  £3  «b  St-Kcmy-en-lkHurinunt. 
Pop.  392  h. 

GRANDES-FOC RCIIT-N  bs).  vg.  X'ècre, 
rmum.  dr  St-Bnsson,  f3  de  Monttaiichr. 

GRANDES  - LOt.KS  ( les  ) , vg.  Marne 
(Champagne  1 , arr..  cant.,  H et  a 13  k.  d« 
Chilunvsur- Marne.  W . Pop.  194  k. 

t.  H AN  D ES  - V E STES  (les),  l»g  Seine-tuf. 
^Nornwiidie),  arr.  et  1 20  k.  de  Dieppe,  caut. 
dr  BcUenrunihre.  QSj.  A 146  k.  de  Pari*  pour 
b taxe  <b§  lettres.  Pop.  2,065  h.  — Foires  les 
6 mars,  \"  cl  1 4 mai  rt  8 déc. — Marché  tuas 
les  mercredis. 

UllAVnt.  V AI  IJ  K (h).  »J.  .VnWl-IW, 
i.Mtun.  lie  luulnm-SWVre,  ts 

I.II  IMII  VKItKIFHK  (ll).  Vg. 

/astre  ( Hourgugue) . arr.,  {Set  à 13  k.  d’Au- 
tun  , cant.  «b  SI -Léger- sous-Beu  v ray.  Pop. 
1 .805  b. — Foires  les  10  fév.  rt  10  juin. 

GRANDE- VIGNE  (la),  vg.  Isère,  com.  de 
St-Quenfin,  K de  b Vrrpi libre. 

GRANDEYROI4.es.  vg.  Pur -de  ■ Dôme 
(Auvergue),  arr.  rt  à 23  k.  d'issoirc  . cant.  et 
CS  de  Champeix.  Pop.  1 19  h.  — On  j trouve 
une  MNircc  d'eau  uuuérab. 

GHAND-FAHJ.Y,  vg.  Moselle  (pajl  Mes- 
sin ) , arr.  et  à 45  k.  de  ||Æ  cant.  et  53  de 
Longm ou.  Pop.  810  h. 

GRAND- FONT,  vg.  Mnine-el- Loire,  com. 
de  Bfczr,  0 «b  Monlretul-BrUay. 

GRAND  FONTAINE,  vg.  Dou Ai  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 33  k.  de  hauiiir-Irs-Damrs  , 
cant.  de  PicrrefontaiiH.* . £3  de  Morteau.  Pop. 
431  h. 

GRAND-FONTAINE,  vg.  Ikiubt  (Fraixhe- 
Couité).  arr.,  C**  rt  à 10  k.  de  ibsunqoo,  cant. 
«b  Bcmssu  cps.  Pop.  360  h. 

GRAND  - FONTAINE  . vg.  / osges  ( Lor- 
raine), arr.  et  à 49  k.  «b  St-Dté  , canl.  rt  *3 
«b  Schirmeck.  Pnp.  1.623  h.  — Fabrique  de 
tob.  1 bugr  hydraulique  et  fibture  «b  cotiai. 

GRAND-FONTAINE-St  K CREUSE,  on 
f îiiASD  - Fovrsi»a-w*  - I>o*raxt-,  vg.  Doubs 
( Franehc-Oonilé  ) , nrr.  et  s 22  k.  «b  Raumo- 
Ir-v-i lame*,  canl.  <bPiemrlouiatue,£3dc  Ian- 
dressr.  Pop.  163  h. 

GRAND  Eli  AT  (b),  vg.  Eure,  comm.  da 
Tronquai,  Î3  de  Ly«m*-4a- Forêt . 
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GRAND-LEMPS  (lr). 


GRAND  MARK. 


GRAXD.QTEVnJ.T  (le).  ISf 


GRAND  - FRESXOY.  vg.  Oise  ( Picardie), 
arr.  ci  à 16  k.  de  Compïègne,  cant.  etEJd’Es- 
trécs-St-Deui*.  Pop.  1,091  b. 

La  Initie  de  Crand-FrrMioy , portant  sur  son 
plateau  *r|t4  moulins  à vent  , «‘aperçoit  de  la 
route  de  Flandre,  comme  un  (irtit  Montmartre. 
Ou  voit  au  milieu  une  chapelle  vous  l'invoca- 
tion de  «iule  Catherine.  — Foires  les  26  uov. 
cl  lendemain  de  la  Trinité. 

GRAND-GON  N KT  ( le),  vg.  Loire,  contra, 
de  Mootaud , C-J  de  St-F.Denne. 

GRAND  GONM.X  , vg.  Aièvre . comm.  de 
Livry,  E de  St- Pierrc-le- Moutier. 

GI1AND-HA.H  . vg.  Ardennes  (Champagne) , 
arr.  et  à 82  V.  de  Vouaicrt , caut,  et  de 
Grandpré.  Pop.  456  h. 

G R A XD-IIOl'X  , vg.  Eure-et-Loir  ( Beau- 
ce),  arr.  et  à 47  k.  de  Niogent-le-Rûlmu,  cant. 
de  Thirou -Gardai* , d’Illier*.  Pop.  263  h. 

GRAND-JEAN  . vg.  Charente- Inf,  ( Sain- 
tooge) , arr.  et  à 10  k.  dr  St-Juau-d'Augéi>, 
cant.  et  H de  Sl-Savünm.  Pop.  549  h.  — On 
y voit  une  église  roruane  du  xi*  sied?  qui  méri- 
terait d'être  cUümt  au  nombre  de*  monument* 
historiques. 

GR A ND- JO  U AN  , vg.  lAitre-inf.,  comm.  et 
K de  Noacay. — Ou  y remarque  uu  célèbre  éta- 
blissement agricole  fondé  par  M.  Jules  RieflH, 
élève  de  M.  de  Dumhosle , où  une  trentaine 
d'élèves  »oul  instruit»  dan»  la  pratique  raison- 
née de  l'agriculture.  Ot  établissement  roiwistr 
dans  uue  vaste  cour,  fennée  par  huit  corps 
de  Idlimeutt,  dont  le  principal  u'est  pas  même 
rccrépi  : ce  u'est  pa»  une  demeure  seigneu- 
riale ; c’est  une  ferme.  L'habilaliou  du  maî- 
tre ne  sc  distingue  de*  autres  cuustructiuus  que 
par  un  étage  supérieur.  — Il  est  impossible , 
apres  avoir  visité  cette  grande  exploita  lion  ru- 
rale, de  ue  pas  comprendre  quel  fécond  avenir 
elle  ouvre  aux  contrées  de  l'Ouest  ; procédés 
agricoles , non  point  jeté»  au  public  par  des 
phrases  , niai»  par  de*  faits  , mais  j»ar  les  »uc- 
ces  : continuité  d'essais  , prou  vaut  au  simple  j 
métnver  tout  ce  qu'uu  peut  atteudre  d'une  vo- 
lonté ferme , tout  ce  qu'on  peut  oldenir  d’un  J 
travail  perses éraut  ; plus  productif  que  l'argent 
lui-même,  pourvu  qu'ou  ne  veuille  pu  linis- 
qner  le  temps  ; modelé  d'ordre  dans  une  expiai- 
tatiou  rurale  , où  l’on  »e  mai  d«-  tout 

avec  le  positif  de  la  maison  de  commerce  b plus 
exacte  ; démonstration  évidente  et  pratique  de» 
avantages  de  la  srieure  appliquée  , avantages 
constatés  par  les  cultures  vous  le»  yeux  de  tous, 
et  par  l'iiislrurtiou  donner  à des  jcuuc<  gens 
qui  chaque  jour  eu  reeouuaivw-nl  le  prix  , 
parrr  qu'ils  sont  à rhaqiir  iustant  appelés  a pru- 
fîter  de  ce  qu’ils  uot  apjw  i»  : voilà  ce  qn’nn 
t rouie  à Crand-Jouan. 

GRAND-LANDES,  vg.  Ijoire-Inf.,  comm. 
de  Saft'ré , E de  Nuxav. 

G II  A N D- LAXDKS , vg,  / 'entier  ( Poitou), 
arr.  et  à 38  k.  dm  Soldes , raut.  et  [g]  de  l*a|. 
iuau.  Pop.  1.334  h.  — Faire  le  11  août. 

GllAXD-I.  AN  1ER  , vg.  Somme  ( Picardie), 
arr..  ciuit..  C£3  et  a 5 k.  d'Abbeville.  p.  «83  h. 

GR  A .N  D-LKMPS  (le),  vg.  Isère  (Dauphûé). 
arr.  de  U Tour-du-Ptu,  et  à 85  k.  de  Bomguiu, 


chef-1.  de  cant.  Cure.  K-  A 539  k.  dr  Pans 
pour  la  taxe  dm  lettres.  Pup.  2, 1 1 3 h.  — Tu* 
rais  d'allusion*  moderne*. 

GR  AN  D-LIKI*  ( lac  dr  ).  Ce  læ  . 4»ur  dam 
le  dép.  de  la  Ijoirc-lnf.,  arr.  de  (Sanie*  . est  le 
plus  conùdéralde  qu'il  y ait  ru  France,  ('.'est  un 
vaste  révrvoir  nourri  par  le*  eaux  de  plusieurs 
rivières,  dont  les  prinripales  sont  In  Boulogne, 
le  Trou  et  POguon  qui  «ml  uav  ignld**» , e!  qui 
se  décharge  dam  la  Loire  |iar  la  rivière  ou  le 
canal  de  l’Aelieiuu  , navigable  sur  tout  moi 
cours.  — Le  lac  de  Grand-Lieu  est  environné 
de  marais  et  routimt7.500  hectares.  Il  mi  très- 
abondant  m poisson  et  renommé  par  ses  pê- 
cheries. G-  sont  les  habitant*  du  village  de  Pm- 
say,  roui  mime  de  la  Chevrollièn»,  qui  sr  liv  mil 
de  prèléreiKT  à ce  grnrr  d'industrie;  mais, 
connue  le  produit  n’ext  pim  proportionné  à l'es* 
pare  immense  qu’ocrupe  le  lac,  ou  a déjà  tenté 
plusieurs  fois  de  le  dessécher.  Il  serait  à dési- 
rer qu'une  entreprise  de  cette  iuijiorlancc  réus- 
sit, car  il  n'y  a pas  de  doute  que  les  terres,  dé- 
barrassées de*  eaux  qui  Je*  couvrent,  ue  fussent 
1 d'iyie  très-grande  fertilité.  1 je.  fond,  en  général, 
est  de  vase,  la  càtr  méridionale  de  touriie,  et  la 
septentrionale  de  sable.  Ce  sable  repose  *ur  un 
vaste  plateau  de  niche  aerpentinruse. 

On  r«p|>orte  qu’il  existait  autrefois,  à La 
pointe  méridionale  du  lac  de  Grand-Lieu , une 
petite  Ue  de  forme  ronde  , sur  laquelle  étaient 
deux  innuumrot*  druidique*  en  pierres  Imites, 
dont  on  n’aprrçott  maintenant  aucun  vestige. 
On  croit  aussi  que  ré  lac  occupe  l'ancien  c*n- 
placemcnt  d'une  ville  nommée  Hrrbadilla,  en- 
gloutie eu  580.  Les  mêmes  ci  irons  tances  que 
l'antiquité  rapporte  de  b destruction  de  Sodo- 
nie  rt  de  la  création  du  lac  Asphaltique . se  re- 
I mu  veut , à pru  de  chose  prés  , daus  l'histoire 
du  lac  de  Grand-Lieu  rt  de  l'ancienne  cité 
d'Herhodilla. 

GRA.ND-LTCÉ,  jolie  petite  ville,  Sarthe 
(Maine),  nrr.  et  ,-i  2.%  h.  de  St-Calais,  cbef-l. 
de  cant.  \y . CFI-  A 238  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  des  lettre*.  Pop.  2,354  h.  — Tuuu 
crétacé  iuférieur,  gré»  vert. 

Cette  ville  a été  construite  sur  un  plan  régu- 
lier de] nti«  qu'elle  fut  iucendiée  en  1781  : elle 
w compote  d’une  place  carrée  coupée  à angles 
; droits  par  quatre  rues  principale»  auxquelles 
! roui  tu  uuiquetit  plusieurs  autre*  petites  rues. 

I On  y N oit  un  château  moderne  construit  sur 
I l'emplacement  d'une  ancienne  forteresse  et  ac- 
| accompagné  d'un  U-au  paie  clos  de  murs.  — 
j Fabriques  de  toiles  H de  canevas.  — Foires  les 
| 4r  mercredi  de  fév 1"  mercredi  de  mai,  I"  de 
| juillet  et  d’ort.,  t*  de  nov.  rt  1*'  avant  Noël.  ■ 
j GH  ANULl  P,  vg.  Aisne  ( Picardie),  arr.  «I 

j à 13  k.  de  Laon  , caut.  et  E de  Mark*.  Pop. 
513  h. 

| GRAND  - MAGMEl'X  . vg.  M.  - t ienne, 

\ comm.  de  St-Pardoux,  ES  de  Clmntr|on|ie. 

GRAND -MARAIS  (le),  vg.  Charente, 
connu.  d'AmIlérac,  E3  d’Aiçre. 

GRAND-MARAIS  (le),  vg.  Pas-de-Calais, 
comm.  de  llara,  F!  de  Miter*. 

GRAND-MARE,  vg.  Eure,  comm.  dr 
F'rancheville , E de  Hreteuil. 


GHAXDMK.MI. , vg.  Meurthe , comm. 
d'Krruuvr*,  E de  Tout. 

GRAND-MESNIL  , Crantrmrsni/iuru,  vg. 
Calvados  (Normandie),  arr.  rt  à 31  k.  de  Li- 
sietLx,  caut.  de  St- Pierre-sur- Dives  , H de 
Livarot.  Pup.  272  h. 

GKASDMONT  , vg.  Côte-d'Or,  comm.  dr 
Monceau  » JJ  de  Bliguy-sur-Otiche. 

GR  A \ DMO NT  , firandimontium  , vg.  //.- 
Vienne,  comm.  d«St  «Silveslre,  K de  t'Jinntr- 
loul>e.  -- ■ Il  était  autrefois  célèbre  par  une  au- 
rirnne  abîme,  chef  d’ordre  sous  la  règle  de 
St- Benoit.  Il  ne  reste  pin*  que  fort  peu  de 
chose  dr  cette  a!»l»ve  , recouvtnûtr  eu  1760, 
rt  dont  l'église,  construite  aux  déjietu  des  rois 
d’Anglrtcrre  Henri  I"  et  Henri  II.  avait  la 
forme  et  presque  la  dimemiuu  dr  Ste-Gmr- 
viève  dr  Paris. 

GRAND-MONTREVAL’X  (le),  vg.  Cher, 
comm.  de  Fnveixline , G3  de  St* Arnaud. 

GRAND-NOIR  , Jura.  V.  Aavotaa. 

GRANDOt'ET,  vg.  Calvados  (Normandie], 
arr.  rt  à 19  k.  de  Pool-nEvéqur,  cant.  et  K de 
Camhirraer.  Pop.  153  h. 

GRAND-PIERRE,  vg.  Jlarne,  connu,  et 
E;  d’Epernay , 

GRAND  PONT  (le),  vg.  Vienne,  comm.  dr 
Cliauenruil , Lzl  de  Poitiers. 

GRAND-PRE  , petite  ville  , Ardennes 
(Champagne),  arr.  rt  à 15  k.  de  Vou/.ien», 
chef-l.  de  cant.  Gare.  E3-  W A 240  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,456  h. 
— Turai*  jurassique , étage  supérieur  du 
système  ooliliqur. 

Grand- Pré  avait,  dés  le  ix#  siècle,  le  titre  de 
comté.  C'était  une  des  sept  comtés-pairies  d* 
Champagne  dont  la  uuummi  de  Joyeuse  a été  «n 
possession  depuis  1 488  jusqu'en  2741  - 

Cette  ville  est  dans  uut*  situation  agréaJxlc  . 
sur  la  rivière  d'Air,  au  pied  d'un  monlieuk 
sur  lequel  s'élevait  naguère  uu  fort  la-nu  châ- 
teau , autrefois  propriété  de  la  maison  de 
Joyeuse  et  depuis  du  marquis  de  ScmonviUc. 
grand  référendaire.  Quoique  incendié  eu  1834» 
le  château  de  Grand-Pré  avait  cwM-né  m*s 
tours  rt  von  a»]>ect  majestueux  rt  tout  à fait 
antique.  Il  a été  vendu  en  dernier  lieu  par  la 
comtesse  de  Caslellaue  à M.  Doury,  qui  l'a 
rasé,  en  a vendu  les  matériaux  rt  a piaulé  de» 
pommes  dr  terre  sur  l'emplacement  du  pan. 

Foires  k*s  28  avril,  25  juillet,  29  oct.  et 
1"  lundi  do  carême. 

Bibliographie.  Mttov.  Chronique  de  la  t ille 

et  îles  comtr  s de  f Irand-Pré , selon  f ordre 

•‘hronoiogi/fite  de  t histoire  de  France, 

»M,  1840. 

GR  A ND -PR  ELLE  . vg.  Loire,  comm.  dr 
Cordclte,  >3  de  Roanne. 

GRAND-PMKVSIGXY.  V . PaaMKisi -•  *- 
Grand. 

GRAND  - Pt'ITS  . vg.  Seine  - et  - Marne 
(Brio.  arr.  et  à 27  k.  de  Melun,  cant  de 
Marinant , R de  Nangis.  Pop.  306  b. 

«RAND4JCKVILLY  (le),  ClavitLum,  vg. 
Seine- h>f.  (Normandie),  arr.,  et  à 6 k.  de 
Rouen,  cant.  dr  Grand -Couronne.  P.  1,585  h. 
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G HA  N DSKL  VF.. 


GUANVIÜARD. 


GRANDVILLARD. 


GRANDRIEl'.  bg  Lozère  (Imigurdoc),  arr. 
rt  à 38  k.  de  Mende,  ehet-1.  de  tant.  Cure. 
Bureau  d’ciiregist.  à Langogue.  EJ.  A 558  L. 
de  Pari*  jumi  la  taxe  de»  lettre*.  P.  1 ,501)  II. 
— Tuimi  rri.slallÎM*  ou  primitif.  — On  y re- 
marque une  tour  carrée  qui  a servi  à lu  déter- 
mination île*  triangle*  de  la  carte  de  Casai  ui  t 
et  les  restes  de  la  soie  romaine  qui  conduisait 
de  Lyon  en  Auvergne.  Foire J les  3 mai  et 

14  sept. 

l.HAN'DRIKtX . vg.  Aisne  {Picardie),  nrr. 
et  à 50  k.  de  Laon,  nuit,  et  E de  Riuoj-iur- 
Srrrr.  1*01».  260  h. 

GRANDR1F  , vg.  Puy-de-Dôme  (Auver- 
gne), arr.,  EJ  et  à 10  k.  d’Amberl , caut.  de 
St-Aiithême.  Pop.  3,425  11.  ■ — Foire  le  lundi 
qui  suit  la  fête  de  l'Assomption. 

GH  INDUIS,  s g.  Rhône  (Beaujolais),  arr. 
et  * 23  k.  de  Villefranche-i»ur-Saùuc,  cant.  de 
St-Niiier-d'Azeigucs , E3  de  la  Muie.  Pop. 
2,337  I».  — Foires  le»  7 fri.,  24  mars,  6 
juin,  14  août,  7 sept,  et  7 déc. 

GRANDRl*,  vg.  Oi*e  (Pieardie),  arr.  et  à 
37  k.  de  Compïègne,  cant.  et  EJ  de  Pfojoo. 
Pop.  615  li.  - On  trouve  aux  enviions  une 
source  d'eau  minérale. 

t.  K AND- Ht ILHIOIRT.  V.  Rcukcocrt- 
UdÎMSP. 

GRAND-Rl'PT  , vg,  Vosges  (Lorraine), 
arr.  et  à 30  k.  d'Epiual , rant.  et  E3  de  Bains. 
Pop.  413  h. 

GR  AND  RI  PT  . vg.  Fotges  (lorraine), 
arr.  et  à B k.  de  Sl-Dié,  rant.  et  El  de  Séno- 
nes.  Pop.  555  h. 

GRANDRY,  vg.  Nièvre , oMiim.  et  E de 
Moulins-cn-t  lilbrrt. 

GRANDS  (les),  t'ar , fourni,  de  Solliês- 
Farlcde.  ET  de  Sol I lès-Pou t. 

GRAXD-SAGNF. , vg.  Creuse,  conim.  de 
Rnnuat,  E de  ( u nimillat. 

(•RA  N DS  A G NES,  vg.  Puy  nie-  Dôme , rom. 
et  ?r]  d'Amhrrt . 

GRANSA1GNKN,  vg.  Corrèze  (Limousin), 
arr.  et  4 41  k.  d'Usarl , cant.  et  31  de  Bugeat. 
Pop.  455  h. 

GRANDSARS,  vg.  Somme,  romm.  de 
Railleul  , ZFZ  d'Ahlievillc. 

r.R ANDSEU-I.F. . vg.  Menrtke,  cumul,  de 
Yerdenal , 7T.  de  Rlamont. 

GRANDNEI.VR , f irandis  Silva  t,  vg.  Tarif 
rtAiaroune , romm.  de  Rouillae  , EJ  de  Gri- 
•ols.  — 11  y avait  avant  la  révolution  une 
aldwyc  d’hommes  de  l'ordre  deCiteaux,  fondée 
cii  1 1 44.  « Les  bernardins  de  Grandsclve, 
dit  l’ablié  de  Mootgaillnrd , jouissaient  de 
400.000  livres  de  rentes  ; ils  célébraient  U 
fêle  de  leur  patron  par  des  orgies  qui  duraient 
quinze  jours.  On  te  rendait  à cette  ahliavo  de 

1 5 i 20  lieues  pour  preudre^art  aux  festins,  aux 
divertissements  de  toute  espece.  L'ahhavc  for- 
mait une  petite  ville,  tant  1rs  bâtiment»  nblia- 
tiauv  et  leurs  déjiendanre*  êtaiml  multipliés. 
Il  y avait  le  quartier  des  dames,  et  chacune 
trouvait  dans  son  ap|iartemrnt  tout  les  objet* 
nécessaire*  à l'habillement  et  à la  toilette.  Cha- 
que religieux  avait  tes  chevaux:  on  chassait 
dans  le*  forêts  dépendantes  de  l'abbaye  ; on 


jouait  la  rontédie  ; nu  jusvait  la  nuit  au  jeu,  à 
la  danse;  1rs  laldrs  étairul  servir»  à toute 
heure,  et  l’on  n’av  ait  dans  cette  abliaye  d'autre 
daugrr  à rmnir  que  celui  de*  indigestions  rt 
des  apoplexies  entre  1rs  liras  d’une  daine  ! Il 
est  inutile  d'ajouter  que  chaque  religieux  avait 
sa  maîtresse.  Je  rjpjmrle  ce*  faits  parce  que 
j'en  ai  été  témoin  ; tout  le  haut  Laugucdoc-  pour- 
rait le»  certifier,  tant  la  Tête  de  St-Bernard  à 
Groutel vc  était  célébré  et  courue,  i 

GR  AND-SF.RRK  (le),  I*  Drdt ne  (Dauphi- 
né), arr.  et  à 50  k.  de  Valence,  chef-l.  de  cant. 
Cure.  F3.  A 542  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des 
le! tirs.  Poji.  1 ,588  h.  — I'eisu»  tertiaire  su- 
périrnr. 

O bourg,  situé  sur  la  Galaure,  est  entouré 
de  murailles  perrèrs  de  cinq  portes,  et  formé 
de  deux  principales  rues  qui  alioutissent  à une 
petite  pbrr  sur  laquelle  s’élevé  une  vaste  halle. 
L'église  paroissiale,  quoique  dégradée,  est  un 
nwx  lu  i édifice.  — Manufactures  de  draps. 
Tanneries.  Tuilerie.  Hauts  fourneaux.  Marti- 
net» jjour  instruments  aratoires.  Aciérie.  — 
Foire*  le»  2 jauv.,  3 mai,  22  sept.,  2 nqv., 
lendemain  des  Rameaux,  I**  lundi  de  juin. 

GKAND-DRAl’GY.  V.  D**lct-ijl-Grami». 

GRAXD-FAl'X  (les),  vg.  Nièvre, comtn . de 
Ctux-la- Ville.  H de  St-Saulge. 

GRANDS-MAR  ttlKR.S(lc»}.vg.  II. -Vienne , 
romm.  de  la  Joochrrt*.  EJ  de  Chanteloube. 

GRAND-ST-MARTIN  (le),  vg.  Nord,  rom. 
de  Catillou,  Rj  du  Calenti. 

GRAND-TONNE,  Calvados.  Y.  Stk-Croix- 

GftàKD-Tanm. 

GRAND-VABKE.  vg.  Aveyron  (Rouergue), 
arr.  et  k 45  k.  de  Rodez  , cant.  de  Conques  , 
EJ  de  Mamllae.  Pop,  1,220  h. — Foires  les 
7 juin,  7 juillet  et  28  sep1* 

GH  AND- VAL  , vg.  lxtzcre  ( Languedoc  ) , 
arr.  et  a 37  k.  de  Marvrjiils.raul.  de  Fouruel», 
E3  de  St-Chèlv.  Pop,  388  h. 

CRANDVAL,  vg.  Orme,  romm.  de  Mar- 
dilli,  £3  de  Garé. 

GRANDYAL,  vg.  Puy-de-Dôme  ( Auver- 
gne), arr.  et  à 13  k.  d'Amhrrt  , cant.  et  ES  de 
Sl-Amand-Rochc-Savinr.  Pop.  1 ,075  h. 

GRANDVAl’X  . vg.  H .-Vienne,  romm.  de 
Jabmlles,  EJ  de  Chanteloube. 

GRANDVAL'X  , vg.  Saône-et-Loire  (Bour- 
gogne), arr.,  EJ  et  k 11  k.  de  Charotte»,  cant. 
de  Palingrt.  pup.  243  h. 

GRANDVAl'X,  vg.  Seine-et-Oise,  conun.de 
Saviguy-xur-Orge,  El  de  Froment  eau. 

GH  A ND  Y Kl.  I. K , vg.  //.-Saône  ( Franche - 
Comté  ),  arr.  et  à 21  k.  de  Vesou I , cant.  de 
Scev-Mir-Saùnr,  EJ  de  Frrtignry.  Pop.  647  h. 
— Foire t le*  2 fév.,  2 mars,  2 nud,  2 juin,  2 
juillet,  • sept.,  2 ocl,  e«  2 uov. 

GRANDVEZIN  . vg.  Meurthe,  romm.  de 
Cfévir,  E de  Lunéville, 

GRAND-VILLAGE  (le),  vg.  Ckarenle-Znf., 
connu,  de  Si-Léger -en-  Pons,  ES  «le  Pons. 

GRANDVILLARD  , vg.  Ain,  romm.  de 
Domsuir,  EJ  de  St-Amuur. 

t;n ANDVH.LAKD,  vg.  Jura,  romm.  de 
Villards-d'Fj'iat.  EJ  de  Mniran». 

Au  nord-est  et  à peu  de  distance  de  rr  vil- 


lag'-,  on  remarque  dans  une  contrée  agreste  une 
multitude  de  vestige*  év  idints  d'une  cité  an- 
cienne , que  la  plupart  des  historiens  de  U 
Franche  - Comté  s’accordent  à nommer  la  v ille 
d’ Antre*.  Dr*  iu»criptious,  encore  visibles,  ont 
porte  plusieurs  d’entre  rttx  k entier  que  cette 
ville  avait  été  construite  par  une  légion  égyp- 
tienne à la  solde  des  Romain».  Tout  ce  qu’un  y 
observe  ne  présente  que  l'image  de  la  désola- 
tion opérée  par  la  main  incendiaire  et  dévasta- 
trice des  hommes;  car  les  localité»  n’offrent  au- 
ciiu  signe  qui  iKjrte  k xoujironner  ime  destruc- 
tion subite  par  un  effet  physique  et  violent  de 
la  nature.  Uu  des  monuments  les  mieux  con- 
servés est  une  portion  d'aqnrdnr  auquel  on 
a donné  le  nom  de  Pout-dcvAirlie».  Il  est  m- 
tièrrment  eompoé  de  pierre*  de  2 m.  de  long 
au  moins  sur  66  <*.  à 1 m.  d’épaiiueur,  parfai- 
tement équarrie*  et  posée*  par  lit*  bien  hori- 
zontaux. L’aqueduc  était  dmihle,  et  se*  deux 
portions  parallèle»  n'étaient  séparée*  que  par 
un  lit  de  ces  pierres  massive»  , qui  sert  égale- 
ment de  soutien  aux  deux  voûte».  O sont . si 
l'an  veut , deux  aqueduc*  réuni*  par  un  mur 
mitoyeu  ; chacun  d’eux  a i m.  de  large  et  3 m. 
de  haut  ; tous  deux  reposent  sur  le  rocher  so- 
lide , et  lemx  parois  s'élèvent  parallèlement  et 
d'aplumh  ju»qii’â  la  hauteur  de  2 m.;  à celte 
hauteur,  les  pierre»  fout  de  chaque  coté  saillie 
en  dedans  : elle»  se  rapprochmt  donc , rt  ne 
laissent  plu*  entre  elles  qu'une  petite  distance  , 
qui  est  recouverte  par  de  semblables  masse*  |»>- 
vrrs  à plat  jfjT-dis.su*.  On  voit  environ  tflO  ni. 
de  long  de  crt  aqueduc,  avec  quelques  origine» 
où  aliootisscnt  des  aqueducs  latéraux  ; il  est 
prol  table  que  la  terre  m cache  une  lougurur 
beaucoup  plus  cousidérohlc  ; mai»  ce  qui  est  vi- 
siMe  sans  fouille  e*t  eu  Iréa-grande  partie  dé- 
couvert comme  mi  simple  canal.  Au-dessus  de 
cet  aqueduc  est  une  chute  considérable  , dont 
une  jiorlion  ***  trouve  revêtue  de  pierres  massi- 
ve* comme  cellrs  que  nous  venons  de  décrire  ; 
l’autre  portion  est  prise  dans  le  rocher  même  , 
qui  mou  Ire  une  large  rainure  évidemment  pra- 
tiquée k l'outil , pour  la  conduite  des  eaux  K 
le  jeu  d'usines  imjiortanlri.  Des  moulin»  »nnt 
établi»  aujourd'hui  à quelque  distance  de  celle 
chute. 

A 1a  droite  du  Fou t-dc*- Arches,  ou  voit  en- 
core le*  reste»  d'un  bâtiment  carré , construit 
avec  des  masse»  solides  de  pierre»,  que  quelques 
historien»  prétendent  avoir  été  jadis  un  tem- 
ple. I n grand  nombre  d’aulivs  vrtligr*  «embla- 
lïlcs  sont  éjnr*  dans  cette  vallée  , très-élevée 
dans  les  moutngues , et  sumtonlée  Hle-méme 
jiar  d'autres  monts  d'une  grande  bailleur.  Der- 
rière la  montagne  qui  la  forme  du  côté  du  le- 
vant est  le  lac  d'Autrr»  , à 160  m.  au  moins 
d’élévation  au-dessus  des  mines  : c’est  sais» 
doute  lui  qui  satisfaisait  autrefoi*  aux  Iiesnins 
de  la  ville;  maintenant . il  laisse  rarore  pas- 
ser sous  la  moutagne  la  majeure  pallie  de*  eaux 
qui  coulent  au  l\mt-dc*- Arches  rt  dan*  plu- 
sieurs endroit*  de  la  vallée. 

Avant  d’arriver  aux  ruine*,  on  reuurqne 
deux  trou*  naturels  fort  profond»,  de  7 à 10  ni. 
de  diamètre  à leur  ouverture  ; rr  sont  de*  es- 


GRAVES. 


G RANGE -LA -VILLE. 


GRANGES-DANS  (le*). 
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pèer*  de  «Kipiratrx  qui  drsrmdmt  à une  pro- 
fondeur inconnue,  et  par  lesquels  IVau  tort  «il 
torrent  tara  de  b fonte  de*  neige*.  Ven  la  Gu 
de  l'èlé  , l'eau  de  ce*  puits  se  trouve  à 10  m. 
au  moins  au-dctsnus  du  niv  enu  du  xol. 
Bibliographie.  Dcnon  ( le  P.  p.-JoOÎJ  La 

Découvert*  de  ta  ville  J. inire  en  Franche. 

Comté  ( commune  de  Grand*  ilia  ni),  in- 13  , 

1697:  îih8,  170». 

Avutrf  n*  Sr-Nn  hua*  (le  P.),  Du  ter  talion  $ ur 

ta * decouverte  (U  ta  ville  J Antre,  iu-12  . 

1698 

Gît AXDVII.LARDS , ou  C*t*wittuii,  pe» 
tde  ville.  H. -Rhin  (Alsace),  .-ut.  d à 13  k.  de 
BHfort  . ciuit.  et  p?  de  Ilrilr.  Puf.  1,331  h. 
Sur  b Halle.  — Forge*  et  fh-filt-rie.  — Foires 
Ira  3*’  mardi*  de  fé* . , de  mars,  d'uv ri) , de  mai . 
de  sept.  rt  dr  no* . 

GHANtlVIl.l.K  (b),  TJ.  Ardennes,  eomm. 
de  Cms-b-Grand*  die,  52  de  Mérite***. 

GRAXDVILI.K,  vg.  Anhe  (Chanij.a^u,- 
arr.,  3 et  à IJ  k . d'Arris-stir-Auljr.  cant.  de 
Ramerupt.  Pop.  533  b. 

GRANDYILLE  (b),  vg.  C (Un -du - Nord, 
mium.  de  Bringiilo,  BJ  de  Chitrbudtm. 

GR  AVDVII.I.E-G  AI'DRKVII.I.E.*g.  Eure, 
et- Loir  liteau*),  arr.  et  a 38  L de  rtirfju 
cant.  de.  JanviUr,  3 d'Angvr* dfe.  Pup.  334 h. 

GRANDYILLE  (b),  *g.  Seme-et-Our. 
romm.  de  Souchamp,  3 de  St-Arnoult. 

t«K AMU  11,1. K,  vg.  Sein*-et-()ue , cumin, 
de  Val -St -tonnai  11,  3 .U-  ifinrdau. 

GRANDVILLIEHS.  vg!  Vosges  (Lorraine), 
arr.  et  à 21  k.  dT.pinal,  nuit,  et^-  îdeBjuie- 
ITv  Pop.  t .052  II.  - l*a|K  feriez. 

G R AXDVILI.IP.R8.  joli  bourg.  Oise  (Pi- 
»rdie).  arr.  et  à 30  k.  drYU-.invais,  clicf«l.  île 
eaiit.  Cure.  Cite  d'étape.  yy.  A I0l\.  de 

Pari*  pour  b lave  de*  k'tlm'  Pop.  1.81  J 11. 

T**mu*  tertiaire  supérieur. 

Il  «t  situé  dans  une  plaine  immense,  à Fin- J 
lenretiou  de*  routes  de  Rouen,  de  Calais, 
d’Annem  et  de  Beauvais. 

L’opinion  rummuiM*.  dit  Qudhrv,  est  que 
Grand* illers fut,  en  1213,  bâti  par  Philippe  de 
Dreux,  évêque  dr  Beauvais.  Louvet  prétend 
qu'à  la  place  de  ce  bourg  il  exista  jadis  ûne 
gnmde  ville.Oliourg  de  ( irand*  il  tiers  n’est  re- 
marquable que  par  le  graud  nombre  de  fabri- 
que» en  tout  genre  qu’on  y trouve  et  ipn  y en- 
tretiennent l'aisance  parmi  le*  habitant*.  - Ma- 
nt, factures  de  draps,  serge»,  lia».  — Fabrique* 
de  savon,  huile,  tablrllrrie.  — Commerce  con- 
vulr rahic  de  bonneterie,  qui  se  fabrique  aux  m- 
virorn,  de  grains,  eaux-de-vie,  cidre,  charbon 
de  terre,  chevaux  rt  bestiaux.  — Foires  les  2* 
lundi  dr  juin,  2*  lundi  de  déc.  et  le  dernier 
lundi  «b*  chaque  mois.  — Marché  important 
tous  les  samedis. 

GRVNDVILUERS-Al'X-BOIS.  rg.  Ou* 

(Pirardie),  arr.  et  à 19  k.  de  Cbrmout,  eaut. 
flpn  de  St-Jiul-m-dittussée.  pop.  217  h. 

«RANKJOILN.  vg.  J**,  oonun.  de  l'Hos- 
pitalet,  H de  Galion. 

GR  AX  KJ  or  LS,  vg.  Tarn , comro.  de  Ca« 
husac-siir-Vère,  K deGailbc. 

CRANES,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  cl  à 

U. 


26  k.  de  I.imoux,  cant.  et  53  de  Qiiillnn  Pop. 
130  Ji. 

GRANGE  (b),  vg.  Ardèehr,  romtn.  de Bur- 
*rt,  K «le  Monlpraat. 

GRANGE  (b),  vg.  Doubi  (FriinchoComti), 
arr.  et  à 80  k.  de  Monlbdliani.  cant.  de  Mai- 
cl>Cf  lü  de  St-llippolyle.  Pop.  *95  h. 

4|0tAXCK  (la),  vg.  Isère,  romm.  de  b 
Routière.  53  du  louvct. 

GRANGE  (b),  vg.  Landes  (i.  ascogne),  art. 
rt  à 37  k.  de  Mont-de-Marsan,  cant:  et  JE  de 
tbbarrH.  Pop.  604  h. 

GRANGE  (b),  vg.  Loiret,  foram . rt  7*1  d’Ar- 

GRANGE  (b),  vg.  Moselle,  comtn  dr  Ma- 
nom,  Bide  Thiouxilb. 

G BARGE  (la),  Vg.  Oise,  foium  de  Morte - 
fontaine,  Sde  1a  ( Ihapd le -enJhptial . 

GRANGE  (b),  vg.  H.-Prrèae'rs  (Bigorre), 
arr.  dà23  k.  de  Bagnéres^n- Bigorre,  eaut.  et 
23  de  Lanormcuin.  Pop.  235  h. 

GRANGE  (b)  . Vg.  U. .Rhin  (Abaçe),  air., 
53 et  à 9 k.  de  Belfort,  eant.  de  Fontaine.  Pop. 
106  h. 

CRAXGE  (b),  vg.  Srine^et-Oise.  V.  Sr- 

( .Ml«  t|V-Dff*l  S-ChaVOK, 

GK  A XG E-A  t -WJ  Y KM  . *b; , vg.  KoBflf, 

Hun.  «le  Véron,  53  dr  Sens. 

Marne, 


GRANGE  U X-HHIS  (b),  rg, 
romm.  et  52  de  Mc-Mt  nehonld. 

GIlANGE-ULA.XCItE,  vg.  Rhésse,  cumm. 
Id’Kiully,  52  de  L>on. 

GR  ANGK-BI.F.XEAr  (la);  vg.  Seme-et- 
Ma/  ne,  romm.  de  Courpajgy,  (S  de  Riuoy-ni- 
Brie.  V.  Ciicsmut. 

GRANGE-  D AI.E1XK  (b),  vg.  Doubs. 
cumin.  des  Sept-Fon!aincs,ËJ  de  Lédiei.  \y. 

GRANGE-  DE-  BERMOXT,  tYg’  Doubs, 
l oiuat.  «le  I oumrdo*,  53  de  Clerval. 

GHA\(iK-l>E-l.'(El'\  Rl:  (b),  vg.  Loirr, 
eiRUnt.  driVaftenoite,  S de  St-Ktinme. 

G R A Ni»  K-DK-  X OMS,  vg.  buta,  connu,  «le 
Vérta,  C*3  de  St- Amour. 

GR  ANGK-DKrV  Al  VUE.  vg.  /ura  ( Kfnnebr- 
(âimliii)  , arr.  de  Pohguv,  à 14  k.  d'Arlioi». 
cant.  de  Villers-Kariay , EJ  de  Moachar  d.  Pop. 
1381g 

Gll  ANGE- LA-VILLE  et  Criscs-ij-Boi  rg, 
U.^atdté  (FranrJie -Comté),  arr.  rt  à I7  k.de 
Lu  ni»  eant.  et  58  de  Nillerscid.  Pop  40t  I». 

l..v  lumiuiir  de  Grau  s"»*  Ville  et  1 1 range - 
b- Bourg  ebit  une  de*  première*  du  comté  de 
BgB*go£Ut?*t  appartcuait  au  duc  de  Wurlem- 
\«l%.  C. iMge-lr  -Bourg  était  une  place  forte  où 
il  y avait  fniijoiira  garnison.  Ces  foi  ternu-s  «•»- 
suycmil  |>*usinirs  sirgrs  : mais  il  u’y  en  eut 
jMiiut  de  plus  ruineux  que  cdiu  du  bourg  en 
1 477,  époque  où  b*  Autrichiens  *’en  miparr- 
rent,  le  saccagèrent,  et  abattirent  !«•*  fortifica- 
tions Le  rhâteau  résista.  Le  bourg  devint  au- 
rore en  1636  b proie  de  Galas,  qui  y leva  de 
fortes  contributions,  cl  qui  par  b jeta  les  b<>ur- 
g<  ’".*  tbn»  une  détresse  dont  ils  *e  roBenlimit 
longtcmp*.  I^uis  XJV  fit  démolir  le»  tours  et 
les  fortifiratioD*  qui  existaient  à Grange  ; ce- 


pendant il  en  reste  encore  d«  vestiges,  entre 
autres  deux  portes  des  murailles  ; le»  foswaqui 
ceignaient  le  bourg  et  son  château  subsistent 
également.  — Foires  bs  15  janv.,  |0  avril,  10 
août  et  15  oct. 

<iRAXGE-LK-B4H'AGE,  vg.  Yonne  (Cham- 
pague),  arr.  rt  à 19  k.  de  Sens,  eant.  de  Ser- 
gine*.  53 dr  Pont-sur- Yminr.  Pop.  441  b. 

GRANGE  - LE  - BOKJRG,  vg.  H. -Satine 
(Fiauelie -Comté),  arr.  et  à 17  k.  de  Lure. 
eaut.  rt  EJ  de  Villcrsexel.  Pop.  540  b.  V.  (Rua- 
GB-ut-Yuxx.  — Foires  les  17  avril,  95  mai. 
I"iojul  18  ort. 

G RANG  F.  - l.KY'ÉQL’K  (b),  vg.  tube. 
co mm.  d«-  Maciy  et  St-L>è,  53  ibTroye*. 

GHANGF.  NF.CVK,  vg.  Cher,  coam-  de 
St-Palaiv,  3 «bu  Aix-d'Angillosi.  \y. 

GR  ANüF-ltOl  GF  (b),  Vg.  f'osges,  oonun. 
de  (Uandon,  «b  liaroo . 

GRA NGFK.MONT.  Vg  Loiret  (OrU-ûIiai*), 
arr.  et  à 14  k.  dr  Pithivien,  cant.  et  K de 
Pttiteaax,  Pop. 4SI  b. 

GR  iNGRR.  vg.  Ain  (P,ngr>  ),  arr. . SI  et  & 
16k.  «lo  Ndilua.  «'Mit.  dMxrnmrr.  Pop.  169 h. 

GRANGES  (1rs),  vg.  Allier,  n>mn.  de 
Beauiu*.  52  de  lloutuarault. 

GR  A \(iF-S  (les),  vg.  H. -Alpes,  eomm.  da 
la  faurir,  53  dk  VrJM»*«. 

CHANGER  (b*),  vg.  Aube  (Cliampngnr), 
arr.  « t k *7  k.  dr  Rar-sur-Seinr,  cant.  citSade 
Cil-mur re.  feT.  Pop.  168  II. 

<«K  A NGFS  r,  romm.  de  Mai- 

xirm-b^ffndc-  IWI«,  B «!<•  Rorailly- 
wÉReinc. 

GKA.NGF.S  vg.  Coir-dOr.  conun. 

d'oigu*.  F.  *•  Rtignrat-ln-JuiU. 

<SH.tSCMi  vl«»).  TJ.  iKrr.  nul.  C*n- 

duÇwg»-. 

GRANGES  I.  s),  vg^f sire,  connu,  des  Sa- 

blous,  C3 J du  t*wat;«\ 

GR  ANGES  (les),  rg.  Isère,  romm.  d'I/rati, 

SJ  df  Mb. 

G R 4 NGES  (k»),  vg.  ls>ir*t-Chrr,  eomm. 

rt  *■;  de  Blotv. 

(•HIN'GES.  Iig  toi-ctA'.aramne (Gascogne), 
arr.  «Tâ  *5  k.  d'Agtu.  eant.  de  Praysaa*.  B 
de  ('.birar . yy.  P«.p.  657  b.  — Foire  r k*  25 
jiinv.,  TO  mas,  2 mai,  I"  août  et  28  sept. 

GRANGES  (les),  vg.  H .-Marne,  00mm.  do 
Droyes,  53  de  Monticrrnder. 

GRANGES  (les),  vg.  tl . -Pyrénées,  romm. 
de  Julos,  K de  lourdes. 

GRANGES,  vg.  Saône-H-lsoire  (Bourgo- 
gwr),  arr.  et  » 14  k.  <k  < b.ilou-sur-Sxone. 
cant.  et  CSdetiivry.  Pop.  405  b. 

GRANGES,  yg,  r osgts  (Lorraine),  arr.  rt 
à 35  k.  «le  St-Du\  cant.  et  53  dr  Corcirux. 

Pop.  2,365  b Foires  le  8*  mardi  de  mars, 

de  juin,  d’août  rt  «te  nov. 

GRANGES  (les),  rg.  Vosges,  eomm.  d’A- 
nould.  rjjde  Coreiou. 

GRANGES,  vg.  Vosges,  romm.  «tEJde 
Xei  t iguy . 

GRANGES-DANS  (tes),  vg.  Dordogne  (Pé- 
rigord), arr.  rt  à 38  k.  d«j  Périgucux,  cant.  et 
E d’Hautcfort.  Pop.  719  h. 
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GHA.WLS  • DK  - CIIEXECCT  (les),  vg. 
DauS j,  ciiium.  de  rjtnwm  , Csjde  Quingeyr» 

GRANGE.S-DF.-DESSIA  (k*),  vg.  Jura, 
coaun.  de  Dexsia,  C5  de  Si- Amour.  — Faire t 
les  15  juin  el  14 nos. 

GR A % GKM-DK-  PUM  UI  i:  RES . vg.  Vosges 
(Lorraine),  air.  rl  4 20  k.  do  Remiremcuit, 
raut.  et  de  Plombières.  Pop.  1 .412  b. 

GRANGES  - COSTA  R DES . vg.  Diurne 
(Uauphiiiri,  arr.  et  à 10  k.  «J-  Moiilélimart, 
rani.  el  Xdc  Pierrelatte.  Pop.  59C  l>. — -Foires 
le  15  mars. 

GRANGES-LK-ROI  'les),  vg.  Srine-tf-OUe 
(BeuUOt).  arr.  rUil  k.  de  Rambouillet,  cant. 
rtC3*k  Duurdau.  Pop.  407  b. 

CKA.NCKS  I.FS  VAI  KXGE  le*),  vg. 
diche,  rtxnm.  «Ir  St-1Pcray  rl  Gudlicralld^ 
do  St-Pérav . 

GIWMS  \ DoiJ-i  (Franche- 

Guulêi.  an.,  roui..  î ! • < à 5 k.  dbTuutarltfr. 

339  b. 

GRANGES  ST-GSHMUV  $e»),  \f.  //.- 
Saône,  rouit  h.  de  St-CeruROiti,  I*3,(k  Lurr. 

GRANGK-H-STK  M ARIK.vg.  Douta  (P nu 
che<CDmté',  arr.,  caul.  cl  à IC  k.  de  iVMtnr* 
lier.  S d*"  Jougnr.  Pop.  |52  b. 

GRANUKS-blR-  NI' RE.  vg .Morne  (Chom- 
pagur)  , an.  et  4 0O  k.  U'JîperRay , cant.  rlfcfl 
1 

GRAM.KSM  RRAlME.  vg.  Jura  (Fiau- 
che*  Comté1-,  arr.  «t  a |2tk.  de  Luns-le  Saul- 
-T7  li. 

CR  AHGCTTES  (k»),*£  />«»&* (Knuscbe- 
(xiaitè).  aiT.t  cant,  SI  et  à 12  k.  de  Pcwlar- 
lâer.  !•..]■  -00  b.  ^ ^ 

GR  ANGLES  , vg.  (ai indus  -Normandie), 
arpetk  19  k.drPout-rEvêqae.carit.  de  Dise», 
E de Douille.  pop.  34fti. 

GKAMFf,  vg,  J ti>  < < Dauphiné),  arr.  dr  la 
Tour-du-Ptn  , à 25*.  dr  Ruufgniu,  cant.  du 
PouiKb'-Rekuvoisii^C'wdrs  Ahrrta.  Pop. 483  h. 
- l e ' ' !<■  3 fé* . 

GR  INNE.  bg  Drôme  .Dauphiné).  arT.  el  à 
47  k.  de  Die,  cant.  deCml.  C | 

Pari»,  pour  l*»  traedralrtlre*.  Pop.  h.  - 
Tisun  lerliaire  moyen. 

Il  est  bâti  daii*  une  belle  situ.-two,  sur  |c 
penchant  d’un  éolrau.  pre*  de  la  rive  gauche 
de  la  DrAme,  el  «et  dominé  par  Ir»  nune*  pit- 
tnrevqDM  dNjn  aalu|ue  château.  qui  fui  l u u des 
mieux  fortifies  • de  ce*  n .titrée»  pendant  1rs 
guerre*  dr  la  féodalité.— Fabriques  de  tuile*. 
—Foiras  k»  1"  «eût,  10  s**pl. 
i CIANOX,  tg.  Lptel-i.uruoOr.  cannu  d 
E «ïeMnmtaade. 

«imNNOHA'l.iI.SO-,  long.  I&-).  .UN.iti- 
ce  de  en  fait  mention  fcmiar  J’un  poste 

établit*  h More  Setumico,  •misHe.*  ordre»  dit 
général  «k  f Ar  mon.  anm  tout  tu.  Ou  remarque 
que  le*  Ucu  v cité»  par  la  Notice  dans  ce  tiépar- 
trmmt  »r  renferment  d.ins  la  Ijiummc  m>  mide 
et  da u»  U Uotvieme.  l/e»  Saxon»,  en  mfaU.ua 
par  leur»  piraterie»  le»  rivage*  de  la  T aulc.  »’«•. 
taieut  établi*  ni  quelque»  caillou».  Grégoire  de 
Foui  » lift»,  v rt  |)  u*i'  apprend  qu'il  y 

avait  drt  Anadm  r Hajocaisim,  dont  U nom 


s’est  conserve  eu  disant  1rs  Saines  de  Rat  eux. 
Celle  cirroustance  me  porta  à conjecturer  aue 
le  Ucu  du  Gronaona  sur  relie  eule  ne  pt-ut 
mieux  r>.uvetiir  qu’à  Port  en  Bravin;  où  l'on 
reconnaît  Us  vestiges  d'un  ancien  havre  ou 
\ navale,  qui  devait  être  protège  par  quelque 
place  nmmed’usieganiiMin.  rt  qui  u 'existe  plu*. 
M . dr  Valois  (p.  256:  npiui-  que  Grannotsa  est 
Cm-rrondr,  qui  est  ii  (pielque  distance  dt  AkiHT 
dans  le  diocèse  de  Nanirs.  ]|  est  vrai  qu’il  \ a eu 
des  Savotis  dan»  ce  quartier- là.  psisque  Félix, 
evequadr  Nantes,  qui  vivrait  auroramnirenirnt 
du  v i*  su* Je,  en  attira  un  grand  iximl»  e auetti  is- 
ti.vtriflM,  rtmime  on  l'apprend  de  Fortuaat.  U 
(cirait  que  M.  de  Valois  (G’arnu.,  lit»,  m)  a cru 
' 'MX  de  l’a  unir  ipe  entre  le  pnm  de  ( .urrraod.  et 
relui  île  C mt «*««<;.  Mais  selon  une  ehromqm 
!■  Nantes,  puhbts-  (Kir  U.  Ixluncau.k  nom  de 
(•uerrande  est  puvtrrieur  a uu  nom  plu*  ancien 
et  usité  du  trni|H  de  Nonuuoc.  prince  des  B re- 
lions, duu»  k u*  siècle.  Voici  le»  termes  de  crtU- 
clinMiHjoe  : (Uslardus,  t/uctn  Sormemnus  ras, 
efHsutjuttu  A i//n«e/ertjc«i  instilurra/,  apud  A is- 
lam Quiriaiam,  ifiiœ  ai  ifuis  Hntanms  ittius 
\toci  tandis  mine  (!nr répudia  nunenpatur, 
fiuijutahis  est.  M.  de  la  Barre  (I.  vui,  p.  419). 
dans  un  mémoire  rlminé  b l'Académie,  ml  dans 
l'opinion  que  Graumma  |mumiit  avoir  été  lo 
\Crentut  (c’est  ainsi  qu’il  tVi  il\  lieu  de  Ui  U»*» 
B: • l.igix  , enlie  Brest  «C  QuinqMT  : mu»  « qui 
détruit  cette  conjecture,  fondée  «ur  quelque 
appannre  de  rapport  dans  la  dénofnination, 
' c’est  que  le  ttoui  du  lieu  n’nl  (muiiI  tel  qm* 
.VI.  lie  la  Mari!*'  f(-  dmuie,  moi*  loti  tUmnn,  «n 
latin  lotus  Renom.  Ce  lieu  porte  k nom  du 
patron  qu'il  tdvero,  M-Rruui  mi  Atwui/i,  aU*é. 
qui  o parnll-  m.  ut  donné  son  nom  à la  petite 
ville  de  St-lUfMin,  dans  Ir  pays  de  Léon.  !>•* 
Itrotrma  o*nit  de  Ce  tenue  de  loc  en  plusieurs 
dé»'  minutions  : Lpoütru  . Lee -Christ , Ijnr- 
Maria,  rt  ainsi  dé  Loc-Rcoau.  • D AuvilIr. 
.\ofice  de  r anehuuie  Gaule,  p.  V.  aussi 
Ca'bt*.  Resueil  «nao/iy.,  I.  v,  p.  3U9. 

t.RANXOXi:>l  (bit.  49",  )uli£  Ibp.  •*  FjRiv* 
les  jMHti^Irtahli»  dans  le  dcqiai  trtneul  du  géné- 
ral de  r . Irmoruaisus  trac  tus,  la  Notice  de 
lYmpue  fait  mention  à la  suite  A' ,4brincatœ 
(qui  ml  Avrom  Ucv)  de  Grannoaumf  en 
termes  Pra/eclus  miiitum  Granuoaf’inurn 
CranuoHo.  O lieu  parait  diilér«nt  de  t.ran - 
nona,  que  la  Notice  place  dan*  k mi-rav  dipar- 
n riHiii  . Sansun  ajiphqur  sa  (tosition  k Criiii- 
ville,  sur  h «ule  «IbOitauliu  ; et  il  «emUrqpc, 
faulr  de  quelque  alilrr  «otion  patticulicre  rt 
(dus  précise,  et  qu'il  y a d«  tesscÀblance  «lui» 
la  iléii  rniin.iiKtn.rt  le  vouinap'  entre  l'ATran- 
chili  «*t  k (îutaiitta  |sruvent  faire  aili  pler  relie 
| position^»  ILbIWb.  Hotte  r ,f*  fmruiemur 
I Cault.  (>■  3«Î0. 

GR  ANUl  X,  vg.  Cantal,  cumin.  « ."=3  dr 

4 

GR  ANS.  vg.  BoueUastUi-Rhitat  l'rmenc e)? 
arr.  et  à 35  k.  d*  lit,  cant.  rt  Cr'.  «k  Salon. 
Pop.  1,681  I».  - — 1 1 ert  a«srr.  1*|'  U hati  dans  le 
vallon  et  sur  les  deux  rive» dr  la  *1  nul»uliie,  et 
possédé  | luskurs(onlan"  . nlioodanlafi  Les  ru- 
virou»  sont  gracieux  rl  pittoresque»  ; Ir  vallun 


de  la  l'oulonbre  offre  des  pnunruade»  agréa- 
bles et  de*  paysages  ex trèinr usent  varié».  Fa- 
/•n. fîtes  de  drap»  commun».  Filature*  de  »oir. 
Mmilius  à huile  et  à blé. 

GRANVILLE,  drtinnomuM , Grandis  ViUa, 
Magna  Vi  Ua,  ville,  maritime,  Masuhe  (Nor- 
nuwdit ■},  arr.  cl  à k.  d'Avrancbrs  . cbcf-l. 
de  rant.  1 rihunal  dé  commerce,  vire-cousulat» 
Atrang»*r».  Ecole  d'Iivdmgraphi**  de  3*  classe. 
Comité  »u|»éi leur  d'iiulinctioii  primaire.  Ch. -I. 
do  i*  arr.  maritime.  Inquntiiiudev  dnuaua». 

Vif.  A 320  k.  dr  Pari»  |»»ur  In  taArde»  kllrra. 
P.  8,347  h.— Twuwis  de  tnuiMtmu  |d«  rieur. 
— F.tahlis/Omoat  de  la  mares  du  port,  5 hevires 
M)  minutes.  — Hiarr  à feu  fixe  de  T nrdtv.  sur 
k cap  IJhou,  de  4”  m.  de  baulrur  et  dr  20k. 
dr  porlt*.  Ut.  48"  50',  loug.  O.  3"  57'  Feu 
dr  port  sur  l'extrémité  du  muk  neuf,  de  8 m. 
de  hauteur  et  tk  4 k.  de  (Mutée. 

Autrefois  vicomté,  diocèse  el  rlulion  dr 
Coulancra.  pm  leineni  dr  Hotara,  inMidaBfir  de 
(inrn.  amirauté,  pmisrruemml (isrliculier,  l.o- 
rrau  des  cinq  grosses  ferme». 

Crttr  villr  rxt  situer  à l’.-ml-Miehnrr  de  la 
Boscq.sur  un  roclnv  qui  s’avanrr  «kinv  l'Opran, 
où  rlk  n un  port  srtr  et  ronunodr.  qui  peut 
contenir  60  iinviir*,  mais  qui  a peu  de  profoa- 
«Irtir  rt  assécbe  h toute»  le»  marées.  F.llr  est 
entourée  dr  forte»  muraille»  rt  fm  mér  de  rur» 
étroilr»  rt  escarpée*.  On  y trmnrqm*  l’église 
perotssiak,  «vlificB  cthiqiie.Hoiil  k»  *ml|»tiir»-.s 
sont  pour  la  plupart  m granit. 

O'ooriras  litre»  établissent  qu'en  1285’Tho- 
mas  de  r. rjn ville,  chevalier,  était  seigneur  d« 
IViuplaceifient  m'i  1*0Q  IsAtit,  deux  «iecks  pi  U» 
taid,  la  fortcrrxsa  dr  Oranvitk.  Les  AugW, 
ctaiant  depuis  plu»  dr  vingt  an»  niait  ira  de  U 
Normandie,  lorsque  llioinas  lord  Scalev»  W-nA- 
chai  drvrette  pruvim  e pour  k roi  d’ Angletemo, 
« ut  reprit  de  ooo»truirr  k Granvilk  une  fortr- 
rr»*e  qui  pûl  guoiép  r un  liavre  lummoda  rt 
tenir  eu  re»(i«rt  la  garnison  du  Mcuil-Sl-Midicl, 
la  seule  plaoo  forte  de  crttr  province  que  les 
Anglais  n'euaMiit  pu  réduire.  Il  acheta  de  Jean 
d'Afgoiigrs  , srigortir  dr  Gralot  rt  de  t.rau- 
vifle,  tou*  k»  droit»  qu'il  |>dov«ü  avoir  sur  k 
roc  rt  moiilagi#  (k  (iran ville,  pour  un  chape/ 
de  rotes  vermeilles,  au  jour  dr  St-Jrun-Bap- 
tislr .‘La  ville  était  alors  k la  pointe  Gautier  ut 
avait  smi  port  k U Houle;  mais  k général  an- 
glais. Irons  ont  que  la  situation  actuelle  sur  k 
rocher  rendrait  celte  place  plus  difficile  i pren- 
dre lorsqu'elle  serait  culnurée  de*  fortification» 
qu’il  projetait,  força  le»  habitant»  de  l'an- 
cienne ville  k »’y  transporter,  k détruire  leur» 
maisons  rt  A »r  servir  de»  matériau*  (Miur.  cn 
bâtir  de  nouvelle»  sur  k terrain  qu'il  leur  dé* 
sigua. 

loi  premiêse  pierre  de  la  uouvelk  vilk  fut 
posée  ni  1410.  Lonl  Scalev  pressa  U-aiirotip 
l'mnrage  pour  mettre  Graux  il  le  rn  état  de  dé* 
feuve:  moi»  de»  l’auiire  suivante  Louis d'E» - 
t«Milrville.  à la  tête  de  la  garnison  du  MouKSt- 
Muliel.  vint  surprendre  la place  rt  »’cncrapara. 
Le»  Anglais  nr  purent  jamais  la  reprendre, 
quoiqu’il»  soient  restés  encore  plusieurs  an- 
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üér*  maîtres  de  b Normandie.  Leroi  Char-  i IV  ^rirtiljli-lr  Fxcioux  m P.i'ôjnaW,  de 
le»  VU  (il  aebrxi-r  le»  (ni  li (irai tau,  dont  IVii-  I l'academie  de»  inscription*,  auteur , «litre  autre» 
ceinte  lut  J.iuldtv  depuis  ce  temps.  Granville  | savant»  miwagn.  de . DêpUuunt  Charité,  £pi- 
devin!  nue  .le*  pin*  fort.-*  place»  ck*ia  province*  I t fuite,  et  aüa  mampmMta  aJ  re*  frémttcai 

le  u 


i*»\  u Vu  |ii.s9.«|n<  Lonii  XIV  en  (il  ni  gr. 
partir  démolir  Ira  muraille.». 

Si  Granville  « perdu  de  vio  uu|m  .rtance  mi- 
litaire, »on  port  »’r.st  fort  ainsi,  ri  vm  tfwn- 
incTrv  rat  encore  co  progrès.  Déjà  litcu  nul  la 
rrvoluiioa  df  1786,  cette  \illr  Cnxci, ail  m»  ma- 
nu* à lu  pèdlC  de  Terre-Neuve,  cl  tonnait  ^ 
FKt.it  dm  homme*  du  pmiirr  a ir-rilé.  Crtlr 
|*V|»e  en  effet,  exigeant  un  grand  ad <ulirc.de 
lira  et  an  ti.-rvail  jirraque  continuel.  est  l > 
meilleure  école  drv marins . Oblige»  «le  ilix iguri 
petwlaut  l'hiver  et  de  rratrr^lrxiistrmj»*  d.|ii» 
àm  parage*  oragmv,  il»  »’«ndur<  <*•< m aux  fa- 
ligta».  %'anniitu«iieut  à liraxei  le»  danger».  rf 
tpjirèléa^i  déployer  toute»  le*  refmunr*  que 
réclame  l’art  du  nautupicr.  L'irnpnrtam  • de  rr 
port  rat  km»  d'avoir  diminue,  et  le*  travaux 
rèeetuiin  iil  t-xurulr»  »t  projeté»  devront  vingu 
iietriiiriit  l'arrvoitre.  la  pr-ébedr  la  nu  •nv.  Ue 
l«  liokine,  du  liarrug,  dr»  hnilre»,  ete.,«nn- 
ploie  un  grand  oumliml  homme».  I renie  cabn- 
topr*  ex  |m  u lent  la»  production»  du  pax  *.  telle» 
que  prnni'.  farine.  Iwurre, exirr.  tmtftan,  vo- 
I aille,  vomir,  granit , «U  lis  rappoetntf  des 
via*,  c.mx-dr-xia,  épio  ms,  dmgœrira,  srb, 
rétine.  < hanvrç,  iü*.»*c»,  vivoof,  drnn-ra  culo- 
niâlrx,  etc.  Des  liltimcur*  *u.*Joi»  onporinii 
une  grande  quantité  de  madrier».  de  plane  lie» 


• 1er*  • I • il.  • ( Ji-.iim-,  lotit  16  juin  et  £t  *rpl. 


■hrlie  dl  La  commune  de  Gr-u ville.  Les  V*u 
déni*  l<  ulcrmt  um  vuecra  d«  s’emparer  de 
Grun'dle  ru  IT»1.  la**  Anglais  bombardèrent 
rette  ville  en  1803;  le.»  liabilani»  le  dchnidueni 
«ver  cnurngr,  et  une  écharpe  d'hnnneur  l'nt  ié- 
seroée,  par  nu  arrêté  dr«c<>u>ulh,  a M.  Lri.»ur- 
lieur,  maire  de  Graux  die.  ><  pour  la  b-llx  <\»i- 
duile  qu'il  tint  | tendant  le  Ituinbardriiirlit.  • 

Lu  projet  de  lui  pour  i’améltoralmii  du  port 
a été  présenté  aux  chambres  en  1840.  Les  tra- 
vaux a exécuter  eonvisteni  principale mi  nt  dan» 
ta  sxittsInielisNi  d'un  bassin  à Ilot  d'um  loagurtu 
I de*l5  rarliev  *ur  une  largeur  de  | lu 
une  xnrfacv  d'eau  dVuviniu  3 lier- 
tarrs.  Ce  tuvain  sera  entouré  de  plusieurs  iigued 
d«  quai»  de  670  ui.  de  déve2"p|iemiiit  et  de  |8 
m.  de  largeur.  I ne  éeliivn.  iuimi<-  d'nne  dnulile 
porte  d’elte  et  de  flot,  ver»  plaett*  le  long  de  lu 
jetée  de  l’eat , à environ  ISO  nuire*  d<  uni 
ntuvoir. 

Kxpevnur.  Ginstrurlioii  de  rwviri Arme, 
metilv  pour  b pérbe.  Obolagr.  — Cvmtnrrrr 
de  vhi,,  aunle-vie»  huile».  valaivoiLx . puin- 
mes  de  r»-i  lettrv,  fers  du  Nunf,  g'uvdrx  u>.  l'a- 
tn|<àt  île  vel.  F>nrr  le  10  avril. 

la-'  arme»  de  Granville  o ui  Jugucui tu 
k nu  tn\t  tendu  t[ urgent  partant  X une  nue 
Xtizur,  tenant  mtr  épée  X argent  u la  çarde 
X or poiét  eut  pal. 

Biographie.  Patrie  du  pmliratrtu  u N»i 

«ui. 


ipeyfantm,  ;t  vol.  iu-T,  et  <hi  |**  vul  d’ime 
nouvelle  édition  tic  Strabm. 

Ile  liwA.sc  ou  Maiwis*  , iutottiuui  do  la 
Inteeixilc  de  IVnipén-ui . 

Dcl  aruna»  Ucuo* 

Bibliogr  «phie.  La  ^ptvlÿ  Topi'Çraphtt 
pkl  ùjur,  etc ^ de  f'.ramtiie  tt  set  • tu  tram 

VÜ*M  t.  de  moite,  miliaire,  U xvm).u 
t*K  \ AVILI.  I KltS  , Grandi-  Fût.  tria,  Vg. 
liïre  (Norumudie).  arr.  et  à 28  k.  dT  vmiv  , 
eut  et  û3jde  D.tmville.  Boç.  33i  lu  j* 

GU  AN  /.AV  , X gjX'eu  >e.  OU  il'oitouW  air. 
t-rA  13  k.  de  Niort,  * -ml.  cl  !T-:ü*  J«*auxyir- 
•ur^sîort.  Pop.  467  h. 

«.H  VIMll  I.K  , vg.  )\  «ne  . cuuiOG  lia  Cou- 
lqj^erou.  de  Guuljngr-fa-V  irn-u*r. 

G II  AS  , Vg.  Jidt.the  kLlinguutlu  ) , arr.  et  i 

41  I».  de  l'nvnv  , r.,i  . t - J,'  J;  . < \ 1. - 

dis»!.  l‘op.  t.lîO'h.  — faim  Us  13  tuai,  U 

gKAH^m*»)  • ig.  Doubt  (Framli<-4!tl*iit) , 

.1  rrr  et  i 21  k.  de  Puularlicr , tant.  ns* 
.Mortean.  Pop.  826  h.  ^ 

Pu  au  du  usant  Ihénlogien  F.-Xxf.  Moau. 
/■idnipici  de  taux  , quUMiiiIIri  11  , outil» 
il'hoHop-rie  , iiKtninieni»  aratoires  , tissai  de 
• <wob  Martinets  à cuix  ri*,  pour  eliaudronocrir, 
luycrcv  , |ixmipc'  à incendie  , etc. — foire*  les 


I.RASPIHON,  xg.  Ijot-ct -Garonne,  rurani. 
rie  Ci  virti tjod-vji  -Gupie,  de  .Maruuaudc. 

GltASS.lt.  , xg.’l'/jrt/r«<e  ; Ailgouiilois)  , 
arr.  et  a k.  d'JbKouiéiBe,  ruai,  et  «k 
Monthron.  Pop.  7fô  1». 

i.H.ASSi;  . ‘ otoa,  f.nnniciun,  jolie  ville, 
PriArln  dr  MMH-pilf. 


u ,mu\ 

Sos^d'agrinill. 


(a*  arr.) 
de  onui. 

. Cure.  Kculo 


Miuodatir  ireli  ,u*lMpi<  . fol»  d't!.<|«.Cr!. 

P'jpa  1 1,381  h.  - Taaaus  du  tri, o,  mukciari- 
kalk,  vohin  In  terrraiu  dÉtacé  uUrru  ur. 

Autrofoi*  ésï-i  hé,  p:ii  I,  meut  et  inu-ndainr 
«r.Via,  viguerie  et  rerrtta,  séné*  Inuivsée.  juv 
lier  royale,  Inm-aU  de»  cinq  giovscs  feinus, 
6 couvCulv.  ma 

Grixwî  ftii'forahV , «clou  l'opiuion  jorlg  <us* . 
par  Gravuiv  , ci  r.ci  x .ut  d’enlrejtot  aux  armée» 
romaiiM-s  «pii  ■fiu-iraient  daiL*  lis  Gaules  par 
la  Lijpirii  et  là  .U|*<  » Mutiium».  La  ville  ne. 
Uielle  |uuu<*  pour  avoir  été  Italie  dan*  le  xP  «lr- 
elc , jkji  nu.-  éniooie  de  juif»  venu*  de  la  Sar- 
daigne, qui  1 inhnvaémil  le  diiiviuunim*  ru 
Ô83,  et  lilitiiiieut  l'autorisât  mu  de  fiui»|niiie 
une  xdJr  auprès  d'une  b Ur  *ourrr  ou  le»  Ko- 
mains  axaieut  jodl»,  pour  la  çgidr  dr.*  r.uix 


rcsMmrre  ; relia  tir  peu  de  temps  .qmès  ; axsié- 
& tard  |Mr  le  Imtou  de  Vin*,  qui  fut  tué 
suu»  ses  mur»  |«r  se»  propre»  soldats.  Avant 
la  rêvolutiim  r'était  le  *iége  iTun  évêché  suf- 
fi agira!  «le  Marsriflr. 

Ko  1815,  Napoléon,  a ton  retmu  de  l’da 
d’hllw  , établit  sou  pjenoex  bivouac  a Gtav«e(H 
! sur  uu  petit  tertre  en  garou  «pii  cuuroiuir  le 
! rucher  de»  Kilx*»  ; 3 ne  pouvait  se  raMiirr  d«k 
eontemplrr  l'irnm.  me  point  d<  vue  que  l’on 
diVouvre  de  rette  winnuité  reniurqiuUe , d'oùl 
l'emprirar  aalita.  en  partant  |Kiur  Pari-,  lr» 
rive»  sic  la  Méditerranée  et  le»  immiugti.  * de 
l*i)e  (W  Corse,  s|u'il  ne  devait  phi*  janiai»  rc 
| Air. 

Les  arme»  de  Gravse  «ont  : X «ÇUr  .1  lui 

J agneau  pascal  X argent  pote  tt/r  Une  éêrra/te 
, de  uaaide.port.ini  une  g gair  X or  et  un  pfc»- 

('■msy  r*i  dans  mie  Aflfatioo  eharmàilr, 

*ur  l<-  rexor»  nW*i  idional^kn»1  çulbne^rr»- 
<-féxée(  qui  ptéw  nli  un  »ti|M*iiic  a‘ii|»h»4iis'4lre. 

Cette  vifir  ruiivn^uti  terrain  fort  iàjlfue  et 
• msluJeux  : elle  est  l.m»  l«Jtiet  mai*  iginésala- 
meut  niai  |«mr  ; «es  rues  wut  nqndes  , lur- 
lueuxrv  et  étroite».  Sur  lu  partir  h plu*  eievér 
' jaillit  uiu1  Miuice  ahmubnir  qui  . Ii milite  plu- 
sirur»  jolie»  f un  laine»,  teusiuvsdli  iu<  < xsam- 
uiriit  l’eau  de  slctu  bxoir»  puldnxi.  met  «1^ 
iikiux  l'inrnt  uu  grand  nomluv  d<  umulin»  et  <1* 

1 ûl'tispn-s.  et  «crt  ensuite  à l'irngaimu  <JeA 
praiiu-h  cl  des  charmants  jardin»  envii  Miiuiuta, 
où  l’onm^  r,  l<-  jaitniu  , l Indiolropc  , b tube- 
• reus*  à mille  nuire»  Ihur»  muhradi  ni  lnu« 
leheisux  Mrfmns.  Vainemeul  on  climliei.nl  ^ 
a te  faire  une  idsù  de  re»  lient  lueliautrà  ; 
quaud  on  voilera  merveille»  de  b nature  et  du 
l’industrie,  (»|  u*o*e  plu»  arrmu-r  lr»  |mm  In»  Je 
IliHauouge ; 1rs  image»  qu'il*  nou» : prraoit.  ul 
et  que  aou»  cmvou»  u’ètre  que  le  finit  d’inge- 
i»i*  uu»  hrtioiM  . se  imuvcul  U heuieascuicnl 
réalisée». — Vue  de  b plaine,  b x diode  « -laaoc 
•ffro  l’aipect  la  plu»  pittoresque,;  (lilTsruits 
étage»  de  nui*oM  haute-  et  pn-jitm,  a be.ulo 
j«eint<  4 en  Idaue  nu  «u  jaitn»  . * elcvi.ni  k * un» 
ai»-dra*u*  de»  antes,  et  sont  sunjïnntés  pur  |t 
i loebi  i <l«  b priiiei|ùleégh-j  < t |iar  un,  fti«*« 
tour  autupie.- fk-tle  é-b»»  est  uu  eddice  go- 
tbiqiu*  a»wv  vaste,  tttuit  bus  et  lourd  , •pu  n’a 
de  curieux  qu'une  b Ile  Assomption  deSuhkv- 
1 as.  peintre  espagnol,  et  unaulrrliouiabl.au  d« 
Fragnuanl  pste,  origiuaire  de  Gra*** . Lj  jv  k- 
yiriiM  rpols  offre  uu  doiitdc  jierrou  dout  h <i»-x- 
vin  fut  donné  pal  Vaul.au.  à l'ijsirpieou  1!  tra- 
çait k»  belle»  InrlffiralNMi»  d’Antdir,.  (><i  rv- 
nuuqvie  ausvi  le»  xmltr*  wHitêmiue*  taillre» 
dan*  le  nie,  boigtcm^ia  apre»  b < iiistm,  (nm  A 
l’égliw-, d’apre»  le  projet  de  M.  dr  Mrgngnv, 
éviVpve  ils*  Grasse  , que  b-  ch .1  pille  c/  L \Sllc 


t»c*- 

prràcrv 


Sarruviuv , qui  rmmmércut  uue  partie  des 


De  î.i-nn  avri  a i»r  ra  Xlsvcn».  mcnihn  lu  haiuUnt*  0*  «cbx:.g<  ; delruite  |wr  U.v  u 


ibminite  r\rTutif,pr»’-fs:t  drb  lameduferinin  loveu»  lor»  du  passage  de  Oioi' h-»- Quint , «liu 

-u.  IVmpiH raarlru  «Uni  Ifm  lr,  , hrf,  «,,m„  r.r  ...cuu.  rt^prflr  J „n«  rl«*«otc  «mptirili . «J 


une  tour  et  mi  rurps  dr  gaixk  , lisait  «m  voit  rendirent  n»puu».Us-  dr  1 uv  L * t» • nnucukU 

.urora  qut  lqne*  xratigc».  Ckttr  xilk.  deMiiita  que  fartait  rraiiulre  une  mtt.  prm  au».*i  bar-, 
>-e»m»meir.iut«-,  soutint  plu-ucurs  >ug*  , pour  lis-  |ji  place  ilu  marche  sat  grande . pu* 
w'rvri  wt«  rirhs  sw-s  ; s*Jle  fut  wirpnse  paf  béni  sMiiliragw»  et  lmnlr<  de  liraux  u^ya 


L'bopdal  rat  uu  bel  éxhlicc,  rt-nfertuaul  de  % 
le*  salle*  bien  aérer*,  ski  le»  inaLdr  rv  voix  fl 
le»  æcnur»  Ira  plu*  cuipreMé»  : ou  } 
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GRATIESi  (St-). 


trois  tahlraui  de  Rultens , légué»  depuis  peu  à | 
cri  établinaemeut . à la  roudition  de  nr  jamai'  J 
les  aliéner. 

Les  seules  antiquités  que  l'on  remarque  à 
GrasAr  Kiint  les  anciens  fondement*  du  paJai» 
de  U rriur  Jeanne,  mmtesse  de  PnàÉtt, 
ainsi  qu'une  tour  romaine  attenant  à l'hôtel  d«* 
ville , et  l'nnrienne  oliapelle  de  SI -Sauveur, 
vulgairement  appelée  St-llilaire.  C'est  un  lii- 
timent  m forme  de  coupole  de  10  ni.  de  dia- 
mètre. auquel  on  arme  par  un  chemin  paral- 
lèle k la  I telle  promenade  du  Goui » ; liutértcur 
est  de  forme  octogone,  Liiurription  Fanum 
Jo\ùt  que  l’on  voyait  encore  sur  la  pierre  for- 
mant la  def  de  celte  rotonde,  avant  que  le  pro- 
priétaire. actuel  y «H  fait  faire  des  réparai  mu*, 
annonçait  que  ce  temple  avait  été  consacré  à 
Jupiter. 

la  vue  qu'on  découvre  des  promenades  de 
Crasse  offre  le  (aideau  le  plus  magnifique  : au 
sud-cAt,  le*  Al|>etK*  elèvmt  padoAmt  et 
w tr  i minent  au  loin  lu  rac liant  dans  les  nue» 
leur  <.anne<  t rouvert  de  «eigr  ; au  midi  «i  au 
levant , ou  embrasse  une  campagne  délicieuse , 
entremêlée  de  jardin»  . .te uerger»  el  de  prai- 
ries, dont  les  site»  salie*  et  pittoresque»  sont 
animé»  par  un  grand  uonilire  de  villa,  dr 
bourg*  et  de  sillages . qui  Itordeni  le»  col»  de 
la  belle  Ptovenrr  ; au  delà  , 1a  mer  *«•  déploie 
avec  majesté  , et  bu»r  apercevoir  . dans  le* 
jours  serein»  , 1rs  nuNilagne*  de  l'Ue  de  Oir#, 
ipti  en  est  à plus  de  156  k.  ; du  coté  de  l'est  un 
découvre  les  r*  .trust»  ite  Mougin*.  aimiqu'tun* 
parité  de»  d.-s  de  Lrtm*  ; ver»  le  sud  np (tarai t 
dons  le  loiitt.iiii  l'embouchure  de  la  Stagna , 
ainsi  que  la  rade  de  la  H*  pou  le  «t  le  cap 
Théonlé.  C,e*t  surtout  de  la  belle  proiumode 
du  Cours,  dont  la  principale  aller  cal  ornée 
d’une  irês-johc  Ihntauir  sumnintce  d'un  ol»é- 
Itsqoe  en  mat  lire  du  pays,  qu'on  jouit  de  ce 
magnifique  panorama. 

La  Mlle  de  ( •roue  possède  une  bibliothèque 
publique  rmitniaul  5,?00  volumius.  et  deux  J 
gouaches  très -oli  mers.  représentant  k|Ku*agr 
du  Kliiit.  etc.,  «tr.  la  salle  de  >|-*<  -inele  , frnî-  I 
cbemeut  restaurée.  est  d'une  coupe  élégante  et  I 
ligue  ; sa  distribution  intérieure  est  mutée des  j 
théâtres  d llalir. — (.iiLMrest  une  ville  renom-  j 
mts  pour  um  cuminerre  de  parfumerie , qui 
date  tlu  milieu  du  sicHe.  dernier  ; die  article  I 
une  graudr  | Kir  tir  tics  eaux  de  M-utnirdr  1*1  tu-  * 
lie  et  des  differente*  cnutim  de  l'Orient,  les 
finira  de  h principauté  d>  Monaco  rt  dn  comte 
de  Nier,  le»  liuih*»  »U>  l'arrondissement.  Sa  | 
parfumerie»  sYipédirn!  dan*  toute*  la  [sirtics  I 
du  gldir  et  *a  huiles  dans  l'intérieur  de  tout  . 
le  royaume. 

Biographie.  Patrie dTs*sni> , l'itn  des  plu*  | 
véhément*  orateur*  de  rassemblée  Irçid.iliv r et 
dr  fa  convention. 

l)u  général  ( iemu,  un  des  chefs  dr  la  coos- 

pimtiou  Mallet.  " 

Du  lieiilrnant  général  fis».**. 

D'At.-Ev.  Knsi.ossat». 

I l)n  rnèdmu  Ai  ta. -Fa.  Aiuomn. 

Du  botaniste  J sim*  Sr-Hlij*ia« 

fabrique*  de  grosse»  dr.qiene* . d'organsins 


pour  le  tissage  et  le  moulinage  de  la  soir . de 
liqueurs,  savon,  huile  d'olive.  Distilleries  en 
grand  d'essences  et  de  parfums  rerhrrclté*  dan» 
toutes  la  partie»  du  monde, — l ne  seul»-  maison 
de  Grasse  emploie  25.000  Lit.  de  fleura  d’o- 
ranger , dont  le»  deux  tiers  * icunrut  df*  jar- 
dins de  Grasse  , et  le  surplus  de  l'Italie  , 

3.000  kit.  de  roses  et  4 à 3,000  kil.  de  ce- 
rne» maravqin  » : la  plus  grande  partie  de* 

120.000  kil.  de  menlUa  poivrer  qu'on  récolte 
dan»  leur  localité,  d'une  culture  ruuttfiuée ou 
alternée  dans  le  même  terrain  . donne  deux 
qualités  différente».  EUe  a construit  une  se- 
conde distiller  M à St- Laurent -du  V.ir  , alin  de 
recevoir  plus  directement  el  de  travailler,  avant 
quelle  se  soit  altérer,  b portion  de  fleurs 
d’oranger  que  l'on  (ait  venir  des  jardins  de 
i\ire.l>*  distillateur*  iihtienuent  a noi  tellement 

30.000  litres  d'eau  dr  fleurs  d’orangrret  16k. 

dYvu  rwrs  on  m roi»  ; ils  pré|iarail  3.000  litres 
d'eau  de  ruse»,  et  ormo  500  gr.  d'cfcMDO» 
avec  la  rose»  îles  rosirons  : 2,400  litre*  d'eau 
dr  marasquapvec  le*  cerises  du  pas*.  Exploi- 
tation de*  carrière*  dr  marbre  et  d'albâtre  qui 
se  trouvent  auv  ens  irons.  — ( 'ommerte  d'Iun- 
Ics  d'olive*  fine»,  sasous  renommé*,  cuit*, 
figue* , e*M»irrs.  parfums,  rtr.  Foi  r et  le* 

lundis  apres  St-Marc,  aprêaSt-Miebel  et  âpre» 
St-André. 

A 48  k.  E.-N.-K.  tic  Drngmsiuu , 88*. 
S.-O.  de  Nie , 918  k.  S.-t.  ,1c  P» ri».  Ut. 
«T  39’  19" -,  long-  4”  35’  9"  F...  ' 

L'arrondissement  de  OraHcjd  coinpon  de 
8 caillou.  : Aubier».  Sl-Alib.ni,  le  l'or,  lin- 
dm,  Cnursrgoula  . Grasse  , Üt-Vallicr,  Vcuec. 

I.  HA  VS  K (la),  V.  LmML%s*i. 

(iRARSEXDOlP,  vg  'H.-HJnu  (Alsaee), 
arr.  et  à t5  k.  de  Sascrue’;  cant.  «I  gtir 
llocbfeiden.  Pop.  316  b. 

t.i;  \s\  fJJt  t H l « WM  G*xvn.i . . 
sg.  Seine-tuf.  (XoripMldir).  are.  et  à 6 k.  du 
Havre,  tant.  d'Ingouvilte,  20#  k.  de 

Pari»  pour  la  taxe  da  h -Un**.  Pop.  7,441  h. 

Gras  üir  , rn  htm  dirait I ou  < iuiratdi , rst 
utM  commune  trcs-auricnne  , dont  l'église  , si- 
tuée à mi-côte  sur  une  terrasse  turf  drs»r, 
domine  une  grande  clrndiir  de  pDJk  et  tonne 
un  de»  plus  fieuuv  points  de  sue  que  l’oupuiw 
désirer . I.a  positmu  de  ce  village  doinmoit , au 
vu*  stuc  le  , une  baie  où  fes  flotte*,  des  pirata 
normand»  siurent  souvent  m*  mettre  a l'abri 
de»  tempêtes.  La  premières  l>mdc*  dr  N««r- 
mamls  qui,  raoumtercut  la  Seim  ni  851 
avaient  choisi  oc  Heu  pour  leur  station  l'anne*- 
prcrédenle . et  y avaient  pa*«-  l'hiver . Au  pi»-»! 
dr  la  côte  ♦•si  lYnqibormenl  qu\tcmp.iit  jadis 
un  rli&teau  fort  entouré  de  tours  et  d’un  fo»«é 
large  et  profond , dtm»  lequel  coule  un  mu- 
seau qui  s*ècha|q*c  de  In  montagne  . c’at  U 
que  valaient  s’abi  lier  au  ix*  swcle  le»  liarqna 
scaiulinasr».  (^tteboic  u’exislr  plu»  ; de*  éliou- 
lenents.  téuius  aux  solda  nnraucelc»  du  flruve 
qui  jour  rnconrlmut  r«  l«*nis,  oui 

forme  au  pied  de  GraitÜle  un  large  banc 
qui  a éloigné  b mer  do  ro  parages.  la»  château 
a disparu  il  y a pcc»  de  soixante  uns  : quel- 
que* ancien»  de  1a  contrée  s uut  encore  su  d’é- 


norme»  arganeaux  scelle»  dans  la  mur*  . pour 
y amarrer,  plusieurs  siècle»  avant,  la  nas  ira 
et  la  barques  de*  pécheurs.  En  1525  . une 
tcui|irtr  mccnoraUe  avant  fait  déiiorder  b mer 
pendant  la  nuit,  b presque  totalité  de»  habi- 
tant» du  Havre  fnt  noyée;  vingt-huit  grands 
vaisseaux  furent  trausjiartâ  | iir-de»»us  le» 
prairies,  jusque  dans  1rs  fossés  du  diàtreu  de 
( iras*  ille.  On  voit  à Gnu*  illc  la  ruuie»  d’uno 
église  il'arcluti'cture  normand»’.  Elle  est  bâtie 
* n t or  tue  de  croix  latine  et  rouroane  d'uur  ma- 
nière pittoresque  le  sommet  J’un  plateau  d'oil 
I on  jouit  d'une  vue  délicieuse. 

tilt  AT  (St-),  vg.  .4  repim,  comrn.  dr  Voil- 
hourUu  ».  ED  de  Vfflcfranehe -de- Hourrguo. 

t.HA  I Ill.Ot'P.  vg.  Lot  etA iaronne  (Agé- 
uow),  arr.  et  à 27  k.  de  Mannaude,  cant.  du 
(jutclmoron,  EJ  dé  Touneuu.  Pop.  626  h. 

P vraie  du  métaphysicien  Mais»,  ne  Biaxa. 
— foire  le  mardi  gros. 

GRATKXAS.  *g.  Ardèche,  roium.  dr  Chô- 
merai, KJ  de  Privas. 

(■RATKXOIX,  %g.  Seine-tuf. , comm.  de 
1 trousseau!! , C3  dè  Kucgrs. 

tillATEXS  . vg.  H.  (iaronne  (biligu.tloc), 
arr.  et  a 27  k.  de  Muret . «ont.  du  Fousserc4t 
3 de  Himix.  Pop.  632  h. 

t-HATEXTOl  R.  vg.  H.AUnmne  (Un- 
guediK*) , arr.  et  à 14  k.de  Toulouse,  tant,  du 
Fronton,  C3jdr  Si -Jury.  Pop.  315  h. 

tilt  A TKRI8  (le)  . vg.  Daube  ( Ktnurhe- 
CoiuU  ),  arr.,  nuit.,S]età  12  k.  de  IW-*auçoil. 
Pop.  85  h. 

tiRATF.Y,  vg.  Snûttt-et-Loire,  comm.  d’IK; 
li-nay.  B de  Touruus. 

Glt  aTHEItIL.  vg.  Bure  (Normandie),  arr. 
et  à 26  k.  d'Evreux.  cant.  «IB  de  St- André, 
Pop  307  h. 

GRATUITS  , s g.  Somme  (Picardie}  . orr., 
mit., B et  a 5 k.  de Moutdidicr.  Pop.  334  h- 
tmiTIER  (St-),  vg.  .Vièrre  (ÎSivemau), 
arr.  et  à G0  k.  de  Neutr»,  cant.  cl  a de 
Emir».  Pop.  402  h. 

GHATIKX  (St-),  joli  'ill/igé,  Sjbpe-et-Oise 
(Ile-dé-Eranre) , arr.  et  k 20  k.  de  Puntoisu, 
cant.  cl  EJ  de  Montmorency . Pcq».  517  h. 

Le  village  de  St-Graticn  existait  des  le  xm* 
sièelc.  On  y voit  un  superbe  ehAlrau,  uù  tnuu- 
rut  le  mari  < haï  d<-  butinât,  en  1712.  Le  parc  , 
au  milieu  dmpiel  est  placé  ce  château,  at  d'en- 
viron 280  hectares  , d<«ol  l'étang  de  Montma- 
reuc)  fait  partie.  (Ditinat  aimait  lirauroup 
le  séjour  de  St -G  r»  tien,  où  il  passa  une  grando 
partie  de  *e»  dernier*  jours , occupé  des  soin» 
de  son  janiin.  Sou  château  ot  encore  aujour- 
d'hui lira  dr»  plu»  remarquablci  de  b vallée 
de  Montmorency  : uns  voit  un  gre»  orme  plan  té 
j I de  ln  main  du  uwnVIul  . el  daiu  l’églite  ic 
monument  timcUv  de  ce  gudfirr  avec  une  épi- 
taphe digue  du  snjrt.  — L étang  dr  St-Graticn« 
dit  aussi  de  Mmilmaran  v , i »•*>•  mldr  à un  hw- 
par  M grandr  étendue.  Ivos  pbntations  et  In 
promenade*  qui  bmlent  celle  immense  piern 
d'eau,  et  qui  la  jnigoont  ou  reste  du  parc,  (uni 
du  château  une  de*  plu»  bdlcs  habitatiuu»  dp» 
environs  de  Pans. 
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G RA  VAL. 


GRAVE  (pointe  et  passage  de). 


GRAVEUSES. 
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G R ATI  ES  (St-),  'g.  Somme  (Picardie). 
mt.,  >Jetà  14  k.  d'Amieti».  caut.  de  Vü- 
lers-Bocage.  Pop.  637  h. 


GHATIGW.  vg.  Seime-lnf.,  comm,  de  St-*  l*« -Jt-nmc. 


Vaast-Duvil.  d»  Iôtr*. 

GRATOT,  ïr.  Manette  (Normandie) , art. 
Wd  à 4 k de  Gnutauces  , cuit,  de  St-Malo- 
de-U-Lviuk.  INip.  925  li. 

GH  ATKLl  IL  , «g.  Marne  ;|Juuupgn«  ,i 
arr.  et  a 27  k.  de  Slr-Mcnclwmld,  caut 
de  Yille-aiir-  t ourbe.  Pop.  134  b. 

GRATKKL'V  vg.  .{Une,  nMRin.jde  Ré- 
signy , K de  Rn<uy-«iir- Serra. 

GRATTAIM.'Xg.  força,  romm.  et  £3  de 
St- Oié. 

GH  ATTKPAXGll  K,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  cl  a 13  k.  d'Amint*.  Cuti,  de  Sains,  S de 
Fier*.  Pop.  3 10  h.  —On  y remarque  de  vante* 
sotiter niiiii  cl  nue  jolie  cliapelle  bilic  au  mi- 
lieu «k*  champ*.  dédiée  à saint  Cyr  et  à sainte | 

G RATTRRY,  'g.  H. -Saône (mnclie4>im- 
lél.  air.  et  à 9 k.  de  Vt>ou|,  caOL  etC^lde  Port- 
tOr-Sanne.  Pop.  339  h. 

t.H  Al'-DI  -I.K/.  (ratial  du),  ou  nr  Pàutm. 
Hérault.  Il  sert  de  dêl touché  aux  eaux  rlc  la 
rivière  de  Le/,  depuis  le  canal  dr»  Etangs, 
quelle  Inverse,  jusqu'à  la  mrr  Miditri  i niit -r. 

GRAl'-Ul'-HOl  (canal  du),  ou  n'Amir*»- 
Moan.  fiant  T'est  un  long  chenal  d'une 
étendue  d’eux  iruu  8,000  n».,  qui  jmut  le  port 
d’JÜgucs-Mortca  à la  ruer.  Il  est  l'end-ouchurr 
tuturv.lle  du  Vistre  et  du  VUluurk.  (*•  grau 
forme  k prolongement  du  « anal  de  Heaucain 
jusqu'*  la  Mùlitcrranit.  ^ | 


GRAVARIK  (la),  vg.  Aveyron,  cumin,  de 
Fayrt,  K de  Gaina  res. 

GRAVAS,  vg.  (hronde,  comni.  «le  Hat  sac. 


«•RAVE  (la),  vg.  Allier,  comm.  de  Vallon, 
aù 'Uni -Mm.  yy. 

grave  nu  u r.un-ix-OuiM  , hg 
II^Alfte»  (Dauphiné),  arr.  et  à 34  k.  dcHrian- 
guc)  , J COR,  cl»rf-l.  «Ir  caut.  Cure,  Gîte  d'étape.  [S. 
et  r-9  a 629  k.  «le  Pau-  (tout  la  taxe  de»  lettre»,  pop. 
1 ,819  h.  Sur  la  Romanche.  — Taaaata  juras- 
sique. 

Ce  Itourg  est  situé  vers  le  débouché  supé- 
rieur  du  drfilr  de  la  Romanche,  sur  un  mame- 
lon isolé  des  montagnes  voisine»  par  «leux  ra- 
vins, et  au  |ùed  duquel  passe  ta  route  de 
Hriançnn  à Grenoble.  I je  profond  défilé  de  b 
Itomauche,  où  lu  Grara  est  comme  ensevelie, 
est  fermé  eu  larr  du  bourg  par  une  rhaiur 
M>m*-ci  nu  b ire  de  roc*  coupé»  à pic,  le  prr- 


\gft  Ile 
ii-,l"nic 


I de  Monf- 


4-  Villeneuve -k»-Magui 

pelln  i . 

GRAVI  F I II  AL^g.  ji.  lthin,  n>m.  d’Fjcli- 
lioiirg.  QB  de  Pluddiuiirg.  • l 

GK  tt'|.GK.H  (les),  vg.  Dordogne (Périgord), 
arr.  et  i 2(>  k de  Moutron  . caut.  et  pj  de 
Mairuil.  Pnp.  Jiuii.  Foireïe  22  juillet. 

GRAIT.NET.  petite  viUe,  Tarn  (Ungne- 
do<  , arr.  et  a 19  k.  de  Lavaur,  chei-l.  dr 
cant.  Cuit.  A 698  k.  «le  Paris  pour  b 
taxe  des  kl  Ira».  Pop.  3,167  b.--T»aiuw  ter- 
tiaire ÜKtVL'U. 

Hile  evt  dans  un*'  si tu.it ion  agréable,  mu  le 
itoduvi.  F abru^^ t eutsidrrublo  dr  chapel- 

lerie coiniiiuuc.  Nombreuses  tannerie,.  blan- 
chisserie* de  Linrs  «t  d’étoile»  de  bim.  — 
Commerce  considéra! île  de  chevaux.  — Foirer 
le»  22  fév . , | mai,  jeudi  avant  b St-Jcan,  6 
août  et  22  ouv . 

GH  AL  LE  (b),  vg.  Charente,  romm.  et  B 
de  Touvérar.  vor. 

GH  Vl  \ LS  , vg.  Marne  (Clurnpagne),  art. 
et  à 8 k.  d'Epcruay,  cant.  et  a d*Avue. 
Pop.  473  h. 

GRAl’X,  vg.  forger  (Lumtior;,  arr.,  J£  M 
à 15  k.  de  Neufcliàtcau,  cant.  «le  Gouvvry. 
Pop.  67  h. 

GRAVAI.,  Gr/viidS  fallu,  rg.  Seine- In/. 
(Normandir;  . arr.,  tant.,  H et  a 7 k.  de 
Nrufchàtel-eiehuy.  Pop.  192  h. 


hunier  étage  d'un  des  «-«mtrr-forts  du  Pelvoux 
o glacier  qui  et»  descend  horde  d'une  crête 
dr  glace  la  cime  de  cette  rliaiue,  et  pivsciifc 
au  bourg  un  iperlode  toujours  menaçant.  la 
marche  de  ce  glacier  «**1  progressive  : sa  base, 

I KiUSM-c  |ur  le  |totd«  de*  glaces  *u|iérieurrs, 
manque  souvent  d'appui  et  se  tirixc,  avec  un 
liniit  dlruyjdde,  eu  avalanche*  dont  la  chute 
encombre  le  lit  de  la  Rouiam-lie  et  remplit  k 
défilé  d'un  nuage  de  particules  neigeuse*  et 
^i.tcées.  (>t  .Jfirrox  |«as*age  est  partout  ilanqué 
«l'énoniies  nicher*  a pic,  (huit  le*  arêtes  et  le» 
fissuras  n'olfrcut  que  «les  gber*  et  ik  s «cqppT 
d«*».ét»ool«,iiHni>  ont,  «m  plusirur»  endroits, 
i iwviOibré  k fond  du  défilé  d'un  chaut  «k  rô- 
ties grnu|»éc.s  dr  b manicre  la  plu»  bi/anr  : 

I c’est  entre  ce»  rocher»,  «Unit  qurlqties-uns  Mil 
13  m.  dmhaulrur,  que  b route  est  frayent 
que  serpent»  b Romanche.  — Vers  le  mtlétfsi 
du  défile,  on  i» marque  une  lirtle  cascade,  dutil 
nue  «k»  rhut«  ' tomlie  perpcmdiculairenieiifoe 
plu»  <!<  10(1  in.  L'ue  autre  cascade  , dont  la 
masse  est  considérable,  et  qui  tomlie  dan*  une 
cajkxt  d*  r.aerne  qu  elle  * V.»t  creusée,  existe 
prés  de  b Grave,  au  petit  village  de  b 1-ruu. 
Ou  doit  visiter,  aux  environ»,  le  joli  col  du 
Iautan‘1.  V.  <r  mm. 

Expluitatmn  ih»  ijimn  de  plomb  argentifeiT, 

- Foirer  k»  17  sept..  tr>  IiiikÜ  de  b Pas» 
siou  « t 2*  lundi  dr  mai. 

GHAVE  (lajt  tg.  Dordoffrie , '<<• 

I .MMII.V,  H de  IVngueox. 

GRAVE  Si-),  ' i;. Morbihan  ( Bretagne y.  arr. 
et  à 40  k.  d©  \ .iums,  cant.  et  <1,  lloche- 
fort-eu-  l'erre.  Pop.  878  b. 

GRAVE  [(minlr  et  juvsage  «le),  Ct ronde. 

On  nomnn'  {xiinte  de  Grave  le  cap  sud  «le  l’en- 
trée de  b Gironde,  et  passage  dr  Grave  le  ranal 
|iar  lequel  ou  entre  «lan»  «nie  rivière  en  ran- 
geant cette  pointe,  «pii  «*st  «kfrudue  por  un  fort. 
— Il  jr  a sur  1a  poinir  de  Grave  un  phare  à feu 
fixe  de  4'  «mire,  sur  uu  rt  hafauil  en  rliarprute 
élrvé  sur  le  foil  «k  Grave,  à 6 k.  du  phare  dr 
Omlouan.  Le  pluur  deGravc  u li  m.  de  hau- 
teur «t  12  k.  de  ponce.  Ut.  4k*  34  , long.  O. 
3*  24'. 


GllAVKS-tr  LMHAKK.S  (1a),  vg.  (liront/e, 
‘■'•mm.  «f  AiuUn'4,  [J  deCarbou-Rlanc. 

GRAVELINES,  (Iraremongtr , Crtnelina, 
jolie  «i  forte  ville  uiarilime,  A or,/  (ILiudra). 
arr.  et  a 20  k.  de  Duukerqur.  Cbrf-I.  de  «ont. 
bureau  d’eitfrgist.  à Rouilioiirg.  S.  iidirat  ma- 
ritime. Cure.  Gîte  d'étape.  \y.  A 294  k. 
de  Paris  pour  b taxe  de»  lettres.  I»«.p.  5,357 
h.  — Ttaaai»  d'alluvions  moderur*.  — Eta- 
blirrement  Je  la  marée  du  port,  1 1 lieuies  25 
minutes.  Phare  à feu  fixe  «k  20  k.  dr  jiuiiée 
sur  le  côté  est  de  l'entrée  de»  jetévî»  de  Gra- 
velines. Il  doit  être  allumé  en  même  temps 
que  le  nouveau  phare  de  Duukerquc.  Deux  pe- 
tits leux,  l'un  pennaurut,  l'autre  «k  marée, 
vont  sur  b jetée  ouest  du  lorLI'ItDipjM'.  U feu 
de  marée  est  allumé  quaud  il  y a au  Wum% 
2 in.  d'eau  à l'entrée  «1rs  jetée». 

Autrefois  ville  furie  , port  et  thàloau  . diu- 
rèse de  St -Orner,  par  km»  ut  «le  Paris,  inten- 
dance «le  Lille  . chef-l.  d'une  siiIhI.  U Ration  . 
gouverneinrut  par Ikii lier,  2 couvents. 

Avant  le  xu*  siècle,  (•ravrlmcv  u'»  lait  qu'un 
chétif  village,  iiuiuiué  St-W  illcbud,  qur  le 
comte  Thierry  fit  fortifier  pour  arrêter  les 
mur  MX  «h-s  Anglais.  Ce  prince  y attira,  eu  1 160. 
de  uomhreiix  etrangers  par  b douceur  de  suit 
gouvernement,  et  y fil  «un  séjour  nrdiiiaire. 
Sou  fil*  Plnlipjie,  comte  de  Flandre,  lit  at  lievei 
1rs  fortifications  et  iirrerr  un  camilculre  b mer 
et  b ville,  |iai  ou  la  rivieie  d Aa  prit  aussitôt 
sou  eoiirs  et  forma  uu  |M«rt  qui  v attira  eu  peu 
de  temps  un  commerce  rouaidéraldr.  En  1302. 
OmUil  «k  MaubuisvHi  sVmpara  «!»•  cette  ville 
et  y mit  k leu.  Le  traité  «le  Rrclign  » b ccdaaux 
Anglais,  sur  lesquel»  Philippe  le  llanli,  dur  de 
l’«mrgugue  b prit  eu  1377.  L'évétpie  de  Nor- 
vvicii  b pilb  et  b saccagea  en  1382.  Le*  An- 
glais »’«u  reudirrul  maître»  eu  1405;  niai»  Phi- 
lippe k Hardi  b reprit  peu  «Je  temps  aptes,  et 
eu  fit  augmenter  k»  fnrtiliratûuis.  Eu  1528, 
Gliarks-tjumt  y fit  mustruire  uu  clblcau . 
ainsi  que  plusieurs  hastmiu,  et  y eut  une  en- 
trevue avec  Henri  VIII.  Le  13  juillet  |358 
se  donna  mmi*  hVhiurt  de  rr'tlA^lli-  b bataille 
de  Gravrliurs , que  k*  auualbti  * fciguaient 
« "imur  uu  de»  priuci|vaux  evencnuuits  de  lTai»- 
toiir  dr  Ebudrr.  Eu  1638,  Philippe  IV  fit 
< oualrusm  u tjgavdiiie»  une  graude  écluM  dont 
le  |asMgi*  av^ft  «»"•  de  largeur,  et  qui  for- 
mait iui  va-. U*  l«a»vinou  k»  lAliUM-nt»,  tnujour» 
à flot  ,él an  nt  a F.dai  du  cauou  de  l'euuenii  ; 
ce»  travaux  furetil  détruit-,  m 1644  pai  Ga*- 
tou  d'Orlënti», qui  prit  b ville  j»r  capitubtioii 
le  2K  juillet  /-^L’arehiduc  Loojxild  s'empara 
deCrav eliurx  **u  1652;  mai*  le  maréchal  de 
b tertr  b mpnl  en  1658,  apres  uu  si«*gr  de 
viiigl-traM  jouis,  ig  28  mai  I654^k  feu  prit 
aux  |kmiuits  r<  ni»  rtutVs  dans  k chàtmti.  qui 
sauta,  ainsi  qu'un»  partie  d«-s  f<u  tifieatiuu*. 
lK-|Miis  b traité  »ks  pyiénée»,  (>iave)inm  e«t 
toujours  rwté  au  puiAuiT  de*  Fi  ançai»  ; I»- « Im*- 
v aller  «le  Ville  et  le  maréduri  de  Yaulsan  j bol 
bit  ajouter  d.  nouveaux  «imragr*  qui  ORI  per- 
fectionné le  ftystriuc  de  défense  «ir  rrtli*  place, 
«pu  est  iniKT essdik  du  côté  de  b nier,  d dont  k 
terrain  envir  muant  peut  être  inondé  à yoluute. 
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GR  AA'tF.R. 


•il»  AT. 


GIAT. 


» Vltr  ville  rst  située  dans  un-  r outrée  ma- 
rtt  np-iiM*.  pré»  dr  h Manrhr,  A l'<  iiiIkmm  hui* 
de  MAa.  «|«ii  ) forme  un  |*>rt  commode  cl  tré»- 
fmpltnlé,  mi  les  navires  battu»  pat  la  tempête 
trou*  rut  un  u3r  assuré.  Elle  est  ghiérakmmt 
bien  liAtn*;  le»  nir*  «mit  belle*  ri  bien  porté»;  le» 
place*  publiques  loti  ugréuhles.  Ou  t»\r  remar- 
que d'antre  monument  qur  |r  mausolée  de 
M.  de  Met/,  ouvrage  du  célébré  Girarduu, 
phré.  il  « a quelques  aimer»,  dan»  l'église  j«i- 
roiuudr.  I .'arsenal  peut  contenir  8, (MH)  fusil»; 
les  mentale*  sont  presque  nnu«  et  d’une 
Ikmiih*  distribution. 

Commérer  de  vin»,  enux-de-vir,  genièvre, 
sel.  Imi»  et  j.rodiKtiou»  du  Nord.  — Atelier* 
«le  talaian  i^muom.  Itnflnirne»  de  sel. 
Ktuvvrin.  l'.eoiev  rrrie*.  Armement*  jmnr  la 
|nVlmlt‘|<i  uioiur,  du  hareng  et  du  moque- 
n au.  tiabut  gv.  Foire  de  9 jour*  le  15  août. 
Bibliographie.'  * Lo  Frite  du  fort  Saint - 
Fh-tiftpt  fur  le  duc  if  Orienta,  avec  cr  «fui 
. yi<u*r  au  uege  de  Gravelines  en  1644, 
in-8,  1*611. 

- Continuation  de  ce  siégé,  in-4.  1644. 
ta  Frise  de  Gravelines,  in-4,  1614. 
GHAVF.IXK  (b),  vg.  Calvados , mmm.  de 
Mon' h Ile.  ET  de  livarot. 

t,K  AV K.l.I.E,  vg.  Dordogne,  romm.  d'An- 
i teste,  H de  4lrAaürr 

GRAVI  IXE  (b),  l>6  Mayenne  (Maine), 
arr.  riàüKill.  de  Laval,  canl.  de  Larron.  0. 
xy.  A .104  k.  «le  Part»  pour  la  taxe  dm  Irttrr». 
l'op.  :,1U*  b.  U rst  connu  <lau»  l'histoire  par 
la  défaite  do  Anglais  en  14*4. 

GRATELLE,  »g.  Seine,  romm.  «le  Si -Mau - 
rire,  E«ie  Charedloa-le-l*ont. 

GlAVRLLn  (le»),  'g.  Côte-d'Or,  «uinm. 
rtRdr  Santicu. 

GRAVKLUTTE.  «g,  Moselle  (pas  » Messin) . 
arr  et  à IJ  k.  de  Met*,  rant.  «le  Gorxe,  G3  de 
Marv-la-I  o«ir.  xy.  Pop.  5*9  II. 

(.WI'F-XtllO» . Graincanium , S et  ne -tuf. 

V.  -|)«MI  -l»t-Oa»V|S«  «os. 

(.RAV KHI  Ali  'g.  Cher , connu,  de  Boni- 
lerrl.  W de  < inné. 

t.R  A VKUIK  ( la  ),  vg.  Calvados  ( Xorman- 
die),  arr..  £3  et  è 6 k.  de  Vire,  cant.  de  Béuv- 
Roi'Agr.  Pop.  99*1  h. 

(•Il AVF.RlE  (la),  vg  neurone*,  omun. 
de  Soudan.  de  la  Motbe^te-llérovr. 

«RAVKRON,  vg.  Eure  (Normandie;.  Hrr.. 

• aut.  et  k *0  k.  d’K.v renx  . H de  la  ftuarnau- 

derie.  Pop.  M b. 

un  A VMS.  vg.  Charente  ( ARgminiuis),  an. 
et  à 17  k.  de  Cognac  . «tant,  et  r-jde  (Jiàtran- 

neuf-sur-Charrntc.  INïp.  539  h.  a 

GRAVKSO*  , Groveso,  vg.  flotuhê«b,Ju- 
Hhône  ( pramttre  ) , arr.  d’àrle«-*d|vRhAtw  , 
C5,  a tt  k.  dr  Tara»etit»4MkRboue.  tant,  de 
t.b.»4(|ll-Bmard . Pop.  1,447  h.  W«in«fur 

• i«eadU.  Moulin»  à vote.  A 

OiAVKTTE  (b),  vg.  Lot-et-Garonne,  com. 
dr  CjcuiuiHit.  i3dr  Murmaridr. 

(.H  AA  11  H (le),  Vg  Cher,  cunim  et  £=2  de 
la  f.»icrrfte.*ur-l’Au!io«». 

t.  Il  A V IFR  , vg.  Gironde,  rom.  de  Pugtut. 
1-7  dr  !umrg-»ur-<.irun<h-.  X3i. 


tiltAVIKIt-DF.  t IIIVIAV.  vg.  .lisnr,  rom. 
«le  Lt  Haromgric,  E «le  b Caprllr. 

URAVIKHF.S.  vg.  jtrdèc he fLangurdorï, 
arr.  et  a 31  k.  de  Largrqniriv,  rant.  et  U de» 
Van*.  Pop.  1.055  h. ' . 

U II  v v I FUS  . »g.  SetHr-r+Qite , rouun.  de 

Sodas.  ta  d’Klauqits.  TJ 

tait  A VH.X  V . t.Voi  nnacjm,  Gr«t,  utcum,  vg. 
F.nre  ( Normandie  , , arr.,  rant.,  C-'.  et  n 3 k- 
d'Evreux.  Pop.  678  h.  — Eib'urc  hydraulique 
de  laine. 

tilt  A YILLAT,  vg.  Dordogne,  romm.  ci  M 
de  lkrgrrar. 

t.UAA  lLLF,  V.  Gaaamuu 
t.H  AMM  M (lot.  50",  long.  19*).  « loi  Ta- 
ble iht’udusH'iiUt  duliue  b trace  d'une  roule 
«pu,  parlant  dr  Juliohooa , Lilh-immif . m- joint 
a mu:  autre  voie,  duut  lu.  ter  un- «si  Gesoriaeu» 
ou  Honunta.  Sur  nrilr  rouir  <<u  tnMtvc  un  lieu 
«li-uotmaé  Gratinai»,  dont  b distance  a l'égard 
de  Julioltona  r4  uuiitpiér  X ; et  cette  distal 
est  »ui»u*  d’uue  parrtlle  uuiu  atiou,  entai  Gra-* 
i/niim  et  quelque  biilie  lieu  dont  le  nom  «a 
nuit»  , et  «pii  ur  saurait  «Hiv  tlononia,  vu  Té- 
Imguemeut  IteaiM'oup  plu»  grand.  Sausou,  n>u- 
fuiuluul  Grarinum  avec  k*  Coroctitinum  «te  l'I- 
littéraire  d'Autooitt,  a dû  »uppn»er  que  b r«Nitr 
|«as»onl  par  Gravtuum  ne  tendait  point  à Bo - 
iioniu,  uotudistanl  cr  «|ur  rrprcfllrnré  l.i  Table . 
On  rnoiutil  de*  vestigr*  «le  \g«e*  mi  i.mus  qui 
partent  de  Lillebtuiic.  il  y eu  a unr  qui  m ter- 
niwn  au  boni  «le  b mer.  à Outre-S tat,  ou  Etril- 
lât, «m  tv  b pointe  i minime  le  rbel  de  CaiU  ni 
Kécau,  «I  «pie  l’on  peut  «-uujerturrr  avoir  cte 
un  purt . *t«stii'.  dit  IrnqM  de»  humain*.  Cite 
autie  muterlend  ver»  le  Nonl,  dirigée  par 
Ginin'ille . sunmiuanv’  la Teintuncra  : et,  en 
prenant  aile  roule,  U distance  «le  *0  lieot^* 


;*rd  ^ 
m e j b»1' 

SJ-  I m. 


deb  de  670.  De»  le  xiv*  *ièe|c  cette  v ille  avait 
un  corps  muntet|ml.  Otbnu  IV,  ctunti-  de  bour- 
gogne , y établit,  eu  1587.  une  umverMtr,  qui 
fut  (modérée  à Dole  ver»  14‘iO.  Plubp|ie  b 
1I.ii  ili,  Jran  sans  Peur  «ri  Philippe  le  bon  lirrut 
•(urique  résidence  au  ddMcau  Je  Gray,  «ri  G*- 
tlienne  de  Rnurgugne  y fixa  b *uiiur  .que»  b 
mort  de  Léopobl . duc  d\A ut rirb*  . mmi  inan. 
itou»  k»  auuetis  souverain»  «b  b Franche - 
Comté,  il  y avait  un  gouveruetir  & Gray  ; Udé> 
fctiM-  dû  rliéleau  lui  était  confus' . « t il  parti- 
geait  av*  u le  nuire  rt  lis  iiin-.viaft  b »ma  de 
garder  les  «fllfe-t  enta  j-.Ue»  de  la  v illr . là»  Iruip* 
liegucic  tous  le*  b .datants,  uui  dislincltoa, 

!«•»  officiers  nivaux  même,  . t .ient  soldat»,  H 
(urauvateul  chaque  muhuiuc  , son*  k»  arme*  , 
aux  revue»  que  faisaient  k»  magnlflU» 

Daiu  1rs  gurries  «pii  ptéeéderenl  b con- 
quête de  la  province,  b-»  bmigeoude  <»rav  u- 
}al rtviil  plusteui»  fois  letn  « otir  igc  ri  leur 
Uarbrmetit  aux  m«u»  • -rains  du  pays.  Le*  de - 
Ils*  lie»  mente  et  l«*»  «lame»  «le  relie  ville  v«t- 
[di  mit , dois  une  dmoustanec  nuUtcurriiar  , 

P leur*  (lierreriM  et  Itült  f|u»  riche*  uV<  meut*, 

|N>ur  ooulrilxier  à b defetnede  leur  cité,  i.ray 
fui  brûlé  « il  1360  par  les  compagnie»  qm  foi- 
saienl  ab»i  » de»  courses  dau*  b Boni  g.vgno  et 
• lait»  la  Frabchc-Gmilé.  Il  fnt  etw  arr  iéd«i»l  ai 
rindrev  dans  k*  cours  «le  I J84.  La  vdlc  fut  in- 
«vndiée  de  nouveau  par  le»  Français,  et  en- 
suite brûlée  m partir  par  i'anm  c de*  sire»  de 
Vaudri  y , quand  ils  U reprirent  eu  1477  sur 
Ia»ui»  \ I.  pour  la  rendu  a b pcinccue  Marie, 

«a  «mveratne.  En  1544  . CharhMIuint  y rta-  . 

! ,I*i  le  liège  d'un  I >d liage  couq>o*c  «k*  184  ' il-f  ^ 
lages.  Henri  IV  * iWaSBilc  b |dof«  <mi  1595. 
Loin*  NIA  uV.ut  plus,  «ai  I66M.  que  la  1 
de  Gray  à won»,  tue  pour  aclurvci  !..  pretuu 


pie  «IniiiM*  b Table  , mite.  Julio/., ma  conquv  tr  «le  la  ttMrh.  A omlé  ; tuai*  « Ile 


et  E^K>»iti.»u  aiiuuy  me,  fui  reun  »lm  I.  I»t.l 
de  b im-r  aux  ni»  met,  dr  Veule> . cuti c l-V-uan 
et  I)ie(ipv.  lai  position  intet  médiailf  «k  Gmin- 
lltdlc , «k»i  le  nom  est  fort  analogue  k celui  «k* 
(.i  tu  înum.  ue  différé  de  rn«pi'mdi.,'M  U Aablr 
«pie  j mur  être  un  peu  |4us  luiguén  de  Lillc- 
I Min  ne  que  riodicatiuu  le  v«i»t  rigouri  usinent; 
•*n  nii'tur  temps  qu'un  peu  trop  un*  d*  la  po- 
vitiou  «un  lui  Micvrdc  «ur  n«lte  mille,  au  ti-tine 
de»  50  lieues  gauloi*e»  que  nui  que  b Taltle.  > 
D'Anville  \oficr  déjà  ->«iw» n , Gaule,  p.  366. 

<;UAV«)\  . »d  Seine-etpiarde  ( llrie),  arr. 
et  i 59  l Ldi-  Prtwînv,  rant.  et  ^3  di  Hray^mr- 

.S«  in«  i Pou.  155  h. 

GRAY.  Grrium,  Graiurn,  Greymiun,  ville 
.inrienttr  //.-Saône  Traurhe-Cnmlé),  ehef-l. 
de  wuvpréf.  (H*  arr.)  et  d'un  cant.  Trib.  de 
1”  in»t.  et  de  « iiniui.  S*«  ièté  d'agric.  Collège 
com.  Cme.  Gilc  d’élajM'.  ;k.  yy.  p.  7.501  h. 
— Tknnxia  trrtiaire  moyen. 

Autrefom  diui  •-»«-.  paHuiu  nt  et  intrtMlnncc 
de  Rrsain/iti , .«  hef-ln-ii  d'un  bailliage  et  d'une 
rrcette.  pi  éudial,  uuilriM*  [ui  tntilii  rr.  brigiMle 
«le  mai  éi  b m «are,  mllégial.  mu  veol  de  capu- 
cin», euliégr. 

L'origine  de  (.ray  parait  remonter  k une 
haute  (Ultiquiu-.  'batitelnH  le  jirrmier  ütre 
cxnuiu  qm  eu  fa»*«-  menUoii  nr  mtioulr  pas  au 


tu  icrnJhn 
rrfurt 


d'ouvrir  %a  j»orte*  k gouverneur  et  le  t 
voulaient  qu  elle  umtint  an  u**aut.  Le  rw  le» 
lit  inviter  a une  capitulation.  Anvsitût  «pie  le» 
député*  parurent  aux  mupart  b**  Itvnrgeoi» 
forccienl,  àcnup*  «lr  luxil.  a se  retirer . t 
m-  mniit  enfin  sur  k*  instance  de  «I 
député»  , malgré  le  gouverneur  H le  i 
Criur-ei  eut  le  eotii  agr  dr  dur  au  roi  ru  lui 
pr i-seutant  les  clef*  : - Sire,  xml.e Imqurtr  se- 
rait |du«  glonruve  u .dle  vous  «min  t*-  dispu- 
tée. • Six  mois  nprû»  . b 'die  rentra  sons  b 
domination  «npugnole  *,  mm»  ' lie  fut  reprise  le 
13  février  1674  p-T  le  dur  de  Naaifh  » . aprva 
ntic  loibleréai stance  de  trni*  jour». 

Au  xvC  Merle,  Gray  avait  une  »mi»  ersilé  «pu 
fui  enauitc  tianvférié  à Me, 

Ia*  arm.  » de  Gray  tout  ; «ovpe,  le  - Ur/ 

$f  a’ »r  semé  de  Miettes  d'or,  nll  bon  luuxtant 
si  or  moutOM1  d>  lo  pointe  «yr/7  e«f  , F argent  i > 
trois  flamme»  do  feu  de  gueules. 

Grav  est  aituéru  amplulbénire  «H*  ime«td- 
liur  qui  s'alttL»*1  v«sr*  k M-pteutriun,  rt  domina 
une  superbe  (vraine  arroser  par  la  Saonr.  I * 1 
ville  «**!  as»r/  bien  Wtie  et  umér  «lr  l<>uUim> 
juddirpir- , nuis  le*  nies  sont  «riroib- 
peirrea  «ri  «k*  difficile  irm.  L’éU 
arrive  par  la  roule  de  La 
cpnHive  un  dé*ap|iu»nl«-u»eul  d'autant  |4u»  vif. 
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lorsqu'il  j*  uetrc  dan*  itm  cumule,  que  IVti- 
▼ i I du  port,  l'élégance  tin  quai  qui  »c  prolonge 
*ur  la  lin  droite  dr  la  Saône,  (oui  concevoir 
de  celle  rite  une  opinion  favuralilr.  On  y re- 
marque toutafoi*  le  pont  mr  la  Samw  , d'une 
lifJle  an  hitet  ture  ; le  quartier  de  cavalerie  ; 
l'hotel  de  ville  , cunstrmt  sous  la  domination 
espagnole  eu  1568;  le  palais  de  justice;  les 
promenades  ; la  Libhotbèque  publique  , de 
4,(JO0  volumes  ; le  chAtrau,  antique  résidence 
de  plusieurs  tries  couronnées  ; l'église  paroi  s - 
liaie,  etc.,  etc. 

Le  moulin  élevé  par  M.  Tramoy  sur  un  cou- 
rant détourné  de  la  Sadue*  est  jieut-étre  le  pins 
beau  et  le  plus  mnnrquuhlc  qui  existe  en 
Kraure  , nou-sculeuieut  par  l'élégance  et  b ri- 
chesse de  mi  construction,  niais  plus  rnroiv  par 
ton  ineeaiusinc  intérieur.  Il  renferme  douze 
roues  hydrauliques,  dont  cinq  peu' rut  être 
èlevivs  ou  abaissées  *elon  b hauteur  des  eaux. 
Ces  roues  fout  imiuvuir  neuf  moulins  à lilé  , 
deux  mécaniques  à nettoyer  les  grains  et  une 
scierie.  Ile»  moulins  à tau,  une  foulrrie  et  uue 
huilerie  qui  existaient  (bus  l’usine , sont  sup- 
primés depuis  quelques  au  nées.  I jt  blé  descend 
(lu  sommet  du  rédiGce , et  se  distribue  d'étage 
eu  étage  dans  des  meules  et  des  cribles  es  liu- 
driipir»  , où  il  e»t  purgé  de  toute»  zizanie»  , 
moui  beture.%,  barbes,  poussières  et  autres  ma- 
tières hétérogènes  ; puis,  au  moyeu  d’un  esrar- 
got  ( large  lui*-  «le  fer-blanc,  en  forme  de  vis 
d’Arcliimedr),  il  est  repoi te,  *an*  aurum- aide, 
au  s«*cnnd  étage,  d’oéi  il  est  versé  dans  des  tré- 
mies. Plusieurs  autres  inaehine»  , qu'il  serait 
trop  loug  de  dérrire  , et  qui  sont  b plupart , 
comme  celle  dont  ou  vient  de  parler,  de  l'iu- 
v ration  d«*  M.  Tramoy , oui  pour  objet  l'éco- 
nomie de  In  maiiitl'o-uv  re.  Celle  économie  est 
telle  , que  toute  la  mamitculiuii  de  l'établisse- 
ment a’ojirre  par  une  quiuzaiur  d'ouvrieis. 

Le»  farines  qui  sortent  du  moulin  de  .M.  I ra- 
fuoy  sont  d'une  supériorité*  reconnue.  Que  le 
blé  M>it  niouclieté,  genué.  elles  n’en  drvirimcut 
pas  moins  belles  ni  moins  propres  à b pauili- 
cation.  D’un  autre  roté  , b moulure  y est  éco- 
nomique : les  grains  rendent  eu  farine  uu  ving- 
tième de  plus  que  dans  le»  meilleurs  moulins 
du  pays.  Le  di-puiluiient  dr  la  llautc-Saoue 
fournit  à M.  l'ramoy  à peu  pré»  b moitié  de 
ses  blés  ; il  tire  le  surplus  des  départements  de 
U Haute-Marne , ,1e»  Vosges , du  Douls» , de  h 
Culivd  Or  t-t  de  l’Aia.  Anuir  communr,  il  cou- 
veitil  ru  fariuc  environ  50,000  hectolitres  de 
blé  , qui  produisent  environ  30,000  quintaux 
mcliiques  de  faiiiies  de  diverses  qualités , et 
T.5U0  quiutaux  rurlriques  de  sous  et  recou  lies; 
crqui|M>rtc  la  pi-uduetion  journalière  à plus  de 
80  quintaux  métriques  de  farines  et  20  quin- 
taux métrique»  de  sous.  La  créaliuu  de  cette 
belle  usine  date  de  1*05. 

Biographie,  Patrie  du  cclèlin*  minéralo- 
giste Koui  la  i.'Lulk. 

Dii  poète  dramatique  Viou.it  d'Etzoxy. 

Du  général  Bartui  iit. 

ImmsTRiR.  Fabrique  t «le  tissus  de  crin  , 
|MHnti->  de  Paris,  férule,  amidon.  Ilium  Jiisseri»- 
de  cire.  Tannerie».  Construction  de  bateaux. 


— Commer,  e important  eu  tu  . grains,  fariuc-., 

merrain,  vms  du  paya,  du  Midi  rl  de  bourgo- 
gne; l«»ur rage»,  planche»,  ueuiées  coloniales. 
Kiilii  pot  de  toute»  le»,  marchandises  du  Midi  et 
de»  denrées  coloniales,  «pii  miu!  ruuduiU*  dans 
riatéi  h ui  de  b France  et  à l'étranger.-  foires 
les  8 jour.,  8 mars,  8 mai,  8 juillet,  8 sept,  cl 
8 nov. 

A 55  h.  S.-O.  de  Vesoul , 343  h.  E.-S.-E. 
de  Paris. 

L'arrondissement  de  Cray  est  composé  de 
8 cantons  : Autres , Cluimplillc  , Danqnern- 
sur-Salon,  Fréne-St-Maoie»,  Gray, Gy.Peamc», 
Maruay. 

Bibliographie.  * Histoire  abrégée  des  mer- 
veilles opérées  dans  la  sainte  chapelle  de 
Notre-Dame  de  Cray , etc.,  in- 12,  1757. 
(au ri»  (J. -F.).  Recherches  sur  la  tiUe  de 
Gray  (servant  de  sup|dcineut  à l'Iiisloirc  de 
Franc  Ue«Com  té),  iu-8,  1787. 
GRAY-LA-VILLE,  vg.  H. -Satine  (Franche- 
Conité),  arr.,  caut.,  Lü  et  a 2 h.  de  Gray.  Pop. 
337  h. 

Gît  A V AX,  vg.  Gironde  (Guicunc),  arr.  et  à 

21  k.  de  Lrsparrc,  caut.  et  de  St->  bien. 
Pop.  915  h. 

GRAVE,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr.  et 
à 6 k.  dr  Kay  eux,  caut.  de  Key  s,  H de  Cour- 
seulle».  Pop.  498  h. 

GRAYE,  vg.  Jura  (Franche-Comté ) , arr. 
et  à 29  k.  de  Lons-le-Saulnier,  caut.  et  £*;  de 
St- Amour.  Pop.  354  h. 

GRAYE,  vg.  II. -Garonne  (Languedoc),  arr. 
et  a 2 ' k.  de  Muret,  caut.  de  Ciutrgahdlc,  1_-J 
d'Aiilenvr.  Pop.  429  h. 

GRAZAC.  vg.  U. -Ivoire  (Laugucdoc),  arr-, 
cant.,:-J  et  à U k.  d'Yssingeaux.  P.  1,580  h. 
GRAZAC,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 

22  k.  de  Gailluc,  caut.  et  E3  de  Rahasteo». 
Pop.  1,016  h. 

GRAZ  A Y . vg.  Mayenne  (Maine)  ,arr. , canL , 
t:  et  a 10  k.  de  Mayenne.  Pop.  1 ,379  h. 

GHKALOr.  petite  ville,  Lot  (Çuircy),  arr. 
et  i 17  k.  de  Figeai,  caut.  et  H de  Cajarc.  Pop. 
535  b.  Ou  y voit  les  restes  d'uuc  tour  autrefois 
fort  élevée,  duut  le*  uiur*  out  une  grande  c|sais- 
leur  ; elle  (ut  prise  plusieurs  fuis  par  le»  com- 
pagnies anglaises. 

Eu  1293,  les  habitants  de  Grcalou  traitèrent 
avec  leur  seigneur  pour  leur  coutume,  et  ob» 
tiurcut  une  cliarte  eu  bugue  romane,  qui  a 
été  publiée  avec  b traduction  française  jiar 
51.  Clutiipoliiuu-Figeac  en  1H29.  - — Foires  le» 
1 4 mai,  2 juin,  1 4 uov.,  et  veille  de»  Hameaux. 
Bibliographie.  Ciuxnujos-Tkuc.  Charte 
de  commune  en  langue  romane  par  la  ville 
de  Grcalou,  etc.,  iu-8*,  1829. 
GHKASQITK,  Gredasca , Grescha,  vg.  flou- 
chrt -du- Rhône  (Provence),  arr.  et  à 27  k.  do 
Marseille,  caut.  et  Kde  Roquera  ire.  Pop.  371 
h.  — Exploitation  de  houille. 

GRLB  ACMES  ML,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.,  K et  a 17  k.  d'Abbeville,  tant,  de 
Muyeuueville.  Pop.  282  h. 

GRECIKITE,  vg.  B.-Pyrènèes , comm.  de 
Mcndioiide.  d'ilasparrru. 

GKÉCOTRT,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 


à 23  k.  de  Péruune,  caut.  dr  N«*»Jr,  L-J  de. 
Han.  pop.  90  h. 

(.REDISANS,  vg.  Jura  il'ramlie- Comté), 
arr.  él  à 9 k.  de  Dole,  caut.  (h*  Koehefoil.  l'op. 

221  h. 

ORÉK-ST-LAl  IIF.XT  (b),  vg.  Morbihan 
(Bretagne),  arr.  et  à 12  k.  (le  Ptuerniri,  cant. 
et  de  Josselin.  Pop.  36.1  h. 

GREEZ- PR  ÈS-JinXTMIR  AIT.,  vg.  Sarthe 
(Perche),  arr.  rl  à 46  k.  «le  Mamers,  cant.  et 
tV  de  Monlmirail.  Pop.  1.539  h. 

GRÉEZ- PRÈS  - SILLK  (le),  vg.  Sarthe 
(Maine),  air.  et  à 38  k.  du  Mans,  caut.  et  'Fl 
de  SillHc-Guiltanme.  Pop.  513  h. 

GRKKFF.IL,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  et 
n 21  k.  dr  I.imoux.  cant.  et  X «b  St-llibirr. 
Pop.  201  b. 

GREFFIERS,  vg.  Seine-el-Oite,  comm.  de 
Sonrliamp.  53  de  St-Armvult. 

GIIKGES,  vg.  Seine- tuf.  (Normandie),  arr., 
K et  à 3 k.  de  Dirppr,  rant.  dOtlran  ville. 
Pop.  302  b. 

GHF.GN'IF.I’X.  vg.  Isère,  comm.  de  Nrt- 
vieux,  Cf3  dr  leurs. 

GRÉGOIRE  | St-),  vg.  Aveyron , comm.  de 
Laveruiir,  X.’  de  Sé'  crae. 

GUÉGOIHE  (St-),  vg.  llle-ef- li  laine 
(Rrrtague),  arr.,  cant., K et  à 5 k.  «le  Ilenur». 
Pop.  1,251  b. 

GRÉGOIRE  (St-),  vg.  lllr-et-l  Haine, 
comm.  de  Miniac-Morvan,  : • : de  Cliâlraimeuf- 
en-Brelague. 

GRÉGOIRE  (St-),  vg.  Lot-et-Garonne, 
comm.  de  Dmizains,  E de  Cathlioiiucs. 

GRÉGOIRE  (St-),  Vg  .Somme,  ri  miiri . d’Fje 
peville.  "•*  dr  liant. 

GRÉGOIRE  (SI-),  vg.  Tarn  Langmdix;). 
arr,,  OJ  et  à 12  k.  d'Albi,  rant.  de  > alderies. 
Pop.  663  h. 

On  liuuvc  sur  son  territoire  la  source  tlier- 
male  de  Méuut,  dont  on  eui|doir  le»  eaux  avec 
le.  plus  graml  sucres  c«miIiv  l«*s  uleeres  les  plus 
invétérés,  dan»  les  maladies  scrofuleuse*,  et 
dont  les  eaux  soûl  exaetement  de  la  même  na- 
ture que  celle»  de  Karege».  Il  résulte  de  l'ana- 
lyse laite  par  .M.  I.imouiiu-Lanintlir.  pharnia- 
eienn  Alhi,  I*  que  l'eau  de  crltr  «OUrce,  qur 
les  puysatu  ap|>elleul  Toun-téhéso  (fontuinc 
litvlc),  est  rix-llemeiit  une  eau  tliermale,  miné- 
ralisé»? |Mr  le  gaz  bydmgéiie  sulfurique,  mêlé 
d'une  petite  quantité  île  gaz  aride  carlioniqiic  ; 
2”  qur  sa  temp«  laliue  e»l  sujette  h «le  gramh** 
variations;  3“  qu’il  ne  s'y  trouve  pu-sqne  |ws 
dt*  silice  ni  de  sulfate  de  rbanx  ; 4"  que  le  gaz 
«pTelle  eoiitii-itl  s'erliappe  aussiliit  qu'elle  xe 
trouve  en  contact  nvec  l’air  atmosphérique  ; 
5"  que  l’usage  «le  crlte  eau  en  lotions  ou  «il 
Ittius  est  li'és-eücace  euntre  le*  inalutlî*’»  «l«*s 
jamlw-s.  et  qu'eu  iujerliikiis  r.lU-  a guéri  «les  sur- 
dités arc  Mirait- IU**  ruH»  invétérée*;  6"  qu’étant 
résolutive,  foudautr  e-t  dbpboiétique,  elle  .se- 
rait employée  utilement  coiilie  le»  utntrurti  ns, 
b jaunisse,  et  plusieurs  autres  malade-,  de  « elle 
espece. 

GRÉGOIR»:  - l)'A  II  O EX  N’ES  (Si-),  vg. 

Charente-lnf.  (Saiuloiige j,  arr.  et  a II  k.de 
Jouzac,  cant.  cl  Xeû  de  St-tieni».  Pop.  2nl  b. 
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GREGOIRE-DT-VIEVRE  (Si-),  vg  Eure 
( Normandie),  ai r.  «H à 18  k. «b* INml'Auikmer, 
chef-l.  «le  canl..  52  de  Lteurey.  Pop.  981  h.  — 
ïi«U|e  «H  commrrrr  île  toile*. 

C»  H ÉG  Y , » g-Arbiiwf-.  Marne  ( Ilr-*lr-France), 
air.  ci  à 16  L.  «le  Melun,  eaut.  rtEilr  Brie* 
Conte- Robert.  Pop.  141  b. 

GRLII  VIGNE.  vg.  llte-et- Vilaine.  V.  St- 

C.IOIOI*-B**(i»UUW*l. 

GRKLLK  (la),  vg-  U,-Vienmet  nain,  de 
$t-Jou»riit,  de  Nieul. 

GRESILLE Y,  «g.  Mrurthe  (pays  Mresi»)* 
arr.,  caut.  et  C3  de  Chàlt'au-Saüui.  à 11  L.  «le 
\ i«-.  Pop.  tOO  h. 

GID  MEY11.LEUS,  >g.  Oise  (Picardie),  arr. 
«I  à 25  k.  «le  Béarnais,  canl.  «1  H de  Son- 
geons. Pop.  720  b. 

GRF..HIFONTAINE,  vg.  Vosges,  comm.  de 
Ûia|>dle-auv-Bois,  57  «b*  Xertigny. 

<i R |‘. >111.1. Y,  Tg.  Meme  (pays  Mfttin],  arr. 
el  à 30  k.  de  Mnntniédy , canl.  e*  C3  de  Dam  - 
vil  1er*.  i*op.  439  h. 

«,Rl>io*UML,  vg.  Vosges,  comm.  de  la 
Neuves  i Ile,  C*  «le  Bru v ère*. 

UR^NONVILLK,  vg,  Seioe-lttf.  \ Norman- 
die). »rr.,  :-j  rl  à 7 k.  d'Yvctol,  canl.  «l’Yer- 
ville.  Pop.  580  b. 

GRENADE- Sl'n  -fiAIIOH.lt,  CranaU », 
jolie  ville.  H.USstnuufe  (Armagnac),  arr.  el  à 
25  k.  «b*  Toulon*.  elief-l.  «k*  canl.  Cure.  Cille 
«t 'étape.  JSÇ.  A 6r,8k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  4.2*1  b.  — Tuuun  d’alltr*  ions 
modernea. 

Autre  Foi*  diocèse  H parlemml  de  Touloiive, 

iiilradanre  d'Audi , dief-l.  d'élection  , justice 
nur.,  gouvernement  particulier . 

Cette  ville  est  régulièrement  bâtie  en  bri- 
ques dans  un  territoire  fertile  eu  grain*,  sur  la 
rive  droite  de  la  Save,  un  peu  au-dessus  de  «ou 
confluent  avec  la  Garonne. 

Pat  ntt  «le  P.  CàUlii,  nombre  de  l'assern- 
liltr  constituante  et  l'un  drv  premiers  orateurs 
du  |«uirti  royaliste. 

l'abri, jars  de  <*adw,  ras  et  serge*  commun»**. 
Tanneries.  — Foires  les  24  fèv.,  6 mai,  22 
juillet  rt  18  net. 

GRENADE-SIR-L’AMU'R,  petit»*  Ville, 
t m mie  i (Gascogne).  arr..  bureau  d'cnrrgUt.  et 

à ta  k.  «b*  Mont-de-Marsan,  ebef-l.  de  tant, 
dut.  gg.  «or.  A 704  k.  de  Paris  pour  la  tave 
dr*  lettres.  Pop.  1,500  b.  Tanaan  tertiaire 
Mipèi  n-ur.  Elle  est  lAtie  «Uns  une  situation 
agréable,  sur  la  rive  dr«rite  «le  l'Adotir. 

pt  i ai>.  chi  maréchal  Piisano». 

Du  général  Dcntv. 

Fahrufun  d'étoffes  de  laine,  futailles,  huile 
«le  Un.  cuira,  etc.  — Poires  le*  15  juillet,  1" 
srpt.  et  lundi  de  la  t,#  semaine  de  dér. 

G n ENA DETTE,  vg.  Gers,  eomm.  de  Cas- 
«dnau-Rarborens,  r-^d’Aueb. 

GRENADIER  (le),  vg.  Seine-In/.,  eomm. 
dr  Mont-St-Aignan.  F3  «le  Roue». 

GRENAND,  vg.  Ciile-fOr  (Bourgogm), 
arr.  rt  à 38  k.  de  Dijon,  caut.  et  E3  de  Som- 
brrnon.  Pop.  299  h. 

4.RE.NA.Vr,  vg.  H. -Marne  (Champagne), 
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arr.  rt  à 25  k.  de  I.angm,  canl . et  U du  Kay  I- 
Billot.  Pop.  5 (8  b. 

G RENAN  V 1 1. LIERS  . vg.  Seine-et-Oue, 
«•muni,  et  Ë de  Ramtiouillet. 

GRENAY,  vg.  Isère  (Dauphiné),  orr.  et  à 
23  k.  «le  Vienne,  canl.  d'IIeyricux,  fc2  de  la 
Verpilliere.  Pop.  619  b. 

GRENAY’,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à tSk.de  Béthune,  canl.  el  L£3de  Leu». 
Pop.  216  b. 

GRKNDELBRITill , vg.  11. .Rhin  (Alsace), 
arr.  rt  à 37  k.  «k*  Schelotadt,  caut.  et  !_•;  de 
Rosbeim.  Puj».  1,644  b. 

GK  EN  EI.I.E,  v g.  Eure,  eomm.  de  ( Prennes , 
S d'ivry-U-Batoiile. 

GRENELLE,  uu  Rac-Gsuau,  beau  vit* 
loge,  Seine  (Ile-de-France),  arr.,  canl.  et  a 
12  k.  de  Sceaux,  ë-  A 6 k.  «le  Paris  pour  b 
taxe  de*  Jellre*.  Pop.  4,t29  b.  Il  est  situé 
dans  la  vaste  [daine  «pii  v'étrnd  sur  la  rive  gau- 
che «k  la  Seine  , entre  ls*y  et  Y augiraivi.  On 
y vuit  une  juin*  église  de  eoiutmction  moderne, 
et  une  salle  de  spectacle  qui  peut  cuut«'uir 
1,300  j «er mhiin'». 

A l'éfKM|ue  où  toutes  le»  forces  de  l'Europe 
incubaient  lu  n'|Hildiquc,  le  gnuv miraient 
lévohiüuniiairc  lit  établir  daus  la  plaine  de 
tircndle  une  poudi  icre  dirigtv*  par  le  célébré 
chimiste  ( Jiuplul,  d'un  il  sortait  ciiaqur  jour 
«les  chariots  chaigé»  qui  allaient  approviston-  I 
lier  de  poudre  no*  armées.  Malgré  b*s  précntl-  j 
tious  en  usage  dans  uu  èlablisHTiicul  de  celte 
iuqiortaiiee,  «me  explosion  terrible  eut  tira  le 
Ü|  août  1794.  Fort  beurruseineut  que  la  veille 
l'administratiiiii  dre  poudre*  eu  avait  dirigé  sur 
les  fronticr«*s  plus  de  cent  ■ impuiute  milliei •.*. 
Si  la  masse  orduiaire  «b**  jxiudr»-.»  «élut  trouvée 
amoncelée  dan*  la  fabrique,  Pai  ispeut-ètie  eût 
été  à moitié  lionlevrt  sé.  !.'e.\plu*iuii  eut  lieu  ' 
à sept  heures  un  quart  du  tualin,  rl,  par  uu 
heureux  buvard,  au  montent  où  le  plus  grand 
nombre  dr»  ouvriers  u'était  point  à b bbri«|U«'. 
Mai»,  malgré  celte  rimiuvtanrr,  U quantité 
des  vu  Unies  fut  immense,  tant  daus  b pou- 
drerieque  dan*  le»  bâtiment*  à rôté.  La  plupart 
de*  villages  voisins  eurent  leurs  maisous  ren- 
versées, et  a Paris  presque  toutes  1rs  vitres 
fui  ont  brisé*». 

Eu  1796.  le  directoire  avait  établi  «Un»  la 
plaine  de  Grenelle  uu  camp  qui  fut  attaqué, 
dans  la  mut  du  9 au  10  septembre,  par  un  grand 
nombre  de  coutre -révolutionnaires  monarchi- 
que*, auxquels  s'étalent  joints  «ludqiiea  an- 
ciens révolutionnaire*  de  t793.  Munis  d'armes 
de  Umle  espèce,  ils  voulurent  d'aboixl  exciter 
les  soldats  à se  ranger  de  leur  côté  ; mai*  «tux- 
ci  v'élarit  mont  rés  ineorniptihles,  ils  Ire  atlatpie- 
renl  rt  |M>rtérent  un  mumi-ni  lr  désordre  daus 
k*  camp.  Opcndant,  b géuèiale  ayant  été  lut- 
lue.  les  régimetiD  coururent  aux  arme*,  el  dis- 
si  perçut  les  couspirateurs.  Le  général  Fonsac- 
Latour,  qui  ronimandail  le  camp,  fit  saisir  une 
ce* Haute  de  ère  conjurés,  et  les  fît  conduire  dau* 
b prison  drl'rrole  militaire  : traduits  ensuite  de- 
vant des  conseils  de  guerre,  les  un»  fui  ent  con- 
damnés à mort,  et  Ire  autres  à b déportation. 

L«  plaine  de  Grraellc  est  depuis  longtemps 
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le  lieu  ordinaire  des  cxèrulituu  de*  jugements 
«le  la  1"  division  militaire.  Lest  là  «pic  le  gé- 
néral Lahédoyrrv  fut  fiuillê  le  19  août  1815,  4 
six  heures  rt  dm uc  «lu  soir. 

Fabriques  «lr  rarlon-pAte,  colle  forte  façon 
angbisr,  amidon,  bmgics,  rtMileure,  cuire  ver- 
ni», noir  animal,  c ordre  barmoniqure.  foulards, 
toilre  cirées,  produits  chimique».  Teiuturrrie* 
«ai  soie  et  eu  coIimi.  — Forges.  — Fêle  patro- 
nale le  1"  et  le  2*  dimanche  après  la  ,St-Jean. 

GRENF.VIIJJÎ , vg.  Manche,  comm.  .J« 
tîrasville,  de  St-Vaa*t-«Jf -U- liougue. 

Le  CA  tel,  ancienne  foilerrese  des  seigneurs  de 
Grenev  ille,  est  sur  une  élévation  ]wméloigu««  du 
château  actuellement  habité.  C'est  un  ctniu 
formé  eu  partir  arlilici«‘lh*ment  rt  situé  sur  le 
sommet  d’une  colline.  — - De  l'église  de  Grene- 
ville  ou  a une  vue  superl*  de  b (longue  rt  d« 
Exil  le  pays  autour  de  b liatela  plu»  npaciruM 
du  dé|Mrtenu*iit. 

GRENIER-. RONTGON.  vg.  H.-lAre  (Au- 
vergne),  arr.  et  a 16  k.  dr  Brioude,eonl.  etC-3 
de  Bleslc.  Pop.  422  h. 

GHKNING.  'g.  Moselle , romnt.  du  Petit- 
Tenquin,  U de  Pultrlang*. 

GRENOBLE,  Culnru,  GmûanopoB* Àlto- 
brvgum . aDrienDe,  grande  rt  forte  ville,  ch.-l. 
du  «lép.  dr  V Isère  (Dauphiné),  du  3*  arr.  et  «b 
3 r.iut . Cour  royale,  d'où  res*«jrti»rtit  le*  «lép. 
de  Y Isère,  «le  la  Drame  et  «les  II, -.lisses.  Tri- 
bunaux de  r*  inst.  et  de  rumni.  Académie  uni- 
versitaire. Faculté  de  «Irtat  «*t  des  sciences.  So- 
ciété des  scirnres,  dre  arts  et  d’agrimllure. 
Société  de  médecine.  Evêché-  3 cuirs.  College 
royal.  Ecole  gratuite  «Je  dessin.  Coure  publics 
de  médecine,  de  chirurgie,  d’areourliement», 
de  pharmneie  rt  de  bolanitpie.  Cbef-1.  de.  U 7* 
division  militaire.  Direction  dre  douanes. 
Chambre eoniultati ve  drsmaiiufarluirv.  Bourse 
de  commerce.  Gîte  d'étape.  Ë.  V.  Pop. 
30.824  b.  — - Tkatutx  d'alluvions  modernes. 

Autrefois  évêché,  parlrmcnt,  elsamhrrdra 
compte*,  cour  dre  aides,  intendance,  généra- 
lité, chef-lieu  d*decti<m,  hôtel  des  mon na ire, 
gouvernement  particulier,  prévôté  de  maré- 
rhausséc.  Iwnlliage,  maiti  ise  prtiruliére,  trai- 
tes foraine*,  arsenal,  collège,  séminaire,  écok» 
d'artillerie,  chamlire  sy ndicab*.  chapitre,  8 cou- 
vents.  — L'évtVbé  de  Greiuihle  a été  fondé  au 
iv*  siècle.  Au  moyen  Age.  b-*  é»êqi»«decc  dio- 
cése  jiortèrrnt  le  titre  de  pnnees.  et  jurtagèrent 
avec  Ire  dauphin*  du  Viennois  b jundirtio» 
dans  b ville  el  le  territoire  «le  Grenoble;  mai* 
ils  pemlireut  leur  autorité  temporelle  quand  le 
Dauphiné  fut  devenu  une  province  française. 
Cependant  nu  dernier  siècle  ils  avaient  en- 
core b justice  de  leur  ville  en  partage  aven 
le  roi. 

Une  lettre  de  Plane  us  à Cicéron  prouve  qim 
C niant,  Grwioble,  existait  du  temps  de  César  , 
mai*  en  même  temps  que  c'était  un  lieu  fort 
oh«nir,  puisque  Planeus  croit  devoir  inJiquer 
à Cicéron  b position  où  il  »e  trouve.  Trois  cent 
treutr-drux  ans  après.  Val.  Maximiaou*  (il  re- 
construire Ire  murs  de  Culara,  et  donna  von  sure 
nom  d’IIerruleus  à b porte  de  celte  ville,  au- 
paravant nommée  Viennensis  uu  Viennoise,  et 
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crlui  Je  Joeitt  à U porte  appelée  auparavant 
flamand , faits  prouvés  par  Jeux  iiiscripiiutu 
tnwtifi  à Grenoble.  La  Table  de  Peutingrr  place 
un  lieu  nommé  Culabonr  sur  la  route  qui  va  Je 
Sfgttùo,  Soie.  & Pif  unir.  Vienne,  et  les  mesu- 
re* |M>rte»t  jmte  à Grenoble.- — L’an  374.  l'em- 
pereur Gratin»  agrandit  eansidéralileaiAit  celle 
ville.  Pour  lui  témoigner  va  rrr< m naissance . 
elle  cliaugea  son  nom  de  Calant  eu  relui  de 
Gratianoftolii,  qu'elle  a emuenr  longtemps  et 
dont  par  la  suite  on  a fait  Grenoble. 

Longtemps  encore  après  la  complète  Je» 
Bourguignons  rt  des  Kraurs,  (Prenable  un  pa- 
rait pas  avoir  été  UK  place  importante.  L’his- 
toire u’rii  parle  guère  avant  b tin  Ju  vi*  siècle, 
qu'elle  soutint  un  siège  cootre  1rs  Lombards 
commandé»  par  Rhodam.  Mo  mol,  a la  tète  des 
Bourguignons,  arrounit  à son  venurs,  et  dé- 
tmivit  l'armée  de*  assiégeants.  Depuis  cette  épo- 
que jusqu’il  b mort  «le  Roliert  le  Fainéant,  il 
u 'est  que  ra  remet  il  question  Je  Grenoble.— -Le* 
Bourguignons  s'étaient  emparé»  «le  cette  ville 
dans  le  v*  «Série  : après  b destruction  Je  leur 
pu  Usa  ner  pur  1rs  K ram-,  elle  (tassa  sous  la  <b»- 
mina  tinn  des  roi»  de  b première  et  de  la  se- 
roude  race.  Dans  le  un*  siècle,  elle  apparte- 
nait aux  princes  de  la  provincr  «le  Grenoble,  ou 
comtes  de  Gré-us. »mbu.  qui  prirent  le  titre  de 
dauphin  v«*rs  1238.  et  dunt  b postérité  s'ô- 
teiguit  en  1353,  dan»  b (tervonnr  «le  Hum- 
bert II,  auquel  Grenoble  doit  l'etablissement 
d’un  conseil  driphiual  avec  juridiction  souve- 
raine; conseil  dont  l'autorité  fut  eouiinutV  par 
les  dauphins  de  France  ses  successeur»,  et  que 
Louis  XI  érigea  en  p.irl<*mcut  en  1453.  A le- 
povpir  ou  une  partie  de  b Frunrr  était  déchirée 
par  le»  guerre*  «le  religion.  Grenoble  tomba  au 
pouvoir  du  farouche  baron  «le»  Adrets,  qui 
s'empara  «lu  trésor  de  l'église  Notre-Dame,  rt 
fit  démolir  le  tombeau  «les  dauphins  élevé  dm» 
l’église  St-André.  Saxo-tiagr,  anriru  gouver- 
neur de  Grenoble  (tour  le  roi,  reprit  cette  ville 
sur  le»  protestant»  ; mais  des  AdieU  se  pré- 
senta son»  tes  murs  le  24  juin,  parvint  à «Vn 
rendre  mai lr<-  apres  une  rourageuse  résistance 
des  trou|M-s  qui  b défeikdaicut,  et  fit  passrr  b 
garnison  au  til  de  l'épée.  Les  troupes  «lu  roi 
leulcivut  deux  fois  sans  succès  «le  reprendre- 
cette  ville,  qui  ne  rrntra  sous  la  d«miiuation  du 
fui  qu'aprè»  b paix  conclue  avec  les  ehrfs  «les 
protestants.  Lorsqur  ceux-ci  reprirent  le*  ar- 
mes, Grenoble  fut  mis  en  un  si  Itosi  état  de  dé- 
feuu*.  «ju’iU  n'osérrut  l'attaquer.  Or|wnd.mt , 
■pri-s  b mort  de  Charles  IX,  Lrsdiguieres 
ayant  ru  c-ouuatssance  que  ccllr  ville  avait  été 
en  grande  partie  dégarnie  «les  troupe»  «pu  la  dé- 
fendaient, crut  pouvoir  b surpreitdrv,  et  le 
succès  répondit  à son  audace  : «bn.»  b nuit  du 
54  au  25  nov«?mbre,  il  s'empara  du  pont  qui 
communiquait  de  b rive  druitr  à b rive  gauche 
de  l'Isère;  ce  qui  lui  permit  de  bloquer  b ville, 
qui  »c  rendit  par  capitulation  apres  23  jours 
de  liège.  Depuis  cette  époque  jusqu'aux  der- 
nirrrs  années  du  reçue dr  I»ui*  XIV.  rieu  nV 
voii  troublé  b tranquillité  de  Grenoble,  lors- 
que b révocation  de  rédit  de  Nantes  vint  y 
porter  de  nouveau  b désolât  ion . In  grand  nom- 


brv  de  familles  furent  alors  obligées  de  s'expa- 
trier ; qurlqui  vunrs,  »an»  ressources  ni  moyeu» 
d'existence,  allèrent  rbcrchrr  dans  les  monta- 
gnes, et  lartirvilieretnrnt  dans  celle  dr  Triés  es, 
un  abri  contre  les  vexations  qu’un  leur  faisait 
éprouvtT  de  toutev  parts.  Les  proscrits  cnipor- 
trrmt  avec  eux  dr*  sommet  assez  « «uithlcrablr»; 
et  ce  qui  fit  mettre  plu*  de  tort  au  pays,  ils 
portèrent  cher  l’étranger  plusieurs  hi.uu'he» 
d'industrie  et  de  commerce  qui  apjKirtenaient 
exclusivement  a la  France. 

Sous  le  régna  de  Louis  XVI,  lorsque  l'rrn- 
burra*  toujours  croissant  des  finances  amena 
U stérile  convocation  des  tinlablr»  . en  f787, 
les  édit»  du  timbre  et  de  la  suLvailion  territo- 
riale, le  parlement  de  Paris,  s’élevant  -contre 
ce*  nouvelle»  taxes  , proclama  l existem •- 
d'un  déficit  émirme  rt  i'urgruce  «b"»  états 
généraux.  Cri  r\rtn|iir  ne  pouvait  ileuieu- 
nrr  longtemps  sans  imitateurs.  la*  parlement 
«b*  Grenoble  fut  de*  ptrtuirr»  à répondre  au 
signal.  Mais  |r  ministère,  alarme  «les  progrès 
rapide»  que  faisait  riniiiliordmatiou  parlemen- 
taire, essu  .a  d’en  arrêter  b*  court  par  l'établis- 
sentent  d'une  cour  plénière.  Alors  les  cours 
souveraine*,  plus  irritée»  que  jamais,  ne  mi- 
rent pins  de  hnrurs  a leur  oppositiou  au  sys- 
tème et  au  pbir  du  gouvernement.  Celle  du 
Dauphiné  déclare  traître  au  rui  A a b nation 
quiconque  irait  prendre  place  a U cour  plé- 
nière. Itririiue  mit  pouvoir  comprimer  celte 
amJarr  parlementaire  par  des  coups  d'autorité, 
«ou  tenu  s «b*  l'appareil  d*-s  armes.  Le  due  de 
T«*nnrrre,  rommaudaiit  de  la  province,  reçut 
orçlre  de  faire  signifirr  par  ses  officiers  a tou» 
les  membre»  du  poHonpB}  de»  lettre»  do  ca- 
chet, «pu  leur  enjoignaient  «le  s'exiler «lan»  Irurs 
terres.  Le  (ieupb*  s’opjw*®  violeinmrul  à l'ext- 
eutiun  de  relie  mesure,  et  vrugea  pur  !«•  ut*  «le 
l'hôtel  du  commandant  b mort  d'un  citoyen, 
tonilié  sou»  le  fer  de»  soldat»*  «b1*  les  premier* 
moment*  de  l'effervcM-encc.  CAte  journée,  qui 
fut  ap|irléi*  b journée  de*  tnilet,  parce  que  les 
Grenoblois  moulèrent  sur  leurs  toits  pour  as- 
saillir le*  militaires  dans  1rs  rue»,  sr  termina 
par  b non-exécution  de»  lettres  dr  cachet,  à 
laquelle  M.  de  Tonnerre  fut  forcé  de.  enutb**- 
rrudre,  dan»  l'intérêt  de  son  autorité,  et  même 
dr  ton  exutencc.  Un  peut  regarder  b Capitula- 
tion que  b colère  du  pruple  imposa  ici  à l’un 
de»  généraux  «b**  armées  du  roi  «'murne  b pre- 
mière  victoire  populaire  dr  la  révobitiou  fran- 
çaise, A considérer  le  7 juin  de  Grenoble  comme 
le  prélude  du  1 4 juillet  de  la  capitale. 

Cependant,  b magi»!  rat  ure,  après  avoir  joui 
de  la  défaite  honteuse  «le  ses  persécuteur*, 
craignit  de  jiaraitre  complice  du  mouvement 
insurrectionnel  dont  la  cité  delphiuale  venait 
de  donner  l'exemple  à b province  et  à la 
France.  Satisfaite  de  l'humiliation  de  l'agent 
ministeriel,  elle  voulut  rester  fidèle,  souniivc  et 
respect  neuve  eu  v «t»  le  monarque.  liés  que  b 
paii  et  le  câline  lui  parurent  assurés  dan»  Gre- 
noble, charnu  de  ses  membre»  se  rendit  au  lieu 
d'exil  qui  lui  avait  été  désigné.  Ils  sortirent 
tous  secrètement  de  U ville  «Un»  b uuit  du  12 
au  18  juin.  • 
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•<  Privée  de  sun  parlement,  et  craignant  d'a- 
voir prnlu  avec  lui  toutes  s et  libertés,  b ville 
de  Grenoble,  dit  M.  de  Lallv-Tolendol  {ttiog. 
unir.,  nul.  sur  Mouuirr),  demanda  mie  assem- 
blée de  tes  untaldev.  Mounier  juge  royal,  y fut 
.ippdé;  rt  la  réunion  Je  tes  fonrtious  magis- 
trales, dr  son  caractère  personnel  et  «le  ses 
connaissance*  politique»,  fit  «le  lu; le  opMril  et 
b*  guide  de  cette  assemblée.  « Cm  y résolut,  le 
1 4 juin,  une  convocation  générale  «le»  munici- 
palité* de  la  provincr.  rt  cette  délibération  fut 
envoy  ée  par  b municipal ilé  de  Grenoble  à tou- 
tes les  villes  rt  communautés  dauphinoises,  qui 
«'empressé relit,  è quelques  exception*  près,  de 
répondre  à l'appel  de  leur  capitale.  Celte  pro- 
pagation des  prétention*  tniinici|ialr»,  qui  n*r- 
tait  qu'un  retour  uux  antique*  trodiliunt  (orales 
«*t  le  réveil  «les  vieilles  franchises  du  pays  celte 
propngatinu  HTraya  le  gouvernement  français 
plu*  que  n'avait  pu  le  faire  l'indocilité  «In  |iar- 
lenicut.  MM.  de  Mayeii  A Revol,  premier  a 
second  consul*  «le  Grenoble,  furent  mandés  à 
la  suite  «le  la  mur.  »nu«  Ir  poids  de  b respon- 
sabilité «b1»  événements  de  diiférrafp  nature 
ilont  leur  «âlé  avait  été  le  théâtre  dan*  le  conrs 
du  moi*  de  juin.  Le  conseil  général  «le  la  com- 
mune t'assembla  aussitôt  pour  prendre  en  con- 
sidération la  situation  difficile  nu  le*  eitrft  «le 
b municipalité  grenobloise  le  trouvaient  pb- 
cés,  à l'orra ttoo  «b*  leur  «‘b*  civique  «bus  la 
crise  actuelle  *,  une  fuulc  dr  notable*  citoyens  se 
joignit  aussi  ail  «orp»  municipal  <bn»  le  même 
objet  ; et  «le  cette  réuuiou  (2  juillet)  stirtit  une 
nouvrlle  dt’liltrraliou,  qui  fixa  au  fl  juillet  sui- 
vant rassemblée  générale  décrété^  le  14  juin. 
Le  gouvernement  fit  maivber  «b  » troupes  sur 
Grenoble  |>our  y empeebrr  b réunion  annoncée 
par  les  «Ici  il  «crut mu*  de*  municipalité*  de  b 
province.  Le  maréchal  «b*  Vaux  arriva  en  effet 
dans  cette  ville,  la  vrille  du  jour  fixé  pnr  les 
notable*  pour  l'assemblée  générale.  Laissant  de 
côté  les  imtnMiions  violentes  d’un  ministère 
a*  Aigle,  il  leur  tul m1  it ua  m*«  propre*  vue.»,  relies 
d’on  homme  qui  avait  été  osm*7  sage  pour  cher- 
«Jier  à s'érbirer  avant  d'entreprendre.  L'as- 
semblée «les  muni»  ipalitè*  douphiuuù***.  oe- 
mmpaguér  des  v«ru\  et  protéger  par  l'opiumn 
dr  la  population  entière . te  réunit  ainsi  san* 
obstacle  le  2t  juiilA.  à Vuille.  conformement 
à b convocation  délilièrér  par  les  notahlra. 
Deux  cent  cinquante  députes  «1rs  deux  pre- 
miers ordre»,  A deux  mit  cinquante  dèputrà 
du  tiers  état  se  imdinmt,  à travers  uur  dou- 
Me  haie  de  soldait , dans  re  même  château  que 
I^odiguièresavail  Idti  pour  ni  faire  b demeure 
de  b tv  rannir  seigneuriale,  et  «pii,  eu  moiu»  «le 
dmx  cents  ans,  sr  trouvait  drvenir  le  forum  du 
Daupliiiié  d’où  drvail  naître  b*  foiniu  «le  b 
Fraïu-c.  La  séance  dura  depuis  b mi  heure*  du 
matin  jus«|u'à  minuit . son*  b présidence  du 
comte  de  Marges.  Les  députés  y siêgcrmt.  tans 
observation  «le  rang  ni  «b-  prèseanrr  mire  eux, 
(bus  chaque  ordre,  ce  qui  fut  vngnrusrmnit 
Rii-uli<Miné  «but  b*  procès- verhal  par  le  tecrè- 
tairc-rèibrtmr  Mounier,  «pii,  «bus  cAte  fusion 
qu'il  eumlntiiit  avec  taut  d’exaciitiub.  entre- 
voyait déjà  b fusion  plu»  générale  snr  b- 
21 
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quelle  île' «il  être  fondée  la  régénéra  fiau  fron- 
{UM. 

Toutes  les  résolu  lions  de  cette  assemblée  fu- 
reul  prises  à l'unanimité,  à l’tixcrplion  d'une 
seule,  relative  à b liUnté  des  élections  pour 
lout«**  les  places  «bu»  le*  états  île  la  province. 
Les  trois  urdre»  «h-mauderent  le  rapjiel  du  |iar- 
Irment,  le  r»iabli**eimut  dis  tribunaux  et  la 
réintégration  des  consuls  Mnvcii  cl  Rrvol,  et 
arrèti  nTit  en  outre  que.  quoique  prêt*  à tout 
les  sacrifices  que  pourraient  exiger  la  sôreté  et 
la  gloire  du  trône,  ils  n 'octroieraient  les  im- 
pôts, par  dons  gratuits  ou  autre-meut,  que  lors- 
que leurs  représentants  en  auraient  délibéré 
dans  les  états  généraux  du  royaume. 

Grenoble  est  la  première  tille  qui  reçut  Na- 
poléon à sou  retour  du  File  d'EUic  en  lût  5. 
Arrivé  à l’entrée  de  la  nuit  sou»  les  murs  de 
celle  tille,  il  en  trous  a h porte»  fermées  ; le 
colonel  qui  commandait  dan»  la  place,  u 'ayant 
jwts  le»  • lef»,  que  ]r  lieutenant général  axait  fait 
porter  ebex  lui,  le  p’iiple  les  enfonça,  en  de- 
dans et  eu  dehors  ; l'empereur  se  rendit  à ehe- 
val,  au  milieu  de*  acclamation*  universelle*,  à 
l'hôtel  des  Trois-Dauphius.  mil  il  ingea.  A peine 
commença  il- il  à respirer  qu’uu  tumulte  é|K>u- 
vautabli*  se  lit  entendre,  c' étau-ut  les  portes  de 
la  ville  que  le»  habitant»  venaient  lui  oirrir, 
disaient-ils,  au  défaut  des  clefs  qu’on  n'axait  pu 
lui  présenter. 

Le  1**  août  1832,  un  duel  en  champ  elos 
autorisé  eut  lieu  à Grenoble,  par  suite  de»  évé- 
nement» arrivé»  eu  celte  ville  les  22  et  23  mars, 
entre  M . Gauthier,  jeune  citoyen  de  Gre  noble,  et 
M.  Kesnaeli,  uIUcmt  du  lf>'  régiment  de  ligne. 
Ces  deux  Messieurs  s'étaient  rendu»  an  pont  de 
Picpkrrc,  à la  descente  de  St-Martin.  De»  pré- 
cautions extraordinaires,  prise»  par  le  général, 
dou liaient  à celle  «flaire  le  caractère-  cl  l'a-qiert 
d'un  champ  « lus  du  mm  en  âge.  Un  détachement 
de  dragons  contenait  le*  spcc  tuteurs  ; lesclium- 
pion»,  entouré»  de  leurs  nombreux  parrains, 
apjMtlmant  aux  divers  corps  de  la  gamisou  et 
à U ville,  «'avancent  au  milieu  de  l'areue,  met- 
tait habit  lus.  Le  glaive  brille  dans  leur»  main»  : 
un  silence  profond  lègue  autour  d’eux  ; bien- 
tôt l ollicu  r tooilM-  atteint  d'un  coup  de  sabre 
au  côté.  Des  acclamation»  accueillent  celle  xic- 
toirr,  et  l'un  se  retire*  satisfait  de  la  couduiie 
desdeux  adversaires. 

Le»  arme»  de  Grenoble  sont  ; >f or  ri  trois 
roses  dr  garnies . 

La  v üle  de  Grenoble  est  située  dans  un  bassin 
couvert  de  prairie*  et  anW  par  des  courant» 
d'eau  vive,  ombragés  pur  une  mulliludr  d'ar- 
brc».  Elle  «*»l  bornée  de  tous  côtés  par  des  mon- 
laguti»  de  furnn-  bizarre,  dont  le  pied  est  oc- 
cupé par  b v igné,  k » flancs  et  b cime  par  des 
pâturage»  « l des  bois.  Partout  un  est  frappé  des 
beauté»  sauvage»  de  b nature  : d'un  côté  des 
coteaux  chargé»  de  verger»  et  de  niai*ou»  de 
pbi vante  olTrcnt  des  Mie»  varié»,  agréables  et 
pittoresque»  : «le  l'autre-  l'Isère,  («oursuivanl  sou 
roui»  rapide,  arrose  un  pays  délieieux,  qui 
cou I ravir  singulière rm  nl  avec  l'âpreté  de*  rixes 
du  Drac.  La  ville  est  loeubàln-  sur  l'Isère,  qui 
b divise  eu  deux  partie*  iuég.dc*  : l’une,  ex- 


trêmement resserrée  entre  la  rivière  «t  les 
niontagiM-s,  est  étroite,  et  ne  consiste , |m>ut 
aui-vi  dire,  qu’en  une  vnilr  rue  auri  spaciruse, 
dont  une  partie  a été  récemment  fort  embellie, 
|>ar  suite  de  b construction  des  lira ux  quais 
qui  bmlent  la  rivière  : on  a détruit  des  ma- 
nra  dont  l'a»pect  était  misérable,  qui  mit  été 
remplacées  jxar  une  jolie  promenade  dans  une 
belle  cl  diaudr  t-xpisitiou.  Celle  rue,  qui  forme 
le  quartier  le  plus  populeux  et  Ir  plus  indus- 
trieux, occupe  b rive  droite  de  l'Isère,  et  com- 
munique axer  b rive  gauche  par  un  poui  en 
chaînes  de  fer,  dont  les  abord»  offrait  de  belles 
construction*  élevées  sur  l'emplacement  de 
vieilles  maisons  que  l’on  a fait  disparaître,  et 
|»r  un  autre  pont  en  pierre  qui  vient  d'être- 
rerouslniil . et  dont  on  a rendu  l’accès  facile. 
La  plu»  lw»*e  partie  de  b montagne  est  appelée 
Rabot,  relie  qui  est  au-dessus  m*  immine  b bas- 
tille. enfin  b jvartir  supérieure-  parte  lo  nuiu  de 
mont  Raclul.  De  cri  eudnut  on  jouit  d’un 
trcs-bcau  coup  d'où]  qui  embrasse  la  vallée 
du  Drac  et  celle  de  l'Isère,  au  bout  de  laquelle. 
oii  distingue,  à plus  de  120  k.  de  dislanre*, 
b majestueuse  ciiue  du  Mont -Blanc.  La  seconde 
partie  «le  Grviinhh-,  qui  occupe  b rive  gauche 
de  l'Isère,  est  très-belle  et  fotmée  de  ne»  bien 
| «tirées,  mai» qui,  pour  la  plupart,  sont  étroites, 
et  («ordre»  de  mai. vous  de  trois  ou  quatre  étages, 
d«uit  les  toit»  sont  pbt . et  recouverts  en  tuiles 
creuses,  ire  rues  de  cette  |«artie  de  Grenoble 
août  »ur  plusieurs  point  pavée*  en  pierres  pla- 
tes, qui  n-mpberut  le»  ancien»  |tavés  en  cail- 
loux. dont  nu  aluiKloniH-  l’usage.  Or»  y trouve 
un  assez  grand  nombre-  de  place»  publiques  ; 
les  (dus  nuurqtubb  «ont  celle*  de  G remet  le,  de 
St-André  et  de  Notre-Dame.  Des  promenades 
clmrraautes  unscut  les  alentours  d<-  la  ville,  qui 
«j  («uiM-de  même  une  fort  belle  dau*  sou  sein  ; 
c'est  un  jaitliu  assez  étendu,  situé  sur  le  quai 
de  b rive  gauche  de  l'Isère.  Il  a été  planté  par 
le  couuétahh-  de  Lcxligun  rr*,  et  tient  à l'botel 
de  la  préfecture,  qui  fut  b résidence  de  z-et 
homme  ceb-bre.  Ce  jardin  »e  cotiqiosc  d’un 
promenoir  ombragé  |«ar  des  ormes  rt  par  de* 
platane»;  an-dcs»us  »' 'élève  une  magnifique  ter- 
rasse couverte  d'une  grande  allée  du  marron  - 
unir»  monstrueux.  Chaque  soir,  dan»  b belle 
saison,  l’élite  de  la  popubtiou  *e  réunit  sur 
cette  terrasse,  qui  alors  otfire  l'aspect  le  plus 
animé.  — La  pruinenaJe  du  Cours  est  formée 
de  deux  allée»,  garnit  » cluicunc  vie  deux  rangs 
d'arbre»  qui  Ixmlcnt  b grande  route,  cl  qui  vu 
prolougeut  en  droite  ligne  jusqu'au  pont  de 
Cbix,  situé  à 8.4U0  m.  de  b ville.  Kuhn,  en 
sortant  peu  b porte  de  t rame,  ou  voit  une 
grande  esplanavle  entourée  d'allées  d'aibres, 
formant  une  vaste  étendue  découverte,  consa- 
crée aux  jeux  dt-  b Hile,  aux  exercices  militaires, 
aux  tirs  usité*  dan»  le»  fêle»  publiques  et  autres 
réjouissant  e». 

Grenoble,  fortifiée  (Kir  k*  chevalier  de  Ville, 
était  autrefois  mie  place  front  are  de  b plus 
grande  ïnqtor tance  ; ec|  «établit,  dominée  de 
toute*  part»  |»ar  «les  montagne»  élevées,  elle 
n' aurait  op|H«»é  qu'iuu*  faible  résistance,  si 
l'ennemi  avait  pu,  pénétrer  jusqu'au  pied  de 


ses  murailles.  VauJton  l’entoura  de  remparts, 
qui  augmentèrent  beaucoup  son  importance 
militaire.  Récemment  l'enceinte  de  celle  ville 
vient  d'être  considérablement  grandie  par  le 
génie  militaire,  par  l'adjonction  de*  faubourgs 
de  Tioû-fUoitrrs  et  de  St-Jniqih,  qui  s'éten- 
dent dau»  la  plaine.  Cette  partie  a clé  entourée 
de  remparts  qui  se  racro  nient  axer  les  travaux 
de  fortification  du  fort  de  b Bastille.  Quand  tous 
les  travaux  projetés  jwr  le  général  Haxo  seront 
wôiiri,  Grenoble  sera  une  de»  première* 
ville»  forte»  de  France,  et  sou  fort,  au  dire-  des 
militaires,  un  «k*  plus  imprenables  de  l'Eu- 
rope. In  ville  est  éclairée  au  gaz  ; ou  y entre- 
actudlenM-ut  |«r  sept  portes. 

Grenoble  possède  une  bibliothèque  publique 
d'environ  60,000  vol.,  placés  dans  deux  glan- 
des pièces  : b première,  ou  b salle  d'entrée,  a 
14  m.  20  c.  de  longueur,  9 ni.  de  largeur,  et  6 
m.  42  c.  de  hauteur  ; die  est  éclairée  par  huit 
fenêtre»  duimaut  sur  b cour  du  collège  et  fur- 
niant  deux  rang»  de  rruisées.  La  grainle  salie 
a 66  m.  de  langueur,  8 m.  30  c.  de  largeur,  et 
6 m.  42  r.  de  hauteur  ; elle  est  éclairée  d’un 
côté  |«ar  huit  fenêtres  sur  deux  rangs,  de  l'at- 
tre  |iar  v ingt  fenêtre*  également  sur  «leux  rangs, 
et  par  une  gnuMle  fenêtre  au  centre-  et  à lvalcon, 
en  face  de  b salle  d'entrée.  Lu  cabinet  d'his- 
toire  naturelle  et  un  cabinet  d'antiquités  sont 
contigu»  à cette  hildiotheque  ; à l'extrémité  de 
cet  établisseiiMiut  est  le  musée  de*  tableaux, 
renfermant  plus  de  cent  trente  tahleanx,  parmi 
lesquels  on  compte  des  originaux  de  Rul»ens, 
l'Albaoc,  Paul  et  Alexandre  Véronêse,  le  Lor- 
rain, Pérugiii,  Philippe  de  Cbanipague,  l'Eqva- 
gnolet,  le  Bassono,  Lucatelli,  Josepiu,  l'Oriz- 
zonte.  Solo rio, Cray er,  Vauder-Meuhii,  le  Brun, 
le  Sueur,  etc. 

On  reman(uc  encore  à Grenoble  l’églue 
Notre-Dame,  révéebé,  l'hôpital  général,  le  |>a- 
bi*  de  juslic-e,  b salle  de  s|»ectacle,  b .statue 
(-««hissait*  en  hrouze,  érigée  «-u  l’honneur  de 
fbyanl  ?ur  b place  St- André- , de  uuuibreutr» 
Ixirne»- fout  jim-s,  et  uu  beau  château  d’eau 
©rué  «lu  si-ulplure»  ai  bronze,  l'arM-nal,  b ci- 
bilelle,  le  jareliu  de  botxniqur.  — Ou  doit  vi- 
site» aux  environs  le  pont  suspendu  jeté  sur  le 
Drac,  le  pont  de  Claix,  la  Graudc-Chartre-usc, 
la  magnanerie  modèle,  établie  à quelque*  c*ai- 
laim-s  de  |ia»  de  b v üle,  etc.,  etc. 

Biographie.  Grenoble  est  le  lieu  de  nais- 
sance d’un  graial  nombre  de  (M-rsonuage*  t|ui  se 
sont  distingués,  parmi  lesquels  mou»  cileroiu  : 

Vu  ex» son,  célèbre  mecauicien,  mort  eu 
1782. 

J. -J.  Movmra , uu  de»  grands  cilnyt-ns  dont 
«'honore  la  France,  membre  de  l'assemblée 
constituante,  préfet  d'Illc-ct-Vibine  sous  l'em- 
pire. 

D.-Axo.  R»*l,  membre-  de  b convention 
nationale. 

lUn.wvr , un  des  plus  sincères  amis  de  1a  li- 
l«erté.  député  aux  état»  généraux  et  à U con- 
vention, mort  sur  l'échafaud  re-volulionnaira 
en  1793, 

N.  A*ar,  fougueux  conventionnel,  mort 
paisiblcimul  dans  sou  Ut  à Paris  eu  1816. 
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J. -J.  Lenou-Larocm.  ministre  de  U police 

tous  le  directoire,  membre  du  conseil  des  an- 
ciens, du  sénat  conservateur  et  de  la  chambre 
des  pairs,  assemblée*  où  il  a défendu  constam- 
ment les  prineipes  constitutionnels,  et  où  il 
s’e»t  montré  fidèle  jusqu'à  scs  derniers  jonr* 
ans  sentiment»  de  Liberté  qu’il  avait  manifesté» 
en  1 789. 

1/  comte  A vole»,  préfet  de  police  sous  la 
restauration. 

Le  vicomte  r>*  Rum  (A.-H.-E),  préfet  du 
Cher  sous  l'empire,  qui  défendit  avec  courage 
le  poste  des  crhe.lle-s,  en  1814,  contre  l'année 
aatrirhienne. 

Cnuim  n*  la  Ssi-rrmt,  préfet  de  l'Isère 
sous  IVinpire,  membre  du  corps  Icgifclutif. 

Hmcn  Buiuu,  intendant  militaire,  anteur 
de  Inflation  militaire,  7 vol.  in-8,  1 80Î-!  7. 

Dipost  I_ivillxttk  et  Hier.  Drcnm, 
membres  de  la  chambre  des  représentant*  pen- 
dant le»  cent  jours. 

Le  comte  de  St-Pru*t,  membre  de  U cham- 
bre des  paira. 

Le  liaron  Savote-Rolus,  membre  de  la  j 
chambre  des  dépotés. 

Casimir  Pbrmjui,  membre  distingué  de  la 
cbambre  de*  député*,  mort  président  du  con- 
seil des  ministres. 

Alex.  Puiana,  membre  de  la  chambre  des 
députés. 

C.  au  lui.*  p»  s mm,  ancien  préfet,  mrmhm  de 
la  chambre  des  députés. 

Sonos  Pmm,  industriel  distingué. 

Dlbouciu«;k,  générai  d'artillerie,  ancien  mi- 
nistre de  la  marine. 

Les  jurisconsultes  Joar.ru  Rey,  du  Mu  lard 
et  Brrriat  Sr-Paix. 

Le  docteur  Rilon,  le  médecin  Mmi,  mort 
à Barcelone,  où  il  était  allé  en  1821  combattre 
la  fièvre  jaune. 

Lr  rnrdinal  de  Taxa*. 

Lr  comte  Math,  m Barrai.,  mort  archevê- 
que de  Tours. 

J.-M.  d'Aooui.t,  évêque  de  Pamiers. 

Les  illustres  ahlié*  oa  Comdillac  et  u*  Marly. 

Bouacjtrsu  u*  Valsonvau,  histuricii  du 
Dauphiné. 

L’aWié  P.  dk  Barbal,  autiquaire  et  littéra- 
teur. 

Ise  porte  Gentil  Bernard. 

M1*-  dk  Tucn,  romancière  célèbre  (uicre 
de  l'illustre  d’Alcmbexl),  morte  en  1749. 

Baroinrt,  de  Grenoble,  poète  et  romancier. 

Rocamre  m la  Moiuùi:,  d'Amut,  Bar- 
turleviy  (L-),  Fontanelle,  romancier*  et  Irt- 
tératears. 

Induitrie.  Fabriques  considérables  de  gants 
de  peau,  de  toiles,  indiennes,  chanvre  nuvré, 
pelleterie»,  liqueurs  fines  (ratafia  de  Grenoble). 
Tanneries  et  chamoiserie*.  - Grenoble  emploie 
k la  falrricattott  des  gants  environ  400  ouvrien, 
y compris  les  teinturiers  ; quant  k la  couture, 
4 à 5,000  ouvrières  s'en  occupait,  un  tien  en- 
viron habite  la  cam|nague.  Le  chiffre  de  la  va- 
leur fabriquée  est  d'environ  9 millions  de  fr.  ; 
il  était  autrefois  plus  élevé.  Les  deux  Améri- 


ques et  l'Angleterre  sont  les  principaux  dé- 

) jonche*  des  fabrique*  pour  les  dru\  tiers  de 
cette  somme,  et  le  reste  est  livré  pour  la  rou- 
sommation  Je  la  France;  I* Angleterre  ne  re- 
çoit que  des  qualité*  supérieures , tandis  que 
l’ Amérique  achète  presque  toujours  des  qua- 
lités Accoudai  rtu  ; nn  emploie  à lu  fabrication 
des  gants  le*  |M*au\  du  pavs,  cdlcs  d'Aimouay, 
de  Romans  et  de  Millau. — Environ  1,000  ou- 
vriers vmt  employés  dans  Gmwlde  à peigner 
le  chanvre,  et  Vnu  calcule  que  des  iiuiiiu  de 
ers  ouvriers  il  sort  environ  30,000  quintaux 
de  chanvre  par  an.  ce  qui  représente  près  de 
40,000  quintaux  de  30  kihigr.  avant  que  et* 
chanvre  ait  été  passé  au  battoir.  Le  chanvre 
que  l’on  prépare  k Grenoble  e.«t  préféré  dans  le 
commerce  vous  le  double  rapport  de  la  ma- 
tière première  et  de  la  fabrication.  Indêjieu- 
iLiinnu  nt  des  chanvres  de  son  territoire,  cette 
ville  reçoit  encore,  pour  le  travailler,  du 
chauvre  de  Naples  6.000  quintaux  , et  9.000 
de  Mons  et  d' Angers.  — Commerce  romiilé- 
ralde  de.  toiles  iudieunes,  gants,  pelleterie  , 
h(|ururs  fines,  etc.  — Foires  de  3 jours  les  !î 
janv.,  IuimIb  de  la  semaine  sainte,  16  aodt  et 
14  dée. 

A 108  k.  S. -F.  «le  Lyon  par  Rnurgoin  , 
157  k.  par  Vienne.  59  k.  S.  de  Chambéry, 
556  k.  8.-E.  «le  Paris.  Long.  or.  S*  93'  34", 
Int.  45*  11'  49". 

L'arrondissement  de  Grenoble  est  conqiosé 
de  90  cantons  : Allcvard , Bourg-d'Oisaus , 
ClellrA,  Corps,  Doiuènr,  Kutraigurs,  Goncetiu, 
Grenoble  Jf.,  Grenoble  K.,  Grenoble  S.-K., 
la  Mure,  Monestiej-de-CliTtnnnt  , le  Tous  et, 
Meus  , St-Laurent-du-Poul , Sassenage,  Yif, 
Yillnrd-dc-Lnns,  Viziilr,  Voiron. 
Bibliographie.  Bcrri  at-St-Prix.  Notice  sur 
î ancienne  université  de  Grenoble  (Méui,  de 
la  soc.  des  atiti<|.  de  K r.uice , |.  ut , p.  391). 
* Catalogue  tirs  tableaux  et  objets  if  art  du 
musée  de  Grenoble,  m-8  de  8 feuilles  un 
quart. 

Cuamyoiuov-Fioeac.  X orne  aux  Eclaircisse- 
ments sur  la  cille  de  Cularo  , aujourd’hui 
Grenoble , in-8,  1814. 

Lxru.LV  i.  Cia  mie).  Traité  de  f antiquité  et 
Emlnrllissements  delà  cille  de  Grenoble,  etc., 
etc.  ( imprime  avec  ses  plaidoyers  , in-4 , 
p.  157;  1619). 

Pitot  (J. -J. -A.).  Histoire  de  Grenoble  et  de 
ses  environs,  depuis  sa  fondation,  sous  le 
nom  de  Cularo,  jusqu’à  nos  jours,  iu-8, 
1830. 

Rtsi.il  dr  XrvR»v  (Jules).  Occupation  de 
Grenoble  par  les  Sarrasins  an  x*  siècle , 
ili-8.  1818. 

Saint- Emir  (B.).  Didier.  Histoire  île  fa  cos m- 
piration  de  1816,  document  s et  np(  (ca- 
tions, notes  ri  notices  sur  les  hommes  qui 
ont  figuré  dans  ce  grand  drame . iu-32  , 

184t. 

Tkrrenevve  (F.).  Grenoble,  Lyon,  f Isère , 
précis  des  événements  qui  ont  eu  Heu  dans 
ces  départements  depuis  1819  jusqu  en 
18t8,in-8,1818. 
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* Entrée  de  Sa  Majesté  (Louis  XIII)  ù Gre- 
noble, r an  1692  (t.  vm  du  Mercure  fran- 
çais, p.  889). 

* Entrée  de  Sa  Majesté  (Louis  XIII)  dans 
Grenoble,  Tan  1629  (Mercure  f murais, 
t.  *v,  p.  60,  89,  106,  110,  505). 

Allard  (Guy).  Les  Anciennes  Inscriptions  de 
la  ville  île  Grenoble , in-4.  1683. 

* Etat  politique  de  la  ville  de  Grenoble  pour 
Tan  1698,  in-15.  1698. 

CuAMrui.jjoK-Fir.rAC.  Antiquités  de  Grenoble , 
grand  in-4,  1807. 

Fosvrruv*  (Eugène).  Xotice  historique  et  des- 
criptive sur  Notre-Dame  de  Grenoble,  iu-8. 
1840. 

Panorama  de  la  ville  de  Grenoble , demi- 
feuille  grand-monde. 

Plan  de  Grenoblr , eu  9 feuilles,  1835. 

GREXOIS.  vg.  Nièvre  (Nivernais),  are.  cl 
à 90  k.  de  Clanwcy.  cant.  de  Brinon- Int- Alle- 
mands. E3  dk*  Canuay.  Pop.  824  h. 

GRKXO.MÈRK  (la),  vg.  Isère , cunun. 
d'Ortinii,  [•*  de  ltourg -d'Oisons. 

GREXORI),  vg.  Charente,  eomin.  cl  C3  de 
Chabauais. 

GRKXOL'X . lig  Mayenne  (Maine),  nrr., 
cant..  S «1  à 3 k.  «le  Laval.  Pop.  1,483  h. 

GRF.XTHKYIIXE,  vg.  Calvados  {Norman- 
die), «t.  et  à 7 k.  «lr  Cara.  cant.  de  Itourgué- 
liuv,  K de  Vimoul.  Pop.  149  h. 

GRF.XTZIXGEN  , vg.  H. -Rhin  (Alsace), 
an*.,  ££  et  à 10  k.  d'Altkirch,  cant.  d’ Il  irait»- 
gvn.  Pop.  655  b. 

GREXY.  vg.  Seine-lnf.  (Normandie',  art. 
et  à 16  k.  de  Dieppe,  cant.  et  £j  d’Knvermeu. 
Pop.  904  b. 

GRÉOLlÈRES,  Grisoliœ , Ixg  Car  (Pro- 
vence), arc.  et  k 95  k.  de  Grasse,  raiit.  de 
Coursegoulas,  [>'  de  Vencc.  Pop.  713b.  Sur  la 
rive  gauche  du  Loup. 

GRÉOl'X  . Griselum,  Grtseüum,  Gredtdee , 
joli  v illage  , U. -Alpes  ( Provence  ) , arr.  et  k 
67  k.  «le  Digne,  rant.  de  Valemolle.  p3!-  V7. 
A 766  k.  de  Paris  pour  U taxe  des  lettres. 
Pop.  3,135  h. 

Ce  village  , situé  pré*  «le  la  rive  droite  du 
Venins»,  est  tira  — cfan.  On  y trouve  «1rs  rata 
minéral***  qui  paraissent  avoir  été  ranimes  et 
fréquentées  par  les  Romains,  line  inscnption 
trouvée  aux  bains  de  Gréouv  a révélé  l'exi*- 
triwr  et  la  |Hisition  d'un  lun  nommé  Griselum , 
situé  dans  cet  endroit  même,  sur  le  lerrituirr 
des  Reii.  la*  cbilfre  XI  qu'ou  lit  dans  cette 
inscription  exprime  la  distaure  exacte  entre 
Reii , Rira,  cl  Griselum,  Gréau  v. 

EAUX  THERMALES  DK  CRKOUX. 

La  réputation  «les  «-aux  «le  Gréoux  ne  survé- 
cut pas  à la  puissance  «h**  Romains  ; l'invasion 
drs  ba  ri  rare*  du  Nord  et  celle  «le»  Sarrasins 
firent  oublier  esrtièremetit  leurs  vertu».  Dans 
le  xii*  et  le  xni*  sire  le,  ces  eaux  dev  inrent  cé- 
lebres  sou*  le*  templiers,  qui . accoutumé*  à »e 
baigiMT  plus  souvent  qu'on  m*  le  faisait  en  Eu- 
rope, y firent  construire  plusmin  Iminv.  «pii 
furent  encore  détruits  pendant  1rs  guerres  ci- 
viles «•»  féodales  ; la  source  fut  comblée  rt  ne 
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repartir  qu’au  commencement  «la  xvn*  siéclr. 

La  princesv  Pauline , saur  «le  Napoléon  , fil 
mu  séjour  aux  eaux  «U*  Gréoux  eu  1805,  ainsi 
«]«ar  lr  constatait  un  prlil  ol>cJi»qur  flr'écnion 
liouurur  «ur  nur  hauteur  voilÎK.  Aujourd'hui 
Gréoux  offre  un  élaldiMemrut  romrnodr  «le 
Imin*  et  d'étuves  d'un  aspect  agréable,  renfrr- 
uumt  des  rhumhre-  propres  et  bien  aérée».  Ot 
« Ubli-vinrnt , qu'ou  jmit  offrir  rumine  un 
modèle  à tous  les  propriétaires  «Féaux  minéra- 
les, a été  restauré  il  y a quelques  aimées  par 
M.  Gras  ie».  la  source  «si  volumineuse  et  rem- 
plit un  puits  dr  6 m.  d*  prufoixk-nr,  d'où  Peau 
est  conduite  aux  haius. 

I.*établi«*einrnl  thermal  *c  trouve  à environ 
cinq  cent*  pas  ii  l'est  du  sillage  H à mit  pas  «le 
la  rivière  du  Verdoii.  Des  pruraenades  bien 
ombrager»  et  plusirai»  petit*  jardin»  paysagers 
ornés  de  divers  arbuste*  à flrurs  odoriférantes, 
font  «le  ce  site  un  séjour  grarietix.  Le  I .Aliment 
«les  bain»,  entièrement  construit  à neuf,  est 
lre*-v  ustc,  fort  commode.  propre  et  liirn  di*- 
triluié.  Toutes  Us  liAignoirrs  vint  «le  marbre  : 
il  y ni  a quelques-unes  dr  forme  carrée,  dans 
lesquelles  ou  drs«'rnd  par  plusieurs  marche» 
«'gaiement  en  marbre. 

S viso s nrs  On  fait  usage  des  eaux  de 

Gréoux  depuis  le  commencement  de  moi  jus- 
qu’il la  fin  «le  leptrmbrr.  La  durée  de  <b«qu« 
saison  «st  de  trois  ou  quatre  veillâmes.  L'éta- 
blie -UH- -ni,  situé  au  milieu  d’une  Iwllr  campa- 
gne, c*t  fréquenté  par  pré*  de  300  étranger». 
Ix  climat  est  doux,  l’air  «alulur,  et  les  produc- 
tion- soûl  variées  cl  abondantes. 

PiurwiiM  HÙmisuM.  Ou  administre  les 
eaux  «le  Gréutix  à riiitéricur,  daus  U phthisie 
«vütarrliale  , les  maladie»  cutanée*  chrnniqucs, 
In  faiblesse  de  l'appareil  digestif,  l'hv  pocoudric 
dépendante  des  engorgement*  .i|nlniniiiau\  , b 
leucorrhée  constitutionnelle.  Elles  sont  préco- 
nisées à l’axtiTHSir  eniitrr  la  | «rai»  vie  et  les 
tumeur*  articulaires. 

Mut»»  it\nm*imiATipx.  Ces  eaux  se  pren- 
nent ru  boisson,  à jeun,  à la  dose  d'un  litre 
jusqn  n trois.  On  les  emploie  le  plus  souveut 
eu  lia  ut»  tempéré*. 

BiblioRr.  phie.  Fo.Tr.vi*»  (J.).  /Téi mention 
de  s bains  de  tir  taux,  in-8,  1610. 

Comr»  (J.  i»»).  Eaiu  dr  Créons  (Hydrolo- 
gie, etc. , |iart.  M,  cbap.  1 , 8 cl  18). 
HiMAto(r.)./^i  Eaur  de  Gréoux , its-8, 1705. 
Fjesnaos,  Traité  des  eaux  minérale t de 

Créons  , ill-8.  1753. 

nu.m  r . ypitrelîr  .4  Hat  ne  des  eaux  de  Créons 
ffouru.  dr  raéil..  juin  1757.  p.  457  : nom-, 
édit,  revue  par  laurvnt . in- 12,  1821. 

* Xoutrenn  Truité  des  eaux  dr  Gréoux,  in-8, 
1777  (Hist.  nat  d«-  Provence,  cbap.  48). 
Ik’Mt  . Yotiee  tur  les  eaux  de  Créons  (To- 
p«»gr.  inéilicaJe  de  la  France,  t.  n,  p.  13).*?J 
Vuism.  X o tiré  sur  1rs  eaux  de  Gréous 
(Jou ru.  Je  mnL,  t.  xxi,  p.  105. 

Bot  i sx . Analyse  de  f eau  minérnlr  de  Gréoux 
(avec  ilmri)(Ann.  dr*  initie*,  t.  xtn,  3T  scr., 

p.  632). 

Dsi  v ■ ag vi  (A.).  Topographie  médicale  des 


eaux  thermales  sulfureuses  de  Créons , 

in-8.  1833. 

(j  R ÉPI  AG  , bg  H. -Garonne  (Languedoc) , 
arr.  cl  à 13  k.  «le  Muret,  cant.  et  B d’Aute- 
rivr.  Pup.  584  h. 

GRES  (lès),  vg.  Aulx,  ronun.  de  Foutainc- 
St -Georges.  ®.  XŸ.  A 141  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  «les  lettres. 

GRES  vk),  vg.  H. -Garonne  (laopirdor), 
arr.  et  à 35  k.  dr  Toulouse,  cant.  et  E dr  Ca- 
iloiirv  pop.  402  b. 

GRÈS,  Grrinum,  Seine-et-Marste  (Gnti- 
tuiis).  arr.  et  à 11  k.  dr  Foutaineldeau , cant. 
et  B de  Nemours.  P«»p.  618  b. 

Cirés  était  autrefois  une  v ille  qui  a eu  k*  sort 
de  bien  des  cités  florissante*.  Elle  tomliait  en 
ruines  dans  b-  temps  que  le  village  «le  Nemours 
rouimcnçait  à s'agrandir  au  milieu  du  xu* 
siècle.  Les  démolitions  de  la  ville  de  Crus  fu- 
mil  emploi  ces  à bâtir  1rs  maisons  que  l’on 
vos  ail  s’élever  tnu*  lr*  jours  à Nemours.  De 
Grès  ou  a fait  lr  mot  (1res,  et  l’au  a supposé 
que  crtlr  vitte  existait  du  ti-mps  de  César  ; 
mais  ou  b’mi  voit  aucune  trace  dans  le*  histo- 
rien» «pii  prient  de  l'aneicntu-  Gaule.  Tout  cr 
«jue  uoui  eu  *avou«,  c’est  que  la  trrre  dr  Grès 
était  un  membre  du  comté  du  Gatiuais,  aliéné 
d'almird  aux  vicomte*  «le  Melun,  ensuite  donné 
aux  «rigueurs  de  U maison  d’Anjou,  à titre  de 
châtcllcnic  sous  le  ressort  et  souveraineté  de 
cr  comté. 

GRÈS  (les),  vg.  S ri  ne -rfmOj.tr  , rooim. 
d’Auver»,  El  de  Pontoise. 

GRÈ.HEK.  vg.  H.-fx>ire  (I-angncdoc),  arr. 
et  à 41  k.  «lu  Puy,  conm.  H B ‘k*  Saugnes. 
l*op.  745  b. 

uUÙMunr-srn-Aun.  cv.wor 

(Bourjogw),  »rr.  rl  à n k.  ik-  Sciiuir.  nuit, 
et  H de  PW* igtiv . Pop.  31 4 b. 

GRKSII.I.AC  . vg.  Gironde  (Cuii  nnc).  arr. 
et  à 18  k.  de  Ulaiuroc.  cant.  et  B de  Brannc. 
Pup.  824  b. 

G R KSI. K la),  vg.  Loire  (Beaujobis),  arr. 
et  k 21  k.  de  Roanne,  cant.de  Relmant,  P=gdr 
Cour*.  Pop.  2,058  h. 

GRKSSE.  vg.  Drôme,  comm.  «le  Mévotnl- 
lon,  B de  Scdcmn. 

G R ESSE,  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  et  k 
45  k.  de  Grenoble,  rant.  et  B de  Monestier - 
«le-f 11 riiiiiut . Pop.  81 5 h.-Ftsityi  les  25  août, 
21  nrl. 

G II  ESSE  Y , %g.  Scine-et-OitS  (B*\iuce),  arr. 
et  à 22  k.  de  Montes,  cant.  et  L*3  d’Iloudan. 
Pop.  368  b. 

GRESSIN  ET.  vg.  Puy-de-Dôme,  comm. 
«TOrcine»,  B de  Clermont-Ferrand. 

GRKSSOI’X.  vg.  H.-Satitte,  comm.  d’Au- 
xûR-lès- Yesniil . B de  Yrxoul. 

I.KF-VSW  ll.LEi  . vg.  B.-Hhin  (Alsace)  , 
arr.  «*t  à 26  k.  de  Strasbourg,  cant.  dr  Mob- 
hrim,  B «le  Mut/ig.  Pop.  824  h. 

GKKSSY.  vg.  Seine  -et -Marne  (Rrie),  arr. 
et  à 10  k.  «le  Meaux,  cant.  et  S3  de  Cbyr. 
Pop.  86  h. 

t.IlFT  \I  DE  (b),  vg.  Xtèvre,  comm.  et  K 
de  Moulinv-co-GilbcTt. 

GRET7.  vg.  Seine-et-.Warne  (Brie),  arr. 


et  à 26  k.  de  MHuu.  cant.  et  B de  Tourna». 
Pop.  426  b. 

GREICOCRT.  vg.  H. -Satine  ( Franche- 
Comté),  arr.  et  à 27  k.  de  («ray,  cant.  de  Fres- 
nes-St-Manie».  B de  Frèùgny.  l*op.  189  h. 

GRECILI.E,  vg.  Indre,  cumin  de  Sossier- 
ges,  B de  Ghiteauroux. 

tîRElî  Vlf.l.E,  vg.  Seine-lnf.  (Normandie), 
arr.  rt  à 18  k.  de  Dirppr,  comm.  et  B de  Har- 
quevtllr.  Pop.  675  b. 

GKEI'X  , vg.  Vosges  (Lorraine),  arr.,  B 
et  k fl  k.  dr  N'eufehéteau,  cant.  dr  Coussey. 
pup.  280  II. 

GREVE  la),  vg.  Charente- InJ..  iumm.  de 
St -Mai  tifr*le.\  illôwuve,  B de  Manié. 

GRÈVE  (b),  xg.  Vendée,  comm.  de  St- 
Martni-dcs-Noycr»,  B de»  Essart*. 

GRÈVES  (le»),  vg.  Marne,  cornai,  de  Ëa- 
giirux.  Bd’Anglure. 

4; Il i: V II.I.E  , vg.  Manche  (Normandie)  , 
arr.  cl  à 14  k.  de  Cherimurg,  cant.  et  B de 
Beaumont.  Pop.  635  h.  — Foires  le»  11  avril, 
10  juin  cl  7 sept. 

4.IIEVIEI.ERS.  vg,  Pas-de-Ca/au  (Artois), 
arr.  et  à 22  k.  d’Abu»,  coût,  et  B de  Bapaume. 
Pop.  800  b. 

(•KEVH.EY.  vg.  Saiiste-et-lanfe  (Bourgo- 
gne), arr.  *i  k 27  k.  dr  Micsu,  cant.  de  Li- 
guy,  B de  St-Oyrn.  Pop.  185  fa. 

«•REVUE,  vg.  B.-Alpes,  comm.  rt  B de 
Scvne. 

«•RE/.,  vg.  Oise  i Picardie),  arr.  et  k 26  k. 
dr  Beauvais,  cant.  cl  Bdr  (•randviliier».  Pup. 
584  h. 

G R F./,  (les),  vg.  Seine -et- Marne,  comm.  de 
Üroiuv,  EJ  dr  Lagny. 

«•HE/.AE,  vg.  Charente- Inf.  (Saintooge), 
arr.  et  k 2t  k.  dr  Sainte»,  cant.  rt  B de  Cou». 
Pop.  950  h. 

GRK/.KI-S.  bg  1x>i  (Qimtcv),  arr.  et  k 86  k. 
de  Cihor*.  caut.  et  B de  Puv  -l'Evéqur.  Pop. 
7 19  h.  — Il  ««t  situé  «ur  un  mtrau  qui  «lonuur 
une  vaste  et  fertile  vallée.  Ou  y remarque  un 
ancien  château  entouré  de  liante*  murailles, 
qui  est  aujourd'hui  affecté  à une  exploitation 
rurale.  - - Foires  les  !6  janv.,  i"  sept,  et  23 
nov. 

GREZ-EX-BOI  ÈRE.  l«  Mayenne  .(Maine), 
arr.  et  k 15  k.  de  Château  -Gantier,  chrf-L  de 
cant.  (Jure.  B.  A 277  k.  île  Paris  pour  U taxe 
des  lettres.  Pop.  1 ,543  h.  — Tnxus  tertiaire 
mnvrn,  voisin  «lu  terrain  dr  transit  mu.  -Foires 
les  10  mai.  1a*  juin,  28  oct.  et  jeudi  dr  U sr- 
maitir  uinle. 

CHEZ. ES.  vg,  Aude,  cumin,  et  B dr  Car- 
cassoime. 

t. RE/ES,  vg.  Dordogne  (Périgonl),  arr.  et 
à 32  k.  de  Sarlat.  cant.  et  B de  Trrratson. 
Pop.  359  b. 

i.llÈZES , vg.  Ijot  (Qiacyey),  arr.  et  k 19  k. 
de  Figror  . cant.  dr  Livernon  , ^ de  b Ca- 
pclIe-Marival.  Pop.  418  h.  — Foire  b*  lende- 
main des  fêtes  dr  Pâques. 

GKÈZES.  vg.  Isiière  (Laugnetloc),  arr.. 
cant.,  B •**  à 7 k.  de  Manejols.  Pup.  498  b. 

On  v oit  dan*  «es  ruv  iron»  une  grotte  remar- 
quable pur  le*  -ou gélation*  qu'elle  reulerine. 
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GRIKSHKUt. 


GRIGXAN. 


(•HDUID  (golfe  de). 


Grexr » Hail  autrefois  défendu  pur  uo*  châ- 
teau dont  parle  Grégoire  de  Tour*.  Ce  ehAlruu 
fol  attaqué  vm»  NUoèt  par  les  Vandales  au 
cuniftirorrinrnt  du . t*  siècle  ; dam  la  suite  d 
devint  le  ehef-l.  de  la  vicomté  du  (nèvaudan, 
fut  pris  jMr  les  protestants  en  1617,  et  démoli 
pur  ordre  de  Louis  XIII  en  1633. 

GRKZET-CAVAGXAX  (le) , vg.  Lot-et- 
Garonne  (Agénois),  arr.,  Câ3  et  à 16  h.  de 
M amande,  cant.  de  Houglon.  Pop.  623  Ij.'* — 
11  a reru  le  surnom  de  Lavaguanen  1840,  épo- 
que  dr.  la  réunion  A soii.trmtoiiv  du  relui  de 
cette  coaitnunc. 

UDKZIAX.  s g.  H. ■/*»  rentra  (Armagnac), 
arr.  et  à 40  k.  de  Raguèm-en- Bigorne,  cant. 
et  ££  d’ Arceau.  Pop.  180  h. 

GRF.ZIAT,  vg.  Ain,  connu,  de  St-Cyr-sur- 
Mrnthon,  E de  Mlron. 

GRKZIF.LX  - LA  -VARENNK.  bg  Rhône 
(I.y  aimai*),  urr.  et  à 11  k.  de  Lyoo,  cant.  et 
L-C  de  Vaugm-rav.  Pop.  784  li.  — Foires  le» 
29  jam  ..  19  mars,  26  avril,  25  juin.  17  août 
et  4 dw\ 

(.RimOX-Ü^FIMEirriL . rg.  Loire 
(Korrx  1,  arr.,  cant.,  EJ  et  A 6 k.  de  Muulbri- 
son.  Pop  236  b. 

catZIKl’X  - Lt  - MARI. lit: , ,g.  Mw 
(Lyonnaiv),  arr.  et  à 34  k.  dr  Lyon  , cant.  et 
E2  dr  Sl-Syniphoriru-iur-Coise.  P.  738  b. 

GRKZIGN  AC . vg.  Dordogne,  ronini.  de 
Chenal,  Ci-  : «le  Yrrtcillac. 

GKi/.il.LK.  Iig  Mai  nn^et- Loire  (Anjou), 
arr.  et  a 27  k.  dr  Saumui.  ranl.  dr  <.ennr»,S3 
de  Brissac.  Pop.  781  h. 

GRES-  N EL  Y II.  LF.  . Vg.  Maine-ef-/joire 
(Anjou),  arr.  et  a 17  k.  de  Segré,  cant.  du 
Lion-d'Angri».  Pop.  1 ,383  h.  — ? Loire  le  25 
jUlJiet. 

(■RF./II  I.K  via),  vg.  Mnine-el- Loire,  cuni. 
d'Ainbillou,  J-J  de  Doue. 

GHK/.IX.  vg.  .Lu,  ru«nm.  de  Leux,  de 
Col  longes. 

GKEZOLLK , vg.  Loire  (Fore*),  arr.  et  à 
28  k.  de  Roanne,  rant.  et  EJ  de  St-<#crmain- 
Laval.  Pop.  464  h. 

GHItOIRT.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.,  E 
rt  à 6 k.  de  St-Qurutiu,  rant.  de  Vrrmand. 
Pop.  721  h. 

<•Kll.UK  (St-),  vg.  Geri  (Armagnae),  arr. 
rt  A 50  k.  de  Coudoiu,  rant.  rt  El  de  Nugaro. 
Pop.  250  b. 

GRIKGRS,  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr.  et  A 
35  k.  dr  Bourg-eu-Rresse,  cant.  rt  C3  de  Potit- 
de-Vrylr.  Pop.  1,217  h. 

GRIES,  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr.  rt  A 21 
k.  du  Slrastiourg,  cant.  et  £3  de  liminal  b. 
Pop.  1.291  h. 

GRIESBACII,  vg.  B.-Rlun  (Alsace),  arr. 
et  a 10  k.  de  Saverue,  cant.  et  EJ  de  Boux- 
willrr.  Pop.  297  h. 

GRIKMt  lt.il,  vg.  B.. Rhin  (Alsace)  , arr. 
et  u 30  k.  de  WisM-inbourg,  cant.  et  RJ  de 
Kicderbitniu.  Pop.  527  b. 

tilIlKMIl.MI  . vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
rt  A 30  k.  de  Sclwdestadl,  nul.  rt  £7  de  Rot- 
heim.  Pop.  791  b. 

GRIF.NIIF.IM.  vg  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 


rt  A 9 k.  de  Straslmurg,  cant.  rt  C3dr  Truch- 
lersbeim.  Pup.  4t>6  b. 

GRIESPACII,  ou  Ouiioi,  vg.  H. ‘Rhin 
(ALace),  arr.  r(  a 17  k.  de  fJoluur  , ranl.  et 
H de  Munster.  Pop.  494  h. 

GRIFFOXOTLS  .(les),  vg.  II. -Marne, 
connu . de  Torietwy,  SeJ  du  Fayl-Rillet. 

GUIG.N  AN . Grignannm,  petite  ville./Jrdmr  ' 
vI)aupbuiê) . arr.  rl  A 27  k.  (b-  Moutêlmiart , 
cbef-l.  de  eaïU.  A 626  k.  de  Paris  pour  la 
lave  de»  lettre».  P.  1,948  b.  — Tkkjuin  ter- 
tiaire moyeu.  — Cette  ville  est  située  sur  une 
luiulrtir  pre*  de  lu  Lrtx  «pu  la  sépare  du  dé- 
|>arteinmt  de  Vaucluse.  Elle  appartenait  autre- 
fois à rrnqwnur  Frédéric  , qui  l'inféoda,  ver* 
le  milieu  du  ui*  sit'cle,  A Gérard  Adbéiuar , 
dont  l'un  des  descendants  épousa  en  1669  la 
fille  de  M“*  dr  Sévignm^si  eotuiue  |*ar  ses  Let- 
tres ; c’est  A «et  hymen  que  le  eliiteau  de 
Grignon  doit  »a  célébrité.  - M"*  de  Sévigné 
‘■pceliuiinait  lieancoup  ce  châtrait.  « Jr  vol» 
n ici  votre  belle  terrasse  , écrivait-elle  A u 
üllc,  d'où  toutes  vus  vues  von!  admirable»  ; je 
routais  relie  du  mont  Vculous  ; j’aime  fort 
loua  le»  amphithéâtre»  . rt  suis  |*i»tiadic  que 
si  janun»  le  ciel  a quelque  curiosité  de  uo6 
vfiectacles,  ses  habitant*  ne  rbuisinint  pa»  d’au- 
tre lieu  que  rrlm -la.  » — M~*  de  Sévigné 
mourut  au  château  de  Griguan , emportée  par 
une  petite  v érole  maligne.  Sr*  cendre»  rrpo- 
m iU  danv  l'rglùe  rte  Griguan , et  sont  recou- 
verte» d’un  marbre  uoir  |M>rtant  rinscriptiuii 
suivante  : 

a-ur 

•mi  o«  iimn-ouini,  . ^ jj 

■ISQCIfB  M *t*IC»K,  ■ 

XcMi 

u I»  »nuL  lis#. 

Saint -Simon  . qui  recueillait,  suivant  toute 
.•pparener,  l'opinion  établie  dans  ta  socirtçjpar 
le*  personne  < qni  avaient  connu  celle  feiann 
célèbre , s'exprime  ainsi  dans  ses  Mémoire* 

« Daikste  temps  mourut  A Giignao,  «hucauidle. 
M*-’  de  S«  vigne,  *i  limaille,  si  excrllrtlli'ëoru- 
pognie.  <4  tir  daine,  par  von  aisance,  ses  grâce» 
iiatuivlles  , la  douceur  do  sou  esprit,  en  don- 
nnit,  pur  a outersalmu.  A qui  n’en  a» «ut  pas 
extrêmement  ; bowmd’aillcur»,  die  *a  voit  beau- 
coup van»  le  faire  paroitre.  ■ Sa  (ille^dcceda 
en  1705  la  comte  de  Griguan  vécut  jusqu'en 
1714.  Il  nr  laissa  que  deux  filles,  dont  l*ltur 
vc  fit  rrligieuvc  : l'antre,  Pauline  . est  devenue 
réjébre  anus  le  nom  de  la  marquise  de  Simili  u\ 

Du  temps  de  M"f  de  Sèv  igné  , le  château  d« 
Crign.m  avait  été  nu»  dan.»  uu  Hat  de  magnifi- 
cence vraiment  royale:  il  était  précédé 'd'une 
terrasse  servant  de  cour,  an-drsKMi»  de  laqnrllr 
sr  trouvait  l'église  paroissiale.  Aujourd’hui  ct 
château  n’oirrv  plu»  que  du  ruine* . mai*  de» 
ruine.»  imposante».  qui  donnent  encore  une  idée 
de  smi  ancienne  splendeur. 

Le»  armes  dr  Grignan  sont  : d’or  i trois 
handn  d azur. 

Commerce  de  grains,  vins,  Iralles.  *oh*. 
Culture  de  la  garance.  Foires  Ira  21  janv., 
6 aodl,  37  oct..  18  no» ..  27  déc.*  mardi  jpre> 
Paquev  et  uardi  âpre»  la  Pentecôte. 
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G RIGA  El”/.  F.  Y II. LE,  Gernosavilla  , Seine- 
/«/.  (Aormaudie)  , arr.  et  A 33  k.  de  Dieppe, 
cnnHttESdr  Hellencornbre.  Pop.  350  h. 

KKH.NKYILLK.  vg.  Loiret  (Orléanais), 
arr.,  • <t  » II  k.  de  Pilbivirrs.  rant.  d'Ou- 
t.irsillr.  l'op.  576  h.  — Foire  le  2 juillet. 

GUIGX4ILS.  Iig  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  A 23  k.  de  PiTigneuk,  rant.  et  EJ  de  Sl-Av- 
lier.  Ours.  Bureau  d'eurrgist.  Pop.  1.213  b. 
— C’était  autrefois  une  ville  forte  qui  a sou- 
tenu plusieurs  sièges. — Foires  les  7 sept.,  30 
uov.,  23  déc.  rt  mardi  de  la  Pentecôte. 

GUIGNOLS,  hg  Girom/e  (Haxadois),  arr.  rt 
à 15  k.  de  Raxav,  « bef-l.  de  cant.,  EL  A 634  k. 
de  Paru  pourla  taxe  des  lettre».  i*op  1,735  b. 

— Fuirai»  tertiaire  supérieur.  - Foires  les 
17  janv.,  13  août,  25 1*0». f Irndrmain  de  l'As- 
cension, 1”  mercredi  apres  St-Piene  et  1”  mer- 
credi de  chaque  mois. 

GUIGNON  , vg.  CdU-dOr  (Bourgogne)  , 
arr.  et  A 10  k.  de  Seniur.  cant.  rl  E.  de  Mont- 
banl.  Pop.  480  h.  — Foires  le»  24  mars,  28 
mai.  16  sepi.  ct  7 nov. 

GHIGNtlN  , vg.  Seine , connu,  de  1 biais  et 
Orly,  ED  de  (Jioi»«-lr-Roi. 

GRIGNON,  vg.  Srine-ei-Otse , cumin,  d* 
Tbivrrval,  C-  j Je  Neaiqdile-le-Châlrau. 

GRIGNONLOI'BT,  vg.  l'osges  (Lorraine), 
arr.  rt  A 57  k.  de  .Naifrhâtrau,  tant,  dr  La- 
mairbe,  EJ  «b*  lkmriioime.  Pop.  279  b. 

GKIGXY,  vg.  Marne,  eoiutn.  de  I*a»sy-4«ri- 
guy , EJ  de  Dotniau». 

GRIGNY  , vg.  Morne,  ctmim.  d’Esclaire» , 
E3  de  Sle-Méueliouid. 

GHI<*NY,  vg.  Pas^/e-Cnlmis  (Artois) , arr. 
et  « 23  k.  de  Sl-Pol-fur-Ternoiae , ranl.  du 
PtfC<l,  C.-J  de  Hesdiu.  Pop.  473  b. 

GRIGNY,  vg.  Rhône  ( Lyonnais  ) , arr.  et  u 
18k.de  L\on,rnut.rt>:de('>iv(irs.  P.  1,388b. 

— Manufacture  dr  porrclainr.  — Marrlié  tous 
le»  samedi*.  — Foires  le*  30  juillet  et  16  déc. 

GRIGNY,  'g.  Seioo*t-Oi*e  (Ile-dc-Fiaiicr). 
art.  rt  A 10  k.  de  Gurbril , canl.  de  Lxmgju- 
nieau,  EJ  de  Ri».  Pop.  450  b.  — O11  y voit 
une  fontaine  qui  porte  le  nom  de  Henri  IV. 

G Hit*  Y , vg.  Moselle,  roinm.  de  Borny, 
D3^a  Metx. 

GHILLEl’X , vg.  Somme,  cwnm.  de  Flcs- 
vi  lies,  y?  de  Y il  1er* -Bocage. 

GRILLON,  Faucinse  (principaulé  d’O- 
rangr  . arr.  et  a 34  k.  d’Orauge,  rant.  et  EJ 
de  Ynlreas.  Pop.  1 .312  h. — Foires  les  21  sept, 
et  2 nov . 

t.Ull.HH'H  (1rs),  vg.  B. -Alpes,  runun.de 
Mflllrinfjusou,  g A de  Digue. 

GIUI.LY,  vg.  Ain  (pays  de  C^x),  arr.. 
canlv,  r-  e|  » 4 k.  de  Cex.  Pop.  437  b. 

GHW AI.DIE  (la),  vg.  Aveyron,  connu,  de 
Lrdergur»,  E de  Oaupmdtqimilics. 

GRtRAUCH'RT  . vg.  Meme  \ Lorraine) , 
arr.  rt  a 14  k.  de  \ erduii ■kur-Men***,  cant.  rl 
tad’Ktam.  Pop.  267  U. 

GHIM Al’LOL’RT -PRKli-îiASIPIGX Y.  vg. 
Mrtnr  I.  orra  lue  . arr.  , rant.,  35  rt  A 11  k. 
«le  Contmercy , rt  à 15  k.  de  St*Mibirl.  Pop. 
379  b. 

GRIMAI'D  (golfe  dr).  Y.  ôkOUbo. 
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4.UI.MA1D  , Jthttiopalis . Grima  Uiu,  Vo- 
it rum  de  Grintaldo,  vg.  Far  ( Provrnee) . arr. 
H a 44  h.  de  Draguignan,  rhrf-l.  de  ranl..  Cri 
«le  Cogolin,  bureau  dVnivgi»!.  à St-Tropri. 
larr.  hip.  1 ,.104  II.  — Turaii  rriiUllur  ou 
primitif. 

( jr  village.  «Iiuit  il  est  rarement  fait  mention 
par  In  liUturiens  «le  la  Pruirurr,  («rail  avoir 
peu  «oulfrrt  dm  gurrrr*  étrangère*  ri  dm  guér- 
ie» nlrvtilies  qui  uni  vi  aoovnit  désolé  rétif 
province:  il  était  «levenu  ir  rrfugr  dr  Imite 
l'industrie  rt  dr  ton!  le  nininirrrr  dr  la  cnti- 
Irtv.  Ou  v voit  encore  plusn-nrs  v miles  mai- 
son* d'arrhifeclurt*  muiue»«|u*\  ilaliruiir  rl  «lu 
muv en  âge.  De»  galerie»  a arcade»,  roiulniiln 
danv  le»  au*  rl  xvt*  sirclr»,  soutenaient  le»  mni- 
son*  dr  la  grande  rue  rt  dr  La  rue  <le»  Juif» , 
rt  facilitaient  la  cirmlalwwi  dr»  achrtc-uni  au- 
drvatil  (1rs  lioutiipie*  «lotit  Hle»  étaient  garnie». 
Entre  m «leu\  ru«*s  «•  trouve  sur  la  place  du 
Cio*  un  puits  remarquable  par  »oii  antiquité , 
cmivr  au  ciseau  dan»  le  roc  vif,  longtemps 
avant  l'invention  de  la  poudre.  A l’autre  ex- 
trémité de  la  rue  de»  Juif*  sr  voit  IVglise  pa- 
rniwiale.  en  forme  de  rniia  latine,  lidlie  en 
granit  grossier  : ses  mur»  vont  fort  épais , en 
gros  Mue*  «le  pierre»  tarte»,  jxjvée*  par  mi«« 
léjjulicre* , ainsi  «|ue  la  vurlte  ; 1rs  bra»  de  la 
eroix  furiwnt  deux  chapelle*.  loua  le»  arr*  «le 
relie  église  «ont  à plein»  cintres,  ce  qui  an- 
nonce qu’elle  a été  consl mite  avant  l'introduc- 
tion de  rarchitrrtiirr  gothique.  Le  chu'Ur  est 
formé  par  une  niche  iranien**-  creusée  dan»  un 
ma*»if  carré  , nu-ds-ssu»  duquel  nn  a bâti  pus 
tcrvrurrmeiit  un  clocber  assez  élevé  , sans  qui 
le  |M»ids  énorme  mujx'iuIu  sur  Carreau  d'ou- 
verture ait  nui  à sa  solidité  ; la  pmiwr  ch- 
vnétc*  n'est  soutenue  ni  par  des  an-s-fmu  tant» . 
ai  por  de»  contre-fort»,  et  rrprudant  cri  édifice, 
déjà  si  ancien  , | tarait  devoir  nviitw  encore  a 
une  liuigue  suite  de  sircle». — Grimaud  povscd> 
■ne  ma im «o  ronimunr  nouvellement  restaurée, 
un  Itrau  prwbytrre  et  un  hôpital  richement 
doté. 

l.rimand  était  autrefois  une  Itarunnie  qui 
passa  successivement  dan*  le  domaine  de  plu- 
sieurs familles  illustre**.  En  1627,  crtle  Im- 
rormir  fat  érigée  en  marquisat  («rlzMiis  XIII, 
en  faveur  du  seignnit  d'Esplanes,  auquel  suc- 
céda la  famille  Caslelbiinr  Sl-Jurr» , qui  le 
posséda  jusqu'à  la  révolution  de  « 781)  : Gn- 
uratid  reprit  en  1793  «m  nom  priraitd  d'Athc- 
impoli»,  qu'il  quitta  ver»  1799. 

Au  smninet  de  la  colline  sur  le  penchant 
dr  laquelle  est  Iwti  le  village  ou  voit  les 
raine*  pittoresque»  - lu  rliâtrau  de  Gnmnldi.  Li 
tradition  atlrilme  sa  ronstrurtmn  a la  mue 
Jeanne  P*  , pnoccsse  intéressante  rt  malheu- 
reuse dont  l'histoire  es*  toujours  vivante  dans 
le  «ouveuir  des  Provençaux.  Ottr  roustnic- 
lion,  bien  supérieure  a celle  des  autres  châteaux 
de  la  même  époque,  (tarait  être  I ouvrage  des 
architecte*  italiens  dn  xv*  *irHr,  et  fut  élevée 
v rvosenrhlaltlrment  par  les  ordres  dr  Jean  Corne, 
l’on  dn  hommes  tes  plus  distingué»  dr  son  siè- 
rlr.  Il  su>MUCte  encore  dr  la  façade  principale  du 
< hâteau  de  fàrimaldi  «leux  lonrs  rondes,  ornées 


«le  ronlnu»  de  serpentine  du  meilleur  effet  : les 
fenétrrs  . toutes  cariée*.  mit  d«*»  chambranles 
de  la  même  pierre.  Au  milieu  de  l'enceinte  du 
chàtrau  s'élevait  nue  mitre  tour  d’une  grande 
hauteui . qui  »V»t  écroulée  il  y a environ  traite 
ans  ; c'était  un  véritable  I tel  v Mer , «Poû  l'on 
jmuvait  ajten'ev  oir  In  but  tout  autour  de  la 
'presqu'île  de  Gassin  «*l  de  St-Trope*.  Autour 
«lu  rhâti-au  s'étrnd  «me  vaste  rnreinte  «le  mn- 
railles  garnies  de  im'urtrièivs  . par  mi  l'on  «lé- 
Irnd.nt  rspprorhe  «In  village.—  Le  château  de 
' (•nnuldi  n'a  rie  abandonné  que  ver»  le  milieu 
«lu  xvni"  siede  par  le  dernier  arignrttr.  Avant 
reçu  «bu*  une  liathillc  «me  blessure  qui  le  ren- 
dit boiteux,  il  trouva  trop  péuiMr  d’habiter  un 
rliâtrau  ilont  l'ocre*  l'iait  aussi  escarpé  , et  lit 
construire  une  habitation  <lnn»  la  partir  liasse 
du  village. 

Le  golfe  «le  Grimant) , situé  à X h.  de  Gri- 
maud  , offre  un  bassin  semi-elliptique  «le  16  à 
20  k.  de  long  sur  autant  de  large,  qui  s'ouvre 
ver»  la  pleine  mer  entre  Ste-Maxime  cl  St-Tro- 
prz.  Outre  b petite  ville  de  St-Tropex,  sept  «mi 
huit  village»  et  «pielqurs  hailMMX  s'y  élèvent  . 
tri»  «pie  le  village  «le  Griiii/md . bâti  sur  un  co- 
teau exposé  ail  midi  ; relui  «h*  Cngtvlrn . situé  au 
H méridional  d'un  coteau  presque  isolé;  ce- 
lai dr  Gassin,  l>âti  sur  une  montagne  d'où  l'on 
«iécoonc  une  graude  étendue  de  mer.  le  golf.- 
de  Grimaud  et  la  radr  de  (Alvairr. — Séparé 
du  reste  de  la  Provence  par  le*  montagne*  des 
Maure»,  le  bassin  de  Grini.uid  jouit  d'un  climat 
privilégié  : c'est . pour  ainsi  dire  . b Pmvnirr 
d«-  U proveure.  De  lieaiix  |mIuiuts  s'v  i-kvrnt 
sous  le  village  «le  Ste-Mii\iinr  . sur  le  lioid 
même  dr  la  mer  : sur  le  Irrritmiv  «le  Gassin  ou 
trouve  «li1*  palmiers,  «le»  c itronnier*  et  «les  re- 
tirais : li-s  Lu  tiers- roses  y «ont  répandus  en 
alNiiid.  in-o  »ur  Ir  bord  «les  ruisseaux.  -Le  golfe 
•le  Grimautl  a reçu  (dus  d'une  foi»  le*  flottes 
romain*-*  et  les  Huttes  marseillaises,  qui  y trou- 
verrnt  un  afin  «-outre  le*  («unpétes  «4  un  port 
de  saint  |or*qu 'elles  étaient  poursoivies  par  ries 
flottes  ennemies.  Pendant  le  Moeti*  continental , 
1rs  vaisseaux  de  l'Etat  cl  les  navires  marchands 
|totir*iii»i»  par  les  Augbit  vnuienty  chercher 
im  refuge  assuré.  t>  golfe  r»f  tres-exposé  au 
vent  d'est.  et  il  «rait  dnngerenx  rie  le  trarener 
lorsque  ce  vent  est  «lécbuiné. 

Pstrit  du  mcdrciii  Dvs.ni  i..  auteur  de  rifis- 
tnire  luituielh-  «h?  la  Provem  e. 

fatri'/tiet  d'huile  d’olive»  «-«tiinre  , de  Ikmj  - 
r bons  de  liège. Urique ^Irr les . - Foi rn  le»  I J*  août , 
jour  dr  l’ Ascension  et  29  sept . 

<.lt!V|  U rUKRK  rll%  «g.  / ir nne  (Poitou), 
art.  cl  a 24  L.  de  Luudun  , vaut,  de  Muuuai- 
tcHir,  1-2  di-  Mirebcam.  l'op.  25  b. 

Pxtsu  de  M.  me  Non,  mort  eveque  «k 
Troyes. 

GHIVIAI'I.T.  vg.  VtHtme  ( Hourgogne),  arr. 
H à 25  k.  de  1 «nmen-e,  cant.  rt  J-î  «le  Noyers. 
I*op.  435  h. 

«.HIMII«rS4  c>  vg.  Va/vmdos  (Normandie}, 
arr.  et  à 27  k.  de  Falaise,  ranl.  «le  BrrtteviUe- 
sur-Laue,  [=3  d’Harrouri-Tlmrv . Pop.  415  b. 

VRUtESsNIL  , vg.  Vam-Ae  ( Normandie  } , 


arr.  di  14  k.  «le  Cou  tances  , cant.  et  H de 
Gnvrny.  Pop.  252  k.  ... 

GRIMOMKZ  , vg.  fiord,  connu.  J'IlrTjDira, 
K de  G>nd«'-*nr-r Escaut. 

«.RI. >1  ONE,  vg.  Drôme,  corn,  de  (>landnye, 
S de  Die. 

(•H  DION  VAL  , vg.  Fore,  cumin.  d*Eoos  , 
0 «le*  llulliers-eo-Veiui. 

(.HIMON  VII.LER.  vg.  Mrnrihe  (Lorraine), 
nrr.  el  à 42  k.  de  I oui,  cant.  rt  B de  Colotn- 
liey.  Pop.  285  h. 

Pinn  «le  Sra.  Ihrrnv.  anlenr  «le  plusieurs 
ouvrage*  de  statistique  «*t  «'outinuateur  «le  l’Al- 
mnnn.  h du  commerce  de  la  Tyna. 

GKDIPFJtKT,  vg.  Mmrnr,  romm.  de  Mos- 

lius,  K d’Aviar. 

«RINI  OI  RT  I. FS-PAS,  vg.  Fas-<1ed'*lau 
(Artois),  arr.  rt  à 24  k.  d'Arras,  cant.  «le  Pas, 
B «le  l' Arbre*.  Pop.  tl9  II. 

GRIN1HIRFP,  vg.  Moselle  ( pays  Messin), 
arr.  H à .12  k.  de  Thionville  , eaut.  et  g]  de 
Sinrk.  P«*p.  1.169  h. 

GHt.VNKS  (b(.  52* , long.  24*).  • On  titmire 
«r  lieu  «bus  b 1AMe  théodo»ieime.  Il  en  est 
aussi  mention  dans  Tacite  (///»/..  r,  21),  mais 
sans  aucune  ci rronstauee qui  puisae  faire  juger 
«le  b situation.  Il  faut  donc  s'en  tenir  à la  Ta- 
ble , rt  ru  Lin-  l'usage  qui  peut  paraître  pins 
oNivrnablr.  t.nmoet  est  placé  entre  C.asptn- 
fium  et  un  Dnodeeimum,  qui  doit  avoir  ité 
dénommé  ainsi  relativement  à fi’oviomagui,  oél 
Irnd  cette  route  , laquelle  «-si  tracée  parallèle- 
ment à une  autre  qui  mit  le  bord  du  Rhin  . en 
parlant  «'‘gah-iut-nt  de  Jutgdunum  des  h a tari , 
ou  «le  Lrvde  On  prut  voir  a l’artidr  fiaspin- 
ginm  tme  juste  évaluation  «le  la  distaurr  entre 
ce  lira  et  magas,  ou  Nimrgtie.  loi  Table 
marque  \ VI1I  de  (itu/tingium  à Griann,  d 
VI  de  Grimmme  an  Duodrrimum.  Os  drux  dis- 
tances . en  partant  d’Aspereu,  qui  est  flatpin- 
gium,  n induisent  (mVisément  à une  position 
que  sa  «hstaucr  jmrticulu  rr  à l’eganl  de  Nimô- 
gîte  a fait  nommer  Dnodeeimum  ; et  il  s’ensuit 
«fuite  proportion  d’espnrr  sur  Ir  local,  »elon  le* 
nnmhrv»  XVIII  et  VI . «itrr  lesquels  (irinnet 
est  pbcé.  «pic  cr  lien  doit  avoir  existé  aux  en- 
virons de  Ticl,  un  peu  io-dc**u»  rt  à b droite 
du  Valial  rçahmieiit.  C’e»l  faire  violence  aux 
moynu  dont  la  (tosirion  de  firinnej  déprud 
ciroitement  que  de  la  transporter,  comme  a fait 
Mmso-  Alling  ( fi’otit . Batav.  , p.  80),  à la 
route  «pu  suit  le  Imrd  du  Rhin,  dont  celle  à la- 
qndle  Grinttes  est  attaehé  *r  «listirigvie  chtire- 
ment  dan»  b Talde  : et  oo  peut  ditnander  *'H 
existe  d’autre  uotion  de Tempbceiftit  de  Grim- 
nef  que  cr  qu’on  «loit  préi-isémmt  à l'iodica- 
tiou  de  la  Table.  » D’An  ville.  Monte  Je  f es- 
tienne  Gante,  p.  361. 

(iRIOLKT,  vg.  Seine-lnf.,  cumm.  «le  C»*- 
«lelH*c-lé»-l'.ll»euf.  C?3  d’EDnaf. 

(■RINK7..  cap  situé  vis-à-vis  «le  Fond /nul.  à 
l’endroit  le  plus  étroit  d«i  Pas^le-Calais  , au 
nord  de  Boulogne  «*t  «l'Amldetuse.  S«m  extré- 
mité est  surnmntée  d’une  mlonte  et  d’uu  grand 
phare  *le  I**  ordre  à feu  Inumaul  à «Tlip*e*  «le 
30  en  30  secondes  , «le  59  m.  «le  luiuteur  et  dr 
23  k.  de  portée.  Lai.  5CT  52'.  long.  O.  ft*  45'. 


GRISOLLES 


— Etabli  arment  de  la  marée,  10  heure»  40  mi* 
nu  les. 

GRIOl'DAS  , vg.  Aveyron,  coin.  Je  Mont- 
rxwier,  JS  de  Laissât. 

vg.  H.  - Pyrénées,  cornai,  de  Cam- 
pai!, JS  Baguérc*-ai -Bigarre.  Ou  doit  lui* 
1er  aux  ratiruiu  les  cascade»  formées  par  les 
eaux  de  FAdour,  et  le  aile  «J»1  Tramesaigut»  , 
situé  au  pied  du  pic  du  Midi  de  Bigarre. 

CHUM*  IKK  K (Grande  et  Petit©-) , Eure, 
cornu,  de  Mùicn»  sur-Seine,  ^ de  Venu**. 

(iRIPPOX  (le)»  Manche,  enuun.  des 
Cbinbivi,  H de  b Haye-Prsorl. 

biilPPOIT  , vg.  Meurthe  { Lorraine),  arr. 
et  à 40  k.  île  Nancy , canl.  d’Haroué  , MI  de 
Neuvîllrr-sur- Moselle.  Pop.  .13?  h. 

GR1PT  , vg.  De  ujc -Serres  (Poitou),  arr.  et 
à 13  k.  de  Niort,  eant.  et  MI  de  Btauvoir-sur- 
Niort.  Pop.  346  h. 

G RI. S AC  , vg.  Lozère,  comm.  de  Poul-de- 
Montvert,  E de  Florac. 

GHISCOliRT.  vg,  Meurthe  (pays  Messin), 
arr.  et  à 83  k.  de  Toul,  caut.  de  Donèvre,  g) 
de  Noviant-aux-Pré*.  Pop.  175  h. 

CiRISËLLKS  , vg.  Cote -(T Or  ( Bourgogne), 
arr.  et  à 2î  k.  de  Chitillou-sur-Seine,  canl.  et 
CE3  de  l^iigties.  Pop.  310  II. 

GMSFXirM  ( lat.  44*.  long.  24°).  « L’anti- 
quité a connu  des  lutins  dans  un  lieu  dont  le 
nom  est  Gréoulx,  peu  loin  de  la  rive  droite  du 
Venin»,  un  peu  au-dessus  de  sou  cuti  hum  Ji  un* 
dans  la  Durance.  Une  inscription  trouvée  ni  re 
lieu,  et  rapportée,  d’après  les  popiers  de  M.  de 
Peiresc . p»r  l'Iiistonra  de  Provence,  llounré 
Bouche,  et  par  Spon,  jNirte  Nympbis  XI,  Gri- 
selifis.  De  l'ethnique  que  donne  ainsi  celte  ins- 
cription ou  peut  inférer  que  le  nom  propre 
était  Grùelum  ou  Grisela- , et  la  dénomination 
actuelle  J répond  par  analogie.  « D’Anville. 
Notice  de  r ancienne  Gaule,  p.  36®. 

GUISOEL1.K , vg.  Nord,  rouiia.  et  23  de 
Mania  tige. 

<•  ItIMll.l.F.S.  s g.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 
1 0 k . de  Château-Thierry , canl.  et  MJ  de  \euib 
ly-St-Front.  Pop.  320  Ji . 

GRISOLLES,  petite  ville,  Tarn-et-Garonne 
(Languedoc),  arr,  cl  à 29  k.  de  Castel-Sarrasin, 
chef-l.  de  c«nt.  Cure.  Gilc  d'étape.  Xÿ.  A 
059  k.  de  Paris  |>our  b taxe  de»  Irtlres.  JVip. 
2,017  h.— Itna.uv  tertiaire  rooven. 

Cette  ville  est  Iwlie  sur  une  ancienne  voie 
ro manie , qui  de  Toulouse  se  dirigeait  ver» 
Muivsar  et  Agen  ; plusieurs  tuniulus  existent 
daiLs  son  voisinage  : l'un  « Paiiltauais  et  l’au- 
tre à Cariais.  Planée  cuire  ccs  monuments  , la 
ville  de  Grisolles  ne  conserve  point  ccfKtKbuit 
d’objets  qui  annoncent  une  grande  ancienneté  ; 
toutefois  elle  jouissait  d'un  certain  érlat  vers  b 
fin  du  xm*  siècle.  Ses  hahilauls  n’ayant  point 
embrasse  le  |mi1i  de  b Ligue,  ou  ayant  ulwu- 
diuuic  ce  parti,  le  ligueur  Joyeuse  attaqua  Gri- 
solles , dont  Fénelon . un  des  aïeux  de  l'arche- 
vêque de  Cambrai,  était  gouverneur  ; il  voulut 
résister , fut  pris  sur  b bre>  be  et  |tcudu  par  le» 
ordres  de  Joyeuse.  Les  ligueurs  pillèrent  b 
ville;  mai»  va  sitiuiliuu  dan»  une  contrée  fertile 
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contribua  puissamment  à sou  rétabli  »M'inrnt,  et 
depuis  elle  a joui  d'une  grande  pro»|iéiilé. 

L’église  paroissiale  de  rrtte  ville  est  uu  édi- 
fice du  xiv*  siècle.  L’intérieur  n’ollrc  neu  de 
remarquable  ; le  porlail  seul  parait  digue  d’une 
drscrqttion  particulière  ; il  est  de  forme  ogive, 
composé  de  dix  arcs  eu  brique  et  d'uu  are  ex- 
térieur en  pierre  qui  M-rt  dVuradrcjneut  ; huit 
colonne»  en  marbre  des  Py  renées  Jiromit  re 
portail  , et  siip|>urtent  des  rbapiteaux  sur  les- 
quels ou  a représenté  quelque»  sujets  tués  de 
l'histoire  sainte  rt  plusieurs  composition»  allé- 
goriques : ou  y voit  l'Annonciation,  l'Aduration 
des  inagr»,  b CircxHiciaion , b Fuite  m Lgvpte, 
le  Baptême  de  Jésus-Christ , Jésus  ressuscité , 
ctr.,  etc.  Lu  autre  lias-relief  représente  nu  bon 
et  un  mauvais  génie  |>e*ant  les  âmes  cjui  ne 
sont  plus  : le  poids  des  liunnes  actions  i’em- 
porle-l-U , le  génie  du  bien  s’empare  de  là  me 
du  juste , et  lui  indique  b route  des  demeures 
célestes;  mai»  l’âme  a-t-elle  clé  souillée  par  le 
crimi' . le  génie  du  moi  eu  devient  le  maître,  et 
b précipite  dans  les  régions  infernales. 

fabriques  de  coutellerie. — - Foires  les  22  fév . , 

juin,  22  sept.»  et  I"  mereroh  de  jaii*., 
mars,  avril , mai,  juillet,  août,  oc!.,  nov.  et 
déc. 

GR1SY,  vg.  Calvados  (Normandie).  arr.  et 
à 16  k.  de  Fabise  , canl.  dcGouübeui , de 
Jort.  Pop.  196  h. 

GRISY,  Gratiacum , vg.  Seine  - et  - Oise 
(Vcxiu),  arr.  et  à 12  k.  de  Pontoise  , caut.  et 
E de  Mari  ut».  l\>p.  463  h.  — Carticm  et 
fours  u pbtre. 

GRISY-Sl'LVEü,  vg.  Seine-el-Marme  (lle- 
de-Frauce),  arr.  et  à 19  k.  de  Mdun,  caut.  et 
E de  Bue-Comle-Koljert.  Pop.  899  h- 

Le  château  de  la  Grakok-ix-Kui  , bâti  par 
François  1*',  fait  partie  de  cette  commune.  Le 
principal  corps  de  logis  et  lev  six  pavillons  qui 
le  composcut  sont  entourés  de  fossé»  remplis 
d'eau  vive,  avec  de»  pouU-lev i». 

GRISY -SFR-SEINE  , vg.  Seine-et- Marne 
(Biie),  arr.  et  à 20  k.  de  Provins  , caut.  et  MJ 
de  Bray-sur-Scinc.  Pop.  191  b. 

G RIVAT  (le*),  vg,  Allier,  comm.  dPliie 
OtiisoL 

GRIVE  (b),  vg.  Isère,  comui.  ci  fcj  de 
Bourgoin. 

GKIVKAi*  , vg.  C bar  ente- Inf,,  comm.  et 
E d’Ars-cn-Ré. 

GRIVES  , vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.  et 
à 22  k.  de  Sarbt , canl.  et  Lü  de  Bel v es.  Pop. 
578  h.  — Foires  les  2 août  et  ! I sept. 

UttlVLSMâ  , vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
El  et  à 10  k.  de  Moulilidier.  tant,  d Ailly-»ur- 
Noyé.  Pop.  374  h. 

GIUVJI.I.KHS,  vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
cani.  et  à il  k.  de  Moutdidur,  E dr  Raye. 
Pop.  126  b. 

GR1YY-LOIZY,  vg.  Ardennes  ( Champa- 
gne), arr.,  canl.,  E et  à 7 k.  de  Vouziur». 
Pop.  490  b. 

i. U I /.Kl  J. LS , \g.  Loiret  (Gatiitti*),  arr.  et 
a 14  k.  de  Moutaigi»,  caut.  de  Ferrières  , Mî 
de  Fontenay  . Pop.  Ml) 2 11. — Au  villige  de  Bou- 
le-Roi  , à Feutrée  de  la  forêt  de  Moulai  gu»  du 


GROIX  (Ile  de).  167 


côté  de  Ferrière*  , commune  de  Griu'IU»  , il  y 
avait  anciennement  un  licau  rt  foil  château  . 
dont  ou  voyait  encore  les  vestige»  du  temps  de 
dom  Morin.  Ou  prétend  qu'il  avait  été  bâti  |>ar 
Louis  VII,  qui  vruail  y jouir  de»  plaisirs  de  b 
chasse. 

GHOFFLIERS  . vg.  Pas-de-Calais  (Picar- 
die), arr.,  caut.,  MJ  et  à 20  k.  de  M uu  treuil - 
sur-Mcr.  Pop.  402  h. 

G HOUX  KIT.,  vg.  Fure-et-Iuùr,  comm.  dr 
St-I’iat,  C3  de  .Mainlruoti. 

(■HOISA  H DI  K H ES  (les),  vg.  DeitJ-Sirres, 
comm.  «b*.  Vastes  Ml  de  SI -Mai vent. 

GROISK  (la),  vg.  Nord,  c nini,  deCalilloii, 
P de  (âteau. 

CROISES,  vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  à 15 
k.  de  Sanccrrc,  eant.  et  MI  de  Saorergurs.  Pop. 
435  h. 

GKOISlLiJF.HS(les),  vg.  Calvados,  comm. 
de  Bumesuil,  E de  Cambrrmrr. 

GROISSIAT.  vg.  Ain  (Ikilirgognc),  arr.  et 
à 13  k . «le  Naiilua,  eant.  et  Ed’Oyoniux.  Pop. 
239  b. 

cnnix  (île  de),  Morbihan  (Bn*tagnr),arr. 
%rt  à 30  k.  dr  Lorient,  eant.  et  MI  de  Port- 
Louis.  Pop.  3,153  h.  — Etablissement  de  la 
marée,  3 briire*  10  minutes.—  Grand  phare  à 
feu  fixe  dr  premier  ordre  dan»  b partie  nurxl- 
nurst  de  File,  de  50  in.  de  hauteur  et  de  27  k. 
dr  portée.  lat.  47“  29'-  long.  O.  3“  3!'.  — 
Petit  feu  dr  quatrième  ordre  à b pointe  orien- 
tale de  File.  Sur  b*  fort  dr  b Croix. 

Cette  ile  est  située  (bits  l’Océan  Atlantique, 
en  face  de  IYnil«>uc]iurc  du  Navet.  Elle  est 
gm iule  , liant»' , et  se  voit  de  très-loin  ; *>n 
point  culminant  a environ  40  ni.  au-dessus  du 
niveau  de  b mer.  Ses  cotes  méridiuualc»  sont 
lirlb**,  et  sur  plusieurs  i*>iut»  de  sa  cimwfé- 
rauv  cm  ]tourrail  former  des  ports  de  ivfuge. 

Le  sol  de  File  est  uu  rocher  recouvert  par 
une  mincit  coucIm*  de  terre,  mai*  uéanraoins 
assez  fertile  dans  b1»  parties  orientale  et  sepleu- 
I noua  le;  le  teste  ne  prc>**nte  que  des  landes. 
Le»  priMlurlions  de  la  |iortic  cultiver  consistent 
en  très-beau  froment  et  en  Icntillrt  tres-esti- 
mées.  Ia-s  balûtaut»  sont  presque  tous  marin», 
et  renommés  pour  leur  iutiépidité  ; b pèche 
est  leur  principale  occupation. 

Ogée,  dans  son  Dict  km  maire  de  Bretagne, 
raconte  sur  celle  localité  un  événement  qui 
mérite  d ’étie  coiurrvé.  « I «rouais,  dit-il,  a dû 
être  su  jet  le  aux  mènes  révolution»  de  guerre 
que  le  reste  de  b Bretagne  : elle  fut  brûlée  par 
U*s  vaisseaux  anglais  ai  1663  et  b*  15  juillet 
1696.  Elle  allait  être  exposée  au  même  sort  en 
1703,  lorsque  le  curé  trompa  les  ennemis  par 
un  stratagème  ingénieux.  Il  fil  paraître  dans  b 
partie  b plu»  élevée  de  File,  qui  sr  préMiilem 
jienlr  ver*  le  large  de  b mer,  le»  femmes  et 
les  filles  moulé»  * sur  des  chevaux,  en  rang  avec 
les  homme»  ; et,  comme  ou  manquait  de  che- 
vaux, ou  monta  sur  des  larafs  et  »ur  des  va- 
ches. Os  femmes  av  aïeul  des  perruque»  d’uue 
liethe  frisée  rt  noire,  fort  commune  sur  le  ri- 
vage, a|qM'Iie  goémon  { des  ImIous  placés  sur 
leurs  épaule»  leur  irrvairtil  de  m'uuqueU. 
Tout  ceb  juiut  k leur  corset  rouge  et  à des 
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UnnM-1*  d'homme  il**  nirnir  couleur  qu'elles 
;««  nient  mit  sur  four*  fot«*s,  fil  uni*  trllr  illusion. 
<|iir  l'amiral  Bn*»k . commandant  de  la  (lutte  au- 
gbisc  et  de  7. OÜt)  liominrs  de  Irouprs  de  ilé- 
|»anpi«‘nimt  qui  avaient,  quelque*  joui»  aupa- 
ravant, mi*  pied  « terre  à Brlfo-Isfo,  n'ma 
faire  avancer  an  chaloupes,  quoiqu'elle*  fus- 
sent déjà  ru  mer.  Il  prit  tout  ce  qu'il  voyait 
en  luitailfo  pour  des  drapons. 

Ou  muarquait  dair*  file  de  firnix  plusieurs 
cav crues,  parmi  lesquelles  on  cite  le  trou  d*Kiw  , 
fer,  le  trou  du  Tumirrne,  la  grotte  aux  Mou- 
ton», et  la  grotte  aux  Pigeon». 

t.noilXD.  «g.  Charente-lnf.,  connu,  de 
Dampierre-sur-Mcr,  C*  i de  la  Rochelle.  'o'’. 

tiKOIAE  !.*  , vg,  f'endét,  comm.  cl  53  de 
Ri*  he-Seiv  irre. 

GHOX.  vg.  Cher  (Berry),  arr.  ci  à 28  k.  de 
Bourget,  cant.  de  Rangv.  de  Villequim. 
Kcqi.  833  li. 

tiRON.cg.  Yonne  (Champagne),  air., cant., 
r-:;  et  à 8 k.  de  Sens.  Pop.  654  h. 

4. KO v \ un  vg.  Aisne  (Picardie),  air.» 
eaul.t  CI3  cl  4 6 k.  de  Ycrvins.  Pop.  274  h. 

UUIM),  vg.  iXiêvr e,  ruram.  di  l iulury,  £U 
de  Uliâlillou-ru-Rasnis. 

(iROPIERRES.  vg.  Ardèche  (Languedoc), 
an1,  et  à 19  k.  de  I jirgciitkrre , cant.  rt  Je 
JoveuM*.  Pop.  1,202  h. 

GROS  :1e»),  vg.  Faueluse,  comm.  de  Cor- 
des. ru  d’Apl. 

(iROUKRTY,  vg.  Artlcehe,  comm.  H CU 
d'Annonay, 

GROS  - Bl.l DKRHTROFF  . vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.,  rant..  C3  et  a 6 k.  de 
SairegurmiihA.  Pop.  2,126  h.  — Fabriques  de 
taltâurre*  en  carton  et  de  piano-forfh.  Haut 
fourneau. 

GIIOSKOIS.  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.,  cant.,  F3  et  à 4 k.  de  Baume-letc-Dames. 
Pop.  151  h.  — Ou  y voit  une  grotte  inriar- 
qualili-  par  le*  «talartites  cAtiéiurmcut  bril- 
linlrc  qu’elle  renferme. 

GROMOIS,  vg.  Eure,  ronira.  de  Piteux, 
B de  Verueuil.  Pop.  128  h. 

4; «OS IIOIS.  vg.  Srinr-et-Otie,  romm.  et 

de  Bnissv -St-Léger.  vy.  On  y voit  un  trôs- 
beau  cbâteao,  dont  il  est  fait  mention  à l'arti- 
cle de  RoliOr-Srdiuu. 

GRAHROIS-fiX-NOBTAAink  vg.  Côte- 
d Or  iRnttigogiH'),  arr.  et  a 46  k.  de*  Rraiiiic, 
nuit,  de  Nuits,  R de  Y 1 Beaux.  Pop.  522  h. 

GROSIIOIS  I.ÈS-TII  I1F.Y,  vg.  Côte-d’Or 
(Bourgogne'!,  arr.  et  à 33  k.  de*  Beau  ne,  eant. 
et  K de  Seurrr.  Pnp.  161  h.  - Il  est  situé  sur 
nne  hauteur  d'où  b vue  s'étend  sur  de  l**lfo« 
forêts  et  sur  une  plaine  magnifique.  Imrnée  par 
fos  montagnes  du  Jura,  le*  haute*  Alpes  et  le 
Mout-lUaiir,  que*  l’on  distingue  parfaitement  de 
cet  endroit. 

GRONHKI.llI..  vg.  l'cndce  (Poitou),  arr.. 
rr.  et  à 14  k.  de*  Saille»,  rant.  de  Tnlmout. 
Pop.  990  h. 

UROS-CAIIJ.OI'  (le),  Seine,  comm.  et  K 
de  Paris. 

GROS-4H ASTAXG,  vg.  Corrèze  (Limou- 
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1 *in).  arr.  et  à 30  k.  deTulle.  cant.  de  la  RnrJjo- 
J Canillnr,  d’At^mtal.  Pop.  802  h. 

GROS4  'Ht'  \ K ; Je),  vg.  Loir-et-Cher,  cumin, 
île  Buvluup.  !■  ; de  Pétou. 

gros-i  11ÈXE,  vg.  Word,  cnmm.  de  la 
Longueville,  M"  dr  Bavay. 

GROSEILLIERS  (les),  vg.  Deux-Sèvres 
[Poitou),  arr.  4*1  n 24  k.  de  Parthenay.  rant. 
de  Matière»,  ” de  Champdmirr*.  Pop.  185  h. 

GltOSFY,  vg.  Seine -Inf. , comm.  de  llug- 
IcvilIc-eiHCaux,  PI  de  Valniartin. 

GROSLAY.  Graulidum,  Grolilium,  vg. 
Seiar-elAtise  (Ifo-de-France),  arr.  et  à 22  k . de 
Pontoise,  cant.  et  (U  de  Montmorency.  Pop. 
1 ,047  h. — Il  est  situé  sur  la  pentenrimtafo  de» 
hauteur*  «le  Mont tnorr ur> , rt  miforroe  un 
grand  notnhre  de  charmante*  maisons  de  ram- 
| vagi h*.  — Fabriques  de  dentelles. 

(•itosi.FE,  \ç  Ain  (Bourgogne), bit.,  M et 
à 13  k.  de  Bellry,  cnl.  de  l'Huis.  Pop.  717  h. 

GII4)SLKJA£,  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.,  LU  cl  à 12  k.  «le  S-irlat.  rant.  «fo  Dommr. 
Pop.  673  h. 

GROSI.EY,  flrotoium,  Grolartim,  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  «i  à 18  k.  de  Bemay,  cant. 
«i  ru  de  Braumant-le-Roger.  P«qi.  600  h.  — 
Il  «**t  sur  la  Rivfo.  qui,  aprt-%  avoir  disparti  en 
grande  partir  «ou*  lent*,  reprend  son  cour»  an 
lieu  dit  la  Eoiil;«ine-Mo->r.  Ou  voit  près  île 
b foièl  île  Heaumnut  le*  vestiges  pittoresques 
d’un  anrien  château. 

GROS  MAO 91V  , otl  4 innvsMl. vi.i.v rT  , vg. 

U. -Rhin  (Alsace), air.,  :-«i  a 15  k.  de  Bel- 
fort,  cant.  «fo  Giromagnv.  Pop.  64B  h. 

GROSMÉX1L.  vg.  Srine-fn/.,  comm.  et  3 
de  Sl-Romain. 

GROS  N ES  nu  Wiiacnn-Csüvv  , vg.  //.- 
Rhin  (Alsaee),  arr.  et  à 2f)  k.  de  Belfort,  cant. 
et  fU  de  belle.  Pnp.  298  h. 

GROS-ORMEAU  (le),  vg.  Indre -et-  retire, 
comm.  de  Noixay,  r*l  «le  Youvrîl». 

GROS-RKDKR4  lit  Mi  . Vg.  Moselle  (pays 
Me**in),  arr.  rt  à 15  k.  «le  Snmgurminrs,  rant. 
et  3 de  Rohrltarh.  P«ip.  1 ,301  h. 

4.HOSROI  YRF.  , vg.  Meurthe  (pays  Me». 
*in),  an-,  «*t  à 18  k.  «le  Toul.  eant.  cfo  Dninc- 
vrr,  [U  de  Nm  lant-aux-Pré*.  Ptq».  171  h. 

GR4ISROUVRKS,  vg.  Seine-et-Oite  (Beau- 
ce).  an.  et  à 18  k.  de  Kandiouilfol,  eant.  rt  H 
d«*  Mnoifwi-)' Atnaury.  Pop.  789  h. — Carriè- 
re* de  gré». 

G ROSSA,  vg.  Conte,  arr..  eant.,  C5  et  à 12 
k.  de  Sarfone.  pop.  342  h. 

GROSSE  I.ONDF.  (la),  Eure , romm.  de 
St-Nieolavdu-Roac,  CU  du  Neulioorg. 

I.ROSSERF.tX  . vg.  H.-rimne , romm.  «le 
Beaune.  CU  di‘  IJmnge». 

GROKSETO.  vg.  Corse , bit.,  PC  rt  à 28  k. 
d’ Ajaecio,  eant.  de  Ste-Marie-rt-Siechc.  Pop, 
441  h. 

GROSS4KUYKE . Grandis  Srlra . Iig  Eure 
(NonuaiKlie),  arT.  rt  à 12  k.  d’Kvmix,  rant.  rt 
S de  St-Audré.  Pop.  307  hah.  — Il  «*lail  au- 
trefuis  défi*iMlii  par  un  furt  elvAteau  . dont  on 
voit  encore  plusieurs  tour*.  — Foires  le*  1" 
mai»  et  21  «lée. 

GROSSOUVRE,  vg.  Cher,  rumen,  de  Vraux, 
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1 r-*  de  Sanrnius.  — Forge»  rt  haut*  fourneaux. 

GROS-TEHQIJUf,  vg.  Moselle  (pays  M«as- 
sin),  an  . rt  à 35  k.  «le  Sarreguemine*.  ehef-l. 
| de  eant. , hure.m  d'enrrgisl.  à Morhanges,  7?] 
i de  Kaulipicmout.  \y.  Pop.  850  b.  Tnsxn 
! du  trias,  manu*  irisée.  — Foire  le  1 4 juin. 

«BOS-TIIKII.  'le).  Eurr  CVornMmdir). 
arr.  rt  à 30  k.  de  Laurier*,  cant.  d’AnifrcvilIcv 
la-€ ampague.  CU  du  Neulwrurg.  Pop.  1 ,085  h. 

GROSYII.I.E,  vg.  Manche  (Nntmaudfo), 
arr.  et  à 19  k.  «le  Uierboiirg,  «*aut.  rt  Î3  de» 
Pieux.  Poj».  1,034  h. 

GROS  Y EUX . vg.  Moselle,  «îmm.  d’Angnv, 
7U  de  MeU. 

G ROUAIS  (Ile  de).  Y.  U.aoix. 

GRtlUARDKRIi:  (la),  vg.  Eure,  comm. 
d’Eprrvüte-cn-Roinois,  CU  de  Bourg- Afhanl. 

GROUGHES-Ll’CHUFX,  vg.  Somme  (Pi- 
I ranliri,  arr.,  rant.,  TU  ft  à 4 k.  de  IKiuIlem. 
j Pop.  918  I». 

j GROUE  (la),  vg.  Charente,  romm.  de  Mar- 
! UC,  pj  «l’Ylignulérue. 

! G ROUETS  (le»),  vg.  Ix/ir-et-Cher,  romm. 

j et  P'  de  Blois. 

G ROUGIS,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 
39  k.  de  Yervins,  eant.  «le  Waxuguv . C*!  de 
OaitT.  Pnp,  1,1  44  h.  - Fabrique  de  châle». 

GROUSSAY  (le),  vg.  Srine-et-Oise,  n>nim. 
et  ru  de  Raiulimullet. 

G ROUTE  (la),  vg.  Cher  (Bourlmniiais), 
arr..  rant.,  f-‘]  et  à 4 k.  «le  St -Arnaud -Munt- 
rtuwl.  Pop.  174  h. 

1 GROUTE1.,  vg.  Sarthe,  romm.  de  Champ- 
j fleur,  H d'Alenron. 

G ROUX  (St-),  'g.  Charente  (\ugoumois), 
arr.  et  à 16  k.  «le Ruffcc,  eant.  et  2 de  Miniie. 

Pnp.  2to  h. 

GROUX  (b),vg.  Charente,  comm.  de  Ner- 
rillac,  CD‘fo  Janiæ. 

G ROVII.I.K- EX -RIVIERE  , vg.  Pas-de- 
Calais,  romm.  de  Rivière,  H d'Àrra*. 

GR07.0X  . ou  fluàmos,  vg.  Ardèche, 
romm.  «le  St -Barthélemy -le- Pin  , G3  de  la 
M astre. 

GROJ.OX,  vg.  Jura  (Franche-Eomté),  arr., 
cant.,  C7  et  à 8 k.  de  Poliguy,  et  à 8 k.  d'Ar- 
Imjis.  Pop.  868  h. 

GRU  (le),  vg.  Orne,  romm.  rlSdel'Aigle. 

fiirCHBT,  vg.  Eure , romm.  d'Ailly,  C3 
de  r.aillon. 

GRUÈRF.  (b),  Vg.  et  comm.  du  dép.  de 
Lot-et-Garonne.  ( Agénoi»)  , eant.  du  Mas- 
d’Agénuis,  an*,  et  à 12  k.  de  Murmandc.  Pop. 
1,241  h. 

GRU4  HF.T-LE-VAI.ASSE.  vg.  Seine-lof. 
(Normandie),  arr.  et  à 32  k.  du  Havre,  cant. 
«•I  r*"  de  Rolhec.  Pop.  1,406  h. 

P «rai*  du  manufacturier  distingué  Potr- 

cm. 

GRITHET  - ST  - SIMÉON.  vg.  Seine-Inf. 
{Normandie),  arr.  rt  a 19  k.  de  D»rppe,  cant. 
«■t  CU  de  Racqucviifo.  Pop.  964  h.  Fabrique 
d'huiles. 

GRU4:ilY.  vg.  Calvados,  comm.  de  Rovl, 
L£3  de  Brrttev  il  le- l’Orgueilleuse. 

GRUliHY’.  vg.  Srine-tnf.,  comm.  de  Rlaia> 
ville-Crevon,  C3  de  Buchy. 
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GHtDll  (|«|.  3*“.  long.  tf*).  «César  (Com- 
ment., v)  le»  conptr  filtre  plusieurs  |«-up|ra 
Miimit  aux  Servit,  qui  tuh  Xentorum  imperio 
tant.  On  retrouve  leur  nom  dans  celui  de 
Grnrile  ou  <k*  Gronde  routine  il  se  prononce, 
qui  est  relui  d'un  liourg  et  d’un  rautou,  (‘laud 
vau  Gntede,  dans  ce  qui  e»t  aujourd'hui  isolé 
sous  le  nom  God-Sont,  au  nmd  de  PEdose.  » 
D’Ain ille.  Xoticede  T mmeieumt  Gaule,  p.  3Ci 

GH  CK  (la)»  Deux-Sèvres „ cmniii.  de  St» 
Grrimer.Ejdc  Si-Mai \ent. 

GRLK.N,  vg,  /VwWlwr  (Poitou)» arr.  età40L. 
de  fmili-nay -k-Cointe,  eaut.  et  EJ  ik-  Lm_\m . 

Pop.  9.51  h. 

Gît  LU  Y -I.KS-SLRANLK,  vg.  l'osgr»  (Lor- 
raine), «rr.  et  À 30  k.  d’Kpiual,  cant.  et  El  de 
Bain*.  Pop.  1.418  h.  Il  a reçu  le  suruuni 
de  Suranre  ni  1842.  époque  de  la  réiuiinn  île 
son  territoire  t relui  de  cette  ranuitime, 

GRl'GK-l.'ttuiMTAI..  vg.  Maine -et- Lotte 
(Anjou),  arr.  et  à 18  k.  de  Segré,  eaut.  et  fcj 
de  Pou  duré.  Pop  GJ2  li. — foire  le  20  juillet. 

GRCGIS.  'g.  .liane  (Picardie),  arr.,  Eet  a 
5 k.  dr  S t-t Quentin,  cant.  de  .SKSiuion.  Pop. 
495  b.  — fahrufue  de  sucre  indigène. 

GHCG \ Y vg.  Sesue-Irtf.  (Normandie), 
arr.  et  à 23  k.  de  Roueu.  faut,  de  Clère»,  £3 
de  Valmartiu.  Pop.  232  h. 

G R Lissa  x.  vg.  A lule  (Languedoc),  arr., 
C*I  rl  à 15  k.  de  Narliutiut-,  cant.  de  Coiusan. 
Pop.  2.683  h. 

Ce  village,  plaré  à l'extrémité  de  la  Clape, 
sur  une  plage  aride,  et  au  U>rd  de  l’étang  de  *uu 
nom  est  extrêmement  tourmenté  par  les  seuls. 
I * dimal  y est  très-sain  ; les  maisons  sont  eu 
général  bien  Initie»,  et  augmentent  tous  la 
jour*  par  l'acrroissemaU  rapide  de  la  popu- 
latiou. 

Il  existe  dau»  le  \illage  une  tour  placée  sur 
une  petite  hauteur,  que  l'uu  croit  avoir  été 
construite  par  Ariadan-ilarl>erom»e.  Ou  remar- 
que aussi  aux  environs  une  cluq*-|lc  connue 
•ou*  le  umn  de  Nuire* Dame  dus  , louait . ru 
grande  vénération  cbex  les  marins.  Cette  cha- 
pdle,  pincée  au  milieu  île*  sauvage*  rocher»  de 
la  fJape,  ni  lare  de  la  Méditerranée,  est  dans 
une  situation  tout  à fait  pittoresque.  la»  jour  de 
la  Pcnterdic,  les  habitants  de  Cniixuu  «e  ren» 
dent  tous  eu  procession  à Notre  Dame;  k** 
nuirius  y vout  aussi , tenant  dans  leurs  mains 
un  |ietit  drapeau  qui  irprésnile  le  pavillon 
de  leur  bâtiment.  — L’étang  de  Gnmsan  a 
environ  900  lirrlarea  de  superiirir  ; il  com- 
niuiiique  » la  mer  par  les  G mu*  dsi  la  Yieille- 
Nontellc  et  de  Ja  Gnuaclle,  entre  lesipn-i*  se 
trouve  Pile  St-Martin. 

fabrique  dVau-dr-vie.  Port  de  jiéche  peu 
commerçant. 

GRt  RKNII.,  Tg.  Oise,  comni.  d’Auneuil, 
K de  Beauvais. 

GRt  MhX.NH.,  vg.  Seiue-Inf.  (Normandie), 
arr.  et  à 25  k de  Neufrhâ|r|*en*Ilray  , raut.  île 
Forges , K de  Gai llefun laine.  Pop.  32}  h. 

GRIT3f.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.  et  à 
19  k.  de  Périgimix,  eaut.  de  Vergt,  eg  de  st- 
Aslier.  Pop.  51 1 li. 

G RI  XÜW  II.LEB,  vg.  Moselle  (pais  Ma- 
il. 


h siu).  arr.,  raut.  et  a 10  k.  de  Sarregueminrs, 
''  de  Puttelange.  Pop.  339  h. 

GRLNY,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
21  k.  de  Monldidier,  eaut.  et  H de  Roye. 
Pop.  3«7  h. 

GRCKY,  vg.  Sndtte-el-lAÙrr  (Bourgogne), 
bit.  et  à 49  k.d'Antun,  eaut.  d'iss  y -l'Hvèque, 
U de  Rourliim-laiirv . Pci]).  1,203  h. 

GRLNt'.N.  vg.  H. -Rhin.  V.  Garnir*  11» in. 

GRLSON,  vg.  Xonf  (Flandre),  *rr.,  53  <*1 
à 12  k.  dr  Lannoy.  Pop.  397  h. 

GHl'SSK.  vg.  Jura  ( Franc  lie-Cntnté) , arr. 
rt  à 12  k.  de  Lille,  raut.  ck-  Lon*-k>Sauli»irr. 
canot.  dcBeaulôrt,  ,'((  dr  Cousaure.  P.  J.Ki  h. 

GRISSEMIKIM,  ou  don,  vg.  H.-Hhin 
(Alsace),  arr.,  P1,  rt  i 14  k.  de  Colmar,  tant. 
d'Andnldteiin.  Pop.  985  h. 

GKLST,  vg.  H .-Pyrénées  (Gascogne),  arr. 
d’Argrlc*  .à  31  k.  de  biuulo , raut.  de  Lux, 
53  de  ftarrgc*.  Pop.  165  h. 

(.Ht  Y KRt.N , vg.  Ardennes  (Champagne), 
air.  de  Mériérc».  et  à 10  k.  de  Charles  il  k», 
eaut.  de  Sigm-l'AhlMvr,  K de  Lummi*.  |*op. 
129  h. 

C.rm  ère*  est  une  eomtnutte  fort  wncanr,  ou 
l’on  a découvert  ni  1821  dr*  Uunl*-*  renfer- 
mant de»  ossements  humain*  ride*  objet»  d’an- 
tiquité, dont  une  partie  a été  dcj*>*ée  à la  pré- 
fecture du  département.  Ce*  sépulture*,  qui 
ont  été  et  seront  encore  r\  ploiera  a vie  soin, 
sont  plaeéc*  près  de  l’ancicnue  chaussée  ro- 
maine de  Reims  à TYcvra;  re  qui  «hume  lien 
ik-  pensrr  que  ce  lieu  servit  de  eimetirrr  aux 
1 soldat*  dr*  légions  romaines  lors  de  la  conquête 
des  t iauk's  par  César. 

G l*A  (le).  Ardiehe.  V.  St-Jcuzx-m  -Gn. 

GCA  (le),  vg.  Cltarenfe-Jnf.  (Saiutougej, 
arr..  cant.  et  à 17  k.  de  Maimurs,  C.-I  de  Jmu- 
jou.  Pop.  2,074  h.  — Poires  le*  10  août,  I” 
mardi  d’avril.  4r  lundi  de  fèv.  et  ik*  juillet. 

GCA  (Iss)  ♦ vg.  Isère  (Dauphiné),  arr,  et  à 
25  k.  de  Grenoble,  cant.  et  LiT  dr  Vif.  Pop. 
1.047  h. 

GC  AGXO.  vg.  Corse,  arr.  et  à 54  k.  d’A- 
jaccio, rant.  dr  Soccia.  Eide  Vico.  P.  844  I». 

( «lagon  |M>v»ide  dr*  source»  thermales  rvunm- 
mée>,  dont  la  decouverte  remonte  h une  é|*oqne 
trêt-anriettUC.  Philippiui.  dans  miu  Histoire  de 
la  Corse,  publiée  eu  1594,  fait  mention  des 
r»u\  de  (««agi  10.  qui  jouissaient  de*  lors  d’une 
grande  crlrhrité.  Les Iroi* grand* Insriu*  nmd», 
dont  lion*  parlerons  ci-apte».  onlétéronslruit*. 
de  1709  il  1711.  aicr  le  prodiut  des  quêtes 
faites  par  un  rordclier  nommé  le  P.  Jean. 
Malgré  ce»  améliorations,  les  eaux  furent  |m-ii 
fréqueider*  |himIiuiI  k*  rours  de  Min*  uècle  *, 
le*  Itaigueur*  11’éeoutuient  que  leurs  préjugé», 
et  rarement  il»  asaictit  irnmr*  aux  rouM-ilsile» 
médecin*.  Fn  1808  un  nM-deem  inspecteur  fut 
nommé  aux  frai*  du  département  à la  solliei  - 
talion  de  l’autorité  locale.  D<a  1808  à 1810  «1 
construisit  le  bassin  de  la  petite  murer,  et  eu- 
fm  de  1821  à 1823  l'établissement  thermal. 

i>t  établissement  est  alimenté  par  deux  «Mir- 
er» : une,  dite  le  Caldanr,  donne  par  inimité 
52  litres  d’eau  à la  tcnqiérature  île  -4-40*  de 
Rcaumur;  l’autre,  appelée  tantôt  degli  Ocehi, 
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tantôt  de  St -A  11  toi  ne,  ne  doniM*  dan*  le  même 
temps  que  7 litrrs  à la  Iraiprratun-  dr  +“8*. 
Autrefois  le  tenain  sur  lequel  jaillissent  le* 
eaux  était  une  dépcudittin-  de  la  |*eli1r  < hap-llr 
«le  St- Antoine,  qui  existe  i-ucorr  sur  In  colline 
du  mênM-  nom  entre  les  deux  source».  Il  est 
maintenant  uerupé  |Mr  taeotmimiiedeGiiaguo, 
qu’on  regarde  mninr  propriétaiie  du  terrain 
et  de*  eaux. 

l.’élaMUiu ruent  tln-rmal,  déformé  pnralléli- 
pipisje.  est  si  tué  nu  nuivl-esl,  sur  le  |m*im  haut  dr 
la  colline  de  St-Autoine  ; il  est  divisé  eu  sept 
pièce*  : la  première  continu  un  corridor 'avant 
de  i liaque  coté  six  baignoires  séjuu  év»  les  uim-» 
de»  aiitir»  : la  seconde  pit-ce  trnfeviue  un  xes- 
tibnle  et  deux  Ikissîiis  : ibus  l’uu  js-uv  eut  se 
liaigner  a la  fois  Iroi»  individu*,  «la ils  l'autre 
huit:  la  tmifticuie  mutirut  un  giaud  l*a*sin 
rond,  où  peuvent  se  Imigner  seixr  |H-r«uiues  ; 
le»  qiuilru  un-  et  ciuquièiiie  pièces  ru  sont  une 
ié|M-utiou;  la  sixième  rat  wnlilable  à la  scroudr. 
l.a  sept  lente  jiii'ce  «*st  cartve  ; elle  rmfrinir  le 
giand  réservoir,  qui  peut  contenir  40  m.  culnrs 
d'eau.  Tout  l'édifice  est  construit  eu  granit  et 
aigrir;  la  eli*r|>eiile  r»t  eu  bois  de  cli.4taiguier 
rt  couverte  eu  tuiles,  bs  Iraxsius  sout  aussi  en 
grauit.  Au  sud  et  à 5 ni.  de  rélaldiM-nieut,  la 
source  jnillil  ilau»  une  nirlie  eu  gianit,  qui 
rsMiinHiuique  [Kir  uu  rouduil  eu  niaçouiM'iie 
avec  le  grand  réservoir  ; dr  ce  réservoir  partent 
deux  conduits  ou  lui  aux  eu  terre,  qui  alxmtis- 
«•rit  à tou»  le*  bassins  et  lraiguoirc»  : l'un, 
adapté  au  fond  du  réserv  oir,  sert  à évacuer  l’enu 
qui  s’y  rassemble;  l’a  ntic,  placé  plus  haut, 
M>rl  à ruiidiiiir  IVau  de  la  soun  e ellc-niéiue  ; 
rra  nuiduil*  s’ouvmit  et  r ferment  à volonté 
dans  chaque  Irassin  au  ntoveu  de  ruhinels.  Au 
nord -est  de  rétablissement  est  uu  IkiSsiii  dermi- 
vert  qui  sert  aux  animaux  malades  ; ce  bassin 
est  alimenté  pnr  l'eau  qui  a ser*  i aux  l«aiiii  ; 
de  U*  elle  se  rend  pur  uu  conduit  dans  une  des 
liraiichi'*  du  Lùimone. 

l.'rtablis*4'iheut  de  In  petite  Miturr  est  divisé 
en  deux  pir-res  : l'une  conlienl  un  Iuissiu  ry - 
lindriqiM*  où  dix  jieisouues  |ieii\i-iit  m-  liaignrr 
à la  fui*  ; l’eau  s’émule  inimédiali-iiM-iil  dau* 
cette  jiii-ce,  mai»  elle  peut  à volonté  hc di-tour- 
ikt  daus  l'autre,  où  sont  établie»  des  douches 
pour  Ira  veux,  h-s  oreilles  rt  aulics  orguin  » dé- 
licats. 

Il  y a à Gungno  uu  hôpital  militaire,  appar- 
tenant À uu  |iarticiil»er  qui  en  a l’i-nticprue. 
L'établissement  des  Ixiins  a été  consli-uit  aux 
fini*  du dèparlriiMiit . 

S visas  ns»  ucx.  Dans  les  cas  prevMUt*.  ou 
fait  usa  Ri-  toute  l'aiioce  des  eaux  de  Guaguo.  La 
Mii«Mi  ordinaire  etininieiM  e ver»  le  1"  juin,  et 
»r  pivdongr  jusqu'au  mois  de  Mqilembtv. 

Le  iMtmbn*  «les  liaigururs,  y eunipri»  Ira  mi- 
litaire». s’Hrâr  de  450  « 700,  en  mnq»t£iit 
ceux  qui  *e  rrndrsrt  aux  eaux  à diverse»  épo- 
ques dr  l'année,  le  terme  moyen  e»t  annuelle- 
ment de  650. 

A Guaguo,  1rs  objet»  de  distraction  se  mlui- 
M*ut  à la  «buse,  nu  son  du  violon  , de  la  flûte 
H de  la  lyrr,  rt  à quelque»  juifrér*  musicale*  ; 
on  y trouve  iui  billard  rt  des  salira  de  jeu. 
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Trois  pranKiudr*  agréable*  tinbrilisjfnl  l'éta- 
blissement des  tains.  L'une,  en  partant  de  la 
grande  sou  ne,  *e  dirige  ter»  Ir  sud -ouest,  passe 
pur  la  petite  wuiw,  cl  de  là  sur  la  coltine  de 
St*  Antoine,  ou  elle  Forme  deux  promenades  dis- 
tincte», dont  une  alwulit  à la  jolie  rnllinede 
piueto,  sur  le  peur  huai  de  laquelle  jaillit  la 
fontaine  du  meme  nom  ; l'autre  alxnitit  a la 
route  départementale  qui  («induit  à Trio  et  à 
Ajaccio  : cette  proBMliade  .■**•  prolonge  jusqu'à  j 
la  fontaine  de  Voituriui.  La  troisième  se  dirige  ; 
au  nord  sers  un  pout  de  bois,  cnustmit  prés  j 
des  lunm  sur  la  branche  <ln  1. infimité  ; elle  v j 
prolonge*  jusqu'au  confluent  de  l’antre  branche  | 
dite  la  Musa.  A 1 k.  de  distance  «b*  In  source, 
on  se  trouve  à la  Fontaine  de  Canelle,  qui  jaillit  I 
d'un  rocher  «le  granit!  et  Fournit  une  eau  claire 
cl  limpitlc,  ivgmikv  comme  la  meilleure  du 
gtotiq  pour  la  lmi*»ou, 

Ihux  i»  es  ninsu  Mntuuhi.  Le  pris  du 
logement  et  de  la  dépense  journalière,  pour  le» 
gens  aisés  et  qui  aiment  à être  bien  traités,  est 
de  4 Irancs  ; jiour  les  autre»,  il  xarirdr  I franc 
50  centime»  à 2 francs. 

| iM»  ne  rkti  nn  mi  s,  un*  *t  noixais. 
On  paye  30  c.  pour  *•  taigwer  ou  prendre  les 
douches  dan»  les  petites  cellules,  et  10  c.  dans 
les  antres  pièces. 

lies  tant*  mjiiI  administrés  gratuitement  dans 
trois  basons  : un  est  atfeetè  aux  femme»,  un  | 
autre  aux  hommes  indigents,  rt  lctn»isieme  ou\  | 
militai  res. 

Mon»  b’.unnsunutios . On  prend  le*  bains  i 
k*  malin,  »b*  cinq  à huit  heures  ; ceux  aux-  J 
quel*  la  douche  est  nécessaire  s’y  exposent  dans 
le  même  tempo,  le»  malade*  qui  joignent  aux 
tain*  l'usage  de  la  Imiston  prennent  le»  eaux 
le  matin  à jeun  de  0 à 7 heure*  ; il*  commen- 
cent par  en  lioire  deux  verre»,  ensuite  on 
augmente  la  dose  d’un  verre  par  jour  jus- 
qu'o  sept  on  huit  serre*.  Ou  conlinue  cette 
dose  pendant  cinq  à six  jours  ; «pré»  on  ré- 
trograde de  la  maniéré  qu'on  est  axanré.  Le 
haut  lewpérè  dure  ordinairement  uiur  heure, 
le  chaud  uii  tpiart  d'heure,  et  autant  la  doue  lie. 
On  prend  ordinairement  le  dtvni-taiti  l'aprtrs- 
midi,  une  heurt*  au  moins  axant  h*  wjujiw.  I.e» 
habitants  |M*u  aws,  qui  ne  |ieuxent  y rester 
longtemps,  en  prennent  deux  par  jour,  le  ma- 
tin et  Ir  Miir.  Le  nombre  des  bains  n'est  pas 
déterminé,  il  est  compris  entre  seize  et  qua- 
rante : aucun/  préparation  i»e  précède  l'usage 
de*  eaux,  siecn’cxl  la  xaignécdiri  ks  |déthon- 
ques  . quelques  purgation»  satines  pour  soula- 
ger le  tawentrr  de*  cm! nas  gastriques,  Vil 
y en  a.  Le»  taignenr»  qui  pixunetil  le  bain 
chaud  gardent  en  sortant  le  lit  |ieuilant  une 
Iwnire  : retle  réglé  n’rst  pa»  constante  |MMir  les 
autre».  l.orwpir  le  tcuq**  «*»t  FuxoraMe,  ton* 
les  taigitrur»  aisés  foui  d«-  longue*  prr unetiade» 
âpre»  le  rouprr.Ot  cxrnice  rat  Ires-saiutairv, 
au  phvûqur  comme  au  moral. 

Bibliographie.  Tsuui'l.  Essai  sut  la  topo- 
graphie ph  vtijue  t/e  AV-  Antoine  de  (luagno 

rt  sur  r anal  tse  rie  tes  eau  J thermales  tuf • 

fareusrt,  iu-4.  1811t. 

QCAlXVlLIK.Vg.  Eure-et-Loir  (iVaticc;, 


arr.  rt  a 23  k.  de  Dreux,  eaut.  rt  L£J  d'Anet. 
Pop.  tiOti  h. 

ta  vi  I KI  l.  A,  xg.  Cône,  comm.  de  Ville- 
di-l’u  trabngim,  ;-j  de  Bastia. 

Ol'AiTHiK  (la),  xg.  Maine-et-Loire, corn, 
de  (Iharuptoré.  > . d liigi.nidt  . 

tt  U ABBECQL'E,  xg.  fat-Je-Caiais  (Ar- 
tois), arr.  ctà20  k.  de  Béthune,  cant.  de  Lü- 
lers,  de  St- Venant.  Pop.  73U  11. 

6UAR6DALE,  'g.  Corsé,  arr.,  E et  à 33 
k.  d’ Ajaccio,  ouït,  de  Mc-Marie-et-Sicche.  P. 
292  h. 

(il'ARItil'KS  (la»)  , xg.  Loi,  comm.  de 
IV  vrilles.  û-2  de  Frnvssimi. 

fitt.HA>',  xg.  H. -P) rentes  (Bigorne),  arr. 
et  à 41  k.  de  RugiMMcs-eii-Biguirc  , eaut.  de 
Vieille-Aure.  [3  J'Arrrau. 

tit  ( ItKX.  xg.  H. -Fr renées  (liigorre), arr. 
et  à 4l)  h.deltagneres-cu-Bigum*,  cant.  rt  E 
d’Arreau. 

Ol'l>ANXF.N,*g.  Ardèche,  cumin,  de  (Jiâ- 
leau- Verdun.  Ld  de  tatamie*. 

4,  F U A S.  xg.  Anege  (pays  de  Fuix),  arr.  cl 
à 13  k.  de  Prunier»,  cant.  et  0 de  \trilb. 
Pop.  288  II. 

Ui  nMOXT,  xg.  H. -Marne  (Utampague). 
arr.  et  à 31  k.  de  Vtiqr,  cul.  de  Ltoulaiii- 
court,  0 de  Vignory,  Pop.  306  h. 

GFK  (le),  xg.  llle-et-f Haute , cuwni.  et 
E de  Plrlan. 

ISVK  (le),  xg.  Deux -Sèvres,  comm.  de  Ma- 
gné . C-l  de  Niort. 

Gl’KKKX  II  A l'SF.N . xg.  Moselle  (pays  Mtt- 
sui),  air.,  cant.  rt  a 12  k.  de  San  eguciuuie» , 
r*  j de  Putlriauge.  Pop.  487  h. 

<i  l F It  F lis  \\  ( Il  H . ancien  bourg,  H. -Rhin 
(Alsace/,  arr.  et  à 11  k.  de  Colmar,  cant.  rt 
C-]  (k*  Koullnch.  Pop.  1,518  h,  — On  ) xoit 
encore  les  reste»  d'une  enceinte  ; plusieurs 
maisons  muiI  rodée»,  comme  l'étaient  au  moyen 
âge  les  luibikiliMiL»  de»  nobles.  L’église  jxaroiv- 
siale.  classée  au  nombre  de»  monuments  histo- 
rique» , est  tu*  édifice  roman,  dont  la  partie 
supérieure  cal  moderne  ; elle  ivutemiait  uuu 
église  souterraine , que  de»  reconstruction»  ont 
fait  disparaître  en  1825. 

On  remarque  aux  eus  irons  d**  ce  bourg,  Mir 
h*  Scliaucnhcrg.  de  xast(»  liàtinirnts,  d’ou  I on 
jiiliit  d’une  sue  magnifique. 

bl'KKKSTROKf , xg.  Meurthe  (pas*  Mes- 
sin) . oit.  ik*  ÜiAtKiu-.Suliiis , à 18  k.  de  V ic , 
cant.  et  M de  Itieuze.  P.  108  h. 

«Ü  KUI.AXCK  , xg.  Meurthe  (I/irrainr) , 
arr.  (h*  CliâleaiK>aliiis,à  15  k.  de’Vic,  eaut.  rt 
C*.  de  Diciue.  Pop.  338  h. 

lit  KHI, A M«L , xg.  Moselle  (paxs  Matin), 
arr.  et  à *u  k.  de  îsiirrvguemim  ».  cant.  rt  ü*3 
«ieSarralU'.  Pop.  1,193  II.  — Il  est  situe  dans 
mu*  |daine  inarécagenM* , pris  de  l'étaug  de 
Limln*.  On  x xoit  un  xieux  c lia  Ira  u rt  les  xea- 
tiges  «I  uii  aïnou  fort. 

Cl'blILlXfi  , xg.  Meurthe  (Dimiiiie),  arr. 
de  Cliàlrau-Salins  , a 23  k.  de  \ ic , cant.  rt  [J 
«le  Dinur.  l'up.  398  II.  Sur  le  8|>iu. 

fil'F.IIHIAXD.  xg  lllc-el-VUtune , comm. 
de  Trôné,  J»,  de  diâlcnunenF-eit-Brolague. 

(il  l-.liW  ILLKH,  |*ctilc  xdle,  H. -Rhin  (At- 


■ace),  arr.  cl  à *6  k.  de  Colmar,  cbrt-1.  de 
eaut.  Cun*.  &}•  A 471  k.  de  pari»  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  3,882  h.  — Iiixuk 
d'alluxitms  modernes. 

Celte  xille  est  située  dan»  une  contrée  char- 
mante, sut  la  Laoeh.  au  pied  du  liallon  de 
fiueimilter,  dout  la  lia  se  est  conxerte  de  nelte» 
x ignoble*.  (T«t  une  de*  ville»  industrielles  le» 
plus  in  le  ressante*  dn  département,  où  l'on 
entre  par  trois  portes.  Ou  y reinanpie  l’église 
collégiale,  lu  i édifice  Isàli  en  1766  |*ar  le»  cba- 
uoines  de  Murluirb  ; le  portai!  est  orné  de 
quatre  redonnes,  et  on  y monte  par  |dusictirs 
mai  clics;  en  far»1  rat  une  lielle  pmiiw unde. 
L'église  de  St-Légrr  est  un  lie!  édifiée  du 
**•  siecle.  et  porte  de  raaguifiqoe*  caractère» 
du  ctyle  de  transit  ion. 

l^i  s alite  jHltorraque  qui  rundwt  xerx  Mirr- 
ImicIi  et  Bühl  ufTre  sur  nue  clé\»ti<ni  le»  lielle» 
ruine*  du  cbAteau  de  llugstrin. 

Le  lui  tou  de  Soultz  ou  detmehwiller,  point 
culminant  de  la  chaîne  des  Vosges,  s'élève  à la 
hauteur  cnu*uiërah!e  de  ) ,433  n».  Si  l’on  y par- 
x mil  par  un  lciii|>s  clair,  on  y jouit  de  la  x ue  la 
plu.»  admirable;  l’horiron  que  l'on  y déeouxTe 
s'étend  de»  inoulagues  du  l'y  roi  aux  eouFms  des 
pioxincra  rheuanes,  rt  offre  à la  me  du  voya- 
geur entliou»iit»mé  |e  plu.»  maguilique  des  ta- 
bleaux  : ici  l'aqiect  hérissé  des  glaciers  de  la 
Suisse,  là  le  Rhin  qui  sillonne  au  brin  l'im- 
mense plaine,  rt  qui  lui  apparaît  comme  un 
Faillir  ruisseau  ; de  tous  côté»  de»  Forets  qui, 
srtuldahlrs  a de  large»  teinte»  vertes,  se  déta- 
chent sur  le  jaune  des  moiuuM,..  Trente 
villes  dont  les  clochers  rt  les  tours  signalent 
linqiortaoi'e  , poix  d’ituiomhrables  xi  liages  je- 
té* ri  et  là  dans  k*s  plaines,  dans  le»  gtirçes, 
dans  les  vallées  !...  L'asceusiou  du  talion  n’e»t 
pa»  jiéoible , rt  Ton  y juin  ient  tu  nsoins  de 
«piatre  heures.— Le  talion  de  tiuelosilhT  Furme 
le  mmuM-iM  entent  d’une  large  niasse  d'une 
forme  tulicrculeusc  qu'on  voit  au  nmd  de  ia 
vallée  de  si-  Araariu,  entre  elle  cl  le»  pnnm» 
rameaux  de  la  vallée  de  la  lanch.  Sa  cime 
n’est  couverte  de  neige  que  pendant  six  moi* 
de  l'annce.  et  forme.  |>eiiiUiit  l’été,  im  assez 
Imn  pâturage.  La  pelouse  dont  son  vaste  dôme 
j «-st  couvert  est  entremêlée  de  Uwqurts  «le  hê- 
! 1res  nain»,  derniers  effort*  de  la  végétation  *r- 
l liorcscoite  pour  vaincre  bi  Hgtmir  de»  climats 
de  ce*  lieux  élevés  rt  sons  abri.  Elle  renferme 
I |du*N-iirs  chalet*  aiuikiguc.s  à ceux  de»  Al|*e*  et 
I des  part  u s hautes  «lu  Jura. — Sur  le  liane  wpten- 
IrHUial  du  ludlnu  de  ( niehxviller est  un  vaste  nm- 
phi théâtre  eu  foniu*  d'eutunnoir  gr«>»*irremmt 
| ctrrtlbire,  dout  le  Fond  e*t  oeciqie  |iar  un  beau 
I lac  ; Ira  |Niroi*  s'élèv  rut  a pku  de  256  m - an-drs- 
| su*  «le»  eaux  du  lac.  dont  la  surface  r*t  d ’anvi- 
j roi«  9t'0  in.  au-tlrviu*  de  la  mer  rt  à 5H>  m. 
au-dessous  de  la  rime  du  tallou.  Sa  piuiondrur 
moyenne  est  de  30  ni.,  sa  superficie  d’environ 
75,080  m.  carré»,  son  diamètre  moyrn  de 
300  ni.  La  «urface  des  eaux  de  or  lac  était  ja- 
dis plu»  élevée;  mais,  eu  1740,  le»  pluies  cl 
le»  neige*  k*»  tireiil  mouler  a uiw  hauteur  ex- 
trauidmaire.  et  le  21  déeembiv.  au  milieu  de 
ta  nuit,  lïdusc  et  une  digue  comtiviilr»  par 


t.t'KLAXER. 


ÜIKXLN. 


Vau  ban  *e  nwipirviH  avec  un  fracas  épouvau- 
tahle  : une  masse  d'eau  ôucumc.  haute  de 
16  m..  se  préripila  mn-  fureur  «lan»  la  salle** 
de  la  I.auch,  dont  «die  inonda  tout  le  Loud. 
(•urimiller  et  Iseuheiai  é*prous erent  «le*  p«*rtr* 
r«niiltT;il*l<s.  Ou  suit  enrurr  In  «lcu\  trun- 
«;«wi»  de  la  digue,  dont  la  rupture  parait  toute, 
fraîche;  mai»  de  grand»  et  vieux  sapins  qui 
croissent  dans  celle  rupture  avertivU'Ut  rôle 
wi-salcur  atleulif  de  l'aoeMniiwté  de  cette 
«Vhancnirc.  V.  Bsi.lox  or  (knwiiuK. 

Par*.»  de  Juuuu  n*  tiunwiiMK,  chroni- 
queur de  l'Alsace. 

Fabrique*  dr  dra|M.  de  rulmn»  de  soie  et  du 
filüftellc,  tle  iode*  de  <*01011,  de  produits  chimi- 
ques. Mamihuiim-  de  toiles  peint»*».  Filature 
dr  i-titou  dan»  le*  numéro»  les  |du»  lois.  Gms- 
triirtion  de  machines.  ISlaurbiix'rii'  de  tuiles. 
Radiucne  de  Mien*. 

Foires  le  30  nov . on  le  lundi  .cuisant  *i  le 
30  est  tiu  lundi,  I"  lundi  apiv»  la  nu-uième, 
1*'  lundi  apres  Vseemiuu,  et  le  juur  de  la 
fête  patronale. 

til'M'EJLAHI».  vg.  Sarthe,  comm.  de  Fillé*- 
Guéeelatd,  K de  Foulletourte.  tQJ». 

G('E-I>'AI.I.KRÉ  'le),  sg.  Charenta-tnf. 
(A  uni»),  arr?  et  à 22  k.  de  In  Rochelle,  caut. 
de  Onirçnii,  F*  de  N’iunllë.  Pop.  H82  h. 

«ilTF.-1»E- RV.Kl'R  Y , s g.  Eure-et-Loir  . 
«mira,  de  Blcury,  S deGallardou, 

Gli-DE-L  ISLE  (le),  vg.  CtUes-du-Xord . 
contra,  de  St-Eiiruiie-du-Gué-<le-ri»Je,  m de  | 
Loodéac. 

r.l'K-nK-I4)>'(iROY  . vg.  Eure-et-Loir 
(Reauce),  arr.  et  à 20  k.  de  Chartres,  cant. 
d' Ai  ineau,  [71  de  Gallardon.  yy.  Pop.  339  h. 

— Il  a parlé  jusqu'en  1838  lr  nom  dr  St- 
Ckéroo  •du-Chrniin. 

Ul'K-DEXIAt.'  (le),  vg.  Maine-et-Loire 
(Anjou),  arr-,  cant.,  E3  et  à 8 k.  de  Bauge. 
Pop.  012  h . 

(î  F É-  DE-  VEMXI  RE  (le),  vg.  Vernier 
(Poitou),  arr.,  K et  à 14  k.  de  Fontmny-k*- 
Gmite,  caut.  «k*  Gh»illè-|t'»-.Marai*.  P.  t .280  h. 

— Foires  le  2*  lundi  <lc  juin.,  juillet  et  nos. 

Fabrique  de  toiles  communes. 

til'K-lt  IIKI  II  I.OX  (le),  vg.  Yirrre,  comnt. 
de  St-Martin-d'HeuilIc,  [-3  <lc  Guériguv. 

UUK'D'UOSSt  S,  vg.  .Irden net  ((Jiompa- 
gne).  arr.,  caut.,  [fi  et  à 3 k.  de  R or  roi.  Pup. 
964  h. 

t.lK-I)  ()IU.i;n  (le),  vg.  M menue,  cotmn.  ■ 
tfAvnimi,  - de  Usai. 

6lIR-Oll>IX)ll  (le),  'g.  tjuir-el-Cher , 
eomui.  de  Maxangé.  KJ  de  Wndoiur. 

Gl'KtiOX.  vg.  Morbihan  (ftrriognr).  arr.  et 
à 13  k.  de  Plocrmrl , cant.  et  £71  de  Josselin. 
Pop.  2.8 10  h.  — Foires  le»  29  pus  . et  1 1 niai. 

GI'EIIEBEUT  . sg.  1 1 anche  (Normandie i, 
arr.  et  à II  k.  «le  Centaures,  rant.  et  Kde 
Cèrisv -la  -Salle.  Pop.  815  h. 

tàl’ËJIKXXO  , vg.  Morbihan  ( Bretagne  ), 
arr.  et  k 22  k.  d*  PI oe miel  , cant.  de  St -Jean - 
«ir-Bir»«*Iar,  fgde  Josselin.  Pop.  1,130  h.  — 
Foires  le»  30  avril  et  29  sept. 

l»Uél*AXt»R,  vg.  Moselle,  cooim.  de  Gué-  » 


iiange  (Haute  et  Baw-),  [g  de  'l bious ille. 

GltXIAS,  s g.  Morbihan»  conim.  de 
N*»y al-Puiifi»  ■. , C7]  de  Poiitivy. 

GCLMAPE,  sg.  Pas-tfr-Caluîs  (Ai loi»), 
air.,  K ri  à 9 k.  d’Arra»,  «ni.  de  Grouillai. 
Pop.  461  h. 

CiUEMAR . l'élite  s ille,  II.-Mhiu  Alsace), 
arr.  et  a 13  k.  de  Colmar,  raul.  et  L‘I  de  Ki- 
Iteamillé.  Pop.  1,163  b. 

GllhlÉXfcE.  petite  s ilk* , Morbihan  ( Bre- 
tagne), arr.  et  à 2(1  k.  de  Pim  tir  y.  chef-l.  de 
cant.  Cure.  Gîte  d'étape.  [?!.  V 479  k.  <lr  Pa- 
ris jiour  la  lave  des  lettres.  Pop.  1 ,609  h.  — 
Ttuus  cristallisé*  , granit. 

Cette  % ille*  est  située  dans  mi  s a Huit,  à l'iu- 
terseclion  de  trois  grande»  routes.  Ou  y Soit  h*s 
reste*  d'iui  ehâleau  autrefois  très-fort,  dont  les 
forlilk'atiuits  furent  démolies  apres  le»  guerres 
de  La  Ligue. 

Cuêiiiéuée  est  La  r siiur  de  l'intrépide Bi»»<» s, 
à la  mémoire  duquel  nu  iiaiwiuoieiit  a été  élesé 
*ur  la  place  publique  de  lanit'iil  ; ou  soit 
aussi  à la  mairie  1111  tableau  qui  le  rcptrseiilr 
faisaut  sauter  sou  lùliuiellt,  punr  esilrr  la  limite 
d'amener  son  pasillmi.  • — Fabriques  de  cha- 
peau» commun».  Tanneries  importantes. 
Foires  le  3*  jeudi  de  chaque  mois. 

GIT.MÉX K-PAXEAO  , petite  sille.  Loire- 
lof.  (Bretagne),  arr.  et  à 32  k.  de  Savetiay, 
eliel-l.  de  cant.  Girt*.  [£■  A 388  k.  île  Paris 
pour  la  lave  dr-  letlit».  Pop.  4.013  h.  — 
1 (Hasts  sle  transition  supérieur.  — Klle  est 
située  sur  suie  hauteur,  prés  île  b rive  droite 
du  I)ou,  qui  mm  mener  eu  ect  end  mit  à être 
navigable. 

l.lh.MICIH'RT,  sg.  .Somme  {Picardie}, 
arr.  et  à 20  k.  d'Amiens,  caut.  d'Homoy, 
K d'Aumale.  Pop.  43  h. 

til’R.RPS,  lig  Pos-Je-Calais  (Ailois),  arr. 
et  à 32  k.  île  SM)iufr,  caïU.  rt  i^d'  AiulmUq. 
Qnp.  7?3  h. 

Gl'KSIY.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 16  k.  de  St-Omer,  caol.  el  £T'  d’Ardrrs. 
Pop.  36  h. 

tàt'KX  (St-),  s g.  (.  'ô.'rs-i/tt-Xortl  (Bretagne), 
arr.  et  à 15  k.  de  Loudeuc,  caut.  île  Mur,  K 
d'Lxri.  Pop.  1,133  h. 

GVRXAXGE  (Haute  et  Basse-),  s g.  Moselle 
(pas s Messin),  arr..  CT]  rt  à 9 k.  de  Tltiuii- 
ville,  cant.  de  Mcturrsissc»  Pop.  681  h. 

6tk\LSïHOH',  vg.  Mrorfhe  (lairvaiiie), 
arr.  de  CliÂteaii-Sulius . à 17  k.  de  A ie.  caut. 
et  Ci!  de  Diruie.  Pop.  543  h. 

t.l'K.NKTRAXGK  (Haute  et  Basse-),  sg. 
Mose/le,  romni.  el  C3  de  Ihiousille. — Ou 
soit  à prude  distance  «le  < uu-iiétrauge.  sur  uur 
hauteur,  une  souixv  d'eau  miuéralc.  «lotit  le» 
eauv.  rassemlihv'süaii»  1111  puit»,  pros irunent  de 
dUvilutious  ruis reuses.  (JnHques  médecins  le» 
ptécouisenl  dans  le  cas  d'uLidruction  des  si>- 
eires  aliilominaiiv. 

GCEXt.AT,  sg.  Finistère  v Bretagne  1.  arr., 
t-;  et  à 10  k.  de  Quimper,  caut.  de  llouame- 
ma.  Pop.  t,2l2  h. 

Gl'RXIX.  «g.  Morbihan  (lireUgm-),  are.  et 
à 20  k.  de  l ouljvv.  caut.  et  Üj  de  lkmd.  Pup. 
1.584  h.  — Foire  le  21  sept. 


GtÊRAXDE.  I?! 


66ENODYILLK.  tiounomillit,  vg.  Eure. 
(Normandie;',  arr.  et  à 25  k.  «h*  Pont- Aude- 
mer,  raut.  «le  Koulnl,  g*  de  Bourg- Aebard. 
Pop.  «8$  h. 

CITEYROC.  ' g.  Cote.\-Ju-Xonl  (Bretagne), 
arr.  et  à 18  k.  de  Dinnii,  cant.  de  St-Jouun*de- 
l'isle,  173  d<*  Binon».  Pop.  563  h.  Foiras  le 
dernier  mercredi  d'as  ri),  «le  juillet  et  pre- 
mier mercredi  «le  déc. 

liDEXROl'KT,  vg.  Lotre-laf,  (Bretague), 
arr.  et  à 18  k.  île  Sascnay,  nuit,  de  St-C.ildas- 
dev-Hois  , ® de  Pout-CJiAleaii.  Pnp.  2,153  h.. 
— Foires  les  19  mai,  mercredi  apis;»  la  Peute- 
eùle  et  25  juin; 

6t'EYWIU.ER,  vg.  Moselle,  conim.  «le 
SringiuMisse.  C**  <le  St-Avold. 

Ct’éPEAR  (h*),  sg.  Loir-et-Cher,  connu. 
d«*  Moutlion-sur-Clier,  £rC  de  Montrn-luird. 

GI  FPRE1.  vg.  Orne  (Nonnaiulie).  arr.  et 
à 10  k.  «T Argent lau, cant.  et  de  Triui.  Pnp. 
370  h. 

Gt'ITR  (h‘)  , petite  risièn*  «pii  prend  sa 
source  non  loin  «lu  sillage  de  Frstisjen.  arr. 
de  tuiiugainp,  CsUes-ilu-Xont,  et  qui  se  jette 
dans  l’Océan.  aii’iletuMis  «h*  I.annn-n,  après 
•111  cours  dVnviron  50  k.  Ellr  est  uastgalkje  à 
toutes  !«•»  marées  jusqu'au  port  de  Launiou, 
situé  à 6.500  m.  de  son  emlKiueluire. 

El  1.11.  (iu a Jer  Oft/iidum , petitr  sille,  Mor- 
bihan (Bn*tague)t  arr.  cl  à 23  k.  de  Ploernnd, 
« l»pf-l.  de  «lit.  Cure.  5.7.  A 405  k.  de  Pari» 
pour  la  lave  des  lettres.  Pop.  3.773  h. — Tm- 
hais  de  transition  nos  en. — Elle  doit  «mi  origine 
àunermitage  où  visait  saint  Main  en  541  et  »tir 
remplacement  duquel  fut  coustruiteuiM*  église. 

Au  ciiàrr.su  ne  C’ocibo,  eonimutu*  de  (hier, 
la  société*  de»  eniuiaissalKi-s  utiles  n fulidé*  un 
clahlisvmeut  sous  le  nom  «l’Institut  agricole 
«le  GuciIm».  C'est  à In  fois  une  croie  d'agricul- 
ture, nue.  lubrique  d'in»lruiueiits  ara  loi  tes  per- 
feetionué**,  et  une  femte-modélr.  Ou  voit  aux 
ensiron»  un  jN-ulsan  d«*  4 ru.  «le  liaulntr. 

Foires  k*  t*  mercredi  «le  mars,  mai.  juin, 
juillet,  août,  >«-p».,  oct.  ri  nos. 

til' L;t  A. Y DE  , ville  aurietinc  , Loire-tuf. 

; Bietaguc),  arr.  et  à 45  k.  de  Sas  «-un  v,  elu-f-l. 
de  cant.  Cnn*.  Ecole  urnndaire  ecrlé»ûi4lique. 
tille  d’étape.  S-  xy.  \ 475  k.  de  Pari*  pour 
la  taxe  «k*s  lettre».  Pop.  8,503  h.  — Tutasii 
crktnUiné. 

Autrefois  «li'W*î**e  ri  mette  «le  Nantes,  par- 
U-meut  ri  iiileudanee  de  R«  iinns.  séné»' 'haussée, 
giMiserneuieiit  particulier,  collégiale,  runvml 
d'ursuliues. 

l.*>  temps  hi»tnri«pi«*6  «It*  C.uéraude  lie  mm- 
menceilt  glièrr  «|im*  s«*i»i  le  milieu  du  ix*  xi«V|t*. 
On  preteiu!  néanmoins  que  b » Romain»,  junir 
l'onlfiiir  les  liaii*k*s  «svtnmr*  cauqxV»  au  < J»»k- 
»ir,  làtiimt,  «*n  470.  uur  fnrlerr»»**  ajqx  lre 
(irait Houu,  sur  le  plateau  qui  «loraine  f .mVanale. 
Ko  850.  mi  ésèque  ih*  N'nnl«*s,  drjtoMétlé  par  un 
pn-lal.  s'établit  en  dépit  «b*  tinta  à GmVnndc, 
«■I  cou  sers»  1»  moilié*  dr  «m  dwxvw.  arl-u.iut 
ainsi  civssr  «Mlit  imut.  Qnclqn»*»  é*v«'«pu*s 
de  Nantes  siuiriit  encore  y tv«Uler  dan»  la 
suit**.  Gaérreh  ou  Qitiriacut,  l'ira  tlVtit,  »n«  ri* 
«•u  1055,  l’habita  loiiglimp»,  ri  lui  fit  donner 
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(il  ERCHE  (1«). 


GU KR< iHE-Sm-OKlTSE  (U). 


le  uotu  tVAn la  Guidant,  cm  Cour  Je  Cuèrech  , 
d'où  son  nom  actuel. 

Guérande  fui  axsiégtV  %aru  succès  pur  les 
Normands  en  919  et  eu  952.  En  1 3 12,  |*i*lant 
li*»  guerres  Je  Jean  Je  Montliut  H de  Cl  ia  ri  es 
dr  U lois.  Louis  d'Espagne.  qui  avait  pris  le  parti 
Je  ce  dernier,  cnil  taïqua  se*  trmq»es  sur  tes 
vniyaiu  de  nm»nM*rre  qui  *e  trouvaient  au 
Cmisir.  et  vint  assiéger  Guêraïuh:.  Près  de 
relie  s ille  existait  «meure  l'amènur  furtmw 
de  Gramme,  bâtie  par  1rs  Romain*.  La  gar- 
nison, «omimVde  se  rendu1 , *’*•  réfugia.  Ir> 
habitants  seul»  sc  chargèrent  «le  la  défense  de 
leur  \i|le  t les  femmes,  les  vieillard*.  1rs  en* 
fanls.  les  prêtres,  tout  prit  les  irais  : niais  que 
peu!  tllie  milllitilde  sans  c hef  rorilre  une  Ar- 
mée disciplinée  ? La  ville  fui  prise  d'assaut  ; 
les  maisons  «H  cinq  églises  fureut  brûh-e».  tout 
re  «pie  l’ennemi  rrneonlrn  dans  les  murs  fut 
passé  au  fl)  de  l'épée,  sans  distinction  d’àgi-  ni 
«le  sexe.  Un  grand  nombre  d'hnhitaul*  avait 
cherché  un  asile  dans  l'église  de  St- Aubin,  le 
vainqueur  y mit  le  feu  : la  voûte  calcinée  s'é- 
croula sur  «-u\.  Des  planches  fixées  sur  la 
eliarpnitt*,  remplacent  euc-ore  de  nos  jours  celle 
voûte  qui.  depuis  ce  temps,  u’n  pus  été  relevée. 
Ce  fut  dans  celte  «expédition  qm*  la  forteresse 
de  Gramme  fut  entièrement  détruite. 

En  1965,  un  traité  de  paix  fut  murin  à Gué- 
ronde,  «litre  b comtesse  Jeanne  de  Bretagne, 
veuxv  dr  Charles  de  Moi*.  et  le  comte  de  Mouf- 
fort.  Dugtmrlin  assiégea  et  prit  relie  ville  en 
1379.  Olivier  «h*  (.Ihsoii,  cpii  l’assiégea  eu 
1373,  fut  obligé  d m lever  le  si«‘*ge,  et  ne  put 
la  prendre.  La-  traité  «le  paix,  mnelu  ni  1381, 
entre  U*  «lue  Jrnu  IV  et  Charles  VI.  roi  «k* 
France,  fut  ratifié  à CuémmJe,  le  4 avril  delà 
même  année.  Jj*s  étals  «h-  Bretagne  y lurent 
ASM'inliIrs  le  4 août  1623. 

L«*s  armes  de  Guérande  sont  ; i/r  gueults 
à de  tu  lions  passants  d'argent. 

Cette  ville  «*st  située  sur  un  coteau  couvert 
de  vigne-,,  à A k.  K.  «le  l'Océan;  elle  est  d«. 
minée  |wr  un  château  flmupié  «le  » ieillrs  tours, 
entonrér  ils*  murs  d’uu  asj*eet  triste,  «*t  Win* 
en  pierre  de  granit  d’un  aspect  plus  triste  en- 
core. l.es  murs  de  Guérande  contenaient  d’a* 
bord  ’ 12.CHI0  citoyen».  G*  nombre , réduit 
ensuite  à 7,000,  a diminué  Miccrssivrrornt , 
parer  «pie  toutes  1rs  fois  qu’on  a relevé  les 
remparts,  on  a rétréci  l’enceinte  de  la  ville. 
Ceux  qu'on  v«iif  aujourd’hui  datent  de  143t. 
Jean  V le»  lit  IsAtir  avec  le  produit  des  f«Miagr>« 
et  d<*s  octrois,  l'u  château.  qui  ajoutait  jadis  A 
»e»  iortiticalious,  fut  ditnoli  en  1614,  sur  la 
«lematiile  des  états  «h1  Bretagne  , et  k**  fouÉi 
profonds,  dont  Irsraux  croupissante*  exhalaient 
drevaju  •un  im-pliiliques.  ont  fait  place  à «les  I 
l' 1 1 iiiiim li  i iiiidinrrr  d'ormeaux.  I ans  rem- 
parts  acüiels  «le  Guérande,  revêtus  d’un  p*rr- 
î nei «t  «le  pierres  de  taille  et  flampiés  «le  «lix 
tour*,  fnrmnit  une  figure  irrégulière,  dont  la 
riramfèrvure  est  de  1,434  ni.  On  entre  «bn* 
b v ille  par  dr*  | tories  pbrée*  aux  points  car- 
dinaux. l'ne  inimité  de  soiiUTraius.  diUrilmt1* 
«bu*  toutes  le»  directions,  facilitaient,  lors  des 
sièges  , lr*  communications  extérieures.  Du 


1 haut  de  «v»  fortifications  antiques  l'cril  décou- 
I vrr  une  plaine  immense  cpii  n’u  de  borne*  «pie 
Fhori/on  ; au  sud  «*t  au  sud-est  nu  aperçoit  b 
Ittie  de  Bourgneuf,  file  «h*  Noimmutirrs,  l'O- 
céan «*t  toute  In  plaine  eutre  le  Pouligueu  , 
Ilati  et  le  Gioiiir,  où  sont  situées  les  salines  : 
à louent  «ni  découvre  Belle-Ile,  cl  au  Dovd- 
ouest  les  îles  de  Hcdic,  «Fllouut , la  liait*  et  b 
jtointe  de  Quilwirm. 

Cette  ville  a d**u\  hôpitaux,  l’uu  affecté  aux 
mal.nl. -s.  l’autre  drsliur  aux  iudigeui*.  Al.  de 
la  Koucxiére . aiieh-n  sénéchal  de  cette  ville,  a 
consacré,  dans  IVspncr  «le  lreiltt-«k*u\  ans.  une 
somme  «le  120, (KM)  livres  au  rétablissement  de 
rifiilel-Diêu,  fiUklé  en  1630.  La  mémoire  de 
ce  vertueux  riloyru  est  tnipérisftnhle.  ses  hicli- 
fail.s  l’ait  grav«V  dans  le  cteur  des  pauvres. 

A l'époque  où  la  mer  Itaignait  encore  une 
partie  «les  marais  salants,  Guénuidr  avait  un 
port;  b navigation,  quoique  peu  iinportante, 
ni'  bissait  pas  d’oITrir  à *»*s  halwtants  une  res- 
souret*  qu’ils  ont  perdue.  Ou  compte  «bus 
b commune  pin*  rie  18,000  ««illet»  valants,  lev 
quels,  année  rorninnnc,  produisent  environ 
900  muid»  de  u-l  tirs-ldane  , très-léger  , que 
l’on  exporte  par  terre  et  par  mer  pour  l'inté- 
rieur Je  b France  et  à l'étranger. 

l«t  Turlttlh*.  |ietit  village  «le  la  ronimune  et 
à l'ouest  de  Guératidc,  ai  nu*  plus  de  trrlitr  ha- 
l«,aux  et  chaloupes  pour  b pêche  de  la  sardine. 
G*  Isiteaux  et  rluduuprs  montés  pur  6 ou  7 
Itonirm't,  procurent  de»  imncn»  dVxist«iice  À 
plus  de  800  individus. 

Fabriques  de  toiles  de  lin,  h n vins,  serge».  Fi- 
! laturrs  «h*  bine  et  de  coton.  — Comme ree  de 
grains,  vius  blancs,  m*I.  chevaux  et  Initiaux. — 
Foires  !«•»  2 janv.,  3 fé*.,  1"  mars,  11  « t 23 
avril.  18  mai.  20  juillet,  10  août,  3 sept.,  19 
et  29  «xi,,  20  uni . et  1 1 dér. 

Bibliographie.  MoautsT.  Précis  surdité - | 
ramie,  le  Vrai  sic  et  ses  emiron  s,  iu-8,  1819.  I 
(dïlHARD.  I«g S einr-et-Ma rne (Brie), an*. , j 
ranl.  et  à 11  k.  «le  GuiUiinmiers,  £-3  de  Fan*-  j 
iiKHitiers.  Pop,  1,859  h.  — Il  est  situé  «buis  I 
une  belle  vallée  anxoéc  par  le  Grand-Morin,  j 
et  pottède  un  tré-s-b-au  château. 

La  eonmuine  de  ( .liera ni  était  antre-fois  nue  [ 
petite  place  de  guerre,  environnée  «IVaux  vire», 
les  luimeaux,  situés  sur  les  hauteurs  offrent 
de  lieaux  pnysagm  ; !«•»  min**»  de  l’aneieu  mo- 
iia»tèrr  de  b Celle,  autrefois  occupé  |nr  des 
liénidirtius  anglais,  se  «liVoiiv  mit,  dans  le  val* 
Ion.  mmis  un  aspect  très-pitloresqin*. 

tit  KRn.VVIl.l.K,  xg.  Seine-lnf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 20  k.  d’Yvctot,  cant.  «k*  Grade» 
beo.  52.  V (à  b Mailleras e).  A 368  k.  «le  Pa- 
ris pour  b taxi*  «le*  lettn-s.  pop.  2,092  h.  — 
Foires  |«*s  12  mai  «•!  19  irpt. 

Ia‘  hameau  de  b .Mailleras e,  remarquable 
|wr  |r  b*au  rhâteau  «h*  re  nom,  fait  iiaiiietk-  la 
conunuiM-  «le  Guerhaville. 

Gl'ERBIAitY,  vg,  Somme  (Picardie),  arr., 
«ml.,  £3  et  à 10  k.  de  Mautdidier.  P.  704  h. 

— Filntun*  de  biue.  — Faire  h*  28  oct. 

«.I  FRt  HF.  Ia  , petite  ville.  Hic-rt-f  Haine 
(Bretagne),  arr.  et  à 21  k.  de  Vitré,  cWf-l.  «le 
«ml.  Cnn*.  Gîte  d'étape.  G3.  A 340  k.  «le  Pa- 


ris pour  1*  taxe  des  lettres.  Pop.  4,412  k.  — 

Ti.rh.vis  de  tnuisitiiili  tiiovrtt. 

Otte  v îlle  «'st  sitmv  dans  une  contrée  agréa- 
ble, près  «k1  la  forêt  qui  porte  son  nom,  au  mi- 
lieu d'un  |Kiy«  fertile  où  Fini  récolte  alxutdam- 
menl  «!«•*  grains  de  toute  «*sjWto,  d'excellentes 
chàtaignrs,  lN*aur«nip  de  lin  et  de  chanvre  Irès- 
recherrhé*,  et  du  cidre  «k*  Imnidc  qualité.  La 
fon'*t  «le  la  ( «nrirbe  nlxmde  en  excellent  gibier, 
et  l«-s  |*étuiag«>«k>>  aleutours  luKirrtvvent  «|uan- 
lilé  de  bftliiiiix, 

Ia-s  •rmetdeUGuerchesml  : de  gueules 

à de  tu  léopard  i tfor. 

Fabriques  «le  toiles  fines  et  romonmes.  Tan- 
neries. Huilerie».  Commerce  «xuisidéralde 
d'evrelkvit  lmirre,  grains,  lin,  eliaiivrrs  re- 
rli4,rcb«*s,  huile  de  noix,  châtaigiMm,  lievtiuux, 
moutons  , «te,  Foires  le  1**  mardi  d'avril 
ri  «le  juillet,  uuudi  qui  suit  le  11  no*,  et  mardi 
apres  b huigeviue  du  8 .sept. 

Bibliographie.  * A otit  e-  gcuralogit/ue  et 

iiiitorù/nr  sur  Pouancé  et  la  Guerchr,  in-8, 

1832. 

(ilERCHE-Sl’R  • IKEISE  (b),  Cuer- 
t h m ut,  |Nftite  ville,  hulre-et-ljoire  (Touraine), 
arr.  cl  a 42  k.  de  Luches,  cant.  et  ££  de  Pres- 
siguv-le-Gnuul.  Pop.  542  h.  Sur  b tireuse. 

(Vite  petite  ville  est  une  localité  a part.  En 
bit  «k*  villes,  h nues  s'élèvent,  s'agnuidit- 
seul,  changent , se  iihmIiIU-iiI  ; J 'autre*  vieillis- 
sent, lonilieut  , dis|varaisseut  ; ici  rien  u‘u 
clumgé  en  bien  ni  en  tuai.  Fondrê  par  F-har- 
l«‘s  VU,  à répoque  «m  par  «h-nsuui  ou  ap|N.-bit 
ce  prince  roi  de  Bourges,  elle  présent**  encore 
toute  b pln.sMtniimie  dnsv'  surir.  Ituesétrot- 
tes,  tortueuses , sombres,  tantôt  s'eh  vaul  «su 
montagnes  ou  oirraut  de  v ••niai de*  précipices  ; 
i maison»  longues,  |K>iulucs  , bizarres,  contour- 
ner», pcnchré's  les  unes  sur  le»  autres  , à gui-» 
ch»ït  étroit . sans  cour , sans  jardin  . serrée  s 
toutes  aulcuir  «lu  vieux  rhileau  eouuiM'  «le 
jeunes  oiseaux  «bus  le  nid  matmirl  ; telle  est 
encore  celte  relique  dont  un  curitmx  voudrait 
eci  luüirnu’Ut  orner  sa  col  lcd  ion  , si  «die  pou- 
vait V trouver  place.  Mais  si  la  petite  ville  est 
lestée  intacte,  U n'eu  ««t  pu*  de  meme  du  cluV- 
leaii.  FJrvanl  sa  tête  orgueilleuse  «-t  findaln 
dans  les  airs , il  a subi  liicti  «!«•*  orag«*s.  Char- 
tes VII,  galant  plus  «pie  guerrier,  «pmi  «pi'ait 
pu  faire  la  fameuse  pue elle,  construisit  pour  b 
gentille  Agnès  Sorel  cri  antique  manoir  qui , 
«•ut mire  «le forêt»,  servait  «•néon* de rrmh-x-vou» 
«k*  chasse.  De  vieilles  rhauMitts  riuxinlefit  k» 
prouesses  du  roi  «i  «simlkat  «*t  drdnxct  de 
chasse  et  «l’aiiMrar  ; «le*  |«eiiilnrrs  h fresque 
dan»  l'inlèrWsir  «les  pièces  du  rhàlenu  repré- 
senleut  «r  prinre  lorstpi'il  rentra  il  le  cerf  ou  le 
sanglier.  Au-vlevut»  du  corps  «le  lugi»  «*t  de» 
huit  tours,  «pii  subsistaient  il  y a trente 
an»  dans  leur  état  primitif,  ne  voyait  une 
galerie  extérieure  , sculptée  à jour  . suppor- 
tée par  «1rs  console»  ou  Fou  distinguait  dre 
têtes  de  h-mnies,  et  rette  «h-vive  AL , J sur  L 
réliui  digne  «k*  Fépo«|nr  sur  b Imite  des  lielles 
(Agnès  Sorel . ou  Surene).  Alors  b magnili- 
tour  de  cettr  résick-nce  annom-nit  nue  habita - 
ti«Ni  royale;  de  large»  |Mmt*-levis.  des  mur» 


coinr. 


(b). 


«irtSXES. 


ayant  jusqu'à  tnm  mètres  d'épaisseur , six 
rangs  «l'apfnrtcaH'oti  «oïlié»,  du»  les  uni  au- 
de»*u»  «lara  autres,  à une  hauteur  de  50  ni.  au- 
(lri-.Hn  îles  eaux  de  b Crrthe , lui  prêtaient  un 
caractère  remarquable  de  grandeur  et  d'anti- 
quité. Ce  fut  (bu  cet  état  que  le  château  de  b 
(iuerr.be  passa , avec  les  immenses  droits  et 
propriété*  qui  eu  dépendaient,  à la  cousine 
d’Agnes  Sorti,  Antoinette  «le  MaignclûL»,  puis 
aux  nukiiu  de  Villeqiuer  et  d’ Argent. h i. 
— La  pt entière  révolution  pmt.i  de  ràtl<»  at- 
teintes â ce  monument  de  la  Jjéodnlilc;  Acheté 
en  18Î0  par  M.  IL  oui  de, 0m,  geiulre  de 
M.  Voycr  d'Arçmvjn  . des  travaux  ronsidé- 
raldcs  fuient  rvèiitn  jxxtr  le  rétablir  «Jau» 
tmc  gtartir  de  sou  caractère'  primitif  ; d'épais 
omlu  agps  huent  jetés  autour  dr  qtielques-one» 
de»  ruines  pittoresques  de  re  manoir  ; une 
statue  d'Agnes  Servi  fut  neinumv,  rétablie 
dan»  iiw  clwpellr  du  rlilfnfe  . sou»  une  voûte 
élaitrce  à ogive,  recevant  b lumière  par  de* 
s itiau*  de  couleur.  Les  «lé  | tendance'*  qui 
•v, xiciil  disparu  furent  rectwiidrutUs.  I n porc 
cl  mi  jardin  «uiglai>  entourent  mainUniiiun^ 
habitai  iuu,  dont  «Iqu-mlml  encore  phrs  de  riw| 
mille  arpents  de  terre.  - - Foirrj  Ici  1"  manli 
d'avril,  |"  mardi  de  juillet  et  21  sept.  , j 

G PERCHE  - SI  R - l.’  U HOIS.  Iig  Cher 
(B**rry),  arr.  et  â 48  h.  de  M-Ani;md-Maal- 
toih!  , rheH.  «h*  («il.  'g.  A 215  L.  de 
Pari»  |HHir  b taxe  des  lettres.  Pop.  2,090  h. 
Sur  l'Aulioi».  TiuuiHjuraniip.  Hauts 
founiauv  (pu  dnutieiit  de*,  f>mtr*  de  première 
qualité  de  Rrrry , â b houille  d au  rhailion  de 
IkiI».  ( lanière*  de  pierre»  liliiugrnphiqiuw, 
Fturcs  les  10  omit,  28  «cl.  , 32  dér.  et  lundi 
saint. 

G l ERG  H K V I M.K,  v§.  .Sroi /-.!/«;■ 
linaial.  arr.  H à 20  à.  de  Kuutiiujrblcan.  raut. 
«>1  >'  de  la  Uiapelb'-U-Rciru  . Pup.  403  h. 

GCERGHY  , vg.  J unne  tCh«niqmgnc; , arr. 
et  à 15  h.  de  Juigtiy,  raid,  d*  \ il  bnt-*u  r-'l  lui- 
lon.  E3de  Ba**ou.  Pup.  813  b. 

GITER  El  N S vg.  Jin  (Domines)  , arr'  et  ii 
33  h.  de  Trcxmix  , rant.  et  Kde  Unustay. 

Pop.  856  h. 

GUERET  It'araeiuiu,  juin  ville,  chef-|; 
du  dép.  dr  la  Crtutt  (Martin*),  du  1**  arr. 
et  d’un  canton.  Trilt.  dp  1**  instaure.  Soc, 

d'agriculture.  Collège  mintmiual.  5mn-,  d'his- 
toire naturelle  et  d'miliqtiités.  Cure.  Gîte  d e- 
b|v.  tel-  V/.  Pop.  4.849  I».  iusui  rris- 
talJisé,  giK*j.v» . 

Autrefois  diocèse  de  limoge»  , parlement 
de  Paris,  tuleudance  de  Moulin»,  chef-liru 
d'élection  , «•tnVhauvMf , présidial  . justice 
royale,  châtellenie,  rolW'gc,  trouvent  de  ré- 
colfets, 

Guéret  doit  sou  origine  â un  couvent  fonde 
en  ce  lieu  vm  l'an  7*0,  et  autour  duquel  w 
forma  dans  b suite  une  petite  ville  , ancienne 
résidence  des  enraies  de  b Marche.  On  v voit 
encore  une  partie  de  leur  château  où  séjourna 
Charles  VII , lorsqu'il  poursuivait  le  dauphin 
•on  fils,  depuis  Iamis  XI,  m guerre  ouverte 
contre  lui. 

Lrs  amas  de  Guéret  sont  : tf  azur  à 


trois  peupliers  d « si  impie  sur  une  f errasse, dr  | GCKRLESQUIN  , vg,  Finistère  | _ Bretagne), 
meme,  nu  ter/ fut uant  d‘or  sur  te  tout,  arr.  et  à 25  h.  de  Morlaix,  rant.  eir-.  thi 
Alia*  : de  gueules  au  rrrf  passant  d‘or  arme  Punflfct.  Bureau  dYnregiit.  I*up.  1,714  h.  - 
de  huit  rames  de  même  , nu  chef  if  azur  semé  \ Foires  h?  lnU«Ji  de  jauv ..  de  mars , dp  mai , 
dr  fleurs  Je  iis  dur.  [ de  juillet,  de  sept.  et  de  nov. 

Guéret  était  autrefois  une  place  Iweti  fortifiée.  M F.tMAXCiK,  vg.  Meurihr  ( Mmaiitr ) .an 
C'est,  .une  > dk  agréa bk-iuent  située  sue  h-  peu-  et  à 27  k.  de  SnrnlKUirg,  tant,  de  Krchironrt- 
cluiul  d'une  colline,  a 6 k.delaCrenu,*  et  à 9 k.  te- Château.  X de  Hnuiduiiuay , Pop.  630  b. 

de  b < •.niimpe  ;lrs  rom,  sans  être  bien  pm*éf»,  Gl'ERJl  ANTES,  \g.  Srine-et- Marne  (Ile- 


sout  (*v'|m-ihUu|  a smz  In-II»,  propre» , et  déco- 
rées de  (dusMurs  fontaines  jaillissante»  : le» 
place*  |HiMique>  snnt  fort  jolie*  et  les  pnwnc- 
iuhIcs  agréable».  On  y remarque  l'hulcl  de  b 
préfecture,  le  tribunal,  la  bibliothèque  ren- 
ier ruant  4.600  volume»  . le  collège  . le  cabinet 
d'Instoire  naturelle  et  d’antiquité*  , la  pn»nii, 
l' hôpital.  J| 

P • rat  r d’AvTOvnt Vinxu,  historien. 

Ile  Kuutovncl'jÉ.vas»*»»,  aitlcurdramaiiqiie. 

Goomio  rr  »xro*Tvriov  rie  U'stiaux  et  de 
l*enrrv.  — Foires  k**  4 jauv. . 7 fév.,  9 inan, 
avril,  3 et  30  mai , 28  et  29  juin  , 9 août , 10 
sept . , trf  el  25  QCt..  15  no* . , 17  déc.  et  vrille 
de  hi  Pentecôte. 

A 84  k.  N. -F..  de  UtiKvges , 345  k.  S.  de 
Pâtis.  Lang.  O.  0*  28'  10",  lat,  46"  10'  lî". 

L'amiiuliNM-uieiit  de  Guéret  c»1  eom|M».ié  de 
7 raiitan»  : Aliuu,  lUsinH,  Iliiu,  Gr.>i»l-Buurg- 
8alagiiue.  tillévfl,  b boulcuaiue , Saint  ■ Vain  v - 

Gl'Efll'AND.  vg.  Sadne-et-lAsire  ( Ilmir- 
gngiic).  air.  et  à 14  k.  de  Chalnu-uir-Saonc , 
calai,  de  St-Martin-ej»-Iliv**e  , Cf  L ih-  \etdun> 
sur-le-Donlw.  Pop.  177  h. 


de-l  inncv).  air.  et  à 21  k.  de  Meaux,  cuit,  et 
El  d*?  Uguv.  Pop.  188  h. 

G l' K R MIETTE,  vg.  renées,  eoiura. 

de  St-Klitiuit-  - de  - Aaigorn  , E de  Si-Jcan- 
Pied-de-Port. 

Gt  KItX ASSV1LUE,  Gornemitta,  vg.  Fur, 
(Normandie)  , arr,  et  à 34  k.  d'Kvmiv  , roui. 
(t>1  de  Rivletiil.  Pop.  315  li. 

G TERNE  , vg.  Morbihan  (Rretagne),  arr.. 
rant..  E et  à 11  k.  de  Poutivy . Pop.  3,327  h. 

I — Foire  le  16  auût. 

GTERNE^i.  vg.  Seiur-et-thse  (Norruandiri. 
arr.,  E et  à 9 k.  d**  Mante»,  rant.  de  Liniav. 
| Pop.  547  h. 

j GTKRNO  (.kî),  vg.  Morbihan  (Bretagne)  , 
j arr.  et  à 32  k.  de  Vanne.»  , cant.  et  fëj  dr  Mu- 
. cilbr.  Pop.  306  h. 

j GTERNY.  Harnaeum,  vg.  Eure  ( Nor- 
mandie I.  arr.  el  à 20  k.  des  AiukKa,  cant.  (k 
tiisur».  Ede* 'I  hillieis-eu-X  evin.  Pop.  217  li. 
Sur  É’Epte. 

I fil  ÉRON , vg.  CalraJui  ( Notutoudie ),  arr.. 

: rant.,  ; y.  et  a 4 k.  de  Baveux.  Pup.  314  II. 
GTÉRGITjUE  • b),  vg.  F, an  ( NoruuiiMlie). 

,vreu\  , (dut.  et  Elle  lire* 


fc.  , - f***.  «f*  «»  38  k.  Ufe’ 

t.t  ERtCsNN , vg.  Aiiere  Nivn  iists),  arr.  , , ..  . i i ....  .. 

, p . i n V*  * tcml,  IMn.  Mil  h.  Pris  de  I lion.-  t orges  et 

et  a 13  k.  de  Nevers,  canl.  de  Puugm-».  {gt.  A ...  » ...  ....  , , , . , 

* ^ liant  fniinM-au.  In-  deriede  bl  de  fer  e de 


246  k.  de  Pari»  pour  la  tau*  des  leltiv*.  Pop. 
I ,237  h. 

O- village,  situé  »ur  I»  rive  gauche  >k-  bf 
Nièvre,  est  le  rlief-licu  delViahlisM’imiit  royal 
de»  fvrges  «le  U Oiaiiv»ade  . qui  m-  euuqxiM-  de 
deux  hauts  fourneau*,  trois  gim«r»  forge»,  six 


■mini 

Gt'KRPONT.  'g.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
’et  à 9 k.  de  har-le-|>ur,  rant.  et  t2  de  ÜglIV 
Pnp.  368  h. — Filature  de  rnlon. 

liTKHtyVESAI.I.ES,  vg.  Orne  ( .Norman - 
dr),  arr.  et  n 38  k.  d'Argeiibn,  cant.  cl.-:  de 


nrliles  forons,  trois  force*  iKiur  k*»  aucrti,  ri  i ...  . ,,  . 

v ^ rii  I ' iiwwlut.  Pup.  313  li.  Fabrique  de  tiuJev 

tfih.»»  louitmeis,  Ou  y .falntqne  («s  principaux  1 1 7 


| >*uvi;ig«*  i n fer  duiit  la  Cènle*  lu»»  ne  pmi  «uuf- 
rrir  «h  mrétiocivti''  ni 'de  chances  d'iinperfec- 
li'tn  : tel  lé»  IM  JiiS;  grande»  •‘ouHmi  en  fri . 

« kaq i »dlt e*  • dépfÉki  l-Hfc iw  m tirs  pints  kw  b 
ntuiailfecde»  vahtM*au\.  fe»  !atlej.  rt  les  clniiiM'» 
«Iv  h..uljan«  rt  de  galluui@ii»,  jvouj-  iafeiun,-  d^i 

tnét*.  etc 

Ccst  eut  «H  é u Gucrigny  ipiu  so  l'uiiriqiM'itl 
le*  « âlilcs  eu  fer  pour  1rs  vai.»»raii\  , dunl  l’u- 
sage  est  géuéraUmieul  ad«>plë  par  Imites  1rs  mu- 
rine* militaire».  Ou  y remarque  uni*  pre»H* 
liydranJi<|ue  |x»ir  l’éprexive  «le*  ribkt , de  b 
force  d'envirun  400.000  kilog.  — Faire  s le» 
4 mai  et  12  no* . 

GTEIIIN,  vg.  iMt-et-Cnroane  (kroiagiMc), 
arr.,  (S  «4  à 18  k.  de  Marniaixk* , cant.  de 
ftuugtou.  l'op.  475  b- ^ 

GTÉRINEAU  (1rs),  vg.  Charente , cornm. 
d«-  Marsae,  E d’Angouknir. 

GTKRINIÉRE  (b),  vg.  Deux-Seeres, rom. 
de  Mcnigouir  , E de  St -Mai* eut. 

M F KIMKRK  (la),  vg.  ferndée,  eonun.  et 
Ede  Noirtnoulirr*. 


rrrlnuiM**. 

GTERRITES  des),  vg.  Doubs,  connu,  dr 
LiiliieT.  E 'lr  Rttsicy. 

GTKRHTIJNG,  vg,  Moselle  fjinvv  Messin), 
an  . et  à 40  k.  (k*  Thiomille  , raul.  et  i-.de 
Hffliiwnilli'.  Pup.  488  h. 

Gt  ERTING , vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  îi  45  k.  de  Met/,  caut.  «Je  Iknibv  .£ 
de  St-Avold.  i*iq».  494  h. 

GIJEHYlt.l.E,  li<;  Seine-et-Oise  (BeatH-r), 
arr..  rant.,  Ecl  à 6 k.  de  Mantes.  P.  888  h. 

- Papeterie. 

Gt  EHVfM.E  . vg.  Srinr-et-Oite  roui  ni.  dr 
Chalo-St-Mars , Ed'Klampea. 

GTKRVILI.E,  G u err milia,  vg,  Seine- tuf. 
(Normandie),  arr.  et  à 28  k.  de  .NeufchAtel- 
«i*Bniy  , rant.  «*t  !*-)  «le  Bbngy.  Pnp,  611  h. 
Verrerie  à lintilcilles. 

üL'ESt.lt  A Ht» . vg.  Somme  • Picardie),  arr. 
« i toV.  d'Ahbr* ill«* , nuit.  (fc*sCrécy  , 
d’Anxv- le-riiSteiin.  Pnp.  1,133  h. 

Gl'ESNAlN  . vg.  Joni  (Flandre)  . arr., 
cant..  Ci) «4  à 5 k.  de  tkmaî.  Pop.  493  h. 

G V ESN  EN , vg.  tienne  {Poitou) , arrMÊ3 
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4.1’ ICI.  A S. 


(.vienne  (b). 


H a 12  k.  «le  Loudnn  , cant . tic  Muuls-Mir- 
t •IM'SlM’S.  Pl>p.  7 09  H. 

lil’ESSMMi  . vg.  Moselle  (paya  Messin), 
arr.  H à 40  k.  de  SamfMMDO,  cant.  de  (.««*• 
Tinquiil,  I-’  de  hulqiHUMlil.  IN»]».  979  11. 

61'ÉTARY,  vg.  H. -Pyrénées  (('.mentir), 
arr.  rt  à 15  k.  de  Rayonne . rout.  cl  £ de  81- 
Jnn-ikdju.  l'op.  fi 00  h. 

SrETTK-DE-POrQl'ES  (b),  vg.  A'iwf, 
rtvitmi,  de  Puuqun.  H de  Ijornirs. 

Gl'ETTEVIl.l.K,  I ySrioe-lnf.  (Norman- 
die). arr.  et  à 25  k.  d’Y»rlol . roui,  et  £2  «le 
84-Valéw-fii-O. !aui.  Pop.  8 4M  h. 

Gt‘Kt'l)E4  4)1  RT  . Vg.  .Somme  (Piranfir), 
arr..  T*’  H a 20  k.  de  Permute,  ont.  de  (loin- 
14m.  hip.  430  h. 

4,tH  I>Hl  ll.l  H , vg.  Loiret,  romni.de 
Joli v . Rjdr  Pithiv  ter*. 

GITF.FGXOX  . la;  S mine- e(- luire  i Rnurgo- 
gii.  , arr.  et  à 34  L.  de  (Juwnlle*.  rlu-f-l.  (k 
eant-  4’urr.  ££!•  A 348  k.  île  Paii*  pour  la  taxe 
des  lettre!*.  Pnp.  1.204  h.  Sur  la  rive  dru*  le  de 
l'ArroUX.  Tmmm  du  trias , niuwlielkukk. 
— Haut  fourneau,  forges,  martinets.  Ttiihrie. 

Au  nord-est , et  à Irés-pm  Je  ilblauci:  du 
limirg.  dans  une  pbiut*  «|ui  peut  avoir  environ 
2 k.  de  raton  , ni  a «k’-terré , à diverses  rjw« 
ipn -s,  de  nombreux  débris  de  vases  d«-  fabrique 
roiuaiue  et  étrusque . drt  mari  ires  lirisé*  île 
toute-  1rs  routeurs,  des  mai  lires  Mânes  d'Italir, 
«les  In  iques  epai"*  ' «vroée*  de  moulines  ou  ar- 
rondies eu  meules,  de*  |«a\é*  moaiipw,  quel- 
ques fragment»  «k*  conduits  en  terre  cuitr  ou  en 
plotnli . «!»•■*  n ii  sla  il  1rs  romaines  , dont  une  en 
or.  de  Trajan.  <>*  iKcourirtM  donucut  lieu  de 
supposer  qu’une  ville  importante  a existé  dans 
nrt  emplacement,  et  que  «h*  édifnv»  «oimdéns- 
l»les  l’emliellirent  du  temps  de*  Romains. 

foires  1rs  13  janv.,  10  avril.  18  juin,  17 
août,  2tî  sep»,  et  20  dér. 

4KJKTRES,  Vg.  Seine- Inf  (Normandie) , 
arr.  et  a IS  k.  de  Dieppe,  canl.  et  T-l  de  ttac- 
qneville.  Pop.  748  I».  — Il  est  situé  dans  une 
riante  vallée  , an  confluent  de  la  \ utuie  et  (k* 
U Saône.  — Papeterie. 

Gt’ EETTEVII-LE  , vg.  Seine-lof.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 23  k.  île  Kuurn  . faut,  de 
Pnv >11  v.  C*3  ‘1*’  Valmartin.  Pop.  223  h. 

lilEl’VEtATTKJI.  vg.  H. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 23  k.  de  IteUort.  ont.  et  CS  de  Hun- 
mmmrie.  Pnp.  349  h. 

(il'Kt’X,  vg.  Marne  (Ciiampiigne),  air..  ■£ 
H n 9 V.  «le  Reims  , ranl.  de  Yille-eu-Tanle- 
imù*  P«»p.  832  h.  — Commerce  de  clicvauv. 

4tt’t' VII.I.K.  vg.  Seine-et-Oise,  cncnin.  «k* 
4 ki /r nui,  y]  de  Rambwiillct. 

fil’RWBKUll  t nu  làciauriatu.  vg.  t/.- 
Rhin  (Alsace),  aiT.  et  à 24  k.  de  Relfntl,  cant. 
Je  Tliann.  Lr]  de  Maurvaux.  Pnp,  842  h. 

GA’HYTHÜ,  vg.  ,4utlr  (biiigucdnri,  art.  et 
à 21  k.  de  Limoux , raut.  et  K de  (Judahre. 
Pop.  128  li. 

4.1' F. Y /E,  vg.  hrt-ei-f iaronne  ( Armagnac) , 
arr.  et  a Î3  L.  de  Nérae,  cant.  et  £3  de  Mena. 
Pnp.  477  h 

G 1*1//  K*  AUX  - SERPES . vg.  Mure-at- Luir, 

ruinai,  et  >3  de  Mainknwi. 


GLGERXI  (lat.  52*.  luug.  25”).  « On  le*  ) 
i ega nie  ■ «mime  un  reste  «!«•  la  giantie  tul mu 
des  Sitrainhre»,  ipi’Auguslr,  jiar  le  tnmislere 
d'Agiijqia  ou  de  Tila're,  étaldit  eu  drea  du 
Rlun  : l'hiot  rt  Sh  ambras  (dit  Suétime.  ut 
Angusto)  Je  Jeu  te * te,  ir  admit  in  (.alitant, 
u/yi/r  in  pi  ou  ma  Rltena  agri * eolloearit.  (le 
fut  en  prenant  «les  (erres  qu'm <u paient  aiqta- 
rasant  !«•*  JIrnitpii.  la»  (,tt garni  s'élr udaient 
k long  «lu  Ueus  r,  euliv  le*  Uftii,  transplanté» 
t'oiunu-  nu.  et  le*  RuIom.  Jan  limites  de  ceux- 
ci  pai  ;n».»rnt  avoir  été  ver»  l'endroit  où  le 
llliiii  se  |iartuge  ru  «leux  hraurltc».  louant  aux 
limites  «pu  séjmrcm-iit  le*  (ingérai  des  t/hii, 
j’ru  trouve  une  md  icat  inu , comme  |mmi  r le*  lieux 
nommé*  Fin»,  dau»  le  nom  de  Ront-Hem,,  sur 
la  grande  voir  rt>rn.uur  voisine  «lu  Kliin,  ef  au 
passage  d'un  Iimw  «ai  canal  qui  ronimuiiùpir 
au  lieu ve  a Or* u . au-dessus  «k*  Rhinkeig. 

'I  ai  lle  {IJot.,  lit».  »v),  qui  fait  entendis  qu’à  lu 
[Misilniü  de  (ieh/uha  mh  « iilrnt  les  lialiiUlmus 
de»  liugernt,  ne  routmlil  i«>nil  ce  que  je  pro- 
|Ki»e  jwur  un  indice  de  ces  limite».  - L)'Au- 
villc.  \otuc  de.  C antienne  Gaule,  p.  382.  V. 
aussi  Wîtlekeuaer.  Geograptue  Jet  Gaule t, 
I-  i,  p.  459,  4G4;  t.  u.  p.  279. 

GLGXÉCOiRT . vg.  fmgej  (Lorrwiue), 
^rr.  et  à tfi  k.  d'Epiual,  ont.  et  • de  Krave- 
res,  Pup.  313  k. 

til  tiXEY.  vg.  Meurthe  (l.orraine),  arr.  et 
à 40  k.  de  Nancy,  canl.  et  ^ Je  Yeirlive.  Pop, 
217  h. 

Cif4iXEY-AlX-Ai:i.X , vg.  / otge$  (!«•- 
ruine i , arr.  et  à 13  k.  de  Aliimiuil,  canl.  et 
(SJ  d<  Ikimpnire.  Pop.  GI8  h. 

r.riilKRNVir.SNtl.,  vg.  Somme  ) Picardie), 
arr . «•!  k .18  k.  d Amii'ns.  cant.  ct|S d'Ifunioy. 
Pop,  2ü4  li. 

GI’inF.RTS ou  (Itnuim  [k),  vg.  U.-.Il- 
pr>,  romni.  de  Moiwtirr,  Z-Z  de  Rrîaiirnu. 

t.t  IIIF.VI1.I.K  . Guihrnillit,  vg.  Seiat^e.t- 
flh*  ( Ile-de-France),  air.  et  à 28  k.  de  CVirl n-il. 
cant.  et  CF7  d’Arjwjon.  ÏNip.  37  li. 

47 Fl It II  IV,  Gihnrum,  Ifhttnt  Sut nm,  Seu- 
coftelut  Fitrnia,  Cn/eaJos,  comm,  et  jîj  Je 
Falaise*.  V.  Filai». 

tit'lllt  tl.VVII.LK.  (luirhrm  ilia,  vg.  Eure 
(Normandie),  nrr.,  cant.,  et  A 8k.«l'Kv  reux. 
IVip.  482  h. 

tifttHF.  bg  I/. -P  f renées  (Navam*),  ;irr. 
ct  à 25  k.  dr  Rayonne,  cant.  rt  IC  de  RuLu-lu*. 
l'op.  1.888  k- 

4.114  IIE  (In),  vg.  Stuinr-rl-fAtire  (Biairgo- 
gne  . arr.  rt  à 22  k.  de  Cha toiles,  chef-!,  de 
cant.  Cure.  ^ «*t  Imivaii  d'rurrgist.  «k*  St-Ron- 
uet-dr-Joux.  Pop.  98 1 h.  - T» muta  cristal- 
li#é.  voisin  du  terrain  jurassique.  Foira  k» 
28  juillet  et  31  ;«utit. 

GEftillEV,  vg.  Jllr-rt-Hlaiar  (Birtagne), 
an . rt  à 43  k.  dr  Redon,  rhef-|.  derant.  Cure. 
E:  de  Kmiin.  l'op.  3.534  h.  I nun  «k* 
transit  mu  moyen.  — Ou  y Imuve  une  aoiiwfi 
d’eau  miaéralc  ft-miipueuse  acidulé.  — Fatre» 
le»  21  juin,  24  août  et  3 uov, 

tiftr  ItINt.,  vg.  Mtuellr,  romos.  de  Freis- 
trulf,  ZFZ  de  Hounuiville. 
i 4.l'lt  |.A.V . vg.  Finislére  (Rrclagiu'),  arr.  rt 


à 13  k.  «k*  MtH'laiv,  canl.  «le  laulé,  >;  de  Lan- 
divisiau.  l‘up.  3,549  k.  — Ou  voit  aux  envi- 
rons U*-  muie*  du  vliàleau  «k  Pcne'lioat.  l'une 
de»  plu»  uiU’ii'UUes  fortnv'*M!»  du  Fmùterr,  — 
Foires  k*  2*  lundi  «le  fôv.,  avril,  jum,  uout , 
«rt.  et  ik*c. 

(•llDAt'LT  (le),  vg.  Isùr-el-Cher,  comm. 
rt  y*  de  Komorauliii. 

(•I  IDM..  vg.  Murhthan  (ltrrtngnr),  air.  et 
a 12  k.  de  Lonail,  raut.  rt  «k*  INtul-ikurtl. 
Pop.  1,895  k.  ■ — Foires  |r*  3 fév .,  30  juin,  et 
lundi  a|*e*  le  !"  diniaiiclie  «Fort. 

tit'IDI'.RKIlU.tl . vg.  Moselle , comm.  «l’Er- 
rkiug,  r-  ; dr  K«diH»aeJi. 

(•I  IIM)\ . vg.  Oise , rtMitni.  «k  Rokerval,  ^ 
de  Verlierw*. 

Gl'It.NNE  (la),  Aipiiiawa  Angutiana.  an- 
cienne , grand*1  et  la  plus  cousidéi  aide  «le»  ci- 
«k*vaut  pniviiux  » de  t rance.  Elle  (orme  m;«iu- 
teiiaot  les  «le|Mi  temrnts  ck*  la  Gtrmnle . de  la 
Dordogne,  du  Lot , «le  l'Aveyron,  «le  ijol-et- 
Garanne , du  Tarn , des  l audes  . du  Gers  et 
dw  //  u nies-  P » rênert,  ainsi  qn'iine  pailu-  «le* 
dêparleiiieutsdr  Tarn-el-l.nroune,  de  l 'Ariega 
et  <1 e*  liasses- Pyrénées.  (Comprise  xm- JoU  * 
t i-'ar  daus  la  (i-llique  «1  dan»  F \qinUuw,  lors 
de  la  divisiuu  «k*  b 4>aule  |iar  Vitkiu.  elle  for- 
ma une  partie  ennùdét  aMe  d<*  la  pneoiiere  H 
de  b deuxieme  Aquitaine,  rt  b majeure  partie 
«le  b Novem]Mi|Mibuie  ; de  la  diainuatinn  n>- 
mauii*  elle  passa  »ticcessiv*!iu«iil  sou»  celle  «k* 

\ isigtilk»,  «pii  b |KMMvléiv4it  |mim1;iuI  quatre- 
vingt-dix  ans  sous  six  roi»  «le  leur  nation,  jus- 
qui*  i-uvirou  l’an  509.  que  (Joviv,  rendes 
I raueais.  les  eu  rkassa,  et  se  rendit  ntailir  «le 
celle  province,  dont  loi  et  *e»  jtmrsMiinjoNi- 
lent  p.iioklriiu  tit.  Fji  653,  Eudes,  profitant  «k* 
b b i blesse  de*  rois  de  Fnuire,  ucctqva  sous  le 
nom  «le  */«*’ toute  l'Aquitaine,  dont  on  lits  avait 
donné  le  gouvernement.  Se»  lurmst-ms  s’y 
maintinrent  jiiMpi'au  regiu*  «le  IVpitt  le  lîref.  Ce 
monarque  b conquit  »ur  tiaifre,  |M*tit-liU«FEu- 
«k-i,  ver»  Fan  7G8.  Ainsi  l'Aquitaine  ivtour- 
iu  à b (xmnMiue  de  I l atirc,  et  y «k*m«*ura  juv- 
qu’eu  832,  «pie  le  roi  Châtie»  kr  4 Jiattve  l’éri- 
gea en  duché.  Eléonore,  bérilierv  «k*  ce  duché, 
l'apporta  à b coutvmite  de  France  par  son  ma- 
riage avec  Louis  k*  Jeune  ; mai»,  ayant  été  ré- 
pudiée par  cr  mouaique,  elle  é|MJU*a  Ileuri  II, 
roi  d’Angleterre,  et  «rltr  province  |k«»m  mu  b 
dominai  ion  de»  Anglais,  qui  b j»nxu«d«-nul  ju*- 
qu’en  i'an  1200  : «'Ile  ictoonia  ensuite  à lu  niu- 
mnne  jvar  droit  de  dHifucation  , et  > «irmeunt 
jusque  ver*  l'an  1235,  que  le  txii  suiut  Iamiù 
b wb  à Henri  IA',  rut  d’Angleterre,  lu»  guerre 
avant  ensuite  recommencé  mire  le»  V raturai*  et 
le*  Anglais  mmi»  le  regur  de  Clvarle»  V,  et  «vaut 
continué  sou»  le*  ti’is  Chartes  Y 1 «•(  Clurlcs  \IX* 
ce  dernier  clnissa  eulicnmeut  les  Anglais  «k*  b 
(.iticuue  Fan  1453.  Louis  XI,  apn*  b guerre 
du  bien  public,  « é*b  à son  frère  l'Jiarle»  le  du- 
ché d*'  (rtitenue,  Fau  1469;  maU.apri**  la  Mort 
du  prime  (lia rie*,  arrivée  eu  1472,  le  Juelié 
«le  (iuiniiH*  fut  réuni  à b cuurtuuie. 

La  t.uuune  «tait  divisée  eu  Ilurdrbi»  ott 
Guionnr  propre,  Pèngmxl,  Querey . Rouctpic, 
(iasrogur,  [ta}»  «k*  Lande-,  ducké  d’.UîirvA, 
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pivi  dn  Basques  , Armagnac  H Cnntuiingr*. 

Bordeaux  ni  riait  la  capitale. 

Lrs  innn  de  la  Guifnnc  étaient  : de 

gueules  an  léopard  d ar. 

Bibliographie.  [hsierlatiom  sur  F Aquitaine 
(Mém.  de  l'arad.  roy.  do  iuserip.  et  bel  les - 
leftres,  t.  in,  p.  165;  t.  ivn,  p.  *50;  t.  ai», 
p.  493;  t.  **,p.  47). 

Bot  riu  i{  Jean).  Les  Annale*  «T  Aquitaine  (avec 
Mnnnili) , faits  et  gestes  en  sammaire  des 
rois  Je  France  et  d Angleterre,  et  des  pays 
Je  .X  api  es  et  Je  Milan , avec  tes  antiquitéi 
Je  Poitiers,  iu-f\  1525  (ces  Aimait»»  linu- 
irai  «i  1319). 

— Les  mêmes,  revue*,  corrigée»  par  l'auteur, 
«t  continuée»  jusqu Vn  1535-1537  (1540- 
1357),  in-f*. 

— fxi  mêmes,  continuées  jusqu'au  règne  de 
Henri  II,  iu-P,  1607. 

— — Ixs  mêmes,  augmentées  dr  plusieurs  pièces 
rare*  et  historiques  , extraite*  de*  bibliothè- 
que* rl  recueillie»  |>ar  Abraham  Mouuiti, 

in-f",  16*4. 

Lotrvsr  (P.).  T'imité  en  forme  d'abrégé  Je 
F histoire  d Aquitaine  , Guienne  et  fiasco - 
gne,  depuis  les  Romains  Jusqu’à  présent, 

in-4,  1639. 

La  IIay*  (Jean  de).  Mémoire * et  Recherches 
Je  France  et  Je  la  Gaule  aquilauiqur,  ii>-8, 
1681. 

llornoT  (l’abliél.  Estai  historique  sur  F Aqui- 
taine, br.  in-8,  1753. 

V i R»iua-l>i.iK**K ai.  (le  liarrm  J.).  Histoire  /so- 
is tique  et  statistique  Je  F Aquitaine,  3 vol. 
in-8,  1822-1827. 

Dissertations  relatives  à la  (luienne  (Mmi.de 
Farad,  roy.  des  inscripl.  et  belles-lettre», 
t.  xvn,  p.  361  ; t.  irai,  p.  316). 

# Histoire  Je  la  guerre  Je  Guienne,  en  1651 , 
ÜM2. 

* Histoire  Je  tout  ce  qui  s est  passé  en  Guien- 

ne pendant  la  guer  re  île  /tonleu us,  in-4. 

Procvs-rerbaur  des  séances  de  l’assemblée 
provinciale  Je  la  haute  Guienne,  2 vol. 
iu-4,  1779-1786. 

I.’ Archiviste  bordelais  , recueil  Je  titres  et  Je 
documents  pour  servir  à F histoire  générale 
Je  la  Guienne  propre  et  Ju  département  Je 
lu  Gironde,  in-8.  1838. 

Tbiiarv  (A  métier).  Résumé  Je  F histoire  Je 
Guienne,  in-18,  18*6. 

Almanach  historique  Je  ta  province  Je  Guien- 
ne, in- 12,  1760  cl  suit. 

Vivra»  (de).  Observations  sur  divers  mort  ns 
Je  soutenir  et  d encourager  F agriculture, 
principalement  dans  ta  t luienne,  3 part  , en 

2 vol.  in-12,  1736-1761  ; 2*  édit..  2 vol. 
in-12,  1763. 

Dipovr.  Ixitre  sur  la  cherté  des  blés  en 
^iiinuir,  in-12.  1764- 

IHcomstAU  (Alex.).  Ist  Guienne  historique 
et  monumentale  ( promis  en  4 part»  for- 
mant 2 vol,  in-8,  dont  3 partir.*  par,ii»«airnl 
m août  1814!. 

Loiamii.  Histoire  Je  F ancienne  province  Je 
Gascogne , Bigarre  et  Béarn,  3 vol.  gr. 
in-8,  1839. 


| Marc*  {P.  de).  Redit r.  lie*  géographiques  sur 
les  louons  ou  Gascons  (Ht  si.  de  fie  ara, 
in-f",  1640,  p.  89  et  suis  .). 

Observations  sur  1rs  Cajun*  ou  Cngots,  gras 
singuliers  que  F on  trouve  répandus  en  Gas- 
cogne et  pu  | s i ni  un*  ijbid. , p.  7 1 -7 5). 
Tmora  (Jean).  Promenade  sur  les  ailes  du 
golfe  de  Gascogne,  iu-8,  1811. 
VMn»-}'uam.  Coup  dard  sur  les  landes  Je 
Gascogne,  iu-8,  1837. 

* Pérîtes  sur  les  lumle*  Je  la  Gascogne,  iu-8. 
1811. 

Lmiui».  Nolim  géologique  sur  quelques 
point*  Ju  Jr par  tentent  des  Lundis,  Suivie 
d observations  sur  tes  dunes  Je  Gascogne 
(Ann.  de*  mines,  t.  iv,  3*  séiir,  p.  245). 
GtlEKLHK  (la),  vg.  Sarthe  { Mauie  ),  ait. 
et  à 14  k.  du  Mous , ra ut . et  ^ de  Ballon. 
Pup.  700  h. 

(il'ItiXARD  , ig.  JnV-rt-Oiif,  rotuni. 
d'Aulliun.  (•]  de  Duurdau. 

M K.  VM  onn  , vg.  Oise  (Picardie),  arr. , 
Cad  » 8 k.  de  Beauvais,  cant.  de  Ni  v illcr  s. 
Pop.  288  h. 

enUXEMIimJIT,  Vg.  Somme  (Picardie), 
air. , et  à 13  k.  d' Amiens,  mut.  de  Moiliettv- 
Vidaine.  Pop.  337  h. 

GUIGNE*  , vg.  t lie -et -Vilaine  (Bretagne), 
nrr.  et  à 38  k.  de  Kedon,  cant.  de  Luirhm,  ! ■ . 
de  LotiéüC.  Pop.  2.842  b.  — Foires  le*  16  juil- 
let , 1*'  inerrredi  de  jivr.,  ou  le  lendemain  m 
le  mercredi  al  le  1*'  du  moi» . merrmli  «pré» 
St-Michcl , ou  le  lendemain  si  le  mercredi  est 
le  t"  du  moi» , mercredi  de  lu  Passion , ou  le 
leiulnnuiu  si  le  mercredi  est  le  I*'  du  moi». 

GI'IGVÎRES  (lu),  vg.  Indre-et-Loire,  corn, 
de  Fuodettes , CHI  de  Tours. 

61'  IG  N KS  , lig  Srine-et-Mar ue  ( Outillais  ) , 
arr.  et  ù 16  k.  de  Melnn.  cant.  de  Mormaut. 
>3»  «or.  A 44  k.  de  Paris  pour  la  tavr  des  Irt- 
tres.  i*op.  924  b. 

PvTRir  du  son»- intendant  militaire  Brada. 
l.tH.M  VII  I I . vg.  Ixuret  ( Galiiuu»  ) , 
arr.,  cant.,  SS  cl  à 0 k.  de  l'itlmier*.  Pop. 
613  h. 

6 I I (. SEVILLE,  vg.  Sctne-ct-Oisc  (t)riéu- 
iwi*),  arr,  et  à 20  k.  d’F-tampe*,  cant.  et  C3  de 
la  Fertè-Alcps.  Pup.  168  h. 

GUlGMIttUllT,  vg.  Aisne  (Picardie),  air. 
«i  4 30  k.  de  La<m,  cant.  de  Neufrls&tel,  5) de 
Bern-ou-Rac.  Pop.  466  h. 

GUIGNI4 OURT,  vg.  Ardennes  ( (Ihumpa- 
g ne),  arr.  de  Mézièrrs,  à 12  k.  de  Charieville, 
cant.  de  Hixc , t)  dr  Poix.  Pup.  378  b.  « — • 
Kant*  fourneaux,  fonderie,  forge*  et  aciérie. 

GUIGNOL  AS.  vg.  H.-Garonne,  cumm.  de 
Laprirrrc,  f-2  Rieux. 

G LIG  NIL\  VILLE- BAZIN  VI  1.1. F. , vg.  Loi- 
ret ( Orléanais) , arr.,  ET  et  à 12  k.  de  Pithi- 
viers, cnnt.  d'Outarville.  Pop.  377  h. 

GUIGNOTKRIE  (la)  , vg.  Vienne,  cumin. 
; de  Maillé,  ££  d’ Angle». 

GI’IGSY,  vg.  Pas-de-Calais  ( Artois ),  arr. 
t et  a* 26  k.  de  Montreiul-uir-Mer,  cant.  et 
\ d’Hodin.  Pop.  209  b. 

GULBEHYILLK  , vg.  Manche  (Norman- 


die), arr.  et  à 20  k.  de  St-Lù , cant.  et  E3  de 
Toriguv,  Pup.  1,777  h. 

GUILDO  ( k-  ).  Imiiig  maritime.  t ôtes-Ju- 
Xotd,  outnui.  de  St-l'ntau,  de  Matignon.  — 
Il  est  situé  au  fond  dr  la  liaie  de  suu  nom  , à 
lYuilmuchurr  de  V Aigucnou  dan»  F Océan  , où 
il  a un  |hji t très -sûr. 

GITLKR  , *g.  Finistère  ( Bretagne  ) , art., 
cnnt.,  & et  à 11  k.  dr  Brest.  Pop.  451  h. 

GUI. Ut . vg.  Finistère  (Bretagne),  arr.  et 
à 25  k.  de  Quiiupcr,  cant.  de  Plougatlel-SI- 
ücnnain , >_  de  Poul-Lroix.  Pop.  560  b. 

GUJI.IIEMAIX  , vg.  Xord,  cumin.  de  Wa- 
lincoml,  l»3«hs  Cambrai. 

GUILUKM-LE-DÉSEIIT (Si-). joli  village. 
Hérault  (l^uiguetlor).  arr.  et  à 38  k.  de  Mottl- 
p llu  i , roui.  d’Auiunr . Z?Z  de  (,ignac.  Pup. 
868  li. 

Le  village,  situe  sur  lu  rive  droite  dr  l’Ilé- 
ruult . doit  mm)  origiiH*  ù saint  ( Indiu  m,  gnuver* 
nctn  d'Aquilaùie,  qui  y bâtit,  ni  804.  une  ab- 
liiyedc  l'ordre  de  Saiul-Bcanit,  au  milieu  d’un 
déyil  elivirotuir  de  haute*  miiiitngne».  Il  est 
assez  liîen  IsAti  ; le  plus  grand  nombre  de  tes 
maison»  sont  gothique*  et  renferment  de  orne- 
ment» d’axs*-/  Irui  goût.  En  appivickaiit  de  St- 
Guillir m , on  trouve  de  petite*  prairie*  bien 
fruirbes,  qui  paraissent  d’autant  plu»  ..gi  eabkr» 
ipiVUc*  vont  au  milieu  d’un  paysage  triste  et 
srvêtv.  I u pay  sngisle  doit  passer  uu  mot  us  huit 
jour*  à St-tiuilliem  , et  certi,s  il  n’uura  pas  le 
temps  de  dessiner  tout  ce  qui  nnn  itérait  d’être 
étudié.  L’tiitn  i-  du  v i liage  , le  derrière  de  l’é- 
glise et  les  niiru's  de  l’ablKiye  , la  plat»  |mlili- 
que  et  le  « lui tenu  de  don  Juau  , le*  limilX  ro- 
cher* à travers  lesquel*  se  précipite  le  misv-au 
de  \ « nlué . le  mmilin  «pii  est  au-dessus  du  vil- 
luge  , le*  bords  de  l'Hérault  et  le.»  montagne*, 
en  font  uu  des  lieux  le*  plus  pittuieupii**  «pii  sa 
pu  i vent  imaginer. 

On  voit  sur  rHérnult,  dont  m ort  endroit  la 
largeur  est  dr  40  m.,  un  pont  de  corde  foit  in- 
génieux qui  existe  à St-C.nilhem  de  temps  im- 
mênmriul.  lTne  corde  est  solidement  nttadiée 
aux  d«-ux  rives;  elle  travpne  une  manivelle 
cm  ne , un  manchon  de  bot»  auquel  est  »ua- 
|iendii  uu  Intou  juir  sou  milieu,  ce  qui  U*  main- 
tient dan*  une  position  à peu  pre*  horizon  taie. 
On  |ntw  le»  jambes  sur  les  deux  IkmiI»  du  bé- 
ton dr  manière  à y être  assis,  ayant  devant  soi 
la  corde  qui  l’attache  au  manchon  ; celui-ci , 
placé  sous l’aissHIe  du  bras  gntirhe,  agit  comme 
dan»  b**  trailles  et  court  sur  la  corde  princi- 
|udt-  : le  poids  du  corps  suffit  pour  faire  remon- 
ter une  partie  de  la  courbure  opposée  de  la 
corde,  mai*,  pour  arriver,  il  faut  ***  tirer  soi- 
mèmede  la  main  droite.  Quelque  cuifrfirmssant 
qur  paraisse  un  tel  pas-.jige,  on  k*  voit  journel- 
lement exécuter  par  de*  femmes . de»  enfant* , 
portant  sur  ht  tête  «le  lourds  fagot*  qu'il»  ap- 
(KirU'iit  «b-  la  rive  oppnsrv. 

A environ  * k.  de  9t-Guilbca  ou  remar<|ua 
une  vaste  grotte  renfermant  de  belle*  stalac- 
tites. Han»  l’ intérieur,  un  énorme  rocher,  dé- 
taché de  la  soûle,  forme  mie  arcade  naturel)», 
sous  laquelle  le*  curieux  ne  |Ui'*enl  pas  sam» 
éprtnivi-r  «me  rrrtainr  craintr;  mai*  cette  grotte 
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le  rôle  eu  beautés  à la  magnifique  grotte  dr* 
DcmoMa-llc*  «le  SI -Raiu.il  le  -du- Putois,  pré»  tic 
I iaugr*. 

Bibliographie.  * Histoire,  Antiquité*  rt  Ar- 
fhitecioniqne  tir  t abba  l'f  tir  St-t  iuilhem-le- 
Désert,  in-4,  1838. 

Rtsovvua  (J.).  Histoire  An  églises  tir  Ma- 
gttelone,  tir  Vafmagnr,  Je  St-Guilhem-lr- 
Détrrt , rtc.,  iu*l,  1825  H aimée*  suiv. 
GITLIIEHAXD,  rg.  Ardèche  ( Languedoc), 
arr.  et  à 18  k.  de  Tonrnon,  caul.  cl  Edr  Sl- 
IN'tj)1,  Pop.  579  1».  — Carrière»  de  pierres  li- 
thographique*. 

GUILIGO.MARt-ll.  V.  Cni.ur.OMtM3i. 

G CILLAI  : , vg.  Gironde  (Connue],  urr.  rl 
à 10  k.  de  I.il  tourne  , cant.  cl  5gJ  de  Rramu*. 
Pop.  24"  h. 

Gl' iLLAC,  «g.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  à 6 k.  dr  Ploermel , cant.  et  de  Josselin. 
Pop  1,529  h.  — On  remarque  *ur  *on  trrri- 
loiiv  un  ul*-liMjuc  des!  nié  k perjétuer  le  voit  ve- 
nir de  la  bataille  de*  Trente. 

GC Tl.l.  ATI  i:  Il  F.  { la)  , \g.  Isère,  connu.  de 
f'Jiirau,  E «le  Votron. 

GUlLLAUCrtURT.  vg.  Somme  ( Picardie), 
air.  et  à 20  k.  de  Mniitihilicr,  caul.  de  Rosiè- 
rr«,  «le  VilIrivHirtmincuv.  Pop.  509  h. 

GUILLAUME  ( St-),  vg.  II. -Alpes,  coniru. 
et  E de  MonUtauphiii. 

GUILLAUME  (St-),  vg.  Isère  ( Dauphiné}, 
arr.  et  à 32  k.  de  Grenoble,  caut.  cl  E de  Mo 
iMslirr-de-Clermout.  Pop.  434  h.  — Paires  les 
I"  lundi  d'avril,  1"  mardi  de  juin  et  1**  mardi 
d'août. 

GUILLAI  ME-PEYROUSE,  vg.  H. -Alpes 
(Dauphine),  arr.  rt  à 44  k.  de  Cap,  caul.  de 
St*Fïimiu-en-Yalgodrmar,  C3  de  Corps.  Pop. 
SOI  h. 

Lr  village  des  A»»iuv,  dépendant  «h*  cette 
«-onjimiue  . est  privé  |MiHiant  cent  jours  de  la 
%nr  birufai «ante  du  sohil.  qui  rv^varait  le  10  fé- 
vrier. Ce  jour  est  marqué  jwr  une  fête  »iugu- 
li«iv  : avant  l'auiorc  , quatre  licigrr*  l'ami' hi- 
eent  au  sou  de*  lifre*  et  de*  trompettes  ; rlianm 
des  haiiitants  prépare  une  oinch-ltr  , et  le  pJnv 
ûgé  . qui  a rr  jour-lâ  le  tilir  de  v énérable  , les 
réunit  tons  »ur  la  place,  où.  leur  plat  d onu'lette 
à la  main,  ils  forment  nue  chaîne  et  ex«Vulrnt 
autour  de  lui  une  faratvhde  ; ensuite  tous  se 
n'iiih'tit  dans  un  pré  voisin  , où  les  farandole* 
ivromuH'iimit  jinqu'uii  niunieiit  où  arrivent 
ilau*  la  prairie  1rs  premiers  rayons  >lu  soleil  ; 
alors  rhacun  offre  von  omelette  au  soleil.  Dr** 
que  la  clarté  du  soleil  a Inillé  sur  tout  le  vil- 
lage , lui  reconduit  le  vénérable  chez  lui  , et 
eliarun  rentre  dans  sa  maison  pour  manger  l’o- 
imdetle  eu  famille. 

exploitation  de  miuerai  de  plomb  sulfuré. 
GI'ILLEJII.VGE  , vg.  Cher,  connu,  de  St- 
Ceorges-sur-Moulou,  El  de  Bourges. 

GULLEMOXT,  vg.  Somme  ( Picardie  ) , 
■rr.,  E et  à 18  h.  «k1  l'éroune , cant.  de  Com- 
ble*. pnp.  «25  h. 

GITI.Lt  IIVIIX  (le),  vg.  Ain,  cnium.  dr  la- 
reins.  Cri  de  Monlnurk-, 

CITLLEHV AL,  vg.  Seino-et-Oiie  (Reaure), 


CCLLLO.X  VILLE. 


arr.,  El  et  à 10  k.  d'Etamprs , cant.  de  Méré- 
ville.  Pop.  G20  h. 

GITLI.KR  VILLE  , vg.  Seine- tuf.,  eomiu. 
«k*  Boileville,  Fl  de  Rolbec. 

G (T  LJ. KH  vu  J. E , vg.  CaUndoi  (Norman- 
die), cant.  «ItŸlde  Troarn,  arr.  et  à 12  k.  de 
Caeu.  Pop.  540  h. 

GUI  LI.  EST  R K , hg  H. -Alpes  ( Dauphiué), 
arr.  et  à 19  k.  d’Emhrtiu  , dirf-l.  «le  «Tint. 
Cure.  C3.  A 708  k.  de  Paris  pour  la  taxe  «Jes 
lettre*.  Pnp.  1.759  h. — T» anus  junivuque. 

O Imurg.  situé  dans  la  vallée  du  Cuil , était 
aulrrfni*  une  ville  forte  qui  lut  assiégée  par  les 
rcligiomiaiie*.  Leduc  de  Savoie  la  prit  en  1692, 
après  *iv  jour»  de  siège. 

Pmn  du  lieutenant  général  Alu* st. 

Foires  les  1"  sept.,  1"  uov.,  2*  lundi  de 
nui , 1“  lundi  dr  juillet , 3~  lundi  rl  mardi 
d'txrt. 

GUILLEYILI.E  . vg.  Eurr-et-lsùr  | Orléa- 
nais), arr.  et  à 34  k.  de  Chartres,  cant.  et  K 
de  Janvillr.  Pop.  402  h. 

GUILLIKRH  , vg.  Morlùhan  (Bretagne)* 
arr.,  ra  et  à 15  k.  de  Plueriurl , caul.  de  la 
Triuilé.  Pop.  2.027  h. 

GVII.LIGO.M  AUCII , vg.  Finistère  (IlreU- 
gne),  arr.,  Iget  à 12  k.  de  Quiui|«erlé,  cant. 
d’Arzaim.  l*op.  1,038  h. 

GITI.I.OX,  vg,  Doubs  (Fianclie -Comté), 
arr.,  caul.,  3 et  a 5 k.  de  ltauiiwvlev- Dame*. 
Pup.  243  h.  — Il  est  situé  dans  un  riant  val- 
lon arrosé  par  U*  Cusauciu.  Papeterie. 

Ce  v illagi*  possède  un  étahluMmu'Ul  d’eaux 
minérale*  ga/ru/c»  hépatique»  fort  bien  tenu 
et  trè»-frrquriitè  depuis  quelque-.  anuées.  I jp.% 
eaux  de  Guillou  s'emploient  en  Ikmvsuus  et  eu 
liaius.  Ou  eu  fuit  usage  avec  sucer*  dans  le* 
maladie*  de  la  peut , les  oh.»lrurtious,  le*  irri- 
tations t)iltMii«]ue*  «k*  l'ap|iarvil  digestif,  etc.  : 
elle*  cmiv  irnueut  aus*i  dan»  les  Joukmrs  rhu- 
matismales et  dans  le»  allrctitm*  du  poumon. 

— Le  bâtiment  «pii  reufrrme  la  source  «*l  les 
bain*  est  situé  dau*  lu  |Kiilie  la  plus  agréable 
du  rltarmant  vallon  de  Cusanre.  On  y trouve 
de  jolis  cabinets  pourvus  de  baignoires  eu 
pierres,  et  toute*  les  coumtoditn  de  la  vie. 
Bibliographie.  CuLoor  (L.).  Observations 

sur  la  nature  et  1rs  effets  Je  C eau  minérale 
sulfureuse  Je.  Guillou,  in- 12,  1827, 
U*n«T.  Notice  sur  f établi ssesnent  et  les 
en  us  minérales  suif  ut  e use  s de  Guillou  du  tu 
la  vallée  de  Cusauciu,  près  de  Battme-les- 
Damrs,  in- 18.  1842. 

Gl'ILLOX  (le),  vg.  Isère , romrn.  de  Gou- 
blcv  ic,  t-3  de  Voirmi. 

GITLI.OX.vg.  Yonne  >;Ik>«irg«>gnel,  arr.  et 
à 15  k.  d'Avallou,  ebcf-1.  de  caul.  , de 
Cu**v-le*-Foige*,  burvaud’Mirt-gisl.  à nionur- 
le-Serein.  Pop.  795  h.' — Tmasi*  jurassique. 

— Foires  les  2",  avril,  30  juin  «rt  29  sept. 
G(TLIA>XlÈHE,  vg.  hère,  connu,  «le  Re- 

uage,  C£j  de  Rives. 

GITLLO.WIIJ.E.  Eare-et-lAjir  (Reiturr), 
bit.  rt  à 25  k.  dr  (Ihiteamluo,  ranl.  d‘Orgr- 
res,  3 de  Patay . I*op.  854  h. 


GUIXRS. 

GUlLI.tinÈRE  (la),  vg.  filuine  (I.vouiiai*), 
arr. , 5si  de  Lyon.  Cure.  Pop.  25,720  1».  — 
C’est  un  des  fniilxnifg»  de  Lyrm,  formant,  depuis 
1843,  une  eoumuiiie  «‘[urte,  chef-lieu  d'un  de» 
six  cantons  dnut  la  villo  de  Lyou  est  composée. 

v.  Lvoa. 

P»mn  «k*  M.  I'iomst,  mnnlsrile  l’Institut. 

GITLI.Y,  vg.  Cher,  cumin,  de  Prrv erangrs, 
El  de  filiàteau-MrillanL 

GITIIXY,  lïg  Indre  (Berry),  an  . et  à 25  k. 
dT*v>udun,  cant.  et  E de  Valait . Pop.  698  h. 

GITLI.Y.  vg.  Loiret  (Orléanais),  arr.  et  à 
3!  k.  detiieii,  cant.  de  Sullv-tur-l*)irr,  SI 
de  Jargeau.  Pop.  444  h. 

GUILMÉCOURT,  vg.  Seine-lnf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 17  k.  de  Dieppe,  cant.  et  £3 
d’Envermeu . Pop.  4G6  h. 

G ITM  AEC,  'g.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
3 et  a 20  k.  de  Morlaix,  caul.  de  Lannieur. 
Pop.  1.921  h. 

Gl  IMBAl  flIKRE  (In),  vg.  Vendée , comra. 
d'ArdeUy,  Fl  des  Herbier*. 

G1T.MEK VILLE,  vg.  Seine-lnf.  conuu.  de 
llodeug-au-Bose,  FldeRlangy. 

Cil  Ml  LIAI'  , vg.  Finistère  (Brviagnc), 
arr.  et  à 20  k.  de  Mnrlaix,  cant.  cl®  de  Lau- 
divisinu.  Pop.  1.590  b.  — Foires  le  2*  mardi 
«k*  mats,  de  juillet  et  «k*  oov  . 

GI  IMOXVILUER.S  , vg.  Eure-el-Jjsir  , 
«vimni.  tk1  Rillanrellcs,  E de  (kuirville. 

GIT. VIOLAIS  (la)  , vg.  Ille-et- Vilaine 
comni.  «le  Si-Coulomb.  E de  Caucale. 

GUIMPN,  vg.  Charente  (Saintonge),  arr., 
cant.,  E et  à 8 k.  dr  Rarbcziruv  Pop.  897  h. 

GITXARTHK,  'g.  B. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 23  k.  d’Orthez,  eant.  et  E de  Sau- 
velerre.  Pop.  147  h. 

Gl’I  NAS.  vg.  ! Andes,  coinm.  «le  Cachen, 
E de  Roquefort. 

GUIXtTlUKT,  Vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  et  à 22  k.  de  Vonziers,  eant.  de  Tmirtc- 
rou,  E d’Attigny.  Pop.  471  h. 

GUIXDRKlTiURT- AUX -ORMES,  vg.  U 
Marne  (Champagne),  arr.,  E et  à 9 k.  «le 
Tiw,  cant.  de  Joinville.  Pop.  262  h. 

GUIXDRECOURT-SUR-BLAISE.  vg.  H.- 
1 larne  ( Chain  pagne) , an.  et  à 35  k.  de  Chau- 
mont -en- Basviguy,  caul.  ri  E * Viguory. 
Pop.  262  h. 

GUIXKBAI'DEIX  (lel,  Creuse,  eomm.  «1e 
Mars,  E d’Auincri. 

GUIXELOURT,  vg.  Pas-tlo-Caiais  (Artois), 
arr.,  caul.,  El  e*  à 10  k.  «k*  Sl-Pol-sur-Ter- 
uoise.  Pot».  78  h. 

GUIXEK  (la),  vg.  Pyrénées-Or.,  crnnm. 
«le  Porl- Vendre»,  E de  Collioure. 

GUIXEK.  Guina,  Guisnsr,  |>etite  ville,  Pas- 
de-Calais  (Picardie),  aiT.  et  à 30  k.  de  Rou- 
Ingue^Mir-Mcr,  ehef-l.  «le  cant.  Cure.  E*  Vy. 
A 275  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de*  lettres. 
Pop.  4,097  h.  — 'imnAJ*  d’allusions  moder- 
ne*. 

Cette  ville  est  située  dans  un  pays  maréca- 
geux. à rinlcnectioQ  «le  quatre  grautk-s  route*, 
sur  le  canal  de  (iuinrs  à Cillais. 
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a'I.NCAMP. 


mima  un. 


r.iisR. 


L'origine  drliniirt  remonte  à une  fpoquf 
fort nTulrr.  Des  le  x*  siècle,  criait  iu*r  ioric- 
itn|M»rtai)l«*  qui  fut  giMiu-itiw  |»ai  de» 
rouîtes  |urticnlM-r»  jusqu'en  1350.  U1»  Vogbi* 
»Vn  rui|«iM  t*‘ul  |Mr  trahison  ni  1351.  Leduc 
détruise  la  prit  iI'omuI  en  1550 , H ni  lit  dé- 
truire Ir»  forlihratioo*  : un  plan  «k*  cette  tille, 

1 rtc  à celle  é[ioqur,  la  W|>npMiite  cooimt*  mie 
de*  plu*  finir»  place»  ilr  l'Kurupc.  — Jfcins 
une  plaine  Minée  rntn;  Cuiiirs  et  Arm»  rtil 
lieu,  en  1540.  la  famru*r  entrevue  entre  I ran- 
çui*  I”  et  Henri  VIII  »l‘Angkieriv , «munie 
tou»  Ir  luun  de  Camp  «lu  diap  d'ur. 

Cent  4mm  la  foret  de  I initie»  que  |r  rèièlirv 
aérouaiitr  Bbndiarvl  «i  le  dm-teur  anglais  J«*f- 
fne»  mhiI  «Itxvialu»  le  7 janvier  1705.  âpre» 
être  parti»  «le  Dmivirael  avoir  traversé  le  «lê- 
Irnil  du  l*a»-di,4  Jilat.»  : uu  olidi«qiie  a «ié  éle- 
vé par  le*  hululant»  «Je  I •iiiin*»  à l'rmlrnil  «ni 
l'aérostat  a pri»  lerrr,  |*uir  |>rrpélurr  le  snu- 
v«*nir  d’une  enlreprio*  au*»i  hardie.  — Fabri- 

es  de  tulle,  de,  poterie  de  lerre.  BlaurliixM». 
rie  de  riiv.  l.uuM'rie*.  Brasserie».  K.illiurrit** 
de  sel.  — Commerce  ctNksjdrraliJc  de  gr*in«, 
lin.  Initiaux.  volailles,  Imi»  «le  diaulfap*.  en- 
trepôt «k-  fmirl K"  rt  de  rharlton  «k*  lerre.  — — 
Foires  k*»  4 fév.,  f •’  août,  3 nm . et  3*  diman- 
che âpre»  i’âqiu*». 

MIM.VMI*  petite  ville,  Côtes-,  in- \orJ 
(Bretagne),  cbcf-l.  «le  *mi*-prcf.  (y  arr.)  el 
d'un  «•an f«»u.  Trib.  «k*  1”  iu*l.  Sneiélé  dapir. 
Dire,  fille  «l'étape.  K.  KF-  IV»p.  6,790  li. 

Autrefois  dinrese  el  mvtle  «le  Treguicr, 
parlement  «i  intnidaiire  de  K mors,  muvent*  1 
«le  cordriier*,  «le  d«miiiiirnins,  de  rannrlilrs 
rt  d'tfraulinrt. 

Cuingnmp  était  jadis  iiw  «!«*»  ville»  k*»  plut 
cuusidérahlr*  du  «luelié  «le  Prnllitèv  rr.  Kllc  est 
située  MO  le  Trienv . au  uiilini  «le  vastes  et 
brflr*  prairiw , et  était  autrefois  entourée  de  | 
muraille»,  dont  une  partie  existe  rticoir.  (.ne  : 
grande  rue  la  traverse  d'un  Imut  à l'aiitir,  et  | 
dan»  le  miliru  r*l  l'église  paroissiale,  surmoii- 
téc  d’un  docker  à fledir  H d’ttna  trnir  carrée 
recouverte  d’iinr  «upére  «le  dôme.  Sur  la  plne«^ 
puldiipie  est  une  fort  lad  le  linllc  «levant  la- 
quelle e*t  une  jolie  fontaine.  L'intérieur  de  la 
Tille  offre  plusieurs  lielle!i  cnmtrurlion».  r|  le» 
environs  d'agrwddr*  pronienadi-». 

Le»  armes  de  Guingaxnp  unit  : «/* argent 
à trois  J'oees  tf  or. 

Fabrique « de  toile»,  fil»  retors,  rhnpcmiv 
mmmtuu.  Tannerie*.  — Comme  rie  «le  grain*. 

fil.  toile»,  cuir»,  fer,  vin*,  eau-de-vie.  rlr. 

Ft>ires  les  33  juin,  34  dée.,  samedi  âpre»  la 
niktriini'.  vnmili  «!«-»  Hameaux.  1"  samedi  «U* 
mai,  I”  rt  4*  samedi  de  jnitki.  samedi  après 
rAwiu.pt. un.  3*  «amuli  de  sept.,  3r  ■.nnttll 
d’oct.,  4'  samedi  «le  imv . el  samedi  dejauv., 
et  R>»  suivant»  juMpi'au  *aiiiv»h  pas. 

A 35  k.  O.-N.-IL  «k-  St'llrieue,  487  k.  O. 
de  Pari». 

L'arrondissement  «le  r.uingamp  est  n»ra|»>M; 
île  10  caiituu*  : W'giird,  Hdfi-ilt'-eii-  |'«Trr,  Ro- 
lima,  Bnurhriac,  l .allai',  t imingamp,  .Mad-Car- 
haix,  Phiuagat,  Poutrieux,  RustraKU, 

H. 


tt(1|Nt;I.AXf;K.  OU  lill»i(l.»r.|i,  «g.  Mo- 
selle (payt  Mewiu),  arr.  et  à 30  k.  de  Metz, 
nuit,  el  E de  Kaiilqiieinniit.  P«q>.  515  li. 

<;i IXtil’ETTF.  ( la),  Marne , rnmm.  de  l)a- 
nm  " d*K|om»ay . 

â'ixiirirrrR-DK-BovE» , H.-M- 

prt , nnnin.  «lu  Noyer,  £•!  de  St-Hosinet . 'QT. 

M IXkltM  IIK.V  vg.  l/«vj«7/e(pav  » Messin), 
arr.  «i  à 35  k.  «le  Metz,  rant.  el  v dr  Iknilav. 
Pop.  41  «9  lt. 

l.l'IN'OT,  « g.  Ijst-rh-f'.aromnet  cumin,  de 
Sl-HnHliékviiy . E do  .Miramonl. 

\ (Sl-I.  vj*.  Iltr-ef-t  ilaine  {Bre- 
tapir'i,  arr.  «rt  à 14  k.  de  St-AIalo,  canl.  et  K 
de  ChilraHiiruf-ei>-flreta(pie.  Ptq».  1,045  h. 

GI'IVZKI.INCi  , vg.  Meurthe  (1/vrraiur), 
arr.  «le  DiAlraii-Sidiu*  . à 39  k.  «le  \ ic,  rant. 
d*Allim(niff,  r’l  «le  l)ieii/r.  |S*p.  330  h. 

fil'IPAVAS,  lig  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  n 10  k.  «!«•  Hrr.»t,  raol.  «i  I^ile  l-amlentciiu. 
Pop.  5.3l3li.—  Foires  le  3*  jeudi  «le  fév., 
d'avril,  «le  juin,  «l'aonl,  d'ocl.  et  de  iliv. 

fil'lPKI. . vg.  Jlle-rt-Filuine  (Bielagiu), 
arr.  «*1  à 33  k.  do  K«ime*,  «»ut.  et  d'Ilédé. 
IXqi.  1,473  h. 

f.l  IPKKKI'X,  vg.  Mrine-et- Oise,  connu. 
d’HenMcro)',  hâ  d'Kjsrrium. 

«il  IPKRKl'X  , vg.  Srine-et-Oise , conini. 
«k-  Loug[Kint,  ; «le  Lma*. 

<;(  iPtlo.N  VKL,  vg.  Finistère  (Bretagne), 
arr.  et  à 15  k.  de  Brest,  rant  de  PlalM'uiMv.  E 
dr  Sl-Kman.  Pop.  333  li. 

I.IIPItV,  vg.  J Ile -et- f 'ilaine  (Bretagne)  , 
arr.  «rt  a 39  k,  de  Krtlnn,  canl.  «k*  Pipiiar,  Ti3 
de  Ddiéae.  l*op.  3.373  h.  —Il  est  sur  la  rive 
•Imite  de  la  A'ilaioe,  «mi  il  a tut  port  vit-à-vU 
de  Mi*war.  — Commerce  «k-  vins,  étoile»  pum- 
in uiM1»,  Imluin , etc.  — Foires  k*  3 mars. 
iiMTcmli  apres  la  (Jnasimodo.  a»  mil  la  PeuU.'- 
eiilr  el  ni.mli  aptes  le  8 «'pi. 

GI'IPY,  vg.  Mèvre  (Nivemais),  arr.  et  à 
30  k.  «le  LtanM'cy.  eanl.  «le  Bnnon-le»- Alle- 
mand», (£3  de  Sl-Hévérim.  Pop.  743  h.  • - 
Foires  l«*s  30  mai  el  f url. 

iiI'loi'KI.LKAt'.  vg.  Finistère  (Bretagne), 
air.  et  à 1H  k.  de  |1n*»l,  canl.  «le  Lratrtm, 
M «k-  Palgnat.  Pop.  739  h.  — Foires  le» 
39  jodl  el  i»  sep(. 

lit  IR  U.  (St-),  vg.  Tarn,  ronmi.  «I*  Amlrwi- 
qne,  K de  i'JMMUi. 

fil'IRAI.PUS.  vg.  / jst , eOMIM.  «le  l’h'aure- 
garvl.  Fl  'k  Umogne. 

GVIR Al'I)  (SU),  vg.  Gers,  nnnin.  «le  flas- 
leluau-BarlKirrn*.  r-1  d’Aui  h. 

lit  IR  AI  l>  (SH.  vg.  Hérault  (l^ugoctlor), 
arr.  rt  a 17  k.  de  Lodève,  rant.  delÜgnae, 
E «h’  Ckmonl.  INq».  164  lu 

(it'Illl.A  VliU,  ou  (.i  iiuvttM.  vg.  */« urlle 
(paya  Mr»iii),  arr.  rt  « 28  L.  de  Met*,  canl. 
et  f*  de  IbMiiny  . Pop.  154  1». 

UCIKY,  vg.  .Seine-eMlise  i Normandie  ), 
arr.  et  à 33  k.  «k‘  Pmil<»i»e.  «aol.  de  Marine», 
E de  Magnv.  Pop.  144  In 

Cil’lM  ARI».  joli  liiMirg.  Oise  (Pieaniie), 
arr.  «i  u 40  k.  de  (lotnpicgiir.  i-lirf-l.  «le  canl. 


Gnre.  Fl.  W - A 108  k.  de  Pari»  pnor  la  lave 
de*  lettre».  Pop.  1.575  h.  — * Tniu*  lerliaire 
inférieur. 

Autrefois  marquisat  rt  rliAleau,  dioeese  et 
rleetion  de  Noyou.  parlemrvit  «le  Pari*,  inlen- 
damv  de  Soi  mou*  , g«Mivrn*rm«vit  portSCulier. 

<7ui»canl  r«l  a«u'i  Lien  Iwil i,  sur  Li  |M’tite  riviè- 
re de  b Verse.  Il  étail  autrefois  défendu  par  un 
château  f«irt,  «pii  Tut  rrmpbré  jor  uu  rliAleau  «i<* 
ronslmrtioii  mmknic , aussi  n'inarquahle  par 
s»*»  vaste.»  pr«i|Kirlt«m»  que  par  son  élégance  «rt 
se.»  ornements  intérieur».  ].r  pare.  d«'  ISO  hecl. 
d*efriidiir,  élail  |>euplé  «rime  grnmlr  quantité 
«l’arher*  e\oti«pu*s  dont  la  liclle  veune  evcitait 
rndmiralinfi  «k*»  voyagrur»;  il  e»t  cité  jwr 
Il . A.  de  Lalmrvlr  comme  un  modèle  «rhahileté 
et  de  Imiu  godl  dan»  l’art  dr  dislrilMM*r  k*»  jar- 
dms  paysagiste».  — Celle lidle pmjiriété ayant 
été  partagée  en  1831.  le*  deux  lier»  «lu  rhiteau 
ont  élé  démoli»,  le*  étang»  «lewuvhé»,  el  le  |wrr 
aliatiu.  Tnn»  grand»  pnvi||«Mi*  resleni  *e»il*«k> 
ImmiI  aujoimrimi , rommr  ]«our  attester  l'an- 
cinsiM*  magnificmrr  d*un  domaine  «kml  k-i 
riTTtw«»taM«e>  ont  amené  la  desliurtion. 

l-i  coininmir  de  (IniM-ard  n'a  ]«ns  Imijour» 
]Mirté  ce  nom;  elle  se  nommait  autrefois  Ma- 
gnv, et  faisait  partie  de  la  seigneurie  du  due  «le 
Cliaune.  Il  la  v«*tMlil  au  «’ommeiM‘em«>nt  «lu 
dernier  siiVlr  au  enmtr  «k*  Cnucard,  amlw»*a* 
«k'ur  «le  bum  XIV  en  Snisx-.  qui  fil  ériger 
cette  terre  «ni  in.vrqnix.-rt,  et  lui  donna  son  umn  ; 
elle  |m*»u  ensuite  dan»  la  inaistm  d'Auimurt  , 
par  le  mnriage  d'une  des  fille»  du  comte  de 
t.iiiseanl  qui  l'aviiil  en  dot. 

| Ou  voit  à liiiisrard  une  de  ce*  Initie»  on 
lomlM'Ibs.  «pie  le»  jieuple»  du  Nnrd  élev aient 
: sur  les  reinlie.»  de  leurs  luav  e».  — - Doit»  le 
I Mit»  de  b iu«nitngi>e  de  (•uivry  est  uu  nionli- 
eule,  nommé  Tourtic-Régncr,  sur  lequel  »‘rU'- 
unt  douze  luHivs  énoniie»  ; ou  »’y  rend  le 
35  «le  mars  pour  en  vi»i(«T  la  carrière,  et  jouir 
«I’ihm»  vue  immense  qui  s'ét«iMl  jusqu'à  ,S<- 

Queutm. 

Fabrique  rlc  produils  chimique*.  • Foires 
l«-  3*  lundi  de  cliaqur  moi*. 

tiL'ISflRIFF  . vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  et  à 57  k.  de  Ponlivy,  canl.  et  Fl  du 
l-aniiel.  Pop.  3,016  h.  — Faire  « le  !”  lundi 
«le  jau» ..  d'avril . «le  juiu  rt  de  sept. 

l.t  lSK  (iuiàa.  fiuistrum  Castrum,  petite 
ville  furie,  tisue  {Picardie),  arr.  et  à 35  k. 
«k*  Yerviu* , dief-l.  «le  «-aut.  Place  forte  «Ir 
3*  rloMC.  One.  I*ile  d'élajie.  Fl.  A 155  k.  do 
Pari*  |njur  la  lave  de»  Irllrcs.  >o^.  P.  3.543  h. 
Tskasiv  erélacé  Mi|M'rienr,  rraie. 

Autrefois  diorev  de  IHiou  . parlement  «le 
Pari»,  iuleiMlaiice  «!«•  Sommmi»,  dief-lHii  «l’éliv- 
liuti  , giMiverminnrt  parl«rol»«-r.  lo  igadr  «k* 
iiMrédia*n>»ét*,  grvruirr  à «rl . iMireou  «h’s  ci«M| 
gmsses  h-rnn*»  . ndlégiair  , convevit  «!«•  lumi- 
II»,  «dk*ge. 

(ôilm-  étail  aiiriennemenl  une  vilk*  tics- 
finie,  «kml  il  est  fait  une  mrnliou  aullientii|iur 
jMMir  la  premierr  foi*  «*ii  1050.  (lepatabirt  *t 
1 ou  en  cnNl  l’auteur  «le*  Aimah*»  de  llainaul, 
(«u IM*  aurait  été,  ibn»  le  i*#  siéele,  une  «k-s 
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douze  (lairira  de  Flandre.  Kn  1177,  Jacques 
ri' Avertira,  aire  de  Guise,  ayant  fait  tuer  le 
chancelier  de  Flandre , (tour  se  vrnjjrr  drs  in- 
jure* qu'il  eu  avait  irrur»  au  *»ége  de  Koarn  , 
les  comte*  de  Flandre  et  de  llaiuaul  nilrèreul 
en  arme»  sur  tu  U ne*  , y mirent  tout  au 
pillage  , et  rascreul  le  dut  Iran  de  (.m*e  rl  le 
fort  de  Lrquieile,  doul  il*  t'étaient  rendu*  nui- 
tro;  par  la  suite,  le  château  de  (luitr  fui  nv 
Idti  cl  la  > ille  fortifier.  Ku  1S39,  le*  Augbis 
s’en  emparerait  ; mai*  l'intrépide  Jeanne  dr 
llaiuaul  défendit  a ter  succès  Ir  rhilrau  rontrr 
le  comte  de  Sois. sons,  ton  pere,  ligué  alur»  avec 
le*  Anglai».  G'est  relie  même  Jeanne  qui , en 
1344),  enleva  Hirtou  à iii.uu  armée  à Cluirlnt 
de  Rloi»,  miii  liean-frerr.  Ku  t 422.  le»  parti- 
san* dr  (’Jiarlr*  VU,  désespérant  de  canwru'r 
les  châteaux  de  Mot  et  de  Brissy.  le*  évacuè- 
renl  âpre»  y avoir  nu*  le  feu.  et  *r  rvtnervul  à 

Guise. 

Ru  I 424, 1 '< ui*r  était  b seule  ville  *le  Picar- 
die qui  liul  rurorr  pour  le  roi.  toutes  les  au- 
tres jriare*  de  crttr  province  i taut  à celle  épo- 
que entre  le*  mains  des  Augbis  et  drs  bour- 
guignons. Jean  de  I.iixrmliouig.  qui  voulait  à 
b faveur  de  quelques  prêt  rut  mo»  chimériques 
s’appntprier  le  ramie  de  ( iuise . se  chargea  dr 
souniellie  cette  place  , défrudue  par  Jran  de 
Proisy.  Il  attaqua  d'aliord  le  fort  de  Wicgc, 
que  Proisy  rendit  au  liout  dr  six  semaine*  pour 
prendre  le  commandement  de  la  plane . Le  siège 
commenta  au  mois  d'avril,  et  ne  se  termina 
qu'eu  septembre  par  une  capitubtiou  honora- 
ble, portant  que  b ville  sentit  rendue  le  I** 
mars  1 425,  si  dans  l'ititervullc  elle  n'était  pas 
secourue,  b I**  mars  elle  fut  reniine  à Jean  de 
I.uvrniUnirg  , qui  des  int  possesseur  de  tout  le 
comté  de  Cuise,  et  le  cotiser  va  jusqu'à  ut  mort, 
arrivée  en  1 HO. 

(lui»  fut  donné  avec  titre  de  cuntté.  en  1 443, 
à Chai  le*  d'Anjou,  comte  du  Maine,  ru  faveur 
de  son  mariage  avec  liai  tel  U-  de  Luienibnng. 
Cette  Ville  lut  attaquée  «ans  sureé*,  ro  I486  et 
1487,  par  AMtigny,  général  du  roi  des  Ro- 
mains. qui  y fut  blessé  mortellement.  Fji  I 491 , 
le  comté  de  (iuise  fut  donné  à Jean  d' Armagnac 
et  à Louis,  sou  fri*re.  Enfin.  ni  1520.  rr  comté 
devint  b propriété  du  célébré  Claude  de  Lor- 
raine. tige  de  b maison  de  Cuise,  en  faveur 
duquel  il  fut  érigé  en  durlu-puirte  par  lettre* 
patentes  de  1518. 

En  1536.  les  Impénaux  , sous  les  ordres  du 
comte  de  Nassau  . avant  fait  une  irruption  en 
Picardie,  s'emparèrent  de  Cuise  par  surprise. 
Crttr  ville  fut  assiégée  et  reprise  quelque  temps 
après.  Fji  1594,  Cuiur  était  au  pouvoir  de  b 
Ligue  : Fleuri  IV,  qui  n'avnit  pu  armer  à 
temps  puur  sauver  bCaprlb.  dont  le»  ligumini 
venaient  de  s'emparer , attaqua  les  faultourp 
de  4,uisc . le*  anpoita  après  une  art  son  san- 
gbutr.  et  1rs  Imita  en  te  retirant. 

Le  11  juillet  1636,  Cuise  fui  attaqué  par  les 
Espagnol»  ; mais  b bravoure  des  li.ihitant». 
commandé*  |wr  tiuôlmant,  tes  obligea  d'en  lo- 
ver le  siège-  évéueinnil  qui  fut  le  salut  de  tout 
le  pays.  En  1654) , In  Espagnol*  . après  s'être 
empan'ndu  CàüM.d  Aulicnionetdr.  Ribrmont. 


vinrent  mettre  le  siège  devant  Coivr,  qui  fut  in- 
vesti le  16  juin.  La  ville  fut  emportée  le  17  ; 
mais  le*  hulnlaut*  eurent  Ir  troqu  de  w retirer 
avec  b garnison  dan*  le  château.  Le»  vivres  qui 
maiM|ueicnt  bimlot  aux  assiégeant»,  et  b (verte 
d'un  grand  runvoi  qui  leur  lut  enlevé  le  19  au- 
près de  b Ca  pelle,  les  forcèrent  à h -ver  le  siège 
le  2 juillet. Lue  médaille  fut  frapperai  mémoire 
de  ce  sucré*  ; et,  pour  honorer  le  courage  des 
habitant*,  le  maire  et  deux  ollu-irrs  union  ipuux 
furent  anobli*. 

En  1704,  le  comté  de  Cuise  fut  érigé  de 
nouveau  ru  duché-pairie  ru  bveur  du  prince 

* et  dr  b princesse  de  Coudé. 

Eu  1791,  b vil |r  dr  Guise  fut  reconnue  place 
faite  de  deuxieme  classe  par  une  lui  du  10 
juillrl . Apre»  b prise  de  Valenciennes , en 
1793,  l'cunemi  ayant  dispersé  l'armée  qui  cou- 
vrait b frontière  du  Nord,  on  fil  un  appel  à 
tous  les  tiommcs  en  ctat  de  porter  les  amies.  Le 
13,  une  levée  en  masse  partie  de  Laon. et  gros- 
sie dans  sa  route  jusqu'au  domine  de  15.000 
homme»,  s’arrêta  à Cuise,  dont  elle  changea  le 
nom  en  erlui  de  Rérvto*-siia-Oiax.  Le  15  juin 
1815.  les  troupe»  étrangères  investirent  le  châ- 
teau dr  Cuise,  qui  se  irudit  par  capitulation. 

Les  armes  de  Guise  sont  : tf" azur  srmé  dr 
fleurs  de  ht  tC or,  au  lion  d" argent  brochant 
tur  le  cdté  dextre. 

La  ville  de  Cuise  est  Hans  une  brllc  situation, 
sur  b rive  gauche  de  l’Oise  , et  traversée  par 
un  cnnal  dr  dérivation  de  cette  rivière.  1rs  for- 
tification* de  rettr  plan*  se  réduisent  à peu  près 
à un  simple  mur  d'enceinte.  Lr  château,  rom- 
tnut  par  Claudr  de  Lorraine  eu  1549,  domine 
b ville  d'environ  50  mètre*.  et  s'élève  (le  ce 
côté  sur  un  escarpement  à pie.  Sa  forme  es!  k 
peu  près  triangulaire  . et  *r*  fortifications  trés- 
régulicre*.  Sa  râpante  intérieure  est  jxm  con- 
sidérai Je  : nu  y ren rontrr  cependant  une  tour 
ronde  très-élevée,  un  vaste  magasin  ponr  Par- 
ti Urne,  et  de*  rasrrtir*  pour  environ  250  horn- 
mrs.  I jr  château  dr  Cuise  renferme  de  plus  des 
vouterrmios  a* «ex  lieaux.  et  uu  puits  errusédans 
le  roc  jusqu'au  tiivrau  de  b rivière. 

On  Iruuv  v dau»  In»  euv  irons  de  crttr  v ille  une 
foutaiue  d’eau  minérale  légèrement  ferrugi- 
neuse, de*  carrières  de  grr*  a paver,  et  des 
terres  vitrioliques. 

Biographie.  Patrie  de  Cholu  na  Hum», 
eélehre  rl  nulheumix  cnururrenl  de  Jean  de 
Moutfurt  (tour  le  duché  de  Bretagne,  mort  eu 
1364. 

I>e  (1* un. lx  Dumocixvs  , avocat  et  homme 
de  lettre»,  premier  apôtre  de  b lil*cilé,  député 
de  l'Aisne  à la  convention  uationale,  mort  sur 
l'échafaud  révolutiuiitiairr  le  6 avril  1794.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvrages  , dont  le  (dus  remar- 
quable est  sou  lia  foire  secrète  de  ta  révolu  lion 
et  drs  six  premiers  mois  dr  la  république. 

De  J. -F.  Ram,  cultivateur,  membre  de  b 
convention  et  du  conseil  des  cinq  cents. 

De  CL  Douit,  auteur  d'une  Histoire  de 
! .ViNiAmi,  mort  eu  1871. 

De  A.  Dinar*,  général  de  division,  frappé 

* d'un  coup  mortel  à b bataille  de  Roveredo.  an 
' 1796. 


De  Juv  m IjoimooM . don!  b nom  ne 
saurait  *e  dérnlier  à l'exécration  dm  siêries.  Il 
vendit  b Puretlc  aux  Angbis , H fit  b guerre  4 
ses  compatriotes  avec  b férocité  d'un  «mm- 
hab  ; mort  eu  1 440. 

De  P.  Msacsuvn.  Imwime  de  lettres  et  biblio- 
graphe, auteur  de  VHistoire  sle  f origine  et  dm 
premiers  progrès  de  rimprimene  ; né  vers 
1675,  mort  en  1756. 

De  Cu.-L.  Ijtsrra,  fondateur  de  r^mwinrre 

nécrologique. 

hm  »mtr..  Fabriques  de  loties , filatures  de 
coton  et  de  liu,  tannerie* , briqueteries,  huile- 
rio».  — Commerce  dr  chanvre  filé,  lin  . eaux- 
de— v m* . et e.  — foires  le»  7 fév .,  7 mars,  7 mai. 
7 juin,  7 surit.  1 sept.,  7 uov.  ut  7 dré. — 
Ma  relié  les  lundis,  mercredis,  vendredi*  et  sa- 
medis. 

Gl’IKK,  vg.  Sièvre,  n>mm.  de  Moux,  Edi- 
MonUa  ue.be. 

t.l- ISF. MEUS.  Qymtdmnm,  vg.  Eurr  (Nor- 
roandM*),  arr.,  caiit.,  K ri  4 8 k.  des  Atxblvs. 
Pop.  4C6  h. 

«UUMBtt.  vg.  Aloeelle,  comin  de  Bettwil- 
ler,  :-j  de  Hohrtiacfa. 

(«(  ISI.AIN  (b).  %g.  Manche  (ffnrmandh^, 
arr.  rt  i Hik.  deSt-Ln,  cant.  dr  Pcrey,T3«b 
Villcbuidou.  Pop.  461  h.  — Commerce  de 
chevaux  de  trait  et  de  bestiaux.  — faire  W 30 
avril. 

C t'ISSAIl J FLS , vg.  Charente,  rumra.  (k 

Vmdrllr,  1-5  d'Angouirme. 

GBUHOnr  . 'g.  Finistère  ( Bretagne  j , an . 
et  à 30  k.  de  Brest,  cauL  de  Lonuilia,  I B de 
Lesneveu.  Pop.  3,102  h. 

G LIS  Y,  vg.  Pas-de-Calais  (Artusa).  arr.  ai 
à 23  L.  de  MouIreuil-sur-Mar,  canl.  ci  El  d» 
llesdai.  Pop.  477  Jt. 

Gl  l I Al.F.NS.  vg.  Tarn  (langiieduc),  arr^ 
E3  et  à 18  k.  de  Castres,  caut.  do  Vielmur. 
Pop.  609  h. 

G LIT  AIT , vg.  H. -Garonne,  cnium.  dr 
Moiiti*M|u»euHle-Lille,  K3  de  rislr-eo-Dodoo. 

G CITERA,  vg.  Corsa,  arr.»  L3  rl  à 13  k. 
d'Ajaccio,  cant.  de  7jcavo.  IHip.  106  h. 

Dau*  un  vallon  distant  d'ruvirou  drux  rail- 
les du  village  de  Cuilera,  on  trouve  une  source 
d'eau  sulfureuse  thermale  qui  jouit  d'un» 
grande  célébrité.  Depuis  1776,  b*  habitant* 
des  communes  de  Guitare  et  de  Corra  étaient 
dans  l'usage  d’y  faire  rouir  du  lin  rl  du  chan- 
vre. Om  lque.*  femmes,  qui  étaient  atteintes  par 
b svstème  dermoïde,  ayant  été  parfaitement 
guéries  par  l'immersion  de  leurs  jambes  dans 
eette  eau . commencèrent  sa  réputation.  Plus 
tard , Antoine-François  Prraldi , aujourd'hui 
curé  à Rayon,  dèpartrmru!  de  b Gironde,  for- 
ma h*  projet  d’y  eovoy  er  un  de  ses  neveux, 
qu’il  aimait  tendrement,  et  qui  était  affecté 
d'une  maladie  cutanée  réputée  incurable.  H le 
fil  transporter  aux  Imins  dr  r,uth*ra,  ri  au  bout 
6e  dix  jours  il  en  revint  guéri,  tirttr  cure  im- 
portante fit  regarder  ces  eaux  comme  ni  ira  ru - 
leu  se*  , et  depuis  cette  époque  elle»  n'ont  ccsaé 
d’être  tn'*-fréqurntéc». 

Il  n*yr  a pas  d'établisvemeut  (iropremrnt  dfl 
k Guitrre.  fhi  y trouve  seulcmeiit  deux  maison- 
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«etiM,  l*âti**»  en  1833  par  un  particulier,  uù  les 
baipnrur*  t rosirent  rm  abri  pour  se  garantir  des 
mflufWM  de  l’air,  la  source,  nufermw  dan» 
nn  seul  bassin,  construit  par  1rs  soins  du  gou- 
varaeu*  tu.  porte  le  iram  de  $aiul-h*pril  ; elle 
fournit  conslaiHineul  un  volume  d'eau  égal  à 
un  pouce  cubique.  11  u’y  a ni  iMigmiirva  ni 
doadbrj. 

Les  haignrnrs  pavent  10  cent,  par  piur  pour 
le  logement.  L’usage  dr»  «aux  est  gratuit. 

Suso»  nas  mi  x . On  prend  les  Iwuus  de  t lut- 
tera pendu  M dwtv  saison»  r la  première  mm- 
mrnre  an  mob  de  juin»  et  se  p roi i mge  jusqu'au 
10  de  juillet  ; In  seconde  romnteuce  ni  srptem- 
hre,  et  « termine  à la  mi-octobre. 

Le  nombre  des  malade»  qui  fréquentent  les 
Inim  est  aimnellement  d'environ  3.000,  y 
compris  le»  femme»  et  les  enfants. 

Le  seul  objet  de  distraction  est  h promenade 
a l’ombre  de*  chérir*  et  de»  ch  A Un  "mers,  et  sur 
ferhotd*  d'im  lieu vc  limpide  qui  roule  à peu 
dr  distance  de»  bain*. 

Propriété»  Nttinni  m.  I.r»  mut  sont  em- 
ployées dan*  le*  douleur*  rhumatismales  chro- 
nique*, dtim  le*  scrofule»,  dans  l'hémiplégie. 
1rs  entfro-exdiques , les  aménorrhée*,  pour  la 
rétention  de*  mnutrur*  ; Hlrs  eterceot  parti- 
culièrement leur  HTicacité  dans  le  système  der- 
moide. 

Mom  n'unanisnu-no».  Ordinairement  on 
prend  deux  ou  trois  bain»  par  jour  ; chaque 
baiti  dure  de  dix  à quinze  minute*.  1*  traite- 
ment étant  simplement  dans  l'emploi  des  eaux, 
on  ne  peut  en  prescrire  la  durée , car  les  ma- 
lades se  bai” unit  à leur  gré  ; mais  il  ne  *r  pro- 
longe pas  au  delà  de  huit  jours. 

GL1TI.MERE  , Vf.  Charente-inf.  (Saiu- 
tonge),  arr.»  caut.»  E,  et  à 7 k.  de  Joiuac. 
Pop.  48 0 U. 

«1LTTR  AXCOCBT,  vg.  Seine-eMOise  B,-a,w 
as),  arr. , W et  à 6 k.  de  Mante»,  raot.  de  Li- 
may.  Pop.  308  h. 

GU IF RK.  Tg.  Charme*,  connu,  «k  Chm- 
aors,  (S  de  Jamac. 

GL'ITRES,  »g.  Charente,  comta.  du  Sir- 
Hadeguikde-.  Kl  de  Tonvérac. 

tif  I I R EN,  bg  (tirtmt/r  (Cuimne).  arr.  et  à 
13  k.  de  Libourne,  chef-1.  de  tant.  Bureau 
Æenrrgist.  à Contra*.  Cm».  (g|.  Xy.  A 530  k. 
de  facis  pour  Ib  U\c  des  lettre*.  Pop.  t ,95g  k. 
— Terrai.»  tertiaire  moyen.— Il  rat  situé  sur 
b rive  dnwle  du  l’Islu,  au  confluait  du  Lan  . 

l’exau  de  M.-A.  Jsr.  littérateur  et  publi- 
ciste, membre  de.  l'Institut.  — faire s \ea  J6 
août,  9* mercredi  de  chaque-  mob. 

GLTTRY , vg.  Eure.  (Normandie),  arr.  et  à 
13  k.  de»  AndHvs.  cant.  d'Eco»,  *yj  des  Thil- 
liexa-eti- Vexin.  Pop.  332  h.  — U était  autre- 
fois défendu  par  une  forteresse  dont  on  voit  en- 
core une  portion  de  tour  et  des  pana  de  murai  lie* 
dans  une.  va» le  ferme  qui  occupe  le  u.iumct 
d’un  coteau  voisin.  Pot  1 1 37 . Etienne,  roi  d'An- 
gleterre, ra*n  cette  forteresse,  que  Henri  II 
brilla  en  1 132, 

GITTTÉ,  vg.  Cotes-do- Sorti  (Bretagne), 
arr,  et  à 22  k.  de  Diium,  cant.  de  St-Jouau- 


ikl'ltle,  S3  de  Broutas.  Pop.  1.022  h.  — - Ex- 
ploitation de  «arrières  d "ardoises. 

U IVRV,  vg.  Aisne  (Picardie},  arr.  et  k 
30  k.  de  Laon,  ranl.  H de  Chauny.  Pop. 
506  h. 

GLT7.AXt.OC RT.  rg.  Somme  (Picardie), 
arr.  c»  à 38  k.  d’Amiens,  cant.  «I  f?3  »k  Poix. 
Pop.  224  h. 

GtTZAXCIHTRT,  vg.  Somme,  comm.  de 
Qubiêres,  r*3  de  Ham. 

GLTZKKGF.ARI»,  vg.  G A«rei»/r  (Saiotonge), 
arr.  et  à 22  k . de  ftarbéiieux,  cant.  de  Brossar, 
H de  Touvérae.  h>p.  ai  g h. 

Grr/ERITS.  vg.  If. -Pyrénées  (Armn-nae), 
arr.  et  à 46  k.  de  Pagiierc»-en-Bigonc.  cant. 
et  3J  de  CastHnira-Magnoar.  Pop,  474  h. 

Ce  vilfftgr  renfermai  r autrefois  dès  GngoB  ou 
Capot*  qui  r avaient  pour  eux  un  quartier  dis- 
tinct et  ime  petite  portr  pnrtirtdiere  pour  l’en- 
trée et  la  sortie  de  l’église  ; le»  antres  fidèles 
en  avaient  une  atitre,  et  »n  gardaient  bien  de 
passer  par  relie  de*  Capot*.  Cela  dura  jusqu’à 
la  visite  faite  en  cette  église  par  Lmrâd’Aignan 
du  Mandat,  aichiifiarre  de  Magnnac,  qui,  pour 
aboKr  cette  distinction,  passa,  en  sortant  de 
l’église,  par  la  jiorte  des  Caguts,  suivi  du  ruré 
et  drs  antres  rcclésiastiques  de  la  paroisse,  et 
de  ceux  de  *a  suite.  Le  peuple  voyant  rela  le* 
suivit,  et  depuis  ce  tcmp^là  tous  les  habitants 
ont  passé  indifféremment  par  l’une  et  l'autre 
|*o  rie. 

Gl’JAX  , vg.  C.iromft  (Guicnne)  , arr.  et 
à 49  k.  de  Hordraux , caut.  et  K de  U Teste- 
de-Buch.  P.  2,440  h.  Sur  le  chemiu  de  fer  de 
la  Teste  à Bordeaux.  - On  y voit  une  Mie  et 
spacieuse  église  , divisée  ru  trois  nefs,  et  sur- 
, montée  d’un.  clochiT  qui  s’aperçût  de  Irés- 
I loiu. 

G t' MB  R ECHTSHOEFEN  (Olwr-),  rg.  B - 
i Rhin  ( \Uare},  arr.  et  à 38  k.  de  \S  is*rml*ourg, 
raiit.  et  ry.de  NiedeHironn.  pop.  345  b. 

Gl’MBBECnTSIMIFFEX  (Nieder-),  vg.  D.- 
flhin  (Alsace),  arr.  H à 38  k.de  Wbsrmboufg, 

; cant,  et  13  de  Niederbrouu.  Pup.  30  h. 

Gl'MKUY,  vg.  Aube  (Cltaiupaguc; , arr., 
i cant..  Cil  et  à 10  k.  de  N ogen  t - sur-Sci  ne . Pop. 
356  h- 

Gl'MIAXE,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et 
à 55  k.  de  Die,  coût,  et  Z<  de  la  .Motte-Clia- 
limçoii.  Pop.  161  h. 

G4TAIÈREB , vg.  Loire  (Fonça),  arr.  a!  a 
12  k.  de  Montbritou,  eauL  et  fc£  de  Sb-Jean- 
Soleymieux.  Pup.  1,320  h. 

tir.7IO.NB,  vg.  Correse  (limoium),  arr.et 
à 27  k.  de  luik.  cant.  de  la  Rockc-ümilfen, 
C3  d’ Argentai.  ftp»  404  h. 

C V N DERNII OFKEY . vg.  B. -R/tin  (A  lt.ee 1, 
arr.et  » 33  k.  de Bfimmbourg,  ram.  e<  C3 de- 
NirJeHmmn.  Ptqu  1.229  h . 

6inVDOI.SHKnf  . ou  OLiorumm  , vg. 
H. -Rhin (Alsace),  arr.  et  à 18  k.  de  Colmar, 
mnt.  et  f^Tde  Rnutttefc.  Pnp.  872  h. 

r.lAGWII.I.KR.  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 29  k.  de  Saverne,  cant.  et  5Jde  Dnilingen.  j 
l\p.  263  k — Foire  le  2 mai. 

UC  N SPATH,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et 
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à 17  k.  de  Cx>Imar  , cant.  et  £7  de  Munster. 
Pop.  907  h. 

GUNSTKTT,  vg.  B.-Mhin  (Alsace),  arr. 
et  à 25  k.  de  WiMemlmurg,  cant.  et  C57  de4* 
Wavrth-Mir-SaiiiT.  l*op.  821  h, 

GUNTZWILLKR,  vg.  Mettrihc  (Lorraine), 
arr.  et  à 11  k.  de  Sarrdjonrg,  cant.  et  C?3  do 
Phabhnurg.  Pop.  306  h. 

CUNY,  vg.  Ai  me  (Picardie),  arr.  et  à 33  k, 
de  Laon,  cant.  et  H de  Concy-lc-Cfiàtenu.  P. 
637  h. 

GVOAGNANAC,  vg.  fl  .-Carmin  r,  eoiuin. 
de  Cliarlas,  23  de  Rouhigne. 

fit'RAV . vg,  H.-<imronne  (Coimningrs), 
arr.  rt  à 33  k.  de  St-Candm»,  rant.  et  ;-'de 
Si-Béat.  Pop.  311  b. 

Gi’RAT,  vg.  Charente  {Angoumob}.  arr. 
et  à 26  k.  d’Ans'oitléme,  rant.  «t  Kde  la  Va- 
lette. Pop.  68K  b.  — Foires  le*  1"  vetidirdi 
de  carême.  27  mai  et  |"  lundi  après  le  16  aadt. 

flVKT,  vg.  Seùte-e/- Marne  (Bric),  arr.  et 
à 23  k.  cfer  Provins,  cant.  et  K de  Dounr  marie. 
I*np.  278  h. 

6UR6T.  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.,  C3 
et  à 9 k.  d'Auxrrre,  cunt.  de  Sciguctav,  Pop. 
971»  h. 

«CRG  Y - LA  - PIFRRF. , vg.  Côte-jQr 
((Jiflm pagne),  arr.  et  à 34  k.  de Châtillon-sur- 
Seinc,  cant.  cl  E3  de  Recrv-surOurce.  Pop. 
260  b.  — Hauts  fourneaux. 

GL'RGY -LE-CHATEAr  . vg.  Côte-tTOr 
(diampagne),  arr.  et  à 35  k.  de  C.li4tillon-*ur- 
Seine,  cant.  cl  B de  Recey-sur-Ouiw.  Pop. 
427  h. 

GCRMENÇON,  B.-Pyrenén  (Béarn),  arr., 
K et  à 6 k.  d’OIoron , caut.  de  Ste  - Marie- 
. d’OIoron.  Pop.  397  h.  — Papeterie». 

GERS,  vg.  B.-Prrrne’es  (Béarn),  arr.  et  à 
| 26  k.  d'Ortbez,  cant.  et  K do  Navarretu. 

! Pop.  693  h. 

GFHMIICRL,  Vg.  C ôtes-An-.Xard  (Breta- 
I gne),  arr.  et  à 20  k.  de  Cuincamp,  cant.  et  £3 
de  BeUMsIe^'n -Terre.  Pup.  U" 3 h. 

GL'RY , vg,  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 23  k. 
de  Compïègne,  caut.  et  K del^siignv.  Pop. 
244  h. 

GIÎSSAfXYïI.LE,  vg.  Meuse  (pay*  Messin), 
arr.  et  à 23  k.  de  VerduiHsur- Meuse,  cant.  et 
0 d’Etain.  Pop,  83  h. 

Gcæwmbl,  vg.  AW(F1m<M.;,rr.  rt 
à 31  k.  «rAvesne*.  cant.  et  a de  Bavay.  Piqi. 
471  h.  — Scierie  de  pin  ne  lie». 

GTT1  MÈRES  , vg.  Isère,  comm.  du  Pin, 

' K de  Virien. 

Gl'YA3C0vnr,  Jaaenrtium,  rg.  Seine» 
e*-Oi*c  (Ile-de-èraure),  arr..  rant..  K et  à 
C k.  de  Versaillna.  Rop.  683 h.  — Papefehe. 

Gl’  Y ANS-Dl’  R .NFS,  vg.  Doubs  (Erambr- 
Comté),  arr.  et  à 27  k.  de  Benana» , caot.  et  K 
d’Omans.  Pop.  283  h. 

Gl’YANS- YEX’X’KS.  vg.  Doubt  (Franche- 
Comté) , arr.  et  à-  29>  k.  de  Ttaume-lesr-Danmi, 
caut.  de  Pkirr4otUatfic,  K de  Mocteau.  Pop. 
664  h. 

GUYEXtrorRT,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr. 
et  à 33  k.  de  l-»oii , cant.  de  NeuTchiie!,  K de 
Berry-au-Ulic.  l*op.  484  h. 
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G A Y KM  Ol*  RT  , %g.  Somme  (Pioantir  ;, 
«rr.i E cl  n 17  k.  d'Amiens.  mut.  dr  Sam». 
l'u|>.  .1U  h. 

ül  YLXGOVMT-N.a'LCOlRT,  vg.  Somme 
Picardie h art.  rl  à 15  k.  de  Pénmuc,  ouït,  et 
i *i  de  Kniwl.  Pop.  710  b. 

GUYOMAR»  (SI-),  vg.  Morbihan  (ferla- 
4»e),  MT.  rl  à SS  k.  dr  Plurrmrl,  caiit.  de  Âla- 
K-vtruit.  E d'iüvru.  Pop.  709  h. 

JUmit  du  romaneier  l.oiiui.  i»i  Tniiwan. 

GI'VONNTF.nF.  (b),  vg.  /' entier  (Pnilnu), 
mit.  et  à 33  k.  dr  Bon  H kio- Vendée,  canl.  clC*T 
de  Mnutuigu.  Pop.  863  b. 

Cil  YOX V Fl.l.F,  ig.  //.-Manie  ( Jumijm- 
giu*),  arr.  et  à 33  k.  de  Langer»,  eaut.  de  b 
Tcrtc-sur-Amanot*.  [•'  de  lUfiitbiime.  Pop. 
387  b. 

Gl'YOTS,  vg.  itère,  connu,  de  Ghana»,  K 
du  Péage. 

(d'XARril'IS,  »g.  t/cranh  Ibnpialor), 
arr.,  CLJ  et  à SI  k.  de  Montjiellicr,  cant.  de 
làslno.  Pop.  94  b.  Ou  remarque  sur  le 
li  injiaii  du  |K»rtail  «le  l’église  paroissiale  un  lias- 
ivlirf  digne  d'intérêt.  L'archange  saint  Michd. 
le»  aile»  déplov  rrs  , pèse  une  âme  dan»  une  lia- 
bnre  ; h évité,  le  diable.  petit  Curpt  maigri*,  au\ 
pied»  crochu»,  aux  aile»  (foncées,  porte  iule 


IIARARCfJ,  ig.  Pat-de -Calait  ( Artois  ) , 
arr.,  et  à 1 1 k.  (T Ami,  canl.  île  Brauuirt*- 
les- Loge*.  Pop.  355  ||. 

Il  A II  AS.  Iç  l.am/rt  (Gascogne,  arr..  *•  et 
à SS  k.  de  liai,  cant.  dr  Pouillon.  P.  2.030  h. 
— On  j voit  une  fort  belle  halle,  cuustrui le  eu 
1810. 

Pi rn n du  général  de  division  L-v.»u*»i  . 
l*le»»é  niorlejlrtiicn!  à la  bataille  d*  \ Imukir. 

Commerce  cousidérable  de  lirstiaux. — Foi- 
re* le  fl  uov.  et  le  vendredi  de  b I”  «rraaiiM* 
de  juin  et  d'août.  , 

Il  Vit  F.  H 11  A l'SF.  R . vg.  II. -Khi  n,  cumul,  dr 
Blnliheim , E d’iluinugue. 

Il  AUII.I.Y . vg.  Indre,  connu,  d K Je  Hu- 
lauçai». 

Il  A RIT  (b),  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et 
à 28  k.  d*Kv peux  , coût,  et  S de  St* André. 
Pop.  293  b.  — Fa  A.  de  |N*tgne»  dr  bui». 

Il  \ IUT  Vil  Kl  J. F (T),  vg.  Lozère,  eomm.  rt 
E dr  Cbàlrauiiruf-Kandun.  or. 

Il  AIII.AIN  YII.I.F.  vg.  J/rar/Ae  (Lomiur  |, 
arr.  rl  à 24  k.  de  LnnéviOe , canl.  d g de 
Ibrearal.  Pop,  504  b. 

Il  vill.ov  II.I.F. . vg.  F. are,  cumin,  de  SI- 
Auhm-«oc-Gailltin,  i-:  de  Gadiou 

Il  MIMIVIU.K  . vg.  Orne  ( Normandie)  , 
arr.  et  à 15  k.  d' Argentan,  canl.  d E Je  P*i- 
langr».  Pop.  784  h. 

Il  IROt’U  ANOE  . vg.  Meurthe  (pays  Me»- 
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main  d'uue  longueur  démesurée  tur  uu  de» 
luissiiLs  <lr  la  ImIbuch*.  L'expression  narquoise 
de  relie  sculpture*,  b frisr  d'onirmnit»  cpii 
l'mtottie,  semblent  indiquer  uu  travail  du  xi* 
siècle. 

GY.  \f^L*nr-e/-Cher  (Blaisoû),  arr.  cl  à 
13  k.  de  lUtfUni-oitiu  , caut.  rt  E de  Selles* 
sur-€ber.  Pop.  700  b. 

GY  (Si-),  vg.  Ain,  connu,  de  Ibvoiuic, 
defin. 

GY,  petite  ville.  II. -Saône  ( I raiKlwM /mi- 
le ) , arr.  et  à 20  k.  de  tirai . cbcf-l.  de  eaut. 
Ouïr.  E-  V/-  A 363  k.  de  Pari*  pour  lu  taxe 
d**»  lettre*.  Pup.  2.660  h.  — Tumu.»  jurassi- 
que, éloge  »u|M*rirur  du  *y»lrmr  oolilicjiir. 

Klle  rit  agirai tlrmeiil  situer  sur  le  |M-iirhnul 
d'une  colline  . au  milieu  d'uu  immense  vigno- 
ble. (Tétait  aultrfui»  une  pbre  forte,  défendue 
par  uu  rhileaii  où  il  y axait  une  garmsou.  La 
ville  avant  été  démantelée  , le  château  de  Gv 
servit  de  maison  de  plaisance  aux  archevêque* 
du  diocèse;  il  est  maintenant  habité  par  plu- 
sieurs famille*  de  vigneron». 

Fabrique*  de  diuguet»  et  de  cotonnades. 
Tanurrir».  Teinturerie».  — Commerce  consi- 
dérable de  vin».  — Foiret  le»  lundi  après  le 
G janv-,  1"  samedi  de  carême,  lundi  après  ITn- 
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»iu),  arr..  cant.,  H et  à 13  k.  de  Château-Sa- 
lin*. et  à 16  k.  de  Vie.  Pop.  511  h. 

IIABSIIKIM  . bg  H.-fihi»  ( Alsace),  arr.  et 
a 23  k.  d'Altkirrh  , cbcf-l.  de  rant.  Cure.  E* 
V 460  k . de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
1,690  b.  -T*muix  d'alluvinm  modernes. 

Autrefois  maripiisat,  diocèse  de  Râle,  con- 
seil supérieur  et  iutendaurr  d'AUare. 

Commerce  <b*  v ia»  cl  dr  kincb-watter.-  -Foi- 
res le»  lundi  apres  le  6 juin .,  2*  lundi  de  en- 
finie.  3*  lundi  de  juin  et  28  «et. 

Il  A4.  Il  AN.  vg.  H.-P  i rrnret  ( Gascogne  ) , 
BIT.  et  il  40  k.  de  Ibgiirres-en-Rigrirrr  . canl. 
et  E ‘b  ( ôtslrhiati - Magiioar . Pup.  175  b. 

Il  A COI' UT,  ig.  H. -Marne  (1/M*raine),  arr. 
et  à 40  k.  de  GhautiNuit-m-Rasaignc , canl.  rt 
E de  Rourmnui.  Pop.  |51  b. 

Il  AMJl'F.  VILLE  , Un  km! la  . vg.  F.  are 
( Nonnandie  ) , an*,  rt  à 15  k.  de*  Audrti»  , 
eaut.  d’Ktrvpngm , fc;  des  ThiUirrs-m-Yrxia. 
Poj».  458  h. 

Patau  du  célébré  ingénieur  Rat; su. , créa- 
teur du  resuarqualde  tuuiiel  ou  passage  souter- 
rain eoustniil  sous  la  Tamise,  à biudtv*. 

HADANCOl’RT-  LE  - Il  A TT -CLOCHER  . 
vg.  Dite  ( Picardie  ) , arr.  rt  à 40  k.  dr  Beau- 
vais , nuit,  rt  E de  ( Jiauiuoiit-cii-V  exiu.  I*op. 
335  b. 

I.’égliw,  dédiée  à saint  Martin,  est  ru  partie 
voiilrr  rt  eu  |K»rtir  bmlii-isvcc  ; le  clocher,  qui 
a irrvi  à dénommer  b commune , n'est  pci» 


I Vcuticui  de  b croix  . aprr*  b St- Pierre*,  aprè* 
la  Dérulbliou  ck*  .»uiul  Jeau  Baptiste  et  a|in»  la 
Toussauil. 

GY  - LKS  - NON  AINS,  Gaie  un  UottatU- 
rium  , vg.  Loiret  (Gatiiuii*)  , arr.  et  à 11  k. 
de  Moulai  gis , roui,  cl  E de  ( Jinteao-Kciunl. 

Pop.  636  h. 

GY-I.  KVétyCE,  vg.  1 onnt  ^(Jiaiiqiagnc), 
arr.  et  à 10  k.  d'Auxcrrr,  caul.  et  E de  Cou- 
lange- b-N  iiiiiim*.  Piqi.  619  II. 

GYK,  vg.  I learthe  (pois  .Messin),  arr., 
cant.,  rt  à 7 k.  de  Tuul.  Pop.  261  b. 

G Y É-SI'H  -SEINE,  lig  Au he  iUiaiu|>ogur), 
arr.  et  à 10  k.  de  Bar-Mir-Scsue , canl.  de 
îMitsay-anr-Seine.  ;*;.  V 203  k.  de  Paru  |wur 
b taxe  (1rs  lettres.  Pop.  1.237  II. 

(à*  bourg  est  situé  dau»  uu  c-tnnt  salloci,  sut 
b Seine,  b»  reine  Bbiurlir.  merv  de  saint  Louis, 

i |MM»txbut  lin  rliâleauoii  elle  tm  plaisait  lirau- 
riMip.  et  dont  il  reste  nirorr  iui  pavillun.  C'est 

ii  relU*  reine  que  k*s  habitants  dr  Gvé,  ainsi 
ipir  ceux  de  Neuville  et  deCnurteruu.  drvoteut 
biirs  fraiM-biM*»  : son  bu*te.  pai  l.nteuinit  ooo* 
serve  , a été  trouvé  dau»  de»  fouille*»  laite*  ou 
rhâleau.  Foirai  b*»  9 et  18  mai,  c*t  6 déc. 

G\ONS  i le»),  vg.  Liàr-et-Cher,  emura.  de 
\ouuiu,  C*jdc  la  MolU’-Bciivrou.  xy. 


aussi  haut  qu'au  |M>nrrait  le  croire  d'ajiri-*  rrtle 
épithète  : c'est  une  tunr  carrer,  élevée*  de 25  m. 
rt  surmontée  d'une  Qécrlie  d’mviiuu  10  m.,  lu 
tout  rrcouvrrt  en  ardoise*.  Ce  clocher  s'aper- 
cuit  de  fort  lohi,  parer  que  le  v i liage  au  miltru 
duquel  il  est  plan*  est  assis  sur  le*  | u n 1rs  dr  b 
iiioliéir  dr  Sc*rum.  Il  y avait  autrrfui»  à Ita- 
daiMuurt  un  eliâteon  qui  avait  disparu  long- 
temps  avant  b révolution. 

Il  AOltîNY,  vg.  /'otget  ( Lnrraiur),  arr.  cl 
à 17  k.  d’Fpmal . nuit,  dr  ChâlrUur-MweUe , 
1*1  de  Naniony.  INsp.  350  h. 

Paru»  du  littérateur  llnuiuuii, 

Il  ABOI. , vg.  F otget  ( Lorraine),  arr.  rt  à 
1 1 k.  d’FpituI  . eanl.  rl  i.-.  dr  Xertiguy.  Pop. 
3,140  b. 

HADONVIIJ.K.  vg.  Mente  (lumnnei,  arr. 
dr  Commerr» . à 30  k.  dr  St -M duel , rant.  rt 
Cv  dr  N igneulles.  Pop.  114  II. 

II.EGEN  , vg.  H.-Khin  ( Alsace*  ) , arr..  EJ 
et  à 3 k.  de  Savrmc,  cant.  de  Marmoulier. 
Pup.  703  h. 

Il  AGKMKTIT,  vg.  Vosget (Lorraine),  arr., 
E et  a 9 k.  de  Mirrnmrt,  eiiul.  tic  Dninpoirr. 
Pop.  391  b. 

HAtikRK(b),  vg.  fl.-Prréaéet,  rumm.  de 
St-Jainuirs-b-Hagixlr  , KJ  de  Pau. 

Il  AG  Fl)  K . vg.  //.  - /’*  rrnees,  eiMiun.  dr 
Mnnlloiig,  E de  Castehiaii-MagiMiuc. 

IIAGI.OFT.  vg.  H .-Pi  rentres  (Armagnac), 
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arr.  et  à 35  k.  «k  Tari*-* . nuit,  ut  EJ  de  Cas- 
trliuiU'Hi\ii,n<>Ha!tM!.  l'op.  114  II. 

HAGEBORXK  (l’j.AW,  comm.  rt  K de 
fbillcul. 

U AG  EX  , ig.  Mou- lie  ( pays  Mrasiu  ) , air., 
P-el  * 15  k.dcThiuusille.  canl.  dutbltcnoni. 
Pop.  IIS  h. 

HAGKXBAIJ1  , vg.  U.-Khin  (Alsace*,  arr. 
et  .t  27  L.  de  Hdfort,  caut.  et  C»~*,  de  Damicnu- 
ri»-.  Pop.  660  I». 

H AG EX TH AL  - LF.  - BAS  . xg.  H.- Rhin 
( AUare  ) , arr.  et  a 24  k.  d’Altkirrh . caut. 
d'IluniugiM',  de  St-Louis.  Pup.  962  h. 

Il AGEXTHAL  - LE  - IIAl’T.  vg.  U.- Rhin 
( Alsace  ) . arr.  ri  à 24  k.  d’Altkirch , caut.  et 
K d’Huuiuguc.  pop.  #38  h. 

Il  AG  ET,  'g.  tiers  ( Armagnac  ),  air.  rt  à 
24  k.  de  Mira  tille,  caut.  et  E de  Miébn.  Pop. 
702  1». 

IIAGET-AmiX,  vg.  JI.-Pr  rénées  (Bénin), 

arr..  rant.,  E et  à 14  k.  d'Orilua.  1».  975  li. 

HAGKTMA4J,  petit*  ville.  Landes  (Gascu* 
R»"')  . arr.  et  â 12  k.  de  Sl-Scxer.  chrf-l.  «le 
oint.  Cujv,  Gîte  d'étape.  CîS-  A î 18  k.  de  Pa- 
ris pour  l.i  taxe  des  iHtn-i.  flop.  3,081  h.  — 
l'wiuii  tertiaire  supérieur. 

KJIe  «-st  bâtie  dans  une  position  agrrâlde,  sur 
k*  loiut»,  au  milieu  d*tliH‘  routier  al  tondante  m 
giliier  à pluuM-»  de  toute  espèce.  {"était  nuira- 
fois  une  ville  furie,  «pii  fut  pillée . saccagée  et 
incendiée  lur*  des  guerres  du  r«smte  «le  Moul - 
pnuincn  . Ou  y remarque  k1*  niiue>  d'un  ma- 
gnifique ri  liteau,  uù  mourut  Henri  IJI,  roi  «k* 
>a>aiTe. 

Fabriques  de  toile*  tic  ménage  et  de  poterie 
de  terre.  Xotnbmix  moulin*  u huile.  Taune- 
ries.  Commerce  de  vins  excellents  du  terri- 
toire , de  grains  , niai» , üu  , marron»  estimés  , 
ortolan»  , tuiles,  cuira  et  Imliaux.  Entrepôt  de 
merrain  et  de  ram— \ de».  Russes- Pyrénées 
destinés  pour  Bordeaux.  _ Foirât  les  mercre- 
di» tb  la  derniéir  semaine  de  jauv„  de  la  y 
semaine  de  mai,  de  la  2-  semaine  daoiit  et  tk;  lu 
dernier*  semaine  d’net. 

IIAGKVILLE.  % g.  Moselle  (pays  Messin)  , 
air.  cl  â 28  k.  de  Met*,  rant.  de  Goto.  E de 
Mars -lu -leur.  Pop.  325  I». 

II At.XK VILLE,  vg.  Vosges  (Inrrailie), arr.  | 
rt  à 16  k.  de  Xeufebâtau,  nuit,  et  pg  de  Rul-  ! 
g ne  ville  Pup.  177  h. 

IIAGXIUOL'RT  , vg.  .Ardennes  (Cbflmpa- 
!*)•  arr • rt  à “4  k.  de  ftéihrl , rant.  de  \o- 
vkm,  K de  Suuliesstu-Boi».  l*op.  223  h. 

IIAGOXDAXGE , vg.  Moselle,  eomin.  «le 
Ta  lange,  :■]  de  Met». 

HAGUE  (cap  de  la).  On  nomme  ain»i  la 
poiutc  qui  forme  l'extrémité  nord-ouest  du  dép. 
de  b Mnnelu- , vis-à-vis  de  Pile  d’Auriguv . La 
ponilc  de  ce  cap  rat  surmontée  d'un  château. 
Sur  le  rucher  dit  le  f.ms-du- Va*  est  un  |dmr« 
a feu  fixe  de  1”  ordre,  d*  48  ni.  de  hauteur  et 
de 23  k.  de  portée.  Lut.  49"  4»',  long.  t).  4*  17'. 

Etah/usement de  ta  marée, 0 heure»  35  min. 

IIAIil  KXEAU  , ou  Ihuisur  , Uognnnc  , 
Hogrnox  ta  , Hagenou,  jolie  et  furie  ville. 

Il -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 28  k.  «le  Strasbourg! 
chef-l.  de  caut.  Place  «le  guerre  de4*  cbs»e. 


Collège  ruuumiiud.  ('liainlirr  consultative  d*» 
manu  fart,  faire,  t ÜU-  d’rtapr,  C»\  vqT.A  450  k. 
de  Pari»  |KWir  la  taxe  des  lettre»,  P.  10.349  h. 
— T»*r*m  d'alluv i«iii»  modernes. 

Autrefois  diocèse  du  Straslwurg.  conseil 
supérieur  rt  iiileudanct'  «l'Alsace , lioillbge. 
prévôté  royale,  uaaitrisc  |sai fis ndiéra,  gouver- 
UKtiwiit  (toi  lieu  lier.  recette,  mllégr,  eollégiuk. 

Celle  ville  «*»l  située  au  milieu  «Je  la  furet  de 
Xuur,  sur  b Mntkr.  Elle  doit  son  origine  à un 
rhâlenu  ou  uiuisoii  «k  |daisanc«‘  <h  nus  de 
France,  rmislruit  un  comimiM'eiiMiit  du  xu* 
stèrk,  et  uiiluur  «hupiel  w forma  en  peu  «le 
leoips  une  ville  «pie  IVmpnvur  Frédéric  I"  lit 
entourer  «le  nuira  en  1154,  rt  où  il  mit  eu  dé- 
pôt lu  ronronne  , le  sneptn* , l'é|ice  de  Cliui  |e- 
ruagttat . «A  les  «ulret.  immunii'ut»  ini|M*riaux  ; 
insignes  glorieux  «pu  furent  n«mservé«  à lin- 
giieucaii  justpi'tm  1219.  éjxvque  où  l'êvéque  de 
Spirr  lu  enleva  ü I'iilvu  de»  luhitants,  rt  le»  Gt 
tran»jtorln  au  eluiteau  de  Triefels.  - Plus 
lanl  la  ville  rTHagueiKMii  drvint  le  siège  do  Lt 
pivfetlurr  un  dix  v illr»  ini|M‘nnle>  d*  l'Alsace. 
Pctnihiit  la  guerre  de  trente  au»  elle  éprouva  de 
grand»  dèsustrvs.  En  1673,  Louis  XIV  en  lit 
rusiT  les  fortification»,  ipi’il  lit  reramstniirc  | 
rannèc  sunauie,  et  démolir  «le  nouveau  Irai» 
a us  après.  f*n  inmidie  b détruisit  pirsrpie  ni-  ! 
tièmneul  ni  1C77.  l>es  Aulnrhiens  la  pnrvul 
en  1705  cl  «t»  1744,  il*  im;  b gardèmit  que  j 
fort  ]M*tl  tk*  temps. 

Les  memes  d'Hagueoeau  sont  : d" azur  à 
•ihe  rose  J argent  hroehant  sur  le  tout. 

L'église  Si  •(•eorges  est  un  édifice  gothique 
fort  ivmnrtpiulilr  dout  b construction  parait 
raimmln  nu  enninH'nrenH*nl  «lu  xiT  si«  e|e.  Les 
M-ulptun-s  extérieures  du  rhu*ur  sont  d’un 
travail  [larfait.  Dans  l'intérieur  on  voit  un  ta- 
iMTiiaele  clc'«':  «le  10  m.  rt  oné  «k*  sculptiiie» 
eu  joenrs  trém-didirales. 

Un  rvtnarque  eneoit  à Hagnencau  l'église. 
ShNicokU , ndif'ux  golhiipu'  du  xmr  siècle  : le 
«puu  tûr  de  eaviilerie  : l'hôpital  «*ivi|  et  mili- 
taire. 

Pvriat  de  Woi-n.»\<;  Cuiro  , jiins<'onsultr 
et  imslcem  du  xvr  siérle, 

D’A.vr.  Fias  , prédicateur  praleslant. 
Fahritfnrs  tk*  calicots,  viiimoiMS,  savon  vert, 
(gnoditm.  Culture  du  houlilou.  Moulins  à ga- 
niuce.  Bnnse rira.  I auiMTÎev.  Eaicnreries.  Ami- 
doulterie.  lilnture»  «h-  coton  «*l  d*  eluuivre. — 
Commerce  «Je  lair»  , laine . gai  aura  , houblon, 
etr.  Foires  le  1"  manli  «le  fév,  (3  jours), 
1"  mardi  de  mai . mardi  de  St-Miehel  et  «le 
St-Martin. 

HAIE-KOIASSIÈHE  (b)  , vg.  Luire- A nf. 
(Itrrbgne) , oit.  , E rt  â 14  k.  «k*  Nantes, 
«nuit,  de  Vit  tou.  pup.  1 ,650  h,  — Faire  le  16 
amil. 

IIAGI'KX  (1rs),  vg.  .Seine-In/.,  nuum.  de 
BulOt,  izl  de  Valnuirliti. 

II  AGtTX,  vg.  »/«Me//e( pny  s 5Ie»»«n),  arr.  cl  à 
13  k.  «k*Th  ion  v illr,  e.  deCathmom.  P.  104  h. 

HAIK-GR1SKI.LF.  (la),  vg.  f orges,  ram. 
d«*  tTéranlnirr.  fv  de  Gorcirux. 

H A 1F.-M  A X F.ll  ESSE  . vg.  .Aisne,  cotnnt. 
de  Ikuiguy  et  Mnlnin.  E d’Etreuv. 


HAIE-MAX EB ESSE  (la),  vg.  \ord,  corn, 
de  St -Souplet  et  Vaux-en-Ammaisc.  M du  tb- 
leau. 

Il  AIE- PA  Y EXXK,  vg.  .Aisne,  cumin,  «le  la 
FbuK'Mgrn*.  K de  la  tb|telk*. 

HAIES  (le*;,  vg.  Loir-et-Cher  (lleausA). 
arr.  «*t  à 28  k.  «1*  Vendôme,  tant.  ctj^d« 
Mout«»ire.  Pnp.  508  h. 

IIAIES  (km),  vg.  fi/tdoe  (Fore»),  arr.  «A  à 
31  L.  «le  l.yoo,  canl.  de  St«^-GokunlNC  , 13  do 
(kiudrieii.  Pop.  363  h. 

HAIGXKVIIJ.E  . vg.  Meurthe  ( lorraine), 
arr.  et  à 19  1.  de  Lunéville  , eaut.  de 
Bayou,  Itl  de  \euv  iller-sur-Moselle.  P.  149  h. 

U AILI.AIX VILLE,  vg.  Vosges  (lorraine), 
air.  rt  à 29  k.  d'Kpinal.  canl.  tk-  Châlel-sur- 
.M«>»dle,  El  d«*  Xuinniv.  |N»p.  510  h. 

IIA1IJLES  . vg.  Somme  (Picanlie).  arr..C3 
«A  à 17  k.  d'Aiuicu»,  caut.  de  Sain».  P.  405  h. 

H AILLICtITRT , >g.  Pas-tle-C niais  (Ar- 
tois,I,  arr.,  ^ et  â 10  k.  de  Béthune,  rant.  «le. 
lliMidain.  Pop.  411  h. 

IIAl.HPS,  vg.  Charente- Inf.  xSaiut<j|ige), 
arr.  rt  â 23  k.  de  Sl-Jtiaii-d'Aiigély , caut.  et 
i-.  «le  Mathu.  i*op.  890  h.  - Distillerie  d'eau- 
de- vie. 

IIAIXAUT,  itainoHM,  Jlaginoum,  llon- 
Nania,  rédrvant  piviviuee,  dont  une  |iurlie  a[«- 
|«artit-ni  k b France  rt  l'autre  ail  ray  a 11  me  des 
Pays-Ban.  la-  ll.iimul  entier  foniunl  le  terri- 
rituirades  ancien»  .\errii,  «kml  In  ville  eapitak' 
«Aail  lingot  u m (JbvaO.  Apr«»  avoir  été  iung- 
temp»  gouv muV  par  «Ira  roml«  s,  celte  ppi- 
vinn-  passa  à la  maison  d'Autriche.  Le  llai- 
naut  fraiH-ai»,  dont  V a leur  Mîmes  était  b eapi- 
tale,  a été  rouquis  |wr  tes  Fnun  ;ii»  »ur  h-s  Flv- 
juignols,  qui  l'ont  enlé  â b France  jimi'  le  traité 
«le  paix  des  Pyrénées  du  7 novembre  1659,  et 
pur  edu»  «h-  Ximègue  du  17  scptnuhre  1678. 

I Le  Haiuaut  l'canniis  formait  ium-  généralité , et 
j n'sfeorlissait  au  pai  l«'n«riit  de  Douai.  On  le  di- 
visait eu  plusHiir»  pays  cl  seiguenries,  «pii  sont 
aujtturd'hui  eumprise»  «hms  h-  dé|iarti-iiM‘iil  du 
Nord.  Valcurn-tuM-s,  MaulHiige  . C^jiuié,  |t<iu- 
ehaili,  Avraues.  le  Que»uoy  *1  I -nul m’ira  ru 
sont  les  primijMlr»  villes.  V.  |wur  b hihlio- 
graphie  le  Dér**r» vu  vr  m Nuira. 

Les  armes  du  Hainaut  français  étaient  : 
écartelé  les  1"  et  4*  tf or , nu  lion  de  solde; 
te  2*  et  te  y d" or  au  lion  de  gueules. 

IIAIXUIKY1LLE  , vg.  Seiue-lmf.  (Nor- 
mandie) . arr.  rt  â 32  k.  «k  Dieppe,  eaut.  «A 
E3  d'Ku.  Pup.  488  h. 

IIAIXt-Ol'RT.vg.  Oise,  comm.  deSM^niii- 
lin-dra-Prés,  ^ «k  (•ounuiv . 

HAINE,  rivicrr  du  dép.  du  Aord ; r]k 
pmid  sa  wiurrr  â Binrh  (Puya-Bu»}  , et  m-  jrtti* 
«lun»  l'Kicaut  à Coudé  r celle  rivicrr  » donné 
sou  tinni  à b ci-tlrvani  provincr  du  Hai- 
uaut. 

Il  AINS  , vg.  Vienne  (PotfcMi)  . arr.,  rt  « 
10  k.  (k-  Monlmorilion,  eaut.  «k b 1 nmouille. 
l*op.  691  h. 

Il  Al  XVl  IJ. ERS,  vg,  Oise  (Picanlie).  arr. 
rt  k 30  k.  dr  Onnpiegue  . oint,  cl  E «k  Res- 
suu».  Pdf»  129  h. 
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ll.il  K ,1),  v|.  Ardèche cumin,  du  Roui, 
r-1  de  Moutpezal. 

Il  UKAX.  v p.  Ain,  rouira,  dr  Farge*,  L*jd« 

I xdlusige». 

Il  A lit  K lr)  , vg.  Gironde,  connu,  de  Prei- 
pnoc , U «li-  l'ndruaac. 

UdlIION VILLE  , vg.  Meuse  (Lorraine)  , 
ait.  rt  à 12  h.  de  Barde-Duc,  raul.  d'Aisccr- 
viîle,  Hde  Saudnipt.  644  11.  — Haut» 
fourneaux,  forge»  H martinets. 

H AISKTTKS  (le»),  vg.  Eure,  «umm.  de 
SHmVuiiiI.  [■'.  dr  (lutu'IiOi. 

Il  il  SMI.  vg.  Pas-tlm€atais  (Artois)  , arr. 
rl  à 15  k.  «h*  Uélhuur  , cant.  de  Cambrai , Q. 
de  la  IWvmx*.  Pup.  670  h. 

Il  il/.FITK  la),  vg.  Eure,  coium.  de  St- 
4>in-n-«k*-ThouJieivilk,  Cüde  Bouig-A«  luml. 

Il  IJOI  I.K  , vg,  H, -Garonne,  roiniu.  de 

I la*tifloii-tk--Sl-Maf1nry , G £ dr  M-MartorY. 

Il  il.liorni:  I'  (le),  vg.  Orne,  coraœ.  cl  E3 
de  F Aigle. 

Il  U BomiFn»:  (la),  vg.  Calvados,  mam. 
«le  i «iitiill v , E d’Orbre. 

H il.  Kl  N F.  vg.  Orne  (Normandie),  arr.  et 
à 90  k.  de  Domfrnnt , rant.  dr  Jintgny-Miuv- 
Andamr,  E de  Coûterai.  Pnp.  313  II. 

HAI.INF.  (la),  vg.  Seine-In/.,  ronun.  de 
raudeU*c-lrs-F.lbeuf , E d'EHmif. 

II  il  lM.III  N , vg.  Pas-de-Calais  (Bou- 
lonnais), arr.  et  à 16  k.  <le  Roulagnr-sur^Mrr, 
CMk  rt  M de  Sararr.  Pnp.  434  h. 

Il  Al. I.K  (la),  rivière  qui  prend  «a  source  fil 
Suiw,  au  pied  du  roonl  Terrible:  elle  pour  à 
Porrntmy.  entre  à 8 k.  de  là  sur  le  territoire 
fronçait,  armai*  Drlle,  (irandvillard.  longe  le 
canal  du  Rhône  au  Rhio,  passe  à Muutbdliard, 
rt'ar  jette  dans  le  Doubs,  après  un  cours  d'm- 
rrron  30  k. 

HAIJ.K.qroniT  . bg  Somma  | Picardie), 
arr.  rt  à 17  k.  «F  Abbeville , rbcf-l.  decanta 
ET  d’Airaines.  Burrnn  d'rnregist.  h Muppr. 
One.  Pnp.  1,739  lr.  — Trasot  tertiaire  su- 
jiénetrr.  — Fabriquer  de  tnrtr*  à matrias  et  de 
linge  de  table.  — Foires  fcs  13  mars  et  9 nov. 

n.lurAXK.S-li.H.irArB(H'BI)l3  . vg. 
!fard  (Flandre) , arr.  et  à 9 k.  de  Lille,  cant. 
cfC-jdr  Haubounlin.  Pop.  513  h. 

HAI.I.KHINC*  , vg.  Moselle  (|»yi  M««ia), 
arr.  rt  à 30  k.  de  Metx,  coût,  et  23  de  Fkirl- 
«inemoat.  Pnp.  967  h. 

Il  il  l.KN  vg.  Meute  (pays  Messin),  oit.  rt 
a 91  k.  «le  Mmitttiedv.  cant.  et  EJ  «ieSkuay. 
Pnp.  679  h. 

Il  tl.l.l-H  îles),  vg.  Rhône  (T.voimai«r),  arr. 
rt  a .11  k.  de  Lyon . cant.  of  [-J  dr  St-Lunrunt- 
«le-TJiumousM'l . |*op.  991  b.  — Foire t les 
J-fèv.,  4"  lundi  «le janv.,  jeudi  apres  Pàquos. 
98  «Kl..  t**  lundi  de  l'Aveal. 

U A 1.1. KH.  vg.  .Somme,  oomia.  «!«•  Sle-Radr- 
guude.  >'  de  Pèreraoe. 

H 4LI.KM.Ot'  RT,  vg.  Seine-In/.,  ronna. 
de  Nt-Mu  l»el  «i  lhilkw-nurt.  E>dr  Forgea* 

H 4LI.ILR  iUr).  vg.  Semr-eô-Oseo,  rom», 
de  Ikmrdouué  et  Comh'nur-Vegre,  ai  «i'Uuu- 
dau. 

U 41X11.. \ 14  UK  RT  , Vf,  II.- Marne  (Chain- 
(Ugur\  arr.  rt  à 91  k.  de  Ya»sy,,i*uL  et  SL 


de  Sl-Dtiinr.  P«q».  380  b.  — Papeterie  pour 
registre» , plans  rt  lavii. 

IIALI.IXKS . vg.  Pas-de-Calais  (Attob)»* 
arr.,  E cl  à 6 k.  «lu  Ül-Oinrr,  canl.  de  Luiu- 
lircs.  pop.  606  U.  — Kapataric. 

MAI XIN'G,  vg.  Moselle  (paya  Messin),  arr. 
ri  à 93  k.  de  Mets,  cant.  et  ü de  Roula». 
Pop.  103  h. 

Il  4l.I  I.Vt;  , vg.  Moselle , enram.  «k*  Pufte- 
lauge-le»-R<itl*-niork,  E de  Siett-k. 

II4I.I.IY  IIJ.k.RS  I.IHI  IIKI'X,  vg.  Somme 
(Picardie),  arr.  rt  à 30  k.  «I  .Vrai eu»,  canL  et 
K3  d'Hornuy.  Pop.  433  b. 

HAIXIvm  H8-W-LA-WAIBK  . vg. 
.Somme  (Puardie),  arr.  rt  à 94  k.  de  Mont  «b- 
«ber  , cant.  d'Ailly-»ur-Xnyr  , Qû  de  Fiera. 
Pop.  364  b. 

UAL  1.4  >11  KH  K ' la),  Iloloteria,  vg.  Seine- 
Inf.  (Noinuuube),  arr.  rt  à 30  k.  de  NcuJ«lii- 
tel*eu*ltra> , «nul.  H £3  d' Argue  il.  Pop.  143  U. 

MA1X4ITH  ( le* ) , vg.  Eure,  «oium.  de 
Villier»>eu-I)é»<x4jviti , kâdr  Parr-sur-£ure. 

HA1XUVUXK,  Vg.  Meurthe  (lorraine), 
arr.  rt  • 29  k.  «le  Luuûville , caul.  et  22  de 
ltlanKint.  Pnp.  107  b. 

Il  Al. I.4»V  , vg.  Oise  (Picardie),  arr.  rt  à 
48  k.  «lr  Beauvais,  caut.  rl  E de  GrandviJ* 
Iran.  Pup.  673  b. 

Il  ALI.44Y,  vg.  Pas-de-Calais  ( Picardie  ), 
arr.  «‘i  à 30  k.  d'Arraa,  caut.  de  |>ash  CrJ  «le 
Doulleus.  Pop.  494  b. 

Il  ALI.4IY -LXS-PEKX4tlH,  vg.  Somme  (Pi- 
rardic),  arr.  et  à 17  k.  de  Doullem,  cant.  el 
Ejde  Duinart.  Pop.  503  b. 

LIA  LIA' , vg.  Somme  (Pûanlie),  arr.  rt  à 
96  k.  «le.  Mouldulirr,  caul.  de  Rüjuervs,  C*j  de 
Liboo.v«u-8aulcnv:.  Pop.  934  b. 

HALIXIX.  vg.  Mord  (Flandre),  arr.  rt  à 
18  k.  «le  Lille , cant.  cl  t)  de  Tourouiiig. 
Pop.  4.964  b.  Sur  la  rive  droite  de  la  Lys.  — 
Celait  jadis  uue  (irtilc  ville  mtomiueu  |»ar  ses 
fabriques  de  drapa  ; elle  fut  bnUér.  aiuii  que 
l’église  et  lr  «diilrau.  dan»  les  guerres  civiles 
de  la  Flaudrr,  rt  eut  hraurotip  à souifrir  Inrs 
de»  sièges  de  Mémo  en  1638.  1667.  DM, 
1744.  et  surtout  dans  1rs  cani|uigurs  «le  1793 
et  1794. 

Fabriques  de  calicots,  linge  de  laide,  toiles 
à matelas.  Filature  da  coton.  BlantbiMerie  de 
toile*  Ilrassrri* , briqueterie  et  uioulius  à huile. 

Il  ALS 4 11  . vg.  Ü.-P  * rendes  ((karngue)» 
ara.  cl  à 15  k.  «le  Rayonne , eanl.  cl  C*J  d’Lsta- 
lita»  Pop.  994  b. 

Il  AJ. si  Kitt- K , Vg.  Mot  AU,  mon.  de 
GrindorfT,  S]  de  Ruuxonvillc. 

UAM  (lr),  vg.  Calvados  (Nunnainbr).  arr. 
rt  k 95  k.  de  Pont- V Evoque,  cant.  de  (àuubie- 
raer,  ûv  de  ikuullr.  Pop.  196  b. 

Il  AM  (le),  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 9 k.  «le  Valogiies.  ranl.  et  E de  Munir - 
bourg.  Pop.  309  b.  — Commerce  de  chevaux. 

Il  AM  (le),  vg.  Mayenne  v Maine),  arr.  et  à 
90  k.  de  Mayenne,  caut.  du  Uurps,  2 du 
Ribay.  Pop.  950  b. 

Il  AM  (Haute  rt  Basse-  ) . vg.  MaselU  (pays 
Measin),  arr.,0rtà  6 k.  de  '1  bioaville^cant. 
de  Met mv  use.  Pup.  744  b. 


MAM.  rg.  Pande-CalaU  (Art ai»),  arr.  ot  it 
90  k.  «le  Ri-tluine , ««ut.  de  !N«>rr«nt-F(mlâa, 

Câ  de  Ldlun.  Pop.  744  h. 

Il  AM,  Hammus,  llametum,  llamum,  petite 
ville,  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 43  k.  de  Ptv 
nnme,  rhef-I.  «le  rant.  Cure,  r.ite  d'rtiqse.  C3. 

A 1 18  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  «9t»  lettre». 
Pnp.  Î,53T  K.  — Traasni  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  diurèse  rt  «Section  de  N’oyon 
parleiiieut  «le  Paris,  iutrudaiire  de  SuUsuus, 
liailliage,  justice  royale,  eliètelloiie , vicomlô  , 
guuvenninenl  particolkr.  mairie,  abliayo  «lar 
St- Augustin, 

llain  «loniine  une  pbiue  fertile  ; des  marais 
l'rattNirrut.  I je  «bâteau  fort,  qu'on  Jet  suivre 
d'asst-x  loin,  jrtle  dan»  Time  la  terreur  cl  l'ef- 
froi. Il  fut  hàù  ver»  l'au  1470  par  Lirai»  de 
Luxembourg,  comte  «b*  St-Pul , «pie  Ltnii»  XI 
fil  plu»  laid  déc -api  1er.  Aii-desMU  de  la  porte 
ou  lit  «rite  iuflcriptiou  en  caractère*  gothique»  i 
Mo»  auu.  lui  grosse  tour  a 33  tn.  «le  liauteur 
rt  33  m.  dr  diainrtie  ; c’est  une  des  phi»  furie» 
qui  rxislml  ru  Francs*.  Ce  rhâtrau  sert  «h*|mia 
longtemps  «le  prison  d'F.tat  : le  niuréclui  Mon- 
rry  y fut  détenu  piudant  Usés  umm»  en  ISIS, 
|M»ur  »’élrr  récusé  lorsqu’il  fui  nom  me  meinbra 
«lu  csiuaeil  de  guerre  «pii  devait  juger  lr  maré- 
rbal  N'ey  ; le»  ex-miuisiiea  de  Ciiarlea  X y ont 
été  déirustt  jusqn 'à  l'époque  de  la  < «nnmutatMaa 
de  la  jwiue  «pu  leur  avait  été  infligée. 

La  villa  «le  llom  fut  dclruite  eu  141 1 par  la 
duc  da  Bourgogne,  «pii  avait  rassemblé  a Douas 
une  armée  <rm*i«lérable.  Il  en  sortit  dan»  le» 
premiers  jours  «le  septembre  avec  1,500  chr- 
s ulicra»  84JO  homme»  d'arme»,  rt  341,000  lan- 
taisuts,  rt  se.  dirigea  contre  Han  villa  . où  Ber- 
nard d'Albrrt  s’étoit  établi  avec  500  hniume* 
d’armes  arniagmu  *.  la  mssUura  de  ce  Jet  nier 
ne  fut  pas  longue.  L'artillerie  qu'as  aïeul  ame- 
née les  Flamands  était  si  supérieure  «m  calibra 
à celle  qu'un  avait  accoutumé  d'employer,  qua 
des  le  prrimrr  jour  du  tsépe  elle  renversa  «1rs 
pans  dr  murailles  rt  des  édifices  que  les  aaraégèn 
croyaient  iuébrratUiik».  Dana  la  nuit  suivante. 
Ourle»  d'Alliret  s'échappa  avoc  la  gnnumn  rt. 
tous  ceux  des  bourgeois  «fui  lus  avaient  montré 
quel«{ue  laveur.  Cou  qui  attendirent  les  ikmr- 
pssgnum  avaient  au  «Mulnure  muv eut  prouvé 
leur  dévouement  au  comte  de  Nrvcrs,  lettr  sos- 
gueur.  et  il»  conqiiairut  sur  sa  preterfion.  IU 
furent  preaqur  tusn  mataacn*  ; Irur»  niai  «ma 
furent  pillées  méthudKpieman! ,.  rt  cr  ne  fut 
qu'adirés  que  luui  ce  qui  avait  b imunihw  va- 
leur cul  été  enlevé  que  le»  Flamands  mirent  Ira 
feu  à U v Ule.  rt  l' entretinrent  jiour  qaVtMa  fut 
eulsereiiMsU  consuinér.. 

Les  arase»  de  Ham  »«  ait  : d star  à iroio 
croUeaaSs  / atgeul,  de  un  en  chef  et  un  en 
pointer.  — Alias  *.  euupé,  le  premier  I armr  à 
une  toar  «F argent  supportant  tiens  pmithmr 
d’or-;  le  deusùme  a une  murât  Ut  d'arpent 
m afonnéo  do  subie. 

L'église  de  Hum,  soua  loqurllretf  mie  rrrpie 
curieuse,  eoutÎMit  demagndlqisr»  bas-relief»  sr- 
pmentaiit  divrre  sqitr  de  rFxrtmrr  sainte.  T je 
jeu  d'argure  esr  m ■ntrrm  j«oe  «k  rtefles  rtjkmnrtr' 


HAKB1E . 


UAM  in-MOnES  (le). 


H A X • LKS-3U  VHi  N Y . 


Ac  marbre.  ainsi  que  le  superbe  baldaquin 
qu'on  remarque  à l’entrée  du  eharar. 

ï»Amm  du  général  For. 

Du  porte  Tan à. 

Fabrique  de  ancre  indigène,  ronmoerie,  arti- 
cles de  St-Quentin  *.  culture  considérable  de  lé- 
gume*; fah.  et  expédition  de  sabots  pour  le?»  ord. 
— Foires  le  10  de  chaque  roofc.  à l'exception 
de  moi  et  de  sept.  Os  foires  sont  reportée»  au 
1 l/lttr*que  la  foire  de St-Quentin  tomlie  le  10. 

H An. tlts.  vg.  Calvados  (Normandie),  art. 
«t  à 27  k.  de  Caen,  cant.  dT.vreey,TS3  d’Har- 
court-Thury.  Pop.  808  h. 

HAMAUXABI»,  vg.  Fasges,  comm.  deTal- 
ÏAjol.  E de  Plombières. 

HAMBAEH,  vg.  Moselle  (paya  Messin), 
arr.,  cant.,  K;  et  à 8 k.  de  Sanrguetniues. 
Top.  1.818  h. 

HAMRAt  H . vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
35  L.  de  Sa v «me  , cant.  et  K de  Drulingm. 
Pop.  860  h. 

Il  AM  II  EU  S , bg  Mayenne  (Maine),  arr.  et 
à 17  k.  de  Mayenne,  cant.  et  Ode  Dais.  Pop. 
1,837  h. 

HAMHIE,  ou  Hauarc,  Hammus  , dmbiha - 
rorum  H ambrin  , bg  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 19  k.  de  Cou  tan  ce  s , cant.  et  ES  de 
Caviar.  Pop.  3.554  h, 

la»  commune  da  (lambic.  une  des  plus  éten- 
due* du  département , a deux  châteaux  fort», 
doul  le  principal,  celui  qui  porte  le  uom  de  la 
commune . a toujours  été  possédé  pr  des  sei- 
gneur* taét-puivuiuls.  Celui  qui  le  possédait  à 
l'époque  de  la  couquétc  joua  un  rôle  important 
à cette  expédition.  La  Iwronnte  de  Hamhie  fut 
douiMT  au  comte  de  SufTolk  jiar  Henri  V,  roi 
d’Angleterre  ; elle  fut  rendue  k ses  anciens 
possesseur*  on  à leur  famille  en  1 450-  Le  donjon 
était  un  des  plus  grands,  de*  plus  Iwmix  et  des 
mieux  situés  du  département.  Sa  position  do- 
mine majestueusement  le  liourgde  Hamhie.  De 
tout  le»  «liés  , ses  ruines  sont  pittoresques.  Il 
est  carré,  a 33  m.  de  hauteur,  et  est  flanqué 
de  tourelles,  dont  la  plus  considérable  est  celle 
qui  contient  l’escalier.  Sous  h*  premier  plier, 
on  voit  uoe  chambre  qui  a prohahlemrul  servi 
de  citerne  ou  de  cachot.  I J chapelle  était  au 
ira-de-chaussé*  de  cette  tour.  l es  étages  au- 
dessus  contiennent  chacun  un  appitcment 
simple,  solide,  et  sans  moulures  ou  décorations. 
Tou*  ces  apprtemrnL*  sont  voûtés.  Une  plate  - 
forme  assez  sprieuse  est  au  sommet.  Les  gué- 
rites tout  aux  quatre  angles  de  cette  plate-for- 
me ; elles  font  saillie,  et  sont  soutenues  pr  des 
console». 

Fji  1 417,  au  mois  (h*  mare,  le  château  de 
Hamhie  fut  rendu  aux  Anglais  pr  Jehan  de 
Soulle.  écuyer  de  mexsirr  Philippe  de  la  Haie, 
chevalier  et  ca|»<tainc  de  Hamhie.  Le  comte  de 
Clore  ■.ter,  qui  s’en  était  emparé,  accorda  à ceux 
àc  la  garnison  et  aux  autre*  qui  ne  voulurent 
pt  se  soumettre  au  roi  d'Angleterre  la  per- 
mitsinn  de  sc  retirer  ailleurs.  Ce  château  fut 
repris  aux  Anglais  en  I *50,  immédiatement 
après  la  bataille  de  Formigny. 

Près  de  la  ritièrede  Sienne,  un  peu  au-drs- 
sua  d«»  ruines  de  l'ancienne  abliay  c dv  Hamhie, 


Tondée  pr  C.uillauree  Pesnel  m 1145,  tm  re- 
marque IVmplaeement  du  auTuav  me  Murar, 
construit  vers  le  xrr*  siècle. 

Commerce  de  fil  et  de  filasse.  — • Foires  le» 
25  juin  et  27  déc. 

HAMBLAIX-LES-PR&i.  vg.  Pas-de-Ca- 
tan  (Artois),  arr.,  C3  et  à 13  k.  d’Arras,  cant. 
de  Vilry.  Pop.  490  h. 

HAMCOUKT,  vg.  Somme  (Pirardir).  arr.  èl 
à 10  k.  dePérontir,  cant.  et  £3  de  Knitd.  Pop. 
«17  h. 

HAMEAU  tk),  vg.  B. -Pyrénées,  comm.  de 
Cure,  E de  wtarrrnx. 

H AME  AU -JW  AS  (le)  , vg.  Eure,  comm. 
de  Drarourt,  E de  Thiberville. 

HAMEAU -ST- ANGE,  vg.  Seine,  comm.  et 
S de  la  riiapl le-St-Dcnis. 

HAMEAUX  (les),  vg.  Seine-tnf.,  comm.  de 
(tanne ville,  £3<le  Longues ille, 

HAMEAUX  fies),  vg.  Dens-Sèrret  (Poitou) . 
arr.  et  à 25  k.  de  Braun irr,  cant.  et  m de 
Thouart.  Pop.  728  h. 

HAMEGHANCJtT,  vg.  disne( Picardie), arr. 
et  à 15  k.  de jHgMentiii,  cant.  de  Moy,  3 de 
la  Père.  rep!  81 B h. 

HAMEL  (le),  Eure,  comm.  de  Fourmetot. 

HAMEL,  vg.  Sord  (Flandre),  arr..  Cl  et  à 
11  k.  de  Douai,  cant.  d'Arlcux.  Pop.  575  h. 

Il  AM  EL  (le),  vg.  Oise  (Picardie) , arr.  et  à 
28  k.  de  Beauvais,  rant.  et  ta  de  Grand*  i Hier*. 
Pnp.  389  h. 

HAMFJ.  (le),  vg.  Pas-de-Calais,  comm.  du  ■ 
Rivière,  3 d'Arras. 

HAMFJ.,  vg.  Seine-tnf.,  mmm.  de  Tour - 
ville-la- Rivière,  Z-Z  dTJlieuf. 

HAMFJ.  (le),  vg.  Seine- tnf.,  comm.  de  Bois-  1 
(taillaume.  £3  de  Rouen. 

HAMFJ.  (le),  vg.  Seine-tnf,  comm.  deBo»- 
hyon,  ® de  Cournay. 

HAMEL  (le),  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 25  k.  d'Amiens , cant.  et  55  de  Corbie,  Pop. 
1.063  h. 

H AME!.,  vg.  Somme,  comm.  de  Ponthoile, 
E2  d’AMievilk. 

Il  AM  E'.L-I.ÈIS- BEAUMONT,  vg.  Somme, 
comm.  de  Beaumont -llamcl,  £3  d’Albert. 

Il  AMEIJX,  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 21  k.  d’Avranchcs,  cant.  et  H de  St-Ja- 
mes.  Pop.  280  h. 

HAMFLKT,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 22  k.  d'Amiens,  cant.  et  £5  de  Corbie.  Pop. 
437  h. 

H AMEI.ITT  - DK  - LOU TIERS  , vg.  Eure, 
comm.  et  3 de  Lousier». 

HAMELIXCOURT,  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois). arr.  et  à 13  k.  d'Arras,  cant.  de  Croi- 
sille*.  f-1  dr  Rapurae.  Pop.  496  h. 

MAMELLE  (Bas-),  vg.  Pas-de-Calais , 
comm.  et  pi  de  St-Venant. 

HÂMES,  vg.  Pas-de-Calais  (Picardie),  arr. 
et  à 3*  k.  de  Boulogne-sur-Mer , cant.  et  S 
de  Ou iuc*.  Pop.  83*  h. 

II  AM  ET  (le),  vg.  Aisne,  comm.  de  Sénin- 
court,  ZT.  de  St-Qucntiu. 

HAMETEI.  (le).  Eure,  comm.  de  Baux-de- 
Birtruil.  C-;  dr  Bccteuil. 

Il  AM-LES-MOl.N  ES  (le),  xg.  dr  Jeunes 
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(Champagne) , arr.  de  Méxièrcv , i 10  k . de 
Charles  illc,  caut,  et  £3  de  Rcuwez. 

H AM  ME  VILLE  , xg.  Meurthe  (lorraine), 
arr.  et  â 81  k.  de  Nancy,  cant.  et  KJ  de  Véze- 
lise.  Pop.  210  h. 

HA  MOX  VILLE , vg.  Meurthe  ( Lorraine)  , 
nrr.  et  à 19  k.  de  Tou!,  cant.  de  Domèvre,  El 
de  N'ovisnt-aux-Pré*.  Pop.  117  h. 

IIAMPIGKY,  vg.  Aube  (Cliampgnc),  arr. 
rt  à 32  k.  de  Bar-snr- Aube , cant.  et  E de 
Brietim*.  Pop.  450  b. 

HABP8NT,  vg.  Meurthe  (lorraine;,  arr.. 
rert IL  «t  !P"  de  Lhàfuoti. Salins,  à 8 k.  de  Vie. 
Pop.  513  h. 

Il  A M-MWSHT.  A It  SI lEtt  (• . vg.  Moselle  (paya 
Messin),  arr.  cl  A SO  k.  de  Metz,  cant.  d« 
Boulas , KJ  de  St-Asold.  Pop.  900  li. 

HAN,  vg.  Ardennes  (Champgnr).  arr.  et  à 
35  k.  de  Rocroi,  cant.  et  E3  de  Givet.  Pop. 
228  h. 

HA\L,  xg.  Deuj-Sé\-ras  (Poitou-),  arr.  et* 
19  k.  de  Melle,  cant.  et  de  Chcf-Boulunue. 
Pop.  800  h. 

IIAMIIKS,  lig  Eure-et-Loir  (Reauce).  arr. 
et  â 23  k.  de  Chartres,  caut.  de  Maiutmon,  13 
d'Epernon.  Pop.  938  h. 

UANCHY.  vg.  Somme , conun.  do  Couloit- 
villers,  H d' Abbeville. 

IIAXLOUHT,  Hancuria , vg.  ilarnr  (Cham- 
pagne). arr.  et  à 23  k.  de  Vilry  -lé-François, 
cant.  et  £0  de  St-Kemv-i-u-BouzenmnL  Pop. 
84  h.  A 

Il  AN  COI' RT,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 

et  à 10  k.  de  Péruuiie,  caut.  cl  JH  de  Koiaol. 
Pop.  237  U. 

IIAN-ÜEV  ANT-PIEBHEPONT.  vg.  Sfeuae 
(pays  Mr**iu),  arr.  et  a 31  k.  de  Muutimxly, 
cant.  et  3de$pincoui’i.  Pop.  219  h. 

IIAKD&CHUHEIM,  vg.  B.-Jtisi»  (AUare). 
arr.  et  à 15  k.  de  Straxbourg,  cant.  et  3 do 
Tntchlerahrim.  Pop.  209  b. 

Il AXESCA.MPS , xg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  et  à 18  k.  «T Arras,  canL  de  Pas,  3 
de  l'Arbrrl.  Pop.  258  b. 

Il  A >(•  ABU.  xg.  Somme  ( Picardie),  an*.  «I 
à 23  k.  de  Moutdldier,  «mt.  elK  de  Moreuil. 
Pop.  :t*2  h. 

H A. \t>  EX  lit  ETE  X . xg.  B.-Hhin  (Alsace), 
arr., 3 et  à 11  k.  de  Strasliourg,  cant.  d’ü- 
herbausbergen.  Pop.  490  h. 

Il  A Mi  ESI',  ou  Hwinsr-u-SiSTUM,  bg 
Somme  (Picardie)*  arr.  et  à 14  k.  de  Monldi- 
dier,  caut.  de  Morcuil.  3.  A 1 10  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,351  h,  — Fa- 
briques imjiortantc*  de  Itonnetcric  en  laine,  iri- 
cols,  flanelle.  Fah.  de  métiers  à lia»  ; filature  d« 
laine  pour  bonneterie. 

H AXtiEST-Sl  R-SOMME,  vg.  Somme  (Pi- 
cardie), arr.  et  à 24  k.  d' Amiens  , cant.  rt  3 
de  Picquigny.  Pop.  953  h.  — Extraction  d< 
tourbe. 

Il  AM1WILI.ER  , Vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 20  k.  de  Sarrebourg,  caut.  et  £1  de 
Pbalslmorg.  Pop-  398  b. 

HAX-LÈS-JUVIGNY  , vg.  Meuse  ( pays 
Messin),  arr..  caut.  et  à 6 k.  do  Montmcdy. 
3 de  LMpy.  Pop.  295  b. 
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H ATYOII.F. 


IIARAEMOXT. 


is  arloert. 


IIAXIIOFFEN,  Vf.  B. -Rhin,  rornnn.  el  K 
ilr  Ri*rh«illrr. 

HA.\.\ACIIKS,  Vf.  Oi*e  (Picardie) , art.  cl 
à 23  I*.  de  Uramais  mil.  H Je  Suugiwu. 
Pnp.  317  li.  — Ou  y v«iit  un  ancien  rliilcuu 
flanqué  Je  grosses  loues,  cl  mie  «lianuaotr 
église,  qui  a,  dil-mt,  servi  Je  modèle  pour  la 
construction  de  b Str-(lluq*-llr  de  Paris. 

Il  AXXAPE,  ig.  -tisnr  {Picardie),  arr.  cl  à 
35  k.  Je  Vcrviiii,  canl.  de  tA  a*»ignv,  Kd'K* 
treux.  Pnp.  969  II. 

M AXXAPF1S  . vf.  Ardennes  (rJianqtagnr), 
arr.  el  à 2*  k.  de  Kimyiû,  ranl.  dr  Rtiinigm, 
E3  d’ Anlalitoti.  Pnp.  527  b.  — Ces l un  vil- 
lage fort  .-ancien  que  (il unies  le  Clause  donna 
eu  845  à Milliard,  sou  cousin  germain,  pctit- 
liU  d*-  C'Iiar Icmagnr. 

H AN  X Lit  Kl  Q . ig.  Pas-JeA  ‘niais , o ira  ni. 
de  Motit-lferiiaïu-liou.  de  Sl-Vcunul. 

Il AX.NKl'COl'RT.  vg.  Srine-et-l>i*c . rom. 
de  Gargnivillr,  15  de  Meut  an. 

HANNOCOI'RT  , vg.  Meurthr  (lamine), 
arr.  de  EJiàtcau-Satiii»,  à 18  k.  de  Vie,  raul.  el 
EJ  de  I Mme.  Pnp.  57  II. 

HAXXOLXK.  \g.  Ardennes  (fJutmpagnc), 
arr.  rl  à 42  k.  de  Kethrl,  canl.  et  CF3  de  CM* 
tmu-Purrirn.  pop.  506  li.  — Manufacture  de 
drops  ; iniMiliu*  à foulnn. 

HAXXtM.X  E-KT-M A RTI X . vg.  Antennes 
(r.liaiii|>üguc).  arr.  el  à A k.  de  Mriirm.  i*l  à 
15  k.  de  Ourles  il  le,  rant.  cl  K de  Flixr.  Pop. 
472  b. 

H AXXOX  Vit. LF.- AE- PASSAGE.  vg.  Mo- 
selle (pay*  Messin) , arr.  et  n 45  k.  de  Rritj, 
canl.  <b‘ Cnn  lia  iis,  de  Marx-h -Tour.  Pop. 

40t  b. 

llA.V50miXR*5ACS-ljn-i:0TfH.  vg. 
Mente  (pays  Messin),  nrr.  et  à 46  k.  de  Ver- 
dim*snr-Meuu'.  canl.  de  Knsis,»en*W(irsrr, 
F'  de  Manhrulk*.  l*op.  1 ,286  h. 

IIAXOi'ARD  (le).  Vg.  Seine-lof.  (Norman- 
die | , arr. et  à 20  k.  d’Vvclot,  rant.  rl  cad'Our- 
ville.  Pop.  403  li. 

IIAX.S.  sg.  i/^rar fdtenpagne),nrr.,  ont., 
L*J  et  à 13  k.  dr  Str-.Mémlw>u!d.  Pop.  405  h. 
— Il  rtail  antrefnri  défriidu  par  un  rlùlroti 
fort,  détruit  en  1591  |*our  avoir  servi  d’asile 
ans  lîgnrurs. 

HAX-SEE-.MEESE.  s g.  Meuse  ilzuraine), 
an-,  de  Cnmuierrs . canl.  f C*  cl  à 5 k.  de  Sl- 
Mihirl.  IN»p.  390  b. 

Il AX*SI'R-NIKI>,  ' g.  Moselle  (pars  Mes- 
sin). »IT  cl  à 30  k.  «le  Met* , raul.  et  El  «b* 
I anlqin-mont.  pop.  147  b. 

HAXTAY.  vg.  XorJ  (Flandre)  , arr.  rt  à 
21  k.  «le  Lille,  canl.  cl  T*2  «le  la  flaure.  Pop. 
460  h. 

HANTKRIE  (la),  s g.  Orne,  nimm,  de  St- 
Kvranlt-divMonlfort.  r-J  de  Cars’*. 

IIAXVEC,  sg.  Finistère  (Bretagne),  arr.  rl 
à 40  k.  dr  Brest,  «-mil.  de  Daoiilat,  ;«J»k‘  Faon. 
Pop-  2.763  II. 

finir  «le  Pamirol  landcm. 

Foire  |e  44  juillet. 

H AN  VOILE  . s g.  Oise  1 Picardie),  arr.  rt  à 
20  k.  dr  Beauvais,  canl.  et  £3  de  Songeun» . 


Pop.  1.084  b.  - Fabrique*  importante*  de 
vr  ges  «•!  tricots  «le  laine. 

HAXWILLER,  vg.  Moselle  (|ms*  Messin), 
arr.  cl  à 40  k.  de  Sam|iHUiint,raut.  rtWdr 
Bilchr.  Pop.  563  h. 

H AUX  U (SI-),  vg.  II. -/sûre  (Languetinr), 
arr.  et  à 29  k.  du  Pus  , raul.  «tEJdr  PradcJJe». 
Pop.  1,177  li. 

M AOX  - LE-  Cil  ATEI.  (St-),  petite  ville, 
lettre  (Forez),  arr.  et  à 15  k.  de  Hoanrn-.  rb.-l. 
de  rant.  Cuir.  C£  de  Sl-< >'-rma  iu-l'Eqiuiaue . 
Pop.  719  h. 

Ou  remarque  sur  le  territoire  de  celle  com- 
mune le  rhitruu  de  Ikiisv  , Four  «le»  lorlrni- 
sex  les  plus  formidable»  du  Fom,  roiislnutc 
sou»  K*  règne  dr  Charles  V : trois  voitures  puur- 
riiieiit  iiiurelier  île  bout  sur  la  terrasse  du  rem- 
part extérieur.  Sons  le  régne  de  Charles  VU,  le 
château  d«-  Boisy  devînt  la  propriété ilu  réléhrr 
J arque*  Cuiir,  qui  avait  fait  placer  sur  nue  des 
jmiHc»  extérieure»  l'inscription  oiivaulr  : 

J ifqim  t«nr  fait  r»  qi'l)  «r«l, 

Et  U r«a  ce  qu'il  j*wi. 

C’est  dans  ce  «bâteau  «pu*  unqiîil  1’,. mirai 
Büvsivit,  tué  à la  bataille  de  Parie, 

Foires  1rs  5 mai,  49  août,  8 «mis.  rt  seilledu 
Jinunirhr  «Ir  In  Passion. 

H AUX -LE- VIREX  (SI-),  vg.  lssire<Jatv *), 
arr. «2  n IG  k.  de  RnaiJur.rant.dcSt-llaou-U:- 
CJiûtel  , C?j  de  .SI-Crniiaiii-rEspiiUHM*.  Pop. 
765  b. 

IIAPLIXCUERT  , vg.  Pas-Je-C  a lais  (Ar- 
tois), arr.  el  à 26  k.  d'Arras,  canl.  tic  Berlin - 
court,  fcj  d«*  Bnpaume.  P«*p.  549  h. 

Il APPKU AUBE.  vg.  W«/,  01  nui.  cl  M «le 
Landm\m*. 

HAPPEXCOERT.  s g.  Aisne  (Picard ir).  arr. 
el  à 14  k . de  St-Queutîu  , cant.  et  de  Sl- 
Simon.  Pop.  479  II. 

IIAPPOXLOERT.  vg.  Vosges  . ronm.  «le 
MoncrbHnp|Mmc<Miii.  El  de  Xcufebüteaii. 

Il AP1M IX VII. I.IERS  . vg.  E nre-ef-Jxùr 
(Braure).  arr.  et  à 44  k.  «le  \«<geiit-le-ll«>trou, 
canl.  de  Thiron-Canlai* , Zzl  d’Illicis.  p«q». 
591  b. 

IIAHA.WO.XT,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  «4 
n 30  k.  de  Soîmoiu,  canl.  cl  de  Yillrr*-Cut- 
terels.  Pnp.  536  b. 

Il  ARA  N , ou  u Qurn.LT,  sg.  B. -Pyrénées, 
roiniii.  «’t  r*  jd'll;ispam-n. 

IIARAXT,  vg.  Yonne,  connu.  de  Parly , ££ 
de  Tonry , 

Il  ARASÉE  (la),  s g.  Morne  (Lhampngtu-), 
nrr.  de  Slr-MénehtMild  . ramm.  «le  Viennc>l«*- 
ChAtraii.  canl.  el  de  YiHe-sur-Tnnria*. 

Il ARAEl OEKT  . »g.  Antennes  (Chanqui- 
giM*),  arr..  ZfZ  et  i»  13  k.  «b*  SévLin . raul.  «le 
Raueourl.  Pnp.  840  I».  F««rge»  el  fonderie. 
lîn»s«Tic*. 

UARAEE.OERT  , vg.  Meurthr  (lorraine), 
arr.  cl  à 18  k.  «b*  Xnnry . canl.  cl  K de  St- 
Xieolas-du-Porl.  Pop.  849  b. 

Il AR AECOERT -SEIt - SEII.LE,  vg.  Meur- 
the  ( Ijiirsine  ) . arr  , rant..  «b‘  (Jtàleau- 
Salius.  cl  û 7 k.  «b*  Vie.  Pop.  468  b. 

Il ARAEMOXT,  vg.  Meute  ( pays  Messin), 


nrr.  et  à 23  k.  dr  Mnulmedy.  eant.  cl  £0  du 
Diin^mr-Vleuse.  l*op.  154  b. 

Il  AR  A VESXES  ,v  g .Pas-Ac-C niait  (A  rlius) , 
nrr.  di  20  k.  de  Sl-IW-iur-’lrnmw:,  rant.  et 
^d'Amv-liOiiltiMU,  Bip.  179h. 

llARAVILLIEIlS.\g.Ae/W-rM>«e(Vevin), 
arr.  et  À 17  k.  de  INintoisC,  ennt.  el  K «ir  Ma- 
rines. Pup.  460  b. 

IIAUAZKK  (la),  vg,  Marne,  romrn.  de 
Yieiiue-le-Cbâlrati . *^7  de  Sle-MtiH'luinUI. 

IIAIIItEHL  , vg.  Meurthr  ( Lorraine },  arr., 
rant.,  et  à 14  k.  de  SarrriKiurg.  P,  3 IG  1k 
— Verrerie. 

Il  UUtOXXIKRKS  . |ig  Somme  . Picardie), 
nrr,  el  n 47  k.  «le  Monldidier,  ennt.  «b*  Itmir- 
res,  f£3 de  Y iUervJlrrtaunrux . P«ip.  4.414  h. 
• - I/égliM*  [wniissiah-  est  un  tdiiirft  fort  re- 
manpiaMe. — Fabri  jur  de  hunnrtrric  en  coton 
ci  «le  (Inuelle.  Filuturr  «le  coI«hi.  — Foires  bu 
1"  «uni,  44  juillet  vi  4 imv. 

Il  A H Ito  EL  . vg.  Meurthr  { Lorraine),  arr. 
et  n 35  k.  de  l.uués  ille,  rant.  et  L3«lc  Blnusout. 
P«p. 604  b. 

HAIICAX  VIIJ.K  . s g.  Sriur-lnf.  (Norman- 
die), arr.  rl  n 14  k.  d’Yvrtot , r.-uit.  et  .*•'  de 
Ikiutb-S illr.  |*np,  940  b. 

ltAHLLI.AI.XLS,  vg.  Somme,  mmni.  de 
Marinier»  *.  !•  ' «b*  Vuliues. 

IIAR4.il ÉCIIAMP,  vg.  Vosges  ( Jauruine)  , 
nrr.,  rant.,  rl  ii  9 k.  de  Neufchntcau.  Pnp. 
484  h.  - Fuign, 

Il  AlILHOLI-ri'.sg.  Vosges,  rom.  du  SaulcT, 
f>*  de  SéiMMKü, 

Il  AliLîlOl.lX  , vg,  Meurthr,  coium.  de  la 
I rimlMile , {%  «le  I^uvpiiu. 

IIARLltiXY,  vg.  Attne  (Picardie),  arr., 
rant..  et  à 8 k.  de  YrtvilL  Pop.  817  b. 

H ARCOERT.  Marques  ilia,  lig  Eure  { Nor- 
mandie), urr.  et  à 40  k.  «le  Ilemay . canl. et  !3 
«le  Briunue.  pop.  1,444  h. 

Ce  Imurg  était  nul rr fois  défendu  par  un  clnri 
Irau  tri*»- fort , minuté  «le  fo*»é>  profiHMlv  , qui 
existe  rncore  assez  bien  conservé.  Lacoustni» 
tiou  de  rr  rliütean  date  de  l'an  1 100  ; le  Itâti- 
Rient  central , qui  tbiit  lieu  «le  «biujon  , |Kirait 
oc|M'iKUint  u’nvuir  été  construit  qu'à  la  liu  du 
xiv*  siècle.  I.c  trésor  que  |«*s  romti^s  y possé- 
daient n ertle  è|<oque  était  reiKiinnié  nu  loin  par 
sa  rieliesM*.—  Eu  1418,  bpbrefnt  midursaiis 
rcsistuncr  au  r«»i  d'Angleterre.— -Eu  1449. Tal- 
bot. qui  s'était  avancé  uu  secours  de  \ «mteui|, 
fut  (Kuirsitivi  si  viseineut  juMpie  vers  llarnouii 
par  le  eumlcde  UtlMM,  qu'il  fui  d’alsml  obligé 
de  s«'  retrauchtT  dons  b**  nies  du  biurg . puis 
il  sc  relira  dans  le  rbntenn.  <^uel«|ue  ti-mps 
après,  le*  «-mule.*  de  I lundi» , «l’Eu  et  de  Saint- 1 Vd 
vinnul  en  fniir  Ir  siège,  «pii  dura  quinze  jours  : 
le  rhàk-au  euduia  le  «'anoit  : rnfm  In  gnrui.*un 
anglaise,  mmpwiV  d«-  140  Immuie*  environ,  sc 
rendit.  Eu  1590,  les  ligueurs  d*E vmit . au 
iioinbrt-  de  5,000,  vinrent  investir  la  plaie  et 
remportèrent  d’nssaut.  Ileuri  IV  y pa**a  à la 
lin  dr  la  même  niimV.  — O domaim-,  dont  les 
«]r|N~odaiuv*  *mil  «‘im*«'rtr*  «k-  «.nie,  planta- 
tion» dr  pins,  «*st  «levenu  jwr  ou  leg>  la  pro- 
priété d«-  la  s«iriété  royale  «<t  crtilralr  d'agneul- 
lurr. 
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L’ahbove  du  l’arc  était  Uu  prieuré  conven- 
tuel érigé  pr»-*  du  château  tu  1255.  — L’hot- 
pire,  fondé  ni  1693»  rmfffmc  dau»  »mt  enceinte 
une  rha|M-llr  édifiée  ru  1184,  monument  du 
»f)  le  r*ttnau  dont  cerlaïus  détail»  unit  as* vt  ori- 
ginaux. 

Filature  de  rotou. — Foires  le*  18  uct.,  lundi 
de  Quasiintjdo  et  I"  lundi  de  sept. 

MARCOI  RT-TIII  KY,  vg.  Coteoi/os  (Nor- 
mandie), arr.  H à 15  k.  de  FalaUe,  cl»rf-l.  de 
ram.  Cure.  Gîte  d'étape.  (£J.  Kf.  A 9*9  k.  de 
Paris  pour  la  lave  de*  lettre*.  I*up.  984  h.  — 
Ti.KRti'i  de  transition  inférieur. 

Tliary,  uom  prumlif  de  ce  bourg,  était  une 
bar  t'iiuie  du  temps  dis  aurien»  dues  normand*, 
dont  le  premier  luron  fut  Ruuul  Te**on  , dil 
d’Angers , au  cnmineureiiieut  du  xi*  siècle. 
Cette  li.iruume  |«a>sa  ensuite  auv  Crepins.  mi- 
pM-urs  de  iXaugu,  auxquels  «uccédrrrnt  le* 
Montmormiry  eu  1592,  qui  U eou»rrv èrrut 
jusqu’en  1615,  époque  où  elle  «k-vint  l'apanage 
de  l’antique  famille  d’Ilareourt , qui  l’a  rnu- 
servét*  jusqu'à  la  révolution.  — La  baronnie  de 
Thurv  fut  érigée  en  marquisat  eu  1578.  Au 
commencement  dil  ivra*  sièrle,  le*  Harcourt 
obtmmit  pour  Thurv  le  litre  de  duché,  et  c’rst 
de  «file  é|KM|iie  que  le  boutg  prit  le  nuin  d’Har- 
court-Thury. 

Ou  y voit  uu  des  plu*  Lrau\  et  de*  plu»  vastes 
château*  de  l'arrondissement  de  Falaise,  relui 
qui  npjielle  le  niieuv  la  splendeur  de  ce* 
grande*  familles  aristocratiques  d«-  la  Bretagne 
avant  1789.  lue  lad  le  paritèni  sur  la  rivière 
de  l’Orne,  des  jatdin*  graricnv,  une  galerie  «le 
tuldrauv  renfermant  quelques  portrait»  histo- 
riques  , voilà  re  qui  forme  aujourd'hui  Forue- 
mnil  principal  de  re  château.  U façade  date 
du  commencement  du  xs  n*  série  ; la  grande 
raavu-  qui  regard.-  la  rivière  est  d’un  sièrle 
mnin*  aurietme.  I**  jardin,  que  IM  il  le  a rhan- 
té,  est  l’r ui\ mge  du  dernier  dur  iTlfarrourl. 
Parmi  1rs  portrcîl*  de  la  galerie,  ou  distingue 
ernv  de  M"**  de  la  Yallure  . de  Moutespaii  «*t 
de  Maiutenon. 

Bibliographie.  Rosoirn  ( M.-R.).  Estai  hit- 

forùfue  et  statistique  sur  ‘finir  y- Ifaiioitrt, 

brochure  in-8,  1830;  et  Revue  nurmaude , 

1. 1.  p.  442. 

H A RCA’ , vg,  Ardennes  ( Champagne  ) , arr. 
«•t  à 1 4 k . de  Mériéics,  et  à 1 5 k.  de  Gharlcv  ille, 
ont.  de  Rinmcz.  Pop.  656  II. 

HAKOAM  'O  Y IIT.  vg.  t'aigri  ( I .or unie), 
air.  et  à .10  k.  d'Fpinal  , caul.  et  Câî  de  Ram- 
bervilWr».  Pup.  go  b, 

H.tKD.tMiËS,  vg.  Mai  mue  (Maine),  arr. 
et  à 20  k.  de  Mayenne,  caut.  du  llorps,  L-jdu 
R ilia*.  Pop.  9nt)  h. 

U ARUECOIRT-AUX-BOIS , vg.  Somme 
(Piraixlie),arr.f  &>t  à 13  k.  ils-  Pérunnr,  caut. 
«le  Conddex.  Pop.  527  li. 

HABDKMOXT.  'g.  f'osges,  rom.  «le  Chu- 
pelle -aux -Rois,  Qftde  Xeitigiiy. 

MA  R DEA' LOI' RT.  vg.  furr  ( Normandie), 
air.  et  à 16  k.  d’E*  ran , ranl.  cl  0 «Je  Pars  - 
Mr-Etttv.  Pop.  248  h.  — La  fameuse  bataille 
*pii  a pris  le  nom  de  CochervJ  *’e*t  livrée  sur 


mu-  partie  du  territoire  de  la  oummunc  d’Har- 
drucourl.  Y.  Iknmi.. 

IIAIIDK.SSK,  s g.  Eare-et-IxHr,  Cuti).  d'Ollé, 
E*.  de  Cours  ille. 

Il  AHDKVIl.I.r. . vg.  S ri ur-et-  Oise,  rijmm. 
de  Nncoort,  L-_J  de  Magnv. 

Il  ARDIFORT,  vg.  i\oni(  1 landro  ),  arr.  et 
a 17  k.  d’Ifcudirouck  , faut,  et  «htCassd. 
l*op.  532  h. 

liAltltlM.lt  K.>  . vg.  Ptu-tle-i ‘ulait  ( Bou- 
lonnais;, arr.  et  à 24  k.  de  Boul«ign«>*ur-Mer, 
caut.  «k?  Guiuc* , ££  «le  Marquise.  P.  1 ,334  h. 
— Verrerie  à bouteille*. — Foire  le  1 4 juin. 

M A II  DIW  ATS  , vg.  Hanche  | Normandie;, 
are..  E et  à 8 k.  de  (iirrlmurg  , caut.  d’Oclr- 
ville.  lN»p.  609  II. 

IIARDIVILLEUS,  vg.  Oi*e  (Picardie),  arr. 
et  à 22  k.  «k*  Beauvais  , cnnt.  et  r£j  «Je  Gliau- 
nnint-eu-Yeviu.  Pup.  135  b. 

li.VUOl  V1LI.KRS , Sg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 10  k,  de  Clermont , «auit.  «le  Froissv,  C£3 
«k*  Rreteuil.  I*op.  1 ,204  h.  — Foire  le  9*  mer- 
credi «k‘  uov . 

Il  AKDOYK.  (U).vg.  ArJe/tiiei  (Chaïupagur), 
air.  et  à 25  k.  de  Retüel,  caut.  et  ^ de  Cliau- 
mout-Porcicu.  pop.  451  h.-  Un  y voit  le*  ve*. 
ligft*  d'un  rhâl«*au  lort  destiuc  à ddendre  le 
(tassage  de  la  risieiv  de  Marvin*  ra. 

HARDUCOVRT,  vg.  Seine-el-Oise  (Beau- 
ce  ),  urr.  et  à 36  k.  de  Versailles  , caut.  et  Cd 
de  Meulan.  Pop.  218  h. 

Il  VRKM.KHK  (la),  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 17  k.  «le  Lou tiers,  canl.  d’AiufievilIr* 
liv-Canq>agnc.  >.  d'Klheuf.  Pop.  526  II. 

HAHKVII.LK,  vg.  /’otget  (Lorraine),  arr. 
cl  a 17  k.  de  Mirreourt,  caut.  «le  Vittel,  Edr 
Reuioucourt.  Pop.  331  h. 

H A II  II, El’ U . ffar/loriium,  HarJUntum  , 
J/areJlotunt,  Uarfitu,  au«iruu«'  et  jolie  ville 
maritime  , Sente- ftj.  ( Normandie  ) , arr.  et  à 
8 k.  du  Havre  , caut.  de  Moiilivillieni.  £.  A 
199  k.  de  Paris  pour  la  lave  «les  lettre*.  Pop. 
1,611  h. 

Autrefois  diocèse,  parlement  et  inteudance 
dc  Roueu,  éleelùiu  «k-  .MoutiviJher»  , liaiiliage, 
vicomté,  amirauté , gouvernement  particulier, 
h ai  rie,  mu  veut  de  capucins. 

liait  leur  est  mu-  ville  tiv-s-aurk-uiu*,  désignée 
«lans  dilfémil*  titres  du  UKiyini  âge  mmu  k-s 
«NU  de  Hat  dil  v*  , llarrJlot  ou  llarlleu.  Elle 
«•tait  «léja  rmisuléiahle  eu  1035.  Les  premiers 
tities  qui  eu  fasseut  iiM-utiou  n-mouleut  à l’an 
1040,  èpotpie  où  les  Danois  di*pulau*nt  aux 
Anglo-Savons  la  «uu roi iw  d'Anglelerre.  Mons- 
trrlel  unumiait  jadis  celle  ville  le  s«jmei*iin 
|Hjit  de  la  Normandie.  Sa  Miuatiou  à KnidKtu- 
ehurr  de  la  jx-tite  rivière  de  la  Lézarde  et  à 
reudwucbiiie  de  la  Seine,  favorisa  *cs  ac«-rxiis- 
M-rneuts , et  le  commerce  arrrut  sa  pit^jW-i  itè. 
La  plus  graiule  (urtie  du  r«»miiierce  «pii  *e  fai- 
sait alors  eu  France  ( 1035)  était  mtrv  les  mains 
de»  étrangeis;  aussi  voyous  •nous  au  rmnmrii- 
remrnt  ilu  vu*  siècle  h maii  liauds  «le  Lis- 
Iwnuc,  puis  tous  le.s  IHh  tugai»,  ensuite  eeii.v  de 
Majonpie  et  d'Arugoo  , obtenir  de  grands  pri- 
vilège* pour  le  omuiuert-eiiu'il»  faiwanit  à Har- 
rieur,  ou  le*  marrlj.iinlisc*  étaiint  e\eiuplcs  de 
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| tout  droit  d’entrée.  Mai»  tou*  ce*  titres  a la 
fortune  ne  (Mirent  Italanrer  le*  calamité»  publi- 
<|ue*  dont  1 (ardeur  et  sou  commerce  lureut 
I objet  et  la  v icliruc  au  comnti-siremi-iil  du  «* 
sieele.  Peu  de  ville»  «ai  etlét  oui  éprouvé  (dus 
dr  v irisait udt*  qu’llarfleur,  qui  (lemlaul  long- 
!etn|i»  ne  lut  qu’uit  jaisle-  iurcrlain  entre  deuv 
(miplrs  enurtuis,  dont  celle  v ille  subissait  tuur 
à 1«Mir  le»  evactums  et  le»  Vtapuw.  C’est  là 
que  sYmlkirqua  E«louard  avec  quaiaute  liâti- 
ments  fournis  par  Guillaume  le  Conquéraut  ; 
r’e*l  là  ((u'aprés  l’bon  ible  homicide  comnii» 
en  1992  jwr  le  roi  Jean  sur  son  lie* eu,  Pbi- 
bpjje  Auguste  , qui  avait  fait  ajourner  et  con- 
damuer  Je  due  de  Normandie  jiar  *e*  pairs,  v int 
lui  porter  un  nouvel  appd  au  milieu  «le  ms  forto- 
res.se»  soumise*.  — En  13(6,  Jean  de  Moutfort, 
«lue  «k-  Rn-tagm-,  ayant  amené  1rs  Anglais  «Lin» 
cette  province , •«  ils  airi vernit  en  unr  forte, 
ville  «pie  l’on  clame  liai  fleur,  dit  Eroiuanl,  el 
la  conquirent  tantôt».  Apri-s  il*  s’épaudirent 
dans  le  paya.  * Le  14  août  1415.  Henri  Ar,  roi 
d’Angleterre  , d<  Luqua  devant  llarilrur,  qui 
n’avait  que  400  homme»  de  garnison,  comman- 
de» par  un  seigneur  d'Etuiitevilk*.  les  assu-gé* 
sv-  «Irfmdm-ut  avec,  un  courage  héroïque:  api  es 
quainnie  jour»  de  siège,  les  vivra  et  I«-s  muni- 
tiuiLs  manquant  à la  fui* , il»  furent  oblige*  de 
•e  rendre  a disnctiou.  Les  malbeureuv  lialii- 
tants  éprouvèrent  d'im  iuvdcul  vainqueur  tou* 
les  mauvais  traitrmeiils  que  PaninKiMié  peut 
inventer.  Seize  «ni»  fainilji-*  furent  dé|Mmillrrs 
de  leurs  posassions,  ebaskes  «le  leur  terre  nn- 
•alr  »-t  conduites  à Calai»  , en  (îuniiion  de  leur 
lésistance  aux  Anglais;  ou  ne  leur  permit 
d’nn porter  qu'une  partie  de  leurs  vctenieut»  et 
cinq  sous  par  tiHe  ; leur*  diai1«^  , liïiiirbise*  H 
titra  de  (U'opriéte  furent  brûlé»  sur  b place 
publique,  t u petit  nombre  d’habitants,  nmriié 
sou»  le  joug  ennemi,  mit  b permission  d'v  irs- 
•er,  h i-oudifion  qu'ils  ne  jxnirraiiiil  acquérir 
iiunme  maison  en  propre  ni  hériter.  V iugt  an- 
née»  se  jw.wniit  dan*  cet  état  d’Immiliùtiou  et 
de  malbeur  ; mais  le  feu  sacré  du  l'amour  «k*  la 
patrie  u'rlait  jMtim  éltdnt  dans  lé^àroi  d*  s ha- 
lûlauts  d'Harfk-ur.  Cent  «puitrr  dVntir  «*ux 
osémit  former  le  projet  «ï’n lîr.mriiii-  leur  ville 
du  joug  de  m-s  odieux  vainqueur*.  De»  iutclh- 
grnrv»  furent  adroitement  ménagi'-cs  avec  quel- 
que* milices  des  mv  nom;  elle» s'approchèrent 
a b faveur  «1rs  ombre»  de  b unit , et  le  (miiit 
du  jour  fut  1«-  signal  d'une  atb«(ue  que  cou- 
roiuui  luenlùt  le  (dus  beurenv  sucrés.  Le*  m- 
buls  de  ceux  qui  élaient  mort»  à Calai»  reviu- 
i eut  habiter  Harflcur  ; et  c’est  ru  mrmoin*  de 
ce  glorieux  évi'-iiemeut  qii’nu  sonnait  autrefois 
chaque  malin  , à l'henrr  même  de  l'attaque , 
relit  quatre  coup»  de  cloche  (mur  eu  (w-ijiétiier 
k-  souvenir.  En  t440,  liai  (leur  letomlia  au 
(moi voir  de»  Anglais,  qui  l'«Tru.x-reut  avec  k*s 
Ivmlrls  d«-  pierre  que  bu«;uieut  leur*  giiim- 
lanvk-s  , cl  duut  4(ucl<|ii4-*-«ms  , momimeut»  de 
re  siège  UM-ntorable,  servent  rucorv  aujourd'hui 
«le  |iaii»r»  à d’aiM  irJUtc*  maisons.  Celte  ville 
fut  repi ise  («r  diarles  VII  en  1449,  «-I  ri-pora 
iiui-iisiblemoit  se*  perte»;  riiidu.strie , r.«p|M‘> 
Ire  sur  le  Mil  qui  l'avait  alinieulri;  longtonqn  , 
24 
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K*  ra*  iva  par  degrés  ; mais  rüe  ne  pot  recou- 
vrer sa  prrmièrc  splendeur.  Les  ptint  de  re- 
ligion, qui  dctniismnt  w*  remparts  il  Wt  fnr- 
tifications  , et  nu'ervimt  à deux  reprises  ses 
murailles  et  ses  créneaux,  U fondation  du  Ha- 
vre , et  par-dessus  tout  la  révocation  de  l'édit 
de  Nantes , ont  surrrvsivement  contribué  à 
anéantir  »oii  commerce  maritime.  Il  n'est  pa* 
jusqu»  la  nature  qui . complice  île  la  fortune  , 
ne  «Tilde  avoir  voulu  aussi  ln  dcdirriKr  des 
avantages  qu'elle  lut  avait  prodigués  d'abord. 
Jusqu'au  eiiiuineJirt-nient  du  xvi*  siècle , llar- 
fleur  n su  ses  murs  Impurs  par  U Seine  ; mais 
depuis  cr  lieuse  s’en  est  chaque  jour  éloigné, 
Sun  |»orl  a été  envahi  par  les  galet* , U mer  a 
refusé  de  remplir  ses  lu. von»,  et  2 k.  de  marais 
l’en  séparait  aujourd'hui. 

De  tories  murailles  entourées  de  fusses  pro- 
fond* défendaient  autrefois  l'approrlie  de  celte 
ville.  Aujourd'hui  ses  fort  ifi  ration.*  sont  démo- 
lies,  de*  prairies  couvertes  de  bestiaux  rem- 
placent son  port  M donné  jadis  par  des  Hottes 
nomliretixrs:  son  commerce est  presque  anéanti, 
et  sa  faible  population  sa  porter  au  Havre 
ses  capitaux  , ses  bras , son  industrie  et , dans 
la  Mi-son , les  fraises  qu'elle  cultive  ru  abon- 
dance. 

Les  armes  dUarflrar  sont  : (T azur  à un 
natirr  tf  argent  sur  une  onde  de  même,  1rs 
voile»  ferlées. 

La  situation  d'Hnrtleur  est  on  ne  peut  plu» 
agréable.  Du  haut  d'une  colline  qui  s'élève  au 
nord  de  cette  ville,  ou  jouit  d'un  coup  d'rril 
maguiliqne  sur  mu;  vallée  fertile  et  bien  culti- 
vée , sur  dos  colline*.  ombragées  de  bouquets 
d'arbres  admirablement  disposés  , sur  le  cours 
majestueux  de  la  hcitic  et  sur  le*  rôles  de  U 
rive  opposée  qui  sr  perdent  dans  Pliorirnii. 
l’nc  va»ti-  prairie,  où  la  Lézarde  serpeule  pen- 
dant un  cours  de  4 h.,  s’étend  entre  Mar  fleur 
et  la  pointe  du  lloc,  où  sont  situé*  le»  établis- 
sements de  quarantaine  et  le  lazaret  du  Havre, 
la**  Is'iiimmts  d'un  léger  tonnage  peuvent , au 
RO}'*  de  la  marée,  remonter  la  Lézarde  jus- 
qu'au n n lu  u dMarlh-ur.  Mais  le  commerce 
de  celte  ville,  aujourd'hui  languissant , amené 
pou  de  vuilcs  dans  son  jioct , autrvtuis  »i  fré- 
qnenté. 

L’église  jiaroiisiale  d’Ilarfleiir.  surmontée 
d'un  bflM  clorlier  en  pierre,  fut  Intir  pendant 
le  séjour  des  Anglais  dan»  cette  ville,  et  rninme 
monument  de  la  lu  taille  d'Azincourt.  Cette 
église , rlurfs  au  nombre  de*  monument»  his- 
toriques . n'a  poiut  été  terminée  : mais  elle  est 
remarquable  dan-,  la  parti»*  qui  en  ntic  par  le 
fmi  et  b tx-aulr  des  culs-de-lampe  suspendus 
aux  ejefs  «h  * arceaux.  Le  portail  , qui  orne  un 
des  cotés  de  l'édifice.  rat  d'une  assez  lirlle  exé- 
cution. L’ancien  chmir,  dont  il  ne  reste  plus 
que  île*  vestige»,  présentait  de*  morceaux  d'ar- 
ehiUTtiirr  gothique  et  dns  araliesque*  d'une 
grande  délicatesse , que  l’on  attribue  an  xv* 
siècle. 

Biographie.  Patrie  du  capitaine  ('.«mi- 
vu  u . célébra  marin  du  xr*  si»  rie , à qui  l’on 
doit  la  découverte  de»  tores  australes. 

Ivnisi-ku.  Fabruf„et  de  tulle  d'Irlande. 


Fibturr  de  colon.  Raffineries  de  sucre.  Blan-  ' 
chi&MTtc*  de  toiles.  Tanneries.  — Commerce 
d'avoine.  lAéqxjl  d’huitre*. — Fou  rs  le»  20  mars. 

5 juillet.  8 sept,  et  13  nnv.—  Marché»  les  lun- 
dis, tnerrmlis  ri  vendredis. 

Bibliographie.  * Discourt  ait  rrai  de  ce  qui 
s'est  passé  en  C armée  conduite  par  Henri  IV, 
depuis  sent  lu  énement  à ta  couronne  jusquà 
la  prise  et  H ar fleur,  en  1590,  et  de  (elle 
et  Arques,  in-8,  1590. 

t>*  M Motte.,  Antiquités  de  la  ville  «f  II nr- 
fieur , a sec  quelques  Discours  qui  ont  été 
prononcés  à J/,  le  duc  de  Saint- Aignan  au 
H aere-dr-t race,  in-8,  1676*,  in-8,  1730. 

h . Recherches  historiques  sur  la  lii/e 
tf  Hat  fleur,  iu-12,  1841. 

It Altti  AKTKN-At'X  "MIXKS.  vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.  et  à 40  k.  de  Tbiouvillc, 
cant.  et  r ;de  Rnuzonv  Ule.  Pop.  793  h. 

■I  Attl.K  VU.I.K,  vç. Meuse  ^lauraine),  arr.. 
et  à 9 k.  de  lbu-le-Duc,  tant,  de  Vax  en- 
court. Pop.  40G  h. 

IIAHt.KV  II.I.I..  vg.  Seine-et-Oise  (Béan- 
ce), arr.  et  à 13  k.  de  Mante*,  cant.  de  Hou- 
dau,  Q3  de  Septruil.  Pop.  140  h. 

HARLICOFRT.  vg.  Aune  (Picardie),  arr. 
et  â 17  k.  de  ht-Quenlin,  cant.  et  CEI  du  Ca- 
tvlet.  Pop.  ! .200  h.  — Filature  île  coton. 

H A Ht  ,i<  vil'  ht,  vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
cant.,  U et  à 9 k.  de  Muntdidier.  Pop.  368  h. 

HAliliMLS.  vg.  Ardennes  (Ifainaul),  arr. 
et  à 25  k.  de  Korroi,  cttt.  et  [•'  de  Fiimay. 
I’«p.  1 .513  h.  Au  milieu  dev  foréu. 

Il  AIIL.MKS,  vg.  Xonl  (Flandre},  arr.  et  â 
20  k.  d' Av  canes,  cant.  et  Q de  Rcrlaimuul. 
Pop.  516  h. 

Il  Aillent*  liT,  xg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  â 20  k.  des  Audi  Us,  cant.  d'Eros,  IF.  de 
Verdun.  Pop.  141  h. 

H A RH  or  RT.  vg.  H.- Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 33  k.  de  l 'Jiauiiioiit-rn- liassions , eaiit. 
de  Ju/ennecourt,  £2  de  Odombey-lcs-lfeux- 
Eglises.  Pop.  203  h. 

HARI.ETTF.,  vg.  Pas-de-Calais,  cumin,  de 
Cnuiiimby,  £- ] de  Nl-Otnrr. 

Il  Alt  LA* , vg.  Aisne  (Picardie),  arr..  cant., 
ra  et  à 3 k.  de  St-Qucntin.  Pop.  220  h. 

HARXIKVII.I  K,  ,R.  H -Marne  (Champa- 
gne), arr.  et  à 36  k.  de  Vas»jr,  eanl.  de  lais- 
sons. C*1  de  Sailli,  pop.  140  h. 

IIARMON  VIIJ.K,  vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr.  et  à 19  k.  île  Vulcluit» au.  cant.  de  Couv- 
sey,  «le  Izdnmbcy.  P*>p.  430  h. 

Il  A IttKtV  K (la),  vg.  Côtes-du-Xord  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 26  k.  de  St-Brieuc.  cant.  de 
Ploeue,  TF.  de  Quint  in.  Pop.  1 ,230  li. 

Il  A RM-, S,  vg.  Pas-de-Calais  { Artois),  arr. 
et  à 22  k.  de  Béthune,  cant.  et  C-1  de  Lens. 
PlOp.  2,170  h. 

Il AIIOI.,  vg.  Vosges,  !•(  de  Ik.m|wirc. 
Fabriques  «k*  rlwriues  perfectionnées  , dites 
charnue  r. rangé,  (ftv  1 83 4. 

BARON,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn)»  arr.,  tri 
et  â 45  k.  de  Pau,  eanl.  île  (ùrlin.  Pop. 
107  b 

Il  ARni’l-:.  Iig  Meurthe  (Lorraine),  arr.  cl 
à 30  k.  de  Nancy,  ebef-l.  de  cant.  Fuie.  ZF  <hr 


N'ftiviller-sur-Mosdle.  Pop.  666  h. — Tsa- 
iair,  jurassique,  étage  inférieur  du  système 
ooli  tique. 

Ce  Itourg  rat  situé  sur  la  rive  droite  du  Ma- 
don.  Ou  y remarque  on  magnifique  château 
construit  par  Boflrand,  qui  a conservé  aux 
quatre  angles  les  tours  rondes  d'un  château 
Ijeaucoup  plus  ancien. 

P * trie  du  maréchal  de  Bemoiut****.  célé- 
bré pnr  sou  esprit,  ses  amliossades  et  sa  luuguc 
détention  à la  Bastille. 

Foires  les  18  mai  et  8 n»v. 

HARPON  VILLE.  vg.  Somme  (Picardie) , 
arr.  et  à 20  k.  de  I km  liens,  cant.  et  I»]ii’A- 
rhetix.  Pop.  608  h. 

Il  AKPKHII , xg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  ei  n 42  k.  de  Sarrcguemines,  cant.  do 
l.ros-Tcnquin,  C-  J de  Moriiauge.  Pop.  402  h. 

Il  A KOI’  F NC!  Y , Archinecium,  Archenchium , 
vg.  Eure  (Normandie),  arr.,  cant.,  Si  et  à 6 
k.  des  Andeiys.  Pop.  296  h. 

Il  A K IX  K VILLE,  vg.  H. -Marne  (Champa- 
gne), arr.  et  à 50  k.  de  Cluiumonl-esi-Basai- 
gny.  cant.  et  C?]  de  Hourmoot.  Pop.  72*  h.  — 
Fabriques  de  liogues  et  de  cornets  dits  de  Sl- 
llulert.  Colportage  d'étoffes  et  de  mercerie  cm 
grand. 

II  AIlRH-ttL'RT,  vg.  Ardennes , comm.  de 
Bor*les- Buzonry , TF  de  Buzaney. 

■ ARHIFrrTE.  vg.  H.-py rénées,  comm.  de 
Sl-Jean  - Ic-A'ieux , H Je  Si-  Jean-Piedkle-PorL 

HARHIIOLUE,  vg.  R. -Pyrénées,  cuoim. 
de  St-Jcan-lc- Vieux,  Cri  de  St-Jcan-lhed -dé- 
port. 

H ARSACLT , vg.  Vosges  (Lorraine), 
an*,  et  à 25  k.  d’Epinal , cant.  et  C*3  de  Bains. 
Pop»  1,274  h.  — Forges,  laminoirs  cl  tréfi- 
lerie. 

IIARSKIRI.IIF.N  , vg.  B. ‘Rhin  (AU**), 
ait.  cl  â 44  k.  de  Sa  veine,  cant.  et  Qù  de  Saar- 
tuiuti.  Pop.  t.024  h. 

Il  A UT  AN  COf  RT.  vg.  Eure-et-Loir,  cornu 
de  St-Luperce,  E2  ch-  Courville. 

IIARTENHAVNEN  , vg.  B. -Rhin,  comm. 
et  PT  de  UagUcneMI. 

HARTF.N NES,  vg.  Anne  (Picardie),  arr. 
H à 15  k.  de  Soissmts,  canL  et  Ciî  d'Oulchy. 
Pop.  213  h. 

HA RTM ANNSWILLEB , vg.  H. ‘Rhin  (Al- 
sace). arr.  et  à 30  k.  de  Colmar,  cant.  et  îg 
de  Soultz.  Pop.  1,013  h.  — On  y remarque  le 
lieau  clùitiau  d'Olw  iller. 

H AHTAN4iF,X-Alr\-3IINES,  vg.  Moselle 
(pays  Mettra),  ait.  rt  ii  36  k.  deThionville, 

cant.  rl  PI  de  Rouzooville. 

IIART/.AX’IU-ER,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.,  cant.,  ^3 et  k 10  k.  de  Sarreliourg.  Pop. 
731  h. 

Il  \!t  Vll.l.K.  vg.  Meute  (pays Messin),  arr. 
«■t  à 28  k.  de  Terdun-sur-Meuse , cant.  de 
Fmiwvf»*Vwvre,  C*2  de  Manheulles.  'or. 
Pop.  280  h. 

Il  Ut  Y.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.,  cant-,C3 
et  à 7 k.  de  Terxius.  Pop.  573  h. 

HASNON,  vg.  Xord ( Flandre),  arr.  et  à 10 
k.  de  Valencienne*,  cant.  et  53  Jc  St-Amand- 
lei-Kaux.  Pop.  3.389  h.  Sur  la  rive  gauche  de 
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b Scaqif.  — U était  autrefois  remarquait]*  par 
une  afabnye  de  Iténédiclins,  fondé*  dans  le  tu* 
siècle.  — Fa  brigues  de  lil  «le  mnlquinerie.  Pré- 
paration rt  commerce  du  chanvre  H du  lin. 

HASPARREX,  bourg  considérable,  B. -Py- 
rénées (Gascogne),  arr.  et  à 21  k.  de  Bayonne, 
ehef-l.  de  cant.  Dire.  {H.  A 810  k.  de  l*ari* 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  5,370  h.  — Tia- 
m*i5  crétacé  inférieur . grès  vert.  — ]|  est  si- 
tué dans  un  paya  fertile  et  lûen  eultivé  — Fa- 
briques de  cuir».  — Commerce  considérai »le  de 
bestiaux.  Les  marchés  d')l*»panvn  soûl  les 
plus  importants  de  tout  le  po>  s de  Laliour  : ou 
i’y  rend  des  tnti»  canton*  basques.  e|  souvent 
mime  de  la  vallée  espagnole  de  Raslan. 

II  ASPKLLf  .il  Fl  HT  , vg.  Moselle  (pays 
Rfes>iu),  arr.  et  à 47  k.  de  Sarirgacmiiie», 
cant.  et  [H  de  Bitrhc.  Pop.  757  h. 

H ISPRKS,  vg.  Sord  (Flandre),  arr.  et  à 
15k.de  Valenciennes , cant.  et  C*7  de  Bou- 
chain.  Pop.  2.846  I».  Sur  la  rive  droite  de  la 
Selle.  — Fabrique  de  sucre  indigène.  Bras- 
serie*. 

Il  VS. SI  (la!.  50*,  long.  21°).  « Dan*  plusieurs 
éditions  de  Pline,  on  lit  ce  nom  de  H as  si  à la 
suite  «les  Bellovaci , en  d'autre*  flassi.  Le  p.  j 
ltardouin  (Pün.,  in-P,  t.i,  p.  238)  le  supprime, 
disant  ne  l’avoir  point  trouvé  eu  quelque»  ma- 
nuscrits, «‘t  qu'on  ne  trouve  pii nt  de  Iran*  «le 
ce  nom  dans  ce  canton  de  pays  : Bellmnri  so- 
lum  exscripsimut , es  punit  a voce  B as  si  tel 
Haiti , quos  in  hoc  terrarum  trac  tu  nul  tu  s 
ag  notât.  Il  y a pourtant  un  canton  «lu  diocèse 
de  Beauvais  dont  te  nom  est  Haiz  dans  quel- 
ques cartes,  et  plus  communément  Hez.  Il  con- 
tient une lorét  «|ui  conserve  le  même  nom. et  au 
milieu  «le  laquelle  nos  rois,  et  entre  autres  saint 
Louis,  ont  en  une  maison  dans  le  lieu  nommé  la 
Ne»ivi||e-cn-||ez.  On  connaît  en  France  plu- 
sieurs contrées  dont  le  nom  leur  est  commun 
•vec  des  forêts  : Briegius  .fallut,  la  Brie,  Per - 
tiens  Salins,  le  Perche,  Br  exins  S al  tus.  In 
Bresse.  Comme  il  y a,  ce  me  semble,  plu*  «le 
ménagement  à laisser  le  nom  de  II  asti  < La  ils 
Pline  qu’a  le  rejeter,  et  que  la  rahou  qui  a 
déterminé  le  p.  llardouin  pour  ce  dentier 
parti  ne  parait  pas  avoir  lieu,  ce  n'est  point 
trop  hasarder  que  d'admettre  ici  les  H asti 
dan*  un  article  particulier.  » D'Anville.  No- 
tice de-  r ancienne  Gaule,  p.  363.  V.  aussi 
Wakkeuaer.  Géographie  des  Gaules , t.  n, 
p.*269. 

H ASTIXtit'ES , vg.  Landes  ( (■flrfrogM  ), 
arr.  et  « 27  k.  «le  Dax,  cant.  rt  K de  Peyre- 
lnm«V.  Pop.  9«î  h.  — Criait  nulrrl»»  nue 
ville  forte  a***/  importante. 

HATO-SEBURXT  (I*),  vg.  Nièvre , connu, 
de  St-Brisson,  C3  de  Montsauche. 

Il  A l'Ill  SK.  vg.  Moselle  (pay»  Messin),  arr., 
cant.,  g)  rt  à 7 k.  de  Bricy.  Pop.  375  b. 

NATTES , joli  bourg,  B.-Bhin  (Alsace),  arr. 
et  à 18  k.  de  \\  uvmliourg  , cant.  et  Eide 
SoulU-sous-Foivt*.  Pop.  2,018  h.  — Il  est  »i- 
tué  «buis  une  belle  plaine,  traversée  par  b 
bouiirbueh.  On  y voit  une  dis  plus  lieUes  églises 
des  villages  de  l'Alsace  — Foires  le  4"  lundi 


i de  fév.,  mardi  après  St-Mare  etapré»  St-Mi- 
ehel,  rt  1"  murdi  «le  juillet. 

HA'ITfeXHH'RT,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 24  k.  «le  Mouldkhrr,  cant.  et  £3  de 
Raye.  Pop.  518  h. 

HATTK.WIMX,  vg.  Seine-Inf.  (Norman- 
die), arr.  rt  » 17  k.  d’Yvetot,  csuit.  cl  CH  de 
Fauville.  Pop.  985  h. 

HATTK.VSCMLAt;,  vg.  H.-hlûn  (Alsace), 
arr.  rt  à 10  k.  «Je  Colmar,  cant.  «le  Meuf-Bris- 
«ach,  Prip.  122  h. 

HATTUiNY,  vg.  Meurthe  (pays  MmÛ), 
arr.  et  à 16  k.  de  Sarrehotirg,  cSUt.  rt  l-’î  de 
Lorquiu.  Pop.  620  h. 

H ATI'. N ATT,  vg.  B.-Bhin  (Alwre),  arr., 
cant.,  [H  et  à 8 k.  de  Savent*.  Piqi.  537  b. 

HATTOXCHATEL,  Uatloms  Cusieltum, 
vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  de  Coramerry, 
à 18  k.  de  St -51  duel , cant.  et  E3  de  Vi- 
guculleft.  Pop.  51!  h.  — 11  doit  miu  origine 
à un  riiAleau  fort  bâti  vers  859  |var  Hullun, 
évêque  do  Veniuu.  L'église  inntVrm*  un  mo- 
nnnii-iitde  sculpture  fuit  inuanpublr,  aitnUtc 
au  sculpteur  Richer,  auteur  du  sépulcre  de 
St-Mihiel.  Ce  liumuineut,  classé  récemment  au 
nombre  «les  monuments  hi«tnri«|ues,  «lire  qua- 
tre cooipoai lions  : la  1"  représente  Jésus  au 
jardin  «le»  Oliviers;  b 2*  Jésus  portant  sa  croix  ; 
b 3*  Jésus  crucifié  ; la  4*  est  une  Descente  tli: 
croix. 

UATTOX VILLE,  vg.  Meuse  (Lorraine), 
arr.  de Conunerry,  à 19  k.  de  St-Mihiel,  tout, 
et  S de  Vigncullca.  Pop.  506  h. 

UATTOX VILLE,  vg.  Sciue-et-Oise,  com. 
d'Arriumille,  Gjd'Abhs. 

HATTST ATT,  l*g  H. -tibia  (Alsace),  arr. 
ci  à 9 k.  de  Colmar,  cant.  et  GJ  de  Rouilac  h. 
xy.  Pop.  1 ,223  h. 

C3e  bourg  est  agréablement  situé  au  pied  «le* 
Vosges.  Un  voit  dans  h»  «mvimiu  les  niiue»  de 
Fancieiuir  abbaye  de  .Mûri  web  (qu'il  ne  but 
jus  confondre  av«r  ALubadt),  fondée  eu  1094 
jur  Burcard  de  Udjcrscbvribr.  dont  ou  ajier- 
r«»it  encore  b tondu*  au  milieu  de*  décombres. 
Non  loin  d'HalUtatt  exi»lent  aussi  !«-.*  ruine* 
«lu  château  «In  11oh-Hatt*btt,  détruit  par  les 
haliitaul»  de  Munster  eu  1 466. 

H AT  II  A. \ , vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.,  cant.,  £H  rt  à 6 k.  de  Baguères-en-Bi- 
gorre.  Pop.  138  h. 

HATRAX-DK-BRT , vg.  H. -Pyrénées, 
conim.  et  G3  de  Tourna v. 

H A T BUS,  vg.  Oise  (Picaitlie),  arr.  et  * 
28  k.  «le  Beauvais,  cauL  et  E de  t-ratulvillier*. 
Pop.  203  h. 

HAÏ  BUT  K DIX  , joli  bourg,  AW (Flan- 
dre). arr.  et  à 7 k.  de  Lille,  chef-1.  de  cant. 
Cure.  E2-  À 242  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de» 
lettre». Pop.  2,419  b.— Trjucus  tertiaire  supé- 
rieur. 

O bourg,  situé  au  milieu  des  marais,  sur  U 
Drtlle , est  géuérakxucnt  bien  Iwti , propre  rt 
bien  peroé  ; l'cglur  e»t  grande  et  Mie,  rt 
I*  cimetière  (tien  tenu.  Il  a dû  ses  principaux 
«owisouaiU  à b faveur  que  lui  lit  Jean , 

« kit ebt n de  Lille , de  rendre  la  bulle  nsviga-  J 
lile  ; à b chaussée  de  Lilh  à Calais  ; au  droit  de  [ 


ne  pniivuir  être  jugé  que  par  ne»  conci- 
toyen*. rt  à l'exemption  de  tou»  «Irons  sur  les 
ron somma liiiiu.  — Fabriques  de  laines  pei- 
gq*V*.  de  Idauc  de  céru*-,  «le  drutell,^.  Fiblure 
de  colon.  Blanchisseries  de  toile».  Tanutries , 
moulin*  k huile.  — Foires  les  21  jtnv.,  2f 
avril,  21  juillet  rt  21  se|it. 

On  doit  vkiter.  à 1 k.  d'Hauhourdin.  sur  la 
Deêle  , l'important*  maison  d»  détention  de 
Loos.  V.  ce  mot.  — Omnibus  pour  Lille;  «léjiurt 
de  demi-heure  en  demi-heure. 

HATCOXfXITRT , vg.  Moselle  (pays  Mes- 
sin), arr.,  t~  cant.,  CH  et  à 13  k.  «I*  Met*. 
Pop.  540  h. 

HAVCOTRT  (le),  vg.  Aisne  (Picaidie),  arr. 
et  à 9 k.  «h* 5t -Quentin,  cant.  «-tHdii  Cntriel. 
Pop.  647  h. 

HAI  tfiL'RT,  vg.  Meuse  (pays  M*»*iii),  arr. 
et  n 38  k.  de  Muiitmcdy , cant.  et  CH  de  Spiu- 
court.  Pop.  128  h. 

HATG0UBT,  vg.  Moselle  (pas * Messin), 
an-,  rt  à 35  k.  de  Bricy,  cant.  et  de  Longury. 
PO]).  336  b. 

MAKXX  RT.  vg.  Nord  (Flandre),  arr.,  SJ 
et  à 12  k.  de  Cambrai , cant.  de  fJarv.  Pop. 
488  h. 

IIAlCOtRT  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
»nr.,  K et  à 13  k.  d’Arra*  , cant.  de  Vîtry. 
Pop.  370  h. 

Il At't  tH'RT.  vg.  Seine-lof.  (Normandie), 
arr.  et  à 20  k.  «le  Nenfcb«lel-«n-Brnv , cant.  de 
Forges,  R3  de  riaiUt-fonUii*-*.  Pop.  428  h. 

H A ICOL'RTX'HF.R  A TLK  , vg.  Oise  (Pi- 
caixlie),  arr.  et  à 17  k.  de  Beauvais,  cant.  rt  E3 
de  Songeons.  Pop.  156  h. 

Il AVDA1X VILLE  . vg.  Meuse  (pays  Mes- 
sin), arr.,  cant.,  S rt  à 4 k.  de  Verdun-sur- 
Meu.*e.  Pop.  868  h. 

HAI-DAIDIÈHE  (lai . vg.  F.,„,  , r,n,ni. 
«le  Fontaine- b-I>uuv et , to  de  Thiberville. 

H U 1)1(0!  RT  , vg.  Somme,  ctmiiiii.  d'A- 
gnièrei.  E7  de  (fraudvillirrs. 

HATHIONOXT.  vg.  Meute  (pav*  Messin), 
arr.  et  à 15  k.  de  Verdun-sur-Meuse  , rant.  de 
Firsors-cn-Woévre  , 3 de  Mauhriiliev  p0p 
642  h. 

I1AI  DI VILI.EBS , vg.  Oise ( Picardie), arr. , 
S et  k 15  k.  de  Beauvai»,  cant.  de  Nivillers. 
Pop.  637  h. 

MAI  DON V IIXE,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
an-,  et  à 13  k.  de  Luuév  die  , cant.  et  CH  de 
Gcrhéxiller.  P««p.  168  h. 

ilALDRECY  . vg.  Ardennes  (f hanipag)M‘), 
arr.  d*  Méxières,  h 7 k.  de  Charlcvillr , cant. 
et  CH  de  Rennes.  Pop.  353  1*.  — Filature  de 
laine. 

Il  ATDR1TOTRT.  vg.  Seine-lnf.  < \nrnau. 
die),  arr.  et  à 22  k.  de  Neufrhitd-rn-Brey, 
cant.  rt  CH  d'Aumale.  Pop.  791. 

IIAUGAUOX,  vg.  U. -Pyrénées,  eonuu,  de 
Ferrières,  C-l'd'Argdès. 

HATIXHIX  . vg.  Nord  (Flandie),  arr., 
rant.,CHef  48  k.de  Vabrnimnes.  Pop.  563h, 
— . Fabrique  de  sucre  ii  ii  lige  ne. 

HATLIKS  . vg.  Gers  (Armaguac),  arr., 
cant.,  G]  et  à 13  k.  d’Aurh.  Pop.  239  h. 

HATLMKK  » 'g.  Ardennes  (Champagne), 


18#  HAUTUOCRT. 


arr,  «le  Mpiicm,  [T.rl  » 17  k.  «lr  Charkv  U Je, 
caul.  «Ir  Motithemu1.  Pop.  388  h. 

HAl'LMr. , VJ,  Srine-et-Oise  (Vnin).  1IT. 
rl  à 19  k.  «le  Pontoise,  caul.  <*t  .**“  dr  Mannes. 
Pop.  l5s  h. 

HAl’LT -CHAMP  . Vg.  ln<irr-et  - Ixnre  , 
ruimit.  «k*  Kestiguy,  E «k*  Buurguril. 

Il  Al'MKSN 1 1.  , vg.  Cal*- atlas , comra.  de 
Cauvicourt,  E de  tangaum-rie. 

IIAUMOXT,  vg.  Tarn-et-Oaronne , connu. 
d’Esparsac,  [X  de  BiMiimout-sk-l/Mnagnc. 

Il  Al MONT  - Lb  - I.A  - CM  Af'.HSKK  , vg. 
Meuse  > lorraine) , oit.  de  Commère* , à 26  k. 
de  Sl-Mthicl , caul.  el  fX  de  Vignrulks.  Pop. 
967  h. 

H Al'  MONT  - PRÈS  - SAMIMiXEl'X  , .g. 

Mente  (pays  Mej**iu),  arr.  et  à 30  k.  «!«•  Moût- 
raédy,  caul.  «k  Mantfanooii,  EJ  de  JJamvillcrs. 
Pop.  313  h. 

tl Al’HIt'.T.  'g.  /. ondes  (Gascogne) , «rr.  rl 
à 13  k.  de  Si -Se  ver  , canl.  cl  £3  de  M ugron. 
Pop.  541  h. 

HirSGAUKX  ou  Humm,  vg.  ll.-Hktn 
(Alsace) . arr.,  caul.,  X et  à 8 k.  d'Altkirrli. 
P«p.  488  h. 

H AUSSEY.'R.  .Seine-/»/.  (Normal «lie). arr. 
elà  45  k.  de  Neucliâtel-en-Bray,  caul.  «1  [•;  «le 
Forge».  Pop.  670  h. 

Il  Aî’SSJGXKMOXT  , vg.  Marne  ((  Jianiiw- 
grw).  arr.  e(  à 13  k.  de  Yitry-le*Kraiiçoi», 
caul.  de  i üiéLIcmout,  [ 3 de  l Vil  lie».  Pop.  4t»  k 

HAt'SSINOÜT , vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 38  k.  «l'Kpei  uav , raut.  de  Fêre- 
Chatnpenoise,  £3  de  Suiiiinr*nu».  Pop.  196  II. 

H A VSSOX V I LJ. K,  vg.  I teurtUe  (Lorraine), 
arr.  rl  à 18  k.  dr  Lunéville  , canl.  de  Bayou  , 
K de  Nieuviller-sur-Moarlle.  P«ip.  608  h. 

H ACSSV,  vg.  jVonf  (Flandre) . arr.  el  à 20 
k.  de  ( wml  lirai,  canl.  cl  CE  de  .Sole-une*.  pnp, 
2,870  h.  — Il  était  jadis  défendu  par  un  châ- 
teau fort  , «pii  fut  pris  et  repu»  plusieurs  foi». 

Fabriques  «le  toile».  Brasserie*.  Exploitation 
<k*s  carrières  «k*  grrv,  Briqueterie  cl  haïr  a «-taux. 

HAUTAGKT.  vg.  H .•Pxrènèes  (liatrogM), 
arr.  et  à 31  k.  de  Bagncres-en-Bigorrr,  «nul.  de 

Nwtkr,  SJ  «le  St- Laurent -«k-N  es  te.  P.  157  h. 

HAin  -BALRIAC  . vg.  Ardèeke  (Langue- 
doc) , canl.  de  Joyeuse  . arr.,  Eet  à 8 k.  dr 
Largmlière.  Pop.  459  h, 

HAIT-RKHUEI , vg.  Seine- /nf.,  rouun. 
d'inihlevilk*.  El  dr  lotes. 

HAUT-BOUT  (le),  Ille-et-Vilaine,  conmi. 
cl  C3  de  Canrale. 

HAUT-  BUISSON  (le) , Pas-de-Calais . à 8 
k.  de  Marquise,  arr.  el  à 12  k.  de  Calais.  . 

HAUT- BUTTÉ  , vg.  A rJennet , conuii.  de 
Monllkenné,  1%  de  Charlev die. 

HAUT-CHAXTIER  (lr)  , vg.  Imlre-ei- 
Ijotre,  conmi.  «k1  Limerai,  C*3  d*Aml»oi»e. 

HAUT-CHEMIN  (le),  vg.  Aime,  romm.  «k-.» 
Autels,  C-4  de  Bruuhatncl. 

H A UT- (X  AIE  VAUX , vg.  Vienne,  coram. 
de  SmrIé4Jàrvaux,  Cü  «le  Chàtellrraull. 

H A U T - U .1  » I .H  ER  , vg.  Meurt  ht  (Lor- 
raine). arr..  canl.,  [X  el  a G k . de  Sarrehourg. 
Pop.  542  k. 

HAUTCOUBT.  vg.  Moselle  (pays  Messiu), 


HAlTTKFOXT.WXE, 


arr.  et  à 25  k.  de  Briey.  canl.  el  EjdeLongwy. 
Pop.  374  I». 

HAUT-DOMPRRY.  vg.  Vosges,  conmi.  de 
b CluiprlIe-uiiv-Hois,  CE  de  Xrrtignv. 

HAUT-Dl'-MOXT,  vg.  Vosges,  romm.  dr 
Fontemn-lr-C.liilemi,  U!  de  Bains. 

Il  A UT-Dl'-TH  RM . vg.  H.-Saône  (Franche- 
Ctinilé),  arr.  cl  K de  Litre,  canl.  de  Melisxey. 

H A l ‘ T K-  A V ES  X ES  . vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.,  E2  et  à 9 k.  d'Ann,  eut.  de 
BeaumeU-IrvLngr*.  Pop.  259  II. 

HAUTEBOUT,  vg.  Seine-rt-Oite , connu, 
de  St -Martin -Brélnirtuirl.  CE  de  DoiinJan. 

H AUTE-BR  A Y K , vg.  Otjc  , romm.  d’ Au- 
triche*, CE  de  Vic-sur-Aisne. 

HAUTE  - BROUSSE , Corrèze,  cant.  dr 
Sl-Privat.  — Foires  le*  1"  juillet,  26  août, 
lendemain  de*  Roi*.  H mercredi  de  Pâque». 

HAUTE-CHAPELLE,  vg.  Orne  (Norman- 
die), arr.,  cant.,  £*;  et  à S k.  dr  Domfrout. 
Pop.  1.197  h. 

NAUTE-CH APPE , vg.  Ixsir-et-Chrr,  cnni. 
et  C2  de  Ycnd«Vine. 

HAUTE-CLOQUE , vg.  Pas-s/e-Calais  (Ar- 
tois), arr.,  cant.,  rx  et  * 5 h.  de  St-Pol-sur- 
Ternoise.  Pop.  279  h. 

HAUTE-COTE  , vg.  Pas-Je- Calais  (Ar- 
tois), arr.,  cant.  et  à 10  k.  «h*  St-Pol-sur- 
Ternobr,  CEI  de  Fréveul.  Pop.  154  li. 

HAl'TKCOUR  , vg.  Ain  (Bresse),  nrr.,  El 
el  à 18  k.  «le  Hourg-eu-Bresse  , canl.  deCryxr* 
rial.  Pop.  1.052  h.  — Foires  les  4 mars, 
4 avril . 28  juin,  14  août.  6 ort.  cl  3 nov. 

IIAI'TKCOUII.  vg.  Jura  (FranchoComté), 
arr.  et  i 32  k.  de  Ia>ri*-k-Saulmer,  cant.  el  K 
«kClairvaux.  Pop.  136  h. 

HAUTECOURT,  vg.  Meuse  (pays  Messin), 
arr.  cl  à 14  k.  «le  Verdun-aur-Matsc,  caul.  et 
CSd'Etain.  Pop.  107  h. 

HAUTECOURT,  vg.  Meuse,  romm.  de 
Mabneriurt.  [•" de  Varennes-en-Argrame. 

HAITK-KPIXF,.  Vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
el  à 21  k.  «le  Beauvais,  cant.  cl  !_*]  de  Mar- 
M'ille.  Pop.  625  l>. 

HAUTE-FACE,  vg.  Corrèze  (Limousin), 
arr.  rl  n 38  k.  «le  Tulle,  eaut.  «le  Servirre», 
K iPArgeulal.  Pop.  4,157  h. 

H AUTRE  AC  F. , vg.  IsU-et-Carunne  (A  ge- 
nou), arr.  el  à 14  k.  de  Villenruve-sur-Lot. 
caul.  cl  f?j  dp  Penne.  Pop.  4,164  h.  — Foires 
le*  25  janv.,  6 niai , 16  août,  el  6 déc. 

VIAUTETAYR,  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.,  rant.,  [*'.  cl  à 15  k.  de  Xontron.  Pop. 
469  h.  — Foires  les  16  août  et  22  déc. 

H AUTEFEUILLE  , vg.  Marne , rnmm.  de 
l’Ecbelledc-Franc,  fX  de  Montinn.nl. 

Il  AUTEFEUILLE  , vg.  Seine-et- Marne 
(Brie),  arr.  et  à 13  k.  «le  Coulommiers,  rant.  de 
Romy -en-Brie,  :■ ‘de  Faremontirrs.  Pop.  126 li. 

H AUTKFOIJE,  'g.  Eure,  romm.  «leBmiv, 
E3  de  Tillieres-snr-Avrc. 

HAUTEFOXD  , vg.  S ai  ine-rt-  /.trirr  (Bour- 
gogne). arr.  el  à 9 k.  de  Chamllcs,  cant.  et 
«le  Paray-le-Monial.  Pnp.  303  h. 

HAUTKFOXTAIXE,  vg.  Oise  (Picardie), 
an  . el  à 24  k.  de  (kHiipirgne,  cant.  d’Altkdi» , 
£2  «le  (kmloisy.  Pop.  277  II. 


Il  AUTE-31 AISOX . 


HAUTEFORT.  I«g  DorJogm  (Périgord), 
arr.  rl  a 41  k.  de  Périgu«rux.  « Iicf-I.  dr  canl. 
Rumiii  «reun*gi»t.  à KacmIcuîI.  Cure.  v.  A 
468  k.  de  Paris  j*our  la  bve  des  lcltr».  Pop. 
1,772  h,  — Tk.aa*is  jura*»i«pir. 

Le  château  d’Haulrfort  c*l  Iwli  sur  la  crélc 
d'une  mllinc,  «l'on  la  v u«*  s'étend  »ur  uue  IwHIe 
plaine.  Il  forine  un  cBrré  long  et  sr  couqiose  de 
trois  graials  n»r|i»  «le  Ikâtiiiw-nt»  qui  présentent 
trou  Itcllrs  façades  sur  la  campagne  «-t  sur  de 
v «*!«•*  runr»  ; k «|uatri«’iur  coté,  «pu  irpoud  à la 
façade  prinri|iolr,  forme  une  nia^uiliqia*  ter- 
rasse d«'  8 à !0  in.  «le  hauteur  et  «k  plus  de 
6U  m.  «le  liirgtvir  «pii  domine  le  Unirg  d’Ilau- 
lefnrt  «H  le  pavsage  «pii  s'rtnnl  au  delà.  — 
Tout  rr  grand  «'difirr,  auquel  il  a été  joint 
rpurlqucs  constructions  plus  inwlerm**,  offre 
ultniM vi t uih"  ordonnance  miij«slmvi*e  et 
correcte  ; les  croisée*  y soûl  uomhreu»rs,  gian- 
«k-s  et  régulirrr*.  On  y remarque,  |urmi  qiid- 
qnrt  objets  de  sculpture  d’iuir  execution  |>eu 
.«avanie,  «k-s  morreauv  «lignes  de»  Ihjiis  m.iitrc*. 

Le  e]int<-au  d’IlautefiM-t  présente  à l'inlé— 
rieur  une  Jn  llc  ili»p«>Mtn*n  d’ap|uirt<viient*  ; ou 
y trouve  nu  snprrlie  caralier;  k**  rave*  .«ont 
iimnctiM'*  et  «•«itieu»e»  autant  «pic  lielks.  Tout 
cvt  islifice  ni  uu  mut.  jku  miu  ai»irtl« , par  il 
rtmstnirtnm  , par  sou  iiinmvisité  rl  |>ar  la 
Iteautr  du  |tay»;.ge  qui  IVnloure,  <-*(  fail  pour 
.iII.'k  Ih  i 1rs  tf^anl*  «k’s  roricuv. 

L’hospice  «l’Ilautefnrl,  f«mdé  eu  1669,  le 
4 février,  par  narwire  Jacques-François  mar- 
quis d’Ilautefort . est  te  plu*  l*  au  l>âliuM-nt  de 
re  p -lire  qu'il  y ait  dan»  k-  dé|orleiu«'Ut  de  la 
Dordogne  il  offre  le  même  plan  que  relui  «le 
rhovpiee  «h*  la  Salp«Mrière  de  Paris,  et  l’on  y 
trouve  eu  petit  la  même  distribution. 

Foires  k*  |*r  lui^ti  «le  chaque  moi*. 

HAUTEFORT,  vg.  Isère,  romm.  de  St- 
Nicolas-dr-Macbrrin,  tïî  de  Voiruu. 

Il  Al  TE -C  EXTE  , 'g.  I joire-tu f.t  mmtti. 
de  In'ligué , C*3  «le  Clisnm. 

HAUTE-CIIUI.AIXE.V  .Ootiunn  (Houle-). 
HAUTE- GOUTTE  ou  Hunoom,  vg. 
Vutget,  romm.  «Je  Ncuv  illcr,  DS  de  Schii  mcck. 

Il AUTE- IXIIRE,  vg.  Ixnre-Inf.,  «uram. 
d'Indre.  EJ  île  la  Bosse-ltidir. 

IIAUTK-ISLE,  vg.  Scine-+t-Oise  (Voit), 
arr.  cl  à 15  k.  de  Mante*,  rant.  de  Magny. 
K de  BoniiMTes.  Pop.  206  h.  — Il  es!  bâti 
dan*  une  Mluntiuu  ou  lie  fient  plus  |Mttore*que, 
sur  b rive  droite  «k  la  Sriue,  el  sur  lu  pen- 
chant d'un  ivm’Ikt  calcaire , «bu*  lequel  a été 
taillée  l égliM-  |umi.vM,iU'.  On  y voit  les  losle* 
d'un  am-ieu  château  «pi'bahita  Bedeau,  el  dont 
une  partie  a été  taillée  dans  le  roc  ; c’est 
d'Hautc-Islc  qu’il  «humait  à JU'iiuoiguou  la  des- 
cription si  i-oiinur  «pii  commence  ainsi  r 

f ni  an  prtit  ml  f>t«l4l  n-  kniM«, 

IU.I  «nr  I#  |i«nr|i«nl  it’nn  1ih»j  n»(  d*  c.illirw», 

D‘«>il  r«ril  »u  loin  liait*  la*  |.lainm  Toiaiara. 

HAUTE-MAISOX  (la),  vg.  Seine-et - 
Martjf  (Bric),  arr.  et  à 15  k.  «k*  Meaux,  canl. 
H £3  «kGrécy.  Pop.  27 1 I». 

HAUTK-MAISO.V.  vg.  Seine-et-Oise , com. 
d'Oqdun  . 0 de  Ramliouilkt. 
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HAUTE  PERCHE,  'g.  l.oire-IuJ.,  romin. 
d'Arlhou,  f.«3  d**  Bourgnruf-cu-RcU. 

HAl’TKPIERRK  , vg.  Doubs  ( Franche- 
Comté),  arr.  H à 37  k.  de  Baume-ki-Dumes, 
caiil.  et  C-3  J’Oroau».  Pop.  2J2  h. 

HAUTEPORTE  (I»),  'g.  Xord , cumin.  d 
S)  tie  Raillcul. 

H AI  TKRIVK.  vg.  Ain , comm.  de  St- 
Jean-lr- Vieux  , (g  de  Poui-d'Aiu. 

Il.it  TF.  III  VE  . vg.  Aliter  (bouri>ouiiai»)  . 
att.,  £*j  et  * Î3  k.  de  (humât , cant.  d'Esni- 
rolk-s.  Pup.  352  k.  — Ou  y trouve  une  source 
d’rau  minérale. 

Bibliographie.  I)r»un»r.  Traite  des  eaux 
minérales  de  Chdteldon,  de  /7c Av  cl  de 
H au  tertre,  etc.,  in- 12.  1778. 

H A ITEM  VE,  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
•i'i*..  B et  à 12  k.  de  Pontarlicr,  cent,  de 
Mnnlbetiojl.  Pop.  239  h. 

H AUTElllVE  , vg.  Eure-et-fjur , fourni, 
de  St-Mauinr,  [g  de  Üiâlcauneuf-eU-Tliyim'- 
raifi. 

HAl  n-.RIVK  , vg.  Ixst-et-daronne  (Agé- 
noii}.  arr.  et  à 12  k.  de  Yilkueuve-sur-Lot  , 
cant.  et  E de  Moiirlar.  Pop.  521  h. 

Il  il  1ERIYE,  vg.  JVord , rniiim.  de  (Jui- 
tnu-l'Aldmve.  KJ  de  St-Aioand-lea-Eaut. 

IIAUTEHIVE.  Alla  Ei/ur . vg.  Orne  (\ar- 
inaudie}.  nrr.,  K et  » 13  k.  d’Akuçnn , cant. 
du  MesIc-sur-Sarthc.  Bip.  8501». 

MAL TEKIi  E , vg.  Savne-rt-fxfire,  connu, 
de  la  Chaprlk-de-Bragnv , (£  de  Srunerey. 

IIAl’  I Eltli  K , vg.  H. -Satine  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 3t  k.  de  Vcsoul,  cant.  et;:; 
de  Rio*.  Pop.  390  h. 

HAETEItlYK , «g.  Tarn  , ronim.  et  K de 
Castres. 

MAUTERIVE  , vg.  t'osées,  COOun.  de  St- 
Aliié,  C3  de  Krmireiiionl. 

MAI  TERlV  k,  vg.  Yonne  {It«Mirgognr),aiT. 
et  à 16  k.  d’Aiuerre,  cant.  el  Kde  Seigm- 
lay.  Pop.  32ti  h. 

MAI  Ihltn  ES,  vg.  Drôme  (Dauphiné), 
arr.  et  à 43  k.  de  Valence,  cant.  du  (.laiul- 
Seire,  çg  de  Mores.  I*op.  2,473  li.  — foires 
le  lundi  apte»  h-s  Rois.  merrrnli  apirs  Pâque», 
lundi  aprrs  le  8 sept,  et  apres  b Toussaint. 

IIAUTE-RIVOIRE,  bg  Hluiiie  (Forra),  arr.  j 
et  à 35  k.  de  Lyou , caut.  et  K de  St-Laurcui- 
de-CJtamouAsci.  Pop.  1,720  II.  Poires  le,  au 
jnnv.,  25  avril,  mardi  avant  la  Pentecôte,  2| 
juillet  et  15  déc. 

■AITEROCHE  , ,g.  CSU-tOr  (Ilc.Hf..-  ! 
gne),  arr.  et  à 20  k.  de  Setnur  , eaul.  et  K de 
Hflvigm.  Pop.  5*1  li.>— purge»  et  hauts  four- 
Matnu 

Mit  TF.-Rl  F (la),  vg.  Indre -et- loir  e , 
comm.  de  Beamnont-Verron.  53  de  Chinon 
HAUTE-SERIE,  vg.  Creuse , comm.  de 
St-Cbabrai* , K de  (Junéraillts. 

HAUTES-RIVIERES.  vg.  Ardennes  (Ch am. 
pagne) , arr.  et  à 20k.  «k Métiére,  K rt  i 22  h . 
de  Charles  ille,  cant.  «le  Moolhcrmê.  Rtp, 
1,823  h.  — Haut»  rourneauv  , fuiges  et  fon- 
derie (à  LiM  morO. 

HAETENSÉltE  . ig,  Creuse , comm.  de 
Dootreiv  , e ü'Aiiuimta, 


MA LTEVELLE , vg.  II. -Saône  (Franche- 
Gunté),  arr.  et  à 28  k.  de  Lurr  , cant.  de  St- 
Loup,  [•;  de  Luxruil.  iVip.  r>05  h. 

HAUTE  VESA  ES,  vg.  Aisne  (Brie),  arr.  et 
à 17  k.  de  Ch&traa-Thieny , caut.  de  Neuilly- 
i St -Front,  : de  ( •utklclu . lV>p.  230  h. 

MAI  FEÏ  IGNES,  vg.  ljjt-et-i  i a ratifie  ( Agr- 
nois),  arr.,  cant.  et  à 17  k.  de  Marmatule,  EJ 
de  I oiuieiiiH.  Pop.  y «J0  h. 

HAtTEi  II.LE,  vg.  Ain  (Bourgogne) , arr. 
et  à 23  k.  de  Ikllry  , ehef-l.  de  cant. , bureau 
d'mrrgist.  a Champagne,  cure,  Kde  St-Ram- 
i lert.  Pup.  680  I».  - — Trajouv  jura.vmpu*, — 

I Fabrique  de  fromage  faç« n i de Gniy ère» ,—foi- 
\ res  les  27  mars  et  9 juiu. 

HAUTKVHXE,  vg.  Aisne  (Picardie)  , arr. 
rt  à 35  k.  de  Ver  vins,  caut.  et  Kde  Guise. 
Pop.  484  li. 

HAITKWLLK,  vg.  Ardennes  (Chaui|»a- 
pie),  arr.  et  à 12  k.  de  Relhrl,  cant.  et  ; de 
CliAtrau-Pnreien.  P«>p,  2*9  h.  — Ihi  voit  an\ 

! ™''rwu'«  P^*1  ‘l*’  hi  rivière  de  Vaux,  les  ruine» 
d'un  aiieu-n  chétrau  fort. 

IIAl  rFAlU.K,  vg.  (V/f-j/'Or  (limirgo- 
1 gw).  an-.,  cant.,  H et  à 6 k.  de  Dijon.  Pop. 
208  h. 

MAI  TEMIJ.E,  vg.  Manche  (A'orraaudir), 
arr.  et  à 9 k.  de  Vnlognev,  ranf.  et  Si  de  St- 
i Sauveur-Mir-Duu»e.  Pop.  228  1». 

MAI  TEVIU.K,  vg.  Marne  (Clianipogiu  ), 
arr.  etail  k.  «le  Vitry -le-Fraïu^ùs,  carit.  elK 
de  8t-Reim-en-Bouzenioul.  Pop.  489  h. 

HA f TE V II.LE  . vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
| toU;,  arr.  et  à 25  k.  de  Sl-Pol-vur-Teniuise  , 
caut.  «t  ;>J d'Avt-Mies-lcyConile.  Pop.  401  h. 

HAUTE-VILLE  (la),  vg.  Srme-et-Oite 
, Iiraiiif, . air.  et  il  41  k.  «le  Mante»,  cant.  et 
« Ifiindiiu.  Pop.  278  h. 

I HAPfEVTLLE  - LA  - GUISCHARD  , vg. 

I Mans  /te  ( Normandie)  , arr.  et  à 15  k.  de  Cou- 
lances,  cant.  de  Sl-Sauvrur-Ia-tulelüi  , K de 
i Mariguy.  Pop.  1.391  b. 

Il AUTEVILU: -SUR-MER  , vg.  Manche 
| (Normandie),  arr.  et  K vie  Cuntancr»,  cant.  de 
Muuliiuu-tiu*  sur-Mer. 

IIAI  T-fOURNEAU,  vg.  fusses,  comm. 
»le  (<rand-*  «Mitaine,  r-;!  de  Scliirmrck. 

HA  (‘TIERS  (k**),  vg.  Seinr-ti-Oise,  rom. 
et  m de  Marines. 

MAI  IIOX,vg.  ./(W (Piranlje), arr.,rant., 
K et  * 8 k.  de  Ver  vin*.  Pop.  490  li. 

HAUT-LOQUIX  , vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois) , air.  et  a 18  k.  «le  St-Omer , cant.  de 
Lundires.  K d’AnIrrv.  Pop.  2G3  b. 

MAU  I -MA  ISA  IL,  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  cl  À 20  k.  de  St-Pol-sur-Temoise, 
canl.  et  d'Au\y-ka-(Juit«,nii.  Pop.  233  h. 

IIAL"  motTIERS.  vg.  Manche,  comm,  de 
LesUv,  C-3  de  MonielKvurg. 

Il  ALTMO.VT,  Allas  Mans,  vg.  j>W(||ai- 
naui),  arr.  el  à 10  k.  d'Avesue»,  cant.  et  SI 
de  Maubeofc.  Pup.  934  b.  — Verrerie  à !*mi- 
teillc»  |x>ur  vin  de  Lhani|iagne.  Ateliers  et 
scierie  «Je  mari  ire. 

H A l’T  - MU.\  G K Y , vg.  Yotget  (Lorraine) , 
arr.  et  a 3(<  k.  d'Epiual  , caut.  et  K de  Haiti». 
Pop.  301  h. 


MAL  TOT,  ou  Hoitot,  vg.  Seine-In/.  (Nor- 
mamlic  ) , arr.,  E et  à 6 k.  de  Dieppe,  cant. 
d Olfrativ  «le.  Pup.  925  h.  - A iveu  de  distance 
de  cet  endroit,  clans  une  situation  pittoreMpic  , 
est  le  hameau  du  Petit- Àppcville  , ru,H..  de» 
plu.»  julics  prmneiiadtr»  des  cm  irons  de  Dieppe, 
Dan*  un  Ikm.»  qui  s'étend  du  côté  de  la  mer,  ou 
remarque  les  ruine»  d’un  vieux  châtrai). 

IIAl  loi  - LA  L"  V It  A Y , vg.  Seine-InJ. 
(Normandie),  arr.  el  à 20  k.  d’Yvetot  , raut. 

j d Ourvilir  , E de  Doudevdlr.  Pop.  930  h. 

foire  le  9 sept. 

Il  A LTOT-LE- V ATOIS  , vg.  Seine- In/. 
(Normandie),  arr.  et  à 7 k.  d’Yvetot,  cant.  «i 
K de  Fauville.  I*D|,.  530  h. 

1 1 A L TOT-S  L R -S  Kl \E  . vg.  Seine  - In/. 
(Normandie),  nrr.,  K «t  à H k.  de  Rouen  . 
cant.  de  Grand-Couronne.  Pop.  2;8  h.  Sur  la 
ri\  e gauche  de  la  Seine. 

HAUTOT- ST -SLLPII  E,  vg.  Seine-In/. 
(Noniundie),  arr.  et  à 8 k.  d’Yvetul , eanl.  et 
K de  Doudev  «le.  Pup.  1 ,325  h.—  Fabrique  de 
siamoises. 

IIALTPOLL,  vg.  Tarn  , connu,  ri  Kde 
Maxaniet. 

HAUT-CHAMPS,  vg.  Seine-In/.,  comm.  .H 
K des  Grandes- \ entes. 

HAUTR-DE-FLAtnr  (les),  vg.  Yonne  . 
TOi.im.  ik  flwv  , ü tk  VilJ,nniv«-i  Vnlir- 
véque. 

HAUTS- DE  - Vit. MERS  - LOUIS  (les) 
Yonne,  couun.  de  A'illiers-Ixmu,  K de  S«m». 

Il  A UlT  E Y'I  LLF>PR  ÈS-LA-M  ER  (V.  Ilv.  - 
TKVtLU-SLH-M*.a), 

Il  A U WILLKKS  Alla  t ilia,  petite  v«k. 
Marne  (Champagne),  arr.  el  à 22  k.  «le  R«‘im.». 
caut.  d’Av,  !2J  d Kjierouy.  IN»p.  985  h. 

lîautv  iil»ei‘r  doit  son  origine  à un  riche 
monastère , fondé  en  662 , 670  ou  680 , par 
saint  Nivard  , arcln-vripu-  de  Reims  , lequel  v 
mit  de*  religieux  de  la  c«mgrêgati«w  «k*  *i|- 
X aunes  , sous  la  dim  liou  de  saint  Bcrraire. 
Ce  monastère  nltiiul  «les  mi»  , dont  « était 
fort  considéré,  «le»  biens  «ri  des  privilèges 
considérables , rt  jouit  bieutut  d’uoe  gramk 
réputation,  l.’abbayc  royale  «le  St-Pn-rrc  de 
Haut  v «Ici  s , ordie  de  Si-tWiioit,  congrégation 
de  St- Vanne»,  puis  de  St-Maur  et  de  Si-llv- 
dulfe  ou  Syndulle  , a «humé  neuf  arrliev«'»|iMHi 
au  siège  dr  Reim»  , et  vingt-deux  abbés  à plu- 
sieurs ablwyc»  célèbre»,  entre  aulri-*  Pierrr  le 
Vénérable,  qui  fut  ald>é  de  Clum  . I.’hiriorien 
D.  Ruinart  y est  mort.  - ^(mmeniéepardesaie- 
l>cs  commendalaircs.  qui  jouissaient  de  24,000 
livres  de  rente,  elle  était  ront|KMér  dr  ISO 
rrligieux  profè*.  de  (6  novice»  ou  ferre»  cou- 
ver*. Par  son  nombreux  donxrstique . elle  fai- 
sait valoir  70  à 80  aqieuLv  de*  ineilleuir» 
v igné»  du  territoire  . cl  eu  partageait  le*  pro- 
duits parfaits  avec  le*  rois  ri  ks  prime*  fran- 
çais, espagnols  . alleu ands,  anglais,  etc. 

L'abbaye  de  Haiitvillei»,  «kveuiR*  nationale  en 
1790  , fut  vendue  rt  déniche,  à l’exeepiinii  de 
l’église,  «pii  devint  paroissiale  apres  la  destnie- 
lion  de  celle  que  possédait  la  ronunuue.  Elle 
conlenait,  cuire  autre»  reliques,  k»  rorps  «k 
saint  Nivard  , de  saint  Syndulle,  dr  saint  Pn- 
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ljraqir  ; du»  (WMitmib  (le  saint  MadrUmp  , du 
saïul  fk-mure,  du  saint  l rtain . du  saint  llné- 
riu,  du  saint  Si*UaslM>n  , du  saint  Cvriaque,  du 
saint  A vont,  du  sainlu  Pétronille,  de  sainte  Cô* 
cilu  et  de  sainte  Hélène,  mère  de  Constantin. 
Tou  lus  ccs  reliques  étaient  enfermées  dan*  «Je 
uuiguilkpit*»  châsses  qu'on  portait  procession - 
Bellement  dans  1rs  rues  le  lundi  de  la  Pentecôte 
rt  le  18  août  eu  milieu  d'une  million  im- 
mense. qui  a euemv  lien  mémo  aujoiml'hui , 
malgré  lah»ence  de»  relique»  , tant  ces  deux 
pèlerinage*.  et  surtout  le  premier,  est  attrapant 
par  les  danses  qui  le  terminent  dans  un  des 
plus  iteau*  emplaceuicuts  qu'ou  puisse  imagi- 
ner, et  par  le*  foire*  qu'ouvrent  ces  fêtes,  où 
l’on  dé!» te  en  deux  ou  trois  jour»  plu.*  de  cent 
pièces  de  vin.  — Kn  1793  i.i  grande  t liasse  de 
saillir  Hélène,  trois  antre*  presque  aussi  vas- 
tes ; des  reliquaire»  et  de  riches  mncineuls  oui 
etc  rondes  à la  cwnomoe  dbpcruay,  ainsi 
qu'un  bel  orgue  et  de  nombreux  et  précieux 
tableaux  ; ces  obje  ts,  qui  devaient  être  trans- 
port au  musée  de  (’Jiâlons , sont  restés  , à 
F.pe-roay , mais  mutilés.  — Le  corps  de  sainte 
Hyène  , «ustrait  secrètement  par  deux  reli- 
gieux de  l'abliaye  , après  être  resté  longtemps 
clan*  l’église  de  Liguv-au-Hoi*  . dan*  edlc  de 
Pfanrut  et  dans  celle  dr  Montier-cn-Dcr,  est 
pas*é  dan»  l’église  de  St-Leu , à Pari*  , où 
il  a été  déposé  derrière  le  utailre-aulel  dans 
une  clùù-uï  magnifique. 

Haut* illerv  est  un  village  bien  bâti , nu  een- 
tre  duquel  est  une  plan*  publique  , à laquelle 
aboutissent  quatre  rues  pruM-ipalr»,  dont  l'une 
porte  II-  nom  de  Bac»  bus.  Le  rentre  était  fermé 
de  quatre  (miles  en  pierres  de  taille  , dont  les 
restes  «le  celle  du  lésant  sont  seuls  visible*.  l-v 
ruminunanlé.  ainsi  restreinte  ni  apparence  , 
était  néaumoins  eontidér.d>Ie  par  ses  hameaux 
des  Ange*,  de  Ijiuys,  de  Kotiau,  de*. Masures, 
des  Noèli  et  du  ChanqMln-Gué,  dont  les  habi- 
tant* , fatigué»  par  les  incursion*  rt  1rs  vexa- 
tions des  gens  de  guerre  , «'étaient  réunis  nu 
chef-  lieu  il  y a plu»  ‘le  deux  siedrs.  — Haut- 
villtir»,  bâti  à nii-cùtc  en  Idocaille* , meulière* 
et  pierres  de  taille,  jouit  d’une  vue  inagniliqtic 
qui  s'étend  bien  au  delà  de  ('.lisions  et  même  île 
T rose*.  L'air  s est  pur,  H on  y arrive  fréquem- 
ment à quatre-vingt*  ans  sans  infirmité».  I *% 
maison»  , adossée*  a la  montagne,  eut  une  eau 
de  niche  saine  et  nlwncfantc  , mai*  qui  rend 
quelque*  rave*  trop  fraidre*.  D'autres  caves 
sont  creusée*  au-druma  du  s illage , près  du 
rlremin  de  Duy  ; il  s en  a aussi  de  vastes  pré» 
du  nionlin  et  en  descendant  de  Lumières  : elles 
peux  eut  runtenir  500  pièces. 

lai  superficie  du  territoire  de  la  commune 
planté  en  signes  est  de  2 il  hectares , valant  de 
8,000  n 8.000  Ir.  l'heetare.  et  produisant  en- 
M'iuldeannuellrinent  3,000  piété*  de  vin, du  prix 
mm  en  de  80  fr.  le*  vin*  de  liants  illers  sont 
placés  dan*  U première  classe  de*  s ins  rouges 
de  (Jiatii|  signe.  — l ui  Unes.  — Foires  le*  18 
août  et  lundi  de  la  Pentecôte. 

HAt  rviU.EUS-OL  VILLE , vg  Somme 
(Picardie),  arr.  et  à 7 L.  d'Alriieville,  ouït,  et 
Gzj  de  NoiiTu>u-en-Pmiihieu.  Pup.  530  b. 


HAl'TViLLIEKS,  vg.  Loiret,  corant.  et  3 
d’Arleuav. 

Il  AI' VILLE,  initia , bg fore  (Normandie), 
arr.  et  à 23  h.  de  Pout-Audemer,  easit.  de 
K ou  lot,  Z^Z  de  Dourg-Arhard.  Pop.  1 .690  II. 

UAL'VlMé,  xg.  Antennes  f Champagne), 
arr.  et  à Ï5  k.  «b*  Vouzier»,  rant.  et  C2  de 
Marhault.  Pop  675  b. 

Il  AfX.  vg.  Gironde  (Cnietme),  arr.  et  à 21 
k.  de  bordeaux,  cant.  et  El  de  Crcou.  Pop. 
837  h. 

IIAi:\.  vg.  B.- Pyrénées  (Gascogne),  arr. 
de  Maulêon,  a 38  k.  de  Sl-l'ulau,  cant.  et  C3 
de  Tardcta.  Pop.  382  b. 

IIVVAM.K,  vg.  MoirUe.  (pays  Messin), 
arr.  et  à 21  k.  de  Briey,  cant.  d'Audm-le-üô* 
man,  fT*.  de  Foutoy.  Pop.  414  h. 

IIA V ELI’,  vg.  Eure-eUtjjir  (Iteauce),  arr. 
et  à 14  k.  de  Dreux,  cant.  d'Anet,  £3  d’Hou- 
dan.  Pop.  130  h. 

HAVKLl’Y,  vg.  Sorti  (Flandre),  arr., 
et  à 9 k.  de  Valenciennes,  cant.  de  Bourluin. 
Pop.  687  b. 

II  A VERS  AS,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
ù 17  k.  de  Doullens,  cant.  de  Doiunil,  [<]  lie 
Yillm-Korage.  Pop.  439  b. 

IIAYKHSKKRQUK,  vg.  .Xord  (Flandre), 
arr.  et  à 13  k.  de  llam-brouek  , cant.  de  Mu- 
ville,  El  de  St-Y ruant.  Pop.  2,018  h. 

HAVRE  (le),  Gratitr  Portas,  Francisco- 
potis,  gmude,  belle,  riche  et  forte  ville  mari- 
time. Scinr-Inf.  (Normandie).  Chef-I.  de 
sou*- préfecture.  Chef-I.  du  !*'  arrondi  .urmeut 
rtd'iin  coût.  Trib.  «k*  1**  instance  et  de  com- 
met ce.  Chambre  et  bourse  de  com.  Chambres 
d'assurances.  Oman  la  ta  étrangers.  Ecole  d'hy- 
drographie de  1'*  classe.  Cure.  Gile  d'étape. 
EJ.  >o t.  Pop.  27,154  h.  — Tuun  crétacé 
inférieur,  gré»  vert.  — F.fabtiurment  de  ta 
marée,  9 faurcs  30  minute».  Feu  de  la  pointe 
du  llode,  à 9 n».  25  c.  pii  amont  de  l'entrée  dn 
Havre,  de  6 k.  de  portée.  Feu  «k-  h pointe  du 
Hoc.  à 3 m.  en  amont  de  l’entrée  du  Havre  ; 
hauteur.  8 m.:  portée,  8 k. 

Autrefois  diocèse . («rlrmeut  et  intendance 
de  Roum.  éJrcliou  de  Monta  il  lier»,  vicomté, 
justice  royale,  gouvernement  particulier,  inten- 
dance de  la  marine,  amirauté,  manufacture  H 
bureau  du  t.ilwc,  séminaire,  consent*  «le  ra pu- 
rin* et  d'ursidine*. 

Le  Havre  n’est  pa*  une  ville  anrietme.  Il 
n'eu  est  pa*  même  question  avant  le  xv*  siècle  : 
c’est  à la  ruine  d’Ilarfleur  qu'il  a dû  son  ori- 
gme.On  voit  qu’eu  1 450  deux  toursqu’oti  y avait 
fait  <-oii*l mire  furent  emportée*  de  v riu  force  sur 
le»  Anglais,  qui  venaient  d’étre  chassé»  d’Ilar- 
fleur.  la-»  sables  mouvants  qui  olelnient  l'em- 
iMmrliuredefaSeineayaut  comblé  le  port  de  cet  In 
atirû-iuie  v ille,  on  sentit  de  quelle  importance  il 
était  «l’eu  créer  un  uouvnti  qui  offrit  k la  fois 
un  refuge  assuré  aux  vaisseaux  de  guerre  et 
aux  bâtiment*  de  commerce,  et  qui  commandât 
rentrée  d'un  fleuve  à la  faveur  duquel  les  An- 
glm*  avaient  *i  «ommt  pénétré  jusqu'au  sein 
du  royaume,  biuii  XII  confit  b-  premier  ce 
(>co jet  utile  : il  jeta  les  foudcmwits  du  Hflv  re 


en  1309,  cl  s'occupa  d’en  augmenter  Irsfortifi- 
catious  : nui»  c'est  à François  I"  que  rrtte  v ille 
«•»t  redev  iilde  de»  premier»  dèvelopj*ea*xita  de 
sa  «plaideur  maritime. 

A l'ay  ein-meiil  dn  monarque  au  trône , en 
1515.  b*  Havre  u 'était  alors  qu'une  crique  où 
le*  jiécliriir»  de  la  rote  rJierchaienl  un  refuge 
«buis  le*  gros  trmp»  ; le*  jetée*  du  port  étaient 
eueoir  f«jrt  courta»,  et  le  sol  était  exposé  à 
être  souvent  submergé,  surtout  a l'époque  tk* 
grande»  mer».  Ge  monarque  chargea  Bounivet 
de  faire  un  rap|M>rt  sur  la  (Kwilion  géographi- 
que  du  Havre,  et  d'exposer  les  avantages  et  le* 
iiuüiuvi-im-uts  d’une  ville  fortifk-*  à t'enifam- 
rlmre  et  sur  la  rive  droite  de  la  Seine,  mi.vüoa 
dont  il  s'acquitta  à la  saiisiaition  du  souverain. 
(iuyou  le  Ror,  seigneur  du  ChmlloD,  «-ut  la 
charge  ik  1*4 tir  la  nouvelle  cité  et  de  perfeo 
donner  le  |mrl  ; il  divisa  la  v illr  eu  tiens  grands 
quartiers,  fit  Idlir  l'bûtel  de.  ville,  «lepuis  l’Iiù- 
tel  de  la  souvpréfi-ctiire,  et  la  tour  dite  «le  Fran- 
çais r%  qu’il  pfaça  à l'entrée  du  |wrt,  e»  qui 
snieiiste  encore  aujourd'hui. 

François  Ie*  n'épargna  aucun  sacrifice  pour 
engager  b-»  holiitontR  de»  environ*  à venir  m 
fixer  dans  celte  nouvelle  ville,  qui  sortait  pour 
ainsi  dire  du  sein  «les  eaux,  et  qui  ne  paraissait 
pas  devoir  jouir  «le  longtemps  de»  lâenfails  du 
commerce.  Il  accorda  d«-x  exemptions  «le  taille 
et  de  grand»  privilèges  ; il  alwiMlonna  à fa  ville 
naissante  le  revenu  total  de*  fermes  publique»; 
le*  nouveaux  habitants  mirent  le  franc-salé 
(tour  eux  et  leur»  navires.  Deux  foire*  franches 
par  au  et  deux  marché»  francs  per  semaine  fu- 
rent établi»  à perpétuité. 

Ce  n’est  pa»  sans  d'immenses  travaux  que 
l’on  est  parvenu  à disputer  à fa  mer  le  sol  d al- 
luvion  sur  lequel  le  Havre  est  a*»is.  plusieurs 
fois  même  ce  redoutable  élément  faillit  repren- 
dre ce  qu'il  n’avait  cédé  qu’à  regret  aux  efforts 
de  F homme.  Dan*  la  nuit  du  15  jauvirr  1525, 
éjxM|ue  n-marqualJe,  parce  que  ce  fut  l'aimée 
où  François  I"  fut  fait  prisonnier  à Pa'ie,  la 
mer,  [wiimér  |ior d«*s  voiUil'wM*t  av«T  une  ex- 
I renie  v iolence , déborda  avec  tant  de  fureur, 
quelle  couvrit  enlwrentcnt  fa  ville,  engloutit  fa 
plus  grande  |«rlie  des  babi tanta,  renversa  la 
plupart  «b*  maisons,  rt  poussa  vingt -huit  l»a- 
tenux  péclmiis  jusque  dan*  le»  fosses  du  rhâ- 
leau  de  Graville.  Ce  funeste  événement  fut  ap- 
pelé fa  mâle  maire.  Dcpui*  ce  temps  la  ville  a 
été  « levée  de  2 ni.  U"  30  «bV«rml»re  1 705,  une 
ton  pète  lit  de»  ravages  terribles  dan.»  le  |iort  du 
Havre.  La  violence  de  la  mer  emporta  la  moi- 
tié de  la  jetée,  qui  était  de  Iwis  et  avançait  fort 
avant  dan*  fa  mer,  ainsi  quW*  batterie  qui  la 
termiiiait  à »on  extrémité.  L’entiée  du  jujrt  fut 
pre.upie  l««ite  comblée  par  des  galet*,  les  Imr- 
ques  de»  famaueur»  furent  jetées  par  le*  va- 
gues sur  la  place  d’arau-s.  I.e  long  ilu  ipiai. 
aucune  de*  aiwurriîs  de*  navires  ue  r«'*t»ta  à 
tant  d’im|H-tuosilé;  ils  furent  tous  enlevés  ver* 
la  glande  barre , beaucoup  môme  furent  perdu*. 

En  ni8.  fa  mtr  lit  encore  sentir  au  Havre 

la  terreur  «le  son  voisinage:  el)e  «enfla  telle- 
ment par  fa  vh»I«mv  d’une  liUpcU,  qu'elle  ne 
baissa  (HHiit  de  vingt -quatre  bimre»,  et  an  u’a- 
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perçut  {tes  la  moindre  marque  de  reflux.  Un  coup 
de  seul,  connu  sou»  le  nom  de  vent  deSt- Félix, 
emporta  un  canon  de  36  avec  ton  offrit . La  tem- 
pête de  1763,  connue  «ou»  k nom  de  coup  de 
vent  de  St -François,  y causa  aussi  beaucoup  de 
désastres.  Enfin,  en  septembre  1749,  un  fort 
coup  de  vent  y coula  à fond  deux  nas  ires. 

Le  premier  de  res  désastres  , qui  lierait 
anéantir  les  espérances  du  fjjj^kleur.  fut  assez 
promptement  réparé  ; le  Havre  sê  rétablit,  sou 
port  fut  désigné  {tour  la  «•nnsfrortiuu  des  v ais- 
seaux destinés  > «ne  expédition  contre  l'An- 
gleterre, et  bientôt  cette  puissance  ne  vil  pas 
sans  alarme*  sortir  dr*  rades  du  Havre,  ai 
1344,  une  Hotte  considérable  qui  la  contraignit 
à 1a  paix. 

Henri  11  succéda  à François  1"  en  1347-  A 
son  avènement  au  trône,  le  Havre  commen- 
çait a avoir  l'apparence  d'une  ville  fortifiée  ; 
ses  remparts  étaient  soutenu»  par  d'assez  fortes 
murailles  ; trois  portes  donnaient  entrée  dan» 
sou  enceinte.  On  y remarquait  deux  places  pu- 
bliques assez  vastes  et  truis  foulâmes  aitnn- 
dante».  Lrs  rempart*  du  nord,  piaulé»  d'arbres, 
Servaient  de  promenades,  et  le  port  était  rempli 
de  bateaux  pécheurs  et  de  vaisseaux  de  la  ma- 
riue  royale.  Ir  Havre  enfin  présentait  un  as- 
pect animé.  Cependant  son  eonuuerre  était 
presque  nul,  et  cette  place  n'acquit  uue  véri- 
table importance  qu'à  l'époque  ou  le  prmce”de 
Condé,  traître  à son  devoir  et  à son  pay».  le 
livra  à la  reine  d'Angleterre,  qui  en  fit  piemJrc 
possession  «*n  sou  nom.  On  sentit  de  quel  in- 
térêt il  était  pour  1.x  France  de  ne  |*as  laisser 
entre  k»  main*  de  l'étranger  une  place  qui  le 
rendait  niait  ri-  du  cour»  de  la  Seine  ; aussi  k 
Havre  fut-il  repris  ni  1363.  WarwicL,  qui 
était  enfermé  dans  la  place  avec  six  mille  hom- 
nies  de  troupes  choisies,  capitula  après  k plu* 
honorable  résistance.  Pour  conserver  les  titre» 
de  leur  oraqiafion  . Ira  Anglais  enlevèrent.  en 
Se  retirant,  les  actes  notarié»  qui  se  trouvaient 
au  Havre.  ||»  «ont  dé|NMé*  a la  tour  de  fen- 
dre*, où  Ira  liai*  tant»  du  Havre  sont  oblige» 
d'aller  U s consulter  lorsque  leur  intérêt  l'exige. 

Appelé  à être  une  des  clefs  de  la  France, 
1e  Havre  vit  augmenter  ses  fortifications  ; ou 
y construisit  uue  citadelle  qui  fut  rasée  sou» 
Louis  AUI,  pour  être  rebâtie  sur  un  plau  nou- 
veau d'apres  le»  «dns  du  cardinal  de  Kielie- 
lieu,  qui  s'en  fit  nommer  gouverneur.  O fut 
dans  ci  lle  citadelle  que  Mazarin,  successeur  de 
Richelieu  au  ministère,  fit  enfermer  les  pruirra 
de  Guidé,  de  Conti  cl  de  Longuev  ille,  unipa- 
bks  d'avoir  formé  des  projet*  cuutraires  aux 
intérét»  de  l'Etat. 

O fui  au  Havre  que  lurent  armées, en  1689, 
les  première»  gaiinles  à hum  lies  qui  aient  été 
mise»  à la  mrr  .celles-là  même»  qui  réduisirent 
Alger  en  cendre»  sou*  Ira  ordre»  de  Duquesne. 
La  mort  de  Colbert.  qui  survint  l'aimée  sui- 
vante, fut  une  jierte  pour  le  Havre,  que  ce  mi- 
nistre avait  doté  d'étaldisscmeni»  utiles  et  dont 
il  avait  agrandi  le  coin  inerte.  Trois  an*  après 
eel  événement.  In  révocation  de  l’édit  de  .Nan- 
tes'i»t  allligrr  plu*  vivement  encore  la  pros- 
périté de  celte  ville,  qui  ruuicrmail  un  grand 


nombre  dé  protestant*,  presque  tous  livrés  aux 
spéculations  commerciales  ou  industriel Ir». 

Le  95  juillet  1694,  la  flotte  de  Guillaume  III, 
roi  d'Angleterre,  qui  avait  tinilé  Dkppr,  vînt 
mouiller  devant  k Havre,  qu’elle  Ijumbarda  ; 
sept  maisons  furent  consumer»  durant  ou  siège, 
et  toute  b ville  aurait  {trul-êlre  été  érrnvré  sou* 
1rs  bombes  ik  l'ennemi,  si  b flamme  d'une 
grande  quantité  de  matiérra  combustible* , 
transportera  par  prudence  au  delà  de»  murs,  et 
auxquelles  le  feu  fut  mi»  a l'entrée  de  b nuit, 
u'eiH  t j (nu jm'  les  Anglais,  dont  ternira  Us » 1*1- 
teries  furent  dirigées  sur  ce  point  jusqu'au  mo- 
ment où  b marée  Ira  força  de  quitter  leur  po- 
sition, et,  le  jour  naissant,  de  reconnaître  leur 
erreur. 

Les  trmei  du  Havre  sont  : «T azur  à la 
salamandre  couronnée  tï or  ; au  cite/ d'azur 
chargé  de  trait  fleuri  de  lit  tf  or.  — Alias  : 
au  martre  rt  azur  aux  toiles  déploy  tes  tf  ar- 
gent. — Alias  : de  gueules  à une  talamaudre. 
fC argent  couronnée  ifor  tur  un  brasier  de 
même , et  accompagnée  de.  trait  fleurs  de  lit 
d'or , deux  en  eiirj  et  une  en  pointe. 

Depuis  son  origine,  le  Havre  a subi  plusieurs 
cliangenienU  ; il  fut  d'abord  composé  de  deux 
quartiers  partage»,  dans  b direction  du  uordau 
sud , par  l’arricre-port  et  le  bassin  du  rai,  k 
seul  qu'il  y eût  alors.  Ou  nommait  k plus 
grand  Notre-Dame,  et  k plus  petit  Sl-Françoi», 
par  allusion  aux  églises  qu'il»  ren  fer  niaient.  Sa 
forme  était  à peu  prés  celle  d'un  carré  long  ; 
la  lourde  François  I"  et  celkde  Tidainv,  éle- 
vées à l'entrée  du  port , en  défendaient  l'ap- 
proche; la  citadelle  dont  nous  a*uu*  paNc 
protégeait  la  ville  du  côté  de  la  Seine.  Sou» 
biuis  AVI,  l’eucelnic  de  la  ville  fat  augmentée 
d'une  superficie  prraque  aussi  run»idérable  que 
Tannenut!.  et  dans  une  situation  qui  lui  est  ]ia- 
ralWe  ; une  partie  des  fortifications  et  b |»oiie 
dite  d lnguii ville  furent  démolie»,  ri  b citadelle 
fut  remplacé*!  {iar  un  quartier  militaire. 

Lr  Havre  est  maintenant  entoure  d'un  triple 
fossé  arrosé  d'eau  de  mer,  qu'on  y introduit  au 
moyeu  d'écluses.  Le»  remparts  extérieurs  sont 
soutenus  par  des  rang*  de  pieux  ; celui  inlérit-ur 
rat  appuyé  de  forte*  muraille».  Ce  dernier  rat 
surmonté  d'un  jiarapri  et  orné  de  su|ierlMaA  al- 
lées d'arbres.  On  entre  dan*  b ville  par  cinq 
porte*  à pont-levis;  la  plu*  ri-marquahk  est  b 
|K>rtt-  Royale,  construite  en  arc  dr  triomphe. 
L'ancienne  ville  n'etait  jadis  composée  que  de 
maison»  de  lois , désagréable*  à b vue  ; tuai» 
|Mii  à {icu  elles  di*pai  ai  «sent  pour  faire  pince  à 
d’autre»  construite*  eu  Inique*  ou  en  pierre». 
On  y a bâti  de  tort  beaux  holeis,  qui  réti lussent, 
aux  recherche*  du  Inxe,  «k»  riiiméuagrinritls 
propres  aux  plus  vastes  spéculations  commer- 
ciales. lr  quartier  de  b nouvelle  rureinte, 
quoique  n'étant  pas  cntierenieut  IwiU.  présente 
néanmoins  un  aspect  tre»- régulier  ; plusieurs 
iiiaisuii*  d'un  fort  Imn  goût  s’y  remarquent  ci 
ri  là.  Ii*  mes  qui  le  traversent  sont  ce  qu'on 
petit  imaginer  de  plu*  propre  à en  rendre  k sé- 
jour salubre;  elle*  sont  large*,  ri  leurs  ouver- 
tures tellement  disposera,  que  Ira  vent»  des 
piinujiulcs  régions  peuvent  dissiper  les  exha- 


bisoti*  qui  s'élevait  fréquemment  descudraiU 

populeux. 

Le  Hav  re  rat  agréahkmmt  situé  au  l*>itl  de 
l'Océan,  à l'embouchure  ri  sur  b rive  druitc  de 
b Seine,  ibiu  uue  plaine  fertile  occupée  avant 
k xv*  sieck  par  tics  marais  salants,  et  que  l'eau 
de  b mer  a dû  couvrir  entièrement  a une  épo- 
que peu  reculée. 

Le  port  du  Havre  rat  k plus  accessible  de  b 
Frai  ne.  Son  étroite  entrée  , formée  par  deux 
hagut  .»  jriré»  qui  s'éieudent  de  Féal  à l'oural, 
rat  p’  tiquée  cuire  deux  laine*  de  sable  et  de 
galet»,  que  Fou  rat  obligé  de  déhbvrr  nui 
cesse  pour  conserver  à ce  |KHt  b seule  issue 
qu'il  offre  aux  naviira.  lia  hauteur  de  l'eau 
à b pl«  inc  iiht  varie  dans  1e  chenal  à chaque 
marre  i ii  raboii  de  l’élévation  de  cra  marées. 
Dan»  k»  plu*  gramks  mers , elle  rat  de  6 m. 
66  c. , ri  de  3 m.  33  c.  daus  Ira  petites 
morte»  eaux.  - L'entrée  »i  resserrée  du  Ha- 
vre, et  qui  n'a  guère  que  b largeur  dt*  quatre 
navire*  ordinaire*,  eunduit  à l'avant-jiort,  dout 
b forme  irrégulière  figure  sur  k bout  du  bas- 
sin un  tiafM'ze  un  |wu  arrondi  *m  scs  angles, 
üet  avant-port . d'une  assez  médiocre  étendue, 
et  qui,  comme  le  elieiud  de  l’entrée  , asstrlw  à 
liasse  mer,  sert  de  refuge  ou  de  relâche  à mm 
multitude  de  calmteurs  qui  {leuvent  échouer 
sans  inconvénient.  Mais  1rs  grand»  navires,  un 
|«u  fin»  de  façon  ri  un  peu  lounleinent  char- 
gés, ne  mouillent  sur  le  fond  vaseux  ch*  cette 
enque  artificielle  que  le  temps  strictement  né- 
cessaire puiir  pouvoir  m*  loger  dan»  Ira  Imssuu 
avec  b marée  dont  ils  ont  profilé  |>our  mirer 
dans  k port-—  L ue  eircoustanre  phénoménale, 
et  unique  dans  Ira  vicissitudes qti’cpmuv en l Ira 
marée»,  a donné  au  port  du  Havre  toute  J'im- 
portaoce  dont  il  jouit,  à l'exclusion  «le»  autres 
{torts  de  b Manche.  Il  ré»ulte  de  sa  jM>»ition 
par  rapport  au  cours  de  b Seine,  que,  lorsque 
b mer  rat  haute  daus  l'avant- j*orl.  b marée, 
apres  avoir  atteint  «hi  maximum  d’élévation, 
reste  pleine  pendant  trois  heures  de  *«ite,  tau- 
dis que  sur  Ira  autres  |mrtir*  du  rivage  envi- 
ruiiuaul  b marée  commence  à descendre  pres- 
que aussitôt  quelle  a cessé  ck  monter.  Cette 
exce|ilion  à b lui  générale  des  marré»,  en  fa- 
veur du  |>ort  du  Havre,  a pour  effet  de  donner 
aux  navires  entrants  et  sortant»  le  tirant  d'eau 
nécessaire  à b durée  de  tou»  leurs  mouvement», 
et  le»  personne*  qui  ont  altribié  à une  préfé- 
rence arbitraire  k choix  que  le  commerce  ma- 
ritime semble  avoir  fait  du  port  du  Havre  à 
l'exclusion  des  autres  poi  t.s  de  b Manche,  en 
apparence  aussi  bien  situés  que  lui,  ne  se  sont 
{ia*  a*-ez  attachées  à se  reudn*  compte  «lu  véri- 
table ri  unique  motif  de  dite  prédilection.  S'il 
ne  gardait  pat  ton  plein  plu»  longtenqis  que 
les  autres  ports,  il  n'aurait  jamais  ai  qui»  l'im- 
portance qu’il  poaoède.  Mais  Favaniuge  qu'il  a 
<k  garder  son  plein  pétulant  trou  Itettret  ex|4i- 
qiiC  Mifiisammciit  toute  »a  preopérité  par  b com- 
modité qu'il  ofTre  aux  navire*  qu'il  reçoit. 

Le  Havre  compte  quatre  bassin*  à îlot:  le 
hattin  de  la  Barre , commencé  en  I HOO , et 
terminé  en  1818;  k fuuûn  du  Commerce  ou 
j /«s  otml/e  r terminé  en  1818;  k hasûu  du 
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ftoi  ou  le  «rite  (*nnn,  rmué  il  y * plus  d'un 
siècle , et  reconstruit  ou  rèjwi'é  n plusieurs  épo- 
que» ; lr  /-ai tin  tir  Fauhan , construit  il  y a 
qurlquc*  amttv.' , il  mm  enmre  achevé.  — - J/? 
vieux  Iwssiu,  le  plu*  petit  de*  quatre,  cl  Icbos- 
kiu  de  la  Kanr.  dont  lr*  portes  s'ouvrent  *ur 
l'avant- poil,  wml  lié*  entre  eux  par  le  bassin 
intérieur  d‘Iiiguu*ilk%  qui  partage  b lias»*  ville 
en  deux  parties.  ■ - - Le*  radoub  . d'après  b 
commodité  des  grands  appareil*  stationnaire*  rt 
mobiles,  *‘v  fout  eu  tfél>pru  «le  temps.  Les 
quais,  qui  «ml  nuiurnw*  par  les  cirruil*  de* 
quatre  bft**ms,  oflrmt  de  vaste»  rmbarraderv» 
et  délia  rcadere». 

A 10  k.  de  l'entrée  du  port  du  Havre  est 
établi,  sur  b même  lise  droite  de  b Seine, 
à l'euirée  de  b petite  rivière  de  Harileur,  un 
laxarrt,  où  sont  envoyé*  en  grande  quarantaine 
les  navires  venant  dre  lieux  actuellement  affec- 
té* de  maladie*  pestilentielles.  ou  qui  ont  des 
malade»  suspect»  a Imnl.  Ce  lien,  qui  n’a  d'an- 
üv  protection  que  celle  des  maisotis  rm  de 
riobrtnrrie,  de*  magasin*  et  de  Ut  cluipelie,  est 
d’nu  trés-iuan*  :u<  mouillage. 

H v a deux  rades  an  Havre  : l’une.  appelée 
Petite- Rade,  u’esl  éloignée  que d’une  demi-por- 
tée de  canon  du  rivage  ; Pau  tic.  qu'on  nomme 
la  (•rnsIrdl.Klc , cal  n plu*  de  8 k.  en  mrr. 
Elle*  oui  toutes  deux  le  défaut  de*  rades  fo- 
raines. lliui*  le*  grain*  et  coups  de  vent  du  sud- 
ouest  au  nord -ouest  . les  navires  qui  mini  à 
Fourre  suitffmit  imiutoup  : mois  b tenue  du 
fond  est  excellente , et  avec  de  buis  câble*  «n 
y peut  essuyer  sans  danger  les  plu*  rudes  tem- 
pête*. I nui  postes  de  signaux  télégraphique* 
Aont  établis  au  ILiwv  ri  sur  les  hauteur*  cmi- 
Ruinantes  ; le  premier  est  pincé  ail  Havre,  sur 
b tour  de  François  I"  ; le  second  à Hlévdle.  et 
le  troisième  au  cap  b Ifcve.  Des  affiche*.  po- 
Wr*  te  mutin,  à midi  et  n deux  heurts,  tout 
mnuaîtic  le»  uav ira»  reconnu*  en  mer. 

las*  euvirou*  du  Havre  ont,  du  coté  du  nord, 
un  t*pn  t liant  et  pittoresque,  suit  que  le  spec- 
tacle qu'il*  pu-M  tuent  prenne  son  chai  me  tics 
branles  agrestes  d'une  végétation  dans  toute  sa 
force,  suit  qu’il  les  reçoive  des  nn|N)s3iiln  mx- 
ne-,  que  lui  prête  POcéau,  ••  b vue  de  b jetée 
principale,  dit  M.  A.-M.  tle  St -Arnaud,  mente 
sut  tout  b plus  gronde  ultrutiuii.  Quel  sjicctarJe 
ravissant  1 Sur  h gauche  m*  dessinent  au  loin  les 
point  r»  de  Quilleheuf  et  de  Taurarvillr,  pres- 
que «-il  (nrc  Konlleiir  et  ses  environs  faicagrr»; 
à dimtf.  Pntiinetisilè  ! Lr  cki  et  Peau  se  rou- 
foudeut,  rt  l'on  lie  voit  pj*  sans  rffioi  le  faillie 
esquif  lullatit,â  l'hurbon,  contre  k*»  Ilots  rl  1rs 
Vent*  rmijtuéi.  In  r.*t  le  ptxiinoutoiiv  île  b 
Hère;  deux  phare*  le  di miment . et  indiquent 
au  nocher  le»  |iasvigt**  dangereux  et  ceux  tpii 
lui  seront  favoraldct...  Monté  au  haut  de» 
pliair*  où  unit  placés  rcs  fanaux,  élevé**  à 136 
m.  nu-JcsMi*  du  niveau  de  tu  mer.  quel  sublime 
asjsei  t ! La  plu»  pompeuse  desctipliou  nr  ferait 
qu’iiflaiblir  le*  Mimlimii  que  Pou  éprouve  en 
embrassant  à b foi*  quatre  de*  plus  lirliex  de- 
parlement*  de  la  ] rance  et  le  ttrtir»  sinueux  de 
cette  majesluetivr  n vitre  qui  vient  a vos  pied» 
potier  on  tribu  la  roi  de»  eaux.  * 
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Lr  Havre  offre  |*ni  de  monuments  Jetuar- 
qnalde*.  Le»  principaux  sont  ' 

La  tour  ne  Fhav-oi»  I",  solidement  cons- 
truite ai  pierre»  calcaire* , et  dont  b hauteur 
est  de  21  m.  et  le  diamètre  <le  26.  se  termine 
par  un  parapet  dértnqié  de  12  embrasure»;  b 
pinte* forme  qui  masque  ce  parapet  supporte 
anjouitl'bin  un  télégraphe  murin  , qui  corrvx- 
jmjimI  avec  relui  dv  b lleve,  à 8 k.  au  noivl  du 
Havre,  et  qui  transmet  aux  bâtiment*  de  b rade 
k**  signaux  du  port.  Vivà>vii  «le  relie  même 
tour,  de  l’autre  coté  du  port,  on  voyait  autre- 
fois une  petite  tour,  appelée  b tour  Y i daine, 
qui  servit  longtemps  de  phare.  Celte  construc- 
tion, qui  gênait  b navigation  du  peut,  ne  suh- 
sixte  plu»  tkpuis  pri's  de  quarante  ans.  C'était  à 
ce*  deux  tours  qu’on  attachait  b chaîne  qui 
fermait  le  port. 

L’isum  môtxl  n*  vnxi , Intiment  tle 
nimivai»  goût , construit  au  ni*  >i«rlc  par  lr 
seigneur  du  (haillon  . le  même  qui  éleva  la 
tour  de  François  I,r.  Ih-vaut  cri  édilire  se  trouve 
une  cour  d'hriiinriir,  son*  laquelle  est  nue  im- 
mense c iterne  destiner  n guider  l’raii  en  ca*  de 
siège,  si  l'eiuienu  se  rendait  nuiitre  de*  canaux 
qui  alimcnteut  le*  foutantes  tle  !.•  ville. 
L'iiolcl  de  ville  du  Havre  était  le  palais  de* 
anciens  gouverneurs;  il  est  remarquable  par 
Paduiirahle  vue  demi  ou  jouit  du  lailrnti  de  sa 
façade  extérieure  , d'où  Pt  vil  découvir  toute 
In  lleve,  toute  b rade  et  iVmfaiurhun'  de  b 
Seine. 

1,'ih.i.isr  Nom*Ii»sr,  fiMultetml'aii  1540. 
Jusqu'alors  le  seul  temple  qui  evistàt  au  Ha\  re 
riait  à peine  couvert  de  chaume  , et  d'n  i lieue* 
exjiosè  de  telle  «nie  au*  inondation*  périodi- 
que» de  la  mer,  qu’on  était  obligé  de  régler 
l'heure  de  Puiliee  sur  celle  des  matée*.  >•  lit 
aussi , rapporte  un  vieux  t linuiitpieiir,  avant 
qu  ou  eut  pris  ce  soin  , force  fiait  a l'olheiaut 
tle  iiH>utt*r  sur  une  excal tell*'  |Kiur  réléhrer  lu 
saillie  messe,  et  à ceux  des  ttdeirv  qui  av  aii-ut 
de»elirvau\  île  se  tenir  diitt*  les  arçon*,  en  dr- 
luir*  du  jKirlail,  comme  aux  plu*  |vauvre*  de 
demeurer  Idignt*  jiiM|u’au\  genoux  , tant  que 
la  mer  gaulait  «m  plein.  •<  O*  ne  fut  guère  que 
ver*  b lin  du  wir  sietle  que  l’cgli%r  de  \otrv- 
Dame  fut  achevée.  Sou  eiui  her.  Iiàli  eu  pierre* 
de  taille,  et  placé  au  *ud  du  vaisM-au,  |umi| 
d’abird  de*tme  « devenir  plutôt  mie  tour  ik* 
guerre  «pie  le  IjcfTroi  d'un  saint  tien.  Deux  eou- 
levntH*»  étaient  placée.»  *ur  la  pbti-fnnne,  qui 
su ppu riait  aussi  uu  pliare;  celle  ptaîe-furme 
avait  alors  une  clévrfiion  presipie  double  ite  b 
hauteur  actuelle  du  clocher,  1 elle  qu'elle  est 
aujourd'hui, l égk ->e de  Nutir-Dnmeesl  liàtie  en 
forme  de  croix,  dan*  le  style  de  l iinhitrclurr 
Qoreiitiue  ou  de  la  ivtuussaiKT,  inébuge  hi/anr 
de  l'antique  et  tlu  gothique.  I j longueur  du 
vai*M*aii  e*t  de  80  ni.  ; sa  voûte  e>t  «uiienur 
par  24  arcade*  eü  plein  cintre,  entre  les  déve- 
loppciomt*  desquctlc*  )w-udaicut  auticUri*  tle» 
cul*-de-iani|N'  luaiutenant  alMllils. 

L'Û  ■ 4*  K S T-  biseau , ruinmeiieée  en  1 >53 , 
vuw  François  1",  rt  terminée  ru  1681. 

Loi  uux  oc  *r»n*ci-*  eonvtruile  m 18!  7, 
incendier  en  1843  et  réédilÎM  en  1844. 


On  rrnuuque  encore  au  Havre  la  citadelle, 
ou  plutôt  le  quartier  militaire,  renfermant  l’ar- 
vnai.  dont  k*  salle»,  d'une  beauté  remarqua- 
hlr,  peuvent  contenir  23,000  fusil»  ; le  Inge^ 
ment  du  gouverneur,  de*  magasin*  et  8 coep» 
de  caxerue,  lom  lAtu  *sur  nu  pbn  iiiiifnrme, 
eniuumit  la  pince  d’arme»,  qui  présente  un 
carré  parfait  et  est  ornée  de  belles  fontaine»  ; 
rarsenai  de  Ja  marine,  édifirr  enuxtruit  eu  1669; 
b uianu bel ure  «oyale  de»  talmc*  ; l'mlrepùt 
giuéml  : la  butm  ; b douane  ; b lûiiliothè-que 
IHihlique,  rontniant  1 5. tltïO  volumes  : b mai- 
suty  «in  luqu iLSeroardio de  St-i*îerrr,  simple  ist 
viril  édifice  àtv  nie  de  b Cordrrie,  n*  19. 

Biagrapbir,  1/  Havre  est  b patrie  : 

Jtt  M " nr  n Rncm,  romancière  céldire. 

De  Knvnum  ne  St-Puuuu,  mort  eu  1814. 

In*  OiniMT,  savant  helléniste. 

De  c;**.  Du  wKis* , porte  «t  auteur  dra- 
matique. tnemlnr  de  l'Institut,  mort  en  1844. 

De  Patihè  Giumvilu,  littérateur  et  auteur 
dramatique. 

De  J. -F. -A.  A vr.iLor,  littérateur  et  auteur 
dramatique,  meinhtv  de  Pluslitut. 

De  Pic.hm.val,  littérateur. 

De  A.-J.-B.  laivra,  littérateur. 

De  Miunm,  de  Di'moccmii  oc  Ruîtill», 
et  de  J.  Mont**?,  (livloriuu  «ht  Havre. 

Du  junscomulte  Luoni. 

Du  *nil|>1eiir  HittmuT. 

Du  Jieinlre  Itovroiin. 

IV  Luvun,  voyageur  et  naturaliste. 

De  J.-H.  Fana»,  fiumhrr  de  la  convention 
nationale,  inoi  t en  1818- 

D'Apok*  n»  MAMTOUrm,  célèbre  hydro- 
gn»|die. 

De  l ingt-uienr  hydrugniphe  M.-J.  Counu. 

Du  coutn -amiral  Lussu. 

IV  naturaliste  Dtcyi  »«**■. 

Du  duel  pur  en  métliriue  Mme. 

Du- lienlennnl  gioéral  Rm  ru-*. 

I vtiL  mil.  Fabrique*  d'aride  v i ! indique  dont 
les  pivaltiiis  mot  évalués  à 1 50,00(1  fr.;  de  faïen- 
pe.  dentelle*,  amidon,  |«apicrs.  buik's  pour  la 
{teinture  et  à brûler.  Raffinerie*  de  sucre  ; tail- 
bnderie»,  NtMiihrvusK*  tiutciie*  et  brtqiietcrie* 
tpii,  emplmetit  238  ouvrier»,  et  dont  k**  pro- 
duits, évalués  à IMO.OoO  fr.,  sont  exporté*  aux 
colonie*.  Faïencerie,  tpii  donne  pour  40.000 
franrx  «le  pmduit*.  Itraswrie*.  (amlcricx  dr  b 
marine  et  du  commérer,  tlonstruclion  de  ua- 
vires  renommé»  pour  leur  Iraulr,  et  Irur  soli- 
dité. Armement  ]tonr  la  |iécJir  du  hareng,  de 
b morue  et  de  b Inleinc.  Manufacture  royale 
«k*  tabac»,  qui  fait  travailler  plus  de  300  ou- 
vrier*. Ingouville  cl  le  Havre  eutrrtienmnit  dix- 
sept  alrliers  où  travaillent  78  mivrirr»,  qui 
fout  pour  136.(8)0  franc»  de  chaises,  «i  grande 
partie  exportée*  «ux  OoloQKL 

Cnxxitn  ennsidérabk’  d'importation  et 
d’exjMirbtiiiii  avec  tnus  le*  pays  maritime*  du 
-lob*  : plu*  de  1.1 00  navire»  fivquentent  an- 
iiuelienM  ut  le  |Mirt  du  Havre.  — hv  marchan- 
dises priiici|wlea  d'eviiortation  qui  forment  lo 
chargement  de*  navires  juirtaiil  du  Havre  «r 
rompuwent  surtout  de*  article»  de  manufactures 
françaises,  tels  que  ki  Mm  rie*,  les  indiennes» 
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la  quincaillerie,  l'argenterie,  la  vaisselle,  1rs 
modes,  le*  glace»,  lu»  meubles,  le»  papiers  (le 
trnturo,  1rs  toiles,  le»  fournitures  de  bureau, 
les  instrument*  d‘art  et  de  la!  tour,  le»  comesti- 
bles, 1rs  vins,  les  liqueur*,  1rs  farines,  1rs  sn- 
laisou»,  les  briques,  le»  tuile»  et  quelque*  ob- 
jets de  charpente.  Mais  ces  articles,  qui  pour 
la  plupart  présentent  une  grande  \ a leur  sou» 
une  assez  faible  capacité  d'cucombirmenl,  ne 
procurent  qu'un  fret  médiocre  et  peu  productif 
aux  bâtiments  qui  1rs  transportent.  Auui  arri- 
ve-t-il le  plus  tou*  eut  que  b navires  partants 
se  trouvent  dans  la  nécessité  de  compléter  par 
une  forte  proportion  de  lest  en  pierre  le  |mid* 
indispensable  à la  stabilité  de  la  mer.  — la*» 
voyage»  de  retour  , c'est-à-dire  1rs  voyages 
d'importation,  offrent  plus  de  ressource»  à la 
navigation  des  nav  ires  français , rt  compensent 
eu  quelque  sorte  les  |wrlr»  qu'ils  éprouvent  le 
plu»  ordinairement  sur  leur»  voyages  d'aller. 
Les  principaux  articles  encombrant.-»  d'impor- 
tation sont  1rs  colons,  les  lucre*,  1rs  cafés,  1rs 
Hz,  1rs  droguerie*,  les  épices,  les  indigos,  1rs 
tbcs.  te»  Irais  du  Nord,  et  ru  général  toute»  les 
denrées  rt  production»  colon  «les.  Des  rotations 
toujours  enliêrrs  entre  le  Havre  rt  les  Etats- 
l'nis,  les  Antille* , Ir  nord  rt  le  midi  dr  l'Eu- 
rope, le  Brésil,  le  Mexique,  le  Pérou,  l’Inde 
rt  la  Chine  entrotiennrnt  ce  coramerre  immense 
qei  ne  s’élève  guère  annuellenieiit  au-dessous 
de  500  millions  et  qui  procure  à la  douane  une 
recette moyenne de  23 millions.- -Entrepôt  réel, 
entrepôt  dr  vl.  — Foire  le  jour  de  St-Micl»rl. 

A 97  k.  O.  de  Kouru,  il 3 k.  N.-O.  de  Pa- 
ri». Lat.  49*  «9'  14",  long.  î"  13'  27"  O. 

L'arrondissement  du  Havre  est  composé  dr 
9 cantons  : Bolliec,  Criquetot-lAvoiex  al , Fé- 
eamp,  Godet-ville,  le  Havre,  Ingouville.  Lil- 
lebonne,  Montivilliers,  Si-Romain. 
Bibliographie.  Plai  va  y (l’alibé).  Histoire, 
.Antiquités  et  Drscriptioi « Je  /a  ville  et  du 
port  du  Havre-de-Grdee , avec  nn  traité  de 
sou  commerce  et  une  notice  des  tiens'  dr - 
convoi  l ins  de  cette  pince,  in-15,  1763. 
Laxnas  (l'abbé).  Histoire,  .Antiquités  et  Des • 
cription  de  la  «’//<■  et  port  du  Havre-de - 
Grâce,  in-li,  1796. 

Mori.zvt  (J.)-  Le  Havre  ancien  et  moderne 
et  ses  environs,  description  statistique  de  son 
port , état  de  son  commerce,  etc.,  i voj. 
in-li.  1823. 

• Description  du  Havre,  ou  Recherches  histo- 
riques, par  A.-P.  L.,  in-8,  vues  et  portraits, 
1823. 

Lacan»  , À.-P.).  Précis  historique  sur  la  ville 
du  Havre  , drpui»  François  /*r  jusqu  à 

Charles  .V,  in-16,  1826. 

LiitnTi  (A.).  Esquisse  historique  sur  la 
aille  du  Havre,  in-8,  1841. 

OnuiT»  (Aug.).  Histoire  de  ta  ville  et  des 
entirous  du  Havre,  k»-8,  184t. 

Toumaivt  (A.-V).  Xotice  historique  sur  C an- 
cien hôtel  dr  tille  du  Havre,  in-8,  184i. 
Lsrta.  Biographie,  ou  Galerie  historique  des 
hommes  célèbres  du  Havre,  iu-8,  1822- 
1828. 
a. 


* Catalogue  des  livres  de  la  hi/Jiothèquc  pu- 
blique du  HuvreitoAlrdce,  in- 4,  1838. 

* Coup  d" , rit  sur  tei  progrès  du  commerce 
maritime  du  Havre,  in-4,  1824. 

De  H tu»»  ns  Biiviaii.  .1 ternaires  sur  te  port, 
la  navigation  et  te  cttmmerce  du  Havre-Je- 
Grdce,  1751.  2'  édit.,  in-8.  1733. 

la»  H»  mur»  (A.).  Projet  et agiamfissemeut  de 
la  ville  et  du  port  du  Havre,  et  suppression 
des  fortifications,  in-4,  1834. 

Fususn  (P.-F.).  Premier  Mémoire  sur  les 
divers  projets  relatifs  <s  f extension  de  la 
ville  et  du  port  du  Havre,  iu-4,  1834,  et  4 
plans. 

— Deuxième  Mémoire  relatifs  (sic)  aux  pro- 
jets if  rxtensiou  de  la  ville  et  du  port  du 
Havre,  in-4, 1836. 

— Histoire  du  jsort  du  Havre,  in-4,  1838, 
1839,  1840. 

Massa»  (Ch,  de).  Etudes  sur  te  Havre,  Ou 
Examen  des  divers  s > sternes  proposés  pour 
l'extension  de  ce  port  en  1838,  in-4,  1838. 

* Lettres  sur  t agrandissement  de  la  tille 
du  Havre,  projeté  par  ta  haute  commis- 
sion ; publiées  dans  la  Reçue  du  Havre, 
etc.,  iu-8,  1838. 

Digeutui  (Victor).  Mémoire  sur  l'enquête 
pour  r extension  du  /sort  et  de  ta  ville  du 
Havre,  in-8, 1838. 

* De  la  plage  comprise  entre  ta  jetée  nord- 
ouest  et  la  Hève,  et  de  sa  déjenst,  in-8, 
1838. 

* Réponse  aux  demandes  des  conseils  commu- 
naux du  Havre,  d’ Ingouville,  de  Sanvîc  et 
île  S te-  A dresse,  »n-8,  1838. 

Uwrimii  (V  ictor).  Le  Havre  et  Cherbourg 
comparés  dans  leur  utilité  nationale  ; 
agrandissement  du  /sort,  Je  ta  Mlle  et  des 
fortifications  du  Havre,  in-8,  1841. 

Movnov»  (J. -B.).  Mémoires  sur  rimportance 
du  Havre -dr -G race,  in-8. 

Coohxt  (l’alilrâ).  Les  Eglises  de  C arrondisse- 
sement  du  Havre,  in-8  (I**  livr.,  juillet 
1644). 

L»  Gros  (Prospec).  Description  du  Hm-re, 
in-8, 1825. 

Mauok  ns  St-Ajmak»  (fils).  lettres  d'un 
•voyage  à C embouchure  de  la  Seine,  in-8, 
1828. 

Contient  une  description  du  Havre. 

* Le  Havre , vu  des  hauteurs  if  Ingouville, 
in-4,  1833. 

Mosu  st.  Souvenirs  piitoreuptes  du  Havre  ri 
dr  srs  ravirons,  album  composé  dr  26  su- 
jets, etc.,  in-8. 183>. 

* ixt  .Xormaadie  pittoresque  ( 1**  série,  te 
Havre  rt  sou  arrondissrment),  in-8,  1839. 

* .Album  du  voyageur  au  utavre,  in-8,  1841. 

* Le  Havre  rt  ses  Environs  , m ueit  de  mari- 
nes rt  paysages,  représentant  des  vues  du 
port  et  les  environs  de  cette  Mlle , in-P,  et 
12  planches,  1843. 

Pn  » t. . Essais  archéologiques,  historiques  et 
physiques  sur  les  r mirons  du  Havre , in-8. 

Mamo*  (L.).  Entretiens  sur  te  Havre  , in- 18. 

Btcrnjz  (l'Héritier  dr).  Ix  Havre  en  1860. 
Conte  fantastique,  iu-6,  1836. 


Morimt  (J.).  Guide  du  roi  ageur  au  Havre , 
in-12,  1827  ; 2*  édit.,  un  18  fig„  1834. 
HAVRINCOL’R  , vg.  Pas-de-Calais  ( Kr- 
I*hi),  srr.  et  à 31  k.  d'Arras,  cant.  de  Hertiu- 
cmirl , B de  Cambrai.  Pop.  1,209  b. 

HAVYS,  vg.  .Ardennes  (Champagne),  arr. 
et  à 17  k.  de  Roc  mi,  cant.  dr  Kumiguv,  B de 
Maidiert-Kontaine.  Pop.  111  h. 

MAY  (I*),  vg.  Seine  (Ile-de-France),  arr.  et 
à 3 k.  de  Sceaux  , cant.  de  \ illejuif  , C3  de 
Rourg-lo-Kcinr.  Pop.  416  h.-—  Il  est  bâti  dans 
une  belle  situation,  près  de  la  Rirvro.  Ou  y voit 
«m  ancien  château , prés  duquel  est  uur  tour 
élevée  qui  doniinr  tout  le  village  ; c’est  une  ra- 
pt** de  donjon  entièrement  construit  eu  pier- 
res de  taille , flanqué  de  quatre  tourelles  ter- 
minées en  culs-dr-lantpr  et  surmonter»  par  iu»e 
couverture  en  ardtusr»  ; l'escalier  est  rvu»tnut 
ru  debnrs,  du  côté  méridional. 
Bibliographie.  Sai.vt-IWkmox  (31.).  l'orage 
à Bourg-ta-Rrine  et  à f Hay,  ni  prose  mê- 
lée de  vers,  in-8,  1834. 

NAYAKtiE,  ou  H» vivez* , vg.  Moselle 
( pays  Messin  ) , arr-,  cant.,  B «1  à 10  k.  de 
Thionvillc.  Pop.  1 ,508  h.  Sur  la  Fenseb. 

llay ange  est  un  village  l>4ti  dans  un  site 
riant , borné  par  des  colline»  cultivées  et  boi- 
sées qui  récrient  nu  niiticnn  de  fer  alranriant , 
exploité  presque  mu*  frai».  La  Fenseb  , ruis- 
seau faible,  mais  constant,  est  divisée  avec  art 
eu  étangs  et  canaux  |raur  le  liesoin  de  nom- 
breuse» forges  et  usine» , liâtie»  de  distance  en 
d L,  tance  sur  6 k.  dr  son  cour»,  et  lier*  l’uue  à 
l'autre  par  de  belles  avenue»  de  peupliers.  Ou 
y compte  quutro  mq»  d'usine» , deux  hauts 
fourneaux , quatre  feux  de  forges  ou  aflincries  , 
iM*uf  fouis  pour  affiner  à l'anglaur , quatre, 
fours  à chauffer,  une  platinerir , deux  marti- 
nets pour  rabattre  les  bleus  ; des  tours  pour 
éclairor,  de  gros  marteaux  d’affiuerie.  cinq  Ijo- 
rards  à la  craue , nue  fonderie  avec  ses  cylin- 
dres à cannelures  |wur  fabriquer  le  fer  m 
laires.  A l'une  de»  urine*  on  trouve  jointe 
une  scierie  à eau  , deux  fours  à briques  et  h 
tuiles,  avec  une  tuilerie  et  tiw  fours  à diaux, 
qu'ou  chauffe  a* re  la  bouille.  Lrs  usines  à fer 
produisent  divers  objets  de  salderir , projec- 
tiles de  guerre,  essieux  d'artillerie,  eylindrc*  k 
cannelures , fris  à repasser,  médailles  et  lias- 
rdiel*  eu  foule,  etc. 

HAYHES  . vg.  .Ardennes  (llaiuaut),  atT.  cl 
à 20  k.  de  K or  roi.  raut.  et  ES  de  Fumay.  Pop. 
1,239  b.— Carrières  d'ardoise*. 

HAYE,  vg.  Moselle  ( pays  Mesriu),  arr.  et 
à 15  k.  de  Metz  , cant.  de  Vigy,  B de  Cour- 
(vdles-Chauvsy . Pop.  293  II. 

HATE  (la),  vg.  Orne,  mmn»,  de  Macé,  S5 
de  Sèes. 

HAVE  (la),  vg.  Seine-lnf.,  connu,  du  Boj«- 
Guillnunic,  B dr  Rouen. 

HAYE  ( la),  vg.  Somme,  mmm.  de  -St -Ro- 
mani. B de  Poix. 

HAYE  (la),  vg.  Vosges  ( Lorraine) , arr.  et 
à 26  k.  d’hpmul , cant.  et  B de  Bain».  Pup. 
MX)  h. 

HAYE-AL-ROD  (la),  vg.  Seine-ei- Marne, 
miuni.  de  Dtaus,  B dr  Mmikrixu. 

25 
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HAYK-BÜ-Ptrmi  (U). 


HAZEBROUCK. 


Il  ÉEEBTOT-ST- BENOIST . 


M A Y K- AT  HR  L F.  ( la),  l>ç  Eure  ( Norman- 
die ) , arr.  et  à 13  k.  de  Pont-Audrmrr.  rn»U. 
de  Routot  , B de  Bourg- Achard.  Pop.  RHO  11. 

— On  y voit  une  églivr  »wï  curieuse  du  xu* 
siècle.  — Fabrique  de  corlieille*. 

H ATR  - BKLI.F.  FO  ND  ( la  ) , vg.  #***&* 
( Normandie  ) . arr.  et  à 18  k.  de  St-Lô,  cant. 
de  P*rr),0  de  Villelmudmi.  Pop.  319  h. 

HAYE  - BR  - CALLE  VILLE  , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 21  k.  de  Rcrnav,  cant. 
et  E de  B non  ne.  Pop.  407  h.  — fabrique  de 
toiles  de  cotou. 

HAYE  D’ECTOT  ( la),  vg.  Manche  ( Nor- 
mandie arr.  ri  a 23  k.  de  Valugur*,  cant.  et 
B de  Bonneville.  Pop.  541 1 h. 

HAYE- DE- ROUTOT  »,  «g.  Eure  ( Nor- 
mandie ) , arr.  et  à 20  k.  de  Poul-Audemcr. 
cant.  «le  Routot . r*‘ de  Bourg- Achard.  P.  342 h. 

■ATR- DRK- ALLEMANDS,  vg.  Meurthe 
( Lorraine  ) , arr.  et  à 1H  k.  de  SarrelKHirg  . 
cant.  de  Rérllicoorldedl&teiiu,  C-2  de  Blamont. 
Pop.  133  h. 

HAYE  DKS4.ARTKS  (b),  petite  v ille,  /*- 
tire- et- Luire  ( Touraine  ) , arr.  et  à 31  k.  de 
Loche* . chrf-i.  de  rant.  Cure.  Gîte  d'étape. 
B-  vy  A 280  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1 .439  h.  - -Tuuuta  crétacé  infé- 
rieur,  grès  sert. 

Autrefois  iKiruiiuie  en  Touraine,  diocèse  et 
intendance  de  Toon,  parlement  de  Paris,  élec- 
tion de  Chiiioo. 

Cette  ville  est  liâtie  dans  une  agréable  situa- 
tion . sur  b lise  droite  de  la  Creuse.  C'était 
jadis  une  place  forte  où  le  roi  Jean  rassembla, 
en  1338  . l'armée  qui  poursuivait  le  prince  de 
Galles,  la**  Anglais  essayèrent  vainement  de 
*’en  emparrr  m 1339 , et  Heuri  IV  tenta  inu- 
tilement de  l'enlever  aux  ligueurs  en  1S87.  Le 
château  et  les  fortifications  ont  été  démolis. 

Ce  fut  a la  Haye  que  naquit  l'illustre  Rni 
Ducirtu,  le  31  mars  1398.  Ou  y conserve 
cueoiv  religieusement  h»  maison  où  reçut  le 
jour  le  prie  de  la  philosophie  moderne  : la 
cbamlKre  qui  fut  son  Iterrrau  est  décorée  d'un 
Luste  eu  terre  cuite  envoyé  au  propriétaire  de 
celte  maison  par  le  ministre  de  l'intérieur,  et 
solennellement  inauguré  par  le  général  Pom- 
mi  r.-ul , préfet  d'Indre -et -Loire,  le  2 octobre 
1802.  - Depuis  eetle  époque,  la  ville  a pris  le 
nom  de  la  Haye- Devra  rte*. 

Commerce  de  pruneaux  . cire,  miel  et  den- 
rée* du  |iay*.  Belle  usine  hydraulique  à douze 
poire*  de  meule».  — foires  le  1"  de  chaque 
moi*. 

HAYE  - DES  - CHAMPS  (la),  vg.  Loir -H  - 
Cher,  cornai,  de  St-Firmui,  B de  Pejnu. 

• HAYE-  D IRE  ( la)  , vg.  llle-et-V Haine, 
coittm.  de  Sl-Remy-du-Plain , gg  d'Antrain.  — 
Verrerie  royale  pour  gobdétene,  vases  de  chi- 
mie, de. 

Il  A Y K- DU-PUITS  (la),  Haia  à Puteo,  hg 
J lunch r (Normandie),  arr.  et  à 31  k.  de  Coa- 
tanres,  rhcf-l.  de  caut.  Cura.  0.  W.  A 327  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre».  Pop.  1 ,312  h. 

— TaaaAiv  de  transition  inférieur.  — Ou  y 
voit  kl  ruines  d'un  aurtru  ••bâteau  qui  cou- 
ronne un  tertre  assez  élevé  à l' entrée  du  bourg, 


sur  b mule  de  Sl-Sauteur-le-YiroantP  : en 
mines  ont  été  rlassérs  récemment  au  nombre 
des  mouunienti  historiques. 

foires  les  13  jnu»  .,  mercredi  des  Cendres, 
mercredi  saint . mrrrmJi  a vaut  le  3*  dimanche 
de  carême,  26  juiu  et  18  juillet. 

HAYK-DU-THEIL  ( U),  vg.  Eure  ( Nor- 
mandie), arr.  et  à 28  k.  de  Looviera,  eant. 
d’Amfre'ille-la-Cainpagne  , B du  Nrubnurg. 
Pop.  37 D II.  — Briqueterie. 

HAYE  LE- COMTE  ( b ) , Mena  Comitis, 
vg.  Eure  ( Normandie) . arr. , c.mt. , B et  à 2 k . 
de  Louviers.  Pop.  53  h. 

HAYE- MALHERBE  ( b),  vg.  Eure  ( Nor- 
mandie). arr.,  eant.,  B et  à 8 k.  de  Louviers. 
Pop.  1 ,162  h.  — Quarante  tuileries  et  brique- 
terie*; cinq  ateliers  de  jxjtertes. 

H AYE-PEI.LRRINK  (b),  vg.  tonne,  eom. 
de  Sul»  igny , B de  Sens. 

IIAYK-PESNEL  (b),  ilaga  Paganrüi,  hg 
Manche  (Normandie),  arr.  et  à 15  k.  d' A tran- 
che» , rkrf-1.  de  cant.  Bureau  dVnrrcisI . à 
Granville.  Cuir.  B-  A 336  k.  de  Pari»  |*nn 
b Une  «k*s  lettres.  Pop.  1.101  h.  — Tuiun 
de  tramilina  inférieur. 

Dau»  uu  bois  au  nord  de  ce  bourg  , uo  voit 
sur  un  terrain  élevé  le*  ruines  d'un  rhâleau 
fort  qui  lut  livré  au*  Bivluns  et  aux  Anglais 
pendant  la  miuuiité  de  M -Louis  , par  U trahi- 
son de  PrMjt-l  : aussi  portait -il  le  nom  réproba- 
teur de  Château  de  t'.anue,  mot  qui  signifie 
trahison  , perfidie,  déloyauté. 

Commerce  de  l>estiau*.  — foires  Ica  2 mai, 
23  juillet,  rr  oct.,  1"  mardi  avant  b Passioo 
et  3*  mercredi  du  moi». 

HAYE  - PHII'KNOT  ( b ) , vg.  Caleados 
i, .Normandie),  arr.  et  à 24  k.  de  Baveux  , cant. 
de  Ballcrov , E de  Litlry.  Pop.  164)  h. 

M A YE-nT- SYLVESTRE , vg.  Eure  (Nor- 
mandie), an  . et  4 52  k.  d'Evrcux,  cant.  et  KJ 
de  Rugles.  Pop.  483  h. 

HAVES  (les),  vg.  Aisne,  coram.  de  Maure- 
gm -en- Haye,  B de  Carbeny. 

HAY'ES  ( les  ) , vg.  Ardennes,  rouira,  de 
1 butes- Rivières,  B d*  Charles  ille. 

IIAVXECOTRT,  vg.  A urr/(|- fondre),  arr., 
cant.,  B et  à 7 k.  de  (ambrai.  Pop.  530  h. 

HA/.É  ( le  ).  Vg.  Eure,  roinro.  de  ta  nappe- 
ville.  13  de  Louviers. 

Il  A/.KBROK  k . jolie  ville  , Mord  ( Flan- 
dre) . cbcf-1.  de  *uu*-préf.  (2r  arr.)  et  de  deux 
cant.  Trib.  de  I'*  ii»»t.  Collège  mwa.  Société 
d'agric.  2 Cure».  Gîte  d'étape.  B-  V/-  Pop. 
7,574  h. — Tunis  tertiaire  supérieur. 

Autrefois  »»l  (délégation  en  Flandre  , dio- 
cèse de  St-Omrr.  parlement  de  IXkmî,  inten- 
dance de  Lille,  cou  veut  de  capucins. 

Cette  ville  est  située  clan*  un  territoire  ex- 
trêmement fertile,  sur  le  ruisseau  de  b Bourre, 
qui  communique  à la  Lys.  Elle  est  mm»  bien 
bâtie  et  offre  plusieurs  édifice*  publics  remar- 
quables. — L'église  pamiaMale  est  vaste , bien 
ornée,  et  sa  tour  est  digne  de  fixer  l'attention  ; 
elle  est  surmontée  d'une  fléché  4 jour,  cons- 
truite de  1490  4 1520.  qui  est  U plus  belle  en 
ce  genre  que  possédé  le  département.  — J. ‘hô- 
tel de  » illr,  où  siège  le  tribunal  de  1"  instance,  j 


est  un  édifice  des  plus  remarquables,  construit 
de  1807  à 1820  : la  façade  offre  douze  colon- 
ne» de  6 m.  de  hauteur,  snrmontèes  d’un  en- 
tablement et  d’un  atlique , ayant  pour  soubas- 
sement an  portique  de  onze  ouvertures.  — 
l.’botrl  de  la  sous- préfret ure  est  aussi  un  bâti- 
ment moderne , construit  entre  cour  et  jardin , 
avec  dru*  ailes  dans  lesquelle*  sont  établis  les 
bureaux.  — ta  college,  l'hospice,  le  magasin  à 
tabac»,  la  halle  et  l'école  primaire  nrrri|»-nl  les 
bâtiment»  d’un  ancieii  couvent  d'augustins , 
dont  b façade  est  remarquable  par  le  genre  de 
sou  architecture  . jwi  In  singularité  des  détails 
qui  lui  servent  d'ornements  . par  son  étendue 
et  par  son  élévation  ; ou  piise  que  b nwistruo- 
tion  de  cet  édifice  date  du  u«*  Mrcit*.— Biblio- 
thèque publique  mifmnaut  3,500  volumes. 

Fabriques  de  toiles,  fil»  retors,  amidon,  sa- 
v« m,  ruir».  Rafliuerir*  de  tel . Brasseries.  Mou- 
lins 4 huile.  Four*  à chaux.  Teinturerie*  de 
toile*  et  «k*  fil. — Marché  couaidcrabJr  pour  le* 
tuile» . tous  les  samedis  , dan»  un  vaste  local 
dr»t tue  4 cet  usage.  — ■ foires  de  9 jours  le  1* 
dimanche  apres  l’  AsKomption  , de  2 jour*  le  2* 
lundi  de  juin,  1**  lundi  de  fév.,  lundi  de  b mi- 
ivtéwf  , 3*  lundi  d'avril , I"  lundi  de  mai, 
d'août,  d’oc!,  et  apré*  b Toussaint. 

A 48  k.  O.-N.-O.  de  Lille.  238  k.  N.  de 
Paris,  par  Amiens. 

L’arrondissement  d liazrbrourk  est  composé 
de  7 canton»  : Bailleul  N.-E..  Bailleul  S. -O., 
Casse! , Hazehrouck  N.,  Haidwtiuck  S.,  Mer- 
v il  lt- . Steeuvoordc. 

Bibliographie.  Dr miuttnc*  et  Ihvux.  Pré- 
cis historique  et  statistique  des  communes  dm 

r arrondissement  d HaxebroatJt  (Annuaire 

du  département  du  Nord,  in-R,  1834). 

H A/  El.  WH’  RG , vg.  Meurt  ht  (Lorraine), 
arr.  H a 14  k.  de  Sam-bourg,  eant.  et  Bd» 
PliaUliourg,  Pop.  588  h.  — Il  cal  situé  sur  une 
montagne  près  de  la  Zoru.dans  un  pav»  Immsc. 
On  remarque  sur  von  territoire  Ir»  vestige* 
d'un  camp  ixunain. 

HA7.EM BOURG,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 31  k.  de  Sarrrgucmines,  cant.  cl  a 
de  San-albc.  Pop.  212  h. 

IIEAXD  (St-),  lig  Ixnre  (Forez),  arr.,  B , 
bureau  d'emrgist.  et  4 12  k.  de  St-Elienne, 
chef-|.  de  cant.  Cure.  Pup.  3,483  h.  — Taa- 
asi*  cristallisé,  gneiss.  — Filatures  desoie.  — 
Foires  le*  15  janv.,  25  mai,  18  sept,  et  18nov. 

HEAS  (vallée  de).  Y.  Gànai. 

HÉaI’YILLK  , vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 15  k de  Clierbourg,  caut.  et  B de* 
Pieux.  Pop.  566  h. 

HIBMOIRT,  Heherti  Caria  , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  4 35  k.  desAndelys,  cant. 
et  B de  Gisor*.  Pop.  544  h. 

HÉBÉCHEVON,  bg  Manche  (Normandie), 
arr.,  B et  à 6 k.  de  St-Lô.  cant.  de  Marigny. 
Pop.  1,104  h.  — On  y trouve  une  source  d'eau 
minérale  femiginrusr  froide. 

HI.RKIITUT -ST- ANDRÉ  V.  Sr-Anwi- 
pTilawtor, 

H KBERTüT-BT- BENOIST,  vg.  Calvados 
'Normandie),  arr.,  K et  à 7 k.  de  Poot-I*E- 
vèque,  cant.  de  Blangy . Pop.  489  h. 
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HFBFKYI1.LF,  vg.  Seine-Jnf.  (Norman-  j 
«lie),  arr.  cl  à 30  K.  d'Yvclot,  canl.  de  Fou-  | 
teiiic-  lo-l hui  , [»*  de  Douih»  ilte.  Pop.  4*6  h.  j 

HEMHOM  AGLS  (tel.  44",  Umg.20 ").  « Dan»  j 
THiuéraire  de  Jérusalem.  ce  lieu  est  |ilacc  à | 
14  nulle*  eu  di  ra  de  Cartassoue,  ru  partant  de  i 
Toulouse.  La  Table  indique  la  menu-  distance  : 
F.huromagi  Xllil  Carcastionc.  Celle  distance 
appliquée  au  local,  à la  prendre  de  Carraaaonr 
eu  leudaul  ven»  I ouJoumt,  toiul<  sur  une  |>o- 
sition,  duul  le  nom  ariud,  qui  est  Rrom,  con- 
«nr  un  reale  de  l'ancienne  dénomination.  Il 
cal  parlé  clans  Autour  d’un  lieu  sons  Ir  nom 
à'  Hebromagu»,  mi  saint  Paulin  taisait  sa  de- 
meure. Les  sas  aul*  bénédictins  qui  oui  composé  , 
lTlivtoiie  de  Languedoc  oui  examiné  avec 
beaucoup  de  critique  dans  une  des  notas  du 
premier  vulume,  si  ce  lieu  doit  être  réputé  le 
même  que  nrini  de  ITtiuéraire,  sans  décider  la 
question.  O dont  ou  peut  rouvrait-,  c’est  que 
l'upniKiu  de  V met  et  de  M.  de  Marra,  en  pla- 
çant YHehrumagus  de  oaiut  Paulin  sur  l'em- 
bouchure de  lu  Garonne  au-dessous  de  Steve, 
répugne  ans  circonstances  qui  conerruent  cette 
demeure  de  valut  Paulin.  » D’Auville.  Notice 
tle  r ancienne  (iaule,  p.  363. 

HEBSDOKF,  H.-Rhin.  V.  Cooitklivsst. 

HFBtTKRNF.  vg.  Po+d+CtdmU  (Artois;, 
arr.  et  à 33  k.  d'Arras,  tant,  de  Pas,  X de 
l’Arbret.  Pop.  1 ,170  b. 

HÈCHKH,  vg.  //.-P  rreVrrê*  (Gascogne),  arr. 
et  à 36  k.  de  Bagncrre-eu-Bigorre,  canl.  et  0 
(le  la  Rart be-dr-N este . Pop.  1 ,501  h. 

HFFKFA.  «g.  il, ‘Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
16  k.  de  Belfort,  caut.  et  X de  Danuemarù*. 
Pop.  179  b. 

HFOxFNRANSBUH  vg.  Moselle,  cnra. 
d'Eruretwillcr,  X de  Pultelange. 

UFOvLlM»,  vg.  Moselle,  connu,  et  X de 
Boiuouvillc. 

HFI.M AN VILLE,  iJetHfuenwamU/it , vg. 
Eure  (Normandie),  arr.  et  à 11  k.  de  fieraav, 
caut.  et  X de  Brioone.  Pop.  SOI  b. 

H ECO  CRT,  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et 
ii  38  k.d'Evretu,  cant.et  XdcPacy-sur-Knre. 
Pop.  173  b. 

HÉCOt'RT,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
SI  k.  de  Beauvais,  caut.  Je  Songeons,  X de 
Gournay.  Pop.  314  h. 

HKCQ.  vg.  Sorti  (Flandre/,  arr.  et  à 17  k. 
d'Avrsues,  eant.  et  X:  du  Quesnov.  P.  570  b. 

HKITOMARRK,  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 30  k.  de  Louvien,  caut.  et  X de 
Nruixmrg.  Pop,  150  h.  — Fabrique  et  com- 
merce de  cotonnades. 

Ht I .TUT,  vg.  Seine- in/.,  cuoira.  de  St- 
Pierre  -de-Varengeville,  53  de  üudair. 

MF.D  Al'  VILLE,  vg.  Somme  (Picardie),  arr! 
et  à 13  k.  de  Duulleiu,  canL  et  X d’Arbevtx. 
Pop.  347  b. 

MF  DF  jolie  petite  ville,  Ule-et-y Haine 
(Bretagne),  ht.  et  à 38  k.  de  Rennes,  cbef-L 
de  eant.  Cure,  t Wic  d’étape.  X*  xy.  A 379  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  868  k. 
— Tiaaxi*  cristallisé,  granit. 

Cette  ville  doit  probablement  sou  origine  à 
un  anrieo  château  fort  dont  on  voit  encore  de 


fort  lie] les  ruine».  Ou  y arrive  du  rote  de  Ren- 
nes par  une  cJiausséreu  trric  tort  iirvré,  d‘où 
l'on  domine,  à droite,  uu  vaOt*  étang,  et,  à 
gauche,  une  belle  vallée  au  fond  de  laquelle 
«Mlle  uu  ruuoeau  qui  met  en  mouvement  sept 
iiioubiu.  Elle  est  bien  Italie  ru  |nrrrr»,  rt  for- 
mée  de  mais* tus  avant  pi vque  toute»  uu  joli 
janliu  ; «ni  milieu  ret  uue  place  put 4 ique  sablée 
cl  planter  dr  tilleuls  où  m*  creusent  le»  route»  de 
Dul  et  de  St-Malo.  (>u  y trouve  trot»  iou lai- 
ne* publique»,  et  une  IÙ11UÙM-  dVau  minérale 
ferrugineuse  ImjtinibT  eu  été  par  1 5 à 34.1  per- 
sonne». — L’église  |<aroissi«iir  est  un  uucien 
édifice  euiiijNjsé  d’iiu  url  toi  t élevée  van» orue- 
luculv  extérieur»,  si  ee.  n’est  qut  Iqne»  pilastres 
qui  soulieoueut  le  mur  du  coté  du  sud. 

le  château  d'Hede,  dont  un  iguure  l'époque 
de  la  ruuslruclion.  était  aulrHuu  iuk- de»  plus 
tories  place»  de  1a  lUvtague.  Le  duc  Couau  le 
prit  eu  1155,  aiusi  que  celui  de  Mottlantran. 
lleiu  i 11,  roi  d Angleterre  K duc  de  Norman- 
die, F assiégea  rt  le  prit  par  capitulation  1*11 
1 168  ; Henri  1>  en  uiduiuui  la  déUMditiun  tu 
1599.  H uc  reste  plus  de  ce  château  que  Ire 
murs  d’enceinte  construits  solidement  en  gra- 
nit, «t  un  pau  de  muraille  d’euviroo  30  m.  d o- 
iévabou  ; le  pied  est  liaigué  par  une  rigole  creu- 
sée dans  le  granit  et  destinée  a tümeulrr  le 
canal  d ’ I) le-et- Rance.  Du  plateau  de  eel  édi- 
fice, qui  dmivine  de  plu*,  de  33  m.  b*  Irrraiu 
euvimuuaut,  un  jouit  d’une  tort  belle  vue  sur 
dr  riches  cultures,  sur  8 ou  9 village»  dont  ou 
aperçoit  les  clochers, et  sur pl  u vieil  rt  châteaux, 
parmi  lesquels  sr  distingue  relui  île  Moutmu- 
ran  ; dan»  le  lointain,  ou  dérouvrr  la  ville  de 
Dinau,  éloignée  de  35  à 30  k,  — Commerce 
dr  chevaux,  bestiaux,  beurre,  volailles,  etc.—— 
Foires  le  mardi  qui  suit  la  St -Jean,  et  le»  lun- 
di» qui  suivrai  la  M -1  jurent , la  Sir- Croix,  la 
Toussaint,  la  St-André. 

IIFIMHVIl.l.F.  vg.  Snne^t-Oise  fllr-de- 
France),  arr.  et  à 17  k.  de  Pontoise,  caut.  et 
KJ  de  risle  Adam.  Pop,  153  la . — On  voit  sur 
sou  territoire  la  tour  de  Larry.  ancien  prieuré! 
(b*  l’ordre  de  Malte. 

HEf.FNKY,  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
37  k.  de  WisvrmlMMirg,  canl.  et  P! île  Wcrrlh- 
sur-Saner.  Pop.  313  h. 

Il  IA,  KM!  K Ht,  vg.  N. -Rhin  (Alsace),  arr. 
cl  à 37  k.  d'Altkirrh,  eant.  et  X d’Iluninguc. 

Pop.  3.1 30  h. 

IIKIimiMIFIVI  xg.  B. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 9 k.  ch  Sclielretadt,  canl.  d 3 de 
Marekuldirim.  Pop.  366  h. 

HFlDWiLl.KR,  vg.  H. -Rhin  (AUnce),  arr., 
caut.,  PJ  eli  5 k.  d’AllLirvb.  l*»p.  436  h. 

HIAI.iCFNtiFRG  , vg.  B. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 88  k.  de  Strasbourg,  canl.  de  Muls- 
beiiu,  1 33  de  Mutzig.  Pop.  463  k. 

HFILHiFN.NTFI  .V,  ou  Huucnnia  , V|. 
B. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à SU  k.  de  Scbeles- 
tadt,  caut.  et  X de  Bar.  Pop.  607  b. 

HLILLFFOI  RT.  vg.  Meurtkc  (lorraine), 
arr..  canl.,  H et  à 5 k.  dr  Nancy.  P.  313  h. 

H FILLES  , vg.  Oise  (Picardie),  arr.  rt  à 
12  k.  de  démolit,  eant.  et  £3  de  Mooy.  Pop. 


436  h.-  Sur  une  moutegur  qui  domine  11  eillea, 
au  inihvu  d'un  tic  ce*  terrains  eu  friche  qu’on 
nomme  mus  dau*  le  pays,  on  iratarqur  un 
uiuuuiueul  druidique  nommé  la  Pirrre-aux- 
l'ce»,  rulouré  d’une  e»|iccr  de  fossé  de  14  m. 
de  luug,  Ixjrdé  dans  toute  « Imigueur  de  pier- 
res meulière»,  plarée»  vri  tirairmcul  à l'une 
des  extrémité*,  ce  foa»c  a 1 m.  75  c.  de  large; 
à l'autre  il  ui  que  1 ni.  8 c.;  au  milieu  an 
trouvent  de  chaque  cote  deux  pierre»  plus  éle- 
vées qui- b*»  antres,  «urmoiileesd  uu«  fr>  liùcme  : 
cette  deruiere  a 3 m.  de  long  sur  66  r.  d'é- 
paisseur. 

Il  Fl  LL  V,  vg.  Somme  ; Picardie),  arr.  et  à 
35  k.  d' Amiens,  eant.  d 0 de  Corbie.  Pop. 
794  b.  — Olle  roraniune,  qui  a dotiiir  son 
nom  à uue  tamillc  illustre , est  emironuée  de 
trois  dont  il  «e  lait  uue  grande  consommation 
à Anucu*.  Uu  y voit  un  inagnilique  «linteau, 
mtielmu  avec  muh  par  le  preqinetaire  actuel. 

L’églisr  d'Ileilly  a une  forme  pyramidal*, 
liait»  le  cimetieie  on  reniai  qut  un  tuinlicau 
ombragé  d'if»  et  de  es  près  ; c’est  celui  du  fik 
de  M.  le  comte  tir  (Jioueul-tkiullier,  aucun 
andütvvaileur  di*  Fiaïuv  « üuiretantinoplr,  dont 
le  Voyage  «11 4 •rrce  a fourni  au  pacte  Deiilte  le 
•ujel  d'uu  charmant  épAuide. 

Puais  du  médeciu  Ituiuu» qh»,  célébré 
pufrMiir  il  aeroui  lieiix  uts. 

Du  docteur  en  niodecine  I..-C.  Dtvnrx. 

Papeterie.  — F\ tract  ion  de  tourbe. 

U l U . 1 /.  I K 11 l r 1 1 1 K , vg.  Marne  (Cha*- 

jwigue) , arr.  et  à 15  k.  de  Vitry-le-Franqnat, 
tant,  de  1 biébleinout,  C-’ile  pertiies.  P.  268  b. 

HKILl/LLF-VlAllUPI  joli  bout  g . Marne 
(Cliani|Kkgue),  arr,  et  à 31  k.  de  Vitry-lr-Fran- 
qoia,  cbrT-l.  de  eant.  Cure.  0.  vy.  A 303  k. 
de  Pari»  jniur  b taxe  des  lettres.  Pop.  850  b.— 
Tsaasix  d’alltivious  moïkma. 

Ce  liourg  est  ap  éablemeut  situé  dans  une 
rielie  rt  fertile  plaine  du  Parlhoi*.  Il  e»t  géné- 
lalemml  bien  bâti,  propie  et  bien  privé.  L’é- 
ghse  paroissiale , en  forme  de  croix  grrcqne , 
est  une  dre  plus  tulles  de  la  confiée  ; elle  est 
surmontée  d'une  flerbe  recouverte  d’ardoivre  , 
que  son  élévation  fait  aperervoir  dr  fort  loin. 
— Aux  euviitm»  on  voit  le  vieux  château  de 
Ijplarr,  aujourd'hui  converti  en  ferme. 

Foires  les  15  mai  et  38  oct. 

WLm’ÉtrAQl’B,  vg.  Marne  (Cliam- 
pagne  ! . arr.  et  à 1 6 k.  de  Vitry  - le  - Frémqoig, 
canl.  et  d*Heiltt-Kr-Maunipt.  Pop.  406  h. 

Il  El  H K H.SIMMI  FF  . ou  DminmiT,  vg. 
H. -Rhin  1 Alsace),  arr..î53«i  à 10k.  d’Altkirrh, 
eant.  d'Hirsiiigeu.  Pop.  603  h. 

ÎIFIVINPRI  NL,  Vg.  H. -Rhin  ( Vlwre\  arr. 
et  à 14  k.  d’Altkirrh,  eant.  et  C-’Tde  Mulhau- 
«en.  Pop.  833  b. 

HEIPPK,  vg.  Meme  (pays  Mroin).  arr.,r^ 
et  à 31  k.  de  Vetihui-sur-Meuse.  canl.  de 
Sonilly.  Bf.  333  h. 

HF1TFRKN  , vg.  M.-Rhin  1 Alsace),  arr.  et 
432  k.  de  Colmar,  ennl.  rt  CS  de  Neuflirisach. 
Pop.  1,151  b. 

U F.1A  FRI  S (lat.  49*.  long.  36“)  «trret  ainsi 
que  le  twm  d'une  v ille  dre  Triintri  ne  lit  dans 
ptolcroré,  autrement  iieh-elus  dan»  l'Itiuénttrr 
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d'Antoimi , Hetellus  dans  la  Table  théodo- 
sienne.  La  distance  à l'égard  d ' Argenioratum , 
sur  Laquelle  l'Itinéraire  et  la  Taldr  «oui  d'ac- 
cord à marquer  XII,  convient  précisément  à la 
position  du  lieu  uommé  Eli,  sur  la  droite  de  la 
rivière  d’Ill , vis-à-vis  de  Rrofeld  , qui  est  Mu- 
ta gauche.  Car  , l'espace  en  ligne  directe  pMW 

1 3.000  toises,  H le  calcul  de  douce  lieues  gau- 
loises est  de  13,600.  La  même  distance  marquée 
dans  un  autre  endroit  de  l'Itinéraire  M.  P. 
XII  , fl  ailleurs  encore  M.  P.  XXVIII1, 
leg.  VllII.mt  trop  vieit-use  pour  pouvoir  y être 
trompé.  Mais  l'indication  que  donne  l'itinéraire 
de  Mont  Brisiacu » à H rivet  us  , savoir  leg.  (on 
lieues)  XVIII  ou  XVIII1.  autrement  M.  P. 
XXVIII  , ce  qui  est  à peu  près  la  proportion 
convenable  entre  ra  deux  mesure»  itinéraires, 
est  lre« -recevable.  Car , en  remontant  dans  la 
haute  Alsace  par  la  voie  romaine  jusqu’à  la 
hauteur  dr  Brisai-,  ce»  espace  est  d'environ 

19.000  toises  : et  du  lira  où  cette  voie  , dont 
la  trace  est  sulisistante,  se  trouve  par  cette 
hauteur  jusqu'à  Hrisac,  je  suis  instruit  que 
riulrrvallr  est  d’environ  1,700  toises.  Donc  . 
pour  »e  rendre  d ’Helvetu»  au  Motu  Bruiacu» 
par  la  voie  romaine  , la  mesure  du  cheiniu  est 
d’environ  30,700  toue».  Or  il  en  résulte  plu» 
de  18  lirues  gauloises,  et  eu  même  temps  37  à 
38  milles  romains.  » D'An ville.  K otite  tir 
r ancienne  Gaule,  p,  364. 

HF.LEX  (St-),  »g.  Cides-du-Xord  (Breta- 
gne), ht.,  cant.,  £2  et  à 7 k.  de  l>i»an.  Pop. 
1,448  li. 

Ou  remarque  sur  le  territoire  de  cette  nui* 
ni  une  1rs  ruines  du  rliAtmu  de  Coclqmn , qui  a 
fourni  le  sujet  d'une  nom  die  fort  intéressante, 
insérée  dans  l'Annuaire  diuanai»  de  1836. 

Faire»  les  5 juillet  et  10  nov  . 

HKI-ÈXE  <Sle-).  Vf.  lotir,  {Laiifucdw), 
arr.  et  à 10  k.  de  Mende,  cant.  dr  Blayrnard. 
Pop.  139  h. 

II  ÉLÈX K (Ste*-),  vg.  i U ronde  ( I iiiimur) , 
arr.  et  à 38  k.  de  Bordeaux  , cant.  et  de 
Câsleluau-ile-Médoc.  l'op.  791  h.  — Foire» 
les  15  et  16  sept. 

HÉLÈNE  (Ste-),  vg.  Lozère  (lauigurdoe) . 
arr.,  Q]rl  à 11  k.  de  Mende  , cant.  de  Blav- 
mard.  Pup.  169  h. 

HELENE  (Stiv),  vg.  Morlûhan  (Bretagne), 
bit.  et  à 33  k.  de  Lorient,  cant.  et  £J  de  Port- 
Louis.  Pop.  505  h. 

H Kl. KM  K (Ste-),  vg.  Saône-et-Loire  (Bour- 
gogne), arr.  et  à 18  k.  de  Chaton- »ur-Saûiir. 
cant.  et  Eî  de  Buxy.  Pop.  673  h. 

HEI.KXE  (Ste-j  , vg.  Vosges  (Lorraiue), 
arr.  et  a 33  k.  d'Epittai,  caut.  et  ES  de  Bruyè- 
res. I‘up.  73C  h. 

H F I.KX  E-HON"  UE  V I I.LF.  (Ste-),  vg,  Seine- 
!nf.  (Normandie),  arr.  et  à 30  k.  d'TvetuI , 
cant.  et  El  ^c  Valniout.  pop.  1,038  h. 

H^LETTE.  vg.  B.-Pr  réméré  (Navarre),  arr. 
et  à 43  k.  de  Mauléon  , El  de  Sl-Palais  , cant. 
d'Utoldy . l*up.  946  h.  — Faire » In  16  avril  et 
15  nov.  f 

HEU.FAI'T-BILQl'ES  . vg.  Pat-de-Cn/ai, 
(Artois;,  arr. . cant..  g;  et  a 6 k.  dr  Sl-Omcr. 
Pop.  704  h. 


HKI.KIt  AM  I /.KIRi  11 . vg  H.-Khin  (Al- 
sace), arr.  et  à 14  k.  d’Altkirrh,  cant.  de 
Landser.  K dr  Siérrntx.  Pnp.  685  h. 

IIK1.KK  PALIS  (lai.  44’.  long.  31"). 

• Frstw»  Aviruus  (in  Ont  maritima)  eu  fait 
mcnlioii  à la  suite  de  l'embouchure  du  fleuve 
Atiagu»  qui  «-si  .4 far  : et  lelun  l'ordre  de  sa 
description,  ce  ne  peut  étir  qne  l'étang  «le 
Vendre*  , par  lequel  le  tiras  de  l'Aude  , «pii  se 
sépare  du  canal  tendaul  à Kavhoos , nsnma- 
nique  avec  la  mer.  Les  anciens  paraissent 
d’accord  à prendre  |mur  Atax  le  canal  qui 
poste  à Narimne.  ou  la  Robine  d'Aude,  comme 
on  l'appelle  aujourd'hui  , piéférutdenmil  à 
l’Audr  qui  se  rend  daiis  l'étang  «le  Vendrrs  ; et 
la  distinction  que  met  Avieuus  eutrr  Atiagu» 
et  Heine  eu  est  une  preuve.  •*  D'Anvilk*.  tXv- 
lice  Je  t’ ancienne  Gaule.  V.  a usai  VYalrkr- 
naer.  Orographie  Je»  Garnies,  t.  *,  p.  40.  109. 

HKI.mURT  , vg.  Somme,  eu  mm.  de  Til- 
loy-sur-Ry , EJ  «le  Wangy. 

HELIUM  HOSTItM  (la*.  53*.  long.  33*). 

« Pline  (lib.  iv,  cap.  15)  donne  ce  nom  a 
l’emliourburr  de  la  Meuse  «|ue  m^iit  le  Va  lui. 
«ai  disant  que  le  Rhiu  renferme  plusienrs  isb-s, 
«litre  celle  des  Batav  es,  inlrr  Hélium  et  Ftevum, 
Car  il  ajoute  : ila  adpellantur  ostia , in  tjwr 
ef/usus  Hit  en  tu  ah  septentrionr  in  iacut  , ah 
accidente  in  amnem  Mas  a ut  te  tpargit.  Lr 
Ftevum  étant  oouuu  pour  l'embouchure  «pie  le 
Zuydrrm*  a ahsorliée  , il  sVnmil  «pu*  Hélium 
est  crlk-  de  la  Meuse  , quand  même  Pline  ne 
s|wdlîerait  pa*  que  le  Rhin  y porte  une  partie 
de  scs  eaux.  Ainsi  ce  que  Pline  ap|M-lle  Hélium 
est  Va»  irnmensnm  «le  Tacite  (Annal.,  il,  6)  de 
la  maniéré  dont  il  s’exprime  : / ucahulum  (en 
parlant  du  Yahal)  mutai  Hhenu»  Muta  fiuminr 
ejust/ue  rmmniiü  are  in  Oceanum  effunditur. 
Cette  emliourhurr  est  celle  qui  sépare  le  I>« -If- 
Land  d’avec  la  Brille;  et  on  n’a  point  d'indice 
qne  le#  autre*  qui  rmhra.vM-nt  Ove r-Flackée  rt 
(rince  aient  existé  dans  l'antiquité,  quoiqu'un 
sache  en  général  que  tout  ce  canton , compris 
avec  le»  euvirocu  de  l'Escaut  sou»  le  nom  de 
H’arda  dan»  le  moyen  âge  , a toujours  été  fort 
aquatique,  et,  pour  me  servir  de  l'expression 
d'Eumenc  «laus  le  Pauégy  rique  «k-  Constance  : 
fnrnè  mut  terra,  » D'AuviJIr.  Aol  ire  de  f an- 
cienne Gaule,  p.  365. 

HKI. LÉAK,  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  à 9 k.  de  Plocrmel,  caut.  et  E de  Jusseliu. 
Pop.  575  b. 

HELLEMME8,  vg.  Aord (Flandre),  an-., 
cant.,  E et  à 4 k.  de  Lille.  Pop.  733  h. 

HFXLEKV1JXIKRS.  vg.  Eure  (Norman- 
die), arr.  et  a 38  k.  d’Kvreux  , cant.  et  E d*  , 
Damville.  Pop.  347  h. 

HKJ. I.KRHCIFF,  vg.  MottUe . rotnm.  de 
Oros-Tm«|uin,  £-5  Je  Fnulqueroont. 

IIEIXKRI.W*,  vg.  Meurtke  (paya  Messin), 
arr,  rt  à 10  k.  «le  Sarrdiourg,  caut.  et  E3  de 
Fénétrangr.  Pop.  396  b. 

HE1XKRIX1».  vg.  Moselle,  comm.de  Ham- 
bourg-Haut. £"  de  &l-Avold. 

HF.IXKKMKK  , vg.  Aord  (Flandre).  arT.  et 
à 13  k.  de  Yalcnriruues , cant.  cl  EJ  de  Bou- 
S cbain.  IM»p.  887  h. 


HKIXF.VI  LI.K , vg,  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 15  k.  de  Cherbourg  , rant.  et  H dm 
Pieux.  Pop.  435  II. 

IIF.LI.1KJt  (St-).vg.  Côte.  J Or  (bourgogne), 
arr.  et  à 38  k.  de  Senior,  caut.  et  22  de  Vit* 
leaux.  Pop.  148b. 

HKLI.IKR  (St*),  //le-et-Filaine,  forain,  et 
G3  «le  Rennes, 

HKLI.IKR  (St-),  bg  Seine-/»/.  ( Nor- 
rnandie),  arr.  et  à 34  k.  de  Dieppe,  cant.  et  O 
«le  Bcllrnrombiv.  Pop.  608  II. 

HKLKIMKR  . vg.  j Moselle  (pays  Messin). 
Arr.  et  à 37  k.  de  Sarregurtninrs  , cant.  de 
(•rt»»-T«*oqiH!i,  C>J  dr  Putteliwige.  Pop.  1.097  h. 
— Foires  le  lundi  apres  le  13  juillet  sst  lundi 
avant  le  39  sept. 

HKIXIMX,  vg.  Moselle,  main.  d«-  Bettwil- 
ler,  EJ  de  Rohriiach. 

H Kl.  1.1  MG,  vg.  Moselle,  conu . de  Budling, 
CT  de  Tliioov  illc. 

HKLUMlOt  RT  , vg.  Menrthe  (Lorraine), 
arr.  «le  ('Jiàleau-Salins.  cant.  et  à 33  k.  dr  Vie. 
GJ  dr  Bourdounay.  Pop.  33  h. 

Il  Kl  J.  Y (les),  vg.  Ardèche,  eut  «un.  de  Gras, 
K du  Bourg-St-  Audcol. 

IIKLOl'1*  . vg.  Orne  (Normandie),  arr., 
cant.,  EJ  et  à 8 k.  d'Alrnçua.  Pup.  691  h. 

HKI-STROFF,  vg.  Moselle  (pavs  Messin), 
arr.  et  à 35  k.  de  J hiunvillr,  caut.  de  Houxuo- 
v illc* . EJ  de  Rouiay.  Pop.  563  h. 

HKI.VKTH  (Ut.  47*.  long.  36*)  - César  dé- 
crit le»  limites  qui  renferment  1»  Helvetii , en 
rlisaul  qu’il*  vont  séparé*  «Im  Germains  par  le 
Rhin,  des  Sex/uani  par  le  mont  Jura  , et  qu'ils 
sont  borué»  d’un  autre  c6té  par  le  lac  Léman 
et  jmr  k-  Rhône,  qui  k-s  sépare  «le  U province 
romaine  ( Comment . , i).  Undis/ue  loci  natura 
Helretii  continent  ne  ; un  a ex  parte  , flamme 
Hheno  la/issimo  at-jue  altuùmo  , t/ni  agrum 
HeUetium  a Germant»  dicidit  : altéra  ex 
parte,  monte  Jura  allitsima,  </ui  est  inter  Se- 
t/uanos  ri  Helvetio»  : tertio , lacu  Ixmano,  et 
fluminr  Hhodano  , t/ui  provuteiam  nottrum  ah 
Hrlveiii»  dicidit.  Les  dépendances  «k»  Helretii 
ne  lio niaient  pas  le  Rhin  «le  telle  manière,  que 
du  côté  «le  la  Rhét  i«-  ou  ne  puisse  juger  que  les 
nation»  riiétique»  occupaient  de»  terres  en  deçà 
du  Rhin,  au-dessus  du  lac  de  Constance.  Selon 
le  texte  «les  Commentaire»,  k-  pays  des  Helretii 
avait  en  longueur  GCXX  milles,  et  CLXXX  en 
largeur,  tri  dimemious  paraissent  trop  fortes 
quand  on  les  appliqiw  au  loral  ; Cluvier  en  ré- 
duivaut  la  première  à CXL , |iouvait  la  croire 
convcnaUr  don»  le  pnuci|K  où  il  était  que  60 
milk-s  rr^mndrnt  à l’irspare  d’un  drçrè.  Mais 
la  juste  évaluation  du  raille  romain  veut  que  le 
d« -gré  en  imfernic  75  ; de  sorte  qne  les  1 40  mil- 
les dr  CJuvitr  en  valent  à peu  prés  180;  et  on 
pourrait  croire  que  ce  qui  «*t  indiqué  pour  la 
largeur,  dan»  Crsar,  comk-ndrnil  à la  longueur. 
C’est  en  effet  celle  d’une  ligne  que  l'on  tirera 
obliquement  depuis  le  Rhünr  près  «le  (ieiièvr  , 
jinqu'au  Rhin  pnri  du  lar  de  (rin»taoce.  I nc 
seconde  ligne  qui  croisera  la  preinirrr.  depuis 
le  sommet  de»  Alpes  jusqu'au  cours  de  l’Aar  et 
du  Rb»)  , ne  donnera  en  Inrgrur  qu’un  peu 
moius  de  la  amitié  de  ce  que  vaut  la  longueur. 
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H,  « l’oii  supprime  le  chiffre  C dam  le  texte 
de  César,  ce  qui  reste  . savoir  LXXX,  devient 
conforme  an  local.  Dam  ortie  étendue  de  pys, 
1m  Helvetii,  lorsque  César  entra  dans  la  Gaule, 
comptaient douze  villes,  et  quatre  cent*  Ixwrg*  ; 
Oppida  numéro  ad  duodecim  , Wro > ad  <jua - 
drtagenfos  [ubi  supra).  Ils  étaient  divisés  en 
quatre  cantons  : Ornai*  civitas  Helvrtia  iu  qua- 
tuor papas  divisa  est.  On  ni  assez  embarrassé 
à retrouver  res  quatre  cantons.  César  en  nomme 
deux,  Tigurinum  rl  UrtàgenuM  s et  on  peut 
recourir  sur  ce  qui  les  concerne  à l’article  qui 
traite  de  cluicun  en  prtirulirr.  J -es  Tugeni, 
dont  prie  Slralion.  en  les  joignant  aux  Tfgu- 
rini, et  dont  on  croit  que  le  umn  subsiste  dans 
celui  de  7,ug,  pouvaient  compser  un  troisième 
canton,  dont  le  nom  sera  Tugenns  ; de  même  que 
1rs  Tfgurini  forment  uu  pagu*  apprit-  T/g  urinus. 
Pour  remplir  le  nombre  des  quatre  canton», 
Olivier  a rrronr»  aux  Ambrants , que  St  raison 
joint  aux  Tugeni  dans  leur  défaite  pr  Marins 
auprès  d’Aix.  Eutmpc  (lib.  y)  rite  également 
les  Ambronet  avec  les  Tiguriai , en  priant  île 
la  victoire  remportée  sur  doux  consuls  roniniu» 
près  du  Rbûne  , a l'imbris  et  Te u tombas  et  j 
Tigurimt  et  Ambronihus  qui r erant  Germa- 
noram  et  Gatlorum  gentes.  Or,  de  même  que  j 
le  nom  de  Germains  regarde  indniiitaliirmeut 
les  Cimbres  et  les  Teutons,  on  put  estimer  que  | 
erlui  de  Gaulois , que  l’on  ne  peut  enlever  aux  | 
Tfgurini,  tnmlie  pareillement  sur  les  Ambrants  I 
qui  sont  nommés  à leur  suite.  Cependant , il  v 1 
a des  savants  qui  rherrhrnt  la  demeure  des 
Ambrants  dans  U Germanie.  D'ailleurs  , ne  . 
connaissant  point  de  cimmslancr  locale  dans 
rHelvrtir  qui  détermine  ledistrirt  des  Ambra- 
nts dans  une  prtie  plutôt  que  dans  l'autre  . et 
à pu  près  semblable  à quelques  iudirrs  qu’un 
croit  avoir  îles  trois  cantons  précédent» , je  me 
suis  abstenu  dr  donner  place  h un  quatrième. 
On  put  ajouter  qu’il  y a apparence  que  la  do- 
mination romaine  a apporte  du  changement  à 
l’égard  de  ers  cantons.  O qu'on  présume  avoir 
été  Pag  us  Urbigemus  se  trouve  divisé  entre  les 
dépendance»  d* Aventicum  d’un  rôté  , et  d’K- 
qumtris  de  l'autrr . comme  on  a lieu  de  t'infé- 
rer de  plusieurs  colonnes  militaires  , dont  le 
compte  se  rapporte  à l'une  ou  à l'autre  «le  ce» 
villes,  qui  étairut  devenues  colonies  romaines. 
Au  rr-vte  les  Helvetii  ne  s'étaient  piut  toujours 
contenu»  dans  le»  mêmes  limites,  puisque  , se- 
lon Tacite,  ils  avaient  occupé  le*  terre*  situées 
entre  le  Rhin  et  la  forêt  Herevnie  , jusqu'au 
Mein  , tandis  que  le»  liait  pénétraient  plus 
avant  dam  la  Germanie  (De  mor.  Germ.)  : In- 
ter Hercxniam  silvam  Rhennmque  et  \Itr- 
num  amnes,  Helvetii  ; uheriora  Boit , ga/lica 
attaque  gens,  trnuere.  O que  Plolémée  ap- 
plle  Eremum  Hehetiorum,  au  delà  du  Rhin  , 
en  approchant  de»  Alpes,  comme  il  s’en  expli- 
que, prait  un  vestige  de  rot  établissement  des 
Helvetii,  Quoiqu'ils  fussent  compris  cnlrr  les 
Gaulois  ou  les  Celtes,  du  temps  de  César,  Au- 
guste ne  les  fit  pint  entrer  dan*  In  province 
qu’il  forma  sous  le  nom  de  T.iotmisr  ou  de  Cel- 
tique. le»  joignant  avec  les  Seqnani  à la  Belgi- 
que , qui  renferme  le»  Helvetii  dan»  Pline  et 


dans  Plolémée  ; ils  firent  ensuite  prtie  d'une 
province  détachée  de  la  Belgique  , et  appelée 
> Marima  Sequanorum  : H c’est  ce  qui  peut 
avoir  autorisé  Eu  trop  de  dire  . en  priant  de 
César  : ls  primo  vieil  Heiretios,  qui  aune  Se- 
tjttani  appcllanlur  (lib.  n).  » D'Au*  ille.  .Vo- 
tice  de  t ancienne  Gaule,  p.  366. 

IIELVII  (lot.  45*.  long.  23-).  • Pour  con- 
venir de  ce  qu’on  lit  dans  César  (Commen- 
taires, ’vn),  que  les  Hetrii  sont  séparé»  des  Ar- 
rrrni  pr  le  mont  Cebenna , il  faut  être  pré- 
venu que  «le  son  temps  le»  Vellavi , et  même 
le»  Gabali  , étaient  soumis  aux  Arverni.  Il  est 
é*  ident  pr  les  faits  , que  les  He/vii  faisaient 
prtie  de  la  prnv  turc  romaine,  puisque  leur  at- 
tachement au  prti  de*  Romain»  attira  sur  eux 
les  arme»  de  leurs  voisins  dans  le  soulèvement 
«le  la  Gaule,  et  leur  lit  essuyer  un  échec  comi- 
deralile  , comme  César  ne  le  dissimule  point. 
Pline  rompte  la  ville  des  Hetvi , ou  He/vii , au 
nombre  de  celles  «le  In  Narhmioite  ; et  il  en  est 
«h-  même  «le  Ptolèmér  . quoique  le  nom  «le» 
He/vii  y soit  défiguré  eu  celui  d'Æ/icoei.  Ainsi, 
je  pense  avec  M.  «le  Valois  (p.  5*4) , que  «-'est 
à tort  que  Strabon  comprend  le»  He/vii  dans  le 
nombre  de*  peuple*  dont  Auguste  agrandit 
l'Aquitaine  , et  ou  sait  en  général  que  ce  fut 
aux  dé|ten»  «le  la  Critique  que  m*  fit  rrt  agran- 
dissement. Le  nom  dr  ce  peuple  ne  s'est  pint 
ronsrrvé  au  canton  de  pays  qu'il  orrupit  : et 
une  ville  qui  n'rst  devenue  la  capitale  de  ce 
canton  «pi'en  succédant  à une  autre  ville  |iliu 
ancienne , lui  a donné  le  nom  dr  Vivant.  » 

! D’An  ville,  Notice  de  f ancienne  Gaule,  p.  368- 
V.  aussi  Watrkrnarr.  Géogr.  des  Gaules,  1. 1, 
p.  54.  250,  273  ; l.  n,  p.  168,  2*7. 

HUM,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  à 10  k. 
«le  Lille,  faut,  et  de  Lamies . Pop.  2,107  h. 
— Fabriques  «le  sucre  indigène.  Braiser ic.  Bri- 
qurtrriex.  Moulin*  à huile. 

H KM.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. , cant.,  £3 
et  à 4 k.  «le  Doullen».  Pop.  595  h. 

HKMKRINt»,  vg.  Moselle,  mm.  «le  Guesv 
liug.  S}  «le  Faulqneimiut. 

HEMEYEZ,  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 6 k.  de  Yalogne»,  cant.  rl  E ilr  M'Wite- 
bourg.  Pop.  351  h. 

MÉMÉVILLERS  . vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 15  k.  dr  Ginipiègnr,  tant,  et  5’  d’EsIrérs- 
Sl-Diiûs.  Pop.  457  h. 

HKMII.LY,  ou  lliatusn,  vg.  Moselle  (pays 
Mcssiu),  nrr.  et  a 25  k.  de  Metz , cant.  et  W 
de  Fauhpirjnout.  Pop.  759  h. 

HKMIXG,  vg.  Meurtke  ( Lorraine) . arr.  cl 
à 9 k.  dr  Sarrrbourg,  cant.  et  SJ  de  Lorquin. 
Vy.  Pop.  412  h. 

HK.M-LENCil.KT,  vg.  AW(Handir),  arr., 
caut.,  G3  et  à 1 1 k.  de  Cambrai.  Pop.  773  h. 

HEM-MONACt! , vg.  Somme  (Picardie), 
arr. , C3  ri  à 9 k.  de  Prronue.  tant,  de  Combles. 
Pop.  214  h. 

HOMMES  (le»  Grande»-),  vg.  Pas-de-Calais 
co mm.  de  Marri,  C1"]  de  Calais. 

H KM. M EN  (le*  Petite»-),  vg.  Pas-de-Calais, 
rotnm.  d’Ose,  Si  de  Gravelines. 

HF.MON’STOIR.  vg.  Côtes-du-Nord  (Bre- 


tagne) i arr..  cant.,  E et  à 7 k.  de  Loudénc. 
Pop.  639  h. 

IIÉXAMÉXII. , ,g.  Utm-lke  (Lorriin») , 
arr..  cant..  H et  à 12  k.  de  Lunéville.  Pop. 
697  b. 

HRNAN-B1HEN,  vg.  Côtes-du-Nord  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 31  k.  de  Dinan,  tant,  et  £7 
de  Matignon.  Pop.  1 ,61 1 h. 

HF.NANSAI. , Vg.  Côtes-du-Nord  (Birfa- 
gne),  arr.  et  a 33  k.  de  Dinan,  cant.  de  Mati- 
gnon, ;•*  de  Dmyir.  Pop.  1 ,194  h. 

IIIM  KIM. EN . Moselle.  V.  Hi*au!»ai. 

HKXDAYK,  I ig  B. -Pr rendes  (Gascogne), 
arr.  rl  à 32  k.  de  Bayonne,  cant.  «le  St-Jean- 
dr-Luz,  de  Bchohie.  Pnp.  470  h. 

Ce  liourg  est  situé  sur  la  rive  droite  de  la 
ItidoMoa  , prés  de  son  emlinnelniiT  dans  l’O- 
céan. Celait  autrefois  une  pelite  ville,  qui  fut 
prier  et  saccagée  par  les  Espagnol*  en  1793,  et 
d'ot'i  ils  furent  chassé»  par  l’armée  républi- 
caine, coramaodée  par  le  général  Serran,  Ie2| 
juin  1793. 

Le*  armes  d'Hendaye  sont  : tf  azur  à un 
dauphin  passant  d argent  sur  une  mer  de 
anime  avec  une  couronne  royale  en  chef,  cô- 
toyée des  lettres  capitales  H E. 

Fabrique  dYxrolIcntt  eau-de-vie,  dile  eau- 
de-vie  d'Ilrndnve.  — Lat.  43'  21'  37",  Jung. 
O.  4-6'  ia". 

HKNDRF-t  OVRT  - LKN  - CAC.XICOl’RT. 
vg.  Pas-de-Calais  (Artoi»).  arr.,  E «t  à 18 
k.  d'Arras  , rant.  de  Vitry.  Pop.  “94  h.  — 
Fabriques  de  lutli.xle*  blanche*  rt  érrue». 

H EN  DH  Et  iOl  RT  - LES  - RA NSA RT,  vg. 
Pas-dr-Calais  ( Artois) . arr.,  G3  et  à 10  k. 
d’Arra*.  faut,  «h*  Braunirlz-Irv'Logr*.  Pop. 
243  h. 

HENEXGOl’RT  , vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 27  k.  d’Amim»,  eant.  etE  de  Onr- 
hie.  Pop.  603  h. 

HKNFLINGKN,  vg.  H. -Rhin  (Alsace). arr., 
E «*  à 8 k.  d’Alkireb,  cant.  d'Hinitigen.  Pop. 
166  h. 

H EN  Go  AT,  vg.  Côtes-dst- \ ord  (Bretagne), 
arr.  et  à 25  k.  d«-  I^tunoa  , eant.  et  ^ de  ta 
Rorhe-Derrieu.  Pop.  871  h. 

HE.NINF.I..  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr., 
S]  et  à 9 k.  d’Arras,  caut.  de  ('.rouille*.  Pop. 
292  h. 

H KM\-I.I KTAII ».  hç  (Ar- 

lois),  arr.  et  à 30  k.  de  Béthune,  cant.  et 
«le  Carvin.  Pop.  2,993  II. 

Cétait  autrefois  une  ville  forte  assez  consi- 
dérable, qui  fut  pillée  et  brfilée  «huis  le  xn* 
siècle.  le»  habitant*  la  relevèrent  peu  de  temp» 
apre»  cet  cvriwment  ; mai»  elle  lut  de  nouveau 
ravagée  et  incendier  dans  le  siècle  suivant,  et 
toutes  ses  maisons  détruite*.  — Fabrique  de 
batistM.  Huileries.  Savonnerie.  — Foire  le 
mardi  de  la  Pentecôte,  mardi  après  le  14  sept., 
2*  vemlrrdi  de  fév.  rt  «le  nov, 

HKXIN-Sl'R-COJKIT.,  vg.  Pas-de-Calais 
( Artoi»),  arr.,  C3  et  i 9 k.  d’Arra* , cant.  de 
Croisilles.  Pop.  662  h. 

H EN  N EBüNT . jolie  petite  ville  maritime , 
Morbihan  (Bretagne) , arr.  et  k 10  k.  de  Lo- 
rient. chef-1.  de  eant.  Caire.  Gite  d'étape.  SS. 
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V 488  k.  de  Paru  pour  la  tn\«*  des  lettre*.  W . 
Pop.  4,SSi  h.  — TtRulx  cristallisé.  — Eta- 
blissement dr  la  marte , 3 heure*  3o  minute*. 

Autre  foi»  Jioci-w  et  recette  de  Vannes, 
parfi-iimit  «'1  iutciidujire  de  Hcune».  Couver- 
Miw'nl  particulier. 

folle  vi  1k*  est  liÂCse  sur  deux  coteaux  , dont 
la  1uue  est  baignée  par  la  riv  krre  du  Blavet,  où 
rlk*  a un  port  qui  peut  rerevoir  des  navires  «le 
moyenne  grandeur.  Elle  sc  dix  ise  rn  trois  par- 
liez : la  ville  vieille,  U ville  murée,  et  la  ville 
neuve  ; le»  deux  dernière»  sont  séparées  de  la 
pn-mhiv  par  la  rivière  et  par  un  |Kiut.  Avant 
l'ctàililUtciinal  de  Port-Louis,  llniiuhool  fai- 
sait tut  etmiiurive  a*w/  rteudu.  et  était  bien 
fortifié.  la»  ville  dite  murée  conserve  encorr  In 
majeure  partie  de»  baux  n*nqwrt»  dont  elle 
élail  ceinte.  Eu  dehors  te  trouvent  un  joli  quai 
mode i ne.  ime  vaste  place,  dan»  un  angle  de  la- 
quelle s’élève  l'église  paroissiale  avee  son  Ijeau 
clocher  gothique,  souvent  frappe  par  la  foudre, 
et  plusieurs  quartier»  formant  la  villr  neuve. 
Celte  ville  communique  a ver  1 .orient  par  la 
route  royale  et  par  le  Hlavel , dont  le  canal  la 
rend  le  |K»int  iutemii-düue  H l'entrepôt  du 
commerce  île  celte  dernière  cite  et  de  Puait  vy. 
Cinq  grandes  route»  et  plusieurs  cJicnuus  vici- 
naux y aboulMnl,  et  en  forment  le  mitre  de 
toutes  l*  s commune*  limitrophes,  Ses  marchés 
hrUloniadaiicv  cl  '•es  foires  mensuelle*  y atti- 
rent mie  grande  aflluetioe  de  cultivateur»  , qui 
viennent  s’y  pourvoir  de  sel,  de  fer,  de  résine 
et  d’étolfcs.  Elle  est,  ru  outre,  le  dépôt  des  ex- 
ploitation» des  forêt  v voisines  et  des  gnûux 
amoncelêv  dans  de  vaste»  magasins  par  des  spé- 
rulatcurs,  et  plu»  encore  |ur  le»  propriétaires 
pavés  en  nature  par  leurs  métayers. 

Ilr-unehout  n'a  rirn  qui  soit  digne  de  fixer 
rattentiou.  Se*  rues  escarpée* Mat  extrêmement 
fatigantes.  Dan»  la  virillc  ville  et  dans  la  ville 
neuve,  qui  composent  les  trois  quarts  de  la  ci- 
té, il  est  presque  impossible  de  faire  un  pas 
sans  «pie  b vue  et  l'odorat  ne  soient  désagréa- 
blement affeclés  par  des  monceaux  d'unmou- 
dira  déposés  à chaque  jiorte. 

Otte  ville  était  défendue  par  un  rl liteau  qui 
la  dominait,  et  dont  >1  ne  reste  que  U porte, 
de  forme  ogive  , pratiquée  dan»  une  courtine 
joignant  deux  forte*  tours  qui  servent  aujour- 
d'hui dr  prison».  Ou  y remarque  plusieurs 
maison»  d'architecture  gothique , qui  dénotrnt 
des  construction»  du  xtv*  et  du  xv*  siede. 

Le»  dehors  de  cette  cité  sont  ou  ne  peut  plut 
agréable». 

Au  xiv*  siècle,  Henncbont  fut  le  théâtre  de 
plusieurs  opération»  militaires.  Les  |*at  tisons  de 
Charles  de  Montfort  s'eu  emparèrent  en  1341. 
Cette  même  année  elle  fut  assiégée  par  Charles 
dr  Blois  ; mai»  Jeanne  de  Muutfwt , qui  rom- 
roandaU  la  place,  soutint  QoanfMMMIlt  plu- 
sieurs assauts  , et  le  força  dr  lever  le  siège. 
Charlrs  de  Blois  tenta  encore  inutilement  de 
s’en  emparer  eu  13  4t.  Du  Goescün  la  prit  en 
1373,  et  passa  la  gamiiou  anglaise  qui  b dé- 
fendait an  fil  de  l'épée.  Mon'fart  y mourut  rn 
1343. 

Les  anwi  d’HauBcBoot  sont  : fasur  au 
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navire  tf  or  à voiles  d argent  muets  (fhernû - I 
nés  île  table,  avee  un  g union  de  gueules  et  • 
flottant  sur  une  onde  if  argent. 

L'église  principale , d'architecture  gothique, 
claie  du  milieu  du  xtv*  sicrle.  l'rii  dru  prome- 
nade* est  une  source  minérale  que  l'on  croit 
sulfumiM* , et  à 2 k.  de  la  une  source  d'rau 
miuéride  «ridule  fmide, 

A quelque  distance  de  la  ville,  en  resnoutant 
le  Bbvct,  ou  voit  h»  rr»le»  du  mooastcnr  de 
Nutie -Daim*  de  b Joie,  couvent  de  filles  de 
l'ordre  «fi*  ( jleaux  , fondé  ni  1231 , et  dont  fi» 
fiilim«*uts  sout  aujourd'hui  ailcctésàdes  forge» 
et  fonderies. 

P «T»  n de  P.  Pf-xao»,  abbé  de  b Charmait, 
auteur  du  V Antiquité  de.  la  Nation  et  de  la  lan- 
gue des  Celtes. 

Fabriques  de  cuirs.  Construction  de  navires. 
— Commerce  de  grains,  via,  dre,  miel,  cidir, 
suif,  chanvre,  peaux  vertes,  fer,  etc.  Le  mar- 
ché aux  graiiik  d’iiemirbont  est  un  des  régula- 
teurs du  prix  des  grains  pour  l'importation  et 
l'exporta  tutu.  — Foire t le*  17  juiiv.,  jeudi 
gras,  jeudi  «le  la  Ibssion,  jeudi  avant  F Ascen- 
sion, apres  lu  Toussaint,  et  i"  jeudi  de  chaque 
moi»,  lat.  47"  47'  30".  long.  O.  3“  37'  10". 

Il  EN  N KI  OL  UT . Hanulphieurtis,  vg.  Vos- 
ges (Lorraine) , arr.  et  à 19  k.  de  Mirccourt, 
caut.  et  £•]  de  Dompairc.  Pop.  343  h. 

UEX.NE.MOXT  . vg.  Meuse  {pays  Messin), 
arr.  rt  à 23  k.  de  Vcrdiin-sur-Mruse,  cant.  de 
Fresm-s-cn • V ouvre , de  Maulirulle».  Pop. 

505  h. 

Il  K X X EQ l"  K V I LLK  , vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.,  ont.  et  à 13  k.  de  Pout-l’Evè- 
que,  53  de  Trou  ville.  Pop.  806  h. 

H KX NEVEUX  , vg.  Pas-de-Calais  (Boulo- 
naU),  arr.,  K et  à 18  k.  «k*  Boulogne-sur- 
Mer,  omt.  de  Desvrea.  Pop.  236  h. 

MEXXKVK.LB,  vg.  Manche  (Normandie), 
arr..  Qdà  5 k.  de Chcrlxiurg,  cant.  d’Ocli-- 
v ille.  l‘op.  884  k 

HRXXEZEL  , vg.  Vosges  (Lorraine),  arr. 
et  à 33  k.  de  Mireeourt,  cant.  et  DJ  de  Dsaniey. 
Pop.  1,6.11  h.  — Forges. 

HEXXEZIS- AXISKY . vg.  Eure  (Norman- 
die), are.,  caut.,  F3  et  i 10  k.  des  Andrlys, 
Pop.  601  h. 

HENMCOURT,  vg.  Oise,  comm.  d’Alan- 
eourl,  S3  de  Formerie. 

IIENMIN  , vg.  Pas-de-Calais  , no  mm.  de 
Str*Manr-K.erqu«r,  P3  de  Bourfinurg. 

HÉJfOIC  , vg.  Cdirf-dtt-!\'ord  (Bretagne) , 
arr.  et  à 20  k.  de  Si -h  rieur. , cant.  et  de 
Moorontour.  Pnp.  3,329  h. 

HENONVIIIF  vg.  Oise  (Vexin),  arr.  et  à 
30  k.  de  Beauvais,  cant.  et  £*3  de  Mot.  Pop. 
436  h.  — Ou  y voit  une  Mie  église,  et  un  châ- 
teau environné  d'un  Itcau  pare. 

HKNOl  Vll.l.F.  >*.  Stint-lnf.  (Nonmn- 
die),  arr.  et  à 13  k.  de  Rouen  , cant.  et  H de 
Durlair.  Pop.  772  h. 

HENRI  (St-),  vg.  Lot,  comm.  rt  (a  de  Ca- 
hot*». 

HKXRKHE.MO  Vf  , ci-drvat>t  ikmuui . 
jolie  petite  ville.  Char  (Rem),  arr.  et  à 23  k. 
de  Sancerre,  cbef-1.  de  cauL  Cure.  Gîte  d’é- 
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lape.  A 199  k.  de  Pan»  pour  1a  taxe  des 
lettres.  Pop.  3,018  h.  — Tkmui»  crétacé  in- 
férieur, grés  vert. 

Hennrlu-mmit  é-tait  autrefois  le  cltef-ltca 
d'uuc  |n  iinijumtc  ap|iarUiuiiit  è b maison 
d'.Vlhivt.  qui.  daus  le  xv*  siècle  se  nommait 
Boisbellr.  Les  siiv*»  d' A Ihret  avaient  l'habitude 
«le  dire  qu’il»  ne  tenaient  leur  souveraineté  de 
Boubdk  que  «le  Dieu  et  de  leur  épée.  Ils 
avaient  tous  le»  droit»  royaux  et  faisaient  battre 
raouuaie  ai  leur  nmu  et  à leur  effigie  . privi- 
lèges qui  avaient  été  confirmés  par  Henri  IV, 
par  Loui*  XIII,  et  meme  par  Louis  XIV.  Cette 
priucqiuuté  (tassa  par  mariage  de  b maison  de 
Sullv  dan»  celle  d’Aifiret  ; Maximilien  de  Bé- 
thuue,  duc  de  Sully,  b racheta  eu  1597,  et  elle 
resta  dans  *a  maisou  jusqu'à  sa  léunion  défini- 
tive à la  couroimc  «k-  France , en  1769.  O fui 
Sully  qui  fil  bâtir  b ville  de  llenridiemoot,  et 
lui  donna  ce  uoin  ru  l'Imiuieur  de  liniri  IV. 
Le  territoire  de  b principauté  dr  llennchnuaat 
avait  nivirou  48  k.  de  rimwfweno*. 

llcniirhenioul  est  une  petite  ville  jolie,  ri- 
gu  lit  tc  et  bien  Mie.  Au  milieu  est  nue  vaste 
place  entourée  de  MtirueuU  uuiforme» , où 
alMMitissimt  les  quatre  priuc ijules  nies  de  la 
ville.  Prc*qur  toutes  les  maisons  sont  en  bri- 
que» rt  d'un  aspect  agréable. 

Fabriques  de  draps  communs.  Tannerie.  — * 
Commerce,  considérable  de  bine.  — Foires  les 
22  jouv.,  8 mai,  2 juillet.  30  août,  mercredi 
«fi*  foudre»  et  mercredi  apres  le  jour  des  Morts. 

HENRIIHVREE,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 14  k.  dr  Sur  rebourg,  cant.  et  W de 
Pbalsliouig.  Pnp.  680  b. 

IIEXHIVII.EE.  , ou  IUmcu-Wh.i.»»  , vg. 
Moselle  , comm.  «le  Farelier»» iller  , 0 de 
Faulquenumt. 

HEXRUKL , vg.  Marne  (Champagne),  an*, 
et  à 12  k.  de  Vitry -le-François,  cant.  et  53  de 
St-Rony-en-Bouxemont.  Pop.  489  b. 

IIE M' . vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr.  et 
i 23  k.  d'Arras,  «•ant.  «k-  Pas,  E3  de  l’ArbrcL 
Pop.  363  b. 

Il  E\  Y K,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr.,  H 
et  à 10  k.  de  Morbix,  cant.  de  Taulé.  Pop. 
1,291  h. 

HER.U  LEA  CACCARARIA  (bt.  44*,  long. 

23“).  L'Itinéraire  maritime  décrivant  la  rV»le  , 
eu  passant  de  l'Ilalie  à la  Gaule,  fait  mention 
de  cette  Héradée  comme  d’uu  jwrt.  à la  suite 
du  golfe  appelé  Sambraiilaaus.  Si  l’on  eu  fait 
l’a|>plication,  avec  Honoré  Bouche,  à b posi- 
tion de  St-Troprr,  il  faut  convenir  que  c’est 
mal  à pro(Ki»  que  ITlinéraire  marque  un  in- 
tervalle de  1 6 milles  entre  ce  golfe  et  cette  po- 
sition, puisqu'elle  est  engagée  dans  le  golfe 
même,  sur  1a  gauche  <*u  y entrant.  Cet  Itiné- 
raire est  antérieurement  fautif,  en  marquant 
XXV  entre  Forum  Jutü  et  le  golfe  ; car  du 
port  de  Fréjus  aux  écueils  nommé»  les  Sardi- 
nier», vers  Feutrée  du  golfe,  une  grande  carte 
manuscrite  des  côte*  de  Prov  eun*,  à laquelle  je 
suis  préveou  qu’on  a ctrqdoyé  des  moyen*  géo- 
métriques, ne  fiuirnit  qu’en viron  11  mîlW,  et 
b profondeur  du  golfe  u’y  ajoute  qu’en vi rom  5. 
Je  trouve  cette  carte  conforme  aux  opératiom 
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trigowrniétriques  qui  ont  été  faite*  en  France , 
en  ce  que  la  distance  directe  du  point  de  Fré- 
jut  à relui  de  St-IVopez  est  de  10  à 11,000 
loi  ms.  Or  cm  mesures  d’espace  données  par  le 
local  dons  ouvrent  In  yeux  sur  ce  qui  ctmi  ient  > 
pwir  reformer  ritméraire  ; c’est  dr  prendre 
l’mdkalion  qui  est  XVI,  qiMiiquVIle  soit  plu* 
tôt  forte  que  faible,  pour  tout  ce  qu’il  y a d'in- 
ters aile  de  Forum  Julü  à Heraclea,  et  de  sup- 
primer en  entier  et  comme  superflue  cdle  de 
X XV , qui  précédé  entre  Forum  Juin  et  le 
Sam/u-at  i tan  us.  Je  tire  même  de  cette  so- 
hilion  de  difficulté  une  preuve  positive,  qui 
■‘existait  point,  clr  remplacement  <l 'Heraclea  \ 
i St-Trope*.  Quant  au  surnom  que  cette  Hera- 
cUa  porte  dans  l'Itinéraire,  je  «entreprendrai 
point  dVn  donner  une  interprétation,  sur  la- 
quelle Honoré  Hnurhc  et  Adrien  de  Valois 
(lib.  iv,  cap.  4)  ne  sont  pas  d’accord.  Pline 
fart  mention  d une  autre  Heraelra , qui  aurait  I 
existé  à l'embouchure  du  Rhône  : S uni  amto-  . 
rts , et  Herac/ram  oppidum  in  nstio  Fhodnni 
fuisse.  Mais  comment  retrous  er  la  position 
d* une  s îllr,  sur  laquelle  un  auteur  qui  écrivait 
il  y a près  de  dix-srpt  cents  ans  s'exprime  de 
cotte  manière.  Snnson  a jugé  à pitqios  de  la 
fixer  sur  la  rive  droite  du  grand  canal  du 
Rhône,  dans  un  emplacement  qu’il  croyait  être 
le  même  que  celui  dr  Notre-Dame -d'Ormrt . 
d’après  la  carte  de  Provence  de  Rompar.  quoi- 
que la  position  de  Notre- Damr-d'Ormrt  ne 
unit  point  prés  du  Rhône,  mais  près  de  l'étang 
de  Vaearez.  qui  rouvre  une  partie  de  ta  Ca-  j 
niargue.  On  rouvjendra  bien  qu’unit  ville 
d 'Heraelra  s’est  conservée  dans  remplacement 
actuel  de  St -G il  1rs , si  |’on  ne  furme  ancun 
doute  sur  une  inscription  qui  eu  parle,  comme 
an  lient  vnir  à l’article  Anatilü.  ..  D’AnvîIlc. 
Notice  de  r ancienne  Coule,  p.  369.  y.  aussi 
Walcienaer.  Géographie  de  s Gaules,  t i 

P 'à* 

HER.MXEE  , nom  donné  fiendant  la  révo- 
lution à b ville  de  ST-Taom». 

HERAJTGE , vg.  ,1 teurihe  (Lorraine),  arr. 
et  Mi  k.  de  Sarrelawrg,  canL  et  |g}  de  Phal*- 
bour*.  Pop.  i*3  h. 

HER  Al  LT  (P),  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  de 
Beauvais,  rant.  et  *-]  de  Songeons. 

HERAULT  (I*),  Armant,  Eravus,  rivière  ■ 
qui  prend  sa  source  dans  1rs  Cévrimcs,  au  pied  j 
des  liantes  montagnes  de  l’Aignual  et  de  D*.  j 
P^ron,  prés  du  v ïllage  de  Vallcraugues,  arr.  du  ! 
Vigan,  dép.  du  Gard;  elle  passe  à Vatlerau- 
gww.  pré*  de  Gange»,  k St-Baurile,  à St- 
EticnDe.  à St-Guilhem-lc  Désert,  prèvd’Aniane 
et  de  Gignar  , h Périmas,  à Rcvtan  , et  se  jette 
dans  la  Méditerranée  , au  p»rt  d’Agde  , après 
un  cours  d’environ  1Î0  k.  La  rivière  de  l’Iïc- 
ranJt  e>t  navigable  depuis  Ressan  jusqu’à  sou 
embouchure,  sur  une  étendue  de  IÎ.225  m.  ; 
*****  ***  très- encaissée  depuis  sa  miiiUMV  jus- 
qu’au pont  de  Sl-Cuilhem-le-Dwrrt.  roule  en 
(tartie  sur  des  masses  de  roclier»  qui  obstruent 
•no  lit.  et  forment  une  suite  de  barrages  que 
l’oo  ne  saurait  franchir.  Ses  principaux  af- 
fluents sont  Itïgue,  la  Dourbie,  la  Pavne,  la 
Tangue,  le  Ricutor  et  le  Dardaillnn. 


HERAULT  (départesueot  de  I*).  Ce  départe- 
ment est  formé  d’une  partie  du  ci-drvaut  bas 
Languedoc,  et  tire  son  nom  de  la  principale  ri- 
vière qui  l'arrose  et  qui  le  traverse  du  nord 
au  sud , et  se  jrttc  dans  la  Méditerranée.  Se* 
bornes  sont  : au  nord,  les  départements  du 
Gard  et  de  l'Aveyron  ; à l’ouest,  les  dé|Kirte- 
ment*  du  Tarn  et  dr  l’Aude;  au  siui,  ce  der- 
nier département  et  b Mediterranée;  à l’est, 
le  département  du  Gard. 

On  jieut  ruosidércr  le  département  comme 
divisé  en  deux  parties  inégales,  limitées  réci- 
proquement par  b rivière  d'Hérault.  La  paille 
orientale,  n partir  du  nord  jusqu'aux  deux  lier» 
em  non  de  son  étendue,  est  formée  de  raouta- 
gnes  plu»  ou  mont*  élevées  , composées  de  ro- 
ches calcaires.  L'autre  tiers,  voisin  de  la  mer 
et  drs  rivières  du  Vklnurle  et  de  l’Hérault,  «t 
un  atterrissement  partagé  en  colline-»  et  en 
pbine»  lusse».  -■  - La  |iarlic  occidentale  est 
lieauroup  plus  diversifiée  : elle  est  aussi  nm-ux 
cultivée  et  plus  productive  que  l'autre.  Ici 
l’a tterrisseUKUl  détend  immédiatement  juMpi’à 
b mer.  Les  terrains  inoiituenx  renfeiUHiit 
beaucoup  d'objets  appartenant  à b minéralo- 
gie, et  se  conqKisenl  de  sols  calcaires,  de  gra- 
nit et  dr  schistes. 

Les  sols  froids  se  miroiilreut  rréqucuimeut 
dans  b partie  occidentale  et  au  nord  du  dépor- 
ment.  L’argile  blanche  conquête  et  b craie  y 
domüieiit.  (ri  terres  maigre»  sc  refusent  à la 
culture  du  blé , mais  le  seigle  y réussit  fort 
bien.  La  zone  du  milieu,  c'est-à-dire  celle  qui 
succédé  à b précédente,  en  prenant  le  dépailo- 
oirtit  de  l'est  à l'ouest,  présente  une  iininense 
étendue  de  terres  pierreuse»  ou  graveleuses  ; 1a 
vigue  et  l'olivier  y abondent.  Les  terres  grasses 
qui  sc  présentent  après  ers  deruieres,  ni  drs- 
rendaut  vers  le  littoral , sont -d'autant  plus  pro- 
ductives qu'elle»  se  rapprochent,  daus  utir 
proportion  modérée,  de  la  nature  des  terres 
pierreuses  ou  graveleuses  ; les  céréale*  en 
foniM'iit  b principale  culture  ; les  meilleures  se 
trouvent  sur  les  burds  de  l'Orb,  de  riiérault, 
et  sur  la  rive  droite  du  Vidourle.  Viennent 
ensuite  les  marais,  avec  les  sables.  conqiosaut 
le  liltural  proprement  dit.  Il  existe  aussi  sur 
toute  rétendue  du  sol  du  département  de 
vastes  terrains  inrulie»,  appelé*  garrigues,  ré- 
servés au  parage  des  troupeaux  ; ils  sont  coQ- 
vrrts  d'arbuste»,  de  petits  ebénes,  dr  bruyères, 
de  genêts,  de  cistes  et  de  plantes  aromatiques. 

Le  département  est  traversé , au  nord,  par 
une  chaîne  de  montagnes  dépendantes  de*  Cc- 
vennes  : une  brandir  va  joindre  les  Alpes,  une 
autre  se  lie  aux  Py  renées.  I.**»  plu*  élevées 
sont  : la  rhainr  du  brur,  qui  sépare  l'arron- 
dissement de  Lodève  du  département  de  l’Avey- 
ron ; sa  hauteur  est  d'environ  1,300  m.  au- 
dessus  du  nivean  de  b mer  ; le  pie  St-Loup,  à 
16  k.  dr  Montpellier,  qui  a 550  m.  dr  bail- 
leur ; b montagne  de  IT-scandorguc,  qui  s’é- 
lève à 667  m.  dan*  le  territoire  de  b commune 
de  Rixes  et  qui  e*l  contiguë  au  Lantac;  b 
montagne  de  l'Espiiiouse,  qui  borne  le  dépar- 
tement au  courbant,  du  côté  du  Tarn,  et  a 
* 1.390  m.  d’élévation.  *—  Plusieurs  chaînes 


volcaniques  se  dessinent  sur  le  sol  du  départe- 
ment. Les  principaux  volcans  éteints  sont  ceux 
d’Agde.  dr  Sl-Thibéry,  et  b colline  liasalUque 
deMoulferrier,  près  de  Montpellier. 

La  longueur  du  littoral  de  In  Mediterranée , 
qui  haigne  le  dé|iarteinent  au  sud , est  de 
106  k.,  de  b rivière  d'Aude  à l’étang  ch*  Mau- 
gmn.  La  partie  du  littoral  comprise  entre  *oa 
extrémité  nrirutale  et  b monlague  d’Agde  est 
er  literie  d étang*  «alesd’ou  grand  produit.  | ne 
pl  ge  resserrée  sépare  ce*  étang»  de  la  mer, 
**«  laqui  lie  il»  ciMiiinutiiqnent  par  des  ouver- 
tures appelées  grau»  : l’étang  de  Thau  cunimu- 
nique  avec  U Méditerranée  par  le  canal  deCrftr. 
Mai»  il  en  est  quelques-uns,  tel*  que  ceux  de 
Capeslang  et  dr  Vendre»,  où  le»  eaux,  demeu- 
rant stagnantes,  auraient  rendu  malsain  le  sé- 
jour de*  communes  •■m  ironnantr*.  »i  l'on  m- 
«'était  occupé,  pour  assainir  la  contrée,  de 
rendre  à la  culture  une  grande  partir  des  ter- 
rains envahi»  par  le*  marécage».  — La  longueur 
totale  des  étangs  peut  être  év  aluée  à 6 niy  riam.  ; 
leur  brgrur  varie  de  1 à 5 k. 

L'arrondissement  de  Mont|ie|lier  offre  des 
contrastes  frappant*  sous  le  rapport  de  b 
bonté  du  sol.  Des  cantons  sont  admirables  pour 
leur  fécondité,  d'autre*  sont  presque  inhabi- 
table*. La  chaîne  de  montagnes  du  uonl,  vers 
h*  caillou  de  St-Martiu-dc-Luudres,  est  déserte 
et  peu  susceptible  de  culture;  ou  y trouve  dr» 
bois  taillis  comme  dans  celui  des  MatrlJr*.  La 
plaine  de  t ri  tiges  est  un  vrérilablr  jardin  rou- 
vert de  mûrier*  et  d’oliviers.  La  riche  et  fertile 
plaine  d’Auiauc  récrée  b vue  par  M» oliviers  e» 
ses  beaux  vignoble*.  Ç’csl  dans  tes  cantons  de 
Lune!  cl  de  Front ignao  qu'on  rreueille  1rs  meil- 
leur» vins  mnicati.  Les  terre*  de*  environs  de 
Montpellier,  quoique  légère*,  abondent  en  vi- 
guoble»,  en  oliviers  et  auto.-*  arbres  fruitiers. 
EiiGn,  ver*  b mer,  les  étang*  , le*  canaux,  les 
salines,  sont  un»1  source  de  prospérité. 

L’arrondixsemeiit  de  Rêziers  est  le  plus  ri- 
che du  département.  Il  a de  lirlles  plaines,  des 
montagnes  productives,  de  fertile*  vallées, 
d'excellents  et  tnagniriqur»  vignoliles,  des  étang» 
et  le  canal  des  Deux-Mer*.  Le  canton  deSt- 
Genais  est  montagneux,  mai*  il  possède  de* 
mines  de  houille  tri-v-almiubntrs.  Le*  beaux  pro- 
duits cultivés  à Prima*  ont  mérité  à son  terri- 
toire le  nom  de  jaidiu  du  département.  Les  ter- 
roirs de  Béziers,  de  Flumisac,  de  Roujan.  de 
Servian,  en  un  mot  de  presque  tout  l'arrondis- 
sement, sont  composés  de  lionnes  terre*  labou- 
rable*, de  U4Ues  prairie*,  de  liais,  de  jardina. 
L’olivier  y prospère  partout. 

L'arrondissement  de  ladrieMl  extrêmement 
varié  : il  est  surtout  remarquable  par  le»  dif- 
férents genre*  de  culture  qu'on  y pratique  : 
celle  qui  mérite  d'être  signalée  est  la  culture 
des  montagnes  et  des  colline*.  Les  terres  y sont 
en  général  excellentes , quoiqu’en  certains 
endroit*  elles  soient  stériles  , comme  dam 
quelques  partie*  du  canton  de  Luiul*.  Mais  U 
n’est  rien  de  plus  magnifique,  quant  à la  pré- 
paration et  À la  fertilité  du  sol,  que  le»  terroir* 
de  Clermont  et  de  Gignar. 

L’arrondissement  de  Sl-Pon*  offre  moins 
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tT intérêt  mju  * le  rapport  de  l'agriculture  que 
sous  le  rapport  pittoresque , minéral  et  indus- 
triel. La  «allée  de  St-Cbinian  est  riche  eu 
prairies  et  en  Iwot  « ignobles.  I.e  rantoa  de  St- 
Pon*  est  semé  de  montagnes;  celui  de  la  Sal- 
%etat,  également  montagneux,  rat  pauvre  et 
n’annonce  pas,  à l'entrée  du  département,  U 
beauté  et  U richesse  qui  lèguent  daus  presque 
toutes  ses  parties. 

La  superficie  totale  du  département  est  de 


984,362  hectare»,  divisé»  ainsi  : 

Terres  labourables.  . 156.866 

Pré» 8.837 

Vignes 103,682 

Sois. 77,644 

Vergers,  pépinière*  et  jardins.  . . . 1,485 

Oser  aies,  aunuies  et  saussaies.  . . . 166 

Etangs,  mares,  canaux d'irrigation.  « 12,268 

Landes  et  bruverts 914.040 

Superficie  de*  propriétés  bâties.  . . 1,338 

Cultures  diverses.  27,273 

Contenance  imposable.  , . 962,999 

Houles,  chemins,  places,  nie»,  etc.  . 9,714 

Rivières , lacs  et  ruisseaux 11,443 

Cimetières , églises,  bâtiments  publics.  206 

Contenance  non  imposable.  21 ,368 


Ou  y compte  : 

63,323  maisons. 

548  moulins  à eau  et  4 vent. 

1 1 forges  et  fourneaux. 

861  fabriques  et  manufactures; 

Soif  64,929  propriété*  Ikâlies. 

Le  nombre  de*  propriétaires  est  de.  120,616 

Celui  des  parcelle*  de..  ....  1,088,213 

HtPioosirmr.  Les  principale*  rivières  qui 
arrosent  le  département  sont  : l'Hérault,  qui 
lui  donne  mmi  nom  ; l’Ori» , navigable  de 
Sérignand  à la  mer  ; le  La,  navigable  sur  une 
longueur  de  10,000  mètre*;  vicom'nt  ensuite 
b Mnsfron.  Ir  LîImpuu,  l'Ajout,  le  Uni,  le  Vi- 
dourle,  l’Ognnn,  la  Cesse,  etc.  Nous  devons 
faire  observer  que  le»  moalague»  qui  I tordent 
le  départ  rment  à l'ouest  et  au  nord,  n’étant  qu'à 
uue  médiocre  distance  de  la  mer,  le*  riv  ière» 
qui  y pertinent  naissance  ne  peuvent  avoir 
qu'un  cours  peu  étendu. 

Le  département  est  traversé  par  pin  sieur* 
canaux  : le  canal  du  Midi,  utivrage  immortel 
de  Pau)  Kiqoet.  né  à Bè-rier»,  a daus  le  dépar- 
lemtut  une  étendue  de  navigation  de  66,639 
ni.  970  c.  1-c*  autres  canaux  Mvuixbim,  tel* 
que  le  canal  de*  Etang»,  le  canal  latéral  de  l'é- 
tang de  Mauguio,  le  caual  de  Lune),  le  rauat 
île  f> rave,  le  canal  du  Grau  du  I jti,  U RoLine 
de  Vie.  et  le»  canaux  de  Cette  et  de  la  Pey rade, 
étal  dissent  des  mmmumralùhitt  entre  le*  divers 
(tort*  du  dé]iartcfDrut.  les  étangs  et  d'autres 
| mi  lits  de  l’ intérieur,  a*  er|W-auraire  et  le  Rhône, 
aver  le  canal  des  Deux -Mers,  H servent  avan- 
tageusement au  développement  du  commerce 
du  pays. 

O)iui'iicino».  Le  département  compte 
sept  routes  royale»,  dont  une  de  1**  classe  (la 
route  de  Paris  à Perpignan  et  en  Espagne),  et 


six  de  S*  classe.  Le*  roule»  dé|«ul*su»eu  taies  tout 
au  nombre  de  dix -sept. — Un  cbeniin  de  fer  fait 
communiquer  Cette  à Montpellier,  en  passant 
par  Frootiguan. 

>li i tohoux-u.  Placé  sous  un  ciel  presque 
t mu  jour*  sans  muges,  l'balutaul  du  département 
de  l’Hcrault  respire  un  air  pur  et  salubre,  no- 
tamment à MuntpeUier,  aussi  appelée,  à d'au- 
tre* titres,  moderne  Epidaure.  O climat  favo- 
rable, sous  lequel  l'étranger  vient  chercher  la 
sauté,  u Vit  pas  cependant  le  partage  de  toutes 
le*  parties  du  département.  Si  l‘ habitant  de» 
villes  et  des  localités  intérieures  accomplit  quel- 
quefois avec  vigueur  un  siècle  dVxi»tencr.  le 
pécheur  des  plages  marèragruses,  abrité  sous  *a 
modeste  ealiauc  de  chaume,  est  area  I dé,  | tendant 
l'été,  de  lièvres  iutennit lentes  et  fréquemment 
atteint  d'affections  rbumatisiuales. Souvent  en- 
core ee  Iran  «'limât,  eu  général  sec  et  chaud, 
passe  d'une  nuiij.  rc  brusque  et  iiréguücre  à 
un  froiJ  os sec  intense,  — rQblon»  vents  diffe- 
rents soufflent  à Mmuijh  Hier  ; le  ooid-cst  et  les 
veut*  qui  participent  du  vid,  (narticuin  rvim  tit 
le  sud-est,  soot  ceux  qui  amènent  le  plu*  sou- 
vent la  pluie.  Le  uortl  est  alternativement  le 
plu*  froid  et  le  plus  chaud,  suivant  la  saisouoù 
il  souille.  L’ouest -nor  d-ouest  est  le  plus  impé- 
tueux. Le  sud -sud. ouest  est  le  plus  rare.  Le 
uord-ouest  est  le  plu*  fréquent,  le  plus  agréa- 
ble et  le  plus  salutaire, 

1)  y a un  demi-fticrte,  la  quant ité  moyenne 
annuelle  de  pluie  qui  toinhuit  à Montpellier, 
était  de  768  millim.  Elle  u’est  pas  aujourd'hui 
de  685  millim.  Et  cette  différence  scnsilile 
tend  i s'accroître  encore.  — D plus  gnutdc 
chaleur,  observée  à Mnulpdliridr  1806  a 1817, 
est  de  -+■  28"  5 Réaumur  (35, 10  ceutig.}. 
La  plus  liasse  température  a etc  de  — 6" 
( — 7,50  erntig.),  La  moyenne  est  de  -f-  11* 
(13,  7 ceutig.).  — L'élévation  inoyetuie  du  ba- 
romètre est  de  761.15  mtlUni. — Quoique 
l'un  ail  éprouvé  dan*  le  département  de*  teiu- 
liéralure»  et  des  pressions  atmosphérique»  qui 
ont  dèjiassé  considérablement  ce*  limite*,  on 
peut  le»  regarder  connue  des  ex  cep  t km*  rares, 
accidentelles,  et  currdalivr»  aux  ciicoustauces 
générales  qui  ont  influé  sur  le  climat  du  reste 
de  la  France. 

Le  printemps  c*t  conil  : à peine  s'aperçoit- 
ou  ordinairement  de  la  transition  de  l'Iiivrr 
(lequel est  très-souvent  un  véritable  printemps) 
aux  chaleurs,  qui  succèdent  au  froid  avec  qui* 
tanéilé.  L'automne  est  la  plu*  belle  ronunc  la 
plus  rîchc  saison  de  la  ouutrér.  A La  lio  de  vep- 
tei ubnr,  ou  mitre  dan*  le»  serve*  le*  plantes  le» 
plu*  délicate»  : la  rentrée  est  générale  à lu  fin 
d'orlolirc.  L’olitcrv  atiou  a coustamment  établi 
entre  la  végétation  de  Pari»  et  celle  de  Maut- 
|iellier  uue  différence  de  quinre  jours  en  fa- 
veur de  cette  dernière  v ille. 

PsoDicnou.  Le  département  produit  des 
céréales  de  toute  espèce  eu  quantité  plus  que 
suffisante  pour  la  cousonuualbia  des  habitant*. 
U a boude  eu  riche*  Moissons  de  froment , de 
seigle,  d’orge,  «l'avoine.  Le*  prairies  naturelles 
et  artificirllet  y sont  multipliées  sur  plusieurs 
pomt*  , notamment  les  lutcrues  , le»  sainfoin* 


et  les  trèfles.  103,682  hectares  de  v ignes  pro- 
duisent, a utiîr  commune,  3,000,000  d'heetoli- 
lm  de  vius,  dont  les  plus  estimés,  pour  la  cou- 
leur rouge  , sont  ceux  de  St-fkorge»  , de  St- 
Cliriitol  et  de  St-Dréréry  ; pour  le»  vin» 
muscat*  . ceux  de  I mutigun , de  T j»n*l , de 
MaraiLcvan.  «k  Berner*.  de  Caaoul»,  etc.  ; pour 
1rs  vin»  Mai  i<  v , cfla  de  ManetUan , de  Pi- 
nel , rtc.  — Fruit»  . In-rliage»  et  légumes  de 
toute  espère,  particulièrement  1rs  olives,  aman- 
de* , chilsipw.  — Plante»  aromatiques , mé- 
dicinales , tinctoriales  et  marines  , telles  que 
l**stcl , salicot  , gsude  , garance  , tournesol , 
etc.  Roi»  de  chênes  verts  et  de  chênes  bbucs 
dont  l'écorce  est  employée  daus  1rs  tannerie*. 
Culture  eu  grand  du  mûrier.  — Chevaux,  mu- 
lets. Troupeaux  dr  bétes  i laine  et  à meurs  , 
et  autres  animaux  employés  à l'agriculture.  — 
Gibier  en  al  winlanee , quoique  guerroyé  par 
u oc  armée  de  chasseur»  : le  lièvre , le  lapin  t 
l'alouette,  la  caille,  la  grive,  la  perdrix,  l'orto- 
lan ; pendant  l'hiver,  1rs  canards  sauvages , les 
sarcelles,  les  macreuse*  sur  le*  étangs.  — Miel 
excellent.  — Pèche  prod active  sur  la  cote,  daus 
le»  étangs  cl  le»  rivières,  notamment  la  truite, 
l’alose  , la  carpe , l'anguille , le  brochet  , le 
muge,  le  rouget,  le  merlan,  la  doradr , U sar- 
diuc,  la  sole,  le  llioo  , le  maquereau,  l’ huître  , 
la  langouste. 

Mi'ixxxmx.u.  Huuille  abondante.  Mines  de 
cuivre;  indiers  de  plomb  argentifère.  Carrières 
de  pierre*  à bâtir,  d'ardoises,  de  pierres  meu- 
lière*, de  marbre*  de  différentes  couleurs,  d al- 
lât!** , de  granit  , de  gypse  , de  grés.  Basalte, 
poiuxolaue.  Argile  à poterie  et  à tuilerie. 
Terre  de  pipe.  Salines.  Huile  de  pétrole, 

F.TxaUMtntrrs  n'axtx  uiK*a*i.k»à  Balarue. 
à la  Malou  ( commune  de  Mourrai  roi  ) , à 
Avcsne.  Bains  de  mer  à Cette.  — Sources  mi* 
uérnlrs  à Fuucaude,  prés  de  Montpellier  , cl  à 
Ruriguargucs. 

Ivbwui  st  covmimx.  Fabrique*  de  drap* 
et  d’étoffe*  de  laine  et  de  soie  , de  couvertures 
dr  Isine  : bonneterie  ; gants  ; tuiles  de  coton  . 
mousselines  , siamoises,  mouchoirs,  calicots, 
flanelle.*  , etc.  Distillerie*  _d  eau-de-vie  uir 
presque  Ions  les  point*  du  département.  Fabri- 
ques de  produits  chimiques,  de  sels  artificiels  , 
de  vitriol  , d'eau -forte  , de  crème  de  tartre,  de 
vert-de-gris  , de  parfumeries  et  d’metic-es. 
Taunerir».  Teintureries.  Papeteries.  Elève  de» 
vit»  à soie.  Education  dm  troupeaux  et  dos 
«licillr*.  Cierge»,  Inugies  , chandelle»  , graisse 
de  mouton  et  suif.  Brasseries.  Salpétrière». 
Faïenceries  , poterie»  , tuilerie»,  G>o.aroclkjo 
de  ua vires.  Ëvploilatiou  de*  mines  de  houille  et 
dr  cuivre  ; des  carrières  de  marbre,  de  pierres 
à bâtir,  d’ardoises  , de  pierres  meulières  , de 
gy  par,  de  gros  , de  poucaolane.  Fours  à plâtre 
et  à chaux,  etc. 

CoMMiacx  de  vins . eaux-de-vie  et  liqueurs 
fines,  raisins  vrcs  , olives  , amandes  , grains, 
bestiaux,  cuir*  , article»  de  mégisserie  , sd  , 
vert-de-gris  , parfums  , plantes  o rama  tique»  et 
médicinale*  , sucrerie*.  Jraporlatiou  de  laines 
et  de  colon*  eu  rame  . de  chargements  dr  Mc  , 
d'Iinile  d'olive  et  de  mer  ra  ins  , de  rix  et  ver- 
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œicdlcs  , de  marchandise*  et  druréra  colo- 
niale». de  cuir*  m poil,  de  lirgr.  de  qiarNfir  , 
d'anchois  en  saumure , d'onmgra  et  citrons, 
de  Tint  et  eaux  -de-vie  de  Hou v.illnn  , etc.  Le 
commerce  du  département  est  grandement  fa- 
vorisé. |Kiur  le  trausport  des  production*  et  la 
farililé  «le»  omnmunicntionv.  pr  de  licllra  rou- 
tes, des  canaux  de  navigation,  pr  le*  port*  de 
mer  de  Cette,  d'Aplc.  et  les  pris  secondaires 
de  Me/e  et  dr  Marsrilhii. 

FotuJ.  Une  renlainr  de  foires  m tienuent 
annuellement  duu»  environ  riuqiniite  com- 
mîmes du  dé|Kiiiement.  Les  principaux  olijet* 
de  rommrree  consistent  en  bruf*  , moulons, 
près,  elle* aux,  mulets,  viande*  salées,  châtai- 
gne* , noix  , mrrraiu  , futaille*  , ceireaux  , 
toile  . rte.  Ou  vend  lieancnup  de  biura  aux 
foire*  de  Moutaguac.  de  Mur*  ici,  de  Lodève  et 
du  Caviar;  de  la  graisse  de  porc  à Coumon- 
terrnl,  à Quarante;  «Iim  praux  et  des  cuirs  à 
ftignae  et  a Aniaue];  de  la  soie  à Dangra  ; de  la 
Moselle  et  de*  tissus  de  soie  à Rrrirn.  et  n Bé- 
darieux  ; des  f mm  âge*  de  Roquefort  à Omr- 
nout  errai  , à St-tJenais  ou  Caviar;  «h1*  ni- 
ppions et  de*  eaux  à (langes  , Oiuruoulenral , 
Quarante  : de*  fmïu  secs  à St -Or*  ai*.  Mur- 
vîel , I>»lève  ; des  salmis  à Murvid;  des  us- 
tensiles de  fer  et  de  enivre  à Agde , à Marsril- 
lan  et  à MonUgnar. 

Mm  n*  . isioi»  rr  conrau.  Placé*  sons 
un  beau  ciel,  *ur  une  terre  férrMale,  commer- 
çant*. actif*,  industrieux,  les  hululant*  du  dc- 
pailement  de  l’Hérault  sont  vifs,  spirituel».  Ils 
ont  en  général  dans  h*  caractère  une  légèreté 
et  une  gaieté  qui  le*  distinguent , même  parmi 
le»  antres  Languedocien*.  Intelligents . plein* 
d'imagination  . le  travail  le*  ennuierait  plutôt 
qu’il  ne  les  fatiguerait.  Ils  sont  murmi*  de 
toute  espère  d ‘assujettissement.  Portés  à la  co- 
lère, leur*  premiers  mouvement*  sont  violrnt.v; 
mai*  ils  s'apaisent  bientôt  ; il*  n’ont  pas  de  f»H, 
<*t  cooservenl  rarement  le  souvenir  d'uur  of- 
fense. — Les  habitants  «ml  de*  nicvur*  douces  , 
mais  ils  sont  un  peu  inconstant*.  L'idiome  vul- 
gaire annonce  même  la  trempe  de  leur  Ame  : il 
est  flexihh-  comme  la  langue  italienne , et 
moiu*  propre  à |K-indrr  les  pn**ions  fortes  que 
h * légère*  émotion*  de  l’âme  : il  tient  le  mi- 
lieu entre  l'acrent  traiuaut  de*  Marseillais  et 

l'accent  dnr  de*  habitant*  dr  l'Aveyron.  

Veut-ou  un  tableau  particulier  du  rarartère  dr* 
citoyrm  de*  deux  principale*  ville»  du  dépar- 
tuent  : « Ira  Moul|w-|liérait  sont  le*  individus 
le»  plu*  impressionnable*  que  je  connaisse,  a dit 
un  naturaliste.  Ils  s’aliamJotmnit  à toute*  le» 
sensations  qu'ils  éprouvent,  et  b mobilité,  qui 
fait  la  In.se  dr  leur  rarartèrr.  devient  la  règle 
de  leur  cuuduilr  et  détermine  leur*  imrtirs.  Ces 
mtriir*  uni!  eu  effet . pour  rHui  qui  le*  ob- 
serve. uu  mélange  de  rudesse  et  de  douceur, 
d'attarliemeiit  et  d'iooouitauee,  et  le  plus  grand 
amour  de  soi,  particulièrement  ehe*  le  peuple. 
Dans  b eb«*e  op|to«èe  , il  ne  faut  qu’une  éilu* 
cation  ordiunire  pour  liirr  le  phi*  grand  parti 
de  cette  mobilité  et  jMiir  former  des  lnnomrs 
de  mérite.  ■ — Le»  lliterroix  sout  vif»,  péiu. 
but*,  fier»  et  généreux.  Ils  ont  de  l'esprit  et  de 
iu 


la  pénétration  ; b >èréuilède  leur  ciel,  la  dou- 
rriir  de  leur  climat  , b fécondité  du  sol  qu'ils 
habitent  , leur  font  préférer  à la  culture  des 
lieaux-arts  le  plaisir  rt  U tranquillité  ; les  fem- 
mes v ont  un  enjouement,  une  vivacité  cl  une 
semihililé  peu  ordinaire*. 

Sous  le  rapfMMi  de  la  constitution  physique  , 
ou  peut  dire,  sans  n»oir  égaid  aux  nombreuses 
exeeptionv  qui  existent  dans  ce  pays  comme 
ailleurs  , que  Ira  tempérament*  bilieux  et  san- 
guins se  partagent  le  département  : b»  pre- 
miers occupent  surtout  le  littoral.  La  slaturr 
rat  variable  ; movrnue  le  plu.»  souvent , élevée 
ai  général  à Montpellier.  Le  sang  est  pur  : 
Itrauroop  de  femme»  sont  lirureuxrnteut  purta- 
g tfv  suii*  le  rapport  dr  b beauté  des  traits 
et  de  l'élégance  de»  formes  : nu  plus  grand 
nombre  sont  jolies;  nn  vante  b fraîcheur  de» 
villageoises  cl  b gentillesse  native  des  gr  nette* 
citadines. 

Ion  departement  de  l’Hérault  touche  • la  li- 
gne méridionale  longeaut  les  lHrénées,  le*  Cé- 
v mues  et  les  Alpes,  qui  sépare  les  pay*  à lait  et 
à Uurrv  de»  pays  à Imite.  La  proximité  de  b 
mer  et  les  nvicrcs  qui  l'amucut  lui  tournis- 
sent  une  grande  partie  de  sa  nourriture  : le 
poisson  y rat  ménir  assez  almuibut  pour  *up- 
|JéiT,  dans  diiïémitc»  dreousbuers,  le*  vian- 
des ordinaire».  Ir  mouton  et  le  Ixruf  ; ce  der- 
nier est  de  médiocre  qualité  , rt  on  ni  use 
sohicmciil.  Les  herlvage*  rl  les  fruit»  y sont 
»I>on«bi»i».  excellents  et  Irès-wrccssairr»  duraul 
l'été.  En  général  l' habitant  de  ce  riche  et  fer- 
tile pays  se  nourrit  bien  et  sans  excès.  L'homme 
de  b campagne  mange  un  pain  de  seigle  frais 
et  de  txxi  goût  : sa  vie  est  uniforme  ; il  fait  uu 
grand  nombre  de  repas  et  consomme  Uvm- 
coup.  Le  vin  est  b Imiîssuu  favorite  du  peuple  : 
cependant  les  liahitauls  Ixiivenl  largement  et 
s'enivrent  peu. 

Les  villageois  , pent-étl«  plu*  que  les  cita- 
dins , nul  b passion  de  la  danse  : diaqiie  vil- 
lage, chaque  hameau  a sa  brie  patronale  : on  y 
danse  au  son  du  haullxiis  et  du  laiulNiurin.  — 
Ijr»  mariages  couronnent  «le*  amours  «le  cinq  , 
six.  et  quelquefois  dix  ans.  — L'usage  est  gé- 
néralement établi  d'envoyer,  lor*  de  b célé- 
bration de*  noces,  des  dragée»  et  «le»  confiture* 
aux  parents  et  aux  amis  des  «leux  familles, 
I.'aisaucc  et  b propreté  régnent  dans  b plu- 
part de*  habitation»  villageoise»,  et,  soit  a l'oc- 
casion d'un  mariage,  soit  à cause  de  b fét«*  du 
lien  , rien  nVrt  épargné  par  le  paysan  pour 
traiter  ses  convive»  , amis  ou  étrangers,  car  il 
mrt  sa  gloire  dans  l'apparat  de  son  hospitalité 
et  dnus  le  nombre  de  »e*  hôte*. 

L'habitant  de  T Hérault  unit  a*  ce  le  génie 
musical  ; moisson  caractère  lui  fait  trouver  «les 
charmes  plus  vif*  à tou*  Ira  plaisirs  bruyants. 
Il  est  passionné  pour  le*  exercices . Ira  cminc* 
à cheval , U chasse  : celle-ci  rat  mie  espèce  de 
fureur  «bu»  le  pays.  L’ancien  et  noble  jeu  de 
l’arc,  au  Initient  le  perroquet , les  jeux  Je  l'ar- 
baletr  rt  de  l' arquebuse  . nul  fait  place  au  jeu 
de  ballon  , fort  eu  usage  «bu*  Ira  communes  «lu 
déparlrmeiit.  - Le  jeu  «le  mail  est  |du*  parti- 
culier à b ville  de  Montpellier  , puisqu'on  dit 


en  proverbe  que  le*  enfants  y naissent  nu  mail 
à la  main.  Ira  habitant*  de  retle  ville  passent 
pour  Ira  plus  Iwbilr*  joueurs  de  l'Europe.  — 
Quant  aux  danse»  puhliqur»  rt  partirulièiv*  du 
pay  s , tout  le  monde  connaît  celle*  du  eknMsUt 
et  de  lus  frétas  (les  treille»)  de  Montpellier.  1,4 
«buse  dra  treille*  est  un  vrai  ballet  où  le*  dan- 
seurs rt  les  danseuse»  liassent  et  repav.se ni  sou* 
de»  terreaux  et  dra  guirlandes  île  fleur*.  La 
danse  du  chevalet  consiste  en  deux  principaux 
personnage»,  dont  l'uu  , rhnmine-chraal  . a le 
rorps  |ias*é  à travers  un  cheval  de  carton  ; 
l'autre  rat  le  donneur  d’avoine.  A Pé/ruas,  on 
voit  b danse  du  Pou  lui  ; à Hé/icrs  . le  jour  de 
l'Ascension  , on  célèbre  b fête  singulière  du 
chevalier  Prhur  ( Pcpeinr  ) , qui  se  signala 
au  siège  de  cette  ville,  lue  peuple  Itunoce  s* 
hravnure  et»  faisant  de  *a  statue  un  vrai  Pnur- 
reaugnar.  Atbguac,  Ir  même  jour,  a lieu  b 
canne  ou  le  rtimliat  nomme  Séitiliélet. — Dan* 
quelque»  rnmmtiura  . on  se  plaît  «iirorr  à U 
course  de*  taureaux  ; mais  rel  amusement  est 
presque  partout  tomhé  eu  désuétude  , comme 
tout  d'autre*  «pii  ont  cédé  à dra  plaisirs  moins 
Itarharra  et  plus  eu  harniouie  avec  le  carac- 
tère de*  Français  et  les  progrès  «le  U civili- 
sation. 

Iheuio*  xnutvi.rrasTire.  Is  département  «le 
l'Hérault  a jwur  chef-lieu  Montpellier  ; il  en- 
voie 6 représentant»  à b chambre  des  député*, 
et  rat  divisé  ru  4 arrondissements  de  sous- 
pcébtiurra  ; 

Montpellier 14  cant.  I31.RI5H. 

Bémn 15  131.033 

Lodève 5 — 5.1,849 

St-Pom-dc-’Iliomicr*,.  3 — 48. C 40 

3»  ront.  361. 337 h. 

29*  coûter  v.  de*  forêt*. — 16*  arr.  des  mine* 
(dief-l.  Montpellier). —9*  divi*.  niilil.  (clield. 
Montpellier).  — Evêché  , grand  séminaire  et 
école  secondaire  ccrlésiiulique  i Montpellier  ; 
42  cures,  256  siu’cursales.  •—  Eglises  cuu»i.«lo- 
rbles  à Montpellier,  k .Mouiagnnc.  i Marsil- 
largue»  et  A Ougei . — Académie  universitaire, 
faculté  «les  science»,  facilité  de  médecine  et  Col- 
lege royal  à Moutpdlicr . — Collège»  commu- 
naux à Agile  , Bédarirux  , Fézirr* , ('leruionl , 
l/xlcve,  Péamas.  — Ecole  normale  primaiiv  à 
Montpellier.  * Société  libre  des  srirnres  et  de* 
lifllra-lettrra  À Montpellier.  Société  d'agrirul- 
lurr  à M«Hit|kellier  rt  à Its‘/irr.s. 

Biographie.  le  département  de  l'Hérault 
a donné  le  jour  à iiu  grand  nombre  d'homme* 
distingués  , parmi  lesqitel»  nn  cite  principale- 
ment ; 

Ira  erié|,rcs  médecin*  et  professeurs  de  mé- 
decine Uiimr/ . Rioruanur , (Inoomu; . 
Duruma  . CnunM  , Km  , Eooqftr.  u 
PetrOwii,  Jurant,  Vwojuiu  , etc.,  etc. 

Maixvv.  crlditv  physicien. 

Pontviv  et  Pusuram , astronomes. 

1/  p.  Viidm  , porte  btiu. 

Hnl.lv»  , |mclr  et  auteur  dramatique. 

Le  porte  Itoi  caea,  mort  Mir  l'tvhafaud  ré- 
volutionnaire ru  1791. 

L'historicu  Dur. 
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202  IIERBA  VILLE. 


HERBIERS  (le*). 


HERBICZfAC. 


Le  publiciste  Couj.i-.Niui. 

Le  poclc  Viuut,  membre  de  U chambre 
de*  pair». 

1 ’aumo»,  bmlnrien  de  l'Académie  française. 
Camilm  t ai*,  cousul de  la  république  et  archi- 
chancelier de  l'empire. 

Itr»rrr<  u , ministre  de  l'intérieur. 

Boxmhv  d'Olco  , membre  de  la  convention , 
imimiim'  à lu»taJt. 

Umw)i,  membre  de  la  convention , créateur 
du  grand-litre  de  La  dette  publique. 

Lasoirc»  , membre  de  la  convention  , mort 
sur  l'tYliabud  révolutionnaire. 

San.  Boi'anox,  Viw,  T aura.  (diuw,  Roua, 
nature*. 

Cavan,  Nui  mut.  M“  pRAüwa.a  . composi- 
teur* et  urlisttr*  dramatiques. 

Le»  généraux  (.hui-amo»,  Mattiuiu  Dim», 
Mal  ni  s.  lUainuna,  Une,  drM  etc. 
Bibliographie.  MormiVi  (J.-A.).  &snù  de 
statistique  appliquée  au  departement  Jt 
F Hérault,  ui-8,  1800. 

Ça* lu.  uc  Ijmu  (Hipp.).  Statistique  du  dé- 
partement de  l' Hérault,  in-8,  1824. 

Viuucs  (Renaud  de),  forage  dam  Us  depar- 
tements formés  de  l'ancienne  promue  de 
Languedoc.  Esquisse  Je  f histoire  de  Imh- 
guedtsc.  Description  Je  C Hérault , in-8  , 
1825- 

Thomas  (J.-P.,  mort  en  1820).  Mémoires  his- 
toriques sur  Montpellier  et  sur  le  départe- 
ment de  t Hérault,  in-8,  1827  (ouvrage  pos- 
thume). 

Rkvolv  i»  a.  De i anciennes  églises  du  dépar- 
tement de  l’Hérault  ( Mém.  de  la  société 
archéologique  de  Montpellier,  t.  t",  p.  83 
et  lit). 

Thomas  (E.).  Géographie  ancienne  du  dépar- 
tement de  r Hérault  ( Mém.  de  la  variété 
archéologique  de  Montpellier,  1. 1**,  p.  427). 
Dm  s (Charles).  Forces  productives  et  com- 
merciales Je  r Hérault  (Revue  «ucy clojiédi- 
que . 1828). 

Thomas  (E.).  Recherches  sur  la  position  des 
Celtes,  Folcr  * , ou  Introduction  à la  géo- 
graphie ancienne  tlu  département  de  t Hé- 
rault, in- 4.  1836. 

Amm-im  ( S--M.).  Guide  du  voyageur  dans  le 
département  Je  r Hérault,  in- 18,  1828- 
1829. 

* Coup  if ir il  sur  le  Guide  du  voyageur  dans 
U département  de  r Hérault,  iu-8.  1828. 
BrntAUi.  Annuaire  de  f Hérault fusur  f an  xir, 

in-8. 

Annuaire  du  département  de  f Hérault , io-18, 
1819-43. 

lll.RIt  Ari)li.Rt:  ( I*) . *g-  r endée,  cumm. 
cl  1‘  5 de  Noirrootttiea. 

lit  lillAl  LT.  l»g  Loir -et -Char  ( Blabott  ) , 
art.  et  a 16  L.  «k*  Uloii , clrrf-l.  de  caul.  Cure, 
pr.  xf-  A 193  k.  de  Paris  pour  la  taxe  dm 
lettres.  Pop.  7 10  I». — Tsaim*  tertiaire  moyen. 

poires  le  3'  lundi  de  févr.,  lundi  Je  Pâque» 

et  3*  luudi  d’août. 

III. UH  A VILLE  . vg.  Vosges,  cotnm.  de  St- 

Michd . H de  St-Dié. 


il  LMB  A Y (1'),  vg.  Indre,  como.  de  Giroux, 
£52  de  Va  tau. 

HLHHKAl'PAiKK  , vg.  Vosges,  cumm.  de 
Lusse.  de  St-Dié. 

UKKBE.it’  VILI.ILR.N.  vg.  Seine -et- Marne 
( Gatiuai*  ) , an  . et  à 22  k.  de  KouUioebleau , 
caul.  de  la  Chapelle-la- Heine,  £3  de  Malushcr- 
bes.  Pop.  124  h. 

HLRBLCOt  RT.  vg.  Somme  ( Picardie  ) t 
*rr.,  tri  et  à 1 4 k.  de  Pérount:  , caul.  de  itrar- 
sur-Soume.  Pop.  348  h. 

HKRIIFGMKS,  vg.  Nord,  oornui.  de  Viik- 
reau.  du  Qucsuov. 

IILRHKI.I.L  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois  ), 
arr..  Cri]  et  à 12  k.  de  SI -Orner,  caul.  d’Aire- 
sur-b-I.y*.  |‘op.  365  h. 

lit:  R B K Ht;  EMEUT  (F),  vg.  Vendée  ( Poi- 
tou), arr.  et  4 26  k.  de  Bourin  m- Vendée,  ranl. 
el  C3  de  Rocbescrviére.  Pop.  351  h.  — Foires 
le  I**  mercredi  de  chaque  moi». 

MF.RBt’.rVAL  , vg.  Ardennes  ( pays  Mev- 
sîii  ) , arr.  et  à 36  k . de  Sedan  , caut.  et  k)  de 
Carignnn.  Pop.  404  h. 

HERBF.UV1LLF. , vg.  Meuse  ( Lorraine  ), 
arr.  et  à 24  L.  de  Verdun-su  r-Mrme,  caul.  de 
Fresnes-en-  Voêvrrf , Çÿy  de  Manhenlles.  Pop. 
81R  h.  — Foire  le  7 mai. 

HF.R RF. VILLE  . vg.  Seine-et-Oise  ( Ile-de- 
France),  arr.  et  a 23  k.  de  Versailles,  cant.  de 
Mcubu,  C£!  de  Manie.  Pop.  133  h. 

HERBLVILLER  , vg.  Meurthe  (Lorraine), 
an  . et  à 21  k.  de  Lunéville,  cant.  et  Je  Hla- 
mont.  Pop.  602  h. 

Il  LH  H K VS , vg.  hlre  ( Dauphiné  ) , arr., 
caul.,  E]  cl  à 14  k.  de  Grenoble.  Pop.  585  h. 

HERBIERS  (les),  Ig  Vendée  (Poitou),  arr. 
cd  à 38  k.  de  Itourliou- Vendée,  chcf-l.de  cant. 
Cure.  Gilc  d’étape.  El-  Vy.  A 387  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop.  2,925  h. — Tu- 
«aiv  cristallisé  ou  primitif. 

Autrefois  Jiowx  «k  laiton  , parb-inctit 
de  Paris  , tnleudamc  de  Poitiers  , élection  de 
Cbâtillou. 

Cette  ville,  »i  intéressante  par  sa  jinsitioii  el 
«*s  pay  sages  pittoresque» , a dû  jadis  être  une 
place  importante.  Sa  fondaliuu  même  jurait 
remonter  jusqu'aux  deruim  temps  de  la  répu- 
blique romaine.  Elle  fut  dévastée  eu  850  par 
l«  Normands , et  plu»  laid  par  Rougou , due 
d'AquiUiiie.  Sous  la  domination  anglaise,  les 
lleibieiv.  ceint*  Je  bu  ùficutiom,  figuraient  au 
nombre  de*  jdace*  forte*  du  pays;  sou»  Louis 
XIII,  k*»  restes  de  ses  muraille»  lurent  abattus. 
Pendant  la  guerre  vendéenne,  une  partie  de  ses 
halritanl*  embrassa  la  cause  royale;  l'autre 
s'efforça,  mais  vaiuenunt.  de  garder  la  ntutra- 
lité  : la  ville  fut,  comme  tout  le  reste  du  pays, 
dévastée  et  eu  partie  iumidice  ; mais  elle  a 
depuis  tellement  réparé  m s désastre»  , qu’il  eu 
reUe  » |hiih‘  ik*s  Liâtes. 

la  ville  de»  Herbiers  vcmlde  sortir  d'un 
liouquel  de  fleurs.  Ou  y descend  jiar  une  pente 
douer  et  lai  de  que  forane  la  grande  route  en 
MT|ieiil;oil  sur  le  flaiK:  de  la  montagne,  (kl  en- 
droit mente  son  nom  : placé  dan»  uu  site  déli- 
cieux , il  semble  avoir  voulu  se  dérober  à tou» 


les  regards  eu  se  cachant  parmi  de»  flots  de 
verdure  , qui  l'entourent  , le  dumiueul  ; et 
quand , au  printemps  , toutes  la  haies  sont  en 
fleurs , que  tous  la  prés  sont  émaillé» , que  du 
milieu  de  ce»  rhanijt»  et  de  en  grands  bois 
s’exhale  une  brise  embaumée , si  la  main  du 
génie  de  l'arcliittTture  avait  jeté,  isolé  dans  un 
coin  de  celte  vaste  corbeille , quelque  temple 
antique  soutenu  de  culmine»  blanche*  d’urdra 
corinthien  , ou  se  croirait  liausporté  daii»  un 
de  ccs  beaux  paysage»  grues  décrits  par  l'auteur 
de»  Martyr*. 

La  v illc  de.v  Herbier»  est  liAtie  a»M‘Z  regubô- 
re&K’Ut  et  atwuucc  uu  lieu  cuiumcrvant  ; tout 
y ropirw  uu  air  d'aisanct:  qu'au  ue  trouva 
guère  dau»  les  autres  v ilks  de  la  Vendée.  La 
lac,  uu  étang  baignait  autrefois  lr»  iuai*ou»  si- 
tuées au  midi  ; il  a été  réduit  à deux  ruis- 
seaux , et  remplacé  jxar  une  suite  de  jardins 
presque  tou*  plante»  avec  goût.  — Otle  jMrtila 
ville  a deux  |uniiuc>  , une  jioptilatiuti  d'envi- 
ron 3,000  âmes  , huit  à dix  rues  bien  pavées, 
üc  serait  une  de»  |»lu»  jolie*  du  déjiar tonent , 
si  radmiuulratiün  , qui  soeniie  IjeaiMxMip  à 
llou ri wil-V rmlée,  daignait  y strunder  i ciectiua 
de  qmdquc*  monuments  |iuLlics , tels  que  dot 
fontaines  ou  da  pnuneuade». 

Au  nord  de»  Herbiers  s’élève  k*  mont  da 
Almu-tte» , point  culminant  de  la  chaiutü  du 
collines  qui  traverse  toute  la  Vendée;  *m élé- 
vation absolue  est  d'environ  300  m.  La  du- 
chases  d’ Augoulême  et  de  Rem,  qui  le  v entè- 
rent à l’époque  de  leur  passage  dan»  la  Vendée, 
ont  fait  élever  sur  sou  sommet  une  charmante 
chapelle  gothique , que  la  ivvolutiou  de  juillet 
a euipéché  de  termiucr  ; elle  est  construite  en 
granit,  et  le  travail  en  est  excellent  : la  façade 
i-»t  ornée  de  deux  jolis  clocher»  ; udre  coloniaa* 
carrés*» , que  surmoutenl  aulant  tkr  ilecbes  oc- 
togones. entourrul  l ivlitice.  Placé  sur  ce  som- 
met, l'observateur  voit  à ses  pied*  le  Ikicagu 
tout  eu  lier  ; sa  vue  s'étend  même  fort  au  dda  ; 
il  reconnaît , en  desccudanl  vers  le  plat  paya, 
le»  dillércnts  étages  îles  cnlliue*  veiidcruncs , 
sillonnées  j»ar  une  iidiiiilé  tk*  ravin*,  |Xàr>anées 
de  lande*  sauvage»,  d’épauve»  forêts , d inex- 
trieablcs  taillis  de  genêts  gigantesque».  La  ruul- 
tijilicité  des  baiev  et  da  lusse»  fait  de  ce  ter- 
rain un  véritable  laliyrintlK*.  Vu  du  ruont  de» 
Alouette»,  il  nsverulde  à uu  tapi  s onduleux,  co- 
loré de  verts  de  toute»  les  nuance*.  Deux  cônes 
au  sud -est,  presque  aussi  haut*  que  le  mont  des 
Alouette»  , sont  le  muni  Mercure , ainsi  nom- 
mé d’uu  temple  romain  qui  eu  ocnqidiil  le  som- 
met , et  le  mont  de  Pouzangc».  Sur  le*  jn-nlts 
inférieures  H dans  b plaine  ou  reionnait  b 
petite  ville  de»  Herbier»,  qui  M-tublr  rumine 
iMiiguér  dau»  une  met  de  feuillage.  Enfin , aux 
bornes  d’un  immense  lioriron  , l’oril  remarque 
d’un  coté  la  Arche  aigue  de  Luçuu,  et  de  l'au- 
tre le*  tour»  massive*  de  Nantes. 

Ill  ltnil.  v Ad  , lig  Ijoira-lnf.  < Bretagne) , 
arr.  et  » 35  k.  de  Savenay,  cbrf-1.  ik*  cant., 
Eide  la  Rorhe-Ik-iuurd.  P.  3,176  h.  — Tu- 
rai»  cristallisé. 

Nombreuses  fabriques  de  |«oterie»  qui  occu- 
jivnt  b moitié  de  b pupubtiuu.  — - Commerce 
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de  Itratiaux.  — Foires  te  J**  lundi  après  la  j 
mi-riirt'tnr,  les  0 mai,  3 et  17  juin,  8 juillet  et  , 
86  nos . La  foiir  du  6 mai  ni  la  plus  impor-  , 
tante.  File  se  tient  dans  une  lande  d'une  éten- 
due immense.  la-s  communes  voisines  qui  s’y 
rendent  ne  confondent  jxnnt  leurs  bestiaux. 
Chocttnc  d Viles  a u foire  partkulien.%  et  «Htëve 
les  tente*  sur  un  emplacement  différent.  te* 
lent»,  jetées  r,i  et  là  au  milieu  de  crtte  vaste 
plaine,  offrent  un  coup  d’oril  singulier  qui  res- 
semble assez  bien  à un  campement. 

A 1 k.  d'Herhignnr  ou  rananpie  les  mi- 
ne* imposantes  de  l'antique  manoir  de  Renroet, 
grand  bâtiment  ram*,  flanqué  nus  quatre  an- 
gle» de  tours  naidcs  l»ieu  eauenées,  et  envi- 
ronné de  «louve*  toujours  remplies  «!*cau  ; o«  y 
entrait  par  ni»  pont-levis,  défendu  par  «me  de- 
mi-lune,  ceinte  «dle-mènie  tl'un  fossé. 

Il  Fit  Bit.  N Y,  vg.  Ardennes  (Champagne)» 
arr.  et  à 14  k.  «ta  Rethel,  cant.  de  No'îon,  3 
de  H'ovsigiiv.  Pop.  301  h. 

H KK R I \ (>  Il  EX , vg.  Pas-de-Calais  (Bou- 
lonnais), arr.  et  à 34  k.  de.  Koti!ngrw-flir*Mïr, 
tant,  de  Gui  tirs,  0 d’Ardrrs.  Fop.  345  h. 

MKHRISSK.  Htrhiûa,  \ g.  Aube  (CKampa- 
gne),  arr.,  cant,  et  à 12  k,  d'Armvttr-Aube, 
^ de  Mailly.  P«*p.  401  h. 

HFRHl  t /HFlM,  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 31  k.  de  Saverne  , rant.  et  Cr!  de  Sarrr- 
lliuou.  P.  1 ,895  h.  — Il  est  situé  à IVxtrémité 
«Tune  belle  vallée,  sur  La  Sarre,  que  l’on  v pav  «■ 
sur  on  pont  m pierre  de  10 arrhes.  On  trouve 
aux  environs  la  source  salée  de  Saltibnuin.— 
Foire  le.  8 juin. 

HERBI.AIX  (St-),  vg.  hoirt-Inf.  (Breta- 
gne), arr.,  rant,,  £E3«rt  à 7 k.  de  Nantes.  Pop. 
3,373  h.  — Foire  le  1 8 avril. 

HEftlil.tY,  «VU  Kmir.VT,  Er/dedum.  Atra - 
blet  uns,  S ri  rte -et  ~Oi rr  (Ile-sle-Kranre^,  arr.  <*l 
à 33  k.  de  Tenaille»,  cant.  d’Argrutruil,  :sj  de 
Franconville.  «or,  pop.  1,374  h.  — Il  est 
ogtraUement  situé,  dan*  une  plaine,  s«tr  le* 
bonis  de  h Seine.  Ou  y voit  une  ancienne  «'— ti- 
*e,  oméede  peintures  à fresque,  et  surmontée 
d’un  Hocher  massif  «lont  la  construction  re- 
monte au  m*  tiède-  Aux  environs  surit  plu- 
Xiettr*  bdle*  habita  fions  ; une  des  pins  nsnar- 
quaMes  possède  une  l«Trasse  élevée  «h-  (00  m. 
au-d«'SMjs  des  eaux  de  la  Seine.  — Car  riens  de 
belles  pierre»  de  taille. 

HERKLOX  (St-),  vg.  I.oïre-Inf.  (Bretagne), 
anr.,  rnul,,£get  à 10k.  d’Awnm.  P.9,4so h. 
— Il  «**t  situé  sur  uue  hauteur  qui  domine  un<* 
vaste  étendue  «le  pays.  Son  territoire,  arrosé 
par  plimeur*  ruisseaux  , est  fertile  en  grains, 
vim  et  fourrages.  Foires  pour  les  bestiaux 
b*  18  avril  et  81  juillet. 

flEHROrt  n.LE,  vg,  Seine-Iaf,,  coram. 
de  Saàne-St-Just,  ® de  BxrqucviUe. 

llf.RRsH FI>1  , vg.  fi. -Rhin  (Alsaec),  arr. 
et  a 32  k.  de  $*  hdcsudt,  cant,  et  jgj  de  Ben- 
fetd.  Pnp.  330  b. 

IIKKr  K lig  Mayenne  (Maine),  arr,  et  à 83 
k.  de  Mayenne,  cant,  et  K«kOwrcn.  Pim. 
732  b. 

UERf  11  IBS.  vg.  Oise  (Picardie),  arr.,  cant. 
et  53  de  Beauvai*. 
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ItntH.LK  (ta),  vg.  Oise  (Picardie-',  arr.  et 
à 29  k.  de  fjermunt,  cant.  et  RI  de  Bivleuil. 
Pop,  4!9  b. 

HEHUTJS  MttttKI  I PORTES  (Ut.  44*. 
long.  36*).  (r  lieu  étant  dominé  |«r  Y Al  fût 
Maritima  jusqn'on  b (Unie étendait  tes  limites 
naturelle*,  et  sur  le  nommer  de  bquelle  mirai 
élevés  Troptea  Aogutù,  j'ai  cru  «ievoir  le  com- 
prendre ici.  St  ratant  tnféte  «lu  nom  de 
que  jusque-là  s'étendaient  les  établisscmen  U for- 
mes par  les  Maigri  Hors  en  rangeant  la  rAte  : «nr 
cV.»t  ainsi  qu'il  faut  entendre  l 'expression 
N«nak«rod{  Ou  trouve  la  con- 

firmation dans  Ptnlèraèe,  «jut.  terminant  au  port 
Montrais  ce  qui  appartient  aux  Murvetlku»,  ad- 
juge à la  Ligurie  les  lieux  maritimes  qui  Minent 
immédiatement . Je  «loi*  remarquer  que  la  «h*- 
taroe  à l'égard  d'Aattpolii  «pic  Strabon  (lib.  tv, 
p.  202)  indique  dr  quelque  dw«  de  plus  «pie 
200  stade*,  ne  |ieut  admettre  que  les  stade*  or- 
duiaires,  à raison  de  huit  pour  un  mille  ro- 
main. (iir,  ce  qu’il  y a d'opter  absolu  entre 
A initie  et  Monaco  n’élaut  que  d'environ  1 3,000 
toise*,  il  11'en  résulte  que  30  milles  romain» 
au  plus,  ou  1Q0  stades.  Pour  compter  30b  sto- 
«le»,  il  faut  «[ne  le  mille  eu  renferme  dix.  Je  ue 
saurais  en  être  surpris  (Y.  l’article  r.r«oaiv- 
ctfw),  paireqiM  j’ai  vu  la  même  chose  l’ot 
frir  en  bien  «les  rencontres.  Mais,  comme  ou 
pourrait  vouloir  que  b distance  indiquée  par 
Stratam  ne  f«H  pas  une  course  directe,  ci  <|u '«‘Ile 
«levait  circuler  . amis  supposerons  que  b route 
en  ftrt  intervalle  louche  à Nice,  comme  à une 
rade  ou  station  ma rvû lloi.se,  après  avoir  doublé 
un  promontoire  qui  se  nomme  Malalaugue. 
Or  je  trouve  que  «jette  route  peut  valoir  16  à 
17,000  taises,  par  conséquent  33  milles  ro- 
nmius,  «pii  tir  «lotuu-iit  «pie  176  stades,  selon 
b valeur  du  grand  staile , *2  «un  pas  300  «■< 
plus,  «ouune  le  mar(|ur  Strobun.  On  en  comp- 
tera toutefois  220  en  employant  uue  autre 
mesure  Je  stade,  que  l’on  jugera  ainsi  étn*  plu* 
propic  à l'indication  de  Stralmti  (n/*i  supra). 
Celle  «ju’il  donne  de  4H0  stades  entre  ,///»«« 
fngannum  «•!  !r  même  |Mirt  Momrviis  detnaude 
d'èüv  entendue  «le  la  même  mnnû-ir.  Car  de 
Monaco  au  [tort  de  Athinga,  en  ne  négligeant 
pas  de  toucher  à divers  endroits  de  h côte, 
comme  Viufiimlle,  Porto  Muttrifio,  etc.,  je 
lmuv«’  «pi«a  l«r  silbgr  île  la  route  fournit  environ 
ÎI7.000  tnisris,  «lout  il  résilie  49  milles  ru- 
maiiu,  ce  «pii  ii<*  pnabiit  que  392  stades,  cri 
ne  compta  ni  «pie  Imit  *t»«lr*  dans  un  millr.  au 
lieu  que  juir  b nduttiou  du  st.uk'  à h «lixiêmc 
partie  du  mille.  r«i  eu  trouve  490.  Comme  (Uns 
uue  pareille  aiials**  un  ne  saurait  prétendre  à 
une  plu*  grande  rigueur  dr  cnm  eiianco  «pur 
«rlletlniit  elle  est  susceptible,  il  doit  suftiie  de 
m.'oumitre  que  392  sont  busi  moins  muivrnit- 
bk-.s  «pte  490,  an  compte  que  donne  Stroljon  de 
480-  I.c  port  Mo  met  us  était  aerompagné  d’im 
temple  d'Hcrcule , selon  Strulmn.  Dans  Pliue 
1 (lib.  m,  cap.  v),  le  Port  ut  Htrculit  JAnmmI 
vient  à la  suite  «le  Crmrfion,  ou  Cemeneüum. 
(i'i'sl  mal  û prtqtns  que  I'tolémtV  distingue  le 
port  <!’ Hercule , qu'il  plnei*  imméliaiiiaisit 
apres  .Xtuta,  du  jwrt  yionueus,  séparant  ce* 
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ports  |*M  b po»itio4l  de  Tropara,  ce  «|ui  dou- 
gueiait  plutôt  h pert  qui  a été  nommé  Oiùmui, 
pré*  «lu  ViUdranrk,  que  celui  de  Mouaeo,  U 
s ot  néanmoius  trouvé  îles  savants  qui  «uit  ar- 
-umeun-  «*  faveur  de  ptolètuée.  L'expression 
de.  Mamcitiu,  «laus  me  oraisoti  au  sujet  de  la 

u.ai\uu<v  tic  M.ixintutL,  summas  strie*  Mots a** 
Her,  mi*,  réjx  <ikI  à lu  situatum  de  Moosaeo  sur 
m»!  bkiiv  , diitil  b ni*  r liât  b pii.  Ainmiro 
Marcellin  (bb.  xvl.se cooiormajal  à b tradition 
«pu  vuuUit  qu  Hcn.tièc  «H  pané  parlé  albsit 
«rtioluilro  Gt-fioa , Jhfotm \i  sûwYrïar  an  eus, 
«lit-il,  ef  porlutnr  ad pervatn-m  sut  memoriam 
cvMWTuvit.  a l)’,4aviik‘.  A otite  de  f mndeiwc 

G . 1  uir.  p.  371 . Y.  sumi  U.ililtuiier.  Géogra- 
phie ries  Goulu,  I.  1,  p,  81 1 1.  «1.  p.  106. 

Il  H I K \ 6 1‘  K K V II  A.K.  vg.  Mntnhe  (Nor- 
uc.inbe).  arr.  et  a 13  k.  «la  i.  xml  mm,  cant.  «in 
M /Utuuritii-niu  -Mcr, , ^ de-  RrâmaL  P.  374  b. 

IH1U  \ I >(-'•,  >g.  l‘n\  -'/i-Oiitftr  (Auver- 
gne), arr.  <ei  à 13  k.  d fosoifv,  cnit,  et'3 
tfArdes.  IHip.  304  b. 

Ofkkl'I.D,  hg  Hérault  (LangualiN!),  srr. 
cl  à 34  k.  «k  l'.c/KX»,  cant.  dr  s î -lier suis, 
de  iWsiftt  iinx.  P«q>.  1,083  h.  Au  uulieu  de» 
iu'.uii>pn  «.  — N «vnrk- cxMuvJéx aida.  --Foires 
le*  1 7 jaov . H t*  lucjv  1 **ii  apïc*  Pâque*. 

HKR  K, N.  vg.  H Pi  rouées  ((jUCogae),  arr. 
et  k 38  k.  de  Tarbes,  saut,  de  Cflstelisaift- 
Hisirfv-hjis.se,  (-J  «le  Maubuuiguel.  1'.  328  b. 

HRK1.1CS,  vg.  Mord , cumm.  de  Hou-liu- 
gies,  fy  de  Iksay. 

llfcRi,Mt  s,  vg.  Mord  (FLaulre).  arr.  tt  à 
18  k.  de  ViiUmicutiCA,  caut.  et  M du  Cumlô- 
sur-i Escaut.  Pup.  2,S20  h. 

HERGI  GMA  , vg,  Vosges  (birraine),  air. 
et  à 13  k.  de  M «recourt,  canl.  et  ly  de  Char- 
wrs.  Pop.  366  b. 

HÉR1C,  bg  Loire-lnf.  (Brclague),  arr.  et  à 
43  k.  de  Cikàteaubriaot,  cant.  et  22  de  Mort. 
Pup.  3,929  b.  Pic*  du  poiul  do  portage  du 
raual  de  Niiutci  à Brest. 

11É  II  l<  OC  HT,  vg.  Pat  sle- Calais  (Artois), 
arr.,  tant.,  LJ  et  à 7 k.  «le  81-iHd-Mir-Ter- 
nuise,  pop.  183  h. 

HÉRILOt  KT  , petite  ville  nuuuiarturiéic, 

H.  -Saône  (Franche  - Coudé)  , arr.  et  à 27  k. 
de  Lurc,  chH-l.  dt«  cant.  Cure.  £3.  XF-  A 
433  k.  dr  Pari*  |»oiir  lu  ta\«^  de*  lettre*.  Pop. 
3,518  h.  — ‘Timuix  jurassique. 

Héntuurl  est  uni*  anciuius  jicüte  ville  située 
sur  la  rive  gauche  de  la  Luzrimr,  qiu  y ab  tue  nie 
plu»*e)iss  «uaues.  bile  est  irrégulicmumt,  mui* 
prupmurul  bâtir,  et  l'activité  de  sou  industrie 
est  rvnwiqu.ibls.  Sa  jiojmlaliuu  est  en  gronde 
partie  protestante.  Il  ury  a qu’une  église  daut 
b ville  ; |m  ealludupir»  réirlnvut  leur»  cilbcr* 
dons  le  riaxur,  et  k»  lutliéi'iieu*  assislimt  à 
leur*  cérwiuune*  idipnws  dans  la  nef. 

L'anden  ebàlcau  «k  » scigm-ur*  du  lieu  existe 
encore  , ainsi  que  quelque»  aulne»  viril  les  et 
curieuses  con*tnirti«»us.  lléricourt  j«:ni»wiit  ja- 
dis de  plu*  d’impurtaucr,  mais  «le  moins  «le 
bien-être  qu'à  prenait,  et  lut  uni  «ml  l'objet  de 
coulcslalituix  «utre  le*  uiai*ou»  d’OrirmlkHirg 
et  dr  >fiifcbât*  l,  «|ui  *Vu  iliqiuljiail  la  |M*»- 
te*ù«io.  En  1433»  l'éviqiw  de  Bâle,  aidé  de 
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quelques  seigneurs,  ru  fil  U*  siège  et  le  ruinai. 
Ko  1 475 . elle  fut  assiégée  par  l'armée  du  duc 
Sigismoad,  formée  d'Allemands  H de  Suisses  ; 
le  seigneur  d’Hèriruurt  , Thiébaut  , de  Neuf- 
cbètel,  i'buq^  pour  secourir  U place,  rt  per- 
dit inutilement  f .000  hommes  en  cherchant  à 
y jeter  du  secourt.  Les  bourgeois . réduits  à 
l'extrémité,  furent  obligés  de  se  rendre  sir  et 
bagues  sauves.  En  1501,  les  ducs  de  Wurtem- 
berg, princes  d*  Mootbeiliard,  firent  l'acquisi- 
tion d’Héricourt  ; un  grand  nombre  de  familles 
protestante*  s'y  établirent  alors , rt  introdui- 
sirent l'industrie  qui  distingue  ce  cantuu. 

Fabriques  de  toiles  peintes,  bonneteries  en 
coton,  mouchoirs,  colle  forte,  poterie  de  terre, 
lira* sérié*.  Tuileries.  Filatures  de  coton.  Tein- 
tureries. Tanneries  et  ehamoiseriea.  — Foire* 
le  3*.  jeudi  de  chaque  mois  , où  il  se  fait  de 
nombreuses  transactions  sur  les  cotons  blé*  et 
les  tissus. 

HFRICOCIT,  vg.  Seine-lnf.  V.  St-Dkvi»- 
u’Iliitcom. 

HKRICOLRT-ST-SAJLSOX . vg.  Oise  (Pi- 
cardie), arr.  et  35  k de  Beauvais,  tant.  etH 
de  Former ie.  Pop.  322  h. 

HÉRH.Y.  Iig  Seine-et-Marne  (t Patinais) . 
ai  r.  et  à 17  k.  de  Melun,  «Mit.  du  Châtelet,  £3 
de  Fontainebleau.  Pop.  956  h.  Mur  lame  droite 
de  la  Seine. 

frétait  autrefois  une  petite  ville  entourée  de 
ftwtés  et  fermée  de  murs,  dout  on  voit  Aicore 
quelques  débris.  On  y remartpte  les  ruines 
d'un  pont  construit , dit-on . par  le*  Romains . 
«t  détruit  sou#  le  régne  de  I/mi*  XI.  Ce  pont 
était  très -étendu,  et  daitt  «mi  étal  de  destruc- 
tion il  offre  de  belle*  ruine*  antique*,  remar- 
quables par  la  hardie»**  et  la  solfclitc  des 
cintre*  de*  arche* , *tir  l'une  desquelles  i-*l  un 
muuliii  à farine.  L’église  paroissiale  est  grande, 
régulière  et  l’une  de*  plu*  lielle*  de»  en*  irons. 

Il  ERIK  (Ste-).vg.  Charente- In/.,  comm.  et 
de  Matha. 

HÉK1K  (la),  vg.  Aisne  (Picardie)  , arr.  et  à 
12  k.  de  Vcrvins.c.  «tSJd’Hirsan.  P.  380  h. 

HÉRIE-LA-VlÉVILLE  (lu),  vg.  Aisne  (Pi- 
canlie),  arr.  et  à 15  k.  de  Venins , cant.  de 
Sain*.  de  Cuise.  Pop.  865  h. 

HÉRILS,  *g.  Calvados,  comm.  Je  Maisons, 
E de  Baveux. 

IlÉRIÎUÉNlL,  *g.  Meurthr  (Lorraine),  arr., 
K;  et  à 4 k.  de  Luné*  il  U*,  cant.  dr  fierfiéviller. 
Pop.  490  h. 

HÉRIMOXCOLRT  , vg.  Doubs  (Franche- 
Comté) , arr.,  K et*n  12  k.  de  Moutix'lliard  , 
cant.  de  Hlamont.  Pop.  715  h.  — Manufac- 
ture considérable  <le  vis  à bois.  Forges  et  fon- 
derie* pour  la  fabrication  de*  ressorts  d'horlo- 
gerie. lame*  de  scie*,  liusrs,  rtc.  (4)  1823-27- 
38.—  fabriques  de  petites  pièces  d'horlogerie, 
Fibturr  île  coton. 

HÉRIX.  vg.  Sont  (Flandre),  arr.,  caut.,  £3 
et  à 6 k.  de  Valenciennes.  Pop.  963  h. — Fa- 
brique de  sacre  indigène. 

HÉRISSA  RT  , vg.  Somme  (Picardie) . air. 
rt  à f 7 k.  de  DoiiUen*.  tant,  d1  A dieux,  B)  de  . 
Villerv-JWoge.  Pop.  1,008  h. 

HÉRISSON,  Iritio,  petite  et  ancienne  ville. 


Allier  (Bnurtioiinais).  arr.  et  à 25  k.  de  Mont- 
loçou  , ehef-l.  de  caot.  Cure.  K].  A 416  k.  de 
Pari»  pour  la  taxe  (k*  lettre*.  Pop.  1,382  h.  — 
iimun  cristallisé. 

Autrefois  diocèse  dr  Bourges  , parlement 
de  Paris,  iolntdance  do  Moulins,  élection  de 
\t>mtlu<;i>ii.  châtellenie  royale,  collégiale. 

Celle  ville,  située  sur  la  rive  droite  dr  l' Au- 
maucc,  était  autrefois  entourée  de  hautes  et 
billes  mur.  il  les  flanquée#  de  tours;  un  y en- 
trait par  trois  portes.  Le  château  qui  La  domine 
avait  huit  tour»  et  un  doujon  fort  élevé;  il 
n’uirrc  plu.»  maintenant  que  de*  ruine»  que  Irur 
puxiliou  sur  un  rocher  à pic  rend  Ires-pitto- 
resque».  C'est  l’un  de#  paysages  les  plu*  agres- 
te* de  ce  département. 

Ou  est  porté  à croire  que  la  ville  a été  fuu- 
dée  après  la  dcslmctiou  de  l'ancienne  ville  de 
Cordes,  située  »ur  nue  montagne  escarpée  à 1 k. 
de  là,  et  dont  l'existence  date  du  temps  des  Ro- 
mains.— Fabriques  de  serge»,  tuiles,  plume*  à 
écrire.— Carrière»  de  frtd*|uth  pétunsé. — Foi- 
re* 1rs  1 1 fév.,  14  avril,  2 juin,  2u  oct.,  6déc. 

HERISSON,  vg.  Dru j -Sèvres , comm.  dr 
Pougue-Hénssou,  Cd  de  Parthenay. 

UERITOT,  vg.  Calvados,  comm.  «le  $t- 
Oueu-du-Mesnd-Oger.  K de  Troarn. 

IIKKIIS,  fl  tir.  (lût.  4B\  long.  16“).  » Pto- 
lémée  décrivant  la  cote  de  la  Lmuioîm*,  en  par- 
tant de  l'embouchure  île  la  Loire , qui  est  le 
ternie  de  l'Aquitaine,  fait  meuliou  de  celle  ri- 
v ierc  . et  il  est  déinoutré  dan*  l’article  Dnrerie 
que  c’est  la  Vilaine  qui  se  trouve  iudiquée  sou» 
celte  dèiiimmiation.  Je  vois  même  une  trace  du 
nom  de  lierais  dam  celui  de  Trrig-lhcr,  que 
l'un  donuc  encore  actuellement  au  |uuagf  de 
la  Vilaiue,  eulrc  la  Rodic- Bernard  et  l’em- 
bouchure <le  celte  rivière.  Car  on  croira  vo- 
lontiers que  Treig-Hier  vient  de  Trajet r um 
liera.  , D’Aiiv  ille.  Kotict  de f antienne  Gaule, 
p.  372. 

Il  KR  LE  VILLE,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 20  k.  de  Pérouue,  cant.  de  CliauliK*#,  C-3 
de  Liluais-en- San  terre.  Pop.  456  h. 

HERLIERE  (la),  vg.  Pa+de-CaUU  (Ar- 
tois), arr.  rt  à 18  k.  d'Arras,  caut.  de  Krau- 
rartr-lcs-Log . #,  r*)ik  l'Arbret,  Pop.  167  h. 

Il  KH  1.1  ES  , vg.  Mord  (Flandre) , arr.  rt  à 
17  k.  de  Lille,  cant.  cl  Pî  de  la  Rassèr.  Pop. 
1,046  h.  — Fabrique  de  sucre  indigène. 

IIEHI.IN-LK-SEC,  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.,  cant.,  {&  et  a 5 k.  de  St-Pol-sur- 
Teruoise.  Pop.  162  h. 

Il  KHI.  IX  COL  RT,  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  , cant.,  et  à 5 k.  de  St-Pol-sur- 
’Femoivc.  pop.  193  h. 

H KH  USE  (lu),  vg.  Ille-et-Vilaine,  connu, 
de  Miniac-Morvan  , EJ  de  Chàlrauneuf- ni- 
Bretagne. 

HERLV,  vg.  Pas-dr-i'alais  ( Boulonnais), 
arr.  et  à 20  k.  de  Monlrruil-sur-Mer  , cant.  rt 
E d'Hucquelier*.  Pop.  822  h. 

HERLV  , vg.  Somme  (Picardie) , arr.  rt  à 
30  k.  de  Moutdidier,  cant.  dr  Roye,  53  de 
Nesle.  Pop.  192  h. 

■ER 91(1').  vg.  Ariêffe  (pays  de  Fois),  arr., 
cant.,  E«l  a 6 k,  de  Foix.  Pop.  1,422  b. 


Il  ER. VI  (I*),  vg.  M.-Caromne  (Languedoc), 
arr.,  cant..  E rt  a 10  k.de  Muret.  P.  1,134  h. 

Il  KH  Vf.  Vg.  !. lirait- s {(iasfxigOe),  arr.,  cant. 
rt  â 14  k.  de  Dax,  K de  Castrts.  Pop.  851  h. 

Il  F. K VI  (I’),  vg.  H. -Loire  , cuium.  de  Cha- 
coruar.  C3  de  Cayres. 

Il  KH  VI  (P),  vg.  H. -Loire,  comm.  Je  Salrt- 
les,  X du  Monestier. 

11  ER 't  (Ty,  vg.  Ijoî  (Quercy) . arr.  rt  à K 
k.  de Cahnrs,  cant.  de  (A tu*,  Ê de  CasUlfrauc. 
Pop.  881  h. 

Il  EH. VI  , vg.  IJ.-py  renies  , comm.  d'Aude- 
jos,  de  Lacq. 

HERMAN  VII. I.E  , vg.  Calvados  (Norman- 
die), arr.  rt  à 13  k.  de  Cacu  , cant.  de  Dou- 
vres, C3  de  la  Délivrande.  I*op.  844  h. 

Piriii  dr  J.-F.  SuRun,  porte  rt  Littéra- 
teur. mort  m 1654. 

HERMAN  VILLE,  Jlrrmamilln,  vg,  Seine- 
In/.  (Normandie),  arr.  rt  à 15  k.  de  Dieppe, 
cant.  rt  Kde  BacqnevilJe.  Pop.  267  h. 

HKR.HAl'X  , vg.  Lozère  (Languedoc),  arr. 
rt  à 18  k.  de  Marvejol»,  caut.  de  Si-ticrmaia- 
dn-Teil,  de  la  Conourgue.  Pop.  619  h. 

HIRMA  VICIE , vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  rt  à 20  k.  de  St-Pul-sur-Ternoiae, 
cant.  rt  C-J  d’Auhiguy . Pop.  519  h. 

IIKKVIK,  vg.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr. 
rt  à 13  k.  de  Provins,  caut.  et  El  de  Bray-sur- 
Seiue.  Pop.  624  h. 

IIERVIELANGE . vg.  Meurtbe  (Lorraine), 
arr.  et  à 13  k.  de  Samdiourg,  caut,  et  de 
Lonpiiu.  Pop.  295  h. 

Il ERV1F.I.INI, II EN.  vg.  Pas-de-Ca/ais( Boo- 
loonai»},  arr.  et  à 35  k.  de  Boulogne-sur-Mer, 
caut.  rt  [3  de  (#uiiM*s.  Pop.  270  h. 

HER  MES  AL  LT  (I’),  lig  Vendre  (Poitou), 
arr.,  £2.  Iiureaii  dVurrgist.  et  à 10  k.  de  Fon- 
tenay-le-Comle,  clief-l.  de  cant.  Cure.  Pop. 
988  h.  - ■ Tana&i»  jurassique.  Foires  le  I* 
lundi  de  mai  rt  !ar  jeudi  de  nov . 

IIF.RMF.NT  , |M?lite  ville,  Puy-dr-Dsini* 
(Auvergne),  arr.  rt  à 5 k.  de  Clermont-Fer- 
rand. chef-1.  de  caut.  Cure.  de  INuitauraur. 
Pop.  533  h.  Tmtu  cristal li*é  ou  primitif. 

Otle  ville  était  autrefois  fortiGée  , et  a mmi- 
tenu  pluMcurv  siégea  dan»  le  xvi*  sirclr.  Ell« 
est  bâtie  sur  des  prismes  de  Imsalte,  et  dominc»: 
|ur  le*  ruine*  d'un  ancien  chàtrau  qui  a fait 
partie  du  comté  d'Auvergne.  — Foires  le*  17 
janv.,  ti  mai,  18  juin,  19  juillet,  3 août,  29 
net.,  19  nov  .,  22  dcr..  dentier  maidi  de  car- 
naval, mercredi  avant  la  mi-caiV-roe,  lundi  de 
Quasi  ummIo  rt  1**  jeudi  de  aepl. 

HKR.VIF.RAY  . vg.  Seine-el-Oise  (Bcaoce), 
arr.,  caut.  et  à 15  k.  de  Rainlmmllrt,  d’K- 
pernon.  Pop.  730  h. 

IIKK.VIKKA  Y . vg.  Seine -et -Oise,  connu,  de 
Bourdonné,  H de  tliuMlau. 

HKRMKRSWILLER , ou  UsaMAsawaxiJM, 
vg.  tt.-Hhm  (Alsace),  arr.  el  à 12  k.  dr  Wcta- 
M'mltourg,  caut.  rt  t-I  de  Soidtx-sou*-Forèt». 
IN>p.  225  b. 

MERVIF-S,  vg.  Oise  [Picardie),  arr.  rt  à 17 
k.  de  Kcauvai*,  cant.  et  dt*  N'naille».  Pop. 
750  h.  — Il  est  situé  sur  le  ’llirrain,  que  |’»u 
pas*»*  sur  un  beau  puni.  — Fabriques  de  queue» 
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de  lûllard  H de  canne*  en  tou*  genres  en  boit 
de*  îles,  manches  dr  parapluie*.  bouton»  de  na- 
cre, etc- 

L'akbaje  de  Khoidmort  , de  l’ordre  de  Cl- 
Waux,  *e  trouvait  sur  la  commune  de  Hermet; 
il  ne  reste  plu*  de  ce  mouastére  qu'une  ferme 
et  un  moulin. 

Le  château  de  M*aGiriarra  et  l'ancien  fief  de 
Grand  ville  dcjwindctil  auui  de  cette  commune. 

HKHMKYILLK.  t{.  Meute  (paya  Messin), 
arr.  et  à 16  I».  de  Verdun-sur-Meuse,  cant.  et 
Kd’Etain.  Pop.  814  h. 

HERMK  VILLE  , vg.  Seine-Iaf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 18  k-  du  Havre,  cant.  et  fcj  de 
Cricpietot-I.rsneval.  Pop.  316  h. 

IIK1HIKS,  vg.  Pas-de-Calais  (A  ri  cm»),  arr. 
et  a 28  k.  d’Arras,  cant.  de  Brrtincourt,  E de 
Cambrai.  Pop.  9,301  h. 

HirMIIIM.il  (I’),  vg.  Ü.-Vienne,  com. 
de  Cuuzeix,  CH  de  Limoges. 

HEILMIX,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 20  k.  de  Béthune,  cant.  et  23 de  H codai  n. 
Pop.  290  h. 

HERMINE  ($te-),  hg  Fendue ( Poitou) , arr. 
et  à 2 1 k.  de  Fonlenay-le-Comlc,  ch.-l.  de  caut. 
Cure,  C3.  A 461  k.  ile  Pari*  pour  b Use  des 
lettre*,  pop.  1,967  h.  — Tua.ui  cristallisé, 
vouin  du  terrain  jurassique.  — • foires  le.*  20 
août  et  1"  déc. 

H ERMITAGE (I'),  vg.  CJies-du-Mord(Rrt- 
taguc),  arr.  et  à 22  k.  de  Sl-bricuc,  cant.  de 
Phüuc,  EFJ  de  Quinlin.  Pop.  1 ,243  h.  — Fa- 
briques de  tuiles  de  Rrrtagne  , linge  de  taille. 
Haut  fourneau.  Fours  à chaut. 

HERMITAGE  (F),  vg.  Ille-et-Cilaine  (Bre- 
tagne!. arr.,  CH  et  à 1 1 k.  de  Rennes,  cant.  de 
Aforddles.  Pop.  487  h.  — On  y remartjue  les 
raines  du  château  dcMéjutseautnr,  berceau  de 
la  famille  de  (loctlugon,  et  le  vieux  château  de 
Rnbeil.  où  l'un  conserve  un  coffre  gothique, 
qui  a appartenu,  dit-on,  à Henri  IV.  - foire 
le  1**  mardi  apres  la  Fête-Dieu. 

HERMITAGE  (F),  vg.  Semr-*f-Oise  , ram. 
et  Û«J  de  Pontoise. 

HERMITAGE  (F),  vg.  Seine -et-Oise,  cuiu. 
et  E de  Si -Lcu-'l averti) . 

HERMITAIX  ( Forét-de-F) , vg.  Deux-Sè- 
ères,  romm.  deSouvigué,  R de  Sl-Muixeut. 

H ER  MIT  ES  (1rs),  vg.  Indre-et-Loire  (Tou- 
raine),  arr.  et  à 36  k.  de  Tours,  cant.  el  E de 
ClMteau-Kcuaiilt.  pop.  1.009  h. 

HKKMiriÈKK  (l’J.  .g.  Orm  (Perrl«),  «rr. 
ri  à 30  k.  de  Morüigoe-sur-Huisue , caut.  du 
Tlwil,  de  Belléine.  Pop.  362  b. 

IIERNl VAL-LES  - VAl’X  , vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.,  cant.,  CH  et  à 5 k.  de  Li- 
sieux. Pop.  673  h. 

HERMOXACLM  (lat.  5f,  long.  22*).  • On 
trouve  ce  lieu,  dans  ta  Table  théodosieiinc,  en- 
tre Camaracum  et  Bague nm,  Cambrai  et  Ba- 
vai. La  distance,  à l'égard  de  Camaracum,  est 
marquée  xl,  ce  qu'il  faut  prendre  pour  XJ. 
et , à l’égard  de  Bagacum,  VIH.  — L’Itiné- 
raire d'Aiitonin , en  (lassant  de  Camaracum  ù 
Bagacum  , sait»  lieu  intermédiaire , marque 
XVIII.  Il  y a un  peu  moins  de  22.000  lois» 
de  distance  entre  les  points  de  Cambrai  et  Ba- 


vai, et  les  19  lieues  gauloises  que  uous  cunip- 
tons  dans  b Table  «n  font  à peu  pré*  l'équiva- 
lent, puisque  le  calcul  est  de  21.346  loin-s.  A 
la  distance  de  10  à 1 1 lieue»  gauloises,  ou  d’en- 
viron 12,000  toises  du  point  de  Cambrai,  on 
rencontre  sur  U voie  dont  la  Irare  subsiste  un 
lieu  nomme  Bermerain  , et  de  là  au  point  de 
1 Bavai  b distance  passe  8 lieues  gauloise* , sans 
aller  jusqu’à  9.  » D'An»  ille.  Motice  de  C an- 
cienne Gaule,  p.  372. 

11ERMOX VILLE,  bg  Marne  (Champagne), 
■rr.,  CH  et  à 19  k.  de  Reims,  cant.  de  Firmes. 
Pop.  1,317  b.  — foires  les  8 sept.,  24  déc., 
et  lundi  de  la  4*  semaine  de  carême. 

En  1718  , ou  découvrit  sur  le  territoire  de 
cc  bourg  trois  sources  d'eau  minérale  froide. 
I-a  première , nommée  la  fontaine  St-Martin, 
prend  sa  source  à peu  de  distance  du  sommet 
de  la  moutague  d’Hermon*  ille  , prés  d'un  en- 
droit nommé  le  Bois-de-F Arbre.  L'eau  de  relie 
fontaine  est  tres-rlaire  ; die  se  précipite  du 
haut  de  la  moutague,  a sou  ccouleinrut  vrrs 
Prouilly  , cl  fait  tourner  quelques  moulin».  la 
seconde  source  se  nomme  b fontaine  des  Co- 
quins ; elle  riait  aussi  sur  le  haut  de  la  monta- 
gne d'Hermonsille,  et  tuile  vers  b*  village.  La 
troisième  source , dite  fontaine  des  Craliirr*, 
sourd  au  lia*  de  la  montagne,  et  se  dirige  ver* 
Heriuou»  ille.  — D’après  les  observations  con- 
signées dans  le  Journal  de  Cerdon  de  1729. 
l'eau  d'Hermon ville  est  claire,  bitumineuse, 
imprégnée  de  soufre,  de  curtumaU'  et  de  sulfate 
de  fer  : on  voit  surnager  à sa  surface  une  ma- 
lien* huileuse.  On  assure  qu'elle  est  spécifique 
pour  F asthme  et  le  rhumatisme. 

Le  cn*Tf.«t;  ne  Totacotxr.  vaste  et  helk  ha- 
bitation, environnée  de  jardin*  renfermant  de 
Mies  roux,  rst  une  dépendance  d’Hrrmonv ille. 
Bibliographie.  * Motive  tur  les  eaux  miné- 
rales d" Hermonvitte  (Journal  de  Verdun, 
juin  1729,  p.  411). 

Fhisso*  (Faillie).  Ixttre  tur  les  sources  (T Iler- 
momifle  (Nal.  considérée , 1771,  t.  vu, 
p.  73,  et  Dictionn.  nouer . rt  bvd  roi.  de  b 
France,  I.  u,  p.  243>. 

HKRMCOl'RT,  vg.  Pas-de-Calais(  A Huis) , 
an-.,  cant.,  K et  à 3 k.  de  St-Pol-sur-Tcr- 
uoise.  Pop.  31!  h. 

HERXI.V  (Si-),  vg.  Finistère  (Bretagne)  , 
arr.  et  & 40  k.  de  Cliâleaulin,  faut,  et  de 
Carhaiv.  Pop.  1,314  11. 

IIKRX Y , ou  Hisumim,  vg.  Moselle  ( pays 
Messin),  arr.  et  à 30  k.  de  Metz  , cant.  el  C3 
de  Faiilqueuiout.  Pop.  896  h.  — Fabrique  et 
blanchisserie  de  toil«». 

HÉROLI.ES  (les),  q.  PtetUie,  romm.  de 
Osnlonge*.  53  de  M mit  morillon. 

HERON  (|e),  vg.  Seine-tuf,  (Normandie), 
arr.  et  à 23  k.  de  Ruueti,  cant.  de  Darnetal,  E 
de  Crnisy-Lahavr.  Pop.  354  h. 

IIÉROXLHEL  , vg.  Seine-Inf.  ( Norman- 
die), arr.,  cant.  et  à 23  k.  de  Rouen,  IrZ  de 
Bncliv.  Pop.  191  b. 

IIEROHITS,  vg.  B.-Prrënèes , romm.  et 
CH  d' l'staril». 

HÉROI'EL  , vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 
1 6 k.  de  St-Qncntiu,  caut.  de  Verraaud,  CS  de 


Hnm.  Pop.  270  h.  — Fabrique  de  sucre  indi- 
gène. 

Psrau  du  fa rouclie  ForQiiM-T*nvii.u  , 
accusateur  publie  prés  le  tribunal  révolution- 
naire, dèca|Mté  à Pari»  le  7 mai  1795. 

HKnm  VIl.I.E  , Htrovilla  , H'rulf  villa , 
vg.  Calvados  (Normandie),  arr.,  caut.,  H *1 
à 4 k.  «le  Caen.  Pop.  622  h. 

HÉnm  VILLE  , vg.  Calvados , connu,  de 
Litteau,  r*7  «k*  Balleeoy. 

HKROIYIIXK,  vg.  Jciiir-rf-O/ic  (Vnin), 
bit.,  EHi  8 k.  de  Pontoise,  Gant,  de  l'Isle- 
Adam.  Kf.  Pop.  303  h. 

Patru  du  comte  Tu  an*  m (laissa,  membre 
de  l’Institut. 

HRROIVIUKTTE,  vg.  Chlvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 10  k.  de  Caeu,  cant.  de 
Troarn,  K de  Ranville.  Pop.  302  h. 

hf.rpei.moxt , vg.  Vosges  (Lorraine), 
aiT.  et  à 33  k.  dr  St-Dié,  caut.  de  Corcicux, 
CH  de  Bruyères.  Pop.  385  h. 

HERPES,  vg.  Charente  (Saintooge) . arr. 
et  à 29  k.  d'Angoulénie,  cant.  et  CH  de  Rouil- 
loc.  Pop.  267  b. 

H ER  PI  El’ X , vg.  Isère,  comm.  de  Clianas. 
ÎÇJ  du  Péage. 

HEHPOXT,  vg.  Marne  iChampagne).  arr. 
el  à 19  k.  de  St«*-Mnirl»otild  , cant.  de  Doni- 
martin-sur-Yrvre,  K de  Tillov.  Pop.  408  h. 

IIERPV,  vg.  J r Jenne t (Champagne),  arr. 
et  à 15  k.  de  B et  bel , caut,  cl  CH  de  CJoilrau- 
Porcien.  Pop.  511  h. 

HEItQl'EVILl.K.  vg.  Manche  ; Normandie), 
arr.  et  à 21  k.  de  Cherbourg,  tant,  el  51  de 
Beaumont.  Pop.  239  h. 

IIERQI  KYU.LE-SI  R KEIXE . AscherviL 
la,\g.  furel,  Normandie  ,arr.  et  à 12  k.  de  Lou- 
viers,  cant.  de  Ponl-dol'Ardie,  £3  de  Notre- 
Danie-dn-VaiMlrruil.  pop.  116  h. 

IIERRAX,  vg.  II. -Garonne,  ramm.de  Fau- 
geron, 5!  d'Asprl. 

IIEHIU1.  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  el  à 
•13  k.  de  Mont-de-Marsan,  cant.  et  JS  de  Ga- 
liarrrt.  Pop.  320  h. 

IIERRFRE,  vg.  D.- P y renées  (Béarn),  arr., 
cant.,  [H  et  à 7 k.  d’OIoron.  Pop.  518  h. 

HERRIER-HE-CIT.XY  (F),  vg.  Aisne, 
comm.  de  Cugny,  51  de  llam. 

IIERRIX,  g.  Mord  \ ; Flandre),  arr.  et  à 16 
k.  «le  Lille,  cant.  et5C  de  Séclin.  Pop.  339  h. 
— Rlancbi»M*rie  de  toiles. 

HKRRI.ISIIEIM.  lig  B. -Rhin  ( Vlsara).  arr. 
et  à 9 k.  dr  Strasbourg , cant.  et  ËJ  «le  Bisch- 
willrr.  Pop.  1 .269  h. 

HERRI.1SHEIM  . petite  ville.  H. -Rhin  (Al- 
sace), arr..  C7  et  à 22  k.  de  Colmar,  cant.  de 
WinUriilirim.  Pop.  2,105  h.  - • Elle  est  sur  la 
Ijiurh.  On  y remarque  un  rliâtrau  mndrnte, 
construit  aiiavm*  surir  sur  l'emplacement  d’un 
ancien  Huiirau  surpris  rt  rasé  par  les  habitants 
de  Scheb-sladt  en  1448. 

HERRY  , hg  Cher  (B»rry),  arr.  el  à 17  k. 
de  Sancirre,  raul.  de  Sanccrgues,  51  de  la 
Charit'*.  Pop.  2,319  k.  — Faire  le  12  fév. 

HERSER  A XG  E . vg.  Moselle  (paya  M«s- 
sin  ) , arr.  et  à 40  k.  de  Briey,  cant.  et  CS.dr 
Lougvw . Pop.  471  h.— Forge». 
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Il  F.  R SI  X-EOt  Pltt  W , vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.,  C3  et  à 10  k.  de  Béthuae , nat. 
de  Mondain.  Pop.  1,053  h. 

Il  ERHPA4.lt  , ou  IIuujupot,  vg.  Vosges, 
comm.  Je  Wûcfae , CJ  <l»“  Srhirroeck. 

HBRTELKY  ( le  ),  Herterium,  vg.  Srinr- 
Inf.,  comte.  de  Brèauté,  E de  GudewUle. 

IIEUTZIN4.  , vg.  Meurt  ht  (Lorraine),  arr. 
et  à II  k.  de Sarrdxwig, cant.  de Rcrhicowt- 
foChâteau,  SgdeLarquin.  IVp.  304  h. 

HERVE  (SI-),  vg.  Càtcs-ilu-Xord  ( Breta- 
gne), arr.  et  à 10  k.  de  Loudéac,  mut.  et  £3 
d*U«L  Pop.  1,103  U. 

HERVKUXGHEX  , vg.  Pas  - de  - Calan 
(Boulonnais),  arr.  et  à 21  k.  de  Roulugne-tur- 
Mrr,  cttUl.  cl  Qû  de  Marquise.  l*op.  242  h. 

H FR  VILLE  , vg.  Seine-et-Oise,  coium.  de 
St-Martin-U-Garenne,  S ] de  Mantes. 

HERVII.LV.  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
k 13  k.  de  Péronne  , caut.  et  E Je  Koisd. 
Pop.  458  k. 

HKKY  (P),  Vg.  Marne  (Champagne),  arr.  et 
k 22  k.  de  Rrims,  cant.  et  S de  Ville-en-Tar- 
denois.  Pop.  134  h. 

HER  Y,  vg.  }'oane(  Bourgogne  ) , arr.  et  à 
14  k.  d’Auxrrrc  , cant.  et  E de  Seigndav. 
Pop. 1,404  h. 

11  Kit V - lis  - IMEHPIERRE  , Vg.  Nièvre 
(Nivernais),  arr.  el  à 25  k.  de  Clamery,  cant. 
de  BriuoO'les-AlIcaMndU,  C3  de  Corhigny.  Pop. 
291  li. 

HER7.KKI.F. . vg.  Nord  ( Flandre  ) , arr.  et 
à 26  k.  de  Dunkerque , cant.  et  E de  Wonn- 
houdt.  Pop.  1,797  11- — FoireXt  15  août. 

Il KSB F I -tir  RT.  vg.  Somme  ( Picardie) , arr. 
et  a 14  k.  de  Pèrunoe , cant.  et  G3  de  Boise] . 
Pop.  266  li. 

HFSCAMPS-ST-fXAIR  , Vg.  Somme  ( Pi- 
cnnlic).  arr.  et  à 47  k.  d'Amiens,  cant.  de  Poix, 
E de  Grands illiers.  Pop.  552  h. 

IIESDIGNEIT,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr. . EH  à 5 k.  de  Béthune , cant.  de  Hou- 
dain.  Pop.  326  h.  • 

HESDHiXETL  , vg.  Pas-de-Calais  ( Bou- 
lonnai* ) , arr.  et  à 9 k.  de  Boulogne-sur-Mer, 
tant,  et  de  Samcr.  Pop.  209  II. 

HRSUI.Y , Wsdinium,  Hesdinium,  jolie  e 
forte  ville  . Pas-de-Calais  (Artois),  arr.  et  à 
t7  k.  de  Montreuil-Mir-Mer,  chef-l.  de  canL 
PUee  de  guerre  de  3'  classe.  Cure.  Gîte  d'é- 
tüpr,  Çï i . vy . A 194  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
des  lettre*.  Pop.  3,790  h.  — Tramai»  tertiaire 
supérieur. 

Autrefois  diocèse  de  Boulogne,  conseil  pro 
vit, rial  d’Artois,  intendance  de  Lille,  recette  de 
Béthune.  Bailliage,  maîtrise  particulière,  gou- 
vernement  particulier,  couvents  de  récollets  , 
chartreuse. 

Hesdin  fut  fondé  en  1554  par  Philibert-Fm- 
matiuel . duc  de  Savoie,  k la  place  d’un  village 
nommé  le  Ménil  H à 4 k.  de  l’ancienne  ville 
forte  d' Hesdin  détruite  par  Gharies-Quinl  en 
1553.  Dans  l’origine,  la  nouvelle  ville  d'Hes- 
din  n'était  qu'une  petite  forteresse  flanquée  «le 
quatre  bastions,  que  l'on  agrandit  vers  1607  H 
1611.  Louis  XIII  la  prit  en  1639  . et  sa  pos- 
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session  fut  assurée  à h France  par  le  mité  des 
Pyrénées,  conclu  en  1659. 

I.es  armes  d 'Hesdin  sont  : parti  d" argent 
et  de  gueules , et  Jeux  étoiles  en  chef  de  f un 
en  r autre. 

le  site  do  cette  ville  , dans  ta  jolie  et  riche 
vallée  de  la  Candie , est  des  plu»  agréables  : 
entourée  de  ranaux  , de  prairies  et  de  chemins 
ombragé» , de  jardins , de  vergers  et  de  bos- 
quets , elle  ressemble  à un  château  fort  placé 
au  milieu  d'un  vaste  parc.  C’est  sans  contredit 
une  des  villes  les  plus  agréables  du  départe- 
ment ; die  est  bien  bâtie  en  briques,  bien  per- 
cée , ceinte,  de  rcnqiarts  , et  entourée  de  fossés 
en  (ont  temps  inondés  pur  les  eaux  de  la  Gau- 
che. L'air  y est  très-sain  . les  environs  char- 
mants rt  remplis  de  traditions  historiques. 

L'hotcl  de  ville  est  un  édilicc  extrêmement 
gracieux.  Ou  y remarque , parmi  les  vastes  et 
Iwaux  salons  de  l'intérieur,  une  petite  biblio- 
thèque naissante  digne  de  fixer,  par  le  choix  des 
ou  s rage*  qui  y sont  rassemblés,  l'attrutiou  des 
amis  des  lettres. 

Biographie,  patriede  l’ai iliéPitivosT  D’Exi- 
lé» , l'un  des  plus  féconds  littérateurs  du  xvut* 

siècle. 

I)u  mathématicien  A. -J.  Viser  st. 

Du  lieutenant  général  de  génie  Grand. 

Du  lieu  tenant  général  ut  Ctux  ni  Bus- 
qcctot. 

Fabriques  de  homictcrie  eu  fil  et  en  coton , 
huile , faïence , poterie  , briques.  Brasseries. 
Filature  de  coton  (à  Grigny).  Raffinerie  de  sel. 
Tanneries.  — Foires  le»  22  sept.,  6 déc.  (15 
jour*)  et  1"  jeudi  apres  Piques. 
Bibliographie.  Description  de  la  cille  et 
pa  ys  de  Hestlsn  ( imprimée  avec  le  siège  de 
HcMlin,  in-rol.,  1639). 

* La  Prise  <f  Hesdin  par  C armer  du  roi,  ii>-4, 
1639. 

Voua  (Antoine  de).  Le  Siège  st Hesdin  ( avec 
la  description  de  la  ville  et  du  pays  ) , in- 
fol., 1639. 

HESDIN  - I/ABBÊ  , vg.  Pas-de-Calais 
( Artois) , arr.  et  à 9 k.  de  Boulogne-sur-Mer, 
cant.  et  ES  de  Samcr.  Pop.  523  h. 

IIESINGl'E  , vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 24  k.  d'Altkirch  , cant.  d'Huniugue,  E de 
St-Louis.  Pop.  930  h. 

IIKSLI  NL  , vg.  Moselle,  cumin.  d’Aluing- 
Ziuiing  , E de  Furbach. 

HENNI o NI),  vg.  Pas  - de  - Calait  ( Artois), 
arc.,  H à 14  k.  de  Moulroiil-sur-Mt-r,  cant. 
de  (^ipague-tc*-IIcMlin.wPup.  430  h. 

ItESMY,  vg.  Seine-Inf.  ( .Normandie),  arr. 
et  à 19  k.  de  Neufchàld,  cant.  de  Loudimerca. 
Pop.  157  h. 

HENNAN4.K  , vg.  Moselle,  connu.  de  Vigy, 
Ode  Meli. 

HESS  F. , vg.  Meurthe  ( Lorraine  ) , arr. . 
cant.,  Ert  à 6 k.  de  Âam'h«mrg.  Pop.  784  h. 

HKSSF  ( Furrt-de-),  vg.  Meuse,  nom.  d'Au- 
brèville,  E de  U<*rnmut -en- Arginine. 

Il  ESSE  N il  El  vi , vg.  B.-Rkin  (Alsace),  arr. 
et  à 1 0 de  SrlieU-xtadl.  caut.  et  E de  MarckoLs- 
heim.  Pop.  462  h. 
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H ESTES HOLTZ , vg.  H. -Rhin.  V.  ûun- 
irais. 

HESTROFF,  vg.  Moselle  ( pays  Messin  ), 
arr.  et  à 25  k.  de  Meta  , cant.  de  Bonlay,  3 
de  BitimNixille.  Bip.  738  h. 

HKSTRLI).  V.  Erra m. — Atelier*  de  mar- 

bra-ie. 

HESTRFS  , vg.  Pas-de-Calais  ( Artois  ) , 
arr..  E et  à 10  k.  de  St-Pol-sur-Tcrnob* , 
cant.  d'Ifcuchiu.  P«>p.  530  h. 

HÉro.VtESNIE  , Vg.  Oise  ( Picardie) , arr. 
et  n 26  k.  île  Beauvais,  cant.  de  Marseille,  0 
de  Grèrctxcur.  Pop.  620  h. 

H ETRE  H FAI  , vg.  Pas-de-Calais , comm. 
de  Irulinghem,  E de  St-Omrr. 

HUTt-ltiK-LA  liRANDE.  vg.  Moselle 
(pars  Mewïn),  arr.,  E et  à 5 k.  de  TbiomviUe, 
cant.  de  (^altennm.  Pop.  1,049  II.—  Fabrique 
de  poterie  de  terre. 

HETTA.NGK  - LA  - PETITE  . ou  Kun- 
Ihiwcï*  , vg.  Moselle,  comm.  de  Mailing, 
K de  Sirrrk . 

HEVBÉCOI  RT,  vg,  Eure  ( Normandie  ) , 
nrr.  et  à 19  k.  des  Audrlys  , cant.  d'Ecos  , C3 
de  Vemon.  Pop.  374  h. 

HEl'€HEVA»l'P.  vg.  Vosges,  arr.  et  à 8 k. 
de  Mireeourf. — On  y trouve  une  source  d’eau 
minérale  ferrugineuse  froide , qui  a pris  son 
nom  d'un  moulin  que  fait  mouvoir  à peu  de 
distance  la  rivière  de  Madou.  L'eau  de  eeîta 
source  est  claire , limpide,  et  également  abon- 
dante dans  toutes  les  saisons  de  l’année.  Sa 
saveur  est  légèrement  astringente.  Elle  dépose 
dans  les  canaux  . |»r  oii  clic  s'écoule  dans  U 
rivière  du  Madon  , une  matière  janniltre  xxsci 
semblable  i de  l’ocre  et  à de  la  rouille  de  fer. 
— • L’eau  d’Heiirheloop  est  employée  avec  le 
plus  grand  *uceès  par  les  médecins  du  pays 
dans  les  douleurs  île*  reins  et  de  la  vessie. 
Bibliographie.  Bvtard.  Précnd' analyse  des 

eaux  tf  Heucheloap  ( Dîct.  minéral,  et  hy- 

drol.  de  la  France,  t.  i",  p.  366). 

HEIT.H1.X  , xg.  Pas-de-Calais  ( Artois  ) , 
arr.,  K et  à 15  k.  de  St  - Pol  - sur  - Ternoû* , 
cbrf-l.  de  cant.  Bureau  d’enregist.  à Prrws. 
pop.  552  h.  — TkMunr  terUaire.  — Foires 
les  17  sept.,  veille  de  la  Fête-Dieu  et  29  déc. 

H Et '<«)!' RT.  vg.  Somme  ( Picardie  ) , arr. 
et  à 40  k.  d’Amiens,  caut.  d’Oisetuont , S 
d’Airaitirs.  Pup.  330  h. 

HEl  DEBOF VII.I.E , vg.  Eure  ( Norman- 
die ) , arr.,  cant.,  52  et  à 6 k.  de  Louvirr*. 
Pop.  677  h. 

HKL’DICOl’RT,  vg.  £ure  ( Normandie  ) , 
arr.  et  à 25  k.  d»*  Audrlys,  cant.  «t  d’Etiè- 
pngm . P«»p.  765  h. 

IIEI  DK  (H  RT.  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
de  Commérer,  ^7  et  k 14  k.  de  St-MihirJ, 
eant.  de  Vignetille*.  Pop.  740  h. 

HKl'IHEOl'RT.  vg.  Somme  (Piranlie), 
btt.,  r«^et  k 16  k.  de  Pèronne,  cant.  de  Roi- 
sel.  Pop.  1 .548  h. 

HET  l>RK  VILLE- PRÈS-THIBKR  VILLE. 

ou  rs-Lmm*.  vg.  Eure.  (Normandie),  arr.  et 
à 15  k.  de  Hernav,  cant.  et  C3  de  Thiberville. 
Pop.  474  h. 

IIEI  DREVILLE-SVR-FI  RE . vg.  Eure 


Digitized  by  Google 


HEURGEYILLE. 


( Normandie),  ait.,  EJ  «’t  à 10  k.  de  Louvier»  , 
cant-  de  Caillou.  Pop.  888  h.  — En  1836,  il  a 
été  découvert , au  hameau  de  la  Lande , de* 
fondation*  assez  étendue*  de  constructions  ro- 
maines , partie ulicmnent  une  *alk  de  taius 
avec  ses  conduits,  des  briques,  poteries,  et  une 
grande  quantité  de  médaille*  à l'effigie  de*  em- 
pereurs romains. 

I1FUGAS  , vg.  Landes  ( Gascogne  ) , arr., 
caut.,  K et  à 10  k.  de  Dax.  Pop.  1,208  h. 

Il  FUGI.F  VILLE- SUR- SCIE  , vg.  Seine- 
Inf.  ( Normandie),  arr.  et  à 23  k.  de  Dieppe , 
cant.  et  EJ  de  Lungueville.  Pop.  888  b. 

HEl’GNES,  vg.  Indre  ( Berry  ),  arr.  et  à 
80  k.  de  Chiu-aureux  , cant.  et  E3  d'Kcueillé. 
Pop.  603  h. 

IIEUGNIES  , vg.  Nord,  com.  de  Houdoin, 
E de  Basay. 

HKUGON  , Helgo,  vg.  Orne  ( Normandie), 
arr.  et  à 37  k.  d' Argentan  . cant.  de  la  Ferté- 
Frrsnel.Edu  Sap.  Pop.  831  b. 

BKl'GUEVILLE  , Hugevilla,  Heugeeilla, 
vg.  Manche  ( Normandie  ) , arr.,  Gû  et  » 7 k. 
de  Coutauces  , mut.  de  St-Malo-dc-la-Lande. 
Pop.  783  b. 

H FA' I IXE  Y - COTON  , vg.  U.  - Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 13  k.  de  Langrea,  cant. 
et  Kde  Luugeau,  Pop.  531  h. 

H EU  ILLE  Y - IX  - GRAND,  vg.  U. -Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 14  k.  de  Langres,  cant. 
at  El  «le  Longeau.  Pop.  545  h. 

HFITLLFY-SUR-SAONK,  vg.  Côte-d'Or 
(Bourgogne),  arr.  et  à 37  k.  de  Dijon , cant.  et 
Ede  Poulailler -sur-Saôoe.  Pop.  895  b. 

UKLT.AND,  vg.  Calviuios  { Normandie^) . 
arr.  et  à 13  k.  de  Pont -l'Evéque,  caut.  de  Di- 
re», EJ  de  Duiullé.  Pop.  17 1 h. 

HEIT. (ES  . vg.  iMt-et-CIaranne , comm.  de 
St-Martin-Curtoii,  K de  Casteljaluux. 

HKTME  - L'ÉGLISE , vg.  Pu  r - de  - Dôme 
(Auvergne),  arr.  et  h 42  k.  de  Clermont-Fer- 
rand, cant.  et  23  de  Rochefort.  Pop.  490  h.— 
Il  est  situé  au  pied  du  Puy-d'Heume  , composé 
de  I mules  Itasaltiqurs  que  l’on  peut  séparer  en 
plaques  assez  épaisses , et  qui  ont  jusqu’à  4 m. 
de  diamètre.  Le  milieu  du  Puy,  ou  plutôt  son 
point  culminant  , est  occupé  par  imr  de  ers 
boule»  tres-grosse-i , qui  parait  elle-même  Tas- 
Ktnblage  «le  plusieurs  autres  plus  petites  qui 
auraient  miuilc  été  développées  par  de  nou- 
Ulleft  couches. 

UF.tMKRF.  (la),  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 29  k.  d*F.vreux,  cant.  el  K de  Ver- 
nun.  Pop.  169  h. 

HF.t'tiUKVILLK , Heuquevilta , vg.  Eure 
(Normandie), arr.,  mut.,  £Jet  à 10  k.  des  Àn- 
delys.  Pop.  351  h. 

IIEUQUKVILLE.  vg.  Seine- Inf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 17  k.  du  Havre,  cant.  et  Kde 
Criqurtot-Lesnrval.  Pop.  336  h. 

HEURE  (I’),  IjoJorium,  Lnra,  vg.  Seine- 
In/.  , connu,  de  < .rasv  ille-I'H.utv,  E du  Havre. 

Il  Fl’ R INF.  (Sic*),  vg.  Charente- Inf.  (Sain* 
longe),  arr.  et  à 16  k.  «le  Jonzac,  cant.  «TAr- 
cliiac.  Pop.  791  h. 

HEl' RG E VILLE,  vg.  Eure  (Normandie), 


UEZO  (le). 


arr.  et  à 33  k.  d'Evreux,  cant,  et  £3  de  Pacy- 
sur-F-tirr.  pop.  50  h. 

Il  FF  KG  IMS  (d’),  Vg.  Saône-et-Loire,  com. 
dcSt-Juben-doCrny,  EJ  de  Marcigny. 

IIFUHIXGHFM.  vg.  Pat-île- Calais  (Ar- 
tois), arr.,  E et  à 6 k.  «le  -Orner,  cant. 
d’Aire-sur-ln-Ly».  P»qn  439  h. 

HEU  RTE  A I ' Y 1LLK , vg.  Seine-lnf,  «mu. 
de  Jumiéges,  EJ  de  Duclair. 

UFURTÇLOU  P (Grandet  Petit-),  vg  .Seine- 
ei-Oise,  minm.  de  Longues,  EJ  de  Septeuil. 

HEURTE V ENT , vg.  Calvados  (Norman- 
die), arr.  et  à 33  k.  de  Lisieux,  cant.  et  K de 
Livarot.  Pop.  329  h. 

HFlliliKUl.S,  vg.  Isère,  comm.  et  K «le 
Tullius. 

IIKISKHN,  ou  limas,  vg.  B. -Rhin,  com. 
de  Malzeulkcim,  E de  Benfrld. 

IIFI  S.SK,  vg.  Manche  (Normandie),  arr.  et 
à 20  k.  de  Mortain,  cant.  et  K du  Teilleul. 
Pop.  941  h. 

HEUTRÉGI VILLE,  vg.  Marne  (Champa- 
gne), arr.  et  à 19  k.  de  Reims,  cant.  «le  Bour- 
gogne, K d’Isle-sur-Suippe.  Pop.  683  h. — H 
est  situé  sur  la  Stoppe,  au-dessc»  de  laquelle  il 
s’élève  par  nue  rue  priori  paît*  jusqu'à  unr  pe- 
tite place  publique  sur  LuquelU:  s'élève  l'église 
paroissiale,  élégant  édifice  surmonté  d'une  flè- 
che.  aigue.  — Filature  de  laine  pour  les  fabri- 
qua de  Reims. 

IIFUZE  (la  Grande-),  vg.  Seine-lnf,  com. 
et  K «le  Belb'iiconibre. 

1IEUZECOUHT,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  h 14  k.  de  Doullrui,  cant.  cl  K de 
Beruaville.  Pop.  447  h. 

H K VF  (cap  de  la).  Il  est  situé  sur  la  Man- 
cire,  et  forme  l'entrée  nord  de  l'embouchure  de 
la  Seine,  à 3 k.  du  Havre.  Cecapest  surmonté 
de  deux  pliant  à feux  lixes,  de  33  k.  de  por- 
tée, placé»  à 50  in.  de  distance  l'un  de  l’autre, 
et  à 153  tn.  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 
Lat.  49"  31',  long.  O.  2"  16'.  V.  Amusai. 

IIFVIIX1ERS,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
et  à 25  k.  de  Bar-lt^Duc,  cant.  de  Muntiers- 
sur-Snulx.  EJde  Lignv . Pop.  374  h. 

tIFYRIAT,  vg.  din,  comm.  «h*  Sonlhocmax , 
C-J  de  Nantua. 

IIFVKRSBKHG.  Vg.  Meurt  lie.  V.St-Locj». 

IIKYRIKUX,  Isère  (Dauphiné),  arr.  et 
à 30  k.  de  Vienne,  chcf-1.  «le  cant.  One. K de 
la  Verpilli«Tr.  Pop,  1,520  h.  — Tirrais  d'ad- 
lus  ions  moderne*.  — Foires  les  37  jauv.,  16 
avril,  22  juillet,  9 sept. et  35  nov . 

IIFYWILLEK.  vg.  li.-Rhin  (Alsace),  arr.. 

cant.,  K et  à 6 k.  d’Altkireb.  Pup.  233  h. 

fIFZ  (les),  vg.  Seine-lnf.,  comm.  «le  Kebets, 
E de  Racbv. 

IIEZELQUES,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 

an  . et  à 40  k.  «1»'  Mont  revu l-stir-Mcr,  cant. 
et  EJ  «le  Frugrs.  Pop.  312  h. 

IIEZETTF  (les),  'g-  dime,  connu,  de  Gu*, 
vry,  EJ  de  Cliauny. 

IIFZlNüUK.  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 20  k.  d’Allkirili,  cant.  d'Hunitigue.  Pop. 
810  h. 

HKZO  (le),  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr., 
| caut.,  E rl  à 13  k.  de  Vauucs.  Pop.  435  h. 
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HIRARETTF.Ng.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.,  K et  à 13  k.  de  Tarbes , cant.  d'Ossun. 
Pop.  205  b. 

UlDREqi'ËX,  vg.  Pas-de-Calais,  connu, 
de  Ferques,  C*J  de  Marquise. 

UlÉNING,  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr. 
et  à 35  k.  de  Thionville,  caut.  et  EJ  de  Bou- 
ton ville,  Pop.  374  h. 

IIIÈRES  (!<»),  vg.  H. -Alpes,  comm.  et  K 
de  la  Grave. 

îilFRFS,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  de  la 
’l  wir-du-Pin , à 35  k.  de  Bourgoin,  cant.  et 
et  E de  Crémieu.  Pop.  819  h. 

III  ÈRES.  V.  HvÉnu. 

H1FRGKS.  vg.  dr de  une  s Champagne),  arr. 
et  à 32  k.  de  Rocrui,  caut. et  EJ  de  GiveL  Pop. 
305  h. 

C riait  autrefois  le  chef-lieu  d'une  baronnie 
appartenant  au  duc  d'Aremlierg,  qui  y avait  uu 
château  fort,  incendié  eu  1793;  le*  mura  de 
cet  édifice,  construit  sur  la  pente  d'une  col- 
line boisée,  el  dominant  le  village  et  te»  «ai  vi- 
rons, MOI  encore  <j<d*>ut,  et  contribuent  à don- 
ner à la  localité  un  as|iect  remarquable. 

HIFIINONT,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  d 
à 85  k.  d’Abbeville,  cant. de Crécy,  K d'Amy- 
le-Ch/itcau.  Pop.  430  h. 

HIERS,  vg.  Charente-tnf. (Saintnuge) , arr. , 
cant.  et  à 5 k.  d«r  Mareones  , E3  à Bruuagu. 
Pop.  986  h. 

NIERSAC,  vg.  Charente  (Angnumois),arr.( 
El,  bureau  d'enregUt.  et  à 13  k.  d'Angou- 
lème,  clief-l.dreanl.  Cure.  Vjr.  Pop,  637  h. — 
TfRRAin  jurassique.  — Foires  les  4 janv.,  4 
mars,  4 mai.  4 juillet,  4 sept,  et  4nuv.  — Mar- 
ché tous  les  dimanches. 

illFSSK,  vg.  Charente  (Attgoumois),  arr,, 
caut.,  K et  à 6 k.  de  Confolcns.  Pop.  547  h. 

H1ES VILLE,  vg.  Manche  ^ Normandie) , arr. 
et  à 33  k.  de  Valognes,  cant.  el  EJ  «leSto- 
Mcro-Kglise.  Pop.  184  h. 

HIF.VIIXE,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  à 25  k.  de  Lisieux,  cant.  et  K de  St- 
Pierre-sur-Dives.  Pop.  212  h. 

UIGNY,  vg.  Moselle,  comm.  d«-  Preutin,  EJ 
de  Briey. 

H IG  U ÈRES  - SOU  VF  , vg.  U. -P  y rendu 
(Béarn),  arr.,  K d à 12k.  «L-  Pau.  cant.  da 
Morlaas.  Pop.  242  b. 

HIIS,  vg.  H. -Pi rénées  (Gascogne),  arr., 
cou!.,  K d à 13  k.  «le  Tari*-*.  Pop.  344  h. 

HILAIRE  (St-),  Ig  Allier  (Bourbonnais), 
arr.  cl  à 30  k.  de  M«iulin>-tur- Allier,  cant.  et 
EJ  de  fkmrlwn-f  Archambault.  Piop.  685  h. — 
Il  est  sur  une  liaulcur,  et  remarquable  par  un 
anrim  clutlcau.  - Foires  les  9 janv.,  27  mare, 
19  avril,  19  et  80  mai,  et  4 sept. 

Ull.AIRF.  ;st-)t  vg.  didye.  V.  St-Htuuu. 

HILAIRE  i,  St-) , ttg  Aude  (luiiiguedoc),  arr., 
bureau  d’euregut.  el  à 9 k.  «1<*  Limoux,  ch .4. 
de  cant.  Cure.  EJ.  A 81 4 k.  de  Paris  pour  la 
taxe  de»  kttitt.  Pop.  996  h.  — Tsaïuu  ter- 
tiaire moyeu. 

C’était  autrelois  une  abliaye  du  diocèse  dê 
Cana*>uUiK  qui  avait  été  fomlée  mmis  le  nom 
«le  sutut  Saturnin,  luarty  r.  niais  «pii  prit  au 
commeiHcntcut  du  xix*  siccle  le  im>ui  de  St- 
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Hit. AIRE  (SI-). 


HfLAlltE-DE-TALMOXT  (St-). 


HILAIRF.-LAPI.AIXE  (Si-). 


Hilaire,  d’uu  évêque  de  Carcassonne  qui  y fut 
inhumé.  Les  désiguations  qu’on  lui  donne  dans 
les  ancienne*  rlmmiquet  sool  ürs-juitrs  : sur 
le*  f routières  du  Kazes,  « A k.  d«*  l’Aude  et  sur 
le  Lauqurt.  Eu  lütiT,  elle  passa  au  pouvoir 
de  séculiers,  puis  fut  unie  au  muuo&UTe  «le 
Prou  il  lie,  drait  plus  lard  elle  fut  désunie.  — 
Commerce  d’huile*  et  de  fariurs.  — Foires  1rs 
16  août  et  19  oct. 

1111. AIRE  (Si-),  ou  Sr-HlLstav-nv-ViiJ.a- 
vaawcHK,  joli  village,  Charenle-Inf.  (Sain lon- 
ge), arr.,  ££  et  à 10  L de  St-J«>au-d,Aiigély, 

« lief-l.  «le  cant.  Bureau  d’eurrgist.  à Matlia. 
Cure.  yjf.  Pop.  1 ,317  h. — Tmsis  jurassique. 

HILAIRE  ,$!-),  Charente. \.  St-Hii.uiu. 

HILAIRE  (St-),  vg.  Doubs  (Franch«*-Com- 
té),  arr.  et  à S h.  de  Baume-les-Damcs,  raul. 
et  SI  de  Koulans.  pup.  171  h. 

HILAIRE  (St-),  Vg.  H, -Garonne  (Langue- 
doc), arr.,  eant.,  23  et  a 6 L.  de  Muret.  Pop. 
tttfc. 

HILAIRE  (St-)  , on  ST-Hiuiiï-ius-Bt- 
■ois*  , Indre  (Berry),  arr.»  r-ü  et  à 8 L.  du 
Blanc,  caut.  «!«•  Rélahre.  P«>p.  927  h. 

HILAIRE  (St-),  vg.  htrt  (Dauphiné),  arr. 
et  à S."»  L.  de  (àmiolde,  cant.  du  Touvet,  H 
de  ti.ll*  Pop.  467  h. 

HILAIRE  (St-) , vg.  Ixnr-el-Cher  (Reaucc), 
arr.  et  à 20  k.  de  Vendôme , cant.  de  Morèe, 
K de  Pérou.  P«q».  755  h. 

HILAIRE  (St-),  vg.  Loire  (Forer),  arr.  et  à 
i5  k.  de  Roanne  , tant,  et  ES  de  Charhcu.  P. 
709  h. 

HILAIRE  (SI-),  vg.  U. -Loire  (Auvergne), 
arr.  et  à tî  k.  de  Brioude  , cant.  d'Auzon,  r«3 
de  Slt-Florine.  Pop,  89  h. 

HILAIRE  (St-),  vg.  Lot-et-Garonne  (Agé- 
noi«),  arr.,  ouït.,  fcüet  à 10  k.  d’Ageu.  y>r. 
Pop.  1,061  h. 

IIII.AIKE  (St-)  , vg.  Meute  (payt  Messin), 
arr.  et  à 27  k.  de  Vrrdun-sur-Meuse  , cant.  de 
Fresncs-en-Woévre,  El  de  Maubeulles.  Pop. 
132  II. 

HILAIRE  ( Si-  ) , vg.  Nièvre',  mmm.  de 
Dompuirr.  H et  à 5 k.  de  Cbitrau-Cliinun. 

HILAIRE  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  , 

cant.,  C3  et  a 2 k.  d'Avesnes.  IN»p.  631  h. 

HILAIRE  (St-),  vg.  Nord  (Flandre),  arr., 
Erti  13  k.  de  Cambrai,  caul.  de  Caruiérrs. 
Pop.  1.905  h. 

HILAIRE  (St-),  vg.  U. -Pyrénées,  cumin, 
«le  Montaut,  de  Nay. 

HILAIRE  (St-),  vg.  U. -Saône,  romn.  de 
Teniuay , C-3  de  Lnre. 

HILAIRE  (St-),  vg.  Seinr-et-0*s<  (Reauce), 
arr.,  cant.,  C3  et  à 8 k.  d'F.tami*-».  P.  269  h.* 

Il  y avait  autrefois  à St-Hilairr  un  andeu 
prieuré,  qui  forme  aujourd’hui  une  jolie  mai- 
son de  campagne  environnée  de  I telle*  planta- 
tions et  de  prairies  liordée*  par  la  rivière 
d'Ourite. 

Le  chAteau  de  Gusuraoiro,  situé  aux  confins  J 
d'une  plaine  immense  , fait  |wri»c  de  U com- 
munie de  Sl-Hilairc.  Deux  parts,  remarquables 
par  leur  étendue  et  la  variété  des  arbres  dont 
ils  sont  plantés  , eu  rendent  la  vue  cl  le  séjour 
infiniment  agréables. 


HILAIRE  (St-),  vg.  Seine- lu/.,  comra.  et 
Hde  Rouen. 

HILAIRE- AC -TEMPLE  (Si-),  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.,  Eet  à 12  k.  de  Châlons- 
sur-Marne,  euul.  «le  Suippe.  Pup.  120  h. 

HILAIRF.-HEAl VOIR  (St-),  vg.  Hérault 
(Languedoc) , arr.  et  à 2t  k.  de  Montpellier, 
cant.  de  Cosiries,  RJ  de  Sommieres.  P.  UO  h. 

IIILAIRE-BONNEVAL  (St-),  vg.  U. -Vienne 
(Limousin),  arr.  et  à 18  k.  «le  Limoges,  caut. 
et  v de  Pierre -BufGere.  Pup.  767  h. 

HIL A I RE-COTTES  (St-),  vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  et  à 22  k.  de  Bétiiuuc,  cant.  de 
Nov ient-Funtes,  £-3  de  Lillers.  Pop.  626  h. 

HILAIKE-Ll'SSO.\-LA-Y  AL.HITTE  (St-), 
vg.  Loire  (Forez)  , arr.  cl  à 29  k.  de  Moothri- 
son,  caut.  et  £J  de  Sl-Boiuicl-lc -ChAteau.  Pop. 

1 ,044  1».-  - Foire  le  18  nov, 

HILAIRE- DE  BRKKS  (Si-),  vg.  Isère 
(Dauphiné),  arr.  «le  U Tour-du-pia,  à 8 h.  «le 
Bourgoin,  caul.  et  >*  «le  Crcmieu.  P«tp.  383  h. 
— Foire  le  22  fév. 

H I LA  I R E-DE-B  R F.TH.M  AS  (St-) , vg.  Gard 
(Languedoc),  arr.,  caul.,  C^d  à 7 k.  d’AJais. 
Pop.  676  h.  — Aerreiû:  (A  Ll iront). 

IIILAIRK-DK-BRIOL/K  (St-),  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  et  à 25  k.  d’Argeutan,  cant. 
et  de  Briouze.  Pop.  1 ,070  b. 

HILAIRE-DE-CH ALLONS  (St-),  vg.  Loire- 
lof.  (Bretagoe) , air.  et  i 24  k.  de  PaimlxTuf,, 
cant.  et  &2  de  Bourgueuf-en-Retz.  P.  i ,U92  h. 
— Foire  le  30  mai. 

HILAIHE-DE-LA-COTE  (St-),  vg.  Isère 
(Dauphiné),  arr.  et  à 41  k.  de  Vienne,  cant. 

et  S de  Cote -St- André.  Pop.  1,231  h. 

Foire  le  6 sepl. 

HILAIHE-DE-LAATT  (Si-),  vg.  Lozère 
(Languedoc),  arr.  et  à 32  k.  de  Flurac , caut. 
et  &:  de  St-C.eriîiam-dc-Calberte.  Poji.  441  h. 

HILAIRE-DE-MORTAOHB(Sl-),  vg.  Ven- 
dee  (Poitou),  arr.  et  à 49  k.  de  Bourtkon- Ven- 
dée. c.  et  RJ  de  Mortagne-sur-Scvre.  P.  655  h. 

IIILAIKE-DES-F.4.H  AI  RROL.XES  (SI-)  , 
vg.  Deux-Sèvres,  conim.  de  St  - l'iermdes  - 
Echauhmgties,  S de  LhàtiUuu-sur-Scv  re. 

HILAIRE éDES  LANDES  (St-),  vg.  Hle-el- 
Vilaine  (Bretagne),  arr.  et  à 13  k.  de  Fou- 
gères , cant.  et  C3  de  StBrice-eu-Cogks.  Pop. 
1,608  h.  — Tanneries. 

HILAIRE  - DES  - LAN  DES  (Si  - ) , vg. 
Mayenne  (Maine) , arr.  et  à 25  L.  de  Laval, 
caut.  de  Chsilland,  P3  d'Ernée.  Pop.  1 .738  h. 

MILAIRE-DKS-LOtiES,  ou  atm-L'Aurtsi 
(St-),  vg,  Vendée  (Poitou),  arr.,  R],  bureau 
d’enregist.  et  à 11  k.  de  Fontenay -le  - Comte, 
chef-l.  de  cant.  Cure.  Pop.  2,504  h.— Txaazia 
■ jurassique.  — Foires  le  1"  lundi  de  Pâques  et 
3*  jeudi  de  mars.  ' 

II II.AIRE-DF-S-.no Y KR.S  (Si-),  vg.  Hure- 
et-Loir,  aunm.  de  Sl-Deuis-d’Autbou  , O de  1 
Nogent-Je-Rotrou. 

Hll.AlRb-D ENTISSAC  (Sl-),vg.  Dordogne 
(Périgord) , arr.  et  à 23  k.  de  Bergerac,  cant. 
de  Villamblard,  EJ  de  Mussidan.  Pop.  403  h. 

HILAIRE- DE-TALJMO.NT  (St-),  vg.  Ven- 
Ht  (Poitou) . MT..  23  « i U k.  dn  S»Um, 
cant.  de  Talmont . Pop.  529  h. 


HILAIRE  - DK-VILLKFRANCHE  ( St-  ) , 

Charente-Inf.  V.  St-Hiuiu. 

HILAIRE-DE-VOlîST  (Si-),  vg.  Vendée 
(Poilou),  arr.  «H  à 19  k.  de  Fonlenay-le  Comte, 
cant.  et  Kde  la  Châtaigneraie.  Pop.  981  b. 

HILAIRE- DO/JI.HA.X  (St-),  vg.  Gard 
(Languedoc),  arr.  et  à 15  k.  d'I’zès,  caut.  et 
K) de  Remoulins.  Pop.  651  h. 

HILAIHE-Dt T ROIS  (Si-),  vg.  Charente- 
InJ.  (Saiutouge).  arr.,  (S  «*  • 6 k.  de  Jun- 
zac,  caut.  dr  Miraml<cau.  Pop.  290  h. 

HILAIRE  -DE-BOIS  (Si-),  vg.  Gironde 
(Cuienue) , arr.  et  à 11  k.  de  la  Kéolr,  faut, 
el  Ë de  Snuvetcrre.  Pop.  207  h. 

HILAIRE-DL’-BOLS  (St-),  vg.  Ix>ire-Inf 
(Bretagne),  arr.  et  à 28  k.  de  Nantes,  cant.  et 
Ë de  Clissou.  Pop.  1 .222  h. 

H1LAIUK-DI  -BOIS  (Si-),  hg  Maine-et- 
Loire  (Anjou),  arr.  et  à 51  k.  de  Saumur, 
cant.  et  S de  Vihiers.  Pop.  1,383  h. 

HILAIRE- HIT  - BOIS  (Si-),  vg.  Vendée 
(Poilou),  ^rr.  el  à 22  k.  de  Fonteiiay-l«*-Coinle, 
caul.  el  E de  Sie-Hermiue.  Pop.  975  h. 

IIILAIRE- DF -HARLOFET  (Si-),  gros 
Itourg,  Manche  \ Normandie ) , arr.  cl  à 16  k. 
de  Mortain,  chef-l.  de  cant.  Cure.  (Üte  d’é- 
tape.  EJ-  A 286  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
«les  lettre*,  pop.  2,994  h.  — Tannais  de  tran- 
sition inférieur. 

Ce  bourg,  l'entrepôt  delà  Bretagne,  du  Maine 
et  de  la  Normandie,  «-si  éminemment  commer- 
çant |>ar  sa  position.  Ses  marchés,  pendant  plu- 
sieurs moi»  de  l'année  , sont  de  véritables 
foires  «ni  sc  vendent  beaucoup  de  bestiaux,  d« 
Gis.  dr  toiles,  de  grains,  «k  cire,  de  miel,  etc. 

PaTkik  de  J.  Postas,  célèbre  casuistr. 

De  F.  Bîmiui,  évêque  «le  Valence. 

Foires  le  1*'  mercredi  apres  le  I3janv., 
apres  le  2 fév. , mercredi  saint , 1*'  mercredi 
de  sept,  cl  tM  lundi  après  le  II  nov. 

HILAIRE- DF -ROSIER  (St-),  'g.  Isère 
(Danpbiué),  arr. , caut.,  Set  à 8 k.  de  St- 
MarrcIlin.Pop.  1,017  h.— Foirez  les  ISjauv., 
22  fév.  et  22  nov. 

HILAIRE-  FOISSAC  (Si-)  , vg.  Corrèsa 
( ftimousin) . arr.  et  à 43  k.  «le  Tulle,  caut.  «la 
Lapléau,  R d’EjIfto  i».  Pop.  1,092  h. 

IIILAIRE  - FONTAINE  (St-),  vg.  Nièvre 
(Nivernais),  arr.  et  a 55  k.  de  News , cant. 
et  CS  de  Fours.  Pop-  487  h. 

HILAIRE  LÀ-CROIX  (St-),  vg.  Puy-de- 
Dôme  (Auvergne)  , arr.  el  à 20  k.  de  Riom, 
caul.  el  PS  de  Comlironde.  Pop.  818  II. 

HILAIRE-LA-FORÊT  (Si-).  V.  St-Hi- 

UlSS’U’V OGST. 

HII.AIRF.-LA-GÉRARD  (SI-),  tj.  Orne 
(Normandie),  atT.  cl  à *3  k.d‘ Alençon.  caut. 
,rt‘t  de  S<e*.  Pop.  307  h. 

HILAIRE  - LA  • ROÀILLE  , 'P  ttrofiH 
(CrtiteuDc).  arr.  , cant. , K el  à A k.  de  la 
Rèole.  Pop.  4«6  b. 

HILAIRE-LA  PALLC  (SI-).  Dtui-Sl- 
près  (Poilou)  , arr.  et  à «3  k.  de  Niort,  cant. 
« E de  Manié.  Pop.  1 ,718  h.  — Foirci  le  0 
de  chaque  mois. 

i HII.AIBE-LA-PLAHE  (SI-),  *!■  Crtuu 
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(Marche),  arr.  et  à 10  k.  île  Guéret,  cant.  et 
£2  d'Alain.  Pop.  452  h. 

H 1 1 vi  RE  I. AN  KH  us  (St-),  vg.  H. -/  tenue 
(Limousin),  arr.  et  à 19  k.  de  St-Yrieix,  rant. 
et  de  Ncxon.  Pop.  799  li. 

HILAIRE- LA -TREILLE  (St-),  Tg.  //.- 
Vienne  (Limousin),  arr.  et  à 29  h.  de  Relier, 
ami.  de  M.iguac-Laval,  Bd'Amac -JL*q>o$lc. 
Pop.  1.130  h. 

Hl  IAIRF-LFXH ATEA ü (St-),  Tg.  Creuse 
(Marche),  arr.  et  à 1 1 k.  de  Rourgaueuf,  caut. 
et  PO  de  Pontanou.  Pop.  930  h. 

IIILAIRE-LE-DOYKN  (St-),  vg.  Maine-et- 
Ijoire  (Anjou),  arr.  et  à 18  k.  de  Saumur, 
cant . cl  E3 de Moiitmiil-Rrllay.  Pop.  129  h.— 
Foire  im|tortonle  le  15  sept,  pour  la  vente 
des  graius,  vins  rt  bestiaux. 

IIILAIKK-LFM.HAM»  (St-),  vg.  Marne 
(Cliampagne) , arr.  et  à 26  k.  de  Chilum-sur- 
Marne,  ont.  et  K de  Suippe.  Pop.  721  li. — 
Au  confluent  de  la  Suippe  et  de  la  Souain. 
Beaux  moulins  à farine. 

HILAIRE- LE-  LIER  fi  U (St-),  lig  Sarthe 
(Moine),  oit.  et  à 3!»  k.  de  Mamers  , cant.  de 
Tuiïc,  r-.*  de  Tonnerre.  Pop.  280  h. 

H I LA I fi K-LE- PETIT  (Si-)  , joli  village, 
Marne  (TJiampagne),  arr.  et  à 28  k.  de  Reims, 
eant.  et  K de  Reim*.  Pop.  733  h.  Sur  la  rive 
droite  de  la  Suip|ie. 

Il I LA I II  E-I.ÈS-  A X DRESIS  (St-).  Vg.  Loi- 
ret  (Galiiuis),  arr.  et  à 24  k.  de  Monlargis, 
canl.  et  0 de  Courtenay.  Pop.  812  h. 

HILAIRE-LÈft-RESSO\MÈS  (St-),  Tg. 
L/U  (Querey),  arr.  rt  à 27  k.  de  Kigeac,  cant. 
de  la  Trunquière,  B de  Maurs.  Pop.  699  h. 

IIII.AIRE  I.KS-COI  RKES  (St-),  vg.  Cor- 
rèze (Limousin),  arr.  et  à 5G  k.  de  Tulle,  cant. 
t1»  Kl  de  Trrignne.  pop.  859  h. 

HII.AIRE-EÊ.S-MORTAOXE  (St-),  Orne 
(Perche),  arr.,  cant.,  S et  à 5 k.  de  Morta- 
gnc-siir-llutne.  Pnp.  944  h. 

HILAIRE- LE-VOTHIS  (St-),  vg.  Vendée 
(Poitou),  arr.  cl  k 23  k.  de  Bourbon- Vctidcc, 
canl.  et  Çg  de  Cluuitniiuny.  Pop.  1 ,080  h. 

IIII.AIItE- LE- VOTST  (SI-),  ou  la  Fouît, 
Tg.  (Poitou),  orr.  et  à 11  k.  des  Sables, 

canl.  de  Tahnonl,  K d’Avrillé.  Pojj.  529  h. 

IIILIIRE  - LOITLAY  (Si-),  vg.  Vendée 
(Poitou),  arr.  et  à 37  k.  de  Bourlmn-Veudée, 
cant.  et  0 de  Monlaigu.  Pop.  2,080  h. 

IIILAIRR-LUC  (SI-),  vg.  Corrèze  (Limou- 
sin), arr.  et  k 30  k.  dTxtd,  cant.  et  ESa  de 
Wwie.  Pup.  401  h. 

Il  IL  AIRE- PETIT- VILLE  (St-),  vg.  Man- 
che (Normandie),  arr.  et  à 2.7  k.  de  Sl-Lô, 
«oui  ■ et  B de  Camitan.  Pop.  350  h. 

HILAIKK-PEYRÜTX  (Si-),  vg.  Corrèze  \ 
(Limousin),  arr.,  cant.,  B et  à 17k.  de  Tulle. 
P"j*.  1,640  h.  — Foires  les  11  jonv.,  9 et  26 
mar,  22  juin.  11  dér.  et  »«lic  des  Rameaux. 

Il  I L A I lt  E-PUES-PIOXS  A T (Si-),  Tg.  Pur- 
Je- Pâme  (Anretfne),  air.  et  à 55  k.  de  Riom, 
eant.  et  B de  P iousat.  Pop.  944  h, 

HILAIRK-ST-FLOHK.Vr  (St-),  Clomma, 
(Slonna , vg.  Maine-et-Loire  (Anjou),  arr., 
canl..  B rt  à 51  k.  de  Saumur.  Pop.  1,010  h. 

IIILAIRE-ST-MESHI.Y  (St-),  Tg.  Loiret 
11. 


(Chicanais),  arr.,  cant.,  B et  à 8 k.  d'Orléans. 
Pop.  1 ,360  h.  — Foires  le  lundi  de  Qunsi- 
modo,  rt  2*  dimauche.  de  juillet. 

HILAIRE*  SOTS-COL  HT  (St-),  vg.  Cher 
(Berry),  arr.  et  à 38  k.  de  Bourges,  cant.  et 
B de  Viemm.  Pop.  877  h. 

IIII.AIHE  STR  AI  TI.se  (St-).  V.  St-Hi- 
uiii-orvlaiiu. 

hilaihe  str  bexai.se  (St-).  V.  St- 

Hiuim,  ht  tire . 

HILAIRE  - STR  - ERRE  (St-),  vg.  Orne 
(Perche),  arr.  et  à 30  k.  de  Mortague-sur- 
Huiue,  cant.  du  Tlidl,  B de  RenUuiis.  Pop. 
961  h. 

HII.AIHE-STR-PT1SEATX  (St-),  vg.  Loi- 
ret  ((•aimais),  arr.  et  à 13  k.  de  Monlargis, 
«suit,  de  Lorris,  B de  Xoyeu-sur-Veniusoa. 
Pup.  278  h. 

H1L AIRE- STR- MILLE  (St-),  vg.  Orne. 
(INatltt*),  arr.  cl  à 30  k.  de  Mortagne-sur- 
liuiur,  cant.  dr  Moulins-la-Mardie,  £_-J  de  Sle- 
Gauhurge.  Puj».  147  h. 

UILAIRE-SL'H-YKRRE  (St-),  vg.  Eure- 
et. Loir  (Rca  lire),  arr.  et  à 8 k.  de  Cliâlcau- 
duu,  cant.  et  B de  Cluy  es.  Pop.  694  li. 

HILAIRE- TA  L RIF.LX  (St-),  vg.  Corrèze 
(Limousin),  arr.  et  à 36  k,  de  Tulle,  cant.  et 
B d* Argentai.  Pop.  28?  h. 

IIILAKIOX  (Si-),  Tg.  <S««e-rt-Owe(Bcauoe), 
arr. . cant. , EJ  et  à 9 k . de  RambouilleL  Pup. 
508  h. 

De-  celle  commune  dépend  le  château  des 
Voisins , dont  le  parc  renferme  une  masse  énor- 
me de  rochers,  digue  d'exercer  les  crayons  des 
artistes  et  de  fixer  Talleuliou  des  naturalistes. 

II  Il.B  FUS  II  FJ  SI . vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.,  B et  à 7 k.  de  Sarrebourg,  canl.  de  Fé- 
Urtraugr.  Pup.  589  h. 

HJ  LL  AIRF1  (St-),  vg.  {‘/tarent?  (Saintooge), 
arr.,  canl.,  JS  et  à 2 k.  de  Rorhezieux.  Pop. 
426  h. 

IIILLAIHE-HK'IIIKZ,  lig  Vendée  (Poitou), 
arr.  et  à 28  k.  des  Soldes,  cant.  et  de  51- 
GiUes-sur-Vie,  Fop.  2,102  h.  — Foires  le 
lundi  saint,  1*'  lundi  d’oct.  et  dernier  lundi 
de  déc. 

MILLIER  (St-),  vg.  Seine-et-Mame  (Brie), 
arr.,  cant.,  fc..'  et  à 9 k . de  Provins.  P.  482  h. 

MILLION',  vg.  Cûtes-du-Sord  (Bretagne), 
arr.,  cant.,  B rt  a 10  k.  de  Sl-Brieuc.  l*«p. 
2,700  h.  — Ou  voit  aux  cm  irons  le  château  1 
de  Rouahry,  précédé  d'une  lielle  ail»*  de  chênes 
qui  conduit  de  ce  château  au  village  d'Hillion. 

III  uses  H Fini,  ou  Hiltxm,  beau  et  grand 
village,  B. -Rhin  (Alsace),  arr. , B et  a 12  k. 
de  Schelrstadt , cant.  de  Marckoldnûm.  Pup. 
1,747  li.  Sur  la  Rlind.  — On  trouve  dans  ses 
ravirons  U-.mcuup  d'antiquités  rumaines. 

H1L.SPRKJJ,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à S0  k.  de  Surrrguefniue»,  cant.  de  Sar- 
rallte,  B de  Puttclangc.  Pop.  1 ,025  II. — Foire 
le  lundi  apres  le  23  mai. 

lltLT/.EX  , vg.  B. -Rhin.  V,  Iliucmuut. 

HIMETIÈRE  (St-),  vg.  Jura  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 37  k.  de  Lwis-lc-Sauluicr, 
cant.  et  0 d'Ariuthod.  Pop.  151  h. 

HINACOTRT,  vg.  Aime  (Picardie),  arr., 


B et  à 12  k.  de  St-Queulin,  cant.  de  Moy. 
Pop.  165  h. 

HIXC  K ANGE,  ou  lIiscaiTocv,  vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.  et  à 25  k.  de  Met/,  cant. 

Ri  inlay.  Pup.  349  h. 

HIXDISHEIM  , un  lltVDU*,  vg.  R. -Rhin 
(Alsace),  air.  et  à 31  k.  de  Schelestadt,  cant. 
et  B d’Enlein.  Pup.  1,244  h. 

HIXULIXG,  Moselle.  V.  Hvmno. 

H1XDI.INGF.X,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr., 
B H à 10  k.  d'Altkirrh,  cant.  d'Hirsitigni. 
Pop.  473  h. 

H ING  ES,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr., 
cant.,  B et  à 5 k.  de  Béthune.  Pop.  1,077  h. 

HI.MiLK  (le),  vg.  Cdiet-du-Snrd  (Breta- 
gne). arr.,  cant.,  B et  à 8 k.  de  Dinan.  Pup. 
207  h. 

HIMîUIE  (la),  vg.  //.-Rhin,  rnmm.  de 
T Allemand -Jlomliatb,  B de  Ste-Marie-aux- 
Miuet. 

HIXSBOTRG,  vg.  R. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 28  k.  de  Savrrae,  canl.  et  CS  de  la  Pelilo- 
Pierre.  Pop.  168  h. 

HIXSIXG,  vg.  Moselle,  conun.  de  Holviug, 
i K de  Putlelauge. 

IIINSIXGEN,  Tg.  B. .Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 48  k.  de  Savent?,  caut.  et  B de  SaamfvTuioti. 
Pop.  149  h. 

IIIXX,  vg.  Londtê  (Gascogne),  arr.  et  à 10 
k.  de  Dax,  cant.  et  B de  Muntfort.  P.  776 h. 

HIPPOLYTE  (St-),  petite  et  ancienne  ville, 
Doubs  (Franche-Comté),  arr.  et  à 35  k.  de 
Montljclliaid,  chef-!,  de  cant.  Cure.  ES.  A 
464  k.  de  Paris  |tour  ta  taxe  des  lettres.  Pop. 
867  II.  - Tuuum  jurassique,  étage  moyen  du 
système  oolitique. 

Dans  le  xi*  et  le  ru*  siècle,  St-Hippnhte 
était  mie  des  villes  les  plus  importanl*-»  de  l’Els- 
gavv.  Les  Bernois  ta  prirent  dans  les  guerres  de 
Cliarles  le  Hnrdi,  duc  de  Bourgogne,  et  né  la 
restituèrent  qu'à  la  paix  de  Zurich , en  1478. 
Lor*  de  l’invasion  du  comté  de  Bourgogne  par 
les  Français  en  1634,  le  général  ai  chef  déta- 
cha une  forte  dix  ision  de  l'armée  avec  de  l'ar- 
tillerie, «nu  lex  ordre-'*  du  général  de  Grancev, 
qui  se  dirigea  sur  St-lfippolylr,  établit  son  camp 
à peu  de  distance  rt  forma  le  siège  de  celte 
petite  ville.  Défmdur  seulement  par  une  mu- 
raille, on  y fit  hienlôl  des  hm-lics  asses  consi- 
dérables pour  engager  les  assiégeants  à tenter 
l'assaut  ; eeqn'ils  fireut  avec  d'autant  plus  de 
confiance,  que  François  de  St-Maum,  cheva- 
lier de  SMW-orges,  qui  en  était  héréditaire- 
ment  capitaine  et  gouverneur,  s'y  était  retiré 
avec  une  faible  garnison  rt  une  petite  troupe 
dr  montagnards  résolus.  Graucey  fut  vigoureu- 
sement re^KNissé  avec  uue  perte  amsidérahle. 
Ce|«eii(huii  Sl-Mauris,  voyant  sa  petite  garnison 
réduite  à presque  une  seule  nMiipngnie  et  une 
poigni*  de  montagnards , sans  espoir  de  secours 
ni  de  renforts,  de  concert  avec  St -Marc,  son 
frère,  sou  (ils  et  son  neveu,  prit  la  téméraire 
résolution  de  tenter  une  sortir,  ce  qu'ils  exécu- 
tèrent avec  tant  de  furie,  qu'ils  culbutèrent  ta 
diviftiou  de  ürausey,  prirent  miu  artillerie,  lui 
enlevèrent  son  camp,  tous  ses  Ijag-.igrs,  et  le  for- 
cèrent i lever  le  siège.  — Cette  ville  a été  in- 
27 
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rcodiôr  trois  fois , notamment  par  1rs  Alle- 
mand' «n  1639. 

St-llippolylr  rst  dans  uni'  situation  pittores- 
que. au  foud  d'un  «al Uni  entouré  de  monta- 
gne*. au  confluent  du  Doubs  et  du  Dessouhrr. 
Ou  jouit,  iii  y arrivaut,  d’uu  agréable  |Miiut  de 
sue  : r»eil  s'égare  user  pbitir  sur  les  crwiprs 
des  montagnes,  sur  1rs  coteaux  cultivé»  et  le* 
salloo*  délicieux  qui  avuisiurnt  la  ville,  dont 
on  découvre  le  clocher  au  Ims  de  la  montagne. 
La  verdure  des  chanvre»  que  l'un  cultive  dans 
la  vallée,  1rs  vignes  dont  1rs  coteaux  sont  cou- 
ronnés. la  sou  dire  majesté  des  forêts  qui  COU- 
\rrul  le»  monts  1rs  plu*  élrvé»,  la  fumée  notre 
I|ui  s’échappe  des  forge»  rt  des  étalllisacmenl» 
industriels  de»  environ»,  prêtent  un  rhartnr  in- 
dt-vripiilih-  à ce  tableau  riant  et  animé. 

Ou  reroarqur  sur  sou  trrrituire  le  château  de 
la  Roclie,  caverne  de  26  ni  - de  luiuteur,  à l'en- 
trée de  laquelle  existait  jadis  un  château  fort, 
détruit  jN'iidan!  les  guersv»  du  *vf  sirrle. 

Fabriques  de  fromage  fvç<»u  de  Gruyère. 
Brasserie*.  Tanneries.  — AUX  aniroui,  for- 
ges et  martiocLs.  — Foires  le  2*  lundi  de  chaque 
mois. 

Il  IP  IM  il.  Y TF.  (St-),  jolie  petite  ville,  Gard 
(Languedoc),  arr.  cl  à 28  h.  de  Yigan.  cbef-l. 
de  rant.  Trili.de  connu.  Chambre  coultiltative 
des  nianuraetures.  Cure.  Cite  d'étape.  £3.  A 
746  k.  de  Paris  pour  b taxe  des  lettres.  Pop. 
3,297  h.  — Transi*  jurassique  , calcaire  à 
gry  pliée». 

St-llippolyte  est  une  ville  moderne,  cons- 
truite dans  le  au*  siècle  ; elle  était  fortifiée  à 
sa  naissance,  et  avait  uu  gouverneur,  uu  état- 
major  et  unegaruuou  RqitCttUc.  Elle  est  liilir 
dau*  une  situation  pillnirsqiir  au  pied  des  <>- 
sennes,  sur  le  Yiduurle.  l u canal  b traverse, 
fournit  l’eau  à plusieurs  fontaines,  rt  fait  tour- 
ner un  grand  nouihrr  de  nioulim. 

Fabriqua  de  lias  de  soie  et  de  cuton  , d’é- 
toffe* de  laine,  colle  forte.  Tannerie»  considéra- 
bles. Mégisseries.  — Commerce  de  soie  et  de 
fruits.  - Foires  le*  6 niai,  13  août,  26  sept, 
et  3 nov. 

HIPPOLYTF.  (SI-),  Gironde  (Guirmir) , 
arr.  et  à II  k.  de  Libourne,  cant.  et  H de  Cas- 
tillan. Pop.  312  h. 

IIIPPOI.YTE  (St-),  vg.  Indre-et.lAÜrr 
(Touraine),  arr., cant., H et  à 12k.  de  Loche». 
Pop.  932  h.  — Foire  le  11  sept. 

IlIPPm.YTK  (SI-),  vg.  Pyrénées  - Or. 
(Rousûlluu),  arr.  et  i 14  k.  de  Perpignan, 
cant.  de  Ri» c*altr*.  ta  de  St-Laureui-de-b- 
SaUnque.  Pop.  3.613  h. 

HIPPOLYTE-OE-4  ATOS  (St-),  vg.  Gard 
(Languedoc),  arr.,  ED  et  à 14  k.  d’Abis,  cant. 
de  Véienobres.  Pop.  21 1 h. 

IlIPPOLYTK-DE-MOSTAIGi:  (St-),  vg. 
Gard  (Languedoc),  arr.,  cant.,  B et  à 6 k. 
d’i  res.  Pop.  135  h. 

IIIPPOI.YTE-Dl-FORT  (St-),  Gord. 

V.  Sr-Hierot-vra. 

IllPMILIVt.  ou  Hma.  vg.  B.-Rhin  (Al- 
sace), arr.  rt  à 32  k.  de  Schélestadl,  cant.  et 
Q3  d'Lrvtein.  l*op.  483  h.  — Près  de  ce  vil- 
bge,  sur  b roule  de  Strasbourg  a Colmar,  est 


b petite  église  de  St-Ludan.  auquel  on  attribue  j 
le  pouvoir  de  guérir  les  douleurs  de  jambes  . 
au**i  voil-ot»  une  multitude  de  jarretières  de 
toutes  couleurs  suspendue*  autour  de  son  tom- 
lieau  en  pierre  placé  dons  l'intérieur  de  l'église. 
Le  saint  * est  représeuir  cuucbé , en  habit  de 
pclrrtu.  — .Moulin  rt  tuilerie. 

tlllt  tr.MOXT,  vg.  Ardennes,  coram.  et  E 
de  Rocroi. 

lit  H 11  IC.  vg.  Moselle , romm.  de  Holviog. 
M de  l'iiltrbnge. 

III RM.,  vg.  ! Ile-et-Vilaine  (Rrrlagne),  arr. 
et  à 17  k.  de  St-Malo,  caut.  de  (jmcalc,  52  de 
Ool.  Pop.  1,681  h. 

III8S4  lll.tM),  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 30  k.  de  Savrrnr,  cant.  et  E de  Drulin- 
|ÉR,  riiH  h. 

IIIRMXGI’K,  ou  IIiuivuiv,  vg.  H-Rhin 
(Alsace),  arr.,  K,  luireau  d'enregist.  rt  à & k. 
d'Allkirrh . cbef-l.  de  rant.  (aire.  Pop.  1 ,366  b. 
— Iiutii  tertiaire  supérieur.  — Il  est  situé 
dan*  une  rgotrér  fertile,  sur  b rive  gaurhe  de 
HH.  Foires  le  2*  lundi  après  Pâques,  et  2* 
luudi  de  juillet,  de  sept,  et  de  déc. 

Il  lit  NOV  . |ig  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 

18  k.  de  Yrrvins,  cbef-l.  de  tant.  Dire.  Cite 
d'étape.  E.  V-  A 191  k.  de  Paris  pour  b 
lave  de»  lettres.  Pop.  3.003  h.  — Ttuuiv  ter- 
tiaire inférieur.  — C’était  autrefois  une  ville 
forle  mi  l'on  voit  encore  1rs  vestiges  d'une  tonr 
carrée  et  d’un  fort.  Elle  fut  prise  |«ar  Jean  de 
Luvrmlmurg  ru  1425.  attaquée  sans  succès  par 
1rs  Impériaux  en  1330.  prise  par  Henri  IV  en 
1593.  et  reprise  par  le  comte  d’Isembotirg  en 
1636.  Se*  fortifications  mit  été  rasées  en  1637. 

Fabriques  de  poterie  de  terre.  Nombreuses 
clouteries.  — Aux  environs,  filature*  de  coton. 
Forge*  et  fruderie.  — Foires  le  25  nov.,  1" 
mardi  après  Pâque»,  cl  le  15  de  chaque  moi*. 

IIIRT/BAIH , vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.. 

19  et  i 4 k.  d'Altkiirh , raut.  d'Ilirsiugrn. 
Pop.  878  b. 

Il  IUT/ Kl. R AMI  , vg.  B. -Rhin , rnmro.  de 
Neuves  Eglise , tl  de  Ville. 

HlMT/.Kt  I.DI.V  , vg.  II. -Rhin  (Alsace) . 
arr.  et  à 23  k.  de  Colmar,  coût,  et  ED  d’Eiuis- 
hrim.  Pop.  932  b. 

IIIRY,  vg.  Nièvre,  comm.  de  Tenuuit,  G2 
de  Fo«ir». 

IIIS,  vg.  H.-Garonne  (Languedoc),  arr.  et 
à 24  k.  de  St-Cuudens,  caut.  et  ED  de  Salies. 
Pop.  450  b. 

BITTE,  vg.  II.- Pyrénées  (Gascogne),  arr. 
et  fc  19  k.  de  Tarbes,  caut.  cl  £3  de  Tournai . 
Pop.  219  h. 

IIOHI.IXG,  vg.  Moselle,  connu,  des  Desix- 
Chéniery , CS  de  Bou/ouv  ille. 

BOCUFELOEJr . bg  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
rt  i 15  k.  de  Sa  vente,  cbef-l.  de  caut.  Cure. 
ED-  vy.  A 431  k.  de  Paris  pour  b taxe  de» 
lettre».  Pop.  2,503  b.  — Ton  mu»  jurassique. 

11  est  situé  dans  une  coulrèe  fertile,  au  pied 
des  Vosges,  près  de  b Zoni.  — Fabrique  de 
garance.  Moulin»  k plâtre.  — Foire  le  luudi 
après  St-Mattbiru  (2  jours). 

IKK  ILNTATT,  ou  lluonv,  vg.  H. -Rhin 


(Alsace),  arr.,  cant.  et  à 12  k.  d’Altkircb,  H 
de  Mulhaiisen.  l'np.  1,241  b. 

HOCMSTETT , vg.  B.-Rhin  (Alsace).  arr. 
et  4 22  k.  de  Strasbourg,  cant.  d'Hagucnau  , 
ED  de  Rrmuath.  Pop.  145  h. 

IICH  MONT.  vg.  Ardennes  i Champagne), 
arr.  de  Mrzicrr» . i 15  k.  de  Charieville,  cant. 
de  Sigm  -l'Aliboye,  B de  Lauuoy . Pop.  92  h. 

IKM  iyt  l-.l.l'S,  vg.  Somme,  comm.  d' Ai- 
gue* i I le . KJ  de  Valine». 

HIM  (Jt  KT  (le),  vg.  Aisne , comm.  de  Yi- 
gneux,  [•:  de  .Moult omet. 

HOTQl'l(..\T,  vg.  Mnnehe  (Normandie), 
arr.  et  à 18  k.  d’Avranchr» , cant.  et  E2  de  b 
lla*r-Pr«uri.  Pnp.  323  h. 

MOCQF INIOIHT . vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 13  k.  d'Abbeville , eant.  d'Allencourt, 
B d’Airaiurs.  Pop.  503  II. 

IKK  OIT  Mi  II  EX,  V g.  Pas-dr-C niait  (Bou- 
Immai*),  arr.  et  à 34  k.  de  Boulogne- sur-Mer, 
cant.  de  Guines,  R]  d'Ardres.  Pop.  79  b. 

HOC  Ho.' V . vg.  Nord,  comm.  de  Saiughio- 
rn- Weppr»,  ED  de  b Passée. 

HDD  AN,  vg.  Srine-ri-oise  (Normandie), 
arr.  et  à 20  k.  de  Mantes,  cant.  de  Magnv. 
Pop.  179  b. 

IIODEXC-EX  BEAT  , vg.  Oise  (Picardie), 
arr.  rt  à 17  k.  de  Reauvais,  cant.  du  Giudray- 
St-Germer,  ED  de  Songeons.  Pop.  550  b. 

Cette  commune  |NM*éde  une  église  dont  b 
rbomr  est  curieux  : au-dessus  de  b pnucipale 
porte  d'entrée  «i  remarque  une  rosace  rayon- 
nante, divisée  par  douze  meneaux  prismati- 
ques supportant  chacun  une  ogive  qui  encadre 
un  arc  trilobé,  llodmc  était  autrefois  défendu 
par  un  château  fort,  dont  il  ne  restr  plus  au- 
cun vestige. 

Le  v illagv  de  la  Pur» , dépendant  de  Hodenc, 
est  le  lieti  de  naissance  du  uiédeciu  f»BT  PatW, 
errivaiu  satirique  plein  de  verve,  mort  en  1672. 

HODENOI.’Év£<jCE . vg.  Oise  (Picardie), 
an.  et  a 13  k.  «le  Beauvais,  cant.  et  SI  <b 
Noaillrs.  Pop.  194  b. 

IIODEXCOl'HT-ST-ANDRÉ,  vg.  Oise , 
comm.  de  St-Audré-Farivilkr»,  EJ  de  Brrlruil. 

HODENG-AC-EOSC.  vg.  Seine-In f.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 29  k.  de  Ncufchâtd-cn* 
Bray.  cant.  et  H de  Bbngy.  Pop.  430  h. 

lioDENG-EN-BRAY,  vg.  Seine-Inf.,  cora. 
de  Nesle-Hodrng,  (S  de  Neufcbâtel-cn-Bray . 
— Fabrique  et  commérer  d’cxcrilnit»  froma- 
ge» dit»  de  Neufchâlel. 

HODEXG-BODEKGEE  , vg.  Seme-Inf. 
(Normandie),  arr.  et  à 30  k.  de  Neufrhâtel-ea- 
r.rn>.  cant.  et  K d’Argueil.  Pop.  514  b. 

IIODKX4.F.R  , vg.  Seine-Inf.,  ruinai,  de 
llodrng-Hodmgcr,  C3  d’ Arguai. 

ItoiiF.XT,  'g.  Seine-rl-Oise  (Tain)  , aiT. 
rt  à 22  k.  de  Manies,  cant.  et  K de  Magnv. 
Pop.  194  h. 

HtF.Dir,  petite  lie  située  dans  l'Océan,  en- 
tre Bdle-lsle  et  kCWMr,  vis-4-vis  de  l'em- 
iMiurhure  de  b Vilaine  *,  elle  n’a  jKinit  de  port, 
et  est  défendue  par  un  petit  fort  ; tes  habitant» 
«ont  tous  marius  <«i  pécheurs.  FJIe  fait  fiartie 
du  défi,  du  Morbihan , caut.  de  VcDc-lsIe,  arr. 
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de  Lorient,  coram.  et  B du  Pahit.  - Etablis, 
sentent  de  la  marée,  .1  linur»  30  minute*.  Lat. 
47"  30'  48" , long.  5»  îl'  31"  O. 

HfFMXG.  vg.  Moselle,  comm.  de  Bettwil- 
kr,  E de  Kohrliach. 

HtKXIIEIM,  vg.  B, -Rhin  (Alsace).  arr.,  B 
rt  à 4 k.  de  Strasbourg.  caut.  d'OU‘rhau»l*T- 
gra.  Pop.  1,310  h. 

HŒRDT . vg)  R. -Rhin  (Àlsacr),  arr.  rt  à 
14  k.  de  StrasIxHirg,  cant.  et  £3  de  Brumath. 
Pop.  1 .339  h. 

HŒRIt  Ol'KT . vg.  H. -Marne (Champagne), 
arr.  et  k 16  k.  de  Vaiy,  caut.  et  53  de  St-Di- 
üer.  Pop.  414  h. 

HtFXLOC.H,  vg.  B.-Rhin,  com.  de  Kurtx- 
enltaosen,  de  Soriti-flous-Forits. 

lt(K\  II.l.K  »g.  Menrthe  (Lorraine),  arr., 
cant.,  0ft  à 15  k.  de  Lunéville.  poji.  385  h. 

HOFF,  vg.  Meurthe  (Lorraine). arr.,  cant.. 
B et  à 2 k.  de  Sarre-bourg.  pop.  392  h. 

HOFPEJf.  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
13  k.  de  Wissmihonrg,  cant.  et  tg  de  Soultx- 
aou»-Fnri  ts.  Pop.  300  h. 

HOGtKPT,  B.-Rhin.  V.  Hoaevwarrr. 

HOGt’E  (la).  V.  Hvooirc. 

IMHîrES  (le»),  vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  i 30  k.  «les  Audely»,  cant.  de  Lywis-la-Fo- 
rét.  B de  Croisy-ia-Haye.  Pop.  900  h.  — 
Fabriques  de  poterie  de  trrrr.  Tuilerie. 

HOOl’KTTK  (la),  vg.  Calvados  (Norman- 
die), arr.,  cant.,  C3  et  à 4 k.  de  Falaise.  Pop. 
688  h.  1 

HOHAT7.F.\HCIIR,  «ni  Amnux,  vg.  R.- 
Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 21  k.  dr  Saverue,  cant. 
®t  E de  Hochfddra.  Pop.  200  h. 

IIOHKXGCKFFT.  ou  IfoGacrr,  vg.  B.-Rhin 
(Alsace),  arr.  rt  à 17  k.  de  Savenir,  cant.  «le 
Manno nt irr,  B de  Wiivloune,  Pop.  goj  |,. 

IIOI1 F lt  A X CK  F X 11  | U| , vg.  H .Rh,n  (Al- 
aacc),  arr.  et  à 18  k.  de  Sa  venu*,  cant.  et  B 
de  Hochfeldcn.  P«ip.  294  h. 

HOHXECk  (le),  montagne  de  la  crête  centrale 
des  V«ngrs,  la  seconde  rime  de  ce*  montagnes 
khi»  le  rapport  de  la  hauteur,  la  |dus  ample  de 
tonte  la  chaîne  rt  le  centre  des  hautes  Vosges. 
Son  vaste  dôme  de  pelouse  s'élève  à 1 ,388  ni. 
au-dessus  du  niveau  de  la  mrr. 

HOU  ROTH,  Vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 23  k.  de  Colmar,  cant.  rt  B de  Munster. 
Pop.  549  h. 

HOMYk  II.I.RR,  vg.  R. -R/un  (Alsace),  arr. 
rt  à 16  k.  «h*  WiiMtnlHiui^ , cant.  rt  CrJ  de 
Soults-soas-Foréts.  pop.  390  h. 

HOLAMH'RT,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 33  k.  de  Met*.  cant.  et  03  de  Faulqne. 
mont.  Pop.  136  h. 

HOLBACH,  vg.  Moselle,  comm.  delà  Cham- 
bre, P-;  de  St-Avold. 

HOLBACH,  vg.  Moselle,  comm.  de  Siers- 
thal.  B de  Bitche. 

HOLL1XG.  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr. 
et  à 33  k . de  Met*.  cant.  et  B de  Boula  v,  Pop. 
443  h.  — Savonnerie. 

HOLXOX.  vg.  .yime  (Picardie),  arr.,  B et 
à 6 k.  de  St -Quentin,  cant.  de  Yerraand  Pou 
922  h.  ^ 

HOMJEK,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  rt  à 31 


r k.  de  T)unkerv|t]r,  cant.  de  Rourfxxirg,  B de 
Watteii.  Pop.  398  h. 

HOLTZHBUI . vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr., 
rv  et  à 9 k.  de  Slrasltourg,  cant-  «h*  t ieispolv 
brim.  Pop.  894  h. 

HOLT7M  IHR,  vg.  H.-Rhin  (Alsace*),  arr., 
B rl  à 9 k.  de  Colmar,  cant.  d'Audolshrim. 
Pop.  723  h. 

IIOLVIXG.  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr. 
rt  à 17  k.  deSarregoemior»,  cant.  de  SarraJlM*. 
B de  Pnltrlangc.  Pnp.  1,164  h. 

HOJi  J’),  vg.  Avev ron,  comm.  dcLunac, 
Ede  Yillefanchc-dr-Roiiergiie.  — laminoir. 

HOM  .château  «le  I'),  Tarn.  comm.  rt  B de 
Gaillar, 

HOMHLKl'X,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 25  k.  de  Pérenne , caut.  de  Nesle,  B de 
Km.  Pnp.  1.987  h. 

HOMBLIÈRES,  Humolariœ , vg.  Aisne 
< Picanlie),  arr. , cant. , B et  à 6 k.  de  St-Qhieu- 
lin.  Pop.  |,|I3  h.  — Fabriques  de  tissus  de 
colon  et  de  mousseline  jxiur  imiililn. 

HO.HBOI'RG,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 32  k.  d’Allkirrh  , caut.  et  l*î  d'IInhshcim. 
Pop.  510  h. 

HOMROERG-BAS,  vg.  Moselle,  comm.  de 
Hofulxuirg-Haut,  B de  St-Avold. 

HOMftOt'HG-H  Al*T.  ou  H01  Munit , ci- 
devant  Hoamocao-'t.'Evéçcc,  Moselle  (pas* 
Messin),  arr.  rt  à 30  k.  de  Sarivgurmiitc*, 
«ant.  rt  B de  St-Avold.  Pop.  2,081  h. 

Ce  village  appartenait  antre  fois  aux  évéques 
de  Metx.  Fji  1254,  l'évêquc  Jaivjurs  de  Lor- 
raine eu  lit  une  grande  forteresse,  où  il  cons- 
truisit un  château , «les  en  H-rues,  et  y futula  une 
colli’giale  qui  fui  supprimée  en  1743.  — Fj» 
1678,  k «hic  d’ifumieres  s'empara  de  cr  châ- 
trau,  qui  resta  au  pouvoir  des  Français  jus- 
qu'en IC97;  Louis  XIV  en  avait  fait  aug- 
mmlrr  les  fort  ilîratif  mis  par  Vaut  hui.  U reste 
à peine  «pieUpirs  vesligi*s  «le  m ouvrages. 

lion»  bourg  est  Imti  sur  le  rr»«*rs  d'une 
montagne  «le  formr  oblnttgue,  dont  |c  sommet 
est  couronne  par  les  ruine»  de  l'ancien  château 
fort  ; la  Rosette  baigne  le  pied  «le  celle  monta- 
gne, après  avoir  parcouru,  depuis  St-Avold 
jusqu'à  Ibirnlxmrg.  une  vallée  «les  plus  pitto- 
rrsipic».  Au  lus»  de  IViuineiico  se  trouvent  le 
vilkge.  les  forges  et  !«*  château  «le  Hondionrg- 
Bas  ; rt  à Coté  le  hameau  du  Rocher,  composé 
de  quelipies  t uliancs  groupée*  de  la  maniéré  la 
plus  pittoresque  sur  un  roc  escarpé. 

IIOMKOlRG-St'K-KAXF.R,  vg,  Moselle 
(pavs  Messin),  arr.,  C-j  et  à 18  k.  «le  Tliion- 
ville,  cant.  de  31etxcrvis.se.  Pop.  919  h. 

IIOM ECU  A M OX DOT  (F),  vg.  Orne  (Per- 
che), arr.  et  i 15  k.  de  Mortngne-sur-Kuhw, 
cant.  rt  E3  ‘h*  Longni.  P.  «10  h.  — Verrerie. 

HOMEOOtlBT,  'g.  Moselle  (pavs  Messin), 
arr.,  cant.,  r*7rt  à 6 k.  de  Bries.  Pop.  317  h. 

IIOMMARTJXG.  vg,  Menrthe  (pays  Mes- 
sin), arr.,  cant.,  C3  et  à 9 k.  de  .Sa rrr bourg. 
\y.  Pop.  874  h. 

HOMME  (!’),  vg.  A'arthe  (Anjou),  arr.  rt  à 
28  k.  de  Sl-CaJais,  cant.  rt  B de  la  Cbartre- 
mvk-Lair.  Pop.  l,o«8  h.  — Papeterie. 

HOMMt:-  D ttt  L DKLMl.i  l . vg.  Eure , 


■ comm.  d'|(«^i«lrcvillc-sur-Eure , B de  Lmi- 
vicr». 

IIO.MMKRT,  vg.  Menrthe  (pays  Moaiu), 
arr.,  cant.,  CD  d à 14  k.  de  Sarrcixmrg.  Pop. 

G38  h. 

HOMMES,  vg.  Indre -et- /.oit e (Tuurainr), 
arr.  cl  à 34  k.  de  Tours,  cant.  et  B de  Châ- 
k-au-ta-VüHicir.  Pop.  1,039  h.  — Foire  le  * 

5 MOV  . 

HOMME  1-0  AHTUKN  A Y (k).  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  rt  à 13  k.  de  St-Lô,  caut. 
de  St-J raii-dr-Day e,  CT j de  la  Pénue.  Pop. 

687  h.  — F«<«  le  28  sept. 

HOMPS,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  et  à 
30  k.  de  Narhoune,  raul.  de  Léxiguuu,  Bd’A- 
xille.  P«vp.  330  h.  Il  est  situé  pri's  «le  la 
rivière  d'Aude,  sur  le  canal  du  Mûli,  où  il  a un 
|H»rt  tn*s-favoraijk  au»  eiuliarqiHiiients  de» 
vins  et  de*  eaux-dc-vie  «le  la  ntuirèr.  Le  «anal 
|>asw  sur  un  beau  pout-aqurduc  mm ts  |.  «juc] 
coule  la  rivière  d'Ognosi.  — Briqut  trt  ies. 

HOMPS.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  rt  à 
25  k.  «le  Loctounr,  cant.  rt  B de  Mauvexiu. 
l*op.  393  h. 

HOMPS.  vg.  Tarn,  comm.  «le  CamlxHmèa, 

B de  Rraavac. 

HOXDAlNVH.t.F,  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 

«1  à 11  k.  de  Clrrmunt,  cant,  et  B de  Mouv. 

Pôp.  238  h.  Sur  le  Thérain. 

On  y voyait  autrefois  un  château,  icmanpu- 
blr  par  son  site  (nîtoresque  sur  la  rrnopr  d'une 

colline  qui  domine  la  vallée  du  Thèruin.  

I*  château  de  Homlainvillc,  bâti  en  1780,  sur 
les  ruines  d'une  vieille  construction  du  wuR 
siêde,  par  M.  Vialart  de  St-Mory»,  fut,  à U 
révolution,  partagé  en  «leux  lots,  dont  Fun, 
compimant  k château  et  k pare,  fut  vmdu 
par  la  nation  : l'acquéreur  fit  démolir  le  châ- 
teau rt  ram *r  le  pore.  I*  second  lot  revint  en 
propriété  à M.  de  Sl-Morvs  fils,  qui.  milré  en 
France  npri-s  la  jioiv  d'Amims,  *e  relira  i 
Mondain»  ille  dan*  les  bâtiments  neressoirv»  du 
château  dp  son  père  qui  éiaieut  resté»  ddioaC. 
i Sa  demeure  «kv  iut  un  véiitalde  «^Imim-I  «h-»  art»; 
il  y réunit  une  bibliothèque  nombreuse,  un 
musée  d'histoire  naturelle,  et  la  rolleetion  la 
plu*  rvMisMkrablc  qui  existât  al««r»  «*u  France 
d'objets  du  nioven  âge,  ]]  Fit  coiLstmire,  pour 
loger  «sinvenalilcmcnl  toutes  ce»  richt's.se»,  une 
maison  dan*  k style  gothique  du  xr*  siècle. 

M.  «le  St-Mory» était  membre  «In  cousril  géné- 
ral «k  l Oue  ; il  fut  fait  maréchal  de  camp  rt 
lH*ut«'funil  de*  gartb-s  «lu  corps  *ou*  In  restaura- 
tion. On  Mit  qu'il  péril  ru  duel  à l'âge  «k  43 
ans,  le  21  juillet  1817. 

On  a trouvé  sur  la  colline  où  est  bâti  le 
château  de  Itoodain*  ille  «les  sorrojdiages  m 
pierre  tendre  : ils  étaient  rangé*  par  lignes,  et 
renfermaient,  «les  nnsruicnts,  «!«•»  larry  ma  foi- 
re*. «le*  |K>terirJi,  de*  arme»  l iiscc*  et  mitres 
débris. 

Fabriques  de  couverts  par  procédé*  méra- 
iiûpirs.  Fonderie  de  métaux.  laminoirs. 

HOXDF.GHF.N  . vg.  Aord  { Flandre  >.  arr.. 
cant..  Hd  à 5k.  d'Maxct>r«uck.  I*.  | ,419  h. 

H O X D K V I LLI  Kit  S , vg.  Seine-et- Mante 
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( Brie  ),  arr.  el  à SI  k.  de  CoulamiMers  , cant. 
et  r-:  de  Kdiais.  Pop.  34)0  h. 

HONDOUVILLK  , xg.  Eure  (Normandie), 
arr»,  ES  et  k 42  k.  de  Louviers,  cant.  du  Net*- 
hourg.  Pop.  366  h.  — Il  est  sur  Pitou  et  le 
ruisseau  d’HondouvtlIc.  — Filature  de  laine. 
Moulin  à foulon. 

lto. N DSt IHOOTF. , petite  ville.  Nord  (Flan- 
dre). arr.  et  à 23  k.  de  Dunkerque , elief-l.  de 
cant.  Cure.  C3.  A 282  k.  de  Pari»  pour  la  taie 
des  lettres.  Pop.  3,916  h.  — Tannin  d'allu- 
vious  modernes. 

Cette  ville,  située  sur  un  cmbranclirmeiit  du 
canal  de  la  Ravse-Colme  , et  autrefois  célèbre 
par  ses  manufactures  . Rirait  avoir  été  fondée 
vers  le  x*  siècle.  Elle  fut  incendiée  en  1 383, 
lorsque  Charles  VI  chassa  les  Anglais  de  crtte 
contrée.  Les  Français  La  dévastèrent  en  1 568  « 
rt  elle  était  à peine  rétablie  de  ce  désastre,  que 
deu\  nouveaux  incendies  la  détruisirent  pres- 
que entièrement  en  1576  et  en  1582.  Les  Hol- 
landais la  brûlèrent  en  1 708  cl  y commirent 
des  artrs  de  cruauté  inouïs. 

I.e  Hum  de  Houdschoote  passera  à la  posté- 
rité pour  y perpétuer  le  soutenir  de  la  l«ataillr 
mémorable  qui  se  livra  sous  ses  murs  le  8 sep- 
tembre 1793  : les  Français,  commandés  jiar  le 
général  Hoorhard , y battirent  complètement 
l’armée  anglaise , forte  de  dii-lmit  mille  com- 
l»attants  . dont  plus  de  six  mille  resteront  sur 
II*  champ  de  hataille. 

Fabrique*  de  chicorée-café.  Blanchisseries 
de  toiles.  Brasseries.  Tanneries.  Moulins  à 
huile.  — Foires  le  vendredi  après  la  Pentecôte 
et  2*  dimanche  de  juillet. 

IIOX  FLEUR  , H aune  Flotum,  Houflorium, 
ville  maritime.  Calvados  (Normandie),  arr.  et 
à 16  k.  de  Pont- l’Evêque,  chel-l.  de  cant.  Tri- 
bunal et  I ourse  de  commerce.  Ecole  < l'hydro- 
graphie de  4*  classe.  Yiee-cousubt»  étrangers. 
Cure.  Gîte  d'étape.  C2.  W . A 194  k.  de  Paris 
pour  lo  taie  des  lettre».  Pop.  9.580  h. — Tn- 
xxi*  crétacé  inférieur,  grès  vert.  — Etabli  ne  - 
ment  de  la  marée,  9 heures  15  minutes.  Fanal 
d’aval  à feu  li\e  sur  la  jetée  de  l'hôpital,  à l'ex- 
trémité uord-uucst  de  la  ville,  de  10  ni.  de  hau- 
teur et  de  12  k.  de  portée.  Fartai  d'amont  sur 
le  quai  uurd  du  nouveau  bassin , de  9 ru.  de 
hauteur  et  de  12  k.  de  jiortée. 

AutrefoU  diocèse  de  Lisieux,  (tarirmetit  et 
intendance  de  Rouen,  élection  de  Pnnt-l'Kvè- 
que,  srrgenter  ie , amirauté , v icomté , 3 cou  vents, 
4*  L’origine  et  la  fondation  de  Himfleur  rte  pré- 
sentent aucune  certitude  ; ou  sait  seult-ment 
que,  vers  la  lin  du  xm  siècle.  (Guillaume  le  ftw- 
qurraut  y psun  quelque*  jours  peu  de  temps 
avant  sa  mort. En  13-16,  Fdonard  III,  roi  d’ An- 
gleterre . s’rmpora  de  relie  ville  h U mit  au 
pillage  : les  indignes  traitements  qu'il  fit  subir 
aux  habitants  leur  laissèrent  toujours  le  désir 
de  s’eu  venger,  el  ils  eu  trouvèrent  l’occasion 
son»  Charles  V I : 1rs  Anglais,  réunis  aux  Alle- 
mand» et  aux  Flamand.»,  s'étant  piésruté*  avec 
une  flotte  nombreuse  d**v  nul  Honfleur,  les  ha- 
hitaut»  de  cette  ville,  réunis  aux  Dieppois.  les 
abordèrent  avec  courage . quoique  fort  infé- 
rieur* en  nombre;  beaucoup  de  vaisseaux  en- 


nemis furent  coulés  à fond , et  leur  amiral 
Hugues  Spencer  fut  Tait  prisonnier.  Sous  le  rè- 
gne de  Charles  VU  , Honfleur  tomlia  au  pou- 
voir du  roi  d’Angleterre,  ïlniri  VI , qui  laissa 
pendant  dix  années  gamisoii  dans  cette  ville , 
que  le  célèbre  comte  de  Danois  lui  tmleva.  Vers 
la  fin  du  xvi*  siècle,  celle  ville  se  vit  allrniali- 
sèment  ta  victime  de  tous  le»  partis,  fleuri  IV 
y cuira  par  capitulation  en  1 590 , à b suite 
d'un  siège  très-meurtrier,  lu  capitaine  du  nom 
de  Goyon  pars  int  peu  de  temps  après  k re- 
prendre b place,  qu'il  conserva  jusqu'au  5 juin 
1594,  mi  il  fut  obligé  de  capituler. 

Depuis  crtte  époque  jusqu'à  la  révolution, 
Ifnulleur  n’olîre  rien  île  particulier  concrmaut 
l’iiivtoiro  de  b marine.  Mais  alors  se  présente 
nu  événement  digue  d’étro  cité  : c’rvt  b prise 
du  fameux  Siducy  Smith.  M.  Thomas  racotiie 
ainsi  celte  mémorable  capture  ; m Le  18  av  ril 
1796.  les  habitants  de  Hoidlt-ur  furent  réveillés 
par  le  bruit  trèv-rapproché  d’une  canonnade 
qui  se  faisait  entendre.  Voici  ce  dont  il  s’agis- 
sait. Le  commodore  anglais  sir  Sithiry  Smith 
(‘ommaudait  b frégate  le  Diamant,  et  ue  quit- 
tait |tas  la  rade  du  Havre.  Il  s’était , dans  b 
nuit,  emparé  par  surprit*,  tout  pre*  de  In  jetée 
du  nord-ouest,  d'un  petit  corsai ro  français  qui 
sc  reposait  avec  roufiance  sur  sou  voisinage  de 
b terre  et  b protection  «le»  l*llrric>  de  b côte. 
Mai»  |M‘ii(biit  que  les  Anglais  avaient  renfermé 
l'équipage  dans  la  cale,  il»  «'étaient  rux-ménir» 
endormi»  sur  le  pont,  attendant  le  moment  fa- 
vorable pour  amener  le  navire.  On  le  com- 
prendrait difficilement,  si  l’on  ne  savait  que  In 
capture  avait  eu  lieu  à la  suite  d'ample*  Uha- 
lions  , et  était  b suite  d’un  pari.  1,'u  marin 
français  (ou  nous  a dit  qu’il  se  nommait  Lalle- 
mand et  était  lientenaiit  à bord  du  cortairr) 
avait  été  oublié  sur  le  (tout,  où  il  avait  feint  de 
dormir  ; il  coupa  sans  bruit  le  cible  qui  rete- 
nait le  tinvire  à l’anero  mouillée,  et  le  Ilot  cm* 
|Mjrta  bientôt  le  corsaire  en  riv  ière.  Ojieiidaut 
le  jour  commençait  à paraître.  Le*  sentinelle» 
ue  tardèront  |u»  k apercevoir  le  mouvement 
insnlitc  du  navire  ; l’éveil  fut  donné  ; des  canon- 
niers-bricks et  des  bateauv-caiinuniers  lurent 
expédié»  pour  courir  sur  le  corsaire  et  lui  cou- 
|ht  b irtraite.  C’était  le  bruit  de  leurs  cations 
de  24,  lonuaiit  contre  la  prisr  , chassée  juvjnc 
sous  Yaxnuy,  que  l’on  entendait.  F!n  lui  niu- 
ment  toute  b eùte  fut  couverte  d'halutauts , 
spectateurs  dr  la  reprise  du  corsaire . qui  fut 
rermiduil  au  Havre  avec  son  dmiltlr  équipage, 
dont  in  position  était  de  nouveau  changé**.  Le» 
Anglai»,  vainqueurs  quelque»  instants,  étaient 
devenus  prisonnier*.  * 

Le*  arme»  de  HonQeur  «ont  : de  gueules 
à une  tour  crénelée  if  argent  surmontée  d’un 
tourillon  de  même  et  ait  orée  de  deux  fleurs 
de  Us  d or;  au  chef  (T azur  chargé  de  trois 
ètai/rs  d“ or. 

La  ville  de  Honfleur  est  située  au  dèlvouché 
d'une  «allée  , au  pietl  d'iuir  haute  colline , sur 
b rive  gaurhe  de  la  Saine  et  à l'nnl>oucburr 
de  cette  riv  terr  dans  la  Manche  , nii  elle  a un 
port  anit  fréquenté.  Il  ronsistr  ru  deux  los- 
sius  el  un  vaste  avaut-|vort  ; des  jetée»  , qui  sr 


prolonçmt  à 200  m.  des  anciennes,  mit  été 
construite*  récemment , et  on  foude  en  ce  mo- 
ulent un  troisième  bassin.  La  mer  moule  dam 
le  vieux  lais» in  de  4 a 5 m.  Sou  chenal,  débou- 
chant au  milieu  de  hauts-fond»  vaseux  qui  for- 
ment surtout  b»  lancs  d’Amfar  et  du  Raltirr, 
n’esl  guère  acrcwble  qu’à  mer  haut*  H seule- 
ment k des  IdlimetiU  de  médiocre  tonnage. 
L’av«ut-|M>rt  se  prolonge  entre  deux  jetées  et 
facilite  l' accès  de  Imlsiîus  ordinairement  rem- 
plis d'un  grand  nombre  de  linteaux  de  pèche  et 
de  cahotage.  I.Vnlrée  de  ce  port  u'est  pas  le 
côté  brillant  de  Houflmr,  rt  ce  n’est  qu’en 
[larrouraiit  la  ville  que  l’on  trouve  , pour  ra- 
cheter des  nu**  étroites , sales  cl  mal  ûéiérs , 
des  |*>rltoiis  nouv  ellcmciit  bâties  , des  lulnta- 
tious  fort  agréablement  situées  ; chaque  jour  ou 
perce  d**  nouvelles  rues,  qui  finiront  par  dan- 
ger entièrement  ranrimne  physionomie  de  b 
ville.  — Les  édifices  publics  sont  curieux  par 
le»  hiitrivries  de  leur  vieille  architecture.  — 
Dons  um*  des  église-»  ou  remarque  deux  lieaux 
tableaux  de  Jordaens  rt  de  Quilliuus. 

A environ  1 k.  de  Honfleur.  sur  une  colline 
qui  domine  la  ville  presque  à pic,  s’élève  U 
chapelle  de  Nottc-DmMlHiiitt , objet  d'ua 
culte  particulier  (le  la  part  des  marin».  Roliert 
le  Magnifique,  dur  de  Normandie,  voulant  réa- 
liser le  projet  couru  par  son  père,  lliciuird  111, 
dr  faire  rendre  au  filsd’Ethelrcd  k*  tronr  d'An- 
gleterre , que  Canut , roi  de  Danemark  . avait 
usurpé , » fit , dit  M.  Thomas . armer  mi  1934 
une  flotte  qui  partit  île  l écamp  ; mais  elle  u’a- 
vait  pas  encore  aperçu  les  cotes  oppoeiv*,  lors- 
qu'elle fut  assaillie,  au  milieu  de  b Manche, 
par  b plus  horrible  tempête.  Le  duc  Robert 
courut  dr  très-grands  dangers  , et  fit  vœu  , s’il 
v échappait , de  fonder  sur  les  terre»  de  son 
uliéixsancc  trois  chapelle»  dédiées  k Mark*, 
iloot  il  réclamait  b puissante  assistance  dans 
cette  vilualinn  désespérée.  Bientôt  les  vents  se 
rai  meut,  b mer  s'apaise,  «*t  le  duc  |n*nt  débar- 
quer à Gneruesey,  d’où  il  ro passe  sur  le  eonli- 
iM'Ut.  •»  Nutir-itaioe-dr-Griri*  fut  une  de  ce» 
chapelles  votives  érigées  par  Robert  I".  Pour 
v arriver,  on  parcourt  un  chemin  eu  corniche, 
que  des  travaux  léceuts  ont  rendu  praticable 
aux  voitures;  sur  b gauche  de  la  roule  en 
niniitanl , et  dans  toute  son  étendue  , règne  uu 
Irtiis  étagé,  tandis  que  sur  la  droite,  à mi-côte, 
m*  distingue  , au  travers  du  feuillage,  la  mer 
chargée  de  vaisseaux.  Bientôt  ou  découvre  le» 
phan-s  de  b Hcve  et  b ville  du  Havre  ; qnel- 
ques  pas  plus  loin  on  n'aperçoit  plus  que  l'iu- 
hui  île*  rieux  et  des  eaux.  Au  sommet  de  b 
montagne  s'élève  un  Christ  gigantesque,  ou  pied 
duquel , du  côté  de  b mer,  v teniiine  ie  pla- 
teau dr  la  colline.  D'éuonnes  damlcim-nt* 
semblent  s'en  détacher  encore  et  rouler  jus- 
qu’aii  rivage , où  I*  pécheur,  occupé  île  se*  fi- 
M» , apparaît  comme  un  point  sur  b grève. 
Quel  majestueux  aspect I 11  rivalise  avec  celui 
de»  phares  de  la  llcve.  et  l'emporte  même  |ur 
le  contraste  qu’offre  ici  sans  obstacle  k b vue 
l'opposition  coutitiuelli*  des  deux  rive»,  où  le 
sjiectatcur  ravi  j«*iit  contempler  à la  fois  les 
vertes  prairie*  cl  le*  Ikûs  touffus  qui  s 'avancent 
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sur  la  gauche  de  U Seiue  jusqu'au  milieu  de 
•es  eaux  , tandis  que  le  pays  de  Gaux  ne  pré- 
«nte  qu’une  série  de  falaises  blanchâtres  qui 
ne  montrent  que  de»  roc*  décharnés.  — D'an- 
tique* ormeaux  ombragent  la  chapelle,  dout  les 
voûte*  , les  piliers  , les  murailles  août  chargé 
des  offrandes  et  des  «•  vuto  de  ceux  qui  ont 
imploré  la  protection  de  la  mère  du  Christ. 
Biographie.  Patrie  de  l'amiral  Montto. 
De  l'amiral  IIimius. 

I>u  general  Csautil. 

De  l'aérunaute  Rouais,  qui  périt  avec  Pi  li- 
tre du  Rosier  en  voulant  traverser  la  Mouche 
dans  un  aérostat,  le  13  juiu  1785. 

Du  peintre  Diouxau,  inventeur  dudiorama 
et  du  daguerréotype. 

Isiilstoix.  fabrique*  de  dentelles , de  bis- 
cuit* de  mer,  d'acides  minéraux.  Kaflîuenes  de 
lucre.  Machine  à fabnqurr  les  tonneaux  et 
scierie  mrulaire  (à  Iroussdiourg).  launeries. 
Gjrdmcs.  Coustructiou  de  navires.  — Com- 
merce de  grains,  cidre,  melons,  salaisons,  ha- 
reng» saurs  et  salés.  Kalre]xit  réH  et  fictif  de 
denrées  coloniale*.  Armements  pour  la  pèche 
de  la  morue  , de  la  baleine  et  du  veau  marin. 
— . Foire*  1rs  18  ocl.,  23  uov.  et  jour  de  la  m»- 
earéme. 

Bibliographie.  * Et*  ai  sur  f histoire  de  la 
‘ville  de  Hou  fleur,  in- 12,  1835. 

Tuuvia*  (P.-P.-V.).  histoire  de  la  ville  de 
JHtmfleur,  iu-8.  lig.  et  plan.  1840. 

I.Anc  i r».  (A.).  Estai  historique  sur  Honfieur 
et  r arrondissement  de  Pont-f, Evêque,  in-8, 
1810. 

V*mt.  Notice  sur  l’ ancienne  et  nouvelle 
chapelle  de  Aotre-Dame-de-tirdce,  in-12, 
1835. 

HOX-HERGIES.  vg.  AW  (Flandre),  arr. 
H à 20  k.  d’Avesnes  , canl.  et  C3  de  Bavnv. 
Pop.  1 ,030  h.  — Carrières  de  pierres  de  taille. 
Scierie  «le  marbre. 

IIOWECHY,  vg.  A ortl  (Picardie),  arr.  et 
à 27  k.  de  Cambrai,  cant.  et  EJ  de  Caleau.  Pop. 
1.170b. 

MONXKLOI’RT.  vg.  A’onr/ (Picardie),  arr. 
et  â 15  k.  dr  Cambrai,  caut.  de  Marcuiug.  R3 
du  Catrlct.  Pop.  1 ,481  I».  Sur  la  rive  gauche  de 
l'Escaut.  - On  y remarquait,  avant  la  sup- 
pseMMO  de»  ordres  nu  mastique*,  une  belle  ab- 
bavr  de  liénédirtines,  fondée  eu  682. 

IIOXXOR  AT  (lie  de  St-),  huulm  3.  tfono- 
rnti , Far,  comin.  et  O de  QuiMa.  Elle  est 
située  «lans  la  Méililerraiiér,  à environ  12  k. 
d'Antibes,  et  à 1 k.  de  l'ilt*  Ste-Marguerite. 

lltiN.N'OI'X.  vg.  Atule  (Languedoc).  arr.  et 
â 97  k.  de  biniou v,  coût.  el  SJd’Aliiignc.  Pop. 
*75  h. 

HONORAT  (St-),  Drôme,  comm.  de  Mnnt- 
chenu,  [-7  de  Roman*. 

HOXOHAT-DE-CLl'NANC  (8t-),  vg.  U.- 
Alpes,  comm.  de  Clumauc,  •]  «k-  Digue. 

HONOR  DF.-t  tlS  T).  vg.  Tarn-et-Gareone 
(Languedoc),  arr.,  EJ  et  â 13  k.  dr  Moutou - 
liât»,  caiit.  de  la  Française.  Pop.  1 ,51 1 h. 

HONORE  (St-),  vg.  Fisustère,  comm.  de 
Ploucnvtel-SMirrtnain,  EJ  de  Quimpcr. 
HONORE  (St-),  vg.  Isère  (Dauphiné!,  arr. 


et  à 23  k . de  Grenoble , cant.  et  E de  la  Mure. 
Pop.  710  b. 

HONORÉ  (St-),  vg  .Itère,  comm.  dcSt-On- 
dras.  ES  des  Ahrets. 

HONORE  (St-),  petite  ville,  Ntbere  (Niver- 
nais), arr.  et  â 25  k.  de  Châtran-Chmoii,  cant. 
et  EJ  de  Moulins-eu-Gilbert.  Pop.  1,168  h. 

Cette  ville  est  tre* -agréablement  située  au 
milieu  de*  montagnes  du  Morvan,  à 2U  k.  de 
Châtra  u-Chiuou. 

File  i-tl  renommée  |iar  de»  murer*  «l’eaux 
thermales  connues  des  Romains,  «jui,  eu  ayant 
reconnu  la  salubrité,  élevèrent  dam  ret  endroit 
de  su  péri**  édibres  , et  y fondèrent  un  hôpital 
militaire  où  les  bain*  »e  prenaient  dans  dix-neuf 
II— iw. 

En  1837  ou  1838,  M.  le  marquis  d'Kpeuil- 
les,  maire  de  St-Honoré,  acheta  Rétabli  Mement, 
et  lit  faire  des  fouille*  qui  procurèrent  la  dé- 
couverte de  sources  heaiicoup  plus  chaudes  que 
cellrs  qu'on  connaissait  déjà,  et  qui,  conteuant 
â (dus  forte  dose  le  gax  acide  hydro-Miffuriqnr, 
se  trouvaient  «huis  une  parfaite  analogie  avec 
le*  eaux  suffit rtUMS  de  Baréges.  En  creusuit 
plus  profondément , ou  finit  par  découvrir  les 
ancien»  puits,  très -bien  conservés  dans  leur 
état  de  construction  primitive,  et  une  vaste 
enceinte  circulaire  de  15  m.  de  long,  dans  la- 
quelle ils  ont  été  creusés,  avec  les  débris  de  ses 
paroi»  et  son  magmüque  dallage  en  marbre 
blanc.  — L'aspect  des  débris  de  tuiles,  de  va- 
se» romains  , de  luaHire»  luprlr» , et  dr  ce* 
vaste*  bassin»,  eu  attestant  l'im|K>rtancc  que  k:* 
Romaius  avaient  dû  attacher  à ce»  laius,  sem- 
blent vider  une  question  longtemps  débattue 
entre  le»  «avants,  et  eucore  (iciidaule  : la  véri- 
table jiositiun  géographique  «le  YAqute  Aitinei 
«h-  la  carte  «le  Prutiugtr  . que.  le*  uu*  voient 
dan»  Alluy . le»  autres  dans  Luzy,  le  plus  grand 
nombre  â RourUui-Laury . Il  ue  |iarait  plu» 
doulcuv  que  St- Honoré  ne  soit  l'Aqute  Aisinei, 
placé  au  Uoxum  (le  beu v ray),  et  Degeaa  (De- 
rixe)  sur  la  voie  romaine  qui  allait  d'Augasttt- 
dunum  à Lutetia , et  passait  par  ce*  deux  en- 
droit*. voie  dont  il  reste  encore  <;à  et  là  de* 
vestiges  a»s«*z  bien  conservé». 

Le*  source»  de  St-Honoré  sourdent  «le  la 
partie  mférieurc  d'une  rooulague  granitique. 
Elle»  furent  analysée»  en  1786  par  des  méde- 
citi»  distingué»  de  U Nièvre  ; niai»  elles  étaimt 
â |msu  près  oubliée»,  lorsque.  «lans  ce»  derniers 
temps,  M.  le  docteur  Kcgnauh  en  publia  l'ana- 
lyse et  signala  leurs  propriétés.  L’établissemeut 
thermal,  aujourd'hui  restauré  , rat  agréable  et 
bien  tenu  ; ou  y trouve  de»  cabinets  de  1 tains 
et  de  douches,  et  des  ap|iarlcroruts  très-com- 
modes. 

Foires  les  15  nui  et  15  nov. 
Bibliographie.  Pu-UM  (G.-F.).  Essai  topo- 
graphique , historique  et  médical  sur  les 

eaux  thermales  de  St-Honoré,  iu-8,  18tC. 

HONORE  (Si-) , 'g.  Seine-In/.  (Norman- 
die), arr.  et  à 17  k.  de  Dieppe  , caut.  et  B de 
Longueville.  Pop.  185  b. 

IIUNORIXF.-IïE-DI’CY  (Sle-),  vg.  Calva- 
dos (Normandie)  , arr.  et  à 1 . de  Baveux, 

caut.  de  Giumoul.  EJ  de  balltiuv.  Pop.  307  h. 


1IOXORINE-DES-PERTES  (SC»-),  vg.  Cal- 
vados (Normandie),  arr.  et  â 13  k.  de  Ray  eux, 
cant.  et  EJ  de  Trev  ieres.  Pop.  558  h. 

HO.\OHI\E-DU- FA  Y (Ste-),vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 17  k.  de  Caen,  cant.  et 
EJ  d'Evrecy  . Pop.  789  h. 

HONORINE-LA -CHARDON NE  (Ste-),  vg. 
Orne  (Normandie) , arr.  et  à 30  k.  de  Dotn- 
front,  cant.  et  EJ  d’Athi».  Pop.  1,54!  h. 

IIONOHI N E-LA-CH  ARD4»N  N ETTK  (Sle-), 

vg.  Calvados,  comm.  d'Ilérouv illettc  , EJ  d* 
Bavent. 

IIONORINE-LA-T.U1LLAITME  (Sle-),  lig 
Orne  (Normandie),  arr.  et  à 33  k.  d' Argentan, 
cant.  et  EJ  de  Putonges.  Pop.  1,247  h. — Ex- 
ploitation «le  carrière»  de  granit  de  la  plus 
grande  dureté,  pour  socle»,  trottoirs,  etc. 

IIONORINE-LA-PETlTE(Ste-),  vg.  Orme, 
comm.  de  Mcnil-Caudouüi,  J-J  de  Pu  lange*. 

| HONSKIRIt.H,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  d»;  Cliileau-Saliiu,  à 41  k.  de  Vie,  cant. 
d'Albcstroff,  EJ  de  Dinue.  Pop.  532  h. 

MONTA  NX.  bg  tondes  (Gascogne),  arr.  et 
à 28  k.  de  Mont-de-Marsan  . cant.  et  £3  de 
N illenruvr.  Pop,  1,231  h.  Sur  le  Laduu.  — 
Foire*  les  26  août  et  6 uov. 

HONYAL,  vg.  Pas-de-Calais, comm.  de 
Rehreuve.  de  Frëvenl. 

MON  VILLE  (le),  vg.  Forges,  comm.  dr 
l’Aveline,  EJ  de  St*f)ié. 

HOPITAL  (F),  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr.  et 
à 36  k.  di*  N un  tua  , caut.  «I  2J  de  (Jhâtillon- 
de-Michaiile.  Pop.  ISO  h. 

HOPITAL  (P),  vg.  Cdfes-tla-AorJ,  comm. 
de  Qucsnov.  "*!  de  Moucnniour. 

HOPITAL  (P),  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 51  k.  de  Lons-le-Saubuer,  caut.  et 
EJ  d'Ariuthrd.  pop.  330  h. 

HOPITAL  (F),  vg.  Lot,  comm.  d'Issendo- 
lus,  r-J  de  Gramal. 

HOPITAL  (F),  ou  S non.,  vg.  Moselle  (pays 
Messin),  are.  et  à 40k.  de  .Sam-gueniinc»,  cant. 
et  EJ  «h*  St*  Avold.  Pop.  781  h. 

HOPITAL  (le*  Fonds-de-1’),  vg.  Seine-ei- 
Oise,  comm.  et  EJ  de  Sl-Gcrmain-cn-Lavc. 

HOPITAL  (!'),  vg.  Yonne,  coram.  «le  Tur- 
uy,  EJ  «le  St- Florent  in. 

IIOPIT 'AL-At ’X-BOIS  , vg.  Somme,  coin, 
«lu  Forest,  EJ  de  Péronne. 

HOPITAL-BELLKGARDE.  vg.  comm.dc 
K«*e|UÎ5la,  EJ  dr  tAssaguc-Bcguuhès. 

HOPITAL  - CAMERONT  . vg.  Finistère 
(Bretagne),  arr.  et  â 30  k.  de  Brest,  cant.  de 
Daoula»,  C*J  du  Faou.  Pop.  546  h. 

Ce  village,  situé  à l'extrémité  d’un  petit  liras 
de  mer  «pii  communique  à la  liaic  de  ('.liAtrau- 
lin,  doit  son  nom  â nue  cominauderie  de  tem- 
|ilirrt.  dout  on  voit  encore  l’églisr,  décorée  «*x- 
Irriememcnt  d'onicment*  gotlii(|ucs  «•xemté» 
avec  lieaucoup  de  <K*liralcs*e,  et  chargée  d’é- 
cussoiu  des  commandeurs  titulaire*  de  ce  lîeo; 
riuirnrur  est  entièrement  dégradé  et  ne  pré- 
sente riru  de  rvmtrquaU». 

Hiin  r»i.  »K  iioj  ii.i.l:  (T).  Mm. 
et-Loire , comm.  de  tirugé-ITIûjwtal , EJ  de 
Pouancé. 

HOPITAL-DK-CIIKNAY  (!’)  , vg.  Satine- 
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r i-l jure,  rural» . «le  Chroav  -le-Cllàtrl  , Izj  de 
Mampty. 

ÜOPlTAL-DK-GHAYAt;  (I’),  Vg.  Gironde, 
t'oniiti.  de  Grava u,  fc*  cle  Lr!|«ne. 

HOPITAL-UK-ST -GERMAIN  (F),  Vg.  Gi- 
ronde, connu.  de  SM.emuiin,  C*!]  de  Lpjarrr. 

IIOPIT  AL- DORI  ON  (I*),  vg.  B.-P y rendes 
^ Béarn),  arr.  et  à 9 k.  d’Orlhea,  ont.  «•*  de 
Sauvelcrre.  Pif.  587  b. 

HOPITAL-DI-GROS-ROIS  . Tg.  Doufo 
(Franchc-Gouilé).  art.  et  a 17  k.  dr  Hesaurou, 
cant.  el  £*:  d'Ornaru.  Pop.  570  h. 

UOPITAL-LK-GKAND(F),  vg.  Loire  (Po- 
res), arr..  caut.,  lï  k.  de  Montbrison. 

Pop.  32*  h.  — foire  le  t5  sept. 

IIOPIT  A L-  LE  • M EK  < .1 ER  J’),  vg.  Sadne- 
rt-fjûre  (lliHirgogur).  arr.  et  à 2*  k.  de  Cha- 
rolles.  cant.  rl  de  Paray-lr-Monial . Pop. 
39.1  b. 

HOPlTAL-KT-HLAISE  (T),  »g.  B.-Py  re- 
nées (Gaukrfigur' , arr..  caut..  [53  et  à 10  k.  de 
Mauléon,  et  à 27  k.  de$t-Palais.  Pop.  187  h. 

IIOPIT AI.-STE-«;H BIST  1K  (I V ),  vg.  Gers, 
ruaim.  de  tiravenerre*-!’ Hôpital , de  Man- 
cirt. 

HOPITAL- ST-FORTl'N  AT  , vg.  Loire, 
cuaim.  de  Ül-C*  ixlivKav k*re*.  R3  de  Roaunc. 

IIOPIT  A L-ST  -JEAN  (I1).  «g.  Lot,  comm. 
île  Sarnuac  , fc)  de  Oesartuac.  — Poires  le* 
22  mai.  29  août,  2ï  sept.,  I!  oet.,  18  nov.,  et 
1"  lundi  âpre*  Quasi  modo. 

HOPITAL-ST-LIfcPFROT  (1’).  vg-  Oouis 
(Franche-Comté),  arr.  et  à 10  k.  de  Baume- 
l*-*-Danu-»,  cant.  el  E2  de  Clervul.  Pop.  147  b. 

HOPITAL-SOLg-HOCHEFORT  (I*)  , vg. 
JjÀre  (Forer;,  arr.  tl  à 24  k.  de  Montbrison, 
caut.  et  53  de  Koeu.  Pop.  493  b.  — Foires  les 
52  déc.  el  mardi  «pré*  la  Triuité. 

IIOPIT  Al'  (F),  'g.  Peux-Sèvres , comm. 
de  Roussai*.  d'Airvault. 

HOPITAUX  - N FATS  (le»),  Vf.  Pou  ht 
(Franche-Comté) , arr.,  rant.  el  à 16  k.  de 
l'ontarlirr,  T-l  de  Jougnc.  Pnp.  184  h. 

HOPITAL'X-YIEI  X tle*Mg.  Doubs.  (Fran- 
che-Comté), arr..  cant.  et  à 15  k.  de  Puutar- 
lier,  fc]  de  Jougue.  pop.  340  h. 

■OPITBAl*  (F),  vg.  Mièvre , comm.  d'Ar- 
hnurse,  M3  de  (iliàleauueiif-Vjil-de-bJirgi*. 

HOQI'ET  (le),  vg.  Setne-lnf. , comm.  et  H 
«lea  Grande»- Ventes. 

HORHOl'RG,  ou  lluftaomio,  Argentoraria, 
Afgeulo  uari/i.  Argentan  a Rauracornm , hg 
m H.-Bhin  ( Alsace) , arr.,  K cl  à } L.  de  Col- 
mar. rdhl.  d'Aitdulsheim.  Pop.  1,586  h. 

Ce  Iiou rg  occupe  remplacement  de  Fautique 
Argentouaria,  cité  inijMrUute,  dont  ou  trouve 
de*  reste*  de  foudalious  qui  attestent  qu'elle  a 
sida  plusieurs  dévastation*.  < >u  remarque,  dans 
le*  murailles  d'un  fort,  des  fragmenta  de  sta- 
tue*. de*  « liapifeaux  , de*  colounes,  et  jusqu'à 
de«^  inscription*  , ce  qui  prouve  que  ce  fort  a 
été  construit  après  un  premier  désastre. 
Bibliographie.  GuLaéav  (M.-P.  île).  Mé- 
moire sur  Argentouaria,  in-8,  1829. 

HORt  A,  vg.  B.-Py  renées,  ounuu.  d'OW», 
C?3  tic  Sl-Jcan-Pied-dr-Purt. 

HOU  D AIN.  Tg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  a 


50  k.  de  V alencieuues,  rant.  et  E de  Rouchain. 

Pop-  1.322  b. 

MOKI.VK  (la),  vg.  Ardennes  (Champagne). 
an1,  de  Mériéirs  rt  à 20  k.  de  Charles iile, 
i caut.  d'Omont.  E7  de  Poix.  Pop.  236  li. 

HORt; N K (la),  ou  i.a  Cmivai.-Roi  t.r.,  »g. 
Moselle,  rouira,  de  Chrsnv , (77  de  Metz.  KŸ 

IIORGI’ES.  vg.  Gers,  curant,  de  Mont  brun, 
H de  Flsli  M-ii-Jourduiii. 

lIOKt.l  F.S.  \g.  H.- Pyrénées  (Gascogne), 
arr.,  rant-,  El  et  à U k.  de  Tarhe».  P.  474  h. 

IIOUX E (1'),  vg.  Loire,  cumin,  de  St-Ju- 
liru-eu-Jami,  C3  de  St-Chamonil. 

IIOU.NAING,  vg.  Nord  (Flandre),  arT.  et  à 
20  k.  de  Douai , caut.  et  !•;  de  Marchicunc*. 
Pop.  97 1 h.  — - Fabrique  de  gain  s n*. 

HOR.NOY  , lig  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
35  k.  d'Amiens,  cheJ-l.  de  cant.  ('Aire.  S-  A 
123  k.  île  Pari»  pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop. 
1 ,048  h.  — Txmluji  tertiaire  Mjjiéneur. 

On  voyait  autrefois  dans  une  des  salir*  du 
rliâtcaii  d'Hurnoy  une  superbe  statue  de  Vol- 
taire, sculptée  par  Pigalle,  qui  a été  dc|Mm  dé- 
posée au  ni  user  de  Paris. 

HOHPS  i)e),  lig  Moyenne  (UbiiM-),  arr.  rt 
à 16  k.  de  Ma) «nue,  chrf-1.  de  cant.,  bureau 
d’enngist.  à Lossay,  LC  du  Hiiiay.  Pop.  1 ,583 
h. — Tkna.ua  de  traiiaitiuu  iiioh'U. — Fabrique 
de  fil  de  rhan*  rc  rt  de  lin. 

KORRFA  (ad  ) ( lal.  44*.  long.  25°).  « On 
remarque  plu*  d'un  lieu  sou*  ce  niénH*  nom, 
eu  suivant  le*  voies  romaines.  particulièrement 
dans  le*  pro\  uicv*  de  l’empire  tu  Afrique,  dont 
l'Italie  tirait  des  grains,  comme  ta  Provence, 
où  se  i vu  ferme  le  lieu  dont  il  s'agit,  en  tire 
aujourd'hui  de  Rariiaric.  L’Itinéraire  d'Anto- 
nin  marque  ainsi  ad  Horrea  entre  Antifus/is, 
Aulibc,  cl  Forum  Juin . Fréjus,  en  décrivant 
sans  interruptinii,  depot»  Rome  jusqu'à  Ailes, 
la  voie  qui  était  appelée  Aurélia.  On  trouve 
le.  même  lieu  dans  la  Table  théudovieliue,  rt  la 
dUtaiH-r  à l'egard  d' Antipotis  y r*l  également 
marquée  XII.  comine  «buis  l'Itinéraire,  rt  XVI! 
entre  Harrea  rt  Forum  Julii , où  Fl  littéraire 
maïqttr  XVTU.  SausiNi  et  le  P.  Liililie,  eu  pre- 
nant c«-  beu  pour  In  N«|ioule,  n'ont  |m  y être 
délrmiiués  par  la  cnm  ninuce  des  distance*  ; 
car  la  Napoulr  parait  un  |wu  trop  Inin  d'An- 
tilie,  ci  eu  tuèjiM*  temps  beaucoup  trop  pre»  de 
Fréjus,  pour  être  Horrea.  Ce  qu'il  y a «l'espace 
entre  la  Napotile  rt  Fréjus  nr  rraïqHvud  pas 
9.000  Iimmt»,  et  ne  saurait  par  consâpient  suf- 
bre  a 17  on  18  nulle*  romain*.  Ilniwjré  Roucbe 
Irauvpoite  Horrea  ibui*  la  |«Kiiion  d«-  Gra**e  ; 
et  eu  effet  sa  distance  i IVgurd  d'Antilie,  de  9 
a 10,000  luises,  pou  irait  eonveuir  aux  12 
mille*  «pii  |wmiv««‘ut  daus  l'Itinéraire  et  dan* 
la  Table,  en  y ajoutant  une  fraction  qu'on 
supputerait  négligée.  Mai*  l'i-space  d'environ 
1.’>.00<J  loues  en  «iroite  ligne  de  (imw  à Fré- 
jus, sans  compter  ce  que  l'inégalité  du  |tav« 
doit  dotincr  de  plu*  à la  tne>uit'  itinéraire , 
pu***-  les  17  milles  de  la  Table,  et  même  les  18 
de  l'Itinéraire,  de  plusieurs  railles.  D’aiiJrurs 
la  posilioii  de  (.ja sm-  sWarte  nmvidr-ralsJcmmt 
de  la  direction  d'Antibe  à Fréjus,  rt  Ion  Camin 


A u relia  n,  qui  est  comm  des  Provençaux  , ga- 
gne le  !»ord  de  la  mer  en  |M*snnt  à Canes.  Or, 
la  distance  d'Antilie  à Cnnes,  étant  de  5.000  rt 
quelques  criilaine*  de  toises,  réjHjnd  â 7 milles 
nimain*.  rt  il  y • bien  des  exemple*  qu'en  ap- 
pliquant le*  Itinéraires  au  local,  ce  qui  pamit 
marc|uéXII  por  méprise  cbms  un  chiffre,  comme 
ici  entre  Antipohi  et  Horrea,  ne  tient  lieu  que 
de  VII.  On  en  e*t  d'autant  plu»  assuré,  à l'é- 
gard de  la  distance  actuelle . que  l'espace  de 
Cane*  à Fréjus  «-tant  de  13  à 14,000  tniwv, 
c'eut  prérisémeut  ec  qui  conviait  au  enlcnl  de 
18  railles  romain*  , M-km  Fiudication  de  l'Iti- 
néraire »ntre  Horrea  et  Forum  Julii.  Il  ré- 
sulte de  là  que  In  position  la  plus  convenable  à 
Horrea  e*t  celle  de  Canrs.  Ce  lira,  situé  sur  la 
plage,  était  commode  pour  le  débarquement  de 
l'aunone  , qui  r était  tranq»ort»*e  |»ar  iimu-  de* 
rutilons  de  |»ays  plu*  abondaul * en  grain*  que 
n’est  la  Provence.  Vincent  de  Sa  lente,  moine 
de  Lérin.  dit  qu'il  y avait  autrefois  à (ana 
(6'amr}  un  château  appelé  ManeUinum.  qui 
ver»  Fan  11 32  prit  le  nom  de  Casfram  Fran- 
eum,  à cause  des  privilège*  rt  immunités  dont 
les  gen*  du  lieu  jouissaient.  * D'Anvillc.  No- 
tice de  F ancienne  Gante,  p.  373. 

HORSARRIET  . vg.  Landes  (Gascogne), 
arr.  et  à 10  k.  de  St-Sevrr,  cant.  rt  O d’Ifa- 
grtmnu.  P«»p.  627  b. 

Il  (Ht  TES,  vg.  H. -Marne  (Champagne),  arr. 
rt  à 18  k.  cle  Laiigre» , cant.  de  Va  troncs,  3 
du  Fayl-Rillot.  Pop.  1,370  h.  — Patm*  du 
savant  docteur  «1  médecine  Vixït.  membre  de 
Fae.nl.  roy.  de  médecine. — Foires  le*  10  fév., 
31  nrait,  4 nov.,  rt  lundi  apres  le  2.1  niai. 

IIORTOrX-ET-4»CILHAN.  vg.  Gard (\jn- 
gurdoe),  arr.  rt  à 48  k.  du  Vigan,  cant.  et  2 
du  Quixtar.  Pop.  372  h. 

HORTOY  (F),  vg.  Somme  (Picardie) , arr. 
et  à 47  k.  de  Moutdidier . caul.  d'Ailly-*ur- 
Noye,  E de  Fier*.  Pop.  97  h. 

IIOR VILLE,  vg.  Meute  (Lorraine),  arr.  de 
O-mmrrcv  , à 53  k.  de  Sl-Mibiel,  caut.  et  13 
de  tioudiecourt.  Pop.  180  h. 

HOSMEN  (F),  vg.  F.ure  (Normandie),  arr. 
et  à 31  k.  d'Kvreux,  rant.  de  Daravilic,  E d» 
Tillicrcs-snr-Avre.  Pop.  191  h. 

HOSPIŒ-ST-ÏIEEN  (F),  vg.  tUe-et-f  i- 
laine,  cumin,  et  de  R r unes. 

HOSPITALET  (F),  Hospxtnleriis,  Espita- 
letum,  vg.  B.- Alpes  (Provence),  arr.  et  a 22 
k.  de  Furadquier,  caut.  et  C&2<le  Rannii.  Pop. 
562  h. 

IIOHP1TALKT  (F),  Vg.  Ariége  (pay*  de 
Foix),  arr.  rt  à 58  k.  de  Foix,  caut.  rt  El 
d’Ax.  Pop.  108  b. 

HOSPITALET  (F),  'g.  Aerrnm  (Rouet* 
gue),  arr.  et  à 21  k.  de  Millau,  cant.  de  Noul, 
El  de  la  < âivaleiic.  Pop.  615  h. 

HOSPITALET  (F)  , vg.  Arerro»,  COOMB. 
de  Ifloy  ram,  SJ  de  Rralrx. 

HOSPITALET  (F),  vg.  Lot (Quetry).  arr., 
[7}  et  a 10  k.  de  (kihur*.  rant.  de  Ca*teln;iii-iie- 
Moutratier.  Pop.  7t»4  h.  — Foires  le*  3 jauv., 
15  avril.  15  mai  rt  9 nov. 

HOSTA . »g.  B.-Prrèmées  (PfavwTe),  arr. 
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de  Maulèon  , &3  cl  a 2 k.  de  St -Palais,  cant. 
d'ilmldv.  Pop.  331  h. 

HONTE  {Haut  et  B*»-),  ou  Host  (Ober  et 
Nirder-),  »g.  Minette  (pays  Mtsaiu),  arr.  cl  à 
20  k.  de  Sarrcgucmiise»,  canl.  «le  St-Avold,  S 
de  Puttrlange.  Pop.  GM 5 h. 

hostkns.  vg.  (U ronde  (Guienne),  arr.  el 
à 39  k.  de  B»wt,  oui.  de  St-Svmpboricn.  53 
de  VilUndraul.  Pop.  1.663  b.  — Foires  les 
9G  mars.  Si  mai  et  l8nov. 

IIO.STI  AS,  vg.  Ain  {Bourgogne) . arr.  et  à 
96  k.  de  Belle»,  caul.  cl  £3  de  Sl-Raaihrrt. 
Pop.  4ri6  h. 

IIO.STI K.\  (SI-),  'g.  II. -taire  (Languedoc), 
an.,  K el  à 16  k.  du  Puv,  canton  de  St-Ju- 
lieu-ChapImil.  Pop.  1,960  b. 

HOSTUN , a g.  Drôme  (Dauphiné)  , arr.  et 
à 32  k.  de  Valence,  caul.  de  Bourg-du- Péage, 
Cêj  de  St- Latlit-r.  Pup.  963  b.  — Foire s le 
6 mai  et  le  lundi  apres  St-Marliü. 

llOTK  IU  ttOI.N  (P),  Vosges,  XV,  À 1 1 k.  de 
5t-I)ié. 

HOTELLERIE  J*),  vg.  Calvados  ( Nor- 
mandie), arr.,  rant.  cl  à 12  k.  de  Lisieux,  3 
de  Ihi  lier  vil  le.  XV.  Pop.  39*  b. 

HOTELLEIUE-DE-PLÊE  (T),  bg  Maine- 
et-Loire  (Anjou),  air.,  canl.,  H et  a 8 k.  de 
Segré.  Pop.  691  b.  — Foire  le  27  mai. 

HOTONKKS,  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr., 
K et  à 3 1 k.  de  Naulua  , caul.  de  Brénod. 
Pop.  1 ,005  h.  — Foire t les  5 août  rl  22  oct. 

HOTOT-KX-AUGE , vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 23  k.  de  Pool -l’Evèque  , 
cant.  de  Cambrctner  , de  Dorullé.  Pop. 
433  b. 

IIOTTENSI  HL  AG,  vg.  J X.-Rhia  (Alsace), 
arr.  et  à 1*  k.  de  Colmar,  cant.  et  £3  de 
Neuf-Bmarh.  Pop.  170  b. 

HOTTE W ILLE*,  vg.  Moselle,  (pays  Mes- 
aiu),  arr.  rt  à 30  k.  de  Sarreguemincs  , cant. 
de  Vnlmuiuter,  RJ  de  Bilcbe.  Pup.  980  h. 

IIOTTIiT-LES-B  Atil'ES  , vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  cl  à 17  k.  de  Baveux,  canl. 
de  Gaumont  , de  liilv-sur-Seulles.  Pop, 
150  h. 

HOC  AT  (iic  d*J , Mura  ta  Insula . Elle  est 
situer  près  de  la  côte,  entre  i'ilede  Hcedic  et  la 
pointe  du  Quiberun,  Morbihan,  cumin,  et  cg 
du  Palais.  — Etablissement  de.  la  marée , 
3 heurt»  15  minutes.  — Lat.  47*’  23'  32", 
long.  O.  5”  1b'  42". 

Après  la  déiuitc  des  émigres  et  des  royalistes 
à Quiberoa  , tout  ce  qui  avait  échappé  au  dé- 
sastre, iiuurgé»,  armes  et  munitions,  fut  trans- 
porté a bord  des  vaisseaux  anglais  et  débarqué 
dans  la  petite  ile  dl  louai . üéa-exhaimév  au- 
dt-»u>  du  uÏM'iiu  de  la  mer,  et  où  il  se  trouve 
deux  petits  villages  habité»  par  quelques  p4- 
chrnv. 

Il 4>r UK.  \g.  Meurt ht , connu,  de  Daho,  g] 
de  Phalshuurg. 

llot  ni.O.WILHK  (U),  vg.  CeWadot  (Nor- 
mandie), arr.,  V canl.,  et  à 9 k.  de  Li- 
sienv.  Pop.  311  b. 

HOC  CHAIN  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.,  et  à 7 k.  de  Béthune,  caul.  dcHoudam. 
Pop.  390  b. 


HOTDAIN,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  el  à 
27  k.  d'Avesnes  , caul.  cl  ££  dr  Batay.  Pop. 
878  h.  — Blanchisseries  de  toiles.  Scieries  de 
marbre. 

IIOIDAIN,  bg  Pas-de-Calais  (Artois)  arr. 
rl  à 15  k.  dr  Béthune  , clirf-l.  de  rant.  Cure. 
K.  A 217  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre». 
Pop.  915  b.  — Timmv  tertiaire  supérieur. 

HOI' 'DALLE,  vg.  Vosges , comni.  d'Aoould. 
[S  dr  Ourirnx. 

HOt'HAN,  Hosdvneum,  petite  ville,  Seine - 
etdïise  (Beau ce),  arr.  el  à 28  k-  de  Mantes  , 
chef-l.  de  canl.  Cure,  Gîte  d'étape,  (g;.  XV.  A 
62  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
2,003  h.  — Tnuuu  crétacé  inférieur. 

Autrefois  diocèse  de  Chartres  , parlement 
el  intendance  de  Paris  . élection  de  Moulinet - 
P Amaury , prévôté  ducale. 

Elle  est  située  au  roull tient  de  la  Vcsgrertdc 
rOptnn.  C'était  jadis  aiH’  ville  forte  entourée  de 
murailles  flanquées  de  tours  , dont  une,  tiës- 
solidc  et  fort  élevée,  existe  encore.  L'église, 
fondée  par  Robert  le  Pieux  . est  un  des  plus 
beaux  monument»  d 'architecture  gothique  du 
départ  eitimt. 

Prés  de  Houdan  , au  lieu  dit  la  Butte  des 
Cargaus,  se  trouve  un  ancien  cimetière,  où  sur 
un  espace  de  25  ares,  on  a trouvé  plusieurs  ob- 
jets curieux.  Les  fosse»  sont  rangées  symétri- 
quement t les  corps  y sont  couchés  sur  le  dos, 
la  face  tournée  vers  l'orient.  Dan»  ers  tombes 
ont  été  trouvés  des  arme»,  des  agrafes,  des  va- 
ses , des  bijoux  , des  médailles  d’Hadrien , de 
. (in I lien  et  de  (iralien. 

Fabrique  de  bas  de  laine.  — Commerce 
considérable  de  volailles  , grains  , laines,  che- 
vaux el  bestiaux.  — Foires  tes 8 mai,  21  sept., 
26  juillet  et  le  jour  de»  Cendre». 

HOl'DA.N'COl'BT,  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 18  k.  de  Compïègne  , rant.  d’Kstrées-St- 
Deuia.CS  de  Pont-Ste-Maxencr.  Pop.  318  h. 

HOU  DELA  INEDIT  BT  , vg.  Meuse  ( Lor- 
raine) , arr.  de  Cotninerry,  et  à 45  k.  de  St- 
Mihirl,  cant.  el  K de  Guudrecourt.  XV.  Pop. 
519  b. 

llOUDFXAtTCOUIKT  , vg.  Meuse  ( Lor- 
raine), arr.  et  à 35  k.  de  Monlmèdy,  cant.  et 
Z-',  de  Spmcourt.  Pop.  1,551  h. 

IIOI  DKIAIOM  vg,  Meurtke  {Lorraine), 
arr.  cl  à 23  k.  de  Nancy,  cant.  et  53  de  Yéate- 
lise.  Pop.  246  b. 

HOI' DEMONT  , vg.  Meurt he  (Lorraiuej, 
air.,  caut.,  &3et  à 6 k.  de  Nancy.  pop.  283  b. 

HOUDEX  , vg.  Somme,  eu  mm.  de  Tours, 
(3  de  V aimes. 

HOUDKTOT,  vg.  Seine- ta/.  (Normandie), 
arr.  et  à 22  k.  d'Yvetot,  cant.  de  Fontaine- Itv 
Dun,  E deSt-Vnléry-en-Caux.  Pop.  *51  h. 

UOUDILCOUKT,  vg.  Ardennes  (Champa- 
gne), arr.  et  à 20  k.  de  Réthrl,  cant.  d'Asfeld, 
de  Tagnon.  Pop.  542  h. 

IIOUDRF.YILLE,  vg.  Eùrc-ei-Ijoir,  comra. 
el  pj  d'Eperoon. 

HOUDREYILLE , Audriaca  Villa,  vg. 
Meurt! te  {Lorraine},  arr.  et  à 25  k.  de  Nancy, 
cant.  rt  E dr  Vcndisc.  Pop.  MOI  h. 

HOUfcGOURT.  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr. 


et  à 18  k.  de  Neufehétrau,  cant.  rt  R]  de  Cké- 
tenu».  XV.  Pup.  794  h .—Foires  les  15  janv., 
!•*  mai.  20  juillet  et  20  ort. 

■ODEUJjUi . ,g.  IM-ft -Garonne  ( Cno- 
dontois),  arr.  et  à 30  k.  de  Nérac,  chcf-l.  de 
rant..  bureau  d'enregistrement  rt  E de  Cas- 
trljalniix.  Pop.  812  h.  — Trrrai*  tertiaire  su- 
périeur.— Foires  le  27  juillet  et  le  lundi  de  b 
Pentecôte. 

HOUKSVIIXK  . vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  el  n 23  k.  «le  Yalogne»,  cant.  rt  PI  de  Sle- 
Mcre-Eglbe.  Pop.  379  li. 

HOI* ETTEV 1LLK,  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.,  et  à 14  k.  de  Lou  vient,  rant.  du  Ncu- 
Imurg.  Pop.  2*6  II. 

IIOI’KYII.LE,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr., 
cant.  , ta  et  à 10  k.  dr  Neufcbâtcau.  Pop. 

225  h. 

IIOUGA  (le),  hg  Gers  (Gascogne),  an*,  et 
à 54  k.  de  Condom  , cant.  de  Nogaro.  CS3.  A 
70*  k.  de  Paris  pour  b lave  de»  lettre».  Pop. 
1,596  h.  — Foires  les  2 janv.,  8 mai  rt  2 
sept. 

Patrie  de  M.  P.-S.  Udmittu,  littérateur  et 
publiciste. 

HOUGAVSK  (b),  vg.  Loir-et-Cher  , comm. 
de  b ChapHIe- Enchérir,  K3  d'Oucqum. 

HOl’Cl’E  (la),  nom  donné  peudant  la  ré- 
volution à St-YVast-la-Hougue. 

HOL'Gl'E  (rade  de  la).  Elle  est  située  sur  b 
côte  orientale  du  dép.  de  la  Manche,  au  sud  dn 
cap  de  Barfleur,  au  noid-ouest  des  lie»  St-Mar- 
coud,  au  sud  de  la  Dent  et  de  l*île  Tatihou.  — 
Etablissement  de  la  marée,  8 heure»  30  mi- 
nutes. — Cette  rade  est  indiquée  par  trois  fa- 
naux à feux  fixes  de  4*  ordre  : le  premier, 
placé  »ur  l’extrémité  sud  du  fort  de  la  Hougue, 
à 1 1"  de  hauteur  et  14  k.  de  portée.  Lat.  49* 
3*'.  long.  O.  3*  37'  ; le  deuxième  sur  b Imfte 
Morsaline  . hauteur  86  m.,  portée  12  k.  Lat. 
*9*  34',  long.  O.  3"  40';  le  troisième  sur  la  ro- 
duuti*  de  Reville,  à la  pointe  de  Baire,  hauteur 
Il  ni.,  portée  12  k.  Lat.  *9"  36',  long.  O. 
3"  34'.  V.  St-W xar-c-v-Hoeona . 

ÜOL’Gl'EMARRK,  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.pt  a 25  k.  de  Pont- Audpnter, cant.  deRoutot, 
Ciâ  de  Bourg-  Achard.  Pop.  *32  h.— Briqueterie. 

HOUILLES  , vg.  Seine. et-Oise  ( Ile-de- 
France),  arr.  et  i 19  k.  «le  Versailles,  cant.  et 
K d’Argeuteuil.  Pop.  1,156  h. 

O v illagr  est  fort  ancien  : le»  Normands  le 
saccagèrent  en  816;  b plaine  , qui  en  est  voi- 
sine , oïi  furent  inhumée»  les  nombreuses  v lo- 
tîmes de  la  férocité  de  ers  hartsaers.  porte  encor* 
le  nom  de  Martray.  - Au  xvi*  siérle,  Houilles 
était  entoure  d'épaisses  nu i railles  rt  fermé  da 
quatre  |mrtev  furlifiées  et  surmontées  d’une  tou- 
relle ; cependant,  malgré  ce  formidable  entou- 
rage , les  huguenots  s’eu  emparèrent  en  1598. 

Commerce  de  vin»  blancs  rt  de  légumes  po- 
tager». 

HOULBFA:  (le),  vg.  F.nre  (Normandie), 
art.  et  à 23  k.  de  Louvicn  , rant.  d’Amfre- 
ville-la- Campagne  , K de  Bnurgthéroulde. 
l*op.  272  h. 

HOIT.BEC-COCIIKRKL.  Cokereltns , vg. 
Eure  (Normandie),  arr.  rt  à 18  k.  d’F.vreux, 
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ont.  Je  Vernoo,  ET  de  Pary-sur-Kare.  Pop. 
508  h.  — • Cirricre»  de  pierres  nniiirrct.  l ui* 
loriea. 

MOU  LDI  COU  IIT  , 'g.  Ardennes  (Champa- 
gne ) , arr.  rt  à 18  k.  <!<•  Rcthcl  , cant.  et  S 
d’Avfdd.  1*dj«.  304  II. 

HOU  LOI  7,  Y . vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  <lr  Mciicrn,  cant.,  >:  et  à 7 k . dr  Charlc- 
villr.  Pop.  330  h. 

HOUI.ERllN,  Vf.  Pas-de-Calais,  romm,  rl 
E d’Airr-vur-la-Lys. 

MOt LES  (les),  vg.  Eurt,  rnrmri.  dr  St-Au- 
lj|ii-tlr-S<«*l km,  CT  de  Thibert  illo. 

HOULETTE  , Vg.  Charente  ( AligOU- 
moé»),  arr.  et  A 18  k.  de  Cognac,  canl.  el  E 
de  Jaruac.  Pop.  4M  h. 

HOULETTE  (la),  vg.  Nord,  comra.  et  C=1 
d'Annentierrs. 

HOI  LLKS  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois) , 
arr.,  nuit..  ET  et  A 8 k.  de  St-Omer.  P.  475  h. 

HOt I AIE  (le)  , beau  village  , Seine-lnf. 
(Normandie),  arr.  et  à 11  k.  de  Rouen,  cant. 
dr  Marociunr,  KJd«  Malaïuiav.  Pop.  1,868  b. 
Sur  la  rive  droite  du  (Bailly.  — Fabriques 
d’indieimi**.  Filature  de  coton.  Blanchisserie-*. 

MOI' ME  A t (F),  vg.  Chareale-lnf.  (Aunis), 
arr.,  caut.,  ET  et  A 5 k.  de  la  Rochelle.  Pop. 
418  11.  Foire  le  84  mai. 

NOUMEAU-  POXTBOFVRE  (F),  vg.  Cha- 
rente. (Angoumois),  arr.,  8*  cant.,  £3  rt  à 8 k. 
d'AugnukSne.  Pop.  1 ,898  h.  — Papeteries. 

HOFMKE  (P),  vg.  Charente-Inf.,  comra. 
de  la  Vallée,  E deSt-Pwcbaire. 

IHH'ORT,  Car,  chcf-1.  de  la  comm.de Tan- 
ne ron. 

MOI' Pl.l  N,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  à 
13  k.  de  Lille,  cant.  et  EJ  de  Séclin.  Pop. 
A ,848  h. 

HOt  PI. INES,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et 
à 17  k.  de  Lille,  cant.  et  tS\  d'Armentiêre*. 
Pop.  8,050  h.  Sur  la  rive  droite  de  la  Lys.  — 
Fabriques  de  lacets , coton  à coudre  et  à bro- 
der. Belle  filature  de  colon.  Brasseries.  Tan- 
neries. Moulins  à huile  et  à foulon. 

HOt  PP ACIl.  H.- Rhin.  V.  Hurrkca. 

MOI' PPE  VILLE,  vg.  Seine-lnf.  (Norman- 
die), arr.  cl  à il  k.  de  Rouen,  canl.  de  Ma- 
romme.  f-J  de  Malaunay.  Pop.  662  b. 

HOLQt  ETOT,  vg.  Seine- Inf.  ( Normandie), 
arr.  et  à 88  k.  du  Havre,  cant.  et  £23  de  Go- 
drrville.  Pop.  335  b. 

IIOtRC,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne),  arr., 
ET  et  à 13  k.  de  Taries,  ont.  de  Pouyastruc. 
Pop.  192  b. 

MOI  KO  DK- BAT.  IIOI  R (-DESSUS,  et 
UOI  RC-Dt-NlUEt  . vg.  H.  - Pyrénées  , 
connu,  dr  (ferais,  H de  Lourdes. 

HOTRDEL  (le),  vg.  Somme,  romm.  de 
Cayeux,  GS  de  St- Valéry -sur-Sonune. 

HOU  RG  ES,  vg.  Marne  ( Champagne),  arr. 
et  à 81  k.  de  Reims,  ouït,  de  Fûmes,  R de 
Joucbery -Sur-Voie.  Pop.  819  h.  — Il  est  situé 
dans  une  gorge  profonde.  On  y voit  un  château 
quVmlN'Iliscut  de  vastes  jardins,  et  on  y trouve 
de  belles  carrières  de  pierre  de  taille,  d’où  l'on 
a tiré  une  partie  des  pierres  qui  oui  servi  à bâtir 
la  cathédrale  de  Reims. 


HOFSSOYE  (la). 


IIOFRGES.  vg.  Somme,  coram.  deDomart- 
sur-la-Lue,  CS  de  Morcuil.  yy.  — Fabrique 
de  bonneterie. 

HOU  RS,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  à 
80  k.  dr  Pau,  cant.  rt  E de  Poutacq.  Poji. 
470  h. 

HOURTIN,  vg.  Ci  rondo  (Guicnne),  arr., 
C5«t  A 17  k.  de  Lrsparre.rant.de  St-Laurrnt- 
d^Médoc.  Poji.  1,359  h. 

HOURY,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.,  cant., 
® el  à 8 k.  de  Vervins.  Pop.  149  b. 

MOUSSA  Y,  vg.  Loir-et-Cher  (Bcauce),  arr. 
H à 11  k.  de  Vendôme,  cant.  et  E Mootoire. 
Pop  551  h. 

MOUSSA  Y,  hg  Mayenne  ( Anjou  ) , arr. 
cant.,  El  et  a 18  k.  de  Château-(kxntirr.  Pop. 
1 ,009  h. 

HOUSSAYR  (la),  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 80  k.  dr  Rrruav,  cant.  clHdt  Beau- 
mont-le- Roger.  Pop.  8*3  b.  Sur  la  Riljr.  — 
Haut  fourneau,  fonderie  de  rhaudiérrs , mar- 
mite*, plaques  de  climiiuém,  etc. 

MOUSSA ¥E( la),  vg.  Snne-et-Marne  (Brie), 
arr.  et  â8l  k.  dr  Couhininaiers,  cant.  de Katov- 
«S-Brie,  E dr  Tournan.  Pop.  6*3  h. 

la!  château  de  la  Hmauvc,  flanqué  de  pa- 
v illons  avec  des  tourelles,  r>l  d'une  liante  an- 
tiquité. Les  famille*  de  Montmorency , de  Mout- 
ceaux  et  de  Coctlogon  en  uut  été  propriétaires. 
De  nos  jours  il  a été  habite  par  le  maréchal 
Augerrau,  duc  de  Castiglione. 

Pathu  du  poete  et  auteur  dramatique  Jo- 
dxlle,  auteur  de  la  première  tragédie  française, 
(Cléopâtre),  né  nu  château  de  Joddle. 

HOl'SNA  Y E-BKR  AXGER  (la),  vg.  Seine- 
Inf.  (Normandie),  arr.  et  à 86  k.  de  Rouen, 
cant.  «Je  Clères,  ET  de.  Valraartin.  Pop.  489  h. 

HOl'SSAYE- UE -MOFETTE  (la).  Eure, 
romm.  de  Mouettes,  Eî  de  St-André. 

MOUSSEAU  (le),  vg.  Mayenne  (Maine), 
arr.  et  à 84  k.  de  Mayenne,  cant.  et  C*3  de 
Lassay.  Pop.  486  h. 

MOI  SSELMON  r,  vg.  Meurthe  (pays  Mes- 
sin), arr.  et  à 19  k.  de  TouJ,  cant.  et  de 
Colomhry.  Pop.  47  h. 

HOUSSES,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.,  K 
et  à 7 k.  de  Colmar,  cant.  d’Andolsbcua.  Pop. 
1,188  h. 

MOUSSERAS,  vg.  tasses  (Lorraine),  arr. 
et  à 85  k.  d’Epinal,  cant.  et  CS  de  Ramber- 
villers.  Pop.  894  b. 

MOU  SS  ET,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  h 
15  k.  de  Vervins,  cant.  de  Sains,  0 de  Marie. 
Pop.  715  h. 

HOISNKVIII.K  vg.  Mrurtkt  (Lorrohw), 
arr.  et  à 38  k.  de  Nancy,  cant.  d'Haroué,  ET 
de  Ncuviüer-sur-MoseUe.  Pop.  482  b. 

HOUSS1ÈRE  (la),  vg.  Vosges,  comm.  de 
Hadol,  *T  d'Kpinal. 

HOUHSIKRK  (la),  vg.  Vosges  (lorraine), 
arr.  et  A 85  k.  «le  St-Dié,  cant.  et  (S  de  Cor- 
deux.  Pop.  964  h! 

UOUSS1 ETTK  (U),  Vg.  Seine -et- Marne, 
comra.  de  la  Houssaye,  G3  de  Tournan. 

HOLSSOYK  ila),  vg.  Oise  (Picardie),  arr., 

et  a 1 5 k.  de  Beauvais,  cant.  d'Auneuil.  vy . 
Pop.  483  b.  — On  y voit  un  château  moderne, 
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hâli  de  1775  a 1780,  sur  remplarcrnent  d’un 
ancien  château  fort. 

HOUSSOYE(la),  Vg.  Oite,  comm.  de  T rois - 
sereux,  E3  d'Auneuil. 

HOFSSOYE  (la),  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 18  k.  d'Amiens,  cant.  et  [3  de  Cor- 
lue.  Pop.  509  h. 

HOFTAUD,  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr..  cant.,  K et  à 5 k . de  Pontarlier.  Pop. 
878  h. 

IIOFTVIIJ.K.  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 37  k.  de  Cou  tances,  cant.  de  la  Hayo- 
du-Puits,  B de  Prétot.  Pop.  336  h. 

HOl’TQU EROUK , vg.  Nord  (Flandre),  arr. 
et  à 20  k.  d’Harebrouck,  cant.  et  C3  de  Stém- 
uroorde.  Pop.  1 ,838  h. 

HOFVIGNEFL,  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois). arr.  et  à 18  k.  de  Sl-Pol-sur-TrrnoUe, 
cant.  d’Avrsnes-lc-Comte,  ET  de  Frévent.  Pop. 
887  b. 

HOF  VILLE.  Hulrilla,  vg.  Eure  (Norman- 
die, arr.  et  a 10  k.  des  Andrlys,  cant.  de 
Fleury -sur-  Audelle,  d’Kcouis.  Pop.  158  h. 

HOUVILLE-LA-BRANCHK,  vg.  Eure-et - 
Issir  (Beaurr),  arr.  et  A 11  k.  de  Chartres, 
cant.  ef  £3  d’Amwaii.  Pnp.  860  h, 

HOF  VIN.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  A 12  k.  de  Sl-Pol-sur-Ternoive.  canl.  d’A- 
vesiiev-le-Cointe,  H de  Frévent.  Pop.  304  h. 

HOUX.  vg.  Enre-el-lxsir  (Beaur*),  arr.  et  à 
16  k.  de  Chartres,  canl.  at  Q3  de  Msiolawo. 
Pop.  339  h. 

IIOFX.vg.  Vosges,  coram.  de  Lavelioe-du- 
Houv.  BJ  de  Bruyères. 

HOFYDKTS,  Vg.  H. -Pyrénées,  comm.  de 
Caslelbajac , de  Lannemezan. 

HO  Y MILLE,  vg.  Nord  (Flandre1,  arr.  et  A 
1 1 k.  de  Dunkerque,  canl.  et  «le  Bergue*. 
Pop.  538  h. 

HUA.N'NE , vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.,  KJ  et  à 10  k.  de  Raumc-les- Dames,  cant. 
de  Rougemont.  Pop.  304  h. 

HFB  ANS , vg.  Nièvre,  comm.  de  Neuville, 
E de  Tanna  y. 

HFBERSKNT.  vg.  Pas-de-Calais  (Bouloo- 
nais),  arr.  et  A 18  k.  de  Moutrcuil-sur-Mer, 
cant.  et  n d'Etaples.  Pop.  409  h. 

HUBERT  (St-),  vg.  Moselle,  comm.  de  Vil- 
lers-Bcttnach,  H de  Met*. 

Patiu  du  cél«T>re  |ieintr«  de  fleurs  R«- 

DOITTX. 

HFBEBT-LE-BOI  (St-).vg.  S er  ne -et -Oise, 
comra.  des  Exurts-le-Roi,  tl  de  Raniliouillet. 

HFBEBT-rOUE(St-).  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  A 8 k.  de  Caen,  cant.  de  Bour- 
guebus,  Ede  May-sur  Oroe.  Pop.  100  h. 

H F BER  V IULE  , UbervtUa  , vg.  Manche 
(Normandie),  arr.,  cant.,  Eet  A 3 k.  deYalo- 
gnes.  Pop.  385  h. 

NUBIE  RS  (les),  vg.  Ardennes,  coram.  dm 
Hautes-Rivières,  ET  de  Charles ille. 

HUBY-ST-LEU,  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  et  A 28  k.  de  Mon treuil-»ur -Mer, 
cant.  et  C?j  de  Hcsdin.  Pop.  787  h. 

H U CH  EN  N E V I LL  K , vg.  Somme  (pieaniic), 
arr.,  E et  A 8 k.  d'Abbeville,  cant.  et  EJ  d* 
Moyeancville.  lN>p.  816  h- 
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IILCHEPIE,  vg.  Loir-et-Cher,  comm.  rt 
R]  de  VflkliiDie. 

DU  I.F,t,  vg.  Seine-lnf.,  conun.  du  Bosc- 
Edchne,  S de  Burhy . 

HLCLIEB  , vg.  Pas-de-Calais  ( Artois), 
an-.,  E3  rt  à 7 k.deSI-Pol-sur-Trnioisc.cant. 
d'Heuehm.  Pop.  129  h. 

Ht'C<jLEl.lERS.  bg  Pas-de-Calais  (Bou- 
lonnais), arr.  et  à 18  k.  de  Mont  rruil-Mir- Mer , 
ckef-l.de  cant.  Cure.  C£*  NV.  A 232  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  730  II.  — 'Fui- 
rai* tertiaire  moyeu. 

Ce  bourg  est  situé  à rinlmrrtÛMi  de  six 
route*  prim-i|Mles.  C’était  autrefois  une  forte-  ; 
revu-  importante,  construit**  ni  1231  et  dértio-  ' 
lie  en  1662  : on  voit  tarare  les  restes  de»  souter- 
rains qui  en  déjieudak'iit.  — Fabriques  consi- 
dérables de  soulier».  — Foires  le  4 juillet  et  1" 
déc. — Marché  le  plus  iuipoitont  de  toute  cette 
partir  du  Rouloiuiais. 

IHTHMF.-SNIL.  vg.  Manche  (\ormaudie), 
arr.  et  à SA  k.  de  Coulâmes,  cant.  et  E de 
Bréhal.  Pop.  1 ,543  h. 

HLDIVILI.ER  , vg.  Meurthr  (Lorraine), 
arr.,  tant.,  E et  à 8 k.  de  Lunéville.  Pop. 
313  h. 

lU'KI.I.OAT.  bg  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 35  k.  de  Château  lin,  rbef-l.  de  cant.  Cure. 
Gîte  d'étape.  K.  A 54S  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  de*  lettres.  Pop.  1,156  h.  — Tuuun  tk 
transition  moyen.  — Il  possède  une  mine  de 
plomb  argentifère  exploitée,  dont  uous  donne- 
rons la  description  à l’article  Pûciuocn, 

Foires  les  3 fev.,  26  mar»,  25  avril,  19 
mai,  25  juin.  16  août,  9 sept.,  28  oct.,  21 
nov.,  9 déc.  et  lw  jeudi  de  carême. 

IIITEST,  vg. Eure  (Normandie), arr.,  rant., 
E3  «<  7 k.  tTEvran.  Pop.  223  b. 

Hl'^TRF,.  vg.  Loiret  (Orléanais),  arr.  cl  à 
15  k.  d'Orléans  , cant.  d'Arlrnay  , E3dr  Cke- 
villy.  Pop.  320  b. 

Hl.‘K7.,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  et  à 5.1 
k.  de  Grenoble,  cant.  et  E de  Bourg-d'Oisans. 
Pop. 424  h. 

IILGEMOXD.  vg.  Ford , romm.  de  Dom- 
piene,  E3  d’Aveane*. 

HLGIKR,  vg.  H. -Satine  (Franchr-Comté), 
4rr.  et  à 20  k.  de  («ray,  cant.  rt  g]  de  Marna  v. 
Pop.  297  b. 

HLGLKVILLE-EN-CALX  , vg.  Seine-lnf. 
(Normandie),  arr.  et  à 23  k.  d'Yvrtot,  cant.  rt 
K d’Yerv ille.  Pop.  532  h. 

Il t ll. I. K,  bg  Maine-et-Loire  (Anjou) , orr. 
rt  à 25  k.  de  Baugé  , cant.  et  Edi*  Durtal. 
Pop.  793  h. 

Pxrau  du  P.  uk  Lotir,  dominicain,  savant 
orientaliste,  auteur  d 'Edom , on  les  Colonies 
iduméennes  en  Asie  et  en  F.urope. , iu  - 8 , 
1620, 

HLtLLKRIE  (P) , vg.  Côle-tfOr , romm. 
de  la  Bussiere-sur-Oueke,  CS  de  Sainlwrnoti. 

tlt  lIJ.IK  Ol  KT  vg.  H.- Marne  ( Chain- 
jiagne  ) , arr.  rt  à 85  k.  de  Chaumont-eu- 
Bassignv,  cant.  rt  !-.]  de  Bnurmout.  P.  454  h. 

HLTNALLT  (l'J,  vg.  Côte-cfOr,  ©omm.  de 
Limiais,  E de  Saulieu. 

11. 


HLTKOX  . vg.  Marne  (Chant  jugiie),  arr., 
cant.,  E et  à 7 k.  de  Vitry-le-Françoi».  Pop. 
298  h. 

III’IN  (F),  l«g  Aîn.  Y.  La  vus. 

H l' ISM  ES,  s g.  Iudre-et  Loire  (Touraine), 
arr.,  rant.,  £]  et  à 8 k.  de  rJiiinin.  Pop. 
1,586  li. 

HL1S.ME  (F),  rt/tea  /do  ne  a.  Cette  rivière 
pmid  sa  source  à St-Hilairr-de-Souiay,  pré» 
de  la  forêt  de  Heli-smc,  arr.  de  Mort  ligne,  dép. 
de  l'Orne.  Elle  dirige  son  cours  de  l'ouest  à 
l'est,  arrose  Mauves,  Regmnlard . d’où,  cou- 
lant du  uord  au  sud,  elle  entre,  au-dessous  de 
Cnndé , dans  le  departement  d’Eure-et-Loir, 
passe  à Nogent-le-Rotrou  , tourne  au  sud- 
nuesl,  rentre  dans  le  département  de  l'Ortie, 
d'où  elle  sort  bientôt -pour  entrer  dan»  relui  de- 
là Sarthe,  où  elle  arrose  une  I telle  et  fertile 
vallée,  |ia»se  à la  Ferté-Beruard,  Gonnéré,  Mont- 
fort,  Yvré,  Pont-Lieue,  rt  se  jette  dans  lu  Sar- 
the à 1 k.  au-dessous  du  Mans,  après  un  cours 
d'environ  100  k. 

HLISXES,  vg.  .Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 13  k.  d'A» raiK-lie»,  mut.  et  S)  de  P011- 
lorson.  Pop.  478  h. 

HITSOX,  vg.  V.  u'IUuov. 

HITSSKAC-EX-BEAl'CK  , vg.-  Loir-et - 
Cher  (Blaisois),  arr.,  B)  et  à 9 k.  de  Ven- 
dôme, cant.  de  St- Arnaud.  Pop.  364  b. 

HI  ISSKAI  SI  U I OSSON  , vg.  Loir-et- 
Cher  (Blaisois),  arr.,  £3  rt  à 10  k.  de  Blois, 
cant.  de  Bracieux.  Pop.  1,515  k.  — Moulin  à 
l'anglaise. 

HLISSEAL-SLR-MALVE.  bg  Loiret  (Or- 
léanais), arr.  et  à 17  k.  d'Orléans,  tant,  et 
6)  de  Meung-sur-Laiiv.  Pop.  1,452  h.  — 
Foires  les  9 mars,  25  juin  et  9 nov. 

NI'ISSEL , vg.  Rhône,  comm.  d’Arnplc- 
pui»,  G3  de  Tarare. 

llt'ISSEHIE  (F),  vg.  Mayenne  (Moine), 
arr.,  rant.,  3 et  à 6 k.  de  Laval.  P.  740  b. 

H ITT  A I. \ KG  LISE,  vg.  Somme , comm.  de 
Franncourt.  r-*  de  Blongy . 

Hl  l.l.t  l H , vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  rt  à 15  k.  de  Béthune,  caut.  et  E de 
Lrns.  Pop.  533  h. 

Il  II. 1.  Y,  vg.  Saône- et -Ijûtre  (Bourgogne), 
arr.  et  à 16  k.  de  Louhan*.  cant.  et  r-J  de  Cui- 
wrj  . Pop,  714  b. 

HL’LTENHALSKX  , vg.  Meurthe  ( Lor- 
raine), urr.  et  à 19  k.  de  Sam-bourg,  eaut.  et 
E de  Plialslmurg.  Pop.  485  h. 

Il L\1  UAL' VILLE,  vg.  Marne (ChamjugiM-), 
arr.,  U et  à 17  k.  de  \ itry-le-l  rauruis,  coût, 
de  Somepuis.  Pop.  157  k. 

HlNBÉUttkT  , vg.  H, -Marne  (('Juunpa- 
gnej,  arr.  et  à 1 1 k.  de  Vassy,  cant.  et  SJ  de 
St-Uuicr.  Pop.  561  k. 

IUMBEPAIRE , vg.  Meurthe,  coraui.  et 
E de  Baccarat. 

Ht  VI BERÇA  MP  , vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  et  à 18  k.  d'Arras,  coin,  de  Pas, 
L-j  de  l’Arbiel.  Pop.  465  k. 

Ht  MBKRUtLKT  , vg.  Somme  (Picardie), 
bit.,  caut.,  E et  à H k.  de  Üoulfcu*.  Pop. 
594  b. 


HI’MBERT  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  rt  à 12  k.  de  Moutreuil-sur-Mer,  cant.  rt 
H d'Huequrliers.  Pop.  463  b. 

tir MBF.lt VI LLF. , vg.  H. -Marne  (Champa- 
gne), arr.  et  à 29  k.  de  Ckaumonl-ett-Bassigny, 
rant.  et  £3  de  Sl-Rlin.  Pop.  212  k.  - — Hauts 
fourneaux , forge*  et  fenderie. 

Ht  MHLIG.W,  lig  Cher  (Berry),  an-,  rt  k 
16  k.  de  Sancerre,  cant.  et  £3  de  Heiiriche- 
motit.  Pop.  6 il  k. 

tll  MF.RII T ILLE,  vg.  Pas-de-Calais  ( Ar- 
tois), arr.,  cant.,  0ctiiOk.de  Sl-Pol-siir- 
Temoise.  pop.  290  h. 

MEMES,  vg.  H. -Marne  (Chanqiagne),  arr., 
cant.,  SI  rt  à 6 k.  de  Langres.  Pop.  583  k. 

IILMKSML,  vg.  Seine-lnf,  romm.  de  St- 
Victor-I*  Abbaye,  £3  de  Tûtes. 

IIL. Ml  ÈRES.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
orr.,  cant.,  0 et  à 10  k.  de  St-Pol-sur-Ter- 
uoise.  Pop.  457  h. 

Ht’NAWHIR,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 18  k.  de  Colmar,  cant.  rl  E de  Riheau- 
villé.  Pnp.  1,150  k. 

HINDLING.  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr..  roui.,  L-3  rt  à 5 k.  de  Sam-gut-miiies. 
Pop.  4tiS  k. 

HI  ND  HAdl  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 10  k.  de  WivvemlMMirg,  cant.  et  0 de 
SoulLc-suuv-Forèts.  Pop.  751  k. 

IILMtSBACtl . vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr., 
cant.,  E rt  à 9 k.  d'Alikirrk.  Pop.  346  h. 

Il  I M.  I . M ER  KO  (lat  44".  long.  19°). 

«1  C'est  aiusi  cpi’ou  lit  dan*  FHiuérairr  vie  Pour- 
draux  â Jérusalem  le  nom  d’un  de  ces  lieux 
qui  y sont  appelés  mutaliones,  et  celui-ci  est 
entre  Auscius  ou  Atich  et  Toulouse.  On 
compte  13  lieues  gauloises,  leug.  depuis  Audi  : 
.«avoir  ad  Sertusn  VI , Hungunuerro  VII.  Or 
retlr  distance,  qui  demande  14  à 15,004)  toise*, 
conduit,  en  suivant  la  trace  de  la  voie  romaine 
qui  se  fait  lemaïquei'  sur  le  local , ver»  1111  lieu 
au  delà  de  Cimoud,  dont  le  nam  aetnel  de  Gis- 
caro  |ieul  avoir  plus  d'analogie  qu'il  nVu  ju- 
rait avec  l'ancienne  déuonti nation,  qui  vrai- 
semblablement u'rst  ]ta»  correcte  dans  l'Itiné- 
raire. * D'Anville.  Notice  de  C ancienne 
Gaule , n.  375. 

Hl'XlKItE,  vg.  Seine-ei-Oise , comm.  de 
SoiH’liamp,  C-3  de  St-Arnoult. 

IIIMNH  E , 011  IIuiwm,  petite  et  lu- 
guêre  I lès-fort»:  ville,  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 31  k.  d'Altkirdi,  ebef-l.  de  caut.  0.  yy. 
A 485  k.  de  Palis  pom  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,422  b.  — I'srrvis  tertiaire  sujierirur. 

Autrefois  diocese  de  Bàle,  conseil  supérieur 
et  inteiKlance  d'Alsace,  liailliHge,  recette  «le  Fer- 
rette»  gouvernement  particulier. 

Cette  ville  jioitail  autrrtois  le  nom  de  Grand- 
Huniugm-  jMtur  la  distinguer  du  Prtil-Huuiu- 
gue,  situé  sur  la  rive  droite  du  Rhin.  Eu  1668, 
Louis  XIV  la  cuiiverût  ai  uue  place  fente  un- 
portautc. 

Le»  armes  d'Uuningue  sont  : tiercé,  U 
1*r  tf  azur  à trois  / leurs  de  lis  tf  argent,  U 2* 
fascè  tf  or,  le  3*  de  gueules  it  trois  couronnes 
renversées  J argent,  — Alias  : tf  azur  à trou 
fleurs  de  lis  tf  argent  rangées  en  fasce,  coupé 
28 
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de  gueules  à 3 couronnes  r ruser  secs  (for  2 
ei  1 , et  une  tfc  fasce  if  or  brochant  tur  le  tout. 

Ven  la  fin  de  1796,  lu  geiù*ral  Aliatturri  fut 
chargé  du  commandement  dr  la  ville  cl  du 
pont  d'Huningue.  Attaqué  dan»  la  uuil  du 
l,r  au  2 «léccmbre  par  le»  Autrichiens.  qui 
parvinrent  à s'emparer  de  l’outrage  à cornes, 
Abattucci  fait  une  «ortie  à I»  tête  de  ses  grena- 
diers et  remporte  un  avantage  signalé.  Il  était 
dans  la  grande  île  qui  fait  Tare  à la  ville,  quand 
il  fut  mortellement  atteint  d’une  Italie  au  liane. 
Il  expira  quelque»  jours  après,  h l’Age  d’un  peu 
moins  de  vingt-six  ans.  En  1803,  le  général 
Moreau  lui  lit  élever,  à l'endroit  même  où  il 
avait  reçu  le  coup  mortel , ou  modeste  monu- 
ment que  les  armées  étrangères  détruisirent 
en  181  Ti . et  qui  a été  rétabli  depuis. 

La  place  d’Iluiiingue  soutint  un  siège  mémo- 
rable ru  1815,  et  hit  prise  par  r.-qiiliilation  par 
les  Autrichiens,  qui  de  se»  renquo  t»  tirent  un 
monceau  de  ruine».  Le»  derniers  jours  qui  ont 
précédé  «a  destruction  ont  été  marqué»  par  un 
dr»  plus  étonuants  faits  d'armes  que  présente 
noire  siècle,  si  téroml  eu  es  cueillent. s de  ce 
genre.  Bloquée  par  vingt-eiuq  mille  Autri- 
chiens. sa  Faible  garnison,  composée  de  cinq 
cent*  hommes,  auxquels  s'étaient  joints  quel- 
ques habitant»,  »e  défendit  avec  le  plus  grand 
courage.  Ce  ne  fut  qu'après  douze  jours  de 
tranchée  ouverte,  et  apri*s  avoir  perdu  la  moi- 
tié de  ses  défenseurs,  qu’elle  fit  uue  capitula- 
tion honorable,  d'apres  Laquelle  la  garnison 
devait  se  retirer  sur  l’année  de  la  Loire  ; le 
lendemain  de  cette  capitulation,  une  compa- 
gnie d’infanterie,  deux  prlolnm  de  canonnier», 
cinq  gendarmes,  niant  a leur  tétr  le  général 
Bar I «nègre  avec  scs  ufliciers  d’état -major,  sui- 
vis «les  blessé»,  sortirent  de  la  place.  tanilKiitr 
battant,  cil  présence  de  l'année  ennemie  et 
d'une  foule  immense  de  sjx*ctnteiir»,  étonnés 
qu'une  si  faible  troupe  eût  pi  faire  une  défensr 
»i  extraordinaire,  et  trailrr  d’égal  à égal  avec 
une  année  «le  vingt-cinq  mille  homme*. 

Biographie,  l'anus  du  maréchal  Mouron. 

De  l'architecte  Hvktxct. 

Du  maréchal  «le  camp  comte  ne  Yxi.oa», 

IIHTIRG,  xg.  Moselle  i pas* Messin),  arr. 
et  a 15  b.  de  Thiunville,  cant.  et £2 de  Sicrçli. 
Pop.  SW  h. 

Ht’iiS,  vg.  H.Alaronne  (Cnminingex) , arr. 
et  à 15  k.  «le  SldindriM.  cant.  de  St-Rcr- 
trand,  E de  Mostrqew,  Pop.  778  h. 

Ht  PARI. AC,  vg.  Aveyron  (Rouergtie),  arr. 
et  à 30  L.  d'Kxpalion,  cant.  deSt-  Amand.  C3 
de  I^a gniole.  Pup.  7Î0  h. — Foires  le»  S janv., 
29  avril,  25  juillet  et  6 dér. 

Ht  PP  % * Il . vg.  H. -Rhin,  romm.  etr^Jo 
Massrvattx. 

Ht  PP  Al  V,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr. 
E et  à 12  k.  de  Baveux  , cant.  de  Tréxièrcs. 
Pop.  55:»  h. 

Hl'PPV,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.,  Ert 
k 15  k.  d'Abbeville, cant.  de  llallincourt.  \y. 
P«p.  1,058  h. 

HI  RHACIIF. . vg.  Vosges  (Lorraine)  , arr. 
et  à 10  b.  «le  Sl-bié.  cant.  et  ' - de  Sénones. 
Pop.  660  h. 


Il  l it  I . vg.  (dronde  (Bazadoix),  arr.,  cant., 
E et  à 6 k.  de  la  Kéole.  Pop.  849  h. — On  y a 
découvrit  récemment  dr.»  fia  g meut»  de  mosaï- 
que» but  curieuses. 

HURECOUHT  , xg.  H. -Saône  (Franche- 
Comté),  arr.  et  k 47  k.  de  Lure,  cant.  et  Li]de 
\ au»  il  In».  Pup.  259. 

Ht  IthPOIX  (U*),  Morirensis  pag r/s  Hure • 
pisium,  |M-tit  pays  qui  dépendait  autrefoi»dc  la 
ci-devant  province  de  rile-dr-Fraure  , et  qui 
fait  mainlemnt  partie  du  dép.  de  Scine-rf- 
Oise  ; Dourdan  eu  était  la  capitale. 

HI  IIKS,  vg.  fjosirt  (Languedoc),  arr.  et  à 
22  k.  de  Ftarac,  cant.  et  S de  Mcsrucis.  P. 
354  h. 

lit  ISI  Kl.,  petite  ville,  Allier  (RoorlxMinais), 
arr.  et  A 13  k.  «b*  Moitüuçun.  rhuf-l.  de  cant. 
Lure.  E-  A 554  k.  de  Pari»  pour  I»  taxe  des 
lettre».  Pop.  2.BJ8  h. — Tn*»w  cristal  lise. 

Celte  » ilk*  était  auticfois  eutourér  de  murs 
et  défendue  par  un  château  fort  enfouie  de 
larges  fossés  plein.»  d’eau.  Les  seigneur»  de 
Rrutte  y avaient  Coudé  une  collégiale  mi  se 
trouvaient  leurs  tombeaux,  qui  niit  « té  détruits 
dan.»  les  temps  orageux  de  la  révolution.  Tou- 
tefois le»  dessins  de  cvs  tomU-aux  out  été  con- 
servé.» par  l’est inuhlc  M.  Dufour,  et  quelques- 
un*  ont  été  publié»  dans  l’ouvrage  reuumpiuhto 
de  M.M.  < Jj.  Allier  et  Desrosier»  sur  l'ancien 
JUmilxninai*. 

Foires  les  6 janv.,  3 fév.,  8 et  23  avril,  8 
juin,  59 sept.,  il  nov.  et  8 déc. 

llURIliNY  , xg.  Saôur-eUljoire  (Bourgo- 
gne). arr.,  cant.,  E«tà  6 k.  de  MAcun.  Pop. 
959  h. 

PxTMf  du  littérateur  Mxn.i.rT-Dnr.i.xiKox. 

lirttiOWILI.E , vg,  Pits-de-i,'a(tiisr  com. 
et  E de  Lillers. 

Ht  lli.CS.  vg.  Marne  (Champagne),  arr.  et 
à 23  k.  de  Ste-Ménehould,  caul.  ctEdc  Yille- 
sur-Tourix:.  Pop.  169  h. 

HeilTAl’I.T,  (le),  Ardennes,  «oui ni.  et  V] 
de  Signv  -1’Ablnyr. 

Ht  It TIKttKSj,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr. 
et  A 30  k . de  Grenoble,  cant.  et  E de  Conce- 
lin.  Pop.  234  h. 

IH  UTlt.iii  i Vf , vg,  H. -Rhin  (Alsace),  an-., 
CF! fi  * 15  k.  de  Strasbourg, caul.  de  lroch- 
tersbeim.  Pup.  438  h. 

lll’HUGE  (St-)  , xg.  Saônc-et-/jtire  (Bour- 
gogne). arr.  et  A 44  k.  de  Maron,  cant.  de  St* 
fieugoux-W^RoraJ  , C Fl  dcSoucy.  Pop.  578  h. 

HUSSfr'.RKX  , vg.  H. -Rhin  (Àl-otr),  arr.  et 
à 47  k.  de  Belbtri,  cant.  de  St-Amarin,  à 
WesM-rling,  Pup.  1,099  II. 

IIUSSKREX,  vg.  H. -Rhin  ( Alsace),  arr.,P?3 
et  à 10  k.  de  Colmar,  cant.  de  Wiutrenlictin. 
Pop.  679  h. 

De  ce  village  déjteud  3Ymkikij»o,  trèn-lx'au 
château  élevé  au  xrui'  niée  le  j«r  k*  priitre  de 
Lu-uenstein.  Il  c»t  entouré  de  vastes  bâtiment» 
ou  sont  établies  des  fihliiir*  de  coton  et  «les 
manufacture  > d'indiennes.  Cet  établissement , 
situé  sur  une  petite  hauteur  «Laits  une  contrée 
pittoresque,  est  le  plus  considérable  de  tout  le 
Haut -Rhin:  il  ucriqx1  5.900  ouvriers. 

III SSIGXY  , vg.  Moselle  (pays  Messin), 


nrr.  et  k 32  k.  de  Briey,  CUl  ef  E de  Longs»  ) . 
Pop.  665  h. 

HUSSOX,  vg.  Manche  (Normandie),  arr.  et 
à 1 1 k.  de  Mortain  , cant.  etE  du  Tcillrul. 
Pop.  943  h. 

■CTS  (la  Grande  et  la  Petite-)  ,vg.  Yonne, 
comm.  de  Dixmunt,  E de  Villc3H*iive-le-Roi. 

HUTTE  (la),  ou  Ifirmm,  B. •Rhin,  comm. 
de  Belmunt.Edc  Vibè. 

HUTTE  (la),  vg.  Sarthe,  comm.  de  St-Ger- 
main  • de -la -Coudre  , E «le  Freanay-sur-Sar- 
Üie.  vy. 

HUTTE  (b),  vg.  Vosges,  comm.  de  llcn- 
beml,  (*;  de  Daroey.  — Forge*  et  aciéries.— 
Fabriques  de  limes  et  de  râpes. 

HITTKNDOHFF,  'g.  B.-Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 57  k.  de  Strasbourg , cant.  et  C-~  «la 
Haguenau.  Pop.  480  h. 

IIUTTKMIE1M , ou  llrmxn,  vg.  B.-Rhin 
(Alsace),  arr.  el  à 16  k.  de  Srhelestadt,  cant. 
et  [3Î  de  Beufeld.  Pop.  1,862 1».  Sur  l'HI. 

L'église  paroissiale  est  .simnoutée  d’un  rlo- 
dier  regardé  euinine  un  de*  plus  beaux  et  des 
plus  élevés  de  l' Alsace.  ■ — I ilalure.  de  colou  et 
tissage  mécanique. 

IICTTES  (le*)  , vg.  Pas-de-Calais  , eoram. 
d’Oye,  E de  Cravclinr». 

Ill  YEAl  .YE  (r),  Yvelinus , Ibe/na,  ri- 
vière qui  prend  sa  source  au  dcp.  du  Var,  sur 
le  revers  septentrional  de  La  Ste-Baiiine , cuire 
Nam  et  St-Eacharie.  Elle  poM  à St-/jicluanc , 
Auriol,  Kcxpievuirv  , au -désunis  duqurl  « Ile 
coule  dans  uuc  riche  et  fertile  vallée  , anoso 
Aulxague  et  se  jette  dam  L Mcditerrau«*e  au- 
deasu»  de  Maiseilbî , après  un  enur*  d eimson 
40  k.  Ses  eaux  sont  ahondnnles  et  ue  tarissent 
jamais;  dlesalimrntcut  plusieurs  canaux  d'ar- 
ravage  qui  fertilisent  plusieurs  {Mirties  de  la 
valléi*.  Le»  eaux  d’uu  de  ces  «-anaux  ont  été 
détournées  aux  env  irons  de  la  Pnmmc  et  con- 
duite» au  moven  d'uu  aqueduc  à Marseille , où 
dh  alimentnil  plusieurs  foulaine». 

H Y HS.  vg.  .^^/-(Bourbonnais),  arr.  et  à 
2 k.  de  M«>iitluçoii,  cant.  et  LjJ  de  Montma- 
raull.  Pop.  777  h. 

HYÉMONHAXS  , vg.  Doubs  (Franche- 
Oimté) . arr.  et  à 34  k.  Je  Baumc-b-s-Diiines, 
caul.  et  E)  drn»h-»ur-le»Doubs.  Pnp.  281  h. 

H Y ENCOURT-  LK-GRAN  l>  , vg.  Somme 
(Picardie),  arr.  et  à 25  k.  de  Péranue,  caul. 
de  Chanlnes,  r-7  de  Lihons-cn-Santerre,  Pup. 
180  h. 

H Y ENCOURT  - IX  - PETIT  , vg.  Somme 
(Picardie),  arr.  et  à 50  k.  de  Pérunne,  caul,  et 

de  Nesle,  Pop.  108  h. 

HYENX  IIJ.E  , vg.  Manche  (Normandie), 
nrr.,  £2  et  à 7 k.  de  Coulantes,  cant.  do 
Montmartin-ftur-Mcr.  Pop.  389  h. 

HYÈKFJi,  Ofhin,  Arttr,  Cas  tram  Anru- 
rnm,  ville  ancienne.  Var  (Provence),  arr.  et  à 
19  k.  «le  Tnubm-sur-Mer,  chrM.  de  cant. 
Cure.  Dite  dréta|ie.  E»  '(/.  A 855  k,  de  Pa- 
ris pour  la  taxe  «les  lettres.  Pop.  9,966  h.  — 
Titiiiun  tertiaire  moyen. 

H» erra  rvt  une  ville  d’origine  grecque,  qui 
porta  primitivemml  le  nom  A' A r car  ; l.s  Ro- 
main» la  luMiunervnt  Uieros  et  l’emlx-Himit  de 
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jiliisirur»  monuments  qui  oui  entièrement  dis* 
paru  ji.it-  l'effet  d(-u>tmtx  des  différente*  m- 
airsions  dra  luHwrts  africain». 

il  a été  découvert  près  d'Hyèret  une  an- 
cienne cité  romaine.  Ou  a |irocèdé  aux  fouilles 
qui  mit  été  dirigées  par  l'honorable  M.  Denis, 
alors  dé|Miié  du  Vor.  Lis  travaux,  établis  sur 
une  ligne  de  plus  de  80  à 100  m.,  a jurtir  du 
bord  de  la  mer,  ont  mis  à nu  un  hypoeausir  de 
tres-grande  diutrmion , de»  réservoirs,  des  pis- 
cines ; plusieurs  salles  , dont  les  muraille* 
élau-ut  ruduitrs  d’uu  glacis  recouvert  de  pein- 
ture* ctiriflUH,  nul  été  débbyée*  ; l'une  ddli-v 
pir sente  tuie  forme  semi -circulaire  fort  élé- 
gante. bs  peintures,  enfouie.»  dejniis  tant  de 
siècles,  oui  conservé  mie  fraîcheur  exfraurdi- 
Mue.  mais  qui  sendde  subir um- assez  pnmipte 
altération  jiar  suite  «le  l'action  de  b lumière  ; 
de*  arabesques,  des  ligures  d'hommes  et  d’a- 
nimaux, des  finira,  des  llrurons  bitu  res  sem- 
blables à ce  qu’au  trouve  de  plus  élégant  à 
lleivulanum  et  à Pompé»,  se  reucontmit  çà  et 
b dans  ces  décombic».  Ou  a suivi  une  triple 
conduite  souterraine  pour  1rs  eaux  qui  «le- 
vaient alors  être  fort  altondaulrs  sur  ce  point,  où 
aujourd'hui  Ton  ne  trouve  que  quelques  puits 
foil  rares. — A 130  m.  du  Ixird  de  la  mer.  pa- 
ralb-lniient  à l’un  «le  «-es  murs  d'origine  phéni- 
cienne qu'on  a signale*  quelquefois  sur  le»  cô- 
te» méridionales  de  b France,  mur  qui  sc 
trouve  .surmonté  d'une  muraille  de  construc- 
tion romaine,  on  a trouvé  une  suite  de  voûtes 
renversées,  déchirées,  qui  semble  indiquer  que 
tel  etablissement  a considérablement  souffert, 
aux  temps  passés,  des  violentes  semuMes  du 
sol.  M.  Denis  pense,  avec  quelque  raison,  que 
le»  ruines  romaines  d’Almanare  ne  sont  autres 
que  celles  de  Pomponiuna,  inditpiées  dans  l’Ili- 
tiémirr  inantimc  d’ Anionm  comme  lieu  «le  sla- 
tiou  |h «sir  h-s  galère»  romaines. 

b ville  d’ lis  én>.s  fut  reconstruite  après  l’ex- 
pnUton  de*  Sarrasins  ch»  Fruinet  ; elle  était 
défendue  par  un  rhâtnra  bâti  sur  une  grande 
partie«le  b moulagur  qui  dominr  llyéres.  t> 
château  fut  assiégé  sans  sucre»  par  les  comte* 
de  Provence,  jiar  Raymond  de  Tureaoe,  par 
las Carcislct,  pat  l«*s  troupes  de  Henri  I\  . et 
par  le  Imioq  de  Vins  ; h*  duc  de  Cuise  »Vn 
empara  de  vive  force  et  le  fit  détruire  «le  fond 
en  comble,  à rrwv|Hian  d’une  porte  antique 
assez  Lieu  conservée. 

Les  armes  d'Hyères  sont  : if  azur  à un 
chatmu  de  (rois  tours  cr  entiers  if  argent, 
deux  aux  côtés  et  une  .au  milieu,  arec  trois 
besnnts  tf  or  de  rang  posés  en  pointe. 

La  v ille  d Hvère»  est  bâtir  eu  amphithéâtre 
sur  le  penchant  méridional  qui  n-ganfe  b Mé- 
diterranée, et  jouit  d'une  perspective  délicieuse 
sur  une  plaine  magnifique,  sur  b mer  et  sur 
le»  riantes  île»  aiixqurUc»  elle  donne  son  nom. 
Lepiinlemps  y est  continuel,  et  i’hiver  qui, 
dan»  Ir*  autirs  contrées  de  b France,  attriste 
et  engourdit  b nature,  revpertr  cc  canton  faso- 
ri»é  et  y laisse  presque  toujours  régner  une 
température  douce,  qui  y entretient  b verdure 
et  b végétal iou. 

Le  bassin  d’Hyères,  le  phi*  célèbre  et  le  plus 


digne  de  l'êtir  panai  h»  afin»  privilcgics  de  b 
Provence,  ce  liassin,  où  tant  de  |versontm.  dout 
; b vie  a été  compromise  par  b rigueur  de  uu» 

' lii ver»  srptriitrionain,  vaut  chercher  b santé 
i et  U retrouvent  quebpiefois,  «sst  préservé  des 
| vents  du  nord-est  par  tont  le  massif  «le»  mon- 
j Ligues des  Matin-* . et  de  l'udlot-iMc  trop  directe 
' «le  b mer  pur  la  montagne  des  Oiseaux,  située 
au  sud-ouest.  C'est  une  espece  do  serre  Mtu- 
j relie.  Ses  lieaux  jardins  d'oranger»  i-ap[trileu! 

. les  eux  irons  de  Syracuse,  ou  les  rivages  de  Ma- 
I jorque.  — O-  site  prix  ilégié  ll’a  que  j*-u  d’é- 
tendue, et  l’on  commet  nue  grande  rrmir  lors- 
qu'on répète  «jue  c'e*t  aux  il«-s  d'Hyères  qu’on 
trouve  le  doux  climat  cpii  réjiarr  le»  injure*  du 
Nord.  Quoique  située»  a plusieurs  kilomètres 
plu»  au  sud,  les  ils  d’Hyère*  ne  vont  pas  abri- 
tées  rnmmr  llvere*  même  ; le  vent  du  nord- 
est  et  l'influence  de  b tuer  y repcemmit  leur 
empire. 

L'intérieur  delà  ville  n'a  rien  «le  vriluisanl. 
Iji  plupart  des  rues  sont  étroites  , escarpée*  , 
tortueuses  et  fort  mal  pavées,  b |iartie  la  plus 
élevée  est  couronnée  de  rocher»  et  «le  vaste» 
débris  «le  l'ancienne  forteresse  ; ch?  In  descend 
une  chaîne  de  mur*  énormes  qui  jadis  entou- 
raient b ville.  Dans  cette  partie  s’élève  uu  roc 
escarpé  qui  porte  une  «les  églises  paroissiale», 
grami  édifice  assez  curieux  , classé  récemment 
au  nombre  de»  monuments  historique*.  Au- 
dessous,  on  voit  un  château  isolé,  occupé  pur 
l’iMitel  de  ville,  dont  b façade  donne  sur  la 
place  du  marché.  Plus  lia»  est  b place  Royale, 
vaste  et  symétricjue,  mais  Iriito  et  mal  entrete- 
nue, décorée  d’une  colonne  qui  supjKirlr  le 
buste  en  marbre  hlauc  de  Mosaillou , monu- 
ment «l’un  bail  travail,  entouré  d’une  grille 
dorée.  I»!  faulxmrg  est  U*  quartier  le  plu*  pro- 
pre et  celui  que  préfèrent  le*  étranger*  ; on  y 
voit  des  hôtels  et  de»  maison*  «le  toute  lieatité, 
d’où  l’ou  jouit  d’une  perspective  admirable  sur 
nnc  platue  coovrrtc  d’orangers,  de  citronnier», 
«h-  vignes  et  «f «divin-»,  au  milieu  descpiel»  *e 
lialnncrnt  les  liautrs  rime»  «le  quelque»  pal- 
mier*. dout  le  brillant  feuillage,  uuanré  jiar 
l'éclat  de»  Heur»  et  de*  fruits,  rrsvtinldc  h uu 
jardin  continuel  que  l«rrmiue  l’azur  de»  eaux 
confondu  avec  celui  du  ciel. 

Le  territoire  d'Hyères  est  principalement 
consacré  « b culture  «U-  l'oranger,  qui  u'e»t  |«as 
in  un  ladite  arbuste,  mai»  un  arbre-dr  liante 
futaie,  cultivé  en  pleine  terre  dan*  deux  jar- 
din* principaux,  ceux  «le  MM,  Fille  et  beau  re- 
gard. Voici  bdeMiiption  dujaithu  «le  M.  fille, 
qui,  avant  l’hiv-cr  de  1820,  rapjmrtait  annuel  - 
letm-nt  plus  de  40,000  fr.  1«  arbre»  y août  si 
serré*  les  un*  contre  |«-s  autres.  qu’il  serait  im-  J 
possible  de  passer  à travers  le»  massif*.  Divers  : 
m-ii  tiers  y permettent  b cirrublion.  On  y [ 
compte  dix  huit  mille  oranger*  qui,  d large»  de  1 
fieur»  et  de  liviil»,  offient  l'aliri  d<*  leur  feuii-  | 
bge  a un  nombrr  infini  d'oiseaux,  |«armi  fes- 
quel»  se  trouve  une  nnillitmle  de  rossignol». 
— Le*  orangers  attimit  aussi  un  grand  nom- 
bre d'al>eilfe»,  «lotit  l«-  IzourduiiiH-rm-nt  sc  mêle 
au  citant  de»  niveaux  et  donne  de  b v ie  à celle 
solitude.  — U faut  aux  oranger*  de  b chaleur 


| et  de  l'humidité.  La  chaleur,  c’est  le  soleil  de 
! Provence  qui  la  leur  donne.  L'humidité  e*t  m- 
i trrteuue  jwu  d'alioudanlcs  irrigation».  I.'eau 
qui  Uunlx-  de  b montagne  est  nnmlhr  dans 
des  résrrvuirs  et  distribuée  journelU  im-ut  dan* 
ch. n pie  bosquet,  à l'aide  de  rigole*  nu  de 
tuyaux  «le  bois.  — Il  suffit  en  outre,  pour  que 
les  ai  tue*  prospèrent,  de  bêcher  la  terre  au 
pied  trois  fois  l’année  : un  a soin  aussi  de  ne  pas 
bisser  prendre  aux  branche»  trop  d’areruUse- 
mriit;  ils  donneraient  moins  «le  fruits.  la- même 
arhic  présente  à la  foi*  de»  finir»,  des  fruit* 
naissant»  et  de*  fruits  parvenu*  i leur  maturité. 
Lr  vert  gai  et  luisant  de»  feuille»,  qui  parait- 
smt  couverte*  d'un  vernis,  le  blanc  éclatant 
do»  fleurs,  le*  nuances  diverse»  «le»  fruit»  do- 
ré», forment  uu  agréabfe  mélange.  On  voit 
aussi  dans  ce  jardin  |thisi«-urs  variété-»  de  ci- 
trounfer»,  de  bigaradiers  , de  cédrat*  , de  ber- 
gamotkr»  et  de  grenadiers  ; un  nombre  consi- 
dérable d'arbre»  fnii tiers  , pèrber» , poiriers, 
etc. , «le  toute  espece.  — L’orange  n’ocipnert  sa 
parfaite  malin  ité  «pie  plusieurs  mois  après  b 
chute  de  sa  fleur  : si  elle  reste  »ur  l'arbre  à 
l'c-jHique  de  b floraison.  elle  perd  son  suc  ; 
mai»  elle  le  reprend  quand  1rs  nouveaux  fruit* 
sont  noué**.  - - Les  fi  nit»  cueilli*  sur  l'arbre 
oui  toujours  un  goût  âpre,  quelque  mûr*  qu'il* 
soient;  ils  sont  meilleurs  qui  Iqnes  jours  après 
avoir  été  cueilli*.  A Hyère»,  on  récolte  le* 
oranges  destinée*  aux  pays  lointains  des  qu'un 
petit  point  jaune  a marqué  leur  écorce  ; on  le* 
rxpèdie  dans  cet  état,  et  elles  achèvent  de  mû- 
rir eu  moins  de  quarante  jour». 

La  plaine  qui  sc  trouve  au  midi  de  b ville  est 
d'une  vaste  étendue;  mais  plus  elfe  approche 
de  b mer,  plu»  elle  dev  ient  infertile,  à cause 
des  sables  et  de  l'aridité-  du  sol.  Au  fond  de 
cette  plaine  %e  trouve  b presqu'île  de  Ciieus  , 
qui  coiith-ut  l'étang  de  Poquicr  et  forme  deux 
belle*  rades  ; celle  d'Hyères,  où  débarqua  saint 
Louis  à sou  retour  d'Egypte,  et  celle  de  riiem. 
CTrst  dans  ce*  deux  rades  que  ne  ri- unit,  en 
1830,  b flotte  de  cinq  à six  nuits  voiles  desti- 
née à l'expédition  d'Alger. 

Au  quartirr  Sl-Laiirent,  sur  le  bord  «fe  U 
mer,  est  le  vaste  établi w-uu-ut  des  saline»,  où 
l’on  arrive  par  uu  chemin  agréable  et  bien  etv- 
j tretciiu,  à travers  une  pLine  emU-llic  par  une 
. verte  |H-airie  qu’arrose  la  rivière  d«  t.ajieau.— 
^ On  ne  «luit  |m«  mariqner  «h-  visiter  b jolie  cha- 
|ielfe  de  Notre-Dame,  dctsjrrc  d'uu  taldrau  du 
IHijet  rcprÔM-ntant  les  douze  ujm très  allant  vi- 
siter le  saint  sé|»u|rre,  et , pics  de  là,  b grotte 
«les  Fée*,  qui  mifenite  une  uiullitiuk-  de  lieJlcs 
stalactite». 

Biographie.  Hyérc-s  e»t  b patrie  «lu  céMuv 
préslicaleur  Massji  iov. 

Du  P.  (imaxL’ti,  auteur  de  quelque»  ouvra- 
ge» religieux. 

Lmnui,  Fabriques  d'huile  d'olive».  Dis- 
tilleries d'caiedr-vie,  de  rafle  d’eau  t-lde  fleur 
d’oranger.  Filature»  de  soie,  (,'ullure  du  mû- 
rier. — Cummertr  de  v iu»,  huile  d'olive»,  sdt 
git-nades,  orange^  , citrons  et  aulic»  fruiU.  — 
Foires  le*  I"  et  2 mai  et  24  août. 
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tfUyèrr*,  iii-8,  1820. 

Fillon  (P.-N.).  U)  ère»  en  Provence,  ou  Guide 
de»  toi  ageurs,  in-8,  1835. 

Dliu  (Alph.).  Promenades  historique»  à IJyè- 
res,  ou  frottce  historique  et 'statistique  sur 
cette  ville,  ses  em-iront  et  tes  îles  ; 2*  édit., 
in-8,  1849. 

HYKRES  (Ürs  d')  , Sttrchades  insulte.  Ces 
îles  s'étendent  dam  la  Méditerranée,  au  sud- 
«I  d'Ifyèrcs,  cl  fout  partie  «U*  la  commune  de 
cette  > ille.  Il  v eu  a trois  principales  : l'ile  du 
Levant,  Port-Croa  et  Porquerollrs , lesquelle» 
tout  environnées  de  plusieurs  autres  petits 
Ilots , île»  et  ruchers.  Eu  dedans  de  ces  ilrs  sc 
trouve  un  mouillage  qu’ou  uomme  le  golfe 
d‘Htcm. 

L'ile  du  Levant  est  située  la  plus  à l'est,  à 
28  k.  d'Hyrres.  Elle  est  la  pliu  grande  des 
trois  ; mais  elle  est  la  moins  élever  . la  moins 
peuplée  et  la  plus  stérile  ; une  grande  ipuntité 
d'écurtls  et  de  rochers  à Heur  d’eau  l'cutourcnt 
de  toute  part. 

L'ile  de  Port -Cro*.  située  à 26  k.  d’Hyrres, 
doit  sou  nom  n un  port  tres-profond  , nommé 
Port-Maye  , où  les  vaisseaux  peuvent  mouiller 
par  trois  ou  quatre  brasse*  d’eau.  Elle  est  cou- 
verte de  fraisiers  et  »U*  lavande  , et  défendint 
par  une  batterie  élevée  lors  de  la  dernière 
guerre  continentale  ; le  côté  de  la  pleine  mer 
est  taille  à pic. 

L’fle  de  Porquerollea  est  située  le  pins  à 
l'ouest,  k 16  k.  d'Hyèrr*.  C’est  la  plus  consi- 
dérable par  scs  foilifications  et  par  le  nombre 
de  ses  haletant*.  Elira  environ  8 k.  de  long 
sur  3 de  large.  Sa  jwirtie  méridionale  est  cou- 
pée abruptement  dans  toute  va  longueur  ; la 
partie  qui  regarde  la  rade  d’Hyères  est  formée 
de  petites  collines  en  pente  douce. 
Bibliographie.  Hismmtmsi.  Description 
des  t!es  d"  U yiret,  sur  ta  côte  de  Prin-rnee, 
et  de » villages  qui  sont  situes  en  icelles  ; 
ensemble  de  toutes  sortes  tf  herbes,  plante », 


fleur»,  fruit»,  arbres,  bêles  et  autre»  ani- 
maux de  toute  espèce  qui  sont  esdiles  fies. 

H Y ERES  (les  Salines  d’) , vg.  P ar,  comm. 
et  ?gde  II*  ères. 

■TET  . vg.  H. -Saône  (Franche-Comté) , 
arr.  et  à 20  k.  de  Vr»oul,  canl.  et  £3  de  Rio*. 
Pop.  205  h. 

H VKVKK-MK.VV  . tg.  Bout,  (FrMlcl*- 
Comté),  arr.,  cant.,  Zr.  et  à 1 k.  de  Kuuntc-lt-»- 
Damcs.  Pop.  122  b. 

HYF.VRK-P.UtOISSK  , TJ.  DouU  (Frnn- 
che-Comlé),  are. , cant.,  K et  a 6k.  de  Raume- 
les- thunes.  Pop.  262  h. 

HYLAIKE  (SI-),  ou  Fatdoui,  vg.  Aube 
(Champagne),  arr.  et  à 15  k.  de  N'ngrnt-sur- 
Seine  , canl.  de  Romilly  , G3  de  Punl-lc-Roi. 
Pop.  382  b. 

HYLAIRK-DK-COURS  ( St-  ) , vg.  Cher 
(fierry),  arr.  et  à 38  k.  de  Si -Arnaud  - Mont- 
re nd  , cant.  et  H de  Liguirres.  Pop.  1 ,768  b. 

HYLAIRK-OK-GONDILLY  (St-),  vg.  Cher 
(Berry),  arr.  et  à 50  k.  de  St-Amond-Mout- 
rend,  cant,  de  Néroudrs , O de  YtUcquiero. 
Pop.  654  h. 

H Y MER  (St-),  vg.  Calvados  (Nortnaudic), 
arr.,  cant., £3 et  à 8 k.  de  Pont-l'Evéque.  Pop. 
688  b. 

HY.MOÎIT  (St-),  vg.  Vosges  (lorraine), 
arr.,  cant.,  E3  et  à 5 k.  de  Mirccourt.  Pop. 
282  l>. 

HYP.EA  (lat.  43*.  long.  25*).  « C’est  la 
plus  reculée  de»  trois  lies  Stirchudes,  comme  la 
dénomi nation  tirée  d’un  terme  grec  le  désigne. 
Ce»  Iles  avaient  été  nommées  Stirchudes  par 
les  Mannltois,  en  y employant  pareillement  le 
langage  grec  , à cause  qu'elles  sout  rangées  de 
suite,  pr opter  ordinrm  , selon  l'expression  de 
Pline  (lib.  in,  cap.  5)  ; cl  les  noms  qu'il  dotinr 
à chacune  de  ces  îles  en  particulier  , savoir  : 
Proie , Me  se , ilipira  , ré|KMt.]riil  à cet  ordre. 
Or,  comme  il  est  indispensable  d'appliquir  la 
mention  qui  est  faite  dm  Mrs  Sttrchades  aux 
îles  dlcres , celle  que  l’on  nomme  l'ile  du  Le- 
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IÀTINOf  , postca  Muni  ( lat.  49"  , 
long.  if).  ■ U nom  de  la  v il  le  principale  des 
Meidi,  selon  Ptolémée,  est  lalinum  : cl  la  po- 
sition . dont  le  nom  se  Ht  Fixtumum  dans  la 
Talilr  liirodoMriiitr  , est  la  même.  Car  la  dis- 
tance marquée  XVI  à l'égard  d ' Augnstoma- 
gn»,  mi  de  .Srulis  , conv  ient  précisément  entre 
Srnlisct  Meaux  , dont  les  |«o*itiom  sont  écar- 
tées l'une  de  l'autre  d'environ  18,000  toise»  , 
le  calcul  de  1 6 lieues  gauloises  étant  de  1 8, 1 44 . 
! a continuation  de  la  route  par  les  lirux  nom- 
mé* Ca/agnm  cl  Biobe  cnnconrt  h faire  con- 
naître. que  k*  Firtninnm  de  In  l aide  ne  sau- 
rait être  que  la  rapitale  des  Mrldi,  à laquelle 
le  nom  du  jieuple  est  devenu  propre  . en  rem- 


plaçant le  nom  primitif  . conformément  à ce 
que  l'on  sait  delà  pluparl  des  villes  qui  ont 
tenu  le  même  rang.  » D'Anvillr.  Notice  dr 
r ancienne  Gaule,  p.  375  h. 

IATXOL* . B, -P  y renées.  V,  Jatxoi*. 

IB  A ROI .LE  , vg.  B. -P y renées  (Navarre), 
air.  de  Mauléon  , C*3  et  * 20  k.  de  St- Palais, 
cant.  d'Iboldi.  Poj).  310  h. 

IRAK  RE,  »g.  B. -Pyrénées  (Navarre),  arr. 
de  Mauléon,  K et  * 19  k.  de  Sl-Palais,  canl. 
d'Iboldi.  l'up.  137  h. 

IBHïN'Y,  vg.  Meurthe  (Lorraine) , arr.  et  â 
19  k.  dr  Sarrrbourg  , cant.  de  RécJiirourt-le* 
Château , 51  de  Blamont.  Pop.  238  II.  — Fa- 

brique  de  fairiKT. 


vant,  ou  du  Titan,  succédant  à l'égard  de  Mar- 
seille aux  îles  de  Porquerole*  rt  de  portirw, 
doit  être  H) pim.  » iVAnvilIe, Notice  de  C an- 
cienne Gaule,  p.  375. 

HYPOUTF.  (St-) . vg.  Cantal  (Auvergne), 
arr.  et  à 36  k.  de  Mauriac  , cant.  et  £-3  de 
Rium-o-Moulagiir.  Pop.  689  li. 

HYPtlLITK  (SI-),  vg.  Corrèze  (Limousin), 
arr.  et  à 30  k.  de  Tulle  , cant.  et  £3  d'Eglc- 
tons.  Pop.  551  h. 

HYPtlLITK  (St-),  vg.  tt. -Garonne,  comm. 
de  Manpiefave.  £3  de  Pfoé. 

HY  POLI  T K (St-),  vg.  Orne , comm.  d’Al- 
menédirs,  K de  Nouant. 

HYPOUTF.  (St-)  ou  Sr-Biu>,  petite 
ville  , H. -Rhin  (Alsace)  , arr.  et  à 22  k.  de 
Colmar  , cant.  et  EJ  de  Rilieauvillc.  Pop. 
2.239  b.  — Elle  est  située  au  pied  d’uue  mou- 
lague  que  couronnent  k»  vaste»  ruines  du  châ- 
teau de  Hoh-Ktrnigsbourg,  à 16  k.de  Colmar. 
Pop.  2,4t4  h. — Exploitation  de  houillr  grasse 
très-pure  et  fort  estimée,  malgré  mou  état  pul- 
vérulent. 

HYPOUTF.  (St-),  vg.  Saône-et-Loire  , 
cointii.  de  Biiunay,  5Z  de  SMJengoux-le-Royal. 

HYPtlLITK  1IF.-BIARO  (St-}  , vg.  Cha- 
rente-/nf.  (Amus)  , arr.  cl  à fl  k.  de  Hoche- 
fort-sur-Mcr,  cant.  et  K de  lotiuay-tlüarailc. 
\y.  Pop.  1 ,023  h. 

ITVOUTB*8B*  C A XTF.LOf  P (St-),  vg. 
C al% ados.  comm.  de  Fuinichoo.  T^de  Lisieux. 
— Foire  le  8 déc. 

HYPOUTK-LA-GRIFOl’L  (Si-)  , Tarn  , 
comm.  et  ^3  de  Castres. 

HYPPOLITE  (St-)  . vg.  Areyron  (Kouer- 
gue),  arr.  et  à 40  k.  d'Espaliou  , cant.  et  3 
ü'Entrnigue».  Pop.  2,048  h. 

HYPPOLITE  (St-),  vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne), arr.,  tant.,  C3  et  à 8 k.  de  Riom. 
Pop.  1,157  h. 

HYPPOLITE  (St-)  , vg.  Vaucluse  (constat 
Vrnaissiu) . arr.,  cant.,  JS  *19  k.  de  Car- 
]iculrav.  Pop.  173  b. 


IBI.tom  nt  H (lat.  50",  krtig.  24*).  « Il  ru 
est  im-ntiuti  dans  l'Itinéraire  d’Antoniu  , entra 
Virailunum  , ou  Verdun  , et  Dirodunan  , ou 
Meta.  Kn  (larlatit  ik  Virodunum  , cm  trouve 
Fines  VI11I,  Ibliodurum  V , Dirodurum  VIH. 
Je  remarque  que  ccs  distance*  ne  remplissent 
pas  ce  qu’il  y a d’intervalle  de  Verdun  à Meta. 
Il  s'étend  k environ  30,000  toises,  et  k*s  o|ié- 
rations  faite»  en  France  le  veulent  ainsi . en 
surpassant  ce  que  donne  la  carte  du  diocèse  de 
Toul.  inaèrèe  dan»  l'ouvrage  du  I*.  Hennit  . et 
dont  uu  ne  conclurait  guère  plus  de  26.000  toi- 
•es.  Il  se  peut  qne  M.  de  l'Ule , eu  dressant 
relie  carte,  ait  déféré  au  compte  qui  résulte 
dr  l'Itinéraire  , et  qui,  paraissant  borné  à 23 
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lirues,  ne  fournit  au  calcul  qu’environ  26,000 
tories.  Mais  ce  qu'il  y a d'espace  déterminé 
par  les  moyeu*  géométriques  comprend  26  & 
27  lieues  gauloises  , sans  compter  ce  que  b 
mesure  itinéraire  doit  avoir  de  plus  que  la  me- 
sure directe.  Il  est  constant  que  dans  le  nom 
d ' Ihiio-Durum , le  Purum  ajouté  à un  nom 
propre  désigne  le  passage  d’une  rivière.  (Test 
une  circonstance  que  beaucoup  de  positions 
ron rourent  1 indiquer  ; et  la  rivière  dont  il  est 
ici  question  comme  traversant  U route  de  Ver- 
dun à Meta  est  celle  que  l'ou  nomme  Iruu. 
Celle  dénomination  actuelle  n’est  pas  tellement 
altérée  |iar  rapport  à l'ancienne  , qu'on  ne  re- 
nmnaivM-  qu'elle  peut  en  dériver.  Une  ancienne 
voie  ou  rliau&ftée  de  Verdun  à Metz  , et  qu'on 
ap|ielic  la  Grande -Charriêre  , traverse  la  ri- 
vière d’irou  à environ  deux  lieues  d'aujuur- 
d'bui  uti-dessii*  de  sa  jonction  avec  celle  d'Orne, 
prés  de  Coudant , et  cet  endroit  se  nomme  le 
lissage.  la  distance  de  ce  lieu  à Meta  j«ent 
s'estimer  d’rnviron  13  lirues  gauloises.  |ui*is- 
sanl  en  droite  ligne  d'environ  14.000  toise»  : 
d’où  il  suit  qu’il  convient  de  substituer  XIII  à 
VIH  «bu»  ritinémire.  Il  est  assez  fréquent,  ni 
appliquant  les  anciens  Iliuéraim  au  local  ac- 
tuel, de  trouver  que  les  copistes  se  soient  mé- 
pris entre  le*  nonihrr*  V et  X.  Kemurqinms 
même  que  la  correction  dont  il  s’agit  nous  pro- 
cure l'avantage  de  remplir  le  vide  que  laisse 
l'Itiiiémiie  entre  firoduitum  e t Piemlurum  , 
puisque  le  compte  de  23  n’est  pas  MiHisaiit 
lorsque  le  local  peut  demander  environ  28, 
connue  il  est  évident  qu’on  tes  retrouve.  » 
D’Auv  ilk.  Not.  sur  T ancienne  Gaule,  p.  376. 

1BOS  . vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne) , arr., 
eant..  K et  à 7 k.  de  Tari».  Pop.  1.950  h. 
— L'église  iNtroissialc  a l'apparence  d'uu  châ- 
teau Fort,  et  a souvent  servi  de  refuge  aux  pro- 
testant». 

HMH'VILI.KKS  , vg.  Oie*,  romm.  de  St- 
Crépm-dTbûuvilkrs,  £3  de  Mêru. 

•CAUSA  , flu».  ( lai.  48-  , long.  22"  ). 
m Celte  rivière  nous  serait  iucounue  par  lés 
monuments  renfermés  étroitement  dans  l'ige 
ranaiu  de  b Gaule  , si  M.  l’ablié  Lclieuf 
{Hist.  if  Auxerre)  n'avait  trouvé  sur  une 
pit'rir  qu’on  a employée  dans  b construction 
des  murs  qui  fout  l 'enceinte  actuelle  d'Auxerre 
cette  iusci  iptiun,  Petr  h a uni,  où  il  jiorait  C|ta*il 
faut  soiis-mleiKlrc  fluvii  , ou  bieu  lire  |4us 
complètement  Ica  uni  or.  Us  habitant»  à'Autis- 
Mtftiurum  avaient  dooc  divinisé  b rivière  qui 
ptss«!  «kviuit  leur  ville.  La  plus  ancienne  men- 
tion qui  soit  faite  d'ailleurs  de  b rivière 
d'iuune,  sous  le  umn  d'Icauua,  est  dans  b Vie 
de  saint  Germain  d'Auxerre,  écrite  avant  b fui 
du  v*  siècle,  par  k prêtre  Couslance.  - D'An- 
ville,  y ode*  Je  f ancienne  Gaule,  p.  377 

ICHKXDELHirrr.  Vg.  Moselle , ronmi. 
d’KrstrofT,  fcj  de  Sl-Avold. 

ICHOUX  , vg.  lunules  (Gascogne),  arr.  et  à 
65  k.  d«  Monl-de-Marsaii  , caut.  de'Parrnics- 
rn-Borur,  S deLiposlliey.  Pop.  841  h.  Il  est 
sur  un  ruisseau  qui  se  jette  dans  l'étang  de  Biw 
ca rosis.  — Fabrique  de  résiné.  Forges  et  fon- 
derie. Haut  fourneau.  Tourl  ièrra. 


IUHTR  ATZHELM , ou  IramaTsa* , vg.  //.- 
Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 14  k.  de  Strasbourg, 
eant.  de  (ieUpoUheim  , CS  d'Kr*teia.  Pop. 
224  b. 

Hll  Y,  vg.  Seine-et-Marne  (Galbais) , arr. 
et  à 28  k.  de  Fontainebleau,  caut.  de  CliÂtcau* 
Lindon.  K de  Beaumont.  Pop.  260  h. 

ICID'I  Atit  S (bl.  46",  long.  22-).  - Ce  lieu 
est  placé  dans  b laide  tbéuduiinine  entre 
fines ùo  et  Aquas.  Srgete,  qui  est  une  position 
intermédiaire  d'/ddmagus , au  Forum  Segu- 
sianorum.  La  distance  de  fievetsio  à Icidma- 
gus  est  marquée  X 1 1 1 1 , elti'lciJmagusàAijuar 
Srgete  XVII.  On  recoiinail  b position  d ’/«</- 
mogus  dam  celle  d'isMiiliatix  , petite  ville  du 
Ve) lai,  eu  remarquant  néanmoins  que  ce  qu'il 
y ad'rspaer  entre  St-Paulhau,  ou  Paulian,  qui 
est  fin  e suu,  ou  l'ani'irmie  capitale  «k»  Fellatû, 
et  Issinliaux  , n'étant  que  d'eiiviuni  10,000 
toises,  «M  espace  u’vdnic  t que  Vil  11  au  lieu  de 
XIII!.  I)'I>»inhau%  à la  |imitu>ii  qui  convient 
aux  Affine  Srgete,  l'intervalle  de  10  à 20,000 
toises  se  rapporte  à l'indication  de  17  lirues 
gauloises.  « D’Anvilk.  Notice  Je  t ancienne 
Gaule , p,  377. 

1U.OXII  Jal.45‘,  long.  24").  « Ilencst  men- 
tion dons  Slralmu  eu  deux  endmiU  ; et  si  on  lit 
Siconii  pour  tconii  dan»  un  de  rrs  passages, 
Ortélius  et  l'historien  de  Pruvcuce,  Honoré 
Bouche  (lib.  iv,  p.  185  et  203),  oui  jieiisé  que 
c’était  une  faute  de  copiste , par  b répétition 
du  sigma  fiual  du  nom  d’  Orjqtnim,  qui  pré- 
etxle.  Il  est  dit  dans  Slrabon  qu’au-des-vu»  de 
la  partie  montueuie  du  pays  des  Suit  es  sout 
les  I moulu,  Tricorii,  Itoriii,  Pc  J i li;  et , d'une 
aulie  mauii-re,  qu’à  b suite  des  Pocoatii  sout 
k»  Siconii  (on  Iconii),  ks  Tricorii  et  Medutli. 
On  voit  d'aliord  que  k nom  de  Pedyli  tient  b 
plan?  de  relui  de  MeJulti,  qui  n'est  point  dans 
le  même*  cas  d'étrr  absolument  inconnu  , 
comme  celui  de  Pedyli  : et  vu  qu’on  a de*  in- 
dices de  la  |»ositioii  de  CO»  Medulli  vers  le  haut 
de  l'Isère,  et  dans  b Maurienne  ; les  Iconii  et 
les  Tricorii  doivent  prendre  leur  emplacement 
entre  cette  | ton  lion  et  celle  des  f’iK-oniii.  C’est 
ce  dont  mi  est  suflriammeut  louié  à l'i*ganl 
des  Tricorii,  parce  que,  selon  b marche  d'An- 
iii lut  , ils  doivent  avoir  occupé  les  bords  du 
Drac,  vers  le  haut  (k  son  cour».  Or,  si  ou  place 
les  Iront i entre  eux  et  les  31e Jut/i , comme  ils 
sont  cités  dam  le  premier  pairage  de  StralxMi , 
ou  court  risque  de  les  confondre  avec  les 
Ueeni,  que  l'inscription  du  trophée  des  Alpes, 
nomme  entre  les  MrJulli  et  les  Caturiges.  On 
serait  doue  plus  libre  de  les  ranger  eubc  ks 
/ ‘mont ii  et  1rs  Tricorii , selon  l'ordre  que  garde 
S Irai  ton  don»  k |u»»agc  qui  parait  k plu»  cor- 
rect, eu  ce  que  le  nom  de  MrJulli  u'y  e*t  point 
altéré  comme  dans  l'autre.  Cette  position  dounr 
lieu  ck  «inclure  que  les  tconii  auraient  luibilé 
»ur  le  côté  des  Focontii,  en  tirant  vers  V apin- 
cum  on  Gap  : et  il  est  à remarquer  que  près  de 
t'apincum  on  trouve  un  lieu  de  Fines,  qui, 
liuruant  de  ce  coté  - la  k territoire  des  Caluri - 
ges,  veut  qu'on  trouve  un  autre  |icupk  qui  leur 
sumik  dans  un  canton  qui  parait  vacant , et 
qu'on  peut  occuper  e<  remplir  de  crtte  ma- 


nière. <•  D'An  ville  , Notice  d * f ancienne 
j Gaule,  p.  379. 

j ICTOOURUM  (lat.  43“ , long.  24*).  « L'Iti- 
urraire  d'Anlooin  et  celui  de  Bounleoui  à Jé- 
rusalem sont  d'accord  à marquer  XII  entre 
l'apincum  et  Caturiges.  Mois  b Table  théode^ 

I sienne  fournit  une  position  intermédiaire 
i sous  k nom  d ' Ictodurum  , et  b distance  qui 
est  omise  à l'égard  de  Vayiucum  est  mar- 
: cpice  VI  à l'égard  des  Caturiges,  que  b Table 
j uommt  Caiungomag us. — J 'observe  d'abord 
I que,  quoique  l'espace  direct  entre  Gnp  rl  la  po- 
; silion  de  Caturiges , daus  k lieu  dout  le  nom 
j aiiuriest  Cborges  , ne  suit  que  d'environ  10 
milles  romains  , ce|wndaiü  l’inégalité  du  pays 
cl  un  coude  daus  la  route  augmentent  sensible- 
ment U mesure  itinéraire , eu  passant  sous  mi 
château  nommé  Avençon,  au  pied  duquel  coule 
b petite  rivière  ck  Vont.  Kn  secmul  lieu, 
j connue  on  voit  daus  la  dénomination  d'/ctodu- 
rum  qu'il  est  question  d'uu  passage  de  ri- 
vière, c'est  en  ellcl  à peu  près  à égale  distance 
de  Gap  comme  de  Cborges,  que  la  jietite  ri  v icre 
que  je  > ieiu  de  nommer  Iwrw  la  route  , de 
sorte  que  b distance  particulière  de  cette  ri- 
vière. à Cborges  ié|»oude  à l’uidiraliou  «le  la 
Table.  ■»  D'Anvilk.  Notice  de  Camiennc 
Gaule,  p.  379. 

lUULISNA  (bt.  46°,  long.  18*).  « Nous  ne 
pouvons  citer  qu'Ausone  ni  premierr  date 
puur  faire  raeubuii  d'Angoulème  ( Kpist.  xv). 
Il  park  de  celle  v ilk  rumine  d'un  lieu  écarté 
des  grands  juissages  et  peu  fréquenté  , Jn-tum 
ne  solum  lue  mu  ; et  où  il  se  plaint  que  ks  ta- 
lents de  celui  auquel  il  écrit  soient  cachés. 
opus  Camunarum  tegi.  Cependant  , dans  la 
Notice  des  provinces  de  la  Gaule  , cwitas  Eco- 
lismeusium  , est  une  des  cités  de  b seconde 
Aquitaine,  et  Grégoire  de  Tours  ( Mut ..  lib.  n, 
sert.  13)  cite  un  évêque  d' Aiiguuknie,  nommé 
Dwamius,  que  l'ou  croit  avoir  véi'u  dans  le 
v*  siècle.  » D'Anville.  Notice  de  l'ancienne 
Gaule,  p.  379. 

IDAl'X-MfcXDY  , vg.  B. -Pyrénées  ( Na- 
varre) , arr.,  eant.  . K et  a 5 k.  de  Mautéoo, 
et  à 26  k.  de  Si-Balai».  Pop.  200  h. 

IDKRNKS,  Vg.  B. -Pj  rénret  (Béarn)  , arT. 
et  à 38  k.  de  Pau,  caut.  et  C*J  d«?  Ijembeye. 
Pop.  128  h. 

IDEIÎC  (St-),  vg.  Ille-et-Vilaine , uinun.  de 
Paramé,  tv  de  St-Malo. 

IDRAC-RKHPAILLKS»  , vg.  Gers  (Arma- 
gnac), arr.,  caut.,  23  et  à 4 k.  de  Miranda. 
Pop.  454  h. 

IDIIKIX,  vg.  Ariége,  comm.  «k  Bordes, 
C-:  de  ( astillon. 

IDRON  , vg.  B. -Pyrénées  (Béaru) , arr., 
eant.. SP  et  à 4 k.  de  Pau.  Pop.  462  h. — Mar- 
tinets à for. 

IDS-ST-ROt:H  , vg.  Cher  (Bout  Iwunais), 
arr.  et  à 21  k.  de  M-Amaml  - M<tofroi*il  , 
eant.  du  Chitekt  , tel  si»*  Ligums.  Pop. 
1,091  b. 

IF  (île  et  chiteau  d’)  , Taxmma  insu/a, 
Htpea  , Bouches-du-fihôNe,  comm.  et  I a de 
Marsnlk.  Le  château  d’If  , un  de*  mnllrurs 
forts  de  b Méditerranée , rst  bit  i sur  b plu»  orien- 
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I6ST-DI-VEIS  (St-). 


ILE-DK-FHAXŒ  (T). 


talc  des  trois  petites  Iles  vituée»  à l'entrée  du  1 
port  «le  Marseille.  O-  château  a wmvent  servi  , 
de  privoit  d'Etat  ; MiraUau  y fut  enferme  le  93 
septembre  4774,  et  ru  sortit  au  moi»  de  mai 
1773.  pour  être  transféré  au  château  de  Joux. 

IFU  NIUC  . 'g-  Ille-et-Vilaine  (Hrrtague), 
arr..  cotlL,  K et  à 6 h.  de  Mouforl-sor-Meu. 
|*op.  4.199  k.  — Fabrique  de  ihnrllcs. 
filature  de  lame.  — Faire  le  **  lundi  apres 
la  Sl-ricrre. 

IFFUl'K,  «g.  ljit-rt -Garonne,  cowin.  d’À- 
gnac,  E de  Mirarmmt. 

If»»  (le*),  s g.  Ille-et-Vilaine  (Bretagne), 
arr.  et  à 10  k.  de  Monlort-sur-Meu  . nuit,  et 
K dr  Bérherd.  Pop.  4G0  h.  — <>n  y remar- 
que une  jolie  église  gothique  birn  conservée,  1 
qui  |ur-<>(  avoir  été  construite  au  xn*  siècle. 

Le  chntcan  de  Mrintmiirao  , construit  en 
1036 , et  dont  les  deux  énormes  tours  domi- 
nent In  plaine,  est  une  drjtendance  de  b mm- 
nmur  des  llls.  Il  fut  pris  m 1 155  par  Oman  le 
Petit  sur  le*  troupe*  d'Eudon  , et  subit  un  se- 
cond as-oiut  eu  4 380  jwr  les  Français , qui  s'm 
emparerent  dêiitiilivcfnent. — Un (.uewlm  y fut 
armé  clievalitT  eu  4 354.  Alors  jeune  guerrier, 
aspirant  à b gloire  qu’il  acquit  depuis,  il  « li- 
vrait aux  plaisirs  d'une  fête  que  1a  dame  châ- 
telaine donnait  au  maréchal  Daixlrrghcn , 
quand  l'alarme  ‘•r  répandit  dans  le  ckâtel.  Un 
parti  d'Anglais,  attaché  aux  intérêts  du  comte 
de  Montfurt , s émut  de  Dinan  peur  troubler 
les  divertissements  de  Montmuran.  Bertrand 
s'arme  à b hâte  , réunit  un*  lrou|M>  de  com-  j 
battants,  et  s'apprête  à marcher  à b imcootrc 
dr  l'ennemi.  Maisavatil  de  partir,  rt  porté  par  | 
le  déair  d'illustrer  cou  nom  , i)  requiert  chevn-  j 
krie.  1 )r lut rc -du -Marais,  chevalier  du  pays  de  ; 
Caux,  lui  donne  l'accolade  , et  du  (Aiesclia  va  1 
mériter  ses  éperons  d'or.  Il  lit  mordre  la  pou  s-  J 
sierc  aux  Anglais.  I je.  lien  du  roinliat  se  m-on-  i 
naît  encore  aujourd'hui  , dans  le  voisinage  du 
château  ; il  est  counu  par  les  ucum  de  (Jicmin 
et  de  Champ  sanglants.  — Foire  le  mardi  j 
gms. 

IFS.vg.  Calendes  (Normandie) , arr.,  cant.,  ' 
B et  à 5 k.  de  Caen.  Pop.  772  h. — La  lourde 
l’église  paroissiale  est  fort  lie  lie,  et  parait  être 
une  construction  du  xjji*  siècle. 

IFS  (les),  vg.  Eure , connu,  et  3 d*  Brtue- 

viüe. 

IFS  (les),  vg.  Seine-lof.  (Normandie),  arr. 
et  à 95  k.  de  Dieppe,  cant.  el B3 d’Euvcmicu. 
Pop.  134  h. 

IFS  (le*),  vg.  Seine-Inf , coram.  de  Bon- 
ville,  K de  Baratin. 

1FS-SIR-LAISON  . Vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  a 47  k.  de  Falaise  , cant.  de 
Ber  ftcvillr*-*ur- Laize  , 3 de  St-Pierre-sur-I)i- 
ves.  Pop  4 40  h. 

lit  AS  , vg.  tondes , conun.  et  E3  de  IVyre- 
borade. 

loé,  'g.  Orne  (Normandie),  arr.  et  à 95  k 
de  Mnrtagnc-siir-  Huine  , caut.  et  K de  Bel- 
Iwnr.  Pop.  4 .880  h. 

It*K,  vg.  Sadne-et-Loire  1 Bourgogne),  arr. 
et  à 44  k.  de  Mâcon,  cant.  de  Cluny , Ede 
St-Sorün.  Pop.  4, *00  h. 


H.  EN.  vg.  Ardennes  ' (Chanipagur).  arr.,  I 
cant.,  r%et  à 5 k.  dr  Sedan.  Pup.  164  b. 

Suivant  b tradition  , cette  commune  aurait  I 
été  une  v ille  gauloise  : le*  Humains  y auraient 
eu  une  cohorte,  rl  l’on  y voit  encore  des  laves 
de  tours  romaine». 

lOtS (St-),  vg.  Averron  (Rouergne)  , arr., 
Eet  à 35  k.  de  ViUrfranchr.  IH>p.  582  h. 

14,  \ Al).  vg.  Gironde,  comm.  de  Lége,  S 
dr  la  IWislc-RMch. 

IGXAX  (St-),  vg.  H.Aiaronne{Comvn\nge.\)y 
arr.,  caut.,  E et  à 6 k.  de  St -tandem.  Pop. 
420  h. 

IGX ACCOURT.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  a 23  k.  de  Montdidicr,  caut.  de  Morruil . N7 
d’Hangcsi.  Pttp.  207  h. 

K. N AT  (St-),  vg.  Puy-de-Dôme  (Auver- 
gne), arr.  et  â 15  k.  de  Riom,  cant.  et^d’Rn- 
necat. 

ItiX  AF VII. LF.,  vg.  Seine-Inf. , connu,  de 
Tourville,  [vj  de  Fécnmp. 

IGXAUX  , vg.  Ariège{ pays  de  Fon) , arr. 

| et  à 42  k.  de  Fois,  cant.  et  £3  d'Ax.  P.  259  h. 

IG  XK,  vg.  .» taine-et-Ioire,  rwnm.  de  Cixay, 

I r-J  de  M»utrvtiil-B*lbv. 

ItiNF.lt:  (St-),  Vg.  Cotes  -du  - \ord  (Bre- 
tagne 1,  arr.  et  à 2*  k.  de  Dinan,  cant.  rtK  dr 
Jugou. 

IG.XKY,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr.  et  à 
25  k.  de  Sarrebourg  , cant.  de  Rèchicourt-le- 
Châteatl,  Ede  Blamont.  Pop.  157  h. 

IG.XEY,  vg.  Vosges  (Lorraine) , arr.  et  i 
43  k.  dT.pinal,  cant.  de  duitel-«ur-Ma§rllr , 
3 de  Noroem.  W.  Pop.  394  h. 

ItiXOL,  vg.  Cher  (Bourbonnais) , arr.  rt  i 
39  k.  de  St- Arnaud -Mon troixl,  cant.  et  H 
de  Néroudcs.  Pop.  524  h. 

ItiX  Y , vg.  Cher,  coram.  de  b Perche  , H 
de  St-Amand-MootiTHHl. 

lü.XY,  'g.  //.-Jodne  (Franche-Comté),  are., 
cant.  et  à 16k.  de  Gray,  C3  de  Gy.  P«p.  485  h. 

IGXY.  Igniaeum,  vg.  Seine-ef-Oisr  (Ilc-do- 
France),  arr.  et  à 1 1 k.  de  Versailles,  cant.  et 
15  de  Mibeaa.  Pop.  654  h. 

Ignv  est  dans  une  situation  agréable  , sur  le 
penchaut  d’un  roteau.au  comfnciH'cment  d'une 
belle  vallée  irroscr  par  b Bièvre.  On  ne  con- 
naît aucun  titre  qui  en  fasse  mention  avant  le 
xnt*  siècle;  mais,  dan»  un  cartubirrdn  régne 
de  Philippe  Auguste,  il  est  parlé  d’un  seigneur 
d'Igny  , qui  était  tenu  de  foire  b garde  à son 
tour  durant  deux  mois  au  chitrBii  de  Mout- 
le-Héry . 

f. 'église  d’Igny  parait  être  un  édiGcc  du  un* 
siècle.  Elle  manque  d’uue  aile  vers  le  midi , 
mais  die  est  remplacée  par  une  lionne  tour 
bâtie  rn  partie  de  grés.  On  y remarque  une 
tombe  sculptée  ru  relief,  supportée  par  quatre 
lions,  autour  de  laqudle  on  lit  : 

Cy-gist  François  de  Vigny,  écuyer. 

1GX  Y -DE- -IKK  HE  (Si-),  vg.  Saône-et-Ioire 
(Bourgogne),  arr.  et  à 32  k.  de  C ha  roi  1rs, 
cant.  rt  C3dr  Chauffai  lies.  Pop.  G 30  b. 

IG  NY -DE- VERS  (St-),  vg.  Bhdne  (Beau- 
jolais). arr.  et  â 40  k.  de  V il W ranci» e,  cant.  de 
Mousol.  E de  Beau  jeu.  Pop.  2.558  b. — Foires 


Ira  19  mars,  jeudi  gras,  samedi  après  Quasi - 
modo.  1*  mai,  7 sept.,  31  ©et.  et  *3  nov. 

IG X Y -LE-J  A RD , vg.  Vante  (Champs- 
gne),  arr.  et  à 20  k.  d’Kpertwy , cant.  et  E de 
Dormans.  Pop.  568  I».  — Foiret  le  1"  lundi 
après  le  9 mai  rt  le  hindi  apres  le  10  dér. 

ICON  , vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  à 
20  k.  de  Pan,  cant.  de Cbrac-prés-Nay , C3  do 
Nav.  Pop.  754  h.  — Fabriques  (Tonvrages  au 
’ tour,  de  bot» tous  rt  cl*  (teignes  de  Imiîs. 

K.OHXAY , vg.  Satine-*f-lMre  (Boui^o- 
gne) , arr.  rt  à 13  k.  d’Autun  , cant.  et  El  do 
Liicmay.  Pop.  735  h. — Il  est  sur  l’Amsu  , 
qui  v reçoit  le  Travoa.  — Foires  les  1*  mai  et 
12  «*ct- 

IGOH.  vg.  Lattdas  (Gascogne),  arr.  rt  à 
22  k.  de  Mont-de-Marsan  , cant.  d’Arjiuanx, 

: 3 de  Tartas.  Pup.  1,378  h.  — Fabriqua  d’es- 
^ sence  dr  lérélxuthine. 

IGOVIIJ.K,  vg.  f.ttre  (Normandie) , are.  rt 
à 13  k.  de  Louviers,  cant.  et  Eide  Pont-do- 
l’Arche.  Pup.  4*3  h. 

IGt'ER ANMK.  vg.  Saônr-et- foire  (Hour- 
» gogue),  are.  et  à 47  k.  de  t'Jmrulles  , cant.  rt 
. Semur-en -Briouaaii.  Pop.  1,616  h.— - 

foire  le  I"  lundi  âpre*  le  4 sept. 

ItlOl.DY  , l«g  It.-Pyrenees  (Navarre) , are. 

! de  Mauléun,  S.  burrau  d'euregisl.  et  à 16  k. 
de  St- Palais , chef-l.  de  cant.  Pop.  946  h.  — - 
Tuiuv  crétacé  inférieur,  gré»  vert. 

ILAY.  vg.  Jura,  comm.  de  Lhaux-dc-Dotn- 
t bief,  C3de  St-Laurat. 

II. F..  V.  K* ca. 

ILE-DE-FRANCE  (P),  Francia , Insula 
Francité , ci-devant  province  de  France,  qui 
' forme  mainlmant  les  dép.  de  b Seine,  de 
j Seine-et-Oise,  de  l'Oise,  et  une  partie  d*  ceux 
de  Sciur-ct-Marne,  de  l’Aism*  rt  d’Kure-rt- 
j Loir.  Paris  en  était  U capitale.  Elle  était  bornée 
! au  nord  par  b Picardie , à l'est  par  b Cham- 
pagne, au  sud  par  l'Orléanais,  cl  à l’ouest  par 
le  Maine  et  b Normandie. 

Otlc  province  faisait  partie-  de  la  monarchie 
tou»  les  premiers  rois  de  France  ; c’était  un 
des  douze  gouvernements.  Dans  l'origine  il  y 
eut  des  ducs  rt  comtes  de  Pari»,  qui  étaient  du 
nombre  îles  grand»  vassaux  de  b couronne.  Ce 
duché  ou  comté  fut  rénui  à 1a  couronne  en 
987,  sons  le  régné  du  roi  Hugues  Capet.  Cette 
I province  était  du  resnorl  du  parlement,  cl*  la 
généralité  rt  du  diocèse  de  Paris.  Une  |wirtio 
était  de  b généralité  de  Rouen  rt  de  cHle  d’Or- 
léans. rt  des  diocèses  de  Rouen,  Chartres,  Sens 
rt  Meaux. 

L'Ile-de-France  était  divisée  «1  : Ile-de- 
France  propre.  Monta»,  Htirepoix,  Bur  fran- 
çaise et  Calmai»  français. 

armes  de  ITIr-de-France  étaient  : 

d"  azur  à trois  /leurs  dr  Üs  et  or ; de  us  en 
chef  et  une  en  pointe. 

Bibliographie.  * Mémoire  pour  t améliora- 
tion des  A êtes  à laine  dans  t Istr-de-  France 

par  le  marquis  de  G iu-8  , de  26  p., 

1788. 

• Lettre  sur  les  fontaines  minérales  et  singu- 
larités de  Htle-de-Franre  (Nature  considé- 
rée, 1771,  t.  iv,  p.  *32). 
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ILLE  (F). 


ILLE. 


ILLE-ET-VILAINE  (dép,  d’).  H3 


Du  BnttoH.  Armorial  des  principales  maisons 

et  familles  du  royaume,  particulièrement 

de  celles  de  Paris  et  de  C Ile-de-France , 

etc.,  4 vol.  iu-12,  1157-60. 

V.  aussi  Pxai»,—  E»ri*ox»  oa  Pau,'  Dira* 

T1MHT1  DLUÜU9II,  Dt  SiLU-IT-OlU  ITUI 

Su»-h-Ma«m. 

IEEE,  vg.  Seme-lnf,  coram.  dTUois,K] 
d’Aumale. 

ILIIAM  , vg.  H. -Garonne , comm.  de  Sau- 
velerre,  C3  de  St-Gaudeus. 

II.H  AN,  vg.  // ,-Pr renées  (Bigarre),  «rr.  et 
■ 36  k.  de  BjRnmxlclSiRorre,  cant.  de  Bor- 
de res,  , d'Arreau.  Pop.  101  h. 

11.11  A R RK  , vg.  B. -Pyrénées  (Navarre), 
•rr.  de  Mauléou,  cant., &] et  à 10  k.dc  St-l»a- 
lais.  Pop.  400  h. 

Il.liKN  i les),  joli  village,  Aude  (Languedoc), 
•rr.  rt  à 30  k.  de  (brcassaune  , caut.  rl  Z- 1 de 
MuKalditlLt.  Pop.  266  h.  Sur  l'OrbifU.— 
Filature*. 

11. 11  Fl' . vg.  H. -Pyrénées  (Armagnac).  «rr. 
et  à 30  k.  de  Bafpierrs-de-Rigorrr,  caut.  el  H 
d'Aneau.  Pop.  752  h. — Il  al  bAli  dans  la 
gorge  de  sou  nom,  où  l'on  voit  plusieurs  grot- 
tes, remarquable»  par  leur  étendue  rt  par  les 
forma  singulière»  de»  stabctilr»  qu'elles  ren- 
ferment. Nou  loin  de  l'embouchure  de  la  gorge 
d'ilhet  sont  de  xuperl*4  carrières  de  marbre. 
— Verre  l ie. 

Il.lir.r , vg.  H. -P rrénées  (Armagnac),  arr. 
rt  à 47  k.  rlcBaguères-do-Bigorrc,  caot.  de  Mau- 
léo»-Rarou»»e,  de  St-lk-rtnrad.  Pop.  215  h. 

ILL  (I’),  lleltetus , rivière  qui  prend  sa 
•ource  au  bourg  de  Winrkell  , H. -Rhin  ; elle 
passe  a \\ rmithauM'U  . liirsingen.  Altkirch. 
MuFliauscn  , Kmisheiin  . Colmar.  Selielatadt , 
Beirli  Ideu  . Entera  , traverse  Strasltourg,  et  se 
jette  dam  le  Hhin  , à 8 k.  au- de* omis  de  cette 
ville,  prés  du  village  de  la  VaotxMU.  llomvKi 
cour*,  qui  est  d'environ  1 16  k.  elle  arrme  un 
ferlile  baaaia,  et  se  grossit  de  la  Doller.  de  la 
laïueli , *le  la  Bruche , etc.  L’IIJ,  qui  p*rtici|ir 
de  la  rapidité  du  Rhin,  est  navigable  depuis  le 
Ladhnfl jumjii ‘a  sou  cmhoucliutv . sur  une  éten- 
due de  99, (Mil)  m. 

ILL.  vg.  H.-Hhin , comm.  d'Plie rslwira  , C3 
de  Sebelestadl. 

IkUC,  vg.  Gironde  ((mienne),  arr.,  S et 
i 16  k.  de  Hordraui.  cant.  de  PCssar.  P.  539  fa. 

I LL  A Mi  K,  vg.  Moselle  (pav*  Messin),  arr., 
F?  rt  à 5 k.  de  Ihionvüle,  caut.  de  Metrer- 
vissc.  Pop.  54)1  h. 

1LI.AHTF.IX  , vg.  Ariépe  (Gascogne),  arr. 
«t  k 17  k.  de  M -G  trous,  cant.  et  [g  de  Castil- 
lou.  Pop.  462  h. 

11.1. AT*,  Vg.  Ariége  (pays  de  Foi*),  arr.  et 
à 15  k.  de  Foi*,  cant.  cl  Kl  de  Lavclanet.  Pop. 
448  h. 

II  J,  ATS,  vg.  t, ï ronde  (Guirnne)  , arr.  et  à 
37  k.  de  Bordeaux,  cant.  et  FJ  de  Podcnvarq. 
Pop.  1,609  h. 

H4.E(r),  /lia,  petite  rivière  qui  prend  sa 
source  MHlkuai  de  Montreuil , arr.  de  Fou- 
gérv>,  dép.  A'  Ille-et-/' Heurte , et  qui  m*  jette 
dans  la  Vilaine  A R runes,  apres  un  cour»  d'en- 
viron 40  k.  V,  Uul  Dlui-ir-RiKt, 


II. LE  , jolie  petite  ville  , Pyrenées-Or. 
(Roussillon),  arr.  et  a 20  k.  de  Brades,  cant. 
de  Yiuça.  Cure.  Dite  d'étape.  \y.  A 869  k. 
de  Pan»  pour  la  taxe  de*  lettre».  P.  3.200  b. 

Cette  v die  est  assez  bien  bâtie,  sur  la  rive 
droite  de  1a  Ici.  dans  une  contrer  lertilc,  a 
l'extrémité  de  la  |biuc  de  Perpignan.  Elle  est 
entourer  de  murailles  flanquer»  de  foui»  , qui 
étaient  autrefois  liordécs  de  liellev  |.bulaliou» 
d'orangers,  rt  entourer  de  jardins  qui  pmdui- 
seul  le»  meilleur»  fruit»  du  dé|karteiiK-ul , no- 
tamment des  pérîtes,  qu'on  expédie  dans  tout  le 
Languedoc.  L'église  paru  us  raie  e»t  un  édifice 
d'une  («elle  construction,  dont  1rs  murs  esté* 
rieur*  sont  rev  élus  en  uarlire  non  poli  ; elle 
n'est  éclairée  que  |«r  de  très-petites  U-oélrrs 
rondes,  ce  qui  la  rend  sombre  et  tre*-fraichc. 
Avec  un  peu  plu»  d'ornements,  celle  église  se- 
rait lielle,  même  dans  une  grande  ville  : la 
chaire  el  les  font*  baptismaux  sont  en  marlire 
poli. 

Ille  soutint  un  siège  mémorable  eu  1598; 
trois  mille  français  arrivèrent  pendant  la  nuit 
sous  ses  murs,  limit  sauter,  par  une  mine  laite 
avec  la  plus  grande  diligence,  une  tour  de» 
muraille»,  et  eutrereut  par  cette  brerhr  dam 
la  viUr.  Les  habitants  les  arrêtèrent  avec  au- 
dace ; le»  femme»  rt  leurs  enfants  1rs  arrondc- 
rent  en  jetant  de*  pierre*  ; et,  après  deux  heu- 
re» de  rom  liai,  le»  français  furent  forcé»  de  se 
retirer,  laissant  le»  rue»  et  la  campagne  jon- 
chées de  morts.  Un  atlubua  celte  victoire  au 
bienheureux  saint  Rom  face,  auquel  on  avait 
adressé  ib  prières  pendant  le  comliat  ; et,  de- 
puis cet  événement,  ou  fait  tous  les  ans,  le 
14  mai.  une  procession  solennelle  en  (hon- 
neur de  ce  saint  pour  avoir  sauvé  le»  habitants. 
Tel  est  le  motif  de  cette  cérémonie  religieuse, 
transcrite  daus  une  relation  mauusmlc  qui 
existait  aux.  archives  de  La  municipalité  , «t 
qu'on  a égarée  ou  détruite  depuis  peu  d'années. 

Eli  1640.  |<Justcw*  villes  cl  villages  du 
Ronuillun , à l'rxmiple  de  la  Catalogue,  s'é- 
tant soulevés  contre  le  gouvernement  rvpa- 
gnnl . parce  qu’il  portait  atteinte  à leur»  droits 
civils  et  politique  , Ille  ouvrit  srv  portes  au 
prince  de  Coudé , qui  commandait  l'arm» 
fraueaiM*.  Peu  de  temps  apres,  le  23  septembre, 
un  parti  de  troupe»  espagnole»,  sorti  de  U ville 
de  Perpignan,  v inl  l'assiéger  avec  du  ranuu  de 
quarante  livres  de  Italie»;  il  iiallit  en  brerhe  les 
murs  du  coté  de  b porte  de  b Creux,  et  fut  con- 
traint de  se  retirer,  après  «voir  vainement  ten- 
té, à diverse»  reprise*,  de  mouler  a l’assaut. 

Le  2 juillet  1793  , le»  E*|k*£»oI»  s'emparè- 
rent d'Ule,  ainsi  que  de»  vilbge»  de  fxiilièrr- 
■J'Aniomil  et  Corberc-d’Abaill  ; ils  désarmèrent 
i le»  habitant»  et  h-ur  déclarèrent  que  s’ils  dé- 
i tournaient  1rs  eaux  qui  de  re»  village»  arrivent 
I a lliuir.  ils  wrutml  passé*  au  fil  île  l'épée  *. 

Ijiour  l’iV'Um  davantage  encore  de  res  en- 
droit», ou  enleva  en  otage  lr»  prinripaux  ha- 
bitant». Ille  lut  ueeiqié  par  le  régiment  de  .Ma- 
i laga.  commandé  par  don  Raphaël  A dm  no.  La 
| munie -ipalité  bnda  le»  décret-*  de  l'avu-mldre 
f nationale,  et,  apres  avoir  prèle  trrnieiit  de  fîdé* 
J lilé  au  roi  d'E*j»ngwe,  le»  luibitani*  jurèrent  de 


I pratiquer  b religion  catholique,  et  de  rétablir 
l'ancien  gnuvenieinrnt.  On  réorganisa  le»  an- 
i CMU»  autorité»  muuinpale»  ; don  Antoine  «le 
, Dulçat,  Itouiuie  courageux  et  dévoué  k b cause 
i dr»  Bourbons,  accepta , au  péri!  de  se*  jours, 

! b»  fonctions  de  premier  roustd.  Il  ju>tdb  ce 
I choix  par  b conduite  b plus  loyale  et  b plus 
Mge.  Le  17  scptnnljn-  suivant,  les  Ksjmgnob 
furent  expulses  du  poste  d’Ille  ; de  Dulçat  *e 
retira  en  ll-|wgiie,  ou  presque  tous  le»  gentils- 
homme*  île  cet  le  ville  le  suivirent. 

Fahu  juei  de  tuile  de  ménage.  Tatiuerirs. 
(Ànlcriii.  f ilature*  de  soie.  Commerce  de 
t grains,  fruits  excellents,  lin,  chanvre , brs- 
j linux  , etc.  — Foires  le  mardi  de  b Passion 
| el  le  24  août. 

II.IE-E T-KAXGK  (canal  d’).  Ce  canal  réu- 
nit la  Rance  à la  Vilaine , rt  établit  ainsi  une 
coranumiraium  entre  l’Océan  et  la  Manche,  eu 
traversant  b Bretagne.  depoi*  la  Roche-Rer- 
uani  jusqu*  St-Malo.  Il  rapproche,  par  un 
trajet  de  180  k.,  re»  deux  | torts,  qui  sont  sé- 
pare* par  uni-  navigation  de  600  k..  dan»  une 
mer  souvent  orageuse.  Il  s'enilmurlie  duns  la 
Vibuir,  h Rennes,  et  dan*  la  Rance,  près  le 
bourg  il'Evran. 

ILLK-KT-YII.AIXK  ( dé  part  «meut  d’).  La 
département  d Hle-et-Yibuie  est  formé  d’une 
partie  de  b ci-devant  province  de  Bretagne,  et 
tire  son  nom  de  l'Ule  cl  de  b Vibine,  qui  le 
coupent  en  deux  sens  differents  et  v réiinivirnt 
a Rennes.  Ses  bnnw-s  sont  ; au  nord  , la  Man- 
clie  ; a l'est,  le  département  de  la  Mayenne  ; au 
sud,  celui  de  b Luire- Inferieure  ; à l’ouest, 
ceux  du  Morbiliau  el  des  Coie»-du-\nid. 

La  surface  du  département  d'Iilc-ct-  Vilaine 
est  gt-uéralement  inégale,  entrecoupée  de  colli- 
ne» et  de  coteaux,  de  lande»,  de  bruven**,  de 
furéti.  de  plaine*  peu  fertilea  et  de  Marais  pro 
durtif».  I in*  rlmine  de  moulaguc.»  jm*u  éU  » ee», 
qui  s**  rattache  à b giande  rhume  de*  Alpes  , 
le  traverM*  dan*  u |MitM>  M-pteotnouaJe.  La 
moitié  seulement  est  en  culture  ; le  reste  est 
couvert  de  forêts  cl  de  lande*,  vaste»  |4amcs 
re  vêtue»  d'une  seule  hruvere  et  d'un  ajuuc  bâ- 
tard in  mimé  pétrole.  Tout  |r  pays  pre>rntr  un 
i vaste  plateau  de  granit  recouvert  de  rouclic»  de 
I schiste*  ; b trrre  végétale  u'a  presque  partout 
j que  qudqiu**  pouces  <répai.*Mrur,  de  manière 
1 que  te  sol  e*l  â peine  médiorre , et  que  la  vé- 
gi'-tatiuu  ne  s'y  soutient  qu'a  b laveur  de  l'hu- 
midité de  i‘atmos|4iefe.  I ne  rruicbc  d'argile 
assez  profonde  domine  dan*  quelque»  caillou». 

Ce  département  renferme  uu  grand  nombre 
d'étang»  cou*idérahb‘s  : on  y remarque  les 
étangs  «k*  llédé  el  de  Montreuil  , arrondisse- 
ment de  K finie*  ; ceux  de  Pa  impont  , de  la 
Tour,  de  Perranay  et  de  Clin  i llou,  arroiHlissc- 
mesil  d»1  M oui  fort  ; ceux  de  C.bàUlJon,  de  Bain- 
tourteau  , de  b Guerclie  , d*-  Mar  ligué  el  de 
Man  ille-  Robert  , ainxiiinM'iiieiit  de  Vitré; 
ceux  île  Cbàteauueuf , ik-  Coratiourg  , de  Qué- 
briac  . <k-  Roilin  . arromb -vement  de  Si-M.do  ; 
ceux  dr  Billé  , de  Sl-Auliiu-du-Oiimirr  et  de 
Lande-Marelle . dan*  rarrniidUvrtm'iit  de  fou- 
gère». Celui-ci.  Mtiiô  dan*  la  commune  de  Pari- 
gué  , a rrla  de  renia npmblr  qu’il  est  couvert 
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224  II.I.E-ET-  VILAINE  (drp.  d’). 


1LLE-ET-VII.A1.YE  (dtp.  d’). 


ILLE-ET-VILAI5E  (drp.  <T). 


d'une  rruiilc  d'herbages  qui  forme  comme  une 
llr  lloltaule  , »ur  |;tqiH-ilc  «oui  paître  1rs  bes- 
tiaux.— Le*  marais  1rs  plus  considérable*  sont 
im  de  l>u|,  dau»  l'art (MMiivmiitatt  dr  bl-Malo. 
Ils  ont  été  lorturs  jiar  un  cnvabisscmcnt  dr  U 
nier,  au  «*uin meut  émeut  du  vin*  sicrle.  bt 
t aux  se  ir  liment  par  ilrpéi , et  laissèrent  à 
décou»  «'rt  un  terrain  «'tiutidérahlr  qui  devint 
suaceptiblr  dr  culture  , et  se  couvrit  bientôt 
d'habitation»;  mais,  en  1606  H ru  1630.  la  nier 
inonda  de  nous  eau  une  partie  dr  ce  terrain  , 
qu'on  n'a  pu  reconquérir,  cl  elle  détruisit  dr 
fond  en  comble  le»  ruiiiniunr»  «le  S le- A une  et 
de  Palocl.  (''est  depuis  ce  malheureux  événe- 
ment qur  1rs  dettes  d«‘  Dol  ont  été  cuiutniilr*. 
Sous  leur  protection,  rt  au  mus  eu  dr  nombreux 
canaux,  on  a desséché  une  grande  partie  dr  nés 
marais. 

Les  côtes  «le  ce  département , do  côté  «le  la 
Manche,  présentent  un  assez  grand  nombre  de 
rochers,  que  la  v iolence  des  eaux  a séparées  du 
routineiit.  Il  a été  construit  des  forts  sur  plu- 
sieurs d’entre  eux  , tris  qur  l'ile  Harhourg  , la 
Concbée . 1rs  Kimaius  ; mais  Osembre  est  le 
seul  auquel  le  nom  d'ile  mérite  d’étrr  donne. 
O rocher,  «le  près  «le  1 L.  dr  circuit,  est  situé 
à 9 k.  de  St-.Mala  : on  v remarque  une  petite 
chapelle  creusée  «Lui»  le  rue,  et  lia  ruines  d'un 
village  qui  a été  abandonné  il  y a une  quaran- 
taine d'années.  On  sait , par  tradition  certaine, 
«pi 'une  forêt  s'étendait  autrefois  de  ("jou tances 
ju.qu'a  Osembrr. 

La  surface  totale  du  département  est  de 


666,697  hectares,  répartis  ainsi  : 

Terres  labourables 897,496 

Pré* 78,349 

Vignes.  . 138 

K»»i 42,519 

Verger»,  pépinières  et  jardins.  . . . 18,201 

Ose  raies,  aunaic*  rt  saussaies.  ...  15 

Etangs,  mare»,  canaux  d'irrigation.  8,651 

Landes  et  bruyerc*.  103,559 

Superficie  des  propriétés  1)4 tics.  . . 5,167 

Cultures  divers*'*.  .........  381 


Contenance  imposable.  . . 639,476 

Hontes,  chemins,  places,  rues,  rtc.  . 20,343 
Hiviêm,  lacs  et  ruisseaux.  .....  1,574 

! o rôts  et  domaine*  non  productif*.  . 6,974 

1 ümrtiéres,  église*,  bâtiments  publics.  330 


Cmih'nancr  non  imposable.  . 29,221 
Ou  y compte  : 

122.345  mai  sous. 


990  moulin»  à eau  rt  à vent. 

7 forge*  et  fourneaux. 

63  fabriques  d manufactures. 

Soit  : 123,405  propriété*  hAtie*. 

la-  nombre  de*  propriétaires  est  de.  151 ,647 

Celui  des  parcelles  dr , . 1,614,251 

Hydiogkamits.  Les  riv  ières  principales  sont  : 
l.i  Vilaine  et  »e*  affluent» , l’Ille , le  Meu  , ht 
Seiche  , le  Clirr  et  le  Don  ; la  Rance  et  le  Li- 
mon , sou  a Munit  ; le  Ohm**  non  et  son  affluent 
la  N an  son.  La  Vilaine  vc  jette  dam  l’Océan  au 
vnl  du  département  ; le  Cuuoiiod  et  la  Rance 


apfMUlicunmt  au  bassin  du  nord,  et  se  | m-i dent 
«hiu»  la  Manche  : elles  ne  tout  navigable*  que 
près  de  leur  emliouf  hure.  iJk  Vilaine,  au  moyen 
«le  plusieurs  écluse*  , r*t  navigable  depuis  Ces- 
son  jusqu'à  Reduu  : et,  de  relie  ville  jiiMpi'à  La 
mer • elle  rst  navigable  uatiirellemrsil.  La  ma- 
ne  reiuoute  jusqu'à  Redon  d y ameue  des  l>à- 
timenl*  de  130  à 140  tniuiraux.  La  longueur 
totale  de  la  navigation  de  la  Vilaine  r.«t  de 
140. ont)  lu.  In  partie  supérieure  a été  rendue 
navigable  «le  1538  à 1375,  au  moyen  «h*  quinze 
écluses  «pii  rachètent  une  pente  de  24  ni.  93  «*. 
CVsl  la  plu»  oiidrniM*  nav  igalirMi  artificielle  de 
In  France.  Les  prriiiirivs  écluses  sur  la  Vilaine 
ont  été  construites  nous  François  1",  d'après 
les  plans  du  célébré  Léonard  de  Vinci. 

Le  canal  d'Ille-et-Raiirr,  dont  ledévidoppe- 
ment  est  de  80,796  rn . , réunit  l'Océan  à la 
Manille.  Sun  jHiiul  de  partage  rst  dans  la  lamie 
de  Tanousm.  commune  de  t.uilM'I.  Il  «.**1  assez 
gr.nnl  pour  donner  passage  à «!«•»  talraux  dr 
7U  tonneau \.  — Le  canal  de  Monte*  à Brest 
horde  sur  une  courir  étendue  La  partir  sud- 
ouest  du  département. 

Con»ruanou.  Le  département  est  traurré 
|ur  1 1 mute*  ms  ale»  , par  1 2 roules  départe  - 
mrntalrs  rt  par  4 roules  stratégique*. 

Miirusouiuu.  Situé  entre  <l«*uv  nier»,  ce 
departement  jouit  d’une  trnqié  rature  générale- 
meut  humide,  et  le*  grands  froids,  ainsi  t|ue  les 
chalrur*  excessive»,  y soûl  rares.  Les  hivers  y 
sont  plutôt  pluvieux  que  rigoureux,  et  cela  dé- 
rive naturellement  de  ce  qur  les  vent»  qui  y 
régnait  sont  le  plus  souvent  l'ouest , le  unrd- 
auest  et  le  sud-ouest.  Le»  sait»  du  nord  et  ceux 
d'est  y amènent  le  beau  temps , rt  ceux  du  sud 
généralement  la  pluie.  Du  reste,  le*  orage»  y 
soûl  |ieu  fréquents  et  n'ont  pas , daus  ce  pavs 
plat , le  caractère  elïrayaut  qu'il»  présenirnt 
dan»  les  pays  dr  nioulagiM**.  , 

Pxoni  cnos».  Le  territoire  est  preMpie  en- 
tièrement consacré  à la  petite  cullunr.  I ne 
ferme  de  30  hectares  rst  ivgardee  comme  trev 
coiuidérablr.  Le  tiers  environ  des  terres  est 
partagé  en  fermes  ou  métairie»  de  15  à 30  hec- 
tares ; le  restr  est  divisé  rn  petite*  rloscnrs  «le 
quelques  hectares . exploitée»  souvent  |iar  les 
propriétaires  , et  séparées  par  de*  haies  vives 
entremêlées  «le  bouqnrtx  de  bois  ou  dr  verger» 
«pii  présentent  un  asjicct  agréable.  Otte  grande 
division  peut  mure  aux  progrès  de  l’agrirul- 
Inn  : son*  d'autre*  rajqmrl» , «mi  est  fondé  à 
faire  remarquer  que  celui  qui  ue  |*ovMxle«|u’unr 
petite  quantité  dr  terre  y doune  généralement 
plus  de  soins  que  celui  qui  en  a une  plus  éten- 
due à sa  di*|K)tiilion.  La  mauvaise  qualité  du 
sol  exige  d’ailleurs  tant  de  peines  et  de  travaux, 
qu'il  faut , pour  le  cultiver,  un  grand  nombre 
dr  bras.  Placé  dan*  une  ferun*  «lu  prix  de  2 à 
300  fr.,  le  villageois  prend  une  frnime,  acheté 
quelques  Initiaux  et  élevé  une  nombreuse  fa- 
mille. Si  donc  !a  p«)pulaliun  d’un  F.tat  contri- 
bue à sa  richruc , rr  qui  n'est  pas  prouvé  , ou 
pourra  en  tiirr  uu  nouvel  argument  on  laveur 
de  celte  grande  division  de*  propriété»,  qui 
peut-être  a contribué  à rendre  La  Bretagne  une 
«les  province»  le*  plus  peuplées  de  la  France. 


1/  sol  produit  toute*  les  espèces  de  céréales, 
mai»  en  cpiantitë  plus  que  suffisante  pour  le» 
besoius  de  la  population  ; le  Iromml.  le  mëtcil, 
le  seigle,  l'orge,  l’avoine  et  le  sarrasin,  sont  les 
especes  que  l'on  cultive  en  plus  grande  «jtuin- 
lité.  U*  fromrnl , qui  était  rare  ni  Bretagne  il 
y a uu  siècle,  r*t  cultivé  dans  !«•*  meilleurs  ter- 
rains du  département  . particulieremml  «Uns 
1rs  arrondissements  «le  Molli  fort,  de  Rennes  et 
de  Sl-Malo;  dans  la  partir  dr  crt  arrondisse- 
ment qui  porte  le  nom  «le  Marais-dr-Dol , le 
Frumrtil  est  d'une  excellente  qualité,  et  c'eal 
presque  la  seule  culture  à laquelle  se  liv  rent  le* 
habitant».  Daus  certaine»  terre* , ou  le  »rme 
jusqu'à  trois  années  de  suite,  et  ce  n'est  que  la 
quatrième  qu'on  livre  la  terre  au  repo*  nu  à 
une  culture  qui  épui*e  moins  le  sol.  Lr  terri- 
toire de  l'arrondissement  «le  St-.Malo  e*t  uu  dr* 
plu»  fertile»  «lu  départcwrul  : il  produit  du  blé 
rn  assez  grandr  quantité.  Celui  «le  la  Goerche 
donne  aussi  d'abondantes  recolles  de  seigle , 

I «Forge  et  d'avoiur;  mais  on  observe  que  les 
blés  y rruMissent  mal  dan*  le*  années  plu»  teu- 
ses  , surtout  vers  l'aulonme. 

Le  seigle  rst  semé , comme  partout  ailleurs  , 
dans  de*  terraïus  médiocre*  ; l'arrondissement 
de  Kednil  r»t  relui  où  ou  en  cultive  le  plu».  Cr 
graiu  rst  pirsque  uuiquement  employé  à la 
confection  du  pain  des  laljoureur*  ; les  plus 
riclir*  le  mclaugriit  avec  le  froment.  Le  mèteil 
' est  assez  généralement  té|tandu  ; il  rend  uu  peu 
plu»  que  le  seigle,  et  se  trouve  eu  plus  grandr 
| quantité  dans  les  lieux  où  ce  «Icmicr  e*t  cul- 
j livè.  L’orge  nus» h In-*  - bien  ; l'avoine  est 
ahoiMliuile  rt  d'une  lionne  qualité.  Dans  le 
cuiiimerce  on  donne  une  préféreure  marquée 
| a relie*  de  Fougères  et  die  Chitcaugirou.  On 
, sait  «pu*  les  gruaux  de  Fougères  saut  très-est i- 
■ nie,  a Paris,  où  on  le*  emploie  comme  aliment 
^ pour  les  malades , de  piéféirtice  à ceux  d’au- 
: tirs  endroit».  1 je.  sarrasin  »c  cultive  générale- 
ment  dans  tous  les  cantons  ; la  raison  eu  r.«t 
I que  lr.  vil  Maigre , argileux  rt  de  peu  «b’  cou- 
| sislauce  du  département,  cruivieul  |iarfaitrmmt 
à la  culture  de  cette  plante  , qui . loin  dr  fali- 
guer  la  terre , peut  être  semée  au  contraire 
j pour  la  préparer  à recevoir  lr  blé.  Comme  il 
: supplée  à l'infériorité  des  autres  récolte*,  il  y 
a de»  cautous  où  l'on  préfère  sa  culture  a toute 
autre,  peut-être  aussi  parce  que  ce  graiu  est 
|*1  va»  aliundaut , qu’il  exige  moiu»  de  travail  et 
de  dtqaeiiscs.  Les  produit»  de  celte  culture  éga- 
lent ceux  du  blé  et  du  seigle  réuni», 
j Le  sol  de  quelques  cantons  de  ('arrondisse  - 
; ment  Je  Sl-Malo  est  tiés-propre  à la  culture 
du  tnltac  , qui  occupe  une  partie  dr  la  popula- 
j lion  dm  campagne*. 

| la  culture  du  chanvre  et  du  lin  est  tres-im- 
I portante  dans  le  département  d'Illr-rt-Vilaine  : 
elle  alimente  un  assez  grand  nombre  de  manu- 
factures de  toiles  «le  ménage  , de  toiles  à voiles 
et  de  nordagr»  pour  la  marine.  La  culture  du 
chanvre  est  ré|iandur  dam  toutes  les  commu- 
nes , mai»  plu.»  spécialement  dam  les  arrondis- 
sement* de  Fougères  et  «le  Vitré,  dam  le*  can- 
tons dr  la  Gucrrhe , Janzé  et  Chàteaugiron.  La 
culture  du  lin  l'emporte  sur  celle  du  chanvre 
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dan»  1rs  arrondissements  de  Mnuttort  et  de  St* 
Malo.  Lu  plu*  grande  partie  du  lin  que  l'on 
récolte  e*t  mise  en  ouvre  dans  le  pays  et  cou- 
vert lc  ni  toile*  line*  rt  en  lil»  retors , qu'on 
appelle  fd  de  Bretagne  : le*  lui*  ne  vendent 
quelquefois  en  lilas».-,  comme  ceux  que  le*  Ma* 
louin*  orliêtrut  pour  faire  de*  toile*,  lai  graine 
de  lin  rllc-méme  est  un  objet  île  commerce  im- 
portant. 

Le*  prairie*  naturelle*  tout  riche*  *ur  1rs 
bords  des  nombreuse*  rivières  qui  sillonnent 
le  territoire  du  département  ; |Niii(Mil  ailleurs 
elle*  sont  maigre*  « t pauvres.  Les  pâturage* 
sont  exrrllent»  dans  le*  vallée*  ; ou  y nourrit 
beaucoup  de  bestiaux,  principalement  de*  va- 
ches, dont  le  lait  donne  du  bruire  tiweslimé, 
qui  passe  pour  le  meilleur  et  le  plus  délitai  de 
la  France.  Le*  prairies  artificielle*  Mtnl  peu 
multipliées;  c’est  eu  vain  que  quelques  can- 
tons  ont  essayé  b culture  de  U luzerne  et  du 
sainfoin . le*  terres  sont  trop  forte»  [mur  cette 
culture  ; presque  partout  nn  a préféré  le  trèfle. 

Le  pommier  rl  le  poirier  sout  cultivé*  axec 
■accès  dan*  toute  retendue  du  déjiarteinrut,  et 
procurent  une  boisson  aussi  saine  qu'agréable, 
connue  sou*  le  nom  tle  eidre  et  de  poiré.  Le 
pommier  est,  de  tou*  le*  arbres  a fruit,  le  plus 
répandu.  Chaque  champ  est  traversé  dans  toute 
sa  longueur  de  plusieurs  rang»  symétriques  de 
pommiers  plantés  à 6 ou  7 ni.  de  distance.  Le 
cidre  qu’ils  produisent  est  désigné  sous  deux 
uom*  : premier  cidre  et  cidre  de  garde.  J* 
premier  est  un  eidrr  fait  à la  hile  avec  le» 
pommes  de  prriuicrr  floraison.  Il  est  générale- 
ment aqueux  rt  faillie.  Le  cidre  dit  de  garde 
est  celui  qui  est  fait  à loisir  avec  le»  fruits  Lien 
murs  et  k l’é|KKpie  de  leur  fermentation  ; il  est 
plus  aknoliqur , plus  fort  et  moins  susceptible 
de  tourner  à l’aigre  que  le  premier.  Ce  cidir  est 
le  meilleur  de  la  France , et  peut  à la  rigueur 
se  conserver  deux  an».  Le  caillou  de  Dol  pro- 
duit un  cidre  trèvrstime,  qui  *uppnrte  le  trans- 
port par  mrr  et  même  qui  s'y  tiouifie. 

1^*  soi  de  quelque*  cantons  île  l'arrondisse- 
nteut  de  St-Malo  e»t  très-propre  à la  culture  du 
taliac , qui  y vient  d’une  lionne  qualité,  Onze 
Cent»  hectare*  de  terre  , on  eiivirou  , sout 
employé*  annuellement  n la  culture  île  cette 
plante. 

Dan»  Li  |karüe  méridionale  du  département 
on  cultive  la  \ igné  connu  raniment  avec  les 
fruits  à cidre.  On  compte  138  hectares  de  vi- 
gnes. lépondiis  dans  le  territoire  de  6 commu- 
ne.» de  ramindissemnit  de  Redon,  et  produi- 
sant, année  moyenne,  7,000  hcrtoliliv»  de 
vin»  blanc*  commun»,  d'une  qualité  très- mé- 
diocre. \a's  ni. .m»  mauvais  *e  rérulleut  sur  le 
territoire  de  Redon;  il*  sont  léger»,  assez  ogiéa- 
bles.  et  ont  lieaucoup  d'analogie  avec  ceux  des 
environs  de  Nantes. 

Bois  xt  rouir».  I.r  département  possède  p|u- 
sieiir*  lirllcs  forêt»  qui  occupent  ensemble  une 
superficie  de  41.519  beetarr»,  formant  b dix- 
nettvièma  partie  de  retendue  du  déjiariritjcjii. 
De  cette  quantité,  50,000  ber  taies  appert  icn- 
u«»t  à l’Ktat,  et  b*  »urplns  à des  propriétaires 
particulier*.  Le*  forêts  d'Ille-rt- Vilaine , et 
il. 


même  prrMpie  toute»  k»  partie»  de  »ou  terri- 
toire, renferment  de*  arbres  remarquablrs  par 
leur  grosseur  et  leur  antiquité  : un  de  ce*  ar- 
bres extraordinaire»  existe  k Sl-Foix,  aux  en- 
| viraux  de  Reunrx.et  un  autre  pie»  de  Bêcherai. 
Le*  Imis  dominants  sout  le  rliène  et  le  bétrr,  et  ! 
ensuite  In  châtaigniers,  trembles  et  bouleaux.  | 
Le»  forêt»  le*  (dus  < uusidérahle»  sont  relies  de  j 
Rrimes  et  de  Liflrr,  de  Paiin|*Mit,  de  Si- Aubin-  ' 
d'i-Cornner,  de  K migrer  s,  de  b (iuerdir,  du  . 
Rrrtre  et  de  Yillecartier.  De  plus,  tontes  le» 
terres  sont  lellemeut  couverte»  de  bois,  qu’au  • 
premier  coup  d'œil  le  voyageur  croit  être  au 
milieu  d’uur  foret  perpétuelle  ; mai»  ce*  Imis, 
qui  servent  à bdivisiou  des  propriétés,  ne  sont 
propres  qu’au  chauffage. 

On  élevé  dans  le  département  deux  races 
distincte*  de chevaux  : l’unr,  dite  racebratonne, 
est  la  moins  uofulwt’Usr  ; l'autre,  indigène, 
petite,  failde,  consommant  peu,  et  quatre  fou 
plus  nombreuse,  ocruja*  le* contrée*  des  landes, 
fine  autre  Hjwrc  indigène,  dite  chevaux  de 
charlwnuier*.  »e  trouve  m grand  nombre  dans 
les  lorét»  et  sur  le*  lande*  de  Redon  et  île  Mont- 
fort.  - Bêlé»  à cornes;  moutons;  chevrescu 
grande  quantité.  — Education  des  bestiaux, 
notamment  des  vache»,  ilonl  lr  lait  donne  d'ex- 
cellent lieune,  suttmil  celui  connu  sou»  le  nom 
de  la  Prcvabye.  rt  de»  fromages  façou  de 
Gruyère  estimé»  ; des  [tores,  presque  Ion»  de 
Cuuleur  blanche  et  de  la  grande  espece  ; des 
abeille* ; de  b volaille  (poulardes  dite*  de 
Renne»,  renommée»).  Grand  et  menu  gibier 
(sangliers,  lièvres,  bpitis,  perdrix, railles,  bé- 
casse» et  oiseaux  de  passage).  — Poisson  de 
mer,  de  rivicrr  et  d ‘étang  (hui  très  cstimér»  pê- 
chées datt.%  b liaie  dr  (ancalr  ; soir»  délicalrs 
de  Lhrrrueix  ; homards,  turbots,  raies,  écre- 
visses). 

Mivuimmu.  Les  substances  minérale*  ex- 
ploitées dan*  le  département . ou  susceptibles 
de  l'ètre,  sont  : 1“  le  schiste  ardoise  : relie  ro- 
che donne  lien  à un  asvez  grand  nombre  d'ex- 
ploitations à ciel  ouvert , qui  sout  presque 
toute*  située»  dans  l'ari’ondissemeut  de  Kedua 
ou  dans  celui  de  Kciiuc*  ; S"  le  «chute  atupe- 
lilriix,  exploité  comme  pierre  noire  des  char- 
pentiers. à Poligué  ; 3*  k-  quart/  Liane  com- 
pacte, rxpluiir  daiis  l’arrondissement  «k*  Fou- 
gère» pour  les  verrerie*  ; 4”  k plomb  sulfuré 
argcntilcre  (galène),  et  le  zinc  «ulfiuè  ( blinde  ; . 
formant  un  filon  puissant  à Pont  pi-an  (coin- 
rauue  de  RruU),  lequel  a été  exploité  autrefois 
et  doit  l'être  de  nouveau  ; y le  cuivre  sulfuré 
»c  trou»  e dau»  les  env  mm»  «le  Romary  ; 6"  le  mi- 
nerai de  1er  se  trouve  eu  courbes  plu*  uumuiu* 
considérable»,  exploitée»  pour  Je*  usine»  à fer 
du  diqwrlcmail.  dans  plusieurs  commune»: 
le*  principaux  gîtes  soûl  «bu*  k*  riMuiiiune*  de 
Pléchatei,  PainqMNit,  Liffré,  Dnurdaiu  ; 7"  b 
chaux  rarlmuatèe,  qui  »*expk)ite  sur  plusieurs 
péril  pour  en  faire  de  la  cluiux  ; 8*  enfin  il 
y a un  assez  grand  nombre  de  carrières  de  gra- 
nit, (huit  quelques-unes  doiuieut  mie  lié* •belle 
pierre  de  taille  pour  k*  constructions  publi- 
que* et  privée*. 

Souara*  Mvuuui  à St-Servan,  Guiehro, 


Fougère*  , Montfort , Bccherd  , le  TeÜ  , etc. 

bncmii.  Tannerie*  très-importantes,  pro- 
duisant aiuiuclkment  600,000  Itilogr.  Toile* 
à voile*  a fils  simples  et  blanchis,  façon  de 
Russie;  toile*  à voile»  supérieure»  et  rurales  ; 
toiles  dr  chanv  re  ; toiles  d’embalbge  et  de 
cargaison  ; toile*  de  ménage.  Cet  artirk  e*t  l’un 
des  plus  considérables  de  l'industrie  du  dépar- 
tement : k*  trois  manufacture*  de  Rt'iiue*  et 
rdk  de  (’Jiâtraugirou  fournissent  maintenant 
de*  toik»  à voile»  supérieure*  et  eu  qualité  et 
eu  lx-auté  aux  plus  lie  II  es  toik»  étrangère».  I «a 
culture  plus  soignée  du  chanvre,  depuis  plu- 
sieurs années,  a été  le  résultat  de  cet  avan- 
cement dau»  cette  branche.  Quelques  encou- 
ragements pourraient  élever  b culture  du  chan- 
uv  rt  h fabrication  tk»  toile*  à une  pros- 
périté qui  *e  répandiail  immédiatement  sur 
tout  le  pays. 

Les  Iode*  â v oile*  rurale*  sont  b principalr  in- 
dustrie de  55à  Ut)  commune*  de*  ai  roudisseraeuli 
de  Renne*  et  de  \ itré.  lxa*  tuile-*  ru  gmulr  bue 
pour  k»  usages  domestique*  et  1«»  fourniture* 
militaires  et  de  marine  se  fabriquent  principa- 
lement dau»  l'arroiulisM'iuent  de  Fougère*.  — 
Fabrique*  ik  chapellerie  fine  et  commune,  fil 
de  lui  et  à coudre,  tuile*  bradé».  Umnetcric  en 
; fil,  bisenits  pour  la  marine,  coribges,  hame- 
| çons,  ligues  rt  filrts  de  pèche,  veaux  corroyé* 

I propre»  à être  maroqiüués.  Manufacture  de 
| b mire  façon  de  Rouen,  rl  ik  poterie  dr  teriti. 
BJanebisverie*  de  cire  et  de  toiles.  Amùlonne- 
rie*.  t ibtiirr*  de  laine,  de  coton  et  de  lin.  Dis- 
S lilknes  d’eau-de-vie.  Verrerie».  Papeterie*. 
Forge*  et  haut»  fourneaux.  Gomtroctioa  de 
navire»,  etc.,  etc.,  etc. 

CoMMxacx  de  grains,  gruau  dit  de  Fougère*, 

[ lirurre  excellant,  fromage  facou  de  Gruyère, 
inii  l pour  la  Hollande,  marrons  |Miur  l’AugUv 
trrn*,  tajwc,  Iniitrr»  renommées,  pore  salé. 
Toiles  À voiles,  toile»  de  Un  et  de  chanv  re,  fil* 
blatte»  et  écrus,  lias  de  (il  et  dr  laine,  |traux 
r de  veaux  . cuir» , Loi*  de  chaufTage , inerraiii. 

| — Exploitation  des  marais  sabot*.  Entrepôt  de 
sel  et  dr  denrée»  culuiiiak*.  Armement*  jiour 
b pèche  «k  b morue  à Terre- > cuve  et  la  j»Vhe 
, de  b baleine  dans  k»  RMt»  du  Nord.  Arme- 
ment» irnjiortanLs  pour  1rs  deux  Indes  et  1rs 
colonies,  f.rand  et  petit  ealwlage. 

Fouu*.  IMu*  de  300  foire»  se  tiennent  (bits 
eu»  iruu  une  rrulaiue  de  cuti  un  nues  du  ilé|>*r- 
temeut.  Ou  y vend  pniiripalrment  dan»  toutes 
le*  foire*  des  liesluiux,  des  instrument»  ara- 
toire**. H des  fil»  dan»  celles  «k  l’arrondisse- 
meut  de  Vitré. 

Mua  in  » xt  l*ai;x*.  Le*  lubitaut»  d'Uk-et- 
\ ibine  oui  en  général  les  pussious  toile*  : ils 
MHit  franc»,  braves. hospitaliers, romtaiit» dau* 

! leur*  affections,  et  fidèle»  observateurs  ik  leur 
|mrak;  mai*  on  leur  reproche  d'être  entêté», 

| et  il*  pourraient  être  plu»  industrieux . Le»  gen* 
de  la  ranqwgue  restent  toujmir»  fort  attachés 
au  »ol  natal,  et,  â toutes  le*  époipie*.  ou  a va 
rarement  le*  Breton*  clierrlicr  le*  fasmr»  de  la 
cotir. Gcttr  dasae  d'hnnimrs  manque  d'iiiKtrnr- 
tiou,  et  |«r  coai»oqiamt  ixl  fort  »u|M'rslitieu*e. 

. Les  balilants  du  marais  de  Dol  |Ms*ent  pour 
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1»  plus  grossiers  : ratranspbère'épai***  et  mal- 
aaine  qui  1rs  entoure  influe  tout  à U fois  sur 
leur  physique  et  sur  leur  moral. 

Dans  la  plupart  des  communes  du  départe- 
ment. la  pierre  à bâtir  manque,  et  l'habitant  a 
pour  tout  refuge  des  maison*  qui,  à l'exception 
de  quelques  pieds  de  fonda liou,  ur  sont  formées 
jusqu'au  toit  que  de  terre  battue;  nu-dessou» 
du  rrr-dc -chaussée  il  u’v  a pnini  (h*  rave;  au* 
de* mi-,  est  un  grenier  plmrbnè  où  il  conserve 
«a  moisson.  Une  porte  conduit  à la  liasse-cour, 
une  au  cellier,  une  autre  à l'étable;  nu -de*  nul 
est  généralement  une  cour  infecte  dans  laquelle 
ae  vautrent  quelque»  | tores  qui.  tués  a l'appro- 
che de  l'hiver,  servent  à la  nourriture  de  la 
famille,  et  où  l'on  dève  quelque»  pook»  pour 
v eodie  à la  ville  les  jours  de  marché. 

1,'ameuhlenieiit  d'une  ferme  lire  tonne  est 
simple  : une  grande  table  règne  dans  le  milieu 
de  I'ap}iar1eiiii  ni  ; elle  est  «mise  dans  l'inté- 
rieur, et  sert  à ramasser  les  ebons  «-v**ntielle* 
aux  refus.  telle»  que  cuillers  en  Ituis,  cruelles, 
CSMileaui  ; à l'entour  MOI  de»  banc»  à pieds  iné- 
gaux . sur  lesquels  ou  passe  de  Imip»  eu  temps  une 
couenne  de  lard  pour  leur  donner  un  hnlbnl 
auquel  on  tient  Iteaucoup.  Lue  dalle  couverte 
de  quelque*  seaux,  un  bahut  où  l'on  enferme 
les  œufs.  le  IteuriT  et  k*  laitage,  enfin  quelques 
chaises  en  paille  et  de»  lits  t révéle*  é-»,  se  grou- 
pent autour  d'un  foyer  où  brille  dans  l'hiver  un 
feu  de  bois  sec  provenant  dr  la  dépouille  des 
haies  fou  mes  qui  limitent  chaque  champ. 

flans  plusieurs  commune»,  les  cultivateurs 
qui  n'mit  qu'une  petite  quantité  de  terres  à la- 
bourer exercent  le  métier  de  tisserand  ; et,  dons 
toutes  celles  où  Fût»  cultive  le  lin  . les  femmes 
le  | «réparent  et  le  lilrtil.  soit  au  rouet,  soit  à b 
main.  Ijh  iil  fin  «e  vend  auv  marchés  de  Keu- 
»es  et  de  itérherrl.  Le  gros  fil  sert  aux  gens 
de  campagne  pour  s'habiller  ; le»  étoffes  vont 
réservée»  pour  le  dimanche.  Le»  habitants  t’ha- 
billent tous  de  Inde  |»our  leur»  Ira  van  x.  — Le» 
lalKMicrurv  liriment  fortement  à leur*  habitu- 
de*. à leur  costume  grossier,  et  a ta  routine  d«- 
leur  ail.  Couvert»  Imite  In  semaine  de  vête- 
ment» déchirés  et  d'une  peau  de  die»  ne  qui 
le*  met  à l’abri  de  b pluie  et  du  froid,  c’est 
pour  le*  jours  de  léte  qu'il»  réservent  le  ras  et 
le  radis. 

Li  nourriture  de»  halHtaut»  des  cam|iagm  » 
cal  le  pain  de  seigle , d'avoine  et  dorge , qui 
quelquefois  est  cuit  depuis  un  mois  ou  deuv. 
Il»  mangent  surtout  beaucoup  de  galette,  pvpece 
de  gAleaii  fait  avec  une  pAtr  de  farine  d**  sarra- 
sin non  fermentée,  assaisonnée  de  sel.  et  euile 
à moitié  sur  nue  plaque  de  1er  circulaire.  La 
châtaigne  fournit  un  supplément  pm im\  dans 
plusieurs  canton».  Le  porc  salé,  b sardine 
pressée,  le  laitage  et  le  Imirre.  »oiit  leur*  piin- 
cipauv  aliment»  , auxquels  il»  ajoutent  le  miel 
de  quelques  niches.  Le  cidre  est  b hoi»*on  or- 
dinaire. — Le  |«aysan  breton  ne  refuse  jamais 
au  rnriMliant  tu»  morceau  de  pain , le  coucher 
dan»  le  chenil,  et  souvrnt  la  snu|«e  et  Fécudle 
détail;  aussi  le  pays  est-ii  couvert  de  peu* 
qui  lurndirnt  le»  scrutin  de  l'habitant  lato» 
rieux,  Ictpicl . le  plu»  souvrnt.  u'ose  les  refu- 


ser, dan»  la  crainte  de  voir  jeter  un  sort  sur 
lui,  sur  »e»  enfant»  ou  sur  scs  troupeaux  !... 

Division  u>smvmn«.  Le  departement 
d'Ilko-ct-Vibine  a fiour  chef-lieu  Kettncs.  Il  en- 
j voie  7 représeulaut»  à la  cliambrr  des  députes. 

' et  est  divisé  eu  6 arrondissement»  : 


St-Malo 9 cant.  119,718  h. 

Fougères.  ...  6 — 81.676 

Renne».  ...  10  — 133,460 

Redon 7 — 76,035 

Montfort.  ...  5 — 57,576 

Vitré 6 — 80,692 


43  cant.  549.217  h. 


25'  ©onserv.  de»  forcis  (chef-l.  Rennes). — 
3*  arr.  de»  mine»  (chef-l.  Paris).  — 13*  divi- 
sion militaire  (chef-l.  Rennes).  — Evêché  et 
séminaire  diocésain  à lU-nnc*  ; école*  secon- 
daire* ecclésiastique»  à Vitré  et  à Sl-Mécn  ; 59 
cures,  3B3  succursale». — Acailimtie  universi- 
taire, faculté  de  droit  et  collège  royal  a Ren- 
nes ; colleges  communaux  a Dol,  à Fougères,  à 
St-Serran  et  à Vitré.  — Ecole  de  peinture, 
sculpture,  drxsiu , et  musée  défia  rtrmeut&l  à 
Rnines. 

Biographie.  1rs  personnages  le»  plus  dis- 
tingues ne* dans  le  département  d llle-et-Vilain. 
suait  ; 

Le  célèbre  astronome  et  mathématicien 
Miumnu. 

I/*»  historien*  n'  Anucirra*,  Dxaicet  I).  Lo- 
aïKixu. 

Pmiuin  ne  St-Fou,  auteur  des  Et  tau  tur 
Paru. 

La  Biüttrif.  , traducteur  de  Tacite. 

L’ahlté  Tavaucr,  infatigable  compilateur. 

Les  médecins  m M» TtitME  ci  iùüiimu, 

Ijc  P.  TotiRsuiNt,  philologue  et  littérateur, 
lie»  jurisconsultes  u Oulotais,  Ciui  et 
Toumaa. 

L*  BotmnüMive,  vainqueur  de*  Anglais  a 
Madras. 

Le  célèbre  voyageur  Cartikr. 

5*v*rt.  voyageur  rt  antiquaire. 

Le  marcdtal  de  GciunsT. 

Lr»  conventionnel»  i.*  OsrtLun  et  Lak-hx- 

3UM. 

Am vi  rt  De»  al,  savant  archéologue. 
Ai.ktaxmik  Dcvai..  auteur  dramatique. 

M.  or  Kprvtrv.  rnitianrier  et  puhUôfte, 
Bumov . célèbre  acteur  à l'Opéra-Cotni- 
ipir,  rie.,  etc. 

Bibliographie.  fînurir  n*  .ST-Fur.nc  (P.- 
A.-E.).  Ht i loir r n ationa/e.  Dictionnaire 
géographique  tfr  toutes  tes  rommuncs  du 
département  <T ille-et-Vildint,  in-8,  carte, 
gravure»,  costume*  et  portraits,  1829. 
Jakmit  (M.-A.).  Statistique  militaire  du  de - 
parlement  tf  lllr-et-filnine.  in -4,  1836. 

Toi  I.MOXCH*.  Essai  d’une  description  génlo- 
/fique  vt  miucratogijue  du  departement 
d/lle-et-f ’ilaine  (Ann.  du  mines,  t.  vin, 
V série,  p.  337). 

IUi  leur.  Motive  sur  le  dune  se  de  Renne* , 
in-8,  1836. 

V.  aussi  aux  article»  Ruxtvgve,  Auaxu*,  C*x- 


au.  Dol,  E**i,  St-Malo,  Rado*.  Rixm, 

RoxAt.sr,  limnuG,  Vitré. 

ILLLSyluj,  vg.  Py  rénée  t~Qr.  (Roussillon), 
arr.,  cant.,  EJ  «*  * 17  k.  de  Gère!.  P.  850  h. 

ILLE1TE  (Fort  1*),  vg.  Manche,  romiti.  et 
C3  de  St-W  aa»l  -de  - b - 1 1 ougue . 

II  l ,t.\  il  l | SI  H MORT  HUIT -,  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 18  k.  de  Pont-  Aude- 
mer.  cant.  et  E de  Montfurt-sur-Rille.  Pop. 
1,015  h. 

On  pense  qu'Illc»  ille  a fait  partie  d’une  ville 
romaine  nommée  Imiter! . qui  a existé  dan»  ccs 
parages.  Le  sol  est  eu  cflei  couvert,  sur  une 
étendue  de  plus  de  deux  kilomètres,  de  uora- 
bieux  débris  antique».  Il  existe  dan»  la  fmét 
une  enceinte  de  funue  carrée,  qui  a gardé 
quelque»  vestiges  de  fortifient ion*.  Sur  un 
autre  poiut  , vrrt  la  vallée , s'élève  encore  , 
avec  de*  restes  de  muraille»,  une  butte  d'un 
ctiite.au  du  x*  siècle,  qui  porte  k-  nom  de 
Vieux- Mrjutfnrt. — L'église  d'iUcville,  grande 
H b ile . bâtie  eu  lurme  de  croix , remonte  à 
l'an  1050. 

II.LFl  KTII.  ou  iLtaur,  vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace), arr.,  caul.t  C3  et  à 7 k.  d'Altkirch. 
Pop.  1,104  h.  - — Enhriquc*  de  mouchoirs  et 
de  toiles. 

ILLHAUSERKN,  vg.  U. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 17  k.  de  Colmar,  cant.  et  L-j  de  Ri- 
beau ville.  Pop.  683  h. 

ILLI AT,  vg.  din  (Doinbcs),  arr.  cl  à 35  k. 
de  Trévoux,  cant.  et  SI  de  Thou*cy.  Pop. 
712  h. 

Il.LIBF.RtS  |lat.  43*.  k>ng.  21*),  |K>»lea  Ha- 
utaa.  « Tite  Live  (Kb*  xxi,  sert.  24)  dit  en 
jurbut  de  U marche  J'Annibal  : Prre/uriun 
trantgredilur , et  ad  oppidum  lltiherim  ca- 
stra local.  Strabon  (13a.  iv,  p.  182)  fait  men- 
tion de  la  ville  qui  porte  le  même  nom  que  le 
fleuve  lit  lut  ru.  Celle  ville,  apres  avoir  été 
puissante  et  riche , était  réduite  piesque  a heu, 
selon  Mcb  (IUj.  u,  cap.  5)  ; Êicus  tli/xrris, 
tnagtur  jututJatn  ttrbis,  et  magnum w vpmn, 
tenue  vestigium  : ce  qui  est  répété  dan»  Pline, 
où  le  iioui  c»t  Illilicri*.  Dans  la  TaMc  tlmdo- 
»H'iin<*  on  trouve  Il/ièerre  entre  deux  posi- 
tion», qui  sont  ad  Centenarium  et  ftn  . ione , 
ou  plutôt  Ruscinonr.  La  distaure  e»t  niarqiuv» 
XII  d'un  (ôté  et  VII  de  l'aiilrr.  L’Itinéraire 
d'Antmiiii  fiasse  de  Ruscino  à la  station  de  Crn~ 
turiones,  que  l'on  ne  saurait  distinguer  de 
Centenarium,  sans  faire  mention  d “/Uiheris  ; rt 
comme  l'indication  de  la  diAance  c>i  XX.  il 
s'ensuit  que,  la  première  de  b Table  étant  XII, 
la  seconde  fKiunait  être  VIII  plutôt  que  VII. 
Quoique  Samou.  et  plusieurs  savant»  tn-' -dis- 
tingué* . M.  de  Valois  .(F  aln.,  p.  251  \ le 
P.  Ilardouiu  (Uard.  in  Plin.),  d'apte*  Caïd 
(Cal.,  liv.  i,  ch.  5),  confondent  /Uiheris  avec 
CaucoUherù,  ou  Cnllioure,  cependant  l'opi- 
nion que  la  v die  d’F-Inc  a remplacé  Finir  ici  me 
Hldens  doit  prévaloir,  rt  U combinaison  qu'on 
vient  du  voir  de  l'Itinéraire  rt  de  la  Table,  ru 
fournit  une  preuve  positive,  (lar  b position  de 
Colliouie  ni  éloignée  de  Ruuino  de  12,000  toi- 
se* su  moins,  dont  il  résulte  16  mille»  ro- 
mains; an  lieu  qu’entre  R met  no  et  EIim*  l'in- 
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tervalle  qui  se  trouve  de  G, 000  rt  quelque* 
criitniiK-*  il»'  toise*  représente  1rs  K milles  que 
l'Itinéraire,  comparé  avec  la  Table,  indique 
|Miur  la  di'Umor  de  Rustine  à tUiberis . M.  de 
Valois  {u/h  supra)  u’rst  pas  bien  mlormc  du 
local  . quand  il  dit  que  la  mière  qui  a porté  le 
nom  d 'tUiberis  a sou  embouchure  a («llioure  : 
Posstnm,  dil-il  , ad  as  ftuGi , de  quo  supra 
retu/im  su.  Quoiqu'on  puisse  estimer  que  Cau- 
cotibrris  existait  longtemps  avant  qu'il  en  soit 
fait  nirulion,  Ir  silence  des  moniimeuU  romains 
aur  Miu  sujet  n'a  point  permis  de  l’admettre 
dans  la  carte  de  la  Gaule,  rt  Julien  de  Tolcde 
est  le  premier  qui  en  parle  dan»  le  récit  d’uur 
expédition  du  roi  Wamlwi.  qui  est  du  *n*  «»- 
de.  Le  rétablissement  d ’lU'theris,  nous  le  nom 
A'Helena  , mère  de  Constantin,  est  attribué  à 
cet  empereur,  ou  à quelqu'un  de  srs  enfants. 
On  sait  que  Constant  y fut  assassiné  par  des 
rebelle*  du  parti  de  Magurncr.  X.'Epitume 
d'Atirrlius  Victor,  F.iitro|ir,  saint  Jérome, 
Or»«c,  /mimr,  font  mention  A'Helena , oppi- 
dum Pvreneo prorimum,  sr|un  Virtor.  Il  pa- 
raît néanmoins  que  le  nom  A'Helena  ne  lit 
point  disparaître  subitement  relui  A'  llltherts, 
puisqu'il  est  conservé  dans  la  Table  théodo- 
sienne.  que  l'on  a lieu  de  juger  postérieure  au 
temps  que  la  famille  de  Constantin  a orctqté  le 
troue  impénal.  ('.'est  par  un  ras  semblable  j 
qu’ Aure/iani  garde  le  nom  de  Genabum,  et  ; 
Graùanopoiis  relui  de  Cularo,  dans  la  même 
Table.  Il  en  est  aujourd'hui  d’FJnr,  comme  il 
m fut  autrefois  A'  lUiberis.  Le  siège  épiscopal 
établi  sous  b domination  des  Yisigothi , ou 
dont  ou  il 'a  point  de  connaissance  antérieure  , 
•tant  été  transféré  à Perpignan , il  ne  lui  est 
rien  resté  de  reeommandalile  que  son  nnü-  ! 
quitr.  « D'Anville.  Notice  de  t ancienne  j 
Gaule , p.  380.  V.  aussi  WaJrkrnarr.  Géo- 
graphie des  Gaules , t.  I , p.  108  ; t.  n , 
p.  170. 

II.I. IDE  (St-),  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
ctàUJi.  d’Aurillae,  cant.  et  53 de Sl-Crratn. 
I*op-  1 ,737  h.  • — Foires  les  I"  mai , G juin  et 
25  oct. 

ll.LlLJt.  vg.  Ariége  (pays  de  Foix),  arr. 
et  iStfk.de  Foix,  canl.  et  Cri  de  Vie- Demos. 
Pop. 426  h. 

Il  J. IFRS,  tslerœ,  petite  viUr,  Eure-et-  \ 
Loir  ■ Rraurr),  arr.  et  à 25  k.  de  Chartres, 
chef-l.  de  ml.  Cure.  Gîte  d'étape.  G3.  xp.  A 
117  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop. 
1.916  h.  — Tm.ui  tertiaire  moyen. 

Autrefois  diocèse  et  élection  de  Chartres, 
parlement  de  Paris  , intendance  d'Orléans  , 
châtellenie. 

Il  est  sur  la  rive  gauche  du  Loir,  et  remar- 
quable par  le*  restes  d’un  ancien  château  fort. 

Fabritfues  de  drap»  façon  d'FJbeuf  et  de 
Louvirr*.  couverture»  de  laine,  lionneterie  en 
laine  à l’aiguille.  Tannerie*,  mégisseries.  Tui- 
lerie et  briqueteries.  — Commerce  de  bes- 
tiaux, de  moutons  et  de  laine.  — - Foires  le 
2*  lundi  de  fév.,  t"  vendredi  de  mars,  3*  ven- 
dredi de  juin.  S*  lundi  de  sept.,  et  3*  lundi  de 
nos. 

Bibliographie.  Du  as  su.  Mémoires  contenant 


| tfueltfues  détails  sur  lllters  (Vous elle*  Re- 
cherches sur  la  Fiance,  in-ti,  1766,  t.  **', 
p.  390-400). 

IIJ.IKRS-  I.A-VIIJ.K  (St-),  lig  Seine,  ei- 
(hse  (Beaucr/,  arr.  et  à 13  k.  de  Mante»,  cant. 
de  Roturières.  £3  de  Rosny -su  r-Sone.  P.  129  h. 
— On  y voit  un  aurieu  rbàlrau  dont  le  jiarc 
renferme  de  Itcaiiv  bois  et  plusieurs  fontaine». 

ILLIERX-I.E-BOIK  (St-),  'R.  Seuu-et- 
Oise  (heaure),  arr.  et  u 18  k.  de  Maulcs,  caut. 
de  Bonuieres,  [■;  de  Rosny -sur-Scuic.  Pop. 


| 


I 


309  h. 

IU.IKRS-MFY£<jlTS . bg  Eure  (Norman- 
die), arr.  et  à 26  k.  d’Kvreux,  cant.  et  F3«le 
Nuuancnurl.  Pop.  786  h. 

Ce  Ixrurg  était  autrefois  défendu  par  un 
château  fort,  bâti  eu  1113  par  Henri  1*',  roi 
d'Angleterre.  Kn  1273,  ce  château  devint  la 
propriété  de*  èvéqiMS  d'F.vreux , qui  l'babilè- 
rent  peu  ; aussi  élail-tl  ni  ruines  dés  le  xvi*  siè- 
cle ; il  en  existe  encore  «1rs  vestiges  étendus, 
la  molle  du  donjou,  des  eoceiulrs  et  des  pans 
de  murailles. 

ILI.IKS.  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  à 19  k. 
de  Lille,  caut.  et  de  la  Passée.  P.  1,419  h. 
— fabrique  de  sucre  indigeue. 

iU.IKAlT,  vg.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
arr.  et  à 40  k.  île  biudéac,  cant.  et  W de  Mer* 
drignac.  Pop.  1,007  h. 

ILMXS-SIOXS-LI'ZIXAY , Isère.  V.  Lu- 
nxav. 

ILLklRCH  , ou  EuLtaaa  , vg.  B. -Rhin 
(Alsace),  art.,  et  à 6 k.  de  Strasbourg, 
cant.  de  Geispolshrim.  Pop.  2,545  h.  — Ou  y 
remarque  uue  vaste  maisou  ru  bois,  où  fut  si- 
gnée la  capitulation  de  Strasbourg,  le  30  sep- 
tembre 1631. 

11.1 . tHS.  vg.  Setne-Inf.  (Normandie),  arr. 
et  k 15  k.  de  Neufchâtel-en-Bray , cant.  et  >3 
d’Aumale.  Pop.  560  h. 

11.1. m  it.  vg.  II. -Marne  (Champagne),  arr. 
rt  à 4 k.  de  Chaumont-ru- Rassigny,  canl.  cl 
E3  d<-  IkMirmont.  Pop.  383  I».  Fonderie  de 
cloches. 

ILl.VMt  KF.RSHIJM  . vg.  B. -Rhin  , connu. 
d'Oittvald  , K de  Strasbourg. 

11.1. V,  vg.  Ardennes  (Clianquaguc),  arr., 
cant.,  £2  et  à 3 k.  de  Sedan.  Pop.  825  h.  — 
Fabrique  de  forces  à tondre  ici  drap».  Etablis- 
sement hydraulique  jmor  l<**  lainr».  Forgea. 

II.LZACH,  vg.  H. -Rhin  ( Alsace),  arr.  et  â 
32  k.  d'Altkirch.  cant.  d iiabshcim,  K de 
Mulliausen.  Pop.  1,553  h. 

ILPIZE  (St-),  vg.  H. -Loire  (Auvergne), 
arr.  et  à 13  k.  d»*  Rrioiulr.  caut.  et  [2  dr  la 
Vudte-Chilhar.  Poji.  2,332  h.  — Il  est  bâti 
dans  une  position  extrêmement  pittoresque , 
sur  le  penchant  rapide  d’une  montagne  qui 
borde  la  rive  droite  de  F Allier  : ses  nies  es- 
carpées, le  donjon  de  la  vieille  forteresse  qui 
domine  une  vaste  étendue  de  jwys,  la  tour  éle- 
vée qn'i m aperçoit  de  l’autre  coté  de  l'Ailier, 
compilent  un  paysage  charmant. 

I LIT  RO  (Ut.  44".  long.  27").  ■ LTtinêraire 
d'Autoinn  est  le  plu»  ancien  monument  qui 
fasse  mention  de  cette  ville,  en  la  plaçant  sur 
une  route  qui  part  de  Casaraugusta  en  Espa- 


gne. ou  de  Sanigiuue  , pir  «'arrêter  à René- 
harnum.  Les  distances  qui  s'y  rapportait  im- 
médiatement sont  discutées  d’une  part  «huis 
l'article  Aspaluca  , de  l'autre  dans  celui  qrri 
concerne  Beneharnum.  Selon  la  Notice  des 
pruv  iuce.»  de  la  t iauie.  Cuit  as  hlluronensium 
est  une  de  celles  de  ta  Novempqiulatie.  On 
ignore  néanmoins  de  quel  jtruplr  particulier 
Oloron,  que  Cou  connaît  |toor  un  siège  épisco- 
pal d»*s  le  coin  meurt  meut  du  vl*  siale,  puis- 
que Gralus  ( épiscopat  de  ciwitate  Olorone ) 
suunnivil  au  concile  d’Agde  eu  506,  | suivait 
être  capitale.  Cette  ville  est  divisée  m trois 
quartiers  : Oloron , duu»  l’angle  que  forme  la 
jouelKin  du  gave  d'Aspr  et  du  gave  d'Ossau; 
St«*-Margueritc,  *é|Mnér  par  le  pieinirr  «le  ces 
gave»  , et  Miirrada  par  le  second.  Ou  sait  que 
le  nom  de  gave  est  propre  dans  ce  pay  s-la  aux 
rivières  qui  descendent  des  Pv renée*  ; et  celle 
qui  r*l  formée  par  l'aninn  de*  deux  gaves  pré- 
cédents se  nomme  le  gave  d'Oforou.  a la  diffé- 
rence de  celui  qui  |aue  sou*  la  ville  de  Pau, 
appelé  le  gave  Béarnais.  Plusieurs  savants  ont 
relevé  l'erreur  de  Joseph  Sraliger,  de  croire 
qu’il  est  question  d'Olorcm  dan»  Sidoine  Apol- 
linaire, lorsqu'il  parle  des  Qlarionensrt  Ispu- 
tculi,  qu'il  faut  elirrehrr  dans  1/ lia  rus  ou  Ola- 
rio , l'ikc  d'Oloron.  » D'Anville.  Notice  de 
f antienne  Gaule,  p.  381. 

nUIFRT  (St-),  vg.  Nièvre,  mm.  de  than- 
tenay.  £2  de  St-Pîerre-le-Moutier.  y/, 

1.MMKHTX  (le»),  vg.  Aveyron,  connu,  et  £3 
de  Villefranrhe-de-Kouergue. 

1MBKHTS  (les),  vg.  Vaucluse , comm.  de 
Cordes,  H d’ Apt. 

IMRLEVILLE,  vg.  Sane-lnf. (Normandie), 
arr.  et  à 26  k.  de  l^eppe , cant.  et  £2  de  Tô- 
le*. Pop.  727  h. 

I.MBKhCOFRT  . vg.  Vosges , comm.  de 
Youxey,  P)  de  CJiitroois. 

I.MK.MIFIM.  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 10  k.  de  Saverne,  cant.  et  £2  de  fiouxwiUer. 

Pop. 761  h. 

LU  Et  AH*  RT.  vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  et  à 23  k.  de  Youxier»,  tant,  rt  c-J  de  Ru- 
xanev.  Pop.  298  h.  — Forges  et  hauts  four- 
neaux. 

LMELDAXGE,  *g.  Moselle,  conun.  de 
I range,  ” de  Thion ville. 

1.81.1X6  , vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr., 
cant. , F3  et  à 3 k.  de  Sarrrbnurg.  Pop.  664  h.  * 

IMMADRA  (lat.  44*,  long.  24“!.  - L'Itiné- 
raire mantime  en  donne  b |M>»ition  immédia- 
tement avant  que  d'armer  à Marseille,  ai  fai- 
sant route  le  bmg  dr  b cote  du  levant  au  .po- 
nant *,  e|  la  distance  est  marquée  XII  à l’égard 
de  Marseille,  comme  de  b po»itii)ii  «pu  drv  aitce 
relie  d 'Immadra.  On  ne  saurait  *e  dispenser 
de  roronualtre  ce  nom  A‘ Immadra  «bu*  refui 
qne  porte  l’ile  de  Maire  . qui  n'e*t  «é|Kuéc  que 
par  un  canal  fort  «'tnkit  d’on  cap  nommé  b 
Groisette  , mi  se  termine  le  golfe  de  Marseille 
ver*  k*  midi,  la  rdte  tournant  ensuite  vers  le 
levant.  Mai»  l'indication  de  la  distance  à ('«xpird 
de  Marseille  demande  une  rrlunne.  lj*r,  selon 
une  carie  circonstancûpe  du  golfe  , et  dont  l'é- 
chrllf  e»t  prértaémait  en  luises , b imite  dr 
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Hic  de  Maire  jusqu'à  l'entrée  du  port  de  Mar- 
seille ne  vaut  qu'en*  îrou  5,500  toises,  dont  il 
ne  résulte  que  7 milles  romains,  en  négligraut 
une  fraction  de  mille.  Or  il  est  asseye  fréqurnt, 
dans  l'examen  des  Itinéraires,  de  trouver  que 
par  méprise  sur  un  chiffre  il  convient  d'y  sul*- 
titucr  comme  id  VU  à XII.  Quant  à la  posi- 
tion qui  doit  se  rapporter  d'un  autre  côté  à 
celle  d'/mmadrn,  et  qui  serait  Portai  .V.miues, 
selon  ce  qui  parait  dans  l 'Itinéraire,  consultez 
les  articles  sou»  les  uoius  de  Cx&aci  et  d’.fju- 
su.  ® D'Anville.  Notice  de  F ancienne  Gaule , 

p.  382. 

IMMERtOCRT,  vg.  Pas-de-Calais.  Y.  Si* 

LâCUST’RuSUT . 

l.MOtlES  (St-),  vg.  Morne  (Champagne), 
arr.  et  à 18  k.  de  Reims  , raut.  d'A),  E d'K- 
pentay.  Pop.  243  h. 

Ce  village  est  situé  au  milieu  dr*  Im>U,  à peu 
de  distance  de  huit  étangs  qui  ni  rendent  l'air 
malsain,  à 1 k.  de  la  route  d’Epri-uay  à Reims, 
sur  laquelle  sont  établis  trois  dépôts  des  vente» 
de  boi»  que  fournissent  les  forêt*  cm  iron liantes. 
Prés  de  l’uu  de  res  dépôts,  uommé  le  Cadran, 
est  placée , dans  une  entaille  ou  uielie  creusée  à 
4 ou  5 m.  dr  lia  ut  dans  un  chêne , une  image 
en  plomb  de  la  Vierge,  qui  est  en  grande  répu- 
tation dans  le  pays,  «H  qu'on  vient  visiter  ex- 
près de  très-foin.  Le  chêne  qui  la  portr,  dit  le 
Chêne  de  la  Cierge , a sans  doute  donné  son 
nom  an  village  (Sle-Immge , dont  |wr  corrup- 
tion on  a fait  St-Imogra).  (>  chêne  périt  MOT 
site,  parce  que  chaque  |H*lcrin  emporte  dr  sou 
bois  le  plus  gît»  morceau  qu'il  en  peut  déta- 
cher, dans  U persuasion  que  ce  bob  guérit  les 
fièvre».  C’est  une  sorte  d'abus  que  le  domaine 
tolère  ; quand  le  rbèiie  est  mort  on  l'aliat,  et  mi 
attache  l'image  rn  plomb  à un  antre  rliéue  du 
voisinage , condamné  à périr  glorieusement  de 
la  même  manière. 

La  Neuville-ni-Beauvab,  dé|*en»bncr  de  ln 
commune  de  St-lmogrs  , dont  elle  est  à 4k.t 
est  un  lieu  situé  au  milieu  des  liois  , près  d'un 
étang , qui  passe  pmr  avoir  été  autrefois  une 
ville  nu  une  forteresse  bâtie  par  les  Ronuius 
près  de  la  voir  antique  qui  cutuliiisail  de  Vil- 
lers-Alleraud à la  Neuville. 

IWOXVIIJ.F,  vg.  Moselle,  comni.  de  Ijiu- 
tefonUine,  JS  de  Bricy. 

UH  PII  Y,  vg.  Nièvre  (Niveroais),  arr..  eant., 
E et  à 13  k.  de  Neven.  Pop.  1 ,489  h.  Sur-  la 
me  droite  de  la  Loin*. 

Ce  V i liage  |K)&*éde  une  usine  importante  fon- 
dée en  1816  . et  considérablement  augmentée 
depuis,  pour  la  fabrication  du  frrsbbnc  , des 
cuivres,  du  bivm/e,  du  xinc.  du  toniline,  et  des 
tôles  laminées  de  toute  espèce.  — I.’étahlissr- 
nvent  d’iiuphy  loui  lut  à la  marine  de  l’Etat  les 
cuivre»  rouge*.  fers-blanc»,  fer*  noirs, cames  à 
eau  en  tôle  , nécessaires  au  service  de*  (torts: 
et  au  commerce  de»  tôles,  fers-blanc»,  plauchc* 
de  cuivre  lamiué  de  toute  es|M*Ce,  fonds  de  rhau- 
dierrs  martelé*  en  cuivre  et  ni  At,  et  autres 
articles  de  < IumdrtMim-rie.  cuivre  en  feuilles  à 
doublage  pour  la  uuiriuc,  etc.  — Faire  le  16 
août. 

IRI  S PYREX  .EUS  (bt.  44*.  long.  17*). 


»C’e*t  le  pied  du  Summus  Pyrena-us,  que 
l'Itinéraire  d'Antouin  plier  mire  Pompelo  et 
Aqtttr  TarbeHn  et  ; et  sa  position  est  celle  de 
St  - Jean  - Pied  - de  - Port , autrement  A* Ultra 
Puerto! , comme  disent  les  Navarrois  d’Espa- 
gne. L'indication  de  la  distance  a l’égard  du 
Stinimui  Pr restants,  qui  parait  V,doit  être  X. 
Le  local  le  veut  ainsi  ; et  c'est  le  moyen  de 
t mu  ver  uu  rapport  de  pro|Kirt  ion  cuire  rrtte 
distance  et  relie  qui  lui  succède , entre  Imus 
Prrenteus  et  Canna  , duiit  on  1*0011111  la  posi- 
tion (bn*  celle  de  Caris,  conformément  à ce 
qu’iudique  l'Itinéraire,  savoir  XII.  En  descen- 
dant le  long  du  Val-Cario»  pour  m*  reudie  à 
St- Jean  in  imo  P 1 rena-o,  on  laisse  sur  la  mon- 
tagne à droite  les  vestige*  d'un  vieux  château, 
dont  le  nom  d«*  Prnon  ou  Prgnon  est  coufunue 
au  terme  espagnol  de  Pena,  et  remonte  à celui 
de  Penn,  qui  dans  b dénomination  d 'Alpit 
Pennina  , d*  Appeninus  mous  , est  de  b plu* 
haute  antiquité.  - D’Anville.  Notice  de  l" an- 
cienne Gaule , p.  383. 

IXAt’MOXT.  vg.  .Ardennes  (Champagne), 
arr.  et  à 7 k de  K et  bel,  canl.  d Gd  de  Clblcau- 
Porrien.  Pop.  396  h. 

IJICARI’S  ( ht.  44',  long.  23*).  « L’Itiné- 
raire maritime  indique  XII  milles  dan»  b tra- 
versée du  golfe  de  Marseille,  en  partant  de  celle 
v i Ile  (tour  arriver  à une  station , dont  le  nom 
est  Incartu.  On  reconnaît  distinctement  ce  lieu 
tïlncarus  dans  b position  actuelle  de  Carri  ; 
et,  selon  uue  earlr  particulière  et  In-msrti* 
du  gollè,  l’ échelle  de  toises  que  porte  celte  carte 
donue  9.000  toises  d'intervalle  d’un  {Niant  pris 
à U sortie  du  port  de  Marseille  jusqu'à  l'entrée 
de  l'anse  de  barri.  Or  le  calcul  rigoureux  de 
12  mille»  romain*  est  de  9,072  toisr?.  La  carte 
de  Provence,  dressée  sur  celle  du  S*  ('Ja  va lier, 
fournit  trop  d’étendue  dan*  cet  espace  , parce 
qu’il  y prend  l'équivalent  dr  11,000  toise* 
|tour_  le  moins  ; et,  (var  » défaut  de  justesse,  I 
celle  qui  se  trouve  dans  l'indication  de  l'Itiué-  ! 
mire  pouvait  uV*trc  |ia»  remarquée.  » D’An- 
ville.  Notice  de  F ancienne  Gaule,  p.  383. 

IXCARV1IJ.E,  vg.  Eure  (Normandie),  arr., 
canl.,  P3  et  à 2 h.  de  Louviers.  Pop.  321  h. 

IN  CH  Y.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr.  et 
à 25  k.  d’Arras,  canl.  et  H de  Marquion.  Pop. 
1,086  h. 

INCHY-BEAUÏIOXT,  vg.  Nord  (Flandre), 
arr.  et  à 17  k.  de  Cainhmi . canl.  et  fe]  du  Câ- 
teau.  Pop.  1.580  h.  — Fabriques  de  tulles, 
tissus  de  coton  H article*  dr  St-Quetitin.  Cons- 
truction de  machiiu'S  et  de  métiers  à tulh*. 
Brasseries. 

INCOURT , vg.  Pas-ite-Calais  (Artois), 
arr.  rt  à 15  k . de  SI-PoI-sur-Teruoiae,  tant,  du 
Parcq,  r»~  de  llesdin.  Pup.  208  li. 

I N DK  V I l.l.KR.N . vg.  Doubs  (1  ranrlie-Coni  - 
té),  an*,  ci  à 38  k.  de  Montbellianl , canl.  et  Kl  | 
de  Sl-llippolylo.  I*np.  8 15  h.  — Foires  le»  4* 
lundi  d'avril  et  4*  lundi  de  sept, 

INDRE,  vg.  Loire-lnf.  [Bretagne),  arr.,  I 
ranl.  el  à 9 k.  de  Nantes,  de  In  Basae-IiKlrr. 
Pop.  3,498  h. 

INDRE  (I’),  .-loger,  Atulrta , rivière  qui 
prend  sa  source  au  village  dr  Sl-Pierw-b -Mar- 


che, prrsde  Bussière-Sl-t  Georges,  départ,  de  b 
Creuse.  Elle  «111%  |*cu  après  cet  endroit  dan» 
le  départ,  de  l' Indre,  passe  à Sle-$èveve,  la 
Chaire  , Sl-Yincnit-d’Anlre»  , Château  roux, 
Buziuiçoi» , Chàtillon-sur-ludrc,  Flérè-b-Ri- 
'iens,  au-dessous  duquel  elle  entre  dan»  le  dé- 
liait. d 'Indre-et-Loire , où  elle  UltN  Sl-Iiip- 
polite.  St- Martin,  St- Jean,  Pèrussou,  Loches, 
(IhanilKMirg,  Asay.  Heiguac,  Cormery,  Veigué, 
Monlliaino  , Monts,  Artanue,  I\>nl-dc-Ruan, 
Suché,  Axay-le  Rulcau.  Kivamnies.et  se  jette 
(bu*  b tjoire  au  port  d'Ahkvoi*.  entre  |r*  em- 
Imuchures  du  Cher  et  de  b / senne,  aprt*s  uu 
cour*  d’environ  200  k. 

L'Indre  e*l  navigable  depuis  Loclies  jusqu’à 
son  endiouchuie  , sur  uue  longueur  dVuvitou 
70,000  in.  Sa  largeur  inuyeuiie  est  de  JO  m. 

Sa  prolondrur  réduite , ru  égard  aux  leimuc* 
dr»  muuliiis  , esl  de  | m.  62  c.,  eJ  la  hauteur 
de  ses  plus  grande»  crue*  de  3 ni.  24  r.  au- 
drs*iu  de  son  étiagr.  Cette  luédiom*  élévation 
de» crues  provient  de  ce  que  b rivierr  de  l’Iu- 
dn*  se  truiivaiit  toujours  à plein  caual  par  le 
seul  rllèt  des  retenues  de»  moulin»,  elle  se  dè- 
liorde  facilement  à b moindre  rruc,  et  couvre 
toute  l'éteudue  du  vallun  (Luis  lequel  elle  *er- 
jiente.  — L'Indre  circule  dans  une  ricin*  prai- 
rie. qu'elle  féconde  de  ses  eaux  : rien  de  plus 
capricieux  que  le  cour»  de  cette  charmante  ri- 
vière ; elle  va,  elle  vient,  se  replie  reut  foi»  sur 
elle-même,  et  srtnldr  quitter  à regret  les  rive» 
qu’elle  rudiellit  et  dont  elle  fait  b riche»***.  Set 
brochets,  se*  carjic*.  ses  liarlieaux,  m*»  anguilles 
et  ses  autres  poissons  sont  exquis. 

INDRE  (dé|«rtiioint  de  1’).  Le  département 
de  l’I mire  e»t  formé  du  ri-devanl  lia»  Berry,  et 
tire  son  nom  de  la  riviere  d’Indre,  qui  le  tru- 
; verse  du  tml-cM  au  nord-uiM'-vl,  et  le  divise  en 
deux  parties  à peu  près  égales.  — Ses  limite» 
sont  : au  nord,  le  département  de  Loir-et-Cher;  • 
à l'est,  celui  du  Cher  ; au  sud.  ceux  de  lu  Creuse 
et  de  b I faute- Vienne  ; à l'ouest,  ceux  «le  la 
Vienne  et  d’ Indre-et-Loire. 

la  surface  de  ce  département  est  générale- 
ment tres-unie.  et  u’ofTre  aucune  montagne 
proprement  dite.  Ceyieiubiil  à |*artir  de  Sl- 
ftrnoit-du-.Saut  commence  une  chaîne  de  mon- 
tagnes primitives  schisteuse*  et  granitique»,  qui 
se  prolonge  dans  la  partie  méridional-  du  dé- 
partrinrut  de  b Hauto  Vieillie.  Les  coteaux  qui 
bordent  la  Creuse  et  l'Indre  présentent  aussi 
quelque  élévation,  et  l'arrondissement  du  Blanc 
offre  par  intervalles  quelques  monticules,  d’où 
Toril  se  repoae  avec  plaisir  «ur  quelques  sites 
heureux,  sur  quelques  jHiiiit*  pittoresques.  la* 
territoire  offre  trois  divisions  priocqiahs  et 
dislinctr.*  t b première,  ronuuc  soi»  k*  nom  de 
Bou-€haiul,  est  «tfrecoupée  |iai  de»  bains,  «Je* 
fossés  et  des  liois.  Cette  partk,  di*u*<e  eu  j»e- 
titr.«  exploitations,  foivne  euv  iroo  le»  M-pt  di  xic- 
mes  de  la  superficie  du  dé|iarteme]it . rt  com- 
prend le  tiers  de  Tarrondissemcul  d'Isaowhui, 
une  grandr  (Uirtie  de  relui  de  (’Jiàtramoux  , et 
les  arrriiulissenmits  de  la  Cliàlre  et  du  Blaur. 

la  * rc utule  (Kirtie,  désignée  sous  le  nom  de 
Champagne,  est  un  pay * plat,  sans  liois.  *ims 
lunes,  siiu*  fossé».  Celle  (wilie,  qui  forme  les 
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deux  dixièmes  du  département , est  divisée  en 
grande»  exploita  lion*  ; elle  comprend  les  deux 
tiers  de  l'arrondissement  d’Usoudun  et  une  pe- 
tite partie  de  celui  de  Cbâleauroux . lje.  R«»is- 
Chaud  et  la  Champagne  saut  deux  |*a*  s où  tout 
est  différent  : température,  muun»,  agriculture 
et  productions.  — La  troisicmc  partir,  connue 
sous  le  nom  de  Rrrane , et  qui  comprend  une 
faible  portion  de  l’arrondissement  de  Chlteau- 
roux  et  partie  de  celui  du  Rlauc  , est  cnn  série 
d’étangs  qui  oeruprnt  une  surface  de  10,000 
arpents,  sans  compter  plus  de  1 ,000  arpent»  de 
marais,  lai  Rreiinc  est  une  espère  de  plateau 
presque  sans  inclinaison  , dont  le  fond,  formé 
d'argile,  de  marne  ou  de  tuf  gbieiu . est  pres- 
que inqtrrnicablc  ; les  eaux  y séjournent  tant 
que  l'action  puissautr  du  soleil  n’a  pus  déter- 
miné leur  entière  évaporatiou.  Ox  étangs , 
avant  une  surface  rmitidérahlc  et  très-peu  «le 
profondeur,  couvrent  et  ahnndoiiuriit  alternati- 
vement les  rives  plaies  de  leur»  bisaui*  ; 1rs  dé- 
pôt* qu'y  laissent  le*  eaux  ni  se  retirant  pro- 
duisent, par  leur  fermentation,  «les  exhalaisons 
pestilentielles  qui  produisent  les  plus  liiuestex 
effets  sur  ton»  les  êtres  animés  de  celle  contrée. 
Chaque  jour,  au  courhrr  ou  au  léser  du  so- 
leil, r«tmo«p[icir  est  chargée  dr  brouillards 
épais  qui  répandeul  uue  odeur  pestilentielle. 

La  qualité  «le»  terres  varie  à Titdiui.  On  le» 
dix i*r,  dans  le  pays,  eu  terre*  fortes,  terres  de 
Reauce,  terre»  de  grouailles,  terre»  de  tamiais, 
terres  caillouteuse»,  terres  «bien  ses , ferre» 
tuf  feu  se»,  terrrs  argileuses  et  terres  molles.  l-i 
terre  caillouteuse  est  une  terre  dont  la  surface 
est  couverte  de  *ilex  ; la  culture  de  la  v ipir  est 
celle  qui  lui  convient  davantage.  Il  existe  en- 
viron 43,172  bertorr*  «le  terre  caillouteuse.  La 
terre  de  Reauce  . dont  toutes  le»  parlé'»  sont 
homogènes,  liasse  pour  étie  la  mrilkurc.  Il  en 
existe  78,826  hectare».  Toute»  1rs  terres  IjImui- 
rahlrs  sont  labourées,  et  jamais  cultivées  a liras. 

lui  superficie  du  dé|*ar1rmnit  est  de  668,85 1 
hectares,  répartis  ainsi  : 

Terre»  labourable» . 40 1 ,321 

Pr” y.  . . 85,303 

'‘S1**» 18,110 

Bom-  • • 57,31» 

Verger»,  pépinières  et  jardius.  . . . 4,610 

Oserais*  , auiiair»  rt  saussairs.  . , , 36 

Etang»,  mares,  canaux  d'irrigation.  10,123 

Landes  et  bruyères 75,013 

Superficie  des  propriété»  hÂtie».  , . J, 557 
Autres  cultures , , î,749 

Contenance  imposable.  . . 657,341 
Roules , chemins , places  , nies,  etc.  18.859 
Rivières,  lac»  et  ruisseaux.  , , . 2,444 

Forêts  et  domaine»  non  productifs.  . 10.103 

(amrticres,  églises,  bâtiments  publics.  104 

(kHitemnrr  non  inqiosaliJe.  , 31,510 
On  y compte  . 

53,056  nuii son*. 

573  moulins  i eau  et  à vent. 

1 7 forge»  et  fourneaux. 

217  rafiriqiies  et  manufactures, 
soit  : 53,843  propretés  bâties. 


Le  nombre  des  propriétaire*  est  de.  86,977 
Crlui  «les  parcelles  dr 1.050,523 

llvonor.asrfTO . Plus  de  100  ruisseaux  et  15 
nvieres  arrosent  le  dé]*artemrut.  Parmi  le»  ri- 
vières, ou  distingue  Fludrc,  lu  Creuse,  la  Clai- 
ae,  le  Mndoii.  la  Uuutane,  le  >;diou,  la TbVtds, 
l'Anglaiu  . le  Fou/ou,  T A mou  , l'Indre  et  la 
Creuse  ne  font  que  traverser  le  «lépaiirment, 
«lout  le  Citer  touche  la  limile  sur  uur  petite 
kngurur.  — l'n  de»  embranchement*  du  canal 
du  Croire,  latéral  au  Ciicr,  longe  une  partie  «lu 
départ  nnrul . 

Commi-  sicstioîi».  Le  département  est  trav  ci  - 
té par  6 route»  royales,  par  16  roules  dcparlc- 
ninilalr*,  et  par  31  ehrmiu»  v icinaux  de  grande 
communication. 

MiitusoLoi.it.  Le  climat  de  l'Indie  est  en 
général  «mm  doux  et  tempéré  ; rarement  le 
froid  y est  âpre  et  la  chaleur  brûlante.  Tou- 
tefois la  température  varie  d'une  manicir  ex- 
trêmement sensible  dau»  le»  divers  arroudii**- 
meut»;  le  movinnun  de  chalrur  varie  de  22  à 
-h  26’  R-,  et  celui  du  froid  de  8 à — UT.  L’é- 
pique dr  la  vcgélaliuii  commence  eu  murs  ; 
(vile  de  b UoraUoD  à b lin  d’avril  ; celle  de  la» 
maturité  de*  premiers  fruit»  ru  juin.  0|M‘iidant 
une  partie  de  l'arrondissement  du  Rbtic,  rt 
surtout  le»  environ*  «le  cette  ville,  «OUI  plu* 
précoces  que  le  reste  «lu  département  ; b végé- 
tation . b floraison , la  maturité  et  les  récolte» 
y «Irvanmit  presque  toujours  «vile»  «le»  autre» 
arrondissement*.  En  général,  011  fauche  le  foin 
ver»  la  mi-juin  ; on  commence  la  récolte  du  Idc 
eu  juillet , et  celle  des  meou»  grains  eu  août  ; 
on  bit  les  vendange»  dans  le  rnoimrocrmeiit 
d'octobiv.  — Le»  veut»  les  plus  dominants  sont 
ceux  du  uord-oue»l,  du  »ud-oucst  et  du  uord- 
e*l.  Il»  souillent  les  trois  quarts  de  l'année  et 
dans  toutes  les  saisons  ; mais  celui  du  nord- 
ouest  est  le  plus  constant  et  regue  le  plu»  long- 
temps. Gr  veut,  cuiuiu  dans  le  |«ay  s sous  le  nom 
«h*  galertit , est  1res -funeste  à Tagricidlure  ; 
le»  froid»  aigus  qu’il  apporte  dé|KMiillent  vulii- 
trou-ut  le»  canqiagiH-s  et  rulcvral  aux  cultiva- 
teur» l'espoir  de  leur»  réalités. 

PnoBicnOT».  Le  sol.  ru  général  saldonneux 
et  graveleux,  est  repondaiil  tre»-propice  à b 
culture  des  céréale».  Lrs  coteaux  fournissent  «le* 
vins  (dus  ou  moins  agréable».  Le»  prairie»  ne 
soûl  pas  a.vtcx  considérables  pour  faire  des  pâ- 
turages; mais  k foiri  qu'elle»  doniietil  est  de 
bonne  qualité,  et  siiflit  junir  la  nourriture  des 
bestiaux  de  toute  espèce  que  l'un  «mtrrlieut  l’hi- 
v«*r  à l'étable.  Les  liélrs  à laine  nuit  d'un  grand 
rappirt  et  une  source  prinrqiaie  de  richesse 
pour  le  cultivateur,  qui  se  livrceiwurr  à l'édu- 
cation de  la  volaille,  pi mcipalciiM'iit de*  dindon* 
et  des  oie». 

On  rrrolt»*  dans  le  déparU-nient  toute»  espe- 
ce» de  céréale»  en  quantité  plus  que  suffisante 
pour  les  1 h- soi  ns  de  la  population  : sarrasin, 
clunivrr,  lin,  fruit»,  cerise»,  châtaigne*.  Peu  de 
prairies.  — 18,1 10  hectare»  de  vignes,  produi- 
sant annuel lement  environ  300,000  luvtiditrrs 
de  vin.  dont  la  moitié  est  consommée  sur  le» 
lieux,  et  l'autre  moitié  livrée  à IVvporlatiuu. 
— 57.319  hectare»  de  forêt*  {rliénc,  orme, 


frêne,  etc.).  On  lire  uu  grand  parti  dits  orme» 
qui  croissent  autour  des  haldtaliotu  ; leur  feuil- 
lage sert  à la  nourriture  de*  botiaux,  rt  les 
evcroissauces  nulle  uses  qu’une  taille  frequente 
bit  développer  »ur  le  tram*  tout  enqdoyiv» 
|KMir  l’élicnisterie.  — Menu  gibier  (quantité  de 
lièvres  et  de  lupitu).  ■—  l*uiv*on*  d'étang*  et  de 
ris iire*  (Imites,  écrevisses,  vaugsncs'..  — Elève 
eu  grand  îles  oies  et  de*  dindon».  ].»•.*  oie*  le» 
plu*  renommée*  sont  relies  «Je  Le  v roux.  — 
lk-aueoup  de  mulet»  et  de  chevaux,  âne».  J été* 
a corne»,  pores  ; quantité  de  mouton». 

Le*  laim-s  dr  cc  département  jouissent  au 
Ininet  dr|Mii»  l«Migtemp»  d'uue  grande  ié|nita- 
tioil  ; mai»  le»  laines  de  lu  Champagne  sont  cel- 
le» qui  ont  le  plus  coutritxié  à cette  divtinetioii. 
En  effet,  le»  U-tes  à laine  du  Ruis-f.luiiid  sont 
liés-inférirure»  à celle»  de  «vite  autre  partie  du 
département,  jnr  la  nature  et  b qualité- h leur 
laine.  Dau*  la  Champagne.  b laine  est  routa*, 
courte,  tassée,  fuie,  douce,  iimmIIciim'.  élasti- 
que. Dau»  le  Rois-Chaud,  elle  est  bhuu  lie,  lon- 
gue, grosse  et  dure.  Il  faut  attribuer  cette  dif- 
férence dan*  b qualité  et  la  nature  de  la  laine 
à b mou  triture  «pie  ce»  animaux  prenm-nt  cl  à 
l’atinospliere  dont  l'influence  »r  fait  sentir;  car 
le»  Mies  à laine  que  l’on  transporte  de  lu  Citam- 
pagne  «Lu»  le  lU»is-TJiaud  n'v  cumtei  tml  pa*  la 
b'Siulé  de  leur  toison.  — Dans  la  Champagne, 
les  soin*  les  plu*  aiimitieuv  sont  prodigué»  aux 
b'tc»  a bine.  Chaque  «lonioiur  a sou  niaitnr 
Ijrrgrr,  dont  b Mirvrilbnce  s'étend  sur  tuais  le» 
troupeaux,  «-t  i liaque  ttoiqiriiu  a vu»  Irrigvr  rt 
son  chien.  Dans  le  teste  de  b Frauiv , ou  Me 
forme  qu’un  seul  trmqvau  dr»  moutons,  des 
brebis  rt  de*  agneaux  pins  ou  moins  jeune»  qui 
appartiennent  à un  domaine.  Mai»  dan*  b 
Champagne  il  en  est  antreineul  ; Imite*  le»  bê- 
tes à laine  sont  divisée» en  plusieurs  troupeaux  : 
le  troupeau  de»  mère»,  le  troupeau  dr»  agneaux . 
le  troupeau  des  v assise»  cl  vassivaux  , ou 
agneaiu  qui  ont  alleiul  Tige  d'uu  an.  rt  le 
trou|N-au  «le»  mouton».  On  recueille  <l«-  grands 
avanUgi»  «le  celle  division. 

Toute  l’aniMv,  lorsque  |r  tcin|H  le  |M'rmct, 
les  IxMes  à laine  sont  envoyée*  au  pacage; 
lorsqu  Vile*  ne  sortent  pa».  leur  nourriture  con- 
siste ru  uu  mébegr  de  luiu  et  de  |uilie  qu'nu 
lui:  donne  trois  Ibis  par  jour.  Ou  uc  fait  ja- 
mais parquer  le»  iroiqM'aux. 

MiséasMMiir..  N«»mbreu*e*  mine*  de  fer  en 
groins  rt  «11  roclie*.  qui  produisent  de  la  fonte 
douce  dVxeHIrute  qualité.  Carrière*  de  marbre 
taché  de  rougi-  et  d«‘  veine*  hburhes,  liés-dur 
et  susceptildc  d’un  poli  vifrt  brilhint.  à Cé- 
roux  ; «l«*  gré»  au  Lnrronx  ; de  pierre»  rneiiliè- 
it»  à Ncrrt,  St-Martin,  l’nulignv.  I^gtiae;  de 
|Mrrn-*  rak’aire*  (bus  uu  grand  iMUiibrr  de 
commuiM's  ; de  mica,  emploie  en  |Min»sicre 
|K«ir  ncchrr  le  papier,  â Cuvion,  à Dam  pierre, 
au  Fin;  de  silex,  dont  011  fait  de*  pierre»  à fu- 
sil, « Fontaine,  à Anjouin  rt  à l.té  ; «le  pierre* 
herborisées,  qui  prbnlnl  de»  dmiiis  curieux 
rt  varié»  d'une  lîm-ssc  extrême, aux  en*  mm»  de 
Cliàtcauroux  : «le  pierre*  lithographique*  tm- 
estimèr»,  à Chàtrauroux.  Granit  noir  et  gri*  , 
quart! , »|ial)i  de  différente»  couleurs  dans  plu- 
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sit-ur»  Miimniuii's  : munie,  terre  à potier,  etc. 

Sotfici  MitKiivLK  sulfureuse  à Axaj-le- 
Ferrnti. 

hbtsrME.  Nombreuses  manufactures  de 
drap',  dont  le*  pnxluill  soûl  trevestime*.  Fa- 
briqua de  faut,  toites,  bonneterie,  chandelles; 
papier»  , lielle  poterie  et  porrclaiue.  Filatures 
de  Laines.  Nombreuse*  tanneries,  parehem  ine- 
rte». Imuiknies.  Hauts  fourneaux,  feus  dr  for- 
ges. fonderies , martinet»,  etc.  Le»  linges  sout 
»itu«Vi  \«r  l’Indre,  l'Anglin  . FAbloiix  . la 
Théuls,  et  «l'ois  sur  de»  étang».  I as  plu»  impor- 
tant e*  du  département  sout  «■• Iles  île  Claviéres  ; 
cl lr»  sont  iiu  nombre  de  trois  : la  forge  Haute, 
la  forge  Basas  et  la  forge  île  Pile. 

CoMMsner  dr  grains,  vin,  draps.  laine»,  bois, 
fer,  pierre»  à fusil,  poisson,  laruf»,  porc»  et 
mouton*  gras. 

Fiaus.  340  foires  environ  se  lieunrut  dans 
une  • iuqiumtaiuede  communes  du  département. 
Le*  transactions  ont  pour  prim-qul  objet  les 
bestiaux  de  toute  sorte  « t notamment  des  liéte» 
à laine,  On  vend  de»  chevaux  à Nravy-St-Sé- 
pulcre  ; Imiticoup  de  BOBtOHI  à l»»oudun,  de 
la  cire  à Mè/irres-ra-Bnrniie . de*  cercla  à 
Rruilly  ; Châteauroux  a ses  foires  aux  laine*  ; 
il  y a location  de  domotique*  à Kugutux  lr  20 
juin,  à Argv  le  8 juillet,  et  à Rcuilly  le  26  ocL 

Mc» fus  it  nu(.u.  Les  habitant*  du  depar- 
tement sont  laborieux , patients,  modérés  dans 
Irais  désir*  et  dans  leur*  passion».  La  douceur 
est  le  trait  distinctif  «le  leur  caneton  ; ils  sont 
religieux,  saus  superstition  et  sans  intolérance. 
— On  les  accuse  de  manquer  d’éucrgic,  d'élre 
satiii  vivacité  dans  leurs  haiiu-s,  et  peut -cire 
aussi  sans  ardeur  dans  leur»  affections.  — Ils 
sont  nature  liraient  soumis  aux  lois,  respec- 
tueux raser»  le*  homme*  dépositaires  de  l’au- 
lorité  ; mai»  ils  veulent  être  administré»  avec 
justice  cl  bienveillance.  — II*  se  montra*  tou- 
jours charitables,  hospitaliers  et  reconnaissants, 
sacliaut  apprécier  le  bien  qu’os»  leur  fait,  qnoi- 
que  |»ar  apathie  sc  plaignant  peu  du  mal  qu'un 
leur  r.m*e,  et  le  supportant  avec  un  calme  et 
une  i cognation  qu'il  faut  éviter  uéannioiiu  de 
pousser  à liout,  car  il»  ne  sont  (*»  moins  difli- 
cile»  à apaiser  qu’à  irriter.  On  les  trouve  peu 
eaiKcuh  d’avoir  de*  difficulté*  a surmonter, 
et  ils  mettent  volontiers  en  première  ligne  le 
repu»  et  b tranquillité  : ainsi,  à aucune  époque 
de  notre  histoire,  les  réactions  civiles  u'v  ont* 
élit»  été  sauguinairev  ni  prolongées  ; mais  il  ue 
faut  pas  croire  néanmoins  qu’il.»  manquent  au 
brvûu  de  courage  ou  de  résolution  ; ils  en  oui 
au  contraire  fait  prouve  dan*  toutes  le»  occa- 
sions où  ces  «leux  qualités  ont  été  nécessaires  ; 
mut»  eu  même  temps,  ils  ue  recherchent  pas 
ers  occasion». 

On  ne  trouve  pas  communément  «buis  l'In- 
dre de  ers  femmes  qui,  par  leur  beauté  tradi- 
tionnelle, excitent  l’admiration  ; mais,  »i  le* 
femme*  ne  «ont  pas  absolument  jolies,  elles 
sont  dédommagée*  par  des  qualités  plus  réelle», 
sur  lesquelle*  la  main  du  temps  est  plu»  im- 
puissante, qui  attachent  et  qui  fixent  d’une 
maniéré  plus  durable,  par  tes  qualité»  de  l’es- 
prit et  du  cmir.  Leur  esprit  est  naturel , leur 


jugement  «>sl  droit , leur  ruor  est  délicat  et 
sensible  ; dl«**  sont  modestes  dan*  leur  parure, 
rt  presque  muj  luxe  : leurs  maris,  leurs  en- 
fant». qu'elle»  allaitent  «-|kv>- mêmes,  partagent 
toute  leur  alteclinu,  et  le.»  soin»  de  leur  ménage 
foui  leurs  plu»  «luute»  occupations,  Seulement 
peut-étro  elle*  sont  trop  timides;  et  cette  ti- 
midité, qui  semble  les  tenir  dans  un»*  réserve 
rmitiinwlle  (buis  une  espère  de  gène,  leur 
fait  perdre  quelque  chose  de  Irur  agremeut  dans 
la  société,  et  a crax  qui  les  tivquratrat,  qiul- 
ques  charme*  de  plu*  qu’il*  |M»urrairat  trouver 
auprès  d’elles. 

La  langue  française  est  1a  reiite  en  usage  dans 
le  département.  On  la  (tarie  généralement  sans 
aucun  arreu  t et  avec  suie  rorrectiuii  remarqua- 
ble. 

Dm»ro*  AiminumuTiVK.  Le  département  de 
riiulre  a pour  chef-lieu  Château  roux.  Il  en- 
voie 4 représentants  à la  chambre  des  députés, 
cl  est  div  ise  eu  quatre  arroadissrmrat*  : 
Cliàteaimxix.  . , 8 cant.  95.036  h. 

La  Blanc 6 — 56.433 

Ixsntidun 4 — 47,016 

Li  Châtro.  ...  5 — 54.591 

23  raut.  253.076  II. 
21*  cuiwrrv.  «le*  foréta  {cbeM.  Bourges).  — 
2*  arr.  des  tûmes  (chef-l.  Paris).  — 15*  divi- 
sion militaire  (clieM.  Bourges).  — Ecole  se- 
condaire ecclésiastique  à St-4  buthier.  23  cures, 
152  Mimirsates.  — Collèges  communaux  à la 
Châtre,  à l»*ouduii,  à Cliàteaunenf  et  à St-Bc- 
noit-du-Sault.  — Société  d’agriculture,  scien- 
ces et  arts  à Chilesiuroux. 

Biographie.  Le  département  de  rindre  est 
le  lieu  «le  naissance  : 

l)e  Marivaux,  spirituel  auteur  dramatique. 
De  l'archéologue  m Mima». 

Du  commentateur  Lumac  tu:  Ik»i»-4  ;>hmus. 
De  Kmi.iu  nx  la  llixcuu,  ancien  préfet, 
porte  et  économiste. 

De  l’arlrar  Rabos. 

Du  général  Bsbtbavo,  compagnon  dévoué  et 
fidèle  ami  de  Napoléon. 

Du  maïquis  nx  Kivùax , amltassadeur  à 
(xuistanlinopte  sous  la  restauration. 
Bibliographie,  (•bxtxb  (préfet).  Mémoire 
sur  le  département  de  f /m/re,  in-4.an  vnt. 
Alphovsi.  (d*),  préfet.  Mémoire  statistique  du 
departement  de  t Indre,  in-f",  1 804. 
pxrcHRT  rt  Cxoauit.  Statistique  du  depar- 
tement de  t Indre , in-4  , 1810. 

Barbavcois  (de).  Mémoire  sur  les  moi  ms  d'a- 
méliorer Us  laines  et  d augmenter  le  pro- 
duit des  bêtes  à laine  dans  le  département 
de  C Indre,  in-8,  an  xri. 

— Classification  des  terres  du  département 
de  r Indre,  broch.  in-8,  1818. 

Chai  iwr  »r.  Culture  du  département  de  T In- 
dre, j ut  vie  d un  traité  de  t impôt , broch. 
in-8,  an  to,  1799. 

* Esquinet  pittoresques  sur  le  département  de 
rindre,  ou  Choix  de  vues  de  châteaux, 
église j,  monuments,  ruines  et  maisons  par- 
ticulières, accompagnées  de  notices  histori- 


ques et  descriptives,  illustrées  par  des  en- 
cadrements , vignette*  et  lettres  ornées 
représentant  5Ü0  sujets,  t vol.  grand  in-8, 
1841  rt  auiHx-s  suiv, 

Y.  aussi  Bar  r y,  la  Cxatri,  la  Vhrrrr-Fxun^- 

LV. 

INDRE-ET-LOIRE  ( dé|Mi1cmnit  «T).  Le 
département  d’Indre-ct -Loire  cvt  formera  en- 
tier de  l'ancirane  prov  ince  de  I ou  raine  , d 
tire  sou  iioiu  de  1 1 u»lre  , une  de*  rivières  du 
second  ordre  qui  l'arrosent . rt  de  la  Loire  qui 
1e  traverse  «b*  l’est  à l'ouest  et  te  divise  tu  deux 
partir v , Fiiur  reptrairiouulc  rt  l'autre  méri- 
dionale.— Sc»  limite*  sont  : au  nord-est,  le  dé- 
partement de  Lotr-et-Cher  ; au  nord  -ouest,  ce- 
lui de  la  Sardie;  au  sud-est  . celui  de  l'Indre; 
au  sud-ouest , celui  de  la  Vicune  ; à l'ouest, 
celui  «te  Maine-et-Loire- 

la  surface  dr  re  département  présente  «tel 
coteaux,  de*  colline*  , d'a«ei  vaste»  plaines  au 
nord  rt  au  midi,  «i  des  vallée»  creusées  par  te» 
princi|Mlc»  rivière»  qui  rarement.  Au  nord  «le 
la  Loire  regne  une  longue  suite  de  coteaux  qui 
ne  soûl  mien*  un  pus  que  par  des  gorges  où  «•oi*- 
Irat  diverse»  (îelite*  rivière»,  afilnents  de  ce 
fleuve.  Au  delà  de  ces  coteaux  , le  pays  est 
coupé  (tar  un  grand  nombre  de  petits  courant» 
d'eau,  dunt  la  plupart  oui  creusé  leur  lit  entre 
des  collines  pm  élevées.  Cette  pallie  septen- 
trionale offre  une  assez  vaste  étendue  de  fri- 
rhesou  de  tri  raina  arides,  mal  cultivé»  a défaut 
de  bras  , et  surtout  de  Ijétail  suffisant  pour  tes 
engruu.  Le*  habitations,  plus  rares,  annoncent 
que  la  terre  n'y  répond  pas  aux  vieux  des  cul- 
tivateurs, o«i  peut-être  que  ceux-ci  négligent 
d’en  tirer  tout  ce  qu’elle  pourrait  leur  donner. 
t>n  y trouve  deux  vaste* étangs  et  trois  grandes 
foret». 

Ku  *e  rapprochant  de»  bord»  de  la  Loire,  au 
delà  et  en  «leçà  de  ce  lleuvc  , la  culture  prend 
un  aspect  biru  iblféresil.  Ià  se  trouvent  des 
terres  fertile*  et  tara  cultivées , formées  d’un 
sable  gras  , et  connue*  vulgairement  sous  b 
nom  de  v amines  ; dr*  prairie*  excellente*  et 
«h-s  viguoblrs  de  première  qualité  , (larmi  bss- 
qtich  on  «listing/le  le»  v ins  blanc*  de  V ouvra jr 
et  les  vin*  rougev  de  St -Nicolas  et  «1e  Bour- 
gueil.  On  y récolte  des  fniib,  dont  l'expuiiatioo 
forme  une  de»  branches  du  roonwrcr  du  dé- 
partemrat . du  chanvre,  du  mai*,  de  U réglisse, 
de  l’auw,  de  la  coriandre  rt  autre*  iirodiirtioa» 
pmiruve*  qui  attestent  également  la  fertilité 
du  territoire  et  l'industrieuse  activité  des  lih- 
bilants. 

Diuis  la  partie  méridionale,  entre  les  bassins 
de  l'Indre  rt  de  U \ uune  , et  les  sourer»  de 
plusieurs  |a*tit«M  riviérari  **  trouve  un  plateau 
qui  renferme  l'immense  dé|M>t  «te  rnquillagea 
roiuiu  sou*  le  nom  de  falunicres  ; c'est  aussi 
dan*  le  midi  «te  la  Touraine  que  re  récoltent 
abondamment  le*  légume*  rl  le»  fruits  si  vantes 
dans  re  jardin  «te  la  France.  Cette  même  partie 
euntient  les  grande*  fori-tv  d'Amboise  , de  Lo- 
ebcs  et  «le  rbinnn  , qui  foumissrat  de  tieaux 
bois  de  construction  et  alimentent  plusieurs 
forges. 

En  s'avançant  vers  te  midi , on  trouve  «Ta- 
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bord  1rs  voreiines  saldnouruse»  qui  réparent  le 
Cher  iir  la  Luire;  en  remontant  vers  l'est , les 
coteaux  qui  embrassent  la  forêt  d'A-boig  et 
les  vignobles  précieux  dont  les  vins  sont  con- 
nus sou»  le  nom  de  vius  du  Cher;  au  sud-est , 
les  l telles  prairie»  de  l’iudre  , et  au  sud-ouest 
le  sol  fertile  du  Véron.  Eu  gruéral  presque 
toute  la  partie  méridionale  renferme  des  terre* 
à froment , des  prairies,  de»  vignobles  ri  beau- 
coup d'arbres  fruitiers. 

las»  laudes  couvrent  une  osmu:  grande  éten- 
due du  département  d’Indrv-et-Loin*.  Ou  en 
compte  peu  dans  la  partie  orientale  de  b rive 
droite  de  la  Loire  ; il  y en  a davantage  dans  les 
Cantons  de  Nouille-Pont- Pierre  , Chàtrau-La- 
v ail  ici  c et  langeai».  Le  midi  eu  offre  aussi  des 
étendue»  eonsidérables  dans  la  partie  sud-est  de 
l'arrondissement  de  Tours  , mais  surtout  entre 
risle-Hom-liard  . Chinon  et  A /us  -le-  Rideau  : 
c’est  ce  qu'on  nomme  les  laudes  du  Ruit  fiant 
ou  Rui  fiant,  composées  d'emirou  750  liec- 
tares.  Elira  sont  portées  à 1 franc  de  |>roduit 
annuel,  et  inq «osées  à 10  centime»,  minimum 
fixé  par  la  loi.  Leur  prix  varie  de  45  à 120  fr. 
l'hectare  ; elles  ne  sont  guère  louées  au-dessus 
de  10  fr. 

Le  sol  du  bassin  de  la  Loire  est  un  terraiu 
d’alluvion,  qui  a,  daus  quelques  partie»  , plus 
de  7 m.  d’épaisseur.  Ou  y rvticoiitrv  des  couche* 
de  gros  sable  et  de  cailloux . La  couche  âupérie»* 
re,  dont  l'épaisseur  varie  de  plusieurs  centimè- 
tres, est  une  terre  végétale  légère  et  très-subs- 
tantielle. La  Loire,  dans  ses  déljordcMents  an- 
nuels, presque  périodiques,  ré|iaudsur  bipar- 
ties situées  entre  elle  et  les  levées  un  limon  en 
général  telU-meut  férond,  que  plusieurs  cultiva- 
teur» IM*  les  filment  presque  jamais,  jnérm*  pour 
les  céréales.  <>  soi  est  ru  même  temps  telle- 
ment léger,  qu’un  jeune  homme  de  dix -huit 
ans  peut  faire  toutes  les  façons  avec  un  seul 
cheval.  Quelque»  partie»  se  cultivent  a la  !*•- 
cbe.  — Presque  tous  le»  gcures  de  culture 
pourraient  prospérer  dans  oc  bassin.  Ou  y iru- 
coatrr  des  prairie* , toutes  le»  céréales  , le» 
pomme»  de  terre,  les  navel»,  te  chanvre,  le  lin. 
Ira  haricots  blancs,  le*  petit*  pois,  Ja  vescr,  le 
maïs.  le»  citrouilles,  le»  melon» , tous  les  légu- 
réglisse,  h*  fenugrec,  l’anis,  la  oorian- 
dre  (ccs  quatre  deniieiv»  plantes  dans  quelques 
pami^Mi  seulement),  la  v igné  même  , dont  les 
produits  au  reste  sont,  comme  on  U*  pense  bien, 
moins  estimés  que  ceux  des  coteaux.  1 mites  Je» 
partie»  ne  sont  pas  dune  égale  fertilité  ; aussi 
le  taux  des  fermage*  varie-t-il  de  80  a C00  fr. 
1 hectare.  La  portion  inférieure,  à partir  au- 
dessous  de  Langeai»  où  commence  ta  t atlce 
fT Anjou , comprenant  le  Bréhonual . est  un 
de*  pays  de  France  le»  plus  intéressant,  par  m 
culture. 

U.  lK.nl,  du  Clirr,  di-  l’Indre  , de  I.,  Vian» 
« de  b Cnu«  uc  le  .-rebut  guère  |*>ur  b li-rü- 
lil.'  > ceux  dr  b Loin*. 

Kan.  le.  ,.iUou,  l'u  il  cIutcIlc  ci,  ,«m  un 
pclil  coin  do  trrrv  mu,  culture  ou  uns  ulililc 
quclcungur  |wur  le  propriétaire.  (hi  u'a 
l*»oiii  lia  jouter  que  1»  terres  blouraldii  m 
a*y  reposent  jamais. 


La  contenance  totale  du  dé|kar1cfnent  est  de 


611,679  hectares,  divisé» ainsi  ; 

Terres  labourable» 334.910 

Prés 133.463 

Vignes 35.001 

Buis 78,641 

Vergers,  pépinières  et  jarvlins.  . . . 4.416 

Oserai»,  aunnies  et  saussaie».  ...  1,016 

Etangs,  mares,  canaux  d'irrigation.  . 2,760 

Landes  et  bruyère*.  . . ....  * 62.9’ 9 

Cultures  diverses 19,211 

Superficie  dr*  propriété*  hklics.  . . 2.9hO 


Contenance  ira|>o»ahle.  . . . 575,416 


Roules,  chemins,  places,  rues,  etc.  . 17,500 

Rivières  , lacs  cl  ruisseaux 8,265 

Forêts  et  domaines  non  productifs.  . 10,359 


Cimetières,  églises,  bâtiment*  publies.  130 

'Contenance  non  inqiosablc.  . 36,263 

On  y compte  : 

76,537  niaisona. 

726  nqMiliu»  à eau  et  à vent. 

46  forges  et  fourneaux, 

199  lubrique*  et  manufacture». 

•oit  > 77,508  propriétés  hAtirs. 

Le  nombre  de*  propriétaires  est  de.  111 ,984 

Celui  des  parcelle*  de 1,518.107 

IlmRooHxrHU.  La  Loiie,  le  Cher,  l'Indrv, 
la  Creuse  et  la  Vienne  traversent  le  départe- 
ment  d'Indrr-ct-Loire  et  y sont  uavigublc*.  In- 
dépendamment de  cet  rivière»,  on  en  compte 
plusieurs  autres,  situées  les  unes  au  uoid,  et  les 
autre»  au  sud  de  la  Iaiire.  Elles  tout  eu  général 
Ires-petite* , et  approchent  plutôt  de  la  nature 
des  niisseaux  que  «le  celle  dis*  riv  H*res.  Dans  la 
majeure  partir  de  son  cours,  In  Loire  h*  trouve 
contcuuc  par  dis  digues  ou  levées  qui  forment 
un  encaissement  de  58 1 m.  de  largeur  moyenne. 
Ce*  levées  ont  communément  7 tu.  d«*  largeur  à 
leur  sommet,  et  vml  revêtues,  dans  les  |urties 
le*  plu*  exposer*  au  ebor  des  eaux,  de  maçon- 
nerie en  pierres  «vhe*.  I.e  milieu  de  la  chaus- 
sée e»t  pavé  dan»  presque  toute  sa  longueur,  et 
offre  une  des  plus  belles  roules  du  monde,  bor- 
dée  de  lieaux  rideaux  de  peupliers  et  peuplée 
de  rhaiimieies  rrcusées  dau»  le  roc,  de  maisons 
de  plaisance,  de  ville»,  de  village*  riches  et 
populeux  qui  se  succèdent  uns  interruption 
|N'iid*ul  (dus  de  150  k.,  et  offrent  une  prome- 
nade continuelle. 

1»*  département  possède  un  embrntirhemeut 
du  canal  de  Berry  , qui  n|*ère  la  jonction  de  la 
Loire  au  Cher.  Il  existe  un  projet  rie  canal  la- 
téral à la  Icmc  Loire,  de  Tours  à Nantes. 

(ioxNmunovt.  I*  département  est  tra- 
versé |»r  6 roule*  ruyales  et  par  28  route»  dé- 
part mnentales. 

Mr  1HIK0UM.IV.  Le  sol  du  dé|(anemiut  est  »i 
agréablement  varié  par  la  douceur  de  *a  tem- 
|>érature , cpii  ne  conqiortc  habituellement  ni 
les  chaleui-s  excessive»,  ni  le*  hivers  trop  iude* 
et  trop  prolongés , qu’il  s'est  arqui»  lu  réputa- 
tion d’ftrr  l’un  de*  departements  les  plus  agréa- 
hles  dr*  lu  France.  S»»  fleuves , ses  numin  eux 
ruisseaux  , ses  coteaux  v ignobles  , ses  prairies, 
*e*  vareuses , la  facilité  des  communie atiun* . 


t'alMMidance  et  la  lier.ulé  de*  fruit*  , tout  con- 
court en  effet  à rendre  ce  pays  aus»i  c|kt  à scs 
habitant»  que  recherché  par  le*  élrangei» , qui 
de  tout  temps  ont  iu  pou r son  séjour  uni-  pré- 
dilection toute  particulière.  — Le  veut  d'ouest, 
cpii  i vmoiite  le  cours  de  la  la>ire , est  relui  qui 
souille  le  plu»  souvent. 

PnoDtcnos».  Ou  cultive  dans  le  départe- 
ment toutes  les  espères  de  céréale» , dont  le* 
produit»  se  sont  sensit dement  amus  depuis 
quelque*  années  ; pendant  longtemps  il*  siiffi- 
saieiit  rarement  n la  eutisoinmalimi  des  habi- 
tants rt  de*  animaux  ; quelquefois  même  ils 
I étaient  d’iui  quart  au  -dessous  des  Im-souis  ; 

• mainleo.iil  ils  fournissent  à l'cxpoiL'ilion  hors 
du  département. 

l u des  produit»  le»  plus  important»  r*t  le 
vin.  35, (.'(>4  hectares  sont  raïuacré*  * bi  cul- 
turc  de  lu  vigne,  c'est-à-dire  ravirun  un  sei- 
zième «h-  ht  »U|M*i1irie  du  département.  Elle  oc- 
CU|*e  dans  l'arrondi  »»ciiiriil  de  Chiinci  un  hui- 
tième, et  dans  quelques  o-mmum  * i litre  un 
sixième  et  nu  cinquième  de  leur  Mtpcioeie. 

Après  ces  culture»,  une  des  plus  pn*hi« lises 
est  cellr  du  chanvre,  G-llo  piaule  réusdt  d'une 
manière  extraordinaire,  mai»  presque  exc  lusi- 
vement , du  moiiu  eu  grand  . dans  quelque» 
communes  du  l*a**iu  entra  ht  ladre  , l'Indre  et 
la  Vienne,  au-dessuu.»  du  confluent  actuel  du 
Cher.  G’  chanvre  prov ient  de  graine  du  Pié- 
mont , qu'on  est  obligé  de  renouveler  au  moins 
tous  les  trois  an».  Uu  hectare  de*  médit  ut»-* 
terre*  du  Brébemont  armé  de  la  sorte  peut 
donner  jusqu'à  2.600  kilog.  de  chanvre.  Il  se 
vend  , prix  moyen  , 4fl  fr.  le  quintal.  I)at» 
quelques  parties , le»  cultivateur*  n'rtisemen- 
ceut  que  dix  ou  douce  are*  de  Ixmiie  t«u  re  en 
chanvre  ; ils  en  vendent  un  ou  deux  quintaux, 
le  reste  est  façonué  par  eux . filé  |*ir  buis  féru- 
Bn  et  enfiuits  , et  il»  eu  font  bihriiiuer  de  la 
toile,  qui  sutlit  à l’entretien  de  leur»  familles. 
A la  culture  des  céiéalr»,  de  la  vigne  et  du 
clianvre,  il  faut  ajouter  d’autre»  pnMluriiou» 
précieuse»,  telle»  que  la  réglisse,  l'ani*.  la  co- 
mudre.  Le  noyer  sr  cultive  dans  tout  le  dé- 
partement. L'huile  «le  tmiv  est  la  seule  qui  soit 
employée  |«r  !«•  peuple  et  sur  ta  pliqmit  des 
talile»  des  claur*  moyenne •*.  la*  nnHauge  d’une 
quantité  plus  ou  moins  considérable  d'aman- 
de* , quelqm  foi»  de  la  moitié , duiuir  à relie 
huile  une  qualité  fort  siqtet  jemv.  Mais  dau» 
quelque»  pai  lit  » de  rarrnudkvemrill  il* ^ t binon, 
principalement  sur  les  hauteurs,  il  »e  cultive 
en  grand  , comme  b*  pnmiiiin  à cidre  en  Nor- 
mandie i*t  eu  Brrtagm*.  Celte*  CttttUTV  pioduit 
anuuelleriH*iit  environ  320.4I00  dïr-alitn**  de 
noix  , dont  le  prix  moyen  est  de  G0  centime». 
— Les  amande»,  le»  poire*  ta|MV*  et  le*  pru- 
neaux de  Tours  ont  uur  graude  réputation.  Le 
prunier  se  cultive  pi  nu  ij*ali  ruent  dans  le  can- 
ton de  Liguetl  et  daus  la  commune  de  Ste- 
Catherioe-de-Fierltois . et  parlinilhinnent  sur 
les  hauteur»  voisine»  de  la  rive  gain- lie  de  la 
Loire  et  de»  Imrds  de  l'Indre  et  de  la  Vienne. 
C’est  le  fruit  de  Ctrl  arbre  qui  sert  à la  fabrica- 
tion de  cvs  pruneaux  dont  b réputation  e.*t 
établie  depuis  longtemps.  Il  s'en  prejMre  dans 
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rarnuKli\M'im*ul  «I#-  {'.binon  environ  300,000 
kibig..  qui,  au  prix  mmrndr  80  vnilinwi  pour 
trois  qualité*  , donnent  un  produit  loin)  dr 
240,<I(MI  IV.  |«Mir  cri  amuNlissemetit.  l.«*  reste 
du  dtpurlemeul  u Vii  fournit  que  ihm>  mie  liVsr- 
proportion.  — Ou  morille  ibtns  le  can- 
Imi  de  S le -Maure  de*  trotfrv  qui  arrivent  jus- 
qu’à Paris  , el  s'*  débileul  souvent  comme 
IniITfs  de  INVigonl.  — I-es  fruits  sec*,  le  miel, 
la  cirr,  1rs  «'aux-de-v  ir  et  le  rlunv  re  wml  uimi 
au  nombre  dr*  production»  territoriale*  qui 
donnent  lieu  à un  cominem*  a ssex  élroihi.  — 
Kducaliou  de*  ver»  à unie  et  dr*  alie-illr».  — 
firand  ri  menu  gibier.  TuvIxmi  poisson. 

Mi»»*  v rouir.  Mines  de  frr  almndante*  ; de 
cuivre  argentifère  non  exploitée.  Carrière»  de 
belle  pleur  de  taille,  de  moellous  el  de  pierres 
Inidre*.  I,e<  coteaux  du  sallon  de  La  Loii*  of- 
frent de  nombreuses  carrières  de  tulfeau  , qui 
sert  à la  eoustrurtion  de  In  plupart  des  mai- 
sons; il  s’eu  fait  même  une  exportation  daus 
les  communes  qui  en  sont  prisée».  L'extraction 
de  ce»  pierres  produit  un  autre  asautage  , les 
excavation*  qui  en  résultent  se  transformant  «ai 
habitation»  dont  se  serveut  même  des  |>er*uu- 
nés  aisées.  C.*est  une  très-graudr  ressnuiee  |M>ur 
la  clasv*  inférieure;  ricins  la  paroisse  de  Ciuq- 
Mnrs-la-Pile  , la  mnilié  environ  d'une  po|mlu- 
lion  (b*  près  de  1 ,t»04t  habitants  est  logée  dan» 
ce»  titiglods  teries.  Celle  ménir  rommunr  ex- 
ploite une  quantité  cousùiérable  de  pierre» 
meulière*  qui  jouissent  d’une  assez  grande  lé- 
|M  liât  ion  , el  qui  s'rxportrnl  ni  Bretagne  et 
même  en  Amérique.  Ou  ni  extrait  annuelle- 
ment pour  50  ii  60,000  fr.  — Marne  très- 
abondante  ; argile  à Iniques  , à poterie  et  à 
faïence.  Fatigilea  el  G roui  i*».  Nombreux  foi- 
aile*. 

Sntsrn  Miranvix*  à Semblançay,  à Vallérr» 
el  dans  le»  environs  Je  Chiteau-la-Vallière. 

hocmie  ».t  f onia  race.  la  fabrication  iln 
fers  et  de*  poudre» . la  manufacture  des  lime» 
et  la  fabrication  du  minium  ncrtqirnt  un  rang 
distingue  «Lui*  l'industrie  dé|«r1rnM*ntaU\  — 
Le*  fabriques  de  faïence  et  de  poterie  y ont  peu 
d'impniianrr  ; il  en  esl  de  même  des  papeteries, 

lui  draperie  . établie  à Tours  eu  1460  par 
Chartes  VII  , a cil  une  grande  célébrité  suivie 
de  décadence;  néanmoins  cette  industrie  a re- 
pris depuis  plusieurs  années.  Il  ni  est  de  même 
de  ta  fabrique  de  soieries  el  de  la  tannerie,  qui, 
après  avoir  été  dans  une  situation  très-pros- 
père, «ml  vu  successivement  dtmiuurr  Iran 
produits  rt  leur»  débouchés,  et  qui  néanmoins, 
Jepui»  quelque»  nuuée»  , sont  en  voie  «le  pro- 
gir*. 

La  plupart  de*  exportations  du  département 
sont  de»  produits  de  l'industrie  agricole.  Les 
inqinrtaliou»  ont  pour  objet  de*  driiiée*  étran- 
pm  an  sol  . telle»  que  |r»  denrées  coloniales , 
le*  verrerie*,  faïences  et  porcelaines,  le»  étoffe* 
de  nitoo.  les  toile»  fines,  le»  draps  Gus,  la  cha- 
pellerie , le*  articles  d**  modes  et  d'ammble- 
meul,  etc. 

Foimu.  Environ  90  foire*  se  tiennent  dans 
plus  de  300  commun»  du  departement.  Ce 
*onl  pour  la  plupart  «le»  rendez-vous  pour  la 


vente  «le»  bestiaux  , de»  grains  , «le,  légumes  , 
de»  fniits  secs,  et  de  quelques  artirle*  de  quin- 
caillerie , de  mercerie,  de  lounrllerie , de  bois- 
tdlcrie,  etc.  Aux  foire»  de  rarroiulinarmeal  de 
Loch»  nu  vcihI  du  chanvre  et  «le  la  cire  ; de* 
Iruil*  *ees  a celle*  de  ('.binon  ; de*  euir»  à «viles 
de  Tour», 

M«wm  *t  inutiu.  Suivant  M.  ClialmeJ , 
historien  de  la  Touraine , « rrt  esprit  actif  el 
entreprenant  qui  produit  les  surrés  et  le*  for- 
tuite* manque  à l'habitant  du  département  d'In- 
drr-ct-Loire.  Modéré  dans  ne»  goûts,  exempt 
de  |m*sums  forte»,  rarement  stimulé  parer 
seuil  meut  ambitieux  qui  porte  aux  graudr*  rn- 
trrprisea , il  s'arrête  au  |Miint  où  commence 
jMiur  lui  mie  aisance  honnête,  et  le»  exrrpliou» 
eu  ce  genre  ne  sont  pa»  trrv-eonimunrs.  11  «M 
d’ailleurs  d'un  carartrrv  doux  , alTaldr , préve- 
uant,  quoique  nalim  llement  un  peu  frondeur. 
Né  avec  beaucoup  d'esprit,  il  inflige  peut-être 
trop  de  le  cultiver,  et  de  remplacer  par  des 
couiaissancet  positive»  ne  qui  lui  manque  eu 
imagination.  .Si  la  Touraine  a produit  des  hom- 
mes remmuiiindablc*  dan»  les  lettres  et  daiu 
Jr*  arts,  il  «i  est  fort  peu  «lotit  le»  mix rages 
nient  été  marqué»  au  coiu  du  génie.  L/-spril , 
lesniirurs,  le  caractère,  tout  en  général  y porte 
IVoipieiute  di ‘lire  el  molle  du  climat.  - Le  Joug 
séjour  «(ne  la  cour  des  mis  «le  France  a fait  sur 
les  bord*  de  la  I/urr  a complètement  po|Mila- 
rî»é  la  langue  nationale.  On  y parle  français 
purement  et  *aus  accent. 

Le1  paysan  qui  luihile  les  hauteur»  est  mal 
nourri,  mal  logé,  petit  ou  d'une  taille  moyenne. 
Il  a de  grand*  espace*  à po munir,  et  il  les 
parcourt  lentement , car  se*  lourd*  valx>l*  les- 
tent attachés  à l'argile,  ou  heurtent  contre  le* 
railloux  et  le  font  chanceler.  I)e«  fondrières 
arrêtait  ses  attelage*  et  brisent  ses  charreUe». 
Ses  travaux  sont  uniforme*  . *es  niuiivemenl» 
le  sont  aussi  ; il  cil  donc  lent  el  roide.  Aucun 
voyageur  ne  traverse  m l hébaidc,  aucune  idée 
étrangère  ne  vient  le  distraire  de*  pénible*  cal- 
culs que  lui  fait  faire  la  perle  d'uu  Ixruf  estro- 
pié, d'un  eh«rval  dévoré  par  le*  loups.  L'habi- 
tude «le  la  lutte  contre  tant  de  maux  , une  gêne 
plus  ou  moins  constante  lui  donnent  l’air  du 
dtvouragemeiit  nu  de  la  résignation.- — L'hom- 
me du  v al  Ion  est  plus  grand  , minjx  logé , 
mieux  nourri.  Ses  roui**»  sont  praticables  eu 
tout  temps  ; il  |ieut , même  dan»  la  *.-11*011  plu- 
vieuse, traverser  aisément  *e»  guéret*.  Plu- 
sieurs moi!  ai  même  temps  marinier* , arti- 
wui*.  cultivateur*;  la  diversité  «le  leurs  or  en - 
|*alioikM  donne  de  la  variété  à leurs  mouve- 
ments. Aussi  sont-ils  plu*  droit*  et  beaucoup 
moins  pesant*  que  leurs  frère»  de*  hauteur*  ; 
quelques-uns  même  sont  fort  lestes;  on  en  voit 
achever  en  courant  de»  journée*  «le  quinze 
heure»  «h*  travail.  Leur  tournure,  leur  mise, 
sont  celles  de*  artisan»  de*  ville-*,  et  la  danse 
est  leur  principal  divertissement. 

buniov  Ai>vtxi»Tn*rtvR.  Le  départcmiait 
d’Indre-et-Loire  b |>our  chef-lieu  Tours  ; il  en- 
voie 4 représentant*  à la  rliamhir  de»  député*, 
et  e»t  divise  en  3 arrondissements  ou  sous- 
prr Lectures  : 


leur» 11  cant.  154,013  h. 

7 — 89,674 

6 — 162,640 

24  cant.  306.327 h. 

fl*  «wiaerv.  de*  forêts  ( chrf-1.  Tours).  — 
2*  arr.  des  mine*  (rhef-l.  Paris  ).  — 4*  divin, 
milït.  (chef-l.  Tours).  — Archevêché  à Tour», 
ayant  pour  suflraganl»  le»  évêchés  du  Mans, 
d’ Angers,  de  Renne*,  «b*  Nantes,  de  Quimpcr, 
«le  \ aiuie*  et  «b*  St-Brirnc.—  Sémiiuiire  diocé- 
sain et  école  senindaire  ecclésiastique  à Tour». 
.14  rurc*  , 219  succursale».  — - Collège  roval  à 
Tour*.  Collège*  rommiinaux  à Chtuoa  et  à Lo- 
chr*.  — Société  d'agriculture,  sciences,  ails  rt 
bHIrt-letlns»  à Tours. 

Biographie.  }jp  département  d’Indre-et- 
Loire  «^t  le  liai  «le  naissance  ; 

D'Anvii  So»n. 

Dr  (nuirai  d'KstiuUs. 

IV*  Rsuki.au. 

IV*  Dmcartu. 

D'Axdrk  Dtuam  , historien  et  généalo- 
giste. 

IV**  portes  C.nifXM  RT  et  Auraxti  ut  View. 
IV**  po«*te*  latin»  Coumirk  , R»rtv  et  Qun.- 
UT. 

I)e  DMrotru»  » et  de  Bovu.t.y,  auteurs  dra- 
matiques. 

De  Psn.-I.m  n C/i vautra  n*  Mr»i  , uvaut 
hrlb'nistr  et  pnmphlétaiie , assassiné  en  1824. 
Du  romauciiT  Riuac. 

Du  musiriai  I.AMnraT. 

Du  cardinal  Ctoo.  d'Amboim. 

De  l'illuiriiiié  Sr-Mum,  dit  le  Philosophe 

inconnu. 

De  H«ao*!-DE  de  Vecville,  ont  put  du  Moyen 

tie  parvenir. 

De  Thistoriai  de  la  Tourainr  Cbalmei.. 

Du  rélrbre  graveur  Aaïuiuu  Bo**«,  mort  en 
1660. 

Du  |>eintiT  Vmîvov. 

Du  fameux  hnrluger  Jeux»  I.raov. 

Du  sunntaidanl  des  finances  ScMai.AvrAT. 
IV»  maréchaux  de  France  Boracsirr,  d'Ek- 
nsT,  n'HrMivar*. 

De*  généraux  Mii'tviu,  Mivou,  Maxecot, 

Piu.it. 

De*  célébré*  médecins  Civmov  et  Hu'irt- 
unir. 

Du  financier  r.  as  su»,  à qui  la  ville  de  Nan- 
tes doit  une  partie  «b*  »e*  nriMh»*anrnta. 
Bibliographie.  Mon* vu.  SU tti$tupte commer- 
ciale lin  département <t  Jnt/re-et-lxnrr,  iu-8, 
1811. 

Dr vr. vir  (A.).  Estai  statistique  sur  le  dépar- 
tement tf  Indre  - et  - Loire , brochure  iu-8  , 
1828. 

Ckoy  (R.-C.  de).  Etudes  statistique* , histori- 
ques et  scientifiques  sur  U département 
tf  Indre-et-Loire,  in-18,  1838- 
Drrom.  Dictionnaire  hisiurique  , géographi- 
que , biographique , etc.,  des  trois  arron- 
dissements d Indre-et-Ijiire , 2 vol.  in-8  , 
1813. 

De  Cacao*.  Promenade  archéologique faite  en 
1636  dans  une  partie  du  département  (t lu- 
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dre-et-l.oire  (Mèm.  de  la  «oe.  de*  antiq.  de 
l'Ouest,  l.  n,  p.  355). 

Mamie.  Rapport  sur  le»  monument»  tT Indre- 
et-Loire  ( Rull.  de  M.  de  Cnumout,  t,  iv, 
p.  '118). 

* Mémoire  tur  Ut  lande  t dtt  Ruchard , in- 4, 

1826. 

Ai  s* rt  ou  Prnr-Tiioi  ar*.  Mémoire  »ur  la 
roule  de  Chinon  à Saumur,  in- 4.  1820. 
Dikui  ut  i_*  .Malte,  lettre t tur  In  départe- 
ment» de  la  S art  fie  et  if  /mire  -et  - Loire 
(Journal  le  Globe,  6 janvier  1827). 

Pétrac.i  (A.).  * Annuaire  tT hulre-el-ljoirt 
pour  tan  x,  arec  une  Notice  biographique 
tur  Us  hommes  célèbres  du  departement , 
»»- 1 2,  1803. 

VojPi  tuui  Touraine,  A mouise,  St-A»Tui*£- 
m -Rorw»,  Cavm  , i«  Siu.i-Oti’nn) . 
Cjumfiuky,  CiuüOümu  , Choo»  , Cj>y- 
Maih  . CutBiiv  , Uiuau  , Lucem  , Ste- 
MltiRI  , Mittray,  Ricmi  , Rjcjulieu  , Ro- 
r.ucinM»,  Tour»,  I *u. 
lMMiK-MOXl.  nom  donné  pendant  la  révo- 
lution à la  ville  de  Châtillou-sur- Indre. 

IXDRET,  vfj.  Loire-lnf. , rorrun.  d'Indre,  [53 
de  U Row-liidn1.  — Vute  établissement  de  la 
marine  royale  pour  la  construction  des  ma- 
chine*  à vapeur  rt  des  IdtimenU  de  l'Etat  , 
situé  dans  une  ile  que  forme  la  l/ntr  au-dts- 
joua  de  Nantes. 

IXDKF.VILLK  , nom  donné  [tendant  U ré- 
volution à Li  ville  de  Chiti-auroux. 

1XDROYK  (|*),  Andriiia,  Andrisin »,  petite 
rivière  qui  prend  sa  sourie  dans  un  étang  à 
4 k.  E.  du  village  de  Préaiiv  , eant.  d'Kcue- 
villé  , arr.  île  Chiteauroux,  dép.  «le  Y Indre. 
Elle  passes  Préaux,  Lorhé  . Yilhlota  , Mon- 
trésor.  CJieniillé,  Gemllr,  St-Michel,  et  se  jette 
dans  l’Indre  A A*ay,  «près  un  court  d'environ 
40  k. 

IX^,  vg.  UU-et-t 'Haine,  comm,  cIBde 
Fougères. 

I.Ml'IL,  vg.  Cher  i Bourtionuais),  air.  et  à 
19  k.  de  St-Amand-Moutroud , eant.  de  Ii- 
guii m,  B de  Cliâtrauneuf-sur-Chrr.  P.  488  li. 

IX  FERA  RT  {purl  del’),  vg.  H. -Alpes,  com. 
et  [•  ; de  ItnaiHTMi. 

I N FO  K Y ATS  (1rs),  vg.  Tara,  comm.  de 
Junqiirviel . E de  Pampelonne. 

IXUHRNAS  fie») , vg.  H.-Alpe»  (Dau- 
phiné). air.  et  à 22  k.  de  Cap,  caut.  rt  K de 
Sl-I'xmuel.  pop.  154  k. 

I N Fil E VILLE,  vg.  Hure  (Normandie),  arr. 
et  à 30  k.  de  Pnnt-Aiulejner , eant.  et  CS  de 
Bmirgtlténiulde.  Pop.  602  k.  — Fabriques  de 
poterie  de  terre.  Briqueterie. 

IXGEXA,  postes  Aonani  ( kit.  49" *, 
long.  17*).  - Quoiqur  Ptoléinée  ail  mal  placé 
le»  A br  tuent  ni , immu  lui  avons  l'obligation  de 
savoir  que  le  nom  «le  leur  capitale  était  Interna. 
Elle  put  dans  la  suite,  de  même  «pu-  la  plupart 
des  capitales , le  nom  du  |*uplc,  qu’dlc  con- 
Si-rve  dans  celui  d’Avranche».  Selon  la  Notice 
de  l'empire.  Ahrincattr  était  le  poste  d'uu 
ruuiiuoikdant  |Mrticulier,  dan»  le  dUtrict  apjielé 
Traitas  Armoricanut  ; et  il  faut  croire  que 
e’r*t  de  cette  v iüe  que  des  corps  de  troupes  rt’. 

II. 
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maint*,  dont  il  e»l  mention  dans  la  même  No- 
tice, sont  appelé»  A brimaient.  U ne  faut  point 
omettre  que  dans  la  Notice  de»  provinces  t'i- 
vitat  Ahrineatum  est  une  de  celle»  de  la  Jjo- 
noise  Lecomte.  » D'Amille.  Malice  de  t an- 
cienne Gaule , p.  384- 

IXGF.XHKIM  , vg.  B. -Rhin  (Alsace) , arr. 
et  à 13  k.  de  Saveme,  eant.  et  B de  lltwhfel- 
deu.  Pop.  680  k. 

INI. EUS  II  KLM.  vg.  H. -Rhin  ( Alsace),  arr.. 
SI  et  à 6 k.  de  Colmar,  caut.  de  Kaw-rdierg. 
Pop.  2,515  k. 

IMitiKM  , vg.  Pas-tle -Calai»  (Artois),  air. 
et  à 8 k.  île  Sl*Omer,  rant.  et  B d’Aire.  Pop. 
303  li. 

IXGLAXGE,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.,  K! et  à 10  k.  de  Tkionv illc , eant.  de 
Mel/eniv»e.  Pop.  353  k. 

IXGLEVERT  (St-),  vg.  Pas-de-Calais  (Bou- 
lonnais),  arr.  et  à 22  k.  de  Boulogne-sur-Mer, 
caut.  et  K de  Marquise.  Pop.  501  h. 

IXGOLSHPJM,  vg.  U. -Rhin  (Alsace),  arr., 
JS  et  a 8 k.  de  W iornilwurg,  nuit,  et  B dr 
ÜoulU-suus-Foivt».  Pop.  2'4  k. 

IXGOWILLE.  vg.  CaUadot , comm.  de 
Moult,  B de  Vimoul.  ' 

1XGOC  VILLE,  joli  bourg,  Seine-lnf.  (Nor- 
mandie), arr.,  bureau  d'enregist.  et  à I k.  du 
Havre,  chef-1.  de  eant.  Cure.  B.  A 212  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop  9.888  k. 

Ingomille  a partagé  les  destinées  du  Havre  , 
dont  il  n’est  séparé  que  par  le»  forlilkaimo*  de 
celle  ville.  C’était  ikuu  l'origine  une  maison  de 
campagne  qui  portait  le  nom  d’Iuicuu  Viu4  ; 
sa  physionomie  nt  toute  modcruc,  et  scs  priu- 
cipaux  êdilkr»  datent  d’une  époque  tres-rap- 
prorlire.  Il  est  Itàli  en  amphithéâtre , sur  une. 
dite  tres-élevce,  à 1 k.  de  la  mer,  et  possède 
un  granil  nombre  de  lielles  maisons  de  plai- 
sance , appartruaul  à de  rirkni  négociants  qui 
oui  nu  Havre  leurs  romptuirs  et  leurs  maga- 
sins. Là,  de  leurs  jardins,  de  leurs  fenêtres,  ils 
peuvent  distinguer , à 20  ou  30  k.  eu  mer,  1rs 
vaisseaux  «pii  arrivent  au  port  ou  qui  en  sor- 
tent ; lit  jouissent  d'une  vue  délicieuse  sur  In 
ville,  dont  1rs  maisons  sont  entrecoupées  par 
le»  mâts  et  les  pavillons  des  nombreux  vais- 
seaux de  truites  les  nations  qui  remplissent  les 
liassîns  intérieurs.  C’est  du  sommet  de»  coteaux 
d’Ingmiville  que  M.  Casimir  Delà  vigne  , en 
coutempkuit  la  riante  vallée  du  llavie,  cette 
ville  kérmér  de  navires,  et  cet  lioruon  dont 
la  divetsité  ne  le  cé«le  qu'à  l'étendue,  s’écriait 
avec  un  mlkiiiuiasme  bien  uatnrd  pour  sou 
délicieux  pays  : 

C"->Oni|no|.lr.  U n’ml  «Ww  4*  fin»  H»»u  ! 

Fabriques  de  cordage» , faïence . proiluils 
chimiques.  Ralüinrie*  de  sucre.  — Foire  le  29 
sept.  1 30  jours).  — Marché  tou»  lis  lundis. 

IXGOI' VILLE , vg.  Seine-lnf.  ( Norman  - 
dic).  arr.  et  à 25  k.  d’Y'ctot , eut.  et  Cri  de 
St- Valéry -en -Caux.  P»»p.  967  h 

IXGRAXDE.  I>g  Indre  (Beiry  ),  arr.,  caut., 
B et  k 8 k . du  Blauc.  Pop.  408  k. 

Autrefois  baronnie  en  Anjou  , diocèse  et 
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élection  d'Angers  , parlement  de  Paris,  inten- 
dance de  Tours. 

Ce  Iwufg  est  situé  sur  l’Augliu  , que  l’on  y 
passe  sur  lui  pont  suspendu,  d’une  seule  arche 
très-hardie.  On  y voit  un  |>etit  château  à demi 
ruiné,  dont  une  des  tours,  couverte  de  lierre 
jusqu'au  sommet . est  d’uu  rITet  |uttorc*qur. 

IXGRAXDE,  petite  ville  , Maine-et-Loire 
(Anjou) , arr.  et  à 32  k.  d’Angers,  caut.  de 
SI -(Georges -sur -Loire.  B.  A 338  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  dr.»  lettres.  Pop.  1 ,432  h.  — Elle 
est  située  au  pied  d’une  colline  , sur  la  rive 
droite  de  la  Loire.  Ou  y jouit  d’une  v ne  lits* 
étendue  sur  le  cours  du  llruve,  — Verrerie 
considérable.  Entrepôt  de  bouille.  - - Foires 
le»  24  mai,  21  juiu,  21  sept,  et  à la  mi -carême. 

IXGRAXDE,  Ingorandi»,  vg.  t'Unne  (IHii- 
tou),  arr.,  B tl  à 7 k.  de  CkàlrUeraull , eant. 
de  1 langé.  <or.  Pop.  878  h. 

IXGRAXDES  , lig  Im/re-et-lMÎre  ( lou- 
raiuei,  arr.  et  à 25  k.  de  Chinon,  cunt.  de 
Langi-aiv  , H de  Bourgued.  P»»p.  694  k.  — . 
Foire  |r  20  nov . 

IXGRAXXE,  lig  Loiret  (Orléanais),  arr.  et 
à 27  k.  d'Orléans,  caut.  dr  Neuville-mu- 
Bois.  r?]de  Vilrv-aux-l-ngr».  Poji.  394  h. 

IXGRK  , kg  Loiret  (Oiléamn.i),  arr. , eant., 
B cl  à 6 k.  d'Orléans.  Pop.  2,767  h.— Foires 
le  8 déc.  et  2*  jeudi  de  juillet. 

UQIEXilD,  vg.  Eure,  comm.  d'AÜIy, 
K de  Caillou. 

IXGIUXIKL  , Ingainiel , vg.  Morbihan 
(Bretagne),  arr.  et  a 29  k.  de  Lorient,  caut.  de 
Pluuai.  B d'Henneboiit.  Pop.  2,334  k. 

IXGWILLER.  nu  llkvowiLi.ra,  petite  ville, 
B. -Rhm  (Alsace) , air.  et  à 21  k.  de  Snvcme, 

! caut.  et  B dr  BouxwiUer.  Dite  d'étape.  Pop. 
2,170  k.  Sur  In  Moder.—  Fabriques  de  IxHuie- 
terie..  savon,  |iotas»c.  amidon,  |>oteric  de  terre. 

— Foires  lr  maixli  d’avril  l2  jour») , 2*  mardi 
avant  la  St-Louis  et  3*  mardi  de  nov. 

I.MMOM  , Vg.  Ain  (Bugcy),  arr.,  B et  à 
13  k.  de  Beiley,  eant.  de  Lkuis.  lV>p.  371  k. 

IXJCHJX,  vg.  Ain  (Bugev  ),  aiT.  et  a 31  k. 
de  Nantua,  caut.  et  B de  ChàtilJim-de-Mi- 
ciiaille.  Pop.  794  k. 

IXXEXHEIM  , ou  Ivm.br,  vg.  B. -Rhin 
(Alsace) , arr.  et  b 32  k.  de  Schelesladt,  caut. 
et  Z:’  d'Obemai.  Pop.  827  b. 

I.WtHKNO:  (Sic-),  vg.  Dordogne  (Péri- 
pinl) , arr.  et  à 19  k.  de  Bergerac,  caut.  et  B 
d’Eymct.  Pop.  376  k. 

1XXOCKXTS  (les),  vg.  Seine-lnf,  coinm. 
de  la  Crique,  B de  Brllcnconihrc. 

IXOR,  vg.  ,(/e»je(lairTaiiK*),  arr.  et  à 16  k. 
de  Muulniédy,  eant.  rt  (S  de  Striiay . P.  728  h. 

IX OS,  vg.  Ijozère , roitmi.  de  Mastagros- 
SaUc , B de  Séverac.  — Foire  le  17  mai  (à 
Massogrus). 

IXSMJXG.  vg.  Meurthe  (l4>rraiue),  arr.  et 
k 38  k.  de  Château-Salin»,  et  à 38  k.  «k;  Vie, 
«ant . • d' Al I ie*t nilf,  C3  de  Dicu/r.  Pop.  872  k. 

— Fouet  Ica  26  juin,  14  nept..  mardi  après 
1 tiques,  et  mank  apn*t  la  Pentecôte. 

IXSOS,  vg.  Gironde,  comm.  de  Prccbac , 
B de  YilUmdi  ault. 

IXSl'BULS  ( lat.  46*.  long.  23*  ).  « Celait 
30 
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un  peuple  dépendant  de»  Ædui , quoiqu’il 
n'eu  Mil  point  mention  dans  César  (lib.  v)  au 
nombre  (le  mn  qu’il  rite  romme  étant  dans  la 
même  dépendance.  Mais  Tite  Live  en  parle 
comme  d’un  pogut  des  ÆJuï , en  disaut  que 
les  Gaulois  qui  axaient  passé  les  Alpes  et  Je 
Tésin,  trouvant  un  canton  du  même  nom  d' In- 
subres que  celui  qui  était  propre  & celte  por- 
tion des  .Kdui , se  déterminèrent  d’y  fonder 
une  ville  à laquelle  ils  donnèrent  le  nom  de 
Mediolanum  : Quùm  in  tfuo  considérant , 
ogrum  Insubrinm  appellari  audiisseul,  co- 
gna mi  ne  Insubribu*.  pago  A Kduorvm , ibi, 
omrn  sequentes  ioci , candide rr  urhem,  Medio- 
lanum appel farnnt.  Plinr  flih.  ni)  allrihue  de 
même  aux  tnsubres  la  fondation  de  Milan , 
comme  aux  fioii , qui  avaient  également  passé 
les  Algies,  la  fondation  d’un*-  autre  >ilk  , qui  a 
été  connue  sous  le  nom  de  issus  Pompeia,  au- 
jourd'hui Lodi-Feeckio.  Hanson,  qui  place  les 
insubres  dam  la  Bresse,  m imaginant  qu’il  y a 
une  rvsAnn li lance  avec  la  finale  du  nom  d ’/«- 
tubres,  devait  être  informé  «pie  la  Bresse  doit 
■on  nom  au  Brexius  Salins,  dr  même  que  les 
noms  de  plusieurs  autres  cantons  de  pays,  la 
Brie,  Ir  Perche,  ont  commencé  par  être  des 
noms  de  forêts,  Brie  gins  Sa/lus,  Per  tic  us  Sal- 
ins ; et  il  est  évident  que  le  nom  de  Brexius 
Saltut  n’est  point  celui  dr»  Insubres.  Mai»  il 
vient  en  pensée  que  les  fondateurs  de  Mediola - 
nunt,  auxquels  il  avait  paru  favorable  de  trou- 
ver un  terrain  du  nom  des  In  tubres , n’ont  eu 
d’autre  raison  de  choisir  m conséquence  le 
nom  de.  Mediolanum , plutôt  qu’un  antrr,  que 
parce  que  Ica  Insubres  sortaient  d’un  lieu  qui 
portait  le  même  nom.  Or  nous  connaissons  un 
Mediolanum  entre  le  Forum  des  Segunani  et 
Lugdunum.  Comme  il  n’est  pas  douteux,  par 
le  témoignage  de  César,  que  les  Segutiani 
étaient  dépendants  {clientes,  selon  l’expression 
dont  il  se  sert)  de»  Ædui , un  lieu  qni  se 
trouve  dans  ce  territoire  peut  avoir  appartenu 
à un  peuple  également  sujet  des  Ædui , et  qui, 
n'étaul  point  nommé  dans  César  ni  depuis  lui , 
aura  été  oonfundu  avec  les  Segusiant.  IJu  sa- 
vant, dont  je  respecte  les  lumières  et  la  criti- 
que, et  qui  a remarqué  de  même  qu’en  trou- 
vant le  nom  de  Mediolanum  citez  les  Ædui , 
c’élail  une  indication  du  canton  de»  Insubres , 
a mis  en  avant  uti  autre  Mediolanum.  dont  le 
nom  actarl  r*t  Malain.  Mais  ce  qui  ne  permet 
point  d’admettre  ce  Mediolanum , c’est  qu’il 
appartient  aux  Lingonrt , peuple  puissant  qui 
n’a  jamais  été  dans  le  cas  de  relev  er  des  Ædui. 
C’est  pour  avoir  été  du  territoire  des  Isogones 
que  Malain  dont  il  s’agit  est  actuellement  du 
diocèse  de  Dijon,  démembré  tout  récemment 
du  diocèse  de  La  ogres.  I.e»  Mnniubii , dépen- 
dants des  Ædui , étaient  limitrophes  des  Un- 
gonet  «Je  ee  côté-là  ; cl  il  est  constant  par  le 
nom  de  Fins  qui  se  conserve  sur  1rs  frontière» 
«les  Manduhii , romme  on  peut  voir  à l’article 
de  leur  nom,  que  le*  limite»  «h**  diocèses  répon- 
dant aux  territoirr»  des  cités.  » D’Anville. 
Notice  de  f ancienne  Haute,  p.  SM.  V.  aussi 
Walckeuaer.  Géographie  des  Gaules,  t.  I , 
p.  216  ; t.  n,  p.  27. 


I.VSl  l.A  ALLORROturn  ( Ut.  46*,  long. 
23").  « Ou  voit  dans  Tite  Live  (lil>,  xxi , 
sert.  3 ) qu’Auniltal  , après  avoir  passé  le 
Rhône,  tourna  sur  la  gauche  et  traversa  le 
territoire  des  Tricastini.  Il  nous  dit  en  même 
temps,  d'apres  Folybe , qu'en  quatre  jours  de 
marri*,  quartis  castris,  en  remontant  le  long 
du  H houe,  il  arriva  au  ruulluent  d’une  rivière 
qui  se  joignait  au  Klionr-  Quoique  le  nom  de 
cette  rivière  se  lise  .4 papas  dans  Polylie,  |wrrr 
qu’ou  y a sulistituè  ex:  nom  à un  autre  qui  pa- 
raissait corrompu  dans  sou  texte,  et  quoiqu’on 
trouve  pareillement  Arar  dans  Tite  Live,  cette 
rivière  ne  saurait  être  Y Arar,  ou  la  Sainte. 

( iar  il  faudrait  supposer  qu’une  nombreuse  ar- 
mée, avec  des  éléphants  et  des  bagages,  eût 
fait  plus  de  40  lieues  françaises  en  quatie  jours  ; 
c’est  même  beaucoup  que  d’en  adincttie  20 
pour  le  moins,  en  partant  du  Rlunie  plus  lus 
que  ne  sont  les  Tricastini , pour  arriver  jus- 
qu’à l’Isère,  qu’Aunihal  drvait  rencontrer 
avant  que  d'aller  plus  avant.  D'ailleurs  il  est 
à remarquer  qu’Aiiniliat  n’a  connaissance  des 
Allobroges  qu'en  arrivant  à rette  rivière;  an 
lieu  qu’il  eût  déjà  traversé  l’étendue  de  leurs 
terre*  s'il  fiit  parvenu  à la  jonction  de  VArar 
aver  le  R boive.  Le»  critique»  les  |>his  judicieux 
sont  donc  persuadés  que  le  nom  de  la  rivière 
dont  il  est  question  est  Isar  on  Isara.  Or,  se- 
lon Polyhr  et  Tite  Live,  1rs  terre*  renfermée* 
entre  le*  «Jeux  riv  ière»  étaient  désignée»  par  le 
nom  d '/ns  u/a,  quoique  ce  canton  ne  soit  pas 
une  ile  rigoureusement  parlant,  comme  il  en 
est  de  ce  que  nous  appelons  aujourd'hui  Islo-de- 
Fratirr.  L’intérieur  «le  cette  ile  était  habité 
par  le*  Allobroges,  et  le  t«*rme  prope  dont  se 
sert  Tite  Live  ne  rend  point  à cet  égard  l'ex- 
pression de  Polvlie,  qui  est  néanmoins  son  au- 
teur original  snr  ce  sujet.  * D'An  ville.  Notice 
de  r ancienne  Gaule,  p.  886. 

INSWII.I.KR.  vg.  Meurthe  (I.nrrainr),  arr. 
de  Château-Salins,  à 83  k,  de  Vie,  cant.  d’Àl- 
bestrofF,  Ë de  Dieuze.  Pop.  614  h. 

IX  T Kl, , vg.  Morbihan,  comm.  d’Edeven, 
El  d’ Auras. 

IXTR  AVII.I.K,  vg.  Seine- Inf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 14  k.  de  Dieppe,  cant.  et  CS 
d’Envermeu,  pop.  203  h. 

I.VTRKMAIKK,  vg.  liwrr,  comm.  deCa- 
nappeville,  Ei  de  Louxirrs. 

INTRKVILLK.  vg.  Eure  et- Issir  (Beauce), 
arr.  et  à 38  k.  de  Qiartm,  cant.  de  Janville, 
E d'Angers  il  le.  Pop.  320  h.  — Fabriqua  de 
bonneterie  en  laine. 

[VÏV JII.KI.  H.I  VT  ARI>  . ,R.  Loiret 

(Orléanais),  arr.  et  à 10  k.  de  Pilhiviert,  cant. 
de  Malesberlie*  , E de  Sermaise».  p.  133  h. 

INVAL,  vg.  Oise,  comm.  de  Gourcdles- 
lès-Gîsor»,  E de  Gisor*. 

IWALbOIRUX  , Vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 49  k.  d’Amien».  cant.  et  El  d’Oise- 
mnnt.  Pop.  310  h. 

IWII.Ll ICRS,  vg.  /suret,  comm.  de  Gi- 
vrait)**, E de  Bornes. 

IXXF..VT,  vg.  Pas-de-Calais  (Boulonnais), 
arr.,  E et  à 10  k.  de  Montreud-aur-Mer, 
cant.  d’Etaplcs.  Pop.  321  h. 


IXZIXZAC , vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  à 13  V.  de  Lorient,  cant.  cl  CE  de  Hrnne- 
bonl.  Pop.  2,173  h.  — Foires  les  3 mai , 
30  juin  et  14  sept. 

IPpécOUBT,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
et  à 33  k.  de  Bar -le -Due,  cant.  de  Tria  «court, 
CH  de  Beauté*.  Pop.  420  h. 

IPPLIJIO,  vg.  Moselle  (pays  Measin),  arr., 
cant. , E et  à 5 k . de  Sarreguemines.  P.  466  h. 

IRAI , vg.  Orne  (Normandie),  arr.  et  à 
25  k.  de  Mortagne-sur-Huine  . cant.  de  l'Ai- 
gle. E de  St-Maurire.  Pop.  798  h.  — On  y 
trouve  une  source  «l’eau  minérale. 

Pated.  de  M.  u Psiv«Mt  u’Irai  , membre 
de  l'Iiiatilut. 

Bibliographie.  Tusiai.  Faux  (Tirai  (Exa- 
men analytique  des  eaux  minérales  des  envi- 
rons de  l'Aigle,  chap.  5). 

IRAIS,  vg.  Deux- Sèvres  (Poitou),  arr.  et 
à 31  k.  de  Parthenav,  eaut.  et  E d'Airvault. 
Pop.  374  h. 

IR ANCY . vg.  Yonne  ((’.bnm pagne),  arr.  et 
à 14  k.  d’Auxerte,  cant.  de  Coulange-la-Vt- 
neusc,  E de  St-Bris.  Pop.  1,015  h.  — Il  est 
situé  dans  un  territoire  fertile  en  excellents 
vins.  En  1568,  les  habitants  de  ce  bourg  avant 
tué  renseigne  des  gens  du  prince  de  Coodé,  le» 
troupes  allemandes,  pour  se  venger,  passèrent 
au  (il  de  l’épée  tou*  le»  habitants,  sans  même 
épaigner  le»  femme*  et  Je*  enfants,  dont  il*  je- 
tèrent les  corps  dans  les  puits. 

Pat-ris  de  Socmo-r,  architecte  de  l'église 
Sto-t^eneviêve  de  Paris,  aujourd’hui  le  Pan- 
théon. 

1R  A7.KIN,  vg.  Arsége  (Comminges) . arr.  et 
à 20  k.  de  St-Girooa,  cant.  et  E de  GutiBon, 
Pop.  163  h. 

IRK-LK-SEC,  Vg.  Meute  (pays  Messin), 
arr.,  cant.,  E d à 6 k.  de  Montmcdy.  Pop. 
553  h. 

IKK- I.KS- PRÉS,  tg.  Meuse,  comm.  et  El 
de  Montmédy, 

1RMF.RRY -TGARGAN,  vg.  fi. -Pyrénées, 
comm.  d’Ossé»,  E de  St-Jean-Pied-de-Port. 

1RIGNY.  bg  Hlurne  (Lyonnais),  arr.  et  à 
il  k.  dr  Lyon.  cant.  et  E de  St-Génis-Laval. 
Pop.  1,124  h.  — Foires  le»  2 mai,  26  juillet, 
6 déc.  et  jeudi  gras. 

IHISKARHY.  vg.  B.-Prrénées  (Navarre), 
arr.  de  Mauléon,  E et  à 22  k.  de  St -Palais, 
cant.  d’iholdy.  Pop.  1,191  h. 

IRI.AM» , vg.  Deux-Sèvres,  comm.  du 
Vanneau,  E de  Maozé. 

IRI.F-S,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
27  k.  de  Pcrunne.  cant.  et  E d'Albert.  Pop. 
429  h. 

IRMSTETT.  vg.  B.-Hhin  (Alsace),  arr.  et 
à 22  k.  de  Strasbourg,  cant.  et  E de  Wal- 
lonne. Pop.  1 48  h. 

lROIMtl'KR.  vg.  tlle-rl -Filai ne { Bretagne), 
arr.  et  à 14  k.  de  Montfort-sur-Meu,  cant.  et 
E * Béohcrrl.  Pop.  1 ,714  h. 

IKON.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr, et  à 25  k. 
de  Vervina,  cant.  et  E de  Guise.  Pop.  781  h. 
— Fabriques  de  châle»,  gaze*  et  nouveautés. 

I ROT LKG17  Y , ou  UaauLU,  vg.  B. -Pyrénées 
(Navarre),  arr.  de  Maulétm,  à 35  k.  de  St- 


IBÈRE  (département  de  1'). 
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Palais,  cent,  de  S t - F.tbnne-d* - Bmgarey , rg  de 
St- Jean-Pied -de- Port.  Pop.  498  h. 

IRRKYU.I.K,  !r  art  lia,  vg.  Eure  (Nurman- 
die),  arr.,  cant..  f-3  et  à 10  k.  d’Evreux.  Pop. 
264  h.  — fabrique  de  juibs  de  cotun.  Brique- 
teries. 

IRISE,  B. -Pyrénées . V.  S*-Pimuu>d’1- 
MU. 

IRVIU.AC  , vg.  Fini  itère  (Bretagne),  arr. 
et  à 30  k.  de  Brest,  cant.  de  Dauullan,  C-J  du 
Faon.  Pop.  2,452  h.  — Foire*  les  8 fév.,  8 
mai . 8 août  et  8 w». 

1SAAC,  vg.  Lot-et-Garonne,  cumin.  dcSt- 
Panluux,  S de  Miramout. 

1SAC  (P),  petite  rivière  qui  prend  sa  source 
près  du  village  d'AUtarrU,  Loire- Inf.i  elle 
|«u^à  Blaiu,  Gurrrourt , et  se  jette  dans  b 
Vibiue  uu  |ieu  aii-des»oui  de  Kieuv,  apres  un 
cours  d'environ  60  k.  PJIc  est  iiavigahb  d«a|iuis 
Guerruuel  jusqu'à  ton  embouchure,  sur  une 
druduede  13,000  ni. 

ISA  NT- DE- SOI' IM  AC  (St-),  vg.  Gironde, 
curant,  de  St-Savm,  t;  de  Cavîguac. 

■SARA  (bt.  50°,  long.  21").  *•  C'est  ainsi 
que  je  suis  |tcr$ua«lc  qu'il  faut  lire  dans  la  Ta- 
ble théodusienne,  au  lieu  de  Ltira , sur  la  mute 
qui  conduit  de  Samarobtiva,  uu  d’Amiens  à 
Augusta  Suetûonunt,  ou  Suiison*  ; car  le  pas- 
sage de  U rivière  d'Oise  sous  N’oyon  est  pré- 
cisément le  terme  désigné  par  celle  dcnuiui na- 
tion ; et  b Talile  y figure  un  cours  de  ris  ière 
qui  coupe  la  trace  de  la  voie  dont  il  s'agit.  On 
sait  que  U Table  est  souvent  fautive  dans  b 
maniéré  dont  les  noms  y sont  écrits.  Je  remar- 
que d'ailleurs  que  les  distances  qui  se  rappor- 
tent au  passage  de  l'Oise,  savoir  V1IIJ  à l’é- 
gard du  lieu  nommé  Radium,  et  XVI  à l'égard 
& Augusta  S unit  o/mm,  vont  très-convenables. 
Pour  ce  qui  regarde  la  première,  ou  peut  con- 
auiter  l'article  Podium.  Quant  à b seconde,  je 
trouve  cntrcle  passage  dr  l’Oise,  au  lieu  nommé 
Pont-J'Rvéque  jusqu'à  Soivvons,  en  s'y  rendant 
|wr  V ic-sur- Aisne,  environ  18.000  toise*.  Ch- 
ie calcul  rigoureux  de  16  lieues  gauloise*  est 
de  18,1 44  toises.  Ifue  roi  ou  ne,  numérotée  \ II, 
a été  trouvée  à Vie- sur- Aisne.  Il  y passait 
donc,  une  voie  romaine,  et  la  distance  de  Vie- 
sur-Aûne  à Soissons  étant  d'environ  8,000 
toises,  elle  convient  fort  aux  7 lieues  gauloises, 
dont  le  calcul  est  de  7,938  toises.  » D'Amille. 
Notice  de  V ant  ienne  Gaule,  p.  *87. 

ISA  HA , illv  . (Ut.  4«-,  long.  23").  . Nous 
avons  deux  rivières  de  re  nom  dans  b Gaule. 
Ta  première  à citer  est  celle  de  b prov  iuce 
Viennoise,  et  que  Pbncus,  écrivant  à Cicéron 
(iib.  x,  epist.  4),  dit  are  /lumen  maximum 
quodin  fiuibtu  est  AUobrogum.  Les  écrivains 
grecs.  Strabon,  Ptolémèe,  nomment  cette  ri- 
vière l*ar,  et  je  suisd’un  même  sentiment  avec 
M.  de  Valois  (Ub.  xM,  p.  255),  qu'il  convient 
de  lire  dans  Tite  Lise  Itar,  et  non  |ias  Arar, 
lorsqu'il  est  questiou  de  b marche  que  tint 
Annih»!  pour  se  rendre  ai  Italie.  La  source  de 
b rivière  dont  il  s'agit  est  dans  U*  pays  des 
Centrâmes,  qu'elle  traverse  avant  que  d'entrer 
dans  celui  des  Allobroges,  pour  finir  son  cours 
dans  le  Rhône.  Son  nom  n'a  point  reçu  d’alté- 


ration sensible  dans  celui  d'Isère.  » D'Amille. 
Notice  de  V ancienne  Gaule,  p.  388. 

ISAHA,  autre.  (bl.  50",  long.  22*).  « Il 
| n’en  est  pas  de  même  de  l'uutre  liv  ière,  dont  le 
nom  d'Lara  ue  parait  |ias  moius  ancien,  à en 
juger |unr  la  dénomination  év  ùbmim-ut  trinque 
de  Br  ira  1 sorte,  que  fournil  ITtinéraiiv  d' Auto- 
niu,  m indiquant  Pontoise,  (é  nom  d ‘/tara  a 
été  altéré  dan*  le  moyen  âge  m celui  d'Esia  ou 
Æsia  : et  b menliuo  que  l'on  trouve  «Uns  Vi- 
biiis  Srquester  du  iiotn  d'Ettu,  comme  propre 
à une  rivière  qui  te  rend  dans  b Seine,  m’est 
trrs-susprcte  de  nouveauté,  cl  |>arail  bien  être 
une  de  ce»  notes  marginale»  «le  muim  posté- 
rieures,  qui  ont  été  fourrées  dans  des  textes 
d'auteur»  anciens.  •*  D'Auv  dit*.  Notice  de  Vau- 
rienne Gaule,  p.  *88. 

ISAL'T-DE-LTIOTKJ. , vg.  H. -Garonne 
(Langtiedor),  arr.  cl  à 12  k.  de  St-Gambns, 
cant.  et  «l’Aspct.  Pop.  890  b. 

ÎKDKRGI'E,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 30  k.  de  Rétliuuc , cant.  de  Norreot- 
KiMitès,  g]  d'Aire-sur-la-Lys.  Pop.  764  b. 

1S4.HKS.  vg.  Cosges  (Lorraine),  arr.  et  à 
44k.  de  Neufchàtrau.caut.  et  de  Lamarche. 
Pop.  845  b.  — Foire*  les  9 fév.,  15  mai,  24 
juillet  et  26  nov. 

INDES,  vg.  Loiret  (Orléanais) , arr.  et  à 
29  k.  de  Gieu,  cant.  et  IL.  de  Sully.  Pup. 
570  b. 

I S -EN -B ASSIG S V,  vg.  IL- Marne  (Cham- 
pagne, an*.  et  à 28  k.  «b  Chaumont,  caot.  et 
de  N’ogcnt-b-Roi.  Pop.  928  b. 

ISÉ,  ou  lu,  vg.  Ma  tenue.  (Maine),  arr.  et 
a 26  k.  de  Mayenne,  cant.  el£>5  «le  Baix.  Pop. 
1 ,858  h. 

ISKN  AY,  vg.  Nièvre  (Nivernais),  arr.  et  à 
25  k.  de  Châtesni-Chmon,  caut.  et  Ej  de  Mou- 
linveo-t  .ilbert.  Pop.  471  b. 

■SENES,  vg.  H. -Rhin.  V.  Isauuuut. 

ISÈRE jl'), 5Vor«w,  Lara,  rivière  qui  prend 
sa  source  «u  pied  du  mont  I *er eau  eu  Piémont; 
elle  passe  à ligue,  à St-Mauncc,  a Moustier, 
oit  elle  eu  i.nurnce  à être  flullable  ; à Coullaus 
et  à Moutnieilbu,  où  elle  dcvicut  navigable; 
un  peu  au-dessous  de  cette  ville  elle  entre 
dans  le  dép.  «le  V Isère,  passe  pres  du  Fort* 
Barreaux,  à Domaine,  Grenoble,  Sl-Qucntin, 
Romans,  et  se  jette  «huis  le  Rhône,  à 8 k.  au- 
dessus  de  Valence,  apres  un  cours  trcs-rapide 
d'environ  280  k.  Elle  reçoit  les  «aux  «b  l’Arc, 
du  Drac,  etc.  La  longueur  de  b navigation  «b- 
puis  b I routière  juMpi'à  sou  embouchure  est  «b 
1*9,500  m. 

ISÈRE  (département  de  V).  Le  département 
de  l'Isère  est  formé  d’une  partie  de  b ci-ib- 
vanl  province  dn  Dauphiné,  et  lire  sou  nom 
de  la  rivière  «1e  l'Isère,  «pii  b traverse  du  nord- 
est  au  sud-onest,  et  arrose  dan*  son  rours  b» 
vallées  les  plus  productives.  Sm  bornes  sont  : 
au  nord,  b Savoie  et  b departement  de  l’Ain; 
à l’est,  b Savoie  et  partie  du  dèpurlement  des 
Hautes-Alpes  : au  sud,  les  départemoits  de.» 
Hautes- Alpes  et  «b  b Drôme  ; à l'ouest,  celui 
du  Rhône  et  partie  «b  celui  de  U Drôme. 

O département  est  hérissé  de  montagnes,  qui 
se  lient  aux  Alpes  de  b Savoie  et  du  PièaMmt, 


et  laissent  sauvent  cuire  «■lie.»  de  magnifique* 
vallérs  et  des  plaira**  vaste*  et  fertiles.  Dans  b 
région  haute,  où  le»  rochers  d«imiueut,  uu  ne 
rivolle  «pie  peu  «b  grain*  et  tb  légumes  ; les 
urigr*  y couvrait  b terre  |x*udaut  uu  long  hiver; 
sur  le»  sommités  de»  muutagur*  il  y a même  des 
neiges  | erpétuclbs  et  «b»  glaciers  aussi  » irux 
que  le  monde,  non  loin  desquels  existent  des 
sources  d’eau  chaude  et  des  fontaine»  à l'ai  tri 
de»  froids  les  plus  rigoureux,  ha  ilaiu»  de  ces 
montagne»  sont  couverts  de  belles  forêts  «b  sa- 
pin*, et  peuplés  «b  village»  entourés  de  beaux 
pâturage»  où  paixsrut  de  nombreux  troupeaux. 
Ou  y trouve  un  asaex  grand  nombre  «b  Ue», 
dunt  les  principaux  sont  ceux  «b  Paludru,  «b 
Lemps,  de  Lalfrey  rt  «b  Sept -La ux.  Le  pays 
aJjoude  eu  gibier  ib  toute  espece  : b chamois  y 
bondit,  l’aigle  et  b v autotir  planent  sur  le»  af- 
freux piecipirtai  «|u'ou  y rencontre  «b  toute 
part.  Le»  coteaux  soûl  couverts  d'arbres  frui- 
tiers et  de  vignes  , les  vallées  saut  fertiles  eu 
froment,  grain*,  chanvre, et  fruit»  de  toub es- 
pece : ou  y trouve  aussi  «k»  plaines  arides  et 
sahlununiM»,  et  des  otarèrage*  assez  élendus. 
Les  sites  pittoresque»  se  multiplient  à rndiui 
dan»  ce  pays  «b  montagne.*;  on  voit  «b  tous 
côtés  des  ix<cJm  is.  de»  \ allée»,  de»  gorge»  et  de» 
«Ici lié',  de  souibrr»  furets,  des  torrent*,  des 
cascade»,  de*  grottes,  les  images  de  la  fertilité 
et  de  la  stérilité,  séparée»  par  un  millier  «b 
luise*.  La  partie  qui  porte  b nom  de  Gramb- 
Chart  reuse  est  surtout  remarquable  par  ses 
bois  maguiGtpu»,  ses  sites  pittoresques  et  ses 
montagnes  agrestes , sillonnées  par  «b  nombreux 
torrent.»  qui  en  descendent  avec  impétuosité,  se 
prédpilent  «b  chute  en  chute,  et  vont  avec  fra- 
cas ensevelir  leurs  eaux  au  fond  d abîme*  af- 
freux. Les  habitant»  tirent  tout  le  parti  possibb 
d’un  territoire  aussi  diversifié  : daus  la  partie 
moulut-usc  leur  industrie  al  au-dessus  «b  tout 
éloge  ; ils  coupent  leurs  montagne»  eu  étages 
successifs,  soutenu»  par  «b*  murs  «b  pierres 
sèches,  et  y transportent  «b  la  terre  ; aussi  uu 
peut  dire  que  b département  est  cultivé  par- 
tout où  l'homme  peut  »e  transporter  a«rc  quel- 
que* i iu><  ruinent.»  aratoires,  La  culture  cesse- 
sur  les  mon  Lignes  à 1a  hauteur  d’euv  irun  900 
tu.,  et  a 14  ou  1,500  m.  les  bois  ne  croissent 
plus  qu’avec  difficulté. 

Des  canaux  d'irrigation  sont  établis  partout 
<xi  b terrain  peut  b permettre,  et  portent  la 
fertilité  dans  bs  terres  les  plus  arides.  liai»  les 
vallées  «b  i’Oysaiis,  im  les  eaux  bienfaisantes 
d«-  la  Romanche  uni  un  cours  rapide  qui  per- 
met «b  bsempluyer  facilement,  «mi  voit  de  tous 
côté»  de»  ouvrages  destinés  à l'arrosement  «bs 
prairie».  A Rourgoiu,  les  eaux  de  U Rourhre, 
qui  fout  mouvoir  b»  usines,  jujiteut  l'abon- 
dance daus  une  plaine  eteudue  qui  leur  doit  sa 
fertilité  ; mais  b plu»  I **l  «tuv  rage  de  ce  genre 
que  l’on  rouuaisae  dans  b dê]Mirte«neiit  est  b 
canal  d'Ërhiroiles,  qui  traverse  la  plaine  de  ce 
iu*m  et  s'étend  jusqu'aux  porte. » «b  Grriinhb. 

L'arruudisseiucnt  de  Grenobb  lie  renferme 
pas  de  plaine»;  la  culture  «embrasse  les  v allée» 
«A  1rs  flanc»  des  montagnes.  Parmi  b»  vallées, 
celle  de  ürésivaudan,  dont  la  fertilité  a passé  eu 
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proverbe,  ni  unr  dn  pliu  rianln,  dn  plut  fer- 
tileset  de»  mieux  cullix m de  la  France  : ut  lon- 
gueur, depuis  Chapareillnn  jusqu'à  l’entrer  de* 
gorges  de  Voreppr,  est  d'environ  48  k.;  sa  lar- 
geur variede  6 * 7 h . FJle  est  l»rdw  dans  toute 
son  étendue  par  deux  chaînes  de  montagne*,  dout 
les  groupes  varirtit  à l'infini,  et  qui . vint  cutis er- 
tes,  vers  le  pied,  de  champs  cultivés,  de  prairies, 
de  vergers  et  de  bisquet»  : ver*  le  milieu,  de  fo- 
rêts et  de  pâturages  : vers  In  rime,  de  nrigt-s  ou 
dr  rochers  nus.  Quelques-unes  sont  même  cul- 
tivées jusqu'à  leur  sommet,  ou  garnit**  de  fo- 
rêts de  chênes  et  de  châtaignier»,  qui  fornu-ul 
un  rideau  sur  lequel  l'tril  aime  à se  reposer.  Les 
noyers,  le»  mûrier»,  le*  re-risiers,  mêlés  avec 
U vigne,  qui  s'entrelace  dan*  de*  êraldes  de 
médiocre  hauteur,  occupent  lui*  partie  dr  la 
plaine,  tandis  que  la  vigne  tause,  telle  qu'on  la 
cultive  dans  la  Bourgogne  et  la  Clumqwigne, 
garnit  le  coteau  qui  regarde  te  midi.  Au  pind 
delà  vigne  haute  (que  l’un  nomme  hautiu), 
toutes  les  productions  se  succèdent  avec  1rs 
saisons.  Jamais  aucune  partie  ne  reste  sans 
culture;  l'hiver  même  y laisse  apercevoir  les 
traces  de  plusieurs  récoltes,  qui  n’atteudent, 
pour  fixer  les  soins  du  cultivateur,  que  les  pre- 
mier» rayon»  du  soleil  du  printemps.  Ici  le 
trèllc  a succédé  au  Idc,  uu  va  croître  avec  lui; 
là,  sous  de*  taillis  épais,  k*  chanvre  a pii*  La 
place  du  frument  ; plus  loin,  l'orge  ou  le  mais 
ont  remplacé  le  chanvre;  et  partout  ce  qui 
nourrit  l'homme  se  recueille  à coté  du  ju»  de 
la  treille.--  De  immhreiiM*»  maison*  de  rampa- 
gne  ofTreut  le  tableau  de  l'aisance  ; et  la  moin- 
dre calione,  loin  d'attrister  l'imagination  de  ce- 
lui qui  l'approche,  lui  laisse  l'impression  flat- 
teuse de  l'abondance,  fille  du  travail  et  dr  l’in- 
dustrie. Cette  magnifique  vallée  est  partagée 
dans  toute  sa  longueur  par  l'Isère,  dout  on 
contemple  avec  regret  l«  effet*  trop  souvent 
désastreux,  et  dont  on  désirerait  voir  les  eaux 
plu»  limpide*.  De  chaque rôté  de  celte  rivière, 
une  grandr  route,  garnie  d'arhres  magnifiques, 
ae  présente  comme  l'allée  principale  d'un  im- 
mense jardin  paysager  , partout  varié . partout 
emlielli  par  l’industrie,  le  travail  et  la  main 
bienfaisante  de  la  nature.  Dire  quelle  source 
de  richesse  découle  chaque  année  de  cette 
plaine,  dire  combien  d'hommes  cette  heureuse 
terre  nourrit,  combien  de  familles  y puisent 
leur  existence  ou  les  douceurs  de  la  vie,  serait 
*'«|wv'r  à faire  révoqurr  en  doute  In  vérité 
dle-méme.  Rien  n’e»l  compavalili*  à l'aspect 
qu'offre  la  vallée  de  Grésivaudan,  *ne  du 
sommet  de  la  moutagnr  du  Saprv,  située  sur  la 
route  de  Grenoble  à la  Giande-tJiartmisc;  de 
cct  endroit  elle  |nrr*ente  mi  coup  d’ail  d’autant 
plu»  ra vissant,  qu'il  forme  un  parfait  contraste 
avec  le  pays  affreux,  sauvage  rt  solitaire  qui 
entoure  cct  ancien  monastère.  — ta  culture 
diffeic  dans  U*»  montagnes  autant  que  le  climat 
et  la  qualité  des  terres.  l)au»  la  vallée,  |r  chan- 
vre et  la  vigne  orcu|ient  tous  les  liras  ; dan*  k» 
montagnes,  on  cultive  principalement  le  seigle, 
l'avoine.  et  un  peu  de  froment  : le»  lxrufs  sont 
preMpH*  rvrliisiveranit  employés  à cette  culture; 
quelque*  petit»  |kropnétairos  se  servent  cepen- 


dant de  vache*  ou  de  mulets,  mais  c'est  le  plus 
petit  nombre.  Les  partie*  ilrs  montagnes  qui  ne 
peuvent  être  cultivée»  au  louent  par  les  parti- 
culiers ou  les  communes  qui  en  sont  proprié- 
taire* aux  liergers  provençaux,  ou  servent  de 
pâture  aux  troupeaux  de  différents  villages  *ur 
le  territoire  desquels  elles  sont  située»  ; mais, 
comme  il  serait  trop  dispendieux  pour  chacun 
d'avoir  un  pâtre  particulier,  il  s’en  trouve  qui 
ae  rhargmt  d'y  conduire  le»  liestiaux  pour  une 
somme  qui  varie  de  30  à 50  centimes  par  tète 
de  mouton.  Moyennant  cette  légère  rétribution, 
on  est  dispensé  des  soins  qu’exige  le  troupeau, 
pendant  quatre  mois  qu'il  reste  sans  descendre 
du  jiâturage.  Dan*  une  assez  gronde  parlie  de 
1'Oysaiis,  le*  montagne»  sont  trop  rapide*  pour 
que  l’ou  puisse  cultiver  ou  récolter  avec  de» 
animaux  ; tout  s'y  fait  à liras  d'hommes,  tas 
terre*  s’y  piochent  ou  s’y  bêchent  ; les  ciigrais  y 
sont  portés  sur  le  dos  ; enfin  le»  recuites  sont 
mises  en  tas,  renfermées  dans  des  drap*,  et  em- 
portée» dons  la  grange  par  les  propriétaire»  et 
leur  famille. 

L’arroudiHscuimt  de  Sl-Marrellin  présente, 
au  nord,  une  vaste  plaine  connue  sou»  les  nom* 
de  plain»  de  Kiev  rc»  et  de  b Cote-St-André. 
Les  terres  en  sont  généralement  gra*  dru***  et 
privées  d’eau  courante  ; aussi  toute*  le*  prai- 
ries dout  ou  fait  u»age  y *ont-r]|c\  des  prairies 
artificielles  ; il  est  fort  rare  d'en  trouver  de 
naturrlk*s,  sire  n'est  quelques  partir*  liasse»  au 
pied  de»  coteaux,  lie  mitre  est  couvert  dr  col- 
lines, dont  toutes  les  sommités  sont  garni»-»  de 
trois  ou  de  broussailles.  Les  coteaux,  ainsi  que 
les  vallou»,  vont  cultivés  avec  soin;  la  (dupaii 
des  terre»  y sont  de  Imune  qualité,  et  rapportait 
du  froment.  Lue  antre  |»artie  de  «-et  arrondis- 
senicut  est  couverte  de  hautes  ruoutagucs  qui 
joigucut,  d'un  cùtc,  celle»  de  Sassenage,  et  de 
l’autre,  celle*  de  Verrors,  et  qui  se  prolongent, 
au  sud.  sur  toute  la  rive  gauche  de  l’Isère  : 
cette  partie  comprend  une  portion  considérable 
de  l'ancien  Roy  aiuiais,  et  peut  être  regardée 
comme  la  pin»  industrieuse.  Enfin  unr  qua- 
trième partie  est  comme  vous  le  uom  de  vallée 
de  Tullins,  qui  n'est  autre  chose  que  le  prolon- 
gement de  celle  de  üré*i*andau,  « laquelle 
elle  ue  cede  ni  en  fertilité  ui  eu  lieauté.  L'as- 
pect  qm*  présente  ce  vaste  liassiu  est  le  plus  pit- 
toresque que  l'un  puisse  s'imaginer  : la  v ue, 
bornée  par  une  moutagnr  dout  la  partie  basse 
est  extrêmement  fertile,  *r  prolonge  sur  de» 
moineaux  de  neige  presque  loujnurs  perma- 
neuls.  Au  pied  de  ces  moutagues  <-oulc  l'Isère, 
divisée  en  plusieurs  partie»,  humant  de»  île» 
qui  scmldent  dessinées  par  l'art  plutôt  que  pur 
le  cours  naturel  des  eaux.  Partout  le*  terres 
sont  cultivées  avec  un  soin  |uirtirulier,rt  four- 
nissent au  moins  deux  récolles.  On  trouve  dans 
presque  tuas  les  fond*  de»  mûrier»,  des  noyers, 
de*  vignes,  du  cluuivre,  du  Idé  ou  du  tn-lle, 
sam  qu'aucune  de  ers  plante»  nuise  à la  qua- 
lité ou  à l'alHuidaiicr  de»  autres. 

La  partie  méridionale  de  rurrondisseinenl  de 
la  Toutedu-Piii,  connue  sous  le  nom  de  l'erres 
froides,  est  entrecoupée  de  vallées  étroites.  La 
partie  septentrionale  n'ulfre  que  de»  coteaux  de 


moyrtuie  liuulrur  entremêlés  de  petites  plaines, 
quelquefois  humides  et  marécageuses.  C'est 
dan*  cet  arrundisbement  que  se  trouvent  les 
brade  Pabdru  et  de  tamp»,  et  les  vastes  ma- 
rais de  Rnurgum. 

L’arrnudissement  de  Vienne , le  plut  popu- 
leux et  le  plus  étendu  après  relui  de  Grenoble, 
offre  dam  sa  jiartic  liord  une  vaste  (daine  aride 
et  saldoimcsrse  , où  l'on  cultive  beaucoup  de 
seigle.  la*  rentre  est  couvert  de  colhuct , dont 
le»  jiartie*  liasses  sont  riches  et  bien  cultivées  , 
tandis  que  le»  sommets  unit  couronnés  de  bot*. 
Le  midi  préKUle  une  plaine  extrêmement  fer- 
tile, comme  sous  le  nom  de  b Valoire.  Outre 
le  grain  et  le  vin,  uu  y rérolte  encore  eu  abxi- 
daure  des  bines  , des  huiles  , et  l'on  s’v  livre 
avec  succès  à l'éducation  des  vers  à soiev 

Elévation  tirs  principales  montagnes  avant 

plus  tir  3,000  mitres  au -tir uns  du  niveau 


dr  la  tuer. 

Iter»». 

Lr  graml  Prlvoux 3.934 

Ijcs  trois  Klion».  ..........  3,511 

lr  (Èoléou 3,439 

ta  col  du  Saix.  . . . 3.344 

ta  roche  («rallier 3,000 

la*  pic  de  Rellcdoiuie 3.982 

ta  col  supérieur  des  Sept-tanx.  . . 2.970 

ta  Tailkfcr 2,861 

Le  perron  de*  Encombres 2,827 

ta  pic  du  col  du  Freney.  ......  3.809 

Le  Chevalier 2,664 

ta  gbrier  de  la  Kminle.  ......  2.656 

L’O,  en  Trièves 3.628 

ta  Rirhanlière.  , .........  2,352 

ta  graud  Vcy mont 2,346 

ta  Moucherolle.  ..........  2,188 

ta  col  de  b Coche.  ........  2,091 

ta  Chame-Chaude 2,091 

ta  grand  Son.  « » 2.030 


Principnur  finir  habités  te  trouvant  à plus 
dr  1 ,000  mètrrs  au-dessus  du  niveau  de  la 


Le  Sappry.  1 ,009 

Le  1 «009 

Vcnosc.  . 1«066 

Articol,  commune  d’ A llemond.  ...  1,066 

La  Grandr-Cliartreuse.  1,210 

ta  Rivier,  commune  d’Allemond.  . . 1,298 

Mont-dr-tau».  . 1,298 

ta  Désert,  commune  de  Valjouffrey . . 1 .327 

ta  Ri'ier,  commune  d’Ornou.  ...  1.356 
Sl-Christopbe-etvOysans.  ......  1.563 


ta  Rcrnnle  , cumin,  ck*  St-Ghristoplre.  1 ,953 
Expi.  de  la  mined'tufisl  d’AUemood.  2,013 

Cascades,  grattes  et  curiosités  naturelles. 
Parmi  les  nombreuse»  et  ta  lie*  rjucadcs  du  dé- 
partement de  l'Isère,  le*  plus  curieuse»  sout 
celles  du  IVrier,  du  Maupas  i-t  du  Rivier  (celle 
dernière  sur  b commune  d'AlIrmuiul}  , celle 
d**  Crapuuot , sur  b limite  de»  communes  de 
Rcrnui  et  de  t jolie»  ; b Pi**r,  sur  b commune 
du  Vilbivl-Ky  moud,  cl  le  Pichnu , sur  la  com- 
mune de  b Ferrière , tmnliaut  d’une  hauteur 
de  plus  de  195  ni.  Le  Brétb  , dans  le  caulou 
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d'Allevard;  la  Bourue,  dau*  criui  du  Poul-cn- 
Royaux  , et  le  Furon,  dans  le*  cantons  du  Vil' 
bni-dc-Lan*  eide  Sas»enage,  offrent  aussi  plu- 
sieurs chutes  dignes  d'attenl  ion  H de  remarque. 
Ou  doit  citer  également  les  haïmes  de  Fon- 
taine et  de  Parisrl,  les  grottes  de  Sassenage, 
U Lutiuiére-du-Footaml  , le  Goulri-de-b- 
Rousse,  sur  la  commune  de  Muntaliru  ; le  Ra- 
gue  ou  le  Trou  sans  Tond , sur  la  commune  de 
Barraux  ; le  trou  de  la  Jrauoltr , au  hameau 
des  Juillets  , sur  ta  commune  d'Allevard  ; 
Roui- Haut  et  le  Bout -du-M  onde  , sur  U même 
commune  ; le  lit  du  Rcns  , dans  lequel  ce  lor- 
reut  roule  scs  eaux  à 39  m.  au-dessous  du 
Pout-du- Diable , sur  le  territoire  de  La  Cha- 
pellr~du-Bard  ; les  glaciers  du  Glaùin , sur  la 
comnmne  de  Piasot  ; la  grande  Cristalière  , 
daiu  le  canton  d’Oy sans  ; le  moût  inaccessible, 
sur  la  commune  de  Chic hiliatme  ; la  fuolaiitc 


ardente  , près  du  s illage  de  St-Boi-lhêletny , 
sur  la  commune  du  Gua  ; le  jet  dVau  ualurrl , 
dans  une  grotte  pvésdeSt-EÜemno-dn-Sl^  boira, 
sur  la  rive  droite  d'un  torrent;  la  source  de 
l'Auruti,  pré*  de  Sl-Barthéleiny  , dans  le  can- 
too  de  Beaurrpaire  , la  fontaine  du  pré  de  Ba- 
chelard , près  de  Srptème  ; U gouffre  du  ruis- 
seau de  la  VértMiue,  |wv*  de  St -Jcan-de- Bour- 
nay  ; te  Rcniiimvnl,  qui  sort,  en  Imnilloriiuuit , 
du  pied  d'une  montagne  , dans  le  canton  de 
Rites;  la  GrandrGbartreusc  et  ses  nuirons, 
le  trou  du  Gbz,  pré»  de  la  Chartreuse  , le  saut 
du  Khùnr  près  «le  Yertriru  ; h**  grottes  sur  le 
territoire  de  dite  commune  ; la  grotte  et  lr  lac 
de  b Bal  rue,  sur  la  commune  de  ce  nom,  dans 
le  canton  de  Ciriuiru  ; la  source  intermit- 
tente , pré*  d'Eydocbr  , et  d'autres  curiosité* 
de  ce  genre  «pii  toutes  ne  sont  poiut  sans  in- 
térêt. , 

La  surface  du  département  est  de  839,031 
hectares,  divisés  ainsi  : 


Terres  laliouraNet 316,387 

66.713 

Vigne» 27.698 

Bois 168.420 

Vergers , pépinière* «I  jardins.  . 7,109 

Osera irs,  aunnies  H saussaies.  . « . 988 

Etangs,  man-s,  canaux  «l'irrigation,  . 1,778 

Lande*  et  bruvere».  ........  1.990 

Autres  cultures 2,8f>5 

Superficie  des  propriétés  bâtir*.  . . 4,334 

Contenance  inqtosable.  . . 767.722 

Routes,  rliemiiu,  plari's,  rues,  etc.  . 13,616 

Rivières,  lacs  et  ruisseaux 13,711 

Forêts  et  domaines  imjd  productifs.  . 33,792 

Cimetières,  églises,  bâtiment*  publics.  1 90 

Contenance  non  ini|NKahlr.  6 1 .309 
On  y rumple  : 

109.543  maisons. 


1 ,361  moulin*  à eau  et  à vent. 

119  forges  «t  fourneaux. 

969  fabriques  et  manufactures. 

Soit  : 1 1 1 ,998  propriétés  bitte*. 

Le  nombre  de*  propriétaires  est  «le.  1 79,575 
Celui  «les  pam-llr*  de. 1.529,893 


HxoaonftAraic.  Le  Rhône  et  lTsére  sont  les 
seule.»  rivière»  navigables  du  département,  qui 
est  arrosé  par  un  grand  nombre  de  ris  ières  et 
de  ruisseaux,  dont  le»  plus  considérables  sont  le 
Drac,  b Romanche,  le  Guiers-Vif , la  Houhrr 
et  la  Gère,  il  u‘y  a pas  de  ranaux  de  naviga- 
tion ; mais  on  y compte  plusieurs  «ranaux  d’ir- 
rigatiou  , |»armi  lesquel*  on  remarque  ceux 
d'Erbirollc*.  de  Coq*.  de  Yolitounai*. 

Il  y a plusieurs  lar>  «bus  le  departement  ; 
mais  aucun  d'rux  , à proprement  parler,  n'est 
remarqiuibte  ni  par  son  étendue  ai  |iar  sa  pro- 
fondeur. Celui  de  Pabdra  , le  plus  grand  de 
tous,  et  <jui,  situé  dan*  le*  canton*  «h*  Viiiru  et 
de  St-Groir*  , baiguc  le  territoire  des  commu- 
nesdu  Pin.deCJiaraviurs,  de  Hilieu.  de  Paladrn 
cl  de  Muulferrat,  n'a  guère  que  5 k.  de  long  sur 
1 k.  de  brgr;  sa  profondeur  est  presque  |urlout 
«h*  32  à 45 mètre*  : *e*  eaux  août  rbiros  et  lint- 
(«de»  ; ou  y trouve  diverse*  sortes  de  |«oiv-«m». 
tous  d'une  (piaillé  »tq«éi  ieuiv  à celle  «h.**  pois- 
son» de  ris  irréel  d'étang,  le  brochet,  la  caqse, 
la  jierclir,  b lauchc,  le  nieuuier,  le  vairon  , la 
rosse  et  priucqioleim- ut  l'horabre,  qui  est  mu 
esperi  particulier*.  — Les  autres  Urs  princi- 
paux sont  ceux  de  Valrnrngne  et  du  Grand - 
Lemp»  ; les  lacs  de  Laifrrs  et  de  Piem-Cliâlcl  ; 
lr  bc  Roliert  sur  la  niturmine  il' Triage  ; le  lac 
Laila,  sur  la  commune  de  Pinsut,  ainsi  uoinnié 
de  la  ctmU-tir  blanche  de  se*  eaux  ; 1rs  lac»  de 
Notir-Damc  ou  les  Scpt-Laux . parce  qu'ils 
sont  au  nombre  de  sept , sur  U-%  commîmes  de 
b Ferriêrretde  Vanjany,  à 4,432  in.  au-des- 
sus du  nit«‘aii  de  b mer,  H qui  aliondcut  tu 
Imite*  reelieieliée*  ; le  bc  Domiu  et  le  bc 
Hlauc  «bus  les  montagne»  de  Cluibuche  ; le  lac 
Iziviétel,  situé  sur  b commune  Je  Venosc,  l’uu 
des  plus  élevés  des  Alpes , et  pbeé  n plus  de 
1 .000  m.  au-dessus  même  des  Üept-Liiu,  et  le 
bc  «le  Jarrie  , dont  le»  eaux  croissent  et  dé- 
cioissctil  à des  époques  |tériudiqur*. 

Commx  vk'xiio w.  Le  département  de  ITsèrr 
esl  traversé  par  7 routes  royale»  et  par  17 
route.»  dèpartenn  ut  aies*. 

.MilrioRui.ot.n  . L'air  de  ce  département  est 
foit  saiu,  mai*  le  climat  est  géuéraleiiicnl  plu» 
froid  que  Irmpcré  , ce  qui  provient  *au*  doute 
de  ce  qu'il  e*t  ex  Imminent  montagneux. 
Quoique  les  hivers  y soient  longs  , tons  le* 
fruit»  «h*  la  terre  » mûrissent  |iariailement . 
parce  qu'en  été  1»  chaleur*  sont  ordinairement 
Irés-fortes  : en  général,  dans  li-s  plnine»,  la  %é- 
gêtatiou  est  plus  précoce  qu’à  Pari»  ; il  y fait 
plus  fioul  l'hiver  et  plu*  chaud  l'été  ; l'automne 
e*t  la  saison  la  plus  agréable.  Sur  les  hauteurs, 
la  teni|KTalurc  est  d’autant  plus  froide  «pi'ou 
sVIcvr  davantage,  et  le  sommet  des  monlagnr* 
est  couvert  de  neige  plu»  dr  huit  moi*  de  l'an- 
née, et  même,  «bu»  qiM'Iqm'*  partie*,  b neige 
souvent  ne  fond  pas  de  l’année  entière,  la** 
veut.*  dominants  «bn*  b plaine,  excepté  eu  été, 
sont  ceux  du  nord  et  du  nord-ouest  : les  veut* 
du  sud  ou  du  sud-esl  aim-miit  b pluie  , qui 
tond  m*  annuellement  pendant  80  u 90  jour*. 

Paontcuox*.  Lr  déportnnml  de  liséré 
produit  toute*  espèces  de  crrnlis  en  qiiantilè 
plu»  que  su tli saule  pour  b cousoimiulion  des 


t babilauts.  Ou  y recueille  en  alioodanre  le  fro- 
ment , seigle,  orge , mai»  , sarrasin  , légume» 
sers.  | sommeil  de  terre,  fniits  de  toute  espece  , 
noix,  mûres,  amandes  , plante*  médicinales  ; 
son* . dont  le  produit  est  immense,  dans  la 
vallée  de  (irésivautbo.  — 27.698  hectare*  de 
vignes , cultivées  prinripujemnil  ai  hautins  et 
ai  treillage*.  Ou  appelle  Itaulinx  une  souche 
ou  pbul  de  vigne  supporte  par  un  arbre  on  uu 
bois  mort  d’uue  grande  hauteur  ; les  hautins 
ai  biis  vif  sout  soutenu*  par  dix  érables  ou  de» 
cerisiers;  ou  emploie  généralement  le  châtai- 
gnier |M>ur  la  culluiT  des  liaulins  eu  Uns  mort. 
Ou  évalue  b récolte  aiuiut-lle  à 450,000  licc- 
tulitrr»  de  vin  , dont  environ  moitié  est  cou- 
m mimée  sur  1rs  lieux,  et  le  surplus  livré  à l'ex- 
portation : le»  vius  de*  coteaux  bien  cxjmjm*» 
sc  conservent  longtemps,  et  supportait  parfai- 
tement h*  voyage,  la**  principaux  vignot  des  et 
ceux  qui  fournissent  le*  meilleur»  vin»  sont  si- 
tués dan*  l'arrondissement  de  Vienne.  — 
168,420  hectare*  dr  foret» (chênes,  hêtres,  sa- 
pin»). — Grand  et  petit  gibier  ( Ujuqiirtiii*. 
chamois,  ours,  perdrix  rouges  et  blaucbe»,  or- 
tolans, alpins,  getinollcs.  etc . ). Portons  de  ri»  iè- 
res, d'étangs  et  de  lacs.  Nombreux  troupeaux 
«U*  moulons,  dont  la  laine  est  fine  et  nioeUeuve; 
vaches  de  petite  taille,  mais  dont  le  luit  alson- 
ibul  foiiunl.  «bu»  1rs  environ»  de  Imis  et  dr 
Méamlrr» , l’exrrilrul  fromage  «lit  de  $a*M*- 
nage  ; licaux  chevaux,  dont  1a  race  s’améliore 
chuipn*  jour  ; iimb-U  d um*  haute  taille  et  liv»* 
Ircaux  ; quantité  de  porcs  , «le  rliexre*  rt  de 
volaille,  qui  sout  |Kiur  le  |Xiy»  la  source  d’uu 
ronmeitv  «l«*jà  considérable  , et  qui  tend  à se 
dévelop|M>r  encore.  Le  chanvre  que  l’cni  y cul- 
tive partout  est  «l'une  trèvlionue  qualité  ri 
fort  recherche  dan»  U*  coin  nuire.  L*  cultute 
du  mûrier  ri  l’élève  dr*  ver*  à soir  pinuirut 
aussi  chaque  année  une  evtm»iou  nouvelle,  et 
dmuuiit  «les  produit»  aUirnbiits. 

Htmuacn.  Le  département  «h*  ITsèrr  est 
regardé  rom  nu-  un  des  plu*  riches  ri  de»  plus 
» ânes  dans  toutes  1rs  productions  du  régne  mi- 
néral. I.r  Iwurg  d'Oysan*  est  surtout  une  loca- 
lité extrêmement  rciiianpialde  jwi-  le  nombre 
et  la  variété  de  ses  espèce»;  il  a produit  des 
irhautillons  qui  font  l'admiratiou  de  tous  les 
counaivsruis  , ri  qui  déromit  agréableuuiil  les 
collection*.  Les  roelier»  sont  quailieux,  grani- 
tiques , sehistem  ou  caleaitet.  A «initie  des 
niiuiiague*  lu*  renfemie  «k»  produit*  volcani- 
ques. Il  y a une  miue  d'or  à U Ganlette  et  une 
iiiine  d'arpmt  à Allemoml,  dont  nu  a sou- 
vent repris  et  aliandnniié  l'exploit  a lion.  Le 
raiiton  d'Allevard  e»l  rieite  ai  miues  d«* 
fer.  Le*  a»»  irons  dr  Vienne,  d'Allemond  et 
de  b ( lardritr  raifernunt  «l«s  mines  «le  [«lomlt  ; 
CliirliiliauiN* , Alhmond  et  Allevanl  posuslrnt 
des  miues  de  cuivre.  Ias  bmiilb  tc*  sont  assez 
iKMithreUvr*  ; «vllr»  de  b Molle  ri  «1rs  environ» 
sout  paiticubcremeut  remarquable*.  A \ al-.Se- 
uextre,  «autiHi  d’Kuti aigues,  existe  une outhit 
dr  marbre-  statuaire,  lûdiuou  trouve  dan»  pbi- 
ftieurs  loralilé*  de  l'antuuoine.  du  zinr,  «lit  m- 
liait,  du  crulal  de  ro«*hr,  du  vitriol,  du  «mlir, 
des  carrières  de  marbir,  de  granit . «lr  pur- 
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phyre,  de  gré*,  de  gypse,  d'ardoise*  et  de  vas- 
te* tourbières. 

Sot  RC»»  usiiiui  à l'riage,  à la  Moite,  à 
M«*u»  et  à Cltoranehc. 

Irdcmiu*.  Fabriques  en  grand  de  liqueur* 
fine»  renommées  (notamment  eau  de  la  Cdle  et 
ratalia  de  Grenoble).  Manufactures  importau- 
te»  de  toile*  à voiles,  de  linge  de  table,  de  toiles 
de  ménage  et  d'emballage  à Voiron  et  â Mens. 
Fabrique»  considérables  dr  gants  de  peau,  dits 
gant»  de  Grenoble,  de  drap»  )K>ur  l'habillement 
do  troupes,  de  toiles  de  coton,  d'indiames, 
d'arides  minéraux.  Grand*  atelier» de  mégisse- 
rie  et  de  rharooiserie.  Hauts  fourneaux.  For- 
ges, fonderie*  de  fer,  de  plomb  et  de  cuis  re  ; 
arienrs,  taillanderies.  laminoirs  et  martinets 
pour  le  «ne  et  le  cuivre.  Scieries  de  marbre. 
Belle»  filatures  de  coton.  Papeteries  renommées 
pour  h lieautê  de  leurs  » élin».  Cloaterie»,  tein- 
turerie».  Verreries.  Education  des  sers  i soie; 
filature  et  organsinage  de  la  soie,  etc.,  etc. 

Comme  Re.»  de  grains,  s ins,  marrons,  liqueurs,  j 
cuirs,  toiles,  peaux,  ganterie,  soie»  moulurée* 
et  orgausinée».  Térrlieiithinr,  laines,  rhansrr, 
fromage*  d'Ovsam  et  de  Sassenage,  huile  de 
noix,  plomb  et  cuivre  laminé,  etc.,  etc. 

Dans  l'industrie  et  le  commerce  du  départe- 
ment . ij  faut  distinguer  : 1”  le  commerce  des 
toile*  de  Voiron,  qui  est  le  dépôt  de»  fabrica- 
tions de  plu»  de  soixaute  communes  , dont  la 
plupart  des  habitants  n'ont  pas  d'autres  occu- 
pation» durant  le*  .saison»  morte*  : 2"  la  fabri- 
cation de.»  tuiles  de  St-Marccllin,  Vienne,  Cré- 
mieu  et  Mm»;  3*  le  chanvre  ouvré,  qui  est 
nue  brandie  considérable  de  commerce  de  la 
vallée  de  Grcsivaudan  , de  Moiran»,  Tullius  et 
Grcuohle  ; 4*  le*  ratines  de  Vienne  et  de  Roy- 
hon  ; 5"  la  draperie  de  Ponl-en-Royanv  ; 6®  les 
soies  de  la  vallée  de  Grèsivaudau  : T les  plâ- 
tre* de  la  carrière  de  Champ»  ; 8°  le.»  liqueur* 
de  ta  côte  St-André  ; 9*  le»  farines  de  Bour- 
goin  ; !0"  les  gant*  de  Grenoble,  et  le*  produit» 
de*  tanneries  et  de*  cltanioiserir*  de  la  même 
ville. 

Foirv*.  400  foire*  ou  environ  *e  tiennent 
dan*  plu*  de  450  rommunes  du  département. 
Elles  sont  presque  toute*  mnsacrèes  à la  sente 
de*  grain*  , laines  , noir* , chevaux . mulets  et 
bestiaux.  On  vend  priori |ialeiurut  du  fer  et  de 
l'acier  à Rive*  , des  toiles  et  du  chanvre  aux 
foire*  de  Voiron. 

Division  soMixuTN  vttve.  Le  département  de 
Plsrrr  a pour  chef-lieu  Grenoble.  Il  envoie  7 
représentants  à la  chambre  des  député* , et  est 
divisé  en  4 arrond.  ou  sous-préfectures  ; 

Grenoble 90  canl.  918.334  h. 

St-Marrellin.  , , 7 86,173 

l-v  Tour-du- Pin.  8 132,900 

Vwmm 10  151,193 

♦5  588,060  h. 

14*  consenr.  de*  forêts  (chef-l.  Grenoble). — 
G*  ,rr*  de*  mine»  (cbef-l.  Sl-Kticune).  — 7* 
di«  im«h>  militaire  (cbef-l.  Lyon).  — Evêché, 

M iuiORirr  diocésain  , cl  école  secondaire  rccié- 
hUistiqiM-  « Grenoble  ; 2*  école  aceond.  eedés. 
à Bourg.  d'O»  sans.  47  cure*;  43  succursales. 


Eglise  consistoriale  à Men*  ; 9 temple*  ou  mai- 
son» de  priera*.  — Académie  unismitaire  , 
faculté  de  droit,  farulté  dr  sciences,  collège 
royal  et  école  normale  primaire  à Greuoblr. 
Collège*  commuuaux  à Pont-do-Bcauvouin  et  à 
Vienne.  — Société  de*  srjencr*  et  art*  à Gre- 
noble. 

Biographie.  Parmi  les  persannagr*  distin- 
gués né*  dans  le  départ  «-meut  de  l'Isère,  on  cite 
principalement  : 

Hoxwr  ut  (iouOLMC. 

L'ahhc  IWiisot  ta  M*u  v. 

Le  (MM'te  Gmtil  Bkrvard. 

Les  historiens  du  Uaiipliiué  Caoan*,  fiotm- 
ansu  de  VAUM>*XAta  et  Memut. 

Le  malhémalicicn  u»  Fm. 

Le  chevalier  Bayard. 

Le  maréchal  lu  Lasumiiiaas. 

Le  farouche  liaron  dm  Aimkts. 

Bar* ave,  un  de»  grand*  orateur*  de  l'assem- 
blée constituante. 

Bcavxofa,  pair  de  France. 

CnxTiT,  ministre  de  l'intérieur  sous  l'em- 
pire. 

Dcbccchacx  , ministre  dr  la  marine  sous  U 
restauration, 

La  Totnww-Plx-Gwmnr,  ministre  de  la 
guerre  sous  Louis  XVI. 

Casimir  Pmir * , orateur  célèbre  et  ministre 
du  guusemrment  de  juillet. 

(1s.uii.li  Parier,  [<air  de  France. 

Fkaxcaju  (de  Nantes),  directeur  gruéral  des 
droit»  réunis. 

Lavoir  n*  la  Rom,  sénateur  et  pair  de 
France. 

Movnub  , un  des  membres  le*  plus  distin- 
gués de  l'assemblée  constituante. 

Le  conventionnel  Réal. 

Les  députés  Diixolaiii  , Garwife-Pagés  , 
Satet , Savuu-Rui.ux,  A.  Périr*,  etc. 

Les  juriscunsuJlcs  B*rkut-St-Prix,  Rode- 
OCIO.VOM  , RotlKUlOXOS-DcMOUSb  , Guerre- 
Di’moi.aed,  Rev,  etc. 

Le  savant  minéralogiste  IUrral,  colonel  du 
génie. 

Le  physicien  DtrAftcmrx. 

DoLOuutr,  minéralogiste  et  géologue. 

Le  botaniste  Ijotard. 

Le  médecin  Mazet,  que  la  fièvre  jaune  de 
Barcelone  enleva  à b science. 

La  famille  Jtiû,  qui  a introduit  dans  le  dé- 
partement de  F Isère  b culture  ai  grand  du  mi- 
ner. 

L'orateur  chrétien  Jacqi  es  Raxllux,  arche- 
vêque d'Aix. 

Le*  littèralenr*  Ruuut  (de  Grenoble) , 
Dcsois  de  Foxtaxelle  . Pioued,  auteur  de 
Turnus,  de  txonid ns. 

Le  chef  d'escadre  Alrert  ; l'amiral  Morard 
oe  Galles;  les  généraux  Arracd,  Rural, 
Bro»,  Duklle,  Dedelle  de  Gachetur  , La  - 
rovra , Luuiaih,  Maoai.iov  de  la  Moa- 
uàiLE , Marciaid,  Mario»*,  Mosmion, 
Muiuxai»  (un  des  déportés  de  fructidor),  R*r, 
Kou.mat,  Servie*,  etc. 

Bibliographie.  R» rival  (le  liaroo  de).  Stotis- 

tique  Je  C Itère,  in-8,  an  va  (1799). 


P*MRt*-I>tii.AC.  Description  generale  Jtt  Jé- 
parlement  Je  C Itère,  3 vol.  in-8,  1806. 
Peucmet  et  (ma*  la»  R.  Statistique  Je  C Itère , 
in-4, 1811. 

Hadaui  ( liaruu  d(  ).  Souvenirs  pour  servir  à 
la  statistique  Je  Chère , in-8, 1828. 

Bariu  at-St-PrIX.  Notice  sur  diverses  contrées 
Ju  département  Je  f hère  connue»  tout  un 
nom  particulier,  tir.  in-8  (avec  Cliampot- 
lion-Figeac). 

Hr ricart  »»  Tcrt.  Description  minéralogique 
Ju  dé parlement  Je  C hère  (Jouru.  de»  «ur- 
ne*. n*189,  p.  199;  u*  192,  p.  431;  n“  193, 
p.  53;  n*  202.  p.  261). 

Gueymard  (Rutile).  Sur  la  minéralogie  et  la 
géologie  Ju  Jépartement  Je  f Itère , in-8, 
1831. 

Gao*  (Scipion).  Mémoire  tur  C ige  géologique 
Jet  couches  anlhracifères  Ju  Jépartement 
Je  Chère  (Ann.  des  mine*,  t.  xu,  S*  série, 
p.  381). 

Notice  tur  let  fabriques  cC  acier  Je  C Itère 
(Jonm.  des  mine»,  u“  191,  p.  394). 
Concourt  pour  la  minéralogie  Je  C (.Usant 
ï Jouru.  des  mines,  n*  114»  p.  486). 

Elu  de  Beaumokt,  Fait»  pour  servir  à C his- 
toire Jet  montagnes  Je  COitant  (Ann.  des 
mines,  t.  »,  p.  3). 

Mer  met  (aîné).  Supports  snr  les  monuments 
remarquables  Je  C arrondissement  de  Vien- 
ne, in-8,  1829. 

Bulletin  de  la  société  Je  statistique  et  Ju  pro- 
grès industriel  Je  C Itère,  in-8. 

V.  aussi  IJ  a crm**.  Aluvard,  Ars,  B «me*, 
St- Barthélémy  , boLRi.m»,  Oaijarcuis, 
GRAKDe-GBARTRECRE  , EmIU,  LA  G ARDKTTW, 
St-Grayau  , Grenoble,  la  Moite  -le*- 
BaIVS,  Ol  I MM,  I ; IMAGE,  VUEKKX,  Voiim. 
LSI  Kl’,  Vg.  Ain  (Bourgogne),  an*.,  eant., 
PD  et  A 17  h.  de  Beüejr.  Pop.  338  h. 

ISIU.VY,  petite  ville  maritime,  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 37  L.  de  Baveux,  ch.-l. 
de  caut.  Trih.  de  coiunierce.  Cura.  Gite  d'é- 
tape. Ej.  \y.  A 283  k.  dr  Pnri*  pour  b taxe 
dr»  lettre*.  Pop.  2.363  h.  — Terrai*  d’aiiu- 
vious  moderucs,  voulu  du  terrain  jurassique. 
— Etablis t.  Je  la  marée,  8 heures  50  minute». 

Autrefois  diocèse  et  élection  de  Bay  eux, 
parlement  de  Rouen,  intendance  de  Cæu. 

Celte  ville  est  bâtie  dans  une  belle  situation, 
au  fond  d’un  golfe  formé  par  b Manche,  à 
l'embouchure  de  la  Vire  et  de  l’Aure  inférieure, 
où  elle  a un  port  qui  reçoit  de»  na«  ires  de  100 
à 120  tonneaux,  et  d'un  tirant  d'eau  de  3 m. 
On  remarque  à 2 k.  le  pont  du  Va»  sur  la 
Vire  ; il  est  construit  en  granit  et  a 5 arche» 
de  6 m.  chacune,  axer  de*  portes  de  Ilot. 

Commerce  considérable  d'excellent  lieurro 
salé  (environ  100,000  pot»  p:u  au.  produisant 
plus  de  1 ,500,000  fr.),  de  Uni  «dre,  de  sa- 
ïaÎMUi»,  jamlKiux,  graine  de  trèfle,  dre  jaune, 
plume  et  duvet  d'oies  , lie.»tuux,  muutons, 
charbon  de  terra,  etc.  — Foire,  le.  2*  mercredi 
de  mai.  Marché  considérable  tous  le*  mer- 
credis. 

IS1GNY,  vg.  Manche  (Normandie),  arr.  «*l 
à 20  k.  de  Mot  ta  in  , chcf-l.  de  cant.  Cure.  23 
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et  bureau  tl'euregMt . de  St-Hilai  rMiu-Hairouel . 
Pop.  3S1  h.  — Tnu»  de  transition  ntoioi. 
— Foire  le  36  sept. 

181 XG,  vg.  Moselle,  eomm.  d*Eberswiller, 
Si  de  Boiuonvillr. 

I.SI.A!VD,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.,  ; 
ram. . B «K  à 3 k.  d’Àv  al  Ion.  Pop.  494  b. 

LSI. K (T),  rivière  qui  prend  u source  près 
«le  Ladignar  {H .-Vienne)  ; die  passe  à Sa- 
vagtiae,  Périgucux,  St-A*ticr.  Musaidan,  Mont- 
pont,  Coutre*  et  Libourne,  où  elle  se  jette 
dans  U Dordogne,  après  un  cours  d'environ 
500  k.  L’Dle  reçoit  la  haute  Vexrre,  la  Lotte, 
la  Drornte  et  plusieurs  autres  petites  riv  ères  ; 
die  est  navigable  depuis  Périguem  jusqu'à  sou 
embouchure,  sur  une  étendue  de  1 16,000  m. 

LSLK.  \ g.  Bouche s-du-Rhone,  cumin,  et  H 
de  Martigues. 

ISI.K  (St-),  vg.  Ma  renne  (Maine),  arr.  et  à 
15  k.  «le  Laval,  cant.  de  Loiron,  E dr  b Grn- 
vdle.  l’op.  185  h. 

ISLK(l'),  Insultr,  jolie  petite  ville  . Vau- 
cluse ( fanlat  ) , arr.  et  à 54  k.  d'Avignon  , 
chef- 1 . de  cant.  Cure.  Cite  d'étape.  £3.  *y.  A 
699  k.  de  Paris  pour  la  taxe  dts  lettres.  Pop. 
6,565  h.  — Tutus  d'alluv  ion»  modernes. 

L'origine  de  cette  ville  est  toute  démocrati- 
que. Quelques  pécheurs  avaient  construit  leurs 
catkanes  au  milieu  des  marécages  de  la  Sorgue. 
Il  te  forma  là  insensiblement  un  liourg  qui 
porta  le  nom  «le  St-Laureot.  Le  bourg  s'agran- 
dit et  s'entoura  de  murailles,  an  pied  desquelles 
on  (U  passer  l’un  des  canaux  de  U Sorgue.  Il 
devint  alors  un  lieu  de  refuge  pour  les  popula- 
tions des  bourgs  voisins,  qui,  hors  d’état  de  ré- 
sister aux  compagnies  qui  désolaient  le  comté 
Veiuissiu,  prirmt  le  parti  d*)r  transporter  leur 
habitation.  Dès  lors,  considérablement  agrandi, 
le  bourg  commença  à s'appeler  les  Islts,  In- 
sulte. puis  par  abréviation  C /tir.  — Celle  villr 
ne  reconnaissait  point  d'autre  seigneur  que  le 
pape  ; elle  avait  toujours  joui  du  droit  de  com- 
mune : les  rois  de  France,  les  comtes  «le  Pro- 
vence, 1rs  comtes  du  Veuatuin,  et  enfin  les  pa- 
pes , avaient  tous  succeuivemesil  reconnu  et 
confirmé  scs  privilèges  municipaux.  Enfin  elle 
prétendait  n'avoir  jamais  eu  d'autre  garnison 
que  ses  propres  citoyens.  Elle  était  autrefois 
entourée  de  remparts , qui  ont  été  en  grande 
partie  démolis.  L’église  paroissiale  mérite  d'étre 
visitée. 

1rs  armes  de  l'Iale  sont  : burelè onde  tC ar- 
gent et  / azur,  à une  flamme  de  gueules  mou- 
vante de  tout  le  chef. 

Crtte  ville  est  dans  une  situation  déUciruse , 
au  milieu  d’une  île  que  forme  la  Sorgue , dont 
les  divers  rameaux  circulent  à travers  des  prai- 
ries et  «les  vergers,  Enlacée  dans  les  liras  am- 
rés  «le  ertle  jolie  rivière , qui  , après  avoir 
quitté  les  arides  rochers  de  Vaucluse  , coule 
■oui  un  ombrage  continuel  et  hit  des  galons 
d’une  étemelle  verdure;  entourée  «le  prairies, 
de  Piquets  rt  de  canaux , ertle  petite  ville  of- 
fre on  séjour  véritablement  rnclumtmr.  Nulle 
part  la  Sorgue  n’a  des  bonis  ai  frais  et  si 
riants  ; nulle  part  ses  roux  limpide»  ne  sont 
aussi  poissonneuses.  C’est  ordiuairament  le 


point  de  départ  pour  visiter  la  fontaine  de  Vau- 
dose  : on  ne  doit  pas  manquer  «le  se  régaler 
des  rocdlentes  truites  «le  la  Sorgue , en  s'arrê- 
tant , suivant  l’usage  de  tou»  les  voyageurs , 
dam  la  charmante  auberge  de  Pîthaaqüi  st 
Lirai,  située  hors  «le  la  ville,  sur  la  route 
de  Vaucluse  : ou  commande  son  dîner  eu  pas- 
sant , et  au  retour  de  la  fontaine  ou  trouve  un 
repas  presque  entièrement  servi  en  poissons  , 
où  figurent  les  plus  belles  écrevisses  , les  meil- 
leures anguilles  et  les  truites  les  plus  exquises 
de  la  Franre. 

Paisu  de  l’ablié  d’Arhavox  , auteur  d'une 
description  de  la  fontaine  de  Vaurluse. 

Fahn-fues  de  couvertures  «le  bine.  Fibtures 
de  bine  rt  de  soie.  Tanneries.  — Commerce 
de  soie , étoffes  de  laine . bines  filées . etc,  — 
Foires  les  15  mai , 17  août , 19  mars  , 58  ort. 
et  8 déc. 

ISUK  , vg.  H. -Vienne  ( Limousin  ) , arr., 
cant.,  S et  à 14  k.  «Je  Limoges.  Pop.  1 ,485  h. 
Sur  b rive  droite  «le  b Vienne.  — Fabriques 
de  cartons.  Fibtures  hydrauliques  de  bines. 
Papeteries,  t sine  pour  b trituration  des  subs- 
tances propres  à faire  de  la  porcelaine. 

ISLE-ADAM  (!'),  htsula  Adami,  jolie  pe- 
tite ville  , Seine-et-Oise  ( Ile-de-France),  are. 
et  à 15  k.  de  Pontoise,  cbef-l.  de  cant..  bureau 
d'enregist.  à Beaumont.  H.  A 55  k.  «le  Parts 
pour  b taxe  des  lettres.  Pop.  1,613  h.  — Taa- 
a.uw  tertiaire  inférieur. 

Cette  ville  est  dans  l'une  «les  plus  belles  si- 
tuations des  environs  «le  Paris,  sur  b rive  gau- 
che du  l’Oise , vis-à-vis  d'une  île  que  forme 
Crtte  rivière  que  l'on  passe  sur  trois  pouls , an 
milieu  d'une  contrée  pittoresque  couverte  «le 
villages  , de  châteaux  rt  de  maisons  de  campa- 
gne très- agréa  bits.  Elle  parait  «fcvoir  son  ori- 
gine à un  château  qu'Adam  , connétable  dr 
France  sous  Philippe  1er,  fit  bâtir  en  1019.  la 
terre  tic  risie-Adam  devint  b propriété  «le  U 
famille  de  Montmorency,  en  1557.  Elle  passa 
en  1633  dans  la  maison  de  Coodé,  par  l’cffrt  du 
mariage  de  la  strur  du  maréchal  de  Montmo- 
rency avec  le  prince  de  Condé.  Avant  b révo- 
lution, elle  appartenait  à la  maison  «le  Bourbon- 
Coodé,  et  avait  titre  de  baronnie. 

L’isle-Adam  renferme  un  grand  nombre 
d'habitation*  remarquables.  Le  supertie  châ- 
teau «pii  faisait  partie  «les  domaines  du  prince 
de  Conti,  bâti  dans  l’ile  que  forme  l’Oise,  a été 
détruit  au  commencement  de  la  révolution , et 
l’orangerie  vendue.  Les  écuries  en  étaient  fort 
belles  ; il  ne  reste  plus  de  ce  château  que  deux 
pa«  liions  et  les  bâtiments  dits  de  b Concierge- 
rie el  du  Prieuré. 

Au  hameau  «le  Sroas , situé  sur  la  pente  de 
b colline  rt  au  bord  de  b rivière  , est  un  châ- 
teau dont  U vue  pittoresque  est  un  des  plus 
grands  agréments,  le  parc  el  Ira  jardins  sont 
remplis  «Fun  nombre  infini  de  plantes  exoti- 
ques, aussi  rares  que  curieuses,  les  mieux  choi- 
sies et  les  mieux  cultivées. 

Le  cuntn  m Cassas  , ou  Cuuirr,  situé  à 
1 k.  de  risle-Adam.  sur  b rive  droite  de  l'Oise, 
est  une  drjiendanrr  de  crtte  commune.  Tout 
respire  dans  ces  lieux  le  goût , b magnilicrure 


rt  b simplicité.  La  nature  s'y  développe  suas 
les  formes  les  plus  agreuldra , le»  plus  impo- 
santes , les  plus  variées.  Douar  grandes  allées 
aboutissent  à un  superiw  garou  , rt  à chaque 
bout  on  a élevé  un  petit  pavillon  pour  y loger 
Ira  amis  du  maître  du  château. 

Patxic  de  Jka*  Vn.i.nas  m l’Isu-Abam  , 
«pii  s'empara  de  Pontoise  sur  les  Anglais  et  fa- 
cilita à Henri  IV  la  prise  de  Paris. 

Du  général  Maoallox  , gouverneur  de  Plie- 
de-Franee  miiis  l'empire. 

Manufacture  dp  |MMTrlaine.  — Commerce  de 
grains  et  de  farines. 

ISI.K- ARMÉ  ( T ) , vg.  Gers  ( Arniaguar  ) , 
arr.  rt  à 17  k.  d'Aurli,  cant.  el  : ■ de  Giiuoot. 
Pop.  516  b. 

LSLE-Al’MOST,  vg.  Aube  (Champagne), 
arr., ^ct  à 13  k.  dcTroyes,  cant.  de  Bouillv. 
Pop.  174  h. 

Ce  village  a des  souvenirs  fort  aucicus  , et  a 
ru  sous  le  régime  féodal  lieaueoup  plu»  d'im- 
portance qn'aujourd'hui.  La  terre  d'Auiuont , 
érigée  vu  duché  «si  1665,  relevait  du  roi  «eut , 
à cause  de  la  grosse  tour  de  Troycs.  Des  le  ir* 
siècle  , elle  est  mentionnée  dons  les  anciennes 
légendes.  Saint  L'riuin  y établit  alors  un  nio- 
uastt-re , qui  fut  ruiné  par  les  Nmniaud»  dans 
le  tx*  siècle , rt  rétabli  env  iron  500  au»  après 
par  saint  Robert , natif  de  Troye» , f.uwbteur 
des  abîme»  de  Molraracs  et  de  Citron*.  Plus 
tard  ce  monastère  fut  de  nouveau  détruit.  — • 
Au  commencement  du  xni*  siècle , un  autre 
couvent  fut  fondé  à laie  par  dra  religieux  con- 
nus sous  le  nom  de  boauehonuar»  ; il  a aussi 
disparu.  — A l'épo«pje  où  le  calvinisme  péné- 
tra à I raves , les  partisans  de  b nouvelle  reli- 
gion établirent  à Die  un  prêche,  qui  devint  un 
objet  de  dissensions  «buis  le  pays. 

Ou  voit  encore  à Die  les  trace*  d’un  ancien 
château  fort , bâti  sur  une  hauteur  formée  de 
terres  rapportées , et  entouré  de  fossés.  Aucun 
souvenir  historique  ne  se  rattache  à cette  cons- 
truction, dont  ou  ignore  l'origine  ainsi  que  l'é- 
poque  «le  la  destruction. 

ISMî  * Al' X-MOI>ES  (P),  Morbihan  ( Bre- 
tagne ) , arr.,  cant.,  [Set  à 11  k.  de  Vwu>e«. 
Pop.  1,705  h. 

tlette  île , située  dans  le  golfe  du  Morbihan , 
doit  soo  nom  à un  ancien  monastère  dont  on 
voit  encore  quelque»  ruine*.  Le  terrain  y est 
fort  iuéga] , entrecoupé  de  coteaux  et  de  val- 
lons; mai*  il  est  cultivé  avec  tieaucoup  de  soin. 
Outre  des  plantations  de  céréales  . de  Un  et  de 
chanvre,  ou  y voit  quelques  vignoble*  qui  pro- 
duisent de»  vin*  blancs  passables.  L'iJe  ne  ren- 
ferme ni  chevaux  , ni  moulons;  oo  y trouve 
seulement  des  vaches  en  assea  grand  nombre. 
Les  hommes  étant  presque  tous  marins,  ce  sont 
le*  femme*  qui  cultivent  le*  terre*  ; elle»  labou- 
rent et  sement,  employant  b charrue  attelée  dr 
deux  Ixt-uf*. 

On  remarque  dan»  Pile  un  beau  dolmen 
«loulile  , que  le*  habitants  nomment  V Autel  du 
sacrifice.  On  y a aussi  découvert  plusieurs 
tombeaux  de  pierre  grossièrement  taillée , rt 
qui  renfermaient  , outre  «le»  fragments  de  «ta- 
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ISLE  ROI  CHARD  (!’). 


IM.E-DK-SFIX  (f). 


ISLE-DF.-SEIX  (P). 


lut»  iiuparfaiteiiiriit  clémlcM,  plusieurs  lame» 
de  ciu«  it  et  de  »tlex. 

LHLË'BAISK.  »*u  Uu-ni-Not , tg.  Gers 
( Armagnac  ) . ait.  , >J  et  u N k.  de  Miraculé  . 
cant.  de  Miitiii'squMiu.  Pop.  944  h.  — foires 
1rs  JO  juin  rl  I"  inerrrrdi  de  janv. 

ISLL-BARBE,  Insuta  lioiba,  vg.  Rhône, 
cumin . de  Sl-Kaaiberl-l'Inle-lUHie  , E*;  de 
Lyon.  — Elle  forme  uhIcuiu  de  Li  au  une  ik 
em  inimité  pur  les  eaux  du  llluiae,  «pie  l’on 
passe  sur  lui  pool  suspendu.  Ce»!  un  but  de 
pniiiiiiiiule  In  a-fréquentc  par  le*  Lyonnais  dans 
b I telle  saison. 

Bibliographie.  Arroy  ( Bésiau  ).  Brière  et 
i levât  e Histoire  de  faibli  i e de  f Isie- Barbe, 
in*l*,  1668- 

La.  lauiiHHii  (Claude).  Les  Mazuret  de  f ab- 
baye de  f ! ste- Barbe -lès -L  ion,  ou  Recueil 
historique  de  lout  ce  qui  s est  fait  de  plus 
mémorable  dans  cette  église,  in-4,  I6HL 
Duoast  bt  lSuis  Sust-Jüit.  * 1rs  Sires  de 
Beaujeu , ou  Mémoires  historiques  sur  le 
monastère  de  f tsle- Barbe,  etc.,  * vol.  ia-S, 
1810. 

Pt  mii*  ( Narcisse  ).  Notice  géographique  et 
historique  sur  C Isie- Barbe  , près  J.  » ou, 
suie  te  du  Catalogue  des  manuscrits  de  la 
Inlliothcque  rassemblés  dans  cette  ile.  par 
Charlemagne,  et  extraits  tf  un  curage  iné- 
dit dans  les  départements  méridionaux , 
iti- 8 . 18*0. 

ÎSLE-BASCOVS  (P),  vg.  Gers,  conrni.  de 
Rumiiuvut , CS  d'Eau/e. 

ISLE  - HOl'Ctl  AHD  (1),  Insista  Bochardi, 
petite  \ iHe , Indre-et-Jxùre  ( Touraine  ) , arr. 
et  à 17  k.  de  Clunon  , ehef-l.  de  cant.  Cure. 
E.  A *07  k.  de  Paria  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1,716  b.  — Tkriuiv  d’alluviom 
modernes. 

Autrefois  Ikironnie  . diocèse  et  intendance 
de  Tours , jw rlciuail  de  Pari»,  élection  de  Ri- 
cbdieu. 

Otte  'illr  est  si I Uee  dans  une  ile  formée  par 
la  > ieuiH*,  qui  la  divise  eu  deux  |>artirs.  à l'em- 
bouchure de  la  Riause.  Elle  forme  deux  com- 
munes distinctes  : Time , au  nurd . sou*  le  nom 
de  St-Gilles  . et  l’autre  , au  sud  . sou*  relui  de 
St-Maurice.  — Dan*  le  milieu  de  la  Vienne 
existait  autrefois  un  rhiteau  fort,  construit  ver* 
k*  tx*  ou  le  x*  sirelr  pnr  le*  lurons  de  l’Isle- 
Rouchard.  la**  comte*  d'Anjou  tentèrent  saine- 
meut , à différentes  reprise* . de  s‘rm|iarer  de 
cette  plane.  Le*  Anglais  La  surprirent  sou*  |e 
lègue  du  roi  Jean,  nui*  di  furent  contraint*  de 
In  tt-ndie  par  le  traité  de  Bretignv.  Elle  fut 
|>ri*e  . en  1 65*  , par  le*  rrlipounaires  , qui  y 
et  munirent  de  grande*  cruautés. 

Les  armes  de  l’Isle -Bouchard  «ont  ; de 
garnies  à deux  lions  passants  (f  argent. 

Biographie.  Pairie  d'Aiuiax  Dconoi , 
historiographe  qui , jwr  ses  recherche*  péni- 
Lies,  ses  nombreux  travaux  et  *no  immense 
érudition,  mérita  d’être  app<  le  le  père  de  l'his- 
toire de  France..  Parmi  les  cent  volumes  in-f* 
de  matériaux  utiles  à l' histoire  qu’il  a publiés  . 
on  distingue  : Historiie  francorum  sertptares 
amtanei,  etc.,  5 vol.  iud\  1036-49:  Historiée 


A or  macro  rum  scriptores  antiqui , etc.,  in-f*,  I 
1619  : 7 sol.  in-f  de  généalogie*  de  dixersr* 
familles  ; r.|  V Histoire  des  rois,  stucs  et  comtes 
Je  Bourgtsgne  et  et  Arles,  4 sol.  in-4,  16*8- 

Ue  K*  s Mm*  Dtcarjiw , fil*  du  précédent  et 
également  né  a l'islc-ltouehard  : ou  lui  doit 
V Histoire  des  chanceliers  et  gantes  des  sceaux 
de  France,  in-f*.  16H0 . «1  la  eoatiniiatiou  de 
plusieurs  oux  rages  historiques  commencé*  par 
son  père. 

Commerce  de  vins  , ean-dr-v  ie , huile  de 
noix,  fruits  secs,  rire,  etc. 

ISLh-BOI  IX  (P),  fendée.  Y.  Rom. 

l.M.F.-BOt’/AIX  (T),  vg.  tiers  ( \nnaguac), 
arr.  et  a 9 k.  de  Lrrtoure , caiit.  et  EJ  de  St- 
CJar.  Pop.  947  h. 

ISI.h-DABfr.AC,  vg.  Isère  (l>auphinè),  arr. 
et  ii  31  k.  de  Vienne  , cant.  de  U YerpUUèrr , 
C*3  de  Bnui-guin.  Pop.  1,018  h. 

ISLE- D'A  IX  . Charente- InJ.  V.  Am. 

ISLK-D  AI.HI  ( T ) , jolie  Jielile  ville  , Tarn 
(Languedoc),  arr.,  bureau  d’etiregist.  et  â 9 k. 
de  (Àaillac , ehef-l.  de  cant.  53.  A 684  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  de*  lettre».  Pnp.  4,951  h. — ' 
Tuiisis  tertiaire  moyen.  — Elle  eat  située  sur 
la  rive  droite  du  Ta  ru.  rt  se  (onqime  en  géné- 
ral d’une  grande  nie,  traversée  par  b rouir 
d’Allii , eou|ke  par  une  place  régulière  et  dé- 
corée d’une  belle  fontaine.  Se*  aieutours  of- 
frent de  charmante*  promenailes.  - foires  les 
**  jauv.,  11  juin.  *8  aoilt,  18  oct.,  30  nor., 
1*'  jeudi  de  carême  et  après  Quasimodo. 

LSIJK-D'AltZ  , vg.  Morluhan  ( Bretagne  ), 
arr.,  cant.,  Câ  et  à 10  k.  de  Vanne».  Pup. 
1,*00  h. 

ISLE  - DE  - BA1X  , vg.  Drôme,  eumiti.  de 
Mirtnandc,  53  de  Luriol. 

LSLK-DK-BATZ  (P),  v g.  Finistère  f Bre- 
tagne). bit.  et  à 35  k.  de  Morlaix,  raut.  de  St- 
!\>l-de-l,con,  0 de  RosrufT.  Pop.  1,13*  h. 

ISlK  DK-LA-UIKin-: , nom  donné  pen- 
dant la  révolution  a l'ile  d'Oléron. 

ISLF.-D  FJ.LF.  (P),  vg.  Vendée  ( Poitou  ), 
arr.  et  à 19  k.  de  Fontruav -le-Conile,  cant.  de 
ChailJé-les-Marau,  C3  de  Manuu.  P.  1,673  h. 

INI  K HL  Mil;,  V.  buflMB, 

ISLF-DK-SKIX  (P),  Finistère  (Bretagne), 
arr.  et  à 68  k.  de  Quimper.  cant.  de  Pont- 
Croii , ES  d' Audierne.  Pop.  46*  h. 

Cette  ile  est  située  vis-à-vis  la  liairdr  Ikmar- 
nenr< , à 5 k.  du  continent,  dont  elle  n'est  sé- 
parée que  par  le  passage  du  Kax.  Elle  a 4 k.  de 
loi ig  sur  1 k.  de  large.  La  pallie  la  plu»  élevée 
est  celle  du  nord  ; die  a 10  in.  iui-dc.su*  du 
niveau  de  la  mer  ; dans  le*  haute*  marres  les 
terre*  sont  submergée*,  ni  mars  , surtout  dan* 
la  partie  que  l’on  cultive.  Crs  terre*  sont  riilie- 
rement  dépouillées,  ou  u’y  voit  pas  une  rance  ; 
quelque*  fougères  , quelque*  Imuqiiels  de  lan- 
des sont  les  seules  production*  naturelle*  de 
Plie.  Le  curé  soigne  un  seul  pied  d'arbre; 
mai»  dés  qu'il  surpasse  son  mur  il  es!  coupé , 
brillé  par  le  vent  du  sud-ouest.  Tous  les  hom- 
mes y vont  pécheurs;  les  femmes  cultivent  la 
Irrrr  à la  maiu  . et  leur*  maris  ignorent  qucJ- 
qucl  ou  la  place  de  leur*  propriété». 

On  ne  duit  chercher  dans  cette  lie  ni  (leurs , 


ni  fruits,  ni  cette  multitude  d’otseanx  faits  pour 
animer  la  nature.  Il  y reçue  d’aiTmue*  tem- 
pêtes . une  humidité  continuel  le . une  éternelle 
mêla nro lie,  Les  brouillard» , les  frimas  s'y  pro- 
mènent habituellement  en  tourbillons  , comme 
les  sables  dans  l’Afrique.  La  vie  s'y  prolonge 
communément  jusqu'à  soixante-dix  et  soixante- 
quatorze  an*.  Les  maladies  rhroni(|ues  y sont 
inconnue*  ; du  vin  . une  nourriture  plu*  déli- 
cate, une  poule  iKiuillie,  sont  le»  seuls  remède* 
qu’au  v connaisse  ; la  médecine  n’a  pas  encore 
pénétré  dans  crtte  demeure  de  la  sobriété,  de 
la  sagesse  rt  de  la  pauvreté. 

Le*  habitant*  de  Pile  de  Sein  n’aiment  point 
que  les  étrangers  viennent  s’établir  dans  leur 
ile;  il*  vint  d’ailleurs  hospitaliers,  vous  reqoi- 
uiit  a bras  ouverts , v disputent  la  possesMon 
de  ceux  qui  viennent  les  visiter.  Tous  volent 
au  secours  de»  naufragé»  : à quelque  heure  de 
U unit  que  le  nuiou  se  faste  entendre  . les  pi- 
lolrv  vml  â Imnl  ; malgré  le*  vents  , le  froid  , 
lit  grêle  , la  teutpèlr  rt  la  mort , tout  le  monde 
est  *ur  le  rivagr.  la*  nudltrureux  qui  se  sauve 
à la  nage  e*t  recueilli  dans  le  mdllrur  lit  du 
ménage;  il  est  soigné' , rhaufTé  . nourri  ; se*  ef- 
fets ne  vint  point  volés,  ou  les  retpertr  avec 
un  srutimrnt  de  piété  inconnue  sur  les  entes  de 
h grande  terre.  Il»  sauvèrent  le  maguiûqne 
vaisseau  de  soixante-quatorze  , de  l'escadre  de 
Dorvilliers.  Le  9 ni»W  au  ni , il»  rendirent  le 
même  service  au  luogrc  V Ecureuil  ; une  mul- 
titude de  I ià liment*  d’une  moindre  importance 
doivent  leur  salut  à ces  bon*  , â ces  honnête*  , 
â ce*  respectai  des  pécheur*. 

Touché  de  leur  état . de  leur  misère , le  due 
«l'Aiguillon  leur  offrit  une  habitation  commode 
sur  le  continent , tou*  h**  secours,  le*  avance* 
dont  ils  auraient  l>e*om  pour  s’y  fixer  ; ce  fut 
en  vain  Pidée  de  quitter  leurs  rocher*  leur  fit 
verser  des  larme*  ; ils  demandèrent  à genoux 
qu’on  ne  le*  arrachât  point  à leur  misère  , aux 
sabir*  qui  les  avaient  vus  naître.  1/  doc,  atten- 
dri , fit  faire  nue  jetée  dnn*  b |nr1ie  du  sud  ; 
Hlr  s'étend  du  *ud-«*t  nu  nord-ouest,  préserve 
le»  champ*  cultivé*  et  les  maisons  des  eaux 
(pii  les  inondaient  autrefois.  Cette  digue  a pré» 
de  | k.  de  long  et  1 m.  35  c.  d’élévation. 

Il  est  difficile  de  rien  voir  de  plus  effrayant 
que  le  passage  entre  le  Ra*  et  Plie  de  Sein  ; U 
moindre  erreur,  mie  fausse  manants rr  préripè- 
trnt  à jamais  dans  des  gnuffres.  sur  des  rocher*, 
sons  aucun  espoir  de  salut.  la  passe  n'a  que 
3 k.  entre  Chat  et  U Vielle  ; o«  y trouve  tiente- 
I six  brasse*  d'eau. 

L'ile  de  Sein  était  connue  dé*  la  pins  liante 
' antiquité  « L'ile  de  Sein,  dit  Pompouius  Mêla, 
i r*t  sur  la  a»te  de*  Osismiem  ; ce  qui  la  distin- 
1 gur  pai-tirulièremenf . e’c*t  Porade  d’une  divi- 
| uité  gauloise,  lau  jirétresscs  de  ce  diru  gardent 
une  jverpétuelle  virginité  ; elle*  sont  au  nombre 
de  neuf.  Les  tlauloi*  les  nomment  One#  ; il» 
croient  qu’animées  d'un  génie  particulier  die» 
peuvent , par  leur*  ver* . exciter  des  tem- 
pêtes et  dans  (es  arr*  et  sur  la  mer . prendre  la 
forme  de  toute  espère  d'animaux  . guérir  le» 
maladies  les  plu*  invétérées,  prédire  l’avenir. 
Elles  n’cxercml  leur  art  que  pour  le»  naviga- 
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leur*  qui  se  mettent  eu  inarche  dans  le  mil  but 
de  les  consulter.  » 

IS1.K1» KNPALXAC  ( 1’  ) , vg.  Charente 
( Augmimoi*),  arr.,  raiil.,  £3  et  a 4 k.  d’An- 
goukine.  Pup.  502  h. 

1SI.K  - DIEU  ( V ),  Offia,  lus  ut  a Del,  vg. 

/ endre  { Poitou  ) , arr.  et  à 49  k.  des  Sable*», 
clief-l.  de  mut.  ÇuK.  £3.  A 489  k.  de  Paris 
(Mjur  la  taxe  des  lettre* . Pup.  1,492  h.  — T*«- 
suü  criiUlliM*,  granit. 

L'islr-Dicu  td  un  nicher  de  granit  île  12  k. 
de  auperlicic.  La  rôle  «le  l’ouest  »t  ocaipée  . 
iuacmsihle  , formée  de  nieller*  profondément 
curai  inc»  dan»  la  mer  et  d’environ  U ni.  d'élé- 
vation au-dessus  de  sa  uirliir;  re*  niasses 
l'Un  nue*  ftap|M*ut  l’oril  |*sir  la  singularité  de 
leur*  forme*  , leurs  contour»  , leurs  enfonce- 
ment* , leurs  sailli»,  et  ullrcul  eu  plusieurs 
endroit»  de»  aqierl»  vraiment  pittoresque».  Au 
mitre  de  cette  cote  on  voit  les  mines  majes- 
tueuses il' un  ancien  château  fort,  de  fur  me  qua- 
draugubire  , llaiMjité  de  Iwirs  . bâti  sur  uu 
innrine  rocher  séqiaré  de  la  côte  voisine  par  nu 
fossé  profond  «pu*  la  mer  reui|tlit  et  laisse  à sec 
deux  fui*  par  jour. — La  côte  de  Fest,  au  con- 
traire , est  liasse , sablonneuse  et  peu  au-dessus 
du  niveau  dus  eaux  de  la  mer.  Les  Imiiics  de  ro- 
chers ]hii  élevés,  que  lu  mer  recouvra  à chaque 
marée  , m*  prulniigrut  dans  uue  direction  per- 
|ieudirulairr  au  ris  âge,  et  le  divisent  eu  plu* 
sirurs  anses  qui  [lerute-tleut  uu  aboivlage  facile 
aux  chaloupe»  ainsi  qu'aux  autre*  petit*  bâti- 
ments.— Ou  a établi  j*our  la  défense  de  l'ile  un 
fort  et  [dpsieurs  tialtenrs. 

L'ile  eulierc  n'est  qu'uu  vaste  rocher  recou- 
vert d’une  couche  plus  ou  moûis  éjiaisse  de 
terre  végétale,  qui  va  toujours  ru  diminuant  à 
mesura  qu’un  approche  des  hauteur»,  où  le  roc 
se  iiioutre  à découvert,  la  moitié  «cukiuenl  de 
l’ile  «U  rotiMirrre  « la  culture  ; l'autre  moitié 
est  rouverte  de  bruyères.  Les  kmme»  travail- 
lent a la  terre  ; les  homme»  «ml  presque  tous 
manu*  et  vivent  du  produit  de  leur  |kelir.  A 
IVxceptiou  de  qiH*J(|Ucs  bête*  à corne»  rt  d'un 
petit  nom  lu»'  de  bralu* , ou  ii'éJcvr  point  de. 
be-sliuux  dans  l’ile,  laule  de  pâturages. 

Lr  |*ori  principal.  uuiiinié  Port-Breton,  situé 
au  cri  lire  de  la  cote  dr  l’est,  est  abrité  (tardes 
nicher»  et  pur  des  môle»  eu  maçonurne  ; il  peut 
recevoir  de*  navires  de  150  « 200  tonneaux. 
Les  violents  coup»  de  mer  qu'il  reçoit  par  sou 
entrée  septentrionale  fout  éprouver  aux  liâli- 
inetiu  un  langage  tirs  - fatigaut.  Ccjxndant , 
connue  aux  marée*  de  vives  roux  la  mer  y 
moule  de  5 à b in . , il  ollra  aux  turques  affa- 
lée* |»ar  le  gros  temp»  ihi  poiimii*  ie*  par  l’eu- 
ueuii  ou  scrours  tra— avantageux.  - Etablisse- 
ment tir  La  marée  du  part,  3 heure».  • — Phare 
Visible  jusqu'à  la  distance  de  28  k. 

IM.K-IXII.KHOX  { I'  ),  Chartnle-lrtf  V. 
(a  mn-u'Ou»ü» . 

ISLE-DHILO.XXE  . Olona,  lig  Vendée  (Poi- 
tou), arr.,  caut.,  C*j  et  a 8 V.  de*  Sables.  Pop. 
784)  h.  — Il  est  situé  pre»  de  l’Océan  , au  mi- 
lieu de  marais  desséchés , trc*-feitiks  en  blé  et 
en  exedirui»  fourrages.  — Commerce  de  che- 
vaux , mulets  et  bestiaux, 
u* 


1SLE-EX-B  Ut  ROIS  ( P),  vg.  Meuse  ( Lor- 
raine), arr.,  £3  et  à 14  k.  de  Bar- le- Duc,  caut. 
de  Vaubémurt.  Pop.  223  h. 

ISl.K  - EX  - DODOX  (P),  petite  vilk  , //.- 
Garonne  (f nm ni i nges) . arr.  rt  à 38  k.  de  Sl- 
(•auJem,  chel-l.  de  caut.  Dira.  E.  A 748  k. 
de  Paris  pnor  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,818  h. 

— liiuui»  tertiaire  supérieur,  • Foire s le 
deniirr  vendredi  tic  mars  , sept.,  oct.  «•!  uov. 

1SLK  - K X - JOURDAIN  (P),  Cn 
Ictiutu,  Insula  Jordaui,  jobr  petite  ville,  Gers 
i Armagnac),  arr.  H a 22  k.  de  Lotnlirx,  cbef-l. 
de  caut.  Dira,  fille  «l'étape.  L3-  'ûf.  A 72l  k. 
de  Paris  pour  b taxe  des  lettres.  Pop-  4,933  h. 

— Transi»  tertiaire  moyen. 

Autrefois  comté  . diocèse  et  parlement  Je 
Toulouse  , inteudaiirr  d’Am  li , élection  dr  Lo- 
uiagtie  . »éurihau»*ri:  , maîtrise  particulière  , 
collégiale. 

Cette  v ilkl  est  Initie  «bu»  une  situation  agréa- 
ble , sur  b rive  droite  de  la  Save.  C’était  au- 
trefois une  ville  très-forte  . défendue  |M»r  un  | 
château.  Après  avoir  été  plusieurs  fois  prise,  | 
reprise  et  ravagée,  scs  mnpafts  furent  alwittn*  ; 
el  son  châleau  rasé  en  1799.  Elle  lut  saccagée 
par  les  troupe*  républicaine* , à la  suite  d'uuc 
insurrecliou  royaliste.  C’est  uue  ville  propre, 
lûeu  bâtie  et  bien  percer  : ou  y remarque  une 
lirlle  plat»* , une  belle  église  paroissiale  et  une 
vaste  halle.  — Fabrique*  de  cuir».  Tuileries  et 
briqueteries.  Roulage  considérai  île,  — Foires 
le  samedi  de  la  2*  semaine  de  chaque  mois,  rt 
le  jour  de  b St-Martin  (2  jours). 

ISLK-EN-RHiAl’T  (P),  vg.  Meuse  (lor- 
raine) , arr.  «là  11k.  de  Ibr-lc-Duc,  caut. 
d'Auccrvilie,  El  de  Saudnipt.  Pop.  578  I». 

Le  village  «le  Ja*-i»,I!»i  a»  est  une  dépen- 
daucr  «le  b commune  «b*  l'Isle-en-Rigaut . On 
y remarque  le  château  de  M.  le  maréchal  Ou- 
dimit , et  une  Mie  papeterie  roéranique,  dont 
les  produits  sont  fort  estimés.  Haut*  fourneaux, 
forges,  martinets,  four*  n pmller,  etc. 

ISl.K- JOURDAIN  (I*)  , tasnta  dardant  , 
petite  ville.  Vienne.  (Poitou),  arr.  et  à 37  k.  de 
Montmorillon,  cbef-l.  de  caut.  Dira.  Gîte  d'é- 
tape. gg.  A 401  k.  de  Paris  pour  b taxe  dr» 
kl  tir*.  Pop.  889  h.  — Tuui*  junniqur, 
étage  inférieur  «lu  système  ooli tique. — Elle  «*»t 
liilie  «hm»  une  situalitHl  agréable , sur  b rive 
droite  de  b Vienne.  — Foires  les  19  et  20  de 
chaque  mois. 

IS LE-I.A -LOti K.  vg.  Seiue-et-Oisr,  ronim. 
du  Port-Mai ly,  C-J  de  Sl-t  icriuaiu-en-Laye. 

ISI.K-LA-MOXTAGXK , nom  donné  pen- 
dant Ui  lévolut loti  à l’ik  de  Noirtuuulier». 

ISl.K- M ADAME  (P),  petite  ik  fortifiée  du 
dép.  de  b L'fusrente-lnf.  , située  à r«nljmi- 
chure  de  b fJiareutr  , arr. , à 12  k.  N.  «t  £3 
de  Marcnues. 

I SLK-XIOLKX  E (F),  vg.  Finistère  (Hretfl- 
gpw),  arr.  et  a 33  k.  «k  Brest , caut.  et  S de 
St-Renan.  Pop.  363  h. 

■RLE- ROl’SSE  (F),  jolie  petite  ville  mori- 
lime,  Corse,  bit.  et  à 20  k.  de  Calxî  , cbef-l. 
de  caut.  Trib.  «kctHiun.  E.  A 1 ,250  k.  «le  Pa- 
ri* pour  U taxe  «k*  lettres.  Pop.  1,486  b.  — 
T mirai*  cristallisé  ou  primitif. 


L’Isk-Rouvw  doit  v«n  nom  a deux  petits 
ikU  Mines  pni  de  la  côte , cl  «tout  les  roches 
sont  d’uue  txnikor  rougeâtre.  Vers  la  fui  «lu 
xn*  viri  le  , le  gouvernement  génois  avait  fait 
réunir  j»nr  une  jetée  la  première  ilt*  • ht  terre, 
et  cuiutniirr  sur  ce  jioiut  de  b côl»?  une  tour, 
qui  devint,  «lit  l'ili|q)iii],  le  bmlrvanl  «k  toute 
b Bologne  contre  lr»  Munies  qui  iiifrstainil  ers 
rivagr*.  Vers  l’an  1760,  Pas*'al  Pauli  conçut  et 
exécuta  le  projet  de  substituer  uue  v iiic  à cette 
tour.  Le*  (iniuis  étaient  re**erré»  dans  l«-s  pLx- 
ces  maritimes  ; le*  Corses,  maîtres  des  campa- 
gne» , m*  comiuuui«pinnt  plu*  avec  eux  , ne 
|*Mivairnt  «pic  «lithrilenu-nt  avoir  nvra  les 
étiangers  qiu  lqtie*  relatiou»  commerciales.  I Jt 
l«*rri  toira  fertile  de  b Balogue  olfrait  de»  «leurras 
à exporter,  et  l’Isle-Kuuvve  , située  pirupie  au 
«vntrv  «le  eette  province , était  propre  aux  ciu- 
kirtpirments.  Eu  peu  de  trm|i»  on  y ékva 
quehpies  mairnus  rt  des  magasins,  la  s droits 
qu’un  y |>rrrrvuit  au  nom  «lu  gouvernement 
corse  i vn< la  » ut  de*  sommes  rniiudéiablt-s  , et 
étaiml  la  luaucb'  b pbu  productive  du  gou- 
vernement national  : tri*  furent  k*  commen- 
rerarutsdc  Flsle-lloiisse.  Le  nuréchal  «k  Vaux 
voulut  donuer  vm  linm  à «rite  ville  encore 
naissante  ; mais  il  reste  à peine  quelque»  traces 
de  relie  dénomination,  qui  tir  fut  que  moiiMm- 
lanémeiit  adoptiv.  Eu  l'an  v ou  construisit  les 
mur*  qui  lui  servent  dVnrrinte.  Pru  à peu 
i'lsk-R«Mi»M‘  s'agrandit;  des  failli  I h-»  de  F inté- 
rieur vinrent  y bâtir  dr*  magavin*  rt  Fliubitcr. 
I a'  gouvrrncmml,  eu  dormant  des  ordres  pour 
le  prolongement  de  mhi  môle,  a rendu  son  |»ort 
plus  sûr  rt  capable  de  reervoir  de  plus  gros 
liâtinitnits. 

Commerce  d'huile  d'olive,  rire  jaune,  aman- 
de* , oranges  . citrons  , etc.  — Foire  de  trois 
jour*  le  l*r  »ej»t. 

I NI. E- ST- DENIS  (F)  , joli  village  , Seine 
* Ile-de-France) , nrr.  , omit. , £3  rt  à 2 k.  de 
St-Dmi*.  Pop.  249  h. 

Cr  v i liage  rst  bâti  «laits  une  île  charmante 
que  forme  b Seine  : l’église  i-n  ucriqic  la 
|Miiute  ; les  maison*  sont  rangée*  en  forim*  de 
quai  sur  le  bord  de  la  rivière,  et  ofTirnt  une 
pcrupective  fort  agréable.  C'est  «bus  b ]»e)lc 
kaisou  le  rendre -vous  des  habitants  de  Saint- 
Denis  et  des  coinmiinra  envirnunant*'»  , qui 
vîruiM'iit  y jouir  du  plaisir  de  la  pérhe  , ou  y 
manger  dr*  matclotrs  juslcinrut  renommées. 

L’islc-Sniitt-Deiiis  renfermait  jadis  une  for- 
teresse, qui  a été  remplacée  |«r  un  joli  cbà- 
lr*u  environné  d’mi  b'aii  pair.  On  ne  pmivait 
y abtnlrr  autrefois  qu'eu  Itars , qui  ont  été 
remplacé.*  en  1844  |tai  uu  jnli  j-:mt  sus|vetidu, 
qui  met  «it  communication  direrfe  l' Idc-S t- 
Druls  et  t«Hitc  la  presqu’île  où  se  trouvent  le* 
romaines  de  Cnlnmlie*  et  tîriirv  illiem  avec  b 
vilk  de  St-Iknis. 

ÜiLE-ST-4iBORfiE8 , vg.f.’/roWe  ; r.uienue) , 
arr.  et  n 18  k.  «le  Rottii-aux,  caut.  de  Labrislc. 

dr  Castres.  Pop.  425  h. 

I8LE-8T-MART1N  (F),vg.  Indre-et-Loire, 
conim.  et  tû  de  b C’.bapcllc-sur-Loire. 

ISLE-ST-MARTI.N  . vg.  Indre-et-Loire, 
euoiin.  de  Riguy,  £3  de  Chinon. 
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IM  K SI  K I.F  IMU  IIS  (!*),  tig  Doubs 
(Franche-Comté  ) , arr.  et  à 23  k.  de  ffaume- 
le»*Dunn,  rhrf-l.  de  cant.  5î.  vy.  A 453  k. 
de  Paru  pour  la  tue  des  lettres.  Pop.  1 ,255  h. 

- — TriRUi  jurassique. 

11  est  «tué  sur  la  rive  gaurhr  du  Doubs  et 
sur  le  canal  du  Rhône  au  Rhin.  — Fabriques 
de  clou*  d éjnijglis.  Forge*.  Tréfilerie».  Tan- 
oerie*.  — Commère*  de  liois.  • — Foires  le  3* 
lundi  «le  chaque  mois. 

1 SL  F-wSl  RIEN  F R El  Y (P)  , lig  Yonne 
(RMirçngnr},  bit.  cl  a 14  k.  d’A  vallon,  clief-l. 
de  nuit . Caire.  H.  A 217  k.  de  Paris  pour  b 
taxe  des  Mire».  Pop.  8415  h. — TkaRUi  juras* 
siqne.  — Carriery*  de  pierres  lithographi- 
que*. — Foires  le*  23  mars,  10  avril,  27 
juin.  24 août.  9 oct.,  9 déc.,  luudigras,  mardi 
âpre*  Pique*  , mardi  de  b Pentecôte  et  jeudi 
asanlle  II  nos. 

ISKK-SMI-MARMAYRE.  vg.  Allier  (Bour- 
bonnais), «rr.  et  à 5 k.  de  Montluçoii,  cant.  et 
E de  Cérillv.  Pop.  513  h. 

IKI.K-S1  R - M AR  YE,  vg.  Marne  (Chiinqia* 
G3  «A  à 13  k.  «le  \ ilry-le-Fr«iirui*. 
canl.de  lliivlihiioül.  Pop.  t64  b.  Prés  de  la 
Marne. 

lSI.K-SIR-StlPPF.  V.  Isnes'sira-Sctrrr. 

lSI.F.-Tt’BY  (I*),  sg.  Finistère  (Bretagne), 
arr.  et  à 20  k.  ch*  Quioiper  , cant.  et  [*3  de  i 
Pont-l’Alihé.  Pop.  298  h. 

ISLKS  (Grande* et  Petites*),  'g.  Isère,  com.  ! 
et  E dr  Moir.ni». 

ISI.F.S-BA  RIïEI.  (le*),  sg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr. , cant.  et  à 14  k.  de  Falaise,  S de 
Pmil-d’OuilIv.  Pop.  322  li. 

ISI.ES-EÈS-VIEI.EXOY  , sg.  Seine-et- 
Morne  (Brie),  air.,  H et  à 8 k.  de  Meaux  , 
cant.  de  Cbye.  Pop.  253  h. 

. ISLES-SOTS-RAMERCPT,  ou  Iiupivr. 
Ai  Ht.  s g.  Aube  (Champagne).  urr.  et  à 12  k. 
d’ArtiHurAalir,  cant.  rl  L3  de  Kaiurnipt. 
POp.  351  h. 

ISl.ES-SUR-ftl'IPPE  , vg.  Marne  (Cham- 
pagne) , are.  et  à 17  k.  de  Ileifui , cant.  de 
Bourgogne.  fcj.  <y-  A 172  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  des  lettre*.  Pop.  64ti  h.  — Il  est  sur  la 
Suippe,  qui  y forme  plu>icnr*  île.*,  et  fait  nmu- 
soir  deux  inouliu*  et  une  louleiie.  Fabri- 
que de  mérinos.  Filature  de  laine  pour  b fa- 
brique de  Reim*. 

IHLES-ST-THAUIIAIJC  , Loir-et-Cher  , 
connu,  de  Selles -St -Dans,  £3  de  Sali  iris. 

|Sl.i;rri'.N(b),  sg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
et  à 3 1 k.  de  Y erduu-sur- Meuse,  cant.  et  HZ  de 
Clrrmoul-«u-Argauiie.  Pop.  1,317  b.  — Ver- 
reries à bouteilles. 

ISM  1ER  i SI-)»  vg.  Isère  (Dauphiné)  , air., 
cant.  et  à Il  k.  de  Grenoble  , ta  de  Grollcs, 
Pop.  1.373  h.  — Foire  le  21  sept. 

ISSKAl'  VILLE,  sg.  S «une- In/.  (Norman- 
die). arr..  C*<et  à 8 k.  de  Rouen  , cant.  de 
Darwbl.  Pop.  1.024  h. 

iROLAt  r.lO.  \g.  Corse , arr.  H à 63  k.  de 
Gu  lé,  cant.  de  Pniurlh-di-Fiuinurlio  , M de 
V«»m.  Pop.  1.310  II. 

ISOMKS,  vg.  H. -Marne  (Champagne),  arr.  I 


[ et  à 30  k,  de  Langrcs,  cant.  etEde Prauthoy. 
Pop.  337  h. 

1SOX  . sg.  Drôme  ( Dauphine),  arr.  et  & 
64  k.  de  Xyuns , cant.  rt  E de  Sédérou.  Pop. 

I 159  h. 

ISP  AG  Y AC  nu  Iirimc,  Ispagnacum,  joli 
iKMirg,  Lozère  (Languedoc),  arr..  can».,  t£*t  A 
9 k.  de  Florac.  Gîte  d’étape.  Pop.  1,767  h. 

Ispagnac  est  un  bourg  bien  bâti , dan*  mie 
▼allée  agréa  (de,  sur  b rive  droite  üù  Tarn.  On 
y trouve  une  source  d’eau  minérale  ferrugi- 
neuse froide.  — Fabriques  de  toile  de  coton  , 
mourheirx , étoffe*  de  soie.  Filature  de  colon. 
— Foires  les  3 fév..  4 mai , 8 sept,  et  12  oct. 

La  route  dr  Mende  à Klorar  passe  |»ar  Ispn- 
gnae.  et  traverse  le  plateau  calcaire  et  aride  qui 
sépare  le  linssin  du  Tarn  de  relui  du  Lot.  Cette 
haute  plaine  porte  le  nom  de  CausM-de-Sativr- 
lerrr  ; privée  d‘arbr«‘s,  de  ressources  et  presque 
de  terre  végétale,  elle  est  frappée  d'une  nlTreusc 
stérilité  qui  n'a  permis  à aucun  habitant  «le  s’y 
établir.  Ou  trouve  seulement  à 1 k.  sur  la  gau- 
che de  la  route,  dans  un  petit  enfoncement , le 
Freaaiuel  , misérable  hameau  . où  le  refais  de 
poste  est  placé,  fax  CüUSMMle-Sawveterre  a une 
larçmrd  environ  12  k..  et  est  élevée  dr  975  R. 
au  moins  au-dessus  de  fa  mer.  I*  froid  , fa 
neige  et  les  tnurmeutrs  en  rrudent  quelqiie/ois 
le  trajet  pénllms  : des  voyageurs  s «ml  morts 
en  fa  traversant  dans  des  hivers  rigoureux. 

ISPÉtil'Y,  vg.  U. -Pr renées,  rntnni.  de  Sl- 
F.tieniHMle-Rüigiirry , K de  St-Joui-Pied-dc- 
Port. 

IMPORTE,  vg.  B, -Pyrénées (Navarre), arr. 
de  Mnuléon  . et  à 30  k.  de  St -Palan,  cant.  et 
0 de  Sl-Jeon-Pird-de-I*ort . pop.  591  h. 

IStyt  ES  , vg.  Pas-«le-Cnlait  (Boulonnais), 
nrr.,  et  à 6 k.  de  Hmihignc-*ur-Mer,  cant. 
d«'  Samer.  Pop.  218  h. 

ISSAC.  vg.  Dordogne  (Périgord)  , arr.  et  à 
24  k.  de  Bergerac  . cant.  de  Vilkunlifard,  C=3 
de  Mussidan.  Pop.  1,136  h. 

ISSA -VHU  I.ENC.  vg.  Ardèche  (Languedoc)- 
arr.  et  à 21  k.  de  Priva*  , faut,  et  E de  St- 
Picrrev  il  le.  Pop.  816  h. 

ISSAXr.OTRT  - Rl'MKl.  , vg.  Ardennes 
(Champagne) , arr. . eant.  et  E de  Méziérc*  , 
et  à 10  k.  de  Charlev ille.  Pop.  439  h. 

ISSAXLAS  , vg.  Ardèche  , comm.  de 
Mazan,  Eide  Mnntperat. 

1SSAYS,  vg.  Doubs  .;t  ranclie-Omléb  arr., 
eant.,  pj  et  A 7 k.  de  MontUdliard.  P.  150  II. 

ISS  AH  I. ES,  vg.  Ardèche  (Languedoc),  arr. 
et  à 59  k.  «le  Largcntirrr.  cant.  de  Couroucou, 
E «le  Pradrllc*.  pop.  1,499  It.  — - On  y voit  un 
far  d'environ  H k.  de  tour  qui  ocetipr  k cratère 
d’un  ancien  volcan  , et  «pii  alioude  en  truites 
d’une  grosseur  extraordinaire.  — Foires  le  13 
jauv.  et  le  lundi  avant  le  lundi  gras. 

ISS  A RS  (les) , vg.  Artège  (Languedoc) , 
arr.,  cant.,  [3 et  A 11  k.  de  Pauiicr*.  Pop. 
210  h. 

1SSE,  vg.  Marne  (Champagne),  arr.,  cant., 
Pl«l  à 17  k.  de  Chàlnii%-»nr-MariM-.  Pop. 

141  h. 

ISSK  , vg.  /.«urr- lof.  , Bretagne ï . arr.  «4  à 
13  k.  «h*  Chaieauhriant , cant.  de  Moisdon-la- 


Rivière,  E«k  fa  MeiUeraie.  Pop.  1,551  h.  — 
Foire  le  3 fév. 

ISSEL,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.,  cant., 
E et  A 7 k.  de  Castdnaodary.  Pop.  784  h.  Sur 
te  ruisseau  d'Issel. — Ou  trouve  auprès  d’Iucl, 
dans  le  vallon  oii  coule  le  petit  ruisseau  d’Ar- 
grntouire,  une  fontaine  d'eau  minérale  que  le* 
médecin*  de  Castel  uaudary  ordonnnit  avec 
avantage.  Ou  U connaît  dans  le  pays  sou*  k 
nom  di*  l«t  fuun  del  coutré  (fa  fontaine  du  cui- 
vre), sam  doute  à cause  de  sa  saveur  styptique. 

— Fabrique  de  poterie  de  letre. 

ISSEMKILTS  - 1/IIOPtT Al.  , bourg  Lot 

(Qnerry).  air.  et  à 29  k.  de  l igeoc  , cant.  «le 
fa  CnprlIoMarival,  Çij  «k*  Cramât.  Pop.  979  h. 
Foires  le*  5 mai,  5 août,  5 nm . et  5 «h*. 

On  y rrmarque  le»  vaste*  ruines  d’uu  mo- 
nastère de  rrligimiae»  «le  l’oidre  de  Malte  ; c’é- 
tait dan*  rorigiiie  un  hospice  fondé  en  1220 
par  un  «rignnir  «le  Tbémine» , jxiur  recevoir 
le*  |H*leniH  qui  se  tendaient  à In  terre  sainte. 
Vers  la  fin  du  xm*  viecle,  un  autre  seigneur  de 
la  même  mai««u  domia  cet  éiahluænient  aux 
chevalier*  de  l’ordre  de  Saint-Jcin  de  Jérusa- 
lem pour  y former  un  couvent  «le  femme*  de 
Irur  ordre,  (je.  monastère  mérita  le  nom  de 
Beaulieu,  par  sa  situation  »ur  uu  plateau  élevé 
et  fertile  qui  offre  des  mouvements  Je  terrain 
très- varié*  : on  y trouvait  de  nombreux  appar- 
tements pour  le»  étrangers  , un  grand  corps  de 
logis  jxiur  le*  pensionnaire»  , de»  cloîtres  pour 
vingt-quatre  religieuses,  et  une  «"g lise  ; le  eou- 
veut  et  un  vaste  jardin  étaient  entourés  d’une 
muraille  trev-éjmisve  , d’vnvirou  10  ro.  «le 
hauteur.  — I*  territoire  «le  fa  commune  ren- 
ferme une  source  d'eau  minérale  qui  parait 
avoir  le»  même*  propriété*  que  celle  de  Miers, 
mais  «pii  est  moins  renommée. 

I8SEYHATSEY,  vg.  n. -Rhin  (.Alsace),  arr. 
et  A 18  k.  de  Savemc  , cant.  et  0 «h*  lloch- 
fcldcn.  Pop.  143  h. 

ISSEY IIEI R.  ou  Imuv,  vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace). arr.  et  à 23  k.  de  Colmar,  cant.  et  C3 
de  Sou  U/.  W-  Pop.  1,436  h.  Sur  la  Laud*. — 
Filature  de  coton.  — Foires  kl  I)  août  (2 
jours).  6 M'pt.  et  1 1 nov. 

ISSEPTS  . vg.  Ijot  (Quercy),  arr.,  E et  à 

1 4 k . de  Fignac,  cant.  de  Livcruon.  I*oji.  727  h. 

— Foires  les  13  mars  , 14  tuai , 30  juin  , 18 
août,  23  oet.  cl  17  déc. 

ISSERPEYT  . Vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.,  cant.,  £3  d A 12  k.  delà Palfase.  et  à 14 

k.  dr  DisvH.  Pop.  896  h.  — Foire  le  3 mars. 

ISSKRTATY,  vg.  Pur-de-üôme  (Auver- 
gne ) . bit.  cl  A 30  k.  de  ClrriDOOl-Kerrand , 
cant.  «le  \ ic-le-Comte  , E de  Billom.  Pop. 

l. 586  h. 

iSSIt.KAC,  petite  ville,  Dort/ogne  (Péri- 
gord),  arr.  et  à 20  k.  de  Bergerac,  chef-l.  de 
cant.  Cuir.  E-  A 512  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
de»  lettre*.  Pop.  1.068  h.  — ïtlMâia  tertiaire 
■ma,  - Fabriques  «h*  « mrs.  - foires  le» 

15  janv.,  22  fév.,  10  tuai,  4 juillet,  3 août,  2 
sept. . 4 oct.,  6 nov. , 13 déc.  et  mercrt»U  après 
Pique*. 

ISSI YT.EATX.  if.-lsûre.  V.  Ysirvorxi  x. 

P5IRAC.  vg.  Gord  (Languedoc),  arr.  et  à 
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30  L d’I'iù,  cant.  ri  53  de  Pout-Sl- Esprit. 
Pop.  613  h. 

ISSIH.  vg.  Aveyron,  oorain.  de  Crewfil*, 
PI  dr  Millau. 

ISMIIHK,  Iciodornm  Arvernorum  , Issus- 
durum,  vilk  audriuH1,  Puy-dé-Dàme  (Au ver* 
gne).  chef-l.  de  souvprél.  «H  d'un  cant.  Trib.  de 
4**  instance  el  de  commerce.  College  cuuunu- 
nal.  Cure.  GUe  d'étape.  H.  W.  P.  5,224  h. 
— I'ïhmi’i  tertiaire  nrnveu. 

Autrefois  diocèse  de  Clermont,  parlement 
de  Paris,  inteudance  de  Riom,  chef-licud'ctec- 
tion,  prévAtè,  aldiaye  de  St-Benoit. 

lasoire  fiait  üommnte  sous  les  Romains.  et 
avait  une  école  trcs-célèbre.  Saint  Austremuine, 
premier  évêque  de  rjrnnont,  «|>rês  avoir  êta- 
lili  la  rrligioticathnlMjur  en  Auvergne,  w retira  ' 
près  d'Issoire,  et  y fut  mavtarif  l’an  295.  Celte  j 
ville  fut  kaccagéc  d'iliord  par  les  Romains.  | 
|Miis  par  les  Visigoth*.  Us  Vandale»,  les  dan-  | 
pluns  d’Auvergue  et  U»  année»  royale».  IVu- 
daut  h*  peu  de  lciu|is  où  elle  jouit  de  quelque 
repos,  elle  augmenta  sou  industrie  et  répara 
se»  ruines  et  ses  fortification»  ; mais  1rs  guerres 
«Jr  religion  attirèrent  sur  elle  de  nouvelles  ca-  ; 
bontés.  En  1573,  un  de  se»  habitants,  Merle, 
qui  s'était  fait  protestant  et  chef  d une  horde 
de  dévastateurs,  s'empara  de  rrtte  ville,  la  sac- 
cagea el  en  dévasta  le  Urrriloue.  L'année  sui- 
vante, une  anucc,  commandée  par  Ira  ducs 
d’Anjou  cl  de  Guise , s'avança  pour  chasser 
Merle,  el  fit  le  siège d'Issairc.  La  ville  ut  prise 
par  les  soldats  catholiques,  qui,  irrités  de  la 
résistance,  se  livrèrent  à tous  le»  excès.  Les 
(ululants  s’étaient  réfugiés  dans  l'église  parons 
siale  ; ils  y furml  tous  massacrés, et  la  ville  fut 
brûlée,  line  nouvelle  ville  se  forma  quelques 
années  après  ; le»  ligueur»  l 'assiégèrent,  la  pri- 
rent et  la  pillèrent  ; les  hahitauts  de  Clermont, 
qui  tenaient  pour  Henri  IV,  vinrent  lu»  en 
chasser  et  reprirent  la  ville. 

I*»  armas  d'iasoirn  soot  : tf  azur  à la 
lettre  capitale  Y d'or  couronnée  de  même, 
la  queue  étroite  el  recourbée  en  rond  par  le 
bat. 

Issoire  « si  située  agréablement  dans  la  partie 
la  plus  vivante  de  U Linuguc,  au  milieu  d'un 
beau  bassin  entouré  de  coteaux  piaules  de  vi- 
gnes, près  du  cunQunit  de  b Cou/e  et  de  l'Ai- 
lier. EUr  r*4  eu  général  bien  bâtir,  propre  et 
hirn  percée.  Au  centre  cal  une  place  trrs-vaste 
où  se  tiennent  les  marché». 

On  doit  voir  à Issoire  les  déenratiuns  exté- 
rieures dr  l'église  paroissiale,  classée  au  nom- 
bre d»»  monuments  historiques  ; et  aux  envi- 
rons les  rauv  minérale»  de  Leins,  ainsi  que 
plusieurs  rochers  volcaniques  d’une  forme 
singulière. 

Psr« ut  du  chancelier  Dcthat. 

lin  journaliste  Muam.  Altasocsi. 

Du  phpiaeu  et  littérateur  hais. 

fabriques  de  chaud  rua»  et  ouvrages  en  cui- 
vre. Nombreuses  huileries.  — Commerce  cou- 
sidérahte  de.  Iiesliaux  et  d’huile  de  noix.  — 
Foires  les  26  janv.,  lundi  de  Quasi  modo,  H) 
août  et  le  samedi  voile  de  Notre-Dame  dr 
sept. 


A SS  h.  S.-S.-K,  de  Clermont,  411  k.  de 
Pans. 

L’arrondissement  d'iumrc  est  composé  de  9 
cantons:  Ardrs,  IVur,  Champ**!» , 8t- Germain  - 
Lambron  , l»suire,  Jumeaux,  Sauvilbnges  , 

7 au  v es.  b Tour. 

Bibliographie.  * Discours  du  ùégr  de  la 
tiUe  d l notre,  par  Mgr  le.  duc  d Anjou,  et 
la  prise  d'icelle , in-8,  1577. 

* La  Prise  île  la  cille  d i ssoire,  en  Auvergne , 
par  le  comte  de  Rautlan  ( pour  ta  lègue) 
(Mémoires  de  la  lague,  I.  rv,  p.  42). 

* La  Résolution  des  trois  états  du  bas  pays 
d Auvergne,  mure  la  Prise  de  ta  ville  dis- 
soire,  par  M.  le  comte  de  Raiulttn,  2 avril 
1589,  in-8,  1589. 

Notice  sur  l’ hulotte  de  la  aile  de  Clermont- 
Ferrand,  le  siège  d Issoire,  etc. , iu-8, 1816. 
ÜiTÎii  itK  Chamxoi..  Estai  géologique  sur  la 
montagne  de  Houlade  prés  d Issoire  (avec 
bouille!/,  in-f*.  et  |4anches,  1826-27. 
1SSOX,  Vg.  Marne,  comm.  et  t>3  de  ât -Ré- 
my -eit-Boti/emonl . 

ISMIMOUKT,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
et  à 26  k.  de  Rar-te-Dur,  cant.  de  *1  riaucourt, 
l-',  de  Kfaunr.  Pop.  224  h. 

I.VvOK,  vg.  B.-Py renées  (Réarn},  arr.  el  à 
17  k.  d'OioroD,  cant.  et  53  d’Arainiti.  Pup. 
951  h. 

I5SOIJ,  vg.  Seine-el-Oise  (JV«mv},  arr. , 
£ Ct  à 7 k.  de  Mantes,  caut.  de  Limay.  Pop. 
384  h. 

Il  est  dans  une  licite  situaliou,  sur  le  peu- 
chanl  d’uu  coteau,  pré»  d*-  U grande  roule  de 
Paris  à Caen,  à peu  de  distance  dr  b Seine. 
Ou  y voit  un  lieau  chat. -au,  «tout  le  parc  ren- 
ferme dta  sources  abondantes  cl  de  b iles  plan- 
tations. 

LSSOl'DI  X,  hg  Creuse  (Mardie),  arr.  rt  à 
11k.  d’Auhusvou,  caut.  et  tzZ  «k*  Cbéncraillrs. 
Pop.  1,317  b. 

ISSUI  UI  K , VjtelloiluHum , Krnodurum  , 
F.xoLluuum,  ancienne  «t  jolie  ville,  Indre 
(fterrv),  cbef-1.  de  souk-préi.  et  de  2 canlous. 
’l  rib.  «b  I”  instance  et  de  rommrrce.  Chambre 
consul! . «le»  manul.  tÂdh-gc  communal.  2 rurta. 
Gite  d'étape.  S-  XiT  Pop.  12.231  h.  — Tta- 
%ai%  jura%s«que,  étage  moyeu  du  système  ooli- 
lique. 

Autrefois  diocèse  et  iut«’iubnce  dr  Bourges, 
parlement  de  Paris,  chef-lieu  d’éhnum,  bail- 
liage et  prévôté  royale,  gunvcincincut  part  u:u  - 
lier,  abbaye  de  St-Rmott . 5 couvents. 

L'origine  de  crtle  ville  est  peu  conune  : ou 
prétend  qu'elle  fut  une  des  vingt  cités  réduites 
en  cendre»  dans  un  seul  jour  par  les  an  cuti* 
Gaulois  , afin  d'affamer  l'arme*  de  César,  et 
que  quand  ce  conquérant  fut  devenu  maître  des 
(..iule»,  il  b releva  de  se»  ruine».  Quoi  qu'il  eu 
soit,  cette  ville  ne  commence  à figurer  don» 
l'histoire  qu’au  vin*  siècle.  Sous  Louis  d 'Ont re- 
mer, c’était  une  forteresse  considérable  ceinte 
dr  murailles  flatwpièe»  de  tuun.  Kn  1195, 
Mcrcadirr,  chef  des  cotrreaux  cl  l’un  d«  lieu- 
tenant» do  Richard  fmir  de  lion,  surprit  b- 
soudun,  eu  brûla  les  faubourgs  avec  une  partie 
de  l'église  Sl-Palcrne,  et  enleva  le  château. 


qu’il  garda  pour  le  compte  dr  sou  maître. 
1,‘auuée  suivaule,  Philippe  Auguste  reprit  b 
ville  et  pressait  vivement  le  château,  quand  Ri- 
chard. accourant  «te  b Normandie  à marches 
fanées,  *•  jeta  dans  la  place  el  fuira  Plu  lippe  s la 
retraite. — Eu  1200.  Jean  »an*  Terre  atKiiuhmna 
Issouduu  pour  servir  de  dot  à Rbnelte  de  Cas- 
tille, qui  fut  fiancée  à Louis,  fib  aine  de  Phi- 
lippe Auguste.  — Apres  le  rétablissement  «te 
vou  pouvoir,  Charles  \7I  fit  don  à Agurv  .Su- 
ivi de  b cltâlelhnted'Rvmadim.rl  la  dot  ravale 
de  b mere  dr  »aiut  I-ouit  tonilu  ainsi  aux 
main*  de  b maîtresse  d'un  d«*  ses  «tekccndants. 
— Louis  XI  vint  en  |M'terinagr  à ImoihIiui,  où 
l'attirait  »a  dévotion  partienlirre  à la  sainte 
Vierge.  v*u*  lin  vocation  de  laqwdlr  était  l’alj- 
Imyc  du  château,  et  l'unréda  à b ville  b fran- 
chi*'«te  sept  foires  déjà  fort  ancienne».  — t'nin- 
cemlie considérable  détruisit  te  Hiâleau  rt  toute 
b ville  haute  m 1185  ; un  autre  incendie  con- 
suma «leux  cents  maison»  rn  1504:  mats  un 
désastre  «te  ce  genre  lienumup  plus  trmlite«mt 
h«'U  ni  1651,  «*t  fut  accompagné  de  riimns- 
taners  luilteulinv».  la  ville  était  alors  ns*jégée 
|wr  l’armré  «tes  frondeurs  rt  soutenait  un  as- 
saut furieux  ; les  habitant»,  occupe'»*  a rambal- 
ln*  sur  le»  renqiarl»,  btssèmil  à Pimv lalir  te 
tcm|M  de  faire  «tes  pragrév  in«t  r mon  In  Ides  ; 
douze  cent»  maison*  furent  dévorées  par  b 
llamim-,  rl  plus  de  six  cents  femmes  et  enfants 
|têrirent  sou»  les  défouibm  de  leurs  bal» ta- 
lions. Pendant  ce  temps,  les  Ixiurgituv  rr|w»tt- 
saieat  1rs  assiégeants  et  le*  mettaient  et,  pleine 
déroute.  Louis  XIV  vint  peu  de  jour»  après  à 
Isumilun.  et  vil  te*  débris  encore  fumant»:  il  ac- 
corda plusieurs  privilèges  aux  habitants,  et  entre 
autre»  droits  celui  d’élire  leurs  rnagLvtr.it»  mu- 
nicipaux, rtde  conférer  b noblesse  héréditaire 
à leur  maire  par  élection.  — ■ Déjà,  en  1589, 
b v ilte  avait  donné  une  preuve  éclatante  «te  son 
dévfuwiiHut , en  soutenant  un  siège  mut re  Par- 
mi»* de»  ligueur»,  commandée  jwr  la  Châtre,  et 
eu  chassant  de  vev  murs  cetiv  qui  étaient  por- 
vrntis  a s’y  introduire  par  traliisou.  L'anni- 
versaire de  «rite  journée  fut  lougt«*nijH  « élriiré 
par  une  réjouissance  publique.  — La  rrvuea- 
ti«Ni  «le  Pédit  «te  Nautes  jxirta  un  raup  fatal  à 
Isvmdun,  et  priva  cette  ville  de  se»  principaux 
fabricants. 

ï**  arme»  d'Itioudun  sont  : d azur  h une 
Y d or,  cantonnée  de  trois  fleurs  de  fis  d or. 

La  v ille  d’I  vsoinlun  est  situèv*  eu  partie  sur  b 
penchant  d'une  colline  au  pied  de  laquelle  s’é- 
tend une  pbiuc  charmante,  garnie  de  jardins  et 
«te  plantatKui».  arrosée  par  b Thitil»,  rivière 
que  l’on  travers,*  sar  trais  (Miiit*  «1,-tn»  difléimts 
faulmurg»,  i PcHiest  et  ail  mh).  t in- partie  de  b 
ville,  ayant  été  «“construite  après  phisietirs  in- 
cendie», est  bieii  Ikilie  et  Ixcn  pen  éc  : mais  b 
partie  appeh'-e  l«*  Cliitean  «*»t  encore  à peu  pres 
telle  qu’elle  était  au  moyen  itgr.  (m  y voit  plu- 
sieurs maison»  ayant  de  hautes  terra***-»  fort 
agréables  ; mais  le»  abord»  eu  mut  rtqvou»»ants, 
r*  raison  des  rues  sali*»,  étroite»  et  tnrluetues 
qui  y ruiuluiveut.  Ceci  s'applique  partimlîritv 
meut  â b partie  dite  le  Ra»*C.liiteau,  car  dan» 
le  Haut  tes  nie»  »out  plus  larges,  te  quartier  eut 
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aère,  cl  oq  y remarque,  «lire  autres  belle* 
mai^iu»  , l' hôtel  Je  U sauu-prefecture  » où 
Loin*  XIV  a séjourné,  cl  l'butcl  de  la  muirie, 
servant  également  aux  tribunaux;  et*  donner 
édifice,  d'une  construction  presque  uioderuc, 
cal  fort  agréablement  siluê.  Viv-à-vis  Je  la  fa- 
çade, et  dans  le  haut  d'un  jardin  bizarrement 
pittoresque,  s'élève  une  vieille  tour,  dite  la 
Tour- Hhuiche,  tréa-intéreuMto  ]wr  les  tome- 
ni»  qui  s'y  rattachent  et  par  le  point  culmi- 
nant qu’elle  occupe  : cette  tour,  classée  depuis 
peu  parmi  h'»  muuumeiits  historique»  de 
France , est  aussi  tin  des  |»miiH  de  «*cuud  or- 
dre (Lu*  la  grande  triangulation  opérée  pour 
la  to|Migraplue  de  la  France.  Les  antiques  mu- 
raille* Je  retic  tour,  si  glorieuse  de  combat*  et 
de  souvenirs,  ont  4 ni.  42  e.  d'épaisseur,  et 
s’élèvent  ù 29  m.  divisés  ra  quatre  étages,  et 
peinent  braver  encore  autant  de  siècle*  qu'elles 
eu  «ut  vu  passer.  t)n  ne  péuétrail  dans  ce  nid 
d'boiiuiH**  d'arme*  qu’au  moyen  d’une  échelle 
et  de  deux  jietile»  porte»  à plein  cintre  ouvrant 
sur  le  second  rluge.  Près  de  l'une  de  ces  put  tes 
commence,  dan»  IVpauseur  du  mur.  un  esca- 
lier eu  s|Hrale  montant  aux  étages  supérieur*. 
Cest,  à vrai  dire,  dans  cette  pièce  (|uc  se  con- 
centre l’iutérét  archéologique  du  uiouiiiuent  : 
les  arceaux  en  ogive  de  sa  roule,  qui,  d'une 
hauteur  de  8 ra.  11c..  retomlieiit  sur  de*  co- 
luiuielte*  aux  angle*  d’une  divisiou  ucluguue  ; 
le»  arcade*  en  pleiu  cintre,  qui  terminent  large- 
ment le*  ébraseiueuls  de  scs  petite*  fenêtres  de 
guerre,  o«i  l'on  montait  par  de»  escaliers  ; le 
demi-jour  qu'elles  Lissent  pénétrer  : tout  eet 
ensemble  de  grandeur  et  de  simplicité  trans- 
porte lauliquaiiv  au»  liunmie» et  anx  Lit*  du 
vu'  »iccle.  — Ku  1833.  ou  a mi*  à découvert, 
au  nui d de  la  tour,  le»  murs  et  le.»  voûte»  d'une 
petite  crypte  chréticunc,  dont  l’angle  sud-ouest 
est  alisorU1  dan*  le»  fondations  du  dniijuu,  et 
dout  la  construction  pat  ail  rrmouler  au  v* 
siècle. 

Ou  remarque  encore  à IvuiimIuii  le  Im  üuiî 
cl  raudeuuc  porte  de  v ille  convertie  eu  maison 
de  détention  ; l'hotel-Dieu,  fondé  et  doté  avec 
munificence  par  les  seigneurs  d’issuuduu.  Ou 
voit  iuciustcs  dans  le  mur  intérieur  de  sa  « lia  - 
| telle  deux  c*jh.tcs  de  raouumeuts  sculptés 
tMi  relief  «pii  paraissent  être  un  hnitimage  de  la 
reroniuii*saJ»cc  contemporaine.  Chacune  de  ces 
sculpture*  *r  compose  d’uu  arbre  cnihléniati- 
que  |Kirtant  «lu  mips  d'une  ligure  principale, 
couchée  sur  son  louilieau , et  dont  les  brandie* 
pofteut  de»  personnage*  de  la  Bible,  La  caserne, 
établie  dans  l'ancien  couvent  des  ur *11  line»  ; la 
maison  particulière  . avec  parc,  dans  l’aneieti 
couvent  des  carmélite*  ; la  Halle  de  spectacle, 
nouvellement  restaurée  ; 1rs  promenade»,  etc. 

Biographie.  Patrie  du  jésuite  Onu»  Ht  k- 

taïu. 

l)*i  philologue  K.  Tutaur. 

Du  littérateur  L*nt  ui  Boi»-Ota*»Ai». 

De  M»m«*  »c  Muut»*,  numismate  el  l'un 
de»  plu*  fécond*  auteur»  dramatiques  de  notre 
époque. 

De  J.-M.-l*.  I>r oui «ti » , auteur  de  L la- 
ineuse pi'ocLiualiou  du  camp  de  J aie*. 


I*ni\rsn,  Fabriqua  de  dra|»  commun*, 
étoffes  de  Line,  toiles  de  cotuii,  bonneterie. 
Filature*  de  laiue.  Blanchisseries.  Brasserie*. 
Kumlirm.it»  parcheiuinerie*.  Tannerie»  et  cor* 
mime».  — - Commerce  de  graius,  vin»,  drape, 
rie,  laine»,  bestiaux,  Ixib,  fer  d'une  qualité 
»U|M*rirure,  de.  Foira  important***  |mur  la 
vente  de*  laine*  et  des  moutons  le»  27  janv.,  2 
mai,  23  juin,  7 et  21  juillet,  12  sept.,  oct.,  25 
iKrt, , 24  dér.  rl  samedi  apn**  L mi-rarènte. 

A 27  h.  2L*L  de  (diilcuurouv.  233  k.  S. 
de  Pari».  Ut.  40"  56'  53".  long.  O.  21'. 

L'arrondissement  d'issoudun  est  composé  do 
4 canton*  : IvmhkIuii  !f.,  Dsoiidun  8..  St- 
Christopbc,  Vatan. 

IS-SIR-TII.LF. , petite  ville.  Côtr-.tOr 
(Bourgogne),  arr.  cl  a 24  k.  de  Dijon,  chrf-l. 
de  caul.  Cure.  E-  A 309  k.  de  Pans  pour  la 
taxe  de*  lettre».  Pup.  1,420  h. — Tikmh  juras- 
sique, étage  inférieur  du  système  oolitiqur. 

Autrefois  diocèse  , parlement , iiiteiMlauce. 
Inillingr  et  recette  de  Dijon  , mairie  , couvent 
de  rapuciu». 

Ottr  ville,  autrefois  fortifiée  avec  trois 
portes  et  pouts-levis,  a essuyé  des  révolutions 
«pii  ont  causé  sa  décadrnce.  Kn  1373  , la  du. 
dresse  Marguerite  manda  aux  habitants  de 
faire  de  lionne*  fortification»  autour  de  leur 
église,  conti'e  les  incursions  de»  grandes  com- 
pagnie* de  rolieurt.  D*  duc  Jean  ordonna  la 
même  ehose  en  144)8.  Ce  fut,  en  1 418.  h*  ren- 
dez-vous de  L iiobleue  assemblée  pour  la  dé- 
fense delà  prosiuee.  Guillaume,  évêque  de 
Ungre»  , rn  eouforniîté  de»  lettre»  de  Philippe 
le  lion  de  1*20.  fil  fortifier  la  ville,  (à*  sages 
prèrauliuus  n'empàcbèrent  pn»  «pi'clle  ne  fût 
pillée  ni  1433,  prudaiil  la  pu-rrr  du  sire  de 
Château- Vilain,  et  en  1440  |Mr  les  érorclieur*. 
I« lettre» de  Philip] h*  h*  Bon  apprennent  qu'ri  le 
fut  détruite  de  * tout  eu  tout , » et  que  « de 
plu* de  neuf  vingt*  feux  il  n’en  resta  que  qua- 
rante qui  valent  peu.  » — En  septembre  1513  le» 
Suisses,  apres  avoir  saccagé  Fontaiue-Krau- 
eaiM* , Lut,  Til-CIrâtri,  Man*y.  entrèrent  dan* 
la  maison  forte  d'I*,  brûlèrent  devant  l'église 
les  litres  caché*  dans  la  maison  de  la  confrérie, 
rnqiortéitmt  les  colbr*  et  les  bons  meuble»  sur 
des  chariots , el  ruinèrent  lr*  mur* , qui  lie 
fumit  rétabli*  qu’en  1388,  par  perniisMun  de 
llcuri  III;  mai*  le  plus  grand  desastre  anisa 
du  temps  de  la  Ligue.  La  ville,  qui  «toit  roya- 
liste, fut  prise  en  juin  1589.  par  le  due  de  Ne. 
mours,  « L tête  de  6,000  Lort-aiu»,  grand* 
larron»  et  ligut-ui»  , disent  le*  .Mémoire*  de 
'lavandes;  ils  y commirent  toute*  sortes  d'ev- 
cè»  |Mtiduiil  dix-huit  jour*  qu'il»  y restèrent. 
— Caston,  duc  d'Orléans,  campa  le  21  juin 
1632,  durant  deux  jours,  avec  1 .200  homme* 
„à  I»,  d’où  il  vint  itj«ullcr  Dijon  eu  allant  eu 
Languedoc  joindix!  le.  duc  de  Mniitrnnrrury  , — 
La  |ie*te  enleva  une  partie  de*  habitant*  en 
1636  et  1637  ; enliu  la  révocation  «le  l'édit  de 
Nantes,  en  1685,  lui  fit  perdre  Wauenup  de 
sou  commerce  et  de  sa  population.  Plusieurs 
gentilshommes  et  négociant*  sortirent  de  cette 
ville  : cent  famille»  se  relircrent  à Cenex  e un 
en  Suisse. 


U gros*®  tour  carrée,  rote  Je  l’ancien  châ- 
teau des  dur» , est  fameuse  |»ar  l'ordonnance 
de  François  1",  donnée  eu  wlulirr  1535 . ap- 
pelée l'ordonnance  d'I»,  oooccmaul  la  police 
de*  pn»on.*.  « C’a*  peiner  , dit  St -Julien  dr  lia- 
lettre,  s'nimoit  fort  en  ce  bourg.  situé  ru  lielle 
assiette,  taut  pour  le  plaisir  de  la  chasse  et  de 
la  volrrie , qu’aux  commodité*  favorisant  *00 
uaturel.  » 

I*- sur- Tille  est  situé  dau*  un  vallon  arrosé 
par  l Igoon  , qui , dans  cour*  , dejiuis  Pd- 
lerey  jusqu'à  Diéuay , fait  mouvoir  plusieurs 
forge»,  fourneaux  , moulins  à blé  et  a écorce. 
Elle  est  en  général  assez  mal  liàlie  ; il  y a ee- 
|N'iid.int  un  holrl  de  * ille  fort  joli . élevé  sur 
une  assez  lielle  place,  et  de»  promenade»  tro»- 
ignsMrt. 

PvTnir  du  général  Boutai . 

Imn irait.  Fabriqua  de  drap».  l’orge»  et 
martinet*.  Filature  hydraulique  de  lame.  Mou- 
lin» à blé.  a tau  et  à fou  km.  Education  de*  I **- 
liauv  cl  de*  alieillc*.  — Foira  le*  27  fév,,  12 
avril,  12  juin.  27  a«»ût,  19  ort.  et  3 déc. 

■SSCS , vg.  B.-iiaronn*  (Languedoc;,  arr. 
et  à 20  k.  de  Villelrauche-dr-Laumgai»,  eanl. 
et  t>  ; de  Muntgiszvml.  Pop.  419  h. 

ISS  Y.  humus,  ItMttcum,  joli  village.  Seine 
(llodr-!  rance),  arr.,  tant,  et  4 8 k.  de  Sceaux. 

A 8 k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de*  lettres. 
Pop.  2,629  h.  Ecole  secondaire  ecclésiastique 
(surriirsalede  St-Sulpice,.  ümuilm»  ]>our  Paris. 

Issv  est  bâti  dan»  une  »iluatinn  cliannanle, 
sur  nue  petite  colline  dont  la  pente  insensible 
s’étend  jusipi'à  la  rive  gauche  de  la  Seine,  qui 
passe  à peu  de  distance.  Plusieurs  sourre»  ne 
trou vmi  *ur  le  territoire  de  cette  commune  et 
contribuent  a en  rrudre  le  séjour  délicieux  : 
aussi  y remarque -t-on  un  grand  uoitibrr  de 
jolie»  maison»  de  campagne.  En  tare  de  l'é- 
glise, ou  voit  sur  une  hauteur  uu  édilirr  de 
construction  gothique  , appelé  la  Maison  de 
tiiildelwrl.  qui  oorupe,  dit-on,  l’nnpl»M«Rnt 
d'on  ancien  manoir  nival  que  ce  roi  possédait 
4 !*»v.  - — Fabriques  de  blanc,  produits  chimi- 
que*. |Mindnr  fui  initiante,  chaux  hydraulique. 

I uilrrie»  et  briqueterie»  , etc.  — Fête  patro- 
nale le  dimanche  après  le  17  M*pt. 
Bibliographie.  Baiiar.  (de).  Xoticr  sur  te 
cbà/rau  seigneurial  J Iss  y , connu  souj  te 
nom  lie  4 bateau  de  L'hildebrrl , et  sur  quel- 
ques antiquités  qui  r ont  été  découvertes , 
suieie  «f  un  coup  tfait  sur  te  séminaire , 
b -8. 1841. 

tüSY-L'KV&QCB , Issium,  tssiacum,  lig 
Snûne-et-l.oire  ( Boiirgngtu*) , arr.  et  4 44  k. 
d'Anton,  cbef-l.  de  cant.,  tJ de  Luzy  . Pop. 
1.960  b. 

Ce  bnirg  est  situé  dan*  un  pay*  mootueux  et 
inégal.  Il  y avait  autrefois  uu  château  fort, 
dont  ou  voit  encore  quelques  reste*  de  l’en- 
rrinte  et  de»  foisé».  — Foires  1rs  20  janv., 
17  mar*.  2 mai,  7 juin,  7 uu».  et  24  juillet. 

ISTOritXKT.  vg.  Aveyron,  eomtn.  de  Shv 
Radegoiule.  >;  de  H«dr/. 

ISTKES  , petite  ville  , noucbes-du-Rhùue 
(Provence),  bit.  et  4 49  k.  d'Aix  , chrf-l.  dr 
cant.  E-  A 748  k.  de  Pari*  |u»ur  L taxe  de» 
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lettre».  Pop.  S,1M  b.  — Tuun  d’alluvion» 
moderne». 

La  fondation  il’ Dires  parait  remonter  au 
vni*  tiréle  \ le  plus  ancien  titre  où  il  en  e*t  fait 
mention  est  une  charte  du  963.  Cette  » ille  est 
liât  h*  sur  nue  petite  colline,  au  fond  il’nne  anse 
que  forme  dan*  sa  |»art»e  méridionale  l’étang 
de  l’Olivirr,  qui  communique  a F étang  de 
Bami  |ar  un  beau  canal.  Mlle  est  entourée  de 
rempart»  en  ruine  d’une  solide  Ouostructiou,  et 
dominée  par  le»  reste»  d’uu  ancien  château  fort 
dont  ou  voit  encore  quelque»  tours.  Le»  rue» 
tout  étroites  et  turi  mal  jiercée*  ; nuis  les  fau- 
bourgs sont  spaciru.x  , régulièrement  Idti* , et 
ornés  de  plusieurs  allée»  d'arbre*  qui  forment 
de  jolies  promenade».  Deux  fontaines  aUm- 
daute»  y entretiennent  la  fraictieur  et  la  pro- 
preté. 

Sur  le  territoire  d'Iltni  est  l’étang  desséché 
de  hassuiu  , où  est  établie  une  inipurtaute  nu- 
nufacture  de  soude  et  de  produits  chimique», 
l’un  de»  plus  vastes  élaldixsenwnt*  industriels 
que  possède  le  dêpartenirul.  — Commerce 
d'huile  d’olive»,  de  fruits  et  de  kermès.  — 
Poires  le»  98  avril.  30  août  et  13  mis. 

ISTKKS  (les),  vg.  -Vu rne  (Champagne), 
arr.  cl  à 12  k.  d'Hprmay,  vaut,  et  tl’Avue. 
Pop.  139  h. 

I ST t' HITS,  vg.  B.-Prrènces  (Navarre), 
arr.  et  a 30  k.  de  Kay nune,  canl.  de  la  Bastidc- 
Cinirencc,  7!  «k*  Hasparren.  Pop.  676  1». 

ITAXCOI’RT.  vg.  Aisne  (Picardie) . arr., 
53  «t  à 6 k.  de  St-Qurntiu,  caut.  de  Moy . Pop. 
864  h. 

ITKV1L,  » g.  Vienne  (poiloil),  arr.  et  à 19 
k.  de  Puilirrs  , canl.  et  53  de  Vivoitnr.  Pop. 
973  k.  — Poires  le*  I"  fés .,  1 4 avril  et  13  déc. 

ITHOROTS-OLHAIBY.  vg.  Jf.-J »r remets 
(Navarre),  arr.  de  Maulrmi , caut.,  C-J  et  à 8 
k.  de  St-Palai».  I*op-  378  h. 

ITll’M  PROMONTORU’M  (.Ut.  51",  long. 
90").  « Ptolémée  fniMiil  mention  d'un  promon- 
toire >ur  la  rôle  qui  suit  l’tui bouclai re  de  la 
Somme,  eu  s'avançant  ver»  le»  embouchures  de 
l'IbcaUl  et  de  la  Meuse,  un  ne  jh-oI  eu  rrcou- 
naitre  d'autre  sur  le  local  que  le  Gris-Nesa.  La 
côte  qui  jusqu’à  celte  jiointe  avancée  dan»  la 
mer  court  au  nord  s’y  replie  subitement  vers 
l’orient  d'été  jusque  dans  la  Zélande.  Ce  sont 
ces  gisement»  différent»  dam  la  cuir  qui  foui 
du  Gris-Net#  l'endroit  du  rivage  de  la  (wiulr 
qui  regarde  dr  plus  pré*  le  rivage  de  lu  Grande- 
Bretagne  ; et  il  est  évident  que  si  quelque  en- 
droit ni  cette  extrémité  du  eolitîueiit  a dû  se 
Taire  remarquer  et  être  désigné  par  un  nom 
particulier,  c’est  le  GrivNes*.  Il  semble  que 
préférer  à cette  circonstance  du  local,  qui  sautr 
au»  yeux,  quelque  autre  endroit  qui  ne  se  dis- 
tingue |»>  de  la  même  manière.  c'e*t  en  agir 
arbitrairement.  IUmlogur  ou  IViulNUirliure  de 
la  Candie  à Ktaple»  n’ont  |iuint  de  promon- 
toires qu'on  puisse  comparer  au  Gris- Ne»», 
qnoûpi'en  plaçant  eu  w»  lieux  le  Par  lus  /tins 
Nicolas  Samoa  et  Adrien  de  Valut*  aient  dû 
suppurer  que  Y ilium  Prom*ottorium  w faisait 
remarquer  dans  le  voisinage.  Si  l'nu  objecte 
que  Plolémée,  procédant  du  u«l  au  uonl  dan» 
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le  dénombrement  de»  lieux  sur  U côte  , faisait 
mention  de  Gesoriacum  , ou  dr  Huulogtie , au 
delà  du  promontoire,  au  lieu  de  le  pincer  en 
deçà,  nous  re|K»idruii*  que  cette  objection  ne 
pmi  avoir  de  force  qu’aulaut  que  la  géogra-  1 
pl lie  de  la  i .aille,  dans  Ptolémcc , paraîtra 
moins  imparfaite,  et  qu'ou  n’y  trouvera  pas 
autant  de  positions  déplacées  qu’ou  y en  Irouv  e. 
OMivimt-il  île  siiltordmuier  à Ploie  niée  ce  qui 
résulte  de  la  |tosilion  du  local  ? L r terme  de 
Hess,  dau*  le  num  de  (irii-Xru,  est  propre  à 
plusieurs  langues  du  Nunl  |>our  désigner  de 
grands  promontoire».  » D’Ali  ville.  Mo  lice  de. 
(ancienne  lia  u/e,  p.  388.  V.  aussi  Malcki». 
uaer.  Géographie  des  doutes,  t.  i,  p.  459. 

mis  PORTOS  (Ut.  51%  long.  90*).  «Cé- 
sar s'élant  embarque  daus  ce  port  pour  passer 
dan*  la  t. ronde- Ilrctiigiie , les  savants  se  soûl 
exercé*  à rechercher  quel  était  ce  port . et  leur» 
opiuiuiu  sont  fort  partagées  sur  re  sujet.  M.  de 
Valois  croit  que  le  port  /du  • est  l'euilioorljurr 
de  U Cauchc  sou»  Ktaples.  Cluvier,  San«»u,  le 
P.  le  Quiet»,  v rident  au  contraire  que  ce  soit 
Bmilugur.  L’opinion  la  plu*  singulière  est  celle 
de  Molhranq,  auteur  d’uu  gros  ouvrage  sur  le» 
Mon  ni,  qui  suppose  que  la  mer  formait  aulre- 
fois  mi  golfe  aMCC  profond  pur  pénétrer  jus- 
qu’à Sithiu,  ou  Sl-Omer.  et  auquel  le  nom  de 
.Sinus  /tins  conviendrait.  M.  Docauge  , dans 
une  des  dissertation»  qu'il  a joiulrs  à l 'Histoire 
de  teint  /xtuis  par  le  sire  de  Joins  illr,  opim- 
que  le  porl  /lius  est  Wil-Sand , el  Gambdrh  le 
présumait  de  même  avant  lui.  Wit-Übnd,  ou, 
selon  qu’ou  écrit  ou  qu’ou  prononce  communé- 
ment, XV  Usait . en  altémut  les  ternie»  qui  nom* 
|Kisenl  celle  dénomination  , et  qui  signifient 
Liant  solde,  est  au  fuud  d'une  ause  , entre  le 
Gris- Nés»  , appelé  autrefois  Promontonum 
/num,  et  une  autre  pointe  norniuée  Blanc-Nés*. 
Je  ne  vois  point  de  lieu  plus  convenable  au  |w»rt 
/tins, ci  j'iii  développe  le»  preuves,  plu» en  dé- 
tail que  je  ne  me  le  permet»  ici.  dan»  un  Mémoire 
donne  a l’Académie  en  celle  meule  aimée  1757. 
(îésar  parle  du  port  qu'il  avait  clnusi  jmur  sou 
ctnlwrquetoml  comme  de  l'endroit  d’où  il  avait 
connaissance  que  Ir  trajet  dans  la  Grande-Bre- 
tagne r*l  le  plus  facile  : Quo  ex  porto  commn- 
dustmum  in  Britmmùam  trajeetum  esse  cag no- 
terai, la  traversée  éiaiil  d'environ  30  mille*. 
ctreiter  mithum  futstuum  \.VA . Dans  StralKMi, 
le  trajet  que  fit  César  est  indiqué  sur  le  pied  de 
330  stade» , ou  de  300  seulement  au  rapport 
d ‘Eus Utile.  I*f  lérnoiguage  de  César  tie  permet 
pi  de  tirer  de  re  nombre  dr  stade»  37  on  40 
railles,  û raison  de  8 stade»  pour  un  mille,  se- 
lon la  compensation  la  plus  ordinaire,  mais  30 
nu  33,  à raison  de  10  stade*  pour  un  mille, 
selon  que  le  prescrit  une  mesure  particulière 
de  stade  usilee  dau*  raiiliquilé,  et  propre  spé- 
cialement au  trajet  de  la  t «aille  dans  b Grande- 
Bretagne,  romuir  ou  j«ent  voir  daus  l'article 
Gesoriocom.  Crsar,  qui  passa  deux  foi»  dan* 
l'ile  de*  Breton»,  uutu  apprend,  eu  |i«i‘lant  du 
premier  trajet,  qu’anivant  sur  la  cote  brit.ni- 
luque,  et  la  trouvant  birdée  de  labisef  escar- 
jh-vs  qui  tendaient  la  descente  impraticable,  il 
fui  oblige  de  ranger  relie  cote  l'espace  de  8 mil- 


ITIl’S  POBTl’S.  345 

. 

les  pour  trouver  un  rivage  uni  et  découvert. 
littns  apertnm  et  planum,  où  il  pût  aborder  et 
mettre  pied  à terre.  Or,  sa  navigation  ayant  été. 
comme  nous  en  somme»  instruits,  dr  30  ou  32 
milles,  il  eu  résulte  que,  du  port  où  il  avait 
mis  a b voile  jusqu'au  point  dr  reconnaître  b 
côte  britannique  , le  trajet  était  de  33  mille», 
imi  de  34  au  plus  ; et  ru  effet  ce  qu’il  y a dr 
largeur  de  canal  entre  le  rivage  «le  Wivvan  et 
edui  de  l'Angleterre  , au  pied  dr*  falaise*  qui 
le  iKitdeut,  répond  préci»éuieut  à 34  milles.  O 
qiu  convient  ainsi  au  rivagr  de  Wi&uu  ne  nui- 
vient  a aucune  antre  position  , et  parricnlicre- 
nnut  à celle  de  Gesoriacum , dont  la  divlauec 
en  droile  ligue  du  rivage  de  b Graudr- Breta- 
gne le  moins  écarté,  et  aux  environ*  de  Dou- 
vres, est  de  34  mille».  Par  un  examen  de  toute* 
le*  circonstance»  de  l’un  et  de  l'autre  trajet  de 
César,  en  les  appliquant  à b disposition  du  lo- 
cal, un  reroiuiai!  qu'il  fit  descente  sur  la  plage 
de  Hrth,  k l'ouest  de  Dtnum,  et  où  il  existait 
du  temps  dm  Romains  un  juirt  sou»  le  nom  de 
Léman/ s.  Ce*t  ver»  cet  endroit  qu’un  rivage 
uni  et  découvert , apertum  et  planum  Rttus, 
succède  à une  cote  roule  et  escarpée.  qui  regiM* 
dans  un  rsjKicr  d'environ  16  raille».  1^*  Mé- 
moire dont  j’ai  parlé  ri-dr**u*  est  accompagné 
d'iiu  plan  jiârlicHlier  dm  deux  riv.-ige»  op- 
posés de  la  Gaule  et  de  b Grande- Bretagne, 
fixé*  dan*  leur  position  en  rigueur  groinrfri  • 
que  ; et  ce  pbn  nui  aind  sou»  le*  yrux  re  qui 
rorre*pntid  à tou»  le*  faits  exposés  dans  le  Mé- 
moire. L'argument  qu'ou  a le  plu*  fait  salon 
en  faxeur  de  desariaeum,  c’e-4  qu’il  jiaralt  que 
HW  le*  empereurs  le  port  de  cette  'illr  a été 
le  plu.»  fréquenté  pour  faire  le  trajet  de  b Gaule 
dan»  b Grande- Bretagne.  Mal»  il  tir  s'ensuit 
pas  que  César  ne  piil  préférer  un  lieu  où  il  eo- 
visageait  l’a  v aulagc  d'un  plus  court  trajet  : 
Qutki  erat  hmistimm  in  Itritanniam  trnje- 
ftus.  L’histoire  de.»  leriqu  qui  ont  Miivi  b do- 
mùialiuu  romaine,  nous  apprend , par  lieaumup 
de  fait»  particuliers,  que  l'on  a fréquemment 
lusM'de  France  en  Angleterre  en  sVmkirquaut 
à Wissaii.  M.  Doraoge  et  nu  savant  anglais. 
Fil  moud  (.ibvdii,  qui  a jureillenH-ul  rêrit  «ur  lu 
(tort  /tins,  «Mit  remarqué  que  Guillaume  de 
Pnilient  ut  Guillaume  ite  Jumiége,  ru  parlant 
du  passage  d’Alfred,  frère  de  saint  Edouard,  en 
Angleterre,  l’un  de  ce*  historiens  appelle  Por- 
tas h t ins  ce  que  l'autre  appelle  Portas  /Vi- 
sant!. Il  faut  observer  que  le  nom  d'Itius  *e 
trouve  écnl  diversement  ou  par  un  T ou  j>ar 
nu  C,  Le»  manuscrit»  de  Gé»ar,  selon  Kulviu» 
L rsinu,  ont  un  T,  el  Strabon  |wrv illr  meut.  la» 
texte  grec  de  Ptolémcc  jiorte  un  e.  dans  le  nom 
d'/rium  Promontorium.  L'orthographe  de* 
érrivaùts  d'un  temps  nuuu»  reculé,  qui  ont 
doublé  Ir  C,  ne  fait  point  aulnrilé.  » D’Anvillc. 
Notice  de  f ancienne  dau/e,  p.  389. 

V.  aussi  Wuiâtsu».  Géographie  des  don/es, 
t.  i,  p.  419;  l.  n.  p.  368. 
Üuiiuvi-lKavui  i('.harfr«i.  Du  port  /ciiut 
ou  liius  (c'est  la  dix-huitiemc  di».«rrtaliiNi 
que  cet  auteur  a mise  apré*  l'Histoire  de 
saint  Luui*  pur  le  tire  de  Joinville,  p.  304). 
m-f*.  1668». 
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Roaxxan  (Pierre).  De  Portât  /crins  ( c'r*t  le 
chapitre  u de  l'ouvrage  intitulé  : Antiair*  dr 
Calais.  St-Omcr,  etc.  Toutes  I»  opinion* 
proiicmVes  *ur  lr  port  tenu*  reparaissent 
dan»  ce  chapitre;  m-4,  1715). 

Qcuji  (le  P.  le).  Dissertation  sur  le  port  !e- 
dut  i Mémoire  de  iittèr.  et  l’HUt.  deM.  Ilrs- 
mulets,  t.  sur,  n*  part.,  p.  325,  907). 
\wnin.  lettre  à M,  J H...  sur  le  port  1c- 
citu  Je  César  (Mercure , p.  1902,  1905, 
sept.  17 19). 

Maii  i.art.  lettre  à M.  T abbe  telxruf,  au  su- 
jet Jet  t o i âges  faits  par  César  en  Angle- 
terre (Mercure,  p.  206,  215,  fév.  17.76; 
Choix  de»  Mercure* , |.  Mtr,  p.  91 , 100). 
Hvli.iv.  Mémoire  pour  déterminer  dans  t/uel 
temps  et  dans  q net  endroit  Jules  César  fit 
sa  première  descente  en  Angleterre  (Trait • 
*art.  philnsnph.,  n*  199). 

Wimuis  (P.Th.  ).  Ejamen  de  la  situation 
du  port  ledits  (data  sa  Description  de  la 
( taule  bclgique). 

Riui  n ne  LA  (jurtu.i.  Mémoire  sur  le  port 
Itius  de  César  (imptime  S U lin  du  Mé- 
moires sur  «| urique»  Tilles  et  provinces  de 
France,  in-12,  1766). 

As  vu. n (if).  Mémoire  sur  le  port  Itius  et  sur 
le  lieu  slu  débarquement  de  César  dans  la 
Grande-flretngne  [Mêm.  de  farad,  roy.  des 
belles-lettre»,  t.  UT1B,  p.  997,  409). 

Diuer  fatum  sur  itius  Portas  (Hist.  de  l’ncad. 
roy.  des  iiumpt.  et  liellr»’ Mires  , t.  I, 
p.  149;  Mémoires,  ihid.,  t.  uvm,  p.  377, 
409). 

ITOX  (1’),  /tona,  rivière  qui  prend  sa 
source  dans  les  montagnes  du  département  de 
l'Orne,  près  de  ta  Trappe.  KJ  le  |MMe  à Bonmv 
foy , St-Auhiu-siir-Iton  , Sl-Ourn-sur-lton  , 
Chandav.  entre  dans  le  dé|>ar1rmrat  de  l'Eure 
à la  (Jutue- Dieu, arrose  FrancbcviUr,  Cintray, 
Sl-Nicolas.  Sl-Oucn-d'Attez,  Bourth,  Hreteuil, 
Blanday,  Damvillc.  Près  de  là,  filon  %e.  perd  à 
Villolet,  et  ne  sort  des  canaux  souterrains  qu'il 
• parcouru»  qu'à  15,587  ni.  plus  loin,  ce  qui  a 
fait  donner  à cette  partie  le  nom  de  fui- lion. 
Cette  rivière  reparaît  à Vicnx-Cnnrhfi  et  à 
Bonneville  par  un  grand  uomlire  de  sources, 
arrose  Guiches,  Bonneville,  et  se  jette  dans 
l’Eure  aux  Planche»  , après  un  cour»  d’euviruu 
120  I».  1.1  Uni  fait  iiiiMivoir  plu*  de.  40  moulins 
à Mè,  filature*  de  laine  et  de  coton , usines  à 
âne,  scierie*  hvdraulique»,  de.,  etc. 

ITRES,  vg.  Somma  (Picardie),  arr.,tg  rt 
à 20  k.  de  Pêiuune,  ranl.  de  Combles.  Pop, 
1,113  h. 

1TS ATNtlT  , vg.  II. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 22  k.  de  Bayonne,  cant.  d’FUpdeUe, 
tsj  distants.  Pop.  1,515  h. 

ITTE.NHKIR,  Vf.  B. -Rhin  (Alsace),  arr., 
K:  et  a 12  k.  de  Straibouig,  cant.  d'Obcrhau*- 
bergeu.  VQf.  Pop.  892  h. 

ITIKKNYVll.I.KR,  Tg.  B. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 13  k.  de  Schdestadt,  cant.  et  wde 
harr.  Hop.  43»  h. 

ITT  FAILLE.  vg.  Seine -et-Oise  (Câlinais), 
*rr - et  a 20  k.  d 'Etant  pc»  , cant.  et  a de  k 
Ferlé- Air ps.  Pop.  745  h. 


IVRY -LA-BATAILLE. 


rn  i.KMIKIVt  , Tg.  B. -Rhin  ( Alsace  1.  arr. 
et  a 20  k.  de  Stravlmurg,  cant.  de  Trochlers- 
beim.  El  de  Wanarlotine.  Pop.  224  h. 

ITXASHOr,  vg.  fl, -Pyrénées.  V.  Itsatsou. 

ITZAC.  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 18 
k.  de  Caillas , cant.  de  Yaour,  El  de  Cordes. 
Pop.  413  h. 

Il  XGIIOLTZ  , vg.  H. -Rhin , rumm.  et  E 
de  Sutillx. 

I VKRt.NY . vg.  Pas-de-Calais  ( Artois  \ arr. 
et  à 20  k.  de  8t-Pol-sar-Ternoise,  cant.  J'A- 
▼esaes- le-Comte , E de  Frètent.  Pop.  541  h. 

IVMUfT  , vg.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr., 
Rd  à 11  k.  de  Meaux,  coût,  de  (Haye.  Pop. 
379  h. 

IVIKRS.  vg.  Aime  (Picardie),  bit.  et  à 20 

k.  deVenrins,  cant.  d'Aubrnton,  E A'  Brun- 
hanu-l.  Pop.  1 ,140  h. 

■ VILLE,  vg.  Eure  (Normamlie),  arr.  et  à 
22  k.  de  Luuvirr».  caut.  et  E de  Neulwiurg. 
Poj».  61 1 h.  — Fabrique  de  toiles  de  cotem. 
Briqueterie. 

IY1LLERS,  vg.  Oise,  romm.  de  Villencuve- 
sur-Yerberie,  Mdc  Verberie. 

I VolltY,  vg.  Meuse,  «omm.  d'Fpmoaville, 
E de  Varcimes-cri-Argnnur. 

IVORS.  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 35  k. 
de  Sentis,  caut.  de  Belz,  E de  la  Fcrtr-Miluii, 
Pop.  395  h. 

1VURY,  vg.  Jura  (Franche-Gunlé),  arr.  de 
Poliguy,  à 9 k.  d’Arbou,  caut.  et  £3  de  Salin». 
Pop.  307  h. 

ÎVOI'X.  vg.  Vosges,  comm.  de.  U Chapelle, 
E de  Corcieux. 

IVOY.  V.  Y tôt. 

IVOY-I.K-PRK.  vg.  Cktr  (Brrry),  »rr.  rt  à 
29  k.  de  Sancerrc,  cant.  et  E de  la  Ghaprlle- 
d’Angillon,  Pop.  2,703  h.  — Haut  fourneau, 
forges,  laminoirs  et  fonderie. 

IVRE  Y,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr.  de 
Poliguy,  à 20  k.  d'Arbois,  rant.  cl  EJ  de  Sa- 
lin». Pop.  244  h. 

1 VRV,  /ccrMonf ,vg.  CrltesVOr  (Bourgogne), 
arr.  et  à 21  k.  de  Beaunr,  cant.  et  CS  de  No- 
lay.  vy.  Pop.  605  h.  — Foires  les  14  fév.,  21 
mai.  19  ao«H  et  27  oct. 

1VRY-LA-BATA1LLK,  Ebriacum , Ca - 
stellum,  Ebrotcam  Castrum,  Evriacum,  Ebu - 
rovicum,  Iberieum,  hg  Eure  (Normandie),  arr. 
ci  à 34  k.  d’Evrcux,  cant.  de  Sl-Andrè.  C-'. 
A 101  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 

l, 010  h.  — T*a*A>M  crétacé*  supérieur,  ciaie. 

Au  x*  siècle,  Ivry  a|»partemit  à Raoul, 

comte  de  Buycux,  frère  utérin  de  Richard  I*', 
duc  de  Normandie,  dont  la  iVnimr  Ht  bâtir  sur 
I«  crête  de  la  monlngnc  une  forteresse  qui  fut 
une  des  plu»  fameuse»  de  l'époque.  Le  domaine 
d’Ivry  fut  attribue  par  Guillaume  le  R4lard  à 
Roger  de  Heaumout,  mmi  «Vbauson , qui , en 
1071,  fonda  au-dessous  du  château  nu  monas- 
tère de  l'ordre  de  Sl-Heooit.  En  1119,  Hen- 
ri I"  d’Angleterre  tenait  une  forte  garnison 
dans  la  tour  d'hiy  : Loui»  le  Crm,  après  plu- 
sieurs vives  attaques,  y mit  le  fru  et  en  resta 
maître.  l»ui»  le  Jeune  et  Henri  11  d'Angle- 
terre eurent  ai  1 176,  près  d'Ivry,  en  présence 
du  legal  du  pape,  une  entrevue  dans  laquelle 
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ils  firent  une  alliance.  Kn  1188,  le  roi  d'An- 
gleterre, |KMunuii»i  par  Philip)**  Auguste  «pii  le 
provoquait  au  combat,  se  retira  dans  le  châ- 
teau dont  Philippe  Auguste  n'empara  en  1193. 
— An  xv*  siècle,  il  y avait,  iudéjiendaraineut 
de  l'oldiaye  et  du  liourg  situé*  dans  la  vallée, 
une  limite  ville  contiguë  au  rhâteau.  Talbot 
vint,  «n  1418.  assiéger  Ivry  : b ville  fut  prise 
d'assaut,  et  le  rliâteau  capitula  au  hont  de  qua- 
rante jours.  La  hutle  sur  la«|ttellc  était  placée 
l'artillerie  du  utgc  existe  enentt*  et  porte  le 
nom  de  Imite  Talbot.  Kn  1424,  nouveau  siège 
par  le  duc  de  Bedford,  qui  était  à la  tète  de 
10,000  huminr»  : la  ville  fut  emportée,  rl  le 
château  se  rendit  au  l>out  d'un  mois  environ. 
Ivry  fut  repris  en  1449  par  le  comte  de  Dutmis, 
qui  fil  démolir  le»  fortifications.  Le»  vestiges 
qui  eu  restent  sont  fort  étendu». 

Ivrv  a donné  sou  nom  à la  bataille  décisive 
et  fameuse  qui  fui  gagnée,  le  14  niant  1590, 
datts  la  plaine  voisine,  par  Henri  IV  sur  le  duc 
de  Mavenne.  ■ — Le»  Iniupnt  de  la  Ligue  s’é- 
taient concentrées  te  13  mars  autour  d'Ivry  : 
loraqu'HIrss'avaucèrent  dan» la  plaine,  elle»  for- 
maient un  total  de  3,500  chevaux  et  13.000 
fantassins,  avec  «piatre  Imurhcs  à feu . Henri  IV 
avait  8.000  hommes  de  pied,  2.300  chevaux, 
4 pièce-»  de  ranoiu  et  2 coule vriues.  Le»  dif- 
férente» positions  de  la  luitaille  comprennent  les 
territoire»  de  St-André,  Foucrain ville.  Serez, 
Neuville,  Neiivilletlr,  Boussey,  Epiod»  et  (»•- 
rennes. — La  plaine  d'Ivry  s'étend  au  courbant 
de  b rivière  d’Eure,  entre  Ane»  cl  I»  ry  : aucune* 
digue,  aucune  haie,  anr«m  obstacle  naturel  oc 
la  coupe  ; mais  le  terrain  s'abaisse  au  milieu  par 
une  courbe  presque  imperceptible,  m sorte  que 
l'armée  royale,  appuyée  d’un  côté  au  village 
fte  St-André,  «le  l'autre  k celui  «le  Turcanville, 
ne  pouvait  être  atteinte  par  l’artillerie  ennemie. 
Henri  IV,  après  «voir  fait  rrjHisrr  *4**  troupes, 
vint  occuper  crtte  position  le  mardi  1 3 ma  r».  par- 
tageant sa  cav  alerie,  presque  totale  n»mpo*«V  d« 
gcntilshomnies.  cl  sur  laquelle  en  coaséqumoe 
il  comptait  le  plus  comme  plu*  accessible  au 
point  d'honneur,  eu  sept  corps,  appuyé»  chacun 
|«r  deux  régiment»  d'iufautcne.  Le  roaiéchal 
d'Aumont,  le  duc  de  Montpellier,  le  grand 
prieur  assisté  de  fiivry.  maréchal  de  camp,  le 
baron  de  Biron,  le  roi,  le  maréchal  de  Biron 
rt  Schomberg,  commandant  de»  ivitrc*  étaient 
à la  tête  «le  sept  drivions.  Pendant  que  l'armée 
prenait  place  sur  le  terrain,  elle  fut  rejointe 
successivement  par  Duplessis,  «b*  Muv.  la  Trê- 
moitié.  d'Hnmières  et  Rosny,  qui  avec  deux  ou 
trois  cent#  rhevanx  arrivaient  du  Poitou,  de  la 
Picardie  et  de  l’IlMbFrWtt  pour  prendre  j»art 
à rette  bataille  impal ie*im»ciit  attendue.  L«s 
dernier»  venu»  étaient  prewjue  toiu  huguenot*. 
Jusqu'alors  «m  n’en  av  ait  compté  qu'un  tres- 
petit  nombre  dan*  l’armée. 

Le  duc  de  Mayenne  ne  supfMnail  pas  «pu: 
Hrnri  voulût  l'attendre;  mai*  il  »c  flattait  de 
falteimlre  au  passage  de  quelque  rivière  «bas 
sa  retraite  sur  b I»**  Normandie,  rt  il  pres- 
sait sa  marche  dans  cette  mpàrauet,  non  «u* 
exposer  se»  propre»  troupr»  au  désordre  dans 
lequel  il  croyait  trouver  celles  de  l’aitiemi.Mais, 


Digitized  by  Google 


1YRY-LA-BAT  AILLE. 

entre  le  1 3 mari  après  raidi  dans  la  plaine  d’Ivry , 
il  sit  devant  lut  les  royalistes  qui  l'attendaient 
et  qui  s’étaient  rangé»  en  liataille  arec  tout  l'a- 
vantage du  terrain.  Il  ralentît  m marche  pour 
remet itr  de  l’ordre  dans  son  armée,  et  il  u’ar- 
riva  à portée  des  ennemis  que  k soir,  lorsqu'il 
était  déjà  trop  tard  pour  songer  à engager  le 
combat.  Le  temps  était  tirs-mauuiu,  et  les  sol- 
dats de  la  ligue,  fatigués  par  les  pluies  froide* 
qu'ils  as  aient  essuyée*  pendant  toute  la  marche, 
fuient  obligés  de  coucher  à découvert;  quelque» 
ollicii-rs  seulement  purent  réussir  à dresser  leurs 
teille»,  tandis  que  les  royalistes  se  restaurèrent 
pendant  la  unit  dans  le»  villages  de  SI- Aiulre 
et  «le  Turrauvilk. 

Le  iiirieivdi  14  titan  au  matin,  l'armée 
royale  viut  reprendre  la  même  position  qu’elle 
occupait  la  vrille.  I-es  deux  armées  ne  furent 
point  mugi  es  eu  bataille  avant  dix  heure»  du 
malin.  D’AubigiR-  rapjMirle  qu'en  mettant  son 
rasqiM>  Henri  u«Jir»»a  ce  peu  de  mots  à »c»coro- 
pagiMius  d’armes.  - Mes  rompaguous,  Dieu  est 
pour  nous,  voici  se#  inuemis  et  1rs  nôtre.», 
voici  votre  roi;  donnons  à eux  î Si  vos  cornettes 
vous  manquent,  rallies- uhm  à mon  |Miiiaehtt 
blanc,  von»  le  trouverez  ou  rliemin  de  la  vic- 
toire et  de  l'honneur.  » Cf»  parole#  furent  ac- 
rticillie»  j»r  un  rri  général  de  Vive  k roi,  et  la 
bataille  commença.  I. 'artillerie  royaliste  porta 
en  plriu  sur  les  ligueurs,  qui  *e  découvraient 
sur  le  irufh-ment  du  terrain  ; celle  de  la  Ligue 
an  contraire  ne  put  atteindre  )ev  royaliste#,  abri- 
lé*  dan#  sou  ••nhmi-eiiMut , Le  romle  d’Egmonl, 
qui  était  à l’extrême  droite  de  l'armée  de 
Mayenne,  ne  voulut  pas  attendre  une  troisième 
décharge  lie  celte  artillerie,  et  «*  précipita  avec 
fureur  sur  la  cavalerie  légère  du  grand  prieur 
qui  lui  était  opposée  et  qu'il  culbuta.  A v« 
la  même  impétuosité  il  |tar»iul  jusqu'aux  ca- 
noiu.  du  roi  qui  avaient  maltraité  sa  troupe. 

«•  Oimpagin*iis,  cria-t-il,  je  vais  vous  mon- 
trer comme  il  faut  traiter  cette  armé*  de  Urhe# 
et  d'hérétiques,  « et,  faisant  eu  même  temps 
tourner  4»m  cheval,  il  vint  frapper  dr  U croujie 
contre  In  I «aliène  royale.  Il  n'y  eut  pus  un  de 
se»  homme#  d'armes  «pu  ne  voulût  so  vanter 
d'en  avoir  fait  autant.  Ils  ne  |trclircat  pa» 
seulement  leur  temps  à celte  bizarre  ntaiMruvir, 
toute  la  cavalerie  d'Fgmont  se  mit  ni  désordre; 
elle  travail  plus  l'élan  qui  avait  fait  sa  force, 
lorsqu'elle  fut  chargée  ni  même  temps  par  le 
nui  ivr  liai  d' Au  moût,  le  baron  de  Hiron,  le 
grand  prieur  et  Givry.  EgOMMl  fut  tué  aver 
stt»  piucipaux  oflieirr».  tout  le  n*le  fut  en- 
fumé et  mis  en  pièces.  Dan»  une  autre  partir 
de  la  ligne,  k dur  de  bruns» ici.  qui  rondui- 
uit  le#  trilles  îles  ligueur».  fut  égakmeut  tué. 
Ce»  reitrrs  avaient  roui ume  apres  chaque 
charge  de  passer  dans  le»  intervalle#  laines  à 
d*->M  in  entre  chaque  InlailJon  pour  aller  w 
rétormer  derrier.  la  ligne;  atak  le  vicomte  de 
Ta*  aune*  .«pie  Mnyenue  avait  ehaigédr  ranger 
suu  année  en  but.ulk.  avait  la  vue  si  courte, 
qu’il  v'étail  trompé  sur  i'intenalk  qu'il  drvait 
laisser  outre  les  corps,  rt  que  l'espace  ma- 
qsmii  ponr  «vtlr  ■uuumvre.  Lrs  reitres,  eu  re- 
venant dr  lu  charge,  vinrent  doue  dnnnei  dan» 
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l'escadron  de  Lanciers  du  dnc  de  May  en  ne  et  le 
mirent  en  détordre.  Le  duc  lut  obligé  de  les 
repousser  à coups  de  lance,  il  ne  put  point  faire 
prendre  carrière  à ae»  chevaux  ; et,  tandis  qu’il 

• efforçait  en  vain  de  le»  remettre  en  ordre,  il 
fut  chargé  avec  fureur  par  k roi,  qui  voyait  son 
embarras.  Il  fut  enfonce  et  forcé  de  s'enfuir 
vers  le  Itou.  Bientôt  toute  la  cavalerie  de  U 
Ligne  fut  entraînée  dans  la  même  déroute  ; 1rs 
bataillon»  de  fantassins  qu'elle  avait  couverts  se 
trouverait  alors  isoles  au  milieu  dr  la  plaine 
et  de  toute#  parts  attaqués  par  le#  troupe#  du 
roi.  Les  Suisses,  quoiqu’ils  m*  fussent  point 
encore  entamés,  soulevèrent  leur»  armes  rti 
signe  qu’il*  voulaient  #c  rendre  et  furent  aus- 
«lul  reçu»  à quartier  jwir  le  marérlud  de  Hiron. 
Les  lansquenet*,  encouragés  parce!  exemple  et 
ullaiblism  même  letnp#  par  cette  défection,  le- 
vèrent à leur  tour  leurs  piques  et  crièrent 
qu'il*  se  rendaient.  Mais  llenri  IV  et  *rs  sol- 
dât* nourrissaient  contre  eux  une  profonde 
rancune  : plusieurs  d'entre  eux  avaient  déjà 
pri»  part  à U trahison  d' Arques,  «mi  il*  avaient 
leiut  de  se  rendre  ; plusieurs,  engagf1#  par  le» 
princes  prute*tau!.»  |MMir  renforcer  l'armée  «k 
Henri  IV,  avaient  passé  à se»  ennemis;  k roi 
déclara  qu'ils  avaient  lorfait  a la  loi  militaire, 
et  qu'il  ne  leur  accordait  aucun  quartier.  I ** 
massacre  dura  une.  heure  entière  ; mai»  pendant 
qu'on  le*  tuait  saus  défense,  k roi  niait  . 

« Sauvez  le#  Français,  et  main  basse  Mir l'étran- 
ger.», la»  fuyards  de  la  ligue  allèrent  chercher  ; 
un  asile  le*  uns  à Chartres,  les  autres  à 
Mante». 

Lue  pyramide  d’environ  17  m.  de  hauteur,  j 
entourée  de  gnlles  en  fer,  fut  élevée  m cet 
endroit  ver*  la  ûn  du  siècle  dernier  par  k duc 
de  Penthièvre,  ponr  perpétuer  le  souvenir  de 
celle  victoire  mémorable.  Cette  pyramide,  dé- 
truite pendant  les  temps  orageux  «k  lu  révo- 
lutitMi,  fut  réédilke  par  Napoléon.  en  1809. 

Fabrique*  d'iustruniml»  à vent  renommés, 
peigne»  d'ivoire,  etc.  Fila t un*  «k  entuu.  Tan- 
nerie#. — Commerce  «k  grains,  chevaux  rt 
bestiaux.  — Foires  les  54  juin,  10  août  rt  sa-  j 
mcdi  veille  de  Qiiavimodo.  Fêle  champêtre  ]«• 
1"  dimanche  dr  mai. 

Bibliographie.  * Déclaration  de  la  bataille 
faite  à 1er  y-la -Chou  née,  et  de  la  tic  foire 
obtenue  fuir  le  rot  jwr  ceux  de  la  ligue, 
in- 4. 1590. 

• Discours  véritable  de  la  rietoire  obtenue 
par  le  roi  en  la  bataille  tC Ivre  (f.  v des 
Mémoire»  de  la  Ligue,  p.  534). 
IVRY-LK-TEMPI.K  . vg.  {Use  (Vexin). 

niT.  et  a 57  h.  de  lira  usai»,  CB  ni,  rl  r??  de 
Méni.  Pop.  448  h.  — Aux  environ»  «k  ce 
village,  à l'extrémité  «l'une  prairie,  on  mnii- 
que  un  bosquet  planté  dan»  une  excavation  rn 

• orme  «le  vase  arrondi  , d’où  il  sort  une  source 
intermittente  «pii  ne  donne  de  l’rau  que  dans 
«k»  inter#  ailes  trévélnignés,  son  cmuknienf  ne 
se  renouvelant  que  (MU  k»  neuf,  dix  «i  douze 
«11». 

1 VHY-SCR-SEJXE , /vriarum , F.vriacnm 
Mauripense , vg.  Seine  , lk-«k- France \ arr. 
et  « 15  k.  «k  Sceaux  . tant,  de  Villejuif.  T*T. 


IZERXORE  147 


A S k.  de  Pari»  pour  U taxe  des  lettres.  Pop. 
6.880  h.  — OiuiüImi»  {mur  Pari*. 

Ce  village  est  trrs-agréablcraent  situe  sur 
une  colline  qui  Imrde  la  rive  gnurbe  de  La 
Scmc  ; il  forme  une  runiramir  composée  d’I  vryt 
et  de*  hameaux  de  la  Gare , d'Aiuterlitz  et  «le 
St-Fraraljourg. 

Le  prévôt  des  marchand»  Hosr- Dubois  avait 
fait  liétir  à Ivry  uu  maguifiqiie  château,  dont  il 
ne  reste  plu#  qu’une  terrain*  d'où  l'on  jouit 
«l'une  brlk  vue  sur  Pans  et  1rs  euv irons.  Ou 
v«iii  aux  akutiNini  plusieurs  Mie*  maisons  «le 
«..iiipague.  — Léglise  paroissiale,  litie  au 
sommet  ik  la  rollinr  qui  domine  la  commune, 
«dite  dr*  «-oustrorliou»  du  xu*  au  xv*  siècle. 

Fabriques  de  colle  forte,  de  gelai  me.  pro- 
duit» ehituique»,  pointe*  de  Paris,  akait-».  ruir* 
v «si  lu» . papiers  |M'ints,  encre  d'imprimerie,  «rtc. 
Va»t«s  eutrep«it»  «k  conservation  de  vin*  «Ion* 
de»  «ave»  naturel  1rs.  laillt'rs  duu  k me,  à 
double.»  couraiil»  d’air,  — Maison  de  taule 
tr*»- renommée  pour  k traitement  «b*»  aliéné*. 
(oud«ç  par  M.  l'oquiroi.  — A la  (riaa,  ver- 
rerie à lioiilrilks  et  à vitre»,  etc.,  où  sont  em- 
ployés 340  ouvrier». 

Bibliographie.  KuMkav  (1I.-C-).  Font  d’ Ivry 

en  bots,  sur  piles  en  pierre,  traversant  ta 

Seine  prés  du  confluent  de  ta  Marne,  in-4» 

1835. 

1WÜY,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.,  cant., 
r--3ctii9k.de  (Ambrai.  Pop.  3.735  h.  — Fa- 
briques de  bonneterie  en  Laine  et  «au  coton,  de 
coutellerie  commune.  Clouterie*.  KraaSerur*. 
Préparation  «*t  commerce  en  grand  du  lia  de  fia. 

ILIUVKTTBS,  vg.  Aveyron,  eomm.  de 
St-Hip|M>ly  te.  KJ  de  MouUalvy. 

17.  AIRE  (SI-),  vg.  Aveyron  (Rooergue), 
arr.  rt  à 15  k.  de  St-AlTrique,  eant.  «k  St- 
Ceniin.  Pop.  1 ,124  h.  • — Foire  le  28  avril. 

IZAtH'RT  , vg.  H. -Fr rénées  (Navarre), 
an' . et  à 43  k.  de  Jlagucies-dc-Bigorre,  cant. 
de  Mauleoo-barou*»c , de  Si -Bertrand. 
Pop.  401  h. 

17.  É . vg.  llle-et-f  daine  (Bretagne;,  arr., 
eau!.,  fv  rt  à 10  k.  de  Vilrè.  Pop.  2,135  h. 

IZEAl'X  . vg.  hère  (Dauphiné),  arr.  et  à 
41  k.  de  Si -Marcel lin.  cant.  rt  - de  Rives. 
Pop.  1 ,582  h.  — Foires  les  21  murs,  f**  juin 
rl  i"  sept. 

r/.K.  U X.  vg.  H.-py renées  (Navarre),  arr. 
rt  à 25  k.  de  Bagnères-de-Bigorrc,  rant,  cl  C3 
de  la  Rartbc-dc-Ncsle.  P«q«.  267  h. 

IZF.I.  - LES  - FAIT FRCIIIH  , vg.  Fas-dc- 
Ca/nis  (Artois),  arr.  et  à ftï  k.  d’Arra*.  cant. 
de  \ imy,  FJ  de  Ikniai.  P»qi.  660  b. 

BEL-LKS-HAMKilIX.  vg.  Fas-de-Calait 
(Artois),  arr.  rt  à 20  k.  «k  St-Pnl-sur-Ter- 
noise , cant.  rt  p]  d’Aulnguy.  Pop.  702  h. 

— Fabrique  de  «ucu1  indigène, 

r/.KXAYK  , vg.  Ain  (Bourgogne),  arr.,  ® 

rt  a 20  k.  de  Nonlwi.  eant.  de  llrmod.  Pop. 
448  II.  — Fabrique  de  tuiles. 

IZFRXOHK.  I»g  Am  (Ibmrgngne),  arr.,  H. 
iiurrau  d‘enrrgi»t.  et  à II  k.  de  Nautua.  elief-l. 
de  eanL  {la  rurr  e*t  n Mornay  ).  Pop.  1 .0^  I h. 

— Txs  mi*  jurassique. 

Le  kuiig  d’Irrrnore  oerujM*  l'emplacrmenl 
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J Af.Ql'KS  (St-). 


d‘uiM‘  awirnne  \ il!«*  de  ce  nom.  qui  était  déjà 
cmisidèraUlr  avant  l'invasion  do  Romains  ; il 
est  Iwii  à peu  pm  au  mitre  d'une  plaine 
d'environ  4 à.  d'étendue  du  nord  au  sud  , sur 
près  île  2 k.  de  lot  a l'ouest.  Cette  plaine  est 
Itonice  au  nord,  à l'est  et  à l'ouest,  |*ar  nue 
petite  vallée  eu  demi-cercle,  jieu  profonde,  et 
«pii  ne  ressemble  pat  mal  à do  fn»*és.  Dan* 
l'intérieur  de  cet  espace  on  voit , à des  dis- 
tance* régulière*,  îles  jetées  de  terre  qui  pa- 
ni»Miit  avoir  «té  des  foilificntioas  faites  de 
main  d’homme.  Si  jadit  ce»  jetée»  furent  revê- 
tues de  murs,  c'est  ce  dout  ou  ne  saurait  guère 
douter  ; mais  il  u’en  subsiste  plut  de  trace». 
Celait  précisément  dans  cette  plaitir,  depuis 
le»  fui  librations  jusqu’au  bourg  actuel,  qu 'était 
bâtie  l'ancienur  I/rniore.  Dan»  le  milieu  de  la 
pluiue  , entre  le  bourg  et  les  fortification»,  on 
voit  encore  des  élévation»  ou  Irrlm  couverts 
de  gazon  et  de  cailloux.  Kn  quelque  endroit 
que  l’on  fouille  la  t«rre  au-dessous  de  ce  que 
le  soc  peut  retourner,  on  trouve  des  ruine», 
des  emplacements  de  maitons  , dam  lesquelles 
cm  rrrininait  jusqu'à  bi  distribution  de»  appar- 
tement». On  a même  découvert,  eu  1733,  plu- 
sirurv  souterrain»  untique»,  dout  la  direction 
était  du  nord  au  sud  ; l'intérieur  était  recou- 
vert d'un  mastic  de  chaux  et  de  brique»  pi- 
lée». 

▲ quelque  distance  du  l>ourg  et  à l’est  de 
l'ancienne  ville , on  admire  encore  le»  restes 
d'un  temple , dont  la  ligure  était  uu  parallélo- 
gramme. l e*  trois  angles  encore  subsistant»  dé- 
montrent que  cet  édifice  avait  19  m.  50  e.  de 
long  sur  14  m.  (18  c.  de  large  ; le  massif  du  mur 
qui  l'environnait  ne  s'élevait  qu’à  1a  hauteur  de 
2 m.  68  c.  environ,  et  avait  I m.  48  c.  d'é- 
paisseur. Ce»  mur»  étaient  construits  de  bloc» 
considérables,  bien  taillées  en  tous  sens;  ils 
étaient  assemblés  sans  mortier  ni  ciment  , 
mais  affermis  et  retenu»  par  des  Imulons  de 
cuivre  qui  entraient  dons  chacun  de  li  c.  en- 
viron. Sur  les  quatre  angles  de  cet  édifice  s'éle- 
vaient quatre  masse»  ou  piliers  angulaires,  car- 


ré» par  In  partie  extérieure,  et,  dans  la  partir 
intérieure,  présentant  deux  sections  ou  quarts 
de  colonne  d'ordre  toscan  : autant  qu'on  en 
peut  juger,  l'ensemble  de  ccs  pilastres  s'élevait 
n la  hauteur  d'environ  5 m.  70  c.  n 6 m.  04  e. 
Ce»  pilastres  sont  «n  pierre»  du  pays;  deux 
sont  entiers  et  montent  jusqu'au  courouoc- 
mrut  du  fût,  ou  à l'astragale  qui  se  voit  au- 
dessous  de»  chapiteaux  ; ils  sout  firmes  de  trois 
hlurs  ; leur  diamètre , pré»  de  l’arèir  de  l’an- 
gle jusqu'à  la  partie  convexe  la  plu»  relevée , 
et  près  des  luises,  est  à peu  près  de  l'épaisseur 
du  mur.  l>rs  ileux  pilastre»  angulairés,  cncoïc 
entiers,  sont  sons  chapiteaux  ; le  troisième  pi- 
lier ne  monte  qu'a  la  hauteur  de  3 a 4 m.  ; le 
dernier  bloc  qui  le  portait  jusqu’au  chapiteau 
a été  rnlcvé,  ainsi  que  le  quatrième  pilier  et  le 
mur  latéral  du  côté  du  uoed.  Le  rarré  du  tem- 
ple n Vu  est  }n»  moins  donné  par  l’aliguemrnt 
de»  piliers  angulaires  subsistants  et  par  les 
fosse»  mêmes  b mués  |xir  lYnlew-tnriil  des  fou* 
cbilion».  G*  trmplr  parait  d'une  eonstruetkm 
antérieure  à l'armée  de»  Romain*  dans  erv 
contrée». 

Izernore  parait  avoir  élé,  sons  les  Romains 
rl  sous  la  première  rare,  itur  pince  importante. 
Ou  connaît  en  effet  de»  sous  d’ur  niérov  ingiens 
frappés  dons  cette  ville,  et  dans  lesquel»  on 
est  forcé  de  reconnaître  uu  travail  liourgui- 
gnon.  Ils  offrent,  d'un  coté,  h*  nom  de  la  ville 
Isarnoelerofit , autour  d’uu  buste  rrvètu  d’un 
paludamentum de  fautif,  une  croix  ancrée 
sur  des  degrés,  et  accostée  dr*  initiales  is 
avec  le  nom  du  monétaire  i'aûc.TxasL.c»  nos. 
ou  vfüTiuo.  (V  dernier  nom  se  trouve  aussi 
sur  un  errtain  Domine  d’autres  iriem  hourgui- 
gnons,  entre  autres  sur  ceux  de  Chaloti-«ur- 
Saôue. 

Foires  les  6 mars,  8 moi , 14  juin,  18  août, 
18  oct.  et  19  déc. 

Bibliographie.  S o lice  sur  Izernore  (Recher- 
ches sur  les  origines  celtiques  du  Kugrv,  |wr 

Bacon  Tacon  ; Mémoire  sur  le»  mciiiiiineut» 

d'Izcruore,  in-8). 


J 


IZF.RON,  vg.  Isère  (Dauphiné),  art.,  5$  et 
à 5 k.  deSt-Marcelliu.  cant.  dePout-en-Royans. 
PitJ».  888  h.  — Papeterie.  — Foires  le  jeudi 
gnu  et  le  l,r  sept , 

1 ZESTE,  vg.  fi. -Pyrénées  (Béarn),  air.  et 
à 20  h.  d'ülorou,  caut.  et  M d'Arudr.  Pop. 
492  h. 

Au-dessus  d'Izestr  on  remarque  de*  roches 
de  marbre  gris,  au  sein  desquelles  e*l  creusée 
la  profonde  grotte  d'Espalungue  , dont  l'entrée 
e*t  en  partie  fermée  por  un  mur.  Crtle  grotte 
rst  une  des  plu»  grande»  de  celles  qui  existent 
dans  toute  la  chaîne  de»  Py  rénées  ; dlr  est  or- 
née de  nombreuse*  stalactites,  très- variée*  dans 
leurs  forme»  et  leurs  accident*. 

Psnui  du  cclclirc  médecin  Tsionau  Boa- 
ntL',  mort  à Paris,  pendant  son  sommeil , d'une 
apoplexie  fondrovantr,  rc  qui  donna  occasion 
de  dire  alors  que  la  mort  craignait  si  fort  cet 
habile  médecin,  qu'elle  l'avait  surpris  en  dor- 
mant. 

IZF.l’RF,  /ciodorum,  vg.  CdiestOr  (Bour- 
gogne), arr.  cl  à 20  k.  de  Dijon,  cant.  et  JS  de 
Genli*.  Pop.  307  h. 

1ZKCX  , vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
20  k.  d'Amiens,  caut.  et  EJ  de  Pecquiguy. 
l»op,  314  h. 

1ZIER  , vg.  CdtantOr  (Bourgogne),  arr.  et 
à 1,1  k,  de  Dijuu  , caut.  et  E2  de  Genli».  Pop. 
305  h. 

I/.1KI  X.  |jg  Loire  (Forez),  arr.  et  à 10  k. 
de  St-Klieiiue,  cant.  et  B de  St-tiunonl.  Pop. 
2,431  h.  — Fabriques  de  rubans,  lacets,  poê- 
le* à frite,  clouterie.  — Commerce  de  vins. 

I/O  N',  vg.  Gironde  (Gunum),  arr.,  cant. 
et  à 11  k.  de  Libourne,  K de  St-Loul»ès. 
Pop. 1,517  h. 

1ZOTGES,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 
40  k.  de  Mtrande , cant.  et  g]  de  Plaisance. 
Pop.  264  h. 

IZY,  vg,  Ijdiret  (Orléanais),  an*,  et  à 14  k. 
de  Pithivier»,  eant.  d’Oularville , E]  de  Neu- 
ville-aux-Bois.  Pop.  410  h. 


117  h.  — Il  possède  un  chiteau  entouré  d'on 
pure  d'une  grande  étendue. 

JACOt'HKTS  (les).  Far,  comm.  de  Cabris, 
E9  de  (ira Me. 

JACQl'F.  , vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne)  , 
arr.,  Set  à 18  k.  de  Tarbes,  cant.  de  Pouyas- 
Iruc.  Pop.  135  h. 

JAOit’FI.IX,  vg.  tienne,  comm.  de  Dous- 
sais,  H de  CliâtdlerauU. 

JAMyiEIJNtHRF. , vg.  Indre- et  - Isère, 
comm.  ri  £*2  de  la  Chapelle-snr-Loire. 

JAcqt'bS  (St-) , vg.  fi.- Alpes  (Provence), 
arr.  et  à 30  k.  de  Digne  , cant.  et  B de  Bar- 
réme.  Pop.  190  h. 


JAALO.NS  , vg.  Marne  ; Champagne),  arr.  I 
et  à 15  k.  de  ChAJons-sui -Marne . cant.  d'E- 
cury-sur-Coole.  B.  vy.  A 155  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettre».  Pop.  531  h.  — G*  J 
village  est  situé  prés  de  la  rive  gauche  de  la 
Somme-Soude,  uou  loin  de  son  emlvouchure  j 
dan*  la  Manie.  Il  est  environné  de  marais  assez  ; 
étendus,  qui  exhalent  durant  l'été  de»  vapeurs  I 
méphitiques  et  qui  eulretieuneut  |ieiuhuit  l’hi- 
ver une  humidité  uou  muni»  funeste. — Filature  I 
de  coton. 

J A BLIN' ES,  vg.  Seinr-ct-Marne  (Brie),  • 
arr.  et  à 15k.  de  Meaux,  cant.  et 52 de  Logo*.  [ 
Pop.  277  h. 


JABREILLCti,  vg.  H.-I  tenue  (Limousin), 
arr.  et  à 34  k.  de  Limoges,  cant.  de  Lauriére, 
B de  Razcs.  Pop.  1,151  h. 

JAHRO.N,  vg.  Far,  comm.  et  B de  Camp*. 

JABHO.Vi  (le),  petite  rivière  qui  preml  sa 
source  près  de  Diculcfil,  arr.  de  Montélimart , 
Drôme  ; die  reçoit  le  Rouhion  à .Montélimart, 
et  se  jette  dan»  le  Rhône  près  de  cette  ville, 
après  un  cours  d’euvirou  40  k. 

J ABRI’ N . vg.  Coûtai  (Auvergne),  arr.  et  à 
32  k.  de  St-Flour,  cant.  et  B de  Chaudcsai- 
gues.  Pop.  570  h. 

JACOU,  vg.  Hérault  (Languedoc),  arr.,  B 
et  à 8 k.  de  Montpellier , caut.  de  Ca» tries.  P. 
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JACQUES  (faubourg  St-),  vg.  Aube,  romm,  i 
HEd«  Troytt. 

JACQUES  (St-),  Ig,  Calvados  (Normandie),  I 
arr.,  cant.,  T- ! et  à 14  k,  de  Lisieux.  P.  1 ,82?  h.  1 

JACQUES  (Si-),  'g-  Côtes-do - Sorti,  «tmi. 
de  Treméven,  H de  Chutdaudmi. 

JACQUES  (SI-), IHI SlsItCQlU-Dt'U'LuDE, 
ig.  /lle-et-Vifainr  (Bretagne), arr., raut„Qrt 
à 6 k.  de  Rt-uties.  Pop.  772  h. 

JACQUES  (St-)  , vg.  Oite , connu.  et  JS  de 
Beauvais. 

J A CQ  U ES  ( Si-) , ou  S t - J xoy  rts-or  -Tboc  * a* , 
vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr.  et  à 25  k.  de 
ftmiMiirr,  ciuit.  et  EJ  de  Thouars.  P.  318  h. 

JACQl TES-C  HKISTOPHE  (SI-),  ou  Sr- 
jArx>B-OiRiKTorHK,  vg.  Moselle,  cumin, de Char- 
les ille,  53  de  Ruulav. 

JACQUES  - DAI.IKRMONT  ( St-  ) , vg. 
Seine-lnf.  (Numuindie),  arr.  et  à 17  k.  de 
Dieppe  , raid . et  ES  d’Knvermeu.  P.  325  h. 

JACQUES-D’AMBUItG,  (g.  Puy-de-Dôme  \ 
( Auvergne)  , arr.  et  a 30  k.  de  ftium,  cant.  et 
53  de  Potilgibaud.  Pop.  65i  b. 

JACQUES-D'ATTICIEUX  (St-),  vg,  Ar-  ! 
driht  (Viv, irais)  , arr.  et  à 40  k.  de  Tournai, 
caut.  et  [S  de  Semer*».  Pop.  265  b. 

JACQUES- DES* ARRÊTS  iSt-),  vg.  Rhône 
(Beaujolais),  arr.  et  à 33  k.  de  Villefraodie- 
sur -Sauüe  , caut.de  Mottsol,  JVJ  de  Beuujcu. 
Pop.  450  b. — Foires  le»  6 mai,  25  juin,  7 sept, 
et  jeudi  après  Pâques. 

J ACQU  ES-DKS-BL ATS  (St-),  vg.  Cantal 
(Auvergne),  arr.  et  à 30  k.  d'Aurillae.  caut. 
et  K de  Vic-sur-Cére.  Pop.  1.083  11. 

J ACQU  KS-DES-CiU  ERETS  (St-),  vg.  Loir- 
et-Chee  (Beau ce),  arr.  et  à Î4  k.  de  Vendôme, 
cant.  et  Pq de Montoire.  Pop.  139  II. 

JACQUKS-Dl'POXT-LKVKT,  OU  St-Jx- 
ms,  vg.  Aude,  mm  ni.  de  lu  Bastide-d'Anjon, 
Edt  Castrlnaudary. 

JAtQUES-DU-STAT  (Si-),  vg.  Vosges, 
connu,  d’ Arreu  tes  - de-Corcicux  , S)  de  Cor- 
de us. 

JACQUES- KX-VALCiODEMAR  (Si-),  vg. 
U. -Alpes  (Dauphiné),  arr.  et  à 30  k.  de  Gap, 
cant,  de  St-FinniiM-n-Valgodnpar,  Sîde Corps. 
Pop.  502  h. 

JACQUES- LA -CROISÉE  (Si-),  vg.  hère  , 
cumin,  et  5!  de  Moi  ram. 

J A (QU  KS-SUR-D  ARN  ET  AL  (St-)  , Vg. 
Seine- tuf.  (.Normandie'!,  arr.  et  A 9 k.  île 
Rouen,  caut.  et  C2  de  Danietal.  P.  1,329  b. 

JACQU  KVILI.K  , vg.  Seine-et-. Marne  (tla- 
linais).  arr.  et  à 18  k.  de  Fontainebleau,  cant. 
etr-Jde  la  Chapelle-la- Heine.  Pop.  140  h. 

JACUT  (St-),  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  a 44  k.  de  Vanne*  , cant.  d'Allaire,  Sî  de 
Rochr/ort -en -Terre.  Pop.  1,250  h.  — * Foires 
les  9 fév.  et  12  août. 

JACUT-DU-MÉXÉ  (St-),  vg.  Côtes-du- 
Nord  (Bretagne),  an1,  et  à 30  k.  île  Loudéac, 
cant.  de  Col  mer,  K de  Mimcmitour.  P.  692  b. 

J ACUT-LANDOU  AKT  (St-),  vg.  Côtes-du- 
Nord  (Bretagne) , arr.  et  a 25  k.  de  Dinau  , 
caut.de  PloulMlav,  EJdc  Plancoet.  p.  f .02 1 h. 

JADE/,  vg.  Vosges , romm.  de  la  Cruix- 
aux- Mines,  gg  de  Sl-Dié. 
il. 


JAI.ir.XY. 


J.ECiUKRSTMAL,  B. -Rhin,  cant.  et  S3  de 
Nicdrrbronn.  Hauts  fourneaux  , foires  et  fon- 
deries. 

J AGEE,  vg.  H. -Marne  , cnmm.  de  GriToot, 
£S  de  Moitliérender. 

JAti.NY,  Johanniacum,  vg.  Seine -et-Oîse 
(Ile-de-France),  arr.  et  à 30  k.  de  Pontoise, 
caut.  et  H de  Luxarrln».  Pop.  232  h. 

J AtîON,  vg.  H. -Vienne,  connu,  de  St- 
Georges- les- Laudes,  EJ  d’Aruae-la-Paste. 

J AMLNN  AS,  vg.  //.-Loire,  coinni.  de  Rau- 
rrl,  EJdeCayre*. 

JACiONZAC:.  vg.  U. -Loire,  romm.  de  Sl- 
lfnond,  de  Cayrc». 

J AIGXK.N.  vg.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr. 
et  à 21  k.  de  Meaux,  caut.  et  El  de  Luy.  Pop. 
431  h. 

J Al  I.LANS  , vg.  Drôme,  mmm.  de  Beau - 
irgiiid,  EJ  de  Romans. 

JAII.LK-YVOX  (la),  hg  Maine-et-Issire 
(Anjou) . arr.  et  à 16  k.  de  Segré , cant.  et  S 
du  Uon-d’Augcrs.  Pop.  715  b.  — - Carrières 
d 'ardoise*. 

JAII.LETTE  (la),  vg.  Mainr-et-lx>ire,  corn, 
de  (.on vaine».  EJ  de  Segré. 

JAILLKUX,  vg.  Ain,  coin,  et  0dr  Moul- 
ine!. 

J AILLON , vg.  Meurthe (fax i Messin),  an  ., 
53  et  à 12  k.  de  Tout,  caut,  de  Homevre. 
Pop.  293  h. 

JAILI.Y , vg.  Nièvre  (Bourftoiinai»),  arr.  et 
à 35  k.  de  Ne  ver* , cant.  et  53  de  St-Saulge. 
Pop.  282  h. 

JAILI.Y  (le  U.rand  et  le  Petit-),  vg.  Nièvre, 
coin  ni.  de  Bazntlcs.  : de  Chitillon-en-Baiois. 

JAILLY-LES-MOULIXN.  vg.  Côte-dOr 
(Bourgogne)  , arr.  et  à 24  k.  de  Semur , cant. 
et  £3  «le  Fia vigny.  Pop.  427  h. 

J Al  .WH.  l.i»TTE  , Vg.  Vosges  (Lorraine) , 
arr.,  cant.,  EJ  et  à 14  k.  de  Keufchiteau.  P. 
826  k. 

JA1SOUS  , vg.  Var , romm.  de  Cabris  , 53 
de  Grasse. 

JAL  (St-) , vg.  Carrète.  (Limousin)  , arr.  et 
à 23  k.  de  Tulle,  cant.  de  Seillac  , El  d'Uter- 
clie.  Pop,  1,672  b. 

JALKF.RTIE  (la).  vg.  H .-Garonne,  romm. 
de  Sl-Féliv.  de  Rével. 

J CI.KCHF.S  . vg.  Creuse  (Marche)  , arr.  de 
Bnmvar  et  à 28  k.  de  Chamlxra,  caut.  et  53  de 
Chtfeto.  Pop.  480  h. 

JA  I.KS. NE,  vg.  Mnine-el- Ix>ire . romm.  et 
El  de  Montaore&U. 

JALKYKAC: , vg.  Cantal  (Auvergne).  arr., 
cant.,  EJ  tt  à 6 k.  de  Mauriac.  Pop.  763  h. 
Dan*  un  lieau  et  fertile  vallon. 

Au-dessous  de  ce  village  liait  d‘unc  mon- 
tagne primitive  une  source  d'eau  minérale  fer- 
rugineuse froide,  autrefois  très-fréqurntée  des 
gen»  du  |my». 

Bibliographie.  Rorurnu  (de  In).  Recher- 
ches anal  cliques  de  ta  fontaine  minérale  de 

J ale  vrac,  in- 12.  1780. 

JAMGXY,  petite  ville.  Allier  { Rourljou- 
imîs) . arr.  de  la  Palisse,  à 35  k.  de  Cuurt , 
clief-l.  de  caut..  bureau  d'etuvgist.  au  Donjon. 
Cuie.  EJ.  A 352  k.  de  Paris  pour  la  lave  des 
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lettres.  Pop.  689  h.— Tawu  tertiaire  moyen. 
—Elle  est  située  dans  une  contrée  fertile,  sur 
la  Bebre.  — Foires  les  80  mars,  4"  avril  et 
17  août. 

A IWrt,  hameau  dépendant  de  Jaligny,  gise- 
ment de  houille  exploitée  pour  les  four*  à rhairv 
de  St-Gérud  In  Riy  et  le  ehauffoge  des  habi- 
tants du  voisinage,  vu  la  rareté  toujours  crois- 
sante des  liois  dons  cette  partie  du  département. 

JAUNIS,  |jg  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.,  cant.  et  h 12  k.  de  Reaupréau , 51  de 
(Jtctnillc.  Pop.  3,247  h.  Sur  l'üudan.  — Fa- 
briques d'étoiles  de  hune.  — Foires  les  25 
août  et  30  nos  . 

J ALI.  AM.  US  , Tg.  Côtr-d"  Or  (Bourgogne! , 
arr.  H à 27  k.  de  Renunr , cant.  et  51  de 
Seuire.  Pop.  S91  b.  — Foires  tes  4 janv.,  21 
avril  *4  24  sept. 

J ALI.  ANS.  vg.  Eure-et-lssir  (Beau  ce),  arr., 
cant.,  EJ  et  à 3 k.  Je  Cliâtraudim.  P.  253  h. 

JALLAUCOURT,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  de  Château-Salins,  à 15  k.  de  Vie, 
cant.  et  EJ  de  Delme.  Pop,  517  h. 

J A LIT)  (Ste-),  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr. 
et  à 18  k.  de  Xycms,  tant,  et  53  du  Buis.  Pop. 
651  h,  — Foires  le*  17  juin  , lundi  gras  rt  24 
août. 

J ALLER  ANGE.  vg.  Doubs  i Fraucbe -Com- 
té) , arr.  et  a 24  k.  de  Besaucnti , caut.  d'Au- 
deuv,  (R  de  Maruoy.  Pop.  399  h. 

JALLET  (Ste-),  vg.  Indre,  romm.  de  Sl- 
Planlaire , CFJ  d'Aigurande. 

JALLIFRES  (les),  vg.  Isère,  eoinm.  de  Pi- 
sieu.  Eide  Reaurepairc. 

JALI.IEU  , vg.  hère  (Dauphiné),  arr.  de 
la  Tour-dn-Piu,  cant.,  R et  à 2 L.  de  Bout- 
goin.  Pop.  3,019  b.  — Fabriques  d'indienne* 
et  de  toile».  Papeterie  et  moulin  à blé. — Com- 
merce de  chanvre.-  Foire  le  29  sept. 

JALLIX1EUX  , vg.  H. -Vienne,  cumin,  de 
Bessines,  EJ  de  Morterollrs. 

JALONNES,  vg.  Cher  (Berry),  arr.,  cant., 
ESI  et  à 12  k.  de  Saneerre.  Pop.  572  h.  — • 
Foires  les  I"  juin,  24  août  et  18  ocl, 

JALOGXY,  vg.  Sadtie-et-Loire  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 25  k.  de  Milcon,  caut.  et  EJ  de 
Cluny.  Pop.  539  h. 

J AM  A II.LE.  vg.  Moselle,  romm.  de  Row- 
lange,  53  Ttiionv  ille.  — Fabriques  de  cy- 
lindres. 

J A .M  n ET  (le),  vg.  Sorthe.  V.  Si^OarrurHC- 
dv-Jammt. 

J AMBLES  , vg.  Saône-et-Loire  ( Bour- 
gogne) . arr.  et  à 13  k.  de  nhal«u-*ur*S:.oije , 
cant.  et ^3  de  Givry.  Pop.  777  h. 

J AMBI.l'SSE  , vg.  , connu,  de  Saillar, 
S de  Limognr. 

JAMBVILLE,  lig  Srine-et-Oise  (Brtucr), 
arr.  et  à 13  k.  yjr  Mantr»  , cant.  de  Limav,  f3 
de  Meulau.  Pop.  348  h.  - — On  y voit  un  Ikiiu 
château  dout  le  |»arc  renferme  de  magmfiques 
plantations. 

JAMES  (SI-) , vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  e»  à 18  k.  d’Avrancbos , chef-l,  de  cant. 
Cure,  lîlle  d*éfa|»c.  EJ.  xy.  A 320  k.  de  i*a- 
ris  i»our  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3,236  h.  — 
Tires  lv  de  transit  ion  inférieur. 

32 
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Guillaume  le  Conquérant  construisit  à Sl- 
Jamn  uor  iln  forlrrtwse»  |r«  plu»  considéra- 
ble* du  pny  »,  alu»  de  détendre  le»  limite»  de  w*» 
possessions  contre  le»  agresseur*  de  U Breta- 
gne. La»  Anglais  lurent  long!  cm  pu  en  p“WM- 
tiou  du  cltàteaii  de  St -Jante»,  qui  fut  repli»  en 
1448  par  le  manVh.il  de  bihéac.  Depuis  lors  il 
eut  resté  à la  France,  et  l'histoire  n'eii  fait  plu» 
nwutmu.  On  nr  toit  plu»  à St-Jaïuc*  aucunr 
trace  de  fortifications  ; elles  ont  été  aplanies 
dans  le  xvn*  et  le  Mtu*  «itrrle.  I>u  rôle  où  le 
ficus  mu  coule,  près  de  l'enceinte  de  la  ville,  on 
aperçoit  le  cb&fcatt  «le  la  Pal  u«ile,  qui  uirtv  un 
trè».|ieaii  point  de  vue. 

Pithii  de  Su-vtjrm*  m ».*  Cikvuu  , é*'é- 
que  de  Coutances  depuis  1371  jusqu'en  I38G. 
C'est  à lui  que  celte  dernière  ville  doit  la  res- 
tauration et  la  conservation  de  sa  cathédrale. 

C’om/Ncrcr  «le  liestiuux,  blé»,  beaucoup  de 
lin,  de  chanvre  et  de  lil  *etc.  — Foires  le  I” 
lundi  de  fév.,  mai  . juin  , juillet . déc.,  lundi 
gras,  vendredi  saint  , 1"  jeudi  de  sept,  et  der- 
nier lundi  dr  nov. 

JAMES  (ÜI-)  , vg.  SetNe,  couini.  et  Ëj  de 
Pieu  il  I v -sur-Setne. 

JAMES,  vg.  A'ièrre,  <oimn.  et  Q de  Mou- 
lin s-cu-Gillirrt. 

JAMES  SLR-SAKTHK  (St-),  vg.  Sorfhe, 
(Maine),  art,  et  à 18  k.  du  Mans,  rant. 
de  Ballon  . (23  de  Bcaumont-sur-Sarlhe.  Pop. 
749  h. 

J A METZ  , J a me  sium  , petite  ville,  Meute 
(pays  Messin},  arr.,  caut.  et  a 12  k.  de  Mont- 
Brédj.  C-Z  «b-  Dmppy . Pop.  859  h.  — C'était 
autrefois  une  ville  forte,  qui  lui  pris*!  en  1589, 
et  dont  le»  fortiliratiom  ont  été  rasées. 

Le»  armes  de  Jametx  sont  : parti  J" azur 
et  de  gueules,  à un  demi- vol  ou  aile  d ar- 
gent. 

Fabriques  importante*  de  Ims  «h*  fil  de  lin  à 
l'aignill*-.  dont  le  produit  anime I est  d'environ 
G, HOU  paires  de  lias  , du  prix  dr  1 fr.  75  c. 
i 3 fr.  --  foires  lt-i  8 avril  et  8 nov. 
Bibliographie.  * Discours  abrégé  sur  la 
pu  se  et  rcJtUtion  de  In  ville  et  cita  fr  au  de 
J omet  s , par  monseigneur  le  marquis  de 
Faut -a -Mousson,  iu-1  î,  1589. 

JA.MLYS1KI'  , vg.  Isère  ( Dauphiné) , arr. 
de  l.i  Tour-du-Piu  , et  a 21  k.  de  IGutgnm  , 
rant.  et  : - : de  Lrémien.  Pop.  156  li. 

J A mai  I Jt  K :t»t  Kl . Vg.  Oise  , Normandie) . 
an-,  et  a 2 I k de  ReanvaU  , c&ul.  et  >~J  «h; 
Chaumotii-cti-\  ex  in.  p«p.  1 18  II. 

JA  VIMES  , vg.  Aveyron,  connu.  ileMsle- 
ville.  r*j  dt  \ illefraiulH'-dc-Kuuergiie. 

J AM  Ml. S kS4-),  vg.  Sri  or-et- Oise , rom  ni. 
de  Imritrrulb,  K dr  St  ■(  iemiain-cn-La  v r . 

JAMMES-LA-IIAGEDE  ,St-),  vg.  tt.-Pr- 
rinrt,  ^ Béarn) , arr.  et  à ! i k.  «h*  Pau  , cant. 
CI  de  Mol  iaas.  Pop.  284  fl. 

JAVA  II.LAC  , vg.  II. -t  tenue  (Limousin), 
arr.  et  k 15  k.  de  Sl-Yneix  , caut.  et  J23  de 
Kevuu.  Pop,  *78  b. 

J AX AILLAT  . vg.  Creuse (Marche),  arr., 
G3  ®t  « Il  k.  de  l'Ntuigaueuf , «aiul.  de  Ponta 
rion.  Pop.  1.519  Ji. 

Parais  «le  T'rj» ta*  l'Lmuu  , auteur  dra- 


JAXVILLE. 


matique  du  ctinimmccmeut  du  vvii*  siècle  ; on 
a de  lui  un  roman  intitulé  le  Page  disgracié, 
où  il  a retracé  le*  divers  événeaaeaU  dont  sa 
vie  fut  agitée.  C'est  à lui  qu'ou  applique  ce» 
ver*  de  b première  satire  de  Boilcaa  : 

Mm*  q ni  nVlml  «Jtu  <|M  «I»  burti* 

P»M  !*•«♦  uw  li'ij-  « I ">..»•<  mis*  iMiim. 

Fabriques  de  sabot*. 

JA \ ( I < i V Y . Jantigniacum  , vg.  Côte-dOr 
(Bourgogne),  arr.  et  à 31  k.  de  Dijon,  cant.  et 
S de  Mirebnan-snr-fiezr.  pop.  223  h. 

P vi  ni»  dr  J.-B.  Ikiwm.  auteur  dramatique, 
qui  fut  Mifrrssitnnrnl  directeur  de*  théilre» 
de  b Porte-St-Martin  «*t  d«-  b Gaieté. 

J AX -D'HEURS.  V.  LTnut-an-RicaULT. 

J A Mil  X,  vg.  Ardennes  ((  Jiampsguc),  arr. 
dr  Mé/iéres,  et  a 20  k.  de  Charlt  v ille.  caut.  «b- 
Signy  -l'Ahlayr.  Ë3d«*  Lautioy.Pop.  904  b. 

On  y voit  un  château  dont  b ruusliuction  rr- 
moutr  n l'an  1 550. 

JAMKItS  (1rs),  vg.  Jura  , mmm.  de  Pré- 
novel,  C-3  dr  St-l-aurent. 

JAMAIS  (les),  vg./*érr,  connu.  deCharavi- 
nct,  R «le  Viricu. 

JAXXEYRI  AS,  vg.  Isère  (Dauphiné).  arr. 
et  à 31  k.  «le  Vienne , cant.  et  K de 
Mrynruv.  Pop.  518  h.  Foire  le  mardi 
après  Pàqurv. 

JANOTTAS.  vg.  Lot-et-Garonne , comm. 
de  Li»«r,  Zz'.  de  Mêxiii. 

J ASS,  vg.  Loir o-l nf.  (Bretagne)  , arr.  et  à 
22  k.  de  CbAtraubriaitl,  cant.  ri  CC-  de  Dcrval. 
Pop.  973  h. 

JAXS-CAPPEL  (St-),  vg.  Nard  (Flandre), 
arr.  et  à 19  k.  de  Hawbrmick,  cant.  et  £-3  de 
Baillrul.  PO]).  1.044  h. 

JAXVEH1E  i .la) , vg.  Loir-et-Cher,  comm. 
de  Mouleaux.  E3 d’Fcure. 

J AX  VILLE  , vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  à 18  k.  de  Caen,  cant.  et  C •!  dr  Truaru. 
Pop.  285  h. 

J AXVILLE  , J envi  lia,  /lieu  villa  , petite  et 
aucVnnc  ville,  Eure-et-fMr  (Beauce) , arr. 
H a 41  k.  de  Chartres  , cbrf-l.  de  cant.  Cure. 
PC.  A 88  k.  «le  Paris  pour  la  taxe  de*  lettre*. 
Pop.  1,088  h. 

T»an*i*  tertiaire  moyen. 

t>llr  ville  était  jadis  défendue  |«r  iui  mur 
d’enceinte  flanqué  d'une  tour  énorme  dont  il  nr 
reste  plus  que  b base  , et  entouré*  d'un  large 
et  proliiud  fnsM*.  Le*  roi*  de  France  y avaient 
un  pcibi*  au  ru*  siècle.  — Le»  Anglais  l*as- 
■irgerent  ru  1428;  b place  utfrail  «le  capitu- 
ler ; nun*  le*  termes  de  erttc  rapituhition 
n avant  |*a»  été  acceptés,  Jativille  fut  pris  d'as- 
saut et  tou»  les  habitant*  massacré». 

Les  arme*  «le  Janville  sont  ; tf  azur  à 
une  tour  créneler  d argent  maronner  de  sable 
et  surmontée  » t un  tourillon  sans  < réntauj  , 
accompagné  de  drue  gerbes  *T or  en  chef. 

Patri»  du  porte  Cou-Anat  vu. 

Fabriques  coosîdéraltlrs  de  Isuiiu  t cr ic  et  «h- 
lias  tnrot,  qui  enipluienl  plu»  de  3,000  fem- 
me» et  enfant»  de  b «uniuiuue  *-l  de»  environs. 

Fuites  le»  3 mar»  et  25  oct. 

J AX  Vit. LF.,  vg  .Oise  [Picardie),  arr..  cant.. 
C3  et  a 6 k.  dr  tàitupn  gnr.  Pop.  21 4 b. 


JARDRES. 


J AX  VILLE  , Joamâlla  , vg.  Seine-et-Otse, 
comm.  d'Auvers,  r-ld'F.lréchy. 

JAXVILLIEBS.  vg.  Marne  (Brie),  «rr.  et 
à 30  k . d'K|)cnuy , cant.  et  £3  de  Montmirail. 

Pop.  190  li. 

JANVRY,  vg.  Marne  ((Jumpagoe),  arr.  et 
à 12  k.  de  Reims,  cant.  de  Villr^n-Tardenoù, 

C3  «le  Juorhêry-aur-VesIr.  Pop.  227  h. 

J AX  VHY  . Gtnveritr,  vg.  Srinr-ef-Oiie  (Uo-  « 
«le-Fnuwc  ),  arT.  et  A 32  k.  «le  haralMmiUct, 
rant.  et  C5]  de  Limnurv.  Pop.  383  I».  — Il  est 
situé  «bu»  une  plaine  élevée.  Ou  y remarque 
un  puit»  de  73  m.  de  pruhmdcur,  dont  on  tii« 
l'eau  au  moyen  d'une  grande  mur  , «bus  b- 
qurlle  se  pistent  quatre  un  cinq  hommes. 

JAX/.AT  . Iig  Allier  (BouHamnais)  . arr., 
cant.,  1-:  et  à 10  k.  de  ('•aiuiat.  Pop.  1 .138  h. 

JAXZ.L  , lig  llle-et-  P il  aine  ( Bniagur  ) , 
arr.  rt  à 25  k.  de  Rruon  . cbcf-1.  de  rant. 
(jire.  >7-  A 359  k.  dr  Pari*  pour  b taxe  des 
lettre.*.  Pop.  4,304  h.  •- - TIrraix  de  traïuitioa 
moyen. 

Fabriques  dr  toile*  i voiles.  Education  en 
grand  dr  b volaille.  — Commerce  de  [««dar- 
de* renommées,  dite*  jwu lardes  de  Rmue*.  — 
Foires  les  11  nov.  , 2*  mercredi  d'avril  , de 
ruai,  dr  juin,  dr  juillet  et  d'ocl. 

JARLIECX,  vg.  Isère  (Dauphiué) , arr.  et 
a 26  k.  de  Vienne  , cant.  de  Beaurepoire,  jgj 
de  Ihnigé-Lbambalud.  Pop.  794  b.  — Foires 
le*  21  sept.,  lundi  dr*  Rogations  et  1"  sa- 
medi d'aoüt. 

JARD  (le),  vg.  Aube,  rumm.  d'Au-en- 
Ollir,  T*:  d’Kstissac. 

JAltü  (Jjfi),  vg.  Chartnte-lnf.  (Sain longe), 
arr.,  cant.,  E2et  i 12  k.  de  Sainte*,  vor.  Pop. 

455  li. 

La  Jard  [mmmvU*  mie  église  romane  dr  b fin 
du  ri"  sirdc,  qui  dépcmbit  d’un  iiiouastère 
fort  célidirc.  L’alnide  est  à demi  arroudie  , 
ayant  de»  fenêtre*  romanes , «imimitirs  d’un 
billoir  qui  la  traverse  âpre*  *‘ètrc  rvrourlié 
sur  h*»  .archivoltes,  dont  le*  claveaux  vont  en 
saillie.  I u eiilableni'-iil . supporté  pr  des  nio- 
ddlotis,  la  ti'tiniiae.  lar  clocher  rsl  lu*,  carré, 
coifled'uti  toit  [dal.  ayant  sur  iliaque  face  une 
fenêtre  à plein  ciulre  et  à volute.  La  façade  et 
les  lareetili'*  uni  subi  «h*  nombreuses  restaura- 
tions. 

JAKDi  le  P«qi|-),vg.  Seine-cl- Mar  tic, comm . 
dr  Yert-Sl-Dniu,  r*3  de  Melun.  V.  Yuiu  toi. 

JARD,  vg.  t endre  (Poitou),  arr.  et  à 12  k. 

«le*  Sable*,  cant.  de  Talmont,  O d'A  vrillé. 

Pop.  1 ,039  h, 

JAKDAY,  vg.  iAÙr-et-Cker,  comm.  «le  Vil- 
Irrlmn.  : «b-  Méuar». 

JABDIX  (le),  vg.  Corrèze  (lâmon«in),  arr. 
rt  à 33  k.  de  Tulle  , cant.  «rt  C-J  d'Fgleluna, 

Piqi.  382  I». 

JARDIN',  vg.  Isère  ' Dauphiné),  arr.,  cant., 

E3  et  à 3 k.  «le  Vienne.  Poji.  580  h. 

JARDIN  ( le),  vg.  Orne  , comm.  do  Dam»- 
gny,  £53  d'Alençon. 

J Al*  D R LS  , vg.  tienne  (Poitou),  arr.  et  à 
18  W.  «le  Poitiers,  cant.  de  .St-JulH-n-rAr»tË3 
«le  Cliativ  igm . Pop.  400  h.  — Foires  les  18 
sej»t.  et  27  déc. 
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J ARDUES  , vg.  V imite,  are.  de  Poitiers, 
cant.  dr  la  Villedieu,  de  Vivons.  — Poire 
le  18  juin. 

JARUr-lks-VAlTCHESSOX  . »K.  Stinf 
et-Ch>e, romig.  de  Marnes,  Ede  Ville-d'Avray. 

Pstmk  de  Ciinr  , valet  de  chambre  de 
Louis  XVI  , auteur  de  : Journal  de  te  qui 
/et/  passe  au  Temple  pendant  la  captivité  de. 
Louis  XV J . 

JAREY  , Tg.  Sadne-et-lxAre , comm.  de 
Cuiseaux,  ® de  St- Amour. 

JAUGE  (la),  vg.  Deux-Sèvres  , connu,  de 
Laurigné,  C*]  de  Sauzé. 

J A RG  E Al’.  Gargosilum  , Gergotium,  pe- 
tite ville,  Loiret  (Orléanais)  , arr.  et  à 20  k. 
d'Orléans  , chef-l.  de  cant.  Cure.  vy.  A 
130  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres,  pnp. 
2,247  h.  — Temuiv  d'alluviax»  modernes. 

Jargeau  était  autrefois  une  ville  forte  , «pii 
fnt  assiégée  par  le  comte  de  Salisbury  rn  1428. 
La  garnison  capitula  et  se  retira  derrière  la  Loire. 

Elle  est  située  sur  la  rive  gauche  de  la  Loire, 
que  l'on  y passe  sur  un  beau  pont.  Les  rois  de 
France  y avaient  une  maison  de  pbi«ancc  au 
ix*  siècle. 

Les  armes  de  Jargeau  sont  : tt  argent  à 
trois  annelels  de  gueules  deux  et  un  ; au  chef 
d'arur  chargé  de  trois  fleurs  de  lit  d'or. 

Poires  le  t**  mercredi  de  fév,,  avril , août, 
déc.  cl  dernier  mercredi  de  juin. 

JARIOLE  (b)  , vg.  Cher.  \y.  A 31  k.  de 
Bourges. 

JARJAYES  , vg.  J?.  -Alpes,  comm.  de 
Noyers.  S de  Sisteroo. 

JARJAYF.S  , vg.  H. -Alpes  (Provence)  , 
arr.,  £3  et  à 11  k.  de  (iap,  cant.  de  Tallard, 
Pop.  560  h.  — Foire  le  30  août,  pour  cochons 
et  volailles. 

JARI.AC  , vg,  Charentc-Jnf.,  comm.  de 
MontiU,  C-Ude  Pons.  * 

JAR3IKN1L  , vg.  Posges  (lorraine)  , arr., 
cant.  et  à 15  k de  Rrmrrcmont , Q d’Kpinal. 
Pop.  518  h. 

JARXAt:  , Tg,  Ariégr,  comm.  de  Merci»#, 
0 de  Tarascon-sur-Aricge . 

J AUX  AC.'  , Jarnacum  , jolie  petite  ville, 
Charente  (Angoumois),  arr.  et  à 12  k.  de  Co- 
gnac , cbef-l.  de  cant.  Cure.  (Ütc  d'étape.  *-*. 
Vjr.  A 47*  k.  de  Pans  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  2.510  h. 

Jamac  est  célèbre  par  lu  v ictoire  que  le  due 
d' A njoa , depuis  Henri  III,  y remporta  ou  mois 
dr  mars  1 569.  *ur  l'armée  de*  calvinistes,  com- 
mandée pnr  le  prinre  de  ('.onde. 

L'armée  des  protestât»!*  , commandée  par 
Coligny,  oreiqiaii  U rive  droite  de  la  Glurcnte, 
et  cherchait  à empêcher  rarmée  catholique  de 
passer  relte  rivière.  Crtte  armée  était  eoni- 
mandée  j»ar  le  due  d’Anjou.  Ce  prince  s'em- 
para. le  12  mars,  de  Château  neuf,  situé  sur  la 
rive  méridionale  ; le  pout  de  cette  ville  était 
rompu  : les  catholiques  parvinrent  à le  rétablir 
pendant  lu  uuit , et  passèrent  la  riv  iére  sans 
être  aperçus.  Dés  que  Coligny  en  fut  averti , il 
fit  mettre  son  armée  en  retraite  , H evpévlia  à 
Moiitgammery  , à d* Acier,  à Guy-Viaud  , qui 
étaient  dispersés  avec  leurs  troupes  à dassc2 


grandes  distances , l'ordre  de  se  diriger  vert 
Bassac,  abbaye  peu  éloignée  de  Jamac, où  il  les 
attendait.  Mais  il  fut  mal  oliéi  ; l’armée  du  duc 
d'Anjou  avait  tout  entière  passé  la  Charente 
•vant  que.  tous  #e*  corps  IVuwnt  rejoint.  Il 
vit  qu’il  ne  poun-ait  éviter  la  bataille,  et  se  dé- 
rida à attendre,  l'ennemi  à 1 k . de.  ItoMar.  |>our 
profiter  d’un  petit  ruisseau  qui  le  couvrait. 

O fut  sur  les  tard»  de  ce  nnumu  que  se 
livra  laliataille  de  Jamac.  ta  corps  dr  cavale- 
rie que  conduisait  (Juv-Vïaud  venait  d'être  mis 
en  désordre  ; mais  il  avait  été  soutenu  à temps 
par  la  Noue,  la  taue  et  Dandelot  , et  il  s'était 
rangé  derrière  le  ruiw.iu  . dont  il  défrmlit 
quelque  temps  1rs  tards.  Kufm  le  passage  fut 
foiré  par  Brisur  . qui  commandait  l’avant- 
garde  catholique;  la  Noue  et  la  Loue  furent 
faits  prisonniers , et  déjà  le  due  de  Mont|»en- 
sier  avait  ordonne  qu'ils  lussent  pendus  , lors- 
qu'il» furent  arrachés  au  supplice  par  les  re- 
présentations du  v iconilc  dr  Martigues.  Goli- 
gny  n*|ietKLuit  avait  fait  reculer  le»  catholi- 
ques qui  s'étaient  trop  avancés  , et  les  avait 
citasse»  de  Rassac  ; il  avait  ensuite  continué  sa 
relrailr  jusqu’à  un  second  ruisseau,  où  il  était 
encore  couvrit  par  un  matais  , et  c'était  U 
qu’il  avait  fuit  dire  à Coudé  de.  venir  le  sou- 
tenir. 

■ Condé  , blessé  la  veille  par  une  chute  de 
cheval,  portait  |r  bras  en  écluirpe;  au  moment 
où  il  rejoignit  Coligny,  uu  cheval  fougurtix  de 
*on  beau-frère,  le  comte  de  la  Rochcfourauld  , 
lui  cassa  la  jantta  par  une  ruade  . « Allons, 
» noblesse  français»-,  * s’écria-t-il  eu  s’adres- 
sant à trois  cents  gentilhomme*  environ  qui 
l'entouraient,  et  auxquels  il  montrait  sa  jam- 
be, « voiri  le  combat  que  nous  avons  tant 
» désiré;  atwnrenei-votts  ni  quel  état  J.nuiv  de 
» RjuHmmi  y entre  pour  Clirist  et  «a  patrie,  t» 
C’était  la  devise  de  sa  rnmrttr  ; 

b»»»  u rua  socs  cai>i«r  n »i  mu. 

Mais,  avec  quelque  vaillance  qu'il  conduisit 
la  charge  «-outre  la  cavalerie  etmeuiie , il  était 
trop  lard;  une  fertile  |uitic  seulement  de  b 
cavalerie  de»  calvinistat  #e  trouvait  eugagée 
contre  toute  l'armée  catholique  ; une  charge  «le 
rcilrcs  avait  fait  fuir  à la  dèliandade  le  corps 
qui  s'appuyait  au  marais  ; (Jiastdicr  Portaul  , 
qui  le  commandait  , rpu  versé  de  son  chevalet 
fait  prisonnier.  fut  rvettnuu  piur  celui  qui  avait 
tué  Charry  riuq  ans  auparavant , et  tué  aussi- 
tôt. Souhisc  et  Lauguillicr  furent  pri»  aussi  ; 
Coudé  , accablé  s» tu*  le  noml)re  , fut  renverse 
avec  von  ctaval  tué  sou*  lui.  1*4  gmlihhom- 
«or*  qu'il  a*  ail  meue»  au  combat  se  retire» ait 
autour  de  lui  pour  le  dihiuire  encore  ; on  y vit 
entre  autre*  uu  vieillard  nommé  la  Vergue, 
qui  . avec  vingt-cinq  jenur»  getiv,  #e*  fils,  ses 
petits- (il v et  ses  neveux  , combattit  autour  du 
prince  jusqu'à  ce  que  lui-tnérae  et  quitu*  des 
viens  fussent  tué»  et  le»  autre»  faits  presque 
tous  prisonnier»  ; enhn  Caodé  se  trou»  a uni 
défenseur».  Entre  h1*  ennemis  qui  l'entou- 
raient il  reconnut  Cibar  lisvon  , seigneur  de 
Fissac  et  d'Argcucé,  auquel  il  avait  précé- 
demment sauve  U vie;  il  l'apjieb  et  se  rendit 


à lui,  en  lui  tendant  son  gantelet.  Argrooe,  »e- 
coiwlé  |ar  Saint-Jean  de  Rocltes  . promit  de  le 
protéger.  Mais  ceux  qui  entouraient  le  due 
d'Aujou  avaient  vu  b « bute  de  Coudé , et 
Montesquiou,  capibiue  des  gardes  suisses,  s'a- 
vança aussitôt. Guidé,  l'ayant  reconnu,  s'écria: 
« Je  sius  mort,  d’Argenee  , tu  ne  me  sauverai 
jamais!  » En  effet  Montesquiou , arrivant  sur 
lui  par  derrière  , le  tua  d'un  coup  de  pistolet, 
ta  duc  d'Aujou  témoigna  de  cette  mort  la  joie 
b plus  indécente  : il  se  lit  apporter  le  corps  du 
premier  prince  du  sang  attaché  sur  une  vieille 
.luesse  ; il  l'insulta  par  des  quolibet»  ; il  parla 
’ de  faire  élever  une  chapelle  où  Coudé  avait  été 
tué.  Kuiiu  sou  ancien  gouverneur,  (aniavaliet, 
lui  ht  sentir  l'incimveuauee  «le  sa  conduite,  et 
le  corps  de  Coudé  fut  rendu  au  duc  de  Longue* 
ville,  sou  lieau-frcre, qui  le  ht  enterrera  Ven- 
dôme, auprès  de  ses  ancêtres. 

loe  pyramide  quadrangubjre  fut  élevée 
dans  le  temps  sur  le  lieu  même  où  cet  acte  de 
vengeance  lut  commis  ; détruite  en  1793  , dk 
a été  remplacée  par  un  moounient  de  construo 
lion  récente. 

Jamac  est  une  ville  bieu  Idtie , située  dans 
une  contrée  très-fertile  eu  vins,  au  milieu  de 
vaste*  prairie*  , sur  la  Charente  , riv  ière  que 
l'on  y pur  sur  nu  taau  pont  suspetMlu  , et  qui 
forme  en  cet  endroit  un  petit  poit  important 
par  sa  situation. 

bbi-mu.  Nombreuses  distilleries  d'eaux- 
«le- vie  «vi  grand.  — Commerce  très-cous uléra- 
hle  d'eaux-de-vie  dites  de  Cognac,  qui  se  fabri- 
quent dans  les  communes  voisine*,  d'rtcellenti 
vins  rouge*  , de  bestiaux  , cuirs.  — Poires  ds 
3 jours  les  3 mai , 5 sept,  et  le  5 des  autre* 
mois. 

Bibliographie.  Quinot  (J. -P.).  Mémoire 
sur  le  pont  suspendu  en  fil  de  fer  cons- 
truit sur  ta  Charente  à Jamac  , et  détails 
de  sa  construction , in-4  , 1828.  V.  aussi 

J A UN  Al  t H A SU*  AG  N E . hg  Charente-h nf. 
(Saiutonge),  arr.  et  à 15  k.  de  Juniac,  cant.  et 

0 d'Arcbiac.  Pop,  1.160  h. 

JARX AGES , jolie  petite  ville,  Creuse 
(Marche),  arr.  de  fiouxiar,  4 26  k.  de  Gham- 
tan,  chef-l.  de  cant.  Cure.  f*'.  a 338  k.  de 
Paris  pour  b taxe  «les  lettres,  Pop.  881  h.  — 
Txjuuix  cristallisé,  granit. 

Crttr  ville  est  liâtic  dans  une  agiéaltle  situa- 
tion. Fille  était  autrefois  fortifiée , et  fut  praa 
eu  1591,  pendant  les  guerres  de  la  ligue.  — 
Commerce  de  bestiaux,  taurre  et  fromages  es- 
timés. — Poires  les  22  janv.,  2 mai,  12  août, 
30  sept,  et  G déc. — Marchés  considérables  tou* 
les  jeudis 

JARNE  (b),  vg.  Charrnte-Jnf.  (Aunis), 
arr.,  feü  d » 7 k.  de  la  Rochelle,  eaut.  de  la 
Jarrie.  Pop.  653  h.  — Poire  le  H sept. 

1 J AKMOST.  Vg.  Phone,  comm.  de  \illt*-Mir- 
Jarnious,  C?3«ie  Vilkfraurhe-vur-Saiioe. 

J ARA  OIS,  vg.  Nièvre,  comm.  de  Sl-Aguan, 
«le  Saulicu. 

JAR.NOSSK,  vg.  Loire  (Fora),  arr.  et  à 18 

k.  de  Roanne,  cant.  cl  Q>3  de  Ciurlieu.  Pup. 

l, 214  b. 
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JAR.VV,  vg.  Hostile  fpny»  Messin).  arr., 
W rt  n 1 .%  k . de  Brin , cant.  Je  Coullaut.  W . 
Po,»  709  h.  — Papeterie. 

JARRET,  vg.  H-P\  renées  ((iutu|pie) , 
arr.  d’Argele»,  nul.,  SI  et  à A k.  de  lourde*. 
Pop.  239  h. 

J AHRKTïKRK  (U) , vg.  Orne,  comm.  de 
Villirrs-som-Mortaguc  , E de  Mortague-sur- 
Mulne. 

JARREY  (le),  vg.  Seine- et  Oise , cumin,  de 
Btzorlin.  'J  de  Miralfort-l'Amaury. 

JARSIK  (la),  bg  Charente-inf.  (Aimix), 
arr.  ri  à 13  k.  de  la  Rochelle,  chcM.  de  cant. 
Cure.  Q9  de  Croix-Chapeau.  Ihip.  1,023  h. 
Tiumii  jurassique.  — Foires  les  22  juillet,  1 1 
nov.  et  le  lundi  de  Pique». 

JARRIK,  vg.  Itère  (Dauphiné) , arr.  et  à 
il  k.  de  (imioUf,  canl.  rt  JgJ  de  Vétille.  Kip. 
1,067  h.  Foire  le  1 1 juin. 

JARRIE-AFDOL'IN  | la),  vg.  Charente-lnf. 
(Saintonge),  arr.  rt  a 10  k.  de  .St-Jean-d’An- 
e'y.  rani.  rt  v de  Loulay.  Pop.  566  h. 

J ARS  , vg.  Cher  (Rem ) , arr. , K rt  à 15 
k.  drSaucrrrr,  cant.  de  Vaitly.  Pop.  1,491  h. 
ê — Foires  les  7 janr.,  21  mai,  22  juillet  et 
4 «et. 

JARTOl’X  , vg.  Creuse , couun.  d*r  $(• 
Amaud-Jartoudrix,  Elle  Roi irgn neuf. 

JARVILLE.  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr», 
cant.,  E et  à .1  k.  de  Nancy.  Pop.  593  h. 

Jarvillr  r*t  célébré  par  la  viclotic  que  le  duc 
de  Lorraine.  René  II  . remporta  en  1477  sur 
Charles  le  Téméraire,  dur  de  Bourgogne.  Dan» 
cette  mémoraliJr  circonstance.  l'armée  de  Bour- 
gogne ne  put  soutenir  le  choc  île»  I/irrniu»,  reiv- 
ms  aux  Suisse*  h à b garnison  de  Nancy.  Il 
fut  fait  un  horrible  ramage  des  Bourguignons, 
rt  Charles  le  Téméraire  termina  ta  carrière 
dan»  1rs  marais  de  l'élaug  St-Jean , prr»  de 
Nancy . A l'endroit  même  où  sou  corps,  entiè- 
rement di'jiouillé,  fut  retrouvé  le  lendemain  de 
la  bataille,  on  a érigé , il  y a quelque»  année», 
une  cnlouue  destinée  k rap|ieler  le  souvenir 
d'un  événement  qui  mit  lin  a une  guerre  opi- 
niâtre et  désastreuse. 

De  Jars  ille  déjieod  La  Malgrange  , château 
bâti,  en  1736.  sur  le  terrain  où  fut  jadis  b 
maisou  de  plaisance  des  ducs  de  Lorraine.  Sta- 
nislas y avait  fondé,  en  1742,  un  hospice  de 
capucins,  aujourd'hui  détruit.  Drpui*  quelques 
années,  la  Mal  grange  a été  rouvert  ie  ni  une 
maison  de  saute  pour  le  traitement  de»  aliénés, 
rtubellie  par  île  vaste*  rt  «nprrlH's  promenades, 
par  de  beaux  jardins  ornés  de  jets  d’eau  et  de 
fontaine»,  qui  en  rendent  le  séjour  on  ne  peut 
plus  agréable. 

Fabrique  de  draps.  Amidoiinerie. 

JARY  (le),  vg.  Seine-et-Marne , connu,  et 
K de  Touman. 

JAH/.AY,  vg.  tienne,  romui.  de  Masso- 
gues,  E de  Mirrlienu. 

J AH7.K,  joli itnar^.Maine-eh/snrr (Anjou). 
»rr.,  t:  et  à 9 k.  de  Rangé,  nuit,  «le  Seiche*. 
P°P-  1,792  h.  — On  y remarque  un  châ- 
Iran,  situé  sur  un  coteau  élevé,  regardé  com- 
me un  des  plu»  |*-a«iv  «libre*  de  l'Anjou.  Du 
haut  de  sr»  tours,  la  vue  s’étend  à 30  ou  40  k. 


à b ronde  sur  une  campagne  bieu  cultivée,  et  % 
dont  le»  site»  sont  agréablement  diversifié»  pir 
des  colline*.  des  vallons,  îles  plaines  et  des  fo- 
rêt». — On  voit  dans  le  château  deux  portrait» 
remarquable»  : le  premier  est  celui  du  muusire 
J.  Bourré  ; le  second,  celui  du  marquis  île  Jar- 
xé,  qui  osa  prendre  la  liberté  grande  de  faire 
une  déebratiiiU  d'amour  à U reine  Amie  d'Au- 
triche, veuve  de  Louis  XI II.  alors  âgée  dr  plus 
de  cinquante  ans.  la:  marquis,  lieau  , bien  fait 
et  le  plu»  fat  de»  courtisaus  de  son  temps,  cnit 
entrevoir  que  cette  princesse  ne  dédaignerait 
pas  ses  hommage*.  F.bloui , enivré  de»  plu» 
brillante»  espérances,  il  osa  écrire.  Aune  d'Au- 
UicJie  reçut  la  lettre,  b lut  avec  mépris,  et 
l'aventure  eu  serait  restée  là,  sans  le  cardinal 
Maxariu,  qui  obligea  la  régeute  à chasser  de  b 
cour  le  marquis. — Foires  les  23  avril,  2*  mar- 
di de  juin  rt  dernier  mardi  d'août. 

J AM,  vg.  Ijoire  (Foret),  arr.  rt  à 29  k.  de 
Montbrison,  cant.  et  t;  de  Feurs.  Pop.  336  h. 

J AS-UK-PlîlVKRT  (le),  vg.  Catuluse , 
enmut.  de  Puivert,  S de  Cadet*- 1. 

JAXXEY,  'g.  H. •Saône  (Franche-Comté), 
arr.  rt  à 36  k.  dr  Lure,  cuit,  de  Yauviller», 
Edc  St-Loup.  Pop.  714  h. 

JASOI'PE,  vg.  Satine •el-Ixtire , comm.  de 
Demigm  , E de  Chiigtiy . 

J ASS  A .N  S . vg.  Ain  (Domlies) , arr.,  cant., 

0 rt  à S k.  «le  Trévoux.  Pop.  376  h. 

J ASSE1.N ES.  vg.  A u/>e  (Cliampagne),  arr. 
et  à 23  k.  d'Arru-sur-Aulie,  cant.  de  Cliav an- 
ge*. E «b  Raraerupt.  Pop.  412  h. 

JAS.SKROX,  vg,  Ain  (Brrw),  arr.,  K rt  à 
8 k.  île  Bourg -en -Bresse , cant.  de  Geyiériat. 
Pop.  83 1 h.  — Foires  les  23  juin,  4 uct., 
hindi  apres  le  24  août. 

J ASSF.S.  vg.  H.. Pyrénées  (Béarn),  arr.  et 
à 22  k.  «rortlicz , cant.  et  £2  de  Na v arreux. 
Pop.  3’Î8  h. 

JASSOX  (le),  vg.  Far,  comm.  rt  E3  d’Hyè- 
res. 

JATXOl',  vg.  R. •Pyrénées  (Navarre),  arr. 
rt  à 15  k.  de  Rayonne,  raut.  rt  E d'LslariU. 
PBp.  439  h. 

JAF,  vg.  Gironde  ((luininr),  arr,  rt  à 15 
k.  de  Lesparn*,  cant.  et  G3  de  St-Yivien.  Pop. 

1 .734)  h. 

JAl'ctH'RT.  vg.  Aube  (Champagne),  arr., 
cant.,  C53  rt  à 7 k.  de  Bar-sur-Aube.  Pop. 
347  h. 

• JA1DOXXIÈRE  (la),  vg.  Vendée (Poitou), 
arr.  et  n 23  k.  de  Foutenay -Ir-Comle,  cant.  et  0 
de  S le- Hermine.  Pop.  858  h.  — Foire  le  4' 
jeudi  «le  mars,  nuii,  août,  srpl.,oct.  et  nov., 
au  lieu  des  15  janv..  mars,  mai,  juin,  sept., 
nov.,  24 avril  ou  août.  22  juillet,  18  net. 

JAI'DRAIM  , vg.  Eure^et-lsùr  (Reaiice)  , 
arr.  «1  à 27  k.  «Ir  Dreux,  cant.  rtfcjâ1  Sénuu- 
ebes.  Poj*.  371  h. 

J AK. fl,  vg.  / entier , comm.  de  La  i roux  , 

O de  I.uçoo. 

J Al' Ci  EN  A Y , vg,  Nièvre,  connu.  de  Che- 
venon.  E dr  Maguv. 

JAL’tàEY,  vg.  Côtexf Or,  comm.  de  Barlu- 
rev-»uM Juche,  K dr  SoriiU-rnon . 

J Al' J AC.  bg  Ardèche  (Languedoc),  arr.  rt  j 


à 13  k.  de  Largrnlirrr,  cant.  de  1 bonis,  C3 
«J’AiilWnii».  Pup,  2,327  h.  Sur  l'Alignan.  — 
Un  y trouve  mie  source  d’eau  thertnnle,  dite 
du  Peschirr,  située  nu  peu  au-dessous  du  cra- 
tère dr  lu  Ouqie-dtvJaujac. 

Aux  environs  de  Jaujuc  , ou  remarque  )« 
«Tiikif  de  Lancini  volcan  de  Sl-Lager.ciK-ciuta 
circulaire  formée  par  dr»  roche»  granitiques 
di*|h>*éc*  en  amphithéâtre  cl  terminées  à pir. 
L'iiitérieur  «dire  de»  plaine»  cultivées  rt  des 
nap|M-t  d>.ui\  minérale»  froides  ou  diaudcs, 
qui  sortent,  le»  une»  du  rentre  du  cratère,  et 
les  autres  dr*  hauteurs  d'aleulour.  Ce  «|ui  dis- 
tingue ce  cratère  de  celui  de»  nuire»  volcan», 
c'est  que  son  élévation  est  peu  considérable.  Il 
«ut  placé  au  jurtl  d'une  montagne,  et  dam  un 
vallon  au  fond  duquel  coule  la  rivière  d'Ardè- 
che. qui  liaiguc  ses  lave».  OUe  situation  coo- 
tnbue  lieauroup  sam  doute  au  graud  nombre  rt 
à la  chaleur  dis  eaux  minérale»  qui  en  sortrat, 
ainsi  «pi'aux  phénomène»  qu'il  présente  ; car  il 
but  savoir  que  ce  cratère  a 'est  qu'un  grand 
crible  , à travers  lequel  «'«Vhappml  m abon- 
dance des  v.qieurs  méphitique*  qui  donnent  b 
mort  à tout  être  animé  qui  1«**  respire. 

l'mu  du  lillératenr  distingué  YicroaM 
Kissi,  et  dt*  sou  frère,  A lux  s m Fxaax,  buto- 
rien  et  littérateur. 

Fabriques  d'étolTe»  de  Mite.  Filnlure*  de  soie. 
— Foires  le*  13  et  21  janv.,  4 mai,  15 et  29 
sept.,  9 déc.,  et  jeudi  «l'avant  le  dimanche  dr 
U Passion. 

J AT  LUES,  bg  Charente  ( Angoiunoisy,  arr. 
rt  à 17  k.  d'Aiigoiilème.  cant.  « I E ib'  b Ro- 
chefoucaud.  Pop.  1,326  h.  — Foires  les  29 
mars,  29  mai  et  29  juillet. 

JAl'MifcS,  vg.  Yonne  (Üumpague),  arr.  rt 
à 30  k.  d'Auxerre,  coût,  rt  0d«  St-Florentin. 
Pop.  513  h. 

JAl'LCOXXE,  vg.  Aisne  (Brie),  arr.,  0 
et  à 1 5 k.  «le  Château- Thierry cant.  de  Condr- 
eo-Brie.  pnp.  630  h.  — Poires  le»  20  mai  rt 

20  «ri. 

JAI'I.XAY,  vg.  Indre-et- Ivoire  (Touraine), 
arr.  et  à 32  k.  dr  ('.binon  , cant.  et  E dr  Ri- 
cliehru.  Pop.  334  b.  — Foire  le  mcrcmii  (k* 
Cendre». 

JAI'LXAY,  Gelnacus,  vg.  t ienne  (Poitou), 
arT.  et  à 10  k.  de  Poitiers,  canl.  de  SM.rorgrs- 
les-Railliirgraux.  r-h  A 317  k.  th(  l’arw  juiur 
lu  taxe  d»*s  b-tlres.  Pop.  1 ,62*  h.  — Foires  les 
2 juin,  j«Mir  ib»  Cetulre* , luiuli  de  Pâques  et 
2 nov. 

J AIIAES.  vg.  Seine-et- Marne  iRric),  arr. 
«t  à 21  k.  de  Provins,  faut,  rt  de  lira) -sur - 
Seine.  Pup.  396  h. 

O v ilbge  a été  le  théâtre  d'une  bataille  «an- 
glaise. dont  parlent  Piibou  dans  »e*  Notes  sur 
b coutume  de  Tiv))«*s,  et  l'aldié  Ycllv  dan»  sou 
Histoire  de  France,  t.  M,  p.  57.  Mai»  in  l’un  ni 
l'autre  ne  nom  dit  à quelle  occasion  cette  ba- 
taille fut  dnuucc,  et  quelle*  eu  furent  le*  suites. 
Tout  ce  que  l’«»u  sait,  c’eut  que  les  nobles  «le 
I Jiumpugnc  furent  défait»  aux  fossés  «le  Jaul- 
n«*s.  qu’ils  |N*rirrut  pivsquc  tous , rt  que  k» 
«fin il c>  de  Champagne  , J>uur  rétablir  le  cor|» 
de  b noblesse,  qui  sans  cela  aurait  couru  1rs 


ized  by  Google 


JAVAUGUKM. 


JAVORNOZ. 


JF. AN- AUX- BOIS  (Si-}. 


risques  d'une  entière  extinction,  fuma  forer* 
dr  déroger  à l'usage  constant  de  la  France,  en 
accordant  au\  Champenois  le  droit  de  pouvoir 
tirer  leur  noblesse  du  côté  de  leur  mère.  Ce 
droit , |«r  lequel  le  xeutre  anoblit,  e*|  ainsi 
exprimé  daus  le  premier  article  dr  la  (xrntume 
de  Trajet  : a Les  aucuns  sont  nobles  , 1rs  au- 
tre* non  nobles  : ceux  vont  nobles  qui  sont  is- 
sus en  mariage  de  père  ou  de  mère  noble , et 
tuOit  que  le  père  ou  la  mère  soit  noble,  posé 
que  l'autre  drsdit*  conjoints  soit  non  noble,  ou 
de  serve  condition.  » V.  (juMrti.u  (biblio- 
graphie). 

J AULX  Y , vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr.  et  à 
38  k.  de  Tout,  cant.  et  £g  de  Tlûaucourt.  Pop. 
500  h. 

JAUI.T  (les).  V.  ST-Rosix-nas-Bou. 

JAULZY,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 23 
k.  dr  Compïègne,  cant.  d'Attichy,  E3  de  Cou- 
loisv.  vy.  Pop.  403  h. 

JAUMK  (St-)  , vg.  Var , nmim.  et  C2  de 
Lorgnes. 

JAI  MKtiARDE  , Tg.  Bouches- du- R h Jne. 
T.  Sr-M*sc-m*JiiiNUMRj». 

JA  UN  AC,  vg.  Ardèche  (Languedoc),  arr.  rt 
» S k de  Tourna»,  cant.  et  3 de  Chaylard. 
Pop.  243  h. 

JAUXAC  , vg.  //.-P  y renées,  ronu».  deTi- 
bîran-Jaunac,  FJ  de  St-Iaiumil-dr-Xcstc. 

JAUNAY , vg.  De  ns-S erres,  roiimi,  J.Vzay- 
Bn>lè.  C3  de  St-Mauent. 

JAUNAYK  (la),  vg.  iMrc-Inf.,  comm.  et 
tS  d'Aigrrfeuille.  vy. 

JAU.NET  (le),  Tg.  Allier,  cnmm.  dt*  Srr- 
baïuie»,  g*  de  Ganuat. 

J AU  RK  , vg.  Dordogne  (Périgord),  air.  rt 
à 23  k.  tir  Périgueux,  rant.  et  S dr  Sl-Astirr. 
Pop.  437  b. 

J AL  SAC,  Tg.  Anime  (Dauphiné),  arr.  rt  à 
2 k.  de  Die,  cant.  rt  C3  de  Loc-rn-Diois.  Pop. 
473  h. 

J AI  K IF.  RS.  Tg.  II. -Alpes  (Dauphiné),  arr.. 
cant.,  CS  et  à 10  k.  dr  Rarrrlomirtfr.  Pop. 
2,004  il.  — II  rst  situé  dans  unr  partir  dr  la 
Tallér  dr  Barcelonnette , qui  oflra  unr  plaine 
couverte  dr  jardin» , de  vergers  rt  dr  prairie* 
arroser*  par  I l hâte,  et  se  rom|mse  de  nuiisou* 
birii  liùties , convertes  pour  la  plupart  ru  ar- 
doises , ci  commaniqtaant  entre  Hlr*  pr  dr* 
areadt-i  qui  bordait  les  nies.  L'église  parois- 
sialr  est  moderne  rt  a m-«  jolie  ; elle  a pour 
cl or  lier  la  tour  de  l'auriennc  église,  élevée  à 
nue  certaine  distance  sur  uu  roc  escarpé. 
Fabri pies  d’étolTc*  de  soie. 

JAl’VARD,  vg.  Indre,  roram.  de  flélabre, 
O dr  Blanc. 

JAUX  , vg,  Oise  (Picardie),  arr..  cant.,  F} 
et  à 0 k.  de  Compïègne.  pup.  IJ34 

JAU/.K,  ItR  S art  h e (Maine),  arr.  rt  à 18  k. 
dr  Mamers,  co«t.  et  £3  de  BomietaUr.  Pu» 
386  h.  ‘ 

JAVARZAY,  Gaearciacum,  \g.  Dettx-Si- 
vres,  comm.  rt  CFO  dr  Chrl-Ruu  tonne.  — tV*t 
mi  lieu  fort  ancien,  où  le*  mis  dr  France 
avaient  autrefois  une  maison  de  plaivanrr. 

JA  VAUCiUES  , vg.  M.- ladre  < Auvergne). 
»rr.,  cant.,  EJ  et  à 9 k.  de  Jirioude.  p.  *yj  j,4 


JAVEL,  Seine,  comm.  et  K d'Iasv.  --  Fa- 
brique  importante  de  produit*  cliimiques. 

J A VEXÉ , vg.  I lie- et- Vilaine  (Bretagne), 
arr.,  cant.,  CS  et  à 4 k.  de  Fougères.  Pup. 
1,161  h. 

J AV  FRI)  AT,  Tg.  U. -Vienne  (Limousin), 
arr.  et  à 24  k.  dr  Korbechoiiart,  cant.  de  St- 
Juuiru,  L3  dr  la  Barre.  Pop.  1,021  h. 

J .1  VKR1.H  AC  , bg  Dordogne  (Périgord) , 
arr..  cant.,  «O  el  à 1 1 k . de  Noulron.  Pop. 
1 ,453  b,  — Forges  rt  hauts  fourneaux. 

J A VKRXAXT,  vg.  Aube  (Champagne),  arr. 
et  à 29  k,  dr  Trajet,  cant.  rt  E dr  Houillj  , 
dans  un  IciTitoire  fertile  ru  vins  ordinaires  île 
bonne  qualité.  Pop.  291  h. 

J A VIE  (la),  vg.  H.-AI/nts  (ProTcncr),  arr., 
C3,  bureau  d'ruregivt.  cl  a 21  k.  dr  Digue, 
cbef-l.  de  cant.  Cure.  Pop.  472  b.  — - Tumiis 
jurassique.  - Foire  le  24  fév . 

J A VOLS,  Anderitum,  Gnbalum,  ( iabalo • 
runt,  bg  iMlère  < Iaugutdor; , ait.  il  à 21  k. 
de  MarvrjoU,  cant.  cl  EJ  d’Aumont.  Pop. 
1,008  b.  Sur  le  Trélioulin. 

On  est  porté  à croira  que  ce  iiru  devint, 
après  la  ruiue  d 'Anderitum,  Autérirux,  la  ca- 
pitale des  Gahali,  qui  plu*  lard  lui  transférée 
à Mentir.  Dr*  antiquités  romaines  trouvées  à 
diverses  rejw  i.M»  à Javuis  coulirinriit  cette  opi- 
uiun.  — Au  ni*  siècle , Jav  ois  dev  lut  le  siège 
d'un  évêché,  qui  deux  siècles  après  fut  trans- 
féré à Mende.  Les  \nndak-»  le  saccagèrent  au 
▼r  rt  au  v 1*  tircle  , et  1rs  Sarrasin*  le  détruisi- 
rent entièrement  dans  lr  vu*.  Javuis  uVst  plus 
aujourd'hui  qu'un  liourg  peu  iiu|Mirtaut,  où 
l'ou  trouve  toutefois  de*  vestiges  dr  son  au- 
dnue  splendeur.  Ku  1829,  en  rxtroyaiit  des 
pierre*  |M>ur  b restauration  île  l'rgliie  parois- 
siale, on  trouva  uur  enrriute  ciiriilaire  dr  mu- 
railles assez  vaste , formant  pt-olnhlrmeut  un 
cirque,  au  milini  Je  laquelle  était  unr  colonne 
eu  pierre  calcaire,  dédiée , ainsi  que  te  por- 
tait une  inscription  latine,  pur  la  cite  de*  Gu- 
indé» a Pmi  bu  me  , qui , apres  avoir  été  préfet 
de*  ( •aulrs , deviut  empereur  eu  258.  Celle  dé- 
couvertr  donna  réveil;  ou  lit  d'nutrr»  fouilles, 
et  un  rrrnuuMt  1rs  vestiges  d’édifices  considé- 
rables. Parmi  les  déAuulire*  m*  trouvèrent  dr* 
statuette*  de  dieux  lares  et  autres,  de*  couteaux, 
des  médaille*  , de»  style*,  des  clefs,  des  usten- 
sile» eu  hrun/e,  des  dcliris  d**  poterie  rouge  et 
grise,  avec  des  dessins  en  relief  (représentant 
des  lcudlrs.de»  Il  e il  r*.  de*  sujets  de  chasse,  etc.), 
de*  fragments  de  nuirbrr  précieux  H des  paves 
eu  mosaïque,  Les  médailles  ont  été  dé|Ki*c*-s 
au  muser  dr  MeiMle  ; elles  *otit  de  la  colonie  de 
X'ime»,  avec  lefligie  dr*  rrirants  d’Agrippa, 
d’Auguste  , ayant  au  revers  l'autel  de  Lyon, 
consacré  à Rome  et  à cet  empereur  pur  soixante 
nations  gauloises  au  nmUuriit  de  la  Saône  et  du 
Klmue  ; de  Tiliére,  de  Claude . de  Donnticn. 
de  Trajsn , d’Adrien.  d’Antonin , dr  Marc 
Aurrlu  et  de  Claude  le  Second  dit  le  ( ïothique. 

On  trouve  aux  environs  des  sources  d'eaux 
thermale*. 

Fabrique  de  roitis.  ’ 

JAVORNOZ,  vg.  Ain,  cumin,  fl  E3  (1«  St- 
Ramliert. 
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JAVRKZAC,  vg,  Charente  ( Angoumoit). 
arr.,  cant.,  F3  et  à 2 k.  dr  Cognac.  P.  607  h. 

J AVRON  , bg  Mayenne  (Maine),  arr.  rt  à 
25  k.  de  Moyenne,  cant.  île  Couptrain  , de 
Riltay  . Pop.  2,506  h.  — Ou  rrniarqur  aux  rn- 
virou*.  entre  Jav  mu  d Sl-Cyr-ni-Pail,  b lielle 
carrière  «l'niduiM-s  dr  (Jiatmioux  . qui  ocrupr 
pré*  de  31M1  ouv  rier*  , rt  produit  plus  d’un 
raillÛNi  d’ardoises  dr  première  qualité. 

JAX,  vg.  il.-lsiirr  (Auvergne),  arr.  et  à 35 

k.  de  Rrioude.  cant.  et  t:  de  Paiilliarurt.  Pop. 
306  h. 

JAXU,  vg.  B.- Pyrénées  (Navarre),  arr.  dr 
Mauléoo,  4 22  k.  de  St-Pulai*,  cant.  et  El  de 
St-Jeau-Picd-de-Port.  Pop.  500  b. 

JA  VAU.  vg.  Dordognr  (Périgord),  arr.  et  à 

23  k.  de  Sarlat,  cant.  et  El  dr  Salhmnr.  Pu». 
636  h. 

JAYAT,  vg.  Ain  (Bresse) , arr.  et  à 21  k. 
de  Roorg-en  Bresse  . cant.  et  B de  Monlrexel. 
Pop.  1.231  h. 

JAYMES-DE-lioX  (St.),  r.rn,  ou». 

. de  Sl-Michrl-St-Jay me»,  0 île  Miraude. 

JAYS  {(,raod  et  Petit-),  vg.  Gironde,  coin, 
de  Lussac.  El  de  Libourne. 

J A/.KNF.UIL,  bg  Vienne  (Poitou),  arr.  et  à 

24  k.  »b*  Poitiers  . cant,  rIEl  de  Liisignon.  I*. 

l, 098  b.  — Foires  les  11  juin,  29  ooôt,  15 
ttOV,  et  lendeinaiu  de  l' Ascension. 

J A ZF\ > LS , |tg  Chnrcnie-Jnf.  (Saintonge). 
arr.  et  à Si  k.  dr  Saintes,  cant.  de  (;émozae. 
C3  Pons.  Pop,  585  h.  — L'église  parui»- 
siak*,  dédiée  à Notre-Dame,  est  un  édilice  ro- 
man admirablement  bien  conservé  et  d'une  ar- 
chitecture grarieuse,  qui  (Lie  dr  b (in  du  xi* 
siècle. 

JEAN  (fort  de  St-),  Üouchesilu-Miuiu , 
comm.  et  EJ  dr  Marseille. 

JEAN  (St-),  vg.  Côtrs-du-.\ord,  rurmn.  dr 
Plourivo,  H de  Paiiiqiol. 

JEAN  ySl-),  vg.  Eure,  comm.  et  S de  Lou- 
virrs. 

JEAN  (Si-),  vg.  Eure-et-Loir,  comm.  et  g?*- 
de  Nogent-le-Rotrou. 

JEAN  (St-) , vg.  Gers,  comm.  d'Kscome- 
ba'uf,  E]  de  (iimout. 

JEAN  (St-),  vg.  lamies,  comm.  de  Duhurt. 
E d’ Aire-sur-T  A Jour. 

JEAN  (St-),  vg.  Moselle (pay s Messin),  arr. 
dr  Briey,  cant.  de  Longuyou. 

JEAN  (St-),  Tg.  Oise,  comm.  et  C3  de  Beau- 
vais. 

JEAN  (1rs  St-)  , vg.  Puy-de-Dôme,  comm. 
et  3 dr  Leroux. 

JEAN  (St-),  vg,  S nouent- Loire , comm.  de 
Santetiay,  FJ  de  Chagm  . 

JRAX-AUX-AMOGNEN  (St-),  ou  ns-b- 
on. vg.  Ai  être  (Nivernais),  arr.  et  à 20  k.  de 
Nevers,  cant.  et  C3  de  St-Hésiiu-d’Azv.  Pup. 
583  h. 

J KAN- AUX- BOIS  (St-),  \g.  Ardennes 
(Champagne) , arr.  et  à 30  k.  de  KclbH.  raul. 
et  B de  Cliaumont-Porricn.  l*op.  860  h. 
Foires  1rs  samedis  avant  la  Décollation  de  suiul 
Jean  et  uvant  la  Coureption. 

JEAN-.U  X-BOCH  (St-),  vg.  Ois*  (Piear- 
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die),  arr.,  caul.,  E£et  à 17  k.  de  Compïègne 
Pop.  404  h. 

JEAN-B APTISTE-DE  BRIAL  (St-)  , Vg. 
Tarn-et-Garonne,  conuil.  de  Rrc&Mjl* , G2  de 
Mootech. 

JEAN-BLANC.  VJ.  luit- cl- G uronne,  «un. 
de  Rourocl,  de  \ illrnral. 

J K V\BI).N.\KHt.VI)  (St-),  Tg.  Loire  (Fo- 
ira), arr.,  cant.,  L-J  et  a 6 k.  d«  St-Llicuae. 
Pup.  4-HOH  k.  — Faire  le  3'»  juin. 

JEAJM  IIAMMKE  SU),  vg.  Ardèche  (VU 
valais),  arr.  et  à 37  k.  de  fuuruou,  caul.  et 
ES  de  Vemoux.  Pop.  1,910  h. 

Patmb  du  comte  Ruujy  u'Aucui,  membre 
de  rassemblée  constituante  et  de  la  cou* ration, 
qu’il  présida  avec  un  -vi  grand  courage  lor*  «le 
l’a «vi vsi uat  du  député  Ferraud  ; membre  du 
conseil  des  cinq  mit*,  présideut  de  tribunal, 
lètulnir  et  |iair  de  F rance. 

Jf.AN-t.lt  A /<>H  N K (St-),  vg.  Lozère  (Lao- 
guiil  •«•),  arr.  et  à 49  k.  de  Mende,  cant.  et  3 
de  Villefort.  Pop.  321  U. 

JKAXCOt'RT.  vg.  Aisne  (Picardie),  air., 
E et  à IS  k.  de  St -Quentin,  cant.  de  Ver- 
maiid.  Pop.  Gti'i  h. 

JKAX-O'AIGl'IH-VIVI»  (Si-),  vg.  Ariége 
(povs  «Je  Poix),  arr.  «*  à 39  k.  de  Fou,  cant. 
» et  W de  Lavelaurt.  Pop.  IC7  h. 

JEAN-D'ALCAPIES  (SU),  vg.  Aveyron 
(Rouerçue),  arr.,  cant.  et  C-l  de  St-Affrique. 

JIAX-D’AMBLY  (SU),  Ingeriacum,  An- 
geriacum,  S.  Johannes  Angeriacus , ville 
ancienne,  Charenle-lnf,  (Sain  longe),  chcM. 
de  Boua-préfect.  (3*  arr.)  et  d’un  cant.  Trib. 
«le  I"  instance  et  «le  commerce.  Société  d’a- 
gric.  Collège  communal.  Cure.  Gîte  d’étape. 
C£[.  <(/.  Pop.  6,t07b.  --  T*aius»  jurassique, 
étage  supérieur  «hi  lyitcne  oolilique. 

St-Jean-d'AngHy  «loi!  m>u  origiue  à un  châ- 
teau Ivàti  par  le*  anciens  duc*  d'Aquitaine  dan* 
une  forêt  nommée  Angeriacum , A la  place  do 
n*  château,  Pépin  le  Bref  fonda,  reri  768.  un 
raounst«  re,  où  on  déposa,  dit-on.  Je  « Jid  de  vont 
Jean  Baptiste  ; cette  relique  attira  un  fi  grand 
concours  de  pèlerins,  qu’il  fallut  de*  hôtelleries 
pour  In  loger,  lesquelles,  sciant  beaucoup 
multipliées.  Formèrent  une  ville,  comme  cela 
est  arrivé  dan*  quantité  d’autre*  lieu*.  Sou* 
Philippe  Auguste,  St-Jcan-d’Angelr  était  déjà 
une  place  fort  imjiorlantc  : ce  roi  y établit  un 
■Mire  et  des  échcvin»,  auxquels  il  accorda  la 
noblesse,  en  ronsMlrratinn  de  ce  que  les  habi- 
tant» avaient  chassé  les  Anglais  de  leur  ville. 
En  1563,  le  duc  de  la  Rochefoucauld,  un  des 
chef»  du  parti  protestant,  l'assiégea  sans  suc- 
er». Quelque  temps  apres,  le*  troupe*  du  mémo 
p«rti  parvinrent  à s’emparer  de  cette  place,  et  en 
augmentèrent  les  fortification».  I*  duc  d'Anjou , 
qui  depuis  fut  Henri  III,  en  fit  le  siège  eu 
1569.  Deux  mille  homme*  de*  plus  braves  du 
parti  protestant  s’y  défendirent  avec  un  courage 
hérnitpjr,  et  ne  *«-•  rendirent  qu'apres  avoir  tué 
plu*  de  dix  raille  homme*  aux  «xxiegeant*.  La 
ville  fut  prise  ; mais  elle  retombe  bientôt  au 
pouvoir  «les  réformés,  qui  en  firent  une  tic 
leurs  places  fortes,  cl  la  eonsrrverent  jusqu’aux 
trouble»  arrivés  en  1610  et  161t.  Louis  XIII 


U prit  alors,  et,  pour  punir  les  habitants  de 
leur  longue  résistance,  fît  raser  les  fortifica- 
tions, e*  voulut  même  changer  le  nom  de  St- 
Jean-d'Angcly  en  relui  de  bourg- Louis  ; mais 
l'expérience  a prouvé  que  le*  roi*  n'ont  point 
en  cela  le  pouvoir  de  w faire  obéir. 

I**  arme*  de  £t-Je«o-d'Angcly  sont  : 
if  a sur  terne  de  fleurt  de  Ut  tf  or  ; au  chef  de 
suint  Jean  tf  argent  dans  une.  coupe  tf  or  sur  le 
tout. 

St-Jean-d’Augely  r*t  une  ville  agréablement 
silure  sur  la  rive  droite  de  b Boutonne,  qui 
eoraincm'e  à cet  endroit  à être  navigable  pour 
de*  barques  de  30  à 40  tonneaux.  Elle  est  assez 
ma)  Imüc  et  mal  (lercée,  mais  embellir  de  la 
propreté  generale  qui  distingue  les  habitations 
de  cette  partie  de  l'AunU,  où  l'on  a pour  usage 
de  reklanchir  à neuf  le*  maison*  tous  le*  ans, 

I ce  qui  leur  donne  uu  ton  rav  i v«aut  de  fraîcheur 
i et  de  gaieté.  Le  milieu  de  la  place  principale 
est  occupé  par  une  jolie  halle,  dont  l’enceinte 
est  formée  par  une  petite  colonnade  ; sur  b 
même  place  est  un  superbe  vauxiiall.  La  mai- 
' miu  de  l’anciniiic  abbaye  est  remarquable  par 
I su  façade;  elle  renferme  un  lieau  vaisseau  de 
bibliothèque  et  un  bel  escalier.  — Ou  remar- 
que encore  dam  cette  ville  b salle  dr  spectacle, 
I»  Imiui  publie*,  etc.  Sur  b nviere  de  la  Bou- 
lonne, au  sortir  du  faubourg  qui  conduit  à 
Saintes,  sont  deux  petites  poudrières,  dont  les 
produit*  jouivu-ui  d’une  célébrité  méritée. 
Ixmtbtmk.  Distillerie*  d'eau-de-vie  , dont 
I les  produit*  sont  ré|wndus  dan*  le  commerce 
sou»  le  nom  d'eau-de-vie  de  Cognac.  — Com- 
merce «le  vins,  céréales,  graine*  de  trèfle  et  de 
hurrar,  graine*  oléagineuse*.  Kanx-de-vie,  bois 
de  construction,  etc.  — Foires  le  13  juin  et 
le  3*  samedi  de  chaque  mois. 

A 16  k.  S.-E.  de  b Rochelle,  438  k.  S.-O. 
de  Paris. 

L'arrondisM'xnait  «le  Sl-Jcao-d’Augely  est 
composé  de  7 roulons  : Aulnay.  St-Hibire, 
Sl-Jean-d'Angelv,  Loulay,  Matba,  St-Savuuen, 
Tannay-Bou  toune . 

Bibliographie.  * Récit  véritable  de  ee  qui 
s’ est  passé  au  siège  de  Sl-Jearxf  Angelr, 
in-8,  1631. 

* !a i Réduction  de  St- Je  an -if  Angelr  au  roi, 
in-13,  1631. 

* lettres  patentes  du  roi,  en  forme  d édit,  par 
lesquelles  Sa  Majesté  veut  et  ordonne  que 
les  murailles  de  ta  ville  de  St- Jean-cf  An- 
gelr soient  rasées,  et  les  fouet  comblés, 
avec  privation  de  tous  les  privilège*  dont 
ladite  ville  a ci-devant  joui , iu-8,  1611. 

* [hscourt  de  ce  qui  t'est  posté  au  siégé  de 
St- Jean-d  Angelr,  du  1 5 décembre  1569, 
in-8.  1569. 

* Discourt  de  la  bataille  de  Moncontour, 
avec  te  siège  de  Si - Jean-d" Angelr  ( en 
1569),  in-lî,  1631. 

* Prise  « t Réduction  de  la  ville  de  S i-J can- 
if Angelr,  iu-8.  1631. 

* Entrée  de  Sa  Majesté  le  roi  {l jouis  XI II) 
en  la  cille  de  St-Jean-if  Angel  r (Cérémo- 
nial dr  Godefroy,  1. 1,  p.  987). 
JEA.VD’ANGLE  (St-),  bg  Charenie-Jnf. 


(Saintonge),  arr.  et  à 30  k.  de  Marranes,  cant. 
de  St-Aignan  , E3  de  Rochefort-sur-Mer.  Pop. 
578  h.  — Foires  le*  34  juin,  1**  mardi  de 
fév.  et  3*  mardi  d'août. 

JEAN-D’ ANGLES  (St-),  vg.  Gers,  conun. 
de  St-Araille*,  Q3  de  Vic-Féaenaac. 

JEAN -D’ AOUT  (St-),  vg.  Landes  (Gasco- 
gne), arr.,  enut.,  E et  à 1 k.  de  Mont-de- 
Marsan.  Pop.  795  b. 

JEAN  - D’ABDIKRES  (St-)  . vg.  Rhdn* 
(Beaujolais),  are.  et  à 14  k.  dr  VilbTramhe- 
sur-Saônr,  cant.  et  E de  Belles  ille-sur-Saône. 
Pop.  1,104  h.  — Foires  le*  33  avril  et  2S 
juin. 

JK AX-D'ASNlfcltFS  (SI-),  Mmeria,  TJ. 
Eure  (Normandie),  arr.  et  à 30  k.  de  Pont- 
Audemer,  cant.  et  Ede  Girtneilles.  P.  180  h. 

JKAX-D  .ix.x6  (St-),  TJ.  Sartkr  (Mainr), 
arr.  et  à 30  k.  du  Mans,  rant.  de  Ballon,  £3 
de  Beaumont-sur-Sarthe.  Pop.  1,909  h. 

JEAN  -D'ATA  EX  (St-),  vg.  Dordogna 
(Périgord) , arr.  et  à 16  k.  de  Ribcrac.  cant. 
et  E de  Nenvie.  Pop.  806  h. 

JEAN  D'ALBRIGOEX  (St-),  vg.  fl.-Loira 
(Vcby),  arr.  et  à 43  k.  du  Puy , cant.  et  3 
de  Craponne.  Pop.  1,104  h. 

J E A. N -D’ AV  EL  ANNE  (St-),  vg.  /tira 
(Dauphiné),  are.  de  1a  Tour-du-Pin,  à 37  k. 
de  Ikmrgoin.  cant.  et  53  du  Pont-dc- Beau  voi- 
sin. Pop.  960  h. 

JKAN-DE-BARROl*  (Si-),  vg.  Aude  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 35  k.  de  Narbonne,  cant.  de 
Durban.  CED  de  Sijean.  Pop.  300  b. 

JEAN-DE  B A SS  KL  (St-)  , vg.  Meurtka 
(Lorraine),  arr.  et  à 10  k.  de  Sarecbouig,  cant. 
et  SI  de  Fcnét  range.  Pop.  910  b. 

JEAN  - DE  - BAZELLAC  (St-),  vg.  Gers, 
conun.  d’Ordan-l’Arroque,  EJ  d’Aucb. 

JE  AN-DK-BKAl’REG  ARD  Si-),  vg.  Sein*. 
et-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et  « 3ü  k.  de 
Rambouillet,  cant.  de  Limours,  EJ  d’Oiçiy, 
Pop.  180  b. 

JKAN-DK-BÈRE  (St-)  « 'g.  Ijoire-Jnf., 
romm.  et  El  de  Cbiteaubriant. 

J EA  N - DE-BEL' G X E,  vg.  Vendée  (Poitou), 
arr.  et  à 33  k.  «le  FtntcOI) -le-Conte,  cant.  et 
S3  de  Ste- Hermine.  Pop.  568  h. 

JEAN-DE- BLAIGN AC  (St-),  vg.  Gironde 
(Guieune),  arr.  et  à 17  k.  de  Lilxiurne,  cant, 
do  Pujols,  £3  de  Branne.  Pop.  530  b. 

J E AN  - DE- IKK  l' F (SI-)  , vg,  Cdte-cf  Or 
(Bourgogne),  arr.  et  à 41  k.  de  Dijon,  cant.  et 
S)  «le  Son» be mon.  Pop.  408  h. 

JEAN-DE-BOINSKA t-  I St-),  lig  IxÀre-Inf. 
(Bretagne),  arr.  et  à 30  k.  de  Paimbœuf,  cant. 
et  R!  du  IVlIrriti.  Pop.  1,131  h.  — Poires  b 
39  dèr. 

J KAN-DE- BONN  EA’AIj  (SI-),  vg.  Aube 
(Champagne),  are.  et  à 35  k.  «le  T rayes,  cant. 
et  ED  de  Bouilly.  P«>p.  383  b.  — Il  evl  situé 
à l’«*t  «le  fanrienne  voie  romaine  de  T raye*  à 
Auvetre.  qui  dans  rette  jiartie  du  départeraent 
est  fort  bien  conaervée.  L’église  jwruissale, 
doul  b «instruction  iraumtail  à une  époqna 
| reculée,  s'est  écroulée  Miliitenipnt  il  y a «piel- 
I que*  années  ; elle  a été  rebâtie  dans  un  styla 
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élégant  ci  moderne  par  M.  l'architecte  fiau- 
liucr. 

JEAX-DE-BOl'RX  AY  (St-),  vg.  Itère  (Dau- 
phiné), arr.  et  à fi  k.  de  Vienne,  clief-1.  de 
cant,  Cure.  £3*  A 516  k.  de  Paru  pour  ta 
taxe  de»  lettres.  Pop.  3,492  h.  ■ — limn  1er- 
tiaire  su|M.*ricur,  alluvioos  anciennes.  — H est 
situé  sttr  le  niiumu  de  1a  V étonne,  qui , apres 
avoir  fait  mouvoir  plusieurs  usines  , se  perd 
tout  à coup  pour  ne  plus  reparaître. 

Fabriques  de  draps  croisés.  R artillerie  de 
aurre  de  liellentves.  Tanneries.  Moulins  à fou- 
lon. — Foires  les  25  janv avril,  29  août,  28 
oct.,  22  déc.,  et  mardis  après  Piques  et  Penlec. 

JEAN-DE-BR\YK($t-},  vg.  Loiret  (Orléa- 
nais), arr.,  cant.,  53  «I  à 5 k.  d'Orléans.  Pop. 
1,804  b. 

JEAN-DK-BREVELKY  (St-),  vg.  Morbi- 
Juin  (Bretagne),  arr.  et  à 32  k de  Ploermrl, 
chcf-l.  de  mut.,  53  de  Josselin.  Pop.  2,253  b. 
— -Tmiain  cristallisé  ou  primitif. 

Ou  remarque  aux  envirous,  sur  la  lande  de 
Laiivaux  cl  non  loin  delà  chapelle  de  krrdran- 
guen.  plus  de  120  pierre*  de  diHcrcnteM  lon- 
gueur» dispersées  sans  ordre,  les  unes  verti- 
cales, !«*»  autres  gisantes,  qui  couvrent  le*  deux 
aonunitét  prmripnle*  de  cette  bmlr.  — Foires 
les  25  juin,  23  nov.,  mardi  de  Quasimodo, 
mardi  après  la  Pentecôte  et  2"  mardi  apres  le  25 
juin. 

IKAMUuIbD  (St-)  , Vg.  Hérault 
(Languedoc)  , arr.  et  à 12  k.  de  Montpellier, 
cant.  et  tél  de  St-Martin-de-Loiidrv*.  Pop. 
637  h. 

JEAX-DK-LAL'tjlTKKSAr  (St-),  vg.  Tarn- 
et-Garoiv te , contra,  et  K de  Beaumont  de 
Lomagne. 

JEAN-DF.4F.lIt  Altl.t  FS  (St-)  , vg.  Gard 
(Languedoc),  arr..  Set  à 16  k.  d'Abu,  cant. 
de  V éiraobres.  Pop.  239  h. 

JEAN-DK-LELLES  (St-),  vg.  Tarn,  eomni. 
et  53  de  r.aillac. 

JBAN-DE-CHASSAGNE  (St-),  vg.  U. -Al- 
pes, rouira,  et  53  ‘le  Oap. 

JKA  V-DK-I  IIKPY  (St-),  *g.  Isère,  comm. 
et  F:  de  1 ulliiiN. 

JEAX-DK-tlOtXLLKS  (St-),  vg.  Hérault 
(LanginvIiM-J  , arr.  et  à 21  k.  dr  Montpellier, 
cant.  et  53  des  Malelles.  Pop,  17$  h. 

JEAN  - DE-COLE  (St-),  hg  Dordogne  (Pé- 
rigord), arr.  et  à 22  k.  de  ISontron  . cant.  et 
F3  de  Tbivier».  Pop.  902  h.  — Foires  les  24 
fcv.,  6 mai,  25  juin,  29  août,  21  déc.  et  mer- 
credi apres  la  Pmlrrûte. 

JEAN-OE-tOBIOlTÉ  (St-),  vg.  iMrt-Iaf. 
(Bretagne)  . arr.  et  i 30  k.  de  Nantes  , caiit. 
et  E:  de  Légé.  Pop.  1,f70  b.  — Foire  Je 
90  août. 

JEA.VDE  CORNlÈS  (St-),  vg.  Hérault 
(Languedoc),  arr.  et  à 23  k.  île  Montpellier, 
cant.  de  Casiric*.  EJ  de  Lunri.  Pop.  71  h. 

JE  AN  - DK  - CtHJRTZKKODK  (St-) . vg. 
Meurthe  (Lorraine) , arr.  et  à 1 4 k.  île  Sam  - 
bourg,  mut.  et  51  de  Phalshoorg.  Pop.  183  h. 

ir.iX-Or.  CBIF.rL4W  (St-) . vg.  Gard 
(Laugunloc),  an.  et  à 43  k.  du  Vigput,  eanl.  et 
CS  de  Sauvr.  Pop.  176  b. 
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JKAX-DE-DAYE  (St-),  l»g  Hanche  (Nor- 
mandie), «rr.  et  à 15  k.  de  St-Lô . cbef-l.  de 
cant.  Cure.  CS  de  la  Prrine.  xy.  Pop.  513  h. 
Tkmuiv  du  tnas.  — Commerce  rie  bestiaux. 
Foire t le*  13  oct.  et  4*  vendredi  de  juin. 

JEAN -DE- DONNE  (St-),  vg.  Cantal. 
conun.  de  Sl-Simoa,  51  d‘  Aurillac. 

JEAN-DE-DERAS  (St-)  , vg.  Ut-et-Ga- 
ronne  (Ageuois),  arr.  et  à 30  k.  deMarmande, 
cant.  et  El  de  Duras.  Pup.  661  h. 

JEAN  - DE  - FOLLEVILLK  (SI-),  Cavn 
Cilla,  vg.  Seine-Iaf.  (Normandie),  arr.  et  à 
33  k.  du  Havre . rant.  et  El  de  Idlleliomie. 

JEAN-DK-FtWi  (St-)  , vg.  Hérault  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 25  k.  de  Lodève  , rant.  et 
F3  de  C.ignac.  Pop.  1,518  h.  — H est  fort 
agréablement  situé  . près  de  la  rive  droite  de 
l’ Hérault,  et  non  loin  de  von  délmurhé  dans  b 
plaine  d’Auiane.  On  voit  sur  In  place  une  fnn- 
taine  couronnée  d’une  sorte  de  huile  rue.  ornée 
d’um*  frise,  et  supportant  des  tète*  varier*  en- 
tremêler* de  feuilles  d’arantlie , provenant  île 
l'ancienne  abîme  «le  St-fniilhcni-le-Déxert.  — 
Viv-4-visdu  village  est  un  pont  remaïqirablc , 
sur  l'Hérault,  dont  Ica  culées  repavent  sur  d'é- 
normes masses  calcaire». 

Entre  St-Jean-de-Fns  et  le  château  île  Monl- 
pevroux  est  une  eapère  d'entonnoir  ap|irlè  le 
puiU  du  Drat  ou  du  Diable,  gouffre  dont  l'ou- 
verture, masquée  par  des  pierres,  reçoit  tontes 
les  caiu  de  pluie,  et  qui  quelquefois,  sans  qu’il 
ait  plu  (bus  les  environs,  jette  de  l’eau  en 
telle  abondance,  qu’il  inonde  tout  re  qui  l'en- 
toure. 

Fabriques  d'essences,  vert-de-gris,  briques 
vernissées.  Poterie  de  terre.  — Commerce 
considérable  de  câpre*. 

JEAN-DE  FRENEL  (St-),  vg.  Eure,  com. 
de  Boiscniont  .E  d’F.couis. 

JEAN-UE-GOX  VILLE  (SU),  vg.  Ain  (Val- 
romey),  arr.  et  à 17  k.  de  Gex,  eanl.  «tfgide 
Collougr*.  Pop.  666  b.  — Foires  les  23  aept. 
et  12  nov. 

JEAN  DF.-I.A-BLAQl'l ÈRE  (Si-),  Vg.  Hé- 
rault (Languedoc),  arr.,  caul.,  EJ  et  à I!  k. 
de  Lodeve.  Pup.  4416  b. 

JEAN-DE-LA -CROIX  (Si-),  vg.  Maine-et- 
Loire  (Anjou),  arr.,  K et  a 13  k.  d'Angers , 
caul.  des  Pouls-dr-Cé.  Pop.  386  h. 

JEAN -DE-LA-FORÉT  (Si-),  vg.  Orne 
(Ppiclie)  , arr.  el  k 18  k.  de  Moitagnc-sur- 
Huinc  , caul.  de  Noce  , E]  de  Bcllénie.  Pop. 
467  h. 

JEAN-DE-LA-HAIZE  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie),  arr., cant.,  El  et  à 4 k.  d’Avrau-  . 
cl#e».  Pup.  737  h. 

JEAN  - DE-I . A -LEQt' ER  AIE  (St-),  vg. 
Eure  (Normandie)  . arr.  et  à 17  k.  de  l»uul- 
Audeancr,  eanl.  etEtle  SW  icorgrs-du-  Yiêv  n\ 
Pop.  381  h. 

JEAN-DE- LA -MOTTE  (St-)  , vg.  Sorti,  c 
(Anjou),  arr.,rf!et  à 12  k.  de  b Flèche,  cant. 
de  Poiilvabin.  Pop.  1 ,947  b. 

JEAN -DK- LA- NEF  VILLE  (St-),  vg. 
Seme- /n/",  ( Normandie  ) . arr.  et  à 33  k.  du 
Havre,  caul.  el  ££  tk*  Uollar.  Pop.  635  k. 
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JE  AN-DE-LA-RIVK(St-),  vg.  Tarn . mm. 
de  f «ranlhct.  El  dr  Laxairr. 

JEAN-DE-LA -RIVIÈRE  (St-),  vg.  Manche 
( Normandie  ) , arr.  et  à 26  k.  de  Valogne*. 
cant.  et  El  de  Bameville.  Pop.  352  h. 

JEAN-DE-LA-RCEIXE  (Si-) , vg.  Loiret 
(Orléanais) , arr, , rant.,  El  et  ..  3 k.  d'Or- 
léans. Pop.  672  li. 

JEAN-DE-LAI’RS  (St-),  vg.  Ijot  (Quercy), 
ai  r.  et  à 36  k.  de  Figcac  , cant.  et  El  de  Ca- 
jsre.  Pop.  688  h. 

Ce  village  est  bâti  pré*  d’un  ruisseau  qui 
*o.t  d'un  grailler  appelé  le  taulraiy  , d’où  il 

mit  OMUtammeot  un  volume  d'eau  ron-idé- 
rable  ; ce  gouflTre  est  si  profond,  que  toutes  les 
aunées  les  tnrrmts  y entraînent  une  iiniucusc 
quantité  de  blocf  de  pierre  sans  qu’on  s’ajier- 
I*  lm*d  ait  reçu  le  moinilre  exhaus- 
sement. 

Du  retnanpie  dans  cette  minmiuie  le*  restes 
d’un  rrtram  heim-Jit  construit  er»  petits  bloc* 
avec  iui  riment  très-dur.  O rctraiiclh ment 
domine  la  vallée  du  Loi , el  décrit  un  demi- 
cercle  dont  les  extrémités  aboutissent  à un  ru- 
cher à pic  qui  termine  une  montagne  d’une 
pente  rapide.  À b luise  du  rocher,  et  sous 
relie  espère  de  camp , existe  une  vaste  grotte , 
renfermant  une  grande  niasse  d'alMtrc.  devant 
laquelle  ou  avait  l»Ati  une  épaisse  muraille  dont 
les  fondation*  existent  encore.  (>4te  grotte 
porte  le  nom  de  grotte  de  WaüTres  : b trodi- 
tiuu  rapporte  que  b population  du  jiays  y 
eherehn  inutilement  ira  refuge  et  y fut  massa- 
crée par  le*  troupes  de  Pépin  . lorsque  n-lui-ci 
poursuivait  le  due  d’Aquitaine.  — Foires  k* 
13  avril.  23  juin,  14  sept.  et  20  nov. 

JEAN-DK-LINOICHT,  vg.  Mrurthe  (Lo*w 
raine),  arr.  et  à 23  k.  de  Nancy,  cant.  et  El 
de  Nomeni.  Pop.  399  h. 

JEAN -DR- LIER  (St-)  , vg.  Undet  (fia«- 
cogne  , arr.  et  à 23  k.  de  Dax.  cant.  de  Mont- 
fort,  E3  de  Tarins.  Pop.  509  b. 

JKtN-DK-LIXlÈRKS  (St-),  vg.  Haine-et- 
Loire  (Anjou) , arr.,  E7  et  A 9 k.  d'Angers, 
caul . de  St-<ieorgevsur-Loire.  prqi.  40Û  h. 

JEAN-DE-UVERSAT  (Sl-).vg.  Char  en  tr- 
ia/- (Auuis),  arr.  et  à 25  k.  de  la  Rochelle, 
cant.  de  Coarçon,  Eide  Ntuiillé.  Pop.  2.229  b. 
•—  Foires  les  21  juin . 29  sept.,  et  le  2*  lundi 
de  fév.,  mars,  avril,  mai  et  nov. 

JEAN-DE-L1VET  (St-),  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie). arr..  cant.,  E.’ et  à 6 k.  de  Lisieux. 
Pup.  220  b. 

JKAN-DK-LIZE.  Gaudreliue,  vg.  Mo, elle 
( pnvs  Messin  ),  arr.,  E7«t  à 15  k.  de  Briey. 
cant.  de  (/wiflans.  Prqi.  1,938  h. 

JKAX-I>F>Lt»SNE  (Si-),  Ut MM  Oicaren - 
sium  , Sancti  J on  uni  s Laudunensis  . Côte- 
étOr  (Bourgogne),  arr.  et  à 36  k.  de  Beaune, 
clvef-l.  dr  cant.  Trîb.  de  commerce.  Cure.  pi. 
4or.  A 3tl  k.  de  Pari*  pour  b taxe  rie*  lettre*. 
Pop.  2.134  h.  — Timu*  d’alluvions  mo- 

dernrs. 

Ottc  ville  est  nv .-inlagriisement  située  dan* 
un  terrain  aquatique  . au  miliru  d'une  vaste 
prairie  . sur  la  rive  droite  dr  la  Saône  . n U 
jonction  du  canal  de  Bourgogne  et  pre*  de  l’en*- 
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UilH'liuir  du  canal  tin  Rhône  nu  Rhin.  I.H»  le 
vu*  ster  le.  cV'lait  déjà  une  tille  de  quelque 
imjKirtwicr  , ou  I>ag"l«ar1  tint  mie  cour  pic- 
un  ie  en  629.  — l'ue  charte  de  commune  fut 
accordée  aux  habitant*  par  II  ligue»  I V eii  1256. 
Il  joignit  à la  lilwrlé  de  se  choisir  quatre 
êrhetius  le»  immunités  le»  plus  avaiilsgmirs. 
Il  In  exempta  à perpétuité  de  toutes  tailles  , 
impôts.  roulribiition  de  péage  , droit»  de  srntr 
et  autte»  coutumes  qui  avaient  lieu  a Dijon.  Il 
rendit  relte  place  nue  e*peee  de  lieu  d'asile , 
excepté  aux  larrons  et  aux  homicides.  O 
précieux  litre  fut  enlevé  prudant  le»  ravage» 
des  Anglais  au  xrr*  siècle . H renouvelé  par 
lettres  du  roi  Jean,  datées  de  Bcauur,  1361. 
Cm  prit  iléges  honorable»  lurent  confirmé*  |«r 
les  ducs  souverains  cl  |iar  les  rois  de  France 
jusqu'à  Louis  XV. 

En  1273,  le  duc  RuLrrt  ayant  eu  guerre  avec 
des  seigneurs  franc-comtois , ceux-ci  détache  - 
lent  cinq  cents  soldats  déguisé»  en  femmes, 
pour  surprendre  ‘St-Jran-dr-I.osne.  1 je.%  liahi- 
tants  , quoique  occupes  alors  à réparer  leurs 
muraille»,  ayant  découvert  le  stratagème,  mas- 
sacrèrent ce»  mai  selles  amazones  et  préservè- 
rent la  place. 

lVndaut  les  trouble»  qui  agilerenl  si  fort  la 
fui  du  règne  de  Henri  III  et  lta  cominrurenient 
de  celui  de  Henri  IV,  loin  de  se  lauser  entraî- 
ner au  torrent  de  la  Ligue,  à l'exemple  de  la 
eapîlalr,  sans  craindre  le  ressentiment  du  re- 
doutable duc  de  Mat  eune  , goût  erm-ur  de  la 
protiucc,  celte  tille  refusa  »e»  offres,  et  *r  ilé- 
clnra  ouxerlrmeiit  piur  son  souxerain  . à l'ins- 
tigation de  Lescolrl  et  de  Martine , deux  «les 
prinripaiit  citoyens.  Elle  se  forlilia  n ses  pro- 
pre» dépni*  ; et  demanda  à tùiilhuine  de  Ta- 
vannes,  rommundant  eu  Bourgogne,  une  garni- 
son qui  (Hit  la  mettre  hors  d’nisulle  de  la  part 
des  ligueur*  voisin».  Cette  résistance  en  fit  ré- 
soudre le  siège.  Juan  ne* . capitaine  de  Nuits, 
l'investit,  et  fut  forcé  de  .«•  retirer. 

$td«UHlr-LosH  est  surtout  célébré  par  le 
siégr  que  ses  courageux  habitant*  soulinrrnt 
coutie  Calas  en  1636.  et  qui  lui  valut  le  nom  de 
Belle-Défense,  la  tille  était  pro  fortifiée,  n'avait 
que  huit  petite»  pièces  de  canon  sans  cauou- 
nier»,  une  ganiùwiu  de  ISO  homme»,  très-mal 
di*po*é».  qu'on  ne  put  retenir  qu'eu  leur  paymil 
comptant  *i\  eeul*  ou*  d’or  , et  contenait  à 
peine  trois  cents  habitants  capables  de  [iorter 
les  arme».  Mai*  quel*  prodiges  n’opèrrnt  pas 
1rs  sentiments  d'honnenr  et  l’amour  de  la  pa- 
trie ! Malgré  le  fru  terrible  d'nnc  nombrcn**- 
artillerH*  , un  furieux  assaut  de  trois  heure* , 
une  brécbe  ouverte  de  1 2 toises  , ils  tiurent 
ferme,  et  rien  ne  fut  capable  d'ebranler  leur 
cntLslancr.  An  moment  ou  le  feu  de  IVunetni 
était  le  plus  terrible,  une  déliliéralinn  formulée 
|Mr  le*  érhevio»  Desgrangt-v  et  laper  fut  portée 
de  poste  en  poste,  et  signée  de  presque  loiis  le* 
liourgeois;  ils  liicnt  serment  de  cnmliattre  jus- 
qu’à la  mort  pour  Ip  sert  ire  de  la  patrie  : ••  Si 
le  nombre  des  assiégeants  l'enqiortail . il  fut 
décidé  qu’un  chacun , au  von  de  la  grosse  clo- 
che, mettrait  le  feu  a »a  mai*mi , périrait  en- 
suite le*  armes  à la  main  , en  se  défendant  de 


rue  eu  rue,  en  se  retirant  par  la  porte  du  |iont 
de  üa«Mir  «tout  un  abattrait  une  arebe  , pour 
rendre  celle  conquête  inutile  aux  ennemis.  » 
Ainsi  fortifiés,  1rs  citoyens  sont  lurent  pendant 
quatre  heures,  avec  une  valeur  incroyable,  un 
second  assaut  encore  plus  meurtuer  que  le  pre- 
mier. Ils  s’y  battirent  eu  drs^pérvs , aides  de 
leurs  feuiraes,  qui  dounèreut  de»  preuve*  d’un 
courage  au-dessus  de  leur  sexe  : elle»  versaient 
des  graisse*,  de»  huile»  bouillante* , du  plomb 
fondu  sur  le*  assiégeants  , dépavaient  les  rue* 
pour  le»  écraser  à coup»  de  pierres  , prenaient 
les  arme»  et  U place  de  leur*  maris  , de  leurs 
frère»  lut**  ou  lilrsét,  et  ruailttUairiit  avec  tout 
l'acharnement  du  désespoir  et  de  la  vengeance. 
Malgré  celte  lielle  résistance  , c’en  était  fait  de 
In  plare,  m douze  habitant*  d’Auxonnc,  accou- 
ru* au  secours  «le  leur*  voisin»,  et  qui  partagè- 
rent leurs  périls  à la  dernière  heure  de  l’assaut, 
n'eussent  aiiiionié  |'a|ipmrhr  d'un  secours 
qu'amenait  le  comte  de  Kaiilzau,  qui  arriva  au 
comnimcenirnt  dr  la  nuit,  et  ferra  l>alav  à le- 
ver le  siège.  O fait  mémorable  , trop  peu  cité 
jvar  1rs  lu*lorims  , fut  gravé  sur  une  pierre 
placée dau*  le  mur,  à l'endroit  où  avait  été  fait 
uns*  large  brèche. 

Une  défense  * i glorieuse,  qui  avait  sauvé  la 
Bourgogne, méritait  une  récompense. Louis  XIII 
combla  d’éloges  les  députés  de  la  ville  pré- 
senté» par  le  prince  de  Gondé.  Par  lettre»  pa- 
tente* de  décembre  1636  et  mars  1637  . en- 
registrer* au  parlement,  il  l’exempta  de  toute» 
taille*,  taillons,  crue*  de  prévôt  dis  niaitband» 
et  de  tous  autre*  subside*  et  imposition*  quel- 
conque*, avec  l'exemption  de  droit*  de  francs- 
fiefs  , privilèges  qui  furent  confirmé»  par 
Louis  XIV  en  1643,  et  par  Louis  XV  en  1716. 
— Le 7 juillet  1789,  les  habitant*  de. St- Jran- 
dr-Losne  *e  montrèrent  aussi  patriotes  qu’ils 
avaient  été  courageux.  Ils  envoyèrent  à ras- 
semblée nationale  un  député  chargé  île  faire  au 
nom  de  leur  ville  l’aliandon  général  de  tous  les 
privilèges  dont  rlle  jouissait  depuis  plu»  île  six 
siècles  , ainsi  que  de  ceux  qui  lui  avaient  été 
accordé*  eu  récompense  de  leur  Itelle  défense 
en  1636. 

armes  de  St  Jean-de-Losne  sont  : 
tierce  en  face  U chef \ parti  le  1”  d azur  terne 
rie  fleuri  fie  lit  d’or  à ta  bordure  comportée 
if  argent  et  de  giieulet  ; le  2 r tf  azur  bande 
rfor  à la  bordure  de  g ne  u/et  ; le  î*  tiercé  en 
litcarl  du  1"  , le  3*  tierce  de  gueule t à une 
bouche  rontle  en  fermai/  d" or. 

Ir  pont  de  bois  sur  la  Saône  a 162  m.  de 
long  sur  G m.  50  e.  de  large;  il  fut  construit 
au  temps  de  la  Ligne.  — Le  plan  de  St-Jcan- 
de-Losne  est  elliptique,  et  représente  , selon 
M.  de  la  Mare  . un  arc  tendu  , dont  le  bord 
élevé  de  la  Saune  servirait  de  rorde.  Elle  n’est 
fermée  que  de  simples  murailles  dr  briques; 
mais  au  début»  est  une  fausse  braie,  qui  fait  un 
inarehepird  mi  luis  du  mur  . ensuite  un  large 
fossé , enfin  nue  A» ceinte  formée  par  trois  has- 
tions  et  trois  courtine*  en  terre. 

Biographie.  Patrie  du  savant  bénédictin 
I).  Mmixi. 

Fabriqua  de  drap» , serge».  Brasseries.  — 


Commerce  considérable  d 'exportation  par  U 
Saône  et  |iar  le»  deux  canaux  , de  grains . vins, 
bais,  charbons,  fer,  briques,  etc.  — Foire t de 
8 jour*  le  lUa.iùt.  et  de  3 jours  le  10  des 
mois  de  mars,  de  mai  rt  d'oct. 

Bibliographie.  * lettre  sur  un  fait  histori- 
que de  C année  1 630,  concernant  la  ville  de 
St-J  ean-de-Losne  eu  Bourgogne  (Mercure, 
1763.  mars,  p.  82). 

Duuiut.  Les  Héros  français , on  te  Siégé  de 
St-Jean-de-ljosne  , drame  héroïque  en 
prose  , suivi  d un  précis  historique  de  cet 
événement,  in-8,  1773. 

JEAX-DE-LUZ  (St-),  petite  ville  maritime, 
B. -P}  rénées  ( Gascogne  ) , arr.  et  a 21  k.  de 
Bayonne  , rbef-l.  de  cant.  Cure.  Cite  d'étape. 
E3.  tor.  A 807  k.  de  Paii*  pour  la  taxe  des 
lettres.  Vice-consulats  étrangers.  Pop.  3.208  b. 
— Ti  an  ai*  crétacé  inférieur,  gré*  vert.  — 
Etablissement  de  la  marée,  3 heure*  15  m. 

Cette  v ille  est  »ituée  sur  b rive  droite  de  la 
Nivelle,  qui  »’y  embouche  dans  l’Océan.  C'cUit 
jadis  une  ville  ire» -florissante  dont  le  porl  était 
lre*-iréqncnté  ; mais  la  viulrnce  de  la  nier  dans 
ce  fond  du  golfe  de  Biscaye  l'expose  à de  fré- 
quent* ratage*.  En  1777,  uue  tempête  affreuse 
manqua  de  la  submerger,  H rompit  la  digue  qui 
la  défend  contre  Ir*  vague*.  Cette  hrrche  fut 
réparée;  mai»,  au  mois  de  mars  1782,  un  oura- 
gan plu»  terrible  encore  renversa  presque  m- 
licn'tneut  le  quai  aiir  Une  bnigueur  d'euvirou 
160  luise*,  la  digue  fui  reconstruite  quelque 
temps  îip:ia*  , au  moyeu  de  pierres  énormes 
bée*  «lire  elle»  avec  de  fortes  Iwric*  de  fer,  et 
rvjn  iHlaut  tout  ce  travail  fut  encore  emporte 
par  le»  Ilot*  te  21  décembre  1822.  Depuis  ou  a 
Sait  d'importantes  réjMtaliou»  qui  [tara usent 
met  tu  le  port  de  St-Jeao-de-Luz  a l'abri  »le  pa- 
rdi» ravages  ; il  e*t  susceptible  de  recevoir 
le»  plut  gros  navires , qui  iiialbrurrii*emcnt 
t'y  sont  pas  en  sûreté. 

Celte  ville  est  généralement  bien  bâtie,  pro- 
pre , aviez  bien  perré* , et  communique  par  un 
pont  de  hui*  avec  le  bourg  dr  Silxmrrr  , l»ti 
sur  la  rive  opposée  de  la  Nivelle.  Elle  est  dé- 
fendue par  les  forts  de  Sir-Barbe  cl  de  Swrw»  ; 
près  «le  <*  dernier  est  un  phare  de  3*  ordre , 
visible  a la  distance  de  16  k. 

Le  mariage  de  Louis  XIV  avec  Marie-Tbé- 
rese,  infante  d'Espagne,  fut  célébré  à M -J coo- 
lie- Luz  en  1660.  A l’époque  de  la  révolution  , 
on  avait  changé  le  nom  de  cette  ville  en  celui 
de  Cs»nw»u-l)M«w. 

Prés  de  St-Jeau-dc-Lui  est  le  camp  de  U 
Baïonnette  . position  dans  les  Pyrénées  ou  »e 
douna  la  lialaille  fameuse  par  l'invention  de 
cette  anne.  Les  Basques  avaient  épuisé  leurs 
cartouche»  ; ne  pouvant  plus  brrr,  ils  allacbè- 
nml  leurs  couteaux  au  liout  de  leurs  fusils  et 
Iflillen-tii  en  piéc**»  le»  Espagnols  : comme  cette 
bataille  ml  lieu  non  loin  de  Rayonne  , la  nou- 
velle arme  prit  le  nom  de  baïonnette. 

Pèche  de  la  sardine  et  du  poisson  frai».  Ar- 
mement* |>our  la  pèche  de  U morue.  — , Foires 
de  2 jour»  le  25  juin. 

Bibliographie.  DxuutaRa  ( Matthieu).  Mé- 
moire sur  les  travaux  à faire  pour  causer- 
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ter  la  grande  route,  le  port  et  la  ville  de 

St -J raa-tle-Lu Z dam  leur  état  actuel,  iih4, 

18*9. 

JEAX-DE-MAGREPREBEYRE,  vg.  Tarn, 
fomtn.  de  riihrondn»  ^ de  Castre». 

JEAN  - DK  - MARSACQ  (St-),  vg.  Lande» 
(Gascogne),  arc.  H à 24  k.  de  Do\,  cant.  et  EJ 
de  .St-Viarent-«le-Tyrosse.  Pop.  1,279  h.  — 
Foire t le  lundi  de  la  3'  semaine  de  mai , lundi 
de  In  1"  semaine  d'août  , de  sept.,  lundi  de  la 
dernière  semaine  de  sqit.,  lundi  de  b 3*  se- 
maine «fort.,  lundi  de  la  1**  et  de  b dernière 
semaine  de  nov. 

JEAN  - DE  - Il  A IIV  K JOUI  (SI-),  fg.  Gard 
( Languedoc  ),  arr.  et  à 28  k.  d’ A lais  , canl.  et 
K de  Harjae.  I».  1 .291  h. — Foire  le  29  août. 

JKAN-DK-MOIRANS  (Si-),  vg.  hère  (Dau- 
phiné', arr.  et  à 43  h.  de  St-Marreflin  , cant. 
«le  Rives,  H de  .Moi ram.  Pop,  1 ,186  h. 

JEAN  - DE  - MONT  (St  ),  l«  Vendée  (Poi- 
tou), arr.  et  à 40  k.  des  Salit*1»,  rhef-l,  de  cant. 
Ont.  K «I  bureau  d'euregbt.  de  St-Gillcs-sur- 
Vie,  Pop.  9,680  h. — liaïui*  d'alluvions  mo- 
dernes. 

JEAN  - DK  - MONTEIT.S  ( Si-),  vg.  Tarn, 
comm.  de  CastHnau-de-Montmirail  , C3  de 
G a il  Lac. 

JEAN  - DE  - ML’ZOLS  (St-)  , vg.  Ardèche 
(Vi  virai  s)  , arr.,  «ml.,  K et  à 3 k.  de  Tour- 
tion.  Pop.  903  h. 

JEAX-DE-XAY  ( St-),  vg.  H. -foire  (Ve- 
by),  arr.,  >1  et  à 18  k.  du  Pur,  cant.  de  Lan- 
des. Pop.  1,435  h. 

JEAX-DE-MOST  (St-),  vg.  Ain  (Presse), 
arr.  et  à 40  k.  de  Trévoux , raid,  et  £3  de 
Mrximieux.  Pop.  507  h. 

JEAN  - DE  - P ARA  COL  ( St-)  , vg.  Aude 
(Languedoc),  arr.  et  à 24  k.  de  Liraouv,  caut. 
«I  C?3  de  Chnlahrc.  Pop.  394  h. 

JEAN  - DK  - PIERRE  - FIN  TE  ( St-),  vg. 
F.nre.et-1  oir  (Beauce),  nrr.,  cant.,  Vrtiak. 
de  Xogeiit-|e-Rotrou.  Pop.  295  h. 

JEAN  - DE  • FOURCHA  R ESSE  (St-),  vg. 
Ardèche  (Languedoc) , arr.  et  à 28  k.  de  Lar- 
griitirre,  cant.  H H des  Vans.  Pop.  500  h. 

JEAN  - DE  - Il  FBFRV1I. LIENS  (St-),  vg. 
Eure-rt-fxtir  { Beauce  ) , arr.  et  à 17  k.  'de 
Dmiv,  cant.  et  EJ  «k*  ChMcatuieuf-en-Thjtne- 
rai«.  lV»p.  306  h. 

JEAN  - DE  - RIVES  (Si-),  vg.  Tarn  (Lan- 
guedoc ) . arr.,  cant.,  K «t  à 7 k.  de  Lavaur. 
pnp.  357  h. 

JEAN  - DE  - SAYIGNY  (Sl->,  vg.  Manche 
( Normandie  ).  arr.  et  à 13  k.  dé  Sl-Lâ  , cant. 
de  Si-Clair,  P3  de  CerUy-la-Forèt.  Pop.  948  h. 

JEAN- DES- BAISANT  ( St-),  vg.  Manche 
( Normandie ) , arr.  et  à 11  k.  de  Sl-Lô,  cant. 
et  : de  Tongnv . Pop.  1 .05^2  h. 

JEAN  - DES  - ROIS  (St-),  vg.  Ome  (Nor- 
mandie). arr.  et  à 19  k.  rie  Domfront,  cant.  et 
13  de  Tincbelirai.  Pop.  1 .035  h. 

JEAN  - DES  - CHAMPS  (St-),  vg.  Manche 
( Normandie  ) , arr.  el  à 2*  k.  d’Avrancbr* , 
canl.  et  !•  ; de  b llatc-Pesncl.  pop.  1,027  h. 

JEAN  -DES  - CH  Al’ MES  (St-),  vg.  Indre, 
comm.  de  Sleunet-Planehe , Fl  d'Itsoudun. 

JEAN  - DES  - C HOI  X ( St-),  vg.  B. -Rhin 
II, 


( Alsace),  arr.,  cant.,  S et  * 3 k.  de  Savrme. 
Pop.  794  h.  — Ce  village  , qui  portait  autre- 
fois le  nom  de  Mayeuhaimwiller,  a pris  son 
nom  nctorl  d'une  abbaye  fondée  rn  1 126.  dont 
l'eglise  evisle  mrwre.  à peu  |wr*  telle  qu’elle  fut 
construite  dan»  k*  mi*  siècle  ; c’est  un  «les  èdi- 
Im  pa  les  plu»  remarrpj.il il »*.v  du  département  du 
Bas-Rhin.  — Foire  le  24  juin. 

JKAX-DKS-ËCHKLI.KS  ( St-),  vg.  Sarthe 
(IVrche).  arr.  ri  à 41  k.  de  Manier»,  cant.  de 
Monlmirail,  Fl  de  b Ferté- Bernard.  P.  436  h. 

JEAN-DE-S  ERRES  (St-',  vg.  Gard  ( L*- 
guedor),  arr.  et  à 17  V.  d'Abi»,  cant.  (A  Z-Z  dr 
Lédignan.  Pop.  334  h. 

JE  A N - DES-  ESN  A R Tl  ERS  ( St-)  , vg.  Cal- 
vados ( Normandie ),  arr.  et  à 25  k.  de  Vire, 
cant.  d’Auliiav-sur-Odon  , G3  de  Mrsiiil-Àu- 
zouf.  Pop.  485  h. 

JEAN  - DES  - ESSARTS  (St-),  vg.  Seine - 
Inf. , comm.  de  Cerlangue,  FS  «le  St-Romnin. 

JEAN- DES-MARAIS  ( St-),  vg.  Morbihan, 
eonini.  «le  Rieuv,  BU  de  Kedoli. 

JEAN  - DES  - MARAIS  (St-),  vg.  Somme, 
comm.  et  £3 de  Rue. 

JEAN- DES-MA rVRETS  (St-),  joli  bmirg  . 
Maine-et-Loire  ( Anjou),  arr.  et  à 13  k.  d’An- 
grr»  , cant.  de»  Pouls  - «le-  Gé , E de  Brissac. 
Pop.  1,132  h.  Pré*  de  la  rive  gauche  de  b 
Eiirr.  — Ou  y remarque  une  chapelle  délire 
à Notre-Daroe-dr-Lo relie , qui  est  le  but  d’un 
pèlerinage  très-  fréquenté. 

JEAN  - DES  - 31  El'  K GERS  (St-),  vg.  Orne 
( Perdie)  , arr.  et  à 45  k.  «le  Mortagne-siir- 
lluiue  , cant.  de  Lougny,  Fl  de  b Loupe,  vy . 
Pop. 160  h. 

JEAN-DES-OLLlfeBES  (Si-),  vg.  I’ny.,U. 
Thune  (Auvergne),  arr.  et  à 45  k.  drCkrmont- 
Ferrand  , «ant.  et  13  de  Sl-Dier.  Pop.  2,342  h. 

A Chwaroc,  dépetubuce  de  cette  commune, 
exploitation  de  carrières  «le  pierre  meulirre , 
occupant  une  vingtaine  d’ouvriers, 

JEAN-DE-SOI  DIN  (St-),  vg.  Itère  (Dau- 
phiné ) , arr.,  caut.  et  C3  Je  b Tour-du-Pin , 
el  à 10  k.  de  Bouigoiu.  Pop.  738  h. 

JEAN  - DES  - PIERRES  (Si-),  vg.  H.-Ga- 
ranne  ( Languedoc) , arr.  el  à 18  k,  de  Toulouse, 
cant.  cl  L3  «le  Verse  il.  Pop.  101  h. 

JEAN  - DES  - PRÉS  ( St-),  vg.  Morbihan, 
comm.  de  Guübr,  £3  de  Jossdiu. 

JEAN  - D’EST  ISS  AG  ( St-)  , vg.  Dordogne 
{ Périgord  ),  arr.  et  a 24  k.  de  Bergerac,  canl. 
de  Vilbnihlard,  de  Muvu«bu.  P.  549  h. 

JEAN  - DES  - VIGNES  ( Si-) , vg.  Rhône 
( Lyonnais  ) , arr.  rt  à 13  k.  de  Villefrauche- 
sur-Snonr  , eaut.  el  F3  d’Àiwe.  Pojj.  208  h. 

JFANDES- VIGNES  (St-),vg.  Saône- cl - 
Ixàre  ( Bourgrigne  ) , arr.,  cant.,  CS  el  à 1 k. 
de  rJialon-vur-Snôue.  Pnp.  108  h. — Foire»  le» 
6 mai  et  31  août. 

JEAN  - DE  - TARTAGE  ( St-)  , vg.  Tarn, 
comm.  et  Fî  de  Gaillac. 

JEAN  - DE  - Tlior  ARS  ( St-)  , vg.  Deux- 
Sèvret  ( Poitou),  arr.  rt  à 25  k.  de  Birsoiitr  , 
cant,  et  Fl  de  Thouars.  Pnp. 2,214  h. — Foire 
le  21  juin. 

JE  AN -DE -TH  U R AC  (SI-),  vg.  Lot-et-Ga- 


ronne (Agénois),  arr.  et  à 14  k.  d’Agro,  canl. 
el  FJ  de  Puymiml.  pop.  672  h. 

JEAN  - DK  - TU!'  RIGNKl’X  ( Si-  ) , ou 
R»nc4  , vg.  Ain  ( Domhe»  ),  arr.,  cant.,  C3  et 
à 7 k.  «le  Trévoux.  Pop.  515  h. 

J F..AN  * DE-TIHTRTR  A G (Si-),  vg.  Tarn , 
comm.  et  K de  Puyburcns. 

JEAN  - DE  - TOl’SLAS  ( St-)  , vg.  Rhône 
( Lyonnais  ),  arr.  el  à 25  k.  de  Lyon , cant.  da 
Givort,  U «le  Rivc-de-Gier.  Pop.  450  h. 

JF.AN-D’KTRKl’X  (Si-),  vg.  Jura  ( Fran- 
ciie-Comlr  ),  arr.  et  à 34  k.  de  Lons-le-Saul- 
nier,  canl.  el  £3  «k*  St-Amour.  Pop.  355  h. 

JEAN  - DE  - nu  /’-  ( St-),  vg.  Saône-et- 
Jxtire  ( Bourgogne  ) , arr.  rt  à 29  k.  d’Autun  , 
enut.  et  E de  Couches.  Pop.  041  h. 

JEAN-DE-VALÉRISCLK  (St-),  vg.  Gard 
( Languedoc) , arr.  et  à 16  k.  d'Abi»  , cant.  et 
C3  de  St  - Ambroix.  Pop.  823  h.  — Foire  b 
3 sept. 

JF.AX-DE-VALS  (St-),  vg.  Tarn  (Langue- 
doc),  arr.  et  à 13  k.  de  Castre»,  cant.  et  £3  da 
RoquccouH*.  Pop.  143  b. 

JEAN  - DEVANT  - POSSESSES  (St-),  vg. 
Marne  : Champagne) . arr.  et  à 26  k . de  Vitry- 
le-Franroi*  , cant.  et  H de  Heiltz-b-Mauropt. 
Pnp.  HT  h. 

JF.AX-DE-VAt’LX  ( Si-),  vg.  hère  ( Dad- 
phiué  ) . arr.  el  à 26  k.  de  Grenoble , cant.  et 
«le  Vi/ille.  Pop.  631  h. 

JEAN-DE-VAtTX  (Si-),  vg.  Saône-et-Loire 
( Bourgogne  ) , arr.  rt  à 14  k.  de  Chalon-sur- 
Saône,  eant.  «le  Givry,  SI  «h;  Bourgneuf.  Pop. 
590  h.  — Foire»  te»  8 avril,  8 aoiit  et  18  sept, 

JEAN-DE- VÉDAS  (St-),  vg.  Hérault  (Lan- 
guedoc),  aiT.,  cant.,  Q3  et  à 6 k.  de  Mont|»e|- 
Uar,  Pop.  628  h. 

JE  AN-DE- VERGES  (SI-),  vg.  Antge  (par» 
de  Foix  ) , arr.,  cant.,  EU  *t  * 5 k.  de  Foix. 
P*>|>.  534  h. 

JEAN- DEY  RA(*D  (St-),  vg.  Dordogne 
( Périgord  ) , arr.,  C3  el  à 16  k.  de  Bergerac  , 
canl.  de  Vîllamhbid.  Pop.  500  h. 

JEAN -D'H  É R ANS  ( St-)  , vg.  hère  ( Dau- 
phiné ) . arr.  el  à 44  k.  «k*  Grenoble , cant.  et 
F?  dr  Meus.  Pop.  759  II. 

JKAX-D'HEl’RS  (Sl-),vg.  Puy-de-Dôme 
(Auvergne),  arr.  et  à 10  k.  de  Tliiem,  canl. 
et  L-3  «le  Lc/mix.  Pop,  490  h. 

JEAX-D'ORMONT  (St-),  vg,  Vosges  (Lor- 
raine). arr.  et  à 8 k.  «b  St-Dié,  cant.  el  FU  de 
Sénunr*.  Pop.  310  h. 

JKAN-DL'-ROIS(Sl-),  l*g  Sarthe  (Anjou), 
arr.  el  à 23  k.  de  la  Flèche, canl.  de  Mahcorue, 
tT  de  Noyon-sur-Sarthe.  I*op.  534  h. 

JEAN  - DI’  • BOS . vg.  Gironde,  comm.  de 
Pujul»,  R «le  Podensæ. 

JEAN  - DI’  - DO l' 7. ET  (St-),  vg.  Tarn-et- 
Garonne  (Langnnkx'i.arr.  et  ù 23  k.  de Castel- 
S-irra/iu , eant.  rtF]dc  Lavit.  Pop,  332  k. 

JE  A X-Dr-RRF.1TL  ( Si-)  , vg.  Charente- 
/«/.,  comm.  «le  Iamdray,  '■?  de  Surgères. 

JEAN  - DI’  - BUI'EI.  (St-)  . petite  ville, 
Aveyron  ( Rouergur),  arr.  el  à 34  k.  de  Mil- 
lau , cant.  «le  Nant.  {v.  A 635  k.  de  Pari*  pour 
b taxe  des  lettres.  Pop.  3,218  h. 

Cette  ville  e»t  LAtie  au  pied  drs  montagne» 

33 


Digitized  by  Google 


JEAN-DE -GARD  (Si-). 


J K A N - LA-l'.  M .4  LME  (Si). 


JKAK-L  HERH  (St-). 
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qui  *e  rattachent  à la  i luiueüfti  (l'tauin,  Lue 
longue  nie  b trader  *«■  du  nord  au  mi  J , et  le 
centre  en  est  marqué  jmt  une  place  spacieuse. 
— Fabrique*  d'élnfle»  de  laine  commune,  Ixuh 
nelerie  en  enloii , chiijieaiix.  — Commérer  de 
tonneaux  , Derrain , plancher,  fruit»,  grain»  el 
bestiaux.-  Foires  1rs!  jau» .,  1 8 fév  . , il  juin, 
6 *epl. . 6 net.  el  4 nu»  . 

JEAN’-Dt-KARDONNAY  (St-),  vg.  Srine- 
Inf.  (Normandie),  arr. , £2  et  à lîk.  de  Rouen, 
caut.  île  Mamniini'.  Pop.  1,039  II. 

JEAN  - DE  - «ASTII.EONNUS  ( St-),  vg. 
Ariegr  ( Comminge» } , arr.  el  à 19  k.  de  St- 
Girou»,  caul.  el  J%  de  CaMilluii.  Pup.  *77  li. 

JEAN'  - DE  - COIAIL  (St  ) . \g.  Manche 
( Normandie  ) , arr.  et  a 18  k.  d’A»  nuirhes  , 
cant.  etCS  «le  Drcrn.  Pop.  2lti  h. 

JEAN  - DE  • mit  UI.  ( SI-) , vg.  Manche 
(Normandie),  orr.,  caul.,  CS  et  à 5 k.  de  Mur- 
laiu.  Pup.  644  h. 

JEAN  - DE  - DESERT  (Si-).  vg.  BoisJtes- 
du-Hhûnr,  eonmi.  et  Z.-  ',  de  Marxrilte, 

JEAN  - DE  - DOIGT  (St-).  »B  Finistère 
( Bretagne  ) , arr.,  S et  à 15  k.  de  Murlaiv  , 
caut.  de  Launirnr.  Pop.  1,454  h. 

Le  si u*  de  ce  village  est  riant  , agréable  et 
borné  : la  nier.  pressée  par  deux  mootagucs , 
forme  une  anse  où  peu»  ru!  aborder  le*  bateaux, 
et  les  Ilots  » imitent  mourir  sur  des  prairies 
COUpérs  d'ormeaux  et  il»1  sapins:  de»  baie»  d'é- 
pine blanche  et  de  rosier»  sauvages  entourent 
quelques  »crgcrs  . soutiennent  de»  toits  de 
chaume  , et  coupent  agréaltleineul  ce  délicieux 
paysage.  Au  milieu  de  la  colline,  dont  U pente 
est  presque  insensible , s'élèvent  des  liÂtiroentx 
renfermant  une  fontaine  consacrée  à saint  Jean, 
dont  l'eau  pas»e  pour  avoir  la  vertu  de  guérir 
toutes  les  maladie»  , et  est  sans  cesse  rulouréc 
de  femme*  et  d'enfants  , d'honune»  à Irarbe 
grise,  qui  *e  lavent  les  mains,  les  yeux,  les  ge- 
noux , etc.  Toutes  les  parti*»  du  cor]»  que  la 
douleur  attat|ue  reçoivent,  dit-oi»,  du  soulage- 
nient  par  l'emploi  de  cette  eau  .i>luurable  : elle 
dur  me  l'ennui  , dissipe  le»  chagrins  : le  mois 
(Ica  anciens,  le  serpent  dT.sciiLape,  tous  les  se- 
cret» de  nie  de  Cos  , produisaient  jadis  moins 
d'elTel  ; et  dan»  les  temps  modernes,  l' Avenir  à 
Rome,  St-Jacque»de  <Yuii|M>»telle,  le  toudieau 
de  Mahomet  el  Nwtrr-Damr  de  Loietle  fout 
gagner  moins  d'indulgence»  aux  Ikleles  qui  les 
visiteut. 

L'église,  dont  rarehiteelurr  gothique  est  un 
chef-d'œuvre  de  délicatesse  et  de  légerrté  , est 
surmontée  d'un  joli  clocher  couvert  «ni  plomb; 
les  colonnes  très -élevées  qui  supportent  le 
Comble  de  l'édiftce  sont  évidée*  , et  n’out  pas 
66  centimètres  de  diamètre. 

JEAN -DE- P AM»  A (St-),  vg.  Ariige  (pays 
de  Poix),  arr.,  cant.,  £3  et  à 4 k.  de  Pamicrs. 
Pup.  SW  h. 

J K AN-DI* -G  A HD  (SI-),  prtite  ville,  Gard 
(1-angucdoc).  arr.  et  à *8  k.  d’Alaix,  cheH.  de 
cant.  Cure.  Cite  d'étape.  f*J.  10T.  A 6 Y»  k.  de 
Pari»  pour  b taxe  des  lettres.  Pop.  4,19*  b.- — 
Tuui»  cristallisé  cmi  primitif. 

Cette  ville  est  située  dan»  les  Ce  venues , sur 
la  rive  gauche  du  Gardoia  d'Andiuc.  Elle  est 


généralement  mal  bâtie . et  formée  pour  ainsi 
dire  d'une  seule  rue  fort  longue  el  malpropre  ; 
mai»  le  paysigr  qui  l'environne  est  délicieux. 

Parais  du  ruuite  J.  I'iut  oc  i.x  Louas  , 
membre  de  la  convention  nationale  el  du  con- 
seil des  cinq  cnil»,  préfet  de  Vaucluse,  minis- 
tre de  la  police  générale  sous  l'empire. 

Fabriques  importantes  de  iMUiueterie  de  soie. 
Etoffes  de  soie  et  de  tiloselle.  Poterie  de  terre. 
Nombreuses  el  brlle»  filature»  de  soie,  brasse- 
ries. Tauneiies.  Exploitation  de  mangaue»e. — 
Foire»  le»  *4  juin,  25oct.,  10  déc.  el  mercredi 
apré»  les  Rameaux. 

JEAN -DE  - MARCHÉ  (St-),  »g.  Vosges 
(Lorraine) , arr.  et  à *5  k.  d'Epiual , caut.  et 
C-:  de  Bruyères.  Pop.  35*  h.  — Centre  de  la 
fabriqua-  d'une  grande  quantité  de  cuuteaiix  de 
table  et  de  porhe,  de  bonne  trempe  et  a bas 
prix,  dit»  couteaux  de  St- Jean. 

JEAN-DE -PI X (SI-),  vg.  Gard  (Langue- 
doc), arr. , cant. , fcj  et  a * k.  d’Alais.  Pop. 
489  h. 

JEAN -DK-TEM  PEE  (Si-),  vg.  Cates-du- 
Nordt  comm.  de  Plein.  H de  CUât  clou  dira. 

JEAN  - DE  - TMKXXKY  (St-),  vg.  Eure 
(Noniiiftlir).  arr.  elà  15  k.  de  Berna»  , cant. 
et  H de  Broglir.  Pop.  410  h. 

JEAX-DE-VIG  AX  (St-),  vg.  Tarn,  comm. 
de  (àidalra,  fc3  de  Gaillae. 

JRAX-EN-BOYAXS  (St-),  petite  ville, 
Drôme  (Dauphiné),  arr.  et  à 44  k.  de  Valence, 
chef-l.  de  cant.  £gj,  A 586  k.  de  Pari*  |K»ur 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  S. 516  h.- — Tianxiv 
tertiaire  moyen. 

Cette  ville  r*t  située  dans  une  vallée  dcli- 
rieuse  entourée  de  hautes  montagnes,  qui  rajv 
pdlr  les  Ik  IIcs  vallées  de  la  Suisse  ; c’est  le 
rendez-vous  de*  peintre»  paysagiste»,  et  les 
plus  habiles  arti»tcs  en  ce  genre  se  sont  plu  à 
reproduire  »ur  la  toile  le.»  nombreux  site»  pilto- 
: roupies  des  environs.  — Les  catholiques  y sou- 
tinrent un  siège  contre  le*  prote»taut»  eu  1586. 
— Au  cutuo  m *,»  Cbxxtnok visas  , dépen- 
dance  de  cette  commune , ou  voit  deux  tom- 
beaux romain»  d'une  parfaite  conservation. 

Fabriques  t|’étufTe»  de  laine.  Filai  orr»  de 
soie.  Papeteries. — Foires  les  *1  avril,  21  juin, 
*6  rt  *7  déc.  et  lendemain  des  Rameaux. 

JF.AN-KX- VAI.  (St-).  vg.  Puy-de-Dôme 
(Auvergne)  , arr.  et  à II  k.  d'Issoire.  cant.  et 
C3de  Sauxillanges.  Pop.  574  h. 

JEAK-KT-ST-PAUI,  (St-),  vg.  Aveyron 
(RouergiuO.  arr.,  £3  et  à *4  k.  de  $t-Âflri- 
qne.  cant.  de  (bornas.  Pop.  994  h. 

JEAÎf-mfHDMKNTEI.  (St-),  vg.  Loir- 
et-Cher  (Boauce),  arr.  et  à 29  k.  de  Vendôme, 
cant.  de  Morée,  E3  de  dotes.  Pop.  774  h. 

JE  AN -K  EK  DA  NIKE  (St-),  vg.  Ctites-du- 
Nord  (Bretagne),  arr.  et  à 1.4  k.  de  tiuin- 
garap,  cant.  de  Plouagat,  CS  de  Chàtdaudrm. 
Pop. 7*0  b. 

JKAN-I.A-  BCSSIÈKE  (SI-),  V|.  /théine 
(Beaujolais) , arr.  et  k 35  k.  de  Villefranche- 
sur- Saune,  nuit,  et  £3 de Thivy.  Pop.  1,771  h. 
— Foire  le  6 déc. 

JKAN-CA-CHALMK  (St-),  vg.  U.-Loire 
(Vélay) , arr.  et  à 19  k.  du  Pu»,  cant.  et  £3 


de  Cayres.  Pop.  1,049  h.  — Foires  k»  26 
avril.  13  mai, 2i*  juin,  45 sept.,  6,  tOctSOpov. 

JKA.N-EA-rOEILLOOE  (St-),  vg.  Lozère 
(Languedoc) , arr.  et  à 30  k.  de  Mende , cant. 
el  C3  de  Chileauneuf-dr-Raudon.  Pop.  571  b. 

JKAN-EA-VÈ1  ■K(Sl-),  vg.  Loire  (Forez), 
arr.  et  à 40  k.  de  Montbrison,  caul.  el  K de 
Non  étable,  pop.  K99  b. 

JEAN-LE-BLANC  (St-),  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 22  k.  de  Vire,  cant.  de 
Cmidé-sor-Noircnu.  (3  de  Vauy.  P.  1,106  b. 

JEAN-LE-BLANC  (St-),  vg.  leoiret  (Oi  tca- 
nais),  arr.,  cant.,  [S et  à 1 k.  d'Oiléaus.  Pop. 
838  h. 

JEAN  - EE-EKN  T FIN  1 ER  (St-),  vg,  Ardèche 
flainguedoc)  , arr.  et  à 22  k.  de  Privas  , cant. 
et  Ede  Vdlcnriivc-de-Betg.  Pop.  677  b. — 
Foires  le»  15  et  21  août. 

J K AK  -LK-COMT  AT  (St-),  vg.  Gers  (AP- 
magnuc),  arr.,  cant.,  C3  et  à 10  k.  d'Auch. 
Pop.  508  h. 

J r.  AN -LK-PB I CH É (St-),  vg .Saone-*t-ljoirt 
(Bourgogne)  , aiT.,  cant.,  £3  et  à 7 k.  de  Mà- 
eou.  l'op.  15H  h. 

JEAN-LF S-IW/Y  {St-),  vg.  Meuse  (paya 
llflfùi),  arr.  et  à 27  k.  de  Vcrduo-sur-Meuse, 
cant.  et  Sad'FJiin.  Pop.  485  h. 

JKAN-LES-DEEX-JL'MEAEX  (St-),  vg. 
Se.ine-et-Marne  (Brie),  arr.,  E et  à 1 1 k.  de 
Meaux,  cant.  de  la  Fcrtc-iouv-Jonarre.  VQf. 
Pop.  802  h. 

J KAN  LÈS-M  A ROI  LEE  (St-),  vg.  Moselle, 
comm.  du  Petit- Failly,  E de  Iionguyon. 

JEAN-LESPIN ASSE  (SI-),  vg.  lu*  (Quer- 
cy),  arr.  et  à 38  k.  de  Figeac,  cant.  cl  3 de 
St-Céré.  Pop.  569  h. 

JE  A N - EE-THOll  AS  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie)  , arr.  cl  à 16  k.  d’Avrancbex  , 
cant.  c t C3  de  Sarlill».  Pop.  304  h.  — On  y 
voit  les  reste*  d'un  aucien  château  qui  fut  dé- 
moli au  commencement  du  xui*  siècle,  par  or- 
dre du  roi  Phihppe  Auguste  ; son  domaine 
roufiupké  fut  ikiunû  eu  partir  à rabhaye  du 
Mnnt-Sl-Michclct  en  partie  à touques  l’aisucl. 
seigneur  puissant  dans  ccttc  contrée  de  l’A- 
vianchiu.  Ou  y voit,  comme  À plusieurs  autres 
châteaux  lAti»  sur  des  hauteurs  , de  gros  blocs 
de  maçonnerie  arrachés  et  précipités  sur  1a 
pente  d'un  rnleau  escarpé  qui  s'étend  jusqu'au 
boni  de  la  mer.  l)e.  là  uu  découvrv  pariai  te- 
rri rut  le  roclter  du  Tomlielaiuc  et  celui  du 
Mont-St-Mirhd  derrière  le  premier. 

JEAN-EK-YIEL'X  (Si-),  vg.  Ata  (Bour- 
gogne), arr.  et  à 34  k.  de  Nautua,  cant.  de 
Poodn  , EJ  de  Ponl-d'Aio.  Pop,  1.6*2  b.  — 
Foires  les  8 jauv. , 25  fév.,  *6  juin  et  lundi 
apres  Quasi  modo. 

JE AX-EE-V 1EEX  (St-),  vg.  Isère  (Dau- 
phiné), arr.  el  à 17  k.  de  Grenoble  , caul.  et 
g de  Doiucir’.  Pop.  317  h. 

JRAX-EF>VIKI  X (St-),  vg.  H.-Pj  renées 
(Navarre),  arr.  de  Mauléon  et  à 23  k.  de  Sl- 
Palai»,  cant.  et  P7  de  St-Jean-Pied-de-Port.  P. 
4,101  b. 

JEAN  - l.'llEfUA  (SI-),  vg.  M. -Garonne 
(I ^nguedoc) , arr.  cl  à 20  k.  de  Toulouse, 
cant.  et  Si  de  MonUstruc.  Pop.  329  b. 
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JEAN -PIED- DE-PORT  (St-). 


JEAX-MVR-ERVE  (St-). 


JERSHEIM. 


JEAN  - IJGOl'RE  (St-),  vg.  H.- Vienne 
(limousin) , arr.  et  à 19  k.  de  limoges,  caut. 
et  î:j  de  Pierre- Bu  Hier»*.  Pop.  1 ,036  II. 

JEAN  LA  IN,  vg.  Nord.  vy.  A 10  k.  de  Va- 
lenciennes. 

JEANMEXIL  , vg.  V orges  (Lorraine),  arr. 
et  à 30  k.  de  d'Epinal,  nuit,  et  ££J  de  Rain- 
bervillcrs.  Pop.  1 .036  h. 

JEAN -Ml  R A BEI.  (Si-),  vg.  cumin,  lie  St- 
Félix,  @ de  Figeac. 

J KAN  N ET  (St-) , vg.  Var  (Provence),  arr. 
et  à ST  k.  de  Grasse,  caut.  etbJdc  Y en  ce.  Pop. 
1.333  h. 

JEANNETDASSE  (St-),  vg.  B.-Alpc J 
(Provence),  arr.  cl  à SS  k.  de  Digne , caut.  et 
K de  Me/d.  Pop.  303  b. 

JEAN -PIED-DE-PO HT  (St-),  petite  ville 
forte,  B. -P  y rêne  et  (Navarre) , arr.  de  Mau- 
léoo,  et  à 30  k.  de  St-Palai»,  rlief  • I.  de 
cant.  5J.  A 8J2  L.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Place  de  guerre  de  4”  classe.  Cure. 
Gîte  d’t-lape.  Pup.  2.3.12 li. — Tu  h si»  du  tnas, 
grés  bigarré. 

Autrefois  capitale  de  la  Navarre. 

Celte  ville  doit  son  nom  à sa  position  ail 
pied  des  ports  ou  passage  de  France  en  Es- 
pagne. Elle  est  dans  une  situation  pittoresque, 
sur  la  Nivc,  au  centre  de  plusieurs  vallons  di- 
vergents qui  pénetrmt  jusqu'à  la  frontière  , «I 
se  compose  d'uu  petit  nombre  de  rues  étroites  : 
elle  n'a  d'importance  que  par  sa  position  , qui 
en  fait  une  des  rli  f»  de  la  France  , et  surtout 
par  sa  citadelle  placée  sur  une  hauteur , d'où 
elle  domine  les  trois  gorges  par  lesquelles  on 
peut  arriver  d'Espagne.  Les  envirou»  recèlent 
des  traces  de  mines  d'argent  qui  furent  jadis 
exploitées. 

Le»  armes  de  St-Jean  Pied-de-Port  sont  : 
t futur  à uh  château  donjonné  de  trois  pièces 
d argent,  maçonne  de  sable  et  ouvert,  fenest ré 
d un  saint  Jean  Baptiste  d argent , tenant  sa 
main  drxtre  appuj  « sur  un  des  donjons , et 
de  t autre  tenant  une  longue  croix  posée  en 
pal  de  même. 

Pendant  la  révolution  die  a porté  le  nom  de 
Nivi-Fsavcsi. 

Aux  environs  de  St- Jean-Pied -de-Port  on 
doit  visiter  Ronceraux  , premier  lieu  d'Es- 
pagne, midu  fameux  par  la  défaite  de  l'ar- 
rirre-garde  de  Charlemagne  «a  778,  où  péni  le 
célébré  paladin  Roland.  Apres  avoir  | tassé  le 
col,  couvert  d'une  épaisse  forêt  de  bétres,  par 
lequel  on  pénètre  d'un  royaume  à l’autre,  on 
trouve  l’ahbaje  de  Roncevaillc,  que  nous  nom- 
mons Roncevaux  . elle  se  compose  de  grands  et 
solide*  bâtiments,  habités  par  des  moines  de 
l’ordre  des  grands  augustins,  qui  conservent 
quelques  armes  du  paladin,  entre  autres  deux 
boulets  de  13  c.  de  diamètre,  attachés  par  deux 
chaînons  de  fer  à un  manche  de  77  c.  de  long, 
garni  de  1er  à l’extrémité.  Le  souvenir  de  Ro- 
land est  vivant  et  glorieux  dans  ce»  lieux  : c’est 
daus  la  plaine ',  à I k.  an  midi  de  l'abbaye, 
près  du  village  de  Bar  guette,  que  te  donna  U 
ha  taille  où  succomba  le  preux.  Près  du  lieu 
dit  château  Pignou  existe  une  ruine  nommée 
l’hôpital  de  Roland,  où  ce  guerrier,  blesse  mur- 
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trllemcnt.  parvint  à se  réfugier  et  rendit  le 
dernier  soupir  ; uou  loin  de  là  est  une  fon- 
taine que  les  gens  du  pays  regardent  rom  me 
bienfaisante  à eause  de  Roland. 

Foires  le  mardi  de  Pâques  et  le  mardi  de  la 
Pentecôte. 

JEAN-PI.  A- OE-CORM  (St-),  vg,  Pyrénées- 
Or.  (Roussillon),  arr.,  cant.  et  à 6 k.  deCérat, 
t:  du  Bnulou.  Pup.  524  b.  Sur  la  rive  gauche 
du  Tech. 

La  plaine  de  cette  commune  est  mémorable 
par  la  déroule  de  l'armée  frauçaue  sous  les  or- 
dres du  manSchal  de  Schombeig.  Surprise  dans 
la  nuit,  eu  I6Î4  , par  l'armer  e«puguolr,  com- 
mandée par  le  duc  de  SM^ernuua.  vice-rui  de 
Catalogue,  les  ulbrier»  et  In  suidais  a 'eurent  le 
temps  ui  de  s'armer  , ni  même  de  s'habiller  ; 
Iwaucoup  d’mlre  eux  arrivèrent  à Pcrpjgiuu 
en  chemise. 

Ou  y remarque  les  ruines  d’un  château  cons- 
truit vers  la  lin  du  xii*  siècle. 

JKAN-POl  DGE  (Üt-),  vg.  B. -Pyrénées 
(Béarn),  arr.  et  à 42  k.  de  Pau,  caut.  et  U de 
Garliu.  Pop.  300  h. 

JKAX-POI  TtiK  (St-),  vg.  Gers  (Arma- 
gnac). arr.  et  à 20  k.  d’Auch  , cant.  et  j£J  de 
Yic-Eéseasac.  Pop.  420  h. 

JEAN-RUURBAt  U (St-),vg.  Moselle  (pas  s 
Messin),  are.  et  à 20  k.  deSarregueiumes,  cant. 
de  Sarrable,  ££3  de  Pullelangr.  Pop.  1,046  h. 

Patau.  du  général  d’artillerie  Eaiû. 

JKAN-ROCHK  (St-j,  vg.  irdc.he  (Yiva- 
rais),  arr.  et  à 45  k.  de  luuruon,  caut.  de  ht- 
Martiu-dc-Valanias,  I-jdu  (Jiaybrd.  P.  841  h. 

JEAN  SAGXlÈltE  , vg.  Loire  (Forex), 
arr.  et  à 4*0  k.  de  Montbrison,  caut.  de  St- 
(«rorges-en-Couzan , Btk*  Bocn.  P.  440  il. 

JKAN-MT-GERVAIM  (ht-)  , vg.  Puy-de- 
Dôme  (Auvergne),  arr.  et  à 17  k.  d’ixsoire  , 
cant.  et  bJ  de  Jumeaux.  Pop.  627  h. 

JEA2V-MT- NICOLAS  (Si-),  'g.  II. -Alpes 
(Dauphiné) , arr.  et  à 42  k.  d'Embruu  , cant. 
d’Orciéres,  ta  de  St-Donnet.  Pop.  783  h. 

JEAN -MOLRYMI EUX  (St-),  vg.  J*ire  (Fo- 
rez), arr.  et  à 15  k.  de  Moulin i -on,  cbcf-l.  de 
caut.  Cure.  Bureau  d’euirgist.  à Sl-Boiincl-le- 
I Château.  :-î.  A 439  k.  de  Paris  pitir  la  taxe 
de»  lettres.  Pop.  710  h. — imin  cristallisé 
ou  primitif. 

| JEAN-MCR-CAIU.T  (Si-),  'g.  Seine-In f,, 

! connu,  de  St-André-suMàully.CSdu  Frénrau. 

Patau  de  Pm.-Jacq.  (>uuut  . littérateur 
i et  biographe. 

I JEAN -SCR-COCESNON  (St-),  vg  llle-et- 

| Vilaine  (Bretagne),  arr.  et  à 15  k.  de  Fou- 
I gères,  cant.  et  £3  de  Sl-Aubui -du -Cormier. 

| Pop.  797  h. 

JEAN-SIR  - KRVK  (St-),  bg  Mayenne 
(Maine),  are.  et  a 3 k.  de  Laval,  cant.  de  Ste- 
Su/anur,  Î-:  de  Vaiges.  pup.  1,190  h. 

On  remarque  à 4 k.  S.  de  ce  village,  sur 
la  rivière  d'Erve,  les  ruine»  de  ronuenue  ca- 
pitale des  Emens  ( Arvii ).  Les  curieux  qui  ont 
exploré  ce»  ruines  les  ont  reconnues  dons  une 
grande  quantité  de  vieilles  foudalious  qui  éloi- 
gnent la  charrue  de  ce  terrain , toujours  in- 
, culte,  et  nommé  encore  la  Cité  ; on  y trouve 


plusieurs  débris  d'aiitiquilés*.  ce  qui,  joint  à la 
dénomination  du  lieu,  a déterminé  l'opiuiou  de 
d' Au»  die,  à qui  l’on  doit  la  découverte  de  eeUe 
cité  gaului.se,  inconnue  avant  lui. 

Direelement  au  - iIcmou»  sont  les  grottes  de 
Sauge.  vulgairement  connues  sous  le  nom  de 
Caves  à Margot.  Ces  groin»  sont  creusées 
dans  deux  rochers  énormes , entre  lesquels 
passe  la  rivière  d'fcrve  ; cllr*  offrent  pltoieur* 
salle»  de  différentes  grandeurs,  décorées  de 
belles  concrétions.  Les  plus  vaste»  ont  20  m. 
de  diamètre  ; les  voûte»  en  sont  formées  par 
des  rochers  dont  quelques -uns  semblent  être 
sur  le  |kmuI  de  lomlirr.  il  y en  a qui , comme 
des  colounes  naturelle»  , s'élèvent  de  la  terre 
jusqu’à  la  voûte.  Eu  qurlqucs  endroits  , le  sot 
des  glottes  est  lormé  d'énorme*  blocs  de  ro- 
cliers  ulTraut  de»  feule»  et  de»  (iasurcs  dont  une 
soude  de  33  m.  n'a  pas  reucoutié  le  foud  ; dans 
d'autres  sali»  c’est  un  lune  de  terre  argileuse 
assez  luollr  et  sur  laquelle  on  distingue  1rs 
traces  de  quelques  animaux  qui  ckrrebrot  im 
refuge  dau»  ce»  souterrains  ; on  y trouve  de 
distance  en  distance  des  (laques  d'eau  lim- 
pide , mats  peu  profondes.  Les  Caves  à Mar- 
got n' offrent  peu  d'ècbo  ; la  voix  n'y  est  réper- 
cutée que  d’uue  manière  trcs-souidc  ; elles  sont 
d'aillcuis  encore  peu  connues,  n'ayant  été 
qu'iaipaifaiteinreit  ev (dorées. 

JE  AN -SI  R-INDRK  (8I-),  |f  Indre-et-Loire 
(Touraine),  arr.,  EJ  et  a G k.  de  Loches,  cant 
de  Léon.  Pop.  657  h. 

JEAN-SL  it-MA  Y ES  NE  (Si-),  vg.  Ma)  vins 
(Maine) , are.,  canl.,  bJ  et  a 10  k.  de  Laval. 
Pop.  1,481  h. 

JE  AN -SI’ R -MOI  VUE  (St-),  vg.  Marne 
(Champagne)  , are. , (S  «I  à 18  k.  de  Chiions- 
sur-Manic,  cant.  de  Marson.  Pop.  248  h. 

JKAN-SLB-RKYSMOC.SE,  vg.  Ain (Breaae), 
arr.  et  à 29  k.  de  Bourg-en-Bresse,  cant.  et  S 
de  St-Trivier-de-Coiirles.  Pop.  1,665  li.— 
Ou  y trouve  une  source  d’eau  minérale. 

JEAN -SC  R -TOI' R RE  (St-)  , vg.  Marne 
(Champagne),  arr.,  cant.  et  à 20  k.  de  Sto- 
MénchouJd , C-j  de  .Suip|ie.  Pop.  349  h.  — 
Foires  les  24  et  25  juin. 

JEAN-MC R-VEYI.E  (Si-),  vg.  Ain  (Bresse), 
are.  et  à 30  k.  de  Bourg  eu-Bresse,  caoC  de 
Pool -de- Vey  le,  £gj  de  Mâcon.  Pup.  1,099  h. 
— Ou  y trouve  une  source  d’eau  minérale. 

JEAN-MC  R- VILAINE  (Si-),  «g.  lUa-at- 
Vilntne  (Bretagne),  are.  et  à II  k.  de  Vitré, 
cant.  et  b.'  de  Chatraubourg.  Pop.  882  h. 

JE  ANTES  , vg.  Aisne  ( Picaiüie  ) , arr.  et 
à 13  k.  de  Yervius,  caut.  d’Aulienlon,  EJ  de 
Ploiuiou.  Pop.  1 ,047  h. 

JEAN  IKOUMO.V  (St-),  vg.  l'tmistine 
(Bretagne),  arr.  et  à 20  k.  de  Quimper,  canl. 
ut  EJ  de  Pont -P  Abbé.  Pop.  1.022  b. 

JEA.N-V  A RENNES,  vg.  Indre,  Comm.  de 
Thizay,  bJ  d’Istoudun. 

JEANYR  AIN  (SI-),  vg.  Cher  (Berry  ) , are. 
et  à 27  k.  de  St-Auuiul-MtMiIruud  , caut.  «2 
CEJ  de  Cbileaumcillaut.  Pop.  435  b. 

JEIkSUElM,  vg.  H.-Bltin  (Alsace),  arr., 
C3«t  à 12  k.  de  Colmar,  caut.  d'Atidoihveim 
Pop.  1,227  b. 
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JEL'RE-D’AY  (Si-). 
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JOIGNY. 


JEGUN,  petite  ville,  fier»  (Armagnac).  arr., 
E.  Iwmu  dVmvgist.  et  à 1 7 k.  d' Audi,  ch.-l. 
de  cant.Cnre.  Pop.  9,076  h,  — Ttiuui*  ter- 
tiaire mmeti. 

Foire»  le  dernier  jeudi  de  janv.,  fé*.,  «ml, 
mai.  juillet,  août,  oet.,  nov.  et  déc. 

JEKLAIN,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  à 
3$  k.  d'Avcsncs,  cant.  et  E du  Qucsnoy.  tor. 
Pop.  1.000  h. 

JKNNKVILLE , eg.  Seine-In/.,  comm. 
d'OlTnimille , E de  Dieppe. 

JKXOllI.LY.  vg.  Côte-d'Or y comm.  de 
Dompierie  - en  - Morvant , E de  la  Maison - 
Neuve. 

JKNS-D'HEITRES,  vg.  Meute,  comm.  de 
l'Isle-cu-Rigault,  23  de  Saudrupt. 

JEHCKY,  vg.  Eure,  comm.  d’ÏÜiers-FE- 
véque.  23  de  Nonancourt. 

JÉROME  (SI-),  vj,  Ain  (Bourgogne),  arr. 
et  à 35  k.  de  Nautua,  cant.  de  Pouria,  O de 
Crrhon.  Pop.  1 ,039  h. 

JÉROME  (St-),  Tg.  Douche t-du-Rhône  , 
comm.  et  H de  Marseille. 

JÉROME  (St-),  vg.  Tarn,  comm.  de  Cas- 
tri  nu  u-de-M  ont  mirai,  l-Z  de  Caillac. 

JÉSONVILLE,  vg.  Fosget  (Lorraine),  arr. 
et  à 99  k.  de  Min-court,  cant.  et  E de  Darne}'. 
Pop.  449  I». 

JFS.NAINS,  vg.  A ut*  ((Jiampagne),  arr.  et 
à 13  k.  de  Bar-sur-Aulie,  cant.  et  H de  Veu- 
cUrnvrr.  Pop.  343  b. 

JKTTKRSW ILI.FH.  vg.  B. -Rhin  (Alsace), 
air.,  CS  et  à 11  k.  de  Saxerue,  cant.  de  Mar- 
moutier.  Pop.  330  h. 

JKTTINGKN,  vg.  H. -Rhin  (AUacc),  arr., 
cant.,  E et  à 19  k.  d’Altkirrh.  Pop.  360  h. 

J Et' FOSSE,  vg.  Eure,  comm.  deSt-Auhin- 
sur-Gailkm,  23  de  (Villon. 

JEL'FOSSK  . vg.  Scine-ct-Oisc  (Beaiirr), 
arr.  et  à 16  k.  de  Mantes,  cant.  et  E de  Bun- 
nierrs.  Pup.  304  b. 

JELGNY,  vg.  Aube  (Champagne),  arr.  et  à 
95  k.  deTrayes,  cant.  et  Jgj  «le  BoniUy.  Poji. 
479  h. 

JEV-LES-B01S,  vg.  Indre  (Berry),  arr.  et 
A 18  k.  de  Châteauroux , cant.  et  Z-'.  d'Arden- 
t«»-St- Vinrent.  Pop.  656  b.  — Bel  établi vve- 
ment  de  culture. 

J El -M  AKH  HRS.  vg.  /mire  (Berry),  arr. 
et  a 39  k.  de  Chiteauroux,  cant.  et  13  d’E- 
cucillé.  Pop.  S 20  h. 

JF.I’MO.YT,  vg,  N o ni  (Flandre),  arr.  et  à 
98  k.  d'Avcsucs,  cant.  et  E de  Mnubnige. 
Pop.  896  h.  — • Scicnes  de  marbre.  Fnnderic 
dr  fer. 

JEUNETAt  (le),  vg.  Cher,  comro.  deSou- 
laugis,  27  des  Aix-d'Angillon. 

JEl'RE  (SI-),  vg.  H.-tAtire  (Languedoc), 
arr..  Q d à 11k.  d'Ysseugraiix,  mut.  de 
Tenir.  Pup.  9,650  b.  — Foire»  les  94  mars, 
15  mm.  93  juin.  10  sept..  7 et  31  oet. 

JFI  IIF.-D  ASOAt  HF  (St-),  Vg.  Ardèche 
(Vivant») . arr.  et  à 40  k.  de  Tournon,  cant. 
et  K «U-  Sl-Agrève.  Pop.  900  b. 

JF.I  HF.-U  AY  (St-),  vg.  Ardèche  (Viva- 
rai*),  bit.  et  à 15  k.  de  Tournon.  caut.  et  E 
de  Satàlieu.  Pop.  4$H  b. 


JEl'RRK  , vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 18  k.  de  St-Oaude,  cant.  et  EJ  de 
Moirahs.  Pop.  417  h. 

JF.l'XKY , vg.  Fosge»  ( lorraine),  arr., 
cant.,  C*J  vt  à 4 k.  d'Epinal.  Pop.  469  b.  — - 
Carrimv  de  pierre  meulière. 

JKl'X-LES-B  ABI>S,  vg.  Côte -dOr  (Bour- 
gogne). arr.,  cant.,  E«t  à 19  k.  de  Sctpur. 
Pop.  144  h. 

JEVONCOrRT,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 37  k.  de  Nancy,  mut.  d'Ifaroué, 
CF3  de  Neuviller-sur-Moselle.  Pop.  153  h. 

JEZALX  VILLE,  Vg.  Meurthe  (b.rwiw), 
arr.  et  à 95  k.  de  Nancy,  cant.  cl  C£3  de  Pout- 
à-Mousson.  Pop.  C78  b. 

JEZKAl'X,  vg.  //.- P f renées  (Armagnac), 
arr.  et  A 38  k.  «le  Bagnérc*-de-Bigorre,  cant. 
et  E d’Arrean.  Pop.  831  II. 

JOACIIIM  (St-),  hg  Jjoire-lnf.  (Bretagne), 
arr.  et  à 95  k.  deSavenay,  cant.  et  S de  Pout- 
ChAleaii.  Pop.  3.280  h.  — Ce  bourg  est  situé 
au  centre  des  immenses  ma  rai*  de  la  grande 
Brirrc,  sur  un  îlot  élevé,  entouré  en  hiver 
d’une  vaste  nappe  d’eau  formée  par  les  inonda- 
tions du  Brièn:.  Il  sccomimsed’nn  grand  nom- 
bre «le  maisons  trés-éloignées  les  unes  des  au- 
tres, interrompues  par  «les  ormeaux  qui  se  «le*- 
sinent  agréablement  sur  une  plaine  immense. 
Depuis  l'ilôt  sur  lequel  le  liourg  est  hftti,  jus- 
qu'au coteau  le  plus  proclic.  ver»  l’onest , le 
Mil  n'e»l  i|u’une  tourbière,  dont  l’exploitation 
remoule  à une  époque  très-reculée. 

JOANNAS,  vg.  Ardèche  (langucdoc),  arr., 
cant.,  23  ctà7  k.  de  Largentière.  Pop.  913  h. 

JOB.  vg.  Pur  -de- Dôme  (Auvergne),  arr., 
tant.,  fri  et  a 9 k.  d'Amheft.  Pop.  3,360  h, 

JOBOt'RG,  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  A "93  k.  de  Cherbourg,  caut.  cl  3 de  Beau- 
mont. Pop.  810  b. 

JOCII . vg.  pyrénêes-Or.  (Roussillon),  arr. 
et  à 19  k.  de  P rades,  cant.  et  23  de  Yinça. 
Pop.  302  b. 

J OT.II ES,  vg.  Marne  (Cltampagne),  arr.  et 
à 97  k.  d'Epcmay,  cant.  de  Muulmort,  23 
d’Ktoge».  Pop.  90  h. 

JOISAHD  (St-),  vg.  Loire  (Foret),  arr.  et  à 
23  k.  de  Roanne,  cant.  de  Néronde,  CEI  de 
Neulise.  I*op.  646  h. 

JOKLS  (St-),  vg.  At-erron,  comm.  «le  Cav 
tclnau-Pry  raies,  &J  de  Sauvclerre. 

JtKl  F,  vg.  Motrlie  (pot»  Messin),  arr., 
cant.,  E et  à 7 k.  de  Bricy.  Pop.  916  h. 

JOGANVILLK,  vg.  Manche  (NormaiMlie), 
arr.  et  a 10  k.  de  Valogue»,  caut.  et  J£  de 
Moulrbourg.  Pop.  140  h. 

JOIENVAL,  vg.  S cinr-et-Oiie,  comm.  de 
Cbambourry,  SJ  de  SlGfrmiiHS-Dye. 

JOIGXY,  vg.  Ardennrt  (Champagne^,  arr. 
de  Mézièrt»,  cant.,  H et  A 10  k.  de  Ourle- 
ville.  Pop.  619  h. 

JOIGXY.  Joeinincnm,  J ni  ni  arum,  ville  an- 
cienne, Yonne  (Champagne),  chef- 1/ «le  MUS- 
préf.  (9*  arr.)  et  d’un  cant.  Trib.  de  1"  insl. 
et  de  comm.  Collège  communal.  Cure.  Gîte 
d’étape.  57.  vy.  Pop.  6,741  b.  — TYuun 
crétacé  supérieur,  craie. 


I Autrefois  diocèse  «le  Sent,  parlement  et 
intendance  «le  Paris,  chef- lieu  «l’élection,  pré- 
vôté, lailhagr,  grenier  & ar|,  brigade  de  maré- 
chaussée, routent  de  capucin*. 

Quelque»  auteur»  pensent  «pie  Joigny  oentpe 
lYmpbremcut  de  l’ancienne  Randritum,  que  la 
Taliüt  de  Peutinger  place  entre  Sens  et  Auxerre. 
Guillaume  11  aUTanchit  1rs  habitants  par  une 
du  rte  de  1238. 

Les  im«i  de  Joigay  sont  : d azur  à un 
plan  de  la  ville  avec  set  muraille»,  tour»  et 
porte»  if  or,  entourer»  <T  un  faste  de  sinopte. 
Celle  ville  est  bAtie  en  amphithéâtre  sur  un 
coteau  au  pied  duquel  coule  la nviéred'Yonnc. 
On  y entre,  dn  roté  de  Sens,  par  une  belle 
grille,  après  laquelle  un  quoi  spacieux  et  très- 
élevé  régne  le  long  «le  F Yonne,  jusqu'à  une 
gnllr  semblable  placée  A son  extrémité,  où 
almutil  la  nmte  de  Dijon.  Vers  le  milieu  du 
«pjai,  011  traverse  F Yonne  sur  un  beau  pont  d« 
pierre  «pii  conduit  A un  faubourg  où  alHiutit  la 
roule  d' Auxerre.  La  ville  proprement  dite  est 
groupée  au-dessus  du  quai,  contre  la  jimtc  du 
coteau  qui  régné  le  long  de  U rive  «Imite  de 
l'Yonne.  I je%  rue»  eu  sont  étroites,  mal  perrées 
et  d'un  accès  difficile  ; qndquea-tUK»  mém» 
ne  sont  praticables  qu'au  moyen  de  ram- 
pes en  fer.  fixée!  le  long  de»  maisons.  Dans  la 
partie  la  plus  élevée  sont  les  restes  d'un  an- 
«•»en  château,  mm  mettre  par  le  «lue  «le  V ille- 
roy, mais  qui  n’a  jamais  été  achevé  ; les  murs 
sont  en  Louage*  rustiques  d’an  gnirc  sinçidicr. 
De*  terrasses  de  ee  rbàteau  on  jouit  d'une  vue 
magnilicpir  sur  les  borda  de  l'Yonm*  et  sur  l.i 
campagne  mtirnunautr. 

la  catbédmb*  est  tm  édifier  «In  xv*  siècle, 
tros-clcgant  et  trt  s-orné  ; A la  voûte  «lu  cher  11  r 
est  une  clef  en  saillie  d’une  sculpture  immense. 
Cetteéglise  se  trouvait  autrefois  dans  Fciicrmte 
«lu  rhAteau,  ainsi  qu’une  jolie  chapelle  bâtir  sur 
le  sommet  «In  rot«‘au,  et  ronverhe  aujourd'hui 
en  paroisse. 

On  rrmarqiH*  encore  à Joigny  le  quartier  de 
cavalerie  et  b salle  «l'audieuct*  du  tribunal . 

Biographie.  Patrie  du  Iténédictin  «kuu 
VlBtL. 

Du  savant  médecin  Bm.nnoi*  dk  la  Moth», 
Isiit'iiin.  F*abri«pie«  de  grosses  «Irapc- 
ries,  toiles,  feuillette».  Distillerie*  d’eau -ib-- 
*«e.  Y inaigrerie*.  Tanneries. — Commerce  de 
grain»,  vins,  tonneaux,  bois,  r ha rl mu  ; rai- 
siné qui  se  fabrique  à Cerisiers,  Dixmont,  Pif- 
fonds,  et  autour  de  Joigny,  etr.  Marché»  c«iii- 
sidéniliJe*  pour  les  grains,  les  mercredi*  et  sa- 
medis. Foire»  le»2janv.,  10  août,  14  sept., 
1ar  oet.  et  lundi  de  Pâques. 

À 35  k.  N. -O.  d'Auxerre,  141  k.  S.-K.  de 
Pari*. 

L’arrondissement  de  Joigny  est  composé  de 
9 canton*  *.  Ailbnt-sur-Tlmlon,  Bleucan,  Bric- 
non,  Cerisiers.  CJiarny,  Joigny,  St-Fargcau, 
St-Jidirn-du-Sault,  Vfllenenve-le*Hoi. 
Bibliographie.  IkltttT.  Extrait  if  un  rap- 
port sur  let  fouilles  faites  en  mars  1820, 
sur  le  monticule  de  Manchette,  au  terri- 
toire de  Joigne  i Métn.  «le  la  société  royale 
de*  antiq.  de  Fronce,  t.  vu,  1896,  p.  973. 
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JOINVILLE,  Jovitia,  Joeis  Villa,  vilk:  an- 
cienne, H. -Marne  (Champagne),  »rr.  et  à 18  k. 
de  Va*») , rhef-1.  de  cant.  Cure.  Gîte  d’étape, 
CiT.  vy . A 941  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
(«lires.  Pop.  3,196  h.  - - Tuum  jurassique, 
étage  supérieur  du  ■}  steroe  uolitiqur . 

Autrefois  priitripaulé  et  i lulmu,  diocèse 
et  intendance  de  (Jiàlons,  parlement  de  Puis, 
chef-lieu  d'élection,  bailliage,  collegiale , S 
courent*. 

L'origine  de  cette  fille  est  inconnue,  car  nous 
croyons  inutile  de  faire  ressortir  l'absurdité  qui 
en  attribue  la  fondation  à Janus.  lits  premiers 
titres  où  il  en  est  fait  mention  ne  remontent  pas 
au  delà  du  îx*  siede.  Sur  le  sommet  delà  nmn- 
tague  qui  la  domine  s’élesait  jadis  une  tour 
de  enmtrurtiou  romaine,  connue  sous  le  uom 
de  tour  de  Joviu,  dont  les  dentiers  débris  n om 
disparu  quVii  1649.  OlUi  tour  étant  devenue 
un  des  points  de  défense  du  pays,  tout  porte  à 
croire  que  des  habitations  se  groupèrent  à l'en- 
tour, et  qu’en  se  nmltipliaut  rilr»  forma  eut 
une  s ille  qui  prit  le  nom  de  Joinville. 

Joinville  était  autrefois  une  place  finir,  que 
Cliark-s-t'hiiu!  a*\K-gea,  prit  et  brûla  en  1544. 
apres  la  capitulation  de  St-Diiier.  français  I** 
la  fit  rebâtir  |ieu  de  temps  apres.  la  terre  de 
Joins  ille  osait  pnmitis  ennui  le  titre  de  baron- 
nie. Henri  II  l’érigea  en  principauté,  en  1551, 
en  fascur  de  François  de  Guise  (celui  qui  fut 
assassiné  par  Pn(lrot).  Un  mognilique  château 
couronnait  alot*  la  montagne  qui  domine  la  ville. 

Le  château  de  Joinville  fut  luiti  au  xi*  siede, 
*ous  le  régne  du  roi  Robert,  par  Etienne  de 
Vaux,  et  agrandi  succesMÎvcment  par  les  sei- 
gneurs qui  l'habiiercnt.  A l'extrémité  du  rhe- 
miu  qu'il  faut  gravir  aujoiird'bui  pour  pane- 
nir  à I emplacement  qu'occupait  ce  château 
était  iiàtie  la  portr  d'entrée,  située  près  des 
restes  de  la  tour  de  Jovin,  regardée  générale- 
ment rumine  la  cuiutrucliou  primilise  autour 
de  I.M|iM*lle  se  forma  la  ville.  L’église  centrale, 
précédée  d'un  cinirlière  fermé  île  murs,  s’of- 
frait ensuite  aux  regards  du  visiteur.  A celte 
église  se  rattachait  une  chapelle  faisant  saillie 
au  dehors,  loqudle  mmmnniquait  par  une  ga- 
lerie couverte  aux  salles  du  château.  Non  loin 
•le  là,  et  du  milieu  des  liàtimcuts,  s'élançait  nue 
tour  garnie  de  meurtrières  a sou  uuiimel,  qui 
dominait  tout  l'édifice,  loi  gratuit-  salle  avait 
vue  »ur  la  ville  et  donnait  sur  une  large  ter- 
rasse ornée  d'appuis  a jour  et  taillée  dans  le 
roc  vif;  ru  dehors  de  crtle  façade  existait  un 
eahiuet  où  (ut  signée,  le  S janvier  15«5.  la  fa- 
meuse Ligue  dite  du  hicn  public.  La  salle  des 
gardes  s'avançait  à l’angle  du  Intiment , et  con- 
duisait par  un  grand  escalier  au  jeu  de  paume, 
qui  ve  prolongeait  sur  le  |*-iirhniit  du  coteau 
prés  de  I»  tour  dite  de  Rouit -feu.  Derrière  le 
cl  liteau  étaient  les  cours  et  le*  jardins.  Au  delà 
do  cette  plein ierr  enreinle  existait  une  vaste 
esplanade  qui  s’allongeait  du  côté  du  hui*  pour 
y former  trois  bastions. 

Aujourd'hui  tout  est  bien  changé.  A la  pion 
de*  toars  et  de*  sale*,  à la  plan*  d'une  vaste 
cuisine  où  l'on  comptait  sept  clieminér*  colos- 
salw.  croissent  maintenant  drs  sapins  et  des 


peupliers.  L'esplanade  est  couverte  d'un  bo 
épais  où  l'ocil  n«  rencontre  plus  vestige  de 
construction.  Le  prolongement  du  jeti  de 
paume  sereeounallà  peine  ; et  s’il  reste  sur  un 
terrain  du  voidiiagr  de*  portion*  de  muraille* 
ou  quelques  briques  amoncelées,  la  pioche  et 
le  marteau  s’occupent  à les  faire  entièrement 
disparaître.  En  1790,  le  duc  d'Orléaus,  père 
de  S.  M.  Ixmis-Philippe,  mit  en  vente  te*  bâ- 
timent» du  cbâlrau  (dont  ou  négligeait  l'entre- 
tien depuis  longues  anuées),  à la  cl  large  de 
faire  tout  démolir.  Ses  intention*  fuient  exécu- 
tées, et  bientôt  disparut  le  v ieux  manoir  d’K- 
t ici  me  de  Vaux,  dont  le*  description*  le*  (dus 
minutieuses,  les  dessin*  le*  plus  ex  arts,  ur  ren- 
dront jamais  parfaitement  l'avpcrt  im|K>*ant  et 
pittorevquc.  L'Eglise  resta  jusqu'en  1793;  mais 
les  objet»  rares  et  piécieux  que  reufermail  le 
trésor,  le*  tombeaux  de»  Mm  «le  JoiuviUe,  mo- 
nument curieux  de  l'iustuirc  de  l'art,  fi'écliap- 
pémit  pas  aux  dévastations  ; tout  lut  brisé, 
anéanti  I 

Toutefois  b-  souvenir  de  la  bienfaisance  de* 
princes  de  Joinville  préservant  leurs  restes 
inorlei»,  que  le  conseil  municipal  ht  solenurl- 
lrmeut  transporter  dans  le  cimetière  de  la  ville, 
au  pied  d'uue  aucieuue  chapelle  qui  existe  en- 
corc.  En  1841,  un  artiste  du  pays,  M.  F.-A. 
Pernol,  réclama  du  jeune  piiuce  de  Joinv  ille 
une  tomlM1  pour  ceux  qui  avaient  jkhU-  son  il- 
lustre nom,  et  le  roi  lit  le*  frais  d un  muuu- 
nient,  consistant  eu  une  tomltc  eu  marbre  noir 
prov  r-naut  de*  uurieti*  lomlteaux  de»  sires  de 
Joinville  et  retrouvée  tl  y a quelques  années. 
Le  13  septembre  1841,  eut  lieu  l'inaugura tiun 
de  ce  monument,  sur  lequel  ou  a placé  l'wscnp- 
tiun  suivante  : 

T 

D.f.»  1*  «>m«Urr*  J*  Joinvill*. 

S«U  an*  1‘MkOm  A*  nkirSr*.  (■•gmr-l  Je*  ln«JiNa| 

J*  l'ancien»*  «yliw  cvlkfiilt  Ju  diilMU, 

**po«(.»T  : 

Jrw,  lift  il*  J cm*  villa,  ln»iori*n  Ha  r«t  uûnl  U«U  . 
Alllrltu*.  (4.11  LU  rt  Ml  Jcii*  frrtlIDU  ; 

l>«nr  J»  SamttrwL  H Marguvriia  Jt  V .■tlnamal. 

Ferri  I J»  UruiM  ii  Mi';unli  J*  Jcaimlle  ; 

Petit  II  YoltaHc  J* inj'iH,  rn«  H*  Sicile,  He  KiplH 
•I  •)«  JtmiJna. 

Henri  d*  6mdnf,  J*  M*i« . 

CUuJeHe  Lwnln, 

f remuer  d«  tftiaiw.iuuiti  Juiiwîll»,  k i * avril  ilia, 
e«  AnlMCKtte  d»  Hoartioa,  n-n  *jM>u»e. 

Fruruil ik  Unaigr,  ike  •!« Giiim,  prni.  j‘i  iwrili  Jniniillr, 
Muniw,  jirv»  iTOr I * »•  • , |.*r  Nlior, 

CluiUa  J*  GviM,  fit*  Je  Ilclki  I I*  llai.fif  ; 

H(*ri  U,UMrlM'U«i i ilr  nu,  Innrvlt, pi.  Jânrillr, 
tou»  fil»  il*  l.liuln. 

l>vui*  Je  ifpraii  «I  Jusiid'xrpli  H*  Liniii*, 
UMiufiiiMr  rejeton  val  la  ilium*  lige 
il  ItcuuJe  rn  grand*  konnnei. 

* 

Leur»  re»iei , tram  parla»  la  >1  nov-nihw*  179»  a*  cinari.fr' 
ptraMHil,  H'aj-.rêe  la  *cv*  du  pfapl», 

sailli  rtesuittu  J*  w nurbrr.  ilumne  p«»  la  vUla, 

]uur  au*  Ira.»  du  ru»,  le  il  srjilraafiia  1 S 4 1 . 

Pris  des  dernières  maisons  du  fauliouri,*,  ou 
existait  autrefois  le  couveut  de  St e- Anne,  »e 
trouve  un  immense  nu  lo»,  nomme  le  Grand- 
Jardin  , au  milieu  duquel  s'élève  ruurietiiir 
maison  de  plaisance  des  ducs  de  Gutse.  appelée 
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nie  Petil-Châtenu.  Les  trois  d«Vmrs  ou  clorlsers 
dont  il  était  surmonté  out  été  rasé*,  l'escalier 
principal  est  devenu  douille,  et  In  chapelle  du 
château  forme  un  grenier;  mais  l'extérieur  de 
l'édifice  evt  bien  conservé. 

Le*  arme*  de  Joinville  sont  : tfaznr  à 
troié  broyés  <C or  bouclées  (T argent  poires  en 
face;  au  chef  d'argent  au  lion  naissant  de 
garnies. 

La  ville  de  Joinville  est  Idtir  dons  nue  situa- 
tion agréable  sur  la  Marne  , au  pi«|  de  la 
montagne  sur  laquelle  s'élevait  le  château. 
Dex  coteaux  riants,  couverts  de  bois  et  de  ri- 
*'hes  vignobles,  de*  village*  nombreux  animent 
*»t»  alentours.  An  bord  de  la  rivière,  de»  forges, 
des  hauts  fourneaux  toujours  en  artivifé,  suffi- 
sent à peine  pour  exploiter  le  miuerai  de  fer 
que  J'ou  trouve  en  aliondance  aux  etmmu*. 

Biographie,  l'inu  deJm,  sire  u*.  Joix- 
mu,  historieu  d«  saiut  Louis. 

Du  porte  GtrroT-Duntiiitxas,  député  au 
conseil  des  cinq  cents  et  membre  du  nu  |»s  lé- 
gislatif. 

Du  compoMtrvir  de  musique  D»  vinu  , au- 
teur de»  VUit andines,  etc.,  etc.,  mort  à du- 
rai ton  en  1803. 

IaucsTKii.  Fabriques  de  Ixhuh-Icïjc  ai  laiive, 
de  Serges,  drogue  U,  tirdaines,  toile»,  treillis, 
filature»  dp  lr.mr.  Forge»  et  baiiLv  fourneaux. 

| — Foires  les  91  nur»,  19  juin,  17  sept,  et 
il  déc. 

Bibliographie.  FitttL  (Jules).  A aies  hut,>. 
ritfues  sur  la  t ille  et  Us  seigneurs  tir  Join - 
"lie,  arec  un  apjHUttlii  c contenant  les  pièces 
relatives  à l'ouverture  et  à ta  violation  fies 
tamise  aux  des  ducs  de  Guise,  à f enterre- 
ment de  Claude  de  lorraine,  etc.,  i«-8, 
1835. 

Histoire  et  [ïevriplion  de  fa  chapelle  S te- Anne, 
au  cimetière  de  Joinville,  iu-8,  18  J8. 
Puivut  (F.-A.).  Notice  sur  U château  de 
Joinville,  sur  Us  tombeau r tpi  il  renfermait 
et  sur  le  monument  érige  U 13  septembre 
1841,  ifui  recouvre  les  restes  mortels  des 
sires,  barons  et  princes  de  Joinville , br. 
iu-8,  1841. 

JOINYILLK-LE-PONT,  on  t_*  Basacnt- 
dv-Pomt-dx-St-Mai.-k  , v g.  Seine  {Ile-de- 
France),  arr.  rt  à 18  k.  «le  Sceaux,  cant.  de 
Gbareulon . |e- Pont . A 10  k.  de  Paris  pour 

la  taxe  des  lettres,  pop.  739  h. — Fabrique 
de  cuirs  vernis. 

JOIRK  (St-),  xg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  de 
Cnmmercy,  à 40  k.  de  St-Mihirl . caut.  de 
(KMidrecourt,  S:  de  Lignv.  P.  630  b. 

JOISKM.F,  vg.  Marne  (Brie),  arr.  et  • 
47  k.  d'E|H-n»ay,  nal  et  QQ  d*Eat<TMV.  Pop. 
936  h. 

JOI.I. vt  LT/. , vg.  Nord  (Flandre),  arr.  cl  à 

33  k.  d'Avesoes,  ram.  [VJ  du  (^uetnoy. 
P«q>.  998  h. 

JOLIVKT,  OU  ilcrii.m,  vg.  Mrnrthe  (l^or* 
raine),  arr.,  cant.,  H et  à 9 k.  de  Ijiuéville. 
Ptq».  530  h. 

JONAGK , vg.  Isère  {Donphiiir^  arr.  et  à 

34  k.  de  Vienne,  cant.  et  tj  de  Mewirux. 
Pop.  897  I). 
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JOSf.F.LS,  vg.  Hérault  (Iaoglicdocï,  BIT. , 
DH  et  à 15  k.  de  l/ude\«,  ouït,  de  Ixina».  Pop. 
757  h.  -j-  Ce  bourg  est  situé  dam  un  pays 
agréable  tl  fertile,  sur  le  rurisrau  de  Crmi- 
son.  Il  doit  m formation  à une  abbaye  que  dé- 
truisirent les  Sarrasins,  et  qui  fut  rétablie  par 
— Foires  les  *9  août  et  *9  uct. 

JOMHK  , Vf.  Yonne  , rnmm.  et  KJ 
d'A  il  verre. 

JU.XCHfRP.  (b),  vf.  rentier  (Poitou),  arr. 
et  à 32  k.  des  SabJ  »,  ra»t.  dm  Moulsen,  Kl 
d’A  vrillé.  Pop.  341  h. 

JOXCIIKBK  (b),  Vf.  H. -Vienne  (Limon. 
mu),  arr.  et  à 97  k.  de  Limoge»,  cant.  de  Lau- 
rin e,  de  Riici.  pop.  550  b. 

JO.M.Jlt  RK.S,  vf.  Drôme  {Dauphiné),  arr. 
cl  à 3 1 k.  de  Die,  raut.  et  Kl  de  Luc -en- Dkù». 

, Pop.  312  b. 

JO.Vt.HhKk->,  Vf.  H, -Loire,  cumni.  de 
Raiirel.  de  Carres. 

JtIXCHKRKTH  (les),  vg.  Orne,  rouira,  et 
K de  b Ferlé  Macé. 

JOXCHF.RRV,  Vg.  H.’ Rhin  (Alvare),  «T. 
et  à 1 8 L.  de  lie!  fort , raut.  et  B3  de  Dellr.  Pop. 
474  h. 

JONCHER  Y,  Vf.  H. ‘Marne  (Champagne), 
arr.,  caot.,  KJ  et  à 6 k.  de  Chauniuat-en-Bassi- 
piv.  Pop.  350  II. 

JOXClIfcKY  - SL'R  - SITPPK  , vg.  Marne 
(Champagne-,  nrr,  et  à 62  k.  de  Chàlons-sur- 
Mamr,  rant.  et  PH  de  Suippe.  Poji.  493  h. 

A Joocbery  continence  un  nqurduc  romain, 
cous  1 nul  vraisemblablement  pour  amener  4 
Reims  une  partie  de*  eau»  dr  b Suippe.  Cet 
aqueduc,  dont  on  voyait  naguère  de  grande»  1 
partie.»  intacte»,  mai»  dont  il  ne  rr*le  plus  guère  ■ 
qu«  i|ueb|ur»  déltri»  dont  on  pouvait  suivre  b 
trace  sur  uuc  étendue  de  27  à 30  k.,  traversait 
les  territoire»  de  Joorhery,  Aulirrive,  Proeuies,  ! 
Pmui.iv  , Puriir-ut . etc. , et  aboutissait  jus-  ' 
qu’au  delà  de»  Drax-Maiaans,  & 6 k,  de  Kcinu.  j 
Dans  certain»  cimIiymU  il  afiparamait  presque  ! 
à fleur  du  vol , et  dans  d'autre»  à 10.  15  et 
20  ni.  au-dt-sMMi*  ; il  faisait  lieauroup  de  lignes  ' 
brisées,  et  à chaque  angle  était  un  regard  au- 
dr»«u»  d'une  fosse  ou  d’un  bassin  dans  lequel 
chacun  ]K>uvait  puiser.  L'eau  ruulait  sur  de 
large»  dalles  ; les  paroiv  étaient  en  grandes  et  | 
fpuiMc»  |»riqiHa«,  et  b voûte  en  moellons  durs;  j 
b hauteur  du  dallngr  a la  voûte  était  de 
1 m.  53  r.  et  la  largeur  de  1 m.  ; b bailleur 
Ordinaire  de  l'eau  était  de  80  c. 

JONCHER  Y - SIR  - VESI.F,  , vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  ci  4 18  k.  dr  Reims,  cant. 
de  Frime*.  K*  VJT.  A 138  k.  île  Pari»  pour  U 
Use  de»  lettres.  Pop.  562  h.  — Ce  village,  au- 
trefois cNiuaidérable,  est  agréa blemeut  situé  sur 
b Veste  et  sur  la  route  de*  f israes  à Reims,  qui 
en  forme  b principale  rue.  On  y voit  une  belle 
bain  talion  qu'embellit  un  vaste  jardin  paysager. 
Orné  dr  belles  eaux  vives.  — Foires  les 
1**  fév.,  veille  de  b Pentecôte,  31  ,août  et 
25  iiov. 

JONCOl'RT , vg.  Àisne  (Picardie) , arr.  et  ! 
i 13  k.  de  St-Quentin,  cant.  et du  Caldct. 
Pop.  860  h. 

JONcgClÈRES,  vg.  Vaucluse  (Gomtat), 


arr.,  cant.,  IVJet  4 8 k.  d’Orange.  P.  2.202  h. 
— Moulins  a garance.  Fdaturcs  de  soie. 

JOX4RF.IIL.  vg.  Aube  (Champagne),  arr, 
ri  à 45  k.  d’Arris-sur-Aube , cant.  et  K de 
Cha  range*.  Pop.  273  b. 

Jtt.Vt.Y . hg  Saone-rt-Lotre  (Bourgogne), 
arr.  et  à 34  k.  de  Charullr*.  cant.  de  b Gui- 
cbe.  Cite  d'étape.  Cs3.  A 382  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  t ,174  h.  — Foires  le* 
12  fév.,  25  mai , 12  sept,  et  23  uov. 

JOXOIX,  vg.  Cher,  rnmm.  de  .Mai sonnais. 
K de  Chitraumeilbnt. 

JONQl'ER  FTN  (les),  Jotiifuereia,  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.,  K cl  à 8 k.  de  Beraay, 
cant.  de  Braiimr-siiil.  Pop.  422  h. 

JONQL' EMETTES,  vg.  Vaucluse  (Comtal), 
arr.  et  à 10  k.  d'Avignon,  cant.  del’lsle,  Kde 
Sorgucs.  Pop.  275  h. 

JONQl'ER  Y,  vg.  Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 23  k.  de  Reims,  cant.  dr  Cliilillon-sur- 
Mame.  Kde  INirt-a-Bimon.  Pop.  137  b. 

JONQl'ETS,  vg.  Eure,  comra.  et  K de 
Beuzeville. 

JOXQITFRE  (la),  vg.  A or  (J , comm.  de 
Monr-en-Prv  elr,  K de  Douai. 

JONQI'lhRES,  vg.  Aude  (Langnedor),  arr. 
et  à 30  k.  de  Narbonne,  cant.  de  Durban,  K de 
Si  jean.  Pop.  153  h. 

JOXQI IKHKS,  petite  ville,  Bouches-du - 
Rhône,  comm.  dfej  des  Martigues,  ville  à U* 
quelle  elb  a été  réunie  en  1581.  V.  Masti- 

O (TU. 

JONQI'lhRES,  vg.  dard (Languedoc),  arr. 
et  à 16  k.  de  Mimes,  cant.  et  K de  Reauraire. 
Pop.  1,342  h. 

JONQI’lhRES.  vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  à 18  k.  de  Lodève,  cant.  et  K de  Gi- 
gnac.  Pop.  304  h. 

JOXQL’IÈRES,  vg.  Oise  (Picardie),  arr., 
K et  à 10  k.  de  Compiegne  , cant.  d'Estréea- 
St-Dcuri.  Pop.  702  h.  — Il  rsistr  sur  le  terri* 

’ toiie  de  cette  commune,  prés  de  b mute  de  Cler- 
| moût  à Compirgne,  une  éminence  sablonneuse, 
app-liV  la  ’1  ombeissoire  , qui  pourrait  être  un 
tumulu».  La  tradition  locale  veut  qu’il  y ait  des 
trésor»  enfoui*  sous  ce  tertre.  La  Tombeissoirc 
est  de  forme  ov  ale  et  a 15  m.  d'étendue  selon 
sou  grand  «lia noire,  et  seulement  2 à 3 m. 
d’élévation. 

JONQI'lhRES,  vg.  Tarn , comm.  de  Gi- 
hroudr»,  K de  Castres. 

JONS,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  et  à 36  k. 
de  Vienne,  cant.  H K de  Mey lieux.  P.  545  h. 

JONVAL,  vg.  Ardennes  (Champagne),  arr. 
et  k 25  k.  de  Vouricrs,  cant.  de  Tourteron, 
B3  d'Attigny . Pop.  505  h. 

JON  V FIXE, lig  H. -Saône (Franche-Comté) , 
arr.  et  à 46  k.  de  Vesou  I , cant.  et  K de  Jus* 
sey.  Pop.  869  h. 

O bourg  était  déjà  considérable  en  1450. 
époque  ou  les  plénipotentiaire*  du  duc  de 
Bourgogne  et  les  officiers  du  roi  de  Sicile  s’y 
midi  mit  pour  terminer  une  contestation  éle- 
vée entre  ces  deux  souveraiiu  au  sujet  de  b 
terre  de  St-Loop.  On  y voit  les  vestiges  d’uu 
chitrau  qui  annoiM'eul  la  puissance  des  an- 
ciens possesseur»  de  ce  manoir. 


Jonvelle  fut  assiégé  et  pris  par  Louis  XJII 
en  1637  : Gala»  le  reprit  launce  suivante  pour 
le  rui  d'Espagne.  I/rai»  X 111  le  lit  assiéger  de 
nouveau  par  braacry,  qui  »'eu  empara,  ût  dé- 
nadir  le  chitr.au  et  incendier  le  bourg , qui  ne 
s’rst  jamais  relevé  de  ses  ruines. 

Foires  le»  22  jau».  , 30  juin,  14  sept., 
13  nuv.  et  lundi  de  Quasiinodo. 

JON  VILLE,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  «b 
Commérer  , à 29  k.  de  St-Mihid , cant.  et  B 
de  VigikruUe».  Pop.  4>s7  h. 

JON VI IXE,  vg.  Seine -et- Marne,  comm. 
de  St-Fargeau,  fcj  de  Poolbierry. 

JOXZAC,  petite  et  ancienne  ville,  Charente- 
Inf.  (Sainlougr),  rbef-J.  de  sous  préf.  (5*  nrr.) 
et  d'uu  cant.  Trib.  de  I”  inst.  Cure.  M-  XE. 
Pop.  2,569  h.  — Tmuui»  crétacé  inferieur, 
grès  vert. 

Autrefois  diocèse  rt  élection  de  Saintes, 
parlement  de  Bordeaux,  intendance  dr  U Ro- 
chelle. 

Cette  ville  »t  située  sur  h Seugoc,  dans  un 
territoire  fertile  en  grains  et  abondant  m v ins, 
dont  on  bit  d'excellente*  eaux -de- vie.  Le  châ- 
teau , place*  dans  l'eucemte  et  à l’extrémité 
orientale  de  la  ville,  sur  un  mamelon  dont  b 
pied  est  longue  par  la  Seugur,  présente  un  as- 
pect majestueux.  Il  est  entouré  de  trois  côtés 
par  utt  fossé  creusé  dan*  le  roc,  large  de  7 ra. 
et  profond  de  15.  le  quatrième  côté  est  élevé 
de  22  ra.  au-dessus  de  b rivière  ; on  y entra 
par  un  pont-levis.  C'était  autrefois  une  petit* 
forteresse,  sous  Laquelle  de  vastes  souterrains 
se  prolongeaient  jusqu'aux  portes  de  b ville. 

Fabriques  de  serges,  droguefj,  calmnuks  et 
autre*  grosses  étoffes  de  laine  qui  se  vendent 
priori  paiement  aux  foires  de  Braucaire  et  da 
Bordeaux.  — Commerce  d'eaux-de-vie  supé- 
rieures, grains,  bestiaux,  «rais  et  excellentes 
volailles  pour  ('approvisionnement  de  Bor- 
deaux . — Foires  de  3 jours  le  lundi  apres  b 
1 9 juillet  et  le  2*  vendiedi  de  chaque  mois. 

A 39  k.  S.-E.  de  b Rochelle,  500  k.  S.-O. 
de  Paris. 

L'arruodiurmcnt  «le  Joozac  renferme  7 can- 
tons : Archiac,  $t-Genis,  Joruac,  Mtrambeau, 
Mon  tendre,  Moutguyon,  Mootlieu. 

JONZAIN,  vg.  Aliter,  comm.  de  Vslbfro- 
cbe,  K de  Moutmarault. 

JONZlht  X.  Vg.  Ivoire  (Fores),  arr.  eli  18 
k.  de  St-Etiraoe,  cant.  et  Kde  St-Genei-M*- 
lifaut.  Pop.  1 ,076  h. 

JON /. Y , Vg.  S odne-et- Loire  (Boorgogne), 
arr.  et  à 30  k.  de  (Jiaroiics,  cant.  et  B deSo- 
ntur-eti-Bri<Mitiari.  Pop.  260  h. 

JOPPhCOL’RT,  Vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 20  k.  de  Briev,  cant.  et  K d’Àudun- 
le- Roman.  Pop.  375  b. 

JORES  (81-).  vg.  Manche ( N ormand ie) , arr. 
et  a 32  k.  de  Outances,  canL  de  Péricrs,  K 
de  Prétot.  l*op  846  h. 

JOHIJKRE  (b),  vg.  Loire  , comm.  de  St- 
Yiocrnt-dc  Boisiet,  K de  Roanne. 

JORQl'  EN  A Y . vg.  U. -Marne  (Champagne), 
arr.,  cant.,  K et  à 7 k.  de  Langre*.  P.  189  h. 

JORT  , vg.  Calvados  (Normandie),  arr.  et 
à 14  k.  de  Falaise , cant.  de  CouiiUeuf.  B-  A 
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216  k.  de  Pari*  pour  U taxe  des  lettre*.  Pop. 
470  h. 

JO  MX  K Y , bg  V otges  (Lorraine),  arr.,  53  et 
à 10  k.  de  Mi  recourt,  tant,  de  Donipairc.  Pop. 

29*  b. 

JO  R Y (St-),  bg  H. -Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  a 18  k.  de  Toulon*-,  caat.  de  Fronton. 
E-  Vy.  A 671  k.  de  Paris  (tout  la  taxe  de» 
lettre*.  Pop.  1,083  h.  - Foire  le  I**  fé». 

JORYDLCHALAI.H  (St-),  bg  Dordogne 
rpérigordl,  arr  et  k 23  k.  dr  Nontrun,  caut. 
de  Jumillar-lr-Grand  , 0 de  1 lii v irr>.  Pop. 
4,29%  h. 

JORYI.ASBIOEX  (St-),  vg.  Dordogne 
(Périgord),  arr.  et  à 3i  k.  de  Pêrigueux,  caut, 
et£fi  d’Excidruil.  Pop.  682  b. 

JOSAT,  %g.  U. -Loire  (Auvergne),  arr.  et  à 
fl  k..  de  Rrioodr,  canl.  et  H de  PaulhagueL 
Pop.  538  h. 

JOSF.I.I  RF.  (In),  ig.  Ixjire-lnf.,  roinin.de 
CIioii,  ET  de  Pomic. 

JOSEPH  (St-),  vg.  /louches  •du- Rhône , 
CO  mm  et  0 de  Marseille. 

JOSEPH  (St-),  vg.  /Ile-et-Vilaine,  rom  tu. 
de  Parante,  53  de  St-MaJo. 

JOSEPH  (St-),  vg  Nord,  conun.  d'Esquel- 
becq,  53  de  Wormhondt. 

JOSEPH  DF.  I.A-RIVIERE  (St-),  vg.  Dire 
(Dauphiné) , arr.  de  St-Marrrlliu,  canl.  et  53 
de  Tullinv 

JOSMKS,  vg.  /sur-et-Cher  (Orléanais),  arr. 
et  k 31  k.  de  Blois,  caut.  de  Marrbeuoir,  H 
de  Mer.  Pop.  1.559  h. 

JOSSK,  kg  Lande I (Gascogne),  arr.  et  à 20 
k.  de  Dax,  tant,  et  53  de  Sl-Vincrtit-de-Ty- 
roaæ.  Pop.  432  h.  — I)  rat  «ur  la  rive  droite 
de  l'Adour.  où  il  a un  port  très- fréquenté. 

JOSSF.  (Si-),  vg.  Pay-de-Calaii  (Picardie), 
an-.,  canl..  53  et  à 10  k.  de  Montreuil,  pop. 
726  h.  — On  y trouve  une  source  d’eau  miné- 
rale. 

JOfUKUlf,  petite  ville,  NorDhan  (Breta- 
gne), arr.  et  à 12  k.  do  Ptorrmri . rlief-l.  de 
caut.  t'ure.  die  d étape.  EJ.  tor.  A 428  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop.  2,756  h. — 
T'usai*  de  transition  nioveu, 

Autrefois  diocèse  et  recette  de  $t-Malo, 
parlement  et  intendance  de  Rennes,  abîme  de 
St-Augusliu,  guuverurmetil  particulier. 

Celte  ville  rsl  bâtie  dutu  une  situation  agréa- 
ble sur  l'Ouftt.  On  y voit  un  do  plus  beaux 
châteaux  de  la  Bretagne. 

Le  château  de  Josvclin  était  autrefois  une 
fortereisc  de  la  plus  liaute  ini|>ort.inre,  dont 
rbistmre  est  lier  riiti«reinent  à celle  de  la  Bre- 
tagne. On  iguorc  I qxxjue  précise  de  sa  cons- 
truction et  le  nom  de  son  fondateur  : in  uu* 
1 atlrikurnt  au  comte  (•uetbvnoc,  dans  le  xi* 
sieclr , et  c’est  l’opinion  la  plus  rouiinuue  ; 
d autres  veulent  qu’il  ne  date  que  du  xn*  siée  le 
Heu  ri  II.  roi  d’ Angleterre,  prit  et  rasa  ce  chA- 
teau  en  1 1 62  ; ç est  de  U que  sort  1 1 . en  1 354, 
le  maréchal  de  Braumanoir,  qui  commandait 

rettr  place,  pour  se  rendre  à bi  hude de  Miv oie. 

située  entre  JovM-lin  et  IMnrrmrl.  où  trente 
bretons  vainquirent  Imite  Anglais  ni  combat 
Mügulirr.  Le  château  de  Josscliu  fut  rebâti,  tel 


que  nous  le  nnons  aujourd'hui,  au  commcn- 
ccmml  du  xiv*  siedr.  Marguerite  de  Ruban 
la  va»!  apporte  en  dot  au  connétable  dr  Clissno, 
son  époux,  ce  seigneur  se  («lut  a l'embellir,  cl 
y ajouta  eu  1390  plusieurs  lortiliratious , no- 
tamment uu  donjon  formidable.  Muutlorl  as- 
siégea le  château  de  Josselin  eu  1 393.  A la  fa- 
veur de  la  nuit,  Uiuuu  sortit  de  crtlc  forte - 
rtivie  . dont  il  l*»**a  b garde  a Mai  gueule  de 
Kobaii.  son  épouse,  (èlh'-ci,  douée  de  ce  coit- 
rage  si  cumuiun  cher  les  femmes  bretonur», 
soutint  avec  avantage  tous  lr*  assauts,  Déscs- 
|*éraut  «le  se  rendre  maître  de  fa  place  et  dr 
pouvoir  commuer  U guerre  aver  avantage, 
Muutfort  écouta  les  projMisilinus  faites  par  le 
sire  «le  Rohan,  bean-fresr  de  Oitanu.  consnilil 
à congédier  ses  troupes  et  à cesser  les  hostilités; 
mais,  pour  qn'«m  ne  put  dire  qu'il  avait  échoué 
devant  Josselin  , détendu  par  une  femme,  on 
liaissalc»  poiila-lrvik.  feduc  les  jw-sa  «cul  à che- 
val, s'avança  au  delà  de  U porte,  recul  1rs 
clef»,  et  eu  rrjiavsant  les  ponts-levis  il  1rs  remit 
à un  dm  officier»  de  Marguerite.  Mont  fort 
mourut  m 1 399  , el  nom  nu  I Jisson  tuteur  de 
scs  enfants.  Sa  fille,  la  comtesse  de  Pnithiev rr, 
tpu  conservait  IY»|>éranr«  de  voir  rentrer  un 
jour  son  époux  «1  possession  du  durlié  de  Rnv 
tague,  osa  lui  proposer  de  faire  mourir  les  en- 
fants du  duc.  Ciisson,  outré  de  colere.  s'élança 
«le  sou  lit,  saisit  une  hallebarde  qui  se  trouvait 
dans  l apparleuinil  , et  aurait  tué  sa  hile,  si 
celle-ci  u’esit  èv  lié  le  coup  en  prenant  b fuite. 
ËUr  te  sauva  si  précipitamment,  qu’elle  tomlu 
d» us  l’escalier  et  se  cassa  une  jamlv.  ncridcnl 
qui  b rendit  hoilestst*  |iour  toute  sa  vie. 

Uissun  mourut  au  cliâteau  de  Josselin , k 
l'âge  de  soixante-treize  ans,  le  20  avril  1407  : 
il  fut  rulrrré  dans  b chapelle  du  château  , où 
ou  lui  éleva  uu  mausolée  magnifique , dont  il 
ne  reste  plus  que  des  débris . consistant  en  une 
table  de  marbre  noir  qut  formait  le  dessus  du 
sarcophage,  et  autour  dr  laquelle  est  écrite,  en 
caractère  gothique  carré , |'in»mptiaa  sui- 
vante : 

ail  sivt  M»ts  rr  rviturr  t«tc*tra  ««oiigun 
OUVlfcR  DE  CUSSON. 

/*»••  cmiutuu  m mua, 

MMMWB  M ClNMt  , M hAloon, 

«■  Niutau  sr  si  i«  uutrn, 

«Il  r»i»»uu  1»  truii  n «ur»  m uut-joui 
l'a»  mCCCM  BT  TU. 

ma  sua  rue»  mi  »mb,  aubs. 

Sur  cette  table  étaient  placées  les  statues  m 
mariirr  blanc  du  connétable  et  de  Marguerite 
de  Ruban  ; ces  statue»  existent  encore  dans  b 
sacristie  : mais  elles  sont  trèv-mutilérs.  Qitann 
est  représente  armé  «le  toute»  pitre»,  excepté  b 
télé  ; par-dn.su»  sa  cuirasse  il  porte  une  cotte 
d'anues  ample  et  flottante,  mais  tn-veonrt*  ; 
son  épée  est  suspendue  à son  ailé  par  un  tau- 
drier  a demi  décciut  ; le»  brassard»  d le»  cuis- 
sards n'olfrent  que  peu  de  lames  aiiirulér»,  en 
pièce»  d’armure  n'étant  pas  alors  aussi  perler- 
Uouutes  qu'dlcs  le  furent  ver»  b bu  du  siècle 
suivant.  La  statue  <ie  Marguerilr  de  Rohan  of- 
fre uu  exemple  du  costume  des  «bmrs  du  air* 
siècle;  sr» cheveux  sont  tressés,  et  rr*  (mars, 
partagée»  sur  le»  eûtes,  sont  retenues  a droitr 
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— 
el  a gauche  |var  un  ri-seau  orné  de  perle*  ; au- 
dessus  est  uur  coiffure  carrée  ; »ur  sa  longue 
I rolie  est  nu  suirol  fourré  d* hermine  , dont  les 
mauchrs  sont  fougue»  H serrer». 

| Le»  ligueur*  *'rm|*arrrait  du  château  de  Jos- 
selin eu  I5H9.  Apre»  b réduction  de  b Breta- 
gne vous  robébsaiM-r  de  Henri  IV.  te  monar- 
que le  fit  démanteler  ru  1599,  aiiui  que  ta-au- 
cuup  d'autie»  forteresse»  qui  euxomt  pu  raie- 
v *ii»r , en  c»*  de  nom « Iles  disscn»ious  ml  t *tmm. 
d<  . point»  «Je  ras*  tuMrtnail  H «k  résistant  r 
contre  l'autorité  miiiv  crame.  Lr  dmijun  érigé 
pur  CJisstm  fut  tout  à fait  dém«>li  ; le  reste  de 
l’édifice  a été  conservé. 

Lr  tiMgiiifuiuediâtrau  dr  JoRo-lin  appartient 
à M.  le  duc  dr  Rohan,  qui  l'a  fait  1 « parer  ré- 
ccrnnuxii.  Lr  pnmpal  ror)n  dr  logis  est  bien 
entier,  et  l’au  adaure  surtout  b façade  qui 
donne  sur  b grande  mur  : toute  b dHirates»r, 
toute  b ridiraM-  d'ornraieuCs  dont  est  vnsrrp- 
tildc  l'iirrhiltrlurr  gothique. , y sont  «ieplovér* 
avec  magmtùrncr.  On  remarque  principale  - 
ment  les  lialustrade»  dr»  rroiiwv*.  formées  par 
de  grande*  lettre*  découpée»  à j«jiir  et  compo- 
sant le»  mut»  à plut,  à moins,  dev  ise  de  b mai- 
son «le  Rohan.  Le  coté  extérieur  de  or  corpa  «le 
logi* , où  l’on  montre  encore  la  t hanilire  où 
mourut  Cl  mou  , uiusi  que  rescalirr  mi  sa  fille 
se  cassa  b cuisse  ni  fuyant  sa  colrre.  dorme 
sur  b rivière  d'Oust  ; il  est  flampié  de  tour», 
el  sr»  mur»  vont  surmonté*  d'tiur  gai  «tic  sail- 
lante à créneaux  et  mâchicoulis. 

L'égiue  de  JnsvrJiu  |iossedr  une  chaire  en  fer 
doré  d’un  travail  remarquable  On  y voit  le 
tombeau  du  connétable  Olivier  dr  Ciisson  et  de 
Margutrrilr  «le  Rohan , son  épouse,  érigé  en 
1407,  détruit  en  1793.  et  réédifié  ru  1830- 

Lr*  armes  de  Josselin  sont  : de  gueules  au 
lion  «T argent. 

Commerce  de  grains.  Le  marché  de  Jui**lin 
est  un  de»  plus  considérable»  du  dr|«artcment. 
— Foire  le  dernier  «amrdi  de  chaque  mois. 

JO  SS  ER  AND  , vg.  Ixùre , conun.  de  Fer- 
reux, 53  de  Roanne. 

JOSSIGXY  . vg.  Srine-eê-Marnr  (lle-de- 
Francc),  arr.  et  k 23  k.  de  Meaux , faut,  et  (g) 
de  Lsgnv.  Pop.  531  k. 

JOE  AC.  Jocundtatenùs,  Juveniacum,  vg. 
H .-f  tenne  Limousin  ! . arr.  et  k 35  lu  de  itel- 
bc,  caut.  de  Sl-Sulpice-le»-Feuillr*,  C3d’Ar- 
nor-b-Posle.  Pop.  599  h. — Lr*  rois  de  France 
y avairut  mi  palais  au  u*  siècle. 

JOCAIGXES,  vg.  .4nnr  (Picardie),  arr.  el 
k 25  k.  de  Soi  mous  , canl.  d £3  de  Braisne. 
Pop.  34)6  h. 

JtiE  AX.  golfe,  Car  (Provence) , formé  par 
b Méditerranée , entre  la  îles  de  Lcrins  et  le 
cap  de  b fiaronpr.  Ci*  fut  le  lieu  de  débarque- 
ment de  Napolétin,  à son  retour  dr  l’ile  d Elbe, 
le  f"  mors  1815. 

JOCAXt:Y,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.  e< 
k 22  k.  de  l'«jouen« , canl.  et  S]  de  Noyer». 

Pop.  152  h. 

JOEASCY,  vg.  Yonne,  coram.  de  Uoucy . 

&0  de  Sens. 

JOt  % S -OF.-I.TSLE  (St-),  petite  ville,  Câ- 
tet-Ju-Nord  1 hfetague).  art.  et  k 25  k.  de 
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Dimn . rhrf-l.  de  canl.  Cure.  E et  bureau 
d'enregistrement  de  Hroous.  Pop.  653  b. — 
liniu»  de  transition  minm. 

Cette  ville  rsl  située  sur  une  hauteur  nu  pied 
de  Ucpielle  roule  lu  Rance.  Hit  doit  son  iiuru 
à un  nDcu-n  rldlrau  qui  existait  au  sud  dans 
une  il**  farinée  par  U Hum  e.  St-Juuau  ne  fur* 
me  pour  ainsi  dire  qu'une  seule  rue,  traversée 
pc.r  la  route  de  Reunrs  à Brest. — Fabriques  de 
diHii.  Tannerie.  Relie  |M[)rtmf  mécanique, 
d'apres  le  système  anglais,  êta  Nie  en  1825  sur 
le  tard  de  la  Rance  par  M.  de  Sl-Pern-CoucJ- 
lâiri.  Exploitation  d'ardoise».  — Foires  les  26 
juin  H 28  déc. 

JOtTAÏf-DES-GUF.RFTS  (St-),  'g.  Ille-et- 
Vilaine  (Bretagne),  arr.  et  à 7 k.  de  St-Malo, 
caut.  et  a de  St-Sman.  Pop.  1,729  b.  — 
On  trouve  aux  eus  irons  uns  source  d'eau  mi- 
nérale froide. 

JOUAMFHK(la),  vg.  Loir-et-Cher,  rouira . 
de  Yiévy-le-Kayè,  2-1  d’Oucqur*. 

JOUAXNET  (St-),  vg.  Landes,  comm.  de 
Los**,  de  Caharret. 

iOl'AHRK,  Jotrum,  J mis  Ara,  bg  Seinc- 
et-Marne  (Manlôis),  arr.  et  à 20  k.  de  Meaux, 
OUlt.  et  fc2  de  la  Ferté-sous-Jouarre.  Pop. 
2,722  b. 

Ce  taurg  doit  son  origine  à Adou,  frère  de 
St-Oueu,  qui  fauda  en  ce  lieu,  en  630,  un  mo- 
nastère sous  lu  règle  de  saint  Oloroliaii.  Saint 
Agiltart  et  saint  FJnigisilr  se  joignirent  à 
Adou.  Puis  sainte  Aguiltarte,  sueur  du  premier, 
suide  de  Mode  et  de  Raide,  voulut  marcher 
sur  h-s  niémr»  traces,  et  toutes  trois  ensemble 
jetèrent  la  fondai  ion  d’une  communauté  où 
afflueront  plusieurs  imitatrices.  On  vît  donc  cc 
monastère  se  former  double  des  son  origine  , 
c'est -à -dire  qu’outre  une  communauté  de  Cl- 
ics, qui  était  la  principale,  il  y ni  avait  une 
•litre  de  religieux.  Auprès  de  ce  monastère  se 
foi  nia  bientôt  un  bourg  considérable,  qui  fut 
l'origine  de.  Joua  rie. 

Ce  tanrg  i;»t  bâti  dans  une  situation  déli- 
riniw,  sur  une  haute  éminenre  d’où  l'on  jouit 
d'iuic  vue  uni(|ue  pour  la  variété  et  la  beauté 
du  paysage  : de  ce  point  ou  découvre  la  ville 
entière  de  la  Ferlé,  traversée  par  la  Marne, 
«ver  nue  «ramie  étendue  de  eettr  rivière,  ainsi 
que  quautité  de  villages,  hameaux,  châtrant  et 
autiev  habitation-.,  disséminé»  dans  une  superbe 
vallée,  dont  les  deux  côtés  sont  couverts  de  vi- 
gnes et  couronnés  de  lioi».  Au  has  du  coleau 
coule  la  rivière  du  prtit  Morin,  qui  en  crt  en- 
droit (ait  tourner  trois  mou  bus.  Il  ne  reste  plus 
de  l'abbaye  de  Jouarrr,  en  partie  démolie,  que 
l'ubliatiak,  qui  forme  iiur  maison  de  campa- 
gne. dont  le  site  est  tort  agréable. 

L'église  paroissiale  «Hait  autrefois  une  collé- 
giale desservie  par  douce  chanoines.  Dans  le 
cimetierr  de  cette  paroisse  est  une  crypte  fait 
ancienne  «t  fort  remarquable,  à la  réparation 
de  laqurllc  le  ministre  de  l'intérieur  a aflccté 
récemment  une  allocation  de  17.000  fr. 

Ce  rnonunieut  consiste  ni  une  petite  chapelle 
l*i,,'r-  où  l'on  descend  par  un  drgré  de  cinq 
marrlir»,  qui  ni  eue  n un  parvis  soutenu  de 
tous  côtés  par  des  murs  en  tcua*M-t  ; de  cc 


parvis  on  descend  par  un  autre  degré  de  neuf 
marches.  O douille  sanctuaire,  qui  n'a  point 
d'autre  nom  que  celui  de  Stc- Chape! le  de 
Jouarre,  était  toujours  ouvert  à la  dévotion 
des  |Ntip|e*.  On  y entrait  alors  par  une  voûte 
souterraine  aswx  longue,  éclairée  de  deux  *ou- 
piratia.  I*  chapelle  St-Paul  présente  d'abord 
à la  vue  un  rang  de  tombeaux,  au  uombre  de 
six,  placés  sur  une  estrade,  le  long  du  mur  qui 
formait  la  clôture  des  religieuses.  Six  colonnes 
corinthienne» , deux  d'alls&tre  et  caundée*  , 
deux  de  jaspe  et  deux  de  porphyre,  toute* 
surmonter*  d'une  corniche  d'uu  dessin  dif- 
férent, eu  soutiennent  la  voûte.  Un  septième 
tombeau occupe  l'angle  du  fond,  à main  gauche 
m entrant,  et  c’est  celui  que  l'on  croit  être  de 
saint  Agillrcrt.  le*  six  autres  nuit  disposés  de 
maïucic  que  celui  dr  sainte  Tclciiide  tient  le 
milieu  entre  trois  au  Septentrion,  et  deux  au 
midi.  Le  premier  à main  gauche  passe  pour 
être  celui  de  l'illustre  fondateur  ; celui  qui  suit 
immédiatement  n'est  |»ns  à beaucoup  pix*s  aussi 
ancien  que  le»  autres;  il  représente  line  prin- 
cesse ru  relief,  penchée  sur  le  côté  droit  et  ha- 
hàllée  en  religieuse  avec  une  ceinture  k mnids; 
elle  a sur  la  tête  mie  couronne  ouverte  flen- 
romirt  alternativement  dr  gros  et  de  petits 
fleurons.  On  prétend  que  c'est  le  tomtaau  de 
sainte  ( banne,  reine  d'Krussc.  — Iji  crypte  de 
8(r-Ebrigiiile  est  ornée  de  quinze  colonnes  co- 
rinthiennes, dont  riuq  de  marbre,  qui  soutien- 
nent le  sanctuaire.  L'autel  qu’on  y voy  ait  avant 
l'an  1704  m*  subsiste  plus.  I je  tomU-au  du 
saint  est  au  Imut  du  sanctuaire,  dans  l'angle  du 
mur  qui  M'‘|urr  celte  crypte  de  relie  de  St- 
Paul. — Tous  les  ans,  le  mardi  de  la  Pcuteeôte, 
les  habitants  dr»  env  irons  viennent  en  pelrri- 
nage  à la  Stc-(  Ilia  pelle  de  Jouarre;  l'afDuenre 
est  quelquefois’»)  considérable , qu'au  y compte 
jusqu'à  dix  mille  personnes. 

Commerce,  dr  grains,  bestiaux  et  meule»  à 
moulin.  — Foires  k 2 uov.  et  dimanche  de 
Qunhoodo. 

JOI' 'A IIS -Ptl.Vl't  IIARIllAtN,  vg.  Seine- 
e i-CUse  (lJe-ik*-Fniiiee),  arr. et  à 28 k.  de  Ram- 
bouillet, tant,  de  Clicvreuse,  23  de  Poutdur- 
train,  Pop.  1.490  h. 

Punir  bar  train  est  un  |*rlit  village  dépendant 
de  la  commune  de  Jouai»,  situé  sur  la  roule  de 
Paris  à Brest,  avec  relais  de  poste.  On  y voit 
UU  château  magnifique  |>Ati  près  de  la  grande 
route,  par  le  chancelier  de  France,  petit-fils  de 
ce  Pontelwrtraiu  qui  reçut  de  Henri  IV  la 
charge  (k  secrétaire  iks  commandements  de 
Marie  de  Médiris,  à laquelle  il  fut  d’un  grand 
secoui  s dans  le»  temps  orageux  de  sa  régenre. 

l,e  cliâteau  de  Poulchurtrain  est  situé  dans 
une  large  vallée  coupée  par  de  petit»  ruisseaux 
qui  serpentent  dans  uu  jardin  anglais  et  tiitou- 
rmt  l'édifice.  En  1813,  k propriétaire  a fait 
crigrr  auprès  de  l’église  un  monument  sépul- 
cral eu  l'honneur  de  wn  épouse  ; et*  mouuinenl, 
dr  forme  goihiqur,  est  eutouré  d’une  masse  de 
peuplier»  d’une  hanteiir  rnuvidèrable  et  pré- 
sente lui  aspect  imposant. 

JOUAV1LLK,  vg,  .1 fosette  (pays  Mrxsin  ), 
arr.,  c«nt.,  S «t  à 12  k.  de  Briey.  P.  351  h. 


JOUI.  AS,  vg.  Vaucluse  (PrtJvenee),  arr., 
E <1  k 13  k.  d'Apt,  cant.  de  Cordes.  Pop. 
364  h.  — Foires  les  29  août  et  27  dér. 

JOUCOU,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  fl  à 
45  k.  de  Limoux,  cant.  de  Bclcaire,  Ei  de 
Quillan.  Pop.  200  h. 

JOUDF.S,  vg.  Saône-et-lxsire (Bourgogne), 
arr.  et  à 26  k.  de  I ou  b ans,  cant.  et  de 
Cuiscaux.  Pop.  618  h. 

JOIDRFVII  J.F.,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.,  EH  à 13  k.  de  Briey, cant. d'Audun-lm 
Roman.  Pop.  235  h. 

JOl’É,  Ig  Indre-et-Ijdre  (Touraine),  arr., 
tant.,  E et  à 6 k.  de  Tours.  Pop.  1 .791  h.  — - 
O taurg  est  situé  dans  un  territoire  fertile  en 
excellents  vins.  On  y remarque  une  fontaine 
dont  ks  eaux  forment  de»  incrustations  calcai- 
res, qui  out  la  propriété  de  conserver  parfaite- 
ment les  plantes  et  autres  objets  qu’on  y dé- 
pose. 

JOUÉ,  vg.  Ijcdre-lnf,  (Bretagne),  art.  et  k 
28  k.  d'Aneenia,  cant.  de  Riaillc,  23  de  Sort. 
Pop.  2.B20  h.  Sur  la  rive  gauche  de  l'Erdre.— 
On  y reniai  que  le  joli  rhkicnil  de  la  Chauve- 
lière,  lùii  »ur  le  |ieucbant  d’un  cotenu  qui  s'a- 
Ixiisse  jusqu’à  l’F.rdrc.  — Aux  environs  forge» 
et  fonderie.  — - Commerce  dr  grain», — Poires 
les  25  mars,  6 juin,  26  juillet,  2 oct.  et  veille 
du  dioianrhe  des  > .imraux. 

JOUÉ,  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou). arr.  ri 
à 35  k.  d’Angers,  cant.  de  Tbouarcc, E de  St- 
Lambrrt-du-Lattay.  Pop.  1 ,100  h.  — Foires 
les  3 mai,  11  nov.,  lundi  de  la  Passion. 

JOi'É-DU  - BOIS , vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  et  à 40  k.  d’ Alençon,  cant.  et  E de  Car- 
rouges.  Pop.  1 ,430  1». 

JOUÉ-DU-PLAIN,  vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  et  à 10  k.  «l'Argentan,  cant.  et  E d’E- 
courbc.  Pop.  SM  h. 

JOUÉ-EX-C1IARXIE,  vg.  Sarthe  (Maine), 
arr.  rt  à 34  k.  du  Mans,  raut.  de  Loué,  Mdc 
Coulaui.  Pop.  1,423  h. 

JOl’É-I.’ABHÉ,  vg.  Sarthe  (Maiur).  arr.  et 
k 13  k.  du  Mans,  nuit,  et  H de  Ballon.  Pop. 
G51  II. 

JOUKRH.  vg.  B. -Pyrénées,  comm.  d’Ac- 
cous,  E de  Bedons. 

JOUKT,  vg.  Cher,  comm.  de  St -Germa  in- 
sur-l'Auliois,  Ede  la  Gnerche-siir-TAntais. 

JOUET,  vg.  Càte-d" Or  (Bourgogne) , arr.  et 
à 37  k.  de  Roanne, canl.  et  Z3 d’ Anuy -le-Duc. 
Pop.  744  b. 

JOUGLAS,  vg.  Var,  romm.  de  Six-Foiir», 
G3  de  la  Seyne. 

JOUGXF,  v-g.  Douhs  (Franche-Comté),  arr. 
et  k 22  k.  dt-  Peu itar lier,  canl.  de  Moulhe.  rry, 
«or.  A 482  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettre*. 
Pop.  1 ,1 89  h.  - Ou  y remarque  le*  restes  d'uu 
rhilrau  fort,  célèbre  dans  les  annale*  du  comté 
dr  Bourgogne.  — Fabrique  de  faux,  *eirure- 
rie,  fléaux  de  balances.  Tanneries.  — Com- 
merce de  fromages.  Entrrpôl  ik  sd.  — Foires 
ks  17  mars  et  23  août. 

JOUII.tr  (k),  Vg.  Gers,  comm.  de  Lnhar- 
rère,  P]  de  Condom. 

JOUHE,  vg.  Jura  (Frauche-Comté),  arr., 
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EJ  et  à 7 k.  de  Dole,  cant.  de  Rochefort.  Pop. 
642  h. 

Sur  U*  territoire  de  re  village,  « l'extrémité 
d’une  % allée  avivai  île,  on  voit  dan*  nu  pre  uue 
foutante  d'eau  minérale  assez  ahoodanle,  dont 
le*  rau\  forment  uu  petit  rui*«eau  qui  ne  tarit 
jamais.  Ou  fait  usagr  de  l'eau  de  Joulir  en 
buisson,  à la  dote  de  deux  ou  trois  serre*  jus- 
qu'à deux  litre*.  Elle  passe  jwiur  être  efficace 
dau*  les  maladie*  des  siscétes,  1rs  calarrhes  in- 
vétérés, le*  maladie*  de  la  peau,  «tfr.  La  suiwxi  la 
plut  favorable  est  dqiuu  Ir  riimmencemeut  de 
juiu  jusqu  a la  fin  de  srplrmbie. 

A quelque  distance  de  Joube,  on  voit  des 
grotte*  curieuse»  jinr  Jet  congélation*  qu'elles 
renfei-ruent. 

Bibliographie.  * Observations  sur  la  nature, 
la  vertu  et  t usage  des  eaux  minérales  et 
médicinales  de  Jouhe,  in-H,  1710. 

VlllXt»  (P.).  Analyse  des  taux  de  Joube 
(Histoire  du  seeoml  royaume  de  Hourgogm- , 
par  Dunod  de  Chantage,  t.  u,  p.  456). 
Noumams  (C.-J.).  Analyse  des  eaux  de Jouhe, 
proche  la  tille  de  Dole,  1740,  in-12. 
JOrilKT,  tg.  tienne  (Poitou),  arr.,  cant., 
13  et  à 8 k.  de  Mautninrillou.  Pop.  h. 

JOt'ILLAC,  vg.  Creuse  (Marche),  air., 
«ut.,  et  à 11  k.  detiuésrt.  Pop.  1,58*  h. 

JOt'IX  (St-),  vg.  Calvados  (Normandie) 
an*,  et  à 18  k.de  Punt-l2->éque,  cant.  de  Dites, 
G-J  de  Douille.  Pop.  356  h. 

J CH' IX  (St-),  vg.  Seine -luf.  (Normandie), 
an*,  et  à 17  k.  du  Havre,  cant.  rt  £2  de  Crique* 
tol-Lesorval.  Pop.  1,517  h. 

JOl  l\-l)F.-BLAVOt  (St-),  vg.  Orne  (Per- 
che), arr.,  EJ  et  à 10  k.  de  Mi.rtugnc-sur- 
Huînr,  cant.  de  Prrveuchère».  Pop.  844  h. 

JOLIX-DE  MAR.M.S  (St-),  vg.  Deux-Sè- 
très  (Poitou),  arr,  et  à 32  k.  de  Partlteuav, 
cant.  cl  GJ  d'Airvaull.  Pop.  1 ,238  h. — Foires 
le*  24  fév.,  Ier  juiu,  22  août,  9 sqtt. rt  24oct. 

lOnjf-DKMILlY  (St-),  vg.  Deux-Sèvres 
(Poitou),  arr.  et  à 15  k.  de  Ürcssuire,  eaut.  rt 
E de  Crrisay.  Pop.  494  h.  — Fabriques  de 
toiles  de  fil.  Ltinc  hydraulique  pour  nettoie i 
la  graiœ  de  trèfle  (au  château  de  Vaudoré). 

JOI'IK  - SOI  S - CIIATILLON  (St*),  vg. 
Deux-Sèvres  (Poitou),  arr.  et  à 23  k.  deRm- 
suiir,  cant.  etfejde  Citât illou-*or-Sêvrr.  Pop. 
753  h. 

iOIQl'KS,  joli  village,  Itourhes-ilu-Rhônr 
(Provmcr),  arr.  et  à 26  k.  d'Aix,  cant.  et  R] 
de  Pey miles.  Pop.  1,775  h. 

Jonques  parait  avoir  été  halûlé  par  les  Ro- 
maius,  ainsi  que  l'ntlesteul  l 'aqueduc  de  Kra- 
couade  et  divers  monuments  ou  objet*  d'anti- 
quité trouvés  sur  sou  territoire.  Ce  village  est 
dispose  eu  gradius  sur  le  prnciuuit  «le  In  col- 
line, et  descend  jusqu'à  la  mute  de  iVymllm  à 
Rùius,  qui  passe  dans  It*  fanlxjorg;  l'ultérieur 
est  assez  mal  distribué,  mai»  les  dehors  «mit 
fijrt  üpéaltln.  Ou  y ivuiarque  le»  mines  d'un 
ancien  château,  désigné  autrefois  sou»  le  nom 
de  Castrant  Jovis,  et  uu  juli  château  moderne, 
hàli  dau»  un  site  agréable  et  «minuté  de  l*au  \ 
jaidiiu.  Cinq  foutaines  «le  l'eau  la  plus  puiv 
fournissent  aljoudiinuiirat  aux  besoius  des  ha- 
ll. 
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hilaats  ; l'eau  provient  de  la  fontaine  de  Fra- 
roitade,  appelée  Traou  de  Mûri , dont  C.  Ma- 
rias fit  ctmduirr  les  eaux  k la  colonie  d’Aix, 
unn-seulemcnt  en  la  faisant  élever  lorsqu’il  en 
était  besoin  sur  des  arceaux,  dout  plusieurs 
existent  encore,  mais  cil  | «errant  le  plairait  de 
Yeurtlcs  qui  a plusieurs  kilomètre»  d'étcudue. 
I. 'i  ssue  de  ce  canal  souterrain,  t rai  ail  prodi- 
gieux dont  ou  |>cnsr  à se  serv  ir  |»oiir  les  dén- 
vation»  projetées  de  b Dura  pre,  est  aux  portes 
d’Aix  ; il  a été  fermé  depuis  jhh  par  mesure 
de  police. 

A 4 k.  E.  de  Jouqucs  r*t  la  cluipelle  de  St- 
llàrhc,  objet  d'un  |M'lriinage  où  alllueut,  le  7 
octobre,  les  holiitauts  des  commune»  rnviroa- 
uaute».  — Foire  de  2 jours  le  lundi  après  1e 

7 oct. 

JOrQl’EVlFX,  Vg.  Tarn  (I-anguedoc).  arr. 
et  â 43  k.  d'Albi,  cant.  et  3ile  Panipelonnr. 
Pop. Gd8  h. 

JOl’RGXAC,  vg.  II. -Vienne  (Limousin), 
arr.  et  à 15  k.  de  Limoges,  caut.  et  El  d’Aixe. 
Pop.  637  h. 

JOI  HI.AXD  , vg.  Mièvre,  oomm.  de  Sl- 
Martiu-du-Pmts.  EJ  de  lAirinr*. 

JOCHN  ANS,  vg.  Ain  (Bresse),  arr.,  £3  «t 
à 13  k.  de  Bourg-en-Rreaae,  cant.  et  El  de 
l'out-d’Ain.  Pop.  438  h. 

JOIIINKT.  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.  et  à 

8 k.  de  Moutroorillon,  cant.  rt  G2  de  la  Tri- 
mouille.  Pop.  1 .033  h. 

JOl'RNIAC.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 32  k.«le  Sarbt,  nuit,  et  Qdu  Bogue.  Pop. 
888  h. 

JOl’BXY.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 16  k.  de  St-Omer,  mut.  et  E «T Antre*. 
Pop.  292  h. 

JOl'RS.  vg.  Côte-d" Or  (Rourgogne),  arr.  et 
à 30  k.  de  Chàtilkm-sur-Seioe,  ranl.  rt  £3  «le 
Raignruv-le*-Juifs.  Top.  254  h. 

JOURS- EX  - VAUX , JoceraUit  villa,  vg. 
Côte-tf  Or  ( Rourgogne  ) , arr.  et  & 23  k . d«* 
Rraune,  cant.  et  de  Noby . Pop.  473  h. 

JOl'RSAt:,  l>g  Cantal  (Auvergne),  an*,  et 
à 15  k.  d«;  Murat,  rant.  etSd'Allanrhe.  pop. 
1,108  b.  — Sur  uu  plati'au  basaltique  Irés- 
rapprorltc  de  ce  liourg,  ou  voit  les  suprrUs 
ruitu'*  du  Tort  de  Manlognc  «pii  cwn mandent  la 
vallée  et  une  partie  «h*  b Pbuere. 

JtJl  HSA  T,  vg.  Puy-de-Dôme,  comm.  de 
Viu/rlle»,  O de  Maringurs. 

JOI'RYIM.E,  vg.  Seine-tuf,,  coiuiu.  de 
t binon  ille,  Kj  d’Ilarfleur. 

Jüf-SOl  S-MOXJOi:,  vg.  Cantal  (Auver- 
gne). arr.  et  à 25  k.  d'Aurilbc , cant.  et  EJ  de 
A »o-sur  Cite.  Pop.  502  h. 

JOl'SSK.  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.  et  à 22 
k.  de  Cimy,  caut.  de  Char-toux,  £3)dTMun. 
Pop.  403  h . — Foires  les  24  juiu,  29  août  et  2* 
lundi  de  chaque  mois. 

JtH’KSKAl  X,  Vg.  Jura,  comm.  dr  Gap*. 
E de  RU-tterans. 

JOISSEBOTS  (les),  vg.  Jura,  rouim.  de 
Lougwy,  E] de  Chemin. 

JtlCHSOX  , vg.  Deux-Sèvres,  comm.  de 
Magné,  EJ  dr  Niort . 
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JOCVEATX,  vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  à 17  k.  de  Poul-Audemer,  cant.  de  Cor- 
iDrilIrs,  EJ  de  Lieurcy.  Pop.  300  h.  — Com- 
merce «h*  fil. 

JOl’VEXCK,  vg.  Seine-Inf.,  comm.  et  E 
de  Gonruay . 

J Ol'VEX ÇOX  , vg.  Saône-et-Loire  (Bour- 
gogne). arr.  et  à 15  k.  de  Louhans,  caut.  et  EJ 
de  Cuisery.  Pop.  673  h. 

J Of  V K\  ( <»r  HT , vg.  Oise,  comm.  et  K de 
Seubs. 

JOl*  VKXT  (St-),  vg.  H. -Vienne (Limousin), 
arr.  et  k 18  k.  de  limoge»,  caut.  et  E «le 
Nicul.  Pup.  1,116  h. 

JOl’X.  *g.  Houchrs-tlu- Rhône,  cotmn.  d'Atl- 
riol,  E de  Roq«ievaire. 

JOt'X  (château  fort  de),  vg.  Doubs,  comm. 
de  b Cluse . EJ  et  à 4 k.  de  Poutnrlirr. 

Le  château  fort  de  Joux  est  Iwti  «bas  une 
situatinu  pittoresque,  sur  uu  manirloo  i»olé 
d’ruvirou  200  m.  de  liautrssr , au  pied  duquel 
c«Hilt*  h*  Douhs.  Il  défetal  F entier  des  gorge»  de 
b Cluse  et  de  Yrrrierrs,  et  se  com|Mi»e  «b*  trois 
rureiuto  eutouri-rs  «le  brgrs  fossés,  sur  les- 
quel* »out  jetés  trois  |H>tils-levis.  CW  dam  la 
troisième  «mceintr  qu'ont  été  reufemiè»  suecea- 
sivrmeiit  MiraUtau,  Tousiaint-Louverture,  le 
gouverucur  «le  Rome,  Cavale  h ini  ; rt  dan*  b 
seeoiule,  plu»  mvniiucnt,  le  marquis  de  Ri- 
vière et  le  général  ex-ministre  de  b guérir  Du- 
pont, après  la  capitulation  de  Kayleu. 

Les  armes  du  Fort  de  Joux  unit  : rT azur 
au  château  d'argent  côtoyé  de  deux  tours 
crénelées  de  même,  posé  sur  une  terrasse  de 
sistople. 

JOl'X  (vallée  «le).  La  vallée  de  Joux  s'étend 
entre  deux  «*haiu«*s  «h*  mont  Jura  ; elle  com- 
mence au  Noirmont  et  m*  trmiiueaux  Charlmn- 
iiieres  ; elle  a euviron  30  k . de  long  sur  4 à 6 k. 
de  large.  Lr  fond  eu  est  rouvert  de  prairie*  iné- 
]«‘r»<lerhamps,  de  quelque»  village»  et  d'habita- 
tion» i*n|érs,  dont  b proprrté  iiHliqui*  l'aisance 
«k-s  habitants,  l.'slmuuf  de»  arbres  cependaut 
se  remarque  et  en  rend  l'aspect  uu  peu  mono- 
tone; an  ne  voit  de  forêts  qu'à  un«- certaine  hau- 
teur,  sur  b jo-utedw  montagne». 

jllfX  (la),  »g.  Jura,  connu,  de  Seplmou- 
erl,  Et  de  St-CJaude. 

JOl’X.  vg.  Rhône  (Rcaujului»),  arr.  et  à 35 
k . «le.  N illefrandie-Mir-Saône,  caut.  cl  E de 
Tarare.  ( .île d’éta|>e.  Pop.  1,380  h.  — Joux, 
ancienne  Imrounie  du  Lyotmaia,  est  situé  sur 
la  Taivliue  et  sur  b roule  du  Itourlioiuiai*.  — 
Fabriques  d’ét«dîe*  de  noie  cl  «le  numsM'Iinr». 
Mine*  de  plomb  sulfuré.  — Foires  les  5 fév. 
cl  17  déc. 

JOl'X  , vg.  Yonne  (Rourgogue) . arr.  et  â 
18  k.  d'Avalloii,  cant.  «le  l'Isle-sur-lc-Serein, 
r-j  de  UK}-MBi*.  Pop.  1,186  h.  Foires 
1rs  1"  war».  23  juin,  3 déc.  et  lundi  après  le 
8 sept- 

JOl'X  LAVACX.  vg.  Dtnibs.  comm.  de 
Chatquetnont,  RJ  de  St-Hippolyle, 

Jtll’Y,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 20  k. 
dr  Soissou»,  caut.  de  Yailly,  E3  de  Chai  iguwi. 
Pop.  234  h. 

JOl'Y,  vg.  Cher  (Bourbonnais),  air.  cl  à 

34 
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33  k.  ck  St- Arnaud-Mont  rond,  coût.  i-t  de 
3inn»im.  Pop.  1H6  h. 

JOt'Y,  «g.  Kmrt-et-ljmr  (Rrauce).  nrr., 
nui!.,  W el  * H k.  de  Chartres.  Pop.  1,112  h. 

JOl'Y.  Loiret  (OrlciMb),  air.  rt  a 12 
k.  de  Pilhivier»,  tant.  d’Outai  ville.  H.  41 S lt. 

JOl'Y.  «g.  Marne  ^Ji4iii|tignr),  arr., 
et  à 9 k.  de  Reims  caul.  de  Vilk-cu-Tatde- 
noo.  P**p.  169  l>. 

JOl'Y,  vg.  .Scinc-rt-Otft-,  rmtint. de  Bmu, 
E de  St-Chrruu. 

JOl'Y . x g.  Yonne  (< •atinui*'i,  arr.  et  à 34  k. 
dr  Stih,  m«t.  et  fg  de  Chrroy  . Pnj».  453  b. 

JOl’ Y -Al‘\-AKCIIKS  , vg.  Mo* eüv  (|Mi}i 
Mrestu).  arr.,  SJ  el  à 1(1  k.  de  Metz,  rant.  de 
Gor/e.  Pop.  839  h. 

le\ illagr,  u tué  »urb  ri  v c droite  «k  U Moarlle 
doit  son  surnom  à un  liel  aqueduc  romain.  dont 
ou  voit  encore  de  IwaiM  reste* . qui  , sur  une 
loagufurdt  1,12(1  m.,  joignait  1rs  «leu»  en- 
tra ux  mire  lesquels  coule  la  Moselle,  et  qni 
était  destiné  a conduire  le*  eaux  de  (•orae  à 
Met/.  La  longueur  totale  de  cet  aqiuduc,  de- 
puis le  moulin  drGorzr  jusqu'aux  signe*  dr 
Monlignv,  était  de  34.7  46  m.,  pré*  de  sept 
lieue»  de  poste  ; il  axait  communément  dans 
truxrc  S ni.  «k  hauteur  sur  t m.  de  latgrnr. 

maçonnerie  en  était  très-soignée  et  recou-  j 
vertr  d'un  riment  qui  est  encore  intact  et  tres- 
bku  conserxé  partout  où  l’on  retrouve  cet 
aqurdur,  soit  dans  la  vallée  de  Gara,  soit  ntr 
les  fhiur»  des  coteaux  de  Navrant,  d'Ancy,  de 
Jouv , etc.  Il  reste  encore  derc  beau  nionumenl 
cinq  nrehr*  sur  la  rive  gauche  île  la  Mosrllr, 
et  dix-srpt  dans  le  sillage  de  Jouv,  sur  la  rire 
droite  ; l’arche  wxu»  bipirik  passe  à Jeun  b 
route  de  Met/  à Nancy  a 18  m.  51  r.  de  haut. 

JOl' Y -DU V AXT-DO.MBASI.K5i , vg.  Meute 
(pas*  Messin),  arr.  et  à 13  k,  ch*  Vènltm-snr- 
Mcuse,  cani.  et  SJ  de  Ckmiont-eu-Argonne. 
Pop.  «50  h. 

JOirY-KX-JOSAS,  Jorarnm,  joli  sillage. 
Seioe-rt-0 Ue  ( Ile-de-France),  «rr.,  ciuit., 
et  à 6 k.  de  Venailk*.  pop.  1.415  h. 

Jolis  était  déjà  un  s illnge  assez  rousidérahle 
dés  le  ix*  si  «vie.  \e  ré  Mire  conuétahk  de 
Oisson  en  était  seigneur  sous  Charles  Y’I  ; 
Charles  d‘F.*roublejiu,  martpii*  de  Sourdis,  h* 
fit  ériger  eu  romté  eu  1654.  — C*  village  est 
situé  dan*  un  sallon  agréable,  sur  b Rient! , 
qui  s fait  tourner  plusieurs  moulins.  On  y jouit 
d’uiM’  vue  délicieuse  sur  nue  vallée  profonde  et 
bien  Isiiire,  arrosée  par  cette  petite  rivière,  et 
traversé**  par  l'aqueduc  de  Rur.  par  lequel  les 
eaux  de*  étangs  de  Saelé  sont  comlnites  dan* 
les  réservoir»  de  Versailles  : cet  aqueduc . 
perré  de  19  arcade*  «h*  33  m.  île  liant  rur,  dé- 
nué de  Ionie  espece  d omeineiit*.  pioduit  cc- 
pemliiiit  un  effet  imposant  et  pittoresque  par  b 
belle  masse  de  son  ensemble. 

Ou  voit  à Jouv  un  niugnitique  château  bâti 
à b moderne,  et  situédaus  un  fond,  entre  deux 
coteaux  qui  eu  bornent  enlierrmetit  b vue. 
i'onuçcrir,  qui  est  en  face  d'un  étang,  est 
remarqinblc  par  sa  grandeur  el  |«ar  b beauté 
de  son  execution,  le  parc  a 150  hectares  cio» 
de  mur*. 


JOlYSl’BF.tRE 


JOZE. 


Manufacture  de  toiles  pinte.,  l'uue  des  |4us 
célèbre*  et  des  plus  considérables  de  l'Lumpe. 
fond**'  par  M.  Oltrrkampf  en  1760.  Rbmhis- 
sri  ie  de  Uiilcs.  H ara*.  — Fêle  patrouille  le  di- 
manche apres  k 16  août. 

P xi  au  de  M.  us  Jorv,  littérateur  et  auteur 
dramatique  distingué,  membie  île  l'Aradénne 
française. 

JOl'Y -I.A-FOXTAIXE.  vg.  Seine-et-Ohr. 
cotiun.  de  Jouv-k-Moutirr,  [•*  de  Pontoise. 

JOr Y -LE-CH  ATKL , 1*g  Seine-et. Marne 
(Brie),  arr.  et  à 18  k.  de  Provins,  rant.  de 
Xatigis,  >7  de  CliotupmiraL  Pop.  1,259  h. 
Prés  de»  *oum*»  de  l’ Yrrv*. 

C'était  ouciciuH-mcDt  une  petite  ville;  on 
voit  à l'une  dr  ses  extrémité*  un  donjon  eu 
ruine,  qui  lient  à l'ancien  château  de  Yigu.-aux. 

On  remarque,  dans  l'église  piroksiak  de  ce 
bourg  , un  lutrin  en  bois  . du  xvi*  siècle,  et 
une  jolie  Vierge  gothique  eu  pierre,  portant 
l'enfant  Jésus. 

Foire  h*  24  sept. 

JOl’Y  - LE  - COMTE  . vg.  Seine-rUOite 
{Vexinj,  arr.  et  à 15  k.  dr  Puutuise,  rant.  et 

de  l'Itlc-Adam,  Pop.  704  h» 

JOl’Y -CK-MOITIEIl  , Joraci,  vg.  Seiue- 
et-Oite  (Ile-de-France),  arr.,  eant.,  f*3  rl  à 9 
k.  de  Pontoise.  Pop.  790  I».  Sur  b rive  droite 
de  l'Oiiie. 

JOL'Y  LE-POTHIER  . vg.  I&ret  (Orléa- 
nais), arr.  el  à 19  k.  d'Orléau»,  eanl.  et  M 
deOéry.  Poji.  564  b.  — Foire*  le*  14  juin  et 
5 sept. 

JOl’ Y-MAC  VOISIN  , vg.  Scine-el-Oise 
(fkvmce),  arr.  et  à 6 k.  de  Mantes,  cant.  de 
ftonniriea,  EJ  de  R osnv -sur-Seiue.  P.  161  I». 

J0VY-801S  LES60TES,  vg.  Meute  (lor- 
raine. arr.,  Caut.  rt  C*J  de  Comraercy , à 20  k. 
de  St-Mihiri.  Pop.  732  b. 

JOL Y-SOL S -TELLE,  vg.  Oitr  (Picardie), 
arr.  et  à 30  k.  dr  Reauvais,  mot.  d’Aune mil, 

de  CboimicMil-en-Vexin.  Pop.  808  b. 

Ce  ' illage  était  autrefois  di-feudit  par  un  fuit 
qui  fut  pris,  ni  1432  . par  Ira  bourguignon*  ; 
malgré  le»  trêves  qui  rxislaiml  al«r*.  la  gar- 
nison dévasta  h*  |iays.  Le  roi  Charir*  Vil  nr- 
douiui  b destruction  de  celte  forteresse,  mai* 
on  ne  |Mit  l’efFiTtucr,  rt  les  Anglais  s’en  rendi- 
rent n Milles  l'année  suivante,  le  château  «k* 
Jouv  , qui  su)>*i*te  niroix*.  r*t  un  amas  irrégu- 
lier dr  plii*ii-ui»  corps  «le  hàtiirietil*  construit» 
en  différents  temps,  et  entourés  de  larges  fos- 
sés ; le»  plus  auriem  mimiikiit  sans  doute 
très-haut  ; ou  distingue  une  grosse  tour  édifiée 
eu  1349,  aeeompoguée  de  (ourdira,  créneaux 
et  autre*  fortilhaliqit*  du  moyen  âge;  le  corps 
de  logis  aliénant  doit  être  de  b lin  du  xv*  siè- 
cle et  un  autre  corps  de  logis  m retour  d’é*- 
querre,  d'une  archîtceturr  ornée,  appartient  à 
l'époque  «le  la  renaissance  des  arts.  Le  cardinal 
IVIIrxr,  un  dis  chefs  dr  b Ligue,  a été  iuhumé. 
dans  ce  rliilenu. 

P»twi  de  ('.MARi.r*  1/sM-v,  célèbre  peintre 
d'histoire,  nr  eil  161  H. 

Fabruytrt  de  deuleUtrs  noire*. 

JOI  Y-SI  R KI  RK.  fiaugiacu*.  vg.  Eure 


(Normandie),  arr.,  caoi.,  ES  el  k 14  k*  d’E- 
vreux.  Poj».  508  h. 

JOLY  Sll  NOKh  , lig  Seine-et-Mmrne 
(Brie),  arr.  et  à 16  k.  de  liouloniinirn,  rant. 
ri  «le  la  Ferté-tiauelier.  Pop.  1,721  h.  Sur 
le  grand  Mono.  — Relies  |n|H-lrrie»,  «liaatui- 
Krten,  nuMilius  à huile  et  à faune. 

JO  VL. VI  (ad),  bt.  44",  huig.  19°.  « Il  «sa 
mention  de  ««  bru  dans  l'Ilmérairv  «le  Ruur- 
deaux  à Jénisalem.  mmme  d'une  molaiion,  ou 
d'un  relais,  en  po»iliiMi  ininûxiiate  a l'égard  de 
Timlnusv.  rt  la  distance  «pii  mndiiit  à cette 
ville  «-si  marquée  YII,  avec  b désignation  de 
teug,  ou  de  lirue*  gauloiM**,  selon  l'usage  de 
cette  ui«-»urr  qui  nmxient  dans  b Novempnpu- 
bue,  mai*  «|ui  |KMirrait  ne  pa*  runoair  éga- 
kmeut  dan»  l'étendue  du  Icfritoive  de  Too- 
km»r,  jiiiri’c  que  ce  territoire  ap|«artieut  a b 
Xurliomnsr.  C’eut  sur  quoi  jr  m'explique  (dus 
eu  détail  «bus  l'article  Buteonit.  (Juant  au  lievi 
doul  il  s'agit  ici.  je  crois  le  remunaltre  sur  la 
direction  «le  b voie,  et  «ou*  l«*  nom  dr  Gué* in 
ou  le  ( .u«  v in  ; et  autant  «pi'il  m'e»l  jw  riru» 
d’ratiinrr  b distance,  à b pivmlrr  du  mitre 
de  I iuiUmim  . je  b rroi*  d'mix  ii «m  10  mille*,  qui 
huit  à peu  prc*7  lieues  gauloises.  » IVAnville. 
JS  otite  #/e  r ancienne  (iau/e,  p.  386. 

JOYKl’SK,  iiaudivaa,  (iHite  ville,  ArAècUe 
(Languedoc),  arr.  et  à 13  k.  de  Largentiére, 
chef-1.  d«'.  cant.  One.  Gite  d'dqr.  (•].  y/.  A 
661  k.  de  Pan»  (tour  la  taxe  de»  lettres.  Pop. 
2,351  h.  — Tkrrsiv  jura»»i<|uc. 

Autrefois  ducbé-inirie,  dioeése  rt  rceetle 
«h*  \ ivicr*,  pai  li  iiient  de  Toulouse,  intendance 
de  Montpellier. 

FJIe  «-»t  située  au  pied  des  Céveunra,  sur  b 
Bcaume. 

lxH  armes  de  Joyeuse  sont  : azur  à Iroit 

pot*  tf  or  { ou  chef  Je  gueuirt  i harge  dr  trois 
A edres  et  or. 

Filature  rt  rommcivr  important  «k  «oie.  — 
Foire i les  25  jau* .,  23  avril,  2(1  juin,  18  ort., 
25  an,  et  merrrtdi  dr*  Oniirr».  Marché» 
très-frrqueiilê*. 

JO  Y LIA,  vg.  Ain  (RiMirgogtieY,  arr.  rt  à 
27  k.  de  Trévoux,  cant.  rt  (k  Mexitnieux. 
Pup.  254  b. 

JOZE,  vg.  Puy-de-Déme  (Anvergne),  arr. 
rt  à Su  k.  «k  T hiers,  rant.  «igjda  Maringues. 
Pop.  1,075  b.  — O village  est  liàli  sur  un« 
hauteur  «pii  drminr  k cour*  de  l'Ailier.  Il  J 
avait  autrefois  un  magnifique  ebiiteau,  détruit 
depuis  plu*  d'un  sièrle,  «m  réoihiimt  Ira  Sri  • 
gneiir»  de  la  Tour  d'ÀBrergne. 

A («xi  de  distance  de  Jo»\  on  Inuivr  au  ha- 
mrao  «k  MixbginN.  sur  k*  Itonl»  «k  l'Ailier, 
«Irux  smirrv*  dVattv  miiu-rale»  aridiik*  fmiilex; 
unr  Iroi-ortue  *o*im-  existe  dan»  une  ik  an 
iiiiiiru  de  b rivière  U**  deux  première»  sont 
rouuui**  dans  le  pays  sous  le  nom  de  Petit- 
Houillun  et  de  Grand- Roiullon.  Elira  snurdesit 
daiu  une  prairie,  à peu  de  «lislanre  l'une  «k* 
l’autie.  ont  le»  inémra  propriété*,  et  sont  «'•ga- 
iement alioiuiiiiilr».  Ce*  eaux  sont  claires  . 
fraiispamitra  ; dira  ont  une  saveur  ariduk, 
vi»  r,  piquante,  et  biunit  échapper  de  gruMrs 
bulle»  d’air  qui  v teunent  crr»«r  à leur  surface. 
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Les  leitinu  les  recherchent  lwiun>u|>,  et  l'on 
assure  que  rvus  qui  m Imms  eut  sont  préservé» 
des  maladie**  endémiques  ou  épidémiques  «lotit 
■auvent  ont  été  alFerte*  fc»  bestiaux  de»  aulr«* 
parti»-*  du  déprtemrnt. 

En  général,  on  remarque  que  partout  où 
l'on  trouve  des  «aux  minérale*.  froides  ou  d'une 
température  modérée,  le»  animaux  le*  rocher  - 
r lient  de  préférence  aux  autre».  M.  Legrand 
d’Aimi  a ru  lieu  de  faire  relie  observation  à 
Mrdugitr*  : pendant  plus  de  deux  brure*  il  n'a 
tu  aucun  animal  venir  se  désaltérer  n la  ri- 
Tiére  * moût niu.,  vache»  et  autres,  tuu»  venaient 
aux  deux  sources.  Il  en  était  de  même  pour 
celle  de  l’Ue  : il  a vu  sucre*  sivvinriit  six  volées 
drpignm*»’y  alnttr.*  |kmii*  Imire  : pas  un  u -ulde 
res  oiseaux  ne  s'est  désaltéré  a la  rivirre,  quoi- 
qu'elle roulât  de*  deux  rulr«. 

JO/KHAMl),  vg.  Pu  y-tlr-Dùmr  . tbMirlioD- 
nats).  arr,  et  à 15  k.  de  Kiotu,  «uit.  et  de 
Combrtmdr.  I\«p.  595  h. 

Jl' AN  (St-),  ou  St-Jixx-o'.Vxiam,  vg. 
Doute  (Fiaacbedîmlc),  arr.,  cant.,  ki  «*t  à 8 
k.  de  Rau  mc-Ica- Dame».  Pop.  536  li. 

JIAYK,  vg.  Calvados  { Normandie),  arr., 
K rj  * 9 k.  de  Bagucux,  nuit  de  IWlIrrm, 
Pop  511  k. 

Jl  RAINVILLE.  vg.  Vosges  {lorraine)  , 
arr..  B3  et  à 15  k-  de  .Nent-LbAu-au,  cant.  de 
Gmissct.  Pop.  352  h. 

Jl  II  ALOIf  RK  U),  vg.  Maine-et-Loire 
(Anjou),  arr.,  cant.,  &Z  et  à 10  k.  de  iV-an- 
préau.  Pop.  613  h. 

JCBLLOl'HT.  Vg.  Meuse  (pays  Mcrntll), 
arr.  «*t  à 19  k.  de  Verdun-sur-Meuse,  caut.  H 
K de  CJcniiout-en-Argnnoe.  Pop.  2.18  h. 

JI  -HI.1.MM  . vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et 
à 36  k.  de  Mirandc,  cant.  et  2 de  Pl.iiwnce. 
Pop.  C35  b. 

Jl'HLAIVS  , AWmm  , l>g  Mayenne 
(Maine),  arr..  ^ et  à 19  k.  de  Mauuin;, 
eaul.  de  Rais.  Pop.  1,883  h. 

tic  boni  g Occupe  l'ciupLiccmeiil  de  la  prin- 
cipale ville  de»  Diablintes,  à U(|Urlle  les  Ro- 
manis avaient  donné  le  nom  de  .\>rJunum,  et  à 
peu  de  de. taure  de  laquelle  ils  avaient  établi 
iiueanapou  uu  castel  luiu.  improprement  apja-lc 
Coup  de.  (isar.  La  ville  de  Ntcdutuitu  a existé, 
sous  quelque  autre  nom  sans  doute,  longtemps 
avant  rétablisse umti!  de*  Romanis  dans  celle 
coDlrér,  et  a du  exister  assez  longtemps  enc oie 
apres  la  dmtedr  leur  dominai  ion  d.ins  le*  < Gau- 
les. (jette  ville  dut  à la  inunifireurv  de  lile , 
enqirmir  romain,  uii  colysée  et  un  temple  n la 
fort  une,  dont  on  a retrouvé  de»  vestige»  ; on  y 
a diVouverl  aussi  beaucoup  de  médaille»,  de 
belles  mosaïques,  de»  vases  de  rond  met  loti 
romaiiM*  de  dilTémite»  formes,  de*  délit  is  «le 
rolonne*  et  «le  statues,  etc.  l ue  trèa  aucicmw» 
fou  Lu  iM*.  située  près  du  bourg,  porte  le  nom 
d«-  Foula  iue- des -Caves,  et  quelques  reste»  d'an- 
cienne* voûtes  ont  fait  près— irr  qu'ou  avait 
construit  près  de  là  des  lutins  public»:  quelque* 
personne»  même  avaient  *up|>u*e  que  le  nom 
de  JuhUiii*  [KMivaii  rire  venu,  par  coriupti«>a, 
de  Juin  laiuea,  lutin*  de  iules  (iéaar  ; tuais 
rétablissement  du  ratap  dont  nous  avoir*  parlé 


est  d'une  date  poster  iruiv  à Jules  César,  et  il 
est  plus  naturel  de  cberrlMT  dan»  le  mot  I)ia- 
Idiute*  l'étv  Biologie  de  celui  dr  Juhbiin»,  que 
l 'on  retrouve  au  surplus  errit  JnMetti  daus  de 
ln‘>-auriru»  acte».  Ou  croit  que  l'ancienne 
ville  de  Nirduniim  a été  détruit*:  par  les  Nar- 
t lut  lui*  vers  l'au  867. 

Le  camp,  ou  plutôt  le  fort  nutique  de  Ju- 
Iklauu,  udie  uue  enceinte  came,  de  107  ni. 
de  chaque  face,  formée  de  muraille*  liantes  de 
4 m.,  et  bnge*  de  3 m.,  construite*  en  piètres 
liée*  avec  du  riineiil.  Le*  pierre»  «ju»  |iarmt 
leurs  fart*»  extérieure*  sont  de»  prallclipipode* 
lectauglc*  égaux  entre  eux  ; un  y remarque  de 
I m.  en  I ut.  im  cordon  de  briques  »u|N-rpo- 
sees.  Aux  quatre  angles  du  carré  sont  |dacéi-s 
des  tour*  : d'autre*  tour*  garni»»  t„  au  nord, 
a l'est  et  à l'«Miesl,  b1»  intervalles  compris  d’uu 
angle  a |’autrv.  Uu  cote  du  midi,  le  terraiu  est 
eu  pute.  Du  u'y  trouve  qu’um*  *eule  tour  de 
forme  cariée.  L’eucrinle  u'ullre  aucun  vestige 
de  porte  ; on  y entre  manifestant  par  une  bro- 
che pratiquer  dans  la  muraille.  A environ  17 
m.  de  distance  de  cette  muraille,  et  au  centre 
du  caslellum,  sr  trouvent  le*  débris  «l'une  au- 
tre loti  thial  tou  carrée  dr  dimensions  moitié 
moindres,  et  dont  les  décombres  soûl  prcvpie 
rai  lie*  par  un  Itoi»  taillis  : relie  fottenrœ  cen- 
trale parait  avoir  ru  de  l'analogie:  avec  le» 
donjon*  de»  châteaux  du  moyen  âge.  Ihi  ras- 
tclluin  dr  JubLut*,  la  vue  s'étend  au  loin  an 
sud  et  au  sud-est.  Ou  distingue  la  petite  ville 
de  Saintr-Sur-innr . éloignée  de  (2  k.,  et  les  1 
rimions  de  la  cité  de»  Ai  viens  (t'egorilam).  | 
Lue  voie  romaine  parlait  de  Juldiiiu»,  et  était 
rouverte  par  une  fort  iliru  lion,  nommée  la  Haïr-  j 
de-Tcrre,  aujotii  d'bui  en  grautb*  petit*  détruite;  I 
elle  conduisait  a un  camp  dout  le»  trace»  exis-  j 
lent  encore  au  rouilneut  ib*  la  rivière  d'Aiou 
et  de  h M menue,  et  au  milieu  duquel  e.*t  situé 
le  bourg  de  Moula  y . 

A 3 k.  de  JuliUuns,  sur  la  roule  d'Aruu,  ou 
irmaïquc  dan*  un  terrain  aride  et  inculte  un 
i-normc  piédestal  de  granit  de  i ui.  de  largeur 
sur  3 m.  de  bailleur,  qu’au  appelle  La  CLairc 
du  Diable.  Suivant  M.  Rallier,  ce  n’est  autre 
j chose  qu'unr  jioiut«:  naturelle  de  rocher  qui  a 
j été  disposée  assez  gi  utsiiTciucul  pour  servir  de 
piédestal  à une  croix,  Toutefois,  il  ne  serait 
p*  impossible  <]ue  cette  pierre  eût  li  e*-anricn- 
iMTiient  servi  de  support  à quelque  attribut  du 
pguuisoie,  ou  plutôt  a quelque  objet  consacre 
k un  culte.  que  l o<i  détestait  comme  hetero- 
doxe. 

Bibliographie.  Mvcuum,  Lettres  sur  l a 
forteresse  gallo-romaine  Je  J ubtains  (Kul. 
de  51.  de  (iiunionl,  t.  vu,  p.  65,  450). 
Yimura  (F.-J.).  Notice  sur  J ablatas.  Fouille i 
faites  eu  1831,  2*  édit.,  suivie  Je  la  rela- 
tion Je  nouvelles  fouilles  flûtes  en  1833, 
in-8,  1836. 

— Aotice  sur  la  Chaire  au  Diable,  près  Je 
Jttblnias,  in-8,  1835. 

Jl'I.H  (le),  vg.  Finistère,  cumin,  de  Ploaré, 
PI  (k*  Duiuriieiies. 

JI71MIIYILU,  vg.  iMiret , connu,  de 
Charmonl , [-3  d'Angers  rite. 


JI'DIK  ( la),  vg.  II. -Henné,  rumni.  île  St- 
Martin-le- Vieux,  S «l’Aixe. 

JIIMM.E  (St-),  vg.  Co  ndieAW  ( Rreti» 
gne  ) , arr.  ri  à lî  k.  de  Diuon,  cant.  cl  Cg 
d'hvrau.  Pop.  825  h. 

JCÉHY  ( St-) , vg.  Aveyron  ( Roucr^ne  ) , 
arr.  et  à 23  k.  de  St-AJlt\que , cant.  cl  ^3  de 
St-Sernui.  Pop.  H74  b.  — Fuite  le  9 niiv. 

Jl'EltV  (St-),  Vg.  lAizirr  (I^mgiiidoc).  arr. 
et  k 4i  k.  de  .Marvejols,  caut.  de  FourncU,  M 
de  St-Chél y . Pop.  307  h. 

Jl’ Kit  Y (SI-),  vg.  Tarn  ( Langiudor).  arr., 
Mrt  à 6 k.  «I‘  Allié,  caut.  «le  Villefntucbe.  Pop, 
1.179  b.  Sur  le  Tarn. 

O village  occupe  le  côté  gauche  dr  b licite 
cataracte  dite  b*  Saut-dc-Sabo.  Depuis  Atulua- 
Irt,  le  Tain,  qui  coule  sur  uu  roc  vrliistenx,  a 
uu  cours  assez  icgiilier  ; mai*,  arrivé  au  Sant- 
dr-Sabo,  il  *••  précipite  («rut  k coup  et  avec 
une  extrême  lapidité  dans  le*  tr.mrbéi  * qu’il  a 
pratiquée*  lui-rm-inc  k travers  un  Ivirra-r  na- 
turel de  prev  de  50  m.  de  hauteur.  Les  sillon» 
et  le*  aspérité*  dont  e»t  recouverte  bi  »U|ierticie 
de  ce  l»arragc*fnut  connaître  que  ce  n'rst  qti'a- 
prè»  une  longue  suite  de  sicelr*  que  la  rivière 
est  parvenue  n »e  creuser  à truver»  1rs  niebea 
d’une  dufrlé'extrèaw  les  tram  lue*  pnifmvlcji 
jwr  où  elle  s’fennle.  On  ne  peut  ve  lasser  d'ad- 
mirer cri  accident  de  terrain  , qu’on  aime  à 
ronsidérrr  sous  tous  te»  aspects.  Iz»  cataractes 
que  présente  re  passage  du  Tarn  sont  nu  uoao- 
bre  de  trois  : le  Saut-de-Üaixi  propir usent  dit , 
qui  a 10  ut.  de  bailleur  ; le  s..ul  di-1-irnusan- 
tran  , qui  en  a un  jeu  tnoiu»  ; la  deruiero  ot 
peu  considérable. 

Depuis  quelques  année*  , une  c*impagu»r  a 
utilisé  une  partie  d»*  la  force  motrice  de  ce  cour» 
d'eau  , sur  htpu-l  elle  a établi  une  paj*et«  iic  et 
n im'  aciérie  nuguibque,  avec  biniiuoii*,  fuur- 
waux  k réveibrre,  aigutMTM*»,  etc.  I u « b«  min 
de  ronde  est  emutruit  au  |*ourtour  de  ruvino , 
iiMTiagé  dans  l'épaisseur  «l’uu  mur  pi«*<pie  cir- 
culaire qui  cmebqipc  et  protège  l'rtabliSM-mcut 
contre  la  v iolmrt  de»  crue».  Le  l'arti  peut  en- 
core s’élever  à des  hauteur»  cuuvidéiablcs  sans 
que  le  travail  cesse  ; alois  1rs  cmiv nrn  . sur  la 
tête  desquels  est  suspendue  celle  rivière  qui 
Mrmblr  le*  iwwrr  pat  se»  mi»gi*Mwent<.  n'en 
üavailleut  pas  inouïs  en  toute  sérurtté.  8a  fu- 
reur v .une  vient  or  bii»cr  contre  celte  lurricra 
que  lui  a npjxiM*  la  volonté  dr  l'homme.  Mais, 
lorsque  les  ranx  sVdevenl  à une  iiauleur  telle 
qu’elles  cuv  a bissent  l'intérieur  dr  l’usine , on 
u’a  pin*  qu’à  déménager  promptement , après 
avoir  fermé  toute»  les  vannes  de  prise  d’eau  et 
de»  fusant* , afin  qu’il  n’y  ait  pas  de  «nui ont 
dans  l'intérieur  l’usine  , et  que  les  ranx  *e 
trouvant  stagnante»  ne  produisent  p*  de.»  dé- 
gradation*. Ilrutru sèment  que  er*  envabi.ue- 
nmit*  pr  les  eaux  sont  rarr»,  de  riNirle durée, 
el  que  l’activité^dc  rnaine  n'en  peut  souffrir 
setisi I liraient . — Foires  b*»  19  fév.,  16  mai , 
16  août  et  16  nov. 

J fl.  A /.AN,  vg.  Gironde  K.iudoisl.  arr.  et 
a 22  k-  de  Libourne  . rant.  et  3dr  Rranue. 
Pop.  355  b. 

Jl't.LALS  , »g.  Corrige  (Limousin ),  arr.. 
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JCILLAC. 


JC1IJ.Y. 


JIHACIM. 


cant.  « t à 13  k,  de  llrim,  f2 de  Nouille*.  Pop, 
483  h. 

Jl'üLlX,  «g.  Lande i,  cumin.  d’Arur , C3 
de  Roquefort. 

JIJGON  , petite  « allé , Côtet-dtè-XorJ ( Bre- 
tagne ) , are.  et  à *4  k.  de  Dinan  , chef-l.  de 
caut.  Cure.  Cite  d'étape.  JJ.  W.  A 397  k.  de 
Pari»  pour  U taie  des  lettres.  Pop.  331  II.  — ■ 
Tsrrai»  cristallisé,  micaschiste. 

Cette  ville.  située  sur  l'Arguc-non,  passe  pour 
n'avoir  été  Initie  qu'eu  1109  ; nuis  il  y avait 
autéricurrrntut  à cüté.  sur  le  sommet  d'une 
montagne,  un  château  dont  aucun  historien  ne 
fait  coutuilre  l'origine  ; ou  sait  seulement  que 
cette  place  était  très-forte,  tant  par  sa  situation 
que  par  ses  ouvrage»  dr  défense  , au  point 
qu'elle  était  l'objet  dujirovt-rbe  : Qui  a la  Ilre- 
t agite  sans  Jugan , a chape  tans  chaperon.  Ce 
château  fut  démoli  en  1430 , par  ordre  du  duc 
de  Bretagne.  Jean  V, 

Tanneries  et  niouliu*  à tan.  — Foire  le  45 

avril. 

Jl' GY,  vg.  Sattne-el-lAiire  ( Bourgogne  ) , 
arr.  et  à 31  k.  de  Chalon-sur-Saône , cant.  et 
E3  de  Serin «•ev . pop.  616  h. 

J1TIC  , vg.  Charente  - Inf.  (Sailltougc),  are., 
® et  à 13  k.  de  St-Jeau-d'Angrly,  canl.  de  St* 
Hilaire.  Pnp.  444  b. 

JUIF,  vg.  Saône-et-Loire  ( Bourgogne  ) , 
arr,.  r*3  et  à 38  k.  de  Louliatu,  canl.  «le  Mou*  j 
trrt.  Pop.  653  h. 

JUIFS  ( le*),  vg.  Gironde,  cumin,  de  \ irr- 
lade,  CS  de  Podeucac. 

JCIGNAC.  vg.  Charente  (Sainlmige),  arr. 
et  à 38  k.  de  Barliezirtix,  mut.  et  H de  Mnnt- 
moreau.  Pop.  1 ,638  h. 

JriGNK-BKXK  . vg.  Maine-et-lsoire  (Bre- 
tagne), arr.,  canl.,  3 rt  à 9 k.  d'Angers.  Pop. 
335  h. 

Jl'IG  YK-DKS-.VKH’TIERS.  vg.  Loire-lof. 

( Bretagne  ) , arr-,  53  et  à 16  k-  de  ClUdeau- 
liriant , canl.  de  St-Julien-de-A  nuvanles.  Pop. 
856  h.  Près  <U-  la  vaste  forêt  «b*  Juigné. 

Jl'IGXK-Sl  R-LOIRE,  vg.  Maine-et-tnire 
( Anjou  ) , arr.  et  à 1 1 k.  d'Angers  , mut.  des 
l'onlHlr^é,  de  Brivwr.  Pop.  1,037  h. 

JCIGNÉ-SCR-SARTIIE.  vg.  Sarthe  (An- 
jou), arr.  et  à 39  k.  de  la  Ficelle  , cant.  et  CFI 
iW*  Sablé.  Pnp.  1,117  b. 

J llti  NETTES  , vg.  Eure  ( Normandie  ) , 
arr.  et  à 31  k.  d'Fvreux,  mut.  et  53 de  Rugles. 
Pop. 183  h. 

JlILLAC  ( b*  Petit-),  Charente-/»/.,  com. 
de  St-Martial-deCoeulrt,  d'Arrbiar. 

JlILLAC.  lig  Corrèze  ( Limousin).  arr.  et 
à 30  k.  de  Brive» , clicf-1.  de  cant.  Cuie.  57. 

A 468  k.  dr  Pari»  pour  La  lave  des  lettre».  Pnp. 
4,435  h.  — Tirkaiv  cristallise  , micaschiste. 
— foire * Ica  35  jaii* . , 32  fév . .20  mars,  6 mai . 
36  juin  , 26  juillet  , 22  août  , 14  sept.,  4 rt 

24  net..  23  nnv.,  28  déc.,  et  le  Vr  vrudredi  de 
chaque  nnu». 

Jltl.l.VC.  vg.  Gert  (Armaguar),  ayr.  et  à 

25  k.  de  Mirande.cant.  et  r*7 de  Marrix.  Pop. 
426  b. 

Jl'II.I.AC  , vg.  Gironde  ((.mennr) , arr.  et 


à 33  k.  de  Libourne  , canl.  de  Pujol»  , C-1  de 
CMtiBoO.  l*op.  417  h. 

JlILLAC  , vg.  Ixft,  comm.  de  Belaye,  Ede 
Castel  franc. 

Jl'lLLAC-LE-COQ  , vg.  Charente  (Kvgan- 
moi*  ) , arr.  ri  k 12  k.  de  Cognac,  caut.  et  C2 
de  Séguuzac.  Pup.  893  b. 

Jl'ILLACQ  , vg.  /t,  - Py  rénées  , comm.  de 
Maspie-Ijlonqnérr-Juillarq , 57  dr  Iz-mlieye. 

JI'ILLAGIET,  vg.  t ha  rente  (AligoutMui*), 
arr.  et  à 20  k.  d’Aiigoulémc  , cant.  et  C*3  de  la 
Valette.  Pnp.  288  h. 

Jt'Il.l.AN  , vg.  H. -Py  rénées  ( Gascogne  ) , 
arr.,  £2  et  à 10  k.  de  Tari*-»  , cant.  d’0«*un. 
Pop. 1,673  h. 

J l'I  IJ.  K . vg.  Charente  (Angouiuois),  arr. 
et  à 13  k.  de  Rullcc  , caut.  et  EJ  de  Mande. 
Pop.  81  f h. 

J l'I I.L K , lig  Sarthe  (Maine),  arr.  et  à 25  k. 
de  Mamers,  eaut.  et  EJ  de  Beau  inouï -sur- Sa  r- 
thc.  Pnp.  499  h. 

Jltl.l.K  , vg.  Deux-Sèvres  ( Poitou  ),  arr. 
rt  à 15  k.  de  Melle,  canl.  et  EJ  de  Briouv. 
Pup,  232  h. 

JflLI.KNAY,  vg.  Côte  -J"  Or  f Bourgogne), 
arr.  et  a 17  k.  de  Semur,  canl.  de  Saulien,  5 j 
de  la  Maison-Neuve,  Pop.  194  h. 

Jt’ll .LES  , vg.  Gers  ( Armagnac  ) , arr.  et 
à 20  k.  d'Auch  , canl.  et  LJ  de  Cmiont.  Pop. 
905  h. 

JUILLET,  vg.  Manche  ( Normandie),  arr. 
et  à H k.  d'Avraïube*  , mut.  et  de  Dum. 
Pnp.  940  h. 

l'I  IJ.  Y,  vg.  Côte-sTOr  (Bourgogne),  arr., 
cant,,  E]  cl  à 5 k.  de  Semur.  Pop.  132  h. 

Pmu  de  OnPitu  Fovrli  nu  Ihvard,  au- 
teur de  V Histoire  de  Pontus  de  Th  yard  de 
Bits  ) , »uiv  ie  de  la  généalogie  de  cette  mai wn 
et  de  la  caiu|Ki(;iM*  de  1664  en  Hongrie  , in-8  , 
178». 

JUILLY,  Juliacunt , vg.  Seine  - et  - Marne 
( Brie),  arr.  rt  à 18  k.  dr  Meaux  , cant.  et  EJ 
(b*  I>nmmnrliu.  Pop.  747  h. 

Kn  1183,  un  seigneur  du  nortt  de  Fmirautd 
de  St-I)eiiis  , ayant  perdu  un  bis  liieu-hmé , fil 
Itttir  à son  iutentinii  dans  cet  endroit  une 
église  où  il  établit  quelques  chanoines  régij- 
liers,  avec  un  revenu  siitlisant  pour  assurer  le 
service  divin.  Cette  église  fut , à la  requête  du 
fuudah-iir,  érigée  en  aldmvc  l'an  1191.  et  r'rst 
là  que  fut  déposé,  eu  1555.  le  m ur  du  roi  de 
Navarre  Henri  d'Albrel.  Fin  1638,  l'abluiye  de 
Juilly,  jwr  suite  de  la  réforme  dr»  maisons  de 
rhauoiue»  réguliers  , fut  réunira  la  congivgn- 
tionde  l'Oratoire.  H,  le  3 novembre  suit  mit,  le 
P.  deOiiulnm,  qui  avait  succédé  comme  géné- 
ral de  i'unlre  ail  cardinal  de  Rend  le.  IoimJb  à 
Juill y un  collège  qui  ur  larda  |m»  à jouir  d'une 
gmiub*  ré|Hitatiuti , tant  pour  le»  études  .solides 
qu'y  faisait  la  jeunesse  que  pour  le»  |frinci|ies 
d'onlre  qu'elle  y puisait.  Aussi  irçul-il  dr 
Louis  XIII,  l 'année  même  de  sa  fondation  , le 
titre  d'académie  loyale.  Juilly.  jusqu'à  l'épo- 
que <b>  la  premier»-  révolution,  fut  lr  principal 
collège  dr  l'Oratoire . et  de  jduv  une  maison  de 
retraite  dont  le  silence  rt  b*  rocucillemml . fa- 
vorables à la  médita' im»  et  à l'étude,  attirèrent 


tour  à tour  tous  le»  écrivains , ton*  les  savants 
illustres  que  cette  congrégation  a produits  en  si 
grand  nombre. 

Lorsque  la  révolutioo  eut  dispersé  les  ordres 
religieux,  le*  hAiiinrtiU  et  le  parc  de  Juilly  fu- 
rent rachetés  par  l'un  de»  père*.  auquel  s'asso- 
cièrent plu*  tard  plusieurs  autre*  anciens  ara- 
toriais . pour  restaurer  leur  collège , et  même 
avec  l'espérance  d’y  reconstituer  leur  cougré- 
gatHJU,  dont  ce  lieu  avait  été  eu  quelque  sorte 
le  oiitrr.  Les  études  en  effet  y reprirent  leur 
cours , et  rappdèrrut  l’ancie;ine  splendeur  de 
Juilly  ; mai»  l'ordre  ne  se  recruta  pas , et  ses 
dernier*  représentants  durent  chercher  en  de- 
hors de  leur  congrégation  de*  successeurs  à qui 
il*  pussent  remettre  un  fardeau  devenu  trop 
1 levant  pour  leur  Age.  Ils  cédèrent  en  1828  le 
collège  de  Juilly  à deux  anciens  aumôniers  de 
ruiiivrrsilé  , les  ablWrs  de  Srorliiac  et  de  Sali- 
nis  , qui , apres  l'avoir  dirigé  avec  des  sucré» 
divers  pendant  douzi’  ans,  l'uut  eux-méme»,  m 
1841 , cédé*  à une  société  de  savants  ocrlt’siasti- 
qnes.  b maison  actuelle  de  Juilly  a le  carac- 
tère d'institution  de  plein  exercice , cl  est  ap- 
pelée à rendre  encore  J'important*  service»  à 
la  cause  de  ré-duration.  — Les  frère»  de  Napo- 
léon , Louis  et  J é ruine  , ont  terminé  leurs  élu- 
de* au  collège  dr  Juilly.  31.  Berry er,  membre 
de  la  chamluT  des  député* , v a commencé  et 
achevé  son  éduratbni. 

Pstrie  du  général  ll.-Ai.xx.  Haqciv,  rneui- 
bre  du  corps  legislatif  sous  l'empire. 
Bibliographie.  Ao* y ( J.-f  élie.  ).  * JVotice 

sur  le  collège  de  Juilly,  in-8,  1807,  1816. 

Jl'IXE  (la),  Junna  Sinmpensis , rivière  qui 
prend  sa  source  dan»  le  dép.  du  Loiret  ; elle 
entre  peu  apn'vdan»  h*  dép.  de  Seine-rt-Oisr  , 
pisse  à Klnm|»rs,  demi  HJe  prend  le  nom,  et  su- 
jette dan»  l'Eswinni- , an-de»unis  de  la  Fertr» 
Air]»».  La  Juiuc  fait  muuvoir  un  grainl  iiornhiv 
de  mouliiu  à farine*  pour  l'appmv  looniH-roeut 
de  Paris. 

Jl'IX  (St-),  vg.  Ixit-rt-Garonne,  rom  ni.  tb* 
Ijigruère,  CJ  de  Taunein». 

JURE-  tHAXîllJ.OX  (St-),  Vg.  t eudée 
(Poikui),  arr.  et  à 22  k.  dr  Fontenay-lMlnnile. 
cant.  et  CF3  de  Ste-llcrmiue.  Pop.  1.109  b. 

Jt'JOES  , vg.  P c rénées -Or.  ( Bouvsillon  ), 
arr.  et  à 19  k.  de  Prude*  , caut.  et  K d'Olctte. 
Pop,  195  h. 

JI  JI  RIEI'X  , vg.  .lin  (Bugey  ) , arr.  et  à 
30  k.  de  Nantun  . cant.  de  Ponrin  , E3  <b*  Cer- 
don. Pop.  1,778  h.  — V»»le  établissement  |mur 
le  tissage  de  la  »oie,  ou  sout  omi|tn*  deux 
cent*  jeune»  lillc». — Foires  le»  8 man,  8 mai, 
8 août  et  8 onv. 

JI‘L  , vg.  Tarn  , comm.  de  Pratvirl , t-  ’ de 
Lavattr. 

JUUALTM  ( lat.  51",  long.  45*).  • Ce  lieu 
e*t  i-oiinu  par  l'Itinéraire  d'Autrmiu  , mi  ou  le 
remontre  en  deux  endroit»  . et  par  la  Table 
théodnsimnc.  La  distance  h l'égard  de  Colonia 
.■tgrippina , mnnpice  également  XVI II  dan» 
l'Itinéraire  et  dan»  la  laide.  |taniil  tres-con vé- 
nalité à l’e»|i»rr  qm*  dniun-  le  local.  Car,  mire 
Cologne  et  JulH-r*.  ou  lôiilik,  ronuiir  «lisent  le* 
Alefuan»,  j'estime  qu'il  rr|i«wid  à peu  pré»  au 
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calcul  de  18  lieue»  gauloises,  d'environ  20,400 
loues.  L‘al>bé  Kginharl.  rilé  par  M.  Wevaeliug, 
indiquant  la  distance  «lire  Jultncm,  antitfuum 
muni  api  mit , et  Viens  Atfuensis , ou  Aix-la- 
Chapelle , Mir  le  pied  de  8 lieues  , VIII  Icttcu- 
rum  spatio  (/tiner.,  p.  375),  je  remarque  que 
la  mesure  de  lieue  y lient  plus  de  b licite  gau- 
loise que  de  toute  autre  mesure  itinéraire.  Car, 
i juger  de  cet  intervalle  proport intniémenl  à 
l' espace  d'entre  Julien  et  Colopir,  il  ne  s'éva- 
lue qu’à  ruviron  1 2.000  toises.  On  n’ext  point 
du  tout  assuré  que  Juliacum  ait  tiré  son  noui 
de  Jules  Cé-sar  précisément,  quoique  Witekind 
de  Corbie  et  l'auteur  des  merveilles  opérées  par 
saint  bernard  l'mrut  écrit.  » D'Anvillc.  èVotiee 
Je  C ancienne  Gaule,  p.  392. 

JULI  A-DE- BEC  (SI-),  Vf.  Aude  ( Langue- 
doc), arr.  et  à 34  k.  de  Liinoux,  cant.  et  EJ  de 
Quilbn.  Pop.  450  h. 

JULIA-DK-GRACAPOU,  vg.  //.-Garonne 
( Languedoc) , arr.  et  à 20  k.  de  Villefranr.be- 
de-Lauragois.  cant.  «IKdr  Revel.  P.  1,003  b. 
— foire i les  27  avril , 3 août  et  22  déc. 

JULIE  (Sic-),  vg.  Ain  (Bourgogur).  arr.  et 
à 8 k.  de  Bclley,  cant.  et  23  de  Laguieu.  Pop. 
4SI  h. 

JULIEN  ( St-),  vg.  n.-Alpet  (Proveuee), 
arr.,  cant.,  El  et  à 12  k.  de  Castellaur.  Pop. 
170  h. 

JULIEN  (SI-),  ou  S-ixcitr,  vg.  Aube  (Cham- 
pagne) , arr.,  cant.,  EJ  cl  à 3 k.  de  Times. 
Pop.  503  b, 

(Je  village  est  bâti  dans  une  agréable  position, 
sur  U rive  gauche  de  la  Seine.  Au-dessous  de 
St-Julieu  , celle  rivière  sc  divise  en  plusieurs 
bras  que  l'on  coloie  par  de»  rhrauius  ombragé», 
bordés  île  lui»  vives  , de  jolies  ituii«Nn , de 
moulins  et  de  manufactures  , qui  uflreut  une 
suite  continuelle  de  promenades  agrraUh-mnit 
diversifiées,  la  lieniilè  des  alroluur*  et  Irsagré- 
nieuts  qu'offre  le  rhatoau  des  Cours,  luiuvelle- 
rnetit  restauré  et  qu'enda'llissciil  de  Iicaii.v  jar- 
dins , attifent  chaque  auniv  à St- Julien  , à l'é- 
poque de  la  fêle  patrou.de  , une  réunion  bril- 
lante, où  se  font  remarquer  les  plus  séduisant  es 
beautés  île  b ville  de  Times.  Le  château  des 
Conn»  a été  longtemps  k;  rrnilex-vou*  de  plu- 
sieurs hommes  de  lettres  distingué» , parmi 
lesquels  ou  rite  Rouhount,  Tourne  ni  iiw , Fon- 
tenelle  . fValiur  , Sacy , etc.  Sur  b-s  Ijonis  de  b 
Seine  et  non  loin  des  prairies  oniliragérs  ou  Ir 
peuple  aime  à se  livrer  tut  pbisir  de  b danse  , 
on  remarque  ttn  Iwl  arlnc  de  1a  lilicrté  , dont 
In  plantation  remonte  aux  beaux  jours  de  notre 
première  révolution. 

JULIEN  (St-),  vg.  Itouehes-Ju-filtônr, 
cumm.  et  3 de  Marseille.  1)  existe  dans  rr 
village  un  puits  très-profond  et  d'un  grand  dia- 
mètre, qui  p mm  pour  être  l'ouv rage  des  Ro- 
mani»; il  fournil  seul  aux  besoins  du  paya, 
qui  n'a  ni  ruisseaux  ni  fontaines. 

lXrvant  I Vgb.se  paroissiale,  on  voit  une  croix 
élevée  sur  uue  luise  antique  portant  «lie  in»- 
rriptiou  mm,viiie. 

JULIEN  (.SI-),  vg,  Cnf ratio  i,  cnmm.  et  3 
de  Caen. 

JULIEN  (Si-),  vg.  Côte-fT Or  (Bourgogne), 


arr.,  cant.,  Ç]  et  à 10  k.  de  Dijon.  P.  540  h. 

JULIEN  (St-),  Vg.  Col et  •du- fiord  (Breta- 
gne). arr.,  cant.,  £3  et  à 6 k.  de  St-Brieur. 
Pop.  875  h. 

JULIEN  (SI-),  vg.  Donbt  (Franrhe-Comtè), 
arr.,  cant.,  EJ  et  à 7 k.  de  Moutbcllianl.  Pop. 
228  h. 

JULIEN  (SI-),  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 44  k.  de  Montbdliard,  cant.  et  El  do 
Russes.  Pop,  271  h. 

JULIEN  (St-),  vg.  Drôme , cnmm.  de  Crand- 
Serre,  0 de  NotU. 

JULIEN  (St-),  vg.  //.-Garonne  (Langue- 
doc),  arr.  et  à 30  k.  de  Muret,  cant.  et  CJ  de 
Rirux.  Pop.  440  b. 

JULIEN  (St-) , ou  Sv-Jvun-M-Ruovac  , 
vg.  Gironde  (Coieunc),  arr.  et  à 21  k.  de  Lrs- 
porre,  cant.  de  Pauillac.  3.  A 605  k.  de  Paris 
pour  b taxe  des  lettres.  Pop.  1,379  b. 

JULIEN  (SI-),  xg.  Héraut t (Languedoc), 
arr.  et  à 22  k.  de  St-Pun»,  tant,  et  EJ  d’Obr- 
gucs.  Pop.  1,068  b. 

JULIEN  (SI-),  vg.  Ille-et-Vilaine , cotnm. 
de  Reuac,  "-j  de  Kedou. 

JULIEN  (St-),  vg,  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  k 35  k.  de  Loos-lc-Satilmrr,  elirl-l.  de 
cant.  Cure.  S et  bureau  d’enregut.  de  St- 
Amour.  Pop.  755  b.  — Tuun  jurassique. 

pu  rm  du  comte  or.  , litté- 

rateur rl  jmbliriste  , préfet  du  Rbtn-el-MosclIe 
et  du  Ras- Rhin  sous  l'cmpirr. 

Foires  les  18  janv.,  12  mars,  19  avril, 
27  juin,  29  août,  2 «et.  et  12  déc. 

JULIEN  (SI-),  vg.  iMttdes  (Gascogne).  arr. 
et  à 3.1  k.  de  Mont-de-Marsan,  cant.  et  Ej  de 
Galiarret.  Pop.  446  h. 

JULIEN  (St-),  vg.  /stt-et-Garonne , coram. 
et  EJ  de  Port-Sle-Maric. 

JULIEN  (SI-),  vg.  Marne,  cnmm.  de  Pirrry, 
CF3  dTpcniay. 

JULIEN  (St-),  vg.  Meuse  (Lamine),  arr., 
cant.  et  3 de  Cotnmrrry . K 1 1 k.  de  St-Miliiel , 
Pop.  337  h. 

JULIEN  (SI-),  vg.  Rhône  (Beaujolais),  arr., 
cant. , 51  et  h 8 k.  de  Villclranel»e-»ur-Saûiie. 
Pop.  648  h. 

JULIEN  (St-),  vg.  H. -Saône  (Franche- 
Comté),  air.  et  i 19  k.  de  Vesou! , cant.  de 
Vîlreyr.  [rj  de  Cintrev.  Pop.  256  b. 

JULIEN  (St-),  vg.  Tarn-et- Garonne,  COB. 
rl  de  Moissar. 

JULIEN  (St-) , ou  Jvi.iiv-T.r-MovTXC.vtaa 
(SI-),  vg.  Var  (Provence),  arr.  et  à 49  k.  de 
Brignole*,  cant.  de  ltiau*.  C?  de  Barjols.  Pop. 
1 ,351  h.  — foires  1»  28  nodl,  1"  jour  de  ca- 
rême, vendredi  saint  et  lundi  dr  b Trinité. 

JULIEN  (St-),  vg.  Vosges  (Lurraiuc),  arr. 
et  à 48  k.  dr  Nrufcli&trau,  cant.  et  fcj  de  La- 
marclic.  Pop.  563  II. 

JUI.I  NAS,  vg.  Plume  <;  Beaujolais  •.  arr.  et 
à 24  k.  de  \ illiTrnnrlic,  cant.  de  Beaiijeu  , K 
île  Roniaurchr.  Pop.  1.302  II.  — Il  cal  situé 
dans  une  contrée  fertile  en  v ius  renommé»,  sur 
le*  confins  de  la  Bourgogne.  — It  château  de 
Juliénas  est  remarquable  : on  y voit  mir  cuve 
d’une  contenance  extraordinaire.  — L'église , 
d'une  aiTbilcctiirc  moderne , est  trê»  - jolie. 


— Foires  le  dernier  lundi  de  fév  .,  I**  lundi 
d'avril  et  dernier  lundi  d'oef. 

JUIJEN-AUX-BOIN  (SI-),  vg.  Corrèze 
(Limousin),  arr.  et  à 52  k.  de  Tulle,  cant.  de 
Servières,  Cri  de  St-Privat.  Pop.  1,471  h, 

JUI.I EN-BOUTIÈHES  (St-),  vg.  Ardèche 
(Yivarais),  arr.  et  à 49  k.  de  Toumon,  rant.  c! 
0de  St-Martiu-de-Yabma*.  Pop,  1,541  I». 

JUUEN-CHAPTELTL  (St-),  vg.  H. -/sûre 
(Vcbv),  arr.,  C3et  à 17  k.  du  Pur,  cbof-l.  île 
cant.  Cure.  H du  Puv.  Pop.  3,115  h.  Près  île 
b rive  gauche  de  b Sumèuc.  — Tiar.tis  nit- 
lallisé,  voisin  du  terrain  volcanique. 

On  y tentai  que  les  mines  du  château  fort  de 
Chaptcuil , qui  couronnent  uue  masse  de  ba- 
salte prismatique  trrvélevéc  el  d'un  liel  effet. 

— Foires  le  dernier  lundi  de  janv . , avril . 
juin  et  oct. 

JULIEN- D'AII> AT  (St-),  vg.’  Puy-de- 
Dôme,  romni.  d' Aidai.  ® dp  Veyre. 

JULIEN-D'ANCE  (Si-),  Vg.  H. -Loire  (Vc- 
by),  arr.  et  à 34  k.  du  Puy,  cant.  cl  Ue 
Crapounr.  Pop.  1,217  II. 

JULIEN -DM  IIP  AON  (Si-),  vg.  Lozère 
(Languedoc),  arr.,  EJ  et  à 9 k,  de  FInrac,  cant, 
de  Barre.  Pop.  579  b. 

J U L!  EN  • DE  - BOU  R DRILLES  (Si-),  vg. 
Dordogne  (Périgord),  arr.  et  à 2ü  k.  île  Pén- 
gueux,  cant.  de  Branlôine,  C3  «h*  IkNinlcilks. 
Pop.  272  h. 

JUI.I  EN -DK -BRI  DI.  A (St-),  xg.  Aude 
(I^iuguedor),  arr.  et  à 28  k.  ileCutchmabry , 
cant.  de  Faujeaux,  B de  Yiltosavary.  P,  103  h. 

JULIEN-DE  BURENS  (Si-),  xg.  Tarn. 
cumin.  île  Gihroudes,  EJ  de  Cas  tirs. 

JULIEN  -DE-CASS AI» N AS  (SI-),  vg.  Gard 
(Languedoc),  arr.  et  à 19  k.  d’ A luis,  mut.  el 
H de  St-Anibroix.  Pop.  255  h. 

JULIEN-DE-CASTELNAU  (SI-),  vg.  Dor- 
dogne, ruiiiut.  de  Ci-uac.  '■]  de  Doiniiie, 

JUUEN-DE-CIIKDON  (St-,,  vg.  Iahc^i- 
Cher  (Touraine),  arr.  et  à 36  k.  de  Blois, 
cant.  et  dr  .Mouiricbaivl.  Pop.  401  li. 

J U LIEN -DE-CI  Y 11  Y (St-),  vg.  Saone-el- 
Loire  (Bourgogne),  arr.  , «Mil.,  EJ  el  à 9 k. 
de  Clkurulle*.  Pop.  1,545  h. 

JUI4EV-DE-CONCEI.1.ES  (St-),  xg.  fjnre- 
Ênf.  (Bielogne),  arr.  et  à 15  k.  de  Nantes, 
cant.  et  EJ  du  Loruux.  Pop.  3,694  b.  — Foire 
le  24  août. 

JULIEN  -DE-COPEL  (St-),  xg.  Puy-de- 
Dôme  (Auvergne),  arr.  et  à 30  k.  de  Cler- 
mimt-Fenand,  caut.  li  EJ  de  Billora.  Pop. 
2,204  h. 

JULIEN- DE-CRAY  (St-),  vg.  Saônt-tb 
luire  (Rourpiguc),  arr.  et  à 46  k.  dr  CJm- 
rollrs,  cant.  et  Cï.1  de  Simur-eii-iwiounais. 
Pop.  903  h.  — Foirrt  le»  5 mai , f J juiu  et 
24  août. 

JU1.1EN-DE-CREMPSE  , vg.  Don/ogne 
(Périgord),  arr.  et  à 16  k.  de  Reigetar,  cant. 
de  Yilbnibhinl,  EJ  dr  Douville.  Pop.  506  h. 

JULIBN-DE-URASMJAPOU  (St-),  vg. 
Ariège  (pays  de  Foix),  arr,  et  à 24  k.  dr  Pa- 
■lierv  , cant.  et  K de  Mirrpuix.  Pop.  158  li. 

JULIEN -DE- LA-LI ROUE  (St-) , vg.  Eure 
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(Normandie),  an*,  et  à 15  k.  de  Luuvicrs, 
canl.  cl  [rj  (le  Gnillon.  Pop.  2 AH  II. 

JULIEX-DK-I.A31POX  .St-),  vg.  Dordo- 
gne (Périgord),  arr.,  £■)  rl  » 14  k.  de  Sa  rial, 
eant.  dr  Carlo».  INip.  1,098  h.  — Foire  le 
19  sept. 

Jl  LIKX-DK-LA-NEI'  (Si-).  vg.  fiord 
(Languedoc),  arr.,  63  et  à 13  k.  du  Vig.ui, 
tant.  lie  Suhm  nr.  Pop.  991  b. 

JULIEN- DE-LFRMS  (Si-),  Vf.  Dire, 
coium.  de  PtiaurcUc-Sl-JuJicn , F:  de  Beau- 
repaire. 

Jl'UEÜ  DE-LmAP  (SI-),  vg.  Charente - 
In/.  (Sam longe),  arr.,  «ml.,  CS  cl  à 2 k.  do 
St- Jeau-d' Auçr  Iv . Pop.  4SI  h. 

Les  alentour*  de  St-Julieu  prûnilcnl  dit  cr- 
ac* excavaliou*  que  l'ou  attrilaie  aux  laites,  el 
l’on  y I route  de*  t obliges  d'un  édicule  romain, 
que  Ira  gens  du  pays  croient  élrc  gaului»  rl 
uu’ils  l.jqieHrut  Chapelle-tromprfoup.  Le*  rui- 
ne* de  < e |M'lil  temple  occupent  aujourd'hui  le 
milieu  d'un  champ,  dam  nu  angle  communi- 
quant à plusieurs  chemins  vicinaux  entre  les 
*i liage*  appelé*  la  Grande  rl  la  Petite-PJie . 

L’église  |Mn>inijk',  sous  le  vocable  de  saint 

Julien,  rippac -lient  au  style  roman  du  »j*  siècle  ; 
tuais  elle  a subi  de  nombreuses  n>l.iuiatimi». 

Sl-Jnlim,  situé  n une  prlilc  distance  de  Sl- 
Jcan -d'Angel j , a ligmé  dans  1rs  événement* 
t|«s  guerre*  de  religion  du  xvt*  sieeh*.  [|  a été 
le  tbéilrc  d’un  eonihat  litre  eu  1583  |»ar  La- 
val aux  troupe*  ru)  ale»  commandée*  par 
Matrone,  lïtux  pouls  jeté»  sur  la  Houhmue  , 
et  portant  encor*-  les  armes  et  la  date  de  1593, 
ont  dé  construit»  par  ordre  île  Ilcori  IV. 

JlIUEX-DE-ltAIllOC  (Si-),  vg.  Calva- 
dos (Normandie),  arr.,  O et  à 11  k.  de  Ij- 
lieux,  caul.  d’Orbec.  Pop.  404  h.  — Foire  le 

6 M*pt. 

JIUEM-DE-NALN03  (SI-),  vg.  Aveyron, 
coui in.  de  St-Cy  prier».  C3 de  Kmlex. 

JULMW-D' EMPARE  (Si-),  tg.  Aveyron 
(Rnnergue),  arr.  el  à 26  k.  de  YiUrfniwhr- 
de-Rom-rgue,  cant.  d’Asprier»,  K d’Aubin. 
Pop.  1.481  b. 

JULIF.X-DE-PKYROLAS  (SP),  vg.  Dard 
(Languedoc),  arr.  el  à 3J  k.  d’Uzèa,  canl.  et 
ty  de  Pool -SI -Esprit.  Pop.  1.080  h. 

JUUEX-DB-PIGANIOL  (St-),  vg.  Avey- 
ron, comm,  de  St-Santin.  £-3  de  Maur*. 

JCMEX-DE-KAZ  (St-),  vg.  Dire  (Dau- 
phiné), air.  rl  à 25  k.  de  Grenoble,  caul.  el 
33  de  YoiroQ.  Pop.  382  h. 

JVUBMMOBKLLE(St-),  vg.  Aveyron, 
eomm.  de  Kndelle.  [3  de  Rode* . 

JUUEX-OElkCNAUH  (Si-),  vg.  U. -Loire 
(Auvergne),  arr.  et  a 38  k.  de  Unoude,  eant. 
et  K de  I-angrar.  l*op.  544  h. 

JUL1EX-DES-LASDES  (St-),  vg.  Vendée 
(Poitou),  arr.  el  à 17  k.  des  Sables,  canl.  et 
C=J  de  la  Motbe-Aehard.  Pop.  736  h. 

JULIE* -MBS- POtNTS  (Si-),  Vg.  Lozère 
(Languedoc),  arr.  et  à 42  k.  de  Fbrac,  eant. 
el  Fl  de  Sl-Germain-de-Galbwle.  Pup.  214  b. 

J I’  I JKM-DE-TERR K- FOSSE  (SI-),  vg.  lot- 
ef -Garonne,  eomm.  de  Madaillan.  (g)  d’Agen. 

J l'UE* -DE -TH  K VET,  vg.  Indre  (Burry), 


arr.,  oaot.,  S)  et  à 9 k.  de  la  Uiàtrc.  Pop. 
946  h. 

JUUFX-DE-TOURNF.L  (SU),  vg.  1 o tire 
(Languedoc),  arr.  rl  n 19  k.  de  Mende,  canl. 
el  RJ  de  Hbymnrd.  Pop.  1,275  h.  Sur  la  rite 
gauche  du  Lot.  — Il  doit  mu  origine  el  ton 
iium  à un  auiien  château  (pu  appartenait,  au 
xu*  cl  au  xui*  siècle,  à une  de»  plut  illustres 
familles  de  trame,  dont  était  membre  le  chc- 
t aller  Guérin,  évêque  de  Snilis  et  chancelier 
de  I- rance,  qui  coiiiiuaiuhiil  à Rouviue»  l'armée 
de  Philippe  Aiignsle.  IjC  château  de  Tournrl 
était  une  de*  huit  Ju*rmuiH-s  du  ( W'taudan.  — 
Aux  eut  irons,  mines  de  pjomli  exploitées  à d*- 
t erses  époques, 

JULIEN -DE -TOURS  AG  (Si-),  vg.  t entai, 
eomm.  de  Rouüeis . FJ  de  Maur». 

JULIE*  - DE  - VAL6AL61I»  (Si-  ) , vg. 
Gard  (Languedoc),  arr.,  FJ  rl  a 7 k.  d'Alais  , 
raut.  de  SI-.Marlin-dt*- Viilgalgue*.  Pop.  675  h. 

JULI  EX  - DE- VUU  V AN  TER  I St- ) , Ug  Loire- 
inf.  (Bretagne),  arr.,  bureau  d'enn-gi»l„  RJ  el 
à 14  k.  de  (iliàiraiihrianl  , cbef-l.  de  eanl. 
Cure.  Pop.  2 ,701  b,  — Tuuau  de  tauiattiaa 

mot  en. 

Ou  remarque  à Sl-Juliru  des  ruines  qui 
srniMcul  annoncer  que  c 'était  autrefois  une 
ville  ruiisnléral 4e  cl  fortifiée  ; rc]x-mlaul  l’his- 
toire n’en  fait  aurune  menlion.  — Prés  de  l’é- 
glise , un  vuit  trois  louia  inr»  dont  les  eaux 
lussent  pour  guérir  de  plusieurs  maladie». 
Llaiu  l’une  d'elles  est  empreint  un  1er  achevai 
que  l'ou  dit  élrc  celui  dr  saint  Julien,  ’lou»  les 
an» . huit  4 neuf  cents  iku-Brrlmi» , qui  ont 
beaucoup  de  confiance  eu  ce  saint , se  rendent 
en  pcleritiagr  à St -Julieu-dc- Voûtante»,  pour 
y faire  leurs  odorations  el  houe  de  l’isa  des 
fontaines.  Là  il  *e  fait  entre  eut  de»  luîtes  qui 
rap|M.,lli'iil  à l'observateur  le»  jeux  des  aueieiis. 
Avant  la  révolution , le  tainqnmr  recevait  un 
louis,  qui  lui  était  douné  par  le  seigneur  de  la 
Molte-Glain. — Foires  le»  26  mars  el  48  août. 

JULIEX-D'KYMF.T  (St-),  vg.  Dordogae 
(Périgord),  «rr.  et  à 19  k.  dr  Bergerac  , canl. 
et  63  d'EvaKt.  Pop.  463  h. 

JULI  EX-DU-GU  A (Si-),  vg.  Ardèche  (Lun- 
guoloc),  arr.  el  à 18  k.  de  Privas,  caul.  el  FJ 
de  Sl-Pierrcvillc.  Pop.  883  II. 

JUI.IEX-DU-P1XKT  (Sl>),  vg.  If. -Loire 
(Velaj),  arr.,  cant., L-Jcl  à 9 k.  d'Ytaingeaux. 
Pop.  717  h. 

JUHKX-DU-PUY  (SI-)  , vg.  Tarn  (Lan- 
guedoc) , arr.  el  a 24  k.  de  Castres,  caul.  de 
Idiltm-,  Fi  de  Réalmout.  Pop.  936  h. 

JULIKX-DU-SAI  LT  (St-)  , petite  ville  , 
t'arme  (Champagne),  arr.  el  à II  k.  de  Joignt , 
chef-l.  de  cant  Bureau  d’enregist.  à Ville- 
neute-le- Roi.  Cure.  FJ  de  Villev allier.  Pop. 
S.4U8  h.  — Tcmraiv  eiélacé  mprr icur,  craie. 
— Elle  est  située  dans  un  territoire  fertile  en 
vin  de  Imone  qualité  , sur  b rive  droite  de 
l'Yonne.  — Fabrique*  de  draps  communs.  Fi- 
blurr  de  laine.  Tanneries  el  moulin  a tan.  — 
Foire j le»  45  août,  19  orl.,  jour  de»  Gendre»  et 
mardi  «b  b Pentecôte. 

Bibliographie.  lUm  (Jules).  Relation  his- 
torique du  éluder a-morl'UJ  épidémique  qui 


e ravagé  la  ville  de  St-J  uhrn-du-Sault , 

m -8.  1832. 

JULIEN  -DU-SERRE  ($1-),  vg.  Ardèche 
(Languedoc),  arr.  cl  à 44k.  de  Privas,  cant.  et 
FC  d'Aubrua».  pop.  802  h. 

JULIEN  - DU  • TKRROUX  ( St-  ) , vg. 
.l/a  > enn*  (Maine),  arr.  et  à 28  k.  de  Mayenne, 
eant.  et  F]  de  Lu***y . pup.  860  h. 

JULIEN  - EX  • BEAUtHÈXK  (St-),  vg. 
U.- Al  pet  (Dauphiné),  arr.  H à 40  k.  de  Gap, 
caul.  d’Aspirs-lcfr-Vryncs.FJde  Vejne*.  Pop. 
700  b. 

Ou  y voit  le»  vestige»  d'une  tour  établie  sur 
le  sommet  d’une  « haine  de  rucher»,  au  traven 
de  laquelle  ou  a pratiqué  intérim  muent,  et  an 
lieu  dit  la  Rorhelle  , une  ouverture  en  lurioa 
d'u-il-de-iaruf  où  passe  le  rhemiu.  — Foires 
les  3 fét . et  4 sept. 

JULIEX-EX  - ROR.V  (Si-),  vg.  landes 
(Gascogne),  air.  et  à 44  k.  de  Dax,  cant.  et  C4 
de  Gitslel».  Pop.  1,143  h. 

JULI  EX- EX-CHAMPS  AUR  (Si-),  H. -Al- 
pes (Dauphiné),  arr.  *<  à 15  k.  de  Gap , cant. 
el  FJ  de  Sl-HomeL  Pop.  1.790  b.  — Feires 
Int  16  atnl  rl  7 orl. 

JULIEN -EX-ST-AI.il AN  (St-)  , vg.  Ardè- 
che (Languedoc), trr..  E3  et  à II  k.  dir  Privai, 
cant.  deChomérac.  Pup.  670  h. 

JULIEN -O Al'LF.NK  (Si-),  OU  Sr-Juum- 
uv-pR\Docx  , vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  el  k 
23  k.  d’Aliii,  raut.  et  CE3  de  Vulcnce-en-AUi*« 
groi».  Pop.  616  h. 

JULIEN -LA- BROUSSE  (Si-),  vg.  Ardè- 
che (Languedoc),  arr.  et  k 41  k.  de  Touruau, 
cant.  et  FJ  duChatbrd.  Pup.  1,267  b. 

JULIEN -LA-GKNESTE  (St-),  vg.  Puy- 
de-Dôme  (Auvergne),  arr.  el  a 43  k.  de  Riom, 
canl.  H RJ  de  St -Or t ai*.  Pup.  434  h. 

JULIEN -LA -GENETE  (SI-),  vg.  Creuse 
(Auvergne),  arr.  el  à 3!  k.  d'Auhussou,  canL 
et  FJ  d’Evaux.  Pop.  552  b. 

JULIEN-L  AILS  (St-),  vg.  Vienne  (Poitou), 
arr.,  FJ,  Iturcau  d'enregisl.  et  à 13  k.  de  Poi- 
tiers , chef-l,  de  cant.  Cure.  Pop.  871  h.  — 
Terrai*  jurassique.  — Foire*  le  1"  juin  el  12 
oct. 

Jt'LI EN -l.K-  BAS  (Si-),  vg.  Doubs  , «un. 
el  FJ  de  Morteau. 

JUIJEN-LE-CHATEL  (St-),  vg.  Creuse 
(Cumln-aille),  arr.  ik*  Duussoc,  cant.  et  à t4  k. 
de  (J uiinlxxi,  FJ  de  (iininon.  Pop.  553  h. 

JULIEN -LE- FAUCON  (St-),  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  el  à 1 4 k.  de  I j»teu.v  , eant. 
de  Méndou  , RJ  ‘k  Livarot.  Pop.  366  b.  — 
, Foires  le»  43  avril  el  16  sept. 

JULIEN-LE-PAUVRE  (Si-),  vg.  Cher, 

' eomm.  de  S(-Sviupliorieu,  tS  de  ClMteauneaf- 
I sur-Cber. 

Jl  IJKV-I.E-PtLKUlN  (St-).  VJ.  CorrUt 
(Liinousiu),  arr.  et  à 50  k.  de  Tulle  , canl.  de 
Merarur,  R d' Argent  al.  Pop.  579  b. 

JUUEN-LE-PKTIT  (Si-),  vg.  U. -Vienne 
(Lûiwnnin),  arr.  et  â 39  k.  de  Limoge» , canl. 
cl  EJ  d’E)  mou  lier*.  Pop.  1,488  b.  » 

JULIEN -LF-ROUX  (St-),  vg.  Ardèche  (Y  i- 
| tarais) , arr.  «I  a 37  k.  de  Touraon  , cant.  «H 
j 61  de  Vénaux.  P<q>.  400  h. 
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JULIEN  - LLSUORZ K (SI-)  , Vg,  MoirUe 
(payi  Mcsun).  arr.  ri  à 23  k.  de  Metz  , caut. 
et  H de  Gonr.  Pop.  )6 1 h. 

JUJU-lis-Nm  (SI-)  . ir.  SltnMt 
(p*r,M«ua>  , arr.,  caut.,  Cgct  a 3 k.  dr  MrU. 
Pop.  4*5  h. 

il'I-IKN  1>H  SFAMI  Kl  { Si-)  , Tg. 
Sadae-e'.-Lenre,  comra.  et  EJ  de  Seimw  t- v . 

Jl’U  ENLEVES  DONNAIS  (St),  vg.  IVm- 
rû*  ( Limousin  ) . arr.  cl  à 3t  k.  de  Brive», 
canl.  cl  S *U*  Lnbrrsar.  Pop.  609  h. 

JULIEN -LE- VIEUX  (St-),  vg.  Tarn,  rom, 
de  Puin  lri,  C-1  dr  (iaillar. 

JULIEN-MAI MONT  (SI-).  Vg.  Cotrizt 
(limousin),  arr.  et  à 24  k.  de  Brive»,  «tnt.  cl 

E 3 de  Mcviiar. 

Jll  JKN-MIIIHESAIUTIIE.  vg.  H. -Loir* 
(Velay),  arr.  cl  à 20  k.  d'ïsùtigiMux , raiil.  cl 
EU  de  M»Q faucon , pup.  1 , 1 1 G h. 

JULIENNE  , vg.  Charente  (Angnunioïs) , 
arr.  ri  à 10  k.  de  Cogtun- . caut.  et  E de  Jar- 
uar.  IN»p.  439  b. 

Jl*  LIEN -PU  ES -BOUT  (St-),  vg.  Corrèze 
(Limousin),  arr.  cl  à *3  k.  dTssd,  caut.  et 
tl  de  Boit.  Pop.  1 ,338  h. 

JULIEN  PU  Y-LA- YKZK  (St-),  vg.  Puy- 
de-Dôme  (AuuTpie],  arr.  et  à 43  k.  de  filer- 
moot-Ferrnud  , caut.  et  S)  de  Ruurg-J,a»tic. 
Pop.  759  h. 

JLLIEX-Kl'R-UIROST  (St-)  , vg.  Rhône 
(Lyuuxuû*) , arr.  cl  à 85  k.  de  Lyon  , caut,  et 
Kl  de  l'Arbrole.  Pup.  792  h.  — Foirer  les  2 
Janr..  3 fr*.  et  $8  août. 

JULIEN- SUR-GALONNE  (St-)  , vg.  Col- 
patios  ( Normandie  ) . arr.  , 23  et  à 3 k-  de 
Pout-l’F.véque.  caut.  de  RUugy.  Pop.  279  b.  — 
Foire  le  23  juillet. 

JULIEN  -SUR-CHER  (St-)  * vg.  Iu»ir-et- 
Cher  (Berry),  arr.,  [g  «i  à 9 k.  île  Romorau- 
tin.eant.  de  Mennelrm.  Pop.  426  h. 

J M t i \ M i ; - 1)  n f i \ i vg.  Snône- 

mt-Jjuire  (Jkiuiççw),  bit.  et  à 33  k.  d'Autun, 
caut.  et  ® de  Couches.  Pop.  291  b. 

JLL1EX-SVR-SARTHE  (St-),  lig  Orne 
(Perche),  arr.  et  À 13  k.  de  JHorlagtic-sur- 
Huinc  , cflut.de  Prrvctichcrrs . K du  Mevle- 
aur-Sorthe.  Pop.  1,430  h.  — Faire  le  28  janv. 

J t*l  J EX  -SU  R-  V Et  LF.  ( St-  ) , vg.  Ain 
(Bourgogne) , arr.  et  à 37  k.  de  Trévoux, 
caut.  et  CJ  de  Chétillim-lev-Dumbes.  Pop. 
747  b. 

JLLtEX- VOCAXCE  (St-),  vg.  Ardèche 
(Languedoc),  arr.  «t  à 37  k.  de  Toumon,  cant. 
et  Kd'Anncmay.  Pop.  1,2||  li. 

JULIETTE  (St*-),  vg.  Are  y r on  (Houergne), 
arr.  H i 18  k.  de  Rodez  , caut.  H E]  d»!  Cu- 
sagnrs-Brgonhr».  Pop.  795  b. 

JULIETTE  ( S te*-  ) . vg.  Tmrn-ef-Garonne 
(Languedoc),  arr.  et  k 29  k.  de  Moùor,  cant. 
«t  E3  de  Lauzrrlr.  Pop.  J57  h. 

JIUOBOM  (1*1.  50»,  long.  19*).  - Ptolc- 
ïoêe , qui  mm.»  indique  le»  capitales  des  ci  le»  , 
nomme  ainsi  la  ville  des  Cale  ta  ou  Cmleti.  Il 
en  est  aussi  mention  dan»  l'Itinéraire  d' Anto- 
nio et  dans  la  Table  théodoviemie  : et  quand  on 
MBt  b trace  dm  voies  romaine»  qui  ont  rap- 


port à dette  position,  on  miNUMil.  à u'ou  pou- 
voir douter,  que  c'est  Li le) nurse . (z  lieu  a», 
servait  dan»  le  moyen  âge  le  uosu  de  Jaùo- 
bona,  et  le»  duc*  de  Normandie  ea  trouvaient 
le  séjour  fort  agréable , cutiunc  *mleonl  ihuu 
la  Chnxùqua  de  Robert  , ablie  du  mont  St- 
Michel  : Juliohoiut , m Calettmt  pvgo,  a do- 
mm»  . \ormattntu-um  Muitnm  amata  et  fte- 
tfuenJata.  Ortferic-Vital , moine  A'Ulicum , ou  J 
de  St- Et  roui . et  b Kmacrtpftoa  de  qudque»  j 
actes,  nous  apprennent  que  < -eu  l)  a unie  le  Con- 
quérant y tenait  %*  cour,  L'hfelorien  que  je 
viens  de  citer,  parlant  du  concile  a^smdilé  a 
Juittd-onn  en  1080,  Ajoute  : //«V  % ynodm  ia 
tico  regftli.  seetts  Seottenam , reUhraim  est. 

Il  dit  que  dr  son  temps  le  moto  de  Jatiohoms 
(In il  vulgairement  lUebone  : Rarbttra  iocutio  | 
lUebtmom  , corrupJa  nomine  vocat.  Ainsi , le 
temps  poaJérirar  n*a  fait  qu’v  ajouter  mu-  h titc 
intfnde  en  tonne  d'articU*.  J ai  cru  qu'il  était 
nécessaire  d’alléguer  ces  autorité* , pour  cons- 
tater b pmilion  de  /nhohona,  unoohatant  l o- 
pinirHi  de  M.  de  Valnà*  . qui , adhérant  a celle 
de  Clavier.  transporte  ce  lieu  a Dieppe  : et 
rumine  le  déplacement  d’une  position  entraîne 
<*Ue»  qui  sont  hée#  , M.  de  Valu»»  ( p.  129  e* 
236  ) plaçant  au  Croloi  sur  b Somme  le  Cm- 
roeotinum  de  rilinèniire,  qui  prend  sa  pcmti«»ti 
[ à Harfleur  sur  rnabouebure  de  b Seine  , il  a 
vu  plu»  de  rapport  rt  de  pmvrmitr  entre  Dieppe 
«I  le  tlfutoi , qu’entre  le  Cruloi  et  lilcbonc 
La  souwrijïtion  d'un  évêque  de  Juliohosu t,  ne- 
tte si  tr  de  Jnlionot ta,  an  eonrile  teun  « flialkm 
imu  Qüvis  II  , qui  régnait  sur  b Neuvtric 
comme  «ur  b Bovgogna  au  milieu  du  v«*  vie- 
lle , parait  snipectr  A M.  de  Valois.  Mais, 
j pourquoi  b cité  des  Calcli , distincte  cl  indé- 
i pendante  deccliedas  f'Aioctasat,s\\ù  renferma- 
b ville  de  llmieu . u’asirail-nlbt  pas  eu  autrefois 
de*  êvêqric-  particwJicrs  ? La  dignité  da  métm- 
pale  Itri-  à l'Eflu»  de  Rouen  , jiMuie  à la 
p in  limité  de  ce  dioeé»c.  ne  pwl'dle  j»a.«  avori- 
du :;»»«■  lini  à l'es ti action  d’un  cirque  dlffl  les 
Cal  tri  i J SatMOf)  ea  agit  étrangement  à l’égard 
de  Juliohona,  et  U en  bit  d«-u\  vitk*  differen- 
tes. Le  nom  de  Juttoèsma  étant  écrit  I.nba- 
iom t dam  b Table,  ce  géogmqdic  distingue  «ne 
I «vit ion  panrtiewliére  de  l.ttlioboaci  dans  «die 
•le  r,ileÎKH»p  : et  quoique  Juliohotta  suit  ta  «qn- 
ta|e  de»  Caleti.  Xainon  l’a  trauspwlce  aillew», 
et  dans  la  jxnil  son  de  Bayeuv,  rsqiitaje  des  Na- 
) joeaues.  fies  arrangement*  liant  artùlravrc*  et  | 
ut»  fende  ment , nu  e»t  dis,  «né  de  le*  réfu- 
ter. * D'Auville.  .Ao/h e de  C ancienne  Gaule  . 

! p 393. 

V . flusd  W u cuiun.  Géographie  des  Gaules, 
l,  p.  434. 

Rsi  i ït  ( l'abbe) . Dissertation  sur  Jnltoimna 
( Mèm . de  Farad,  royale  de*  btHu  kttM , 
t.  us.  p 63:).  iü2. 

Dissertation  »ur  Judaltoaa  (Lilleboane)  ( His- 
toire de  l'arsil.  royale  ifes  iiisc npliuiu  «t 
ln-llo-lctlrc»,  t.  SLXXi,  p.  271). 

(Imc*  (le  comte  de),  fiemar^nes  sur  les  ast- 
ûqnrtesde  Juttobon»  (Rccuci!  d'antiq . , L ti, 
p.  393). 

Jl’LlOJMAfil'S,  poste»  Airm.iu  (b.  48'. 


| tuug.  18").  « Le  uoni  de  b ville  principale  des 
Andrcwi  est  Jttltomi tÿtts  dan»  Ptubnict:  , et 
I cette  ville  *-»t  bgurt-r  connue  une  capitale  sous 
1 U-  «ténu  nom  dans  la  Table  tbrixlusicniic.  HU 
a quille  ce  nom  pour  prendre  celui  du  pupls 
ou  elfe  leuail  1e  jwvuner  rang.  Ainsi , dan»  b 
Notice  de»  |*roi  iticea  de  U < feule  , le  nom  de 
(ïiW/a?  Andaworum  est  employé  J au»  la  troi- 
tknt  I.ionour.  L'iuagc  daus  le  moyeu  âge  a 
été  d'écrire  Andrea  vis,  ou  AnJrgayis,  d'où  est 
venu  le  nom  d'Àiigci».  (juoiil  au*  üistance*  qui 
s'y  t üpptulriit  eu  suivant  une  voie  romaine 
Irarcc  d.ins  b Table,  comme  en  dUlaiHtev  sont 
plus  uemsiiiiv»  à fi  vit  1rs  lieux  de  |io>itinu 
un  médiale,  c'ed  à l'article  de  m lieux  qu'il  est 
couvcofllde  dr  le»  discuter.  » D'Aiiv  ilk\  A’o- 
tue  Ht  !" aneienne  Gaule  , p,  391.  V.  aussi 
Walck*  nacr.  Géographie  de»  Gaules,  t,  l. 
p.  S73. 

JlIl  IAXfiES.  vg.  Lozère  fLiUignmloc), 
art . et  à 54  k.  de  Miirvrjnt»,  caut.  dr  Malxiiu. 
ou  .M. il/. *u ville.  INip.  2-»*  b. 

JIT  I.I  ANGES  , vg.  H. -Loire  (Auvrrguc), 
arr.  et  n 4<t  k.  de  Brioudc.  cant.  de  la  CliaÎM*- 
Dieu,  El  de  Craponiie.  Pop.  1,153  h. 

Jt’M.IE,  Tg.  Rhône  (IteaujnLiiv,  arr.  cl  à 
26  k.  de  Vil Icfranr Iumui r-S<joiir  , caut.  de 
Benujru,  E de  Kornam'rbe.  Po)i.  I.U38  b.  — 
On  récolle  «ur  sou  territoire  «les  vius  qui  pu%- 
vut  pour  les  meilleur»  du  Bmrijnbii».  — Foires 
le»  fOjtqv..  10  mari,  25  avril  . 12  mai  , 10 
juin,  2fi  juillet , 18  août,  6 sept.,  18  uct.  «t 
9 aov. 

Jt  H IKX-D  AS.SK  (St-',  vg.  R. -Alpes  (Pro- 
«■««'),  arr.  et  à 33  k.  de  Digue,  caut.  H EJ  du 
Mûri.  Pop.  333  b. 

Jl  l.UEJI  -D'ODItKS  (SU)  . vg.  Loire  (Fo- 
rez), arr.  rt  à 30  k,  de  Hua  une , caut,  et0ik 
St-Gi  rniaimlaval.  Pop.  376  b 

il  U.IEN-EX-JARItirr  (Si-),  vg.  Loire 
(Força) , arr.  et  à 14  k.  de  St-Elieuue  , «ml. 
«lEI  de  St-Clnunoud.  Pop.  3.203  h. 

JITJ.IEX-EX-QITXT  (St-)  , vg.  Drôme 
(Dauphiné),  air.,  canl..  El  et  » 15  k.  de  Die. 
Pop,  60*  h. — On  remarque  aux  environ»,  sur 
k sommet  d'une  colliin- , 1rs  ruine*  d’un  châ- 
tesui  fort  qui  a soutenu  plusieurs  »iégc»  prndnnt 
b»  ^iii-nesféodaJe».  I.oui*  X.I  I hsluLa  eu  I4M. 
et  faillit , eu  rbiuni  aux  alentour» , être  dé- 
voré par  un  ours.  Il  dut  b vie  au  courage  d» 
doux  piiyiatk*  qui  tuerrnt  iTt  animal  furieux  , 

I rt  qui.  )iour  rérora pour . reçurent  de»  lettre» 
! de  iiollfiir.  — Foires  le*  6 mai  cl  30  (kc. 

JL  I.I.IEX-EX-VKRCORS  (St-),  vg.  Drôme 
f Dauphiné),  arr.  et  à 44  k.  de  Die,  raut.  l't’Ca 
dr  l.i  t tLapelltMTD-Vrrcori.  Po|».  539  h.  — (Ju 
trouve  sur  sou  terri  toi  it>  mie  grotte  rem»rqua- 
blr  par  l«*s  belle»  stalactite*  dont  elle  est  tapit- > 
»ée.  — • Poire  le  lo  août. 

JUJJKN-LA-VÉTRE  (Si-),  vg.  Loire 
(Forez j.  arr.  et  38  k.  de  Montbrison,  canl.  ot 
E]  dt  Yiirélablc.  Pop  860  h. 

JL  1.1.1  EX  -MCIL1X -MOLETTE  (SI-)  t bg 
Isère  (l  omt).  arr.  et  à 30  k.  île  St-Klicnne  , 
canl  de  Bourg- Argentai.  HJ.  A 493  k.  de  Pa- 
ri» pour  b taxe  de»  lettre*.  Pup.  1,318  b.  — 
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Il  eal  tiiitc  au  pire]  du  mont  Pilât,  pré*  des  coo- 
Diu  du  di>|nrlcim,nt  dr  l'Anlwlir. 

le  territoire  dr  rr  bourg  mifrrmr  imc  mine 
dr  plomb  sulfuré  rvplmlév,  dont  1rs  nombreux 
filons  présentent  toutes  1rs  variétés  routines  de 
plumh  sulfuré  , mêlé  as  rr  1rs  sulütanm  qui 
ordimiininenl  l'arrninpagnenl  ; lr  zinc  sulfuré 
v r»l  particulièrement  trvs-commuu.  le  mi- 
nerai dr  crttr  nmrruian  «limite  , outre  le 
plomb,  plusieurs  quintaux  dr  galène  ou  nlqui- 
faux  . que  1rs  potiers  emploient  pour  vernir 
leur  poterie. 

Lr  mont  Pilât  offre  liraucoup  d'intérêt  par  U 
variété  prodigieuse  des  plante»  qui  y croissent, 
et  par  retendue  immense  qu*on  découvre  de  ce 
point  ; la  sue  s'étend  sur  un  vaste  horizon,  que 
terminent  les  montagnes  de  la  Suisse  et  du 
Cantal,  le  Monl*l'Ür  et  le  Puy-dr-Drnnr.  — 
Foira  les  13  jauv.,  11  mai  , 15  juillet  et 
Il  sept. 

JI'LUKlf-  SFR  - REYKSOFHE  . 1»g  Ait i 
( Blesse)  , arr.  et  à 14  k.  de  Bourg -en-Rivsse, 
cant.  et  G*7  de  St-Trivier-de-Courles.  Pop. 
981  b.  Foira  les  3 fev.,  9 mars,  26  juin 
et  9 déc. 

JT  1.1. Y.  vg.  Yonne  (dianqngrie),  arr.  et  à 
17  L.  de  Tonnerre,  cant.  et  H d' Anc\-Jt*-l'rauc. 
Pop.  540  h. 

JlUV-lis-BIIST  . vg.  A aône-et-ljurr 
(Bourgogne) , arr.  et  i 19  k.  de  Chalon-sur- 
Saône,  cant.  et  de  Huu.  Pop.  662  b.  — 
Foires  les  12  mars,  10  juin,  18  sept.,  22  iwt. 
et  3 déc. 

JFLLY -SFR-SARCE,  vg.  Aube  ( Bourgo- 
gne), an-.,  caut.,E  et  à 3 k.  de  Bar-su r-Seine. 
Pop.  57!  h. 

JF  LOS,  vg.  H. -Fr  renia  (Gascogne)  , arr. 
d* Aigries  . cant.,  U et  à 6 k.  de  lourdes. 
Pop.  345  b. 

JFI.YÉCOFRT.  vg.  Meuse  (paya  Messin), 
arr.  et  à 19  k.  de  Veiduu-sur-Meusc.  cant.  de 
Souille  , Csl  de  CleratonlH’u-ArgiMine.  Pop. 
*76  h*. 

JFMEAF  VILLE.  vg.  Seine-el-Oise  (ftrau- 
ce),  arr..  cant.  et  à 11  k.  de  Manies,  •"-]  d'E- 
ptiiH-.  Pop.  400  II. 

JFMEAFX,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 16  k.  d'Iaaoire,  rbef-l.  «k*  cant..  Im- 
reau  d'enregislr.  k St. -Germain- Izfiilirou.  r*3. 
Pop.  1,820  b.  — Tissus  cristallisé  voisin  du 
terrain  carlromifere.  — Construction  de  presque 
tout  les  bateaux  pour  les  transports  dirigés  sur 
Pari».  Rouen  et  Nantes. 

JFMEAFX  (les)  , Detur-Sèrra  (Poitou)  , 
arr.  et  à 23  k.  (k*  Pnrthmay , cant.  de  Sl-Loup, 
S d’  Airvaull.  Pop.  332  h. 

J F MRP.  v.  .Somme  (Picardie),  arr.  rt  â 23 
k.  de  Motitdidier,  cant.  d'Ailly-sur-Noye,  H 
«k*  Fiera.  Pop.  324  h. 

JFMKLLKS,  vg,  Eure  (Normandie),  arr. 
rti  15  k.  d’Kvreux,  caut.  et  E de  St-André, 
pop.  200  h. 

J FM  ELLES,  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  rt  à 12  k.  «le  Rangé,  ranl.  rt0dr  Lui- 
gué.  Pop.  1.324  h. 

Jt  .MFJ.UFRK  (la),  kg  Maine-et-Loire ( Am* 


jou),  arr.  et  à 26  k.  de  Hcaupréau,  cant.  et  HJ 
de  Chmiillé.  Pop.  1,500li. 

Jl'MFX  Ot  HT,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr. 
et  â 30  k.  de  Laon.  ranl.  et  E de  Cours -le- 
('iiitrau.  Pop.  313  b. 

JFMKT,  vg.  H. -Pyrénées,  romm.de  Bry- 
mle-Jumet,  63  d’Arrrau. 

JCMIKGES  . Gemtticum  , (•g  Seine-In/. 
(Nortnatidir),  arr.  et  à 27  k.  de  Rouai,  cant. 
et  E de  Duelair.  Pop.  1 ,678  h. 

Jumiégcs  est  un  bourg  fort  agréai drment  si- 
tué, pré»  de  la  rive  dmile  dr  la  Seine.  Il  doit 
sou  origine  à un  mouastere  fuudé  eu  661 , brûlé 
par  les  Normand»  ai  841  et  eu  831,  et  relevé 
pnr  Guillaume  Longue- Epie,  qui  fit  construire 
le  bel  édilice  dont  ou  admire  aujourd'hui  ki 
ruine*  majestueuses.  — les  rois  de  France 
avaient  fort  atieieiuiemeul  à Jumiégcs  une  mat- 
sou  de  plaisance,  où  Charles  Ml  résida  sou- 
vent. C’est  là  qu’il  perdit  la  gente  Agites  Sorel, 
dont  le  rnrps  fut  inhumé  a Iztche*  ; niais  mmi 
cu-ur  resta  à Jumiéges,  où  on  lui  éleva  un  ma- 
gnifique tombeau  dans  la  cbaprlle  de  la  Virrgr. 

Les  mines  de  l'abltave  dr  Jumirge»  sont  au- 
jourd'hui trop  délabrée»  pour  pouvoir  donner 
uue  jusl«r  idée  de  sou  anrienne  q>bW«  ur  : mais 
elles  prêtent  au  paysage  le  ebnrmr  de  Irurs ac- 
cidents rt  celui  de  leurs  souvenirs.  I.V\lrémitc 
orientale  u’rst  plus  qu'uu  moueeau  de  débris  : 
au  centre,  k**  restes  encore  subsistants  de  U 
lanterne  laissent  deviner  la  grandeur  des  di- 
mensions dr  la  tour.  1 je.  toit  de  la  nef  a disparu 
aussi  bien  que  relui  qui  surmontait  la  soûle  dr» 
collatéraux.  Ces  voûtes  ellevmiémr»,  ébranlées, 
crevassées  dans  toute  leur  longueur,  grossiront 
bien  tut  par  leur  chute  l'amas  «le  mines  accu- 
mulées au-dessous  d’elles.  Les  tours  du  portail 
occidental  sont  encore  debout,  sauf  la  toiture 
de  l'un  des  dur  lier».  Au  pied  dr  ces  tours,  qui 
«iguak’iit  au  loin,  comme  deux  phares,  la  route 
des  caboteurs  de  la  Seine,  les  murailles  sans 
toiture»  et  souvent  intemmqMic»  de  cet  ancien 
mouastere  élèvnil  dans  les  airs  leurs  pierres 
blanches,  qui  out  reçu,  vaus  s’altérer,  tant  de 
pluies  d'aulomue,  tant  de  brouillards  de  prin- 
temps : nulle  |«rt  elle»  ne  sont  assez  entières 
pour  rappeler  1rs  Iteaux  jours  de  leur  longue 
existence  ; nulle  part  aussi  la  raaiu  de  l'homme 
u'a  fait  assez  dr  ravage»  pour  que  tous  1rs  ves- 
tige» de  kxir  antique  splendeur  aient  dûqiam. 
Derrière  as  tours,  de  l’ouest  à l’est,  s'étend  la 
grande  église  avec  ses  colonne»  qui  ne  stqqior- 
ten!  plu»  de  voûtes,  rt  sa  large  nef  démantelée 
du  nité  de  r»rieul.  Au  midi  de  ce  vaisseau , 
l'église  St-Pierre,  longue  srulrmcnt  comme  la 
isef  du  temple  principal,  s’étessd  parai Jelmient 
à cette  constructioQ  ; le  chapitre  et  le  dortoir 
des  ancien»  moine»  sout  situés  vers  le  lias  de 
cette  seconde  lasilique;  un  vaste  cloître,  au 
milieu  duquel  e.*t  resté  un  if,  aussi  vieux  peut- 
être  que  le  monastère,  les  séparait  de  la  salle  de 
ganlr»  de  Clurlcs  VU, qui  s'étend  du  nord  au 
sud,  â la  hautrur  du  porche  de  la  grande  église  ; 
dan»  cette  salle,  de  vieilles  fresques,  à moitié 
enlevée*  avec  le  revêtement  qui  les  supportait, 
et  dao»  lesquelles  dominent  surtout  les  couleurs 
trandinnte»,  rappellent  k*s  traditions  de  l’anti- 


que histoire  du  monastère,  sans  leur  donner 
plus  d'authenticité.  Rien  n’e*t  aussi  imposant 
pour  les  rtjtriu  susceptible»  d'impressions  for- 
tes à U vue  des  monuments  de*  vieux  àgrs, 
qu’une  promenade  à travers  Ira  ruine*  de  l'ab- 
baye de  Jumiégcs,  sous  la  voûte  dr  son  porche, 
surmonté  de  luugues  tour*  carrées  qu'habitent 
de  uombrrusr*  famille»  de  choucas,  — Foire s 
le»  29  juiu  et  dernier  lundi  d'oet. 
Bibliographie.  Lsmoi.ois  (E.-llyac.).  Essai 
sur  les  énervé s Je  Jumiéges,  et  sur  quelques 
Jécorations  singulières  Jet  église*  Je  cette 
abbaye,  in-4,  1839. 

GvntNm  (Fine).  Jumiéges.  Vers  et  prose, 
in-18.  1839.  - 

JF.MIGXY,  vg.  Aisne  (Picardir),  arr.  et  à 
2*  k.  dr  Laon,  cant.  de  Craonue,  Z-'.  de  Beau- 
rieux.  Pop.  281  h. 

JFMILLAF-LK-tîRAND , bourg  trés-an- 
rien,  Dordogne  (Périgord),  arr.  et  à 38  k.  de 
Nnutron,  rhef-1.  dr  cant.  Cure.  CI.  A 442  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettres.  P.  3,194  h. 
Pré»  îles  sources  de  l’Isle. — Taaaaia cristallisé. 
— On  y remarque  un  lieati  château  qui  a sou- 
leuu  plusieurs  siégra  ; les  Anglais,  s'm  étant 
emparés  au  viv*  siècle,  en  furent  chaste*  par 
le  munrtable  du  Gurselin.  — Forge*  et  fonde- 
rie*. — Foira  k*s  7 mai,  1**  mercredi  de  fév., 
dr  mars,  de  juin,  d'août,  d'ort.  rt  dedéc. 

JFM1LLAF.-LE-PET1T.  V.  Joim.l.tC-—» 

Cou. 

JFIVAC,  vg,  Ariége  (paya  de  Foix),  arr.  et  à 
23  k.  de  Foix,  cant.  rt  ^ de  Tarascon-sur- 
Ariége.  Pop.  240  h. 

JFNAS,  vg.  Gard  (Langunlnc),  arr.  rt  à 
21  k.  de  Nîmes,  caut.  et  E de  Soin  mi  ères. 
Pup.  588  b. 

JURAT,  'g.  Yonne  (Champagne),  arr., 
cant.,  CJrt  ■ 4 k.  de  Tonnerre.  Pop.  181  h. 

JFNFALAS,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  rt  à 25  k.  d’Argrlé*,  caut.,  C3  et  i 6 k. 
de  Liurdes.  Pop.  391  h. 

L’église  «le  ce  village  avait  autrefois  une  pe- 
tite porte  particulière,  aujourd’hui  murée,  «i  un 
liéniliiT  extérieur,  qui  étaient  exclusivement  à 
l'usage  dr»  Fagots,  dont  il  existe  encore  deux  un 
ou  bois  famille»  à Juneala». 

JF.XHAF,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  et 
à 30  k.  d’AurilIac.  cant.  et  13  de  Mouttalvy. 
Pop.  1,093  h.  — Foire  le  11  mai. 

JFNIF.X  (St-),  S.Junianus,  petite  ville, 
//.-t  ienne  (limousin),  arr.  et  à 11  k.  de  Ro- 
rbeebouart,  chrf-l.  de  cant.  Cure.  G3-  IQF.  A 
41Î  k.  «k*  Pari»  pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop. 
5,467  h.  — Taaaaia  cristallisé. 

Autrefois  diorese,  intendance  et  élection  de 
Limoges,  parlement  de  Bordeaux. 

Crlte  ville  doit  von  origine  à saint  Juuirn, 
solitaire  recommandable  par  *c*  vertu»,  «pii 
mourut  vers  l'an  587,  et  fut  enterré  dans  un 
lieu  aulrefoiv  nommé  Commloliac.  La  Itaulr  ré- 
putation «le  piété  «lout  jouissait  saint  Juuirn 
attira  «k*  toute  jurt,  autour  de  sou  tombeau,  une 
foule  de  dévots  pèlerins;  plusieurs  ■’)  établi - 
reol.  et  «le  celte  «le»<jlicm  se  forma  uue  ville  qui 
pnt  le  nom  du  saint  à qui  elle  dut  »ou  origine. 


Digitized  by  Google 


JOTLk  MOSS. 


JURA  (le). 


JURA  (déparleinenl  du). 


273 


Les  calvinistes  la  ravageront  m 1569.  Pendant 
les  guerre.*  de  religion,  le  vicomte  de  Roche- 
ehouart  essaya  eu  vain  de  la  proudre  par 
escalade.  Ou  voit  dans  |r*  env  irons  Je  vieux 
château  de  Châtebrd,  près  duquel  fut  cxtrrmi- 
oce,  en  1522,  une  lande  de  |*rtisau»  qui  déso- 
laient le  pays. 

ville  de  St- J unira  est  bâtie  en  amphithéà- 
Ire,  sut  le  pmchiiut  d’un  coteau  dont  le  |ùed 
est  luigtn*  par  la  Yirutir,  qui  y if-eoit  U rivièir 
de  Glane.  Elle  est  entourée  de  boulevards  gar- 
nis  de  belles  plantations,  d’où  l’on  découvre  de 
jolis  jardius,  de  belle*  prairies,  et  de*  campa- 
gnes dont  la  culture  est  très-varice.  L'église  pa- 
roissiale, classée  au  nornbrr  de*  utonnrmniLs 
historique.*,  est  mie  de*  (dus  belle*  du  dèparte- 
nniit  ; c’est  uu  édifier  d’un  style  aussi  lundi 
qu'imposant . qui  présente  dans  ses  détails  lr  gru- 
re  d’ornement  qui  caractérise  les  ouvrage*  du 
xii*  et  du  xm*  siècle;  quelques  parties  sout  néan- 
moins d’une  date  plus  récente  : un  y remai  que 
surtout  le  maître-autel,  rrvétu  de  beaux  mar- 
bres, et  décoré  d’un  vu  péri  m*  liavrriicf  ropréveti- 
taut  le*  disciples  d’Knitnaiis.  Derrière  ret  autel 
csl  lr  loralieau  du  saint  à qui  la  v ille  doit  sou 
nom. 

A rentrée  du  pont  jeté  sur  In  Vienne  se 
trouve  une  chapelle  dédire  à la  Vierge,  à la- 
quelle Louis  X 1 avait  nue  dés  ulioii  particulière; 
il  la  visita  en  1465,  et  donna  drs  ordres  |mur 
sa  reconstruction  et  j»our  son  cinUllisscrm-ni. 

Fabriques  de  serges,.  couverture*  de  laine  et 
de  colon,  pelleteries,  gaut*  de  peau,  rainire, 
poterie  commune.  Manufacture  de  porcelaine. 
Nombreuses  pa|jctene*.  Teintureries.  Blan- 
chisserie* de  cire.  Tanneries.  — Commerce 
considéra  Idc  de  chevaux  et  de  mulets. — Foires 
le»  7 mai,  1"  mercredi  de  fév.,  de  mars,  de 
juin,  d'août,  d'oct.  et  de  déc. 

Jl’XIEX-LA'lll-<ifcaiW(Sl-).vg.  Crcuir 
(Marche),  ai  r..  CS3  el  à 8 l.  de  fcmrgMmir, 
«uit.  de  Royère.  Pop.  7on  b. 

Jl’lîlKt  - 1^8  - COMIEN  ( St-  ) , vg.  //.- 
tienne  (Limousin),  arr.,  rant.,  E et  a 8 k. 
de  Brllac.  Pop.  531  h. 

Jt'NIK.N  (les),  vg.  /.o/ (Qnerry),  arr.  et  à 
25  k.  de  Cahors.  rant.  de  Catus,  Êg  de  Cash], 
franc.  Pop.  89  2 h.  — Foire  le  7 déc. 

Jl'XIVII.I.E.  hg  .Retiennes  (Champagne 
arr.  et  à 1S  k.  de  Kliétel,  cbcf-l.  de  caut.  Cuit. 
r^dc  Tagnon.  P.  1 .460  h.  Sur  la  Retourne.  — 
Tramn  crétacé  supérieur,  craie.  — J-ahriaues  1 
d'étamines. — Foires  les  16 août,  lundi  avant  le*  ( 
Rameaux,  lundi  avant  la  Pentecôte  et  31  oet. 

Jl'ON,  vg.  Aveyron,  connu.  deTbéiûudrls, 
E2  de  Mur -de -Barrez, 

JI  PILI.K.S.  bg  Xart/se  (Maine),  arr.  et  à 
34  k.  de  St-Galais,  cant.  clg}  de  Cbâleau-du- 
Loir.  Pop.  1,310  h. 

JURA  JMO.VS  (bt.  47",  long.  25").  -César 
[Comment,  i)  dit  que  cette  montagne  fait  la  *6- 
parât  ion  de»  Heleetii  d’avec  le*  X en  ma  ni  : 
Monte  Jura  aUitsimo,  i/ui  est  inter  Se.jnanot 
et  Uajptius,  i-t  dans  un  autre  endroit  : Montent 
Jurant,  rjui  fines  Sr./uanorum  ah  ffch  etiis  dt- 
vutit.  11  a bien  connu  que  b chaîne  de  cette 
u. 


montagne  s'étendait  jusqu'au  bord  du  Rhône: 

I ter  per  Seijuanos  angtistum  et  difficile , in- 
ter montent  Jurant  et  Rhodnnunt.  Le  nom  est 
Jurassus  «bus  Strahon  et  dans  Ptolémée.  Mais 
PtulèmtV,  m plaçant  let  HeUeùi  ail  delà  de 
cette  montagne,  est  mal  iuforméde  u situation 
en  la  faisant  contiguë  aux  Ungones  ; car  ce  qui 
pourrait  se  dite  du  f'ogesus,  que  0t  géographe 
n’a  point  connu,  ne  coiiv ient  point  au  Jurassus. 
Le  uomde  Jura  est  proprement  attaché  à ce  qui 
s’élève  depuis  le  Rb«Mie  jusqu'à  b source  du 
Doulxs  et  au  deb  ; mais  ce  «pii  se  prolonge  en- 
suite jusqu'au  Rltiti  pre*  de  l'end muehure  de 
Y Mar,  et  sur  le»  limite»  de»  Rauraci , prend  des 
noms  dilTérrnts.  m D'Anville.  Notice  de  C an- 
cienne Gaule,  p.  394, 

JURA  (le),  Jura  morts,  Jurassus.  Quelques 
géographe»  ne  donnent  le  nom  de  Jura  qu'à  b 
chaîne  de  montagnes  qui,  duiiiinaut  le  lac  de 
Genève , va  se  terminer  au  l»rd  du  Rhin. 
D’autres  comprennent  sous  cette  dènoniitia- 
liou  , min -seulement  tous  les  chahum*  situé» 
au  nonl-ourst  de  la  chaîne  principale,  mais 
encore  toute»  lr*  hauteurs  renfermées  entre 
la  Suisse,  le  lac  de  Genève,  h*  Rhône  et  les 
plaines  vie  l'Alsace.  — Le»  divers  systèmes 
de  montagnes  qui  sillonnent  b France  mut 
formés  d'agglomérat  ion*  Mtprrposérs  poussant 
dan*  toute*  1rs  dirertions  des  rhaitu»  et  des 
ram  i (ira  lion*.  Le  sy  stéme  du  Jura  au  contraire 
est  cnro|>osé  de  long»  rhainnu*  parallèles  (au 
nomlnr  de  six  principaux)  qui  observent  entre 
eux  une  *y inet  rie  assez  parfaite,  et  sont  dirigé* 
du  sud -sud -ouest  au  nord-uord-csl.  — Leur 
plus  grande  longueur  e»t  d'environ  320  k.,  et 
leur  largeur  de  64  à 80.  Dernier*  éclteion»  de* 
Alpes  septentrionales,  lr»  montagne*  du  Jura 
sont  d’autant  plus  élevée»  qu Viles  s'en  rappro- 
chent davantage.  Leur*  principales  somniilé*  se 
trouvent  d«»nc  sur  le  chaînon  oriental,  qui,  du 
côté  de  l'est,  a le  Rhône  pour  limite,  forme  la 
frontière  entre  b France  et  b .Suivie,  et  est 
lenniué*  ou  nord  par  le  Doubs  et  »c»  allluent»; 
quelques  élévations  de  terrain  établissent  de  ce 
côté  la  liaison  de»  Vosges  avec  le  Jura.  Le» 
chaluon*  occidentaux  ne  forment  pas,  comme 
In  rluiine  orientale,  des  séries  de  montagnes 
«des  res  et  non  interrniiqnir*  ; cc  sont  des  mon- 
ticules allongés,  mai*  généralrmmt  isolé»,  ou 
ne  se.  liant  que  par  leur  liaie.  — 1/»  vallée» 
sont  rarement  transversale»;  elle*  courent  pres- 
que tonte*  dan»  le  sens  de  b longueur  des 
chaîna. 

Vu  du  lar  «le  Genève,  le  Jura  s*  présente 
comme  une  longue  muraille  d'environ  1 ,5(J0  m . 
d’élévatiun;  *ur  celte  ligne,  d'ailleurs  peu  on-  I 
dulée,  s'élevrnt  quelques  éminence* , qui  sout 
le*  plu»  liante*  sommité*  de  la  chaîne,  le  Re- 
cule!, k mont  Tendre,  b Utile  et  le  Colombier, 

dont  l'élévation  est  «le  1,675 à 1,717  tu.  Grs 

montagne»  sout  encore  de  1 ,000  m.  au -des  vous 
de  U ligne  où  les  neige»  deviennent  permanen- 
te» sur  le*  Al|M'».  — Les  sommet»  1rs  plus  re- 
marquai Je»  du  src«»nd  rhniuon,  b Sale,  le 
Gros -Taureau,  lr  ChAteleu  et  le  mon!  Larln, 
ont  «le  1,232  à 1,326  m.  I.a  hauteur  moyenne 
du  troisième  chaînon  est  un  peu  moindre.  Ou 


y remarque  repeudant  le  mont  Chamvenl,  qui 
a 1,201  m.,  la  Prés-Haut*,  1,251,  etbCha-. 
lame,  au  nord-est  de  Nantua , qui  atteint  une 
élévation  de  1,404  m.  La  plu*  haute  montagne 
du  quatrième  chaiuou,  celle  que  surmonte  le 
château  de  l'Aigle,  ne  dépasse  pas  980  m.; 
relie*  «lu  cinquième  en  ont  de  6 à HOÜ,  cl  le 
sixième  chaînon  k maintient  à peu  près  à b 
niéinc  hauteur  moyenne  ; mai*  on  y remarque 
le  mont  Pon|irt  rl  la  Roche-d'Or,  de  850  m.; 
b moulagnc  de  Hautchel,  de  854  ni.;  le  mont 
Str-Ursamie,  de  967  m-  et  le  mont  de»  Tran- 
chais, de  990  m. — Le  mont  Terrible,  qui  avait 
donné  son  nom  à un  ancÎMi  département  fran- 
çais. n'est  ni  aussi  escarpé  ni  aussi  liant  qu’on 
|M>urrait  le  croire  d'après  *on  nom:  le  sommet 
de  cette  montagne  est  seulement  à "93  m.  au- 
dessus  du  niveau  «le  la  mer  : le  mat  Terrible  est 
san»  doute  une  corruption  de  Terri,  qui  parait 
être  sou  vrai  nom. 

Voici  la  hauteur  an -dessus  du  niveau  de  b 
mrr  des  principale»  sommités  du  Jura  ; «die* 
appartiennent  toute»  à b ligne  de  crête. 


Le 

Rerulef 

1,817  m. 

Le 

mont  Tendre.  . . 

1,690 

La 

Dole 

1.681 

I.e 

Colombier . . . . 

1,675 

La 

C.hü'V  i ale  , , , 

1.617 

Lr 

fJia**ernn.  ... 

1,610 

Le 

mont  Riichet  . , 

1.569 

La 

Dent-de-Vaulion 

1,493 

Le 

Creux -du-V ent . 

1.46(i 

Le 

mont  d’Or  . . . 

1,462 

L’Haseiunatte 

1,456 

Le 

Racine  ...... 

1.442 

Lr  col  ou  passage  du  Macliairu  («mire  Au- 
I tonne  et  le  lac  de  Joux),  1 ,434  m. 

Jl’RA  (déparlnnenl  du).  &•  département  est 
formé  d’une  partie  de  la  ci -devant  Franche- 
Comté,  rt  tire  son  nom  d'une  longue  chaîne  de 
moutagiies  calcaire*  parallèles  aux  Alpes , qui 
a conversé  Je  nom  «le  Jura  tlepiiis  k*  (.au lois, 
et  «pii  s’étend  drpuis  l'extiéinilé  méridionale 
du  déjiartiineiit  de  l’Ain  jivupie  Ix'uucoup  au 
delà  du  déqiartenirnt  du  Huut-Rliin.  $e»  limites 
sont  : au  nord  . k département  de  la  llaulr- 
Saûur  ; au  nordiMt.  relui  du  Doubs;  à l’est,  b 
Suisse  et  le  mont  Juru  ; sud , le  dé'parte- 
nu  nt  de  l'Ain  ; «ri,  à l'ouest,  ceux  de  Samie-et- 
Lotre  « I de  b Côte-d’Or . 

Le  territoire  du  dé|iartement  du  Jurn  est 
Mitnrruupé  de  montagne*,  de  plaines  vl  de  ma- 
rais; aussi  le»  production*  y sonl-el le*  diffé- 
rente» eu  raison  de  la  nature  du  sol.  In  deux 
tien»  de  sou  élembie  ic  trouvent  dans  b partie 
de*  Alpes  qui  porte  le  nom  de  Jur.» , dont  k» 
plu»  haute»  sommité*  sont  le  Rernlet , la  Dole 
et  le  mont  Pmipel.  Ix  «al  semble  être  naturel- 
lement divisé  dnus  toute  sa  longueur  eu  trais 
zoues  très-distiuclr.»  : b première  commence  à 
l'ouest  rt  sr  nomme  la  l«sve  plaine:  rlkaenvi- 
ron  12  k.  de  largnir  et  alxnitit  à la  seconde 
zone . celle  «lu  premier  degré  <ks  montagnes  , 
qui  s’élève  subilt'menl  comme  un  mur,  et  for- 
me un  pbtrau  d’à  peu  pré»  16  k.  de  brge; 
enfin  b haute  montagne,  qui  n’at  qu’une  sé- 
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rie  uiu  fin  de  cimes  lrri-rlcst«  et  dr  vallées 
très-cmisr* , forme  à l'dt  la  troisième  zone,  à 
peu  prés  aussi  latge  que  les  «leux  premienrs. 
En  général  le  sol  du  Jura  est  argileux,  cura  po- 
sé de  lit»  alternatif»  de  terre  et  de  galets  en 
plaira* , dr  poudingue*  tris- nombreux  sur  U 
cote,  et  d'un  rocher  solide  et  plein  de  fossiles 
dans  toutes  les  montagnes.  Sa  surface.  calcaire 
et  marneux.  e*t  facile  à laboaro1  et  assez  pro- 
ductive ; les  récolte*.  qunit|ur  attendante»  dan* 
les  plaines,  suffisent  à peine  à la  consommation 
de*  hahitniils  du  ilrjurtcmml  : le*  montagne* 
ne  produisent  que  des  menus  grains;  mais 
elles  «ont  ricin**  en  |tâtur.igr»,  et  l’on  y nour- 
rit, en  été.  Iieaucoup  de  gros  bétail  et  de*  che- 
vaux excellent».  iVwlant  cette  saison,  des  châ- 
lt:U,  cutulruils  sur  le*  hauteui»,  servent  d'ha- 
bitations aux  berger*,  et  d'étahlr»  aux  bêtas  à 
corne»  ; ou  y fait  du  hrtirrr  et  dr»  fromage».  que 
l’on  rx|K)cte  dans  plusieurs  département*.  Au 
comnuiici'mcut  d'octobre,  les  liergei»  redes- 
cendent avec  leurs  tfoiqu-anx  dans  les  régions 
inférieures  ; car  les  veut»  impétueux  qui  ré- 
gnent dans  k*s  Coutréet  élevées  y tendent  l'hiver 
rigoureux.  C'est  *ur  le*  plu»  haute*  cime*  de 
ers  montagne*  qu'on  trouve  h**  plante*  qui 
s’emploient  eu  vulnéraire  ou  thé  suivie  , dont 
il  se  fait  une  as sez  grande  cunsommation. 

Les  habitation»  du  premier  degré  de*  mon- 
tagne* sont  solidement  bâtir*,  mais  |m*ii  éle- 
ver* : écunc  . grange  , habitation  dr»  homme* 
et  fenil , tout  se  communique  , tout  est  sou»  le 
même  mit,  dans  la  même  enceinte;  c'est  une 
sorte  de  pavillon  carré  fort  aplati;  le»  mura 
•ont  eu  pierres  et  chaux;  le  toit,  couvert  eu 
gros  tav aillons,  et  semé  de  pierres  éparse»  né- 
cessaires pour  Irur  drainer  la  résistance  aux 
vents,  n'offre  pas  plus  d'élégance,  et  peut-être 
n'a-t-il  pas  plu*  de  solidité  qu'un  toit  couvcit 
en  chaume.  Tou*  le*  animaux  logent  dans  la 
même  étable  : elle  est,  comme  dans  tout  et  le» 
montagne»,  plaiM'héiée  en  dessus  et  ni  dessous. 
OttP  précaution  est  néccvsairv  pour  «leux  mo- 
tif* : l’excès  du  froid  l'hiver,  et  la  nécessité  de 
tenir  propres  1rs  animaux,  auxquels  ou  ne  fait 
aucune  litière;  le  plancher  est  asm*/  déjoint 
pour  que  l’urine  puisse  s'écouler.  Crttr  étable 
traverse  le  bitimcul  d'iiu  mur  à l’autre;  c'est 
une  espèce  «le  halle*  où  les  animaux  sont  ran- 
gés sur  b longueur,  plaré»  sur  deux  rangs,  le 
derrière  ver*  la  muraille  »*t  b tête  ver*  le  mi- 
lieu ; ils  vmi  lié*  à «les  crédit»  qui  rrgurut 
auui  dan*  Unit*-  lu  longueur,  paralh-lcmt-nt  aux 
mur*. 

Cette  description  «le  l 'étable  laisse  assez  en- 
trevoir quel  doit  être,  à |>eu.prr».  le  logement 
de»  iMinmies  ; c'rat,  (mur  ainsi  dire,  une  cspec* 
de  cheminée  carrée  de  .1  a 4 m.  sur  diaquc 
face  ; un  grand  nombre  «le  prrsoum»  se  rou- 
getit  aisément  autour  «k»  brasiers,  «H  lu  fumée 
s’élève  perpendicidaimoait  par  le  large  tu  «au 
qui  est  au-dessus  ; le  plafoud  n’est  élevé  au- 
dexsu»  «bi  Mil  «pie  de  3 ni.  33  c.,  cl  c’est  au 
milieu  de  ce  plafond  qu’est  pratiqué  le  lus  au 
de  rli«'iniiiée,  qui  tonte  l'année  sert  «le  fenêtre, 
ré  qui,  dan*  les  hiver*  excessivement  neigeux, 
•ert  de  porte.  Ce  tus  au  traverse  le  gmiier,  et 


s’élève  à 66  c.  seulement  au-dessus  du  toit  ; le 
haut  sc  Icrraim*  en  forme  de  triangle  sur  deux 
face*,  et  se  trouve  à moitié  couvert  d'une  es- 
pèce de  trappe  qui  est  portée  par  uu  axe  tra- 
versant la  chrmiuée  duu»  sa  largeur,  «*t  repo- 
sant sur  le  sommet  des  deux  triangle*  opposés  : 
cette  trajq»r  est  un  carré  long  que  son  axe  par- 
tage dans  le  milieu,  ré  chacune  de  se*  parties 
peut  couvrir  un  «le»  rélé*  de  la  cheminée;  elle 
conserve  sur  son  axe  le  mouvement  «k*  bascule, 
et  »a  destination  «si  de  fermer  la  cheminée  au 
rent,  à la  neige,  à la  grêle,  qui  s'introduiraient 
si  aisément  par  sa  brge  ouverture.  Au  non  en 
d'une  perche  accrochée  à la  trappe,  et  «pii  des- 
cend dan.»  l'apparlemml.  on  donne  à laha«culc 
le  mouvement  que  Ion  vent , ré  toujours  on 
ferme  le  rété  de  la  cheminée  jwr  oit  le  veut 
souffle  t l’antre  rélé,  qni  se  trouve  ouvert, 
donne  outrée  à b lumière.  Dans  le*  hiver* 
lrè»-a!ioudants  en  neige , l’habitation  en  est 
quelqoefou  eiivelap|>ée  jusqu'au -dessus  du 
toit  ; c'e*t  alors  par  b cheminée  qu'à  l'aide 
d'une  petite  érhrlle  on  pénétre  à l'extérieur.  A 
côté  de  l’apparleiiHut  rai  est  la  rb«*minér  se 
trouve  une  mauvaise  chambre  dît  sont  deux 
graliaU,  l'un  pour  les  père  ré  mère , ré  l’autre 
pour  Ira  fillr*;  quant  aux  garçons  . il*  n’ont 
d'autre  lit  «pie  le  grenier  à fourrage. 

1«  chojet*  tout  des  bahilatioiu  hâtif»  fort 
solidrénent , qui  ont  la  forme  des  maisons  dé- 
crite* ci-dessus,  mai*  lieauroup  moins  de  hau- 
teur ; dira  ont,  dnn*  l'intérieur.  une  division  ; 
pour  le*  homme»,  et  c’est  là  que  sont  préparé* 
les  frtmiagrs;  une  autre  division  pour  y placer 
les  fromages  bit*  ; le  reste  u'e»t  qu'une  élahlc. 
Celte  maison  «î*t  a peu  prè§  au  centre  d’une 
étimlue  de  trois  ou  «pialre  crut»  arprnts  , qui 
rai  cernée  d'un  |»rlil  mur  en  pirrrea  sé-  hes,  où 
le*  vaches  paissent  et  dorment  en  liberté,  les 
femme*  n'halntent  jamais  à l’extrême  hauteur 
mi  sont  construit»**  ce»  habitation*  ; k**  homme* 
eux- meme»  n'y  sauraient  habiter  l'hiver  : ils 
n’y  pu, «seul  j va»  quatre  moi*,  depuis  le  1"  juin 
jusqu'au  9 octobre.  Il  y a ordinairement  un 
berger  pour  quinze  ou  vingt  vaches,  et  un  fai- 
seur «k*  fromage»  pour  qualiv- vingt*  vache*, 
la**  lierger*  u'olit  que  le  soin  de  garder  ré  de 
traire  k*s  « aclie»  ; le»  fruitier»  cuisent  et  salent 
Ira  fromages.  Le»  vaches  ne  cour  brut  jamais 
dans  l'elable  ; elle.»  y entrent  d’d  le*- mêmes 
|Kiur  »r  faire  traire,  attendant  leur  tour,  et  en-  ; 
suite  dira  rréourtii'iit  vaquer  «bus  la  vaste  en-  I 
reiule  soumise  nuit  rt  jour  à leur  dominât  ion.  ' 
la;  jour  «Je  la  St-Deoi.»  est  I'é|»w|uc  très- fixe  du 
irtour  de*  varhra  dan*  le  pav»  l«as , ré  c'c»t  un 
»perlarle  intèiraMinl  de  b localité  ; diaquc  ber* 
ger  ploie  *a  gai«le-rol*\  qui  n'est  pa.»  volumi- 
neuse , ré  l'attarbe  entre  k**  corne»  de»  vaches 
1rs  plus  distinguée*.  Mais , comme  tuutra  le* 
varhra  ne  sont  pas  du  même  village,  k*  berger 
lie  suit  que  cdlra  du  sien  ; le»  autre»  descendent 
seule»,  une  mmJurti  ire  générale  «fi  tête,  »e  di- 
rigent vers  leur  propre  vilbge.  ré  chacune  va 
d'elk-mèiiK*  »e  rendre  a la  maisrai  du  moitié 
âiHpirl  elle  appartient. 

La  contenance  totale  du  département  rat  de 

l 496,931  licrtarcs,  divisé* ainsi  : 1 


Terres  labourables.  ........  163,119 

Pré*.  50,347 

Vignes.  ..............  31,037 

Bois 115,614 

Vergers,  pépinières  ré  jardin».  . . . 3.339 

Oserait-»,  aunaiex  rt  saussaies.  . . . 334 

Etang*,  marcs,  canaux  d'irrigation,  . 1,433 

Landes  ré  bruyère*.  . . ....  * 79,009 

Cultures  diverses.  . . . , 137 

Superficie  «Ira  firopriréés  bâties.  . . 1 ,834 


Contenance  itnposalde.  . . . 4’>5.35G 


Routes,  chemins,  plans,  nies,  rtc.  . 7,537 

Rivières  . lacs  ré  ruisseaux.  ...  * 4.091 

Forêt»  et  domaines  non  productifs.  . 39,780 


Cunréjcrra,  église*,  bâtiment»  publira.  170 
Contenance  Don  imposable.  . 41,563 
On  y compte  : 

57,930  maison*. 

G33  moulin*  à eau  ré  à veut. 

101  forges  et  Fourneaux. 

345  fabrique*  ré  manufactures. 

•oit  ; 39.008  propriété*  bâtira. 

Le  nombre  des  propriétaires  est  «le.  133,064 
Cdui  de*  parcelle*  de.  ......  1,370.993 

HTnaoc.Rxeui»,  Uu  grand  nombre  de  rrviè- 
rra  arrosent  le  «lépartcmcnt  ; l’Oignon  lui  sert 
dr  limite  au  nord  ; le  Doubs  le  traverse  du 
nord-est  au  sud  -ouest  ; U Loue  y entre  au  nord- 
est,  et  va  s'y  réunir  au  Doubs,  au-d<*sous  de 
Oévri  ; l'Ain  y prend  sa  sourcr . et.  y roulant 
du  nord  au  sud,  en  soit  au  midi.  L'Ain,  le 
Doub«  ré  la  Loue  sont  les  seule*  navigables. 
Les  rivières  secondaires  les  plus  importantes 
sont  la  Ri«-une,  U Luisance  et  b Furieuse.  — La 
Ricnne  rat  en  partie  flottable;  on  évalue  la 
lougueur  de  la  ligue  livrée  au  (lottugr  à envi- 
ron G0. 000  m.  — la  partir  scptrutriooale  du 
departement  »-»t  traversée  par  k*  canal  du  Rhône 
au  Rliin. 

Le  département  renferme  plusieurs  petits 
lacs , parmi  lesquels  ou  remarque  le  lac  des 
Rousses,  situé  à l’est,  dons  les  nioutagiics,  près 
«les  liniilt-*  de  la  Suisse;  celui  de  Marigny.  si- 
tué à l'est  de  Iznis-le-Saulnier,  et  le  lac  dn 
Urond-Vaux,  qui  se  trouve  à peu  près  à une 
égale  distance  de*  deux  premiers.  — Ou  y 
trouve  aussi  des  étang*  d'une  étendu**  assez 
considérable.  Le  plu»  graml  nombre  «xi vie  dans 
la  liasse  plaine  occidcntulc  située  entro  Lotis- 
Ic-Saulnicr,  Pofignv  et  le  Doubs.  Ou  les  met 
lum  v.iv  cn.rtit  , rt  tous  Ira  deux  ou  trois  ans, 
eu  rou  et  en  culture.  I-j  mise  à sec  a lieu  jmi- 
dant  l*hiver.  Au  printemps , ou  les  sème  eu 
mai*  ou  eu  avoine  ; ou  y remet  cusuite  lYau  «ai 
septembre,  après  b moisson. 

f !iium«  xkai  ioxs.  Le  département  est  tra- 
versé par  5 mutes  royale*  , par  34  routes  <lc- 
pirtemeii talcs,  ré  par  30  cbcuiios  vicinaux  de 
grande  cumrauniratiiin. 

MérroHouxiiE . Forméedcdeux  natures  de  sol 
bien  npposéra.  la  plaine  rl  la  moutagne,  la  tem- 
pérature de  ce  département  «dire  une  grande 
différence  suivant  l'élévation  où  l'on  sc  lifcivc  ; 
en  général  Ira  hivers  sont  long* , k cause  de* 
neige*  dwit  Ira  montagnes  sont  couverte»  jus- 
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qu'au  moH  d'avril , et  des  venu  et  des  pluies  | 
froide»  qui  leur  succèdent  ; la  plaine  est  elle-  ! 
même  plus  froide  que  les  liens  éloignés  des 
montagne»  placer»  sous  la  même  latitude. 
L'air  est  humide  et  lourd  dans  la  bosse  plai-  1 
tir,  frais  et  pur  sur  le  plateau,  léger,  froid, 
sec  et  tres-vif  dans  les  montagnes.  — Les  vents 
dominants  sont  h*  nord-ouest  H le  *ud«our.vt  ; 
l'est  et  le  sttd  s’élèvent  aux  jours  de  transition 
d'une  saison  1 uur  autre  ; le  nord-ouest . tou- 
jours froid,  sc  fait  vis emeut  sentir  ; sa  dutée 
est  ordinairement  de  3 à ti  jour».  Le  sud-ouest 
est  moins  régulier  : il  prèeede  les  grande» 
pluies  et  est  favorable  a la  végétation  naissante; 
rn  été,  il  est  malfaisant,  car  alors  il  flétrit  en 
quelques  jours  k-s  plantes  pou  profondément 
enracinée»  dans  les  terre»  légère». 

Pnonccrioxa.  Los  récoltes  en  céréale»  , dont 
le  produit  annuel  est  évalué  à 1,1(1.1,616  bcc- 
tol..  sulWnt  à la  consommation  «Ira  huliitants  ; 
elles  sont  t ras-abondantes  dans  la  plaine,  prin- 
cipalement en  Idé,  seigle , mais,  sarrasin.  Sur 
le  plateau  , élira  consistent  rai  nrge.  avoine, 
mais,  navette  et  noix  ; dans  les  montagnes,  on 
ne  recueille  ip»e  de  l’orge,  de  l'avoine  eu  petite 
quantité,  et  dans  quelques  endroits  un  peu  de 
frODMOl  et  de  chanvre.  — Les  vignes  sont  un 
des  objets  considérâmes  de  la  culture  du  Jura  ; 
elle»  donnent  dra  vins  de  tres-boune  qualité, 
notammrut  ceux  d’Arbui* , de  Chiteau-Cha- 
km  et  de*  environs  de  Lons-lr-Saulnier.  — 
Dons  quelques  parties  du  département  mi  ré- 
colte du  chanvre,  de  la  navette,  des  noix,  des 
fruits  «le  Ixinnc  qualité.  Les  pâturages  des  mon- 
tagne» altomlent  rai  plantes  médiriuale*.  Le- 
Jura,  proportionnellement  moins  riche  ço  che- 
vaux que  la  France  moyenne  , l’est  beaucoup 
plu»  eu  iudividu»  de.  la  race  bovine;  c'est  une 
de*  grande»  source*  «le  richesse.  On  fait  «le  tra»- 
liou  beurre  rt  mie  grande  quantité  de  fromages, 
tels  «jue  ceux  de  Sept -Mancel  et  ceux  diLs  de 
Gravera.  Les  liétes  a laine  sont  peu  nombreu- 
ses. Les  Line»  du  département  fournissent  À peu 
prés  le  quart  de  la  quantité  nécessaire  à la  con- 
sommai ion.  Ou  éleve  aussi  beaucoup  de  vo- 
laille* et  d’alieilles.  Les  driuierra , dont  l'édil- 
cation  Ht  très-soignée  dan*  les  moutogura,  don- 
nent un  miel  excellent.  — Grand  et  menu  gi- 
bier ; excellent  poissou  de  rivière,  de  lac  et 
d'étang. 

Mimmulocik.  la*  Jura  contient  quelques  ri-  | 
rhesscs  minérale*  tn*-piérirmra ; «ni  y trouve  | 
de*  traie»  di*  ininra  d'or  et  quelque»  pv  rites 
cuivreuse»,  une  mine  de  plumlî  non  exploiter 
et  plusieurs  mines  de  fer  eu  ex plot taliou.  Il  y a 
quelque»  mine.»  «le  bouille  mm  exploitée»,  et  do 
tourbières  miles  à probt  sur  différent*  points. 
L«»  carrières  de  marbre  y sont  abondante».  Ou 
y a mum  trouve  de  l’albâtre  blanc  rubauc  de 
vciura  jauni  très  et  susceptible  d’un  beau  poli . 
ainsi  qu'une  pierre  lithographique  d’uu  grain 
tre»- fin.  Il  y a aussi  plusieurs  source»  salée» 
exploitée»  : celle»  de  Salins  douneut  15  Lilog. 
de  sel  pour  ilXJ  Lilog.  d'eau;  celles  «le  Mont- 
morot  sont  moins  productives. 

t»m.AT»a  » r coMuaac*.  L’industrie  est  ac- 
tive et  vanée  dans  le  Jura.  La  métallurgie  y 
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occupe  une  grande  place  ; on  compte  dans  le 
pays  TH  forges,  haut»  fourneaux  et  martinets. 
— Il  y existe  aussi  18  papeterie».  — On  tra- 
vaille l'horlogerie  aux  environ»  de  Mon  *.  La 
vaste  et  ancienne  fabrication  dite  lournerie  de 
SMIlaudr  convertit  le  buis,  le  bois,  la  corne, 
l'écaille  , l'ivoire,  les  a*  eu  objets  divers,  que 
le  commerce  répand  ensuite  «Lu*  toute  I Eu- 
rope. — Ou  travaille  «i»  graud  les  pierres  fac- 
tices et  1rs  pierre»  fines  à Scpt-Moncel.  aux 
Mulunex  et  à Moro.  — La  Mouille,  ainsi  que 
More* , renferment  tk*s  fabrique»  de  tourne- 
brcK'bes.  Dan»  la  plupart  «ica  commutirv  iudux- 
triclle* , de»  cour»  d’eau  hubilniMUt  ménagés 
donnent  le  aiouvenicut  aux  marin ih*»  «tout  se 
servent  Ira  ouvriers.  — Fabriques  de  grosses 
draperie»,  toiles,  mouchoir»,  arides  minéraux, 
»d(  futaille»,  acier,  faux.  Fonderie»,  clouteries 
«le  toute  espèce  ; nombreuse»  tuilerie*  ; tanne- 
rie* renommée».  Préparation  en  grand,  dan*  la 
niuutagm*,  du  fromage  façon  Je  Gruyère  et  de 
Sept-Moncel. 

Lorsque  les  habitants  de  l'arrondissement  de 
$t -Claude  raaiwpieiit  de  travail  clic*  eux.  ils 
émigrent  à dra  époques  déterminée»,  et  vont  Ira 
un»  en  Suisse  faine  «les  fours  à chaux  ou  «Ira 
enlrr|iri*e»  de  roules,  les  autres  «Lu*  le»  «lépur- 
Iruirait.»  voisins  peigner  le  chanvre  et  aider  aux 
vcndatigev.  Le»  plus  actifs  et  le»  plus  iudu.»- 
trieux  j varient  avec  leur»  jirtils  cliariots  com- 
tois fabriqué*  «huis  la  montagne  et  attelés  d’uu 
seul  cheval,  et  vont  au  loin  vendre  leurs  fro- 
mages, de  la  boiv*c.llrrie,  de»  plane  lie»  de  »apin, 
en  échange  «lesquels,  apres  avoir  fait  le  rouloge 
sur  tous  les  point*  «le  la  France,  il»  rapportent 
de*  produit.»  duut  ils  espèrent  trouver  un  débit 
facile  dans  leur»  montagnes. 

COMUKRCZ  de  vins  , eaux-de-vie,  fromages 
façon  «le  Gruyère,  volaille* , huile  de  navette, 
tabletterie,  ouv  rage*  au  tour,  horlogerie,  bois- 
srlleric,  planches  de  sapin,  bois,  merrain.  etc. 

Fonu*.  Plus  de  90  foires  se  tiennent  dans 
environ  600  commîmes  du  département.  On  y 
vend  Iteauconp  de  gros  et  «le  menu  bétail,  des 
lurofs  de  trait  et  «le  boucherie,  de»  cochons 
gra»,  de*  chevaux  de  roulage,  d'équipage  e» 
propres  au  halage  «k*  la  navigation  ; dra  mules 
et  «1rs  mulet»  qui  «'exportent  en  Savoie  et  en 
Dauphiné.  Lra  foires  de  Baume-lra-Messieurs 
fournissent  de»  ânes  pour  le  colportage  dans  la 
montagne.  On  vend  des  volailk'*  grasses  et 
maigre»  à St- Amour,  du  duvet  et  de  ta  plume 
pour  lits  à Longwy,  beaucoup  de  souliers  à 
relies  «le  No/rroj,  dé*  laines  et  du  fil  à Voiteur. 
La  foin*  de  Fretigny  du  3 mars  est  le  rende*- 
vou*  «l'un  grand  nombre  d'ouvrier»  et  de  do- 
mrslique*.  La  montagne  s’approvisionne  en 
grains  à era  foires,  auxquelles  elle  fournil  de» 
fromages,  «les  liob  de  sapin  et  de  co«istriicüon, 
du  «merraiu,  de*  planches,  des  niveaux,  des 
sabot»  de  hêtre,  «les  cllSISCt,  etc. 

Divj.vki»  amsiiusmutivi.  I*  «^parlement 
du  Jura  a |K»ur  chef- lieu  Lotis- le-Sa  ulnier.  Il 
envoie  4 représentant*  à la  < hambre  de»  dépu- 
tés. et  rat  divisé  «U  4 arrondissement*  ou  wio- 
préfcctures  ; 


JÜRA  (département  du).  375 
Lons-te-Saulmcr.  H cant.  1Û9.UI  h. 


D«ile 9 — 75,940 

puligtiy 7 — 80,745 


si-*  | ,i i. g — 50.968 

33  cant.  316,884  h. 

13*  cotiser» . «les  furet*  (chrf-l.  Lcins-le-Saul- 
uier).  13*  arr.  de»  miura(ch.-l,  St-Eiienne). 

— 6'  «livisiou  militaire  (cl»ef-l.  lU*»auçou).  — • 
Kvéché  à Sl-fJaudc.  Séminairr  diocésain  à 
Luns-lc-Saulnier.  Ecoles  «*x>udaires  evclraios- 
liqura  à Vaux  et  4 Nomtov.  33  cures;  303 
succursales.  — Colleges  communaux  à Artois, 
IMMr,  Courtefoutaine  , Luits-le-Saulnirr,  Orge- 
let, Fnligny,  Salin*,  St-Auumr.  St -Claude.  — 
Société»  d'agriculture  4 Lous-k-Sauluier,  Dùle, 
St-daude. 

Biographie.  Au  nombre  de*  homme»  dis- 
tingués né»  «ian»  le  Jura,  on  cite  principale- 
ment : 

Gu.  CaxFi.es,  romancier,  auteur  il’Jaoiii 
tir  Haute,  en  34  vol.  in- 13. 

J*cquL*  Guictiik,  médecin  de  Louis  XI. 

Le  prédicateur  ta  Jus». 

Le  grammairien  n'Ouvrr. 

L'économiste  Hovtaae. 

Lra  mathématicien.*  J**r»  et  J acquis. 

Le  méraniciru  Jmuu. 

Le  vivant  mèdeciu  Tissot. 

Rouurr  u»  Luxa , auteur  célèbre  de  b 
Marseillaise.  • 

Ije  président  «lu  tribunal  révolutionna  ira 
Dumas. 

Le  préfet  Lur-Muvuu. 

Le  séuateur  Vimiu. 

Lra  généraux  u'Aaçox,  CurOT,  toaucoAMT, 
Privai.,  hovt*. , Ltcounu  , Fiatxaau,  Ma- 
ut,  etc.,  etc. 

Bibliographie.  Psvcarr  et  Cswuiu.  Sta- 
tistique du  Jura,  in-4,  1811 . 

Ptot  ; Statistique  générale  du  Jura, 

iu-8,  1838. 

Statistique  du  canton  de  Clairvaux,  in-8, 
1833. 

Tablettes  jurassiennes,  ou  Histoire  abrégée 
des  dues  et  comtes  palatins  de  Bourgogne , 
suivie  de  la  topographie  statistique,  indus- 
trielle et  agricole  des  trente-deux  cantons 
du  Jura,  io-18,  1836. 

Lequel  10  (Jo». -Marie).  forage  pittoresque  et 
ph  « sico-éionoauque  dans  le  Jura , 3 vol. 
in-8,  carte,  1801. 

Coainr.vvi  (Alcx.-Jos.).  Notifia  phrto-topo - 
graphique  de  quelques  lieux  du  Jura,  in-8, 
1843. 

Principales  Hauteurs  du  Jura  (Annalr*  de» 
voyages,  3*  séria,  t.  xx,  p.  135). 
lUiuxmn.  Observations  sur  les  salines  du 
Jura  (J ou  ru.  des  mines,  n’  i,  p.  69  ; u*  3, 
p.3). 

David  im  Sr-Gsoaoa»  (J.-Jot.).  Mémoire  sur 
tes  tourbières  des  arrondissements  de  SU 
Claude  et  de  Potignr,  et  Antiquités  celti- 
que» et  romaines  des  mêmes  arrondisse- 
ments, in-8.  1808. 

» Gl VIT A»T  (S.).  Essai  sur  C état  actuel  d Ca- 
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JIRSOV. 


JUSSEY. 


JUST  (St-) 


gricullnre  dons  le  Jura,  in-8,  fig.,  1822. 

Vestiges  tf  antiquités  (inirurs,  etc.) 
du  Jura  (Mém.  de  la  Société  des  antiq.  de 
France,  1. iv,  p.  338). 

1**  Jurassiens  recommandables , iu-8,  18Î8. 
1" ocnhulaire  de  la  langue  rustique  du  Jura 
(Mém.  de  la  *oc.  roy.  de»  antiq.  de  France, 
l.»d  n,  1823-1824). 

Lkxat  Mimuu  (le  marquis  de).  Soirées 
abacirnnes  et  franc  - comtoises , in  - 8 , 
1790. 

Mémoires  de  la  société  d" émulation  du  Jura, 
in-8, 1832. 

Bai  a mi.  Annuaire  historique  et  statistique  du 
Jura,  in-8, 1813*1814- 
Mo»»jxa  (D.).  Annuaires  du  Jura,  in-8, 
1810-1843  (cantienueot  beaucoup  de  docu- 
ment» sur  k*s  communes , le»  imnuiticrr*  et 
le»  châteaux  du  (uns,  l' histoire  locale  et  l'ar- 
chéologie). 

V.  aussi  : Faaxout-Coiné,  Oumv-CiuMS, 
Cuiâ»*ttï,  ST-r.I.All)*,  Doi.X,  FfftSK'VuL* 
Txmi  , (iiuMiv  ii.i  inn  , Joint  , Loma  , 
Lom  - u - Saclvicr,  (hmri.rr  , Poiiusv, 
Sauna. 

Jl'iASCOS  , vj.  h. -Pyrénées  (Béarn) , 
arr.,  cant. , ET  et  à 2 h*,  de  Pau.  Po|». 
2,141  I»,  — Il  est  Miné  Mit  un  coteau  qui 
fournit  les  meilleurs  vins  du  département.  Les 
vins  de  Jurançon  sont  de  trois  sorte*  : les  vins 
nwige»,  les  vins  paillet*  et  le*  vins  blanc».  Les 
premiers  ont  uni-  Mie  couleur  , du  corps , du 
spiritueux  , île  la  seveet  un  joli  bouquet;  le* 
vin»  paillet»,  qui  piov  minent  du  mélange  di>* 
raisins  rouge*  et  des  raisins  blancs  , sont  tres- 
légers,  tins,  délirais  et  d'un  pull  fort  agréable  ; 
les  vins  blancs  se  distinguent  par  tin  goût  et  un 
parlum  approchant  île  celui  de  la  truffe  ; ils 
•ont  de  Ikhuiiu*  garde  et  gJigtirnl  à vieil- 
lir. 

JI'UAX  VII.I.K,  vg.  Loiret  (Gatinais) . arr. 
et  a 23  k.  de  Pithivirrs,  cant.  et  E de  Beaunc- 
bi- Rolande.  Pop.  Go9  II. 

JURÉ,  vg.  Loire  (Forez),  arr.  et  à 27  k.  de 
Roauue,  cant.  et  S de  St*Ju»t-«u-Cbe*alct. 
Pop.  627  1». 

JURE  (St-),  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr. 
et  a 23  k.  de  Metz.  cant.  dé  Verny  , EJ  de 
Soigne.  Pop.  411  b. 

Jl'RK  V , vg.  B. -Pyrénées,  connu,  de  St- 
Médatil,  Ej  de  Lacq. 

Jt'RIEUX  , vg.  /jure,  cumin,  de  Paveziu, 
£s3  de  Condrieu. 

JI  KII.WI  vg.  Charente  (Marrlie),  arr.  et 
a 20  k.  d’Anguub’me,  cant.  et  E de  Blanzac. 
Pop.  796  b.  — Foires  le»  26  juillet , 26  août , 
26  sept-,  26  oct.,  26  uov.  et  26  déc. 

JCIIIt.W.  vg.  Creuse,  romm.  de  St -Ma  - 
rien.  M de  Boussac. 

Jl'Kt^l'KS.  vg.  Calvados (Normandie),  arr. 
et  à 24  k.  de  Vire.  cant.  d'Auluay-suMkhm, 
r-:  de  Mcsnil-Auzouf.  Pnp.  888  b. 

Jl’RS  (Si-) , vg.  B.-Alpes  (Provence),  arr. 
et  à 33  k.  de  Digne,  cant.  et  E de  Riez.  Pop. 
490  li. 

JIRSOX  (St-),  vg.  B. -Alpes  (Provniee) , 


arr.  et  à 1 1 k.  de  Digue,  cant.  et  E de  Biéd. 
Pop.  63  h. 

JI  RVIKM.K,  vg.  H. -Garonne  (Langue- 
doc) , arr.  et  k 34  k.  de  St-C.nudem  . cant.  et 
t-jde  Ragneivs-dc-Luchon.  Pop.  1.17  li. 

JURY . vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr.,  SJ 
et  à 7 k.  de  Metz,  cant.  de  Vernv.  Pop. 
135  h. 

JISCORPS  , vg.  Deux-Sèvres  (Poitou ) , 
arr-,  t-J  et  à 15  k.  de  'Niort,  caut.  de  Prabec. 
Pop.  359  b. 

JCSIX  , vg.  Lot-et-Garonne  (Agrnois)  , 
arr.,  E et  4 10  k.  de  Marmandc , caut.  de 
Mrilhati.  Pop.  G04  h. 

JUSSAC  , vg.  Cantal  (Auvergne),  arr., 
cant.  , E «I  k 10  k.  d’Aurillac.  Pop. 
1,507  b. 

Jl’SSARl’PT  , vg.  Vosges  (Lorraine),  arr. 
et  à 32  k.  de  St-Dié,  cant.  de  Corchux,  Sade 
Bruyères.  Pop.  569  b. 

J U SS AS , vg.  Charenle-lnf.  (Saintouge), 
arr.  et  à 21  k.  de  Jotizar,  cant.  elEde  Mun- 
Icndre.  Pop.  302  h. 

JCKSAT  . vg.  Pny  -tle-Dùmc , comm.  de 
Cliauonat,  E de  Veyrr. 

JL’SSAT-SOtS-RA.NDA.NS,  vg.  Puy-de- 
Dôme , G3  de  Randau». 

JUSSÉt.Ol'ItT,  vg.  Marne  (CJiaiiipagnc). 
arr.  et  à 18  k.  de  Yitry -le- François  , caut.  et 
E «le  Jf altz-lc-Manropl . Pop.  1H8  b. 

Jl'SSEY , jolie  petite  ville.  U. Saône  (Fran- 
che -Comté),  arr.  et  à 38  k.  de  Vesoul.  chcf-1. 
de  cant.  Cure,  Gîte  d’élaj**.  (â.  vy.  A 328  k. 
de  Pari*  pour  U taxe  de»  lettres.  Pop.  2, 789  h. 
— lut*  u»  jurassique. 

Cette  ville  e»t  Italie  à l'entrée  d’un  vallon 
fort  étendu,  mai*  resserré  cuire  des  coteaux 
lrés-éle*és.  La  paî  tre  basse  n'ouvre  davantage  , 
et  présente,  à la  sortie  de  la  ville,  du  côté  de  la 
Haute  .Marne  et  de»  Vosges,  le  bassin  magni- 
fique d'une  prairie  spacieuse,  partagée  pat  une 
longue  et  large  c haussée , et  fécondée  par  les 
deuv  liras  de  la  Mance  et  par  ta  Saune.  La  j*>- 
silion  de  Jussey , au  pi«d  d'une  moutagne  , est 
trcvHivautageuM!  pour  le*  eaux.  Presque  cha- 
cun des  Mutant»  de  la  grandYue  poisnlt  une 
fontaine  dans  sa  cave,  ou  un  réservoir  dans  son 
jardin  ; et  les  quatre  fontaine»  publiques,  coiie 
truite*  il  y a quelque»  aimées,  sont  un  endiet- 
Hvsemeiit  que  le»  plus  grande.»  villes  |M>umiieui 
envier. 

A en  juger  par  les  nombreux  détins  d'anti- 
quitc»  trouvés  dans  se»  environs,  par  les  reste» 
d’une  voie  romaine  et  les  fondu  lions  de  vastes 
édifices  qui  existent  sur  ion  territoire,  ou  peut 
jirnscr  que  l’origine  de  Jussey  remonte  à une 
époque  fort  ancienne.  C’était  d’ailleurs  une  ville 
fortifiée  : on  voit  dans  les  champs , au  sud,  de 
profondes  rav  itie.s  qui  paraisscut  décrire  de»  fuv 
sésd’<*nrrinte,  et  l’on  conserve  dan*  ses  arrime* 
des  lettre»  paleule»  de  BkiKppe  II , roi  d’Es- 
pagne, de  1380,  portant  exemption,  « pour  les 
habitant*  de  sa  ville  de  Jussey  , de  toute»  tailles 
et  arrerages  d'imposition» , pour  leur  faciliter 
lr*  moyen»  de  réparer  le»  fortification»  et  les 
|K>rte*  de  leur  ville  , ruinées  par  les  guerres.  » 


Tl  y avait  un  château  fort , dont  la  garnison 
capitula  en  1595  , âpre*  une  vigoureuse  résis- 
tance . devant  l’armée  de  TmnLkrourt,  et  sur 
les  ruines  duquel  ou  éleva  , en  1621 , un  cou- 
vent de  capucins. 

Patrik  du  botauistc  Aies.  CoRKunn. 

Foires  le  dernier  mardi  de  fé».  , d’avril , 
d’août,  d'oct.  rt  de  déc. 

Jl’SSEY,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.  et  à 
10  k.  d’Auxerre  , cant.  et  E de  Coubmge-la- 
VinruM*.  Pop.  49 1 b.  Dans  un  territoire  fer- 
tile en  excellents  vin*. 

JUSSY . vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 17  k. 
de  St -Quentin,  cant.  de  St -Simon,  E de  Fluvy  - 
le-Martrl.  Pop.  1.272  h. 

JlS.SY-tJt  XMPAt.NK  , vg.  Cher  (Berry), 
arr.,  E et  à 24  k.  de  Bourge»,  caut.  de  Bou- 
gy.  l*op.  526  h. 

JI'SSY-I.K-KH  At  imiF.R,  bgt  Aer(Bem). 
arr.  et  à 26  k.  dcSancerre,  cant.  et  M de 
Sancergtws.  Pop.  902  h. 

Jl’SSY  (St-),  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.,  E cl  à 8 k.  «le  Metz,  cant.  de  Gorze. 
P«>p.  220  b. 

J l’ST  (St-)  , vg.  Ain  (Bresse)  , arr. , cant.. 
E et  à 4 k.  «k*  Bourg -eu  - Bresse.  Pop. 
363  b. 

Jl’ST  (St-),  'g.  Ardèche  (Lnugucdoc) , arr. 
et  k 61  k.  de  Privas,  cant.  rtHdn  Bourg-Sl- 
Andéol.  Pop.  1 .003  h. 

Jl  ST  (St-),  xg.  Aude  i Languedoc) , arr.  et 
à 30  k.  de  Litnoox  , cant.  et  E de  (%kiillan. 
Pop.  A42  h. 

JÜBT  (St-),  bg  A,  'tyron  (RMKI|w),  air. 
et  à 35  k.  de  Rodez  , rant.  de  Naucclle,  E de 
Sauveterrt.  Pop,  1,618  b. 

jrST(SI-),  vg.  Bouchrs-du-Khône,  comtu. 
et  E de  Marseille. 

JI'ST  (St-),  vg.  Cantal  (Auvergne)  , arr., 
E Ct  à 22  k.  de  St-Flour , caut.  de  Ruine». 
l*op.  6*6  h. 

Jl’ST  (SI-),  bg  Charente-luf.  (Saiutofkgv), 
arr. , cant. , Eet  à 6 k.  de  Marenncs.  Pop. 
1,926  k.— Foires  le  16  août  et  le  4e  lundi  de 
niar»  H de  mai. 

J T SI*  (St-),  xg.  Cher  (Berry) , arr. , E et  à 
1 4 k.  de  Bourges,  eaut.  de  Lcvct.  vy.  P.  554  h. 

Jl’ftT  ( SI-)  , vg.  C<>les-dn-Aord,  comm.  de 
PI  une,  E de  Monmnlour. 

Jl’ST  (St*),  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et 
à 35  k.  d'F.vrcux,  rant.  et  E de  Vetnnu.  l*op, 
329  b.— Un  voit  aux  euviroiu  un  château  bâti 
«bus  une  U'Ile  position  , d'où  l'on  jouit  d’une 
vue  dendn  sur  la  vallée  de  la  Soir*  ; il  a ap- 
juii  tenu  au  maréchal  Suebet , «pii  y a lait  faite 
de  nombreux  emMlivanirnts. 

J f ST  ( SI-}»  'g.  Gard  { Ijingneiloc  ),  arr., 
E et  k 14  k.  d’Alai* , cant.  de  Vé/enolnr». 
Hop.  459  h. 

Jl’ST  (SI-),  vg.  Hérault  (Ijingwxhir),  arr. 
et  à 23  k.  de  Montpellier,  rant.  et  £2  de  Lunrl. 
Pop.  426  h. 

Jl’ST  (St-),  vg.  Illr-et-t  ihune  (Bretagne), 
arr.  et  à 16  k.  «le  Redon,  rant.  de  Pipriac,  E 
de  Lobéac.  Pop.  1,200  II.  — Faites  les  10  mai 
ct  25  août. 

JfST  ( St-)  , l*g  Marne  ( Bric  ) . arr,  et  à 
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64  k.  d'Epernay , cant.  cl  S d'Auglurr.  Cuit. 
Pop.  1,199  h. 

JUST  (St-),  vg.  Seine-ei-Marne  (Brie),  arr. 
cl  i 16  k.  de  Provius , caul.  et  E de  Naugi*. 
Pop.  3*8  b. 

JUST  (St-),  vg.  Seine -Inf.  ( Normandie  ) , 
arr.  rt  à in  k.  de  Dieppe  , caul.  cl  El  de  Bar- 
queville.  Pop.  34*  h. 

JUST  ( SI-)  , vg.  H .-tienne  ( Limomin  ) , 
arr.,  caut.,  E et  k 12  k.  de  Limoges.  Pop. 
1,196  li. 

Jl'STARET,  vg.  H.  • Garonne-,  connu,  du 
Piu . E de  Muret, 

JUst-relengahd  (St-),  *g.  M (Iah- 

guedoc) , arr.  et  à 18  k.  dé  Lirnoux,  cant.  etE 
d'Alaigue.  Pop.  I6n  h. 

JUST  • CIIAI.EYSSIN  (St-),  »g.  hère 
( Dauphiné  ) , arr.  et  à 13  k.  de  Vienne , caul. 
d’Heyrieux  , E de  la  Verpillière.  Pop.  977  h. 

— foire  le  5 mai, 

JUST-D’AVRAY  (St-)  , tg.  Rhône  ( Beau- 
jolais) , arr.  et  à 23  k.  de  Yillrfraurhe-siir- 
Saône,  caul.  de  Bou-d’Oingt,  G3  d’Amplepui». 
Pop.  1.634  b.  — Fabrique*  rou»îdéralj|»  de 
toiles  de  coton.  — Foires  les  3 mai , 4 juin  et 
4 juillet. 

JUST-DE-BAFFIK  (St-),  tg.  Puy-de-Ddmr 
(Auvergne),  arr.  et  à 13  k.  d’Ambert,  caul.  de 
YiveroU,  E d’Ariane.  Pop.  f ,25i  h. 

JUST  - DE-OAIX  (SI-),  tg.  hère  (Dau- 
phiné ).  arr.  et  k 10  k.  de  $t- Marcellin , caut. 
et  E de  Pont -en- Ko*  au*.  Pop.  690  h. 

JUST  - DES  - MARAIS  (St-),  lig  Oise  (Pi- 
cardie), arr.,  cant.,  E et  à 2 k.  de  Beau  tais. 
Pop.  604  h.  — Il  n’est  séparé  que  par  tiu  nm- 
«*■  du  faubourg  St-Quenlin  de  Beauvais,  dont 
il  forme  la  continuation.  — Fabriques  de  (tô- 
lerie de  grès  , de  paswnirulerie.  Filatures  de 
lame  cardée.  Tuileries  et  briqueterie*. 

JUST  - FX  - RAS  ( St-),  tg.  Loire  (Força), 
arr.  et  à 29  L.  de  Montbrison  , cant.  de  St- 
Oeorgrs-eu-OHiïon.Ede  Boen.  Pop.  1,006  h. 

— Foires  1rs  12  mai  rt  2 sept. 

JUST-F.X-f  HAUSSEE  (St-),  petite  tille, 

Oise  ( Picardie  ),  arr.  et  à 17  k.  de  Clermont , 
chef-l.  de  cant.  Cure.  ®.  \ 78  h.  ,jr  pa_ 

ris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,364  h.  — 
Tuiui»  tertiaire  supérieur. 

Autrefois  diocèse  de  Bramai»  , parlement 
de  Pari* , intendance  d'Amiens,  élection  de 
Moutdidier. 

FJle  est  bâtie  *ur  la  pente  d’un  coteau  , en 
face  de  la  montagne  de  Mircmont , sur  le  riie- 
miu  de  frr  de  Paris  à Lille. 

A l’ouest  de  St-Jutt.  et  à 2 k.  de  celte  corn- 
mune,  on  visite  U trouée  de  Nourard , ebemin 
large  connue  une  |*orte  cocbère , k travers  le- 
quel ou  distiugue  le*  rloeliers  de  Laon,  k 100  k. 
de  durante  , et  les  tours  de  Couey-lc-Chitrau, 
dans  le  département  de  F A une. 

Pateu  du  savant  minéralogiste  et  physicien 
R.-J.  Huit,  membre  de  l'Institut , et  de  son 
frère  Vnmu  llu  v,  fouduteur  de  ITnstiiut 
des  aveugles  travailleurs. 

Fabriques  de  bonneterie  en  bourre  de  soie.  | 


— Foires  les  18  et  19  oet.,  et  le  dimanche  des 
Rameaux. 

Bibliographie.  Escalomsk  ( Charles  de  F). 
Ruai  sur  la  châtellenie  et  C al>ba\e  de  St - 
Jnst,  in-8,  1833. 

JUST  - EN  - CHFVAI.ET  (St  ),  lig  Loire 
(Forer),  arr.  et  k 30  k.  de  Roanne  , chef-l.  de 
canl.  Dire.  Gîte  d'étape.  E-  X3f.  A 404  k.  «le 
Pari»  pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop.  2,701  b. 

— Taxa  ai*  phétooniique  , porphyre  rouge.  — 
Foires  les  9 jan*.,  6 nui , 2 juillet,  23  août , 
35  oct.,  13  déc.,  à U mi -carême  et  veille  du 
dimanche  de  la  fission. 

JUST-EX-DOIZ1EU  (SI-),  vg.  Loire,  coin, 
de  buiiieu , E ‘k*  SUJmoiuuJ. 

JUSTIAN,  vg.  Gers  ( Coude, mois ) , arr.  et 
k 19  k.  de  Condom  , caut.  de  Valence  , E de 
Vic-Feamsac.  Pop.  333  h. 

JUSTIN  (St-),  vg.  Gers  (Condomois) , 
arr.  rt  à 22  k.  de  Mirandr,  caut.  rt  E de 
Marriac.  Pop.  632  b. 

JUSTIN  (St-),  hg  Landes  (Gascogne),  arr. 
et  à 23  k.  de  Monl-dr-Morsan,  rant.  el  E de 
Ko«|ucf(irl.  p.  1,667  h.  Pré*  de  la  rive  gauche 
de  la  Doux».  — Foires  les  23  juillet  (3  jours) 
et  20  MÜ. 

JUSTINE  , vg.  Ardennes  ( Champagne  ) , 
arr.  et  à 12  k.  ch,  Rethri,  caut.  de  Nnviou,  E 
de  Wasignv  Pop.  424  b. 

JE  STI  XI. U'. , vg.  Ariége  ( pays  de  Fois  ) , 
arr.  et  a 17  k.  de  Pamiers  , cant.  cl  E de*  Sa- 
verdun.  Pop.  247  h. 

JUST-L A-PENDUE  (SI-),  vg.  /^«(Fo- 
re*), arr.  et  à 23  k.  de  Roanue,  cant.  et  E ‘k? 
St-Sy mphnriru-de-Iay . Pnp.  2,606  h. — Foires 
le*  31  moi,  22  juillet.  9 et  29  oct. 

JUST  - MALM03IT  ( St-)  , Vg.  H.-loire 
(Vélay),  arr.  rt  à 36  k.  d’Yvuitgeati.x,  rant.  et 
E dr  St-Didier-la-Sauvr.  Pup.  1,790  I». — 
Foires  k>s  24  avril,  22  mai,  25  juillet,  3 sept, 
et  6 déc. 

JUST-PHÉS-RRIOUDE  (St-),  vg.  H. -Loire 
(Auvergue.1,  arr. , cant. , E et  à 7 k.  Je  Briou- 
de.  Pop.  1,318  b. 

JUST  - PRÈS  - rilOMKI.IX  (Si-),  vg.  i/.- 
Loire  ( \uvergiH!  ) , arr.  el  à 26  k.  du  Piiv, 
caut.  d’AlIcgre,  E de  Sl-Paulieu.  P.  J ,616  b. 

— Poire  le  1 5 mars. 

JUST  - SI  R - DIVKS  ( SI-),  bg  Maine-et- 
Loire  ( Anjou  ) , arr.  et  à 1*  L.  de  Saumur, 
cant.  rt  E de  Moutreuil-IHlay . Pop.  392  h. 

— Foire  le  10  mai. 

JUST-SUR-LOIRE  (St-),  vg.  Loire  ( Fo- 
rça ) . arr.  cl  à 19  k.  de  Montbrison , caut.  de 
St  - Rambrit  , E de  Sury -le-Comtal.  Pop. 
2,322  h.  — 11  est  «tué  près  de  la  rive  droite' 
de  la  Loire,  que  Fou  passe  sur  un  pout  suspeu- 
du.  — Foire  le  3 mai. 

JUST  - YHARItE  ( Si-)  , vg.  H. -Pyrénées 
( Navarre),  arr.  de  Mauléuu,  rt  a 19  k.  de 
St-Palais,  caut.  dThoIdy.  Pop.  670  h. 

JUT1GNY,  vg.  Seinr-rt ■ Marne,  comra.  de 
Pii»)  , Ede  Doiuieinarie. 

JU VA IX COURT , Vg.  rosges  ( Lorraine  ) , 
an.,  cant.,  E et  à 8 k.  Je  Mirmmrt.  Pop. 
580  h. 

JUVAXCOURT,  vg.  Aube  (Champagne), 


arr.,  cant.  et  à 19  k.  de  Bar-»ur*Aube , E de 
Clairvaux.  Pop.  340  h. 

JU  Y AX7.E  , vg.  Aube  (Champagne),  arr.  ci 
à 16  k.  de  Rar-sur-Auhe  , faut,  et  E de  Ven- 
deuviv.  Pop.  KM)  b. 

Jl'VAHDKIL,  lig  Maine-et-Loire  y Xts^a»), 
arr.  et  à 31  k.  de  Segré , cant.  et  E de  Cha- 
teauiieuf-»ur-Siirthr.  Pop.  1,115  b.  — Foire 
le  10  oct. 

Jl'VAT  (St-),  vg.  Cvtei-du-\ord  ( Bieta- 
gue  ) , arr.  et  à 12  k.  de  Diuan . cant.  et  E 
d’Evran.  Pop.  1,383  h. 

JU  VELI/K.  vg.  Meurthe (pays  Mrsaiii),  arr. 
de  CJiAteau-Ssdin»,  cant.  et  à 1 1 k.  de  Vie,  E 
de  Moy  envie.  Pop.  406  li. 

JUVIGNAC,  vg.  Hérault  ( Languedoc), 
arr.,  cant.,  E et  à 5 k.  de  Montpellier.  Pop. 
88  h. 

Juviguac  est  un  petit  et  ancien  village  , vui- 
viu  de  Celknrxtve , artuellemrui  lauU>urg  «k- 
Montpellier.  Ou  attribue  à Chai  lemagnc  la 
construction  de  l'église  de  ce  laiiliourg  : Hic 
est  à mâchicoulis.  On  voit , à gauche  , sur  la 
route  de  Montpellier  à ce  fauliourg,  le  château 
de  la  Piscine . qui  fut  habité , eu  18 U.  par  la 
prince**-  Etisa  Borgbese.  C'est  une  de*  mai- 
*<►11*  de  plaisauce  le»  plus  remarquable*  de* 
environ*  de  celte  ville.  Il  y a un  pair  avec  de 
très- beaux  arbre*  et  de»  perspec  tive*  d’un  bel 
effet. 

JU  VIGNE,  bg  Mayenne  (Maine),  an’,  et  à 
30  k.  de  Laval , cant.  de  f.h.:i|laud  , <!»- 

mV.  Pop.  2,932  h.  — Foires  le  |«  mardi  de 
mar* , avril , niai , juin  , juillet , août , sept, 
el  oct. 

JUVIGNY- SOUS -AND  AINE,  If  Orne 
( Normandie  ) , arr.  rt  à H k.  de  Dninfioul , 
chef-l.  de  cant.  Cure.  E.  A 245  k.  de  Pari* 
pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop.  1.6J2  b.  — T*a- 
R'i*  tertiaire  moven. 

Ou  y rcnroutrv  uu  «k*  débris  de  fabrique 
fciHlak*  les  plu*  ruriruv  qui  se  voient  dans  mu 
départements  ; ce  lieu  se  homme  Boktovun*, 
à mnins  de  I k.  de  distauce  du  lit  de  la  t <ione. 
Bon  vouloir  «iffre  uue  (N'Iite  enceinte  presque 
cariée  , close  jadis  de  fossé*  profonds  que  les 
eaux  «Fuit  étang  voisin  (levaient  remplir  à pleins 
bords;  de*  tour»  détendaient  Feutrée . et  l'une 
d’elles , bien  emielée , bien  couverte,  bien  en- 
tière , se  montre  eucoie  comme  aux  anciens 
jour*.  Un  ]velit  escalier  tournant  en  forme  de 
tourelle  ou  de  vigie  s’y  rattache . et  s’élève  de 
10  in.  environ  au-de**u$  du  niveau  de*  coteaux 
voisins.  (Tétait  un  observatoire  d’oà  Fou  voyait 
l'arrivée  ou  le*  mouvements  de  l'ornerai  j»ru- 
dant  le*  |>rtilrs  guéri  es  de  seigneur  à seigneur. 
I*  tourelle  a IGtl  marrhe*  et  20  ni.  k peu  près 
d’élévatiim  ; les  mut* , de  granit  gii*  . ni  sont 
épais  , et  lr  jour  y pénètre , ainsi  epir  dan*  |a 
tour,  par  de  nombmise*  mrutlriênrs.  Une  très- 
vieille  porte  de  chêne,  garnie  de  lames  de  fer, 
sert  à la  fermer  depuis  le*  quatre  ou  ciuq  siè- 
cles de  sa  fondation.  Près  de  là  une  atttie  tour 
grise  mnins  eulièrr  , uue  rbajiHIe  transformée 
en  ferme,  un  large  puits  de  lidle  cguslruction,  * 
remplissent  le  bord  de  Fencriute , que.  Umleui 
de  vieux  héln*  d’une  immeuse  étendue,  lout 
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o t ensemble  est  de  l’dfet  le  plus  original  et  le 
plus  pittoresque. 

Fabriques  de  toiles.' — Foire  le  55  sept. 

Jl' VI4.  ME-S , vg.  Oise  ( Pieaitlie),  arr.,  ES 
et  à 15  k.  de  Beauvais,  cant.  de  Nivillrrs.  Pop. 

>50  li. 

JLVIGXY,  VJ.  Aisne  (Picardie),  arr.,  caot.. 
13  el  à (41  k.  de  Suivions.  Pop.  379  b. 

JLVIGXY.  It*  Manche  ( Normandie  ),  arr., 
ES , bureau  d'rarrgist.  et  à 10  k.  de  Mortain . 
chcf-1.  de  caut.  Pop.  839  h.  — T*  k b au  rriv- 
talluê  . grnnit.  — Foires  les  86  avril , 1 4 el 
80  juin,  «t  9 sept. 

JLVIGXY,  'g.  Marne  (Champagne) , arr., 
caot-,  K et  à 11  k.  de  (ibikiasoiir-Banir. 
Pop.  590  li. 

J U VIGNY  - EN  - P EK  T MOI  S,  vg.  Meuse 
(Lorraine)  , arr.  et  à 3|  k.  de  Bar  - le -Due, 
mot.  d'AiiccnUle , Kl  de  St  - Dizier.  Pop. 

288  h. 

JU  VIGNY  - SLR  - MH  SON  , vg.  Meuse 
( pas  s Messin) , arr.,  oral.  et  à 7 k.  de  Mont- 
médv,  Ë de  Louppjr.  Pop.  750  h. 

JirviGXY-SLR-OltXE,  vg.  Orne  (Nor- 
mandie. arr.,  cant.,  Set  :»  4 k.  d'Argeutan. 
Pop.  «as  h. 

JlTVIGXY-SrR-SFXLLF.S.  rg.  Cahados 
(Normaudie) , air.  et  à 83  k.  de  Caen,  cant. 
et  C?3  de  Tilly  - sur  - Seullcs.  \qt.  Pop. 
(80  h. 

JL  VILLE  , vg.  Meurthe  (pays  Messin),  arr. 
de  Château -Salins  et  à 86  k.  de  Vie,  cant.  el 
S de  Dclme.  Pop.  £74  li. 

J II  V IX  ( St-) , vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  et  à 20  k.  de  Vouziers , caot.  cl  £5  de 
Graiulpré.  Pop.  339  I». 

JLYIXAS  , vg.  Ardèche  (Languedoc),  arr. 
et  à 34  k.  de  Privas , cant.  d’Aiilraigne*  , (3 
d’Auhenax.  Pop.  1,391  h.  — Foire  le  10 
avril. 

JUVIXCOLRT,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr. 
et  u 30  k.  de  Laou,  cant.  de  Neufrhitr.l,  de 
Berry -au-Bac.  Pop.  806  h.  — Filature  de  laine 
(à  Muurhamp). 

Jl'VISY,  ou  JovtsT-sini-Oaor,  Gaisiacum, 
yg.  Seine- et-Oue  ( llc-de-France  ) , arr.  et  à 
f 4 k.  de  Corheil , cant.  de  Longjumeau,  L*J  de 
Frotnculrau.  Pop.  416  h. 


KÆI.BLIXG  . vg.  H. -Rhin  , cumin,  de 
Soult/matl,  S de  HoulTach. 

KALE3IBOLRG,  vg.  Moselle , romm.  de 
Laumesfeld,  0 de  BotuonviUe. 

KALHALSEX,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 13  k.  de  Sarn-gucmines,  cant.  et  £5 
de  Rorhach.  Pop.  901  b. 

KALTEMIALSEN,  vg.  B. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 86  k.  de  Strasbourg,  cant.  et  Crû 


Ce  village  est  situé  dans  une  belle  vallée,  sur 
la  rivière  d’Qrçje  , près  de  In  grande  roule  dr 
Paris  à Foulaitwiilrau.  Autrefois  la  grande 
route  descendait  | ar  une  pente  rapide  . étroite 
et  .sinueuse,  dans  je  village  de  Juvby.  lui  1728, 
une  nouvelle  route  fut  tracée  en  ligne  droite 
dans  toute  la  plaine , dejaiL*  Villejuif.  A son 
arrivée  au  hameau  de  Froninileau , k la  nais- 
Kanrc  de  la  |>eule,  elle  se  développe  par  une 
bclht  coiitIw  jusque  dans  k*  vallon  de  l'Orge. 
Pour  lui  donner  une  petite  douer  et  uniforme, 
il  a fallu  iTalranl  faire  une  tranchée  profonde 
et  fort  large,  ensuite  un  remblai  de  plus  de 
1,300  m.  de  longueur;  ce  remblai,  qui  tra- 
verse le*  deux  bras  de  la  rivière  d'Orge  , a né- 
ersMté  deux  pouls,  dont  un  r*t  particulièrement 
remarquable  ; il  a 80  m.  de  laigrur  mire  les 
tètes , se  romjNMe  d’une  seule  a relie  en  plein 
cintre  de  13  m.  33  c.  d'ouverture,  et  reposant 
sur  les  culées  qui  lui  douuent  17  m.  de  hau- 
teur sou*  clef.  La  disposition  générale  de  ee 
pont , dont  les  parapet*  s’élèvent  de  8tl  re.  au- 
dessus  de  l'eau,  le  fait  paraître  comme  s'il  était 
composé  tle  deux  étage*  d’areades , et  présente 
un  ensemble  imposant  el  pittoresque.  Les  pa- 
rapel*  sont  dirniv*  île  deux  fontaines , dont 
l’eau,  abondante  et  purs*,  vient  d'une  source  dé- 
enuserte  eu  faisant  h Iranrbée.  Des  piédestaux 
de  mauvaise  lorme  supporteut , l’on  un  tro- 
phée . et  l’autre  le  Temps , tenant  le  buste  en 
médaillon  de  Louis  XV  et  terrassant  l’Envie. 
Ces  groupes,  présentement  mutilés,  sont  de 
Couslou  le  fils  ; les  angles  des  f ormelles  sont  dé- 
corés de  tête*  de  Ikhics  et  de  quatre  faces  de 
mascarons.  Sur  la  fontaine,  à gauche,  ou  lit  sur 
le  marbre  cette  iuscrijitioa  : 
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Du  pont  des  Belles- Fontaines  on  jouit  d’nn 
coup  d’eril  admirable  ; la  vue  s'y  promène  sur 
un  vaste  lm*in  que  la  Seiue  enrichit  de  ses 
brillants  contours  ; de  rirhe-s  coteaux  offrent 
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de  Hagueniu.  Pop.  888  h.  Sur  la  Moder.  — De 
cette  commune  dépeud  le  liamcau  de  Msaum- 
tbal  , qui  avait  jndi*  iui  couvent  de  guille- 
mitrj,  où  l’on  se  rendait  de  fort  loin  en  pèleri- 
nage, — Fabrique  de  |K>lcrie  de  terre. 

^KAIDT,  vg.  Cdtes-du-Mord , rom  ni.  de 
Plourailliau,  ZF]  de  Lannion. 

KAXEEN,  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr., 


une  foule  de  jolies  habitations  qui  se  devsinrat 
parmi  de*  groupe*  de  beaux  arbre*.  Dans  le 
nombre  des  villages  qu’on  découvre  de  ce  point 
ou  remarque  Juvùy,  connu  dans  l'histoire  de 
nos  trouilles  civils  pour  être  te  lieu  où  Jean 
tan»  Peur,  duc  de  bourgogne,  arrêta,  en  144)3, 
Louis  de  Bavière  , Montogul  et  le  comte  de 
Daimnariin,  qui  conduisaient  auprès  d'Isabesau, 
retirée  à Corbcil,  le  dauphin,  fil*  de  Charles  Vf. 
— Le  parc  de  Juvisy,  traversé  par  1a  rivière 
d’Orge . a été  dessiné  par  le  Nôtre.  L'expusi- 
tion  rst  magnifique.  V.  Fioarsntu. 

JLVBF.COLflT.  vg.  Meurthe  ( Lorraine), 
arr.  de  Châleait-Salin»,  cant.  et  à 6 k.  de  Vie, 
: de  Mus  envie.  Pop.  238  h. 

JLXLE  , vg.  B. -Pyrénées  ( Navarre  ),  arr. 
de  Maulénn , K et  à 12  k.  de  St-Palois , caut. 
d’Iholdv.  Pop.  463  h. 

JLZAKCOLRT.  vg.  Ardennes  (Charapa- 
gne),  arr.  et  à 85  k.  de  Rrthel,  cant.  d'Asfrld, 
fëj  de  C.biteuu -l'orcien.  Pop.  838  h.  — On  y 
remarque  un  ancien  château  fort  entouré  de 
fusses. 

JLZAXV1GNY,  vg.  Aube  ( Champagne  )* 
arr.  et  à 29  k.  dr  Bar-sur- Aube,  cant.  de  Sou- 
laines , EJ  de  Brienne.  Pop.  195  b. 

Jl'ZKNJi W4U  RT.  vg.  H. -Marne  (Ç ham- 
pagne),  arr.  et  è 16  W.  de  Ciiaumont-en-Bassi- 
gny,  chef-l.  de  cant.  Cure.  CiT.  KF.  A 236  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  348  b. 
-—  Twnif  jurassique  , étage  moyen  du  sys- 
tème oolitiqne.  — Foires  les  8 fév.,  8 mai 
8 août  et  8 nov. 

JITZKS,  vg.  //.-/7oromn*(LiDgue*lor),  air., 
t-1  et  k 10  k.  de  ViUefrancbc-de  - lauragais, 
cant.  de  Revrl.  Pop.  334  h. 

JLZET  - DE  - LL  GH  O X , Vg.  H. -Garonne 
( Languedoc) , arr.  et  à 48  k.  de  St-(  laotiens  * 
cant.  et  £3  de  Bagne  rw  - de  - Ludion.  Pop. 
408  h. 

JITZET-DYSALT,  vg.  H. -Garonne  (Com- 
minges),  arr.  et  à 18  k.  de  Sl-f laotiens , cant. 
el  C3  U’Avpet.  Pop.  902  h. 

JLZ1KRS  . vg.  Srine-et-Ois e (Reauce),  arr. 
et  à 12  k.  de  Mantes , cant.  de  Lima  y,  £3  de 
Mculan.  Pop.  1 ,000  b.  — II  e*t  dam  une  bdk 
.situation  , sur  le  penchant  et  au  bas  d'une  col- 
line qui  liorde  La  rive  droite  de.  la  .Seine. 

JL7.LHIF.LX  , vg.  Ata.  V.  Jwcuun. 


E3  et  k 13  k.  de  ThtonviUe,  cant.  de  Cafte  - 
uom.  Pop.  532  h. 

K APPELE».  Vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 12  k.  d'Altkirch,  cm»,  de  Landscr,  O d* 
Siérait/.  Pop.  408  b. 

KAPPELKIXGER,  vg.  Moselle  (pay*  Mea- 
sin),  arr.  et  à 82  k.  de  Sarrrguemim».  cant. 
de  Sarralbe,  r-J  de  Puttrhnage.  Pop.  690  b. 

BATZEXTHAt. , vg.  U. -Rhin  (Alsace), 
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mt..  Bel  à 8 k.  de  Colmar,  cant.  de  kayserv- 
berg.  Pop.  61 1 h. 

k AT/TH  AL.  ou  lUTnjmiAL,  vg.  B. -Rhin, 
•ornai,  de  Lemliach,  B de  >V issemltourg. 

KAUFFKXHFJM  . «g.  B. -Rhin  (Alsace), 
mt.  et  à 40  k.  de  Strasbourg , cant.  de  Ri*rh- 
willrr,  de  Rocschwoog.  Pop.  340  h. 

k A KS  KK  S II  K K t»  , Casant  Mont , petite 
aille,  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  a 14  k.  de  Col- 
mar. cbef-l.  de  «uit.  Cure.  K.  A 433  k. 
de  Pari»  pour  b taxe  des  lettres.  P.  3,138  h. 

— TtafiAjs  d'alluvmm  modernes. 

Kavaersbrrg  était  anciennement  une  ville 

très-forte,  qui  fut  prise  par  Robert  de  Haps- 
bourg  au  un*  siècle,  et  par  les  Suédois  ru  1 633. 
Elle  a été  affranchie  en  1393  par  Aldotphe . 
roi  dm  Romains,  qui  b déclara  ville  libre  im- 
périale. 

Lo  arme*  de  Kaywnberg  sont  : parti  de  , 
gueules  et  cfaïur  à une  haute  tour  crénelée  I 
dt  3 pièce»  J argent,  dote  d une  enceinte  de  j 
mur»  crénelée  auui  d argent,  potée  sur  un 
taupe  a U de  cinq  coupe  a us  de  tinople. 

Celle  Mlle  est  agréablement  située  sur  la 
Web,  qui  descend  du  lac  Blanc,  au  pied  d une  { 
montagne  où  l'on  aperçoit  les  nnnes  du  château 
dr  Kjysrrsherg.  hàti , ainsi  que  la  ville,  sous  le 
régné  de  l'empereur  Frédéric  11.  En  1334, 
Charles  IV  convoqua  dans  ce  chilrau  les  dépu- 
tés de  toutes  les  v illcs  libre»  impériales  de  l' Al- 
sace. 

A i k.  de  celle  Mlle  on  soit  les  mines  de 
l'église  d'Alspach,  où  l'on  distingue  encore  des 
sculptures  fort  curieuses. 

Pat* le  de  J.  Oitut,  professeur  à Futiiver- 
ailé  de  Fribourg,  où  il  se  distingua  par  U vi- 
gueur de  son  éloquence. 

De  Mar*.  Ziu,  puissant  auxiliaire  de  b 
réforme  eu  Alsace,  mort  en  1548. 

Fabrique!  de  siamoises.  Filatures  de  cotun  , 
de  lin  et  de  chauvre.  Teinturerie*.  Tanneries. 

— Commerce  de  bons  v ins  que  produit  le  terri- 
toire. — Foires  les  4 avril , 4 juillet,  5 sept., 

3 ocl.  et  5 dre. 

KEOA3UE,  vg.  Moselle  , ronira.  drlfom- 
bourg-sur-Kanrr,  B de  Thionville. 

KFFFF.X'Af  11  , vg.  B. ‘Rhin  (Alsace) , arr. 
et  i 11  k.  de  Wksrmbourg , cant.  et  B de 
SouIlz-sutu-Foréi*.  Pop.  333  h. 

K E1TEN  BOI ' RG  . vg.  B. -Rhin , connu,  de 
Siégen,  B de  Lauterhourg. 

KF.U.ER  (île  de),  vg.  Finistère , comm. 
d'Ouessaut,  B de  St- Renan. 

k EM  BS , Ijg  B. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
36  k.  d’Altkirvb,  caut.  et  B de  llabshcun. 

Pop.  1,318  h. 

R F.  VI  LAND  , vg.  Mord,  cumin,  de  Stem- 
uerrk,  B de  Baillettl. 

K EM  PF. \ , vg.  Nord,  comm.  de  Loon,  B 
de  Grave-Unes. 

KKAIPI.K  H,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr. , B et  à 50  k.  de  Thionville,  cant.  de 
Mctirnisve,  Pop.  616  h. 

KF.HltAt  II  . vg.  Moselle  (pays  Messin), 
•rr.  et  a H k.  de  Sarn-gtieuuues,  cant.  et  B 
«le  Forbacb.  Pop.  1 ,076  b. 


KFRDKFF,  vg.  Morbihan,  comm.  de  Rian- 
tec,  B de  Port-Louk. 

kÉRLM  RK  . Morbihan  , comm.  et  S*  de 
Lorient. 

K ER  FEUX  TET  S , vg.  Finistère  ( Breta- 
gne). arr.,  cant.,  B et  à 1 k.  dt*  Qui m per. 
Pop.  3,110  b. 

kkRGAL  , vg.  Côtes-du-Nord , comm.  de 
Plouha  , (S  de  Chilehudreo. 

KKRGLOFF,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 43  k.  de  (Ihâteauliu,  cant.  et  B de  (ai  - 
haix.  Pop.  901  b. 

KKKGKIST.  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr.. 
K et  a 10  K.  de  Pontivy,  cant.  de  Oéguerer. 
Pop.  1 .030  h. 

KKRGB1ST -MOELOU,  vg.  Côtes-du-Nord 
(Bretagne',,  arr.  et  à 40  k.  de  Guingamp,  cant. 
et  K de  Roslrenen.  Pop.  3.399  b. 

KERHOKT  , vg.  Morbihan , comm.  de 
Croix  , B de  Port-Look. 

KFRlF.it,  'g.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
arr.  cl  à 35  k.  de  Cuingamp , cant.  de  Rour- 
briac,  Kde  Plésidy.  Pop.  868  h. 

RÉRIEIKE,  vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  de 
Ploe/al , ES  de  Poutrieux. 

KFRITY  . vg.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
arr.  et  à 37  k.  de  St-Bricuc  , cant.  et  B de 
PainijMil.  Pop.  3,005  h. 

KFRITY,  vg.  Finistère,  comm.  de  Peo- 
march,  B de  Pcmt-TAbbé. 

KKRLAIID  . vg.  Morbihan,  comm.  de 
Croix  , B de  Port-Louis. 

K KJilJ N (. -I-È-VS I KM ( k , vg.  Moselle  (pays 
Messin),  arr.  et  à 18  k.  de  Thionville,  cant. 
de  Metaervisse,  B de  Sierck.  Pop.  754  h. 

KFKI.IVIOI*  , 'g.  Côtes -du  Nord,  comm. 
de  Plouha,  B de  Qui  tria  udrra. 

KERLOIAN.  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 35  k.  de  Brest,  caut.  et  CS  de  Lesncvcn. 
Pop.  3,363  h. 

KF.RMARIA.  «g-  Côtes-du-Nord,  comm. 
de  Plouha,  B de  Chilelaudrai. 

KF.RM  ARIA-SLLARD.  vg  Côtes-du-Nord 
I (Bretagne),  arr.,  B ri  à 10  k.  de  Launion,  ; 
cant.  de  Perros-Guiroc.  Pop.  978  b. 

KKRMARIO  , vg.  Morbihan,  comm.  dr 
Croix.  B de  Port-Louis. 

k KM  31  FA,  vg.  Finistère,  comm  de  (3c- 
drli-CapM/uu  , r- ! de  Ponlctoix. 

KFRMOIS  AN  , vg.  Ijûre-lnf.,  comm.  de 
Bal*,  B de  Guérandr. 

KKRMOROCH  CtUes-du-Xord  (Breta- 
gne), arr.,  £’  et  à lu  k.  de  Cuingamp  , cant. 
Je  Réganl.  Pop.  356  b. 

KKftXKVKL,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 28  k.  de  Quimperlé  , eanl.  de  Baïuialec  , 

de  Rospordeu.  Pop.  1.903  la . 

KKRMA  EL  . vg.  Morbihan , comm.  de 
Pfcnmrur,  B de  Lorient. 

KERNILIS  , vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 33  k.  de  Brest,  cant.  dr  l' la  lieu  lire,  B de 
LnoevaL  Pop.  993  b.  <>u  y leinarque  les 
ruines  pittoresques  du  rhàlcau  deCaimau,  cou-  I 
sislatil  en  quelques  pans  de  muraille.*  avec  de 
longues  chiwiiMT* , en  une  grosse  tour  ronde 
revêtue  en  pierres  de  taille  et  surmontée  de* 
restes  d'une  tourelle.  [ 


KFRXOl'KS.  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  â 38  k.  de  Brest,  cant.  et  B de  Lruievcn. 
Pop.  681  h. 

KERPFRT,  vg.  Côtes -du  - Nord  ( Bretagne) , 
arr.  et  à 35  k.  du  Cuingamp,  cant.  de  Botboa, 
B de  Plésidy . Pop.  | 343  h. 

KKRPim  tl-At  X-IMIIS.  vg.  Meurthe (Lor- 
raine), arr.,  caut.,  B ri  à 8 k.  de  Sarrcbouig. 
Pop.  400  h. 

kUHWMCH  I.fcs  niErZF.  , Mrurthr 
(Lorraine).  arr.  de  Château-Salins,  à 15  k.  d« 
Vie,  cant.  et  Cfl  de  Dirtur.  Pop.  409  h. 

KF.R.SAIXT-PLAKE.XN'EC  , vg.  Finistère 
(Bretagne),  arr.  et  à 15  k,  dr  Brest , cant.  d« 
Ptaliesinec,  g]  de  Landerneau.  Pop.  796  h. 

KKRTZFELD.  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 30  k.  de  Sehelrstadl,  cant.  et  CS  de  Bcn- 
frid.  Pop.  1,01  Oh. 

KF.RV  ATFJ.  (du),  vg.  Loire-lnf. , comm. 
de  Bat*,  B de  Guérandr. 

KFRVEDAX  , Vg.  Morbihan , comm.  da 
Gruix  , B de  Port-Louis. 

KERVIGXAf! . vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  et  à 16  k.  de  Lorient,  caut.  de  Port-Louk, 
C<  d’Uruiirlmut.  Pop.  3,448  h.  — Foires  le* 
14  avril , 14  mai , 4 et  38  juin,  et  tO  août. 

KF.SKASTFI,  , vg.  R. -Rhin  ( Alsace),  arr. 
et  à 46  k.  de  Saverue,  cant.  et  B de  Star- 
Union,  Pop.  f ,334  h. 

KEffiEUMir,  vg.  R. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 3!  k.  de  AYissembourg  , caut.  et  (g]  de 
Sdtx.  Pop.  490  h. 

KESTLAl.il  , vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 15  k.  d’Ahkircli , cant.  et  B de  Fcrretlr. 
I Pop.  633  k. 

KFIAT,  vg,  Côtes-du-Nord,  comm.  de  St- 
j Gouen,  B de  Moocontour. 

KFOT,  vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  d'Tviaa. 

' l~',  (le  Paimpol. 

k FOL  H NE.  vg,  Morbihan  (Bretagne),  arr.. 
cant..  B et  à 1 1 k.  de  Pontivy. 

KPri.ltFtt.  vg.  Morbihan,  comm.  de  Pr- 
nrstein,  B de  b R orbe- Bernard. 

KG  Al.,  vg.  Morbihan,  comm.  de  Moréac. 
C3  de  Locminé. 

KGOLOT,  vg.  Côtes-du-Nord,  connu . da 
Pléguwn.  C3  de  Chilriaudren. 

KCRÉE.  vg.  Côtes-du-Nord,  coram.  dr 
Bocqueha.  K de  Ghâtrbiulmi. 

KGR1ST.  vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  dr 
Plounex,  B de  Paimpol. 

KHIftOFF,  vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  de 
Pluduoi.  B de  (Uiàlriaudreu. 

klIORS,  vg.  Morbihan,  comm.  etSd’Hen- 
nebont. 

KIORF.t'FF,  vg.  Finistère,  comm . de  Plou- 
bincr.  P9  de  Pont-Croix. 

KIF.MIF.1M  vg.  B, -Rhin  (Alsace),  arr.  cl 
à 30  k.  de  Strasbourg,  cant.  et  B de  Truch- 
tersheim.  Poji.  383  b. 

klKXTZIlFMI,  on  Koasrwv.  petite  ville, 
H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  ■ 13  k.  de  Colmar, 
cant.  et  Kde  Kaysersberg.  Pop.  1.180  h. 

klFKOIS.  vg.  Côtes-du-Nord,  cumin,  de 
St*Goueu,  >3  de  Moocontour. 

KIFFIS,  ou  Kmro,  vg.  H. -Rhin (Alsace), 
arr.  et  à 37  k.  d’Altkirch,  ca,nt.  et  E de  Fer- 
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relie.  Pop.  450  h. — Il  est  situé  près  de  1a 
montagne  dr  Hlnrhmoot,  au  liiiul  dr  laquelle 
ou  apcmjil  1rs  milles  du  château  dr  ce  nom. 

Kl  1.1. EM,  'g.  AW (Flandre),  arr.  et  à 22 
k.  de  I)uuLeri|iir,  nunm.  et  E de  J fonds - 
chnote.  l’up.  1,373  b. 

KILSTETT,  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr., 
F]  et  à 13  k.  de  Strasbourg,  cant.  de  Rru- 
math.  Pop.  800  k. 

K IX  DW 1 1.1. EU.  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  a 40  k.  de  IV  issemliourg,  caut.  cl  C-j  de 
Nirdcrhrunu.  Pop.  554  h. 

klM.KIlSHI  lM  . vg.  H. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 24  k.  d'Alikirch,  caul.  etFIde  Mul- 
hausen.  Pup.  628  h.  — Fabrique  d'indienue*. 

KIKOT,  vg.  ftwr/rrr,  rumm.  de  Lauilé* 
relire,  ” de  Brest. 

KIXT7.IIP.IM,  ou  Koxxtsx*,  vg.  B. -Rhin 
(Alsace), arr. , caut. ,©«*4  5k.de Schrlestadl . 
Pop.  1,484  h.  Au  pied  des  montagne*.  — Il 
aiipartenail  autrefois  à la  ville  de  Schrlcsladt, 
qui  l'avait  acquis  avec  le  château,  en  1492,  de 
Jean  dr  Hwhladt,  et  fut  incendié  e»  1298,  par 
les  habitants  de  Châlt-iioU. 

Les  ormes  de  Kintibcim  sont  : parti  dia- 
pré  d argent  et  (T or,  à un  barbet  debout  t/e  ta- 
ble, accolé  et  boucle  de  gueules  bro*  haut  sur 
le  tout. 

Sur  une  colline  dominant  ce  village  sont  les 
ruines  pittoresque»  du  château,  dont  te»  mu- 
railles, «1  pailic  tapissées  de  lierre.  oJîcut  un 
ensemble  où  règne  une  rertaiise  etK|urtierie. 
On  y voit  une  haute  tour  parfaitement  conser- 
vée au  dehors.  On  ne  peut  pénétrer  a Tinté' 
rieur  qu'à  l'aide,  d'une  échelle,  par  une  ouver- 
ture pratiquée  a la  moitié  de  sa  hauteur.  Au- 
dessus  d’une  vaste  salle  souterraine  est  une 
autre  salle  dont  les  fenêtres  donnent  sur  la  cam- 
|Kignc,  et  d'où  Tou  jouit  d'une  vue  maguiiique. 
Tout  auprès  est  un  oratoire  avec  un  autel  en 
pierre.  .Sons  une  terrasse,  dau»  Tune  des  cours, 
est  un  petit  passage  fort  étroit  et  fort  haï,  dans 
lequel  ou  descend  par  plusieurs  marches,  et 
qui  aboutit  à une  tenir  carrée  à moitié  démolie. 
Deux  chemins  ni  pente  douce  conduisent  au 
château.  I.a  forêt  qui  Tenvirouuc  est  un  but 
ch.irmaul  de  prunieuadc. 

kltlCtillKHG , vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 25  k.  de  Belfort,  rant.ct©deMa»»cvaux. 
Pop.  «97  h. 

KIRCJIF.IM,  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 20  k,  ch*  Strasbourg,  rant.  et  3 de  Wosse- 
lonne.  Pop.  509  h.  — O»  croit  qu'il  occupe 
T r-m  place  meut  d'un  va»!#  (salais  des  mis  francs, 
dont  il  reste  encore  quelques  vestiges  de  murs 
encastrés  dan*  des  ludiitations  particulières. 

KIRRHKRG,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 30  k.  de  Savrme,  caut.  el  3 de  Drulingeu. 
P«p.  404  h. 

K lit  R WILLEM,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 22  k.  de  Sarregurniiors,  caut.  et  © 
de  Sarralbr.  Pop.  276  h. 


klRRWlI.I.KR.  vg.  R.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 19  k.  de  Saverm-,  cant.  et  g)  de  Houspil- 
ler. Pop.  C75  b. 

K lit  SEME  - LES  - SI  ER  CK  , vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.  et  à 23  k.  de  ihiouville, 
caut.  et  3 de  Sirrek.  Pop.  488  b. 

KlIt  SCHN  AE.NK.N , vg.  Moselle  { pays  Mes- 
sin;, arr.  et  à 22  k.  de  Tbiomille,  caut.  et  3 
dr  Sierck.  Pop.  974  h. 

KJAIIXO,  vg.  Lettre- J nf. , rorom.  d'Her- 
liignac,  3 de  la  Roclic* Bernard. 

KLA\U,  vg.  Moselle,  oouini.  de  keinplirh, 
3 de  Ibioti ville. 

KLEIN -D'H AI.,  ou  Petit-u'IUi.,  vg.  Mo- 
selle, rumm,  de  Lougrville-lés-Sl-AvoUI,  3 
lie  Sl-Avold. 

KLKINFRAXKEKHE1M.  vg.  B. -Rhin  (Al- 
sace), arr.  et  à 17  k.  de  Strasbourg,  cant.  rt 
©de  Trurlitersheim.  Pop.  184  h. 

KLEIKGtKFFT,  vg.  H.- Rlun  (Alsace),  arr, 
et  à 10  k.  de  Savane,  cant.  de  Marmouticr, 
E de  Wassdotuie.  Pop.  161  h. 

KLIEt'X,  vg.  Morbihan,  comm.  de  Pénes- 
lin,  E de  la  Roche-Bernard. 

KEIXGKNTHAL,  vg.  B.-Rhin , comm.  dr 
ftrrsdi,  S d'Oberuay.  — Il  est  IJti  dan*  une 
charmante  vallée , et  doit  sou  nom  à mu* 
célébré  manufacture  d'armes  blanches.  — 
Haut  fourneau.  Marti  uct  à cuivre.  Moulius  à 
éaoodre. 

KIAH'RY,  vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  de 
Plouncx,  '•]  de  Paim|»ol. 

kVH'.t'R,  vg.  Côtes- do-Nord,  coram.  de 
Tuttquédrr,  '•]  de  Lonniou. 

KMEl'RSACII  , vg.  Finistère,  rumm.  de 
Moelau,  E de  Quimprrlé. 

KXCERSHEIM,  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr. 
rtàlSk.  de  Saverne,  cant.  de  Marmouticr, 
E de  Wasselonue.  Pop.  269  h. 

KXOKIXGKX.  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  â 18  k.  d'Altkirrli,  cant.  d'Ifuniiigne,  3 
de  St-Louis.  Pop.  229  h. 

KNt'TANGK,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  età  15  k.  de  Briey , caut.  d'Audun-le-Ro- 
i*>an,  3 de  Foiitoy.  Pop.  687  h. 

K4KKINU,  vg.  Moselle,  connu,  de  Garscbe, 
© de  Th  ion  ville. 

KtKMGSBEKG,  vg.  Moselle,  comm.  de 
Gortienhrück,  © de  Ritrbe. 

KdvNIGSMAEHER,  vg.  Moselle  (pays  Mes- 
sin), arr.,  ©et  à 10  k.  de  Thiouvillr,  caut.  de 
MrUervisse.  Pop.  1,655^ — Foire  le  2*  lundi 
après  le  16  août. 

KŒTZINGEX,  vg.  H.-Rkiu  (Alsace),  arr. 
et  â 12  k.  d’Allkirch,  cant.  de  La  miter.  © de 
SierenU.  Pop.  372  b. 

KtKl  R. LA-GRANDE  . vg.  Meuse  (Lor- 
raine), arr.  de  Commcrcy,  © et  à 6 k.  de  St- 
Mihiel,  caut.  de  Pierref.ttC-  Pop.  300  h. 

kŒl’R  - LA-PETITE  , vg.  Meuse  (Lor- 
raine), arr.  de  Gommem , © et  à 6 k.  de  St- 
Mihid,  cant.  de  Pierrefittr.  Pop.  600  b. 


KOGEXHFJM  , ou  kouiu,  vg.  R.-Rhin 
(Abace),  arr.  et  a 12  k.  de  Scheiesladl,  cant. 
et  © de  Beufeld.  Pop.  1,324  h. 

ROLRSHKIM.  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr., 
H et  à 14  k.  de  StrasUiurg,  cant.  d'Ober» 
hausbergi-Q.  Pop.  530  h.  — Il  est  situé  au 
pied  d'une  colline,  près  de  1a  Bruche.  On  y «■ 
marque  le*  châteaux  «I'Attwiu  et  de  Fsc&aa- 

HICIR. 

KOXTZ  (Basse-),  vg.  Moselle  (pays  Mes- 
sin), arr.  et  à 18  k.  «le  Tkiunville,  cant.  de 
Caltenum,  E «le  Sierck.  Pop.  66t  h. 

KOXTZ  (Haute-),  vg.  Moselle  (pays  Mes- 
sin), arr.  et  à 18  k.  de  Ihiouville,  cant.de 
Caltroom,  © «le  Sierck.  Pop.  687  h. 

KRAFFT,  vg.  B.-Rhia,  comro.  d'Erstrin, 
©de  Reufrld.  S3T. 

KRATTEKGKRSHF.LM.  vg.  B.-Rhin  (Al- 
sacr),  arr.  et  à 29  k.  de  Schelestadt,  cant.  et 
© d’Obrrnay.  Pop.  1,208  h. 

KRATTWILI.KR , vg,  B.-Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 18  k.  dr  Strasbourg,  caut.  et  © de 
Brutnalli.  Pop.  156  h. 

KRIEGSttKIM,  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr. 
el  à 19  k.  de  St  nul  mai  15,  rant.  el  © de  Bru- 
math.  pop.  .176  h. 

KRIO,  vg.  l'ôtei-Ju-\ord,  comm.  de  Plè- 
guien.  FI  de  (Jiàtrlatulrvii. 

KRTTII,  mi  (.ait tb,  ou  Garni,  vg.  H.- 
Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 53  k.  de  Belfort,  cant. 
de  Sl-Amariii.  © de  Wesscrling.  P.  1,894  h. 

KSA1ST.  vg.  Finistère,  comm.  de  Landun- 
v«,  © «h*  St- Renan. 

Kl'ENHEl.vt,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr., 
© et  à 17  k.  de  Colmar,  caut.  <T  AndoUIwim. 
Pop.  666  b. 

KTIILEXDORF.vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 17  k.  de  Wis*embourg,  caut.  et  ©de 
Suultx-Mrtift- Fnn*ts.  Pop.  182  h. 

Kl.VTZir.ll.  vg.  Moselle,  comm.  de  Dis- 
UtriT,  © de  lliionville. 

K T RTZ  EN  H A T SUN . vg.  B.-Rhin  (Alsace), 
arr.  el  à 18  k.  «le  Strasbourg,  cant.  et  © de 
Brunuth.  Pop.  515  h. 

KTTTOL.SHEIM,ou  Kocttclsev,  vg.  B.- 
Rhm  (Alsace),  arr.  et  à 22  k.  de  Straslxxirg, 
rant.  et  ©de  Truchterslirim.  Pop.  862  h. 

Il  existe  dans  la  partie  haute  de  ce  village 
une  source  d'eau  sulfureuse  acidulé  froide,  qui 
sourd  dans  une  maison  particulière  et  se  ré- 
pand de  là  dans  toutes  les  ru<*  du  village,  en 
laissant  échapper  une  odeur  hvdrosolfurvuse 
tir*- prononcée. 

KTTZEXH ATSEX,  vg.  B.-Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 18  k.  de  Wi*«cml>ourg,  rant.  et  ©de 
Soûl  tz- sous-Foréts.  Pop.  1,370  h. 

KVÉXAG,  vg.  Côtes-du-Nord,  coram.  de 
Pléguifii,  © de  diâtdaudren. 

K VOANXIC,  vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  de 
Pludual,  © de  Châtrlaudren. 

K YVON,  vg.  Côtes-du-Nord,  coram.  de 
Pleumrur-Bodou,  © Je  Lannion. 
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LA  A-MONDRAS,  vg.  li.-Py rénées  (Réaru), 
arr.,  23  il  i S k.  d'Orthex,  caut.  de  Lagor. 
Pop.  431  h. 

LA  AS,  vg.  Gers  (Armagnac) , arr.,  cant., 
Ei  et  a 10  k.  de  Miraude.  Pop.  568  b. 

LAAS,  vg.  lAfirei  (OrLéauais) , arr.,  caut. , 
53  et  à 6 k.  de  Pithiv »m.  Pop.  347  h. 

LAAS.  'g.  B. -P} rénets  (Béarn),  arr.  et  à 
14  k.  d'Orthex,  canl.  etc-jde  Snuvrlcm*.  P. 
614  h.  --  Manufacture  dt-  iuïelirr.  Tuilerie. 

LAUABAN,  vg.  Finistère,  comm.  de  Poul- 
d reiuie.  Kl  de  l'uut-Cruix. — Foire  le  31  mars. 

LABAU8E-DE  - LUEIGMEU  , vg.  Jim, 
connu,  de  (àmlrevoz,  S de  Bdli)  . 

L A BARBES  V.  IUum. 

LAi.  AHDK,  vg.  Gironde (Gujrtuie),  arr.  d 
à SJ  k.  de  Bordeaux  , raut.  de  Cavleluairdr- 
Med  oc,  K de  Margaux.  \y . Pop.  363  h. 

LABAKHKIIK  . vg.  Gars  (Armagnac),  arr. 
et  à 19  k.  de  Londum,  caut.  et  1^2 de  Montréal. 
Pop.  633  b. 

LABARTHE,  vg.  II. -Garonne  (Languedoc), 
arr.,  caut.,  53  et  à 7 k.  de  Muret.  Pop.  547  k. 

LABARTHE,  vg.  H.-P>  rétues  (Bigarre) , 
arr.  et  à 40  k.  de  Bagucies-de-Rigori'e,  caut. 
et  K2  de  Castel  nau-Maguuuc.  Pop.  58  b. 

LABARTHE,  vg.  U.-P)  rein  es  (Gascogne), 
arr.  et  a Si  k.  de  Tarbes,  tant,  et  de  Ka- 
ba* tm*.  Pnp,  108  h. 

LABARTHE.  vg.  Tarn-et-Gannme  (Lan- 
guedoc) , arr.  et  à 26  k.  de  MouI.iuImu  , caut. 
et  0 de  Moliem.  Pop.  1,204  b. 

LABART1IE-BLEV  S.  vg.  Tarn  (Langlie- 
doc),  arr.  et  à J|  k.  de  Gaillac,  caut.  et  Mdc 
Ondes.  Pop.  440  h. 

LABARTHE-D'ASTARAU.  vg.  (*rs  (Ar- 
magnac) , arr.  , caut. , £»]et  à 21  k.  d'Auch. 
Pop.  311  b. 

LABABTIIE- ISARD  , vg.  H. -Garonne 
(Gascogne),  arr. , caut. , C3  et  à 9 k.  de  SI- 
(faudra».  Pup.  823  II. 

LABARTHErMOl'R.  V.  Bvmi-.Nun  (la). 

LABAR1 HE-LA-RIVIKRE,  vg.  IL -Ga- 
ronne (Coimniiigrs),  arr.,  caut. , C3  et  à 1 k. 
de  St-lfaudeu*.  pop.  1,300  b.  -On  y trouve 
une  source  d'eau  thermale  anciennement  con- 
nue de»  Romains. 

LABARTHKRE,  vg.  II. -Garonne,  comm. 
d'Alau,  :-J  de  Martres. 

LA  B A RT  H ETE . vg.  fors  (Armagnac),  arr. 
et  à 50  k.  de  Miraude,  caut.  et  C3  dr  Riselc. 
Pop.  413  h. 

LABASSKRE.  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.,  raut. . l-l  et  a 7 k.  de  Ragucres-de-Ki - 
gorre.  pop.  710  h. 

LABAST1IIE.  V.  Bvima  (U). 

LA  BAI',  vg.  Ariéÿe,  cumin,  de  Sl-Paul-do 
Jarrat,  C3  de  Fou. 

il. 
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LABATHUDE,  vg.  Lot  (Quercy),  arr.  et  à 
18  k.  de  Ftgeac,  caut.  ci  £2  de  la  Capelle-Ma- 
rival.  Pop.  581  b. 

LABAT5IALE,  vg.  B.-Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 25  k.  de  Pau,  cant.  et  13  de  Poutacq. 

Pop.  350  b. 

LABATtnr,  Vg.  Ariégt( pays  de  Foi\),  arr. 
et  à 2 1 k.  de  Pantiers  , cant.  et  S de  Saver- 
dtiu.  Pop.  199  k. 

LA  BATUT,  bg  Lan  tlt  (Gascogne),  arr.  et 
à 23  k.  de  Dax.  caut.  de  Pouillon,  L3  de  Pty- 
reborade.  Pop.  1 .553  h. 

LABATUT . vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 36  k.  deTarlies,  cant.  et  C3  de  Mau- 
liourguet.  Pop.  859  b. 

LABATUT  • F1GUKRK  . vg.  B. -Pyrénées 
(Béarn),  arr.  et  à 34  k.  de  Para,  rant.  de  Mnu- 
taiM-r,  v-;  de  Mnrluas.  Pnp.  495  h. 

LABBEYILI.E.  vg.  Seine*et-Oi*e  (Vexin)  , 
arr.  et  à 13  k.  de  Pontoise , tant,  et  CEI  de 
l'Isle-Adam.  Pop.  346  b. 

LABF.ŒDK-1.AVR  AG  AÏS.  vg.  Aude  (Lan- 
guedoc) , arr.  , cant.,  Ej  et  à IG  k.  de  Castel - 
naudarv.  Pop.  1,205  h.  Au  pied  dp  hi  mou- 
tague  Noire.  — Foire  le  10  août, 

LABFGE.  vg.  H. -Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  à 13  k.  de  Toulouse,  caut.  de  Fronton, 
EJ  deCastanet.  Pop.  509  b. 

LABEJKAN,  >g.  Gers  (Armagnac),  arr. 
cant.  et  à 9 k.  de  Miraude.  Pup.  617  h. 

LABKXKK,  vg.  landes  (Gascogne) , arr.  et 
36  k.  de  Dax,  caut.  de  St-ViiKtml-dr-Ty  rosse, 
KJ  de  Rayonne.  Pop.  526  b. 

LA  BERG  KM  EST.  V.  AmOIMXT  (I*). 
LABERGEMENT.  vg.  Saône -et  - Loire  , 
comm.  de  (JiAtrl-Moron,  ®du  Bourgneuf. 

LA RESEAU,  vg.  Gironde  (Bazadois)  , arr. 
et  à 11  k.  de  Boxas,  raut.  et  K de  GrignoU. 
Pop.  215  h.  — Foires  b**  1"  et  31  mai,  28 
juin,  1".  30  juillet  et  29  amU. 

I.ABESSERETTE,  vg.  Gantai  (Auvergne), 
arr.  et  a 37  k.  d'Aurillac,  cant.  «IE«k  Mcmt- 
salvy.  Pop.  991  k. 

LABESSETTE,  vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne) , arr.  et  à 20  k.  dTsêoirr,  caut.  et 
de  Tauvcs.  Pop.  475  b. 

LAHESSlkRE-CANDEIL,  vg.  Tarn  (Lan- 
guedoc), arr., Eut  à 16  k.  de  Gaillac  , raut. 
de  Cadakm.  Pop.  1 .082  b. — foires  Ica  3 fév., 
4 mai,  25  juin  et  28  déc. 

LABETS,  vg.  B. -Pyrénées  (Navarre),  arr. 
de  Maulêon,  coût.,  £3  et  à 7 k.  de  Sl-Palni*. 
Pop.  356  h. 

LABEL  VILLE  , vg.  Meuse  (pays  Mes  vin) , 
arr.  et  à 33  k.  Je  Verdun- sur- Meuve  , caut. 
de  Freuies-cu-Vocxre,  &Z  de  Manheullrji.  Pop. 
358  b. 

LABEYRIE,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr., 


EJ  et  à 15  k,  d’Orthex  , cant.  d'Arthez.  Pop. 
225. 

LAB4HSS1ÈRE.  V.  Bousiâas  (la). 
LABORDE,  vg.  U. -Pyrénées  (Conuniuges) , 
arr.  et  à 21  k.  de  lUgnérr.vde-RigotTr . cant. 
et  C3  de  la  Barthc-de-Nesle.  Pop.  585  h. 

LA  HOU  Kl.,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et 
à 61  k.  de  cant.  et  E3de  Sédeion. 

Pop.  394  b. 

LA  BOUFFIE.  V.  SuPm>liNOfU. 
LABOUIIEYRE,  vg  Landes  (Gascogne), 
arr.  et  à 56  k.  de  Moul-de-Manau , caut.  de 
Sabres,  (Vj  de  Li|K>*tliry.  Pop.  447  b.  - — Très- 
auriruucmnit  ce  village  était  uue  ville  qui  por- 
tail le  nom  d'llerhef:ivrrte.  où  l'uu  entrait  par 
plusieurs  jmrtes  eu  pierre*  . dont  celle  du  coté 
de  IV*t  existe  encore  ; l’évéché  d’Acqs  y fut 
transféré  ru  90U.  Ce  u’est  plu.*  aujouiil’bui 
cpi'un  v illage  remarqiiabk*  par  rts  joli»  jardins, 
et  jiar  uu  télégraphe  qui  cortrspoud  avec  Pu- 
*u*  et  Evcoum*. — Commerce  de  chevaux,  bes- 
liaux , cire,  résine.  — Foires  le  lundi  de  la  2* 
«rumine  de  carême  , et  lundi  de.  la  2*  semaine 
de  sept. 

LABOIT.BÈ.NK,  vg.  Tarn  (Languedoc) , 
arr.,  caut.,  et  à 8 k.  des  Castres.  P.  193  h. 

LAKOl’QUERIE,  vg,  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 32  k.  de  Bergerac  , cant.  et  ET2  de 
llrnuuionl.  P.  483  b. 

LABOUR  (le),  iMpur  demis  Tract  us  , jx*tit 
pavs  qui  dé|»eiidait  anrieiiiieniciit  de  la  cï-de* 
vaut  province  de  Gascogne  (|»ays  des  Banpies), 
et  dont  Ras  ou  ne  était  la  capitule  : il  fait  maiu- 
teuaut  partir  du  déjiartemrut  des  Basset-Pyré- 
nées. 

Le  J .alunir  , troisième  province  de*  Rav|ue* 
française*,  avait  de*  élat*  apjnlé*  lùtcar  (des 
roots  lui.  téuniou.  et  car,  contraction  dt-calinr, 
vieillard.!,  dont  la  tendancr  était  bien  plus  ré- 
poIJicuioe  que  celle  de*  états  du  Béarn,  de  la 
Navarre  et  de  la  Soûle,  (rétait  uue  esjiece  de 
sénat.  roui|Ki*é  des  chef#  dr  famille.  Les  séan- 
ce* im*  te  Iruaient  ni  diuis  un  |ialai*.  ni  dau* 
aucune  «uceinte  close  de  murs  , mais  *ur  une 
éminence,  dans  un  Imis  voisin  d'UstoriU.  Le* 
prêtres  et  le*  noble*  en  étaient  exclus  , peut- 
être  moins  pam-qu’ou  irdoiitoit  leur  iiilliience 
que  parce  que  riu*lilutkm  leiuoiilait  au  delà 
du  ebristiauisine  et  de  la  féodnlité.  L'ossérobltV 
commune  se  cuni|iosait  de#  iliputé*  de  Inulr 
couimuuaulés.  V.  B.v»vt#*. 

LABilURGADE  . vg.  Tarn- et • Garonne 
(Languedoc),  arr.,f%et  à 14  k.  de  Cavlel-Snr- 
naili,  r.  de  St-Ni«da»-de-Ia*Grave,  p.  431)  R. 

LABOl'TAHlÉ,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr. 
et  à 19  k.  d'Albi,  cant.  et  EJ  de  Réalroont. 
Pop.  173  b. 

LABRÈDF.  , lig  Gironde  ((mienne)  , arr,  et 
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à 2ft  k.  de  Bordeaux  , chef-1.  de  cant. , bureau 
d'enregist.  HSilr  CaMm.  Curt*.  P.  1,329  h. 
—T» a* au  tertiaire  su|éncnr, 

(je  bourg  e»l  situé  sur  un  ruiMean  d’eau 
limpide  qui  se  jette  dans  la  Garonne.  On  y re- 
marque  le  «'bateau  où  naquit  l'immortel  Mon* 
tesquiru  le  18  janvier  1689.  Ce  «bâteau  est  un 
bel  édifice  gothique,  de  hume  hrxngonc  ; il  est 
majestueusement  assis  au  milieu  d‘uue  im- 
mense prairie,  que  l'on  traverse  rntrr  «leu* 
fort«*s  baies  d'aubépine,  servant  d’avenues  jus- 
qu'à la  cour  d'honneur.  Un  fossé  largr,  creusé 
dam  le  roc  vif,  toujours  plein  d'une  eau  lim- 
pide* et  courante,  Iwigne  le  pied  de  la  tour. 

Ce  fut  Montesquieu  qui , cl**/  nous,  mit  à la 
mode  les  jardins  anglais,  et  il  est  assez  curieux 
d’en  retrouver  à Labrède  la  première ébanrbe.  I* 
philosophe  lit  disparaître  le  pout-levis  avec  »r* 
pesants  leviers  : mais  ou  a toujours  continué 
de  suivre,  au  milieu  d’uu  labyrinthe  «le  flrurs, 
le»  déion rs  obliques  et  le*  passage*  rréuélés  qui 
conduisent  à In  principale  entrée  du  château. 

Ou  lit  les  vers  suivants  sur  la  porte  d'en- 
trée ; 

Brrrvan  Jt  Molfiifnlrn,  ttjun r iijn» 

Oà  tTnm  tilrat  latiUiM  il  W frllll, 

Uni  ai  hnai,  |ul  la  iMp*  "*»*  *—1  iM»f»ltt. 

Mai*  U %**my  m pain  ritn  m r •**  JW*«  |»i». 

L'intérieur  du  château  est  vaste  et  bien  dis- 
tribué  : mais  le*  jour*  y sont  mal  pris , et  les 
appariements  y manquent  presque  tous  de  lu- 
mière. Dans  la  grande  salle,  ornée  «le*  portraits 
«le»  aïeux  de  la  famille  Secondât , s'ouvre  en 
large  fer  h cheval  une  cheminée  antique,  où  h 
preux  et  1rs  damoisels  des  château*  du  voisinage, 
assis  l'hiver  autour  d'un  vaste  foyer,  ont  dû 
raconter  jadis  plus  d'une  aventure  d’amonr  et 
de  guerre.  Dans  la  chambre  où  travaillait  Mon- 
tesquieu, on  a conscnc  avec  amn,  tel  qu’il  était 
autrefois.  romi'iibU  nu-nt  qui  servit  à ce  grand 
homme  : il  se  compose  d'un  lit  fort  simple , de 
quelques  fauteuils  de  forme  gothique,  et  d’une 
galerie  «le  portrait»  de  famille.  I*  vaste  bureau 
où  fut  composé  V Esprit  des  lois  est  encore  là, 
ainsi  qu’un  volume  d'Appirn,  annoté  «le  la 
main  du  grand  homme.  I n paysage  groasièro- 
mmt  ébauché  sur  lr  trumeau  «le  la  cheminée 
en  fait,  avec  quelques  harinlure»  , le  mil  or- 
nemctit.  Point  déglacé*,  point  de  tentures, 
mais  de  simple»  planches  «le  noyer  ajustées 
sans  art.  et  formant  autour  de»  mur»  un  rus- 
tique lambris.  I ne  fenêtre  ouverte  au  midi 
laisse  apercevoir  une  prairie  d'uni*  immense 
étendue.  A l'issue  «le  cette  chambre  se  trouve 
un  petit  escalier  trés-roide , par  où  on  descend 
dans  un  cachot  féodal . où,  dam  le  hou  vieux 
temps,  ehacjue  seigneur  avait  droit  d'enfermer, 
*an>  autre  forme  «le  procès  qua  son  !*wi  plai- 
sir. ceux  de  «e»  vassaux  dont  il  croyait  avoir  le 
droit  de  se  plaindre.  Un  autre  escalier  conduit 
au  sommet  de  l’ancien  dnnjou  du  château,  sur- 
monte d’tiiH*  terrasse  circulaire , sur  le  mur  de 
laquelle  ou  lit  les  nom*  des  personne*  qni  ont 
visité  c«h  lieuv.  On  remarque  encore,  parmi 
une  longue  suite  d’appartements  gothiques  , la 
bibliothèque . sur  h*s  rayons  de  laquelle  Mon- 
tesquieu a écrit  de  sa  main  le*  litre*  de  quel- 


ques-uns de  «es  ouvrage».  Sur  la  poutre  qui 
traverse  cette  salle  sont  figurés  le»  douze  signes 
du  mliaque. 

Le  chiilcàu  de  Labirdc  a été  acheté  en  1839 
par  S.  A.  R.  le  duc  d’Orléans. 

Patrie  «le  iMovmqcin'. 

Foires  les  mai,  ÎG  juin,  $9  aixitet  13déc. 
Bibliographie.  GaotriT  (Ch.).  Notice  sur  le 

château  de  Labrède , in*8,  1839. 

LABREVACH,  vg,  Finistère,  ivtnim.de  i.au- 
dc«ln,  Ci:  «le  Lannili*.  V.  AsarvriufM. — Eta- 
blissement de  tu  marée,  3 heures  23  minutes, 
et  tinu  4 heure»  30  iniuut«*s. 

LABRETOS \ I K.  vg.  Lot-et-Garonne  (Agé- 
noi») , arr.  et  à 18  k.  de  Mamiande . cant.  de 
Castelmomn,  r*‘de  Tonn«*îns.  Pop.  498  II. 

LABRH.’lIK.vg.  fiers  (Armagnac),  arr.  et  à 
28  k.  de  I/rrtuurc. -cant.  et  E d«*  Mau*  crin. 
Pop.  itiOh. 

LABR1T.  Leporetum,  bg  tondes  (Gasco- 
gne), arr.,  K et  à 21  k.  de  Mont-de-Marsan, 
elief-I.  de  cant.  Cure.  Pop.  961  h.  — Terrai:* 
tertiaire  supérieur. 

Lalirit,  autrefois  Albrxt,  est  un  village  si- 
tué au  nùlirn  des  Iamln.  — C’était  autrefois 
une  ville  assez  considérable,  clirf-lien  du  duché- 
[tamr  d’Alhrct.  érigé  en  1536  par  Henri  II  en 
laveur  d'Antoine  de  Rooritoii,  |»erede  Henri  IV, 
qui  le  réunit  a la  couronne.  Louis  XIV  céda  ce 
duché  au  dur  de  bouillon  en  1631 , en  échange 
de  la  principauté  «le  Sedan. 

Depuis  longtemps,  l’autiipie  ville  d’Àlbre»  a 
disparu  «fans  les  grandes  lande».  Il  ne  reste  plus 
du  chàlenii,  habité  jadi»  par  Henri  IV,  qu'une 
forte  redoute  H quelque»  fossés. 

Foires  le*  lundi*  de  la  1'*  semaine  de  carême 
et  «le  la  2*  seniauic  d'août. 

I.ABR04JITRK.  vg.  H .-Garonne  (Gasco- 
gne), arr.  et  à 13  k.  de  St-Gaudem,  cant.  de 
St-Bertrand,  3 «b’  Munlrejeau.  Ptq*.  602  h. 

LABROUSSE,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr., 
cant.  et  à 15  k.  d’Aurillac,  gj  dr  Mur-tle- 
Burrez.  Pop.  861  h. 

LABROUSSE,  vg.  H.-toire  (Auvergne), 
arr. . 3 et  à 10  k.  de  Biioudc,  cant.  d'Aiuon. 
Pop.  201  h. 

LABHOYK  . vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 33  k.  de  Mwitrruil-iur-Mer,  rant.  et 
3 de  Hesdiu.  Pop.  347  h. 

I.ABKl'IiL  IKHE.  petite  ville.  Tarn  (Lan- 
guedoc). arr.,  bureau  d’enregisl. , 3 et  à 9 k. 
de  Castres,  chef-l.  de  cant.  Crire.  P.  3,636  h. — 
Tunuua  tertiaire  moyen. 

FJIc  est  assez  bien  bâtie,  sur  la  rive  gauche 
du  T boré. 

Les  arme*  de  Labrugnière  sont  : d ‘ argent 
au  chêne  de  simple  frasé  sur  une  terrasse  de 
même  chargé  tf  un  B d’or. 

Fabriques  dr  gTOMrs  draperies  et  «le  couver- 
tores  de  laine.  Briqueterie*.  — Commerce  de 
bestiaux.  — Flaires  les  30  mai,  I"  aept.,  29 
déc.  et  lundi  de  Pâques. 

LABKl'Y  ÈRE.  vg.  Cf  N if  Or  (Bmirgogne), 
arr.  et  à 31  k.  «le  Bcaum‘,  cant.  et  3 de 
Seurre.  Pop.  330  h. 

I.  A BRUYÈRE,  vg.  H. -Garonne  (Langue- 


doc), arr.  et  à 15  k.  de  Muret , cant.  et  3 
d’Auterive.  Pop»  186  h, 

LAltRY.  vg.  Moselle  (paya  Messin),  arr., 
3 et  à 10  k.  de  Bricy,  «anl. deCooflans.  Pop. 
394  b. 

LABCRGADE,  vg.  Lot  (Quercy),  arr.  et  à 
12  k.  dr  Câlin  r*,  cant.  «rt  3 de  l’Allienque. 
Pop.  421  h. 

LABI’SSlÈRK,  Vg.  Aisne,  comn».  de  Fla- 
vignv-le-tirand,  K «le  Guise. 

LAC  (le),  Vg.  Ardèche,  comro.  et  3 da 
Priva*. 

LAC  (le),  vg.  Aud  ,romm.  rt  E «le  Sijcan. 

LAC  (le),  vg.  Aveyron,  comn.  «le  Vont,  3 
«le  Rixk'i.  — Foire  le  6 mai. 

LAC  (le),  ou  Ytttaaa,  vg.  Doubs  (Franche- 
Comté),  arr.  rt  à 34  k.  «le  Pontarlirr,  cant.  rt 
E de  Morteau.  Pop.  1,565  b. 

A peu  dr  distance  de  ce  village  on  remar- 
que w lac  dr  Chaillaxon  , magnifiqwe  réservoir 
formé  par  lr  DouN»  q»«.  dr  «*  côté,  sépare  la 
France  du  ranlon  de  Nrofehâtel.  ÀU-driians  de 
ce  réservoir,  le  Doubs  coule  entre  des  rocher» 
agrestes  couronné»  de  sapin» , rt  se  précipita 
d'une  hauteur  «le  26  m.  65  c.  — - Las  bord»  du 
lac  de  Chaillaxon  furent  embelli*  pendant  plu- 
sieurs années  |»r  une  fête  annuelle,  qui  se  don- 
nait de  concert  avec  les  autorité*  misses. 

Fabrique  de  faux. 

LAt’  (le),  vg.  Saône-et-Loire , eomm.  dt 
Chamlrtlly,  &3de  Marcigny. 

I.ACABARÈDK.  vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr.  et  à 34  k.  de  Castres,  cant.  «le  SI- Amans- 
la-  Bastide,  3 de  la  Bastkb'-Rouairoux,  Pxç. 
997  h.  — Foires  lt«  26  juillet  et  4 oct. 

LACADF.K.  vg.  H. -Pyrénées  (Béarn),  arr., 
3 et  à 12  k.  d'Orlhei,  canL  d’Àrthrx.  Pop. 
279  h. 

LAGADIKRE.  ou  Sxaarao».-«ia-ST-M«Bj*i.t 
vg.  Gard  (Languedoc),  arr.  rt  à 24  k.  deSt- 
Hippolytr.  Pop.  164  h. 

LAI  AJUSTE.  vg.  Landes  (Gascogne),  art. 
et  à 25  k.  «le  St-Sever,  cant.  «le  (ieaune,  E 
d'Ar7ac«i.  Pop.  339  h. 

I.ACALM,  Aveyron.  V.  C*mit  (la), — Foi* 
res  les  1**  fév .,  3 mai,  29  août  et  3 nov. 

LAGANAU,  vg.  Gironde  (Goirnoe),  arr.rt 
à 44  k.  «le  Bordeaux,  cant.  rt  3 de  Castelnau- 
de-Mévloc.  Pop.  894  h. 

LACAN  AU.  vg.  Gironde,  cumm.  de  Mio*, 
3 de  la  Teslc-«le-B»H'b- 

IJtCABCMK,  vg.  Côte-if  Or  (Bourgogne), 
air.  rt  à 25  k.  de  Brauuc,  caul.et  E d'Aruay- 
Ic-Due.  Pop.  585  h. 

LACAS  ED  A.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr., 
cant.,  3 rt  » 5 k.  de  Sariat.  Pop.  162  h, 

LACAPELLE.  V.  Cxpiuji  (la). 

LAU.APELLE- MARIVAL.  Y.  Carnxl- 
MiUfiU  — Foires  le»  26  janv.,  11  fév.,  7 
mars.  12  mai,  23  juin,  13  juillet,  11  août.  22 
aept.,  21  oct.,  19  nov.,  il  déc.  rt  le  lundi  d# 
QuarifiMvIft. 

UUME.  vu.  B.-Pyrémrtt  (Kirim),  «1T. 
<1p  Mmilron,  rt  à Ï0  k.  dp  St-Paki»,  canl.  e 1 

dp  .stdp«n-Pipd-dp-Port.  Pop.  «49  h. 

1..1CABRV,  vg.  li.-Prrmi e,  (StvwreJ. 
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arr.  de  Mauléon,  et  à 33  k.  de  Sl-PaUis,  tant, 
et  Cïj  de  ’l'anleU.  Pup.  663  li. 

LACASSAGS K,  vg.  Durtlogne  (Périgord), 
arr.  et  à 44  k.  de  Sarlat,  cant.  «4  £»£  de  Ter* 
n«ofl.  Pop.  549  h. 

A peu  de  dutaurc  de  ce  village,  à l’exlrc* 
mité  d'uue  gorge  reculée  qu'entourent  dr»  col- 
lines extrêmement  arides  et  escarpées,  ou  \uit 
une  des  plus  belle*  sources  du  département, 
connue  sous  le  nom  de  Fontaine  de  Ladoux. 
Sou  lussîii  est  de  forme  presque  ronde  ; sa  plus 
grain  le  largeur  est  de  44  ni.,  son  pouitour  de 
174  Dl.;  ses  eaux  ont  la  transparence  du  cristal 
et  sont  très-salubres  ; H surface  est  nette  et 
n'est  couverte  d’aucune  piaule  aquatique  : ou 
voit  seulement  le  long  de  se»  bonis  de  belles 
nappes  de  cresson,  dont  le  sert  tendit-  contraste 
agréablement  avec  la  couleur  noire  de  l’ai  âme. 
Le  bassin  de  celte  source  est  entouré  d’uue 
diauxsee,  afiu  d'm  élever  le»  eaux  pour  rrudi-u 
leur  eliule  plus  forte  : ces  eaux,  eu  sortant  du 
réservoir,  fout  tourner  un  mouliu  à blé  de 
quatre  poires  de  meules  et  uu  pressoir; sur  les 
autres  cotés  du  bassin»  sont  quatre  déversoir», 
susceptibles  de  nu-lire  encore  en  mou  venant 
plusieurs  établissement»  d’industrie. 

LAt.ASSAGXE , vg.  H.-P\  r rue  es  (Gasco- 
gne), arr.  et  à 18  k.  de  Tarbes,  cant.  et  E»  du 
Haluxten».  Pop.  478  li. 

LAÇASSE . vg.  U.-Garottne  (Gascogne), 
arr.,  cant.,  K rti  13  k.  de  Muret.  |‘.  344  h. 

LACASTAGXÈRE.  vg.  Gers  (Armagnac), 
arr.,  cant,.  Ci]  et  à 9 k.  d’Auch.  Pop.  189  b. 

I.ALALGXK.  v g.  // , -Garonne  (Languedoc) . 
arr.  et  à 44  k.  de  Muret,  cant.  de  Rh-ux,  &J 
de  Noé.  Pop.  411  h. 

I.ALAIWK.  petite  ville,  Tarn  (Languedoc), 
arr.  et  à 47  k.  de  Castres,  rhef-l.  de  ont. 
Cure,  Cite  d'étape,  5%  A 763  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  des  lettres.  Pop,  3,985  b.  — Txaiut» 
cristallisé  ou  primitif. 

Fabrique  de  grosses  draperies.  Exploitation 
de  mine»  de  fer.  • Commerce  de  bestiaux.  — 
Foires  les  1"  fèv.,  40  mais,  18  mai,  16  août, 
4 (H  t.  et  22dée. 

LALAI'SSADK,  vg.  fot -et -Garonne  ( Agé- 
noi»),  arr.  et  & 17  k.  de  Villmeuve-Mir-Lot, 
cant.  et  KJ  de  Monllaucpiin.  Pop.  450  b. 

LAÇA  VE,  vg.  Ariége  (Gascogne),  arr.  et 
à 14  k.  de  Sl-Girons,  raul.  et  K]  de  St-Li/o  r. 
Pop.  417  b.  Snr  le  SaUt.  — Coiud uetum  du 
bateaux. 

LACAVE,  vg.  7o>/ (Querrv),  arr.  et  à 44  k. 
de  IkmnloH,  cant.  et  C*j  deSouillac.  P.  619  h. 

LACAZK,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 
40  k.  de  Castre»,  cant.  et  C*J  de  Value.  Pop. 
4.540  h.  — On  y voit  U*»  reste»  d'un  ancien 
château  qui  fut  pris  par  les  liakitaul»  de  Cas- 
tre» en  1564.  — Foires  le»  10  fèv.,  45 avril, 
4u  mai.  40  août,  9 sept,  et  15  oct. 

IMètBMMEIKKinin  (le),  vg. 

Jura  (Franche^ ointe),  arr.  et  à 33  k.  de St- 
Claudu,  cant.  et  E de  M- Laurent.  Pop.  687  h. 

LACELLE.  V.  (hu  ;Li). 

LAC. ELLE  (Lu),  vg.  Orne  (Normandie),  arr., 
roui,  et  a 41  k.  d'Alençon,  de  Prer-eu-Puil. 
Pop.  684  b. 


LALKXAS.  vg.  fifone  (Ik-aujolai»),  arr., 
cant.,  I*]  et  à 6 k.  de  ViUefiauebe-sur-Haone. 
Pop.  654  h. 

vg.  Lot-et-Garonne,  eoiuui.  de 
Semba».  de  YiUcnenxc-»ur-Lol. 

LALKPEDE,  vg.  Lot-et-Garonne i Agéoui»}, 
arr.  et  à 41  k.  d’Ageu,  cant.  de  Pravssas,  C- 
de  Chirac.  Pop.  844  b. 

LAt.HALADK.  vg.  Meuse  (Champagne), 
arr.  et  à 34  k.  de  Yerdun-wir-Mcu#e,  cant.  et 
Z*i  de  Yarcmievcte-Argouur.  Pop.  654  b. 

LALUALEt  U,  vg.  Côte-d'Or  ;16>ii  gngiM‘1, 
arr.  et  à 40  k.  de  Dijon,  cant.  et  U de  Som- 
bcniou.  'Q?.  Pop.  428  h. 

I.At  llA vil*,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr., 
5D  et  à 8 k.  de  Mouleliiiiart,  cant.  de  Mar* 
saune.  Pop.  446  b. 

LA  CHAMP,  vg.  Lozère  (Languedoc),  arr. 
et  à 19  k.  de  Mcude,  cant.  de  St-Amans,  53 
de  Serverrtte.  Pop.  601  b. 

LACIIAMP-KAPHAEL,  vg.  Ardèche  (Vi- 
varai»),  arr.  et  à 33  k.  de  Priva»,  cant.  d’An- 
liaiguc»,  d’Aulwiw*.  Pop.  6u8  h. 

LACHAPELLE.  V.  Chapu-u  (b). 

LA  t.llASSAGXE  - ST  - LYPUIEX  , vg. 
Rhône  (Lvoiuiais),  air.  du  \ illclruiu.be,  eaut. 
d’Anse. 

LALIIAC,  vg.  Drôme  (Daupbiué),  arr.  et  à 
71  k.  de  Ns  ou»,  raul.  et  lv.  de  Sédrron.  Pop. 
747  b.  — Foire*  le»  Il  juin,  1"  et  4|  déc. 

L it  HAl  SSÉK.  V.  Cmaimsa  (la). 

LA  Lit  A IX,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  a 40  k.  de  I hier»,  cant.  cl  5g  deCliâ- 
leldüii.  Pop.  1. 049  II.  — Foires  |r»  19  uiai, 
lundi  de»  Rameaux,  18  juin,  1 4 juillet,  4 sept, 
et  30  nnv. 

LALHK-ASSAHS,  vg.  Mièvre  (Nivernais), 
arr.  et  à 30  k.  de  Clamer),  cant.  de  Rrûum- 
les-Allcmamb. Cildc  St-Ui  véiieu.  Pup.  461  h. 

I.ALilLX AI  D.  vg.  Fendee,  connu,  de  St- 
Paul -en*  Pareds,  t»i  de»  Herbier». 

I.A<  IILZE.  Y.Caia  (la). 

LA<  Il  Y,  vg.  Marne  (Brie),  arr.  et  à 37  k. 
d’Fpcniu) , cant.  et  3g  de  Sémuuc.  P.  399  b. 

LAL I,  ASTRE,  vg.  H, -Garonne  { Langue - 
doc),  arr.  cl  a 41  k.  de  YilIffraurhi>*dr*Laura* 
gais,  eaut.  et  5J  de  Caraman.  Pop.  61  b. 

LAt  l. AC.  vg,  Aveyron,  cumin,  du  Yeains, 
5 , de  Séverae. 

L ALI  El' IL,  vg.  Ain,  coinra.  de  Punein,  ED 
de  Cerdon. 

l.A<  (ILLOXGK  , vg.  li. -Rhin  (Alsace), 
arr.,  £3  et  * 9 k.  dr  Bel  fort,  raul.  de  Foulante. 
Pop.  415  h. 

MIOLOl  tiK.  vg.  foire,  coimn.  d'Ain* 
bierlr.  de  St-4  U'iiiiaiit-I  Mspiuasse. 

LA;  OMDE,  vg.  Ardèche,  cumin,  dr  P rad- 
ies, L;)  de  Priva». 

LAl  uviltE,  vg.  Aveyron,  connu,  de  Ca»- 
lHniiu-l*c;.  raies,  tyide  Sauvetrrrr. 

I.  vroviitL.  vg.  fot,  rann.  de  la  Ca|iclle- 
CaliaiiM'.  E2  de  Pu)>rEvéque. 

LAI  OVLMANÜE.  vg.  R.-Pyrèntts (Bcarn), 
arr.  et  à 12  k.  d’Olorun,  eaut.  et  Eù  de  Las- 
»eul«e,  Poji.  488  h. 

LACOSTE,  uu  Maicuol,  vg.  Gord,  coin, 
de  M-Just,  rC  d' A lais. 
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LACOSTE,  vg.  Hérault  (l^nguetlœ),  arr. 
et  à 15  k.  île  Lodcve,  eaut.  et  du  Clermont. 
Pop.  489  b. 

LALUS'I  E,  vg.  fot , comiti.  d’Ayuac,  S de 
Gramat. 

LAt.osTE.  vg.  J’atnlurr  (Proveure),  arr., 
E et  à 13  k.  d’Apt,  cant.  de  Bounieux.  Pop. 
604  b. 

LALtlU,  vg.  H. -Alpes,  connu,  du  No)er, 
£*;  dr  St-Bonnel. 

LALOlT>UE  , mi  Poicw-u-Vinu*  , vg. 
Manche,  conini.  de  NtgrevilU*.  H de  Ya- 

lopus, 

l.ALOt’LEYHK.  vg.  Gi rotule , comiu.  de 
I^ntdiras,  ED  de  Podeiisac. 

LAt.tX  R-DORIGXY,  vg.  Yonne,  cumin, 
de  Ste-Colombt**eu-Morvaut,  E3  de  Lucv-lc- 
Bois. 

LACOl’RCETTE.  vg.  U .-Tienne , cumin, 
dr  Rançon,  E3  de  Bellar. 

LAC  AK' IIT,  vg,  Ariége  (Gascogne),  arr., 
cant.,  £-2  et  à 5 k.  deSl-Girao».  Pop.  1 ,478  h. 
Sur  le  Salat.  — On  y xml  1rs  ruine*  d'un  an- 
cien château  et  d’iuu*  tour  dite  la  1 our  de  Mar- 
inaiule.  Carrière  d**  marbrr.  1 uilrric. 

LALtH'HT.  vg.  Tarn-et-Garonne  (Qitcrrj), 
arr.  et  a 48  k.  de  Moissar,  cant.  et  El  da 
Moutaigut.  Pop.  935b.-^Fbr>ei  les  13  janv., 
6 fcv.,  7 mai,  17  juin,  8 août,  3 sept,  et  13 
<Kv. 

I.A<:*K'RT  ST-PIERRE  , vg.  Tarn-et-Ga - 
ronne  (Languedoc),  arr.  et  à 13  k.  de  Castel- 
Sarrasiu,  eaut.  et  □ de  Moulée It.  Pop.  514  b. 

LACOURTADE-CORXEBOrC,  ou  Sr-Jux- 
tnc-Riviiax , vg.  Tirrw,  F]  de  Gaillac. 

LACtlCX,  vg.  Ain  (Bouigogue),  arr.  et  à 
30  k.  de  Rellev,  eaut.  de  Mauteville,  E3  de 
St-Rambeil.  Pop.  314  b. 

LA  HQ,  vg.  IL- Pyrénées  (Rc-arn),  arr.  et  a 
15  k.  d’Orthes,  eaut.  de  l*agur,  C3  d'Arlix. 
Pap.  659  b. 

I.  At  Ot  Y',  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et  a 
24  k.  de  Mont -de -Marsan,  tant,  et  Ll]  de  \ ii- 
leiieuve.  Pop.  557  h. 

LALRABK,  'g.  Landes  (Gascogne),  arr.  et 
à 18  k.  île  St  - Se' er , eaut.  et  S d'ILplnuu. 
Pop.  383  b. 

LALRIvS,  vg.  Pnvde-Culnis  (Pmolonnau), 
arr.  et  à 40  k.  du  Boulogue-sur-Mer,  cant.  ut 
j de  Semer.  Pop.  330  b. 

LAI  KOIS1LLK . vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr.  cl  à 18  k.  de  Lavaur,  eaut.  dcCuq  1 uuka, 
t;  de  Puylaurcm.  Pop.  356  b. 

LACROIX,  vg.  Sarthe,  cumin,  de  LigraQ, 
t-~:  de  | oulletouile. 

LACROT,  vg.  Saôue-et- foire,  couim.  de 
Prétjr,  ;*î  de  Touruu». 

LAt JlOl'/.ETTE,  Vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr,  et  à 15  k.  de  Castres,  eaut.  et  3 de  Ro- 
quccourbr.  Pop.  449  b.  — On  irniart|iie  aux 
environs  plusieurs  monumeuls  cctliqiie».  — 
Fabrique*  de  bunnelerie  en  laine.  — Foire*  les 
15  fèv.,  14  mai,  16  août  et  l9uov. 

LACS  (les),  B. -Alpes,  comm.  et  53  J 'En- 
tre vaux. 

LACS  , vg.  Indre  (Berri),  arr.,  cant.,  a 
et  à 3 k.  de  la  Claire.  Pop.  446  b. 
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LACTKXCIX  (Si-),  vg.  Indre  (Berry).  arr. 
et  à 17  k.  tic  Chàlcauroux,  cuit,  cl  E de  Bu- 
zançais.  Pop.  636  h. 

LACTORA  , cl  LA47TORATES . lat.  44". 
long.  19".  * Aucun  J es  anciens  géographe» 
n’en  fait  mention  ; niai»  plusieurs  inscription» 
du  temps  des  Animons  portent  le  nom  de  La- 
florale  s,  et  de  Ctrl  tas  I-nctoralensis.  Dans  la 
Notice  dn  provinces  de  la  taule,  Ciritas  La- 
ctoratium  est  une  de  relies  de  la  No\efu|mp*i- 
lane.  Je  jieuse  même  qu'm  irrtierrhant 
quelles  peuvent  être  les  nruf  cités  qui  ont 
donné  lieu  à ce  nom  de  Novempopulane,  celle 
des  J Md  or  aies  parait  devoir  y tenir  iute  place. 
Outre  le  nom  de  /.adora  dans  la  Table  théo- 
dosienne,  on  y voit  celui  de  luidorates.  Entre 
le»  souscriptions  du  concile  d' Agile  lenurii  506, 
est  celle  de  f'îgiïtus,  episcopus  Je  ci  vitale  La - 
clore  nsi.  Le  nom  de»  Lot tara  les  n*u  pourtant 
point  fait  celui  de  la  contrée  des  cm  irons  qui 
est  appelée  Leomania , la  Laumagne.  L'Itiné- 
raire d'Antouin  place  Lactora  entre  Aginnum 
d Climherruru,  ou  Auch  ; et  la  distance  à Pé- 
gard  de  l’une  et  de  l'autre  de  ces  ville»  est  mar- 
quée XV.  Je  suis  informé  qu'un  nromuil  la 
trace  de  la  voie  romaine  entre  Lertoure  et 
Auch  : et  selon  les  opérations  faites  en  France, 
l'intervalle  en  droite  ligne  est,  à quelque*  cen- 
taines de  toises  prés,  de  17,000.  Or  le  calcul 
de  1 5 lieues  gauloises  donne  em  iron  1 7 ,000 
Iuïm'S  ; et  il  eu  i^st  à pi»!  prés  de  même  cuire 
Lcctoure  et  Agen.  ■ D'Anville.  Notice  Je  C an- 
cienne Gaule,  p.  395.  V.  aussi  Wakkruoer. 
Géographie  Jes  Gaules,  t.  i,  p.  196,  587. 

LACt'S,  vg.  H. -Garonne,  connu.  de  (au- 
Inloua,  E d’Asprt. 

LACI  S I.AI  SOMLS  (lat.  47",  loug.  Î5-). 

« C’est  la  position  d'un  lieu  particulier,  plutôt 
que  le  lac  Léman  , qui  se  trouve  désigné  jiar 
oc  nom  dans  l'Itinéiaire  d'Autouin  et  don»  la 
Table  throdosienue,  avec  cette  tliilëmicr  qu'on 
lit  Losonnr  dans  la  Table.  Li  s habitants  du  lieu 
sont  appelés  I.ousonnenses  dans  une  inscrii*- 
tinn,  que  M.  Hochât  dit  avoir  été  déterrée  en 
1739.  Ce  u'est  point  dans  remplacement  actuel 
de  la  usât  ie,  mais  plus  prés  du  lac  h dans  un 
district  appelé  l'idi,  qu'ou  a trouvé  celte  ins- 
cription, et  plusieurs  autres  Vestiges  d’antiquité. 
La  translation  du  siège  épiscopal  d'Aeen/icnm 
vers  1a  An  de  ri*  siècle  a fait  l'illuviratiun  de 
Lausaue.  I-j  laide  marque  XIII  entre  la  posi- 
tion appelée  La  ait  tisonne  et  Vivisctss  ; l'I- 
tinéraire XX  entre  Etptes/rts  et  Lacus  Lauso- 
nius.  Ces  indications,  qui  ne  donnent  que  3:i, 
m*  paraissent  ja»  sufluaute».  Une'  colonne  mil- 
liaire  à Sl-Saplionn  , prés  île  Viviuus,  ou  de 
Vevii,  H dont  le  numéro  qui  est  XX  XVII,  ne 
peut  «e  rapporter  qu’à  la  position  de  Nion,  ou 
de  la  rolonie  équestre,  fait  connaître  que  la  i 
mesure  itinéraire  demande  au  moins  38  dan* 
l'intervalle  de  Nion  à Yrvai  : et  en  admettant 
XIII  entre  Vieiscus  et  Lousone,  la  distance  de 
Lousone  à Equestri»  serait  XXV.  Mais  cette 
définition  des  distances  n’est  jioint  en  propor- 
tion avec  1rs  intervalle»  que  donne  le  local  de 
l icite  us  à Lousone , et  <J«  l ousone  à Et/ueslris. 
Car  on  pourrait  estimer  XVII.  au  lieu  de  XIII 


que  marque  U Table , entre  Ixntsone  et  F'ivi- 
scut,  et  ruvjrou  XXI  Je  Lousone  à EifUestris, 
parce  que  l'indication  de  ITtinéraire  est  un  peu 
courte  sur  le  pied  de  XX.  Il  faut  ajouter  qu'en 
ces  distance*  il  ne  peut  être  question  que  «lu 
mille  romain,  comme  prenant  moins  d'espace 
que  la  lieue  gauloise;  et  il  est  naturel  de  voir  la 
! mesure  du  mille  employée  sur  une  voie  qui 
I sort  d'une  colonie  romaine,  à laquelle  le  nu- 
méro des  colonnes  parait  avoir  été  relatif.  Je 
remarque  même  que  les  «listances  qui,  au  delà 
de  f iviscus,  et  en  traversant  la  vallée  Pruniiie 
conduisent  au  passage  de»  Alpes,  pour  entrer 
en  Italie,  sont  pareillement  en  milles  romain*.» 
D’Anv  ille.  Notice  Je  f ancienne  Gaule,  p.  296. 

LAC Y DON  PORTl'S  (lat.  44".  long.  24"). 
« C’est  le  num  du  port  de  Marseille  , selon 
Pomponius Mêla, et  Eustathcsur Denis  Périégi- 
te.  Ou  lit  Halyiidun  daus  quelques  éditions  de 
Mêla.  «•  D'Anville.  Notice  Je  /" ancienne  Gau- 
le, p.  397. 

I.ADAPEYRE,  bg  Creuse  (Mai clic),  arr., 
rant.  et  à 16  k.  de  Guéret,  d de  Jamogrs. 
Pop.  1 .596  h. 

LADAL’X.  vg.  Gironde  (Guimnr).  arr.  et  à 
55  k.  de  la  Réole,  eaut.  de  Targon,  K de  Ca- 
dillac. Pop.  587  h. 

LADFHX,  vg.  J u Je  (Languedoc),  arr.  et 
à 18k.de  Limotu,  tant,  et  B de  St-Hilaire. 
Pop.  553  b.  — Foire  le  15  juin. 

l.ADKVÈZC-RIVlÈRe.  vg.  Cm  (Arma- 
gnar),  arr.  et  à 59  k.  de  Mirunde,  canl.  et  B 
de  Marciac.  Pop.  71 3 h. 

LADEVK7.E- VILLE  . petite  ville  , Gers 
(Armagnac),  arr.  cl  à 30  k_  de  Mirande,  caut. 
et  l'y  de  Matciac.  Pup.  633  h. 

LAUltiXAC,  vg.  Acevron,  comm.  de  Tlic- 
rondel*.  53  de  Mur-de- lia nr/. 

LADIGNAC,  vg,  Corrèze  (Limousin),  arr., 
cant.,  B et  à 10  k.  de  Tulle.  Pop.  593  h. 

LADIGXAC,  vg.  Lot-et-Garonne,  comm. 
de  Penne,  B de  Villeneuve-sur-Lot. 

LADIGXAC  , vg.  H. -Vienne  (Limousin)  , 
arr.,  cant.,  à 15  k.  de  St-Yrieix.  Pop. 
5,585  b.  — Forge*  et  hauts  fourneaux.  — 
Foires  le*  53  mars.  53  niai,  53  net.  et  53  déc. 

LADIX1IAC,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
et  à 56  k.  d'Aurillac,  cant.  et  B de  Moiitsal- 
vy.  Pop.  1,153  b. 

L ADI  VERT,  vg.  H.-Garorute , comm.  et 
BdeSt-Rèat. 

LADIVILI.E,  vg.  Charente-  (Angotimoi*), 
orr.,  cant,,  B et  à 10  k.  de  Rarhezieux.  Pop. 
455  II. 

LADOIX,  vg.  Côte-d’Or,  comm.  deScrri- 
gut,  ES  de  Beaune. 

I.ADOX,  vg.  ! Mtr  et  (Câlinais),  arr.  et  à 15 

k.  dr  Montargis,  cant.  de  Rcllegnrde.  EJ.  A 
151  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de»  lettre*.  Pop. 

l. 545  h.  — Poires  les  17  janv.,  1"  mardi  «le 
rarônie,  |M  mai,  54  août  et  5 nov.  — Fabri- 
ques de  sergr». 

LADOXCHAMP,  vg.  Moselle  , comm.  dr 
YVoippy,  B de  Metz. 

LADORXAC  (la),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 59  k.  de  Sorlat,  caut.  et  B de  Tcrras- 
sou.  Pup.  743  II. 


LADOS,  vg.  Gironde  (Bazadots),  arr.,  EJ 
et  à 7 k.  de  Bazai,  cant.  d'Auros.  Pop.  957  h. 

LADONSE,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 15  k.  de  Non  Iron,  caut.  et  B de  Marenil. 
Pop.  433  h. 

LA DOUX.  vg.  Allier,  comm.  ck  Baume, 
B de  M«mtmarau|t. 

LAIMll'/.K,  hg  Dordogne  (Périgord),  arr., 

I B et  à 55  k.  de  Périgurux,  caut.  de  St-Pierre- 
de-Chignac.  Pop.  1,005  b.  — Foires  les  30 
avril,  30  nov.  et  jeudi  saint. 

LADOYE,  vg.  Jura  (Fraiicbe-CoRité),  arr. 
et  à 50  k.  de  Lonvie-Sauloier,  cant.  et  E3  da 
Voileur.  Pop.  547  b. 

LA  DH  KL.  vg.  Saône-et-Loire,  coaun.  Cl  EJ 
d'F.pinac.  ’or. 

LADRET,  vg.  Drôme,  comm.  de  la  champ, 
B de  Sederan. 

LADl'Z,  vg.  Yonne  (Champagne),  arr.  et  à 
15  k.  de  Joigny , caut.  et  K d'Aiüant-sur-Tbo- 
lon.  Pop.  370  h. 

LADY,  Srine-et-Marne,  B de.Monnunt. 

LAFARE.  V.  Famt  (b). 

I.AFAT,  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  et  à 27 
k.  de  Guéret,  cant.  etBde  Dun-le-Palleteau. 
Pop.  1,058  b. 

LAFAT,  vg.  Indre,  coram.  de  Moutchc- 
vrietr,  B d'Aigwrande. 

LAFAYE,  vg.  Saône-et-Loire,  comm.  et 
B de  St-Gcnnain-du-Boi*. 

LAFEKRlÈRK-  V.  Fkuuw  (la). 

LAFFATX  , vg.  Aisne  (Picaniie),  arr.,  B 
età  15  k.  dr  Soissons,  eaulde  Yailly . P.  591  b. 

LAFF1TAF  , vg.  H. -Garonne  (Commin- 
ges),  arr.,  cant.,  B et  à 11  k.  de  St-Gaudea». 
Pop.  65  H. 

LAFFITTE,  vg.  Isit-et-Garonne  ( \ génois), 
arr.  et  à 58  k.  de  Marmaude,  rant.  de  Ton- 
neius,  B de  Chirac.  Pop.  1,060  b.  — Foires 
le»  1**  mars,  55  niai,  13  juin,  15  août,  9 sept, 
et  15  BOL 

LAFFITTE-  VIGORDAXE  , Vg.  H. -Ga- 
ronne (Languedoc),  arr.  et  à 54  k.  de  Muret, 
caut.  du  Fouweret,  B de  Rieux.  Pop.  508  b. 

LAFFRF.Y.  vg.  Isère  (Dauphiné),  nrr.  et 
à 54  k.  de  (Grenoble,  cant.  et  B de  Vizille. 
yy  po|>.  4cd  h.  — Iles!  situé  dans  une  haute 
vallée  dont  le  fond  est  occupé  |tar  trois  lacs. 

PATMa  du  léroce  Isainu  nsa  Adiuts. 

De  J.-V.  Ih-nonan , député  à l'assemblée 
législative  et  membre  du  corps  législatif. 

Carrière:  de  marbre  noir  exploitée.  — Foires 
les  3 juin  et  3'  jeudi  d’ocl. 

LAF1TK,  vg.  Tarn -et -Garonne  (Langue- 
doc), arr.,  B et  à 15  k.  de  Castel -Sarrasin, 
cant.  «le  St-Nicolas-de-b-Gravr.  Pop.  557  h. 

LAFITEAt*.  vg.  H .-Garonne,  comm.  de 
Cardeilbac.  E de  Boulogne. 

UPITOLE,  vg.  H. -Pyrénées  (Bigorre), 
arr.  et  à 56  k.  de  Tarbes,  caut.  et  B de  Mau- 
biiurguct.  Pop.  981  h. 

LAFITTE,  vg.  H. -Garonne , rnu»m.  de 
Castel uau-d'K*lref on»,  £3  de  St-Jory. 

LAFITTF>TROTPlÈRE.  vg.  U. -Garonne 
(Cummingrs).  arr.  et  à 55  k.  «le  St-f -audens, 
cant.  et  B de  St-Martorv.  Pop.  404  b. 


Digitized  by  Google 


I, ages.sk. 


LAGXY. 


LAGXY 


LA  FOX , vg.  t'harente-lnf.,  coimn.  de  Sl- 
Augustin-sur-Mer,  u-0  do  b Tremhbde. 

LAFOXD  , vg.  Charente-Inf.,  corum.  de 
Cogurhor»,  £3  de  b Rochelle. 

LAEOVD-ROI.  ig.  Indre,  r«mm.  de  St- 
Aoùt,  33  de  Châtniuroux. 

I.AFOKCE.  petite  ville,  Dordogne  (Péri- 
gord). «T.,  bureau  d'enregist.,  et  à 1 1 k. 
de  Bergerac,  rhel-l.  de  canton.  Cure.  Pop. 
893  h.  — Tikuix  tertiaire  moyen. 

Elle  était  autrefois  célèbre  par  mm  ancien 
château,  l'un  des  plus  tieaux  monuments  d'ar- 
chitecture du  xv«*  siècle,  détruit  petidunt  les 
orages  de  notre  première  révolution. 

Commerce  de  vins  et  de  liestiaux.  — - Foira 
le  I**  de  chaque  mois. 

LAFOt'X.  V.  Faux  (la). 

LAFOX  , vg.  iMt-rt-Caronnr  ( Agénois  )y, 
arr.,  E]  et  à 11  k.  d'Agen,  tant,  de  Puymirot. 
Pop.  317  b. 

LA  FRANÇAISE.  V.  Frahçais»  ( la  ).  — 
Faim  h- s 18  janv.  (3  jours),  24  avril,  30  juin, 
59  sept,  et  6 no*. 

LAFRAYK,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.tFlet 
i 13  k.  de  Beauvais  , catit.  de  Nivillers.  Pop. 
230  h. 

LAGAMAS,  vg.  Hérault  (Languedoc).  arr. 
et  à 23  k.  de  Lodève , cont.  et  CJ  de  Gignac. 
Pop.  78  II. 

I.AGANK  , vg.  Cantal , comni.  de  Meurt , 
ta  de  Bort. 

LAGARDE.  V.  Gardi  (la). 

LAGARDÈRE  , vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  à ! 4 k.  de  Condom,  cant.  et  ta  de  Valence. 
Pop.  562  h. 

I.AGARDIOIXK  , petite  ville,  Tarn  ( Lan- 
guedoc). arr.  et  à 19  k.  de  Castres,  cant.  et  ES 
de  Dourgue.  Pop.  502  h. 

LAGARKXGl'K,  vg.  Gironde.  V.  Gmu- 
ovt  (la). 

LAGARRIGL'K  . vg.  Tarn  ( Languedoc  ) » 
arr.,  G3  et  à 5 k.  de  Castre*  , cant.  de  Labru- 
guién-.  Pop.  970  h. 

LAGKIVAC  , vg.  H. -Tienne,  cturun.  et  Si 
de  Chain». 

I. At>  ER  (St-),  vg.  Ardèche  (Vivants),  arT. 
et  à 13  k.  de  Prisas,  cant.  et  CS  de  Chomérac. 
Pop.  741  b. 

LAGER  (St-),  lig  Rhône  (Beaujolais),  arr. 
et  à 14  k.  de  Villefranche-sur- Saône,  cant.  et 
CT  de  Beltcville-Mir-Saône.  Pop.  !,142h. — 
On  y voit  uu  vieux  château  qui  n appartenu 
aux  sire»  de  Bcaujcu.  — Carrière»  de  pierre 
calcaire.  ■ - Foires  les  1**  et  2 nui , 29  juin 
et  29  sept. 

I.AGKHVILLE  , vg.  Seine^et-Marne,  com, 
de  Chainlrraux,  H d'Egrrville. 

LA G ER Y,  vg.  Marne  (Champagne),  arr.  et 
à 23  k.  de  Reims , cant.  et  £2  de  Ville-eu- 
Tardeunis.  Pop.  446  b.  — Foira  les  31  mai, 
4 juillet . 24  sept,  et  96  déc. 

LAGKS,  vg.  H. -Garonne.  V/St-Pirrmi- 
nc-Lxox». 

LAGESSK,  vg.  Aube  (Champague),  arr.  et 
à 21  k.  de  Rar  - sur  - Seine , cant.  et  E]  de 
Ghauurcr.  Pop.  526  h. 


LAGXEI.AS  , vg.  Isère,  comm.  et  S de  • 
Voiron. 

L AG X EX  , vg.  H. -Alpes,  comni.  de  Riurtil, 

0 de  Mont-Dauphin. 

LAGXLS , vg.  Vaucluse  ( Contint  },  arr.  et 
à 28  k.  d’Avignun  , cant.  et  EJ  de  l’Isle.  Pop. 
90!  U.  — Foires  les  3 mai  et  14  sept. 

LAüXEY  , vg.  Meurthe  (pays  Messin),  arr., 
cant.,  E]  et  à 10  k.  de  Toul.  Pop.  797  b. 

LAGXILOl 'UT.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 22  k.  d'Arras , cant.  et  El  de  Mar- 
quant. Pop.  822  h. 

LAGXIF.L,  Lagniucus  , petite  ville,  Ain 
(Bourgogne),  arr.  et  à 50  k.  de  Brlley,  chef-!, 
de  cant.  Cure,  Gîte  d'étape.  EJ.  A 461  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  2,531  b. 
— Tkmxux  d’alluv  ions  modernes.  — Elle  est 
bâtie  pré»  de  la  rive  droite  du  Rhône  , qu'on 
pas«e  sur  uu  pont  suspendu,  près  de  deux  mon- 
tagne» couv  ertes  de  \ igné» , du  pied  desquelles 
sortent  deux  fontaine»  considérables  dont  les 
eaux  alimeuteut  plusieurs  usines,  se  répandent 
dans  la  ville,  où  elle»  entretiennent  la  propreté, 
et  vaut  ensuite  servir  À l'irrigation  de»  prairies 
environnantes. 

Fabriques  de  chapeaux  de  paille  façon  d'I- 
talie , et  culture  de  celte  paille.  1 aunerirs. 
Moulin*  à blé.  — Foires  les  22  et  23  janv., 
25  juin,  29  août,  7 déc.  et  2*  lundi  de  carême. 

LAGXY,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
33  k.  de  Onnipirgue  , cant.  de  Lassiguy,  El  de 
Noyon.  Pop.  838  il. 

LAGXY.  Laniacum,  Latiniacum  Brigenue,  ' 
petite  ville  tiés-aucicnne,  Seine-et-Marne  (lie-  j 
de- Fiance),  arr.  et  à 20  k.  de  Meaux  , chef-l. 
de  cant.  Cure.  Gîte  d'étape.  EJ.  A 31  k.  de  1 
Pari»  pour  la  taxe  de»  lettre*.  Pup.  2,2! 2 h. — 
Terrai»  tertiaire  lufèrieur. 

Cette  ville  est  Mtie  dans  une  situation  fort 
agréable,  sur  la  rive  gauche  de  b Maine,  entre 
deux  coteaux  couvert»  de  vigne»  et  de  belles 
prairies.  Son  origine  e«t  presque  aussi  onrirane 
que  la  monarchie.— -Au  vu*  siècle,  un  seigneur 
écossai*  y fonda  une  abbaye,  que  Je»  comtes  de 
Chanqiagiie  Thilaut  il  et  Thiluml  IV  com- 
blèrent de  biens  considérables.  Kn  835  , Louis 
le  Débonnaire  y tint  un  parlement  où  il  or- 
dauiia  la  réparation  de»  église»  qui  avaient  été  i 
niiuée»  pendant  1rs  troubles.  Dans  le  xi*  siècle,  i 
le»  Normand»  pillèrent  et  détruisireut  le  mo- 
nastère de  Laguy.  Cette  ville  parait  avoir  été 
fortifiée  au  commencement  du  xui*  siècle  ; il 
parait  même  qu'elle  a eu  deux  clôture»  , duut 
une  plu»  vaste  que  celle  qui  existe , et  dont  il 
subsiste  encore  quelques  vestige»  du  côté  de  la 
partie  orientale.  En  1358  U ville  fut  prise  et 
brûlée  par  le»  Anglais.  Kn  1418  les  Arma- 
gnacs. partisans  de  Charles  VH  , s'emparerait 
de  Lagny . 

Sou»  le  règne  de  François  I"  les  moines 
de  l'abbaye . auxquels  s'étaient  joints  les  ha- 
bitant» de  Lagny  , se  révolterait  contre  les 
troupe»  du  roi , qui  envoya  le  capilaiue  de 
Largos  pour  le»  soumettre.  En  1544  ce  capi- 
taine vint  mettre  le  siège  «levant  Lagny  , daut 
les  habitants  se  défendirent  courageusement. 

1 De  Lorges , indigné  de  leur  résistance  , pressa 


285 


v ivrmcnf’ set  attaques,  donna  assaut  sur  assaut, 
et  pan  int  à s'emparer  de  la  ville.  Le  soir  même 
il  ordonna  une  fêle  où  il  invita  toutes  les  da- 
me» (le  Lagny  ; mais  celte  conduite  , pacifique 
en  apparence  , radiait  de»  projets  de  violence 
et  de  perfidie  : au  milieu  de  la  fête , de  Lorges 
fait  fermer  les  portes , ridons  uu  iustant  tous 
les  hommes  en  état  de  porter  le*  armes  furent 
massacrés  , et  toute»  les  femmes  livrée»  sam 
disliiictiuu  k l'impétueuse  luxure  des  soldat». 
Lagny  fut  dépeuplé  d'hommrs.  Les  femmes , 
fécondées  par  1rs  caresses  brutales  des  militai- 
res , produisirent  bientôt  uue  nouvelle  généra- 
tion qui  rejieupla  la  v ille. 

Les  habitants  de  Laguv,  auxquels  dans  la 
suite  uu  re|mirlia  leur  origine,  ue  peuvent  en- 
core aujourd'hui  souirrir  qu’au  la  leur  rap- 
pelle. Il»  entrent  alors  eu  fureur,  et  prou» eut 
leur  excessive  sensibilité  au  reproche  d'un  évé- 
nement dout  ils  furent  le»  mallieureii.vrs  victi- 
mes. Celui  qui.  pour  taira  allusion  au  capitaine 
de  Lorge*  , demanderait  , à Laguv , ( ornfuett 
vaut  Forge?  serait  Ires-mal  accueilli  par  les 
habitants.  Ils  étaient  autrefois  dam  ('mage  de. 
faire  arrêter  le  questionneur  indi-errt  , en 
eriaut  l'orge!  Forge!  de  le  t rai  lier  vei*  une 
fontaine,  de  lui  fuira  faire  plusieurs  fois  le  tour 
du  liasstu  , et  puis  de  le  lraiu|)cr  sulhsainmnit 
dan»  l'eau. 

Celte  fontaine , dout  les  eaux  soûl  aussi 
ulxuidaiite»  que  salubres , est  située  au  milieu 
de  la  place  du  marché,  devant  l'église  de  l'an- 
cienne abbaye.  Sur  la  pile  qui  s'élevait  au  cen- 
tra du  principal  lassin  étaient  gravé»  des  vers 
latin»  qui  attestaient  la  susceptibilité  de»  habi- 
tants et  leur  maniera  de  se  venger  d’une  plai- 
santerie souvent  innocente.  En  voici  la  tra- 
duction : 

« Arrête-toi,  naïade,  u’aliandoune  pa*  uu 
lieu  ou  lu  e*  chérie  ; qu‘a»-tu  à craindre  sous 
les  auspices  de  l'amitié?  C'est  toi  qui  nous 
venge»  des  injures  adressées  aux  humains  : et  si 
quelque  mauvais  plaisant  se  présente,  tou  onde 
lui  a|q>rend  à se  taira.  » 

Le  ministère  public  a dû  s'opposer  plusieurs 
fois  aux  désordre»  qu'ocrasinunait  souvent  l'in- 
nocente pbisantcnr  des  étrangers  , dout  plu- 
sieurs payèrent  «le  leur  v le  leur  imnirrsiou  dans 
les  eaux  glacées  de  la  fontaine.  Eli  1739  , uue 
sentence  de  police  faisait  défen»r  de  demander 
combien  valait  l'orge  , à peine  de  trente  livras 
d'amende  ; et  aux  habitants  d'user  «le  violeuct 
ei  de  voir»  de  fait  envers  ceux  qui  feraient  cette 
question.  Mai»  eetfiï  sentence  ue  fut  guère  >«»• 
jieclér. — Depuis  on  a fait  disparaîtra  l'inscrip- 
tion qui  riait  sur  b fontaine. 

Le*  armes  de  Lagny  sont  ; ,F  mur  à la 
lettre  gothique  I.  couronnée  i Far  au  côté  ilex- 
tre , et  un  clou  tf  or  couronné  du  roté  senestre. 

Lagny  |MMsrde  une  jolie  église,  qui  n’est  que 
le  ehirur  d'un  vaste  édifice  inachevé,  vers  te 
milieu  du  xiv*  tiiele , par  Pierre  de  b Crique , 
après  le  départ  «les  Anglais;  die  a double  rang 
de  lias  côtés  cl  cinq  chapelles  autour  du  sanc- 
tuaire. — Lrs  fossé»  et  k»  reste*  de»  anciennes 
fortifications  ont  été  convertis  eu  promenades 
publiques. 
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ÎR6  LAGRASSE. 

Commerce  de  grains  , faites  . fromages  de 
Bric  , boi* . plntrr.  chanvre,  volaille*  et  bes- 
tiaiu.  — Manufacture  d*albâlre.  — Foirrt  les 
3 janv  , T*  dimanche  dr  juillet . 4 i août  ci 
30  nov . Celle  du  I*  dimanchr  de  juillet  donne 
lirai  a un  pèlerinage,  son»  l'invocation  de  saint 
Prix , qui  dure  neuf  jours. 

I.AGNY  - LE-SIÎC,  Lntiniacum,  vg,  Oise 
(Picardie),  nrr.  et  à 1T  k.  de  SenlUs ronl,  de 
PtantruiMe-Haudouin,  Rdr  Damawrtin.  Pop. 
379  h. 

Lsguy  est  un  village  fort  ancien , où  Ira  mis 
de  France  avaient  une  maison  de  plaisance  au 
vr  sièrle.  Les  templiers  y avaient  un  établis- 
M'incnt.  dont  <»n  rrlronva  le  chnrlirre  eu  1808. 
Ix  défrichement  fit  rencontrer  Imite  cercueils 
Ue  pierre  , dont  qurlqnra-uns  renfermaient  de* 
armes  k l'usage  îles  chevaliers  du  Temple.  — 

Il  y avait  ans»»  dans  w village  un  anrieu  rhâ- 
leaii  flanqué  de  quatre  tour*  . qui  a etc  démoli 
rn  1820.  — L'église  paroissiale,  «ms  l'invo- 
catitui  «k*  saint  Pierre  et  snmt  Paul . offre  de» 
restra  d'arehilerlure  romane  : la  nef  est  mo- 
derne ; le  dur  lier  est  une  tour  carrée  a fenêtres 
ni  plein  riutre . surmontée  d’une  flèche , l'ou- 
verte eu  ardoise». 

La  montagne  de  Laguv,  au  nord  du  village, 
offre  de  son  sommet  une  vue  magnifique  »nr  le 
Saulrrra  et  le  Vrrmaudois.  Sur  la  dédivile  mé- 
lélii.nale  de  celte  colline  existe  une  tnmbrlle 
nommée  le  Châtelet.  Crat  une  Imite  circulaire, 
haute  de  15  m.,  large  de  40.  Elle  est  couron- 
née par  un  bouquet  de  vieux  arbres  qui  la  font 
distinguer  <1*  fort  loin. 

LAGOR  , l»g  «.  - P}  renées  ( Béarn  ) , arr., 
py  et  à 17  k.  d’Ortbci  , cbef-l.  de  raut.  Ihip. 
1,736  h. 

I.AGORCK.  Vf.  Ardèche  (Lanpiralre),  air. 
et  à SI  k.  de  largentière , rant.  et  [3  de  Val- 
lon. Pop.  1 .845  h.  Foire  le  20  janv. 

I.  vi.siKt  F . vg.  Gironde  (<  mienne),  arr.  et 
à 21  k.  de  Libourne,  eant.  de  fiuitres  , Ride 
Omtras.  Pop.  1 .2*0  h.  — Foires  1rs  14  avril, 
14  mai.  13  juin,  17  juillet.  43  août  et  45  sepL 
LAGtlRD.  I<g  Cbnrente-Inf.  (Aunis),  arr., 
eant.,  [tf]  rt  à 3 k.  de  la  Rorhdle.  Pop.  960 h. 
L4GOKGCK.  V.  Gouurt  (la). 

1.1605,  vg.  R. -Pyrénées  (Réani),  arr.  et 
à 16  k.  de  Pau  . «anl.  de  Ciarac-prra-Nay, 
de  >av.  Pop.  370  h. 

I.AGOl  AIWK . vg.  Gers,  comm.  «le  Larti- 
goe  , R,  d’Aurh. 

I.  vtiolRt.l'K  , vg.  Lot-et-Garonne,  rom. 
et  de  Clairac. 

l.AGRAM».  vg.  H .-Alpes  (Dauphiné),  arr. 
et  à 40  k.  de  Cap,  eant.  d’Orpiem*,  £3  de 
Serres.  Pop.  449  h.  — Foires  les  4 avril  et 
8 sept. 

I.AGHANDYIM Jb  , vg.  Moteile.  V.  Cosa- 
u-Omidtilu. 

l.AGRASSF. . Grnsxn,  Crassa,  petite  ville, 
A tôle  (Languedoc),  arr.  et  à 35  k.  de  Carra v- 
sonne,  cbef-l.  de  eant.  Oire.  K*  A 815  k.  de 
Pari»  pour  la  taxe  des  lettres.  l*op.  1,316  b.-— 
Ti.uih  crétacé  inférieur,  gré*  vert. 

lagnme  est  une  commune  fort  aneienne , 
qui  doit  son  origine  à une  abbaye  fondée  avant 
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le  vin*  sirele  dans  un  vallon  désert  arrosé  par  j 
roriiiej,  et  environné  de  rochers  escarpé*.  I.ra 
bâtiments  de  ce  nmiuistere,  reconstruits  ou  ré- 
|uns  à différente*  époque* , ont  été  conservé*, 
et  sont  encote  aujourd'hui  en  bon  état  ; il*  for- 
ment une  enceiule  immense  , H sout  trés-sus- 
crptibles  d'étre  converti*  en  manufactures.  La 
partir  uwidrriii*  de  l'aMune  peut  être  compa- 
rée. pour  l'élégance  de  son  arehiterture , aux 
plus  beaux  édifice*  de  la  capitale:  l’église  ren- 
ferme plusieurs  tableaux  estimé»  de  ITipagno- 
Ici.  représentant  les  sacrements. 

Le»  armes  de  Lagrasso  tout  : d"  a:  tir  à un 
f tout  t{  argent  it  une  sente  arche  supportant 
trois  tours  crénelées  de  meme,  et  une  ririire 
et  argent  ombrée  <t  mur  posée  en  pointe. 

Fabriqua  de  cuirs.  Moulins  à huile  et  à 
foulon.  Mine*  de  fer  im|K>rtaiites  qui  alimen- 
tent plusieurs  forges.  — Foires  les  3 août  et 
17  net. 

L AG  R ASTI  FR  K , vg.  Isère,  comm.  de  Mi- 
ribd , R.  des  F.chrllra. 

LAGRATI.AS  , vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  à 47  k.  de  Condom  , rant.  d'Eau/e  , CsJ  de 
Vic-Fémixnc.  Pop.  515  h. 

I.AGHAl'I.KT.  vg.  H. -Garonne  ( Arma- 
gnac), arr.  et  a 44  k.  de  Toulouse,  faut.  et  E2 
de  Cadours.  Pop.  435  b. 

I.AGRAIT.F.T.  vg.  Gers  (Armagnac),  «rr. 
et  à 13  k.  dr  Condom  , eant.  de  Montréal , C-3 
de  Condrin.  Bop.  1,136 h. — Foires  le?  23  juil- 
let et  49  déc. 

LAGRAtufcRK,  vg.  Corrèze  ( limousin), 
arr.  et  à 20  k.  de  Tulle,  eant.  et  E2  de  Seillac. 
Pop.  1,930  h.  — Foires  Ira  13  jauv.,  5 fcv., 
3 mai . 4 juillet . 1"  et  6 août,  r*  cl  15  sept., 

1 1 et  19  imv.,  41  et  49  déc.,  et  lundi  après  la 
mi-carrmc. 

LAGRAYE,  petite  ville,  Tarn  (Languedoc), 
arr..  eant.,  £%  et  à 9 k.  de  Gailbc.  P.  820  h. 
Sur  le  Tarn. 

Cette  ville  était  autrefois  défendue  par  un 
château  fort,  dont  le  comte  Raymond  s'empara 
en  14||,  et  voie*  comment.  Ira  habitants,  qui 
subissaient  la  domination  de  Moût  fort  , dési- 
raient fort  de  rentrer  SOUS  celle  de  Raymond  , 
et  un  tonnelier  leur  » n procura  le  moyen,  mai* 
un  moyen  trop  crod  jurur  mériter  an  surcra 
durable.  Comme  le  gouverneur  du  rhitraii  fai- 
sait réparer  nu  tonneau,  l’ouvrier,  qui  ne  eber- 
rbait  que  l'occasion  de  tuer  re  gardien  incom- 
mode, lui  persuade  d’entrer  un  moment  dan»  lr 
tonneau,  pour  lûen  juger  s'il  est  réparé  suivant 
ses  intuitions  ; le  gouverneur  se  oourbe  pour 
examiner  l'intérieur  dn  tonneau,  et  le  tonnelier 
lui  abat  la  tête  d'un  seul  coup  de  hache.  Aus- 
sitôt Ira  habitants  de  l^igrave  prennent  Ira  ar- 
me* , et  fout  main  basse  sur  toute  la  garnison. 
Mais  le  fameux  Baudouin  , allié  de  Montfort . 
averti  de  cette  perfidie , arriva  de  grand  matin 
dra  mit  le  château  avre  une  troupe  de  gens  bien 
armés  et  portant  la  bannière  du  rotule  de  Tou- 
louse. Ira  habitants  , trompé»  par  cette  ban- 
niérr  , lui  ouvrant  leurs  portes  , et  Raudouin  , 
profitant  de  leur  erreur  rt  de  leur  surpaie,  le» 
fit  tous  passer  au  fil  de  l'épée. 

Foire  le  40  mai. 


l.AGtlOLE. 


LAGROT  . vg.  Saône-et-Loire. , comm. 
d'Otullra.  R!  de  Charades. 

LAGRILKL.  vg.  Ijot-et-Garonne  (Âgé* 
noix).  arr.  et  à 15  k.  de  Marmaudc,  eant.  du 
Mas-d'Agenaia,  ^jde  Toudcîim.  Pop.  1.451  h. 

LAGt'FSXK.  'g.  Corrèze  < limousin ) . arr., 
eant.,  23  rt  à 5 k.  de  Tulle.  Pop.  «99  b. 
iMos  l'église  paroissiale,  édifice  moderne  4 
l'exception  de  deux  chaj«dlra  du  nf  siècle , 
ou  remarque  uue  su*]»eufc*on  uu  l'on  ronscr- 
vail  autrefois  l'eucharistie  ; c’est  uoc  eoUimlie 
en  cuivre  itmge  ciselé  et  émaillé . Joui  les 
pattes  repownt  sur  uu  disque  attache  |«ar  trois 
chaînettes  à uu  envie  décalé  de  tmirvllta,  cl 
susprndu  lui -lutine  à la  voûte. — Ou  voit  aussi 
dan»  cette  églivr  une  ehisac  ciseler  et  émail  1er, 
en  forme  de  maison  nvrouverle  d'un  tml.  $ur 
la  lace  principale,  Jésus-Llirist  ou  Dieu  le 
père,  en  ronde  liasse,  donne  sa  liéaôdictiuu  de 
la  main  droite  rt  lient  iui  livre  de  la  gauche  i 
deux  ange*  eu  lias -relief  lYaœntent.  A sa  gau- 
clie,  une  figuriue  d’évéque,  de  dimrusiou  plus 
petite,  fait  saillie  sur  le  cuivre;  de  l'autre  coté 
saint  Galntiue  est  revêtu  d'un  froc.  Les  facN 
latérales  lira  deux  extrémités  sont  otwis  de 
ligures  de  saint  Pierre  et  de  saiut  Paul , gravée» 
au  trait  sur  le  cuivre  doré  rt  sc  détarliaut  sur 
un  loiul  bleu.  — Foire  le  13  déc. 

I,  AGI' ÉPI  F,  bg  Tarn-etdiaronne  (Langue- 
doc), arr.  rt  à 65  k.  de  Moulaulnui,  faut,  et 
r.-  de  St-Antonin.  Pop.  1.178  b.  — Foires  Ut 
1 4 de  chaque  mois. 

1.  AG  T LS  (las),  vg.  II. -Pyrénées , cumin,  d* 
(«un pan.  de  Bagnêres-de-Bigorrc. 

LAGEETTB , vg.  Côte-d'Or,  comm.  île 
Liernais,  R de  Saul  irai. 

LAGITAN-M1ÉLAN,  vg.  Gers  ( Armagnac), 
arr.  rt  à 17  k.  de  Miraude  , caut.  «t  h 
Mwdan.  Pop.  533  h. 

LAGI  ILI.OX . vg.  Ariége,  comm.  de  }Wi- 
)«sta,  R de  Lavclauet. 

LAGVIXGE,  vg.  B. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  de  Maulêon,  à 34  k.  de  St-Pabi»,  eant. 
rt  52  de  Tardais.  Pop.  183  b. 

I.AG1TOLE.  petite  ville,  Aveyron  (Roaer- 
gur),  arr.  rt  à 25  k.  d'Espalioa,  chef-l.  de 
caul.  Cure.  Gîte  d'étape.  C3.  A 549  k. 
ih*  Paris  pour  la  taxe  dm  lettre*.  P.  4,174  b. 
— Tmiiv  volcanique.  ba*alte. 

(>ttc  ville  est  bâtie  dans  nue  contrée  sau- 
vage, au  entre  de»  montagne*  de  Yiadéne.  sur 
le  penchant  d'une  roche  I avait ique  au  |>ied  de 
laquelle  ramie  la  rivière  de  la  Série.  C’était  ja- 
dis une  dra  chétcllmira  du  Rourrgm-,  où  l’on 
avait  établi  un  séminaire  rt  uu  collège  secon- 
daire. 

le.  sommet  de  la  montagne  où  s’élève  Ln- 
guiole  a serai  île  point  d'observation  4 
MM.  Dvbuubre  rt  MiYhaia  , qui  en  ont  év  a- 
loé  b hauteur  à 1,096  m.  au -dessus  du  ni- 
veau de  b mer.  — Le  sang  rat  aussi  beau  dans 
cette  ville  que  l'air  y rat  pur;  Ira  femmes  sur- 
tuut  y sout  d'une  extrême  fraichrur. 

Laguiole  rat  le  rentre  d'un  commerce  »»« 
consiil éralile  d'cxccl lents  fromage»  qui  se  fa- 
briquent hui  les  montagnes  raivirounanUs»  ; 
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Us  sont  «le  b mo inc  nature  rt  de  b même 
forme  que  rrux  du  Cantul , mais  supérieure  à 
ceux-ci  pour  la  qualité.  Le  fromage  de  La- 
guiolc  ne  le  cède  pas  à celui  de  Hollande,  au- 
quel il  irescinblc  pour  la  pile  comme  pour  le 
goût  ; et  s’il  prenait  envie  à quelque»  proprié- 
taires montagnard»  qui  le  fabiiqurat,  de  lui 
donner  b forme  et  la  dimension  de  ce  dernier, 
il  n’y  a |vu  de  doute  que  celte  espèce  de  con- 
trefaçon ne  trompit  beaucoup  d'aiualeurs. 

Fabriqua  de  bas  à l'aiguille  eâ  d'étoffes  de 
laine.  — Comment  de  fromages  et  de  bes- 
tiaux. — Foirer  importante.»  pour  b vente  de» 
brsliaiix  les  8 août.  23  sept.,  25  nov.,  29  dre., 
et  le  samedi  qui  précédé  le  dimanche  de  b 
Passion. 

LAGl'PIE,  vg.  Lot-et-Garonne  (Boeadoiv', 
arr.,  B et  à 9 k.  de  Ma  roi  onde,  vaut,  de  Sey- 
clie».  l'op.  585  h. 

LAHAGE  . vg.  H. -Garonne  (Gascogne), 
arr.  rt  sStL.dc  Muret,  cant.  «tEik  Rieu- 
n«.  Pop.  201  h. 

LAHAI.MEIX.  vg.  Mente  (Lorraine).  bit. 
de  Commerey.  B et  à 12  h.  de  St-Mihid  , 
cant.  de  PierrHilte.  Pop.  347  h. 

LAH AISE  , Vg.  Eure,  comm.  de  iWmc- 
court,  B de  Rreleuil. 

LAHARIE,  vg.  I-andes,  comm.  d’Oncssc , 
B de  7 allas. 

LA  11  ARMAND,  vg.  H.-Marne  (Champe- 
gnr),  arr.,  cant.,  B et  à 7 k.  de  Chaumont- 
cn-Bassigny.  Pop.  184  h. 

LA  II  AS.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et  i 
10  k.  de  Loniliet,  cant.  et  B de  Samalan. 
Pop.  653  h. 

LAHAYVlf.l.F. , vg.  Meute  (Lorraine),  arr. 
de  Commercv,  cant.  et  à 20  k.  de  St-Mihirl , 
B de  .Noviant-aux-Pré*.  Pop.  84  h. 

LARF.YCOVIT.  vg.  Meute  (lorraine),  arr. 
et  à 19  k.  de  Bnr-le-Due,  cant.  de  Vauhêconrt. 
P3  de  Revigny.  Pop.  1,282  h.  — - Foires  les 
9 mai  et  8 nov. 

LAH1LLAIRE,  vg.  Gars,  comm.  de  Mon- 
klanc.  B de  Lunhez. 

I.AH1TAU  , vg.  H .-Pyrénées,  comm.  de 
Sênac , Rj  dc  Raliastcm. 

LAHITKRK,  vg.  H. -Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  à 43  k.  de  Muret,  cant.  et  B de  Mon- 
tesquicn-VolvesIrr.  Pup.  234  h. 

I.AHITTK , vg.  Gers  (Armagnac),  arr., 
cant.,  fcjrl  à 8 k.  d’Audi.  Pop.  2ol  b. 

I.AHITTK , vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à. 20  k.  de  Ragnèrrs-de-Bigorre , cant. 
et  Qjde  b Barthc-dr-Nesle.  Pop.  174  h. 

I.AHITTK,  vg.  H. -Pyrénées,  comm.  de 
Bonne I oui,  [gj  de  Trie. 

LAIHTTK-feS- ANGLES.  vg.  H. -Pyrénées 
(Gascogne/,  arr.  d'Argdcs,  cant.,  (g)  et  à 7 k. 
de  Lourdes.  Pop.  305  h. 

UHim-TMjnbi . -g.  B.-PrUnJtt 
(Gascogne),  arr.  et  à 32  k.  de  Tarbes,  canî. 
*t  53  de  Maubuurgurt.  Pop.  616  h. 

LAHOM  K,  vg.  ii. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.,  cant.,  £3 «t  à 8 k.  de  Bayotuic.  P.  62»  h. 

LAHONTAX  , vg.  B. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  el  à 18  k.  d’Ortlicz,  cant.  et  E de  Salies. 
Pop.  1 ,880  h. 


LAHOSSE.  vg.  J. amies  (Gascogne),  arT.  et 
à 25  k.  de  Sl-Sever,  cant.  el  B de  Mugrou. 
Pop.  613  h. 

LAIIOLRCADK.  'g.  B. -Pyrénées  (Beam), 
arr.  et  à 24  k.  d'Oluroti,  cant.  et  C*J  «h-  Mo- 
neiii.  Pop.  745  b. 

LAI  FOL’ R . vg.  Ardennes  (Champagne),  I 
arr.  de  Méûeres.  et  à 20  k.  de  t’hurle  ville, 
cant.  de  Montherme.  Pop.  239  h.—  Il  existe  sur 
le  territoire  de  celte  commune  une  source  d’eau 
minérale,  assez  fatiinér  dans  le  pays,  qui  a été 
analysée  eu  1815  par  M.  Amslein,  pharma- 
cien à Scdau. 

L’A  ICI. K , vg.  Oise,  comm.  de  Caisoe,  B 
de  Nos  ou. 

LAIG LE  , Vg.  Orne.  V.  A«;u  (1’). 

LA1GNE  (la),  vg.  Charente,  comm.  de 
Cuudac,  B de  Ruifrc. 

LA  IG  N L (b),  vg.  Charente-Inf.  (Aunis), 
arr.  et  à 32  k.  de  b Rochelle,  caut.  de  Cour- 
rou,  B de  Mauiê.  xy.  Pop.  554  h. 

LA  IGNÉ,  bg  Mayenne  (Anjou),  arr.,  «lit., 
B cl  à 10  k.  de  Chàteau-üoulicr.  P.  1 ,076  b. 

LAIGNÉ-KX -HÉLIX,  bg  Sarthe  (Maine), 
arr.  et  à 17  k.  du  Mans,  cant.  et  d'Ecom- 
moy.  Pop.  1,418  h. 

I.AIGNKI.ET,  vg.  fllf-et-Pilaine  (Breta- 
gne), arr.,  caut.,  B et  à H k.  de  Fougères. 
Pop.  1 ,002  h.  — Verrerie  pour  gobclctcrie. 

LAIGNES.  ]>g  Côte-if  Or  (Bourgogne),  arr. 
et  k 19  k.  de  ChAtilloo-sur-Seiiic,  chef-L  de 
caut.  Cure.  B.  A 242  k.  de  Paris  pour  U taxe 
des  lettres.  Pop.  1 ,563  h.  A b source  de  b 
La  ignés.  — lutaxiv  jurassique. 

Autrefois  diocèse  de  Laugres,  parlement  et 
intendance  de  Paris,  élection  de  Tonnerre. 

Fabriques  de  toiles.  — Commerce  de  chan- 
vre , bines  et  bestiaux.  — Foires  les  23  fév., 
7 mai , 3 juillet,  24  sept,  et  14  nov. 

LAIGXKS  (b),  ruisseau  qui  prend  sa  source 
près  de  langues,  dép.  de  la  Côte- «T Or  ; il 
|>assc  aux  Kicrys,  et  se  jette  dans  b Seine  à Po- 
lizy,  apres  un  cours  d'envirou  30  k. 

LA  IG  XK  VI 14  JS,  Vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 
à 1 1 k.  de  Clermont,  cant.  et  B de  Liancourt. 
Xir.  Pop.  695  h. 

LAIGXY,  vg.  Aisne  (Picardir),  arr.,  cant., 
B et  à 6 k.  de  Venins,  pop.  1,135  h. 

LAIGXY  (Boivde»),  vg.  Aune , comm.  de 
taigny.  C3  de  Venin*. 

LAILLÉ  , vg.  lUe -et- Vilaine  (Bretagne), 
arr.  et  à 52  k.  de  Redon,  cant.  de  Guicbcn, 
B de  Rennes.  Pop.  1,706  h.  — Foires  le 
29  sept,  rt  lundi  de  Quasimodo. 

LAIIJ.KRY  , vg.  Oise,  conun.  et  B de 
Chaumont -en- Vexiu . 

LAIIJ.EY,  vg.  Gironde,  comm.  de  Virdade, 
' Ej  de  Podrusar . 

I.AIIJ.Y.  I>g  Jenret  (Orléanais),  arr.  et  à 
24  k.  d'Orléans,  cant.  et  B de  Braugency. 
Pop.  1,967  h.  - Foire  le  18  IVfü. 

LAI L1. Y,  ou  LA(UT-u's-Vurai,  vg.  Yonne 
(Cliaiu pagne),  arr.  rt  à 2!  k.  de  Sens,  canL 
et  B de  Villeneuve-l'Archcvèque.  P.  517  h. 
— Il  est  agréablement  situe  à l'extrémité  d’une 
graude  prairie  arrosée  par  le  1-aluin.  L'abbaye 
royale  de  Vauluisant,  fondée  m 1127,  dépen- 


dait de  cette  commune.  L'église,  construite 
cbns  le  xil*  siècle  , est  un  édihrr  d'une  («Ile 
proportion  : le  sanctuaire  est  majestueux  ; les 
piliers  qui  ttMItie&IMQt  b coupole  u’ont  pas 
67  c.  de  diamètre,  el  sont  travaillés  avec  uns 
grande  délicate»»*. 

1. Al. VI II  KK  (la),  vg.  Deuj-Sèvres , comm. 
de  Courlay , B de  Rrevsuirc. 

l.A I3H )NT.  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.,  [3 
et  à 12  k.  de  Bar- le- Duc,  cant.  de  Revigny. 
Pop.  758  h. 

LAIN,  vg.  Fonne (Nivernais), arr.  etk  30k. 
d'Auxerre,  caut.  et  EJ  de  Coursou.  P.  553  h. 

LAINKS-Al'X-HOI.S.  Lame  ad  . Yemu *,  vg. 
Aube  (Champagne),  air.,  cant.,  £J  et  à 1 1 lu 
de  Trnyes.  Pop.  657  h.  — Il  est  situé  au  pied 
d'un  mieau  planté  en  vigucs . qui  donnent  de* 
vins  d’urdmaires  li-ra-rehinc*  d.ui*  le  pays. 

Lu  vitrail  de  l'église  paroisvi.de  de  ce  vill.  ge 
représente  b généalogie  de  Jésus- Christ.  Au 
bas,  à grnoux.  est  saint  Bernard,  qui  reçoit 
dans  va  biairlie  un  rui.»«eaude  luit  que  b Vierge, 
assise,  lait  jaillir  de  son  sein,  taodi»  que  leu- 
faut  Jésus  , placé  sur  1rs  grnoux  de  sa  niere, 
donne  sa  bénédiction  à l’illustre  orateur  sacré. 
Ce  sujrl  est  assez  fréquemment  reproduit  sur 
les  vitraux  des  églises  communale*  du  déf^rte- 
ment  de  l'Aube. 

Près  de  laiaeesui-Baii  on  soit,  sur  un  oo- 
tcan  isolé  de  toute  part,  Ire  reste»  de  l’ancien 
fort  de  Moutaigu,  qui,  dans  les  irntpa  où  les 
signaux  de  feu  étaient  eu  tuage,  faisait  tùgual 
au  fort  de  Mont- Aymé,  près  de  Vertus  (Marne'). 
Le  fort  ou  cbitaau  de  .Moutaigu,  l'un  de»  plus 
ancien»  dre  domaines  royaux,  avait  été  cons- 
truit comme  point  fortifié  entre  b Bourgogne, 
b Champagne  et  le  Calmais,  cl  servait  de  re- 
fuge aux  habitant»  de  la  contrée  dans  Ire  guer- 
re* si  fréquentes  du  xiv*  siècle.  Par  ordonnance 
de  Charlre  VI.  datée  de  Vroyre  le  3 juin  1420. 
le  château  de  Moutaigu  fut  livré  aux  Anglais, 
qui  le  firent  démolir.  Rétabli  |srti  de  temps 
après,  il  fut  encore  détruit,  réédifié  de  nou- 
veau, et  enfin  totalement  démoli.  On  voit  en- 
core tré*di*tinrlemmt  b trare  drs  trois  loués, 
qui  embrassaient  b unie  de  b montagne  sur 
UqiH'lle  ce  fort  était  rumtnut. 

LAI  NS,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr.  el 
à 30 k.  de  Lotivle-Saulnier,  cant.  de  St-Julieu, 
K de  8t- Amour.  Pop.  404  h. 

LAIXSKLfJ.  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.  et 
i 40  k.  d'Auvetre.  cant.  et  ES  de  St-Saimur. 
Pop.  1.008  h.  --  Foire»  Ire  19  mars,  25  mai, 
25  ocC,  5 juillet,  9 sept,  et  27  nnv. 

LAIXVII  I.F. , vg.  Seine-et-Oise  (RrstKe), 
arr.  et  à 12  k.  de  M jute»,  caut.  de  Liniay,  B 
de  Mrubn.  Pop.  343  h. 

LAIRE,  vg.  Doubs  (Franche-Comté),  arr., 
cant.,  B et  a 9 k.  de  Moutlielliard.  I'.  2ul  h. 

I.AIHKS.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 25  k.  de  St-Omrr,  CSOt.  de  Fauquember- 
guc.  S de  Fnigrs.  Pop.  596  h. 

LAIH1LKK.  «g.  Aude  (Languedoc),  arr.  ri 
à 45  k.  (h*  tnrcasvoMiie.  cant.  de  Monlhou- 
niet,  B de  Davcjrau.  Pop.  3 16  h. 

LAIROl'X.  vg.  f endee  (Poitou),  arr.  rt  à 
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36  k.  dr  Fontenay -le-Ooni  te,  cant.  et  K de  Lu- 
çon.  Pnp.  583  h. 

LAIS  ( Haut  «I  Petit-Haut  du),  vg.  Côte- 
•tOr,  rtmitu.  de  Vrrtiiut,  C*g  de  Laigm*. 

LAISNAC,  lig  Aveyron  (Roucrgue),  bit.  et 

11  *fj  k.  de  Millau,  rhef-l.  de  caut.  AtiIOk. 
de  Pari*  pour  la  taxe  des  Idtre*.  Pop.  1 .262  li. 
Tcnasi*  juiaskiqmr. 

Au  sud  de  ce  boug.sur le  «miroet  de  la  mon- 
tagne de  Moiilljerle,  existe  un  camp  retranché 
dont  l'eurehite  pouvait  ronlciiir  dix  à douze 
mille  hommes  : nu  y suit  de*  tranchée»,  de* 
glacis  et  dn  rpaulcmails  bieu  conservés. 

Fabriques  de  radis.  Manufacture*  muselé- 
raide*  de  poterie  de  terre.  Filatures  de  laine. 
Papetrrir.  - Foires  les  23  avril,  8 juin  et 
13  déc. 

I.AISSKT,  *g.  Doubs  { Franc  lie -Comté  ) , 
arr.  et  à 12  k.  de  Haumc-lr*- Dames,  cant.  et 

de  Roubiu.  Pop.  153  II. 

L AITK  K-LKS-DKX  KU  VRK.  vg.  Meurthe, 
eonini.  de  lkimnre,  K de  Baccarat. 

LAITRE-SOUS-AMAXUE  , vç.  Menrtke 
i Lorraine),  arr.,  rant.,  gjctittk  de  Nancy. 
Pop.  344  h. 

LAI  VHS,  vg.  Saône-et- lustre  (Bourgogne), 
arr,  et  à 19  k.  de  Chalon-uir-Sabur,  canl.  et 

de  Senuerry . Pop.  1,354  h.  — • Foires  le» 

12  no*,  et  2*  mardi  après  Pâques. 

I.A IX.  vg.  Moselle  (pays*  Messin),  arr.  rt  à 
35  k.  de  Briey,  cant.  rl  £2  de  Long»*.  Pop. 
360  b. 

LAIZ,  »g.  Ain  (Bresse),  arr.  et  à 33  k.  de 
Bourg-eii-Bres<te,cant.etEdc  Pont -de  Ve*  le. 
Pop.  581  h, 

LAIZE,  vg.  Saàne-et-ljoire  (Bourgogne), 
arr.,  cant.,  O et  à 11  k.  de  Mâcon.  Pop. 
7)3  II. 

LAIZE-LA -VILLE , vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 13  k.  de  Caeti,  rant.  de 
Rourguèbus,  Zù  de  Ma*  -sur  - Orne.  Pop. 
195  h. 

LA1ZY.  vg.  S aône-et- lustre  (Bouigogne), 
arr..  23  et  à 10  k.  d'Auluii.  cant. de  Mes* res. 
Pop.  992  h. 

I.AJACl’NTK.  vg.  lustulet  (Gascogne),  arr. 
et  à 25  k.  de  St-Sever,  cant.  de  Graune,  H 
d'Arzacq.  Pop.  319  )t. 

LA  J KM  A Y E,  * g.  Dordogne  (Périgord  ),  arr., 
fv  et  à 13  k.  de  Kilierae,  cant.  de Sl-Aiilavr. 
Pop-  4*9  li.  — Foires  les  7 jan*.,  26  juillet, 
2’  lundi  de  fév.,  de  mars,  d'avril,  de  mai,  de 
juin,  d'aotit,  de  sept.,  d'uct.,  druov.et  de  déc. 

I.AJKSSK,  vg.  Aube  (Cliampagne),  arr.  el 
à 21  k.  de  Bar-*ur-Seine  , caut.  et  Jg  de 
Chaource.  Pop.  526  h. 

LAJO,  *g.  lut  lire  (Languedoc),  arr.  et  i 
de  Marvejolt,  cant.  de  St-Alluu. 

LALACQL'K,  vg.  Pas-de-Calais,  coumi. 
et  d’Aire-sur-la-Lys. 

LA  I.AI. Ni;  vg.  Nord (Flandre),  arr. , cant., 
E et  a 6 k.  de  Ikiusii.  Pnp.  1.692  h.-  Il  était 
autrefois  défendu  |Mir  un  cliàlrau  fort  qui  ren- 
fermait l'église  H une  pallie  du  village. 
Louis  XIV.  qui  y eiilrrlmait  une  forte  garni- 
son, fît  sauter  rr  château  le  31  mai  1674. 

L'église  paroissiale,  sous  l'invocation  de  sainte 


Aldegondc,  renfermait  les  tombeaux  des  an- 
riens  vigueur*.  Celui  du  eomte  (Charles  II  de 
Lalaing  , en  marlire  blanc , représentant  un 
homme  nu  qui  vient  de  mourir,  passait  pour 
un  clicf-d'ieuvre.  — - Carrières  de  grc»  exploi- 
tée» pour  l<*  pavage  des  routes. 

LALANDE.  V.  Lsant  (la). 

LALANDE,  vg.  Aude.'\.  St-Msrti.v-U- 

unn, 

LALANDE,  vg.  H .-Gurtuyte,  roiiim.  et  PI 
de  Toulouse. 

LALANDK,  vg.  Iu)t-et-Gnronnc,  conun.  de 
Castelmoron-sur-Lot,  H de  Clairac. 

I. ALAXDUKSK,  vg.  luit-et -(baronne  (Agé- 
Dois),  arr.  et  à 37  k.  de  Villenruve-sur-Lot, 
cant.  et  E de  Gistillounes.  Pop.  604  b. 

LALANNK,  vg,  Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 
18  k.  de  b-rlouie,  cant.  et  E de  Meurancr. 
Pop.  307  h. 

LAI.  AN  NK.  vg.  U. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 13  k.  de  Tarbe»,'  cant.  rt  E de  lise. 
Pop.  247  h. 

LALANNK- ARQUÉ,  vg.  Gers  (Armagnac), 
arr.  et  à 31  k.  de  Miraiulc.  cant.  el  E de 
Mas-cul**.  Pop.  456  h. 

LALAX.NK-D'ASTARAC,  vg.  H. -Pyrénées 
(Bigortr),  arr.  el  à 50  k.  de  Ifogoèn-s-rn-Hi- 
gorre,  cant.  et  E de  Casleluau-Maguoac.  Pop. 
381  h. 

LALAN.NF-BALANÉ,  vg.  Gers,  roum. 
d'Eselassan.  G3  de  Masseulie. 

LALAFPIE.  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr., 
E3  et  à 10  k.  de  Moutélimart,  tant,  dr  Mar- 
saune.  Pop.  360  b.  — Foires  le»  24  août  et 

18  nov. 

LALAYK,  ou  L*cn,  vg.  B.-Bhin  (Alsace), 
arr.  et  à 20  k.  de  Schclestadt,  caut.  et  £']  de 
Ville.  Pop.  928  h. 

LALBARÉDE,  vg.  Tam  (],a»gurdoc).  arr., 
K et  à 18  k.  de  Castres,  rant.  de  Vidtnur. 
Pop.  396  h. 

LALBKNQFE,  |ietite  ville,  l/st  (Quercy), 
arr.  et  à 18  k.  de  Cabors,  rlief-l.  de  cant. 
Cure.  C-3*  A 592  k.  de  Pari»  jxtur  la  taxe  de» 
lettres.  Pop.  1,971  II.  — • Tixavi*  jurassique, 
voisin  du  terrain  tertiaire  moyen. 

Elle  était  autrefois  défendue  par  un  rliâteau 
fort,  regardé  comme  une  place  impôt  tante 
lors  de  rorcnpaliou  du  Queicy  par  le»  An- 
glsis. 

Les  armes  de  Lalbeoque  sont  : de  gueu- 
les à un  massacre  de  bœuf  d" or,  act'omjKtgné 
en  chef  tT  un  croissant  d ' argent. 

Parera  du  lieutenant  général  comte  M»a- 

oum. 

Fabrique  considérable  de  belles  tresses  pour 
ch;qieau\  de  paille.  — Foires  les  4 et  20  fév.,. 

19  mars,  4 mai,  25  juin,  5 sept.,  7 et  24  déc. 

I.ALE,  vg.  Gard,  rom  ni.  dr  SI-Félix-dr- 

Pallirre*.  E de  Sl-llippulylr. 

LA  I.EF,  bg  C bar  ente- Inf.  /Aunis),  arr., 
caut.,  E et  à 4 k.  de  la  Rochelle.  P.  939  b. 
— - Foire  le  2*  mardi  d'août. 

LALEVJ,  vg.  Ijoir-et-Cher,  eomrn.et  Ede 
Ponllrvoy. 

LALKF.  vg.  Mainr-et-Iudre,  romm.de  Sa- 
vetunéres,  E de  St-Georges-sur-Loire. 


LAI.P.U.  vg.  Orne  (Normandie),  arr.  et  i 
30  k.  d' Alençon,  cant.  et  E du  Mrsle-sur- 
Sartlte.  Pop.  1,121  h. 

LA  LEU,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
35  k.  d'Amiens,  caut.  de  Mollieus- Vidante,  E3 
d’Atrainrs.  Pop.  124  b. 

I.ALEFGNE,  vg.  Gers,  cimm.  de  Suti* 
gaebirs,  53  de  Biselrs. 

LA1.HKFE,  vg.  Saône -et- lettre  ( Bourgo- 
gne), air.  et  à 18  k.  de  Clialoo-sur-Saôue, 
cant.  et  E de  Senuecey.  Pop.  829  h. — Foire 
le  23  juillet. 

LAMBERT,  vg.  Ariége,  connu.  deFougax, 
E de  La  vêla  net. 

LA  LIN  DK.  petite  ville.  Dordogne  (Péri- 
gord), arr.  et  a 24  k.  de  Bergerac,  chrf-l.  de 
canl.  Cure.  E3.  Pop.  1,941  h.-Taui»  cré- 
tacé inférieur,  grc*  vert. 

On  croit  que  crttr  ville  répond  à la  station 
romaine  Diolindum,  dout  il  est  fait  mention 
dans  la  Talilr  tbrodosienne,  et  sa  position  géo- 
graphique indique  qu'elle  était  sur  la  voie  ro- 
maine qui  conduisait  de  Périgneux  à Cabors. 
Il  parait  hors  de  doulr  qu'elle  a été  jadis  flo- 
risvautr;  mai»,  comme  lu  plujiart  des  v illes  du 
département,  elle  a été  * irlime  de»  guerres  qui 
out  désolé  le  Périgord. 

Foires  1rs  1"  déc.,  3*  jeudi  de  jauv.,  jeudi 
gras  rt  3*  jeudi  de  chaque  mois,  excepté  fév., 
mars  et  avril. 

LALIZOLLE.  vg.  A User  (Auvergne),  arr. 
et  à 20  k.  de  Gauuat,  cant.  et  E d'EJireuil. 
Pop.  820  h. 

L ALLEU,  ou  St-Jolik,  vg.  Iile-et-Htaine 
(Bretagne),  arr.  et  à 53  k.  dr  Rrdou,  cant.  du 
Sel,  Cri  de  Bain.  Pop.  792  h.  — Foires  le 
1"  jeudi  de  mai  et  d’oct. 

LALLEY,  vg,  Isère  (Dauphiné),  arr.  de 
Grenoble,  ejuit.  el  g:  de  Grlles.  KF- 

LALLKYRIAT,  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr., 
cant.,  P3  et  à 1 3 k.  de  Nautua.  Pop.  383  h. 

LALLIGIF.lt , vg.  Ardèche,  conun.  de  Ma- 
zau,  Ede  Mouljiezat. 

LALO,  vg.  Aveyron,  comm.  de  St-Laurent- 
d’Olt,  E3  de  la  Canourgue. 

LAl.OBBE , vg.  Ardennes  (Champagne), 
bit.  rt  à 20  k.  de  Retbcl.  cant.  de  Novion,  H 
de  Wasigny.  INip.  1.026  h. 

LAUM  IIKBK.  vg.  CdUfdOr,  comm.  d« 
Oranccy,  K de  Pouillv-en-Auxots. 

LALŒUF,  vg,  Meurthe  (Lorraine),  arr.  rt 
à 35  k.  de  Nancy,  canl.  et  Ede  Yézr.lwe.  Pop. 
514  h. 

LA  LONGUE,  vg.  B.-P)  rénées  (Béarn),  arr. 
et  à 25  k.  de  Pau , cant.  rt  E3  de  Lcmbcye. 
Pop.  635  h. 

LALOXQUETTE.  vg.  B. -Pyrénées  y Béarn), 
arr.  rt  à 34  k.  de  Pau  , çant.  de  Thèie,  E3 
d'Auriac.  Pop.  334  h. 

LALOUBERK  , vg.  H. -Pyrénées  (Gasco- 
gne), arr..  cant.,  E rt  à 4 k.  de  Tarbes.  Pop. 
961  h.  --On  y voit  lui  château  environné  d'un 
joli  parc,  renfermant  de  belle*  eaux. 

Laloubèt*  est  renommé  par  se»  courses  de 
chevaux  de  prennef  onlrr  pour  les  départe- 
ments des  Hautes-Py  rénées,  dts  Basses -Pyré- 
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nréi,  «k*  la  Koulr^wimune , du  fim  , de  l’A« 
riége.  du  Tarn,  de  l'Aude,  de  l'Hérault.  «les 
PyirmVvOrieiitaks  et  de  Tarii-rt-f»:u«nne. 
Eil«*s  ont  lieu  dans  la  première  quinzaine  de 
juillet,  dans  un  cirque  «il  forme  d'ellipse,  qui 
a 810  ni.  dans  sa  plu»  grande  longueur,  383 
ni.  de  large,  et  un  jmroun  de  -4-000  m. 
en  deux  tours.  Ce  rinpie , où  l'on  jouît  de  la 
ntagitiliqur  perspective  des  monts  Pyrénées, 
offre  un  spectacle  tout  n fait  propre  à attirer  la 
foule,  qui  y afllne  de  fort  loin  et  «k*s  divers  éta- 
blissement» thermaux  emiromtants  ; rV>t  une 
oerasir.n  de  rrnclcz-vou»  pour  In  Itoime  cnnijK»- 
giiû*.  une  vécitnhle  fêle  publique. 

LALOl'KET,  Vg.  H, ‘(in roune  (Cominili- 
grs).  arr.,  cant.,  ® et  à 9 k.  de  St-Gandra*. 
Pop.  240  h. 

I.AI.np  K,  vg.  I. nu  des  (Gascogne),  OIT.  et 
■ 41  k.  de  St-Sever,  cant.  et  E dcTartas.  Pop. 
698  11.  Foires  le  mardi  de  la  1'*  M-itiaiiie  de 
mai,  le  mardi  de  la  2' semaine  «le  juin  et  d'amit. 

I-A>IA  , vg.  Corse,  arr.,  Iiurvau  dViiregi»!. 
et  à 50  k.  «le  Rallia,  chrf-l.  île  caut.,  PT  de 
Brlgoderr.  Pop.  4SI  h.  — Tmui*  crétacé  su- 
périeur, ernie. 

la*  territoire  de  ee  canton  produit  du  fro- 
ment, de  l'orge,  et  alioiidcrit  «div  ier*  qui  sont 
tr«>-pr«Hluc  lit».  I.*1.»  huiles  de  lama  sont  com- 
parables au\  huiles  «l'Ai.x,  et  sont  fort  m-iier* 
cher*  dans  le  j«avs. 

I.  VMALI'KIIK,  vg.  Gers  (Aniiagiinr),  arr., 
K et  à 20  k.  d’Aueh,  cant.  de  Saramun.  Pup. 
590  h. 

I.AilAtns.  vg.  .(Hier  (Bmirlxjnnais).  arr., 
eaut.  et  n 15  k.  de  Montluroii,  f£3  d’Huriel. 
vy.  Pop.  280  h. 

LAMAI.N  (Si-),  vg,  Jura  ( Franc  be-Gniu  té), 
arr.  et  à 15  k.  de  Lons-le-Suuluier,  eaut.  et 
El  deSellures.  Pop.  294  h. 

LAMAIIIK,  \g,  Drnx-Sèt'res  (Poitou;,  arr. 
e\  à 18  k.  de  Pirthcnay,  caut.  de  St-Loup,  *3 
d'Ain  nuit.  Pnp.  J5t  II. 

I.  AM  ANOX,  vg.  Ho/u hci-tlii-Hhil/te  l'Pro- 
vruec),  arr.  d'Artes-sur-Rlmiic,  à 45  k.dr  Ta- 
ra*™, eaut.  d'Evguiéres.  E3  d'Orgou.  Pop. 
413  h.  — Il  est  adossé  à la  mlliur  <k*  (ailes, 
tout  à fait  au  pied,  et  u’a  qu’une  seule  rue 
composée  d'environ  cinquante  niii isous,  à l'ex- 
trémité de  laquelle  est  le  château. 

Prin  du  village  de  Lautaiton,  ou  voit  sur  le 
sommet  d’uue  colline  un  site  fort  iijtéjvssani 
eounu  sous  le  nom  de  Cnit*]*  : on  y parvient  par 
*nw  montée  rapide,  hMimnèe  par  une  plate- 
forme  allongée.  Ixmlée  a droite  et  à gauche  de 
rocher»  esrarjié».  L'entrée  est  larrie  par  un 
mur  transversal,  dans  lequel  une  |mu le  est  ou- 
verte pour  «loi mer  bccts  à la  plate-forme  ; une 
tour  et  des  débris  de  murailles  s’ékvent  à gau- 
elte  sur  1rs  rochers.  QuauiJ  ou  a franchi  la 
porte,  ou  se  trouve  dan»  un  eueln»  a»»r/  sem- 
blable à une  111e;  le»  rocher»  «pii  en  hirineut 
les  cotés  sont  perces  d'un  très-grand  nombre 
de  trou»  qui  sont  l'entiée  d'autant  «le  grottes. 
Du  côté  exposé  au  midi  il  y en  a six  étages, 
dont  le  premier  est  de  plaiu-pied  ; et  ce  qu'il  v 
n dVxtiaurvIiuaiir,  c'est  qu'un  ur  trouve  111 
dan»  riulrrinir  de»  prcinieie*  glottes,  ni  sur 
n. 


LAMBERT  (St-). 


la  surfan*  du  rocher,  aucune  montée  pour  par- 
venir aux  rang»  supérieurs.  Du  côté  opposé, 
le»  grottes  sont  moins  nombreuses  et  disposée» 
inoiu»  régulièrement  ; mais  il  y existe  de»  pas- 
sages intérieur» , des  puits  pour  monter  dr 
celles  d’en  lia»  aux  plu»  élevées. 

LAMARCHE.  V.  Mxaciir  (la). 

LA  M A II  Cil  K,  Mordu  h,  vg.  Vosges  (Lor- 
raine). oit.  et  » 37  k.  de  Nenfckileau,  chef-l. 
de  cant.  Cure.  A 343  k.  de  Pari»  pour  la 
taxe  de»  lettre*.  P««p.  2,002  h.  — Tiwun  du 
trias,  rausrhelknlk.  — Foires  le»  24  avril,  4 
août,  19  oct.  et  29  dre. 

Pair ir  du  mai  reliai  Victor. 

LAMA  ni;  ELI  F.,  vg.  Côte-d’Or  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 39  k.  de  Dijon,  eaut.  cl  £3  de 
Sl-Srinc.  Pop.  641  h,  — Foires  les  15  mars  et 
20  sept. 

LANAMQVBi  vg.  Gironde  ((•nieiinr),  bit. 

I et  à 35  k.  de  Bordeaux,  mut.  de  CaMehtau-do 
Mrtkw,  E de  Margauv  Pop.  840  h.  — Coiu- 
merce  de  vins.  Foire  le  24  août  (3  jours). 

LA  M A RQl’  K-  l*OX  T A C<J . vg.  //.-Pi  retires 
(Gascogne;.  arr.  et  à 24  k.  «h*  Tarlies,  cant. 
d’Ossun,  E de  N’nv.  Pop.  804  h. 

LAMAROIE-RISTAX,  vg.  H, -Pyrénées 
(Ga*rv«gue),  arr.  et  à 26  k.  dr  Tarlie»,  caut.  et 
C9  de  Trie.  Pnp.  188  b. 

LAM A.H4JCERK , vg.  K. -Garonne  (Arma- 
gnar),  arr.,  E rt  à 8 k.  «le  Muret,  cant.  de 
Sl-I.y*.  |N»p.  322  b 

LA.MATH,  vg.  y/enrlhe  (Lorraine),  arr., 
53  et  à 7 h.  de  Lunéville,  cant.  de  Gerliev  Hier. 
Pop.  246  h. 

i.AMAl’RKI.LE,  vg.  Lot-et-Garonne,  eom. 
de  l>>lmayrac,  C3  de  Ste-Livradc. 

LAMA  Vol',  vg.  tt. -Pyrénées  (Bé*arn),  arr. 
et  à 32  k.  de  Pau  , tant,  de  Montauer,  E de 
Mnriaa».  Pop.  510  h. 

LA  MB  ACM,  vg.  Moselle  (Lorraiur),  arr. 
et  à 33  k.  «le  Sarrrgur  mille*,  eaut.  et  E de 
Rorhlweh.  Pop.  746  h. 

LAMUAUKR,  vg.  Finistère,  rom.  de  Plou- 
vnm,  r-i  de  |<an«livi*iau.  — Ou  y voit  nue  an- 
1 rienue  église,  qui  a été  classée  léoemment  au 
nomlire  «h-»  momimrnt*  historique*. 

I.AMBAI.LE.  .(mbiliates  , Lambatium.  j«i- 
lie  ville,  ( 'ôtrs-du - Xord  (Bretagne),  arr.  et  à 
24  k.  «leSl* Brime,  cbef-1.  de  cant.  f.ure.  t.ite 
d’étape.  57.  Xy*  A 436  k,  de  Pari*  pour  la 
I taxe  «les  lettres,  pop.  4.206  h.  — Transi* 
I cristallisé,  granit. 

I Autrefois  duché  , recette  «k*  St-Brieuc, 

' parlcineut  et  intendance  «te  Kennr»,  gouverne - 
> ment  particulier. 

Ijunlmlle  e»t  une  ville  fort  ancienne,  cnn- 
| sidérée  jxnr  quelques  autrui*  comme  la  ra- 
! pilale  de*  Amhiliutes  , dont  |«arle  César.  En 
1084.  un  motuistére  y fut  construit  jwr  (k»«f- 
I frojr  1",  comte  de  Penthiévre.  sur  une  iiHiuta- 
^ gne  qu’on  nommait  la  vu-ille  launlialle,  cité 
armonraiiH’  qui  |iarnit  avoir  été  détruite  au 
ix*  sirclc  par  U**  Nonnaud».  l^unballe  tl«-x  iut 
eusiiite  le  dief-l.  du  comté  d«-  PaHllièvrr.  Ou 
> construisit  un  rliâteau  fort,  à l’abri  duquel, 
après  la  destruction  «k*  la  vieille  ville , se  for- 
ma la  ville  nouvelle,  qui  fut  liimtut  entourée 


1 dr  muraillrs,  devint  une  place  forte,  et  fut  sou- 
vent assiéger.  Lors  du  »H*ge  de  1591,  Lvnoue 
Bras  de  Fer  y fut  tué  «-u  faisant  une  rrrnnnais- 
sance.  Dans  le  «n*  sîitIc,  la  ville  fut  plusieurs 
foi#  prise,  rrpriu*  et  pillée.  Kn  1626.  le  *d- 
gueui  de  Penthiévre  avant  pris  parti  coutre  le 
cardinal  Kidirlieti , re.  miiiivtrr  tmit-p«û*out 
(il  détruire  le  eliâteau  d«*  L'imlKille,  ipii  était 
flancpié  «le  qualoire  tour»  et  tri*s-fort  |«our  ee 
teni|H.  Pris,  irpri.»,  démoli  et  rdtàli  eu  diffé- 
renl*  temps,  ce  chnlc.ni  apjvartieiil  aujourd’hui 
au  roi  de»  Kranrai». 

Le»  irmo  de  Lamballe  *«mt  *.  Ecartelé  le 
1*’  et  le  4'  de  gueules  à trais  gerbes  de  Mé 
tf or,  te  2*  et  le  3*  tf  argent  semé  de  mouche- 
tures «r hermines  de  solde,  3,  2 f/  3. 

Lamliallc  est  silui*e  sur  le  r.oucssant.  sur  le 
peiirhant  d’un  <*itrau  que  domine  l'église  No- 
tre-Dame, et  aii*iWv)U#  duquel  *e  Iromeiit  les 
faulxuirg»  traversés  par  la  graude  route  «le  Pa- 
ris à Brest.  C’«*»l  une  v ilk*  a»»ez  jolie,  riche  et 
iiMJuslri«*iisc,  qui  s'emlirUit  tous  les  jour*.  Ou 
y rriiuirque  une  agri*abk*  promc •nade  plantée 
d'nrbiv»  verts  et  feuillu*,  établie  sur  l’empbr*- 
meut  de  |’aiM-i«-u  château,  dont  lu  chapelle  a été 
conservée.  Placée  sur  le  point  le  plus  élrvé  «le 
la  ville,  rette  rluipdle,  aujourd'hui  l'église 
Notre-Dame,  présente  une  masse  iui|K>saute  ; 
une  partie  de  l’église  porte  la  date  «k*  1545; 
mnis  il  est  évident  que  cette  partie  de  l'édifice 
fut  seule  conservée;  l'arelii tectum  «le  «leux 
poel«‘*  prouve  quVlle  a été  eunslruite  dau»  le 
x*  ou  dans  le  xi*  »iiek*. 

Ije  havre  de  Dahouet.  situe,  à 12  k.  dr  Lam- 
lialle,  |M‘iit  être  (XHuidéré  romnie  le  port  de. 
exile  * ille. 

P.V1RIR  du  juriftcmiMilte  et  Icgislaleui  J.-R. 
Dsuv  ports. 

Fabriques  de  »ergr*  et  autres  étoiles  de 
laine.  Tanneries.  Kilalnn*»  «k*  laine.  — Coin- 
mer  ce  ronsidéralilr  de  miel,  cire,  blé,  cuir», 
poterie,  rlirvjiiv  et  liestiaux.  — Foires  le*  25 
juin,  24  août,  9 et  28  «et.,  1**  mardi  de  ca- 
rême, jeudi  après  l'Asremiou.  rt  jeudi  avant 
Noël. 

LA.MBKLPItE  . vg.  Vosges  , connu,  des 
Grnngr»-«Je-PI<tnihièiv*,  E de  Ptouihieie». 

LAMRERLOl'RT  . vg.  Somme  , romni.  de 
. Muiiiuav  . :•  ' d'AhU*ville. 

I.AMIU'.RLY.  vg.  ,-tisne,  ennini.  «k*  Dagm  • 
j LamU  rrv , E «k‘  Hoxov  •uir  Srrtr. 

LAMIIERSAH T.  vg.  AW (Flandre),  arr., 
eaut.,  5"  et  à 3 k.  «k- 1 jlle.  Pop.  1 .026  h. 

LAMBERT  (St-),  vg.  drdeunes  (Champ-n- 
pie),  arr.  et  à 15  k.  de  Ygiuim.  eaut.  et  r*3 
d'Attignv . Pop.  GIS  II. 

LAMBERT,  vg.  P.-dlpes  (Provence),  arr., 
cant.,  r>:  et  à 20  k.  «le  Ihgite.  Pop.  126  h. 

LAMBERT  (St-),  vg.  Ilonches-du-Hhone, 
comin  et  [•":  de  Marseille. 

LAMBERT  (St-) , vg.  Cahadot  (Norman- 
die), an*.  ri  à 31  k.  de  Falaise,  cant.  «tE 
dTIarcourt-Thur) . P»  p.  636  I». 

I.A.MHKKT  (St-),  vg.  Eure,  eoinm.  de 
BeaiinieMiil,  0 dr  ltmiay. 

LAMBERT  (St-).  vg.  Gironde  , romni.  et 
V de  Pauillac.  — Il  est  situé  dau»  un  terri- 
37 
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toiiv  fort i l<*  «*i»  vio*  de*  premier*  crus  du  Mé- 
doc,  à 2.%  k.  de  Lrsparre.  — Le  laineux  pre- 
mier cru  Château- laitmir  m*  trouve  dans  lu 
cummunc  de  Sainf-lAïuhert.  Le»  Anglais  ap- 
prérirnt  infiniment  ce  «in,  «pii  a plu*  de  con- 
sistance qui-  celui  «le  Châleau-Latitte.  ui;ii.*  «|ui 
a Ih’miiii  d'élre  gardé  un  an  de  plusni  luiitirati 
|M>ur  acquérir  sa  ma  lu  nié.  Lr  prix  du  *in  de 
Château- Lalnur  e>!  de  2,3(10  à 2.400  fr.  le 
tourteau. 

LA 91  BEAT  (St-),  ou  9M4MM>T-DlfrBou, 
vg,  S rine-el-4 )ise  ( lle-dr-Krancr'  , arr.  et  à 
30  k <lr  R..u»Untilh-t , raiil.  «i  CEI  de  Cbe- 
vreiiM*.  Pop.  237  h. 

Au  li.irm-aii  de  A aumtiricr,  ou  xoit  le*  ruine* 
d'un  atirien  château  mi  .*e  tenaient  le*  croie»  «le 
la  célébré  abitave  de  Port-Rot al-drs-CJuiinp»  , 
qui  en  était  à 2 k. 

umbkit-dr-iamtemr  (S*-),  •'g 

M ai  nr-et- Loire  ( Anjou  ) , arr.,  et  à 9 k. 
d’ Angers,  eanl.  «le  Tltoiurré.  Pop.  429  h.  — 
Foire  h*  18  sept. 

LA 91 BERT*I>ER»LKV K ES  (SI-),  hg  .1 laine- 
et- Loire  {Anjou),  arr.,  eouL,  B et  a 3 k.  dt- 
Snumur.  Pop.  1 ,707  h. 

LA9IBERT-Dl’-LATTAY  (St-),  vg.  Mainr- 
et-Ljoirr  ( Anjou),  arr.,  eanl.  et  à 23  k.  d’A»- 
grrs.  r?).  \y.  À 346  k.  de  Pari*  pour  la  taxe 
deslrttrrs.  Pop.  1 ,995  It. 

Ce  Ijourg  a été  le  théâtre  d’un  mtnhal  san- 
glant en  1793.  Le  19  septembre,  apres  quel- 
que» a tantale*  remporté»  sur  les  troupes  du 
général  Satilerre,  à Coron,  le  comte  d'Ellioe  . à 
la  léte  de  sept  mille  Vendéen*  d’élite , w pré- 
para à attaquer  la  divlsiou  d'Angers,  romniun- 
dée  par  le  général  DuImuix  et  pistée  à St- 
LnntlwTt.  Du  lion  \ axait  dispersé  la  veille  le* 
royalistes  au  pont  Barré,  où  un  de  leurs  déta- 
chement* fut  mis  m déroute.  A l'approche  des 
Vendéen*,  qui  le  rrneontrerrnt  prés  de  Rcau- 
lieu.  il  sc  hâta  de  disposer  sa  troupe  eu  tirail- 
leurs par  trois  colonnes  , l'une  sur  Beaulieu  . 
l’autre  sous  le  pont  Barré,  et  la  troisième  dans 
un  mfmcnMDt  f«»rnié  par  «les  chemins  vici- 
naux. Le  premier  fni  de*  républicains  ef- 
fraya le*  «leux  ailes,  des  royalistes  qui  cnm- 
mmcérrut  à plier  ; mai*  le  mitre  «le  leur  armée 
marcha  sur  les  rvpul  dirai  ns,  qui  se  dupcncrcnt 
sans  condiattre  ; les  bataillon*  de  Jemn*aj«e»  et 
d’Angers  restèrent  seuls  à leurs  postes  , et  fu- 
rent salués  sur  la  place.  Le*  bagages  et  l'artil- 
lerie fuient  altaudouiiés  dan*  des  riirmim  af- 
freux , au  pouvoir  de*  Vendéen*.  < jnq  cents 
pên*s  de  famille  d'Angers,  que  l'ennemi  avait 
tourné»  au  |*ont  Barré  , y furent  presque  tou* 
massacré*  sans  défense.  La  perte  des  républi- 
cain» fut  évaluée,  par  le*  Vendéen*  , à quatre 
mille  homme»  tués,  blessé*  «mi  prisonnier*. 

LAIHBF.HT-SI  A-DIVK  (St-)  , vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  et  à 13  k.  d* Argentan,  cant. 
et  Cri  de  Trou.  Pop.  39*  h. 

Pxrmitdo  marquis  d»  MsimocaT-DiceroT  , 
auteur  de  plusieurs  mémoires  aotiliU  raux  , 
publié*  âpre*  la  rentrée  «le*  Bourbon*. 

L AMBRATES  , vg.  Lozère  , cotnm.  deSt- 
All<au,  ‘•’l «le Srrvcrrtte. 

LAM  BERTILLE.  vg.  Manche  (Normandie), 
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arr.  et  à 16  k.  de  St-Ln.  eanl.  et  PI  de  Tôri- 
gui.  Pop.  528  h. 

L A 91  b K K VILLE , vg.  Seine-Inf.  (Norman- 
die), arr.,  «-aut.  et  à 49  k.  de  Dieppe,  E de 
tlarqiw-villr.  Pop,  A52  h. 

LA9tIIKH<:,  jolie  petite  ville,  Ztouches-du- 
Rhône  (Provence).  arr.  et  à 21  k.  d'Aix,  chef- 
I.  «le  caut.  Cure,  t.iti- d'étape.  J],  A 744  k.  «le 
Paris  pour  la  taxe  «te*  lettres.  Pop.  3.587  h. — 
Transis  crétacé  inférieur,  grès  vert. 

Autrefois  principauté,  diocèse,  parlement, 
intendance,  vigumeet  recette  d’Aix  , couvent 
de  Irinitaiivs. 

Lamltesr  ni  une  v illc  qui  ne  «late  guère  que 
du  x T ÛcHp.  Il  parait  qu'elle  a succédé  à l’an- 
rieu  Ambofiacrnte  , c’est  - à - dite 

bourg  du  Marché,  établi  par  le*  Cire**»  «le  Mar- 
seille, entre  lingue»  ci  l'emplacement  actuel  de 
IjmilM-sc.  Lrtle  ville  ac«|uit  «h*  CiuqiurtaiM'r 
depuis  ItÙî  époque  ou  elle  devint  le  lieu  «>r- 
diuaire  des  séance.*  des  assemblées  de»  états. 

le*  armes  de  Lamkesc  sont  : »f  azur  à 
une  double  crois  <T or  dite  de  lorraine. 

IjuuIm'sc  est  une  petite  ville  liâtie  au  pied  de 
la  rolliuc  «le  Berthoire  , sur  In  grande  route 
d'Aix  à Avignon.  L'aucienne  ville,  qui  occu|k- 
la  partie  haute,  est  assez  mal  construite;  mais 
la  ville  neuve  , qui  Itordr  la  giaude  mule  , se 
fait  remarquer  pur  de»  ma  in  vu*  d'une  dégante 
ronstrurtioii.  On  y remarque  ciu<|  lontaun-s 
«I  tondantes  . un  bel  hôpital,  deux  promenades 
agréables  , et  la  tour  «le  l'Iinrloge , ornée  «le 
«leux  statues,  dont  l'une  frappe  les  heure»,  tau- 
dis que  l'autre  fait  la  révérence. 

Patois  de  rorienUUiste  J.-ïotmoT  Rn- 
vucd.  membre  «h*  l'Institut. 

Fabriques  d’huile  d’olive*  . «le  soude  et  de 
savuu.  Filature*  de  soie.  Teintureries.  — Com- 
merce de  grains . vin . huile,  amandes,  etc.  — 
Foires  les  6 janv.,  94  lé* .,  22  août , 19  sept., 
9 net.  et  2*  frie  de  la  Pentecôte. 

LAMBKEELLE , vg.  Finistère  (Rerlagne), 
arr. , caut.  , S H * 4 k.  «le  Bicst.  Pop. 
9,54  8b. 

I.A  MRI, OU  F. . , vg.  F.ure-et-fxnr  (Brourc), 
arr.  et  à 36  k.  «le  Dreux  , caut.  et  £3  de  la 
Ferté-V idoine.  Pop.  308  h. 

I.AMHOl'R  . vg,  Finistère , nunm.  dg]  de 

Poat-l'Abhé. 

LA 91  BNF:.  Vg.  Drôme,  comm.  de  Divajeu, 
E3  de  Crest. 

1.A9IHHF.S,  vg.  Aord  ( Flandre ) , arr., 
tant.,  0 et  à 2 k.  de  Douai.  Pop.  739  h. 

LA  V1URKS  . vg.  Pas-de-Calais  (Artois) , 
arr.  et  à 25  k.  «k*  Héfhunc,  caut.  de  Nomrul- 
Footes,  E «l’Aire -sur- la -Lys.  Pop.  555  li. 

L AM  B K K Y ,*  g.  //.  -Saône  ( FrancLe-Oimié), 
arr.  et  « 27  k.  de  Vesoul,  raut.  de  Combrau- 
Fonlame,  «k-  Jussey . Pop.  288  h. 

I. AMHRITSSR  , vg.  U.-. liftes  (Provence), 
arr.  et  à 42  k.  de  Digne  , caut,  rt0Je  Rar- 
léme.  Pop.  255  h. 

LA9IKAC.,  vg.  H .-P^  renées  (Daseognc) , 
air.  et  à 21  k.  deTtuiies, cant.  etl=:  de Ralms- 
teu*.  Pop.  908  h. 

LA 914X0 FRT  , vg.  Oise  (Picardie),  arr., 
caut.,  E et  à 7 k.  de  Clermont.  Pop.  170  h. 
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I. AMKI.AIK.  vg.  Indre-et-lsùre,  fourni,  de 
Beaum«uii-  A enon,  fl  de  Chinon. 

LAMKIAH'SK,  vg.  Gard  ( Languedoc),  arr. 
cl  à 17  k.  d'Alais , cant.  «Ir  St- Martin-île- Val - 
galgiies,  C3  de  Laval.  lN»p.  .184  h. 

LAMEBAY,  vg.  JVièvr*  (Nivernais),  arr.  «I 
à 50  k.  de  Nevers,  caut.  de  Dôme»,  E d*  De- 
c«e.  Pop.  225  h. 

I.,19!»  NF1I.F,  vg.  Charente  (Angoumuu), 
arr.  et  à 31  k.  «le  Biirbezicux  , cant.  et 
d'Aulieterre.  Pop.  122  h. 

l.AHtASANS,  vg.  /.amies,  cooun.  de  Bor- 
diit-s,  [-1  «k-  ( , ixtiade-s ur-l ‘ Adou r . 

LA.MER  . vg.  //.-Saône,  connu,  de  Fouco- 
gney . C-3  de  l.uxcud. 

LA 91KB AC  , kg  Charente  (Saiulonge).  arr. 
et  à 8 k.  «le  Barin  /irux,  caut.  et  tj  de  Baignes. 
Pop.  535  h. 

I.A  91  Lit  R Y , vg.  Vosges,  coin,  de  Madoune., 
E de  Dompaire. 

LA9I41RIKS  . vg.  Mord,  conmi.  «k*  \ieiu- 
Keug,  Êî  de  Maubeuge. 

LA  METZ,  vg.  Ardennes  (Champagne),  arr. 
cl  à 41)  k.  de  Voiukrrs,  cant.  de  I nurterou,  E3 
d’A.ligny.  h*p.  4M!  h. 

LA94IDOL’ . vg.  R.- Pyrénées  (Béarn),  arr. 
et  à 27  k.  d'Orthet,  caut.  et  ad«  üiivirmuu 
P«ip.  112  h. 

LA. vil  LL  A Kl  K,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr. 
cl  à 10  k.  d’Alhi  , cant.  et  EJ  de  Kcaluumt. 
Pop.  511  h. 

L.4MMER VILLE,  vg.  Seine-/nf.  (Norman- 
die), a.r.  et  i 17  k.  de  Dieppe,  cant.  et  H «ir 
Rarquev  il  b*.  Pop.  937  h. 

L V.91NAY  , vg.  Sarthe  (Maine)  , arr.  et  à 
44  k.  «Ir  Manier*,  cant.  de  Monlnurail,  El  de 
la  IVrté-Beruard.  Pop.  1 .252  h. 

LAMOLKRF,  vg.  tendes,  ciinuu.  de  Caui- 
pel.  L*:  ih‘  Mun»-d« -Marvan. 

LAMOl.ÈRE,  vg.  /.ot-el-iiaronne , cotnm. 
et  &I  de  Ltairac. 

LAMONLERIK,  vg.  Corrèze  (Limoutiu), 
arr.  «-1  à 52  k.  de  Tulle,  caut.  d’Ufterche» , EO 
tk'  Massrret.  Pop.  373  b. 

LAMONTÉLARIÉ.  vg.  Tarn  (Languedor), 
arr.  et  a 35  k.  de  (Astres,  cant.  d'Angle»,  53 
«le  Bnmac.  Pop.  911  h. 

LA.MONTGIE,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auver- 
gne), arr.  et  à 11  k.  d'Issoire  , cant.  et  Ejdr 
Jumeaux.  Pop.  1,194  h.  — — Foires  les  15 
Janv.,  3 fév.,  2 mai , 22  juillet  , 26  août , 22 
«•pt.  rt  22  déc. 

LAMOXZIE-SIONT ASTRLX  , vg.  Dordo- 
gne (Périgord),  arr.,  cant.  et  à 13  k.  de  Ber- 
gerac, g]  dr  Moulevtlier.  Pop.  96B  k.  — Foire 
le  IG  août. 

LAMOSXIE-ST-91 ARTIX  , vg.  Dordogne 
(Périgord) , arr.,  El  et  à 10  k.  de  Bergerac  , 
rant.  de  Sigoule».  Pop.  1 ,279  h.  — Foires  le 
dernier  jeudi  de  cha«pie  mois. 

LAMOTHE  , ou  Lamott*.  V,  Monta  , ou 
Movri  (la). 

LAMOTHE,  vg.  Gironde  , comm.  et  K de 
Podenaac. 

I.AMOTTK  , Seine -et  -Marne.  V,  Coti- 
ravou. 

LAMOlUXT,  vg.  Meuse  (pays  Messin), 
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an*.  rt  à 11  li.  d<-  Moutnmlr,  caut.  et  K de 

Stenay.  Pop.  301  h. 

LA.HO l' R A , vg.  Jmra  (Fnurrhe-Couité)  , 
«r.,  faut,  et  W de  St-CJnudè. 

LAMPAGXY.  vg.  S minent-  Ixnre , comin. 
de  Oiguy,  jg  de  Sejuterey. 

LA.HPAl’L,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 25  k.  de  Morlaix,  nuit,  et  &£  de  Laudivi- 
mu.  Pop.  9,496  h. 

LAMPALL-ISLE-D’Ot'EJkSAXT  , %g.  FU 
mstère,  ruium.  de  l'Isle-d’Oueuant,  de  St- 
Renan. 

I.AMPERTHKIM  . «g.  B. -Rhin  (Alsace), 
arr.,CSI  et  â 9 k.  de  Strasbourg,  callt.  d'Obcr- 
haudw-rgrn.  Pop.  867  h. 

LA9IPERTSI.OCH  . vg.  H.-Mun  (Alsace), 
arr.  et  à 90  k.  dr-  WimHnhuuqf.  tant,  et  £3  dr 
Wn-rtli-sur-Saurr.  Pop.  584  h.—  Ou  y trmivr 
une  «narre  d’eau  biluimnnise  exploitée  , qui 
occupe  une  centaine  d’ouvriers , et  dnul  les 
ram\  sont  employé**  avec  succès  pour  la  guen- 
son  de»  maladies  cutanée*. 

I.  AMPl.O-PMIt:  A HZ  Kl.,  \f,.Fimstire  (Hn- 
tagnr),  arr.  et  à 25  k.  de  Hnrst,  rant.  de  Plou- 
dalmé/rau,  C=3  de  St-Renau.  Pop,  628  h. 

I.  l>!PM>-PI.Ori>  U.MK/.K  U\  Knu- 
tire  (Bretagne),  arr.  et  n 23  k.  de  Brest,  rant. 
de  Ploudalmcxrau  , El  de  St-Krtinn.  Pop. 
941  h. 

I. AMPOST  . rg.  Itère  , romm.  de  Ville- 
soiis-Anjon.  Î3  du  Péage. 

L AN  AXS.  \ g.  Dujifri  (Franche-Comté),  arr., 
rant.,  K ri  à 10  k.  de  Riuror-b-Daiurs. 
Pop.  384  h. 

LAS  Alt  Vf  LY  , rg.  Finistère  (Bretagne), 
*rr.  et  h 21  k.  «le  Brest , rant.  de  PbbrriiKT  , 
C-l  de  Lrmrvrn.  Pop.  502  h. 

J.  AXAS,  vg,  , cumin.  de  St-Mau- 

rice,  C*?de  Yi||eoonve-dc-B*‘rg. 

LANCÉ,  'g.  lssir^t-Cher  (Vend  émois)  , 
arr.,  El  et  à 12  k.  de  Vendôme  , rant.  dr  St- 
Amaud.  Pop.  627  h. 

LAXI  ERP,  vg.  Côtes-Aa-SorA,  connu,  «le 
Pkmrivo,  de  Paimpol. 

LANCE Y,  s g.  Isère , romm.  de  Villa rd-Rou- 
nnt,  R tic  nomme. 

I.AXt  11  1RRF. . vg.  Saône-et-Ijùre  (Bour- 
gogne), arr.  et  à 33  k.  «le  Mâcon,  rant.  et  £3 
de  St-GrnjpHix-le-Royal.  pop.  146  h. 

LAXCHÈHKS  , vg.  Somme  (Picardie) , arr. 
et  h 23  k.  d'Ahlieville,  ont.  et  £> ; «k-  Sl-\a- 
lcry -sur-Somn>e.  Pop.  950  II.  — Foire  le  25 
juillet. 

LANCHES-ST-HILAIRE.  vg.  Somme  (Pi. 
raidie; . arr.  et  à 17  k.  de  Doullen» , rant.  et 
C-;  de  Doiuart . Pop.  427  h. 

LAXtJIY,  vg.  Aisne  ( Picaidn*) , arr.  et  â 
17  k.  «le  St -Quentin  , eut.  de  Vcrmand,  jy 
de  llam.  Pop.  196  h. 

LAXClÉ  , vg.  fil  tour  (Beaujolais),  arr.  et  4 
19  k.  de  V illr franche,  caut.  de  Belk-ville-sur- 
Saûuc,  EJ  de  lluinafiechc.  Pop.  905  h. 

LAXCIKI’X,  » g-  C«fied«.iVwd(Bretig»), 
arr.  et  a 23k.  «le  Dinan.  caut.  de  Plouhabv  , 
K dr  PUnroet.  Pup.  880  h. 

LAXCIMAK  , vg.  Lotr-eM-her  ( heauce  ), 
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arr.  et  à 18  k.  «le  Blois,  en  ut . et  C*'.  d’Ilcr-  . 
bault.  Pop.  233  h. 

LAXroX.  vg.  Antennes  • Champagne),  arr.  j 
et  a 22  k.  dr  Voumrs,  cant.  et  «le  «•ranci-  j 
Pié.  Pop.  147  h. 

I.AXt '.OX  .vg.  honches-Au-Rluine  ! Provence),  ; 
arr.  et  à 30  k.  d’Ai* . mut.  et  £>}  de  Salon. 
Pop.  1,934  h. — Cl*  village  est  hnti  autour  des 
ruine*  d’un  ancien  t luleaii  fort , sur  une  «Md-  j 
line  qui  domine  la  vallée  où  passe  le  muai  de 
Cra|KHiue.  Il  est  entnuiè  «le  mnpart»  fort  hauts 
«rt  llauqiit*»  «le  tours  , construits  mois  le  régné  , 
«le  I rauçuiv  I*'.— -Foire  le  4'  samedi  apte»  P4-  , 
«pies. 

LAXCOIV.  vg.  H. -Pyrénées  (t^veogne),  arr. 
et  â 39  k.  de  Uagnèrrs-dr-Bigori'C,  cuut.  et  M 
d’Aireau.  Pop.  8b  I». 

I. AXf.lt  AXS,  vg.  Ain  (pays «le « -a),  arr.  et  i 
à 32  k.  «le  f >e\.  rant.  de  t Allongea,  E3  dr  f IhA-  | 
lillou-dr-.\fi«haillc.  Pup.  2,040  il.  Foires  ; 
les  19  mars,  21  mai  et  24  août. 

1 I.AXDAXGE,  vg.  Meurlhe  (Lorraine).  arr.  i 
| et  à 13  k.  de  Sarrebourg , «Mut.  et  EJ  de  lair-  | 
I «piin.  Pop.  425  h. 

LA.XDAS,  vg.  jVors/i'k'laïuire),  arr.rt  à 22k. 
de  l)«Hiai,  rant. etl-J d'Orchie».  P.  2.360  h. 

LA  N DE  Al'  i, Petit-) , vg.  H.-Muh  (Alsace), 

I arr.  et  â 33  k.  d’.lltkii  d» , cant.  et  û*3  d'Haha-  j 
I heim.  Pup.  710  11. 

LAXDAL’L  , vg.  Morbihan  i ( Bretagne},  arr. 

' et  à 28  k.  «le  Lorient , caut.  de  Pluviguer,  EJ 
I d'Auray.  Pop.  851  h.  — Foires  le»  25  mai  et 
: 13  juillet. 

I.AXUA VILLE  , vg.  Vosges  (Lorraine), 

| arr.,  «•aut,,  l- : et  à 9 k.  de  Nculekûtcau.  Pop.  | 
: 726  h. 

LAXDAVRAX  , vg-  llle-et-Vilaint  (Bre- 
j tagnr),  arr.,  cant.,  EJ  et  à 8 k.  de  Vitré.  Pop. 

| 223  h. 

LANDE  (la)  , vg.  Eure  (Normandie) , arr. 
j et  à 17  k.  de  Pout-Audrmer,  tant,  et  S de 
| Ik  tueviUc.  Pup.  380  U. 

LAXUE  (la),  vg.  H. -Vienne,  mrani.  de 
Montrol'Seuard,  ÎS)  de  Bd  lac. 

LANDE  lia) , vg.  Yonne  (fialinais)  , arr.  <2 
â 25  k.  d’Auxerre,  caut.  et  El  de  Toury . Poj».  | 
404  II. 

LAXDÉAX,  vg.  f/le-et- 1 Haine  (Bretagne),  ■ 
an-.,  cant.,  24  et  à 8 k.  «le  Fougère*.  Pop. 
1.770  h. 

Aux  environs  de  œ village,  dans  la  forêt  de  j 
Fuugcrea,  â 850  ni.  en  *fe«;a  de  rêgli»e  «le  Lan-  ; 
Jean,  on  remarque  un  vu>lc  souterrain  nui  nu  1 
«lepui.s  uu  temps  très -éloigné  smis  le  nom  dr  ' 
(ellmrs-dc-Landéan . M.  Rallier,  «jui  a exploré 
et  «kiTit  ce  souterrain,  a ter  oui  iu  qu'il  cou-  | 
siste  en  une  «Mlle  cavité  v mit  ce  «-n  plein  dnlrv, 
«i  ayant  15 m.  toc.  de  longueur  sur 6 ni.  33  c. 
de  largeur  et  4 m.  22  c.  de  hauteur  sous  clef, 
ta*  souterrain  ne  commuoiqne  a aucun  autre; 
l'un  pouvait  y «lencs'iidre  |«r  un  grand  escalier 
et  |ur  an  escalier  plus  petit,  dont  les  raiiqves  , 
«•n  partie  voülées  , se  croittienl  à angle  droit , 
et  about i-oiirnt  à uu  m«<ine  pilier,  las  portes 
riaient  dispostrs  «le  mamere  a ce  qu'un  |Mil  Uni 
I «ri  icader  un  dedaiu  avec  lieaucoup  de  soli- 
dité, et,  pour  se  inénagc-r  apres  cela  le*  aïo  .ms 


«le  sortir  du  souterrain,  nu  avait  pratiqué  au 
sommet  de  la  voûte  un  petit  soupirail  qu’il 
«-tait  facile  «le  manquer.  — le  foud  du  souter- 
rain avait  été  taillé  en  )Mrute  . et  à von  extré- 
mité la  plushasAC  «mi  avait  pratiqué  nu  paisard 
où  se  rassemblaient  les  eaus  de  liltratmn.  Au- 
dessus  «le  ce  fond  eti  j#«lr  régnait  uu  pfanrher 
en  nmdrims  »up|M«rlé  |«r  drs  poutres,  «pu 
étaient  rllcs-aiênoes  supportées  par  «k**  som- 
miers d’inégale  épaisseur. 

Ce  «outerraiu  existait  en  1173,  rpnqnr  où 
Henri  1 1 , roi  d’Angleterre,  lit  attaquei  liai  ml  ! I , 
baron  de  l-'migen*».  dont  il  avait  fait  raser  le 
château  mi  1 1 6b  ; et  tout  pM-tc  k croire  que 
c’est  |»our  vu|q«UVr  à ce  dmtcwo,  qui  lui  avait 
sriv  i jusqu'il  lors  de  place  de  sûreté  , que 
Raoul  II  lii  creuser  dan*  la  forêt  de  Fougères 
ce  soulrrtaiu,  pour  y cacher  effets  1rs  plus 
prrriruv.  Mo  1173,  Raoul,  surpris  par  l'ap- 
proche iuo|Miirr  dw  troupe»  de  Henri  II , crut 
avoir  au  moin»  le  l«un|H  «le  sauver  ses  trésor* 
les  plu»  pm  icuv  , qu'il  dirigea  vers  le  sonti-r- 
raiu  de  Lanik,>»i  ; mais  ce  convoi  fut  surpris 
en  mute  et  attaqué  |ur  l'année  de  Henri,  qnt 
a’en  enqiara  et  y lit  uu  riche  butin. 

LA  X DEB A F ROX . vg.  Coirs-Au-Xonl  (Brv- 
Lague).  arr.,  plft  à 10  k.  de  Ouitiganip,  cant. 
«k*  Regard.  Pop,  Ü54  h- 

LAXDEBIA.  vg.  Côte  s- Au-  XorA  ( Breta- 
gne,'i  , arr.  rt  à 25  k.  de  Dinan,  cant.  et  Z-Z  «le 
PlanivM't.  Pup.  242  h. 

LAXDKG  (la),  vg.  Cdtei-Au-.XorA  (Bre- 
tagnearr.,  Q3  et  à 12  k.  de  Dinau,  cant.  de 
Pk  Lui.  Pop.  374  h. 

I.AXDE-CHASLE  (la)  , vg.  Maine-et-Loire 
(Anjou),  arr.,  EJ  «*t  â 10  k.  «k*  Baugé,  «-ant. 
de  Longue.  Pop.  284  h. 

I.AXDF.flH*KT  , vg.  Meurthe  (Lorraine) , 
arr.  et  à 13  k.  «le  Lunéville,  caut.  dr  Bayou, 
El  <le  f»eihev iller.  Pop.  254  la. 

LAXDEDA  , vg,  Finistère  (Bretagne)  , arr. 
et  â 35  k.  de  Brest  , caut.  rt  L*J de  Lauiuh*. 
Pup.  2,177  h. 

LAXDE-D'AIROU  (b),  bg  Manche  (Nor- 
main  lie},  arr.  et  à 20  k.  d'Aviiuidir»,  c,«ul.  et 
El  «le  Vilkilieu.  Pop.  1,034  h.  — • Foires  les 
16  uov  . et  2*  lundi  de  chaque  mois. 

LAXDE-DK-crilZAC  (b)  , vg.  CironAe 
((Aucune) , arr.  K à 15  k.  de  Lilxiunie , cauL 
«le  Fromac,  LU  de  St-  Aivlré-de-Guhiac.  Pop. 
592  h. 

L A X D F - DE-GOL”  LT  (b),  vg.  Orne  (Nor- 
mandie) , arr.  et  a 25  k.  d'Alençon  , rant.  et 
t-l  de  Cariougcs.  Pop.  533  b. 

LAXDK-DE-UBUl'RXE  (b) , vg.  GirwtAe 
((  aucune),  arr. , cauL , ’*£  et  a 6 k.  de  laboura*. 
Bip.  497  h. 

I.AXDK-DE-UIXGÉ  (b),  vg.  Orne  (Nor- 
iiMikhc).  arr.  et  à 23  k.  d' Argentan,  caut.  de 
IU noue.  l-L  tk-  Ranci.  Pup.  285  h. 

I. AX DES- DK- VERGUES  (la),  vg.  Marne- 
ei-Lorre,  coiaïu.  de  Verdir*,  EJ  d*  Doué. 

I.ANDEEX-SUN  (b),  vg.  Ors*  (Picardie), 
arr.  rt  à 28  k.  de  Beauvais,  «ant.  du  Coudray- 
St-Gcrmrr.  «le  Gourmy.  lX»p.  247  h. 

LAXDEHF.X,  vg.  to  ewM ’ùni  (Brcta- 
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gne),  arr.  cl  à 25  k.  de  Sl-Briruc,  caut.  H ^ 
de  lamilallr.  918  h. 

LA.XDRKK.ir,  vg.  Fini  (1ère  (llrrtagne),  nrr. 
rt  a 35  k.  de  Chàteaulm . cant.  et  53  de  C.bA- 
teauueuf-du-Fjou.  Pop.  1,911  b.  — Foires  le» 
30  avril , 22  juin  et  99  M'pt. 

LANDK1.LE  (la),  vg.  One  (Picardie),  arr. 
et  à 20  k.  de  Beau  vau  . cant.  du  Cnudray-St- 
Germer,  5*  de  Cournav.  Pop.  539  h. 

LAXDKLI.KS,  vg.  Ca/raJos  ^Xurntainlie)  , 
arr.  et  à 10  k.  de  Vire,  cant.  cl  &3  deSt-Sc- 
vcr.  Pop.  1 .646  h. 

LANDKLLES,  vg.  £«rf-r/*/ai>  (ft'aurr), 
arr.  et  a 92  k.  de  Chartres , caut.  et  £3  de 
Courvilh*.  Pop.  334  h. 

LANDKMUNT,  \g.  Maine-et-Loire  (An- 
jou), arr.,  0rl  à 35  k.  de  Bcaupréau,  cant. 
de  Champtoceaux.  pnp.  967  h. 

LANDK-PATRI  (la),vg.  Orne  (Norman- 
die), arr.  et  a 22  k.  de  IXimfront , cant.  et  0 
de  Fiera.  Pop.  2,315  h.  — Fabrique  de  toiles. 
Clouteries. 

I.ANDK  PKRKl'SK,  vg.  Eure  (Norman- 
die), arr.,  53  et  à 12  k.  de  fteruay  , eajit.  de 
Beaiinie.mil.  pop.  378  b. 

LAXDERFANG,  vg.  Moselle,  coriuu.  de 

Tritteling . 52  de  l’aulquemniit. 

I.  IXDKRXKAl'  , petite  ville  maritime,  vg. 
Finistère  (Bretagne) , arr.  et  à 25  k.  de  Brest, 
cbef-t.  de  rant.  Cure.  Cite  dVtape.  r*3.  V/-  A 
577  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  drs  lettres.  Pop.  . 
4,906  h.  — T mirai.»  cristallisé,  gnei.*».  Eta-  I 
bitument  Je  la  «nrrée,  4 heure»  5 minnlra. 

Autrefois  |«aroimie,  diocèse  et  recette  de 
St-Pol-dr-Léon,  parlement  et  intendance  de 
Rennes. 

Landerneau  était  autrefois  fortifié.  Jean  IV,  1 
due  de  Bretagne,  *’mi  empara  eu  1374  et  |iassa 
«u  fd  de  ré|W-e  la  garnison  française  qui  la  dé-  i 
fendait.  Guy-Eder  dit  Foutetielle  la  prit  et  la 
pilla  en  1592. 

1/strmei  de  Landerneau  «ont  • (Cor  au 
lion  Je  sable. 

Cette  v ille  est  située  à IVmlimicliure  de  |*F.- 
lorn,  qui  y forme  un  joli  port,  entouré  de 
colline*  fort  liante»  rt  fort  escarpées  sur  la 
rive  gauche  de  La  rivière , mais  qui  *’aliai»xcn( 
graduellement  sur  la  rive  droite  et  forment  une 
plaine  assez  étendue  dan»  laquelle  la  partir  la 
plu»  considérable  de  la  ville  est  bâtie,  La  ville 
haute  renferme  liemieoup  de  maisons  fort  an- 
ciennes ; une  dra  plus  renianpi.ibles  porte  b 
date  de  1518  , el  est  bâtie  sur  le  |hmiI  qui  tra- 
verse TEIoni.  Trois  huitaines  fou  missent  rie 
l’eau  aux  disers  quartiers  : celle  de  Plmuliry 
est  en  forme  d'oliélisque  et  vrrv  ses  eaux  dan» 
line  aivetlr  dcnn-circubirv  d’un  Imuiii  travail. 

L’a»|ieet  de  tandcmcau  est  extrêmement 
agréable.  Dra  eaux  claire.»  et  linqiidc»  deseen- 
dml  de  tous  cotés  des  miuitagnes  et  vont  se 
perdre  dan*  le  port  âpre»  avoir  traversé  les 
rue».  Le  port  peut  recevoir  des  Intiment»  de 
3 à 400  tonneaux.  1rs  quais  soûl  vastrs,  com- 
modes, bien  rrsètiM,  bien  pavés,  et  se  prolon- 
gent au  delà  d’une  jolie  promenade  ; les  cales 
wmt  larges  et  d’un  al*onl  facile.  I)e  hrllei  mai- 
sons Itordent  le  port  et  lui  donnent  un  air  de 


vie,  de  mouvement,  qui  se  lie  agréableincul 
avec  celui  qu'offrent  les  liniimrui»  Huilant» 
daii»  le  clieual.  De  la  promenade  , plantée  de 
deux  rang*  d’arbrr»  et  bordée  d'ut»  parapet  en 
granit , ou  jmiil  d'une  vue  éleudur  sur  le»  si- 
nuosités de  La  rivière,  Immée  d’uu  côté  par  les 
lieaux  coteaux  «b*  Rcrtaran  et  par  la  forêt , et 
de  l'autre  par  le  couvent  et  l’uiléedu  Calvaire. 
L'hôpital  succursal  de  In  manne  e*l  un  grand 
et  1*1  étiblisM-meiit  qui  occupe  b*»  laitiiueul» 
de  rancieu  couvent  de»  ursuliiM1». 

I,'égli»e  principale  est  sous  l'invocation  de 
saint  Houardou  ; r’est  nu  édifice  gothique  du 
xvi*  «iécle  ; ou  admire  l'élégance  de  son  por- 
tique. La  marine  putride  nue  Mie  caserne 
qui  |ieut  contenir  1,500  hommes:  elle  est  pla- 
cée au  milieu  d’un  encbi*  de  S hectares  renié 
de  mur»  de  5 ni.  de  hauteur. — A 1 k.  «le  laie 
ihtm-au  et  sur  la  rive  gauche  de  l'Elorn  se 
trouve  nu  vaste  bâtiment  occupé  par  de»  dame» 
de  la  congrégation  du  Calvaire  ; une  prome- 
nade |iarfaitemeiil  planter  romhiil  de  la  v ille  à 
cette  maison. 

Ou  doit  visiter,  ht  k.  de  larndcriicaii,  la 
chnpelle  dr  lieuzit  qui  renferme  le  tombeau 
d'Olivier  (b*  lu  Pal  lue  , décoré  dao»  KN1  con- 
tour d'arcades  gothiques  remplira  d'écusson* 
armorié*.  Sur  le  dc»*u»  est  b statue , soigne» - 
sement  exécutée,  d'Olivier  de  la  Pal  lue,  ivpié- 
senlr  COtldlé,  le.»  maiu*  jointes,  les  pieds  posés 
sur  un  lion,  et  revêtu  de  l'armure  du  xvi*  siè- 
cle : son  épée  nue  e»t  posée  à roté  de  Ini. 

Biographie.  Patrie  de  l'abbc  L*o*i*-Dcvai., 
prédicateur. 

Du  littérateur  bu  os  Qi'taarur. 

Du  conventionnel  hiiroii  ns  ILoumui  , préfet 
de  Sauuc -et -Luire,  du  Pas-de-Calais  et  d’Eure- 
ct-Loir. 

J amarrai*.  Manufacture*  importante»  de 
cuirs  rt  de  toiles  à carreaux.  Fabriques  de 
toile»  et  de  c ha pea ux  vernis.  Blanchisserie  de 
toiles  rt  de  cite.  — Commerce  inqiorlaul  de 
toiles  de  toutes  sortes,  toiles  à carreaux  , toiles 
à voile»  , fil*  hlanrs  et  écni»,  chemises,  panta- 
lons, guêtres  pour  fourniture*  militaires,  cuirs 
tannés  rt  corroyés,  goudron  , suif,  graisse, 
miel , cire , chandelle*  estimées , fromages  de 
llolbude,  graius,  chevaux,  etc.,  etc.  — Foires 
de  15  jour»,  le  2*  dimanche  de  juillet  et  24 
uov.  (2  jours),  le  samedi  avant  b St-Mirhel  , 
avant  Pmlerôle , et  3*  samedi  de  janv. , mars, 
juillet,  sept,  et  nov. 

LAXDEROXDR.  vg.  VenJèe  (Poitou),  nrr. 
rt  à 24  k.  des  Sables,  cant.  et  23  de  la  Mollie- 
Acliard.  Pop.  862  h. 

LA X DI.HROL  AT,  vg.  GironJe  (Buadois), 
aiT.  et  à 30  k.  de  la  K rôle.  caut.  de  Bellrgnie, 
53  de  Monségur.  Pop.  248  h. 

I.AXDKKHOl'KT.  vg.  GironJe  (BazadoU), 
arr.  rt  à 8 k.  de  la  Rode,  caut.  et  5J  de  Moii- 
ségur.  Pop . 223  h.  — Foires  le.»  22  mai,  24 
juin,  lundi  de  Pâques  rt  lundi  de  b Pentecôte. 

LAXOkkshkjm , xg.  H.-Hbin  (Alsace), 
arr.  et  à 12  k.  de  Savrnir,  rant.  de  Marmou- 
tier,  53  de  IVasveluiinc.  Pop.  214  h. 

LANDES  (canal  des).  Il  joint  la  Garonne  à 


l’Adimr  par  la  Midouir  de  Lavardsc  à Mont- 
de-Marsan. 

LANDES  (département  des).  Io>  département 
vira  Landes  rat  formé  d'une  partie  de  la  cwle- 
vnnl  province  dr  Gascogne,  rt  tire  son  nom  de 
la  qualité  d'une  grande  partie  des  terre»  sablon- 
neuse* rt  peu  fertiles  qu’il  renferme.  Ses  li- 
mites sont  : au  nord,  le  dé|iortcmenl  de  b Gi- 
ronde ; à l'est , ceux  dr  lait -et -Garonne  et  dn 
tiers;  ou  sud,  celui  des  Rasae»- Pyrénées,  dont 
l'Adnor  le  »éparv  en  partie  ; rt  à l’ouest  l’Océan. 

Le  territoire  de  ce  departement  présente  deux 
divisions  naturelle»  formées  par  le  cour*  de 
l’Adour.  La  première,  qui  est  ri  tuée  au  sud  de 
cette  rivière,  porte  b*  nom  de  (’Judosse;  die 
offre  dra  plaines  couvertes  de  fromeut  rt  de 
mai»,  et  de  riants  coteaux  tapissé*  de  vignes, 
la  seconde  dis  isiou,  qui  forme  la  partie  b plus 
considérable  du  département  , rat  presque  en- 
tièrement couverte  de  bruyère*,  de  liais,  de 
marai»,  d'étaugs  et  de  va» Ira  plaines  de  saldr. 
Cette  contrée  est  ronuur  wu»  le  nom  dr  gran- 
des et  petite»  Lande» . vaste  espace  qui  s'élrnd 
le  long  de  l'Océan  depuis  Bordeaux  jusqu’à 
Ray onue. 

L'aspect  dra  1-andes  est  p«l  propre  à inspi- 
rer des  idée*  riaulra  : un  sol  uni,  couvert  d'un 
tapis  de  hruyéie»,  du  milieu  desquelles  te  dé- 
tacbeut  des  massif»  de  pins , se  déroule  sans 
ri‘v»r,  et  ne  piéseute  que  l'idée  d’uuc  eoutinuilc 
| de  désert . Ç»  et  U , et  toujours  à d ‘immenses 
I distances  , des  bâtiments  d’une  architecture 
sauvage  sont  disposés  pour  servir  de  refuge  aux 
U-stiaux  que  le  besoin  de  se  procurer  une  «fic- 
tive nourriture  entraîne  loin  dra  habitations. 
Souvent  b xue  cherche  en  vain  un  objet  sur 
lequel  die  puisse  *e  fixer  ; elle  ne  dérouvre 
que  de»  plaine»  sans  Ihii  lie» , une  e»|»n  d’o- 
céan  sans  rivage,  don*  l'hiui/nn  duqm  l se  des- 
.riueiil  quelques  pâlie»  monté»  sur  de  hautes 
échassra  ; malheureux  que  leurs  habitudes  et 
le  |ieu  de  développement  de  leurs  idées  rava- 
lent presque  jusqu’aux  animaux  qu’il*  soi- 
gnent. Quelquefois  aussi  le»  masse!»  d’arbre* 
verts  offrent  d'heureuse»  combinaisons  ; mai» 
cvs  terres  sans  culture , ce*  déserts  dont  le  si- 
Irnce  n’est  troublé  que  |>ar  le  cri  de  la  cigale  nu 
|«r  le  son  du  cornet  qui  .vert  au  pâtre  à réunir 
Se»  tnxqit  iiux  (car  le  chant  même  dra  oiteaux 
ne  s’y  (ait  («s  entendre),  ces  dràerts  ont  un  ca- 
rartéie  de  grandiose  qui  étonne  au  premier 
moment  rt  qui  ne  tarde  pas  à inspirer  une  fa- 
tigue et  un  ennui  que  le*  habitudes  de  IWanrc 
|H*uvent  *«nlc*  prévenir.  Mais  quel  b*  est  la 
surprise,  quelle  est  la  jouissance  du  voyageur, 
lorsqu'à  travers  les  troncs  dégarni*  dra  pins  il 
aperçoit  un  de  ce»  lac»  magnifiques  qui  sépa- 
rent la  contrée  de*  landes  de  celle  dra  dunes  ! 
Il  approche,  et  »;i  vue  se  repose  sur  une  vaste 
nappe  d’eau  découpcc  au  milieu  des  pigtimlas 
(foirt*  de  pin»),  et  dont  le*  Imnl*  sont  ornés  de 
village»  d’un  effet  délicieux.  D’illUlMiisra  prai- 
ries couverte»  de  lM‘*tiaux  qu’elles  nourrissent, 
héla»  ! sans  utilité  ; des  marais  dont  Ira  roseaux 
servent  de  rejuge  à de*  India» , et  de»  landes 
plu»  sérlics  où  de*  troupe»  de  chevaux  sauvage» 
déploient  leur  vitesse,  embellissent  cr  riaul 
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paysage,  qu'animent  les  frêles  nacelle*  des  (*?- 
clieur*.  1 (Mit  ce  qui  contribue  à la  décoration 
d'un  site  heureux  ; tout  ce  que  l'imagination 
peut  errer  de  plus  gracieux  , se  trous e réuui; 
et  peut-être  oulilierait-ou  que  Tou  parcourt  1rs 
UimIcs  , si  uu  de»  roté»  du  cadre  de  ce  tableau 
n'èlait  formé  par  1rs  dîmes  qui  srtdMlruI  le 
long  de  la  iimt  sur  une  di.vbure  de  100  k.  du 
uuitl  au  sud.  sur  une  largeur  de  B k.  de  l'est  à 
Tour*!,  et  dont  U hauteur  tarie  de  35  à 50  m., 
avec  une  pente  de  45  degrés  à |m-u  près  du  côté 
de  la  mer.  la*  venant  op|KMc  ofTn*  un  tahu  de 
50  degré*,  lai , un  autre  aspect,  une  autre  ua* 
turc,  mais  une  monotonie  plus  alfreuv  cocon: 
que  celle  des  laudes,  attendent  le  voyageur  : 
tantôt  les  dune»  sont  disposée»  ni  chaîne*  ré- 
gulières , tantôt  elles  présentent  des  surfaces 
unies  ‘ quelquefois  elles  sont  isolée*  et  sépa- 
rées par  des  vallons  désignés  sous  le  nom  de 
Lrtlrx.  |jcur  forme  varie  « imliiiurlUiiwtit  : elles 
s'élèvent,  elles  »*al»ai*M*nt,  s'éloignent,  se  rap- 
prochent suivant  le  caprice  des  veut  s rpii  les 
poussent  dan*  la  direction  de  l'est  à l'ouevt,  et 
leur  fuiit  parcouru  chaque  année  une  distance 
d'environ  40  tu, 

L*n  ouragan  met  en  mouvement  cette  masse 
énorme  de  sable  à laquelle  rien  ne  résiste,  rt 
qui  couvre  les  champ»  les  plus  précieux,  les 
lieux  les  plus  |M*uplés  ; die  a taure,  et  bientôt 
on  ne  reconnaît  plus  la  plarc  qu'occupaient  le» 
habitation*  et  les  terrain*  milité*  qu'aux  bran- 
che» de  quelques  pm*  jadis  plantés  devaut  la 
jKitlt*  de  chaque  maison,  et  dont  la  cime  pvm* 
curoiv  la  surface  du  sol.  C'est  ainsi  qu'à  Mi- 
nii/an  l’église,  menacée  par  une  dune  de  40  m. 
d'élévation  , allait  disparaître  , comme  l'a  fait 
mie  portion  considérable  du  village,  lorsque 
l'eoM'iiieiicenietit  en  pins  de  celte  montagne  l'a 
fixée  à 4 m.  environ  de  l'édifice.  Cnit  ainsi 
qu'à  l'autre  extrémité  de*  lande»,  « peu  de 
distance  de  T embouchure  de  La  Garonne,  la 
florin- élancée  du  clocher  de  Soulac  voit  (Visser, 
à travers  1rs  élégantes  découpures  de  ses  crui- 
•éc*  eu  ogive , les  sables  qui  se  sont  amourclé» 
et  sur  l'édifice  dont  elle  faisait  l'ornement  et 
sur  une  tille  déshérite»  de  *ouvenirs  et  de  tra- 
ditions, nuis  dont  l'existence  est  rétélée  par  le 
mouuinent  d'une  architecture  trop  riche  |>our 
•voir  apparlcuu  a uu  simple  village.  Mainte- 
nant, transformée  eu  vigie,  cette  llerhe  aver- 
tit le  natignteur  du  danger  qui  l’attend  sur  tmr 
plage  où  les  clément»  «rmhleut  combiner  leurs 
effort*  pour  »e  rendre  funeste*  à T homme.  Tout 
est  triste,  tout  est  mort  dans  celte  malheureuse 
contrée,  A l'exception  de  quelques  oiseaux  de 
mer  qui  planent  à une  grande  distance,  ou  n’y 
aperçoit  pas  d'êtres  vivants.  — Depuis  1787, 
on  a commencé  à fixer  les  dunes  du  golfe  dr 
Gascogne  par  de»  semis  de  pin  maritime  ; c’e4 
à La  persévérance  de  Bremanticr  qu'est  dé  le 
succès  de*  premiers  essais  ; ils  ont  prouvé  quV 
v«t  de»  soin»  assidus  on  pouvait  parvenir  à ar- 
rêter ccs  montagnes  mobiles  qui  menacent  *;m* 
ers^  le  |iays  d’une  douille  invasion.  Les  sables 
des  dunes,  chasse*  dan*  la  plaine  par  le*  vents 
x iolent*  Uu  nord-ouest , en  jmrtaiit  au  loin  la 
•Utilité  sur  de»  terrain*  qui  oflruk'nl  aupa- 
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lavant  des  pâturage*  de  quelque  valeur,  ou 
ru  interceptant  dans  leur  marclie  le*  che- 
naux d'écoulement,  produisent  une  subnier- 
*iun  à laipiclle  aucune  plante  ue  peut  résis- 
ter. Nous  avons  déjà  cité  l'exemple  du  vil- 
lage du  Vieux-Soulac,  qui  a disparu  suus  le» 
saldes,  et  que  les  malheureux  habitants  ont  été 
forcé*  de  reconstruire  à 4 kilom.  eu  arrière 
dans  l'intérieur  de*  terre*.  la*»  bourg»  de  Mi- 
mizan  et  de  la  Teste  auraient  subi  le  mente 
sort,  mus  les  semis  qui  out  été  faits  autour  de 
ces  communes , rendue*  maintenant  à la  plu* 
entière  sécurité  par  ce»  abri»  protecteurs. 

Il  existe  dan*  le»  Laudes  deux  classe*  de  ma- 
rat»  désigné*  sous  le  nom  de  marais  de  première 
et  de  seconde  cb**e  ; les  premiers  sont  situés 
sur  les  deux  rive»  de  l’Adnur,  où  il*  occupent 
une  étendue  considérable  des  meilleurs  terrain*. 
Partout  où  l'un  a tenté  de  1rs  utiliser,  ott  a vu 
sucréder  à l'état  de  malaise  des  habitants  un 
as|MTt  d'aUauce  et  de  vanté , qu'ils  u'auraieut 
jamais  connues  si  l’on  u’avail  fait  disparaître  le» 
eaux  dont  la  présence  anéantissait  à b fuis  et  b 
impubtiou  et  les  productions  qui  dcvairul  la 
uourrir.  Le*  marais  dits  de  seconde  cia»*?  ue 
présentent  |ta*  d'aussi  grands  avantage*  ; mai* 
ils  exigent  de*  avance*  beaucoup  moins  forte*. 
Le  soi  de*  Lande*  étant  généralement  élevé  (la 
rapidité  des  ruisseaux  et  b profondeur  de  leur 
lit  le  prouvent),  il  serait  aus»i  simple  que  facile 
d'opérer  le  dessèchement  des  marais, au  moyen 
<lu  creusement  de  quelques  canaux  d'une 
movenue  étendue  ; la  retraite  des  eaux  laisse- 
rait alors  à découvert  de*  terres  enrichie*  de- 
puis plusieurs  siècles  j>ar  le*  débris  de  b végé- 
tation et  im|*atiente»  d'échapper  u leur  longue 
stérilité. 

Le  grand  territoire  circonscrit  entre  le»  li- 
mite* de*  département»  de  LuI-et-Garomie  et 
du  Gers,  le  cour*  dr  b Garonne  et  dr  la  Gi- 
ronde d’un  côté,  celui  de  l'Adour  de  l’autre,  et 
qvi'oa  peut  appebr  fort  justement  le  Delta  des 
lamdt**,  présente  de  grands  plateaux  dont  cer- 
taines pari ic»,  se  ndc*  ant  dam  uu  sens  opposé 
à la  (icnlc  générale , n'olfrciit  (tendant  Imite  ou 
jH  ixLint  une  grande  (Mrlic  de  rniuiée  qu'un  pay  » 
voué  à la  submersion,  pu i*(|ue  les  eaux,  n'ayant 
que  peu  ou  point  d'issue  pour  s'écouler,  ne  peu- 
vent en  être  extraites  que  jwr  l'évaporation. 

Ou  ronqite  aussi  dam  le*  landes  «oiron 
800,000  Iwctarc*  de  terres  vaine»  et  vague», 
qui  sont  livrée»  à l'aliandaii , et  n'ufTreul  de 
culture  qu'autniir  des  sommités  sur  lesquelle* 
ont  été  placée»  le*  habitations  puur  n'êlre  pas 
atteinte*  par  h1*  eaux.  Au  lieu  dr*  nombreux 
trou  (M'a  u x (pic  ce*  lande*  pourraient  nourrir, 
si  die*  étaient  desséchées,  on  n’y  rencontre 
qu'une  espece  rare  et  chétive  qui  ne  *uli»i»te 
qnr  de  quelque*  plante*  broutées  au  milieu  dr* 
lagune*  où  les  maladie*  In  déclarai  chaque 
année,  rt  mi,  dan*  le*  hivers  rigoureux,  le 
manque  de  nourriture  b fait  périr  presque  en 
trjlalité.  Cet  étal  de  rhuM**  explique  pourquoi 
le*  (âlre*  de  ce»  déserts  , afin  diVluppi  r anx 
incou véuieut»  de  Imr  «jour  nu  milieu  de»  fla- 
que*  d'eaux  croupissantes,  sont  obligés  de  s’é- 
lever sur  de  hautes  écluisses  , d’où  iL»  suivent 
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leurs  troupeaux  dan*  l'épaisseur  de*  genêt*  et 
ajoncs  qu'il»  ont  à traverser  ; pouiquoi  ce  pay  * 
qui,  s’il  était  assaini,  serait  éminemment  pro- 
pre à l'éducation  des  alieillt-*,  on  tes  habitant* 
trouveraient  une  source  de  richesse*  . n'olîrc 
cependant  en  rire  et  en  miel  que  de*  produits 
gruxiier*  et  üihiguiluinls  ; pourquoi  b race  de 
chevaux  des  lunules,  si  renommés  par  leur  so- 
briété et  leur  vigueur  infatigable,  no  peut  s'é- 
tendre rt  s'améliorer  sur  uu  sol  voué  à tant  de 
causes  d'iiiiprudurtinu  et  d'insalubrité. 

| loi  superficie  du  département  e*t  de  915,1 39 


hectares,  réparti*  ainsi  : 

Terre*  laUiurable* 168,044 

Pré* 46,594 

Vignes.  40,679 

Ibis 446,61% 

Verger*,  pépinières  et  jardins.  . . . 4,604 

Osera  ir»  , auiiaies  et  saussaie*.  . . . 3,491 

Ktang* . mare*,  canaux  d'irrigation.  9,711 

Lande*  et  bruyères 394,113 

Autres  cultures 4.764 

Superficie  dr»  propriété**  Idlie*.  . . 3,855 


Contenance  im|M>sabk*.  . . 858,498 

Route»  , chemin*  , plate* , rue»,  etc.  14,890 
Rivières,  lac»  et  ruisseaux.  ....  5,490 

Tnrêt*  et  (iiHiiaiiic*  non  pradiirtir*.  . 38.087 
Cimetières,  églises , 1m ti ment  s publics.  17  4 

Contenance  non  impusalde.  . 56,641 
On  y compte  . 

45.731  maison*. 


764  moulin*  à eau  et  à vent. 

31  forges  rt  fourneaux. 

351  fabriques  et  manufacture.*. 

•oit  : 46,865  propriété»  bâties. 

Le  nombre  de*  propriétaire*  est  de.  40.549 
Celui  des  parcelle»  de  ....  . . 655,775 

Il  v DHooitAcinir . Ijr  departeninit  compte  trois 
rixière*  navigables  l'Adour, depuis  St-Sever; 
le  Gave  de  Pau,  depuis  Pry  relioradc  ; et  b Mi- 
douze,  depuis  Mont-de-Marsan.  — On  évalue 
la  longueur  totale  de  la  partie  de  leur  cour*  li- 
vrre  à b navigation  à 136.000  in.  — Le  dépar- 
tement iu*  renferme  b source  d'aucune  rivière 
importante.  La  Lèvre,  petit  fleuve  qui  drfioii- 
elie  dan»  l'Océan  par  le  iiasvin  d'Arearhon,  est 
seulement  flottable  sur  une  (a ri  le  de  son  cours. 
Les  autres  ri  vicie»  flottables  du  département 
sont  : la  Douze,  le  Midou,  le  Lu*  de  Béarn,  le 
I-uut*  . le  Ré/  et  la  Bidou/e.  — Le  littoral  du 
département  présente  de  vaste*  lagune»  , que 
l'on  désigne  dan*  k pays  son*  le  nom  d'étang». 
On  en  compte  neuf  principaux  : ce  tout  le* 
étang*  dcCazati,  de  Bisrarosse,  de  Parrnti*  (ou 
grand  étang  de  Risraroutr) . de  Mimuati  (ou 
d'Aureilhan).  dr  St-Julien,  de  Léon.  dr  Snus- 
tons,  de  Tasse  et  d'Orx.  Il»  foi  meut  une  « haine 
qui  commence  aux  limites  du  département, 
prés  de  la  Teste- de- Bucb,  et  se  prolonge  sur  un 
e»parr  HVuvirnn  145.000  m.  jusqu’à  Ha*  mine. 
— Plusieurs  de  ce»  étang»  communiquent  en- 
semble : celui  de  Gn/au  avec  relui  de  Pui  nili». 
au  mot  i*u  de  l'étang  de  Bisrarosse , et  relui  de 
Pareil  ti*  avec  l'étang  de  Mimizan,  par  uu  canal 
naturel  qu'ou  ap|*elle  le  coulant  de  Stc-Kublie. 


Digitized  by  Google 


294  LASiDKS  (département  de»). 


LANDES  (département  de»). 


LANDES  (département  de*). 


L'étaagdc  Mimiznn  a une  pusse  «pu  permet  ai» 
ru»  -iirabuijdaute*  de  »'èrnu)cr  dan»  la  mrr. 
— Le*  étang»  de  St- Julien  et  de  lrân  vint 
1«;  ils  reçoivent  le»  eaux  «l*uu  grand  nombre 
dr  prliU1»  rivière» , et  rominuniq lient  axer  U 
mer  |ur  de»  canaux  naturel»  ouverts  à travers 
k»  dune*.  — Lrs  étangs  de  .Soutlme  et  «le  l oue 
cnnimuniqueut  m*einl>l«*  («ar  un  petit  canal,  et 
l'étang  il«‘  Souslons  »e  dégorge  dan*  le  haxre  du 
yi«U"Bnufaut.  — -L'étang  d ihx  a une  issue 
qui  permet  à ses  eau»  de  »‘écx>uler  «Lui»  l'an- 
rini  lit  «le  l'Adoui . qui  forme  aujourd'hui.  de- 
puis le  Vieux- Boucau  I juu|u'«  IVuiIh m«- liure 
art uel le  du  fleuve,  une  »érie  «le  petites  lagunes. 

(xiami  «larnu.  Le  départcmeul  est  traversé 
par  T roules  royale»  et  par  1 1 routes  dépar- 
temeuUles.  La  mule  royale-  de  1M  cla»%«.  de 
Pari»  eu  Espagne  par  Bordeaux  et  Bayonne,  est 
devenue  de|Hii»  qmdqites  année*  une  chaussée 
magnifique. 

Mm  mjkoi.ooi».  Le  climat  do  laudes  e.»t 
moins  cliaud  qu’un  mi  (•«iiirroit  »’y  attendre 
d’aptes  la  |Misitioii  inéridùmaJc  du  pats.  Le 
voisinage  de  la  tuer  et  la  proximité  de»  Pv re- 
née* expliquent  «elle  douceur  de  la  lem|M  ra- 
ture. — laa»  euvirmi*  de*  étang»,  couvert*  de 
brouillard*  épais  jiendant  l'hiver,  mui  lm< 
maUaius  la**  veut*  dominants  sont  le*  vents 
d'ouest  et  de  nord-ouest. 

Paoocenu.u.  1-e  département  des  Laudes 
produit  du  froment  eu  |ietite  quantité,  Iwaii- 
mup  de  seigle,  sarrasin,  mais,  millet,  puis, 
en  quantité  suffisante  pour  la  consommation 
«1rs  habitant*.  Légume*  *cc»  et  potagers.  Aman- 
des, pruneaux,  excellent*  fruits.  rhanvie,  lin, 
safran,  garance,  pastel.  — 20,679  bfdiret  de 
vignes  produisent  annuellmietil  609,800  her- 
tol.  de  vin,  qui,  au  prix  moyen  de  6 fr.  94  r., 
donnent  4.225,072  fr.  Le»  vins  de  premier* 
classe  sont  ceux.  du  Gap-Bretou.  de  Souston», 
de  Mesttngu  et  du  Virux-lkiueaut.  Parmi  1rs 
viu*  de  la  Clui loue,  un  estime  particulii-rcmcnt 
ceux  «le  Ganiarde  et  dr  .Moult. ut.  1-jixiron 
200.1  IO0  liectol.  de  ers  vins  sont  coiiMimnit'* 
par  le»  Imlnlant»  ; le  surplus  est  livré  au  rum- 
mrrrr  d'rxpurtaimu,  ou  converti  en  eau-de- 
vie,  qui  w undrul  à Monl-de-Marsau  uni»  le 
Botu  #caux-de-vje  d'Artiiagnac , avec  les- 
quelles elle*  sont  ru  concurrence  sur  ce 
marrlié 

Des  divers  produits  d.-s  Ijimlrv,  te  plu»  im- 
pôt tant.  relui  du  revenu  le  (dus  avuiré,  est  uut 
ennüwlit  h*  pin  tnarilime,  qui  erruf  «pontaué- 
nu'iit  |»*it«>ut  dans  ce  pas».  Quoique  le  c lu-ne 
et  quelques  autre-»  Cwiht*  *’>  élcvcnt  aussi  à 
de  grandes  dimensions  . ils  sont  générideraeiit 
peu  rrspeclé*.  Dévoré»  à leur  naissance  |ur  tes 
troupeaux,  à cause  du  déplorable usage  du  par- 
cours, en»  «|UÎ  survivent  «uut  mutile-»  plutôt 
«pi 'exploités , et  l'on  ne  voit  giieie  de  beaux 
rhénes  qu’autour  de*  habitation»  ; r’e.U  là  ou 
l’on  peut  juger  de  quelle  admirable  végétation 
le  terrain  e*l  .suserptible.  On  remarque  aussi 
dans  le  Maramin  de»  forêt*  de  elièiu-*-|jégrt 
d’une  hauteur  et  d’un  diamtHrccxtraordinairr», 
et  sur  le»  revers  «les  coteaux,  à l'exposition  du 
sud-ouest,  de»  châtaigniers,  et  uièuie  «piclqur» 


hêtre*  fort  U-aux.  Mais  re  «pii  surtout  mérite 
d’être  observé,  cVst  le  volume  et  la  *aveur  de* 
fruit*  et  de*  légume*  «pii  rioi<neut  dans  1rs  jar- 
din» «pie  1rs  gante»  de*  dîme»  oui  formes  dan* 
le*  sables  des  vallons  à jiortie  de  leur*  catiaue», 
à Mouleau , à Pûpiev,  sur  le  liaasin  d’Aira- 
chou,  au  Flamand,  commune  d’ilimrtiu*.  ci  au 
Venlou  pré*  la  (milite  de  firsve.  C’est  la  aussi 
ipi’on  trouve  des  pâturage*  qiri , malgré  leur 
iupn  l uu  pin  terne,  sont  rejietidaiil  »i  uibxlarv- 
tiels  par  la  nature  «les  herbes  la  plupart  aroma- 
tique» qui  y croissent,  <|ue  le»  vaches  qu’on  y 
nourrit  doiuieiit  un  lait  aliondant  et  d’un  goût 
exquis  ; c’est  la  «meure  que  quelques  Imiumes 
lal m lieux  mit  établi  «le*  prairies  artificielles, 
qui.  par  Irur  produit  cl  la  «(iialiléde  leur*  lier- 
brs,  prouvent  tout  le  parti  qu’ou  tirerait  de  ce* 
valluik»,  »i  1rs  dune»  «pii  le»  entourent  étaient 
fixées.  — Ir*  bestiaux  , qui  indépendamment 
de  leur  utilité  comme  moyeu»  d’eugrni*  sont 
dans  liMi»  1rs  pays  une  «le.»  branches  les  plu» 
lucrative»  th’  l’agnnilturr,  ne  présentent  «Lin» 
ceux -ci  aiiriiiie  chance  dr  profit.  Mal  nourris, 
assujetti*  à un  l«•gime  destructeur,  il»  sont  sans 
utilité  comme  sans  valeur  ; sans  utilité,  puisque 
le  lait  des  vache»  ue  vert  à auciiti  des  usages 
aux  quel,  il  pourrait  être  si  utilement  emploi  é; 
«pie  la  laine  de*  montons  est  «le  la  (dus  mau- 
vaise «pu.  h té  ; que  In  petitesse  «les  chevaux  em- 
pècht'  qu’il*  ne  soient  aiTrrtrâ  a aurun  des  tra- 
vaux de  l'agriculture.  On  ne  nounit  donc  que 
le  Inlail  uéervvaire  au  Lalmuragr  ; mais  il  tic 
donne  jamais  assez  d’engrais  pour  tenir  le*  ter- 
re» cultivées  «la u»  le  meilleur  élal  possible.  — 
Nombreux  troupeaux  dr  1V<«*>  à laine.  Quan- 
tité de  dirnw.  IVim  dit»  de  Imis,  dont  la 
chair  est  estimée.  Volailles,  abeilles.  Grand  et 
menu  gihier.  J'olsmmi  de  toute  espèce  «l'étang  et 
de  rivière. 

Miria«t.ouiv.  Mine*  de  fer  en  grains,  en 
hancs  et  en  roche»  . pre»«|ue  à la  »uperfic»e  du 
»nl.  Cristaux  «h*  sulfate  de  fer.  Mira,  houille, 
(arriérés  de  niarbiv,  de  pierres  de  taille  tre*- 
variét-s.  de  gre»  à paver,  quartz  , «h*  plâtre  en 
roche»,  «le  pierre*  lithographiques,  craie,  ocre, 
marne.  Alumine.  Argile  supérieure  à celle  de 
Soiregueminrs.  l'une  de*  plu»  belle*  de  France. 
Terre  à creuset* , Fossiles»  rare*  «*t  curieux. 
Tourbières.  Mmes  de  bitume,  dr. 

Suimu  »i«iMui  à Arjuzanx.  Kscalan»,  la 
(Doricnie,  Monl-de-Marsau,  t kmes.se.  Castels, 
l).ix,  ( .amaiih*.  St- Laurent.  Lit-et-Mixr,  l’an- 
delou,  Eouillcmi.  Prêcha  cq, Swbttne,  Sauguar, 
Sort,  Terri»,  Duuzacq,  Sl-L«m}jere.  Maylu, 
Ihmstiu,  etc, 

Ivbiitiu  it  com xi»  ncr.  Fabrique*  de  gnu- 
ses  dra|>ei  ie» , jKHene  façon  anglaise,  faience , 
nqueur*  hue*  : six  forge»  et  hauts  fourneaux  ; 
six  fabriques  de  noir  de  luinée.  Fuuderie  de 
résilie,  poix,  goudron.  Verre  ri—.  PaprUm. 
Tannerie*  renommée*.  I)i»tillei  ie*  d'cuux-de- 
vh-.  Brasseries.  Teintureries.  Huilerie*.  — Ex- 
ploita Imhi  de*  vapiiutpii  rouvrent  le*  landes. — 
Piéjxiratioii  des  jamlioua  délicats  cutuius  sous 
le  nom  de  jamlaMi*  de  BayuiitH*. 

Cammrrce  de  grains,  viu»,  caii\-dc-vic,  lé- 
gume*, huile  de  lin,  fruits,  malien*»  résineu- 


ses, rire,  miel,  prilrterirs.  cuir*,  laine»,  bes- 
tiaux, jXirrt  gras.  Oit*  grasse»  , «aires  rt  mil- 
fîtes;  orlnlau*  de  table.  Bois  de  marine  et  de 
charpente,  etc..  — Entrepôt  du  commeire  entre 
la  Fraure  et  l’F>pagne. 

Koiri*.  135  foire»  environ  ne  timneot  dan* 
plu»  de  45  commune*.  On  r vend  principale- 
ment des  groins,  toute  sorte  dr  iiestiaiix.  oo- 
tamment  dr»  (Mire*  gras  : de*  chevaux,  de»  mu- 
les, des  mulets,  des  ànrs  ; (ht  laine*  du  pas», 
de»  étoile*  gruasieres.  de»  |«èrvt».  On  Irunva 
spérialement  du  liu  à Sonie,  de  la  rire  à l-i- 
Imubevre,  Kuqttriort.  Salue»  ; «le  la  résine  à 
1 aria»,  à Lniiouiiey  re  ; des  oie»  a Sl-tW-oms-de- 
Maronne. 

Muni  a v >▼  i ««ura.  Ixi  vastes  rxpnee*  nmt- 
pé*  par  le*  landes  sont  mtermmpus  p;ir  dr» 
village*  où  résident  un  grand  nombre  de  fa- 
mille* trés-|iauvrv»  et  qiu-lques  propriélatm 
fort  rirbe*.  Don*  une  soriélé  prrlcctiouiii-e.  «le* 
nuance»  inM>n»iblr»  mini»seiit  le»  diverse*  po- 
sition* assignée*  jwr  la  fortune  : elle*  adoucis- 
scol  même  1rs  cou  traite*  trop  hru«quex  «le* 
nmlriT»  entre  «die*.  Ici  rira  tir  prrporc  la 
transition  du  désert  au  pays  le  mieux  cultivé, 
de.  la  caliane  du  (myxau  à la  drmranr  d’un  ri- 
che pnqinétaire.  A l'aspert  de  ce  que  la  misère 
réunit  de  (ilu*  affligeant  sucrivle  l'appareil 
d'une  grande  recherche  dans  tout  re  qui  |»euf 
coutrilMirr  à l'agréraent  de  la  vie  et  au  laMibeur. 
Luc  maison  ombragi'v  ]mr  de  braux  arbres,  et 
eutmirri1:  d’un  tapi»  de  veidure,  aunnnec  l'ai- 
»ance  et  le  liou  goût.  Dans  l'intérieur,  une  dis- 
tribution Commode , une  extrême  propreté, 
coulirment  ridée  que  I on  s’était  faite  «h*  oc  sé- 
jour, et  birulcit  l'hospitalité  déploie  tout  »ao 
luxe,  comme  |*>ur  faire  oublier  au  voyageur 
le*  fatigue»  et  l'eunui  au  prix  desquels  il  lui  a 
fallu  acheter  une  aussi  ilaltrtur  rérepliuo. 

Le  physique,  comme  le»  munir*  de  la  classe 
rirhe,  offre  aUMti  le  contraste  l«-  plu*  Irap- 
|v»nt  avec  le»  fuîmes  giélrs  et  la  rudew  de  la 
cliiMc  indignité.  Lue  stature  éir«ée,  de  livltai 
lonne*.  un  air  ouvert,  de»  manière*  distin- 
guéx's,  fruits  d'une  ln-uiribf  éducation , foot 
douhT  si  deux  race*  bien  distincte»  n'oni  pa* 
«uiginai muent  concouru  à former  la  (Mqmla- 
tioo  de  ce  pay*  ; mais  bientôt  la  rr flexion  indi- 
que la  cause  de  la  di»( orale  «bu*  la  dilFérenrc 
du  r cgi  nie , des  habitude*  et  de  rédiicalion. 
Ainsi,  comme  l’Arabie,  le*  Landes  out  leur* 
oasis,  et  présentent,  ou  milieu  des  désert»  et  à 
côté  d'une  populaliou  chétive  et  iguoraulc,  une 
nature  plu»  favorisée  et  tous  le»  durmet  de  la 
civ  il  nation. 

Le*  jinysan*  landais  mrnnii  un  genre  de  vie 
tout  à fait  rustique  et  p«v»que  sauvage  ; ils  ha- 
bitent dan«  des  cabane*  ivjf«*e*.  nul  cntisirtn- 
te»,  et  eurore  plus  mal  meublée*  : La  (dupait  ne 
«ml  même  que  «le*  traies,  afin  «le  pnuvnir  plu* 
faciUmeot  le*  transporter  d'un  lieu  à un  autre. 
Il»  courheiil  n lenr  sur  «les  peaux  de  niootuo*, 
et  un  capot,  (nteillratent  de  peau  dr  mouton, 
leur  vert  «le  nmvertiirr.  Dr*  vêtement»  gros- 
siers, toiijuur»  mal  assorli»  à la  trm|>èrnttire  du 
climat,  le»  orrableut  (iciidatit  l'été,  «ans  1rs  pré- 
server du  froid  pendant  l'hiver;  mai»,  umm- 
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riant»  *ur  Irur»  Im-mmii»  coin  nu-  sur  leur»  jouis- 
Hiifrt,  l'idée  d’un  diaugemrnt  ne  »r  présenté 
jamais  à Irur  iujrtiic  iniagi nation.  !>*»  Iciumra, 
1rs  jour»  de  travail , au  lieu  de  cmllr,  mettent 
dru»  ou  trois  serviette»  ru  forme  de  capote  ; 
nu l>.  le»  jours  de  fête  ou  de  cérémonie,  elles  «e 
|>an-iil  d'uu  habillt-mml  «mw  élégant  , rt  leur 
bouuet  c*t  orne  de  larges  lia  r lies  dentelées  «le 
rouge.  — Lrs  Landais  agreste»  soûl  d'une  taille 
non  rune  rt  d’un  caractère  assez  doux,  qooiqur 
peu  ouvert  et  dissimulé.  O peuple  possédé  jm-u 
de  chose,  mais  ce  peu  qu'il  a ne  lui  apparUcot 
plus  d<  s qu'uu  être  touillant  Ir  rédum:  : l'iu^ 
trurlioii,  qui  lui  manque  absolument,  n'aurait 
ru  re  genre  rien  à ajuiiter  à se»  heureuse»  in- 
clinations. L'hospitaiilc  est  daus  le  pas»  une 
vertu  d'instinct  ; un  l'exerce  avec  un  empresse- 
ment qui  ferait  croire  que  le  service  est  pour 
relui  qui  le  rend.  A toute»  tes  époques  de  l'an- 
née, l'étranger,  quel  qu  il  soit,  e»!  assuré  dette 
accueilli  dan*  la  plus  nrlic  connue  dan»  la  plu» 
pauvre  liabitalîuu  Us-  ce»  déserts  , d’y  trouver 
de»  soins  aflcelueux,  des  prés  malices  qu'on  lui 
réinsérait  dan»  nos  grandes  ville». 

Cm  rustiques  halMlant»  des  Lande»,  au  lieu 
de  chapeaux,  jioi  lent  une  barirlte  à la  uiautrre 
de»  liéarnai»  ; il»  finit  usagr  d'un  gilet  fort 
court,  avant  de»  niant  he»  qui  leur  viennent  jus- 
que sur  1rs  |Hiignets  ; par  dessus  est  uu  autre 
gilet  dont  la  manche  ne  dépasse  (Hiint  le  coude. 
Le  tout  est  surniuulé  d une  espece  de  dolimau 
de  |M‘nu  tir  mouton  dont  te  poil  rat  ru  dessus, 
qui  tantôt  fonda-  jusque  sur  les  talon»,  mois 
qui  oulinaimnmt  lie  va  que  jusqu'à  la  cein- 
ture de  la  culotte.  Au  lieu  de  lia» , il»  portrut 
ils*»  cqém  de  guêtre»  qu’il*  rrrouvreul  d'une 
demi -peau  de  moulnii  uvve/  nul  attaehée  aux 
extrémités.  Le»  berger*  mettent  ordiuairrmeut 
par-dessu»  tout  cet  arcoutrerarul  un  grand  inati- 
leau  de  drap  gus  sale  ; il»  oui  sur  la  tète  uu 
rupin  bon  drprudant  du  même  manteau,  qui  est 
garni  de  lw» iules  terminent  «ai  pointes  Iwriolérs 
de  ronge,  et  ornées  de  crins  de  cheval.  Comme 
il  est  diilinle  de  marcher  daiL»  Ira  sable»  et  dans 
Ira  flaques  d'eau  dont  le  sol  de»  I oindra  rat  cou- 
vrrt , il»  *e  servent  de  longues  éctuuucS  uooi- 
ttnrs  changucra.  L'agilité  arec  laquelle  il*  mar- 
chent ainsi  juché»  sur  ces  haut*  rebutas  est 
i-liiiuianlr;  un  cheval  au  trot  ur  peut  Ira  sui- 
vre. Ü*u»  rei  état  il»  tiennent  toujours  un  long 
Itàlou  dont  ii*  «*  servent  pour  Ira  aider  à fran- 
chi» d«  » losftàt  qui  oui  quelquefois  vingt  pied* 
de  l-rge.  Quand  il*  veulent  mettre  leur*  cdta*- 
w» . il»  montent  sur  le  haut  d’uur  armoire  ou 
»ur  le  mouleau  de  la  cheouuée , qui  rat  ordi- 
nairement fort  élevé;  mai»  ce  moyen  n'est  pa» 
nécessaire  à la  plupart  ; ils  savent  fort  bleu  se 
relever  de  terre  avec  le»  ehanguré»  le»  (dus 
1 ta  u te». 

Ici,  comme  dan»  une  grande  partie  de»  dé- 
partement» v o mu»  de»  l’v  renée»,  je  besoin  force 
une  portion  du  peuple  u voyager  presque  tou- 
jours , soit  pour  I raiioporlcr  au  loin  le  superflu 
des  produits  de  la  contrée,  soit  plu.ot  pour 
aller  chercher  le»  objet»  de  consommation  le» 
plus  essentiels  qui  y manquent.  Pendaut  leurs 
voyage».  Je»  Landais  ont,  c ultime  1rs  autre» 


peuple»  pyrénéen» , de»  iüiIhuu  fixe»  et  inva- 
riable* : choque  bouvier  conduit  un  petit  char 
traiué  par  deux  bu?ufs,  et  porte  avec  lui  mi 
nourriture  et  celle  de  res  patients  animaux.  Il 
u'a  polir  lui  qu’un  mauvais  pain,  mal  petri , 
excessivement  cuit,  forme  de  faruir  de  seigle  ou 
de  mai*  grossièrement  tamisée,  et  qu'il  aioi- 
Miiiue  quelquefois  avec  des  sardiura  de  Galice. 
U donne  à scs  Urufs  de»  tijjr»  sec  lira  de  pani*. 
auxquelles  il  a ajoute  un  |ieu  lie  miu  ou  de  »**1. 
ou  de  résidu  de  la  farine  de  la  seinenrr  de  lin. 
dont  ou  a extrait  1‘ huile,  et  qu’il  a eu  mjki  de 
pulvériser  de  nouveau.  Apre»  Ira  avoir  forcé» 
ru  quelque  sorte  à prendre  cette  nourriture,  il 
le»  lâche  sur  la  lande . songe  enfin  à lui,  dort 
trui*  heure» au  plu»;  pui»  il  part  avec  le  reste 
de  la  car  avant-  et  s'achemine  ver»  le  lieu  de  *a 
destination. 

la1»  liabilaliou*  de  ce  peuple  sout  peu  éle- 
vée» et  la  Inilun-  eu  rat  écrasée  ; au  centre  rai 
oivliuairameiit  une  pièce  comimuie,  et  un  feu 
autour  duquel  se  rêuuusent  tous  le»  habitaiiLs 
de  La  maison  ; le»  autre»  chambres  soûl  êtroj- 
le».  busse»  rt  Uuuiidr»  ; le  sol,  assez  mal  battu, 
tient  lieu  de  carrclruienl  et  de  plancher  ; ce» 
c ha  mines  IM-  sont  séparée»  Ira  Mie*  des  autres 
que  par  de»  madriers  presque  brut»  et  mal 
jouit*,  ou  par  des  torchis  eutr'ouve  t»  en  plu- 
sieurs endroit»  ; l’air  ne  s’y  renouvelle  jamais 
par.'ailcinriit  ; de  petite*  htcarura  J tiennent 
heu  de  croisera,  H la  lumière  du  jour  u’y  |ré-- 
nrtre  qu’avec  pesne  : le  froid  et  le  chaud  »’y 
font  sentir  avec  une  égale  intensité.  Ce»t  daus 
ce*  sombres  demeures  qu'au  place  de  mauvais 
grain!»  où  reposent  ce»  homme*  lalwncux  et 
faillie»  . entassés . pour  ainsi  dire , le*  un»  sur 
Ira  autres,  le  plus  «an eut  entre  deux  lit»  de 
plume;  cour  lie  d’autant  plu*  malsaine,  dit 
M.  I hure,  qu’uu  y éprouve  une  chaleur  incom- 
mode, ou  dra  sueurs  aussi  luurate»  |i«r  h-ur  ex- 
cès que  dangereuse»  |>ar  l«*  suite*  d une  sup- 
pression presque  iuévitaide. 

Dm  Mo»  iDamniu:in.  Le  département 
des  lourdes  a pour  ekief-liru  Mont-de-Marsan. 
Il  envoie  trois  représentant»  à la  chambre  de» 
députés,  et  rat  divise  ni  3 arrondisse  meut*  ou 
sous- préfectures  : 

Mont-de-Marsan.  H ranl.  94,145h. 

Dax 6 103,345 

Sl-Sever 8 — 88.587 

28  ranl.  288.077b. 

31"  con»erv.  de*  furèls  (chef-l.  Bordeaux). 

17*  arr.  de*  mine»  (chef-h  Moulpellicf). 

— Il'  divisiou  militaire (clu-f-l.  Bordeaux). 
Evêché  et  école  secondaire  eodéaiasliqiie  à 
Aire.  Séminaire  diocésain  à Dax.  28  cure*, 
224  succursales.  — Collège»  coimuiuiaux  à 
Aiir,  à I>ax,  à Mont-de-Marsan  et  à St-Sever. 

— Sociétés  d’agriculture  , art*  et  commerce  à 
Mont-de-Marsan . 

Biographie,  la  partie  de  la  Gascogne  dont 
acte  formé  le  département  de»  Landra  est  le  lieu 
de  naissance  : 

De  saint  Viscurr  ut  Pscu. 

Du  v icomte  ii'üaTNu,  si  digue  d’éloge  pour 


l u conduite  lors  de*  massacre*  de  la  Sl-Rarthé- 

! lany. 

Du  fameux  captai  de  Uurh  J.  na  (iuiur. 

| Dr»  priulrra  Lsaaixi*  et  Jm. 

Du  graveur  (•RSTiunir. 
lin  mathématicien  ho  hua,  inventeur  du  cer- 
1 rie  qui  porte  sou  nom. 

Du  ré-Jrhn-  chimiste  Dxacri , uiemhre  du  sé- 
nat conservateur. 

Du  littérateur  Dcbaoca. 

De  l'agi Uiioim-  Purim  lift  ( ju. 

IV  Ronia-Dico*,  membre  du  directoire  et 
M-coud  cumul  de  la  république  française. 

Du  marri  lui  l'Ducao*. 

Des  généraux  Daahicac,  Dubaul-,  Umiu, 
Mahassis  , f-iMiiMM  . a'AsoonrT,  Uuzw, 
Lirrun,  Lavimht,  I.auovti:  , Izisi^iuiu, 
Mosu  , Pmi»,  Soi  *nun,  etc.,  etc. 
Bibliographie.  Duutr.  Mémoire  tur  la 
mriUeurr  manière  Je  tirer  parti  tirs  landes 
Je  Horde  aux,  tjuant  à la  lullure  et  à la 
population,  i/tu  a remporte  le  prix  en  1778, 
au  jugement  Je  f om demie  de  Bordeaux* 

in*.  1776. 

Desmphon  abrégée  du  departement  des  Lan- 
des, publier  par  T administration  départe - 
mentale,  in-8.  an  ru, 

Tuons  (Jean).  Coup  d'ail  rapide  sur  les  lan- 
des du  département  de  ce  nom,  in-8.  1812. 
IIaisssz  (le  linroD  d').  Etude  adminr-tratu-e 
sur  les  lamies , ou  Collection  Je  mémoires 
rt  d“ e*  rit*  relatifs  à la  euntrée  renfermée 
entre  ta  Garonne  et  f .4 Jour , n-8,  1826. 
I.iski>vnt.  îSolice  géologique  sur  iqueh/ues 
points  du  département  des  Landes,  suivie 
d'Observations  sur  les  dunes  de  Gascogne. 
S vi  » rot  ai  . vs  (J.-R.).  Opuscule  sur  les  miné- 
raux des  Lamies,  1815. 

St-Aviaiv» ( Jean-FI.  B. de).  Prétisif  un  voyage 
agricole,  botanique  et  pittoresque  dans  Us 
Landes,  iu-8.  1790. 

St-Sacthua.  Voyage  à Bordeaux  et  dans  les 
Landes,  in-8,  lig.,  an  *i. 

Dirivf . Es  fruit  ,f  un  royege  agronomique 
Jmt  dans  f été  de  1809  an  sud-ouest  de  la 
France,  suivi  Je  Vues  generales  sur  la  cul- 
ture des  lamies  que  se  partagent  les  trois 
Jeq/artcmrnts  de  la  Gironde,  des  Landes  et 
de  Ixsl -et -Garonne,  iu-8,  1812. 

RasMostiftA  (Nic.-Thcod.).  Mémoire*  sur  les 
dunes,  et  particulièrement  sur  celles  qui  se 
trouvent  entre  /Ai  i orme  et  la  pointe  de 
Grave,  à f embouchure  de  In  Gtrarule,  in-8, 
1796. 

Taxais.  Rapport  tur  les  dunes  du  golfe  de 
Gascogne,  iu-8. 

Yavdumit  (Henri).  Mémoire  sur  le  défri- 
chement des  landes,  in-8,  van»  date. 

Tuons  (Jean).  Essai  (T une  chloris  ou  J lare 
du  département  des  l Andes,  |<ctit  in-8,  an 
xi  (1798):  uc-  édit.,  in-8,  1803. 

Pons  né  n Càft».  Mémoire  sur  f amélioration 
des  Met  à l ni  ne  du  M par  terne  ni  de*  Lam- 
drs , lu.  et  une  carte,  iu-8,  t8t'6. 

IlHsCBAMr*.  Des  travaux  à faire  pour  l'assai- 
nissement et  . la  culture  des  landes,  iu-4, 
lig.,  1832. 
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Joi'txm.  .Xotice  sur  les  produits  naturels 
de»  Landes  et  de  ta  Gi ronde,  iii-8. 
Entreprise  d’exploitation  et  de  ro/onisation 
de » lande»  de  Fardeaux  (SI. Huis  de  1a  com- 
pagnie), iu-8.  1834. 

SMMomw  (J.-B.).  Guide  pittoresque  du 
■voyageur  dans  te  département  des  Lan- 
de», orné  de  ta  carte , portrait*  et  vue*, 
établissements  J eaux  minérales  et  tes  châ- 
teaux pittoresques,  tes  édifice»,  monuments, 
sites  remarquable»,  etc.,  iu-8,  1885. 
MoRTKMAtrr  dr  Pomr  (le  I toron  île).  Forage 
dans  tes  landes  de  Gascogne,  et  /(apport  à 
la  société  roi  ale  et  centrale  d ’ agriculture 
sur  la  cotonie  d Arcarhon  , in -8 , fig.  , 
184<J. 

Baui  »a  (J.-B.).  Iss  /stades  en  1826,  in-4, 
1886-1838. 

De  ta  nécessité  d un  port  sur  les  côtes  du 
golfe  de  Gascogne  , et  Xotice  sur  les  an- 
cien* marin»  du  Caft-Drelon , etc »,  iu-8, 
1814. 

Siw  (F.-CJi.).  Mémoire  sur  le  canal  des 
grandes  landes,  établissant  la  jouciiaa  dé- 
finitive de  F Adour  ci  la  Garonne,  iu-4, 
1841. 

Dt-'FAt  (Ant.).  l ues  nouvelle»  sur  la  médecine 
pratique  du  département  des  /xsndcs... 
Annales  de  la  société  economique  d agricul- 
ture, commerce,  arts  et  manufactures  du 
département  des  /.ondes,  in-8. 

Y.  aussi  : (iviuii , Rtmü.iu , Cap-Bafto*, 
Dax  , Moxt-ur-Mxrvxx  , Poullos  , Pré- 

CHtCQ,  'I  im.i*. 

LANDES  (le*),  vg.  A ce  y r on  , coin  ni.  et  £3 
de  Duna  ré*. 

I.  ANDES  . a g.  Calvados  ( Normandie),  air. 
H à 83  k.  de  Cacu  , eanl.  cl  F!  de  Villcrs-Ilo- 
cage.  Pop.  417  h. 

l.AXDKS  . Itg  Ckarente-lnf,  ( Sa  in  loupe  ) , 
arr.,  tant.,  E «'*  à 8 k.  de  Sl-Jean-d’Angrlv. 
Pop.  753 1». 

l.AXDKS  , vg.  H. -Garonne,  comm.  de  Bla- 
jan , E de  Boulogne. 

l.AXDKS.  A g.  lx»ir-ei-Cher  (Waisois),  arr. 
et  à 15  k.  de  Blois,  cant.  d'Ileiliaull , Kde  La 
Chapelle- Yeudomoise.  l'op.  880  h. 

l.AXDKS  - ST  - S l.»1  FOX  ( b ) , vg.  Orne 
( Normandie  ) , arr.  et  a .11  k.  de  Dnmfrout , 
cm*,  et  D3  d’Athis.  Pop.  536  h- 

l.AXDKS  les),  vg.  Maine-et-Loire , mm  ni. 
et  GESd'lugrutde. 

I.AXDKS-GENUHSOX  (le*),  vg.  Vendée 
(Poitou),  an.  et  à 40  k.  de  Bourbon-Vendée  . 
eanl.  de  Morlagne-sur-Sèvre , K de  Tifl'augcs. 
Pop.  1,051  b. 

I.AXDK  KtB-DflOME  ( la),  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 35  k.  de  Baveux , cant. 
et  K de  Gaumont.  Pop.  80.1  b. 

I.AXDE-M  H-EI  RE  ( la),  vg.  Orne  ( Per- 
clwj,  arr.  et  à 30  k.  de  >lor lugne-siir-Huinc  , 
eanl.  et  r*’  de  Lnngni.  Pop.  663  b. 

USDES-VlWl,|,ES-CT-mVB»  ( les  ), 
vg.  Seine- /uj.  ( Normandie},  arr.  et  à 17  k.  de 
Ntufcliild-co-hray . cant.  de  Hlangy , K d’Au- 
male.  Pop,  385  h. 

LAN DEVANT,  lag  Morbihan  ( Brelagne  ) , 
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arr.  et  à 85  k.  de  Lorient,  cant.  de  Phiviguer, 
E d’Hetmebont.  KF.  Pop.  1,314  h.  - Com- 
merce de  chevaux.  — Foires  1rs  28  fév ., 
5 avril,  15  niai,  1 1 juiu , 4 juillet , 89  sept,  et 
85  nov. 

LANDE- VA  CDFJIO.NT  (la),  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr..  cant.,  K et  à 7 k.  de  \ ire. 
Pop.  216  b. 

LA  X DEY  EX  X EE  , Fiadann  For  tu»,  Imirg 
maritime,  Finistère  (Bretagne),  arr.  et  à 85  k. 
de  CJiàtraulin  , cant.  de  Ouzon  , E3  du  Faon. 
Pop.  H38  h.  — - Etablissement  de  la  marée  , 
3 (mire*  30  minute*.  — li  doit  .-ou  origine  à 
l'abbaye  de  non  nom,  fondée , à ce  que  Ton  pré- 
munie . ver*  la  fin  du  iv'  surir  jmu-  le  roi  C rat- 
ion , qui  s'v  relira  âpre»  la  destruction  de  la 
cité  d'Is,  et  y fut  enterré.  Gusdrstein,  attbé  do 
Landrv  innée . raconte  naiverneut  que  le*  reli- 
gieux de  cette  abbave  ne  mouraient  point.  Con- 
sumé* par  les  austérité»  d une  vie  pémU-ute  , 
ces  religieux  se  plaignirent  de  ut*  plu*  voir  le 
terme  de  leur*  soutira  un-*.  Saint  Guénolé  fit 
rentier  In  mort  dans  ses  droit»  : mais  , pour 
laisser  quelques  trace*  du  piemier  miracle,  elle 
fut  awiijetlie  a ne  prendre  que  les  plus  ancien*, 
cl  ils  ne  mouraient  que  selon  levir  rang  et  leur 
àgr-  Toutefois  la  confiance  qu'avaient  les  jeu- 
ne* religieux  de  vivre  lungtemps  ayant  causé 
quelque  relâchement  dau*  In  discipline  motinv- 
tique,  le  ciH  irriiil,  dit-on,  le*  rho-c*  dan»  leur 
étal  naturel  , et  la  mort  prit  les  jeune*  et  le» 
vieux,  sans  ordre  et  sans  égard  pour  leur  âge. 

LANDE  VIEIL!.  K vg.  I endcr{  Poitou  j,  ait. 
et  à 16  k.  des  Saille*,  cant.  et  K de  St-Giilev- 
«u^Vie.  Pop.  405  h. 

I.ANDEVII.I.E  , vg.  //.-Marne  (Champa- 
gne) , arr.  cl  à 35  k.  de  Vawy  . cant.  de  Don- 
taincourl,  K deüailly.  Pop.  81  b. 

LAXDKYHAT,  vg.  Cnnro/(Auvngiie),  ait. 
et  à 80  h.  de  Muret  , cant.  et  K d'Alhinche. 
Pop.  459  h, 

LAXDIFAV,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  h 
19  k.  de  Vers  in*  , caut.  de  Nouvion  , E de 
Cuise.  Pop.  1 ,000  h. 

l.AXDIGOU,  vg.  Orne  ( Normandie),  arr. 
et  à 7 k.  de  Domfrout , cant.  et  C3  de  Fier*. 
Pop.  761  II. 

I.AXDKX  (le),  vg.  Eure  ( Normandie),  arr. 
cl  à 83  k.  de  Pont-Audcnier,  rant.  de  Boutât  , 
K de  Bourg-Adwrd.  Pop.  845  h. 

I.  AVOIR  AS  . vg.  Gironde  ( Gnirmic  ) , arr. 
et  n 48  k.  de  Boixiraux  , rant.  et  K de  Poden- 
»ac.  Pop.  2.336  h.  — Foires  1rs  3 et  4 fév., 
28  mai , 17  août  et  1 1 nov. 

LA VDISAEQ  , vg.  Orne  (Normandie),  arr. 
et  à 9 k.  de  DonifixMit , cant.  et  K de  Fiers. 
Pop. 1.840  h. 

I.AXDI  VIS!  Al*,  jolie  petite  ville  , Finistère 
( Bretagne),  arr.  et  à 23  k.  de  Morlaix,  cbef-l. 
de  rant.  Cure.  Cite  d'étape.  (g.  \y.  A 561  k. 
de  Ppris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3,817  II. 

Cette  ville  est  située  sur  une  colline  d’uù  l'on 
jouit  d’un  horizon  fort  étendu  ; elle  est  bien 
Wtie  , liicn  percée  et  bien  pavée.  Ou  y remar- 
que  une  licüe  église.  paroissiale  surmontér  d’un 
clocher  à fièclie  d’une  architecture  élégante  et 
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haixlir  ; vu  de  loin  , et  sous  certains  aspect* , 
le»  pilastre»  léger*  qui  le  .soutiennent  di» ju- 
rai s vent  à l'u'il , et  il  semble  eu  quelque  sorte 
Mivjictulu  le*  air».  Partout  dans  le  Finis- 
tère. et  particulièrement  dans  la  jiartie  qui  for» 
niait  i’anrieu  éxéché  de  ljéuu,  on  rencontre  des 
clochers  du  même  gara  : à quelque  différence 
jires,  tous  sont  du  jdu*  joli  effet  et  dessinent 
dan*  la  jienqirctive  de  la  mauinc  la  plu*  pilto- 
resque  ; quelqurs-ou»  étonnent  jwr  l'extrême 
hardiesse  de  leur  construction.  — A gauche  de 
l'église,  sur  une  grande  place,  s'élève  une  halle 
neuve  qui  fait  le  contraste  le  jilu*  frappant  avec 
tou*  les  édifice*  de  même  destination  répandus 
dans  la  Brrlagur.  — Foires  le  2*  mercredi  de 
chaque  mois. 

LAXDIVY,  bg  Mayenne  (Maine),  arr.  et  à 
40  k.  de  Mayenne,  chef-l.  de  caut.  Bureau 
d'enrrgUt.  à Coron.  Dire.  E de  Fougerolle». 
Pop.  1,950  h.  Dans  uu  pay»  couvert  et  nlion- 
datif  ni  pâturage*.  — Foires  le*  88  mars  , 
21  mai,  4 juillet , 10  août  cl  11  déc. 

LAXDOGXE  , vg.  Pu \ -de- Dôme,  comm.  et 

de  l'ontauiiiur. 

LAXDOX V1LLEKS  . vg.  Moselle  (pays 
Messin  ) , arr.  et  à 18  k.  de  MHz  , cant.  de 
Fange,  23 de Courcclles-Cliaussy.  Pop.  186  h. 

LAXD41RTIIK  , vg.  U. -Garonne  (Comiutn- 
ge»  ) , arr..  rant.,  K ri  à G k.  de  SM«audeus. 
Pop.  521  h. 

LAXIHIS  , vg.  H.-Ixfire  ( Languedoc),  arr. 
et  à 85  k.  du  Puyr,  eanl.  et  K de  Pradclles. 
Pop.  91*0  h. 

iJkNDOL'VILLE  , vg.  Eure-el-/xsir  (Beau- 
ce)  , air.  et  à 17  k.  de  Dreux  , caut.  et  K de 
tJiiitraiuicuf-cn-Tbinierai*.  Pop.  48  h. 

I.AXtHlCZV- LA-COUR , vg.  Aisne  (Picar- 
die), arr.,  caut.,  K et  à B k.  de  Vervüu.  l'op. 
523  b. 

LANDOUZY-LA-  VILLE  , vg,  Aisne  ( Pi- 
rardir),  arr.,  K et  à 10  k.  de  Verviiu  , caut. 
d'AiiUmltiii.  Pop,  1 ,660  h.  — Fabrique  de 
vannerie  fine. 

LAXIHIY,  'g.  Seine-et-Marnr , comm.  et 
r-:  de  lu  Maison- KiMige. 

I.AN  DBA  Y,  vg.  Charente- 1 nf.  ( A uni*  ) , 
arr.  et  à 88  k.  de  Kochrfort -sur-Mer,  caut. 
d'Aigndcuille,  C3  de  Surgere».  Pop.  768  h. 

LAXDRECIKS  . Ixsndericiaeum , J xtndre - 
ci  uni,  petite  et  tri'vforte  ville.  Nord  (Hamaut), 
arr.  et  à 17  k.  d’ Avenue* , cbef-l.  dr  cant. 
Place  de  guérie  de  4'  classe.  Dire,  (iilr  d’é- 
tape. K*  KT.  A 188  k.  de  Pari*  pour  la  taxe 
des  lettre*.  Pop.  4,111  h.- — Tsrraiv  tertiaire 
inférieur. 

Autrefois  diocèse  de  Ombrai , jinrlement 
de  1 louai,  inteiulaure  dr  Maubctlgc  , prévôté 
myale,  recette,  gouvrrnemml  jsirliculirr,  cou- 
vent  de  carmes. 

Land ttrir*  n’était  au  xi*  siècle  qu’un  simple 
village  ; Nicola*  , seigneur  d’Avesne*,  y coas- 
Inusit  un  chitrau  ni  1150,  et  une  ville  ne 
tarda  |K>int  à *’y  former.  Devenue  |*lace  forte, 
Latulrrcir*  subit  plusieurs  foi*  les  conséquences 
de  la  guerre  : dlc  fut  prise  ni  1477  par  le* 
Français,  qui  riureiHliemit  ni  se  retirant  ; elle 
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u'i'prtMiva  pas  un  meilleur  sort  lorsque  le  duc 
de  Vendôme  s’en  empara  en  1521.  François  l* 
s’ea  rendit  mai  ire  eu  1543 , et  Charte* -Quint 
P assiégea  inutilement  tu  même  année.  Toute- 
fois, apeé*  U conclusion  de  la  paix,  IVmperrûr 
obtint  cette  place  du  duc  d”  Arachot , en  échange 
d’une  autre  «rigneui  ie , et  elle  p>iu  ainsi  «oui 
ta  domination  de  ce  souverain  êu  1545. 

La  ville  de  Laudrerie*  fut  prise  eu  1637  par 
le*  Fronçai*,  qui  la  conservèrent  pendant 
dix  ans  ; l’archiduc  Léopold , frère  de  l'em- 
pereur, »’en  eiujvara  eu  1647  ; les  maréchaux 
de  Tiirvnnc  et  de  la  Ferté  s'en  rendirent  maî- 
tre* eu  1655  ; elle  a été  cédée  à la  France  , 
par  k traité  des  Pyrénées,  en  1659.  Cette 
ville  fut  encore  assiégée  en  1712  par  k 
prince  Kugcne  de  Savoie,  qui  fut  obligé  de 
w retirer  après  la  victoire  du  maréchal  de  Vil- 
la rs  à Deaain.  Sa  po*iir»«kMi  fut  définitivement 
assurée  à la  France  en  1713.  par  k Imité  d’ü- 
trerht. — Le»  Autrichien»  la  bloquèrent  ru  1 794: 
une  compagnie  de  ranouuiei* , formée  dans  art 
murs,  postée  au  Ba*-Mouliu,  qu'rlk  était  eliar» 
ger  de  défendre,  fut  eu  grande  partie  engloutie 
|iar  l’exploaiou  d'un  moulin  à pondtv.  les  en- 
nemi» , rc|K>ut»és  dan»  une  sortie  de  la  garni- 
son , conuneucêreut  le  tonthanlenietit , qui  fut 
trnribk  : presque  tous  k»  édifices  publics  et 
particuliers  furent  renversé*.  Le*  habitants, 
secondés  par  leurs  femme*  , déployèrent  dans 
ce  siège  k pli»  grand  courage  ; mais  la  place, 
u'ayint  pas  été  srroume  è temps  , se  rendit  le 
30  avril.  Huit  jours  après  U lialaille  de  Fleu- 
ru»,  quinze  mille  républicains  entreprirent  le 
siège  de  cette  viik,  que  les  Autrichiens  rendi- 
rent à discrétion  k 17  juillet  1794.  Le*  Russes 
rocrupèrent  de  1815  à 1818. 

Celte  vilk  est  située  uu  milieu  de  belle*  prai- 
rie» , sur  la  Samlne , qui  y est  nav  igablc.  Se* 
fortification*  ont  été  construite*  par  le  cheva- 
lier Dev  ilk  , et  augmenter*  par  Vaulian  ; elles 
sont  entourées  d'un  fimsé  que  Fou  peut  remplir 
d'eau  pour  la  défrme  de  la  plare.  — L'église 
|iai  oi  vsiale  et  les  cuM-roes  mxjiI  les  seul*  édifices 
reniarqualili». 

I/»  arme*  de  Landrecîe*  wml  : ,{ asur  à 
une  tour  créneler  à trait  pans  J or,  maçonnée 
île  sable,  surmontée  Je  trois  tourillon  < créne- 
lé* tf  or  et  potée  sur  une  terrasse  Je  sinopte , 
— Alias  : Je  gueules  à trois  aiuaJes  dur. 

Commerce  de  grain*  , houblon  , lin  de  gros 
et  de  fin,  fromage»  dit*  de  Mnrulle*,  km, 
rharbon , ardoises  , la-nliaux  , etc.  Verrerie  A 
bouteilles.—  Foires  le  3*  martli  deehaque  mot*, 
si  k mardi  ne  lomlie  ]ui*  uu  1 9 ; dan»  ce  ra»  In 
foire  est  remi»r  au  lendemain. 

Bibliographie.  Bk.it  (Jacques  de),  La  Prise 
et  ta  Réduction  Je  la  tille  Je  LtmJrrries , 
ûj-8  . 1637. 

• Les  Furieuses  Attaques  contre  ta  cille  Je 
iMndreàes,  in-8,  1637. 

• Journal  Je  ce  tjui  s’est  pané  an  siège  et  à 
la  prise  Je  LanJrecies,  in-*,  1655. 
LAXDREt  lOT R^.  '8*  Meuse  ( Lorraine  ), 

arr.,  EJ  et  à 7 k.  de  Verduu-sur-Mruse,  tant, 
de  Souillv.  Pop.  229  b. 

LAXDREFAXC  , vg.  Moselle  ( pays  Mes- 
n. 


*in),  arr.  de  Mets  , mut.  de  Faulqurmont , E 
de  St-Avokl. 

I.AXDHFJtOXT.  vg.  Meurihe  (Lorraine), 
arr.  et  à 22  k.  de  Nancy,  tant,  et  ra  dr  Pont- 
4-Moussou.  Pop.  312  b. 

LAXDREMÜXT,  vg.  Moselle,  comnt.  de 
Silly-sur-Med , E de  (/Mintllrsèhiimy. 

I.AXDRKS  , vg.  Ar Jeunes  ( t hampagnr  ) , 
arr.  et  à 27  k.  de  Vouriem,  faut,  et  B]  de  Ru- 
xancy.  Pop.  580  h. 

I.  AN  DR  ES,  vg.  Moselle  (pays  Messin) , arr. 
et  à 13  k.  de  Brky.  cant.  et  E «TAmlius-lc- 
Kontan.  Pop.  503  h. 

I.AXDRKSXF.  , vg.  Doubs  ( Franche-Comté) , 
arr.  et  A 16  k.  de  Raumedes-hame* . cant.  de 
Pierre-Foutaine.  H.  A 450  k.  de  Pari»  pour 
la  taxe  des  lettre*.  Pop.  424  h.  * — Foires  les 
2*  jeudi  de  mars,  de  nui  et  de  juillet. 

LANDRETHt’X-LR-XORD  , vg.  Pas-Je- 
C alius  (Picardie),  arr.  et  à 22  k.  de  Roulognr- 
sur- Mer,  cant.  et  tgjde  Marquise.  Pop.  495  h. 

■.AXDKETHCK-Lto-AMlMS . vg.  Pm- 
Je-Calan  (Artois),  arr.  et  à 20  k.  de  St-Omer, 
cant.  et  Ed’Ardiw.  Pop.  545  h. 

LAXDREVAXGE  . vg.  Moselle,  romm.  de 
Bounr.  £3  de  Thionvilk. 

LANDREVILLE  , Iqj  Aube  ( Champagne), 
arr.,  SJ  et  à 9 k.  de  haï  uir-Srme,  nuit.  d’K*- 
Mive*.  Pop.  1,419  h.  — Commerce  de  vins  de 
son  territoire.  — - Foires  le*  2 avril  et  7 sept. 

LANDRIOIAMPS  , vg.  Ardennes  ( Flan- 
dre), arr.  «-t  A 42  k.  de  Rocroi , cant.  et  EJ  de 
(iivel.  Pop.  139  h.  — Laminoir».  Batterie  et 
tréfiknc  jnuir  la  fabrication  du  cuivre  et  du 
«ne. 

LAXDRICOURT,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr. 
et  à 25  k.  de  Laon  , cant.  et  S de  Co»iry-|e- 
Chateaii.  Pop.  3*0  h. 

LAXDKM  Ol’KT,  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  A 24  k.  de  Vitn-le-FrauçoU , cant.  et 
EJ  de  St-Réiny-eo-Roiwmwmt.  Pop.  230  h. 

I.A.NDRIEIX,  vg.  Jlle-et-I  ilaine.  \.  Ros- 
LivimiMis. 

I.AXDROFF,  vg.  Minette  ( pays  Messin  ) , 
arr.  et  A 50  k.  de  Samgueiuine*  , raut.  de 
tiro»-TeiK|uiü,  E de  FaiilqiK'inont.  P.  5701». 

LAXDXKR  , Itg  H.-HUin  (Alsace),  arr.  et  A 
14  k.  d'Altkirch,  chrf-l.  de  mut.  Cure.  K de 
Mulbattven.  Pop.  582  b.  — Tsaa.uv  tertiaire 
mnvrti.  - - Foires  le*  16  août  et  2*  mercredi  de 
carême. 

I.AX Dl'DEt:,  vg,  Finistère  (Bretagne),  arr., 
Edi  15  k.  de  Quiniper,  cant.  de  Plougostel- 
St-tkrmniu.  Pop.  979  b. 

LAXDrtiEX  , vg.  Cutes-du-.YorJ , cotnm. 
et  E de  Callnr. 

LAXDl'JAX,  'g.  Ille-ct-f  ilaine ( Bretagne), 
arr.  et  à 15  k.  île  Montfort-sar-Mcu , raut.  et 
ES  de  Montauliaii.  Pop.  1 ,045  b. 

LAXDVXVEE,  vg.  Finistère  ( Bretagne  ), 
arr.  et  A 30  k.  de  Hresl , cant.  de  PlouJaliné- 
/eau , E de  St-Rruan.  Pop.  1 .580  h. 

On  remarque  vis-A-vis  de  re  village  , situé 
au  IsorvI  de  la  nier,  un  rocher  d'une  grande  élé- 
vation ail -dessus (le*  eaux,  nommé  k Four,  qui 
n'est  jamais  recouvert  par  les  eaux  de  la  mer, 
et  que  l'on  regarde  comme  le  poiut  de  tè|nra- 


tion  de  l’Ocran  et  ilr  la  Manrhr.  — Prés  de 
Landunvez  sont  les  vaste»  ruine*  d'un  anrieii 
chàtel , dont  une  grande  partie  des  pierre*  ont 
servi  A la  runsiruetinn  de  l’églûe  St-Louis  et  de 
la  salk  de  spectacle  de  Brest.  !/  fameux  Tan- 
neguv  Durhitrl  naquit  , dit-on  , dan»  ce  châ- 
teau. — Foire  k 22  déc. 

LAXDt'ZlÈRK  , vg.  [xùre , romm.  de  Sl- 
fimrt-l-rriit,  K de  St-Elknue. 

I.AXn/.MOt  aT . vg.  Meuse  (pays  Mev- 
«sn>,  arr.,  raut.  et  A 5 k.  de  Mouimédy , El  da 
Louppy.  Pop.  126  h. 

LAXECOtlMX.  vg.  H. -Pyrénées,  romm. 
de  Monlattrur-ln-Lsnde,  EJ  de  Trie. 

I.AXÉRIA  , vg.  Jurn  ( Franche-Comté), 
«t.  rt  A 37  k.  de  l/ms-U'-Saulnirr,  cant.  dr 
St- Julien,  EJ  de  St- Amour.  Pop.  70  b. 

I.AN ES,  vg.  H. -Garonne  . romm.  dr  Mon- 
ta»! rue,  EJ  de  St-Marlory . 

I.AXKSPKDK  , vg.  H. -Pyrénées  (Cauro- 
gnr),  arr.  et  à 21  k.  de  Tarîtes,  cant.  et  El  de 
Tourna».  Pop.  457  h. 

LAXET,  vg.  Aude  (f^uguedor),  arr.  et  A 
50  k.  de  CatrnsMNiue,  nuit,  de  Monlhoumet, 
Cv3  de  Davrjean.  Pop.  290  h. 

LAXKt'KRKT.  vg.  Finistère  l Bretagne), 
arr.  rt  A 92  k.  de  Brest»  rant.  de  Ploudiry. 
E de  landenwuu.  Pop.  231  II. 

I.AXFAIXK,  vg.  CéUes-Ju-  \arj  (Breta- 
gne), arr.  rt  A 25  k.  de  St-Brieur , rant.  rie 
Mmie,  E-  de  Quinlin.  Pnp.  2,316  h.  — - foi- 
res k 3*  lundi  d’avril  et  1**  lundi  d'oct. 

LAN  FRI  HMH*  RT  , vg.  Heurt  ht  { Lor- 
raine), bit.,  E rt  à 21  k.  de  Nancy,  cant.  dr 
Xmuéiiv.  Pop.  320  b. 

LAXtiAX  . vg.  iHe-et-rilaiue  Bretagne), 
| arr.  et  A 16  k.  dr  Montforl-sur-Mcu,  cant.  rt 
2J  de  Bécherel.  Pnp.  595  h. 

I.AXti AXXFRIE,  vg.  CalcaJos.  romm.  de 
(iraiiivilIr-lo-Cnmpagm*.  E.  A 229  k.  de 
Pari*  pour  In  taxe  des  lettre.». 

I. AXti AST,  'g.  Ctites-Ju-  XorJ  (Bretagne), 
arr,  rt  A 17  k.  de  Loitdéar,  cant.  de  Pfnugur- 
nast,  53  de  Mmtroutnnr.  Pnp.  1,356  h. — 
Foires  le*  I"*  rt  4'*  mardi»  de  mai  et  de  juin. 

I.AXti  AST- PRET  , vg.  Côtrs-Jn-AorJ  , 
romm.  dr  Pics *j la,  E dr  Mniirniitour. 

I.AXti ATTE,  vg.  Meurthe  (Lorniiur),  bit., 
rant.,  EJ  et  A 7 k.  de  Sarreltourg.  IN>p.  787  h. 

I.AXtiE  , vg.  Indre  (Berry),  bit.  rt  A 38  k. 
de  (hâtcaimiux,  rant.  et  Ed*>  Takneay.  pnp. 
774  h. 

LAXtiRAT  , petitr  ville.  H, -Ivoire  (Auver- 
gne), arr.  rt  A 28  k.  dr  Rrinude,  rhef-l.  de 
cant.  Cure.  E-  A 484  k.  tir  Pariv  pour  In 
taxe  de*  lettre».  Pop.  3.231  II.  — ■ Traavi» 

1 caHmniftTe,  bouille. 

Autrefois  tlinerve  dr  St-Flour,  parlement 
de  l'ari»,  iitlendaïuT  tk  Riom,  élection  de 
Brioude  . piévôlr  royale,  2 couvent». 

Cette  ville  «%t  Idilie  duns  une  uluntimi  agrt’si- 
ble,  sur  U rive  gauche  de  l'  Ailier.  On  trouve 
aux  rnv  iniu»  une  source  d’eau  minérale  froide. 

Le*  arme*  de  Langrac  sont  : <f  or  à trois 
pats  -mirés  d’art!  rat  et  if  a sur. 

Langenr  donne  m)Q  nom  à uu  lia*»iu  bnuilkr 
*itué  daus  lu  petite  vallée  de  Marsaiiges,  dont 
28 
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1 unique  couMMim  (le  «•  lawu  a pm  le  noa  ; 
«lie  ft'rloud  «luis  lus  ctuiuiuuu'*  de  Langear  et 
de  Tetaaac , et  eii4«ra».*e  une  surface  de  687  h. 
Lw  rainr-s  de  Langea c ont  une  cnHaîoe  crié» 
Unir  géologique  par  Lu  arlleté  do»  impnniiiw 
de  foigcm  qu'uu  y rrouriUr . et  surtout  par 
U preneur**  de  fruits  o soûles  qui  exiilmt  ner 
quelque  «lxiotlaiier  au  mdnxi  des  sciiutw  qui 
aeeom|ngiieut  la  ItuiiUe. 

fabrique*  de  dnitcUes.  (arricni  de  meule» 
à aiguiser  cl  de  pierres  de  taille.  FÀpfoilatMa 
de  houille  (à  M unv.u>).  — foire*  lu  11  mai , 
3 juillet . 15  no*.,  1"  jeudi  de  enrrnie,  aii- 
ca  renie  , merrmli  saint.  I"  jeudi  de  jnia, 
d'aoiU.  A*  sept.,  d’net.  «t  de  déc. 

I.ASLt.  AIH , Alingavia , Ijngia  , Liugio- 
eut»,  petite  Ûlle  t rv  s-anc  Hiinc,  I mire -et- 1 Mire 
(Touraine),  arr.  et  à 30  k.  de  Chine**,  rhrf-1. 
de  nuit.  Cure.  Cite  d'étape.  CE].  W.  A 15?  k. 
de  Plan»  pour  la  taxe  dm  lettre».  Pup.  3,138  U. 
— Tmin  crétacé  inférieur,  grès  sert. 

Cette  ville  est  située  dans  une  belle  et  fertile 
caulrw.  sur  la  rise  droite  de  la  Loire,  entre  le 
fleuve  et  le  coteau  ; c’est  uur  de»  (irmiu-rcs 
villes  ou  saint  Martin  prêcha  l'Evangile;  il  y 
fit  bâtir  une  église  où  il  plaça  des  rdiqnr»  de 
saint  Jeun.  Vira  1a  fin  du  x*  siècle.  Foulques 
'Serra  > fit  construire  un  château  fart,  dont  il 
existe  encore  quelques  vestiges,  à peu  de  dis- 
tance du  château  actuel , édifice  gothique  d’uur 
belle  conversation,  bâti  au  milieu  du  xm*  sir- 
ele,  par  Pierre  de  la  Brosse,  ministre  favori  de 
Plûlipfie  le  lia  rdi,  rjui  empoisraiiu  le  fils  aîné  de 
oe  uiuuarqoe,  accusa  la  rriue  de  rceriuie,  mai» 
fui  reconnu  coupable  et  pendu  eu  1878.  CTest 
dans  la  grande  salle  de  rr  château,  aujourd'hui 
convertir  eu  écurie,  que  fut  céléliré , eu  1491, 
le  mariage  de  Charles  VIII  et  de  la  durbc*»e 
.Voue  «Je  Itn-tagur,  par  suite  duquel  la  itretagu** 
lut  réunie  à la  couroiuu-  ; époqiM-  historique 
que  rap|»elh'iil  quelques  sculpture*  que  l’un 
remarque  au-dewii»  d'une  aiiMK-iine  cheminée. 
(7  est  aussi  au  château  de  Langeais  que  furvait 
rédigées  pour  la  première  fuis  |wr  écrit  le*  cou- 
luines  de  Touraine,  dans  l’assemblée  qui  s’y 
tint  le  1 4 mars  1460,  par  orJte  A- Charles  Vil. 

Pvnuv  du  cuuvenJinuucl  Ijumni.u-Aui», 
membre  de  la  duuahre  des  rrpré*  niants  pan* 
diint  les  ont  jour». 

fabrique  rotmdérable  de  toiles  de  ménage  , 
dr  tuile*  et  de  carreaux  qui  s'e.v|iédit!ut  au 
loin.  - Commerce  A*  grains,  graines  diverse», 
via*  , nrelknli  fruit*  , etc.  — • faim  les 
6 jauv.,  84  juin,  8 août  et  41  nos  . 

BibLiog rapbif . \ otite  historique  et  archétr- 
lugique  sur  le  château  de  hwgeais,  iu-8. 
4839- 

L AXt. l:\XF.RI F.  Isoiret.  V.  Oatviuv. 
l.jUMSKSSM'LTIUClI.  vg.  JJ. -Rhin  (Al- 
*ace).  arr.  et  à 88  k.  de  V\  isseubourg,  cant. 
et  (H  de  Woert-Mir-Saurr.  Poji.  584  h. 

UXIiEIOX,  Vg.  Aièrre  (Nivcmiii),  arr. 
et  à 30  k.  de  Mevers,  caut.  et  de Sl-Purry- 
le-Moutier.  Pop.  651  h. 

1,t>T»r,SSK.  vg.  Loiret  (< ditinais),  arr.. 
caul.  et  à 18  k.  de  tiien  , S de  N<*yon-*ui- 
Vennoiju.  Pop.  487  h.  — Lange» se  »•*!  rvmar- 


quolde  par  dr*  ruines  d'aucuns  édifiées,  no-  . 
tamment  dam  les  liois  du  Chrauov,  où  F ou 
' «ut  «néon*  de»  loués  très-larges  et  très-pro- 
fond* qui  culonrakiit  l'ancien  château.  \jn 
1mm*  qui  rouvrent  acturllcnmit  [Tinpinraarnt 
ue  (irrincUi'iit  pas  d’«i*  nxnuuitrc  ui  la  Corme 
ni  F étendue  ; un  n’y  découvre  jdus  que  rentrée 
de*  cave»,  dan*  lesquel  les  il  est  Jifbrd»  de  |ié- 
néürer.  Le  nouveau  ddtwi,  qu'uu  nomme  au- 
jourd'hui Loogesse,  et  qui  est  éloigné  de  l'autre 
d'environ  8,000  na.,  parait  an  va  trcs-ancien . 
L'était  un  rvndea-vtm*  de  chasse  lorsque  la 
cour  séjournait  à Lurris. 

LARWnr,  vg.  tare-cl-lMir  an. 

et  à 41  k.  de  Châle— don,  caat.  d E 4r 

Clma.  Pup.  71*  h. 

I-AMilS  l.KS-JI<IBTJ»«XE  (St-),  VJ. 
Orne  (Perche),  arr.,  caut.,  et  à t k.  de 
MorUgne-tHir-Uuiae.  Pop.  G35  h.  — Celte 
commune  est  citée  pour  Ira  jardins  euchunteurs 
de  Prula) , illustre»  |«ar  Ira  ver*  de  l'abbé  Üe- 
Ullc. 

I.AV6I.ADE  , vg.  Gord  ( Languedoc  ) , 
arr.  et  à 1 1 k.  de  Mmes,  cant.  dr  Sommierc», 
&£  ils  Calvisaou.  Pop.  504  h. 

LA.Xtil.ADF. , vg.  J Lozère,  couun.  de  R re- 
nom, fcj  de  Mende. 

I.A\4*t.AI>E , vg.  Puri/r-Dôme , romm. 
de  Vir-le-fomte  , «y.  de  VeViT. 

LAMil.F. , vg.  lUr-et-t  ilnine , romm,  de 
Miuiae-Morvau  , £3  de  ChitraunruiHm-firr- 
tagne. 

l.AMil.K  , vg.  IsU-et-Caronne  , conrni . et 
E de  Si -Martin-de- Villercal. 

I.A.Mil.K,  vg.  H. -Saône,  ronini.  de  la  Pro- 
seliére,  CS  de  Liueuil. 

LA SG LES.  vg.  A ’ièvre,  romm.  de  Chaul- 
gnex,  EJ  de  la  Cliarilr. 

I-AX.I-FT.  vg.  Eure,  codant.  dr  Morgny, 
ûti  d'Etrrpagny. 

I.  A Mil. K.  Y.  vg.  forges  {Lorraine),  arr.  et 
a 20  k.  dr  Mireront!,  caut.  et  E3  ch-  Charmes. 
Pop. 110  h. 

LAMiOAT,  vg.  C ôte*-du-Xord (Bretagne), 
arr.  et  à 18  k.  dr  bannirai  , caut.  cl  (£J  de 
Tréguirr.  Pop.  1,808  h.  — Foires  le*  lundi, 
mardi  et  mercredi  des  Rogations. 

I VM.UKI.AA.  vg.  Morbihan  (Rretagne), 
arr.  et  à 87  k.  de  INttitivy,  caut.  et  53 de  Gué- 
méué.  I*»>p.  1,347  h. 

1.AM,«m;\1:  petite  ville,  Lozère  (Ijmgne- 
doc).  arr.  et  à 44  k.  dr  Mende,  dirl'-l.  de 
cant.  Cran?.  Petit  séminaire.  (Htc  d‘éta|ie.  t£3. 
'Of.  A 540  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pnj».  8.803  h.  — lruui  cristallisé  ou  pri- 
mitif. 

Autrefois  diocèse  et  recette  de  Mende,  par- 
huicnt  de  'J  oulousr,  iiiteml&Boe  de  Mt»ot|Md- 

lier. 

Otte  ville  est  bâtie  sur  un  de*  plateaux  Ira 
plus  élevés  du  dé|Mrtem<nt  dr  la  Loccvr,  sur 
la  rive  gauche  rt  prrs  des  source*  de  F A Hier. 
FJlr  doit  sou  origine  à un  monastère  fondé  dan* 
le  x*  sirde,  dont  le  vieil  édifier  religieux  existe 
encore  et  sert  «J'egh»*  juro induit.  Ou  voit  aux 
i>nviitjus.  mit  h*  Mout-Milan,  les  vestige»  «l'un 
« amp  roinaiu.  — fabriques  de  drap*.  Matti- 


ncts  a curvre.  — Comment  de  mulet*  H de 
lu-viùnix.  fkârrs  1rs  4 jam,,  V fév.,  S mai. 
4**  sept.  , «4  »»*.,  43  déc.  et  samedi  de  la 
PasMou. 

I.AIMSOIBAS,  Vg.  Ginmâe  (('tienne),  arr. 
et  à 86  k.  de  Bordeaux,  cant.  et  K de  Cadil- 
lac. Pop.  1 .008  h.  — 11  C*t  bâti  dan*  une  si- 
tuation pittoresque,  près  la  rive  droite  de  la 
Garraimv  rt  dominé  par  ua  châteaa  gothique 
élevé  sur  le  sommet  d'une  hauteor  escarpée. 
Ou  remarque  sur  la  (die  plusieurs  habitai  «on* 
r reusée*  du»  le  roc.  et  trois  grotte»  t»|»i**re* 
de  brilra  slaUetries  d'ua*  blancheur  ébloui»- 
tante  : une  de  ces  grottes  est  à deux  étage»  et 
traversée  par  un  rau«o.  — Comment  de 
vins.  Exploitai  ion  de  brâka  carrier*»  de  pierre 
dure.  — Foires  le*  f"  hindi  de  fév.  et  d'aoùt. 

1.AXGOLK58.  vg.  Finir  1ère  (Bretagne),  arr., 
E et  15  k.  A*  Quimjrr,  cant.  de  Brire.  Pop. 
906  h. 

UM6UX,  Alinga,  Alangtmut  Portât,  jo- 
lie petite  ville,  Gironde  (Rasade»),  arr.  «t  è 
15  k.  de  Btnt,  chef-I.  de  cant.  Cure.  Gîte 
d'rtapr.  CB»  W-  A <07  k.  dr  Pari»  pour  la 
taxe  de*  lettre*.  Pop.  J, 986  h.  — Ttaasn 
tertiaire  supérieur,  alluvions  anrimnea. 

Imigun  était  autrefois  entourée  de  mur*  H 
défendue  par  ua  diâteaa.  ls*  nmnpii»  de  San- 
vcbaral  m fit  le  si é^e  le  45  ueveml.re  1649  H 
y avait  dans  la  place  300  honnnm  du  régi- 
ment de  la  Marine,  l'un  des  corps  de  France 
qui  avait  le  plus  de  rrputatina.  Onnm-  la  ville 
u’étail  pas  fortifiée  du  côté  de  terre,  ou  fit  dons 
le  dehors  des  barricades  et  tirs  irtnmrhenirait* 
que  les  assiégeants  furent  obligea  «Tenir» «T  l'é- 
péc  à U main  : le  plus  grand  nomltrr  A*  leur* 
meilleurs  ofliciers  y périroit.  La  garnison,  ré- 
duite aux  extrémités,  se  retrancha  dam  le 
château  et  daiu  Fégliae.  Ou  la  somma  de  se 
rendre  : elle  répondit  que  le  régimetrt  de  la 
Manne  ne  se  rendait  jamais.  Cependant  la  va- 
leur fut  obligée  de  roder  ou  nombre,  apn-s  ta 
plu*  héroùpie  résistanee. 

Les  arme*  de  Langm  sont  : d'or  à 
trois  pals  de  gueules. 

Otte  ville  e*t  dans  une  ait  notion  très-avan- 
tageuse |iour  le  commerce,  dans  nne  pbine 
charmante,  sur  la  rive  gaurhe  de  la  Garonne, 
que  l'on  y passe  sur  un  pont  suspendu.  La 
marre-,  qui  ae  fait  arntir  jusqu'à  cet  endroit , 
lui  procure  un  port  roaimndc.  oii  il  se  fait  de 
grand*  iduugemrnts  «Ira  excellents  vtiis  Idauc* 
que  produit  le  territoire  de  Langun.  Elle  est 
eu  général  mots  mol  bébé,  mai*  «ilmircc  A* 
promrnailrs  dchciemrs , d’mi  l’on  jouit  d am- 
fort  bdlc  vue  sur  1rs  bordv  riants  de  h Ga- 
ronne. et  sur  La  petite  viür  dr  9t-Macairr. 
t bâtir  sur  la  rive  opposer . 

pvT*u  du  poète  dramatique  P,  m Lcmov- 
tac  sa. 

Fabriques  de  tonmdlerie.  IbalUJeries  d'eau- 
de-vie.  Tanneries. — Commerce  devins,  «mv- 
de-vie,  tuerrain.  — Foires  les  1**  vendredi  «le 
fév.,  4”  mars  (t  jour»),,  vendredi  snint,  8 
mai,  19  juin,  1**  vendredi  de  juilkt  et  d'août, 
23  et  30  vept.,  20  oct.,  20  nov.,  4*'  vendredi 
A*  déc. 
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Bibliographie.  Mil aou>»  (flurrhanl}.  Dr  la 

fontaine  auprès  Je  Languit,  in-8,  f 3S6. 

Ma  mm  (P.-D.).  Destripùvn  Ju  pont  lUjpeet- 

tht,  cvntiruil  sur  ta  1 UuoHftr,  à f.ruigou, 

in-4,  18  JS. 

l.AA'tiOX,  v g.  /Ut— et- 1 iluine  Qfavlaguc), 
arr.,  faut.,  E d a îï  L.  de  Rcdou.  Pop. 

1 .475  U.  — • Ou  y vuit  une  MH-iemc  i huprliê, 
don!  la  plu»  grandi:  part  h*  des  mur»  est  eu  pe- 
lit  appareil  ru  tua  in,  formé  de  «uIm-s  de  $ a 1 1 c. 
de  luul  rt  de  large,  eurlÛMn  daur  une  épaisse  j 
couche  de  mortier  et  di visé»  par  quelque*  cur-  | 
dou*  de  grandes  briqnra.  — foires  k*  13  mai 
et  (6  IMV. 

I.AX6ÜX,  «g.  Loir-et-Cher  (Blaisui*;,  air.  j 
ci  à 1 1 L.  de.  Romorantin,  canl.  et  de  Meu-  : 
uiiiMi.  Pop.  386  h. 

LA.N'GOX  (|«),  vg.  VeaJèe  (Poitou),  arr., 
wnt-,  S et  à 1î  k.  Je  FouUuiav -k-Cwmtc. 
Pop.  1 ,383  h.  - - foires  le»  4**  lundi.-,  «le  kév., 
d'avril.  de  sept,  rt  3*  lundi  de  mai. 

LAAGOWkT.  I*  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  el  a 34  k.  «le  Poalivy , canl  de  Gounn,  C-j 
«ln  Faouet.  IV»p.  3,44S  li.  Sur  I»  Inh  — 
Couou  y Couda,  ru  1147,  une  abbaye  de  Tordra 
dr  Citeaua,  où  l'uu  a plan*,  ru  1807,  tua  «le- 
|mjI  d'cLduiw.  *—  Ou  ««lit  aux  cmiruiu  ikwv 
lurubir»  dr  fi  m.  «k  bauteior. 

LAXtiOT,  «g.  CaUaJvt.  V.  St-lùtiUDi- 
Inuor, 

! V\WH  tDHK,  «g.  CôUr+lu'-Sonl,  (,n. 
«Ir  Pléuiv-Jugoo,  L*3  «k  Jugiui.  Kf. 

LAXMH  KT  «g.  illc-et-tilaine  (Brrta- 
gur),  arr.  et  à 30  k.  de  Hruun,  «ni.  «el  £3 
d Uedéu  Pup,  513  la. 

LAXtHHi'BLA  , «g.  C aies- Jh- \ are!  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 40  k.  de  Loudéar,  caut.  «k 
GuUwée,  C3  «k*  Merdrignar.  Pop.  1.3 18  h. — 
Foires  1rs  1 9 fer. , S*  lundi  de  jau« . rt  1“  mardi 
a|ire»  U Peulerùlc. 

LAA'tfOt'RI.A,  vg.  C otrs -J a-  A ont,  romui, 
«le  Sl-Vrna,  r«3  de  Mcrdrignar. 

LAXGOCSTTP.ll  (fort  du  Grand-),  rg. 

/ ar,  romm.  e*  H d'Uyéra. 

I.AXIiRF.S  , .1  udomatnnum  /Jngonum  , 
très -ancienne  ville,  H. -Marne  (Champagne), 
chef-l.  de  sotu-préf.  (3*  arr.)  «-t  d’un  canton. 
Trib.  de  1™  instance  et  de  commerce.  KuVhc. 
Cure,  Grand  et  petit  séminaire.  Place  forte, 
OHe  «Tétape.  EJ.  yy.  Pop.  8.303  h.  — T»a- 
a.uv  jurassique,  étage  inférieur  du  $y sterne 
ooEtiqtR. 

Autrefois  duchc-pairic  et  évérhe  , inten- 
dance île  CL  à Ions.  parlement  de  Paris,  elief-lieu 
«TéleelioQ,  Liilliage,  présidial,  juridiction  con- 
sulaire , gouvernement  particulier,  collège  et 
séminaire,  7 couvents. 

La  position  de  la  capitale  des  Ungoites,  nom- 
mée .luJomatunum  par  Ptolémée  , immis  est 
«krnnér  p»r  les  mesures  de  l'Itinéraire  d’Aulo- 
nin  rt  de  la  Tahk  de  Peutingir , «fui  toulrs 
portent  4 Langrrs  par  quatre  rouUs  difTémiks , 
partant  de  Durinatalaunum , Clidlom-sur- 
Mamc.  Tullum,  Toul,  Cabillonum , Clinlon- 
siir-Saônr,  V esoatio,  Rraaneou.  Dans  Ira  der- 
nier. temps  delà  puissance  romaine,  celle  ville 


prit  k nom  du  peuple,  Liaçonrs,  rt  «Uns  l'an- 
cien frauraU  elle  *r  nomma  d'abord  I-angone 
«mi  Langoiuc. — On  a trouvé  à Langera  un  grand 
nombre  d'auiiquité* , rt  il  u'y  a peut-être  pus 
de  ville  eu  France  autour  «k  laquelle  un  dé- 
couvre  plus  de  vestige*  de  ruuli**  romaines  : 
«Mitre  les  quatre  déjà  nient iuiuu-ra  , et  dont  on 
rqnTvuit  encore  quelque»  restes,  ou  eu  voit 
d'autres  qui  se  dirigent  sur  Tnne»,  sur  À«al- 
l«Hi,  sur  Xaulicu,  sur  la  Marche,  sur  Bar-sur- 
O main. 

Langrrs  faisait  partie  de  la  Belgique.  Sou* 
Auguste  , elle  Tut  comprise  dans  la  Gaule  (VI  - 
tique  , rt  y demeura  jointe  jusqu'au  regne  de 
Dioclétien,  qui  la  |daça  dans  la  première  Luw- 
iuîm*.  Les  Liugous  s'étaient  allies  avec  les  Ro- 
main* dé»  k eoouiMtncemcnt  «k  rentrée  de 
César  daus  le*  Gauk*.  LU  pertifttenmt  dans 
cette  alliance,  et  rrt usèrent  de  sc  rendre  à l’as-, 
sembler  générait- ton  v tiqué*:  jar  Vercingétorix. 
Ira  (NiqK-rvurs  l'omaius  eurcul  pour  tira  une 
grande  considération  ; Ütivou  leur  accorda  k 
titre  et  Ira  privilèges  de  citoyens  romains;  et 
plus  lard,  Yakniiuiru  ayant  voulu  Ira  rendre 
tributaires  comme  les  autres  peuples  de  la 
Gaule , ils  lui  firent  dire  : * Que  l'empereur 
sache  «pie  les  Liuguu*  aiment  avaut  tout  la 
liberté  ; ji’il  veut  les  Carrer  à faire  quelque 
chose  «pii  y soit  contraire,  il  verra  bientôt 
combien  ils  saut  prompts  à prendre  ki  armes.  « 
Langera  fut  une  des  v iiks  que  k*  Romains 
s'attachèrent  à décorer  de  beaux  t-dUires  ; elle 
eut  un  capitule,  des  temples  rt  uu  théâtre.  Plu- 
sieurs arc»  «k  triomphe  rai  Tknuucur  des  oin- 
percurs  y furrut  élevés  ; ou  en  voit  encore  un 
enclavé  dans  Ira  muraille»  «k  la  ville. 

Connue  beaucoup  d'autres  ville*  de  France, 
Langrrs  a été  exposée  à de  nombreux  déxas- 
Irra. là  306,  Ira  Allemand»  pénétrèrent  jusqu’à 
Laugrvs  ; Cou  •.lance  fut  lui-mén*:  surpris  hors 
de  cette  viUe  ; IViuienii  arriva  avant  lui  jus- 
qu'aux jioiies,  rt  k général,  pour  rejoindre 
sou  armée , fut  obligé  de  se  faire  hisser  avec 
des  cordc*  par-dessus  les  mur*.  Mai*  eu  moins 
de  cinq  heures,  »e»  troujie*  *e  réuuircnt;  à 
leur  tête,  il  sortit  de  Laugre»,  il  attaqua  h*s 
Allemand*  , dont  il  («t  uu  massacre  riliovahk, 
rt  il  oliligea  le  reste  de  kur  arnnV  à repasser 
k Rhin.  Celte  ville,  prise  rt  bnilix*  par  Attila, 
**■  rétabli!  [khit  éprouver  le  nW-im:  sort  sous  le 
règne  «Tllunoriu*  , lors  «1c  Timqitiun  des  Van- 
dales en  407  • Rebâtie  peu  de  temps  aprra  Tin  - 
vasiou  de  l'empire  romain  par  ksbarbaira.  Hk 
tomlia  au  pouvoir  des  Bourguignons,  rt  eonti-  1 
ima  «k  faire  partie  du  roy  aume  de  Bourgogne , 
jusqu'au  partage  de  ce  royaume  sous  les  «*n-  j 
faut*  de  Louis  le  Dèlioniuiirc  : dlc  échut  alors 
à Charles  le  Oiauve,  et  eut  ensuite  des  comtes 
particuliers  jusqu'à  ce  que  Hugues  111,  duc  de 
Bourgogne,  ayant  acheU-  k cotulé  de  1. auprès  à 
Henri,  dur  de  Bar,  le  dniiua  eu  1 179  à Gau- 
tbicr,  sou  onck,  é» «-que  de  Ijvngrr»,  en  «rbauge 
du  domaine  <k  Dijon.  Louis  VU  érigea  ce  com- 
té eu  duché-pairie,  en  annexant  la  ville  à U 
couronne.  Pcinlitiil  les  guerres  mulns  Ira  An- 
glais , I -angie*  resta  fidek  au  roi  «k  France. 
Dan»  k xv*  siècle,  les  liabitaut*  de  o*Uc  ville, 


maigre  les  suggesliau*  dr  leur  évêque,  aoutin- 
mit  « iMingt'UsrnMiiI  le*  assaut*  réatéira  des 
Anglais  , «pii  Ira  cernaient  «k  toutes  joirt*  , rt 
firent  même  avec  s'ircés  à Tmm  nn  une  gin-rre 
extérieure.  Sortant  tir  leur*  murs , il»  le»  atta- 
quèrent à leur  tour , détruisirent  k » riiàteanx 
«k  (llinngry , de  St-Bruiug,  d’Hcuilly-Goton,  de 
(/.lions,  de  Bourg,  d'il  unies  rt  du  Piully . rt 
ikmolirent  une  fouk  «k  forl«ae**ra,  repair**» 
orvlitwiiie»  de  petits  tyran*  (éodaiix  , récriant 
alors  «les  guisd'aruira  auglui»  «mi  bourguignons 
«pii  meltaieut  la  campagne  au  |Mllage.  - U 
ir*  paraît  |u»  qui- 1 Jiiigre*  ait  eu  à soulTrir  jm-u» 
«bnl  la  giienv  dr  1344.  contre  (Jiarks-Qnint. 
Sou*  la  Ligue,  celte  ville  *e  |irounuea  pour  la 
<au>e  royale  contre  Ira  ligueurs,  t-t  priKlama 
lieu  ri  IV. 

Fn  1814,  l'armée  dite  coati -ée  iiunehn  sur 
celte  ville.  A son  appt-iM-he,  le  inariVluI  Mor- 
tier, «pii  Toeeupail  avec  10.000  luuutiR**  , w 
retira  »ur  Bar-kur -Aulie , aLiielouitanl  U ik- 
lei»M*  «b*  Langrra  a 50  soldai»  de  la  garde  uu- 
|M-riak  rt  au  «ounige  «Ira  habitant»  ; n.ai»  que 
|*M>»  aicut -il*  mu**  armes  rt  sans  munilioiu, 
«krriére  des  îcuiparts  en  ruiiR*.  rt  que  le  bruit 
du  raiMiu  «lit  «iilli  jxmr  faire  écitMikr?  D'ail - 
l'iir»,  la  trahison  formait  déjà  «b'»  eqiénuicra 
«pie  iris  malheurs  vinrent  bientôt  ivaluer. 
- Iks  signaux,  dit  M.  Mont  roi,  furrut  fuit*  du 
liaut  dr*  mur».  Lra  Auti  iehiens,  prévenu*  que 
le  maiéclial  Moi  Ik-r  s'était  retiré  , tir  laissant 
«k  garnison  que  (tour  la  gank  d'une  porte  . m» 
préseulcicnt  au  luMiihic  de  30,000.  Il  fallut 
capituler  ; le*  50  soldais,  qui  n’élairul  pas 
pri'v  enus  de  la  capitulation , n'rumit  que  le 
temps  ck  jeter  leurs  arme*  rt  de  *c  cacher  daus 
Ira  nuù.MMU,  d’où  ou  Ira  fit  plu*  tard  i*  ljap]*  i : 
un  d’eux  , ne  pouvant  *e  n *oudir  à fuir  de- 
v ant  ce»  Autrichien*,  qu'il  av ait  pcut-sHre  pour- 
suivi»  de  batailk  ru  liatailk,  (h'|Mii«  Ma  nu  go 
juM|u'aux  champ*  de  Lutam,  aima  mieux  mou- 
rir que  dr  reculer;  immolak  sons  ortie  porte, 
dont  ou  venait  «k  livrrr  Ir*  clefs,  il  attendit, 
la  laïminrtte  croisée,  le»  premier*  eseadnnis 
«jui  mxourairait.  Ils  ne  jNirrut  eutrxT  dans  la 
v ilk  qu’eu  passant  «tir  son  cadav  rv. 

Langera  fut  forcé  de  se  muln-  à discri'tiuo. 
La  rigueur  des  prodamatimis  vouait  la  ville  au 
pillage  et  à l'incendie  |>our  *Vtre  ojijxkiV  , à 
nuin  armée,  à Teutrvr  «Ira  troupe*  «k  U con- 
litiou.  Le  priuce  de  SehuarUemlierg  ivrnnen* 
ertte  senliiirr  de  dintrurliou  eu  une  conlnbu- 
tion  péeuniaiie  pour  la  uùrté  de  laijuelle  «Ira 
otages  fuient  j»n*  parmi  1e»  plus  riche*  batii- 
tant*. 

On  assure  que  k*  alfaire*  qui  éUM*ut  mis» s 
en  «léliliénitkiii  au  ruugrrs  de  (JiAtillon  «e 
traitnieut  à Langrr».  Ia‘  fait  est  que  Ira  priitees 
allié»  l’y  trouvèrent  rrtiiM»  à ta  luéme  i jKique. 
De  Laugres,  il*  se  rcudimit  à Cliaiiiuonl,  où 
fut  signé  plu*  tard  k fameux  traité  par  Irqud 
le*  allié*  *'eiigagcrcul  à ne  mollir  ha»  le*  arme» 
qu'apri*»  Tetiliére  défaite  dr  \apoluon. 

l.'êvèehc  «k  Laugrcs  avait  été  fonde  dan*  k 
m*  sieck.  L'êvé«|ue  AUjérie  y m-ut,  eu  H30» 
Tcmprtcur  Louis  k Debuunaiir.  et  Ixùhairo, 
vju  fil»  aisé,  rt  tint  ru  kur  jirîseuoe  uu  von- 
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«le  provincial  pour  la  rvforruation  «lu  rlfrjé 
séculier  rl  n'pilirr.  on|m'»  Jr  Laiigres 
•wnil  iltmr,  depuis  Ir  rrgm*  de  Philip]**  Au- 
piflr,  le  titre  (le  dur»  et  pair»  dr  France.  Au 
urre  dr»  roi»,  il»  «'étaient  chargé*  de  |*irtrr 
le  sceptre,  L'évèdir  de  Ijangre»  était  mener  , 
en  IS30,  mi  dr  rrux  dout  la  pottruioii  auu- 
rait  la  nomination  à la  pairie. 

Ix-t  arme»  de  Lungres  uwt  : tf  azur  au 
sautoir  dr  garnir*  cantonné  dr  l fient  s dr  tu 
/ or,  «»er  rette  devise  : Mim  » n ucm  111.11 
«ohm. — A lia»  xsrmr  dr  France  au  sautoir  dr 
garnir*. 

Langrrscsl  ùIuit  sur  une  moiiLpir  rvaquV 
«|*i i domine  un  pin»  liirn  milité  ; e'rsl  , aire 
Brinuroo,  la  » il  le  dr  Fr— rt»  In  plu.»  élevée  «u- 
ilrssiu  du  ni» rail  de  la  lurr  : l’air  » rat  »tf  d 
*aiu,  la  trm|«éniliirr  variable;  plnstnir.  ri- 
vière», diMif  |r«  plu»  ronsidémliJe*  sont  la 
Martir  , la  Mmv,  l' A ma  lier  et  la  Yiugratmt*, 
prrtinrnt  Irlir  sou  i rc  » j*u  dr  distance,  rl 
portent  leurs  eaux , Ir*  «me»  à l'Océan,  1rs 
autre*  à ta  Méditerranée.  Son  plan  est  dr  forme 
presrpje  malr;  la  ville  r*t  généralement  liirn 
Mlk;  Ir»  n*r»  sont  largr»,  propre*  H nu-i 
hi«*n  prmér*. 

Le  niuiiiiinmi  |r  plu»  remarquable  de  Lan- 
gtr»  r*t  l'église  cathédrale.  nu*-  dr*  plu*  an- 
ciennes de  Fniorr.  la*  péristyle  du  rha-ui  pa- 
ratl  être  Ir  reste  d’un  Irtnplr  dédié  h quelque 
divinité  du  paganisme  ; miii  arrltiln  lurr  rat 
d*onlrB  ruritithirn  . orué  dr  tète»  dr  bélier*.  Il 
rviati'  derrière  Ir  niait rr-aiilel  une  rolonur  sur 
lM]»dlr  ou  dit  qu'était  potée  la  statue  «Ir  Jii- 
pit«T  Auuimni.  Le  mte  de  F église  r*t  gothique 
uiniAii,  et.  suivant  la  tradition,  fut  Ixàli  vrr» 
l’an  3Hft.  ( >n  trouve  dan»  quelque»  roanuxrrhs 
le  passage  •mitant,  (pii  se  rapporte  à la  fonda- 
tmn  dr  rr  monument  : 

C«tt  srptantr  neuf  rt  trois  rrnts, 
^ration  tr  quart  rmprrrur, 
ioiiDa  Ir  eoint  lirn  ftr  rrano, 

^lu  nom  ftr  notre  rrratrur. 

Kffnont  priant  fttu  ftr  frimer, 

<£ n Oour^oonr  Clplpmr  roi, 

Î.0HS  rljrrtuiio  aytf  y fiance, 

31  rot  aussi  en  bonne  foi. 

la*  juin* , eu  forme  d’an*  dr  triomphe  , date 
de  1555.  J«e  portail  r»t  nu  ou»  râpe  du  «vin* 
sirrle  ; il  r»t  d'architecture  moderne.  On  ad- 
mire daiu  relie  cathédrale  Ir  rclatrie  et  le  dr- 
xatil  du  tuait ie-. lutrl,  qui  est  ru  argent,  rt  re- 
présente riiihtnirv  (|r  .sailli  Manie*  et  de  saint 
Jean  FF.vangclirir  . anrieu  pi  trou  dr  l'église. 
\jt  chaire  épise»*pa|r,  en  marhrr  rouge,  i*»| 
d'un  Ix-aii  travail. 

L’air  de  triomplir  dont  il  a été  question  ri- 
tlessiu  est  Ir  seul  mmiuntent  romain  qui  *r 
soit  conservé  entier  à Lingrcs;  il  fait  partir  de  la 
muraille  de  la  tille,  a»re  laquelle  il  |»arail  ron- 
foudii.  O qui  reste  de  la  farndr  est  maintenant 
rom|HMc  dr  cinq  piastre»  corinthien»  , H (le 
deux  iraalw  de  même  proportion  ; un  r«»ta- 
I «liment  couronne  le»  priait  rr*  î *a  eumirhr  e»l 
■ t rrs -dégradée , rt  ou  n’y  distingue  que  quel- 
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I que»  modifions.  la  frise  était  «mtirreaieut  rrm- 
|4ie  par  de*  armures,  rt  nu  distingue  rururr  rà 
j et  là  de»  Imurliers  groupé»  et  apposés  avec 
| lieaurmip  d'art.  l.'arrhitrrlima  e«t  «un:  bien 
muser» rr.  b*»  chapiteaux  sont  d'un  lion  tra- 
vail. la  rou»lrurtinii  offre  U nu‘*mr  régularité 
H I»  même  finesse  d'appareil  que  les  plus  lie.ni» 
édilicr*  antique».  — l ire  Irnililion  Ires-vague 
altrilme  réreetion  de  ret  édifice  aux  deux  em- 
perrnr»  Gordien  , père  et  fil»  . qui,  astoriè»  au 
iiH'ine  triomphe,  y passèrent  ensemble  HUM 
dent  air. u le-  ("gale»,  ayant  contribué  également 
à la  int'*mr  virtoirr. 

Ou  remarque  rururr  à Langer»  l'Iiôtrl  «le 
villrde  mn»lrurtiau  UHidmie  ; lu  bibliothèque, 
rrnVnnarit  7 ,000  voilions  ; le  musée,  étaldi 
•bn»  l'anririine  église  St- Didier. 

Ou  im*  doit  |u»  m»i»[urr  de  visiter  la  pro- 
meiiridr  ilr  Blanche- Foutaiœ , formée  par  une 
Mi|*’ri«e  a» mue  dr  tilleul*  rente— in*»  de  1 h. 
«le  long,  qui,  par  une  pente  insensible,  conduit 
à une  lii.vgiiiliqtir  fontaine  ru\ irontiéc  d'arbre» 
majestueux.  V l'extrémité  de  ertte  avenue  est 
uim*  grande  arrade  voûter,  du  haut  dr  laquelle 
niM*  grenouille  nrinsmle  ru  Imsuc  jette  une 
nia*»e  d'eau  limpide,  qui  tir  tarit  ni  ne  diminue 
(Inus  nnrun  temps  de  l'amiéi*.  Cette  eau  est 
d'alionl  renie  dan*  un  lw*»in  , situé  à quelques 
nii*tn*s  de  ilistauce,  d'où  elle  s'épuiche  eu  deux 
U.» p| ir*  wrrruim  dan*  un  autre  Inoin  denii- 
ritmbire  qui  se  trouve  au  niveau  du  soi  de 
l'areadr.  Dr  là  |ur  de»  eorwluil*  «oulrrmins 
IVau  vu  jaillir  m nappe  dans  un  autn*  kusiu 
situé  à plusieurs  nwtrrs  au-drssous,  Knfui  par 
une  non» elle  conduite  souterraine  , rette  ratt 
alimente  nu  jet  situé  à 10  ou  12  m..  dont  le  jeu 
u’rsl  mterrompi  ni  pir  les  nuit»  ni  par  les 
oimiiis  le*  plu»  riguumtv’s.  Crs  Iruis  terrasse», 
rBMtmies  eu  ligue»  directe»  rt  nndtéei  de 
vetihnvsèritlaire,  produisent  un  eirrt  magique. 

Biographie.  I Jitigre*  est  le  |iru  dr  nais»aiire 
de  Jt  un  Suaves  et  d'Krovivr. . son  rpotite  , 
dont  l'amour  liéroïqiie  et  b fin  tragique  sont  «i 
connus. 

Du  eélrlire  pliilosoplie  Dimnor. 

|)e  IVtivpiede  Nsutn  Ih  vonn. 

De  N.  Mwiiim  , antiquaire  et  savant  nu- 
mismate. 

De  Lcnmvni)  or  Liiiirm  , amlunuadeur  eu 
Hollande  *»mi*  le  dirrrtoirt*. 

De  Fr.  Ror.ts  , liltéralrur  rt  auteur  drama- 
tique. incnilur  de  I* Académie  française, 

lè  J.  BvRnitH  i»’  Av  roi  ht  , littérateur,  mera- 
hre  dr  l’Académie  fram^iise. 

IVrautrur  di'amalique  FAUST. 

Dr  M.-F.  (’.»UU7,  ingénieur  en  chef  des 
mines. 

Du  cnméilini  D»*»»»»hts. 

Du  géuéulogislc  Vnrov  nr  Sr-Au  vts. 

Du  rhimiste  Ouvaujir  , etc.,  etc. 

IsmsiHi».  Fnhriynrt  dr  eonlellerie  trè»- 
rstinHV.  - Vommerrt  de  grain»,  farines , viiu, 
lin  , eltaiivre  , lie»tiiiu\  , coutrllrrir  , meules  à 
émoudn*.  rtc.  — Foires  hs  7 j«n\.  ( 5 jours),  i 
15  fév.,  1"  mai , Imdrniain  delà  Fête-Dieu,  1 
18  août,  30  sept,  rt  ï5  no» . 

A 40  k.  S.-S.-F.  de  CJiaumout.  66  k.  3i.  de 


i.axgi  eimk;  (le). 


Dijon  , 588  k.  E.-8.-K.  de  Pari».  Ut.  47“  51' 
59"  ; long.  V 59'  50"  E. 

L'arrondissement  de  langre»  cri  composé  de 
10 cantons  : Aulierivr,  HourUmnr,  Fays  Hillot, 
la  Eerté-Mir- Amauce.  Lungre».  Dmgrau.  Moo- 
ligtiy -le-Roi , Xruilly  - sur  - Snur  , Praufltoy, 
Vamme». 

Bsbli o graphie,  fi vvi  rraor  (Denis),  l.'.luas - 
ta*r  dr  Lrngres , tire  du  tombe  a h de  ton 
antiquité,  oh  Jsngrrs  par  mue  rt  titré- 

timor,  in-t,  1041. 

TxaovHOT  Cil».).  Histoire  de  la  ville  de  I sj fi- 
ger >,  7 avril  1689. 

Mwuiit  (S.).  Précis  de  V Histoire  de  Lan- 
gées, in -8.  1836. 

LxqiKT  (J.-F.-O.).  Antiquités  de  Langer  i, 
in-8.  1838. 

Dissertation  sur  quelque*  inscription*  trou- 
vées à tjtngres  depuis  deux  siècles  ( llist. 
de  Farad,  royale  des  inscription»  et  belles- 
letlrrs,  1. 1».  p.  117). 

* Sur  quelques  monument  s trouvés  à 1 In- 
gres ( Antiquité»  de  M.  de  Cayhi»,  t.  tv, 

p-  *•*).  

M*nai.  Histoire  ecclésiastique , civile,  poli- 
tique et  littéraire  du  diocèse  de  lutngres  ri 
de  celui  de  Dijon,  3 vol.  in-15,  1705. 
Abrégé  chronologique  de  f Histotre  ecclésias- 
tique et  civile  des  évêques  rt  du  tfiocèse  de 
Langres,  hroch.  iu-8. 1808. 

Ysuvmr  ( le  P.  Jacques)  . />.«  Chroniques  de 
r évêché  de  Ixingres , traduites  du  latin  , 
continuées  ju*>juen  1792  . et  annotées  par 
Emile  Joliboit,  in-8,  1843. 

LANG  HOLA  Y,  vg.  Cétes-du - \W  (Breta- 
gne ) , arr.,  rt  a 15  k,  de  Dinan , coût,  de 
Pluubalay.  Pop.  864  h. 

I.AAGRl'XF  - SI ’R  - NKl . Lmngromia  , 
Chlarogrra  I idurassinm  , Terra  F i riais  9 
bourg  maritime.  Calvados  { ^Normandie),  arr. 
et  à 18  k.  de  Caen  , cant.  de  Douvres.  Cure. 
r-.j  de  la  Déli» ramie.  Pop.  2,101  h.  — Il  est 
situé  sur  la  Maudit* , où  il  ■ un  établissement 
dr  Itaios  de  mer. 

Ungmtie  cri  un  liourg  fort  aiM-ieu  dont  il 
est  fait  mention  dan»  le»  chartes  du  nwiyeu  Age 
«mis  le  nom  de  laugrun,  routa.  — ■ L’é- 

glise paroissiale  rri  rrmarqiialile  par  s«**  fenê- 
tre» eu  burette»  et  par  sa  corniche  à drsits  de 
scie;  c'est  uu  édifier  du  un'  siècle  , surmonté 
d'une  tour  qui  parait  être  du  xtv*  liêrlr.  Cette 
(•glise  a été  classée  nVemiiievit  au  nombre  drs 
iiiiMinmeiit»  hirioriques. 

I.WGI  KIHAS  vg.  CôtemJn-Nord (Breta- 
gne ) , anr.,  et  » 15  k.  de  Dinau,  raut.  de 
Plélau.  Pop.  430  h. 

LASGl'EDOC  ( canal  du  ).  Y.  C*'u  ne 
Midi. 

LAXGCF.IXM:  ( le  ) , Narhonetui*  prima, 
ancienne  . grande,  Irlir  rl  cinlrvaut  province 
dr  France , qui  forme  maintenant  le»  dép.  de 
VAudr,  du  Tarn,  dr  F Hérault,  de  la  Lozère, 
de  V Ardèche  et  du  tiurd,  ainsi  que  le*  arr.  de 
Toulouse  et  de  Yillrfranche  ( H Miaronae  ) , 
l’arr.  de  Castel -Sarrasin  [Tarn-et-<iaronnr),iA 
Ica  arr.  du  Puy  et  d'Yvsiugeaux  (H. -foire). 
Cettr  pro»  ince  porta  successiv  emeut  h-»  noms 
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ê'Occitanie , de  Gaule  narbonnaise  et  de  Sep- 
limanie , L'etnpemir  Houorius  . qui  pouéiiiil 
le  Unpialoc , en  fit  doualsou  aux  Golht , qui 
jouirent  de  re  pay«  pendant  près  de  drnx  cents 
uu.  Les  Sarrasin*  se  rendirent  maîtres  de  cette 
peux  iuce,  et  en  furent  chassés  en  7Î3  par  Char* 
1rs  Martel.  Le  Languedoc  fut  ainsi  soumis  à la 
puuutMV  des  rois  de  France.  Après  la  mort  du 
dernier  ro  i. te  de  Toulouse  , arrivée  en  1170, 
le  roi  Philippe  le  Hardi  eu  devint  propriétaire. 
Lr  Languedoc  fut  enfui  réuni  à b couronne  ru 
1361,  sous  le  roi  Jean. 

Le  nom  dr  languedoc , que  portail  cette 
province  . lui  vient  de  b tangue  qu'on  y par- 
lait lorsque  la  France  était  divisée  en  deux 
langues  : la  langue  if  oui , dont  Pari*  était  U 
principale  ville,  et  la  langue  <t oc,  du  mot  oc 
dont  on  se  sert  dans  le  Midi  pour  dire  oui , 
ayant  Toulouse  pour  capitale. 

Le  Languedoc  avait  environ  850  k.  de  long 
sur  100  à 130  k.  dr  brge.  Il  était  borné  au 
nord  par  l'Auvergne  et  le  Lyonnais,  à l’est  par 
le  Dauphiné  et  la  Provence,  au  sud  par  le 
Roussillon  rt  b Méditerranée,  et  à l’ouest  par 
U Guieune.  On  divisait  autrefois  cettr  province 
en  haut  Languedoc  , capitale  Toulouse  ; bas 
Languedoc  , rapitale  Montpellier  ; Ce  venues  , 
capitale  Alais. 

Le  Languedoc  était , sou»  le»  Romain*  , au 
nombre  des  sept  provinces  de  b Gaule  qui 
jouissaient  du  droit  italique,  et  dont  les  repré- 
sentants se  réunissaient  ton*  les  rinq , dix  ou 
viugt  ans.  pour  eon tri I mer  volontairement  aux 
drprsuct  publiques.  Crttr  organisation  te  main- 
tint sous  b domination  «les  Yisigolh*  et  sous 
celle  des  comte*.  En  1171,  le  sénéchal  de  Car- 
cassonne , an  nom  de  Philippe  le  Hardi  qui 
venait  de  prendre  possession  du  pav* , jura  de 
respecter  1rs  anciens  usages  et  de  u'imposrr  de 
charges  aux  liabitauts  que  de  leur  cucnente- 
njent , donné  dans  drs  a-.aemMiV*  générales. 

En  obtenant  plus  tanl  de  leur»  seigneur»  ira- 
méilial»  l’établi «.sèment  di-s commune» .Ira villes 
de  Languedoc  ne  firent  donc  que  rrnlirr  dan» 
l'usage  où  b plupart  avaient  été,  sou*  U domi- 
nation dr*  Romains  rt  *om  celle  des  Yisigothv 
et  des  rois  de  b première  rare,  de  w gouverner 
par  leurs  proprrs  lois  et  par  leur»  propres  ma- 
gistrats , différence  entre  elle*  et  les  villes  du 
nord  de  U France , qui  n’avaient  jamais  joui 
d'une  pareille  liberté  avant  le  xit*  liérle. 

L'Eglise  fut  représentée  par  le»  évêques  dio- 
césains , b noblesse  juir  un  certain  nombre  de 
liorons,  le  tiers  paroles  priurqialni  ville».  Ce 
fut  Charles  YI1  qui  introduisit  cette  organisa- 
tion. En  1531  François  I*'  ordonna  que  1rs 
députés  se  réuniraient  alternativement  dans 
l'une  des  trois  sénéchaussées.  Quant  à b pré- 
sidruee,  les  arches  cque*  de  rSarimnnc  se  b ri- 
reut  disputer  plusieurs  fuis  par  les  évêques  du 
diocèse  où  siégeait  l'assemblée;  mai»  enfin  ou  b 
leur  attribua  définitivement.  L’ordre  du  clergé 
se  coru|>osait  de  trois  arclievéques  et  de  vingt 
évêques  ; l'ordre  de  la  noldrssc,  du  comte  d’A- 
lais , du  vicomte  de  Polignac  et  de  vingt  et  un 
barons,  votant  eu  vertu  de  kur droit  indi*id»rl  ; 
le  tiers  , des  soixante-huit  maires  , consuls  et 


députés  des  villes  épiscopales  et  des  villes  dio- 
césaines, qui  avaient,  chacune  k leur  tour,  droit 
d'entrée  aux  états.  Ce  dernier  ordre  disposait 
d’autant  de  voix  que  les  deux  autres  ordres 
réunis.  Ce  doublement  du  tiers  , disposition 
protectrice  des  intérêts  populaires,  fut  l'exem- 
ple que  Fou  fit  valoir  eu  1 786  pour  assurer  à 
b bourgeoisie  , aux  états  généraux  , une  place 
moins  indigne  d'elle.  La  province  avait  en  outre 
sept  fonctionnaires  , qui  éfcurot  députés  de 
droit  ; c'étaient  les  trois  syndics  généraux  de» 
anciennes  sénéchaussées,  deux  greffiers  et  «lrux 
trésoriers  de  b bourse. 

Le  Languedoc  était  un  drs  douze  grands  gou- 
vernements, et  un  pays  d'états  du  parlement  de 
Toulouse. 

Le»  arme*  du  Lsagucdoe  étaient  : Je 
gueule i à la  croix  culte,  ctéchée  et  pommeler 
Je  donse  pièces  tf  or. 

Bibliographie.  Nonivu  (A.).  Histoire  (vio - 
saine  ou  Je  la  province  Je  Languedoc,  Je- 
puis  sou  origine  jusqu'en  1557,  in- foi., 
1556. 

Cassas  (J.  de).  Panégyrique  ou  Discours  sur 
r antiquité  et  excellence  Ju  LungueJoc,  in-6, 
1617. 

Atuwqut  (Pierre).  Histoire  Je  latngueJoc , 
jusqu'en  t6IO,  in-fol.,  1618-1648. 

CarsL  ((*.  de).  Mémoires  Je  r histoire  Je  Lan- 
guedoc , in-fol.,  1683. 

Locvkt  (Pierre).  Remarques  sur  F histoire  Je 
LangueJoc,  in-4,  1657. 

— Les  mêmes  sous  ce  titre  : Abrégé  Je  t his- 
toire Je  IxwgueJoc,  in-8,  1661. 

— Le  Trésor  inconnu  Jet  grandeurs  du  Lan- 
guedoc, in-4,  1661. 

Lamoiuxox  ns  Ravill*  ( N.  de  ).  Mémoires 
pour  sertir  à T histoire  du  Languedoc,  in-6, 

1734- 

Yaisurrrr  (dom  J.).  * Histoire  générale  de 
la  prwtnce  de  Languedoc , 5 vol.  in-fol., 
1730-43. 

— .\  u lire  lie  édition  , commentée  et  continuée 
jusqu’en  1830  , et  augmentée  tf  un  grand 
nombre  de  chartres  et  de  documents  sur 
les  departements  de  la  Haute-Garonne,  etc., 
par  Alex.  Dumège,  10  vol.  in-8,  1636-45. 

— Abrégé  de  f histoire  Je  Languedoc,  in- 12, 
6 vol.,  1749. 

VinaL  ( L.-J.  ).  Résumé  de  /* histoire  du  /an- 
guedoc,  in-18,  1815. 

Recueil  Je  jurisprudence  féodale  Je  la  pro- 
vince Je  Languedoc,  2 vol.  io-8. 

Caus  (H.  de).  Catalogue  général  des  gentils- 
hommes Je  la  province  Je  l.anguedoc,  avec 
Us  noms,  armes  et  blasons  Je  chacun , in- 
fol..  1676. 

Bâaaan  (J.).  Recueil  des  titres,  qualités,  bla- 
sons rt  armes  des  seigneuri,  barons  et  états 
Je  JjsagueJoc  tenus  à Montpellier,  in-fol-, 
1666- 

Bsi'Dsau  ( Jacques  ).  Armorial  des  états  Je 
Languedoc,  in-4,  1686. 

Cavtsijxb  ns  la  Toua  ( D.-F-).  Armorial  des 
états  tir  Ijtmguedoc , in-4. 1767. 

— Riobiliaire  historique  du  Languedoc,  3 vol. 

iu-4,  1778. 


* Essai  sur  le  gouvernement  Je  LangueJoc 

depuis  Us  Romains , par  M,  in-8  , 

1773. 

Escoantsc.  Privilèges  Je  la  province  Je  Lue- 
guedoc  et  des  villes  Je  Languedoc  (imprimé» 
avec  le  Recueil  des  arrêts  publié*  par  b 
même  auteur,  iu-fol.,  1620). 

Cxsx  xiv  vi  (P.  de).  Traité  Je  f origine,  anti- 
quité et  privilèges  des  états  généraux  Je  la 
province  Je  lutngurdoc  ( imprimé  avec  sou 
Traité  du  franc-alleu  de  b province  de  Lan- 
guedoc, in-fol.,  1645). 

MaaicoTTs.  Mémoire  concernant  la  forme  des 
assemblée s des  états  Je  Languedoc , in-4 . 
1704. 

Procès-  verbal  Je  f assemblée  des  états  géné- 
raux Ju  Languedoc,  in-fol.,  1780. 

Taouvâ  (le  baron).  Estai  historique  sur  les 
états  généraux  Je  la  province  Je  Ixtogue- 
doc,  1 vol.  iu-4,  1818-1819. 

Cxuutvi.  Le  Franc-Parleur  Je  la  provinct 
de  /MHgneJoc,  iu-fol.,  1645. 

(«rav  moi,  (F.).  Notice  et  Abrège  historique  Je 
vingt-deux  cilles,  chefs  de  diocèse  de  la 
province  de  Languedoc,  iu-fol.,  1696. 

RocaoTTK  ( dura  F. -N.  ).  • Mémoire  sur  la 
Description  géographique  et  historique  du 
Languedoc,  in-4,  1759. 

Forage  de  Languedoc , Provence  et  du  com- 
tat  d’Avignon,  iu-11,  1774- 

Ba*cn».T(J.-F.).  Description  poétique  du  Lan- 
gue Jtc,  in-11 , 1817. 

Rt.*ui* lia  (J.).  Monuments  divers  pris  dans 
que  L/ue s anciens  diocèses  du  bas  Langue- 
doc, in-4,  1836-41. 

Yimocx  iRruaud  de).  Vo\  âge  dans  les  dépar- 
tements formés  Je  ta  prw-ince  de  LMStgue - 
doc  (Hérault),  in-8,  fig-,  1815. 

Roi'i-Fuisii’.  Souvenirs  d’un  rosage  en 
Suisse , en  Savait  et  dans  le  midi  de  la 
France,  i»-8,  1835. 

Asrravc  (Jean).  Mémoires  pour  f histoire  na- 
turelle de  la  prw'ince  de  Lxsnguedoc,  iu-4, 
1737. 

iinum  (de).  Histoire  naturelle  de  la  pro- 
vince de  Langnntoc  , partie  minéralogique 
et  géopo nique,  5 vol.  in-8,  1776-79. 

Pnsisnu.  Mémoire  sur  tes  avantages  que 
la  province  Ju  Languedoc  peut  retirer  île 
ses  grains,  in-4. 

Salvmju  (de).  Dictionnaire  languedocien  et 
français,  in-8,  1756. 

Formt  ( l'abbé  ).  Almanach  historique  et 
chronologique  de  Languedoc , in-8 , 1751- 
53-54. 

* Mémoires  pour  f histoire  naturelle  de  la 
province  de  Languedoc,  iu-4,  1737. 

Bsstmm  (de).  Essais  sur  divers  avantages  que 
f on  pourrait  retirer  Je  la  cote  Je  f.angur- 
Joe , relativement  à ta  navigation  et  à f a- 
grîcullure,  iis-  4 , 1769. 

Mmcsnua  (V.).  Recherches  sur  les  ensable- 
ments Jes  ports  Je  mer  rt  sur  tes  moyens  Je 
les  empêcher  à f avenir,  particulièrement 
Jans  les  parts  Je  LangueJoc,  iu-4  , 1188. 

Riqlkt  us  Romm  ( Pierre  - Paul  ).  Histoire 
Ju  canal  Jn  Languedoc , rédigée  sur  te» 
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pintes  authentiques  canif  rte  es  à ta  lùbtîo- 

thèqur  impériale  rf  ami  ordures  du  canal. 
Y.  aaui  aux  Article»  Anoècnv  , Auok  , f>iu> , 

HuT»4tMiin  , UiutiT  , Ha  un -Locar , 

Loùm,  T*»». 

LAÎISrO.AI . TJ.  Cotrp-du-\ord  ( Breta- 
gne), arr.  «I  à 10  k.  de  Dman,  cant.  r I O dfc* 
Pbucort  pop.  1.00?  h. 

LAJtCUETX  , y g.  Côtes-du- Sur  J (Breta- 
gne ) , oit.,  rant.,  C3  et  à S k.  de  St-Brieuc. 
Pop.  *,1*0  h. 

LAMil'KVOfSIÎI , vg.  Somme  ( Picardie  ), 
art.  rt  a 25  k.  de  Péroune,  cant.  rt  S de  lleslu. 
Pop.  354  h. 

LAXG1JIMC,  lig  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
rt  à 20  k.  de  Izirirnl,  cant.  rt  Sî  d’H«u»el«it. 
Pop.  6,105  k.  — Foires  le*  l'jinv.,  5 fév., 
1**  mar*.  1**  a* ri!,  1**  rt  28  mai , 3 juin,  5 et 
31  juillet , 5 août , 9«rpt.,  Iflurt.,  lOnot., 
5 déc.  rt  4*  fundi  de  carême, 

UaCt'IMRERG  , vg.  Mrarthe  (pays  Mes- 
sin ) , arr.  rt  à 18  k.  A*  Sarrelwurg , cant.  de 
Kéchicuurt  - h-  - ('Jdlvan  , E3  de  Bounlunuay. 
Pop.  775  h. 

l ANt.m  . vg.  Loi, rr-lnf.,  eonnn.  et  £3  de 
Nort.  V.  3ioa». 

I.A\GT,  Tg.  Allier  ( Bourbonnais) , arr.  de 
U Palisse  rt  à 2*  k.  de  Court  , cant.  de  Va- 
rainra-sur- Allier,  C3  de  St-ficrund-le-Piiy. 
Pop.  453  h. 

LAN  H Ai: , vg.  Arerroa,  rurmn.  de  Rodellc, 
C3  de  Rodez. 

LA  Ml  KLIN  , vg.  Hle -et -1  Haine  { Breta- 
gne). arr.  rt  à *8  k.  de  Sl-M.ilo.cant.  et  LJ  de 
(zioihourg.  Pop.  430  h. 

I.AMIFRKS,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  et 
n *6  k,  tir  Vcnluti -sur-Mt-u.se,  cant.  rtCJ  d*K- 
lain.  Pop.  *18  h. 

l.AXHOt'ARXEAL’  , village  fort  ancien , 
Finistère  (Bretagne),  arr.  et  à 60  k.  de  Mor- 
laix. eut.  dr  Plouescat,  G3  de  Les  neveu.  Pop. 

1 ,*41  h. 

Aux  environs  on  rwnanjw  les  pignons , les 
haute*  cheminées  rt  les  tours  féxidalr*  du  châ- 
teau de  kci-jL-aik-Cuataincours , construit  avec 
fiiagtriiirviirr  *m*  le  régne  de  Izmis  XIII.  — 
Foires  1rs  *5  avril,  (J  ruai . Il  juin,  17  juillet 
et  *5  août. 

I.AXI1.DVT,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
rt  à *8  k.  dt*  Brest . cant.  de  Plnudalraézcuu  , 
fjdc  St-Reitan.  Pop.  400  h. 

I.AXIXC  . vg.  Moselle  ( pays  Messin)  , arr. 
rt  à 30  k.  de  Sarreguemines . eaut.  de  Crtn- 
Tt-nquin,  C3  de  St-Avotd.  Pop.  65*  h. 

I.AMM  AT  , vg.  C (Urs-iln- Sorti  (Brrta- 
gne).  arr.  rt  à 35  k.  dr  Loudéar  , rant.  de 
Coarec,  [3  de  Rnstrrnm.  Pop.  3,206  h. 

LANISTAH'RT,  vg.  Aime  (Picardie)  , arr., 
LJet  à 7 k.  de  faon,  rant.  <f  Anisv-Je-Châtrau. 

Pop.  575  h. 

I.AXI.EIT,  vg.  C ôtes-du - .Xord  (Bretagne), 
arr.  et  à 30  k.  de  Sl-Rriruc  , eaut.  et  £3  de 
Plnutm.  Ptip.  504  11. 

On  voit  dan*  ce  v illage  un  monument  anli- 
ijue  ronnu  sous  le  nom  de  temple  de  Lanleff , 
tpii  exrile  drpui»  des  siècles  la  curiosité  drs  sa- 
vant*. CVt  unedonlde  tour  ronde,  tpnsfruitc 


en  granit  rt  en  tuffeau,  dont  on  suppose  que  la 
hauteur  a dd  être  de  13  m.,  rt  qui  sert  de  ves- 
tibule à une  vieille  église,  dans  laquelle,  on 
descend  par  plusieurs  marches.  Cette  tour,  ou 
plutôt  cvs  tours  , sont  formée*  par  une  dnuMc 
enrrintr  de  mnraiUrs,  Tune  intérieure , l'autre 
extérieure,  dont  la  |iremiêre  rrofmnc  un  espace 
cirrabire  de  10  m.  de  diamètre  ; lu  seconde  est 
à 8 m.  dr  b première,  rt  lui  est  concentrique. 
Au  milieu  dr  b plus  petite  enceinte  s'élève  un 
if  majestueux  auquel  au  doune  trois  ceuts  ans 
d'existence,  dont  b «me  sert  «le  dôme  au  mo- 
nument. L'wcrintc  intérieure  est  percée  de 
douze  arcade*  voûtées  «m  plein  cintre,  décorées 
de  piastres  rt  d’une  bi-geur  inégale;  douze 
colonnes  de  grandeurs  diverses  sont  adossée*  à 
la  muraille,  une  entre  rhaque  arcade  ; les  plus 
petites , au  nombre  «k*  huit , ont  2 m.  59  c.  de 
haut , y compris  les  chapiteaux  et  les  soultasse- 
meut*  ; le*  quatre  plus  grandes  sont  hautes  de 
5 m.,  saus  rfaapiteaux  , rt  placée*  aux  quatre 
point*  cardinaux.  L’enceinte  extérieure , située 
à 3 m.  de  l’autre,  présente  aussi  douze  colonnes 
qui  paraissent  avoir  soutenu  une  voûte  à clef. 
]|  ne  reste  ipi'un  tiers  de  cette  voûte  ; c’est  b 
partie  située  du  côté  de  l'église.  Deux  arcades 
voisine*  de  la  porte,  fermées  par  une  maçon»- 
rie,  forment  aujourd’hui  la  saeristie  ; une  autre 
sert  à soutenir  l'escalier  du  rlorhrr  ; enfin  mie 
quatrième  a été  convertie  en  chapelle.  Entre  les 
colonne*  <|ui  soutiennent  la  vnûfr,  et  ru  face  des 
grande*  arcades  , sont  douze  fenêtre*  dé-eorées 
de  colonnes  et  construite*  enmnie  les  meur- 
friere*  «les  aifimwj  fortification».  Au-dessus 
de  rliaquc  roupie  d’arcades  se  trouve  une  grande 
ouverture  cintrée  par  en  haut.  L'enceinte  du 
temple  a été  «•ouverte  ; on  aperçoit  encore  les 
traces  de  l’endroit  «ni  k toit  s’appuyait  ; il  n’y 
avait  qu’une  seule  port»*  «feutrée,  voûtée  m 
plein  cintre  et  large  de  3 m.  33  c.  sur  4 m. 
22  c.  de  hauteur  ; ellr  est  située  du  ailé  de  Co- 
nçut. - - L'qdise  est  construite  en  granit  muge 
rt  gris,  qui  a de  l'analogie  avec  le  poudingue  si- 
liceux. L’intérieur  du  monument  a été  garni 
d’un  pavé  ; an  en  trouve  quelque*  fragment» 
entre  les  arcade*  rt  l'enceinte  extérieure.  Lu 
maçonnerie  est  par  assises  régulières  jusqu'au- 
dessus  des  a rende*  ; le  reste  est  composé  dé 
pierre»  de  dimensions  différentes.  L'architec- 
ture est  un  mélange  grossier  d’ordre  toscan  et 
d'ordre  gothi«|tte  ; le*  ornements  «les  chapiteaux 
el  les  socles  des  colonne*  ne  sont  ni  de  la  même 
forme  ni  de  b même  grandeur.  Lrs  chapiteaux 
représentent  des  pomme*  de  piu  ; ils  vont  sur- 
monté* d’un  listel  rt  cTune  volute  peu  saillmits , 
représentant  pur  le  profil  «firmes  tête»  de  bé- 
liers.  On  remarque,  sur  les  chapiteaux  des  co- 
lonnes qui  soutiennent  le  plein  «•intre  «h*  l’ar- 
ra«le  inférieure  «pii  bit  face  à b porte , «Irm 
bao-rdiefs  : l’nn  , sur  b colonne  <hi  côté  du 
midi , rrptésentant  deux  béliers  surprrposé»  ; 
l’autre , sur  la  colonne  du  nord,  offrant  un  cer- 
cle rayonnant,  image  grossière  du  soleil. 

Le*  savant»  bretons  sont  loin  d’étre  «Taermvl 
sur  le  monument  de  Lanleff  : le*  uns  y voient 
un  aorini  temple  armoricain  , 1rs  autres  une 
« oustrortion  romaine  consacrée  au  culte  du  so- 


leil , «piclques-unv  un  ancien  hôpital  pour  le» 
jiêlerin*  revenant  de  b terre  sainte,  ceux-ci  une 
église  1 vitre  par  h templier* , c*»i-li  un  bap- 
tistère des  chrétiens  primitifs. 

Bibliographie.  * Remarques  sur  un  monu- 
ment antique  qui  se  voit  à Lanleff  ( Antiq. 
de  M.  «le  Cas  lu»,  t.  v i,  p.  130}. 

Maldit  m Pcxhoitit  (le  comte).  Dissertation 
sur  un  ancien  édifice  ronnu  sous  U nom  de 
temple  de  Lanleff,  in-4,  1824. 

.Yotice  sur  te  temple  de  Lanleff  ( Mém.  de 
farad,  celtique  , t.  m,  p.  34). 

I.AXI.OrR,  ou  Sr-Locr,  vg.  Côtes -du* 
Jford (Bretagne),  «ut.  rt  à 30  k.  de  St-Brieuc, 
cant.  rt  0 dr  Plouha.  Pop.  573  h.  — Ce 
village,  situé  prés  d'un  riant  vallon,  est  précédé 
d’une  promenade  agréable.  Il  se  compose  d’une 
rin«|uantaine  de  maisons  groupées  autour  «Tune 
église  gothique,  où  l'on  entre  par  un  petit 
purrbr  où  tout  grossièrement  sculpté*  en  pienu 
les  douze  apôtres.  Sur  la  hauteur  «pii  Je  domine 
s’élève  l’antique  manoir  de  Lanloup. 

LUXhn,  «g.  C'tooSm-S'orJ  (TlrrU- 
gne),  arr.,  ET  rt  à 10  k.  de  Laimiou,  eaut.  «k 
Trégiiurr.  Pop.  586  h. 

LAÏTOET*  , petite  ville  , Finistère  (Breta- 
gne), arr.,  C3  rt  à 15  k.  de  Morlaix,  cbcf-L 
de  rant.  Dire.  Pop.  *,750  h.  Tisuix  ik 
transition  inférieur. 

Lanmeiir  est  une  ville  fort  «mrirnae  qui  por- 
tait autrefois  le  nom  de  Kcr-Fcunletm,  cl  qui 
était  le  siège  «Tune  justice  royale;  un  y voit 
plusieurs  maisons  remarquables  par  leur  an- 
cien ueté.  la  principale  église , dédiée  à saint 
Mébir,  est  iiu  édifice  de  la  fin  du  x*  siècle  ou 
«lu  commencement  du  xi*  siècle , liâti  sur  utm 
crypte  ou  église  souterraine,  (irait  le*  voûtes 
lasses,  le*  arcades  suri  laissées  rt  à plein  cintre, 
soutenues  par  dr  lourds  piliers , indiquent  Ira 
premier*  .siècle*  du  christianisme.  Cette  crypte 
renferme  une  fontaine  révérée  «lotit  les  eaux 
sont  renie*  dans  un  lunin  de  forme  circulaire. 

On  voit  encore  à Lanmrur  une  autre  église 
fort  intéressante  par  son  antiquité  , c’est  celle 
du  prieuré  de  ftotrr-Dame  de  Kernitroun  , 
édifice  I4ti  vers  le  milieu  du  xi*  xièele,  et  par- 
faitement conservé.  — Foires  le  I**  vendredi 
de  janv  .,  de  mars,  de  nui , de  juillet,  de  sept., 
de  dov.  rt  de  déc. 

LAX.MOUKZ  . vg.  Côtes-du- Sord  (Breta- 
gne), arr.  rt  à 38  k.  de  Lanniou,  cant.  de  Lé- 
zard rien  x.  eî  de  TWfuier.  Pop.  617  h.  . 

LA.TXR  (St-),  vg.  U .-Pyrénées  (C^ueogne), 
an*,  et  à 46  k.  de  Tarla** , cant.  et  3 de  Cas- 
telnau- Rivière -Basse.  IN»p.  543  h. 

I.AXJHR.  vg.  It.-Py renées  (Béarn),  arr.  et  à 
18  k.  rl'Olornn  , cant.  rt  B d’Aramilz.  Poj». 
1,408  h. 

I.4X5K,  vg.  N. -Pyrénées  (nawxtgne),  arr., 
rt  à 13  k.  de  Tarhes,  cant.  d'Ossun.  Pop. 
379  h. 

LAiaiuiM,  rtnuffrt  fTlnUgm-), 
arr.  et  à 20  k.  de  Morlaix,  rant.  rt  23  du 
Vont  hou.  Pop.  1,0*9  h. 

UMmeiT,  Vg.  Côtes -du  - Xord  (Breta- 
gne), arr.  rt  à 26  k.  de  St-Brieuc,  rant.  rt  B 
de  Lanvnllon.  Pop.  88*  h. 


Google 


USRIUft. 


1.AXXIOX. 


LAKinnc. 


303 


I.AMVBCAUBE  , vg.  B.-Prrènces  (Béarn), 
*rr.  rt  a «V  êc  Pmi.  cant.  et  S tir  Lem-  I 
beye.  Pop.  463  h. 

I.A!flOÏOea5  . .g,  Fimiltrr  (Bnttgtlrl. 
arr.  et  à 90  k.  4c  Châteswlin,  cant.  et  [=3  A? 
Pleyben.  Pop.  577  h. 

UlKKCKAfF. . tj.  B.-P îrrirréi,  eomm. 
de  Lrspidle , T?7de  Lembeye. 

VAY1W-J*A«.XAX  , vg.  Gars  (Armagnac). 
ut.  et  i 31  k.  de  Condom,  cant.  et  S de  ûh 
nrukoa.  *q>.  435  h. 

LAWK.HFJ.KAN  , petite  ville,  H. -Pyré- 
nées (Gwogue)  , arr.  rt  à 55  k.  de  Ragnère»- 
en-Bigorre , chef-l.  de  cant.  Cure.  {3.  XJF.  A 
743  k.  de  Paris  pour  U taxe  de»  lettres.  Pop. 
1.406  k.  — Tenus  tertiaire  supérieur.  — 
Otte  ville  est  située  au  milieu  des  landes , d’où 
lui  vient  sa  dénomination.  On  voit  un  envi- 
ron* les  traces  d'une  voie  romaine  qui  se  pro- 
longeait jusqu'à  Bordeaux.  — Foires  le  mer- 
credi après  la  St-Mathù»,  après  U quinzaine 
de  Hques , veille  de  l'Ascension , mercredi 
après  l'Invention  de  la  croix,  avant  St-Jean, 
après  St -Mathieu  et  après  Str'Cathrrine. 

1-AXXEPAX.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  à SS  k.  de  Condom,  cant.  d'Eatur,  E de 
’Vic-Keaensae.  Pop.  1 .508  I». 

Cette  ville  est  située  sur  une  hauteur,  au 
mi  heu  de  vastes  landes.  C'est  une  ancienne 
ville  des  El  usâtes,  qui  doit  son  nom  1 m situa- 
tion dans  la  Latine  ou  Lande,  et  à la  poix  qui  y 
fut  cooriue  entre  le*  chefs  de*  EJuaatrs  et 
Cramas , général  des  Romains.  On  voit  dans 
ses  environs  le*  trace*  d'une  voie  antiepir , rt 
les  restes  d'un  pont  de  construction  romaine , 
qui  porte  encore  le  nom  de  pont  de  César.  — - 
Foires  les  2 mai , 26  juillet,  2 nov.  et  mercredi 
avant  le  mercredi  drs  Cendres. 

LAXNEPI.AA  , vg.  B. -Pyrénées  (Béant), 
arr.,  cant.,  S et  h 6 k.  d'Orthez.  Pop.  475  h. 

UWE1W.  vg.  Eure-et-  hoir  (Beau ce), 
are. . ront. , E rt  à 7 k.  de  Chitraudun.  Pop. 
T50  h. 

I.AXXF.S,  vg,  Aube,  euntm.  et  £3  de*  Ri- 
«ey*. 

LAK3K8,  vg.  IxA-et -Garonne  (Agénoi»), 
are.  et  a 15  k.  de  Nérac,  cant.  et  K de  Mézin. 
Pop.  942  h. 

I-AX.XKS  , vg.  H. -Marne  ( Champagne  ) , 
arr. , K et  a 12  k . de  laragres , cant.  de  Neuilly- 
l'Evéqne.  Pop.  640  h. 

I.A.NXE-.MK  RIR  AN  . vg.  Gen  ( Arma- 
p»c),  are.  rt  à 49  k.  de  Condom  , cant.  et  £3 
de  Nogaro.  Pop.  275  h. 

LAN31MK,  l«g  Finistère  (Bretagne),  are.  et 
à 25  k.  de  Brest,  ebcf-l.  de  cant.  Cure.  £J.  A 
617  k.  de  Paris  pour  la  lave  des  lettres.  Pop. 
3,124  h.  — Transi*  cristallisé , granit. 

Ce  bourg  est  situé  dam  un  pays  pittoresque 
arrosé  par  la  rivière  d'Aher-Benouhir  ; il  était 
<■**  mnndèmblr  dès  le  are*  siècle.  On  y voit 
one  église  dont  la  euustnirtûni  remonte  à eetlc 
époque,  qui  renferme  k*  lorolieau  de  François 
du  Com  . seigneur  de  kérangart  ; il  est  rejtré- 
senté  couché , armé  de  toutes  pièrra,  les  main* 
jointe»,  et  les  pied*  appuyés  sur  un  lion  qui 
tient  un  os  dam  ses  pattes  de  devant.  A gauche 


de  la  statue  est  placé»*  une  épée,  et  à b droite 
tme  dague.  Sa  tète  est  nue  rt  parait  reposer  sur 
une  sorte  de  suaire  que  deux  figure*  d’anges 
tiennent  étendu. 

A 2 k.  de  Lannilis,  on  voit,  sur  le  penchant 
d'une  colline  dominant  une  vallée  couverte  de 
bois,  les  ruines  de  U rha|wlle  gothique  de  St- 
Tariec,  dont  1rs  vitraux  offrent  le»  écussons  de 
plusieurs  seigneurs  de  b prov  ince.  L’intérieur 
renferme  le  tomlieau  d’Olivier  Ricliard,  doc- 
teur en  tltcologir;  c’est  un  sarropliagr  dont 
l'entai  dément,  orné  de  sculpture  imitant  un 
feuillage,  est  supporté  par  de*  pilastre*  engagé», 
entre  lesquels  saut  plusieurs  petites  figure*  de 
moines,  gothiquemeut  sculptée*,  dam  l'altitude 
de  b prière  et  de  b douleur.  Au  milieu  d’elles 
est  un  ange  soutenant  un  écusson  aux  armes 
d'Olivier,  représenté  courbé  sur  le  dessus  du 
tombeau  et  revêtu  de  ses  habit»  sacerdotaux. 
Son  bonnet  carré  est  posé  à côté  de  sa  tète , de 
chaque  côté  de  laquelle  on  voit  une  figure  d’ange 
à genoux  ; se*  pieds  sont  appuyés  sur  un  cerf 
couché.  — Fabrique  de  poterie  de  terre.  — 
Foires  le  2*  mercredi  de  janv.,  de  mars,  de 
mai , de  juillet,  de  sept,  rt  de  nov. 

LAXXIXtà,  vg.  Moselle { pays  Messin),  arr. 

LAXK1303  , vg.  Finistère,  connu,  de  Sl- 
Pienr-Quilbignon,  E de  Brest. 

I.A.N  MOX  , hanium  , Lanionum  , petite 
ville  maritime,  Côtes-du-,Xord  (Bretagne), 
cbef-1.  de  aoos-préf.  (IM  are.)rt  d'un  rantun. 
Tiib.  de  T*  inst.  Société  d'agriculture,  collège 
communal.  Cure.  Gîte  d'étape.  SJ.  Pop. 
5,630  h.  — Txwui*  cristallisé  , mi  cachislr  rt 
granit. 

Lan  niera  était  autrefois  le  chef-lieu  d'un 
comté.  Elle  était  alors  fortifiée,  rt  fut  pri.se  par 
trahison  par  les  Anglais  en  1346  ; b 'ville  fut 
saccagée,  une  partie  de*  habitants  fut  rançonnée, 
et  l'antre  égorgée. 

Ijs  trmn  de  Lannion  vont  : azur  à un 

agneau  pascal tf  argent  diadème  <C or,  courbé 
sur  une  terrasse  de  sinople , tenant  une  croix 
(T  or  où  est  un  guidon  if  argent  à la  croix  de 
gaeules. 

Cette  ville  est  dans  une  situation  avantageuse 
pour  le  commerce,  *ur  le  Lrguer , où  elle  a un 
port  peu  éloigne  de  l'Océan  et  d’un  accès  facile. 
La  ville  proprement  dite  est  triste . nul  bâtie , 
formée  de  rue*  étroites  et  escarpée*  ; elle  pos- 
sède deux  petites  places  , deux  fontaines  , un 
collège,  une  caserne  et  deux  liôpitaui.  L’é- 
glise paroissiale  est  uu  édifice  dont  b construc- 
tion remonte  au  xu*  siècle. 

Le  port  de  Lannion  offre  un  quai  brge 
et  spacieux  ; d'un  eûté  il  est  bordé  (k  mai- 
son», de  l’autre  te  trouve  Thopital  ; 4 l'extré- 
mité du  quai  est  une  jolie  promenade  d’où  b 
vue  s’étend  sur  une  bdle  campagne.  Le  gise- 
ment de  ce  port  est  ouest -sud-ouest,  rt  b hau- 
teur de  ses  eaux  est  de  quatre  brasse»  et  demie 
à mer  haute  ; à mer  liasse  il  n’y  reste  que  l'eau 
de  b rivière. 

Lannion  possède  une  source  d'eau  minérale 
frrniginrose  froide , dont  les  eaux  tout  em- 
ployée* avec  succès,  principalement  pour  b 
maladie  de  b vessie.  Duguay-Ttouiu  leur  a dû 


le  rétablissement  de  sa  santé  , et  le  dur  d* Ai- 
guillon eu  Gt  usage  avec  sucrés  eu  1760.  Ce- 
pendant, bien  que  Ton  ressente  ciuiqur  jour  les 
salutaires  effet*  de  ces  eaux , il  n’y  a encore 
aucun  etablissement , et  k*  buveur»  sont  ré- 
duit* à aller  eux-mèmet  puiser  l'eau  dont  il* 
ont  besoin. 

Fabriques  de  toile*  . de  chapeaux.  Papete- 
ries. Conleries.  Rbnchisscrie»  de  cire.  Tanne- 
rie*. — Commerce  important  de  grain*,  chan- 
vre , graines  de  chanvre  et  de  lin  , Un  . fil , 
beurre,  graisse,  suif,  hr»tiau\ , vins  de  Bor- 
deaux , cidre  , sapin  du  Nord  , denrées  colo- 
niale», rtc.  — Foires  le  3*  mercredi  de  janv., 
Tév . , mars,  juin,  août . sept . nov . et  déc.,  4*  mer- 
credi d’avril  rt  de  mai , h*  6 oet.  au  village  du 
Vieux-Marché,  le  lundi  après  le  3*  mcrrmJi  dr 
juillet  au  Imurg  de  Plouaret. 

A75k.N.-0.  de  St-Bricuc,  494k.  O, de  Paris, 
l.’armndixsemnit  de  Lannion  est  composé 
de  7 cantons  : Lannion  , b Boche -Derrien , 
Lezardrieux,  Perro*-Guirec, Plcstiu,  Plouaret. 
Trégwier. 

Bibliographie.  Ai  suit  (le  P.).  Mémoire  sur 
les  eaux  minérales  de  Iswtiton  (Mémoire* 
de  Trévoux,  janvier  1728,  p.  107.  Bi- 
bliothèque de  médecine  de  P Laïque . t.  n, 
p.  189...  Dictionnaire  minéral,  rt  hydrul. 
de  b France,  1. 1,  p.  375). 

LAXXOAX  , vg.  Finistère , rouiu.  de  Gé- 
den-Capsinin,  de  Pontcruix. 

I.AXXOY  . petite  ville,  Nord  (Flandre), 
an*,  et  à 12  k.  de  Lille,  chcf-1.  de  cant.  Bu- 
reau d’eurcgist.  à Rouliaix.  Cure,  v,  A 252  k. 
de  Pari»  pour  la  taxe  des  k'Itrcs.  Pup.  1,481  h. 
— Tuuum  tertiaire  supérieur. 

Launay  était  une  ville  tré»-ilori»s.'iiitr  dan- 
les  xu*.  xi u*  et  xiv*  rin  les  , par  ses  fabrique» 
de  pannes  , de  serge»  , de  camelots , rt  d'une 
étoile  nommée  tripp  ; mais  les  terreur»,  le*  ca- 
chai* , le*  bûchers  dont  Philippe  11  couvrit  b 
Flandre  pendant  qu'il  y exerça  sa  puissance  san- 
guinaire , dépeuplèrent  cette  ville  , habitée  no 
grande  partie  par  de*  réformés.  Jean  de  lauutoy 
b fit  entourer  de  muraille*  rt  de  fossé»,  et  y fit 
construire  une  église  rt  un  château  vrrs  b lin 
du  xv*  siècle.  Il  ne  reste  plus  que  de»  décom- 
bres du  cliAteau,  cl  le*  murailks,  qui  tombaient 
en  ruine  , furent  détruite»  dans  la  catn|k*gue 
de  1792. 

Les  orme»  de  Laanoy  sont  ; ./’ or  à trois 
têtes  de  limiers  de  sable,  2 et  |. 

Fabriques  de  ra*.  liaxin , rouv  crtures  de  co- 
lon. Culture  de  b tulipe.  Filatures  de  coton. 
Brasserie.  Moulins  à Imile.  — Foire  le  2*  di- 
manche d ’oet. 

LAXXOT  , vg.  Somme  , eomm.  et  'pq  de 

j Rue. 

I.AXXOY -CnixènF.,  Vg.  Oisr  (Picanfic), 
arr.,  rt  à 47  k.  de  Beauvais  , ou«t.  rt  S de 
Formerie.  Pop.  477  h. 

LAXXt’ET,  vg.  Finistère,  eomm.  deClôdcn- 
Ca]»iimi,  Ede  Ponteroix. 

LAXXTX , vg.  Gers  (Armaguac),  arr.  rt  à 
57  k.  deMtrande,  cant.  et  £2  de  Riw  le.  Pop. 
345  II. 
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LANTIC. 


LANVÉOC. 


LATO , vg.  Corse,  arr.,  EJ  rt  à 13  k.  de 
Oorté,  cant.  de  St-Laurent.  Pop.  144  h. 

LAXOBRE  , hg  Cantal  (Auvergne),  arr.  et 
■ 28  k.  de  Mauriac  , caut.  de  Champ* , S de 
Rort.  Pop.  1,831  h. 

I.ATOCAtLLF.,  bg  Dordogne  (Périgord)  , 
arr.  et  à 49  k.  de  Nuuirun , cbef-l.  de  cant. 
Bureau  d'enregisl.  à JiuniUae.  Cure.  K d’F.x- 
cideuil.  Pop.  1,554  b. — T**a*r»  jurassique 
voisin  du  terrain  cristallisé.  — Foires  Ira  14 
fév.,  f mardi  de  janv.  , mars , avril,  nui  , 
1**  mardi  d'août,  S*  mardi  de  sept.,  1"  mardi 
d'oct..  9*  mardi  de  nov.  et  déc. 

LA  NO  FÉE,  vg.  Morbihan  (Bretagne) , arr. 
et  à 19  k.  de  Ploermel,  rant.  et  E de  Josselin, 
sur  une  hauteur.  Pop.  3,313  h.  — Forgea.  — 
Foires  1m  3|  mai  et  3!  nov. 

LATOIX,  vg.  Ariége  (Languedoc),  arr.  et 
à 16  k.  dePamierv,  cant.  du  Fosxut,EduMas- 
d'Asil.  Pop.  151  h. 

LANQUAIS,  ancien  bourg,  Dordogne  (Pé- 
rigord), arr.  et  à 18  k.  de  Bergerac,  rant.  de  (a 
Linde,  K de  Moules  dier.  Sur  la  Dordogne.  Pop. 
839  h. — On  croit  qu'il  rat  le  lieu  de  naissance 
de  saint  Front,  premier  évêque  de  Périgueux,  qui 
vivait  vers  le  milieu  du  ni*  sieete.  — foire  le 
30  avril. 

LANQL'KS  , vg.  H. -Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 10  k.  de  CliauiiMUil-en-Rauigny  , 
rant.  et  K de  Nogcul-le-Roi.  Pop.  441  b. 

LAXt|l'ETOT,  v g.  Srinr-lnf.  ( Nurtnniirlic), 
arr.  et  à 36  k.  du  Havre, cant.  et  de RoHiec. 
Pop.  710  h. 

LAXREI.AS  . vg.  Côtes-du-Nord  (Breta- 
gne), arr.  et  à 33  k.  de  Dinan  , eaul.  et  JS  de 
Broout.  Pop.  t ,614  h. 

LAXRIF.C,  vg.  Fiuistère  (Bretagne),  arr.  et 
à 17  k.  de  Quimper,  cant.  et  03  de  Concar- 
neau. Pnp.  1.073  lu 

I.AXHK.AN,  vg.  jfle-et-J"/lninr( Bretagne), 
arr.  et  à 34  k.  de  Renne*  , cant.  de  llédé,  r3 
de  Comlmurg-  Pop.  104  h. 

I.ASRIVAI.V  , vg.  Côtes-du-Nord (Breta- 
gne), arr.  et  à 30  k.  de  (luiiigamp,  cant.  de 
Bothoa.  F3dc  Plésidy . Pnp.  1 ,651  h.  — Foire» 
le»  Il  juin,  9 et  10  oet.,  1"  lundi  de  juillet  et 
de  sept. 

I.AXRIVOARF, , vg.  Finistère  (Bretagne), 
arr.  et  à 10  k.  de  Brest,  rant.  et  EJ  de  St- Re- 
nan. Pop.  473  h. 

L AN  RODEE  . . Vg.  Côtes-du-Nord  (Breta- 
gne), arr.  rt  à 11  k.  de  r.uingamp.  cant.  ik* 
Plouagat,  T-3  de  ChêlrUiidreti.  Pop.  1,113  h. 

I.AN S,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr..  Cr?  et  à 
15  k.  de  Grenoble,  rant.  de  Yillard-dr-Lau». 
Pop.  1 ,180  h.  — Foire  le  1"  sept. 

l.ANS  , vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne) , 
arr.,  rant.,  E3  vt  à 5 k.  de  Chnlou-sur-Suôuc. 
Pop.  231  b. 

LANSAC,  vg,  Hourhet-tlu- Hluinr,  romm.  et 
ED  de  Taraicon-sur-  Rhône. 

LANSAC,  vg.  Gironde  (C.uienne),  arr.  et  4 
15  k.  de  Rlavr,  cant.  et  Ë3  de  Bourg-sur-Gi- 
ronde.  Pop.  623  la. 

I.  ANS  AC.,  vg-  //. -P  vr^wrVj  (Gascogne),  arr., 
Reti  13  k.  de  Tarbes,  rant.  de  Pouvavtruc. 
Pop.  120  lu 


LANSAC , vg.  Pyrénées-Or.  (Roussillon), 
arr.  et  à 33  k.  de.  Perpignan,  cant.  de  la  Tour- 
de- France,  H d'Estagel-  Pop.  69  h. 

I.ANSARl.l'ES  , lig  Hérault  (Languedœ). 
arr.  et  à 18  k.  de  Montpellier,  caut.  de  Mau- 
guio.S  de  Lunel.  pop.  1,454  b.  — Distille- 
ries d'eau-de-vie. 

LANSO,  vg.  H. -Pyrénées  (Cascugtie),  arr. 
d‘ Aigrie»  , rant.,  23  et  à 9 k.  de  Lourde». 
Pop.  46  h. 

LANTA,  petite  ville.  If. -Garonne  (Iamgue- 
dor),  arr.  et  à 22  k.  de  Villefrajirhr-de-Lutira- 
gais , rhef-l.  de  caut.  Bureau  d’enregut.  à Ca- 
ramau.  [•'.  À 705  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1,715  h.  — Tsmaxia  terlùiîrr 
moyen.  — Foires  le»  2 fév,.  23  avril,  28  août 
et  28  oet. 

LA  NT  A R AT,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  de  Mauléou , E *1  à 24  k.  île  Sl-PoJai», 
caut.  d'iholdy.  Pnp.  843  lu 

I.ANTAtiKS.  vg.  Aube  (CJiampagiu ) , arr. 
et  à 14  k.  de  Bar-sur-Seine . cant.  et  E de 
Chaourcc.  Pop.  620  h. 

LANTAN,  vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  à 26  k. 
de  Sl-Amaud-Moutniud  , eaul.  et  E «le  Dun- 
le-Roi.  Pop.  387  h. 

LANTEFONTAINF. , vg.  Moselle  (paya 
Mruiii),  arr.  , eaul.,  CS  et  à 2 k.  de  Briry. 
Pop.  275  h. 

LANTKNAY , vg.  Ain  (Biigey),  arr..  S et 
à 43  k.  de  Naiitua  , rant.  île  Jtrenod.  Pop. 
629  lu  — Foires  les  21  mars,  Il  jiiiu  et 
2 sept. 

LANTKNAY  , vg.  Côte-J  Or  (Bourgogne). 
' arr.,  cant.,  E rt  à 17  k.  de  Dijon.  P.  467  h. 
| — Il  est  situé  au  pied  d’une  montagne  l*»i>êc  , 
et  remarquai  île  par  un  lieau  r bâteau. 

(.ANTENNE  - YF.RTlfellK  , vg. 
(FrandM^Gomlé),  arr.  et  à 20  k.  de  Besançon, 
caut.  d'Audrm.R  de  St-Y\  il.  Pnp.  500  h. 

LANTKNOT  , vg.  H.. Saône  ( Franche- 
Comté),  arr.,  f?"  et  à 8 k.  de  Lure  , rant.  de 
Luxeuil.  Pop.  473  h. 

I.AXTF.RXF.  (la),  petite  rivière  qui  pmnl 
va  vouin*  cube  Lanterne  et  Crtunaguy,  //.- 
Saône;  elle  passe  à Coullaii.v , Faverncy , et  se 
jette  daiLv  la  Saône  à Conllaudey  , après  un 
cours  d em  i mu  50  k. 

LANTERNE  (1a),  vg.  H.-Saôue  (Francite- 
Conité),  arr.  et  à 1 1 k.  de  Lure,  cant.  et  CFJ  de 
l.u x mil.  Pnp.  690  h. 

LANTF.IT IL,  vg.  Corrèze  (Limmisin),  air., 
E et  À 13  k.  de  Brivcs.  caut.  de  Beynac.  Pop. 
1,287  h.  Foires  le  9 janv.,  et  Iiiimü  a pies 
le  27  sept. 

LANTHKNANS  , vg.  Doubs  ( Franelie- 
Comté),  arr.  cl  à 23  k.  de  ltaumr- les- Daim-*, 
cant.  et  £5!  de  ITstr-sur-le-Douli*.  Pop.  197  h. 

LANTHF.NAY.  vg.  Ijoir-rt-Cher  (Blaisois), 
arr..  eaut.,  CFD  et  à 3 k.  de  Romorantiu.  Pop. 
1.163  h. 

la  vrilF.l  iL , vg.  Calvados  (Normandir), 
arr.  et  à IG  k.  de  Caen,  cant.  et  E de  Creully. 
Pop.  537  h. 

1.A NTIC  , vg.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
arr.  et  à 12  k.  de  St-Bricue  , rant.  d‘ Etabli-*, 
Dfj  de  Biuie.  pop,  1,3 12  I». 


I.ASTI1.S1É,  vg.  fllum.  (Beaujotm.) . air, 
et  à 19  k.  de  Vi)lefr*nehe>«ur-Saôae  , rant.  et 
CS  dr  Beau  jeu.  Pop.  729  h. 

LANTILLAC  , vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Ploermel,  cant.  de  Rohan, 
E de  Josselin.  Bip.  377  h. 

LANTILLY,  vg.  Côte- J Or  (Bourgogne)  , 
arr.,  cant.,  EM  à 7 k.  deSemur.  P.  331  h. 

I.AXT1X,  vg.  Charente,  connu,  de  Triac  , 
H de  Juniac. 

L ANTIÿ,  vg.  fol , romm.  d'Egagnar,  Ej  de 
(Usarvlon. 

LANTON,  vg.  Gironde  (Guininr),afT.  rt  à 
41  k.  dr  Rouleaux  , cant.  et  CS  d’Audeuge. 
Pop.  554  h. 

LAN  TRI  AC,  vg.  H. -foire  (Languedoc), 
arr.  et  à 12  k.  du  Puy,  ouït.  die  St-Julien- 
Chapteoil,  ED  du  Nlouastier.  Pop.  1 ,504  h. 

LAN  I Y - SCR  . Al’BK  , vg.  H.  - Marne 
(Champagne,,  arr.  et  à 33  k.  de  Chaumout- 
eo-Rassigiiy , cant.  cl  EJ  de  Chiteau-Villain. 
Pop.  643  h. 

LANCFJOLS,  vg.  Avryron,  comm.de  Pri- 
v rxac,  E de  Rignac. 

LAXt’KJOI-S,  vg.  Gard  (Langnedoc)  ,arr. 
et  & 45  k.  du  Yigau  , cant.  et  tü  de  Trêves. 
Pop.  1,028  II. 

LANL’KJOLS  , vg.  fozère  (Languedoc)  , 
arr. , caut.,  RetàS  k.  dr  Mende.  P.  654  h. 

1 n monument  romain,  le  mieux  rtrnvn é rt 
k*  plus  considérable  de  tou» ceux  du  Gcv  audan, 
se  trouve  à l'entrée  dr  re  village.  Divers  au- 
teur» l'ont  mal  à pro|H>s  désigne  comme  le 
uiuiisolêt'  de  Muaatiuv  Planeu* , Inoilatrur  de 
Lyon,  dont  lr  tomU-au  existe  , siiivaut  Vayssc 
de  Villiers,  à Gartr  ibius  k'  royaume  dr  Naples. 
L'architecture  du  monument  de  l^uuéjoU  in- 
dique un  monument  du  ni*  siècle.  (JYsl  un 
quadrilatère  dont  chaque  roté  est  tourné  ver» 
mi  de»  points  cardinaux  : les  faces  extérieures 
ont  une  largeur  de  6 ni.  78  r.;  chaque  angle  est 
décoié  de  pilastre*  d’ordre  corintliirn.  L'or- 
dommiiv  générale  de  l'édifice  oITre  quatre  por- 
tiques diversement  décorés. 

Plusù'urs  anciens  rh&traux  exislrut  sur  le 
territoire  de  l^uiuéjols  ; on  y remarque  le  chi- 
Eeau  du  Roy  et  1rs  mines  de  relui  dr  Cha|Nm  , 
qui  appui  tenaient  à l’aueirune  maison  de  CliA- 
teaiMteuf-  Raiiikni  , de  Impiellv;  sont  sortirs 
celles  île  l'Apcbier  et  de  Joyeuse. 

LAM  SSF  , vg.  Jt. -Pyrénées , romm,  de 
M invM'nv-  Laimvve,  KJ  d’Auriar. 

I.ANt'SSK  , vg.  H. -Pyrénées , romm.  de 
Caslera-Lanusse,  CS  de  Toumay. 

I.  AN  V ALLA  Y,  vg.  Côtes-du-Nord  (Breta- 
gne), arr,,  eaul.,  EJ  et, à I k.  de  Diuan.  Pop, 
1,121  b. 

I.ANVArDAN  . vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  rt  à 20  k.  de  Lorient  , nuit  de  Plouay , E3 
d'HemicUuit.  l'tqi.  966  h. 

LAN  VFL1.KC.  vg.  Côte+dsi-Nord  ( Breta- 
gne). arr.  et  à 23  k.  de  LanuicNi , rant.  et  53 
dePlesteiii.  Pop.  1,817  h. 

LAN  V FOC,  village  maritime,  Finistère , 
romm.  rt  C3  de  Croaon.  — Il  est  situé  sur  le 
ImmxI  nM-riilmual  d«-  la  rade  de  Brest , où  il  a 
I deux  }«rtits  purta,— On  peut  exécuter  par  terre 
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un  rurinn  \ovigv  de  Lanvéoc  jusqu'au  Faou  , , 
uiu  quitter  la  rote  , et  jusqu'au  Pu rt- Launay 
par  la  rivirrr  d'Anlnr.  Duui  rel  espace  les  as-  t 
pect»  se  mulliplkut  nie  une  ÙHTO)ible  va- 
riété : on  voit  au  uord  les  revers  de  Plougaslri 
dominés  par  de  vastes  rochers  couverts  de 
terres  de  rapport  ; leur  culture  , la  multitude 
de  petits  jardins  placés  entre  de  grands  pla- 
teaux , les  sinuosités  des  anses  , la  culture  di-  ! 
versifiée  de  chaque  site,  les  eaux  limpides  , les 
rocher»  avancés  qui  sesnhleut  suspendus  dam  > 
les  airs,  et  au  pied  desquels  sout  placé*  des  jar- 
din* et  des  vergers,  offrent  des  aspects  réelle-  i 
meut  avrlualrurs.  — Foire  le  1"  jeudi  après 
la  St-Michd. 

I.»NVK.\K<;kn,  Morbihan  (Brclaglv), 
arr.  et  à 51  k.  de  Pontivy  , caut.  et  Cî3  du 
Fanuet.  Pop.1 ,770  h. 

LASVÉZÉAt: , vg.  Côtes-du- Xard  (lire- 
tagne),  arr.,  E et  à 13  k,  île  Latuiiou,  tant,  de 
la  Kodie-Derrien.  Pop.  179  h. 

LAN’VILLK,  VJ,  Charente,  commode  Mar- 
rilUc-Lanville , cvj  d'Àigre. 

LAKVOUiO.V  , |jg  l'otes-du- Xvrd  (Rrcta-  J 
gue),  arr.  et  à 94  k.  de  St-Bricur  , chef-],  de 
caut.  Cure.  E-  A 483  h.  de  Paris  |»our  la  taxe 
des  lettres.  Pop.  1,464  II.  — Trsiuii  cristal- 
lise,  granit.  — ■ Il  doit  sa  naissance  au  célébré 
mouastére  de  RaJIou  , situé  autrrfuis  sur  son  1 
territoire.  — On  y remarque  mie  maison  en  I 
Imms  fort  ruricusr,  dont  la  coustrurüoii  rrmuute  ; 
à 1359*.  on  y voit  sculptées  dit  erses  ligures, 
entre  autres  uu  homme  d arme»  duut  le  bras 
gauche  porte  uu  écu.  — On  doit  visitrr  aux 
cm  irons  le»  rvslw  du  rldteau  de  Coetuicu.  — 

( 'umntrrt  e de  fil.—  Foires  |c  denik'r  vendredi  ! 
de  jamier,  le  vendredi  avant  le  raiénir  , après 
la  mi-carénic,  avaut  Pâques,  vendredi  avant  le 
94  juin  , le  vendredi  avant  la  Nativité  et  der- 
nier vendredi  d’oc!.  --  Marché*  important»  j 
tous  1rs  vendredi»  pour  la  vente  du  fil  , de  le-  ; 
tuupe  et  du  lin  eu  bois. 

LAXZAC,  (ilanum,  Lo/(Querry),an.rtà  91  ! 
k.  deOourdon.caut.cl^deSouillac.  P.  “98  h.  j 

LAXZY,  vg.  Saône-et-Loire,  coinni.de  ! 
Marcilly  -l«»*-Bu\v  et  8t-Pri*é,H  de  Buxy. 

LAON,  /iihruu  Suessionum,  /.ugduuum 
Ct  mal  tau,  très  ■ aur  ieiuie  v illc,  ÀU  ne ( Picardie) , ; 
clurf-l.  de  sou»- pré/  (3*  »rr.)  et  d'uneant.  ïrib.  i 
de  |"  iiut.  Gdlége  couimoual.  Cure.  Feule  se-  I 
corulairr  ecclésiastique.  I-j.  \y.  Pop.  9,406  h. 

— Tissuv  crétacé  supérieur. 

Autrefois  comté-pairie  et  évêché,  parle-  | 
ment  de  Pari»,  intendance  de  Soummi»,  chef- 
lim  d’élection,  présidial,  bailliage,  prévôté, 
gouvernement  |tarliculiiT , romniuudt-rir  de 
Malle,  lOcouveuts,  collège , séminaire.  — L’é- 
vérlié  de  laou  fut  foixlé  en  497.  Le  titulaire 
était  duc  et  pair  de  F raine. 

11  n'est  fait  mention  de  Laon  dans  aucun  mo-  i 
nument  de  l'âge  romain,  quoiqu'il  y ait  tout  liru 
de  croire  qu’elle  existait  dès  «*lt  époque.  Saiut  , 
Rraiy,  qui  érigea  cette  ville  en  siège  épiscopal,  ! 
et  lui  assigua  uu  territoire  aux  dè|*m  de  Hui 
de  Remis,  vivait  vers  la  fin  du  v*  siècle,  et  il 
parait  awei  constant  que  saint  Gerbaud,  premier 
évfque  de  I.aon  , fut  sacré  avant  l'an  500. 

M. 


LAON. 


Sou*  Clotaire,  Laon,  qui  avait  fait  partie  du 
royaume  de  Soiuons,  |w**a  dans  celui  d’Aus- 
trasie  ; la  reine  Rruuebaut  y fixa  son  séjour 
après  la  fin  tragique  de  Sigebert.  Grllimer, 
nuire  du  palais  de  Neuslrie,  assiégea  cette  ville, 
la  prit  et  la  saccagea  eu  689-  Pépin  et  Carlo- 
mait  »’eu  rrupaivmil  eu  74Î,  Les  Normands 
l'assiégerait  sou»  succès  en  889.  Apres  la  dé- 
positiou  de  Charles  le  Gros.  Eudes,  comte  de 
Pans,  mit  le  siège  devant  Laon,  et  s’en  empara 
sans  coup  férir  eu  892  ; mais  Charles  le  Sim* 
pie  la  reprit  ver*  895.  Sous  le  règne  de  ce  rui, 
Laou  s'éleva  au  plus  haut  point  de  gloirequ'uiic 
ville  puisse  ambitionner  : elle  était  1a  résidence 
des  souverain*,  le  clief-lieu  de  leur  domaine, 

U capitale  de  leur  empire.  Eu  990,  Charles  le 
Simple  ayant  été  déclaré  incapable  de  régner, 
Robert  de  France  s’empara  de  Laou,  qu'il 
garda  jusqu'en  993.  rjiuquc  de  sa  mort.  lxmix 
d'Outrt'UMT  fut  sacré  dan»  cette  ville  en  936  d 
y fixa  sa  cour.  Eji  940.  leeumtede  Ycruianduis 
assiégea  inutilemeut  cette  place,  qui  lut  cédée 
à Hugues,  duc  de  Frauce,  pour  lu  rançon  de 
Louis  d 'Outremer,  fait  prisonnier  par  les  N«*r- 
nuuMls  en  941.  Ce  mouarque  tenta  sons  sucres  , 
de  la  reprendre  en  947,  et  ne  pan  tut  à y ren- 
trer qu'eu  949.  A la  murt  de  Louis  Y,  Charles, 
duc  de  Lorraiue,  s'empara  de  Laou,  ou  il  fut 
binilüt  assiégé  par  Hugues  Capct,  qui  entra 
dan»  la  ville  uuilanunent,  et  le  fit  pruounicr. 
Apre»  la  douiinatiou  de  la  race  rarluviiigicmir, 
Laon  rosis  d'être  la  résidence  des  rois,  et  per- 
dit une  partie  de  sa  précniiueure.  Robert  U s*y 
fit  cüuruuner  eu  996. 

La  ville  de  laou  fut  érigée  eu  corauiiiiie  au 
comuh'aicenieul  du  u«*  siècle  ; niai»  en  1 1 19 
les  ecclésiastiques  et  les  noble*  obtinrent,  à 
prix  d’argent,  lu  soumission  de  lu  couunuue, 
ce  qui  provoqua  mie  sédition  qui  éclata  le  93 
avril  de  lu  même  année  «bius  laquelle  l'évêque 
et  pliuieurs  vigueur  s perdirent  la  vie;  a la 
suite  de  cette  sédition,  lu  ville  fut  «ïi  partie  dé- 
truite |Mir  uu  iureudir. 

En  1411  le  duc  «U-  Bourgogne  se  rendit  maître 
de  Laou,  âpre»  quelque»  jours  de  siège.  Tiuis 
ans  «près,  le»  tru«i|ic»  royales  reprirent  cette 
ville,  dout  les  habitant»  chassèrent  lagainisuu 
iMiUiguigmmne.  En  1418  elle  retoml  « au  pmi* 
voir  du  duc  de  Bouigopie.  Eu  1419  Philippe 
le  Bon,  Gis  de  Jcau  siui»  i’enr,  1a  livra  aux  An- 
glais, qui  eu  furent  chassé»  par  le»  habitant*  en 
14i9.  Les  calviniste*  Mitèrent  inutilement  de 
s'emparer  de  cette  ville  ru  1567.  L'autorité 
de  la  Ligue  s'établit  à laou  le  17  février  1589  ; 
le  « animal  de  Bourlmn  y fut  rrrounu  roi  non»  le 
nom  de  Cirai  le»  X,  et  les  ligueuis  fireut  frapper 
dans  cette  ville  des  mounaies  à miu  efligic.  CY»t 
aussi  à celte  époipu*  que  commencèrent  a Laou 
h*s  procession»  dout  les  niémoires  du  temps  font 
des  laldcaux  si  grutrvque»,  et  qui,  par  reb 
même  qu'elles  étaient  des  farce*  indécente*, 
n'eu  étaient  que  plut  propre*  à enflammer  l’i- 
niaginatioii  du  peuple.  Henri  IV  nitrepril  le 
ciégr  de  cette  ville eu  1591, et  *'en  empara  Ici 
août.  Les  rouqoête»  et  le*  traite»  drl»ui»XIY 
avant  de  Ijeaucoup  reculé  le*  frontirres,  1rs 
, fortifications  de  Laon  deviureut  inutiles  et  ce*- 
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serrnt  d’être  rcpaiées.  Le  9 et  le  1 0 mars  1814 
Napoléon  liv  ra  tous  les  mur»  de  (vite  ville  uu 
combat  mémorable,  à la  suite  duquel  Laou  fut 
occupé  par  l'e-unerai.  Eu  1815  Laou,  quoique 
presque  démantelé,  soutint  uu  siège  de  quatorze 
jour*  coutrc  les  armé*’*  étrangère». 

1m  arme»  de  Laon  sont  ; d'argent  à trois 
merlettes  de  gueules,  au  chef  tf  mur  charge 
de  trois  fleurs  de  lis  tf  or. 

Laou  e*t  une  ville *ituér  »ur  le  sommet  d'une 
montagne  isolré,  au  milu-u  d'une  plaiue  vaste 
et  fertile.  Le  veut  y souille  souvent  avec  force. 
Les  brouillards  y nuit  fréquents,  l'air  y est  vif, 
mais  sain,  et  l'expérience  dément  le  préjugé 
qu'il  est  contraire  aux  poitriuc*  laiblcs  : car 
nulle  part  ouur  meurt  moiu»  «le  la  pulmouie.  Il 
est  peu  de  lieux  «mi  le  mmibre  de*  v irilbrd»  soit 
daus  une  pro|K>rtiüU  plu*  considérable  avec  le 
reste  de  la  population.  Ou  y a compté  sou  veut 
uu  octogéuair»-  sur  cinquante  prr»oone».  ]j  sa- 
lubrité de  Laou  confirme  ce  que  dit  llippo- 
crale,  qui*  la  piiitinii  b plus  favorable  est  edlr 
qui  est  latine  par  tou»  b veut». 

LVneeiulc  actuelle  de  b v il  le  a 7,750  pas  «le 
circuit.  Sa  longueur  est  de  prés  de  2 b.;  sa  lar- 
geur, qui  varie  selon  «elle  de  In  Montagne,  est 
fort  resserrée  an  centre,  et  s’élargit  aux  extré- 
mité*. Iaoii.  autrefois  lies-mal  liâti , connue 
ton  te»  les  villes  qui  ont  riiouiirur  d’être  anti- 
ques, s’euilielht  tous  le*  jours.  Quelque»  édi- 
fice* vont  «lignes  d'être  remarqué».  Lr»  deliors 
Sont  cbaruiaiilv  ; une  promenande  agréable  cir- 
cule autour  de»  mur» , et , de  tou»  *e»  |Miiuts, 
l'u-il  se  repose  avec  plaisir  sur  le  tapi*  de  ver- 
dure d«.'»  vigne»  «pu  «iHivivut  le  jM'oibaut  de  b 
moulague,  ou  |vareoutt  avre  délires  le»  sccties 
varièt*  «le  b plaine. 

Les  rave*  de  laou  iiréscnteiil  un  phrunnmie 
ivinarqualdi-  |Miur  b pli;.*i«pie,  b iniuéralogM* 
et  rbivtuiie  naturelle.  FJIe»  «Mil,  même  daus  les 
chaleurs  de  l’été,  une  teiiqK  iature  iRUUcoup 
plus  liasse  mm-M'ulemeut  que  l’air  extérieur, 
mais  <|uc celle  «pie conversent  tes  caves  de  l'Ob- 
I Mtrvaltuiv  «b*  Fari.%.  Elles  suut  à deux  étage»  ' 
les  pn'iniervs,  ap|R'lé«v  Ollicrs,  ont  environ 
4 m.  de  proluitdrtir.  elle*  sout  laillré»  dau.v  II* 
Italie  de  pierre  calcaire  ; le»  autres  scwt  à 6 ou 
7 m.  plus  bu»,  et  dan»  b pallie  luftuicure  «lu 
même  banc,  «pi'ou  mmiIîi ut  par  de»  iiiuxmI» 
liiiMn  en  lr»  creusaut,  «ni  par  des  pilier»  cons- 
truit» «le  distance  en  distance. 

Le»  priiM'i|Miiix  édifices  et  « labli»sen*ent»  pu- 
lilics  de  Laoii  sout  t 

L'ûou  aTKiiiiuu.  Ou  ignore  l’épnqua 
pivris*'  de  la  foiKbtMm  de  ctlle  Ijasiliipie.  On 
sait  seulcnH-ul  qu'i  lle  fut  piv»qur  riiücreuient 
détruite,  ou  au  umius  forteiiM'iil  eiMlouuuitgée 
jwr  uu  iuccodie,  eu  1119.  Lr*  revenus  du  cha- 
pitre étant  iu»«itli»aiils  pour  tvpurer  w dégât, 
il  fut  arrêté  «pic  le»irli«pie»  quinvau'ut  été  mu - 
vers  du  feu,  seraient  pitmirwr»  religieusement 
daus  le  ruvauiue,  ce  «pii  preduUil  d'alioiidantes 
auiiMMKS,  au  moyen  desqmdle»  les  travaux  fu- 
rent Achevé*  daus  le  milieu  de  l'année  1114. 
Grtle  églisr  est  In'S-vavtr,  mai*  c'e*t  là  «m 
principal  mente;  U façade,  bien  qu’elle  ait  été 
probablement  construite  au  vm*  »htIc,  est 
39 
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d’nne  lourdeur  rt  d'une  irr^nlaril*  propres 
à fairr  drrniisidéicr  l'art  du  mo\m  âge.  Lr* 
autres  |«rtMS  sont  plus  remarquable»  ; l’iuté- 
rinir  est  a.w/  grandiose;  mat*  le  elkrtir,  qui  r 
termine  carWtnml.  et  qui,  par  u disposition, 
par  tou  genre  d'architecture  rt  même  par  se* 
dinmiinustsl  complètement  vmltlaMe  à la  nef. 
**t  certainement  quelque  chose  de  rare,  mais  «pu 
n'a  rien  de  tm-brau.  Le*  vodlene  croisent  de 
deux  pilier*  en  deux  piliers,  d"oA  résulte  l’al- 
ternance d'un  pilier  fort  et  d'un  pilier  faible, 
comme  dans  le*  églises  à plein  cintre  et  dans 
celles  de  transition:  le  pilier  faihlcest  une  simple 
colonne  ronde,  et  le  pilier  fort  i-jakment.  sauf 
qu'il  est  entouré  de  Luit  ou  dix  colonne!  H» 
ou  fuseaux  isolé*  et  rattachés  seulrmcut,  de  loin 
en  loin,  par  un  tenon  de  pierre  à la  coIcNtne 
qui  lui  sert  de  centre.  Bizarre  a ira  np- ment, 
qui  a encore  le  mérite  de  la  rareté,  mai*  qui  n’a 
pas  relui  de  la  solidité:  du  moins  ces  entoura- 
ges de  roluunr*  parai**ent  avoir  été  lirisés  dans 
presque  toute  l'éplise,  et  il  n’en  reste  plus  que 
trois  comme  échantillon. 

L'ir.uw  Ssiirr  - M**ni,  édifice  dont  une 
grande  poilu  de  la  roustrurtion  date  du  xn* 
siècle.  A l'exception  du  portail  et  «le  la  pre- 
mière fenêtre  de  la  uefat tenant  au  portail,  cette 
église  est,  à l'extérieur,  complètement  a plein 
einlre.  Les  fenêtres  ont  eela  de  partirulier, 
qu  elle*  sont  extrêmement  allongée*  ; elles  ont 
au  moins  trois  fois  et  demie  plus  de  hauteur 
que  dr  largeur.  Tout  le  long  de  la  nef  il  régne 
•ou*  le  toit  uur  corniche  fort  remarquable  par 
la  simplicité,  par  la  netteté  et  le  ncii  de  .*« 
exécution  ; les  fenêtres  vml  tout  simplement 
entourées  d'un  tore  ou  bondiu  de  nmxrntic 
grosseur,  surmoulé  de  deux  fileta  mu\.  la» 
transept  sud  porte  des  trace*  du  sis  le  «k*  trnn- 
sititui;  c’est  un  mélange  de  plein*  cintres  et  d’o- 
gives presque  inu-nsihltH  : on  y voit  aussi  une 
rosace  à jour  composer  de  petit*  arcs  à plein 
cintre  rayonnant  sers  le  cru  Ire;  tidin  l'abside  »e 
termine  rarrémi-nl  et  par  un  fronton,  rt  <ki  1 rr 
trouve  la  même  corniche  rt  les  iiièrm-*  fenêtre* 
que  sur  le*  mur*  de  la  nef.  I/intérirur  de  l'église 
est  d’une  extrême  simplicité:  il  n’y  a ni  galerie  ni 
colounctte*.  I/*  arcade*  qui  séparent  la  nef  des 
collatéraux  sont  à ogive,  rt  le*  fenêtres  supé- 
rieures à plein  cintre.  I ne  grande  rnlmmr  en- 
gagée, Hait  unie  rt  .tan*  anneaux,  flanquée  de 
deux  petites  enlrnme*  aiiuelérs,  file  le  long  (II* 
piliers  carré*  jusqu'aux  rntnKIm. 

A l'entrée  dr  la  nef  dr  cette  église  nn  voit 
tin  trnnU'au  sur  lequel  Kuguerrand  l"c»t  srulp- 
lé  raurlié  dau*  son  armure;  cette  figure  colos- 
sale a de  la  rudesse  et  de  In  raideur,  mai*  quel- 
que chose  de  graikliosc  et  d'imposant  ; ou  dirait 
que  ce  chevalier  de  pierre  mman*  encore  le* 
moine*  île  St-Martin  qu'il  traitait  si  durement 
pendaut  sa  vie.— L*liistoire  de  ce  tombeau  , 
curieuse  : Fngurrrand.  eu  mnuraut.  avait  or- 
donné que  sou  rnqi*  fut  enterré  dans  l'église  dr 
ralday  r;  les  moine*.  lui  gardant  rancune,  réfu- 
tèrent de  le  recevoir,  rt  le  lomlieau  qu'oo  voit 
aujourd'hui  fut  ronslruil  hors  de  l’église,  de- 
vant le  portail.  les  Euguerraiwl  *e  fji  lièrent . il 
y rut  querelle  acharnée  entre  le  château  et  l’ab- 
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lave,  rt  ep  ne  fut  qu’aptes  rent  an*  de  proers 
que  1rs  religieiix  *c  résignèrent  à céder,  ce  qu’ils 
firent  de  la  mauierr  suivante  : ils  jetèrent  las 
la  façade  de  leur  église , rt  hi  muustrmvèrent 
4 m.  plu*  loin  : de  crtlr  façon  le  tombeau  ne 
fut  plus  à la  porte,  et  les  F.nguerrand  n'en  mit 
rima  dur;  mai*  le*  moine*  ne  c cm  sacrèrent 
pas  le  nouveau  portail,  rt  leur  ennemi  n’cu 
rrvla  pas  moins  privé  de  ta  terre  sainte. 

L'sorn  ta  t_v  exrvrcrciir.  Il  occupe  les 
liétimriiU  d'une  vaste  ahltavr  foudre  vers  645, 
sou*  le  nom  de  Notre-Dame,  rt  qui,  par  la 
suite,  prit  crhii  de  St -Jean.  Elle  renfermait 
sept  églises  dan*  arm  enceinte.  Sa  règle  pres- 
crivait l'oraison  perpétuelle.  Le» trois  (eut*  re- 
ligieuses qu'elle  comptait  déjà  do  temps  de  Sa- 
litlierge,  étaient  partager*  en  sept  rhu-ars;  rt 
le  *erv»r*  était  célébré  dan*  toute*  les  églises 
alternativement,  jour  et  nuit.  Cette  maison 
éclipsa,  dé*  sa  tiaissaiHT,  le*  pins  illustres  com- 
munauté* de  femme*. 

L'Himi.-Dirr.  Il  est  établi  dons  les  super- 
lie*  Intiment*  de  l'abbaye  St-Martin,  qui  of- 
fraient, sous  tous  les  rapport».  les  avantages 
que  doit  réunir  un  hospice  Uni  distribué.  Des 
salles  vaste*  rt  bint  aérées  ont  clé  const miles 
en  as*ez  grand  nom  lue  pour  que  les  maladies 
n'y  fussent  pas  confondues;  rt  on  a pris  sur  les 
jardin*  trv*ét*oduid«  terrain*  suffisants  pour 
procurer  aux  malades  de  liHIcs  promenades  ; la 
cour  U’rntrée  et  trèviqiocimse , est  en  grande 
partie  plantée  d'arbres  disposés  en  allées.  On 
y voit  un  hou  tableau  de  Barthélemy,  qui  orne 
b chapelle,  rt  un  magnifique  escalier,  moins 
fameux  cc|  endant  que  celui  de  Prémontré, 

L'aônrxt  ukxIral.  On  peut  rrgnrdcr  le  rnr- 
din.il  d'Estrécs  comme  le  véritable  fondateur 
de  rrt  hôpital,  où  ,*ont  mtrrteuu*  90  vieillards 
des  deux  sexes,  qui  y ocrnpent  des  bit  i meut* 
particuliers . 

1,a  axnuomigci  rcauqrr.  File  occupe  une 
partie  de»  Intiment.*  de  l’ancienne  abbaye  de 
St-Jean,  où  est  aujourd'hui  établie  la  préfec- 
ture. Elle  se  compose  d’environ  15,000  volu- 
mes, rangé*  dun*  un  local  spacieux  rt  commode. 
Parmi  le*  manuscrits  on  remarque  un  Tc- 
renre  du  xiB*  siècle,  avec  figures  blanche*, 
c’est-à-dire  préparées  senlrmcnt  pour  être  co- 
loriée* ; ut»  beau  glossaire  grec  du  xn*  «kde  ; 
plusieurs  missel*  à miniature*,  et  une  belle  col- 
tectioode  plu*  de  deux  mille  pièces  autographe» 
de  la  main  de  prc*qur  tous  le*  roi*  de  France 
et  des  hommes  le*  plu*  célèbres  aux  différent* 
iges  de  notre  histoire  : la  plu*  ancienne  a été 
signée  par  l.ut  ha  ire  eu  974  ; c'est  b confir- 
mation de  l'éteblivarment  de*  bénédictins  île  St- 
Vinmit.  l-i  bibliothèque  de  (.aon  est  aug- 
mentée journHIcmcnt  au  moyen  d'une  sous- 
rription  dont  cent  personnes  de  la  ville  Font  le» 
frais. 

On  y voit  une  liclle  stator  ni  marbre  blanc 
de  Gabrietk  d'F.strées  ; elle  est  représentée 
quelque  temps  avant  sa  mort;  son  visage  est 
souffrant,  mai»  encore  d'une  grande  beauté  ; 
ses  vêtements  et  tous  h»  accès  soi  rrs  sont  traité* 
avec  une  délicatesse  extrême. 

On  remarque  encore  a Laon  T hôtel  de  ville. 
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le  collège,  une  jolie  mile  de  spectacle  rt  k*s  ca- 
sernes. 

Biographie.  An  oomluT  dr»  personnages 
célèbres  nés  à l.«nn  ou  ritr  principalement  : 
LornsiRr,  roi  «le  France,  né  en  941,  mort 
en  986. 

Ssnrr  Rrav,  archevêque  de  Reims  . fonda- 
teur de  l'évêché  de  Laon,  mort  en  5M. 

P.-F.-A.  Mécuvrr.  céléhreartrooome, mem- 
bre de  l'Institut,  ué  en  1744,  mort  en  1803. 

J.  Boni*,  l’un  de*  plu*  grand*  pnhliriiies  de» 
temps  modernes,  considéré,  dans  son  livre  de 
la  République,  comme  le  jnreurseur  de  Mon- 
tesquieu. 

A.  Niel,  fondateur  des  frères  de  b doctrine 
chrétienne. 

J.-F.-L.  Dimn,  membre  de  l’assemblée 
ronstituautc,  du  corps  légisbtif  et  de  la  chaitt- 
brr  de*  représentant». 

Hnrxcnr  nt  Hiuu,  dît  le  Cousin  Jarque», 
porte  rt  auteur  dramatique,  mort  en  1811. 

J.-M.-P.  SriuiiK,  maréchal  de  France; les 
bataille* de  Mniulovi  rt  de  Castigtione,  b prise 
de  Mantoue  et  de  Oradiska,  le  passage  du  Ta- 
gliamrnto  et  de  VT«nnzo.  rendent  à jamais  cék* 
bre  le  nom  de  ce  guerrier  illustre. 

Les  lienteaant.*  généraux  comte  n’Hrnoc- 
m il,  comte  Wvrriea  w St-Aijtvovsx,  Do- 
uuoi. 

hncmiv.  Fabriques  de  rlous  et  de  chapel- 
lerie. la*  dépôt  de  mendicité  fabrique  a (MM  des 
couverture*  de  laine,  des  draps  communs,  de* 
In»  rt  dr»  chaussons  de  lomr  tricotés,  des  ha* 
de  fil  et  quelque*  autre»  articles, — Commerce 
de  blé,  vin  rt  légumes  d'excdlente  qualité,  la» 
artichauts  sont  renommé*  comme  ks  meilleurs 
dr  France. — Foires  les  10  août,  41  et  44  sept., 
lundi  après  le  l"jm.  et  1"  lundi  apres  la 
Fe*e-Dieu. 

A 46  k.  F.  de  St-Qumlin,  49  k.  *.-0.  de 
Reim*.  149  k.  K.  de  Paris. 

(.'arrondi «sèment  de  Laon  »e  compose  de  1 1 
cantons  : Anisy -le-fhàtran,  Cbauny,  Conry, 
Craonm*.  Oréey,  b Fere,  Laon,  Mark,  N«il- 
châtrl,  Rosoy,  Sisannur. 

Bibliographie.  Dissertation  sur  la  rifle  tir 
Jjtot»  (Nist.  de  l’académir  royale  des  ms- 
eript.  et  bdkf-ktlres,  t.  mt,p.  474). 
Lsimavr  {Jean),  Abrégé  fie  F histoire  Ae  /.««, 
in-8,  16  45. 

Drrtm.  Histoire  A*  la  ville  de  Faon,  4 vol. 
iu-R.  1844. 

* Lettres  Au  roi  sur  la  capitulation  aeee  la 
rille  de  Laon . 

* f’isite  à r ancienne  cathédrale  de  Laon. 
in-8  de  4 feuilles,  1844. 

Million  (Jules).  Eu  ai  historique  et  arehéolo- 
pique  sur  f église  cathédrale  de  Muter- 
Dame  de  l-aon,  ra-9,  1844. 

Aaisn  D’A*»it»rTr(L,-J.-A.).  dus  Laonnau. 
Sur  la  deetrmetioa  de  la  tour  du  Bourg,  dite 
de  font»  tf  Outre-mer  (à  Uo»),  is-5.  1834- 
A’ote  sur  las  rares  de  Laon  (Jours»,  de.»  mine*, 
n*  34.  p.  631). 

Izxusnir.  F.srai  sur  la  topographie  mmrra- 
foghfne  An  ci-Jermtt éhtrict de  Laon  (Jours», 
des  mines,  n*  13.  p.  853). 
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LfcOÜ  (St-),  vg.  t ienne  ( Poitou) , arr., 
nuit.,  £3  et  * 8 k.  ilr  1>>uJiiu.  Pop.  337  h. 

LiOXAIS  (le),  Pag  us  J, h ml  une  nus , petit 
pays  autrefois  comprit  dans  la  ri-drtanl  |iro- 
viuce  de  Pii-ardu*  et  duut  La«m  était  la  capitale. 

Il  fait  aujourd'hui  partie  du  dé|)artcmctit  de 
l'Aisne. 

LAOXE  . vg.  Côte-iT Or,  >J  de  Sl-Jcnn-dr- 
Lovnc.  — Foire  le  15  nuire. 

LA058,  'g.  Lurc-el-loir  (Beauté;,  arr.  rl 
à 16  k.  de  1 >itm\ , caut.  de  Breiolle»,  S d« 
NoaaïuxMirt.  Pop,  865  h.  — Manufacture  ira- 
portante  dr  couvertures  de  laine. 

LAPAl.l  l>.  V.  Pau.»  (la). 

I.APAX,  Iig  Cher  (Berry),  arr.  cl  k 30  k.  [ 
de  Bourses,  eaut.  et  P3  de  Levet.  Pop,  308  h.  1 

LAPANOLSE,  vg.  .4 ver r on  (Rourrgue),  î 
arr.  et  À 33  k.  de  Millau,  nuit,  et  ;*J  île  Srvc-  j 
me.  Pop.  070  h. 

Biographie.  1 je  \ illage  «h-  Lapanniise  reven- 
dique la  gloire  d’avoir  donné  le  jour  an  célébré 
Tu.  Rav%vL,dont  non*  avons  indiqué  le  lieu  de 
naissance  à St-Omei.  « Raynal , nom  écrit-on 
de  Lapanoute , est  né  dans  la  maison  du  do- 
maine patrimonial  de  ses  prres,  qtn  a passé 
fuir  droit  de  suovuion  à la  famille  Scguret,  de  i 
St-Canni , où  plus  taid  ils  hahilèretit.  L'on  I 
voit  «innr  mr  le  fronton  de  la  porte  rorhèro  ' 
une  de  «s  dev  i«i  : Deux  rieur*  dans  un  rosir,  j 
et  autour  : Dut»  t ontine/  tutus.  * 

HP  VN<H'NK  DF.-CP.R\’ON , *j.  Me>- 
ran  (Roucrglic),  air.  de  St- Affriqne,  mut.  de 
Omni. 

I.APARRttrot'l AL  , »g.  Tarn  (langue-  j 
doc),  orr.  et  à 30  k.  d’Alliî,  eaut.  et  [?]  de  | 
M ouest  iis.  pop,  350  II. 

LAPATERRK.  'g.  r nuire,  noim.  de  Ijiv- 
deroude,  K de  la  Mothr-Achard. 

IARR6C . vg.  Arirge.  (Roussillon),  arr.  et 
k 33  k . de  Foix , eaut  et  0 de  Thraseço-vur- 
Yriége.  Pop,  474  h. 

L.tPRIRCRP,,  T g.  H .-Citronne  (Langue- 
dor),  arr.  et  à 31  k.  de  Muret,  cant.  et  £3 de 
Montesquieu  -Vols  entre.  Pop.  343  h. 

LAPKXLIIK,  vg.  T a rn-e  t-(  a r ou  ne  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 31  k.  de  Mmilanhmi,  caut. 
de  Montpezal,  [•*  dr  Catisvade.  Pop.  433  h. 

V.  APEX  NE  , vg.  Arirge  i Ijmgurdori.  arr. 
et  à 11  k.  de  Paaniers,  mut.  et  C*!  île  Mirr- 
putx,  Pop.  750  h. 

LAPKXTT,  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 

«H  à 13  k.  de  Mortam  , eaut.  et  f3  de  Sl-Hi- 
lairr-du-llarcouet.  Pop.  1,073  h. 

ItPHlHIKHF  , TJ.  Cûu-<fOr.  mm.  d. 
PuiM*ul-l». Ville,  [ .J  lit 

I.APFR1SF . «g.  Charente  ( Saintnugt-  ) , 
arr.  et  à 16  k.  de  Coufokn*,  mut.  Ut  El  de 
Cttthanau.  Pop.  601  h. 

LAPEYRE  , vg.  Aveyron,  naîtra,  de  Sl- 
Féhx-de-Sorgur,  cfl  de  St-Aflrique. 

LAPEYRE,  vg.  B. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr,  et  k 39  k.  de  Tarbes,  cant.  et  jy  de  1 rie. 
Pop.  103  h. 

LAPEYROTSE,  vg.  H ,-Canmut  (louagur- 
doc),  arr.  et  à 13  k.  de  Toulouse,  caut.  et  El 
de  Afnutaslmc.  Pop.  648  h.  ~~  Fmrrs  k» 
Biuilrt  34 ocl. 


LA  PI  D Kl  LAMPI  (lal.  4*’,  loug.  33'). 
« Stmbuu,  Mêla,  Pbuc , Sulm,  eu  fout  men- 
tion ; et  ou  connaît  la  fable  d’une  pluie  de 
pierre,  duut  Jupiter  avait  favorisé  le  combat 
d'Uemilr  «outre  les  deux  fil»  île  V-ptuue. 
Slraliou,  plus  réserve  que  Mêla  et  Pliue , n’a 
pas  jugé  k propos  d'eu  parler;  et  si  ce  n’est 
qu'il  OHtem  trop  ét  roi  tentent  l'étrudur  de  rts 
cbamp  dans  l'espace  «b*  ceut  stades,  <*  qu'il  dit 
«k  ses  pâturage»,  et  tuéme  de»  salines  qui  s’y 
trouvent,  témoigne  qu'il  «dm!  bien  instruit.  Le 
oom  de  Cran,  que  l’un  donne  à celle  pleine, 
pourrait  être  de  la  (dus  liaute  antiquité,  ai  ad- 
mettant qu'il  soit  auaiognt-  au  terme  critique 
de  Craig,  sdou  l'opinion  du  docte  Combien, 
in  lin  tannin.  On  trouve  dans  un  aveu  rendu 
par  un  «rigueur  dm  Raux  k l'archevêque  il ' Ar- 
les, en  1336  : Totum  ajjn re  menât , quod  ha- 
Léo  in  Çravo,  she  in  agro  lapuloto.  » D'An- 
viile.  Ai Hue  de  f antienne  Coule,  p.  397. 

LAPIXKKKE,  vg.  CironJe,  conuu.  de  Bar- 
sac,  S]  de  ftxlrusnc. 

LAP1VOLIE . vg,  Dordogne,  connu.  de 
Linn-vrat , 2 d'Axrruc. 

LAPLSTE.  vg.  Ji. -Pyrénées,  coaini.  de  Ee* 
basque.  2 de  bt-Pahiis. 

LAPLAL'D  , vg.  Charente  (Angoumois)  , 
aiT.  et  k 15  k.  Je  Coufolcu»,  caut.  d [£J«St* 
LUmd.  Pup.  253  h. 

I.APLKAL,  vg.  Corrèze  (Limousin),  arr.  et 
a 45  k.  de  Tulle,  rlsef-l.  de  cant.  Cure.  Bureau 
d'utrrpjtr.  et  tiJ  d’Egletons.  Pup.  862  b.  — 
Ttwuu.s  carltomfcre,  bouille. 

Lapleau  douue  son  nom  k ira  petit  liassin 
luiuiller.  qui  s’étend  sur  une  jwrtie  des  com- 
mune* de  Mey  mar  et  de  Maussar.  Il  forme  une 
seule  concession  dont  lu  surface  est  de  3,500  h. 
■ — Kx|i|oilaüutt  de  houille.  — Foires  les  10 
janv.,  19  mai , 6 juin  et  10  déc. 

I.APMLJADE.  Vg.  Lot,  connu.  «Je  Gailbc, 
2 de  tà»trifranc. 

l.APOl YADK  , vg.  CironJe  (Guienne), 
arr.  et  k 35  k.  de  lolmurue , eaut.  et  L£2  de 
Cuitre».  Pop.  744  h.  — Foire  le  33  juillet. 

LAPPIOX  , vg.  Ai* ne  | Picardie  i.  arr.  et  à 
30  k.  de  Laon,  cant.  de  Simonne,  EJ  «k*  Mont- 
cornet.  Pop.  666  h.  — Foire  le  30  avril. 

LAPPL'IK , xg.  f 'imite  (Poitou),  arr.  et  k 
35  k.  de  Chatrilrrault,  caut.  de  Pleumartin, 
2 de  Ciiauvigu y . Pop.  833  h. 

LAPRADE.  V.  Pas n«  (1a). 

LAPRAOK,  vg.  Charente  (Augoumois), 
arr.  et  k 33  k.  de  Bariiê/-u>ux,  caut.  et  (g  d’Au- 
beterre.  Pop.  606  h.  — Foire  U*  9 août. 

LAPRADE,  vg.  Lattre,  mmm.  d’ Allier , 
E3  d‘*  ViUefort,  — Foires  les  28  avril , 6 sept, 
et  8 ocL  % 

LAPS  , vg.  Puy-de-Dtime  (Auvergne),  arr. 
et  k 25  k.  de  Clerniuut- Faraud,  mut.  et  2 de 
Viede-Conle.  Pop.  699  h. 

LAPTE.  vg.  H.-Unrc  (Languedoc),  arr.  et 
k 13  k.  de  Buoude,  caut.  et  2 d'Y*smgeau.v. 
Pop.  2,7 12  li.  — Foire  le  30  sept. 

LA  PL  RDC  M (UL  44“ , long.  17*).  « Cm  liai 
u est  connu  datu  l’agi-,  romain  dr  la  < *aule  qui* 
|wr  U N otiie  de  l't-mpire,  en  m termes  : ht 
provincia  Mortmpopulana , 'nhunus  a/fturtu 


A ovempoputame  LapnrJo.  Sidoine  Ajmllniairr 
(lib.  \ m , epist.  12)  parle  «le»  hx m/a-  lapur - 
denses,  de  j*oiv«m,  que  l«>  ^ent  du  pays 

appellent  biigoktc.  t.rigoire  de  Tour»  (lib.  ul, 
cap.  10)  fait  iia-utiou  de  /jtpnn/um , dans 
l'accord  fait  etitn-  les  rois  Giilddiert  et  ( >o«i- 
tram.  Le  uoiu  «le  InUouc  ayaut  sunodé  k cdui 
ih-  Im pur  duut , le  coulou  de  pays  tenfermé 
entre  l’Adour  et  le  Yiibw,  ou  Bklassoa,  a re- 
tenu le  imiIU  «le  IxtUturd;  et  c’est  par  igon 
tance  que  «lau»  quelques  cartes  il  est  écrit  La- 
laïur,  lonuiie  ou  pounait  l’écrire  d'uue  terre 
a lalmurer.  Le  nom  de  Bai-uua  est  tiré  «le  la 
langue  v»*coo?i*re  ou  lta*que,  dan»  laquelle 
Raia-une,  comme  un  l'oppnaid  d’Oiluuail 
(Mot.  rastoa.,  p.  540).  désigne  un  port.  «I  m- 
giutie  liuérahrmait  navalit  t el  portas  latum . 
nu  trouve  le  uum  de  t nitas  fiaionia  «huis  Ro- 
ger de*  Itoredeu,  annaliste  anglais  ftutu  l’an 
1 177.  Thuinasde  YYaUiugliam,  sons  l'an  12311, 
rrconiuit  Baiour  pour  la  capitale  du  pays  dm 
lUnpics  : Terrant  Uau  torum,  i ujus  capot  est 
mitas  Baiona.  Comme  ou  ne  voit  point  que 
Baione  fût  uu  siège  épisciqud  avant  l'évéqua 
Léon,  «ut*  le  rrq;ur  de  (Jiarle»  le  Simple,  au 
«oœmeoct  nieut  du  x*  kitx-le , il  est  plus  que 
v raisemldable  que  le  «hocése  «le  crllr  ville  est 
un  démembrement  de  celui  d'Aqs  qui  cuuserx  a 
une  partie  de  la  basse  Navarre,  et  qui  «xxiiprc- 
uait  le  pays  de  Soûle  jiiM|u’au  pu-d  Je*  Pyri<- 
nées,  avant  qiu*  ce  pays  eût  «été joint  au  dion-se 
d'Oloruu.  Ou  pourrait  uéauraoint  s«ipfMMei 
qii’cutie  le*  |ieupl«*v  d'un  rang  iuféritxir  aux 
nations  ou  aies  principale»  de  la  \uverapo|Ni- 
laue,  comme  Pluie  eu  uoraiiw  plusieurs,  quel- 
qu'un de  ces  peuple»  «Uni  sulwrdouaé  aux 
Tarùe/li , doul  A«p  était  la  ca pilalr,  orciqmil 
h»  environs  de  Lapur Jum mai»  re  peuple 
nous  e»t  connu,  loi  t«auje  ne  reauiuaiMail 
|K*iikt  d’autn-»  limite*  de  ce  cutt'-la  que  le  som- 
met des  plu»  haute»  Py  rt-nri-s,  wlon  le*  burars 
du  dKN-c*e  de  Baioue  , avant  que  Philippe  11, 
sou»  prétexte  de*  propre»  «le  |'héré»ie  eu 
France  , eût  bit  détacher  de  « e «boee»e  le» 
vallée*  de  Baslau  et  «le  Lériu.  |»>ur  étreconlires 
pitivtsoiraneiit  a l'admiuistraiiou  dr  l'évripu' 
de  Pampduoe,  anus  le  titre  ü«*  vicaire  aposto- 
lique ai  cette  pailH-.  L'acte  |tar  levpirl  Arvius, 
lAihitrJcnùs  épiscopat,  qui  sit-gemt  vers  ta  liu 
«lit  x*  siccle,  décrit  l'étendue  de  «ou  dion-a- , 
s'en  explique  ainsi  : Omni*  rattis  y tue  Cirtia 
diàlur  (la  Cue),  uu/ue  Caroli  crurent.  Cette 
croix  était  placée  où  est  aujourd'hui  une  cha- 
pdle  de  Si-Sauvrttr,  au  port  nommé  tvagnetr , 
*ur  le  sommet  de  b montagne  par  laquelle  ou 
descend  k HoncavaUtt  ou  Hnurrvaux  . et  la 
vallée  qui  y conduit  en  parlant  de  St^Jeau  in 
imo  Py  rentra,  ou  Pmbdi-Purt.  et  qui  «St  ae- 
tuellonent  déinembiôe  de  b basse  Navam-,  se 
nomme  encore  val  Carlos.  U est  à propu» 
d'ajouter  que  ce  |«uajgr  «les  l»y  renées  nrpmMJ 
uu  Ji  u mm  ut  Pyrénéens  que  l’on  Iruuve  dan, 
l'Itinéraire  d’Anlomu,  entre  Pompeto  et  Atfute 
TarheUicte.  Mais,  «-a  reprenant  Parte  de  P cir- 
que Amua,  le»  vallée»  qui  sont  meure  du  diu- 
«*»•  de  B*wn«  dan*  la  basse  Xa*anr.  ontm  b 
Cim,  savoir  : Baigorri  , Arhenme  et  Ossoc.  v 


SOS  ' IIPIHDIM. 

sont  énoncée*  dr  suite  « cr  qui  privée  : Pallia 
‘jUtK  Ju  tUtr  B'tgttr , 1-allh  iftnr  Frherua  dsci- 
tnr,  rallia  ifnrr  t/rfncia  diritar  ; cl  immédiate- 
mml  après,  Naîtra  item  raflrm  , usaue  in 
mei/io part u Peint,  raflrm  pur  dieitnr  /.aria. 
Ou  connaît  le  poil  Je  Relaie , iri  nommé  pour 
fin*  le  passage  Je  la  rime  des  Pjniim  qui  rc- 
|M>ntl  plus  directement  à la  potilion  de  lhinqw- 
lune,  H il  faut  nl«vn  er  que  le»  s allées  «le  Rnvlaii 
rt  Je  Lrrin  renferinrnl  le  rosie*  du  ImIamioii  de 
In  ri  vins*  <lr  BhLiwiîi . laquelle  ne  peut  ainsi 
servir  de  limite  à In  Gaule  que  ver»  son  un* 
ImumIihiv.  ItuMim’e  sépare  l'Espagne  d'a«re  la 
(«air  par  un  promontoire  qu'il  croit  formé 
|var  les  Pyrénées  : il  le  nomme  (Cow,  e|  il 
fait  ntrulicMi  d'une  ville  de  même  nom,  qu'il 
rompirnd  dans  les  limites  de  l'Espagne.  Mêla 
(lil>.  ni,  cap.  f)  dit  de  la  nation  drs  Yardnli  : 
Ad  P r rentes  jugi  promonturium  jtrrtinrns, 
ef nadir  Hispnnias.  I.e  fleuve  \Iagrnda  dont  U 
parle  iinntéduitcniriil  avant  qur  de  faire  mrti- 
ti«in  île*  # ardn/i , et  sur  lequel  il  plai*e  deux 
ville*,  harissa  rt  Faso,  paraît  être  le  Vida  ut. 
Si  MJ»  ne  mt  |Miint  mépris  sur  la  position 
rie  la  première  de  res  ville»,  savoir  ; Harissa, 
et  tpi'elle  soit  dilléreiile  de  Turista,  que  Ton 
trouve  dans  l'Itinéraire  d'Alitouin  entre  Pom- 
pr/o  et  Sua tas  us  Pt  reateus,  je  crois  retrouver 
le  nom  d«r  cette  harissa  île  Mêla  dans  celui 
d'Ilurin,  qu'un  lieu  ainsi  nomme  mniinumqiie 
à une  vallée,  dont  les  vaux  tombent  sur  la  me 
gauche  de  Vi  Inso,  entre  les  vallées  de  Roslan 
H de  Lrrin.  (jiunt  à Faso,  on  voit  bien  qur 
r'«t  VOEaso  de  Ptulémée.  StraUm  (lib.  ni, 
p.  1 « I > indique  une  ville  voisine  de  l'Océan, 
précisément  aux  confins  de  l'Aquitaine  rt  de 
Tlliérie,  dont  le  nom,  qui  se  lit  Idanusa  dans 
le  teste  «pic  Xilander  a traduit,  est  Oidasnae 
selon  plusieurs  manuscrits,  connu*  Casaulmu 
eu  avertit,  et  pareillement  selon  la  version  qui 
n prérédé  celle  de  X damier.  Or  je  remarque 
que  le  nom  d’Qidasune  et  celui  de  t/idaso  sont 
rv  idrmment  1rs  même*  ; et  conséquemment  la 
tille  ip»c  place  Mêla  sur  la  rivière  qui  porte  le 
nom  de  U'ulaso,  doit  être  la  même  qu 'Oisadnae. 
comme  elle  oc  dilïetr  point  d 'Faso , que  cite 
Ptoléméc.  Je  (mise  qu'il  faut  trouver  celte 
ville  dan»  U position  d'Iran,  pri*s  de  Fonlara- 
bir,  plutôt  que  dans  celle  de  Fonlaralne,  quoi- 
que aujourd'hui  Imn  soit  un  lieu  peu  considé- 
rable. sur  le  l*urd  du  lit  lato.  Le  nom  de  Koiitu- 
rabie  cbex  le»  Basque»  est  Oadarrabia  ; celui 
d’Iniu  dans  leur  langue  est  ira  terme  a]»prlialif 
pour  désigner  une  ville,  H ils  apprilrut  Pain- 
jH-lunc  trusta . I ne  pointe  de  terre  qui  dé- 
Ixuvle  l'embouchure  du  Vida  sa,  du  coté  de  I 
f oiilaruhtr . et  qin*  l'un  nomme  puinlr  de  Fi- 
guera.  poraîl  étr#  le  promnntoirr  OFaso  de 
Ptolcmce,  quoique  cette  pointe  ne  tienne  rien 
d**  rélévaliuD  drs  Pv renée»,  prolongée,  à ce 
qu'il  imilile,  par  Mêla  ainsi  que  Ptulémée,  juv- 
qu  a ce  promontoire  : mai»  ce  serait  eu  vain 
qu'ou  et»  rberrberait  quelque  autre  auv  envi- 
ron». Dans  Pline  (lili.  ui , cap.  1 , et  lib.  tv  , 
cap.  30),  Utt us  Olarsaais  est  un  de»  terme* 
qu'il  prend  eu  mesurant  b largeur  de  l’Kapo- 
gne,  e»  le  nom  d 'Ofarso  y rvt  répété  dans  un 
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J antre  eudroil  (J Vot.  vaut»».,  p.  169).  Ou  lit 
fuir  sa  (bu*  Mnrianu*  Cape!  b : Oihénart  ap- 
plique ce  Dom  à Oyarrnm,  qui  r.vt  à une  lieue 
d'Iran,  »ur  une  petite  rivière  de  meme  nom 
qui  tombe  dan*  le  port  du  Passage.  La  position 
de  t.npnrdum  était  relie  qui  me  mettait  plus  à 
portée  dr  discuter  ainsi  rette  matière  de*  li- 
mites, rt  de  rrveudiquer  ce  qui  appartient  à 
la  (taule  (bus  cette  partir- là.  L'extension 
qu'usait  autrefois  le  diocèse  de  Raïone.  jusqu'à 
St-Séliinlim , jsirtemit  plus  loin  ce*  limites. 
La  description  qu'Arsius,  évêque  dr  Ijtpnr- 
dnm,  a laissée  du  trrritmre  dr  son  siège  épis* 
cojmI  , ajoute  à ce  qu’on  a v u ci-dosus  : Ter- 
ram  dr  Frnania  (F. ri uini ) et  Saartaat  Seha- 
itiaaaa»  dr  Pasiro.  La  province  de  Gnipascoa 
ne  s'étendait  point  autrefois  comme  aujour- 
d'hui jusqu'au  Viduso  ; elle  était  tioruér  à St- 
Sébosrien,  ainsi  que  le  témoigne  un  titre  de 
l'église  de  Sati-Milbn,  nu  de  St-Kmilirn,  eu 
Espagne.  Car,  après  avoir  terminé  b Biscaye  à 
b rivière  nommée  Deva,  ce  titre  porte  ; Dr 
ipsa  Deva  tti  jur  ad  Sanetum  Srhnstianum,  id 
est  tota  Ipasiua.  Le*  v icomte»  de  Raïone  éten- 
daient leur  domaine  jtuqu'au  port  Oyarçtui, 
apjielé  H mars  |vu  r Roger  de  Monslni . qui 
commr  Anglais  pouvait  être  bien  informé  de 
ce  qui  était  de  b mouvance  de  l’ Aquitaine  et 
de  la  Gascogne,  possédées  dr  son  temps  |*ar  le» 
row  d'Angleterre.  » D'Anvilie.  Notice  de  F an- 
tienne haute,  p.  J97.  Y.  aussi  Walekrnaer. 
Géographie  des  Gaules,  t.  I.  p.  396. 

LAGl'EMEXY,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
an-.,  CS  rt  à 12  k.  dr  Mets  , caut.  de  Fange. 
Pop.  460  h. 

LAQCEITLLF. , vg,  Pnx-dr-Ddrue  (Au- 
vergne), arr.  et  à 86  k.  de  Clermont-Ferrand, 
caut.  cl  C3  de  Rurhcfort.  Pop.  1,115  h.  — 
Foires  les  35  av  ril , 38  juillet  et  18  oct. 

LARA,  vg.  Ariege,  rom  ni.  de  Montjoie , 
CFI  de  Sl-Giruos. 

I.ARAGXR,  lig  H. -Alpes  (Dauphiné),  arr. 
cl  à 38  k.  de  (<ap,  dicf-1.  de  caut.  Burvau 
d’enregistr.  à Vcntaven.  [g.  \y.  A 683  k.  de 
Pari»  pour  la  lave  de»  lettres.  Pop.  793  h.  — 
Tt.aaus  jurassique.  — Il  est  situé  (bus  une 
routrée  ul  tondante  eu  pbulr*  rares,  |»rés  «le  la 
rive  gauclie  du  Ruerli.  — On  trouve  à peu  de 
distance  dent  sources  d Vaut  minérales  froides. 

fabriques  de  draps  et  de  toiles.  — Poires 
le*  7 jauv ..  23  avril  , 23  oct.,  1"  jeudi  de  ca- 
rême et  lendemain  de  la  Fête-Dieu. 

I.ARAJAKSE,  vg.  Rhône  (Fore*),  arr.  et  à 
31  k.  de  Lyon  , caut.  et  EJ  de  St-Symphorien- 
•ur-Coiv.  Pop.  2,617  b.  — Foires  le»  S fèv., 
28  mai , 2 août  et  36  oov. 

CAR  AM  ADF.  , vg.  Ariege , rom  ni.  d'IUier, 
ÎÜ  de  ’l  arascmi-sur-Ariége. 

LARAMFXIÈRF. . vg.  Isère,  comm.  dr 
St-(k*oire,  ^ de  Voiruu. 

LARA.VUFllR,  vg.  Istt  (Querey),  arr,  et  à 
46  k.  de  Calturs,  caut.  rt  {£2  de  Lémogne. 
P<1».  1 .057  h. 

LARREY,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et 
à 16  k.  de  Sl-3evrr,  cant.  el  fcJ  de  Mugruu. 
Pop.  508  b. 

LAHBO.MT.  vg.  Ariege  (Languedoc),  oit. 


I.ARDIERH. 


et  à 30  k.  de  Fait.  cant.  et  a de  b Ra»tidc-d<v 
Serou.  Pop.  23î  h. 

I.ARBROYE,  vg.  Oise  (Picnidie),  arr.  rt  à 

25  k.  de  Compirgne,  caut.  et  K dr  IVoyon. 
Pop.  247  b.  — Il  est  situé  sur  une  montagne 
entourée  de  vignolde*,  d'au  l'on  distingue  $t- 
Queuliii , le  cbàtrau  dr  llam,  les  1<mrs  de 
Colley . ainsi  qu'une  vaste  étendue  du  Cambré- 
si»  et  du  Vermaudoi*. 

I.ARCAX,  vg.  H. Ai  aroane  (Cnmmingrs), 
arr.,  cant.,  H et  à 8 k.  de  St-Gandciu.  pup. 
452  h. 

LARCAT.  vg.  Ariege  (Querey),  arr.  et  à 

26  k.  de  Fois,  cant.  et  E de  Cabanes.  Pop. 

589  h. 

l.ARCAY,  vg.  Indrr-et-Ijdre  (Touraine), 
arr.,  cant.,  Qdi  10  k.  dr  Tours.  P.  435 b. 

I.ARCEAU,  vg.  Charente- la/.,  comm.  et 
Ë «h*  Marmnes. 

I.ARCEVF.AU,  vg.  D.-Pt  rrnrrs (Gascogne), 
arr.de  MjuUhu  , [-j  et  a 14  k.  de  St-Pabù , 
cant.  d'Ioidy.  Pop.  230  b. 

LA  IGM  AMP,  bg  Mayenne  (Maine),  art.  et 
à 30  k.  de  .Mayenne,  cant.  et  CS  d'Emée.  Pop. 
3,284  h. 

I.ARCHAMP,  vg.  Orne  ( Normandie),  arr. 
et  à 13  k.  dr  Domfrout,  cant.  et  [S  de  Tiuche- 
lirai.  Pop.  614  b. 

LA  R(  IHAÎfT.'g.  Srine-et-Marne  (Gatinais) , 
arr.  et  à 18  k.  de  Fontainebleau,  roui,  et  Si  de 
la  Chapdlr-b-Reiur.  Pup.  730  h. 

L'église  paroissiale  de  ce  v iliage , construite 
au  xui*  sièeie  par  le  cha|ntre  de  Nuire- Dame  de 
Paris,  est  très-remarquable  ; une  de»  porte»  est 
ornée  de  statues  et  statuettes  sur  1rs  parois  ; b 
voussure  et  le  tympan  représentent  le  jugement 
dernier. 

Près  de  La  rehaut  ou  voit  sur  le  penchant 
d'une  colline  uuc  fini  laine  dédiée  à saint  Mathu- 
riu,  rt  où  la  tradition  veut  que  ce  saiut,  qui  est 
né  à La  reliant , ait  liaptisé  Constance  Chlore , 
père  de  Constantin  ; c'est  un  lieu  de  jiflenuage 
I rès- fréquenté.  - Foire  b leodcmaiti  de  l'As- 
censiou. 

LARCHE,  petite  ville,  Corrèze  (Limousin), 
arr.,  bureau  d'eurrgist.  et  à 11  k.  de  Brive* , 
cbef-l.  de  cant.  Cure.  A 484  k.  de  Paris 
pour  b taxe  de*  lettres.  Pup.  81 S h.  Sur  U rive 
gauche  de  U Veière.  — Tsiumm  du  tria».  — 
Foires  les  18  jonv.,  5 fév..  20  nmrs,  26  avril, 
25  mai,  5 et  15  juin,  1"  juillet,  1"  août,  1,r 
aept.,  9 oct.,  9 nov.  et  6 dèc. 

1. ARÇON  , vg.  Hérault,  comm.  de  St-Mar- 
tin, C3  d«  St-Pons. 

LARDKNNR,  vg.  H. -Garonne,  comm.  H K 
de  Toulouse. 

LARDKNNE  FF.RREY  . vg.  H. -Garonne, 
comm.  de  TounwftttiUc,  3 de  Toulouse. 

LAHDERET,  vg.  Jura  ( Franche-Comté  ) , 
arr.  de  Polîgny  et  à 22  k.  d'Arboi».  cant.  et  E3 
de  (JumqmgnoU*.  Pop.  361  b. 

LAR DIKRES  , vg.  Oise  (Picardir),  MT.  et  à 
21  k.  de  Beauvais  , cant.  et  H de  Méru.  Pop. 
179  h. 

I.AHBIKRS.  *g.  B.-Alpes  ( Daupliiné  ) , 
arr.,  et  à 17  k.  de  Furcalquier,  cant.  de  St- 
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Ptiennr  - le*  - Orgurt.  Pop.  378  b.  — Foire  le 
15  oet. 

I AHIHKHS  vg.  H. -Alpes  (Provence),  an-, 
et  à 39  L.  de  Gap,  rant.  dé  Tallnrti  , E de  la 
Sattlcr.  Pop.  557  h.  — Poires  les  94  mai  et 
14  sept. 

LARDIMAI.IE  , vg.  Dordogne  , rnmm.  de 
St-Pierre-«le-Chignar,  !?'  dr  Périgurux. 

LARDOISE  , Tg.  (la ni,  comm.  de  LauJun  , 
H de  Ruquemaiur. 

LABDY  , fjtruacum  , vg.  Seine-et-Oise 
( Ile-de-France  ) , arr.  et  à 15  k.  d'Elampes  , 
cant.  de  la  Fèfté-Aleps  , a d’Arpajon.  Pop. 
879  h.  Sur  le  chemin  de  fer  de  Pari*  à Or- 
lran«. 

LARKE , vg.  Gers  ( Armagnac  ) , arr.  et  & 
>7  k.  de  Condom  , rant.  H H de  Ctuanbon. 
Pop.  541  h. 

LARÊOt.K.  V.  Raox*  (la). 

LARGA  ( lat.  48”,  long.  95”  ).  * On  trouve 
ce  lieu  dan*  l'Itinéraire  d’Antonin  entre  deux 
pnsutiou*  fort  connue*  : EpamanJumlurum,  ou 
Mandrure,  et  Mont  Briùacus,  ou  Brisée,  (in  le 
trouve  aussi  data  la  Table  tlirodusienne  , qui 
conduit  d' Epamanduodurum  k Garni*** , ou 
KcmU»,  «ai  passant  par  Largo.  La  position  de 
Larga  prend  crlle  d'un  lieu  nommé  Largitzru, 
entre  Alt-Xirk.  et  Gram  ilbrs,  dans  le  Suntgau . 
Il  y a une  puMtiuu  intermédiaire  <Y Epaman- 
duodurum  k Larga  dans  l'ilinéraire  , sous  le 
nom  de  (Iramatum,  et  ou  ne  peut  mieux  le  rap- 
porter qu'à  Grauvilbrs,  qui  sc  rencontre  entre 
Mandrure  et  I^rgiLru.  Mais  1rs  distances  mar- 
quées dans  cet  intervalle,  savoir  WII II  et 
XXV,  douneut  uu  total  qui  excède  ce  qu’il  y a 
de  distance  absolue  depuis  Mandrure  jusqu'à 
Largitzm.  La  Table,  qui  ne  cannait  point  Cra- 
mai am,  indiquant  XVI  entre  Epamamluodu - 
rum  et  Larga,  c'est  à peu  près  ce  qui  comient 
au  local  eu  lieurs  gauloises  ; et  je  remarque  que 
25  milles  romains  y conviendraient  aussi . ce 
qui  ferait  admettre  sur  ce  picd-là  un  «les  nom- 
bres indiqués  dam  l‘ Itinéraire  , eu  supprimant 
l'autre , parce  que  la  position  de  (Iramatum 
étant  comprise  dans  cette  distance , l'indication 
particulière  qui  l'accompagne  est  superflue. 
L'intervalle  de  Larga  à Vwu  Britiacus  est  rem- 
pli dam  l’ Itinéraire  de  cette  manière  : l/rsuscis 
XVIII , Monte  tirisiaco  XXI1II.  Or  ce  qu'il 
y a d’espace  «Titre  Largitzeu  et  Kriat  s'estime 
«ni  droite  ligne  à peu  prè»  dr  31,000  toises  , 
doul  il  ne  peut  résulter  qu’un  peu  plus  de  97 
lieues  gauloise*,  mai»  qui  «routu-uncut  41  nith 
romain» , et  que  la  mesure,  itinéraire  j eut  bien 
étendre  jusqu'à  49,  c'est-à-dire  autant  que  don- 
ne le  total  dans  l'Itinéraire.  On  ne  doit  point 
être  surpri*  «le  rrconuaitrr  le  mille  romain  en 
quelque*  endroits  de  cet  Itinéraire , où  la  lieue 
devrait  être  employée  par  préfércuce  au  mille. 
Car  il  est  à propos  d'observer  qu'en  d’autres 
endroits  les  distance»  étant  «ai  même  temps 
compter»  en  mille.»  et  ni  lieues  , «vstte  double 
manière  de  comptrr  peut  a*uir  été  négligée  là 
où  elle  ne  ce  trouve  pat  comme  ailleurs.  VA  la 
preuve  qu'il  faut  l'entendre  ainsi  entre  Ijarga 
et  Mous  Briùacus  précisément  , c’est  qu’une 
des  distances  qui  eu  fout  l'inter» aile , savoir 


U ranci  k Mont  Brisiacus , porte  la  douhle  in- 
dication dans  uu  autre  endroit  de  l'Itinéraire  , 
M.P.  XXIII  (au  lieu  de XX II II).  leugasXV. 
On  ne  doit  pas  croire  que  «t  emploi  du  mille 
donne  quelque  atteinte  à l'usage  prédominant 
de  la  lieue.  — L'indication  de  la  TiUr  entre 
Epamanduodurum  et  Larga  ne  peut  convenir 
qu'à  la  lieue  gauloise , comme  je  l'ai  remarque 
ci-dessus  ; et  il  faut  ajouter  que  ce  que  msrquc 
eiisnite  la  Table  entre  Larga  et  Caml*e»,  sa- 
voir XII , ne  répond  à l'espace  du  Incal,  d'en- 
viron 14.000,  qu'en  mesurant  des  lieues  et 
non  des  milles.  • D'Antille.  Notice  Je  L an- 
cienne Gante,  p.  401. 

LARGKA8SE  , vg.  Deux -Sèvres  ( Poitou  ), 
arr.  et  à 93  k.  de  Parthenay,  eut.  étoile 
Mouron  tant.  Pop.  863  b. 

1,A  HO  ENTIERE  , Argenlaria,  petite  ville, 
Ardèche  (Languedoc),  chrf-l.  de  sous-préf.  (3' 

arr.)  et  d'un  canL  Tribunal  de  1'*  mst.  Société 
d’agric.  Cure.  C52.  A 645  k.  de  Paris  pour  la 
tavr  des  lettres.  Pop.  3,088  li.  — Tua  ai  v ju- 
rassique. 

Cette  ville  est  située  dans  une  vallée  pitto- 
resque , resserrée  entre  de  hautes  moutagnes , 
sur  le  tonrrnt  de  Ligne.  Elle  doit  son  origine  à 
la  cupidité  des  évêques  de  Viviers , de»  comtes 
Je  Toulouse  et  «le  plusieurs  autres  seigneurs. 
Avant  la  découverte  de  ses  mines  d'argent  die 
portait  le  nom  de  Scgnalières,  qu’elle  cliangcu, 
lorsque  la  jalousie  des  propriétaires  des  mines  , 
eut  fait  lélir  /ortrroiw,  •««<«  /o«ri 

et  bastions , en  celui  de  Largentiere , et  fut  la  l 
capitale  du  pays  de  cr  nom,  pays  qui  a jooé  uu 
rulr  important  dans  les  guerres  contre  les  Ailé-  I 
grois.  Apres  avoir  été  sucreasi»  ement  sous  la  I 
domination  des  comtes  de  Toulouse,  d'un  évè-  ; 
que,  d'un  pape,  de  son  légat , d’un  général  «V*  ' 
croisés,  die  fut  enfin  réunie  à b couronne.  Les 
rvligionnairrs  la  prirrul  en  1569  , et  en  muti- 
lèrent les  édifices  religieux. 

Les  armes  de  LargenÜére  sont  : tt azur 
an  château  crénelé  de  cinq  créneaux  et  don- 
jonné  ayant  deux  guérites,  le  donjon  aussi 
crénelé  et  surmonté  d"  une  girouette , le  tout 
tf  argent  ouvert  et  maçonné  de  sable. 

L'église  |uiro(Miate  , de  construction  gothi- 
que , est  remarquable  par  son  élégance  et  par 
sa  légèreté.  Les  trots  uef*  sont  soutenues  par 
des  pili«rr*  d’une  élévation  hardie  ; osait  b » oùtc 
du  chœur,  b plupart  des  chapelles  et  le  clo- 
cher, soûl  beaucoup  plus  modernes  que  le  reste 
de  l'édifier. 

On  remarque  à Largrulièrc  une  grotte  com- 
posée de  plusieurs  salles , dont  1‘eutrée  n’eal 
pas  également  accessible.  Après  être  parvenu  à 
b troisième  , dont  la  voûte  est  soutenue  par 
une  pile  en  cône  renversé,  et  après  avoir  passé 
à travers  des  blocs  de  granit  amoncelés  qui 
sont  tombés  «le  la  voôte,  on  arrive  à une  flaque 
d’eau  limpide,  mais  croupissante  «rt  couverte 
d'une  pdheuir  blanchâtre  «le  b couleur  du  ter- 
rain. Ce  lac , qu'on  ne  peut  franchir,  s'étend 
jusqu’à  d'autres  salles , que  l'on  aperçoit  à b 
lueur  des  flarnbranx. 

Parait  dr  l'historien  Sovt.xvi*  , député  du 
clergé  aux  état*  généraux. 
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Fabriques  de  soie  ouvrée.  Filatures  de  soie. 
Tanneries  , corderirs.  — Commerce  de  v ins  , 
soies  grèges  et  ouvrées,  liestiaux,  etc.  — Foires 
les  39  janv.,  1 5 mars , 18  juillet , 11  uov.  rt 
7 déc. 

A 49  k.  8.-0.  de  Privas,  645  k.  S.-S.-F..  de 
Pari*. 

L'arrondissement  dr  Largratièrr  renferme 
10  cantons  : Burxrt , Coucounm  , St-F.tieuuc- 
<Jr- Lugubres,  Joyeuse,  Largentiere,  Mont peut, 
Tbucyts,  Valgorge,  Vallon,  les  Vans. 
Bibliographie.  (•nmrn-Socuvii  ( l'abhé  ). 

Histoire  naturelle  de  l*ar g entière  al  de  ses 

environs,  in-8.  1784. 

LARGII.LAY  - MARSOAAAY  . vg.  Jura 
( Franche-Comté) , arr.  et  à 30  k.  de  Lons-le- 
SauJnirr,  cant.  rt  @3  de  Clair»  aux.  P.  945  h. 

l.AHGILi  JAT.  vg.  Doubs,  corn,  de  la  Lon- 
geville , KJ  de  PunUriirr. 

LARGITZEX  , vg.  U. -Rhin  (Alsace),  arr.. 
E»tà9k. d' Vltkircb, tant.  d'Hirsingni.  Pop. 
436  b. 

LARGA  Y , vg.  Aisne  ( Picardie  ) , arr.  et  à 
35  k.  de  Soissons  . cant.  rt  Q3  de  \ illers-Cot- 
terrts.  Pop.  375  h. 

LARIAAK.  vg.  H .-Saône  (Fr»ncM)unité), 
arr.  et  à 98  k.  de  Vesou!,  cant.  rt  de  Moot- 
boion.  Pop.  317  h. 

L IRI A,  vg.  Ardèche,  comm.  de  Fèhnes, 
du  Péage. 

LARMES  . Vg.  Tarn,  romm.  de  Puybégou. 
£3  de  Lavaux. 

L ARMONT,  vg.  H. -Garonne  , comm.  de 
Caslera , ta  «le  l'Isie-m-Jounbiu. 

LARA,  vg.  Tarn.  V.  Pott-m-Li». 

LA  RA  AC,  vg.  Gard,  comm.  de  St-Jeau-dc- 
Valerisdc,  KJ  «le  St-Amhroix. 

LARA  AGE,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et 
à 99  k.  de  Valence,  cant,  rt  K)  de  Tain.  Pop. 
791  h. 

I.ARAAGOL  , vg.  Lot  ( Qnrrry  ),  arr.  «K  à 
30  k.  de  Figeae  , cant.  et  K dr  Cajarc.  Pup. 
750  h.  — Foires  les  3 mai  rt  9 nov. 

LABAAS,  vg.  Ardèche  (Languedoc),  arr.  rt 
à 49  k.  de  Privas , raid,  et  H du  Rourg-St- 
Andéol.  Pop.  133  h. 

LARXAT,  vg.  Ariége  ( pays  «le  Foix  ),  arr. 
rt  à 95  k.  de  Foi*  , cant.  et  Kl  des  Gobai  inc» . 
Pop.  364  h. 

LABX  AID,  vg.  Jura  ( FranchoComlé  ), 
arr.  rt  à 7 k.  de  Loas-le-$aulaier,  cant.  rt 
de  Kleltrran*.  Pop.  831  h. 

LARNOD,  vg.  Doubs ( Francbe^Coanlé) , arr. , 
K!  et  à 8 k.  de  Besançon  . cant,  de  Poussière*. 
KF.  Pop.  181  h. 

LAROBARDERIE  , vg.  Indre  - et  - Loire . 
comm.  de  Marçay,  K de  Ch  mon, 

LAROCHE.  V.  Rocus  (b). 

LAROCHE,  vg.  Cher,  romm . de  Gorquots, 
E de  Chàteauncuf-Mir-ChcT. 

LAROCHE , vg.  H.-rietute,  comm.  de  Ra- 
sés, E de  Chantrloube. 

i AROt  UE  < Il  A I.AIS  V.  Rocu-Oulais. 

L AROCHEFOL  C Ai  LT.  V.  RecaasuticxvxT 

O.). 

lAKKUmn.  V.  Roc.»  pur  (U). 
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I .A  11  RIVIERE. 


LARVEE. 


UMMn. 


LAKOCMETTK,  vg.  Indre,  comm.  Cl  ® de  • 
(Jûffnurotu. 

LAHOCHL  - VAXMl.U'.  V.  Rocu-Vài»- 

iut‘  (U). 

LA  ROI  X . vg.  B. -Py  renées  (Béarn),  mr., 
cauL,  r-Q  et  à I»  k.  dr  Pan.  Pop.  508  k. 

I.AKOWK  , vg.  j» teurthe  (Lorraine),  iit., 
cant.,  fe2  et  à t k.  de  Lunéville.  Pop.  639  b. 

LAIIMQtT..  V.  HoQa  (la)  et  Luaogci. 

LiMIQUE  - STE  • XAR61EUTE  . vg. 
-4cetroM(Ro<KTgue),arr.  et  à 15k.  »k*  Millau. 
caBt.  el  £3  de  Pryreleau.  Pop.  855  k. 

UMHdLLIES,  vg.  Sorti  (Hainaul),  arr., 
cant.  et  à 9 k.  d’AveMies,  C-;  d’Elronuigt.  Pop. 
603  h. 

I.ARKA  , xg.  //. -Garonne.  V.  Sr*Simii. 

LAI  K A N'  , vg.  II  .-Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 38  k.  de  hagner-e»-etvBigorrr,  tant,  et 
r>5  de  Cnslrliuiu-Magnoac.  Pop.  300  h. 

I.ARHAL',  vg.  ti.-P\  renée*  (Ga«rognr),arr. 
de  .Mautauu  et  à 50  k.  de  Sl-Patau , cant.  et 
l-_:  de  Tardi-ts.  Pop.  I,lb8  b.  Pré»  des  fron- 
tières d'Espagne. 

I.AHKA/.KT,  vg.  Tarn -ri -(luronne  ( Lan- 
guedoc ).  arr.  efi  19  k.  de  Cartel  -Sairasin  , 
cant.  et  k de  Beaumont  - de  - Lomague.  Pop. 
955  b.  — foire»  le*  36  £év . . te  juin , 1 5 no*, 
et  lundi  de  Pâques. 

LARRÉ  , vg.  Mor(ûhnn  ( ttretague) , arr.  t*l 
a 31  k.  de  Vannes  , cant.  de  Que*ttinbert  , K 
d'Etven.  Pop.  781  h. 

LARRK,  vg.  Orne  (Normandie),  arr.,  eau!,, 
fe j tst  à 10  k.  d'Aieuemj.  Pop.  353  b. 

LARItKRlKL’ , vg.  B.  - Pyrénées,  comro. 
d'Arrast-Lam-Ucu,  l_-Z  de  Mauléo». 

LA  RBfcSSI  N . vg.  tiers  ( Coudumuis), 
arr.,  cant-,  Lr3  et  a 5 k.  de  Condom.  P.  339  b. 

LAHKKSMtHK  , vg.  B. -Pyrénées  {il atco- 
gue  ).  arr.  et  à 15  k.  de  Bayonne , cant.  et  S 
d i stant*.  Pop.  91 1 h. 

L ARRET,  vg.  Finistère  ( Rrrtagnel,  arr.  et 
a- 33  k.  de  P.revt , cant.  de  Ploudalméieau , 73 
de  St-Ktixn.  Pop  167  b. 

LAIIKÊT,  vg.  Jf  .Satine  ( Iranclie-Cmutc], 
arr.  et  à 34  k.  de  tiray,  eant.  fl  E df  Cham- 
plitte.  Pop.  360  b. 

I.  A RUEE  LE,  vg.  Iî.-P\ rénées  ((Wiwûgn*:. 
arr.  et  a 37  k.  d'Orthez,  eant.  et  £2  d'Ar/arq. 
Pop,  470  h. 

LARlUvt  I.K  , vg.  //.-Pyrénées  ( Béarn  ) , 
arr.  et  à 36  k.  de  l'orbe»,  cant.  et  K de  Mau- 
lioiirguel.  Pop.  730  h. 

LARRK V.  vg.  Côtes-eCOr  (Bourgogne),  arr. 
et  à 1 3 k . de  LbâtdtaiHiur-Seme,  cant.  et  de 
l-aigrie*.  Pop.  461  b.  — Haut  fourneau. 

LARREY,  vg.  Côte -tf  Or,  comrn.  et  EJ  de 
Dijon. 

LARRIBAR  , vg.  B. -Pyrénées  ( Navarre), 
arr.  de  Mauléon , cant.,  K «t  à 5 k.  de  St-Pa- 
lai*.  Pop.  343  li. 

I. ARRIÈRE  , Vf.  J'osgos,  comm.  du  Val- 
d’Ajol,  K df  Plombier**. 

LARHis  , Vg.  Eure,  rwum.  <ie  8 te- Marthe, 
Loi  de  Cône lies. 

LARKIVlÈRK  , vg.  Landes  (Gascogne), 
arr.,  raut.  et  A 15  k.  de  StsSewr,  E de  Gre- 
nade-sui-l'Adour,  Pop.  1,004  b. 


I.ARRODK.  «g.  Puy-de-Dôme  (.Auvergne), 
arr.  et  à 75  k.  dlscoirr,  eau!.  «t££  de  Tau  vas. 
Pop.  1 ,931  b.  — Foires  le  1 7 de  chaque  mon. 

LARRON  VILLE,  vg.  Somm,  l'oom.  et  E 
de  Rue. 

l.ARHOQt  K,  vg.  H. -durons»*  (Àr&agnac), 
arr.  et  à 15  k.  de  8t-Gaudeu»  , ouït.  riQde 
Boulogne.  Pop.  1,140  b. 

LARROQL'K,  vg.  //.-Pyrénées  (Gascogue), 
arr.  et  à 48  k.  de  ilagiKivs-vu-hjgnrrr  , cant. 
et  CS  de  Custeluau-Magnooc.  Pop.  334  b. 

LARKtM.il  I.  , vg.  Tarn  ( Languedoc),  arr., 
Kl  et  • 36  k.  de  (Aillât . cant.  de  Castelnau- 
de  Monliuiral.  Pop.  756  h. 

LARROQi'E  • BOC1LLAC  , vg.  Ave  y ton , 
comm.  de  Lniohar-ie-Haut , K d’Aulùi. 

I.AKIIOtjt  E Dl.VAIICS,  vg.  IaH  (Quer- 
cy  ) , air.,  cant.,  Ls3  «t  à 5 k.  de  Cabota.  Pop. 
1,736  b. 

LARROQL'E  - KXRALIM  , vg.  Gers  ( Ar- 
magnac), arr.,  cant.,  B et  à 9 k.  de  l-rctoure. 
Pop.  354  h. 

LARROQI'E  - ORD  AN , Gers.  V.  O&tun- 
Luioqvi. 

I.AKKOQL  E-ROI  IIAZFL,  vg.  Tarn,  rom. 
de  Cadix  cl  de  liibu,  2)  de  Valence. 

LARROQl  K-Sl R- MISSE  , vg.  Gers  (Con- 
dom ou),  arr.  ci  à 8 k.  de  Condom,  roui,  rt  S 
de  Montréal.  Pop.  613  k. 

LARIUJQI  K TOIRAC,  vg.  £o/(Quercy), 
arr.  et  k 15  k.  de  Figroc,  cuut.  et  l-j  de  Ca- 
jarc.  Pop.  418  lu 

LARROltY  . vg.  B.-Prrénèet , comm.  de 
MotacayoUr-Larrnty-Mendibiru  , de  Mau- 
léon. 

I.ARROl 'MIEL,  (Condomuis),  arr., 

cant.,  R]  et  k 1 ! k.  de  Goudron . Po|).  1 ,390  b. 
— Celait  au  tir  luis  une  ville  fermée  de  porte*, 
de  muraille*  et  de  fossés . ou  I on  voit  une  ri- 
che rt  bdJc  eolbguile  , qui  avait  été  fondée:  ni 
1318  par  le  cardinal  Arnaud  d’Auv  , qui , en 
1311,  ]irit  la  parole  dau»  le  concile  général  de 
Vienne , H insista  Mur  que  les  templiers  ne 
fussent  pas  jugés  Han»  être  eu  terni  u». 

Foires  les  3 juin,  13  août,  30  sept.,  3 aotr., 
jour  des  Ceudiev  et  lendemain  de  Pique*. 

I.ARROI'QCKAU  , vg.  Gers,  comm.  de 
Alongaim,  ;;j  de  l^imbex. 

I.ARSICOl'  HT  , bg  Manu'  (Cbampagno)  , 
arr.,  K et  a 15  k.  de  Vitry-le-Françm» , tant, 
de  ThiebJemnnt.  Pop.  946  h. 

LARTIGl'K,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  d 
à 18  k.  d’Auch , eant.  cl  K de  Saramon.  Pop. 
530  b. 

L ARTICLE,  vg.  Gironde  illau.loU),  arr. 
rt  à 33  k.  de  haras],  raut.  et  I?  de  Captieux. 
P.  if  0 h. — Foires  les  9 août  et  1*’  lundi  de  juin. 

LARL'Nh.  kg  £. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et 
à 29  k.  dofnrou,  rbef*l.  de  cant.  Bureau 
d'eiuvgût.  à Ajudy.  Cure.  Cfl-  À 799  k.  de 
Pari»  |»our  la  taxe  de»  lettres.  Pop.  1,814  b. — 
Tuuuix  de  tramition. 

Il  est  situé  dans  le  fond  d'nne  vallée  mm» 
| large  où  dclMHiehent  ta*  deux  vallées  étroite* 
i de»  Eaux 'Bonnes  et  dm  Eaux -Chaudes.  Ce 
Itonrg  est  sujet  aux  ravage»  de  l’Amomé  , 
| torremt  qui  dêscetul  impétutnisement  des  mon- 


tague*  lioucos  de  l'ouest.  Cot  le  prcuuer  dé- 
pôt de»  milurv»  et  autres  bai»  de  marine  qui 
s'exploitent  dau»  les  montagne»  au-dessus  de 
Cabas.  On  y remarque  de  vastes  hangars  pour 
le»  mit»,  rt  <lcs  forge»  où  l'on  répare  les  outils 
employé»  à l'exploitation.  — Poires  le»  4 et  5 
oct.  V.  Eauk-CAuum». 

LÀ  R Y (SI-),  vg.  Ariége  (t  Aiscogiut),  arr. 
«t  à 33  k.  de St-Cirous  , cant.  cl  Kde  Castil- 
lon.  Poj».  1,630  b.  — Sur  le  territoire  de  cette 
commune  cl  sur  celui  de  Porte!  tout  établie» 
do»  pratiêrr*,  ou  filet» , an  moyeu»  desquelles 
on  prend  quelquefois  |uir  centaines  In  palom- 
br»  et  les  bisets  qui  paucut  en  M-pUmlire  et  en 
octobrr  par  les  gorges  que  laissent  entre  die* 
les  raoutague». 

LA  R Y (St-),  vg.  1/  .-Garonne  (Armagnac), 
arr.  rt  à 14  k.  de  St-Gaudn»*,  cant.  et  S3  dr 
Boulogne.  Pop.  430  b. 

LAMY  (St-),  vg.  Gers  (Armagnac)  , arr.,  Si 
rt  à 13  k.  d’Aurii,  cant.  deJégun.  Pop.  361  h. 

I.ARY  (St-),  vg.  Gers  (Armagnar) , arr.  et 
à t i k.  de  Lectoure,  raut.  et  S do  Fteunranr. 
Pop.  433  h. 

LARY  (SK),  vg.  //.-Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 46  k . de  RagnémdrvBigtn  rr  , raut . 
de  'Vieille-  Ann*.  G3  d'Aireau.  Pnp.  311  b. 

LAB7.AC,  vg.  (Pértg**rd) . mr. 

et  à 36  k.  tb*  Sarlat , cant.  et  F?  de  Belvé». 
Pop.  370  b. 

LAS,  vg.  .Viérre,  comm.  de  Childrs,  K de 
Lmty. 

LASAI.I.E,  lïg  Gard  (I^napi«lor).  arr.  rt  à 
30  k.  do  Vigan,  chef-!,  de  cant.  Cure.  A 
668  k.  dr  Pari*  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
3,354  b.  — Traavrv  jurassique. 

Il  est  situé  dans  le*  montagne*  , et  rmuûta 
principalement  en  une  rue  longue,  étroite  et 
tortneuo-,  l»onlée  de  maison*  généralement  mal 
liities  ; nuis  ses  alrntour»  sont  ou  ne  peut  plu» 
pittorvMjues.  — Fabriques  de  IwmiH  terie  et  de 
Il  eu  rets.  Fil.itun**  de  soie.  Tanneri»-*.  Exploi- 
tation de  |>ell«  carrière*  de  jdàtre,  — Poires 
le*  8 et  33  janv.,  18  juillet,  3 et  16  dér. 

LASAVGE,  vg.  Isère,  comm.  de  St -G  roi  rr, 

de  Voimn. 

LAS-BKSSADES,  vg.  Arerron,  arr.  et 
d'Kspalion.  — Poirrs  les  13  janv. , 13  avril , 
13  mai  et  ISnnv. 

LASBflRDKS,  vg.  Aude  (Langutdoc),  arr., 
rnnt. . CT  et  k 10  k.  dr  CtttrJnaadarj.  Pop. 
750  U. 

LASCABAlfES,  vg.  /est  (Querey),  arr.  et  à 
18  k.  de  Cahora,  cant.  «1 1=7 de  Montniq.  Pop. 
793  h.  — Poires  le»  1 1 janv.,  16  mai,  14  ml. 
et  30  nov. 

LASCABESStS,  vg.  Artrge,  nam  ni.  de 
Rivermcrt,  7*3  de  St-Girons. 

I . A S!  : A BR  F.  I RIES  , vg.  Lot,  comm.  de 
Peyrille*.  713  de  Fray  vtiuet. 

L ASC  A PER  N A DE  , vg.  Loi,  comm.  de  Re- 
laye, £3  de  Castel  franc. 

LAS  CARRÉ  PÈRES  , \g.  H. -Garonne  , 
comm.  d'Eoulx,  3 de  Martre». 

LAS -CASES.  V.  JUvaL. 

LAS4  AI  X,  vg.  Corriie  (Limoutàn),  ni*. 
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rt  à 33  k.  de  Brive»,  eant.  etc?}  «le  Jbtllar. 

Pop.  464  h. 

MSMttm  , Tg.  fT.-Prrrn,:, , («M- 
cogne),  arr.  cl  à 34  k.  de  Tari*» , eant.  et  EJ 
de  Guleinm-Rnirrr-ItHM'.  Pop,  660  h. 

I.ASOil.I.F,  vg.  Cantal  (Auvergne)  , arr., 
13  k.  d'Aurillae.  Pop.  1,604  h. 

(.ASCII .INPS,  vg.  fur -Je- Dôme,  comf1), 
de  SMienesl-Champanrl,  Dû  de  (Jmnoot- Fer- 
rand. 

I.ABTI.A  VERIF.S,  »g.  B.-Pr  renées  (Béain\ 
arr.  cl  à 20  k.  «h*  Pau  , rant.  dr  Thèse,  13 
tTAurior.  Pop.  363  h. 

I.A.vaOTTES  . vg.  Tara  (Languedoc)  , 
arr. , C?5  el  à 25  k.  de  Gaillar , caut.  de  Sal- 
vagnar.  l*«»p.  737  I». 

LASlOLSS.  vg.  Botu  hej -du- Maine,  cnmm. 
cl  ^ de  Hoquet  aire. 

LASFRK.V  , vg.  Ain,  comni.  de  Onna- 
guat,  p*  deGoligny. 

Làü'UiCALBAÜ.  V.  AimnitîMU. 

LASFA1LLADES  , vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr.  el  à 23  k.  de  Ciwliw,  caut.  et  C3  de  Bra»- 

oae.  Pop»  206  b. 

LuISC HAÏSSES  . vg.  Tarn  (Languedoc) , 
arr.,  C3  et  à 18  k.  de  Gailiac  . nmt.  de  (ada* 
Ira.  Pop.  725  k.  - Foire t lu  25  avril,  14 
jnui,  30  autkl  el  15  déc. 

LAS-ILLER.  V.  lu.i*  (bu). 

LAül.ABAliXES,  «g.  Hérault,  com ni.  de 
Sl-(«uilkt*fn-lc>I)cM‘rtt  H de  l.iguar. 

LAS  LA  DES  , vg.  // . -Pyrénées  (Gascogne) , 
arr. , E cl  â 12  k.  de  larbe»,  canl.  de  l’uutm- 
truc.  Pop.  358  h. 

LA.SM  ARTHKS  . vg.  6Vrj , roinm.  de  Sl- 
Pesaerrr,  .!'  v-.i  iümi  i . 

LASPl.A.NCJl  LS.  vg.  Tarn,  comni.  «le  Ta- 
iMK,Bdr  Panipelonne.  Ce  village  offre  une 
>ingubinié  dr  position  fort  extraordinaire  : 
pour  y arriver , on  drscrad  pendant  plu»  d'une 
heurt  par  des  sentier»  tortueux  el  sombres,  cl 
lorsque  enfin  ou  ne  voit  d'csjMcr  daus  lr  ciel 
que  la  grnnJeur  du  vallon  étroit  où  l’on  se 
trouve,  il  faut  remonter  sur  un  roctirr  en  pain 
de  surre  mi  sonl  placées,  ruiic  auprès  de  l'au- 
tre, dix  ou  ilniue  chaumière*.  et  une  église  si 
rappnielH-e  des  l»nb«iar|irs<lii  Viaur,  qu'un 
pauvre  curé,  récitant  m®  bréviaire,  et  oubliant 
qu'il  était  impossible  de  faire  le  tour  de  l'église, 
tomba  dons  le  précipice  et  y termina  ses  jours. 

UU»PL4>KK , vg.  H. -Garonne  (langue* 
doc),  arr.  et  à 47  k.  de  SMktudro»,  canl.  el 
£*3  de  Boulogne.  Pop.  338  b. 

LAStjl'K,  vg.  It. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  rl 
à 40  k.  de  Pau.  cant  et  5 î de  Garlin.  P.  229  h. 

LASSA  I.LF.H  . vg.  H.- Pyrénées  (Arma- 
gnac), arr.  el  4 30  k.  de  Bagurres-dr-Rigorre, 
canl.  ri  53 de  Caslekiao-Magiwtac.  P.  223  h. 

LASSAT,  vg.  luMr-eM'htr  (Blaieob),  a rr 
K el  * 9 k.  de  Romorantin,  cant.  de  Sdirs- 
sur-Llier.  Pop.  211k. 

LASSAT,  petite  ville,  J/#n  entre  (Maine ; , 
arr.  et  à 20  k.  de  Mayenne , cbrf4.  de  eanh 
Cure.  P3.  A 243  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  2,965  k. — Tuuu  cristallisé  . 
granit. 

LHte  ville  dr*t  sou  nom  et  kmi  origine  à un 


mvrira  elsâtran  . qni  avait  autrefois  le  titre  de 
raarepusat , et  dont  U oonslnirtrm  rrnsoole  i 
l’an  823.  Ce  château,  le  mieux  conservé  de 
Imites  les  vieilles  forteresses  qui  exisirnl  dans 
le  département,  offre  une  masse  considérable 
de  tours  el  dr  mars  rréndés,  épais  . mais  peu 
élevés  : on  y entre  par  mi  pont-levis  flanqué  de 
deux  fortes  tour».  Dans  l'épaisseur  des  mu- 
railles ont  élé  ménagées  des  pieres  mal  celai- 
rérs.  qni  venaient  lulrdqù  H'linbitalions.  Le 
rliâleau  de  Lauav  était  une  forteresse  impor- 
tante qui  a joué  un  grand  rôle  daus  le»  guerres 
qui  ont  désolé  le  pays.  Il  a été  attaque  et  pris 
par  Guillaume  le  Conquérant,  en  1034.  Sou* 
le  régne  «le  Charles  VI,  les  Anglais  s’ra  cuqva- 
rêrrul  el  eu  firent  une  place  d'armes , d’ou  il* 
sortaient  |mur  aller  piller  1rs  maisons,  cl  où  ils 
te  réfugiaient  quand  ils  étaient  trop  vivement 
poursuivi».  Ambroise  de  Lire  les  y assiégea, 
et,  apres  une  vive  rèûslancr,  le»  obligea  à ca- 
pituler, ci  délivra  ainsi  le  pays  de  leur*  dépré- 
dation». 

Commerce  de  grains , lin , ckanv  rr  , froma- 
ges, volailles  et  bestiaux.  — Foires  les  13  mai, 
1**  sept.,  30  nnv.,  30  déc.  , I*  mercredi  «le 
mars , de  juin  et  d'oct. 

LASSE,  'g.  Maine-et-Loire  ( Anjou),  arr. 
rt  à 8 k.  de  Baugé  , cant.  et  E de  Noyant.  P. 
884  b. 

LASSE,  vg.  B.-PyrAm m (Navarre),  arr.  de 
Maulêon  et  à 33  k.  de  St-Palai*  , rant.  de  St- 
Etienne-de-Baigorry  , C3  de  St-Jnan-Pinl-de- 
Port.  Pop.  766  b. 

LASSERA X , vg-  lier»  (Armaguac) . arr., 
cant.,  C-3  et  a 7 k.  d’Aucli.  Pop.  359  b. 

I.ASSFROX , vg.  Loire- J a/.,  cunun.  «IcBel- 
1 igné , Zii  «Je  Vanwle*. 

LASSERRADF..  vg.  fiera  (Armagnac),  arr. 
et  à 32  k.  de  Minutie,  cant.  et E tic  Plai- 
Miur.  Pop.  593  h. 

LASSERRE  , vg.  Arirge,  connu,  de  Tunr- 
lomr,  r.j  de  St-Girun». 

LASSERRE , vg.  Aude  (Languedoc) . arr. 
et  à 24  k.  de  Limoux  , nuit,  et  £J  d' Alaigne. 
i Pop.  422  k. 

LASSERRE  vg.  U. -Garonne  (Languedoc), 

1 arr.  rt  à 25  k.  de  Toulouse,  cant.  de  Lrguevtu, 
r-3«le  Lévignac.  Pop.  424  h. 

LASSERRE,  vg.  H .-Garonne,  cumin,  de 
1 I-indorlhe,  C-j  de  Sl-Gaudeu*. 

LASSERRE  , vg.  Ijot- et -Garonne  (Cutido- 
ntui»)  , arr.,  et  à 11  k.  de  Nérac  , cant.  de 
| Francescos.  Pop.  363  h. 

LASSERRE,  vg.  B.- P y renées  (Armagnac), 
arr.  rt  à 38  k.  de  Pan,  cant.  rt  K de  Lem- 
brye.  Pop.  ^54  b. 

LASSERRE,  vg.  B.- Pyrénées , conun.  dr 
Moutaner,  C?3de  Vie-en-Bigorre. 

LâSSIRIB  HIBOVEft,  vg.  Gen( Ar- 
magnac). arr.,  cant.,  fg  rtà  8 k.  «le  Mirande. 
' Pop.  309  k. 

LASSE  T RF. , hg  B. -Py  remet  (Artnognar), 
arT.  rt  à 14  k.  d'Oloron,  cbrLI.  de  cant.  Bu- 
reau d'curegUt.  à Munrin.  Cure.  5J.  A 773  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre».  P.  3,040  h. 
— Tuiuiv  tertiaire  moyen. 

LASSKVBE-PROPRE.  vg.  Géra  ( Anna- 
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gnae) . arr.,  r«nt.,  PI  rt  à 8 k.  d* Avril.  Pop. 
357  h. 

LASSEVBETAT,  vg.  B.-Pyrrnéee  (Bcnra), 
arr.  et  à 14  k.  d’Olonai , cant.  et  K de  la»- 
jeubf.  !N»p.  3*7  h. 

i.  Assit 'ni' rt  , vg.  Aube  (Ckampagne) . 
arr.  rt  à 29  k.  de  Bar-sur -Aul*,  caut.  rt  K 
de  Bricnue.  Pop.  148  b. 

LASSHiJtY  . tig  Oise  (Picardie)  . air.  rt  à 
27  k.  «le  CompirgiH*.  clief-l.  deeant.  Cure.  *•:. 
A 106  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettre»,  p. 
902  k. — Tmm  crétacé  iulérieur. 

On  reinarqiie  piê*  de  re  bourg  la  tour  Ro- 
land. ancreunc  ronstruetioii  «[ni  m*  consiste 
plu»  qu’en  une  morte  rimilnire.  ayant  180  m. 
de  orcon ferme»* , entourée  de  favoé*  larges  de 
15  m. . rt  reeouvmnt  «me  grande  quantité  de 
fondation* , d'où  l‘<»n  extrait  jininrilrmiiit  des 
|ùerres  de  taille  rt  autre*  matiViaux.  On  y a 
trouvé  à différente»  irjirinrs  de»  médaille*,  «le* 
ossements,  des  fragments  «le  va*r*  , de»  arm». 

Poires  le»  1"  juillet,  lundi  wint,  manli avant 
la  I*cntccote,  3*  mardi  de  imv.,  6 ort.  rt  le  14 
de  riui«|iie  mois.-  Marrhé  tous  les  jemK*. 

l.ASSOS  . vg.  Calvados  (Normandie/,  arr. 
et  à 10  k.  de  Caen,  canl.  de  Creuüv,  g)  «le 
Brctteviilr-rOrgiM'illeuse.  Pop.  408  h. 

LASSOS,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.  rt  à 
29  k.  de  Tomerre,  cant  de  Flugny,  53  «le  St- 
hlnrentin  Pojt.  380  b. 

■.ASSOI'TS.  vg.  Aveyron,  comm.  de  <la- 
brinc,  f^d’Espalion. 

I.ASSt'lt  , Tg.  Ariége  (pays  «h*  Foix),  arr. 
rt  à 31  k.  «le  Foix,  rant.  et  55  «le  ('.ihamie*. 
Pop.  244  b. 

LA. SS  Y,  ! Mcrium , vg.  Calvados  'Norman- 
die). ait.  «2  à 19  k.  de  Vire,  cant,  de  Condr- 
sur-Noirvan,  fv  de  Visu.  Pop.  1,062  h. 

I.ASSY.  vg.  Ille-et-fl/aine  (HWape'  . 
arr.  rt  à 45  k.  «le  Redon,  rant.  dr  Guirin'n. 
H d»r  Lohéac.  Pop  612  h. 

L.tSST.  vg.  Seine-ef-Oitr  (Ile-tle-Franee). 
arr.  et  à 32  k.  de  Poutoi*e,  rant.  rt  57  «le  Î4i- 
Ki relies.  l»»q».  172  b. 

I.ASTKL.  vg.  Manche  (Normandie  . arr. 
«i  à 28  k.  «le  DMitance»,  nul.  «le  Périr r».  f£7 
de  Prétot.  Pop.  210  h. 

l.ASTEXS,  vg.  Tarn,  connu.  d’Algani,  5? 
«k*  Puy-Laurens. 

LASTIC,  vg.  Cantal (! Auvergne),  arr..  vaut, 
rt  à 13  k.  de  St-H»mr,  0tlr  Masiiae.  Pop. 
383  h. 

LASTIt:.  vg.  Pur-de-Dôm»,  cdmtB.  rt  C*j 
de  Bourg- Italie. 

I.ASTOLBR,  vg.  Aude  (Langviixkve).  arr. 
rl  à 17  k.  de  CareasMMinr,  cant.  de  Mn-Ti- 
Imnlé*.  Pop.  282  h.  — Il  est  bâti  dans  une  si- 
tuation pittoresque,  an  milieu  de*  montagne*, 
dan*  un  pays  frais,  amwé  par  rorhirl,  et  près 
«le  la  belle  fontaine  dr  Pestil , dont  k»  cauv 
aliundante*.  t-érmies  à celle*  «le  l’Orbiri , font 
mouvoir  nn  grand  nombre  de  maimfarturr».  Ce 
village  était  autrefois  un  poste  important  par 
l«4  châteaux  de  Calarrt  et  dr  Cabarikra,  qui  out 
souvent  été  le  théâtre  dm  guerre»  des  Albi- 
geois, et  dont  Simon  de  Mont  fort  tenta  vamr- 
meut  de  se  rendre  maître. 
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LASTOCRS,  vg,  Lot,  rnmm.  de  Ste-€rai\, 
23  dr  Mootcuq. 

I.A.STOIRS  , vg,  H. -Vienne , comm.  dt 
Rilbac-Lastuur»,  de  N ex  on. 

I.ASTRKII.I.FS,  v g.  Lot-et-Garonne,  com . 
<lc  St -Front,  y de  Fumd. 

I.ASV.U  X.  «g.  Jxst,  roium.  «le  Caxillar,  (g] 
<k‘  OtttruMC. 

LATAILLE.  vg.  Indre-et-Loire,  cunm.  de 
St-Nic«laii-de-Ikmrgueil,  E de  Bourgueil. 

LAT A K A (Ut.  44“ , long.  SI')-  On  lit  dmu 
Mêla  (lib.  il,  cap.  5)  : Ultra  (Rhodani  ostia) 
sunt  stagna  l olcarum,  Jjtdum  Jfumen,  castel- 
Ittm  Juttnra.  Ce  lieu  cal  sur  le  Lez,  près  de  ton 
milium  hure  daru  l'étang  de  Magne  lune,  ou  de 
l'end».  Dana  le»  temps  postérieur»,  il  est  ap- 
pelé Castrum  Je  lattis,  et  on  a dit  U tour  de 
Latr».  H e»  est  «uni  mention  dan»  les  actes 
du  xu*  et  xilt*  siècle,  sou»  le  nom  de  Castrum 
Je  P al u Je  ; et  l'étang  qui  en  e»t  ummii  est  dé- 
signé dans  Pline  (lib.  i*  , cap.  8)  sou»  le  nont 
de  Stagnum  Lalera.  » D'Auvillr.  A otite  Je 
r ancienne  Coule,  p.  403. 

lATAVliLE,  'g.  One  (Picardie},  air.  et  à 
30  V.  de  Compïègne,  caul.  et  E de  Rnuoiu. 
Pop.  «69  li. 

LATET  (le),  'g.  Jura  {Franche-Comté), 
arr.  de  Poliguy  et  à 23. k.  d'Arium,  caut.  et 
53  de  Chani|iagnullr.  Poji.  21  à li. 

LATETTE  (U),  vg.  Jura  (Fraucbe-Com- 
té),  arr.  de  Poligm  et  a 41  L.  d'Arliui»,  caut. 
et  S de  Noierov.  Pop.  274  h. 

LATHl'S,  'g.  Vienne  (Poitou),  arr.,  caut., 
E«*  à <3  k.  de  Moiitinorilloïk.  pop  1,878  11. 

LATII.LK,  'g.  Vienne  (Poitou),  arr.  et  à 
22  k.  de  Poitiers,  caut.  dr  Youillé,  E d’Ay- 
ron.  Pop.  1,219  h.  Sur  l'Aiiumcr.  — Pape- 
terie. — Foires  1rs  12  fév.,  p»  avril,  |"  lundi 
d'avril,  16  juin,  23  sept.,  28  oct.,  4 dér., 
lundi  avant  la  okarÉH,  luudi  avant  l’âipics, 
1*'  lundi  de  mai,  mardi  après  le  1 1 juin,  lundi 
avant  St-Matlliieu,  dentier  lundi  d'uct,  cl  1" 
lundi  de  déc. 

LATiLLY.  vg.  Aisne  (l'iranlie) , bit.  et  à 
1.1  k.  de  Chalcau-Thicrry , caut.  et  E de 
\euilly -SI*  Front.  Pup.  340  I». 

l.ATOl’K  . vg.  U.-Gattntue  (tincugiir) , 
arr.,  53  et  à 9 k . de  St-Gaudeu»,  caut.  d'Au- 
riguae.  Pop.  835  li. 

LATOUR.  V.  Tora  (la). 

LATOUR,  vg.  Ariége,  cumin,  de  Gauac,  E 
«le  Foi*. 

I.A  TOI' R.  s g.  Aveyron,  connu,  de  Sl-Jcau- 
d' Alcapir».  E de  St-Aflrique. 

LATOUR.  ou  Liiors-Sr-PMinu,  petite 
ville,  Puy-de-Dôme  (Auvergne),  arr.  et  a ,15 
k.  dT ««ire,  chrf-l.  de  canl.  Cure.  et  l>u-  | 
reau  denregist.  de  Tauves.  Pop.  1,921  b.  — 
Tsaasri  volcanique,  lassa  Ile. 

Le  ehileau  de  latour.  qui  avait  aucimnr- 
mexit  le  litre  de  l»ronnir,  a été  le  Itcrccau  de 
la  tres-aucieune  maison  d'Auvergne,  appeler 
la  Tour  d'Auvergne,  d'où  «ont  issu»  le  due  de 
Bouillon,  lie  duc  de  la  Tour,  lieutenant  général, 
et  le  célébré  Turmiie.  — La  v ille  est  Utic  sur 
le  pendutut  occidental  d'une  côte  rapide,  for- 
mée de  superbe»  prismes  basaltiques  qur  l'on 
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voit  trés-hteui  sur  le  champ  de  foire.  — - Le 
cluiteau,  dont  il  reste  à peuir  de»  trace»  au- 
jourd'hui, était  aussi  sur  un  plateau  l»a*al  tique 
à colonne»  prumutique»,  mai»  moins  considéra- 
ble», et  moins  régulière*  que  celle»  du  champ 
de  femv.  la  vue  de  ce  jHiint  est  raagniliqiM*  et 
de»  plus  étendue». 

Les  env  iiuu  de  lalnur  sont , comme  cru*  de 
tout  le  voiriuagr  du  Mout-Lku-c.  1res -pittores- 
que». Le  coatuiue  des  habiUtut»,  de»  femme» 
surtout,  a aussi  quelque  chose  de  très-original. 

St-Pardmix,  dé|  tendant  de  Latour,  possède 
une  belle  église  paroissiale. 

Foires  le»  25  jauv .,  1 4 mars,  9 mai.  6 déc. 
et  mardi  de  la  Pentecôte. 

LAUAVT,  vg.  A lèvre,  comm.  de  Biru- 
guoo . E de  CUanitvi . 

LATRKLEY.  vg.  H. ‘Marne  (Bourgogne), 
air.  et  à 30  k.  de  Chaumont -eu-lW>Mgiiv  , caul. 
et  CO  dr  Cliâtrau-ViHain.  Pop.  915  h.-  foires 
les  4 fév.,  22  mai.  22  sept,  et  25  nov. 

LATRES.YK.  vg.  CiroaJe  (Guk'uue),  air., 
E et  à 10  k.  de  ho  nlc.au  v,  caut.  de  Ciéon. 

Pop.  988  h. 

LATRUJ.E.  vg.  ImmUs  (Gascogne  ; , arr. 
et  à 33  k.  de  St-Srver,  caut.  et  Z3  d'Airr-sur- 
l'Adour.  Pup.  3tJ7  b, 

LATTAIX  VILLE,  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 27  k.  de  Beauvais,  cant.  et  E de  (hail- 
moMt-eii-Vpxin.  Pup.  140  b. 

LATTERIK,  vg.  H. •tienne,  comm.  de 
Doumaxac,  tl  de  Châlits. 

LATTES,  Lntarn,  vg.  Hérault  (Ginguc- 
dor).  arr.,  cant.,  E et  à 7 k.  de  Montpellier. 
Pop-  331  h. 

loties  est  un  village  trés-aueien,  I>»ti  sur 
reniptacciiii'Ut  ou  d»u»  le  voisinage  du  Castel- 
htm  Imitera  de  Puni|MMiiii.i  Mêla  et  de  i'éiang 
iMtera  de  l'liue  ; au  \n*  siècle  c'était  un  port 
très-fréqiieuté  coiiuiiiiuiqiuuit  avec  la  Mcditer- 
nuièe  |»ar  de*  étangs  «k*  canaux  obstrués  de- 
puis longtemps  \ il  |Kissc«iait  aussi  un  cltàtrau 
qui  était  la  denmne  priiMqkaie  de»  évêques  de 
Montpellier. 

L’église  de  Latte*  a été  construite  ver»  1 139, 
jur  Guillem  VI  , seigneur  de  Montpellier.  |« 
|Mjrtail  roman  tk*  relte  ègli>r  se  distingue  des 
antre»  église*  inmaiics  «lu  Midi  |ur  le  giaud 
nombre  de  Qgurcs  qui  v sont  sculptée*. 

Ou  trouve  dans  le»  marais  qui  avoisinent 
cette  commune  des  chevaux  sauvage»  grU- 
litoiic  . très-bons  coureurs  , que  l'on  empluie 
prîuripab-ineiit  à battre  le  blé  et  autre»  grains. 

Km  suivant  le  cours  du  Lrz,  de  M oatpellier 
à luttes,  ver»  i'milmuchure  de  celte  rivière 
dan»  l'étang  dr  rr  nom,  on  arrive  aux  canaux 
de  Luttr-l  et  de  Otle,  qui  se  croisent  au-dessus 
de  Latte*,  ki  boni*  de  la  rivière,  aux  quatre 
canaux,  sont  couvert»  d’une  ligne  de  rai  van  r* 
qui  lormmt  un  xérilablr  village  de  cbauiue, 
d’uu  effet  charmant,  habile  par  des  pécheurs. 

LATTES,  vg.  far,  comm.  dr  St-Aulian, 
G3  d'Fiacragnolle*. 

L ATT  1ER  (Si-)  , vg.  Isère  (Dauphiné), 
arr.,  cant.  et  à 12  k.  de  St-MarcHliu.  E.  A 
573  k.  de  Paris  pour  1a  taxe  de*  lettre».  Pop. 
1,709  b.  Prés  «le  l'Isere. 
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LATTREST-Ql’ESm.V,  vg.  P as -déca- 
lais (Arlon)  , arr.  et  à 22  k.  de  Sl-Pol-sur- 
Ternoise,  cant.  et  £3  d’Avesaea-le-Gomtr. 
Pop.  277  h. 

LAT  , vg.  N. -P  y restées  (Gascogne),  arr., 
eanl.  et  JS!  d’ Algide*  et  à 14  k.  de  Lourd*». 
Pop.  273  h 

LAL'BACH,  vg.  O. -Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 31  k.  de  V\  ittrmhuMrg,  canl.  et  El  «le 
Worrth’Hf’flWMT-  Pop.  218  h. 

I.AVBAUXK,  vg.  JJ. -Co remue,  comm.  et 
E d'Asprt. 

I.At'UlES,  vg.  Ijozère  ( Languedoc),  arr.  et 
à 25  k.  «le  Mende,  caut.  de  .St-Amans,  E de 
Serven*tle.  Pup.  622  II.  — On  trouve  aux 
environ»  une  souitc  d'eau  minérale  acidulé, 
üTis-fréquentée  depuis  quelque»  aimée». 

LATRRESSKL,  vg.  Aube  (Champagne), 
arr.  et  à 12  k.  de  Troye»,  «•an!,  et  53  de  Lu- 
signv.  Pop.  459  h.  — lia  été  le  théâtre  d'un 
coudait  sanglant  le  3 mars  1814.  L'arrière- 
garde  de  l’armée  française,  pour  couvrir  la  re- 
traite de  l'armée  par  Trove»,  avait  garni  de 
troujx-»  Lauhrewl,  qui,  vrrs  la  fin  de  1a  jour- 
née, fui  emporté  d'assaut  à la  baïonnette  sou» 
la  pnileclinii  «l'une  artillerie  formidable,  mais, 
apri's  une  vive  renia  tance  et  un  grand  carnage. 

LAl'BRI^nKS,  lig  May  enne  (Maine),  arr. 
et  à 34  k.  de  Châtrau-Goiitier,  cant.  et  E de 
Cossè-le-livirci.  Pop.  470  h.  — Foire  1e  4 
oct. 

LAC»  Rt’CK,  vg.  Moselle,  comm.  d'Ebrrs- 
w illcr,  E de  BotiisMi ville. 

LA  CCH  (la).  II. -Rhin,  rivière  qui  pnmd  sa 
Miurcc  à Meiidvarh,  |m.vm-  à Rûhl.  Guelmillrr, 
Ksciihrim , Muxhrim  , GundelslH'im,  Herlis- 
lieini.  et  »c  jette  dan»  1*111  au-dcswus  de  Col- 
mar, âpre»  un  cour»  d'environ  50  k.  Lauchest 
flottai 4e  «lepuUsa  source  jusqu'à  GnebvriUer, 
sur  une  éli-mluc  de  16,000  m. 

I.At  i.tH  li  r.  vg.  .Somme  (Picardie),  arr. 
rt  à 1 1 k.  de  Monldidier,  ranl.  et  E de  Rose. 
Pop.  261  h. 

LAT  DK  (la),  vg.  Lot,  mmm.  «le  Relaye.  C3 
«k*  Tastelfraur. 

I.AI7M-LA-TARIRQŒ , vg.  Aerrron, 
roniin.  ds*  Privezar,  5?  de  Rignac. 

LAt  IXtI  R.  vg.  Jnt,  comm.  deCrevsae,  M 
de  Martel. 

LATDTX,  lig  Gard  (Languedoc),  ait  et  à 
23  k.  d'Lzê»,  cant.  et  H de  Rm|ueiBauir. 
Pop,  2.226  b.  — On  a tnwivc  sur  son  terri- 
tmiv*  «le*  débris  dr  mosaïque»,  ck*s  lampe»,  des 
arme*  et  dr*  monnaies  qui  attestent  sou  anti- 
«piité.  Foire  le  25  août . 

I.AI  üKAC,  vg.  Lot-et-Caronne  (Agriiou), 
arr.  rt  à 14  k.  d'Agen,  cant.  de  Hcay»aas, 
de  Sle-Livrade.  Ptq».  908  h.  — Foires  le»  23 
janv.,  24  mars,  t*'  juillet  et  30  sept. 

I.ATJTBEAT  , vg.  H. -Alpes,  comm.  de 
Savournon,  C3  de  Serre». 

LATJV7.AN , vg.  Gers  ( Armagnac),  arr.  et 
à 46  k.  tfc  Condom,  cant.  et  E de  Nogaro. 
Pop.  491  h. 

LATLERT,  vg.  Vendée,  cumin,  de  Lairoux, 
3 «k*  Luçon. 

I.AI  EVE.  vg  Manche  (Normandie),  anr.  et 
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à 25  k.  de  Ou  tances , cant.  de  Lcssay.  2)  de 
la  Hayr-du-Puits.  Pop.  740  lil 

UlliKit’ÏI.D,  vg.  Muselle  (pays  Mesxui), 
arr.  rt  k 23  k.  de  1 hionvilfe,  cant.  et  K de 
Sierck.  Pup.  508  h. 

LAINAE  , «g.  HMiarvane  (Armagnac), 
arr.  et  à 30  k.  de  Toulouse  , caiiI.  rt  52  de 
Grenade- su  r-Garnntie.  Pop.  1,054  li.  — Foi- 
res les  4 lév.  , 3 avril  , 8 juin  , 4 août  ri 
8 nov. 

LALXALXKT  , vg.  Il  .-Garonne  (Langue- 
doc), anr.,  vaut.,  S et  à 10  k.  de  Toulouse. 
Pop.  380  b. 

LAl'NAI.tg.  Côtes-do-Sord,  roinm.  et E 
de  Merdrignac. 

LALXAY,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr., 
C*3  et  à 3 k.  dr  Puitl-l’Kvéque,  cant.  de  Rbugv. 
Pop,  3M  II. 

LALXAY,  vg.  Eurr  (Normand  ici,  arr.  rt  à 
13  k.  de  Bernas,  rant.  et  i-j  de  Reainnuut-le* 
Roger.  Pop.  274  b.  — Filature  de  coton. 

LALXAY  , 'g.  Eure , rouira,  de  Foutaiiir- 
MHiS'Jouy,  E d’Evmix. 

LALXAY  , vg.  Stutr-lnf.  , roinm.  de  St- 
Paer,  51  de  Durlair. 

LALXAY  , ‘g.  Deiix-Sivret  , connu,  de 
Lon/y , (S  dcTüouars. 

LtL.NAY-Ullim.Y  , vg.  Seine -et  - Ot se,  I 
conam.  et  5J  de  Moiitlort-i  Auiuurv- 

LALXAY  - VII.I.II.US  , |jg*  Ma  tenue 
(Maine) , arr.  rt  à 23  k.  de  Laval , cant.  de 
Loirun,  E de  la  GravcUe.  Pop.  634  11. 

LACXEIG  (St-),  vg.  Côtes-Ju-Xurd  (Bre- 
tagne), arr.  rt  à 33  k.  de  Loudéac.  cant.  et  G»} 
de  Mcnlriguac.  Pop.  467  h.  — On  y innar- 
que  le  château  de  I»  Ilurduuiuaie  . où  fut  os- 
«MMIié  Gilles  de  Bretagne,  après  quarante-six 
mois  de  captivité.  Louis  de  Hnhau  , chancelier 
de  Birtaguc  . qui  avait  é|w>usé  la  uècr  d'Ar- 
thur de  Moiitaiiliau  , l'euneiui  le  plus  acharné 
du  jeune  prince  , signa  rt  scella  lui-mèrae  nn 
ordre  adressé  k Oliv  fer  de  Med  et  Robert  Rnus- 
«•1 , se*  geôlier*,  pour  le  mettre  à mort.  Ceux- 
ci.  craignant  «inure «T cneowàr  b responsabilité 
de  leur  erime.  au  lieu  de  |iorter  leurs  maint  sur 
leur  prince,  l‘«ilenuêreiil  dam  une  salle  basse 
au  fond  d'uuc  tour,  et  détendirent  qu'uu  lui 
portât  à manger  ou  k boire.  Le»  cri*  de  cr  mal- 
heureux furent  cependant  mtrudus  |iar  une 
pauvre  femme,  qui,  w glissant  chaque,  nuit  dans 
k--*  fusses  «lu  château,  réussit  à lui  faire  passer, 
au  travers  des  grilles  , du  pain  rt  de  l’eau  par 
une  sarbacane.  L'oguaie  ik*  I iillrs  de  Brrtagne 
dura  six  semaines.  Les  geôliers,  n 'ayant  point 
divouvi-rt  le*  secours  qu’il  recevait,  en  ruu- 
clmvut  que  quelque  aide  dialmliqur  soutenait 
sa  vie.  Ils  entre  mit  enlùi  le  25  avril  1450  de 
grand  matin  don»  sa  chambre  , rt,  le  trouvant 
endormi,  ils  csuyrmil  de  l'étrangler  avec  des 
serviettes;  ré  vrille  en  sursaut,  le  prince  put 
eucore  se  défendre  quelque  tvnqi»  avec  une 
flûte  qu'il  trouva  sous  sa  main  ; cependaut  il* 
réussirent  à l'étouffer  sous  dea  matrbs. 

I.Al'XOY,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 
20  k.  de  Soummu  , cant.  rt  O d’Oukbv.  Pou. 
247  b. 

LALXOY , ou  I.vivoi»,  lig  4 r tienne  ,Cli  a ra- 
il. 


pagne),  arr.  dr  Xléurrr-s,  rt  à 20  k.  de  Charir- 
vilk- , cant.  de  Signy-I* Aldus r.  Gîte  d'étape. 
Sa.  tQT.  A 215  k.  de  Pari*  pour  b lave  dr-v 
lettres.  Pop.  1,1 14  h.  — Foires  les  22  juillet, 
29  août.  6 dre.  rt  la  veille  du  diruaurlie  dr  b 
Passiou. 

LA LXSTROFF  . Moselle,  (pays  MevOÛl) , 
arr.  et  à 80  k.  dr  Tbiouville  , cant.  rt  ED  de 
Sierck . Pop.  1,000  li. 

I.All’lKS  (les) , vg.  Ave  y rom , connu,  «k» 
Doiiriiie*,  C3  de  iSant. 

LAC  H , vg.  tiers,  coin  ni.  de  Lauju/an,  ££ 
de  Xogaru. 

LACRAHCC,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr., 
cant. , £3  et  à 9 k.  de  Gistelnuudary . Pup. 
607  b.  — Foires  k*s  27  fév.,  21  mai,  I**  sept, 
rt  17  nov. 

LAI* UAL,  vg.  Ardêehe  (Luugunloc) , arr., 
cant.,  K rt  à 7 k.  de  Iuirgeutiêie.  P.  1,682  b. 

LAI' H AL  , lig  Aude  (Languedoc)  , arr.,  ES 
et  à 16  k.  de  Lusti-liiauibry  , cant.  de  Fan- 
jeauv . Pop.  604  b.  — Foires  le»  7 août  et  19 
nov. 

LAl'HAL,  vg.  Gers , cumin,  de  Pobstron  , 
£3  de  Sauta  tau . 

LALRADK.  'g.  ILonhe t-dn-H/iône,  cornai, 
et  H de  Tarascou-sur-Rhôiie. 

LALR.AKT,  vg.  f,V«  (Cundonioii) , »it.  et 
à 1 1 k.  de  Cnudoin,  cant.  de  Montréal , E de 
(iiMMirin.  Pdp.  510  h.  — Foires  k**  12  janv . et 
le  Icndeniaiii  de  l'Asmisiou. 

I.ALR  ALLAIS  (fe),  petit  pays  qui  depru- 
dait  autrefois  de  b ci-devant  province  du  Lan- 
guedoc, rt  est  aujourd'hui  compris  dans  le  dé|>. 
du  Tarn.  Ou  le  divisait  en  liant  La  magnai», 
qui  renfrmiail  l’évtVlié  du*  Nt-P.qmul;  et  eu 
ha.»  laiuraguais,  qui  formait  l'éveché  dr  La- 
vaur. 

I.  ALRALLKL,  vg.  Aude (Lougucdoe), arr., 
E rt  à 8 k.  de  Ijiiiuiiv.  cant.  d'Ahiiguc.  Pnp. 
439  b. 

l.ALRAS.  vg.  Are  trou,  cnum.  vie  Roqur- 
fort,  C3de  St-AfTriquc. 

LAL'ftK  . vg.  Aude  (Languedoc) . arr.  et  à 
20  k.  de  (ii ira vw mue  , cant.  rt  r-]de  Pcyriar- 
Miuervois.  Pop.  1,170  b. — Il  est  eu  tou  ri' de 
murailles  qui  anuonceut  une  anciauie  origine. 

I.ALIIK,  vg.  liotiehes-iht-Muote , connu,  de 
Giguae.  Mde  Marignane. 

LAl  ItK  (St-),  vg.  Puy-de-Dôme  (Auver- 
gne), arr.  rt  à 15  k.  de  Kinii»,  cant.  rt  ü d'Eu- 
ueaat.  Pop.  621  h. 

LALRK  - SI  R - SERFAX  , Côte-tTQt.  V. 
Vnti-CatTui.  t 

LALRF.DK , lig  IauhUs  (t  iaseugue),  arr.  rt 
à 26  k.  de  Dax,  cant.  de  Monlfort,  E (b- 'Far- 
tas. Pop.  769  b.  — Ou  trouve  sur  sou  terri- 
loi  re  raie  source,  d’eau  ni  mer  ale  sulfu  relise,  si- 
tu  ri-  sur  la  rive  droite  du  Louts,  rt  trrs-frè- 
queittée  par  les  luibilaut»  des  ciiiuuiune» 
ciiv  iivMinautes. 

LALRKXAX,  vg.  l 'ôtes-Ju-  Yord  (Brvb- 
gne),  arr.  et  à 20  k.  de  Loudéar  , cant.  et  £=3 
de  Merdriguac.  Pup.  1,146  b.  Foires  k-s  15 
avril  rt  T*  lundi  d'août. 

LALREXLAXXK,  Cita  rente-tuf.  \ . St- 
Mvi  Rnt-DR-Lvi  nr.vrxvvr.. 
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I.ALREXS,  vg.  Hérault  (Languedoc),  arr. 
E et  à 20  k.  de  Béliers  , cant.  de  Murvirt. 
Pop.  843  bi 

LALRKXT  (St-),  vg.  h.- Alpes  (Provence), 
anr.  rt  à 60  k.  de  Digne , cant.  rt  CS  de  Rica. 
Pop.  159  h. 

LALRKXT  (Si-),  vg.  H. -Alpes  (Dauphiné), 
arr.  rt  à 12  k.  «k.  t »ap,  cant.  rt  7F'.  de  St-IVm- 
urt.  Pap.  1.066  h. 

LALRKXT  (St-),  vg.  Ardennes  Champa- 
gne). arr..  cant.,  P3  et  i 4 k.  de  Mêiîéiv*.  rt 
à 5 k.  de  ('irarlevilfe.  Pop.  988  h. 

LALRKXT  (St-),  vg.  Cher  (Berry),  irr.  et 
k 25  k.  de  Bourges,  cant.  de  Mrbun-siir- 
Yèvre,  p:  de  Vier/011.  Pop.  538  I». 

LALRKXT  (SI-),  vg.  Corrèze,  connu.  d’.\l- 
lasvar,  C3  de  Daiucnnc. 

LALRKXT  (St-),  vg.  Corse  , arr.,P7rt  k 
18  k.  de  Uirte  , cbef-l.  de  tant.  Pop.  592  b. 
Tu* n*  rrétoeé  supérieur,  craie. 

LALRKXT  (St-),  vg.  Ctites-du-Xord ^ Bre- 
tagne), arr.,  r*J  et  a 10  k.  de  Luingarap,  cant. 
ik*  Regard,  fep.  823  h. 

LALRKXT  (St-),  vg.  Côtes -dm- Xord , 
rouira,  ik*  Plouccec,  2!  de  Pnimpol. 

LALRKXT  (St-)  , vg.  Creuse  (Marche), 
arr..  cant..  g?  et  à 7 k.  de  Guéret.  P.  67  4 b. 

LALRKXT  (St-),  vg.  F.urr,  rotniu.  deCor- 
neville-»ur-Rilk-,  ni  de  Poot-Audemer. 

LALRKXT  (SL),  vg.  Gard  {Laugmsl.Hr)  . 
nrr.  rt  k 28  k.  de  Nime» , cant.  d’Aigues- 
Mor tes.  E3  de  Israël.  Pnp.  1,595  b. 

LALRKXT  (St-),  Vg.  H. -Garonne  \ C.;:spo- 
gtic),  arr.  rt  à 27  k.  de  SHraikdeu»  , cant.  et 
E de  lTsle<n-Dodou.  Pup.  642  b. 

I.ALRIvXT  (St-),  vg.  llle-et-l 'Haine,  tom. 
rt  S dr  Keiiikes. 

I.ALRKXT  i^St-),  vg.  /sidre-et-Loire  (loa- 
roine),  arr.  rt  « 27  k.  de  Tour»,  cant.  rt  £gj»k* 
Cliàlcau-ftenaull.  Pop.  897  b. 

LALRKXT  (St-),  bg  J«>r<t(Franrlir-4  jMiiti-1, 
arr.  et  à 26  k,  de  Sl-LJaude.  cbrf-l.  de  rant. 
(iire.  (iîte  d’étapr.CS]-  vy.  A 438  k.  de  Paris 
pour  b taxe  de*  le  tins.  pop.  i ,300  h.  — Tu- 
tu» jurassique. 

St  * I— luivüit  est  un  grand  rt  riche  lnxirg , si- 
tué an  milieu  d'une  vaste  plaine  cfevri*  sur  mw 
émiueure  minorée  de  tou*  côtes  |»i  ib?  Iiuules 
moutagiM'».  Il  a porté  |M*ndaal  b ri‘Vo|iiti<Mi  le 
nom  de  M.u>-L»u, 

Parai*  du  grammairien  Lrvivar. . inveuienr 
des  Cidélartnir»  qui  | tort  cul  sud  nom. 

Commerce  de  Ihh*  rt  de  fromage  loi*nu 
(irtiyén*.  — Fducation  des  abeilles.  Foire* 
les  12  avril , |7  juin  , 11  août , 17  net.  rt  16 
déc. 

I.ALRKXT  (St-),  vg.  Landes  (Gascogne), 

| aiT.  et  à 40  k.  de  Dax,  euat.  de  St-Ksprit,  K 
i de  Biaiidos.  Pop.  855  b.  — O11  y trouve  une 
souire  «alim-  dont  le»  eaux  sont  eraplovécs  par 
le»  liabilaut»  aux  usages  domestique». 

LALRKXT (Sl-),vg.  Landes,  eoniiu.  de  Fré- 
rlic,  E)  de  AIonl-de-Manum. 

I.ALRKXT  iSt-).  vg.  UH-et-Caronu,-  (A gé- 
nois), art.  et  à 1.7  k.  de  \érac,  cant.  de  F.nar- 
dac,  v dr  Purt-Ste-Marie.  IHq».  693  h.  — 
40 
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9i4  umm-DR  itiouAc  (Si-). 


LAUREAT  DE- L AIS  (Si-). 


LAURKNT-DE-POMPIRAC  (St-). 


Foires  les  20  janv  33  avril.  I*'  juin,  16  août 
et  19  oct. 

LAURENT  (St-)  , 'g.  Lot-Ot-Garonsse , 
connu,  de  Serbes,  is3  de  Mariuandc. 

LAURENT  (SI-) , «g.  Meuse  (Lorraine) , 
trr.  cl  à 20  k.  de  Moutmédv  , ranl.  de  Spiu- 
court,  1-;  de  Danvillerk.  Pop.  949  h. 

LAURENT  (SI-),  xg. Morbihan  (Bretagne), 
arr.  rt  à 42  k.  de  Y anue».  cent,  de  Knrhrfort- 
en -Terre.  C*3  de  Mlkllwil.  Pop.  225  h. 

LAURENT  (SI-),  Moselle,  connu,  de  Ser- 
rouvillr,  Xilr  Briry. 

LAURENT  (Si-),  vg.  JVièvro  (iTimijl), 
arr.  et  à 10  k.  de  (moi*,  caut.  cl  vde  Poutllv- 
aur-Loire.  Pop.  498  h. — Foires  le*  13  avril, 
23  juin  et  27  oct. 

LAURENT  (St-)  , vg.  A ord , comra.  de 
Siéra  voonlr,  S de  CaMrl . 

LAURENT  (SI-),  rg.  Orne,  oomm,  etEd: 

Séa. 

LAURENT  (Si-),  vg.  Tarn- et -Garonne , 
coin,  et  C-J  de  MoU»ar. 

LAURENT  (Si-),  Ig.  Tarn-et-Garonue , 
c-ontm . el  C*3  de  Moiielar. 

LAURENT  (St-),  Ig.  far.  V.  Sr-LumuT- 
ov-Vai. 

LAURENT  (Si-),  >g.  tienne  (Poitou),  arr. 
et  à 36  k.  de  Moutniorilhm . rant.  et  C-J  de 
Lu*».«r.  Pop.  315  h. 

LAURENT  (St-)  , vg.  t'otges  (Lorraine), 
arr..  ont.,  BS  cl  à 5k.  (ITpiiul.  Pop.  4SI  h. 

LAUREXT-RLANGT  (SI-),  «g.  Pas-de- 
Calais  (Artois).  arr..  ranl..  et  à 3 k.  d’Ar- 
rai.  Pop.  1,264  h.  - — Fabrique  de  sucre  indi- 
gène. Haut*  fourneaux,  forge*  et  tain i mur». 

LAURENT-BRETAGNE  (Sl-\  Vg.  n -Py- 
rénées (Béarn),  arr.  et  à 17  k.  de  Pan,  ranl.  et 
C-;  de  Morin*.  in»p.  Ml  b. 

I.AUREXT-UHABHKl’GKS  (St-),  vg.  H .- 
Loire  (Auvergne),  arr..  caut.,  r»?  et  à 4 k.  de 
Brioudc.  312  h. 

LAUHKNT-D' “ACÏNT  (St-),  vg.  Rhône 
(Lyonnais),  arr.  rt  a 19  k.  de  Lyon.  caut.  et 
FJ  de  M ornant.  Pop.  1.019  h.  — Foires  le* 
4jan«.,  I** avril  c»  6 août. 

LAURENT -IV  A RLE  (SI-)  . hg  Gironde 
(Guietmr),  arr.  et  à 27  k.  de  Bordeaux,  eaut. 
ci  W de  St-Andréde-Guluac.  Pop.  794  h.  — 
Ou  remarque  dans  cette  commune  ta  chapelle 
de  Mogrigiies  . petit  monument  mmaii  d'une 
extrême  simplicité  , qui  *erl  aujourd'hui  de 
grenier  à foin.  — - Foires  le*  3 fée.  et  II)  août. 

LAURKXT-IVAUDKX  AY  (St-J,  Tg.  Saône- 
et-l-otre  ( Bourgogne),  arr.  et  à 28  k . de  Chalon- 
aur-Saôue,  ranl.  et  Edr  llu\i.  Pop.  422  h. 

LAU RENT-DE-RKA  U ME  NIL  (SI-),  vg. 
Orne,  connu,  de  SM ',ervai*-du- Perron,  0 de 
Sera. 

LAURKXT-DE-BKLZAGUUT  (St-)  . Tg. 
Charente.  V.  St-Lu»*tW)i-M«t™om  u . 

LAURKXT-DE-BOSKGRON  (».),  vg. 
Tarn.  comm.  de  Peymle,  E de  IT*le-d’Alhi. 

LAUREXT-DK-BBKVKDEXT  (SI-)  , vg. 
Srtne-lnf.  ( Normand  ir|  . arr.  ri  i 14  k-  du 
Havre,  caut.  de  St  lliiinain-du-CoIbosc,  X de 
Harflcur.  Pop.  6G5h. 

LAUREN  l'-DE-BROSSAt:  (Si-),  «g.  Cha- 


rente (Saiiilougc) , arr.  rt  à 22  k.  de  barbe- 
ûrin,  caut.  et  de  Brouac.  Pop.  376  h. 

LA  U REXT  - DE-t  : A IINOLK  (St-),  vg.  Gard 
(Languedoc) . arr.  et  à 25  k.  d'Um , caut.  el 
P?  de  Pimt-St-Kvprit.  Pop.  395  h. 

LAURENT- DK-UASTELN AUD  (Si-)  , vg. 
Dordogne  (Périgord),  arr.  et  « 22  k.  de  Sar- 
lat,  rant.  de  Duotflte,  E?]de  Bdvéa.  P.  961  h. 
Foire i h**  23  juin,  9 et  24  août. 

LAURENT-DE-CKRDA  (St-),  on  m-Cm- 
dax*.  Iig  Pt  rénèes-Or.  (Roussillon) . arr.  cl  k 
29  k.  deCént,  cant.  dr  Pral*-dr-Mollo.  [•;. 
A 993  k.  dr  Pari*  pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop. 
2.631  h.  — Il  est  situé  dans  anr  vallée 
agréable,  sur  un  ruisseau  affluent  du  Tech.  — 
Fabriques  dr  toiles,  vinaigre  et  rlou*.  Teintu- 
rerie». Forge*  el  martinet» . Fdueatioti  de 
alieilles.  — Commerce  considérable  d'exporta- 
tion rn  »r  lotir»  d'Amiens . et  tille*  communr*, 
rmufinerir*.  toile*,  mrrrerie.  cercles  dr  frr  et 
de  châtaignier,  etc.  Les  fer*  fabriqués  par  les 
quatre  forge*  <k*  St-Laurmt  jouissent,  en  Espa- 
gne, d'une  grande  réputation  — Foires  le*  20 
oct.  (3  jours)  et  2*  lundi  dr  carême  (2  jours). 

LAURENT-DE-CÉMIS  (St-),  vg.  Charente 
(Aiigoumois'l . arr.  et  à 17  k.  de  Gonfoien*  . 
caut.  et  g:  de  St-Cland.  Pop.  1,299  h.  - 
Foires  le*  5 jauv.,  8 juin , et  le  14  drs  autre» 
moi». 

L AURENT-DE-CH AMOUSSKT  (SI-).  Iig 
Rfu'me  (Lyonnais),  an-,  rt  à 29  k.  de  Lyon  . 
chef-l.  decaut.  CJ.  A 441  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  de*  lettre».  Pop.  1.650  h.  — Tinaai* 
cri»lalli»é,  gneiss.  — Foires  le*  13  jauv.,  lundi 
saint,  1 1 juin,  1"  août,  29  «ept.  el  6 déc. 

LA  U RENT-DE-COGN  AC  (St-),  «g.  Cha- 
rente ( Angonmoi»),  arr., rant.,  H et  a 6 k.  de 
Cognac.  Pop.  739  h. 

LA  U REN  T-DE-GO  X DÉ  (Si-),  vg.  Calva- 
dos (Normandie)  , arr.  cl  n 26  k.  de  Falaise  , 
Caut.  de  llreUeville-sur-Lauc,  «le  May-mr- 
Onir.  Pop.  519  h. 

LAU  KENT-DE-CUVES  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  cl  à 22  k.  de  Morlain,  cant. 
de  Sl-Poi»,  PJ  de  Sourdeval.  Pop.  1,411  k. 

LUWT-DE’O.MUliu  (SI.) , T,. 
Charente- fnf.  (Snintongr)  . bit.  et  à 19  k.  de 
Sl-Jcan-d'Angrly,  rant.  et  t;l  de  Tonnay-Hou- 
toune.  Pop.  169  h. 

LAURENT-DE-LA -CABRERISSE  (St-) . 
vg,  Aude  ; Languedoc:,  arr.  el  a 30  k.  de  Nar- 
bonne, caut.  de  Durban,  H de  la  tarasse.  Pop. 
600  b. 

LAURENT  - DR  • L'AIN  (Si-),  vg.  Ain 
(Rreaae),  arr.  et  k 34  k.  de  Rourg-m-RrcMC  , 
cant.  de  Bngé,  E de  Mâcon.  Pop.  1 .399  I».  — 
L’est  un  grm  village  agréablement  *itnéen  face 
de  MAoon,  sur  la  rive  gauche  de  la  Saône.  — 
Commerce  considérable  de  blé,  seigle,  méteil  , 
orge,  avoine,  larmes,  planche*  de  upin,  mine- 
rai, chanvre,  die* aux,  bestiaux,  cuirs  eu  poil, 
etc.  Marché*  considérable»  jxmr  le*  grains  : le* 
marchés  de  St-Laureut  sont  . après  ceux  de 
B*»irg,  le*  plu»  forts  du  département. — Mou- 
lin à grain*  à vapeur.  — Foires  le»  20  mai,  10 
août.  1**  cl  29  nov.,  et  jeudi  gras. 


LAURENT  - DE  - LANGEAIS  (S«-)  , vg. 
Indre-et-Loire,  comm.  ri  0de  Longeais. 

LAURENT  -DK  - LA  - PKVROUSK  (Si-)  . 
Tarn,  cumin,  de  Graiac,  Kl  de  Rabattras. 

LAURENT-  DE  - LA-PLAINE  (St-)  . hg 
Maine -et- /jure  (Anjou),  arr.  et  à 25  k.  de 
Bcaiipréau,  rant.  de  St-Florent-le- Vieil,  53  de 
Cbrmillé.  Pup.  1 .593  h. 

I \1»IAT  I>K  l A MHFi:  (SI-).  ,{.  (ha- 
rente- Inf,  ( Auni*) , arr. , «Mil.,  K rt  à 11  k. 
«le  Roclwfort-sur-Mrr.  Pop.  918  h.  — Foire 
le  15  aoilt. 

LA  U KKXT-DK-  LA- SALA  N QUE  (Si-),  bg 
Pj  renees-Or.  { Roussillon),  arr.  et  à 14  k.  de 
Perpignan,  cant.  de  Kivesallet , R.  A 826  k. 
de  Paria  pour  la  taxe  dr»  lettres.  P.  3,613  b. 

Saint -Laurent  -dr-la-Salauque  est  un  bourg 
eniuidèrahU- , situé  «Ion*  un  pays  fertile.  Il  e*t 
b4li  sur  la  rive  gauche  de  l’Aglv,  à peu  de 
«lixlauce  «Je  son  embouchure  dons  1a  nier , el 
possède  une  plage  »an»  abri  qui  facilite  l'ex- 
portation de»  vins  du  pays.  - Pèche  et  com- 
merce a.x»ei  criiuidcrablr  d’anchois  et  de  sar- 
dines. — Commerce  de  vin*  et  d’eati-dr-vk‘. 

A peu  de  distance  de  St -Laurent  se  trouve 
le  joli  ermitage  de  Notrr-Uame-dr-Jouègue» . 
trrs-fréqiienlé  dans  la  lietlo  saison  par  In  habi- 
tant» de  la  plaine  du  Rouxsillnn. 

LAUHKXT-DE-LA-SALLR  (SI-),  vg.  Fm- 
tlre  (Poitou),  arr.,  RR  i 14  k.  «h*  Fontenay - 
Ir-Gonite,  cant.  de  rHrrmeuault.  Pop.  712  b. 
— Foires  le  3*  mercredi  d’avril  el  d’août. 

LAU  RENT-DE- LEVEZ»!’  St-),  xg.  Are  y- 
ton.  comm.  de  St -Léon*,  de  Millau. 

LAURENT-DE- LIN  (St-),  vg.  ! mirent- 
Loire  (Anjou),  arr.  rt  à 43  k.  de  Tours,  cant. 
et  R de  Ghntcau-la-  Valliérr.  Pop.  451  h. 

LAURENT-DE-SIA TNBT  (St-),  vg.  Tom- 
el-Goronne , comm.  «le  Montricoux  , £2  de 
Rèalville. 

LAURENT-DE-MKDOt:  (Si-),  bg  Gironde 
(4 mienne),  arr.  «*t  à 20  k.  de  Lrsparre,  rbef-1, 
de  cant.,  P^.  À 605  k.  «le  P«ni*  pour  la  taxe 
de*  lettres.  Pop.  2.692  h.  — Tiuu*  trr- 
tiaire  «iqiêrttvir. 

II  est  situé  au  centre  d’une  contrée  fertile  en 
vins  «‘«limés  dont  il  se  fait  à St- Laurent  un 
commerce  considérable,  ainsi  que  de  brai  et  de 
goodrun,  qui  se  recueillent  dan*  le  canton.  — 
Foire  le  22  juillet. 

LAURKXT-DE-MOXTHOREAU  (Si-),  vg. 
Charente  (Saintouge) , arr.  el  à 24  k.  de  Rar- 
Iitzhvix  . cant.  et  K «k-  Montmorrau.  Pop. 
495  h. 

LAURENT-DE  -.MURE  (St-),  vg.  itère 
(Danplnm*),  arr.  rt  à 24  k.  de  Vienne . cant. 
‘d’Hey  rie*,C-:dela  V«Tpilliere.  tqt  P.  1 ,230  h . 
— Foires  !«•*  1 1 avril  rt  1 1 août. 

LAURENT-DK-MURET  (SI-),  vg.  tjotère 
(Languedoc):,  arr.,  cant.,p^el  À 10  k.  de 
Marvejol*.  Pop.  643  li. 

LAURENT-DE- RENTE  (St-),  vg.  H. -Py- 
rénées (Gascogne),  arr.  «■!  à 33  k . «le  Ragnéres- 
«le-Rignrrc,  cant.  de  Nestier. Gare.  7*.  A 757  k . 
de  Pari*  jamr  la  taxe  «les  lettres.  Pop.  1 .553 1t. 

LAURENT- DK- POMPIRAt:  (St-),  «g. 
Tarn,  romm.  el  de  Gaillar. 
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LAURENT-DES- ARBRES  (Sl-).vg.  Gard 
(Languedoc),  arr.  H * 23  k.  d’L'zés , cant.  H 
E3de  Roquemaure.  Pop.  913  h. 

LAURENT  - DES  - AUTELS  (St-)  , Vg. 
Maino-et- ixnrr  (Anjou),  arr.,  C*'  cl  à 25  k. 
de  fieauprku,  caat.  de  Charoploreaux . Pop. 
1,190  h. 

LÀ  U H E\T  - DES-R  À TONS  (Si-)  , Tg.  Dor- 
dogne  (Périgord) , arr.  et  à 29  k.  de  Berge- 
rac, cant.  de  St-Alvèrr,  rade  Douville.  Pop. 

688  h. 

LAURENT -DES-BOIS  (St-).  Campania, 
vg.  Eurr  (Normandie),  arr.  et  à 28  k.  d’K- 
vreux,  cant-  et  ra  de  SI* André,  Pop.  187  h. 

LAURENT -DES- ROIS  (St-),  vg.  Loir-et- 
Cher  (Blatsou),  arr.  et  à 33  k.  de  Blois,  cant. 
de  Mardiriimr,  ra  d'Oucques.  Pop.  560  h. 

LAURENT- DES-COMBES  (St-),  vg.  Gi- 
ronde ((iuicnne  ) , arr.,  £gj  et  a 10k.de  Li- 
I tourne,  cant.  de  Castilloa.  Pop.  312  h. 

LAURENT -DES- EAUX  (St-) , Iig  Ix>ir-et- 
Cher  (Orléanais) . arr.  et  a 27  k.  de  Blois , 
cant.  de  Brarieux  , ra  de  Ucaugeney.  Pop. 
1 .388  h. 

I.Al  l(KVr  i>,.Vl,HKS  (St-)  , ïj.  Eure 
(Normandie  •,  arr.  et  à 19  k.  de  Remay,  raut. 
drBroglU-,  rade  Moutrcail-Largillé.  P.  201  h. 

LA L R KNT-DES- 1) I »M M ES  { St  - vg.  Dor- 
dogne (Périgord),  arr.  et  à 29  k.  de  Rrbérac , 
cant.  et  0 de  Munidin.  Pop.  1 ,131  h. 

LAURENT  - DES  - MORTIERS  (St-),  lig 
Marrnru  (Anjou),  arr.,  (£2*  « 13  k.  de 
Château -Gontier,  cant.  de  Riereé.  Pop.  576  h. 
— Foire  le  mardi  après  Pâques. 

LAURENT-DES -MfHJTIERS  (St-),  vg. 
C alvados , nmun.  de  Boulon  , f]  de  May-sur- 
Ome. 

LAURENT -DES  N IKK  FS  (St-),  vg.  Hé- 
rault, comnt.  de  St-Gtrsais-  Ville,  fc]  de  Bé- 
dariettx. 

LAURENT-DES- VIGNES  (St-),  vg.  Dor- 
dogne (Périgord) , arr.,  cant. , C3 et  à 6 k.  de 
Bergerac.  Pop,  384  h. 

LA  U R ENT-  DK-TKRHE-G  ATTE  (Si-),  vg. 
Manche  (Normandie),  arr.  et  à 13  k.  d'A- 
vrancbcs.cant.  et  ra  de  St- Jantes.  P,  1,363  II. 

LAURKNT-DE-TRÈVES  (St-)  , Trtvidon  . 
«g.  tenir*  (Languedoc)  , arr.  , cant.,  ra  et  a 
8 k.  de  Llorac.  Pop.  521  h. 

Bibliographie.  De»  0*;as  m Mirouviu. 

Recherches  sur  ta  position  de  Trevtdon  près 

St-Laurenl  Je  Trêves,  maison  de  campagne 

de  Ferréol , préfet  du  prétoire  des  Gaules 

(HiaL  de  l’acad.  de»  belle»- lettre» , t.  tu  , p. 

259-262). 

* Mémoire  sur  le  village  de  St-Laurrnt-de- 

Trèves,  in-8.  1819. 

LAURENT-DE- VAUX  (Si-),  vg.  Rhône 
(Lyonnais) , arr.  et  à 17  k.  de  Lyon  , cant.  et 
EJ  de  Vaugoeray.  Pop.  130  h. 

LAURENT-DE VE  VUES  (SI-),  vg.  Utère 
(langtirdoc) , arr.  et  à 35  k.  de  Marvejols, 
cant.  de  Koumds,  ra  de  St-ChéJy.  Pop.  226  h. 

LAURENT  - D’OINGT  (St-j  , vg.  Rhône 
(Lyonnais),  arr.  et  à 13  k.  de  \ illefranclie- 
wr-W»  , cant.  et  ra  de  Bois-d'Oingt.  Pop. 
813  h. 


PfcTBm  du  savant  docteur  en  médecine  lau- 
vm. 

LAURENT  - D'OLT  (St-),  vg.  Aveyron 
(Rouergue) , arr.  rl  à 52  k.  de  Millau . cant. 
de Campagnac.  rade  la  Canon rgue.  P,  2,1  IA  li. 
— Foires  les  1 6 août,  23  nov.  et  28  dér. 

LAURENT- OU-BOIS  (St-),  vg.  Gironde 
(Guieurn),  arr.  et  à 12  k.  de  la  Hcc  île . cant. 
de  St-Uicairr  , ra  de  Coudent.  Pop.  374  h. 

LAURENT-DU-MONT  (St-),  vg.  CaUaJos 
(Normandie),  arr.  et  à 13  k.  de  I.i  vieux,  cant. 
de  Méxidon,  L-3  de  < jun&remer.  Pop.  238  h. 

LA  UREST-DU-MOTTA Y (St-) , vg.  Maine- 
et-Loire  (Anjou),  arr.  et  » 22  k.  de  Beouprfau, 
cant.  deSl-FloraiC4e-Vieil,  radTngraiâle.  P. 
1,132  h. 

LA  U RENT-DU  - P APE  (St-)  , vg.  Ardèche 
(Vivarai*) , arr.  et  à 26  k.  de  Privas  , cant.  et 
C3de  Lovoulte.  Pop.  1.231  h.  — Foires  les 
\m  janvf. , 2 fév.,  23  mars , 24  et  25  juin , 6 
août , 8 sept..  29  ocf.,  8 déc. 

LAURENT-DU-PLAN  (St-)  . vg.  Gironde 
(Cuienne) , arr.  et  à 9 k.  de  la  Réolc.  cant.  de 
St-Macaire,  izl  de  (jiudrot.  Pop.  163  h. 

LAURENT  - DU  - PONT  (St-)  , lig  f»ère 
(Dauphiné;,  arr.  et  à 33  k . de  Grenoble,  « hcf-|. 
de  cant.  Cure,  rades  Echelle».  Pop.  1.734  h. 
—l'tsuii  crétacé  inférieur,  grès  sert. 

lh  est  bâti  daiLs  mie  situation  pittoresque, 
sur  U route  qui  conduit  a la  grande  Chartreuse, 
aq  pied  de  montagne»  à pic  d'uue  grande  élé- 
vation , qui.  vues  d’une  ccrtalue  «listante , res- 
semblent à d»->  fortifications. 

J «a  seigneurie  de  Sl-Laureiit  appartenait  au- 
trefois aux  chartreux  ; refait  là  quêtaient  les 
réservoirs  et  les  étangs  du  couvent.  V.  Cmvr- 
ntm. 

Foire  le  11  août. 

LAURKNT-DU-R1EU  (St-),  vg.  Calvados, 
conirn.  de  Baynes,  l£jdr  Liltry. 

LA l’ RENT-DU -TKXCEMENT  (SI-),  vg. 
Eure  (Normandie),  arr.  et  à 28  k.  de  Bernay, 
cant.  de  Brnglie,  rade  MoutreuihLargdlé.  P. 
132  h.  — Fabriques  de  clou»  |«r  procédés 
mécaniques.  Papeteries.  Usine  jhjui*  le  lami- 
nage du  zinc  et  «lu  cuis  it. 

LAURENT-DU-VAR  (St-),  bg  Far  (Pro- 
fcntl),  arr.  et  a 26  k.  de  Grasse,  tant,  de 
Vente,  ra.  A 9 19  k.  «le  Pari»  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  836  h. — Il  est  bâti  sur  la  rive 
droite  «T  pré»  de  l’ctulMnicluire  du  Var,  que 
l'on  y |ia&»c  sur  un  pout  «h*  8U0  ni.  de  loug  »ur 
24  «h*  large,  qui  établit  une  communication 
facile  entre  Nice  et  k*  département  du  Var. 

la*  territoire  «le  Sl-Laiireul  produit  des  vins 
muscats  renommés,  dont  il  se  fait  un  grand 
commerce. 

LAURENT  - EX  - BEAI  MO VT  (St-),  vg. 
Isère  (Dauphiné) , arr.  et  à 43  k.  de  Gre- 
noble, raut.  de  Corps,  ra  «h-  la  Mure.  P.  815  h. 

LAURENT -EN -BRtOXX AIS  (SI-),  vg. 
Saône-et-Loire  (Bourgogne) . bit.  et  a 25  k. 
de  CharuJles , cant.  et  ra  de  la  (’Javettc.  Pop. 
966  b. 

LAURKXT-KN-CAUX  (St-),  Tg.  Seine-lnf. 
(Nonnandje) , an.  et  à 20  k.  d'Yveiot,  tant. 


cl  ra  de  DoudeviUe.  yy.  Pop.  1 ,220  h.  — 
Foires  U»  25  avril,  19  juin,  19  août  «-t  19  oct. 

LA  U RENT-EN-ROY  ANS  (St-),  bg  Drôma 
(Dauphiné; . arr.  «K  à 48  k.  de  Vdcncr,  cant. 
tirade  St-Jean-cn-Royaiu.  Pop.  1,tM8  h. — 
Forge»  et  hauts  fourneaux.  Filatures  de  soir. 
Pelleterie».  — Foires  les  3 mai  H 30  sept. 

LAUREXT-LA-COXCHE  (Si-),  vg.  Ijoira 
(Forez),  arr.  et  à 18  k.  de  Montbrison,  cant. 
«-•tradi*  Feues.  Pnp.  418  h. 

LAURENT- V.A-GATINE  (St-)  , vg.  Eure- 
et -Loir  (Reaure),  arr.  et  à’  14  k.  «le  Dreux, 
cant.  ctgjde  Nagent -le- Roi.  Pop.  390  h. 

LAURENT- LA-ROCHE  (St-),  vg.  Jura 
(Franrlie-Comté),  arr.  «*t  à 10  k.  «h*  Lous-h?- 
Saulnter,  cant.  e|  fîj  de  Rraiifort.  Pop.  610  h. 
— Il  prend  sa  dénomination  d'un  pic  trés- 
luial  sur  h-quet  il  «*st  bâti,  et  dont  le  sommai , 
«]ui  s'élève  encore  fort  haut  au-dessus  du  vil- 
! Lige,  est  couronné  par  les  ruines  d'un  ancien 
cintrait  d'où  Fou  découvre  un  hon/ou  qui 
I scteiid  à plus  de  60  k.  de  distance, 
j LAURENT -I.A-VKRXKDE  (St-),  vg.  Gard 
' Langunloc) , arr.  et  à 11  k.  d'I./cs , cant.  et 
' :*3de  Lnssan.  Ptqt.  416  h. 

LAURF.NT-I.K-MINIER  (Si-)  , vg.  Gard 
(Languedoc)  , arr.,  £3  «H  à 10  k.  du  Vigan  , 
<*jtnt.  de  Suméne,  Pnp.  1,170  h. 

LAURENT -LES-BAINS  (SI-)  , vg.  Ar- 
dèehe  (Languedoc),  arr.  et  à 35  k.  de  Lar- 
gvnlière,  cant.  «leSt-Ktieuimale-Izigdarcs,  O 
de  Langugne.  Pop.  1,036  h. 

O village,  bâti  dan*  un  vallon  étroit  , offre 
un  spectacle  tout  à la  fo«s  bizarre  et  majes- 
tueux.  Dft  rocher*  escarpés,  «le»  montagnes 
I tres-éJcvées.  la  plupart  arides,  dont  la  « haine, 
projeter  par  un  rotitour  singulier,  ne  laisse 
aperervoir  qu'un  horizon  trés-circoasrrit  ; «la 
pierre»,  mûres  ri  presque  calcinée»  ; des  schis- 
tes, des  granits,  de»  pyrites,  différentes  espe- 
ces d’unimv-*.  de»  laves  incrustées  dans  des 
scissures  de  rocher* , s'aperçoivent  de  toutes 
part».  .Mais  rc  lien  «c.inhle  être  dédommagé  des 
rigueurs  de  la  nature  par  de»  eaux  thermale* 
dont  U réputnliou  s'accroît  tous  les  jours, 

La  source  des  eaux  thcnnales  sort  |ur  une 
ouverture  Inirizoulalr  , an  pied  d’un  liant  es- 
caqienicnt  de  rocher»  granili([urs.  Le*  raux  , 
apres  s 'cire  réunie*,  à nue  autre  soarre,  qui 
jaillit  un  pieu  plu»  lais,  sont  conduites  daus  les 
établisM-mcntv  de»  bain».  La  tenqtératiire  de  la 
première  source  est  de  -1-50'  du  thermomètre 
centigrade  ; relie  «le  la  seconde  e»t  de  +>48*. 
St-laurent  olfiv  trois  étaldissejiietils  pour  la 
bains,  et  dans  chacun  d eux  un  local  funnant 
deux  Imssîii»  eollatérauv.  Ln  tcm|«érature  du 
premier  bassin,  pour  l'uvagr  du  bain,  est  «hter- 
mimé  depuis  le  -f-3 4*  jusqu’au  -f-37*  ; celle  du 
Mcood,  depuis  -d-32  jusqu’à  -f-34  : es»  variant 
1rs  degrés  de  température  suivant  lev  diifénuia 
coiutiliitioQs  de»  malade»  et  le  raractére  Je  (A 
maladie,  on  rend  l'opt'ration  des  Imîiiv  si  di»ure. 
et  si  tranquille  , qu’un  évite  ma*  infinité  d'*c- 
cairul*  que  la  chaleur  trop  forte  ocn»H««nm; 
oivbnairemrut.  la  eaux  de  St-Laurcnl  mit  Im 
mômes  proprâ  ti-s  «pie  la  taux  uliua  iber- 
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raalrs.  Klin  ttenurnt  en  dissolution  du  mmid- 
raHmitaïf  et  du  Millalr  de  soude  , du  chlorure 
de  sodium,  de  la  silice  ti  de  l'alumine.  La  ré- 
tribution perçue  par  les  propriétaire*  des  dif- 
férents établissement»  est  de  45  c.  par  puir. 

Le»  tutus  de  SULiiirrnl  s’emploient  en  1 ton- 
ton, eu  Itaim.  en  douches.  On  les  boit  le  matin 
à jeun  , pendant  ou  âpre»  le  rrpv  a la  dose  dr 
sept  «ni  huit  serres.  Kl  les  sont  très-salulairc» 
dans  Ir  Iraileinrut  des  paralysies , des  affre- 
lions  rhumatismale*,  de  la  goutte,  des  tumeurs 
bbucltc»  , et  ru  général  dam  toute»  les  mala- 
dies chroniques.  EJIes  produisent  aussi  de  ImiUS 
Hfrts  dan»  le»  nlléetious  nennun,  le»  fistule», 
le»  ulcères  et  les  iiudadirs  cutanée*.  La  saison 
de»  eaux  commence  eu  juillet , et  se  prolonge 
jusqu’en  septcuihrc.  Eli»  iron  huit  cents  malade* 
fréqumlcnt  annurllenirnt  le»  eaux  de  St- 
Laurent, 

Bibliographie.  Omsurms.  Mémoire  sur 
les  cm mx  r/e  St-  l unirent  (Assembler  de  la 
Soc.  royale  des  srinirr»  de  MnntpHlirr , 
în-8 , 1 143;. 

fcsti  v*.  lettre  tur  /ej  eaux  </e  ,St~i  aurrnl 
(Mat.  considérer,  1714,  f.  v,  p.  33). 
Kommu  . .4nal\  te  Aes  eaux  miueraln  tif  St- 
Laurent  t in- 13,  1179- 

hos  uir«  na  IxsLMxiiu  ’ J. -Ç..).  Quitte  pra- 
tique « wt  eau j thermale*  tie  St-l.aureut-let- 
Üaiiii , hr,  in  8,  1843. 

I.  A l'RFJVT -l.KS-KCil.lSKS  (St-),  vg.  U.- 
Vienne  (Liimtusin),  arr.  et  à 28  L.  de  I.iuiugc», 
cant.  d'.VmlKuae  , £-,.  de  Ka/rs.  Pup.  1.149  h. 

LAI  IIKNT-OISKLIKII  (St-) , vg.  Seine-et- 
Oi*e,  cumin,  el  E de  DnunUu. 

ucim-rab-MUTOK!  (si-),  ,r. 
Imj  (Qnercy),  arr.  et  à il  h.  deLahor»  . caut. 
et  t?*  de  Monlmq.  l*«»p.  631  h. 

•On  remarque  au  sillage  de  Bordier»,  qui 
fait  partir  ilr  cette  rommime  , un  .souterrain 
pratiqué  dan»  une  colline  ado»«ée  à In  «luiiiic 
de  montagne*  qui  court  pmrallclrment  à la  «al- 
lée de  St-fjmmil.  On  y pénétre , en  pasmnt 
par  une  cave  du  xilbgr  , au  moyen  d’une  ou- 
verture HrcoUrr  d'une  pente  trrs-rapidr . qui 
enudnif  à nu  corridor  d'environ  18  c.  «le  large 
sur  4 m.  «h*  haut  , lequel  se  dixise  ensuite  en 
drn\  hraurbes,  dont  l'une  sr  dirige  «ers  le 
sud -est  et  l’autre  sers  le  rouriiant.  O*  bran- 
che» mudui»ml  a «k*»  cjqWrrx  dr  chambres  dr 
4 m.  de  long  sur  3 m.  de  large . qui  ronunii- 
mqoetit  «tir  dlc»  j«ar  des  corridor»  formant 
une  sorte  de  laliyrtulbr.  An-«lr**u*  île  la  col- 
line ou  a été  creusé  ir  souterrain , un  rocher 
qui  s'avance  en  forme  de  promontoire,  porte 
le»  mines  d'un  antique  rhàleau  fort,  séparé  dn 
mie  de  I»  rltaSur  par  une  coupure  profonde 
qui  lui  set-*  ait  «h*  fossé  : c'est  dans  ce  château 
que  le  comte  Baudouin  fut  fait  prisonnier  pru- 
dant  la  amande  de  Simon  «k*  M nu  «fort. 

I.M  im  Plits  ST-CTif  (St-).  .R,  IM 
(Quen-y),  arr,  H à 44  h.  île  Figear,  rant.  e»E 
dr  SI4/ir.  Pop.  MO  h. 

Il  rut  liâti  sur  remplacement  d’nue  .-mciennr 
ville,  ntl  l'im  voit  eurorc  le»  trares  dr  p|ti*irur* 
ns»  et  «l'une  place  i»»«e/  «parime.  On  rrmar- 
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que  aux  m*  irons  les  tours  élevée»  dont  il  est 
parlé  à l’article  St -Ciré.  —Foire*  le  43  de  cha- 
que mois. 

LA I REXT-BOCHEFORT  (&(-),  *g.  IxAre 
( Fore*  ).  mt.  et  à 46  V.  dr  Montbrison  . faut, 
et  r»1  de  Boen.  Pop.  848  h. 

L ATR EXT -8CHJ8-COIBOX  (St-),  vg.  Ar- 
flèxhe  ( A iv lirais  ) , arr.  et  à lb  k.  de  Privas  , 
eant.  rt  53  de  Vilkneuve-de-Ilrrg.  Pop.  517  h. 

LAlRFNT-SLR-tiORRK  (St-).xg.  //.- 
Vienne  ( Poitou  ) , arr.,  0Hil  14  k.  de  Ko- 
chccliouart , cbef-4.  de  Caut.  Piq>.  1.305  h.  — 
Tissus  crôtaUbé. 

I. Al' 'RKNT-Sl’R-M  A.VtmtK  (St-),  «g.  /hr» 
Aogne  i Périgord),  arr.,  K et  à Ht  k.  de  Péri- 
gueiix  , caut.  de  St-Pierre-de-CIiiguar.  Pop. 
430  h. 

LATRF.XT-SI  R-MF.R  (St-),  vg.  CaleaJo* 

( Normandie'* , arr.  et  à 40  k.  de  Baveux,  cant. 
et  8 tic  Tréiiérw.  I*up.  311  II.  — Foire  le 
4 août. 

LA  T R EXT-8T  H-SF  V n F (St-),  xg.  te  mire 
(Poitou),  arr.  et  à 5t  k.  de  Hourlx m- Vendée , 
cant.  el  C*)  de  Mortagne-suis-Sèvre.  P.  1 .970  h. 
— Foire  le  44  déc. 

I.Al*  R FSH  FS  , Lg  Lot  ( Qucrcy  ),  arr.  et  à 
44  k.  de  Figeac,  cant.  de  U Tronqnièn»,  E de 
Mnurs.  Pnp.  1,055  h. 

LAl'RKT,  vg.  Hérault , conim.  de  Sautrv- 
rnrgiie,  J*  ’ de*  Mslrlln. 

l.Al’RKT,  sg.  Lamie  * (Gascogne),  arr.  el  à 
44  k.  de  St-Sever,  cant.  «le  Gratine,  E d*  \r- 
*an|.  Pop.  316  h. 

LACRKT-STK-GfejlE , vg.  Gers  ( Arma- 
gnac), arr.  ri  à 46  k.  de  Lcctunns , cant.  et  E 
de  Mauveun.  Pop.  413  h. 

l.Al'RI  (Int.  53*.  long.  43").  a On  trouve  re 
lieu  dans  la  Taille  th«sido»ietmi-,  sur  une  routa 
qui.  de  f.ngi/unum  des  Bat  mi  ou  de  Lcvdc, 
remonte  le  long  du  Rhin  , et  «•  m»d  • .Vurro- 
magn*  «mi  à Miniegnr.  la  distnnce  d‘un  lieu 
nommé  Xiger  Fallu * à Lauri  est  marquée  V, 
et  de  Lauri  a Fletione  XII.  la  position  de  XL 
ger  Fallu*  s'appuie  sur  rrlh*  d \4lMniana,  que 
l'on  retrouve  actuellement  mius  le  nom  d’ Al- 
len , et  dont  la  distance  de  Xiger  Fallut  est 
marquer  II.  Fletio,  qui  de  l'autre  part  renfer- 
me /jnnri,  cum's|MMid  à un  lien  connu  sous  k* 
nom  de  Yleuten.  A moi  pour  plarer  ixturi  il 
faut  mrsurrr  V II  en  partant  dé  la  position  d*  Al- 
fen,  et  XII  ru  partant  de  celle  de  t leuleii.  .Mais 
on  peut  recourir  à l’article  Fletio  pour  connaî- 
tre que  , dans  l'application  de  ce»  distance*  au 
Inral , c'est  la  mesure  du  mille  romain  «pii  *’y 
trouve  convenable.  D’An  ville,  \ntice  Ae  F an- 
cienne Gnu/et  p.  404. 

LAI’ RI  F . vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  et  à 
31  k.  «le  Sl-Flotir.  caut.  et  £3  de  Ma»*iar.  Pop. 
644  h. 

LATRIE  ( la) , vg.  Lot.  connu,  tk*  Relave, 
[3  dr  (astrlfranr. 

LACRlilRE.  lig  //.-/ ienne  (Limousin),  arr. 
et  à 36  k.  de  Limoge»,  chef-l.  de  cant.  Oirr. 
E de  Rare».  pop.  1.499  h.  - Tiatm  cris- 
tallisé. — Foire*  les  19  mai,  idée.,  mardi  avant  ; 
Pâques  et  Ir  49  de  chaque  mois. 

I.AVR1N,  'g.  J a ml  tue  (Provence),  arr.  et  | 
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à 40  k.  d’Àp*  , «mt.  «Rdr  Cadmet.  Pop. 
1,706  h.  Prés  de  ta  rive  droite  dr  la  Durance. 
- Foire  le  4 fév. 

LAl’ROTX,  vg.  Hrranh  (Languedoc;,  arr. . 
cant.,  E et  à 7 k.  de  Lodrve.  IHtp.  439  h. 

LAl’RS  (St-),  vg.  Deux+Sioro»  ( Poitou  ) , 
art.  et  à 48  k.  de  Niort , cant.  et  pj  dr  Cou- 
longe*.  Pop.  687  h. 

LAT88AC,  vg.  Aeetron,  eotnni.  d«-  Thé- 
roodds  , fr'  de  Mur-de-Banri. 

I.ATS80NXK  . vg.  Notoire  ( I„-ingucdor), 
arr.  el  à 18  k.  du  Puy,  cant.  et  E du  Monas- 
tirr.  Pop.  4,005  li. 

I.ATSSOT,  vg.  txA-*t-Garonne  ( Agémns). 
arr.  et  à 98  k.  de  Villenenve-sur-Lot , cant.  de 
Montllaoquin  , (S  de  Villeréal.  Pnp.  600  li. 

LATTARKT  (le),  vg.  H.-Alpet,  connu,  de 
VilInrs-d'Aréw  , £*3  de  Grave- en -Oisaot. 

Le  Lautarct  est  tni  des  plus  jolis  cols  qui 
rvislml  «bus  toute  l'étendue  de  b rliainr  des 
hautes  Alpes  : la  ricluw  de  se»  prairies  a été 
célébrée  «laus  la  Flore  du  Dauphiné,  de  M.  Vil- 
lars.  Au  pied  de  b montagne  s’élève  l'hospice 
dr  b Madeleine,  établi  pour  offrir  un  asile  aux 
voyageur*  que  la  Cnim  , Ir  froid,  les  neiges,  1rs 
a*  aburlirs  et  l’obiicnnlé  dan*  le»  raauv  ai»  lenqi» 
exposeraient  à jn-rir  sans  w-rour*.  De*  perches 
[dunes  «le  dislanre  «ni  distance  indiquent  la 
route  qui  y conduit  ; une  cioclie  qui  sonne  pen- 
«bnt  la  nuit  sert  à y ramener  « eux  qui  pour- 
ntkvit  s'égarer.  L'hospice  rapporte  annuelle- 
ment île  4 à 600  Ir.,  qu'on  distribue  aux  pau- 
vres du  Monestier,  apres  avoir  pourvu  à l'en- 
tretien «le  la  maison  et  «le*  Intiment»  d'exploi- 
tation : les  liaux  imposent  au  fermier  ( obliga- 
tion «le  «humer  gratuitement  aux  pauvre»  voya- 
geurs un  ]M>u  de  soupe  et  un  usile  À b grange 
ou  à l'rruric.  suivant  la  saison. 

LAtTEXBAtiR,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
rt  à 34  k.  de  Cxilinar,  caut.  et  fc'  de  Gnelmil- 
ler.  Pnp.  1,634  h. 

I.AVTKXBACII-ZEIX,  vg.  H. -Rhin  ( Al- 
sace), air.  et  à 37  k.  «le  Colmar,  cant.  «rt  C-3  dr 
(«ueimillrr.  Pop,  1,310  h. 

I.ATTKR  ( la  ),  rivière  qui  prend  sa  source 
à Ixuitrrhromi , «la»»  b Bavière  rliniane;  elle 
entre  sur  le  territoire  français  à >V  isscmlxmrg 
[R. -Rhin),  et  sr  jette  dans  le  Rhin,  uu-desflOtt» 
dr  XculMHirg  , après  uu  cours  d'env  iron  60  k. 
Crttc  rivière  est  Ilot  raide  de  YVifeeinboarg  à 
LauleHiourg  »ur  nue  étruduc  de  40,000  m. 

1.ATTERBOTRO  . jolie  et  forte  ville  , 

Rhin  ( AUare),  arr.  et  a 40 k.  dclYissembourg , 
clief-l.  de  nuit.  Ptaee  de  guerre  de  4* 

0.  W A 493  k.  dr  Paris  pour  b taxe  «1rs  let- 
tres. Pop.  4,459  k.  — Tmaxi*  d’alluviun*  mo- 
«lernes. 

Otte  ville  e*t  «bu»  mie  situation  rlev«re  , 
sur  la  Ixiilrr , pri*s  de  sou  confluent  axer  le 
Rhin.  Elle  pas«*e  pour  av«»ir  été  liâtie  sur  l'em- 
plaremeDt  d’un  fort  élevé  par  le»  Romain*. 
Le*  Français  «fétroisimit , dbns  Ir  xvu*  siècle, 
ses  fortilicalious  , qui  furent  rétxldie»  «L-iu»  le 
siècle  suivant,  le»  Autrichiens  s'rn  emparémik 
en  1744.  — Fabriqua  dr  polas*«'.  Rbuehiase- 
rie  dr  toile».  Fonder im.  Tuilerie»  «1  briquete- 
rie*.- - Foira  b semaine  avant  Pâques  (4  jours). 
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et  le*  semaine*  avant  la  Pmtecôtert  avant  Saint- 

GaH. 

LAUTEIU'FT.  vg.  Fotge i,  comn,  de  Lave- 
Une  , RI  de  Sl-Dié. 

■.ALTIERS,  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.  et  à 
23  k.  de  Muntmorillun,  cant.  et  23  de  Chauvi- 
gnv.  Pop.  167  h. 

LAl'TIGXAC , vg.  N. -Garonne  (Langue- 
doc), art.  et  à 25  k.  de  Muret , cant.  et  K de 
Rirumex.  Pop.  5 20  II. 

LAlTBEt:,  petite  vitle,  Tarn  (Languevlor), 
arr.,  (Set  à 14k.  de  Castres,  clid-l.  de  caut. 
Cure.  P.  3,46?  h.  — Tmuuiv  teitiairr  ainym. 

Cette  ville  , autrefois  capitale  d’une  vicomté 
d* Albigeois  , était  aneii-nuenirat  défendue  par 
un  château  dont  il  reste  à peine  quelque»  xrs- 
tiges. 

Les  armes  de  Lnutrec  sont  : parti  le  pre- 
mier J" argent  à un  laurier  arrache  Je  ùno- 
pie  ; le  deurième  de  gueule»  à une  tour  cré- 
nelée surmontée  Je  trois  tourillons  if  urgent  et 
posée  sur  une  montagne  Je  tiuople , 

Fabriques  de  grosses  draperie». — Commerce 
de  bestiaux. — Foires  le»  23  janv.,  24fév..  mai, 
nov,  . 30  juin ,2  août,  6 sept..  28  déc,,  ven- 
dredi avant  les  Rameaux  et  avant  Noël. 

LAt'TRKT,  vg.  Charente , connu,  de  Triac, 
CS  de  Jarnac. 

1.AITRKTTE . vg.  M.-Vienne.  mutin,  de 
Pagea*.  :•]  «le  Clin I tu. 

I.AWKAC,  vg.  Finittère.  mm.  «le  Croznu  . 
S d’Argnl. 

LU'VKIIGXAt  , vg.  Loire-tnf,  cnnint.  et 
E de  fiiKToiidc. 

LAt'VERXE,  vg.  Finistère,  comrn.  de  Plo- 
néour,  de  Pout-l'Alshc. 

LAVYIG.NEC , vg.  C iîtes’Jn-.\orJ . connu, 
et  E de  Painqwd. 

LAt  VIRAT,  vg.  Gi ronde , roram.  et  CS  de 
Contras, 

LAl’W,  vg.  l/.-fthiu  ( Alsace  ) , arr.  rt  à 
90  k.  de  Belfort , cant.  H Q de  Abuseraux. 
Pop.  532  h. 

LAI’WIX-PLAXWE.  vg.  AW  (Flandre), 
arr..  cant..  23  et  à 3 L.  de  Douai.  P.  523  li. 

■ — Il  était  autrefois  célébré  par  un  rnnitagr  qui 
était  le  luit  d’un  pHenuagr  trrs-fréquriilé. 

LAI  X-MOXTAt-D,  vg.  Drôme (Duuphiné), 
arr.  et  à 52  k.  de  Vyons , cant.  et  E3  de  Re- 
mus.it.  Pop.  9|  h. 

LAVZACH  , vg.  Morbihan  ( Bretagne),  arr. 
et  h 18  k.  de  Vannes  , caut.  de  Que»lriu|irrt , 
EJ  de  Miuillar.  Pop.  412  II. 

LA t: y. AS  (le),  vg.  Gant,  mmra.  «le  Pumpi- 
gaan.  23  de  St-Hippoly  tr. 

LAl'ZKRTE  , iMuzerta,  |etih'  ville.  Tarn- 
ef -Garonne  ( Languedoc  ) , arr.  et  à 23  k.  de 
Moissar  , chef-!,  de  caut.  Cure.  23.  A 61 1 k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3.444  h. 
— Tmui  tertiaire  moyen.  — Elle  est  bâtie 
Mir  une  hauteur,  près  de  la  petite  Hurgudnnne, 
d«n*  uu  territoire  fertile  en  grains , ru  vins  et 
en  fruits. 

PtTMs  du  luron  A.-P.  m Fmuir. 
Commerce  de  grains  . vin»  et  1 mit  «aux. 
Foires  les  27  janv.,  22  lév.,  mercredi  saint , 


17  mai.  juin,  oct.,  17  juillet,  26 août,  21  sept., 
3 nov.,  t et  32  déc. 

LACZERVII.I.E  , vg.  II. -Garonne  (Lan- 
guedoc ) , arr.  et  à 33  k.  de  Villdrandie-dc- 
Lauragais,  cant.  et  EJ  de  Lauta.  Pop.  190  h. 

LAl’ZKS , vg.  Ijo!  (Quercy),  arr.  et  à 22  k. 
de  Cnhnrs,  rlirf-l.  de  raut.,  Iiurcau  d'mregnf, 
h St-Géry.  Cure.  ® de  Pébcny.  Pop.  427  h. 
• — 'l'a*** iv  jurassique,  étage  moyen  du  système 
Oolitiquc. 

I.Al'ZET  ( le),  joli  bourg  , U. -Alpes  ( Pro- 
vence). arr.  et  à 25k.  de  Barrdounrtfr,  chef-!, 
de  caut.  Cure.  Gîte  d'étape.  E.  A 106  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pup.  913  h.  — 
Ttwui.v  crétacé  supérieur.  craie. 

Ce  Imurg  est  grand  , assez  lm-n  t»iii , près  de 
l’Oubay  e , et  formé  de  maisous  qui  entourent 
mie  vaste  place  carrée.  A peu  de  distance , sur 
une  bailleur  qui  cumulande  le  pays  . on  aper- 
çoit les  vestiges  d’un  vieux  château  fort , dé- 
truit vers  1 680.  Aiv-tle**oua  de  cette  côte  existe 
un  lac  île  forme  ovale  d'ruxirou  500  ni.  de  cir- 
conférence, dont  les  eaux  sont  Irrs-ahoiulaute» 
et  peuplées  de  superbes  carpes.  — Foires  les 
2 mai  rt  8 oct. 

I.A1TZET,  vg.  H. -Alpes,  cumin,  du  Monr- 
lier,  CS  de  Briançon. 

LACZL.V  , petite  ville,  Ijot-et-Garonne 
(Agéuais),  arr.  et  à 30  k.  de  Marmande,  cbef-J . 
de  caut.  Cure.  F3.  A 556  k.  de  Paru  puur  la 
taxe  des  lettrrs.  Pop.  1,349  h. — Tmvn  ler- 
tiairr  moyen. 

Autrefois  comté-pairie , diocèse  du  Mans , 
parlement  de  Paris,  intendance  de  Tours,  chef- 
liru  d'êItTtion,  gouvernement  particulier,  jvré- 
sidial  , justice  consulaire,  3 collégiales,  7 cou- 
vent». 

fatlr  ville  est  Initie  sur  une  éminence  , fer- 
mée de  murailles,  H pissédr  les  restes  d'un  an- 
cien cbiltMU  fort  appartenant  à 1a  famille  de 
llirtm.  Nom  pur  de  Cjiuiuout,  seignrur  de  Lan- 
çon dans  le  xiv*  ««vie,  se  distingua  |Mr  sa  fidé- 
lité À b France  et  par  sou  refus  de  se  soumet- 
tre «m  roi  d'Angleterre.  La  ville  était  alors  une 
baronnie;  elle  fut  érigée  en  comté  ru  1570»  et 
en  duché  eu  1699. 

On  remarquait  à Lruxiiii . auprès  de  la  cha- 
pelle du  château,  un  autel  v ut  if  eu  marbre, 
qui,  d'aliord  élevé  dam  le  temple  des  dieux  tu- 
télaires de  Bordeaux  , et  cusuitr  transporté  à 
Totuiriiu  , avait  disparu  de  celte  ville,  et  fut 
rvtrvMivé  dans  le  xvm*  siede  à Latuun.  Ce  mar- 
bre rst  précieux  pour  l'Iiisloire  du  Midi  ; il 
porte  une  iuscriptiun  que  l'on  a ainsi  expli- 
quée : Tutehr  AugutUr , lascivosos  Çantilius 
ex  rot o toius  datas  ex  décréta  Decurinorum, 
et  qui  établit  que  b ville  de  bordeaux  a joui 
sou»  les  empereurs  des  priv  lièges  accordés  aux 
colnuie»  romaines  , et  qu’dlr  avait  en  cotisé- 
queneedes  magistrats  particulier*.  — Foires  les 
25  janv.,  1«  mai,  4 août,  15  arpl.,  16  nov.  et 
sanmli  de  b mkarémr. 

LAVA  (le),  vg.  Doubs,  rotiim.  drGilley,  O 
de  PootaHirr, 

lAVALOl’RT,  vg.  Srinr-rt-Oite,  eomtn.  de 
Moisson.  (.C  de  bannière*. 

LAVAL  . vg.  Aisne  ( Picardie  ) , arr.  et  à 


10  k.  de  Laon,  caut.  d' Aiiiiy-lc-ChiL-au,  g de 
Chavignon.  Pop.  430  h. 

LAVAL,  vg.  Allier,  cotum.de  St-Somin , 
Ej  de  Monte!. 

LAVAL  , vg.  H.- Alpes,  ronim.  de  Coillac  , 
EJ  de  Mout-Daiiphin. 

LAVAL,  vg.  Aveyron,  como.  de  Mouta- 
gu«d,  g de  Cauiaiè*. 

LAVAL  , vg.  Aude,  connu,  de  Calirespiiie  , 
E de  Peyriac-Miüerv  ois. 

LAVAL  , vg.  Corrèze  (Limousin),  arr.  et  à 
45  k.  de  Tulle , cant.  de  Lapléuu  , EJ  d’Egle- 
tons.  Pop.  612  h. 

LAVAL,  vg.  Doubs  (Fraoclie-Conité),  arr. 
et  à 55  k.  de  Moultx-Uvanl,  caut.  rt2I  de  Rus- 
ses. Pcp.  188  b. 

LAVAL,  vg.  Gard  ( Languedoc  ) , arr.  et  à 
10  k.  d’Abis,  caut.  de  ÜI-M«rtin-dr-Valgal* 
S****-  K-  A 664  k.  de  Pan»  pour  b taxe  de* 
lettres.  Pop.  1 ,37 1 h. 

LAVAL  , vg.  Itère  ( Dauphiué  ),  arr.  et  à 
2G  k.  de  Grenoble , cant.  rt  £3  tb  Domine. 
Pop.  1 ,100  b.  — Foire  le  25  août. 

LAVAL,  vg.  J5f . -Loire  (Auvergne).  arr.,C3 
et  à 21  k.  de  Brioudc,  caut.  dr  b Cliiim-Dwu. 
Pop.  587  h. 

LAVAL,  vg.  Issl,  connu,  «le  Rcilhagurt,  L-I 
de  Pay  rar. 

LAVAL  , vg.  Marne  ( Champagne  ) , arr.. 
caut.  et  à 20  k.  de  Ste-Ménehmild,  0 de  Sui|»- 
pes.  I\>p.  235  h. 

LAVAL,  I.uvallum , l'allit  f ni  Jouis  , ville 
aiu  iemie  , d»ef-l.  de  prélecture  du  dcp.  de  b 
Moyenne  ( 2* arr.)  et  de  2 caut.  Trib.  de  T* 
inst.  et  de  comin.  Cliumbiv  de  cumin.  Société 
d’agric.  Collège  connu.  2 Cure».  K.  VZ.  Pop. 
17,348  h.  — l'auxta  de  trausithm  aiuyeti. 

Laval  parait  devoir  son  origine  n uu  antiqur 
ebâteau  ldli  dans  le  vin*  siècle  jmur  arrêter 
les  courses  des  Bretons.  Cette  forteresse  fut  dt-- 
truite  |iar  les  Danois  ou  |i«r  les  N'tu'inauds , et 
rebâtie  en  840  par  Guy  on,  Indsiitue  f»U  «le 
Guy-Valb,  comte  du  Maine.  Plusieurs  habita- 
tions s’ètaul  grxMipéeA  autour  du  château  for* 
mcrcul  eu  peu  de  teuqw  une  petite  v ille  , que 
Guy  ou  Gt  entourer  de  muraille»  et  de  tours. 
Au  xti*  siècle,  laival  devint  b rbel-lieu  d’une 
baruunic  , à laquelle  fut  attaché  le  surnom  de 
Guy  par  le  pape  Pascal  II , ver»  l'au  ! 101,  eu 
faveur  de  Guy  IV,  barou  de  Laval,  et  «le  ses 
descendants,  pour  les  service*  qu’il  avait  ren- 
dus à b chrétienté  daus  b terre  «tinte , sous 
Godefroy  dr  Bouillon  ; privilège  qui  fut  cuidîr- 
mé  par  lettres  patentes  «lu  roi  de  France  Phi- 
lippe I*'.  Sous  Charles  \ II,  cette  baronnie  de- 
vint un  comté , «pii  fut  érigé  en  duché  par 
Lotus  XI  en  1481.  Dan»  le  u*  siècle.  Laval 
était  une  ville  inqiortaDlr  ; l'Anglais  Tulltnl  b 
prit  en  I486,  avais  die.  fut  reprise par  les  Fran- 
çais l'année  suivante. 

CV»t  «bn«  le»  environs  dr  Laval  «pi'a  pris 
naissance  b chouannerie  : quatre  vilbgeuiv, 
les  frère*  Chouan,  eu  fuient  le»  créateurs  et  le» 
premiers  chefs.  — Le*  environ»  «le  Ijival  ont 
été  le  théâtre  d'une  liatailb-  sanglante  ru  oc- 
tobre 1793.  Les  républicains  iqinj«i» émit  «lire 
perte  immense  en  homme»,  et  ai  tille- 
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vie;  quinze  mille  «l'entre  eux,  qui  % étaicut  ré- 
ftifpr*  tlemère  le*  mur»  d'Angers,  purent  à 
peine  achever  «1e  se  rénegaoiMV  dan*  l'espace 
de  douze  jour*.  Le  général  IVcheile  ne  put 
Mini  vie  à <«*  graml  désastre  . eu  huile  aux  in- 
sultes «le  «es  propres  uikiati,  H aux  mnum 
d*  Merlin  «le  Thkmvilh:,  il  mourut  peu  apres 
à Naiite*  de  houle  et  «h-  d<*uleur.  Il  avait  ob- 
tenu, quelque  temps  avant  crllr  malheureuse  af- 
faire, trot*  brillant»1*  virtoire*  sur  les  Vmdewu, 
mais  la  défaite  de  Laival  le*  avait  «•Ifarèes. 

Les  arme»  de  Laval  vont  : de  gueules  au 
Uopard.  grimpant  »f or. 

Laval  est  une  ville  Idtie  dans  une  situation 
pittorrs4|ue,  «ur  la  pente  d'un  coteau  au  pied 
duquel  coule  la  Mayenne.  Ou  y arrive,  du  côté 
de  la  ville  de  «T  nom  . par  un  l**au  faubourg 
qui  forme,  eu  population  rt  en  étendue . envi- 
ron un  lier»  «le  la  ville,  avec  laquelle  il  eom- 
mtmiqne  |iar  un  beau  jxmt  en  pirrrr  de  taille. 
Au  pied  de  l'amphithéâtre , dont  la  ville oetii|ie 
le  rentre,  coule  la  Mayenne  , bordé*  «lr*  ilcuv 
côtés  par  des  maison*  irrégulièrement  bâties, 
le*  unes  eu  saillie,  les  autrrs  en  retraite  : qu«l- 
ques  terrasse*,  quelque*  petit*  jardins,  quel- 
que* luHi«|Uct*  d'arbre»  et  «pielque»  tapis  de 
verdure,  s'entremêlent  à res  habitation*,  et 
fournirent  à former  deux  rive»  extrêmement 
roofuM1» , qui  ne  mu*  agréables  que  par  leur 
variété,  mai»  Min  pour  la  peinture:  aussi  ee 
point  de  vue  a-t-il  été  souvent  dessiné.  8<MM  le 
pont,  la  rivière  l’ïkml  en  nappe:  plus  haut  et 
plus  lias,  elle  >e  précipité  tout  entière  m cascade 
par  de»  chauaaée*  «le  moulins,  dont  l'inégale 
structure  réjxaid  à l'inrgnlilé  de»  deux  rive»  de 
la  Mavenne.  Le»  méandres  que  dérrit  <*rt!e  ri- 
vière sont  interrompu*.  à gaurhe.  fuir  l’église 
gothique  d’Avniirre».  dont  le  clnrhrr  py ronii- 
dal  couronne  heumisenient  la  perspective  ; à 
droite,  U «ne  est  liomér  |«r  le  monticule  pitto- 
resque de  Bel -Air,  sur  lequel  s'élève  une  char- 
mante habita  lion.  bâtir  dans  une  situation  de» 
plus  délicieuses  : «on  enclos  embraie  a la  fois 
le  sommet  et  le  pied,  le  flanc  et  le»  escarpe- 
ment» «le  la  rolline  : le  plateau  est  ocrupé  par 
U maison  et  se*  jardins,  par  de*  planlatiom  et 
de»  allée»  : 1*  lu»  P*r  d'autre»  allée*  et  par  nu 
vaste  tapi»  de  prairie»  qui  s'étendent  le  long  «le 
la  rivière,  et  qui  se  développeot  en  tou*  sens 

milieu  de»  rocher»,  de»  mousse»,  de»  grottes 
•t  de»  fontaine*,  en  un  mot  de  tout  ce  que  la 
nature  a «le  plus  frau  et  «le  plus  romantique. 
Après  le  jardin  de  Bel-Air.  le*  étranger»  voient 
aver  intérêt  feux  de  la  Prrroc , dont  U*  ter- 
rasse» fixent  agréablement  les  regard»  lorsqu'on 
passe  sur  h*  pont. 

I.j  ville  est  ceinte  d'un  cordon  de  muraille» 
fortifiai  donl  qu-lqnf-  [««*«  a»«  I”» 

Fil.  «I  n*ncr«lmi.i>l  ml  Ulœ,  H 

w pn-nl'  qu'un  nil,M«iu|l  de  .teille,  uui- 
«qarée,  per  dem  rue,  hum  nunr, 
qn'ew.rpê**,.  l'rmlM  que  tnrtuewe». 

l ue  de  ce,  rue,  •*  prokmqe  «««  de,  m.iwui 
,nd1«»;  une  ,ulte . .-*»le<»enl  cou.erte,  e»t 
pere*e  en  plerie  . et  l'on  ne  peut  rien  »rar  de 
plu,  trille  et  de  plu.  uulprope,  que  cette  MU- 
pdi^e  rue.  te  rue  qui  ,'ott.ie  en-è-.i,  du 


LAVAL. 


pool  gravit  directement  et  si  rapidement  ta 
colline  , qu'on  1a  croirait  inaccessible  aux  voi- 
ture», si  l'on  ne  voyait  rouler  sur  sou  pave  de 
marbre  des  «harroLs  traînés  à pu  IcuU  par 
«le»  chevaux  et  des  Isruli  ; une  rue  large , bien 
Idlie  et  d'un  acre*  lienuroup  plus  facile,  con- 
duit «le  la  partie  haute  «le  la  ville  «faux  le  fau- 
bourg de  Bretagne.  La  plupart  de»  mai  ton»  qui 
bordent  cr*  rues  tout  construite»  en  buis  et 
remarquable*  par  leur  auckauietr  ; il  «ai  est 
qui  n'ont  {va*  muni*  de  six  à sept  cents  ans 
d'existence,  et  qui  ne  sont  point  «meure  dégra- 
dns  : db-f  « toi meut  les  curieux  et  les  vova- 
gmr»  par  le*  {«outre»  «l'une  longueur  et  d'uue 
giivvH-ur  peu  commune*  que  l'ou  y remarque. 
La  tradition  veut  que  ers  poutres  proviennent 
de*  chêne»  que  l'uu  a abattus  »ur  la  place  même 
«ni  1(4  nuiivuiv  sont  «ututmil»  ; ee  qui  parait 
d'autant  plu»  probable,  que  l'on  concevrait 
JiÜiciIrnMul  cumroeut  ou  aurait  pu  transporter 
d'un  lieu  plu*  éloigné  ces  énorme»  nnun  «le 
bais. 

Au  milieu  du  trislr  grimpe  de  bélimeuts  qui 
composent  la  ville  s'élève  sur  le  bord  «le  la 
Maycnur  un  «■nonne  rt  antique  château , sur- 
muuiè  d’une  haute  tour  ronde  qui  ni  forme  le 
«loiijon.  Crlte  ancienne  «leim-ure.  d'abord  de» 
due»  «le  Iav  al , ensuite  de»  duc.»  de  la  Tri- 
usovulle,  «4  aujourd'hui  celle  des  «le  tenus,  uvé- 
nte  d être  visitée  miéneurriurui  : on  y voit 
u uc  graiule  cour  servant  de  préau,  de  vastes 
piétt*»  rouvert  ira  en  cac:hoU,  une  chapelle  mni- 
ter raine,  une  tour  remarquable  par  u magm- 
lique  charpente,  «H  uue  immense  salle  «fui  était 
destinée  aux  délibéraüous  «le*  vasaoux  , quand 
il  plaisait  au  scsgueur  suzerain  de  les  convo- 
quer. — ■ A colt  de  celte  am -imite  dr meure 
léudalc  s'élève  uu  édifice-  d'une  coaslructiou 
{du*  récente  et  d'uu  uu-sllrur  effet  ; c'était  la 
galerie  du  château,  qui  a été  convertie  en  palais 
de  justice.  Cet  ùliliiv  |*ré*enle  une  jolie  cour 
plantée  d'arbres,  et  une  cliaruiaule  façailr,  dont 
l'archikrliire  et  le»  wulpturcs  sont  «le  l'époque 
de  la  m Ml*  sauce  ; l'inlct  leur  «dire  d’assrz  belles 
salle»  d'audience  d'uu  l’uu  jouit  d'uue  f«irt 
lielle  vue. 

L'égluc  de  la  Trinité , que  l'on  croit  avoir 
été  cuustrutte  sur  l'empUccinrut  d'uu  temple 
de  Jupiter,  offre  plusieurs  détails  d'ardutoc- 
lurr  gothique  qui  méritent  d être  remarques. 
Celle  «le»  Corde  ber*  rst  plus  intéressante  , par 
sa  vtMlIr  eu  but  entieremenl  petole  , ainsi  «pie 
par  se»  ticnte-si.v  colonne»  en  marbre  rouge  et 
eu  marbre  noir,  dont  douce , plus  grandes  «pie 
les  autres,  décorent  U‘  maître  autel.  L’église  dr 
St-Ycuérand  se  distingue  par  un  portail  qui 
offrr  l'association  bizarre  d'un  liaut  et  assez 
majestueux  {lortique  moderne,  reposant  sur 
de*  mqiosie*  rt  des  jambage*  gothique».  L'egtise 
d'Avcmcre*  n'appartient  pas  à la  ville  ; les 
maisons  «pii  l'entourent  forment  une  commune 
séparée , quoique  leur  proximité  semble  en 
faire  un  faubourg  ; elle  a été  hàtie  en  1040. 

On  remarque  encore  à Laval  lieux  hospice» 
fort  bien  tenus,  dont  la  fondation  primitive  pa- 
rait mnoutrr  à Tau  900  ou  924  : la  biblio- 
tbeque  puhhipir  , renfermant  10.000  vol.  ; 
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uue  lielle  et  vaste  halle  aux  loties  , le  col- 
lège, etc. , etc. 

Biographie.  Patrie  «les  savants  médecins 

(,HLL . Bigot  et  Diiul  Tuim. 

Du  mallicmaUcien  Dan»  Rivauvr  ne  f'ut- 
axaca. 

De  l'oratoritn  Jeux*  Loriot,  auteur  de  ser- 
mons estimés. 

Du  colooel  Boonar,  membre  «Je  la  chambre 
des  représentants. 

De  l'auteur  dramatique  Dcniuia». 
Iiuobtru.  Laval  a de»  fabriques  impor- 
tantes «le  toiles,  qui  sont  une  source  de  pros- 
périté pour  le  pays.  L'origine  «le  nette  industrie 
est  due  à un  dns  aurinns  vcigtwnir*  de  celte 
ville , qui , ayant  épousé  Beatrix  de  Flandre, 
attira  «les  ouvriers  flamands  à Laval . et  ses 
vassaux  apprirent  d'eux  la  falirication  de»  toi- 
le». qu'ils  ont  beaucoup  periectiounée  depuis. 
La  halle  aux  toiles  reçoit  tous  le»  samedis  1rs 
produits  de»  diver»  fabricants , soit  de  la  ville  , 
•oit  de  la  campagne.  Le  fil  est  aussi  un  objet 
considérable  de  coiumerve  ; il  se  vend  à la 
même  halle,  et  il  se  fait  souvent  dans  certain» 
marché*  pour  plu»  de  50,000  lr.  d'affaires, 
tant  en  fil  «{u'en  tuiles. 

Fa/triifues  considérai d«*S  «le  toiles  dites  «le 
Laval,  dr  fila  rt  «-haines  de  lin,  de  coIicxjU, 
linge  de  table  , basin» , siamoise» , mouchoirs , 
«famines,  serge»,  flanelles,  savon  vert.  Nom- 
breuse» bianchisscrirs  de  toiles.  Tannerie*  et 
lemlurcrie». 

Commerce  de  graine  dr  trefle,  vins,  eaux- 
de-vie,  bis  et  «'lutines  «le  lin,  bois,  fer,  marbre. 

— Marrbé*  con*idèrahlrs  pour  le*  toile»  irxis 
les  unudis.  — Kntrepàt  du  comnu*rce  de  fil 
d<*  Un  fabriqué  dans  les  canton*  environnants. 

— Foires  les  9 sept.  (8  jours),  3 nov .,  ourdi 
après  la  ini-roréine,  avant  St -J eau,  dernier 
mercredi  d'avril,  et  1**  sanuxli  de  rluque 
mots. 

A 74  V.  N.  d’Angers,  136  k.  N.-E.  de  Nan- 
tes, 73  k.  E.  de  Renne»,  283  k.  S.-O.  «le. Paris, 
long.  O.  3’  6'  38  ",  lat.  48"  4"  14". 

L'arroiwlisvcment  de  laivnl  est  composé  de 
9 cantons  : Argent  ré  , Chailland , Evron,  La- 
val E.  , Laval  O,,  Loimn  , Meslay,  MonUurs, 
Stc-Suzaunc.  , 

Bibliographie.  * Recherches  historiques  sur 
la  ri  lie  et  txrmtè  de  Local , par  M.  Ci.  T. 
D.  B.  E.  D,  (Nquv.  recherche»  sur  la 
France,  in-12,  1766,  1. 1".  p.  401-434). 

IH  mxui*  - De  v iu  jkrv  . Essais  historiques  sur 
la  ville  et  te  par s de  Laval,  m-8.  1844. 
Skottèrr  (tu  u).  Rapport  sur  tes  monuments 
de  Laval  (Bull,  de  M.  de  Gaumont . t.  rv, 
p.  306% 

* Mémoires  ricle.ua tti,fues  concernant  la  tille 
de  Laral , m-H.  184t. 

* Motive  sur  le  monument  élevé  à la  me  mare 
tf  Ambroise  Paré  en  la  toile  de  Laval , 
m-8.  1840. 

LAVAL,  vg.  AV ine-et- Marne  (Brie),  arr.  H 
à 32  k.  de  Fontainebleau,  caut.  et  S)  de  Moo- 
tereau.  Pop.  381  b. 

LAVAI.,  vg.  Tarn,  «mm.  de  Puioelcy,  SJ 
da  Gaitiae. 
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LAVAL,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr.  et  i 
15  k.  d’Epinal.  eant.  H [>;  de  Bruyères.  Pop. 

4«4h. 

LA  VA  LA  DR  , vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 43  k.  de  Bergerac,  eant.  tiHde 
Monpaner.  Pop.  229  h. 

LA  VAL  A DK.  vg.  Lot-etAîarom ie,  conun. 
de  St-Martin-de-Villcréal , C3  de  Villeréal/ 

LAVAL-ATGEH  , vg.  Lozère  (Languedoc), 
arr.  et  à 43  k.  de  Mende,  eant.  et  M de  Grau* 
drieu.  Pop.  300  h. 

LAVaL  D AIX  , Tg.  Drxime  (Dauphiné), 
arr.,  tant.,  R et  à 6 k.  de  Die.  Pop.  193  h. 

LAVAL-D'Al'HKLLK  , Tg.  drdt  .hr  (Lan- 
guedoc), arr.  e»  à 33  k.  de  Largentière.  cant. 
de  St-Ehcnnc-de-Lugdarè*  . 53  de  Langogne. 
Pop.  331  h. 

LAYALDEXS.  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr. 
et  à 40  k.  de  Grenoble,  cant.  d'Entrnigue* , £3 
de  ia  Mure.  Pop.  633  h. 

LAVAL-DU-TARX,  Tg.  Lozère  (Langue- 
doc), arr.  et  à 30  k.  de  MarvejoU,  eant.  et  53 
de  k (juMjurçue.  Pop.  404  b. 

LAVALLEE.  V.  Vsixâ*  (la). 

LAVALLET,  vg.  H .-Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  à 17  k.  de  T oulouse,  caut.  de  Vcrieil, 
E de  Montaalnie.  Pop.  335  li.  — Foires  k» 
35  mars,  14  août  et  8 aept. 

LA  VALETTE , vg.  Ardèche,  connu,  de 
Burwt,  >2  de  Montpezal. 

LAVALETTE,  vg,  Hérault  (Languedoc 
arr.,  23  et  à 8 k.  de  Lodevc,  cant.  de  Luius. 
Pop.  355  I. 

LAVALLETTE  . Tg.  Ille-et-Vilaine  (Bre- 
tagne), arr.,  E et  à 20  k.  de  Vitré,  cant.  de 
Chàtraubourg.  Pop.  300  h. 

I.AVAL-MARTIX.  Tg.  Seine-et-Oise,  com . 
de  StNrna U Brétèchc,  S de  St -Germain -cu- 
Laxc. 

LAVAL-MOREXf.Y,  >g.  Ardennes  (Cham- 
pagne/, arr.,  eant,  et  à 12  k.  de  H oc  roi,  gg  de 
H.mliei  t-Foutaiw.  Pop.  537  h. 

LAV AI.-RtMjt'F.t  K7.ILRK  , Tg.  Aveyron 
(Rouergue).  arr.  et  à 40  k.  Je  St-AITriqin-, 
cant.  et  E de  St-Serniu.  Pop.  1,656  h.  — 
Foires  les  25  juin  et  4 nov. 

LAVAI-ST-ROMAX,  Tg.  Gard  (Langue- 
doc), arr.  et  à 33  k.  d’L'xès,  cant.  et  E de 
Pont-St-Esprit.  Pop.  308  h. 

LAVAL4H7R-T01TRBE,  'g.  Marne  (Cham- 
pagne), arr..  cant.,  E et  à 20  k.  de  Ste-Me- 
nrhnuld.  Pop.  235  b . 

LAYAXOA,  Tg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.,  cant.  et  à 22  k.  de  St-Gaude,  E de  Dor- 
tan.  Pop.  241  h. 

LAYANAKDT,  vg.  Jura,  cumin,  de  Ln- 
vaiw,  53  d’Orcliampa . 

LAVAXXKS,  vg.  A/arne  (Champagne),  arr. 
et  à 13  k.  de  Reims,  nuit,  de  Bourgogne,  E 
«TfvIe-sur-Suippc.  Pop.  9t8  h.  Il  est  bâti 
eu  amphithéâtre  sur  le  penchant  d'un  coteau 
au  sommet  duquel  s'élève  l'église  paroissiale, 
s »|r  et  ancien  édifice  flanqué  d'une  grosse  tour 
carrée  a chacune  de  scs  extrémités.  les  con- 
tre-fnrt»  et  les  arcs-boutants  de  celle  église  sont 
d'une  solidité  exagérée  ; la  voûte  de  la  nef, 
«•levée  et  hardie,  (tarait  avoir  été  peinte  à fres- 


que, O village  était  autrefois  entouré  de  rem- 
parts et  de  fossés  qui  existent  encore  en  partie. 

Fabriques  d'étoffes  de  lame,  qui  occupent 
environ  200  métiers.  Filature  de  laine  pour  les 
fabriques  de  Reims. 

LA  VANS,  v g.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 14  k.  de  Dole,  eant.  de  Hoche  fort,  E 
d'Orrhamps.  Pop.  510  b. 

LAV AXS-LKN-LOt 'V1FRFS  , Vg.  Jttra 
(Franche-Comté),  arr.,  cant.,  Q3  at  à 8 k.  de 
St-Gaude.  Pop.  628  b. 

LAV AXS-yLTNüKY , vg.  Douks  (Franche- 
Comté).  arr.  et  à 22  k.  de  Besançon,  mit.  et 
EdeQiiingey.  Pop.  224  h. 

LAV  AXS  - SUR  • VALOV8B  , vg.  Jura 
(Franche-Comté),  arr.  et  à 40  k.  de  Loua-le- 
Saunier,  caut.  et  E d'Arinthod.  Pop.  400  b. 

LAVAXR-Vl'ILLEEAXS,  vg.  Doubs { Fran- 
che-Comté), arr.  et  à 28  k.  de  Besançon,  cant. 
et  O d'Onians.  Pop.  344  b. 

LA V AtM- ERFXSK . vg.  Aune  (Picardie), 
arr.  et  à 25  k.  de  Vcrvins,  caut.  de  Guise,  03 
d'Ktreux.  Pop.  842  b. 

LAVARDAC,  petite  ville,  Lot-et-Garonne 
(Londoniens),  arr.,  bureau  d’euragist.  et  à 7 k. 
«le  Nérac,  cbef-l.  de  cant.  Cure.  E-  A 646  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre».  Pop.  1,738  k. 
— Tuu»  tertiaire  moyen. 

Elle  est  située  sur  la  Baise,  qui  y e*t  navi- 
gable. — Fabriques  de  Itoucbou*  de  liège.  — 
Commerce  de  farines.  - - Fabrique  considéra  - 
Lie  d'eau -d«*-vie  (au  Pont  de  Bon  le»).  — Foires 
le*  17  jam.,  10  niai  et  0 août. 

LAVARDEXS,  petite  ville*,  Gers  (Arma- 
gnac), arr.,  £3  et  à 15  k.  d'Auch,  cant.  de  ’ 
Jégun.  Pop.  1.117  h.  — Al  k.  de  cette  ville 
on  trouve  une  source  d'eau  thermale  dont  on 
fait  peu  d'usage  ; elle  est  désignée  dan*  le  pays 
sous  le  nom  de  Fontaine  chaude.  — Foires  le 
1”  lundi  de  jan*.,  fév.,  mars,  juillet,  sept.  , 
nov.,  2*  lundi  de  mai  et  3*  lundi  d’anûi. 
Bibliographie.  Cumul».  Observations  sur 
Us  eaux  minérales  de  Laeardeas  , pet.  in-8. 
Lacoste.  Dissertations  sur  les  eaux  de  Ixtear- 
dens,  in-8.... 

LAVARDIX,  Lavarzinum  , iig  Ixsir-et- 
Cher  (Biaisais),  arr.  de  Vendôme,  cant.  et  C3 
de  Montoire.  Pop.  534  b.  — Il  est  situé  dans 
un  pays  fertile  et  bien  cultivé,  à pru  de  dis- 
tance tir  la  rixe  gauche  du  Loir,  cl  dominé  par 
un  coteau  sur  le  penchant  duquel  s'élèvent  le* 
ruine*  de  la  tour  antique  de  Laxnnlin,  dénia n- 
Idée  par  ordre  de  Henri  IV,  en  même  temps 
que  le  château  de  Vendôme.  Ijp*  grandes  ruine* 
de  relie  tour,  les  profond*  ravins  et  le*  préci- 
pice* affreux  qui  eu  défendent  l'approche,  of- 
frent un  coup  d’aàl  imposant.  — Fabriques  de 
lionnetene.  Blanchisserie  de  toile*. 
Bibliographie.  * I.n  Défaite  des  troupes  de 
Lavardin , ensemble  la  prise  et  i celui  , et 
prise  du  comt*  de  Soissons,  par  M.  le  due 
de  Mercirur,  etc.,  in-8,  1589. 

LAVARDIX,  vg.  Sarthe  (Maine),  arr.  et  â 
5 k.  du  Man*,  caut.  et  M de  (xmlie.  P.  603  h. 

Ou  y voit  les  ruines  intéfTH»atitr*  d’un  châ- 
teau qui  vrrvit  de  retraite  à Charles  Vil,  lors 
du  siège  du  Mau*  par  le*  Anglais.  Ifne  ancienne 


tradition  veut  que  ce  roi  ait  fait  creuser  dan» 
le  roc,  aux  environs  du  château,  des  raves 
d’mir  forme  singulière,  destinée*  à mettre  ea 
sûreté  les  tilles  d'honneur  : oes  caves  portent 
encore  aujourd'hui  le  nom  de  caves  dos  Vier- 
ges. Une  tour  carrée,  d’une  élévation  remar- 
quable, est  encore  debout  an  point  culminant  de 
la  côte  : elle  est  du  né  siede.  Lu  souterrain, 
creusé  au  xni*  siècle , faisait , dit-on  . commu- 
niquer le  château  «b*  lavardin  â celui  de  Mou- 
toinr  ; il  n’en  reste  plu*  «pie  de*  vestige*.  — 
L’église,  située  au  pied  du  château,  parait  re- 
monter au  xm*  siècle  ; le  côté  septentrional 
paraît  avoir  été  construit  avec  des  pierres 
sculptées  et  aujourd'hui  très-frustes,  provenant 
d'un  ancien  édifice.  Dans  le  doclier.  au  pre- 
mier étage,  est  une  chapelle  voûtée  dont  l’au- 
tel est  sous  une  arcade  au  fond  de  laquelle  M 
voit  les  restes  bien  distincts  d'une  fresque. 

LAVARK,  vg.  Sarthe  (Maine),  arr.  et  i 10 

k.  de  Sl-Calais,  cant.  et  2;  de  Vibra**:.  Pop. 

l, 233  b. 

LAV  1RS.  vg.  itère  (Dauphiné),  arr.  et  à 
45  k.  de  Grenoble,  cant.  et  E de  Mens.  Pop. 
364  h. 

LA  V ASTRIE , bg T «fa/ (Auvergne),  arr.. 
caut.,  B et  à 13  k.  «le  M-Fhwr.  Pop.  740  h. 

LA  V ATA  Y,  Tg.  Ain,  conun.  et  Zs9«le  Cens, 
vy. 

LAV  ATtMvGIO,  vg.  Corie,  arr.,  R et  â 
12  k.  de  Calxi,  cant.  d'Algajtda.  pop,  406  h 

LAVAI’,  vg.  Aube  (Champagne) , arr.. 
caut.,  ®et  i 3 k.  «le  Times,  Pop,  311  b. 

LAVAI! , vg.  ixHre-lnf.  (Bretagne),  arr.. 
cant.,  O et  â 6 k.  de  Saxenay.  Pop.  808  h. — 
Foire  le  25  imlt. 

LAVAI’,  Tg.  Yonne  (Champagne',  arr.  «t  i 
55  k.  «le  Joigny , caut.  et  £5J  de  St-Fargeau. 
Pop.  876  h. 

LAVAI  NT  PIERRE  (le),  xg.  Ardennes, 
conun.  d'Autrerniirt,  de  Mouzou. 

LÀ  Y AtTHF.RIH , xg.  Indre  - et  - Loire  , 
romin.  de  Rivière,  de  Ciiinnn. 

LAVAI*1>-MOXJ4»('RDE,  xg.  H, -Vienne, 
conun.  de  Folles  PR  de  Moulcrolle*. 

LAV  A UDI  EU,  xg.  It.-txùre  (Auvergne), 
arr.,  cant.,  E à 7 k.  de  Brioude.  Pop. 
771  h.  f 

LAV AITGITTOX  , xg.  H. -Vienne,  ronua. 
des  Salles,  M de  Roehrchcwiart. 

l.A  VA  VH  , vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 41  k.  de  Sarlat,  eant.  île  Yillefranebe-de- 
Belxês,  (5î  ‘b*  Monpaxicr.  Pop.  425  b. 

LAVAl’K,  Vaurium,  Vanrum.  ville  on- 
ciniiM*.  Tarn  (Lanpi«vioc).  ehef-l.  de*o«is-pré- 
fert.  (4*  arr.)  et  d'un  en  ni.  Trib.  de  1r*  ms- 
lancr.  Soeictc  d'agriculture.  College  commu- 
nal. Cure.  Y3T.  A 395  k.  de  Paris  |»ur  la 
taxe  de»  lettres.  Pop.  7,122  h.  — Traasi* 
d'alltivion*  modernes. 

Lavaur,  qui  dejNiis  fut  élevé  au  rang  de 
ville  épiscopale  , u'cüiit  en  1211  qu'un  fort 
château  appartenant  a une  veuve  nommée  Gui- 
rende,  que  son  frire  Aimerv  de  Moutréal  était 
venu  joindre  avec  quatre-*  iugts  chevalier  * , 
apres  avoir  été  dépouillé  par  les  croisés  de  se» 
propres  fief*.  Aimcry  et  f.uiraude,  ainsi  que 
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plusieurs  de  leur»  défenseur»,  professaient  b 
réforme  des  Albigeois  ; iU  avaient  ouvert  «Uns 
leurs  murs  un  asile  aux  malheureux  réformés, 
qu'on  persécutait  dans  le  renie  de  U province, 
en  sorte  qu’on  regardait  leur  forteresse,  qui 
était  bien  munie  de  vivras,  entourée  d'épaisse» 
murailles  et  ceinte  de  fossé*  profond»,  comme 
un  des  sièges  principaux  de  l'hérésie. 

Le  fanatique  Kouquet,  évêque  de  Toulouse, 
avant  persuadé  à une  partie  des  habitant*  de 
cette  ville  que  leur  mélange  avec  le*  hérétiques 
1rs  rendait  un  objet  d'horreur  pour  b chré- 
tiens, le*  enrôla  daus  une  société  qu’ou  nomma 
b Compagnie  blanche,  qui  s’engageait  par 
serment  à détruire  les  hérétique»  |»r  le  fer  et 
par  le  feu  ; cinq  mille  de  cr*  fanatique*  furent 
esivovés  au  siège  de  Lavaur,  le  3 mai  1911, 
Simon  de  Montfort  avant  jugé  b brrche  prati- 
cable, le*  croisé*  *e  préparèrent  |Niur  l'assaut  ; 
le*  évêques,  l'abbé  de  b Gourdieu,  qui  exer- 
çait le*  fonction*  rie  vice-légat,  et  tou*  h-*  prê- 
tres revêtus  de  leur*  habits  pontificaux,  *e  li- 
vrant » la  joie  de  voir  ciMiiniencer  le  ramage, 
entonnrrrtit  t hymne  Vent,  Creator  ; le*  che- 
valiers se  précipitèrent  sur  b brrche,  la  réais- 
lancc  devint  impnvôblc,  et  Simon  de  Mnntlort 
n’eut  pas  d'autre  soiu  que  d'empôrber  les  crui- 
*é*  de  faire  iiiuiii  Misse  sur  les  habitants  de 
Lavaur,  et  de  le*  exhorter  à fairr  des  prison- 
niers, pour  ut-  piuut  priver  le*  prêtres  du  Dieu 
vivant  de*  joie*  qui  leur  étaient  promise*. 

« Bientôt,  dit  le  moine  de  Vaux-Ceniay , ou 
entraîne  hor»  du  château  Aimcrv,  seigneur  de 
Montréal,  et  d'autre*  chevalier*  jusqu'au  nom- 
bre de  quatre-vingt*.  lar  noble  comte  ordonna 
aussitôt  qu'ou  les  suspendit  tuus’à  de*  jiolcuccs  : 
mais  de*  quWimery , qui  était  le  plus  grand 
d’entre  eux,  eut  été  jitikIu,  le*  poteure»  touillè- 
rent ; car,  dan*  la  grande  bâte  où  Tou  était,  ou 
ne  le*  avait  |u*  suflisamnimt  fixée*  en  terre.  1 jr. 
comte,  vos  au!  que  cela  mt rainerait  un  grand 
iclard,  ordonna  qu’on  ‘‘gorgeât  les  autre*  ; et 
1rs  pèlerin»,  recevant  cet  ordre  avec  la  plu* 
grande  avidité,  1rs  eurent  bientôt  tous  rausxa- 
er»  en  ce  métiie  lieu.  La  dame  du  château, 
qui  était  urur  d’Aimrrv  et  hérétique  exécra  - 
Me.  fut,  par  l'ordre  du  comte,  jetée  dans  un 
puits  que  l'ou  combla  «h*  pierre*  ; ensuite  nos 
pèlerins  rasseinblrrcnt  le*  iunombraMr*  hcré- 
tM|iics  que  couteuait  le  château,  et  tes  brûlè- 
rent t'ij*  avec  une  jute  extrême  (I).  • 

1 je*  «rrnei  de  Lavaur  sont  : tfor  à un 
château  crénelé  c/e  gueules  somme  r/e  inns 
(ours  de  même  et  adossé  sur  une  antre  de 
solde  poser  en  pal. 

Cette  ville  fut  érigée  en  évêché  en  1317. 
Elle  e*t  liâtie  dan*  une  contrée  fertile,  sur  la 
rive  gauche  de  l’Aguut,  que  l'o*  y passe  sur 
un  pont  tres-hardi  de  48  ni.  73  c.  d’ouver- 
ture, rt  de  17  in.  45  c.  de  hauteur.  On  y trouve 
une  petite  bibliothèque  publique,  renfermant 
environ  4,000  volumes. 

|*DC«T*M,  fabriques  d 'étoiles  de  soie  pour 
Meubles,  dr  serges,  Mirai*,  houueterie.  Filature 
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de  colon  et  de  soie.  Teintureries.  Edncatiou  eu 
grand  des  ver*  à *oic.  — Foires  les  4 fév..  Il 
jours  apres  St-Marc.  jeudi  apres  St -Jean,  9 
sept. , mardi  avant  la  Toussaint  et  mardi  avant 
Noël. 

L'arrondissement  de  Lavaur  est  composé  de 
5 cant.  : Coq-TouUa,  Lraulhet,  Lavaur,  St- 
Paul,  Puybmreus. 

LAVAI' HETTE  , Vg.  Tara  - et  - Garonne 
(Quercy),  arr.  et  à 35  h.  de  Muutaulion,  cant. 
et  H de  (àmssade.  P»p.  653  h. 

LA  V AI  T.  vg.  Mièvre,  cumin,  de  Fretuy,  E3 
de  Château -CJiiiKMi. 

LAVAUX-HT-AXXE.  vg,  À User  (Bourixin- 
nais),  arr.,  cant.,  R et  i 5 k.  de  Munlluçon. 
Pop.  417  h. 

LA VAZAX  , vg.  Gironde  (hazadoi*)  , arr. 
et  à 10  k.  de  fkuas,  cant.  et  CL3  de  Grignota. 
Pop.  317  h. 

LAVKDAN  (le),  Leritama,  pays  qui  dépen- 
dait autrefois  du  Bigorre,  et  qui  se  trouve 
aujourd’hui  compris  dans  lr  departement  de» 
Hautes-Pyrénées.  Le  l-nvcvbn  rtMumcnce  près 
de  Lourde*  et  se  continue  vers  L«u,  en  y com- 
prenant le  1m*mu  d'Argelo*.  la**  vallées  de 
Salira,  d'Artui  , de  llun  , de  St-Savm , ou  de 
Cautrretz,  de  Gavaruie,  «le  tiédir  et  d’Héas, 
smit  généralement  cumpnscs  sous  la  driiomi- 
lion  de  vallée  de  Lavedati,  parer  que  toutes  y 
débouchent  ou  eu  sout  de*  ramifications  plus  ou 
moins  étendues. 

LAVFJSSlÈRK , vg.  Cantal  (Auvergne), 
arr.,  cant.  et  GJde  Murat. 

LAYE1.AXKT,  jolie  petite  ville,  Ariége. 
(pays  de  Foix),  arr.  et  à 17  k.  de  Foiv»  chef <4. 
de  cant.  Cure,  Gîte  d'étape.  CE3-  Vit.  A 796  k. 
de  Paris  pour  b taxe  de*  lettre*.  Pop.  9,898  h. 
— Tsaaxiv  crétacé  supérieur,  craie. 

Cette  ville  e»l  liâtie  dans  une  situation  agréa- 
ble, sur  la  Touire.  Aux  euviruos,  entre  La- 
vrlanct  et  le  village  de  lam>qur,  on  voit  iui 
gouffre  pmfoiul  où  sc  jette  une  partie  de  la 
rivicre  de  Jouira.  — Fabriques  de  drap*, 
ruirs-btur,  coaliiig*.  Filature*  de  laine.  Tan- 
nerie. Teinturerie.  Mouliu»  à foulon.  Scieries 
hydrauliques  de  plane  lies.  Forges.  — Foires 
h*s  9 mai.  98  juin,  6 août  (9  joui*} , 16  oct., 
7 déc.  et  9r  vendredi  apres  les  Ceudrv*. 

LAVBLANET,  vg.  H. -Garonne  (Langue- 
doc), arr.  rt  à 17  k.  dr  Murat,  cant.  eljgilc 
Kieux.  Pop.  579  h. 

LA  VEI.IXE,  Aquilina , vg.  Vosges  (Ixse- 
raiue),  arr.,  caut.,  23  et  a 18  k.  de  Sl-Dié.  P. 
9,030  h. 

LAVELIXE-DEVAXT-RRIYERES  , vg. 
Vosges  (Lorraine)  . arr.,  cant. , S et  à 30  k. 
de  Kntyèfe».  Pop.  930  h. 

l.A  VELIN  E-Dl’-HOl'X  , vg.  Vosges  (Lor- 
raine), ara.,  rant.,  K*t  à 95  k.  de  Bruyères. 
Pop.  714  h. 

I.AVELUMOIIMIODX,  vg.  Mièvre,  corn, 
de  Muux,  23 de  Moutsauche. 

LAVKXAY  , vg.  Serthe  (Maine),  arr.  et  à 
17  k.  de  Sl-Cabi*  , cant.  de  la  Chartra-uir-le- 
Luir,  (£3  de  BtW-sur-Kraye.  Pop.  584  h. 

l.t.VKNLAS  , h.  d verrou  , cant.  de  St- 
I .«  «iigt ‘v-dc-Lu/rnçoii , de  Millau  — Fvilot- 
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talion  de.  houille.  — Fabriques  de  sulfate  d'a- 
lumine et  de  sulfate  de  fer. 

LAYEXEAU.  vg.  Dordogne , comm.  de  Sa* 
v iguac-de-Noulrao , 23  de  N ou  trou. 

LAYEXTIE.  1^  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 90  k.  de  Béthune , cbef-l.  de  cooL 
Cure,  fcfl  d’Fjtaira*.  Pop.  4,991  h.  — ITuuurv 
d'alluv  ions  modernes.  — Fabrique  de  toiles  de 
lin.  Educatioii  des  al  ici  IV*.  Tannerie». 

I. AVENTURE,  vg.  Mord,  cornu.  d'Ulies  , 
E3  de  b Bavsée. 

LAVERAET,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et 
à 16  k.  de  Mi  ronde  , caut.  et  23  de  Marrioc. 
Pop.  505  h. 

LAVERC  ANTIÈRE.  vg.  Lof(Qnerey),  arr., 
13  et  k 14  k.  de  ffourdoa , caut.  dr  Saisine. 
Pop.  679 h.-  - Foires  1c»  13  jauv  .,13  mai,  13 
juillet  et  13  déc. 

LAVERCQ  , on  Lvovwm  , vg.  II.-Alpes, 
comm.  dr  Méolans,  E du  Lauxe*. 

LAVLMDIN.  vg.  Loir-et-Cher.  V.  Lxvvn. 
MX. 

UYKRDiNE  , vg.  Cher  (Berry)  . arr.  de 
Bourges,  cant.  dr  Bougy  , 23  de  Yillequier». 
Pop.  901  II.  — Foire » le»  18  mai  et  94  sept. 

LA  VERONE  , vg.  fxst-et-Garonne  ( Agé* 
nois),  arr.  et  à 94  k.  de  MannamV,  cant.  de 
Lauruii,  p]  de  Miraraout.  Pop.  1,405  h. 

LAVER*. NE  , vg.  If. -Vienne  , comm.  de 
Lauriéra.  22  de  Chantelotdie. 

LAVKRXAT,  lig  Sarthe  (Anjou),  arr.  et  à 
3"  k.  de  b Flèche  , cant.  de  Msjrt,  E de 
Chitean-do-Loir.  P«p.  885  h. 

LATERNAY,  vg.  ükiwh  (Franrli^Goialr), 
arr.  et  à 16  k.  île  Besançon,  cant.  d'Audrux  , 
2T.  de  Manias . Pop.  443  h. 

LA VEllN IIE . vg  Aveyron  (Bouergur),  arr. 
••t  à 30  k.  dr  Millau,  caut,  et  H de  Scverac. 
Pop,  864  h. 

Ce  village  doit  son  urigiiH’  ;i  un  inonavtèra 
de  Tordra  de  Sainl-B**iiuii,  foudé  |«r  Raymond, 
h|<  ilu  comte  de  Boucrgue.  Dans  h*  xi*  siècle , 
ce  mouoiléra  , «hmt  b lÀlinHUts  existent  en- 
core, était  un  lieu  d’asile  contre  1rs  uuhlrs  ma- 
raudeurs qui , par  passe-temps , ravagan  ul  le 
{vays. 

Quatre  snomiités  dnmiiHiit  b plaiia*  dr  La- 
vrmhr,  et  sont  couroutu'*rv  |<ar  dr*  ralianrhe- 
inents  à triple  enceinte  paifailcmrut  euuservéa  : 
il  ci»  est  deux  surtout  fort  remarquables  : l’un 
taillé  à pic  à b pointe  du  marteau  dans  une 
épaisseur  du  roc  dit  de  la  Folie  ; l’autre  , plu* 
siugulirr,  sur  le  plateau  de  Courry  , au  |Kiiot 
ap|trlè  Putrliariou  , s’élève  à la  seconde  en- 
ceinte en  douille  mamrion  conique  d’environ 
40  m.  sur  une  large  luwe.  — Exploitation  de 
houille.  - Foire  le  8 juin, 
b LAVERXOSE.  'g.  H. -Garonne (Gascogne), 
an-.,  cant.,  E et  â 10  k.  de  Muni.  P.  599  h. 

I.AVERXOY,  vg.  U. -Mar ne (Üiampagne), 
arr.  et  à 90  k.  de  l^uigres,  cant.  de  \ araimes  , 
S de  Muutigm  -le -Roi.  Pop.  959  h. 

LAYF.RSIXE.  vg.  Aisne  (Picardie) , arr.  et 
à 15  k.  de  Sois**»»*  , uuil.  et  ûii  de  \ ic-sur- 
Aisne.  Pr»p.  178  h. 

LAYERÜtXEX,  l qjObe  \ Picardie), arr.  ctà 
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10  k «le  Beauvais  , canl.  de  Xivillm  , 3 de  j 
ttrvwlr*.  Pop.  800  h. 

L«  cvèqnc*  de  Beauvais  avaient  ancienne- 
meiit  « U^enium  un  rliÀlmu  avec  mur*  et 
famés,  dont  il  ne  restait  «iéjn  plu»  «pic  de*  mi- 
ne» dan*  le  miliru  du  îv*  .sierb. 

Ou  découvrit  ver*  l'année  1810,  prrs  «1»* 
l'ifliM;  SMieniuin  , un  souterrain  qui  parais- 
sait remonter  à une  haute  antiquité.  En  ciru - 
•tant  uu«*  cave,  «mi  rrucoutra  à 3 m.  umii  terre 
un  vide  imli<|uaut  nue  excavation  souterraine. 
On  pénétra  «l'aboi  d dans  une  chambre,  liante 
d'nivirou  2 ni.,  large  de  2 ni.  35  C.  H longue 
de  3 ni.  33  c.  ; tes  enté*  m * réunissaient  ni 
vmile;  de  celte  chambre  ou  avançait  parmi 
)w**age  large  de  1 ni.,  liant  de  prèl  de  2 ni.,  , 
et  long  île  5 in.  33  c.  A la  druile  était  une  au- 
tre chaniljrr  dont  le  nul  contenait  mur  grande 
.quantité  d'ossenicut»  trop  |»etiU  pair  étir  de» 
débris  de  corps  humains.  Au  fond  du  passage, 
dan»  un  uiassif  de  nioHlom  de  craie  réuni*  avec 
du  ciment  , était  l'empreinte  de  deu  va*e* 
dont  l'ouverture  u'etait  jwi*  posé*-  horizoutnb-- 
ment , mai*  [H-ipciKlirubimmut  au  vol.  à peu 
pré»  à portée  d'un  homme  qui  aurait  voulu  y 
introduire  la  uuiu  ; ils  clan-ut  divlatiH  de 
1 ni.  cntie  eux.  A 1 tu.  33  c.  avant  le  fuud 
de  b galerie  , et  à la  hauteur  de  St)  c.  du  ni- 
veau  du  Mil,  était  un  trou  rond  d'environ  40c. 
de  diametre.  profond  de  I ni.  70  c.,  et  par  le- 
quel ou  pénétrait  , mm  «au*  peine  , dan*  iui 
nouvel  appartement.  Celui -ri  laissait  voir  un  | 
pilier  rentrai  ayant  un  diauu-trv  de  2 ni.,  au-  1 
tour  duquel  régnait  nue  galerie  ci  renia  ire  dont 
le  mur  avait  12  m.  de  tour;  ce  mur  , dan* 
toute  »a  circonfctcnre  . excepté  vis-à-vis  d'uu 
massif  où  établit  deux  vases  |éacé*  comme 
ceux  du  premier  conduit , était  taillé  «le  ma- 
nière à former  «bu»  ta  parti*;  inférieure,  un 
liane  élevé  de  50  c.,  et  par  rousripM-nt  au  ni- 
veau du  trou  qui  servait  d'accès  à la  galerie. 

Il  parait  certaiu , par  le  polissage  de»  unir* 
dans  toute»  leur*  portb»  saillantes,  que  ce  sou- 
terrain était  fréquenté;  il  est  |m-u  prubafdc,  vu 
b diflîrullé  d'y  |M.-uétrer . qu'il  ait  pu  servir  à 
de»  usage*  domestique*  ; on  peut  «loue  prévu - 
mer  qu'il  était  cuiisacié  au  culte  «Iruulique. 
Bibliographie,  \otfa*  sur  U souterrain  <U:~ 
couvert  à btvriM«  ( Mém.  de  b socbté 
«le*  antiq.  «le  France,  t.  i,  p.  340). 
I.AVEHIXP..  joli  village.  Hérault (Langue, 
doc),  arr.,  raut,,  CïJ  et  à 7 k.  de  Montpellier. 
Pop.  610  h.  — On  y voit  un  «le»  plu»  Iwauv 
parc*  et  une  de*  plu*  Itrlbs  habitation»  d*-  la 
contrée.  Le  château  de  Laverunr  ap|Kir1enait 
avant  la  prembre  lévnlutiou  aux  èrivpie*  de 
Montpellier.  U*  parc  est  Ihcu  «b«*iné  et  bien 
entretenu  ; le*  enux  y alioudent  ; uue  multitude 
d'arhres  des  plu»  agréables  à b vue , tels  que 
des  cèdre*  du  Liban,  «b  magnolia»,  des  catal- 
pas et  autres  arbres  exotique*  et  de  liaule  fu- 
taie, ré|sandu*  avi-r  diM-erœ ruent  , en  foui  un 
séjour  «lèlicirux . 

LAVESXKS  , vg,  Aune,  contm.  «le  Tugny  , 
K de  Ram. 

LA  VE  Y RIE  , vg.  GiromJe.  V.  Vmu  (b). 
LAVEYROX,  vg.  Drame  ( Dauphiné),  arr. 
n- 


et  a 36  k.  «le  Valence , tant,  et  El  de  St-X  al- 
lier. Pop.  492  h. 

LAVEYHSIÈRE.  vg.  DorJognt  (Périgord), 
arr.»  El  et  ii  14  k.  de  Beigeiae  , eant.  «h*  \ 1 1 - 
lainhbrd.  Pop.  236  h. 

I.AYÈ7.K,  vg.  Doit  tu  {Ftau«-he4x>mté).arr., 
COl.  et  «Ir  IhsMiujnn. 

LAVIALLE.  vg.  Cantal,  eoniin.  de  X igeau. 
SI  de  Mauriac. 

I,  A VI K VILLE,  'g-  t'osgrs,  connu.  de  Dom- 
poire,  Kde  Mi  recourt. 

LAVIEIT,  vg.  Arir#  (Foies),  arr.  et  à 10  k. 
de  Montbrison  , canl.  et  ; «le  St-J«m*$oley- 
mieux.  Pop.  207  h. 

LAVIOXAC  . vg.  H. ‘Tienne  (Limousin), 
arr.  ctâ  28  k.  de  St-Yrieix  , raut.  de  Chàlus, 
55  «P  A i\.  Pop.  315  h. 

LA VIti.VK VII.I.E  . vg.  Meute  (Lorraine) , 
arr.  de  (juanmrrry , ITi  et  à 9 k.  de  St-Miliiel  , 
raut.  de  Y igneullr*.  Pop.  294  h. 

LàVItiXEY , vg.  H. ‘Saône.  ( Franche- 
Omtê),  arr.  et  à 32  k.  «le  Yeunl , eaut.  «k 
Vitrry,  JVJ  «le  (xnnlM-aufiHitaiur.  Pop.  482  II. 

LA  Vlti, N Y , vg.  Jura  (franche -teinté) , 
arr.  et  à 6 k.  «h*  UHis-b-Sanhiicr,  mut.  et  C3 
de  Y iiit«*nr.  Pop.  529  h. 

LAYILLEBKDEl'C  , vg.  Cdtei-Ju-Aonl, 
connu,  de  Plenn-t,  C*5  de  Loudéar. 

LAYILU-DIKC.  V.  Vn.tt-Dnuj  (la). 

LA  VILLENEUVE.  V.  Viu.iv  nova  (la). 

LAVILLENEL'VE,  Morbihan,  esnun.  et 
de  Lorient. 

LAVIXCOI'RT,  vg.  Mente  (Lorraine),  arr. 
<-t  à 13  k.  de  Kar-le-Duc,  canl.  d'Anccrville, 
K dcSaudrupt.  Pop.  246  h. 

LAYIXr.orilT.  vg.  A or  J,  connu,  de  Monv 
eo-Pcv  cle,  CD  «le  Douai . 

LAYIOI.I.E  . vg.  Ardèche  (Yivarais),  arr. 
de  Privas,  cant.  d'Antraiguc*. 

LAVIKOX  , vg.  Doulu  ( Francbr-Omité). 
arr.  H à 21  k.  de  Baurmvles-Dauie»,  cuul.  «b 
Pirrrvfoataine,  C*j  de  bmlmic.  Pop.  710  h. 

LAVIXtX)  (lut.  46^  , long.  24").  « Sur  une 
mule  «(Mi.  à partir  «le  Vienne,  conduit  jusqu'au 
|Mi**age  de  Y.Jlpit  (irait» . ou  du  jietit  Si-Ber- 
nard, m |iii»vuil  |wr  la  Taiantui»r , «mi  trouve 
iMviseo,  ou  Ltthiuo,  entre  Angustum  et  !s- 
mincuns,  «bus  l'Itinéraire  dMalWiio  et  «bu*  la 
1 able  tlutido.ieunc.  La  distance  y r*t  égnlr- 
i ociil  marqutV  XI 111  à IV-giud  d\(ugutlum  et 
«le  /.eminctiia.  (>.*  |M*s4ti«uu,  qui  rcnlrnm-iit 
« elle  «le  I.arintr,  soûl  Aoste  d’uu  ridé,  pré*  «b 
rentrée  du  l.uH'i  dan»  le  HIunic  , rt  «le  l'nutiv 
ou  lieu  situé  vis-à-vis  de  (IhanilM-rri  . et  «lonl 
le  imm  dr  Lémeu»  rappelle  edui  de  I^nunt  um. 
Or  «;e  qu'il  y a d'e»|>iir«-  dans  rrt  intervalle  ne 
(■eut  h'csIîiiut  que  d’etivirou  17  ou  18  milles 
nnuaiiis  eu  droilr  ligne  ; et  «ni  a peiuc  à croire 
que  la  mr»uic  itinéraire  puisse  s'étendre  jus- 
qu'à 28 . par  b répétition  iUuumV  du  ihiw- 
bre  X1IU  en  cliucunc  de»  deux  distance». 
L'examen  «lu  local  fait  mimait rc  que  t-ariuv 
lie  wuruit  s'iippli«|iicr  qu'au  (K»s«ag«-  de  b |ie- 
tile  biur  vers  sa  source  , où  se  n-ucoatre  un 
lieu  iKMiimé  \«»val«-*e  : et  à raiMtude  ce  «pii  pa- 
rait d eloignemeut  à l'égard  d 'AngnsUm  . ou 
juge  qu'il  serait  convenable  que  l'indication  ldi 
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Y 1111.  plutôt  que  \ 1 1 1 1 , (»ur  le  chaugmit'iit 
d'tm  chiffre  rouiaiu  . sur  lequel  on  mnm-que 
»**«  souveut  de  b iiuqiriM-  ibiu  1rs  aiu'iru» 
Itinéraires,  qui  pour  devenir  confoi'im-v  .iu  Ju- 
rai «ml  |ie*niu  d'élie  corrigés  «le  cette  manière. 
Le  mont  «b  l'Epine  qu'il  faut  fi-amlnr  doit 
allonger  la  mesure  «lu  chemin  «bu*  b distance 
ultérieure,  ou  de  Lat'iu  v à /.entinrum . f>  n*e»t 
point  trop  liaomler  que  de  trouver  «le  l'ana- 
logie  entre  le  nom  de  I*rtico  rt  celui  que  porte 
le  ruisseau  qui  |ia»M*  pr«r  lYndroit  indiqué  *ou* 
ce  uom,  et  qui  formt*  au-dessous  un  rtang  d'as- 
ser  graïub  étciulue.  «vaut  que  «b  roiitunicr  sou 
cours  juMpi’â  la  rmcontrr  du  Guirr.  » l)‘ An- 
ville.  Aotice.  tir  f ancienne  Gaule,  p.  403. 

LA  VIT.  ou  bm-ni-Lovir.’iï,  petite  ville. 
Ta rn-el-t iar ttnue  ( Armagnac)  , arr.  H à 20  k. 
do  Cntd-Satmin  , chef-l.  «b  eaut.  Cure.  Cite 
d'éla|ie.  K-  A 66 1 k.  «b  Pari*  |iour  In  loxe  des 
lettres.  Pop.  1,605  h.  — T mirais  lertiaiic 
moyen. 

Les  arme*  de  La  vit  sont  : <T  aznr  à trois 
thruvr»  tle  tonneau  tf  or.  2 et  1. 

Foires  les  17  jauv 24  fév .,  24  août.  8 mai, 

I 1 1 juin,  26  juillet.  21  sept.,  18  net.,  21  «1er., 
et  I"  v«-t»diedi  de  mars,  d'avril  cl  «le  nnv, 

LAYOXCOl'RT  , vg.  //.‘Saône  (Francln-- 
Oinlr),  arr.  et  à 20  k.  de  Cray,  raut.  «blfc.ni- 
pierre -sur -Salon.  '•  j,  A 348  k.  de  Paris  pour 
b taxe  d«-s  lettre*.  Pop.  397  II.  — Foire*  b* 

14  fév.,  7 juin,  7 a«>üt  et  7 «ict. 

LAVOllts.  vg.  y/in  (Rourgugm  i . arr., 

tant.»  K cl  à II  k.  de  Itclley.  P«»p.  373  h. 

LAY’Ot’TK  , vg.  .4 in  , corom.  de  St-Ccr- 
niain-de-Joii\,  K de  Xanlua. 

UYM1MILRM,  l>g.  N. -Loire  'Au- 
vergne), arr.  «•!  à 18  k.  de  Itrioude,  dud-l.  de 
canl,  C5.  À 471  k.  «le  Paris  [mur  b taxe  «Ira 
lettres.  l*oj>.  7f)9  h.  — Tskrvi*  ciislallisi-  on 
primitif.  Foires  Ir*  2 jauv . , 9 sept . et  1 2 iiuv . 

LAVOI'TE-SL’R  - LOIRE  . vg.  U../.oire 
; I jiignedoc).  arr.  et  à t2  k.  du  Puy,  canl.  cl 
' d«-  Sl-Paulbii.  P«>p.  744  h.  — Il  est  situé 
sur  b rive  droite  «b  b bure  , et  remnri|ii.ili!r 
par  Ir*  reste*  «l'un  anrkii  rhülran  construit 
dans  Mm*  situation  cxlrinu-mnit  piltorr-.ipic. 

LAVOl'X  . vg.  Tienne  (Poitou)  , arr.  et  a 

15  k.  «b  Poitiers,  eant.  «b  St-Julicn-Lar.*,  K 
de  t'iuiu vigny.  INip.  837  h. 

I.AVOYE.  vg.  Meuse  (tthnmpagne),  arr.  et 
à 34  k.  de  Bar-b-Doe . cant.  «le  Trinuronrl, 
53  de  Ih-auiri*.  Pnp.  524  h. 

LA W (la),  rivière  qui  preml  sa  courre  «Inus 
b «lép.  du  Pas-tie-Calais  ; elle  passe  à W-- 
thune  «3  se  jette  dan*  b Lv*  au-«le*M)ii*  «le  b 
Corgur  [Aortf),  après  un  murs  «le  40  k. 

1 J Law  est  iiaiigahle  depui*  Béthune  jusqu’à 
*on  emb>uchu:e  sur  une étrudut- «b  21 ,629  m. 
Les  objet»  de  transport  «ml  eu  grain»,  graines 
grasse»,  vin*,  ean-dr-vie  , juupi'à  «on  einlmu- 
Hiure,  Imiîa,  fourrage»,  engrais,  brique»,  elr. 

LA  W A RUF.-M  A l't*  ER . V.  YV**nr-M  u- 
«uia  (b). 

L'AX,  .4\ermn,  rsunoi.  «b  Y ors-de-Rode*. 
K]  dr  Rodn. 

I.AXOI'  , 'g.  Meurthe  (birraine)  , arr., 
] eaut.,  K et  à 4 k,  «b  Nancy.  Pup.  1624  h. 
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1.HAIBH 


LECTOCE  (ad). 


IX*  Laxoïi  dr|inul  rbotpicr  départemental  de 
Man-A  illr*.  affecté  nu  traitement  dr*  aliénés  des 
deux  wik  , dont  le  nomlitf  «'élèvf  a rm  ir  > >n 
600.  L’n  vaste  local  . un  «U*  agreste . un  nir 
pur  «*t  d'agréable»  jardin*  nniniiirtnl  à rendre 
cri  asile  favorable  au  Iraitenwht  «l*-i  malheu- 
reux qui  V wu>!  enfermés. 

LA  Y,  prlili-  lillr,  !.turr  l Beaujolais  ) , rom. 
de  Sf-Svmpboricti-t|«*-I<ay.  Lor  riait  autrefois 
UUf  ville  fortiliée,  r»  la  4"  prévôté  «lu  Hrau* 
joints.  Elle  était  autrefois  colnurce  de  murs 
dont  OII  toit  «•neore  de*  vestige»,  et  b tradition 
rapporte  quYHe  a MHitcuu  un  siège.  l.n  est  si- 
tué a euviron  2 k.  ail  nord  «X*  St-Symphorirn, 
chef-1.  de  la  rotmrmtie. 

P vrai*  du  porte  Bnnwrx  , auteur  de  ta 
Gastrononue. 

Fabriques  de  tiHNiMrliiM-  et  de  I troderiei . 
V.  Sr-S\NNOius. 

LA  Y.  vg.  H.-P<  re‘nJrs  (fliwn») . art.  et  à 
26  k.  d’Orlhcjt  . raut.  et  X d«*  Navarrmx. 
Ptifi.  251  h. 

LAY.  V.  Il  w (l‘). 

LAY  (le),  rivière  «pii  m*  forme  au-dessous  de 
St-Yrorrut  (l'endée) , de  deux  ruissaux  nom- 
nu"*'*  le  Grand  et  le  Petit-Iai\  ; elle  |Ms»  à Mn- 
rruil.  où  elle  commettre  à être  navigable.  et  «a* 
jette  dans  l'Orran  , à l'anse  de  I'  ViguiliiMi, 
apres  nu  mûri  de  841  h.  Les  objets  de  trnns|K>rt 
consistent  en  grains , tin* , fourrage*  , Itois  de 
rluiillngr  et  de  marine  , cbarlwms  , etc.  - — l.n 
longueur  de  la  partir  navigable  est  de 
33.000  m.,  durit  12,0410  m.  appartieuneut  ex- 
clusiv rnHiit  à la  navigation  maritime. 

1-iYB,  vg.  U. -Alpes  (Dauphiné),  arr.  et  h 
M k.  <k*  Cap,  ranl.  et  C2  de  St-Bouncl.  Pop. 
396  b. 

LAYE  , «g.  I-oirr.  eomni.  et  X de  Sl-Sym- 
phorien-de-IJiy. 

LAYEGOTTTE,  vg.  l'ours,  connu,  de 
Bonipairr,  0 de  St-Dié. 

L lYF.R-LK-ERAXC,  vg.  CùteiF Or,  eomni . 
de  Saufon-U-Chapelle.  C3  de  Gcvrey. 

L A Y ER-Sl’  R-IIOEM E , vç.  (V/ewfOr, cum . 
de  Bisse) -la-Cùtc,  13  de  Muntigny -sur- Aube. 

LAYJIOXT,  'g-  <’ers  (Conuningca),  arr., 
canl.,  *-*  et  à 9 k,  de  Lombc/.  Pop.  760  b. 

LAYON  (le),  l.adio,  rivière  qui  prend  sa 
source  dau»  l'air.  deStUttur,  Maiar-et-Uâre  ; 
elle  passe  a Pa**avenl.  Neud.  Touareé,  Hablav. 
St- Aubin  et  ('.haloiutr.  où  elle  sc  jette  dan.*  la 
Loire,  âpre»  uu  cours  de  72  k. 

LAYRAC.  vg.  U .-Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  à 35  k.  de  Toulouse,  eant.  de  V illcmur. 
13.  Pop.  437  b. 

I.AYHA4  / mirafitM.  petite  ville,  D)t-et- 
Garanne  (Agénois),  arr.  et  a 10  k.  d'Agen, 
tant.  d'Astalfort.  0.  A 017  k.  de  Pari*  pour 
la  lave  des  lettres.  Pop.  2.756  b. 

Lavrac  r*l  situé  sur  le  t.ers,  pré*  de  son 
confluent  avec  ta  Garonne.  C'était  ancienne- 
ment une  ville  forte,  qui  fut  démantelée  |«r 
ordre  du  maréchal  de  Kuqurlaurc.  en  1622. 
On  v remarque  1rs  Iteanx  bâtiment*  et  l'église 
plus  lielle  encore  d'on  ancien  couvant  de  bé- 
nédictins fondé  en  1071  par  Huuaud,  vicomte 


» de  Hrollui».  Crlte  église  a rté  classée  récemment 
au  nombre  des  ntimunients  historiques.  — ■ For- 
cer le*  6 mai,  6 amll,  18  déc.  et  t*'  jeudi  de 
carême. 

LAY  RISSE,  vg.  Il  .-P  \ r eut  fi  (Ca*rognr', 
) arr.,  X et  à 16  L - «le  Tarlics,  tant.  d'Ovtun. 
Pop.  193  b. 

LAY  -ST  - CHRISTOPHE,  vg.  Meurt hr 
! Lorrainr  j . arr. , caut . , X et  à 8 k . de  Nancy  .vqt  . 
I*np.  1,003  b. — Carrière*  de  pierre*  de  taille. 

LAY'-ST-REAI  Y,  vg.  Meurthe  (Lorraine i. 

' arr.,  caut.,  X et  à 1(1  k.  de  Joui.  yy,  Pop. 

| 407  I». 

LAYHSAC.  Y.  Lsvuac. 

LAY-Sl'R-LE-DOl'HS.  \g.  Sadne-et-lusire 
i Rourg4-giM*i.  an.  et  à 36  k.  de  U>uhati*.  ranl. 
et  de  Pierre.  Pop.  601  h.  — Foires  les  19 
j mars.  30  juin.  16  aoilt  et  22  *ept. 

LÀ'/,  vg.  Finistère  (Bretagne).  arr.  et  à 25 
1 k.  de  Chilcnulin,  ranl.  et  >1  île  Uiiitriunciil- 
| du-Faou.  Pop.  1 ,404  b. 

I I.A /ARE  (St*),  vg.  Dordogne  (Périgord), 

I arr.  et  à 32  k.  de  Sariat.  eant.  et  K de  Ter- 
t ni  suai.  pop.  520  h.  — Fabriques  de  chaux 
liidraiiliqur,  verrerie,  et  fabrique  de  tuiles 
plate*  en  verre  bleu  (au  Lardin).  - Exploita- 
tion de  bouille. 

LAZARE  (St-),  vg.  II. -tienne , connu,  et 
CFI  de  Limoge*. 

LAZENAY,  vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  h 27  k. 
de  Bourges,  canl.  de  Lury,  de  Yieraori. 
l*op.  942  h. 

LA /.ER.  vg.  II. -Al/ te  s Ibiuplùné;,  arr.  cl 
à 33  k.  de  (bp,  canl.  et  CS  di*  I^rague.  Pop. 
304  h. 

LE ALYILLERS  vg.  Somme  (PirardieL 
arr.  et  à 19  k.  de  Doullem,  eant,  «I  r-*  «T  A- 
dieux.  Pop.  430  h. 

LEAR  Y , vg.  Jura,  romtn.  de  BourhcHix,  X 
de  SM  Garnie. 

LÉALPAIt  TIK.  vg.  Cnlindos[ Normandie), 
air.  et  à IG  k.  de  Pont -l'Evêque,  canl.  et  y. 
de  Gambmnrr.  Pop.  202  h. 

LE  A*/,  vg.  Ain  (pHysde4bs),arr.età3l  k. 
de  Gex,  eant.  etXde  Col  longe*,  pop.  1 ,026  h. 
— Foires  It-v  10  m»m,  28  juin  et  4 aoAt. 

LKRETAIN.  vg,  tl.-hhin  (Alsace),  arr.  et  a 
22  k.  de  Belfort,  caut.  et  *»j  de  Ddle/  Pop. 
325  b. 

LEREl' VILLE,  vg.  Mrnrthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 38  k.  de  Nancy,  eant.  d’Hnroué,  r3 
de  Nruv  ilkT-sur-Movelle.  Pop.  314  h. 

LKHÉ7.1F.K.  vg.  Orne,  romm,  et  ® de  la 
Ferté-Macé. 

LEHIEZ.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 24  k.  de  Montreuil -sur-Mer,  eant.  et  (3 
dr  Fmgcv.  Pop.  549  h. 

LEBM.NtlN  V.  Riuso*  (le). 

LERI/.EY.  vg.  Calvados,  romm.  d'Hénm- 
ville,  de  Caen. 

LKROCLIN,  vg.  Gers  (Armagnar),  arr., 
rant..  Fi  et  a 8 k.  «l’Aueh.  Pnp.  202  h. 

LF.t  \ , vg.  Pyrénèet-Or.,  romm.  de  Cor- 
sa vy.  R d’Ariis-sur-Terh. 

LEE  A IDE.  vg.  Calvados  (Normandie),  arr. 
et  à 15  k.  île  Lisieux,  eant.  de  Meridon,  13 de 
Cambirmer.  Pnp.  302  b. 


LKCCI.  vg.  Corse,  arr.  et  à 65  k.  de  Sar- 
tene,  rimt.  de  Pnrto-Verchw,  f-j de  bonifaeio. 
Ifop.  190  h. 

LEGELLES,  vg.  Nord  (Flandre).  arT.  et  a 
14  k.  de  YaJeneientie*,  eant.  et  FJ  de  St- 
Auiand-levLaux.  Pop.  2.t91  b. 

Ce  v illage  fut  le  berceatl  de  la  réforme  dans 
celte  contrée.  Les  balHtantx  d'mir  rue  ({ui 
bonlt-  la  frontière  professent  la  rriigiou  nro- 
IrsJanle  : la  |iartiedii  village  île  Rnugy  (appar- 
tenant à la  Belgique  ) qui  toviehe  a relie  nie 
suit  le  même  culte.  Le  |uis4rur  résille  a Roiicv  , 
mais  le  temple  est  *ur  le  territoire  franrai*. 
Fabriques  de  yivou.  clou*,  mslnimenls  ara- 
toire*. Bhuirhivtenr  dr  toiles. 

LEt.F.Y  . vg.  II.- Marne  (Champagne),  arr., 
y:  et  a 8 k.  de  Langues , cont.  de  Neuilly- 
l'Evêque.  Pop.  382  b. 

LEGII  AN  , vg.  II. -P*  renées,  connu,  de  llt> 
rlun.  y de  la  lUrlbe-dc-NeMe. 

I.F3-II ARDERIE.  vg.  Matne-et-IjOtre,  corn 
dr  Cheik*.  X de  Ciiiteaiun-nf-Mir-Sarthe. 

LÈCHES  ( le*),  vg.  Dordogne  ( Périgord  )t 
arr.  et  à 22  k.  de  Bergerac,  eant.  de  la  Force, 
El  de  Mussidan.  P»p.  642  b.  Ou  y voit  une 
antique  <-ha|»Hlc  qui  a été  classée  au  nombre 
de*  inoimments  historique». 

I.Èt  HI.S  . vg.  Drôme  (I)auplunéi,  arr.  et  à 
30  k.  de  Die,  eant.  rt  £3  de  Luc-en-l)ioi«. 
Pop.  454  b. 

LF.GLt'SK  . Itg  N ord.  O bourg  , dont  nom 
«vous  seulement  indiqué  k-  nom  et  l'arrondis- 
sement à l'wtirle  Kci  i sr  (F),  était  autreluis  une 
place  forte  «léhiMiiM*  |i;ir  un  ebâk-an  fort  dont 
l’em|pervnr  Henri  IV  sVmpura  en  1 102.  l,r* 
Franeais  s’en  rendirent  maître»  rt  furent  obli- 
gé* de  la  rendre  à lldlin  dr  Dm , mai*  ils  la 
prirent  de  nouveau  en  I486  et  y mirent  le  feu. 
Celle  forteresse  fut  n tnblie,  et  les  Français  »’i*i 
em|Mien'i)t  encore  ru  1581  , et  furent  oliliçés 
de  la  tendre  aux  Espagnols  ou  mois  d’«ietohre 
de  l'année  suivante.  L**  fortifications  ont  été 
démolie*  vers  1654.  et  les  matériaux  employé* 
à liàtir  la  ritadelh*  d’Aira*.  — Exploitation  de 
tourbe.  Brasseries. 

I.ELOI'IIRK.  vg.  Indre -et- Issire,  comm 
de  Senlly,  tî  de  Chimm. 

I.FriH'RT,  Vg.  H .-.*/ffr«r  ( Chnm|>agne  ) , 
arr.  rt  à 30  k.  de  Langrr*.  ranl.  etC3de  Mou- 
tignv-le-Roi.  Pop.  195  h. 

LECOI’RSE.  vg.  tUe-et-y daine  (Bretagne), 
arr..  tant..  Fl  et  à 2 k.  dé  Fougères.  Pnp. 
972  h. 

LECQUES.  vg.  Gard  ( I^inguedue  ).  arr.  et 
à 26  k.  de  Nîmes,  ranl.  rt  F?  de  Sonunicrrs. 
Pup.  209  h. 

LHCT,  'g.  Jura  (Franclie-Comté),  arr.  rt  à 
22  k.  de  SMJaudc  , eant.  et  E)  de  Moirans. 
Pop.  566  h. 

LBCTÛCR  (ad)  (lat.  45".  long.  23").  - Dam 
l'Itinéraire  de  Bourdeau*  à Jérusalem  , la  dis- 
tJUHv  qui  «**t  manpiée  Xllf,  à l'éçard  A’Aran- 
sio,  ou  d'Ornnge.  ne  me  parait  tenir  lieu  que  de 
VÏÎI  . paire  que  les  cirronxtanrvs  du  local  me 
fout  rucinail  rr  qu'il  est  question  du  j»a*.sage. 
d'une  petite  rivière  dont  le  nom  est  Lot  t et 
que  l’espace  qui  y conduit  depuis  Orange,  ver* 
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Bouleuc,  n e.vcede  guère  6,000  toises.  - D' An- 
tille.  j Salue  c/r  C ancienne  ( laute , p.  404. 

I.U  MH  HK  Lailora,  lAntaracium , tille 
am  u iun , Car, j (Armagnac,,  chef-l.  «h-  mmi»- 
prel.  ( 2*  air.  ) «st  d’un  cmü.  Trib.  dr  1"  intl. 
Collège  connu.  (,uie.  tille  d'étape.  £3.  W-  Pop. 
6,2t>2  h.  — Transi*  terluiiv  mot  eu. 

Autrefois  évérhé  luudé  ver*  l'an  510,  in- 
tendance d' Audi  , palliaient  de  Toulouae  , sé- 
néchaussée, pit-»idiul,  jitstnv  rut  aie.  «hri-ticu 
d 'élection,  chapitre. 

Lors  de  rimatntu  des  («ailles  par  les  Ro- 
main* , Lecfimro  était  la  capitale  de*  Lac  tarâ- 
tes, un  des  peuple»  de  la  Xi*vciiq>«qiu|,iiiir.  Du 
lonpn  de  Gordien  , qui  fut  salué  empereur  en 
236  , elle  était  ««dumi-  romaine  a ter  titre  de 
république.  Les  Humains  j élct  crent  divers* 
cdibcc*  . dont  quelques  débris  existent  encore 
ruchàssé*  dans  le*  murs  de  la  grande  salle  de 
riiutrl  de  ville  et  dans  les  piliers  des  halles.. lai 
situatiun  élevée  «le  Lettonie  eu  fit  une  place 
imputante  : nu  château  loti  immense  , une 
triple  cumule  de  mur»  énorme*  , la  rendait nt 
presque  imprenable,  rep-mlant  peu  de  t ilhs 
«ut  plus  souffert  des  horreurs  de  la  guerre. 
L'histoire  de  ses  premiers  désastres  «ut  |m>u 
comme  ; relie  de  *e*  luallteurs  sultoéipitntt»  ne 
l'est  «pje  tiop.  Son  château  fut  longtemps  la  ré- 
sidence des  comte*  «l'Artuagiiae  ; Jean  \ , l'un 
d'eux  , «qui*,  d'une  passion  criminelle  pour  >.« 
samr  lsahrlle.  jeuw  p-rvume  d’une  raie  et  cé- 
lèbre b-aulr,  avec  laquelle  il  te  niana  «huis  la 
chapelle  du  rliàti-au  de  Lertoure,  et  dont  il  eut 
Irai»  enfants,  encourut  la  lia  il  te  de  CJiuifi-.»  Vil, 
qui  entu)u  une  n roué  d«'  34,04X1  homme»  pour 
assiéger  la  v die  dr  larlotirc.  Les  c|kju\  te  ré- 
fugicirnt  chez,  le  ici  d' Arugoil  : la  ville  se  ten- 
dit , et  le»  ici  iv' du  nuute  d’Annagtue  fuient 
coulioquéet  ; su  sa  ur  se  relira  au  monastère  de 
Moût  • Limi , prêt  Han  eluiw  . où  elle  prit  le 
voile.  Louis  XI,  à sou  unicmmi  à la  couron- 
ne, rendit  au  comte  d‘ A nnagnai  tout  tes  do- 
maines ; celui-ci  épousa  Jeanne  , seconde  fille 
du  comte  de  Fui  a.  De  nous  «-aux  déiinlé»  s’é- 
tant élevés  cidre  lui  et  le  roi , Louis  «*uvoya 
contre  lui  un*-  armée  nombreuse.  Lretotirc,  as- 
siégée une  secoude  fois,  se  lendit  jui  capitula- 
tion ; mais  la  ville  fui  reprise  par  le  comte 
l'aimée  suivante.  Louis  XI  envoya,  pour  s Vu 
empaici,  «le  nouvelles  troupes . dont  il  coufia 
le  commandement  à Jeau  téolfroi  , cardiual- 
arclu  vitpie  d'Alhi . qui  mil , en  1473,  h*  siège 
devant  Lecloum,  «tu  s’était  enferme  le  comte 
d*  Armagnac . Olui-ci  demandait  à traiter,  mais 
le  caidinal  ne  voulut  etdeiMlre  p iiilant  deux 
mois  à aucune  propusitiuu  d'aecirtiUDodriikt’ut  ; 
cependant , comme  toutes  ses  attaques  étaient 
rrpouvvérs,  il  consentit  enfin  à donner  audience 
à levcquc  de  Loraliet  et  a (.ira  lien  Faure,  chan- 
celier du  comte.  La  négmiatiuii  présenta  moins 
de  dillirulU-s  qu’  Armagnac  ne  s’v  était  attendu; 
le  cardinal  promit  que  la  ville  de  Lertoure  con- 
serverait ses  privilèges,  et  que  b comtesse 
Jeanne,  fille  de  f.astou  VI,  comte  de  Fois,  au- 
rait le  choix  d'un  I i«'u  siir  pour  y faire  sa  réu* 
«lente,  k 4 mars  cette  capitulation  fut  jurée  ; 
le  5 le  sire  de  braujeu  et  les  autre»  prisonniers 


«F  Ai  magnat-  fiueut  rvini»  en  hU:i  lc;  le  «ointe 
livrait-  «hiteau,  et  viut  avec  sa  femme,  «pu 
était  grosse  de  sept  cm  huit  moi» , se  loger  dans 
une  inaiMin  «le  la  ville,  L*1  6 , |H-iulaul  que  le» 
deux  d«*pulé*  du  dur  étaient  en  conférence  avec 
le  cardinal  , lia  U.  te  et  son  lieuteiiant  Moulfau- 
cou  nulreicul  dan»  la  ville  , à la  télé  de  leurs 
geiHiinnes  et  de  lennt  fraur»  anher» , par  la 
porte  «pu  leur  avait  été  livrée  ; ils  se  icnduriit 
aussitôt  à la  ninbun  «p’uccupnt  le  comte;  il» 
entrerait  «Ions  la  « lu. mine  où  il  était  assis  «u- 
| très  de  sa  femme,  rt,  âpre»  lui  avuii  rendu  sou 
wdut,  Mmilfaucitn  m-  retourna  sers  Fn-rre  ( ior- 
gia  , franc  archer,  qui  l’avait  suivi  : .«  Kxecu- 
l«  , lui  dit-sl  . cr  «pii  v ou»  a été  «-oimiiandc.  » 
Olui-ri.  s«-  jetant  aussitôt  sur  Armagnac  , le 
pugiumla  sous  h-»  veux  de  »a  lemme  ; d'autre» 
massacieient  ses  serviteur»  ; il»  arrurhi  reut 
leur»  joyaux  à la  nwileur  et  à celle*  de  se» 
femme*  qu'il»  laissèrent  eu  v ir.  Gaston  du  L*uu, 
«pii  4-utra  dan»  tel  instant  , cmp-siu  de  nou- 
veaux attentat»,  et  lit  cumin irt-  la  r-oiiilrxvc  avec 
«e»  daim  » au  cliâteau  de  flu/ct.  Mais  peu  de 
jour»  après  deux  sociétaire»  «lu  r*»i,  Macé  < Hier- 
Viidau  et  Olivier  le  Roux,  sc  piescntcrrul  du-/ 
elle  avec  un  apothiraiie . et  la  contraignirent 
a pieudre  un  htxaivugc  dc-»tiné  à la  faire  avor- 
ter. Le  poison  était  trop  fort . la  mens  \ hk'- 
«THidta  de»  le  «ccniul  jour  uvci-  |’«-iàf;.ul  «pi  rlle 
portait  dans  mui  srin.  Pour  jeter  tui  vmlc  sur 
louti*»  ee»  liorn-ur»  , le  cardinal  ne  voulut  pas 
qu’il  M’stit  «huit  La-eloure  une  |MT»ouih*  qui  put 
rédamer  «outre  la  foi  violée:  h v soldats  se  lé- 
painliieiit  daoslt*»  >uui»oti»,  pdh  reilt  tout,  égor- 
gèrent tout,  et,  pour  élie  assuré»  «jue  («ersonue 
un  leur  avait  éeluqqié,  il.»  mirent  ensuite  le  feu 
à la  ville.  En  dh*! , de  toute  la  |topulatiuu  de 
Lertoure  , il  ne  survécut  que  trois  femmes  et 
trois  ù quatre  Iront  me*  auxquels  ou  avuil  per- 
mis de  suivre  la  «-otnlew.  Charles  I**,  frère  du 
comte  d’Armaguoc , fut  enfermé  à la  Bastille 
| tendant  quatorze  auiuV»,  où  oli  lui  fit  suhir  In 
plus  horribles  trailemcnts  ; enfin,  {tour  «-omble 
«l'atnHÛtés,  l'on  vit,  le  4 août  1477,  le»  «sifauts 
«lu  duc  «le  Nemours,  Jacques  d' Aruiagu.tr,  ar- 
rosés du  sang  de  leur  père  et  détenu»  a b Bou- 
illie «bus  «h*»  cachot»  eu  forme  de  huile  : «U 
n'en  sortirait  qu'en  I4S4,  à l'axeiwineut  de 
Cliarh*»  VIH.  — A peiuc  rdialie  et  ie|M-upl«-e, 
Us- tome  fut  dévastri*  par  les  guerre»  religieu- 
ses, et  tour  ù tour  prise,  reprise,  pillée,  sacra- 
gée  par  le»  parti»  coutraiivs.  Ku  1632  , mhi 
château  servit  de  pi n»n  au  dur  de  .Moulmo- 
itmrv,  «pii  u eu  sortit  que  jxnir  porter  à Tou- 
louse sa  tèt«-  sur  l'échabud. 

!/■*  arme»  de  Lectoure  MMl  : gueules 

u Jeus  mouton.*  postant  i if  argent  posa  f un 
sur  r antre. 

U situatiou  de  |.rrtoure  est  aussi  siuguhi-re, 
aii»»i  pittoresque  «pi'elle  est  forte  : b ville  cou- 
runne  mi  ininM'iiM*  rorher,  isolé  dr»  collines 
«•Iiv  irouuaiile»  |>ai  <lr  prol«mde»  vallée»,  de  tous 
côté»  fort  «*»carpe,  et  qui  était  sepa iv  «le  la  «td- 
Iîim-  dont  il  f«»rtne  le  prolougi-imvit  |>ar  une 
xa»le  tranchée.  Le  sommet  du  terrain  eut  uu 
plateau  de  forme  ovale  . étroit  et  fort  allouge  . 
entoure  «le  fabisr»  coup-r»  à pk  et  parseme 


des  vastiM  dcUri»  «le  »c»  .moi  iuiu  fortaikutiun». 

\ l exirémité  «-xtéiirure  du  |vlateau  s'élevait  le 
eliàteau  détruit  . et  aujourd'hui  reiupbeè  jur 
uu  hôpital  ; b s'ouviv  uim-  rue  propre,  presque 
«indicée  regulti'ic,  «pu  Iravrise  toute  b ville; 
ver»  moi  ail  lie  extrémité  »'d«'vc  l'eglne  |taioi*- 
siale  , grand  rt  beau  «.-i.m-uu  de  »t«le  saxon- 
gothique  élevé  pur  les  Anglais  , et  surtiioulc 
d’un  Itaul  clucJn-r  carré  ; ce  r|«*-krr  poi  tait  une 
Ihvbr  d'une  hauleui  exlimudinaire,  qui,  sou- 
vent liappcedi-  b l'omlie  et  mettant  ruuic,  a 
été  démolie. 

Fré*  de  l'i  gliw  est  situe  l'amneu  pabi>  épis- 
« «>|ial , aetpii*  pu  le  mari-t  liai  Laïuu-s , dur  de 
M«>ulcbrlio,  cl  doiiui  pm  'j  veuve  à b » il  U-  de 
Ijccloure,  «pii  l a omuarrr  a b mairie,  a 1a 
«ous-préfrclurc  et  au  tnbim.il  de  1"  instance. 
L*e-»pare  «pii  «ii  «est  pi«*'ln‘  u «'*té  «léc«iré  réeen»- 
iiiuit  d«*  b » tu  tue  eu  marbre  bbitc  «le  tv  guer- 
rier illuslir,  dtnit  le  pu  tiail  am»i  «pie  ceux  de 
phi'ieur»  autre»  liuuinu-s  de  guene  ué»  il  I -**«'- 
toure  deioicut  les  de  I’ h«*U*l  de  ville. 

La  ville  «le  L«vt<Mire  u'est  ni  Ik*1Ic,  ni  Imi-ui 
Italie;  mai»  sa  silualiou  est  agi  «aide  , et  »c* 
proim-mule»  sont  dt-liruiiM'i.  De  celle  dite  du 
Ba»tiou  «n»  jouit  d'une  fini  bile  vue , qui  se 
prolonge  vers  le  sud  juMpi'aux  I*v  léüiés.  Dam 
«•e  vaste  intervalle  ou  distingue , «vitre  autres 
objet*,  le  luoiiticule  «lu  laco,  ctiuvert  d’arhnM 
et  remarquable  |»ar  le»  Inssile»  qu'il  irufciine; 
un  peu  plu»  lois  b ville  «le  I erraulie , encore 
entourée  de  rempart.»  et  dominée  par  son  vieux 
château  ; plu*  l«mi,  vit»  le  «ud-est.  Fleurante, 
et  dans  b même  direction  parui»«out  «bus  le 
lointain  le*  tours  d«*  b cathédral*-  de  b ville 
d'Audi  : lorsque  ratuunphcre  est  pure,  «»u 
distingue  facilement  rimmeiise  chu  inc  «h*-«  Py- 
rvnce*  , soulev  aut  se»  n*>iiihr«,U'«  » »«uimnt«-»  , 

« tinedantes  des  m-iges  éternelles  qui  h-s  «x»u- 
vrait.  Otle  proiurnadc  pisse  pour  avoir  été 
piauler  pr  celui  qui  fut  deptiii  due  de  Mon- 
trhclhi,  auquel  ce  travail  pcuible  rapp-r  tait  six 
vous  j»ar  jour.  On  dit  que.  lorsque  la  gloire  en 
eut  fait  uu  homme  célébré,  il  venait  souvent 
avec  ses  voiiipigmrti»  d'arnus  l«-ur  raenulrr 
sou»  ret  «îuiltrage  de  quel  «tIu'Iiwi  b destinée 
l'axait  fait  partir  pour  rommenccr  une  route 
qu’il  parcourut  et  suivit  avec  tant  d'Imuneur  : 
il  »c  pbiuit  à redire  le  m«j«lr»te  sabin-  «pu  lui 
«-tait  arroirlé  pour  w*  travaux  dan»  m«»  en- 
fanec.  L'éclat  de*  dignités . du  rang , de  h fa- 
veur, n'avaii  |K>int  ébloui  sa  raison  : nurthste 
au  sein  de  la  grandeur,  il  voyait  des  même» 
veux  le  point  d où  il  était  pili  et  celui  «ù  il 
était  arrivé. 

thi  remarque  au  Iws  «le  b montagne  sur  b- 
, pelle  «**[  située  la  ville  de  L«-e toure  une  fon- 
laine  antique  comme  mius  le  iHiin  dTlontlclia  , 
consacrée , suivant  quelque*  auteurs,  à Diane 
de  Défi»  . et  suivant  d'autre*  au  soleil  ; quel- 
que» historien»  ont  pensé  que  le  rwenwr  de 
b fontaine  était  un  triiqde  de  Dim.  Quoi  qu'il 
en  soit,  or  hâttmeut  est  vaste  et  de  eoustrurtioa 
antique.  Oo  voit  au  de»»u»  de  b lacude  une 
|ie(ile  ligure  gnissii-iemeut  snilpét-,  qu'on  pié- 
tend  être  telle  dr  b dée»»*’.  Ou  doceud  par 
plusieurs  degn*  a b louiaine,  dont  rarrhiter.- 


\ 


Digitized  by  Google 


I.  KD  Kl’ IX. 


I.KF  FONDS. 


l.KCK. 


324 


turr  annonce  une  grande  antiquité  ; sa  forme 
extérieure  rl  u grandeur  sont  à |iru  près  cri  le» 
(1rs  ancienne*,  chapelle»  rurales.  L'intérieur  ni 
rempli  ü’eau  jusqu'à  lu  hauteur  d'eux iron  2 ni.; 
elle  »r  répand  en  alxmdaure  au  dehors  par  des 
ii.aseantu-s  figurai»!  de»  tête*  de  ImVIkt.  la»  mille 
est  jHMiilr  à fresque  ; mai»  lr»  figure»  sorti  si 
uh«rorrie*  par  la  sapeur  de  i’rnii,  cju'il  est  im- 
possible de  reeomwilre  le»  sujet»  qu’elles  irpré- 
Miilrnl. 

P vrai»  du  maréchal  Lvs»i»  , dur  de  Mon- 
tel>dlo. 

IsoisraiE.  Fahriiptet  dr  scrgi*»  e!  dr  grosse» 
drajirne*.  Tanneries.  Commrrce  de  grain», 
mules , licsliaux  , vins , eau-de-vie  , euirs.  — 
Foires  les  7 et  8 janv.,  13  mai . 90(1  21  juin  , 
4 «odt . 2.1  sept.,  1 1 bov.  ( 2 jour* ) , 10  déc., 
lundi  de  carême  et  1rr  jeudi  après  Pâque*. 

A 36  h.  N.  d’Audi , 645  k.  S.  de  Pari*  ; 
lat.  43"  33'  51",  long.  V 42’  49"  O. 

I.’arrvMidi.sMfneiit  de  Ijrctoure  «I  composé 
de  5 raulm»»  : Lerloure,  Flruranre.  Mauvrzin, 
St -Mar,  Miradoux. 

Bibliographie,  Cim mu;  »r  Oiuusvm  ( le 
baron).  Xotier  sur  les  antiquités  de  la  rille 
tir  Lectoure  (Mèm.  de  la  *oc.  urehéolng.  du 
midi  de  la  France,  t.  m,  p.  109,  1 17). 

• - Xotice  sur  t fueltfurs  inscriptions  if  durit , 
tT Faute  et  dr  !.r cloître  ( Mèm.  «le  la  soc. 
ardiéolog.  du  midi  de  la  France  , t.  nt , 
p.  379). 

— §M  cille  de  Isctoure  a-t-elle  été  colonie 
romaine.  ( Mnn,  de  la  snc.  arrhéolog.  du 
midi  de  la  Francs*,  t.  n,  p.  53)? 

(!»**  assoit*  ( lerdinaud  ).  Soit  cri  historiques 
sur  la  ville  dr  Isctoure,  depuis  tes  pre- 
miers temps  jits  ju  ù nas  jours,  ia-8  , 1840. 
Pir  (psrudoiivinc).  Phtsio/ogir  du  letton  rois 
et  dr  la  Isclouroisc,  iu-|8.  1842. 

I.F.Ll  AI  BERRY  . vg.  tl. -P  r rénées  ( Na- 
varre),‘air.  de  Mauléon  et  à 28  k.  de  St-Pa- 
lai*.  eant.  el  t;"  dc  St-Jeau-Pied-de-Port.  Pop. 
696  h. 

I.KCl'SS  tX.  vg.  H. -(luronne  (Artnaguar), 
bit.  et  à 44  k.  de  St-f iaudeu»,  ranl.  cl  gjde 
Mont irjrau.  Pop.  482  I». 

I.KDAR,  vg.  driégr,  ronim.  de  St-turor»*. 
I.KlïAS.  vg.  Tant  .'Languedoc),  arr.  et  à 
31  k.  «I‘  Vlbi,  eant.  et  JU  de  3 aleucvrn-Allii- 
geois.  Pnp.  456  I». 

I.KDAT.lig  1-ol-etdlaroMne  |A  génois),  arr,, 
caiil.,  Î3  et  À 7 k.  de  Yilhrjit-uvr-sur-Lol. 
Pop.  810  h. 

I.KDEXO.V  vg.  (lard  (Languedoc),  arr.  H 
à 17  k.  »h*  Niuir» , ranl.  dr  Marguerittes  , K 
dr  Rvinuulius.  Pup.  6J8  II. 

I.KOKRtirRÜ.  |»rt.  ville,  dvryrost  (Rnucr- 
gne)  . air.  et  à 30  k.  dr  Rndcz.  rnul.  «le  Kê- 
quista,  * I «le  Casoagnes-llrgouliè*.  Pop.  1,020 
I».  — Foires  le*  22  fév . . 50  avril,  19  niai,  2 
juillet,  9 août,  18  oet.  H 19  déc. 

1 .f.dkh z K ki.e , vg.  Xord  (Flandre)»  arr. 
rt  à 32  h. de  Dmiknqin-,  ranl.  el  [T! de  Wonn- 
IioimIi.  Pop.  1 ,330  b. 

I.KDF.ITX.  vg.  /I. -P}  restées  'Hèaru),  arr., 
ranl.,  Tv  <*•  à 3 k.  «l’Otnruu.  Pop.  748  b. 


I.KDHiNAN,  lig  fwm/ (l.angtirdoc  , air.  et 
à 17  k.  d’Alai»,  ehef-l.  «le  ranl.  Cars*.  Oite 
d’étape.  53.  vy.  A 684  k.  de  Paris  | nui  1 la 
taxe  de*  Icttrr».  P«*p.  698  b.  Tixaviv  citlacé 
inférieur,  gré*  vert. 

Autrefois  diocèse*  el  recette  «le  Xiinrs  , 
parlruieut  d«‘  Toulouse,  généralité  dr  Mont- 
jiéllirr. 

Tannerie*.  — Foire  le  10  août. 

I.KDINt.HKO,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.,  E3  H a 25  k.  de  Sl-Omer,  eant.  de  l.um- 
biw.  P«»p.  428  I». 

LKDMMàlIKM  . vg.  Xord  ( Flandre } , 
air.  et  à 24  k.  «le  Duukeispie,  ranl.  et  de 
A\ ormliomlt.  Pop.  704  b. 

LEDITS  n.tv  (Ut.  44*.  long.  22").  Ou  lit 
dan»  Mêla  (i«  Welam , lib.  lu,  rap.  4)  : Vi- 
tra (F fi  tu  la  ut  ostia ) sunt  stagna  f'olraram, 
I sdniii  fl  urne  rt,  castellum  La  tara  ; et  «mi  voit 
«pi  il  est  question  du  Lez,  qui  pas**  soit»  la 
position  de  Seitantïo,  et  à l'orinit  dr  Mont- 
pellier, jiour  *e  rendit*  duu»  l'étang  île  Mague- 
Icnie,  ou  «le  Pémls,  au-dessous  de  Instar  a,  ou 
de  Lûtes.  Il  en  est  im-iilion  dans  Festus  Av  te- 
rni» (<»  Or  a mariiima) , e n lisant  avec  Isaac 
Yossiu.»  : At  Huncce  ledits  et  Orohus,  flumina, 
au  lieu  de  al  ruine  Heledus.  Dan»  l'endroit  «h* 
Pline  où  ou  lit  ; Flumina  d mûrit,  Liria , le 
P.  Ilardouiu  émit  que  le  nom  de  Uria  «lésîgue 
le  tsdus.  Selon  M.  Astruc  (/ iist . nul.  de  l.un- 
gurd.,  p.  46),  ce  pourrait  bien  être  une  des 
deux  rivière»  «le  D*r»  ; ce  qu’on  ne  saurait 
adopter  «pi’ni  supposant  que  Pline  est  dan»  le 
ra»  d’amener  vers  la  ente  le  Lers,  «pii  »e  rend 
dau*  la  Darounr  au-dessous  «le  Toulouse,  ou 
celui  qui  »«*  joiut  à l’Ariége  sur  1rs  confins  «lu 
|*o y*  de  Faix,  u D’Anviile.  Xotier  de  f an- 
cienne tlaale,  p,  405.  Y.  aussi  \A  alekmarr . 
Géographie  des  Gaules , t.  1,  p,  1 10. 

LEE,  vg.  II. -Pyrénées  (ftearti),  arr.,  rnul., 
LF*  et  à (j  k.  «le  Pau.  Pop.  290  h. 

I.KKHS.  vg,  Xord  (Flandre),  orr.  «rt  à 15  k. 
«le  Lille,  eant.  el  L3  de  Lonm»  . Pop.  2,225 1». 
•—  On  remarque  auv  envirtMi*  les  mines  d’un 
vieux  château  ap|N*lé  la  Roy  ère,  célèbre  dan» 
le*  guerre*  de*  flamand»  contre  Philippe  le 
Bel.  , 

LKKS-ATIIAS.  vg.  H. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 26  k.  d’Oloron,  eaut.  d'Aceuus,  ' *.j 
de  Rivlotis.  l*op.  893  h. 

LEBT,  vg.  Xord , «tmini,  e!  K «h*  lUiliml. 

I.KFFARD,  vg.  Calcnthu  (Nonnamlie), 
arr..  eant.,  El  «t  à 9 k.  de  Falaise.  P.  27.1  h. 

I.KFFER  I NK  II  or  K E.  vg.  Xord  (Flandre), 
arr.,  eant.,  El  et  à 6 k.  de  Dunkettpie.  Pop. 
279  II. 

I.KFFIXrni  n r.  vg.  dnlrnnet  (r.liampu- 
gne),  arr.  el  à 12  k.  de  Votttirr»,  eaut.  rt  n 
de  MaHiault.  pnp.  387  h. 

I.KfMt.Ml.  vg.  //.-5'iroMe(Fraurlio4aimté), 
arr.  rt  à 30  k.  «le  (irajr,  eant.  et  0 «le  Cham- 
jvlittc.  Pnp.  926  h. 

I.KFFOXDS,  vg.  //.- Marne  ((!h.iin|iagm'), 
arr.  et  n 20  k.  de  (Ihaumont-tni-lkissigny , 
«ml.  rt  (S  d’Arc-cu-Barrui*.  Pop.  819  h.  — 
Foires  le*  22  janv,,  23  mai.  26  juillrt,  4 OCl. 
«1  20  dér. 


lAGK.ifi.  H .-Garonne  1 Oiniming»*»).  arr.  rt 
à 34  k.  de  $t-(,auden»,  eant.  et  E «le  St-Réat. 
Pop.  311  h. 

LF.tîF.,  vg.  Gironde  ((îuieiiDr),  arr.  rt  à 46 
k.  de  Bordeaux , ranl.  et  E3  d’Audaugr.  Poji. 
370  h.  — Il  est  .situe  entre  la  mer  rl  le  ln»*in 
d'Arcacbou,  au  milieu  de»  dunes. 

Sou  église,  prérédcmnienl  Iransportée  à près 
de  4 k.  de  remplacement  quelle  orrupait 
|Kjur  la  garantir  de  l’invasion  «le*  sable».  rHd- 
lie  ensuite  |»ar  la  nubne  raison  au  lieu  où  elle 
est  auj«Miid'liui  , n’e»t  plus  iiiaiiiteuaut  qu’à 
uim*  |Miitc  distance  de  ce»  sable»  et  «le  la  mrr, 
dont  il*  août  les  prérurscur».  La  tradition  con- 
serve h*  souviiiir  d'un  clintcsm  e!  de  qiieiqiws 
village»  sur  lesquel*  ou  donne  «les  détails  cir- 
«omtauru*»,  et  «pii,  d’abord  ensevrlis  «mis  CCS 
nnhnes  sables,  ont  nwuite  |k**m*  sans  retour 
mmis  h**  eaux  de  l'Océan. 

UMiÉ  , petite  ville,  Lotre-Inf.  [Bretagne), 
arr.  et  à 39  k.  de  Nnnie»,  chef-l.  de  eant. 
bureau  d'en  régi*!,  à Si -Philibert.  Cure.  r*2. 
A 427  k.  de  I*ari»  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  3,401  h. — Traaxrs erîitallisè «m primitif. 

Crlte  ville  est  agréablement  situer,  dans  une 
rontree  fertile  rt  bien  nillivée,  près  de  la  rive 
droite  «U*  la  Lognr.  Elle  est  liàtie  sur  un  co- 
t«*au  élevé  d’o«»  l'on  jouit  d’une  fort  lielle  vue 
surir*  campagnes  environnante*..  L’air  y «l 
irvs-salubrr. 

De  loule*  les  v illr»  «h*  la  Ynulte,  Legé  est 
celle  qui  a le  plu»  souffert  à rép«»que  où  la 
guerre  «mv  ih*  «USailuit  «*  mallu'umix  pay  s.  Elle 
a été  prise  «*t  n |*iise  plu»M*nr*  fois  par  1rs 
Yendéeus  et  |»ai  le»  républicain*,  qui  «•  dispu- 
taient sa  position  militaire,  et  chaque  parti  y a 
laissé  âpre*  lui  «h**  traces  «le  ses  vengeanrt**. 
PeuiLmt  plusieurs  aunét-s  ce  ne  fut  qn’ua  amas 
de  ruines  «l«**erlr*  ou  abandoinkv»,  où  oncuii 
lialiilant  u’osaii  plu*  revenir.  Aujourd'hui  on 
y compte  180  mai«iii.»  assez  bien  loties,  habi- 
lée*  en  partie  |wr  «1rs  auliergivle»,  de*  raltare- 
liera  et  de*  marchands  «le  toutt**  sort**»  «h- 
denrée*. 

L'église  |Mnu»»ialr  est  1111  bel  éUiûre  mtiérr- 
meut  eoustruit  «*1»  granit  ; *a  forain  est  «die 
d’une  croix  ; seize  airadr*  ru  pierre  de  taille 
Minlifdiiiciil  la  couverture.  Mie  a 38  m.  32  c.  de 
long  et  21  ni.  49  e.  de  large  ilans  «ruvre.  L'in- 
térieur en  est  parfaitement  décoré  et  orné  de  4 
slaliM*»  ouhusalci,  dues  au  rismu  de  M.  Do- 
miiiiipieMolrUu<‘lb.  rt  de  deux  tableaux  peints 
par  M.  Pineau,  élève  de  David. 

Sur  la  roule  «h*  Nantes,  à peu  de  distance 
de  L*gé,  ou  rrman|ue  un  monument  élevé  en 
1827  * la  mémoire  «In  général  undèe  C'iia- 
relte,  fusillé  à Nantes  le  9 germinal  an  1»  (29 
nwr»  1793). 

Au  nord  «le  l.cgé  se  trouve  l«*  château  de 
Bois-Clievallier,  bâti  ni  1656  |k»i  Oliv ier-Oie- 
\ allier,  sdgMeur  d»»  Boii-Cbev allier,  «le  la  Yoi- 
siuiêre  et  autre*  lieux,  et  érigé  «*n  rhâldlniie 
par  Louis  XIV  eu  1666,  avec  permiasion  «l’y 
faire  cmislruirr  dnix  |KMit»-leviset  de  IVnlou- 
rer  de  large»  fossé».  Ot  château  offre  mi  l«cau 
«*orp»  de  luitiiurut.  flanqué  «h*  six  pavillon* al 
J surmonté  au  milieu  d’un  «kime  trn-ikvé.  Il 
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LEGER  (St-). 


LB6 EK  (SI-). 


I.KGKU-DI  -BOIS  (SI-), 


«»t  entouré  «J 'un  pair  frrmr  Jr  mur»  d'environ 
3 k.  de  rircouférruce,  renfermant  des  bois, 
des  prairie*,  des  visites,  dm  jardins,  des  ver- 
ger». des  terre»  labourable»  r!  Jnn  étang».  A 
l'époque  de  son  érection  eu  châtellenie,  ir  roi 
autorisa  le  fondateur,  ainsi  que  ses  lirvcrn- 
donls,  qui  le  possédant  encore  Aujourd'hui , à 
prendre  le  nom  de  celle  terre.  Lu  1794,  le 
château  de  JVnv<'.he\ allier,  qui  avait  servi  plus 
d'une  fois  de  retraite  auv  royaliste»  du  paya, 
fut  réduit  ni  cendres  et  e » partie  démoli.  Il  a 
été  «itieiemetit  restauré  «Il  1800. 

Commerce  de  bctli.tux  de  b plus  belle  es- 
pèce, de  froment , seigle,  mil,  sarrasin,  vin, 
fruits  de  toute  espece,  rte.  — Foire*  les  3* 
mardi  de  les.  et  de  uiprs,  *4  avril,  34  juin  et 
34  août.  La  dernière  est  Ires-boune  cl  livs-fré- 
quciiUT  ; les  deux  autres  sont  a |»eu  juv»  mille». 

LEGKMA  (lat.  49%  loug.  IV).  - Ce  lieu 
est  placé,  dans  la  Tablr  théodosicnne,  entre 
Cou, /aie,  qui  est  K eu  lies,  cl  Cotedia  ; à X l\. 
de  Cotediu,  XLV'UII  de  Conduit.  Ko  partant 
de  b |M»itiuu  qui  est  plus  à portée  ci  qui  cun- 
v lent  à Cotedia,  b dis  taure  jurait  conduire  à 
b liaiileur  du  lieu  qu'au  nomme  a* lodirUHiil 
le  Havre  de  Liugrcville.  L'upijiiuii  de  Sansou 
que  Ixgedia  est  le  même  lieu  qu'/ rtgena,  ca- 
pitale des  A briment  ui,  u'est  soiilmme  d 'aucune 
preuve  : elle  n’est  point  roux  diable  aux  dis- 
tances que  marque  b laide,  mus  laquelle 
néanmoins  ou  n'aurait  aueiuie  connaissance  Je 
Lrgrdta.  - I)' Amitié.  Aulne  de  C ami  r nue 
Haute,  p.  40‘>.  V.  aussi  ASuIckcuacr.  Géo- 
graphie de*  Gaules,  t.  i,  p.  39t>. 

LEGER  (St-),  vg,  U. -Alpes  (Dauphiné;, 
arr.  et  à 18  L.  de  Cap,  eaut.  et  CsJ  de  Sl-Bon- 
Wl.  Pop.  376  h. 

I.KtiKR  (SI*),  on  Laoi:n-aoiS'Haoavx,  vg. 
Aube  (Champagne),  arr.  et  à 2ok.de  bar- 
sur -A  ulie,  vaut,  et  .-jde  Krienue.  Pop.  3ü8  li. 

I. Kl, Kit  (St-)  , vg.  Aube  ((Juiiqugnr  j,  arr. 
et  à 7 L.  de  lroves,  vaut,  de  Bnnilly  . P.  42|  h. 

I.KGKK  (SU),  t ub  a ilos  , coiuii».  «le  Carea- 
gnv  . C3-  A 313  k.  de  Paris  pour  b taxe  des 
lettre», 

LKGKR  (St-),  vg.  Cbai'enle  (Angoruimi»), 
arr.  et  à 33  k.  d'Anguultniie , caul.  et  de 
Dluiuac.  Pop.  303  h. 

I.KGKR  (Sl«),  vg.  Charente-tuf.,  cumin, 
de  St-Mandé,  v d'Auhiay . 

LKGKR  (SI-),  Côte-dOr  (Bour£ogue),  arr. 
et  à 37  k.  de  Dijon,  caul.  et  51  de  Ponlaillrr- 
sui -Saône.  Pop.  163  b. 

I.KGKR  (Si-),  vg.  //.-Garnant,  connu,  de 
Montaut,  5j  de  Nué. 

I.KGKR  (St-),  on  Sr-Uui-M-IULM»,  vg. 
Gironde  ((iuîeiiie),  arr.  et  * 33  k.  île  Haras, 
vaut,  de  St-Sy  mphonru,  K de  X ilLamlraUt. 
INip.  470  h.  — foire  le  1"  juin. 

LEGER  (St-),  ou  ST‘Lùnft-ui>\  mim  , 
vg.  tiironde  (Gu tenue),  arr.  ri  à 17  k.  de  la 
broie,  caut.  et  r;’  de  Sauveirm*.  Pop.  463  h. 

■>:<;kr(Si-  ),  vg.  ///e^t-ti/aine (Bretagne), 
arr.  H à 45  k.  de  SI-.Maio.  raid,  et  fr:  dr 
KômlMMirg.  Pop.  400  h. 

LÉGER  (St-),  vg.  lettre,  <*00101.  de  Ponillv- 
lr»- Nouant».  >3  de  Roanne. 


I.KGKR  (SI-),  vg.  //.‘/taire,  mm.  de  Se«»- 
badrl,  LC  de  b Cliaisr-lJieu. 

LKGKR  (St-) , vg.  Loire- tuf.  (Bretagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Naulev  caul.  dr  Kmiaie.pj 
île  Port-St-Perr.  Pop.  638  h.  — Foire  le  14 
avril. 

LKGKR  (SU),  vg.  /jil-el-Garoune  (Caïeu- 
gne),  arr.  et  à 31  k.  de  Nêrae,  ont.  et  mde 
Daiuauu.  Pop.  537  h. 

I.KGKR  (Si-),  vg.  Mauihe  ( .Normandie  , 
arr.  et  à 17  k.  d'Avranclies.  raid,  de  b Haye- 
Pr«m*l,  ! -‘  dr  Granville,  l’up.  303  h. 

LKGKR  (St-),  'g.  J/ujrnne  (Maine).  arr. 
d à SU  k.  de  Laval,  ranl,  de  Sle-Suraïuie,  f-j 
de  Vaiges.  l*op.  531  h. 

LKGKR  (SI-),  vg.  Pns-t/e-Ca/ais  (Artois), 
arr.  rt  à 13  k.  d’Arras,  rant.  de  Ooiullr»,  51 
de  Bnpaume.  Pop.  669  h. 

I.KGKR  (SI-),  vg.  //.•fihiti  , rnnini.  dr 
Mausjvach,  ?!  de  Daiiiiciiiarie. 

LÉGER  (St-),  vg.  $nne-et‘\iarne  (Brie), 
arr.  H à 14  k.  de  CMilnuunicr»,  vaut,  et  r^dr 
Relais.  Pop.  334  b. 

LKGKR  (Si-),  Ixotlegnrius,  ou  Sr-Lir.ia- 
■s*Iuuu,  vg.  Seiue^et-Oiie  (Ile-di*-Francr), 
arr.,  raid.,  1-.  et  à 13  k.  dr  llajiilrouillrt.  Pop. 
784  h.  - — Il  est  situé  au  milieu  «b*  b forêt  de 
Kami Hiiiillet , à b source  de  b Yrsgiv». 

L'existence  de  crvilbge  rrmoule  aux  pre- 
mier» letn|M  de  la  motiarrhie.  Les  rois  de 
France  y avaient  uti  pubis  au  B*  siècle.  I ne 
r lu  rte  de  commune  lui  fut  octroyée  en  1316. 

En  679,  «»»i»  Ir  règne  de  Thierry  I",  Lrger, 
évêque  d'Autun,  fut  décapité  dans  la  forêt  d’I- 
vcliuc.  Deux  cents  an»  après  . k*  roi  Carluinan 
fut  Iné  à b chasse  dan»  cette  forêt. 

On  remarque  dan*  un  chaïup  de  celle  com- 
mune, sur  un  monticule  qui  domine  loua  les 
alentour»,  uu  gro*  bloc  de  grès  nommé  Pierre 
Ardroue , ayant  9 ni.  17  c.  de  surface,  porté 
jiar  quatre  grosses  pierres  entre  IrsqnHlrs  e»t 
un  inlcrvalle  vide,  t ne  petite  habitation  exis- 
tait jadis  sur  eette  lielle  table,  qui  passe  «Lui» 
le  |u\»  pour  avoir  servi  de  marchepied  à la 
Yieige  lors  «le  son  assomption  ! 

I.KGKR  (les  FotuU-de-Sl-),  Vg.  Seine -et- 
Oise,  vomm.  et  de  St-  ('•crmara-en-Laye. 

LÉGER  (Si-),  ou  ST-L*r.*a-o»-M«IJJt,  vg. 
9rH/-.fûrM(l,oili)»i),  air.,  caul.,  et  à 1 k. 
dr  Melle.  Pop.  803  h. 

LÉGER  (St-),  vg.  Cauilnte  (Comtal),  arv. 
et  à 43  k.  d'Orange,  caïd,  et  de  Malanrhie. 
Pop.  307  U.  — On  voit  sur  son  territoire, 
derrière  Ir  mont  A «mieux,  une  caverne  pro- 
fonde nommée  la  Baiime-de-b-Minr  : F co- 
llée a été  taillée  de  main  d'homme,  et  ce  tra- 
vail |arait  remonter  à une  époque  timrculce. 

LÉGER  (St-),  ou  Sr-LaoKa-nK-Moviaais- 
un,  vg.  Henne  (Poitou),  arr.,  52  et  à 13  k. 
de  Loudun,  caul.  de»  T roi*-  Mou  tiers.  Pop. 
565  h.  Foire  t h*»  35  oept  et  1**  lundi  ilr 

Peul  prèle. 

LÉGER  (SI-),  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr. 
et  à 16  k.  d'Avallmi,  rant.  et  27  de  (junrré- 
Irs-Tomtre*.  Pop.  1.633  b.  •—  Fabrique  de 
glu. 


335 


I'atsji  «le  Vuiu».  Trente-trois  places  de 
guerre  reparée»,  trente-trois  autres  fortifiée* 
entièrement  ; In  conduite  de  cinquante- trois 
sièges , «*t  crut  quarante  action*  éternisent 
la  gloire  militaire  de  Vauban.  Ses  trait»*» 
de  furtilicatiuito  , ses  Oui \ rte*  meme  ren- 
dront ses  talent*  immortel»  comme  «ni  gé- 
nie. - Court  épée  aouirc  avoir  vu,  en  1776, 
la  maison  qui  fut  le  I terreau  de  ce  graud 
homme  ocrujuV  par  uu  saljotirr  : elle  e*t  au- 
jourd'hui habitée,  dit-ou.  par  un  rabaretiei. 

Le»  luographes  «»ut  loin  d'étre  d’areonl 
sur  le  lieu  de  naissance  de  cet  honinir  réfHrce. 
que  qiM-lqurK-uus  font  naître,  dan*  le  déjiar- 
tefiieiit  «le  l' Y «une  , d'autre»  dan*  celui  «le  la 
Càle-d’Or,  voire  même  dans  relui  d'illc-ct- 
Vilaine.  Pour  Irver  tou*  res  don  le*.  Ir  doctriir 
Roger  a publié  il  V a quelque»  aimées  l’acte  de 
naissance  de  Vauban,  qu'il  a pris  soin  de  co- 
pier *ur  le*  registres  «h*  b paroisse,  et  d’où  il 
résulte  qu'il  est  né  à St-Léger  le  15  mai  1633. 

LÉGER -Al' -ROM  (St-),  vg.  Seine./mf. 
(Normandie),  arr.  cl  à 30  k.  «h*  NrufchAtcl- 
cu-Brav  , rant.  «le  Blangy  , SI  de  i umannool. 
Pop.  780  h. 

LEGER- AUX -BOIS  (St-),  vg.  Oite  (Picar- 
die). arr.  «rt  à 16  k.  de  ('airopiégQe,  rant.  et 
Kde  Kiliécutirf.  Pop.  770  h. 

l.KG  KM  -B  RI  i>KH  Kl  X (St-),  vg.  Cretne 
(Marche),  arr.  et  à 35  k.  «le  (ôiéret,  cant.  «k 
b Souterraine,  :-]  de  Diiu-Ie-Pallrtmi.  Pop. 
469  h. 

LKGKH-DE-FOlîGKRKT  (St-),  vg.  Aïèr re 
(Nivemoi*),  arr.,  caul.,  2?rt  à 10  k.  «le  Clià- 
teau-4  Jiinou.  Pop.  1.376  h. 

I.KGKR-nK-KOCHGIIKS  (St-),  vg.  Cdff- 
•T Or  (Bnurgognc),  arr.  et  a 33  k.  de  Seninr, 
canl.  et  *-l  de  Sauliru.  Pop.  994  h. 

LÉGER  OK-GI.ATIGW  (St-),  vg.  Eure 
(NomiaiMlû*).  arr.  et  à 18  k.  de  Rcraay.  cant, 
«•I  51  «le  rliiliervillr.  Pop.  100  b. 

I.KGKR-DK-MOXTItftrX  (St-),  vg.  Dent- 
Shm  (l'oilmi) . «rr.  et  à 35  k.  de  Bressuiiy. 
eaut.  H 22  de  '!  Iinturs.  IHip.  843  II. 

LÉGER-l>E-PKYRE($t-).  vg.  /^>rére(Lail- 
giierbM*) . arr..  cant.,  12  et  a 6 k . de  Marvc- 
jols.  Pop.  797  h*  — t)u  y trouve  plusieurs 
«Attim  d'eaux  minéralr»  «pii  paruÎMeut  t<*nir 
eu«li**olotion  iM'iUK'oup  de  cuiv re.  Fabrique* 
«le  serges,  eadi.»  «H  autre*  étoile»  de  laine. 

LKG  Kn-I>K_S- Al ' HK ES  (Si-),  vg.  Eure-rl - 
Loir  (Bmisce),  arr.  et  à 50  k.  de  Cliartrr». 
cant.  et  :•!  d'Auue.ui.  Pop.  338  h. 

LEGER -DES- ROI  S (Si-),  \g.  Maine-et- 
Ixure  i Aujou  i . arc.  et  à 13  k.  il'Ai^m,  <uit. 
«,*t  22  *k*  Sl-Georges-wir-Loirr.  P«q>.  668  h. 

LKG  KR-DES-B  R t' Y K R KS  (St-),  vg.  A/, 
lier  (Bo*irliouuai*),  arr.  et  à 34  k.  «le  la  Prisse, 
et  a 60  k.  de  ùwrl , caul.  du  Dunjou.  Tri  de 
Digoin.  Pop.  439  b. 

I.KGER-DKS-VIGXKS  (St-),  vg.  Mètre 
(Nivrmaia).  arr.  et  a 35  k.  de  Nrv«r*  . rant. 
et  C3  dr  Déçue.  1.351  h. 

LÉGER-Ul  -BOIS(St-).  vg.  Snûne-et-l.otrr 
i Bourgogne  . arr.  et  a 13  k.  d'iul'iti,  eau»,  et 
2“  d'F.pmar.  Pop.  985  b. 
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LÉGER-Ot*-BOSGDF.L  (SI-),  'g-  Aurr 
(Normandie) , air.,  cant.  52  et  à 5 k.  de  Ber- 
nav . Pop.  876  h.  — Fabrique*  U**  tissus  pour 
brrtrlli*». 

IK.IHIH  BOSO  (St-),  'g-  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  a 18  k.  de  Poul-Lévê- 
qiH-.  eant.  de  Dii'üt,  [*i  de  IJotullè.  A 243  k. 
de  l'an»  pour  la  la\e  de*  lettres.  Pop.  31 1 h. 

I.Kt.KR  - OU  - Bm'86-DK.MS  (St-),  >R- 
Sr.ine.lnf.  (Normandie),  arr.  et  à 6 k.  «le 
Rouai,  «aut.  H 53  de  Daruetal.  Pop.  932  1>. 

— Fait iif ues  de  corde*.  Filature*  «k-  coton. 
Blanchisserie*-  Trintureri*».  Tuilerie*. 

I.KG KH-OU-Ci KH N ETE  Y (SI-).  'g-  *'»re 
( Normandie  ) . arr.  et  k 24  k.  de  Pnnl-Au- 
demer,  cant.  et  C-J  de.  Jtourgthéroukte.  Pop. 
168  h. 

IT6KK  D11-HOLI.KY  (St-),vg.  Calvados, 
coomi.  d’Ouillyr-hi-Riliaude,  C-l  de  Lisieux. 
liuKR-ftk  NAI^IEl’  tSl-).  vg.  Coure 

(1-mgiKvkie).  arr.  el  à 48  k.  de  MarvejoU, 
raut.  et  S*  de  Mal  «eu.  Pop.  579  h. 

LR6E8  EM-BHAI  (St-),  vg.  Oise  (Picar- 
die) , arr.  et  à 8 k.  de  Beauvais , caut.  el  EJ 
d’Aunriiil.  Pop.  262  h. 

I.éCKB-KN-PON8(Sl-),  Charrnte-Jn/. 
(Saiulütigc),  arr.,  cant.,  EJ  et  à 16  k.  dt  Pons. 
Pop.  716  h. 

liUPA-CrKRKTOtS  (St-),  vg.  Creuse 
(Marche),  arr.  et  à 5 k.  de  Goèret,  cant.  et  53 
de  St-Vaury.  Pop.  719  h. 

LÉBEB-LÀ-4.AIIPAUXB  (SI-) , vg.  Eure, 
connu . d’Emanville,  &3<k*  la  Cummandreie. 

litlFI-U-MOSTACXE  (St-),  vg.  H .- 
t ienne  (Limousin),  arr.  et  à 99  k.  de  Limoges, 
cant.  de  Jaiuriere,  i-jde  Ra/cs.  Pop.  1.106  h. 

LEGER-LA-PALED  (St-),  vg.  tienne, 
nunm.  de  Marigny-Briiay , EJ  de  Üiaidte- 
raull.  Foires  1rs  1",  16  et  99  uct. 

LKGER-LK-PACVRE  (St-),  vg.  Somme. 
(Picardie).  arr.  et  à 53  k.  «F  A miens,  tant. 
d*t imunonl,  L~.deP.hmgv-  l'op.  64  h. 

LÉGEB-LE-PETIT  (SI-),  vg.  Cher  (Berry), 
arr.  et  à 28  k.  «le  Sanrerrc,  cant.  de  San- 
cergur,  >J  de  la  Charité.  Pop.  478  h. 

LéBER-Lta-AUTWK  (St-),  vg.  Somme 
(Piranlie).  arr.  et  à 15  k.  de  Doullen» , caut. 
et  * d’ Adieux.  Pop.  267  h. 

LEGER -LES- IM  A RT  (St-)  . vg.  Somme 

(Piranlie) , arr.  el  à 20  k.  de  Doultens , cant. 
et  '■*  de  Itemtart.  Pop.  499  h. 

I.KtiKH-I.K-VPAItAY  , vg.  Saône-et-Loire 
(Bourgogne),  arr.  et  à 15  k.  de  Cliarolle», 
cant.  cl  K) de  Paras -te-Monial.  Pop.  379  II. 

LF.GKRM  A G N AZP.HC  (St-),  'g  H. .t  ienne 
(limousin'!.  arr.  el  à 28  k.  de  Rellac,  cant. 
de  Magnac-Lava!,  EJ  d’Arnac- la-Poste.  Pop. 
f .664  h. 

LÉliKR-SOCS-RKUVRAY  (8*-),  vg.  Saône- 
et- Ivoire  (Bourgogne) , arr.  ,C=:  . bureau  d'rn- 
reçi*».  et  à 17  k.  d'Autun,  eltef-l.  de  caut. 
Cure.  Pop.  1,417  h.  — Tiamam  pluloniqiK  . 
porphyre  rouge  — Foires  le  21  janv.,  A mai 
ri  10  dre, 

I>:tKB-IM>rS^*-BlISKlà«K  (St-).  »g. 
Suune-rt-  tsnre  (Bourgogne),  arr.  et  à 25  k.  de 
Mâroti,  cant.  e«  EJ  de  Tramaye*.  Pop.  770  h. 


— Foires  les  12  et  20  ft*. , 31  mars.  23  avril , 
14  mai.  7 juin,  3 août,  5 sept. , 3 oct. , 5 et  15 
nor.,  28  ikéc.  et  veille  «le  la  Passion. 

I.W.KK-SOl  S-M  AHGKHIE  (Si-),  vg.  Aube 
(rJi»ni|iagur) , oit.  et  u 32  k.  d’Arris-sur- 
Aulr  . caut.  et  [_• . de  Chavailgc*.  Pop.  240  h. 

LÉGER  - SLR  - BONNEVILLE  (SI-),  vg. 
Eure  (Normandie),  arr.  el  à 18  k.  «h*  Pout- 
Audcmcr , cant.  et  L*  «te  Beurev  ille.  P.  21 1 h. 

LF.GEU-St'R-lPHEl  NE  St-)  . vg.  A’m-nr- 
et-Loire  (Hourgugue; . arr.  et  à 19  k.  «k-  Cbâ- 
lon-Mir-Saone,  cant.  «le  Uiuguv . E3  du  Rourg- 
imil.  «or.  P«»p.  1,856  h. 

Le  territoire  de  cette  cimmiuue  . située 
sur  la  Dheune  et  sur  les  bonis  du  ranal  du 
Centre,  renferme  de  v «*!«•*  carrière*  de  gypse. 
La  euiu’lie  exploitée  a gcucrakmoat  9 ni.  d’é- 
paixieur.  Voici  la  coupe  d’une  des  carrières. 


av«r  les  noms  de»  divers  laines  ; 

Calcaire  marneux.  ......  3m.  » 

(i\|im'  : bauc  de  grelots.  ...  1 50 

— banc  d’éclat.  .....  » Ht) 

Banc  de  marne . 1 30 

Gy  pse  ; gros  banc  ronge.  ...  1 50 

Italie  gris 1 * 

— lanc  «le  boolea.  ...  1 » 

liane  ronge 1 » 

Italie  «k*  gâterie.  ...  2 • 

Initie  de  fond 2 30 


la-  gypse  exploité  dans  ir*  carrières  est  «lur 
et  nécessite  toujours  l’emploi  «le  la  poudre. 
Lr  plâtre  qui  provient  des  Isa  nos  d'éclat  est 
d'une  qualité  supérieure  aux  autre*. 

la  romnmue  «le  SI -léger  renferme  aussi  des 
terrains  liouiller*  exploités  qui  sont  compris 
dans  La  coucrssioa  vie  St-Rerain-sur-Dhcuoe. 
— Foire t les  6 avril  et  9 sept. 

LÉGER-Sl’R-SARTHE  St-),  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  et  à 25  k.  d'AkoçoO,  cant. 
et  @du  Mede-sur-Saiihc.  Pop.  646  h. 

LÉGF.VILLK.  vg.  t’asgrs  (lorraine) , arr. 
et  à 15  k.  «le  Mirernurt , cant.  el  52  de  Dom- 
païre.  Pop.  168  h. 

LKGI.AN TIERS,  vg.  Oise  (Picardie) , arr. 
et  à 18  k.  «k*  CIitiiiciiiI,  cant.  de  Maignclay,  53 
«le  St-Just-rn-Chau**éc.  Pop.  443  h. 

I.ÉGN  A,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr.  et 
à 28  k.  «le  Lonvte-Saulnirr . cant.  et  Ed’A- 
rinthod.  Pop.  451  H. 

LKC.NI , vg.  Rhône.  ( Lyonnais  ) , arr.  el  à 
15  k.  «k*  Villef ranch e-sur-Saone , caut.  et  EJ 
du  Bois-d'Oingt.  Pop.  401  h. 

LÉGHERIE  (la),  /sire.  Y.  t’AlitoUMi. 

LKGI'K  (le),  vg.  Côtes-du-Nord,  corom.  d«- 
Plérm , Q3  de  St-Brtenc.V.  St-B*«cc. 

LLGI'KYIN.  vg.  U. -Garonne  (Armagnac), 
arr.,  bureau  d’enregisl.  et  à 18  k.  de  Tou- 
louse, rhcT-l.  de  caut.  Cure.  «cl,  yOt-  A 706  k. 
de  Pari»  pour  ta  taxe  des  lettres.  Pop.  817  k. 
- Tm**iv  tertiaire  moyen.  — Foires  le*  20 
janv.,  20  avril , 20  août  cl  20  u«>v. 

L KG LG NON  , Vg.  H.-Px renées  , cnnun.  de 
Ste-Marie-Legugnoii , d’Ob^ma. 

LÉGLIIJAG  - DE  - LEUCLES,  vg.  Dor- 
dogne (Périgord),  arr.  et  à 23  k.  (te  Non  trou , 
cant.  et  57  de  Mareuil.  Pop.  1,154  h.— Foires 


tes  2 janv.  , 3 fév.,  |«r  juin,  et  lundi  après  le. 

24  sept. 

littClLUCM-UVOE.  vg.  Dordogne 
(Périgord),  arr.  et  à 16  k,  de  Pèrigiieux,  cant. 
et  53  de  St-Aslicr.  Pop.  678  li. 

I.KHON , vg.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
arr.,  rant.  ,®e*  à 1 k,  de  Dinan.  P.  933  h. 

Ce  village  . situé  k IVxtrrmité  d’un  des  fau- 
bourg* de  Dinan , doit  vou  origine  k un  mo- 
nastère foudé  en  850  . par  Nnmmoé , roi  de 
Bretagne.  Pre*  de  légli«-  abbatiale  de  cet  an- 
cien couvent  existe  une  eliapelle  gothique  , 
bien  conserver  , connue  tous  te  nom  de  cha- 
pelle de*  Beaumannir*  , «Wi  l’on  voit  te*  «lébri» 
des  tninlieaux  «le  cette  illustre  famille  au  nom- 
bre desquels  est  celui  du  fameux  Bemmanoir 
qui  vainquit  l«-*  Anglais  au  combat  de»  l’rentr. 

Sur  nue  hauteur  qui  domine  te  village  ap- 
paraissent tes  vieilles  tours  couronnée*  de 
lierre  de  l’atiricn  château  de  Lehon,  q«ii.  après 
avoir  été  assiégé , pris  . démoli  «*t  rreon*tnrit 
plusieurs  fois,  est  aujourd’hui  dans  uo  étal  com- 
pte! «te  dégradation,  mais  dont  l’aspect  tontHob 
est  éminemment  pittoresque,  thi  jouit  de  sa 
plali- furme  d'un  coup  d‘«ril  rav  issant  *ur  te 
riiarmant  paysage  qui  borde  le  «oors  de  la 
Rance  , sur  les  rorlirr*  escarpé*  qui  dominent 
certaines  parties  de  relie  nviere,  et  »ur  les 
ruine*  antiques  de  l’église  cl  du  monastère  de 
Léhon. 

LKICRKBT,  vg,  Àriège  (Languedoc),  arr., 
r-rjet  à 12  k.  de  Fois,  caut.  «te  Lavelanct.  Pop. 
407  h. 

LKIGN É-I.ES- DOIS , Vg.  C/enne  (l'oiton) . 
arr,  et  à 16  k.  de  (JvAtdlerault.  «ant.  «te  Pl«m- 
martin,  r-7de  la  Rodie-Pimy.  Pop.  716  h. 

LEIGNÉ  - SCR  - FONTAINE,  vg.  / tenue 
(Poitou),  arr.  et  à 12  k.  de  Montmorillou, 
cant  et  Lu  de  Chauvigny.  Pop.  889  h. 

LKJGNKE  - St  R - l’SSEAC  , 'g.  tienne 
(Poitou),  ait.,  *E:,  bureau  «l'enregist.  et  à 14 

k.  de  Chilcfterault,  cheW.  de  raut.  Cure.  Pop. 
396  h.  Tiuiurs  rrèlacc  inférieur,  grés  vert. 

LKIONKI'X,  Vg.  /jsire  (Force),  arr.  et  h 
19  k.  de  Montbnsou , caut.  et  EJ  de  Boén. 
Pop.  462  b. 

LKIMIIACH,  'g-  H. -Rhin  (Alsace),  are.  et 
à 32  k.  de  Belfort,  caut.  et  EJ  «te  Tkann.  Pop. 
623  h. 

I.KINH  V:.  vg.  Cantal ( Auvergne) , arr.  et  à 
30  k.  d’Aiirillac,  «*ant.  et  63  de  Maur*.  P»p- 

l, 100b. 

l.F.IM  KKY . vg.  .1 feurthe  (I/irraine) , are. 
et  à 25  k . de  l.iuirv  ilte,  faut.  «*l  ^ I «te  Wanuwvt . 
l*op.  624  b. 

LEISPARS  , vg.  /i.-P*  rénées,  «-omin.  d’Is- 
|mhi!c.  *]  de  Sl-Jean-Pioil -de-Port. 

LEISSARD.  'g.  Ain  (Ronrgogoe),  are.  et  à 
16  k.  de  Nantua,  cant.  d’Iremore.  P,  646  b. 

LE1TEKSUILLER.  vg.  U. -Rhin  (Alsace), 
arr.  el  à 15  k.  de  44  iaeaüxmrg  , cant.  et  E3 
de  Soulti- sous- Forêts.  Pop.  242  h. 

LKLAIS.  vg.  F.ure,  coium.  de  Sécnw-snil , 
EJ  de  Couche*. 

LÉLEX.  vg.  Ain  (par*  de  fieu),  arr.,  caut.. 
® et  à 10  k.  «k*  fie».  Pop.  558  II. 
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LELIK  I.API  JUI.LK.  ou  Loiux,  vg.  Gers 
(Armagnac),  arr.  «I  à 34  k.  de  Miraudr,  canl. 
et  C9  de  Riu  tc.  l‘op.  518  1). 

I.FJ.I.1.MG,  vg.  Moselle  (pays  Mcsmu),  arr. 
et  à 35  k.  de  Sarregueniiue*.  canl.  de  Grus- 
Tenquiu,  (g  de  Faulquciuoiil.  Pop.  492  li. 

LEMAIN  VILLE.  vg.  Meurthe  ( Lorraine), 
arr.  et  à 24  k.  de  Nancy,  canl.  d'Haroué.  £-3 
de  Nrawilkr-sur-Muselle.  Pop.  408  h. 

I. EM  AMS  lacc»  ( Int-  47“,  long.  25"). 
« César,  Slralion.  Mêla,  Pline,  Ploléniée.  Lu- 
rain,  Ausoue , Ammirn  Marcellin  . font  men- 
tion du  lac  Léman.  La  manière  dont  César 
s'explique,  hn  tu  Lemanus  qui  in  /lumen  Rho- 
danntn  in/iuit , doit  signifier  que  le  Rliolii*  est 
la  décharge  du  lac  Léinun.  Mais  Ausone  s'ex- 
plique précisément  emnme  si  le  Rhône  devait 
son  origine  au  lac  même  ; Qu  a rapt  tnt  preceps 
Jtbodanus,  g e ni  tare  Lemano.  S Irai  khi  rst  plus 
correct,  en  «lisant  que  le  Rhône  traverse  le  lac 
Léman  ; «-t  Ammieii  est  du  nombre  d«*  ceux  qui 
ont  cru  que  les  eaux  du  Uenve  ne  sc  mêlent 
point  avec  les  eaux  du  lac  : Paludi  srse  ingur- 
gita! Lemano  (Rhodauus)  eamque  inlermeans, 
nus /nam  a /ms  miscelur  a/ietus.  Mêla  (lih.  u, 
cap.  5)  avait  débité  la  même  chose  en  d'au- 
tres termes  : Lemano  faut  acceptas,  tenet  im- 
pelutu , se./ur  per  medium  integrr  agent , 
ijuanlus  fenil , rgrrdilur.  Dans  l’ Itinéraire 
d'Anlnniu.  le  nom  du  lar  est  La nsoni Ht  ; dans 
la  Taille  lliéodosienne,  Losannetir.  Les  Aiuiales 
de  St-Rertiu . «ms  l’an  839,  l’appellent  mare 
Blindant.  La  ville  de  Genève,  étant  la  plus  cnn- 
xidérahle  de  celles  qui  en  sont  voisine»,  lui 
commuuii|W‘  aujourd'hui  son  nom.  On  pour- 
rait être  tenté  «le  croire  que  le  nom  «le  Léman 
est  appellatif . et  dérive  d’un  terme  semblable 
au  Ai/ou  ou  des  Grec*.  Car  il  y a des 
terme»  «pii  se  trouvent  être  communs  à des  na- 
tions différentes.  » D'Anville.  Notice  de  f an- 
cienne Gaule,  p.  405. 

I.KMBACH.  Ig  R. -Rhin  (Alsace),  arr., 
canl..  C2  et  à !4  k.  de  Wissembourg.  Pop. 
\ ,981  h.  Il  «•»!  situé  ail  milieu  des  monta- 
gnes, sur  lr  SarlMch.  Mine.»  de  Ter  et  «le 
plomb.  Vôtres  le  lundi  gras,  lundi  après  la 
Pentecôte,  avant  la  Nativité,  et  apres  la  St- 
Martin. 

l.AMBKGE.  « g.  Gers,  comm.  de  Sl-.lrro- 
man.  de  Massrahe. 

l.r.MllÈXK.  vg.  Tarn-et-Garonne,  eonim. 
et  C3  de  Mois»ae. 

LEMHF.Rti  . lig  Moselle  (pays  Mrs«in  ), 
arr.  et  k 33  k.  de  Sarregnemines.  canl.  et 
H de  Bilrbr.  Pop.  2,599  h.  — Fabri- 
que de  faïence.  Verrerie  et  cristallerie. 
Foires  b*  lundi  «le  U Pcnlecéte  «•!  |"  mercredi 
d’oet. 

I.EMBEYF , |iet.  ville,  U. -Pyrénées  \ Béarn), 
arr.  et  à 30  k.  de  Pau  , elief-l.  «le  canl.  Cure. 
E.  A 742  k.  «le  Paris  pour  la  taxe  des  lettre». 
Pop.  1,401  h.  — Tuuun  tertiaire  supérieur. 
— Elle  est  située  dans  un  temloire  fertile  eu 
excellents  vins  Maries. 

Les  arme»  de  Lembeye  sont  : <f or  4 une 
■me he  passante  de  gueules  accornèe,  accolée 
et  donnée  S azur,  et  adossée  contre  une  tour 


crénelée  tf  azur  posée  en  pal,  surmontée  sf  un 
croissant  montant  dr  gueules  en  chef. 

Puai*  du  ctMivrnliouurl  Cvsjxwt. 

Foires  le*  25  mars  (2  j.)  et  2*  jeudi  après 
l'Asmuiou. 

LEMIIBAS.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr,, 
canl.,  [T.  et  à 7 k.  de  Bergerac.  Pop.  624  b. 

I.ÉMÉ.  vg.  Aune  (Picardie  . arr..  E et  k 
8 k.  de  Venins,  cant.  «k-  Nhuviud.  P.  1 ,664 h. 

I.KMK.  vg.  U. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  à 
13  k.  de  Pau.  caut.  de  Ibese  , GJ  d'Auriac. 
Pop.  449  II. 

LKJAÉBÉ  . vg.  Indre-et-Loire  (Touraine), 
arr.  cl  à 14  k.  de  Cliiuou.  cant.  de  Kichelira, 

de  CJiampigm  - Pop.  624  b. 

I.KMKSTHOF,  vg.  Moselle,  comm.  d’Ou- 
dreu , C3  de  SierrJi . 

I.KMIEt'X,  vg.  Ixfire.  comm.  dr  Cluiguun, 
f-3  de  Rivo-dc-Girr. 

I . EM  I M E . VI  (Ut.  46*.  long.  24*).  ••  Kn  sui- 
vaut  une  roule  qui  rtiiiduil  depuis  Vienne  jus- 
qu'au passage  «le  ['.  t/pu  Graia  , nu  du  petit 
Sl-Rrrnard,  et  qui  traverse  la  Tarentaisr,  «mi 
trouve  «buis  linuerain-  d'Antnuin  et  dans  la 
t able  lliéodosirniie  une  positiou  sous  le  in<u 
de  LeiuiiM'um.  (>  nom  s’est  conservé  dans  celui 
«k*  Limens.  que  porle  un  |>ef il  lira  trop  voisin 
«le  Cliandiéry , dont  il  n>»t  séparé  que  |iar  le 
cour»  de  la  rivière  de  Laisse,  pour  être  aujour- 
d'hui de  quelque  considération.  Dans  un  titre 
de  l’an  1025  ou  environ,  rapporté  par  Guiche- 
nnu  (t.  in,  p.  4),  et  qui  est  une  charte  de  Ro- 
dolfr  111,  roi  de  Bourgogne,  ni  faveur  de  l'ah- 
bave  d’Ainai,  ee  lieu  est  appelé  villa  Lrmrn- 
si*.  En  rrrnar<|iiaut  «pidle  est  la  direction  qui 
l'ouï ii lit  à la  route  où  Lemincum  te  rencontre, 
on  voit  que  la  situation  de  Lémetu  concourt, 
avec  sa  dénomiuatioii , pour  uouv  faire  chid- 
nailre  l.eniincum  ; et  le  moyen  d’en  bien  jugrr 
sr  dévelop|ie  dam  l'artiek  particulier  de  cha- 
cun des  lieux  qui  y ont  rapport  immédiate- 
ment. Sauson,  perdant  «le  vue  cette  direction,  a 
jeté  Lrmin*  um  dans  le  Graisivaodau.  et  je  vois 
que  le  nom  de  Lundiin,  «pie  porte  un  lieu  situé 
à mi-rb«*miu  de  Grenoble  au  fort  dr  Barraux, 
lui  en  a imposé.  Quand  l'analogie , qu'on  n’y 
découvre  point,  serait  uu  |ieu  plu*  évidente, 
elle  ne  se  soutiendrait  pas  contre  l'identité  qui 
wl  entre  Lémrns  et  Lemincum.  Il  faut  que 
M.  de  l’Ule  n'ait  pas  connu  lumens,  en  pla- 
çant Lemincum  sur  l'Isère  dans  sa  carte  de  l'an- 
cienne Italie,  m D'Anville.  Notice  de  T ancienne 
Gaule,  p.  406. 

LEMMÉCCH'BT . Vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr..  cant..  E et  a 12  k.  de  Nrufchât«*au.  Pop. 
123  h. 

I.F.MME-S,  vg.  Meuse  (pays  Messin) . arr., 
S«t  i 13  k.  de  Venlim-fiiir- Meuse,  cant.  de 
Souilly . Pop.  367  h. 

LÉMOXCOI'IT.  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  k 17  k.  «le  Cbltrau- Salins,  cant.  ef  [g 
dr  Del  me.  Pop.  240  h. 

I.F.MO VITES  (lat.  46*.  long.  19*).  «César, 
Stralion  . Pline,  Ptolémée,  en  font  mention, 
limita  Ptolémée , leur  nom  est  Lxsmouici,  selon 
lr  texte  grec,  et  dans  la  version  latine  fJmuiri. 
Il  s'explique  convenablement  sur  leur  situation, 


en  «lisant  qu’ils  sont  avancés  dans  le»  terres,  et 
coubgus  aux  Pictones.  Je  pense  que  |*r*aui>e 
n’ignore  que  kdioccse  d«*  Limogrs,  ivnlenuanl 
celui  de  Tulle,  qui  n'est  |ia»  aiirieu  in  «lr  grande 
«-tendue,  et  «ai  y minprrnaut  l’ex tension  de  ce 
diocese  au  dt'lmrs  du  Limousin,  dans  la  pro- 
V mer  de  la  Marche,  qui  est  proprement  Mar- 
dua  Lrmovidna,  représente  les  Lemmires.  On 
|M*iit  croire  qu’un  petit  lira  sou»  !«•  unm  «le 
Maison -Feinr»,  à lYxtréniite  de  la  Marche, 
ver*  le  Bern,  est  un  ii»dice  «k»  anciennes  limi- 
te* des  l.emovice  t du  côté  des  Biiuriges.  Mais 
la  rrprlilion  que  l'on  trouve  du  nom  de  f* mo- 
rt ces,  dans  h*  septième  livre  de»  Giinmrntairrs, 
forme  une  dilficulté  qu’il  est  plus  aisé  d'expo- 
ser que  de  résoudre.  Les  peuples  de  la  Gaulr 
fournissant  leur  contingent  «le  troupe*  pour 
marcher  au  secours  d‘ Alise,  investie  par  César, 
le»  Lemoviccs  sont  nomme*  pour  armer  égale- 
ment, comme  le»  Bdlovari , dix  mille  homme*  : 
Bellovacis  (milita)  decem,  tôt  idem  t*movid- 
bus.  Ou  lit  quelque»  lignes  plu» bas.  et  À la  suite 
de  plu  .iirurs  autre»  peiqdrel  V ni  ver  si  s civitatibus 
•pur  Océan  um  at  lingual,  t/ueeque  eorum  con- 
suetudine  Armorie ee  appellantur , quo  su$tt  in 
numéro  t'uriosolites,  Bédanes,  Amfnbarii,  Co- 
de tes,  Osisntii,  Lemovnes,  Vnetli,  Sent i.  Or  il 
répugne  également  de  v oir  les  Lomoeires  rifiè- 
tés,  comme  de  les  voir  au  umiiltn;  de»  jiruple» 
maritimes , s’il  faut  l'rnlrndre  des  lunntnricet 
«pii  ont  donné  le  uom  au  Limousin  ; et  rrlu  pa- 
rait d'aulaut  plus  étrange,  que  le*  Soutanes  et 
le*  Pictones,  quoiqu'il»  soieut  voisia*  «k- 1»  mer, 
ue  Miut  point  compris  dan*  k dénom brrmeut 
entre  les  cité»  annorique*.  C’est  ce  qui  a «kier- 
miné  plusieurs  cnlKpie»,  Jose|ih  Scaliger , laao 
enuius,  à rejeter  cette  «.coude  mention  des  l.r- 
moficcs,  et  Sansou  «Ht  du  même  avi.*.  Mai.*  tou» 
le*  ruajuiscrit»  s’y  opposent , et  k nu  taphraste 
grec  est  d'acr»rd  avec  les  mauu*ciïU.  M.  de 
Valois  (p.  269)  est  même  pu-suadè  que  saint 
Oiten,  en  écrivant  la  Vie  de  saint  Fini,  et  Mo- 
do* rd  , en  |iarlaiit  de  saint  Basic , ont  dû  lire 
dans  César,  il  y a plu*  de  raille  ans,  ce  qu'oti 
y lit  aujourd’hui,  |tatrc  qu'ils  confondent  les 
f.emoricet  avec  ceux  qui  «Mit  indiqué*  entre 
l<‘*  (impies  annon«|ues.  Car  dans  cr»  auteur»  il 
est  parlé  du  terriiorium  /.emmiiinrim , «mi  du 
Limousin,  dont  saint  Fini  et  saint  Rask  étaient 
sortis,  comme  d'un  pays  compris  dans  l' Armo- 
rique. in  partibus  Armorie anit  ; ce  <|ui  parait 
tirer  sa  source  de  la  lecture  de  César.  M.  de 
Valais  et  quelques  autre»  savant»  ont  cru  qu'ou 
pouvait  rraqdacer  Ire  trmwfVw.  nommé*  en 
second,  par  le  uom  de  Lronenses,  qui  désigne- 
rait le  pays  dr  lénn  «huis  la  liasse  Bretagne.  En 
cr  «as -là  , jr  (hum-  qu’il  conviendrait  mieux, 
pour  s’écarter  d'autant  moins  de  ce  qui  est 
écrit  l.emovices,  «le  lire  Letonices,  ou  même 
Ltonnices,  puisque  d.ui>  la  Chronique  de  Ro- 
licrl  du  Monl  -St-Midiel  on  trouve  en  quelques 
endroit»  Ijtttimumei  L»\*  irnses. Quoiquedans 
la  Vie  de  saint  Gihlast  Acta  SS.  ord.  S.  Bened., 
I.  «)  saint  Paul,  qui  a été  rvêqiir  de  Léon,  «lit 
appelé  Oxismorum  Ecdesitr  episcopus , il  ue 
«'ensuit  |«as  eu  rigueur  «jue  k tenitoirede  Léon, 
sur  kquel  k nom  de*  Osismii  a pu  dominer,  no 
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saurait  être  désigné  mm*  le  nom  d’un  autre 
peuple.  Mou»  torons  dans  1rs  Commentaires 
qu'il  y a' ait  tira  |iritplrs  *ul  «ordonné*  à un 
prii|>le  plu»  <on»i«U‘-i  aide,  ri  renfermés  dans  sou 
territoire.  Au  rej.tr,  res  ci  modération*  itr  sont 
pas  suffisantes  pour  sr  permettre  d’inscrire  de» 
Leonices  dan»  une  carte  de  l'ancienne  Gaule  ; 
et  il  est  à propos  d'ajouter  que,  dam»  te  passage 
de  César  qui  donne  lieu  à cette  discussion,  les 
Ambibarii  qu’on  y soit  dénommé*  sont  demeu- 
rés inconnus  ; car  c'e«t  deviner  avec  Sanson , 
que  de  tes  confondre  avec  les  Abrincatui.  les 
Cadetes  sont  dans  le  mémr  cas,  supposé  qu'on 
lie  juge  (nu  ronsrtinlilK  de  lire  plutôt  Cale  ri  ou 
Cuir  te».  ■ I)'Vn  ville.  .Xaticr  r/e  f ancienne 
fin  nie,  p.  407.  V.  aussi  Walrkrwaer.  Gcogr. 
des  Gaules,  I.  I,  p.  131,  337,  370. 

IdlMPACT.  vg.  Tarn  ( Languedoc) , arr.  rt 
à 31  li.  de  fovaur,  tant,  et  de  Puylaurens. 
Pop.  821  h. 

I.Ktll’DKS.  hg  H. -Loire  (Auvergne) . ai  r. 
et  à 15  k.  de  Ilrtoudc , rant.  d'Auxon.  Cure. 
EJ.  tor.  A 435  !..  de  Pari»  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1.420  h.  — foire»  les  «I  MOI  et 
1"  uct. 

I.E>t PltKS.  vg.  Put -de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  k 10  k.  de  (.lenuout- Ferrand,  rant.  et 
CS  de  Pont -du  -Chk  t eau . Pop.  1,728  b. 

I.EMPIRF..  »g.  Aisne  i Picardie),  arr.  H k 
21  k.  de  St-tyiu  min , rant.  rt  P7  du  Qridft. 
Pop.  498  b. 

LKMPIRE.  vg.  Meute  (pays  Messin),  arr., 
et  à 9 k.  de  Yrrdun-sur-Meuse  , rant.  de 
Souillv.  Pop.  136  b. 

LKN PS , vg.  Ardèche  (Vivant»),  air., 
rant.,  £21  et  k 10  k.  de  Tournon.  Pop.  513  h. 

LFJIPS , vg.  Drôme  {Dauphiné),  arr.  et  k 
38  k.  de  Mynns,  rant.  et  de  Réniusat.  Pop. 
335  h.  — Foires  1rs  3 fév.,  3 niai,  24  juin,  27 
août,  21  ort.  et  6dér. 

I.F.MPTV . vg.  Put  •de- Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  k 20  k.  dr  Thier»,  rant.  rt  2£  de  Ijc- 
arnix.  Pop.  458  h. 

LR.MPZOl’ltS , vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  rt  k 28  k.  de  Nnnlron,  rant.  et  DsJ  de  11*i- 
vier*.  Pop.  391  b. 

LEMIT).  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr.  et 
k 18  k.  de  Mrtz,  rant.  de  Pange,  E de  Soigne. 
Pop.  227  h. 

LFJIl’Y  , vg.  Jura  (Franche-Comté).  arr. 
de  Pnlignv  . k 23  k.  d'AHiuis , canl.  et  £7  de 
Salins.  Pnp.  619  K. 

l.KN  ARISS  (le),  vg.  Ain,  rnmra.  dr  Garne- 
rans,  K!  ‘b*  Thoissrj . 

liüUtT  . «s-  Cal,  ' ado»  (Normandie)  , 
an-,  et  k 23  k.  de  Vire,  cant.  de  fondé-sur- 
Noin-au,  3 de  Yassy.  Pop.  511  h. 

LFXAX,  vg.  Allier  (Boiirtmnnai*) , arr.  de 
la  Palisse,  à 40  k.  dr  Cusset , rant.  et  E du 
Donjon.  Pop.  1,025  h. 

LESAT,  vg.  M aine -at- Loire,  eonun.  el  E3 
de  Montreuil- Bellay. 

LF.XCKPL  UNE.  vg.  Dordogne,  ronim.  de 
Ceux , E dr  Bogue. 

LKXCUHTRE.  vg.  tienne  (Poitou),  arr.. 
CB  et  à 17  k.  «le  Clsàtellirauil,  cbef-l,  de  cant. 
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Cure.  Pop.  1,422  b.—-  Tramais  crétacé  infé- 
rieur, gré»  vert, 

LKXCOl'AtAJ,  vg.  Landes  (Gasmgur).  arr. 
et  à 28  k.  de  Monl-dr-MnrMii . cant.  rt  23  de 
Roqurfoil.  Pop.  1,|75  h.  — Foires  le»  8 nui. 
i"  et  2 sept. 

I. KM» HESSE  . Tg.  B.- Pt  renées  (Béarn), 
arr.  rt  a 14  k.  d'Ortbtt.  cant.  de  Lagor,  EJ 
d'Artix.  Pop.  230  h. 

LENGEI.HIIEIM,  v g.  Moselle  (poy  « Me»» in), 
arr.  rt  k 36  k.  de  Sarrrguemine*.  rant.  de  Vol- 
munster.  de  hit  cite.  Pop.  610  II. 

LEXtiLET,  vg.  Pas-de-Calait,  corn  ni.  et  £3 
d'Aire-suMa-Lys. 

LEXUROX SE  . Chlorage*  Unellorstm , 
Terra  riridis , vg.  Manche  {Normandie),  arr. 

I et  k 1 5 k.  de  foutancr*.  rant.  el  EJ  dr  Gavray. 
Pop.  2,014  b. 

I.KXCiROS.  vg.  Gers,  romm.  dr  St-Amiiv- 
Lengros,  v.  dr  Plaisance. 

LEXHARREK,  vg.  Marne  ((Jiainpagtie), 

, arr.  et  k 34  k.  d'Eprniay . cant.  et  £3  de  Kit- 
(JinnipriioiM'.  Pop.  273  II. 

LKXIXü  . vg.  Menrthe  (laminr),  are.  de 
| Cliàtraii-Saliu»,  k 33  k.  de  Vie,  eaul.  d'Al- 
lirsili-oil,  R]  de  Diinir.  Pnp.  501  h.  ■ — Foire  » 
le  lundi  après  h-  25  août,  ou  le  25  août  si  ce 
jour  londjr  un  lundi. 

LKXlSKt'I. , vg.  H. -Marne  (Champagne), 
air.  et  k 36  k.  de  ChauoMUit-m-IVasHigiiv,  canl. 

1 cl  E de  Clcfiiionl.  Pop.  335  b. 

L ES  H BV ER-KK-DOL . v g.  i ôtes  -du-  \ord, 
eotnra.  de  Plnulwzlanrr  . '•  ] de  Painqiol. 

LEXXOX , vg.  Finistère  (Bretagne),  are. 
et  k 15  k.  de  Cbkleauliu,  rant.  et  £vj  de  Pirv- 
lieu.  Pop.  1,395  b. 

LEXOXt.Ol'RT . vg.  Meurlhe  (forraiiM1), 
arr.  rt  k 1 1 k.  de  Nancy,  cant.  et  S de  St- 
Nieolas-du-Port.  Pop.  531  II. 

LES  S , Eiena  , Lenente , petite  ville  . Pas- 
de-Calais  (A-  loi»),  arr.  H k 20  k.  de  Béthune, 
cbef-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  d’étajw.  E-  W. 
A 210  k.  de  Paria  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  2.673  II.  — Tsaaxiv  crétacé  supérieur  , 
craie. 

Autrefois  diocèse  d'Arras,  conseil  d'Artois, 
parlement  de  Paris , intendance  de  Lille  . re- 
cette , brigade  de  maréchaussée  , collégiale, 
2 couvent». 

Leu»  est  une  ville  trés-anrieiinr,  qui  portait 
autrefois  le  nom  d 'Fieux  , et  où  le»  rois  dr 
France  avaient  un  palais  an  ix*  siècle.  Elle 
était  jadis  fortifiée,  et  a été  prise  plusieurs  fois. 
En  1648,  le  prince  de  Coude  remporta  sniu  scs 
murs  une  victoire  signalée  sur  les  Equigiml». 
Jamais  on  ne  vil  une  victoire  plot  complété  ; 
le  général  Berk  y fui  lilesué  k mort  et  fait  pri- 
sonnier ; le  prince  (k*  Ligne , général  dr  la  co- 
valcrir  espagnole,  eut  la  meme  destinée , aussi 
bien  que  presque  tous  les  principaux  officier* 
allemand»,  et  loua  les  officiers  tant  espagnols 
qu'italiens,  lis  laissèrent  sur  le  champ  de  Ini- 
taille  Irente-kmi!  pièoe»  de  canon  et  huit  mille 
hommes;  on  leur  prit  plusieurs  étendards  et 
tout  leur  luigage.  la-  nombre  des  prisonniers 
sc  montait  k ciuq  mille  . etc. 

fabriques  rtmsidcndik-*  d'eaux -de-v  ie  de 
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grains  et  de  pomme»  de  terre.  Tanneries.  Sa- 
vouneric-s.  — Commerce  de  grains,  Liu  rt 
chanvre.  — Foire  le  8 sept. 

Bibliographie.  PitrIsi  ( Isaac  dr  u).  La 
bataille  de  Leni , donnée  le  20  août  1648, 
in-f*.  1649. 

* Relation  tle  la  bataille  de  Cens,  gagnée  par 
le  pnnee  de  Coudé  sur  les  Espagnols,  in-4, 
1648. 

LENS . vg.  De  tu -Sèvres,  romm.  de  St- 
Symphoricn,  £3  de  Niort. 

LE  X S- 1 .EST  A N G , vg.  Drôme  i .Dauphiné), 
are.  et  k 58  k.  de  Valence,  cant.  du  Grand- 
Serre , 2!  de  Moras.  Pop.  1.602  lu  — Foires 
1rs  37  avril , 24 juin,  Il  sejit.  et  27  uov. 

LEST,  vg.  J tira  (Pranch^OMllé),  are.  rt  k 
22  k . de  Poligm  , rant.  et  21  de  Ghanqiugnole. 

LKST-KS-DOMBES , ou  Dvmu-Viiu  , * 
bg  A in  ( Bresse),  are.,  rant.,  Sel  k 11  k.  de 
Bourg- en-Bressc.  *o t.  I*o|>.  1,039  II.  Sur  la 
rive  gauche  de  la  Vryle. 

Puni  de  Fa. -P.  Bit.uv,  médecin  de»  ar- 
mée» de*  Alpes  rt  d'Ilalie. 

Commerce  considérable  de  chevaux.  — 
Foire»  les  I"  mars.  25  avril,  6 juin,  22 
juillet,  1"  ad.  et  lundi  après  le  8 déc. 

LF.XTIKR  , vg.  Far,  romm.  d'Anqms.  E 
de  Drngtiignau. 

LEXTILXY,  vg.  Loire  (Forer),  arr.,  cant., 
3 el  k 10  k.  de  Roanne.  Pop.  409  b. 

LKXTILLAC  - PRES  - FKiF.AC  , vg.  Istt 
(Quetry),  are.,  cant.,  jg rt  à 11  k.  de  Figrac. 
Pop.  579  h.  — Il  rst  Iwiti  dans  une  contrée 
pittoresque,  sut  le  nn-M-au  de  Sousrryrac,  qui 
se  précipite  de  12  m.  de  haut  rt  forme  en  ce! 
endroit  une  fuit  tuile  cascade.  A 2 k.  [dus  bas, 
ce  même  ruisseau  rumie  une  antre  cascade  dont 
la  chute  e*t  de  15  m.  ; D trois  rmujH*»  de 
nioulagnes  sc  miiiI  détachée»  , usil  tninluv* 
dans  le  inisveau,  l'ont  fmeé  d'élever  son  lit  et 
de  *»*  précipiter  ru  inajc>(uett«c  cntararle. 

A |M-u  de  distance  du  liourg  on  voit  «nr  le 
sommet  d'un  rocher  roujN*  k pic  k*s  reste-» 
d'un  oratoire  dédié  à la  Vierge,  pré'*  duquel 
est  un  ennitogi-. 

I.EVI'ILLAC  - PRÎ  S - LAl  /.ÈS  . vg.  Lot 
(Quercy),  are.  et  k 25  k.  de  Cahor»,  rant.  de 
l^u/i-»,  E de  IN'iaroy . Pop.  655  h.  Il  est 
situé  prés  du  rui»»eaii  de  Salauki  , «pii  coule 
entre  des  rmuitagne»  dont  Ir*  fiant-*  offrent  les 
accident*  de  rocher»  les  plus  varié»  et  le»  plus 
pittoresque*. 

On  voit  sur  le  territoire  de  cette  commune 
un  dolmen  placé  »ui  une  hutte  conique,  k l’en- 
tour duquel  «mi  a découvert  dix  tniulienuv  qui 
renfermaient  mi  ou  plusirnr»  squelette».  — 
Foires  1rs  2 «v  ril . B mai  et  34  ikc. 

LE.>TIU.AOPU^-ST-aiÉ  , bg  Istt 
(Qurrey),  an*,  rt  à 35  k.  de  Figrac.  cant.  ci 
EJ  de  St-Cèrê.  IXqj.  968  h. 

LKynixfcaKS.  vg.  .tnltrlu  (LmisunlM-). 
arr.  rt  à 35  k.  de  Privas,  rant.  et  (3  d’Atilw- 
na*.  Pnp.  380  h. 

LENTILLES , vg.  Aube  (Champagne),  arr. 
rt  à 42  k.  de  Kar-»ur>Aulir,  cant.  et  EJ  de  Cha- 
v auges.  Pop.  465  h. 
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LKNTILI.Y,  xg.  Rhône  (J.younai*).  arr.  et 
à 17  k,  de  Lyon,  rant.  rl  C-3  de  l'Arlimlï. 
Pop.  t ,ÜC  h.  — Foire»  k*  2 jnnv.,  29  juin  , | 
1 1 •xnii  et  9 ort.  - Marché  tous  k*  jeudis. 

LF.NTIOI, . xg.  Itère  (DaupliiuéK  arr.  et  à 
30  k.  de  Sl-Marerlliu,  caut.  de  Roy  lion  , U dr 
Braurrpaiir.  Pop.  386  h. 

LENTO,  rg.  Corse,  arr.,  £ et  à 44  k.  de 
Haxtia  , ranl.  dr  (ànijiildto.  I’a|i.  JA)  li. 

inrMVR>VEnx.  v. 

l-KN/.Kl'V  , xg.  Pai-dr-t  ni  ntt  'Artois), 
arr..  oaut.  et  à 11  k.  de  .Sl-Pn|-*ur- lenioise , 
LE1  de  Frrvmt,  Pop.  376  li. 

LKOUAHI),  xg.  !x>(  (Qurrry).  arr.,  ü7rt  à 
8 k.  de  (kmrdoii , caut.  de  Sabine.  P.  747  h. 

LÉOBA/.KL  . xg.  Corrèze  (Ijiihmimu),  arr. 
et  à 40  k.  de  Tulle,  rant.  dr  Mci-etrur,  !*3d’ Ar- 
gentai. Pop.  271  h. 

LEOCADIK  (Stiv|,  vg.  Pyrèaèes-Or.  (Rous- 
ailJoii),  arr.  et  à 60  k.  de  P rade»,  caut.  dr 
Sailbgouxe,  E dr  Bourg- Madame.  P.  131  h. 

LKIMiKATS,  vg.  (liront Je  (Ibtadois),  arr. 
et  à J 6 k.  de  Itou»,  caut.  H v dr  Langon. 
Pop.  1,001  h.  — Foire  k 17  uct. 

LEOtîNAN  , kg  (i iront/e  ((■oirunr),  arr., 
et  à 12  k.  (k*  Hordeauv,  rant.  dr  Lahrrde. 
l'op.  1 ,796  h.  Dans  une  contrée  fertile  en  \ms 
estimé».  — hdiicutioii  de»  mérinos.  - Foires 
le  30  avril  et  Ir  luudi  apres  k 15  août. 

LEOJAC,  tg.  Tarn-et-Garonne  (Qllfirj), 
arr.,  caut.,  fc-î  et  à 8 k.  dr  Moulaulian.  Pop. 
454  k. 

LtOMKK  (St-),  xg.  / initie  (Poitou),  arr. 
et  à 10  k.  de  M un t morillon,  caut.  et  de  la 
I rintouillc.  Pop.  39 1 h. 

LEOMONT,  ' g.  Meirrlke,  connu.  de  Yitri- 
inoni , de  l.unéxillc. 

LÉON  (St-),  vg.  Allier  (Bmirfoinuai»),  arr. 
de  la  Palisse,  n 40  k.  de Cusset,  rant.  de  Jaü- 
gny  , H du  D •njoai.  Pop.  999  h.  — Foire  k 
21  mai. 

LEON  (St-).  I>g  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  a 23  k.  dr  Bergerac  , rant.  et  £ d’K»igrac. 
Pop.  415  b. 

LÉON  (St-),  xg.  Gers,  y.  ST*itnits*ot* 
Laos. 

LEON  (St-),  xg.  II. -Garonne,  roinni.  de 
Villefranclie-dr-l^turogais,  CF3  de  Montgisrard. 

LF.OX.  «g.  LntuJrs  ((»a.*rogoei,  arr.  et  à 
28  k.  de  Dax.  rant.  et  CÎ3  de  Castels.  Pop. 
1.402  h. 

LEON  (St-),  xg.  Gironde  (Cuipime),  arr.  rt 
à 30  k.  de  Bordeaux,  rant.  et  23  dr  Cmm. 
Pop.  6!  S li. 

LEON  (Si-),  xg.  Lot-et-Garonne  (Case». 
pie),  arr.  rt  à 21  k.  dr  Ncrac , rant.  rl  2 
Daniuxan.  Pop,  540  b. 

LEON-LE- FRANC . xg.  Creuse,  connu.  île 
BuiBmgtT,  2 d'AubusMiu. 

LEONARD  (St-),  mi  u llututi-u-Rl- 
xriiaa.  x g.  l'ait  ados  (Normandie),  arr.  et  à 
16  k.  dr  Pont-rEvéque,  canl.  et  2 de  Hou- 
flrur.  Pop.  684  II. 

LEONARD  (St-),  xg.  tiers  i Vrmagnac), 
art,  et  à 16  k.  de  Lertourc.  caut.  rt  £1  de  Sl- 
Clar.  Pop.  66  k h. 
u. 


LEONARD  ('St,-). 

LEONARD.  xg.  H. -Garonne,  connu,  de 
t>ragu«igtir,  £3  de  M on  la*,  t nie. 

LEONARD  (8I-).  »g.  Loir-et-Cher  fRbi- 
*ais),  arr.  et  a 31  k.  *k  Blois,  rant.  dr  Mar- 
rbetioir  , ES  d’t Rirqurs.  pop.  t,2l>0  b.  Foi- 
res Ir  ‘F  samedi  dr  féx  .,  5*  lundi  apit**  Pârpirs 
rt  k 16  juillet. 

LÉONARD  (St-),  vg.  Maine-et-Loire , 
niinni.  rt  >'?  dr  Clietiiillr. 

LKtIN Alt I)  (Si-),  xg.  Maine-et-Loire, 
rninm.  rt  dr  Dnrtal. 

I.KON  A HD  (SI-),  xg.  Manche  . runmi.de 
Vain*,  d'AvraurlieM. 

I.KON  AHD  (St-),  xg.  (Use  (Picardie),  arr., 
caut.,  ES  et  à 6 k.  ikSenlÎK.  Pup.  560  II. 

LIAI \ Alt D (SI-),  ou  Si-liuxtRD-Puxr-nv:- 
BaïQl ut,  xg.  Pas-dr-Catais  (Rmilotimiis),  arr., 
2 rt  a 4 k.  de Boulogne-Mtr-Mer  , rant.  de  Sn- 
inrr.  l’op.  274  k.  Foire  les 3 et  4 imix  . 

LÉONARD  (St-),  on  S.xxcT-liomiao,  xg. 
ti.-Rhin , connu.  de  Hn-r%rli,  (5.1  d'Olrriui, 

I.KONARD  (St-),  SrihO-laJ.  ; Normandie), 
arr.  rt  à 36  k.  du  liaxiv,  rant.  rt  2 dr  Fé- 
camp.  Pop.  1,113  h. 

LEONARD  (Si-)  . A tdnliaeum  , ville  au- 
ririme.  If. -ricane  (Limousin},  arr.  rt  a 22  k. 
de  Limoge».  rlirl-l.  dr  rant.  Cure,  t.itr  d'étape. 
23*  Xy.  A 402  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de* 
lettres.  Pop.  5.680  li.  — T»muix  cristallisé. 

L'empLict-mcul  qu'occupe  aujoiml'liui  relie 
xille  était  roux  art  .ml  refoi»  de  l«m  tres-epsti». 
que  Ir»  rlmmi{|iir.>  du  pavs  appe -lient  la  foret 
du  Paxuiii.  Saint  Lnmard  , lit*  <k  Riuomci. 
milite  du  Mau»  et  dr  la  familk  de  Ckixi»,  l'y 
retira,  mitant  k mit  des  Ir^rnibuv*,  vers  k* 
milieu  du  x~r  siêrlr.  A IVulrw'  «k  In  même  fo- 
ret liait  alors  uu  rbàtruu  royal  mi  Clovis  vint 
M'jiMiriHT  aptx*s  In  bataille  de  5 ouille.  Lrs 
prirns  du  oint  ermite  ayaut,  à ce  rpi'ou  piv- 
trwl,  accouru  la  reine  CloiikJe dauaksdaukurs 
de  reuûiiilminil . Ir  n»i , par  rron»ua»%»«iirr  , 
arronb  .i  saiut  I /ouartl . ru  toute  propriété  rt 
saiib  nurum*  sert  iindc,  nue  |Hiiliou  dr  b forêt 
pour  t Witir  un  oratoire.  Autour  dr  ecttr  dr- 
înrim!  ivliguiise.  miarroururent  birutôt  le»  j**» 
kt  ius,  Vrkxa  ru  |m*ii  de  temps  une  xilk  qui , 
par  »uilrdr  b ilonatiou  de  (Joxis,  r«;ul  kuuiu 
de  Nnldar,  relui  de  son  lomlaleur. 

Dan»  k cour»  du  moyeu  ip* . b xille  dr  Sl- 
1, rouan]  était  a»sr/  bien  fort  dire,  rt  avait  uu 
rhilrau  fort  ipii  lut  ptusirurv  fois  pris  ou  as- 
siégé  |»r  les  Anghiis.  F.u  1423  , 1rs  habitants 
oMimvnt  dr  t Jinrlrs  VU  b permission  dink- 
xrr  1rs  matériaux  «krs*  fort  d imili  depuis  lung- 
temps,  dr  jinii  que  le»  Anglais  tir  t iussrui  k 
rebâtir  dr  uouxcaii. 

L’égliu*  actuelle  de  b ville,  sous  riutocnikm 
d«  saint  las  mu  ni , était  crlk  «I’m  monastère 
(deuiiu  depuis  uuri'ollrgiak  > fondé , à rr  qu'on 
doit,  dans  le  ix*  luêHe,  irtabli  dans  k xi*  par 
résèque  llhier  Cludmt,  et  t|ui  fut  à nrtte  dei  - 
iûvrrrp»K|ur  (1062)  <»rrii|ié  pr  «les  clumoiaes 
rcgulin  s.  Cette  église,  réparée  encore  eo  1 48 4, 
•*»t  d’un  style  lrè»-remaix|iuil<te  , et  offre  quel* 
«pies  pai  tics  cxidrmmrul  autiiirui’es  au  gntlii- 
que.  is-  doclier  rappelle  b cuiislniriioti  dr  ce- 
lui de  baint-Maiiial  dr  Limoges,  rt  préss-ntr  dr 
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même  rr«  fi-outuus  .ligus  rt  rrs  irrades  n plein 
mitre,  soulrnus  pr  dr  louuU  piliers.  Ij*  nias»»* 
Hatirre  dr  ce  docker  repose  sur  ikux  mur*  la- 
téraux rl  sur  six  colonne*  d'une  forte  dimeit- 
sioil  , dont  les  rliapitraux  offrent  des  figures 
bixarrrs  et  d'iinr  rxiVulioo  grotisiên*. 

St-Iannianl  est  une  x ille  ngréablrmenl  sitiue, 
au  snmmrt  d’un  mnmriiMi,  suc  la  rixe  droite  dr 
la  Yirune,  que  l’nft  y passa*  sur  un  l*rau  jmut  ; 
elk  e*l  eutouièe  di*  bmkxaid*  ornés  <k  lirlk» 
pbutatioiu  , d'nii  l'on  découvre  de  suprlir» 
prairie». 

Biographie.  Psrnir  du  rrlèbrr  cbinii-.tr 
tf.u  -LtM.ic,  membre  de  l'Institut. 

Fabriques  de  grosse  draperie , couvertures 
tk  lai  lu-,  Mamifartnn'  de  porrebinr.  libturr 
dr  bine.  Nombreuses  p pierres.  Martinets  ù 
cuixre.  l annrrics.  — Commerce  dr  b-sliaux  , 
ppiert  et  autre»  articles  de  se*  niauiibrturai. 
- Foires  Je  1~  lundi  dr  rluK|ur  moi*, 

i.Kovin»  ($«•),  «g.  lo«fn  (LomiHH^, 
arr.,  rt  a 13  k.  de  Sf-I)ié , rant  dr  Frai/r. 
Pop.  1.040  h. 

LEON AIID- DK  - FOl'liKRKS  (St-'  , vg. 
lUe-et-Vrlaine  , romm.  d'F.piubr,  de  Uni. 

LEONARD -DES-ROI  S (St-),  lig  Snrthe 
(Maine),  arr.  et  à 39  k.  de  Mamers  , roui,  et 
C-j  dr  Firsnay-ftur'Sarthc.  Pop.  1,756  la. 
Bibliographie.  * Frrnrùon  à St-I.ronard - 

dr.t-fiois,  in-8.  1841. 

I.KON AHD-UKS- P UIIIS  / Ht-),  Xg.  Orne 
( Normaiwlir!,  bit.  et  à 36  k.  d'Akueon,  ennt. 
de  (jiiirtiimrr  , El  do  Merlmuilt.  P»qi.  251  II. 

LEONE  kb),  xg.  Lal-el-Gartnnie,  rouim.  ik 
Narrup,  El  de  Vitleréal. 

LEONS  (Si-),  xg.  Ave  * ron  (Rmirigiir).  arr., 
R2rt  à 17  k.  de  Millau,  rant.  de  Y «in*.  l»up. 
1.287  b.  Foires  1rs  2 juin  , 12  sept,  et 
6 uct. 

LF.ON-Sl’R-l.’ISLF.  (SI-),  xg.  Dordogne 
(IN-rignnl)  , arr.  rl  à 23  k.  de  Périgunix  . caut. 
et  53  de  St-  Avtii  r.  Pop.  1 .993  b. 

LEON -SCR- VEXER  K (St-),  xg.  Dordo- 
gne (Périgord),  arr.  rt  n 20  k.  dr  Sarbl.  rant. 
et  El  de  Moulignar.  Pop.  937  b.  — Foires  Ir 
dertiiri  jeudi  de  rliaqur  moi*. 

LKOP  A R DI  N - D'A  t’ti  Y (St-)  , vg.  tltirr 
[ , Bon  rl  khi  liai*),  arr.  ri  à 24  k.  de  M<mliu.*-siir- 
î Allier,  caut.  ale  Lutry-Lèvy  , El  du  Veurdiv. 

[ Pop.  282  h.  — Il  portait  autixdoi»  le  nom 
d'Augy , qu’il  a rliaugé  m 1813  . époque  mi  1<** 
lerritoirr*  de»  commune»  d’Augy  rl  de  lénp.u-- 
diu  ont  été  réuni». 

LÉOTOlNti.  xg.  // ,-ljùrc  (Auvergne  1,  arr. 
rt  a 17  k.  dr  Ktioudc , caut.  dr  Hlcvlr.  El  «le 
| Pop.  718  b. 

LRlH  D »RV  , H .-Garonne , romm.  de 

\ Monlrqun.  dr  Sl-Martonr . 
i I.KOL  V1I.I.K.  xg.  Ixnret  (Oriémuii»).  arr. 
H à 14  k.  de  Pilhixier»,  rant.  d’Oularx illr.  ^1 
d’Augmilk.  Pop.  162  b. 

I.KOt  /.K.  Xg.  Ardèche,  comm.  de  Flaxiac, 
El  dr  Prix  b*. 

LÉO  VILLE,  \ g.t‘harente-lnf.  (Saiulougej, 
arr..  c.inl.,  Z4  rl  à 12  k.  de  Jou&tc.  Pop. 
681  b.  — Foire»  k 3'  mardi  d’avril . dr  niai, 
dr  juin,  ik  juillet,  «l'nout  rt  dr  sept. 

12 
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LFPANtiKS  . vg  # o*ges  (Lorraine) . air., 
wtl.,  SeUt3L.de  Bruyère».  Hop.  80“  h. 

LÉPAl'D,  joli  liourg.  Creuse  (Cuinhraillv). 
an  . de  Rous&ac,  cant.,  C3  et  A 6 k.  de  Cham- 
Lou.  Pop.  851  II. — Il  r*t»ilué  sur  une  hauteur. 
Ou  y voit  un  an*  » » ehileau  bâti  en  hnques. 
où  fui  exilée  en  I663M11*  de  Mnntpensieraprr.» 
•voir  fait  tirer  le  canon  de  la  Bastille  sur  les 
trou|>e»  de  la  cour.  — foires  les  19  jauv..  11 
juin,  17  août  et  35  no». 

LF.P.I  IX,  y ièvre,  ronini . et  K «b*  Doiuy . 

I.F.PAXF.  , vg,  fosges  , mmm,  de  Rilliiu- 
taine,  F;  de  Corcieux. 

I.KPINAS.  vg.  Creuse  (Marrhe).  arr.  et  à 
fl  k.  de  Guétcl  , cant.  et  C*.'  d'Ahiiu.  Pop. 
915  h. 

I.KP1XK  i Notre-DaURS-de-j.  V.  F>i»r. 

LKPl.XOl'X,  vg.  C ha  rente-/ af. . e*  un  ni.  de 
Néfé,  K d'Aulmv . 

l.fl’IXOV  . vg.  Pus-Ar-Cn/au  (Picardie), 
arr  , K «**  » 9 h-  de  Mnutmnl -*ur-Mert  caut. 
de  CBajMgpMS-lèfr-Hafclin.  l*o|».  337  II. 

I.F.POIX.  vg,  I nu! ce,  cotum.  «le  Hmiiu.  FI 
de  Beauvoir-sur-Mcr. 

1.EPOXTH  (lat.  47",  loug.  Î7*}.  ■ César 
fait  sortir  le  Khi»  de»  Upaudi  ; et  je  rentar- 
que  a ce  sujet,  que  la  partir  des  Alpes  qui  s'é- 
tend depuis  le»  Miuru'i  du  Hluiue  jusqu'au 
delà  «le  ITuter-Rbin.  ou  du  Rbiu  postérieur  . 
a été  appelée  /Ji-inen  Atpen , comme  la  salir»- 
par  lâqui  lle  descend  le  Tésin  au  pied  du  moût 
St-Guthurd  *e  nomme  Lrvenhna.  L'Inscription 
du  trophée  de»  Alpes,  Stralwin  . Pline  , fout 
meut  ion  si*-  ce  |»-uple  , et  Ptolemir  leur  donne 
U ville  A'Osula,  aujourd'hui  Domo-d'Osub  . 
qui  est  au  delà  des  monts,  ainsi  que  la  vallée 
Lèvent  tue,  qui  s'étend  jusqu'à  Kellinnine.  Mais 
les  Lrjfontii  tiennent  aussi  a la  («ante,  puistpie 
le»  fi/ieri,  faisant  parti*1  de  cette  luttiou . au 
rappuit  de  Pline,  avaient  leur  territoire  dans  la 
vallée  PeuuiiH*.  » D’An  «H  le.  Au  tue  Je  f an- 
cien ne  ('.aille,  p.  409.  3 . aussi  Wulckcnaer, 
(ièagr.  Aes  (laules  , I,  l , p.  335 , 556;  I.  il , 

p.  64. 

LFPOXTRAX  » vg.  /usges  , min  ni.  de 
Oranges.  FJ  de  Corcieux. 

LKPRON  . vg.  ArAranes  , connut,  de  Yil- 
laiue-\ uux-Léprnn,  Zr j de  Rocrui. 

LEPRES.  B, -Rhin.  V.  Lh-mii-im. 

I.l  <»t  K (la),  Ra ucftet-A u-Hhùne,  cotnin.  de 
In,  l-l  des  Martigues. 

LÈQl'EK  (le*),  vg.  far,  corum.  de  51 -Cv  r, 
Fj  du  Br-oussr-l. 

I.F.RAN,  joli  village,  Ariege  (pays  de  Foiv), 
an1,  et  à 35  k.  de  l'amiers.  cant.  et  CS3  de  Mi- 
rrpoiv.  Pup.  1,008  II. — On» y voit  un  antique 
château  remarquable  par  un  écho  qui  répète 
jusqu'à  dix-*rpt  ««Haltes.  — Fabriques  de  bon- 
neterie. prignev  <!«'  buis  et  de  «-orne.  Filature 
de  laine.  Moulin  à jaïcl.  Tannerie.  foires 
les  6 sept.,  5 nor.,  jeudi  gras  et  mardi  de  la 
Triuité. 

LF.Rt.OVI.,  vg.  Ar'tège (pays  de  Foiv),  arr. 
et  à 37  k.  de  Foiv  . cant.  ei  GJ  de  Yic-Demos, 
Pop.  310  h. 

l£rv' , joli  Ixnirg.  Cher  (Berry),  arr.  et  à 
IR  k.  de  Sancerre.  rhef-l.  de  rant.  Dire.  C£. 
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A 1H8  k.  dr  Part»  |tour  la  lave  de»  lettres 
Pop.  1,451  b.  Prés  de  la  rive  gauche  dr  la 
luire.  — TmRAia  crétacé  inférieur,  grr»  vert. 
— foires  in  13  mai.  9 juin.  35 sept,  et  l3nov. 

I.CREX.  vg.  /S.-Pi  rentes  (Béarn),  arr.  et  à 
35  k.  d'Ortbez,  cant.  et  p»;  de  Salie».  I*tip. 
431  b. 

LKRltiXEl'X . vg.  Loire  (Fora) , arr., 
cant.,  R rti  13  k.  de  Montbrison.  P.  333  h. 

LF1RIXA  (lat.  4 1",  long.  33").  ■ Lr  nom  de 
celte  île,  dans  Slralaui,  e»l  Plana  sia , parce 
quen  effet  elle  est  tn  %-uuir  et  sans  liautenr»  ; 
ce  qui  a «humé  lieu  à phiMeuiv  écrivaius.  de- 
puis rétablissement  du  rhrUtianUmc.  à com- 
mencer par  Sidoine  Apnlliuairr,  dr  dire  que  d*' 
celte  île  si  luissr  U-Jiurnop  de  saint*  personnage» 
qui  y ont  embrassé  la  vie  monastique  «e  «mi 
élevé»  ver»  le  ri«H  comme  des  moulagne*.  Elle 
est  aussi  tre*-rv**.*-rrre  dons  son  étendue  . 
D’ayant  env  iron  que  700  toises  do  longueur  sur 
300  de  laigetir.  Il  en  est  metitiun  sous  son  nom 
«le  Larina  dans  Pline  et  dans  l'Itinéraire  mari- 
time. Tonte  petite  qu’elle  est , elle  avait  im- 
femié  une  ville,  wloo  Pline  lih.  m,  cap.  3)-: 
in  qua  ( l.erina,  dit-il  ) fergoani  oppiAi  me- 
maria.  Le  nom  île  Pin  nanti  en  a imposé  à 
I* historien  de  Provence.  Honoré  Bouche,  qui 
veut  que  l.énu  «oit  la  Planasia  ait  Agrippa 
Posllmine  fut  relégué,  quoique  le  lieu  d’evil  de 
ce  fils  d‘ Agrippa  rt  *h*  Julie  , fdle  d'Auguste, 
soit  aujourd'hui  Pi.rnosa,  peu  éloignée  «h-  l'Hr 
d FHjc,  et,  comme  ta  désigne  Dion  flassius 
(lib.  tv)  en  jinrlont  île  cet  exil . voisine  dr 
Corse.  LU»  de  I>rin  a été  plu»  m * un numda hlr 
par  le  monastère  de  Rt-llonorat  que  par  ou- 
«W  ■ntK’  rirmiMtanre.  nom  de  Urina  est 
mus  didirulté  un  diminutif  de  celui  «h-  Lero, 
qui  tst  une  Ile  plus  étendue,  et  dont  elle  u'est 
séjunéc  que  |vir  un  muni  d'amran  .lOOtnises. 
On  rt»ni|m’iid  même  la*rin  kni«  le  nom  de 
File  rpii  la  snr|ia.«.«r  en  grandeur,  quand  ou 
rr.simnhte  l’une  et  l'autre,  en  «lisant  les  llrv  de 
Str-M  ai  guérite.  - D'A  U ville.  A otite  Ae  r an- 
cienne Coule,  p.  40î>. 

I.KRt \S|  d*-s de),  Urinas . Urina,  f Vir(Pro- 
vitice),  arr.  de  t.rassc.  O*  ilm.  connues  mhis 
les  umtu  de  Ste- Marguerite  et  ch*  St -Honorai. 
vhiI  situées  v is-à-vis  de  Canne»,  entre  h*  cap 
Honx  et  celui  de  b l ùiarnupc. 

L'tiJt  Srs-Msaortam,  la  plus  grande  et  la 
plus  v oîsiiM'  de  la  ciite,  dont  die  u'est  éloignée 
qui- de  S k.,  avait  été  défrichée  par  les  reli- 
gieux de  St -Honorât  : niais  en  1637  le  cardinal 
«h-  Richelieu  m fit  prendre  |>nv»e*sioii  au  nom 
du  roi.  Le  gouvernement  y lit  élever  un  rliâteau 
fort  qui  vulnisle  cncont,  et  dut  à va  position 
insulaire  l'honneur  de  renfermer  des  prisoa- 
mers  de  haut  rang,  notamment  le  rélclac  Mas- 
qu**  de  fer.  dont  Imite  l'Kurofir  « connu  les  in- 
fortune*, et  dont  jamais  personne  ni  connu  le 
iN»m.  Cette  ile  a 6 k.  de  long  : elle  u’a  d'autres 
hnlntants  que  la  garnison  et  quelques  familles 
de  pérlti'iir».  Presque  toute  son  étendue  est 
couverte  par  une  forêt  de  r »w  que  M.  Tnlmi, 
prisonnier  iFFtat,  fit  percer  de  plusieurs  allées, 

I.  «.».  .Sr-tloMiasT,  sc| tarée  de  la  prrers lente 
l»r  «'»  canal  de  1 k..  u’a  |tas  plus  de  1 ,000  pas 
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de  long  sur  400  de  large  ; elle  est  aussi  agréa- 
ble que  l'autre  c»t  triste  H stérile.  (Vite  ile  ctt 
célébré  dans  l'histoire  ecclésiastique  par  un  do 
phn  ancien»  monastères  de»  Goules,  fondé  par 
saint  Honorât  ver»  l’an  410. 

Ce  monastère  devint  bientôt  la  plu»  célèbre 
d***  communautés  de  La  Gaule,  tant  |wr  la  foule 
des  solitaires  de  toute»  le»  nation»  qui  *'y  reti- 
raient. que  par  le  uomhrr  des  pri-lnts  et  îles  sa- 
vants qui  en  sortirent.  Ct*  fut  dansertt*-  retraite 
que  les  Hilaii-e,  les  Fauste.  le»  Fur  lier,  le*  Viu- 
ceut , puisèrent  les  connaissance*  nécessaire» 
pour  irpnndre  plus  an  hiin  les  lumières  de  la 
foi  et  |>our  cnmlwttre  le»  euneuiis  que  le  smii- 
pélagianisme  lui  suscita.  t>tlr  qm|Ut  fut  la 
plu»  brillante  du  moiuislcre  -,  car  la  ferveur  des 
premiers  temps  s'affaiblit  peu  à peu.  «le»  symp- 
tôme» de  décadence  ronimcnrérenl  à se  mon- 
trer. et  bientôt  la  dissolutiou  amena  l'anarchie. 
Des  dissension*  rel;itemit , des  cellules  furent 
renversées,  et  la  plupart  de»  moines  s'éloignè- 
rent de  ce  théâtre  de  désordre».  Ceux  d«  re- 
ligieux que  la  contagion  u 'avait  pu  gagner  ten- 
di rvnt  alors  ver*  le  roi  Clovis  11  de»  mains 
suppliantes,  et  le  conjurèrent  de  leur  accorder 
un  «Nié  capable  d'extirper  les  vices  qui  s'é- 
taient répandus  parmi  eux.  Avgulfe.  morne  de 
Meurs,  fut  chnrgé  d'o|W*rer  cette  réforme;  sa 
douceur  et  sa  enurageusr  ferrortê  parvinrent  à 
rameuer  le.*  esprits.  Mai»,  deux  ans  après,  deux 
moines,  Arcadius  ct  fkilumlms  , soulèvent  mrar 
partit*  de  leurs  frère»  , obtiruiM-ut  de*  secour» 
d’un  Mnmniuhu,  comte  d l tica,  qu'ils  avaient 
séduit  en  llattaut  sou  avarice,  uisinMiit  l'alilsé 
cl  le»  religieux  resté*  (kl  c les.  leur  cou|irnt  1a 
langue,  h-ur  crèvent  1rs  yrux,  et  le»  dè|»ortent 
ensuite  dan»  l’ib:  de  Capraria,  où,  apres  deux 
ans  de  détention,  ils  vont  l**ur  douner  la  mort. 
Opcnibinl  la  réforme  eut  Imîu.  et  le  monastère 
devint  si  lloiissaul  ct  vi  |icuplé,  que  l'on  trouve 
dans  drs  Mémoire*  fort  ancien*  que  vers  700 
l'ildé  saint  Arnaud  v gouvernait  plus  de  3,7«»0 
moiiH-s.  O «pie  Ion  dit  de  la  ferveur  des  reli- 
gieux est  plu»  probable  que  ce  que  fou  dit  de 
leur  nombre,  lai  communauté  de  lk-rius  ue  «• 
releva  «le  cette  première dmle q*»c  jmur  retnm- 
lier  dans  un  étal  plu»  déplorable  encore.  Mais 
alors  ce  ne  furent  plu»  dr»  dissensions  inté- 
rieure* qui  causèrent  ce*  nouvelles  calamités. 
Les  Sarrasins,  muitrr*  d’Ai  le»,  te  riqwodirrut 
dans  la  Provence  et  vurprirrnt  l’île  de  Léiins. 
Saint  Poreaire,  qui  en  était  alors  abbé,  avait 
eu  révélation  de*  malheurs  qui  le  mnurçainil  ; 
il  avait  engagé  le*  religieux  à souffrir  un  glo- 
rieux martyre  plutôt  que  d'imprimer  sur  leur 
front  la  tache  de  l'.ipti* tarir.  Des  enfants,  au 
nombre  de  seice,  et  trente-six  moines,  dont  la 
jeunesse  inspirait  des  crainte*  sur  leur  fermeté, 
«ont  envoies  en  Italie;  le»  reliques  sacrées  sont 
cachée»,  cl  saint  Poreaire  attend  la  mort  au 
milieu  de  cinq  crut  cinq  religieux  . résignés 
comme  lui.  Lr*  barbare*,  maîtres  dr  Lériu», 
leur  offri  lent  la  vie  s’il*  voulaient  rrnoneer  à 
leur  culte.  Il*  ne  purent  le»  pervertir,  ei  le 
sang  de  ers  pieux  c*'nolùli-*  fut  versé.  Deux 
srnlnneiit.  Colomb  et  Flrvilhèrr.  avaient  cher- 
,-héà  se  soustraire  au  supplice:  il»  *r  rach«Trnt 
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«ians  une  grotte  du  rivage.  Mai»  Colomb  rempli 
bientôt  de  U lâcheté,  cl  alla  parler  le  sort  de 
•es  frères.  Le»  iulidele»  ruèrent  lea  i-glue»  et 
le»  liâljmeiilv,  »euiliait|urrciit.  nnaiciunl  aire 
eut  quatre  religieux  «le*  |ilu*  jeune*  H «le* 
mieux  faits,  qu'il»  avaient  épargnés,  et  allrrml 
relâcher  à A^iy.  Là,  lr*  quatre  prtMio  uier» 
parvinrent  à se  sauver,  et  retoumrrenl  le  jour 
suivant  à Lénu»,  où,  aidé*  dTOeulbère , il* 
rrodimil  à leur»  frerrs  les  <h‘mier*  devoirs. 
Ou*  qui  avaient  été  envoyé»  eu  Italie  lurent 
rappelé*  ; le  monutrre  tut  relevé , H la  con- 
duite eu  fut  routier  à FJruthere.  Huit  anius'S 
apres,  ks  Sarrasins  firent  une  seconde  iiicur- 
siou  ; mai»  ils  n'eurrut  pas  le  terni»*  d'exercer 
leurs  cruauté». 

Cjc  tut  pour  se  mettre  à l'abri  des  luirbure» 
que.  sers  10 SH,  AUlHiert  11,  ublté  de  Lérhl», 
y fit  jrter  le*  fondement*  dr  la  tour  qui  existe 
encore  à la  pointe  »ud  de  Pile.  (Quelque*  an- 
nées apres,  vers  ! 10",  l'ancien  monastère  fut 
pillé  et  brillé  par  les  uitùleles  le  jour  île  la  Pen- 
tecôte , pendant  «pie  les  pries  assistaient  aux 
office».  Celte  nouvelle  invasion  ileteriuina  1rs 
moines  à bâter,  autant  qu'il*  le  pourraient,  la 
rou»tnicti«>n  de  la  tour  ; mais  elle  ne  lut  ad  le- 
vée «pie  ver*  1400.  Le  10  mai  de  relie  année, 
de»  pirates  génois  s'en  emparèrent  {tendant  la 
nuit  et  par  escalade.  Ils  ne  fiirrnl  pa.»  longtemps 
triait iv* s de  l'ile  : de»  gentilshommes  de  la  Pro- 
vence. aidés  dr  la  milice  «le  limur  et  des  au- 
tre* ville»  vnisiur» , xuirrut  b»  attaquer,  et, 
malgré  leur  vigoureuse  résistance,  1rs  fireut 
prisonniers. 

Le  91  juin  1595  , François  l*r,  conduit  m 
Espagne  après  la  ikataille  de  Pavie.  voulut  s'ar- 
rêter dan»  celle  ile,  et  y passa  la  nuit.  Yiugt- 
neuf  un»  apres,  la  Llottr  espagnole  , destiné*  à 
favoriser  I mcoisioo  dn  connétable  de  Ilourlxm, 
w rendit  maître  de  Lerim  et  la  |Hlla  F.n  1366, 
elle  lut  encore  prise  par  Audre  Dons.  Ru  1633, 
1rs  Espagnol» , sou»  les  ordres  du  marquis  dr 
Sauta-Crua.  s’en  emparèrent , et  u'en  furent 
chiu«  «joi*  «Jeux  ans  u pce*  jmt  l'archevêque  de 
Bordeaux  , Sourdis,  et  Henri  «le  Lnrraiiic-Rl- 
Iwuf,  comte  d'Harcourt.  Le  SI  drévmbre  1746. 
«die  tomba  au  pouvoir  de»  Anglais  et  de*  Au- 
tnrloeu»,  qui  détruisirent  les  loréts  qui  l'om- 
brageaient. et  la  dévaMrieut.  Le  chevalier  de 
Belle- l*lr  la  rrprit  le  93  mai  de  l'année  sui- 
vante. 

L'un  des  manuscrits  1rs  plus  précieux  qui 
lussent  a lériu»  est  tuie  Bible  qui  «hile  du  vin* 
ou  iv*  lânrlr  Elle  lut  portée  à divers  conciles, 
et  entre  autres  à relui  de  Tieute  «1  à relui  de 
Coos lauce.  On  nous  assure  qu'elle  w trouve 
aujourd'hui  dan*  la  bibliothèque  du  grand  sé- 
minaire de  Fréjus. 

Pendant  la  révolution,  l'ile  de  l>nns  fut 
rendue  |wr  le  domaine  : elle  appartient  iM.üê 
eard  de  Vallauri».  que  nous  voudrions  engager 
à conserver  précieu sentent  les  ruines  et  le*  dé- 
bris qui  *cul*  attestent  encore  l'existence  du 
plus  célèbre  monastère  «h**  Gaules. 

lof  cloître  a» ait  été  bâti  d'abord  dan»  l iiiic- 
rieur  de  t*Ur  , non  loin  d’un  puits  que  saint 
Honorât  avait  fait  creuser , et  qui  fournit  une 


eau  In-v-aboudantr  et  trev-fraiclie,  quoique  au- 
«le»Miuv  du  uivcaii  «le  la  mer.  Ou  y remarquait 
sur  nn  grand  «arré  Je  marbre  blaae  cette  ins- 
cription latine  composée  en  1600  pur  \ mernt 
Barrai  de  Sa  Irrite  : 

IkokIu— i dufi.ir  ljmj.li • « iwJluill  «aura». 

kl  rii-i  f«BM  rm-'il  • lilior. 

A ail  |||«  Hghl»  «-r^anl  r aurmof*  r4*i 

kl  Mlto  aitMi  |ai(ili  nm  U» ai. 

l'ulial  Hum»»  n»  iu|M,  laiica.cja*  ndiiaUai 

El  *uili»  **  nirjir  Matii  «Ui^itl  npii, 

Mar*  r«ml  li.  ; at>H.  mm.  li». 

Cette  inscription  a été  couserv ce  sur  le  mur 
extérieur.  Près  de  U sont  le*  ruiiM-s  «le  plusieurs 
cJiapelles  uggloméiée».  La  plus  gratuit» . mhi* 
l'invocation  dr  saint  llomirat.  est  d onc  archi- 
tecture simple  et  élancée,  la  voûte  «ni  «igivr, 
s’rtaul  écrouler  dan»  le  milieu,  *e  présente  sous 
un  des  a»|«ccts  le»  plus  pittoresque».  L'eutrér 
était  déçoive  «k*  deux  colonne*  d'ordie  conu- 
tlucii  eu  granit  ruugr.  I ne  seule  est  encore  de- 
IkhiI«  L’autre  fui  transportera  Marseille,  eide 
là  « Antibes,  ou  elle  est  acturlleiiu-ul.  luscnp- 
iHius  tres-unoeuiie-*,  «ieltrU  d'autel»,  onuoi-  i 
ries,  caveaux,  la»  alto  en  mai  lue  blanc  d'une 
«’un*lru«iinii  tres-eUigiuilr , tel»  Miut  Je»  objet» 
«pii  s'ofTrrut  aux  regard»  des  curieux. 

La  tour,  qui  fut  rmulmilr  sur  une  puiute 
de  rucher*  s'avançant  dans  la  mer  an  sud  de 
l'ile,  existe  r-uaire,  niais  duu»  un  état  de  dégra- 
dation qui  eu  fait  craindre  le  pruchuiu  aucau- 
Hvseiucut.  Ce  vusle  édifice,  dont  un  m-iiI  culé 
porte  créuraux,  n'ollre  rien  «le  remarquable  au 
dehors.  Seulement  <|uch|iu*  IhmiIcI*  fixés  aux 
mur»,  et  le*  traces  d'aulre»  qui  «oit  maïqué 
leur  passage  par  de  profonds  silkiu»  dan»  le* 
avuse*  des  pierres,  témoignent  encore  que  cette 
pieuse  retraite  ue  fut  pas  a l'abri  «lu  lléau  dr 
la  guerre.  J >«m  l 'intérieur,  ou  voit  un  vaste 
carré  à jour,  où  se  trouve  une  belle  citerne,  et 
autour  iiim»  galerie  foruiée  de  «'«ilouiirs  gothi- 
que» qui  se  distinguent  par  leur  légèreté  et  par 
linvgulai ilé  de  leur»  chapiteaux . A l’étage  su- 
jtérieur  existe  un  second  |tcri»lyle,  dont  les  en- 
huiues , plu*  priile»  et  plu»  nombreuse»,  soûl 
en  marine  blanc  statuaire.  Deux  escalier»  con- 
duisent aux  iimouibi jble.»  appaiIcniriiL»  que 
leiifertue  celte  tour  massive.  Ou  recutiuait  eu- 
corr  une  cha|K'lte.  plusieurs  oratoire»,  deux 
• nonne»  cuisine»,  un  réfectoire,  et  une  infinité 
de  cellule*  disposée»  avec  ordie.  Dan»  quel- 
ques-unes plus  grandi»,  eu  remarquant  h*s 
|>eiutltre»  qui  ru  décorent  h»  plulond» , on  est 
surprix  d’y  trouver  de*  sujet*  mythologique» 
allie*  à «le»  sujets  sikhs.  L'on  ne  gravit  pa* 
sait»  «langer  jusqu'aux  étage*  supérieurs:  mai», 
si  Fou  par»  huit  « franchir  ce*  escalier»  presque 
verticaux  et  souvent  inleironipus  , si  Fou  ne 
craint  pas  «le  *e  confier  a ces  plancher»  mou- 
vant», oq  «**l  amplement  dédommagé  par  la  mu- 
guitieriKV  «lu  spertoeie  «pii  *e  déroule  à la  vue  : 
riiumeiisilé  «le  U mer,  dont  h-*  (lots  vieuneul 
Italien  avec  Irai  a*  et  minci'  MJiudeimrot  le  pied 
de  la  tour:  le»  «ombiv»  crête»  dn  cap  Roux,  le 
vaste  amphithéâtre  de  la  Mapnulc  et  «le  uni  dui- 
tnui  ruiné,  Canne»  et  ar»  janlius  emlwunié* 
d'orangers,  Mougiu*  que  l’ou  prendrait  pour 


hih-  fortrrrsM*,  t.rasse  se  détachant  sur  des 
montagne*  aride»,  «-t  lr»  Alpe»,  courunnaut  le 
tableau  de  leur»  cimes  majestueuse»,  uffrrnt  un 
mup  d’irilde*  plu*  inajeslueux. 

Bibliographie.  An.mv  ((bupard).  /.r  TVe- 
n>r  tle  l^rrint,  ou  .4hrèfc  Ue  la  rkrttaolofcie. 
Ue  C ahba  rt  et  vèmrra/Ue  monastère  Ue  St - 
Honorât,  in-8,  1614- 

L'Hruxti.a.  Mémoire  stmiititfu * et  historique 
sur  tes  t/es  Ue  /vérins  (Rrr.  de  méin.  de 
iindir.  et  chirurg.  inilit.,  t.  xvn.  1894). 
Ai.i.im  (l’aMié  L.).  fi  St  te  aux  îles  Ue  Ixrins, 
in-8,  1844). 

IJSKItll^,  xg.  Tarn  « l angmdoc),  air.  et  à 
49  L.  detiaillac.  «tuiI.  de  \ a«Mir,  «le  Cor- 
de». |>up.  401  II. 

I.KHO  ilat.  4i*.  long.  8.V).  ■ Strahon  place 
à la  suite  des  î|«**  Stnr,  /nuit4*  c«  ||c*  de  P/ana- 
tiu  el  d«‘  Ixro,  qu'il  «lit  «Hre  hatûlée*,  et  Ixro, 
située  vis-à-vis  A'.lntipofn,  Pline  (iib.  iv, 
p.  183),  qui  apté*  les  S/trrhasle*  aonune  plii- 
sieiir*  ile*  trop  ulrscure»  pour  ipi’on  puisse  le» 
distinguer,  «'exprime  en  lini»sant  par  I.ero  et 

i.ertna  , « imlorinémeul  è St, il kiii  , tuhenum 

4nhj>altm.  Mai*  relie  manière  d'indiquer  ce* 
île»  ne  doit  pa*  «’tir  prive  rn  rigueur.  I.’ Itiné- 
raire maritime  inanpie  \l  mille*  île  di»lanrr 
entre  tntipoiis  et  le»  île*  /.rrr»  et  /srintt  ; et 
«mi  peut  admettre  aillant  de  route  de  nui1,  nu  à 
peu  prés , parce  quVn  sortant  d’ Yntibr  cette 
roule  circule  mrertsairement  autour  d’un  pro- 
mnuloire  fort  avauoé  an  large,  et  «lotit  le  nom 
est  Coput  Galope,  selon  Vincent  «h'  Saleme, 
m«iim^  dr  Lérin.  aujoiml’hui  In  Garoupe.  Pto- 
Irmée  est  eiicon*  nniiii*  précis  que  Slralxin  et 
Pline  sur  la  (ursilioti  «le  l’ile , qu'il  imliipie 
seule  sous  le  nom  «le.  i.frone,  en  la  plaçant  sou» 
l’entrée  du  V'ar.  !. ‘indication  «|c  ritinéraire  , 
da II»  rin!«T»ull«‘  de  Ixro  »•!  l.erina  H de  Fo- 
rum Jnlii,  «pii  «•»!  \X1\  , iw  pêche  point  par 
un  excès  marqué,  vu  le  riiruit  ampicl  la  di*- 
poftitiiui  de  I»  «vile  oblige,  qimiquc  l’e»jva«'e  di- 
rect entre  le  fort  «l«*  StoMargurrite  sur  l.ero 
et  le  poiut  de  Kiéjn*  ne  prose  guère  14,000 
tories.  On  «luit  conjecturer  que  le  monastère 
dédié  a sainte  Marguerite,  dont  cette  ile  jiorte 
aujourd'hui  Ir  nom,  avait  pris  h plane  du  mo- 
nument consacre  à l.ero,  dont  il  e*t  parlé  dan* 
S Irai  Km.  « D’Anxille.  Xotire  Ur  t amirnne 
Gaule,  p.  410. 

I.F.RM.  V.  H nu  (F). 

I.KHM  vg.  Giron, te  (Baurdnis),  arr.  et  à 
13  i.  «le  B*/a»  , cant.  dr  t .rîgiml»  , >*;  de  Cap- 
tieux. I*vq».  89ib. 

I hH.VK.  I»g  !iulrr-et-l.iùre (Toaraine).  arr., 
c*nt.,  !Slvt  » 19  k.  deClimon.  !Y»p.  ‘îBS  b. — 
thi  v voit  mi  licou  château  nMMtruit  en  1336 
par  Bmiltllier  de  Cluivigm',  simnintdanl  de* 
finaner*. 

I.KItOI*  VII.I.K.  vg.  Meuse  Jairrqme\  nrr,, 
caut,,  EJ  et  à 5 k.  de  Commérer.  Hop.  *>< 1 4 h. 

I.F.KKAt:.  nu  Orjnra*.  vg.  Charente,  rom. 
et  de  la  Rüohefoueanld. 

I.KRHAIX.  »g.  Coiffes  (lainaim  'i,  nrr.  et  a 
90  k.  de  Miivrouil . cont.  et  Fl  «le  Ifirrnry. 
Pop.  919  b. 

I.FRH  le).  f.ertiu «,  rivière  qui  prend  sa 
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source  dan*  U:  dcparlrment  de  VAriège elle 
|»»f  à Btlfula,  Ghalnbrr,  Mirrpoiv,  Miunto. 
Calmant  , rt  te  jetk*  dam  l’Ariégc  a Ciutrga- 
l*lk-  (lIaute-4  Jammu:),  apres  un  eunrt  d'envi- 
ron 100  k. 

I K*S  (le),  riv  ivre  qui  prend  si  source  ilan.» 
le  raiitou  de  Sale»,  air.  de  (Jaslrluaudarv , dé» 
part, tuent  dr  I './mtr;  elle  pu,'  à Sale»,  à Si* 
Michel,  traverse  le  canal  du  Midi  au-dessus 
de  Villrfranche  , psse  à Kaxiége,  «K  se  jrlle 
diiu*  U (iaronne  tiniait  de  Grenaik*  ( Ifuulc- 
Garoniiv),  âpre»  uu  roui»  d'env  iron  90  k. 

I.FH-STREM.  V. 

LKRY.  vg.  Cutfrtf  Or  (Bouigogtir) , arr.  et 
» 42  k.  de  Dijou.  eau»,  de  Sl*Seiue , E de 
Cluinrraux.  Pop.  361  li. 

I.KRY.  ixireinm , vg.  tare  ( Normandie), 
«T.  et  à 1 1 k.  de  l/Mivim,  caDt.  ett*j  de  Pout- 
de- l’Arche.  Pop.  1,036  h. 

Ij  modeste  église  dr  i»  village  est  un  nunm- 
meut  du  w*  «ni  du  sur  sièrle  , conservé  dan» 
sou  intégrité.  Elle  est  particulièrement  remar- 
quable. Lt  porte  est  |M*tite,  abriter  d'un  auvent 
rn  ImiU;  les  trois  fruétrrs  qui  sont  un-devm*, 
image  de  la  Trinité , sont  à plein  riulre  ; une 
chourtle  est  placée  delmut  au  sommet  de  l'é- 
glw'.  L’ordonnance  de  ce  diarmant  édifice  est 
pleine  de  «enfile;  sa  forme  est  eelle  d'ime 
crois  , du  centre  île  laquelle  s’élève  uue  sorte 
de  loui’  courbe  et  carrée,  qui  a perdu  asrc  le 
teuqn  sa  forme  psraïuidale. 

Ij  reine  Blanche,  veuve  de  Philippe  de  Va- 
Un»,  avait  à Ijéry  uu  duklrau  de  plaisance,  dé- 
truit [Kir  un  incendie  eu  1814. 

I.KRY  (St-).  Tjj.  Morbihan  (Bretagne),  bit. 
et  à 24  k.  île  INorrtnel,  eant.  et  E de  Maurun. 
Pop.  288  h. 

I.KItZ  Y , vg.  liant  (Piraidic),  arr.  et  à 12 
k.  dr  Venins  , tant,  et  K de  la  Capclle.  Pop. 
738  b. 

I.FSIMF.rF.  vg.  Somme  (Picardie),  arr.,  S 
et  à 18  k.  de  Prruime,  eant.  de  Comble*.  Pop. 
725  h. 

I.F.MIOIS.  vg.  May  tant  (Maine),  arr.  et  à 
23  k.  de  Masenne.  raut.  et  ^ de  < miitoii.  Pop. 
717  h. 

LESE A LE.  ou  i.»  IIi.ai  . vg.  Amie,  eonira. 
dr  Puivert,  C£  «le  Ghaluhre. 

I.KSOH  , Bentarnnm  , Benthamum,  Be~ 
nrnrnensitim  , Bennrnrnsiitm  . Jietilr  et  trés- 
anrietiur  vilk*.  Ü.-PirrV*ee/  (Béarn),  arr..  bu- 
IM  d'enrrgist.  et  à 7 k.  dr  Pau,  chef-l.  de 
raut.  t’ure.  K.  A 762  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
des  lettre».  Pop.  2.096  II.  •—  Tnun  d’allu- 
viou.»  luodmies. 

Plusieurs  historien».  nu  uomhre  desquels  e*t 
M.  Walckeuaer,  ont  peiné  que  Durai  a été 
l*4îi  sur  1rs  ruine»  de  Iteuchumum,  villr  an- 
cienne  et  nMisidéralde,  siège  d'uii  évêché,  qui 
fut  détruite  par  In  Normand»  m 815.  l)’An. 
ville  a cnmJmtlii  celle  opinion,  et  a esaavé  de 
prouver  que  l’anrirniie  Hrueharmun  était  située 
dau»  le»  eus  irons  d’Ortltex. 

La  fooil.it  ion  de  l/'var  est  aujourd'hui  uni* 
nue  dan*  tou*  »rs  détails  par  l'ancien  cartulaire 
de  crtte  ville,  que  Marra  a puldié.  On  appmid 
par  ee  car  lulaire  qu’ajiri**  i’invasimi/les  Nor- 


mand* tout  le  lieau  rolrau  qui  domine  lascar 
n'était  qu’une  vaste  furet,  et  (|u’il  n'v  avait 
qu'une  petite  église  ou  rluiprllc  minée  ruiiva- 
crée  à la  Vierge  et  à saint  Jean  Baptiste  . lors- 
que dans  le  comnMfirrnKfil  du  xi*  siècle  . en 
1034.  1-opolbrt.  poussé  par  le  remords  d’un 
eriine  qu'il  avait  rninini*  |mur  obéir  nu  dur  de 
Gatmgur,  d’après  le  conseil  dr  «on  évêque,  se 
niira  ru  ce  lieu  avec  sa  femme  |KMir  »’%  coure- 
rrrr  à Dim. 

Ic<  armes  de  Lescar  «Kit  : tir  g Mentes  a 
une  t ioile  t te  < in  f raies  tf or  friture  au-t/estns 
if  un  croissant  montant  il' argent. 

t>Ue  ville  est  située  dans  une  Mie  vaille, 
sur  Je  ruisseau  île  l'Herre  et  pré*  du  gave  de 
Pau.  Klle  est  Italie  au  pied  et  sur  le  |ienrhaut 
d'une  roMinc.  et  se  divise  en  haute  et  basse 
rifle. 

lascar  «KitTrit  lieaiteoup  dans  les  gm-rres  de 
religion  ; le  comte  de  .Monlgommerv  *arragwi  | 
les  «>glises,  et  détruisit  U-s  tonilM'niiv  des  prince»  1 
île  Béarn  , qui  avaient  leur  sépulture  dons  la 
cathédrale.  Avant  la  lévolulioii  de  1789,  il  y 
avait  nu  évêché  et  une  ronnuüuauté  de  eéno- 
liilrx  qui  drsserv  aient  uu  beau  eolU'ge.  dont  1rs 
bâtiment*  mmi!  olfeetés  aujotml'hui  à uue  ma- 
Mifaeturr. 

L’église  a été  classer  réeeinnienl  au  nombre 
de»  monument»  lusluriques. 

P* mn  du  comte  na  8v-4>icq,  ex*din*cttfir 
des  douane*. 

Fabriques  de  toile*,  bonneterie  en  lame.  H- 
laturesdr  rotsai. — Foires  de  2 j.  le  1"  jeudi  de 
fév.  et  le  2 ' jeudi  après  la  IVnt rente. 

I.KSCHKLl.F.  Vg.  Aisne  (Picardie),  an-,  et 
à 20  k.  de  Ver  vin»,  nuit,  du  Nouvinn.  Ky . 

A 167  k.  de  Puris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
1,183  h. 

t.KMKHÈREK.  vg.  Jura  (Ftancfie-Comlé), 
arr..  eant.,  et  à 13  k.  de  St-Oaude.  Pop. 
378  h. 

I.Ksr.HKRES.  vg.  M.  - Marne  (Cliam)ingiie  ) . 
arr.  et  à 22  k.  de  Vomv,  eant.  et  EJ  de  Ikm le- 
vant. Pop.  318  b. 

IjyitMEHOl.l.KS  . vg.  Seine  - et  - Marne 
(Brir),  arr.  et  à 22  k.  de  Conlnmraicrt . eant. 
et  C3  de  tu  FertiMinnehrr.  Pop.  334  h.  — Il 
n|  Mlué  sur  le  peurhant  d’un  coteau,  dan*  une 
gorge  arrosée  par  des  eaux  claires  et  almiidnii- 
ln  qui  *i trient  de  deux  Irelle*  Imitniiiev,  dont 
l’iure  s'élève  au  milieu  et  l’aiitrr  à l’exlrrmité 
du  village. 

LESC.IIF.RtH' X . Vg.  Ain  (Rrewe),  ai  r.  et  à 
28  k.  de  Rmirg-en-Bress,* . eant.  et  [y;  de  St-  : 
Trivier-de-Conrtes.  Pop.  1.205  h. 

L ESCHES,  'g.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr. 
et  à 14  k.  de  Meaux  . eant.  «t  3 de  Lagnv. 
Pop.  184  h. 

LESCOl’HRKACX  , 'g.  tm/re-rf- lArire , 
connu.  *le  BaunMUt'Ycmm , 3 J,*  (binon. 

I.ESCtH'ET  , 'g.  Côlrs-ttu-^ or.t  (Breta- 
gne). arr.  et  à 50  W.  «le  Diuau,  eant.  et  SJ  de 
Jngou.  Pop.  889  h. 

I.ESCtH'ET.  vg  ( \Urs-dH-Snrti ( Bretagne ) , 
arr.  et  a 28  k.  de  Imuléar.  mut.  de  Doarer , 
{gj  de  Kostmum.  Pop.  805  h. 


LESCOl'SSK.  Vg.  Âriége  (paya  (le  Foix), 
arr.,  eant.,  3 et  à 9 k.  de  Paniiers.  P.  232  h. 

LESCOl'T,  vg.  Tarn  (Laugnedoe) . arr.  et 
à 33  k.  dr  l^ivaur.  eant.  et  C3  de  PuvLaurens. 
Pop.  382  h. 

I.ESCI  N , ou  Limn , vg.  B.-Prrénrrs 
(Béarn),  arr.  et  à 30  k.  d’Oloron,  eant.d’Ar- 
cou  ».  RJ  de  Bedon».  Pop.  1.470  h. 

Il  est  situé  au  |inl  du  pic  d’Anie.  sur  U 
rive  gaurlve  du  gave  d’A*pr.  qui  traverse  la 
vallée  de  Jjeseiui.  que  l’4|treté  des  monts  qui  la 
séparent  «le  ITqupir  foui  surlout  ren«n|uer. 
(Jette  vallée  eommunupie  avec  les  vallée*  d’Aiv- 
mi  et  d’Klrlio  |ur  deux  |Kirls  : à la  droite  du 
prraiM*r  apparaisMfil  les  roelkers  de  IVlre-Jai- 
nu*,  moins  élevés  que  mix  d’ Anie;  a la  gaudie 
du  port  d’Klrho,  les  Mutilagues«Rouges.  sur 
l’extième  frontière,  vont  «•  joindrr  au  pay » in- 
divi*  (n'i  sont  le  lac  et  la  montagne  d’Aislaince, 
ainsi  qne  le  mont  Amo«.se . lieux  iW*sert»  et 
sauvage»,  sur  le  revers  méridional  desquels 
existe  la  vallée  de  CJonfrane,  dans  Inquelle  1rs 
voyageur*  purvienmiil  en  traversant  k(JuLde*- 
Moines. 

De*  croyance*  *nperstilieu*r*  »r  rattadufit 
au  nom  du  pic  d'Anic  : sa  masse , l'oranV  de 
roelirrs  blanchâtres  , contraste  avec  l’étemelle 
et  sombre  fnril  d’I Meaux,  située  mm  loin  de 
sa  l«*r,  et  peuplée  de  sapins  séculaires. 

Carrière»  de  marhrr. 

l.ESCtWS  , vg.  H.-Uaronnr  (Gascogne), 
arr.  vt  a 39  k.  ik*  Muret , eant.  de  Caréres,  El 
de  Martres.  Pop.  126  h. 

I.EM  I RE,  vg.  Arie'ffe  (Coinmingrs).  arr., 
canl., Sri  à 9 k.  dv  St-Ginmv.  Pop.  1 .708  h. 

I.KSCL’RK,  vg.  Aveyron  (Bourgogne),  arr. 
vt  à 60  k.  «h*  Rode/,  raut.  de  la  Sulvetat,  3 
de  Sametrrrv.  Pop.  630  h. 

I.KSCl'RE  . vg.  Scinr-Jnf.,  eomm.  d’Am- 
frrville-li*-Mi-\  oie,  0 de  Honni.  — Fabrique 
de  souile,  verrerie  à v lire*.  Blanchisserie*  «Ir 
toile*. 

I.KSCl’RE.  petite  ville.  Tarn  (Languedoc), 
an*.,  mut.,  3 et  à 6 k.  d'Alhi.  Pop.  2,081  h. 

Celait  autrefois  une  place  assez  iin|iortante. 
défendue  par  uu  rliitenu  fort. 

Kuln*  cette  ville  et  la  rive  droite  du  Tarn,  ou 
remarque  sur  une  petite  Wmrv  une  église 
ebamjKtre  et  isolcv , «lont  k*  plan  est  entière- 
ment semldable  aux  idilieev  construit*  («eiKbiilt 
le  x-  siècle,  avant  la  première  croisade.  1 je 
portail  e*l  placé  sur  Iroii  marrlM-*,  et  an«de*Mi» 
s'élève  uu  socle  ihÎi  reposait  six  roloniH**,  dont 
le»  rliapiteaux  sont  orné*  de  Ims-rdirfs.  Ce» 
colonne*  Mqqiurteut  de»  arr*  à plein  cintre,  ou 
! luniibrr  de  douxr,  et  qui  aonl  alternativement 
plan’1*  sur  uu  pirtbdroit  et  une  avkaine.  Ou 
n'inart|ur  des  animaux  fanta»lM|ne»  avant  deux 
cor|M  uni*  k uue  seule  tête;  on  y veut  succes- 
sivement «le*  Haïrons  rt  de»  télé*  île  eliat. 
j L'archivolte  est  ornée  de  perte»  vt  de  dé*.  Aav 
angle»  cl  indrum  d’une  petite  corniche  qui 
murotinc  la  partie  inférieure  mmiI  plarées  deux 
roloiuse*  qui  rorn**j>onileot  à deux  autre*,  les- 
quelles re|M>seut  sur  le  sorte.  Le»  rtsapitOHix  de 
re*  eoiuiine*  sont  orné»  de  feuille»  d’ean.  Ils 
MipptM'tail  un  ml»14em«it  Inrtstn  décoré. 
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l.’arrhitrave  rit  chargée  dfdn,  ainsi  que  l'»r- 
chivolle  ; au-dessus  sont  placer*  deux  console* 
enrichies  de  ligure»  el  d'ornement»  syntlxdi- 
«|ne».  Ou  » remarque , dam  le»  r*|wce»  bissé» 
entre  la**  cmuoln.  de»  tète*  ou  lait*»  punir* 
qu'on  jMiurrait  prendre  pour  aillant  de  ligure* 
du  solnl  ; ruliti  une  coruirhe  termine  le  monu- 
ment, Kutre  l'archivolte  et  l'architrave  ou  re- 
marque une*  pierre  carrée,  -air  laquelle  on  a 
sculpté  uii  rndrr  circulaire  ; il  routienl  le  mo- 
nogramme du  Christ,  formé  d’un  X.  chi,  et 
d’un  I*.  rho.  <>s  deux  lettre»  vint  rautoutiéc* 
d’un  A,  alpha,  et  d’un  O ..onnga.  l)e»  ligure» 
srmldahle*  vint  pbeei**  à b limite  et  a la  purhr 
de  raieliiiidn*  ; le»  chapiteaux  de»  angle»  of- 
fnrut  quelques  sujet»  tirés  de  ('histoire  sainte, 
el  plusieurs  rompt  km  linm  allégorique».  On  re- 
marque sur  le  premier,  placé  à guiirhc , Adam 
e»  Esc  auprès  de  l’arlire  île  la  science  du  liicu 
et  du  mal.  au  moment  ou  l’esprit  tentateur  leur 
présente  b pomme  btale  ; le  suis  mit  représente 
Abraham,  a l'in»laut  même  ou  il  va  frapper  son 
fil»  unique,  et  où  lange  vient  lui  porter  l'ordre 
de  ur  |KMiit  musomuter  ce  rruel  sacrifier. 

Sur  le  premier  chapiteau , à droite,  nu  voit 
un  lUTsommgr  tenant  ou  uue  lamie , ou  une 
bourse,  et  tourmenté  par  deux  démon»,  ce  qui 
semble  indiquer  ou  l'ambition  ou  l'amour  de» 
riches»**».  1*  second  chapiteau  oflre  l'image 
d'un  vieillard  asti»;  sa  télé  est  couverte  du 
conw  ou  tmiuirt  phrygien  ; il  lient  sur  ses  ge- 
noux et  serre  du  lira»  gauche  une  figute  juvé- 
nile ; sou  bras  droit  est  élevé.  En  regard  de  ce 
groupe  un  rminrque  uu  mauvais  génie  empor- 
tant un  autre  personnage  encore  jeune.  !*■»  fi. 
gum  qiH*  l’ou  voit  sur  le»  cousole»  peuvent  en 
grande  partie  être  eon»idêrér»  comme  de»  un* 
Indes  du  cours  du  soleil  ; ou  y reeouunit  le»  si» 
gur»  du  Bélier,  du  Taureau,  du  Lion,  de  la 
Vierge  : les  ligurrs  ou  Eure*  ronde»  placées 
mtrr  les  console»  pourraient  être  des  image» 
du  soleil  dam  les  différent»  signe» , et  il  e»t  à 
croire  que  l’architecte  aurait  pbcè  douze  face» 
«lin-  le»  cousolrs,  si  le  nombre  de*  intervalles 
le  lui  avait  permis. 

Selon  quelqur*  curieux  . ce  niouument  jitr- 
vntr  de»  symboles  relatifs  au  culte  <le  Mithrn. 
Suivant  d’autres,  imi  y rrmnrque  l'Anna  Pe. 
rrHtta  des  Latins.  M.  Dtimége  observe  h ce  su- 
jet «pu*  k*  cadre  circulaire  qui  a été  sculpté 
entre  l'arrhisullr  rt  l’arrhilrave  , contenant  le 
mnognaNK  du  Christ,  le»  caractères  que  l'ou 
voit  sur  le  portail  siguiürut  seulement  que  le 
Christ  est  b fin  et  le  etMummmnnit  de  toutes 
choses. 

tlSCÏIIY,  'g.  U. -Pyrénées  (GucOfOt), 
arr.  et  à 18  k.  de  Tarbes,  caut.  et  de  Rnba>- 
leu».  Pop.  314  II. 

l.KSDAIN.  vg.  Xmt  (Flandre),  arr..  E et 
à 10  k.  de  Cambrai,  rant.  de  Mareoiiig.  Pop. 
1,070  h. 

LKSMIS,  vg.  Aism*  ( Picardie  ).  arr., 
cant..  £3  rt  à 7 k.  de  .St -(Quentin.  Pop. 
456  h. 

I.E-HtiES,  vg.  Anne  (Picardie),  arr,  rt  a 20 
k.  de  Soisson*.  cant.  et  £3  de  Flraîvue.  Pop. 
IM  b. 


LFStiiOK  . vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et  à 
35  k.  de  Sl-Sever,  cant.  et  CT.  de  Farta*.  Pop. 

443  b. 

l.FSU.NAtSlRt.tHIlK  . vg.  Charente, 
comni.  de  Sl-Maurice,  l£de  GMifolnis. 

I.FSIfiXAN-I.A-CÈBE,  vg.  Hérault  (Lan- 
guednc).  arr.  et  n 26  k.  de  Béziers  . cant.  de 
Motitaguac,  E ‘h*  Pézrnas.  Pop.  611  b. 

PlTMX  de  (juiiov\um. 

I.KSltiX  IT-DI'tl  A VD,  vg.  Charente  (Au- 
gnmuoiv) . ai  r.  et  à 22  k.  de  Ciinfolni» . raid, 
de  .Mouleinbinf,  CD de  b KiM'befourauld.  Pop. 
1,065  h. 

LKSICi.W.  Lictuiocam,  vg.  SctHc-et-Uarne 
(Ile-de-France),  arr,  et  à 25  k.  de  Melun, 
caut.  etSlde  Brie -Comte- Ruliert.  Pop.  3H9  h. 

Ou  y voit  uu  l>eau  eltàteau , construit  en 
pierre»  et  eu  briques,  précédé  d'nnelielle  avant- 
cour  eu  hémicycle  terminée  par  deux  pavil- 
lon» à jour.  — Foires  le»  22  fév. , 22  inam, 
22  avril,  22  mai,  22  sept.,  22  ocl.  et  22  dër. 

l.KM<;\Y-Sl  R-C.RFl  SF.  vg.  Vienne  (Poi- 
tou), arr.  et  à 18  k.  de  tiiàtellerault,  cant.  de 
Pleiunartiu,  E de  b Rochc-Posay.  P.  961  li. 

LKSI.AY  (le),  'g.  Côtts-du •Mord  (Bre- 
tagne) , arr.  et  à 25  k.  de  Sl-Briruc . caut.  et 
EdeQumtuj.  Pop.  351  b. 

li.SMK.  vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne) , 
arr.  el  à 53  k.  de  Charolle»,  raid,  et  1*3  de 
Uourliou-Lanry . Pop.  197  h. 

LKSMOXT,  Utus-Jdous,  l>g  Aube  (Cham- 
pagne), bit.  et  à 35  k.  de  Bar-sur-Aube,  cant. 
et  E de  Rrienne.  Pop.  542  li.  — Tumis  cré- 
tacé inférieur,  grés  vert. 

O iKHirg  est  agréablement  situé,  k l’etn- 
hranchemeut  de  plusieurs  graude»  roules,  .sur 
l’Aube.  Il  était  autrefois  lienuconp  plus  consi- 
dérable , et  a été  presque  entièrement  détruit 
par  un  incendie  en  1725.  Dans  b guerre  de 
1914.  U plupart  des  maisons  ont  été  brûlée» 
ainsi  que  le  pont,  pour  rrlarder  b marche  îles 
armée»  étrangère» - 

On  voit  dans  unepbine  env  ironnée  de  monts 
auxquels  ce  bourg  doit  son  nom , un  camp 
formé  par  un  rem|uirt  de  gazon  de  3 à 4 m. 
de  haut  sur  2 m.  de  large.  On  donne  à ce  n** 
tranebement  dans  le  |iay*  le  nom  de  camp  de 
César. 

Ije»nn>nt  était  autrefois  le  chef-lieu  d’un 
comté;  le  seigneur  perrrvail  sur  le  pont  un 
|W*age  . dont  le  tarif  offrait  quelques  articles 
singulier»  : « Il  y était  dit  qu'un  rbeval  a vaut 
le»  quatre  |àeds  Mann  était  franc  de  |»éagc  ; 
qu’un  homme  chargé  de  verres,  devait  le  se- 
cond verre  au  choit  du  sieur  comte  de  Izv 
mont»  . en  donnant  par  ledit  sieur  comte  aux 
marchand»,  du  vin  plein  le  verre;  qu’un  juif 
passant  dan»  le  comté  se  devait  mettre  à ge- 
nou» devant  la  porte  dudit  sieur  comte  de  l^s- 
nnails  ou  de  sou  fermier  rt  eu  recevoir  mi  souf- 
flet ; qu'un  chaudronnier  passant  avec  ses 
chaudron»  devait  deux  deniers  , si  mieux  n’ai- 
mait dire  un  Pater  et  un  Ave  devant  In  porte 
dudit  sieur  comte  de  l^smout*  ou  île  «mi  fer- 
mier. rte.,  etc.  « 

lz*s  carpe»  de  limant  avaient  autrefois  de 


la  célébrité  : elle*  provenaient  d'on  étang  au- 
jourd'hui cbWchr. 

Bibliographie.  Csn.cs  (le  comte  de).  Camp 

de  César  près  de  Issmont  ( Rit.  d'untiq.. 

I.  vi.  p.  346). 

Poires  1rs  24  fév..  25  avril,  29  août.  18  Ort. 
rt  1"  lundi  a|UTs  b .St-Martin. 

I.KSXKVFN.  Eitnupofi*,  petite  et  ancienne 
ville.  Fini  itère  / Bretagne) , arr.  rt  à 25  k.  de 
Brest,  chef  - 1.  de  cant.  Cure.  (.ilpdfis|ii*..v;, 
A 589  k.  de  Pari»  (KMir  b taxe  de»  leitre*. 
Pop.  2.832  h.  — T* ««Ai**  rrivtallisé  , mica- 
schiste. 

Cette  ville  rst  située  sun  nue  hauteur , au 
roibeu  d’uue  pliitue  lertile.  Sa  fniMblMui  |uirail 
rrmonter  au  V |*  siècle.  e|Mxjor  im  Fven,  comte 
‘U*  l.éon.  eèldire  par  sa  \ ail  Inuct*,  en  lit  sou 
séjour  habilorl  et  lui  douiui  miu  nom.  Depuis . 
Lesneveu  fut  une  place  forte  qui  soulüii  plu- 
sieurs sièges.  Le  duc  Jean  IV  In  prit  en  1374, 
rt  en  lit  |«vver  1rs  halMtauts  au  fil  de  l'èpéc, 

Ixsuev  en  possédé  un  hospirr  reulrmiant 
treize  salles  où  peuvent  être  soigués  plus  de 
ceut  malade». 

Pmi»  de  N.  Miorckc  os  Raansarr,  mem- 
bre du  cuqu  législatif  rt  de  b chambcr  introu- 
vable. 

De  son  fils  D.-L.-M.  Mioanc  n*  Kcans»»  r, 
antiquaire  rt  litlératrur. 

Commerve  considérable  île  grains. 

On  trouve  aux  euv irons  de  celte  ville  une 
chapelle  gothique,  dite  cha|ie||e  de  b Fontaine 
blanche  , dans  laquelle  on  voit  un  Ins-rebel 
fort  curieux  , dont  k*  sujet  représente  l’arctHi- 
ebninut  de  b Yiergr,  où  Dieu  le  père  rst  re- 
présenté faisant  les  fonction»  de  sage-femme. 

A 1 k.  de  Lestteveii  on  remarque  l’église 
célébré  de  Notre  - Dame  du  Folgnat.  V.  Fou- 
00  vr. 

On  doit  v biter  aussi  à 4 k.  de  [.esneven  le 
château  de  Pi*nnuink,  édifice  guiluqur*  bien 
conservé,  coiiiisianl  en  un  corps  de  logis  avec 
deux  ailes , |irrré  de  nombreuse-»  fenêtre»  dé- 
corées dans  le  goût  du  xiv*  siecle,  ainsi  qur  la 
grande  |M»rte  dVntisV.  Derrière  le  corps  de 
logis  prinei|ial  est  tut  pavillon  carré  auquel  e»t 
adossée  une  tourelle  romlc  qui  surmoute  tout 
l'édifice  ; l'extrémité  de  l’aile  droite  est  flan- 
quée d’une  forte  tour  ronde  ayant  une  galerie 
crénelée  el  des  mâchicoulis  : cette  tour  est  re- 
couverte d'un  toit  suuionté  d'iiu  b flmi. 

Le  cosIuhm*  des  halûtants  de  b rampagne  de» 
environ*  de  Lr*nrvrti  est  singulier;  ils  |>ortait 
de  grandes  culotte*  et  de»  soUq»  sans  luis  ; sur 
des  gilets  fort  court» , une  casaque  de  toile  à 
capuchon  : h»«r  IkmipcI  toud  île  laiur  bleur, 
equnv  de  calutle  épaisse,  n’emclopiir  que  b 
partie  haute  du  crâne  ; leur  friMit  est  décou- 
vert , leur*  oreille»  vont  nue»  ; des  cheveux 
long»  rt  plats  flottent  sur  leur»  épnilr»,  rou- 
vrent leur*  yeux  t auau  le  mouvemetit  le  plu* 
commun,  chez  le*  Breton*,  est  relui  qui  rrjrtte 
sur  leur*  oreille*  les  booppe*  de  cheveux  qui 
leur  dérobent  le*  olijets.  rt  gémvit  toutes  leurs 
actions.  Il  parait  démontre  que  ce  rostume  si 
gênant,  que  ces  large» culotlte*.  que  ce»  culotte» 
de  Qtiim|ter  rt  de*  env  iiom  . qui  or  cou»  rmt 
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qui-  la  moitié  (1rs  foies,  qui  ne  permettent  pat 
à l'homme  de  w baiwrr  «ans  courir  risque 
d'otlrir  aux  veux  ce  qu'il»  vruleut  cacher  : que 
le*  sabots  quils  portent  habituellement  et  de 
préfémicr , que  leur  costume  enfui  fut  iris  enté 
tous  le  gousemraiciit  féodal  par  de*  seigneurs 
impérieux,  intéressé»  à In  contenir,  à compri- 
mer toute  i>|Kvr  d'elau  , à In  mettre  lion 
d’état  de  réaûlrr , de  fuir,  quand  de*  soldats 
leste*  et  façonués  leur  intimaient  le»  ordres  de 
leur*  maître».  C’est  ce  pnunpe , dil-uo  , qui 
fur^a  (i-aiine*  de  La  Chine  à ue  porter  que 
de  |>riiu  «i Hiiier*  : h*»  nwurjrtions  de  la  ty- 
rannie soûl  le*  iiM'iun  pur  toute  la  terre. 
Bibliographie  Mioactc  im  Kimmut.  iVff- 

tice  sur  la  viftr  de  Issneren,  m-18 , 1823. 

LESPARRK.  petite  xille.  Ci  ronde  (t  luira - 
0e>.  rhrf-l.  de  Mtts-préf.  (4*  arr.)  et  d’un  eaul. 
Trib.  de  1**  instance.  Soc.  d'agriculture.  Cnn*. 
Cite  d’étape,  y}.  <or.  Pop.  | ,320  b.  — Tva- 
iin  tertiaire  tupérienr. 

t>tte  ville  est  située  dans  une  contrée  extrê- 
mement fertile  en  grains  rt  en  fort  bous  lé- 
gumes , au  milieu  d'uu  ru-lie  \ ignoble.  On  es- 
time le»  fruit»  que  produit  «on  territoire  et  les 
hrsliaux  que  nuurri**etil  se*  cxrrlieuD  pétu- 
rages. 

|<e»  arme»  de  Lesparre  «ml  : lozangr 
tf  or  et  de  gueules. 

Commerce  dr  chevaux,  harufs.  porcs,  vins, 
détins*»  du  pays  , etc.  Au  marrlié  du  samedi , 
le  haut  Languedoc  % ieut  s’apprn»  ixicaiarr  des 
grain*  du  lias  Mcdoc,  qui  sont  abondant»  et 
d'une  qualité  supérieure  ; l’excédant  est  con- 
duit à Bordeaux  . ainsi  que  celui  du  Imis,  qui. 
comme  le  blé,  sr  vend  un  prix  au-dessus  de 
celui  de»  autre»  contrée*. 

foires  de  2 jour*  le  J"  vendredi  de  chaque 
mois. 

\ 69  k.  N.4>.  de  Ronleaux  , 630  k.  O.  de 
Paris.  Lat.  45-  18*  33”,  long.  3*  17'  3”  O. 

L'arrondissement  de  Les|*arre  est  composé 
de  4 cantons  - Si-Latirml-de-Médor,  Pauillac, 
Ltspam*.  St- Vivien. 

I.RSORA  MONS  ( lat.  45*,  long.  22"  ). 
■ Sidoine  Apollinaire , dans  une  pièce  qu’il 
adresse  au  recueil  de  *es  poésie*  : H inc  te  Le- 
soru,  Cnttensam  Scytharum  vint  cm,  asjùciet, 
cilustfue  Tarais.  Pline  (lib.  *4.  cap.  42),  par- 
lant de»  fromages  estimé*  à Rome  : Armait - 
sensi  prtreipua  [taus)  Lesurtr,  Gabaticique 
pogi.  (Test  lr  mont  Losérr , d’où  sort  le  Tarn, 
sur  les  confins  du  diocèse  de  Meude  , qui  est  le 
Cubait  ms  pagus,  et  du  diocèse  d'I’/ez,  qui  a 
fait  parti*-  des  4 recomini , dont  Nemansu*  était 
la  e;i|iitale.  « D’Ans Ulc.  .Votif#  ,le  t ancienne 
fluide . p.  411. 

LESPÉRÊS.  »g.  ff.-t,oronnr,cumm.  et  El 
de  Rirtmir*. 

LESPFJtON,  vg.  Ardèche  (Languedoc), arr. 
et  à 53  k.  de  fjirgrntiérc,  raut.  de  (ioueouruu. 
Eide  Pradelle».  Pop.  731  b. 

LESPERON,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr. 
et  à 58  k.  de  Moût -do -Marsan  , caut.  d’Arju- 
unx,  .-Idc  Castel».  Pop.  1,060  b. 

LKSPLSSLS  . xg.  Paj-de-4'almis  (Artusy, 


LESSAT. 


arr.  et  à 20  k.  de  Béthune , caut.  de  Niorraii- 
Konlrs , t]  de  Lillers.  Pop.  943  h. 

LESPIELLE  . xg.  H. -P} renées  (Béarn)  , 
arr.  et  à 30  k.  de  Pau  , caut.  dKde  Lem- 
l*jr.  Pop.  362  b. 

I.ESPHLN AN  , xg.  Hérault  (Languedoc), 
arr. , oui., El  et  à 1 1 k.  de  Rèzier».  P.  1 ,336  li. 

LEHPIN  AS.  xg.  Ariége,  corara.  dr  Délesta, 
33  <br  Lavebiurt.’ 

LKSPl.VtSSK.  vg,  H.Alaronne  (Langue- 
doc), arr.  et  à 14  k.  de  Toulouse,  cant.  de 
Fronton,  23  de  St-Jorv.  Pop.  278  h. 

LESPI.VASSIÈRE.  vg.  Aude  (Languedoc), 
arr.  et  a 33  k.  de  Carra  *»onne , caut.  et  >]de 
IVjriac- Miner»  ois.  Pop.  1,044  h.  — Foires 
te»  7 août  rt  8 nov. 

LESPITAt’.  vg.  H , -Garonne  (Gnnimingrs), 
arr.,  raut.,  !-* et  à 6 k.  de  St-Gaudeus.  Pop. 

167  h. 

LESPOTEY,  sg.  H. -Pyrénées  (t Gascogne), 
arr.  et  à 13  k . dr  Tarbes,  canl.  et  EJ  de  Tour  • 
nay.  Pop.  232  h. 

IJ'.SPOt'N'K,  »g.  H . -Pyrénées,  connu,  et 
H ‘b*  Bagnèrrn-de-Bigorre. 

I.KSPOt  Itcy.  Xg.  B, -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 20  k.  de  Pau,  rnnl.  el  E5  «le  Mor- 
Uas.  Pop.  343  h. 

I.ESQl’EHDE,  'g.  Pyrénées-Or.  (I^mgue- 
doc),  arr.  et  à 40  k.  de  Perpignan,  caut.  et 
13 «hr  St-Paul-sk'-KeuouilIct.  l'op.  165  h. 

I.KSQV I El  J .ES  ST-C.ERS1AIX,  xg.  Aisne 
(Picardie),  arr.  et  à 27  k.  de  Verxins,  caut. 
et  [3  de  Guise.  Pop.  1,635  h. 

I.F.MJI  I.N  , vg  Mord  (Flandre),  arr.,  G3*t 
à H k.  de  Lille,  canf.  de  Sédin.  Pop.  1 ,213  h. 
— Fabriques  de  sucre  indigène.  Moulin*  à 
huile. 

LESSAC  (Petit-),  hfi  Charente  (Poitou),  arT., 
caut. , C3  «t  à 6 k.  de  (kmfolens.  P.  888  h. 

LESA  A HD  , vg.  Calvados  ( Normandie  ) , 
arr.,  raut.  et  à 12  k.  de  Lisieux. , 1-:  dr  Liva- 
rot. Pop.  269  h. 

LESSARD,  xg.  iUe-et-Cilame , romm.  et 
S de  la  Gtierrbe. 

LESSARD  EN  BRESSE  , vg.  .VotMir-rf- 
Ijotrr  i Bourgogne)  , arr. . C-j  el  à 19  k.  de 
Chalon-vur-Saour  , tant,  de  St -Germain-du- 
Piaiu.  Pop.  554  h.  — Patres  le»  23  avril,  14 
août  et  22  net. 

LKSSAHD-LE-HÜY  AL,  vg.  Saôue-el-lMtrr 
(Bourgogne),  arT.,GTÎet  * 10  k.  de  Cbalou- 
sur-Saiine.  caut.  de  Chagm.  Po(>.  227  h. 

LESSARTS  . »g.  Seme-Iuf.,  cornai.  d'Ar- 
douval.  31  de*  Grande*- Veutaa- 

LESSARTS.  CsafuiuM  , vg .Seine-ln/., 
connu,  de  IVmunercval,  *'•;  de»  Grandes- Ven- 
te». 

LKSSAY,  Es  aqueuse  Oppidum,  bg  àlanche 
(Normandie),  arr.  et  à 23  k.  de  Coutaucrs, 
rhef-l.  de  caut. , bureau  d’enrrgut.  à Pêrier*. 
Curr.  £3.  A 332  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de» 
lettre».  Pop.  1,718  b.-  Tsanxiv  de  transition 
moyeu. 

Ce  bourg  doit  sou  origine  à une  aUmye  de 
U-uédictm*.  tondu-  par  J’urfliii-Halduc,  |*amit 
de  Guillaume  le  GoiMjiiérant.  — L’église  de  ce 
monastère,  » - lassée  mcrmutenl  au  nombre  de* 
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momi nu-ut»  historique»,  est  daiu  un  bd  état 

de  cutnliuction. 

L'an  lu  lecture  a|»partiefit  tout  entière  au 
teinpv  de  la  fondation  du  monastère  el  de  la  con- 
quête de  l'Angleterre.  On  ignore  quel*  obsta- 
cle» en  retardèrent  l'achr xnneiil  ; Ce  qu'il  y a 
de  comlanl,  c'r»t  qu'elle  ne  fut  cooMcm*  qu’en 
1178,  par  Rotrou,  an-he*èque  de  Rouen,  et 
par  Richard  de  Ihibon,  évêque  de  üoiilauoes. 
Mai.»  re  relard  n’apporta  aucun  changement 
au  plan  de»  fondateur».  Tout  est  du  xi*  merle  : 
aucune  partie  ne  donne  l’idée  de  la  mauiere  de 
Idtir  au  xn*.  Le  portail  occidental  est  la  xeule 
partie  qui  soit  ornée  ; sr»  orne  ru  rat»  sont  d’un 
»t»le  compliqué. 

Le*  mai ftoii»  de  l’abbé  et  des  religieux  sub- 
sistent et  sont  aussi  parfaitcmeul  cotiser»  é**  ; 
elles  furent  construite»  au  milieu  du  uede 
dernier  : sous  lr  rapport  de  la  solidité,  de  l'en- 
semble et  du  Im>q  godt,  c'est  en  cr  genre  ce  que 
|M>vM-iJe  de  mieux  le  departement.  - - (auq  un 
six  religieux  peu  réguliers,  «ou»  la  (onduite 
d'un  prieur,  formatent  eo  1790  tonte  la  popu- 
lation Je  ccttr  maison  et  «f  («arrageaieut  28 
nulle  livres  de  renies.  Leur  rx|Hilsiuu,  dit 
M.  de  C.erville,  n'a  ecrlai urmeut  |iu  été  un 
mal  pour  la  société. 

Foire  le  1 2 K’pt. 

Biographie.  Dr  (iMmu.  Votre#  sur  l’ab- 
baye dr  Cessa  y (Mcni.de  la  soc.  dr*  antiq. 

dr*  Normandie,  t.  t,  p.  98:  t.  u,  p.  63). 

I-ESSK,  vg.  Meurt  fie  i Luraïuc),  arr.  de 
Chiteau-Salius  H à 27  L.  de  \ir,  caut.  et  £3 
de  Mm.  P>p.  414  h. 

LESSERT,  vg.  Deus-Sèvres , nmim.  de 
Goulon,  ZrZ  de  Niort. 

LKSSEI'X  , vg.  fosges  (Ixirraitir).  arr., 
canl..  El  <2  à 14  k.  de  St*I>ie.  Pop.  223  h. 

I.ESS4IN,  xg.  Ceudée  (Puilno),  arr.  et  à 21 
k.  de  Fontenay  -le-Comte,  canl.  de  Maiileaai*, 
ZC  d'Oulnu-s.  Pop.  266  h. 

I.ESSY,  xg.  Moselle  (pays  Mr*»»n),  arr., 
!-j  et  à 8 k.  de  Met/,  caut.  de  Gor/e.  Pop. 
405  b. 

LESTAI* l'E,  xg.  Bouches-du-Rhône , cum. 
el  EJ  de  Marseille. 

LEST  AN  VILLE  . xg.  Cahados,  romm.  de 
Graudebaiitp,  Zij  d'IsigjUV. 

LEVI’AN  VILLE,  » g.  .Verne-/»/.  (Norman- 
die), arr.  rt  à 22  k.  de  l)iep)ir,  nuit,  rt  ^ 
Ilacqui-xillr.  Pop.  221  h. 

I, ESTAI*,  »g.  Tarn,  romm.  de  Jouai,  £-3 
dr  Castre». 

LEKTARDS,  xg.  Corrèta ( Limousin),  arr. 
et  à 47  k.  d‘l  su-1,  raut.  rt  r-yde  Bugent.  Pop. 
393  h. 

1.KSTKI.1.E.  \g.  //.-f.«rOHsr(l)jMmmj;o), 
arr.  et  n 16  k.  «le  SMùikIi-iu,  canl.  et  El  du 
St-Mart»ry . lN»p.  180  h. 

■ .ESTELLE,  xg.  B.-Py  renées  (Ilcarn),  arr. 
et  à 94  k.  de  Pan.  ranl.  de  Claraopn's-Nav,  £-3 
de  Nay.  tor.  Pop.  1,031  b.  — Il  est  situcdaiis 
tuie  U'IU:  vallée,  a peu  de  distance  du  Cal»airr- 
dr-  iWtbarram.  — Prtit  séininairr  diocésain. 

LESTKRNE,  xg.  Lot-et-Garonne,  coin,  de 
PraysMu,  „•  i de  Port-Str-Marw. 

LRSTF.RPS.  I»g  Charente  *l.iniouuii),  arr-. 
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«ut.,  t=2  et  a 8 k.  de Coftfolcm.  I».  1.385  h.  | 
— Foires  le*  88  juillet,  89  moût  et  1e  84  de*  j 
Autres  mois. 

LESTIAC,  tf.  Gironde  (Guieuoe),  arr.  et 
à 89  k.  de  Bordeaux,  csat,  et  de  Cadillac. 
Pep.  553  h. 

LESTItMJ,  vg.  Loir^ei-Cher  (Orléanais), 
arr.  et  à 87  à.  de  Blois,  cant.  et  Lr2  de  Mer. 
Pop.  488  b. 

LEST RK.  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 18  k.  de  Valogue*,  ont.  et  C*jde  Monte- 
bourg.  l*op.  718  b.— Foire  le  1”  lundi  d'œt. 

I.E.STBLM  , s g.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 15  k.  de  Béthune,  caut.  de  Laventie, 
K d'Ejtaire».  Pop.  3.518  h. 

LKSLRA  w-cv  (Int.  51",  long.  85*).  •<  An- 
joue  en  fait  meuliou  dans  sou  poenie  uir  la 
Moselle,  Ex i iis  lesura  : aujourd'hui  laver, 
que  la  Moselle  réélit  sur  sa  rive  gauche  cotre 
Numagru  et  BerintAstd.  ».  D’Auville.  Notice 
de  fanuenne  Goule,  p.  411. 

LÉTANb,  vg.  Snne-et-Marne,  rouira.  de 
Verneuil,  [•  j de  Guignes. 

LKTANN  K , vg,  .4 retenues  (Champagite), 
arr.  et  à 85  k.  de  Sedan,  ranl.  et  de  Mou- 
2UO.  Pop.  989  h. 

Suivant  la  tradition,  il  ajexistc  sur  le  terri- 
toire de  Lctanoe,  au  lieu 'dit  Viney,  une  ville 
de  ce  nom,  sur  l'emplacement  de  laqnHIe  on  a 
trouvé,  en  labourant  la  terre,  des  pièces  de 
monnaies  fort  andennes.  On  y a aussi  décou- 
rerl  des  tombes  us  et  Je*  débris  qui  pxuivrnt 
que  ce  lieu  a été  couvert  d'habitalious.  Enfin, 
on  y voit  enrore  les  ruine»  d'un  ancien  «bâteau 
désigné  sous  le  nom  de  Moal- Fort,  amsique 
des  ligues  de  retranchement*  militaire*. 

LÉTHl'IN  , vg.  Eure-et-Ixnr  (Beaure), 
arr.  et  à 3!  k.  de  Chartres,  cant.  d' Anneau, 
E d* Angers ilie.  Pop.  873  h. 

LETIA,  vg.  Corse,  arr.  et  h 58  k.  d’Ajac- 
cio. cant.  et  de  Vico.  Pop.  819  h. 

LKTING,  vg.  Moselle , rouirn.  deGros-Teu- 
quiu,  k-j  de  Faulqueraont. 

LFI  RA,  vg.  Rhône  (Beaujolais),  arr.  et  à 
17  k.  de  Villefnmche-snr -Saône,  cant.  et 
de  B-iis-Üumgt.  Pop.  881  b.  — Il  est  sur  l’A- 
wlwi  «*  pnwcde  un  château  moderne  d’où 
l’on  jouit  d’une  belle  vue  sur  la  riante  vallée 
qu’arrose  cette  rivière.  — Fabriques  «le  toiles 
de  fil.  Blanchisseries. 

IMRKOIKI  Vg.  Meurihe  ( I aurai  ne)  , 
arr.  et  à 23  k.  de  Nancy,  cant,  et  £3  de  No- 
liirnv  . Pop.  484  h. 

LETIF.MIVEJi,  vg.  Eure  i Normandie), 
arr.  et  à 30  k de*  AndHys.  cant.  etfcsde 
Flen ry  -sur- Andellr . Pop.  875  h. 

I ETTRAYE.  vg.  Vosges,  coram.  «le  Ra- 
monebamp,  K dn  TilkX. 

LETTRKT.  Vg.  H .-Alpes  (Dauphine),  arr., 
£:  et  a 13  k.  «le  Gap,  cant.  de  Tallard.  Pop. 
181  h.  ^ 

l.El\  vg.  Allier , «mm.  d’Usael,  a de 
ChantH. 

LKl'  (h),  vg.  lAlirtt , romrn , d'Egrv,  a dr 
Roy  nés. 

1.EL'  (St-),  Seint-et -Marne,  cumin . de  Ces- 
sa». S de  Mdun. 


LËI  BKINGHKN.  vg.  Pas-de-Calais  (Bou-  | 
lonais),  arr,  et  a 19  k.  de  Boulogne-sur-Mer,  j 
cant.  et  K de  Marquise.  Pop.  308  h. 

LEUL,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.,  cant..  . 
K et  à II  k.  de  tArcassoune.  Pop.  685  h. 

LKl'CAM,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  et 
à 85  k.  d'Aurillac,  cant.  et  K de  Moiualvy . 
Pop.  888  h. 

LEl'CATA  (lat.  43*.  long.  91").  - Mêla 
(iib.  li,  cap.  5)  t dira  ( Ruhresum  lacnm  ) , 
est  Leueata,  lit  loris  nomen,  et  Salsula-  fous.  j 
Olu  veut  dire  simplement  , «pfnilrr  l'étang  ! 
de  Sigean  et  Salves . le  rivage  est  appelé  />«- 
ca/a,  quoique  sur  U hauteur  qui  domine  ce 
rivage  il  eiisle  un  lieu  Dominé  Leurs  le.  Je 
suis  de  l'opinion  de  M.  de  Valois  (p.  374),  que 
cette  dénomination  peut  èlre  grecque.  Elle 
sera  la  même  que  celle  du  mont  Leucater  dont 
|>arle  Virgile,  et  qui  fait  b pointe  dr  la  pres- 
qu'île (b*  Le  mat  dans  rAcaruauic , et  ainsi 
nommée,  selon  Servin»,  ex  candore  saxorum. 
Festus  Aviruu»  {in  Ora  manhma)  doit  avoir 
cité  sur  U ride  de  Narbune  un  promontoire 
tous  le  nom  de  Cattdidum , dont  l'endroit  est 
perdu  par  quelque  lacune  : car  c’est  ce  qu'on 
doit  couclure  de  ce  vers  : 

tlB  tminfuti  jtar|i[il,  fjwvd  CanJiiinm  Ali  roc*H . 

El  31.  Ast nu  a fait  la  meme  remarque  { H ut. 
nat.  de  Langued .,  p.  76).  Roger  de  Hoveden, 
qui  a nintiiiué  l’Histoire  de  Réda  jusqu’à  la  fin 
du  an*  siècle,  décrivant  la  mute  d'une  flotte 
anglaise,  |urie  de  Leucale  en  ces  termes  : 
(Juamtlam  armant  protentam  in  mari , efua 
dscstur  cap  ut  Leucale.  Aujourd'hui  ce  pro- 
montoire sc  nomme  communément  le  cap  de 
la  Franqui,  qui  est  le  nom  d'une  petite  ile 
plate  rangée  dans  l'rufonremeut  dr  la  cote  au 
uord  du  cap.  » D'Anville.  Notice  de.  C ancienne 
Gaule . p.  41 8. 

LF.l'LATK.  Leucaia , Lrocata  Promonto- 
rium,  petite  ville,  Aude  (Languedoc),  arr  et 
a 39  k.  de  Narbonne,  ont.  et  E «le  Sijean. 
Syndicat  maritime.  Couseil  de  prud’bommet 
jiècheurs.  Pop.  1,815  h. 

Lrurate  est  une  v ille  trés^anrienne.  mrn- 
tionuée  par  Pompouius  Mêla  ; elle  est  située 
sur  une  langue  «le  terre  <jui  s’élrud  entre  l'é- 
tang de  son  nom  et  la  mer,  et  doit  mmi  nom  à 
La  blancheur  des  rochers  qui  bordent  le  rivage. 
Au  xiv*  Mcclr,  c'était  une  ville  a.v»e*  impor- 
tante et  bien  fortifiée  ; sa  situation  sur  U fron- 
tière «le  la  France  rt  du  Roussillon,  province  qui 
appartenait  alors  aux  E«|iagtinU,  et  sa  position 
dans  une  presqu'île, entre  la  mer  cl  l’étaug  de 
sou  nom . donnaient  k cette  pince  une  grande 
i ni por tance  pour  la  défense  «le  rettr  partie  du 
territoire  fiançais  ; aussi  fnt-elle  tour  à tour 
le  théâtre  de  la  guerre  rt  le  siège  de  grands  tra- 
vaux ]mur  en  faire  un  port  de  mer. 

Philippe  le  KH.  qui  avait  tu  apprécier  l'im- 
portance «le  la  (MMition  des  cotes  de  Lenrale, 
tenta  d'y  établir  un  port  pour  remplacer  celui 
d' Aigues-Mortes,  que  le  dépit  des  sables  et 
sou  éloignement  de  la  mer  rendaient  de  jour 
«ai  jour  plus  impraticable.  Eu  1309,  il  achria 
la  propriété  de  Leucale,  de  la  maison  de  Dur- 


ban, et  la  haute  justice  aux  vicomtes  dr  Nar- 
bonne  ; mais  bientôt  «le  fréquentes  émigrations 
diminuèrent  «onsîdérablemrut  la  pipilaliou  de 
cette  ville,  parce  «pie  tous  le*  habitant1»  étant 
serfs  de  corps  H de  easalage,  personne  ne  vou- 
lait s'y  établir,  le  roi  In  déliv ra  de  toutes  ser- 
vitudes. moyennant  300  livres  de  finances,  et 
fît  travailler  avec  nciiv  ité  k la  construction  du 
port.  Lom»  le  Hulin  et  Charles  le  Bel  conti- 
nuèrent les  travaux  , que  l’on  finit  par  aban- 
donner, 

Philippe  de  Va  foi  % entreprit,  en  1337.de 
mettre  à exécution  le  projet  «le  Philippe  le  Bel; 
mais,  la  seule  ville  «le  Narbonne  avant  consenti 
a contribuer  aux  frais  «pie  nécessitait  la  mns- 
tnietion  de  ce  port,  les  travaux  furent  de  non- 
vaux  suspendu».  T out  p»rtc  à croire  que  le  lieu 
choisi  par  Philippe  le  Bel  et  par  Philippe  de 
Valois,  pour  construire  un  port,  est  le  même 
que  l'on  appel  h*  aujourd’hui  Ansr  de  la  Fran- 
qui, port  uatiird,  situé  a 4. StXlloises environ 
de  U Nouvelle,  entre  Prrpiguan  et  Narbonoe, 
dont  le  brui  fond  et  les  abris  naturels  feraient 
une  excellente  relâche  pour  1rs  bâtiment*  qui 
passent  de  l'Océan  dans  la  Mediterranée.  La 
profondeur  d'eau,  étant  plus  considérable  que 
celle  du  port  de  Cette.  permet  Iran  l'entrée  de 
ce  port  aux  vaisseaux  «Je  guerre  «If  premier 
rang  (en  1743,  en  vaisseau  anglais  «le  50  ca- 
non* y mouilla  presque  à toucher  terre.  — - Un 
cap  défend  l'Anse  de  b Franqui  contre  les 
veut»  du  midi  , et  contre  celui  du  nnrd- 
aaest,  appelé  cers  dan»  le  pays.;  ce  dernier, 
souvent  impétueux,  loin  de  nuire  à la  navign- 
tiou,  faciliterait  au  contraire  h sortie  du  pvrl.  et 
l'expulsiniules  sabirs  quipovirraieni  s'y  déjxiser; 
quant  au  vent  du  nonl,  il  nouille  rarement, 
et  est  d'ailleurs  tres-failile  dans  ce*  parage*. 
l)c  l'eau  douce  en  ationdance.  un  emplacement 
susceptible  de  tous  les  moyen»  de  litTniw,  un 
plafeau,  d’où  l’on  pourrait  boralianler  à une 
grande  distance  Ire  escadres  ennemies,  dm 
carrières  abondante*,  d'où  fou  extrairait,  i peu 
de  frai*,  le*  matériaux  pour  la  construction  du 
môle,  qu'il  serait  nécessaire  de  cnnxtruirc  pour 
procurer  au  put  deux  entrée»,  et  le  mvtlre  k 
l'abri  des  vent»  d’est,  tds  sont  le»  principaux 
avantage»  que  l'on  a reenuuus  dan»  tous  les 
trnqM  à l'anse  dr  la  Franqui,  avanlagc*  qui  Tout 
vivement  «léjirer  l'étaliii.**ement  d'un  port  en 
cet  endroit. 

En  1483.  »ou»  le  règne  de  Cbarii*  VIII, 
Leucale,  qui  avait  été  aiiéiMk  jun  Louis  XI,  fut 
réuni  à la  couronne. 

En  1503,  sou»  le  regnr  de  Louis  XII.  le 
maréchal  d«:  Mieux  . qui  était  campé  avec 
20,000  homme*  aux  environ*  de  la  Palme,  fut 
attaqué  par  une  armée  supérieure,  commandée 
par  le  roi  d'Espagne  : le*  Français  furent  dé- 
fait», et  se  retirèrent  *ur  Ducale,  dont  le  duc 
«l'Allié,  capitaine  général  d«  » Espagnol*,  s'em- 
para, par  capitulation,  |r8H  octobre.  Par  suite 
de  celle  défaite,  jiluiieiir»  places  tombèrent  au 
pouvoir  «le  l'ennemi  ; «le  ce  nombre  fuient  la 
Palme.  Sigean.  Filou,  Roquefort, Castrimaure, 
St-Jean  • de  - Barrou  , Frainc  et  Villeseqne. 
L’arrorê  espagnole  s'arrêta  à Nnrimntir  , où 
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Ict  Franrai»  <t|t|M*»t  iiitl  une  vigMiivuve  rùb- 
taiicv.  Tout  ce  que  k*s  Espagnols  trou  vernit  sur 
hur  |tai«agr  Tut  dèliuit  «mi  brûlé. 

I'cihJjiiC  «jim*  le*  fureur*  dr  lu  Ligue  iit'iio* 
bient  In  France,  «ai  159<i,  U se  jwvwi  «bu* 
crtle  ville  une  action  mémorable.  Barn  de 
Sl*Aunri,  qui  en  élait  gotm/rurtir  jwmr  le  roi 
«*t  le»  protestant*.  apprend  «|ue  1rs  EqugDuli 
ont  débarqué  au  grau  de  la  Nouvelle;  il  part 
aussitôt  pour  avertir  le  «lue  de  Montmorency, 
commandant  de  ta  prov  iucv  de  Languedoc,  et 
recevoir  *e»  ordres.  Il  a le  malheur,  en  che- 
min, de  tomber  entre  le*  mains  de»  ligueurs  ; 
mai.»  il  tniuve  le  moyen  de  faire  savoir  sa  dé- 
tention à OMistaiice  de  Cwli  sa  femme,  lui 
recommande  de  se  jeter  dans  Leur»  le,  et  de 
ne  conv-utir  à aucune  pr«»|io»ihoii  pour  midie 
la  jilarr.  Gomtlance  de  GsmIÎ  se  rend  a Ijtu* 
cale,  où  die  rdeve  par  sa  préttttce  le  courage 
de  hgnrtMVou.  1.*»  Espagnols  et  les  ligueur*  l'at- 
taquent jirudr  temps  opré»;  niais  clic  sr  défend 
avec  tant  «le  valeur,  qu’elle  rend  leurs  efforts 
inutiles.  In  ligueurs,  irrité*  «h*  sa  rci.ist.aice, 
font  étranger  son  mari,  et  rrm nient  miii  corps 
à Leucate.  La  garoisnu,  jmi  représailles,  de- 
mandr  a sa  veuve  de  lui  livrer  lanipiaii,  pri- 
sounier  de  guerre  que  le  «lur  «le  Montmorency 
Ini  avait  envoyé  pour  njwuidie  de  ta  vie  de 
huu  nian  ; elle  se  refusa  cimstairiineiit  à cet 
•de  «le  vengeance.  Le  roi  bi»«a  le  gouveme- 
ment  de  Lcucal  • à celle  daim  jusqu’à  ce  «pie 
son  fils  Hercule  de  llarn  . fût  en  étal  de 
l'ruittr.  (>  dernier  eut  im»i«si  de  signaler 
son  courage  , lorsqu'à)  1657  k*s  KsjMgimls 
vinrent  encore  assiéger  1-eurute  ; il  résistai 
toutes  leurs  attaques  jusqu'à  l'arrivée  du  dur 
d’Halliu,  gouverneur  «lu  Ixugiiedue.  qui  força 
les  Espaguolsi  lever  le  siège  et  à **■  retuiiarqurr. 

Les  fortification»  «le  |a*uc-ale  ont  été  dêian- 
lie*  eu  1664.  Il  u'y  « plus  aujourd'hui  qu'une 
minute  jirt*  du  cap  et  «lu  grau  «le  la  Krawpii. 
Bibliographie  Pniaic.  S/rge  «/r  Isut'tti* 

en  1037,  iu-4,  1638. 

LEt'4'HEY.  vg.  //.-.*/ar«r  i Champagne’ , 
arr.  et  à 22  k.  de  langrr»,  caut.  «rt  «le 
Prautkuv . Pop.  198  k. 

I,Kt  -D  F-ViF.H EXT  (St-) , l«g  Oise  (Picar- 
die), arr.  et  a 15  k.  «le  Senti»,  canl.  de  Oeil, 

die  Chantilly  . Pop.  1,231  k. 

{>  Itourg  est  hàti  sur  la  jimlr  du  rolcAii  «pii 
Imnk*  lu  rivière  d'Oise  à l'ouest.  L 'église  jia- 
missule,  pincée  sur  le  coteau  méiur,  s’ajicmMt 
de  fort  loin,  et  ***it»ble  indiquer  pnr  «»  vastes 
pni|xu1  ions  un  lieu  «pii  lut  nutieioi.s  uu|>ortaiit. 
Sl-Len  ulTn* , m effet . l'asi'ect  des  auciciior» 
ville*  à rue*  tortueines  et  pivre»;  les  maison* 
v sont  solidement  construite*  eu  pierres  de 
taille.  — La  jiartie  du  liourg  où  se  trouve 
l'église  . et  «mi  était  »«ttef«Hi  un  rouvoit,  était 
ceinte  «le  mur*  fortilié*  duut  il  Milnivlr  meme 
des  teste*,  surtout  du  côté  de  la  rivière.  Iclli1 
jwrt i<*  s'appelait  prupirnieut  St-Ian  : le  reste 
du  village  se  nommait  1j»m  mit  : il  existait  avant 
le  couvent , mais  devait  itMile  sou  imj»or1.«Lite 
et  son  airroisscmeut  successif  a cet  étal  disse* 
nu  ut  niiisidérahk*. 

La  luiwhitùui  «lu  couvait  ou  pin  un1  couvai- 
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tuel  de  St-Leu  date  de  U lin  du  ai*  weeke.  Hu- 
gues, «•mute  de  Daoimurliii . «rigueur  J'Kmt- 
rent.  ayant  «-té  l'ail  prisonnier  dan*  un  pèleri- 
nage  ru  Palestine,  sa  rauçon  fut,  dit -ou,  payer 
par  le»  religieux  d'une  jielite  niaison  de  béné- 
dictins, qui  existait  auprès  «lu  fou*  «le  $t-Mi- 
cImH.  IfngvM**,  par  rrcoiutaistancr , lit  liàlir 
l'église  et  mi  couvent  «bui»  IViucuiIe  d'uu  châ- 
teau fort,  auprès  «le  la  rivicrr,  et  k-»  remit  entre 
les  mains  de  l.uy,  évàpir  de  Krinivni»,  à con- 
dition de  l«  donner  à l’églivr  dr  Cl  un  * et  «l’y 
clatdir  un  monastère  «le  cri  ordre,  ce  qui  fut 
an  rplé.  Le  comte  «k*  Dammartiii  douiia  de  jtlus 
à cette  maison  le  cimetiere ,'  la  dîme , les  terre* 
lahourahk**,  le*  Uns , prés,  vigne*,  serviteur» 
et  wrv antes,  luîtes,  serfs,  justice  et  rmitiimr», 
la  rivicre  et  sou  Ira  ver*,  enfin  tout  cr  qu'il 
possédait  à Kvscreut  ; tel»  sont  !«•»  terme»  de  la 
charte  qui  nt  «bit ce  «le  l’au  1081.  Il  liit  iu- 
liumé  «bu*  l’église,  ainsi  que  sa  femme,  I'iiu  à 
droite,  l'autre  à gauche  du  sanctuaire.  Dan»  b 
suite  , «le  nouvelle*  dutialiotix  dr*  comtes  de 
Dammarliii  et  «h:  t. Iciiiu.nl  a iiginr nièrent  le* 
rirhr.se*  du  prieuré  de  Sl-Lrn,  «Imit  les  moines 
acquirent  divers  droit»  rt  piciugulives. 

Fn  1H59,  St-fyu  fut  siirpri*  rt  jiillc  par  U** 
Anglais  et  Navarrai»  «b  la  garnison  «let  icil  ; 
uuc  jinrlic  des  lialnlaut»  fut  tmv.  rt  le  reste 
s'enfuit  jMiur  éviter  la  mort  ; le*  ivligieux  fu- 
rent pris  et  oliligè*  de  poyer  raunin,  sous  peine 
de  voir  hniler  l'église  et  le  nnivetit. 

L’i?gU*e  de  St-I^ui , encore  lré*-etiiière  , est 
uu  monument  reuianputhle  dr  l’rpucpir  dite  de 
Iransitiuii.  CVfel  uu  Im‘I  edi  lice  de  I urine  «dilun- 
gue,  vau»  croix,  terminé  rirnibimnciit  à l’est. 
Sa  longueur  totale  « si  de  71  ni.,  sa  largeur  de 
21  ru.  33  r.,  u hauteur,  uvus  voûte,  de  27  m. 
Le  portail  est  fermé  d'une  grande  ogive  ro- 
niaiH*,  d’un  *ty  le  lourd  . ofTrant  trois  rangs  de 
<iguigs,  «]<Hit  l'extérieur  est  d«Miblr  et  à angles 
ojijiums  : ce»  orneriHiit*  rejwiwnl  sur  «le»  co- 
l< limes  romane» «siorles,  à cluipiieaux  grossier*. 
Derrière  le  poiluil  est  un  jm.i  i-Iic,  |rmfond  «le 
6 ni.,  s’étendant  sur  toute  la  largeur  «k*  l’rglisr, 
et  supjHiilalil  au-«k-»»u*  une  salb  trcv-va>|r, 
«pii  servait  de  bibliothèque  aux  moines,  dette 
salle  est  xoûtér,  ornée  d'arceaux  romans  â dou- 
ble* «güigv  , HMiIrutu  sur  «le»  pilier * «lotit  le» 
dia|û|eaux  offrent  dr*  figures  luuirre»  et  fan- 
lastique».  A b droite  du  jMirtail  est  nu  cIocIm,i- 
frnt  èligant  à deux  rang»  vojM'qtosé*  d'arc.vdc* 
nmianes  h-gcivs,  »nim«Mité  d’une  lleche  octo- 
gone dont  b maçonnerie  extérieure  c»t  Jisjm.- 
sée  eu  damier  ou  «Vaillr»  «le  |ioissiiii  ; à rhaqm- 
anglr  est  un  clocheton  d'un  liavail  fort  «létical  ; 
b hauteur  totale  du  clocher  est  d'environ 
50  m.  Sur  le  o«lé  méritlionnl  de  celle  luui  on 
reiuaujiie  une  gramb  ogive  romane , exarlr- 
ment  semblable  à celle  du  jiorlail , nui*  Ikmi- 
cImv,  et  nu -dessus  une  croiM<r  «‘■gak-nieiit  Ikmi- 
cher,  mai»  à plein  riiitir.  — La  façade  de 
l'égliie  prévriitc  huit  rraisérs  «loul  six  seule- 
ment  «Vbimit  b salir  dont  «mi  vient  dr  parler, 
le»  deux  autre»  étant  «'nui pris»’*  dan*  b tour  du 
cI«m-Imt  ; ccs  cniMcr»  sont  parfailetoent  rnnm- 
ne*  rt  unér.  de  nmoliire*  natter*  tn’S-élé- 
gaiiles.  1/  toit  du  imrrlir  est  une  plal«'-rorme 
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en  dalle» , coupant  par  le  milieu  une  gtandr 
rosace  placée  au-desso»  de  b poile  |Mir  laquelle 
ou  entre  inimédialrnHUt  dans  l'égliw*,  défaut 
rie  raccordement  qui  semblerait  indnjuer  deux 
éjMMjue*  de  «Mxvtruciiou.  — L’église  est  pour- 
vue île  ha*  exilé»  qui  loumrut  autour  «lu  chrrur 
rt  du  samiuaire,  dont  il*  vont  sépan*.  |«r  de 
grande*  cl  large»  arcades  anguleuse»,  apjHivaut 
sur  vingt -quatre  gros  pilier»  roman»  a ciiapi- 
teMJX  dépareillés,  ortie»  de  feuillages.  On  t 
adosse  contre  jdukù'ur»  de  ce»  jhImt»  dm  co- 
lonne» gothique»  «pli  k’éUnceut  dtqiliis  le  sol 
de  l'église  jituju'a  la  naissance  de  b vmitr; 
»ur  le»  aulivs  pilti-r*  lis  coloiiune*  pithiques 
roiumnicriit  srulenKiit  sur  lr  chapiteau.  Au- 
dessus  de*  arcades  règne  une  gailerie  rircubire 
à petite»  ogives  géiiiim-e»,  dépourvm*  «l’oine- 
uieiits  : |r»  jour*  extérieurs  de  celte  galerie, 
aujouivl’liui  Ikmu  Iic».  étaient  de  prtile*  croisée* 
ronume*  alternant  avec  «k**  maaers.  — Au- 
dessus  de  la  gak*rie,  quarante-deux  large*  et 
hautes  croisée*  anguleuses  «viaimit  l'rglise  et 
atteignent  la  voiile  , UNileime  par  de»  arceaux 
gothique».  - - Le  chu-ur  et  le  sauctuaiie  rttiui* 
u 'ont  jia*  iiiuiii.  de  27  m.  de  ImigiMur;  b nel 
eu  a 30  ; le  dümr  a conacrxé  ses  tblb.  L’au- 
tel , isole  au  milieu  du  sanctuaire,  r«t  ru  mar- 
bre vert  «l’Egypte  et  eu  brèche  rouge.  Pa- 
rallèlement ail  sanctuaire  s’élève  sur  chaque 
Im»  nité  uur  tour  rumauc  carm*  rt  vnus  flèche. 
— Derrierr  le  « lueur  saut  cinq  « ha|M-lh-»,  dont 
l’une  est  détliér  à b Vierge,  une  autre  à St- 
Nicolas,  patron  de»  maniiier*,  i*t  uue  ln>Uieine, 
où  était  l'autel  paiiiissul , a saint  laiu  jiatruu  du 
jKiy»  et  aivlwv ixpie  de  Sais,  dont  «»«  murrve 
cim'uic  qmdqm**  relique*.  — Sur  les  coté»  sud 
et  nord,  l’église  est  entourée  d'arcft-ljotiUuils  et 
«b  cunt rr-k.i  t»  «pu  lui  daumiit  de  loin  l’aqieet 
d'un  étlilîce  pilliMjiH-  récent,  b-s  arcs-biutant* 
M joignent  b*  mur»  au-dessus  «1rs  jietile»  croi- 
ser» romane*  «pii  ont  d«i  ecbin-r  en  premier 
lien  l'intérieur  du  liàliineut  ; et  c'e*l  jiniliabk'- 
ment  à IVjMMpie  «ni  l’on  ajouta  ce»  njipiij*  «pie 
les  |H-tiles  nxiiss’e»  lurrul  ImmicIu'cs. 

St-Leu  |vo»v4:dr  uu  l«o»pi«e  dont  b iombliiMI 
«•st  due  à une  eoufri-rk*  «le  chanté,  «pii  a «ié 
établie  «bu*  cette  ««Muniuiie  ver»  1666,  |*m»  b 
voiilup'iueut  de»  malade*  et  spécialcimi  eu  fa- 
veur de»  ou  v lier*  Idesvé»  daii»  le»  carrière». 
Cette  rmilivrir  rertll  difTérrnls  leg»  et  duiui- 
tiou»,  rt  eu  1695  ses  re»*oiim-»  devinrent  muet 
rvMihidérablr»  polli  qu'elle  pût  actpiérir  une 
maison  devant  l’iglisc  et  In  cmivertîr  «ii  lioleb 
Dieu.  DejNiiv  celte  éjnique,  de  nouvel  lr»  üimiu- 
liuiis  uut  augmente  »e*  revenus  ; uu  de»  bun- 
lai  leurs  de  leliihiisveiiieul  «“*1  M.  Baudoin,  curé 
de  SI-Ijcii,  «pii  u institué  l lusrpice  jtour  sou  lie- 
nt iei  universel. 

St-Iam  est  célèbre  j«a»  l’iniportance  de  m** 
carrière*  de  pierre»,  qui  occupent  uur  grande 
jtariic  «le-gb  jK«|iiilali«Mi.  Ces  cariicie*  comti- 
I lient  pme  excavation  immense,  touqKisée  de 
deux  étage»  : le  supérieur,  actuellement  almu- 
«luimr,  percé  dan»  la  jiicrre  dure  ou  rtrgtlei  ; 
riolcrieur . eocorr  exploité , qui  d«Miue  la 
pierre  âoure.  Ou  «'virait  Iw  |Merre»  par  gale- 
rirs  *e|«anv»  pr  de*  pilier»  tourné*,  ni  lai*- 
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saut  ni  outre  de  petits  piliers  ou  contre-fort» 
appuyés  sur  le*  mur*  et  nommé*  totstf  nettes  |ar 
le*  ou* rien*;  les  galeries  sont  nommées  rues 
lorsqu Viles  «ml  parallèle»  aux  filière*  de  la 
masse  calcaire , el  chambres  lorsqu'elles  enu- 
peui  re*  filières  a angle  droit.  On  péuétre  dan» 
In  carrières  par  deux  l«onrbe»  apftclces  , l'mic 
entrée  .SKJiristophe  et  l'nutre  entrés*  du  Cou*  ' 
veut,  parce  que  les  religieux  de  St-Lni  s'étaient 
réservé  l'usage  exclusif  de  celte  dernier»*  ou- 
verture. 

Fabriij,  de  dentelle». — Foirrt  les  l*r  et  2 sept. 

I.El*  DEVILLE  , vg.  Seiar-et-Oise  (Ile-de- 
France),  arr.  cl  à 15  k.  de  Cnrbeil , canl.  et 
Bd’Arpajon.  Pop.  312  h. 

I.EIIMLV  . sg.  Seine-et-Mame  (Brie).  arr. 
et  à 19  k.  de  Couloinniiets  , ruiit.  et  E dr  La- 
fertc-C.aurh<*r.  Pop.  200  li. 

LKtt.LAY,  Vf.  ('ute-if (tr  (Champagne), 
arr.  H à 21  k.  de  Chàlillon-sur-Srine  , cant.  et 
C3  de  Rrcey-sur-Oum*.  Pop.  610  h.  — Il  est 
situé  au  fond  d'un  vallon,  «ir  l'Ourrr,  qui  le 
divise  eu  deux  partit**.  — Haut  fnonH~.iu. 
Fui-gev  (à  Froid*  cni).  Faïencerie.  l'niirrin. 
Solmriie  dont  les  produits  sont  etnplové»  à la 
fabrication  du  *rm*  hlauc. 

LEl’C.IET,  vg.  Doubs » rom  ru.  de  Bréntnn* 
dans,  E]  de  tandre-str.  — On  y remarque  le» 
mine.»  «l’uu  château  fort  dont  la  ootislrurtion 
remonte  au  xus*  siècle.  L’église  est  aussi  fort 
ancienne  ; il  en  est  fait  mention  dans  uni* 
charte  de  donation  de  Rodolplu»  U,  roi  de 
Bourgogne  . ni  date  de  1028. 

LEt'GXY  . vg.  Câte-cf  Or , cnmm.  de  la 
Rocbc -V anneau,  C3  de  Flaviguy. 

I.F.l’CiXY.  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr.  et 
à 22  k.  d'  Auxerre,  roilt.  cl  E3  de  Tonry.  Pop. 
682  h.  — Foires  les  13  fév.,  25  mars,  25 
aurit.  il  orl.,  19  juin  et  28  déc. 

LKLGNY-StKtttKlSE.  vg.  t ienne  {Poi- 
tou), arr.  vi  à 16  k.  Châtrllrranlt  , cant.  de 
Ifangé,  (5g  de  la  Hny<^Dcsrartè*.  pop.  55$  h. 

LHl'HAX.  vg.  Finistère  (Bretagne},  arr.  et 
à 30  k.  ik*  Cluileutilin,  eanl.  et  [•] de  Chàtcau- 
nruf-du-Fami.  Pop.  1,418  h. 

LEI'ILI.Y,  vg.  j4isnr  (Picardie},  arr.  rt  à 
22  k.  de  Laon  , cant.  et  S}  dr  Coucy-Ir-Chà- 
teau.  Pop.  641  II. 

LEITLIXGHKM  , vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr,  et  à 18  k.  de  Boulogne-sur-Mer, 
cant.  rt  ET  de  Marquise.  Pop.  277  h. 

I.El’LINGHEM  . vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.,  fë?  rt  à 5 k.  «le  Sl-Omer,  cant.  de 
Lurulires.  Pop.  261  h. 

I.El  R VILLE,  vg.  H Mante  (Champagne), 
arr.  rt  à 35  k.  de  Cliaiimmit-en-Ba.«sigtiv'*.  cant. 
drSl-Bliu,  Etl'AinMot.  Pop.  3 IG  h. 

I.El'KY.  vg.  ,4itne  (Picardie),  arr.,  cant., 
CF]  et  A 5 k.  deSotssous,  pup.  145  h. 

LKI’-TAVERXV  (St-).  S.  Lupi  Tabernia - 
cum  , Ihmu  village  , Srine-et-Oise  ( Ile-de- 
France),  arr.  et  a 15  k.  de  Pontoise,  cant.  de 
Montmorency . y}.  A 25  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  1,219  h. 

Ce  village,  situé  dan»  la  vallée  de  Mont  mu- 
rency , est  dominé  dans  toute  sa  longueur  par 
la  forêt,  qui  uYti  est  éloignée  que  de  quelque*, 
u. 


j vas.  Il  offre  de  tous  côtés  des  |>oinl»  de  vue  et 
des  silr*  charmant».  An  centre  du  village  est 
une  petite  place  publique  ; des  source»  aUm- 
ilautes  y alimentent  quatre  fontaines  et  trois 
grands  lavoir»  couvert». 

La  terre  de  Si-fan  a longtemps  apparti-uu  à 
la  maison  de  Monliiion'iH** . Plu*  tard  «-Ile  passa 
dans  «vile  de  Coudé.  Le  château  faisait  autre- 
fois partir  dm  domaine»  du  duc  d'Orléans  ; le 
roi  LuuU-Philippe  y |ia.isa  les  premiers  innr»  de 
ho  enfance.  Sou»  l'empire,  il  devint  la  pro- 
priété de  la  reine  Hortrnse,  qui  y fil  faire  de 
grands  rabdliiMMnto  et  qui  réj  «audit  de  nom- 
breux bienfait»  sur  les  habitants  du  * illage  dr  Sl- 
Lru.  Le  deniKT  priuee  île  Coudé  le  (nismiUi  en- 
suite; il  \ termina  volontairement  sa  carrière,  rt 
le  légua  [ur  sou  testament  à la  liaroime  de  Fru- 
ebejvs.  Il  in*  mtr  aujourd'hui  aucun  ves- 
tige de  ce  château,  qui  a été  vendu  et  démoli 
de  fond  ru  conilile  ; le  parc  rt  le*  magnifique* 
janbns  ont  été  détruits  rt  morcelés.  Là  cri  se 
trouvaient  des  grottes , de  riantes  fabrique»,  de* 
source*  dYau  vive,  1111  lac  rt  des  plantation*  de 
la  plu»  rare  braillé,  on  cultive  des  choux  . des 
carotte»  rt  autre*  légume»  |*»tagrr».  — À l’en- 
droit même  ou  le  dernier  prince  de  Coudé  s'est 
suicidé . les  partisan*  de  la  légitimité  quand 
nièuM*  ont  fait  élever  uim*  haute  croix  eu  pierre 
pour  |MT|iétuer  la  mémoire  de  cet  événement, 
qu'ils  attribuent  à une  tout  autre  cause. 

L'église  de  St-I.ru  , classée  récemment  au 
nombre  de*  nninunients  hi*loriqm-s.  e*t  d’une 
architecture  simple  et  de  Imn  goût  ; l'intérieur 
est  décoré  avec  élégance.  Au  centre  du  rlt<rur 
s’élève  nn  manumrul.  servant  d’entrée  à un  ca- 
veau. dans  lequel  sont  dé|Rl*é»  le*  restes  mor- 
tels du  père  de  l'empereur  Napoléon  rt  du  fil* 
de  Loui*  Hn<ui|>arte.  Sur  un  autre  ]»iiut  de 
l'èdificr.  on  voit  une  chapelle  dans  Inqitcllc  la 
duelte»M'  de  St-leu  a fait  construire  un  iitau«»- 
lée  ptMir  y dépoaer  le  corps  de  I»  lairoiiiM*  de 
Broc,  von  amie,  qui  périt  mu*  «■»  yeux  «11 
Suivie,  entrninée  nu  fond  d’un  précipiec. 

Fabrique  de  colle  forte. 

Bibliographie.  ItFiiFvn.u  (Adolphe  dr). 
Secrets  (les ’l  de  St - !.rn  ; notice  curieuse  sur 
ce  château  et  set  propriétaires,  .4 if- tontine 
sir  f'endtime,  ta  reine  Horteuse,  etc,,  s U ici  e 
<f  vue  Biographie  complète  sur  la  baronne 
de  Feus  hères,  et  dr  details  sur  la  mort  dn 
duc  de  Hotir/tou , in-18,  1831. 

L Et'  T EN  A \TSt  i E F 1. 1. 1)T  , vg.  Moselle, 
connu,  rt  E de  St-  \vold. 

LF.l'TENHFni , nu  Lirrs*aKDa,vg.  B.-Rhin 
( Alsace),  ait.  et  à 39  k.  de  Straslamrg  , cant. 
de  Kisrliwillcr,  : • :de  Roesrhvoug.  Pop.  893  h. 

I.El’ VILLE,  J. moi  lia,  J.uuaciUa,  Seinc-et- 
Oise  (Ile-de-France),  «T.  et  à 22  k.  de  Cor- 
lieil,  cant.  d'Arpajou,  El  de  I.mas.  P.  824  h. 

LEEVRIGNY  , vg.  Marne  (Champagne) . 
arr.  rt  à 15  k.  d'Fpertiay.  cant.  de  Donnait»  , 
K de  Port-à-BiiMoii.  Pop.  418  h. 

l.F.TY  (le),  vg.  Landes  (Gascogne),  arr., 
et  à 13  k.  de  St-Sevcr.  cant.  de  1 arias.  P.  413  h. 

I1TZF. . vg.  ,4i.\ue  (Picardie),  arr.  rt  a 
20  k.  de  Ver* in*  . tant,  rt  d'Aulieolon. 
Pop.  358  h. 


LEVACI  (lal.  52v,  long.  2£').  >•  II*  «ont nom- 
més dans  le  cinquième  livre  des  Commentaires, 
entre  les  |*uplr»  qui  idiéi**aient  aux  Ainsi, 
ipii  stsh  connu  imperia  sont.  tomme  lesrixie- 
ix*s  ont  souvent  donné  le  iwmi  à des  raiiton*.  jr 
trouve  lieatiroup  d'analogie  entre  le  nom  des 
Lêeaei  et  celui  de  la  liera,  qui  à C.aud  «*  joint 
à l' Escaut , et  dont  «»n  se  servit  eu  1339  ponr 
ouvrir  uu  canal  de  fland  jusqu'à  Dam  ni , «lire 
Bruges  et  l'Ecluse,  lequel  a précédé  celui  qui 
ue  fut  creusé  qu’eu  1613  . tciMlaut  à Bruges 
directement.  » D’Anville.  Xoticede  r ancienne 
tin  nie.  p.  41  f. 

LEVA  FAXl'M  (lat.  52",  long.  24“).  » Il 
est  placé,  dans  la  Table  theodosiemie  . sur  la 
route  qui  île  l.tspdunum  des  Itataci , ou  de 
Leydr  , remonte  le  long  du  Rhin  ; rt  c’est  en 
pnsiliou  intermédiaire  de  Fletio  ri  de  Carvo  , 
en  uiarquiitil  de  Fletio  à Lever  Fnnum  \VI  et 
de  Lear  Fanum  à tarvo,  VIII.  On  peut  voir, 
à l’article  Fletio , que  sa  position  est  relie  d’un 
lieu  nommé  T leu  ten,  et  ou  présume  que  celle  de 
Carvo  se  place  vis-à-vis  de  Wagrningrn,  ou  à 
j «eu  pré*.  lui  distance  actuelle  rt  directe  entre 
ce*  position*  ré|M»ndaiit  à cm  iron  35  milles 
romain*,  daut  la  inrsure  e»l  celle  qui,  généra- 
Irment  parlant , cadre  aux  distances  indiquées 
dans  le  terriloirr  de  Batavi  ; il  s’ensuit  que  la 
Table  est  «si  défaut  , et  ou  peut  y soupçonner 
«pielquc  lacune.  Car  on  n’v  voit  |kiiut  Trajr - 
et  uni.  situé  à environ  5 mille*  au  delà  de  Fle- 
tio, ni  tlatavodarum,  011  \ ick-I)iirstedc  , qui 
est  en  d«*çà  du  liru  qui  convient  à Carvo.  Il  n'y 
a donc  point  de  foud  à faire  sur  les  nombres  de 
la  Table  en  cet  «*S|«ace  t et  »i  quchpu*  rirrons- 
lance  locale  peut  y suppléer,  pour  nous  indi- 
quer f enr  Fnnum  . c’est  de  trouver  un  peu  an 
delà  de  Durstcde.  sur  la  rive  opposée  à relie 
des  Batavi,  un  lieu  dotit  le  nom  de  Liveii-Dacl 
(c'est-à-dire  Vallis  Leva*)  conserve  relui  dr  la 
divinité  qui  avait  un  temple  dans  ce  rauton.  <> 
I)'A  mille.  Notice  de  t ancienne  C,  aille,  p.  H 2. 

LF,  V Al  X VILLE  , Eure- et- toi  r (Beaiiro) , 
arr.  rt  à 20  k.  de  Chartres,  caut.  d’Aiint*.-1»i , 
;.;dc  GolUrdon.  P»q>.  346  h. 

I.EV  AL,  vg.  A ord  (Flandre),  arr.  rt  à 10  k. 
d’Axexues  , nuit,  rt  E3  de  Berlaimout.  Piq». 
307  II. 

I.EVAL  . vg.  H. -Rhin  (Alsace) . arr.  et  à 
15  k.  (U*  Belfort  , cant.  et  E de  Massetnux. 
Pop.  355  h. 

LEVAI. , vg.  H.-Sadae  (Franche-Comté), 
arr.,  caut., et  à 9lt.  de  Lure.  Pop.  84  h. 

LEVANT  (Ile  du),  ou  du  Titas.  On  minime 
ainsi  la  plus  orientale  rt  la  plus  gmiuU*  des  Ile* 
d'Ilyérr».  Sur  fa  pointe  orieutale  s’élève  uu 
phare  à feu  fixe  dr  75  m.  de  houtmr  et  de 
20  k.  de  portée.  LoL  23"  2'.  long.  F..  4”  UY . 
V.  livras*  jiln  d’). 

LEVA  R F. . bg  Mmenne  (Maine),  arr.  et  à 
27  k.  de  Mayeune,  caut.  et  3 de  Cœrnn. 
Pop. 733  h. 

LEVAE I.T,  Vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr., 
coqt.»  Bî  et  à 5 k.  d' Vvallon.  Pop.  852  h. 

I.EVALX,  'g.  Isère,  comm.  de  Vararirnx, 
S de  Vinay. 

LEVAVILLEsST -S  AU  VETE  . vg.  Eure- 
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êt-ljair  (Bouice) , air.  et  à IR  k.  de  Dnnv.  j 
raut.  cl  t;  de  lJiàl«amieuf-eu-lhy  userai». 
Pu|>-  438  b. 

LKVÉCOl'RT  . *g.  H.-Mirit  (Lorrain.),  I 
arr.  et  à 39  k.  de  Clrrmoot-eu-Rassigm , canl. 
elM  de  Hounnonl.  l’np.  4U0  h. 

l'ATRia  du  célébré  imprimeur  Ourai.KT. 

I.KVKE  (la),  v g.  Jura , rom  ni.  d'Arlay,  ! 
de  Blrtleran». 

I.KVKVON.  vg.  Cher,  cumin.  d’l  tay , 22  de  ; 
Châtramiet  i f-  »ur-4'.her. 

LKVHXS  , vg.  B.-.4lpe*  (Provence),  arr.  et 
à 4Gk.il»-  Jhgue  , caut.  et  y]  de  Moustier». 
Pop.  152  h. 

LEVERGIKS,  vg.  Aisne  (PicanUe) , arr.  et 
à 10  k.  «k*  Si -Quentin,  caut.  et  V du  Cjitclit. 
Pop.  1,088  h. 

l.KVKS , lig  Eure. et- Issir  (Reancr),  arr., 
caut.,  [-J  et  à 3 k.  de  fJiartrv».  pop.  |,||8  li. 

Ou  remarque  dan»  une  forêt  iléjiendiintc  de 
cette  ruimuimr  une  imiienre  entourée  dr  fos- 
*é».  que  l'on  nomme  montagne  de»  Lieue».  Prv» 
de  I»  eût  nue  profonde  et  vaste  ravrmr,  creu- 
sée dan*  la  partie  orientale  de  la  colline  , ou 
l’ou  piTMinr  que  le»  druides  enseignaient  la 
v rieur*  ucriilte  de  leurs  mjfilms  religieux.  A ] 
quelque  pa»  de  l'entrée  de  rrtlc  caverne  est 
«ne  huitaine . Klle  consiste  en  une  butte  ou 
monticule  de  terre,  en  forme  ik*  cime  tronqué  , : 
ki  circuiifêrpnre  est  de  IGG  ni.,  celle  du  pla- 
teau , qui  la  termine  an  sommet,  de  40  m.,  cl 
ki  hauteur  perpendiculaire  de  10  m.  Klle  est 
couverte  d'arbustes  et  dp  fossé*  qui  IVmiron- 
nent,  et  nul  2 ui.  de  profondeur. 

Dau»  lu  vallée  voisine  existent  eucore  Ihuiii- 
coup  de  grottes  creusées  dan»  le  roc  ou  dau.»  Je 
tuf.  Suivant  le»  traditions  du  pays,  elle»  étaient 
ta  drmeure  de»  druide»  de  er  sam  tua  ire , alors 
IrftKflfhn. Ce»  grotte»  servent  aujourd'hui  de 
celliers  aux  imnibreux  v igurrviu*  du  eauton. 

LEVES  (les),  vg.  Gironde  ((  .imniit  ),  arr. 
et  à 45  k.  <k“  I jliounie,  canl.  et  t*j  de  Slc-Fm . 
Pop.  1 ,015  b. 

UVnnLUkLACIIKXARD,  vg.  Eure. 
et-Ltùr  (Rcaurr)  , arr.  et  à 31  k.  «le  Charlirs, 
caut.  et  pjde  Jauville.  Pjp.  4i»8  1». 

LEVET , vg.  Cher  (Ikm),  arr..  bureau 
d'enrcgivtr . , et  à 19  k.  de  Rourge* . rluf-l.  de 
caut.  Cure.  $£.  XF.  A 2:»9  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  de»  lettre».  Pop.  *91  h.  — T»rr*is  ju- 
rassique. voisin  du  tertiaire  mm  ni. 

I.K.YK7.K  , vg.  eonun.  de 

8os,  T*j  •k*  Mé/in. 

LRVRïÜl!  (montagne  du).  V.  dép.  de  l'  A- 
vmov. 

I.FVIF,  vg.  Cor<r,  arr..  ^ et  â 25  k.  de 
Sarléne , chef-l.  de  canl.,  bureau  d’mrcgistr. 
à Cail'iui.  Cure.  JVqi.  | ,G74  li.  Trami» 
cristallisé  on  primitif.  — Il  r»t  lût  j dan*  une 
situation  pittoresque,  »ur  six  petite» collines. 

LEVIER . vg.  Ihsu/x  (Frauihc-Oiuité),  »nr. 
H b 19  k.  de  l*nnlarlier,  rhef-1.  (k*  caut.  Cuir, 
fille  d'étape.  vy.  \ 421  k.  de  Pari»  pour 
la  taxe  de»  lettres.  Pup.  f .450  h.  — U» mis 
jurassique. 

Foires  les  2*"  nia'rc-i-di»  de  mur»,  de  juin, 
d'aottl.  de  sept,  et  d'oct. 


I. r.Vlt.X AC.  vg.  Aveyron.  V Lirimc. 

J. EVH.XAC  , lig  H. -Garonne  I Armagnne), 
arr.  et  à 25  k.  de  Toulouse,  tant,  de  Lègue - 
vin.  ra-  A 714  k.  de  Part»  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  950  h.  — Fotrrs  les  17  fêv.,  25 
avril,  27  mai,  12  août,  mardi  saiut , 22  nov., 
21  et  22  déc. 

LÉVMéXAC  , vg.  Lat‘ft-(  les tonne  ( Agé- 
nui»,,  arr.,  Z-Z  et  à 15  k.  de  Manikand*  , canl. 
de  Seiche*.  Pop.  1.768  h.  — Foires  le»  25 
juillet,  29  sept.,  2(j  déc.  et  lundi  de  Pâque*. 

I.LVttiX At'A?.  LaseJet,  de  l)a.\.  Foi- 

res  le  luudi  de  la  3*  semaine  de  mai,  lundi  de 
la  2#  semaine  de  uov.  et  de  déc. 

LKVICîXFX  . l.avinititum , vg.  (Use  (Picar- 
die). arr.  et  à 29  k.  de  St-idi»  , nuit,  et  2J  de 
BcU.  W.  Pop.  371  II. 

Léviguen  était  le  chiT-lieu  d’uu  comté,  et 
l’iuir  de»  première»  terre»  ilu  diirhé  de  Valois*, 
il  est  nommé  t.arintarum  dan»  1rs  chartes  la- 
tin*-». Un  chàtrau  fort  y fut  fondé  longtemps 
avant  le  pu  Unis  de  Iturguy,  eunnu  dau»  le»  chro- 
niques de»  le  nglie  de  dotait*  I”. 

L'église  paroi»»iale  «k*  er  v illage  «I  une  des 
plus  ancienne*  du  diocèse  de  S«m»sou*. 

Ku  13 IJ  Philip]»-  I" nITraticliil  le»  habitant» 
de  la-vigueu.  le»  t'\mipla  de  toute  servitude,  de 
main  moi  te,  de  lori  mariage;  il  leur  permit  de 
di»|Nt»ei-  de  k*«i»  lueuv  , U*’  »e  marier  ou  Immi 
] leur  semblerait.  et  de  prrndre  la  touiurr.  O 
dernier  privilège  fut  celui  ipii  flatta  te  plus  le» 
habitant»  ; il»  »c  furut  tou»  couper  1rs  cheveux, 
j et  même  raser  eu  siglir  lie  lilN'ilé.  Au  lieu 
| d'nlitniir  du  public  la  di.»«iiirliau  liunorahh- 
qu'ils  se  prti|iu»iiieut,  ou  leur  donna  le  suniom 
de  Tondus  de  Lrvigneu;  sobriquet  qui  est  resté 
à leur»  ile-scrndaut  * . 

l.KVHiXY,  vg.  .4  il  fie  (Chunqsagiir'’,  arr.  et 
à 10  k.  de  Har-sur-Aulir . ranl.  de  Soulaines, 
ra  de  Ville-stnvIVrrr.  l*op.  288  b. 

I.KVIS.  h Ci  es,  vg.  Yonne  (fkitiuais),  arr. 
et  à 28  k.  d’Auxerre  , ranl.  et  Cv  de  Totiey . 
j Pop.  48H  II. 

LEVOXIOI  IT,  ou  LmraOar,  vg.  Meuse 
! (Lorraine),  arr.  dr  Cum Berry  , i 19  k.  *le  Sl- 
, raut.  dr  Pkirriillr,  K de  Villolte- 
j devant -St-Miluel.  |Hri.  250  h. 

A pil  de  distauerdr  lévonctMirt  , ou  voit 
sur  une  bailleur,  au  iiiilii'ti  du  Imis,  le»  vastes 
| ruines  du  rliülenu  «le  Morinmut , brûle  pnr  les 
Suédois  eiulaiil  la  guerre  de  trente  au».  Ou 
ignore  l’éjioqur  desn  (nndatinn  : mai»  il  résulte 
du  litrr  d’obbitioii  du  comte  de  lerretli  à l’évê- 
( rhe  de  Itiil**.  qu’eu  1271  il  liait  déjà  fort  BUrien. 

I.ÉVOXCOmT  . vg.  // .-Mi»  ( klsare) . 
arr.  et  à 25  k.  d’Allskirrli.  raut.  ctxde  l'é*r- 
reltc.  P»q».  321  b. 

IjKVRF.I’EV.  vg.  H. -S mine,  comru.  de  Vel- 
Ir^oindi ■» . >'  de  YcminI. 

I.KVRRRY  . 'g.  , tr tien  ne  s (<  hampaglid  , 
arr.  de  Me/iètv».  r-*  et  à 15  k.  de  (Jiaikville, 
raut.  de  Mouibermé.  Pop.  380  h. 

I.FVKtFItK  (la),  vg.  ,Vrh»e-ef*0».»e»  twnni, 
<i  r-'.  d**  Marines. 

I.KVROl’X,  tiabittum,  /s promut  . t.rpru. 
sium,  |n-tile  et  1 ie»-;uir ienur  ville,  huire 
(Berry  j.  rit.  «■!  « 20  k.  d*-  Châleauroux.  elwf- 


1.  de  ranl.  Cure,  dite  d'étape.  tcy.  A 238  k. 
de  Pari»  |MHir  la  taxe  de*  lettre*.  P.  3, IGG  b. 
liMuts  jurassique,  voulu  du  triliaire  moyen. 

Autrefois  diurèse  et  iuletMUuce  de  Bour- 
ges. park-ment  de  Pari»,  élection  d'Issoudun, 
collégiale. 

Celte  ville,  dont  le  nom  primitif  est  f.’oéa- 
uim,  existait  sou»  les  Romain»  , qui  l'uriM*- 
' reut  d’un  amphithéâtre  , d'un  bip)Midrunie,  de 
liaiu.»  , H d'autre.»  islitwv-s  doul  ils  im*  déco- 
raient que  le*  ville»  de  premier  ordre.  Klle  fut 
' entièrement  minée  à une  époque  qu'il  e»t  im- 
|mmsiI»Ic  de  préciser,  et  ou  rJiercberail  vaine- 
ment aujourd'hui  quelques  reste»  de»  innuti- 
ineiils  qui  l'eniliellis»aieiil  ; mai»  de»  fouille» 
rut  reprises  a diverse»  époque»  ont  procuré  h 
découverte  d'un  grand  nomlire  de  tnédailli*  et 
de  fragments  d'architecture  et  de  >cul|*ture 
dont  le  brau  style  a pu  faire  juger  de  la  ova- 
giulimiee  de  se*  au*  teu»  édUices.  Aptes  le*  iu- 
rursiom  de*  brluiv»  . flobotuni  sortit  de  «s 
ruines  et  acquit  une  nouvelle  importance  ; oc 
l'entoura  de  muraille»  flanquée»  de  tours,  et  on 
y construisit  uu  fort  château  au  milieu  duquel 
séU'vait  ii  im*  lotir  rolotsle.  IJudescs  pi  vu  nerf 
»«*»pinir»  ayant  été  guéri  de  la  lèpre  d'une  nia- 
nu  rr  qui  ]>arut  . dit-on  , surnaturelle  , voulut 
qiK*  la  v ille  rappelât  ce  prt'teudu  mirnelr  , et  U 
iKinuiui  f epromm  , d'où  *'e*t  formé  k*  uora 
UHwleriM'.  Itou»  le  moyeu  âge,  elle  a été  souvent 
exposée  aux  désastre»  de  la  guerre.  Philippe 
Auguste  l’assiégea  et  b prit  aprr»  une  assri  lon- 
gue résistance. 

Crtlc  ville  est  située  dan»  une  plaine,  sur  le 
Nahon.  On  voit  encore  quelques  restes  de  *e» 
fortitiealiuiis  ; la  |x>i  t«  ( Jiostel  uu  def  JiauqiagiM', 
achevée  eu  1506,  sert  aujourd’hui  de  prison. 

L'église  paroissiale  de  Irvnnu  est  la  plu» 
lvell«‘  de  tout  l'ancien  lias  Berry . Plu*  petite  de 
moitié  <bns  loute»  ses  diioension»  que  In  rathé- 
drak*  de  Ihiurge*  , elle  a dan»  truvrr  55  ru.  dr 
long,  sur  12  ni.  50  c.  de  laige  ; la  hauteur  de* 
voûte»  e»t  de  plu»  de  18  ni.  La  nef  principale 
communique  avec  le*  collatéraux  par  de»  ar- 
cades élevée»  en  ogive  aigue,  que  surmoute 
une  galerie  ouverte  par  des  Iwie»  divisée*  ou 
non  divisées  [Mrile»  meneaitx  perpendiculaires, 
un  simplement  cantT».  Au-dnMta  de  ret  onlrr. 
dr»  iVuélres  ru  jileiu  cintre  éclairent  l'inté- 
rieur. I*  chunir  **»l  lermiué  par  une  abside  à 
i huit  pan»  marqué»  par  de*  nervure*  qui  s’élè- 
vent au  haut  de  la  voûte  et  l'y  réunissent  eu  un 
large*  médaillon  où  l’on  voit  Jc»u*-CJiri»t  ru 
j buste  dau»  l'altitude  dr  la  bénédiction.  Le*  sta- 
tues de»  quatre  évangéliste*  «oui  placée*  au- 
! dessus  des  nui  soir».  — - lie  chaque  cote,  le  col 
latéral  , au  lieu  de  faire  le  tour  du  elurtir,  est 
I terminé  par  une  abside  particulière.  Dam  l'é- 
pais«<ur  du  mur  qui  sépare  l'alisidr  centrale 
de  l'abside  du  nord,  est  engagé  uu  toinlieau  que 
l’on  dit  être  celui  de  François  de  Fiesfjue. 
seigneur  de  l,r»r  ux,  tué  au  siège  de  Moutau- 
bau  ru  1581,  I-a  façrit  de  réglisr  sr  dis- 
tingue par  un  portail  dont  U*»  mvhivoltr*  sont 
omr»*s  de  statuettes  d’auges  H de  saint»,  et  dont 
le  t , nqstii  sc  Imninc  iuféneuirinetit  jar  une 
plale-Unale  reptvseutaiil  eu  I»»- relief  nue  re- 
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«urrerlioii  des  mort».  Un  voit  crux-ei  cinpur- 
Luit  sur  leur»  épaules  les  planelie*  de  leurs 
cercueils, «t,  sur  (adroite,  IVwlcr  est  liguié  jmt 
une  gueule  de  monstre  dam  laquelle  les  diables 
jettent  les  réprouvé*.  + 

A quelques  pas  de  I,ev  roux  , ou  remarque 
les  resleji  il'uu  théâtre  antique  , que  oiujn*  en 
deux  partir»  b route  de  Châteaiiroux  , et  à 
l'ouest  b fontaine  de  St  Siham.  très-rroonimée 
au  loin  pour  la  guérison  du  mal  de  lélr  !... 

Au  nord  de  Levroux.  et  au  delà  du  ruisseau 
de  Sept-Fonl* , on  voit  sur  une  éminente  les 
tour»  demi- ruiner*  d’un  château  gothique. 
C’était  là  qu'était  l'anrietme  ville,  L’Iustnire 
n'a  |»oiut  retracé  toutes  les  v icissi  tuiles  qu’a 
snhics  relie  s irille  rite  ; mais  le  soi  est  (empli 
«les  témoignage*  de  sou  automne  impur laurr. 
On  y trouve  dans  une  telle  almridancv  de»  mé- 
dailles d’une  |ieuplnde  de  Gellas  dont  on  ignore 
enrnrv  b position  géographique  . que  l'un  se- 
rait tmté  de  croire  que  b était  la  demeure  de 
res  Cm lloit  qui  signaient  du  noni  grérisé  d'A- 
huAot  leur*  pièce»  de  monnaie.  et  que  des  cette 
époque  b en  iluutiou  et  le*  arts  étaient  déjà 
avancés  dans  eette  contrée  , à en  juger  par  la  | 
perfertion  des  empreintes  que  les  peujiles  ont  i 
hissées. 

fabriques  de  drapa.  Tanneries  et  ror- 
roirnes.  Commerce  de  grain»  . sms,  bines  et 
bestiaux.  — fuira  les  2 janv.,  |"  mars, 

6*  lundi  apres  Pâques  , IG  juin,  I**  juillet  et 
S*  lundi  du  même  mois,  18  sept,  et  24  oct. 

I.KVKY  , vg.  Marne , eouiin  . Je  l'EchclIc- 
h-Frane.  £3  de  Mnntmirail. 

I.KV  I ENHAt  11  , vg.  Meurtfie , comni.  de* 
Mctairievde-Sl-Quiriu,  Cl  de  Lerqnin. 

LFYY-KT-XUM  . vg.  Srine-et-thse  (Ile-de- 
France),  arr.  et  à IX  k.  de  Ramlioailltt.  rant. 

<le  Cbe»  reuse  , C=3  de  Trappes.  Pop.  37 1 lu 

Il  **  «*«*  dam  une  «aller  arrosée  par  l'Isrtte, 
et  dominé  par  une  colliue  aur  U-  sommet  de 
laquelle  est  liâtie  l'église  paroissiale. 

Le  hameau  J'flsrtle,  déj'cudam-r  d«-  Irw- 
St-Nom  , était  aneieunement  une  abbaye  de 
bruédiclins. 

LF.M  AHDË  , vg.  i\ortI  (Flandre},  arr., 
rant. , C*]  «A  a 7 k.  «le  Douai,  pop.  fl  ,|4G  h. 

EKXIX  , vg.  Moselle , Comni.  de  Kouling. 

B de  Sarit-gucmioe*. 

LKXOBIE.  V.  Pbouuirs. 

LEXUS,  vg.  Turn-et-f '.arannr,  connu,  de 
Varen , «fl  de  Si-Aulunin. 

LF.XOY  11  (ht.  5t)“,  long.  18**).  « Leur  nom 
*e  trouve  diversement  écrit  : Le j uni  ou  Ixsxo- 
Ut , vbns  César  , comme  dans  Sli.dn.ii , qui  a 
connu  leur  jmMtiou  sur  le  Imrtl  de  b mer  H 
vit*  l'embouchure  de  la  Seine,  selon  b ma- 
nière dont  il  s’explique  en  parlant  du  com- 
merce de  In  Gaule.  Pluie  roioiiicure l 'énuméra - 
tiou  des  peuple»  de  la  Liounise  (Mr  les  Uxovi't. 
Ptolémée  range  les  Ixxutûi  apres  les  Cale  la. 

Il  n'est  JM. s exact  en  le»  faisant  suivre  im- 
médiatement par  les  t eurli.  puisque  ceux-ci. 
rerulés  dans  le  (olruliu , sont  séparés  du  dio- 
ci-sr  de  Lisieux  jvir  toute  l'étendue  du  dinrese 
th*  Baveux,  partagée  entre  les  l Minasse»  et  le» 

B a j masses,  ..  D‘ Au  ville.  A aine  Je  C ancienne 


fr t/nif . p.  313.  V.  aussi  Y Val»  k«  nacr,  1. 1,  p. 
387,  3»4:  t.  ii,  p.  «51, 

I.ICXY,  Vg.  Moselle  (jiav*  Messin),  arr.  et  a 
40  k.  de  Hriev  , caul.  et  !>  j de  laïugvrv.  Pop. 
352  h. 

I.F.V . vg.  Meurtke  (I/jiTaiur),  arr.  et  à IG  k. 
«k*  Châlcau-Suliu»  . caul.  et  à fi  4*  ‘h  Vie,  E3 
«le  Moyen- Vie.  Pop.  3*H  h. 

LFA  Ml: , bg  ImI  (Qoeny) , arr.  et  à “8  k. 
de  Figeac , caul.  dr  b Ga pelle- Marital , £>:  de 
Sl-Téié.  Pop.  GG2  h. 

On  y remarqur  I»*  lùlinients  d’une  nbluw 
de  lirraaidines  fcmtlée  rn  1221  dam  une  vallée 
profonde,  entre  des  montagnes  ctmvrrtn.  de 
lKvtn-A  toulfu*  qui  fonneut  mi  umhrage  épais  et 
donnent  au  pays  un  aspect  sombre.  Sous  l'é- 
glise de  re  mouasi'  rr  , ijui  a été  conservé*-, 
evi.ile  enrore  une  jMirtie  de  l'uui  ietme  «•gliM-  mi 
l’on  inhumait  les  religieuses  ; elle  n’a  que  b 
dimeiiKion  d'iuie  |h  tile  cluijiejle  et  est  dé|M>ui  - 
v ne  d’oriu'uienls. 

LKYMKX  , vg.  H. -Rhin  (Alsace)  , arr.  et  à 
28  k.  d'AlIkinTt,  rant.  d'Ifuuiugue,  C-]de  St- 
Louis.  Pop.  Îti7  h. 

Non  loin  «le  Leyiurn . sur  une  hauteur  qui 
dtHiiim*  la  jolie  vallée  qui  porte  son  nom  , ou 
apm;ml  1rs  lestes  de  l’aiHiqiu*  c hàleau  île  Uulllfr- 
rrou,  dont  b drxtrtKlioii  est  toute  réreutc. 

I.  t jMMpn*  de  sa  fondation  r.st  iuronuiie  ; ou  suit 
seulement  qu'au  xuf  siècle  c'était  une  fmle- 
re*se  importante,  dont  l'empereur  Frédi-tic  II 
s'empara  en  1215.  Ses  ruines  couvrent  aujoor» 
d’Imi  la  colline  , et  rr  u'ist  pis  h4  temps  qui 
1rs  a disperser*  : Landscrnu  a été  pris  et  iW 
en  |8tl  par  un  corps  d’iirniée  vh*  étrnngm 
coalisé*  contre  b France , sur  soixante  cous- 
cri  l>  qui  iunm|u.iieut  de  vivre»  et  qui  soule- 
uaicut  depuis  trois  jours  les  efforts  de  leurs  ! 
nonihrcuv  ennemis. 

Au  delà  de  I^UMlscrun.  eu  détournant  b ml-  | 
lilM*,  on  ivmiarque  une  cluifielle  tailler  dans  le  ! 
rue.  rouuue  sous  le  nom  de  Notre-Dame  de  b 
l*ierre. 

I.KYXCXT,  vg.  .War  IViurgiigiie).  arr.  et  à 
15  k.  de  llelley.  caul.  et  :-jde  lagmeu.  Pop. 
540  h. 

LIA' XLS,  vg.  Saône -et-lxiire ( Bourgogne), 
arr.,  ' ■ et  à 1 1 k.  de  Maron,  rant.  de  b Gha- 
prlIe-Liiinrhay.  Pop.  6Î5  h.  foire*  les  7 
ji.nv.,  2ti  mars,  I*'  juin  et  I3nuv. 

I.KYK,  vg.  Meurtke  (Loi rame),  arr.,  tjrt 
a 1 1 k.  de  Nanry,  caul.  de  Xnmétiy.  P.  745  h.  i 

I.  FA  K AT,  vg.  Creuse  » Ikiui  (sounais  ) , arr., 
caul.,  C-J  et  a G k.  de  IkMissar  , et  à 2 fl  k.  de 
(Jiamlaïu.  l'op.  359  h. 

I.FA  HE  (le  •,  If  tu  a nus , rivière  qui  prend 
sa  .source  près  de  1 ..iirirt . arr.  de  M«uit-de- 
Mirsau,  l.anJes.  elle  p.i»*e  à Moiistev,  Mous, 
.Salles,  b Mollir,  et  se  jette  dans  le  lüssin 
d’ArraclKHi  (Gironde) , apres  un  cours  d'en- 
viruü  80  k.  I-e  I^vre  est  tlotlahle  , en  trains, 
de|Hiis  le  jiout  <lc  IVlu  t juMpi’a  sou  eraUvu- 
chu  i»*,  sur  une  éteudue  de  30.000  m. 

I.KYRIF.C,  vg.  Isère  i.Ifaupluué) , arr.  et  à 
3k  k.  de  la  lmir-du-Piu.  et  a 18  k.  de  Pour- 
guin,  eaul.  et  de  Créniieu.  Ptqi.  417  h. 

LFA  HITS  MONTCASSI.N,  vg.  Lot-eMia-  » 


ronne  (Gascogne) , arr.  et  à 31  k.  dr  Nérae, 
cant.  et  F3  de  Casleljaloux.  IN>p.  708  li. 

LKYSO.X  (la),  vg.  f.iran Je , cumin,  de 
Bemos . E de  Para  s. 

I.FA’ SS  AC,  vg.  Cieomfr,  roram.  de  Sl-Ks- 
tèphc,  EJ  de  I'.iuillac. 

LEYVAL,  vg.  Vosges , curant,  dn  Val- 
d’  Ajol,  E <b*  Plnralnere*. 

I.KYYAl'X  , vg.  Cantal  (Auvergne) , arr. 
et  à 38  k.  de  St-Floiir , caut.  de  Mussiac , JSJ 
de  lilesle.  Pop.  353  h. 

LF.YWtLI.EK.  vg.  Moselle  (Lorraine),  arp. 
ri  à 25  k.  de  Sarregucmiues  , rant.  de  f.raa- 
TeiM]UÎn.  S de  Piitlelange.  Pop.  4%  h. 

LF*e  (le),  LeJnt,  I.eJuut,  rivière  qui  prend 
« «mm-  M-drumide  St-AlatllMeu,  trr.  de 
MotiIjM'Ilirr  , Hérault  ; elle  passe  « Montfrr- 
rier  et  à Moulprllirr , ou  die  devient  navi- 
gable, et  va  se  jieidie  dans  le  canal  des  Etangs. 

LEZ  (canal  dn) . Hérault.  Ce  n'i-sf  autre 
chiike  que  la  rivière  de  Le*  qui  a été  rendue 
navigable  au  moyen  dr  trois  érluaes,  depuis 
le  jMint  de  Juvcual.  à f.lito  ni.  de  Mantpej- 
lier,  jusqu'à  lu  remonte  du  canal  de*  Etangs  à 
b ris  iere  du  Lez. 

LEZ.vg.  U. -Garonne  (Commingr») , arr. 
et  à 35  k.  dr  St-Caudcns , cant.  et  L*î^  vh-  St- 
Réat.  I*i ip.  30ü  h. 

I *-ZA\  , vg.  GarJ  (Iaiugmxh>c) , a»f.  et  à 
U k.  d’Abis  , cant.  ri  e de  Lcdiôua,  fl*0p. 
784  h. 

I.KZAItORIF.L'X  , hg  Cotex-flu-AorJ {Rre- 
tagne) , arr.  et  à 33  k.  de  Lairaion  , dirf-l.  de 
cuinl.  À 504  k.  de  Paris  pour  b taxe  des 
lettres.  l*oj>.  2.134  b.  - -Ttaasix  cristalliu*, 
granit,  foires  les  3*  jeudi  de  mars,  4’ jeudi 
dejuin,  dernier  jevuli  de  sej.t.  et  2»  jeudi  de  uov. 

LU/. AT,  petite v illrr,  Ariége  (jiavsde  Fuix), 
arr.  et  à 29  k.  de  Pjiuiers,  caul.  du  I ossal.  E3. 

A 729  k.  de  Paris  jwmji  b taxe  de*  lettres. 
i*op.  2.93k  I». 

Eette  v i||r  a été  fondée  en  1 1 39  |»our  dé- 
frudiv  l'alitiave  dr  son  imm,  située  sur  la  lï- 
vierc  de  Ix-ze.  Ou  trouve  journellement  sur  son 
territoire  un  grand  lumilur  de  iiiévJuiMes  ro- 
uiainrs. — Foire»  lej«  18  janv..  «mars  . 2 juin, 
8 juillet.  29  aoiit,  2 oct.,  2o  nov.  , 20  déc.  et 
mardi  âpre*  Quasiruudu. 

LEZ  AT,  vg.  Jura  (Fnuirhe-Cuoitéj , arr, 
et  à 17  k.  de  St-Cbude,  cant.  «rt  E de  Morez. 
Pop.  310  b. 

I.EZAT.  vg.  Pu\  -Je -Dôme,  coium.  de  Ras, 
ï)df  Kaudalis. 

LEZ  A Y . Ih i Deiu-.Sèires  (Poilou),  bit.  et 
à 8 k.  de  Mi  lle  . chef-|.  de  cant. , consistoire 
et  toupie  protestant.  - . A 3HG  k.  de  Paris 
jMMir  I»  l.i\e  des  lctlrv*.  fl'op.  2,334  h.  - 
lusiiv  jutassique. 

Un  remarque  auv  ravirons  tiois  auriens 
eiuileuuv  : celui  de  Lezay  , à 2 k.  du  bourg, 
ijiii  a longtemps  ..(ijmii  tenu  aux  Iiisiguan  ; relui 
des  Matais,  à mit  jva»  île  Lrm  : celui  de  Rois- 
ht,  qui  eu  est  à 3 k.  Six  autres  châteaux  *e 
trouvent  l'ururt  «Lus  les  environs.  Iflara*  de 
dttvan  et  lie  IminU  t».  I Iiileries.  - • Faire»  le* 
20  janv. , 30  avril  . 8 juin  , J"  et  29 


Digitized  by  Google 


340 


I.K7.IGNAN. 


L'HIYS. 
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30  oct-,  30  iiov.,  21  «lée.  et  1*r  lundi  de  ca- 
rême. 

LEKE3EI.  . vg.  Morbihan  , romm.  dr 
Riantec,  ra  de  Port-Louis. 

LEZKXXES,  vg,  Sorti  (Flandre)  , arr.  , 
cant.,  H « 6 L de  Lille.  l’up.  1,160  h. 

LK/.I'.K  (St-),  Vf,  H. -P)  renées  (Gascogne), 
arr.  et  à 18  L.  de  Tarbes,  eaut.  et  E de  Vk> 
en-Rigorre.  Pop.  448  1». 

LKZÉVILLE.  xg.  N. -Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 40  k.  de  Vaxsy  . cant.  de  Poissons. 
E de  Sailly . P«*p.  *5 4 li. 

LEZE  Y , s g.  Meurthe  (Lorraine) . arr.  de 
Château-Salin»  , eaut.  et  à 9 k.  de  Vie , ’JZ  de 
Moyens  ic.  Sur  le  canal  de  flottage  de  Muy  en- 
vie. Pop.  306  h. 

Oa  voit  un  ravimas  les  mines  de  deux 
rhilmn  détroits  par  les  Suis! ois,  où  l’ou  a 
trouvé  à diflereutes  rpo<|Ues  des  monnaies  et 
des  armes. 

LEZ-KOXTAWR  . vg.  Sorti  ( Hainaul  ) , 
«111.  «k*  Snlrt- le -Cha leau . arr.  et  à 15  k. 
d’Avcsue*.  Pop.  266  li. 

I.ÉZltiXAX.  Iig  Aude  (l.angurdoc'j,  arr  et 
à 53  k.  de  Narbonne  , clwf-l.  de  eaut.  Dire. 
Ciite  d’étape.  CS-  A 799  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  2,168  b. — Transi*  d’al- 
lus  inns  moderne*. 

Lé/ignan  était  autrefois  une  baronnie  du  dio- 
cèse de  Narlmnne.  Elle  appartenait  en  1422  à 
Jacques , comte  de  la  Marche  et  de  Castre*, 
qui  épotiMi  tu  seconde*  noces  Jeanne  II , reine 
de  Niplet  et  de  Sicile.  laiixqu'i]  fut  chassé  de 
Naples  . il  se  réfugia  dans  les  Etat»  de  Venise . 
et  fit  v nuire  m*%  biens  île  b Marche  et  de  Cas- 
tres, pour  ressaisir  le  sceptre  et  se  soutenir  sur 
le  Irène.  A «mi  retour  en  France  il  fonda  , le 
7 janv  ier  ! 422  , deux  place»  de  religieux  . dans 
le  monastère  de  SI -Antoine -en- Viennois,  pour 
lesquelles  il  liyjioiliéqua  sa  baronnie  de  Lézi- 
gnan.  à condition  que  ce  monastère  ferait  fondre 
une  cloche  de  80  quintaux,  qui  sonnerait  ilia- 
que jour,  pendant  sa  vie,  autant  de  coups  qu’il 
avait  d’années.  Lérignau  fut  pris  par  les  reli- 
gionuaires  «mi  1376:  il  se  soumit  nu  dur  dr 
Montmorency  en  1G32. 

1/s  armes  de  Lézignan  vint  ; / azur  à 
trois  tours  crénelées  tt argent , rouvertes  et 
girouritées  Je  même,  posées  Je  rang. 

Distilleries  d'eau-de-vie. — Foires  les  4 sept, 
et  4 déc.  A ces  deux  époques  de  F aunér  le 
Itourg  de  Lrxignan  prend  une  activité  extraor- 
dinaire. Le*  luiliiraiils  de»  village*  voisins  s’y 
reinlent  en  foule  pour  s’y  pourvoir  de  tous  les 
objets  iirmaim  à la  vie  et  aux  Im*sohis  de 
l’agriculture.  La  foire  de  septembre  surtout  , 
qui  arrive  un  peu  avant  le*  vendanges,  y attire 
tous  les  vignerons  des  environ*,  pour  l’acbat 
des  cercles  d’osier  , de»  douve»  et  des  tinettes 
appeler»  comporte »,  indispensable»  pour  «site 
révolte.  Cettr  foire  rassemble  hcauroiip  de 
Jeune*  gens  et  de  di*moL»elli*s  des  commune* 
voisines,  rt  comme  le  «*til  but  qu'ils  se  pro- 
posent est  de  se  livrerai!  plaisir,  et  de  revoir 
de*  runiuiissanre»  que  l’on  rencontre  raremnil 
ailleurs  . cette  réunion  ressemble  à une  grande 
fête  de  famille. 


LKZIGNAN  . vg.  H. -Pi  renées  (Gascogne) . 
arr.  d’Argelès,  cant.,  t;  H a 33  k.  de  Lour- 
de*. Pop.  42U  h. 

J.F/Jt.NK  , vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  à 19  k.  de  Rangé  , eaut.  de  Seiches,  E 
de  Du  rial.  Fup.  617  b. 

l.K/lliNKl' V , vg.  Loire  (Forez),  are., 
cant.,  &2  et  à 6 k.  de  Montbrison.  P.  1,129  b. 

LEZ  IN  (St-),  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou) , 
arr.  et  à 20  k.  de  Beau  préau  , cant.  et  l*j  de 
Cbeniillè.  Pop.  854  h. 

LEZIXXKS,  vg.  Yonne  (Champagne),  arr., 
G3  et  à 11k.  de  Tonnerre  , cant-  d'Aucylr- 
Franc.  Pop.  626  h. 

LF/ON  S,  Vg.  H. -Pyrénées,  COIS  O! . de  Ma- 
zéra-Lezotu,  Ede  Pau. 

LEZOl'X  , ancienne  et  jolie  petite  ville , 
Pu  i -Je-Dtim*  (Auvergne),  arr.  cl  à 15  k.  de 
1 hiers,  clief-l.  de  eaut.  Cure.  E-  SM-  A 400  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop.  3,601  li. 

— Tuam  cristallisé  on  primitif. 

Cette  ville,  située  dan*  une  (dame  fertile. est 
généralement  bien  Idtir , et  possède  de»  pro- 
menade* agréables.  Les  troupe*  du  roi  s'en  em- 
parèrent par  escalade  en  1592;  1**1  de  temps 
après  , les  ligueur*  la  prirent  d'assaut  et  mu- 
nrfttcut  la  garnison. 

Ou  doit  visiter  aux  environ»  les  châteaux,  de 
Fout*.* rixe»  et  de  Lioovts. 

Les  arme»  de  Leroux  sont  : tf  azur  à trois 
J leurs  Je  lis  d’or , drus  en  chef  et  une  en 
pointe  ; an  chef  Je  sable  à deux  clefs  «f  argent 
en  sautoir. 

Fabriques  de  faïence  et  de  poterie  de  terre. 
Tanneries.  — Foires  les  3*  samedi  de  fév.,  2* 
samedi  d'avril , 4*  samedi  de  juin,  tn*  samedis 
de  sept,  et  de  déc, 

L'HAL’X,  vg.  H. -P) renée*,  coin,  de  Boide*. 
E de  Tourna» . 

I.  Il  ECHINE  ( 8te-  ) , vg.  Charente- hf. 
(Saintonge),  arr.  et  à 14  k.  dr  Joiuae,  cant.  rt 
E d’Arehiar.  Pop.  835  b. 

I.TIERM.  v.  Haaai(r). 

L’HEZ.vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne) , arr. 
et  à 15  k.  (k*  Tarbe»,  eaut.  et  E de  Touruay. 
Pop.  182  b. 

L'HOM.MALS , vg.  Imlre-et-Loirt , comm. 
d’Eivm  , L-']  de  Cormery . 

LTIOMMA1ZK  . vg.  t ienne  ( Poitou  ) , arr. 
et  à 22ji.  de  Montinorillon , cant.  et  Rde 
Lussac.  Pop.  G67  II. 

I.TIOK  . vg.  Meurthe  ( Lorraine  ) , arr.  île 
Château-Salin»  et  à 31  k.  de  Vie  , eaut.  d’Al- 
bestrof . [53  de  Dieuze.  Pop.  527  h. 

L’HOl’MOIS  , vg.  Deux-Sèvres  (Poitou), 
»it.,S et  à 16  k.  de  Parthcnny , cant.  (k4  Tbe- 
nezay.  Pop.  420  b. 

L'HI'IS  . vg.  Ain  ( Rugey  ) , arr.,  E d à 
15  k.  delîelley,  elwf-l.  deeanl.  Pop.  1,305  b. 

— Tcaast*  jurasvirpie.  — Foires  le*  23  juil- 
let , 16  août,  25  oct.,  30  nov.  et  mardi  après 
Pâque*. 

I.'HI'ITRF. , vg.  Aube  (Champagne),  arr., 
Rrti  12  k.  d’Ama-sur-Aulie  , cant.  de  Ra- 
mervipt.  Pop.  635  h.  — Foires  les  9 ort.  et 
lundi  de  la  3*  semaine  de  carême. 

LUI'  Y S , vg.  Aisne  ( Picardie  ) . «rr.  et  à 


; 30  k.  de  Sotssons  . cant.  et  E de  Braisue*. 

| Pop.  254  h. 

| L1AL  , vg.  H. -P* rénées  (Gascogne),  arr.  rt 

I a 23  k.  de  Tarbes  , cant.  rt  E de  Rohastens. 

| Pop.  319  h. 

LIAMATOT.  vg.  Aveyron,  connu,  de  Can- 
toin  , de  Loguiok . 

LIAMOXE  (le),  rivière  de  l’ilr  il e Corse,  qui 
|»niKl  sa  «mire  dans  le  be  de  Grenu,  eaut.  de 
Virei,  arr.  d‘ Ajaccio;  elle  se  jette  dans  la  Mé- 
dileriau«'-r.  au  golfe  de  Sagonc,  âpre»  un  nsin 
d’envireMi  70  k. 

I.IA.NroCHT,  ou  liAscour - sol» - Qn- 
ssott,  joli  bouig  . Oise  ( Picardie  ) , arr.  et  à 
7 k.  de  Clrriuoiit , rltef-l.  de  ranl.  Cure.  E.  A 
56  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop. 
1,364  h.  — Txerxiv  crétacé  inférieur. 

O lmurg  est  très-agiéableuient  situé  sur  la 
pente  d'une  colline  qui  domine  une  s allée  déli- 
cieuse , a p| «cl ré*  la  vallée  dorée,  à cause  de  b 
richesse  de  sa  végétation  rt  dr  la  fécondité  de 
son  sol.  (I  jouira  toujours  d’une  célébrité  jus- 
tement acquise  par  la  v ie  honorable  et  le*  bien- 
faits de  l'illustre'  de  la  Rochefoucauld  , dont  b 
famille , qui  est  eti  possession  de  la  terre  de 
liaumurt  depuis  1611,  était  déjà  distinguée 
par  la  uai*saure  de  pbisit-urs  lioiuiues  d'uu  graud 
mérite. 

Le  château  de  Liancourt  était  inajcsl ocuse- 
menl  assis  au  milnn  d'un  jiavsage  euebanteur 
et  de  jardins  magique* , où  tout  ce  que  l'art 
jhtuI  créer  était  jouit  à tout  ce  que  la  nature 
|M*ut  prodiguer  île  plu*  délicieux  : le  due  de 
Liancourt  y lran*|)oiia,  au  xtni*  siècle,  tou*  le* 
jittign**  de  la  ris  ilisalion  b mieux  éclairée. 
Apre*  avoir  leeurilli , dan*  plusieurs  voyages 
qu’il  avait  fuit*  eu  Angleterre , les  diM'unsetils 
les  plus  *ürs,  rt  s'étre  instruit  de  tous  les  pro- 
cédé.* propres  à augmenter  la  prospérité  «le  l'a- 
gricult  ure , M . de  la  Kocbelouruuld  forma  a Lian- 
court un  établissement  sur  le  niiNlrle  des  fermes 
.iiiglaiM^.  pruftagr'u  et  naturalisa  eu  Frairce  la 
culture  de»  prairies  artificielle* , pour  détruire 
le  système  «k*s  jacluTe»,  rt  eucouragea  b culture 
des  tuvneps,  |iour  nourrir  1rs  lirstiaux  |M’iidaut 
ITiiver.  Il  lit  venir  en  iiM-inc  temps  de  la  Suisse 
et  de  F Angleterre  le*  races  de  lie*tiau\  les  plu* 
féconde*,  qui  s’aeditnaterent  facilement  à Lbn- 
enurt  «*t  y prospérèrent.  Il  y fonda  une  école 
d'iustrurtiiMi  dan*  le*  art»  rt  métier*  pour  les 
lil»  de*  pauvre*  militaire*.  En  se  promenant  au 
milieu  «le  ce»  cillants,  il  applaudissait  aux  suc- 
rés des  un*  et  encourageait  k**  autre».  Il  établit 
pn**  de  sou  château  trois  moniifaetiire**  impor- 
toute»  «pii  existent  encore  : l’une  faisait  des 
eattlrs  aussi  brllc*  que  relie*  d'Angleterre, 
l'autre  était  une  (ibture  de  coton , rt  b troi- 
vième  une  fubri«pie  de  faienre. 

Le*  cour» , b fm;i*«k* , une  aile  ilu  eliâteau  , 
furent  détmite»  à b révolution  ; ou  ne  conserva 
qu'une  partie  «b  cr  vaste  bâtiment  qui  conte- 
nait la  bibliothèque . rt  51.  «le  Liancourt  ne 
dut  la  conservatiuli  d’une  partw*  de  sa  fortune 
qu’au  pry  taiùr  qu’on  avait  placé  «bus  son  châ- 
teau. Il  fut  proscrit,  exilé  : mai*  les  années  de 
sou  exil  tl’ont  pas  été  prrdue*  (tour  sa  patrie  ; 
elle  refait  alors  de  lui  le  plu*  grand  dn  bien- 
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fait*.  Il  lui  rapporta  dr  va  retraite  !*•  moyeu  de 
te  prâmit  * l’avenir  de»  ravages  du  fléau  le 
plus  cruel  ; il  importa  ni  France  U vaniue . la 
propagea  , et  vauvu  ainsi  d’uni-  mort  précoce 
des  millions  d'homme* . 

Retiré  dan»  uu  pavillon,  le  propriétaire,  fer- 
mier, manufacturier  de  Liancourt , eontiuiui 
d'exérulrr  toute»  le»  rniierpliou»  qtle  ses  lec- 
tures, ses  voyages  et  la  fréquentation  des  hom - 
mes  instruit*  avaient  pu  lui  procurer.  Il  répan- 
dit chez  tous  ses  voisins  les  procédé*  de  In  nou- 
velle agriculture  , les  aida  de  se»  cuu*ciL*  , de 
tes  moyeu*,  et  leur  inspira  pour  leur  état  l’a- 
mour qu'il  éprouvait  lui-même.  En  même  tenqw 
le  dur  de  Liancourt  suivait , J.iils  ses  opinions 
sur  les  affaires  publiques  , 1rs  principe»  sages 
qui  ont  dirigé  sa  vie  entière.  Il  fut  toujours 
libéral,  c’est-à-dire  qu’il  voulait  que  le  gouver- 
nement fût  aussi  généreux  que  lui. 

Dan*  1rs  mauvais  jours  de  la  restauration , 
M.  de  la  R wlicfouraiild- Liancourt,  apres  avoir 
consacré  sa  vie  et  sa  fortuue  au  soulagement 
des  malheureux.  s’est  vu,  par  l’acte  le  plus  in- 
juste rt  Ir  plus  iui|Nihiiqiic  , privé  île  la  faculté 
de  leur  prodiguer  plu*  longtemps  ses  bienfait». 
Mais  aucune  puissante  humaine  ne  pouvait 
l'empêcher  tic  continuer  sa  v ie  telle  qu'elle  avait 
été  jusqu'à  celte  époque;  il  ne  cessa  (toiiil  de 
faire  le  bien  , de  prendre  part  à tou*  le»  éta- 
blissement» utile»,  de  irndre  service  chaque 
jour  par  ses  recommandation*  particulières. 
C’est  lui  qui  foutbi  l'admirable  institution  de  la 
caisse  tl'épargnc  . la  plus  parfaite  de  toutes 
celles  q»H*  In  bienfaisance  a produite*. 

Le  duc  de  la  Rochefoucauld  était  lié  le 
Il  janvier  1747.  Il  mourut  le  27  mars  1827  , 
et  vit  arriver  sa  fui  avec  le  courage  le  plus  sim- 
ple. « Il  faut  que  tout  » liasse  , « a-t-il  dit  le 
plus  naturellement.  Scs  dernier*  moments  fu- 
rrnl  ceux  d’un  véritable  homme  de  bien.  Nous 
ne  rappellrrou»  pas  le»  seines  de  désordre  et  de 
profanation  qui  se  laissèrent  aux  hméiailli-s  de 
ce  grand  homme;  jamais  un  plu»  sauvage  at- 
Irutal  n'a  été  commis  au  sein  d’uue  nation  ci- 
vilisée ! jamais  il  u'y  eut  un  acte  plus  illégal, 
plus  révoltant  rt  plus  impie!  — Le  corps  de  cet 
humilie  de  birii  repose  «m*  un  mniiuiiieiil  sim- 
ple qu’il  avait  fait  élever  au  milieu  de  son  parc 
pour  être  son  dernier  asile,  et  que  le  curé  de 
Liancourt  avait  béni. 

Ses  ancêtres  ont  fondé  en  1645.  dans  ce 
Imurg , un  hospice  dirigé  par  les  Meurs  de  r lia- 
nte de  Ncvers;  il  est  l'asile  <le  vingt -quatre 
vieillards  des  deux  sexes,  et  fournil  des  secours 
à domicile  à plusieurs  eonimune»  environnan- 
tes. 

Patrie  du  marquis  Fr.  (oins  nr.  va  Ro- 
tawotuuu-LuscsuT , littérateur  et  publi- 
ciste. 

Ixotsmi*.  Fabriques  de  cardes,  de  salmis , 
de  colon  retors  et  de  fil  «le  lin  pour  cordonnier* 
et  lissage.  Manufacture  de  limes  et  d'acier. 
Manu  fart  un*  «le  faïence  et  de  carreaux.  — 
Commerce  de  grains  , haricots,  légumes,  fruits 
à noyau.  — - Marché  considérable  tous  tes  ven- 
dredis. — Poires  les  27  mars . 5 juillet  et 
13  nov. 


L1AXC.OIRT- FOSSE,  vg.  Somme  (Picar- 
die). mt.  et  à 26  k.  de  Mouldidier,  caut.  et  E 
de  R«»ye.  Pop.  595  h. 

I.IAM  Ol  RT-ST-PIK1IBE , vg  Oise  ( Pi- 
cardie) , arr.  et  à 30  h.  de  Béarnais  , caut.  et 
S!  «le  rJ«aumoijt-cu-Vexiu. 

LIA  ROLES  , vg.  tiers  ( Armagnac  ) . arr., 
caut.,  KJ  et  à 7 h.  de  Condom.  Pop  179  h. 

LIART,  vg.  .Irdennes  {Chanqwigurl . *rr.  et 
à 27  k.  de  Rocroi,  cotit.  de  Ruiuigtiy , K<l  Ati- 
Ijenton.  Pop.  552  h. 

LIAS.  vg.  tiers  (Armagnac),  arr.  et  à 40  k. 
de  Condom  , tant.  «*l  ££  de  CUMibui.  Pop. 
625  b. 

LIAS , vg.  tiers  (Gascogne) , arr.  et  à 22  k. 
de  Lombes  . caut.  et  C3  de  l' Islr-ni -Jourdain. 
Pop.  475  h. 

LIAS  , vg.  H, •Pyrénées  (tiascogne),  air.  et 
» |0  k.  d* Aigries,  caut.  etr-’.de  Lourde*.  Pop. 
123  b. 

U AT,  vg.  Itère,  comm.  de  Mauhec,  2jde 
Bourgora. 

1.1  ll  t.Ol  S , vg.  Jierron,  «mu»,  de  Mue 
tuéjiMils,  L-7  de  Millau. 

1.1  Al  VIONT.  vg.  H. -Saône,  romin.  d'Ail- 
lev  illers,  «le  Si-Loup. 

LIAl’XSOX  , vg.  Hérault  (Languedoc),  arr. 
et  à i 1 k.  de  Lodève,  caut.  cl  Kl  de  Clcnnoul. 
Pop.  139  h. 

i.lAl'/r,  vg.  htt,  enmm.  d’Omhac , E de 
Pélacoy. 

LIBARDE  (1*),  Gironde.  V.  Bovao. 

I.I BAROS,  vg.  H. -Pyrénées  (Armagnac), 
arr.  et  à 34  k.  «le  Tarlies.  cant.  île  (ialan,  K] 
de  Trie.  Pop.  447  h. 

LIBAHRKXX.vg.  fi. -Pyrénées (Gascogne), 
nrr.,  cant.  et  C-J  de  Maulion,  et  à 24  k.  de  St- 
Palais.  Pop.  186  h. 

I.IBEItCOl’KT,  vg.  Pas-de-Calais,  connu, 
et  E de  (Jarvin. 

l.IKHKVIO.Vr . vg.  Oise  { Picardie),  arr.  et 
à 45  k.  «le  Compïègne,  cant.  ctf-lde  Giiiscard. 
Pop.  448  b. 

LIBERTÉ  ( île  de  la  ) , nom  donné  pendaut 
In  révolution  à l'ile  d'Olcron. 

LIRONS  ET.  vg.  /trdèche,  comm.  dr  Juvi- 
1UI»,  f;ù«le  M«Mil|M'/at. 

I.IHOS , vg.  IsOt-et-Garonne. , comm.  et  E 
de  Fuinrl. 

LIIIOS,  vg.  lxit-el -Garonne,  cnn»,  de  Mou- 
sempron,  KJ  de  Fumel. — Poires  les  28  mars  et 
mercredi  dr  Quasimodo. 

LIBOSSOL',  vg.  Lot-rt- Garonne,  connu,  de 
TourtKMi , E de  Fumel. 

LIBOl',  vg.  Gers,  comm.  de  Lamaguere . 
EJd’Auch. 

I.Iimi'RNE.  Constate  ! élite  ou  ad  LiUam, 
JJburnia , ancienne  et  jolie  ville,  Gironde 
( < .iiicnne  ) , chcf-l.  de  souvpréf.  ( 2*  arr.)  et 
d’un  cant.  Tri  b.  «h*  I " iiul.  et  de  comm.  Bourse 
dr  comm.  Ecole  d'bydrograpliic  de  1**  classe. 
Collège,  communal.  Cure.  Cite  d’étape.  E.  «Of. 
Pop.  9.814  h.  — Xteun  tertiaire  moyeu.  — 
Etablissement  de  la  marée.  7 heures  10  mi- 
nute». 

Autrefois  diocèse , parlement , intendance 


et  élection  de  Bordeaux  , M-nérliaussér . prési- 
dial. 

L'existence  dr  cette  ville  rr  moule  à une 
haute  antiquité  ; le  porte  Aiuuuir  en  parle  sou- 
vent dau*  ses  épitrt-s.  EUe  a été  rvfaêlic  en  1286 
par  Kiluuanl  Pr,  roi  d’Angleterre,  à 1 k.  de 
l'anrieti  Coudâtes  Portus.  dont  il  ne  reste 
plus  de  vestiges.  (Jette  ville  a été  assiégée  et 
|Hai*e  par  trois  giand»  eapitaines  : du  Guesclin, 
Diinois  rt  Tallmt.  la  euur  de»  ai* h*»  «le  Bor- 
deaux y a été  transférée  à diiTéi eûtes  éjiuqur»  , 
et  elle  y*  a tenu  scs  séance*  de  1675  à 1690  : le 
(Kirleiiieiii  de  Bordeaux  y a été  plusieurs  fois 
exilé. 

Le*  orme»  de  Libourne  sont  : «/* azur  à nu 
navire  if  or,  tes  voiles  Jerlées,  sur  une  onde 
d'argent  ombrée  if amr,  «nrr  un  croissant 
montant  if  argent,  rt  trois  fleurs  de  lis  / or  eu 
chef,  une  sur  chaque  mût  de  navire. 

Ltl  tourne  est  dans  mie  «iliiatinn  très-agrèa- 
ble,  an  milieu  d’uu  riche  et  beau  pays,  »ur  la 
rive  droite  «h*  la  Dordogne  et  au  cuulbieut  «k* 
l'Idc , que  l’on  passe  sur  un  pont  suspendu 
d’une  Hegjnce  remarquable.  Peu  de  ville»  sont 
bâtir*  sur  un  plan  aussi  régulier  : la  place  du 
Centre  est  vaste  et  fort  U- Ile  ; les  rues  sont  bir* 
grs , tirée*  ail  cordeau , formées  de  maison* 
eoruilntitc*  avec  élégnncr  et  pour  la  phqiiirl 
liordres  «h*  tnitloirs  ; de  bonne*  murailles  l’en- 
vironnent , «*t  «le  rharnianlr*  promenades  ajmr- 
lent  4-ucurc  cm  charme  de  sou  admirable  situa- 
tion. Son  port , «iù  la  mnrér  s’élève  de  4 à 5 m., 
reçoit  des  navire*  de  300  touneaux  ; il  est  sur 
la  Dotxlogne , mais  les  Intiment*  stationnent 
également  sur  l’Ule. 

(Jette  ville  possède  une  bibliothèque  publi- 
que, renfermant  3.000  volume»;  mie  salle  dr 
spectacle  ; un  musée  ; un  jardin  de  liotonique  ; 
uu  lieau  quartier  dr  «’avalrrie,  auquel  est  joint 
un  vaste  manège  couvert , «lui il  on  admire  la 
supri  lie  ehar)M‘nte  rintW'c.  On  y muai  que  aussi 
un  lira»  |Miiil,  en  pierre»  et  eu  hn«|ue*,  «le  m uf 
arrhes  à plein  cintre , jeté  sur  la  Dordogne  ; 
le  (tassage  de  «T  pont  a été  livré  au  publie  en 
1835. 

P»  raie  du  convcnlinnuel  Gvuuo  ; du  duc 
Dicvrc*  . cx-miuistre  de  la  juslire  m»us  la  res- 
tauration. membre  de  la  chambre  d«*s  pairs. 

IxDWTMK.  Fabriques  de  petite*  Hollt  ».  Fi- 
lât un*  «h*  coton.  Verrerie  ctinsùlérable.  l'aitue- 
ries.  Gorderie*.  Clouterm».  Cousiructinu  de  na- 
vire*. - Commerce  considérable  de  vins  et 
eaux-de-vie.  merrain,  fer,  hmiille,  rte.  Entre- 
ptil  de  sel  Fntiejnit  du  rommerre  de  Bordeaux. 
— Poires  les  1**  juin  ( 4 jiMir»  ) , 11  MOV.  ( 4 
jour*),  le  10'  jour  avant  Piqnei rt  le  2*  mardi 
de  chaque  moi». 

A 30  k.  E.  «h*  Bonleanx  , 343  k.  S.-O.  de 
Pâtis. 

I/arrondissemenl  de  Liliourtie  est  roni|io»é 
«Ir  9 canton»  : Rranne»,  (Jastillon.  (Jouiras,  Ste- 
Foy-la-Grandr  , Frousac  , Guitre* . Liltoumr , 
Lumoc,  Pujol». 

Bibliographie.  SstirrMU (J. -B.- Ale*,).  Es- 
sais, Cari  étés  historiques  et  Notices  sur  IJ. 

Imurne  et  ses  environs,  2 vol.  in-ë.  1806. 
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tourne,  in-8,  1832. 

LIBRECY  . 'g.  .4  r Je  une»,  coinm.  et  S de 
Sigmd'Abhaye. 

LIBRE- VAL.  nom  donné  |M*tidnait  U rêv o- 
IntMin  à la  ville  de  St- Arnaud  (Cher). 

LIBRE  MHVT,  nom  donné  jMikduut  la  ré- 
volution à la  ville  dr  Kemirruiotil. 

LICKY-SIRVIXfiKAXXK.  vg.  Côte-J' Or 
(Bourgogne),  arr.  el  à 36  k.  de  Dijon,  canl.  et 
P*  de  Fontaine-Française.  Pop.  il 8 I». 

l.lt  II  AXS.  vg.  H.-P>  rmées  (Goacogne) , 
arr.  de  Manitou,  à 31  k.  de  Si-Palais,  cant.  vt 
K de  Tardais.  Pop.  9ü5  li. 

Lit  II  A KIM  F.  (Basse-),  Tnrn,  comm.de  Mo- 
Dfslié*,  rs  de  ('.ru maux. 

LICHARIIE  . I»g  R.-Prrénérs  (Gascogne), 
roinin.  et  [-3  de  Maulnm. 

l.lt  IfFRE  (la),  vg  .Charente,  romm.de 
Mérignar.  f?3  de  Jaruac. 

Lit  HÈRES,  vg.  Charente  (Angoumoia) , 
an . rt  à 13  k.  de  Uuflcc.  canl.  el  pjde  Ma  iule. 
Pop.  319  h. 

I.K  II1  R EJ#  - PRÈS  - AIGRF.MONT  , vg. 

Yonne  ( Bon rgi igné),  arr.  et  a 95  k.  d’Auxerre, 
rant.  et  *•  ' de Chuhli  v l’np.  433  h. 

LICHKRKS-PRES-  CIIATEL-  CEXSOIR  , 
vg.  Yonne  ( Bourgogne  ),  arr.  et  à 95  k.  d'A- 
vallnii,  rant.  et  • . de  Vézeby.  Pop.  949  li. 

LU  MOS.  vg.  R. -P}  rénées  (Béarn),  arr.  et 
à 97  k.  d’Orthei,  caut.  et  de  Naurrnu. 
Pop.  178  h. 

LICHTENBERG, vg.  /L-iW uu  (Alsace),  arr. 
et  à 9ü  k.  de.  Saveruc,  rant.  de  BonwilJer,  HJ 
de  la  Petite-Pierre.  Pop.  1,010  I». 

(>  village  , *ilué  au  milieu  dm  montagnes, 
était  autrefois  le  chef-lieu  d’uu  comté,  qui  a 
été  conquit  eu  1793  |>ar  les  armera  françaises. 
— Sur  uu  haut  l'oclier  qui  le  domine  s’élève  le 
fainrov  ciiiteau  de  Lirhlenberg , où  résiliaient 
jadi'  les  comtes  de  ce  nom.  l-ue  seule  porte 
voûtée  couduil  dans  leoreiiite  des  murs  exté- 
rieur*. qui  s’appuient  sur  des  rochers  evrarpés 
et  sont  entourés  d’un  lusse  ; en  face  est  le  fort 
avec  deux  tours,  «lu  haut  desquelles  on  jouit 
d’une  v ue  magnifique.  Dans  l’une  de  ce»  tours 
est  uurcbamlHT  qui  sert  de  magasin  a poudre  ; 
en  dessous  «•  trouve  une  voûte  d’an  le , où  uu 
frère,  pour  «e  venger  de  l'autre,  le  ht  mourir 
dr  faim.  Pendant  quelque  temps  ce  malliru- 
reux  prolongea  sa  triste  existence  en  lêcluuit 
l'humwlilr  qui  dégouttait  d«*  pivnr»  : le  Iwr- 
liare  qui  le  rrtciiait , avant  pétu'lré  le  ierrelt 
fît  lambrisver  les  murs.  Sous  la  nervure  de  la 
xoiîle.  ton»  I liste*  êlemiseut  eelte  hitlnirv  hor- 
riMe  : le  premier  repiéseute  le  prismiuirr  dans 
la  force  de  la  santé  : le  second  fait  voir  sa  fi- 
guie  maigre  et  décharnée,  apis -s  qu’il  rut  passé 
quelque  temps  «Lois  le  raeliot  : le  troisième  est 
dégoûtant  : le  *ang  coule  de  la  Uiim  Ih*  a grands 
Bots.  Il  e*t  assez  difficile  de  se  faire  ouvrir  cette 
voûte,  à cause  de  la  provimifé  du  magasin  à 
poudre. 

]je  rhàlrtm  de  Lidïteoberg.  dont  la  garde  «•*! 
Confiée  a vingt -cinq  vétéran*,  fut  pris  ni  1678, 
aptes  uu  siège  de  huit  jours,  par  le  maréchal 
de  Créqui.  Il  n’a  point  ouvert  ses  |»ortcs  aux 
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années  étrangères  eu  1814.  Il  y existe  une 
vieille  église,  où  les  (militants  du  voisinage  se 
rendent  quelquefois  en  procession.  Les  avenues 
du  château , tant  du  roté  de  Kotbliach  que  de 
celui  d’IiigwiUcr,  sont  charmante*. 

LICII  Y,  .Y ièvre,  connu,  de  Roua,  3 de  St- 
Saulge. 

I.  ICO  WA.  vg.  Jura,  connu . de  Yillerhau- 
tria,  tü  de  St- Amour. 

LICOL  RT,  vg.  Somme  (Picardie  ',  arr.  et  à 
15  k.  de  Péroune , caut.  et  K de  N es  le.  Pop. 
798  h. 

Lit  i),  vg.  B.- Pr renées  (Gascogne!,  air.  de 
Maulriut.  a 37  k.  deSl-Pabu,  caut.  et  £gde 
Taniets.  Pop.  450  h. 

l.lt:qi  KS,  l«g  Pns-Je-Catais  (Boulonnai*), 
arr.  et  à 32  k.  de  Rouliigur-sui-Mer,  rant.  de 
I mines,  rv:  d'Anlres.  Pop.  1,576  h. — Foires 
le*  3 mai,  99  juillet , 98  déc.  et  t*r  lundi  dr 
chaque  moi*. 

LICY-LES-MOINES.  vg.  Aisne  (Brie),  arr. 
et  à 15  k.  de  Château-Thierry , caut.  «k*  Neuil- 
ly-Sl- Front,  JVJ  dr  (ùuidelii.  Pop.  19»  h. 

I.IIHIX , Charente-tuf.  V.  Sr-Avonr-nr- 
Lrnot. 

LIDHEtyilX,  vg.  Meurthe ( Lorraioe), arr. , 
canl.,  Ke»  a 15  k.  de  ('Jiâteau-Salim.  Pop. 
K3  h. 

LIDKKZJXG,  vg.  Meurthe  (lorraine),  arr. 
de  C.hi’iteau-Saliiis.  à 1 k.  de  Vie,  canl.  el  H de 
lheuzr.  Pop.  397  h. 

UE  ( Notre-Dame  de),  vg.  YrrtJée  (Poitou), 
arr..  X et  à 14  k. de  Fontruay-lc-Lomtr,  caul. 
de  Maillc/ais.  Pop.  655  h. 

LIÈUKXSWILLER.  vg.  H. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 97  k.  d'Allkircli,  caut.  d'Iluuingnc, 
Xde  St-Louis.  Pop.  233  h. 

U EIISDOR  F F , Vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 91  k.  d'Alikirch,  caut.  et  X de  Frrrrtle. 
Pop.  361  h. 

L1EHVILLKRS,  vg.  Doub.%  (Franche  Cou»- 
té),  arr.  et  à 92  k.  de  Moitlhciluird  , canl.  et 
a «le  St-llippolile.  Pop.  961  h. 

I.IFDKRM  lll.IDT.  vg.  Moselle  (pays  Mes- 
*in).  arr.  et  à 43  k.  de  Sarrrgucimiit'»,  caut.  de 
Vulmuusler,  ,-jde  Bilche.  Pup.  489  h. 

1.IEFFHAM  S , vg.  II. S mine  (Franrbe- 
Comté),  air.  et  à 21  k.  de  Ycsoul.  caut.  «le 
Scey  -*ur-S#oue,  > de  Fret  igné.  pop,  179  fi. 

LIEES  AXS.  vg.  Jura , cotnm.  dt'Charrsier, 
£jdc<  Jairvaux. 

LIEGE  (le),  l»g  / nJre-et -Luire  1 i looraiue), 
arr.  rt  a 15  k.  de  Loches,  caut.  et  [23 de  M«>n- 
tréwsr.  mr.  Pop.  313  h. 

LIF.ItOX.  vg.  Moselle  (p;«v - Messin),  arr. et 
à 15  k.  de  Met/,  caul.  de  \ernv,  X «le  Sol- 
gue.  Pup.  225  h. 

LIKXCOt  RT.  vg.  PasJe-Cafait  (Picardie), 
arr.  et  à 20  k.  de  St-Pol-viir-Teru«ûse,rant.et 
f’-'j  d’Avesnes-lc-Cointe.  Pop.  241  li . 

I.IFOl'X  , vg.  If. -Catonne  (Comminges) , 
arr..  caut..  E:  et  à 7 k.  de  SMIaudem.  Pop. 
268  h. 

LIEPVRF..OU  Lnun*r,  nu  lava*xt,vg.  H.- 
Rhin  { Alsace),  arr.  et  a 37  k . de  ûénur,  rant. 
et  EJ  de  Sle-M:u  ic-,»u\-\tiiic».  Pop,  2,148  h. 
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Celait  autrefois  une  ville  que  les  Armagnacs 
réduisirent  eu  « -end  res  en  1 444. 

Fabriques  «le  toiles  de  coton. 
Bibliographie.  (.*ssmm*a  {l’ablié  Philippe- 

Audi  é).  Histoire  Je  ta  vallée  Je  Uhre , 

M,  1810. 

LIKPVRK  (Petite-),  ou  kuis-ljsmv, 
vg.  H. -Rhin,  coinm.  et  E de  S te-Marie -aui- 
Minea. 

LIER  A MONT,  vg.  Somme  (Picardie) , arr. 
et  à 12  k.  de  Péronoe,  cant.  et  de  Hoisel. 
P«>p.  846  h. 

LIER  COI'  RT.  vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
X et  à 12  k.  «l’AMievilIc,  cant.  «l'ilallcncourt. 
I*op.  444  h. 

Sur  le  territoire  «h*  Liermurl  existe  uu  camp 
romain . le  plus  vaste  de  Ions  ceux  qu’on  re- 
marque dans  le  département.  Il  eouticiil  a l'in- 
térieur 32  hectares  42  ares  74  retltiarr».  M.  le 
comte  d'Allomüle,  qui  a décrit  cr  camp,  prose 
qu'il  a été  construit  par  César,  dan*  la  8*  aimée 
de  la  guerre  «les  Gaules;  mais  on  ne  trouve 
rien  dans  les  (Uimmeti taire*  qui  vimncà  l’appui 
de  cette  opinion. 

LIE  RES  , vg.  Pas-Je-Calais  (Artois),  arr. 
et  à 20  k.  de  Béthune,  rant.  «le  Nurreiit-Koule», 
E de  Lillers.  Pop.  259  h. 

LIKRETTES.  vg.  Pntslr-Calait,  Cumul,  de 
Lièir*,  Ede  Üllrn. 

LIKRGL'ES,  vg.  Rhône  (Lyonnais),  arr., 
C?T  et  à 5 k.  «le  VillefraiM'hr-sur-Sacme  . canl. 
d’Anse.  Pup.  736  h. 

1.1  Eli  VAIS  , vg.  Côte- J Or  ; Bourgogne), 
arr.  et  à HO  k.  «le  IVaune,  chef-l.  de  canl.  Bu- 
reau d’mrrgist.  à Arnav.  Cure.  C-:.  A 270  k. 
I de  Paris  pour  la  taxe  des  letlrcs.  Pop.  1 .232  h. 
[ — Taaïuix  jurassique  voisin  du  terrain  cru- 
J talllvé.  — - Foires  les  19  mars.  Il  mai,  10 
| juin,  10  juillet,  8 srpt.  rt  12  die. 

LICRXOLLES,  vg.  Allier  (Rourtiuiiiuis), 
f arr.  «le  b Palisse,  à 45  k.  «le  Cus*rt,  cant.  «le 
Inligny,  f7!  du  lloiijon.  Pop.  689  h.  — Foire 
le  23  nov. 

I.IFKRE , vg.  Seine-et-Oise,  contra.  deSte- 
lienevirve-d«*!*-Bois,  [-j  «le  lina*. 
t LIFHRI'.  'g.  Eure , comm.  de  Ste-Margue- 
! rit«xl«‘-r Autel.  >7  dr  Brrlmnl. 

LIER  VAL,  vg.  Aisne  (Picitrdie),  arr.  el  à 

• 10  k.  de  I.imn.  caul.  «h*  t.nnumc,  X'  dr  Cnrlio. 

• ny.  P«»p.  386  h. 

I.IFIIVII.LF . vg.  Ctisc  (Xnrmatidic),  arr. 
I «•!  à 23  k.  «le  Beauvais  , cant.  et  C-J  de  tJiau- 
nmiit-ei»-V<'xin.  Pop.  178  h. 

LIÉS.  vg.  //. -Pyrénées  t.ascitguc) . arr., 
, caul. , et  a 7 k . de RipenHleBigonv . Pop. 

344  h. 

IJKStit’ES  . vg,  l'irnue,  cumin,  de  Chaïu- 
i pigny-|t-Sec,  X de  Mirrt*eaii. 

I.IMM.E.  'g.  Doubs  (Franche -Comté),  arr. 
rt  à 27  k.  «le  BesainyMi , caut.  et  fcj  de  Quin- 
gey.  IVip.  1 .1161  II. 

MESSIES,  tMtia,  vg.  NorJ (Flandre),  arr. 
et  n 10  k.  d’ Vvesnes,  rant.  et  X «le  Solro-le- 

I CUlnu.  rop.  I.IM  h. 

I.IESVILt.E.  vg.  Hanche  (Norniaiulie),  arr. 
rt  à 26  k.  «le  Valogurs  , cant.  et  S «l^  8te- 
Mcrt^Kglise.  Pop.  379  h. 
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LIETTRES , \g.  Pnt-de-Calau  (Artois),  , 
arr.  (I  i S5  L.  de  Béthune , caut.  de  NurmU- 
Fonte»,  53  d'Aire-sur-b-Lv».  asî  b. 

IJ  KG  (le},  vg.  Loir-et-Cher,  cumin.  Je  Lan* 
thenav,  [s]  Je  Roinorandu. 

LIEU  (Bat-.*,  vg.  .\onl  (Flandre  ) . arr.,  j 
caut.,  fc]  el  à 4 k.  d’Avesnev.  Pop.  39j  li.  | 

LIE  G (Haut-).  vg.  Mord  (Fbiaire),  art.,  | 
caut.,  r-Z  et  à 2 k.  d’Avesurs.  Pop.  406  b. 

UEtCAXP.  t|.  Aveyron,  cumin.  de  Son-  i 
nar,  dt*  A iilrfr—che  de  Rouerguc. 

IJEl'COl'RT.  vg.  H. Satine  (Fraorlte-Lom- 
té),  arr.  et  à Ci  k.  de  Gray,  canl.  el  il  de  | 
Prune*.  Pop.  J 90  li. 

IJ  KG -DI  El  . IxH  Ut  Dei,  vg.  Côir-tC Or, 
connu . de  Marri  -lès-Fusvey , t£3  de  Nuit*. 

LIEE -DI El’  (le},  vg.  Dordogne,  rtKiim.de  | 
St-Laurent-sur-Manum-,  B de  Pêrigueux.  ! 

LIKC-DIKI',  »g.  taire  (Dauphiné).  arr.  el 
à 26  k.  de  Vienne,  cant.  el  k;  de  St-Jcau-dr- 
Bnunu)  . Pup.  375  b. 

LIEE’ RAG,  «g.  Ariège  (Languedoc),  arr.  rl 
à 16  L.  de  poix,  caut.  et  de  laubuct.  Pup. 
326  k. 

I.IKVRAX-CABRlfcRKS  , vg.  Hérault 
(Langii'-dnc),  arr.  et  « 42  k-  de  Bêxierv,  caut.  . 
de  Mmilaguac,  Cr»  de  CJeimuiit.  Pop.  30.1  h.  j 

lJKGRAX-LÊS-BÉ/JPJtS  . >g.  Hérault 
(Languedoc),  arr.,  raut.,  et  i 10  k.  de  Re- 
lier*. Pup.  332  b. 

IJ  Et  REY , vg.  Calvadtn  (Normandie),  arr. 
el  à 27  k.  de  Ijiietu,  eaul.  et  r£ de St-Piemtv  1 
lUi-Oitn.  Pop.  236  h. 

LIKtHEY  , lig  Eure  ( Normandie),  arr.  et 
à 16  k.  de  Pont-Audemer,  canl.  deSt-lieur- 
ge»-du-Vievre.  Jg.  A 162  k.  de  Pari*  |*our  la 
lue  des  lettre*.  Pop.  2,542  b. 

(>  liourg  est  situé  dans  une  belle  plaine. 
Daw  l'église  paroiuiale,  dont  le  clocher  parait 
être  u oe  coustriiytiniidu  u*  siècle,  ou  cuuervr 
une  châsse  renfermant  le  chef  de  saint  Léger, 
Miné  de  la  deslnirlum  de  I .iMm  .u  de  Préaux. 
y fabriques  de  toiles  de  cotou  , ml  mu»  de  til 
et  de  cotou,  idolf»,  satins  de  laine,  damas  pour 
meuble»  et  nouveauté»  eu  laine  pognés  et  car- 
dée. s.-iugle-x,  etc. 

Commerce  di*  liesliaux  et  de  toiles  de  coton. 
— foires  le  I"  samedi  de  juillet  el  le  1 1 nos. 
Marche  tous  les  samedis. 

l.lKGRil.X , vg.  lUr-et- Vilaine  (Bretagne) , 
arr.  et  à 28  k.  dr  Kedou,  caut.  de  Pipriar , B 
de  1/diéae.  Pop.  699  h 

IJEt’RSAIXT.  V.  Lwu  saisi  . 

1JKGKAIXT.  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.,  caut.,  LC  et  à 4 k.  de  Valugrn-.».  Pop. 
324  b. 

I.IEt'SAI\T.  I-Otu*  Sanctui,  vg.  S ci  ne- et- 
Haï  ne  ( I |r-di>Fr.iUfe) , air.  el  a 13  k.  de  Me- 
lun. canl  «U*  HriiMiuiMlr-Kûleit.  E-  'V-  A 
31  k.  de  Paris  pour  lu  taxe  des  lettres.  Pup. 
588  k.  — Il  r»t  siluê  dans  iiim*  plaine  awv 
vaste,  à |K'U  de  dislutice  de  la  furet  dr  Smart , 
et  lirait  devoir  sou  nom  à saint  Ouiniin,  qui 
a demeuré  sur  son  territoire. 

LteuMÎBl,  que  souvent  ou  appelle  Licnrsainl, 
a acquis  nue  certaine  célébrité  |ui  U comédie 
de  Colle,  ayant  j«uur  titre  : la  Partie  Je  chatir 


de  Heurt  If'.  11  est  le  lieu  de  la  scène.  L'aven- 
ture qui  eu  lait  le  fond  est  au  reste  fort  dou- 
teuse, et  Collé  avril*-  lui- même  que  sa  pièce 
est  une  imitai  ion  de  relie  de  l'imprimeui  anglais 
lAidslev  , jouée  à I»udrc»  au  nmimeiM  entrai 
du  »iéclr  dernier. 

UKi-ST-AMAKD , vg.  Mord  (Flandre) , 
an.  et  à 17  k.  de  Valenciennes,  canl.  el  K de 
Roiicliaiu.  Pop.  601  b. 

MEUT  A DES.  v g.  Coûtai  (Auvergne^.  arr. 
el  a 34  k.  de  St-Flour,  canl.  et  Cî3  de  Chau- 
desaigur».  l*op  1.098  h. 

1.1  KG  T FX.  vg.  .Scirie-el-Otte , cotiim.  de 
(bllnis-b-t^uciic.  l-Z  de  la  Qucue-L&lUii*. 

LIKGYI1.I.KRS,  vg.  Oise  (Pirardie),  arr.  et 
à 13  k.  de  Germant,  cant.  el  Ivdr  M-Jusi-cu- 
t [haussée.  Pop.  471  b. 

LIEGV1.N  (,1e),  Lexoviensis  , Uni  ni,  puv» 
de  la  ci-devant  haute  Nonuulir,  dont  Lisieux 
était  la  capitale.  Il  était  lioi'tié  par  le  pav» 
d'Ouehr,  par  U*  Rmiiuois,  |*r  l'embouchure 
de  la  Seine  et  par  le  pav»  d’Ange. 

(k*  jwiy  s est  uujouid’hui  compris  dans  les  dé- 
partement* de  l'Eure  et  du  Calvadm  : Berna  y , 
Pont -l'Evêque,  l*out  - Audewcr  * et  Lisieux  eu 
étaient  les  principale*  ville*. 

I.IKIXI.AFK.WSSK  (St-),  vg.  Tant  (Lan- 
guedoc),  arr.  el  à 22  k.  d'Albi,  cant.  et  Pi  de 
Kc-jluifiut.  Pop.  748  b.  — foires  les  21  mars, 
mercredi  apres  Pâque*,  16  nia»,  17  août  et  23 
octobre. 

LIELX-LÈS-LAVAGR  (St-),  vg.  Tarn 
(Languedoc),  arr.,  canl.,  63  et  à 11  h.  de  La- 
vaur.  Pop.  584  b. 

LIE  VAL,  vg.  Aune,  connu,  de  Roatère*, 
Pj  de  SoisMUts. 

KIEV  ANS.  vg.  H. -Saône  (Franche-Comté), 
arr.,  B et  à 17  k.  de  Vesou  I,  caut.  delWoy- 
le-Bourg.  Pop.  294  h. 

I.IKVI.N  , 'g.  Pas-Je-Calais  (Artois),  arr. 
j et  a 20  k.  de  Béthune,  canl.  rl  B de  Leu*. 

| Pup. 1.392  h. 

UE  VUE  (le),  vg.  Scine-et-Oue,  cumul,  de 
; Kauiu'illi*,  d'Huudau. 

UKYRKMOXT,  vg.  Doubs  ( Franc ht^Gom- 
té),  arr.,  et  à ! I k.  vie  INmtailier.  caut.  de 
! Montliruoit.  Pop.  456  h. 

UE/,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 30  k. 
de  Laon,  cant.  et  •!-]  de  la  Père.  IV>p.  306  h. 
i LIEZ,  vg.  Indre-et-Uùre , connu,  de  (iw - 
! relies,  C--]  de  risle^Butichard. 

1.1  K/ AV  , vg.  laigts  (l/irrainr),  arr.  de 
St -Die.  raut.  el  de  Cérardmer.  — Celte 
commune  a été  formée,  eu  I8:td.  pur  la  dis- 
tractiou  d'uiH*  jwitie  vin  lerriloiie  vies  eouiinu- 
nes  de  < -crardmer  , de  t ira  lige»  et  «le  Clianip- 
i dra  » . 

LIFFOI,-LE-GRA\I>,  ou  Mo«vit.i.i*as,  l«; 
1 t otges  (Lorraine),  arr.,  cant. . Lsj  et  à 10  k. 
«le  VuK  liâtean.  Pop.  1 ,652  h. 

P.vrnii'  fin  minte  l‘a*scoi*  i»  Nioom.ii', 
llltér.iteur  et  auteur  diainatMpu*.  U>ini>lrr  «b* 
, l’intérieur  sou»  l'empire.  m«‘iubre  de  l' Acade- 
mie lraneai»e.  nioit  en  1828- 

fabrique*  de  roiMrls  a hier,  clou»,  quincail- 
lerie. etc.  Foires  le»  20  juv.,  20  avril.  20 
juillet  ci  20  ocl. 


i IJEFOI.-I.E-PETi  r.  vg.  H. -Marne  (Chain - 
‘ pagne),  arr.  et  à 41  k.  vb*  Cliaumont-eu-Baaii- 
j gm  . cant.  et  Pi  de  St-Bliu.  Pop.  448  h. 

LlFFKK.  vg.  Hle-et-t  i/iunc,  His'iagne),  arr. 
et  à 17  k.  de  Rennes,  chef-l.  de  caut.  Bureau 
d'rarrgi-it.  à Sl-Aubin-d'Aulngm*.  Cure.  B- 
yy . A 328  k.  de  Par»  pour  la  taxe  dns  Icltm». 

^ Pup.  2,402  b.  — Tmumin  de  trsuuMt iou  moyeu. 

■ — Commerce  de  Iwslwux.  — foires  le»  2 mai, 

| 1 1 juin.  29  sept,  et  9 oct. 

I.IG  ARDK-S  , vg.  fiers  (Owalunmis),  arr., 
caut.,  k 17  k.  «le  Lerloure.  l*oj».  66 1 h. 

— faire  le  2*  mardi  d’avril. 

IJt.At  U II  Y , vg.  Eure-et-Loir,  cornm.  dr 
^ietix  v-eu-Dunoi»,  C-:  de  Bouneval. 

LIG  ER  rtr».  (lat.  46*  22'.  long.  48-  16'). 
« C’est  ainsi  que  ce  nom  est  au  uuminalit  daiu 
tnu»  le»  auteurs  anciens,  cl  tm-im  dau»  pbnieur» 
du  moyen  âge,  el  lion  |«i»  Ligertt,  comme  dau» 
quelques  autre»  du  meme  temps.  ()u  lit  dan» 
César,  Léger  es  nivibus  crnrrat.  Slralton  fait 
sortir  la  Loire  de*  moût*  Crmtneni,  b fait  pas- 
ser u Gemabum  ver»  le  milieu  de  son  cour»,  et 
b conduit  à b tuer  cuire  le»  Psefones  et  1rs 
Mamnrtr»,  ce  qui  est  convenable  en  toute»  ses 
circonstance».  PtoU  ui' •••  t r<muu  dr  nwtnel’em- 
bouclnirvdecrlte  rivùiu.  Pline,  eu  parlant  de 
b Lionoisr,  cite  Jtumcn  c/arum  ügertm.  On 
sait  qu’ Auguste,  en  donuanl  plus  d’étendue  à 
i l'Aquitaine,  recula  scs  bornes  ju$r|u*â  la  Loire; 

; et  \ ilitus  Scqncsler.  dan»  son  I mité  de.»  Ileu- 
ves.  «’expliqm*  ainsi  en  cons*spu-nce  : léger 
(initia-,  Jn  ideas  A /uitanoset  C el/as.  Mai*  dau» 
ce  qu'il  ajoute,  in  Oieaaam  Hritannu-um  ei-ol- 
vitur,  «pii  im*  voit  que  le  mm»  de  fialhcum  se- 
rait plu*  convenable  P h D’  Au  ville.  Malice  de 
t antienne  tin  nie,  p.  413. 

I.ICiKStitH'KT.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 25  k.  d' Abbeville,  cant.  de  Créry,  B de 
Berna*.  Pup.  425  b. 

LIGIMAC,  vg.  Corrèze  (Limousin),  arr. 
et  • 19  L.  d’L  »m*I.  caut.  et  B de  Nruvic.  Pop. 
1.486  li. 

l.IGt.ET,  vg.  tienne  (Pnilmi),  arr.  et  a 20 
k.  de  Moiilmnrillrm,  raut.  et  E de  b Tré- 
niouille.  Pop.  1,113  b. 

I.IG >' AC,  vg.  tndrr  (Berry),  arr.  et  à 22  k. 
du  Blanc,  caut.  et  Vjd»*  IW’labre.  Pop.  1,724 h. 

- *oire  le  3 jauv . 

I.IG. \ AC.  vg.  M. -Pyrénées,  cumin,  de  Cas- 
tcnli--r.mil.  [?;  «le  Lac«|. 

I.IGXAIIttlI.I.FA» . vg.  Aude  (Liugurdnr), 
arr.  el  à 24  k.  de  Uumuix.  caut.  et  C~3  d’AIai- 
gin  s.  Pop.  266  b. 

I.IGN A\ , »g.  Gironde  (thiirane).  arr.. 
caut..  C-:  et  à 6 L.  «le  Ka£h>.  Pop.  4ti2  b. 

LIGX AN.  vg.  Gironde  ^.uieinw),  arr.  et  à 

■ H I».  «b  Borvlcaiix,  cant.  el  - de  tkéon. Poj». 
I 3.*n  it. 

I.IG\A\,  vg,  Hérault  1 1 Langurdor),  arr., 
1 mut..  CrT  et  a 6 k.  de  Hcrier».  Pop.  329  h. 
l IJG.VAUElX.  vg,  C'orrrse(UtlwmiM}, arr., 
1 cant..  [il  H à D k.  «l't  tari.  Pup.  266  b. 

I 1JC X AT,  vg.  Pin -de-tJôinr,  romui.  de 
Lu»*,it.  «le  Poul-ilu-Cbal4‘au. 

I.IG. N Al  l>.  vg.  hutte,  cninui.  de  Lour- 
duueix-8t-Pirne,  L:1  d’Aiguiaude. 
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LIGNÉ,  vg.  Charente  (Augoumois),  arr.  cl 
à 15  k.  de  Kuiïrc  , cani.  cl  ® d'Aipr.  Pop» 
597  b. 

LIGNE,  vg.  Ixjirr-htJ,  ^Kn-ligiw1),  arr.  cl  à 
18  k.  if  ftnffirô,  chef-1.  de  cant..  Kl  d'Outlon. 
pop.  LI44  b.  — Foires  le*  10  mai,  15  juillet 
cl  %m  ocl. 

LIGNE,  vg.  MoimO-Ot-Loire , rom  m.  «les 
Verger*,  3 de  Doué. 

LIGNERAI.,  vg.  Corrèze  (Limousin1,  arr. 
rl  à 17  k.  de.  Brive*,  cant.  rtRde  Meyssae. 

NAS  h. 

LIGNÈRES-LA-DOt'CELLE,  vg.  Mayenne 
(Muiur),  arr.  il  à 42  k,  de  Maxime,  cnnl.  cl 
çr  iU*  Cnu[ilrain.  Hop.  2,762  h.  Ou  y trouve 
une  source  d'eau  mim-rale  ferrugineuse. — Foire 

le  14  aiMit. 

LlGNEHEt'IL,  vg.  Pas-de-Calais  ( Artois), 
arr.  et  à 17  k.  de  Sl-Pol-sur-Ternoise,  caul. 
cl  R J d’Avr>i»es.le-Cou»le.  Pop.  255  b. 

L1GNKROI.LE,  vg.  Loiret,  corum.  de  Coin- 
ce». CS  de  Batay . 

LIG  N ER1ILLEN . vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.,  ranl.,.y  cl  k 10  k.  de  Moutluenii.  lN»p. 
721  b. 

LIGNEROI.I.KS.  vg.  Caleadoi,  romni.  de 
Ca*lillou,  lÿ  de  Rallrrov. 

LIG.VEIIOI.I.KS.  vg.  Cùte-CT  Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à SI  k.  de  Châtill«m-*ur-Seinr,  mil.  H 
CS  de  Mnntigny -sur-Aulie.  Pop.  3413  h. 

1.1  G N Kll  01.1.  Es,  \g.  tnre  (Normandie), 
arr.  et  à 23  k.  d’Kvrrux,  caut.  cl  63  de  St- 
André.  Pop.  SM  h. 

l.lCiM'.lloi.l.KS,  vg.  Eure,  romni.  rtKdr 
Brclcuil. 

LIGVKROI.I.KS,  vg.  Indre  (Berry),  arr.  ti 
à 15  k.  de  la  Châtre,  ram.  rl  g]  deSt-Sevéne. 
Pop.  43N  h. 

LIGVKROI.I.KS.  vg.  Orne  ( Normandie), 
arr.  cl  à 7 k.  dr  Moi* Ugnc-sur-Himie,  caul. 
cl  6]  ‘k*  Tonrouvrc.  Pop.  298  b. 

LIG  NERON -LE- VENDEE.  V.  Sl-Cniliv- 
nii-i>u-Li<iv>Hov, 

LIG V Kl  X.  vg.  (iiroiule  (Cuinme),  anr.  cl 
à 51  k.  de  lilMiume,  raut.  rt  E de  Slc-Foy. 
l*op.  273  h. 

LIGNÉ  VILLE,  vg.  l'otges  {Lorraine),  orr. 
cl  à 23  k.  de  Mirccourl,  caul.  de  Villri,  P3dc 
Rémoocourt.  Cite  dVtape.  or.  Pop.  576  h. 

pvvan  du  ronvrntiouiM‘1  Potn.vis  dk  (Irmd* 
rarv. 

Ile  M***  lUi.vr -rnrs,  femme  du  philosophe 
de  ce  nom,  connue  |H*r  mio  iué|nii*ablc  bien- 
faisance. 

LIGNIÈRES.  vg.  Jubé  (Champagne'',  arr. 
el  à 3N  k.  de  Rar-sor-Srine,  raut.  de  Cliaourcr, 

dtrv».  P»f.  6N4  h. 

I.IGNIKIIES  . vg.  Charente  (Angouiwm), 
arr.  cl  à 20  k.  dr  Cognac , caul.  H £•£  de  Sé- 
gourae.  Pup.  605  b. 

LIGNIÈRES,  petit*  ville,  Cher  (Berry), 
arr.  cl  à 26  k.  de  Si-  Arnaud  -Mont  rond, 
chef-l.  de  cant.  CL.  or.  A 266  k.  de  Pari»  jm»ui 
la  lave  de*  IrUrr*.  Pop.  2.197  b.  Tiimmjii- 
raft^iqnc,  riagt  inférieur  du  système  noltlu|uc.  ! 

Celle  ville  e*t  siloce  dan*  mi  riatil  et  frrtilr  I 
vallon,  *ur  l'Arnon , pré» du  vaste  étang  de  Vi|-  I 
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lier*.  Celait  autrefois  une  ville  forte  environnée 
de  fossé»,  «unie  de  muraille*  flanqué*»  de  tour», 
cl  défendue  |«r  un  château  fort  qui  servit  sou- 
vent de  refuge  à Charles  VI  et  a Charles  VII, 
(imdaul  la  domination  de»  Anglais  »ur  une 
partie  de  la  Franc*.  Au  xv*  mpcIc,  le  châ- 
teau île  Lignicres  passa  «le  la  maimu  d'Ain- 
boise  dan*  celle  de  la  Hochefoucauld.  Au  xvr* 
siècle,  il  a été  acquis  par  Jérome  de  Nouveau, 
suriultudanl  général  des  postes,  qui  fit  rr- 
COMlruire  le  château  tel  qu'il  es!  aujourd'hui. 
Dt-puit,  Anne  de  (.«mcague  de  (‘.levés  et  Cnlberl 
l’ont  »ucort>»i*  raient  |K»*édé  : ou  y vent  ctirorr 
le  buste  de  ce  grand  ministre. 

L'ancien  inaooir  «le  Liguirivs  fut  Inugterup» 
le  séjour  «le  l'infur lunée  Jeanne  «h*  Frauce  : une 
aucienuc  rhmnupH-  rapporte  ainsi  le  Cnit  : 
•<  Jeanne  «le  Valois,  épouse  «le  Louis  XII,  du- 
chesse  d’Orléau»,  fut  él«-*é*  a Lignicres , of, 
nn'iuc  api**»«|uVlle  cul  été  ré|Midiéc,«lle  habita 
de  nouveau  «•*  «bâteau  de  Liguicir».  Eu  1476. 
laïuis  XI  avait  affranchi  de  ladies,  aide»  el 
»ul»»ides,  le*  halulaut»  «le  la  basse-cour,  en 
considéra  tion  de  ce  que  tiiadnuir  Jeanne  avait 
été  nourrir  dans  ledit  château.  » 

Liguicrr*  fut  le  liriTcau  du  calv inisme  dans 
le  Berry  ; (7»l v in  , lorsqu'il  faisait  suri  droit  à 
Bourges,  venait  s’v  exercer  à prêcher,  et  y était 
fa  v oral  diluent  acrueilli  par  le  seigneur  et  par 
le»  habitant*.  Kn  1569,  pendant  le»  trouble* 
occasionné»  par  h**  guerres  «le  religion,  la  ville 
el  le  château  de  Ligniez**  lurent  pris  et  dévastés 
par  ks  protestants. 

Commerce,  «le  bestiaux  et  de  pâtés  renommé». 

Foires  les  13  fév 25  juiu,  6 aoiil,  1 1 nov., 
mercredi  avant  jeudi  gra»,  lundi  saint,  1"  jeudi 
de  mai.  jeudi  avant  la  Penterole,  avant  la  St- 
Mirliel  et  avant  la  St-Martin. 

LIGNIERES,  l»g  Indre-rt-loirr  (Touraine), 
arr.  et  a 29  k.  de  Climou,  cant.  et  63  d'Azuy- 
te-Kiitani.  Pup.  NtJ5  h. 

LIGNIÈRES  , vg.  Loir-et-Cher  (Blaisoi»), 
arr.  et  à 14  k.  de  Vendôme,  raut.  «b*  Murée, 
Kde  Przou.  P»p.  550  h. 

LIGNIÈRES,  vg.  Maine -et- Ijtire , coinin. 
de.»  Ver  cher»,  £3  dr  l)uué. 

LIGNIÈRES,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  «le 
Gommercy,  K rt  a 19  k.  «le  St-Milucl,  cant. 
«b;  Pierrelittr.  Pop.  336  h. 

LIGNIERES,  vg.  Orne  (Nonmuidir),  arr. 
rt  à 30  k.  d’ trgeutan,  raut.  rt  f£5  de  Mrrle- 
ra«ilt.  Pop.  155  h. 

I.IGMÈKKS.  vg.  Somme  (Piranlie).  arr,, 
cant.,  rt  a 8 k.  de  Monldidirr.  i'op.  274  h. 

LIGNIÈRES  - CHATELAIN  . vg.  Somme 
(Picardie),  air.  et  à 45  k.  d'Amieii*.  cant.  rt 
Gj  <1*  Poiv.  Pup.  500  h.  — Foire  lr  18  «ici. 

LIGNlÈRESI11)RS-FOCCAl’t:orRT.vg. 
Somme  ^Picardie) . arr.  et  à 50  k.  d' Amiens, 
cant  rt  C3d’(>isemont.  Prqi,  218 h. 

LII.NIÈRLS-LA-I  AHLLLE  . vg.  Sarthe 
(Maine),  arr.  rt  à 20  k.  de  Mamers,  cant.  «le 
la  Fresnayr,  GJ  d’ \lrneon.  I*np.  271  h. 

LIGNIERS  LANGflTST,  vg.  Lrrnire (Poi- 
tou), arr.  *t  a 20  k . «k  London , cant.  «le  Moût*, 
T-.  de  MiralMMii.  pop.  149  h. 

I.IGNOL,  vg.  .4ni*e  ! t'liiinipuifiie),arr.,  cant. 
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| el  a 9 k . «le  Bar-sur-Aube,  K de  Cntooibcy- 
les-Deuv-Kglis*».  pop.  424  h. 

I.IGNOL,  vg.  Morluhan  (Rrct»gur\  arr.  el 
à 17  k.  de  Punlivy,  caut.  rt  £2  de  (>uéméné. 
Pop.  1.722  h. 

LIGNON,  vg.  Eure,  romin.  «le  Vrrtwn,  E 
«lu  NeulKHirg. 

LIGNON,  vg.  H.-lsdre,  nunm.  de  St-Mau- 
rice-tb'-Lignoo,  3 d’Yssiugraux. 

LIGNON  , vg.  Marne  {(Juuqtngne).  arr.  et 
à 21  k.  de  Vitrt -le-François,  caut.  rt  K «b* 
St-Hemy-en-Bouicmont.  Pop.  207  h. 

I, IG  NON,  vg.  Orne  (Ntirmaudie),  arr.  rt  k 
30  k.  d’Argeuüin,  cant.  rt  T-i 3 de  Briouze.  Pop. 
549  h. 

LIGNORELl.ES,  vg.  J’oiwir  jriiani|«pir), 
arr.  et  n 17  k.  d’Auverrr,  caul.  et  (H de  Ligny- 
!i— CJiàtcl.  I'op.  438  b. 

LIGNY,  JJncium,  jolie  petite  ville.  Meute 
l lorraine),  arr.  et  à 16  k.  «k»  Rar-Jc-Duc. 
cbef-l.  de  caut.  Cure.  Cite  d'étape.  (•;.  vy.  A 
24U  k.  «b*  Paris  pour  1a  taxe  des  lettres.  Pop. 
3,147  h.  — Ttaaxjs  jura».»M|«M\ 

Autrcfoi*  romté,  diooi  s*-  «le  Toul,  |iarle- 
meut  de  Pari»,  mlendiuirr  «b-  Lorraine,  Ijail- 
liage  et  recette  «le  Bar-lr-|)itr, prévtitr  rurale, 
collégiale,  collège,  gouvernement  particulier, 
4 «mivrttU. 

Suivant  «piebpies  auteurs,  cette  ville  «luit  »un 
origine,  ou  tout  au  nioins  non  M‘rrui»»etneut,  à 
la  destruction  de  \asium,  avec  la<|u«‘tle  «?||e 
cnmniimiquail,  «lit-nu.  par  nu  passage  Miutrr- 
raiu.  C'était  autrefois  une  place  forte  <|uYn- 
t curait  un  double  rempart  eu  pierre  « t ni  garou, 
llanipié  de  l>a*li«>ii»  «*l  «le  tours.  — La  maison 
«le*  LuvrndMMirg  avait  jadis  dans  Lignv.  avec 
le»  prtTogativ«*s  «le  la  |>riu«'ijiauté,  mi  château 
cpnsidéralde.  Celle M-igiM-urn- avait  él«;  apjwrtée 
en  «Jot,  en  1155,  à Hcuaiid  II.  comte  «le  Bar, 
|>ar  Agnes  d«*  tJiiini|iagiM'.  Ver»  le  nuntm-iice- 
mrnl  «lu  Xtu*  sieelc,  Henri  II,  leur  |rlit-liU,  la 
donna  à sa  fille,  qui  épousa  Melin  I",  eiMiitedr 
I.uvemliourg,  «lout  le*  «h'weudant*  ont  |xissé«lé 
ligtiy  [•rurlaiit  500  an»  sans  interruption.  La 
réunion  de  celle  M-ignrurir  au  duché  ib-  I/»r- 
r.iiue  rt  «k*  Bar  tut  eflertuée  «i  1719,  par  la 
vente  «|U*en  (il  un  Moiilniuienry -Ijivemlnurg 
au  due  lAqxdd,  mov«imaiit  2,600.000  livres, 
lût  1467,  la  ré|inliJique  «le  Metz  tenta  vaitte- 
nirtll  de  s’emparer  de  Lignv.  Ibun  Culnn-t  et 
d’autre*  auteur*  fout  nu-lit  ion  d'uni"  («este  rt 
d'une  laiittue  horrible  «pii  «lésolrrrnl  cette  ville, 
!«•  Barroisrl  la  Lorraiue,  depuis  163(1  juMpi'eu 
1637  ; déjà. eu  1486.  elle  avait  été  ravagé»*  j*ar 
nue  qiidrtnie  meiirlriére.  Après  avoir  été  long- 
temps expirée  aux  désastre*  de  In  guerre,  lJguy 
avait  joui  «I'ium*  longue  paix,  l«M»qu'«"ti  1814 
le»  armées  étranger»»  y reparurent  : des  cuus- 
erits  y «'■(aient  rassemblé*  : seul»,  et  sau»  clief* 
supérieur*,  il»  s’y  «Wfeudirent  |Kiwlant  deux 
j«mrs  avec  une  rare  iulrépidilé  cniitir  uim1  di- 
v i»iou  île  l’arnW**  russe,  dans  le*  rues  ouvertes, 
dans  l«*s  jardin*  rt  «bus  les  vigu«*s.  1,100  lioiu- 
ines  «le  celte  division,  wimériquement  deux  fois 
plus  forte  que  le*  Français,  y fureut  |ih*s  avec 
le  général  «pli  1rs  n.inmundail. 

Le»  arme»  «le  Ligny  sont  - tt a-ur  à urt 
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chardon  montant  feuille  Je  sinuple  fleuri  J ‘ or,  t 
.1  ur  monté  en  chef  Je.  trois  croissants  if  argent  ’ 
entrelacés  , «I  |Hwnlf\ûc  : K*  «u  mm  jr 
vui  ciuuitn, 

Ligny  est  une  ville  agréablement  située,  dan» 
une  belle  plaine,  sur  la  rive  gauche  de  l’Or- 
naiu.  Les  rue»  eu  surit  large»,  propre»,  bien 
prrcce*,  rt  aboutissent  à une  belle  place  publi- 
que  ; il  ne  rote  plus  de»  anciennes  fortifications 
qu'une  tour  d'une  belle  construction.  qui  do- 
inim*  le  cour*  de  romain.  Les  pronimode»  du 
jvarc  de  l'ancien  château  |uwcut  à juste  titre 
pour  le*  plu»  belles  rt  les  plus  agréable»  du  1 
département.  Ijes  sinuosité»  du  territoire  rou- 
U'rt  de  vigne»,  qui  entoure  la  ville,  uiïmil  plu-  ! 
rieurs  aspects  pittoresque»  : nu  sud-ouest . à ' 
mi -rote  apparaît  un  joli  paysage,  dont  la  ville  ! 
est  le  centre;  delà  cote  nord -nnritl  ou  aperçoit 
la  ville  haute  «k*  Bar- le- Duc  et  le*  environs  de 
Niaix  (l'aucieii  Nasium)\  sur  cette  même  éleva-  1 
•ion,  dite  le  Munl-Lilaii  ou  Pile- Vêtu,  on  re-  \ 
marque  les  fondations  d'uue  forteresse  considé- 
rable, qui  n’a  point  été  achevée,  François  1** 
avant  inruaié  d'aller  L démolir  à b tète  de  di\ 
mille  lansqiietiel.',  si  ou  continuait  u ronslmc- 
lion. 

On  remarque  encore  à Ligny . dan»  nu  eoiu  : 
île  ranciciMie  enceinte  de  b ville,  entre  le  Ihs- 
tiou  dit  la  grosse  tour  et  l'arcade  qui  supporte 
1 hôtel  de  ville,  mi  des  plu*  Immun  érluu  du 
vallon,  qui  répète  plusieurs  fois  des  mois  tout  1 
entiers  ; l'hupital,  fonde  |»ar  Marguerite  de  Sa- 
voie, veuve  d’Antoine  de  latvemlKMirg, 

La  tradition  rapporte  que  le  château  de  Li- 
, aujounl'hui  entièrement  détruit,  a été  ha- 
bité par  lu  fée  Méliuine.  parente  des  Lovent- 
liourg.  Ou  mont  rail  encore , il  y a environ  cent 
au».  In  chambre  à coucher  et  le  rahmel  de  toi- 
lette de  cette  princesse,  qui  était  représentée 
sur  un  has-ivlicf  placé  au-dt-vm*  de  la  priori- 
p-le  porte  d'entrée,  «ou*  b forme  d’une  sirène, 
figure  qui  était  au«i  reproduite  dans  ton*  le» 
appariement*  et  jusque  dans  la  rhapellr. 

Patois  du  littérateur  A.-L.  ua  VaunsQin, 
mort  en  181 1. 

Du  général  comte  Burnou. 

Fabriques  d 'enclume*  renommée» en  fer coN 
ro;.é.  Filature  hydraulique  de  colon.  Tanne- 
rie». Aux  envimiL»,  nombreuses  forge»  et  hauts 
fourneaux.  Commerce  de  vin*,  bois,  laines, 
rtc.  — Foires  les  7 janv.,  M avril , 8 juin  rt 
27  oct. 

Bibliographie.  * Description  sommaire  Je  la 
t-ille  Je  ligny , Je  f église  paroissiale  Je 
Voire-Dame  et  Je  la  chapelle  Je  Saint - 
Pierre-de-Luxemboueg,  in-4,  1841. 

LIGNY,  vg.  Nièvre,  coniin.  de  Crux-la- 
Yille.  H de  Sl-Sautge. 

LIGNY , vg.  Nièvre,  en  mm.  de  SGKénin- 
des-Roi»,  El  de  8t-Saulge. 

LIGNY,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.,  53  et  à 
15  k.  de  Cambrai,  cant.  de  Cléry-  P.  1,676  b. 

LIGNY,  vg.  Nord (Flandre),  arr.  et  à 12  k. 
de  Lille,  cant.  et  £?}  de  Haubourdin,  P.  145  h. 

LIGNY,  vg.  Puy-de-Dm ne,  rom  ni.  de.  Giat, 
I-’  de  Puntaunmr. 

LIGNY,  vg.  Sadne-rt- Loire  (Botinopr), 
II. 
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arr.  et  à 28  k.  de  Charolle*,  cant,  et  ÎS  de 
Semur-en-Briuiuiais.  Pop.  1,283  h. 

I.IGN  Y-I.E-UHATEL,  bg  Yonne  (Cham- 
pagne), an-,  et  à 21  k.  d’Auxerie,  cbef-1.  de 
cant.  (Àire.  ES-  A 169  k.  de  Pari*  pour  U 
taxe  de»  lettre».  Pop.  1,602  b.  — Tuiih 
crétacé  inférieur,  gre*  vert. 

Il  est  bâti  dan*  une  situation  agréable  , sur 
la  rive  dioile  du  Serai».  — Fabriques  de  cou- 
verture*. — Commerce  d«*  grains.  — - Foires 
les  19  mars,  25  niai , 25  oct.,  5 juillet,  9 sept, 
et  27  nov. 

LIGXY-LE-GItAND , vg.  Nord,  eomm. 
d’illir»,  ED  de  la  Basaéc. 

LIGNY -LE- PETIT  , vg.  Pas-de-Calais , 
eomm.  de  Lorgies,  £3  de  b Rossée. 

I.IGN  Y-LE-RIHAULT.  vg.  boirai  (Odhp 
nais),  arr.  et  à 26  k.  d’Orléans,  cant.  et  ; de 
la  Kerté-St-Aubin.  Pop.  788  h.  — Foires  le 
lundi  après  le  26  juillet  cl  le  3 nov. 

LIGNY-Lfes-AIRK  ou  lis-Rltr,  vg.  Pas- 
de-Calais  (Artois),  arr.  et  à 30  k.  de  Brllitine, 
eaul.  île  Nurrent- Foule*,  El  d’Aire-sur-la- 
Lys.  Pop.  699  b. 

IJGNY-St’R-CANCIIE , vg.  Pas-de-Ca- 
lais (Artois),  arr.  ri  à 15  k.  de  St-Pol-sur- 
Temoise  , cant.  d*Auxv -Ir-Cbâteau , K de 
Frévent.  Pop.  411  h. 

LI6\Y<ST-FMN3IEL,  vg.  Pasiled' niais 
( Artois) , arr. , cant.  , CEJ  cl  à 7 k.  de  St-Pol- 
sur-1  cruoise.  Pup.  3:t3  h. 

LIGNY -TILLOY,  vg.  Pas-de-Calais  (An- 
lois),  arr.  et  à 25  k.  d'Arras,  cant.  et  C3  de 
Bapaumc.  Pup.  1 .030  h. 

LIGONDE1X  (le),  vg.  Creuse,  eomm.  de 
, Chambouehard,  Sjd’Evaux. 

LIGOTS,  vg.  Tarn  , eomm.  d'Andouquc  , 

IL-Î  de  Cramaux . 

LIGUE  , vg.  Indre-et-Loire  (Tou  raine  J, 
arr.,  E3  et  à 8 k.  de  Chuiou,  cant.  de  Ricke- 
lieu.  Pop.  t,  173  b. 

LIGROX,  vg.  Sarthr  (Anjou),  arr.  et  à 
12  k,  de  lu  Flccbe,  cant.  de  Mal  ici. rue,  QJ  de 
Foullelourte.  Pop.  1 ,024  h. 

LIGSDORFP  . vg.  H.-Hhin  (Alsace),  arr. 
et  à 20  k.  d’Allkirdi,  cant.  et  E3  de  Fer  relie. 
Pop.  552  h. 

LIGl'AIRK  (SI-),  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou), 
arr.,  cant.,  ES  rt  à 3 k.  de  Niort,  xy.  Pop. 
1,032  b.  — Foires  le*  9 oct.,  lundi  de  Pi- 
que* et  28  juin. 

I.IGI’EIL,  vg.  Charente-lnf , copain.  île 
Courant,  ' • , de  Loulay. 

LIGUE1L,  petite  ville,  Indre-et-Loire 
(Toiiraiue),  arr.  et  à 18  k.  de  Loche»,  cbei-1. 
de  cant.  Cure.  Q-”.  A 264  k.  de  Paris  |>our  b 
taxe  de*  lettre».  Pop.  1,929  b.  — Tniui* 
cTélacé  inférieur,  grc*  vert. 

GrUi  ville  est  située  »ur  b rivière  de  l’Es- 
irigueuil . qui  y arrose  de  belles  prairies.  Elle 
était  autrefois  fermée  de  murs  et  défendue  par 
un  château  fort,  1*'»  protestant»  ira  emparè- 
rent eu  1562  et  y commirent  de  grands  excès; 
mai»,  peu  de  tenps  après,  le*  ratliolicpie*  étant 
parvenu»  à la  repiindic,  s'y  liuirent  à des 
arlc»  de  cruauté  digues  de»  nations  le»  plu* 
! ha  i l «arr'  ; il*  m»s*acrèrnit  tous  les  protestants 
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qui  leur  tombèrent  son»  b nain,  se  saisirent 
du  r.  imslrv,  lui  crevêmit  le»  yeux,  cl  le  firent 
brûler  sur  la  place  publique. 

C'est  ilau»  celte  commune  et  dan»  celles  li- 
mitrophe* que  w récoltent  h exeellenU  pru- 
neaux de  la  Touraine. 

Commerce  de  grain»  et  de  pruneaux.  — 
Foires  le  1**  de  chaque  mois,  excepté  juin  «ri 
«Mit. 

LIGUK.M  ARE  . vg.  Srine-inf. , eomm.  de 
SmerUM-suil , rq  de  Ncufcliitcl-cu-Bray. 

LK.I  ERH  S (le»),  Liuerite , ligueru r , vg. 
Orne , comin.  d'Ecordusi,  P3  deTnm. 

LIG  FEUX  , Ltgutium  , vg.  Dordogne  (Pé- 
rigord), arr.  et  à 19  k.  de  PériguetLx,  cant.  de 
Saviguac,  E3  de  Sorgr».  Pop.  538  h.  — Il  y 
avait  avant  la  révolution  une  abbaye  de  Iwuédic- 
tiuc*.  fondée  en  1 1(14).  ■ — Foires  les  3 fèv.,  1*' 
lundi  de  juillet , 24  août  et  28  déc. 

I.IGUGK,  vg.  Urnnr  (Poitou),  arr.,  cant., 
K «ri  à 8 k.  de  Poitiers.  Pup.  804  b.  Foi- 
res le»  24  janv.,  hindi  «k*  I»  Pentecôte  et 
10  nov  . 

LIGURES  (lal.  44'.  long.  2 .Vf.  «<  Leur  uom 
chez  lesl.rei'*  e*l  Ai/>i{.  Ou  a dit  aussi  ligu- 
stini , quoique  it  terme  suit  plutùt  un  dérivé 
qu'un  uom  simple.  Strabou  (lib.  u,  p.  128) 
le»  distingue  de*  Gaulois  comme  une  nation 
différente  , nonobstant  que  leur  manière  de 
vivre  fût  «rinblable  ; et  Denis  d'Haliratu^sse 
(lib.  i)  témoigne  qm*  leur  origiiMr  est  inroumic. 
Ils  «'étaient  étendu»  le  long  de  la  oùte  jusqu'aux 
Iront  ici  es  de  l’Espagne  , et  Scy  b\  ( in  Periplo) 
le  fait  connailre,  en  établissant  des  Ligye»  de- 
puis les  I bc tiens  jusqu'au  RIuhm*.  Ijcs  Ligures, 
m’Iuii  Kestus  Avienus  (in  Ora  maritima)  avaient 
occupé  b inoutagne  de  Settc  ; AJ  inter num 
mare,  Setiena  a b arce , et  rttpe  sa  son  jugi 
sese  extulere.  Leur  nom,  assez  obscur  de  ce 
côté-là,  a été  plus  célèbre  entre  le  K houe  rt  le* 
Alpes,  où  ils  étaient  i-untigu*  à la  Ligurie  pro- 
prement dite , qui  occupait  I»  partir  maritime 
de  l’Italie,  depuis  le  sommet  des  Alpes,  et  sur 
le  penchant  de  l' Apennin , jusqu'au  llrlivr 
Amo,  où  il*  mutinaient  aux  Toscans  nu  Etrus- 
que». Ce  fui  en  Ligurie,  suivant  Marries  d’Hé- 
l'nrlée.  que  Marseille  fut  foudér;  rt  on  lit  dans 
Justin  (lib.  \im)  ’ Inter  ligures  et  feras  gén- 
ies Galtorum.  Aussi  a-t-on  désigné  les  ligures 
en  cette  partie  par  le  nom  de  Gallo-Ligures, 
nu,  comme  ou  lit  dan*  Aristote  (lib.  de  Mirait.), 
Celto- tigres.  Les  plus  puissants  de»  prupk» 
de  celle  contrée,  le»  S aires,  qui  ont  dominé 
depuis  le  Rhône  jusque  vers  le*  AI|m's,  sont,  an 
dire  de  Pline  (lib.  tu,  cap.  5)  ; Ligarum  trans 
Alpes  celeberrimi.  Mais  on  remarque  qu’entre 
le*  [iruplr*  Inalpiui  il  jdare  <k-s  Capittaii.  Se- 
lon Dmo  Omm  (lib.  lit),  le  num  de  ligures 
cornait  ou  crtniti  ne  *r  bornerait  |vis  à une 
braiiebe  de  lutiou  particulière,  et  il  s'étendrait 
à ton*  les  peuples  de»  Alpes  maritime!*  , parer 
ipte  c'est  en  pai  but  eolleclivemeut  »le»  nation* 
de  ce»  Allie*,  qu’ Auguste  réduistt  à fulW-is- 
sance . qu'il  cite  les  Ligurien»  clM'vrlu*.  (“wt 
ce  que  Pline  (lib.  an,  cap.  20)  confirme  eu  peu 
de  mot»  ; Capillatorum  plura  gruau,  ad 
couftnntm  Uguttici  maris.  On  leur  avait  appa- 
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remmrnt  fait  quitter  la  longue  thetdwr  qui 
le»  distinguait,  comme  il  s'ensuit  de  ce  vcts  de 
Lucaiii  : Et  mine  tome  ligne,  tpwndnm  per 
colla  iterara,  cri  ni  bus  ejfusis.  Pour  ne  rien 
omettre  de  ce  qui  se  renferme  dan»  l'ancienne 
Gaule,  il  était  indispensable  de  faire  une  men- 
tion nprwsr  des  Ligures.  » D’Anville.  Vf» - 
tice  de  C ancienne  Gaule,  p.  4 14.  V.  Walrke- 
n»rr.  Géographie  de s Gaules,  t.  I , p.  4 , 19. 
95.  36.  10,  59.  145.  161. 

LIHOXS-EX-SAXTERRE.  Ijeonùum.  U- 
kunum,  petite  ville  . Somme  (Picardie;,  arr.  et 
à 54  k.  de  Péromie,  rnnt.  de  Ghanlnr».  P3.  A 
144  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de»  lettre*.  l*op. 

1 ,91  i*h.  — Télégraphe. 

Il  v avait  avant  la  révolution  un  prieuré  de 
bénédirtin»,  dont  le  dernier  abl>è  fut  le  célèbre 
cardinal  Mann  . 

Parais  du  général  Romtaa, 

Fahrnptes  de  Ixmneterie.  — Foirri  le  ven- 
dredi saint  et  le  t*r  jeudi  âpre*  la  Si-I.ur. 
Bibliographie.  Houi  tard  (Séb.).  Li-Hnus 
en  Sanrterre,  ou  Diuours  de  l'anti.juitc  et 
des  privilèges  du  monastère  de  li-Uunt , si- 
tue près  Ko\et  en  Picardie,  in-4.  1097. 
MIK*.  vg.  Somme , comm.  et  t3  de  Lihon*- 
en-Siin  terre. 

I.IIII  S.  Oise.  V.  Roit-m  -Lines. 

MIII  S,  oit  Munnoum,  vg.  Oise  (Pi- 
cardie), arr.  et  a 93  k.  de  Beauvais.  tant,  de 
Marseille.  de Crevoeawir.  Pop.  1.031  li. 

I.IIII  S.  vg.  Srine-lnf, , comm.  et  de 
St-Sacns. 

MLR,  vg.  Chnrrntr-lnf.,  comm.  d’Klau- 
Ic*.  Ode  la  Treralilade. 

ULKTTR  , Gers , comm.  da  ITsIe-Arné , ; 
fï)  «le  Gimont. 

Ml. il  ai:,  vg.  H.-Gartmnc  (Oonuningi1», 
arr.  el  h 53  k.  de  Sl-Gaudm»,  raut.  et  î_0  dr 
l’isle  en-Dodon.  Pop.  456  li. 

Ml. II. von,  vg.  Ain  (Bourgognel,  arr.  et  à 
57  k.  de  Belle»,  oint.  de  Gliampugnc.  r.  «le 
Culor.  pop.  193  li. 

MLLE  ildr>  ♦ vg.  Manche , comm.  de  Tri- 
lielioti,  [ï|  «le  la  Pcriiie. 

1.IM. K . Ida,  tnsida.  grande,  bel  le  , riche 
et  tres-forte  ville,  située  »ur  la  ligne  du  chemin 
«le  fer  de  pari*  en  Belgique,  rlief-l.  du  dép.  du 
\ord  (Flandre),  du  3'  arr.  et  «h*  5 caut.  Trib. 
de  1'*  invl.  et  de  comm.  Itan<|iie.  (.ïiiiM'il  iln 
prud'homme*.  Soc.  dr»  science»  ei  ar1».  Aead, 
royale  de  musique.  Fcole  jirad.  ColK'flC  comm. 

6 cuir».  Cour»  pratiq.  de  rorél..  chirurg.  «4 
pliaim.  Cour»  public»  H grafuilv  dr  physiq., 
de  clam.  appliquée  au\  ai  l»  el  à I* industrie , 
de  /«toi.  et  «le  bilan.  Ecole  dr  peiul.  Cour* 
gratuit»  de  rlianl  |*Hir  la  classe  ouvrière,  Av<u>  ( 
riniiiin  lilloise  pour  l'encouragement  «Jcs  lettres 
el  de»  ails.  Chef-I.  de  la  16*  div.  milit.  Gile 
d'étape.  V couver»  . d«*s  fon‘1*.  Hôtel  des  mon- 
naie* (\V).  RJ.  Vy.  Pop.  75.537  b.  — Tm- 
mu  Inliaire  supérieur,  allusions  anciennes. 

Autrefois  capital»*  de  la  Flandre  française  , 
ville  forte,  diocèse  de  Tournai,  poHrnuml  de 
Douai . gouvernement  de  province  cl  parti»  u- 
Her.  chef-lieu  d'intendance  et  de  oiblélégalinn, 
bureau  dr»  ttnanre«.,  Iwillugc  . juridiction  des 


eauv  et  forêt* , cour  de»  monnaie»,  rhnmbrr  du 
commerce,  siège  èrtureinal . chambre  syndical, 
juge»  consul»,  prévôté  de  maréchansaér,  collé- 
giale , trois  collège» , arsenal  . magasins  a 
poudre . dix-wul  couvent». 

bi  ville  de  lillr  a pris  sou  uoni  d'un  village 
entouré  d'eau.  qui  devait  lui-mème  sou  origine 
à un  château  liÀti  dans  le*  dernier*  sicrle»  de 
l'empire  de*  Romains  dans  b Belgique,  et  au- 
tour duquel  «pietqin*  habitant»,  attiré»  par  b 
sdrrtè  qu'il  procurait  . vinrent  «/«‘tahlir.  I-e* 
cbmniqiM's  du  teni|H»  ne  roui  plu»  mention  de 
Lille  jusqu’à  Raiidi.iiiu  1".  dit  Bras  de  fer,  «pii . 
en  86  t,  lit  pendre  plusieurs  dr  se»  ennemis  aux 
muraill»*»  du  château  île  I.ilb*.  I.»*»  course»  de» 
Normand»  |iend.uit  le  txm  siirlc  et  |K:ndaut  une 
partir  «In  x*  durent  nécessairement  nuire  au 
pnigrét  de  lillr,  rl  il  faut  arriver  a Baudoin  IV, 
qui  lit  bâtir  en  t(Mi7  un  grand  nombre  dr 
maison» , cl  dmina  une  forme  positive  à b 
ville..  Il  l'entoura  de  mur»  el  de  fossé*  en 
1030.  cl  sa  population  s'oerrut  si  prompte- 
ment que  Baudouin  Y se  v il  obligé  dr  l'agrandir. 
Ses  fortifient  mil»  nruivelleniciit  muslniilr»  ne 
rempéchérrnî  pas  «b*  li imiter,  en  I0M,  au 
pouvoir  de  l'empereur  Henri  III . qui  venait  dr 
ravager  la  Flandre  ; mai*  Hlr  fut  U'uttii  re- 
piivc  et  réparée  par  les  hivufuils  «k  Baudouin, 
qui  b rétablit  el  releva  ses  mur»  abattus;  l'an- 
née suivante , ce  prince  érigea  fi’gliie  collé- 
giale de  St  Pierre , qu'il  dota  richement  ru 
1066-  A cette  époque,  Lille  élail  divisée  en 
deux  partie»  : la  plu*  anrèetmr  «urupmmit 
l'église  St-Etirnne  ; la  seconde,  qui  seule  était 
entourée  «le  muraille»,  ne  comprenait  que  lu 
paroisse  St-Pierre.  Rn  1 147,  la  ville  avait  uur 
enceinte  que  détenrnorot  encore  artiiellcinent 
k»  canaux  de  pnÎMuuceatix , de»  Ponts-iU— 
Gomine»  «rl  des  S(WitvNnirw. 

La  ville  «le  Lille  fut  prise  trois  fui»  dan» 
I'ajiimV  tit.3  : d'abird  par  Philippe  Auguste, 
npiv»  un  sirgedr  trois  jours.  puis  par  le  comte 
de  Flandre  terrant!.  en  faveii  • dixpu  l elle  h* 
révolu,  et  ensuite  par  le  tm'me  Philipjv.  qui, 
irrité  de  *a  réltellion,  la  rédnisit  tnt aleiocnt  iv» 
erndnq.  Lonqua  après  ce  dé-nsi  ie  on  I.»  m*ous> 

liliisil,  «•Ile  fut  aiigiiK'Ulée  pivM|iic  «lu  double 
de  »a  grandeur,  et  l'on  y rulrnit  |»ar  six  portes, 
Philippe  le  Bel  l’nltaipin  . cl  la  prit  par  r.  pilu- 
latiou  apres  «note  M-inaiiu-s  de  so'gc,  nu  mm- 
tlieiuemeul  «le  septembre  1297:  inxis  les  lutbi- 
tant»  Mivrirvmt  Iran  |urtn , en  1 309.  à Jean 
de  Namur,  mm  le  de  Flandre,  «pii  venait  de 
gagner  sur  le»  Français  b iMlailit*  «h*  Court?,  i, 
Eli  I3Ü.1,  âpre-  la  bdaillr  de  5Ioiis-rn-PuelU* , 
Philippe  le  r,<  | attaqua  Lille , «pii  soutint  un 
siège  «k-  onze  semainrs , après  Icsquelli-»  li** 
IjourgmL»,  niampiant  d«‘  vivre».  demniidriTUt  à 
capituler,  Malgré  leur  liMigue  réuslaiiee , il» 
obtinrent  la  nimmation  de  leur*  privilèges. 
En  1301.  Lille  devint  alors  ville  fnmrni»c. 
Pni  «le  temps  aprr*,  la  ville  fut  entourée  «le 
mm  ailles  el  de  fossé*  pnr  k*  eomte  Guy  de 
Ibm pierre,  linU-rt  «le  B»‘tbuoe , mule  «le 
Flandre,  tenta  sors  snrns  «le  sVn  rendre  maî- 
tre «•«»  1314.  ( n inrs-iMlii*  ta  «vniiiinin  prc^pic 
cntièrrmeul  m 1985.  La  ville  de  Lille  fut  nu* 
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«lue  k b Flandre  par  Philippe  le  Hardi.  En 
1476,  elle  passa  à la  maison  «l’Autriche.  Vingt 
au»  apri's,  le»  Pays-Bas  ayant  été  réuni*  à U 
couronne  d'Espagne.  Lille  fut  soumise  à la  do- 
mination de  cette  puissance,  qui  b conserva  eu 
son  pouvoir  pmlint  deux  M«*rb,  En  1667, 
Louis  XIV  1'a.stiègea  à la  tète  d’une  puissante 
armée,  et  In  prit  le  97  août,  apres  neuf  jours 
«k*  tranchée  ouverte.  O monarque  agrandit 
son  eixvinte . et  y fit  construire  pnr  Yauban  de 
unusrlle»  foi  litientions , et  une  ritadellr  «pii 
passe  (Niur  l'une  des  plu*  Ih'IIc»  de  l'Furo]»’. 
Lors  de  b guerre  dr  la  succession  d'Espagne  , 
b ville  (ut  reprise  |»ar  les  alité*,  le  53  octobre 
1708,  après  un  sKgc  dr  quatre  mois.  Elle  Tut 
enfin  cédée  à b France  par  le  traité  d'Utrerlit, 
en  1713.  Lille  s'est  agrandie  en  17r6  de  tout 
le  l>e;iii  «(uartier  qui  s'é-tend  depuis  In  jxirle  «le 
b Barre  jusqu'à  celle  dr  la  Madeleine. 

Le  siège  le  plu»  mémorable  que  cette  ville 
ail  «ni  à soutenir,  celui  «bus  Itvphd  les  habitants 
montrèrent  un  courage  égal  à erlui  de  nos 
gueiricr*  le»  plus  intrépides,  est  unis  contredit 
«Tlui  de  1794.  Tandis  que  1rs  Aulriehims  et 
le*  Prussien.»  occupaient  b Gb  uni  pagne,  le  doc 
«!«•  Saxr-Tesrhra  uinbbit  se  piépairr  à quel- 
que grande  tentative  *nr  b Flandre  française  : 
le»  ingénieur*  aulne -biens  «pii  se  trouvaient 
répandu»  dans  differentes  places  avaient  reçu 
ordre  de  se  réunir  à l'année  active.  De»  fa- 
non». «le*  munitions  de  guerre  et  des  mortier» 
le»  mirent  en  mesure,  surdiver»  point»,  d’at- 
taquer line  ou  pliisîrairs  place*  frari«;aiM**,  et 
«k-couv rirent  leur  intention  de  faire  mie  diver- 
sion avantageuse,  au  momeut  où  b France  por- 
tait toute»  .*«•»  force»  «bu»  In  Champagne , sur 
Chàlonset  Stc-Mciudiniild.  Aussibit  h**  Autri- 
chien* partagèrent  m trois  colonne*  le*  divi- 
sions qu'il»  avaient  «*snil«»tinres  aux  en»  iront  «k 
Mo«is.  et  les  firent  marcher,  la  prrmrérr,  corn- 
mandée  par  le  général  Beaulieu,  sur  Bosne.  par 
les  rivutes  de  Quiévrein  et  de  VolenricniM**  • L*i 
sceonde,  aux  ordre*  du  général  Lisien , sur 
Mauheugc  : rt  la  troisième  , dirigée  par  le  gé- 
néral M. u ray  . sur  Philipi*-»  ilb*.  l.e  général  La- 
tour paraissait  également  menacer  j»r  »a  posi- 
tion I j||e  et  Douai, 

De»  le  10  septembre,  le  g«’*nénl  Rinull, 
ronunambnt  à Lille.  »«•  prépara  à repousser  le* 
effort»  des  Autrichiens . qui  M-mldainit  «!e»oîr 
*r  porter  principalement  *nr  cette  ville.  Il  «lis— 
trifina  ks  dix  mille  honimrs  qui  formaient  «a 
garni<on  sur  le»  iliv«T»c»  iMVlimidrla  Hante- 
Deôle.  telle*  que  le  Haut-iVuirdiu  et  l'aMvaye 
de  Loos  ; et  de  lu  B:iv«e-D«'iile.  telle»  que  Vnm- 
lireclnes  H le  Queuiov*.  Mai»  b disrijdine  «‘•tait 
en  ee  moment  très -relâchée  parmi  le.-  troupes, 
et  le»  généraux  fiançai»  avaient  de  b peine  à 
s’en  faire  obéir.  — Le  17  septembre,  le  duc  de 
SuoIWIh  ii  tr:M«*|Kirta  «nu  quartier  général  à 
Innrnai,  où  se  rrjilimiil  »n»»i  le»  colotmtr* 
qui  numaenient  auparavant  5 nleneienncs,  Mnu- 
l>riige  et  i'bilipjH’ville.  !/•»  Autrirbien»,  au 
mniih'e  ib1  91  à 9r»,tMHt  linmiiie».  vinrent  éta- 
blir leur  camp  le  44  n Héleinmc*.  à la  vue  de 
Lille,  «pu  lui  ldnipi«V  k Irudcmain  . depuis  la 
Madeleine.  i,nr  la  bisse  Drille,  juvipi'à  b bau- 
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leur  du  Haut-Bourdin , tur  U haute  Deùle. 
N'ayant  (nu  twi  de  monde  pour  compléter  le 
ldocus,  il»  lurent  force»  de  laisser  libre  le  cote 
dr  U |iorte  d'Armeulicre» , qui  ménageait  à b 
place  une  romiuuuicaliou  »er  Dunkerque.  Le 
duc  lit  répandre  le  met  ne  jour  une  ptoclamutiou  ; 
il  s'étail  llalle  qu'eu  fiusaut  éclater  tur  b ville 
une  lorte  pluie  de  boulet»  rouge»  et  de  bombe» 
il  eu  serait  bientôt  le  maître.  Mai»  le»  Francis 
coin  met  mit» -ut  par  brûler  1rs  fauliourg»  do  Fl- 
v»  cl  de  Sl-Mauna,  qui  (njuv  aient  fuvoriser 
le*  Autncluru*  pour  s'approcher  de  b place. 
Le  géuéral  Labuurdomuy  r eut  unlre  du  iniius- 
tre  de  b guerre  de  remaucr  des  troupe»  dan* 
le»  plaine*  de  Leu»,  afin  de  tourmenter  le»  Au- 
lne bien»  »or  leur»  communications.  Lrs  nuir- 
ait avaient  reçu  d'Ath  une  uomlireu*e  artille- 
rie et  un  orna*  prodigieux  de  poudre,  dr  Ijü  tu- 
bes rt  de  bmlet»  ; il*  commencerait  donc  leurs 
travaux  dau»  b nuit  du  25  au  2li,  du  côté  des 
parte»  de  Five»  rt  de»  Malade»  ; nui»  il»  eu  fu- 
rent délogé»  par  le»  assiégés , qui  brmt  une 
•ortie  de»  l'apro-midi , se  jetèrent  sur  b tète 
de  leur»  ouvrage»,  et  b»  obligèrent  de  le»  aban- 
donner. Lrs  deux  jours  suivants,  les  Autrichien* 
s'étendirent  »ur  b gauche  et  sur  b droite,  à 
l'abri  des  masure»  du  faubourg  de  Fixe»,  et  y 
pUcereul  de  formidable»  lutheries  avec  dm 
grils  pour  rougir  I»  boulet».  Apre»  avoir  ache- 
vé leur»  travaux  cl  reculé  à Aspcs  leur  quar- 
tier géuéral.  il»  envoyèrent  au  couiinaïubul  et 
à b municipalité  le  major  autrichien  d’Aspcs, 
précédé d'uu  (rompt  Ur,  avec  deux  sonimutiuu»  : 
ou  y liai  lait  le»  habitant»  d’être  traite»  avec  b 
plus  grande  mudératiou  s'il»  voulaient  oublier 
b cause  qu'il*  avaient  servie  jusqu'à  ce  jour, 
et  sc  livrer  à leur  souverain  ; et  on  le*  mena- 
çait eu  même  temps  de  tous  le»  fléaux  dr  b 
guerre  s'il»  opposaient  quelque  résrstance.  Le 
parlementaire  c*t  renvoyé  sam  avoir  rien  obte- 
nu. Lr»  Lilloi»  avaient  juré  de  s'ensevelir  tous 
leur*  murailles  plutôt  que  d'uu vrir  leur»  portes 
à I ennemi,  et  1rs  première»  bombe»  lancée* 
sur  la  v ille  oc  fout  que  rauimer  ce  uuble  dé- 
vouemeut.  Vingt -quatre  pièce*  de  canon  de 
Rio*  calibre,  chargées  à boulet»  muge»,  lin-ut 
»ur  b ville  avec  une  extrême  violence.  Les  Lil- 
loi» oublient  leur»  propre*  intérêt.*  pour  ne 
souger  qu'a  sc  défendre  et  a * ciller  a l'uUérel 
général  ; il»  agirent  dau»  le  plu»  grand  ordre. 
l>e»  vcillrur*  «latent  posté*  dau»  tou*  les  quar- 
tier» pour  arrêter  b*»  rasages  de*  bombe*  , aux 
beux  où  elle»  luinboicut  ; de*  *a*es  plein*  d 'eau 
ébirut  prêt»  a tout»  les  porte»,  lu  cauoiuuer 
bourgeois  servait  une  pièce  *ur  les  reuqiart»  ; 
un  accourt  l'avertir  qu'un  boulrl  rouge  a incaa- 
dié  sa  maisoo  ; il  sc  retourne,  voit  le*  Ibinimr* 
qui  b dévoraient,  H continue  w charge  eu  dt- 
aaut  : Je  suis  ici  à mon  poste;  rendons. leur 
feu  pour  feu.  Ouaud  une  mai*->uur  («ni v ait 
plu*  être  habiter  , ou  s'empressait  d'uilrir  un 
asile  aux  malheureux  qui  eu  avaient  été  |mni- 
»e**cur*;  et  dr»  Ion  tout  leur  était  cuuuuuu. 
Buvez,  mangez,  leur  disait- on,  tant  y ue  ma 
provision  durera  ; la  Providence  pourvoira  a 
r avenir, 

b*  fureur  de  ce  siège  était  tueuse  excitée  par 


rarrhidurhe»se  Christine , gouvernante  de» 
Pays-Ras,  qui  le  dirigeait  elle-même,  eu  (dai- 
sautant  sur  les  calamite*  des  malheureux  lai- 
loi».  Crux-d  répuudaient  vivement  de  leur* 
rempart»  au  feu  trrriblr  d»  l’etmemi  ; mais  ce 
u chut  qu'un  faible  secours  pour  b ville.  L'in- 
ceudie avait  consumé  l'église  St -Et  inuic  et  plu- 
sieurs maison»  voulue»  ; lr  quartier  dr  b pa- 
roi**»* St-Sauv  eu  r liait  encore  plus  endommagé. 
Le  lM  octobre,  l'nmciui  continua  uu  feu  Ira- 
vif  : dr»  iucrudir»  paitirl»  se  mariil'cstcicut  à 
l' hôpital  militaire  rt  à l 'hôtel  de  ville.  Lr  même 
jour,  le  générai  Lamurlicrv  entra  dam  b place 
avec  huit  liataillou*.  Le  fru,  qui  avait  paru  te 
ralentir  dam  b journée  du  2,  reprit  le  leude  - 
main  avec  une  telle  violence,  que  b*»  punipr» 
de  b ville  ue  furcut  (ias  suüuaulc*  , et  que  ce 
fut  avec  la  plu»  grande  reconnaissance  qu'on 
vit  arriver  celle»  de  RctJiuuc,  d'Aire,  de  Sl- 
Omcr  rt  de  Duukerque.  Le  bomba nieroeut  «H 
b caruMUiade  duraient  depui»  crut  quaruutc- 
qitalrc  heures  sans  interruption,  et  le*  ennemi* 
vmhljiml  moi  ns  acharné*  contre  le»  rempart» 
et  le*  troupes  que  sur  le*  demeure*  de»  mal- 
heureux hululant».  Six  mille  bombe»  et  traite 
mille  boulet*  étaient  déjà  tombé»  dans  b ville, 
dont  U ganiisou  se  vit  augmentée  de  deux  nou- 
veaux bataillou*  de  vuluu taire*  ri  d'uu  batail- 
lon dr  troupe»  de  ligue.  Le  feu  de»  Autrichien» 
diniiuua  tic»  lors  »m»ib!cmeut  jusqu'au  6 oc- 
tobre. où  il  cessa  tout  à fait  dau*  l'après-midi. 
Dr»  traits  d'une  rare  fermeté  se  multij  licrcnt 
durant  ce  mémorable  siège.  Lu  boulrt,  tombé 
don»  le  lieu  des  séances  du  conseil  de  guenr,  y 
fut  déebré  en  j**i  mauencc  comme  l'assemblée  ; 
d'uu  autre  côté,  uu  barbier  ramasse  uu  érbt  de 
I tombe.  et,  avec  celle  guicté  naturelle  aux  Fran- 
çais, même  au  fort  de»  plu»  grand*  danger» , il 
s’eu  sert  de  l«a»*in  poiu*  raser  quatorze  ci- 
toyen». Fatigué  de  b résUtancr  de»  Lillois, 
averti  d'ailleurs  de*  avantage»  de*  Français  en 
Charapnguc,  et  de  l’obligation  où  il»  avaient  nm 
les  allie»  dr  baltrr  en  retraite,  le  duc  de  Saxe- 
1 rscliru  songea  lui-même  à se  retirer. 

L'armée  du  camp  de  Leu»  augmentait  de 
jour  en  jour  : Dumuuriez  était  pre»  de  a’y  réu- 
nir. Le  duc  courait  donc  le»  risque»,  eu  demeu- 
rant quelque»  jour*  de  plu*  devant  Lille,  de  v 
trouver  entre  deux  armée»,  l‘uuc  sortie  de» 
mur*  de  b place,  l'autre  venaul  de  Champagne 
ver»  \ slrucicuue»,  et  sc  poitont  entre  Tournai 
et  s es  derrière*  pour  le  couper,  avant  qu'ij  eut 
lr  trmp»  d'étre  secouru  par  le  général  Clerfait. 
U fut  lurcé  eu  conséquence  d'abandcMiurr  une 
(dacr  dont  il  avait  tenté  vainement  de  faire  b 
conquête  , et  qu'il  avait  crucllrmcul  inccndiée 
par  uu  boiiilMmiciM-iit  iuutik* . puisque , loin 
de  pouvoir  eutrepmidic  un  siège  eu  règle,  il 
u'avail  pu*  même  assez  de  troupe*  pour  b cer- 
ner. Ou  apprit  pmlant  b nuit  b rctrailr  dev 
Autncbieu*  a b droite  de  b rivière  de  Marque, 
à Puui-a- l'rr.*»iu.  Ou  te  nul  sur-le-champ  à 
détruire  le*  travaux  dr  l’cuurmi . qui  perdit 
dan*  celle  tentative  uu  grand  nombre  d'aiTût* 
et  d'attirail*  d'artillcrn- , et  euvituu  lieux  nulle 
homme»,  lui!»  ou  l titane*.  Le»  Frauçai»  curait 
à regrette  i à peu  près  autant  de  leur*  cawara- 
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de»,  outre,  le  dommage  immense  qu'éprouva 
cette  ville  célèbre. 

Le*  «rose»  de  Lille  sont  : Je  gueules  à 
uue  fleur  de  tu  S argent. 

\js  ville  de  Lille  est  situé**  dan»  une  contrée 
extrêmement  (ertilr,  .sur  le  canal  qui  commu- 
nique de  b Sensée  à la  mer.  et  sur  b moyenne 
Drille,  qui  la  traverse  et  y e»t  navigable.  File 
e*t  entourée  de  fortific-utum*  immense»,  et  dé- 
fendue par  une  bonur  citadelle. 

On  y coiuplr  34  place*  nu  marché»  ; 25  uu 
30  poul*.  tant  grand*  que  prtits;  près  de  200 
rue»,  et  un  grand  uombrr  de  ruelle»  rt  de  cour» 
ou  im|n*»r*  : de  H à 9.000  maison»,  rt  ruvi- 
ron  IS.OOti  hululant».  Sc*  rue»  sont  hicu  | «cr- 
éée», garnir»  de  trottoir*  ; le»  maison»,  presque 
toute»  régulière»  et  pour  b plupart  d'uu  goût 
moderne,  présrulvut  généralement  de  belle»  fa- 
çade» à deux  ou  même  Iroi*  étages  , ayant  de» 
cave»  peu  profonde*  dau»  lesquelles,  ru  certain» 
quartier* , loge  uur  quaiitilé  prodigieuse  de 
pciqdc,  ce  qui  uuit  considérablement  à *a  santé. 
Mai* , grâce  aux  effort»  d'uur  administrai  ion 
paternelle  , le  nombre  de  crU«!»  qui  servent 
d'balHlalioM»  est  ccmsidéi'ableincnt  diminué,  rt 
tout  fait  espérer  qu'elle*  cesseront  d’être  roo- 
varrér»  à cet  usage.  Le»  maison*  sont  solidc- 
ment  Italie»  de  Inique»  ou  de  pierre»  calcaires, 
qu’on  tin-  des  carrières  dr  Iiwdims  , pre»  de 
Lille. 

Lu  citadelle  est  un  pentagone  régulier,  dé- 
fendu et  couvert  à l'extérirur  |iar  tout  ce  que 
l'arl  cl  le  géuie  nul  pu  iuventer  ; c'est  avec  nit- 
M«u  qu'au  b regarde  comme  la  plus  brlle  qu'il 
y ait  eu  Euto(n*  Elle  e*t  séparée  de  U ville  par 
une  tre»-graiMJr  e»|  huuidc,  dont  l'extrémité,  du 
dite  de  b ville,  est  (doutée  de  plusieurs  allée» 
d’arbre*  parallèles  à uu  trrs-beau  «anal.  Celte 
vaste  et  maguiliquc  pmiueuade  . ornée  au  uii- 
Imh  d'uu  bu*viu  avec  uu  jet  d'eau,  est  terminer 
par  un  joli  («ortique  avec  gradin»  et  colonne», 
birman t nue  lirile  perspective.  Le  canal  fut 
creusé  eu  1750,  pour  joindre  b luulc  Dcüle  k 
U basse  Deùir.  Le»  eaux  dr  ce»  deux  parlie» 
tic  b mémo  n v terr  coupent  la  v ille  en  uu  grand 
nombre  de  petit*  canaux  nécessaires  aux  di- 
verse» manufactures  «pu  y «oui  établies.  Il  faut 
uue  armée  cuosuiéi  ublc  («our  faite  b rircuu- 
vaibliou  de  cetlr  («Lue.  qui  est  en  étal  de  sou- 
tenir avec  succès  le  *iége  le  plu»  vif  et  le  (du» 
opiniâtre.  L'eucriute  iiuénrure  du  rorp»  dr  b 
viUc  a2,31M  ni.  81  c. de  longueur  sur  I,lü9m. 
40  c.  de  largeur.  Elle  r»t  de  forme  ovale  ; b 
pu  tic  qui  regarde  l’ouest  e»l  uu  («eu  plu»  large 
que  l'autre.  La  citadelle  , qui  e*l  au  »ud-oue%t 
tic  b ville,  a environ  359  m.  50  c.  de  dia- 
mètre. 

Ou  ne  compte  à Lille  qu'un  jirtit  nombre  de 
inouuinrut*  et  d'établissement»  public* ; 1rs 
(du*  remarquable*  sont  : 

L'ini-uc  Si-MvLa.es  , dont  la  coaslnirtûin 
lemouteâ  1021.  Elle  r*l  eururr  assez  belle, 
malgré  b démolition  de  sa  lotir,  et  est  ornée 
tic*  »lalue*  dr  saint  Pierre  et  de  saint  Paul, 
sculptée»  par  lira. 

L'iiiuu  Sr-PtuL  est  aussi  uue  fort  bette 
tglisr,  dont  b tour  était  surmontée  d'une  lie- 
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«he  qui  * été  incendié*  pendant  Ir  <iége  de 
1792. 

Ij  ru.  ai*  oc  R mou*,  construit  pirJtno  vuh 
lVur  *-u  1430.  O palais  fut  ensuite  habité  par 
Charles-Quint,  rt  prit  le  nom  de  Cour  de  l'em- 
pereur. Philippe  IV,  roi  d'Espagne,  le  céda  aux 
magistrats  de  Lille  en  1060.  et  il  sert  depuis  ee 
temps  d'hutrl  de  ville.  L’aile  gauche,  par  »e» 
tours  ii  créneaux  et  ses  croisées  gothiques,  mon- 
tre »iifli*amnu-ut  qu'elle  date  de  l'époque  de  la 
construction  du  palais  de  Jean  sans  Peur  : mais 
l’aile  droite  e*t  d’un  style  moderne  : un  incen- 
die consuma  toute  cette  partie  droite,  qui  fut 
rétablie  dans  le  Merle  dernier.  Dans  celle  aile 
île  Intiment  siège,  avec  r»dmiuislratioii  muni- 
I.  triliuual  de  première  instance.  L'es- 
calier à droite,  reste  de  l'ancien  palais,  conduit 
au  eul>itM-t  il’ histoire  naturelle  et  aux  saluns  de 
la  société  des  arts,  des  scuiiccset  de  l'agricul- 
tnre. 

Lt  MUsT-m.-r.FTC . très-bel  établissement 
pbiianlbropiqMc,  fondé  en  1010  |«ar  KarthoJn- 
nié  Masurel.qui  lui  lit  don  de  cent  mille  francs, 
à cltargr  de  prêter  saus  intérêt. 

La  cobte  ni  Paris,  bel  arc  triomphal,  élevé 
eu  1682  « la  gloire  de  laims  XIV.  Cemoou- 
ment , d’ordre  dorique  , est  surmonté  de  plu- 
sieurs trophées  : celui  du  milieu  représente  la 
Victoire  assise.  couronnant  le  buste  du  motiar^ 
que  ; aux  deux  cotés,  eulie  les  eolouurv  , sont 
«leux  h’Iln  statues  colossales,  représentant  Mi- 
nerve et  Hercule,  qui  ont  vu  passer  sueressi- 
vetnetit  Louis  XIV,  Louis  XV,  Napoléon, 
Loue*  XVIII,  CJiarles  X,  Luui.s-Pliitippe , 
grand»  personnages  qui  tour  à tour  ont  reçu 
1rs  flagornerie»  que  le»  magistrats  sont  dan» 
l'habitude  d'adresser  aux  souverains  dans  de 
semldahlev  circonstances. 

J/m»riTAi.  ».» sîbai.  , édifice  d'une  architec- 
ture noble,  foi  h lé  eu  1749  pour  y recevoir  des 
v ieillards  et  des  eiituut»  des  deux  m’a». 

Lv  sAi.Lf  n»  ipictacu,  l*cl  édifier.  olfi-.nu 
la  figure  d'un  parallélogramme  réguluT.  Ota  y 
pendre  |Ui  un  !>eau  péristyle  élevé  de  sept 
marche*.  dont  reiitnlilement  et  le  IüiIcoii  soûl 
soutenu»  |wr  six  colonnes  d'ordre  dorique,  or- 
dre qui  regue  «ur  le»  quatre  fare»  de  l'édifier. 

Ijv  sam.»,  nu  (uvam.  qui  peste  pour  l'une 
tic»  plus  l*-lle»  qu'il  y ail  ni  I- rance. 

U mx  si» , établi  dans  uu  ancien  rouv  eut  de 
rérollets.  b brade  est  digm'  d'attcuti  >n  : au 
premier  est  la  bibliothèque  de  la  xillr,  riche* 
d'nivinm  il), 1)00  volnmet  et  .MK)  manuscrits, 
b pliqkart  de  ces  manuscrit  » «ml  du  xiv*  et  du 
jxv*  aiccJe  ; on  en  compte  a peine  quelqiies-uu» 
du  xir,  (Kiriui  h-MpieU  on  rrmunpie  un  Evan- 
gile in-folio  de  la  plus  graude  U-iiulé  ; b table 
de  ooomrdanrr  qui  ie  précédé  et  les  uomhreu- 
mi  truies  dont  il  est  poruiè  mni!  coloriées 
avec  iuie  rare  maguifieraire . b bibliothèque 
est  ouverte  tous  1rs  jours , les  dimanche»  et 
vendredi»  excepté»,  depuis  dix  heures  du  ma- 
lin jusqu'à  trois  heures. 

L'étage  au-dessus  offre  une  b ile  galerie  où 
se  trouve  le  musée,  qui  *e  compose  d’environ 
100  tableaux,  parmi  lesquels  il  y a quelques 
ouvrage*  de  Ikmu  uuiitrrv.  1a;  morceau  capital 


est  un  Christ  eu  croix  de  Yan-l)vrL.  le<  autres 
tableaux  le*  plus  remarquâmes  sont  ; deux 
Matim,  pur  Graver:  une  Sainte  famille,  at- 
tribuée a André  dcl  .S  a rte  : une  jolie  tête  d’en- 
fant. par  Ruliem  ; plusieurs  Philippe  de  Cham- 
pagne, etc.  îa?  local  est  spacieux,  mai»  assez 
mal  éclairé. 

Le»  archives  de  la  ville  sont  classées  cl  con- 
servées avec  un  soin  religieux  : toutes  les  pièce» 
sont  rti  ordre  et  forment  une  sorte  de  petit 
mu. mi-  ; les  chartes  sont  au  nombre  de  2 ou 
3.000  : les  plus  rarm  sont  exposer»  avec  leur» 
sceaux  derrière  des  eliissiJ  vitrés.  La  plus  an- 
cienne est  «h*  Baudouin  XI,  datée  de  1202. 
La  capitulation  de  Lille,  eu  004.  portant  Je» 
sceaux  des  neuf  signataire»,  (tendus  au  niètn»* 
|ian'licjiiin,  est  uim*  pièce  singulièrement  pré- 
cieuse. — frite  collection  retifrrmr  en  outre 
toute  espèce  de  sceaux  ou  cacliei*  de  roi»,  de 
comteA  et  comtesse»,  d’ablié»  et  d'nhticsM-s,  de 
pape»,  d'évêques  et  de  villes.  On  y conserve 
aussi  tous  ceux  des  duc»  de  Bourgogne  et  de 
Charlrs-t^uinl . 

Les  archives  dé|Kiriemei)lale>.  provenant  de» 
prov  mec*  et  «les  a bl tas  es  du  dé|uirltTiient  , sout 
également  fort  nonilireu»e.«. 

Ir*  rosT  N*roi.io*.  O pont,  de  eurislrticrion 
légère  et  fort  élégante,  réunit  la  partie  de  l'es- 
planadc  qui  se  trouve  entre  le  canal  et  la  cita- 
delle aver  relie  qui  sert  de  promenade. 

Ou  remarque  encore  n Lille  l’hotel  de  la  pré- 
fecture, autrefois  l'intendance,  les  prisons,  l’a- 
battoir, la  plare  d'arme»,  1rs  marchés,  le  jar- 
din de  biMuique,  etc  , etc. 

Biographie.  La  ville  de  Lilk*  a donné  le 
jour  à plusieurs  hommes  de  mérite,  parmi  les- 
quels uous  citerons  : 

Oautom  n»  Ciixm.  i.o>  , |seli'  lutin  , qui 
llurissâit  dans  la  dernière  moitié  du  xn*  siècle. 

P.  ()i  oii.iuRsT  . auteur  ch*»  Chronique»  et 
Annales  de  Flandre. 

Lr*  poètes  Fions  et  Fourmattil. 

P.-F.-J.-C.  frtiumv,  l'un  de»  plus  savants 
géographe»  de  l'Europe. 

Le  médecin  fkiiLi..  Duhuv. 

L'abb*  J.-R.-A.  I)t  nom  , auteur  de  quel- 
ques ouv  rages  ch*  théologie. 

Fiao,  n»  I.Assov,  maiéchal  de  camp. 

M.  n»  Saitlcv,  tnenilm-de  I Institut. 

Lr  IcWimmI  traducteur  Fa  mais  r ait. 

(jc.-Jcm.  Pivaornr,  littérateur. 

Ia1  cihij le  tu  Ban.ot» , membre  de  la  chambre 
de.»  pair». 

Ia*  baron  ni  Raioonr , membre  du  corps  Ip- 
gulalil  et  de  la  cliambrr  dt-s  député». 

Ivmutrik  lt  coMMtRfi:.  Le»  lu  Inique»  ih* 
Lille  jouissent  depuis  longtemps  «h*  la  plus 
haute  réputation , et  dutmcnl  l'idée  la  pin» 
avantage*!**  de  l'iulclligeuce  et  de  raclivilé  ch* 
scs  hululant*.  La  fabrique  de  fil»  de  lin  retors 
e*t  l’une  de»  plus  ancieuue»  et  des  plus  imjior- 
tantes.  Ia->  autre»  taliriqies  fouiuisarut  au 
cnintiiercr  de»  draps,  ch**  couvertures  de  lit, 
de-»  camelot»,  de»  étoffe*  de  coton , de  Mile  et 
de  laine  de  toutes  esprers  ; des  hasins  et  molle- 
tons ; de»  tuiles  de  ménage  de  tout»  qualités  ; 
de»  indienne»,  du  linge  de  table,  des  voitures, 


des  papier*  propre*  à l'écriture  et  à l'impres- 
sion. de*  sucre*  de  betterave»  et  des  sucres  iaf- 
finés  . des  savon»,  de  l'amidon,  de»  rubans  de 
colon  et  de  fil,  rides  tulles  qui  peuvent  rivali- 
ser avec  ceux  de  l' Angleterre.  La  fabrication 
des  huile»  est  une  des  plu*  inqiortantes  de  l’ar- 
rondi vsemeiil,  tant  à cause  des  grands  capitaux 
qui  sont  versés  dans  retti*  industrie  que  pour 
le  nombre  d'ouvriers  qu’elle  occupe.  Il  n’est 
pa»  dr  voyageur  qui,  arrivant  à Lille  par  le» 
route»  de  Douai  et  d'Avesnes,  ne  soit  frappé  du 
coup  d'iril  que  présente  rette  foule  de  moulins 
qui  hérissent  et  animent  la  plaine.  On  compte 
troi»  cents  moulin*  dan»  l'airundisarmeiit  : il» 
sont  en  activité  toute  l’année  lorsqu'ils  ont  le 
vent. 

On  tiuuve  à Lille  une  manufacture  de  laharx, 
de*  manufacture*  de  rardc*,  de  bleu  d'azur,  de 
blanc  de  récuse  , de  tapi»,  de  rha|*«ux  ; de» 
machine»  a vapeur,  de»  fonderie»  eu  fer  et  ni 
cuivre;  une  usine  extrayant  de  l'Iiuilc  un  gaz 
destiné  à l'éclairage* , et  cpii  se  distrihue  dan»  la 
ville  par  dm  canaux  souterrain»  ; de»  lilolnrc» 
de  colon,  laine  et  lin,  et  un  grand  nombre  dir 
brasseries  ; d'importante»  teinturerie*  , ch*» 
ktanrhiséerk*  ; de  nombreuses  faln-irpie*  de 
sucre  indigent*.  On  y distille  une cau-th- vie  de 
grains  nommée  genièvre.  ta  bière  e*t  la  Imis- 
son  du  |iay  s. 

Lille,  par  sa  situation  à l'extrême  frontière, 
fait  un  grand  commerce  d'entrepôt*  et  ch  den- 
rns  coloniale»,  qui  arrivent  par  h**  port»  de 
Dunkerque,  de  Rotilogur,  de  Calai*.  et  même 
du  Havre.  Le  commerce  de  Lille  s'étend  uon- 
srulrntent  dam  toute  la  Franc**,  la  Hollande,  la 
Belgique  et  l'Allemagne,  mais  encore  dans  toute 
l'Espagne,  l'Italie,  la  Savoie,  h*  Portugal,  l'An- 
gleterre , le»  different»  Etal»  du  Non!,  les  îles 
française*  cl  espagnoles,  et  jusqu'aux  échelle* 
du  lA'vant.  Lille  fournit  k ces  pav»  les  produc- 
tions dr  Min  wl,  et  1rs  différente»  umh  Ii.iihIlm*» 
qui  sortent  tant  de  *e»  fabrique*  que  d*'  celles 
de  Rouliuix  et  de  Tourcoing,  et  reçoit  en 
échange  le»  divers***  production*  de  iis  con- 
trées, qu'elle  verse  ensuite  dans  le  commerce. 

(jininMTxv  cousidéralih*  de  toile»,  fil»,  lins, 
dentelle»,  cotou  filé,  laine*  peignée-, . grnim-* 
grn*»c»,  t.d*ar.  garance,  chicorée,  café,  épice- 
ries, vins,  eaux-de-vie,  genièvre,  houblon, 
cire,  rharlion  «h*  teirc.  cuirs,  huile» , etc.  Lr 
commerce  a adopté  à Lille,  pour  la  conserva- 
tion des  huiles,  île  vastes  citerne»  en  ecmlrée 
de  Touniui,  à l’instar  de*  fosse»  destinées,  sons 
le  iHJiii  th-  piles,  au  rommercc  d'huile  d'olive* 
dan*  les  province*  méridionale». 

t'oirft  le»  29  auât  (9  j.)  cl  I 4 dit . 

A 4,*l  k.  O.-S.-O.  de  Bruxelles,  33  L.  N.  de 
Douai,  48  k.  N.-N.-E.  d’Arra*.  241  k.  N.  de 
Pari*.  Locg.  oricut.  tl"  44’  Iti",  lotit.  50*  37' 
50". 

L’arrmulissemcnt  «h*  Lille  est  composé  de  16 
mutons  : Armculières . la  Ba»»ée.  Cvsnrug, 
Haubmmlin.  Lannoy . Lille  (centre).  Lille  (N.- 
E.),  Lille  (O.),  Lille  (S.-E.).  Lille  (S. -O.), 
Questtoy-sur-Dedle.  Potil-à-Mareq,  Roulaix, 
Sec  lin,  Tourcoiag  (N.),  Tcmreoiug  (S.). 
Bibliographie.  Vom-Hui  (Fions  . U* 


Digitized  by  Google 


1.1 1 AK 


ML1.KIOW»:. 


IJI.IXBOXXK- 


349 


chastclains  de  Lille,  leur  ancien  estai,  of- 
fice el  famille,  ensemble  f estai  des  anciens 
comtes  de  la  république  et  empire  romain, 
des  (luths,  lombards,  Bourguignons,  Fran- 
çois , et  ait  règne  d'ne  us,  des  forestiers  et 
comtes  anciens  de  Flandre,  pet,  in-1,  1611. 

Tmotrx.  * Histoire  de  Lille  el  de  sa  châtelle- 
nie, par  le  S...,  in-12,  1730. Supplé- 

ment à C histoire  de  Lille,  avec  des  notes  el 
justifications,  per  le  même.  in- 12.  1732. 

I.r  Cliac  ut  MofrnnoT  {('.barlcs- Antoine). 

* Histoire  de  ta  viUe  de  tille , par  if.  D. 
V.  C.  D.  S.  F.,  in-12,  1764. 

W »1TU.  (le  P.).  * Observations  sur  f histoire 
de  Utte  (de  l'ahhc  le  Oerr  de  Monllmot), 
in- 12.  1765. 

Roftiv  (Lucien  d»*).  Histoire  de  Lille,  capitale 
de  la  Flandre,  depuis  son  origine  jusqu’en 
1830,  in-8,  1838. 

* ^ Siège  de  la  ville  de  Hile,  avec  le  jour- 
nal de  et  qui  s'est  passé  en  ta  marche  de 
S.  M.  depuis  te  1"  août  1667,  in-4. 
.Suite  du  journal  de  ce  siège,  in-4,  1667.  * 

Journal  précis  du  siège  de  Hile  eu  1792,  in-8. 
1833. 

BRrM  Lavai**.  Im  Sept  Sièges  de  Lille,  n»-8, 
1838. 

Rlumov  Histoire  du  siège  de  Lille  en  1792  . 
in- 18.  1842. 

Dtnoiti  (Vie».).  L* Siège  de  Lille,  1702.  in-8. 
1843. 

* te  département  du  Nord  pendant  la  révol  n- 
tmn  française , septembre  et  octobre  1792. 
Bombardement  de  Lille , in-8,  1843. 

S*  un  (J.  dr).  /.a  Flandre  illustrée  par  f insti- 
tution dr  la  chambre  du  roi  à Lille,  tan 
1385.  par  Philippe  le  Hardi , avec  les  or- 
donnances.les  noms  des  présidente,  etc., 
prl.  in-8.  1713. 

Lire  uni  des  lettres  et  statuts  de  toutes  les  cor- 
porations et  communautés  dr  métiers  dr  la 
ville  de  Lille,  2 vol.  iu-4... 

Tableau  du  maximum  des  viandes  fraîches, 
salées  et  cuites,  poissons  de  mer  secs,  salés 
et  fumés,  légumes,  etc.,  qui  se  consomment 
dan*  f étendue  du  district  de  Lille,  fixé  en 
execution  de  la  lui  du  11  brumaire,  in-4, 
au  n. 

Paacai..  Du  projet  d agrandissement  de  ta 
ville  de  Lille,  in-8,  1839. 

Ku^Am-Htin,  Lille  ancienne  et  moderne, 
in-12,  1803. 

* Antiquités,  fondations  et  dédicaces  des  ab - '■ 
bayes,  villes,  paroisses  et  églises  de  la  ville  I 
et  châtellenie  de  Lille,  in-12,  1397. 

MAnri.v  l Hmimite.  • Histoire  des  saints  de  la 
province  de  Lille,  etc.,  in-4.  1638. 

Histoire  de  Notre-Dame  de  la  Treille,  auguste 
et  miraculeuse , dans  C église  collégiale  de 
St-Pierre,  patronne  de  la  ville  de  Lille, 
composée  en  latin  par  le  P.  Tmcart,  et  tra- 
duite par  lui-méme,  in-8,  1761. 

Richard  ( le  P.  Ch.-L.).  Histoire  du  couvent 
des  dominicains  de  Lille  et  de  celui  des  da- 
mes dominicaines  de  la  même  ville,  dit  de 
Ste— Marie  de  f Abbiette,  in-12,  1762. 

Anciennes  fêtes  célébrées  à Lille  ( H ut.  de  IV 


cad  . rov.  de»  iiucripl.  cl  bel  les-  lettres,  I.  vu, 
p.  290  et  mi*.). 

* Description  des  feux  d artifice  faits  à f hon- 
neur du  roi  d" Espagne  Charles  //,  à Lille, 
et  de  la  réjouissance  publique  de  la  paix , 
en  1680,  iu-f“,  1680. 

* Feint  ion  du  séjour  du  roi  ( Charles  .V)  à 
Lille , In  7 ci  8 septembre  1827,  m-8, 
1828. 

Festival  dr  Lille  (en  1838)  (Revue  du  nord  de 
la  France,  1. 1,  p.  241). 

Disais  (Arthur).  Iconographie  lilloise,  gra- 
veurs et  amateurs  / rstam/ies  de  Lille  (ex- 
trait de*  Annule*  du  nord  de  la  t 'nuire  et  du 
midi  de  la  Belgique),  in-8.  1842. 

* ( atnlogue  de  la  bibliothèque  dr  la  • ville  dr 
Hile  (Science»  et  arts,  in-8,  1839  : Bdlc*- 
letlm,  iu-H,  18  41). 

Kmi  s-Lav\I*îo.  Atlas  topographique  d his- 
torique de  la  ville  de  Lille,  accompagné 
d’une  histoire  abrégée  de  cette  -ville  et  de 
note * explicatives  des  cartes  , vues , etc., 
«i-r-,  1834-36. 

L»*tuolim>i*  ^ l hém.  ).  Fapport  général  sur 
C épidémie  du  choléra  qui  a régné  a Lille  en 
1832,  in-8.  1833. 

Go*»un  (A.).  Statistique  des  maladies  épidé- 
miques dans  r arrondissement  de  Lille,  de 
1832  à 1843,  in-8  de  5 feuille»  et  demie, 
1844. 

|>i  rovr  (J. -IL).  Topographie  historique,  sta- 
tistique et  médicale  de  T arrondissement  dr 
LJitc,  in-8,  1833. 

Pnaoim  (A. -J.),  Dictionnaire  historique  et 
géographique  dr  la  châtellenie  de  Lille, 
in-12.  1733. 

Dunmvn  rt  lkvut.  Précis  historique  et 
statistique  sur  f arrondissement  de  Lille 
(Annuaire  statistique  du  Nord,  in-8,  183(1). 

. t/manach  du  commerce,  des  arts  et  métier j 
de  Lille,  Armentières,  Foubnix,  etc..,  in-32. 
1828-43. 

fluide  des  étrangers  à Lille,  ou  Description 
de  la  ville,  avec  ton  histoire , iu-12»  1772. 
A ouveau  Conducteur,  on  fluide  de  C étranger 
dans  Lille  et  ses  environs,  in-12,  1826. 
Mémoires  de  la  société  royale  des  sciences  de 
Ixlle,  in-8,  1819  à 18  41  (emiiou  | »ol.  pnr 
aimée». 

LILLCIOm.  John  bonne . lllebonna, 
*g.  Seine-lnf.  (>or.  audie),  arr.  et  à 35k. 
du  Havre,  chrf-1.  de  nul.  L*7-  A 173  k. 
de  Pari*  pour  la  lave  de»  li-ltn  » Pop.  3.671 
II.  — Timui»  tertiaire. 

Autre  foi»  diurèse,  jiarlement  rt  intnidnnre 
de  Rouen,  élection  dcGaudelicc. 

Celte  ville  doit  ta  foiMliition  à César-Au- 
tiste, qui  la  nomma  Julia  /tonna  en  riion- 
neur  de  su  tille  Juin*,  rt  qui  en  fit  une  forte- 
re»se  importante,  f.uillauine  le  (oiiqucninl  * 
Ht  bâtir  un  palais,  où  il  résidait  fréqiiciiiimut, 
et  d'où  sont  datées  plusieurs  châtie*.  O fui  là 
qu'il  dérida  l'invasion  de  l'Angleterre. 

Des  mniuiiumU  aut lient  iques  prouvent  que 
Lillelmiuie  était  le  point  de  déport  de  plusieurs 
voie»  romaine*  ; l'une  d'elles  conduisait  a 
Grain  ville-l»-rl Yinturirrr  et  au  delà  ; la  seconde 


| pansait  par  Brtueviile  et  Rollier.  rt  conduiaait 
1 au  bord  de  la  nier  en  sr  repliant  vers  Fécamp; 
! la  irnUiétne  se  dirigeait  vers  H ardeur  ; la 
quatrième  conduisait  à Rouen  et  de  la  à Paris; 
la  riuquieme  menait  ou  bord  de  la  Seine  et  se 
mutinuait  de  l'autre  côté  jusqu'à  Pont-Aude- 
mer.  Plusieurs  vestiges  dr  ces  anciennes  chaus- 
sée* subsistent  encore.  A ces  res tes  antique» 
de  b grandeur  passée  de  Lilkboone,  ou  peut 
joindre  des  soutfrraiu*,  îles  tombeau*,  des  mé- 
dailles, de*  brrymaloirrs  et  des  unie*  *épui- 
crale»  qu’on  y a trouvés  en  différents  trmp». 

Iji  ville  de  Lillrbonne  est  situer  au  pie.1  d’un 
rote.iU  rapide,  a l'extrémité  d une  vallée  IwUée 
cm  coule  la  rivière  de  Huilier,  qui  y reçoit  le 
ruisseau  de  IWqurl.  Rien  n'est  plu»  pittores- 
qiH'  que  l’aspect  de  relie  vallée,  apreur 
di  » points  les  plus  élevé»  du  coteau  ; d'un  côté 
b ville  sr  présente,  avec  son  église  à flèche 
gothique,  ses  maison*  en  bois,  si  lourdes  et  si 
tristes,  scs  ébhlissrmeiitx  industriel*  d’une 
construction  si  légère,  et  les  ruines  de  son  an- 
cien château  ; .le  l'autre  colé  la  vallée  fuit  dan» 
une  longueur  de  plus  de  2 k.  jusqu'à  la  Seine, 
et  laiaac  a|ierre»oir  au  delà  du  fleuve  le  port 
de  Quillrbeui  et  b ligne  de  scs  maison»  adosser» 
a la  ligue  tics  falaise»  blanche»,  dont  le  pied 
ru  battu  chaque  jour  par  la  marée.  L'aUnte 
lie  Valusse  s'élève  d'une  ninuierr  pittoresque  au 
milieu  de  celle  vallée,  et  présente  une  refrain- 
austère  et  meborolu|ue. 

ls'  château  «h-  l.illehnnne.  ap]*  le  aus»i  h- 
château  d'Harcourt,  est  un  de*  monument*  le* 
plu*  curieux  et  les  mieux  couser» é*  «le  la  Nor- 
mandie. t|  c»t  flanqué  à l’est  d’une  tour  ronde 
fort  élevée,  construite  «-n  cailloux,  qui  s'ufier- 
roiti  u uk  giatide  distance  : ou  monte  jusque 
sur  sa  plate-forme  par  un  escalier  à xi»,  qui 
ruuduit  à trois  étage»  différents.  dont  le*  pla- 
fomU  eu  ogive*  sont  terminés  ver*  le  milieu 
par  un  cul-de-lampe  : on  y arrive  par  un  pont- 
levis  de  tl  in..  jeté  sur  le  f«s*é  pnifond  qui 
l'environne  ; elle  a 17  m.  de  diamètre,  et  le* 
min»  ont  4 ni.  22  c.  d'épaisseur.  L'intérieur 
n’ollre  plus  qu’une  vaste  cour  entourée  de 
plusieurs  salles  en  ruines  ; le*  appariement*  du 
premier  étage  sont  éclairés  par  des  fenêtre* 
ciu liées  avec  une  architrave  supportée  pnr 
deux  |>rtilr*  colouue».  Cm  fenêtre*  sont  cou- 
vertes et  bouchées  presque  en  eutirr  par  une 
grande  quantité  de  lierre»  ; le  pignon  d’un  des 
lioul , de  la  priurqulr  salle  existe  encore  eu 
entier,  rouvert,  comme  le  reste  de  ce»  ruines, 
par  des  lierre*  d’une  grande  épaisseur  ; le  nom- 
bre considérable  de  mouches  qu’ils  nttireut  en 
été  (bus  ccs  débris  y produit  un  lioiintunuc- 
ment  qui  s'entend  de  trrs- loin  Le*  pîéecsdn 
rez-de-chausM  **  «ont  éclairer»  par  de  gmnde» 
arcade*  parallt  le»,  i*galenienl  traversée*  par  une 
architrave  d'où  pendent  de*  liane*  rt  dm  mon-» 
de  l'dlrt  le  plu»  pittoresque.  On  voit  aus.» 
le*  ruines  d’une  antre  tour  de  forme  hexagone 
Irrs-étevée,  qui  parait  avoir  en  plusieurs  éta- 
ge» (bus  mm»  intérieur,  à eu  juger  par  l'extré- 
mité d**s  arcs-boutants  de»  voûtes  restés  aux 
murailles.  La  Tare  de  celle  tour  du  côté  du 
midi  e*t  enrnrr  entière  el  percée  de  croisées  à 
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chaque  étage,  de  la  forme  de»  éjliiw  gothi- 
que». oc  qui  lui  donne  l'air  d’une  aurimitr 
élut  pelle. 

La  varie  cour  intérieure  du  rliAtoni  «1  do- 
minée par  diverse*  terrasse»  sur  lesquelles  mi 
moule  par  des  degrés  presque  rompus  ou  re- 
couvert* de  tlrrniulins  «4  de  mousse.  Ko  se 
plaçant  »ur  l'une  des  I errasse*  du  exilé  du  midi 
el  s'avançant  ver»  l’emlinuure  d’une  profonde 
croiser,  on  peut  jouir  do  la  plus  bcllr  vue  sur 
In.  riantes  prairies  qui  bordent  le  rouis  de  la 
Seine,  vnuvetil  couverte  de  vaisseaux  ; à droite 
ou  aperçoit  les  ruines  du  château  de  Tanrar- 
ville;  eu  fane  on  voit  la  ville  de  Quillebruf, 
bâtie  sur  un  rocher  qui  s'avance  comme  un 
cap  au  milieu  du  lleuve,  rt  dan»  le  lointain  on 
découviv  lYinltourbuie  de  la  Sente  el  le»  rotes 
de  la  basse  Normandie. 

I j porte  d’eulrée  du  clsiteau  est  située  sur 
l'nucieuue  roule  de  Caudebrc  : une  vmïle  nom* 
lire  el  d'un  aqurl  féodal  conduit  par  celle 
culiee  jusqu'à  une  habitation  moderne.  qu’on 
est  étonné  de  dérouvrir  au  milieu  de  ces  dé- 
bris. dont  le  lierre  tapisse  tes  mur»  crevassés. 
Le»  restes  de  cette  antique  forlereaae  du  moyen 
àgr  présentent  un  aspect  imposant.  « La,  dit 
Bernardin  de  St-Pierre  (I),  s’élèvent  de  haute» 
tour*  crénelées,  du  somme!  desquelles  sortent 
de  grands  arbre»  qui  paraissent  dans  le»  air» 
comme  une  épaihftp  chevelure  : on  aperçoit  çà 
et  là,  à travers  les  tapi»  de  lierre  qui  en  cou- 
vrent les  lianes,  des  fenêtre*  gothique»  qui 
rrssrnilJent  a des  rutim  de  cavernes  ; on  ne 
voit  voler  nu  tour  de  celte  habitation  désolée  que 
des  butes  qui  plauent  eu  silence,  et  si  l’on  y 
entend  pari  ne.  la  voix  d’un  oiseau,  c’est  celle  de 
quelque  IiiIh>u  qui  y l'oit  son  nid.  Quand  je  me 
rappelai.  a lu  vue  de  ce  inauoir,  qu'il  était  au- 
trefois IioIh té  |un'  de  petits  tyrans  qui,  avant  que 
l’autorité  royale  fût  suffisamment  établie  daus 
le  roy  a unie.  exerçaient  çà  et  là  leurs  hrigandagra 
sui'  leur»  malheureux  vassaux,  et  même  sur 
les  passants.  il  me  semblait  voir  la  carrasse  et 
les  ossements  de  quelque  grande  bete  féroce.  * 
Du  liant  du  principal  dinijou,  où  l'homme 
d’arme*  du  vieux  teiiq»  veillait  a la  sùrrtc  de 
son  seigneur  et  maître,  ou  jouit  d'une  vue  ma- 
gnifique sur  la  délicieuse  v allée  de  Lillchonue. 

( il  |>eii  aU'tleuiHn  du  château,  ri  sur  uu 
point  traversé  |»ar  La  route  même,  on  a décou- 
vert récemment  l'enceinte  demi-cireiilaire  d‘uu 
ancien  thràtiv  construit  par  les  Humain*,  avec 
de»  escalier»  meure  entiers  et  des  arcade*  pour 
le  service  intérieur  ; témoignage  positif  de  la 
maginfirenrr  et  de  ri(ii|w>itaucc  dont  ce  lieu 
jouissait  autrefois. 

Ixmvnwr.  loi  population  de  Lillelxwne  ap- 
partient presque  sa  us  exception  ù la  classe  in- 
dustrielle ou  ouvrière.  Presque  toute  la  vallée 
entre  Lillelionne  et  Bolbec  est  couverte  de 
fabrique»  de  tissus  de  coton  , de  filature*  hy- 
draulique* dr  eiilon.  Nombreuses  tannerie*.  — 
Commerce  de  ilraps,  cuirs,  épicerirs,  quincail- 
lerie , lie» baux  , miel  du  pays.  — Foires  les  8 
oc!.,  1"  mercredi  de  mai,  25  mars  et  16  . 


ou  le  mardi  apres,  si  le  25  mars  et  le  16  sept, 
toinlirnt  un  lundi. 

Bibliographie.  Hiril  (F.).  Mémoires  a ur  Ua 
fi  mars  lie  Ijllebonne , arrtmdi  ssement  du 
Havre  (Seine- Inférieure),  are*:  un  appen- 
dice contenant  ta  description  de  quelques 
cache  U inesht j Ut  anciens  oculistes,  in -8  , 
1821. 

Gulluî.  Mémoire  sur  le  fialneairr  de  /Jl- 
lef tonne,  iu-8,  et  atlas  ia-4. 

('.murra  (Aug.).  Histoire  de  ta  ville  et  des 
environs  de  Ullebonne,  etc,,  iu-8,  figures, 
«842. 

V.  aussi  Jirt.rosum. 

1.1 1.I.KMKn , \ g.  ! Ile-et-Vilaine  (Bretagne), 
arr.  rt  a IG  k.  de  St-Malo,  cant.  rt  de 
(Jutteaunrul-eu-Kretague.  Pop.  442  h. 

I.II.LEK-S , Litierium , petite  et  ancienne 
ville,  Pas-de-Calais  (Artois),  arr.  et  à 15  k. 
de  Béthune,  rhef-l.  de  caut.  Cure.  63.  Xy.  A 
210  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
4,879  h.  — Tsftftxj*  d'allusion*  modernes. 

ljUrr»  était  autrefuis  une  ville  forte  qui  fut 
cédée  à la  France  par  le  traité  de*  Pyrénées. 

Cette  ville  est  agréablement  située  sur  la 
Nave.  au  milieu  d’une  plaine  verdoyante,  et 
remarquable  par  la  beauté  de  sa  eaux  : U y a 
de*  fontaine*  dans  toutes  les  maisons  de  quel- 
que importance,  et  il  en  est  qui  fournissent,  au 
sortir  de  leur  bassin  , un  volume  d'eau  assez 
considérable  pour  faire  tourner  des  moulins. 
C’est  à Ijllcrs  où  fut  foré  le  premier  puits  ar- 
tésien exécuté  en  France. 

Les  ormes  de  Lillers  sont  : de  gueules  à 
une  tour  à pans  W argent f et  deux  fleurs 
île  lu  df argent  en  chef. 

Fabriques  de  poterie  de  terre.  Rlanrhisneric. 
BrMMrie.  Taiiurrie».  iriuturenes.  .Moulin»  à 
huile.  — Foires  les  12  nov.  et  mardi  âpre»  |r 
4'  dimanche  de  carême. 

LILLKTOT,  \g.  Eure,  connu,  de  Fourme  - 
toi,  «h*  Ponl-Audemer. 

L1LLKTTK,  vg.  Vienne,  COM.  de  Buxeuil, 
île  la  tlaye-Dcscartrs. 

LII.LT.  Istiecum,  vg.  Eure  (Normandie), 
nrr.  rt  à 21  L.  des  Andelv*.  «ml.  et  ;*J  de 
Lyoiis-la- forêt,  pop.  Ht  1 h. 

I.IMAGNK  (la),  Irmane , iJmauia , riche 
rt  fertile  contrée,  comprise  dan»  la  ci-devant 
!«■>«**  Auvergne,  el  qui  fait  aujourd'hui  partie 
du  departement  du  Puy-de-Dôme . Billcun  en 
«‘tait  la  capitale;  le»  autres  villes  principale» 
«ont  : «hier»,  l wm,  Chàteldon,  Leroux,  etc. 

lai  Ij  magne  s'étend,  du  sud  au  nord,  depuis 
.St-(*-rmaiii-I.rmhrnn  jusqu'à  la  bulle  de 
Mout|ieii.*ier  , prés  d ‘Aigu «perse  , dans  une 
longueur  d'environ  64»  k. 

Sa  largeur  est  tres-variable.  Elle  eut  tra- 
verser dans  toute  mi  lougueur  par  la  rivière 
d‘  Allier.  Une  infinité  de  ruisseaux  rt  de 
petites  rivière*  la  sillontietit  en  tous  sens, 
loi  l.imagur  n’est  |m*  seulement  uue  plaine 
de*  plu*  fertiles  dr  France  , on  y trouve 
encore,  de.»  paysage*  pittoresque»  et  riants. 
FJ  le  est  bornée  à l’ouest  par  les  montagne» 
giauilique»  qui  »up|»«rt«  ut  la  chaîne  <lc  volcans 
roman  sous  le  nom  ch*  mont*  Dômes  ; à l’est 


par  h-s  montagnes  également  granitiques  du 
Forez.  Snr  sa  surface  on  observe  plusieuri 
montagnes  isolées,  formée*  b plupart  par  des 
éruptions  volcaniques.  Le*  coteaux  ou  les  mon- 
tagnes inférieure»  qui  bordent  les  haute»  mon- 
tagne» et  semblent  leur  servir  de  souliassement, 
ont  leur  beauté  particulière.  Les  coteaux  rt  les 
petite»  montagne*  semé»  ça  rt  là  dan*  la  plaine, 
produisent,  par  leur*  heureuse»  disposition», 
des  coutrarics  piquant»  rt  de»  effet.*  admirables. 
Les  Ixml*  «le  l' Allier  l'emportent  encore  eu 
richesse»  rt  surtout  eu  beauté»  ; à chaque  pas 
il»  déploient  des  accidents  pittoresques  , des 
paysage»  délicieux  ou  des  lointains  magniJiques  ; 
cubn  ce  pays  présente  l’image  d'une  bdle  na- 
ture qui  conserve  toutes  le»  grâces  et  toute  U 
vigueur  de  b jeunesse. 

Le  climat  de  la  Limagne  eri  tres-variable,  à 
cause  de  la  proximité  des  montagne»  ; le  pas- 
sage du  chaud  au  froid  rat  quelquefois  très- 
brusque.  Il  arrive  souvent  que  dans  le»  gran- 
des chaleurs  de  l’clé  on  |»eul  à peine  y respirer, 
*rt  alors  il  n’eri  |uu  prudent  de  s'engager  daus 
ce  qu'au  ap|M-ile  le  marais,  la  pbine  entre 
Riom,  le  Pout-du-Cliàtrau  et  CJcrraonL  V. 
Ativaacs*. 

LUI  A LONG  ES.  Iig  lie  us -Sèvres  (Poitou), 
arr.  rt  à 6 k.  dr  Melle  , caut.  rt  ££  de  Sauxé. 
Pop. 1 ,532  h. 

1.1  MAN  OHE.  vg.  H. -Loire,  couiih.  de  Va- 
zrilles-Limandrc.  J-  j du  Pm . Kif. 

LIMA  NS  , vg.  fi.-Alpes  (Provence) , arr. . 
caut.,  K*t  à 7 k.  de  Fon-alquier.  P.  570  h. 

LIM  ANTON  , vg.  Nièvre  (Nivernais),  arr. 
rt  à 25  k.  de  (Jbleau-Lhiuun  , rata,  dr  Chi- 
tillon-cn  ■Bazoit, , E de  Moulius-cu-ljilbcrt. 
pop.  1,016  h.  — Haut  fourneau. 

1.1  MA  RES.  vg.  Eure,  connu,  de  Cratot,  (SI 
du  Neubourg, 

LIMAS,  vg.  Rhône  (Beaujolais), arr.,  cant., 
EH  i I k.  de  Y illcfranche-sur- Saune.  Pop. 
1 ,0H2  h.  — Fabrique  de  Iodes  de  coton. 

LIM  A Y . bç  Seine-et-Oise  {Bcaui'e) , arr., 
v*; , bureau  d’euregiri.  rt  à f k.  th*  Mantes, 
chcf-l.  de  caut.  Cure.  Pop.  1,398  b.  — Taa- 
axiv  rrrtacé  supérieur,  craie. 

Ce  bourg  est  situé  au  pied  d’uuc  colline  sur 
b grande  route  île  Pari.»  a Caen.  Il  u'est  sépare 
dr  b ville  de  Mantr-s  que  par  b Seine,  que  l'on 
y passe  sur  deux  pouls,  à cause  d'une  île  que 
forme  relie  n vivre. 

On  trouve  à peu  de  distance  une  source 
ahomlaDle  , dont  l'eau  rat  conduite  par  des 
tuyaux  eu  foute,  places  sous  le  pavé  dra  ponts, 
jusque  dans  la  v ille  de  Montes  , où  elle  ali- 
mente le»  tunlaiurs. 

L’église  paroissiale  de  Liinny  est  décorée  d'un 
iitvt  joli  |M>rlail.  L'ermitage  Si --Sauveur,  dont 
b chapelle  aiu»i  qu’uur  jx-tite  balutalion  sont 
crenséc*  dans  le  roc,  eit  le  hut  d'un  pderiiugr 
qui  attire^  !t:2*dimauchcdc  carême  et  b 6 août, 
un  grand  i-oucour»  de  monde. 

LIM  A Y RAC  . vg.  Aveyron , connu,  de  Co- 
lombie». E de  lOgnar. 

LIM  BEU  P « 'g.  Eure  ( Normandie),  arr.  rt 
à «6  k.  de  Louviers  , cant.  d'Arafirville-la- 
t àmpague.  K du  Nevibourg.  Pop.  1 14  h. 
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LIMOGES. 


UMOC.KS. 


I.inRRASS4C,  vg.  Ariége  (Languedoc), 
•rr.  rt  à 24  k.  dr  Pamicr*.  rant . cl  S <1**  Mi- 
rrpoix.  Pop.  8*7  h. 

LIMÉ.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  cl  à 22  k. 
dp  Soi*«m*,  canl.  et  dr  Braisne.  P.  348  h. 

LIMKIL-BREVAXNKS.  Umolium  , vg. 
Snne-et-Oise  (lle-dr- France) . arr.  et  à 20  k. 
deCorhril,  cant.  rt  K de  Bois.*y -Sl-Légrr. 
Pop.  374  II. 

Ce  tillage  , contigu  à celui  de  Valcuion.  est 
environné  de  maisons  de  campagne  char- 
mante*. Au  village  de  Brcvnnnes , qui  ni  est 
unedrpeudanre,  on  voit  tut  château  remarqiM- 
ble  par  sou  airhitcrlurc.  par  la  beauté  de  se* 
avenue*  rt  de  son  parc , destiné  par  Lriwfirr. 
Les  liois  dr  celle  super!*’  terre  sont  renommés  | 
par  les  bal*  champêtre*  d'été  , «pii  réunissent 
pendant  la  belle  saison  les  habitant*  «le»  châ- 
teaux rt  de*  maisons  de  campagne  de*  en- 
virons. 

Limril  possède  une  petite  place  publique , ; 
une  huitaine  aUiudnnle  , rt  un  lavoir  publie. 
L’église,  d'architecture  moderne,  est  avseï  bien  i 
dénuée  intérinirrment. 

Fêle  |ulrmulf  le  diinaiiche  après  la  transh-  I 
lion  de  St-Martin. 

MMblon.S  , xg.  Dordogne,  mnim.  «b*  ■ 
Carlux,  P=:  de  Sarlat. 

LIMKXIMH'H  , vg.  B. -Pr rendra  (Béarn),  ' 
arr.,  EJ  rt  à 16  k.  de  Pau , cant.  dr  Ponlacq. 
Pop.  39<i  h. 

LIMER AY.  bg  Indre-et-Loire  (Touraine) , 
un  . rt  à 32  k.  «le  l our*  , cant.  rt  ^ d'Am- 
boise.  Pop.  1,107  h.  — Foires  le*  9 mai  rt 
9 sept. 

LIMKRCOTRT.  vg.  Somme,  conim.  de  Hu- 
cbeimrs  die , P3  d’Abbeville. 

IIMtRStlKIM,  Vg.  B.-Hfun  (Alsace'.  arr. 
et  à 29  k.  de  S«  hrlesladl , canl.  rt  Cüd’Krvtein. 
Pop.  4M»  h. 

1.1  VI  FR  Y , vg.  Seine-rt-Oitr  , comtn.  de 
Soist -stir-Ecole,  de  Millv. 

i.i viKit/.KL,  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
rt  à 34  k.  tic  Vannes  , cant.  de  Oinstendiert , 
EJ  de  Kochefort-ea-Terre.  Bip.  1.41 1 h. 

thi  rrmar«|Ui!  ver*  le  nord  . à I k.  de  Li- 
mrrxrl  «but  rangées  de  tomliellc*  ennliguc* 
d»  mi-sphériipies  , dnitt  la  principale  a la 
forme  d’un  cône  tronqué  rt  euvirou  4 m.  d'é- 
lévatioii. 

URET  (le) , Moyenne.  V.  St-Mmitis-di- 
Luut. 

I.IRKTX,  vg.  Srine-el-Oin  (Brauer).  arr. 
rt  k 17  k.  de  .Maulu  , canl.  rt  E*.  de  Bon* 
uirre».  Pop.  795  ii.  — Filature  de  coton. 

IJMFITL.  Umenium  , |»ctitr  ville,  Dordo- 
gne (Périgord).  arr.  rt  à 38  k.  dr  Bergerac  , 
cant.  de  St-Alvere,  7.  ] du  Btigur.  Gîte  d’étape. 
Bip.  RHO  h.  — Elle  o!  située  sur  une  colline, 
an  confinent  cb»  la  Dordogne  et  de  la  Verne. 
— Fuites  les  19  mai.  1"  août  cl  13  nnv. 

I.IVIEIX  . vg.  Cher  (Berry)  , arr.  et  à 23 
k.  th-  Bourges,  canl.  de  Lurv . PZ  de  Virrrou. 
Pop.  4«9  h. 

I.IMF.t'X  , vg.  Eure , connu,  de  St-Deni*- 
du-Hrtiélon.  r- . de  Brvleuil. 

LIViKl'X  , vg.  S oui  m r (Picardie),  arr., 


rt  à 12  k.  d’Abbrvilb*  , cant.  «le  ffalh-nrtmrt. 
Pop.  374  h. 

LIMP.Y,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr.  et  à 
28  k.  dr  TdiiI,  cant.  de  Tbiancourl , M de 
Noviant-anx-Prés.  Pop.  31  fi  li. 

LJ  ML  Y K AT,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
rt  à 44  k.  de  Périgtieuv,  canl.  de  1 1 ici  ion  , '.7 
d’Aïerac.  Pop.  529  h. 

LIMFZY.  vg.  Seiue-Inf.  (Normandie),  «rr. 
rt  à 23  k.  «le  Rouen  , cant.  de  l’atilly,  J_-\'  de 
Rarrnlin.  Pop.  1 , 129  h.  — Foire  le  24  juillet. 

LIMIERS,  vg.  Loiret,  coruin.  de  Vrigny,  E 
de  BuMies. 

i niODl.V  (le),  vg.  Seine -et- Marne,  coin, 
de  la  lfoussaye,  l-l  de  Touraan. 

LIMOELAN  , vg.  (VlrWa-.lurd,  nimiii. 
de  üévignac,  S)  de  Broun*. 

LIMOGES  , vg.  Puy-de-Dôme  , cooim. 
d'Aix  - la-  Fayette  , £-  dr  St  -t Germain  -de- 
rile.ni», 

I.nitM.t-.S.  Augustoritum  Lemorivum.  Ha- 
tiitslnm  Irmovicum  . grande  rt  lies -ancien ne 
ville,  ehrf-l.  du  dép.  delà  H.- t ienne  (Limon- 
.vin),  cbefd.  du  2*  arr.  rt  de  2 rant.  Cour 
rot  ale  d'où  ressortissent  h*  dép.  de  la  //.- 
/ tenue,  de  la  Corrèze  et  de  U Creuse.  Tribu- 
naux de  première  instance  rt  dr  commerce. 
Chambre  consultative  des  manufactures.  Aca- 
I déiuie  universitaire.  Collège  royal.  Üoriélé 
d'agriculture,  sriuitri  rt  arls.  Hôtel  des  naou- 
naie*  (lettre  i).  Evêché.  Trois  cures.  Si-imnairv 
diocésain . Gîte  d’étape.  CrJ.  W.  Pop.  29,870  h. 

T mirais  en»t;illi.M'  (Mi  primitif. 

Autrefois  évêché,  pxrletnrul  de  Bordeaux, 
rhel-l.  de  généralité  rt  élection,  sénéchaussée, 
présidial,  prévôté,  jtivlire  royale,  lûuitenance 
de  inarochaussce , hôtel  des  monnaie*  , juges- 
consuls,  bureau  des  finances*  div-bnit  couvrais. 

bi  position  d* Augustoritum.  am •iennr  capi- 
tale dr*  famovices  , k Limoges  est  prouvée  j»ar 
quatre  rouir»  romaines,  fournies  pa«  la  Table 
de  IVulingrr  et  |t»u  l Kineraiiv  «F Aiiloniu.  Ics- 
rpiellr*  routes  , dans  leurs  «b  lièrent*  embran- 
chements, *«•  rattarhent  A Bitunge, , Bourges  . 
A ug  ustonemetum , (. le  «iront , tr  sunna,  Péri- 
gurux,  MetÙolennm , Saint»’*  , rt  Umonum  , 
Poitiers.  Otle  ville  est  »pj»elée  tJmafr.r  par 
Magiiou  , contemporain  de  Tjinrle*  le  Chauve, 
rt  Ixmùeices  dans  la  Aol  ne  de  F empire. 

Crtte  eité  passa  des  Romains  aux  Vuigolh» , 
auxquels  Cio' iv  l'enleva  apro*  la  Itataillr  de 
Vouilié.  la**  Normands  la  tirôlerent  en  836. 
Henri  II , rot  d'Angleterre , s’v  lit  couronner 
due  d' Aipiil-tine  eti  453.  «H  trente  ans  ,ipr«*s  il 
vint  mettre  le  siège  devant  se»  muraille*.  Eu 
1189.  Notlnlde  , épouse  dr  Rie hard  Cjtrur  de 
lion  . vint  assiéger  Linmges.  qu’elle  livra  à 
toute*  l«»  horreurs  du  pillage.  Sous  Char- 
Ir*  VII  . qui  deux  foi*  la  visita  , elle  vit  des 
jours  plus  prospéré* , surtout  quand  le  brave 
Humus  rut,  en  1452.  entièrement  expulsé  Ir* 
Anglais  «le  I'  \<pntaine.  |,e*  guerre*  dr  rrligkm 
furent  aussi  funeste*  : mais,  après  relu*  époque 
orngriise,  la  ville  respira  et  releva  ses  ruine*. 

|a*s  nnnes  de  Limogei  M»nt  : de  gueules 
nu  chef  de  St -Martini  orné  a l’en-i  iue  tf  or- 
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gent,  ombre  tir  solde  ; au  chef  tf  azur  charge 
de  trois  fleurs  de  fis  tF or. 

I La  ville  de  Limoges  était  ancionmntmt  re- 
j marquable  , nrm-seiikment  par  sou  étrudtie, 

] mai*  |wr  la  licaufé  de  ses  édifiées;  il  »«niU. 

| que  les  Ronuiiiis  s'étair nt  attarb/H  i l'omet  de 
toiu  1rs  moniimeuf  t de  leur  magoificrnce.  Elle 
avait  un  Cipitnle  , un  auiplûlbé&trc  ; on  v 
voyait  nu  grand  nombre  de  brous  temples  et 
de  riche*  palais  : rtle  était  le  centre  de  plusieurs 
route*  qui  lui  ouvraient  de  faciles  communica- 
tions avec  1rs  autre*  principales  ville*  dr  In 
Gaule.  Enfin  die  fut  du  nombre  de*  soixante 
cité*  qui  éirvèrmt  à Lyon  d«**  statue»  i Au- 
guste . et  qui  obtinrent  la  permission  dr  pren- 
dre le  nom  de  c*  prince  ; die  fut  en  «vmsé- 
quforc  appelée  Augustorilum,  et  garda  rr  nom 
jusqu’à  la  lin  «lu  iv*  siérle  , époque  où  die  re- 
prit celui  du  peuple  qui  «•«  avait  tait  sa  capitale. 
Mais  dan»  le»  guerre**  qui  suivirent  la  chirte  de 
l'empire  romain  . cette  ville  ne  tarda  pas  à dé- 
choir de  sou  antiipie  splendeur  : le*  barbares 
rcnvn-vrmt  scs  anck’iiv  ui«>nuni«’rits . rt  ce  qui 
avait  échappé  à leur  lureiir  a été  iuMmsihle* 
ment  détruit. 

Otle  ville  «**l  silure  au  sommet  et  sur  le 
penchant  il'uut-  col'ru’  dont  le  pied  est  baigné 
par  le*  eaux  «b*  la  Vienne,  que  l’on  traverse  sur 
trois  ponts,  dont  l'un,  récemment  construit  en 
granit  . est  remarquable  par  son  élrvatmii. 

1 Gtmiu»'  toutes  l«*  anciennes  citr».  elle  est  auc* 
mal  liât  U*  : *e*  maisoas  sont  pnvque  toutes 
: construites  eu  Uii*.  à pnlir  du  premier  «•tap*  ; 

| mais  on  s voit  aussi  iN-aueuup  de  constnirtion* 
mod<-rne* d'une  I»c!Ir  apparence  : «|Uel«pie*  rues 
ont  été  ri’pnrùes  A neuf,  ébugie»  et  aliguré-s,  el 
un  grand  nombre  d’auiélrnratinns  en  tout  genre 
se  sont  rfieetnées  «Un*  n**  derui«*r*  temps.  De- 
î puis  que  l’on  a renversé  les  tours  et  1rs  mu- 
; railles  qui  la  rendaient  obtenir  et  mnlmine,  la 
1 ville  «'.si  eut  mirée  de  largi**  Ivoulevuivls  l»ieiêom- 
liragé*.  I.'nir  qu’on  v respire  est  extrêmement 
pur  rt  Iraipéré  ; de  oomhmtsci  fontaines  * 
vemuil  cotiliiinelleuienl  une  eau  linquile  et  ex- 
trêmement légère  : aiun  le  sang  y rst-il  Irès- 
lieau,  notamment  cl»e/  Ir*  personnes  du  sexe. 
On  \ trouve  plusieur*  ptarc*  piibliqui'v.  cbmt 
«b-iix  ieuleinent  sont  remanpiables.  Gi  pre- 
mH*re.  qu’«»n  regnrdr  A juste  titre  comme  la  plus 
1mH1«*  «le  la  ville  , e*t  le  f ibainp  «le  .lu  llrl  ; la 
seconde  est  la  place  d’Orsay  , dont  une  |K»r1ie 
.1  été  consacrée  à remplacement  d'un  pilais  de 
justice . Kv  place  de  In  Mairie  offre  un  «»pert 
gracieux  rt  aéré. 

les  édifice*  le*  pins  lemairpnble*  de  Limo- 
ges sont  : 

La  mabMiu  , dédiée  à St-Elienm-.  Gette 
ancienne  iKisilique,  consacrée  |«r  le  pape  I r- 
hjiiu  Iï.  lut  incendiée  dans  |r  cours  «lu  vu*  *iè- 
cle.  I.**s  travaux  de  l’église  nctiirtle  furent  rtm»- 
mencéti  en  1272  » n*  Vi phrnpil  de  Hélie  de 
Malemort  : pluiieur*  foi*  aliamlonné*  et  repris, 
ils  Ii'étnii  nt  pas  terminé*  «n  1.515.  En  1637 
Jean  fie  Laugrar  entreprit  «le  «mtiimer  l’église 
I en  l'uiiis-ant  au  rlodier.  qui . d’un  *M«*  diffé- 
rent ci  d'une  aulte  épmpie  . ne  *e  trouve  pa* 
placé  dan*  l’axe  «h*  la  nef:  il  se  compose  de 
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quatre  étages , dout  chacun  tvl  perré  ür  deux 
ou  trois  ouverture»  asm  étroit»  surmontées 
d'ogives  peu  aigue»  ; tar  les  quatre  angles  s'é- 
lèvent dits  luuirlln  urtuguon  que  terminent 
il»  lanternes  élégantes.  De  ce  projet . aban- 
donné  âpre*  la  mort  dt>  son  auteur,  il  ne  reste 
que  les  fondation*  de*  murs  et  dr»  piliers  de 
quatre  chapelles,  l u de*  accessoires  les  plus 
remarquables  de  cette  église  est  le  jubé  , que 
l'ou  doit  à >1.  dr  Laugrac.  Il  a 11  ni.  3 c.  de 
longueur,  et  fut  exécuté  eu  1533.  La  pat  tir  qui 
sert  de  triliune,  et  qui  forme  une  saillie  en  en- 
corbellement, est  soutenue  par  quatre  colonnes 
dcnii-araliexque»;  leur*  inters  ailes  sont  occu- 
pé* par  sis  nielles,  dout  les  statues  out  été  cu- 
irs ce-  ; au-di*SM>us  sont  des  bas-reliefs  qui  rr- 
piv>i  nient  1rs  travaux  d’Hercule.  la-  devant  de 
la  liibiiic  offre  six  ruls-de-lam|ir  très-élégants, 
orne*  de  statues  et  su  minuté*  de  petites  mlon- 
nes  d'une  extrême  délicatesse. 

Il  ne  reste  dr  l'édifice  primitif  que  la  l«*c 
du  rloeiter,  le  eiiniineitci-ntenl  la  nef  et  de  la 
crypte  placée,  selon  l’usage,  sou»  le  sanctuaire. 
Tout  le  reste  a été  recouslriiil  au  sur  siedr  et 
dan*  le*  siècles  suivants,  la  crypte,  obstruée  en 
grandi*  partie  |sar  les  déconr lires  . ne  fut  |u» 
utilisée  dam  le*  reçut  ivtrurlioti,*.  lire  petite 
partie  réservée  pour  la  sépulture  des  évêque» 
eniTes|M>nd  nu  sanctuaire  primitif,  (êtlr  crypte 
est  ornée  de  belles  peinture*  murale*  : sur  la 
Voillr,  JésusTUirist  , vêtu  d'uue  roln*  muge  et 
d'un  manteau  bleu  , bénit  eutre  le*  svmltole* 
di  s évangélistes;  nu  |RXMiuungrdr  |*etitr>  pro- 
portion» baise  ses  pieds.  Sur  le  tailloir  dos  cha- 
pileaux  à gallw  uni  , dr»  cercles  concentriques 
de  couleur*  varices  forrurnt  des  saillies  hémis- 
plrëriques  dont  le  relief,  à la  distance  de  quel- 
ques |m*.  trompe  les  yeux  les  plus  exerrés.  Des 
roues  multicolore*.  dû  rhautriil  des  oiseaux  au 
rirlre  plumage  , courent  sur  le  plat  du  mur. 
Tout  poi  te  à croire  que  ers  peinture*  sont  les 
plus  antique*  qui  rxislent  en  Fraure.  - Dau» 
«elle  mémo  église,  une  guirlande  d’anges  a été 
peinte  sur  la  voûte  du  rbu*ur  au  xtv*  siècle.  A 
la  nièriir  éjMxpic  ont  été  rinces  les  chapelle* 
dr  l'altside  , deuil  deux  d entre  elles  ont  des 
peintures  contemporaines  reprrsentuut  d»  sce- 
ues  de  la  vie  dns  saints. 

Le  Inmlieau  de  Jean  de  Laiigcac,  évêque  de 
limoges,  mort  en  1541,  est  placé  au  pourtour 
intérieur  du  rhtrur  ; il  se  compose  d'un  soiibos- 
srmeut  richement  déroréde  bas-relief*  et  d'a- 
ralicopies,  et  de  quatre  colonne*  corinthienne* 
support  uni  un  eniahlemcnt  eu  altique  , dont  la 
frise  surhaussés*  est , comme  le  souliassentciit , 
revêtue  de  magnifiques  las- relief*  qui  repro- 
duisent de*  serne.»  empruntées  à l'Apocalypse. 
Plusieurs  personnes  placent  ce  tomlieau  au 
rang  des  œuvres  I»  plus  remarquable*  de  la 
renaissance  ; il  occupe  Fin  tel*  aile  de  deux  pi- 
lier*, et  »e  trouve  adossé  à la  clôture  duclirmr 
exécutée  pendant  le  xvii*  siècle  , rt  rétablie 
économiquement  en  180*. 

Jiwi  terminé*-  eumme  celle  de  Bcanvai»  et 
de  Narbonne.  la  rnlhédralede  Umogr»  n’a  que 
Ir  chœur,  et  rc  chu  ur  est  dr  toute  ImmuIc.  Elle 
«*»t  destiner  à um  duiév  d’auiaiit  plu*  longue 


qu’elle  a été  bitte  en  granit;  aussi  est-elle  j 
parfaitement  conservée.  — Les  portes  du  côté  1 
de  la  rue  Nruve-de-St-Etimnc  sont  en  bois, 
et  offrent  quelques  bos-rdiefs  passablement 
exécuté».  On  y reconnaît  le  martyre  de  saint 
Etieiuir,  et  sainte  Valérie  poitont  su  tète.  Le 
premier  de  ce*  deux  sujets  se  retrouve  encore 
exprimé  |var  plusieurs  statu»,  d’un  ciseau  go- 
thique, qui  unient  la  fare  extérieure  du  rond- 
point  ou  chevet  de  la  même  église. 

LYoi.isk  Svisr-Mu mm  -ovs-l.ios» , monu- 
ini-ut  gothique,  remarquable  par  la  légèreté  de 
In  voûte,  et  surtnut  de*  piliers , au  nombre  de 
dix  , qui  la  soulietuirat , cl  par  la  hardiesse  du 
Hcirlirr.  terminé  par  une  boule  d’une  grosseur 
extraordinaire. 

Hstmr-Piraat-oc-Quivaoix.  I/époque  de  la 
foiMlaliun  de  rc  iiiouunient  est  très- incertaine. 
1-*  flèche  est  hardie,  mais  l'intérieur  de  l’église 
est  d’un  style  peu  gracieux.  Ou  doit  s'arrêter 
devant  un  trés-lieau  vitrail  placé  a droite  du 
principal  autel.  I.'ne  horloge  dont  h*  mécanisme 
fait  agir  un  squelette  qui  , armé  d’une  faux  , 
Irnppr  le»  heure*  sur  uu  glulic  H agite  1rs  mé- 
ritoire*. est  aussi  un  moivt-au  assez  curieux, 

L'rvinip  , palais  enlirreninil  bâti  ru  granit, 
comme  la  cathédrale , est  d’une  architecture 
uuble , qui  en  fait  lr  plu*  lieau  hàtimml  mo- 
dem i-  de  la  ville  ; le  prélat  qui  l'habile  p ut  ne 
considérer  comme  un  de*  mieux  logé*  de  Fran- 
ce. Il  faut  en  voir  I»  deux  façade.*  : celle  dr 
derrière  est  la  plus  Ixelle.  Lr*  jaidiux  «pii  ac- 
cnm  pognent  cel  édifice  régnent  en  I erras*»  sur 
la  Vienne,  et  offrent  une  fort  lirlle  vue. 

Komrai  p'Aivoeun,  Parmi  le*  mouu- 
mentsdu  moyen  Age  le*  plu*  ancien-»  que  pus- 
*éde  1«  ville  de  limoge*  , ou  doit  sans  doute 
placer  la  belle  fontaine  d' Aigoulem-,  qui  fournit 
en  toute  saison , à la  partie  supérieure  de  b 
ville,  et  même  a la  plupart  des  autre,  quartier», 
des  eaux  au»»i  pure»  qu'ai  tondante».  Elle  prend 
sa  source  au  village  de  Corgoae , à l’est  de  b 
vilh*.  à 2,<»00  ni.  du  bassin  on  elle  s'c[iauehe. 
Elle  coule  à 15  ni.  de  profondeur , dati*  un  ca- 
nal de  I m.  50  c.  de  largeur.  O fut  en  1645 
qu'on  plaça  au-dessus  de  la  fontaine  quatre 
dauphins  et  quatre  mufle*  qui  jetaient  de  l'eau, 
le  tout  surmonté  d’une  figure  de  saint  Martial, 
revêtu  de  se*  babil*  |Miutificaux.  Celte  figure, 
qui  était  en  pierre  rt  de  grandeur  naturelle,  b 
lace  tournée  vers  l'église  de  Si-Martial,  s'était 
conservée  jusqu'à  l'époque  de  b révolution; 
elle  a été  remplactV  tout  récemment  par  une 
pyramide  en  granit  rt  quelque*  accessoires 
d’assez  mauvais  goût.  On  croit  que  le  Ikumd 
où  retumlienl  le*  eaux  de  la  fontaine  est  d'un 
seul  morceau  de  granit , est  qui  serait  remar- 
quable, cette  pièce  ayant  environ  |t  ni.  de 
en  conférence.  Celle  fontaine  alimente  un  rtang 
situé  au -dessous,  rt  dont  le*  eaux,  qui  s’écou- 
lent toutes)»  vingt-quatre  heures,  enlèvent  I» 
immondices  de*  boucheries , rt  portent  aux 
jardin*  en*  iruunatiU  de»  eaux  gravie*  rt  ferti- 
lisant». 

Ou  remarque  encore  à Liinogrs  b biblio- 
thèque pulili(|ue,  reiifrriuaiit  îî.tHXI  volumes; 
le cabinet  d'antiquité*  de  M,  Maurice  Vident; 


le  quartier  de  cavalerie  ; l’Iiûle]  de  b préfec- 
ture ; b salle  de  «pectacle;  le*  hôpitaux,  etc. 
— Sur  le  devant  de  b porte  de  l'ancicnue  église 
Sl-Aurélren . St-Ouadre,  dont  sont  m posses- 
sion I»  bouchers  de  b ville,  est  une  croix  en  - 
pierre  du  xvr*  sieele,  d’un  travail  original  rt 
gracieux . Les  douce  apéitre*  , dan»  de»  niche» 
superpuiért.  forment  l'arbre  ou  la  hampe  de 
crtlc  croix.  Au-dessous  du  Christ,  de*  anges 
supportrul  l'miMMi  de  Limoge*  ; b traverse 
cl  le  sommet  sont  orné*  de  fleurent*  rt  de  feuille» 
de  chou,  légère»  et  proloiiiléiucut  fouillées. 

Limoge*  a dr»  couru»  dr  chevaux  de  pre- 
mier ordre  pour  trente-deux  départements. 
Biographie.  Patrie  du  pape  Culmutt  VI. 
I)u  chancelier  H. -F.  d'Aolimuii. 

Du  bibliographe  J.  ne  Grant*. 

Du  rélchiv  orateur  (le  b mu  veut  ion  natio- 
nale \ raovui  x , mort  sur  l'échafaud  révolu- 
tionnaire le  31  ocl.  1793. 

Du  rouveuliniuiel  tioksvs,  le  premii'r  de* 
membres  de  tu  convention  qui  périt  sur  l'érha- 
faud. 

Du  maréchal  de  Fiance  Joi.an.vv. 

Ik»  généraux  Car*,  l).u.»isi,  Dim. 

Du  professeur  d'anatomie  Caivmmuu 
Du  Uitaniilr  Vivtivvt. 

]>e  l’évêque  Vkktmamov  m Otmooc. 

De  l’agi  ononve  Jrai-St*MAim. 

Du  théologien  janséniste  Tmiua. 

De  IVx-iniuislre  Boimuivt. 

Irormn  . Litugn est  une  ville  importante 
par  sou  imprimerie , poi-  son  commerce  de 
librairie,  et  par  ses  manufacture*  considérables 
de  |M>redaine  et  de  creusets.  — Fabriques  de 
drap*,  casimirs  , drognets , cuir*  de  bine , fta- 
iM'Ilr,,  mouchoir*.  Iiougirs,  sabots  , colle  forte, 
clou*  pour  In  ferrure  de*  chevaux  , carde*  , 
papier»  peints.  Filature*  dr  biuc.  Papeteries, 
rtr.  Commerce  de  grain*  , châtaignes  , vins, 
caux-de-vie,  liquenr*.  «d,  fer,  cuivre  jaune, 
laiton,  émaux  , kaolin.  Entrepôt  du  rom  - 
mercr  de  Toulouse  et  des  dé|karl<-ments  mért- 
dioiMiix.  Foires  le*  1"  avril  (Itl  jours).  Si 
mai . 16  juin  , I*  juillet,  Ie*  sept. . 28  no*  ., 
28  déc.,  jeudi  avant  le  dimanche  de*  Rameaux 
et  apres  b Sl-Gcrakl , rt  le  dernier  jeudi  de 
chaque  mois. 

A 80  k.  N.  N. -F..  de  Périgueux,  96  k.  d'Au- 
goulème,  1 1 3 k.  S.-E.  de  Poitiers,  380  k.  S.  de 
Paris.  Long,  oce,  1*  4'  52".  bt.  45*  49'  53". 

L'arrondissement  de  Limoge*  est  composé 
de  10  rantnuv  : Aile,  Ambazac.  Chàtrauui-iif, 
Fvinoutiers,  Jjnirrière*.  St -léonard,  ljmo- 
ges  N.-E.,  Limoges  8.,  Nirul.  lherre-Iîofl'iere*. 
Bibliographie.  Bvnsv  n»  Rom  v x«t  (le  che- 
valier). Histoire  Je  limoges  et  du  haut 
limousin , mise  en  harmonie  avec  les  points 
les  plus  eu  rieur  de  r histoire  de  France, 
sous  le  rap/sort  des  mirurs  et  des  coutumes, 

in- 8*.  1821. 

(.imimi  (Pierre).  Tableau  descriptif  de  ta 
cille  de  limoges,  des  variations  de  sou 
site  et  île  ta  forme  de  ses  édi  fices  depuis  46 
uns  avant  Tire  vulgaire,  époque  la  plus 
haute  que  f histoire  permette  d'eu  recher- 
cher T origine  , avec  indication  du  progrès 
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des  connaissances  de  la  langue , de  ta  reli- 
gion , des  maure,  du  commerce  ; et  indus- 
trie  de  tes  habitants  depuis  la  mente  épo- 
fW,  io*8 , 1898. 

Changements  survenus  dans 
tes  /tueurs  des  habitants  • le  I J mages,  depuis 
une  cinquantaine  et années , S*  édit, , aug- 
mentée des  changements  survenus  depuis 
1808  jusqu’à  181 7,  oit  T on  a mentionné  les 
nouveaux  établissements  et  quelques  faits 
inédits  historiques.  On  r a joint  des  obser- 
vations sur  les  préjugés  et  usages  singuliers 
accrédités  dans  le  département  de  la  Haute- 
/ irnne , et  une  liste  des  proverbes  popu- 
laires réputés  vrais,  ii»-8,  180$  ; 2*  édit., 
iu-8,  1817. 

BonavairruM  de  St>Aeuu,  Entrée  du  roi 
Philippe  le  Hardi  à lu  muges,  en  1878. 

* -Entrée  du  roi  Charles  /*//  et  du  dauphin 
son  fils,  en  1 438.  à Ijmoges. 

Entrée  de  Louis  AV,  en  1468,  à Limoges. 

■—Entrée,  de  Henri,  roi  de  Navarre,  en  1999, 
à tjtnoges. 

— Entrée  de  Marguerite,  reine  de  .Xnvarre, 
en  1539,  à limoges. 

- Entrée  <F  Eléonore,  reine  de  France,  en 
1541,  à limages . 

— Entrée  d’Antoine  de  Bourbon  ej  de  Jeanne 
•r Albret,  roi  et  reine  de  Navarre,  en  1356, 
à Ji mages. 

— Entrée  du  roi  Henri  IF,  en  1709,  à li- 
moges. 

Tout'1»  ce»  entrée*  «ont  décrite*  dan*  le*  An- 
nale* de  Limoge»  (t.  Inde  U Vie  de  St-Mar- 
liai)  par  le  pere  Buuavcnture  de  St-Amahlc. 

Di  Ephéncrides  de  la  généralité  de 

Limages , pour  Cannée  1763,  in-4.  1765. 

Lumsr.  Nouvelles  Ephémé rifles  de  limoges , 
iu-8,1837. 

Oauuc.  (de).  Sur  C amphithéâtre  romain  de 
! J usages  (BuJ.  monum.  de  M.  de  Caumout, 
*-  ».  p.  160). 

T (Maurice).  Notice  historique  sur  tes 
émaux  , les  emailleurs , leurs  ouvrages  et 
les  procédés  d*  fabrication  eu  usage  à Li- 
moges, br.  in -8,  1848. 

|*«Tir  (M.-D.).  Notice  surit  crucifix  et  sur 
1rs  émaux  et  emailleurs  de  limoges,  1843. 

Irtu*  (l'abbé).  Essai  sur  les  argentiers  et 
tes  emailleurs  de  limoges,  in-8  rt  9 p| 

At-i.m;.  Notice  sur  les  manstscrits  historiques 
conserves  à Limoges  (Annuaire  historique 
d«-  la  Soc.  de  l'histoire  de  France,  in-18 
1837,  p.  881). 

Mphémérides  de  la  généralité  de  Limoges 
in-18,  1765. 

Indicateur  du  diocèse  de  Limoges  , in- 19 
1788. 

QvTOâV.  Sur  les  progrès  du  commerce  à li- 
moges depuis  le  xr*  siècle,  in-8,  1898. 
LIMOGES  (Petit-),  H.-Vienne.  V.  Cou- 

nn. 

IIWOCES-FOiriCHES,  Umodinm,  vg. 

Sri  ne- et- Ma  me  (Gatinais),  arr.  et  à II  k.  de 

Mdu»,  cant.  de  Bric-Comte- Robert,  g]  de 

Coubert.  Pop.  178  b.-Oo  y remarque  une 

o. 


UMOMM. 


église  gothique  dont  le  chœur  date  du  zio* 
fiée  le. 

LIMOGNK,  vg.  /.o/(Quercv)tarr.  et  à 36k. 
de  Cahors  , clief-1.  de  faut.  Cure.  (g.  yy.  A 
613  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop. 
1 .847  h.—  Ti.riuix  jurassique. — Foires  les 81 
fée.,  1"  avril,  2 juin  et  7 nov. 

IJ  MOÏSE,  vg.  Altier  (Bouriioniiais)  , arr. 
et  k 33  k.  de  Moulins-sur-Altier,  faut,  de 
Lurcy-Lévy,  IF.  du  Veurdre.  Pop.  313  h.  — 
Foires  le*  ÎD  ja»v.,  88 avril,  83  juin  et  15  sept . 

LIMOV,  vg.  Isst-et- Garons te,  conun.  dr 
Fcugarolles,  0 de  Fort-Sti'-Marie. 

I.IMON  , vg.  Atévre  (Nivernais) , bit.  et  à 
95  k.  de  Nevcrs,  canl.  et  g]  de  St-Béuin- 
d’Axy.  Pop.  379  h. 

LIMON  , vg.  Scinr-et-Marne , copiut.  et  ^ 
de  la  Fcrtê-sous-Jouarrr. 

LIMON  K , vg.  Saône-et-lurire,  conull.  de 
Boyer,  H de  Senneccy. 

LIMON  EST , vg.  //Attnr(Lyomiaij),  air. , !-1 
rt  à 9 k.  de  Lyon,  clirf-l.  de  canl.  Bureau  dVn- 
rrgist.  à Sl-Gyr-uu-Moui-d'Or.  'Cl.  Télégra- 
phe. Pop.  1,089  h. — Tuun  cristallisé, 
gneiss. 

Il  est  situé  au  |tinl  de  la  montée  du  Moul- 
d’Or  , sur  la  grande  route  de  Lyon  à Mâcon. 
I-a  montagne  dite  de  Liinoncst  ou  de  \ mlun 
est  le  point  mlmioant  du  moût  d'Or. 

IJ.MOXHE,  Lot.  V.  Lniooac. 

LIMONS,  vg.  Pu r-de-Ddme  (Auvergne), 
arr.  et  à 17  k.  de  Thicrs,  canl.  et  EJ  de  Ma- 
ringiirt.  Pop.  1,033  h. 

1.LMOXT-FONTAI.VE,  %g.  AW(  Flandre), 
nrr.  et  à 10  k.  d’Avesne*,  caut.  et  CF?  de  Mau- 
la  uge.  Pop.  499  II. 

LIMON l*M  , postra  Purrsvi  (lat.  47", 
long.  18").  « Il  est  mention  de  cette  ville  dans 
le  hui  Urine  livre  des  Cnmmmtairrs . comme 
d’une  place  dînant  laquelle  le*  Gaulai»,  qui 
étaient  encore  en  armes  eontrr  le*  Romains 
dan*  la  dernière  de*  campagnes  de  César,  mirent 
le  siège,  limonum  est  l’une  des  deux  villes  que 
Ptolémée  ivmnmrfbn  le*  Pictones.  L’autre  est 
Rntiatum  , et  non  Augustoritum , comme  ou 
|»eut  voir  à l'article  qui  concerne  Hntintnm  : 
et  il  faut  croire  que  Ptolémée  ne  rite  limonum 
en  second  lieu  que  parce  que  sa  position  est 
ultérieure  nu  plus  reculée  dan»  le  compte  de. 
la  longitude.  Car  il  convient  de  regarder  Li- 
monum comme  la  capitale  de*  Pictaci,  et  tom- 
ber d'accord  que  Maguon  (voyez  l’art.  Augu- 
storitum,  p.  IÎ7),  qui  vivait  dans  le  u*  tiède, 
n’eat  point  en  faute  de  dire  , Pietnvus  limo- 
num, quoi  qu'en  pente  M.  de  Vabts  (p.  449). 
Il  y a apparence  aussi  que  ce  n’est  point 
Magnon  qui  a déterminé  Sansou  à placer  limo- 
num à Poitiers;  mais  qu’il  a dû  y être  conduit 
par  les  voie*  romaine*,  comme  toute  per»ouuc 
assez  intelligente  en  matière  géographique,  pour 
conférer  rilméraired’Anlouin  et  la  labié  thé»- 
dosirnneaver  le  local,  en  conviendra.  La  carte 
de  la  Gaule  fait  voir  la  trace  de  plusieurs  routes 
qui  se  croisent  h limonum , et  qui  tendent  à 
cette  position  en  partant  dr  quatre  points  dif- 
férents ; de  Mediolnnum  des  San  tunes,  ou  de 
S.iiult’»  ; d»*  Xamnetrs,  ou  »le  Nantes  ; de  Cte- 
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saroduuum  ou  de  Tours  ; à'Argentomagus, 
ou  d' Argentan  en  Berry.  Le  terme  dr  ers  diffé- 
rentes routes  est  également  convrualilr  à l'em- 
placement de  Puilirr* , et  ne  peut  se  rapporter 
à aurun  autre  lieu  de  considération.  A cette 
exposition  géurrale  il  faut  ajouter  ce  qui  ré- 
sulte en  particulier  île  charnue  des  ponitiouu 
marquées  sur  ce*  routes,  et  qui  soûl  expliquées 
dan*  les  article*  de  leur  nom , auquel  on  peut 
avoir  recours  pour  plu*  grand  éclaircissement. 
Comme  la  route  qui  part  de  Ctesarodunum  pa- 
rait sau*  aucune  meutiou  de  lieu  intermédiaire 
dans  la  Table  thendnsienor , c’est  ici  l'cadroit 
d m ] varier  séparément,  pour  alwerver  que  le* 
XLII  lieue*  gauloises  marquées  par  la  Table 
répoudrut  précisément  à ce  qu’il  y a d 'espace 
rutn*  Tours  et  Poitiers.  M.  de  Valois  ne  re- 
connaissant |mmih  que  limonum  eut  Poitiers , 
lui  substitue  Augustoritum , et  Joseph  Scali- 
ger  l’avait  précédé  dans  celte  opinion.  Mais , 
comme  la  aqütair  ilet  Irmovices  réclame  in- 
contestablement le  nom  à* Augustoritum,  la 
|M)UtK>u  de  limon  u tu  à Poil  ici  s lie  souffre 
point  de  diflinillé  par  cet  endroit  ; cl  de  ce. 
que  M.  dr  Valois  méconnaît  cette  |N»iiiou  il 
s'ensuit  que  limonum  est  un  lieu  inconnu  pour 
lui  ; qutsr  urbs  Juerit,  falrmur  /ton  constare. 
Alla-Scrra  ( Rcr.  Aquitanir,,  p.  67  ),  prenant 
Augustoritum  pour  Puilicr*,  est  dans  le  même 
cas  à l’égard  de  limonum;  cujus  tes tigia , 
dit-il,  net ■ ex  situ . arc  ex  nanti  ru-  agnoscun- 
tur.  Il  ne  faut  point  être  surpris  qu’il  ne  sub- 
siste plu*  de  nom  de  lieu  qui  ail  rapport  k 
limonum.  puisque  le  nom  de  limonum  a fait 
place  à celui  de  Pieiavi,  que  l'on  trouve  dans 
A million  Marcellin,  dans  la  Notice  des  pro- 
viucrs  de  la  Gaule,  et  dans  la  Notice  de  l’em- 
pire. Les  Taifali , dont  celte  dernière  Notice 
place  une  milice  à Poil  ici» , et  qui  étaient 
Scythes  de  nation  , sont  connu*  pour  avoir  oc- 
cupé daus  le  territoire  meme  de*  Pi.tavi  un 
canton,  qui  a été  appelé  pu  g us  Taifalgicus , et 
duut  le  nom  subsiste  daus  relui  de  1 iffauge , 
petite  ville  voisine  de*  limites  actuelles  du  dio- 
eesc  de  Nantes.  . D’Anville.  Notice  de  C an- 
cienne Gaule,  p.  415.  V,  aussi  : 

Wuuuui.  Géographie  des  Gaules , t.  |, 
p.  53.  369. 

Biu.it  (l'ablié).  Dissertation  sur  limonum, 
ant  ienne  t ille  des  peuples  Pictones  avec  une 
carte  dr  M.  et AnvtlU  (Mém.  de  l'acad. 
royale  de*  U-llcs-lettre»,  t.  ui,  691 , 707. 
Mulurt.  Ixttre  de  M.  ULrtf  sur  te  Lemo- 
vicum  de  César,  sur  le  Limonum  de  PtoU- 
mée , et  sur  le  Fétus  Pit  lavis  des  Annales 
de  France  (Mercure  , t.  u,  p.  8793,  8801, 
déc.  1735). 

LIMON  Y , vg.  Ardèche  (Vi  valais),  arr.  et 
à 36  k.  de  Tou  mon,  tant,  et  ca  de  Scrriéres. 
Pop.  723  h.  Dan»  un  territoire  fertile  en  \itu 
estimés. 

1/T  vignoble  dr  Liniouy  , élevé  sur  des  co- 
teaux voisins  du  Rhôue  , donne  des  vin*  qui 
ont  de  la  nue»*e,  beaucoup  Je  spiritueux  et  nn 
goilt  agnalilr.  Les  mrilleui»  peuvent  être,  das- 
sés  parmi  le*  vins  d’ordinaire  de  première  qua- 
lité. 
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U MORT  , vg.  Deux-Sèsres  , comm.  «le 
Qussais,  K de  Sauzè. 

LIMOU  ILLAS,  tg.  Deux-Sèvres,  comm.  de 
W Foye-Monjault , 0 de  Rrammr-sur-Nîort. 

jjMOrnS,  limon,  petite  ville,  Seinr-et - 
Oise  (lle-ile- France).  an*,  et  à 10  k.  de  Ram- 
bouillet . chef-l.  de  nul.  B.  A S'i  k.  dr  Pari* 
pour  la  la.\e  dr»  lettres.  Pop.  960  I».  — Trs- 
kiis  tertiaire  moyen. 

Aut refoi»  comté,  diotètf  . parlement , in- 
tendance et  élection  de  Paris,  bailliage  et  pré- 
vôté. couvent  de  Piepo*. 

On  ne  connaît  aucun  litre  qui  fa«%e  mention 
de  l.imours  avant  le  *«•  siècle.  Il  eu  esl  parlé 
pour  la  première  foi»,  su»»  le  nom  de  ! jmors, 
dans  la  donation  que  Geoffroy,  évêque  de  Pa- 
rts, fil  «le  l'église  de  ce  lien,  en  1091 , à Rau- 
dry,  ablié  de  Rourgneil  eu  Anjou  , qui  lui  en 
avait  fait  la  demande. 

I j terre  de  I jmours  était  possédée , sous  le 
régne  de  Philippe  Auguste,  par  un  nommé 
Gauthier  de  Limonrs.  Jcau  de  Hinslillon  et» 
était  seigneur  ver»  b fin  du  xv*  siècle,  et  Jean 
Ponchor  b possédait  en  1516.  époque  où  il  fut 
permis  d’y  établir  un  marché  et  «leux  foire» 
chaque  année.  Cette  terre,  ayant  été  réunie  à 
b couronne  en  15)8,  fut  donnée  par  Fran- 
çois I",  en  1343,  à la  dncfosM  d’Klampra,  sa 
maîtresse,  qui  y fit  construire  un  superbe  châ- 
teau. Le  séjour  «le  ce  lien  parut  si  agréable  k 
François  I",  qu’il  le  choisit  pour  y dissiper  le 
double  ennui  rpte  lui  causaient  et  la  mort  «le 
Henri  VIII , roi  d’Angleterre  . et  1rs  accès  de 
la  fièvre  lente  dont  il  fut  attn«|»ié  quHqnes  jour* 
avant  de  mourir.  Henri  II  la  «loiina,  en  1363, 
i Diane  de  Poitiers,  aussi  sa  maîtresse,  «pii  la 
transmit  à ses  héritiers.  Fai  1607,  la  seigneurie 
«le  Limours  fut  érigée  en  comté  eu  faveur  dr 
Louis  Hurault , chancelier  de  France.  Le  car- 
dinal de  Richelieu  l'acquit  en  1623.  ri  J fit  de 
grandes  dépenses  : par  se»  soins  le  château  fut 
embelli  de  statue»,  de  tableaux  et  de  fontaines, 
et  devint  l’une  de»  plu*  magnifiïpics  demeure» 
du  royaume.  Quelques  années  âpre»,  ce  cardi- 
nal , s’eu  élaut  dégotïté  , la  vendit  à Gaston 
d’Orlcans.  frère  de  Louis  XIII.  moyennant  la 
tomme  «le  373.000  liv.  M"*  la  comtesse  de 
Rrionnc  en  devint  ensuite  propriétaire.  Ce 
château  a été  démoli  au  commencement  du 
m*  siècle. 

L’église  paroissiale  de  Limours  est  on  bâli- 
rarnt  anse*  beau,  construit  un»  le  régne  de 
François  I".  Elle  est  bâtie  en  forme  de  croix  . 
mais  sans  ailes.  A râle  du  portail  est  une  tour 
commencée  par  Gaston  d’Orléans,  et  «pii  n’a 
jamais  été  achevée.  Les  vouasure*  du  portail 
sont  sculptée*  eu  grès,  à l’imitation  du  gothi- 
que; le  sanctuaire  «2  la  nef  sont  à plein  cintre; 
les  piliers  soûl  formés  d’un  faisceau  de  co- 
lonnes engagées,  sur  lesquelle*  viennent  se 
fondre  les  arceaux  du  comble. 

Fabrique  «le  poterie  de  terre.  — Foires  le 
dernier  jeudi  d’avril  et  le  !"  jeudi  de  sept. 

l4!tHH'8K4TdV  t3,  vg.  Aveyron,  comm. 
d’Onet-le-Gliiteau.  0 «lu  Rode». 

UMOt’SIN  (le),  Umoriermtu  Pag  us,  ci- 
devant  province  «le  France  bornée  autrefois  por 


b Marche,  par  l’Auvergne  , par  b Guienne  ri 
par  b Suinlnttgr.  — Cette  province  fut  com- 
prise par  Auguste  dans  b première  Aquitaine. 
Lt*  Limousin  tomba  au  pouvoir  de»  Visigoths 
dans  le  v*  siècle , et  fut  pris  sur  eux  par  les 
Français  sous  Clovis.  Crttr  province  changea 
sou  veut  dr  niait  ras  jusqu'au  règne  du  roi  Da- 
gobert ; après  lui  elle  fut  sujette  des  roi»  de 
Ncustrie,  jnsqtt’è  ce  que  Rudes,  due  d'Aqui- 
taine, %’ru  rendit  smnerain  absolu,  File  fut 
prise  par  Prpin  dans  le  vin*  siècle.  FliVioore, 
durhrw'  d'Aquibinc.  l'apporta  en  dot  à sou 
second  mari  Henri  II.  roi  d'Angleterre.  Après 
sa  mort,  elle  appartint  successivement  à Ri- 
chan!  Orur  de  lion  ri  à Jean  sans  Terre. 
Philippe  Auguste  la  reprit  vers  l’an  1203.  Char- 
les Y b réunit  â la  couronne.  — - La  province 
du  Limousin  était  du  gouvernement  général  de 
la  Guienne,  du  rassort  du  parlement  de  Bor-  j 
deaux,  de*  b généralité’  de  j.imogt’ii.  qui  avait 
trois  élection*  dans  la  province  , cri  1rs  de  Li- 
moges, dr  Tulle  et  «le  ttrives.  Le  Limousin  avait 
deux  évêché»  ; l'évêché  de  Limoges  et  l'évêché 
de  Toile. 

Le  Limousin  était  divisé  en  haut  Limousin, 
capitale  Limoges  ; tas  Limousin,  capitale  Tulle. 

Il  forme  aujourd'hui  Ira  département»  de  b 
Haute- Vienne  rt  de  b Corrêir. 

Lr*  armes  du  Limousin  étaient  : / ar- 
gent semé  de  mouchetures  tT hermine  dr  sable, 
â la  bordure  de  gueules. 

Bibliographie.  Mai.dammat.  Remarques  et 
Mémoires  pour  t histoire  du  limousin,  ili-4, 

1664. 

Bonavivtuiik  n*  Sr-Axtur.  La  vie  de  saint 
Martial,  etc.,  3 vol.  in-l*,  1676*63  (le  l.  m 
contient  l'histoire  et  les  antiquité»  du  Li- 
mousin). 

LtYvutu.  //  limousin  historique,  histoire 
générale  de  t ancienne  province  dis  Limou- 
sin, 1 vol.  grand  in-4,  1638. 

* Le  limousin  historique , recueil  de  toutes  les 
pièces  manuscrites  pouvant  servir  à C histoire 
de  r ancienne  province  du  limousin , in-8 , 

1839. 

Marvaui».  Histoire  politique , civile  et  reli- 
gieuse du  bas  limousin,  depuis  les  temps 
anciens,  in-8,  t842. 

Dascovrvaas  (Simon).  Nobiliaire  de  la  géné 
ralité  de  limoges,  contenant  Jes  noms  et 
géuèalogies  des  gentilshommes  des  élections 
de  limoges,  Augouléme,  échevinage  d'An- 
gouléme,  Sl-Jean-cf Angel*,  Brèves,  Tulle, 
Rourganeuf,  Sainte  t,  Coignac,  in-f",  1666. 
Taire  v.  Historique  monumental  de  f ancienne 
province  du  Limousin  (publié  en  40  liv., 
formant  4 part.),  m-4. 

J it.j  -St-M  A»Tr  » (J. -J.)  Notice  des  arbre  t et 
arbustes  qui  c roi  rient  naturellement  ou  qui 
peuvent  être  élevés  en  pleine  terre  dans  U 
Limousin , in-8,  1190. 

Gat  us  VaanOR  (le  baron).  Considérations  sur 
les  chevaux  limousins,  sur  les  causes  de  la 
destruction  presque  totale  de  cette  race,  et 
sur  les  moyens  de  la  reproduire  pour  le 
service  des  remontes  militaires,  in-8.  1840- 


Y.  aussi  les  départements  de  la  CoaaxM  et  de 

la  Hiwt-Vnsm. 

uaorx,  limas um,  Timosium,  jolie  ville, 
Assde  ( Languedoc  ) , chtf-l.  de  sous-préfcct. 
(4*  arr.)  et  d'un  cnnt.  Trib.  «h*  1"  instance  ri 
dr  commerce.  Chambra  consultative  de»  ma- 
nufacturas. S«>c.  d’agriculture.  Collège  com- 
munal. 2 curas.  Gîte  d’étape.  0.  Yp.  Nof». 
7.417  h.  -Tntua  tertiaire  moyen. 

Autrefois  diocèse  dr  ffarlmtiM,  parlement 
et  généralité  «le  Toulouse,  présidial,  *énéchaua- 
sée. 

Il  est  fait  mention  pour  la  première  foi*  «le 
Limoux  . en  834 , daâa  un  diplôme  «b  Charles 
|r  Chauve.  en  faveur  d’Ana,  aldié  «le  St-Hi- 
laira  au  diocèse  de  Carcassonne.  CrpmtUnt 
«piclqiies  auteur»  assurent  que  cette  v ille  exis- 
tait du  temps  de  Jules  César  , et  qu’elle  était 
défendue  par  un  château  appelé  Rheda.  — Fi» 
1209  , après  la  prise  de  CarcasMone , Limoux 
sr  Miumit  à Simon  de  Montfort,  qui  m Gt  ras** 
le  château.  Eu  1218  , après  b mort  de  Simon 
de  Montfort , les  habitant*  de  phmenrs  villes 
qui  avaient  été  soumise»  à cr«lernier  écrivirent 
k Araanri,  MD  fils,  pour  lui  donner  des  mar- 
que* de  leur  fidélité.  On  assure  que  ce  comte , 
en  reconnaissance  de  l'affection  que  les  habi- 
tant* de  limoux  lui  témoignèrent  ni  crtle  oc- 
casion, l’érigea  en  v il  le.  de  simple  château  qu’il 
était  auparavant.  Le  pape  Jean  XXII  féugea 
en  évêché  ; mai*,  à b sollicitation  «Ira  crique* 
de  Narbonne,  le  siège  fut  transféré  à Alet,  Le» 
habitant»  de  Limoux  se  déclarèrent  d’abord 
contre  Ira  Albigeois  ; mai»  il»  se  joignirent  ru- 
suite  â eux , et  Ira  favorisèrent  de  tou»  leur* 
moyens  ; roodnile  qui  1rs  fit  excommunier  au 
son  dra  Hoches  et  à l’extinction  «h*s  cierge», 
lors  du  concile  tenu  à Nariionne  en  1226.  A 
la  suite  de»  trouilles  «le  religion  rt  «les  guerres 
du  comte  de  Toulouse,  la  ville  de  Limoux,  qui 
était  auparavant  sit«»ée  sur  une  colline,  fut  dé- 
truite par  ordre  du  roi  «le  I rance , rt  rrliâtie 
dans  b pbine.  F.u  1374  , Limoux  . alors  au 
pouvoir  dra  religion nairea  . fnt  assiégée  par  le 
maréchal  de  Mireporé  . qui  liattil  b place  eu 
brèche  avec  16  pire**  d’artillerie.  Apres  deux 
assaut»  successifs,  où  le»  assiégeant»  furent  re- 
poussés. il*  «s»  tentèrent  un  troixieinc  qui  leur 
réussit.  Uu  habitant  de  Limoux.  decoucert  avec 
eux,  tes  introduisit  dans  b ville,  dont  ils  se 
rendirent  maître»,  rt  qu’il»  livrèrent  au  pillay. 
Le»  catholiques  y firent  uu  grand  butin  rt  y 
commirent  mille  horreurs. 

Le»  arme»  de  Limoux  *»ut  : d’or  à une 
figure  de  joint  Martin  réta  f azur  et  de 
gueules,  sur  un  cheval  forgent  posé  sur  une 
terrasse  de  sinople. 

Limoux  r»t  «lans  une  situation  charmant*- . 
au  milieu  d’uu  fertile  vallon,  sur  b rive  gauclie 
«b  l’Aude.  Elle  esl  arrosée  à scs  deux  cxtiéiui- 
tes  par  le  Gougain  , rt  par  l’Agagnoux  et  b 
Coroeilla.  Les  coteaux  qui  l’entourent  août 
entièrement  couvert»  de  vigura,  ri  se  brut  a 
de»  montagnes  élevées  qui  entourent  le  vallon 
de  trois  colés,  et  dotuieol  au  paysage  un  aspral 
pittoresque.  — Le*  rues  de  Lmotn  sont  eu 
général  bien  pereéra  rt  bordées  d’a»a«  belle* 
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maisous.  Ou  y compte  quatre  funtaïuc»,  dont  b 
|irinri|»|c  est  située  sur  une  pUre  irrcguhcrc , 
où  æ trouvent  deux  tulles,  servant  l'uur  de 
marché  , l'autre  (le  boucherie  ; sou  bas»iu  est' 
spacieux,  mais  d'une  construction  grusaierr. 

l.iinoux  reufenue  un  hospir-r  civil,  uu  I»u- 
reaui  de  bienfaisante  et  une  petite  salle  de  «prê- 
tai Je  assez  hieu  décorée. 

L'église  paroissiale  , dédiée  à saïul  Martin  , 
rat  vaslu  et  bien  urtiée. 

Oii  remarque  aux  poites  de  Litnoux  un  lieau 
jardin  1res- bien  entretenu,  doul  le  proprié- 
taire  Lusse  rentrés;  libre  a tous  les  habitant». 
La  ville  est  cuvirouuée  de  charmante*  prome- 
nade», et  de  jardins  potagers  qui  oonlribuent  à 
sou  emJjelli  viemcul. 

Vue  du  roté  de  la  moutagne,  on  était  an- 
ciennement bâtie  b ville  de  Khéda  , Limoux 
présente  l'aspect  le  plus  riaut  et  le  plus  pitto- 
resque ; de  cette  moulagne  U vue  s'étend  avec 
délice  sur  uue  belle  vallée  arrosée  par  l'Aude, 
et  Iwiruèe  à l'hori/ou  par  des  masses  de  mon- 
tagnes. Au  uurd-est  nu  aperçoit  b v illc  qui  se 
développe  sur  les  deux  rive*  de  l’Aude,  réunies 
par  de»  pouls  d'art  lu teclurr  ancienne  . et  l’un 
suit  le  cours  ombragé  de  cette  beilenvirre,  dont 
les  eaux  serpeutrut  à Ira  ver*  de  riche»  cam- 
pagnes. Ou  remarque  avec  plaisir  b lieUe  ba- 
bitaliou  eiéée  par  M.  de  ( jndcia! , »ur  l'eru- 
pbecment  d'un  ancien  couvent  ; les  riants  co- 
teaux couvert»  de  vigne»  qui  avoisinent  la  ville, 
cl  surtout  cm  jolies  caiianes  où  1rs  habitant» 
ont  su  réunir  tout  oc  qui  peut  plaire  au  gcuit . 1 
et  dan»  lesquelles  il»  vont,  dan»  1rs  soirées  d'été, 
jouir  des  agréments  de  b campagne. 

A peu  de  distance  de  Limoux,  sur  une  petite 
ém meure  au  pied  de  bqurlle  coule  l'Aude , ou 
remarque  une  petite  cbafielle  connue  vous  le 
nota  de  Kotre-baroe-dc-LiaHMii  , placer  tous 
l'invocation  de  Noire-IAmie-de-Marscille.  Pour 
y arriver,  ou  suit  uue  route  pavée  et  coupée  à 
différentes  dnUura  par  des  pierres  qui  indi- 
quent des  stations.  A mi-cole,  ou  trouve  uue 
fonbinc  d'où  roule  goutte  à goutte  une  eau 
prétendue  merveilleuse,  à laquelle  les  croyants 
attribuent  le  |iouvoir  de  guérir  les  mabdie» 
d’jeuv.  les  fièvres,  etc.,  etc.  A l'extrémité  de 
la  colline  est  b chapelle  construite  il  y a envi- 
ron quatre  siècles,  et  dont  l'origine  est  due , 
dit-on,  à plusieurs  événements  miraculeux. 
L'est  un  édifice  assez  bien  décoré  , où  l'oit  re- 
matque  une  grande  fresque  bien  conservée , et 
quelques  tableaux  médiocres.  Au  milieu  de 
l'enceinte  est  un  grand  puits , dont  l’eau  , à ce 
que  l'on  piélend  , a la  vertu  de  guérir  toute» 
le»  maladies.  La  Vierge,  objet  de  la  vénération 
des  fidèles,  est  placée  dans  une  petite  nirhr 
dorée.  Col  uue  statue  eu  bois  entièrement 
couverte  de  bijoux  de  toute  espece,  u Ls  que 
chaînes  d’or , bagues,  boude»  d'oreille,  etc., 
etc.  On  remarque  aussi  de»  petits  bras,  des 
jambes  et  des  oreilles  eu  or  et  en  argent . re- 
présentant les  partie»  du  corps  qui  ont  été 
guéties,  dit -on.  par  i'iulercc*»»on  de  b Vierge. 
L'intérieur  de  l'église  est  entièrement  couvert 
d'ex-voto  : les  un»  ivpiésruleiU  des  maçou» 
tombant  d’un  édifice  élevé , et  arrête»  miracu- 


leusement au  milieu  de  leur  chute  ; d'autres 
de»  loups,  doux  cuiuuie  de»  agneaux  en  pré- 
sence d'un  malheureux  qu’il»  albirul  dévorer, 
et  qui  avait  eu  le  liou  esprit  de  se  ivc  uni  man- 
der à b A icrge  ; d’autre»  enfin  rr^réaeulcnt  b 
Vierge  miraculeuse  calmant  le»  Ilot»  au  milieu 
d' uu  orage,  et  suspendant  La  foudre  sur  le  jioiot 
d’anéantir  plusieurs  malheureux. 

Biographie.  Pall  ie  du  baron  (îviasun , 
membre  de  riustitul. 

De  Kxaa»  n'Euixim.»*  , membre  de  la  con- 
vention nationale,  leurt  sur  l'écbabud  lévaju- 
tiuuuain-  le  3 avril  1794. 

De  l abia*  Ktv  valu,  auteur  d'ouvrage»  cu- 
rieux contre  le*  couv  ubiounairr» , mort  en 
1798. 

Du  général  Amuurrx. 

binmo.  Manufactures  importante»  de 
drap»  qui  produisent  annuellement  de  t|  à 
li.HJO  picre»,  de  8 à 15  fr.  le  inctre.  Nom- 
breuse» lilatures  de  laine,  Tanneries  cl  Iriutu- 
renev.  - -Commérer,  de  viu»,  huile  d'olive , sa- 
von vert , cuirs  , etc.  — Entrepôt  de  fur»  des 
forge»  environnante».  — foires  le»  25  et  46 
jauv.  ,23  et  44  avril,  23  et  24  juiu,  10  et  1 1 
sept.,  12  et  13  nov. 

Ces  deux  dernières  attirent  un  grand  nom- 
bre d'étranger»  qui  »e  rvndeut  eu  |H*lcrilioge  à 
la  i liapclle  Notre-Dame  citée  plu»  haut. 

A 30  h.  S. -O.  de  Carcassonne,  806  k.  S.  de 

Paris. 

L’i»t  rniuüvvemcnt  de  Limoux  renfermes  can- 
tons : A La  igné , Hclcaire , Cita  labre , Omira  , 

| Limoux,  Quillaa  , Roquefort -dc-Snult,  Sl-Hi- 
j laire. 

Bibliographie.  Ko»  Lauot**.  Xoticet  his- 

toriqura  sur  la  -ville  Je  Limoux,  in-8,  1838. 

LIMOI'ZA  , vg.  Ardèche,  conim.  de  Rom- 
pou.  S de  b Voulte. 

MVIOt  /IMKRK  (b),  vg.  I.mre-lnf.  (Fler- 
lagne},  arr.  et  à 27  L.  de  Nantes,  cant.  et  K 
de  St-Pliilbcrt.  Pop.  1,182  h.  - - Foire s le  1" 
mai  et  mardi  après  la  Peuteeùte. 

Î.IMOI  ZIMKHK  (la),  vg.  r emL-e (Poitou), 
arr. . cant . , SJ  et  à 1 1 k . de  Hourixm  - Vendée. 
Pop.  234  h. 

LIMOtîZIS,  vg.  Aude  (Languedoc) , arr.  et 
à 18  k.  de  Carcassonne,  cant.  de  Conques,  M 
de  Mas-Ca  bardé*.  Pop.  384  h. 

LIMPIVII.I.K,  Limpivtlla,  Leopim  villa,  vg. 
Seine-la/.  (Normandie),  ap.  et  à 25  k.  d’Y- 
vetot,  eaut.  et  K de  Val  mont.  Pop.  880  b. 

dît  (St-),  vg.  DtuxSè%rei  (Poitou) , arr. 
et  à 8 k.  de  Parlbmay  , raut.  de  Mauere»,  k-] 
! de  Nauldiis.  Pop.  477  h. 

| UN  Ai:,  vg.  L»/  (tjuercv  ),  arr.,  raut.. 
à 11  k.  de  Figeât*.  Pop.  759  h. 

LIMANT,  vg.  Yonne,  roiam.  de  Turu)  , O 
| deSt-Floiruüu. 

U.N  AHÜ.  vg.  Dordogne,  connu . de  St-Mé- 
j miu,  rv  «fExcideuil. 

LIN  AllOS.  vg.  Creuse  ( Ma  relie)  , arr.  et  à 
20  k.  de  Guéret,  canL  et  £ûdr  Bonual.  Pop. 
855  h. 

I.INARDS  (les),  vg.  Isère,  cooun.  et  L3  de 

rallia*. 

LENARDS,  vg.  H. Ale/tue  (Limousiu),  arr. 


et  à 30  k . de  limoge* , coût  de  ( h.»ti-auiwut, 
O de  8l-<  .crmam-les-Bdlcs.  pop.  1,840  h.  — • 
Foires  le»  13  jauv  . , 8 juin,  3 août  et  18  sept. 

LIN  AKS,  vg.  Chai  eut»  (Anguuuou),  C 3 et 
à 3 k.  d'Augoulérnr,  caul.  d'Ilicrsac.  P,  47 3 h, 

LIN  AS  , vg.  Lui , cliiuiu.  du  CunconM,  C-i 
de  Fraysviaet. 

LIN  AS,  Jsnaias,  lig  Sciur-el-Oise  (lle-ils* 
France) , air.  et  à 4l>  L.  de  Corbeü  , cant. 
d'Arpajou  , C2-  A 25  k.  de  Pari»  pour  b taxe 
lie»  lettre»,  pop.  1,197  II. 

LJ  N AS  (le),  vg.  Tarn,  rooun.  de  houso- 
zou-d'Augmoutcl,  ,*0  de  Maxime! . 

LI.NAY,  vg.  Arde/uuss  (pa)»  Messin),  arr. 
et  à 25  k.  de  Sedan,  « suit,  et  gi  de  Cariguen. 
Pop.  300  b. 

LIMA/.  VIS.  vg.  f imite  (Poitou;, arr., caut., 

et  a lu  k.  de  Civray.  Pop.  527  h. 

IJNlAKql  K,  vg.  Tara,  comm.  de  Ccstay- 
roJ»,  Es]  de  CiiUac. 

LlNt.EL  , vg.  U, ‘Alpes  (Provruce),  arr.  et 
à 13  k.  de  Fnrcalquicr,  cant.  el  E-J  de  Krtl- 
bnne.  Pop.  161  h. 

LINEH  AMPS , vg.  Ardennes,  cooun.  des 
Hautes- Rivières,  vj  de  Charleville. 

LIMHUX,  xg.  Somme,  cumin,  de  Halli- 
v liiers- Linchenx . L-E  de  Poix. 

LINCk.  vg.  Mord,  ronu».  de  CappeUiroock, 
K de  lkuirbourç. 

LINIXIV,  vg,  Aveyron,  comm.  de  Requit  ta, 
M de  Cossagncs-llégrmbes. 

LtXUOURT,  vg.  Oise,  comm.  deEbvacourt, 
P*  de  Cisari. 

LIN  DF.  (b),  Dordogne.  V.  bunn. 

LINDKBtKITP,  vg.  Seine- Inf. (Normandie), 
arr.  et  à 20  k.  d’Yvrtol,  cant.  et  0 d'Yerville. 
Pop.  732  h. 

LIN  DOIS  (le),  vg.  Charente  (Angoumois), 
arr.  et  i 30  k.  de  (imfolens,  cant.  de  Montrm- 
bevif,  PD  de  b RorbefuiM'auld.  Pop.  976  h. 

LIXDRF.  (étang  de),  Menrthe  (LoiTaine), 
arr.  de  (3bt(*au-Saliu«.  Ot  étang,  gra»»i  jwr  b 
fieille  et  |*ar  pludcui's  ruisseaux,  |ieut,  à raison 
de  sou  étendue  et  de  sa  profondeur,  être  ronsj- 
dm’  eommr  un  bc.  Il  est  divisé  eu  troix  prin- 
cipules  brandir»,  avant  charnu  env  in  ni  3 k.  de 
longueur,  oempant  un»*  vaste  sujierficie  ; la  pê- 
che produit  à peu  prés  1 24)00  im  riagcammes 
de  poivion  tous  les  deux  ans. 

La  circonférence  dr  l’étang  de  I.iadre  est  de 
plus  de  25  k.;  il  forme  plusieurs  ilr.»  ou  se 
trouvent  les  vilbges  de  Marsal,  Turquinpol, 
AlljextrolT  et  Assenourourt. 

1.1  N DUE- BASSE,  vg.  Meurthr  - lorraine), 
arr.  «h*  <’Jidtcau-Salius,  et  à 18  k.  de  Vir,  raut. 
ctadr  Dietue.  I*up.  479  h.  U »»l  situé  k 
b sortit'  de  b Scille  de  l’étang  de  I judre. 

LINDRE-nAITE.  Vg.  Meurthr  bon. une), 
arr.  de  Chàteau-Saliiis,  et  à 18  k.  <le  Vie, cant. 
el  U de  Dieuzr.  INq».  1 45  h.  Il  eû  laâti  sur 
une  petite  éminence  qui  domine  une  | «laine 
maréragi-use,  près  de  l'étang  de  Liudre. 

LINDRY,  bg  Yonne  (Champagne),  arr.  et* 
1 3 k.  d* Auxerre,  cant.  de  Toury,  E*j  de  Puur- 
rain.  Pop.  1 .200  h. 

LIN  EX  FR,  vg.  H. -Saune  -Tranche -Comté), 
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arr.,  H et  à 8 k.  de  Lurc.  ont.  de  Lnxciiil. 
Pop.  tto  h. 

LI.VGK,  vg.  Indre  (Berry),  »rr.,  K et  à 
14  k.  du  Blanc,  eul.  de  Tournou-St-Marliii. 
Pop.  665  h. 

Lift  G F.  A RD  , vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  el  A 15  k.  de  Morlaiu,  cant.  de  St-Pois, 
13  de  Sourde  val.  Pop.  391  h. 

LlftGF.LRF.RG,  vg.  H.-Bhin , comm.  de 
VaRgtlinsboffcn  et  GuéherscJiwihr , C3  de 
Colmar. 

LIKGtVKKS,  vg.  Calvado t (Normandie), 
arr.  el  A 14  k.  de  Baveux,  canl.  de  BaUcroy, 
E3  de  Titly -sur-Seulles.  Pop.  959  h. 

IJNtiEY,  'g.  Aube,  comm.  d’Avirrv-Liu- 
gry,  E3de  Riens. 

I.IftttHFJM  . vg.  Pas-de-Calais  ( Artois), 
arr.  el  à 95  k.  de  Béthune,  canl.  de  Norreut* 
Fontes.  E d'Aire-sur-b-Lyt.  Pop.  943  h, 

LIMiOLSHElM.  vg.  /b-AArà  (Alsace),  arr., 
03  et  à 6 k.  de  Strasbourg,  tant,  de  (kîspoit- 
heim.  Pop.  830  h. 

LLM.OftKS  (bt.  48°,  long.  23»),  - Eu  Ire 
les  tuilioiis  de  b Gaule  qui  passèrent  les  Alpes 
pour  s'établir  en  Italie,  l'ite  Live(lib.  v,  sect. 
35)  nomme  1rs  Littgones.  Ils  se  distinguent 
dans  le»  Gvmnteiilaires  de  César  par  leur  inclina- 
tion pour  les  Romains.  Pline  leur  donne  le  titre 
de  Fvderati  ou  d’ Alliés,  et  Frnntin  ( Straiag ., 
tib.  m}>  appliqur  à b rite  des  Iingones  l’épi* 
thètr  à' Opulent/ wma.  Selon  Pline  et  selon 
Pt  «déniée  elle  était  conipruc  dam  la  Belgique. 
Ainsi  ce  ne  | tour  rail  être  que  posterieurement 
au  tempe  de  Plolcmér,  qui  a vécu  sous  Auto* 
nin-Pic  et  MnroAurvle,  que  les  Lingonet  au- 
raient été  rangés  dau»  la  Lsonoiae  * et  ils  font 
partie  de  la  Linnoise  prenneie  daus  la  Notice 
des  provinces  de  b Gaule.  On  ue  peut  juges- de 
l'étendue  de  leur  territoire  que  par  le  diocèse 
de  Lougrvs,  avant  qu'ou  eût  démembré  ce  qui 
comjvov  aujourd'hui  le  diocèse  de  Dijon.  » 
D'An  ville.  .\ o tue  Je  C ancienne  Gaule , p.  417. 
V.  aussi  : 

Diaisow  (l'abbé).  Histoire  ecclésiastique  Au 

diocèse  Ae  I migre  \ et  Ae  celui  Je  Dijon, 

3 vol.  in- 14,  1765. 

Mérnoit  et  Je  C académie  Jet  inscription!,  t a, 

p.  938  » 940. 

tVuaivAiR.  Géographie  Jet  Gaules , t.  i, 

p.  71,  75.  80,  86,  95,  416;  t.  n,  p.  163. 

I.INGRKVII.TE,  vg.  Monthe  (Normandie), 
arr.  et  à 4 k.  de  Coulancea,  caut.  de  Mout- 
martin-sur-Mer,  S de  Brékal.  Pop.  1 ,600  h. 

MXGUIZZETTA,  vg.  Corse,  arr.,  et  à 
38  k.  «le  Coite,  canl.  de  Piétra-de-Vcixlr.  Pop. 
466  h. 

UXIKRK-BIKTON.  vg.  Vaint-tl-lein 
(Anjou),  arr.  et  à 17  k.  dr  Baugé,  cant.  ri  3 
«le  Noyant.  Pop.  943  h. 

LIMEZ,  vg.  Indre  (Berry),  arr.  et  à 90  k. 
d'Kxoudun,  cant.  et  £3  de  Vatau.  Pup.  730  h. 

1.INSDORPF.  vg.  H.-Bhin  (Alsace),  arr. 
n h 94  k.  d’Altkirch,  caut.  et  E de  Fenetlc. 
Pop.  969  h. 

I.l  XSL  LL  US.  vg.  .YtW(Fbndre),  arr.  et  à 
13  k.  de  Lille,  cant.  et  E.*  de  Tourcoing.  Pon 
3,599  h. 


LIORAC. 


LINSTROF.  vg.  Moselle,  comm.  de  Gros- 
Tenquin,  E de  Faulquemont. 

1.1  NTH.il.  vg.  Jl.’phin  (Alsace),  arr.  et  à 
38k.de  Cohnar,  cant.  et  K de  Guebwiller. 
Pop.  1,163  h. 

I J. VT  H Kl. LES,  vg.  Marne  (Brie),  arr.  et  à 
49  k.  d'Kprrnay,  cant.  el  SD  de  Séuiune.  Pop. 
1991». 

I.INTHKRIC  . vg.  Hérault,  corom.  de  Ca- 
brcroltrs,  C2  «le  Bédurieux. 

LI  VTHF-S.  vg.  Marne  (Brie),  arr. et  à 40  k. 
d'Kprrnay. cant.  et  Ede  Sé/anne.  Pop.  149  h. 

LINTIGXAT,  vg.  /jot-e.l-Garonne,  comm. 
dr  Moulinet,  H dr  Catimu. 

Lift  TOT.  vg.  Seine -tuf.  (Normandie),  bit. 
et  â 14  k.  de  Dieppe,  cant.  et  & de  l^mgue- 
ville.  Pop.  995  b. 

LIXTOT,  vg.  Seine-tuf.  (Normandie),  arr. 
et  à 43  k.  du  Havre,  cant.  et  E de  But  lire. 
Pop.  676  h. 

Lift  VERVILLK , Vg.  Mouche,  comm.  de 
Gou ville,  E de  Coutauces. 

I.IftXK,  Itg  iMHilet  (Gascogne),  arr.  et  à 31 
k.  de  Dax,  caut.  «rt  C*1  de  Ca*tH«.  P.  1 ,074  h. 

LIN  Y-OKV  A NT- DF  N . vg.  Meute  (pays 
Messin),  arr.  et  à 94  k.  de  Montmédy , canl.  el 
E «le  Dun-sur-Meuse.  Pop.  698  h. 

I.IOt  Ol  HT.  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr. 
de  Château-Salins,  et  à 94  k.  de  Vie,  cant.  el 
CS  de  Delme.  Pop.  30*  h. 

LIOMKR.  Vg.  Somme  (pii-ardie),  arr.  et  à 
40  k.  d’Amimt,  cant.  et  El  d'Horooy.  IN»p. 
449  b. 

LIOX-D’ ANGERS  (le),  jolie  petit*  ville, 
Maine-et-Loire  (Anjou),  arr..  bureau  d’mrr» 
gist.  et  à 14  k.  de  Seçré,  chef-l.  de  canl.  Gure. 
Gîte  d'étape,  ta.  vy.  A 317  k.  de  Paris  pour 
b taxe  des  lettres.  Pop.  5,732  I».  — - Transis 
de  tnuisiliou  moyen.  - Il  est  bien  bâti  et  très- 
agréaldemeiit  situé  sur  l'üudon , un  j»eu  au- 
dessus  dr  son  confluent  avec  la  Mayenne.  — 
Commerce  de  vins,  cidre,  licstiau.v,  merceries, 
etc.  — Foires  le»  9 fév.,  99  avril,  i I sept.,  18 
déc.,  11  juin,  9*  jeudi  de  juillet  et  jeudi  veille 
de  la  foire  dite  du  Sarre. 

UOX-DEVAXT-DFN  , vg.  Meuse  (pays 
Messin),  arr.  et  a 17  k.  de  Montmédy.  cant.  et 
E de  Dun-sur-Meuse.  Pop.  747  b. 

LION -D'OR  (le),  vg.  Bouches-du-Rhône . 
xy.  A 17  k.  d'Arles. 

LION-KX-REAl'CE,  'g-  Loiret  (Orléans), 
arr.  et  à 30  k.  d'Orléans,  cant.  el  E d’Arte- 
nay . Pop.  960  b. 

LION -EX -MF  U AS . vg.  Loiret  ((.aluiais), 
arr.  et  à 12  k.  de  Giru,  caut.  et  El  de  Sully. 
Pop.  425  h. 

IJOft-Sf ’R-MEH  . /sonet  VeUoeattium 
! j on nm,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr.  et  à 
15  k.  dr  Caen,  canl.  de  Douvres, &3 «h*  I»  G«- 
livramle.  Pop.  1,431  I». 

LIONS  (SI-),  vg.  B. -Alpes  (Provence),  arr. 
et  i 36  k.  de  Digne,  cant,  cl  ED  de  Ibrréme. 
Pop.  193  h. 

LIORAC,  vg.  Dordogne  (Péaigonl).  «ht.  et 
à 17  k.  de  BcrgtTar,  cant.  et  E de  Lalinde. 
Pop.  697  h. 
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MOTARD,  vg.  Hérault,  comm.  «je  Yal- 
mascle,  K «le  C3ermont. 

I.IOFC,  vg.  (Languedoc),  arr.  et  à 45 

k.  du  Vigau,  cant.  et  ED  de  Quiusc.  P.  1 13  h, 

I.IOFD.  vg.  hère,  comm.  de  Romviiloa. 

S]  du  Péage. 

LIOl'JMIKRS.  vg.  Tarn,  eomm,  de  Mirnn- 
dol,  E de  Pampeloune. 

LIOFRDRKS,  vg.  Corrèse  (Limouviu\  arr. 
et  à 49  k.  de  Privés,  cant.  et  E de  Beaulieu. 
Pop.  589  I». 

LHHJVILLE,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
et  K «le  Girotnercy,  cant  et  a 10  k.  «le  St- 
Mibkl.  Pop.  993  h. 

LIOFX,  vg,  Vaucluse  (Provence).  arr.,  ED 
et  à 13  k.  d’Apt,  rant.  «le  Gonles.  P.  469  II. 

I.IOI'X - LKS-MONGKN,  vg.  Creuse  (fa». 
brades),  arr.  et  à 91  k.  «I’AuImissoo,  faut,  rt 
E]  d'Auzance*.  Pop.  367  h. 

LIPOSTIIKY.  vg.  LanJet,  comm.de  Pi»so*. 
E-  A 636  k.  de  Pari*  pour  b taxe  des  lettres. 

LIPMIKIM,  on  Liwv,  vg.  B.-Bhiu  (Al- 
sace), arr.  et  à 13  k.  de  Strasbourg,  cant.  de 
(rfùspuDlieim,  E d'Krstem.  Pop.  589  b. 

IJQLAIHK  (St-),  vg.  Deut -Sèvres  (Poi- 
tou), arr.,  cant.,  E H k 4 k.  de  Niort.  Pup. 

l, 039  h. 

LIQFIKR  (le),  vg.  Aveyron,  curant,  et  C3 
de  Nant. 

MQl'lfeRK  (la),  vg.  Hérault,  comm.  de 
Üahrerolles,  0«le  Hrdarkm. 

LltJlTSSK-UASSK  (la),  vg.  Aveyron,  corn, 

et  E3  de  Nant. 

LIQILNSE-  H ACTE  (la),  vg.  Aveyron , 
comm.  et  E «le  Nant. 

Lltt  AC,  vg.  Gard  (Lauguodoc),  arr.  et  à 95 
! k.  d’Lites,  cant.  et  E de  Roquemaure.  Pop. 
459  h. 

LIRE,  bg  Maine -et- lenre  (Anjou),  arr.  cl  à 
93  k.  de  Beaupréau,  cant.  de  Champtocraux , 
t-J  d'Aucrnis.  Pop.  9,059  h. 

L1HEY.  Lire  y um,  vg.  Aube  (Champagne  . 
arr.  et  à 95  k.  de  Troyo,  cant.  el  ED  «le 
Bouillv.  Pop.  261  I». 

LIHOXCOFRT,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr. 
et  à 50  k.  de  Ncufchiteau,  cant.  de  Lama  relu-, 
(B  de  Bour bonne.  Pop.  385  h. 

MROXYII.I.K  , vg.  Meurtlui  (Lorraine), 
arr.  rt  à 95  k.  de  'Foui,  cant.  de  Thiaurouri, 
E de  Noviaut-aux-Prés.  Pop.  280  h. 

LIHY,  vg.  Ardennes  (Champagne),  arr.  ri 
• 12  k.  de  Vouiiers,  cant.  et  El  «le  Mootlmw. 
Pop.  461  h. 

LISBOFRG.  bg  Pos-Je-Calau  (Artois), 
arr.  et  à in  k.  de  St-Pol-sur-Ternoisc,  rant. 
d'Hruehin,  Bide  Fniges.  Pop.  1,171  b. 

L1  SCO  ILS  O.  vg.  Ciites-An-Xord,  comm.  «le 
Lanm-bert,  K dr  (3iâlrlandrar 

LtSI,  vg.  Cher , rornm.  de  Piguy,  L-1  ik 
Bourges. 

1.1S1F.R  - DC  - PLANTÉ  ($«-),  vg.  Gen 
(Gascogne),  ict.,  canl.,  El  et  à 8 k.  «le  T.ora- 
lie*.  Poç.  454  h. 

LISIERE -DU -BOIS  (la),  vg.  Aube,  eotmn. 
et  ED  «le  St-Mard»-cuOthr. 

MSIKVTX.  Xeumagut,  Xoriomagns,  Ijcto- 
vinnt,  Is.tobinm,  ancienne  rt  jolie  vüle,  Cnf- 
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endos  (Normandie),  chef-l.  de  *®u*-préf.  (4* 
an-.)  et  de  icant.  Trib.  de  |**insl.  et  de  romm. 
Chamh.  comult.  des  manufacture».  («liège 
communal.  3 cures.  Petit  séminaire.  K.  W. 
Pop.  1 1,378  h.  — Timuti  jnriMiqiie. 

Autrefois  évêché,  parlement  de  Kuiirn . 
intendance  d'Alrurou  . rlurf-Iiei»  d’ék-rtiiui , 
gouvtnirmrut  particulier,  grenier  à sel,  col- 
lège, abhay  r de  filles  de  l'ordre  de  St-Rriioît. 
— L'évêché  de  Livieux  fut  fondé  an  v*  »iwlr. 
L'crhfuc  était  comte  de  Liaient , mai*  cé- 
dait son  autorité  pour  deux  jours,  le  10  et 
le  H juin  , au  chapitre  , qui  élisait  deux 
chanoines  pour  l'exercer  pendant  quarautr- 
huit  heures,  avec  le  titre  de  comta.  • (U 
montaient  à cheval  en  surplis  ayant  de  gran- 
de» bandoulières  de  fleurs  par-dessus , et  des 
bouquet*  de  fleurs  à la  main,  et  étaient  précé- 
dés de  deux  1*4  manier*.  de  drux  chapelains  et 
de  vingt-cinq  hommes  d'arme»,  le  casque  en 
tète,  la  cuirasse  sur  le  do»  et  la  hallebarde  sur 
l'épaule  : les  oftïrien  de  la  haute  justice  les 
suivaieul  aussi  à cheval,  eu  robes,  osée  ries 
bandoulière»  et  de*  bouquets.  En  cet  éququge, 
il*  allaient  prendre  po*»r»*iciu  de»  quatre  portes 
de  la  ville,  où  ils  laissaient  un  nombre  d'hom- 
mes armé»  de  pied  eu  cap  pour  !e»  garder.  Les 
droits  de  la  coutume  et  de  la  foire  qui  s c tient 
le  jour  de  St- Train  leur  appartenaient,  à con- 
dition de  donucr  à chaque  chanoine  un  pain  et 
d*m  pots  de  vin.  L’évéque,  qui  était  comte  de 
Lisicua,  cessait  d'étrv  romlr  (tendant  ce*  deux 
jour»,  et  les  chanoines-comte»  faisaient  ses 
fonctions.  Leur*  officiers  étaient  chargé»  de  la 
polirr,  et  jugraient  toutes  les  causes  civiles  et 
crimiuelJes.  Si  , petidnut  ce  temps  , quelque 
bénéfice  veuait  à vaquer,  le»  deux  rhanoiurs- 
corntr*  y présentaient.  » 

LiiKiii  est  une  ville  anciriuic,  autrefois  ca- 
pitale des  UsroHÎ.  Le  seul  monument  ancien 
où  la  capitale  des  /axoni  soit  mentionnée,  c'est 
la  Notice  des  proviuces,  et  eile  y porte  le  nom 
du  peuple,  Civilas  Le  rociorum;  on  a cru  ce- 
pendant que  Lisieux  moderue  n 'occupait  pas 
le  même  emplacement  que  celle  aneienur  eité, 
que  Valois  place  k Nogent-mr-Ànddle.  Ce- 
pendant eu  1770  l'ingénieur  despontset  chans- 
aées  Hubert  découvrit  les  ruines  d'une  an- 
cienne ville  dans  le  champ  «le»  Toureltes,  à I k. 
de  Lisieux,  où  l’on  a trouvé  des  médailles  ro- 
maines. Ces  ruines  indiquent  une  ville  qua- 
druple de  Lisieux,  et  on  les  considère  avec  rai- 
son comme  relies  de  l'ancienne  capitale  des 
Aexorfi.  Mais  les  mesures  des  itinéraires  qui 
partant  de  Rouen . Rotomagus,  passaient  par 
Breviodurum,  Pont- Anton,  C ici  tas  Vultteas* 
eium,  le  village  de  Vieux,  au  sud  de  Caen,  et 
Baveux,  Augustodurus,  déterminent  invaria- 
blement SoviomagNs  à Lisieux,  et  nous  mon- 
trent que  Noviomagns  était  l'ancien  nom  de  la 
capital"  des  Lexorii.  Une  colonne  militaire 
trouvée  à Frenouville,  à 10  k.  de  Caen,  vers 
l’est,  et  sur  la  route  de  Lisieux  avec  le  chiffre 
XXV . qui  démoalrait  par  l'exactitude  de  sa  dis- 
tance axer  Lisieux,  qu'elle  était  restée  jusqu'a- 
lors à son  ancienne  place,  a permis  d'accorder 
enfin  les  mesure»  anciennes  pour  tous  les  itiné- 


| raires  de  la  Normandie.  • Walckenarr.  Ceo- 
! graphie  tirs  fiautes,  part.  U,  rhap.  11,  p. 
39,1,  397. 

Lisieux  est  Uiigné  à ]'oue»t  par  la  l ouqur». 
Au  delà  de  celte  rivière  est  situé  le  faubourg 
de  Si-Désir  (ainsi  nommé  d'une  ahliayc  voisi- 
ne), au  milieu  duquel  se  termine  une  gorge 
formée  par  le  revers  de  la  rôle  d'oumt  rl  par 
une  côte  dont  le  revers  fait  partie  d'une  troisième 
gorge  qui  porte  le  nom  de  St-Clair.  A Couver* 
turc  de  ces  deux  goiges  est  béti  Lisieux.  Cest 
sur  les  sommets  de»  deux  rôle»,  et  dau»  lYsparv 
qui  les  sé(vare,  qu'ou  a découvert,  en  !7b9.  le» 
mine»  de  la  ville  antique.  — Dau»  le  iv*  siècle, 
la  Saxon»  s'emparèrent  de  cette  cité,  qu'ils  dé- 
truisirent de  fond  rn  comble,  cl  fondcrctil  avec 
une  partie  de  ses  débris  ta  ville  moderne.  Qua- 
tre siècle*  plu»  tard,  le»  Normands  pillrmil 
cette  ville  et  s'y  établirent.  Fji  1 130,  dau»  une 
incursion  des  Breton»,  elle  fut  presque  détruite 
par  les  flamme»  ; Philippe  Auguste  la  prit  en 
1303,  les  Anglais  «ni  1415,  Charles  VII  les 
en  chassa  eu  1448,  le»  ligueurs  s'en  em|uré- 
rent  eu  1571,  et  enfin  Henri  IV  s'eu  rendit 
maître  eu  1588. 

Lisieux  était  une  place  forte  et  une  ville 
épiscopale  dont  l’évêque  prenait  le  titre  de 
comte  et  iruniwail  la  puissauer  teniprirrlle  et 
spirituelle. 

Le»  armes  de  Lisieux  sont  ; / azur  à Jeux 
clefs  >f  argent  posée*  en  sautoir,  contournées 
Je  quatre  étoiles  >f or  ; au  chef  Je  gueules 
chargé  Je  trois  fleurs  Je  Us  J" or.  Alias  : 

«f  azur  à une  crosse  J’ or  contournée  posée  en 
pal,  ac*  ostée  Je  Jeu a fleurs  Je  Us  de  même. 

la  ville  de  Lisieux  nr-npr  le  fond  d’une 
charmante  vallée  qu'emlteUissent  rt  fertilisent 
le»  eaux  de  l'Orlier  rt  de  la  Touque».  Scs  envi- 
ron» verdoyants  sont  ornés  de  jolie»  maisons 
de  campagne.  de  potager*  et  de  janliu».  la»  ville 
n'a  qu'mit-  belle  et  grande  rue  que  suit  la  route 
de  Caen  à Kvreux  ; les  autres  rue»  sont  étroites 
ou  tortueuse»,  formées  de  maisons  haute»,  la 
plupart  hMie»  eu  liois,  vieilles  et  tristes. 

La  rathèdrale  e»t  le  plus  lie!  édifier  de  Li- 
sieux ; elle  est  située  à l'angle  d'une  place  spa- 
cieuse. (Test  un  édifier  du  xii*  siècle  et  du  hou 
style  gothique  ; la  jolie  chapelle  de  la  Vieigc, 
d'une  couxtrurtion  plus  récaite,  est  un  monu- 
ment expiatoire  élevé  par''  Pierre  Cauchou, 
d'abord  évêque  de  Beauvais,  puis  de  Li»irvix, 
et  l’un  de»  bourreaux  de  l'héroïque  Jeanne 
d'Aro. 

Le  palaÜ  épiscopal  est  un  U-au  bâtiment, 
le»  jardins  eu  sout  supcrlics.  — La  salle  de 
spectacle  est  jolie.  Les  cours  sur  les  anciens 
boulevard»  offrent  d'agréable»  promenade*. 
Aux  alentours  de  la  ville  sont  d'autres  prome- 
nade» d'où  l’on  juuit  d'une  vue  délicieuse. 

Biographie.  Pallie  du  snvont  chimiste 
Lvciiua,  membre  de  l'Institut. 

I>r  N.  Covrtiv,  uvoeal,  préfet  de  police  pen- 
dant les  reut  jours. 

Des  littérateurs  L.  Dt'oois  et  J.-B.-Ch- 
Cmaarviti.a. 

fabriques  de  toile»  m-tonne» , drap»,  froc», 
flanelle»,  mnllrtons,  couvertures  tiisuet  en  fil 
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rt  en  poil  de  bo*vif . rubans  de  fil.  peignes  à tis- 
ser. Filatures  de  laine  et  de  cotou.  Rlant-ht-tse* 
rie*  de  toile».  Teintureries.  Tannerie».  Pape- 
terie». Moulin  à frise  et  k foulon. — Commerce 
du  grains,  fruits,  cidre,  chanvre,  lin,  bes- 
tiaux, etc.  — Foires  le*  30  juin,  1”  août,  16 
oct.,  9 dov.  (8  jour»),  le  jeudi  saint  et  le  jour 
de»  Cendre». 

A 49  k.  E.  de  Caen,  176  k.  O.-N.-O.  de 
Paris.  Ut.  49“  8*  :«0",  long.  9»  6'  38"  O. 

L'arroudùsemenl  de  Lisieux  est  composé  de 
6 canton»  : Lisieux  1"  section,  Lisieux  3*  sec- 
tion, Livarot,  Mcxidon.  Orhec,  St-Pierre- mr- 
Diva. 

Bibliographie.  Dissertation  relative  à li- 
ste us  (llist.  de  l'académie  royale  des  ins- 
criptions et  Ixdles-lcltres,  t.  v,  p.  73). 
Origine  Ju  nom  du  terrain  des  Tourelles  sur 
la  route  Je  Lisieux  à Caen  (Hisl.  de  l'a- 
cadémir  royale  de»  inscription*  et  bcllrs- 
leltre*.  I.  ▼,  p.  73). 

Dubois  (Loub).  Notice  sur  Us  ruinrs  Je  i\tro- 
magns  Uroeiorum  ( l'auririi  Lisieux  ) 
(Mém.  de  la  vue,  de»  antiquaire»  de  F rouée, 
t.  iv,  p.  494). 

Formcvill»  (de).  Note  sur  des  antiquités  ro- 
maines trouvées  à Lisieux  (Mém.  de  la 
soc.  de*  antiquaire»  de  Normandie,  t.  vm. 
p.  385). 

(jrm.iamsl.  Fia  Je  J’ un  maison  Ju  A t'I*  <rV- 
de  à Lisieux,  9 pl.  et  texte  in-4. 

LrrntvosT  { Aug.).  Fouillés  Ju  diocèse  de  b- 
sieur,  iu-l,  1844. 

Fauatvn.t.1  (H.  de).  Notice  historique  sur  lu 
manufacture  J1  étoffes  Je  laine  Je  Ijsieux, 
depuis  sa  fondation  tomme  corporation  rn 
1435  jusqu’à  ta  suppression  des  commu- 
nautés d’arts  et  métiers  en  1791  , in-8. 
1838. 

Dr. »a  v vis.  ktémoire  pour  servir  à T histoire 
des  évêques  Je  Usieux,  publié  par  MAI.  Ix- 
prévnst  et  de  Formes  i||r,  in-8. 

• Catalogue  général  Je  la  bibliothèque  Je  la 
■tille  Je  Usieux,  in-8.  1840. 

LI’-INES.  vg.  Seirtr-ef-  Marne  (Brie),  an  . 
et  à 14  k.  de  Provins,  eant.  et  f-j  de  Donne- 
iuarîe.  Pop.  715  li. 

LISLE.  petite  ville,  Dordogne  (Périgord i, 
arr.  et  à 14  k.  de  Pcrigurux,  cant.  de  Rran- 
tôme,  Ztl  de  Bourdeilh-s.  Pop.  1.317  h. 

Celte  ville  est  liàlir  dans  une  brllr  situation, 
sur  U rive  gauche  A-  la  Drôme.  FJIe  était  eou- 
ntie  de*  le  sut*  siècle  et  a souleuu  plusieurs  siè- 
ges, dout  un  remarquable  eu  1593. 

À 4 k . de  Lislr  ou  remarque  le»  ruitve»  du 
rhileau  de  Maroitc,  un  de»  édifier»  le*  plu» 
pittoresque»  du  drpartemml.  — Foires  le  1" 
mardi  «le  jauv.,  de  mars,  de  mai,  de  juillet  rl 
de  sept. 

LISTE,  vg.  Loir-et-Cher  (YtmlAmob;,  arr. 
et  à 8 k.  de  Vendôme,  tant,  de  Morée,  (•;; dr 
Przon.  Pop.  855  b. 

I.l  SI  -F  - MONTE  A1.CON.  vg.  Isère,  romm. 
de  Scchilicnne,  C?’  de  Virille. 

I.ISI.ET,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  a 35 
k.  de  I^on,  cant.  de  Roxoy -vur-Serrv,  de 
Montcoroet.  Pop.  336  h. 
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IJ  SON , ïg.  Calvados  (Normandie),  arr.  cl 
à 34  k.  de  Rayeux,  canl.  el  C*j  d'biçny.  Pop. 
665  h. 

L1SORES.  vg.  Calvados  (Normandie),  arr. 
el  à 6t  k.  de  Lisieux,  cant.  de  Livarot.  DJ  de 
Vimoutirr.  Pop.  075  Ji. 

MSORS.  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et  à 
15  k-  des  Audrlys,  mot.  rt  K de  Lyons-la-Fo- 
ri-t.  Pop.  514  h. 

LISSAT,  vg.  Arie'ge  (pays  de  Foix),  arr.  cl 
à 32  k.  de  Pamicrs.  canl.  et  L-3  de  Sa verdun. 
Pop.  410  h. 

lissai:,  vg.  Corrèze  (Limousin),  arr.  et  à 
19  k.  de  Drives,  canl.  el  EJ  de  Larché.  Pop. 
781  h. 

Fabrique  de  draps  commun* , de  croisés 
pour  porrrsdr  (uiprlerir»,  couvertures  de  laine, 
papier»,  v maigre,  hku  de  Prutse.  Filature  hy- 
draulique dr  laine.  Papeterie.  — Futres  les  18 
janv.  et  9 ikjv, 

LISSAT,  vg.  H .-Garonne,  «mm.  de  Mont- 
brun,  K de  Rariége. 

LISSAI'.,  vg.  H.'ljdre  (Languedoc),  arr.  et 
4 15  k.  du  Puv,  canl.  cl  DgjdeSl-Paulieu.  Pop. 
560  h. 

LISSAI:,  hg  Lot  (Quercy).  arr.,  cant.,  K 
et  à 5 k.  de  Figeac.  Pop.  1.340  h.  — Foires 
les  10  mars,  2 mai  et  30  juillet. 

LISSAY.  vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  4 14  k. 
de  Bourg»**,  canl.  el  Kl  de  Lrvct.  Pop  339  b. 

I.IKSK,  vg.  Ijft-et-flaroHne  (Condomois), 
arr.  et  & 8 k.  de  Norac,  cant.  cl  O de  Mèxin. 
Pnp.  476  h. 

LIS8K,  vg.  Marne  (Champagne),  are.,  cant. 
et  k 13  k.  de  Vitry-lr-François,  U de  la 
Chaussée.  Pop.  283  h. 

IJSSLNDRE,  vg.  /jot-et -Car orme,  conim. 
de  Cas  elmurou-sur-Lot,  K de  Chirac. 

LISSES,  vg.  Seine-et-Oisr  (Ile-dr- France), 
arr.,  cant.  cl  à 5 k.  deCorbeil,  K d'Ksson- 
IM.  Pnp.  538  h. 

LISSKUIL,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  K à 38  k.  de  Riom,  cant.  cl  EJ  de  Menât. 
Pop.  307  h. 

LIHKKY.  Vg.  Meuse  (pays  Messin),  arr.  et 
à 19  k.  de  Moiitmédy,  caul.  el  R de  Daim  il  - 
lers.  Pop.  463  h. 

I.ISS1EU.  vg.  Fhône  (Lyonnais),  arr.  el  à 
13  k.  de  Lyon.  canl.  de  Limooesl,  K de  rduu- 
selay.  Pop.  475  h. 

I JSMRON  , vg.  Aveyron,  conun.  de  f.ail- 
lac.  : •“  de  Laissnc. 

1,1  SS  Y.  iJciacnm  , vg.  Srine-ct-Marnr  , 
(Prie),  arr.  cl  à 10  k.  de  Melun,  canl.  de  Rrie- 
Oimto-Rolterl.  CF3  de  Coubert.  Pop.  127  h. 

Le  château  de  Lissy  était  flanqué  de  trois 
tourelles,  dont  drux  ont  été  détniile.%  lors  de 
la  révolutiou  ; la  troisième,  n’ayaut  pu  être 
démolie,  existe  mesure  en  Irrs-lwn  état  ; elle  a 
soutenu  jadis  plusieurs  sièges. 

1JSTHAC.  vg.  Gironde  (Cuieune).  arr.  et 
à 33  k.  de  Bordeaux,  cant.  el  E de  Cas  tel - 
nau-de-Médoc.  Pop.  1,727  h.  — Foires  les  16 
août  et  1 1 nov . 

LISTRAC-DR  - DCRfczK  . vg.  Gironde 
(Cuicsmcj,  arr.  et  à 32  k.  de  la  Héole.  cant. 
0*  Pellegrne.  C 3 de  Momégur.  Pop.  214  h. 


LIT  et  SI  IX.  hg  Lamies  (Cascogue).  arr.  et 
| i 43  k.  de  Dax,  cant.  et  K de  Castets.  Pop. 
j 1 .4K3  h.  Près  dr  l'étang  de  St -Julien. 

On  remarque  pré»  dr  Lit,  au  pied  d'une 
duur  de  sable,  uim*  fontaine  d'eau  miuérale  fer- 
j lugiuouse  intermittente,  connue  sous  le  notu 
. dr  Yone,  qui  sourd  dans  1rs  sables,  et  dout  les 
• eaux  se  iteuli'iit  à v iugl  j<as  de  U.  Celle  eau  a 
j uur  saveur  sensiblement  martiale  et  légèrement 
I acidulé  ; elle  est  tre*- renommer  parmi  le  jieuple 
des  ciiv  irons  , qui  eu  fait  un  fréquent  usage. 

Hauts  fourneaux , forges  cl  martinets  ( à 
Lia). 

LITANORRIGA  (bt.  50*,  long.  21*  ). 
Dans  l'Itinéraire  d’Anlnuin  ce  lieu  est  placé 
entre  Certaramagus  ou  Beauvais,  et  Augush*- 
magtu  ou  Sculis.  la  «li»taucr  à l'égard  de 
Ctrsarvmagus  e»l  marquée  XVI11,  à l’égard 
d'Angtuiom/  gus,  1111;  vices  nombres  doi- 
vent être  correct»,  4 en  juger  par  la  Table 
théodusieuue . qui,  saus  faire  menttou  de  Lita- 
nobriga,  marque  entre  Ctesaromagtu  et  Au- 
guftomrgus  XXII,  en  une  seule  distance.  On 
ur  saurait  douter  qu'il  ne  faille  chercher  Uta- 
nobriga  au  passage  de  la  rivière  d'Oise  , dont 
le  cours  divise  l’eqiare  entre  Sentis  el  Beau- 
vais, rt  le  terme  de  Bnga  parait  avoir  été  b 
même  que  rrlui  de  llrtva.  J'ai  d’abonl  jeté  les 
yeux  »ur  Pont- Sir- Maxeoce.  H est  cunstaiit 
qu'une  chaussée  romaine  parlant  de  Beauvais, 
et  qui  |Hirte  le  nom  de  brunehaut,  se.  joint, 
apres  avoir  passé  sous  (Jermonl,  4 une  clious- 
séc  qui  |tart  de  Pout-Ste-Maxcuce.  Mai»  les 
nombres  de  l'Itinéraire  et  de  b Table  seraient 
insuffisants  par  rapport  au  grand  détour  que  la 
positiun  de  Poul  • Ste  - Maxeuce  met  entre 
Beauvais  et  Senli».  La  distance  4 l'égaj'd  de 
Sentis  est  de  5 lieues  gauloises  bien  com- 
plètes ati  lien  de  1III  ; cl  à l'égard  de  Beau- 
vais, b mesure  de  la  chausser  donne  XX 
lieues,  et  ne  se  réduit  point  â XVIII.  Je  re- 
marque que  b rivière  d’Oise  est  plus  voisine 
de  Senli»  au  pont  de  Créai , quoique  b di  •.taure 
passe  les  4 lieue»  gauloises  d'environ  une  demie. 
De  là,  en  joignant  sous  Clermont  la  chaussée 
don t j’ai  parlé,  ce  que  je  trouve  de  mesure 
itinéraire  jusqu'à  Beauvais  parait  valoir  exac- 
tement 17  lieues  et  demie.  De  sorte  que.  par 
une  compensation  dr»  fractions  de  lieue,  le» 
32  limes  prescrites  également  par  la  Table 
comme  par  l'Itinéraire  cnnvienuent  précisé- 
ment 4 celte  roule.  » D’Anville.  Aotice  de 
l'ant  ienne  Gaule,  p.  417. 

I.ITIIAIRK,  vg,  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 49  k.  de  Coulante»  , cant.  et  [>£  de  la 
Haye-du -Puits.  Pop.  957  b. 

St-I.ithaire  est  renommé  pour  sou  château 
situé  à b pointe  d'une  montagne,  sur  uu  em- 
placement d’où  la  vue  est  extrêmement  étendue 
de  tous  les  côtés.  Ce  château  est  aperçu  4 de 
très-grande»  distances,  et  même  de»  côtes  de 
l'ile  dr  Jersey,  qui  rn  sont  à près  de  40  k.  Il 
n'en  existe  peut-être  |>as  un  seul  dans  le  pays  qui 
soit  plus  connu  des  navigateurs  de  b Manche, 
et  qui  soit  plus  montré  au  doigt  par  ceux  qui 
voyagent  dans  le  Cotentin.  - Mais  quand,  «r 
l'examinant  de  près,  on  veut  ru  assigner  l'ori- 


gine et  en  indiquer  l'usage  aux  différente*  épo- 
ques de  »a  longue  existence,  il  u'e»t  p»  facile. 
de  prier  d'une  niauicre  bien  assurée.  Est-ce 
uu  château  du  moyen  âge  ? N'est -ce  pas  plutôt 
le  travail  de»  Romains?  Voilà  deux  questions 
que  l'oo  entend  faire  depuis  longtemps  el  aux- 
quelles nous  ne  croyons  ps  qu'on  y ail  jamais 
fait  une  réponse  sali^faisaute.  — Est-il  d’ori- 
gine  romaine , savonne  ou  normande  ? Est-s* 
une  vigie  ou  corps  de  garde,  comme  le  cruieut 
le»  hululants  du  lieu?  Est -ce  un  eastrMum 
esploratorium  des  Romains  ou  uu  château 
fort  du  moyen  âge  qui  aura  servi  pour  U dé- 
fense et  l'habitation  ? Ko  voyant  la  tinqdicilé 
et  l'uniformité  de  sa  construction,  scs  murs 
droits  sans  accessoires,  sans  ciéuaux,  sans 
mâchicoulis,  sans  corticaux,  sans  toiture,  sans 
saillie,  tellement  unis  au  sommet,  qu'on  s'y 
promène  facilement,  mais  sans  panqiels,  d'une 
hauteur  au-dessous  de  b moyenne,  mai*  d’uoc 
grande  épaisseur,  il  est  diflicile  de  croire  qu’il 
ait  jamais  pu  exister  une  garnison  entre  quatre 
murs  très- rapprochés;  mais  en  voyant  vers  le 
midi  drux  portes  dans  un  mur  assez  épais 
pur  qu'un  y ait  pu  pratiquer  uur  espèce  de 
galerie  couverte,  il  est  difficile  de  ue  pas  croire 
qu’ou  a en  l'intention  d'y  placer  des  faction- 
naires on  des  eicubimtores  en  petit  nombre , 
dont  b consigne  était  de  voir  venir,  mais  uou 
d'attendre  l'ennemi,  ce  qui  s’accorderait  assez 
avec  l'idée  de  corps  de  garde  que  l’ou  a aux 
environs  de  Lilhaire. 

I, 'enceinte  du  château  forme  un  cané  long. 
Sa  longueur  extérieure  du  nord  aa  sud  rst  de 
16  m.  24  <-  , sa  dimension  inlérienre  du 
même  côté  est  de  9 m.  10  c.,  ce  qui  don- 
ne 7 m.  14  c,  pur  l'épaisseur  des  murs. 
L’autre  côté  est  et  ouest  a 8 ia.  11c.  dans 
oeuvre,  et  14  m.  95  c.  extérieurement.  — Le 
mur  septentrional  a été  démoli  pr  Philippe 
Auguste,  4 ce  qu’on  croit  ; il  en  reste  das 
i masses  de  maçonnerie  qui  ont  roulé  jusqu’au 
pied  de  b montagne,  qui  «il  très -escarpée  de 
' ce  côté  ; d'autres  soûl  restées  en  chemin.  Le 
| mur  méridional  est  entier,  il  a 4 m.  d'épaia- 
1 soir.  Deux  ouverture»  ou  porte*  4 plein  nn- 
I tre  sont  au  milieu  de  ce  mur.  De  ce  côté  b 
montagne  est  encore  trè»-e*car|  è*-,  mois  la 
descente  est  moins  longue.  — La  hauteur  des 
murs  était  d'environ  8 m.  50  c.  ; il  n’y  a ni 
aux  encoignures  m aux  portes  aucune  pierre  de 
taille.  Tout  est  d’un  gre»  quartzeux  tre» -rude , 
qu'on  trouve  en  abondance  sur  le  lieu,  et  «b 
b même  nature  que  les  rochers  dont  le  som- 
met du  mont  est  hérissé.  Mémoires  de  la  so- 
ciété des  antiquaires  de  Normandie,  t.  u,  p. 
201  «1  suiv. 

Foire  le  7 mai. 

IJ  TT  EAU , vg.  Calvados  ( Normandie  ), 
arr.  cl  4 26  k.  de  Baveux,  cant.  et  Z-J  de  Bal- 
leroy.  Pop.  608  h. 

LITTF-NIEIM.  vg.  B.-Mhi»  (Alsace),  air., 
cant..  SJ  el  à 9 k.  de  8a vente.  Pop.  390  h. 

L1TTRY,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr. 
et  4 16  k.  de  Baveux,  cant.  de  Ballerov,  53. 
A 264  k.  de  Paris  pour  b taxe  des  lettres. 
Pop.  2,482  h. 
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LIVROfl . 


Littry  possède  une  source  d’eau  minérale  cl 
«ne  naine  importante  de  bouille  dont  la  con- 
fttfciou  s'étend  «ir  une  surface  de  1 1 ,586  hec- 
tares. Ce  bassin  renferme  une  seule  couche, 
dont  U découverte  remonte  à 1141.  L’exploi- 
tation eu  fut  presque  aussitôt  commencée,  H, 
en  1749,  une  machine  a vapeur,  la  premier»* 
que  Ton  ait  établie  en  France,  fut  placée  sur 
un  des  puits  pour  extraire  les  eaux  de  la 
mine.  C’est  encore  à Littry  que  fut  faite,  en 
l'an  vin,  la  première  appliration  de  la  vapeur 
à l’extraction  de  U bouille.  Pendant  trùs-loug- 
temp»  on  n’a  exploité  que  le  lit  inférieur  ; mais 
depuis  que  les  cultivateurs  ont  reconnu  les 
utiles  propriété»  de  ta  chaux , la  houitk*  maigre, 
m propre  à fabriquer  ce  produit,  est  devenue 
précieuse  elle* même  ; de  sorte  qu’on  revient  la 
chercher  dan»  les  travaux  où  on  l’avait  négligée 
pendant  plus  d'un  siècle,  et  clic  répand  main- 
tenant U fertilité  sur  un  très-vaste  territoire. 

La  mine  de  Littry  rend  annuellement  H 
millions  de  LU.  de  houille,  qui  seraient  la  car- 
gaison de  |{0  navires  de  cent  tonneaux.  Ses 
propres  ouvriers  forment  une  bourgade  popu- 
leuse dans  un  canton  où  on  ue  voyait,  en  1 741 , 
que  des  huttes  de  loin  eu  loin,  et  où  ks  terres 
étaient  à peine  cultivées.  Les  fours  à chaux 
qu'elle  alimente  à 40  k.  à b ronde  donnent  par 
an  83  million»  dr  kilog.  d’engrais  qui  forment 
la  charge  de  8,000  voilures  à quatre  rhevaux, 
«t  qui  améliorent  75,000  hectares  de  terres. 
Bibliographie.  Moviut.  Analyse  des  eaux 

de  Littry  (Traité  des  eaux  minérales,  in-19, 

1768). 

UTTZ,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.,  cant.  et  à 
8 k.  de  Clermont,  M de  Bresle*.  p.  314  h. 

L4VAIE,  vg.  Orne  (Normandie),  arr.,  K e< 
à 15  k.  d’Alençon  , cant.  de  Carrouges.  Pop. 
575  h. 

LIV  A BOT,  hg  Calvados  (Normandie;,  arr. 
«t  à 2*  k.  de  Lisieux  , chcf-L  derant.  Cure. 
Gîte  d'étape.  C3.  V3f.  A 198  k.  de  Paris  pour 
b taxe  des  lettres.  Pop.  1,191  h.  ■ ’l'aaaa» 
crétacé  inférieur,  grès  vert. 

On  y remarque  les  ruines  d’un  ai»cieii  châ- 
teau qui  a été  possédé  par  Chartes  le  Mauvais  , 
roi  de  Navarre.  — Commerce  de  beurre  et  de 
fromages  estimés.  — Foires  les  13  mai  et 
4-  déc. 

LIVEHDCTFC , hg  Meurthe  (Lorraine),  arr. 
ci  à 90  k.  de  Toul , cant.  de  Domèvrr  , fçj  de 
Wanry.  Pop.  1,083  h. 

Ce  liourg  est  bèti  dans  une  situation  extrê- 
mement pittoresque  , sur  le  revers  d’une  eût»» 
«earpée  , au  tas  de  laquelle  coule  b Mowllr. 
Iset  rochers  »ur  lesquels  il  s’élève  en  partie  ; 
les  bois  qni  l'entourent  à l’onrst  rt  nu  sud  ; les 
prairies  riantes  que  taignenl  les  eaux  de  b Mo- 
selle; quelques  vieux  restes  de  fortifications 
encore  intacts  , forment  un  enseuddn  admi- 
rable , qui  a souvent  exercé  le»  pinceaux  des 
artistes. 

La  fondation  de  ce  liourg  date  , dit-on , du 
temp*  de*  Romain».  Vers  la  fin  du  iv'  siècle 
c’était  déjà  un  lieu  comidéiable  : une  charte 
de  Dagobert  dit  que  les  Vandale»  l'assiégi-mit 


vans  succès  en  406.  La  forterrsse,  bridée  et  ra-  I 
séc  par  Jean  , duc  de  Calabre  et  de  lorraine,  | 
fut  réparée  pendant  le  xit*  sied»*  par  Pierre  de 
Brixey.  l.om»  XIII  ru  lit  augmenter  les  forti- 
fications. et  doiuta  à Liveiduu  le  titre  de  ville 
est  1636.  Celle  place  fut  démantelée  lors  de 
la  rêuuion  du  duché  de  Lorraine  à la  cou- 
ronne. — - foires  le  luudj  après  le  I**  diman- 
che de  carême,  cl  lundi  après  Noël. 
Bibliographie.  Lsfaob.  Liverdun  (Extrait 

de  b sial  U tique  historique  et  administrait. 

du  dé|iartemeut  de  U Meurthe  , in- 18  , 

1843). 

LIV  K Kl)  Y , Liberdnaum  , vg.  Seine- et  - 
.Marne  (Brie)  , arr.  et  à il  k.  de  Melun  , 
cant.  et  ES  de  Touruau.  Pop.  501  h. 

L1VEHXUN  , vg.  /.0/{Querry)  , arr.  et  à 
18  k.  de  Figeac,  chef.l.  de  cant.  Cure.  K de 
b Capelle-Marival.  Pop.  850  b.-lusu»  ju- 
rassique, étage  moyeu  du  système  nolitiqur. 

Cette  connu u u*  possédé  trois  grottes  fort 
étendues,  ornée»  de  belles  stalactites , moi»  qui 
sont  moins  curieuses  que  b grotte  de  Illara  ou 
de  Mardllac.  On  y voit  aussi  le  dolmca  le 
mieux  conserve  et  le  plus  remarquable  du  dé- 
parlement  : la  pierre  horizontale  ilai.Uc. 
de  long,  3 m.  33  c.  de  large  et  49  c.  d’épais- 
seur ; elle  est  si  jiairfaitrmeut  eu  équilibre  sur 
les  deux  pierres  verticale»  qui  lui  servent  de 
support  el  qui  sont  légèrement  renfler»  vers  le 
milieu,  que  U seule  pression  de  1a  maiu  suffit 
pour  la  faire  osciller  et  lui  imprimer  un  mou- 
vement qu'elle  conserve  peudaut  plusieurs  mi- 
nutes. 

Patois,  de  M.  Druon,  ancien  député,  auteur 
d'une  Statistique  du  departement  du  Lot, 
couronnée  par  l'Académie  des  science». 

UVERS  CA/.MXKS  . vg.  Tarn  (Langue- 
doc), arr.  et  à 94  k.  de  Gaillac  , cant.  et  ta  de 
Cordes.  Pop.  543  h.  — Il  a reçu  le  surnom  de 
Quelles  en  1839  . époque  de  4a  réunion  a son 
territoire  de  celui  de  cri  le  commune. 

U VET  , vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  et  à 97 
k.  de  Grenoble,  cant.  et  K de  Bourg-d'Oisans. 
Pop.  1,397  h. 

14 VET,  vg.  Orne , eomm.  de  Beaufai,  "<]  de 
l’Aigle. 

MVET-EJf -CHARRIE  . hg  Mayenne 
(Maine),  arr.  et  à 96  k.  de  Laval , cant.  et  K 
d*Rvron.  Pop.  385  h. 

I4VET-EN-OUCHR , vg.  Eure  (Norman- 
die), arr.,  Hrtà  10  k.  de  Bemov,  cant.  de 
Reaumcsml.  Pop.  136  h. 

LIVET-KX-SAONOIS,  hg  Sarthe  (Maine), 
arr.  et  à 13  k.  de  Marner»  , cant.  de  St-Pater, 
H d’Alençon.  Pop.  188  h. 

1.1  VKT-SCR-AlTHOl'  , vg.  Eure  ( Nor- 
mandie) , arr.  el  à 90  k.  de  Bemay,  cant.  et 
K)  de  Brionne.  Pop.  333  h.  — On  voit  aux 
environ*  les  (racés  d'uu  ancien  camp  désigné 
sous  le  nom  de  Bois-Martel. 

UMAX  A (lat.  44*,  long.  91").  « Dans  b 
Table  théndosienne,  entre  Carrassone  et  Nar- 
hone,  à XII  de  Carrassone,  et  XI  en  deçà  d'un 
fieu  nommé  (Jsuerea.  L'Itinéraire  de  Bonr- 
dranx  à Jérusalem,  qui  suit  b même  voie,  con- 


I firme  ces  distances,  paire  qu'un  j cuui|itr  éga- 
I lement  93  milles  entre  Carrassone  et  Hotuer - 
bas,  que  t’oa  rrem niait  utséracul  pom  le  même 
lieu  qu 'Usaerva.  Lu  différence  entre  ret  Itiné- 
raire rt  b Table  ne  corniste  qu'à  prendre  un 
autre  lieu  dans  le  même  inter» aile  de  puritiuiu, 
comme  ou  peut  voir  à l'article  Trscssimum.  • 
D’An*  illr.  Notice  de  f ancienne  Gante,  p.  4 18. 

14  VI  ÈRE  ( Ste*  ) , Ltguria  , vg.  Marne 
(Champagne)  , arr.  et  & 14  k.  de  Vitry-lo- 
François  , cant.  et  El  de  St-Remy-cu-flôtue- 
mont.  Pop.  338  h. 

I.1VII.LIERS  , vg.  Seine-et-Oise  (Vcxin), 
arr.,  H et  h 6 k.  de  Puutoisc , cant.  de  l’I sla- 
Adam.  Pop.  368  h. 

LIMKHAC-LE-HACT  , vg.  Aveyron 
(Rouer gue) , arr.  et  k 37  k.  de  Villefraiicbe- 
de-Rouerguc,  cant.  d’ Aubin. E de  Decazeville. 
Pop.  1 ,359  h.  — Il  e»t  situé  don»  une  belle  et 
riche  plaine  , dont  la  fertilité  est  si  grande, 
qu'on  peut  cultiver  eu  plein  champ  le»  plant» 
les  plus  délicates  des  jardins. 

Parais  du  savant  professeur  de  philosophie 
Lsaonsouiiaa. 

Foires  les  I**  juin  , 19  sept.  , 16  uov.,  «t 
mercredi  avant  Piques. 

LIVI.1lf.HK  (la),  vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  à 30  k.  de  St-Puns,  cant.  d'Oiouxac.  £9 
d'Azillc.  Pop.  1,163  h.  — Carrières  de  pierivu 
meulières. 

L1VOSSAHT  , vg.  Pas-de-Calais  , Connu, 
de  Febvin-Pakart,  £3  d'Aire-aur-la-Lys. 

LIVOYK.  V.  Notas  • Dam  t-ot-Li v ovk . 

I.IVRADE  (Ste-) , vg.  H .-Garonne  (Lan- 
guedoc), arr.  el  à 39  k.  de  Toulouse,  cant.  de 
lègue»  in  , B de  Lévignoc.  Pup.  496  h.  — 
Foires  le»  10  janv.  , 3<J  avril,  16  juin  et  der- 
nier lundi  d’aorit. 

14 V RADE  (Ste-)  , /J  be  rater , petite  ville, 
ljobet-4'.aranne  (Agcnois),  arr.,  bureau  d'en- 
irgist.  et  a 11  k.  de  Villrneuxe-sur-LoC  , 
chef-l.  de  cant.  Cure.  EJ.  A 584  k.  de.  Paris 
pour  b taxe  de»  lettres.  Pop.  3,909  h. — Tax- 
as pi  tertiaire  moyen. 

Celte  ville,  située  sur  b rive  gauche  du  Lot. 
était  jadis  assez  importante  ; elle  fut  prise  par 
le  sire  de  Montpezat  en  1419.  — Commerce 
de  pruneaux  renommés.  Tannerie»,  — foiras 
le»  90  janv.,  30  avril,  16  juiu  et  dernier  lundi 
d'aodt. 

LIVRA  DE  (Ste-)  , vg,  Tarn-et-Garonnr  , 
comm.  el  B de  Moissar. 

i ivrf:  . <e  tlle - et-l'Hainr  f Bretagne)  , 
arr.  et  à 18  k.  de  Renne»,  cant.  el  £ 3 Je  Lilfré. 
Pup.  1 .634  h.  — Foire  le  9 mars. 

LIVRÉ,  ou  la  Tourna  , Ig  Mayenne  (Ati- 
jou),  arr.  et  à 9 1 k.  dr  Chàteau-Troutier,  cant. 
et  E3  de  Craon.  Pop.  1,571  h. 

LIVRON  , petite  ville,  Drame  (Dauphiné), 
arr.  el  à 19  k.  de  Valence , cant.  et  £_'  de  lo- 
riot, Pop.  3.1311  h. 

Il  est  souvent  question  de  Livrun  dans  l' his- 
toire de  nos  discordes  civiles  ; il  fut  brillé  en 
1345.  dam  b guerre  des  épi»co|iau\  contre 
l’évêque  de  Valence  et  le  comte  de  Valentiuois  ; 
moi»  le»  habitants  le  fortifiéieut  de  nouveau,  et 
lor»  de»  trouble»  religieux  du  vit’  siivle.  c’é- 


Digitized  by  Google 


3t»0 


IJ  VET. 


UVRY. 


uuu  (Si-)' 


lail  une  des  pliera  les  plus  importantes  du 
Dauphiné.  Livrun  est  surtout  célèbre  par  un 
siège  ch*  sept  moi*  que  lea  protestants  , com- 
mandés par  Dupuy-Mouthrun  et  Dsdiguiéres , 
y Miutiureut  contre  Henri  III,  dout  l'armée  , 
forte  de  18,000  hommes , lui  contrainte  de  se 
retirer  ITCC  perte  , après  trois  assauts  succès- 
ùh  : les  femme»  se  défendirent  vaillamment  et 
du  haut  des  mura  criaient  ans  assiégeants  : 
h Ho  ! massacreurs,  vous  ne  nous  poignarderez 
pat  dans  nos  liu,  comme  vous  avez  fait  de  IV 
uiiral  et  des  autres.  Amenei-nous  m mignons 
goudronnés  et  parfumes  , et  ils  apprendront  à 
leurs  détiens  qu'il  n’est  pas  si  aisé  qu'ils  pen- 
sent de  nous  ravir  l’houueur.  » Puis,  par  forme 
de  raillerie  , les  assiégé*  placèrent  sur  le  haut 
des  murailles  de  vieilles  femmes  filant  tran- 
quillement leurs  fuseau». 

Livrun  est  IsAti  sur  le  penchant  d'un  coteau 
eacaipé  , dominaut  la  belle  plaine  qui  forme 
cumine  un  riant  jardin  au  confluent  de  la 
Drôme  et  du  Rhône.  On  y remarque  un  beau 
pont  jeté  sur  1a  première  de  ces  dm»  rivières  , 
d'où  l'un  jouit  d’une  vue  admirable  rl  célèbre 
par  le  combat  dont  il  fut  le  théâtre  ni  1815. 

— Fabriques  de  faïence  et  de  poterie  de  terre. 

— Filatures  de  suie.  Martinets.  Fours  à chaut. 
Ttiilei  ics.  Tanneries.  Moulin-»  à blé.  — Foires 
les  IG  août,  18  oet.,  mercredi  après  Pâque»  et 
après  la  Pentecôte. 

I.IVRON  , vg.  Hérault , cumin,  et  de 
Via». 

I.IVRON,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn) . arr.  rt 
à îî  k.  de  Pau  , cant.  et  S de  Puntacq.  Pop. 
409  h. 

I.IVRY.  vg.  C alvados  ( Normandie),  arr.  et 
à 99  k.  de  Rnyeux,  cant.  cl  H de  Gaumont. 

pop.  1. “71  h. 

I.IVRY.  vg.  Marne  (Champagne) , arr.  et  â 
19  k.  de  Châlons-sur-Marne,  eant.  de  Suip|ies, 
CH  des  Prtiles-Iaige*.  Pop.  27G  h. 

I.IVRY  , vg.  A Uvre  (Nivernais) , arr.  et  k 
15  k.  de  Ne  vers , cant-  et  EJ  de  Si -Pierre -le- 
M>  m tiers.  Pop.  I.5G3  h.  — Foires  les  10  mai 
et  95  uct. 

LIVRY  , vg.  Seine -et- Marne  (Gatinais), 
arr.,  cant.,  E)  et  & 5 W.  de  Melun.  P.  969  h. 

LIVRY  , ou  LlvuT-rs-DusOT,  IJberiacum, 
iJeriaetim,  joli  village,  Seine-et-Oise  (Ile-de- 
France),  arr.  cl  à 41  k.  de  Pontoise,  cant,  de 
tionevte,  S-  A 99  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1,012  h. 

Autrefois  marquisat,  diocèse  , parlement , 
intendance  H élection  de  Paris,  ahliaye  dr  Saint- 
Augustin. 

Livrv  est  un  village  fort  ancien  . longtemps 
célébré  par  son  ahhase  et  par  son  rbileau  fort, 
qui  appartenait  en  1 128  à Etienne  de  < iaïUiuh*. 
Ce  château  fort  était  leilemeut  considérable, 
qu’il  fallut  toutes  le*  foittl  de  Lonis  le  Gros 
pour  le  réduire.  L'abbé  Suger  raconte,  dans  sa 
Vie  de  Louis  le  Gros  , qu'Et tenue  de  Gartaude 
avant  pris  parti  pour  Arnaury  de  Mon  «fort , 
qui  était  en  guerre  contre  ce  monarque,  celui- 
ci  forma  aussitôt  le  siège  du  château  d'Etienne. 
Le  roi  d'Angleterre  et  Tbilrimd  . comte  de 
Champagne,  volèrent  eu  même  temps  à -on  re- 


cours, et  mirent  dan»  le  château  assiégé  une 
forte  garnison.  Louis  n'en  devint  que  plut  opi- 
niâtre daus  le  dessein  de  se  rendre  maître  de  la 
place  ; des  deux  côtés  on  lit  des  préparatifs  pa- 
reils pour  la  défense  et  pmir  l'attaque.  Louis 
doubla  le  nombre  de  ses  troupes  , et  lit  cons- 
truire et  amener  toutes  les  machines  alors  en 
usage  dans  les  sièges.  Il  livra  plusieurs  assauts 
toujours  rendu»  inutiles  par  la  vigoureuse  ré- 
sistance des  troupes  renfermées  dans  la  forte- 
revue.  Enfin,  après  un  dernier  assaut  où  il  avait 
employé  tous  ses  soldats  et  ses  machines  de 
guerre,  le  roouarque  français  se  rendit  maître 
de  la  place  : mais  les  assiégés  s'étaient  défendus 
avec  tant  d'acharnement , que  l'armée  française 
y lit  une  perte  immense  eu  morts  et  en  bles- 
sés, Raoul , comte  de  Vrnnandois  , cousin  de 
Louis,  perdit  un  œil  à cette  attaque,  et  le  roi 
lui-mémc  y fut  blessé  à la  cuisse  par  une  pierre 
qu'une  des  machines  de  la  place  avait  la  tirer 
coutre  lui.  Os  deux  arcidrnU  lui  inspirèrent 
une  telle  Tuteur  , qu'il  ne  fit  aucun  quartier 
aux  assiégés , et  fit  détruira  de  fond  en  comble 
le  rhâtrau. 

Les  rois  de  France  ont  ru  aussi  un  cltâteau 
ou  nui  son  royale  à Livry,  car  ou  a d'eux  plu- 
sieurs chartes  datées  de  celte  résidence.  Phi- 
lippe le  Bel  y était  en  1305  et  1311,  et  Phi- 
lippe le  Loitg  en  1317, 

L'abbaye  dr  Livry  devait  son  origine  à nue 
chapelle  située  près  de  Livry  , que  Guillaume 
de  Gariande  et  sa  femme,  en  11M6  . voulurent 
faire  desservir  par  des  chanoine*  réguliers  de 
l'alilttye  de  Saiut-Vinn*nt  de  Senti*,  le  roi 
Philippe  Auguste  accorda  d'abord  en  1197, 
une  Minime  de  quarante  livras  pour  aider  à éta- 
blir celle  abbay  e , et  coufirraa  les  donations 
faites  par  le  seigneur  de  I-ivry  , en  sorte  que  , 
des  l'an  1900,  l'abbaye  se  trouva  fondée  . et 
l'église  élevée.  Cette  abbaye  , qui  eut  parmi  ses 
ablié*  plusieurs  hommes  remarquable»  pour 
leur  temps,  fut  détruite  pendant  la  révolution , 
rt  vendue  nomme  birn  national. 

Le  village  de  Livry  |iu*ièdc  une  petite  place 
publique  , ornée  d'une  élégante  fontaine.  Les 
promenades  des  environs  sont  délicieuses.  — - 
Fête  patruuair  le  15  août.  — Foire  le  2*  di- 
manche d'août. 

Le  chats  su  os  Raivct  , bâti  en  1659  par 
Levcau,  pourBordicr.  secrétaire  du  runsril  des 
finances  , et  aujourd'hui  propriété  de  S.  M. 
Louis- Philippe  , fait  partie  de  la  commune 
dr  Livry.  Luc  partit*  de  ce  château  a été 
abattu  ; il  ne  reste  du  péristyle  que  six  co- 
lonnes ioniques.  Les  écuries  et  le  rhcuil  sont 
d'un  lieau  style  , cl  parfaitement  accompagnés 
par  des  ma* tes  d'arbre*  groupés  avec  art.  t’n 
hameau,  forme  d'une  suite  de  maison*  élégan- 
tes qui  s'étendent  le  long  d'une  IkIIc-  pièce 
d'eau,  offre  d'agréable*  logements  au»  bûtes  du 
château,  lorsqu'il»  sont  très- nombreux.  L’oran- 
gerie mérite  aussi  d'ètre  remarquée.  Le  parc  . 
un  des  premier»  qui  aient  été  plantés  dan*  le 
genre  paysager,  renfeime  une  source  d'eau  mi- 
nérale froide.  La  disposition  des  fabriques,  dr* 
lorhers,  des  ponts  jetés  sur  de*  eau»  courantes, 
ti  de»  plantations,  en  font  un  modèle  en  ce  genre. 


LIXHAI  SK.N,  ou  Lccxolahacsx» , vg.  B.» 
Rhin  (Alsace) , arr.  et  k 18  k.  de  Saverne . 
cant.  et  53  de  Hochfeldeu.  Pup.  380  h. 

I.IXIIK1.M,  jolie  petite  ville,  Meurtke  v Lor- 
rain*-; , arr.,  El «1  â 11  k.  de  Sarrebourg,  caut. 
de  Phalsbourg.  Pop.  1 ,080  h. 

Celle  ville,  située  dans  une  plaine  au  pied 
des  Vosges,  a été  bâtie  en  1608 , sur  l'empla- 
cement d’une  aucicuiie  abbaye  . par  le  comte 
paJatiu  Frédéric  V,  qui  la  fortifia  pour  servir 
de  refuge  aux  luthériens.  Les  mes  eu  août  pro- 
pres et  tirée*  au  cordeau. 

Foires  le»  13  juin  el  99  ocl. 

I. mi  nus  vg.  Meurtke  (taminc).  arr.  et 
à 99  k.  de  Nancy,  cant. et  C3de  Noniétiy,  Pop. 
SHO  h.  — Il  est  situé  au  pied  d'une  montagne 
dont  le  sommet  est  couronné  par  les  mines 
d'un  ancien  rliitcau  d'où  l'on  découvre  une 
vaste  étendue  de  pay ». 

MXIKRKS,  vg.  Moselle,  cumin.  de  Fie  vil  le, 
E3  de  Bricy. 

MX  ING,  vg.  Muselle  (pays  Messin) , arr., 
cant.,  13  et  à 10  k.  de  Sanrgucmiucs.  Pop. 
360  h. 

LIXIXG,  vg.  Moselle  , comtn.  de  Laning  , 
K de  St-Avold, 

IJXY,  vg.  Yonne  (Gatinais),  arr.  et  à 16  k. 
de  Set u,  cant.  rlCH  de  Pout-sur- Vomie.  Pop. 
513  h. — Li»v  fut  pillé  par  les  AnglaU  eu 
1498,  en  1567  par  les  troupes  de  Coligny  , et 
fut  presque  entièrement  miné  en  1659  peu- 
dant  les  guerres  de  la  Fronde. 

I je  hameau  de  Fontcnrllra  , dépendance  de 
rette  rommunc,  est  situé  des  deux  côtés  d'une 
gorge  étroite  et  profuude.  , bordée  de  roc  lies 
calcaires,  où  sont  creusées  la  plupart  des  ha- 
bitations. 

1.1 7, AC,  vg.  Tarn-et -Garonne , comre.  et 
ESI  de  Moi  «oc. 

LIZA  IG  NE  (Sle-) , vg.  Indre  (Berrv).  arr., 
cant.,  H et  à 7 k.  d'issoudun.  Sur  le  Tbéols. 
Pop.  1,133  h. 

LIZA  NT  , bg  Vienne  (Poitou)  , arr.,  cant., 
M et  à 8 k . de  Civ  ray . Pop.  981  h.  — Foires 
les  91  janv.,  6 mai,  13  août  et  95  nox. 

LIZAY,  vg.  Jjoire,  comm.  de  Débats-Ri- 
viere-d'Orpra,  (■]  de  Boén. 

I.I7KH  A V,  vg.  Indre  (Berry),  arr.,  cant., 
CH  et  k 8 k.  d'issoudun.  Pop.  384  b. 

LIZEROLKS,  vg.  Aisne,  comm.  de  Moute- 
□ourt-Lucrolc*,  CH  de  St  -Qu  eut  in. 

LI7JER  (Si-),  Austria  Consarranorum , 
Ca/agorgis  Consoranum,  Catugorgis  Conto- 
rannorum , petite  et  ancienne  ville , Ariege 
(Guiennr) , arr.  de  St-Giron»,  cbef-l.  de  cant. 
Cure.  K.  A 786  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1 ,979  h.  — Tiaiui  jurassique. 

St-Liticr  était  auliefuis  la  capitale  du  (.ou- 
serait*,  jtrlite  contrée  ou  l'on  ne  peut  faire  uu 
pas  sans  renruutrer  des  restes  de  monuments, 
de  temple»  antiques , de  tomlteaux  , etc.,  qui 
al  testent  le  .séjour  de»  Romains.  Cette  ville  a 
porté  primitivement  le  nom  de  Cieitas  Cunse- 
ranorum,  puis  celui  d' Austria,  et  plus  tard 
enfin  celui  de  St-Li/irr. 

Le  GotlM'rans  , après  avoir  été  pcudaul  499 
ans  »ou»  b domina  lion  romaine,  fut  séparé  de 
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l'empire  et  cédé  aux  Goda»  par  Hanorituen4f  1. 
Des  Golbs  il  puu  aux  Bourguignons,  et  en- 
suite  aux  rots  d’Austruie,  qui  le  conservèrent 
jusqu'à  1a  conquête  qu’eu  Omit  les  Sarrasins 
de  719  à 759.  Charlemagne  l'érigea  en  comté 
▼ers  778,  et  ce  pays  fut  gouverné  d'abord  par 
des  comtes,  et  ensuite  par  des  vicomtes. 

La  ville  de  Cou seraus  devint  le  siège  d’un 
évêché  dans  le  courant  du  v*  siècle.  En  708, 
dlr  fut  assiégée  et  prise  par  une  armée  formi- 
dable de  Gotha,  et  délivrée,  selon  la  tradition, 
par  les  prières  cflicace*  de  saint  Lizier.  Les 
Sarrasins  ri  les  Virigolhs  réunis  la  prirent  et  U 
saccagèrent  eu  736.  Peu  après,  elle  fut  rebâ- 
tie par  les  soins  de  Charles  Martel  et  de  saint 
Lizier.  Cette  ville  fut  réduite  en  cendres  en 
1IS0  ou  en  1130,  par  Bernard  I”,  comte  de 
Committge*.  Dam  la  suite,  les  évêques  la  rele- 
vèrent de  ses  mines  ; mais  elle  perdit  An» 
ertic  construction  jusqu'aux  traces  de  son  an- 
cienne splendeur  ; les  matériaux  de  se*  auriens 
édifices  furent  employés  sans  goôt  ; des  pièce* 
d’architecture  antique . des  sculpture» , des 
marbre.»  rares,  furent  enfoui»  dans  la  fondation 
de*  nouveaux  édifices. 

lr*  arme*  do  8t-Liiier  sont  : tf  azur  à 
une  cloche  tT argent  bataillât  de  table. — Alias  : 
J’ or  à une  cloche  t f azur, 

Oltc  ville  est  bâtie  sur  le  |>mchaul  roéridto- 
nal  d'une  colline,  et  sur  la  rive  droite  du  SaJat. 
la  partir  supérieure,  qui  se  présente  eu  am- 
phithéâtre. est  couronnée  par  le  palais  épisco- 
pal. bel  édilke  que  lit  élever  à grands  frais 
l'evéque  Bernard  de  Marmicssc,  de  1655  à 
1684)  : la  façade , décorée  de  trois  tours  scrai- 
rirculaires,  se  prolonge  de  l'est  à l’ouest,  et 
produit  un  bel  effet  de  perspective,  vue  du  côté 
de  St-Girons;  il  est  occupé  par  l’hospice  géné- 
ral du  départrmeat.  On  remarque  encore  àSt- 
l irier  l’hôpital  civil,  fondé  en  1750.  et  rebâti 
sur  un  plan  plus  vaste  en  1751  ; le  pont  sur  le 
Salai,  etc. 

Fabrique  t de  tissus  coton  et  laine.  Filatures 
de  laine.  Papeteries.  Moulin  à tan.  Scierie  hy- 
draulique de  marbre.  — Foires  le*  4 fév.,  28 
aoôt.  29  DOv.  et  3*  lundi  de  juin. 

V.IZIER-D't’STOIT,  vg.  Ariége . coni.  d’ÏV 
lou,  r=7  de  St-Girons. 

LIZlf  RRS,  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  et  à 
23  k.  de  Guéret,  cant.  de  Grand-Bourg,  C3  de 
In  Souterraine.  Pop.  678  h. 

I.IZIKI'X,  vg.  Isère,  connu,  de  Varacieu, 
Cgü  de  Vinav. 

I I/.INE,  vg.  Doubs  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 26  k.  de  Besançon , cant.  d'Amancey.  £3 
d’Ortiaos.  Pop.  2.X6  h. 

1. 17.10  , vg.  Morbihan  (Bretagne),  are.,^ 
et  à 17  k.  de  Ploermel  , cant.  de  Ma  lest  roi  I. 
Pop.  1 ,02 1 h.  — Foire  le  1 1 avril. 

I.IZOS,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne),  arr., 
Cr3«tà  7 k.  de  Tarbes,  cant.  de  Pouvaslnic. 
Pop. 1 10  h. 

LIZY,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 13  k. 
de  bwn,  cant.  et  F7  d’Anisy-le-Château.  Pop. 
319  h. 

LIZY,  ou  Luv-sva-Oi-Rcq  , bg  Seine- et  - 
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Marne  (Brie),  arr.  et  à 16  k.  de  Meaux,  cheî-l. 
de  cant.  Cure.  £0.  A 59  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,566  h.  — Tm.su*  ter- 
tiaire inférieur. 

Autrefois  diocèse  et  élection  de  Meaux, 
{karlemeut  et  intendance  de  Paris. 

On  remarquait  anciennement  à Lizy  un  châ- 
teau liât!  du  temps  de  François  I".  C’était  une 
espère  de  forterr«sr  placée  sur  b rivière 
«i’Ourrq.  Trois  moulins  et  une  jolie  maison  de 
canqiague,  entourée  d’un  pare,  le  mnpbccnt 
actuellement.  O château  appartenait  jadis  à 
M.  de  Mosnier.  capitaine  suisse,  protestant 
ainsi  que  toute  sa  famille.  Il  y tenait  le  prê- 
che, et  avait  fait  de  sa  demeure  un  des  chefs- 
lieux  du  ralviuisme  dans  la  province  ; le  culte 
réformé  s’y  professait  dans  un  temple  public. 
K»  1683  ou  l’année  suivante,  le*  calvinistes  y 
tinrent  un  synode  fameux,  o*i  se  rendirent  de 
diverse»  |*rm  ince*  rinqiiaule-quatre  ministres. 

Luy  est  situé  dans  une  vallée  agréable  . au 
confluent  de  l'Ourcq  et  de  la  Mann-,  à b nais- 
sance du  canal  de  l’Ourcq. 

Commerce  considératde  «le  grains  et  de  fa- 
rine*. Filatures  de  laiur.  Huilerie».  Carrière 
de  pierre»  de  taille.  — Foires  les  1"  mai  et 
9 OCL 

LLAGON’XE  (b),  vg.  Pyrénées-Or.  (Rous- 
sillon), arr.  et  à 49  k.  de  Pradcs,  cant.  et  [3 
de  Mont  louis.  Pop.  482  h. 

LL  A (.'RO,  vg.  Pyrénées-Or.  {Roussillon}, 
arr.  et  à 25  k.  de  Perpignan,  cant.  et  K de 
Thuir.  Pop.  319  h. 

LU VI A , ville  espagnole  enclavée  «bus  le 
territoire  du  canton  de  Saillagouse  ( Pyrénées - 
Orientales),  et  où  l’on  ne  peut  arriver  que  par 
un  chemin  neutre  qui  traverse  le  territoire 
français.  V.  Saii.i.acoum. 

MX»,  vg.  Pyrénées-Or.  (Roussillon),  arr. 
et  à 58  k.  de  Pr juin* , cant.  «le  Saillagouse,  (23 
de  Montlouis.  Pop.  409  b.  — U est  situé  dans 
une  b ile  vallée,  sur  b rive  droite  de  b Sègre. 

Llu  possède  plusieurs  source»  d'eaux  ther- 
males dont  la  température  varie  de  26  à 28*  R., 
et  une  fontaine  intermittente.  Otte  dernière, 
nommée  fontaine  de  Cayelle,  est  située  sur  b 
mohtngnc  de  Llo.  On  observe  le  flux  et  le  re- 
flux pendant  une  demi-heure  tous  les  jours  ; il 
est  précédé  par  un  bruit  souterrain  très  •dis- 
tinct. Apre*  le  reflux,  il  ne  reste  qu’une  source 
peu  considérable,  tandis  que  jirndaiit  sa  durée 
elle  roule  par  cinq  ou  six  branches.  — Plu- 
sieurs .source*  d’eaux  minérales  froides  jaillis- 
sent aussi  à IJo  à travers  des  roche»  schis- 
teuses. 

LLCPIA,  vg.  Pyrénées-Or.  ( Roussillon) . 
arr.  et  à 13  k.  de  Perpignan,  cant.  et  K de 
Thuir.  Pop.  281  h. 

LI.CS,  vg,  Py renées -Or.,  ootnm.  de  Ste- 
Léocadie,  E]  de  Montlouis. 

LO.  vg.  H.-fiaronne,  romm.  de  Sauveterre, 
(21  de  St-Gnidaii. 

IX)  (St-).  Briovrra.  Sanrtus  iMtuli , ville 
ancienne,  clief-l.  du  «fépartrnH'Ul  de  la  Manche 
(Normandie),  du  •*  arr.  et  d’un  cant.  Trib.  de 
1"  instaure  et  dv  commerce.  Cbamb.  cumul  t.  1 


dre  manufact. , arts  et  métiers.  Collège  rom mu- 
nal.  f cure*.  Gîte  d'étape.  H-  \3l.  P.  8,931  h. 
— T Ma*  in  de  tranriliou  inférieur. 

St-Lô  n’existait  pas  au  temps  des  Romains. 
La  roule  de  Ray  eux  à Coûtantes  en  était  èl«n- 
gnée  d'une  lieue.  Son  ancien  nom  de  Briovire 
ne  signifie  pas,  comme  on  l'a  «lit.  pont  sur 
Cire,  mais  pointe  Je  terre,  ou  élévation  sur 
une  rivière.  Ce  nom  fut  changé  après  b mort 
de  saint  là,  évêque  de  Cou  tances,  «pii  en  était 
seigneur.  Charlemagne  y fit  construire  une  for- 
teresse quand  il  visita  le.»  côtes  septentrionales 
«le  b France , et  fortifia  les  embouchures  de* 
rivières  pour  garantir  le  pays  contre  les  incur- 
sion» de*  Normand*.  A b fin  du  tx#  siècle,  le* 
Normand*  firent  le  siège  de  St-Lô.  Les  retran- 
chement* élevés  par  Charlemagne  leur  opposè- 
rent une  résistance  invincible  : mai»  Rolion, 
chef  des  Normands,  fit  couper  un  aqueduc  qui 
portait  l’eau  dans  b forteresse,  et  dans  peu  de 
jour»  b soif  fit  ce  que  la  forer  n'avait  pu  faire; 
ta  garnison  capitula.  «.*1  les  «vtnrmiv,  maître»  de 
b place,  violèrent  la  capitublion  ; ils  égorgè- 
rent «vu*  anxipud*  il»  avaient  promis  b vie. 
Iz*s  fortifications  furent  démolies,  castrum  so- 
lo roa-quatum  est  (Durh.L  Pendant  «leux  siè- 
cle* apres  ce  désastre,  l'histoire  ne  parle  plu» 
«le  St-Lô.  Sou  château  r»t  cité  parmi  ceux  que 
Henri,  comte  du  Cotentin,  fils  de  Gnilbumr  le 
Conquérant,  fit  fortifier  en  1090.  Geoflro* 
Pbiitagefxrl , romte d’Anjou,  l’enleva, en  1141, 
aux  partisan»  d’Etienne  de  Blois.  En  1203, 
Philippe  Auguste  s’en  empara.  En  1316,  St-Lô 
fut  pris  par  Edouard  III.  Froissart  parie  beau- 
coup de  b richesse  «le  la  ville  à cette  époque. 
Il  y avait  huit  à n«nf  mille  habitants  que  le 
comnKire  avait  lieaucoup  enrichis,  et  que  les 
Anglais  ruinèrent  en  un  instant.  — En  1377 
et  les  année»  suivante»,  il  se  fit  dam  le  Coten- 
tin mi  grand  rassemblement  de  troupes  fran- 
çaise* destinées  à réduire  le»  forteresses  que  le 
roi  de  Navarre  occupait  dans  ce  pays.  St-Lô 
fut  le  rendez-vous  de  «vrs  troupes,  et  le  «piartier 
général  de  rire  Bureau  de  b Rivière,  premier 
rhamltelbn  «le  Charte»  V.  la*  28  mars  1417, 
Jean  Tesson  et  Guillaume  Carbonnrl,  capitaine 
de  St-Lô.  rendirent  te  château  au  duc  de  Glo- 
erster.  Les  Anglais  conservèrent  celte  place 
jusqu'en  1 449  ; elle  leur  bit  reprise  au  moi»  «le 
septembre  par  les  tro«i|ies  du  connétable  «le 
R ie  bretton  t. 

Sl-Ié  jouit  alors  de  b tranquillité  ; mai»  eu 
1 530  les  calvinistes  y ramenèrent  tous  tes  mal- 
heur» de  b guerre.  En  1582.  ils  s’en  empalè- 
rent : «H.  après  avoir  pillé  ri  brille  les  église», 
les  étahlifckemrnt*  publics  et  les  maisons  de» 
particuliers,  il»  en  firent  te  Itoutevard  de  leur 
parti  dans  te  Cotentin  , et  commentèrent  à en 
rélaldir  les  fortification*.  1rs  Rrelnn».  sous  tes 
ordre**  du  comte  d’Etampes  , le»  eu  chassèrent 
à b fin  de  1362;  mai»,  sous  prétexte  de  repré- 
sailles contre  les  huguenots  , ils  firent  aussi 
beaucoup  de  mal  à b ville,  te  comte  «le  Mont- 
morency le*  força  à l'abandonner  l'année  sui- 
vante. Peu  de  temp*  après,  elle  fut  rend  ne  au 
roi  en  conséquence  d'un  édit  de  pacification , 
mai»  reprise  et  rendue  de  nouveau  ou  1570. 
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ht  comte  de  Aloutgommerv . échappé  au  mns- 
sacre  de  la  St-Rarlhéhany , alla  en  Angleterre 
solliciter  du  secours  pour  le»  protestant»,  tan- 
dis que  le  seigneur  de  Colonibicres  préparait 
son  parti  en  Normandie.  Au  comaienremeul  de 
1574,  Muutgommcry  \ iul  descendre  dans  la 
presqu'île  du  Coteutiu  avec  une  petite  armée, 
à laquellr  se  joignirent  les  protestants  du  pavi. 

Il  »e  Mîtit  de  St-Lù  et  de  Careutau  , dont  il  lit 
rétablir  les  fortifications  avec  Ijcauroup  d'acti- 
vité rt  de  travail.  Lecomte  de  Matignon,  rlief 
des  calholiquu  et  de  b basse  Normandie,  vint 
investir  St-Lô  ; Monlgoiumery  ru  sortit  furti- 
vanent.  et  laissa  le  commandement  à Lulom- 
btérea,  qui  mourut  héroïquement  sur  la  brè- 
che. La  ville  fut  prise  d'assaut  le  1(1  juin  1374, 
après  mi  siège  de  sis  semaines.  Le  maréchal  de 
kluligiton  , peu  d 'a nuées  apres,  acheta  de  l*è- 
vcque  de  Coulauces  b lut  munie  de  Sl-Lô,  qui 
avait  toujours  (ail  partie  du  revenu  de  l'evc- 
riié.  (Test  lui  qui  lit  par  prévoyance  augiuen- 
Irr  leu  fortiliratiou»  de  la  ville  ; b tour  que 
l’on  voit  daus  le  janliu  de  b prélecture,  et  où 
Miut  1rs  archives  du  dépurli-mcnl,  est  le  deruicr 
reste  des  ronstnir tiuiis  du  nutréclial. 

La  ville  de  St-Lô  a changé  sou  nom  à l'épo- 
que de  b révnluliou  pour  relui  de  Rocher  de  la 
Liberté. 

Les  armes  de  Bt-Lô  sont  : Je  gueules  à 
une  licorne  panante  J argent  ; au  chef  d azur 
• Large  Je  trois  fleurs  Je  lu  cT or. 

Les  monument»  antiques  ne  sont  pas  nom- 
breux à St-I-ô  : plusieurs  cependant  miiiI  di- 
gnes d'attirer  l'attention  des  voyageurs.  L'é- 
glise Notre-Dame  est  une  liasiJique  ir  marqua-  ! 
hic , surmontée  de  drin  tours  d'une  grande 
hauteur.  Au  côté  gauche  extérieur  ou  voit  une 
espère  dr  chaire  saillante  en  pierre  d'ime  assez 
jolie  forme,  eonstruile  au  x\tm  siècle.  Ou  pré- 
tend que  cette  chaire  servait  à faire  une  double 
prédication  aux  catholiques  et  aux  protestants, 
qui  se  réunissaient  autrefois  en  ce  lieu  alors 
planté  ru  jardin,  et  tout  récemment  converti  en 
rue,  les  uns  à droite,  les  autres  à gauche.  Lot 
vitraux  de  cette  église  sont  remarquables  par 
la  vivacité  de  leur»  couleurs  ; ils  représentent  ! 
des  figures  de  saints,  d'ange»,  de  patrian-hai,  ! 
de  rois,  rtc.  Ce  fut  le  roi  Louis  Xi  qui  les  fit 
peindre  et  les  donna  à l'égliw  |iour  rréotnpeu- 
ser  les  habitants  de  b liellc  conduite  qu'ils 
avairiii  tenue  en  repoussant  les  Bretons  qui 
avaient  fait  une  irruption  en  Normandie  b- 
|m o trait  en  pied  de  lz>ui»  XI  existe  encore  bien 
conservé  et  parfaitement  rc&scmhbul  sur  les 
vitraux  du  nord  ; sa  pli) siooamic  est  expres- 
sive et  caractéristique.  Il  est  vêtu  d'une  simple 
rolie  ; une  escarcelle  verte  pend  à va  ceinture  ; 
et  b petite  calotte  violette  qu'il  |»orlait  sou* 
son  chaperon  couvre  entièrement  va  tête. 

L’église  de  Sle-Ooix  est  une  des  plus  an- 
cienne» du  royaume  ; elle  est  de  803.  La  façade 
romane  de  cette  église  offre  une  décoration 
trés-singulirre  au-dessus  du  portail  plein  cin- 
tre à deux  arrliiv  olte» , b première  à zigzag 
simple  avec  feuille  d'ornement  à trois  lobes 
uuguirub’s  dan>  le  triangle  externe  , l'archi- 
volte rentrante  à bâton  rompu  ou  grecque. 


L'archivolte  supérieure  est  couronnée  d'un 
gros  tore  composé  de  six  scrpeul*  rampants, 
trois  de  chaque  côté,  la  quenr  de  l'un  nouée 
avec  b tète  du  suivant.  La  queue  des  deux 
plus  des  ès  s'entortille  eu  formant  une  espeer 
de  T sur  le  sommet  de  l'arc.  Au-dessus,  à dis- 
tance, est  le  corps  d’un  gros  quadrupède  assez 
iuforme  qu'ou  |ieul  prendre  pour  un  ours,  cou- 
ché verticalement  à plat  ventre  b tête  en  lias, 
lié  par  le  cou  d'une  chiiinr  qui  drscvnd  dr  cha- 
que côté  dans  la  main  d’un  homme  vêtu  d’une 
sorte  de  jaquette.  Dans  U partie  supérieure  du 
triangle  décrit  par  les  deux  chaîne»  e»t  uu  chien 
à courte  queue,  courant  et  a boy  uni  après  l'ours. 

Pendant  longtemps  l'église  Stc-Croix  a servi 
en  commun  à l’usuge  de  b parais**  et  à relui 
de  l'abbaye  qui  était  contiguë,  Celle  abbaye  de 
St-Lù  eut,  au  commencement  du  xju*  siècle, 
une  église  qui  a été  détruite  pendant  notre 
première  révolution. 

L'église  St-Thomas,  lAtie  de  IG 24  à 1630, 
sert  aujourd’hui  dr  hallr  aux  grains. 

le  musée  de  b société  d'agriculture,  d’nr- 
cbéologie  et  d'histoire  naturelle  de  St-Lô,  ren- 
ferme plusieurs  tapisserie»  en  laine  représen- 
tant de»  Mœurs  pastorale»  ; elle*  proviennent, 
nous  a-l-on  dit,  du  château  de  l'Aune,  appar- 
tenant à M.  de  Pbisancr,  qui  en  a fait  don  à 
cette  société.  A l'aide  d'uu  mécauisme  ingé- 
nieux qui  rmpéchr  tout  frottement  nuisible,  ou 
les  expose  et  ou  le»  déroi ir  à volonté  aux  re- 
gards des  visiteurs. 

La  partie  centrale  de  b ville  est  bâtir  sur  un 
roc  qui  domiue  la  rivière  de  Vire,  et  jette  sept 
ou  huit  rue*  eu  ton*  sens,  comme  les  longues 
patte»  d'une  araignée  faucheu*e.  Os  rue*  n'ont 
rieu  de  régulier,  et  presque  toutes  ont  une 
pente  plus  ou  moins  rapide.  Peu  de  maison* 
sont  bien  bâtie*.  Olles  que  l'on  construit  de- 
puis quelques  année*  ne  manquent  pas  d’élc- 
ganec.  La  place  du  (lbain|Mlc-Mar*  est  belle  et 
bien  plantée.  lais  environ*  de  b ville  sont  très- 
pitton-vques  et  offrent  de  délicieuses  prtxne- 
nade*. 

biH  vrau.  Avant  b révolution,  on  faisait  à 
I St-Lû  beaucoup  de  gros  drap»  pour  le»  cungriv 
gâtions  religieuse*.  On  n’a  ronaenré  que  b fa- 
brique de*  drogurla,  sorte  d'étoffe  de  (il  et  de 
| laine  dont  s'habillent  le*  piivuti»  et  le  lias 
pCUplo.  2,400  ouvriers  s'en  oceiqienl  à St -lai 
et  dan*  le»  cauquigoe*.  Quelque»  mécaniques 
blrni  de  b laiiM*.  Le*  dioguet*  s’exportent  en 
1 partie  à b foire  de  Guihray . — Fabriques  de 
mbans  de  (il,  de  dentelle,  de  toile,  lanuerir*, 
IdanehUserie*.  teinturerie*. 

Biographie.  Patrie  du  cardinal  dû  Piaaox. 

De  l'évèquc  d’Avrauehft»  Roccaxd. 

Dii  général  Hocct.. 

Commerce  »h’  chevaux  propres  à la  remoutc 
de  la  cavalerie , dont  il  y a un  dépôt  depuis 
quelque*  «miré*  dan»  U*  cbd-liru  ; de  bcstbux 
de  toute  espèce,  grain»,  mercerie,  taillanderie, 
draps,  toile»,  arbre»,  etc.  Marché  le  mardi,  le 
jeudi  et  le  samedi.  — Foire » le*  î’>  jam.,  28 
avril,  22  juillet  et  sept.,  20  uov.,  3*  jeudi  de 
' carême  et  t**  jeudi  de  sept.  (3  j.). 


A 62  h.  O.  de  Caen,  285  k.  O.  de  Pari». 
Luugil.  occid.,  3*  25'  53"  ; bût..  49*  6'  57". 

L'arrondissement  de  St-Lô  est  composé  de 
9 canton*  : Camay,  Garni  fan,  Marigny,  Percy, 
St-Ghir,  St-Jean-de-Daye,  St-Lô,  Tuij,  Tn- 
riguy. 

Bibliographie.  * la  Prince  Je  la  ville  Je 
St-Lô,  le  10  juin  1574,  par  M.  Je  Mati- 
gnon, in-8,  1574. 

* Frise  de  la  ville  Je  Si-Lô , en  1574,  mr  let 
huguenot*. 

I/ORE  (la),  vg.  Moselle.  KF.  A 18  k.  de 
Metz. 

LOBSAftX , o»i  Ltnuvw.  vg.  fi. -Rhin  (Al- 
sace), are.  et  à 15  k.  de  Wissembovrrg,  canl. 
et  K de  Souitz-aous-Forêt».  Pop.  657  h. 

Ce  village , situé  «tir  b Snultxltach  , poanvie 
une  usine  d'aqihalle  importante.  qui  occupe 
environ  350  ouvrier».  L'exploitation  te  fait 
|»r  puits  et  galerie*  au  moyen  de  machine» 
d'extraction.  Le  calcaire  asphaltique,  en  grande 
masse  riche,  puissante  et  dr  bonne  qualité, 
sert  de  toit  ou  de  recouvrement  à b mine  de 
molasse  bitiimineu.se  ou  de  goudron  minéral 
pisasphaltiquc  plu*  ou  moins  riche,  et  souvent 
a peine,  ou  légèrement  sableux . 
Bibliographie,  (aimiut  (Tirooléon).  Des- 
cription Je  la  mine  Je  lignite  Je  l oin  a an 
(Joum.  des  mine»  t.  xxxvu,  p.  369). 

* Notice  sur  let  produite  bitumineux  Je*  mi- 
nes Je  I.obtnnn,  in-8,  1833. 

I.OCARÜ , vg.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
bit.  et  k 45  k.  de  fiuingamp.  cant.  de  Maèl- 
Carhnix.  C-7  de  Callar.  Pop.  1 .642  h.-  - Foires 
le  l**  lundi  de  mai  et  de  sept. 

MC  tl^TlUnE.  «f.  rinÎMlire  (Htt- 
tagiH*) . are.  et  k 20  k.  de  Brest,  canl.  de  Pb- 
benner,  ® de  Lesneven.  Pop.  236  h. 

LOT-RGCÜVF.R  , vg.  Finistère  (Bretapie), 
are.  et  k 34  k.  de  Brest,  cant.  de  Ploudiry,  GF] 

Idr  Lundis  Lia u.  Pop.  746  h. 

LOCH  , vg.  Côtes-du-Nord,  comm.  de  IVu- 
mcrite-QuintiiH*.  £*2  de  Callac. 

LCMlH-WlRTH . vg.  H. -Rhin,  rutan.  de 
Jetlingeti,  V-Z  d’AllIurdi.  Xif. 

MMIllÉ,  vg.  Eure-et-Loir,  comm.  de  Ver» 
lex-Chartrc*.  £3  Je  Chartres. 

I.Ot.  HC,  vg.  ladre -et-lsjire  (Touraine),  arr. 
et  à 18  k.  de  Loche»,  canl.  et  JS  de  Mmatrê- 
sor.  Pop.  1 ,303  h. 

UHHK,  vg.  Saône.  et-lMre  (Bourgogne), 
are.,  cant..  Jp]  et  a 7 k.  de  Mâcon.  P.  307  h. 

IIH  IIK-HoBc.NK  Vg.  Aube,  cotant,  de 
Cheasy , L-Z  d’fcrvy. 

l.tM  IIFRF..  vg.  Meuse,  COOUR.  d'Aubic- 
ville,  E de  Clenuont-en-Argoune. 

LOCHKS,  vg.  Aube  (Champagne),  are.,  3 
et  i 14  k.  de  Bar-*ur-Scinc  , caul.  d’Kssoyc». 
Pop.  1,234  h.  — Ou  y voit  de*  tours  en  mi- 
ne», reste*  d'un  ancien  chkteau  fort  détruit  à 
uue  époque  déjà  éloignée. 

Pxtslu  du  docteur  ru  ehimrgie  Gun,  pro- 
fesseur à b faculté  de  méderiue  de  Puru , 
membre  de  l'académie  royale  dr  medrciur. 
Focres  le»  24  août,  5 sept,  et  31  Jèc. 
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I.UCIIKS  , leochitt , Locite,  t'ucu,  petite  r 
ville,  Indre-et-Loire  (Touraine) , chef-l.  de 
souifrêl.  et  d'un  cant.  Trih.  de  r*  iiut.  CuJ- 
fégr  communal.  9 cure».  Cite  d'étape.  53.  ky. 
Pop.  4,581  h.  — Tuuum  crétacé  inférieur, 
{m  vert. 

Autrefois  comté  et  château,  dioceM  et  in- 
tendance de  Tours,  parlement  de  Pari»,  chet- 
lieu  d’éiertkm,  bailliage,  maîtrise  particulière, 
grenier  à sel,  chapitre.  4 couveut». 

O Ile  ville  est  très-agréaldemmt  «tuée,  dan» 
une  contrée  fertile,  sur  la  rive  gauche  de  l’In- 
dre , à pm  de  distance  de  Beaulieu,  dout  elle 
n’e*t  séparée  «pie  par  une  saite  de  ponts  jrtés 
*nr  plusieurs  bras  de  flndre.  Elle  est  bâtie  en 
amphithéâtre,  et  dominée  par  les  restes  d’un 
antique  château. 

1-es  anses  de  Loches  «ont  : de  gueula  à 
MX  (alias,  à trois ) poissons  tf  argent  péris  en 
faite,  trois  en  chef,  deux  en  fasce  et  un  en 
pointe  ; au  chef  <t azur  chargé  Je  trois  f leurs 
de  lis  d'or . 

La  construction  du  château  de  Loches  parait 
remonter  au  commencement  de  1a  monarchie 
française.  Il  passa  noos  la  domination  des  ducs 
d’Aquitaine,  puis  sous  celle  des  comtes  d’An- 
jou. 

Ce  château,  liâti  sur  un  rocher  isolé  et  en- 
tièrement escarpé  de  trois  colés,  ne  consistait 
dans  le  principe  qu’en  une  tour  carrée,  à la- 
quelle on  ajouta  une  enceinte  de  petites  touis 
rondes,  dont  les  restes  r\istcnt  encore  ; ensuite 
on  doubla  cette  étendue,  et  l’on  construisit  un 
palais  qui  Tut  successivement  habité  |iar  1rs 
rots  Charles  VII,  Louis  XI,  Charles  VIH, 
Louis  XII,  François  I**,  Henri  H.  et  par 
Charte»  IX.  1>  donjon,  qui  sert  aujourd'hui 
de  maison  de  détention  , est  parfaitement  con- 
servé, ainsi  que.  la  partie  des  bâtiments  où  on  a 
établi  la  nous- préfecture. 

Le  château  de  Loches  a servi  de  prison  à 
plusieurs  illnstres  personnages,  entre  autres 
au  cardinal  de  la  Balur,  au  duc  d’Alençon  en 
1456,  à Charles  de  Melun,  qui  y eut  la  tête 
tranchée  en  1468;  à Philippe  de  Go m mines  en 
1486. 

▲u  plus  haut  du  château  est  bâtie  une  église, 
couverte  en  pierre,  qui  offre  â son  sommet 
detu  pi  ram  ides  hautes  d'environ  50  m.,  ac- 
compagnées de  deux  clochers. 

Au  milieu  du  rbmur  se  voyait  le  tombeau 
d’Agnes  Sorrl,  élevé  par  1rs  chanoines  de  Lo- 
che», auxquels  la  geat»  Agnès  avait  légué  deux 
mille  «mis  d’or.  Il  était  en  marbre  noir  décoré 
de  plusieurs  inscription»  et  épitaphes,  au  nom- 
bre desquelles  ta  trouve  oclleei,  la  seule  qui 
soit  ru  français  : « Cv  gist  noble  demoiselle 
Agnès  SnsrHIe,  eu  ma  vivant  dame  de  Brouté, 
de  Roqueréners,  d’Issoudun  et  de  Vcrnon  sur 
Seine,  pitesiae  envers  toutes  gens,  et  qui  iaigr- 
menl  doonoit  de  ses  bien»  au»  égluc»  ci  aux 
pauvres;  Laquelle  tresposos  le  ucufviente  jour 
de  février,  fan  de  grâce  mil  quatre  cent  qua- 
rante-neuf. Prie*  Dira  pour  J une  d’elle.  - V. 
fsoiunuii. 

Le  tombeau  d’Agnes  Sorel,  qui  remonte  a te 
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naissance  des  beaux -arts  «m  France,  était  tout 
à fait  dégradé  et  avait  été  relégué  dans  une 
chapelle,  où  il  était  menacé  d’une  destruction 
totale.  Par  b soins  du  général  Pommereul , 
préfet  d’Indre-et-laiire , il  a été  restauré  en 
1806,  aiuvi  que  la  statue  d’ Agnès,  et  placé  dans 
une  tour  duut  feutrée  douue  sur  la  terrasse  du 
château. 

A jk-u  de  distance  de  Loches  était  te  char- 
treuse du  Ligrt.  fondée  par  Heure  II,  roi  d’An-  j 
glrtcrtc,  en  expiatiou  du  meurtre  commis  sur 
la  | mu  sonne  de  1 borna*  Bock  et,  archevêque  de 
Cantoi  liérv  , iLuu  un  vallon  solitaire  jmmi  éloigné 
de  f Indroia.  Il  ne  reste  que  tres-peu  de  chose 
de  ce  beau  monastère.  — Non  loin  de  U,  dan» 
la  forêt,  sont  les  ruines  de  la  chapelle  de  St- 
Jeun  du  Ligct,  prés  de  1a  fontaine  du  même 
nom.  - - Au  sud  de  la  chartreuse  du  Liget,  dans 
la  portion  de  la  forêt  de  Loche»  nommée  le 
Ghàlellicr,  on  voit  le»  restes  de  rctiancbcinenU 
d’uu  camp  qui  offre  uue  superficie  d’environ 
5,500  m.  carré»,  établi,  à ce  que  l’un  suppose, 
pour  conserver  U ligue  stratégique  et  le»  com- 
mun ica  tiuus  eu  tic  la  garnison  de  Loche»  et 
crlk*  de  Muntrirlsard. 

l'mu  de  l’ inspecteur  général  laueaLAanu. 

Fabriques  de  loties  et  de  grosses  draperies. 
Filature»  de  laine.  Papeterie.  — Commerce  de 
vins,  ImU  et  Ixalte'ix.  — Foires  le  t"  mercredi 
| de  chaque  mots,  excepté  nov. 

A 41  k.  S.-K.  de  Tour»,  149  k.  S.-O  de 
Pari»,  par  Tour». 

L'arrondissement  de  Loche»  est  composé  de 
6 canton»  ; la  Haye , Ligurii,  Loche»,  Montré^ 
sor,  Pres»iguv4e-Grand,  Preuilly. 
Bibliographie  l'iusu  (le  cher.  Adolphe 

de).  Tablettes  chronologiques  de  r histoire, 

du  chat  eau  et  de  la  ville  de  Ijoches , is-4, 

1843. 

LOCMKUR  (le),  vg.  Calrados  (Normandie), 
arr.  et  à 18  k.  de  Gara,  cant.  et  de  Viliers- 
Boeage.  Pop.  404  h. 

LOCHIF.r,  Vg.  Ain  (Bourgogne),  arr.  et  à 
15  k.  de  Bellrv,  cant.  de  Champagne  , SJ  de 
Culoc.  Pop.  SOI  h. 

1.CH  HH1ST.  vg.  Finistère,  ramn.  du  Con- 
que! , (S  de  St-Rcoan.  — H donne  son  umn  à 
une  grande  baie  foraine  située  entre  la  poiule 
de  Sl-Malthmi  et  le  (xMiquet , où  l’on  trouve 
drpuis  quatre  jusqu’à  sept  brasses  d'eau. 

L’égUae  de  Loclirist,  dont  le  clocher  sert  de 
point  de  reconnaissance  aux  navigateur»  qui 
•’aveuturent  sur  celle  rdte  fréquente  en  nau- 
frages, renferme  un  assez  Ira»  tombeau  en 
marbre  noir  de  Michel  le  NobitU , apôtre  de 
te  liasse  Bretagne,  né  au  château  de  krrodrrn 
en  Plouguerneau.  Sa  statue,  de  proportion  hu- 
maine, bien  modelée  eu  terre  cuite  et  pointe  de 
couleur  naturelle  , est  à genoux  sur  ma  tom- 
beau, le»  main»  jointes  et  le  visage  tourné  vers 
l’évangile  du  maître  autel. 

MlCHWHXEft,  vg.  B.-JUun  (Alsace.)  , 
arr.,  £3  et  à 6 k.  de  Saverue  , caut.  de  Mar- 
moulicr.  Pop.  574  b. 

I.OCU-WLRTH,  vg.  H.-Rksn,  iqT.  A 18  k. 

d’Allkireh. 
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LOCH  Y,  vg.  Cher,  nrnim.  de  Lissay,  M de 
Bourges. 

IXK.MALO,  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  a 18  k.  de  Puntivy . cant.  et  ES  de  Cuémcné. 
Pop.  1.390  h. 

UMIMAKIA , vg.  Cotes-du-Sord,  comm. 
de  Ptouguerncvd , K de  Rostraien. 

LtHMARI  A,  vg.  Finistère  (Bretagne),  are., 
SI  et  à 14  k.  de  Brest,  eant.  de  St-Reuan. 
Pop.  1 ,116  h.  — On  y remarque  les  ruines 
pittoresques  J' uue  église  gothique  dont  les  ar- 
ceaux, te  nef  et  le»  piliers  sont  couverts  de 
lierre. 

LOOIARIA,  vg.  Finistère  (Bretagne),  are. 
et  à 35  k.  de  Chàteaulin , cant.  et  53  de  Huei- 
goat.  Pop.  996  b. 

LtMJf  ARIA,  vg.  Finistère,  cumin,  et  H de 
Quimper. 

LOOIARIA,  tg.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  à 76  k.  de  Lorient,  cant.  de  Belle- Isir-en» 
Mer,  K du  Palais.  Pop.  1 .599  h.  — Il  est 
ùtué  à Fcxtrétuilé  méridionale  de  file  de  Hdlc- 
Isie,  pre»  «Je  l'Océan,  entre  la  (toinlr  du  Ca- 
non et  la  pointe  de  Locmaria. 

LOCJUAHIA  , vg.  Morbihan , comm.  de 
brait,  de  Port-Louis. 

LUGMAHIAQl’KR,  village  maritime,  Mor- 
bihan (Bretagne),  are.  et  à 54  k.  de  Lorient, 
cant.  et  £3  d’Auray.  Pop.  1,096  h. 

Il  est  situé  près  de  l'Océan , où  il  a un  port 
qui  peut  recevoir  de»  bâtiments  de  toute  gron- 
deur. 

Locmariaquer  , aujourd'hui  chétif  village  , 
occupe  l’eraplarcnietil  de  Portoricain , métro- 
pole de  1a  belliqueuse  peuplade  de»  Venctes. 
On  y voit  k»  restes  d’uu  cirque,  le»  débris 
d'une  voie  romaine,  et  de  nombreux  manu- 
meut»  druidiques  ; parmi  ce»  dentiers,  le  (dus 
remarquable  est  un  grand  dolmen , dassé  au 
nombre  de»  momiinrat»  historiques,  dont  te 
surface  intérieure  offre  des  caractères  incon- 
nus sculptés  eu  creux,  qui  ont  prés  de  33  c. 
île  longueur.  N ou  loin  de  U est  uo  menhir  co- 
lossal de  11  in.  de  longueur,  brisé  en  six  par- 
ties. • — Commerce  d'huîtres.  — Cabotage. 

JXH:m£lARD  , vg.  Finistère  (Bretagne), 
aiT.  et  à 30  k.  de  Morlaix , cant.  de  Suun  , 
3 de  Landivisiau.  Pop.  1 ,094  h. 

LtN  Mt.N^  . boh-Meneih,  petite  ville,  Mor- 
bihan (Bretagne),  arr.  et  à 15  k.  de  Pontivy , 
chef-l.  de  cant.  Caire.  Gîte  d'étape.  0.  A 
451  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
1,858  h.  — T mirais  cristallise , micaschiste. 

On  voit  dans  le  voisinage  de  cette  ville,  de- 
vant te  porte  d’une  tuaisuu  particulière , deux 
htalues  provenant  de  la  démolition  du  château 
de  Quinipili , qui  ont  an] un  une  cer taïue  célé- 
brité par  le*  dissertation»  auxquelles  elle»  out 
donné  lieu,  et  qui  ont  inutilement  jusqu'ici 
exercé  1s  patience  de»  au  tiqua  ires. 

Fabriques  de  chapeaux  commuai.  Carrières 
de  beau  grarnt  exploitée».  — Commerce  im- 
portant de  brone.  — Foires  te  vrille  de  l’As- 
cension et  4*  jeudi  de  chaque  mou,  excepté 
I de  mai. 
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LOGELBACÜ  (1c). 


F.OCM1QUKI.IE , vg.  Morbihan,  Comm.  dr 
Rianlec,  0 de  Port-Louis. 

LOCOAL-ÜIENDO.Y  vg.  Morbihan  (Breta- 
gne). arr.  cl  à 27  k.  de  Lorient,  cant.  de  Bel*, 
C3  d'Auray.  Hop.  1 ,846  h. 

LOCOK,  «g.  Pas-de -Calait  (Artois).  are., 
«anf.,  wï3  et  à 6 k.  de  Béthune.  Pup.  1,722  h. 

LOGOS  VILLE,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 
« 26  k.  de  Beauvais,  cant.  et  ED  de  Chaumont- 
«o-Vexin.  Pop.  170  la. 

M)LQITEMEA(T,  vg.  Côtes-du- Xord,  OOCI. 
de  Trédrez,  0 de  Jambon. 

LOI  IJI'FSOLÉ  , vg.  ftnulirr  (BrcUgur'l. 
«T.,  Cr’  et  à 7 k.  de  Morlaix.  cant.  de  Taulé. 
Pop.  417  h. 

LOtljlFAVKL.  vg.  Côles-du-Xord  (Breta- 
gne). arr.  et  à 29  L.  de  Guingamp,  cant.  et 
K de  Relie*  !tle-eu -Terre.  Pop.  4t2  h. 

IXHX}d(iNOL,  vg.  Nord  (Flandre),  arr. 
et  à 35  k.  d’Ax-socs  , cant.  et0du  Quesnoy. 
Pop.  699  h. 

I.Ot'.fjriHEL , vg.  Finistère  (Bretagne), 
arr.,  K«l  à 25  k.  de  Morlaix,  cant.  de  Lati- 
roenr.  Pop.  1.067  h. 

MHKONAN  hg  Finistère  (Bretagne),  arr., 
cant.,  r-3  et  à 15  k.  deChàlraulin.  Oite  d’étape. 
Pop.  773  h.  — Manufactures  de  toiles  à voile* 
rt  de  toiles  à sacs.  — — Foires  les  1**  mai , mardi 
après  la  St-Michcl , 1"  mardi  de  fév.,  d’avril , 
de  mai  et  de  nov. 

I-OCTIOY  , vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 20  k.  de  Quimper,  cant.  et  Zzl  de  Pont- 
i’Abhé.  Pop.  1.538  k. 

I^MX.IOLE,  vg.  MorUhan  (Bretagne),  arr. 
et  à 48  k.  de  Pontivy,  cant.  et  K du  Faouet. 
Pop.  463  h. 

LtKTO.N’,  vg.  Morbihan,  mnm.  dr  Isn. 
gorian,  0 de  Gucméné. 

LODDES,  vg.  Altier  (Bouriionuai»),  arr.  de 
la  Halu.se , à 32  k.  de  Cussrt . cant.  et  du 
Donjon.  Pop.  526  h. 

I.ODKS,  vg.  H. -Garonne  (Gomminges ), 
arr.,  cant.,  £3  rt  à 9 k.  dr  St-Caudens.  Pop. 
650  li. 

LODtVB . Forant  Aérants  Arecomicum, 
Lu  fera,  Isnlora,  ville  ancictine,  Hérault  (\jsu- 
guedoe),  ehcf-l.  de  soiu-préf.  (f"  arT.)  et 
d’un  cant.  Trib.  de  1"  inst.  et  de  comm. 
Chambre  de  comm.  Conseil  (k*  prud'hom.  So- 
ciété d'agricull.  Collège  comm.  Cure.  Gilc 
d'étape.  R?-  Pop.  10.477  h.  - Timuin  ju- 
rassique voisin  du  trias  et  du  lerraiu  volca- 
nique. 

Autrefois  évêché.  paHrmeiit  dr  Toulouse  , 
généralité  de  Montpellier , chef  - lieu  d’une 
recette  . Iiailliage , abbaye  de  Saint-Benoît.  — 
l.’évérhè  de  Lodève , nu  des  plu*  anciens  de 
France,  fut  fondé  ver*  413.  Sou  premier  évé- 
qwe  fut  uinl  Flour.  L'évêque.  qui  au  xvm*  siè- 
cle pmiait  curare  le  titre  de  comte  de  Moul- 
in-un, était  seigneur  temporel  et  spirituel  de  sa 
v illr,  et  avo^t  la  haute  et  liasse  justice  et  la  suzr- 
raineté  Mir  tout  son  diocèse . où  huit  cents  pe- 
tits lief*  étaient  dans  sa  mouvance.  Eu  outre  ü 
avait  le  pouvoir  de  Unir  de»  tours  rt  de*  forte- 


resse*. et  prenait  rang  parmi  les  grands  sei- 
gneurs du  midi. 

['rw  roule  dr  la  Table  de  Peutinger.  qui 
conduit  A'Agatho , Agile,  il  Sigodimnm,  Ro- 
dez, détermine  U position  de  Lutera  à Lodrve. 
De  la  domination  romaine  cette  ville  passa 
sous  celle  des  Gotha , qui  ta  ravagèrent.  Pépin 
la  réunit  à la  couronue  eu  759.  Elle  fut  prise, 
en  1573,  par  les  Albigeois,  qui , après  l'avoir 
pillée  et  saccagée,  y commirent  toutes  sorte* 
d’excès.  • 

lies  armes  de  Lodève  vont  : tf  azur  à la 
croix  d" or. 

Lodève  est  une  ville  agréablement  située  au 
pied  des  Cévenncs.  dons  un  joli  valloii,  sur  la 
rive  gauclie  de  l’Erguc  . qui  y reçoit  la  Salon- 
dres.  Elle  est  entourée  de  Imnues  murailles, 
mal  bâtie  et  mal  percée  ; mais  l’air  y est  pur  cl 
les  environs  sont  délicieux.  De  Itelle*  avenues 
la  préeêdeut , et  l'on  y arrive  de  Montpellier 
par  un  joli  j»ont  jeté  sur  l*Rrgue , qui  eu  em- 
i hellit  feutre**.  Le*  montagnes  qui  l'environnent 
| sont  cultivées  jusqu’à  leurs  sommets.  Quoique 
son  territoire  soit  eu  général  sec.  il  est  presque 
partout  couvert  de  vignes,  d’oliviers  et  de  mû- 
rier* ; la  campagne  offre  des  coup*  d’œil  ra- 
vissants. Les  rives  de  l'Erguc  présentent  dr 
magnifique*  tapis  de  verdure,  et  le»  environ» 
dr  la  ville  sont  embellis  de  maison»  de  campa- 
gne Ijàtir.»  dans  de*  sites  réellement  enchanteurs. 

L’ancH'iuie  église  cathédrale  de  Sl-Flienue 
renferme  le  mausolée  de  l’évéque  Hlantnv  iti  de- 
là Pause . exécuté  dans  la  première  partie  du 
x vu*  siècle  par  un  habile  artiste  d'Italie.  Ce 
mausolée,  eu  Insu  marbre  blanc  statuaire,  est 
porté  sur  quatre  boa»  aussi  en  marbre,  posé»  à 
chacune  de*  extrémités  du  momunciit.  (I  eut 
surmonté  de  la  statue  couchée  de  l'évéquc  de 
Plantaviti , en  habits  pontificaux. 

Lodrve  possédé  des  source*  d'eau  minérale 
qui  attiraient  lieaucoup  d'étrangers  avant  la 
découverte  île  la  source  thermale  de  Bolaruc. 
— Aux  ravirons  on  voit  la  grotte  dite  des 
Juif»,  qui  mérite  d'étrr  visitée  pour  les  belles 
stalactite* quelle  renferme. 

Biographie.  Patrie  du  cardinal  nx  Fuuv. 

Du  convcuticMind  Ilmm. 

Du  général  Domiu,  etc. 

IsiiH'STMia.  Manufactures  de  drap»  pour  ks 
Frlmllc»  du  Levant  et  l'habillement  des  trou- 
pes. Lodrve,  Clermont,  Villenrnveltr . Bédn- 
rirux  . Sl-Pnns , St-Chmian , Kiols  , où  l'on 
trouve  65  filatures  et  2,000  métier*  pour  le 
tissage  , oemprut  environ  15,000  ouvriers. 

Fabrique t d'étoffe*  de  laine  , lias,  savon, 
bougies.  Tannerie» , etc.  — Commerce  de 
draps,  vins,  caux-dr-vie,  amandes,  etc. 

Foires  les  26  et  27  août,  lundi  après  le 
3 fév.  (2  jour»),  lendemain  de  St-Fulcran 
(2  jour*)  et  lundi  de  1a  y semaine  de  no*  . 
(2  jour»). 

A 52  k.  N. -N .-O.  de  Montpellier,  696  k.  S. 
de  Paris.  LaL  43“  43'  47"  , loog.  0"  58'  48"  E. 

L'arroMbuement  de  Lodeve  est  composé  de 
5 cantons  : le  CayDr.  Clermont , Cignar,  lo- 
dère.  Limas. 


Bibliographie.  * Histoire,  Antiquités  et  Ar - 
ehitectanirfue  de  f église  de  Ixsdère  et  du 
prieuré  conventuel  de  St-Michel  de  Grand- 
mont,  in-4,  1839. 

Estvvt  , lettre  sur  1rs  eaus  de  S t- /Murent , 
de  Lodève  et  de  firaségur  (Mat.  considérée, 

t.  ▼,  p.  33,  1774). 

LOIWi  . vg.  Doubs  ( Franche-Comté  ),  arr. 
cl  à 32  k.  de  Besançon  , cant.  et  £-*  d'Oman». 
Pop.  1.125  h. 

Sur  le  leriitoire  de  ce  village  , au  foud  d'un 
' petit  vallon  exposé  au  levant,  on  remarque  une 
J fort  belle  giotte . comme  sous  le  nom  de  Crande- 
| Baume.  L’ouverture  • 5 m.  de  largeur  sur  10  m. 
de  hauteur  : on  entre  d’abord  dans  nue  pre- 
mière «aile  , eu  forme  de  four,  de  15  m.  do 
profondeur,  parfaitement  éclairée:  cette  salle 
est  ornée  de  belles  stalactites  Ire» -variée»  cl 
I d'un  bel  effet.  Dans  l'enfoncement  on  aperçoit 
une  ouverture  fort  étroite  par  laquelle  ou  s'in- 
troduit dau»  une  seconde  salle  remplie  d’une 
multitude  de  stalactite»  et  de  stalagmites  fort 
curieuses , dont  quelques-unes  offrent  une  re- 
présentation  assez  exacte  de  trois  femmes  cou- 
verte* d’un  domino . (ruant  des  rnfauls  dans 
leurs  bras. 

F abruptes  de  kirsch-wasscr.  Forge»,  tréfdc- 
ries.  clouterie*,  épinglerie,  et  Iwllc  fabrication 
de.  fil  de  1er  à cardes. 

LtKCILLEY,  vg.  H. -Saône  (Fraurhe-Com- 
lé  ) , arr.,  G3  et  à 18  k.  de  Gray,  CMt.  d’Au- 
trey . Pop.  242  h.  — Forges  et  haut  fourneau. 

LtEITLI.Y,  vg.  Aisne , comm.  et  0 de 
Iaon. 

LtKITLLY,  vg.  Srine-Inf.,  coimn.  d'Flain- 
puis,  L*:;  de  Tôle». 

LtKl'ILLY,  vg.  Somme  ( Picardie ),  arr.  rt 
à 20  k.  d’Amîeu»,  cant.  de  Conty,  G3  dr  Hcr*. 
Pop.  889  b. 

LOFFRK,  vg.  Aord (Flandre),  arr.,  cant.. 
0et  i6  k.  de  Douai.  Pop.  161  h. 

LOGE  ( la  ) , vg.,  Loir-et-Cher.  comm.  de 
Theillay,  S de  Viera»,  yy, 

LOGE  ( la  ) , vg.  Mayenne,  comm.  de  Vü- 
liers,  de  CJiAlcau-t wnilier,  yy. 

LOGE  (la),  vg.  Pasite-Calais  (Boulonnais), 
arr.  et  à 26  k.  de  Montrruil-sur-Mer.  cant.  et 
L-  : de  lleadin.  Pop.  293  h. 

I.OGF.  (la),  vg.  H, -Saiine,  comm.  de  Ger- 
miguey , 0 de  («ray . 

LtHiE-ACX-CHKVRES , vg.  Aube  (Cham- 
pagne), arr.  rt  à 28  k.  dr  Bar-sur-Aube  , cant. 
et  Cï3  de  Veudo-uvre,  Pup.  229  h. 

LOGE-BORGNE,  Aube.  X.  Luc* • -Boau»» . 
LOGE  - FUI'GFREI  SE  ( la  ) , vg.  Fendre 
(INiiloti),  arr.  et  à 19  k.  de  Foulcnay-le-Gomie, 
caul.  et  DS  de  la  Cliàtaignerak-,  Pop.  590  h. — 
Filature  dr  laine  cardée.  — Foires  le  1"  mer- 
credi dr  sept,  et  d’oct. 

LOGE  - MKGRIGNY  (la).  Aube . V.  Loc.r- 
vi'x-Ghstrui  (la). 

L(HiE-POMBI.IN(la),  vg.  Aube  (Ch,- »mpa- 
pue),  arr.  rt  à 28  k.  de  Rar-sur-Sdne,  ranl.  et 
CiT  de  rhaouree.  Pop.  IBS  h. 

LOGKLRALH  ( le),  vg.  H.-Hhiu,  comm.  de 
Colmar  et  Yintrenbeim.fsP  de  Cohnar.  — Ma- 
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nofacture  d'indienne»,  @ 1806-19-23-27-39- 
44.  Filatures  importantes  de  coton  , @ 1839- 

44. 

LOGES  {le»),  vg.  Calvados  (Normandie) 
arr.  et  à 25  k.  de  Vire.  cant.  d’Aulnav-sur- 
Odou  , g;  de  Mesnil -Aiuouf.  Pop.  3 (MJ  h. 

LOGES  (Ica),  vg.  Calvados,  cumin.  etC^de 

litietu. 

LOGES  ( les  ),  vg.  H. •Marne  (Champagne), 
•rr.  et  à 16  k.  de  Lançrrs,  cant.  et  Z-Z du  Fayl- 
Hillot.  pop.  437  h. 

LOGES  ( les  ) , vg.  Nièvre,  fourni,  et  K de 
Pouilly  -sur- Loire. 

LOGES  ( les  ) , vg.  Xièvre,  romtn.  de  Saxi- 
Rourdou  , K de  St-Saulge. 

LOGES  ( le»),  vg.  Seine-et-Oise,  romm.  et 
F?5  de  SlCeTm»iii-en-Layc.  — Faire  remar- 
quable et  trcs-importunlr  le  l^sept.  (S  jours), 
V.  Sr-GniMsn-sv-LsTF. 

LO<;  ES  ( les),  vg.  Srint-lnf.  ( Normandie  ), 
arr.  et  à 29  k.  du  Havre . faut,  et  C53  de  Fé- 
eamp.  Pop.  1 ,876  h.  — Foires  le  3*  lundi  de 
mors,  ou  le  lundi  suis  nul  si  le  3*  lundi  tombe 
le  jour  des  Rameaux  ; 2*  lundi  d’oct.,  ou  lundi 
23  oct.  si  le  2*  lundi  lonil>e  le  16  net. 

M>G ES  ( les  ) , vg.  Somme,  connu,  de  Beu- 
vraignes,  C3  de  Rove. 

MM; ES- E. \ -J OSAS  ( 1rs),  vg.  Seme-eMYur 
( fie  d«-Franre  ) , arr.,  cant.,  CS  et  à 3 k.  de 
Versailles.  Pop.  301  h.  — Il  est  bâti  sur  uns* 
éminence  qui  domine  un  joli  paysage. 

MlGES-GRAVES  ( le»)  , vg.  Fnrr,  romm. 
de  Str- .Marthe,  C3  deConche». 

MMiES-MARCHIS  (les),  vg.  Manche  (Nor- 
mandie ),  arr.  cl  à 21  k.  de  Mortaiu  , cant.  et 
CS  de  St-ffilaire-du-l(aiTouet.  Pop.  1,492  b. 

LOGES  - MARGI  EROX  ( les  ) , vg.  Aube 
(Champagne),  arr.  et  à 22  k.  de  Rar-stir-Seiue, 
mut.  et  EJ  de  dutource.  Pop.  391  b.  — Ver- 
rerie à Imulcilles. 

mm; ES  - SAULCES  ( les  ) , vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.,  cant.,  S et  à 9 k.  de  Fa- 
laise. Pop.  367  h. 

LOGES-SrU-BRECKY  (les),  vg.  Manche 
( Normandie  ) , arr.  et  a 18  k.  d'Avranches , 
cant.  el  2 de  Btvcey.  Pop.  547  li. 

LOGIS  ( le),  vg.  Orne,  connu,  de  Damigui , 
C3  d’A  IcDCOII. 

LO^tS-XEUP(le),  vg.  Ain,  cor»,  de  Con- 
franrou.  À 417  k.  de  Paris  pour  la 

taxe  de»  lettres. 

LOGI.ENHE1.M  , ou  Lootu  , vg.  H.-Hhin 
(AJvaer).  arr.  et  à 10  k.  de  Colmar,  cant.  et  rv 
de  Xeuf-Brisach.  Pop.  421  II. 

LOGNES  , vg.  Seine  - et  - Marne  ( Ile-de- 
France  ) , arr.  et  à 28  k.  de  Meaux  , cant.  de 
Lagny , H de  Torcy . Pop.  1 19  b. 

LOGX Y -BOGN Y , vg.  Ardennes  ( Champ*  - 
gue),  arr.  et  à 22  k.  de  Roeroi , eaul.  de  Ru- 
migny,  L*3  d’Aubeutoo.  Pop.  396  b. 

LOGNY  - LES  - AUBENTON  , vg.  Aisne 
{Picardie),  arr.  et  à 25  k.  de  Vers  in»,  cant.  et 
2 d'Aubenton.  Pop.  214  k. 

LOGN  Y -LES-CHAUMONT,  vg.  Ardennes 
(Champagne) , arr.  et  k 24  k.  de  Réthri.  cant. 
et  deCbaumonWPorcien.  Pop.  165  h. 


1.0 l.v G (le). 


I/OGONNA  , vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
ri  à 30  k.  de  Brest , cant.  de  Daoulas,  M du 
Faou.  Pnp,  1 ,383  h. 

LOGO  WA  - QUMERCII , vg.  finisière 
i Bretagne',  arr.  et  à 13  k.  dcGh&teaulin,  cant. 
et  C3  du  Farm.  Pop.  254  I». 

LOGRAS,  vg.  Ain,  romm.  de  Pérou,  ^ de 

GoHong». 

1.04. Ul AV  , vg.  Languedoc) , arr.  et 

à 45  k.  du  Viguu  , cant.  et  de  Sauve.  Pup. 
339  b. 

LOGRON  , vg.  Eure-et-Loir  ( Bcaure  ) , 
an.,  cant.,  2 et  a 10  k.  de  Cliàleauduu.  Pop. 
789  b. 

MIGCIVY  - LEZ  - LA V MON  , vg.  Cdtes- 
du -A  or  J ( Bretagne) , arr.,  mit.  Z-Z  et  à 2 k. 
de  Lauuiuu.  Pop.  37U  b. 

LOGt'l V Y - PLOUGRAS  , vg.  Càtes-du- 
Aord  ( Hretague).  arr.  et  à 30  k.  de  Lauuiou  , 
cant.  de  Plouaret,  (S  de  Bel  le -l»lc -en- Terre. 
Pop.  3,084  h.  — Foire  la  veille  de  Pâque». 

LOUÉ At: . vg.  tUe-et-Yilaiue  ( Bretugur  ). 
arr.  et  à 32  k.  de  Redon,  faut,  de  Pipriac,  K. 
Vy.  A 386  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  446  li.  — Tusm  de  transition  moyen. 

Commerce  d'étoffes  de  laine,  bestiaux  , ins- 
truments aratoires.- -Foires  le» 5 avril,  5 aoOt, 
27  dre.,  samedi  de  Pâques,  jeudi  a pré*  la  Peu- 
terôte,  ituiidi  après  U St-Martin. 

MHUTZUV.  vg.  B. -Pyrénées  ( Navarre), 
an-,  de  Mauléou . tant.,  C5  et  à 10  k.  de  Sl- 
Palais.  Pup.  384  b. 

LO  II  R , vg.  li.-flhin  { Alsace  ) , are.  et  à 
20  k.  de  Save  tue.  cant.  et  E de  la  Petite- 
Pirrre.  Pop.  605  h. 

M>Nl‘EC . vg.  Ciftes-dn-  Mord  ( Bretagne ) , 
arr.  et  à 33  k.  de  Guingamp,  cant.  et  SJ  de 
Galbe.  Pop.  9G8  b. 

LOIGVÉ  . vg.  Mayenne  ( Anjou  ) , arr., 
cant.,  et  à 7 k.  de  Chàleau-Couthier.  Pop. 
1.005  b. 

LOIGVY,  vg.  Eure-et-Loir  ( Heauce  ),  arr. 
et  à 31  k.  de  Cbilcaudun,  cant.  d'Orgéres  , CS 
de  Patay.  Pop.  391  b. 

LOIVG  ( le  ) , Lupia , rivière  qui  prend  sa 
source  prta»  de  Sle-Colondtr-en-Puiuye  , au- 
dessus  d' Auxerre  ( Yonne  ) ; elle  passe  à St- 
Kargeau.  Bkucs.u,  Roguy . Cliàtilkiu-sur-Loing, 
Munlargis,  Nemours.  Moret,  et  se  jette  daus  lu 
Seine,  un  peu  au-dessous  de  «stle  ville,  apri*» 
un  cours  dVnviruu  120  k. 

Le  Loiug  est  Ilot  taille  depuis  Sl-Fargeau  . et 
navigable,  au  moym  du  canal  de  son  nom,  de- 
puis Mootargn  jusqu'à  son  cmlxiucburc  daus 
la  Seine.  La  quantité  de  bois  flotte  annuelle  - 
nveut  Mir  cette  rivière  s'élève  à environ  23.U00 
stères  de  bois  de  chauffage  pour  l'approvision- 
nement de  Paris. 

MIIXG  ( canal  du  ) , ou  de  Movrvar.rs 
( luùretei  Seine-et-Mnrnr).  G*  ranal  fait  suite 
aux  canaux  d'Orléans  et  de  Rrianr;  il  est  ali- 
limité  par  ces  deux  canaux  . ainsi  que  par  les 
eaux  de  la  rivière  de  Loiug.  Il  mm  mener  à 
Moutargis  . au  |MNit  de  laang  , p»«r  à Cepoy. 
Nargi»  . Nemours  , Moret . et  se  jette  dans  la 
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Seine  à St-Mamrrt , après  un  développement 
de  52,934  m.  Le  canal  du  Ixiing  reçoit  celui 
d'Orléans  à Biige*.  à 3,934  ra.  de  sou  origine  , 
et  sVmbranrhe  un  pru  pins  loin  avec  une  por- 
tion de  canal  qui  se  dirige  sur  Puits -In- Lande  , 
ouverte  eu  1759  pour  faciliter  IVxjdoi talion  de» 
lioiv  «le  la  forêt  de  Montnrgis.  I.'é|MMpie  du  ch<>- 
mage  annuel  est  du  1,r  août  au  1"  novembre. 
Bibliographie.  * Edt  du  roi  portant  permis- 
sion de  faire  construire  un  canal  de  navi- 
gation a commencer  depuis  la  rivière  de 
Loire,  pris  tf  Orléans,  jusqu  à celle  de 
Loing,  qui  tombe  dans  la  Seine,  in-4,  1669. 
MtIX  VILLE,  vg.  Eure-et-l oir,  connu,  de 
Cliampseni,  C3  de  Gallarduii. 

LOIR  (le),  Isdus,  îjula,  iJdericus,  rivière 
qui  prend  naissance  dans  la  commune  de  St- 
Kman,  cant.  d'Illiers.  arr.  de  Chartres  Eure- 
et-ljoiir.  Il  avait  à la  fois  sa  source  dans  le  bais 
du  Mvir,  rommuue  de*  Corvées  , cantcn  de  la 
1-oupe,  et  était  alimente  par  les  étang»  de  Vil- 
fehon,  de  Ornay.  des  Cbâletters,  etc.;  mais  au- 
jourd’hui ce»  étang»  étant  en  partie  dessérhés  . 
la  source  du  Loir  ue  remonte  jias  an  delà  de  la 
commune  de  Sl-Kman,  où  *e  trouvent  plusieurs 
fontaines,  dette  rivière,  qui  tient  le  second  rang 
parmi  rellrs  du  drpartemenl , coule  d'abord  do 
nord  au  sud.  passe  à Ulicrs,  St- A vit.  Saunier»» . 
Alluyex  . Ronncval,  St-Martin-ra-Peou  , St- 
Maur,  Marlioué,  rJiâtraudim,  d'où  elle  se  di- 
rige .nu  simI-ohcsI  , arrose  Dony . Mnntign» . 
Cloye*.  au-desjMHi»  duquel  elle  entre  dans  le 
déportiment  de  1/iir-et-Cher,  paxsc  n MonV  , 
Freteval,  Wndouw.  Montniie.  quitte  ce  déjini- 
tement , coule  dans  relui  <lr  la  Snrlln- . arrose 
Poncé,  b ('.hailre.  Châtrai  i-du-l/oir,  le  l.mle  , 
la  Hècbe,  entre  dans  le  déjwrtrriHiil  cb*  Maine- 
et-Loire  . passe  à Durctal . Seiches  . cl  se.  jette 
dam  la  Sartlie,  au-dessous  «le  Briolsn , après  un 
ronrs  d'environ  240  k.  Ses  principaux  aniirent» 
dan»  le  département  d'F.iirr-rt-Lnir  mil  la  Tbi- 
rminr,  le  Foussard.  rOrnniw.  laConn‘«rt  Fils  ère. 

la*  f«nir  commence  à être  (loltable  à INxicé  . 
au  confluent  de  b Brave,  et  navigable  à Goé- 
mon! , près  du  rhiteau  du  Loir  (Sartbe).  La 
longueur  de  la  partir  flottaMe  «ait  de  28.000  m., 
et  celle  de  la  partie  navigable  est  de  1 13,894  m. 
La  navigation  «lu  t-nir  est  susceptible  d’étrr  por- 
tée jusqu'au-dessus  de  Bonne  val.  Celte  rivière 
a eda  d’avantageux  qu’elle  est  nnijours  abon- 
damment pourvue  dans  toutes  les  saisons  de 
l'année,  même  dans  les  plu*  grande»  séelieres- 
s«H , et  qu'elle  n’est  jamais  ou  presque  jamais 
prise  par  les  glaces.  Il  y a sur  la  rivière  du  issir 
quarante  portes  nuiriuierrs.  dont  trenltvneur  «*u 
liois  , et  une  en  maçonnerie  conslniîte  à Ponl- 
l’F.vêque:  leur  brgrur  varie  de  4 m.  50  c.  à 
5 m.  La  uavigntion  u'a  jamais  retnuoté  au  delà 
de  (’.liâteau-du-Loir  ; le  plus  souveul  même  elle 
ne  remonte  que  jusqu'à  la  Fléché,  ou  le  halagr 
se  fait  à la  corde  avec  des  homme»  , et  Je  else- 
min  n'est  autre  chose  qu'un  sentier  d'un  metre 
de  large.  Mais  le  plu»  grand  avantage  de  cette 
navigation  résulterait  de  Texcruliou  du  projet 
de  jonction  du  Loir  avec  l’Eure,  ' ; 

MMRAC  . vg.  Gironde,  fl»m.  «le  Jau  . M 
de  l'Espare. 
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LOIRE  (la) 


LOIRE  (la). 


1AMRAS,  vg.  Hérault,  ronm.  du  Bosc  , CS 
dr  Uxlévr. 

LOIRE,  vg.  Charente -/nj.  ( Saintonge  j , 
arr.,  cant.,  0di9l.dc  Rodicfort-*ur-Mrr. 
Pop.  2*2  h. 

I.OIRK  , v|.  Charente-/»/.  ( Sainlongr  ) , 
arr.  rl  a 10  k.  de  St  - Jean -d’Aisgely , eanl.  et 
EJ  d’ Aulruy.  Pop.  696  k. 

LOIRE,  *g.  Charente-/»/.,  comm.  de  Vé- 
rine*,  ®de  Nuaillé. 

I.OIRK  . l>g  Maine-et-Loire  (Anjou),  art. 
et  à IJ  l.  de  Segré,  «ml.  et  £-:<fe  Candé.  Pop. 

1 ,560  h.  — Poire  le  9 sept. 

LOIRE,  vj.  Hhône  (Forci),  arr.  el  à SS  k. 
de  Lyon.  rant.  de  Ste-Culombe  , CS  de  Ci  tors. 
Pop.  1 ,308  b. 

l.oiUE  ( la  ) , /jger,  l'un  de*  principaux 
fleuves*  de  la  France  par  l'étendue  de  son  cour*. 
Il  prend  «a  source  au  mont  Geri»ier-le-Joux  , 
pre*  du  village  de  Ste-Eublie  , canton  de  Dur* 
art  , arrcmlisAcmeitl  de  l' Argentine  , départe* 
meut  de  l'Anlèrlir;  arrose  u»  vaste  bassin  de 
plu*  de  800  k.  d’étendue;  partage  la  France  en 
deux  parties  presque  égale»  ; établit  une  com- 
munication entre  l'Océan  et  la  Méditerranée 
par  le  canal  du  Cesitrv,  H facilite  les  opérations 
commerciale»  d'un  graaii  nombre  de  villes  du 
royaume. 

O fleuve  majestueux  coule  d'abord  resserré 
entre  les  montagnes  agrestes  du  Vi varan  ; il 
traverse  ensuite  le  Véby,  le  Forez,  le  Berry,  le 
Nivernais.  et  se  dirige  a peu  prés  du  sud-est 
au  nord -ouest . depuis  sa  source  jusqu'à  Or- 
léans ; au-dessous  de  relie  ville  il  prend  son 
cour»  direrteuirut  à l'ouest  et  traverse  un  fer- 
tile liassin  liordé  de  coteaux  boisés  et  de  colli- 
ne» planter*  de  s igues , au  pied  desquels  s’é- 
tend ru  i de  belles  et  vastes  plaines,  couvertes 
des  plus  riches  produits  de  l'agriculture  , et  de 
riantes  prairie*  |uneraécs  de  bouquets  d’ar- 
bres. De  nombreux  hameaux , de»  bourgs , des 
villes , des  villagrs  , des  châteaux  , des  habita- 
tions creusées  dans  le  nie,  de  riches  vignobles, 
bordent  ses  deux  rives  et  se  réfléchissent  dans 
tes  eaux,  dont  itu  grand  nombre  de  turques 
silloumut  les  ondes  et  animent  le  charmant 
pavsagr  qui  se  prolonge  pendant  plu* de  150  k. 
jusqu'aux  environ»  d'Angers. 

la  foire  n'offrè  pas  de  Inusîii  constant  pour 
la  nav  igatiiNi  ; le  déplacement  des  sables  d’un 
bord  sur  l'autre  fait  varier  à chaque  crue  le 
chemin  que  doivent  suivre  les  Italeeux.  Les 
eatu  de  cr  fleuve  étaient  eu  général  peu  en- 
caissée» ; il  a fallu , daus  le  double  luit  de  les 
réuuir  en  lenqw  dr  sécheresse  et  de  1rs  contenir 
lors  des  grandes  crue»  el  des  débâcle»  de  glaces, 
construire  à droite  et  à gauche  de  sou  lit  des 
digues  ou  levées  qui  ru  Jirigrnt  le  cours  el 
opposent  une  Itarrirre  à inondations.  Ces 
levées  n'étaieut  dan»  l’origine  qu’une  suite  de 
faibles  digues , faites  à la  bâte  pour  sr  préser- 
ver des  inondation*  imprévues;  il  est  certain 
qu'elles  n'ont  eu  d autre  direction  que  le  cours 
nu'inr  du  fleuve  ; plus  lard  on  eut  l'idée  heu- 
reuse d'utiliser  doublement  le»  digues  de  la  rive 
droite , en  y étaldissant  la  voie  publique.  Ir 
premier  fondateur  de  cette  levée  fut  Louis  le 


' Débonnaire  , qui  accorda  aux  habitants  de 
grand*  privilèges  pour  wx-élërer  ces  travaux 
importants.  Trois  siècles  apres , en  1150,  une 
violente,  éruption  des  eaux  de  la  Luire  détruisit 
tous  ces  travaux;  le  duc  d’Anjou  , Henri  11 , 
mi  d'Angleterre  , plusieurs  années  après , ht 
venir  des  troupes  pour  travailler  avec  les  habi- 
tants à terminer  cette  grande  entreprise.  Plu- 
sieurs successeurs  de  Henri  perfcctinnnervnt  cr 
bel  ouvrage,  et  surtout  la  reine  de  Sicile  vint 
> mettre  la  drrnicrr  main.  Ces  levers  ont  com- 
munément 7 m.  de  hauteur,  8 ni.  de  largeur  à 
leur  sommeil,  et  sont  revêtue»,  dans  les  parties 
1rs  plus  rxjtosérs  au  choc  des  eaux,  dr  mucnii- 
ncric  en  pierres  scelles,  nommé  perré.  Le  mi- 
lieu dr  la  chaussée  est  pavé  daus  presque  toute 
sa  longueur,  et  offre  une  des  plus  bd  1rs  routes 
du  monde  ; elle  est  liordée  de  deux  rang»  de 
; peupliers  , et  peuplée  de  maisons  de  plaisance  . 
de  villes,  de  villages,  qui,  ae  succédant  sans  in- 
terruption, en  font  une  promenade  continuelle. 
On  ne  peut  voir  sans  pfakur  ces  rautitugnes 
calcaires  où  sont  creusée»  de*  habitations  sou- 
terraine» , surmontées  de  jardins  et  de  vigno- 
bles, ni  ces  site*  pittoresque»  répandus  avec  tout 
| de  profusion  Mtr  le»  bords  de  celle  rivière  ma- 
■ je* tueuse,  presque  toujours  «Htverte  de  grosse.* 
j iuuqucs  , et  qui  de  temps  en  temps  te  dérobe 
par  plusieurs  sinuosité»  aux  yeux  du  voyageur. 
Les  grandes  crues  de  la  Loire  , les  débâcles 
des  glace» . mettent  la  levée  en  danger  et 
obligent  parfois  les  habitants  de  ta  vallée  soit  à 
fortifier  la  digue  , nuit  à l’exhausser  temporai- 
rement sur  divers  points.  Les  tradition»  locale», 
en  transmettant  le  souvenir  de  quelques  rup- 
j turcs  et  de*  désastre»  qui  1rs  oui  suivies,  justi- 
I fient  les  crainte»  et  les  précautions  des  habi- 
tant».— De  1496  a 171 1,  on  compte  vingt-trois 
mptuies  de  b digue:  l'inoïkdatinn  qui  suivit 
celle  de  1615  est  appelée  encore  le  Déluge  de- 
Saumur  : l’eau  séjourna  quinze  jours  dan»  b 
ville  et  dans  k»  faubourgs.  — Plusieurs  de  ces 
ruptures  sont  marquée*  par  de  petits  lacs  que 
b Loire  , en  se  précipita  ut  dan*  b vallée  , a 
creusés  au  pied  de  b levée,  comme  a la  Brèche- 
Pilot  , à Boumni»  , etc.  Ils  ne  tamarat  point , 
même  pendant  lea  plus  grandes  sécheresse». 

La  Loire  commence  à être  flottable  à Retour- 
use , département  de  b Haute-Loire  , et  nav  i- 
gable  à la  Noirse  , département  dr  b Loire.  La 
longueur  de  b partie  flottable  est  de  51 .500  m.  ; 
le  flottage  sr  fait  en  trains,  et  sert  au  transport 
de  sapins  destiné»  à b construction  des  lustraux . 
La  longueur  de  b partie  navigable  est  de 
812,769  m.;  mai»  depuis  b Noirie  jusqu’à 
Roanne,  sur  une  etendue  de  72,000  m.,  b na- 
v tgaiion  n'a  lieu  qu'à  b draerate.  Ce  lirai  qu'à 
Roaune  que  l’eu  «mlierquc  b majeure  parue 
îles  marchandises  de  Lyou  . du  Languedoc , de 
b Provence  et  du  Dauphiné.  Les  principaux 
objets  de  transport  consistait  ea grains,  farine», 
v ins  , eau\-de-v  ir  et  esprits , liqueurs  , huiles , 
fruits  du  midi,  denrées  coloniales,  «el»,  bittes, 
chanvra , fers  forgé»,  fontes,  qumcaiUrrie , 
charbon  de  terre  , bais  de  mariue  rl  de  cons- 
truction, cordages,  lirai,  goudron,  etc. 

La  Lrère  pasae  à Bat-en-Bosvci,  Aurec,  pr« 


de  St-Rambert.  à Roanne,  Difioif»,  Decize,  Im- 
pby,  Nrun,  b Charité,  Pouiliy,  Cosne,  Neu- 
vy,  Ronny,  Cliâtilloo-tur-Loire,  Rriarc,  Gicn, 
Sully,  ('.hiteauucuf , Jorgrau  . Gamblcox  , Or- 
léans, Menu  , Beaugrncy , Sl-Dié,  Blois,  Am- 
boise  , Montlouis , Tours , Luyncs , Langeais  , 
Caudes  , Moulsoresu,  Saumur,  Sl-Mathurin, 
les  Ponlsdvt'i  , Clialonnc  , lugraude  , au-des- 
sous duquel  elle  entre  dans  le  département  da 
b Loiro-Inféricure,  cas  côtoyant  encore  quelque 
temps  relui  de  Maine-et-lrane.  arrose  Va  rades. 
Ancrai*.  Oodon , b Ollier,  Mauves,  Nantes, 
Cbantenay . Basse-Indre , le  Gooero».  le  Pdb- 
ria,  Paimbtruf,  Dungrs  et  St-Nunn , et  se 
jette  dan*  l’océan  Albnlique , au-dessous  de 
celte  dernière  ville.  Dam  son  cours  , qui  est 
d’environ  880  k.,  db  reçoit  l'Arrous  , b Re- 
lire , l’Arron  , b Nièvre  , l’Ailier,  grossi  de  la 
Sioufe  , le  Loiret , le  Cossou  , b Beuvron  , b 
Cher,  grossi  dr  l’Aroon,  l'Indre , la  vienne, 
grossie  de  b Creuse  et  du  Cbm  , b Thount , 
l'Authian,  b Mayenne,  grossie,  de  b Sarlbe  et 
du  Loir,  b Ses  it- Nantaise , l’Erdre.  l’Ache- 
nau,  et  quantité  d'autre»  rivières.  Après  avoir, 
dans  un  e»pare  de  plu»  de  880  k.,  traversé  un 
pays  fertile,  où  elfe  répand  l'abondance,  et  bai- 
gne les  cités  opulentes  dont  elfe  fait  b richesse, 
b Loire  vient  enfin , auprès  de.  Sl-Naxaire,  dé- 
charger dans  l'Océau  b ma»*-  de  se»  eaux.  Son 
onde,  claire  et  limpide , prend  cependant  b 
teinte  jaunâtre  du  solde  et  de»  graviers  qu'elle 
entraîne.  Son  cours  , rapide  et  majestueux  à b 
fois  , rr*pcctr  ordinairement  les  limite*  que  b 
nature  lui  a données  ; mois  eu  hiver,  lorsque 
U foute  de»  nriçrs  a grossi  ses  flots , c'est  un 
torrent  irrité  qu'aucun  obstacle  n 'arrête;  il 
monde  les  plaines  immense*  qui  le  iiordeut,  et 
les  énorme*  glaçon*  qu'il  charrie,  rompant  le» 
râbles  des  navire»  qui  u’ont  pas  eu  b précau- 
tion de  cherche]  un  abri,  occasionnent  souvent 
les  plus  grand*  désastres. 

I-a  Loire  a toujours  été  et  sera  toujours  cé- 
lèbre dans  les  annale*  du  commerce.  Dès  b plus 
haute  antiquité . b»  vaisseaux  de  tuus  le»  peu- 
ples sont  venus  lui  apporter  b»  tributs  des 
quatre  partie»  du  mon» le.  Elle  a près  de  12  k. 
de  large  à son  embouchure  entre  Paimtxruf  et 
St-Naxaire.  oà  elle  forme  uue  rade  immense 
presque  toujours  couverte  dr  vaisseaux  de  tou- 
tes le*  nation» , que  1e  peu  de  profondeur  de 
se*  eanx,  en  plusieurs  endroits,  empêche  de 
remonter  jusqu'à  Nantes. 

L'énorme  quantité  de  sable  que  b Loire  en- 
traîne avec  elfe  dans  son  cours,  et  que  lui 
portent  les  rivières  afliKUte» . principalement 
l'Ailier  , donne  naissance  à un  grand  nombre 
de  laines  mobiles  ou  fixe»  de  sables,  qui  gênent 
b navigation  et  l 'inter rooqienl  même  tout  à 
fait  pour  fes  grands  bâtiment*  pendant  Télé. 
A cette  époque,  lorsque  b mer  est  basse . ce» 
liane*  se  développent  tout  entiers  à 1a  vue. 
Quelques-uns  sont  formé*  d’uise  grève  déjà 
durcie  et  unie  comme  une  pbim  ; d'autres  sont 
mobiles  , et  le»  flots  y tracent  chaque  jour 
de  longue*  ondubliont.  En  approchant  de 
Paamlmouf , b sable  se  désagrège  davantage  ; 
il  se  dérobe  entièrement  sou»  b poids  qui  b 
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foule,  el  fie  présente  à la  vue  que  des  forme* 

indécises,  du  sillon»  que  le  moindre  flot  dfac*. 
Parmi  ce»  bancs,  les  (dus  considérable* de  cens 
qui  sont  consolidé»  mm  il  ceux  de  Cbésine  , de 
Chanlenay , de  U Quene-du-Plomb»  et  «le  Belle-  j 
Ile,  sur  lesquels  il  ue  reste,  dut»  les  lusses  1 
eau» , que  75  c.  à 84  e.  d'eau,  et  qui,  dans  les 
plus  fortes  marées , ne  donnent  que  4 m.  75c.,  I 
5 m.  57  c.,  S m.  33  c.  d'eau,  liûléprodaiumrul  > 
die  ces  Urnes  , la  rade  est  obstruée  | w r plu  rieurs  ! 
autres,  et , à l'ouest  du  port,  par  une  lanr  • 
qu’un  vaisseau  tirant  5 ni.  d'eau  ne  peut  fran- 
chir qu'à  l'aide  du  vent  et  de  b marée.  Kuhn 
la  rade  du  Munira  eat  fermée  . à 8 k.  au  large  , 
par  une  autre  barre  que  les  frégates  du  premier 
rang  ue  peuvent  traverser  qu'a  la  pleine  mer. 

Dans  le  dernier  sied*: , ou  Mitigea  « mainte- 
nir  ta  navigation  de  la  Luire  eu  rcuuissaut  Ira 
eaux  de  la  rivière  dans  un  seul  canal  ; mais  ce 
projet,  qu'on  eaaa>a  de  mettre  à exécution  , a 
routé  des  sommes  iuunmtra  aans  qu'au  ail 
éprouve  do  amélioralioiu  sensibles.  lin  mge- 
bix'ilr  a proposé  depuis  de  creuser  un  canal  de 
Nantes  au  Croisic,  parallèlement  au  cours  de 
la  Loire.  Aujourd'hui  la  navigation  esi  plus 
difficile  que  jamais.  Fn  été , de  simple*  canot» 
sont  obligés  d’altcndre  le  retour  de  la  marée 
pour  sc  rendre  de  Paimbxeuf  à Nantes,  souvent 
même  d'une  île  à l'autre. 

L'entrée  de  la  Loire  est  trra-dangereuse  : son 
embouchure  et  son  golfe  sont  semés  d’une 
quantité  de  récifs  et  de  liants-fonds.  File  u'a  { 
pas  de  rade  au  large , et  n’uflre  pas  d'aliri  à la 
côte.  St-Naraire  n’est  pas  leuablc  tLn»  les  gros 
vents,  et  Mindin  est  trop  découvert  et  peu  sùr. 
Aussi  est -ce  à Quiherun  que  k*  navires  vont 
chercher  un  refuge  dans  les  mauvais  temps,  lis 
bâtiments  restent  en  quarantaine  à Sl-Nazairc, 
où  est  une  agence  de  la  comraissioa  sanitaire 
établie  à Nantes.  Le»  navire»  d'un  fort  Umi- 
nage  opéraient  autrefois  leur  cliargemctU  à 
PaimUrtif  ; leur  gargabon  était  apporter  à 
Nantes  dans  des  embarcatiotis  iqqwlera  ga- 
barrr»  ; mais  dejMii»  l'élahlMM-meul  du  listeaux 
remorqueurs  mus  par  U vapeur  U plupart  des 
bâtiments,  dans  les  vives  eaux,  remontent  jus- 
qu'à Nantes. 

L'embouchure  de  la  Loire  c»t  indiquée  |uur  i 
deux  phare»  drs  tours  d‘ Aiguillon  et  du  Guqi- 
merce,  sur  la  rive  nord  de  la  Loire,  à |,95tJ  m. 
de  dhlaiKY  l’un  de  l'autre  ; 1“  Phare  d' Aiguil- 
lon, frai  d'aval  fixe  de  31  m.  de  hauteur  et  de 
16  k.  de  portée.  Lot.  47"  IV.  long.  O.  4"  36'.  | 
1*  Phare  du  Commérer , feu  d'amoul , varié 
par  ce  la  U «h  3 mm.  eu  3 miu. , de  39  in.  dr 
hautenr  et  de  18  k.  de  portée.  Lal.  47“  15', 
long.  O.  4"  35'. 

La  Loire  a généralement  65  r.  de  pente  (mur 
1 ,930  m.  et  uuc  vitesse  proportionnelle  à ci-ttc 
pente.  La  liaulrur  de  ses  plu»  liasses  eaux,  qui 
n’est  |U»dr  49  c.  de  hauteur  réduite  »hIuv>u»  * 
de  «ou  lit.  ne  permet  aucune  espèce  de  luviga-  ' 
tion  pendant  trois  ou  quatre  moi»  de  l'aimée.  ; 
Ses  crue»  movnincs  et  ordinaire»  muiI  dr 
3 m.  54  c.  et  4 m.  55  c.  au-dc»»u»  de  sou 
rtiagr  ou  de  ses  plu»  basai*  eaux  ; scs  grandes 
crues  extraordinaires  de  S m.  84  c.  : celle  d« 


1789  fut  de  6 m.  98  c..  ce  qui,  de  métnurc 
d'homme,  s'était  poml  arrivé.  Dans  la  ma  jeun- 
partie  de  son  cours  . b largeur  inox  «me  entre 
IVocaresctiiciit  des  levées  ni  de  584  m.  31  e.  : 
relie  de  scs  ceux  de  383  m. 

LOI  RF  (canal  latéral  à b).  Ce  canal  rrm  - 
place,  de  Digutii  à Rriare , la  navigation  diffi- 
cile , incertaine  et  pénlleme  que  bi  Loire  ptè- 
sente  entre  ces  detta  villes,  et  remplit  ainsi  h 
lacune  qui  existait,  pour  suivi  dire,  dans  la  j 
commun  ica  tiou  établir  entre  les  de*ix  niera  par  | 
le  canal  dn  Outre. 

I4>l  RK  (département  de  b).  Le  département  I 
de  ta  Loire  a été  formé  en  l'au  u (1795)  d'une 
portion  du  département  du  K Initie,  min  prenant 
la  ci-drvant  province  du  Forez,  «mai  qu'une 
petite  partir  tic  celle»  du  Lyonuais  rt  du  Beau 
jetais,  fl  tire  so  t nom  de  ta  Loire,  qui  le  tra- 
verse, du  sud  au  nord,  dan»  toute  vu  étendue. 
Ses  limitr»  sont  : au  nord . le  dépaitcmcst  de 
Saône-et-lzure  ; à l'est,  ceux  du  Klii-ne  et  d«- 
rivrre;  au  stul.  ceux  de  l'Ardèche  el  de  h 
Haute-Loire:  et  à l'ouest,  ceux  île  Puydc- 
î tonne  et  de  l'Ailier. 

Le  territoire  de  ce  département  k compose  , 
de  hautes  montagne  et  de  fertiles  pUinr»  qui  | 
s'étendent  sur  les  deux  rives  de  la  Loir*'.  I ne  | 
chaîne  de  mon  la  gués,  formant  un  prolonge- 
ment de  l'énorme  groupe  du  Vivarai»,  des  Le-  i 
sennes  et  du  Yclay  . le  sépare  du  département 
dn  Rhôue,  srdîrigr  du  midi  au  nord,  et  m*  joint 
aux  mocilngi»e»  de  la  Bourgogne.  A l'ouest,  une  i 
autre;  chaîne  part  des  montagne»  de  l’Auvergne, 
court  également  du  midi  au  nord,  l'alaisse  m- 
•cimblrmml.  et  va  s'anéantir  dans  les  plaines 
du  Bourtioiiuaii.  L'cspocc  qui  sépare  la  chaîne 
de  l'est  el  celle  de  l'ouest  forme  deux  plaines , 
l'une  au  midi , connue  sous  le  nom  de  plaine 
du  Funu,  et  l’autre  au  uord,  a|qielée  la  plaine 
de  Roanne  : ces  Jeux  plaines  sont  séparées  par 
une  ramification  de  montagne*  , d une  éten- 
due d'environ  15  k.  sur  15  k.  de  base,  qui 
joint  le»  deux  r ha  lue»  de  l'est  el  de  l'ouest. 
Les  points  les  plus  élevés  de  ces  monts  sont  : 1 
au  midi,  le  moût  Pila,  dont  la  hauteur  absolue  , 
rat  de  t ,515  m.  au-dessus  du  uiveau  delà  mer,  j 
rt  «le  460  prise  du  pied  ; à l'ouest,  Pierre-sur-  i 
liante,  montagne  élevée  dr  1,184  m.,  rt  b 
Madt’laiuc,  haute  seulement  de  860  m.  au- 
devsuv  du  niveau  «k*  la  mer.  La  plupart  de  ces 
montagnes  sont  couverte»  de  simple*  et  al»m-  j 
dent  ru  |Mlurages  excellents  , où  l'on  nourrit 
tieaumiip  de  lirai  iaux  et  où  l'un  fait  des  fro- 
mages estimé»  ; quelque»- Ultra  sont  cultivé» 
juMpi’à  him1  certaine  luiutrui  ; d'autre»  mmi! 
plantera  de  v igura  qui  douueut  des  v ins  d'assez  - 
boum*  quablé,  et  de  cltàtaiguiers,  dont  le«  , 
fruit»  se  vendent  n Pari»  vu»>  le  nom  de  mar- 
ron» de  Lyon. 

la  Fora  a eu  »e*  voJcuu»  comme  te  Vivait», 
le  Yclay  rt  l'Auvergne  ; mais  ils  oui  laisse  des 
traces  bien  diffère»!».  Un  n'y  voit  ni  cratères 
anciens,  ni  lara  formés  par  de»  cratères  inon- 
dés ou  produits  par  des  allaiSMoncuU,  ni  scories 
de  laves  ou  basaltes  eparses.  Le»  volcan»  du 
Forez  ne  paraissent  être  que  des  futées  qui  se 


«ont  fait  jour  de  bas  en  haut  et  ont  formé  dm 
balles  vuhnniqura  surgissant  hors  de  terre, 
non-seulement  dan»  la  plante  et  au  pied  des 
niuut.-igiira  de  l 'ouest , mai»  encore  dans  la  liaute 
montagne,  à près  de  300  m.  an-dessus  du  ni- 
veau de  b mer.  Ces  huttes  se  composent  ra 
gtuéral  dr  basalte»  noirs  , rompoet»  . praant», 
Mius  ceOuk*  : quelqucs-uu»  «ont  prismatique-, 
a quatre  «vu  rinq  faces  : leur  surface,  lotiglrmp* 
x flair,  prend  uik-  raiifeur  grise  foncér. 
H ii<  m • hangetil  ni  MM  argile  cendrée  , noi- 
râtre et  lrv*fe- fertile. — Plusieurs  des  butte»  vol- 
riiuiqtn-»  du  him,  parmi  lesqu«:tlra  cm  rite  k 
mont  d'I.Mire , la  hutte  de  Munlhnvn  , celle 
de  St-Komuui-k-Puy,  le  mont  Supt,  le  mont 
dr  OâlPWi-Nmf,  oter. , fiaient  jadit  eotiMR- 
iirrs  de  châteaux  forts  ou  d'anci* -ultra  ohkivrs  : 
il  en  evi-te  encore  quelque»  r ni  lira  : «Hat  ont 
été  on  sont  encore  entourée»  d'haln tâtent.  , rt 
l'on  y (terourre  des  xmtrrniux,  dra  csm,  dra 
citerne».  «toi  cuti ipt*  environ  trente  de  n» 
buttes  (hure  le  departement.  Leur  iliivrtiou 
par  iiih*  Ubm  qui  m*  dirige  dn  norel  an 
sud,  A l 'exception  d«*  trois  , qui  s'élêteul  dam 
b plaine  du  Forez . la  majeure  partie  «e  trouve 
sur  le  l*o  ni  occidental  de  cet  le  plaine  rt  au  pied 
de  La  montagne.  Les  jtnnnpalm  «mit  : le  pic 
de  Muntauhoux,  le  pic  de  Marciliv , le  pic  de 
Montverchin,  le  pèed’Usoré,  le  pir  de  Mont- 
brison, le  pic  de  St-Romain-k-Puy , le  n»«t 
Supt,  le  mont  dard,  etc.,  rte. 

La  Miperfirie  du  dé(iarteme«t  r«t  de  474.614 


hectares,  répartis  ainsi  : 

Terres  labourables.  ........  548,(04 

Prés.  . 83,6  il 

Vignes 13,897 

Bois 63,465 

Yergrr»,  pépinières  et  jardin».  ...  3,513 

Osciaira,  aiuum  cl  uussairi.  ...  574 

Rtangs,  marcs,  canaux  d'irnplioa.  . 8,953 

Laudes  cl  hrnyerv».  . , . . . . * 37,363 

Canaux  dtv  iuv  «galion.  .......  39 

(zilluret  divei-M* . . 13 

Superficie  dra  propriété»  bâties.  . . 5,594 


Contenance  imposable.  - - . 458,5(6 


Rmitra,  chemin»,  places,  nu»,  rtc.  . 1 1 ,933 

Rivières  , lars  rt  ruiv-vcaux.  ....  8.913 

Forêts  rt  domaines  non  productifs.  . 185 

Cimetières,  église», bâtiment» public».  67 

Contenance  non  imposable.  . 16  1198 

On  y compte  : 

88.669  inaÎMiuiv. 


936  moulure  à eau  rt  à vent. 

94  forge»  rt  foumr-nux. 

714  lubrique»  cl  mouufarturra 

soit  : 70,413  propriété*  bâtie». 

Le  nomlm:  «h*  proprirlair*’»  est  de.  93.367 

Celui  ik»  parcelle»  de 88 j. 567 

Hvhwku'Mi.  L*‘  départrtMnl.  arrosé  par 
une  multitude  de  rwisseaux,  n’csl  traversé  par 
aucune  rivière  importante;  mais  lieux, flnrves 
majestueux  |M>rtcut , l'un  jusqu'à  l'Océan  , 
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l'autre  jusqu'à  la  Méditerranée  , les  produits 
de  ton  commerce  ou  de  ton  industrie  ; ces  neu- 
ves tout  : U Loire,  qui  a donné  ton  nom  au 
departement,  et  le  Rhouc,  qui  lui  sert  de  li- 
mite au  sud-est.  ■ — La  1/3 ire  traverse  le  dé- 
partement du  midi  au  nord,  sur  une  longueur 
de  123,480  m.  ; elle  y entre  a St-Paul -ea -Cor» 
nilion , limite  du  département  du  côté  de  U 
Haute-Loire,  el  en  sort  à Iguerande,  confins 
de  celui  de  Sonoe-rl- Loire  ; sa  pente  est  rapide 
et  elle  est  sujette  à des  inondation*  qui  causent 
toujours  de  grands  ravages.  — Les  affluent* 
principaux  de  la  Loire  sont  FOndène,  le  Fu- 
rcus,  U Luise,  le  Lignou,  le  Somiu,  rtc.  — Le 
Gier  «st  un  ifflurut  du  Rhùne,  qui  a déjà  reçu 
les  eaux  du  Jiuion  avant  de  se  réunir  à ce 
fleuve.  Le  Rhône  sert  de  limite  au  département, 
sur  une  longueur  de  f t ,690  m.  — La  Loire 
et  le  Rhône  sont  navigable»  sur  toute  la  lon- 
gueur <le  leur  roun  dons  le  département  (en- 
semble 136,170  m.). 

Outre  le  canal  latéral  à la  Loire,  de  Roanne 
à Digoin,  il  existe  dons  le  département  un  ca- 
nal de  navigation  assez  important  qui  va  de 
llive-de-Gier  à Givor»,  sur  le  Rhône.  — On 
compte  daus  le  département  environ  500 étangs, 
dont  460  dans  le  seul  arrondissement  de 
Moulbrison , 45  daus  celui  de  Roanne,  et  5 
daus  celui  dr  St-Kticnue.  Leur  super  Crie  totale 
est  évaluée  à 3,2(10  Isttsm.  Il  en  est  qurl- 
quci-un*  d’une  étendue  considérable.  L’étang 
Leromtr,  à Pu  tn  ux,  a 120  hccl.  ; les  étangs 
du  Roi,  dr  Lavemay,  dr  Savigucux,  ont  de  50 
à 20  bcct. 

Comnmunun.  la»  département  de  la  Loire 
est  traversé  par  6 routes  royales,  par  ! 1 routes 
départementale»  et  par  2t  chemins  vicinaux  «le 
graude  communication. 

11  existe  dans  ee  département  quatre  che- 
min* de  fer.  savoir  : de  St-Htinme  à Lyon 
(|wrtie  daus  le  département  de  la  Loire),  lon- 
gueur 26,133*. 

D’Àndré/ienv  au  pont  dr  l'Ane 
(à  StFlienne),  20,473 

D’Andrézieux  à Roanne,  depuis 
le  point  de  jonction  sur  le  chemin 
précédent,  prés  de  la  Querillière, 
jusqu’au  Gotrau  , à l'entrée  de 
Roanne,  66,000 

De  Montbrison  a Moatroud , 14,640 

Développement  total , 127,246". 

Le  chemin  de  fer  d’Aodiéiieux  est  h»  pre- 
mier qui  ait  été  circulé  en  France  ; il  a été 
livré  aux  tran»j>oiis  le  30  juillet  1837.  Ses 
courbes  sont  un  peu  fortrs  ; 1rs  machines  à 
vaprur  n’y  fonctionnent  pas.  — • Le  chemin  de 
fer  de  Sl-Klieune  à Lyon  est  le  second  qui  ait 
rtc  exécuté  dans  le  département  de  la  Loire  ; 
il  a exigé  des  travaux  de  |>ereentents  et  de  ter- 
rassements considérables  ; il  traverse  plusieurs 
flancs  de  montagnes  qu'il  a fallu  percer.  Les 
deux  galeries  souterraines  les  plus  considéra- 
ble* dans  le  departement  sont  : celles  de  Trrrr- 
Moirequi  a 1,600  ni.  de  longueur,  et  cdle  de 
Rive  dr-Gier  qui  en  a 1 .000.  — Le  chemin 
de  fer  de  Roanne  à Audré/icux  ert  le  pins  long 


de  ceux  du  département  de  la  Loire.  Il  oom 
munique  au  précédent  par  t’inlrrmédiaire  du 
chemin  d'Andréneux.  Il  a des  plans  inclinés 
d’une  forte  pente.  Sur  l’un  de  ces  plans  les  wa- 
gon* sont  remorqués  au  moyen  d’une  machine 
à vapeur  fixe  placée  au  sommet  de  la  butte  de 
Ralbigny.  — Le  chemin  de  MoutbrUoo  i 
Moutroud,  qui  se  relie  avec  le  précédent,  a été 
entrepris  par  une  réunion  de  propriétaires,  dans 
un  intérêt  public,  pour  combler  la  lacune  qui 
existait  dans  la  communication  des  trois  chefs- 
lieux  d'arrondissement  par  ce  nouveau  mode 
de  circulation. 

M «ri orolqgu.  Le  climat  Je  er  déjurtcmrnt 
est  ni  général  fort  sain  ; mai*  U tcni|»éralure 
est  loin  d’être  uniforme  dans  toute»  xrs  parties. 
Celle  des  hautes  montagnes  diffère  essentielle- 
ment de  crllc  des  plninrs,  et  elle  varie  néces- 
sairement selon  que  1rs  vents  viennent  de  l'est 
on  île  l’ouest  ; aussi  uYst-il  pas  rare  de  voir 
succéder  le  froid  au  chaud  et  le  chaud  au  froid 
d'une  manière  suliitr  et  instantanée.  Toutefois 
les  plus  fort*»*  chaleurs  n’ont  jamais  excédé 
-F  32  degrés  du  thrrtiiuinéii'e  de  Réaumur,  et 
le*  plu*  grand*  froids  — 19  degrés.  Année  com- 
mune. les  jours  de  pluie  ou  de  iM'ige  sont  au  nom- 
bre de  145.  Il  tombe  annuellement  62e.  d’eau. 
1/*  vent  dominant  est  celui  du  mird  : viennrul 
ensuite  ceux  du  nord-oue»t,  du  sud  el  du  sud* 
ourst.  Le  vent  du  nord  maintient  le»  jour*  se- 
rein* : le»  vents  du  sud  et  du  snd-oneit  amè- 
nent des  pluies  abondantes  ; elle*  sont  rare.* 
quand  soulle  celui  du  nord*our*t.  Les  vents 
d’est  sont  peu  fréquents  et  leurs  effrts  jieu  sen- 
sibles. 

PaocucrtORS.  Le  département  de  la  Ijrûrv 
produit  du  froment,  du  seigle,  dr  l'orge,  de 
l’avoine,  etc.,  en  quantité  insuffisante  pour  la 
routommalion  des  habitants.  Ce  qui  manque 
est  fourni  par  les  départements  du  Puy-de- 
Dôme,  de  l’Isère  el  île  la  Haute-Loire  ; les 
punîmes  de  terre  et  les  châtaignes  offrent  d’ail- 
li-tir*  une  graude  ressource  daus  plusieurs  can- 
ton*. On  récolte  daus  ce  ilépartivncnt  d’excel- 
lents fruits,  de  la  gaude,  Jrs  graine»  oléagi- 
neuses. 

le  chanvre  est  cultivé  avec  succès  dan*  l’ar- 
rondissement de  Montbrison  ; il  est  d’une  belk 
qualité  et  fait  d'excellente  toile  ; on  l'emploie 
aussi  pour  la  petite  cordrrie,  dont  le  mouve- 
ment commercial  et  industriel  fait  rapidement 
écouler  1rs  produits.  — Quantité  de  plantes 
vulnéraires  dan*  le*  montagne».  — Elève  de 
chevaux  d’une  taille  moyenne  et  d’espèce  géné- 
ralement commune.  Bêtes  à cornes  de  petite 
taille.  Beaucoup  de  moutons  de  rare  indigène, 
recherchés  pour  la  délicatesse  de  leur  chair. 
Quantité  de  volaille».  — 13.897  hectares  de 
vigne»,  produisant , aimée  moyenne,  336,568 
hectolitres  de  vin  d’assez  bonne  qualité,  nuis 
qui  ne  se  conserve  pas  longtenips  ; moitié  est 
consommée  par  ks  liabitants  et  moitié  livrée 
au  commerce  d'exportation.  I xs  vint  les  plus 
estimé»  «ont  ceux  de  Rom,  de  Lnppé.  Chu»  ne», 
(’havenay,  St-Mirhel,  $l-Pierre-de-Biruf  ; ils 
joignent  a une  belle  couleur,  du  corps,  henu- 
enup  de  spiritueux,  et  même  un  Unique*  agréo- 


ble  ; ee  sont  de  bous  vins  d’ordinaire  de  pre- 
mière qualité.  Renaison  et  St-  Haon-le-ChA- 
td  produisent  des  vin*  d’une  couleur  foncée, 
assez  spiritueux  et  de  hou  goût,  mais  épais  et 
péteux.  Le  Chileao-Grillet,  propriété  isolée  À 
2 k.  de  Condrieu  (Rhône),  au-dessous  de  St- 
Micbd,  a daus  ses  dépendance»  de»  vignes  qui 
produisent  un  vin  blanc  vif,  très-spiritueux, 
d’un  goût  fort  agréable,  qui  a de  la  sève  et  un 
joli  hnuqoct  ; on  le  préfère  à celui  de  Condrieu, 
avec  lequel  il  a de  la  ressemblance.  — 63,642 
hectares  de  forêts,  presque.  toute»  placées  sur 
le»  montagnes  ; die*  sont  peuplées  de  pin»,  sa- 
pin*. hêtre*  et  chênes.  le*  principale*  sont 
celles  de  ta  Tarantaise,  de  Paradis,  de  l'Ermi- 
tage, de  Sorillard.  de  Fkur-de-Lièrc.  Le»  sa- 
pin* de  la  forêt  de  Tarantaise  sont  magnifiques; 
leur  hauteur  ordinaire  est  entre  30  à 33  m.  ; 
ils  pourraient  être  employé*  pour  la  haute  mâ- 
ture, mai»  le»  moyens  «k  transport  ne  permet- 
tcnl  de  leur  laisser  que  15  m.  33  c.  de  long. 
Sur  la  montagne  de  Pilât  ou  défaite  unr  quan- 
tité immense  de  planche»  ; on  profite  de»  plu» 
petit*  filet*  d’eau  pour  y établir  dr*  moulins  à 
scie  ; il  y en  a environ  120  dan*  l'arrondisse- 
meut  de  St-Etienne  ; l«  montagne*  de  l'ouest 
alimentent  la  coustniction  de»  Imtraux  de  la 
Loire.  La  forêt  de  Bas  s’étend  en  partie  dans 
la  plaine  de  Roanne  ; quant  à la  plaine  de 
Montbrison  ou  du  Forez,  elle  n’offre  que  quel- 
que* l»ouquets  ou  lisière»  san*  importance.  — • 
Sur  la  montagne  de  Pierre-snr-  Haute  on  fa- 
brique avec  le  hoi*  de  sapin  d’excellente»  ben- 
ne* à vendnnge  : rllrs  se  vendent  à la  foire  de 
Roulresse.  Daus  le»  villages  et  hameaux  de  la 
Madeleine , on  fait  du  charbon  de  lx>i»  et  de 
la  ftalmtlerie. 

les  environs  des  communes  d'1-sson,  d’A* 
pinac  et  d’Fativamlle  (canton  de  St-Bonnct-Ie- 
Chàlcau)  sont  exploités  par  des  fabricants  de 
poix  et  de  résine  ; annnrJlemeul  16  à 17,000 
pied»  de  pin  sont  consacrés  à ce  genre  d’indus- 
trie. la  fabrication  donne  environ  700  quin- 
taux métrique*  de  poix.  — Lrs  châtaigneraie» 
font  la  richesse  des  commune»  de  Chnyes,  la 
Chapelle,  Pavezin,  Pelussin,  où  elles  couvrent 
le  dixiéme  du  Irrritoire  ; on  en  trouvr  aussi  de 
fort  belles  à Marias.  Fessa*  . Roisey,  Veranne 
et  St-A|*olinard  (arrondissement  de  St-EtimiH*). 
Lr*  produit*  de  ces  rhàtaigueraie*  sont  envoyé» 
h Lyon,  et  de  là  à Paris,  oii  il*  partagent  avec 
k»  marron*  et  les  châtaigne*  de  l'Ardeche 
l’honneur  d'être  vendus  mus  le  nom  de  mar- 
rons de  Lyon. 

Uenuroup  de  gibier  (cbe*  reuils.  lièvre»,  gri- 
ve*. oiseaux  aquatique*). 

MivanALOo».  Le  département  ck  la  I/îire 
ne  *e  distingue  point  par  la  variété  de  scs  mi- 
nes : mai»  si  à rel  égnrd  ta  nature  a manqué 
de  générosité,  elle  y a mi*  une  compensation 
par  la  liliéralilé  avec  laquelle  elle  a donné  au 
même  département  l’une  de»  substances  miné- 
rale* les  plus  prérieuses,  le*  plu*  importante» 
et  le*  plu*  utile*',  la  houille,  combustible  d’une 
nécessité  impérieuse,  indispensable  pour  les 
liesoin*  de  l’économie  domestique,  pour  les 
art*,  pour  la  navigation  fluviale  et  maritime. 
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pour  mu1ti|dier  el  faciliter  les  ir lai  ions  com- 
merciale» par  le*  voie*  de  terre,  elr.  — Ou 
oc  compte  encore  dan*  le  département  de  lu 
loin*  que  inii»  espèces  de  mines  : 1rs  mines  de 
plomb.  1rs  mines  de  fer  et  les  mines  de  von* 
bustible  fossile.  (les  trois  varirli'-s  de  richesse 
minérale  furent  exploitée*  H le  soûl  encore 
sur  plusieurs  points. 

Le  liaxsiu  houiller  de  l.i  Loire  est  le  plus 
iui|M»rt»ut  du  royaume  pur  sou  étendue,  sa  po- 
•iliou,  IVvcclleuee  du  charfoni  qu’il  produit  et 
le  développement  qu’y  a pris  (exploitation.  Il 
s'étend  du  nord-est  au  »»d- ouest  sur  une  Ion* 
gneur  de  46,250  ra.,  et  il  occup«‘  toute  b lar- 
geur de  cette  roue  étroite  du  Forer  qui  sépare 
b Loire  du  K boue  an  point  ou  ces  deux  fleuves 
approchent  le  plus  l'uu  de  l'autre,  rulre  Sl- 
Ramlxrt  et  Givor*.  La  jtosilioi»  du  Inssin  de  b 
Loire  lui  permet  d'alimenter  de  combustible 
k ta  fois  Marseille,  Mulhouse,  Paris  et  Nantes. 
Oetn  chemins  de  fer  mit  été  ouverts  pour  rx- 
plot  1er  scs  produit»  ; le  plus  anrieu  met  St-  ! 
Etienne  eu  communication  dureté  avec  la  Loin-:  ! 
le  second,  qui  réunit  St-Etienne  à Lyon,  a 
assuré  à ce  riche  liassin  b plupart  des  marrhés 
du  Rlionr.  Depuis  la  «'«instruction  de  crsch*'- 
min*  de  fer,  le  produit  dm  mines  «h*  b I/iire  a I 
plus  que  triplé;  il  n’étail  ru  1H20  que  de 
3,33H,(MtO  quintaux  métriques.  Il  s’est  élevé 
eu  1839  à 1 1 ,812.740 . valant  8.600.OH0  fr.  ; 
à lui  vu I il  donne  plus  du  tiers  de  la  produc- 
tion totale  «b*  houillère*  de  b France.  Il  com- 
prend 61  concessions. 

Lr  départemrut  renferme  des  carrière*  de 
(lierres  de  taille,  de  granit,  de  porphyre,  «le 
pierres  à aiguiser  ; de  l’argile  à poteries  et  à 
briques,  elr. 

Kscx  nntRRtus.  Il  y a des  sources  d’eaux  mi- 
nérales acidulés  à St-Vlhau , Montbrison  , 
Moingt,  Saii-sous-Gmzau  et  SMblinier.  Le* 
eaux  sont  prises  en  basson  riiaque  anmr  par 
tmis  à quatre  mille  personnes.  — Les  eaux  de 
St-  Allwn,  de  Sail-sous-Couzaii  et  «le  St-Gal- 
mier  sont  aussi  administrées  m kxiitv  : elles  v 
trouvent  à la  température  ordinaire.  — A 
Roanne  il  existe  «le»  source*  femigineuu's  et 
sulfim-iivs  à b température  ordinaire.  Elles 
tout  administrées  eu  bains  et  en  Imisson  ; qua- 
tre à cinq  cents  penoonea  le*  fréquentent  an- 
nuellement. — A Soil-les-Rain»  il  y a de» 
eaux  alcalines  à la  température  de  -+-84“,  que 
l’on  m*  fréquente  point.  — D’autres  source» 
alcalines,  niais  à la  lenqiéralure  ordinaire,  p\is- 
tent  it  Sail-ai-Doiuy , St-Priest-b-Koclir,  et 
Crcmraux.  Elle*  me  sont  point  encore  utilisées. 
— Enfin  à Fcurs  ou  trouve  des  eaux  ferru* 
gineuses,  à b tempéra  turc  oïdiuairr,  que  l'on 
«e  fréquente  pat  non  plus. 

InnciTfti»  »r  couMaacr.  Il  est  peu  de  dé- 
partemeuts  ou  l'industrie  soit  plu*  active  et 
plus  importante  que  «bu*  le  département  dr  b 
Loire;  se»  produit»  eu  houille,  eu  arme»  de 
guerre  et  de  luxe,  eu  grande  et  petite  ferron- 
nerie, en  ti*su»  de  .«oie,  en  rubans,  eu  crêpes, 
«ai  velours  , eu  étoffés  de  lin  et  de  coton,  se* 
aciérie*,  »e*  verrerie*  , tes  hri«|ueleries,  etc., 
etc. . donnent  li«ru  à uu  commerce  immense. 


la  fabrication  «le*  ruban*  occupe,  *an*  con- 
tredit, le  premier  rang  de  l'industrie  manufac- 
turière du  dépaileiurtit.  C*1*!  un  commerce 
particulier  aux  villes  de  Sl-Etirune  et  de  Sl- 
rJi.iinnud,  «pii  lui  doivent  en  majeure  |iarlie  le* 
grande*  loi  lunes  qui  existent  dans  ces  deux 
villes.  — La  fabrication  «le*  lacets  emploie  jiour 
environ  I.IOO.ÜCO  fr.  de  matière  première, 
qui  doulde  «h*  valeur  par  la  mise  eu  oeuvre.  La 
fabrique  de  velours  et  de  peluches  pour  cha- 
|N-aux  occupe  un  grand  nombre  «le  métiers,  no- 
tamment dan*  b commune  de  Rourg-Argciital. 
Plus  de  2,000  métier*  consacré*  » la  fabrication 
de*  étoffes  de  soie  ont  etc  établi*  depuis  quel- 
que* années  «bus  !«■  cauton  «le  t Jiarlim,  arron- 
dissement de  Roanne;  la  filalnre  «le  coton  est 
aussi  une  «le*  branche»  inqinrlatites  J«*  cri  ar- 
rondissement. I-i  bbrieatiou  de*  tissu*  de 
coton  comprend  le»  mousseline» , guioexs , ca- 
licot», colmmadi-*,  etc.  Ce  travail  s’exécute  en 
grande  |>arlie  avec  1rs  rotons  filé»  «bas  le  pays, 
sur  «le»  métiers  établis  |iour  b plupart  «bas  la 
campagne,  «*t  principalement  dan*  l«*s  localités 
«m  se  trnuvelit  des  filature».  Il  existe  plusieurs 
grands  établi iwninil*  de  tissage  à (Jiarlicu  , à 
St-Sy raphorien-de-Lay , à St-Dcnis-d«,-r.al*aiuie, 
«•t  à Roanne.  La  fabrique  «le  cette  ville  mente 
surtout  dV-iie  remaïquée  (varlVx tension  qu'elle 
a prise  depuis  quelque*  années.  \a  filature 
de  lin  est  répandue  dons  toute*  le*  communes 
de  rarroudisvment  «le  Roanne , et  s’y  exerce 
«ver  plus  on  moins  d’activité.  O sont  prinri- 
paiement  les  femmes  «pii  s'oi occupent  (tendant 
cinq  ou  six  mois  de  b mauvaise  saison.  t>t  ou- 
v rage  ingrat  ne  prt iduit  guéri'  au  delà  de  20  à 
iü  centimes  par  jour.  — La  fabrication  des 
toile*  «h*  chanvre  et  de  lin  est  dreonserile «bus 
les  commune*  de  l'arrondissemeut  de  Moul- 
hritoii  , où  l’nu  s'orrtipe  le  plu*  d<‘  la  filature 
du  clianvrc.  Ottr  fabrienliun  a priuri|ia|emrnt 
po«ir  objet  b*  linge  de  table  ; on  fabrique  aussi 
quelques  tnile*  de  méuagi*  et  une  assez  grande 
quantité  de  toile  dite  cordât,  pour  sacs.-  Dans 
le  canton  de  St- Bonnet  , et  particulièrement 
«bus  b commune  «l’I .'smu  , le*  femme*  vint 
occupées  une  grand**  [larlic  de  l'année  h fabri- 
qnerde  b «Iculellc.  Ou  eu  fabrique  de  plusieurs 
espècr»,  en  fil,  «*n  coton  et  en  voie. 

Iji  fabrication  de*  arme»  de  guerre  «-t  «le 
chute  est  une  «le*  plu*  ancienne*  de  b v illc  de 
St-Etienne.  Les  armurier*  de  celle  vilb  jouis- 
sent «Jepui*  luiiglempv  «l’une  répnlatiuii  méri- 
tée , eu  France  comme  à l'étranger.  Mai*  de- 
puis quelque*  'années  ils  mit  fait  faire  à eette 
industrie  «lr  grand»  progrès.  Rien  n’a  parti  «le 
nouveau  «bu*  le*  fabrique*  1rs  plu.»  renom- 
mé**», qu'ils  ue  voient  parvenu»  à l'imiter  avec 
succès , et  ils  ont  en  outre  le  mérite  d’avoir 
créé  lin  grau«l  nombre  d'amélioration*  «*(  de 
perfectionnement.»  «bu*  le*  diverse»  parties  de 
la  fahricatiou. 

I-i  fabrication  de  b quincaillerie  occupe  «bu* 
le  dé|taliemrul  un  grand  nomhrc  de  liras.  Elle 
comprend  les  marteaux,  limes,  vrille»,  troail- 
l«*s  , pinls  de  roi , compas , outil*  de  cordon- 
niers , étaux,  corlomr»  , «rte.,  rtc.,  moulins  à 
moudre,  étrille*,  fourchettes,  cuiller»,  fleuret»- 


manchettes,  fer» de  Arrhes  pour  le  Canada,  fer* 
à rqxasscr,  lioucles  et  fourniture*  «b  selliers  , 
fer*  de  hottes,  mouchette*,  fer*  à frÎMT,  vis  à 
liois,  etc.  On  peut  y ajouter  b ferrure  relative 
à b construction  , telle  que  targettes,  fi» 
fb«,  etc. 

coutellerie  est  une  branche  d'industrie 
tre» -ancienne  à St -Etienne  , où  ou  suppute 
qu'elle  a précédé  la  fabrication  de»  arme»;  «'Ile 
n’a  fait  prrsqua  anenu  progrc*  dan*  le  dépar- 
tement ; ce  «pi’elle  offre  de  plu*  remarquable  , 
e’r»t  b fabrication  des  couteaux  de  poche  con- 
nus sou*  le  nom  û'enttaches , |wnir  laquelle  au- 
cune fabrique  u’a  |*i  rivaliser  avec  St-Klh-nae.. 

I a-  prix  «le  ne»  couteaux  varie  suivant  le»  gi-an- 
denrs,  cuire  40  c.  b douzaine  el  i fr.  33  c. 
— A St-Julim  et  à St-ChaflOOnd  il  v faljrùpie 
plus  de  cent  espece»  de  clou.*,  cl  plu.»  de  quatre- 
vingt*  a Sl-Etieiiue  et  Finniny  ; une  grando 
partie  de  èe*  produit*  s'écoule  daus  le  midi  de 
la  Frauee  , d’«»ù  ou  les  exjiédie  pour  divtrses 
destinations.  Leur  principal  emploi  est  pour  la 
couslnirtion  des  vaisieaux.  --La  fabrication 
de  b serrurerie  a son  siège  principal  dans  b 
canton  de  Sl-Bouiwt-lc-t  Jiàteau  , arrondisse- 
ment de  Monlbrisoii  : il  existe  dans  ce  cantnQ 
plusieurs  établissement»  qui  font  travailler  un 
grand  nombre  d'ouvrier». 

On  compte  «lans  le  département  de  la  Dure 
quatre  haut*  fourneaux  pour  la  fusion  de*  mi- 
nerais de  fer,  sept  forges  pour  la  ronv**r*ion 
de  la  foute  enfer  malU-able,  six  atelier»  de  innu- 
bgrs  , six  aciérie*  pour  acier  de  forge , cé- 
menté nu  fondu . une  fabrique  de  faux  et  «leux 
fabrique»  de  limes.  — Tonte»  ce*  usine»  prise* 
«*usemhle  ont  une  tres-haute  inqiortauce  ; elles 
livrent  aiiuucllenicnt  au  commerce  de»  produit* 
considérables  qui  sont  fort  estimé*  et  Irèv-re- 
chcrchés.  — La  ville  de  Roanne  |xi»M»le  queJ- 
ques  fabrique*  de  faïence  ; et  il  existe  plusieurs 
fabriques  de  poterie  grossière  soit  à Roanne  , 
soit  «bu»  bcMimimo  de  St-Geoeges  , Savi- 
gneux,  Montbrison  et  St-Klitiiuc.  Il  y a uu 
grand  uonibre  de  Itnleries  et  briqueterie*  dm» 
le  tlèpaiiemml  de  la  bure  ; elle»  sont  répar- 
tie» sur  plusieurs  communes  , et  princi|ialt^ 
meut  dans  celle*  de  Finniny,  lerhamlam.  Val- 
limoltr,  81- Etienne,  Outre- Fnrm»,  Montand  , 
St-Gharooud  , Rive-de-tiier  , Sury  . Riorgcs  , 
Mably  , Permit  et  plusieurs  autre*.  — Le» 
four*  à diaux  sont  aussi  très-répandus  : il  y en 
a dans  les  trois  arrondissements  et  dan»  plu- 
sieurs commune*  ; mai*  nulle  part  il  n'en  existe 
un  aussi  grand  nombre  qu’a  Sury. 

De  nombreux  fours  de  verrerie  sont  en  ac- 
tivité à Ri\«sdc-Gier.  à St-Eliennc,  etc. 

A Roanne  et  à St-Rambert,  mai*  à St-Rain- 
licrt  surtout , on  rou.»truit  depuis  plus  de  cent 
vingt  ans  les  iMleauv  «pii  transportent  par  b 
Loire  et  le  catial  de  Rriarc  le»  houilles  de  81- 
K tienne  , les  vins  de  R ma  bon  cl  autres  pn>- 
duits  à Pari*  . k t)rléaiL»  , à Nantes.  Enfin 
on  doit  placer  parmi  !«■»  produits  «le  rinduvtrio 
Bgrimle  de  la  Loiir  les  dinde»  «lr  St-Chau- 
mont , le»  diilaignerairs  de  ('.hitye*  et  de  pe- 
I tussiu,  les  mûriers  et  le»  vers  à soie  de  Rourg- 
I Argentai,  etc.,  etc-,  etc. 
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*70  LOIRE  (departement  de  I*), 


I.OIIIF.  (Hfprtfmmi  d*- 1»  HsMh*-' 


1.01  «K  (département  de  h Haute-). 


FoUM.  Plus  de  300  fuir**  se  tiennent  dans 

en»  inoo  80  cuminuuM  du  département.  On  »«d 
prinri|ialeuieiit  des  chevaux  rl  de»  mulets  aux 
foire»  de  Moutbnsou.  Celle!»  du  33  juillet  à b 
Paraudtrri* , du  33  avril  à St-Genuam-Laval , 
août  spéciales  |>our  la  seule  des  mouton*.  Ou 
trouve  tin  lui»  de  u|uu  et  de  constructioii  à 
celle*  de  Bouig-Ai  génial,  de  Bon  , de  Reliai- 
sou  ; de»  graiu»  a Hoeu  , CitacHilrs-sur-Lvoii  , 
SUkorgftKn-OwiHni  ; des  chanvre*  à Ma- 
rias , Str-Agathe-b-Boulercs»r  , ttucu  ; du  lin 
et  du  diantre  à St*Htwde-fidtel;  des  toiles 
commun»-»  à M-tliamond . Amlûerlc,  SMlenèl- 
Malilaox  , IVluwin  , SMérorgcs-cu-Uonsans  ; 
de  b graine  de  diantre  à St-JusI-sur- Loire  ; de 
la  vulaillràSle-Agalhe-b-Bouterr*ér  ; de» ton- 
neaux et  n*tr®*il«»  de  vendange  aux  înéuits 
foire*. 

Dix  mu»  ibSUMTXUlvi.  Le  (Irpulawil 
de  b Loire  a pour  eliel-lieu  Muntlirisoii.  Il 
eut  oie  o membre*  à b chambre  dis  députes,  et 
est  divisé  en  trais  arrondù-rmeut*  ou  sous- 
préfectures. 

Montbrison.  . . 9 cant.  126,460  h. 

Roanne 10  — 138,187 

St-Ktienue.  ...  9 — 179.438 

38  nant.  431,083  h. 

33'  couserv.de*  foret*  (chef-1.  Moulins) 
12*  arr.  des  mines  (dicf-l.  St  •Etienne).  — 
7*  division  militaire  (rhef-l,  I.you).  Diurèse  de 
Lyon  et  Vicune.  Ecoles  secondaires  ecclésias- 
tiques a Montbrison . à St-Jodard,  à Verrière». 
31  currv,  266  succursale*.  Eglise  du  culte  ré- 
formé à St- Etienne.  — College*  communaux  à 
Sl-Ouniouil  , à St-Elieuue  , à Roanne.  Ecole 
normale  primaire  à Montbrison.  — Sociétés 
d'agriculture  à St-Flieunc  et  à Moulbfiaott. 

Biographie.  Le  déjiartement  de  b Loire 
est  le  lieu  de  naissance  : 

De  l'historien  l'iriii  M***o*. 

De  l'antiquaire  dotn  Puun. 

Do  jurisconsulte»  J.  I’ipoi.Cuudi  et  Pnnae 

Don.  , 

D’Iloxonr  d'I'wi,  auteur  de  l’Astréc. 

Du  pocte  IliRosotx. 

De  M.  Auo.  Bnuin,  liistoriru  du  Forez. 
Des  graveurs  en  médailles  Tmtu.i»,  Dira*. 
Douimt  , Guu. 

Du  maréchal  ut  S*i»r-A»nR«,  Jacqcu n'An- 
ion,  tué  à b bataille  de  Dreux. 

De  l'amiral  Boxxivrr  , tué  à b habille  de 
Pavir. 

De  l'aldié  Tirray. 

Du  critique  Juta*  J*m. 

De  M . Ravis  , président  de  la  chambre  des 
député-»  sous  b restauration,  etc.,  rtc.,  etc. 
Bibliographie.  Ikiav  (Hector  de  U Tour 
d'Aurcc).  Prétis  historique  et  statistique 
sur  le  département  de  la  Loire,  3 vol.  uv-R. 
1807. 

Den  rur  (J.).  Essai  statistique  sur  le  dé- 
partement de  la  Loire , contenant  tles  ren- 
seignements sur  sa  topographie,  sa  popula- 
tion, son  histoire  , ses  antiquités,  son  agri- 
culture, ton  commerce,  son  industrie  et  son 
administration,  tn-13,  1818. 


PtYJtM  (Alphonse).  Statistique  industrielle 
du  département  de  la  Loire , in-8,  1835. 
Lavtr  (H.).  Observations  sur  le  transfert  de 
la  préfecture  de  la  Loire,  iu-8,  1834. 

Bus  vu  r.  Observations  géologiques  faites  dans 
tes  departements  de  la  Loire  rt  du  Rhône 
(Joui n.  des  mille*,  t.  lu,  1796). 

Rue  mu.  Topographie  eatérirure  et  souter- 
raine du  bassin  de  St-Etienne  et  Je  JbW- 
de  (lier  (Auu.  îles  milirs,  I.  I*",  p.  I). 
Mémoire  pour  servir  u f histoire  naturelle 
dans  le  departemrut  de  la  Loire  (Annale* 
srienlif.  de  l'Auvergne,  t.  xiu,  p.  273). 
l'uinoi*.  Mémoires  pour  senir  à r histoire 
naturelle  du  département  de  la  tjoire  (Jour- 
nal des  Dîmes,  u*  3 J,  p.  813;  n''38,p.  117; 
n-  39,  |».  181). 

Gl'imutt.  Rapport  sur  les  mines  et  usines 
du  département  de  la  luiire  (Journal  des 
mines,  n*  130,  p.  461). 

(insu.  Mémoire  sur  la  nature  des  terrains 
sle  transition  et  t les  porphyres  du  départe- 
ment de  la  Loire  (Ann.  des  mines,  t.  xix, 
3*  série,  p.  53).  * 

Boi'Rxav.  Essai  sur  la  lithologie  des  environs 
de  St-Etienne,  etc.,  in-8,  1785. 

Barras  père.  Description  du  canton  Je  itlesie, 
in-8. 

almanach  du  district  Je  Roanne,  iu- 1 8 , 

1791. 

Annuaire  du  département  de  la  Loire , in-8, 
1809. 

V.  aussi  Lvoimi . Sr*Auu,  Asuiimix, 
Sr-Ennu  , 9t»Gauucr,  Movtrrisov  , 
Rtn-ui-Ciu,  Sxu-#oi  «-Cotnxx. 

LOIRE  (département  de  b Haute-).  Le  dé- 
IMurtenieut  de  b Haute-Loire  est  formé  du  Vê- 
la* et  de  partie  du  Gévaudan  , du  Forer  et  dr 
l'Auvergne.  Il  tire  son  nom  de  sa  situation 
physique  par  rapport  au  cours  de  la  Loire,  qui 
le  traverse  du  sud-csl  au  nord-r»t.  Ses  bor- 
u»  * sont  : du  nmd,  h»  département»  du  Puy- 
de-Dôme  et  de  la  Loire;  à l’est,  ceux  de  b 
Loire  et  de  l'Ardèche  ; au  sud  , ceux  de  l'Ar- 
dèelieet  de  b Lozère  ; à l'ouest,  ceux  de  b 
Lozère  et  du  Catilal. 

la*  territoire  de  ce  département  est  circons- 
crit de  tous  le»  côté*  |iar  dr»  moutagnes  éle- 
vée», et  cou|>c  iutérieurramit  par  deux  eluune* 
de  montagnes  qui  m*  rejoignent  à celles  qui 
l’ruvirounriit.  L'une  . partant  de  Pradcltcs,  «e 
dirige  d'abord  du  aud-ctl  au  in'rü»«ir»l  par  1rs 
rotiHniior»  de  b Sauvet.it.  Ju  Bouchet,  (jure*, 
Scuuéjol» , Yergczuc  H le  Pic  de  U 1 Jurande  ; 
tournant  ensuite  ver*  le  nord,  elle  va  te  ratta- 
cher aux  montagnes  de  b Chaise- Dieu  par  Va- 
zi-illes,  Fix,  Allègre,  Moulet.  St-Léger  et  Sem- 
badel.  La  seeotule  chaîne  part  du  Mezmc,  sé- 
pare les  communes  de  Cliaudeyrole»  cl  de  St- 
Frunt,  dr  Cluuuj»»  Lum-  et  de  Moutuselal , tra- 
verse celle  de  (Jucyricir»,  (tasseau  Pcrtuis,  et, 
fumant  le  territoire  de*  communes  de  Rr»wi ■ 
mord,  de  tilavena*  et  dr  Sl-Julieu  du  Puicl  , 
est  roupie  par  la  I»irc  à Chamalierrs.  Elle  n- 
prrud  sur  b rive  gauche  par  la  montagne  de 
Miaunc,  et,  traversaul  celle.*  de  St-Piern>du- 
Cluuup,  de  Cliuntelix,  de  Béai  me,  deCraponnc 


et  de  St -J eau  d'Aubrigoux  , va  rejoindre  la 
première  dau»  le  ranton  dr  b Clatv-Dieu.  La 
première  rliaine  séjiare  le*  deux  grauds  bas- 
sin* de  b Loire  et  de  l'Ailier,  et  verse  tes  eaux 
dam  le»  deux  rivière»;  b seconde  déverse  n me 
partie  de  tes  eaux  dans  le  Ligtuin  Une  contrée 
ainsi  env irotuiée  de  montagne»,  et  traversée 
par  le»  chaiiie»  que  noua  vetiou*  d'indiquer, 
doit  être  et  est  en  effet  sillonner  dr  rivirre»,  dr 
ruisseaux  et  de  torreuU.  Sur  U plupart  de  ce» 
moutagiie*,  où  b neige  séjourne  |>eudant  plu» 
de  six  mois  de  l'année,  s'étendent  des  forêt»  et 
de  vastes  pâturage*  où  l'on  élève  une  quantité 
considérable  de  hrstiaux,  de  mule»  H de  mu- 
lets, qui  foot  b principale  riches***  du  pays. 
Quelque»  coteaux  sont  couvert*  de  dut  t aigu  im 
et  de  vignes  cultivées  avec  soin.  Dans  les  «al* 
lies,  ou  trouve  de»  (daines  étendues  et  plu» 
fertiles  que  ue  le  ferait  présumer  leur  agreste 
situation.  Le  sol  est  en  général  tre»-lertile.,  sur- 
tout dans  les  vallées  et  sur  les  coteaux  : il  est 
presque  (tarloiil  le  même , c'est-à-dire  couvert 
de  laves  et  de  poujutubiie»  de  toute  espece. 

Le»  roches  Irai  hy tiques  et  pbonnlilhrs,  re- 
gardée» cominr  le*  plu»  aiHimiir»  de*  Irrraim 
volcaniques,  forment  dans  le  département  une 
mite  de  moulagur*  de  différentes  roafigura- 
tious,  qui  s'étendent  depuis  le  mont  Mraeuc 
jusqu'à  Sl-Maurico-dc-Roche  . au  delà  de  b 
Loire,  sur  une  longueur  d’en»  inm  48  k.  Lrs 
basaltes.  postérieurs  à ces  roche», occupent  une 
grande  étendue  ibus  le  département  : b pres- 
que totalité  du  sol  compris  cotre  b limite  mé- 
ràliriualr  du  département  et  Allègre  . d’une 
part  ; de  l'autre,  entre  b rliaine  intérieure  des 
monlague»  qui  s’étend  de  Pradrlles  à Fix  et  b 
chaîne  traehy tique,  est  un  terrain  basaltique, 
ainsi  que  partie  dr»  canton*  de  Paullugoet  , 
de  Latigrar  , de  Lavoùte,  dr  Rrioudr  et  de 
Blrsic.  Mais  1rs  pbleaux  on  roulées  de  lave* 
u'out  poiut  iri  l'aspect  moderne  des  volcan»  de 
b liasse  Auvergne,  ou  l'on  croit  apercevoir  en- 
core b matière  enlbuuuée  rouler  eu  torrent 
daus  les  plaim's  H 1rs  vallées.  Les  liasalte*  du 
\ élay  sout  en  général  plus  ou  inoius  recouvert* 
dr  terre , (irndiiil  de  leur  propre  décotupoM- 
tiou.  L’éremiou  seule  de»  eaux  a mis  de  nou- 
veau leurs  liane*  à du  sur  une  foule  de  points. 
Dans  quelque*  unlruil»,  le»  torrent*  et  le*  ruis- 
seaux ont  « (M-ine  usé  la  roche  pour  s'y  fray  er 
une  issue;  eu  d'antres  lieux  , au  contraire,  il 
ne  reste  que  quelques  fragment*  qui  courue - 
neuf  le»  sommités  de  plusieurs  monticule»  iso- 
lés. Sur  quelque»  points,  les  eaux  ont  mis  à un 
de  1 telle*  rolonnodcx,  de»  prisme»  de  forme  ré- 
gulière-, dont  les  plu»  ivfuarqualklr*  sc  voient 
aux  environ*  ih*  M- A remis,  de  (Jiilbc,  d’Ar- 
leni|Kles.  de  (éoulti,  d'Evpalv,  etc. 

Au-dessus  du  terrain  liaxniliqoe  »'êlèveiit  de 
disbnee  eu  distance  des  mamelons  , des  cône* 
nombreux  plu»  ou  moins  hauts,  plus  ou  ntotn* 
bien  conservés.  C k*  §oot,  si  on  en  juge  |«r  lenr 
suifacv,  d'éiMirme»  aina»  de  lave»  (tomisrs  et 
légrie»,  de  scories  rouge»  ou  uoim,  diviser» 
et  agglutinées  de  bve»  volcaniques  et  de  Irrres 
provenant  soit  de  b smqde  désagrégation  de 
ccs  matières,  suit  de  leur  véribMc  dcconi|a>»i- 
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tient,  (ii  cônes  si  multipliés  paraissent  avoir 
été  autant  dr  montagnes  igafoonea  ; les  plus 
remarquables  par  leur  élévation  et  b forme 
l'utuence  de-  leurs  cratère*  vont  : le  hou  de 
Bard,  qui  domiur  Allègre;  le  br  du  Bouclsel 
et  les  pics  de  Hreysse. 

Les  coulées  basaltiques,  dont  les  pbleutn  et 
leurs  débris  moût  reut  aujourd'hui  une  bounc 
partie  du  département . ne  sont  pas  1rs  plus 
anciens  produits  ignés  qui , postérieurement 
aux  tract»)  tes  , sont  venus  encombrer  cette 
contrée.  Des  volcans  antérieurs,  occupant  sans 
doute  les  points  1rs  plus  élevés , tels  que  le 
MczeiK'.  avaient  vonu  d’autres  laves,  dunt  les 
fragments  charriés,  divisés  et  remanié*  par  les 
eaux  ont  été  déposés  par  elles  sur  les  argiles  et 
les  marnes  , couche  par  couche,  lit  par  lit.  Le 
rocher  de  Corneille,  celui  d'Aiguilhe,  1rs  huttes 
qui  supportent  les  châteaux  de  Pobguar,  de 
Osssac,  d’F>palv,  Deuise , Cheyrae,  etc.,  ne 
seul  que  les  restes  de  matières  Volcaniques 
([tu,  triturées  par  les  courants,  étaient  venues 
remplir  les  vallées,  et  que  d'autre*  eaux  ont 
encorr  usées  et  liabyées  de  nouveau.  Plu» 
compacte»,  liées  mus  doute  par  un  dînent  plus 
fort,  ces  pymn»id«  naturelles  ont  résisté  aux 
éléments  destructeurs,  comme  pour  eu  attester 
les  ravages. 

I j superficie  du  département  est  de  498, 5G0 


hectares,  répartis  ainsi  ; 

Terre*  labourable* .........  226,072 

Prés 79,432 

Vignes.  . 5,855 

Bois 74,030 

Vtrger»,  pépinières  et  jardin».  . . . 3,792 

Owraie*  , auuaies  et  saussaies.  . . . 388 

Etangs  , mares  , canaux  d'irrigation.  325 

Laudes  et  bruyère* 90,239 

Autre*  culture*  35 

Superficie  de*  propriété*  Idlie».  . . 1,507 


Contenance  imposalde.  . . 481,675 

Routes  , chemins  , [dores  , rues.  etc.  1 1 ,45 1 
Rivières,  br*  et  ruisseaux.  ....  5,13 1 

Forêts  et  domaines  non  productifs.  . 218 

Cimetières,  «g lises,  liàlimciit*  publies.  82 


Contenance  uou  imposable.  . 16.885 

On  y compte  : 

60,292  maison*. 


1 ,877  moulins  à eau  et  à veut. 

5 forges  et  fourneaux. 

181  fabrique*  et  tnauufucturv*. 
soit  : 62,355  propriété*  liâtir». 

Le  nombre  dr*  propriétaires  est  de.  93. 1 81 
Olm  des  parcelles  de  ......  1,290,419 

HvnaocftxnnK.  La  Loire,  navigable  seule- 
ment sur  quelques  point*  , et  l'Ailier  août  1rs 
deux  grands  cours  d’eau  du  déparlemrnl.  O* 
deux  rivière*  y roulent  dans  le  même  sens, 
maie  non  pourtant  paralleJenmii  ; il*  s'incli- 
nent. en  s'éloignant  dr  leurs  sources,  le  pre- 
mier ver*  le  nord-est,  le  second  vers  le  nord- 
ouest  , de  tHIe  sorte  que,  éloignés  seulement  de 
1 m.  2 à 6 h.  ver*  la  limite  sud.  il*  b mu  il  de 
6 ni.  K k.  en  sortant  du  département  par  b li- 
mite nord.  - La  bwrv  et  l'Ailier  reçussent, 


dans  1rs  limites  du  département , un  grand 
nombre  d'affluents.  Ceux  de  la  rive  droite  dit  b 
Loire,  b Goxriür,  te  Liguou  et  la  Somme  lui 
sont  envoyé*  par  le*  montagne*  du  Yivarais  et 
du  Lyonnais  ; ceux  de  b rive  gauche,  par  le* 
montagne*  du  Fores  : ce  sont  la  Borne,  l'Ar- 
um et  l‘ Àner.  Les  montagne*  du  Fores  emutml 
au*si  à b droite  de  l'Ailier,  par  leur  (tente  op- 
posée ou  occidentale,  b Javaux  et  b Séoouire. 
L’Ance,  b Suéjols,  b Uége,  la  Crooccct  l'A- 
lagnou,  tributaire*  de  l'Ailier  |>ar  b gauche,  lui 
vieuucut  de  b Margeridr,  L'Alagnou  n'appar- 
tient  au  dé|wi Icim-ut  de  b Haute-Loire  que 
|«our  une  petite  portiou  de  sou  cours  ; sa  partie 
supérieure  et  la  plu*  étrmlur  est  sur  le  dépar- 
tement du  Cantal , et  son  confluent  daus  celui 
du  Puy-de-Ddme. 

Covswkatiou.  Le  département  est  tra- 
versé par  6 route*  royale*  et  par  12  routes  dé- 
IwirlenH-ntales. 

Mmosuutbu.  Environné  et  couvert  en 
grande  partie  de  haute»  nioulagne-v,  le  dépar- 
Itmrnl  de  b llaulc-Loirr  éprouve  des  varia- 
tion* remarquable*  dan*  sa  température.  La 
hauteur  alwoluc  du  Mc/cnc  est  de  1,774  ni-: 
les  eaux  de  l'Ailier  à V émoux,  pies  de  b li- 
mite du  département , sont  élevées  au-dessus 
de  l'Océan  de  390  tu.,  ce  qui  porte  1a  différence 
entre  le  |K>iul  le  plus  élevé  et  lr  puint  le  plu.* 
Imi*  du  département  à 1,384  m.  Ainsi  dour  le* 
deux  extrémités  de  l 'échelle  naturelle  d'apres 
laquelle  doit  se  graduer  b température  du  dé- 
partement y soûl  séparée*  par  un  intervalle 
d'environ  1,400  tn.  de  distance  vertieale,  ce 
qui  indique  combien  doit  être  grande  l'inégalité 
de*  saison*  et  la  variation  de  b Irnqiératurc. 
— la  quantité  d’eau  lomliaiit  annuellement  est 
évaluée  à 54  c.  Le  maximum  d'humidité  au 
Paya  été,  en  1822,  de  100\00,rt  le  minimum 
de  59*, 00.  La  moyenne  thermométrique  des 
24  mois  de  1821  et  1822.  à midi,  au  Puy,  est 
de  -4-13“. 82  du  tlienn,  cent.  Le  maximum  d*é- 
lévnlinudti  thermomètre  a élr,  en  juin  1822.de 
-4-3t*,50,  H le  minimimi,  le  29  décembre,  de 
-—5", 50.  — La  presMon  moyenne  de  l'atmos- 
phère soutient,  au  Puy.  une  culmine  de  mer- 
cure de  7 05", 91  , taudis  qu’à  Paris  cette  co- 
lonne est  de  756", 50.  Le  maximunid’élévatioii 
du  baromètre,  «ti  mars  1822,  a été  au  Puy  de 
720", 20,  et  le  minimum,  en  octobre,  de 
693" ,00.  ■—  Les  vents  semldeut  avoir  pour 
axe  la  ligne  qui  va  du  nord-nord-ouest  au  *ud- 
sud-est  ; le*  vents  nord-est,  e*t,  Msl^iunt  et 
ouest  sont  ceux  qui  durent  le  moins  longtemps, 
b*  vent  de  sud-est  e*t  ordinairement  violent, 
cl  peut  durer  des  semaine*  entière*  ni  n'ame- 
nant que  trèx-pru  de  pluie  dons  b Haute- 
Loire,  tandis  qu’il  amène  des  pluie*  continues 
dan*  l'Ardèche.  Les  vents  de  nord-ourst  et 
d'ouest  amènent  des  pluies  de  longue  durée, 
mats  qui  sont  intermittente». 

Paonr  cnovs.  Le  département  produit  en 
quantité  suffisante  pour  b consommation  de» 
habitant*.  Froment,  tm*leil , seigle, orge, avoiue. 
Quantité  de  légumes  sers  ; haricots , fèves  et 
lentille*,  cultivé»  en  grand.  Peu  ne*  naturelle» 
et  artificielle*.  Beaucoup  d'arbres  a finit*.  — 


5,855  hectare»  de  vignes,  produisant  annuel  - 
lemrnt  environ  62,000  hectolitres  de  vins  de 
médiocre  qualité,  qui  ur.  sulIUcni  pas  à b con- 
sommation des  habitant*  ; le  surplus  est  fourni 
par  le  louxguedoc,  b cote  du  Rhüuc  et  b bour- 
gogne. — 74,030  hectare*  de  forêt*  (arbre* 
verts  et  feuillus).  — L'élève  de*  chevaux  réus- 
sirait certainement  ; mai*  les  cultivateurs  pré- 
fèrent s’adonner  à la  [irodut-lion  des  mules  et 
des  mulets,  qui  oui  eu  Espagne  uu  débouché 
assuré.  L'engrais  des  bêles  à cornes  et  îles 
jiorrs  donne  des  résultats  avantageux.  Trou- 
peaux de  bêtes  à bine  de  race*  indigestes. 

) duration  des  abeilles.  — <>rand  et  menu  gi- 
bier (sanglier*  , chevreuil*,  blaireaux,  lièvres, 
grives,  brefigues,  cailles,  etc.).  Loups,  renards, 
chat*  sauvage*.  — Bon  |M>ixsnn. 

Mivkrxlogu.  La  nature  geoguostique  du 
sol  est  Irés-xariée:  le*  roches  primordiale*  *e 
composent  de  granits  . de  gueix*  et  de  nuca- 
M'hUle  ; imi  v trouve  de  b serpentine  commune 
et  du  quart/  en  roclic.  I/»  grvs  houiller  se  ren- 
contre fréquemment  dans  le*  terrain»  mvod- 
daire*.  lx*s  terrains  tertiaires  présentent  dr» 
argile*,  des  marnes,  de*  calcaire»  marneux  cl 
des  gypses.  — Miiutji  de  fer  non  exploité  sur 
plusieurs  |x>int>.  .Mine  (h*  plomb  exploitée  a 
('hamfionm't,  commune  d'Yssingeaiu  ; d'anti- 
moine sulfuré  compacte  à la  léfoulm* , com- 
mune «r  Vil > . Indice  dr  cuivre  à .Male» ».  rom- 
mune  de  Rosière*.  Kxploitalion  de  houille. 
Grenat,  corindon,  télexe- saphir,  zircon,  amé- 
thystes, tourmaline» , etc.  Carrière*  de  marbre 
susceptible*  d'exploitation.  Granit,  gneiss,  mi- 
caschiste, pierres  meulière» . pierres  de  taille, 
plâtre,  grés  litane,  quart/  en  roc  In-,  marne,  os- 
sements fossiles,  laves,  l*asaltrs,  etc. 

Svl'icu  KivKRxia*  nou  exploitée*  à Estrcys, 
eommunr  de  Polignac;  aux  Salles,  eommunr 
de  Rrîgiion  ; aux  Poudraux,  commune  île  lau- 
triac  ; à Margeoix  , commune  de  Rcaulirn  ; à 
Laprat.  pré*  de  St-Jnlien-d’AiM  C ; à la  Sou- 
ches re,  canton  de  Ou  (tonne  ; à Coubon;  à An- 
druéjols  , commune  de  Saugues  ; à Prodcs  ; à 
Puulhar.  aux  environ*  de  Fay-le-froid.  Aucune 
dr*  eaux  n'rst  thermale  ni  sulfureuse  ; elle» 
sont  généralement  saline»  et  acHlule*. 

Iv»i;»tm*  ït  roMUKKcr.  L'industrie  de  b 
Haute-Loire  est  pan»  rr  rt  isatis  développement. 
Quelque*  tuilerir»,  de.*  briqueterie»  et  des  po- 
terie», un  petit  nombre  de  tannerie* , de  mé- 
gisseries , de  fabriques  d'étoffe*  romuiuur*  de 
bior,  dr  rubans,  dr  grelot*  à mulet»,  la  cons- 
tituent presque  tout  entière.  Les  femme*  de* 
rtasoe*  («livre»  s'ocriipent  priucipalcmrnt  dr 
la  eonferlion  île  dentelle»  rt  dr  blonde*  eu  fil 
rt  en  soir.  Lrs  noir»  et  le*  fil»  employé*  à celle 
fabrication  étant  tiré»  du  tlrlmr*  , c'est-à-dire 
le»  .soirs  du  Midi  , et  In  fils  des  défiai  tentent» 
du  Nord  rt  «lr  b Hollande  , le  lieitrfiro  que  rr 
genre  d'iodustiir  procure  à b Haute- Loire  11e 
nortr  que  sur  lu  main-d'œuvre  et  le  profit  des 
rommerrauts,  rt  il  ne  (irut  gnérr  «Hre  évalué  au 
delà  dr  2,000,000  dr  fi-aiic*.  !/•  nombre  de* 
ciuvrierr*  ru  deutdlea  de  soi*  est  p|u*  grand 
ipie  celui  des  omrièrrs  en  dentelle*  de  fil.  — 
loi  fabrique  «lu  Puy  est  la  seule  qui  produise  h** 
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petites  blondes  dans  les  lias  prix.  La  dentelle  . 
«U  «rhrtre  directement  par  lr»  injuria  ut*  aux 
femme*  qui  la  fout  au  Puv  et  dans  tous  les  vil- 
lages environnant».  — Dans  l'irniodiiiennl 
d'Yssiugeaux  ou  s'occupe  de  l'organsinage  de  la 
•oie.  — Les  ouvriers  en  ruhawrie  sont  dissé- 
miné* dans  les  campagnes  conimc  les  ouvrière* 
en  dentelles.  Il»  sont  an  nombre  de  9,500-  — 
C'est  an  Pi iv  que  depuis  plus  d'un  sièclr  le* 
muletiers  et  les  milliers  du  centre  et  du  midi 
de  la  France  s'approvisionnent  de  grelots.  ; 

La  misère  du  pays  oblige  cliaque  année  en- 
vi ruii  3,000  ouvrier*  scieurs  de  long,  colpor- 
teurs. terrassiers,  ramoneurs  et  eouimissiun- 
nairv*  à sortir  du  département  pour  aller  wer-  j 
cer  ailleurs  leur  industrie  un  ddrar».  Lmc  ab- 
sence dure  environ  six  mois  : ils  rapportent, 
tous  frais  faits,  72  franc*  |«ar  tète.  Total:  ■ 
916.000  francs. 

Ix  conimrrrc  consiste  principalement  en 
grains,  légume*  sec*,  uni  hiv.  Uies  à laine, 
dcntelii*.  euirs  et  |uqtirr*. 

Koirm.  Environ  3trfi  foires  *e  timnent  dans 
une  cinquantaine  île  commîmes  du  départc- 
nient.  tas  liestiaux  gras  et  maigre»,  le*  toiles 
ronimuiies,  le*  laine*. Ip  fromage,  le  btmrre,  les 
grain» , les  légumes  sers , y forment  le*  princi- 
paux objets  île  commerce.  Le*  foires  de  l'arron- 
dissement du  Pus  »on1  spécialement  consacrée* 
à la  sente  des  chevaux  rt  des  mulet*.  On  vend 
de*  Imi*  de  coustnirthm  aux  foire*  du  Pus  et  de 
Langeac  ; de.*  planches  à celles  de  Loiidrs  ; d«** 
dentelles  à celle*  du  Pu* , de  Graponue  ; de* 
char*  à celles  d'Allevrosct  de  Loude*. 

Divisrax  vnwntrMTiii.  Le  département 
de  la  Haiilr-Lnirc  a pmi  chef-lieu  le  Puy.  Il 
euvoie  rt  rrpivsenlanl*  à la  chambre  de*  dépu- 
tés. H est  divisé  en  3 arrondissement*  ou  vms- 
préferlure*  : 

Le  Puv 14  eant.  13?..»68h. 

Krimidr 8 — 83.108 

Ysringeaux.  . . 6 — 89.571 

98  ont.  298.137  h. 

30*  ronserv.  des  forêt».  — 12*  ait.  de»  mi- 
nes (clief-1.  St-Etienne).  — 19*  division  milit. 
(ehef-l.  Clermont -Ken and).  — E*  relié  et  sé- 
minaire diocésain  au’ Puy.  Feule*  secondaire* 
eeclé*ia*liqur*  à Cliarciisue  et  à Monistiol.  30 
cuit»  ; 215  succursale».  — Eglise  consistoriale 
à St-Voj.  1 emple»  à St-Voy,  à Toux  et  à 
Yastre».  — (Collège»  eoinniunaux  au  Puy  et  à 
Brionde.  Ecole  normale  primaire  au  Puy.  — 
Société  d'agriculture,  sciences,  art»  et  com- 
merce au  Puy.  Société»  d'agriculture  à ftrionde 
et  à Yssingeaux. 

Biographie.  ta  département  de  la  Haute- 
Loirr  est  le  Imi  de  nats*ance  : 

Du  cardinal  or  Pot.u.wc,  poêle  latin. 

Du  général  Dmim , qui  contribua  si  > 
puissamment  à raffranrliiswmenl  drs  Etats-  j 
Uni*. 

De*  marri  'baux  Ismmt  rt  Lvrora-Msc-  ! 

Mil  Mi. 

IV»  généraux  l.vmm , MoMAxrnrx , Ro- 
.virtr,  etc,,  ete. 
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iu-8  d'une  demi-feuille. 

Ann**n.  De  quelques  eaux  minérales  de  la 
Haute-Loire  (Ann.  de»  mine»,  I.  i . 3*  sé- 
rie, p.  414). 

Aavu.ii.  Analyse  de  quelques  eaux  taiucr nies 
tir  la  Haute-Loire  (Ami.  scient,  de  l'Au- 
vergne, t.  h,  p.  231). 

Vital- Buîmm>.  Essai  sur  l'histoire  natu- 
relle et  sur  r agriculture  de  f arrondisse- 
ment du  Puy , ete..  in-8,  181 1- 

Aasm  n.  Flore  du  departement  de  la  Haute- 
Loire,  in-8,  1825. 

lh  tac  da  la  Tôt  a.  Histoire  du  departement 
de.  la  Haute-Loire  (canton  du  Puv),  in-8, 
1813. 

JMavoov  ne  la  Lavor  (Ch.-F.-J.).  Antiquités 
du  département  de  ta  Haute-Loire  (Mrin. 
de  la  soc.  roy.  de*  autiq.  de  France,  t.  ev, 
p.  C4). 

— Essais  historiques  sur  tes  autiquités  du  dé- 
partement de  la  Haute- /jure , in-8,  1826. 

— Hectijications  à faire  au  mémoire  sur  : 
Essais  historiques  sur  les  antiquités  du  dé- 
partement de  la  Haute-Loire  (|tar  le  même) 
(Ment,  de  La  soc.  de*  anliq.  de  F'rance,  t.  iv, 
p.  527). 

Rassoie  (Dominique).  Rapport  sur  les  mo- 
numents de  la  H ante -l sure  (Bull,  de  M.  de 
Gaumont,  t.  vu.  p.  405). 

Annales  de  la  société  tT agriculture , sciences 
et  commerce  du  Pur,  in-8.  1829  et  année* 
juiv.  ( renferme»!  divers  Mémoire*  sur  les 
autiquités.  l’histoire,  l'histoire  naturelle, 
ete.,  de  la  Haute-Loire). 
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I. oiltl^S.  vg.  Chareate-Inf.  ( Vunis;,  bit.. 
ranL,  E3  et  à 8 h.  de  Rocbefort.  pop.  215  b. 

LOIRET  (le),  Ugericiuus,  léger  ut  us,  pe- 
tite riviéri*  qui  a son  origine  au  château  de  b 
Source,  dan»  le  département  auquel  elle  donne 
*nu  iH»m,  et  qui  va  jeter  dan*  ht  taire  iln 
eaux  quelle  n'a  prometu**»  qu'uu  jour,  aprr» 
avoir  vivifié  un  grand  nombre  d'usine*. 

ta  «mm:  du  1 xi  il  et  sort  du  sol  large  comme 
le  grand  bassin  du  janlin  des  Tuilerie»,  dnti» 
le  |iare  d’un  ebiiteau  .situé  à 6 W.  d'Orléans  , vi 
dépendant  de  la  commune  de  St-Cyr-eu-Yal.  Ge 
cluitcan  est  nommé  par  celte  raison  le  château 
de  In  Source.  Eu  effet,  le  Loiret  n'avait  au- 
trefois qu'une  seule  source , qui  fut  uhstniér 
en  1672  par  un  éboulemeut  de  terres  et  de 
pierre*.  I Meaux,  privé» d’issue,  dimimièmil 
alors  seusiblrment.  Mais  bientôt  Je  terrniu  s'af- 
faissa a une  petite  distaure,  et  l'on  vit  sortir  de 
terre  le  Bouillon,  qui,  quoique  la  plus  nou- 
velle, est  bi  plu*  remanp table  de»  deux  sources 
du  Loiret.  — Qu'un  »e  figure,  dan*  un  rite 
agréablement  pittoresque , uui  loin  d’un  jiriil 
rnteau  raleaiiv,  (bus  nu  litii  entouré  de  haut* 
ai  lue» , tapissé  de  ga/wi,  un  Im*»îu  d'environ 
15  m.  de  diamètre,  au  milieu  duquel  uu  voit 
l’eau  s’élever  rapidement  d’une  grande  profon- 
deur. formera  la  superficie  un  bouillonnement 
incessamment  impétueux  et  se  précipiter  axer 
vitesse  dans  un  canal  qui  traverse  le  parc  ri 
longe  le  chàtrau.  — L'Aliimc , c’est  le  UoCB  de 
raiieicnne  source , est  moins  abondant  «pie  le 
l'imiilloii  ; mal*  sa  profondeur  e*t  telle,  qu’on 
ne  j*eut  en  voir  le  fond.  l.eu»  eaux  réunie* 
rnrmetil  le  l.oirrt , qui  *e  grossit  bientôt  de 
plusieurs  ruisseaux  (le  Dm*,  le  tarin  ri  T Ar- 
chet), et  dp  plusieurs  source*  qui  jailli.vicul  sur 
divers  jioint*  «bus  le  lit  même  de  la  rivière.  A 
Olivet.  on  ru  voit  sourdre  quelqucs-una  au- 
dessus  ri  au-dessous  du  |iont. 

ta  taire!  porte  bateau  presque  au  sortir  «le 
sa  source  , et  est  navigable  depuis  les  moulin» 
de  la  rhatiisée  iuférieuir.  Après  uu  cour*  d'en- 
viron 12  h.,  il  se  jette  dans  la  Loire,  ri  lui 
|K»rte  eu  tout  temps  autant  d'eau  que  ci*  fleuve 
eu  a en  clé  ,io-dr»*m  de  leur  jonction.  H fait 
l'iunier  nombre  de  moulin*  ri  vivifie  plusieurs 
usine»;  ses  eaux  lie  p leut  presque  jamais  , eu 
qu'on  attribue  à b haute  température  qu'elle* 
ont  ni  sortant  de  tcirv,  rt  à b brièveté  de  leur 
cour*. 

ta  réunion  du  Loiret  av  ec  le  Duis  offre  quel 
que  chose  de  remarquable  : au  lieu  «le  recevoir 
le*  eaux  «le  ce  ruisseau,  le  Loiret.  |M-udaut  ion 
partie  de  l'année,  va  quelquefois  le»  rejoindre: 
ri  voici  comment.  Le  Dui*.  dont  h*  cour*  e»t 
très- lent . rencontre  avant  d'arriver  au  taire! 
un  abîme  vemi-cimibirc  «pie  dan*  le  pas»  on 
nomme  la  lièvre,  et  où  s'engouffre  une  partie 
de  sa  roux.  Tu  canal  courlié  eu  coude  conduit 
de  b Gèvre  au  tairri  ; dan»  certaines  saison», 
ri  quand  lr*  eaux  de  cette  rivière  sont  abon- 
dantes, elle*  remontent  lr  ranal,  et  vont  se  per- 
dre dans  le  gouffre  avec  le  Dui».  Au  milieu  do 
touruoinnuul  on  peut  distinguer  facilement  le» 
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deux  rivières  jusqu'au  centre,  où  elle»  sont  ab- 
sorbées. L'eau  du  Loiret  est  toujours  liinpstier 
et  celle  du  Dm»  toujours  (rouble.  Quelquefois 
le  gouffie,  au  lieu  d’absorbrr  l«  eaux  , eu 
fournil  lui-nù-rnc  au  Loiret,  en  en  rejetant  au 
dehors  de*  quantité*  considérables.  On  a lirait- 
roup  exagéré  la  profoiidnir  de  l'abîme  de  la 
auquel  ou  suppose  de»  commun  ica  lions 
souterraines  avec  la  l/»in\  Ik**  expériences 
failes  avec  mnii  srmlkleut  prouver  que  celte 
profondeur  ne  dépasse  pas  IS  m. 
Bibliographie.  Hkniesiuj  ni  Tarât.  Obser- 
vation* sur  ta  rivière  du  Jjoiret  (Juuni.  des 

mines,  t.  ut,  1799). 

LOIRET  (ilépuiement  du).  Le  dépai  hnuiit 
du  Loiret  est  formé  du  ci-devant  Orléanais 
propre,  du  OalinaU,  du  Duuois  Orléanais  et 
d'une  |>e<ilr  partie  du  Berry . U tire  sou  nom 
d'une  petite  rivière  qui,  apres  un  cours  de  12  k. 
seulement,  se  jette  dans  h Loire  au-dessous 
d'Orléans.  Ses  liornes  sont  : au  nord,  le*  «le- 
|Kirlenieut»  de  Seine -rt-Oi»e  et  de  Seîne-et- 
Mavnc  ; à l'est,  ceux  de  rVaaine  et  de  la  Nie* 
vrr  ; au  sud.  «rux  de  l.air*c*MJier  et  du  ('.lier; 
i l'ouest,  celui  d'Eure-el-Loir. 

ta  territoire  de  ce  département  es!  divisé  en 
«leux  partir*  Lien  distincte»  par  la  Loire.  La 
partie  située  au  sud  «le  te  fleuve  faisait  autre- 
fois partie  de  la  Sologne , et  u'oIFre  qu'iui  m>I 
ingrat  et  salilutinnix , où  l’ou  trouve  cependant 
quelques  coteaux  plantes  de  vignes  qui  donnent 
de*  vin»  rouges  et  blancs  d'assez  lu  mue  qua- 
lité. la  partie  au  nord  de  la  taire  tr  comjioM- 
de  plaines  fertiles  et  bien  cultivées,  de  vastes 
forêt»,  «le  belles  prairie*  el  de  uombrruv  pâtu- 
rages. lue  rliaine  «le  colline*  |wu  élevée»  tra- 
verse le  département  du  sud-est  au  norti- 
oucsl. 

I/armudissemcnt  d'Orléans  produit  («nites 
aortes  de  graius,  d'excellent»  vins,  «ks  légume*, 
du  rluuivre,  du  safran,  des  fruits  de  toute  es- 
père. Au  nord,  le  pays  est  entrecoupé  de  co- 
teaux lioisé»  ri  de  vallons  fertiles;  à l'est,  U est 
traversé  par  le  «-anal  d’Orlêaus  et  par  une  par- 
tir de  la  forêt  de  ce  nom.  La  partie  «pii  s'étend 
sur  la  rive  gauche  du  flruv*  n'olTre  qu'un  pays 
sabltMiiMsix  rt  p*u  productif.  — • loi  Ijoîic  tra- 
verse l'arrondissement  de  r.icu  dan*  Imite  sa 
longueur.  Au  nord-ouest  on  trouve  de  vaste* 
forêts,  de*  plaine*  el  d«*s  coteaux  fertile*  qui 
produisent  des  grain»,  du  vin,  du  safran  et  île* 
fruit».  Au  uni.  le  pays  oiïre  une  assez  graude 
quantité  de  laudes  et  «le  bruyère*.  — . Lr  terri- 
ri foire  de  l'arroodissciiient  «le  Moulargi»  est 
traversé  par  le*  canaux  de  Hriure  el  d'Orléans, 
par  le  Loing  , rt  par  une  multitude  de  ruis- 
seaux qui  prennent  leurs  sonrres  dans  de* 
étangs,  et  sur  lis  tards  «lesquel*  »'ét«-ndmt  de 
riclH*»  prairie*  qui  nournssent  un  grand  uom- 
br«-  «le  bestiaux.  Au  nord  rt  à l’est,  b*  pays  <-s! 
rouvert  «le  forêts,  dont  la  plus  rnnsUlcrohlc  est 
celle  de  Moutargi».  — L'arroudiMicnient  «le  Pi- 
thiviers,  traversé  du  sud-onrst  au  nord-est  jmu 
le  nusaeau  île  l'Œuf,  cil  eu  général  uni,  fertile 
et  bien  cultivé  : ou  y récolte  quantité-  de 
grains,  et  du  tafrau  qui  javse  puur  le  meilleur 
«!*•  la  France. 


lui  surface  du  deportraufit  est  de  067 .0-3 
hectares,  dis  isé*  ainsi  : 

Terres  labourable» 394.590 

Prés . *4,4©  4 

Vigue*.  » 39.88J 

Boi» 99.474 

Verger* , pé|iiukrres  «-1  janlius.  . . . 5,94*.% 

Oreraies,  aunaics  cl  saussaie*.  ...  451 

Etang»,  mare*,  canaux  d'irrigation.  . 4.ÜII 

Lnmle»  et  Imivcre* 56,8tH> 

Caïuiux  de  nas  igntion 325 

Superficie  d«**  propriété*  lata*.  . . 2.872 

Coub-nanre  ini]m*ablc.  . . 629, 564 


limites,  chemin»,  place»,  ru«**,  etc.  . 17,451 

Rivières,  lors  et  ruisseaux. 6.219 

Forêts  «i  domaine*  Mil  productif*.  . 14.225 

Cimetières,  églises.  talimnil»  publies.  1 64 

Goulcaaiire  non  imposable.  38, CI 50 


Ou  y mmpie  : 

61,568  maisons. 


999  moulins  à «-au  et  è v rut. 

4 forge»  et  fourneaux. 

2 1 3 fabrique*  et  manufacture*. 

Soit  • 62,732  propriétés  liàtirs. 

1 je  nom! m- de* propriétaire* «ut  de.  Il 5,370 

Celui  de*  parcelle»  de 1.727,118 

llTiMUMinvrim . Le*  rivière»  qui  arruseul  le 
déjiarlnin'iit  sont  : la  Lotte,  le  Loiret,  le  Loing. 
l'Hssom.*,  le  Verinissoii,  l'OuauiM-,  le  Bi«xl,  I- 
Fusain,  la  Renarde,  l'Œuf,  le  Cusson,  Je  Bni- 
vrnu,  ride,  l'Hui,  le  d'Ifui,  lu  Bkuuie,  le 
Oti.se,  la  Mauve,  l'Ocre,  l'imc,  le  Puisrau,  rtc. 
La  Loire,  qui  le  traverve  du  »ud>rst  à l'ouest - 
nord-ouevt  dans  toute  sa  longueur,  est  domi 
née  au  non!  rt  à peu  de  dislanrr  par  une  chaîne 
d'élévation*  prit  M*n»ildrs , «pii  établi  vaut  la 
séparation  de*  liassins  de  la  Loire  et  de  la  Seine. 
Le  Oing  et  l'FjtMiniM- , l'un  et  l’autre  affluent* 
«le  la  gauche  de  b Seine,  arrosent  b partie  du 
d(-|«arlmiciit  située  nu  nord  «le  celte  ligue.  ta' 
Loin-t,  «pii  a «lonné  sou  nom  au  drjwrlrmrnt . 
pmid  sa  source  i 0 k.  d'Orléans,  au  château 
de  b Source. 

I je  dé|kart«-m«mt  possède  trois  canaux  de  na- 
vigation : le  canal  de  jonction  de  b taire  et  de 
b Seine,  «Imit  l<**  deux  ernbranclirmmts  *«• 
nomment  canal  dOrléaus  et  canal  du  taiing. 
mais  ne  fnriiunt  ru  réalité  qu'une  seule  com- 
munication nav  igjhle  ; le  canal  de  Brian-,  qui 
joint  b llauhvtaire  à b Seine  par  le  canal  du 
Loing;  enfin  b partie  supérieure  du  canal  b- 
téral  à b taire,  a partir  de  Châlillou. 

On  rompt«-  dan»  le  défiaitenicnt  800  étangs, 
qui  occupent  une  superficie  de  3.919  hectares. 

Cousu: xiesTtox».  Le  déparlcmmt  est  Ira- 
vené  par  9 mute»  royale» . fur  14  rouir*  dé- 
part «'mentales,  et  par  un  grand  nombre  «le  che- 
min* vicinaux.  — Orlénn»  communique  a ver 
Paris  |ur  un  chemin  J«*  fer,  qui  se  joindra  iu- 
ccs.sonimtail  aux  ligne»  qui  se  dirigrut  sur 
Nantes  rt  sur  Cordeaux. 

M vtsohoixh.ik.  Le  climat  du  département  est 
sain  et  tempéré  : erlui  de  l'arroudixirureut  de 
Moutargi*  passait  autrefois  pour  si  salubre,  que 


, ks  murs  de  F ranci'  choisissaient  b*  châle,  u 
de  celte  ville  pour  y passer  le  lemp»  de  leui  - 
j courbe».  Dans  quvhjue»  partie*  r«  j»  «i<bnt  le» 
exbabtsum  du  canal  «-t  de  quelque»  élang*  ren- 
dent le  climat  fiévreux,  ta*  veut»  dominant» 
•ont  ceux  de  l'ouest  et  du  sud-ouest. 

Paonicnu**.  Le  département  «In  Loiret  e»r 
cxlrèiarmeut  fertile  dans  b partie  située  à 
droite  de  b Loire,  formée  dr  l'aiKiciiiit*  Demies 
| ri  du  ci-cUrvant  Câlinai».  U produit  dans  b-s 
j deux  tiers  de  son  étendue  luu*  tres-gnunle  quan- 
tité de  blé»  et  lieaunmp  plus  «le  froment  que 
' dr  seigle.  L'autre  tiers.  Tonné  d’une  partir  «lr 
( la  ci-devaiit Sologne,  est  «ut  pays  peu  productif : 
J il  u'v  a gtsete  «pie  les  environ»  d'Orlénus  et  le» 

; tards  du  tairet  qui  soient  amélioré*.  Montai- 
‘ gis  est  prcvqur  seul  en  possession  du  (xtaum-rn* 
I des  grains  qui  sc  récolteut  «bus  le  Cbtiuais.  ta 
! défiai  tcmciit  fournit  à firioe  dans  cette 
* du  territoire  jvom  b «xiuaommatbm  «b*  habt- 
| tant»,  ta  vallée  de  Soupes,  «le  Nemoui»  à Mon- 
i targi»,  ne  ibumc,  «basses  meilleur*  fouds,  que 
cinq  à six  |*»ur  uu.  ta:  sol  «b»  eus  irons  de  Mon - 
targis  ne  rap|*»i  te  que  trois  el  nn  quart  à Irai* 
«•t  demi  pour  un.  Ihi  côté  d'Amélie  an  trouva 
«épaulant  «les  lônds  qui  rendent  huit  jkmic  un. 
']  «utefou  !«:»  récolte*  d«-  b totalité  de*  terre» 
«lu  «lr-parleninit  snut  plus  «pu*  Mitb.»anle,  pour 
les  ta»«iiiu  «le  b population.  L'excédant  s’ex- 
I faute,  j»ar  b Loire, fort  au  loiu.  Mai*  le»  grains 
«pii  »r  icxxillent  aux  «ixiixnu  d’Orléans  n'ét.uit 
jias  Militants  malgié  leur  «puiutité  jxuir  ali- 
' UK-Iiln  le  grand  trafic  en  ce  genre  qu’en  font 
les  iiiarvliand»  d’Orléans , un  y siqqitre  |»ar 
ceux  «le  b Beaiice,  «le  l'Anjou . du  Pnilou  «4  «le 
b liasse  Auvergne  . que  l'on  einnmgnsiiie  |MMir 
le*  exporter  eusuiie  dans  les  département»  où 
les  récolte»  oui  été  peu  abondantes,  ta  déjiar- 
lement  est  nchr  eu  avoine  ; il  peut  en  exporter 
autnidJenient  environ  300  000  taetolitres.  — - 
Le»  plantes  potagère*  et  légumineuses  abondent 
sur  presque  tons  les  fwin  U du  département,  et 
! y sout  d'cvcrlleute  qualité.  Leur  cullme  ce- 
j p«nMlatit  n'a  beu  en  granil  «bu»  nrtm  ranlun . 
Dali»  le»  environs  d'Orléaus  an  cultive  l’as- 
peige  dans  l«  » v igiu**  . entre,  fe»  cep» , sur  um- 
: étendue  (fruv iron 2 à 3,000  tactan-s.Ce  k*g»imc 
est  si  Abondant  dans  le»  marché*  «le  cette  v illr, 
«pic  le*  gru»  lichi*  qui  «Mit  de*  potager*  ne 
prennent  pas  b pÔM  d'y  en  planter.  Il  part 
d* Orléans,  «bus  b saiaou,  «le*  voitures i lurpe» 
d’asfterge*  pour  Pari»  . et  pour  l«-s  taurg»  «•( 
vilk»  de»  canton*  voisins,  ta*  aspergea  d’Or- 
létuu  août  en  gi-uénil  plu»  bdles  que  celles  qu'- 
l'on cultive  à Aubrrviltiers,  «bus  b plaine  de 
Sl-Dcni».  — ta  solrau  «*«.t  uu  ««hjet  «le  culture 
assez  important  |*our  quelque*  cantons  de  b 
partie  fteptentrionala  «lu  départranwt  : quand 
b rvrolte  est  favorable,  c’est  un  moyen  de  for- 
tune pour  les  babilaiit»  qui  ne  livrent  à cettr 
culture,  qui  m peut  être  «silreprta  avec  succès 
que  par  de*  jjctc*  «le  famille  propriétaires  du 
fonds,  paire  quelle  exige  lieaiironp  «iebras,  el 
une  surveillance  minutieuse  et  très-art ivc.  ta-* 
fleur»  du  safran  cnllivé  sont  «fuit  gri*  v lolcl . 
striée»,  longue»  de  prev  «le  1 8 c. . et  sc  dévd«»p- 
fienl  en  automne  avant  b pousav  de»  feudb» 
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frs  dernière*  croissent  pendant  tout  l'hiver  et 
le  printemps  : elles  sont  un  très- bon  fourrage 
pour  les  bestiau*.  — 1 * réenlte  du  safran 
commence  ordinairement  ver*  les  premiers 
jour»  d’octobre.  Alors  les  cultivateurs  n’ont 
aucun  moment  de  repos  , car  le*  fleur*  *e  swe- 
rèdent  avec  une  grande  rapidité.  Otle  révolte 
dure  uidinairement  troi»  semaines.  Pendant  ci» 
temps  homme»,  lemmes,  enfants , vont  dès  la 
pointe  du  jour  dans  les  champs  avec  des  (ma- 
nier*, et  cliwun  sc  meltanl  à ealifmirrhou  sur 
une  rangée  de  plants  de  safran  , la  suit  dans  .sa 
longueur,  coupant  de  la  main  droite  avec  l’on- 
gle, «u  simplement  ronquinl  les  llmrs  «pu  «ont 
complètement  dcvrlopprés  ou  qui  eommcnccnt 
à s’ouvrir.  Giininc  ces  fleur»  passent  promple- 
rnent  H que  plus  elles  restent  longtemps  épa- 
nouies «*t  plus  leur  pistil , seul  but  de  la  cul- 
ture, perd  de  sa  qualité  et  est  difficile  à enle- 
ver ; il  faut,  autant  que  possible , «pie  la  molle 
«le  chaque  jour  suit  terminée  avaut  que  la  ruser 
soit  dissipée.  La  première  miner,  un  hectare  ne 
fournit  guère  que  4 à 5 h.  de  safran;  mai*  la 
seconde  et  la  troisième  il  eu  produit  jusqu'à 

15.  40,  et  même  45  1». 

On  évalue  le  terrain  planté  en  vignes  dans  le 
département  du  Loiret,  a 3*3. HH2  hrétares,  ré- 
pnrtis  sur  le  territoire  de  339  eotnmnne*  , et 
produisant  iuniurllenieiit  1,095.515  hectoli- 
tres  «b-  vin  , dont  environ  450.000  sont  con- 
sommé» par  le*  habitant»;  le  surplus  est  livré 
au  commerce  et  s’expédie  dans  les  départe- 
ment» voisins,  sou»  le  nom  de  vins  d’Orléans. 
Aucun  des  vins  île  ce  pays  UC  *e  distingue 
par  les  qualités  qui  constituent  les  vins  lins  ; 
mais  beaucoup  sont  estimés  comme  vins  d’or- 
dinaire; il»  ont  eu  général  une  lielle  couleur, 
|ieu  de  spiritueux,  un  goût  agréable  et  franc. 
Les  cncumuiM-s  de  Beaugenry  , IVaulie  , Beau- 
lette,  Guignes  , St-  Jenn-dc-Brav.  la  Chapelle  , 
St- Av,  Fourneaux  , St-Jean-le-Blane  , Menu  , 
Sandillnu  , St-Denis-eu-Val  cl  ComMeux  . de 
l'arrondissement  d’Orléans  , fournissent  des 
vins  rouges  de  première  classe.  Jargeau,  Sl-De- 
nis-de-Jargrau  , Brou,  Mardié  , (Jlivet , St- 
Hewmn,  SI*  André  cl  CJéTy.  du  même  arrondis- 
sexnent , donnent  en  première  cuvée  de  lion» 
vin»  d’ordinaire  «le  troisième  qualité.  la*  au- 
tres vignoble*  produisent  des  vins  rommuus 
awri  bon»,  mai-  eu  general  inférieur»  aux  pré 
cèdent».  — Le*  arrondissements  «h*  Moiifargis 
et  de  Pitlnviers  fournissent  l>eannnip  de  vin* 
conimuus , (mur  la  plupart  1res -colorés,  gms- 
iiers  et  jieu  spiritueux.  Ijts  vins  «le  l'arrondi»- 
acmrnt  de  («ien  se  conservent  difficilement , et 
ne  supportent  pas  h*  transport  à de  grande.» 
distances. 

la*  communes  de  St-Meamm  . Marigny  et 
ReLrerliin  , de  l’arrondwaement  d’Orléans  . 
produisent  une  assez  grande  quantité  «le  !>on» 
vins  blancs . dont  quelques-uns  -ont  fort  agréa - 
hlr*.  Lour»  et  plusieurs  aiitr**s  vignobles  du 
même  arrondisvrroent  fonmisaent  «les  vin* 
blancs  «le  lasse  qualité,  qui  servent  ordinaire- 
ment à la  fabrication  du  vinaigre  connu  «ou*  le 
nom  «le  v inaigre  d’Orléans.  — Le  siège  princi- 
pal du  commerce  de*  vins  et  de»  vinaigre»  est 


a Orléans.  (Vite  ville  fait  aussi  mi  grand  com- 
merce d’eaux-de-vie  qui  portent  son  nom  , 
mais  dont  elle  n’est  que  l'entrepôt,  car  on  n'en 
fabrique  «luu*  ce  pay  s que  lorsque  1rs  récoltes 
sont  trcs-oliondauie.». 

Les  pommier*  . les  poiriers  et  toutes  les  es- 
jiècej*  d'arbre*  fruitiers  du  nord  et  «lu  reulre 
de  la  France  sont  cultives  avec  succès  dans 
loule  l'étendue  du  dèparlemeut.  Le  cngtia**ier 
v croit  abondamment  ; aussi  Uaucoup  de  con- 
fiture» dr  coings,  qui,  avec  le  débit  des  arbres 
fruitier*  rt  d’agrément,  ne  laissent  pas  de  taire 
mie  branche  de  commerce  assez  considérable, 
nou-seulenirnt  avec  Paris  et  l’intérieur  de  Ja 
France,  mais  encore  avec  le.*  pays  étranger*. 

Le  département  du  Loiret  cou  lient  99,474 
hectare*  d«‘  foiéts.  Les  essence*  «taminante* 
sont  le  chêne,  le  hêtre  et  le  tatukau  ; l'orme  et 
le  châtaignier  y sont  communs.  1rs,  foiéts  les 
plus  considérable*  sont  cdlc*  d’Orléans  et  de 
Monlargis  : ta  première,  qui  a environ  KO  k. 
de  long  sur  45  k.  de  large,  renferme  plusieurs 
plaines  où  *c  I nui  veut  l «eu  u coup  de  villages  et 
de  hameaiu  ; la  seconde  a environ  10  k.  de 
long  sur  uutanl  de  large. 

lai  rare  Ixiv me  est  gciièraleinint  assez  lielle  . 
et  l'on  a beaucoup  amélioré  celle  de»  mouton» 
l«ar  des  croisements  snccrssifs  ; néaumoio*  le* 
moutons  de  la  Sologne,  quoique  leur  laine  *oil 
assez  fine  , sont  resté*  petits  et  eliétifs.  — Le* 
bois  étaient  autrefois  j «copié»  de  sanglirrs,  de 
cerf»  , de  chevreuils  ; mais  le  nombre  en  a 
Iteauroop  diminué.  I r menu  gibier  et  le  gibier 
à plume»  de  toute  espère  est  très-oboodant.  ■ — 
L'éducation  des  alieillcs  est  très-soignée  dan*  la 
partie  «lu  département  a|tpariciianl  à la  ei-dcv  ant 
province  duGatinais.  Lue  méthode  très-avanta- 
geuse rt  tres-recommandablc  , en  ce  qu’dle 
augmente  la  quantité  et  la  qualité  «le  la  eire  et 
du  miel,  et  qu’elle  augmente  Je  commrm*  dont 
les  al  «ri  lie»  sont  la  source,  se  pratique  dans  ce 
«Irpnrtrmeut  , c’est  relie  de  tran»]M)rter  1rs  ro- 
rhes  d’un  pays  à l’autre.  Cette  manière  d«*  faire 
voyager  le»  nlirille*  s’apj*  lie  dau*  le  pays  me- 
ner «u  héritage.  On  voit  dan*  la  saison  des  co- 
lonies m lit  res  de  ruches  passer  *urre»i\rmi*nl 
d’un  endroit  à un  antre  et  a «les  distances  eon- 
sidéralilcs.  Gc  transport  s’ojiere  sur  de*  char- 
rettes qui  contiemiciit  trente  rm  quarante  ni- 
che» ; ou  marche  au  pas  jusqu’à  la  nuit , rt 
antanl  qu’on  le  peut  dau*  dm  chemins  doux  et 
*nr  un  terrain  égal.  Après  la  rérollr  d«-s  sain- 
foins et  des  »c*ees.  lorsque  la  Beauce  est  nette, 
le»  propriétaire*  d’abeille*  conduisent  leur»  ru- 
elies  dan*  le  Gatinais,  ou  aux  environs  dr  la  fo- 
rêt d'Orléans,  où  s*  trou  veut  de  la  bruyère  et 
du  sarrasin  en  fleur;  le»  émigration*  se  font 
souvent  à plu*  de  40  k.  Il  n’est  pas  rare  de 
voir,  dan»  l'automine.  jusqu’à  trois  mille  ru- 
che» étrangère*  dan*  un  petit  village:  on  les  y 
laisse  emirou  deux  mois.  Des  paysans  se  char- 
gent du  viin  de*  ahrillcx  moyennant  nu  Irrs- 
modiqne  salaire.  Les  ruches  sont  eu  général 
«l’un  lion  produit.  Dau*  certaine*  a mirés  a ta 
vérité  elle*  fournissent  |«ru  de  miel  et  de  cire, 
ou  donnait  pru  d’ essaim»  ; mais  dau*  d’autre» 
aussi  dlr*  dédommagent  ampkma-ut  le  proprié- 


taire. On  estime  , toute  'compensation  faite  , le 
produit  onnuH  d'une  ruche  à six  francs  ; il  va 
souvent  à dix.  La  Loire,  le  tanag  , le  loint  et 
k*  nombreux  étangs  situés  dan»  le»  arroodisse- 
raeiil»  «k  Monlargis , de  Cia  et  dans  partie  de 
celui  d'<  >rlèaiu , alioodent  en  poisson  tres-es- 
timé  . dont  une  grande  partie  est  expédiée  à 
Paris  par  k»  canaux  de  Rriarr  et  d'Orléans. 

Unnuuirji.  Mines  «I  antimoine.  Carrière* 
de  pierre*  à bâtir , pierre*  à chaux  , pierres 
susceptibles  de  recevoir  un  beau  poli  , dites 
diamants  il'Olivet  ; marne,  terre  à potier. 

Soc  scs*  Mi  xûuLxa  à Segrav,  a Reaugeney  , 
à Châleauneuf,  à Noyer*,  à Ferrière* , et  dan* 
plusieurs  autres  communes. 

Irouvm»  »t  coaiutu..  Le  nombre  des  fil- 
briques  et  surtout  des  fabriques  florissantes  est 
|iru  nxa-idendde  dans  le  de^wrlcmnit  du 
Loiret. 

Dans  l'arrondissement  d’Orléans,  et  particu- 
lièrement dau-  la  ville  de  ce  nom.  on  trouve  «k* 
fabrique* de  drap*  fin»,  de  ftauelle*,  de  bonnete- 
rie orientale,  de  couverture»  de  laine  cl  de  co- 
ton, de»  filatures  de  lame , «les  raffinerie»  tk 
sucre,  dr»  ateliers  nombreux  pour  le  blanchis- 
sage de  la  cire,  la  préparation  de  la  renise  sui- 
vant k procédé  hollandais,  et  la  fabrication  du 
vinaigre  , ainsi  que  quelque»  fabriques  dr  pa- 
pier» et  de  feutres.  — L'arrondissement  de  Pi- 
thivien  est  sans  manutaclure*  ; F industrie  agri- 
cole s'exerce  priori  p*  le  ment  sur  la  culture  du 
safran  . dont  1rs  produits  donneul  lieu  à un 
rmniurrce  assez  important  ; c'est  au  marché  de 
Pithiviers  qu’on  apporte  k*  safran  du  Galiuaàs 
|Kmr  le  liv  rer  au  commerce.  Cette  v ilk  est  aussi 
renommée  par  sers  gâteau»  d'amandes  et  par 
ses  pâtés  «l'alouette»,  qui  jouissent  d'une  grande 
rèquitation  parmi  les  gastronome» , et  s'expé- 
dient dans  plusieurs  ville»  de  France.  Quelques 
filature*  dr  cotmi,  cinq  papeteries  et  des  tanne- 
ries roroposcnl  presque  toute  l’industrie  «le 
l'arrondi  veinent  ik  Moiitargis.  Dons  crluj  dr 
G Km  on  trouve  une  mamifarUire  de  faïence  et 
une  fabrique  de  draps. 

Le  département  du  Loiret . situé  presque  au 
centre  dr  la  France , traversé  par  deux  canaux 
«Je  uav  igatiuu  , par  un  grand  fleuve  , par  plu- 
sieurs lignes  de  chemins  dr  fer  ci  par  plusieurs 
grandes  roules , est  le  centre  d'un  commerce 
important , duut  la  ville  d'Orléans  est  l'entre- 
pôt. la»  principaux  objets  de  commérer  con- 
sistent en  grains,  farines,  vins,  vinaigres,  eau- 
de-vie  , épiceries  , droguerie*  , fruit»  , arbre» 
fruitiers,  kgume»  sec»,  châtaigne»,  ddre.  pois- 
son, abeilles,  ratrl excellent,  safran  rstirar.  rel, 
laine»  d Espagne  rt  du  |iays  , tant  à brûler, 
merrain.  charlion  de  boi»,  bestiaux,  etc. 

Foiars.  Emirou  440  foires  se  tiennent  dans 
plu»  dr  60  communes  du  département.  Ou  y 
vend  principalement  de*  lustiaux  de  toute  es- 
pece . des  chevaux  , de*  mulet» , Iteaueotq»  de 
volailles,  des  lames,  de*  étude»  et  autres  «ibjet» 
d'habillement  . de  la  mrrrerie,  de  la  quin- 
caillerie pour  les  liesuiii*  du  |>ay*,  et  toute  «ode 

«k*  dennt**. 

Duhiu»  »o«iM»T»«'iTi.  Le  d^nrlonait 
«lu  Loiret  a pour  chcf-liru  Orléans.  It  «moie 
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5 représentant»  à b chambre  des  députés  , et 
est  divisé  en  4 arrondissement»  ou  «ws-piv- 
fertum  ; 

Orléans..  . . 14  caut.  144.03?  h. 

Cien ft  41.188 

Monlargi».  • . 7 — 70.385 

Pithisier».  . . S 59.847 

31  cant.  318.45?  h. 

1**  conservation  des  forêts  (chef-l.  Orléans). 

— 1"  arr.  des  minrs  (chef-l.  Paris).  — 1’*  di- 
vision militaire  (chef-l.  Paris).  Evêché,  sémi- 
naire diocésain  , et  code  secondaire  cedé»ias- 
tique  à Orléans.  41  cures  . 948  succursales. 

— Eglise  consistoriale  à Orléans.  6 temples  n«i 
maison»  de  prièra.  — Académie  universitaire. 

— Collège  royal  et  école  normale  primaire  h 
Orléans.  Collège  communal  à Mnntargi».  — 
Société  royale  de*  sciences  ri  belles  bttm  à 
Orléans. 

Biographie.  I r département  du  F/dret  «I 
la  patrie  dr  plusieurs  personnage*  distingués  . 
parmi  lesquels  on  cite  : 

L'amiral  tu  Ooucn,  aunuiiéi  l’époque  de 
la  St -Barthélemy . 

Le  marérbal  m Couun. 

Gsa.  n«  MovmomnsT,  meurtrier  involon- 
taire dr  Henri  11. 

Grux.  ns  Lorri»  et  I.  Ctorrm. , l’un  au- 
teur et  l'autre  continuateur  du  roman  île  la 
Rose. 

Et.  Dot.rr.  imprimeur  du  x vi*  siéele,  brûlé 
vif  à Paris  comme  athée  en  15*6. 

P.  Üssivi  . bibliographe  et  littérateur. 

Le  savant  jésuite  D.  Prrsc. 

S.-D.  Poisson,  astronome  rt  mathématicien. 
Le  chancelier  Hcc  ne  Miroubvii.. 

Le  célèbre  jurisconsulte  Poraira. 
be  physicien  et  aéranaute  Charles. 

Le  célèbre  peintre  Oiroost-Tbiows  . 

Lr  graveur  Swovmo. 

J. -M.dk  ls  Moras -<it  vos  , fameuse  quiè- 
tistr. 

Le  conventionnel  Lîovsao  Botanov. 

P.  M*»m,  membre  de  b commune  de  Pa- 
ris. mort  sur  l'échafaud  révolutionnaire. 

Et.  Au; vas,  littérateur,  memlirc  de  l’Aca- 
démie franruise. 

Le  général  Dsasuui»,  etc.,  etc.,  rtr. 
Bibliographie.  * Table  alphabétique  Je  tou- 
te* le 4 paroi  un  qui  suivra!  la  coutume 
d Orléans,  rt  qui  dépendent  ta  entier  ou  en 
partie  du  bailliage,  et  des  différents  sièges 
qui  le  composent  (l.  i"  des  Coutumes  du 
durhè,  bailliage  et  prévoie  d’Orléans.  in-18, 
1740). 

Baascsar  ns  Tara  y (le  vicomte).  Observations 
sur  lu  rivière  du  l sûr  et  (Jouni.  des  mines, 
t.  ix,  1799). 

Bu;or  ns  MoaooLsa.  Au  ai  sur  ta  constitution 
minéralogique  et  géologique  du  soldes  en- 
virons d'Orléans,  in -8,  1810. 

Rouai  (le  baron),  \otice  sur  la  \ ‘découverte 
d un  emplacement  de  forges  , Je  bains  et 
d autres  ruines,  d établissements  romain  i 
Jeun  le  département  du  Loiret  (Mém.  de  b 
•oc.  des  anliq.  de  France,  I.  t,  p.  858). 


Tsutii  (le  comte).  Observation  sur  la  marrhe 
des  orages  dan*  le  département  du  loir  et , 
iu-8,  1898. 

' ».  au  valu  Rokju.siu  (C.-F.).  Album  du  dé- 
partement du  Loiret,  petit  iu-ful.,  1826-28. 

— Archéologie  du  departement  du  Loiret  , 
m-H,  ftg..  1836. 

— Rapport  sur  le  département  du  Loiret , 
fuit  a la  société  pour  la  toit  te  rsa  lion  des 
monuments  historiques , réunir  à Tours  U 
95  juin  1838.  u>  8.  1839. 

— Sur  les  etudes  archéologiques  du  departe- 
ment du  I suret  ( Bul.  de  M.  dr  fbiununt . 
t.  «V,  p.  319). 

Jou«n.  Mémoires  sur  Us  antiquités  du  dé- 
partement dm  Loiret , iu-ful.,  orné  dr  87 
pl-,  *8... 

Pona  (A.).  — De  r agriculture  du  Câlinais 
et  de  ta  Sologne,  etc..  in-H.  1833. 
Atmanaih  lu  ï suret  de  1843.  in-H.  M.  Mar- 
chand » publié  dans  rrt  liminaire  des  notices 
liislr .riqncs  sur  le  cbülcau  de  b Russirre , 
sur  l’anciru  rlbleau  royal  dr  t.ieu  , sur  l’é- 
glise dOusonrr.  sur  T rosée  et  «ur  l'église  de 
Cerdon.  Ou  y trouve  aussi  des  nuira  sur 
St-Renoit-sur-  Loire,  1 3crv . CtiA leau neuf-sur- 
Loire,  $t-(.nnduu  , Dampirric  , Kreteau  et 
Girn. 

T.  aussi  : Om.r  vssts,  jbu'uua,  Si-lbsorr- 
■ira-Loini  . ISkum,  Fsnaiint , Mumuai, 
Oki-*as»,  Si  ors  y,  Siiit-h  R-l.oins . 
I.OIH-F.T-CHER  ; dejui tenir lit  de).  Le  dé- 
partement de  Loir-et-Cher  est  formé  du  Bbi- 
soû,  du  Vcndômois  et  d'une  gronde  partie  de 
b Sologne,  qui  dépendaient  du  ri-drvunt  Or- 
léanais. Il  tire  son  nom  des  rivières  du  Loir  et 
du  (Hier  qui  Carraient  ; b première,  dans  sa 
partie  srptrutriuoale  du  nord-est  au  sud-mirst, 
et  b seconde,  dau*  sa  partie  centrale,  de  l'est 
à l'ouest. — Il  r»t  borné,  au  Bord-ouest,  par  b* 
départe nient  de  la  Sarlbc  ; au  nord-est , par 
celui  du  Loiret  ; au  sud  , par  celui  de  l’Indre  ; 
ou  sud-est , par  relui  du  (.lier,  et  au  §ud-our»t 
|iar  celui  d’ Indre-et-Loire. 

Le  sol  dr  re  dr|iartrment  est  grnrrab-menl 
as.se/  elevé  et  ne  rrnfcrmc,  à proptrroenl  | un  lcr, 
aucune  montagne , mais  un  grand  nombre  de 
vastes  plaines  «huit  la  prute  est  peu  sensible.  Il 
est  traversé  par  la  Loire,  qui  le  divise  ni  deux 
parties  presque  égales  ; une  longue  suite  de 
collines  rt  de  coteaux  plantés  dr  vignes  ou 
d'arbres  fruitiers  hnrdr  les  deux  rive*  du 
fleuve  et  repose  ugréaldrmrut  b vue  ; qà  et  b 
de  jolis  villages  ombragés  de  Imuqurts  d'arbres 
embellissent  les  plus  charmants  paysages , ani- 
més sans  cesse  par  le  passage  de  la  grande  mute 
et  par  uue  navigation  presque  cou  lui  uel  le.  « La 
nature  champelic  , sou*  quelque  forme  qu'elle 
se  présente,  observe  M.  lYtitain,  dans  son  An- 
nuaire du  départcinrut  de  Lnir-rt-Cber,  a tou- 
jours des  droits  de  plaire  i celui  qui  peut 
sentir  rt  sait  ru  opprérirr  les  beauté*.  Mai»  il 
est  des  pays  qui  semblent  être  & cet  égard  plu* 
favorisés,  qui  paraissent  plus  propres  i cons- 
tituer un  séjour  agréable  et  vraiment  bit  pour 
rkommr.  Les  plaine*  immenses  , couvertes 


d'ulKiudaute*  moissons,  donnent,  avec  l‘ idée  de 
l'almni  lance  qu  Viles  font  naître,  rrlle  dr  grande 
culture,  de  ridirssc*  et  de  pmqiérité  publique, 
qui  naturrllemenl  *’ y lient.  Dans  les  pas  s de  mon- 
tagnes. de  grands  accidents,  des  masses  gigan- 
tesques, mie  variété  infinie  desitr»ctd'n»prrt«, 
tour  a tour  dclscsrux  et  effrayants,  semblnit 
promettre  chaque  jonr  des  pbisirs  nouveaux. 
Ici  bnnturr,  toujours  vivante  rt  animer,  moins 
silrneiruse  que  dan»  les  plaines,  moins  bruy  ante 
que  dan»  b»  montagnes,  lui  réserve  rie*  plai- 
sirs plus  doux  et  d'autant  plu*  variés,  qu’il 
peut  y réunir  toutes  le*  production*  propre* 
aux  deux  extrême* , sans  aucune  de*  priva- 
tions qu’on  prnt  y ressentir.  Car  presque  dans 
toutes  h»  partir*  du  département.  un  proprié- 
taire, sait*  être  grand  trrriru  . |»rul  voir  prr*- 
que  tout  à b fois  d'un  coup  d'ail  se»  champ» 
couvert*  de  imusiati*,  ses  taillis,  «**  vignoble», 
rt  de  b reposer  sa  v ne  sur  l'émail  de*  prairies. 
Sans  que  nous  fassions  le*  frai*  d'une  dnsenp 
lion  étudiée , le  Irrtrur  imaginera  aisément  les 
site*  agréables  et  vané*  à l'infiui  que,  dan» 
leur  mélange  et  leur  combinaison.  ce»  différents 
objet»  (cuvent  offrir.  Sur  le  (dus  lirait  Ikiivn 
de  b France , de  grands  et  nombreux  listeaux 
voguant  à b faveur  de  leurs  voiler»  blanche» 
et  étendues,  dont  la  couriiurr  élégante,  sr  des- 
sinant sur  le  coteau,  forme  de  lotn  un  contraste 
piquant  aver  b verdure  ; partout  ailleurs  de» 
nv  irre»  ou  de*  nuwaux  limpide*  . promenant 
leur*  eaux  sinurust-s  d.m*  de  loiigur»  vallées 
qui  s'étendent  rt  se  resserrent  borrrxsivrmen!  ; 
b de»  bouquet»  de  hoi»  su.*|mtmIu»  sur  la  co- 
teaux ; dans  b plaine *.  aver  de*  ombrage*  frais, 
une  culture  vanée  : plut  loin  une  vaste  foret 
qui  remliruiiit  et  couronne  l'horizon  ; put»  enfin 
de*  hauteur*  plu»  ou  rnom*  escarpée»  , d’où  la 
vue,  embrassant  simultanément  Ions  ce*  objet», 
joint  d'un  rnsemlde  ravissant,  à la  foi»  impo- 
sant et  flatteur,  et  ou  la  nature  parait  dans  sa 
(dus  douer  majesté  : tel  est  vn  général  le  dé- 
partement de  Loi r-ct -Cher.  Mai*  l'arrunduar- 
nuTil  de  Homorantm  (l'aneirnnr  Sologne)  offre 
lin  aspert  bien  différent.  Dans  cet  arrondisse- 
ment  le  sol  n'oifre  à sa  superficrr  qu'un  sable 
elair  , a**»  lia  . mélangé  de  grav  icr  et  de  cail- 
loux, toujours  peu  chargé  dr  Une  végétale,  et 
peu  propre  aux  ricbn  cultures.  On  peut  en  dire 
autant  de  b partie  unrd-unr*t  de  l'arrondiur- 
ment  de  \ endôme . qui  u'offer  qu'un  Irrraui 
aride  et  es*  général  rouvert  de  bude».  ■ 

l/l  surface  totale  du  déjiartement  est  de 


685.965  hectare*,  réparti*  ainsi  : 

Terres  bhourabla 369,687 

Pré* 31.634 

Vignes 86.591 

Roi* 70,810 

Verger*,  pépinières  et  jardius.  . . . 5.888 

OuraitM,  autiaie»  et  saussaie*.  . . . 108 

Etangs,  mare»,  canaux  d'irrigalinu.  9.599 

lande*  et  bruyère» 80.996 

Superficie  de*  propriété*  hAlies.  . . 8.457 

Cultures  diverse» «...  1.417 


Contenance  imposable.  . . 596.575 


a; «i  LOIR- ET -CH  ER  (déportera.  de). 


LOIR-ET-CHER  (départ cm.  dr). 


LOIR-ET-CHER  (départent.  de). 


Routes,  chemin*,  places,  nie»,  etc.  . 13,438 

Rivières,  lacs  et  ruisseau* 4.295 

Mb  el  litmisiiKi  non  pmdnrtif*.  . 11,460 
(jmt'lin*',  églises,  hulinit'ut.»  public».  177 

Conienam-r  nou  imposable.  . 29,390 

i 

On  % compte  : 

53,849  nuisons. 

465  moulin*  à cou  et  à veut. 

61  forge*  et  fourneaux. 

194  fabriques  et  manufacture*. 

Soit  ; 54.562  propriété*  hfitie». 

Le  nombre  des  propriétaire*  est  de.  93,727 
Crlui  de*  paindlc*  de 1,314,394 

tlvnnuoRxnus.  Parmi  le*  wunhrcuses  ri- 
vièrvs  qui  arrosent  le  département,  la  Loire  et 
le  Cher  sont  les  seules  navigables.  I.a  longueur 
totale  de  la  partie  «le  leur  cours  livré*1  « la  na- 
vigation est  évaluée  a 156.000  ni.  Ixs  ri- 
vières les  plus  mnsidênildes  sunt  eiiMtile  : le 
Loir,  le  Rem  ion,  le  O»*son,  la  Cise  et  la  Saul- 
dre.  Le  canal  du  Cher  traverse  l'extrémité  sep- 
trutrionalr  du  dépafleuirut. 

Ix  département  renferme  un  grand  nombre 
d’étang*  , situés  presque  en  totalité  sur  la  rive 
gauchi*  de  la  Imre.  Cxs  étang*  sont  ld!nmul 
multiplié*  dans  l'arrondissement  de  Romo- 
l'antin . que  plusieurs  vallou*  eu  coulienucut 
souvent  cinq  ou  six  u la  suite  les  un*  do  au- 
tres. <>•*  élaïqjs  mut  formé*  partie»  digue*  éle- 
vée* pour  rrlrnir  les  eau*.  — On  eu  compte 
dans  l'arrondissement  ds*  Romorauliu  934 
d'une  superficie  totale  d’environ  3.691  hect. 
—Sur  5<i  commune*  il  n'y  en  a que  9 qui  n’en 
renferment  |tas.—  On  voit  dans  le  inême  arron- 
dissement (commune  de  Soiug) , à l'est  de 
Contres,  un  lac  ou  amas  d'eau  formé  naturelle- 
ment, dont  la  superficie,  dans  les  eaux  moyen- 
nes, est  de  pré*  de  20  hectares , et  sur  le* 
liord*  duquel  des  fouilles  ont  fait  découvrir 
des  vase*  et  d’autres  ustensiles,  qui  témoignent 
du  séjour  «pu*  les  Romain*  ont  fait  dan» ce  pas*. 

CottMUvietrioxs.  Le  département  de  lanr-et- 
Cber  est  traversé  par  6 ituiie*  royales,  |»ar  IG 
routes  départementale*,  et  par  11  cliemins  vi- 
cinaux de  grande  cninmunicalion. 

MéTROROMMur.  Ix  climat  est  en  général 
doux  et  tempéré.  L'air  y est  juir  et  saiu,  à 
l’exception  de  quelques  parties  de  l'amnidis- 
tenir nt  de  Rnnmrautin,  dont  les  marécages  et 
te*  étangs  ciitnrtirmient  de*  ex  luttai  sou*  uni- 
rilik-s  à la  santé  des  habitant*.— Le*  vent*  do- 
minant* sont  ceux  de  l'oue*!. 

Productioks,  Ix  département  produit  de* 
céréale*  de  toute  espèce  , ru  quantité  plu*  que 
suffisante  pour  le*  Iwsoiu*  de  la  population  : du 
lions  légume*;  quantité  d'excellents  fruit»; 
de.  très-beau  chanvre.  Excellents  | «Alunage*. 
Relies  prairies  naturelle*.  Nombreuses  pépi- 
nière» «Farines  À fruit».  Le*  bmles  sahlou- 
diums  de  la  Sologne  oITreut  de  I «elles  planta- 
lions  de  pin*.  Le*  vignes  sont  apres  les 
grain*  la  culture  la  plus  nonsidérahle  et  la  plus 
inqiortante  du  dè|urtement  : on  cite  les  via* 
rouge*  de  la  ente  «h*  (irww*  , de  CJtambon, 
de  la  cùtr  du  Citer  ; et  les  vins  blanc*  de  la 


côte  de  Neels,  de  Mai  bliue  ; ou  remcille  dans  I 
la  Sologne  des  v in»  de  Grov-Noroo  ou  de  lein-  j 
turc.-- Education  eu  grand  dm  moulons  Jc 
|M*tite  rare  dite  de  Sologue  , dont  la  laine  «■» t 
assez  fine  cl  la  chair  d’excellente  qualité  ; celle 
racr  est  trévsusceplildr  de  s'améliorer  par  des 
croUrmeut*  avec  le*  mérinos.  - On  counail 
dans  le  département  deux  nm  «le  cites  aux 
tre»<di»tiiH- tes  |mi  leurs  forme»  ; «eux  de  l'ar- 
rondissement «le  Vendôme*  dits  percherous, 
Miut  «l'excellent*  rhexaux  de  trait;  ceux  «le 
l'arrondissement  de  Romonuiliu  , ou  de  rare 
solognote,  sont  d'une  taille  médiocre  et  oui 
des  forme.»  peu  agréables  ; mai*  ils  *e  ircont- 
mandent  |>ar  1a  lioulé  et  la  durée  de  leur  ser- 
vice. ta'*  liète*  à cornes  sont  généralement 
d'espèce  médiocre.  —Toutes  les  rivirrr*  sont 
jdu»  un  moins  poissonneuse*  : on  y pèche, 
uiu^i  que  dans  les  ctnug»,  du  brochet,  de  la 
carpe,  de  la  perdra,  du  hurl trait , «le  l'anguille 
el  «le  la  tanche.  Ix  Loire  founut  de*  saumons  . 
des  lamproies  et  des  alose» , et  U*  Loir  de*  car- 
pes dorée».  On  périra  de  la  truite  dan*  quelque* 
rivières.  Le*  ratiiws  se  trouvent  «bu*  tous 
les  ruisseaux.  — lxs  ét  nigs  de  la  Sologne  four» 
uisseiil  aussi  une.  assez  grande  quantité  «le 
sangsues. 

Mixsrslogie.  Mines  «le  fer;  carrière*  d’al- 
Iwlre,  «le  |»ierie  de  taille  , de  silex  pvmmaquc 
«|ui  fournissent  la  France  entière  ot  mie  partir 
«h*  l’Europe  de  pierre*  à fusil  ; marue  excel- 
lente ; argile  à tuile  et  à potier. 

Sources  mninn  à St -Déni*,  à St-Maudé. 

IxncsTftifc  kt  cimMiRc».  Manufacture*  de 
grosse*  draperie»,  couverture»  de  laine,  molle- 
tons, rotunnodes,  Itouiirterie  , gant*  de  |M‘au  , 
sncre  indigène.  Filatun1*  Je  laine.  Tanneries. 
Verreries.  Faïenceries  et  fabrique*  de  poterie. 

Commérer  cou*i«lérahle  de  grains,  vins, 
eau-dr-viv,  laines;  de  draperies  , l«av  et  gant* 
«h:  bine , cuirs  , guut*  de  peau  , pierres  à fu- 
sil, etc.,  etc. 

Fouie*.  Environ  160  foire*  *r  lieuirant  dan* 
cinquante  commune»  du  dé|Uii‘t«*nient.  Les  prin- 
cipaux objet»  d«'  commerce  coniitlenl  en  !*•*- 
tiaux,  «U'-tail  de  draperie  et  «le  mercerie,  et  sur 
«pirlques  points  , de  b laine,  de  b fibs.se  , du 
chanvre , de  la  toile,  «le*  chevaux  , des  An»**  et 
de  b vnbîllr. 

I). Visio*  AwnittmTifK.  Le  départemnit  «le 
Loir-rt-Clter  a pour  rlef  I.  Itloi*.  Il  envoie  3 
représentants  à la  rhamhre  de*  députés,  cl  est 
divisé  en  3 arromlissenicnt*  ou  coiis-préfrct.  : 


Blois 10  cant.  111.200  h. 

Romorniilitl.  ....  6 — 43,624 

Vendôme 8 — 72.830 

24  cant.  227,654  b. 


21*  conservation  de*  forêts  (rhef-l.  Blois). 
— 2*  arr.  de*  mine*  (elraf-l.  Pari*).  — 4*  divi- 
sion milit.  (cbef-l.  Tours).  — F.vèchè,  sémi- 
nain:  diocésain  et  école  secondaire  ecclésias- 
tique A Blois.  26  cure»,  247  succursale».  — 
CoOcge*  communaux  à Blois  et  s Komorantiu. 
—Société  d'agriculture  à Blois. 

Biographie.  Au  nombre  des  personnage* 
distingue*  ués  dan*  le  departement  ou  cite  : 


Lotis  XII,  surnommé  le  Père  du 
Le  poète  Rossxao. 

I)r .sis  Pxri*,  un  de*  premiers  inventeurs  dr 
la  mæbilM*  à viqieur. 

J.  An*»,  «le  l’Académie  française. 

Ruixur  et  Boiuusrom,  médarins. 
le*  historien»  ûuxutos  et  Sxlarexrt. 
IIuiuvit  iir  OivnvY,  chancelier  «le  France 
sou»  Hqiri  III. 

Iz'rardinal  h’Aurvor,  ministre  de  Louis  XII. 
b maréchal  D*  Rmiumui  . 

1#  marquis  »»  Favrxs. 

Ix*  rhef  de  chouan*  de  &0CSU0TVI. 

Le  célèbre  jurisconsulte  Pardbmi*,  membre 
dr  riuslitul. 

Cm.-Ki.oi  JoMASsm  , antiquaire,  etc.,  «rtc. 
Bibliographie.  Pncatr  et  b«sum.  Sla» 
tistique  Je  Loir-et-Cher,  ii»-4,  1810. 
Ptn«i*v  (de).  Statistique  du  departement  de 
lair-et-Cher ... 

BnrcMMN  (Alp.  de).  Mémoire  « du  comte 
fortuné  de  Rockecoite,  e/c.,  commandant  en 
chef  Us  ro  > ointes  du  Moine , du  Perche,  et 
du  pays  Charlrain.  in -8  . 1818  ( cou  tien- 
tM’til  de*  notice*  »iir  plusieurs  localité*  du 
déporiemeul  d’Indre^rl-Loire  H de  Iznr-el- 
fJrar). 

* Voyage  historique , statistique  rt  Dcurip • 
fions  pittoresques  dans  U departement  dé 
fjoir-et-l'her , iu-8,  1835. 

Sxcmatr  (de  la).  Rapport  sur  tes  monuments 
historique  s du  departement  de  Loir-et-Cher, 
•ju'd  serait  nécessaire  dr  réparer  et  et at  he- 
ver (Bul.  de  M.  de  Gaumont,  L iv.  p.  273). 
P**uc(Pb«4,-6.),  Vendôme  et  U Vertdûmois, 
ou  Ta/deaa  statistique,  historique  et  là  ldi  o- 
graphique  du  duché , aujourd’hui  arron- 
di* arment  de  Vendôme,  in-4,  1824-25. 
pOftt(A).  t>e  f agriculture  du  Câlinais  et  de 
ta  Sologne,  etc.,  in-8,  1833. 

Rocanos.  Mémoire  sur  ta  situation  agricole 
de  ta  Sologne,  el  sur  tes  moyens  tf  amé- 
liorer cette  province,  in-8,  1840. 

Bigot  m Mmoaiv*  (le  barrni  P.-Matr-SélMks- 
tien).  Essai  sur  ta  topographie  de  la  So- 
logne, et  sur  Us  principaux  mo  t eus  d’amé- 
lioration quelle  présente,  in-8.  1811. 

* Quelques  Réflexions  sur  la  Sologne,  in-8, 

1836. 

Autrocmr  (Gl.  Debvncs  d’).  Mémoire  sur 
t amélioration  de  la  Sologne,  in-8.  1787. 
Hcrrmi  Frobervilu  (J .-B.).  Vues  générales 
sur  rétat  de  f agriculture  dans  la  Sologne, 
et  sur  Us  reviens  de  t améliorer,  in-8, 
1788. 

Tmiuitr  or  Ruimivi.  Innova  lions  agricoles 
en  Sologne , par  F association  du  proprié- 
taire arec  ses  fermiers , br.  in-8,  nn»  «Ute, 
1844. 

Lsconrc-Bavàas.  Réponse  à la  brochure  de 
M.  do  Beauchêne,  intitulée  .*  Innovations 
agricoles  en  Sologne,  etc. , br,  iu-8,  sans 
date,  1844. 

V.  aussi . Onu****», Si- Amvsi» . Bi.o»f  0*«s- 

iotb,  Lxvxrdi»  , Lxvtaré-IwuuLT , Mosx- 
• notniLRAC,  Po*t-Lxvut  , Yuidôjik. 
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l OlKK-IX FKKIKI  RF.  (dép.  de  la).  Le  «lé- 
(«rlrmail  de  la  bière- Inférieure  est  formé 
dune  partie  de  La  haute  Bretagne . et  tire  mjii 
nom  du  Oïrtim  physique  de  b Loire  qui  le  tra- 
%e«e  de  l’est  à l'ouest  et  s'y  embouche  dans 
l'Océan.  Il  est  borné  ail  nord  (wr  le*,  déporte- 
ment»  du  Morbihan  et  d'l]|c-el-Yi  laine;  à |V*t, 
jmr  ceux  de  la  Marmite  «*t  de  Maine-et-Loire  ; 
au  sud,  |iar  celui  de  la  Vendée;  et  à l'ouest, 
|«r  l’Océan. 

La  surface  de  ce  département  offre  im  |u\s 
plat,  entrecoupé  de  colline»,  sans  montagnes 
proprement  dite»,  et  sillonné  par  un  grand 
nombre  de  rivière*.  dont  plusieurs  sont  navi- 
gable». Il  y a envirou  80  h.  de  dite»,  que  les 
atterrissement*  de  la  mer  agrandissent  sans 
cesse  en  (dusieur*  endroits  ; le*  marais  salants 
qui  s’v  trouvent  sont  d’un  grand  rapport.  Le 
sol  , généralement  uni  , n'olfre  sur  plus  d'uu 
lier*  de  sou  étendue  que  des  forêts  , «U** 
lande»  et  de»  marais  ; le  reste  consiste  ni 
lerirs  lahouratde* , qui  produisent  toute»  sor- 
les  de  grain*,  en  vignes , eu  prairie»  et  en  pâ- 
turages. 

L'arrondi  voulait  dr  Nantis,  traversé  par  la 
Loire , arrosé  par  l’Erdre,  jwr  la  Sévrr  nan- 
taise et  par  plusieurs  autres  rivières  et  ruis- 
»-tui  , offre  une  multitude  de  sites  pittores- 
que» et  de  rbanmuitv  pav sages.  Au  nord,  il  est 
traversé  par  l’Krdre,  rivière  navigable  depui* 
Xort  jusqu'à  Xante»,  qui . sur  une  partie  de 
sou  cours,  prend  une  largeur  île  7 à 8 h.  sur 
une  iougueur  de  20  à 23,  et  forme  un  lac 
charmant  , Wde  de  col Imes  verduvaute*  et 
peuplé  lie  villagrs  et  de  maison»  de  rampagur, 
parmi  lesquelles  on  remarque  le  château  de  la 
Verrière , reganlé  romme  la  demeure  du  re- 
doutable llarlie-Blrur , et  le  château  de  la  Gâ- 
ebrrie . surmonté  de  »nu  beffroi  féodal.  Rien 
n rot  surtout  plus  pittoresque  que  les  rives  de 
l’Erdir  de  la  Gâclierir  au  village  de  Sucé. 
Itans  la  partie  sud-ouest  de  «et  arrondissement 
«in  remarque  le  lac  de  Grandliru.  vaste  réser- 
' oir  de  8,000  hect.  de  sujteritcie.  A iVtf 

du  lac  de  Grandi  it-u  mm  meme  la  contrer 

• onnuc  sous  le  nom  de  bocage  , qui  s'étend 
jusque  «bus  le  dé|aitcincti(  de  la  Vendée. 
Ainsi  qiw*  l'iiidiqur  son  uom , le  Bocage  est 
couvert  d'arbres  ; on  y voit  peu  de  grandes  fw 
iéts,  muis  chaque  champ,  chaque  prairie  , est 
entouré  d’nue  haie  vive  qui  s’ap|um*  sur  des 
arbres  planté*  irrégulièrement  et  fort  rnppro- 
rbé».  Ce»  enceinte»  ue  rmfrnneut  jamais  un 
grand  espace.  U terrain  est  fort  divisé;  il  est 
|**u  fertile  en  grain*  ; souvent  îles  rhamp»  assez 
eleudus  l'estent  longtemps  incultes  : il*  *e  rou- 
vrent «lors  dr  gcuéts  mi  d’ajoncs  épineux  : 
toutes  les  vallée*  et  meme  1rs  dernière*  jieute» 
îles  coteaux  sont  couverte*  de  prairies.  — Le* 

• henni»  du  Bocage  vont  tou»  comme  creuse» 
entre  deux  haies;  il*  sont  étroits,  cl  quelque- 
fois le*  arbre*  joiguaut  leur»  branche*  le*  «*uu- 
vrent  d'une  eqièrtf  de  U-rerau  ; U*  *ont  Iwur- 
lieux  l'hiver  cl  raltoleux  l’été.  Souvent  il*  sui- 
vait le  penchant  des  roi  line*,  et  .(en  eut  en 
màiie  temps  de  lit  à uu  ruisseau  ; ailleurs  il» 
*oot  taillé*  (Lins  le  rocher,  et  gm  i tient  les 


hauteurs  par  degrés  irrégulier*  ; ton»  ce»  che- 
mins offrent  un  asjierl  du  même  genre. 

L’arrondissement  d’Anreni* . traversé  au 
nonl  jwir  l'Erdre,  rt  baigné  au  uni  par  la  Loire, 
offre  aussi  un  aspect  assez  agréable.  Il  est  prin- 
cipalement fertile  m vins,  en  grain*,  cl  possède 
tille  iivsrz  vastr  étendue  de  lioiv  cl  de  Itou*  pâ- 
turages. 

L’arrmidissemml  île  Châtra iibriant  est  âpre 
et  triste,  et  n 'offre  presque  (pi'une  forêt  eunli- 
nuelli*.  Il  produit  ce|«‘iHlaiit  du  froment.  du 
seigle,  du  lin,  du  cidre  d’automne  et  des  vin# 
médiocres. 

L'arrondissement  de  Pninilm-uf  se  eum|*osc 
dr  landes  éleiidur*  et  d»*  quelques  ranlous  fer- 
tile*. Il  e»!  Iwugué  en  grande  partie  pr  l’Océan 
et  par  la  Loire.  Ou  y trouve  de*  Irrrrs  laiton- 
rallies  assez  bien  cultivée»,  des  vigne»  et  des 
pâturages. 

L'arrondissement  «k*  Savenay  m*  divine  en 
deux  | tarîtes  distincte*  ; le*  contours  «ont  culti- 
vés et  fertiles;  l'iulérieur  uYtffre  qu'une  vaste 
plaine  presque  partout  inculte  et  déserte.  On  y 
trouve  des  marais  d’une  étendue  immense,  emi- 
I*s  juar  une  multitude  île  ruisseaux  et  de  ea- 
iuiiix  : le*  terrains  que  ces  marais  renferment 
sont  ap|telés  des  île»;  quelques- une»  sont  cou- 
' crtes  de  villagrs  tres-|iopo|riix.  qui  ronimuni- 
queiit  1rs  uns  aux  autre*  par  de*  chaussée* 
ferrées  ou  pavées  et  par  de*  canaux.  La  Brière 


La  surfare  du  département  est  de  684.697 
hectares.  divisé»  ainsi  : 

Terres  labourable*.  .........  321.601 

I OS. 068 

'*SUP» 


Bois.  . . 

Verger»,  pépinière*  et  jardina.  . . . 
Oser  aie*  , iitimties  et  saussaies.  . . . 
Klaug*  , mares , canaux  d'irrigation. 

Lamies  ri  bru*  ère* . . 

Siqieriicie  des  propriété*  bâties.  . . 
tàilture*  diverse» . . . . 


33,07$ 
10.984 
849 
2,888 
139.352 
8.986 
896 

Contenance  imposable.  . . 633,779 

Boutes,  chemins,  places,  rue»,  etc.  . 28,847 

Rivières,  lac*  et  ruisseaux 15,416 

Forets  et  domaine*  non  productif».  . 4,477 

( jiueticrrx.  église»,  bâtiment»  publics.  1 78 

Lnntrnnnce  iioii  imposable.  . 48,918 

Ou  y compte  : 

100,719  maisons. 

1 .698  iimiilins  à eau  et  à vent. 

52  forge*  et  fourneaux. 

76  fabrique*  et  manufactures. 


Soit  ; 102,545  propriété»  Itâtie». 
le  nombre  «Iro  propriétaire*  e*t  île.  133.334 

Gdui  de»  purrelle*  de 3.249.459 

Ifvmvr.r.nvpKis.  loi  Loire  traverse  le  dé;vai1(v 
ment  de  l’est  à l'ouest . et  le  divise  en  deux  par- 
est  une  vaste  tourbière  d'environ  100  k.  de  | th**  d’inégalr  étrmlue , la  plus  considérable  au 
circonférence,  y compris  le*  marais  qui  l’envi-  | i*»rd  nu  sur  b rive  droite.  File  a *ur  le  départe» 
tt muent  • lorsque,  dim»  les  liante*  eaux,  ht  1 ment  uu  cours  île  10  my  riam.,  ilepuis  lngrande 
Loire  inonde  le*  campagnes  , elle  couvre  b j i Maine-et-Loire)  jusqu’à  la  mer.  La  largeur 
Brirre,  et  cette  vaste  plaine  c*t  transformée  en  1 du  fleuve  y «M  considérable;  l'estuaire  qu’il 
uu  lac  immense,  où  l'on  découvre  çà  et  là  forme  en  confondant  se*  eaux  axer  celles  de 
quelque*  hameaux  bâti*  sur  de  petite*  émi-  i' Océan  a prés  de  8 k.  d’ouverture.  — Dan* 
ueiKT»,  dont  les  habitants  ne  peuvent  sortir  I r<“*  intervalh*  la  Loire  Itaigne  Ancrai»  , Xante* 
•pi’à  l’aide  île  leur*  loues,  petites  embarcations  j «‘I  IhumUi'iif,  et  se  grossit  de  plusieurs  affluent», 

) dont  aucun  toutefois  n'est  1res- important.  Le* 
t principaux  sont , par  b gauche  ou  du  rirté  du 
sud  , b Sèvre  nantaise  et  l’Arhenaii , relui- ci 
j servant  de  déversoir  au  lac  de  I ra  ml  lieu  ; par  la 
! droite  ou  du  roté  du  nord.  l'Krdre.  qui  se  jette 
ilntis  la  Loire  à Xante*  même.  — la  Vilaine 
| lormr,  pendant  quelque*  kilom..  la  limite  rom» 

I loune  du  ilé|nrti'mriil  rt  de  ceux  de  Mainc-et- 
I Loire  et  du  Morbihan  ; dans  cet  intervalle  elle 
reçoit  le  lkiu  et  l’isac,  qui  Arrosent  la  regimi 
! *c|Mcntrionale  du  de|uirtrment.  — Iz**  autres 
I rivière*  navigables  du  dé|tar!emrnt  sont  la 
Maine,  la  Mnîru-,  l’Erdre . le  l'ence,  le  Brisé, 
i b Boulogne  cl  l'Oguon.  Le  canal  de  Xante* 

I s)  Brest  y commence  ; il  y a un  dé*v  elnppmn-nt 
•lp  89.S3T  m. 

(>»iMi»icvnov*.  Le  département  r*t  trnvrr- 
ré  pur  *ix  route*  royale» . par  dix -sept  rouir» 
tlcparlemrutalc.x , par  douze  nMilr*  stratégi- 
ques . et  juir  un  grand  nombre  de  chemin»  vi- 
riuaux. 

MiTToaoiw.il . Le  climat  rot  *ain.  mai»  ha- 
bitucllemcnt  liumidc  ; ou  y éprouve  peu  de 
grainb  froid»,  mais  souvent,  en  été,  la  tenqiré 
rature  s'y  élève  à un  aussi  liant  ih-gié  qiu-  dan* 
les  régions  é*quutorialcs.  Iz^  trniifitious  des 
vents  dominant*  cansrnl  souvent  de»  variai  ion» 
18 


attachées  à la  porte  de  «-Inique  niarom.  Lors- 
que le*  eaux  le  retirent,  le  lac  devient  une 
lielle  prairie  où  l'on  édéve  de  nombreux  Irou- 
jieaux.  (>t  arrondi**en»eul  produit  du  hlé,  du 
seigle,  du  lin  et  du  cidre.  On  y rompte  près  de 
30.000  crillcts  de  matai*  salants. 

On  trouve  à St-Lvphar,  à tlerbiguar,  la 
f -hapel  le-de*-Ma  ra  i * , Sle-Heiue  . Bnnt-Chà- 
teau  , Rcmic  , ('.rossai' , St-<  •ihlas-des-Boi*  , 
Urrflcac  , Sl-Kt»eiine-de-Mmil-Lur  . St-André- 
des-Eauv,  Oinlnnais,  Rouée,  Gh.-qiclle-Laiinay. 
IVinquiau  , de*  tourlxe»  lacustre*  : St-Ainlré- 
de*-EaUX  donne  Cil  outre  des  toiuiie*  marine», 
«*t  les  commune*  de  St- Joarbim , Monioiiv  et 
Donges  n’oITreut  que  ce*  dernière*.  Os  nuirai* 
loin -l>em  omqieiit  une  gnuide  surfare  ; en  y 
fiMiilbnt.  ou  y trouve  enfoui»  de*  arbres  en- 
tier» d’uu  Iküs  qui  a acquit  une  brille  couleur 
noire  et  un  degré  de  dureté  qui  le  rend  Miscvp- 
lible  d'un  lieau  jioli  ; re  sont  des  diéne*  et  des 
cerisiers.  — Ouïe  communes  usent  en  eom- 
niuu  du  marai*  de  Mouloire,  soit  pour  Imr 
« hauffiège  particulier,  soit  pour  leur  rom- 
meree.  Ou  estime  que  diaqim  famille  peut  ré- 
colter annuellement  130  à 200  milliers  «le 
motte*,  «rt  que  lYx (Mutation  totale  peut  s’éle- 
ver à 335,700  milliers. 
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bnbqiM>«  dan*  la  lrni|MTatuif.  Cru  dr  nu-r 
«oui  relativement  pli»  fraii  ni  <*|r.  rt  plut 
chaud*  ru  hiver.  Li*  variations  luiruuiélriqut-» 
sont  roii-tdér.thb»  an  printemps  rl  jM-iuluril 
l’aulunmr. 

l’num  niOM.  Ix»  mollr«  Jm  «rréabv  mi  III- 
Kiil  a peu  «!*•  rlwif  pré»  |wm  la  roii.tomina- 
tion  des  habitant.*  «in  dé|m  tentent  ; on  * ré- 
twlli*  |)riiiri|utU-tunil  du  froment,  du  seigb  et 
du  sarrasin.  la*  I minent  de  ttmirgwof  est  In-s- 
estuné  : IUikItîhix  , "S  noir»,  et  l'étranger  ni  li- 
rrnt  Ix-aucnup  en  r«-ttaiiM  * rirrnn»taüre*  de  rt* 
canton  lertile.  Le  seigh-  et  le  métril  h*  rècollenl 
dan».  Ions  les  cantons  ; il  n’rn  *•>!  pa*  «b  même 
de  Inrgr,  dnnl  la  culture  est  négligée  en  tirau- 
ruup  d'endroit*.  Le»  prairie»  situer*  dans 
les  lies  «pu-  forme  la  Luire  et  celles  qui  lior- 
dent  les  «leux  mes  du  Acmé  sont  «asles  , 
excellentes . et  1rs  produit,  en  sont  considéra- 
Mes  : ei*||e»  qui  nvoisinnii  * les  marais  sont 
d'une  qualité  souvent  au-dr»*niu  de  la  tittslin- 
cre.  !/•»  pâturage*  de  In  rive  gauche  de  In 
Loir*-  sont  aussi  Irés-lion*  ; en  \ nourrit  des 
brui*  d'um*  b-llr  roc*  H «b  Ires-but*  che- 
vaux. qimiipir  d'une  petite  taille  : mais  ni  gé* 
itéra I In  quantité  des  prairie»  naturelle»  et  des 
pâturage*  est  insutli»aute.  la-  patumii-r  est 
généraU-iucitl  cultivé  dans  tout  le  dejvatleinctil 
pour  en  oliteuir  du  cidre  ; le  plus  estimé  est 
celui  du  territoire  compris  mtr*‘  l'Erdre,  b 
Yilaitir  et  l'Isar.  — le  département  de  b 
Loire- Inférieure  est  un  de  ceux  où  Ir  Imhs  sc 
trouve  eu  plus  grande  abtudann-  : pn-Mpu- 
toute  >a  put  lie  sepleutriaiuile  n'est  qu'une  lu- 
rèt  continue  : In  plupart  des  rot  eaux  sont  très- 
boisés,  et  nous  ivotu  déjà  fait  remarquer  en 
parlant  du  llocage  que  chaque  champ , cha- 
que prairie  nd  entouré  de  bob»  vise*  qui  ser- 
vent à b division  des  propriétés  et  produi*  ni 
aiinuelleinciit  quantité  de  Imi»  de  rhaulfage. 
I/i  priitripnhw  fim'll  sont  lelli-s  Jf  la  Rrrtc- 
rhe,  du  lièvre,  d’Avcize.  du  Teille,  de  Jnigné, 
de  Manunissnii,  de  Sliïri',  de  Prince,  du  Ol- 
lier et  de  Mâcheront.  — On  compte  dans  b 
departement  29.310  Inet,  de  vignes,  répart» 
dans  i|uaraiile-di  u\  rmnmuni * , cl  produisant 
annucllemt-iit  1 .tint). (MM)  licetolit.  de  vin  : 
vont  consommés  à Mantes:  plus  de 
500,000  sont  bu*  dans  le  pa,»;  une  partie  de 
l'excédant.  prive  parmi  lr>  vins  Libues  de  b 
moindre  qualité,  remonte  b bure.  rt  est  con- 
verti ni  vinaigre  à Orléans,  ou  bien,  «-hangér 
eu  vins  de  Ilourgngne.  vert  a l'approvisionne- 
ment de  Paris  ; le  surplus  est  converti  en  eaux- 
de-vie  qui  uni  de  la  qualité.  — Le»  priunpouv 
vignoble*  seul  situés  dans  les  arrondissements 
de  Nantes  pt  d'Ancenis;  Yarades  et  Montre- 
lais  récoltent  b*  meilleurs  vins  ItUiucs  du  pavs. 
Vallet . b Chtptdlc-lleulin , la  ll»)c,  le  Lo- 
rou\,  b Palk-t,  Mai»don  cl  Si -Fiacre,  de  l'ar- 
rondissement dp  Nantes.  SM »ére»m.  St-llcr- 
brlnn,  de  rnrmndisM*mrnt  d'Ancenis.  produi- 
sent des  s ins  doux . légers,  d’un  gnril  agréable, 
rt  qui  v eoiMcrvcnt  assez  bien. 

Le  «léparlemmt  de  In  Loire -Inférieure  est , 
avec  celui  d'Ille-et-Vibine,  un  de  ceux  formés 
de  l'ancienne  pru'iuce  de  Itictagiw-,  on  l’on 


rencontre  b plus  belle  espèce  «le  gros  1m*UuI. 
Sur  toute  b rive  gaurhe  de  b Loir*  nu  trouve 
une  tro-brlle  race  «b  Urufv  bien  nourris  et 
lucn  soigné»,  rl  des  vaches  laitières  qui  dou- 
uent  du  lait  eu  abondance  dont  on  fabrique 
un  bnirtv  estimé.  — Ou  élève  dans  le  dèpur- 
IniM-ul  ua»'  grande  quantité  de  chevaux  d une 
pelitr  taille , mais  «b  formes  assez  élégante»  ; 
iU  si  ml  subies,  ardents  et  bous  nuirchpurs. 
Dans  le»  meilleur»  cantons  on  élevé  quelques 
rites  aux  de  race  bretmiue. 

lai  pèche  eut  une  «h-s  principale*  «.erupalion» 
«h»  habitants  voisin*  des  borda  de  In  mer:  la 
pbqtai'l  même  ne  vivent  en  partie  «pie  de  son 
prudmt.  Sur  le»  cotes  de  l'Océan  on  pèche  le 
matpirreau,  le  han-ng.  b sardine , le  turbil,  U 
stde,  b raie,  b ban  ard  . les  cbev  r«-tt«*» , les 
luiitrvs.  etc.  Le  saumon,  l'alose,  b bnipnnr  et 
b eiveile  (|ielile  anguille  num«-IU-mcul  nér 
qui  passe  de  b mmt  dans  les  rivières)  i «-mon- 
tent l'etulMMicliiirt!  d«-  b Ivoire,  la-  lac  «h- 
tiraudiieu  almmb  en  jkhs.vhi  d«'  toute  espèce. 

.Mis» nsi  iM.ir , Le  granit,  le  quartz  vitreux,  b 
lehis|>alh , b mira  et  le  kaolin  sc  leneontmil 
«bits  l'jri'oiMlisseiueiit  «h-  Nantes.  (>lui  <b  t Jiù- 
leaiilu'iani  nmtolr  des  rarririrs  d'arduiM*»  ex- 
plmtécs.  situées  au  Grtod-Aflvmé,  a MoUdon 
et  à St- N uimit-des-ljimbs.  Dan.»  bs'rnviruns 
de  K«mgé.  AMmrrt/ , ist-Aubiii -«b«- Châteaux. 
Sion,  l-jMsiv.  Meilbra', . Moisdon , arnwi- 
liisM-Junit  de  tdiàteauliriaut,  et  «b  Kiuillé,  ar- 
nNMiisstnnent  d'Ancenis,  «ai  trouve  des  mines 
d*a  fer  liimMM-uu-s  Ises-alioudaut***  qui  ulmwn- 
teut  treize  forges  «1  sept  hauts  fourneaux  ou 
fotMbnev  L'aimant  se  trouve  à IVmbouclNM 
de  la  I/iirv',  sur  In  rive  droite,  à b surfar*'  du 
sol,  en  niuiveatix  isolés  et  disséminés  dans  b» 
i-liam|ts  situé»  a b point*  «b  Vilhéi-MnlMi. 
— Dans  b commune  de  Cranc  on  trouve  une 
rniiM-  «b  plomb  mm  exploitée.  La  v onimum*  «b 
Piriar  po»snb  nue  mine  d etnin  oxvdê  «lotit 
b dreonverte  date  de  1813.  — l^a  houille 
abiude  «bus  les  arroiidi.sseiiieiits  «h*  t .Liteau- 
bri.-ml  «-t  d'AiMTiiis.  thi  es  pli  nie,  à Nort  et  à 
Nfcmtirbis.  des  inine.»  trt>-ini|»oiiarile«  de  ce 
cmiibitvtililc,  duut  l«  s produits  sont  consuléra- 
ld«-s  et  d'exrelbule  qualité. 

Iz-»  salines  qui  pxistpnt  le  long  «b  In  côte 
sont  d'on  produit  «^*iismI«t»Mp  : ell»^  entretien- 
nent mu*  pojnibtiun  r «-marqua Idc  par  sa  broute, 
son  air  de  sauté  et  d'aisniire , surtout  sur  b 
ente  mqilcntrionab.  Sur  b eùlr  du  sud  elb» 
srmt  moius  iMimlueiises  H moins  productive». 
On  rotnpte  7t».27a  «rillefs  «h-  marais  salants 
exploiltf. 

SontoT mismisi »*  à b Plaine,  P«»roir,  b 
Ibruerie,  b (1ia|K'll«  -sui-Krdic . b Harfierie. 
t'F.hanpin.  - - hains  «h-  nier  h b l’initie  rt  « 
Pnrnb. 

Intima  rr  commekcc.  L’industrie  du  dé- 
part» nn-nt  consiste  principalement  dan»  la  fa- 
Lrir.il ii.n  «bs  Indes  de  lin  et  de  coton,  du  cou- 
til. de*  toile*  peintes,  «bs  serges  rt  des  étolTp» 
de  bine  ronimum-s.  Crtte  industrie  «'exerce 
parti»  ulièrr  rm  nt  à Nantes,  à fjisson,  à f JiAtrou- 
lirinnt  et  a (•uéfanrb  : des  « hantiers  |w«ur  les 


rxiasIrurtHiu»  navale»  naît  étaJili»  a Nanbs,  à 
Paimbeui  et  au  FriJerin.  Nanti**  fabrique  en- 
con*  des  cordages  et  «bs  InsciiitH  pour  la  ma- 
rine, des  cibles  en  fer  et  du  (entre  pour  b 
doublage  «les  navire*  ; il  v n «b  belles  rafline- 
rb*  cb  sucre  et  d«-s  liblurv*  de  lin  rt  «b  coton, 
«ic.  bans  diverse»  communes  on  trouve  plu- 
sieurs papeterie»,  un  grand  nombre  «b  lannenei 
«•t  de  WÛpucrit»,  «la  manu  factures  de  faïence 
et  «b  |mrcrlaiar,  de*  verreries,  des  forges,  lou- 
«k-i-M-set  hauts  fourm-nux,  des  fabriqua d'iuslru- 
inenl*  aratoires,  rtc.  On  distingue  prinripob- 
ment  au  numlirc  d<*  rev  élablissenMiits  b*  ate- 
liers d'Indrrt,  consaiTes  à la  fabricatioii  «b* 
machina  à v apeiu  pour  b marine  royab. 

Le  diqwrtcmrnt  fait  avec  les  départenaents 
voisin*  un  cntnmem*  convicbnihb  «u  moyen 
du  roulage  «*t  «b  b navigation  intérieure.  Izu 
priiM  ipauv  objet*  *X|M>rlé*  par  cette  voir  «-on- 
sistrnt  en  grains,  fruits,  légume*  *«r*  et  vert», 
vin*,  enu-de-vic,  «rl , beurre  «b  Kretagn*, 
chevaux,  bestiaux , fer,  plomb,  antimome, 
charbon  «b  terre,  lourlw,  bus  merrain,  toib 
de  lin  rt  de  colon,  tlra|M  rie.  chaprllerie.  rouen- 
nerir,  mereeri«'.  quincaillerie  rt  autres  objets 
«b  ses  manufacture». 

Par  b petit  rabotage,  le  de|«arlrtncnt  reçoit 
bs  cidres  et  les  liois  «b  cliautbige  de  b Vilaine; 
le*  |Mu.««on»  frais,  sec*  et  *alcs  rhi  Morbihan  : 
les  grains,  bs  lins,  b houblon,  les  toiles,  l»% 
bines,  h terre  à lïiicnce,  rt  bs  bus  de  cons- 
truction «h-s  tVit«-»-<lii-Nnrtl,  ainsi  que  lieaucuup 
d'autres  «hiiri-es  da  dV-partrmrats  voisin*. 
Par  cette  voie  il  exporte  «b*  cotons,  «les  café*. 
«1rs  sucres,  «b»  eaux-de-vie , dessins,  des 
châtaignes,  du  miel,  des  *«-ls,  de*  cvtir*  tannés 
et  corroyés,  «les  toiles,  du  lingt',  du  coutil, 
«h**  bitumes,  de*  indiennes  «Ir  Mante»  et  autres 
produits  du  commerce  et  de  l'industrie;  rt  il 
reçoit  de*  vins,  de*  fOtrx-de-vir,  des  li «pleurs, 
des  draps  de  la  florln-lle  et  de  Lotvleaux  : «b» 
résilie»,  du  heai.  des  planche»  **l  du  rb>rnlat 
dcRayonnr  : des  roux -de-vie.  «lu  verdrt , «bs 
huiles,  du  »avon.  des  drogues  rt  de*  |«arfum> 
«b  la  Méditerranée  : «*1  «le*  mus.  du  chaux  re, 
du  f«T.  dr  l'ctain,  etc.,  «Ir»  ports  «Ir  diffcivn- 
t«5*  ville*  maritime»  «b  l’Kurope,  a«ivqur-Ls  il 
ex|»orte  en  tVlungf  «b*  produit*  divers  du  sol 
et  d«*  rimlustrie  dr  la  France.  Le  grand  cabo- 
tage consitlc  eu  expédition*  «b  toute»  espece* 
«b  denrée»  et  «le  marcliandisr*  pour  le  Sèt*égal, 
ITSpagne.  le  Portugal,  la  Hollande,  les  pa*  s du 
Nord,  qui  fouroîsMtil  en  «Vhangedr  l'ivoire, 
do  "•miiiik’s.  des  |>arlnnts,  H«*s  laine»,  drs  hui- 
les, «le»  bois  «le  ronstmrtion  et  «puintitè  d'autre* 
pfSKluit».  A ces  priiM-ipniix  élément*  ch»  |*ros- 
pèritè  commercialr  il  fnut  encore  ijoaltr  les 
annemmts  pour  la  pèche  «l«*  la  bp Irinc  dans 
les  mers  du  Nord , jiour  celle  de  la  morne  au 
|»ai»c  d«*  Terrr-Ncmc , et  nu  cap  Hrrton  pour 
la  piYhc  du  hareng,  du  miupicreau  et  de  In 
.sardine . 

Foute*.  Mus  «b  310  bures  *e  tiennent  dans 
environ  120  communes  du  département.  Le 
commerce  des  liestiaux  de  tonte  espèce,  drs 
drap*  et  «b  la  mrm  rie  pour  les  bes«iin»  dt» 
pas  s . fait  le  fond  des  prinri|K>b»  transactions. 
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N notre  a uiir  loin*  spèciale  pour  la  MBlr  des 
moulMM  mérinos  et  «Je*  biutu  de  race  espa- 
gnole. 

Malm  k ututs.  Les  vertu*  «-araeferisti- 
i|iKi  des  habitants  de  la  Loire- Infèru'iirc  sont 
U Irandbti*-,  U charité  et  la  modeste:  : tuu»  1rs. 
devoirs  qu'iuspi  relit  l'biiituijité,  La  famille,  lu 
pairie  , il»  le»  retupl usent  naturel  U-uiriii  et 
sans  ofetrntatiun,  Uuu  le»  r;uiions  les  ntuiiix 
favorisé*  de  la  nature,  comme  dan»  les  caukmx 
1rs  plu»  ticiie»  et  le»  plu»  fertile»,  jamais  un 
individu  malheureux  ne  *e  présente  à la  porte 
d'une  ferme  un  d'une  cJiaUiuicre  «au»  rccev oir 
dus  secours  ou  rbospilalili; . le  panne,  »i  sou- 
vent rebuté  dan»  le»  ville»,  «a  rvelfeinenl  chur- 
eber  m vie  dans  les  rampiigucs  ; il  la  trouve  à 
toutes  les  jiortes  ; il  s'ouied  a tuu*  les  foyer*,  il 
n’eal  jamais  éconduit,  et  U mixcrr,  »i  indi-uxc, 
si  désolante  dans  le»  cité»,  n'occasionne  ni  ui 
limite  ni  cuuluumi  a celui  qui  la  supporte.  Ou 
demande  sa  v ie  dan»  1rs  campoguc»  parer  qu'on 
ml  «ifaut  et  i|u'uu  ne  peut  cucorr  paguer  sa 
v»e.  paice  qu'on  n4  trop  s nu»  cl  qu'au  ue  |wul 
plu»  la  gagner.  Ou  la  trouve  partout  «buis  ce 
pays,  à cvs  deux  c|mm|u«‘»  de  la  vie  ; et  le  mal- 
hem  ru  v.  adiuê.  à pu  mge  r le  |iaiu  du  lalmu- 
rcur . est  encore  souvent  servi  le  premier. 
— IVu  di*  |uy»au»  xavrut  lin*  et  èrrire,  et  en- 
core le  font -ils  fort  mal  ; tuais  si  le  Hrvlmi  ne 
m*  dbtiugue  pa»  par  une  gramlr  uni  rue  lion,  il 
cau»e  avec  Lhui  sens  de  rc  «|Uil  eunuail,  et  se 
distingue  par  i'rxlixvne  pqreté  de  ses  nueuis, 
par  sa  probité,  pur  sou  respect  et  p«r  sa 
cotn|u*aio«i  pour  l'infortune  d'autrui,  et  par  la 
uûldr  patience  avec  laquelle  il  supporte  tiu- 
nWtatc  le  mallieur.  Persuadé  que  nulle  puis- 
sance buataïue  ue  peut  iuodiUer  la  «IntiiuV 
qu'il  doit  subir,  il  s'y  soutort  »an»  cITurl,  sans  i 
murmure.  Se  sent-il  dangereusement  malade  , 
son  premier  :*cnu  est  «1'apprlrr  uu  prvtiv,  et  il 
attend  ensuite  paisible»  nrut»  sur  son  grabat,  le 
dénomment  qui  doit  décider  de  sou  tort,  forte- 
ment assure  que  s'il  doit  guérir,  il  a’a  pas  U1* 
wiu  de  mederiu,  et  que  s'il  succombe  il  a du 
raouu  épargné  uur  déprime  inutile  u ses  bén- 
in r».  la*  père  de  laimife  «si  toujours  grave  et 
austere  avec  sa  femme  et  se»  en  Lut»  adulte», 
qu'il  na  pas  l'habit tldr  de  lutin er  et  cuver» 
fe*t|ue|»  il  o'est  pas  prodigue  dcarmei.  Aux 
soins  particulier*  qu'il  prend  ik  mmi  lielail  et 
a l'empreuemeul  qu'il  met  a Lu»- appeler  le 
malm»  rusé  qui  usiu-pt'  b qualification  de  vété- 
rinaire, tandis  qu’il  dMiidocm- 1 L Providence 
seule  uu  Irerr  <mi  uu  père  «i  «bngn , un  serait 
tenté  ife  croire  qu'il  a plus  (l  utljclu  iimil  pour 
se*  bestiaux  que  pour  sa  famille.  t>|m»daut  il 
r»t  lom  d’en  être  ainsi. 

le»  progrès  de  b civilisation,  eu  dissipant  | 
le»  léiiclires  et  Les  préjugés  de  l'ignorauce.  , 
fendent  chaque  jour  i détruire  les  traditions  i 
»ii|ierslilicuscs  ; cependaat  ils  miummi  eu-  j 
enre  quelques  lieux  de  retraite.  Eu  Ibvlagiic 
surtout,  des  habitation»  cj  tarses,  des  habitude» 
d'ivob  nu-iit,  »i  favorable*  à Là  »oprr«lH»uu,  en- 
tretinuu'ut  tes  erreur»  du  vulgaire.  La  inagu*. 
b sotvelfenr  ne  lussent  |u*  pour  de»  ebunm  ». 
et  le»  sorciers  de  Monlotr  sont  enoure  uu  »b- 


I jet  d'bormiret  d’eflroi.  G e sûul  eux  qui,  dans 
leur»  danses  nocturnes,  tracent  sur  U prairie 
les  cercles  magiques*  où  J ou  voit  l'herbe  jniM 
| cl  flétrie  ; brûlée  sou»  leurs  pwds,  elle  ue  duit 
' plus  reverdir  ; ce  sont  eux  qui.  pendant  b 
, nuit,  prennent  plaisir  à tresser  b crinkre  de* 
ebevaux  égare»,  et  malbeur  au  tenferaire  qui 
; oie  uni  dcxnékr  te*  crin*  nattés  pur  leurs  rouios 
l infernales.  l u laboureur  toit-  d se»  brebis 
I périr  d une  uuludk  inconnue,  elles  sout  ensor- 
f criées;  si,  frappe  lui  - même,  il  ignore,  ht  Otutf 
j du  mal  qui  le  dévore,  s’il  tOtilTrt,  s'il  languit. 
f’iNt  qu’on  lui  a jeté  un  sort;  si  ses  recolles 
L ■ ■ ili | ut  ses  espérance»,  cVst  que,  trantpüitées 
par  mi  pouvoir  magique,  clics  ont  poste  dans 
un  champ  voisin:  ainsi,  lorsqu  il  épreuve  qud- 
que»  revers,  c’e»l  toujours  un  sorcier  qui  en 
est  la  cause.  Des  KWlitiilU,  de»  bruit*  sourds, 
des  (Lamines  noeturnea  annocicreit  ce  qui  doit 
arriver  d*  sinistre,  et  b crainte  d'un  in&kbot 
arrache  souvent  une  aiUDuoc  que  n'aurait  psi 
olitrmr  lasrufe  itubgrtHi*. — A l’éjM«|Uc  de*  veil- 
lée», le»  ménagés  se  visitent  dans  les  harueaux 
et  travaillent  eu  commun,  Le»  homme»  s'occu- 
pent a tailler  quelque»  ustensiles  en  liais,  a ré- 
parer leur»  imù ruinent*,  ou  à quelque»  ouvrage* 
Je  vauuehe.  Le»  femmes  liknt,  d les  enfant* 

| qui  entourent  le  fo-cr  écoutent  utleulivciiieiii 
! la  couverkatiou.  Joui  le  sujet  ordinaire  n'e*t 
j pus  cr  qui  iulcrnwe  l'agricnlUirv,  uuit*  ce  qu«t 
■ suggère  la  su|>«r-»!ilioi).  On  appivud  la  ft-n 
quelles  drvniinn»  il  faut  linuorer  fe  *aii»(  «pu 
préserv  e «le  la  grêle  ou  procure- la  |du«v^;  aqm-jje 
fontaine  il  faut  aller  btnre  pour  se  guérir  de  b 
fièvre  ou  prévenir  b»  maiéhres,  etc*,  etc.  Ce 
qn’on  doit  remarquer  , c’est  que  la  viollexsc , 
qui  srulr  peut  citer  des  époque»  éloignée»  et 
de»  i<- mou  i*  qui  uViUlmt  plus,  n'*r»t  pu*  unie 
k rarookrees  merveiUe*. 

Cluqiu  cirtiton  «le  ce  départninnal  offre  quel- 
cjut-  variété  d.m*  b cualomr.  Ko  général  le 
bltii  if.1  la  mukur  fa  von  ta  «les  vùtesumiU.  Le 
cosluOM'  des  femmes  ml  cdstout  p;i.r  l'emploi 
(requent  des  ni  I un*  broche*  «F or.  Dan*  quel  * 
ip-i  canton*,  te»  lriinii<>  conMua  le»  Ihiuuhc» 
portent,  aux  jour»  de  céiéinonfe,  <fe*  manfeauv 
oairts  A collet  droit,  et  qui  déüpftuænl  h tète, 
lia  peuple  juriit  ub*  i liabite  le*  tourbières, 
c'est  le  tkiérois,  qui.  babillé  «le  b hure  brune 
qu'il  tond  de  s es  breLc»  nain*,  coiffe  de  long* 
cheveux,  la  lj*rbe  hcnxsoc,  b figure  mJunùic 
et  sauvage,  «rtnhlc  être  s«Mti  «le  la  tourbe  bre- 
tonne. Dans  U*  canton  «le  Ouérxnde,  le»  habi- 
tant* dTacnuldoc,  «le.  Si- Audré-des-baux,  «le 
St-üpbaz  et  nuire*  Imix  vobiia,  »c  luut  re- 
inanquRf  jxn  un  costume  suigulu  r et  bùarre, 
compose  d’une  veste  cl  d'un  gilet  d'étoile  «k 
laiiM1  iiruiw,  d'un  ul -do-clta iiwe  cl  de  guêtre  » 

d une  étoffe  inèUngw  de  Uim-.  l^nuK-  et  de  id 
et  «à.»*'  ; d.*  portent  un  chapeau  de  torme  ronde 
«A  basse  dont  fe»  conUuirs  n'ont  au  plus  que 
trois  doigt*  «le  Urgsmr.  J >ims  le*  Càii» pagne* 
presque  toute»  le»  leauucs  »c  servent  d ont  «• 
|»ece  de  Todr  tailk  eti  «mlk  , qui  prwd  b for- 
me «le  la  létr,  *'élc*«i  hit  h»  épiufes,  se  rc- 
treuoc  pur  devant  ou  *e  Uuv*i-  de  manière  a na 
pas  «oriisr  b ügun'.  Mai»  «le  tous  a»  mat  tunes 


Ctjui  de»  paludier»,  rnaunu;  ccmsUihic  gueissn- 
«bu,  est  le  plu*  singulier.  Ces  paludier*,  qui 
habitent  le  bourg  de  itaU  et  les  v illage»  caivi- 
iomiants  , pu  rient  un  vélcracul  qui  rappelle 
celui  des  Cuuiims  ; r’rvl  encore  b souqucmllc 
) <fe  toile  de  nos  ancêtres  , leurs  large*  braie*. 
Ixs  jours  «le  Wite  ils  rem[ibccni  b Lluusc  par 
troU  ou  quatre  gilet*  de  diffen-nlo  couleurs. 

| disposé*  m étage,  taudis  qu'en  toute  saison 
leurs  cuisses  De  août  couverte»  que  d'un  «afe- 
iia  en  toile.  Lorsqu'il»  auitieat  h quelque» 
nTcnionw-s , ils  jettent  snr  leurs  épaules  «m 
|*lil  manteau  ruâr  h l'espagnole.  Le  costume 
L (1rs  jeunes  mariée»  est  surtout  «ligue  de  forer 
l'altenfioo  : Leur»  cheveux,  séparé*  aver  art. 
i j ml  retenu»  par  un  puban  «mm  une  petite  caîlfe 
| de  brfli6lr , ailui  lYmarquabb  par  sa  bboi- 
chrur  que  par  sa  korsae;  uue  «xJferette  «le 
i dente  Ile  annonce  uur  rexiicrrhe  «le  Unletie  et 
j une  devance  («eu  ouiimunrsrii  Ik  etagoe,  pujrwi 
; 1rs  villageoue* ; uu  corset  tic  drap  blanc,  bordé 
«k*  velours  noir,  (ail  ressortir  l'écbl  de*  nmn- 
j rlictl»'»  «xrarbles,  et  sur  b j»oit  n iw  I’«mi  voit  bn  I- 
1 1er  un  ruban  brodié  d’or  qui  te»l  à tarer  le  cor- 
set, Cr  cunh,  soutenu  par  d'èpais»e*  baleines, 
large»  de  trois  doigta,  ne  ressemble  pa»  mai  aux 
eoinreur» de»  «ntéui  ebiîs'alier»,  et,  ptxu-  eon*- 
|)Ih«t  relie  esjiéce  d'armure,  lu  b iioines  par- 
[cul  trot*  ou  quatre  jupons  fort  époi».  «pu 
I «‘milieu t dcsliuc»  à les  prvteger  ««Mitre  (unie 
eutrepriNt*  téméraire  ; ce»  ju|mnls  .*001  ushix 
coui  ls,  ctbi.vM  Ui  À dcvrj|iv«-il  mi  lias  «b- Jaiiwr 
rouge  à fonivln  ltc  l.fene. 

| La  bugue  fraiiroi.se  r*t  b vctlle  iJsitée  «bus 
I te  départrtfuiû  ; tnw*  «vu  y traiur  un  pr«  b'-» 
iùuiltr»  d»  mol*  ut  de»  pli  rases  : dans  Ir»  caru- 
pagne»,  chaque  «sjimounie.  a,  un  «piriqne  «irte, 
son  idiome  composé  de  mot»  odliqne».  d an- 
«kra  muta  rouunOLS  -m  ïinJi  -qucs,  et  de  loota 
fratu-ais,  «ju'uite  mauvaise  |Ms»iioitciarion  dell- 
gure,  ou  dont  le  sou»  e»l  extréumumt  altéré. 

Div. suis  tiriaxxarrBJiTivx.  la;  département  de 
la  LoàiT-lnfèrfewre  a pour  cbrf-lieu  iNautes  ; 
d ,i)cuîe  " njiwétenf— Il  a U chambre  de*  «le- 
pulè* . et  «*»t  divisé  ni  5 anonilisuxnicnt*  «>u 
«ooi-prefectiirw  : 

Xante*  .....  Î7  cant.  SI6.148  h, 

Anrcui* 5 46,  IM 

Clûlcaulirûnb  . 7 flI.ÎSf 

PaiDiUruT.  ...  5 ■■  43.746 

Savenay  ....  H 1 16, *103 

4 h finit.  4S6,b06  h. 

26*  a rr.  forestier  «cltef-l-  Nantrs).  3*  an  . 
«le*  mines  (cImJ-I-  Paris'  IS*  «Jivis.  mibt. 
icbrf-L  \ftutoj,  — Eveillé,  séminaire dioeé- 
Miin  et  école  scrolataiit*  crHraitvSl rf(l»e à Vante»: 

iy-ofe  srsMndaire  erclé«iasliqur  a l.néraodc  J 
il»  «ires  ,171  MCCUnib.  — Eglise  consisto- 
riale a Nantes.  - Collège  royal,  école  nmoia 
primaire  et  ccolc  «rondadre  de  médecine  ^ 
NaMeu  ; Collège*  cüiBimuianv  a Aumii*  « « 
Panibaeuf.  — Société  acndénuquie  cl  texr*cfe 
d’hoi  Uculture  à Xante*.  Société*  d’agriculture 
a XaalC*  . ÀDCeuts  , Olidteaubriaot . iV.rmbrof 
« Savrcnay. 
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Biographie.  Parmi  1rs  jMT*on  liage*  rêle- 
bre»  net  <knt  la  Loire- luférienre  on  cite  : 
Aiti  nu  IVu  rMin  , é|ioo.*e  dr  dtiu  rois  de 
Frai  mt. 

Le  savant  rl  infortune  Amiurii. 

U connétable  or  Cusmis. 

L'astronome  Kum.hr. 

L'architecte  hov»*»»n. 

Le  célèbre  marin  Cvmvoji. 

I jp  tuvii^rur  CtiLuiu. 

Lr  diplomate  1 1 ami  des  arts  Cacai.xt. 

Les  (MM'lrs  Ri  w.  UrtH  rl  DmuRumMiiL' 

URD. 

M“*  Di  rRisoi . 

M"  la  |iriiicrs*e  u»  Sai.m-Ü)c*. 

M"*  Ki.ist  MiKttaia,  Time  des  (dus  gra- 
cieuse* WW»  dr  la  Bretagne. 

L'orientaliste  m Lt  Oitni. 

Le  inèderin  Luuic, 

la*»  historien»  de  la  Bretagne  (Xât  , Ta%- 
m»,  Fn.  Ricmir,  Mhiimi,  (iurm. 

Le  statisticien  lit  » t ul  GoiTi.nt.vx. 

Le»  griu'nui  Ohiuuim  rl  Almmr. 
I.Yx-imihi-Iiv  de  la  pulitr  i'otCHK. 

Fa  i mois  dr  N s st* s , directeur  general  de» 
droit»  réunis  sou»  l'empire. 

Le  jou  rua  liste  ruyalislr  Ptunni,  etc.,  etc. 
Bibliographie.  Il»  st  iii  Cuiain'i  ( J.-K.- 
13. -Regn. ),  Statistique  du  département  de 
la  Ijoire- Inferieure,  iu-8,  IH02. 

— Recherches  économiques  et  statistiques  inr 
le  departement  tir  lu  ljoire-1 nférieure,  iu-4, 
1804. 

P»i  «mit  cl  ('.HtSLtiRi.  Statistique  du  depar- 
tement de  la  Luire- Inferieure,  iu-4,  1809. 

* Apertus  statistiques  sur  lr  département  de 
la  Ijoire- Inférieure,  iu-8. 

Hui»»  (J.  le).  Notice  tu  r Us  pilles  et  Ut  prin- 
cipales i ommunes  du  departement  de  la 
Isùre- Inférieure,  etc..  2*  édit.,  in-12. 
Cirmilt  iir  Suit-Kuumm.'  ( P. -A. -K.).  His- 
toire nut munir.  Dictionnaire  géographique 
de  toute i le*  commune*  du  departement  de 
ta  boire- Inférieure,  iu-8,  carte,  gravures, 
costume- et  portraits,  1829. 

Toiuum,  y otes  sur  quelques  suintant  es  mi- 
nérales du  departement  de  la  Loire-Infé- 
rieure i Journal  des  mine*,  n"  97.  p.  77). 
Dm»  uv  (M.).  .Minéralogie  méthodique  du 
dr  par  le  me  ni  de  la  t jnire- Inférieure , m-8, 
1843. 

J oui  l.i  m n.  Flore  de  ta  Luire -Inférieure , 
iu-18,  1844. 

* fiopjMirt  général  sur  /* état  de  C agriculture 
dans  te  département  de  la  Loire-Inférieure, 
in-8,  1840. 

R»iuix(G.).  Statistique  des  engrais  du  dé- 
porte ment  de  la  Loire  - Inférieure , in-8, 

1841. 

Ru  m n ( lui  i h lard  ).  l'otage  pittoresque  dans 
lr  département  de  la  Ivoire  - Inférieure . 
3 vol.  io-4.  1820-23. 

* Promenade  de  Nantes  à la  mer.  ( initie  à 
Paimhtmf,  Paraît- , St-Na  zuire , ( iuérande , 
le  bourg  de  llatz,  le  C roi  sic  et  leurs  r uri- 
nai*, iu-18.  1841. 

A . aussi  Kmi »uv.  Caissov  Gmomc,  Lvvunx. 


Miu.MRtt,  Mosrun.xi».  Yvxn»,  i.aJ’i.ai- 

u , Pua  » i<  , Sunor. 

I.OIIION  , Itg  ,t/»nr#«r  ( Maine  ) , arr,  et  à 
15  k.  de  Laval , rhcf-1,  de  r»nt.  Rurcail  d’cil- 
regist.  à St-Ouen.  Cure,  f-j  de  In  <*rivelle. 
Pop.  1 .289  li.  IrRRii»  tir  traiisitiou  moveu. 

Fabrique  de  toiles.  Commerce  dr  lirntioux . 
— Foires  le  1”  mardi  dr  carême,  dernier  mardi 
de  mai,  après  la  Sainte- Aime,  apres  l' Assomp- 
tion, dernier  mardi  d'oct.  et  mardi  le  plus  près 
de  In  Saint -fienrgr*. 

FOIS-DKI.K  AS  , Vg.  Lot-ef-tiaronne,  rum. 
de  Rouruel,  tle  Villeréal. 

I.OISAII.,  vg.  Orne,  rumm.  et C-* de  Mur- 
tagnr-siir-Huiiir. 

I.OISL . vg.  Orne,  ctimra.  et  [£  de  Morin - 
gne-sur-lluine. 

I4HSKI.lFRK.vg.  Seine- tuf,  runint.  tic 
la  Remuée  et  dr*  Trois  - Pierre* , E de  Sl- 
Romaiu. 

FOI  SK  Y,  vg.  Meme  (Lorrain*'.  arr.,  £3  et 
à 11)  k.  tle  Rar-lr-lhu* , tout,  tle  Lignv.  Pop. 
854  h. 

I.oisi  A . vg.  Jura  ( Kranche-Gomtc  ) , arr. 
et  à 25  k.  tle  Izmvlc-Saulnier,  eant.  et  [7!  de 
St-AuiiMir.  Pop.  712  li. 

A peu  de  distance  de  ce  village  ou  remarqiie 
le*  lielles  grotte»  de  Loisia.  Le  rhemin  «pie  l'on 
suit  ordinairement  |M»ur  y arriver  est  dan*  la 
comité  à droite  t-n  sortant  de  f.iguy  ; il  suit  la 
direction  tir  cette  rantlie  en  remontant  tin  midi 
vers  le  nord.  On  longe  immédiatement  la  l*a*r 
dr  la  muiltngur  dr  droite  . tjiii  est  fort  élevée, 
mais  dont  lu  pente  n'est  pas  très-rapide  il  st* 
prête  aisément  â la  eulturr  des  grains.  Apre* 
une  demi -lieu te  de  marrlic,  ee  fertile  coteau  sr 
déroU*  tout  à coup  ; imi  est  alors  en  Tare  et  nu 
pied  d'une  belle  ilemi-luiir  qui  rentre  daus  la 
inonlagur  : crllo-ri  se  trouve  rchancn'e  irgu- 
lirrvmnii  du  haut  en  lia»  , et  eette  éeliancrtiit- 
peut  avoir  «leu v rrnts  pas  entre  ses  drux  extré- 
mités . mais  un  peu  moins  de  profomlrtir  ; elle 
fait  interruption  dans  la  rolliue,  et  ronlraslc 
avec  elle  par  son  aplomb.  Les  yen»  sont  fmp- 
]W*s  surtout  de  l'aspect  aride  d'une  liaudr  large 
et  semi  - eireulaire  qui  couronne  toute  celle 
demi -lune  ; c'est  une  tondu  re  de  rucher»  de 
20  tn.  dr  hauteur  qui  se  coupe  aussi  verticale- 
ment qu'lui  mur.  cl  ne  prend  naissance  qu'à 
1b3  ni.  au-dessus  de  la  plaine.  la  côte  qui  des- 
cend de  cette  bordure  n'est  pu  ut  nue  coninir 
elle  ; au  contraire  elle  est  ornée  de  law*  taillis 
dout  la  verdure  fait  ressortir  encore  plus  l’é- 
rl, liante  nudité  ch*  ee  demi -cercle  pierreux  qui 
la  surmonte.  Cent  au  fond  de  la  dcmi-lutie , à 
!n  haute  élévation  où  rornmture  la  bordure  du 
rocher,  que  ne  trouve  l’entrée  spacirusr  de* 
grotte»  de  Iziisia,  dont  l'ouverture  est  en  forme 
de  porte  cintrée  de  3 m.  de  large  sur  7 ni.  de 
haut.  A gauche  dr  celte  ouverture  est  un  pilier 
taillé  ilan*  la  roche;  il  a 1 m.  d'épaisseur, 
niiuitc  jusqu’au  plafond  de  la  grotte . et  laisse 
entre  lu  |nroi  latérale  gauche  et  lui  un  «pore 
vide  et  large  de  3 4 e.,  formant  une  fenèlrr  ver- 
ticale. L'intérieur  de  la  grotte  est  assez  bien 
cintre  : elle  *e  jiorlc  m ligne  droite  a 117  m. 
dans  la  montagne:  i 18  ou  20  ni.  «le  l'entrée 


elle  s’élargit  et  la  voûte  s'élève:  à 100  ni.  h» 
v mite  se  rabaisse  et  va  « terminer  en  cul-de- 
biiqic.  Vers  les  deux  tien  dr  la  longueur  Je 
iTtle  grotte  s on»  re . sur  la  gauche,  uim*  seconde 
grotte  plus  large*,  dont  la  longueur  est  de  24  m. 
Au  milieu  de  eette  seeoude  gmt  te  une  on  ver- 
tuiT  d’environ  1 m.  33  c.  introduit  au  milieu 
d'une  troisième  de  20  m.  de  long  ; et  dan»  celle- 
ci  un  trou  de  50  e.  de  large  conduit  dan*  une 
quatrième  grotte  de  26  ni.  de  bug , qui  est  le 
dernier  réduit  où  l’on  puisse  pénétrer.  l**s  v mi- 
tes de*  quatre  gnitte*  ei  leur»  parois  latérales 
sont  plus  iki  moins  couvertes  dr  stalsetitf*s  rl 
de  prtrilicaiino»  : nn  y voit  nue  multitude  de 
ligures  bizarres,  auxquelles  chacun  attribue  de* 
ressemblance*  avec  l'objet  qu’il  veut.  Nul  b 
part  on  ne  |iriit,  sau*  llamlieauv . jouir  du  spw- 
larle  qu’offre  l'intérieur  de  ce»  vaste*  caver- 
ne* : le  sol  y est  jonché  de  |M*lrtfîrations  ; dan* 
rpicbpic*  endroit»  il  y a de»  ta*  d’tint*  ordure 
infeete . pnivnuml  de  la  fiente  de  rhauve*- 
•uuriaqw  habitent  ce» cavités,  aux  vmbirs  des- 
quelles elle*  sont  accrochée»  jmr  gnmp-s  1rs 
unes  sous  les  autres.  Oimluen  «le  lenqis  n’a-t-il 
(tas  fallu  pour  «pie,  dans  une  des  grottes,  il  ait 
pu  m*  funiM’i  un  iiioiMTau  «le  fumier  de  4 ni. 
87  r.  de  diaim*trr  et  d'euvirou  1 m.  66  e.  d«- 
haut  t 

l^es  grotte*  dr  Ixiisia  sont  fré(|uemmeut  visi- 
tée* ; il  ne  s'y  trouve  point  «le  cavités  qui  ih- 
|iotlent  les  nom*  ou  les  traces  dr  la  présent* - 
des  vovageur».  A différente*  vpoqurt  elle»  mit 
servi  dr  retraite»  jieodant  les  guerres  civiles  : 
mais  aujourd'hui  rlle»  sont  assez  «hiv  eut  un 
lieu  dr  i»*uni«>ii  pmi  la  jeuiM'sse  des  deux  sexe»» 
de  pluvii'ur»  communes  «lu  Jura  , qui  . tous  lr.» 
mis  à des  jours  marqué» , y viennent  eu  cara- 
vane* jov ruses,  guidées  |«ir  la  curiosité  rl  enroi- 
tém  par  le  |4ai»ir.  Le  lundi  de  Ràqur»  est  la 
fêle  réservée  pour  b**  pèlerin»  de  <dgny  ; des 
vivres,  des  in»! ruinent*  de  musique,  de  la 
gaieté,  voila  les  provisions  dr  ee  Ire» -court 
vmiigr.  On  dine.mi  « haute,  «m  «huuc;  la  tnaq» 
folâtre  s'enivre  de  joie  , et  les  écho»  n'ont  a 
rèjW-ter  re  jour-là  que  dr  U»  al  le*  (lerluraluMc 
et  de  doux  serment*  d'amour. 

Bibliographie.  Ilot  a*.  Notice  sur  les  con- 
crétions des  grottes  de  llaume  et  de  Isa  si  a. 

lue  à la  séance  de  la  société  d émulation  le 

27  septembre  1835,  iu-8,  1635. 

I. OISON  , vg.  yteuse  (pays  Messin),  arr.  et 
à 32  k . dr  Montmodv  . eant.  et  S de  Sporouri 
P»p.  4<K>  h. 

FOISON  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr. 
et  « 20  k.  de  Relit  nue  , nuit,  et  de  I.C1I». 
Pop. 397  b. 

FOISON  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr.. 
Z-2  et  à 14  k.  de  Montreuil  - sur  - Mer  , eant. 
«le  Campague-lés-HeaJin.  Pop.  463  li. 

I.OISY.  vg,  .trdenne*  , eoflUli.  de  (irevy- 
isiisv , E de  Vunoan. 

I.OISY . vg.  Meurthe  ( Lorraiue  ) , arr.  et  a 
25  k.  de  Nancy,  eant.  et  r<  de  Punl-à-Mmi*- 
Min,  Pop.  420  h. 

I.OISY.  vg.  Dise,  eomm.  de  \ er,  E de 
Dawiwirtin. 

LOISY-KN-RR1K,  vg.  Marne  (ChampH- 


Digitized  by  Google 


LOMAGNE  (I*). 


gt»c  ) , arr.  rl  à 38  k.  de  Châlons-sur-Marne  , 
eanl.  et  (S  de  Vertus.  Pop.  SU  I». 

LOIS  Y -SI’  R - M A K.\  p. . vg.  Marne  (Cham- 
pegiH*  ) , arr.,  cant.,  S et  à 3 k.  dr  Vitrv-le- 
François.  Pop.  764  h. 

I.OIV8E.  Vf.  Marne  ( Cbam|tagne  ) , arr., 
G3  et  à U k.  de  Remit , cant.  de  Bourgogne. 
Pop.  690  h. 

1A>IX  . vg.  Charente-Inf.  (Allai*),  arr.  et 
à 29  k.  de  ta  Rochelle , caut.  U'Ar*-m-Ré,  57 
de  S t- Martin -dr- Ré.  Pop.  1,318  h.  — Il  est 
■ilué  dau»  l’ile  de  Ré,  où  il  a uo  port  qui  es!  le 
plu*  »lr  de  celle  île.  — Fabrique  de  v maigre. 

LOIZE  , vg.  Deux-Sèvres  ( Poitou),  arr.  et 
à S k.  de  Melle , rant.  et  SJ  de  Chef-Boutonnr. 
Pop.  569  h. 

MHZ  Y,  vg.  Antenne  j ( Chain  pagne  ),  arr., 
# cant,,  ES  et  à 5 k.  de  Vouiier*.  Pop.  215  h. 

MIIZ\  , vg.  Sadne-et -Loire  i Bourgogne  ), 
arr.  et  à 18  k.  de  laïuhatts,  cant.  et  ^dcCui- 
sen  . Pop.  1 ,089  h. 

On  1 apparie  qu’en  1H1 4,  Ion»  de  la  première 
invasion.  M.  I tanner,  propriétaire  des  moulin» 
<lr  tain  , eut  11  jmucc  dr  driKT  un  dit  nom- 
breux moiàtimlir»  qui  rouvrent  la  plaine  île 
Ixiiüy  à Simandre,  afin  d’v  cacher  cettaiu*  oh- 
jetv  , cl  qu  i!  y trouva  . à 3 ni.  dr  profondeur, 
des  ossements  humains  . des  armes  et  de»  pla- 
teaux de  chéue  . qui  u étaient  pas  entièrement 
consumés.  M.  le  bamo  dr  b Chapelle  , ru 
1821.  ayant  fait  enlever  de  ta  terre  à ta  super- 
fa**  du  plu»  haut  des  tertres  du  pré  de  la  Mur- 
te,  en  a vu  retirer  plusieurs  fer»  de  chevaux. 
Celle  découverte  l'engagea  à fouiller  à la  pro- 
fondeur de  4 m.  : c'est  à peu  pré»  ta  hauteur 
du  pré  environnant.  A 83  c.  ou  a trouvé  une 
courtie  de  rendre»  d’une  teinte  noirâtre  et  de 
6 e.  environ  d'épaisseur  : à 66  c.  plus  lias  on  a 
rencontre  une  couche  semblable  ; à I ro.  33  c. 
au-dessous  de  rélle-ei  une  troisième  couche  plu» 
épaisse  : wifui  a 66  c.  plus  lw*  encore  une  drr- 
nicre  couche  semblable  a celle»  sujk-neiirw. 
U cendre  est  mêler  de  débris  d'oaaetMats  prr*^ 
que  (léconi|MM<'s  , dont  le  plus  intact  était  In 
mâchoire  d’un  chesal.  Des  monticules  ou  tu- 
mufi  de  la  même  espréc  se  rançon  trent  dans 
les  plaines  qui  bordent  b Saône,  sur  uie  éten- 
due tres-eoiisidéraltle,  depuis  Orme*  jusqu’à  ta 
Truehere,  Ges  nmnumeiil»  funéraires  attestent 
que  des  événement»  militaires  important»  se 
«ml  passé»  dans  ce  lieu.  M.  Ü.  Monnier.  du 
Jura,  dan»  une  notice  publiée  dau*  V Ann, un re 
de  1824,  y place  le  théâtre  d’une  liataiilc  san- 
glante que  Septuor  Sévère  livra  à Albiuu»,  sou 
conqiéiiteur  au  troue. 

Foires  les  16  mai,  20  juin,  9 ar»Ùt,  12  dée. 

LOIJF,  vg.  Manche  ( Normandie  arr.,£?î 
et  à 18  k.  d’Avranchn.  cant.  deSarlilIv.  Pop 
1 .038  h.  1 

LOI-VIF. , s g.  Dordogne  ( Périgord  ),  arr.  et 
• 38  k.  de  Bergerac , cant.  et  Q de  Montpa- 
wer.  Pop.  338  h. 

LOL9IIE,  vg.  Lot , eomm.  de  St-Laurrnt- 
prés-Moatcuq , fj  de  Montniq. 

LOMAGNE  ( ta  ) , Lrumantntta , petit  pay» 
compris  autrefois  dans  ta  ri-drsaul  province  île 
•'•«cogne , dont  I^ctourr  était  ta  capitale;  il 
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est  compris  mnintenaul  dau»  les  département.» 
dr  la  Haute-Caroline  et  du  tiers. 

LOMBARD  , »g.  Doubs  {'Franche-Comté)  , 
air.  et  à 23  k.  de  Besancon , rant.  et  EJ  de 
Quingev.  Pop.  324  h. 

MLVIBABD.  vg.  Jura  ( Frnndie-Comté  ) , 
arr.  et  a 14  k.  de  Lous-le-Saulnirr,  cant.  et  53 
de  Srllières.  Pop.  336  h. 

LOMBARDIE , sg.  Srinr-et-Oise,  roinm.  de 
Bemicmtirt , 3 île  Rooutere». 

I.OVIliF.llS  , J.ttrii/f,  uim  , Lombaiitt , sg. 
Tan,  (Languedoc),  arr.  et  à 15  k.  d'Alhi,  rant. 
et  £-5  de  Reaimonl.  Pop.  1,772  h. 

Eu  1 165  . il  fut  tenu  à familier»  un  conciir 
contre  le*  hérétique*  qui  *e  faisaient  appeler 
Butahommes  : c’étaient  le»  disciple»  de  l'héré- 
siarque Henri,  contre  lequel  saint  Bernard 
avait  entrepris,  vingt  ans  aiqwiiavaiit,  une  mis- 
sion  qui  ne  produisit  pas  grand  effet.  Malgré 
les  prédicat  iut»s  du  saint  ahlié,  l'hérésie.  «'étant 
propagsV , donna  lieu  à une  conférence  qui  m- 
tint  à Lomlirr»  eutrv:  les  ratholiques  et  les  src- 
taiivs  , lesquels  ronsenlimit  à rendre  compte 
de  leur  croyance  devant  des  commissaire»  ehni- 
si»  pur  le»  deux  partis,  eu  présence  de» évêque*, 
alibés  cl  autre*  ecclésiastique»  dénommé*  dan* 
l'acte , et  de  quelque»  personnes  laïque».  Luc 
foule  de  (teuplc  *'y  était  rendue,  ainsi  que  pres- 
que loua  le»  seigneur»  des  châteaux  de  l' Albi- 
geois. Dans  celle  conférence , les  sectaire»  ré- 
pondirent aux  questions  que  h-ur  faisait  l’évè- 
qne  de  Ixidrve , et  011  voit  par  leur*  ré|Mm«c* 
quels  étaient  le»  points  sur  lesquels  il*  erraient. 
U*  s’autorisaient  de  certains  passage»  de  l’Ecri- 
ture sainte;  mais  l’évé(|nr  leur  en  opposait 
d’autre»  eu  plus  grand  nombre  et  bien  plus  for- 
mels. Enfin  ou  en  »iut  au  jugement , qui  ne 
leur  était  pas  favorable.  Le»  sectaire» , pour 
ineltrc  le  peuple  de  leur  coté,  firent  hautement 
une  profeaaou  de  foi  qui  fut  trouvée  assa 
exacte.  On  exigeait  seulement  qu'il»  b conJir- 
ina.v»cm  pur  serment  ; mais  c’était  un  point  de 
leur  doc t nue  qu'il  11  riait  pas  permis  de  jurer, 
et  ou  leur  avait  promis  , disnient-ils , qu'un  ne 
le»  foirerait  pas  n cela.  Sur  leur  refus , ils  fu- 
rrnt  déclarés  infâmes  et  hérétiques  , et  toute 
l'assembler  donna  1rs  mains  à c»?  jugement. 
C’est  depuis  cette  condamnation  que  les  lirré- 
tiquft*  vamlois  cummeocrrrnt  a rirr  appelés 
albigeois. 

Foirei  les  3 et  4 fév.,  24  avril , 1 1 juin  et 
1 4 sept. 

I, OVIBt.lt  VA  II. K , vg.  Seine-In/.,  eomm. 
de  Campueuscx  ille,  gj  de  Rtaiigv. 

LÜMBF.Z  . lAWtbaria  , Lumbarium,  |ietile 
ville,  Gers  (Coiiiminge*),  rbef-l.  de  «>us-pré- 
fect.  Trib  de  1**  instance.  Cuir.  CS*  P.  1,677 
h.  — Tkmum  irrtiairr  moyen. 

* Autrefois  cxêehc,  parlement  de  Toulouse, 
iutrndanee  d’Aucb,  élection  de  Comminges, 
chapitre,  séminaire. 

Celte  ville  doit  om  origine  à une  abbaye 
CTUttJirrée  à la  Vierge,  Italie  ni  ce  lieu  en  793. 
Flic  est  située  dans  une  [daine  de  ta  [du* 
g ramie  fertilité,  sur  b rive  gauche  dr  ta  Save, 
dont  les  délit inlements  causent  souvrut  de*  ra- 
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! '«g»  considérable».  Avant  ta  révolution  e’é- 
tait  le  siégr  d'un  rvèrhé  érigé  en  1317. 

Les  armes  de  Lombes  unit  ; Je  gueule, 
à une  pique  ,t' argent  posée  enhande. 

P*tm*  du  célèbre  médemi  Senac,  membre 
(h-  l'académie  de»  srieuces.  mort  en  1770.  * 
t abruptes  de  cuir*.  — Commerce  de  grains, 
laine,  cuir»,  Ijestiaiix,  etc.  — Foires  |»7  sept., 
25  oct.,  dentier  vendredi  de  eliaque  mois.  Ces 
foires  sont  considérable*  pour  ta  vente  de» 
mule*  ; 1rs  Espagnol»  y font  ordinairement  dm 
achat*  cmiSHiéraltle». 

L‘armiidiiManinit  de  Mimliez  est  composé  J* 
quatre  cantons  ; Lumfarx,  Cologne,  l'Iilrdow* 
dain  et  Sjiinatan. 

A 36  k.  S.-E.  d’Aucb,  730  k.  S.  de  Pari*. 
LOMBIA  , vg.  n.-Py  rèuvet  (Béarn),  arr. 
et  à 20  k.  de  Pau,  cant.  H 0dr  M or  bas.  P. 

395  li. 

LOMBRAY,  vg  Aisne  (Picardie),  arr  et  à 
43  k.  de  I-âou,  rant.  de  Courv-le-(iiàteaii, 
de  Bléraurourt.  Pop,  72  b. 

LO.MBRÈS,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 37  k.  de  Kagnerrv-de-Bigonv.  cant. 
de  Neatier,  de  Sl-Laurent-do-Nettr.  Pop 
1851». 

LD.MRBF.ITIL,  vg.  I.inret  (Câlinais),  arr., 
cant.,  £3  et  à 10  k.  de  Moutargis.  Pop.  238  II. 

MLVIBROX  . lig  Marthe  (Maine),  arr.  H à 
2î  k.  du  Man»,  cant  de  Moutfurt,  de  (’xmi- 
nerré.  P»qi.  1 ,593  b. 

Mt.MBFT,  vg.  Ardennes,  eomm.  d’Euiltv  . 
Cn  de  Mouron. 

M*  cJiâteau  de  cette  commune  de  fxmibul 
était  autrefois  l’une  des  quatre  filles  d’fvoy- 
Carignan.  Il  fut  assiégé  m 1443,  et  pris  par  je* 
troupe*  de  Philippe  le  Bon,  dur  de  Bourgogne. 

| li  a rie  rétabli  depuis,  et  formait  un  gro* pa- 
villon flanque  de  quatre  tours. 

1.0. MDFKS  (les),  vg.  Eure,  eomm.  de  Trou- 
j quav,  O de  Lyoos-b-Forét. 

LO.MHXEK,  vg.  Morbihan,  rom.  de  Croix, 

! 0 dr  Poil-lamis. 

1.0. M.ME.  vg.  Nord (Handrc),  arr.,  CL.  et  a 
! 6 k.  de  Lille,  rant.  d'Ilaulioimliu.  P.  2.31 19  b. 

1 — Fabriques  de  toiles.  — Filature*  de  nMmi. 

I. OVlMF.lt A.\(>K  , vg.  Moselle  (pays  Me». 
*in),  arr.  et  à 10  k.  de  Bricy , rant.  d'Auduu- 
le-Ruman,  £]  de  Foutov.  Pop.  275  h.  - On 
voit  aux  cnvirtML*  uu  liiinulu*  de  10  m.  d'elé- 
vatiwu  et  de  20  ni.  de  diamètre  à b tau. 

l.OMMOYK,  vg.  Srine-el-Oise  (Brauee). 
arr.  et  à 18  k.  de  Manie*,  rant.  et  Eide  B011- 
uiéres.  Pop.  504  h. 

LO.MNK,  xg.  H. -Pyrénées  (Gaieogue),  arr. 
et  à 40  k.  de  Ibgiién-s-dr-Bigorre,  rant.  et  CS 
de  la  Barthe-dr-Nesle.  Fuji.  30 4 J,. 

LO  .MONT.  vg.  Itonbs  (Franche -Comté), 
arr,,  cant.,  E)  et  à 7 k.  de  Baume-lo-ltamo. 
Pop.  330  h. 

1.0. MOVr . vg.  H ,-S aône  ( Franche-Comté) . 
»rr.,  K et  à 13  k.  de  Mire,  cant.  d’Héricoml. 
Pop.  913  II.  — Fabriquas  de  tissu*  de  mlmi. 
Tuilerie». 

UIMOXTOT,  vg.  H. -Satine,  rom.  de  L*>- 
inntit,  de  Lnre. 
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MI.IIPN ,4. S,  vg.  Ain  (Bourgogne),  sur.,  F3 
et  à 23  k.  de  helley , cant.  de  I'Huls.  P.  430  b. 

MI.MPNF.S.  Vg.  Ain  (Rouigtignr),  arr.  et  à 
3G  k.  «b*  Helley,  cant.  de  HaulrviJJr,  fc*  de  St- 
RamM-rt.  Pop.  431  h. 

pxnufc  du  comte  Adolpsk  o'Am'.xyujlk, 
auteur  d’une  statistique  de  la  population  Iran- 

Fruitières  d aunrulùui  |«ti«r  b fabrique  du 
fromage  façon  de  Cniycre.  — Foires  I»  23  [ 
avril  et  1 4 «rpt. 

|.UMP\IKt‘,  vj.  Ain  (Bourgogne).  arr.  et 
à 26  k.  de  Belley,  canl.  de  Liuli)|kig;urt  Zi*  de 
làihw.  Pop-  457  b. 

I.OMPKF.T.  vg.  Sorti  { Flandre),  arr.,  C?î 
et  à 7 k.  de  Mlle,  mut  de  Quesaoy-SUr-Deule. 
p»|i.  GI7  h. 

l,ON  (St-),  vg.  Lamies  (Gascogne),  arr.  et  à ; 
13  k.  d«*  Dax.  rant.  et  f*  \ de  Pryreliorndc.  Pop. 
2.742  b.  Exploitât  iou  «le  houille. 

LONGEE I.X  , vg.  Eure-et- Issir , mm  ni. 
d’Oinville  sur- A unau,  Cvd'Auneau. 

LONMIAMP,  vg,  Aube (Champagne),  arr.,  ! 
rant.  et  à 17  k.  de  Bar-sur-  kultc.  ihr  Clan  - 
vaux.  Pop.  654  h.  Sur  I*  A tison.  — Forge». 

Ltt.N't  HAMMES-NILUFRFS,  vg.  H.-  j 
Morue  (Champagne),  arr.  et  a 2G  k.  de  Chau- 
mont -m-Hassigny , rant.  et  O dr  Chümoiit. 
Pop.  2 U II. 

LONmttiP  ■ sors  nt.tTi:\ois . «g.  j 

Vosges  ( Lorraine),  arr.  et  à 15  k.  «Je  Neul- 
cltâlcau.  mut.  et  G=3  de  ChâtfDois.  Pop.  181  li. 

LOXGOX.  vg.  R. -Pyrénées  (Béarn),  arr. 
et  à 32  k.  d'Ortbes,  cant.  rt  [£2  d’Ariacq.  |*op. 
332  h. 

1.0 X DK  (la),  vg.  Eure,  coram.  deFarceaux, 
M dTtrrpagny . 

I.ONDK  (la),  vg.  Eure,  connu,  «h?  fleuqut- 
ville.  RP  de»  Aiult-lys. 

LO  N DF.  (la).  Vg.  Seinr-tnf.  (Normandie), 
arr.  et  à 20  k . «le  Rouen,  rant.  et  2F"  d’FJheuf. 
Pop.  1,612  h.  — Foires  1rs  15  avril  et  20 

août. 

LOKDFJHABk,  vg.  Eure,  enmm.  «le  Crcs- 
tol,  N7  du  Nrubourg. 

LONDIGNY,  vg.  Charcute  ( Angoumois), 
arr.,  [TJel  à 9 k.  «le  Rafler,  canl.  de  Yîlh-fa- 
gnan.  Pop.  448  h, 

I.OM>l\IKKKS.  A undinariet,  l>g  Seine - 
tu/.  ,N«»rraanduî).  arr.  el  à 14  k.  de  NrufehA- 
leken-Rray.  ctief-l.  de  cant.  > . vy.  A 1.M  k. 
de  Pari»  pour  la  lave  de»  lettre».  P.  1,053  II. 
— T aaavrv  tertiaire  movcti,  voisin  du  terrain 
frétai v su|«-i  wnr. 

Il  en!  l«Ali  dans  UIR‘  situation  agréaldr,  sur 
KKaulne.  - Coût  mer,  r ,1e  Liu<-  et  «le  hrvlnuv. 

— - Foire t considérables  pour  les  laines  les  1H  et 
29  juin.  28  oet.  et  3*  jeudi  dr  chaque  mois. 

MINORES,  rg.  Issl-st-tiaronne,  connu, 
de  Puvmielau,  Cê3  de  Marmaude. 

1,0  N K.  t.ntiona,  Latouo,  vg.  Côte-Æ  Or 
Bourgogne;,  arr.  et  a 43  k.  de  Heauue,  cant. 
et  S3  du  M-Jean-de-Lome.  Pop.  1 .279  h.  — 
Culture  des  plantes  uitaiiciuab-s. 

LONG.  vg.  Somme  (Pienrdie),  arr.  et  à 15 
k.  d'Ahhevillc,  canl.  d'Ailly-le-llsat-Qocliri , 
t»:d«  Flivrcourt.  Pop.  1,573  b.  Sur  k canal 


de  la  Somme.  — Exploitation  de  tourbe,  rrma- 
truetmn  de  Italniu.  - Foires  le  dernier  jeudi 
dr  chaque  mois. 

LONG  AGES.  vg.  // .-Garonne  (Languedoc), 
arr.  cl  à 15  k.  de  Muret,  cant.  de  (ai  bonne, 
{£  de  N oc.  Pop.  1.014  h.  — Foires  les  20 
janv.  et  |'r  «lér. 

I.OXG  IGNE  (la),  vg.  Dit,  ronini.  de  Val - 
prinnde.  («J  de  Mniitcuq. 

LONGAVLNAY,  vg.  lUe- et- Vilaine  (Bre- 
tagne), arr.  et  h 43  k.  de  Si-Mal»,  raul.  de 
Tiniriiiac.  [/?  de  Bcrhrrrl.  Pop.  853  h. 

LONG  AV  ESN  K,  vg.  Somme  ( Picardie),  arr. 
et  à 11  k.  de  Pcroimc,  canl-  cl  U de  Robe!, 
pop.  a en  h. 

LONG  AVOINE,  vg.  Aisne,  eotntn.  de  Yi- 
virr»,  île  Villers-CotleretA.  ' 

MtNGCI! AMP.  Vg.  Ain,  cjwrtm,  de  Lent- 
cn-Dutnlie».  f.’  de  Bmrj*cn-Brr»c. 

LONGMIAMP.  Vg.  lune  (Pb-anlM*),  arr. 
et  à 30  k.  de  Vervinx,  cant.  et  52  de  Ouise. 
Pop.  370  h. 

I.OXC. t!1l  AMP,  vg.  Côte-A Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 22  k.  de  Dijon,  eanl.  et  [•-)  de  Dén- 
ias. P«p.  351  II.  Education  des  alx-ille*.  — 
Foires  les  12  mai  et  26  «bV. 

I.OXGI  II  AMP.  vg.  Eure  (NomiaiHlic),  arr. 
«2  à 22  k.  des  Altddy*,  rant.  cl  H d’Wiqa- 
gny.  Pop.  7t»8  h.  Il  était  autrefois  défendu 
j»ar  un  château  fort  qui  fut  pris  rn  1202  par 
Philippe  Auguste,  et  détruit  dans  les  guerres 
«lu  xv*  siècle:  on  voit  encore  des  débris  de 
murailles  et  les  larges  fossés  de  «*tte  forteresse. 

I n\Gi  il  AMP,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
deConunerry  et  à 19  k.  de  St-Mihiel , rant. 
«le  Pirrrefitlr.  CJ  de  Vill«»tte-devant-Sl*,Mi- 
hW.  Pop.  301  h. 

LONGCMAMP,  vg.  Seine,  comin.  rt  H de 
Bouhigne.  V.  RouLOfin. 

LONG!  Il  AMP,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr., 
cant.,  t7'  et  à 8 k.  d'F.pinal.  Pop.  294  h. 

I.ONGt  MAMPS-FX  PUtTIIDIS  , vg.  //.- 
Marne,  roiutn.  et  ZF1  dr  Perthes.  \y. 

I.tt. N Gril  Al’ MOIS  , vg.  Jura  { Frauche- 
Ocunlé).  arr.  et  à 1 1 k.  de  St-4lnude.  cant.  et 
Cv  dr  More/.  Pop.  1 .832  h.  Foires  h-s  25 
juin  et  30  «rpt. 

I Jl.VGt  Dt’IlDN  . vg.  Jura  (Fn»iirhe-(>un- 
té),  arr.  depoligny*  et  à 37  k.  d'Arbois.  cant. 
et  O de  Nmcroy.  P«vp.  611  b. 

MIM.-IIIItOIS  (le),  Vg.  Auhe,  rumni.  de 
Rumdlv,  p]  de  St- Paires- les- V»ud es. 

DlMi  Dl'ROH.  vg.  Oise,  eomm.  de  Hcnra- 
court.  Cv  de  Ooanuj. 

LONGEAI',  vg.  H. -Marne  ;< Jiampagn*'), 
arr.  et  à 13  k.  «Je  Langre»,  rlud-l.  de  rant. 
Cure.  [g.  vy  A 21*9  k.  de  Pans  |vour  la  taxe 
des  lettres.  Pop.  47 1 h.  I ’■»»»«»  jumssiipie, 
élagi’  inférieur  du  syatêmr  o«>litique.  Il  cal 
situe  daot  un  su|ier(ie  vallon  entouré  d«  co- 
teaux couverts  de  vigne*. 

LONGEAI’ LT,  vg.  Côte-J" Or , «muni . de 
Pluvaull-Longeault,  fcj  île  téulh. 

MING  K A l'X.  Vg.  Meuse  (lorraine) , arr. 
et  à 21  k.  de  Bar-h‘-l>ue,  cant.  «2  f»2  «IcLigny. 
Pop.  376  h. 

I.ONGFXJ4AI  X , vg.  DouU  . | \ a«H  bot  âuu- 


té),  air.  et  à 23  k.  de  Raiuae-lcs* Dames,  raul. 
«le  Vereel,  Rdu  Valdahoo.  Pop.  133  b. 

LONGE-CHENAL,  rg.  Isère  (Dauphine), 
arr.  de  la  Tour-du-Piu,  et  a 20  k.  de  Bourgoia, 
cant.  et  r-1  du  Crand-I>emp*.  Pop.  714b. 

LONGEG44MHE,  vg.  Ai n (bourgogne),  arr. 
et  à 30  k.  de  lk-llcy,  caut.  d'Hauteville,  >1  de 
St-Rambrrt.  Pop.  641  h.  — Foires  k»  22 
avril  et  1 4 sept. 

LONGE4  oi'RT,  vg.  Côte-if  Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 17  k.  de  Dijon,  canl.  et  de  C, eolis. 

yy.  Pop.  620  h.  Sur  le  canal  de  Bourgugnr. 

Ou  v remarque  un  beau  ebiteau  de  ruuslrue- 
tiuo  moderne,  ilauqué  À chacun  de»  quatre 
angles  «Je  «putre  tours,  restes  d'un  ancien  châ- 
teau fort.  — Foires  les  25  aept.  «-1  lundi  apres 
le  23  mai. 

LONGECOI’RT  - LES  - CULÈTRES  . vg 
Côte-fQr  ^Bourgogne),  arr.  rt  à 57  k.  «b* 
Bcaunr,  canl.  el  d'Anuy-lc-Due.  P.  202  h. 

MINGEM  A ISDN  , vg.  lh>ubt  ( Franche- 
(iomlé),  arr.  et  à 37  k.  de  Baume-le»- Dame* , 
cant.  «Je  Vereel.  W du  Valdalmn.  P.  242  h. 

I .ONG  EPIER  II  K , vg.  Sadnr  - et  - Ijotre 
, Rourgogiw  i , arr.  et  à 33  k.  de  (iialon-sur- 
Saouc,  cant.  de  V«*nlun-«ur-le-Douba,  i-3  de 
SfMrre.  Pop.  808  h.  — Foires  le»  ft  juui  et 
9 «mit. 

LONGERON  (le),  bg  J /aine -et -terre  (An- 
jou), arr.  et  à 25  k.  «le  Beau  préau,  «an»,  et  >3 
«le  Nlontfaiinui.  Pop.  i .608  h. 

LOXGKHOY,  vg.  Vosges,  eomm.  «Je  Ha- 
rol,  d'Kpiuat. 

LONGES  et  TREVES,  vg.  Rhône  (Fora)  , 
arr.  H à 33  k.  de  Lyon.  eau».  «lr  SG-4  ^domtir. 
C*3  de  Gomlncu.  Pop.  1.426  b.  — Foire  le 
30  avril. 

LONG  KSS  A IG  N F. , vg.  Rhône  (Lyooaaif), 
arr.  et  à 32  k.  de  Lvoo.  cant.  etHtle  St-Lau- 
rmhlM^uimnisirt.  P.  1,038  h.  — Fotrrs  b» 
29  déc.  et  linadi  aprea  la  Penlenile. 

I A»  N G K V ELLE . vg.  Domht  i,  Franc  hr-Oim- 
té),arr.  «rt  a 44k.  deMontijellianl,  «-ant.  et 
«le  Rum«>v.  Pop.  94  h. 

I -ONG F, V ELLE . vg.  H. -Saône  (Franebr- 
Comté),  arr.  et  * 1 3 k.  «le  Lurr.  «rant.  fltC^rb 
YilkrsrvH.  P«»p.  376  h. 

MI.VGEVEM.K  . vg.  H. Saône,  eomm.  «le 
Yantmix,  '•)  dr  <ly. 

I.ONt.EVELl.E  - SV  R - LE  • BOGRH . vg. 
Don  hs  ( Franc  lie -Cmn  lé) , air.  el  à 27  k.  dr 
Rnume-le»  Umm . eut.  ctRilf  l'Ldf-aur- 
le- Doubs.  l*op.  399  h. 

On  y rrraartpie  les  vestige»  d'on  palais  ro- 
main , renlrrmanl  une  magnifique  umk*h]w 
«h  Kit  une  jiartie  a été  extraite  «rt  tramqmrtée  au 
DiiimV  de  Ih-saïUYNi. 

LONG I V ES , vg.  Charente-  lof.  (Aam). 
nrr.  «rt  à 1 4 k.  de  la  Knehelle,  « ant.  «b  Marous, 
3!  de  N n ai  lié.  Pop.  590  h. 

MING  F V FS  vg.  t rutiée  ; Poitou  i.  arr.. 
rant.,  L*Tet  à 4 k.  de  Fontenay.  P«q».  «33  h. 

LONGE VI  1.1  J*’  . vg.  Aube  ((Jvampapie  , 
arr.  et  à 22  k.  «b*  Troye» . cant.  rt^de 
RmiilK.  Pup.  171  b.  — De  nette  «ommune  «1«- 
jiciMbil  l'abbavc  dr  Boullanrmirt.  «jui  existait 
«b*»  l'aniMV  1093  . et  q«*e  le»  comtes  de  ( hain- 
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pagne  , le*  seigneurs  île  Joinville  et  de  ViUe- 
hardouin  en  ne  lu  mil  de  leur*  don*. 

LOXGEVILLK  . vg.  Doubs  ( F ranche-Cnm- 
lé) . arr.  et  à 33  L.  de  ikno^oo , rani.  elE 
d’Oman*.  Pop.  331  li. 

LONGFIVILI.II  (la).  'R.  Doubs  (Franche- 
Comté).  arr. . Chû  e|  à 16  L.  de  Poolartirr, 

cant.  de  Montbeuoil.  l*up.  140  h. 

LONGFVII.LF.  »g.  U .-Marne  (Champagne) , 
arr.  et  à 22  k.  de  Vassy  , cant.  et  de  Mon- 
tirreader.  Hop.  784  li. 

LONG  F.  V 1 1 J. K , Iig  Meuse  (Lorraine),  arr., 
eant.,  C»j  et  à 5 k.  de  Barde-Duc,  H.  1,425  h. 

LONGF.VILLK,  lig  Cendre  (Poitou),  arr.  et 
à 24  k.  de»  Sables,  cant.  de  lalmout.  L3  d'A- 
vnllé.  Hop.  1 ,479  b.  —Foires  les  33  aoûl  et  37 
sept. 

LONGEVILLKLF.VLIlKMIXttT.  'g.  Mo- 

itlle , ramm.  d«‘  Cheminot,  -X,  de  Soigne. 

LOKGEVILU:-tÀS-Himt  VR.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.,  eant.,  K et  » 3 k.  de 
Met/.  Pnp.  657  li.  — Fabriquât  de  liqueurs, 
pipe»  de  terre. 

MtXt.KVIlJ.fc  - l.t  X ■ ST  - AVOl.D  , IX 

Lounus,  ig.  Moselle  (pas  s Messin),  arr.  et  à 
40  k.  de  Metz.  vaut,  de  Fatilqurmimt , |_r;  de 
St  - Avold.  Hop.  2.1 48  h.  — il  est  liàli  sur  la 
pente  et  au  pied  «Tune  luiolr  moutagiu* , où  la 
roule  de  Metz  à Sarrebruck  forme  de  nom- 
breux replis,  et  domine  la  s allée  de  la  Rosellc, 
ai  remarquai  >le  fuir  sa  fraîcheur  et  «s  lieaux 
point*  de  vue.  1/  château  qui  existe  aujour- 
d'hui sur  la  partie  élevée  du  village  , et  d'où 
|’«iJ  découvre  St-Avold  ainsi  que  les  monta- 
gne» agrestes  qui  l’avoUinent,  fut  le  siège  d'une 
abliayt-  de  bénédictins  fondée  au  vi*  siècle, 
ruinée  eu  1552  par  le  duc  de  IlruuddKiurg  et 
par  les  Suédois  en  1 633. 

Hatiux  de  F.-J.-J.  Dt-aium,  membre  du 
corps  législatif  , de  U chambre  des  représen- 
tants et  de  la  chambre  de*  dé|iotrs. 

Foires  le  1*'  lundi  d'avril  et  d'oct. 

LO  N G K V ILLES  (h»),  vg.  Doubs  (Fran- 
che-Comté) , arr.  et  à 21  k.  de  Pontarlier, 
cant.  de  Muuthe,  H de  Jougne.  Pop.  tjifl  h. 

I.OSGFOSSF,  v g.  Pas-de-Calais  (Boulo- 
nais),  arr.  et  â 18  k.  de  Beultigur-sur-Mcr  , 
cant.  de  Dttmt,  M deSamcr.  Pop.  281  h. 

LONG  INF!.  (la),  vg.  N. -Saône  (FraitcllC- 
Comté).  arr.  et  â 27  k.  de  Lure,  cant.  eicgde 
Fau cogne» . Pop.  772  h. 

LONGIS  (St-),  bg  Sarthe  (Maine),  arr., 
cant..  n-Jri  a 13  k.  fie  Mamers.  Pop.  406  h. 

LONG  Jl'VIF.AC  , Ltmgum  Gemeltum,  gros 
bourg.  SfinMéOijf  (Ile-de-France),  arr.  cl  4 
22  k.  de  üorbeil , ehrfd.  de  i-ant.  Dire.  P3. 
KF-  A 20  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de*  lettres. 
Pop.  1.993h.  Taaaxis  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  prieuré  «le  St- Augustin.  diocèse, 
parlement,  intendance  et  élection  de  Paru. 

|>Mtgjum«‘aii  est  un  bourg  fort  ancien  où  la 
convocation  des  plaids  publics  (tes  roi»  de 
France  lut  quclquefui*  fixé*-.  On  ne  couuaït  ce- 
pendant rien  de  certain  sur  son  origine  ; et  le 
premier  titre  où  U en  est  fait  mention  ne  i«- 
uonte  pas  au  delà  du  xi*  siècle. 

Ce  bourg,  situé  entre  deux  colline»  . sur  1*1- 


veüe  . et  traversé  |wr  la  grande  route  de  Pari» 
â Orléans,  ne  consiste  qu'en  une  rue  fort  Ion- 
gu»*.  bordée  de  maison»  bien  ImIîc».  l*re»  de 
l'église , dont  le  poilail  est  de  construction  go- 
thiipie,  est  une  lielle  fontaine  ;»  laquelle  tient 
nu  abreuvoir.  La  mairie  est  v*»4e.  bien  cons- 
truite et  renferme  une  grande  salle  »le  réunion 
où  »e  donnent  qiwlqurlins  drv  bals  public». 

On  y trouve  aussi  un  petit  théâtre  |»;»rliculicr 
ipu  peut  contenu  environ  4tM>|MT*nnne». 

't  anneries  et  megixOTH-s.  — Commerce  de 
grain»,  farine»,  vin»,  légumes,  nu  inet  bfslim. 

- Foire*  le*  21  et  23 juin,  2*J  scp«.,  21  dit. 
cl  meirmJi  de  la  wibiiih'  sainte.  — lût  |m- 
trunalr  le  dimanche  et  le  lundi  apres  la  Trans- 
lation de  saint  Martin. 

LO.XG-LA-V TLI.K.  vg.  Moselle,  rom  H»,  de 
Herterange,  do  Long»). 

l.DMi.viLSMI,,»;.  Seine-/ h f.  (Normand»), 
arr.  et  à 2<>  k.  d«r  Nwtrhttdci-Brny  . cant. 
et  Ci]  de  Forgr»,  Pop.  123  h.  — Commerce  de 
bestiaux. 

MIMiNE,  vg.  Sarthe  (Maine),  arr.  ei  à 
24  k.  du  Mans . tant,  de  Loue,  : de  Coulan». 
Pop.  371  b. 

LOXG.XKS.  vg.  Seine  - cl  - Oise  (Ile  -dc- 
Frauce),  arr.  et  â 13  k.  de  Moule»,  cant. 
de  Itoudau,  f - ; de  Seplcntl.  Pop.  9a6  h. 

LÜ.V6M,  lig  Orne  (Perche),  arr.  et  à 20  k. 
de  M(Mlagu»-->ur-lluim*.  cJicl-1.  de  cant.  Lun*. 
E.  lo>'.  A 144  k.  de  Pans  pour  In  taxe  des 
lettres.  Pop.  2,946  h.  — 1 lhuai»  tertiaire 
moyen.  — Fabriques  «le  cuirs.  — Haut  four- 
neau, forge*  et  fonderie*.  Foires  les  24  fév., 
dernier  mardi  de  mars,  I"  mai,  29  juin,  21 
sept-  ei  21  déc. 

LUX G P KH  K I KH  , vg.  Seine  - et  - Marne 
(Brie),  arr.  et  à 22  k.  de  Meaux , cant.  et  C*;J 
de  Danimarliti.  Pop.  524  h. 

LONG  PONT.  vg.  Aisne  ( Picardie)  . arr.  et 
à 20  k.  »le SoèMovu,  cant.  cl  C-J  de  Yillrrx-Cot- 
terets.  P.  Î98  h. — Foires  le*  25  avril  et  2 4 août. 

I.ONGPtiNT.  vg.  Pas-de-Calais,  connu.  de 
de  Bleudccqncs.  G3  ‘k-  Sl-Oioer. 

I.OXGPONT  . vg.  Seine-et-Oise  (Ile-de- 
France,  , arr.  et  à 18  k.  de  € iorl»*ril , cawt.  de 
LougjuriM'au  , 53  de  Linas.  Pop.  612  h. 

Au  ix*  siede,  Long|K>ul  était  un  bourg  as*»*/ 
cmuudéralde,  dont  dé|H'iidaieul  plusieurs  vil- 
lages des  environ».  (Juy  de  Mont-le-lfér;  y 
fonda,  en  1061,  un  monastère  qui  fut  l’origine 
d'un  célèbre  prieuré  conventuel  de  l'ordre  de 
Clunv.  détruit  en  partie  dan»  ce*  dernier»  temps. 
Le*  Intiment»  de  ce  monastère  étaieul  construit» 
en  grc*  et  en  brique»  ; il»  formaient  un  cane 
pariait  avec  une  cour  au  milieu  et  uu  cloître 
autour. 

L'abbaye  <!»■  l/iugpont  et  les  hiem  dt  jMii- 
dan!»  du  prietiré  lurent  vendu»,  a lexcrptionde 
l'église,  eu  2791.  la-  bâtiment  conventuel  a été 
truuslormé  en  une  belle  maison  de  plaisance. 
En  1812.  l'église  menaçant  ruine,  cm  se  dérida 
à eu  alullre  uue  partir  : lor»  de  «a  restauration, 
eu  1820.  on  en  a suppràné  le  durur  et  le  rlie- 
vet,  et  placé  le  grand  autel  au  rentre  de  la 
croisée.  Malgré  rts  démolitions,  cette  église  est 
encore  une  de»  plus  remarquable*  drv  environs 


de  Paris.  La  façade  est  d’un  ensemble  lourd  et 
irrégulier  : mais  le»  détail»  ne  manquent  pas  de 
gràre  et  de  légèreté,  l«a  grande  porte  eu  ogive 
est  divisée  eu  deux  partie»  par  un  pilier  contre 
lequel  est  adosser  une  statue  de  la  Vierge  ; de 
chaque  côté  de  F arcade  ou  remarque  quatre 
figures,  dont  Fuite  représente  saint  Barthélemy , 
uu  des  patron»  titulaires  de  Fégliv.  Dan*  le 
douMe  cordon  de  l'ogive  on  a sculpté  des  an- 
ges partant , les  uns  de*  coupes  , rt  le»  autre» 
de.»  encensoir»  ; et  a son  extrémité  supérieure  on 
a représenté  le  Père  éternel  bénissant  le*  vier- 
ge» sage»,  i lont  le»  figure»  sont  placées  4 sa 
droite:  4 sa  gauche  vont  le»  vierges  folles, 
ayant  leur»  Innqics  renversées  ; au  pied  de  la 
ilerniere  r»t  un  arbrede«érhé  avec  iiiu-  cognée 
déjà  «bu»  la  racine,  taudis  que  sou»  le*  vierge* 
sages  est  un  arinv  chargé  de  fruits. 

Le  château  de  YiIIcIhuuüi  est  uih-  dépru- 
danr»  de  Longpnnt.  La  cha|M-lle.  la  salle  de 
sjieelaclr,  l'orangerir  et  le  parc . arrosé  |»ar  dus 
eaux  vives,  en  font  une  hahitatiou  «lés  plu» 
agréable». 

Bibliographie.  * Chront  jue  de  f ahhay  e de 

/swgfion/,  io-4,  1834. 

I.ONGPIIK,  vg.  Aisne,  romm.  de  Hara- 
rntml,  (gj  de  \ illers-Cotterets. 

LONG  PU  F.,  vg.  [joir-et-i  hcr  (Y«>nJàmoîs), 
arr.  et  à 17  k.  de  Yeudome,  cant.  de  St- 
Aniand,  !*?;  de  Ch4traii-Rcn;iull.  Pop.  105  h. 

LONGPRK-LKS-LOKPS-S.UNK.  vg.  Som- 
me (Picardie),  arr.  et  4 17  k.  d'Alilievitte, 
cant.  d'Ilallmrourt.Ed’AiraiiM's.  P.  1 ,622  h. 
— Extraction  de  IouiIm-.  — Fabrique  d’huiles. 
Brasseries. 

I.ONGPHKY.  vg.  Aube  (Champagne),  arr. 
rt  4 14  k.  de  Bar-sur-Seiw* . cant.  d'Euiiyry , 
B de  Vcndruvre.  Pop.  297  h. 

I.OMiR  AIS.  rg.  Eure , romm.  deSt-Aubiiw 
le- Vert  lieux,  Ede  Renia». 

t.ONGRAND  (le  Grand  et  le  Petit-),  vg. 
Yonne,  romm.  de  Ciiaitipla» , 51  de  Basson. 

I.ONGR  A YK , vg.  Calvados  (Nurmandie)  , 
arr.  et  4 16  k.  de  Bayimx  , cant.  d«*  t-iumoni , 
0 dt  TiBy*w-Sctrtle»,  Pop.  519  h. 

I.ONt.RF,,  vg.  Charente  (Angounmi»),  arr. 
et  à 18  k.  dt*  Rulfec,  cant.  et  *-',  de  Villcfa- 
gnau.  Pop.  671  b. 

LONG  HO  Y , vg.  Seine-fnf.  (ISormandir), 
arr.  et  4 35  k.  «le  Dieppe,  eant.  et  C3 d’F.u. 
Pop.  370  h. 

IjONgs  art,  vg.  iW.tomm.  d’Esncs, EJ 
de  Cambrai. 

I.OVGSOI.N,  Lonf.’its  Saftus , vg.  Aube 
(Chamjtagne) . air.  et  4 22  k.  d’Areis-sur* 
Aulie,  runl.de  R.imempt.  r*l  de  Cocloi».  Pop. 
256  h.  — Il  est  situe  a la  source  du  ruisseau  de 
luingsols . dont  le»  eaux  passent  jniur  être  fer- 
rugineuse. 

I.O.VGt  É.  petite  ville,  y/nine-et-fsiire  (\u- 
jou),  arr.  et  à 19  k.  de  Ibugé,  « lwf-1.  de  cant. 
Cure.  C-3.  A 299  k.  de  Pari»  pour  la  taxe 
de»  lettre».  Pop.  4.287  h.  Sur  le  L:iton.  — Tra- 
axi»  tertiaire  moyen. 

Fabriques  de  sabots,  huilerie*,  tanneries. 
— Commerce  de  graiu».  graine  de  trèfle,  fruits, 
chanvre,  laeufs.  sangsue»,  etc.  — Foires  le  JP 
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jeudi  d'avril  , dt*  juin,  d'aout  , d'oct.  rt  de  déc. 

LONG LE  ,1a).  v g.  Somme,  entum.  dr  Mont- 
iiiaïquct,  .‘•‘3  d'Aumale. 

I.ILXGL'EAL  . vg.  Somme  (Picardie).  arr., 
nuit.,  EjClà  & k.  d'Aimcm.  Pop.  6413  h. 

KR'YK.  l.if  .Vfli  tnne (Anjou),  arr., 

! «3  *•!  à 9 L.  dt'  (ildlejiii-fiiiiitiirr,  ranl.  de 
llirrué.  Pop.  446  li. 

LOXGLF.II  AYK  (la),  Tg.  Ardennes,  connu, 
île  Monthrnné,  SdeGharlerille. 

I.OXGLK1L  , vg.  Seine-Inf.  ( Normandie)  , 
•ut.,  K et  à 11  L.  de  Dieppe  » caul.  dïMlrau- 
* die.  Pop.  872  h. 

P»r»U!  du  poète  Rienrn,  connu  par  une 
tradurtion  drv  Kglngucftrt  une  Vie  de  Virgile, 
juir  un  recueil  de  fables  H un  grand  nombre  de 
pièces  de  litlérature  aura  médiocre» , jKiriui 
lesquelle»  on  distingue  toutefois  une  Descrip- 
tion en  vers  de  La  vallée  de  Lougueil , où  v 
Iromenl  réunies  à la  vérité  de  la  peinture  In 
fraîcheur.  la  grâce  rt  la  Ix-autè  des  détails. 

MIXGLEVL-KTE-MARIE,  vg.  Ois t (Pi- 
cardie). arr.  et  à 13  k.  de  Conipicgur , ram. 
d’EitiWSt'Drnii  Ejde  Verberic.  P.  776  h. 
— Il  est  situé  nu  pied  d'un  coteau  , au  lus  du- 
quel «ai  trouve  une  muiitc  d'uni  luinciaJe  , 
connue  sous  le  nom  de  Fontaine  de  fer  , duul 
Le»  habitants  font  u»ngr  |MMir  arrêter  les  lié- 
morrogin. 

Il  y avait  à biuguril,  dans  le  moyen  âge,  un 
château  fortilîé  , dont  les  Anglais  tentèrent  de 
t'emparer  vers  1338.  Ils  étaient  déjà  parvenus 
dan*  l’inlérirur  et  avaient  nus  à mort  le  com- 
mandant, lorsqu'un  nommé  Ferret , homme 
d'une  force  extraordinaire , se  présenta  pour 
le»  arrêter.  Armé  d’une  énorme  hache , il  te 
défendit  avec  courage,  tua  l’oflirier  anglais  «fui 
commandait  le  détachement,  ainsi  que  45 sol- 
dats. Les  Anglais  voulurent  Liatlre  en  retraite 
et  regagner  la  brèche  par  laquelle  ils  étaient 
entres,  mais  l'erret  ne  leur  en  donna  pas  h* 
temps  ; ayaut  tué  de  sa  main  le  por te-dra|>ejii 
et  quarante  hommes,  il  précipita  du  liant  de* 
n'm|varts  nue  grande  partie  des  fuyards  daus 
lev  fossés  de  la  place , où  il»  fiirnit  noyé*  : le* 
autres  se  réfugièrent  dans  les  caves  et  dans  le» 
escalier*  do  château  . où  ils  furent  tout  mi*  à 
mort.  À peine  t'en  sauva-t-il  quelques-uns  de 
celte  déroute  complète.  Plus  tard  le  château 
de  Longucil  fut  plis  et  repris  par  les  Anglais , 
qui  en  furent  enfin  chassés  en  1 429  par  un 
détachement  de  l'année  du  maréchal  de  fions- 
sac , qui  marrhait  au  secours  de  Compïègne. 
Us  restes  du  château  de  Longueil,  convertis  en 
ferme,  subsistent  à coté  de  l'église.  Les  forti- 
fication* furent  démolies  en  1750.  On  voit  en- 
core de*  mur*  élevés,  décorés  ch*  sculptures,  rt 
la  bave  d’uu  donjon  qui  s'élevait  à une  grande 
hauteur. 

LOXGLF.IL  - SOCS  - TIIOL BOTTE  , v g. 
Oise  (Pinodie),  arr.  et  à 9 K.  de  Corapiegur , 
cani.  et  B dr  Riliéconrt.  Ptq».  278  h. 

LOX  G t K H*  X E . Long*  /Jura,  vg.  F.ure, 
connu.  de  l’isenv  , [3  de  Vemenil. 

MSXttLEXESSK  , vg.  Pas-de-Calais  ( Ar- 
tois ) , arr. , caul.,  3 et  a S k.  de  St -Orner . 
Pop. 672  h. 


IjOXGfKXOtt.  vg.  Orne  (Normandie),  arr. 
et  à 20  L.  d' Akaçoa,  vaut,  et  Tu'  de  Car  ronges. 
Pwj*.  243  h. 

LONG  LF  II  F (La),  vg.  IL-  Pyrénées,  iomm. 
de  Ma -pie  , H de  Lcniljc\e. 

UtVül’KROlK,  vg,  Seine-Inf.,  cnoim.  de 
Pierrpcourt.  gj  de  Blongv. 

LOXGLE-RLK,  vg.  Jisne,  rumnt.  de  Jran- 
tcv , rr  de  Ven  ius. 

LOXGLEKLF,  vg.  Seine-Inf.  (Normandie), 
arr.  et  à 18  k.  de  Rouen,  caul.  et  M de  lluchy. 
Pop.  299  h. 

1.0  VG  t*  FS.  vg.  Calvados  ( Normandie  ) , 
arr.  et  à 9 k.  de  Baveux,  caul.  et  EJ  de  Ryes. 
Pop.  361  h. 

LOX  G IKS.SK  , vg.  Seine-et-Oise  (beau  ce), 
arr.  et  à 15  k.  de  Pontoise,  caul.  dr  Mariurs, 
f*;  de  Meulaii.  Pop.  234  h. 

LONG  L ET,  vg.  Vosges,  connu,  de  S4-Na- 
bonl,  13  de  Rrmirrmont. 

LONG  LEVAI.  , vg.  .■ti.mr  ( Picardie)  , arr. 
et  n 30  k.  de  Suivions,  caul.  de  Braisiie  , de 
Fûmes.  Pop.  434  h. 

LOXG LEVAI.  , vg.  Calvados , conim.  de 
Rauville,  B de  Bavent. 

LONG  LEVAI.,  vg.  Somme  (Picardie),  lit., 
BJ  et  à 20  k.  de  Pénmue  , ranl.  de  Combles. 
Pop.  551  b. 

I,o\IéI  F.YII.I.F.  , vg.  Ante  ( Cliauipagur), 
ai  T.  et  a 20  k.  d'Arrû-snr-Aulir , coût,  et  13 
de  Méry -sur-Seinc.  Pop.  327  h. 

LOXGLF. VILLE,  vg.  Calvados  ( Norman- 
die), arr.  et  à 23  k.  de  Uaycm.  eaut.  rt  £3  d'1- 
signy.  Pop.  64)3  h. 

LONGUEVILLE  , vg.  Lot  - et  - Garonne 
( A génois  ) , arr.,  caul.,  et  a 6 k.  de  Mar- 
maode.  Pop.  834  h. 

I.O.VGl  KV II.I.K,  vg.  Lol-et-Ciarotine,  rom. 
et  C3  de  Chirac. 

L<j\GLEYIFI.K.  vg,  l/««cAr (Normandie), 
arr.  cl  à 26  k.  de  Coubuicvn  , caut.  de  Riéhal , 
£3  de  Granville.  Pop.  606  b. 

LOXGLEVII.I.K , vg,  .1 latuhe , roinni.  de 
St-Euy , E de  Camitan. 

LONGUE  YILIJv  (b),  vg.  Sont  { Flandre), 
arr.  et  à 28  k.  d'Avcsues,  au»t.  et  S] de  Kavay . 
Pop.  1,1 88  h. 

LONGLEV1LLE , vg.  Pas-tie-Caiais  (Bou- 
lonnais), arr.,  S «*l  à 18  k.  de  Boulognc-sur- 
Mer,  eaul.  de  Dcsvrcs.  Pop.  152  h. 

Pvtm*.  du  lieutenant  général  comte  Mi  **i*a 
uk  lv  CovTtsuur. 

I.OXGLKVII.IJC  , vg.  Seine  - et  - Marne, 
comm.  de  Loorps,  52  di*  Provins. 

LONGLEYILLK  , vg,  Seine-et-Oise,  coram. 
de  D'Huisou,  1*7  de  la  Ferté-Aleps. 

LOVGLF.Vll.LE  . Longs»  Villa , l>g  Seine- 
In/.  ( Normandie) , arr.  et  à 16  k.  de  Dieppe  . 
chef-l.  de  caul.  Cure.  K.  A 169  k.  de  Paris 
pour  la  taie  des  lettres.  Pop.  589  h.  — Ta- 
nt* tertiaire  moyen  , voisin  du  crétacé  supé- 
rieur. 

Longueville  était  un  bourg  drj»  nniiidéraUc 
et  h mu  né  même  du  titre  de  comté  lorsque 
4 Guillaume  le  Bâtard  se  rendit  maître  dr  l'An- 
gleterre. La  rivière  de  Scie  , sur  Laquelle  il  est 
Mille  . forme  en  ret  endroit . et  presque  dans 


toute  l'étendue  de  sou  cours , une  vallée  très- 
ci  mile,  | virer  que  !«■»  montagnes  qui  la  Irordent 
ne  laissent  guère  entre  «Ile*  que  l’espace  de 
terrain  mVevvaire  pour  le  libre  passage  de  ses 
eaux.  la*  IxMng,  aiu»i  resserré  entre  deu\  eûtes 
trcs-voUiurs  l'une  de  l'autre,  ne  jiouvait  plus 
s'étendre  (pie  du  midi  au  nord  U*  long  de  la  ri- 
viére,  et  c’c*t  vans  doute  ce  qui  lui  a fait  don- 
ner lr  nom  de  Dmgiirville. 

Nous  avons  dit  que  Longueville  avait  le  titre 
de  comté  sous  Guilbitirae  le  tVmquèrunt  *,  (Juir- 
le*  V le  donna  au  ctMiuélaldr  du  Guesdiu  eu 
1364;  il  fut  érigé  en  duché  non-pairie , par 
lettre*  |katrutcs  en  date  du  moi*  de  mars  1444 , 
eu  faveur  du  fanrcnv  comte  de  Dunoi»,  bâtard 
d'Orleau*  , après  b mort  duquel  ee  duché  lut 
réuni  an  domaine  de  la  couronne.  On  voit  en- 
core au  milieii  d'un  riant  |kaysage  les  ruine*  de 
l'ancien  manoir  des  comtes  dr  Dunois. 

Commerce  dr  l>nMiaii\  , t«k*  , clofles  et 
iiHfceries.  — Foires  le  16  nov.  et  le  lundi  de 
Pâques.  Marché  tou*  le*  dimanches. 

LOXGLEA'ILI.KTTE , vg.  Somme  ( Picar- 
die ) , an*.,  cant.,  E rt  à 6 k.  de  Dmillrtt*. 
Pup.  261  h. 

LOXGLYOX  , petite  ville  , Moselle  ( pays 
Mrwiii  ) , arr.  rt  à 35  k.  de  Briry,  clu*f-l.  dr 
caut.  Lnrr.  fille  d'étape.  E-  Xif.  A 299  k.  dr 
Pari*  pour  b taxe  des  lettre*.  Pop.  1.773  h. 

— Terrm*  jurawiqiH* , étage  inferieur  du  sys- 
tème oolitique. 

Autrefois  diocèse  de  Trêves , intendance  rt 
parlement  de  Lorraine,  lioilliogr.  eollégialr. 

Cette  ville  est  l«lir  dans  une  situation  agrca- 
|Je,  au  confluent  du  Chien  rt  de  b Cntsnr. 
Ou  voit  aux  environs  les  mine*  pittoresque»  du 
châtraii  de  Mituy.  Focgev  et  haut  fourneau. 
— F tores  le»  2 avril  et  29  sept. 

LOXGVAY,  vg.  Cote-sfOr,  coin,  de  Villy- 
le-Mnutier,  E de  Nuits. 

I.OXGYIC,  vg.  Co/esTOr  ( Bourgogne  ) , 
arr.,  caul.,  E rt  à 5 k.  de  Dijou.  Pop.  353  h. 

(>  v ilbge  est  très-ancien  , ii  en  est  fait 
mention  daus  la  Vie  mauusrrili*  de  .saint  L'r- 
liaiii  , *ixiéuw*  évéque  <hr  Langrr*  au  u*  siè- 
cle. — Eli  1636,  le  prince  de  Fondé  y n»**em- 
Ma  six  mille  homme*  |K>ur  lâcher  de  secourir 
St- Jcan-de-  1/uie  , assiégé  par  Galas.  Le  comte 
de  Ta  vannes , du  temps  de  b Fronde  , pour  se 
venger  de  L/iuirau  , qui  n'avait  pas  voulu  lui 
livrer  le  château  de  Dijon  , fit  mettre  le  feu  à 
«.a  maison  de  bnogric;  riurendie  se  propagea, 
et  une  partie  du  village  fut  consumé  le  16  fé- 
vrier 1650. 

I.ttXGVII  J.ERS  , vg  Calvados  (Norman- 
die ) . arr.  et  à 29  k.  de  ÛMU  . cant.  et  E de 
VillervBocage.  P«q’.  530  h. 

LONG  VILLE  RS  . vg.  Pas-de-Calais  (Hou- 
Inunais),  arr.  et  à 10  k.  de  Moutrtmil-sur-Mer, 
caut.  et  CS  d'Elapk*.  Pop.  512  h. 

LOXGYILLERS,  vg.  Somme  ( Pirarvlie  ) , 
arr.  rt  à 21  k.  d'Abi «ville,  cant.  de  Créey, 
de  St-Riquier.  Pop.  424  h. 

LONG  VI  LU  ERS  . vg.  Seine-et-Oise  ( Ile- 
de-France)  , arr.  rt  a 18  k.  de  Rnmliouillet , 
1 cant.  de  Ikmrdan.  E de  Sl-Ammilt.  P.  343  h. 
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— Il  est  situe  sur  b Remanie,  qui  y fait  tour- 
ner quatre  moulins. 

Le  hameau  de  I'L»sis>i.i>(iRtiD  ntt  uiu-  dé- 
pendance de  relie  commune.  On  y voit  1rs  rui- 
ne» et  le  prinrijial  corp»  de  Ultiment  d'un  ah- 
rien  chAteau  qui  a Appartenu  au  fameux  Du- 
plesais-Mornay,  (pii  y usait  établi  un  temple 
pour  les  protestants. 

LOXC.WK  , OU  , «g,  . 4r • 

Jeunes  (Champagne] , orr.,  cant.,  ZmZ  et  a 7 k. 
de  Vouzicrs.  Pop.  MH  h. 

LOXGW  Y,  vg.  Jura  (Kranclie-Cnmté),  arr. 
et  i2ük.  de  Dole  , cant.  et  K de  Chemin. 
Pop.  852  h*  - — Foire  le  59  sept.  (3  jours). 

LOXOWY,  Long u s ficus , Ijtngum  Ca- 
tlruru , petite  ville  forte  , Moselle  ( pays  Mes- 
sin ) , arr.  et  a R»  h.  de  Rrirv,  chef-l.  de  cant. 
Place  de  guerre  de  4*  classe.  Cure.  Gîte  d'éta- 
pe. KJ.  'O/.  A 317  k.  de  Paria  pour  la  taxe 
de»  lettres.  Pop.  4,197  h.  — Timui*  jurassi- 
que , étage  inférieur  du  système  oolitique. 

Autrefois  prévôté , diocèse  de  Trêves,  par- 
lement et  intendance  de  Metz,  recrtle  de  Tliiou- 
villr  , bailliage  , subdélégation  , gouvernement 
|tartkulk*r,  couvents  de  cannes,  de  récollet*  et 
de  Filles  de  la  Visitalino.  — La  prévôté  de 
Long»  y fut  cédée  à la  France  par  le  traité  de 
Nimcgue  du  17  septembre  1878  et  par  «lui 
de  Kyswick  de  l'an  1697.  Mais  par  le  traité  fait 
à Paris  avec  le  duc  de  Lorraine . le  28  janvier 
1718  . celle  cession  fut  restreinte  à la  ville  de 
Longwy  el  aux  dix  village»  qui  l'environnent  ; 
le  surplus  de  la  prévôté  demeura  annexé  au 
Barrois  mouvant , sous  le  duché  de  Bar,  et  for- 
mait le  bailliage  de  Villcrs-U-Moutagne. 

Cette  ville  doit  son  origine  à un  camp  re- 
tranché que  les  Romains  avaient  établi  sur  lr 
plateau  de  1 iletberg  , et  qui  communiquait  par 
une  voie  militaire  avec  le  camp  fortifié  dont  on 
retrouve  encore  les  vestiges  à Briey.  Elle  fut 
longtemps  possédée  par  de»  comtes  souverains, 
et  passa  successivement  sous  la  domination  des 
ducs  dr  Luxembourg,  des  comtes  de  Bar  et  des 
ducs  de  lorraine.  Le  duc  Ferry  III  y aluilit  la 
servitude  eu  1276.  - • Longwy  avait  ira  vaste 
château  flanqué  de  tours  et  environné  de  Itautrs 
murailles,  dont  IVnceiutr  rouleuail  un  magni- 
fique palais  et  im  grand  nombre  dr  maisons  : 
le  maréchal  de  la  Ferlé  le  prit  de  vive  fores-  en 
1647,  et  le  marquis  de  Genh*  en  1670.  Sur  ses 
mines  Louis  XIV  fit  construire  , en  1682,  la 
ville  haute  de.  Izmgwy,  d'après  le»  plans  du 
maréchal  de  Yauhau  ; c’est  uu  hexagone  régu- 
lier, où  F Oit  parvient  par  une  rampe  pratiquée 
dans  les  flattes  de  la  montagne. 

Longs»  y fui  pris  par  les  Prussien»  ni  1792 , 
ap«s  quelque»  jours  de  bombardement  : mais 
il  fut  évacué  âpre»  la  bataille  de  Valmy . En 
1815,  quiu/e  mille  Prussiens  se  concentrèrent 
autour  de  cette  place.  Dan»  le  dessein  d’en  faire 
lever  lr  siège,  le  général  Hugo . gouverneur  de 
Tbionviüe,  fit  porter  serretement  une  mlnum* 
de  douze  crut  s hommes  qui  dérolM  heureuse- 
ment sa  marche  à l'ennemi , tomba  â l'impro- 
viste  sur  les  assiégeants,  le»  lattit,  s’empara  de 
leur  artillerie  , détruisit  leurs  ouv  rages  et  re- 
vint à Thionville  , après  s’étn-  acquittée  de  sa 
ri. 


mission  dr  la  mraièvr  In  plus  glorieuse.  Lr»  , 
Prussiens  reprirent  toutefois  leur  position  au- 
tour de  Dingo  y ; h-  Ixuiibanlrrnent  rveom-  j 
nirnra,  (i  fut  poussé  avec  un  arharoemeut  sans  I 
égal.  Apre»  avoir  fait  des  effort»  iujuis  jiour  j 
conserver  ertte  place,  le  général  Doras,  qui  en  • 
était  gouverneur,  lut  routraint  de  capituler;  il  , 
quitta  scs  décombres  el  défila  sur  le»  glacis  I 
aver  une  crnlaine  dr  blessé»  qui  nmijiosairiit  | 
toute  sa  garnison. 

Les  armes  de  Longwy  sont  : if  azur  à la  j 
bande  i f argent. 

On  remarque  â Longwy  Fhôtr-l  de  ville  ; l'é-  ] 
glîse  paroissiale.  raustniitceii  1690;  l'hôpital  ; 
la  iMiiilaugern*  militaire  ; les  casemates  (i  1rs 
puit»  de  la  ville  haute.  lui  ville  liasse  u’est 
qu'une  espèce  de  village  placé  ni  amphithéâtre 
sur  In  partie  inférieure  de  l'escarpement  méri- 
dional de  la  montagne.  On  y voit  1rs  liâtimeiil* 
de  plusieurs  ancien»  cou  vents,  dont  rasjvcrt  noi- 
râtre routraslr  avec  les  jolies  habitations  parti- 
culières isolées  sur  le»  jeux  rive»  du  Chien. 

|*s  mit  du  général  comte  Vnum. 

Fabriques  de  toilrs  de  raina  , mouchoirs , 
lapis  en  laine  et  en  coton . pointr»  de  Paris , 
ajqirètugc  de  plumes  à écrire.  Manufacture»  de 
faïence  et  de  terre  de  pipe  dite  cailloutage. 
Rrassrries.  Tanneries.  — Commerce  de  lard  et 
de  jambon»  renommés.  — Foires  le  i"  mer- 
credi de  janv.,  24  juin,  24  août,  15  «et.,  jour 
des  Cendres  et  le  lendemain  de  Pâques. 
Bibliographie.  Bécis  ( M**  ).  * Essai  sur 
r histoire  Je  tjotsgwy,  suivi  Je  Considéra - j 
lions  relatives  à T industrie  et  au  comment  ; 
de  cette  ri  lie,  et  de  \ otites  biographiques 
sur  les  hommes  illustres  qui  y ont  pris  nais-  [ 
sance,  in -8 , 1829. 

LONJVNRAr.  V.  Lownmuc. 

I.OM.iY  - L'MliYB , Lonpltdium.  | 
Orne  (Normandie),  arr..  cant.,  52*1  â 7 k.  de  [ 
Domfront.  Pop.  3,639  h. 

LONLAY-LK-TKSSOX,  vg.  Orne  (Nor- 
mandie). arr.  et  à 24  k.  de  Domfront.  caot.  et 
H de  la  Ferté-Macé.  Pop.  855  h. 

LOXN'KS,  vg.  Charente  (Angoumois),  arr. 
et  à 1 1 k.  de  Ruffcr  , cant.  et  Î3  de  Mansle. 
Pop.  497  h. 

LOBBY.  vg.  dr  Jeunes  (Champagne  ) , arr. 
de  Mébèra*  et  A 12  k.  de  Chark-villc,  cant.  et  J 
S de BanrcL  KP.  Pop.  402  h. 

I.ONRAY,  Longreium , vg.  Orne  (Nor- 
mandie ) . arr.,  cant.,  K et  à 5 k.  d'Alençon,  i 
Hop.  693  h. 

l)ii  remarquait  autrefois  à Loiiray  un  châ- 
teau construit  au  xiv*  siècle  , détruit  par  les  i 
Anglais,  rétabli  vers  139! , cl  augmenté  par 
Louis  de  Maliguun  . qui  sauva  les  protestants  , 
d'Alençon  du  massacre  de  la  Saint-Barthélemy . I 
Devenu  la  propriété  de  la  famille  Colbert,  ce 
rliAleau  |o»sa  ensuite  à M.  Mercier,  qui  depuis 
peu  d’années  l’a  fait  reconstruire  dans  le  goût  j 
moderne. 

1.0  XS , vg.  n.  - Pyrénées  ( Béarn  ) , arr., 
H et  à 5 k.  de  Pau  , cant.  de  Lescar.  Pop.  | 
891  h. 

l.ONS-LE-SAIT.XIEIl , fxdo  Halinanus.  | 
jolie  'die.  chef-l.  de préfect.  du  dép.  du  Jura  t 


( Franche  - Comté  ),  du  4*  arr.  et  d'nu  cant. 
Trib.  de  1™  inst.  et  de  comm.  Société  d’ugtk. 
<Um\  Gîte  d'étape.  HZ.  W.  Pop.  8.565  h.  — 
î»*»*iv  jurassique  , calcaire  â griphées. 

Autrefois  dionse,  parlement  et  iutrndanre 
dê  Besançon  . Itoilliagr,  |»résidial  . collège, 
prieuré*,  nblwye  de  lilh-»,  euuvcn!»  de  ca|Micins 
et  d’ursulines. 

Lous  - le  - Suuluier  passe  pour  une  ville  an- 
cienne (pii  était  autrefois  fortifiée.  Lr»  Fran- 
çais la  prirent  en  1395;  l'empereur  Maximi- 
lien la  reprit  eu  1 500  : elle  souliul  encore  un 
siège  meurtrier  m 1572;  enfin  elle  Tut  prise 
d'assaut  par  les  Français  en  1637,  et  souffrit 
toutes  les  horreurs  quY-utruiue  apres  lui  un  pa- 
reil fléau. 

Les  armes  de  Lons-le-Saulnier  sont  î 

écartelé,  au  premier  J azur  à une  AT  if or 
surmonter  if  une  étoile  ra  vannante  de  mémos 
au  deuxième  d’azur  à la  bande  tt or  ; au  troi- 
sième Je  gueules  au  cor  et  argent  ; au  qua- 
trième d'or  plein. 

Celte  ville  est  située  au  fond  d'uu  vaste  Ikm- 
siu  formé  des  uioiilugm-s  d'euvirou  150  à 
200  toise»  de  hauteur,  et  plantées  de  vignes 
jusqu'à  Ihir  cime  . qui  offrent  de»  nuaurcs 
assez  semblables  dans  leurs  teinte»  , mais  très- 
variée»  par  la  forme  différente  des  coteaux  : 
toute»  le»  surface»  vont  animer»  par  la  gairlé  du 
pampre;  la  campagne  e*t  vivante  comme  le 
sont  tou»  k-»  v ignoble»  soigneusement  cultivé», 
et  sur  tous  le»  côté»  l’aspert  en  est  riant  pen- 
dant toute  la  belle  saison.  Par  quelque  côté  que 
Fou  arrive,  hors  relui  du  cuurhaul,  on  plonge 
sur  la  ville,  qui,  à vue  d'oiseau  , parait  encore 
moins  grande  qu’elle  ne  l'est  en  effet. 

Loiu-k'-Saiilmcr  est  une  ville  généralement 
bien  bâtie  . propre , bien  percée  et  éclairée  nu 
gaz  : la  princi|ialr  rue  r»t  liordée  d'arcade»  qui 
forment  de»  rspèce*  de  galerie»  , ronirne  ou  m 
voit  à In  Roclielk*  et  dans  quelque»  autre»  cité». 
On  y remarque  plusieurs  I telles  fontaines  jail- 
lissante» ; celle  (pii  décore  la  place  jiriuri jwle 
forme  un  vaste  luu-siu  élevé  el  entouré  de  qua- 
tre liassins  plus  petits  , alimenté»  par  riiu|  jet» 
continu»  qui  le»  tiennent  toujours  pleins  ; au 
milieu  du  grand  Isissiii  s'élcve  un  piédestal  , 
surmonté  jadis  de  la  statue  jiédestre  eu  bronze 
du  général  Pirhegru  , qui  a été  renversée  en 
1830. 

A l'angle  septentrional  de  la  ville  est  h*  puits 
de»  snliiH-s.  de  funnr  carrée,  et  de  19  m.  50  e. 
de  profondeur  sur  environ  5 m.  de  largeur. 
Quatre  pompes  tirent  sait»  dÎM-ontiiiuer  l'eau 
salée,  la  versent  dans  uu  uuget  de  bot» ru  forme 
de  canal  qui  b porte  aux  salines,  située»  à 2 k. 
de  là  . dans  une  gorge  û l'ouest  de  la  v îlle  , ou 
de*  tournants  font  monter  h-»  eaux  salée»  à en- 
viron 10  m.  ik-  haut  dan»  de  vastes  Itâtimnil» 
de  graduation,  où  elle»  filtrent,  |Niur  ainsi  dire, 
goutte  à goutte  . à travers  des  épine»  amonce- 
lée» avec  art,  et  »e  dépouillent  de  leur»  partir» 
hétérogène»  ; elle»  par»  icnneiit  ensuite,  juir  dr» 
canaux  souterrains,  dan.»  d'immense»  rhaudiè- 
res . sou»  lesquelles  uu  fevi  toujours  égal  le» 
évapore,  les  rristallixe  et  les  réduit  en  sel. 

On  remarque  encore  à l.ou»-lc-Saulnier  ki 
19 
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Iiitrlioihcqur  publique , ramenant  3,000  volu- 
mes ; le  musée  de  Ublcuu.v  el  d'antique*  ; la 
«lie  dr  sperlork. 

Biographie.  Patrie'de  Cl..  VfJioc,bislurio- 
graphe  el  savant  ingcniriir. 

I)u  limtenaut  général  Ltcot an». 

De  Km  *.»  r m Liuji  , bomiur  de  Irttnv  et 
composiimr  dramatique  , aulnir  des  parole»  et 
de  la  nu  toque  de  l'hymne  célèbre  de  b Mar- 
seillaise . 

Du  jurisconsulte  Ta.  Vimiu  , membre  de 
l'assemblée  criustituaulc  . du  rmiwil  de»  cinq 
crut».  sénateur  el  p«ir  de  France. 

Du  savant  Rainnos  M Sic.asu,  membre  «le 
l’académie  des  iiisrriptioti*. 

De  li.-M.  Ci kalii,  médecin  cl  liltérateur. 
De  M.  Ilot  \ i»r  Ro<»*i.i-t , litté- 

i a leur  el  diplomate. 

Dr  M"'  n»  Terct,  auirur  de  romans  histo- 
riques es  limé». 

Invsnuc.  Fabriques  de  bonuelerie,  de  pn- 
lit&M*.  Nombreuse»  tanneries  H corroirrirs.  - 
Commerce  considérable  île  sel , qui  se  eon- 
Mtmme  dans  le*  iléjartcnients  en»  ironnauts  et 
qui  s’exporte  dans  plusieurs  raillons  IDÛfrt  ; 
de  fer,  Ikjîs  de  construction , ustensile» de  mé- 
nage en  bois  dr  sapin  . »ins,  eaux-de-vie.  fro- 
mage façon  de  Gruyère  . etr.  — Entrepôt  du 
commerce  du  Jura  pour  Lyon  el  pour  l'inté- 
rieur de  b France.  — Foires  le  1"  jeudi  de 
chaque  mois. 

Rut»  o'ncrMwn  : aux  roches  de  Baume, 
site  grandiose  rt  fort  pittoresque  ; au  fond  de  b 
vallée  se  trouve  l'ancienne  al  il  vue  de  Baume- 
ks- Messieurs  : - à l’église  dr  Coldrr  ou  de  St» 
Etienne  . l’une  des  plus  anciennes  de  b Krau- 
clie-Cnmlé  , placée  sur  le  premier  plateau  du 
Jura , cl  pré*  de  laquelle  on  voit  un  coup  ro- 
main parfaitement  conservé;  — aux  nuncs  du 

rhàteaii  dr  Mnntmorot  : — au  ddlnra  «lu  Pin. 
ou  séjourna  Henri  IV  ; — au  château  d’Arby. 
remarquable  |wr  b belle  habitation  du  prince 
d’Arenherg  el  par  les  i unies  bien  conservées  de 
l’anrieu  château  fort. 

A 1 13  k.  N. -O.  de  Genève.  409  k.  S.-F..  de 
Paris.  Long,  orient.  3"  14'  19",  lal.  46"  40' 
34". 

L'ammdUsement  de  Loiis  - le  - Sauliiirr  est 
composé  dr  1 1 cantons  : Si-Amour»  Ariltlhod. 
Beau  fort,  Flellrrou»,  Cbir*aux  . Gonliége.  St- 
Julien  , Lonv-lc-Sauliiier.  Orgelet , Sdlicrcs  . 
Vnileur. 

Bibliographie.  De  son  nr  Cnvusw.r.  Histoire 
des  abbayes  tic  Sainte  - Claire , a 
S nul  nier.  Migette  el  Montign  » , dans  le  dio- 
cèse Je  Br  son, ou  ( s»-  trouve  tome  i'r  de  MO 
Histoire  de»  Séqwanois  , etc.,  in-4  • 1733. 
2"  partie,  p.  163.  174). 

Chahkist . Mémoire  sur  la  géologie  des  envi- 
rons de  Lonsde-Sattlnter,  ii*-4,  |MI9. 
LONRAC  , 1»R  Charente- ln/.  (Sainlnuge), 
arr.  et  à 91  k.  de  Jonrac  , cant.  et  R d’Ar- 
ehbe.  Pop.  431  II.  — Foires  le  3*  rorrnrdi 
dr  chaque  mol*. 

LOS  /.AC  (le),  bg  Corrèze  (Limousin;,  arr. 
d à 33  k.  de  Tulle  , cant.  cl  E3  de  Treignac. 
Pop.  2,641  h. 


Ce  bourg  cM  bâti  sur  un  plateau  qui  domine 
•IVvt  elleulrs  prairie*  et  de  belles  iliitaignc- 
i«ics.  Au  milieu  île  scs  maison*,  presque  Imite» 
srmldaMe»  , s’élève  b pyramide  du  cioclter, 
qui.  «Mime  b tour  de  Fisc,  penche  SCllMble- 
mcnl  sans  en  être  moi  us  solide.  Ou  est  Irappé 
de  l'unifornulé  qui  régne  ru  tout  dan»  iTtle 
cnmmune.  tant  dans  les  logements  . les  routu- 
mi  v que  dans  les  habitude»  doniestiipies ; uni- 
fnrmile  qui  contribue  à l’esprit  d’ordre  et  d’u- 
niou  qui  distingue  toutes  1rs  familles. 

Foires  1rs  |7  .mût.  17  sept,  et  le  15  des  au- 
tres mois.  Marche  tou*  la  mercredis. 

I.OXZAT,  vg.  Allier , connu,  de  Marmut- 
sur-Allicr,  □ île  St-Pourçain. 

I.OOKEROIIE.  vg.  ,\ord (Flandre) . arr.  cl 
à 19  k.  de  Dunkerque  . eant.  et  L-é  de  lViur- 
Imjui  g.  Pop.  t ,441)  h. 

1.00 X,  »g.  Xofd ( Flandre),  arr.  et  à 14  k. 
de  iHiukerqiic,  cant.  et  K de  tira  velu  tes.  Pop. 
1,733  li. 

1.005.  joli  village.  Mord  i Flandre) . arr.  rt 
à 5 k.  de  Lille,  cant.  et  K d’Haiibounliu. 
Pop.  3.404  II. 

Cr  Imurg.  silué  sur  b haute  Dru  le  , pomr- 
dait  avant  la  révolution  une  lielle  ahltave,  fon- 
dis- eu  1 1 47 , dont  les  vasti-s  I ►aliments  out  lié 
convertis  ni  une  maison  mil  raie  «le  déleiilioii 
qui  peut  nmteuir  1 .3 .VI  individus. 

Fabriques  d’indicuur»  , bbnr  de  or  ru  se. 
Rairnu-rie  d’aride  sulfurique  et  de  soude.  — A 
b maisou  île  détention  , fabrique»  de  linge  de 
table,  toiles  de  liu  , ealieols  , «arrau\  , cordes  , 
soulier»  pour  Paris.  Filature»  ik  coton  et  de 
lin. 

1.005,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr.  rt 
à 15  k.  dr  bel  b une,  cant.  el  EJ  de  Leu».  Pop. 
H 1 1 b. 

LOOS  , vg.  Ji. -Pyrénées , cornai,  de  Cau- 
bius-  btos.  W *le  Lesrar. 

1.00/, F.  . vg.  Yonne  (C, liant  jwgnc' , an-., 
cant.,  te  et  à 5 k.  de  Joiguy . Pop.  4S4  h. 

I.OPI.UF.1.  , vg.  Finistère  (Bretagne)  . arr. 
i-t  à 10  k.  île (JiiUeauliu.  caut.  et  EJ  du  taou. 
Pop.  3,056  II. 

MtPKMIET . nu  brrmaiT,  vg.  Fiuistère 
(Bretagne),  arr.  et  à 20  k.  de  Brest,  cant.  de 
baoiibs,  Z-,  de  l^nderueau.  Pop.  1 .232  h. 

1,01*11.  .N  A.  vg.  Corsa,  arr.,  EJ  et  à 36  k. 
d’Ajaccio,  cant.  de  Sari.  Pop.  451  h. 

MHuisvi.il  M (lal.  48",  bug.  95").  « la 
Table  lliéwbiMcnnr  ni  fait  inenlioii  de  relie 
manière:  Crsontione  XIII.  Inpotmgio  XV11I, 
F.Bomandtto,  Eu  suivant  b voie  de  Besançon  a 
Alundrurr,  dual  le  nom  e*t  F.fsamanduodu - 
rum , la  distance  conduit  a |hu  près  ver» 
Raume.Je— M.  Dunod  . dans  von  His- 
toirv*  de»  Séf|ura(Mii,  p: u '.lit  avoir  pris  b même 
mute  , H lA>f*n/>g/irm , selon  son  opinion,  e.»l 
un  lieu  qu’au  apprlle  Lueiol  , dont  je  trouve 
que  b |to»itinu  al  entre  13  cl  14  lirvies  gau- 
louh  de  mesure  itinéraire  en  parlant  de  Ile- 
sjiM'uii.  v D’An  ville.  Notice  de  f ancienne 
(iaute,  p.  419. 

1.1  wyl  EF  FRET  , vg.  Finistère  (Briiaglie), 
arr.  et  à 25  k.  de  l'InUeaului , caut.  et  de 
Plryben.  Pop.  1.892  h. 


Ou  voit  sur  MO  territoire  la  bHle  cascade  de 
Sl-Darhot , de  66  m.  de  chute  sur  une  lon- 
gueur de  200  m.  et  une  largeur  de  20  m.  ; elle 
roule  sur  une  montagne  de  gtauil  couverte  di 
chêne»,  de  bètir»  et  de  sorbiers.  Nuu  loin  delà 
sont  le»  miur»  pi  lion vqiie»  du  cbltrau  de  Rus- 
quer,  Jout  unr  partie  des  mûri  soûl  couvert* 
de  lierrr.  - Foire  le  lundi  le  plu*  près  du  26 
juillet. 

LOQt'IX  lia»-),  vg.  Pas-de-Calais,  conuD. 
de  Haut-Lixiuiu,  P3  d’Ardrr». 

MHJi’lVV,  vg.  Ctües-Ju-Xord,  roium.  du 
Plouliikxbner,  dr  Paimpol. 

I.OR.  vg.  Aisne  (Picaidie).  arr.  et  à 33  k. 
de  Laon , cant.  rt  El  de  NeufchAtd.  Pop. 
260  h. 

l.OH  AlNE.  vg.  Sadne-et-lsure,  euiom.  de 
Martigny-le-Ormtc,  £3  de  Cliarollc». 

I.o  il  A Y , vg.  Doubs  (Frauchr-Comlé) , arr. 
et  à 27  k.  dr  Raumr-les-Dame» , cant.  d* 
l'Isle-Mir-le-Doub»  , O du  Valdation.  IVq». 
578  li. 

I4VRRÉH.4YE,  vg.  Manche , mm.  de 
Mootaigu-les-Rois.  ;de  Ibvray. 

I.OHlÉ,  vg.  Indrr-et-lMrr,  mmoi.  de  Rc*- 
ligny,  d*'  Bourgneil. 

1.0 IU AÈRES.  Vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
et  à 23  k.  de  St-Flour,  cant.  et  E3  de  Ruine». 
Pop.  684  h. 

Lotit  : Y , vg.  /MÎrrt  (Orléanais) , arr.  rt  a 
23  k.  de  Pilhivier»,  cant.  cl  EJ  de  Beaune-b- 
Rolande.  Pop.  679  b. 

MUIDA  I , vg.  Ariége  (pays  de  Fou),  arr. 
et  à 31  k.  de  Foi»  , raut.  et  Z3  de»  Cahaunt*. 
Pop.  290  b.  Ou  y voit  Us  restes  d’un  an- 
cien château  fort  dont  l’enceinte  est  trèrtule. 
Carrières  de  marbre. 

I .OH  lui  VN  OIS.  vg.  Yonne,  eomm.  et  H de 
Ligny -k-Châtcl. 

MIRÉ.  Vg.  Orne  (Ncrmandie),  arr.  rt  à 15 
k.  de  Domfrout,  caut.  de  Juvigny-suu»- An- 
daine,  te  de  Cou  terne.  Pop.  532  h. 

MIRKVrZKX  . vg-  B n- Rhin  (ALvace).  arr. 
rt  à 35  k.  »le  Savernc  . tant,  rt  L3  dr  Sarw- 
uuiou.  Pop.  523  h. 

EOREV/O  ySan-),  vg.  Corse.  V.  St-Lal- 
at.vr. 

LORHTO-DE-CASIXCA  . vg.  Corse,  an. 
et  à 35  k.  de  Bastia,  cant.  de  Vetcovalo.  te  de 
lu  Porta.  Pop.  876  h. 

1.0KF:T0-I>I-TAU..4X0  , vg.  Corse,  an  . 
el  à 19  k.  de  Sartcue,  tant,  de  Sle-Lucie , Cé3 
île  Vrnzolasca.  Pop.  143  h. 

1.011  ETI  K , »g-  1-oire,  cnm.  de  St-C'.<*nii- 
rerre-TSoiit*,  de  Rive-de-fiier. 

MIRETTK (II),  vg.  Nord,  coni.  dr  Calitlou, 
te  du  flatca1*- 

MlREtR  (k),  Vg.  Manche  (Normandie)  , 
arr.  rt  à 22  k.  de  Omtalices  , cant.  rt  S de 
Brélial,  Pop.  344  h. 

MHtKl’X.  'g.  fjoir-et-Cher  ( Blaisois),  anr., 
cant.,K«t  à8  k.  de  Romorantin.  Piïp.  441  h. 

I.OIILY  , vg.  Eure  (Normandie)  , arr.  et  à 
23  k.  d’Evreiu,  cant.  rt  EJ  dr  Pary  -sur-Emr, 
Pop.  17»  h.  Sur  l’Eure.  — Ou  remarque  vbn» 
1a  vallée  deux  menhirs  assra  beu  couscrvcs. 

LOUE  Y (k),  lig  Manche  { Normandie),  arr. 
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et  à 13  k.  de  Coûtante*  , canl.  de  M-Sauveur- 
Lenddin  , :3  de  Mariguy.  Pop.  1,510  h.  — - 
Foire  le  1H  juillet. 

LUR£V,  *g.  Meurthe  (Lorraïur)  , arr.  H .. 
33  L.  de  Lunéville,  cant.  de  Kay uu,£*Zdr 
Ncu*ükr-»ur -Muselle.  Pop.  428  b. 

1.0 Ri; FS.  \g.  Jjùi^et-Cher (üHraoaù),  an. 
et  à 31  k.  de  Won*,  raul.  de  Mmvheuoii . : 
de  Mer.  l*op.  564  h.  Amiklé fer.,  Il 
juin,  18  uct.  rl  0 déc. 

LOKItlLS.  vg.  PûshU-C  niait  (Artois).  an  . 
et  à 15  k.  de  Itetbunc , caut.  de  Lavtælie,  CcJ 
île  la  Rasaée.  Pop.  1,397  b. 

LOttG  UES  , Leouai , lacnica,  jolie  petite 
cille,  Fur  (Provence  i,  orr.  et  à 1 1 k.  de  Hra- 
guiguau,  chef-l.  de  tant.  Cure.  Gîte  d’étape. 
t >1-  xy.  A 853  k.  de  Pari»  piur  la  taxe  des  let- 
tres. Pop.  4,196  h.  — Tnun  du  tria.»,  u*u»- 
cbelkalk. 

birgun  e«l  uue  cille  av«tu  bien  Ivàlie  . pré* 
de  la  me  gauche  de  l'Argent,  et  Iraveraér  |wr 
la  grande  mute  d'Aix  à Draguignan.  Ou  y re- 
mort) ne  une  jolie  église  |un>ivuale  , de  con»- 
trucliuu  muderue. 

Le»  arme»  de  Lorgues  -.ont  : «T argent  « 
Ut  Jntce  tC aiur  à trou  /leurs  de  Us  tf  or. 

Fahriaues  de  drap»  et  d’huile  d 'alites.  Mou- 
lin» i blé.  Tanneries,  liulencs.  Oulilkri» 
d’eau  de-vie.  Carrière»  de  marbre.  — Foires 
les  7 août,  3*  vendredi  de  mars  , 18  sept.,  28 
uct-,  4 et  38  déc. 

LORIA.XI  , 'g.  Corse,  cumin.  de  Cantin*, 
0 de  Corté. 

LORIENT,  Morbihan  (Bretagne),  grande  et 
belle  cille  maritime  , «Jicf-l.  de  sou»-préf. 
(3*  arr.)  cl  dr  deux  tant.,  place  dr  guerre  de 
3*  classe.  Préfecture  mari  lune.  Trib.  de  1** 
ia»t.  et  de  eurent.  (Ji  ambre  et  Imurse  de  com- 
merce. Ecole  d'hydrographie  de  2*  classe.  Col- 
lège communal.  3 cures,  Gîte  d’étape.  ti>- 
milé  d agriculture.  Uirei  Umi  des  douane*.  ; • 
QT.  Pop.  23,621  b.  — Tt.ax.ti*  cristallise  nu 
priait  if. 

Autrefois  dmeese  et  recette  de  Y aune*  , 
parleaicut  et  iulciidauce  de  Remues.  Maine 
r uvale,  Gouvernement  particulier. 

Au  CMUMnaHMllI  du  mu'  siècle,  Loucut 
n’était  qu’un  village  |wu  COQÔdârable  «pii  fut 
dùuné  en  1666s  la  rowpaguic  de»  Inde»,  duut 
les  armement»  «e  taisaient  ahn»  au  Havre.  A 
l’époque  où  M*“'  «h*  Sec  igné  visita  lan  ieut  , ce 
netait  enc«in'  «pi'uii  entrepôt  établi  pour  rece- 
voir |M-ocisoiruiucut  le»  cargaison»  qu'il  avait 
été  impouible  de  Irans|>m1er  directement  , suit 
à Nantes,  soit  au  Havre,  où  m<  faisaient  le» 
vente*  gêner, des  ; mai»  déjà  les  avantages  du 
port  »ùr  et  larile  qu'offrait  uuc  (mit  |Nnfnudc  . 
au  confinent  de  deux  micro,  navigables  . 
avaient  été  tnip  Ijmh  appréciés  par  le»  direc- 
teur» de  la  compagnie  |*>ur  qu'il»  ue  s'emprex- 
uvMiit  point  d’en  profiter.  Peu  de.  temps  âpre» 
le  covag*1  de  la  spirituelle  marquise,  ils  se  fi- 
rent oouréder  une  jm  icelle  de  b lande  de  Lo- 
rient d’encirnii  600  taise»  «le  longueur  sur 
250  de  largeur,  rl  eu  lixcrvut  les  limites  par  le 
mur,  «pii  sépare  maire  le  utur  qu’il»  voulaient 
établir,  de  la  ville  a laqurlhcil  a donné  nais- 


sance. Les  ouvriers  qu’ils  recrutèrent  dans  le» 
campagnes  , certain»  d’ètre  employé»  pendant 
plinieur»  année»  à un  prix  bien  plus  élevé 
qu’il»  ne  trouvantit  ailleurs,  vinrent  s'établir 
sur  le  terrain  couligu  au  rmir de  clôture,  y cons- 
truisirent de»  tluumicres  , et  dcv  iiirvjit  ainsi , 
sans  *‘cu  douter,  les  fondateur»  d'une  des  plu» 
jolies  ville»  du  royaume.  hn  1708.  le  nouveau 
village  était  «h'veuu  assez  considérable  jiour 
qu'il  lut  nécessaire  «le  l’ériger  en  paroisse.  Hic 
au»  apres,  la  compagnie  de»  Indes  s'installa  dé 
finit iv «-meut  tlan»  le  port,  et  ce  fut  alan  qu'elle 
créa  ce»  vastes  «il  nombreux  eLdilisscutrnl»  qui  1 
Milm-ieut  encore  ; qu’elle  éleca  re»  magasin* 
nu>guifiv|uc»,  aujourd'hui  aluunlon ih-s.  quoique 
enviés  par  les  premières  villes  n>mnien;ante* 
de  l'Europe.  Lr  7 juin  1738,  Lorient  lut  cous- 
liUié  eu  corps  de  cille.  Sa  |«op«ilaliou  s’éb'vail 
à celte  époque  a 1 1.000  halntaut»,  areouru»«le 
huile»  les  provinces,  pour  se  fixer  sur  un  point 
qui,  quaruulr  an»  au|Mr*vaut  , n'ullrait  «pi’uiir 
réunion  «le  ÜtO  mare  eue  res.  Kuliti  le  15  avril 
1741,  la  nouvelle  cité  obtint  rautuiisalinu  de 
s'eutouier  de  murailles.  Gm  fortification*  ne 
tardereut  pas  à lui  être  utiles,  car,  en  1746.  les 
Anglais,  cunmumdrs  par  Je  général  .Stiul-Glnir, 
firent  nue  dmetilr  dan»  U hâte  de  Poiiklu  à 
8 k.  de  Lorieul,  «t  s'avancèrent  vers  la  plaie  , 
dan»  l'espoir  de  La  surprendre.  Au  lien  de 
bru»qurr  un  assaut  qui  pndkthlt-mcnt  aurait 
eu  pour  eux  uu  tavoralde  résultat,  il»  perduvut 
un  temps  précieux  * former  un  camp,  a paih* 
meuter  et  à lancer  quelques  prujerliln»  qui 
n'oecaMoniic mit  que  de  légers  duinmages.  Ou 
voit  eiieore  aujourd'hui  lti«  ru»li-  «Lmiih  la  farmle 
dr  la  chapelle  des  (âtugrégauislrs  uu  lmulct  que 
l’on  coiuerve  comme  un  trophée  de  ce  »irgr. 
AhaiNlouué»  à eux -mi- mes.  et  cllrov  es  des  soiu- 
mations  nu'liarantes  de  l'eliDeiUi,  k»  lulûlauts 
étaient  nèatimoiii»  di»|;»*é»  à «r  reutlrr , lor»- 
<|ue  le  émule  de  liuteniac  amena  uu  Mstoues 
de  quelque»  rentaiurv  d lioimoes.  Admis  au 
conseil  où  l’on  traitait  avec  le  parlementa irr 
anglais  , ce  brave  JKrrton  «hrliira  le  projet  «le 
capitulation,  répondit  sur  sa  tête  du  salut  «h-  U 
ville,  s'empara  de  la  gante  de»  pinte»,  et  or- 
«huma  «le  battre  U générale  sur  les  icmparU  et 
dan»  tous  les  qnailier».  Ije*  auicgnant» , crai- 
gnant d'élrenlUqnés  |«ar  des  forces  Mqiriieuies, 
»«’  n-mbarqiM-iviit  avec  une  telle  preri|MtalHMi, 
qu'il*  limit  Muter  leurs  poudres,  et  aliaiulou- 
uereut  quatre  ration»  et  uu  moi  lier  , «lotit  Ir 
nn  ht  pivsenl  aux  habitant»  de  Lorient.  Pour 
(vawrur  à janiai»  la  mémoire  de  cri  le  hm- 
reuse  délivrance,  que  les  Lonentais  atliiliue- 
n-nt  à la  protertion  de  la  sainte  Vierge,  le  corps 
inuuicipal , dans  »a  gratitude,  vola  une  slatm* 
d argenl  a sou  auguste  libératrice  , et  arrêt* 
qu  i lle  serait  jKjrlee  en  triomphe  , rhaiim*  an- 
née , dan»  uik"  priM-e.»»i4Mi  solennelle  lixixi  au 
piemirr  dimauclw  d'ociultre.  Apre»  la  iimrl  du 
cajiilHiiK':  Marion,  ilévon'1  par  le*  naturels  de  la 
Nuuv  elle -Zélande  , la  laniiUe  de  cet  iuforliitié 
ulitmt  lautorisatiou  de  dirorrr  de  la  croix  «le 
Saiut-loui*,  qu’il  avait  oliteiine,  I*  im'-me  tHh- 
gie  «!«•  Notre-Dameuk- V ictoire , qu  oi»  vit  de- 
puis la  (KJiltY  eu  «!rluirpe  ju»qu'iiu  wuuuml  nii 


l'une  et  l’autre  lurent  englo<itics  dans  l im- 
mense cieusrt  rrvnhilioiinairr. 

Kn  1763  , la  ville  rontin«ia  à s’embellir  et  à 
s’organiser  : de*  érriteaux  iiali«pi«'reut  le  nom 
«le*  rur*.  Kn  1761,  uue  école  gratuite  de  dessin 
y fut  créée. 

En  1770,  le  gouvernement , avant  retire  a 
la  compagnie  des  Iodes  son  privilège,  sr  r bar- 
ges de  la  liquidai  mu  dr  ses  nlfairrs,  et  prit  |MM- 
srxsion  «lu  port,  «les  vaisv-aux,  tir»  magasins  et 
de  tonte*  scs  propriété».  Lr  port  de  I .orient 
devint  alors  un  des  quatre  dépnt Icmeiits  de  la 
manne  royale.  Mais  ce  ne  fut  qu’aprè*  la  ca- 
lastruplie  financière  du  priuee  dr  Rulian4ùjé- 
itHiié  que  la  v ille  fut  airranclnr  de  la  sn/rrai- 
urté  de  ce  seigneur,  moyennant  une  somme  de 
mue  iiitllious.  jiour  lixpiclh-  il  ei-da  au  rm  *r» 
droits  «le  mouvance.  'IrumpiV  par  le»  avanta- 
ge» que  MHildait  lui  promrlln*  la  fronebiM-  de 
son  port,  elb*  cnit  compenser  la  perte dn  mo- 
iiu|Hde  dont  elle  avait  joui  durant  uu  dnw* 
«ierle.  en  nUh'iunt  ct-Ue  nouvelle  faveur.  A 
peine  lui  fut-elle  acrnrdée,  «|«r  m*s  inag;i»in»  ne 
jmrriit  vuilire  |M»ur  rrtwuir  tous  les  piodoits 
de  l'industrie  anglaiu*.  dont  *4le  ne  |Mil  tirer 
anruu  parti.  ptiisqiK*  ri'V|»oi1atioii  dan»  l’int»  - 
rieur  lui  en  était  interdite,  à moins  dr  Mipjvir- 
ter  «le»  dniils  dont  ils  étaient  pa»«ible^  en  »m  - 
tant  de  ses  murs.  Elle  reconnut  akirs  oomlimi 
«•Ile  s'était  abusée.  H s'estima  trop  lieun-use  rh* 
ce  «pie  !«■  gouveruement  voulut  hteu  «'onumtir 
à la  debarravuT  du  tardrau  qu  i lle  s’etait  dlc- 
ntein«'  iirqw.»i-  par  l'iuipéritie  de  ses  adminis- 
trateur*. INxtir  la  rotMoler  d'une  liév  ne  aussi 
groskiere,  le  ministre  (^luuue  s’imagina  aussi 
facilement  qu’elle,  et  que  plusieurs  ronrlisarts 
rainé*,  qu'en  rétablissant  itin-  nouvelle  «viui- 
pagme  des  Inih-s  Loiietit  recouvrerait  son  an- 
ririiue  splendeur,  «*  la  France  »a  pn'-|Mmdé- 
rance  sur  la  Pénin.uile  H sur  les  Iwrds  du 
l-ange.  l.’arrét  de  cette  résurrection  trop  tar- 
dive parut  m 1785;  mai*  on  ne  put  trouvrr  ~ 
le»  principaux  aclimmnrn*»  que  jwrnu  quelques 
minislrr-s  et  graml*  w-igiHvim , de* «"nus  com- 
manditaire* d’une  douzaine  d'agent»  plu»  ou 
mmn*  ubsriir»,  et  «pii  furent  |d*cé*  à la  t«'*(e  'h* 
l admiaulntlioit.  La  masse  des  pn>uiim  rapi- 
laux  fut  si  modique,  que,  dan*  l'im|M>s*ibr!tlr 
de  »r  procurer  le»  vaisseaux  oéci-vuirrs  pour 
I exploitation  d’un  si  graml  mmmerce  , on  fut 
obligé  de  traiter  pour  l«*ur  fret  cl  leur  arme- 
ment aver  un  armat«*ur  île  Lorient,  «pii  b tint  ni 
i*r  put  lui-même  remplir  *e»  oliligati«Miv  qn’â 
l'appui  de»  arrêt*  de  Mirséaurr  «pi'on  lui  déli- 
vrait auniie|l«viM‘iil.  Iji  Franre  ne  jvo^M'xJaril 
plu*  dans  l’Inde  «pie  trois  nu  quatre  comptoir» 
discrédité»,  les  agent*  de  la  iiniivelb-  awaeb- 
tion  ne  inirent  jamais  lui  piornrer  |«uur  .»-* 
rrloinv  que  le  reluit  «le»  \n»|ai».  \iu»i  vr’-gria 
«cite  «xmipngnir.  ju-apt’iiii  nioUMVit  où  lou-<  lis» 
privilège-*  lu  nul  à la  foi»  anéantis.  11  faut  «r- 
priMlant  retomvailmpie,  |trod:uit  »o«i  exisleiuvt 
«qvluvnere  , la  ville  reprit  un  a«]«Tl  florissdiil. 

Sa  |M>piil;iiinu  s’acerul  d'un  rinquiemr.  Itean- 
riMip  «h*  rich«‘*  ni'gocûml*  vinrrnl  s'y  établir  ; 
de  muivrlle*  rue»  -a-  loi  im  mit  cumin**  |wir  m- 
« hantemenl  ; uue  mulliludr  de  luraqnc»  fn- 
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rail  remplacée»  par  des  édifices  plu»  digue* 
d’iuir  tille  redevenue  U*  rendes- vous  annuel 
îles  principaux  commerçant*  Je  In  France  eide 
U Suisse  *.  enfin  l'rvéeiitMiri  de  nombreux  pro- 
jet», arn  lo  pour  sou  accroissement , sou  rni- 
liel  li»»r  nient  H son  utilité  . allait  commencer 
lorsque  la  révolution  éclata. 

A dater  de  cette  époque,  la  prospérité  re- 
naissante Je  cette  cité  déclina  A*  jour  en  jour, 
et  bientôt  % es  malheureux  citoyens  ii'rurcut 
plu*  qu'a  gémi  sur  le  triste  sort  qui  leur  était 
réservé.  Le  commerce  matilune  une  fois 
anéanti,  nu  grand  nombre  de  négociant*  et  de 
capitalise»  allèrent  se  fixer  dan»  d'autres  con- 
trées. vl  une  foule  d'Imbitant*  covmopolilc*  ne 
tarda  pas  à imiter  ret  e\cui|ile.  Ku  tuoitu  île 
deux  aniits**  l'émigtation  devint  si  considéra* 
lile,  que  les  revenus  ronmiuuaux  ne  purent 
plus  sullire  |H»ur  faite  lace  aux  dé|M*nses  le» 
plus  urgente».  O fut  alors  que  le  roq»  muni- 
cqwl  crut  devoir,  pour  ronildcr  tout  ce  déficit, 
recourir  à une  partie  de  la  population  rurale  et 
étrangère,  duut  le  territoire  s'étendait  jusqu'au 
pied  des  glaru  de  la  place.  Il  sollicita  en  con- 
séquence du  gouv  eriiemait  riqnililKain  une 
indemnité  de  quelques  milliers  de  villageois 
pour  compenser  la  perte  dr  se*  ex -administré*, 
licite  pétition  singulinc  fut  non* seulement  ac- 
cueillie avec  faveur,  mai»  aussitôt  suivie  du 
décret  qiu  métamorpliosait  riuq  mille  campa- 
gnard» en  citadins  externes,  c'est-à-dire  eu  ci- 
toi  en*  d’uue  ville  dose  . avec  laquelle  ils  ne 
pourraient  cependant  rommuuiquer  que  lors- 
que les  portes  leur  eu  seraient  ouverte*  à di  s 
heures  réglée».  Ainsi  fut  formé  le  premier 
extra  muras  des  villes  du  Morbihan. 

En  l'an  iv  ( I "Utii  il  fut  formé  à Iziiicnt  un 
luigne.  qui  depuis  a été  alTerté  aux  militaires 
«’otulaniués  |iour  iiisulmnliiiutioii.  Ce  Ligne 
oflre  un  tout  autre  iutérét  que  ceux  destine* 
aux  formats  : car  les  humilies  qu'il  renferme  ne 
sont  pas  des  criminels.  Il  faut  assurément  pu- 
nir l'iiLsidiordiiiatuiii  ; mais  il  y a loiu  de  cette 
faute  aux  crimes  qui  envoient  les  forçai*  aux 
galères.  Ou  peut  être  honnête  homme  et  u'étre 
pas  né  pour  l'étal  militaire  . dont  la  discipline 
a Im-soiii  d'être  rigoureuse.  (iependaut,  je  le  di* 
à regret . le  régime  alimentaire , Ir  rourher, 
l'ordre*  des  travaux,  les  chaînes,  l'Iudiilhmient 
et  h*  trousseau  sont  absolument  comme  à Tou- 
lon. Rnrhefort  H Brest.  L'intérieur  des  salles 
présente  ulisoluiiieut  le  même  coup  d’iril  que 
celui  des  liagitc».  L'Age  moyen  des  soldats  déte- 
nus a Lorient  est  de  tre-utc-qual  re ans. Les  réconi- 
|M’iiM*s  journalières  .uml.  après  la  première  tui- 
lier, d'étre  mis  pii  cliaiiM*  L risée  ; la  seconde 
année  de  porter  la  nianillr;  et  enfin  la  troi- 
sième aimée  de  jiorter  vnilcnent  une  maiiilie 
licaueoiip  plu.*  Irgerc.  et  ils  restent  ainsi  jus- 
qu'à leur  liljéralion,  s'il*  se  condiiUeot  bim. 

I/i  armes  de  Lorient  suut  : de  gueula 
uu  ruisseau  if urgent  vaguant  sur  une  merde 
sinofde,  à un  soleil  / or  levant  derrière  des 
montagnes  dé argent  : nu  franc  quartier  if. her- 
mine ; nu  chef  tf  azur  chargé  de  trois  hesauts 
,r or. 

La  ville  de  Dînent  est  située  sue  l'Océan,  au 


fond  de  la  haie  de  St-Louis,  a rcmhnucJiure  de  - 
la  rivière  de  Scorf  ; elle  est  grande . trvs-lûrn  ! 
bâtie , et  entourée  de  fortifications,  le»  nie* 
sont  spacieuse»,  large*,  bien  pavée»,  tirée*  nu 
cordeau,  et  I tordre»  de  niaivou»  d’une  arclutee- 
ture  agréable.  la**  plan*»  puliliqur*  uml  vaste* 
cl  régulières  ; 1rs  pivunmades  três-agrèaltle». 
la:  port  est  grand,  siir  et  lre»-«inimode  ; il  est 
entouré  de  liàtinieiits  inagiiiliqm».  l*ordé  de 
lieaux  quais  où  le*  pin*  gros  navire»  peuvent 
foin*  leui»  chargement»,  et  piérédé  d'une  su- 
jierlie  rade,  où  peu» rut  mouiller  en  sûreté  le* 
plu»  forte»  escadre».  Ce  port  jieut  être  consi- 
déré comme  uu  des  premiers  chantiers  du 
royaume  jwr  la  quantité  de*  cale*  qu'il  ren- 
ferme, et  où  l'on  peut  construire  à la  fois  trente 
museaux  de  guerre. 

On  remarque  dan.»  le  port  l'hotel  de  la  pré- 
fecture maritime,  la  nllr  de»  vente»,  le  juin* 
d’artillerie,  la  machine  à miter.  la  pouhenc 
mue  par  une  machine  n va|irnr,  qui  fait  au**i 
niuiivoir  de  grandes  forges  et  alimente  une 
fonderie;  la  cale  couverte;  le  lia*»in  de  cons- 
truction, où  se  trouvent  plusicui»  cales  décou- 
verte* pour  le»  vaisseaux  , le*  f légale»  el  le* 
corvettes;  la  tour  des  signaux,  haute  de  37  Ut. 
et  demi,  situer  sur  une  petite  montagne  au  sud 
du  jwrt.  Cette  tour  sert  à la  foi»  de  phare,  de 
girouette  pour  reconnaître  le»  «ire»  du  veut,  et 
d'olkxcrvatoirr  : de  son  sommet,  et  d'un  seul 
coup  d'eril , ou  découvre  entièrement  le  plan 
du  port,  ses  arsenaux,  scs  vaisseaux,  ses  chan- 
tier* et  »r»  lieaux  jardins.  Le*  magasins  de  la 
marine  tout  grands  et  vaste*.  Ijc»  divers  bâti- 
ment* qu'avait  fait  construire  l'aneicnne  com- 
pagnie des  Inde*  ont  été  converti*  en  une  ca- 
serne pour  les  marins.  Le»  caserne»  de  l'arlil- 
lerie  sont  remarquable*,  et  peu* eut  contenir 
1 .800  homme». 

La  plue  Royale,  plantée  de  plusieurs  rangs 
de  tilleul»,  offrir  de  jolie.»  construction*.  La 
place  du  inarclié  est  décorée  d'une  colouue  en 
granit,  élevée  eu  t 833  à la  niéuioirr  de  l’intré- 
pidr  Hi.**mi  ; elle  a 8 in.  de  hauteur,  cl  est 
surmontée  de  la  statue  en  liitmie  du  jeune 
héros. 

Ijc  quartier  le  plus  U1  au  est  celui  du  quai, 
dont  le*  mimons  sont  construites  sur  un  plan 
uniforme;  quatre  rangées  d'orme»  y donnent 
uu  ouilirnge  agréable,  à l'abri  duquel  on  peut 
jouir  de  la  vue  de  U rade  et  du  port.  C’est  sur 
le  quai,  prés  de  cette  promenade,  que  le*  na- 
vires ralmteurv  viennent  décharger  leur*  mar- 
chandise». On  y remarque  une  liellr  fontaine, 
dont  la  cuvette  ou  citerne  rmitinit  1 ,200  Imr- 
riques  d’eau. 

La  salle  de  spectacle  est  jolie,  mais  petite. 

L'église  paroissiale  offre  dan»  son  architec- 
ture une  bizarrerie  qui  étonne  : cet  édilire  de- 
vait le  disputer  eu  grandiose  à nu*  plus  bdlrs 
basilique».  On  lui  avait  donné  d'immense.»  pro- 
portion» ; mai»,  après  trente  ans  de  travail,  dé- 
*c*periuil  de  le  Irrrainei . ou  prit  la  singulière 
résolution  d'eu  démolir  une  |«tiie  pour  tiiôr 
le  rrvlc. 

1. hôtel  de  ville  e»t  mal  situé,  mais  bien  dis- 
trilmé.  Ou  y remarque  surtout  la  salle  où  sc 


font  le»  mariage»  ; elle  a la  forme  d’un  prétoiie 
antique  et  est  d'une  décoration  simple  et  élr* 
gante.  Le*  boucherie»  de  lairient  méritent 
d'être  citées  à cause  de  leur  aliène  propreté. 
Le*  faultourg*  de  la  ville  soûl  •■gale ment  assez 
bien  bâtis  ; le  plus  considérable  est  celui  «k- 
Kercuticidi. 

A 4 k.  de  Lorient  *c  trouve  un  vaste  |*oly  - 
gone  pour  In  cyrtrim  île  l’artillerie  et  le  tir 
de»  Imuclie*  à feu.  Au  milieu  de  la  rade  e*t 
l’ile  St -Miche],  sur  laquelle  on  a construit  il  * 
a peu  d 'pu nées  un  vaste  lazaret.  d'où  l'on  dé- 
couvre uu  |xinorania  niaguifique. 

Biographie.  Lorient  est  le  lieu  de  nais- 
sance de  plusieurs  personnage»  distingués,  pai- 
mi  lesquel»  un  citr  : 

Le  philologue.  Cammv  , aucien  préfet  de 
l’Oise,  mort  en  1807. 

L’arrhilretr  Miwu.  membre  de  l'Institut. 

M"*  S.  I li.ix»  ni  Tuauiii’ii  , auteur  de 
niinau.»  rstilnés  publiés  sou*  k*  jwudi un  me  de 
M"*  Dudrczcne. 

1^*  littérateur  et  auteur  dramatique  Posm. 

Les  amiraux  Bocvm,  Bommrt,  m M*»- 
«vvr,  Dvu.uk. 

Le  gpuérul  Roi  mi,  inenilxe  de  la  chambre 
de»  pairs. 

\jp  général  Momsraoi.,  rtc.,  etc. 

lxni.»TBic.  Premier  |*ort  «k:  coustruelions 
navales  de  France,  cale  couverte,  liassin  |«our 
la  rx'jiaratioii  de»  vaisseaux,  atelier  |M>ur  la  fa- 
hriraliüii  des  niarbines  a vajicur,  fonderie*, 
forges,  presses  hydraulique»  pour  l'essai  des 
fiera.  — Fabriques  de  chapeaux.  Pêche  de  la 
sardine.  — f’«n*i«errr  de  vin»,  eaux -de-vie, 
cire,  miel,  sardine*,  sel.  Commerce  d'impor- 
tation et  d'r\|Kirtation  avec  1rs  priuri|iaux 
|kii  1*  de  l'Europe,  de  l'Amérique  et  de*  Indes. 
Na*  igatioti  au  long  cour*  ; grand  et  petit  rabo- 
tage. — Le  commerce  de  (.orient . quoiqu’il  ne 
|Kus*e  être  comparé  à ce  qu’il  était  nutrefoU, 
est  encore  tn>s-im|«orUut  ; le*  exportatiuos 
consistent  en  farines . vin»,  eaux-de-vie,  li- 
queur» et  autre»  provisions  de  Imurhe:  drap», 
frr,  plomb,  étoilés  de  laine  cl  de  coton,  quin- 
caillerie, meraric,  horlogerie,  etc.  — Foire 
de  13  jours  le  dimanche  des  Rameaux. 

A 56  k.  O.-N.-O.  de  Vanne»,  149  k.  S.-K. 
de  Krest,  498  k.  O.-S.-O.  de  Paris. 

L'arromlissciiwnt  de  Lorient  est  composé  de 
1 1 raiitnu»  : Aura* , Belle-IsJr . Rdz  , Ifennr- 
hou,  Lorient  (I"),  I/irient  {5*),  Plouny,  Plu- 
vigner.  PmitsrorfT,  Port-Louis,  QuiU-rou. 
Bibliographie.  ArrtKT  (R.).  Forage  aux 

hagnrs  de  Brest,  tjorient  et  Bochrfurt,  in-8. 

1848- 

I.ORICîKH,  vg.  Allier  (Rourhounaisj.  arr. 
et  à 45  k.  de  (ûinnat,  rant.  et  tS  de  St-Pour' 
raio.  Pop.  417  h. 

I.ORIGNAC.  Iig  Charente- tuf.  (Saiulonge  . 
arr.  et  à Ï3  k.  de  Jonrae,  cant.  de St«Ceub,  I - ' 
de  St-Fort.  Pop.  1 ,202  h. 

I.OKUiNK.  vg.  lïeux-Sèvres  (Poitou),  arr. 
et  à 5 k.  de  .MHIr,  nuit,  et  E *h*  Sauié.  P«p. 
1,0il  h. 

I.OKIOI..  t.aurenlum,  Aurroli,  pelite ville. 
/trame  ( I>nuplimi).  arr.  etàîl  k.  de  Valence. 
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chef-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  d’étape.  EJ.  V/  À 
5M2  k.  de  Paris  pour  la  tue  de*  lettres.  Pop. 
3,460  h.  — Transit  d’alluvion*  modernes. 

Autrefois  diocèse  H élection  de  Valence, 
parlement  et  intendance  de  Grenoble. 

Quelques  autrurs  pmsnil  que  Lnriol  est  le 
Hatiana  des  itinéraires  romains  ; d’autres  attri- 
buent sa  fondation  à l'empereur  Aorébeu,  qui 
lui  donna  von  nom  et  le  fortifia. 

Cette  tille  est  située  au  pied  d’un  coteau,  à 
jieu  de  distance  dit  village  de  Ijvron,  dont  elle 
est  séparée  par  la  Drôme,  que  l'on  passe  sur  un 
très-beau  pont.  Elle  a souvent  été  prise  et  re- 
prise du  temps  des  guerre»  de  religiou  du  xvt* 
siècle. 

Filature»  «le  soie.  Commerce  de  peau*.  Pé- 
pinière. — Foires  les  10  mai , lundi  apres  le 
1*r  dimanche  de  juill.,  2ï  août , 22  déc.  et  8 no» . 

LORIUL  , vg.  f atteinte  (Gomlat),  an-., 
cant.,  £3  et  à 5 k,  de Carpentnu.  Pop.  505  h. 

MIRLANGK,  Vg.  H.-ljoire  f Auvergne), arr. 
et  « 1 2 k.  de  Bnonde,  cant.  de  Ble-vle,  EJ  de 
Cenqxle*.  Pop.  6i1  h. 

I.OKI.KAr,  vg.  Eure  (Normandir).  arr.  et 
4 *7  k.  de»  Andelv»,  cant.  et  H de  Ly  ons-la  - 
Forèt.  Pop.  448  h. 

LOUAI .4 ISDN,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 
* ü k.  «U*  Beauvais,  cant.  et  fi}  de  Mèru.  P«ip. 
379  h.  — Fabriques  d'éventail»  et  de  galu- 
dw. 

lies  habitants  de  Lormaison  jouissent  d'une 
espece  d'aisance  qu’ils  doivent  à leur  patience, 
4 leur  «•cunomie , à leur  sobriété,  à leur  assi- 
duité au  travail.  Leur  genre  d'industrie  ronsiste 
à recueillir  «le  vieux  souliers,  à les  raccommo- 
der, à les  vendre  de  54)  à 60  e.,  et  cette  indus- 
trie leur  procura  «me  vie  douce,  abondante  «rt 
tranquille  sur  un  terrain  ingrat.  Pendant  que 
les  homme»  s’occupent  k recoudre,  à placer,  à 
r babil  Ici  de  vieux  morceaux  de  cuir,  les  fem- 
me» sont  chargées  d'aller  vendre  le  résultat  de 
ce  travail.  Les  filles  et  le»  veuves  du  village 
faut  do  blondes  pour  les  manufacturiers  de 
Chantilly . 

Outre  les  v ieux  cuirs  du  voisinage  qu'ils  réu- 
nissent, les  habitants  de  Lormaison  s’en  procu- 
rent une  très-grande  quantité  par  un  inouve- 
ineut  «le  commerce  peu  connu.  Les  hommes  de 
St-Sau|icu  et  les  communes  voisine»,  départe- 
ment «le  la  Somme,  viennent  charger  à crédit 
leur»  voitures  de  poterirs  à Savignirs  , prés  de 
Beauvais  ; ib  les  échangent , en  parcourant  In 
France,  contre  de  vieux  aouliers,  de  vieilles 
bo4les.  A leur  retotir,  il»  passent  à Lormaison, 
et  réalisent  en  argent  le  prix  «le  leur  spécula- 
tion. 

LORAIAYK,  vg.  Eure-et-Loir  (Beau ce), 
arr.  et  à 18  k.  de  Drrux,  cant.  «*t  KJ  «le  No- 
gent-k-Roi.  Pop.  4*5  II. 

LORAIK,  vg.  Eure-et-Loir,  com.  de  Bois- 
'ille-la-Sl-Pêne,  g]  «le  Vorn. 

1.4  IRAI  KL  (St-),  vg.  Càtes-Ju-NorJ  (Breta- 
gne),  arr.  et  à *0  k.  de  Üinan,  raut.  et  E de 
Plaocoët.  Pop.  6*0  h. 

LOHAtKRIK  (la),  vg.  Ca/vatfos,  conim  r| 
T»  , de  Pout-l’Evéqur. 

1 .0 R Al  ES.  petite  ville,  .VrVrrr  (Nivernais), 


arr.  et  à 30  k.  de  Clamer»,  elief-l.  de  cant. 
Cure.  E*  Vy.  A *43  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
des  lettre».  Pop.  8,214  h.  - Tmm  cristal- 
lisé ou  primitif. 

Autrefois  diocèse  d'Autuu,  paricmenl  de 
Paris,  ititeiwhuice  de  Paris  et  de  Moulinv. 
élection  de  Véxelay  et  (iiitt-au-Chiuuu. 

Oltc  ville  est  située  sur  un  plateau  élevé, 
dan»  uu  Haut  ba»siu  arrosé  par  un  ruisseau 
alimenté  par  les  étangs  de»  cm  irons.  C’est  une 
ville  fort  aurieune,  qui  était  aulrrtuis  fortifiée 
et  défendue  par  un  château  encor»*  existant, 
Itâli  hors  de»  murs,  dan»  une  situai  tou  élevée 
ri  très-pittoresque.  — Exploitation  de  pierres 
de  taille.  Tuileries.  — Foires  les  18  jaav.,  3 
fév.,  *5  juin,  11  août,  1“  ocL,  3 tiuv.,  4 déc., 
samedi  après  carnaval,  veille  des  Hameaux, 
lendemain  de  Quasimodo  et  jeudi  après  lu  IVn- 
tecûte. 

Mfsnois,  vg.  Seitte-et- Marne,  ronmi.  de 
(]»urpaJay , EJ  de  Roroy-en-Brie, 

I.IIIIAIO.NT.  vg.  fiironJe  (Guieune).  arr.  et 
à 5 k.  «le  Bordeaux,  cant.  et  E <h*  Carliou- 
Blaue.  Pop.  2,38.1  b.  — Il  est  situé  prés  de  la 
rive  droite  de  la  Gironde,  où  il  a un  |**lil  port. 
— Etablissement  Je  la  marte , 6 heure»  34) 
minute».  — Construction  de  navires. 

LORO-AtOXTZEY  , vg.  Meurt!, e ( Lor- 
raine), an',  et  à *6  k.  de  Lunéville,  cant.  de 
Hayon  , E!  de  Neuvillrr-sur-Mosdlle.  Pop. 
*50  h. 

1.0 R<»C X (le),  ou  Lorocx-Bottirrau.  pe- 
tite ville,  Lùre-tnf.  (Bretagne),  arr.  et  à 18  k. 
de  Xunlrs,  chcf-1.  de  cant.  Cure.  E-  A 39i  k. 
de  Pari»  (tour  la  taxe  «1rs  lettres.  P.  5,01*  h. 

I je  Loroux-Bottereau  e»t  une  des  paroisses 
le»  plus  anciennes  du  diocèse;  le»  légendes  en 
parlent  dès  l'année  550.  Celte  petite  ville  a eu 
jadis  ses  Aigneurs  particuliers.  Leur  vieux 
château  »'v  voit  encore  ; *ex  ruiues  dominent 
un  roleau  dont  la  liase  est  haiguri*  par  un  étang 
solitaire.  Ce  site  est  d'une  grande  tristesse  ; ces 
tours  démantrlérs  ont  été  habitée»  par  le  fa- 
meux laïuiai»,  rt  longtemps  possédées  par  les 
seigneurs  de  Coulante. 

I Sur  une  place  circulaire,  entourée  d'arbre», 
s'élève  une  statue  de  Louis  TL VI,  dounéc  à la 
commune  de  Loroux  par  M.  le  comte  Drs- 
broMes. 

j Commerce  de  bestiaux  et  «le  vins  de  lionne 
qualité,  que  produit  le  territoire.  — Foires  les 
3 fév.,  *5  nov.  et  2*  mardi  de  chaque  mois. 

LOROrx  (le),  vg.  llle-ei-r Haine  (Breta- 
gne), an*.,  cant.,  E et  à 13  k.  de  Fougères. 
Pop. 1,077  h. 

LORPK,  ' g.  Ariége , comm.  de  St- A raille, 
0(lcSK>iroiii. 

LORiJl’EL,  vg.  Lot,  comm.  drCaillac,  E 
«le  CastclfraiH*. 

LOBQFIH,  l»g  Mrurtbe  (paya  Messin),  arr. 
et  à 10  k.  de  Sarrdiourg.  clief-l.  de  cant.  Dire. 
£3.  A 400  k . de  Paris  pour  1a  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,374  b.  — Tutus  du  trias,  grès  bi- 
gnm*. 

4>  Ixuirg  est  situé  sur  la  rivp  gauche  de  fa 
Sarre -Blanc lie.  CY«t  uu  de»  principaux  dèlwu- 
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ehr»  des  montagnes  «ta  Vosges  p«vur  l'extrac- 
tion des  bois  de  construction , que  l'on  flotte 
sur  les  deux  Sarres.  - Tanner  ta.  — Foires  le 
1"  lundi  de  mai,  de  d’oct.  et  de  déc. 

LORRAINE  ( la) , Germants»  Ijntnngen  , 
Austrasia,  IjOiltaringia,  ancienne,  grande  et 
ri-drvanl  province  de  France,  comprise  aujour- 
d’hui dans  le»  départements  des  Fosges,  «le  la 
Meurthe,  de  1a  Moselle  et  de  la  Meuse.  Après 
avoir  été  rangée  par  les  Romains  dans  la  pre- 
mière Belgique  , ei  plus  tard  dan.»  le  royaume 
d’Au.vtrasie  par  les  successeui*»  de  Clovis,  cette 
province  fut  réunie  k l'empire  de.  Charlema- 
gne. Elle  Tnt  dan»  la  suite  érigée  rti  duché.  - 
Le  duché  de  Lorraine  a été  jiosvédé  par  de» 
«lues  de  la  maison  d'Autriche.  François,  fils  de 
Léopold,  qui  avait  épousé  Marie-Thérèse  d'Au- 
triche, lillr  de  l'empereur  Charles  VI,  prit 
possession  du  durhé  de  fairraine  et  «h  Bar  m 
1730,  et,  par  le  traité  ronrlu  a Vienne  le  18 
novembre  1736,  ces  deux  duché»  furent  «Yhan- 
gét  contre  relui  «le  Toscane,  et  cédés  à Stanis- 
las Leciiti.vki,  roi  «le  Pologne  et  lieau-père  de 
Louis  XV,  pour  qu'il  en  jouit  durant  sa  vie,  et 
qu’aprés  sa  mur»  ms  deux  duché*  fussent  réu- 
ni» à la  France.  Stanislas  étant  décédé  le  3 fé- 
vrier 1766,  la  réunion  rut  lieu,  et  ta  deux  du- 
chés ont  appartenu  a la  France  depuis  celte 
époque. 

Cette  province  avait  environ  164)  k.  de  long 
sur  1 44)  de  large  ; die  était  Iwuée  au  nord  par 
l'Allemagne , à Ital  par  l’Alsace , au  sud  pat 
la  Franehe-C»nité,  et  à |'nue»t  par  la  Cliampa- 
gne.  Le*  principale*  rivières  qui  l'arrosent 
sont  : la  Meurthe , la  Meuse , la  Moselle  et  la 
Sanv,  qui  y sont  navigables. 

La  lorraine  était  di»  bec  en  duclk*  de  leur- 
ra me,  .suhdiviaéen  Lorraine  proprement  dite, 
capitale  Nancy;  duché  de  Bar  ou  Hanoi»  , ca- 
pitale Bar-sur -Ornaiti  ; pays  de»  Trois-Hvèché». 
rapilale  Mrtx. 

Le»  arme*  de  la  Lorraine  étaient  ; d’or  à 

la  batnle  Je  g tie nie < chargée  Je  trois  alcyons 
J"  or. 

Bibliographie.  Km»  (Nicolas).  Discours  Je* 
choir*  aJeennrs  en  Lorraine  Je  puis  le  Je  - 
ci*  Jn  Juc  Sic  nias  Je  fjor  raine,  en  1473. 
jusqu’à  celui  Jtt  Juc  R eue,  eu  154)8.  in-4, 
1605-1617;  io-8,  16*6. 

Cma  un i a (Sv  mphorieii ).  Recueil  ou  Chroni- 
que J*  s histoires  Ju  royaume  (F  Australie, 
ou  France  orientale,  Jite  à présent  Lo  - 
raine, iu-4.  1509-1510. 

Yasskihh  ro  ( Richard  d«*  ).  Antiquités  Ja 
roi  nu  me  iT  Australie  et  Je  Lorraine  jus- 
qu à François  I**  (imprimées  avec  celles  «le 
|.i  Gaule  lielgMpie  «lu  même  auteur,  S vol. 
in-f",  1349). 

brirvst  (Charles  >.  Discours  Jes  histoires  Je 
lorraine  et  Je  FlarsJrr,  in-4  et  in-8,  1 55*. 
Ruvn.  Recherches  Jes  suintes  antiquité:  Je  la 
F Mge,  province  Je  lorraine,  in-4,  1634. 
Mi  s»*»  (Jean),  /.o  tjorraine  ancienne  et  mo- 
Jerne,  in-8,  171*. 

* Litre  sur  r histoire  Je  Lr raine  (Mercure, 
1747.  vrpteinbre). 

(•««ri  (de).  Histoire  Je  la  iMrraiue  Jrpt > 
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l'an  51 1 justfit’i  jo  réunion  au  royaume  Je 
France.  — C'esl  le  premier  chapitre  du  I.  u 
de  ITolrodurliuu  à l'butoirr  de  l'univers, 
par  Puflcndurf  et  Bruira  de  la  Martiniére, 
1754. 

Catv  k u « ( Lr.-Ant.  ).  /lu  foire  civile,  militaire, 
ecclésiastique,  jutlt tique  et  littéraire  de  Lor- 
raine et  Je  Bar,  7 vol.  iu-12,  1758. 

CuaiT  ;D.  Augustin).  Histoire  ecclesiastique 
et  civile  Je  lorraine,  etc.,  etc.  — Nouvcllr 
édition  revue,  corriger  et  augmeutèr  dr*  ré- 
gné* de  1a-<i|n»LI  1”  et  de  François  111,  7 vol. 
in-f-,  1715-1757. 

(Nie.-LutOO.).  Mémoire  tut  la  I lor- 
raine et  le  Barrot  t,  suivi  Je  la  table  alpha- 
bétique et  topographique  Jet  liens,  iu-4. 
1753. 

- * lufroiùutiou  à fltntotre  Je  la  Lorraine 
et  du  Barrott,  in-8,  1775. 

Bcxox  (l'abbé  C&b.-léop.-CJi.-A .).  Histoire  de 
tjorratne,  1 vol.  in-8,  1777  (le  wol  pu- 
blié). 

Ulxit  (U.  Augustin).  Abrégé  Je  F histoire  Je 
Lorraine,  in-8,  1731. 

Hïhbi^ii/.  Abrégé  chronologique  de  F his- 
toire de  Lorraine,  7 vol.  »B-8f  1773. 

Mjou  i (Louis- Ant.}.  Abrégé  de  F histoire  de 
Lorratue,  in-12,  1822. 

Etifvv»  lila.  Résume  tir  F histoire  de  la  Ixtr- 
raine  (article  sur  le) , extrait  du  Bulletin 
universel  des  stà-nm,  in-8,  1826. 

Raoom  (F.)  (avec  Fmm  n'OuvfcT).  Précis  de 
F histoire  de  Lorraine,  iu-18.  1834. 

Mriut  r (Je).  Estai  chronologique  sur  F his- 
toire du  Barrais,  in- 12.  1757. 

* Tables  synchroniques  de  r histoire  de  bar- 
rante, i».  4 d'une  feuille  et  demie,  plus  un 
tableau  in-f*  et  GO  tableaux  in-4. 

Roia.vn  ( le  P.  Aubert  ).  Un  foire,  de  la 
guerre  de  René  //,  due  de  Lorraine,  contre 
Chartes  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne,  tué 
devant  Xanci,  il» -8,  1742. 

Mau. u r (Cl.  de).  Mémoires  a l/shabé tiques 
pour  servir  à histoire  au  Pouil/é,  et  à la 
description  generale  du  Barrais,  in- 17, 
1749. 

— Estai  chronologique  sur  F histoire  du  Bar- 
rais, in-12,  1737. 

Axuaru  n»  Itii-inrix  (Charles- Léopold).  Es- 
tai sur  les  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar, 
u»-l2.  1762,  1764. 

Bcotx  (M*"*).  Histoire  des  duchés  de  Lorraine 
et  de  Bar,  rt  des  Trois-Evéchét,  Meurfhe, 
Meuse,  Moselle,  Fotges,  2 vol.  in-8,  I8JÎ- 

1834. 

Histoire  île  la  guerre  de  lorraine  et  du  siège 
de  ,\ancr,  gr.  i»-4J,  1837. 

Nom..  Mémoires  futur  *ervir  i F histoire  de 
Lorraine  ( règnes  des  ducs  JJopold,  Fran- 
çois 1/  et  Stanislas,  de  1698 a 1766,  2 vol. 
in-8.  1838-1841. 

Sri»* k (Nic.-Fr. -Xavier).  Traité  ou  Desc  rip- 
tion du  département  de  Meti  (ou  det  trois 
«t Jthcsde  Lorraine),  jn-4,  1753. 

Laaji»t  (Augustin).  * .\olice  de  la  Ixn raine, 
qui  comprend  les  duchés  de  Bar  et  de 
Luxembourg,  F électorat  Je  Trêves,  les  trois 
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évêchés  de  Metz,  Tout  et  Perd  an  ; tes  cilles 
principales  et  autres  lieux  les  pins  célèbres, 
rangés  par  ordre  alphabétique  ; ornée  Je 
plusieurs  descriptions,  2 vol.  in-f",  1756  ; 
2*  édit..  2 vol.  in-8... 

()t  rival  (Kir. -Lll Uni.).  Table  alphabétique 
tirs  tilles,  bourgs,  t illages  et  hameaux  Je 
la  l/srrainr  et  du  Barrais,  in-8,  1749- 
1766. 

— Description  Je  la  Lorraine  et  du  Barrais, 
4 vol.  in-8.  1778-1783. 

Fabkkt  (Abraham).  Description  du  pays  Mes- 
sin, in-f-,  1597. 

* Description  de  la  lx>r  raine  et  des  évêchés  de 

Metz,  Ferdun  et  Tou / ( ne  trouve  dans  le 
grand  alla*  de  JUaru.  I.  vu»,  p.  740,  762). 

IUÜ  i,Fjun.).  Recueil  det  plans,  élévations  et 
coupes  des  châteaux  , jardins  et  dépen- 
dances que  le  roi  Je  Pologne  occupe  en 
Lor raine,  2 vol.  in-8.  sausdate. 

* Histoire , détail  et  devis  des  édifices  publics 

et  autres  établissements  qu'a  faits  Sa  Ma- 
jesté le  roi  de  Pologne,  duc  de  Lorraine  et 
de  Bar,  pour  F utilité  et  F ornement  de  ses 
Etats,  | vol.  iu-f%  orné  de  figures  cl  plans, 
1765. 

LrrroL.  La  J xsrraine  : antiquités,  chroniques, 
légendes  , histoire  des  faits  et  de.-  person- 
nages célèbres,  description  des  sites  et  des 
monuments  remarquables  Je  celte  pro- 
vince (aver  Mirecourl),  2 vol.  in-8,  1839- 
1840. 

BuruiL  (L,).  Archéologie  de  la  Lorraine t 
ou  Recueil  de  noticri  et  documents  pour 
servir  à F histoire  des  antiquités  de  cette 
province,  2 vol.  in-8,  1840-1843. 

Thibau  t (Fr .-Timothée) . Histoire  des  béné- 
fice t,  lois  et  usages  de  la  lorraine  et  du 
Barrais,  in-P,  1762.  a 

BtAirn».  Rechercha  historiques  et  bibliogra- 
phique t sur  les  commencements  de  F impri- 
merie en  /xsrraine,  et  sur  ses  progrès  jus- 
qu’à lu  fin  du  xvn*  tiède,  iu-8,  1845. 

* Chroniques  lorraines,  in-8,  1844. 

IVo'Rstis  (Jacques).  Chroniques,  lois,  mutai, 

coutumes  et  usages  Je  la  lurramc  au 
moyen  âge,  in-4. 

Aux  (Je  pn-sidmt).  Histoire  des  singularités 
de  la  /xsrraine.,. 

Rujiamii.  Essai  chronologique  sur  les  moeurs, 
coutumes  et  usages  anciens  les  plus  remar- 
quables dans  la  Lorraine,  ia-12,  1835. 

Calmft  (Ü.  Aug.).  Bibliothèque  de  Ixsrraiue, 
ou  Histoire  des  hommes  illustres  qui  y ont 
(le mi,  in-8,  1751. 

üuvHin  (Fr.-AnL).  Mémoires  fiour  servir  à 
F histoire  det  homme - illustres  de  /xsrraine, 
etc.,  2 vol.  in-12,  1754.-  Réimprimé  sous 
le  titre  de  t Histoire  secrète  de  quelques 
personnages  illustres  de  Lorraine,  2 vol. 

10-12.  1754. 

Mlunu.  (Louis- Antoine).  Biographie  histori- 
que et  généalogique  det  hommes  marquants 
de  F ancienne  province  de  Ixirrainc,  formée 

| plus  particulièrement  des  personnages  dis- 
tingués, morts  ou  •vivants,  nés  ou  domiciliée 
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dans  le  département  de  la  Meurthe,  in-lt, 

1829. 

Fobtia  (le  marquis  de).  Histoire  des  Lorrains , 
par  Hugues  de  Tout,  extraite  des  Annales 
du  Hainaui,  par  Jacques  de  Guy ta,  m-8, 
1838. 

Saui.c.y  (F.  de).  Recherches  sur  les  monnaies 
des  ducs  héréditaires  de  Lorraine , in-4, 
1841. 

Lun*u.  Mémoire  tur  F origine  des  maisons 
et  Juché  de  Ixsr raine,  in-fu,  1642. 

Auftufi  un  Stf-Maru  (le  P.).  Le  Palm* 
tF honneur,  contenant  1rs  généalogies  histo- 
riques des  illustres  maisons  île  Lorraine  et 
de  Savoie,  etc.,  in-4,  1663,  1668. 

lli'ssov  (Matthieu).  Simple  Crayon  de  la  no- 
blesse des  duchés  de  lorraine  et  de  Bar,  et 
des  Trois -Evêchés,  in-4,  167 1. 

1U sou  (Picarl  dit  le  P.).  * Origine  (F)  de  la 
très-illustre  maison  de  Lorraine,  in-8.  1 704* 
— .Supplément  a l'histoire  de  La  maison  de 
Lorraine,  in-12,  1711, 1712. 

BrsMiw(dr).  Dissertation  historique  sur  F an- 
cienne chevalerie  et  ta  noblesse  de  Lor- 
raine, in-12. 1763. 

L*i.t-*ix  (de  Mmitigny  de).  Anoblis  des  duchés 
de  Lorraine  et  Je  Bar,  et  le  blason  Je  leurs 
armes,  depuis  le  règne  de  René,  en  1382, 
jusqu’au  règne  Je  Stanislas,  en  1752,  in-8, 
1733. 

Pru  mn  (Amltroise).  XoMhatre  ou  Armo- 
ria! général  de  la  lorraine  et  du  Barrais, 
en  forme  de  dictionnaire , t.  i”  et  unique, 
m-P,  1758. 

Cm.lot.  Recueil  des  armes  de  la  noblesse  de 
Lorraine,  in-f*.,. 

Bac'aOK  (P.-Jo*.).  Catalogue  des  mutes,  ter- 
res, fossile  t et  cailloux  qu’on  l reave  dans  la 
lorraine  et  les  Trots-Evéchés,  etc.,  m-1 2. 

1769. 

IlUTKica  (le  baron  P.-Fréd.).  Description  des 
gîtes  de  minerai  et  des  bouches  à feu  île 
France,  6 parties  en  3 vol.  in-4,  1786- 
1800. 

La  I'*  part,  du  second  volume  traite  de  la 
Lut  Taine  méridionale. 

Le  tome  tu  motieul  la  suite  de  U drarrfp- 
bon  de  la  Lorraine  méridionale  et  relie 
de  la  1 xir raine  septentrional* . 

Nicolas.  Dissertation  chimique  sur  (es  eaux 
minérales  de  la  lorraine,  in-8.  1778. 

Btc'noz  (P.-Jos.).  Catalogne  des  animaux, 
quadrupèdes,  reptiles,  oiseaux,  poissons, 
insectes,  > rrmmeauj  et  coquillages  qui 
habitent  la  Lorraine,  in-tî,  1771. 

| — Traité  historique  des  plantes  qui  croissent 
dans  la  lorraine,  et  tes  Trois-Evéches,  10 
vol.  in-12  et  pl.  m-4,  1762:  2*  édit..  11 
vol.  in-12  et  pl.,  1770;  3*  édit.,  bous  « 
litre  : Histoire  naturelle  des  végétaux,  etc., 
1(1  vol.  in-12.  1772. 

VtUAmT.  Phi  tographic  rnerciopédique,  ou 
Flore  de  l’ancienne  lorraine  et  des  depar- 
tements circonvmsins,  3 vol.  i»-8.  1805. 

Gonaoa  (D.-A.).  Flore  île  Lorraine  ( Meurt  be, 
Moselle,  Meuse.  Vosges), 3 vol.  in-12. 1843- 
1844. 
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* Histoire  naturelle  des  a -devant  province*  de 
Lorraine  et  des  Trot s-Evéc luit,  divisée*  ac- 
tuellement en  à ma  départements,  la  Meur- 
the,  la  Moselle,  ta  Meute,  les  Vosges  et  les 
Ardennes.  Extrait  de  la  grande  collection 
d’histoire  naturelle  de  J.-ti.  Duc  ho z.  S* 
édil.,  rnlivrcroral  revue  et  corrigée  . graud 
in-f-,  1797. 

Calmkt  (D.  Aug.).  * Dissertation  sur  les 
grands  chemins  de  Lorraine,  in-4,  1 724  ou 
1727. 

Murin*  u.  Voyage  agricole  dans  les  Vosges 
en  1820,  ou  Exposé  succinct  des  princi- 
paux vices  et  des  principales  améliorations 
de  r économie  rurale  eosgienne  , in-H  , 
1821. 

Rrxxtrr  rut  B*ccmut.  Mémoire  sur  les  causes 
de  la  dégradation  des  forêts  dont  la  ei-de- 
rant  province  de  Lorraine,  in-4  , an  Tilt, 
Mon  ii.i.»  i (l'abbé).  Mémoire  des  fabricants 
de  Lorraine  et  de  Barr...  t contenant  le 
projet  if  un  nouveau  tarif  et  servant  de  ré- 
ponse à un  ouvrage  (de  Castor)  intitulé  : 
J élire  d ' un  citoyen  à un  magistrat,  iri-8, 

1762. 

On  y joint  habituellement  : 

Réponse  <f  un  citoyen  à un  citoven. 
lettre  Je  M.  D...  à M.  M. . . sur  le  commérer 
dr  ta  I/srraine  rt  sur  te  projet  d"  un  nou- 
veau tarif. 

LORREZ-LE-ROCAtiF,,  l»g  Seine-rt- Marne 
(Calmai*',  arr.  et  à 32  k.  de  Fontainebleau  , 
chef-l.  «lecant.  f=3.  A 92  k.  de  Pari*  |itnir  la 
taxe  de*  lettre*.  Pop.  882  II.  — Tiimiv  ter- 
tiaire moyen. 

Ce  liourg  est  situé  sut  le  Lunain;  il  fut  pillé 
dans  le*  guerres  de  la  IJgue  par  un  sieur  de 
Champlivaut , qui  tenait  le  parti  du  roi  de 
Navarre. 

I.ORRIS,  l.auriacum,  Ixtriacum , petite 
ville,  Issirrt  (Câlinais),  arr.  et  à 21  k.  de 
Moutargi*  , clref-l.  de  cant.  Cure.  £7.  tQf . A 
132  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre*,  xy. 
Pop.  1,8 17  h.  — Tniuis  tertiaire  moyeu. 

Lorris  est  une  ville  fort  ancienne  située  dans 
uur  eoutrtV  marécageux,  couj  ée  par  une  mul- 
titude de  ruisseau*.  Celle  ville  possédait  jadis 
un  manoir  nival . qui  a été  habile  par  plu- 
sieurs rois  de  France  ; elle  était  alors  assez 
considérable  , et  occupait  tm  espace  t rev- 
ête ndu  , ainsi  que  le  déinontieut  le»  ruines  de 
«Unix  vieilles  tours  située*  maintenant  hors  des 
murs,  et  d'ancien*  fossés  qui  .«•  prolongent  à 
u lu'  a*«ef  grande  distance.  Le  château,  dont  il 
rote  encore  des  vestiges  dans  une  enceinte 
nommée  les  Salle*,  fut  rrluili  sur  la  fin  du 
U*  sirele  par  |r  roi  Philippe  P*.  La  dévol iou 
de  ce  prince  pour  l'ordre  de  Si -Hennit,  et  par- 
ticulièrement pour  l'aliliave  de  Fleur) -sur- 
Loire,  prouve  qu'il  habitait  souvent  lorris. 
qui  n'en  est  éloigné  que  de  lü  k.  — A voir  le 
grand  nombre  de  charte»  qui  fureut  donnée*  a 
Lorri*  sous  le  régne  de  Louis  le  Jeuw , on  se- 
rait tenté  de  croire  que  cc  prince  y tenait  lia- 
bitnrllcmcnt  sa  cour.  - Mais  celui  de  tous  les 
rois  qui  parait  avoir  eu  le  plus  d'affection  pour 


la  ville  de.  Lorri»,  cV>(  Philqipe  Auguste,  qui , 
sédiu:  par  la  pureté  de  Pair  qu'on  > respirait, 
par  la  fécondité  du  sul  et  par  l'agrément  de  la 
situation  . y faisait  tirv-souveut  sa  résidence  , 
el  prenait  dan*  la  furet  voulue  k'  divertisse* 
meut  de  la  chasse. 

Ce  fut  dans  le  juv*  siècle  que  les  rois  de 
Fraucc  cesser  «H  dr  résider  à Lorris.  Sans 
doute  que  le  palau,  liâli  quatre  tcuL*  ans  au- 
paravant, cl  dans  un  temps  où  In  roi»  de 
Franre  étaieut  moins  puissants  ou  muius  fas- 
tueux , im.‘  fut  pa*  jugé  susceptible  de»  einUd- 
lisM-iueiit*  que  le  luxe  commençait  â rendre 
nécessaires.  Peul  être  aussi  serait-il  devenu 
luhahiüdilr,  j.ar  une  suite  de  troubles  auxquels 
In  France  fut  en  proie  [xutlant  tant  de  sterlet. 
Q-irl  que  suit  motif  de  cette  désert  tou.  il  u'cii 
est  jitt*  nioius  v iai  que  U * il  le  de  Lorri*  |ter- 
dil  presque  eiilieremeut  a celte  époqiH-  l'inipor- 
tauce  dont  rlk*  avait  joui  jusqu'alors. 

L'histoire  a consacré,  sou*  le  uoin  de  pais  de 
/jorris,  le  traite  conclu  dans  celte  vilk*  rôtir 
saint  Louis  el  Itaiiuoud.  comte  de  Touluusc. 

Liai  innei  de  Lorria  soûl  ; *f  azur  a la 
lettre  capitale  L,  couronner  sf  or,  accompa- 
gnée de  trois  fleurs  tie  lis  sT or,  deux  en  chef 
cl  une  en  pointe,  surmontée  */' un  ïambe!  d’ar- 
gent de  trois  pendant » en  chrj. 

La  v il  U*  dr  Lorris  est  célébré  par  si**  cou- 
tumes, qui  lassaient  pour  les  plu*  ancu-uncs 
du  royaume,  rt  qui  ont  régi  |M-udant  limgtrnip» 
une  assez  grande  |vartie  de  la  France,  notam- 
ment les  duclies  d Orléans  el  de  Nemours  ; les 
bailliages  de  Muniargi»,  G irai,  Beaugeury  et 
Auhigny  ; Mrun,  k'  («aimai*,  ta  Beaucr,  la  Su- 
loguc  , le  paya  de  Puisaye,  le  duché  dr  Berry, 
nous  le  ressort  de  (x>ncres*ault,  rt  partie  de  ce- 
lui de  Hoorge»  , Courtruay  . ('Jùtilloo  , St- 
Brisson  et  (JiaunuMil-cu-ltaMigiiv.  Elles  tirent 
leur  origine  des  privilèges  que  le  roi  Louis  le 
Gros  accorda  aux  habitants  de  Lorris  au  «xm»- 
laeucemeut  du  xit*  siecir.  Louis  h-  Jeune  avait 
conlirmé  res  privilèges,  et  déjà  plusicur*  sei- 
gneur* s'étalent  rmpie»»é.*  d'en  tain*  jouir  leur» 
vassaux  ; mai»  b charte  originale,  le  seul  litre 
qui  les  rendait  authentique»,  ayant  été  bridée 
eu  I (87,  dans  un  incendie  qui  lédiiisil  en  cen- 
dres le*  trois  quart»  dr  Lorri*,  les  ha I niant  * dr 
cette  v ille  malheureuse  eurent  qm  Ique  temps  à 
eiaiiulrv  qu’à  la  perte  de  leurs  niarom*  el  de 
leur*  meuble*  ne  se  joignit  encore  celle  de 
leurs  droits  le*  plu*  précieux.  Heureusement 
l'Inlqqie  Auguste  se  trouvait  alors  à Lorris.  | 
Y ont.» ut  récompenser  rattachement  et  la  fidé- 
lité dont  k**  liouigeou  de  Lorri»  lui  avaient 
souvent  donné  des  preuves  aimi  qu'aux  rois 
se»  piédérrjoKur* , ce  prim  e s'occupa  de» 
moyens  de  réjuier  leur  mlortuur , et , par 
r liai  te  doiuire  à Bourges  l'année  même  de  cet 
UM-eudiu.  il  muMivela  eu  leur  laveur  les  cou- 
tume.» rt  franchise»  qu'ils  avaicul  obtenue*  de 
Looi»  le  Gras. 

La  routuinr  de  Lorri»  se  composait  de  treille- 
ciuq  articles,  dont  voici  le  rè>umé  : 

1.  Tout  habitant  payera  »ix  denier»  de  ceus 
pour  *a  maison  et  pour  chaque  arpent  de  terre 
qu’il  poMÔdera  dans  la  paroisse. 


2.  Aucun  d'eux  ne  pavera  aucun  droit  sur  ce 
qu'il  acheter*  pour  »a  subsistance,  ou  quand  il 
'«•udra  1rs  production*  de  se*  terres. 

3-  Aucun  d'eux  uc  sera  tenu  de  marcher 
pour  une  ex|»éditkm  militaire,  s'il  ne  prul  être 
rexwi  ch*  i lui  le  meme  jour. 

L’article  4 le*  exempte  de  Iou*  péage* , A- 
|mih  Meluu  jusqu'à  Oi  Iran*. 

R.  La  ronfiM-atiori  de  leurs  bien»  ne  |x>urr> 
cire  prononcée  que  dans  le  cas  de  délits  com- 
mis rnver*  le  roi  «mi  mv  bote»  (ou  appelait  hi- 
Irsdu  roi  ceux  à qui  il  avait  donné  une  maison, 
moyennant  une  redevance  annuelle). 

6.  Oui  qui  iront  aux  marchés  cl  aux  foires 
de  Lorris.  ou  en  reviendront,  ne  pourront  être 
amie*  que  pour  «m  délit  qui  aurait  été  rommi» 
k-  jour  même.  On  ne  pourra.  prudaDt  ces  foire* 
et  marché*.  saisir  le  gage  «l'une  caution,  si  le 
cautionnement  n'a  été  donne  à pareil  jour . 
c'est-à-dire  pendant  qu'on  In  tenait  aussi. 

7.  L*-*s  amende*  de  soixnulc  «his  venin I ré- 
duites  à cinq  ; celle*  de  r iuq  son»  à douze  de- 
niers ; on  réduira  à quatre  driiirr»  «r  qu'on 
pave  pour  la  présentation  d'une  requête  ou 
d’une  plainte  ail  prévôt. 

8.  Aucun  habitant  ne  sera  obligé  de  sortir 
de  la  commune  pour  plaider  avec  le  roi. 

9-  Aucune  taille,  aucun  dm»,  ne  pourront 
être  exigés,  par  le  roi  ou  par  tout  outre , de* 
liahitauU  de  Lorris. 

10.  Aucun  n’y  aura  droit  de  ban  vin,  si  « 
n’est  le  roi  pour  le  vin  «le  son  propre  cellier. 

11.  Le  roi  aura  quinze  jours  pour  payer  le* 
vivra*  arhrtrs  pour  lui  et  pour  la  reine  ; le* 
gages  donné»  pour  la  sûreté  du  payement  pour- 
ront cire  vendus  huit  jour*  après  l'échéance. 

12.  Si  un  homme  eu  offense  nu  autre,  i* 
qu’il»  s'accommodent  «vaut  que  la  plainte  ail 
été  formée  en  justice,  l'offenseur  ne  devra  pas 
l’amende.  Il  n’eu  sera  dû  non  plus  aucune  si , 
b plainte  formée,  elle  n’est  suivie  d'aumne 
condamnation  cuver*  l’une  ou  l’autre  «le*  deut 
partie*. 

13.  Ou  | icut  di»|NM*r  d’un  serment  qu’on 
aurait  pu  exiger. 

14.  Si . âpre»  avoir  donné,  du  conscntcracul 

du  prévôt,  k»  de  Iwilaillc,  !<■*  partir* 

l’accommodent  avant  que  les  otages  soient  li- 
vrés. elle*  payeront  chacune  deux  sou*  six  de- 
nier* ; dira  payeront  »epl  sou*  six  deniers  si  Ira 
otages  avaient  déjà  été  donnés  : le  ronihat  fini , 
le»  i itoge»  du  vaiuru  payeront  cent  douze  sous 
d’amende. 

15.  AiM-um*  corvée  ne  sera  due  au  roi , si  ce 
n'est  de  conduire,  nue  fois  par  a mur.  son  vin 
à Orléans  ; et  «mrorc  n’y  aura-t-il  d’eddigé»  que 
«•eux  qui  mit  des  charrette*  el  d«**  chevaux,  el 
qui  auront  été  nommés  «k*  k faire  ; le  rai  ne 
an  pas  tenu  de  le*  nourrir.  Le»  gru*  «le  la 
campagnr  apporteront  du  bui*  pour  »a  niisiue. 

1t>.  Aucun  habita  ut  ne  pourra  êtiv  détenu 
comme  prisonnier,  s’il  donne  cautiou  de  *c  rc- 
pri'senter  en  justice  (ai  tkle  mémorable  encore, 
qui  pnMa  dau»  la  léglsLlmu  de»  peuple*  vuism* 
i:t  qui  se  |H*rdit  dans  la  nôtre). 

17.  | nul  lubitaul  sera  libre  île  ««mdi-e  tes 
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biens,  H,  après  avoir  pair  le*  lods-et-sentcs, 
de  sortir  de  U commune,  à moins  qu'il  n'y  ait 
commis  un  délit. 

18.  Quicouque  aura  di-mcuir  un  an  et  un 
jour  à Lorris,  «au*  que  nom  ou  notre  prévit 
nous  y «oyons  opposés,  pourra  y demeurer  tou* 
jours  librement  et  tranquillement. 

19.  On  ne  plaidera  que  pour  obtenir  ec 
qu'on  a droit  d'exiger. 

Le»  art.  20,  21  et  22  déterminent  les  droits 
que  paveront  les  nurrlumliM1»  de  Iju  ri»  à Or- 
léans; eeux  (|Ur  les  laliourrur*  paveront  aux 
sergents,  dans  le  temps  des  iuihvmid»  : il  tir 
sera  rien  dû  au  rrieur  |Miblie  ni  à celui  qui  fait 
le  guet,  à Corrasion  de*  mariages. 

L'article  23  règle  ce  qu'il  faudra  faim  si  les 
animaux  des  particulier*  ravivent  du  dommage 
dans  les  bois  du  roi. 

24.  Il  n’y  aura  pas  de  porteurs  de  poin  aux 
fours  liliaux , c'est-à-dire  des  porteur*  qu'ou 
•oit  obligé  de  choisir  et  de  payer. 

25.  Irv  habitant*  ne  seront  point  assujetti* 
à faire  le  guet,  a monter  la  garde. 

26.  fl»  ne  payerool  qu’un  dénier  par  ehar- 
irtlc  |NHtr  le  sel  ou  le  vin  qu'ils  porfrruut  a 
Orléans. 

27.  Le»  prévôt*  d'Klatnprs,  vie  Pithivicr*. 
des  autres  villes  du  Oatinais,  ne  |ioiimiiit  exi- 
ger une  amende  de»  habitant*  de  lorris. 

L'art.  28  désigne  quelques  villes  où  ces  ha- 
bitant* seront  di*|*entès  de  payer  le  teuhru. 
L'art.  30  lise  l'époque  où  ils  devront  lr  payer» 
au  plu*  lard,  dans  leur  propre  commune. 
L'art.  29  le*  avait  autorisés  à prendre  hors  de 
la  forêt  du  bois  mort  pour  leur  usage. 

31.  Les  habitants  qui  auront  une  maison, 
une  vigne,  un  pré.  un  champ,  une  possession 
quelconque  . dans  les  lieux  dépendant  de  St- 
Renoit,  ne  seront  pas  justiciables  de  Cabljé,  si 
cr  n'est  pour  le  iw.nqwv  « nient  dvi  mi*  mi  du 
droit  de  gerlM*  ; et  dans  ce  cas  même  ils  ne  se- 
ront |vas  tenus  à sortir  de  Inrri*  |>0ur  être  jugé*. 

32.  Tout  hahilAiil  accusé  se  purgera  par  son 
seul  serment  : il  n'y  a aucune  preuve  par  té- 
moins contre  lui. 

33.  Les  habitant*  ne  payeront  aucun  droit 
•ur  ce  qu’il*  achèteront  au  marché  pour  Imr 
usage. 

L'art.  34  déclare  toutr  la  loi  commune  à 
quelques  habitant*  voisins.  L'art.  35  veut  que 
toutes  les  fois  qu'un  nommera  un  nouveau  pré- 
vôt ou  de  nouveaux  sergents,  ils  jvtnnt  tous 
d'observer  fidèlement  les  coutumes  de  1/Orris. 

L’un  desartirles  de  ce»  coutumes  avait  donné 
lieu  au  proverbe  suivant  : 

C'**l  UA  |Mli«««W  rl  rannua  rii, 

(>i'i  II  «v»nli»«n*  4*  Lof, U, 

Qaut  <|«'oB  lit  U* U dmmoitr, 

UWlII  pif  l'NMilr,  « 

Parce  que  d'après  les  anciens  usages  de  ce 
pays,  lorsqu'on  matière  civile  ou  criminelle  il 
se  présentait  quelque  cas  difficile  à résoudre, 
rt  que  le*  parties  ne  pouvaient  appuyer  leur* 
réclamation»  de  témoignages  ou  de  preuves 
écrites,  le  juge  ordonnait  le  comtat  ou  le  duel, 
à l’épée  pour  les  gentilshommes,  et  à coups  de 
poing  pour  le*  roturier».  Suivant  l'historien  du 


(ratifiais,  « le  comtal  était  modéré  par  deux 
régies  : l'une,  que  le  mtiilat  à outrance  ne  se- 
rait jwrnm,  sinon  eu  cas  de  crime.  Trois  cho- 
ses rotiruunuilcs,  à savoir  : crime  capital  autre 
que  larcin  ; commencement  de  preuves  , et 
grande  conjecture  et  présomption,  et  la  preuve 
non  entière.  Les  casuisle*  UMitebiU  admcttriit 
seulement  deux  cause*  légitimes  de  duel.  - 
La  première  est  : quand  un  prince  justement 
offensé,  n’a  |*as  argent  suffisant,  ui  assez  de 
gens  pour  faire  la  guerre.  Ion  il  peut  demander 
le  comlial  singulier.  — Lu  seconde,  quand 
quelqu'un,  calomnié  à tort,  prévoit  par  la  dé- 
}K*!Ution  de  faux  témoins,  qu’il  sera  mis  à mort, 
ou  aura  quelque  membre  rou|ié,  il  lui  est  per- 
mis d'accepter  le  duel. 

y L’autre  règle  était  qu'eu  matière  civile 
on  lie  comlialtait  à outrance,  mai*  de  perwiiinr 
à (K-i  sonoe  avec  1rs  poings.  On  comltattait  eu 
présence  du  juge,  qui  douuail  la  cause  gagné** 
nu  vainqueur,  d’où  est  venu  le  susdit  pruverlie, 
qu’en  la  coutume  de  Lnrris,  le  Imltii  paye  l'a- 
mende ; car  celui  qui  était  vaincu  Hait  liât  tu, 
perdait  sa  cause,  cl  payait  à justice  l’amende 
de  sa  lolk  btigation.  w 

Biographie.  Patrie  de  Gmiui'iu  l«  lam- 
ris,  auteur  du  roman  de  In  Rnw,  dans  lequel 
(Mi  remarque  liraucoup  d'iu  veut  ion,  un  style 
vif  et  agréable,  et  des  description*  cbnrmantrs, 
notamment  celles  du  printemp»  , de  l'été  et  du 
tempa. 

I)ii  médecin  Ru.usao. 

Commerce  de  tiois.  — Foires  les  16  janv,, 
mardi  de  Pâques,  23  juiu,  3 août,  16  sept.  (2 
jours)  el  30  uov. 

Bibliographie,  laimu  i»  la  'buiiuMiru 
(Gaspard).  Coutumes  Je  Ijorris,  bailliage 
Je  Moulurai j , avec  les  apostilles  Je  Pu- 
moulin,  et  le  traite  Ju  franc-alleu,  par  (la- 
/ami,  in-fol.,  1G79. 

M»HR  Y-DKV  AXT-I.K-POXT,  vg.  Moselle 
(pays  Messin),  arr.  el  à 18  k.  de  Mrtr,  canl. 
de  Vcrny,  v de  («ura1.  Pop.  707  h. 

M)RKY -LES-METZ  . vg.  Moselle,  (pays 
Messiu),  arr.,  canl.,Ertà  5k.  de  McU.  Pop. 
825  h. — Fabrique*  de  roclie»  pour  le*  abeilles. 

MUTET,  vg.  H.-Py renées  (Armagnac) , 
arr.  et  à 25  k.  de  Bagnères-de-Bigorre,  caut. 
et  H de  la  Barthe-de- Nextc.  Poj).  612  h.-- 
On  y voit  des  grottes  devenues  fameuses  par 
les  fortification»  qu'on  y a bâtie*  dan*  des  temps 
reculés. 

LOSA  (lat.  45",  long.  17“).  « On  trouve  w 
liru  dans  l'Itinéraire  d'Antonin,  sur  une  route 
qui  conduit  d’Aq*  à Hourdeaux,  et  entre  go- 
si  a el  Roii,  c'est-à-dire  entre  un  lieu  noniraé 
EfCOUtté  et  la  position  de  Tètc-de-Bucii.  Vers 
le  milieu  de  cet  espace,  un  |ielit  canton,  sous  le 
nom  de  Lcuclie,  semble  rê|>on<lre  à Loto.  La 
distance  marquée  XII  à l'égard  de  Srgosa,  s'y 
trouve  assez  convenable  : cl  si  elle  parait  croi- 
ser une  autre  voie  tendante  de  Hourdraux  à 
Cocos»,  jr  présume  que  c’est  au  passage  d’une 
petite  rivière,  près  d'un  lieu  dont  k nom  est 
Ponten*.  Quanta  la  distance  de  Pua  à Roii,  je 
remarque  dan*  l'article  Segota  que,  pour  se 
conformer  au  local,  il  convient  dr  prendre  pour 


XII  l’indiratiau  qui,  par  une  méprise  facile  à 
commettre  dans  le  chiffre  romain,  eut  figurée 
VII  daus  l’Itinéraire.  • D'Amilk.  Notice  Je 
r ancienne  fin  nie,  p.  419. 

MLSCOLKT  (lr),  vg.  Cùtes-Ju-SorJ  (Bre- 
tagne). arr.  et  à 45  k.  de  Ixiudéac,  roui,  et  i-J 
de  Meidrignuc.  Pop.  1,057  h. 

I.OSXF,  t.uJona,  Côte-*fOr.\,  Loue. 

MISSE,  vg.  LanJrs  (Oascogoc).  arr.  et  à 
45  k.  de  Mont-de-Marsan,  caut.  et  K de  t.a- 
banvt.  Pop.  1,027  h. 

L08SK  (la),  rivière  qui  prend  sa  source  pré» 
de  Rahaslrus,  arr.  de  Tarbes  , H.-Pr rénées  ; 
elle  passe  à Vioeu-Lossr,  et  se  jette  dan*  la 
Basse  à Lavardac,  département  de  Ijû! -et -Ga- 
ronne après  lui  cours  d’environ  100  k. 

LOMSIKRK,  vg.  JnJre,  coram.  dcCbaillac, 
Si  de  St-Benoit-du-Sault. 

LOSTAXtiES.  vg.  Cor rè zc (Limousin),  arr. 
et  à 26  k.  de  Brivrs,  caut.  et  C«]  de  Meysvac, 
Pop.  570  b. 

LOSTFBARXF,  vg.  Pas-Je-Cu/ais,  connu, 
de  Louches,  £»J  d'Ardres. 

LOSTROFF,  vg.  A/eurthe  (Lorraine),  arr. 
de  Château-Salins,  et  à 27  k.  de  Vie,  canl.  d’Al- 
lirvtroff',  [£;  de  Dieiue.  Pop.  283  h. 

MIT  (le),  OU fa,  OU  us,  O/dis,  Ijotus,  ri- 
vière qui  prend  sa  source  dons  Ica  montagne* 
de  Gèv runes,  prés  du  villages  dr  Rleymard, 
arr.  de  Meudr,  Lozère  ; elle  passe  à lJlcy  mard, 
BagnoU-ks-Raitu.  Mende,  Chanac,  St-tknie*, 
St-fosmr,  Espaliou  , Fslaiug,  Entra*  gur*.  Li- 
vignac.  Bouillac.  Oipdetiuc,  Cajarr,  Sl-('jrq, 
Calions  (où  elle  commence  à porter  bateau), 
St-Vinceut , Luxrrh  , Ptty -l'Evêque,  Duravel, 
Lilms,  Villcncuve-d'Ageii,  Ste-Livrade,  Cal* 
tclmoron,  Clairor  et  Aiguillon,  au-dessiu  du- 
quel elle  se  jette  dan*  b Garonne,  apres  un 
cour*  d'environ  250  k. 

M L*it  est  fl«»t table  a bûche*  perdues  depuis 
St-Murcnt-de-Rivcdolt  jusqu'à  St-tntiiez.  <lé» 
|»artetmnt  d**  l’Asey  ron,  sur  une  longueur  de 
13,500  m.  La  (ougueur  de  la  partie  navigable 
est  de  295,000  m. 

IATT  (département  du).  Le  département  du 
Lot  est  forme  de  U majeure  («irtie  de  l’ancien 
Quercv,  el  tirv  son  nom  de  la  rivière  de  Lot, 
qui  le  traverse  de  l’est  à l’ouest.  Il  est  borné  : 
au  nord,  par  le  département  de  la  Coma*  ; à 
l'est,  par  crus  du  Cantal  et  de  l'Aveyron  : au 
sud,  |»ar  celui  de  Tarn-et-fiaronnc  ; à l'ouest, 
par  rvtix  de  Ijut-et-Caronne  et  de  la  Dordogne. 

Un  vaste  plateau  de  calcaire  secondaire,  re- 
couvert ü’«|Mrr  en  espace  par  des  dépôt*  ar- 
gileux et  vilireuv,  occupe  la  plu*  grande  éten- 
due de  ce  département.  Ce  plateau,  sur  Irqud 
courent  dr*  chaînes  de  collines  dans  toutes  1rs 
directions,  et  qui,  sur  quelques  cs|»arcs,  est 
creusé  en  profondes  vallées,  s'appuie  à l'eut  «*r 
le  sol  granitique  ou  primitif,  formé  par  k 
prolongement  des  montagnes  du  Cantal.  Le  sol 
primitif  est  hérissé  de  montagikcs,  ou  à flancs 
escarpé*  ou  à rrou|ics  arrondies,  serrée*  ks 
unes  contre  les  autres,  enchâssées  sans  ordre, 
séparée*  par  des  ravins  trés-prnfniKU  qui  com- 
mencent quelquefois  à la  cime  de*  chaîne», 
et  se  dmgent  le*  uns  vers  lr  nord  , les  au- 
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1res  vers  le  midi  ou  le  couchant.  Fntrc  les 
chaîne»  existent  des  plateaux  étendus,  CTCUM», 
d’espace  eu  espace,  en  vallée»  étroite»  et  plus 
ou  moiii-t  profondes.  Ou  y distingue  trois  chaî- 
nes principales  : l'iiiir  qui  part  de  Ixiltastid»- 
du-llaut-Mnot,  après  avoir  décrit  de  nombreux 
contour*.  *e  termine  sous  uur  chaîne  calcaire  ; 
l'autre  eiuirt  de  l'est  à l’ouest,  et  finit  non  loin 
des  Imrds  «le  la  Base  et  de  la  Dordogne;  la 
IroUiérae  suit  la  rive  droite  de  la  Cerc.  — 
Trois  sommets  «h*  la  première  chaîne,  Lahas- 
tidc,  St-Rrevrau  et  le  IViudit,  sont  les  poiuU 
h**  {dus  élr*«'-s  du  département.  Du  premier 
de  ces  sommets  ou  jouit  d’un  horizon  iiumctivr  : 
à l’est  mi  voit  les  montagne*  de  l’Auvergne 
s’élever  en  amphithéâtre  depuis  la  base  des 
{dus  lasses  jusqu’au  sommet  de  la  chaîne 
iniposuitr  du  Cantal  : plus  loait  apparaît  le 
majestueux  Pny -dc-Dome  ; an  sud-est  ou  dé- 
couvre le.*  ricb*'*  montagne*  d'Auhrar  ; au  nord 
on  petit  suivis*  les  contours  des  vallées  qu'ar- 
riment la  Gère , la  Bu*e,  la  Dordogne  ; à Ccnn-st 
1rs  rrgard*  parcourvnt  toute  la  longueur  du 
département  et  sr  {«cnleiit  dans  un  lointain  qui 
s'étend  jusqu’au  Iraril  de  l'Océan  : au  sud-est  la 
chaîne  des  PyrémV*  {tarait  sous  la  forme  d’un 
nuage  grisâtre.  — Le*  montagne*  qui  Iwr- 
dmt  le»  vailles  s'éloignent,  se  rapprochent  pour 
s'éloigiMT  encore,  pour  se  rapprocher  de  nou- 
veau, et  souvent  ne  laisseut  entre  elles  qu'un 
passage  aux  torrent*.  I)e  toute*  {karts  soi  tout 
de*  sources  qui  tantôt  sc  ri-pandml  en  nom- 
hreux  fil**!*  sur  des  junte*  rapides,  tantôt  sc 
précipitent  en  cascades,  tantôt  jaillissent  ru 
écume,  brisées  par  le*  angle»  des  granits.  (1rs 
gneiss  et  de*  autre*  rochers  qui  leur  servent  de 
lit. 

Le  dé|»artrmrut  du  I>ot  renferme  une  grande 
variété  de  terrains  relativement  aux  produc- 
tions. variété  qui  est  dm*  peut-être  mnius  rn- 
core  à la  diversité  des  »ul*tan<  m qui  consti- 
luent  k*  sol  qu’à  la  profondeur  de*  conclu-*,  à 
leur  jMisition  sur  des  [daleaux  uni*,  sur  les 
sommet*  des  montagnes,  *ur  leurs  liane*,  dan» 
les  liassii!»  sans  issue*,  dans  les  vallée»  ouver- 
tes, et  à leur  exposition  au  nord  ou  au  midi,  à 
l'orient  ou  au  couchant.  Sous  le  ntp|mrt  «le  lu 
culture,  ou  peut  le  diviser  en  sept  classe»,  dont 
la  première  comprend  le*  jardins,  la  deuxième 
le»  rhariqn  ou  le*  terres  labourable»,  la  trui- 
>ierae  le»  prés,  la  qualrit-me  le*  vignes,  la  cin- 
«ptiême  le*  terre*  a châtaigniers,  la  sixième  le* 
Irais,  la  septième  les  |»àturages. 

Ia  surface  totale  du  dé]>artrmcui  est  de 


525,290  heet.,  divisé*  ainsi  : 

Terre*  labourables.  ........  232,533 

Prêt *3,825 

Vigne» 58,627 

Koi« 87.255 

Vergers,  pépinière»  et  jardins.  ...  1 ,67 1 

t Hernies,  aunaie*  et  saussaie*.  ...  3 

Rlang»,  mare»,  canaux  d’irrigation.  . 20 

Autres  cultures 30.890 

I-auJe»  et  bruyère» 7 1 ,28 1 

Superficie  de**  propriété*  bâtie*.  . . 2,29 1 


Route* , chemin.*  , place» , rues , rtc.  10,343 

Rivières,  lac*  et  ruisseaux 4.446 

Cimetièrr»,  églUrs,  iùtiinciit*  jMiblir*.  98 

Contenance  non  ifnjraiabU-.  . 14,889 

Ou  y compte  : 

66.602  maisons. 


890  moulin*  a eau  et  à vent. 

3 forges. 

490  fabrique*  et  manufacture*. 

Soit  : G7 ,983  propriété»  lùlit .». 

Le  nombre  de*  propriétaires  est  de.  107 ,886 

Celui  des,  parcelle*  de 1,198,226 

Hythum.* irait . Deux  grande»  rivière»  arro- 
sent le  département  et  s'y  replient  en  nom- 
breuse* sinuosités  . le  Lot  au  sud  , dont  le  dé- 
parlement. tire  *ou  nom  : au  nord  , et  près  «le 
la  frontière,  la  Dordogne.  la*  Irai  n’a  , dan*  le 
déjiartenieut , d’aflliwnl»  quelque  peu  notable» 
que  |uu  la  droite  : k*  Celle,  le  plus  important, 
vient  du  Cantal.  Ir»  pr  ucipaux  afllueul»  de  la 
Dordogne  sont  la  Bave  et  la  Cèrc.  L**s  seules  ri- 
vières navigable*  du  département  sont  le  IjCsI  et 
la  Dordogne,  encore  la  première  ne  l’est-clle 
que  durant  «ptchpir-*  moi*  de  l’année. 

loi  Ci  re,  la  Bave,  le  Cdlé  et  quelque*  autres 
ruisseaux  affluents  de  ce*  rivières  sout  flotta- 
bles. C'est  par  le*  ruisseaux  «le  Verra,  de  Ber- 
Imvou  et  |wr  k*  Celé  , qu'au  moyen  d’un  canal 
«le  déi  ii  aliou  . «pu  remonte  au  \r  siècle , Fi- 
genc  ol  approv  i»iouué  «h*  Irais  de  ehauiïagr.  — * 
la*  pays  eut  en  outre  arrosé  |«r  un  grand  nom- 
bre «le  ruisseaux.  Quchpics-ui»*,  tel*  que  celui 
de  U tianc  , dis|iarai»*eiii  dan*  des  gouffre*  . 
coulent  {tendant  quelque  temps  dans  un  lit 
souterrain  et  reviennent  continuer  leur  cours 
à U surface  «le  la  terre.  D’autres  , tel*  que  k** 
ruisseaux  de  Rev  ici  inlte*.  de  Sonac,  deMiers. 
d’Assicr.  «le  Thémiue,  de  TLrjninrttc»,  ac  per- 
dent puur  m*  plu*  reparaître.  — Le  ruisseau  de 
Tliéuiiurtlc»  jiarrouit  une  vallée  «tus  issue  et 
se  perd  jmr  trois  étroite»  «un  rit  un**  dan»  un 
gouffre  situé  è la  ha*e  d'on  rocher  «pii  h*  ter- 
miiH*.  Il  est  arrivé  plusieurs  foi»  que  de»  crue* 
survruui*»  au  moulent  de  la  fenaison  out  Ikmi- 
rl*é  res  ouvertures  aver  du  foin  entraîné  par 
le  murant  , rt  alor»  le*  eaux  «tut  inondé  la 
valhV. 

Commis  mutiox*.  Ir  dé  [«rt  entent  est  Ira- 
vené par  quatre  route»  royales.  par  tl  imite* 
départementale»  . rt  pur  37  chemin*  vicinaux 
de  grande  et  un  munira  lion. 

MsTsonoi.or.jr.  La  variété  rt  l’inégalité  du 
vol  du  département  produisent  de  grande*  dif- 
férence* dans  In  température  sur  l'étendue  de 
*.i  surface.  L’hiver  règne  rnrore  sur  h**  pla- 
teaux de  la  partie  orientale  «le  l’arrondisseutent 
«le  Figeae.  quand  le  pi  itit«*mjj*  enmm«Ttce  «lans 
les  vallées  «lu  l>*t  et  «k  ta  Dordogne  : la  «fonce 
température  «le  l'automne  se  prolonge  sur  les 
plateaux  calcairr»,  tandis  que  la  neige  tomlie  à 
gro*  flocon»  »ur  le*  parties  le*  plus  éfevér*  des 
caillou»  de  la  Tronquièrr,  de  la  Caprlle,  «k*  St- 
Cérr,  «h*  Brrtennux.  Smü  le  rapjrart  météoro- 
logique. le  département  se  partage  en  trois  ré- 
gion» : la  prnnicrc  comprend  k*  montagne*  si- 
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tireuses  ; la  seconde  offre  tout  le  pin  Iran  cal- 
caire ; la  troisième  renferme  les  vallée»  des  ri- 
\icrr»  et  de*  grand»  ruisseaux  , rt  *r  divise 
naturelkmetit  en  vallée»  haute*  et  en  val  lises 
liasse*,  l-l  première  partir  , «levée  partrmt  «le 
530  m.  a«i*de»»nv  du  niveau  de  la  mer.  coupée 
de  nombreux  rour*  d’rau  et  {kitmiihV  de  ma- 
récage», est  soumise  à une  Irm  peinture  froide, 
humide  rt  varialde  ; l’hiver  y commence  au 
moi»  «le  novembre  rt  se  prolonge  jusqu'en 
avril  - la  neige,  Ir*  longues  [iluies  s’v  succèdent 
coiitiuurlleiuent,  précédée*  ou  suivies  drs  vent* 
froids.  Le  climat  de  la  partie  calcaire  est  moins 
rigoureux  , et  surtout  moins  humide;  l'au- 
tomne s'y  prolonge  jusque  ver»  le  milieu  «le 
novembre.  Le»  grandes  va  liées,  eu  géiu-ial  plus 
liasses  que  le*  {daleaux  calcairos  de  250  à 400 
tu.,  abritée*,  «-outre  le  veut  du  nord,  éprouii’iil 
moins  les  rigueurs  dr  l’Iiivrr  que  le*  «leux  au- 
tre* partir* , mai»  elle»  sont  |jarliniliérenicfit 
exposée*  aux  grléc*  printanière».  l,*c|NM|ue  de 
la  moivMUi  varie  selon  k*s  lieux  rt  la  tempéra- 
ture des  saisons  *,  mai*  le  plu*  souvent  ou  coiqie 
le  seigle  rt  l’orge  ilans  le*  parties  basses  du  dé- 
partement «lu  20  au  25  jfûn,  rt  sur  le  plateau 
granitique  du  10  au  20  juillet.  Ou  met  un  in- 
tervalle de  quinze  jours  entre  la  moisson  du 
seigle  et  retlr  du  rroruent  : vient  ensuite  lu 
imiivson  de  l'ovgr  d’été  ou  liaillargc.  O n’est 
«pi’au  commencement  d'octobre  «pi'ou  rainasse 
U*  lik*  sarrasin  «i  le  mai»  *ur  les  pl.it«'aux  cal- 
raim,  — Le*  vent*  doiniuant*  sont  ceux  du 
iMmJ-oihNt,  de  r«Mtrst  rt  du  sud. 

Baom  rriox*.  Tout  le  «iépiirlemrul , à l’rx- 
« epliou  du  »«l  granitique  où  le  niais  lu*  croît 
fia*,  présente  a peu  près  le  meme  mode  «le  ml- 
tun*.  Le*  Irma  prufomle»  y sont  mu  sacrée*  au 
frornent , an  mai*  , à l'orge  , à l'avoine;  les 
terres  plus  légcn1»  au  s»  igU*.  aux  rave»,  au  sari 
ra»in  ; le*  plus  fertile*,  «ni  rrlk*  «pii  ont  rrru 
le  plus  d'engrais,  au  chanvre,  au  talur.  I/  * co- 
teaux qui  dominent  le*  riv  kirs  sont  en  général 
; (•laitlé*  en  signe*.  Si  «m  a de#  terre*  mmparU‘% 

: ou  humides,  «m  le»  com  ci  lit  en  prairies.  On  ne 
pratique  ordinairement  (pie  «le*  aviolnnrul* 
bi*;iiiiiuels.  — Tx‘  dé|kartrtnent  produit  drs  cé- 
réale* eu  quantité  plu*  que  suffisante  pour  la 
<-on*oiii  nuit  ion  de»  habitant*.  — Ix»vigue»prri- 
«hiisi’nl  année  moinme  G00.000  hectolitre*  «le 
vin,  dont  200  »oiit  cousommé»  sur  les  Ih-ux.  rt 
le  surplus  livré  au  commerce  ou  couvert!  eu 
eau-de-vie  ; le»  vins  les  plus  estimé*  vont  ceux 
«l<*  Cibors  et  du  CrambOMulMit. 

Lenùrier  blanc  estrnltivé  presque  partout, 
et  I’ eiloc.it ii  m des  ver*  k soir  «#*t  tres-active.  — 
l.c  tl«jur1«iii(iit  est  un  durrtix  o*i  la  eulture  du 
tabac  est  autorisée.  1 ,853  hectare»  sont  an- 
nuellement consacrés  à celte  culture,  «|ui  {»ro- 
«luil  9.13,331  h.  «le  feuille»,  veudur*  à I ndmi- 
ui»tratiriii  pour  8lt7.388  fr.,  soit  438  fr.  95  c. 
par  hectare.  - - b-  département  produit  une 
emude  jsartie  «ks  truffe»  estimée»  qui  sont  li- 
vrée» à la  cniiftoinmatimi  «ous  le  nom  de 
truffe*  <fr  Périgord.  freseUM  est  le  centre 
de  ce  commerce.  — Dan»  plusieurs  canton»  ou 
cultive  !«•  prunier  dit  peau  de  M-rpcnt , «pii 
donne  étant  gn  lié  la  prune  dVulc,  dont  on  fait 
50 
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des  pruneaux  excellent*.  Voiri  dr  quelle  ma* 
nicn-  ou  promlo  dans  le  Lot.  — Toi»  Ica  ma- 
tins uu  riiin.ivv**  le*  prime*  <pi;md  flirt  uiut 
m u ri  s . c'est-à-dire  quand  elles  sont  d'dlrs- 
inéinr.*  délarlu-r*  de*  branches  , d‘où  ou  les 
fait  louilier  eu  secouant  doucement  l'arbre. 
Celles  qui  ne  sont  |un  entièrement  nuire*  «»nt 
rejeter*,  ainsi  que  erlle*  qui  sont  véreuses  on 
défectueuses.  Les  prunes  ramassée*  . ou  les 
rsngt,  et  sans  le*  entasser,  côte  à côte  sur  de  la 
paille  ou  des  clairs  dans  un  endroit  liirn  et  posé 
au  soleil.  On  le»  laisse  scelict' jusqu'à  ce  qu'elles 
soient  fleuries  ; mai»  si  le  temps  est  à la  pluie,  il 
faut  les  rentrer,  car  l'huniidité  le.*  fait  moisir, 
et  elle*  n'auraient  plus  la  mérite  valeur  tors 
même  qu’on  parviendrait  à les  faire  sécher  par- 
faitenmit.  On  1rs  Iihi  rue  snuitmt  (mur  qu'elles 
soient  également  fleurie»  île  tous  cotés.  Dès  que 
ce  résultat  est  obtenu,  on  chaufle  b-*  fours mo* 
dérémeut,  on,  apres  que  le  pain  en  est  tiré,  on 
y place  le*  prune»  côte  à côte , sur  de»  claies , 
et  quand  elles  sont  mtIii*  d'un  côté,  ou  le»  re- 
tire pour  le*  retourner,  en  le*  changeant  de 
place,  le»  lai»*aut  au  four  pendant  que  la  cha- 
leur dure,  pour  qu'elle»  m*  lient  également  de 
tous  côté».  On  rérluuiffr  ensuite  le  four  jusqu’à 
ce  que  la  chaleur  soit  augmentée  d'un  degré  , 
on  y remet  les  pmiir*  rn  renouvelai)!  celte  opé- 
rât iou  Imi*  fuis,  ménageant  la  chaleur  du  four 
pour  qur  les  prune*  ne  *èehmt  pas  trop  vite  ; 
enfin  on  le»  retire , et,  après  le*  avoir  laissées 
refroidir  un  jour  entier,  ou  le»  *erre.  En  pro- 
cédant de  celle  manière,  le  jus  »e  rtmrvutre 
dau»  le»  pruneaux  , et  1rs  rend  délicieux. 

Les  rares  d'animaux  domestique*  soot  généra- 
binent  niédiocn-*.  Ct| tendant  qmdcfue*  pro- 
priétaire» possèdent  de  lieanx  lrou|ieau\  de 
mérino».  lai*  chèvres  du  pav»  , surtout  celles  à 
poil  court,  ont  un  duvet  très-fin  . qui  |Kiurrail 
être  sans  doute  emploie  à former  des  tissus. 
Chaque  chèvre  eu  fournirail  à peu  pré*»  uim* 
demi-once.  — Les  cultivateurs  ingraisscnt  un 
grand  nombre  de  porc*  qui  vont  revendu*  dans 
le*  dépii rtemn il*  voisins.  On  élése  aussi  un 
grand  nombre  de  dindon*  et  doies,  que  l'on 
fait  ronlirc  dans  la  graisse.  On  évalue  à 60,000 
le  nombre  des  oies  pirjwmV*  ainsi  rhaque  an- 
née. — I,es  sanglier*  rt  le*  chevreuils  ne  se 
rencontrent  que  Irèvrareionil  ; le  lièvre  et  |r 
lapin  alxMMlent  ; le*  lièvre»  arquirreiit  dans  le 
pays  calcaire  une  telle  grosseur,  qu'on  en  tue 
qui  pèsent  jusqu'à  dix  livres.  I * gibier  ailé  et 
les  msraux  de  toute  espèce  sont  fort  multipliés. 
— Les  rivières  sont  poisaottOCUMS  ; on  pèche 
dans  la  Dordogne,  outre  la  truite  saumonée  et 
tous  le*  |M>ivxom  d’eau  douce  , la  lamproie.  le 
saumon,  la  sole  , l'alose,  etc.  La  Cére  nourrit 
une  grande  quantité  d’anguille».  Les  carpe»  du 
Lot  |tèwiit  jusqu’à  15  k. 

Mi*kRu.ot:i*.  I*  ilépurtntM-til  est  peu  riche 
en  métaux.  — - Il  y existe  quelques  mu»*  de 
fer.  On  y trouve  du  plnmh  et  de  la  calamine  : 
de  la  houille,  de  la  pierre  calcaire,  de  la  pierre 
de  taille  dure  , de  b pierre  lithographique , de 
la  pierre  meulière,  de  beaux  marbres . de  l’al- 
Utre.  de  b serpentine  . du  grauil  , du  spath 
calcaire  ; des  carrière»  d'argile  savonneuse , de 


marne,  d'argile  à potier,  de  terre  a foulon,  etc., 
cl  quelque*  tourbières. 

Sonner*  minskalts  à Micro.  à b Larde  et  à 
Grammat. 

lsncvrnn  rr  cosiMrnrr , Le  département  du 
|/>t  est  |ieu  favorisé  nous  le  rapport  des  établi*» 
srments  industriels.  Il  possède  deux  forge*  et 
deux  hauts  fourneaux  pour  mou  1er k*.  des  mar- 
tinets à cuivre  , quelque*  fabrique»  de  ratine, 
de  radis,  de  l«ou  net  crie»,  d'étoffe»  de  coton  et  de 
toile;  mais  l' industrie  y r*t encore  si  peu  déve- 
lopper, qu’il  e*l  obligé  de  demander  aux  dépar- 
tement* voisins  les  drap*  et  le*  cuirs  fabriqué* 
axer  1rs  laines  et  h"»  peaux  qu’il  leur  a ven- 
dues. Il  existe  pourtant  encore  une  trentaine 
de  tanneries.  L'arrondissement  de  Calmr»  ren- 
ferme quatre  papeteries.  Parmi  les  petites  in- 
dustrie* particulière*  au  pajr*  on  peut  citer  b 
fnlincaliou  des  ouvrages  ru  buis  . moule»  de 
limitons,  cuillers,  etc.,  qui  occupe  h**  habitants 
de  St-Cirq.  — Il  existe  dan»  le  département 
quelque*  mine*  de  houille  peu  riche*  et  pau- 
vrement exploitées;  des  tuilerie*  et  des  fabri- 
que* «le  poterie».  — Le»  moulins  à blé  ont 
sruL  quelque  importance;  «ni  eu  compte  922, 
oITi-anl  | ,923  liNimnnl*. 

Le  commerce  consiste  prinripalenirtit  en 
graiux  , farine»  , xiu  , eaux-de-vie  , huile  de 
noix  . pruwaux  excellent»  . la I tac  . chanvre, 
toile*,  étoffe*  «le  laine  , bestiaux  . cuira  , sel  , 
fer,  mcrrain,  mercerie,  épiceries. 

* Foiars,  Pré»  «le  6S0  foires  se  ticnncut  dan» 
environ  1 4“»  coin  nn  mes  du  département.  Kl  Je* 
sont  toute»  destinée*  à la  vente  des  bestiaux  dr 
toute  espère.  On  vend  |ur1ictiliémnrnt  de* 
mulet*  aux  foires  d'Assier  , de  Vaybt  , de 
l*rudliom..t , de  Limogur  ; île*  elle*  aux  à celles 
d’Asairr,  b Caprilc-Marixal  : des  xnbille*.  de» 
oie»,  de»  dindon»  à «*rll«*»  «le  Itday,  le  Itouhe, 
Fournîtes,  l'Hospitalcl,  Uurch  , Mondoumcrr  , 
Pern,  Puy -l'Evêque,  Vers;  des  laines  à relie* 
de  Catus,  Lallirnqiic.  Aujnl»;  du  chanvre  aux 
foire»  de  (lahnr*  , Pu» -l'Evêque;  «I***  toile*  et 
des  fil*  à celle*  d'Avsicr  . de  Capdennc  . la 
(iaprile-Marival , Kimi»  , St-Grré,  Sonrevrac  ; 
«le*  cerceaux  pour  cuve»  à burcr  h.  On  traite 
du  prix  de*  vin*  dits  vin*  noirs  à b foire  de 
St-Viuemt-dr-Kive-d’Olt  du  7 novembre. 

M«nia»  »t  «Mou.  L'habitant  du  «il  grani- 
tique sc  nourrit  ib*  pain  «le  seigle,  de  galette* 
dr  blé  noir,  «le  bit  de  varhe.  de  itommc*  de 
terre,  et  principalement  de  châtaigne»  pendant 
rhiver  et  le  printemps  ; sa  seule  Ijoixmii  ordi- 
naire est  de  l’eau  pure  et  du  lait  ; mai»  s’il 
trouve  l'orrasiou  de  boire  du  viu , il  en  use 
avec  excès  Qori«|tM*  |*eu  favorisé  qu’il  soit  par 
le  sort,  ou  le  voit  rarement , à l'exemple  des 
habitant*  «le  l'Auvergne , scs  voisin»  , a||«-r 
chercher  fortune  dans  de»  pais  lointain».  Il 
vevil  mourir  sur  le  sol  «pii  l'a  v u naître;  il  aime 
ses  marécages,  se»  montagne*  lminid«-s,  comme 
l'Aralie  ses  désert.*  brûlants.  ToutriVu»  b |M>- 
pubtiiin  de  eetU*  contrée  est  active  «i  indu  s - 
t rieuse  ; elle  combine  et  médite  scs  projets  ; le* 
□Intactes  ne  l'orrélcnl  pas,  elle  cherche  plutôt 
à les  éviter  qu'à  le*  vaincre;  clic  aime  In  tra- 
vaux mêlés  de  patience  et  d'adresse  ; son  esprit 


inquirt  b porte  à clierelier  le  mieux  . a tirer 
parti  de  tout  ce  qui  l'entoure;  les  innovations 
m-  lui  déplaisent  pas  , et  elle  le»  adopte  «les 
qu'elle  eu  reconnaît  l'avantage;  son  halutatioo 
est  plus  soignée  qu'on  ne  devrait  l'attendre  de 
ses  faibles  ressource*.  — Dans  b presque  tota- 
lité du  pai»  calcaire,  U classe  b plus  nom- 
breuse se  nourrit  d'un  pain  noir,  mai»  sulatan- 
lirl,  composé  de  seigle,  d’orge,  d'avoine  et  d’un 
peu  de  froment  ; aux  ruv  irou»  «le  Calmr»  et  de 
(•ourdou,  au  mêle  le  mais  au  froment.  Lors- 
que le»  habitant»  travaillent  leur»  champ*  , «m 
lorsqu'il»  se  nourrissent  «six -mêmes  en  tra- 
vail but  pour  le»  autre»  , il»  «ont  «usai  sobre» 
que  blairienx  ; à peine  mongeul-ib  «bns  U 
journée  uur  livre  de  pain  grossier,  quoiqu’il* 
commencent  leurs  travaux  à l'aube,  et  les  pro- 
longent bien  avant  <biu  b nuit.  Souvent 
même  , apres  avoir  bérhé  pendant  le  jour  le 
cliamp  de  «pMdque  propriétaire , il»  vont  à la 
pâle  lueur  de  la  lime  cultiver  leur  petit  héri- 
tage. Ce  nYal  qu'à  force  «le  peines  et  de  priva- 
tion* qu'il*  |»an  ienneut  à s’arracher  aux  be- 
soins sur  une  terre  qui  ne  semltiait  pas 
destinée  à nourrir  l'homme.  Leur  demeure  in» 
di«|ue  que  kiir  activité  n'a  (pi'uu  but,  celui 
d'obtenir  «le  ses  travaux  ch*»  aliment*  pour  eux 
et  leur  famille  *.  presque  toute»  les  maison»  du 
soi  calcaire,  réduite*  au  seul  rec-de-chaussér  . 
n'«Nit  qu'une  seule  pièce  ; quelquefois  les  àne*- 
»rs,  le*  brebis,  les  cochon*,  b volaille  . parta  - 
gent  la  même  hahitatiou  que  l'homme  , respi- 
rent k*  même  air  «pie  lui.  Néanmoins.  dans  b 
partie  de  l'an'ondisscmmt  île  («ourdou,  appelée 
b Rourriane,  les  maison*  sont  plus  soignée»  et 
plu»  s|«cieu»e*  ; fréquemraeut  blanchie»  à la 
chaux  en  dedon»  «*t  au  dehors , entourées  de 
haie»  d'auliépiocrt  de  beaux  arbre»  à haute  fu- 
taie, rites  donnent  aux  v i liage»  de  cette  con- 
trée un  aspect  riant  et  propre , qui  contrartr 
avec  relui  que  présentent  le*  m»>um  grisâtres, 
couvertes  de  mousse»,  de  liriken»  cl  «le  b issu*, 
«h*  b plu»  grande  |artîe  du  wd  calcaire.  — lai 
nourriture  de»  habitants  des  basse»  vallées  du 
département  est  meilleure  et  plu»  sulistaatirür 
que  celle  de»  partir*  décrite*  prérédrjnmenl  ; le 
pain  s'y  comparn  de  farine  de  froment  H de 
maïs,  le  vin  fait  partie  dr  tous  les  repas. 

Diroios  inMiNixTHATtYK.  I * défartement  du 
lot  a pour  chef-lieu  Caban  ; il  envoie  5 repré- 
sentant* à la  chambre  de»  d«q*ulé*,  et  ml  divisé 
en  3 arrondissements  ou  sou» -préfecture»  : 

Ohm 12  CMt.  Il 7, 353 h. 

FffM H 89,442 

(iuunluti . , , . 9 — 80.944 

29  rant.  287.739b. 

27'  conserv.  «iev  forêt*.  — fr  arr.  de»  mine* 
(chef-l . Montpellier).  ■ — 20*  division  militaire 
( chef-l.  Péri  gueux  ).  — Evêché  et  séminaire 
diocésain  à Lahor*.  — Ecole  secondaire  crdé- 
siaMiqiM*  à Montbiirou.  32  cure*.  420  succur- 
sale*. — Académie  universitaire,  «villége  royal 
et  «ride  normale  primaire  à Cahor».  Collèges 
communaux  a Figroc  et  à Martel.  — Société 
d’agriculture,  science»  et  art»,  â Cjihoi*. 
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Biographie.  Au  nombre  des  hommes  dis- 
tingues né»  dans  le  dépii  irmcut  on  cite  : 

Le  porte  (xcMt.iT  Marot. 

Le  romancÛT  la  (lurainsi. 

L'illustre  hune*,  archevêque  de  ( Ambrai. 
Lr  comte  oc  Mouoi  ir. . ancien  ministre  des 
finances  du  royaiiDM*  de  Naples. 

Le  statisticien  Du  ron. 

le»  médecins  Du  suis,  Asmul,  Gmc. 

Le  général  P.  Ranci.  , assassiné  à Toulouse 
en  1815,  et  vu»  frère  J.-P.  Rsmel,  général  de 
brigade  sous  la  république,  mort  sur  l'échafaud 
résolut ionnairr  ni  1195. 

le  maréchal  Bmuîsm,  duc  d'Istrir. 
le*  généraux  Axiui,  Douta,  MoiTronr, 
rtc.,  rtc. 

Bibliographie.  Loitoiir  ( P.-I..-Ant.).  Sfa- 
tislujur  du  département  Ju  !x*t  (Joiini.  de* 
mines,  t.  xxi,  1801). 

Dfti.ro*.  Statistique  du  departement  du  Ja>( 
(ouvrage  couronné  jiar  l'academie  des  scien- 
ce»), 2 vol.  u»-*,  1831. 

S use  - Amis*  ( Jean- 1 lot  i moud- Roudou  de  ), 
JLssai  tur  le s antiquité!  du  défHtrtrmeut  du 
/jot.  Première  notice  sur  la  position  et  les 
limites  du  pays  occupe  par  les  Sitiobriges  ; 
quatrième  notice  sur  Cassiloginum . in-8 , 
1820. 

Chai- i»a  cc  de  Ce  axas  su  ( le  buron).  Sur  les 
monuments  historiques  du  h>t  ( Bullctiu 
mouumental  de.  M.  de  (Aumont , tome  i#f  . 
p.  1). 

Minet  et  Usines  du  département  du  I-ot  (Jour- 
nal des  unties  , n"  126  , p.  4*5  ; ir  1 ST  , 

P-  5). 

V SD  AILLAT  (J. -B.),  biographie  des  hommes  cé- 
lèbres du  département  du  Lot,  in-8,  1829. 
Koiut  ( P.-F.).  Annuaire  statistique  et  ad- 
minis  n atif  du  Lot,  în-18,  1828. 

Annuaires  statistiques  et  administratifs  du 
Lot,  iu-8, 1832-43. 

V.  aussi  Qgucy,  Cahor»  , Figea».  , GuuLOU  , 
Mnm,  Murs,  Rocamamhir. 
LOT-ET-GARONNE  (dc|kartemcut  du;.  Le 
département  de  Lut-et-Gaioum*.  est  formé  de  la 
presque  totalité  de  l'audcn  Àgéiioù . d’une 
partie  du  diocese  de  Couduin  , et  de  quelques 
portious  de  ceux  de  Bata»  , de  Lectourc  et  de 
La  hors.  Il  tire  sou  nom  de  la  Garonne  et  du 
Lot,  qui  le  traversent  t la  première  du  sud-est 
au  nord-ouest,  la  seconde  du  nord-est  à l’ouest. 
Ses  bornes  sont  : au  uoisl , le  département  de 
la  Dordogne  ; à l’est , oeux  du  Lot  et  de  Tam- 
d-Giroune  ; au  sud  . celui  du  tiers  ; a l’ouest , 
cens  des  Lande*  et  de  la  Gironde. 

O département  u’ offre  aucune  chaîne  de 
montagnes  dominantes  ; mais  ou  peut  s’eu  re- 
présenter la  surface  comme  une  haute  plaine 
sillonnée  à différentes  profondeurs  |>ai  de*  val- 
lées , iluut  la  longueur,  la  largeur  et  la  diree- 
tion  varient  comme  la  masse  cl  la  rapidité  des 
cau\  qui  Ica  ont  creusée*  pour  s’ouvrir  un  pa»> 
*age.  Les  coteaux  qui  forment  les  juron  de  ces 
vallons  ont  reçu  de  l’action  des  courants  une 
inclinaison  qui  approche  plus  ou  moins  de  la  ■ 
perpendiculaire  à i’horifun.  I*>  coteaux  qui  I 
bordent  les  plaines  sont  ci  tu  vert*  de  vigne*  et  * 


d’arbres  fruitiers  ; ceux  de*  rives  du  Drnpl  et 
île  la  Baise  sont  moins  élevés  et  plus  fertile*; 
ceux  qui  se  dirigent  v ers  le  Lot  *out  plus  escar- 
pes et  souvenl  incultes. 

Situé  *ou*  le  plu*  lieau  ciel  de  la  France,  le 
dé|»artetiieiit  de  Lot-et-4  huuoilc  produit  tout  ce 
qui  est  nécessaire  à la  v ie  ; tuais  puur  avoir  une 
idée  juste  de  la  nature  de  sou  sol , il  faut  bien 
se  gauler  de  le  juger  d'apre*  les  large»  vallées 
que  la  Garonne  et  le  Lot  présenteul  aux  voya- 
geurs. Sans  doute  sa  surface  est  variée  par  de 
nombreux  coteaux , mais  il  s'en  faut  qu’ils 
soient  tou*  riant*  et  fertiles  ; leur  sommet,  pres- 
que partout  dénué  île  liois,  n’uffre  le  plus  sou- 
vent que  des  terre»  uiédmrir*  délavées  par  le* 
pluies,  la  plupart  stéiiles  et  quelquefois  incul- 
tes. >eis  la  partie  orie  ntale  , à peu  de  distance 
dr»  fjords  de  la  Gorouue  et  du  Lut,  ces  coteaux 
devinaient  arides,  et  ue  sont  formés  qur  de  ro- 
caille» calcaires,  où  l'on  voit  évhuuer  toute»  les 
ressource»  de  l'agriculture.  Dans  la  |kartie  du 
ci-drvaiil  haut  Agénois,  le  pays  change  surtout 
et  il’a*pei*t  et  de  uaturr  ; la  terre  n'est  piesque 
partout  daus  cette  coutrée  qu'uiu*  argile  relicltc, 
fortement  colorée  par  le  fer.  Knfiu  la  jiorliun 
de*  laudes , assez  étendue  puur  former  le  hui- 
lie  n*  du  dé]iarlemeut,  ne  sc  compose  en  géné- 
ral que  de  plaines  d'uu  sable  aride,  ou  s'élèvent 
quelque»  butte*  au  lieu  de  eutraux  ; de  maré- 
cage» dout  le*  eaux,  en  s'évaporant,  cni|MM*i>u- 
ui'ut  ratnuis|»liere  ; de  terre*  qu'un  travail  opi- 
uiàliv  oblige  à porter  quelque»  maigres  é|ns  ; 
di*  (Ktlurage»  où  languissent  de*  Iroiqieaux  aussi 
faibles  que  I»  jiaxteur*  qui  les  conduisent.  I il 
triste  horizon , terminé  pu*  un  rideau  de  pins 
et  d'arbre»  à liège,  dout  la  sombre  H monotone 
verdure  fuirait  uuc  tenture  funèbre  jetée  sur 
les  campagne*.  tel  est  l’aspect  que  présente  une 
partie  des  airoudisseiueut»  de  Nérac  et  de  Mar- 
mande. — Tel  est  le  sol  du  département  de  Lot- 
et-Garonne,  trop  a v aulageusemcut  jugé  d'apiés 
la  |tariic  de  son  territoire  que  traversent  scs 
riv  iere»  tu  v igables  et  mm  grande*  roules.  Fiés 
de»  lieux  tiers  de  sa  surface  sont  loiu  de  méri- 
ter la  réputation  de  fertilité  qui  lui  a été  trop 
légèremeut  accordée. 

Coûte» avcx.  La  contenance  totale  du  depar- 
tement est  de  530,11 1 hectares,  divisés  aiusi  : 


Terre»  lalmurablcs »...  286,101 

Pré* 44,322 

Vignes 69,3*9 

Bois - 68,613 

Vergers,  pépinières  et  jardins.  . . . 2,160 

Ovcmtes,  auiuies  et  saussaies.  ...  9*1 

Ktaug*.  mares,  canaux  d'irrigation.  . 8* 

Lande»  et  bruyères.  . . ....  * 39,652 

Cultures  diverses.  .........  3,996 

Sujierikie  de»  propriétés  lui  lies.  . . 2.101 


Contenance  imposable.  . . . 515,925 


Route»,  chemin*,  places,  rues,  etc.  . 9.528 

Rivière*  , Un  et  ruisseaux 5,0M 

Forêts  et  domaine»  non  productifs.  . h 

< jnichére»,  église*,  hiliiiieutx public*.  201 


('.outuiancc  uou  imposable.  . 14,186 


On  y compte  : 

85.1H»  maisons. 

1 ,138  moulin*  à eau  et  à vent. 

9 forges  et  fourneaux. 

239  lubrique»  et  mnmihcturcs. 

soit  : 86.556  propriétés  bâtie*. 

Le  nombre  de*  propriétaires  «t  de.  122.965 
Celui  des  parrelk»  de 1.401,104 

HvoaouRAnuE.  Le  département  de  D>t-et- 
Garoune  est  traversé  par  le  canal  latéral  à la 
Garoune  et  par  un  grand  nombre  «le  rivières  et 
«le  ruisseaux.  1a  Garonuc,  le  Lot  et  la  Baise  y 
sont  navigable*  ; le*  autres  rivière*  le*  plus 
considérables  sont  le  Dropt.  le  (ht*,  la  Seauoc, 
la  Pdise,  la  Lidc,  l'Allemauce.  l’A'ence  et  les 
deux  TalzaU. 

Gommlxicatiqm.  Le  dé|kart«-imiit  est  tra- 
versé par  6 route*  royale*  et  par  10  route*  dé- 
pailemeutale». 

Mt.r»OEtii.o«iift..  Quoiqm*  le  ciel  du  dé|karte- 
m«*ut  de  Lol-cl-Garonm*  soit  regardé  cmninc  un 
1 de»  plus  beaux  de  b France . il  est  cr|K'udant 
sujet  à de  longue*  alternative*  de  ftluie»  et  de 
sérénité  qui  dérangent  souvent  le  cour»  «les 
saisons  et  uuisetit  lieaucoup  aux  récolte».  L’hi- 
1 ver  commence  à s'y  faire  sentir  avant  le  1”  no- 
i Yftnhre;  le  froid,  qui  s’adoucit  assez  ordinni- 
reineut  |*n<bnt  une  partie  «h-  ce  mais,  est  suivi 
de  forte»  pluies  en  décemlire  et  «le  gelée»  rigou- 
reuses en  janvier;  cette  saison  *«•  prolonge  au 
«b’Iâ  du  mois  de  mars  ; souvent  le  priul«-inps 
ne  fait  que  se  montrer,  et  l’hiver  parait  renaî- 
tre eu  avril  H en  mai , quand  Fêté  arrive  tout 
à coup,  sans  avoir  été  en  quelque  «>rte  précédé 
de  la  diMice  température  du  piiuteinps.  Ordi- 
nairement l’été  commence  avec  le  iiitu*  de  juin, 
et  ve  prolonge  jusqu'il  la  mi- septembre;  alors 
l'automne  commence  et  dure  jusqu'aux  froid*  ; 
ce  trop  court  espace  de  temps  rst  pour  le  dé* 
partcnicut  la  plu»  belle  saison  de  raïuiet*.  La 
chaleur  de  l’été  varie  ordiiiaireint'ut  depuis 
-4- 18'  R.  jusqu'à  H-28*.  et  le  fioul  dt-pui»  — 3* 
jusqu'à  1”.  Le*  veut*  les  plus  dominants  sont  : 
le  vent  solaire , ou  relui  qui  parmurt  les  point* 
de  l’huri/Ain  avec  le  soleil  ; c'est  relui  qui  en 
été  donne  les  plus  tieaux  jours  , et  en  hiver  ie 
temps  le  plus  inconstant.  Le  vent  d'ouest  ninene 
les  jours  pluvieux  rt  tempéré»  «le  l'hiver:  le 
noul-oue»!  le»  pluie»  froides  ou  la  neige.  Le* 
vents  du  nord  et  du  nord-est  régnent  avec  le» 
froid*  rigoureux  ; les  jours  sereins  , le»  fortes 
gelée.»  et  le*  frimas. 

Prodcctiov».  Le  département  produit  «lu 
fronieut  , du  seigle  , du  mai» , etc.  , eu 
quantité  suffisante  |Miur  lu  roiiMrmnuituMi  «le* 
habitant»;  le*  re*  ni  t»**  excellent  im’mr  les  1**- 
soins  d'un  quart  dans  le*  lionue»  .muées.  — On 
y compte  69.349  becùir*^  de  vigne*  , produi- 
sant auuurlIcnM’iil  600.04)0  Ircctol.  Je  vuiv, 
dont  moitié  est  «*>u*ommré  sur  h-s  lieux  ; |mrtie 
du  surplus  est  convertie  en  eau-<le-v  ie  ; le  reste 
est  livré  nu  commerce  et  s'expédie  principale- 
ment |«>iir  Bordeaux.  Il  n'y  a «b  crus  distin- 
gues que  ceux  de  1 hésac,  île  l'ciir  ard,  de  Bu- 
/i  t . «le  Glairar,  «le  l'Arrocal  et  dr  Maïuac. 
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Lrs  rommiuir»  de  Gfoirar , du  Temple . «îe 
Castelmnion,  de  Moodar.  de  Ste-Liv  rade,  rlr., 
cultivent  principalcnHut  le  prunier  d’eirte  ou 
de  rohe-serpeut,  duiit  lr*  fruit  % coutils.  sous  le 
nom  dr  pruneaux  d Agen , saut  l'objet  d'uu 
nimmcrn!  étendu.  prix  varient  »uiuinl 
l'importance  dr  la  récolte  ri  lr  plu*  ou  moins 
dVinpre^M-iiM'iit  des  acheteur*.  Ou  « value  la  vu* 
leur  «b1»  exportation*  à 600,fi00  fr. — Lr»  ligue» 
serlire»  dr  Chirac  sont  aussi  tréwechercliérs , 
rt  |nsw*ut  pour  supérieur»-»  à relie»  de  Mar- 
seille, — La  récolte  «les  châtaigne* , «bu»  le» 
rniiloii»  limitroplii'»  du  dc|Kvrlrumit  dr  la  Dor- 
dogne . est  évaluée  à 10,000  Iteelol.,  dont  7 « 
8,04)0  sont  emportés  à Bordeaux  et  dans  le»  «lé- 
partrmrnU  voisin».  - Le  «lépartr tuent  «lr  Lot- 
et-Garonne  est  un  dr  mm  oit  la  rnlture  du 
tahsir  est  prrtnisr.  Cette  enllure  a lieu  princi- 
palement dans  les  roniimmcs  des  rimions  de 
ToUiM'in*  , «le  Pwrt-Slr-Marir  et  d' Aiguillon  ; 
elle  occupe  3,030  hectares,  «pii  «ait  produit,  en 
1833  , 716.516  kilog.  de  feuille»  , évaluée»  à 
559,870  fr.,  à raison  de  75  c.  le  kilog.  — Les 
prairie»  sont  |iru  nninhmi»e* , mai»  il  y a dk* 
vaste»  pâturages  où  l'on  élève  des  Iwles  à cornes 
d'une  I telle  espère,  quelques  rbevau.v,  beau- 
coup  de  mulets  et  de  nombreux  trou  peaux  de 
moutons. 

Lr»  essence»  quidorumcnt  dans  les  Ih»î*  sont 
le  pin  maritime,  le  chêne  et  le  cbéue-liégv ; la 
forêt  qui  fournit  la  majeurr  partir  du  liège  né- 
cessaire â la  cotkMMitniuliou  «lr  b France  se 
trouve  »ur  la  rive  gauche  «le  la  Gdur,  où  elle 
occupe  mi  espace  d'env  i ron  10  k.  carré». 

Le  dé-parlement  pttiduit  aussi  «lu  chanvre 
d’exnrllentr  qualité  rt  un  peu  de  lin.  L'rngraU 
des  volaille*  > a de  l'importance  , surtout  aux 
env irons  d’Agen  , ou  t’ou  remarque  «le  nom- 
brous  troupeaux  «l'oie»  d'une  tivs-lirlle  espère. 
Os  oie»  , engraissée*  avec  «lu  niais , raidîtes  à 
la  graisse  et  mises  eu  pots,  soûl  fort  estimées  ; 
Irtir»  pliiiurs  rt  leur  duvet  duniinil  lieu  à un 
commerce  assez  unpurtuut.  • - Grand  et  menu 
gibier  en  ahomianre  (sanglier*,  lièvres,  per- 
dras rodges).  Itou  |H>i.»»ou  d'eau  douer. 

MiuMtacia,  b*»  seule»  richesses  minéra- 
logique* du  département  consistent  en  mines 
de  fer  «pii  alimentent  plusieurs  forges  et  liants 
fourneaux . Carrières  de  I telle»  |iierir*  de  taille, 
spath  calcaire  cristallisé , g»|we,  marne.  Tour- 
bières. 

I sms  rail,  rr  uiMaiiM.  Manufacture»  de 
tuile»  à voile»  et  de  toiles  dr  nu-nage.  Fabriques 
d’iiidicnnc*.  molleton»,  serges,  amidon,  poterie 
de  terre.  Filatures  de  laine  et  de  co1«m.  Nom- 
breuse* distillerie»  d'eau-de.vir.  Nombreuse» 
»:t  riche»  miuoleri«'s  pour  le  long  court.  Atelier 
dr  marbrerie.  — (Hi  «simple  dans  le  dé]iaiie- 
meut  (à  Nétae,  a Mczin,  a Karbasle  rt  dan*  le» 
env  irons  ) près  «le  70  lubrique*  de  Ikhu-Iiuii*, 
qui  occupent  700  ouvrier»  et  livrent  annuelle- 
ment au  roinmerce  130,000  quintaux  métri- 
que* de  IjoiicIumu  ou  de  liège  façonné, — liant.* 
fuurne.inv , l’orge»,  fonderie»,  niait  mets  a cui- 
vre. Verrerie  «le  venr  blanc.  Papeterie».  Nom- 
breux tgur»  à chaux . Cordrrie».  Tannerie» . 
Teinturerie*.  Mauulaciurr  rov ale  Je»  Ud«ac*. 


Commerce  de  farine  d'exrelleule  qualité,  | 
d'eaux-de-vie,  tabac,  pruneaux  fxfrlleut» , 
figues  Kcbet  et  confite*,  oies  grasse»,  chanvre,  j 
toile  «le  ebauvre,  lioucbuns  de  licgr,  lirai,  gnu* 
drou,  rtc,,  etc. 

Fouir».  675  foirrs  environ  »e  tiriiiH-nt  dan» 
plu*  «le  130  commune»  du  déparfrnxiit.  Ou 
vend  principalement  des  farine»  à «elles  de 
Rarbili'  et  de  Nérar;  de»  vin»  et  «In  rnu\- 
de-tie  à Alarmandc  , Cb*«enriiil  , Villeneuve  ; 
«les  châtaignes  à «vile»  de  Funxd.  Lilw,  Mout- 
flanquiu.  lu  (j|ellc-Binm;  «le»  Intilrai  Fumrl  ; 
de»  pruneau  à Custelninrnn  , Villeneuve  , la 
Parade , Marmamlr , dairac  ; d«-s  v ««bille»  a 
AsIatTort  , Layrac  , la  Munljoic  , et  surtout  des 
dindon»  à la  ftoqtir-TiiiiI»aul  et  Gisleliiaii  : «K1* 
oie» à Agen,  qui  a aussi  sa  foire  auv  jambon»; 
du  rbanvrea  Aiguillon,  Port-Ste-Marie,  Mirn- 
mont,  Tonncio»,  Alézin  ; des  fils  de  rhaii*  re  et 
des  toiles  à .Mira mont,  Villeneuve  ; de*  toiles  h 
Port -Sic- Marie  et  à Toiiuriu*  ; du  Uns  à Iml- 
ler,  de  la  résine  et  du  goudron  au  Aias-d’Agm  ; 
du  liège  a Casteljaloux,  rtc.,  etc. 

Divivios  unnvuTUTIM.  Le  dé-jiarlnneut  de 
Iz>t-rt-Garuii»e  a |*>ur  « bef-lini  Agen  ; il  en- 
voie 5 représentants  à la  rhambre  <ii-s  députes, 
et  est  divisé  «•«  4 am>udi**<‘mciits  ou  sous- 
préfertuivs  ; 

Agen 9 rani.  85.018b. 

Murmnude  ....  9 — 103,743 

Nérac 7 — 60,089 

V illeimi  v r-d*  Agen . 10  97,331 

35  rant.  347.073  b. 

33*  couver*,  des  forêts  (ehef-l.  Rnidcauv).— 
18*  arr.  des  mines  ( cbt-f-l.  MoiiIjhIIut  ).  - 
M'  divis.  milit.  (rlief-l.  Périgueux  ).  — Flvé- 
ebr , m-m in» ire  diocésain  et  éculr  secondaire 
etvlésiaslique  à Agen.  47  (tint , 360  succur- 
sales.- Kghscs  consistoriale*  à Tonne  iris,  Chi- 
rac , Nérae  , I-alitlc , (bstriinoruu  ; 19  tenipb'* 
nu  maison*  de  prières.  - (zdlége*  rammunaux 
à Agen,  Aiguillon,  Marmande  , Alèziu , Ville- 
neuve-d'Agni.  — Société  d'agricullurr  , scuni- 
tvs  et  art»  à Agen.  • — Société»  d'agrieultuiv  à 
Mann  amie,  Ni*rae,  Ailleneuvi-d'Agen. 

Biographie.  Iz-s  |in  vounage»  distingués  uè*» 
dan»  le  dé|iarl«‘mnit  sont  : 

L’historien  Sunu  S»v  i nr . 

1 je  fénKv  lb.  visa  ta  Mostm  c. 

Ic  savant  rhroiiulngtvte  Si-vunkn. 

Iz?  pbilnsopbe  cartésien  Svi.v  v«»  Récts. 

L'bislorien  P.  Dirtv. 

Le  ri'lèluv  Rnmiui  w Puis»*. 

L'illustre  naturaliste  ut  I_*cér»i>t. 

I^e  géographe  et  naturaliste  Bonv  de  Svixt- 
Yiwmt, 

la*  poète  provençal  J v«mi». 

I-e»  |Ki«'tcv  g u sco u*  Con  1 M l rt  l)vtMv.»st. 

Le  poète  e*  nique  ’i  inorx.  Vitra. 

La  célébré  M***  Com» , auteur  d’un  grand 
nomlur  «le  roman*  estimés. 

JU»OvT  1»  Cuvm  , aulettr  d'une  *tatisli«pie 
«k*  Lot-eMbronne. 

Roi  du»  n»  Svi»r-ÀM*.s.v  , aiclieolnçue,  bis- 
torirn  et  uaturalisle. 

lr  cou  vint  ionucl  Pwuu. 


Le  baron  Cauinu*  m Camvvu  , savant 
antiquaire. 

Lvnir  nr  Oasu.  , anei**n  rauûstie,  niembiv 
de  l’Académie  française. 

I/»  généraux  nu  Y*li»cji  , I.*riir>-4Li.\v  » , 
I.xrosu-Ruuv.vc , Mnvi-Nuwvu,  Ru;.**», 
etc.,  elc. 

Bibliographie,  Pum  fils.  Slalé*ti<ptr  du 
département  de  Ixu  - et  - Garonne,  iti-8  , 
au  x, 

8x1x1 -Am txs  (J. -Fl.  Roudon  de).  Description 
a/irr'ÿre  du  departement  de  iMf-etdiannwe, 
in- 8. 1800. 

— Coup  if  irit  sur  le  département  de  Lot-et- 
Garonne,  ou  Rapide  M per  eu  de  t état  de  um 
agriculture,  de  ta  population  et  de.  son  in- 
dustrie eu  18i8.  in-18,  18Ï8. 

Luiivt  uc  Cmu  (C.-M,).  Annuaire  on  Des- 
cription  stalfstifue  du  département  de  lx»t- 
etAiaronne,  in-8,  1806. 

R»  mot:  (J.-l,.).  Topographie  pin sûfue,  philo- 
sophique rt  médicale  du  département  de 
Lot-et-Garonne,  iu-8,  1806. 

PtrcHET  cl  fjusuMi.  Statistique  de  lurt-et- 
Garonne,  iii-4,  1809. 

Cvum-MutT.  Estait  statistiques  et  histori- 
ques sur  le  4*  arrondissement  du  départe- 
ment dr  Ixrt -et -Garonne,  in-8,  1839. 
CiAioiir:  iik  Ctrnxvu  (le  liaron).  Etat  des 
recherches  rt  des  travaux  archéologiques 
liant  les  départements  du  tôt , de  tjst-et- 
Garoune  et  du  Gers  (Rulletiu  de  Al.  «U*  Cau- 
inmit,  t.  iv,  p.  341). 

Suvr-Aara  ( J.-F'l.  Roudou  de).  Voyage 
agricole,  holauique  et  pittoresque  dans  nue 
partie  des  landes  de  Isit -et -Garonne  et  de 
celles  de  ta  Gironde,  iu-18,  1818. 

— flore  agénoise,  ou  Description  méthodique 
des  plantes  observées  dans  le  département 
de  tjot-et-Garonne,  in-8.  1820. 

— Histoire  ancienne  et  moderne  >lq  départe- 
ment de  tx>t  -et-  Garonne , depuis  t an  56 
avant  J.-C . jusqu'en  1813,  2 vol.  in-8, 
1836- 

B»  /en  r . Vovage  dans  les  départements  de  la 
Gironde  et  de  Ixtl-elAiaronne , par  terre  et 
par  eau,  in-lt,  1828- 

31  émoi  res  delà  société  tf  agriculture,  sciences 
et  arts  d Agen,  2 vol.  ii*-8. 

V.  aussi  Gi  iivu  , Aoax , R*a<itR*«; , CUsm.- 
Jsi.ot  x,  le  Mu  o’Aiiis,  ftiaxe,  Ton**i»*. 
LtrillAIN  (SI-),  v g.  Jura  ( Franche-Comté), 
arr.  et  à 20  k.  de  Izms-lr-Saub»ier,  cant.dr 
Ss’llién*».  Zèl  «le  Poligm.  Pop.  1,282  b. 

LOT  HL  A.  'g.  Finistère,  comm.  et  ZT.  de 
Quimjverlé. 

I.OTIIKY . vg.  Fini  itère  (Rrotagne) , arr.,  3 
rt  à 6 k.  de  Cbâteuulin,  eaul.  *!«•  Plejl*n. 
Pop.  900 b. 

I.0TIIIF:HS  , vg.  Indre , eoinro.  de  Luatit, 
E d'ArRcnton-sur-CmiM*. 

I.OTIKRK  (la),  H. -Saône,  cou).  deChauv- 
la-Loticre,  S de  Rioz. 

LOITIMiHLN.  vg.  Vas-de-Colais  (Rou- 
lowuùs),  arr.  et  a 27  k.  de  Bonlopie-wr-Mer, 
cant.  de  Desvrr» , de  Samer.  Pop.  407  b. 
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FOtBOt'FR  St-). 


I4ITVM  (Ut.  50*.  long.  19";..  - Dan»  l*in- 
lervalk  qui  m'|wit  U (MMiiion  de  Juliobomm 
de  celle  qui  m rapporte  k Rotomagus,  quoique 
le  non  m*  live  l.alumagut  dut»  l’iti  Défaire 
d‘Aiilonin,  cet  Itinéraire  plan-  un*'  niaïuimi 
sou»  le  nom  de  fatum,  autrement  UÎNfll,  selon 
la  leçon  de  quelques  manuscrit».  La  distaure  à 
l’ égard  Je  Juliobotut  est  marquée  VI,  et  à l'é- 
gard de  Rotomagus  XIII  ou  XIV  : car  le* 
exemplair»^  varient  ainsi  sur  ce  iiwiibre.  I.a 
carte  que  le.»  frète*  Magin , arpenteurs  très- 
habile*  et  emplmr*  par  le  aùiûslcre,  ont  lésée 
de  I embouchure  tk  lu  Seine  et  de  nui  cours  en 
remontant  jusqu'au- dessus  du  Puiit-de-l'Ar- 
cJie , étant  inautiscrtle  entre  mes  main»,  je 
trouve  «pie  la  distance  en  droite  ligne  de  Lile- 
boueà  l'église  métro|ioli laine  de  lluoeii  est  de 
91  à 22,01)0  luise».  Mai*  en  suisaut  la  route, 
dont  nu  recuwuit  la  trace  eu  quelques  endroits, 
spécialement  au  nom  que  porte  St -Thomas  île 
la  Chaussée  entre  Cauddiec  et  Rourii,  la  nus 
sure  itmûiaïiv  puruit  de  92  à 9 J .000  toises  ; 
et  il  eu  résulte  90  lieue»  gauloi.se»,  dont  le  cal- 
cul rigoureux,  sur  le  pied  de  1,134  toises  par 
lien**,  est  de  92,080  loi»*».  L'iudicatiou de  VI, 
entre  Juhohona  et  Lotum,  conduit  a Faudeliec, 
et  non  au  delà  , parce  «|ue  la  distance  actuelle 
entre  LîIcIjouc  et  Famlrljcc  est  au  moins  de 

7.000  toise»,  et  que  les  0 lieue»  ganlno*»  u'en 
donuent  que  0,800.  De  là  au  centre  de  Rouen 

15.000  toises,  et  quelque  «Inné  de  plus  en 
mesure  itinéraire.  dont  ou  conclut  13  a 14 
lieues  gauloises,  ou  un  mezza  termine  entre  les 
variante»  de  l'iliuéraite  sur  cette  distance.  Si 
l'on  a Tonné  quelque  doute  «pie  laitornagus 
dans  les  éditions  de  l'Ilinéruire  soit  Rotomagus, 
ce  duute  ue  saurait  sulnislrr  vis-à-vis  de  celte 
auals  des  distance»,  v u leur  rorrv»[kuubncr 
avec  le  local. Faudrliec  est  coium  dans  le  moseii 
âge.  et  dé»  le  ix*  siècle,  sou»  le  nom  de  Coii- 
dum  lleerum  : mais  quelque  lit  u qui  était  ad- 
hérent à ta  position  pou  s ait  être  distingué  par 
un  imiui  particulier.  « D'Ans ille.  Aotne  de 
f ancienne  Gaule,  p.  419. 

LOI'AIIJ.H,  vg.  Sai  tfie  (Maine),  air.  et  « 
90  k.  de  la  Fléché,  rant.  et  Cri  de  Sablé.  Pop. 
400  b. 

LOCAX,  vg.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr.  et  I 
à 19  k.  de  Provius,  caut.  cl  £5  de  ViUiers-St-  < 
Georges.  Pop.  337  h. 

A peu  de  tlislance  de  Louau,  ou  remarque  , 
les  rtmirs  majestueuses  et  pittoresques  du  châ- 
teau fort  de  Moulaiguilloii,  duul  plusieurs  par-  ; 
tir*  vont  dam»  un  liel  état  de  conservation  et  j 
méritent  à plusieurs  égards  sle  fixer  l'attention. 
Cette  ancienne  forteresse  e»t  située  sur  un  mont 
sablonneux  au  milieu  d’une  forêt  «le  350  Int-  » 
tare*  die  (lassait  autrefois  pour  la  plus  forte  | 
place  de  In  Brie.  Les  Anglais  l'assiégéreut  sans 
succès  rn  1494.  L'ordre  de  Malle  la  possédait  j 
m 1432,  é|KK|ur  où  elle  fut  prise  et  brûler  par 
le*  Anglais,  après  le  siège  qu’ils  firrnt  de  Pro- 
vin». On  lit  dan»  une  chronique  de  Villniauxe, 
que  U forteresse  de  Moutaiguillon  fut  déman- 
telé* m 1613  par  ordre  dr  taillis  XIII,  i|ui 
donna  in  dédnntraagrmrul  à M . de  V illcmon- 
tw,  tou  |KnsMi»ciir.  une  souirae  de  60.000  «tu*. 


La  situation  de  ers  ruines  isolée*  au  milieu 
d’uu  bois  , leur  masse  imposante,  le*  ailiuste* 
et  h*  lierre  rampant  qui  eu  la|M»*cilt  1rs  murs, 
tout  *c  reunit  pour  leur  donner  nu  aspect  de» 
|dus  romantique».  I*  château  se  couquivait  de 
plu»ieur»  louis  rondes  encore  deUml,  réunie» 
par  de*  trrrasse*  au  haut  desqnellt-»  un  avait 
pratiqué  un  eheiniu  de  ronde  que  Tou  voit  fie 
corc  en  partie.  Dca  pan*  île  murs  énorme*,  dé- 
truit» |wr  le*  cllort»  dr  la  mine,  et  qui  «einldeiit 
être  touilles  d'hier,  gisent  dan*  les  large.»  dou- 
v «•«  qui  en»  iroiUM'iit  la  forteresse  ; de  nombreux 
étages  multipliaient  Ici  logements  pour  le*  «ri- 
gueur» et  leur  suite  ; mai»  la  séparation  de  ce» 
étage»  a disparu  : ou  aperçoit  «eiilniieut  le» 
rtitue*  distinctes  d'uuc  chapelle  , ainsi  «pu* 
quelques  déhris  d'escalier»  et  de  cheminée» 
gothique»,  qui  |*adent  daus  les augks  des  mur» 
a 10  m.  de  hauteur. 

Ou  iguoie  rè}ioque  de  la  construction  du 
château  de  Monlaiguillou.  tout  porte  a croire 
qu'il  fui  liâti  ver*  le  milieu  du  aiu*  siecle,  par 
des  chevaliers  de  Malle. 

IOI  WP  (St-),  vg.  indre-et-lssire,  cumin. 

«i  FI  dr  Cliiouu. 

l.oi'AXXW: , vg.  Cdtes-du-Xord  (Breta- 
gne), arr.,  £?  et  à 10  k.  de  Laiimon,  caut.  de 
Perros-Guircc.  Pop.  1,605  h. 

LOI' AXS.  V.  Moa.v  »«.»», 

I.Ot'AXS,  vg.  hulre-et-lxùre  (Touraine), 
i arr.  et  à 94  k.  «le  Luclir»,  caut.  de  Ligueil,  [*; 
de  Muiitbelaii.  Pup.  G95  h. 

1.01'  AUti  AT.  vg.  Co'les-du- Aord  ( Ricta- 
gne),  arr.  et  à 20  k.  de  Guiugamp,  rant.  et  C-l 
de  Belle- l»le-cn-Terre.  Pop,  4.042  h. 

1.01’ ATHE,  vg.  Aime  (Picardie),  arr.  H à 
20  k.  «le  Soîsmju*.  caut.  et  H «k  VillcrvCut- 
tereti.  pop.  492  li. 

FOFDAJAC.  vg.  ff  .-Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  d' Aigries,  G^el  à 7 k.  de  Lourdes,  rant. 
de  St-Pé.  Pop-  467  h. 

Lnt'UARKSSK,  vg.  Ardèche  (Languedoc), 
art.  et  a 26  k.  de  Largeutkre,  caut.  de  Val-  | 
gorge.  Pnp.  265  h.  — Foires  le*  !*’,  10  et  2S 
niai,  24  u-pt.  et  8 net. 

FOFUAl'T,  vg.  Arie'ge  (pov s de  F«ûx),  j 
arr.  et  à 31  k.  de  pamicr»,  caut.  et  !gdu  Mav 
d'A/il.  Pop.  98  h. 

l.ot  llK  , vg.  Gnnl , co mm.  et  E de  Si- 
gillés- les-  Bouc  brriiis . 

MH’  BE-  A M A DES  (Si-)  , vg.  Gers  {G  as- 
cogne),  arr.,  cant..  EJ  H à 8 k.  de  Fondiez. 
Pup.  304  U. 

FOFBFDAT.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  rl 
à 40  k.  de  Coudotu,  caut.  et  S3  de  Nogaro. 
Pop.  350  h. 

FOFHFJAF.  vg.  Doniogne (Périgord), arr. 
et  4 41  k.  «le  Sarlat,  caut.  et  de  Villcfran- 
chc-dr-Belvès.  Pop.  875  li. 

LtU'DEXS,  vg.  Arie'ge  (pavs  de  Fuit),  arr. 
et  à 13  k.  de  l'amiers,  caut.  et  C*. «k  Varille*. 
Pop.  534  h.  — Ou  y remarque  une  grotte 
d'i-mviroii  400  m.  de  lungucur  qui  mérite  d'etre 
visitée.  — Tuilerie. 

LOI’ HUNS.  vg.  HM.nmnne  \ Languedoc), 
arr.  et  à 95  k.  de  VilIcfranche-sk-Lauragoi*. 
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cant.  elfE]  de  (i;irainaii.  Pop.  749  h.  — Foires 
le»  6 juin.  10  sept,  et  4 uov, 

I.OI  II  EX  S , vg.  Gironde  (Bazadois).  arr., 
caut.,  F!  et  à 6 k.  de  b Réulr.  pup.  383  h. — 
Ou  voit  a peu  de  distance  Ir  château  de  I^i- 
VÎson,  aiM'ieuiH'  demeure  de»  roi*  d' Angleterre 
| et  de*  ducs  de  Ouiriuir.  remaitpiiible  par  Fc- 
|Kii vwur  de  scs  murs  cl  b solidité  de  sa  ctni*- 
troction. 

MK'ltEXS.  vg.  landes , CQNIBI.  de  Hou- 
taux,  tïl  de  Moiit-ih>-Xlar»an. 

ijOlBElUi  (SI-),  vg.  Gironde  (Ouicmie). 
arr.  cl  à 1 5 k.  de  Razas.  caut.  et  ^ del^inguii. 
Pop.  194  b. 

LOI  UERS.  vg.  Tant  (Ijnguedor),  arr.  et 
à 22  k.  de  t .aillar,  caut.  et  F . de  Corde».  Pop. 
277  h. 

l.orttKIlSAX.  'g-  Gers  (Armagnac),  arr., 
cant.,  r-;  et  a 8 k.  de  5liraude.  Pop.  393  b. 

lAH'IIFRT,  vg.  Charente  ( Aiigounnus), 
arr.  et  à 13  k.  de  Cjonfoleiis,  rant.  et  FT  de  St- 
Claud.  Pop.  115  h. 

LOl'BPJT  (b),  vg.  U. -Marne,  cmiuii.  et 

r-~*  dr  St-DiziiT. 

I.ontt.S  (St-),  bg Gironde  (Ouiennc),  art. 
et  à 17  k.  de  Botdeauv,  caut.  dr  Cnrlion- 
Rb  ne.  Z~.  A 550  k.  «le  Paris  jxiur  b taxe  il*** 
lettres.  IV»p.  2,478  h.  — Foires  le*  2 fév..  f*» 
mai,  29  juin.  30  juilkt  et  2 uov . 

l.tlI'ItKS-BERXAt: , tg.  tjat -et-Garonne 
(Agv'iiois),  arr.  et  à 31  k.  «le  Mamiande.  nuit, 
et  G.:  de  Dura*.  Pup.  1,065  h.  — Poires  le* 
29  juin.  8 sept,  et  le  15  de  ehn«|itr  mois. 

I.OI'BEYltAT.  vg.  Pu\-itr-Dùmr  (Auver- 
gne), arr.,  E cl  à 14  k.  de  Riom,  cant.  de 
Mauzat.  Pop.  1.035  h. 

LOVBIEXt;.  vg.  B. •Pyrénées  (Béant), arr., 
E et  à 8 k.  d'Oilliez,  cant.  de  luigor.  lV»p. 
1.233  h. 

I.ormÈRK  (b),  vg.  Aret  ron  (Ronergne), 
arr..  E cl  à 9 k.  «le  Ko*bv  , rant.  de  Rozmils. 
Pop.  651  h. 

I.IH'HIFRKS.  vg.  Ariége  fjwvv  «h*  Foix), 
arr.,  cant..  f-1  et  à 5 k.  de  Foix.  p»q>.  103  h. 

I.OI  ISIt, XK  , vg.  Dettr-Sèeres  (Poitou), 
arr.  et  à 4 k.  de  Melle,  caut.  et  E de  Clief- 
IUmiImoik -.  Pop.  334  h. 

Forint; \ K . vg.  Dens-Sèrres  , cumin. 
d'Exouduii,  de  In  Motlie-5t-llérayc. 

FOI Tll Fl. F , vg.  Deux-Sèvres  (Poitou), 
an1,  el  à 6 k.  de  Melle,  caut.  el  E de  Flirt- 
lUm tonne.  l'op.  865  h. 

FOI'BIOX,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 
47  k.  de  Fondom,  rant.  HKlIt  Xogaro.  Pup. 
34  h. 

FOI'UIX,  vg.  iS.-Pi  renées  (Bt'-arn),  arr. 
et  à 27  k.  de  Pau,  raut.  de  Moutauer,  F.  «le 
Moi  bas.  Pop.  50  li. 

FOFIiot  F.lt  (St-),  vg.  Uutdes  (Gturogne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Sl-Srver,  caut.  et  Ed’Aire- 
sUi-l'Adnur.  Pop.  1,267  h. 

Il  est  situé  dans  une  contrée  fcTtile'en  vin* 
«fstink*»,  rt  possède  un  établissement  de  bain» 
d’eaux  thermale»  sulfittruse»  , tres-frcipirnté 
dam  b belle  saison  par  le*  habitants  de»  cail- 
lou* environnant».  Le  Intiment  a été  rcrons- 
truit  à neuf  eu  1820,  < t on  n'y  a ritii  négligé 
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pour  b <*oinmodite  rl  l'agrément  èn  malade*. 

MU  BR  ESSAI!.  Iig  Lot  (Qocrcv),  arr.  H à 
41  k.  de  Figcac,  rant.  et  ?9  «b  Sl-Ctri'.  I*op. 
1,512  h. 

Ce  Miurg  rit  bâti  sur  un  point  de*  plus  élevés 
«lu  pJ 4 le .iu  extraire  «lu  département,  dont  Ir 
Miinnu-t  est  mu  tonné  par  un  ancien  château 
d’où  Ion  découvre  mi  horizon  mcorr  plus 
élendu  que  rrlui  qu'au  aperçoit  dr  Castelnau  ; 
c'est  un  édifice  assez  régulier,  flanqué  «le  liau- 
Irt  tours,  d’une  conslnirtinn  «impie  et  des 
plus  solides.  Lr  territoire  dr  b commune  ren- 
ferme «in  grand  nombre  de  («erres  levées,  cl 
une  carrière  de  marbre  rouge  non  exploitée. 

Foires  les  25  jan*'.,  4 et  6 juin,  29  oct.  et 
biubmiiin  de  Quasimndo. 

MUHRorii..  vg.  f.V«  (Armagnac),  arr. 
et  à 16  k.  «TAuch,  caiit  de  Jépin.Qde  Bar- 
ran.  Pop.  2u9  li. 

LOCCASTAICKEI,  s g.  Gert,  coin.  de  St- 
Martin,  Cjtlc  Nogaru. 

MUTÉ,  sg.  Orne  (Normandie),  arr,  «?t  à 
9 I».  d' Argentan,  rant.  et  d’Ecourhé.  Pup. 
309  b. 

l4H’t:EI.LLS,  l.ucefitr,  s g.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr,  et  à 19  k.  «Je  Caen,  cant  de  Til- 
|\  -sur-SculU1*.  r*l  de  St- Léger.  Pop.  259  h. 

MUT  11  A PT.  «g.  /-o/,  romm.  et  C3  de 
Martd. 

MU'lllKS  , vg.  Pas-Je -Calai*  (Picardie), 
arr.  «•!  à 20  k.  de  St -Orner,  cant.  et  Çq  d’Àr- 
tlivs.  Pop.  833  h. 

Ce  village  est  situé  dau*  une  plaine  agréa  hb 
et  fertile.  Aux  environs,  sur  le  sommet  de  la 
tnnui.-ignc  déserte  de  St-lziui»,  on  remarque  le* 
vestiges  d’un  eamp  romain,  dont  le  mitre  est 
occupé  pur  les  ruines  d’une  antique  <ha|»-lb  : 
on  jouit  deert  endroit  d’une  vue  pittoresque  et 
fort  étendue. 

LOHCHË1TE , vg.  Deux -Secret , cumni. 
de  Magné,  de  Niort. 

LOVCH  Y -MOV  FA  N D . vg.  À Hier  (Bour- 
lioiinais).  arr.  et  à 25  k.  «le  Canuat,  cant.  et 
E de  St-Pourçain.  l’op.  t»Hti  h. 

LOt'CRl’P,  vg.  H, -P}  rendes  (riasrngne). 
arT.,C3et  à 18  k.  de  Tarbes,  rant.  d'Ossun. 
Pop.  332  h. 

I/HDK.U1 . petite  ville,  Cotes-fin- Sort! 
(Bretagne),  elief-l.  dt-  souv-préfect.  (4*  arr.)  ci 
d’un  rant.  Trih.  «le  I**  itisl.  Chambre  consul- 
tative dis  inariufact.  Soc.  d'agricult.  College 
communal.  Dire.  Cite  d’étape.  Vy.  Pop. 
6,521  h- — Temuiv  «le  transition  inférieur. 

Autrefois  «lion  et  mette  «le  St-BHeuc, 
|iarl«-iin-iit  «’t  intrrwbnrc  de  Rennes. 

Dans  |e  x*  siècle,  laïudéac  n’était  qu’un  - 
rendez-vous  de  chasse  désigné  sous  le  nom  de 
l/mpiat.  Les  document*  authentiques  qui  en 
fout  mention  *uu*  le  nom  de  Loiidcar  ne  datent 
que  du  s il*  siérle.  Ses  mis  irons  oiïrrat  sur  une 
« inincnri*  «k-»  trace*  «le  fortifications , eu  forme 
•k-  camp  rétranché,  qui  remontent  nu  temps  de 
b Ligue. 

(studette  est  b mitre  d’une  fabrication  trèv 
eti-udne  «le  toiles  dites  «le  Bretagne,  On  y re- 
marque une  bHte  églue  paroissiale  surmontée  ! 
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1 d'un  clocher  fort  élevé , et  un  marche  couvert 
pour  la  vente  des  toiles. 

Fabriques  de  toiles.  Forges  et  martinet,.  Pa- 
IH'trrie*. Commerce  de  tailn,  mire,  ar- 
«loiies,  etc.  — Foires  le  lrt  samedi  de  chaque 
mois. 

A 50  k . S.  de  St-Rneuf  . 476  k.  O.  de  Parts. 

L'arroudissemcnl  de  Ixiudéae  est  composé 
«le  9 cantons  : Col  mer  , Codai  , C narre  , la 
Chèw,  Loudéae,  Merdiiguac  . .Mur  , l' longue  - 
nast , liid. 

LOI  DES  VIELLE.  vg.  H.-Pt  rentes  {(.as- 
rognr  ) , arr.  et  à 43  k . de  Baguer***  de-Bi  - 
gorre,  rant.  de  Rorücrvs,  r^d’Arrran.  p.  397  h. 

MUUERVIEI.I.E  . vg.  H. -Pt  rente r (Bi- 
gorrr),  arr.  et  à 43  k.  ch*  Bagncnts-dc-Bi- 
gonre,  rant  de  Bordèm  ESI  d' An-eau.  I».  203  h. 

MH'  DES.  vg.  H. -I siire  (Languedoc),  arr., 
Ixirrau  d'en  régi  st. , E et  à 15  k.  du  Puy , 
chef-l.  de  cant.  Pop.  1,323  h. — (nuis  vol- 
canique, liasalle. 

Ce  IxHirg  est  situé  dan*  une  vaste  et  fertile 
(dame?.  On  y remarque  1rs  restes  d’un  ancien 
cliAlean  «huit  il  u'existr  phu  qu’une  Unir:  le 
larde  Oolbiigr.  et  une  grotte  taillée  dans  b roc. 

Foires  le  30  juin,  lendemain  de  Qnaximndo, . 
trmlc-qiutrc  jours  francs  apres  QuasimoJo  et 
13*  jour  apres  b l Vu  trente, 

Loi  l)K  I' . vg.  fi. -Garonne  (Cnmmingrs) , 
arr.  et  à 14  k.  de  St •<  ■audrii*  , cant.  et  E2  de 
Moiitrejeau.  Pop.  392  h. 

MHDIKH  , vg.  ,-ittne,  emtim.  «k*  Ntxivc- 
Maivou,  Sd'IlirMHi. 

I.oi  DttEH.M, , vg.  Meurtbe  (Lorraine) , 

I arr.  de  Chntrau-Snlins  rl  à 28  k.  de  Vie,  cant. 

I d’AlhrslrolT,  £5  de  Dirtize.  '&r.  P.  7Ü6  h. 

| Près  du  «anal  de  navigation  de  la  Seillr  a b 
i Sarrr. 

UH  -IH  -LAC.  vg.  H/e-rt-f  ihrinc  (Bre- 
1 tagne).  nrr.  et  à 9 k.  de  Montfoit-siir-Men , 
rant.  et  r-'  de  Muutaiiluii.  Pop.  206  h. 

MHDIN  , Jnhodnnum,  Isu/unum,  l.a  us  - 
liunum  Caitrum,  ville  iiuri«'nne,  f’iennc  (Poi- 
tou), chef-l.  «le  sous-préfect . Trih.  «le  I"  ins- 
tance. Soc.  d’agriculture.  Collège  communal, 
(.un*.  Cite  d'étape,  r.;,  Pop.  5,028  h.  — 
Tiaium  rrétaeé  inférieur. 

Autrefois  «lioci'M*  «le  Poitiers,  parlement  de 
Paris,  inteiubiirr  de  Tours  , chef-l.  d’élection, 
liailliagrrl  présàté,  gouvernement  partirulier, 
collégiale , 8 courrait,  eomman«lerie  de  Malte. 

Sous  le  regue  de  Hugues  Capet,  Londun  n'é-  1 
tait  qu'un  château  nommé  Cirt Iront  /jxluniim,  J 
autour  duquel  s'élevénmt  quelques  habitations 
qui  s'arrriirrat  mseusildraieut  et  formeient 
mu-  [>efile  ville  que  Plulip|M*  Auguste  muni  a 
la  couronne  avec  le  pas*  «le  Loudunoi*.  Ce 
pays,  sou*  ( lh,i i les  V.  en  fut  détaché  ; mai*  en 
1476  lamU  XI  le  réunit  à son  domaine.  En 
1616,  un  traité  lut  conclu  en  cette  ville  entre 
le  parti  de*  protestants  et  celui  du  roi.  Avant 
la  révolution  de  17H9.  Londun  poWvlait  trois 
(MirotSM**,  deux  chapitre*  rl  plusieurs  rouvrais 
d'homnie*  et  de  femmes.  L'un  «le  ces  rouvrais, 
celui  de*  uruilinr* . a arqui*  une  Imn  triste 
célébrité  par  b procès  «ht  l'infortuné  lirtiaiii 
(irauduT.  rare  et  chanoine  de  St-Pierre  «le 
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| Loodtm  . procès  dan»  lci|uH  on  ne  tait  ce  qui 
doit  affliger  le  plus,  ou  la  condescendance  cou- 
pable dr*  religieuse»,  ou  la  perverti  Lé  dex  juge», 
assez  scélérat*  ou  assez  stupides  jiour  entendre 
<2  rwevnir  comme  preuves  te  témoignage  des 
diahli  s.  Nous  ne  rapporterons  que  te*  princi- 
paux fait*  dt*  cette  histoire,  aussi  singulière 
«pic  révoltante,  b possession  de*  deux  béné- 
lire*  «|ue  cumulait  L HImihi  (irwslirr  lui  avait 
lait  d«*»  ennemi»  |«rmi  les  eerlésiasliques  de  U 
ville  *,  sa  beauté,  sou  éloquence,  son  go«H  pour 
la  galanterie  lui  firent  «les  jaloux  <■(  des  rivaux 
«Un*  plusieurs  états  de  la  wx’iétr.  Brouillé  avec 
lu,  prêtre*  et  les  mari*  , favorisé  des  femmes  , 
il  avait  n-pendanl  *u  gagner  l'estime  de»  m- 
vauU  et  dr*  lioiiiMiei  gras  du  pavs.  Mais  il 
avait  un  ennemi  pui«»aiit  dan»  le  cardinal  de 
Kichi'licti,  avec  lequel  il  avait  ru  quelque*  «lé- 
inélé*  . kirMjue  celui-ci  n’était  que  prtAir  de 
(ziussay.  Richelieu  ne  put  alors  *r  venger  d« 
ni  ré  (irandier;  mais,  lorsqu’il  fut  parvenu  au 
miniitcir.  il  eu  trouva  l’occasion.  Voici  com- 
ment elle  *r  présenta.  Quelque*  |iet»Mounaira 
des  ursiiliue»  dr  Iziudun , |>our  épouvanter  les 
religieuses  de  b romiiniiianlé,  «'étant  amusées 
à jouer  le  isilc  de  rcveiuiuts  , b*  ennemi*  de 
(bandirr  apeiçiinml,  dan»  «v*  espiegltrrie»,  des 
inoveru «b favoriser  leur  vrngranec.  Les  vieilles 
it'ligieusc* . ayant  été  effrayées  tb*  mu  Jisanl 
esprits  qui  fréquentaient  b roaununaulé , s'en 
plaignirent  au  curi*  Mignon,  qui  lit  servir  à ses 
projets  de  vrageanci»  leur  crédulité.  Au  lieu 
de  revenants  il  sukslitua  d«-*  diatde»  rl  de* 
po**e«lfv*  ; iti.*rA»ildement  il  hablua  h-»  plus  dé- 
terminée* du  couvent  à faire  dr*  tours  «b  sou- 
[ilr»vr  , à luudier  à propo*  «ai  eouv  uUion  , raiiii 
a jouer  passablement  b ride  «b  «bmoniaques. 
O*  n*ligira*es,  per»uadiXT»  que  les  farces  aux- 
quelles elles  allaient  **  prêter  devaient  tourner 
a la  gloire  «b  b religion  , dérbrrzvnt  , dans  b 
premier  «-xoicisroe  public,  «pie  b malin  esprit 
«-tait  entré  «laus  bur  raq»  par  b moyen  d’un 
Unique!  «!♦•  ram  d«mt  elles  Avaient  resjùré  l’o- 
deur ; quand  ou  bur  deniatub  b nom  d«’  celui 
qui  leur  avait  ravoyé  «es  fleur*  , elles  repon- 
direul  : I rlam  (iranduT.  L**  Sdéceinhrr  1633, 
b ronM*ill«T  Latilnnbiuont  arriva  M-cre Iraient 
à l»udiin.fil  saisi i Irlaiu  braulirr  pendant 
qu’il  se  rendait  à l’égliM*,  H le  fit  lran»|x>rtcr 
au  château  d*. Angers.  Le  9 avril  (634.  il  en  fut 
tiré  et  Iranqxuié  dans  le*  prison*  de  Londun. 
Huniot  apixH,  le»  cxorcumes  cxmt muèrent , 
mai*  le  rob  étrange  et  fatigant  qu’on  faisait 
jouer  aux  religieuse*  (Kvrta  quclqurs-unts  à se 
lôlrm-ter  puhliquement.  Laulurdemont  ne  fit 
«pie  rirr  «b  leur  rêlractatimi.  Enfin  après  une 
lougue  suite  d'iniquités,  de  séduction»  et  de 
«iulnim,  biiInnbiiiiDt  et  ses  vils  satellites, 
qui  composaient  b commission,  *’a»*cmldcreut 
b 18  août  1634,  «beb récent  I riwin  t îrandier 
diimetit  atteint  et  convaincu  de  crime  de  magie, 
•‘I  le  condamnèrent  à être  brillé  vif.  Sous  pré- 
texte dt*  lui  arracher  l’aveu  de*  cura|dire*  qu’il 
n'avait  point,  on  lui  fil  donner  la  question  ex- 
traordinaire. Rendant  CO  supplice  , b»  jambes 
«lu  pati.-ut  crevèrent,  et  la  moelle  sortit  «les us. 

| C’esl  (bu*  cet  état  qu'on  le  conduisit  sur  b 
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bûcher  ; et  rommr  il  se  dUpiuait  a (varier  au 
peuple,  le»  moitiés , qui  avaient  un  grand  inté- 
rêt à le  faire  taire , lui  jelerent  une  si  grande 
quantité  d'eau  bénite  sur  b*  visage,  qu'il 
en  fut  suffoqué.  Peu  après  , le  liùclier  fui 
allumé , et  le  corps  île  la  m.illMnrru»e  vic- 
time brûlé  vif.  Ce  fui  par  et»  mot  en*  absurdes, 
iniques  et  a t rares  que  b vengeance  de  Riche- 
lieu et  l'animosité  d'une  troupe  de  prêtres  cl 
de  moines  furent  satisfaites.  C’est  re|wndanl 
dans  un  aie»  le  renommé  par  ses  lumières , 
par  les  grands  homme*  qui  Tout  illustré , et  a 
l’époque  de  la  fondation  de  l'Académie  fran- 
çaise, que  lui  commit  cet  assassinat  juridique. 
Depuis  le  jugement  des  templiers , la  France 
n’avait  pa»  vu  commettre  de  crime  aussi  exé- 
crable ; crime  qui  Tut  ce|N>ndaiit  surpassé  , 
oral  trmle-d«-u\  am  plus  lard,  à Abbeville, 
par  le  supplice  du  jeune  chevalier  de  la  Barre. 

Ir»  armes  de  Loudun  sout  : de  gueules  à 
une  tour  crénelée  d'argent  maçonnée  Je  sa/de  ; 
mu  cheftC  azur  charge  Je  trois  fleurs  Je  lit  »f or. 

In  ville  de  Louduu  est  située  sur  un  coteau 
élevé  qui  domine  une  plaine  fertile  trej-éten- 
dur,  entourée  dr  coteaux  rouverts  de  bots  et 
dr  vignobles  qui  produisent  des  vin*  délirais 
fort  estimés.  Elle  «ut  asser  grande  . mai»  elle 
n’est  («s  peuplée  eu  raison  de  nui  étendue  ; la 
destruction  de  mju  eliiteau  sous  le  ministère  du 
canlin.d  de  Richelieu  et  b révocation  de  ledit 
de  Nantes  en  avant  «msidéraMenie ait  diminué 
b nombre  des  habitants,  Ou  y trouve  de  gran- 
des rues  bien  percées  et  des  maison»  » par  mises. 
Sur  l’emplacement  de  l'ancien  chiteau,  duut  il 
reste  encore  une  tour  assez  bien  conservée,  ou 
â formé  une  jolie  promenade  , dont  la  pusilimi 
e»i  fort  agréable,  b vue  variée  et  tirs-étendue. 

Biographie.  Patrie  d'Uusn.  Bocimm , 
ravageur  et  littérateur. 

I>e  C.  Roi'i  rrvr.ra,  philosophe  et  historien. 
D'iàuu  Quvauu  , hutuneu  et  compib— 
teur. 

De  O..  Mut.ït  , garde  des  sceaux  sous 
Louis  XIII. 

De  TaroniRAsr».  Rimudot,  créateur  de  b 
Gazette  de  France. 

De  Dacchik  et  Loch  uit  S ru-Marthe,  hislo- 
riograj  be  et  philosophe. 

Fabriques  de  draps  , toiles  . dentelles  com- 
munes , objets  d'orfèvrerie  remarquable*  par 
Irur  fini.  Tanneries. 

Commerce  de  grains  de  toute  espere . graine 
de  trèfle  et  de  luzerne  , vins  blancs.  Huile  de 
noix , oui rs , cire,  miel,  fruits  secs,  liu, chanvre, 
moulons.  —Foires  les  14  sept.,  mardi  avant 
b mi-carême  et  le  14  avril , mardi  avant  le 
8 mai,  11  juin,  25  août  et  15  nov. 

A 53  k.  N. -O.  de  Poitiers,  303  k.  S. -O.  de 
Paris. 

L'arrondissement  de  Louduu  est  composé  de 
4 cantons  : Louduu,  Moncontour,  Monts,  le» 
Trais-Mouticrs. 

Bibliographie.  La  Pbocst  (François,  sieur 
de  Ronday).  De  la  ville  et  du  château  de 
Louduu,  du  pars  de  Loudunuis  et  des  ha- 
bitants de  la  ville  et  du  pays.  — Impri- 
mé au-devant  des  Coninien  tairas  de  Pierre 
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b Proust,  sieur  de  Kraulieu,  fils  de  l'au- 
teur, sur  b coutume  du  Loudunais,  in-4, 
1611. 

Aubin.  Histoire  des  diables  de  IajuJuh  , ou  de 
ta  possession  des  religieuses  ursuliues , et 
de  lu  condamnation  et  du  supplice  tf  Urbain 
Grandier , curé  de  la  même  ville ; cruels 
rjfets  de  la  vengeance  du  cardinal  de  Ri- 
chelieu, in- 12,  1693,  1716. 
A**ult-Po.iui*.  Monuments  celtiques  de 
r arrondissement  de  Loudun  (Méra.  de  b 
Sor.  des  antiq.  de  l'Ouest,  t.  ni,  p.  81). 

Lk  mou»  naa  or  la  Fond.  Essai  sur  C histoire 
de  ta  tille  de  Loudun , 2 vol.  in-8,  1778. 
LOUDUNOIN  (b)  , Pagus  Lautdunensis  , 
petit  pays  du  ci-devant  Poitou,  aujourd'hui 
compris  dans  b département  de  U Vienne. 
1/hmJuu  ru  était  b capitale. 

LOUK  (la),  rivière  qui  prend  sa  source  au- 
dessus  d’Aulioiiur,  Doubs,  et  qui,  à quelque» 
pas  dr  sa  source,  fait  mouvoir  plusieurs  usi- 
nes. File  passe  à Vilbfaus  , Oman»,  Quiugev , 
et  se  jette  iLms  le  Doul»  au-dessous  du  poul 
de  Parcey , Jura,  apres  un  cours  d'environ 
80  k.  Celle  rivière  est  flottable  depuis  Cramons 
ju*4|u'a  son  embouchure,  sur  une  étendue  de 
31,500  m 

LOUÉ,  bg  Sartb e (Maiue) , ara.  et  à 31  k. 
du  Mans,  cbef-l.  de  cant.  Que.  Ci]  de  Cou- 
bns.  Bureau  d'enregist.  à Vallon.  P.  1,903  b. 

TsaoAiN  jurassique. 

On  y remarque  le  château  de  Coubiurs,  édi- 
fia; du  xv*  siècle  entouré  de  fossés , où  l’un 
entra  par  un  |ionl-lrvis. — Fabriques  de  toiles 
» uiumuncs.  Papeterie.  Ateliers  de  marbrerie. 
Briqueteries  et  fours  à chaux.  — Foires  b 
mardi  après  b 30  août  et  lundi  de  l’octave  du 
St -Sacrement. 

LOU  Hit,  vg.  Landes  (tiascogne)  , ara.  et  à 
21  k.  de  Dax,  cant.  de  Moulfort,  g]  de  Tartas. 
l*up.  149  h. 

LOUKRRE  , bg  Maine-et-Ioire  (Anjou), 
arr.  et  à 23  k.  de  Sauuiur,  cant.  de  faunes , 
PT  de  Brissac.  Pop.  7J3  b. 

1.01"  ENM  K,  'g.  Yonne  (Champagne),  ai  r. 
et  à 35  k.  de  Juigtiv,  cant.  de  Kléucau,  de 
Villieni-St-Reuoil.  Pop.  228  h. 

LO U LS.1I HS . vg.  Cote-sTOr  (Bourgogne), 
arr.  et  à 1 8 k.  de  Cbâtillou-sur-Seioe,  cant.  et 
B de  Muntigny-sur-Aulii;.  Pop.  357  h. 

LOUENT  A ULT  , vg.  Indre-et-Loire  (Tou- 
raine), ara.  et  à 27  k.  de  Tours,  cant.  et  E de 
Neuvjr-le-Rôi.  Pop.  390  h.  — On  y remarque 
le  château  de  Fontcnailles,  aurimue  habitation 
d’Agnes  Sorrl  et  de  Charles  VII. 

LOUET-SUR-I.OZON  (St-).  V.  Losox. 
LOl’ET-SUR-NEULLEN  (St-),  vg.  CaLea- 
dos  (Normandie),  arr.  et  à 28  k.  de  Caen, 
cant.  et  B de  Vil brs- Bocage.  Pop.  2«3  h. 

LO  f ET -SU  K -SI  EN  N E (St-),  vg.  blanche, 
comm.  de  Trdly.  B de  (boulance». 

I.Ol  KT-SUR-VIRE  (St-)  . vg.  Manche 
(Normandie),  ara.  et  à 18  k.  de  St-Lô.  cant. 
de  Teasy,  B de  Torigny.  Pop.  423  li. 

LOUEUSE , vg.  Oise  (Picardie) . air.  et  à 
32  k.  de  Beauvais,  eaut.  et  B de  Songeons. 
Pop.  340  b. 
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LOUÈVRK  , vg.  Yonne,  nom.  de  laCdle- 
St-Cv  r,  B de  Joiguy. 

LOU  K Y,  vg.  H .-Pyrénées kavrognr).  ;»rr., 
B et  à 12  k.  de  Tarbes,  cant.  d'Ostun.  |N»p. 
572  b. 

LocuniU.  vg.  Gers,  comm.  d'Arti- 
gue-Dico-Carrané,  B de  Masseulie. 

LOUtiE-SUR-MAIRK,  longeium,  vg.  ()r- 
ne  (Normandie),  arr.  et  à 20  k.  d' Argent»*, 
cant.  de  Briouze,  B de  Rauè».  Pop.  874  h. 

LOUGlYES.vg.  f êadée  'Poitou),  arr. , cant . . 
E et  à 4 k.  de  Fnutrii.iv -le-Cninte.  poji.  633  b. 

LOVONEROX  . vg.  Yonne  , mm.  «h* 
Lliampi.iv,  Z-',  de  Bas*ou. 

I.Ot'LR ATTE#  vg.  Lot-et-( iarotinr  (Agè- 
nois),  arr.  et  à 26  k.  île  Vitlmaive-sur-I.ol. 
cant.  et  B ik*  (bslillonnè*.  Pop.  1,021  h. 

LOU GRES  , vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.,  cant.,  B et  à 12  k.  de  MnntUlliard. 
Pop.  317  II. 

MH'HIGETi  vg.  Gers , «miuii.  de  Sorliri». 
Eî  de  \ogara. 

LOU  H A NS,  lot  ns,  Louas,  Loringium,  pe- 
tite et  aiirieime  ville,  Saône-el-Lture  (Bourgo- 
gne), cbef-l.  de  HUt-jncfrr  t.  (4*  arr.)  et  d'un 
cant.  Trib.  de  !*•  instance  et  de  commrtrr. 
Collège  communal.  Cuic  Cite  d’etajx*.  B.  'or. 
P.  3.686  b.  — Tkaïuta  d'alluvion»  modernes. 

Autrefois  liaroDiiic  en  Rourgogm* , diocèse, 
dr  Besançon,  intendance  de  Dijon,  mairie. 
grrniL-T  à »el,  traites  foraines,  sous- brigade  de 
maréchaussée.  college,  couvent  de  «ordclicr*. 

Cette  Ville  est  située  au  centre  de  trois  petites 
rivières  ; b Scille,  qui  coninieiH'c  a y être  navi- 
gable, la  Salle  et  le  Solnan.  C'est  une  v iJb  longue 
et  étroite,  en  grande  partie  formée  d'anrieune* 
Bubons,  dont  les  toits  en  forme  d'auvents  of- 
frent lui  aspect  peu  agréable.  On  y a trouvé 
pltiMi-nr*  rrslrs  d'auliquilê»  qui  annoncent  que 
les  Romains  y oui  fait  un  séjour  prolongé.  En 
870,  ce  u'était  plus  qu’un  village , qui  vers  le 
x*  siècle  commença  à acquérir  quelque  impor- 
tance. Sous  b Ligue,  Louliorts  tint  pour  Hen- 
ri IV , fut  assiégé,  pris,  et  éprouva  toutes  les 
calamités  qu'entraînent  après  elles  1rs  dissen- 
sions civiles.  Henri  IV,  pour  récompenser  b 
fidélité  des  habitants  , et  pour  les  dédommager 
des  pertes  qu’ils  avaient  éprouvées  , créa  à 
Loulians  un  bailliage  en  1595;  mais  b ville  de 
Chaton  s'opposa  toujours  à l'érection  de  ce  tri- 
bunal. La  guerre  avec  la  Franche-Comté  vint 
mettre,  sous  Louis  XIII,  le  comble  a un  maux. 
Ce  ne  fut  qu'a  b prise  de  Besançon  que  ce  pavs 
fut  rendu  à b paix. 

La  ville  de  Louhans  dé|irndiiit  anciennement 
du  comté  d’Auxunne.  où  die  tenait  le  second 
rang  en  1545. — Henri  de  Vienne,  sira  d’Anti- 
gny  accorda  anx  habitant*  drLouliam,  en  1269. 
une  charte  d'affranchissement  par  laquelle  il 
les  exempte  " de  tous  droits  de  guette,  rom- 
plainte,  fille  mariée,  rachat,  voyage  d'outrr- 
roer,  remuancr  de  seigneurie,  taille,  charroi», 
foin,  paille,  grlines,  lits,  roétres,  coussins,  ré- 
paratioos  de  fossés,  etc.,  etc.  « Ces  privilèges 
lurent  confirmés  en  1506,  par  louis  «Tt>r- 
léans.  et  en  1576  par  Françoise  d'Orirau«v 
douairière  «h*  Coudé.  - Au  mois  de  juin  1370. 
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i«  > gratuits  «muqugiitrs  iiut  iuln  rml  Lnulums, 
qui  eut  également  beaucoup  a soullrir  de  la 

part  ili*t  \nna;;ujiro  lnr-»|u’il>  atni^i’rnil  sou 

château  loii.  t>t  ancicu  manoir  des  miw  do 
Vienne  fui  ruiné  pembiil  le»  gliome  de  reli- 
gion, époque  «lé-tas  trente  pour  Louhau*.  Pou- 
mi»:  en  1 .'<03,  Ta^annnni  1589,  le  marquis 
de  Treflort  pu  1591,  s'en  «îqtarèreiil  alit-rua- 
iitcm«ol.  Voici  ou  quel*  lenw»  les  élus  du 
comte  d’Aiixntinc  rx|Mm-ivnt  l«*s  infortune*  dp 
cette  ville  au\  était  généraux  de  Bourgogne 
atMcnihlé*  à Dijon  pii  1590  : * bmhan-,  a esté 
priiiset  npriii*  souv  mtr»  foy#  par  les  uns  et 
par  1rs  nul  1res.  Les  pauvre*  habitaiil»  mû  raj*- 
lifs  rl  prisonnier*  ; U<nil  ils  uc  se  sont  rédi- 
inc2 , sinon  as  oc  rauccuii*  es  rédan*  leurs 
moyen»,  et  cofiu  ayant  esté  pillés  et  saccagés... 
«•le.  » {MtinitM  rit  i uét fil.) 

I.rs  armes  de  Louhans  uint  : tic  g uruln  à 
deux  clefs  tf  argent  en  sautoir,  et  une  fleur  de 
lis  d'or,  eu  chef,  entre  les  dette  clefs. 

I.a  Soi  Ile  e>t  navigable  au  moyen  d’éehwes, 
depuis  LsmiIimi*  juvpi'a  sou  rmhn«triiurr , sur 
une  étendue  de  :iU  I tu.  I.a  navigation  de 
«rltr  risiere  a principalement  prair  ohjrt  la 
remonte  jusqu’à  I.ouban»  de-,  rhariion*  de  terre 
et  des  pierre-*  dont  *011  arrondissement  est  en- 
tièrement prisé,  et  la  descente  des  grains,  des 
liois,  «lw  fers,  îles  cercle*,  de*  tonneaux  et 
d’mie  glande  quantité  d’érhahis  pour  II1#  signe* 
silures  le  long  de  la  Saône  et  du  Klmiie. 

LV*gli>«' pamissiale,  qui  appartient  au  style 
ogival,  présente  un  type  original  et  prut-iHre 
mriipir  en  son  genre.  Elle  »e  compose  de  deux 
église».  disimrl.  v,  d’illégale  longueur,  plarée* 
l'nuc  à côté  de  l'autre,  ayant  rlutrmw  «1  jsorle 
dan*  l’axe  île  la  nef  et  communiquait!  «lire 
elle»  par  une  uns erturr  en  ogive  pratiqués-  dans 
lr  mur  mitoyen.  — On  remarque  dan*  ce  sin- 
gulier édifice  la  galerie  qui  termine  b tour  du 
clocher,  dont  les  pierres  découpées  à jour  for- 
ment m mots  : 

su  usais  «uns  uns  Miim  ut» a. 

I.  hôpital,  jouissant  de  34,000  lr.  de  reve- 
nus, est  une  comtmrt ion  du  xv*  siècle;  il  mi- 
fi*iu»e  de  très- bel  les  boiserie*. 

Biographie,  Pallie  du  jurisconsulte  O. -B. 
Ils  m a. 

De  P.  hti.A  » , ingénieur  h* dmgrapbe  de  In 

marine. 

De  J.  Pvrloi»,  méileriu  de  I-*ratM;ais  I”,  au- 
teur dï-pïgianime»,  «lûaitis  , huilains , et  d'un 
ouvrage  en  ver*  intitulé  Miemprdie. 

WRt.  Pasqiuk*,  traducteur  des  opuscule» 
(It-  Plutarque. 

De  fixa.  Guaur,  docteur  en  théologie. 

Fabrit/ues  de  cuirs.  Nombreux  moulins  à 
farine,  — Commerce  <le  blés  Ircs-recherchc*. 
farine*,  mais,  volailles,  chapuiix,  poulardes, 
jwnr*  gras,  chevaux,  lu-uf».  En  tre-pô  t de  mar- 
chandises qui  pnsst'iit  de  Lyon  eu  Suisse.  — 
Foires  le  deruier  samedi  «le  jan*.,  fév.,  mars, 
avril,  mai , juin.  juiJI.,  août , sept.,  déc.  et  It* 
13  nos. 

A 49  k.  N.-E.  de  Mâcon,  378  k.  S.-E.  de 
Paris. 
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l.'arnmdiMrineut  de  Iamltau*  c*t  «imposé 
de  8 ratituu*  : Bcaunrpoire,  Cuiseaux , Cuisery, 
Sl-t.ei  inain-dii-Roi»  , limitais»  . Moutpont , 
Montrct.  Pierre. 

LOUHOSSOA  , VJ.  II. -Pyrénées  ((.asru- 
gne),  air.  et  a 28  k.  de  Rayonne , canl.  d*Es- 
|*-letti* , El  d’Ilaspam-n.  Pop.  551  h.  — Ex- 
ploitation de  kaolin  et  de  |trlut)té  pour  la  pré- 
|onitioii  de»  pâte*  k porre-bine. 

l,Ol1G\A(l,  vg.  Corrèze  (Limousin),  arr. 
et  à 30  k.  de  Brive*,  rant.  d’Ayen,  E;  d’Objat. 
Pop.  746  b. 

LOTILLEUX  , vg.  Isère , cumin.  île  St* 
Oocntiu,  Edi-  b Vcrpillicre. 

LD  LIN  , vg.  Deus-Sfrres  (Poitou),  arr.  s-t 
à 3 k.  de  Parthenay,  faut,  de  $l-Lnup,  n 
d’Airvault.  Pnp.  1,097  I». 

LO  LIS  (St-),  vg.  Aude  (langunlor),  arr. 
et  à 3b  k.  de  Umuux,  rant.  cl  L;J  de  tjnilbn. 
Pnp.  418  h. 

LOUIS  (St*),  vg.  Ho  tu  h es-du-Rh  due,  «un. 
et  EJ  de  Mai-veille. 

Loi'is  (St-),  vg.  Dordogne ( Périgord) . arr. 
et  à 2G  k.  «le  llihérae.  eant.  et  £3  de  Mussiduu. 
Pop.  237  h. 

LOUS  (St-),  vg.  Landes,  cumin,  «le  St- 
Pierre,  El  de  Mont-de-Marsan. 

LOt'IS  (St-Î,  on  II» viRsarRn,  vg.  Meurthe 
(I»rraine),  arr.  H à 12  k.  de Sarrrbourg,  caul. 
et  EJ  de  Phnivb  tg.  Piq».  852  li. 

LOtlS  (SI-),  ou  Mnmiui,,  vg.  J Josette, 
euinm.  «le  Ij-inlxiurg,  Eî  de  Ititclie. 

LOtlS  (Si-),  ou  Rot  ar.-Lir.ai . vg.  l/.-NhJn 
(Alsace),  arr.  et  h 28  k.  d’Altkireh  , cant.  de 
Unilingue.  K*  A 457  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  «les  letbe».  Pnp.  1 .605  h. — Bureau  prin- 
cipal de»  douanes.  — Fabrique  de  ri  ut  peaux 

verni». 

UK  IS-DF.-LA-PET1TK-FLAXDRE  (Si-), 
Charente-lnf.,  contra,  de  Muruti,  ~-1  de  T«hi- 
uayr-Clia  rente. 

Ltlt  ISF1JIT.  \g.  Ixtirr-lnf.  Itivlngne), 
arr.,  S et  à 1 k.  «le  Châleauhriant,  cant.  de 
Moisilou.  Pop.  616  h. 

LOUIT,  vg.  H.-Py  renées  (fbscngnr),  arr., 
C3  cl  à 1 4 k.  de  Tarîtes,  caut.  de  PouyasU-ur. 
Pop.  269  h. 

LOtl.  AXS.  vg.  H .-Satine  (Frnochr-Coni- 
té),  arr.  et  à 33  k.  «k*  Vcsuul,  eant.  et  E3  de 
Moiitlxi/on.  Pop.  504  h.  — Haut  fourneau. 

LOLLAPPE  , vg.  Eure-et-Loir,  cumin,  de 
St*Ln perre,  r*j  de  Courville. 

LOtLAY,  vg.  Charrnte-lnf.  (Saintonge), 
arr.,  bureau  dVuregist.  et  à 12  k.  de  St-Jeau- 
d’Angely , cbef-l.  de  eant.  turc.  S.  A 386  k. 
de  Pari*  pour  la  taxe  de*  lettre*.  Pop.  EI4  h. 
— Tenu u*  jurassique.  Foires  les  4*  mei  - 
rrrtli  de  mars,  1"  mercredi  «h*  mai,  3*  mer- 
credi de  «q»l.  cl  4"  mercredi  de  nov. 

Lof  LLK,  vg.  Jura  ( Kranche-Comté) , arr. 
de  Puliguv  , à 23  k.  d’Arltois.  cant.  et  L3  de 
Chantpagnolc.  Pop.  315  h. 

LOUP  (le),  Lupius,  petite  rivière  qui  a sa 
source  entre  b montagne  de  Ltiliac  et  relie 
d’AudilRTgue,  Far,  et  qui  se  jette  dan*  la  Mé- 
diterranée à 7 k.  d'Aiitilie». 

LOUP  (St  ),  vg.  Allier (Rouritomiai»),  arr. 


LOUP  (St-). 


et  h 28  k.  de  Muulinft-tuir- Allier,  caut.  de 
Neuilly-le-Kéal,  |g  de  Remy-sor-  Allier.  Poj». 
391  h.  — Foires  le»  I"  sejil.  «3  13  déc. 

LOUP  (SI-),  vg.  Ardennes  (C.liampngue), 
arr.  et  à 15  k.  de  Retbel,  rant.  île  Chàleau- 
Porcien,  53  de  l'agoou.  IN>p.  472  h. 

LOI 'P  (SI-),  on  St-Lovp-avx-Roi*.  vg.  Ar- 
dennes ((Jiiiiiqtagne),  air.  et  à 25  k.  «le  A'on- 
*»er»,  caut.  de  Tourteroa,  E)  d’Àttigny.  Pop. 
635  h. 

|,n|  P (St-),  vg,  tlmuhes-dn-Rhône , com. 
et  de  Marveille. 

LOUP  (St-),  oll  St-Lcic,  Charente- tnf. 
(Saintoiigrl.  arr.  «-I  à 10  k.  «le  St-Jeau-d' An- 
gel*, cant.  et  L2  de  I ornuy -DouUmne.  Pop. 
828  h. 

LOI  P (St-),  Cotes  -du-. \ or  d.  V.  bnOCP. 

LOUP  (SI-),  vg.  Creuse  (Combraîlle),  arr. 
de  Rouvxae.  cant.  et  u 13  k.  «le  < JiamUm  , 
de.  Irtiuasi.  Poji.  727  h. 

LOI  P (SI-),  vg.  Eure-et-Loir  \ îleauec),  arr. 
et  à tG  k.  de  Chartres , cant.  dTllier»,  EJ.  A 
108  k.  «le  Pari#  pour  la  taxe  de*  lettre*.  l*op. 
5tl  h. 

LOUP  (St-),  vg.  U. -Garonne  (tùomniiuges), 
arr.  «3  à 1 8 k.  de  St-üaudm» . caut.  et  El  de 
Roulogue.  Pop.  364  h. 

LOUP  (St-),  Vg.  U. -Garonne  (Languedoc), 
arr.,  caut,,  à 13  k.  de  Toulon*-.  Pop. 
279  h. 

LOUP  '[St-),  vg.  Jura  ( Franche-Comté), 
air.  et  à 2U  k.  de  Dole,  caut.  et  EJ  de  Chemin. 
Pop.  397  h. 

LOf  P (St-),  vg,  Loir-et-Cher  (Blaiwi»), 
arr.  et  à 15  k.  de  Komorantin , caut.  et  :-Z  de 
Meutielmi-*iir-Cher.  Pop.  354  h. 

LOUP  (St-),  vg.  Loiret,  eonim.  de  St-Jean- 
«le* Brave,  ES  d’Orléan*. 

I.OUP  (St-),  vg.  Lot-et-Garonne , com.  de 
Muiitagnar,  >7  dr  Néroe. 

LOUP  (SI-),  vg.  Manche  (Normandie), 
arr..  cant.,  t.%  rt  à 6 k.  d’Atranclie».  Pop. 
G5I  b. 

LOUP  iSl-),  vg.  Marne  ( Brie),  arr.  H k 
40  k.  d’E|«einay,  canl,  et  S de  SéxaUM.  Pop. 
158  h. 

LOUP  (St-),  vg.  H. -Marne  (Chainpagne), 
arr.  et  à 20  k.  «le  Laugre»,  canl.  d’Auberive, 
GU  d'Arr-en- Barrois.  P»qi.  Î33  la. 

LOUP  (St-),  vg.  Nièvre  (Nivrruaù),  arr., 
cant.,  E et  h 10  k.  de  Coxne.  Pop.  737  h. 

I.ofl*  (St-),  vg.  Rhône  (Lyonnais),  arr.  et 
à 24  k.  de  Villefranriie-sur-Saùne,  cant.  «l  [3 
de  Tarare.  Pop.  €95  h.  — Fabriques  considc- 
raldr*  «leloffe*  de  soie  et  de  monsadme».  — 
— Foires  les  17  janv.,  22  mars,  6 mai,  2$ 
juill.,  31  août,  18  sept,  et  28  oct. 

LOUP  (SI-),  vg.  H. -Saône  (Franche-Com- 
té), arr.,  eant.,  E;  et  â 13  k.  de  Cray.  Pop. 
266  h. 

LOUP  (St-),  peîite  ville,  H. -Saône  (Fran- 
che-Comté), arr.  et  à 33  k.  «le  l.ure.  chef-l.  de 
cant.  tiire.  EJ.  A 306  k.  «le  Paris  pour  la  taxe 
de*  lettre».  Pop.  2.563  h.  - - Traaxiw  du  tria», 
grc»  bigarré. 

b*  premier  nom  de  relie  ville  fut  Grennttm  ; 
c'était  un  castram  que  le»  Romains  avaient 
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bâti  mii  1rs  frontière*  dn  Vosjrs  pour  tenir  en 
bride  le»  l>rlli«picu\  Angmns.dunt  le  tcrnloirr 
«'étendait  j il u 'à  b Saône.  Plus  lanJ.  re  ra»> 
trum  devint  une  fortrrrw  vaste  et  capable 
d’um*  longue  icm «taure.  Se»  habitants  , qui  ni 
formaient  la  garnison  , y oserait  braver  b fu- 
reur d'Altib  ; mais  il»  furent  victime»  de  leur 
courage,  et  massacre*  apres  b pria*  de  leur 
ville.  Quelque»- uu»  » étaient  muscs  dans  le» 
bain,  d'ou  ils  re» mmit  ensuite  rrlrver  leur* 
habitations.  — Apre»  la  mûri  de  Miut  l.oup, 
évêque  de  Troyc»,  qui  assit  su  arrêter  le»  pro- 
pre» d'Altib , les  habitant»  Je  Grannum  pri- 
rent ce  saint  pour  patruii  et  donnerait  son  nom 
À leur  ville.  Cependant  il  ue  le»  préserva  ui  des 
Bourguignons  ni  de»  Sarrasins,  qui  y minus r- 
lérrriit  le»  cruauté»  d' Attila.  Apres  divers*** 
guérir»  non  nmins  arhamée»,  St-Loup,  qui  a|K 
paitciunt  au  duc  de  bar,  fut  assié-gr  m 1310 
par  IhiéiMiid,  duc  de  bourgogne.  Malgré  l'in- 
trépidité de  b défeusr,  b sillc  et  te  rliiteau  fu- 
rent pri»  et  alkamlonné»  a b rage  de»  vain- 
queurs. Tout  v jK’iit  : le»  liabitaut»  et  les  mai- 
Mm»  disparurent  dan»  le»  (lamines.  L ue  ville  et 
une  |M»pubti«ui  nouvelle  éprouvèrent  en  1175 
b colère  de  Oui  rie»  le  Téméraire.  Lorsque 
lawi»  XI  s'enqiara  de»  slenv  bourgognes , St- 
Loup  des  int  pay  s de  surséanre  , et  dut  à rellr 
espère  (l'indéjieiidaïuv  une  période  de  calme  rt 
d'amélioration.  Bi«*ti  que  b ville  ue  fit  pa»  |K»r- 
lir  de  b Kranclie-Gmité , Lmii»  XIV  s’en  em- 
|ura  |Mr  un  coup  d'aiiNirilû*  y mit  garnison  et 
lui  donna  le  litre  de  ville.  Elle  est  restée  à b 
France  <le|Miis  ce  teiiqis. 

Sl-Loup  c»l  situé  au  pied  île»  Vosges,  au  mi- 
lieu de  pus  sage*  pittoresque  et  au  Imn!  d'une 
plaine  arrosée  par  b Scynmusc,  l’Angruune  rt 
le  Combruuté. 

l’mii  de  J. -b.  ÜnusiiM,  député  du  clergé 
aux  état*  génénntx,  élu  évéque  métropolitain 
de  fies.'iuron  eu  1798. 

Fahri/ues  de  droguet» , de  chapeaux  île 
paille,  de  glu  renommée.  Fibture  hydraulique 
de  biiM*.  Brasserie.  Huilerie*.  Tanurrie»  d mé 
gissrrics.  — Fait ivj ait  important  de»  eaux-de- 
vie  de  errisr»  «pu  se  distillent  dan*  le  rantou. 

- Foirr  le  I"  lundi  de  rhaqur  moi*. 
Bibliographie.  UnnumirRii  (J.-Jov-CI.). 
* Ettai  i ur  T histoire  mi  fi  taire  du  hourg  Je 
St-hntp,  chef-lieu  Je  « autou,  departement 
de  la  Haute-SatHte , déifie  aux  garder  na - 
tioaalei  par  un  citoyen,  in-8,  1790. 

LM7P  (St-),  vg.  Sadne-et-lsûre,  mai.  d’ 4r- 
laix.  0 de  Mnrrigm . 

I-OUP  ;St-),  |M*tite  ville.  De  us  Sèvres  (Poi- 
tou), arr.  et  i 19  I».  de  Par tlicnay , chef-l.  de 
cant.  Cure.  0rt  bureau  d’rurrgist.  à Airvaiilt. 
INq».  1,686  II,  — Tkknviv  tertiaire  moyen. 

Ou  Voit  à St- 1 amp  un  assez.  bau  château , 
Idti  sous  Louis  Mil,  |iar  le  cardinal  de  Sour- 
dis, qui  lui  avait  donné-  b tonne  d'un  H.  en 
l'hounnir  d'une  Hrnrieltr , sa  cousine  et  sa 
maîtresse.  Le  prélat  en  avait  orué  l'escalier  de 
peintures  tellement  érotique»,  «jur  b piblem 
dec  propricl.ii re»  qui  lui  ont  succédé  n'a  |mi  le» 
«apporter.  Ce  domaine  n .ippartenu  à un  bom- 
pm  bienfaisant,  qui  dnniuit  300  livres  à «pu- 
ll. 


conque  venait  s'établir  a St-Loup  avec  uu  mé- 
tier quelconque.  Celle  générosité  y attira  plu- 
sieurs ouvriers  en  draperie,  et  Fou  voit  encore 
dan»  quelque»  maison*  «le  fort  Iniim  tapis,  fa* 
briqué**  à St-lanq>.  Apre»  b mort  de  ce  lion  ci- 
toyen, l'industrie  cessa  d’èlie  eurouragée.  et  il 
Itr  lesta  plu*  que  «pirlqur»  mé’tirrt,  employés 
aujourd'hui  a fabriquer  de»  tapi*  grossier». 
Tannerie». 

Biographie.  St-bMip  est  le  lieu  de  nais- 
vanre  du  père  de  \ ollaiie.  C’e*t  uu  séjour  fsirt 
agréable  ; les  habitant»  lussent  pour  av««ir 
hérité  d'une  |uirtir  de  Fe»prit  d' A rouet. 

Commerce  de  vins,  cuir*,  bines  et  mnu- 
lons.  Foires  le»  13  janv  1 1 juin,  95  août 
et  95  uns  . 

LOUP  (Si-),  vg.  fur  u -et -fi  a ru  une  (Arma- 
gnac, arr.  rl  à 99  k.  «h-  Moissac,  ranl.  et  R] 
d'Auvilbr».  Pop.  850  h. 

I.OUPDF.-BUFFICXV  (St-),  vg.  Anhe 
( Champagne  ^ . arr.,  ET  et  à 15  k.  de  .Vogent- 
.vur-Scilir,  caul.  dr  bouillis -sur-Seine.  Pop. 
991  h. 

I.Hl  P DIi  I HII.nlS  i St-)  , vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  rt  » 17  k.  de  baveux,  ranl. 
sle  Mc/hIuii.  13  de  Cambrrmrr.  Pnp.  181  h. 

Mlt  P Df  l.A-Sil.l.K  (8I-),  vg.  Sadae-rt- 
Lsàre  ( bourgogne ),  air.  et  à 33  k.  drChalou- 
snr- Saiinc,  ranl.  et  Cïldc  Yeidiin**oi--lr-l)oul>» 
vy.  Pop.  987  b.  — Foires  le»  98  mars.  19 
aortt  et  15  déc. 

M>UP-1>K-XAUD  ( SI-  ) . vg.  Sriue-et- 
Mmrtte  (Brie),  arr..  rant.,  El  et  « 8 k.  de  Pris* 
vin».  Pop.  SCO  II. 

L‘égli»r  |Kiroi**iak*  e»t  miiuuie;  le  |mrtail, 
plus  recrut . et  dans  le  style  ogival,  est  urne  «le 
fort  I telle*  sculpture».  On  y remarque  de  gruud» 
prronmage»  ninilié»,  le»  njM.ties,  la  Vierge  et 
de»  figure»  fantastique».  Celle  église  a été  «'tas- 
sée récemment  jwirtui  le»  monuiurnl*  histori- 
que*. 

LOUP-DES-CMAUMES  (St-),  vg.  Cher 
lUiurlNiiiuai»),  arr.  et  à 15  k.  «h*  St- Arnaud- 
Montioiul.  cant.  et  C3  d**  I Jiàlrauiiruf-*ur- 
Clrer.  Pop.  378  h. 

LOUP- IlES- VIGNES  (St-),  vg.  Loire/  (Or- 
léanais), arr.  et  à 90  k.  dr  Pitliiv  iers,  mut . «le 
Br.uinc-b-Kobn«lr,  £3  «le  ltois-t  >>mmun.  Pop. 
680  b.  — Foires  1rs  I”  et  9 *ept. 

LOUP-  DE- V A K EX  X ES  i St-),  vg.  Saône- 
et-lxùre  bourgogne',  arr.,  mut.,  Cr j et  à 7 k . 
«le  CJialou-Mir-  Saône.  Pnp.  678  b. 

lAl'P-D’ORDOX  (St-),  vg.  Vomir  ( Chain - 
jMigne).  arr.  et  » 51  k.  de  Joiguy , ranl.  de  Sl- 
.liilic.i-du-Sault,  pg  «le  Ville»  allier.  P.  633  h. 

MlUP-feUDOnAT  (St-1  . Vg.  Mayenne 
(Anjou),  arr.  et  » 91  k.  «le  Uuiteau-t  .«intirr, 
caul.  et  r-7  de  tim-eu-bouen-.  P«q».  493  h. 

LOl'P-DU -BAST (St-),  lig  Mayenne  (Mai 
ue),  arr.  rt  à 9 k.  de  Maseuuc,  cant.  et  E 
d'Amlirirnr**.  Pop.  97  4 h. 

LOUPE  (b),  lig  Eure-rt-l.oir  (Braun.*) , 
arr.  et  à 93  k.  de  Nugrnl*lr-Rotrun,  r lief-l.de 
caul.  Cure.  E.  XV  A 194  k.  de  Paris  pour  b 
taxe  des  Irtlrr*  Pop.  I.lüt  h.  — Transi* 
Irrtiaire  nniyen.  — Commerce  de  bine»,  clw- 
vaux  et  U*»tiaux.  Foires  le»  mardi*  apr«  s 


le  t fev .,  apres  (VuoAimoJu.  après  le  1**  juil!., 
et  1**  mardi  d'ort. 

I4IUPE  (la),  vg.  Moselle,  cumin.  d’Arry, 
[3 de  Metz.  'or. 

MH'PF.HtXE.  vg.  .Itsne  Picardie),  arr.  et 
à 95  k.  dr  SoisMin*  . cant.  d'Oulchv,  K de 
Fèn*-en-Tnrdeuoi».  Psq».  Î90  I». 

■AIUPEBSHAUSEX  , vg.  Moselle  (pays 
Messin),  arr.,  cant.  et  à 19  k.  «le  Sarrvgue- 
nunes,  Z'J  de  INittcbngr.  Po|».  556  h. 

MH  I'bS.  'g.  Gironde  (Guinmr),  arr.  rt  u 
15  kl  A-  l’*ord«  au\ , raifl.  et  E dcCréon.  Pop. 
134  h. 

MH  P-FOt  t.KRES,  v g.  May  rnne  (Maine), 
arr.  rt  à 9t  k.  «le  Mayenne,  caul.  de  Villainc- 
la-Juliel,  du  U il  «as.  Pop.  1.058  II. 

Lot  I*- lloits  (St-),  vg.  Cati'tulos  (Norman- 
die), arr.,  caul.,  T3  H à 9 k.  de  baveux.  Pop. 
212  h. 

I.OUPIA  , vg.  Aude  (Ijingucdac) , arr., 
rnnt.,  C»'  rt  a 12  k.  de  Linioux.  Pop.  354  h. 

LOU  PI  AC,  vg.  Areyrou  (Ronctgur),  arr. 
et  à 24  k.  d«*  Villefmnrhe-dr-Rourrgue,  rant. 
d’A»piére» , Cv  de  Villenntve.  P.  1 ,146  h.  — 
Foires  les  9 fé’V.,  18  avril.  2 jilill.  et  29  uov. 

l oi 'PI  \C.  vg.  c asslat  (Auvergne),  arr.  rt 
à 15  k.  dr  Mauriac,  rant.  dr  Pléauv,  de 
St-.Martin-\  almeruua.  Pop.  508  h. — Le  châ- 
teau de  brauar,  «|uniqnr  m.vmtmaut  déblm-, 
olIVe  r*s|M»:t  d'un  «si  i lire  jadi»  sonqiliiruv . et 
qui  conlmslc  siugulicrcmeut  avec  les  sites  pif. 
loirsque»,  mai»  sauvage»,  qui  r«-ul(Mireiil.  Mit- 
b use  gauche  de  b Maronne. 

1-tH'PI  4t  , vg.  Ijot,  cumin,  de  Laramierv . 
E7  dr  Limogne. 

Loi  Pi  AC.  vg.  Ij>i  (Quotv),  arr.  de  l. our- 
dou, caul.  et  Eî  de  Payiac. 

l.ot'PIAt  . vg.  lot,  comm.  et  £3  «le  pus- 
l’E'éque. 

LOU  Pt  AC.  vg.  Tarn  > LaiigmiJor),  arr.  et  à 
10  k.  de  t.ailla»  , cant.  rt  E ilr  Haluislrti».  P. 

319  h. 

I.OUPIAC-DE-BLAIOXAC  , vg.  Girotu/e 
■Baudoin),  arr.,  nuit.,  £3  et  à 3 lt.  de  la 
liéstle.  Pop.  999  h. 

MH  Pt AC-DB-CAMLLAC  . vg.  Gironde 
(Cnieuur),  arr.  et  4 34  k.  de  bouleaux,  cant. 
et  S de  Cadillac.  Piq».  909  h 

Mil  PI  IX  . \g.  Hérault  [ I uinguedoc) . arr. 
rt  a 31  k.  de  Montpellier,  cant.  rf  de  Mme. 
Pop.  1,104  h. 

LOU  PILLE , vg.  Eure-rt-Ltàr,  comm.  «le 
Péniuv  ille,  55  de  Patay  . 

I.OUPI.AXHE  . Iq;  Snrthe  (Maine),  arr.  rt 
à 17  k.  du  Man»,  rant.  de  b Suie,  E dr  Clir- 
iuiié-le-t>audiu.  Pop.  1.053  h. 

LOU P-I.lt- ROSQU HT  (St-),  vg.  Tarn , 
« uium.  «rt  E «le  Pus  laureu*. 

LOUP-LE-4àOXOIS  (St-),  vg.  lAsiret  (C.a- 
tinai*),  arr.  rt  à 18  k.  dr  Moniargis,  cant.  et 
EJ  de  Coorlenay . pop.  153  h. 

LOUPMOXT.  vg.  Meuse ( I m ruine),  arr.de 
CotMWty'.  cant.,  SJ  rt  à II  k.  «le St-Mihiel. 
Pop.  590  h. 

LOUPOUHRET.  vg.  Gers , comm.  «le  loi- 
Urtbétc,  EJ  * Ri*cle. 

LOUPPY . o»i  liu  rrr-M.a-I.ono*,  vg.  Meuse 
51 
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(pays  Messin) , irr.,  cuit.  H à 9 k.  Je  Mfflil* 
médv . CS-  A 278  L.  Je  Paru  )w«ir  la  taxe  «k* 
lettres.  Pop.  475  h. 

IXWPP  Y-LE-UN  ATEAtT,  vg.  .V««M(Lor- 
raine,  air.,  Ert  à 13  k.  dr  Bar-le-Duc.  caiit. 
de  VauliéwHirt.  I*i»p.  599  h. 

I.OUPPY-LK-PETIT . vg.  Meuse  (Lor- 
raine). arr.,  E rt  à 12  k.  de  Bar-le-Duc,  canl. 
de  Vaubécourt.  Pop.  545  I». 

Bibliographie.  Caiihiu.  Statistique  agricole 

rl  industrielle  de  ta  commune  rte  Ixiuppy- 

te  Petit,  iu-8.  1841*. 

LOUPS,  vg.  Gironde,  conim.  de  l~<iidira«, 
B dr  pndemne. 

LOUP  SUR-AHROX  (St-),  vg.  Me vre, 
rom  ni.  de  &t-Urrmaiti-Çhn»s**iiav  . C-T;  de  De- 
ciar. 

LOUPTlÈRE  (la),  vg.  .1ut»e  { Champagne), 
arr.,  faut.,  C*3«l  à 15  k.  de  Xngrul-Riir-Seine. 
Pop.  366  h. 

Patui»  du  rékiire  chimiste  Tiùim,  ment- 
lue  de  l’Institut. 

I.OURUIIES,  vg.  Sont  (Flandre).  arr.  ri  à 
13  k.dr  Yalencieuue.%,  rant.  et  de  Bourliaiu. 
Pop.  9,816  h. 

LOURDE.  vg.  H. -Garonne  (Commioges), 
arr.  et  à 30  k.  de  Sl-< faudrait , rant  rl  B de 
St-Beitrand.  Pop.  437  h. 

LOURDES.  LnpurJun , petite  ville.  U. -Py- 
rénées (t.asrogue),  an-,  et  à 30  k.  de  Tarin*, 
dbef-l . de  rant.  Trîb.  tle  1"  instaure  de  l'arr. 
Curr.  R.  yy.  A 773  k.  de  Paris  pour  la  tavr 
des  lettres.  Pop.  4.146  11. — Trftaxi.*  jursvu- 
«pie,  voisin  du  terrain  cristallisé. 

Lourdes  est  une  ville  très-ancienne,  où  l'on 
voit  qurhpic»  restes  de  tours  qui  |«ssrnt  pour 
avoir  été  construites  au  temps  de  Osa r.  I.’hi*- 
torirn  Froissant  attribue  leur  «'ouvtruction  au\ 
Romains . pour  contenir  sous  leur  rtW*i*sanrr 
Ira  peuples  insoumis  des  vallée.*.  Cette  ville  <loit 
khi  origine  au  château  lulli  sur  la  (Hiiule  d'un 
rocher  (rèft-élevé  qui  la  domine,  et  dont  le  pied 
est  baigné  par  les  eau\  du  gave  dt-  Pau.  Du 
terap*  de  Charlemagne  , c e château  fut  appelé 
MiraniU'I  ; il  u été  possède  *uere»*i veinent  par 
1rs  (•ntkv,  les  Vandale*.  1rs  Anglais,  les  comtes 
de  Bigorre , et  les  vicomte*  de  Béarn.  Celte 
forteresse  était  regardée  par  ses  possesseurs 
comme  rtuume  nue  des  plus  importantes  du 
pays  ; elle  a clé  donnée  souvent  en  otage  js»r 
le»  comtes  de  Bigorre  pour  sûreté  de  leurs  en- 
gagements. Le  comte  de  Lrirester  s'emjuini  de 
ce  ebâteau  ; Klêuunir  , son  épouse . le  céda  au 
roi  de  Navarre  , qui  y établit  un  gouverneur. 
Après  le  traité  Je  Bréligny,  il  fut  sons  la  puis- 
sance des  Anglais.  Le  duc  d’Anjou  tenta,  sans 
succès,  de  s’en  rmparrrrn  1373.  Lrs  Béarnais, 
commandés  par  le  baron  d’Arro»,  inerndu-mil 
la  ville  en  1573. 

La  ville  de  Lourd rs  est  as aolagensement  si- 
tuée à la  jonction  de  quatre  vallées.  Elle  en- 
toure, de  l’autre  côté  du  gave,  le  roc  qui  sup- 
porlr  |r  rhàtrau,  et  s’étend  dans  un  ravin  tra- 
versé par  un  torrent.  0*1  une  ville  assez  bien 
b4tie,  mais  irrégulière.  line  grosse  tour  carrée 
forme  la  masse  principale  du  cMteau  ; le  loge- 
ment du  gouverneur,  une  chapelle,  et  une  ca- 


serne pour  une  garnison  de  100  soldats,  cora- 
|Kwnit  Ir  reste.  — Au  milieu  de  la  plarc  d’ar- 
mes est  un  bloc  scellé  en  1794,  le  jour  anni- 
versaire de  la  mort  de  Louis  XVI.  Sur  une  de 
ses  farr*.  on  lit  : u un  ; sur  une  autre  : i.maa- 
ts  ; sur  la  troisimie  : Iusliti.  Ou  a gravé  sur 
la  lrai*icmr  ce  principe  d’éternelle  justice  : 
« Ne  fais  pas  à autrui  ce  que  tu  ne  voudrais 
pas  qui  le  fût  fait.  » 

Il  evisfc  encore  à Lourde*  quelques  familles 
signalées  comme  devant  leur  origine  à la  rare 
des  Cngols,  rr  qui  ne  les  rmpérhr  pas  (le  s’al- 
lier pat  des  mariage*  avec  le*  autres  habitants. 
Au  MMtkoncal  de  la  ville,  sur  la  rive  droite  du 
ruisseau  Lnpiira,  est  un  |H-tit  hameau  isolé,  dr 
mitlioen-  apparenir , iip|ielé  ries  Cahots,  que 
la  tradition  désigne  romini-  avant  été  autrefois 
l’asile  evelusif  «le  cette  rare.  I,e*  iudiv  idns  de 
re  hameau  avaient  attlrdois  dans  l’église  de 
Ixnirde*  une  place  particulière,  ainsi  qu’une 
|»ditr  porte  et  un  bénitier  alfretés  à leur  usage. 

Ou  remarque  prés  de  l.oiirde*  plusieurs 
grotte*  creusée*  dans  une  montagne  calcaire, 
sur  |,i  rive  gauche  du  gave  ; ce  sont  «le  longues 
galerie*,  où  l’on  pénétre  à In  lueur  des  llaru- 
U*au\.  l,a  plus  belle  «»t  celle  «lite  du  Loup  : 
l’entrée  en  est  étroite  et  difficile  : mai*  à peine 
y est-on  introduit,  que  le  dôme  s'élève,  il  l’on 
inaielie  eomrniHléineul.  Eli#  est  divisée  nullité 
en  trois  «-normes  crevasses,  dont  cHIr  du  mi- 
lieu est  terminée  par  un  affreux  préeipire.  — 
A |irU  de  distance,  au  nord-OUfsl  de  la  ville, 
est  le  lac  de  IxNirde*.  qui  a environ  4 k.  de 
circtiuféiriu  i-,  et  qui  abonde  eu  anguille*  et  en 
brochets  m«uistriN-vi\. 

Patrjf  du  liniteiiaul  général  baron  M.s- 
SA«m. 

Fabriques  «h*  tuile*  de  lin,  mouclmirs,  crê- 
pons , lia*  rayé*,  etc.  — Commerce  de  vache* 
laitière*.  Foires  de  3 jour»  les  3 mai , 1 8 oct . 
et  1"  déc. 

LO  U RD!  OS  - I r.ll  K RE  , vg.  B.’ Pyrénées 
(Béarn),  arr.  et  à 21  k.  d’Olunai,  rant.  tl’Ac- 
cous,  E-jde  Bedon*.  Pop.  661  h. 

LOUIIDOUKIX-ST-MIUIIKL  , vg.  Indre 
(Berry),  arr.  rt  à 26  k.  de  la  Châtre  , cant.  et 
K d’Aigurande.  lN»p,  1,262  h. 

LOURDOUK1X-ST-PIKRRK,  vg.  Creuse 
(Marche),  arr.  rt  a 37  k.  de  t.uérrt,  eaut.  tle 
Bonnat,  C3  d’Aiguraude.  Pop.  2,337  h. 

LOU  SES  . vg.  H Pyrénées  i Armagnac), 
arr.  et  à 43  k.  de  Bagnèn-a-de-Hignire , rant. 
dr  Mauléou-Barroussc  , [3  de  St-lk-rtrand. 
Pop.  447  h. 

LOURKSSE-ROUNENF.XIKR,  vg.  Maine- 
ef-Loire  (Anjou),  arr.  et  à 35  k.  de  San  mur, 
cant.  et  K de  Doué.  Pop.  600  h. 

LOUHMAIS.  vg.  Ille-et-f'ilaine  (Bretagne), 
arr.  et  à 34  k.  de  St-Malo,  rant.  et  M de 
Comhourg.  Pop.  353  h. 

LOURVIARIX  , bg  Cm  net  aie  (Provence), 
arr.  et  à 15  k.  d’Apt.  rant.  de  (admet,  C*3- 
A 744  k.  «k-  Pari*  pour  la  taxe  «le*  lettres. 
Pop.  1 ,570  b.  — Il  est  fameux  dans  le 
xvi*  siècle  par  sou  attachement  aux  doctrine* 
de  Calvin.  Celait  une  place  forte,  «font  le»  pro- 


testants avaient  fait  le  rentre  de  tous  leura 
mouvement»  dan*  cette  contrée.  — Foires  le* 
1"  et  30  tin* .,  «*t  1"  jeudi  d’août. 

I.Ol’ R. X AS D . vg.  Saône-el-lxsire  (Bour- 
gogne). arr.  et  » 28  k.  de  Mâcon,  cant.  et  S 
«leCluny.  Pop.  656  h. 

Ou  remarque  aux  environ*,  sur  une  colline 
élevée , les  ruines  pittoresque»  du  château  de 
Lourdan.  Fortifié  par  sa  position  et  par  l’art, 
ci*  ebâteau  smilîut  plusirur*  attaques  ; il  fut 
pris  dan»  le  auC  siècle  par  le  ronde  de  Cha- 
lon  , et  dans  le  xvi*  par  le*  protestants  rt  par 
lex  catholique*,  qui  s’en  emparèrent  tmir  à 
tour.  les  «ri*  etumniv  par  les  garnison»  «pii 
l'occupèrent  avant  excité  le*  réclamation*  le* 
plus  vive»  il«-  la  [«rt  «le*  rtnts  du  Mànmnai». 
un  ariètr  de  1614  en  ordonna  In  «lestnietion. 
qui  n’cul  lien  toutefois  qu’en  1639.  De»  dé* 
bris  de  eolonne*  d’une  hauteur  inégale , ran- 
gée* sur  l«**  murailles,  l'enceinte  d’un  jen  «Je 
|vaiune,  mie  tour  percée  de  meurtrière*,  rt  «k» 
jwin*  de  murai  Mrs  renversée*  « et  là.  à une 
a.*MV!  grande  «listanee  le*  unes  des  autres,  voilà 
à pe«i  pré»  tout  ce  qui  reste  de  cet  immensa 
édifice,  où  émit  jodi«  «léjum»  le  trésor  «le  l'ab- 
baye «le  CImiy . 

LOU  HOU  FR.  vg,  Indre  (Berry),  arr.,  cant., 
SJ  rt  a 5 k.  «le  la  Châtre.  Pop.  386  b. 

LO UROUER- LES-BOIS.  vg.  Indre  (Ber- 
rv),  arr.,  EJ  et  a 7 k.  de  (ffiâtrauroux,  canL 
d’Àr«lent«,s-St-Viiicrnt.  Ptf.  1.036  h. 

LOU KOI  \ (le),  vg.  Indre-et-Ijoire  (Tou- 
raine), arr.  et  à 19  k.  de  Loches,  cant.  de  Li- 
gueil , C5  dr  Monlhelan.  Pop.  703  h. 

I.OUROUX-BW:OXXAIS  (le),  l>g  Moine- 
ri-t.oire  (Anjou),  arr.  et  à 97  k.  d’Angers, 
Hier-1.  de  cant.  Bureau  d’enregist.  à St-Oeor- 
gevsur- Loire,  Oire.  E-  A 338  k.  de  Pari* 
pour  la  taxe  «k»  Irttre*.  Pop.  3.533  b.  — 
I» suai*  «le  transition  moyen.  Foires  les 
33  mai  et  1 1 ao«'it. 

LOU BOUX -BOUBBOX X AIS  , vg.  Miter 
(Bourbonnais),  arr.  rt  à 34  k.  de  Monllttçoo, 
cant.  cl  B d’Ilêrîasou.  Pup.  770  h. 

LO  U KOI  X - DE  - BEAU  XK  . >g.  Miser 
(Bourbonnais),  arr-  rt  à 35  k.  de  Mnotluçou, 
raut.  rt  Cr7  de  Montmarault.  Pop.  431  h. 

LOU  ROUX  - DK  - ROUBLE  , vg.  Allier 
(Bourbonnais),  arr.  rt  à 30  k.  de  üanuat,  cant, 
rt  E d’EbreuU-  Poj>.  "38  h. 

I.OUROUX  - MODEM  EXT  . vg.  Allier 
(Bourhimnais),  arr.  rt  à 2»  k.  «k  Montiwyon. 
canl.  rt  E d" Hérisson.  Pop.  608  h. 

LOURP8.  vg.  Snne-et- Marne  (Brie),  arr.. 
canl.,  CS)  rt  à 9 k.  de  Provins.  Pop.  214  b. 

LOCRQl’KX  . vg.  Landes  (Gaaeogne).  arr. 
et  à 34  k.  «le  Dax.  «rant.  dt  Montfort,  0 da 
Mugron.  Pop.  416  b. 

LOURTIKS  , vg.  Gers  ( Armagnac)  , arr.  rt 
à 13  k.  de  Miramk , rant.  rt  CS  de  Masseulie. 

Pop.  *57  II. 

I.Ol'RY.  vg.  /jfiret  (Orléanais),  arr.  rt  à 
18  k.  d'Orléans,  cant.  dr  Neuvilk-nux-Bois. 
ES-  A 119  k.  de  Pari*  pour  b taxe  «ks  lettre*. 
Pop.  1,315  h. 

LOUSIJTGE8,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
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rtàSSlk.  de  Mirande,  rant.  et  H «le  Mmiln*  | 
qusou.  Pop.  966  h. 

LOl'SPEV  KtOL'X  , vg.  /Mt-et-darurine , 
«onmi.  «le  St-Maur-de-Peyriar,  C3  de  Mézin. 

LOUSSOt  S-DKBAT  . vg.  Gers  (Arma- 
gnac), err.  rl  à 13  k.  ilr  Minutie,  caut.  et  CE] 
d'Aiguau.  Pop.  240  b. 

t I.OUTFLHEI. . vg.  flle-et- Pilai  ue  (BrftO- 
gar),  arr.  et  à SB  k.  de  Kedcm , mut.  de 
Maure,  a «le  Plébn.  Pop.  409  h. 

LOOTIESAXOR.  ou  Ucrnu,  vg.  Mo- 
tell*  (paya  Mruui),  arr.  et  a 30  k.  de  Metz, 
cant.  et®dr  Houlav . P*»p.  1 59  II. 

I-ÜI1TTKVI1.I.K.  vg.  Sctnr*t’Oite,  ruimn. 
de  t'.harupmnl , £*]  «le  Meonecv . 

LOU IZW I l.l. KH , vg.  MoteUs  fpays  Mes- 
sin), arr.  et  à 35  k.  de  SaiT«*giM'niinr»,  rant. 
de  Volsnuuntrr , El  de  Ritche.  Pop.  668  h. 

UOVMH,  vg.  Calvados  (Nnnnamlie), 
arr.  et  à 14  k.  de  Falaise.  eut.  de  Coulilxruf, 
M de  Jort.  Pop.  124  h. 

LOU  VAILLES,  vg.  Setne-lnf.,  «oinin.  de 
la  Vaupaliére,  M de  Rouai. 

LOU  VAINES.  lig  Mame-et-lAUrc  (Anjou), 
arr.,  caut.,  H et  à 5 k.  «le  Segré.  Pop.  931  h. 

LOUVATANGK  . \g.  /wa  ( Franche- 
Conté),  arr.  cl  à 24  k.  de  Dole,  rant.  de  ücn- 
Jrey,  1*3  d’Orchamp».  Pop.  187  h. 

LOUVE  { la  ) . Liifm , rivière  qui  prend  sa 
Miurcr.  au-dessus  de  Puntarlier  • Doubs),  passe 
à Villa  fou»,  Ornaus,  pm  de  Quiugcy.  n Les- 
ney,  et  *e  jette  dans  le  Douhs,  à 8 k.  S.  de 
Dole,  apres  un  cours  d'environ  125  k. 

LOU  V KC1  EX  N ES,  ou  Lramn,  Lu [>i Ct- 
rl tu,  Lover  ente  , vg.  Seine-et- Oise  i Ile-de- 
France).  arr.  et  à 7 k.  de  Versailles,  cant.  de 
Marly-le-Roi  , Kl  de  St-Cermain-cn-Layr. 
Pop.  710  h. 

Louvrcienne*  est  un  villagti  trév-aucicn  dont 
il  est  fait  mention  «lès  le  iV  siècle.  Il  est  situé 
sur  la  pente  d atte  montagne,  rl  embelli  par 
plusieurs  maisons  «le  campagne.  Pies  «h*  là  rst 
b bd  aqueduc  de  Louveeirunrs  ou  «le  Marly , 
composé  de  trente-six  arcades  et  loug  de 
660  m.,  aux  deux  extrémités  duquel  sont  deux 
châteaux  d'eau.  L'eau  est  êlev«'«e  de  la  Seine 
dans  ret  aqueduc,  et  de  la  die  est  amenée  dans 
des  réservoirs  qui  alimentent  les  fontaine-.  et  jets 
de  Versailles.  - Le  village  «le  I>om erienne*  est 
digne  de  fixer  l'attention  des  amateurs  de  la 
belle  nature  par  tes  sites  délicieux  qui  l'rmi- 
ronneul.  — La  promenades  sont  charmantes, 
notamment  cri  les  du  bois  de  Mari)  et  de  la 
Sdk-les-SMJoud.  — L’église  pannvvialc  pré- 
sente  deux  ordres  d’archilecturr  très-distincts  ; 
l’un  parait  remonter  au  xiV  siocle,  l’autre  «si 
tout  à fait  moderne.  - Su  lavoirs  public* 
sont  étal >1  u sur  différents  puiiitv  du  v illagr , 
«M  il  «existe  aussi  «1rs  scmitr*  abandantr*  qui 
arrosent  et  fertilisent  son  territoire. 

Le  château  de  Lmivertenorv  est  assez  juli  ; 
mois  oc  qui  eu  fait  la  principal**  lieaulé , r’est 
un  pavilloo  construit  m 1772.  par  Ledouv, 
pour  la  fameuse  Dubarry  . <>t  édifice  est  peu 
éloigne  du  château  ; il  est  ksAti  sur  une  terras»*! 
dam  b plus  magnifique  exposition.  Sa  brade  , 
du  calé  «le  l'entrer . e*t  ornée  «le  rH«-mU.  «*t 


présente  un  vestibule  semi-circulaire  . ouvert  i 
par  trou  «mtre-cwhmuraicnl»  ionique*  , dont  le 
fût  «le*  colonne*  est  cannelé.  L'intérieur  de  ce 
péri  s tv  le  est  décoré  de  deux  statue*  cl  d'un  lias-  ! 
iclief,  par  Lerotnlr.  Le  plan  de  ce  |tavillon  j 
est  carié  ; il  piésente  dan»  »a  dutiilüitiou  une 
salir  a manger  ovale.  rrvélur  de  marbre  blanc 
et  divorce  d«*  pilastre*  coiiuthieu»,  avec  liases 
et  chapiteaux  «h*  I maure  doré  ; uu  salon  carré  , 
orné  d'une  tnagniCipn*  coniirbc  enupasée  à 
cumule»,  le»  peinture»  «le  re  miIoii  mi  ut  de 
Feuillet , de  Metivur  et  «le  Krngonard  : à 
droite  est  uu  «alun  «le  jeu  , et  à puclie  uu  biu- 
doic  richement  omé,  d«Mil  le  plafond  est  du  au 
pinceau  de  Briard.  la  façade , du  cûté  de  la 
rivière,  sur  laquelle  donne  le  grand  salou,  est 
décorer  de  quatre  colonne*  mmqiies  él«*vèr* 
sur  uu  stylobalr;  le  même  eubbtemrat  mni- 
piue  tout  F «libre.  Rien  u'était  plus  riche  et 
plus  rcclierehé  que  les  meubles  cl  les  ornements 
de  cr  petit  pabi»  ; les  table»,  le»  feux.  1rs 
chumbraule»  «les  cheminées,  les  serrures,  etc., 
étaient  d'uu  hui  précieux.  Apre»  b cuiistruc- 
tiuu  «le  ce  |ia*il!ou , b Dulurry  m*  retira 
presque  ruln  ivnwnt  dam  celte  habita bon,  où 
Louis  XV  venait  régulirmiH-nt  b voir.  A b 
mort  de  ce  monarque , lzmis  XVI  lui  intima 
l'onlre  de  se  rendre  a l'Abbayc-aux-Dame»  ; 
ne(ietxUul,  par  id|icrt  pour  sou  amil , il  révo- 
«|U4  bientôt  «vt  ordre,  et  autorisa  M ***  Dulsarry 
a fixer  sa  résidence  à i/mvecicuues,  où  l'an- 
cienne liaiwu  qu’elle  avait  formée  mer  le  duc 
de  Hnssoc  suppléa  aux  cerrltrs  brillants  dont 
elle  avait  été  si  longtemps  entourée. 

I at  «-bâteau  de  laumiraiM*  était  naguère  b 
propriété  «le  M.  Jacques  Laffitte. 

J /hiv  crics  me»,  vu  do  Ixml»  de  la  Sdnr,  a 
iui  effet  très-pittoresque  ; ou  le  voit  comme 
»u»|wndu  en  l'air.  Qnoiqu’au  haut  d'une  mon- 
tagne, celte  maison  de  plaisancr  renferme  ce 
qui  douue  de  b vie  à un  paysage,  de»  eaux 
putes  et  aboudantet.  Des  canaux,  qui  conuuu- 
niquent  avec  ceux  «le  Faqucdur,  distribuent  les 
eaux  daat  l'inferieur  du  parc.  I je  |iai  il  Ion  est 
surtout  agréable  par  le*  points  de  v ue  uimirmn 
qu’il  prt!Scnle  : de  cr  lieu  ennlianh'ur,  b Seine 
parait  être  à deux  |ai  ; sur  la  gauclie , «mi  dis- 
tingue. la  forêt  et  b terrasse  de  St -Germain. 

I ii  peu  plus  loin,  «km»  IVuloniniient,  on  aper- 
çoit les  hauteurs  de  Mairil  ; sur  la  droite  le 
fort  du  mou!  Yaléneu  ; en  faee  *e  démule  la 
Seine  et  s'étend  b vallée  de  t'Jiatou,  «pie  ter- 
mine le  lioi»  de  Vimuet. 

Fête  patronale  le  diniauclie  apte*  le  4 juillet. 

LUl'YEMOST,  vg.  U. -Marne  (Champa- 
gne), arr.,  caut.,  CEI  et  à 7 L.  de  Viuy.  Fup. 
993  h,  — Forge*. 

lAlUVKMO.Vr  . vg.  Meute  (pay*  Messin), 
arr. ,0(li  10 k.  de  Vcnluu-siir-Meiisr,  cant. 
«le  ( Jiarny . Pop.  268  h. 

LOl  YENt  tHUT.  vg.  Summi  (Picardie), 
arr.  et  à 16  k.  de  Dnulleu» , rant.  et  U 
d’Acheux.  Pop.  651  h. 

LOFVKXNK,  vg.  Jura  (I  raucbe-OuuU.,, 
arr.  et  i 30  k.  de  Dun-le-Saiihuer,  eanl.  de 
St- Julien.  Cri  de  St- Amour.  Pop.  420  h. 
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liHVEJTT , vg.  itère , eomm.  de  P rima - 
retle-St-Julieu,  CEI  de  fkaurepanr. 

lOl'VEKCY  , Lu/reruacum  , vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 18  k.  de  Oiàl«*n*-siir- 
Marue,  rant.  dr  Suip(M>» , >3  des  Petites- Loges. 
Pop.  270  h. 

LOC  V Ellti X Y , vg.  siriienrte»  (Champagne), 
arr.  ri  à 20  k.  de  Vouzier»  , tant,  el  0 du 
Chêne.  Pop.  429  b. 

LOI’ VERSÉ,  Ijç  Mayenne  (Maine)  , arr,, 
13  et  à 8 k.  de  Laval , cant.  d’Argentrc.  Pop. 
1,478  b.  — Four*  à chaux. 

lAlt'VKMOT  (Ir)  , vg.  Jura  ( Franche- 
Comtéj,  arr.  et  à 8k.  delz»u»-l«vSauluier.  cant. 
et  M de  Voitcur.  Pop.  225  II. 

1 AH' VERS  (b»),  Vg.  Jura,  connu,  de  Pvtit- 
Noir.  K3 de  Chemin. 

MU  Vl  llRKV  , bwwaarsn,  vg.  Eure 
^ormaiMlie)  , arr.  et  à 22  k.  d’Kvmix  , rant. 
et  K de  G»ucIk‘s.  Pup.  352  h. 

LOUVES!:  (b) , Vg.  Ardèche  (Vivaraif), 
arr.  rl  à 93  k.  de  Fournou,  cant.  «H  1-3  de  Sa- 
tillieu.  Pop.  819  lu  — Ou  y remarque  le  loin- 
beau  «le  wùut  Frauooiv  K«rgi»,  but  d'uu  pèleri- 
nage «pii  attire  auuudlcnieut  pliu  «Je  crut  mille 
|>er»ouni,s.  — foires  le*  8 mai . 2 1 juin,  1 5 sept, 
et  26  oct. 

LOUVETOT»  'g.  Seiue-lnf.  (Nort— die)  , 
arr.  et  a 6 k.  d* Vu-lot,  caut.  et  0 de  Caodr- 
bec.  Pop.  872  h. 

LOU  VIC  AMP  , vg.  S ri  ne- In/.,  connu,  de 
Mesud-Maiiger,  Ci]  d«'  Forges. 

LOUVIK-JUXOK.vg.  D. -P r retues  (Béarn), 
urr.  et  a 21  k.  d’Otomu,  caut.  et  13  d’Arudy . 
Pop.  1 ,603  h.  Prit  de  la  rive  droite  du  gave 
d’Osseaii.  W.  — Carrier»  de  marin**.  Forges. 

LOI  VI K- SOI  BIRON  . vg.  H. -P}  renées 
(Béarn),  arr.  et  â 29  k.  d'Olorou  , cant.  et  Kl 
de  Larunv.  Pup.  333  b. 

LOLYIKRK  (b),  vg.  Aude.  (Languedoc), 
arr.  <1  à 28  k.  «le  Casleluautbry , caut.  et  13 de 
Salles-xur-Fller».  Pop.  41 1 h.  — Il  y avait 
autrefois  une  chartreuM*  fonder  eu  1315  |»ar 
P.  de  Rtxpirfurt,  éi«*que  «le  (Arrassourie. 

lAH'VIKRKS  , vg.  Cal  vastes  ( Normandie)  , 
arr.  et  â 22  k.  de  Baveux  . cant.  de  Tréxière», 
de  Forrniguy.  Pop.  19"  II. 
lAH'VlÉRES,  vg.  H. -Marne  (Ctuuopaçne), 
arr-  et  à 18  k.  de  rJiauuH>iil-eii-Ua»»igiiy  , 
caut.  et  C3  de  Nogeut-h'-Koi.  I*op.  257  h. 

lAH'VIÉRES,  vg.  Orne  (iNormaudie} , arr. 
et  à 18  k.  d'Argenlau  , caut.  et  [7‘  dr  Trun. 
Pup.  228  h. 

LOU  VI ERS.  l.uparttT , ijoverium,  Ixh  rrii , 
ville  ancienne,  Eure  (Normandie) , rltrf-l.  de 
sous-prèf.  (2“  arr.)  et  «l’un  caut.  Tri!».  H«-  1™ 
in»t.  cl  de  comni.  (Jiumbrr  ronvultalive  des 
manufartiue*.  timveil  «le  prud'hiMuinc».  Caire. 
Gtfte  d’étape.  Ü3-  Ky.  l*op-  9,968  h.  — Taa- 
**«*  crétacé  supérieur,  craie. 

Autrrfuî»  «Mnlé,  diooesr  d’Evmix.  (varie* 

, ment  et  inletHlanre  de  Rouen,  élection  «lu  IVmt- 
! de-l’A relie,  gouvernemeut  (art «cuber,  couvent 
«le  pmileut»  et  de  cafiuaucs. 

1 /histoire  ne  eomineuce  à Uire  mention  «b 
Louvicr»  «pie  ver*  b lin  du  xn*  Mtvle.  En  1 195 
i Philips*  Auguste  <1  Richard  Cn-ur  de  Irao  y 
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eurent  une  entrevue  dans  laquelle  il*  fixèrent 
par  un  traité  le»  limite»  de  leur»  territoire  res- 
pectif». — Lou»  ier»  fut  un  de»  domaines  que 
Ricltanl  Cteur  dr  Itou  céda  eu  1 191  à l’arebe- 
vèqur  de  Rouen  en  «vhaiigr  «k*  relui  d'Au- 
di*!}*. Drjnii*  celle  é|*<qii«  jn»qu‘à  la  révolu- 
tion , le»  arrive»  «■que»  eu  eurent  la  seigneurie 
«ou»  le  titre  «le  roui  lé.  Fioissart  mentionne 
Lou»  im  au  u»'  sierle  comme  une  jiww-  i il  le 
riche  et  fort  miuThuuilc  : mai»  elle  u'était  jus 
fermée. 

Eu  I346«vttr  ville  fui  pillée  par  le»  Anglais 
tous  la  conduite  d'Edouard  III  : il»  \ entrè- 
rent encore  en  1356  , la  |ùllérvnt  île  nouveau 
et  en  relièrent  maître»  jiiMjn'ni  1360.  Apre» 
ce»  événement».  In  lioui-grui»  cnmineivrrrriil 
ni  1366  a forüfirr  leur  ville.  — Eu  1418, 
Henri  V vint  « b tête  de  lü.OUO  Ivomiar»  eu 
faire  le  siép*  : il  egsuya  «nie  v igoureuse  revis* 
lance  de  vingt-six  jour*  : après  la  cupilululioti, 
cent  viugt  Ijourgcni*  furent  misa  mort,  et  les 
aulre»  eurent  à paver  une  rançon  «le  15,0011 
écu*.  — Eu  1430  une  troupe  française.  corn- 
|Kwér  en  grande  jiartie  «le  lnMirpiw  «le  la  ville 
qui  «il  avaient  été  exilés,  y entm  par  surprise 
et  eu  «épuisa  le»  Anglais.  L’année  suivante,  le 
duc  de  Hrdfonl  . à la  tête  de  13,090  hommes 
en  entreprit  le  siège  : après  nue  défense  qui 
dura  vingt-trois  semaine*,  tout  fut  ra»é,  h1» 
muraille»  , le  manoir  de*  archevêque*  . le* 
liall»  , etc.  : la  v ille  fut  même  alniMlonnér  ni 
pallie  rt  relevée  seulement  ni  1440. 

Charles  VII  accorda  aux  Itourgeois , «n  mé- 
moire dr  leurs  service»,  de  nombreuse*  exnn|M 
tions.  Eu  1 449  il  résilia  à lauriers  pendant  le 
siège  de  Château -(.aillard.  Après  la  guerre 
«Üte  du  Ihni- Publie,  le  duc  dr  itourijou  m!  ren- 
dit mai  Ire  «k*  la  ville  eu  1 166  pour  Louiü  XI. 
Le»  états  «k*  Normandie  y tinrent  leur»  *énnct*x 
eu  1500.  n cause  de  la  contagion  qui  régnait  à 
Ruuni.  — En  1563,  pendant  que  le»  protes- 
tant* occupaient  cette  ville , le  parlement  se 
tint  à bouvier*  ; son  séjour  , qui  dura  <|uatrr 
moi»,  fut  marqué  par  un  anèt  fort  rigoureux 
rendu  contre  le*  protestant».  — Les  lionrgtui» 
furent  ligueurs  ardents  : mais  eu  1591  le  ma- 
réchal de  lîinm  le»  réduisit. 

Le*  armes  de  Louvicr»  unit  : J azur  au 
lion  if  or,  U la  Imrdure  tir  gueule»  charger  dr 
lésants  d or. 

Luuv  ier»  . autrefois  Losriers  , est  situé  sur 
TEure.  qui  est  navigable  et  sur  laquelle  le*  |«- 
teaox  de  la  Seine  lemontenl  jusqu'à  Jarrv . Elle 
est  bâtie  dan*  un  vallou  liant  et  fertile  qu'eu- 
tourcnl  de*  Ihiî*  éleudii» . et  il  )«rait  «|ue  le* 
»itr*,  aluni  varié»  qu'agi éuhle»,  qui  l'culourenl, 
lui  «mt  fait  donner  moi  premier  nom,  <|u‘cllr  a 
IIUM 1 1 1 jusque  ver»  le  xv*  skele. 

Cette  ville,  située  jadis  sur  la  rive  gauche  » 
et  aujmnd  hui , par  xcs  arrroisM-imiils  succes- 
sifs, »ur  1rs  deux  rives  «k-  l'Eure,  est  presque 
ennèrriuriil  •tâtie  ciiljui»  dans  su  |*arlie  vieille, 
coni|Kr*éc  de  trois  ou  «pialre  large*  rues,  com- 
muniquant entre  elle*  par  uo  grand  ooruhre  «le 
rnclk*».  La  partie  unive,  bâtie  eu  hnqur*  et 
ru  |iiern**  de  taille  , a de  iieaucoup  agrandi 
son  enceinte  , «loul  les  vieux  «pon  t ut»  rajru- 


uisseut  aussi  tous  h » jour*.  La  rue  longue  et 
belle  qui  sert  «k*  passage  à la  grande  route, 
franchit  ht*  lira»  de  l'Eure  sur  trois  j*»ul»  , 
dont  Ir  plu»  ronssdéraJile  est  bomlié  comme  k*» 
vieux  |KMit»,  et  larg«-  comme  k»  polit*  modernes. 

L'enreiutc  de  la  ville,  qui  avait  trois  |>orti*». 
était  formée  <k*  muraille*  protégé»  |isr  lui 
large  fossé1  et  flanquées  dr  tour*  carrée»  : ce» 
furtiGcation*  ont  di*|>ani  dan»  le  xv  tu*  siècle. 
Il  a existé  deux  couvent*  , l'un  de  péuilcrit*  et 
l’aulit*  dr  religieuses  dites  de  Saint-Loui*  : k» 
bâtiments  de  ce  dernier  renfrrmeiiL  aujour- 
d'hui les  établissements  public.»  de  la  ville. 
C’est  re  couvent  qui.  ver*  1643,  fut  le  théâtre 
de  la  réleliee  affaire  de  sorcellerie  cuiumc  m»u* 
le  nom  de  Possession  des  religieuse»  «k*  laju- 
vier*  : quitus*  d’entre  elles  se  ptéleiidirenl 
IKMssrilét**  par  antaul  «k*«lémon*. 

L’église  est  un  mupniiqiie  «•dilu-r  qui  (xarail 
avuir  été  rxMistniil  au  truq>*  «k*s  JRVWrei 
croisade».  On  recsMinait  à ses  ogivr*  élancée» 
le»  élégantes  Inwlition*  dr  rarehiteeture  sy- 
rienne. La  tnn.»*e  «le  l’édifice  est  ccpcndaut  sou- 
tenue par  d'énormes  julier»  d'arrhitecture 
louilitank*.  I ’n  rrrlain  nombre  de  croisé***  mau- 
resques ont  été  percées  dan*  le»  muraille».  Ik** 
eolinim-v  de  même  gmlt  . admirables  |w»r  leur 
«H égal «•«•  et  le  travail  | ni i fait  de  leur»  liases  et 
«le  leur»  chapiteaux,  «leconut  le  graud  pnilail. 
Dan.»  sa  |Mii1ir  principale,  et  dans  U*  pilastre  du 
milieu,  ou  ne  |K*iit  méconnaître  l’époque  de  la 
renaissance.  loi  seconde  ligne  «le»  Iws-nité»  , à 
la  gauche  «le  la  m*r,  et  le  joli  |»ortnil  du  midi, 
si  remarquable  jwr  m*s  aiguille»  élégantes  , »r% 
hardi»  pendentif»  et  la  profusion  <k*  ses  den- 
telles à jour  , «mt  été  terminé»  ver*  149C.  la*» 
fenêtre»  au  midi  «k*  la  m-f  vint  à |**u  pré»  de 
ce  temps  : le  côté  du  mm)  est  de  I54U.  Les  vi- 
traux de  l'église  sont  du  \m*  si«*cU*  ; ou  le  n> 
coiuiaît  à l«*urs  Unis  rudes,  à leur  dessiu  angu- 
leux. et  surtout  à la  naïveté  et  à la  Ivizarrerie 
«|t*s  sujets. 

On  renvnnpie  turore  à Louvicrs  la  maison 
de»  templiers,  liâtic  ver»  la  fin  du  vu*  siècle  , 
diNit  le  style  et  k*  caractère  sont  d'autant  plus 
Curieux  qu’il  reste  iuliniim*iil  peu  d’iuihila- 
lioit»  partieidieie*  d'une  é|MK|m*  au»»i  reculée; 
la  bibliothèque  publique,  la  salle  de  sprctack*, 
le*  promenades,  etc. 

Biographie.  Patrie  «lu  poète  Mhhii  Li- 

*m. 

Du  littérateur  J. -L.  Jimr. 

Du  nW*dcrin  1m.  Dvooi  us*. 

linivTin.  Il  paraît  que  dès  le  xiil*  sièrle 
bouvier»  avait  des  fabriques  «k*  toiles  impor- 
tantes; <*es  fabriques  étant  tombée»  ver»  le 
milieu  du  xvi*  siècle  , celte  ville  rommmea  à 
tirer  ses  laine*  «le  l'étranger , et  s'aliandoiuiii 
|>articuliei «suent  à la  fabncalion  des  «Irap*  fuis. 

tnaiiiifa«'l'irr  de  draperie  de  Louvier»  lie  date 
toutefoi»  quelle  1681 . é|MMpieo«i  elle  fut  créés* 
par  arrêt  du  conseil.  Douze  ou  quinze  an»  plu* 
lar«l  il  ) usait  déjà  huit  à neuf  maître*,  qui  jm»u- 
v aient  orciq  «*r  tpiaraule  métier»  et  fabri(|Ut-r 
huit  à neuf  cents  pièce».  Aujourd'hui  le»  ri- 
che* et  uotiihiYUM*»  hdiriipiev  de  Louvim  sont 
au  nonibn*  «k*  plu*  «le  quarante  . et  occupent 


m*|N  a huit  milk*  ouvrier»,  faut  hum  me,  que 
femmes  et  eufant*.  (>*s  fabrique»  mériteut  sur- 
tout d’élre  remanpiée»  à cause  du  Im*I  cu.*mi- 
hle  de  iuar]iiiies4|u'elk*s  piésenteul  e\  qui. pour 
la  plujwrt . ont  été  améliorée»  ou  rrnouvriècx 
«kqxiis  la  lui  du  [uenm-r  quai  t de  ce  siècle.  — 
Avant  la  révolution  , il  te  fabriquait  à Lou- 
xitT»,  année  commune  , (rois  à quatre  mille 
pitres.  Eu  1837  . la  fabrication  totale  » ’ékvait 
de  doii/r  à «|uiiue  mille  pièce»  de  drap»,  et  die 
s’est  encore  arcme  depuis  celte  époque.  Le» 
prix  de*  draps  varient  depuis  16  fr.  jusqu'à 
65  fr.  faune  ; mai»  il  s'en  fait  très-peu  «Ions 
«•cite  dmiicrr  «pialilé.  C'est  «luns  k*»  prix  de  30 
à 40  fr.  «pi’ou  eu  fahriqur  le  plu».  Il  faut  re- 
marqutT,  à l'avantage  de  celle  ville,  que  les 
«lra|Mt  quelle  livre  aujourd’hui  à b cuasotiiina- 
tion,  sont,  a qualité  égale,  de  15  à 30  pour  cent 
meillrui  marché  «|u'en  1830.  Toutefois  Lou- 
vier.*. par  une  erreur  «pii  lui  o clé  fatale  , n’« 
suivi  que  fort  lard  le  uiouvi-mcnt  progressif  de 
rê|ioque:  mais,  éclairée  par  l'expérience , die 
a renonce  à m»ii  si.»n*me  exclusif  de  btrlJes  fa- 
briratkms,  et  s'eu  trouve  biru.  Louv «t».  comme 
ElU-nf , fabrique  maiuti-iiMlt  dr»  dr;q>*  po«ir 
toutes  h-s  buurs***,  et  qui  trmivrnl  dans  la  con- 
vNiunatiou  intérieure  les  délmufhèt  qui  ua- 
guère  lui  manquaient  à rintérieur  pour  ses 
lieauv  priHhiit*.  On  v fabrupit*  aussi  des  étoiles 
non* caillé»  pour  jmiitalou*  , «le»  tartans  po«ir 
manteaux  de  dames,  rte.,  etc. 

La  ville  dr  lotuvier»  a mérité  des  distinc- 
tion» de  premier  ordre  à Imites  les  cxpusilÛMi» 
«k*  f industrie  nationale.  Le»  pniduib  de  ses 
oiiomhtetiirvs  s'exprilicnl  dans  tout  l'inlérnur 
du  rovauine,  ainsi  que  dan»  le  midi  de  fEu- 
rojie,  pailiculiéivnieiit  en  Piénuml  et  eu  Italie, 
la*»  ElaU-lTii*  font  aii.wi  quelque»  demandes  , 
mais  |ieu  considérables.  Louv  ier»  ex  junte  envi- 
ron uil  tien  de  sa  fabrication  , elle  «*u Irritent 
aussi  plusieurs  filature»  «le  laine  Iraviiilbut 
prim-ijialeuieiit  jKNir  Kllteuf.  On  y trouve  aussi 
uiMr  imporianle  labriqiie  «le  cardes . «k*s  taune- 
ries  qui  jiri'iureul  trois  à quatre  mille  cuirs  ; 
«le»  blanchisserie»  de  toiles,  d «les  ateliers  re- 
manpiahle*  «Lan»  lesquel*  «ni  fabrique  dr»  ma- 
chine-* jNMir  filer  rt  jKiur  tisser  la  laine  et  le 
coton,  dr*  marhine*  a vajieui  a haute  pre»«ion, 
<)<*»  apjwreils  de  rhaulfagc  JKNir  tciuliire,  etc., 
etc. , «de.  Nombreuse.*  Iciutiirerie».  i tri «p»rte - 
rie».  — Commerce  de  grains,  bois,  charliou, 
lin,  laines,  rluinkm»  à canle»  , draju,  Casimir» 
et  art  ides  «k*  se»  manufacture».  — Foire*  le» 
34 lé»-.,  33  «'«il,  4 juillet,  39  sept. et  II  uo». 

A 34  k.  N.  d'Evreuv  , 34  k.  H.  de  Kooeu  , 
110  N.-O.  «le  Paris. 

L'am»ndi»»eiiu*tit  «le  Louvier»  «**t  composé 
de  5eauton*  : Anibvvillc,  tbillon  , IxiuvirTs  , 
le  Neularurç.  Pout-sle-l* Arche. 

Bibliographie.  Moai.x  ^lxjuis-Rcue).  Histoire 
de  Loueirrs,  augmentée  de  trait * historié 
( fur*  fdacéi  suivant  f ordre  vhnmotogifue , 
dan*  lesquels  il  feu  trouer  qui  concernent 
r histoire  de  ta  .\ormandie,  avec  quelque* 
détails  et  réflesion*  sur  les  homme»  fui  ont 
en  de  l'influence  sur  U sort  dr  /'F. fat,  3 {var- 
ié** in-13,  1833. 
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Lhaox  (Paul).  Essai  historique  sur  Louviers,  J 
in-8  ri  1836. 

Bricvit»  (L.).  Catalogue  Je  ta  bibliothèque  Je  \ 
la  ville  Je  Ixsuviers,  publié  en  exécution  Je 
C article  38  Je  f ordonnance  Ju  î*  fer, 
1839,  in-8.  1844. 

Oâut»u  (N.  le),  betit  Je  ce  qui  s'est  passé 
ans  exorcismes  Je  plusieurs  religieuses  Je 
Ixtuviers,  iu-8,  1043. 

* Trois  Questions  louchant  farci  Je  ni  arrivé 
aux  religieuses  Je  Lauriers,  in-4. 

Hanoi  (Jean  le).  Défense  Je  la  vérité , tou- 
chant la  possession  Je  s religieuses  Je  lau- 
riers, in-4,  1043. 

Iwi.in.  Examen  Je  la  possession  des  religieu- 
ses de  lauriers,  in-4,  1643- 

* Censure  Je  f Eramen,  1643. 

* Réponse  à f Examen,  in-4,  1643. 

* Apologie  pour  f auteur  Je  f Examen  Je  la 
possession  îles  religieuses  Je  Ixsuviers  , 

1043. 

" Réponse  à f Apologie  Je  l’Examen,  in-4, 

1044. 

* Traité  des  marques  des  possédés  . et  les 
preuves  Je  ta  possession  des  religieuses  Je 
J janviers , par  P.  M.  D.,  iu-4,  1644. 

Bonomoir  ( Esprit  du).  La  piété  affligée , ou 
Discours  historique  et  théologique  Je  la 
possession  Jrs  religieuses  Je  Ijosniers, 

1059;  in-19,  170U. 

* Histoire  Je  Magdeleine  Bavent , religieuse 
Ju  monastère  Je  St-Louis  Je  Louviers , 
convaincue  Ju  crime  Je  magie,  etc.  , io-4. 
1659. 

LOU  VIGNE.  lig  Mayenne  (Maine),  arr.,  B 
et  à 10  k.  de  Laval,  cant.  d'Aipalri.  Pop. 
569  k. 

LOtVHiSK-DR-BAIS,  xg.  HJe-et-ri/atne 
(Bretagne),  arr.  et  à 15  k.  de  Vitré,  caut.  et 
5Q  de  ( Jri  t eau  bourg.  Pop.  1,630  b. 

UlVVWüi-Di’-DRUUT,  I « llle-et-lt- 
ietine  (Bretagne),  arr.  et  à 15  k.  de  Fougère* , 
cbcf-l.  de  cant.  taire.  B.  Yy.  A 298  k.  de 
Paru  j x>ur  la  taxe  de»  lettre».  Pop.  3,514  h. 
— Tirmin  cristallisé.  granit. 

Il  y axait  jaJts  «bus  ce  Ixnirg  une  maison  de 
templier»  dont  quelque*  bâtiments  encore  exis- 
tants la  Liaient  partie  ; l'église  ni  devenue  l'é- 
glise paroissiale , et  quoiqu'une  partie  ail  été 
reconstruite  dans  un  genre  plus  moderne,  ou 
v recomuiit  encore  de  beaux  restes  d'architec- 
ture gothique.  — Tanneries.  — Eoires  le»  25 
juin  et  99  sept. 

LOUVIGNIES-BAYAY,  xg.  Nord  (Flan- 
dre), arr.  et  à 94  k.  d'Avemes,  cant.  et  B du 
Bax  ay . Pop.  636  h. 

LOI'  Vit; NIES-Qi  ESNO  Y . vg.  AW( Flan- 
dre), arr.  et  à 31  k.  d'Avemes,  caut.  et  B de 
Quwnoy . Pop.  1,007  h. 

LOU  VIGNY,  Luvigneium , xg.  Calvailos 
(Normandie),  arr.,  cant.,  B et  à 0 k.  drCoen. 
Pnp.  079  h. 

LOU  VIGNY,  xg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  et  à 90  k.  de  MeU,  caut.  de  Verny,  fel  de 
Soigne.  Pop.  939  h.  Pics  de  la  rive  droite  de 
In  SeiJIe,  à 10  k.  de  Met/. 

Il  était  autrefois  défendu  par  une  fnrlenrsae 


» que  René  II.  dur  de  Lorraine,  assiégea  et  prit 
en  1490.  et  dont  il  lit  pendre  ou  noyer  In  gnr- 
I niwHi.  Durant  1rs  guerre»  de  la  Ligue,  les  Mo 
sins  prurul  Louviguy  aux  Lorrain»,  le  98  fé- 
vrier 1590  ; mais , à la  fin  d avril  de  la  même 
année,  le  due  dr  Lorraine  reprit  d’assaut  cette 
forlerw.se  et  lit  pendre  b garnison. 

LOU  VIGNY,  xg.  B.-Py  renées  (Béarn),  arr. 
et  à 30  k.  d’Orthrz,  eant.  et  rT.d'Ar/arq.  Pop. 
418  h. 

LOl'VIti.MY,  xg.  Sarfhe  (Maine)  , arr., 
cant.,  B et  à 15  k.  de  Mamers.  Pop.  573  II. 

1AIUVIL,  xg.  N ont  (Flandre),  arr.  et  â 14 
k.  de  Lille,  cant.  et  B de  Cysoing.  P.  734  h. 

LOUVILLE-LA-UMENARD.  xg.  Eure-et - 
fxnr  (Beauce),  arr.  et  à 27  k.  de  Chartres, 
caut.  et  B de  Vovrs.  Pop.  611  h. 

I.OUVII.MKHS KX-OHOIAIS,  xg.  Eure- 
et-Loir  (Ileaucc),  arr.,  cant.,  H!  cl  â 7 k.  de 
Dreux.  Pop.  135  h. 

LOU  VlLLIKttS-I.ES-PI-’KCHLS.  xg.  Eure- 
et-Loir  (Bouter),  arr.  et  à 27  k.  Je  Dreux, 
caut.  et  Lr.  «le  ScuoiK-hr*.  Pop.  282  It. 

LOU  VOIS,  /Mup-vuis,  joli  xitlage,  Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 19  k.  de  Hriuis,  cant. 
r*  53  d’Aï.  l*op.  400  h. 

Autrefois  marquisat,  intendance  de  CkA- 
Ions,  élection  d'Kjwmax , diocèse  «le  Reims. 

» Il  est  assez  bien  Iriti  au  fond  d'une  gorge  en 
pente  dourc  â partir  du  château,  sur  la  Livre, 
quia  sa  muret.*  à peu  de  dialauce.  C’est  «me  an  - 
tienne  bu  munit* , érigée  ensuite  en  marquisat, 
dont  Gaucher  de  Cliililluii,  qui  xîxait  eu  1218, 
est  le  prruiicr  seigneur  cunmi.  Celte  seigneurie 
passa,  en  1656,  au  cliaueclicr  Michel  Lrlellier, 
dans  la  famille  duquel  elle  est  restée  jusqu'en 
1776,  époque  où  elle  devint  la  propriété  de 
MetduM»  de  France,  tantes  de  Louis  XVI,  «•«« 
faveur  desquelles  elle  fut  érigée  eu  duchéq mi- 
rée par  lettres  patente»  de  juin  1777.  — Le 
château,  dont  une  |>arlie  des  Iritiuiml»  ont  été 
démoli*  a l'époque  de  b résolution,  forme  en- 
core une  habitation  rviinirqunble  ; le»  |«4ti- 
ment»,  les  jardins,  1rs  fossé»  et  les  cours  occu- 
pent «iih*  superficie  «le  95  hectare*,  non  compri» 
un  parc  fermé  de  mur»,  de  la  même  contenante, 
«pu  s’éléxe  ni  amphithéâtre  dcrrieiv  le  rlri- 
t va n . U ne  place  araii -circulaire,  servant  de 
champ  de  luire,  a été  ménagée  ni  avant  de  b 
grille  «le  cette  lielle  demeure.  qu'eubdlUstSll 
les  eaux  de  b livre  et  relie*  du  ruisseau  de  la 
Trinité  eu  de  Vert  «selle.  L'église,  dont  Je 

clocher  a été  reconstruit  en  1825,  rcnfrrine 
plusieurs  tomlir»  qui  ne  sont  pas  tau»  intérêt. 

Viximu,  dépendance  et  à 1 k.  de  Lnu- 
vois.  est  une  frime  aituee  «huit  nue  gorge  au 
milieu  de»  Ikjis,  qui  a un  puits  alimenté  par  un 
nusseau  bruyant,  dont  l'eau  cil  cm  ni  mie  pur 
■ni  canal  xorité  jusque  dans  les  jaidins  du  cJii- 
trau  de  Louvoi».  Au  regard  de*  prés  de  la 
Trinité,  un  filet  qui  se  détache  de  ee  rilUsrau 
arrose  une  prairie  et  borde  le  liois  du  Champ* 
Roger,  mi  la  tradition  place  raucienue  ville  ou 
lortm’ue  de  Union  ; ou  y voyait  lu  guère  quel- 
que»  vestiges  d'aiieieu»  Itâlitnenl*.  aujmird'hui 
démolis.  A peu  de  distance  est  nue  croix  au  lut 
de  laqndlr  on  lit  •.  Poser  le  17  juin  1821.  en 


ce  lieu  dit  Ruions,  en  souvenir  <f  une  ancienne 
ville  Je  ce  nom, 

La  surlare  du  territoire  planté  en  signes  esi 
de  5 hectair».  du  prix  de  4 â 6.000  franc» 
rhcrtaix* . produisant  ensemble  aiumrllemerit 
80  pière»  dr  vin  «le  Ikmiijc  qualité,  du  prix 
moyeu  «h*  60  Irancx  b pièce.  - Kducahuii  de* 
abeille». 

1,01' Vil F.CHI ILS  , xg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  a 18  k.  de  Muntdidier.  cant.  d’Ailly- 
sur-Noxe,  K «le  tiers.  Pop.  273  h. 

LOUVRE-S,  t.uprra,  Lnvra,  l»g  S ci  ne -et- 
Oise  (Ue-de- France),  arr.  et  a 37  k.  de  Pou- 
toise,  caut.  de  l.iuarrhes.  B.  Vy.  A 94  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  d«*s  lettres.  Pop.  926  h. 

Autrefois  diocèse,  parlenu-ut.  intendance, 
élection  de  Paris. 

Biographie.  Patrie  drl  hUtoririi  Rosrvy, 
de  raradëmie  de»  ULveripliuii». 

De  Bxaiura  Vi».x»r,  auteur  des  Amudrx  de» 
art»  et  de»  inauufaelutv», 

Louxres  est  un  Imurg  tivs-aurimi,  dont  il 
est  parlé  dans  In  acte»  de  St-Kieul.  qui  re- 
montent. dil-oii,  au  ni*  a ter  le.  t>  Imurg  pos- 
sédait autrefi'is  deux  église*  (mrnllde*  «pu  n'é- 
tairut  séparée»  «pic  par  un  passage  tré». étroit  : 
relie  de  St-Rirul.  et  l'église  painissiale,  dédiée 
à saint  Justin,  martyrisé  daus  ce  lieu. 

L'ancienne  église  de  I/mxre»  a été  «•«  partie 
démolie  â b révolution,  mais  wm  clocher  e»l 
flacon*  dHmut  ; m partie  inférieure  parait  être 
du  ix'  ou  dn  \'  siècle  ; le  reste  e*l  é*  idem  ment 
Iw.-iuroup  plu»  ni»  * le  nie.  O qui  reste  «h*  cette 
tglise  sert  adoellenirul  de  prison.  I/église  de 
St-Justiu  a un  portail  en  plriu  cintre,  qui  pa- 
rait être  du  xi*  sierlc  : sur  le  côté  méridional 
et  au  lias  de  l'église,  est  un  purtail  très-oroé. 
dans  h*  goût  du  xv’  siècle. 

fabriques  dr  blonde*  et  «le  dentelles.  Ex- 
ploitation de  pierre»  «le  taille.  — foires  le»  15 
mar»,  1**  mai  et  25  nov. 

1,01' V ROI l.,  vg.  Non/  (Flandre),  arr.  et  à 
16  k.  d'Axc*nes,  cant.  et  B de  Muubeuge. 
Pnp.  722  h. 

LOUVE,  Auditas,  xg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  â 31  k.  d'Kxreux,  caut.  «si  B «le  Bio- 
uaiM'uurt.  P«»p.  205  h. 

I.OUZAU,  xg.  Charente  (Angoniuni»),  arr., 
caut.,  B ri  â 0 k.  de  Cognac.  Pop.  455  h. 

vg.  Jf. -Marne  ((Juinipugm*),  arr. 
et  à 21  k.  de  Virny  , cant.  et  B de  Mouliéren- 
«ler.  Pop.  779  h. 

I.OU/.K.  1 sgSarthe  (Maine),  arr.,  B ri  ail 
k.  de  Mamers,  cant.  «U*  la  Frcsnaye.  p.  410  h. 

LOUZIGNAU.  Charrette -tuf.  iSaïutonge), 
arr.  et  â 26  k.  de  St-Jcau-d'Angrlv , cant.  et 
BdeMatka.  Pop.  413  h. 

LOUZOUKR,  xg.  Loiret  ((mimai»),  arr.  et 
â 1 4 k.  de  .Montarçis,  cant.  et  B de  (Jmirtrtiax . 
I*op.  341  h. 

LOUZOURM,  xg.  H.-Prrrnért,  comm. 
Jarret,  f-}  cl  à 6 k.  de  I/mnles. 

I.OUZY.  Iig  Deux -Sevra  (Poitou),  arr.  et 
â 4 k.  de  Bressuire,  cant.  et  B «h1  Thouar*. 
Pop.  736  h.  Foire  le  dimanrhr  a [ms  ir  12 

juin. 
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406  LOZÈRE  ■ drpartcunnl  dr  U'. 


MI7.ÈRK  (departement  de  b). 


IO/RRF  (departement  dr  U). 


1 4 > V EST  Kl  J .K , vg.  Nord,  cam.  de  Vatten. 
P'  dr  Sl-Omrr. 

1.04  ESTELLE,  vg.  Pat-Je -Ca/ais,  cornu), 
dr  Serqura,  E de  Sl-()mcr. 

LOXKVILLE.  xg.  Meuse  (lorraine),  air., 
«nnt.  Ha  16  k.  de  Commercy,  et  à 24  k.  de 
Sf-Mihicl,  gqdr  lâguy.  l'op.  260  h. 

LO  Y AT,  xg.  Morbihan  (Brvlagnr),  arr., 
rut,  Srtaük.ilr  Plocrmel.  Pop.  3,130  b. 

LO  Y K,  xrg.  Cher  (hourtmimais).  arr.,  £-3  et 
à 12  k.  de  Si- Araand-Mootroud  , cant.  de 
Saubmiv'lr-Polirr.  Pop.  "95  h. 

LOVE  (b)  , xg.  Jura  (Kranchc-tkuntè), 
arr.  rt  à !0  k.  de  Dole,  cant.  dr  MuiilLflrrry, 
fej  de  Moiil  -wui-Vwdit} . Pup.  1 ,048  lu  — 
Poires  le»  22  avril  et  29  août. 

LOYK,  xg.  l’emirr  , mm.  dr  Str-Hnreuf*  , 
T-]  du  longerais, 

LOYER-DES- CHAMPS  St-).  >g.  Orne 
(Nomaudir),  arr.  et  a 8 k.  d 'Argentan,  cant. 
HC3dr  Mortrée.  Pop.  347  b. 

I.OYK RK  (la),  xg.  Saàae-et-ltoire  | Bour- 
gogne), arr.,  rant..  CS  et  a 8 k.  dr  CJialou- 
xur-Saànr.  Pop.  I9H  h. 

LOYKS,  xg.  Ain  (Bresse).  arr,  rt  a 38  k. 
dr  l’mwa,  cant.  H e dr  Mèximicux.  Pop. 
1.195  h.  — Poires  le  lundi  axant  b St-Tlio- 
nu«,  22  frx  .,  3 mai  rt  23  août. 

IMETTE8,  l»g  Ain  (Bourgogne),  arr.  et  à 
"0  k.  de  Bel  1er , caut.  et  H de  lagnifr.  Pop. 
1 .025  h.  Foires  Ira  27  mai  tt  10  sept. 

LO/.AXK.  Xg.  Phone  (Lyounais),  aiT.  et  à 
14  k.  dr  Vi|lefremd»e-sur-Saàl>e,  cant.  rt  E 
iTAtue.  P«q».  343  h. 

1.07,  A Y , xg.  Charente-lnf.  (Saiolongc)  , 
arr.  rt  à 12  k.  de  Sl-Jran-d'Angrly,  cant.  rt 
EK  dr  Loulay.  Pop.  554  b. 

1.07,  K . xg.  Tarn-elAiaronne  (Querry)  , 
arr.  rt  à 50  k.  dr  Moulaubuu,  cant.  et  C-l  dr 
fax  ht*.  Pup.  549  b. 

I.O/KM  (Si-),  xg.  Eure-el-Loir,  conuu. 
«Ira  Corvée*.  E dr  Champrond. 

1.07, KRK  (la).  Lo  sera,  hautr  montagne  des 
Cévraucs,  située  à l'extrémité  orieulale  du  dé- 
partement auquel  elle  a donné  sou  nom.  à 8 k. 
S.-E.  dr  Mende,  8 k.  O.  de  ViUefoH.  Son  élé- 
vation «si  de  1.490  m.  au-de&xu*  du  nixran  dr 
l'Océan.  Ij  Lozère  offre  un  plateau  granitique, 
m forme  dr  dos  d'âne,  de  12  à 16  k.  «Ir  long, 
ronxrert  dr  ltrau\  |dturagesrt  d'épaisses  forêt*. 

1.0 /.Kll  K (département  de  la).  Le  départe- 
ment dr  b Ixuere  est  formé  de  l’ancien  pays 
de  (,éxaudau  et  d'uur  partir  de*  ci-devant  dio- 
cèse» d'Alai*  etd'L'ies.  Il  lire  aoo  nom  dr  la 
Lozere,  cbainc  dr  inoulagnrs  moins  remarqua- 
ble par  xa  bailleur  que  par  sex  beau*  pâturages 
H par  b nature  «k*  roche*  de  grauits  quartmix 
uiriés  de  mira  noir  ride  feldspath  qui  b com- 
posent . Se*  bonics  sont  : au  uord,  le*  depar- 
tement» dr  la  Haute- Luirr  et  du  Coulai  ; à l’est, 
«tnt  dr  l'  Ardeche  et  du  Gard  ; au  sud,  ceux  du 
Card  et  de  l’Axe) ron  : a*  dernier  departement 
b-  lairtir  aussi  à l'ouest. 

Lr  sol  de  ce  département  est  dixiaé  en  trois 
règioii»  . celle  du  nord  est  liasaltiquc  uu  grani- 
tique, et  porte  le  nom  «le  Montagnes  ; celle  du 
cnilir,  du  taidi  au  couchant,  est  calcaire  - on 


b nomme  (àuun;  celle  du  midi  au  levant  est 
schisteuse  et  forme  IraCév  enurs.  Ia*s  neige»  dont 
le*  hauteurs  sont  rouxertrs  une  partie  «lr  l’uu- 
née  donnent  nausance  à quatrr  rixirrr»  fort 
connue*  : l'Ailier,  le  Lot,  le  Tarn  rr  le  Gardon 
de  M ia Irt . l'uue  des  liraïuh***  du  Gard;  lr»  tixiis 
prrmicies  versent  leurs  «‘aux  dan*  l'Océan,  et  b 
quatnrmc  «biu  U Méditerranée.  Au  haut  de  b 
fuie  de  Sl-Laurent-dc-Trexes,  La  grande  route 
«le  Meode  a Mna  passe  près  «Je  lYmlmit  où 
se  fait  le  partage  de»  eaux  du  'I  aru  et  de  relies 
du  <*rd,  rt  IVril  du  voyageur  peat  embrasser 
à b foi*  le*  deux  vallées  dont  le*  «-au*  voulrtit 
dans  dr*  directions  opposées.  Voici  la  liautrur 
dr*  pruidpales  montagne*  et  «le  quelque*  lieux 


élevé*  du  dé|>artrroriil  : 

lr  pbteau  «lu  Pubis  du  rai.  ...  1,548  ni. 

La  Margri-idr 1.519 

La  liui'ir . • 1,490 

I js  source  de  l' Allier 1 ,432 

Le  moût  Mimât 1,111 

La  Causse  de  SauxH«*rrr.  .....  975 

Le  jiuiit  de  Langogne 896 

b Causvr  de  l’Ilosjùblrl "80 

Les  fcuuiers  du  Tarn  et  de  la  Crie.  770 


la  région  «'«mnue  sou*  le  nom  Je  Montagnes 
ne  produit  que  du  seigle,  lrr*-|ieu  d'orge  rt 
d'avoine,  «H  dr»  fourrages.  Lrs  Giiisse*  produi- 
sent du  froment,  de  l'orge,  de  l'axoîne,  peu  de 
seigle,  des  fourrages  et  d«*s  fruit»;  c'est  b 
partir  b plus  fertile  du  départemrut.  Dans  1rs 
GH  rimes,  ou  récolte  lieaucoup  dr  châtaigne», 
tre»-peu  de  «rigjfe,  une  a**ez  grande  quantité 
«le  pomme» de  terre,  rt  l'on  se  livre  à b culture 
du  mûrier.  la  vigie-  est  aussi  cultiver  «ian* 
cettr  partie  du  département  ; mais  lr»  vin»  dr 
b Lozère  supportent  difficilement  le  transport. 

lat  departement  se  divise  eu  dru*  régions 
distinctes  quant  au  earaclere  moral  de  sa  |m>- 
publiou.  La  partie  nord.  «xxn  posée  «le*  irros- 
disM'iieut*  de  Mende  rt  «le  Marxrjols,  r*t  toute 
calbuliqur:  b partie  sud,  formant  l'arrondit- 
irnirut  de  Murai  , est  pi  incipalcnMml  proies- 
tante.  C'est  «bus  l'ar Toudiucment  dr  Horac, 
au  Ponl-de-Monlvert,  qu'a  commence  la  guerre 
dr  rrligmu  dr»  CrXflna,  dans  b«|uelle  b puis- 
sance de  Louis  XIV  et  le  talent  militai ic  du 
maréchal  dr  Vilbr»  triomphèrent  avec  pciue 
de  quelque*  «entailles  de  Camisaids  (c'est  ainsi 
qu’au  nommait  le»  protestants  révoltés).  La 
nature  de»  lieu*  favorisa  beaucoup  ceux-ci  dans 
Irur  rétribuée.  Ou  a pratiqué  depuis  de»  rou- 
ir» destinée*  à rendre  plus  facile»  l'action  des 
traupi-xet  lr  transport  dr  l’artillerie  : ce*  rou- 
!«•*  ont  tourné,  mmis  d'autre»  rap|iorts,  à l’a- 
x aulagr  du  pays. 

Le  genre  de  culture  qui  occupe  U popula- 
tion de»  Céxt-iuM-*  contribue  autant  et  plu*  que 
la  religion  a lui  imprimer  un  caractère  parti- 
culier ; elle  est  adonnre  à b culture  de»  arbre», 
particulièrement  du  imirirr.  Le  travail  du  mû- 
rier se  fait  tout  à la  maiu  : il  exige  lieaucoup 
«b*  soin  et  d’iudustrir  ; l'tvlucahon  d«*s  vers, 
qui  en  est  b suite,  et  b (iblurc  de  la  soie,  en 
exigent  plus  encore  : tout  «via  ouvre  «b  x au  loge 
l'esprit  que  lr  simplt*  labourage,  qui  est  l'occu- 
pation de»  pay  sans  dam  le  uord  du  département. 


) je  Cêxmul  se  nourrit  principalement  «b 
châtaignes  . H vend  IV.xrédaul  de  sa  récolte, 
qui  lui  sert  à acheter  uu  peu  «le  blé.  Son  indus- 
tri»*  s'exerce  dan*  l'art  dr*  irrigation»  : il  «lé- 
tou  nie  de  loin  le*  sources,  et  fait  des  barrages 
eu  travers  des  tormil»,  pour  amener  le»  eau* 
dans  wi  | traîne».  11  construit  do  tuur»  de 
terrassement  ru  pierre  sèche,  pour  soutrmr  les 
trrrr*  sur  le  (lencliaut  «le»  mouLagncs,  et  forme 
aiiiM  une  suite  de  terrasses  pour  b planbtion  des 
mûriers,  ou  |iour  «anpèrher  que  les  eau*  plu- 
viole*  ne  ruinent  et  nrulnum-ut  le*  terres.  Ces 
travaux  rendent  1’aqwel  do  Ccvcniies  evtréme- 
mrnt  pittoresque.  Ou  ne  |**tit  circuler  «bn»  les 
vallées  qu'elle*  bissent  entre  «-lies,  que  par  des 
sentier*  t-scarpés,  ou  rn  suix  aut  le  lit  des  tor- 
rents. L'est  »an»  doute  un  grand  incouvèuieat 
pour  b prospérité  du  |iav  s ; mais  c’est  uu  at- 
trait de  plu*  pour  b-  voyageur  que  b curiosité 
x conduit.  A clmquc  imlaut,  les  veux  sont  frap- 
pé» de  qurique  sjieclade  uonveau  : ici  appa- 
raisM-ui  de»  maison»  suspendue»  sur  de»  ruchers; 
U «ni  voit  les  protestant*  ossenildô  célébrant 
leur  culte  du  dimanrhr  sous  l'ombrage  des  châ- 
taignier* ; plus  loin , c'est  une  réunion  nom- 
breuse de  jeune»  fillo  qui  viennent  se  louer 
pour  la  récolte  de*  châtaigne»  ; cliacuuc  porte 
à la  main  son  petit  paquet , qu'elle  remet  en 
gage  au  cultivateur  quand  ils  vont  tombé»  d'ac- 
cord. 

Lrlle  priulure  de»  Céxeniies  s’applique  plus 
particulierenumt  au  canton  de  St-tèermain-dc- 
Lalberte,  «Luis  l'arrondissement  «k-  Murac.  Le 
lieu  principal  de»  logbe»  p«>ur  b récolte,  de* 
châtaigniers  est  le  village  pittuiesqin-  de*  Airo, 
sur  la  crête  d'une  moalague  dont  les  eau*  se 
x«rrsentd'un  côté  dans  le  (àankMideSt-t^cnnaiii, 
«le  Mialet  et  d’Auduse  ; de  i'aulre,  dan»  le  Gar- 
don d'Alai». 

L’un  de»  sites  les  plus  curi«m*  dr  cr.  canton 
est  le  pout  de*  Housses,  situé  sur  b route  de 
S(4>rniaiu-de-Lalljerte  au*  Aires  : ce  pont  est 
je*é  sur  un  lorrait  qui  ruute  sur  uu  lit  de  ro- 
chers aussi  polis  H aussi  brillant*  que  l'argent. 
On  ne  |»cul  fréquenter  ciftte  route  aulncnent 
qu'à  cheval  ; encore  le  |ued  des  chevaux  a-t-il 
|ieiue  â gravir  une  côte  toute  formé*  d'anloisea 
qui  réfléchissent  les  raynnsdu  soleil. 

In  haute»  moutagnes  de  la  Lozère  sont  cou- 
vertes d'une  jieloUM*,  où  vont  pâturer  en  été  les 
troupeaux  du  languedoc.  Malheur  au  voyageur 
qui  rencontre  sur  b grande  route  ce»  imirme 
w troupeaux  au  moramt  de  le*ir  migration 
annuelle  ; le  bruit  lointain  des  «onnHtes  sus- 
|M*nducs  au  cou  des  bdiers  annonce  leur  ap- 
proche ; b poussière  qui  s’élève  dmu  les  airs; 
lr»  bergm  marchant  eu  tête,  suivis  d'uu  inc 
portant  leurs  bagages,  cl  de  leurs  chiens  lideles; 
lr*  enfants  du  vilbgr  retenant  1rs  brebis,  mal- 
gré leur*  lièlemeoU,  pour  en  tirer  un  peu  de 
bit.  sont  autant  d'obstacles  pour  le  voyageur. 
S’il  va  dans  le  même  sens  qu’un  Iroiqxsan,  il  ne 
frnd  scs  rangs  qu’avec  beaucoup  de  peine  pour 
poursuivre  sa  route;  s'il  marche  ru  seni  con- 
traire. il  est  obligé  de  s'arrêter  cl  de  Laisser 
défiler  ce  troupeau,  qui  l'enveloppe  d’uu  épais 
nuage  de  poussière. 
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La  snperfiricdudépartemeut  es*  de  514.795 


hectares,  répartis  ainsi  : 

Terres  labourai  îles 908,660 

Prés 35,166 

Ti|BN 983 

Bois 44.58» 

Vergrrs,  pépinière*  et  jardins.  . . . 660 

Etang* , mares,  canaux  d'irrigation.  î 

Landes  et  bruyères 179,033 

Superficie  des  propriétés  hAtirs.  . . 711 

Cultures  diverse» 29,036 

Contenance  ini|*»*Uc.  . . . 498,830 


Roules,  chemin»,  places pulil iq. , rtc.  9,594 

Rivières,  lacs  et  ruisseaux 5,635 

Forêts  et  domaine*  non  productifs.  . 700 

Cimetières,  église*.  liàlimrat*  public*.  46 


Contenante  mm  imposable.  . 15,945 

Ou  v compte  : 

39,491  maison». 


780  moulins  i eau  et  à sent. 
1 fabrique  et  manufacture. 


soit  : 46,273 

Le  nombre  des  propriétaires  est  de.  . 45,937 
Celui  des  parcelle*  de.  554,506 


llTMOdiunu.U  département  renferme  nu 
grand  nombre  de  cour»  dVaux  sise*  et  estel* 
lente»;  mais  aucune  de*  rivières  ne  sont  nas i- 
gahle*.  Les  quatre  prinripah-sy  ont  leur  source; 
le  Lot,  le  Tarn,  l'Ailier  et  le  Gord,  donnent 
leur  nom  a quatre  départements. — ()u  y compte 
«rore  sept  rivières  secondaire*  , qui  sont  : 
le  Ré*  (affluent  de  la  Trueyre),  b ’IYury  rc  cl 
b Cobgne  (affluents  du  Lot).  Ir  Cluivtézac  (af- 
fluent du  Gard),  le  Ta  mon,  la  Joute  et  la  Ali- 
mente (affluents  du  Tara).  — les  hautes  mon- 
tagne* de  b Lozère  et  de»  Céseuur»,  qui  im- 
priment leur  directiou  aux  rivières,  eus  oient 
les  eau»  du  Lot,  du  Tara  et  de  l’Ailier  dans  l'O- 
céan, et  celle»  du  Gltd  dans  b Méditerranée. 

Le  département  renferme  quatre  bcs,  tous 
situé*  dans  les  montagne»  d'Aubrnc.  — O sont 
ceux  de  Rom.  de  St-Andcol,  de  Soubcs  roi  et  de 
Saillait».  — La  forme  circulaire  du  lac  de  Boni 
fait  croire  qu’il  occupe  le  cratère  d’un  ancien 
volcan.  — U lac  de  Sl-Andéol,  qui  est  le  plus 
grand,  semble  avoir  été.  linon  creusé,  du  moins 
augmenté  par  le  travail  de»  homme».  On  re- 
marque à fleur  d'eau  au  couchant , et  du  côté 
ou  est  b junte  du  terrain,  les  pointes  des  pou- 
tres qui  ont  servi  à consolider  b fondation 
d’une  digue.  — Ces  don  lacs  sont  très-pois- 
sonneux. ■ — Ceux  de  Soubeyrol  et  deüailbu* 
communiquent  ensemble  par  b rivière  de  b 
t larde.  Il  existe  depuis  longtemps  de*  projets 
pour  leur  dessèchement , opération  qui  setii- 
bJrraât  pouvoir  être  effectue'*  facilement,  et  qui 
Hvrrrait  au  pâturage  des  Itestbux  une  excel- 
lente prairie  d'environ  40  hectares  de  super- 
ficie. 

Commvsicatiou.  Le  département  est  tra- 
versé par  5 routes  royales  et  31  roules  dépar- 
tementale». (.'ne  grande  partie  des  transport» 
s’y  font  à do»  de  mulets. 

MtrioiouMiii.  La  température  est  est  re- 


nient variable  dans  le  département  «le  1a  Lozère. 
Quelquefois,  rt  à cenaius  <h*gré*  de  bouteur, 
on  éprouve  deux  ou  trois  température*  dif- 
férente» dans  b même  journée.  Au  nord,  l’hi- 
ver dura-  six  mois,  et  il  ml  des  aimées  où  cette 
saison  en  dure  neuf  ; ver*  le  midi,  l’hivrru'e»t 
guère  que  de  quatre  mois.  En  général,  la  tem- 
pérature n’est  douce  que  dans  U'»  vallons  ou 
dans  b partie  méridionale  de*  Cév mue»  : le* 
hiver»  sont  ordinal»  enicnt  rigoureux,  les  prin- 
temps pluvieux,  le*  été*  souxeut  orageux,  le* 
automnes  assez  beaux,  mais  vers  b fin  Miili  - 
nveut.  b commencrment  de  l'équinoxe  d’au- 
tomne amené  communément  des  pluies  »i 
abondante»,  «pie  les  torrents  quienproxieuncnt 
occasionnent  de  grauds  dégâts  dan»  le*  Cé ven- 
ues. Dan*  Ir  vallon  «le  Mende,  la  gelée  pénètre 
ordiuanement  à 70  c.  de  profondeur  ; elle  va 
jusqu'à  I m.  33  c.  sur  1rs  montagnes  du  nord. 
La  hauteur  moyenne  du  tiarométre  est  de  70  c. 
Les  extrêmes  limite*  du  thermomètre  sont  com- 
munément de  — 1.V  et  de  -+-  35*  Réaumur.— 
Le*  vents  dominants  sont  ceux  du  nord  et  de 
l’est  dan»  le  nord  du  département,  et  ceux  de 
l’ouest  et  du  midi  dans  le  sud.  — En  général, 
le  pay»  est  assez  sain  ; le*  homme*  et  le*  ani- 
maux sont  robustes  et  vigoureux. 

psnoticnoM.  Le*  montagne.»  présentent,  en 
licnu coup  d’endroits,  des  obstacles  » l'agricul- 
ture qui  ôtent  l’espoir  de  toute  amélioration  ; 
cependant  le  pays  est  peut-être  un  de  ceux  qui, 
eu  Krnnce,  offrent  de*  prodiges  de  culture. 
Dans  certaines  localités,  1rs  vallons  situé»  entre 
des  monts  escarjié»  *mit  cultivé*  comme  de* 
jardins  ; 1rs  flancs  de*  montagnes  sont  couverts 
de  vigne* , d’arlne*  fruitiers  et  de  moisson»  ; 
mais  les  pluies,  qui  entralneut  les  terres.  rni- 
deut  souvent  très-pénible»  le»  travaux  du  b- 
Itoureur.  Les  moyen»  dr  grande  culture  ne 
pouvant  pas  être  employé»  a cause  des  monta- 
gnes. on  voit  peu  de  grandes  fermes.  1*  bU>u- 
rage  se  fait  avec  des  bœuf*.  — Le*  cércnle» 
qu’on  récolte  sur  les  plateaux  calcaire*  appe- 
lés  Causses  soûl  : le  froment,  l’orge,  l'a» unie 
et  un  peu  «le  seigle.  Lr*  uiontagnc»  ne  produi- 
sent que  du  seigle,  tres-peu  d’orge  et  d’avoine, 
et  de.*  fourrages.  On  cultive  cl  on  récolte  une 
assez  grande  quantité  de  jiomnie»  «le  terre  dan» 
les  Ovennes,  ou  dlrs  réussissent  parfaitement 
dan» Ica  terrain»  graniteux  décomposé».  l>es  na- 
vets de  Chaslrl  (arrondissement  de  Mrode)  sont 
justement  renommé*.  On  rstirae  les  fmit» 
de  b vallée  du  Tant.  --  Dans  quelques  loca- 
lités, les  habibnl»  font  de  l'Imile  avec  de*  baies 
de  genièvre.  — Les  (diunige»  des  montagne* 
sont  excellents  et  nourrissent  de  nombreux  trou- 
peaux dont  b bine  est  l'objet  du  travail  d’une 
partie  de  b population.  — Quoique  placé  sous 
une  zone  tempérée,  le  déjwrt . ne  produit  que  de* 
vins  médiocres,  et  en  petite  quantité.  La  vigne 
u'rst  cultivée  que  dans  In  Les  enfin,  1rs  vallon.* 
du  Tarn,  du  Taroon.  de  b Cobgne  et  dans  te 
territoire  de  Villefort.  L'â|wHé  «lu  climat  s'op- 
pose a cette  culture  daus  le  reste  du  pay  ».  Ce» 
vin»  supportent  difficilement  le  transport,  même 
d'un  canton  à un  autre.  Le*  habitant»  tireut  Je» 
départements  voisin»  b majeure  partie  de  ceux 


nécessaires  i leur  consommation.  Les  pbuta- 
liun»  de  mûriers  sont  assez  multipliée»,  et  ré- 
duration  des  versa  suie  a fait  de  grands  pro- 
grès dan*  rarTondivurmcfil  «le  Klorac.  St-tier- 
maiii-ilHallM,rlt>  e*t  le  ecnlir  de  celte  braiirbe 
importante  de  l'industrie  agricolr. — On  s’a- 
donne aussi  dans  1rs  eux  irons  de  cette  commune 
à l'éducation  de*  alieille»,  trop  négligée  dan» 
le  reste  du  département.  — Lr r ha n * rr  est  cul- 
tivé dan*  quelque*  canton»  du  côté  de  SaUgUe». 
à la  Ganle-d'Apcbicr,  à Grand  rien,  et  dan»  le» 
Le  venues.  Le  lin  prospère  dan»  le  vallon  dr 
Man  ej  ol».  — Le»  châtaigne*  fout  la  Imr  dr 
b nourriture  de»  habitant»  de»  Crvenne»  peu 
«but  plu.sinir»  mois  de  l'année,  et  souvent  leur 
unique  nourrit  me.  Ou  en  fait  séeher  «les  quan- 
tités considérable»  pour  b marine.  — Bon»  four- 
rages. I braucc.  Pastel.  Plante»  tiurtoriales  ci 
médicinale*  lré*-abindaule».  — 44,589  hec- 
tares de  forêt»  (chêne*,  hêtres,  sapin»,  ehi- 
tniguirm,  etc.).  — - Peu  de  chevaux  ; mulet» 
en  assez  grand  nombre  ; lu -les  i cornes  de  pe- 
tite taille,  mai»  v ignureusr*.  Pâturage»  qui  re- 
çoivent de  nombreux  troiq  veaux  de  mou  ton» 
Iransbuiuauts.  — Grand  et  menu  gibier  (che- 
vreuil*, Idairraux,  lièvre.»  et  bpins  eu  quantité; 
pluvier»  dorés,  xarrrllr».  perdrix,  grives,  rail- 
les, liécasses,  etc.).  Loup*.  — Exn  lient  jmh»- 
son  de  rivière  et  de  lacs  (truites,  anguilles). 

MiviMUMiii.  Le*  montagnes  du  déjurfe 
ment  dt*  b Lozère  renferment  de*  ri«  liesse»  mi- 
nérales susceptible»  de  devenir  l’objet  d’explm 
tâtions  considérables.  L'HospituIct,  St-Etknuc- 
du-ValdimiM*»,  St-fieorges-de-l^'vrjac  possè- 
dent de*  mine*  de  fer  que  Ij  pénurie  d'eau  et 
«le  Imi.»  ne  permet  jw»  d'exploiter.  Aliène.  Sl- 
Julien,  Blaymar,  les  Colombcttes  pièsdTqn- 
gnac.  possèdent  de»  raines  de  plomb,  dites  de 
vernis  : celle  d’Alleuc  est  seule  exploiter  par 
le*  habitant»,  qui  xeiMlmt  lr  niinrnii  aux  po- 
tier* d’ A loi*  ou  «lu  Cantal.  I jt  canton  de  Ville- 
fort  abonde  en  minéraux  de  toute  esjièce  : on 
n’y  compte  toutefois  qu’une  exploitation  impor 
tante,  celle  des  mine*  de  plomb  argentifère  «le 
Tialas,  dont  lr  produit  tu  plomb  paye,  dit-on. 
la  dépense,  «i  laisse  |xiur  revenu  net  une  ma**- 
d'argent  valant  de  80  à 100  mille  francs.  St- 
Michel-dr-Dèze  et  le  Collet-de-Dèzr  pouédrut 
des  mines  d'antimoine  et  de  plomb  sulfure  ex- 
ploitée». Les  environs  de  St-Etieune,  arrondis- 
sement de  Florac,  ceux  «le  Minuac.  renferment 
des  mine.»  de  cuivre  peu  susceptibles  d'exptoi 
talion  : ou  voit  un  très-lieau  filon,  qui  mérite- 
rait d'être  exploité,  dam  le  territoire  de  St - 
I^ger-do-Pcyre,  où  il  sort  plusieurs  source* 
d’eau  cuivreuse.  Après  les  grandes  pluies,  le 
Cardon  et  b Céxe  roulent  des  paillette»  d'or. 
— Carrière*  «le  marbre,  norphvre,  granit, 
gypse,  etc. 

Sonnez»  minxkai  t».  Elablisiwinrnts  d'naus 
minérales  à Bagnols  et  à b Ouddiite.  Sources 
minérales  à Sarroul,  prèsSt-Clirly,  à St-Pierre, 
prés  le  Mal/ieo,  à Javols,  à Cologne,  au  Ala/rl  - 
Cltnhrier,  au  Ma/el-des-Lauliies,  au  roc  de  Sl- 
Amand.  à Laval-d’Auroux,  à Laval-d'Alytr, 
à Quesac,  à ispuguac  et  à Florac. 

Ikiwstki»  m-  CMMiin.  I.Vvploitation  «in» 


0 


Digitized  by  Google 


408  LOZERE  idrpartrtmiu  «le  la}. 


mine*  cl  le  service  des  usines  qu'elles  alimen- 
tent occupent  mi  grand  nuiubre  d'ouvrier*.  — 
Outre  du  plomb,  de  l’arçrut  el  du  dlitit,  la 
fonderie  rentrait*  d«-  Yilh-foil  litre  au  rmumeirr 
de  la  grenaille,  delà  I il  barge  rouge  et  de  l'ov*  de 
blatte  «le  plumb.  — la  iiluture  de  la  bine,  et 
b fabrication  dr«  serges  H des  raili»  oui  leur 
rentre  dans  l'arrondit  .en»  ut  de  Mtstde.  ta  fa- 
brication «1rs  rscotooit  plus  .«jMTudr  à l'amm- 
diisemctit  de  Marsejuls,  où  il  existe  aussi  des 
manu  l'art  ii  res  de  iaitM'S  peignit-,  et  de  router- 
turc*  de  laine,  des  fdnturrs  et  des  lahrùpii's  de 
toiles  de  r-otmi , de*  fabrique»  de  trient,  de 
laine,  rte.  Dan*  cet  arrondissement  ou  fait, 
à St-Chch,  le  commute  il»-,  Hier  «MX.  — La 
production  et  la  filature  de  la  soie  sont  parti- 
culière* à l’arrondi.sruieut  de  l-'lorac,  où  l'on 
trouve  aussi  des  filatures  de  coton  et  des  fabri- 
«pi«*s  de  tuile*  et  de.  mouchoir»,  — - Le  départe- 
ment renferme  de*  papeteries,  de»  teintmrrk*, 
des  fabriqin**  de  rhapeaux  feutré* , des  tatmr- 
rie»,  «le*  {lairhemiuerte.s,  d«*s  fabriques  dr  tuile* 
et  «le  potrrù-s,  etc. 

Commerce  de  clintaigiMt , fromages,  grosse 
draperie,  liesliaut  gras  <1  maigre* , Ixriif»  de 
laliour,  chevaux,  umlr.  el  mulets,  etc. 

Foin»  a.  Quarante  eoiiunuue»  eminMi  out  «le* 
foire*,  mi  l'un  terni  pi  imvi]ialcnirnt  dr  la  cnili*- 
seric  et  tonte  sorte  de  gros  rt  dr  menu  bétail 
gras  cl  maigre;  de»  chevaux  à celles  «le  Ville- 
lent,  Mende,  SrrVCTrtlc,  St-Allwu . Poot-de- 
Montvert  ; «h»*  chevaux,  des  mules  et  des  mu- 
lets à relie*  de  Mnrvrjols,  St-Chél*,  Barre  ; 
de  lu  toib*  à IsjHignae  ; de  la  toile,  de  la  laine 
et  ths  châtaigne*  a St-Chèly  el  à St- Allsau. 

Mon  a*  si  tuiiu.  Vivant  au  milieu  «l'âpre.-, 
mon  Lignes,  «lau*  nue  f-nulrée  |iau*ie  et  aride, 
expou*  aux  .■ilù'inte* d“un  climat  riguumix,  les 
cultivateurs  «le  la  tattèrr  ont  néressa imitent 
des  irueurs  agrestes,  des  habitudes  index  et 
grossie  rr*.  Néanmoins  leur  caractère  est  Imui 
«-I  simple.  II»  sont  iialuielkineut  doux  cl  même 
affable*  envers  !«•*  étrangers,  pauihleuuiil  sou- 
mis aux  aulurités  qu'ils  respectent,  mnplis  de 
vénération  el  «le  di-touemenlpour  leurs  pan-ul* 
qu'il*  aiment.  Lrur  vie  est  lalforkuse  el  péni- 
ble ; la  plupart  ont  à lutter  contre  la  stérilité 
naturelle  du  pav»  qui  les  environne.  — Leur 
nourriture  est  simple  el  frugale  : elle  se  com- 
pose de  laitage,  de  Iwxiirr,  «le  fromage,  de  lard, 
«le  s «die  salée,  de  légnmrH  #ecx,  de  pain  de 
seigle  ; il*  y joignrul  des  pommes  de  terri*  ou 
des  rhilaigues.  - Lilir  IkiÛsxou  habituelle  r*t 
l'eau  «h*  source  ; mai*  on  les  accuse  d'aimer  le 
vin  et  de  se  laisser  aller  à Pis  mguerie  quand  les 
foire»  ou  «l’auttr*  occasions  tes  c'onduisciit  dans 
les  villages  où  se  trouvent  des  «-al w» ret».-  L’ha- 
bitant de  la  Luùrt  a une  pbssi«M»onm-  agréable, 
«pii  parait  douce  et  timide,  tas  homme»,  par 
leur  costume  «*t  leur  rire  niais , sembleraient 
a*  oir  sers  i de  nwidélc  à quehpies  nil«  «le  co- 
nuxlirs.  tas  femme*,  avec  leur  teint  frais,  leur» 
Irait*  délirai*,  leur?  jeux  bleu*,  fout  trouver 
agréable  leur  air  tant  soit  |ieu  égaré.  Mai*  il 
ne  faut  pas.  dit-on,  se  lier  a l'apparenr-r  ; 

C-  ("WW.  «i»«  <1*  I»  »îr*n* 

l»  i-  * «|  |».  kpf>«>. 


1-0/ b lit  ydeparterorot  de  la). 


Or,  de  nu-chantc*  tangue*  prétendent  que  les 
urémies  du  Cévaudan  arrêtent  qurl«|uefoi»  le 
sovageor  en  lui  adressant  de*  |wroles  gracieuses; 
qu’elles  Patinent  dans  de»  réduit*  Militaires, 
d'où  il  est  fort  heureux  de  sortir  ru  ue  laissant 
que  va  bourse,  k.  vêtements  et  quelque»  la- 
nières de  m p«-au. 

ta»  habitation»  de»  lalimm-ur»  sont  géuéra- 
lemrut  liasse»,  luiniuk*,  iiK'ommodc»  et  mal- 
saines ; les  trtnu  à fumier.»  qui  le»  avoisinent 
répandent  à Prtilour  de»  miasme*  putride», 
ta»  habitant*  sont  fort  attaché*  à leur  religion, 
et  grand»  amateur*  dr  céréroouiex  religieuse»  : 
tous,  catholiques  et  proti'Slaut»,  out  un  égal  irx- 
|*rl  pour  le*  ministre*  de  leur  culte.  — Ils 
conservent  aussi  avec  ténacité  leur»  vieille»  ha- 
bitude», tininenl  à leur»  préjugés,  à leur  rou- 
tine agrirule,  au  costume  grossier  qu'il»  por- 
teutde|Mii»  leur  cufaiNv.  Ils  sont  peu  empressé» 
de  changer,  même  quand  tenir  interet  doit  pro- 
filer du  «-liaiigem«*nt.  Leur  lenteur,  leur  apa- 
tbic  et  leur  iudilTérviuT  mi  Disent  pour  faire 
avorter  tou*  le*  projet*  d'amélioration*.  — 
Chaque  aimée  un  graml  nombre  «Pouv  ri«T.»  de 
hi  D«èrr  émigrent  dans  h-  midi  de  la  Frauee, 
où  il*  sVrupent  dr»  travail*  de  la  fenaison  et 
de  la  moisson,  et  du  voiu  de»  vns  à soie.  Quel- 
qiH-s-uns  vont  jusqu'en  Espagne  , où  ils  vont 
connu*  mm*  Patiriru  nom  de  ( .a  sac  bus,  et  où 
on  les  emploie  à »«his  ta<mviage»|iénihlc*.  ta» 
habitant»  du  Cévaudaii  suppléent  ainsi  parleur 
industrie  à la  pauvreté  de  leur  territoire,  ta 
pliqiart  «le»  émigrunl*  apjiartieuucut  à la  partie 
orimlale  du  département  no  aux  Cévmnea  pro- 
pcemcnl  dites. 

Divisro*  «OMivUTunn,  ta  département  de 
la  laxrére  a pour  rlief-lieu  Mende  ; il  envoie  3 
rvprésenUul»  à la  chambre  dr*  députés,  et  «»t 
divisé  ci  3 arrondissement*  ou  Mio*-préf«*c- 
turex, 

Mende 7 cuü.  46,548  h. 

Flornc 7 — 40,635 

Marvejnl».  . . 10  — 53.605 

94  «ant.  140,788  h. 

ÎÎP  converv.  des  forêt»  (chef-1.  Privas). — 
16*  arr.  «les  mines  (cln-f-l.  Montpellier).  - 9* 
dis  . militaire  fchef-l.  Montpellier).  — Evêché, 
séminaire  diocésain  « t «Voir  xecoudairr  ecclé- 
siastique  à Memlr  ; *6  cure*,  165  succursales. 
— Eglises  consistoriales  |mur  le  culte  ndnrmé  à 
Mevmeix,  Elnrac,  Violas,  Barrr,  St-(,<-rmaiu- 
«h*  Caitai-le  ; 8 t«*mple»  ou  maiMM*  «Je  pri«*rrs. 
— College  romniutuil  et  «■mie  normale  pri- 
maire à Mende.  — Soeiétc  d'agrindlnn*,  art» 
el  commerce  à M«i»de  ; sociétés  d'agriciillure 
à Hnrar  et  à MarvrjoU. 

Biographie,  ta’shninuie*  remarquable»  nés 
dans  In  Lorert*  sont  : 

Le  pope  I nnvi»  V. 
tacaitlinal  llau. 

L'cvwpn;  de  Senti»  (.lin*, 
ta  comte  u».  Rivarui.,  spirituel  littérateur, 
membre  «!«•  P.Vciuhmiie  française, 
ta  publiciste  Sutviiu. 
ta  «ointe  Pn.i  r n»  la  I .tir» as,  membre  «le 
la  duimhrc  des  pair*  et  ancien  ministre. 


M»£ÊRE  (dr)Mirtement  d«*  la). 


M.  n*  ?io«i*a»T,  préfet  stxu  l'empire, 
tas  géuétaiix  Ruhllu,  Km  * ne  Viiximt, 

(aAiao«,  Mrvvvmia,  I rtc.,  etc. 

Bibliographie.  LocvMUii.  (J.-Kop.).  Me- 
moire  t historiques  sur  le  pays  de  Cèsau- 
dau  el  sur  ta  ville  de  Mende  qui  en  es t la 
capitale,  < part,  in- 19,  17*6. 

— ta  Fanafitme  remtuve/e,  ou  /” Hit  hure  des 
sacrilèges,  de*  incendies , des  meurtres  et 
attentats  que  les  calviniste*  ont  commit  dans 
les  Cèvennrs , 4 vol.  in-l*.  1701-1706. 

Km  .'kV*.  Histoire  du  fanatisme,  de  noter  temps, 
3 vol.  in-1*,  160*;  nous,  édit.,  4 vol. 
in- 15,  1713;  3 vol.  in-H,  1737. 

CsvAMkn.  Mémoire  sur  ta  guerre  de s Cèven - 
ne»  (en  anglais;,  iu-8,  17*6. 

* ta  Théâtre  sacré  des  Céceunes,  iu-8,  Lon- 
dres, 1707. 

Cor  * T,  Histoire  des  trau/drs  des  Céveunrs,  ou 
dr  ta  guerre  des  camisards  sous  le  règne 
de  Loui»  XIFp  3 vol.  in-iS,  1768;  no«iv. 
édit.,  3 vol.  in-|*.  1819. 

Fi.tr.xik  r.  lettres  choisies  sur  divers  sujets , 
3 vol.  in-1*,  1711,  1715  («m  \ trouve  une 
rrlatiou  de»  troubles  d«*»  Cévennes). 

R * n*  ut  ST-Ennnt.  ta  liens  Cévenol , iu-8, 
1780  ; **  édit.,  in-8, 1H*|. 

Proi  mt  (l'ahlté).  Junales  pour  servir  à F his- 
toire du  tiévaudan  et  des  provinces  circon - 
voisines,  in-8,  1843. 

])'lloMOR»»-KiRM*t.  Mémoire  sur  t arrosement 
dans  les  Céi'ennrs,  in-8»  1819. 

Ri.axql*t  (Samuel).  Usâmes i de  la  nature  et 
des  vertus  tles  eaus  minérales  qui  se  trou- 
vent dans  le  (iévandan,  in-8,  1718. 

JkarHvxiov.  Statistique  du  département  de  la 
Lozère,  gr.  in-8,  180*. 

Di  roi».  a ocelle  To/tograplsic  descriptive  du 
département  de  la  Is/zère  (c-unticnt  un  dic- 
tionnaire des  communes  de  ce  drpnrlemeiil), 
in-1*,  1840. 

M *i*o»»i  Vf..  Xofice  sur  la  montagne  de  ta 
Jjszire  (Journal  des  mim*»,  n"  1 13,  p.  40!). 

MAanui  (!,.).  Xotice  sur  la  constitution  géo- 
logique et  sur  les  richesses  minérales  du 
départi  ment  dr  la  Ijszère  (Ann.  d«*s  mines. 

I.  un,  p.  459). 

HuuimIu  . Rapport  sur  les  mines  du  départe- 
ment de  laljozère  (Journal  «Icsmiues,  n*44, 
p- 577). 

Cavx  (J, -A.).  Xotice  sur  plusieurs  tombeaus , 
et  autres  monuments,  tant  antiques  que  du 
moyen  âge,  qui  se  trouvent  dan»  le  dé/Htrte- 
ment  de  la  ! jszère  (Mém.  «le  la  use.  des»  ant. 
de  France,  t.  nu,  p.  **8). 

IiivO*  ( J.-J.-M.  ).  X otites  historiques  sur 
quel  lues  édifices  religieur  du  tl-parfemenl 
Je  la  ! jszère  (E\ trait  des  mém.  de  la  société 
de  l'agrimlt.,  rtc.,  de  Mentir,  iu-8.  1838). 

— Xotice  sur  F ancienne  esistence  if  une  co- 
lonie juive  dans  te  Cévaudan  (Mém.  de  la 
société  des  nul.  «le  France,  t.  vin.  p.  3*0). 

Mémoires  et  Analyses  des  travaux  de  la  so- 
ciété d'agriculture,  etc.,  de  la  villa  de 
Mende,  in-8,  18*8. 

Iuxox.  .fnnuaire  de  la  Ijozcre  pour  1819, 
in-8. 


I.IBILHAC. 
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A fin  uni  rts  J»  département  de  ta  Lozère, 

m-lî.  1838*43. 

V.  aussi  : |.iwi(-uioc,  Rw^ou (I^trre),  Fi.o- 

MC,  MfMW,  MlTRl'KI,  Vulu,  Vii.ij- 

IORT. 

I.07.IXGIIPA1,  \g.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 13  k.  ik  Béthune,  cant.  de  Norrrnt- 
Faaha,  EJ  de  Lillerv  Pop.  334  h. 

I.O/OX.  vg.  Mam he  (Normandie),  arr.  et 
à 14  k.  da1  Sl-Lo.  canl.  et  EJ  de  Marigny.  P. 
837  II. 

LO/,7,1  , vg.  Corse , arr.,  El  et  à 34  k.  de 
forte,  rant.  de  falacucria.  Pop.  835  h. 

LL'AJCT,  vg.  Indre  (Berry) , arr.,  cant.,  KJ 
et  à 13  k.  de  Chiiteauroux.  Pop.  659  k. 

H’ A RT  (le) , bg  Sartke  (Maine)  , arr.  et  à 
41  k.  de  Mamers , cant.  de  Tufie , i\ ) de  Con* 
«erré.  Pop.  1,070  h. 

Lt’BAf , vg.  Car.  comm.  de  Moutauroux  , 
y»  de  Fayence. 

I.  fit  BOX  , vg.  Lande*  (Gascogne)  , sut.  et 
à 49  k.  de  Mnut -de-  Marsan , rant.  et  K!  de 
Galtarret.  Pop.  430  h. 

Il  s'y  tient  une  foire  curieuse,  où  on  ne  tra- 
fique uni«|urmrnl  que  des  sonnettes  que  Ton 
suspend  au  cou  des  bestiaux.  Résolus  de  se 
tromper  muturllmtrut , U*»  habitants  ne  w 
rendent  à celte  foire  que  la  nuit.  Au  milieu  des 
tenebres  cl  jusqu'au  point  du  jour,  il*  vendent, 
ils  échangent  leur*  sonnettes , qui  retentissent 
dans  toutes  les  parties  de  la  foire  aux  oreilles 
des  acheteurs.  Celle*  surtout  qui  sont  fêlées,  et 
c'est  le  plu»  grand  nombre , sont  le*  plus 
bruyantes.  Ils  ont  l’art  de  les  rat-rom moder 
fnoinetitanémmt,  et  de  le*  agiter  aver  prétau- 
lion.  Les  plus  fins  comme  les  moins  connais- 
seurs août  également  dupés  dans  ce*  transac- 
tions nocturne*,  et  ne  s'aperçoivent  qu'au  re- 
tour de  l’aurore  des  mauvais  marchés  qu'ils 
ont  faits. 

LITRE,  vg.  H. -Pyrénées,  comm.  de  Goslr- 
daa,  £L3  d'Atiriac. 

LfBBfOYRT  , vg.  Mrurthe  (lünaior) , 
arr.,  mut..  3*  et  k 3 k-  de  Chiteau-Salia*  et  i 
9 k.  de  Vie.  Pop.  365  I». 

LCBERSAC,  jirlite  ville,  Corrèze  (Limou- 
sin), arr.  et  à 47  k.  de  Brises,  chef-l.  île  caut. 
Cure.  ü~.  A 451  k.  de  Pari*  [Nmr  la  taxe  des 
trilrvs.  Pop.  3,768  h. — Traauv  cristallise  ou 
primitif. 

Pvnu»  du  lieutenant  général  Smisx. 

Poires  les  30  juin  et  1"  mercredi  de  chaque 
mois. 

LfRËRSAC , vg.  Loi-ei-Caronne , comm. 
de  St-Semin,  53  de  Dura*. 

l.t’HKY  , vg.  Moselle  (pays  Mrssiuj . arr  , 
,VJ  et  à 6 k.  du  Briev,  eaut.  de  fondait*.  Pop. 
318  h. 

I.IRIF.R,  vg.  Allier,  comm.  rli^dr  la 

Palhae. 

LfRILHAi: . vg.  Ardèche,  cornrn.  et  BJ  de 
de  In  Mavtrv. 

I-fBIMI Af.  vg.  H.-ljoire  (Auvergne), arr. 
et  à 14  k.  de  Brioodr  , cant.  de  Rleslr , ^ de 
Ma««iac.  Pop.  743  h. 
n. 


IX* BIX  (St-) , vg.  Cûtes-Ju-,\ord,  comm. 
de  Pleine!,  S de  Loudéac. 

LYBIX-DF. -GRAVANT  (St-),  vg.  Eure-et- 
Loir  { France ) , arr.  et  à 33  k.  de  Dieux,  canl. 
et  EJ  de  BrezoHes.  Pop.  133  h. 

M BIN-nK  l A H A YK  (Si-) , vg.  £arM- 
Loir  (Beauté),  arr.  H à 18  k.  de  Dreux, 
tant.  d'Anrt  , Kl  de  Huudnn.  Pop.  775  h. 

I.IBIX-DKS-IJXQFOXDS  (St-),  vg. 
Enre-et-ljoir , comm.  d'Aulhon , E3  di-  \o- 
genl-h'-Kotron. 

LU BIN-DES.JO.XfHËRETS,  vg.  Eure-et- 
Loir  (Broucr).  bit.  et  à 13  k.  de  Drrux,  canl. 
de  Hrrxnlli-t,  [%J  de  Nonaneourt.  P.  1,531  h. 
— Il  est  sur l’Avn  et  |M)*ièdr  un  lieau  château 
entouré  de*  eaux  vive*  de  celle  rivière.  Fila-  | 
lure  et  fabrique  dr  tissus  de  coton.  Poire  | 
le  35  mars. 

l.t  BIX  - DTSU.X Y . vg.  Eure-et-Loir.  \ 
romm.  de  Marimué,  BJ  de  Ghàtcaudon. 

UEJ  BIX-KN-V ERtàOX KOIti  (St-),  vg.  fjair- 
et-Cher  (Blaisois),  an-.,  caut.  et  à 8 k.  de  l 
Blois.  [JJ.  A 184  k . dr  Pari*  pour  la  taxe  des  : 
lettres.  Pop,  456  h. 

l.fklIXK  , vg.  Peu grs  (Lorraine),  arr.,  E3  j 
et  à SB  k . de  St-l)ié,  cant.  de  Saale*.  P.  9 12  h. 

Lf BLÉ,  vg.  Indre-et-Loirr  (Anjou),  arr.  et  ! 
à 45  k.  de  Tours,  cant.  et  OT  de  Château  - la-  ( 
Yallicre.  Pop.  300  h. 

MJBRET,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne) . 
arr.  et  à 35  k.  «le  l'arlies,  rant.  et  Kde  Trie.  \ 
Pnp.  174  h. 

IC  B Y , vg.  //.-Pt  renées  (Gascogne),  arr. 
et  n 33  k.  dr  Tarbes.  caut.  et  El  de  Trie.  Pop. 
356  h. 

IXJf.  vg.  Aveyron  (Rouergue),  arr.,  cant.. 
EJ  et  à 7 k.  de  Roder.  IVip.  1,056  h. 

Lff  |St-),  vg.  Eure  (Xormnudic).  arr.  , 
eantT,  (g  «4  à 9 k.  d*Kvreuv.  Pnp.  | J7  h. 

■XL,  vg.  Lozère  (Languedoc),  an-,  cl  a I 
41  k.  de  Mrtitie,  rant.  et  El  de  Lnngngne.  ! 
Pop.  1.103  h. 

Ll'C,  vg.  B.-Py  renées  (Béarn),  arr.  et  à 
30  k.  de  Pau.  rant.  rt  EJ  de  Lcmbcye.  Pop. 
393  h. 

Lltf.  (St-)»  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 36  k.  dr  Tarbes,  rant.  et  EJ  de  Trie. 
Pop.  330  h. 

LUC,  vg.  //.-Pi  renées  (Gascogne),  arr.  et 
à 18  k.  de  Tarbe*.  rant.  rt  EJ  dr  Tourna* . 
Pop.  460  h. 

Lff  (le),  Lucns  Auguste,  Luc  us  Pocvn- 
tint , lig  Par  (Provence) , arr.  et  à 38  k.  de 
Draguignan,  chef-l.  de  rant.  Bureau  d’euregisi. 
à Lorgue*.  Gîte  d’étape.  Luit.  EJ.  W.  A 
844  k.  dr  Paris  pour  La  taxe  dm  lettre*.  Pnp. 
3,411  h.  — T*rbai*  du  trias,  muscbelkalk. 

Autrefois  diocèse  de  Fréjus.  comté,  parle- 
ment et  inirndanœ  d’Aîx. 

Luc  est  un  gro*  bourg  sitné  *ur  la  grande 
mute  de  Marseille  à Nice,  dans  un  territoire 
fertile  en  excellent»  marrons.  Autrefois  célèbre 
par  *on  anrirnnne  abîme.  il  a joué  un  rôle 
important  dan*  l’histoire  du  moyen  Age.  (Test 
aujourd'hui  un  bourg  qui  exploite  les  forêts 
voisine*,  rt  qui  fait  un  grand  commerce  de 
cuir*  que  fournissent  *e«  nombreuses  tanne- 


ries. Le»  reste*  de  l'abbayc  offrent  une  sacristie 
curieuse  d'architecture  romane  du  ixa  ou  du 
x*  siècle  ; le  reste  de  l’cgltse  est  eu  ogive. 

Ptt/trhfiies  de  drap*.  liourhou.*  de  liège,  m-J 
dr  Saturne,  huile  d'olives.  Filatures  de  laiue. 
Distillerie  dVM-de-vie.  Nombreuses  tanne- 
rie». — Aux  environs,  lielle  verrerie  où  l’oo 
lubrique  dr*  verre*  blanc»  dits  de  Bohême  et 
de*  cristaux . — Commerce  de  marrons  renom- 
més. — Foires  h**  15  janv.,6  juin.  lOoct..  8 
dér.  et  lundi  après  le  rr  sept. 

Lff  (le  Petit-),  vg.  Pemtée,  connu,  des 
Lues  , El  de  Palluau.  Y.  Luc*  (lm). 

Lff  A Y (Forgrvde-),  vg.  Indre , romm.  de 
Luçav-le-MAIe,  de  Ynlrnçay. 

LtJf AY-LE-f  APT1P,  vg  .Indre  (Berry), 
arr.  et  à 17  k.  d'Issoudun,  rant.  et  (H  de  Va- 
lan.  pop.  100  h. 

Lff  AY-LE-M AI.F„  lig  Indre  (Berry),  arr. 
et  à 39  k.  dr  Ghàlrauroux  . canl.  rt  SJ  dr  Ya- 
Icnray.  Pop.  1,845  h.  Haut*  foomraux  , 
forges  rl  fonderies.  Foires  le*  15  mai  et  8 oct. 

Lf  CBAIIDKZ,  vg.  /.am/rj (Gascogne),  arr., 
raut.  et  à 15  k.  de  Mnnt-dc- Mui.wn  , [T  de 
Roquefort.  I*op.  533  h. 

LfCf  ARRE,  vg.  H. -Pyrénées  (Béarn),  arr. 
et  k 30  k.  de  Pau,  rant.  de  Lrmbrve. 
Pop.  217  h. 

Ll?fff AXA,  vg.  Corse,  arr.,  Ejrt  à 19  k. 
de  Bastia,  cant.  de  Rnrgo.  Pop.  652  h.  — Il 
r*t  Itùli  au  fond  d'nor  vallée,  théâtre  «h-  l'art hm 
du  porme  dr  la  Diooomarhin,  et  *r  glorifie  de* 
ruine*  a peu  pré»  impem-ptil4cs  d’un  aqueduc 
antique. 

LITE  (Ste-),  vg.  (iirom/e,  mini»,  rl  • de 
lUaye. 

Ll'Œ(Sle),  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  et  à 
57  k.  dr  Grvoolde,  cant.  et  (VJ  de  Corps.  Pop. 
360  h. 

Ll' GE  (8tr-) . vg.  Istirr-InJ.  ; Bretagne)  , 
«rr,,  53 et  A 6 k.  dr  Nantes,  cant.  <k*fjn|ue- 
fou.  Pop.  1 .047  h. — Foire i le*  1"  n»ar»  et  25 
juin. 

IX* CÉ  (Grand,  Vieux  rt  Petit-),  Eure-rt- 
Loir , romm.  «le  Maiiivillirrs.  23  «h*  Chartres. 

Lff É , vg.  Orne  (Normandie) , arr, , ® et 
à 8 k.  de  Domfront,  cant.  dr  Juvigny-ious- 
Andaine.  Pop.  593  h. 

I.ITÉ  { Ir  CramI-  ) , Xarlhr  V.  Giuxd- 

LudL  (le). 

LfCKAf , vg.  Snrthc  (Maine),  air.  et  à 
41  k.  de  St-Calais,  cant.  et  1-2  dp  Ghitixui-du- 
Loir.  Pop.  1 .257  h. 

Lff  ELANS,  vç.  /kurtu  (Frnnclir-fomlr) , 
arr.  et  12  de  Montltelliard  , caut.  et  [ride 
Pont-de-Hoide.  Pop.  44  h. 

Lf  CELLE  ou  bmn.,  vg.  H.-Bhin  (Al- 
sace), arr.  et  à 39  k.  d'Altkirch,  rant.  et  CsJde 
Ferretta.  Pop.  300  h. 

Ce  village  est  ngréaldi-mcnt  situé  dam  la 
lielle  vallée;  de  *ou  nom.  Il  y avait  judi*  une 
abîme  célclitv  de  l'ordre  dr  Citnaux.  qui  de- 
vint la  proie  de»  flamme*  en  1524.  Sur  une 
dis  montagnes  qui  environnent  Lorrlle  ou 
voit  le*  Ix-lle*  ruine*  du  château  de  Iju-urn- 
liouig.  qui  apjurtmnit  â cette  ni  il  «ave  ; pla* 
Initi.  -.ur  un  antre  pie,  «ont  le*  mine*  enrvHv 
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luc-ln-diois. 


LUC  lit. 


LU  CIR  (Si*-). 


plus  U-llcs  du  cldteau  de  Klumout , brûlé  par 
U*  Mioueu  1449. 

Forge*  et  nuui  inet  ».  Verrerie*. 

LU CRN A Y , vg.  Rfubtr  (Ly  «muais)  , arr.  ci 
à 7 k.  de  \ ifl«  fraiwhr-sui  -Saoiic , cant.  el  £3 
d'Anse.  Pop.  8Hy  h. 

LUCRNAY,  uu  Lier  saY-i/Ev*yt  K,  È.ucen - 
Mi.  um.  If  SadHe-et-ixare  (Bourgogne)  , nrr. 
et  à 15  k.  d'Aulun  . chef-l.  de  caiil.  Cuiv.  ZZ. 
▲ 281  k.  de  Pari»  |iour  la  taie  des  lettres.  Pop. 
1,921  li. — Y mirai».  ruches  platoniques,  |>or- 
phy  rr*  rougir. 

Cr  I «ou  ig  est  situé  sur  le  Teruin,  <|ui  y met 
eu  momesneut  plusieurs  luiur».  C’élail  jadis 
une  des  quatre  autietmr*  baronnies  de  l’Aulu- 
nois,  as«T  un  clwteau  que  l'évéque  Hugues 
d’Arécé  fil  fortifier  eu  199%;  il  a clé  démoli  eu 
17%6.  Foires  le»  10  sept.,  9 oct,,  94  OOV., 
jeudi  gras , im-iemli  apres  Piques  et  mardi 
apres  b Pentecôte. 

LUCE3AY -LE-DUC,  ou  Lu;mv.u-Mos* 
tagne  , «g.  Çùte-iTOr  (Bourgogne),  arr.  et  à 
99  k.  de  Setuur , caut.  et  i-J.  de  Mouillard. 
Pop.  %36  h. 

LUCKX AY-LES-AIX . If  Nièvre  (Niver- 
nais), arr.  et  à 60  k.  de  N es  ers,  caut.  ctCüilf 
Dôme».  Cure.  Pop.  1,579  h.  — Foires  k*  17 
janr.,  G mai,  95  juillet  et  97  août. 

LUCKN  AY-I.KS  IHURHK.  vg.  Cotent  Or  , 
cotnm.  de  fiirrrc-lês-Semur , C-  de  la  Maison- 
Neuv  e . 

LiaÉ-Sül  S-B.UXON,  TJ.  Sarlke  (>M»inc), 
arT.  et  à 97  k . de  Mamers,  raut.  drMarolkvlé»- 
Brauv,:-2de  Bcaumont-sar-Saithe.  Pop.  473k. 

LIX-KN-DIOIS,  fjicus.  If  Dnime  ( Dau- 
phiné), arr.  et  à 21  k.  de  Die,  ehef-l.  dé  eant. 
Bureau  dVuregist.  à Chi'itiMuii.  Cure.  >_£.  A 649 
k.  dr  Pari»  pour  b taxe  des  lettres.  Pop.  800  h. 
— Terrais  jurassique. 

Ce  bourg  est  situé  dans  le* montagne»,  sur  la 
Drsimr.  Sa  fondation  remonte  aux  temps  les 
plus  reculés.  C’ébit  anciennement  la  capitale 
du  pav*  des  Voconce*.  Apna»  b conquête  des 
Caule>  , ce  fut  une  des  villes  municipales  des 
Komainsqui  rivalisa  «l'importante  a vit  I)ic  , 
jusqu'à  ce  que  cette  dernière  se  fût  élevée, 
vou\  Auguste,  à l'état  florissant  où  ou  la  vit 
dans  la  suite.  Tacite  rapporte  que  Fabius  Va- 
lent, général  romaiu  , eu  retournant  ni  Italie 
pour  soutenir  le  parti  de  Vitellius,  exerça  con- 
tre laïc  toutes  sortes  dr  rapines  et  de  brigan- 
dages : il  menaça  d’y  mettre  le  feu , si  chaque 
habitant  ne  lui  livrait  pas  une  certaine  somme 
d'argent  ; ceux  qui  n'en  avaient  point  l'apai- 
sèrent en  lui  livrant  leur»  femmes  et  leurs  filles. 
Lue  déclina  ensuite  au  point  de  n'étre  plu» 
qu'une  simple  tnansio  , où  les  voyageurs  pou- 
vaient »e  retirer  rt  passer  la  nuit.  Sur  la  mon- 
tagne appelée  Pied-de-Luc  sont  îles  ruines  con- 
sidérable» de  construction*  romaines;  la  co- 
lonne de  la  fontaine  publique  est  un  fragment 
de  chapiteau  antique,  et  le  bassin  , un  eerrueil 
d’une  «seule  pierre,  d’environ  9 ni.de  long. 

Quelques  auteurs  ont  avancé  que  I.oni»  avait 
été  submergé  par  les  eaux  de  la  Drôme , lors- 
qu’elle» formèrent  le  lac  qu’on  voit  sur  le  ter- 
ritoire do  Luc  ; c’est  une  erreur  ; le  bourg  oc- 


cupe encore  remplacement  Je  l'ancienne  ville  , 
et  le  lae  eu  est  à 9 k.  Ou  sait  qurrr  lac  fut  for- 
mé eu  1450  par  uu  élioulemcut  de  rocher»  qui 
tond M-reul  dans  b Drôme,  dont  les  eaux,  ar- 
rêtées par  cet  obstacle,  s'élevèrent,  remplirent, 
b plaine  jusqu'à  b liait tr-ur  de*  rochers  , et, 
arrivées  à ce  niveau,  retombèrent  par  cascade* 
dan»  le  lit  où  b rivière  coulait  précédemment, 
(ici  énorme  éliouleroent  de  rocliers,  dont  l'étrn- 
due  est  de  800  à 900  ni.,  mérite  d'être  visité. 

Foires  les  98  avril,  19  sept. , 10  dér.  et 
lundi  avant  b St-Martin  (2  jours). 

Ll  t tY.  vg.  C<Ue-<i'Or  ( Chamjiagne  ),  arr. 
et  à 29  k.  de  (Jûttilluu-uir-Seinr.  cant.  et  £3 
de  R«m-»ur-Oiircc.  Pop.  341  h.  ■ — Fabriques 
de cerc le» et  dr  tonneaux . Education  des  abeille*. 

LUI'JEY  .vg.  SIeurthe  (Lorraine),  arr.,  caut., 
B et  à 7 k.  de  Toul.  Pop.  994  h. 

Ll'tüt;  AHRIF.K  , vg.  D.-Py  renées  (Béarn), 
arr.  et  à 19  k.  de  Pau,  cant.  et  C*i  de  Poubcq. 
Pop.  518  li. 

LlT.lf  AC . vg.  Charente , connu,  de  Chas- 
ser*. B de  Jaïuac. 

l.ft  ll  a pt  , vg.  t ienne  (Poitou),  arr.  et  à 
97  k.  de  Muntmorillou  , caut.  et  B de  l'islc» 
Jourdain.  Pop.  859  h.  — Forgea. 

I.lt, HAT,  vg.  Charente -tuf \ (SaiutOMgr), 
arr.,  B et  a 1 1 k.  de  Suinte».  eant.  de  Saujon. 
Pop.  230  h.  — On  voit  aux  environ»  un  vaste 
tumulus. 

Ll'tJIF. , vg.  Charente-lnf.,  romiu.  drSt- 
Jean-de-Liversay,  (*;  de  Nuaille. 

LULIIK  , Laceium , lig  Sarlke  (Anjou), 
arr., B et  « 13  k.  Je  b Flcche,  cant.  du  Unie. 
Pop.  2.G83  b. 

L'église  partiissiak,  di-diéc  à saint  Martin  , 
dé|»'udüit  d'un  pririirèque  Raoul  de  Beaumont 
rt  Kinmebuc  de  Moulsoreau,  sa  femme,  «laine 
du  I.ude  et  de  Lurhé , dounéreul  et  vendirent 
eu  partie  pour  500  sou*  aux  moine*  de  Si- Au- 
bin, ver*  le  milieu  du  xi*  siècle.  La  construc- 
tion de  l'édifice  actuel.  postérieure  a l’acte  de 
douât  ton  , offre  deux  époques  bien  distincte»  ; 
b partie  orientale,  qui  »|if»jirtsxiit  à la  première 
moitié  du  xni*  siècle , consiste  dan»  une  tour 
rent raie  et  un  ctwur  rectangulaire  d'une  tié*- 
grande  étendue  relative  , puiMpic  sa  brgrur 
ré|>oml  à peu  pré»  à b longueur  d'une  extré- 
mité à l'autre  des  transept»  : le  toul  voûté  en 
tuffeau  appareillé,  à nervures  rotule.»  diqjoiérs 
en  sautoir,  accompagnée* d'aulrr*  nervures  qui 
»uiveiit  lu  direction  du  fuibge  et  d'autres  la 
«hrcction  des  tirant.»  de  b charpente,  soutenue 
d’un  côté  par  les  eolonmtles  grnupers  le  long 
dr»  murs,  et  de  l'autre  par  deux  colonne*  cy- 
lindrique* H isolées  au  milieu  de  l'édifice.  Ce 
rhfeur  est  éebiré  pur  huit  fenêtres  a UocHtU, 
avec  pieds-droits  ornés  de  colonnes  à l'inté- 
rieur , deux  au  noril,  deux  au  muli , cl  quatre 
« I orient,— La  tour  centrale  repuse  *ur  quatre 
piliers  cantonné»  de  quatre  demi-cutonues  qui 
supportent  b»  arcs-doubleaux,  et  de  colonuettes 
ititcrjioMT!»  pour  recevoir  le»  nervure*  de*  arè- 
ture».  On  remarque , à l'uu  des  transepts  voû- 
tés au  xvv*  siècle . cinq  médaillons  qui  repré- 
sentent Jésus-Christ  et  le»  *y  mbole»  évangé- 
liques de  l'Apocalypse.  — La  vaste  nef,  élevée 


au  commencement  du  xri*  siècle , n’a  de  re- 
marquable que  se*  fenêtres  à meneaux  ornée» 
de  tympans  flamboyants. — Otte  église  possède 
quatre  autel*  Ueu  conservés  avec  retahie  en 
pierre,  accompagné  de  nielles  et  de  dais  dam  le 
style  ogival  secondaire  , rt  relui  de  b renais- 
sance. Foires  le  4*  samedi  de  juin , 2*  samedi 
de  sept,  et  de  nov. 

LU  HF.-SUR-BBIOUX  , vg.  Deiu-S  erres 
(Poitou),  arr.  et  à 6 k.  de  Melle,  cant.  et  £3 
de  Brioux.  l'op.  210  b. 

LUCH É-THOU A R8 A IS , vg.  Deux-Sèvres 
(Poitou)  , arr.  et  à 6 k.  dr  Brcssuirr,  cant.  de 
St-Varrnt . B de  Tbouars.  Pop.  J56  b. 

LUCHEl'X  , bg  Somme  (Picardie),  arr.,  c.t 
B et  à 8 k . de  Doullen».  Pop.  1,228  h. — On 
v fait  un  commerce  considérable  de  twis , pro- 
venant «le  b vaste  forêt  qui  avoisine  ce  lwurg. 
Ali  milieu  du  |>arc  du  château  on  aperçoit  b 
tour  ruinée  du  cbâlcuu  de  (•uy-dc-Clifttillon. 

L'aUide  de  l'église  de  Lnelieiu  fixe  aussi 
ratlention  ; k**  chapiteaux  de»  pilier» du  chcrur 
sont  remarquables  par  le*  figure»  gixitesques 
dont  ils  sont  ornés. 

Culture  de  houblon.  Fabrique  de  boissel* 
lerie  et  de  sabots. 

I.UCIIU.V  V.  Ruivim-tir-LunOii, 

LHIION  (vallée  de).  Cette  vallée,  aitnéu 
dan»  le  dép.  «ie  b H .-(iaronne , commence  au 
pied  de»  Pyrénées,  à b source  de  la  Pique. 
Plusieurs  vallées  débouchent  dans  celle  de 
Luc  bon  ; le  Larboust.  qui  est  parallèle  à b 
chaîne  centrale,  a quelque*  gorges  qui  se  diri- 
gent vers  l'Espagne  , entre  autre»  le  val  de  Mi- 
dasol.  La  valliv  du  Lys,  qu'admirent  cbaqua 
année  de*  git>u|Mf  de  voyageurs  accourus  de 
toutes  le*  partie»  de  l’Kurupe . se  Irroiine  aussi 
dons  celle  «k*  Lurboti , qui  court  ensuite  parai- 
lcb-jiudil  à b v allée  de  Baruussc  jusqu'à  Cîerp. 
où  elle  s'rnibranclir  dans  b vallée  de  b Ga- 
nuim-,  et  de  b jusqu'à  lsaourt , oti  elle  s'ouvre 
dans  b pbmc  de  St- Bertrand. 

Li  t Hl'F.I..  vg.  Somme,  rorurn.  de  Gron- 
ebe-LucbiH'l.  R3  île  Iknilleu*. 

I.U<  HT.  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 36  k. 
drCJermont,  eant.  etEdeCreveemir.  P.  61 1 b. 

LUt'I  A - DI  -tlOHI  A VI  (Santa-),  vg.  Corse , 
arr.  et  à 50  k.  de  Bastia,  eant.  de  San -Ni - 
eobo,  RJ  à*  Cervione.  Pop.  306  h. 

I.ITIK  (Ste*),  vg.  Aude,  cumin,  de  Gruis- 
san.  K de  Narltonnc. 

LUCIE  (Sle-),  ou  Sri-Lucr».-m-TALiJi!»o.  v g. 
Corse , arr.,  £-3*1  * 18  k.  de  Sartène , cbef-1. 
de  cant.  Pop.  770  b.  — Tiaasm  erixtallivé. 

On  v remarque  les  Intiment*  d’un  ancien 
couvent  de  franciscain»,  dont  l’église  renferme 
le  tombeau  de  Serrna.  fdle  de  Rurricio  : sa  fi- 
gure courbée  (lias- relief  de  marbre)  b repré- 
sente tenant  un  cha]irlet  auquel  pend  une  bmr- 
se,  emblenie  de  va  libéralité  envers  les  Irands- 

CÛM. 

Au  pied  de  b montagne  de  Talbuo  , sur  1a 
rive  gauche  du  Fiumirirroli  , sont  de*  bains 
sulfureux  estimés  pour  le»  rhumatisme»  et  le* 
maladie»  cutanée» , mai»  sans  rlahlisMincnt  : 
l'unique  bassin  wçoit  séparément  et  toui'  à tour 
le»  homme*  et  les  femmes. 


LUÇON. 


LI  ÇON , (canal  de). 


Lia  (le*). 
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Le  territoire  du  canton  de  Ste-Lorie  est  bien 
cultivé,  et  produit  beaucoup  de  blé,  du  viu.  de 
l'huile,  de»  châtaignes  et  de»  fruit»  exquis. 

Li  t 4 F.  (canal  de  SU1-),  Ce  canal,  commencé 
«n  l'an  ai  et  livré  à la  navigation  en  1HI0.  est 
une  prolongation  du  canal  et  de  la  Robuie  de 
Narhouue  (Aude)  ; il  remplace,  par  une  mm- 
municalion  sûre  ci  prompte  , celle  c|ui  existait 
déjà  au  moyeu  des  étang»  entre  la  Robin©  et  le 
port  de  ta  Nouvelle. 

LrUE-DK-MERCl'RJO  (St©-),  »R.  Corse, 
arr.,  U et  à II)  k.  de  Corté,  eant.  de  Serina- 
no.  Pop.  525  h. 

I.l‘ LIEN  ( St-)»  vg.  Eore-et- Ixàr  ( Beauce) . 
arr.  et  à 24  k.  de  Dreux,  eant.  et>]dc  \ogent- 
le-Roi.  Pop.  320  h. 

LUCIEN  (St-),  vg.  Oise,  ronira.  de  Notre- 
Damc-dii-Thü  , □ de  Ikauvaî*. 

LUCIEN  (St-),vg.  Seine-tnf.  i,N<tnnaudic), 
an*,  et  a 33  L.  de  Netifchâlel-en-Bray , tant,  et 
M d'Arguril.  Pop.  349  h. 

l.l  t-I EN  NES  , Seine  - rl  - Oise.  V.  Loi.  vï- 
OW!U». 

LKJOl,  vg.  Indre,  ci  un.  de  Fontgurnand, 
SI  de  Vaknçay. 

L 1*1  Al  AL',  vg.  (Urunde  ( Bazadoii  ),  arr.  et 
a 13  L.  de  Razas , eant.  de  Yillandraut , >1  de 
(a|ilMiu.  Pup.  793  h. 

Ll'tiOX , vg.  Eure-et-Loir,  corom.  d'Er- 
menonville-b -Grande,  C^j  de  St-Loup. 

Ll'CtlN  , Lutio,  Luciano,  Luctonum,  petite 
ville,  Vernie*  (Poitou),  arr.  et  à 28  k.  de  Fon- 
tenay-le-Comtc.  chcf-l.  de  eant.  Evêché.  Sémi- 
naire diocésain.  Cure.  Gîte  d'ctapc.  C-].  tor. 
A 459  k.  de  Pari#  pour  La  taxe  de»  lettres.  Pop. 
4,244  h. — T*muis  jurassique,  étage  inférieur 
du  système  oolitique. 

Autrefois  évêché  ( fondé  ai  1317  ) , parle- 
ment de  Paris,  intendance  de  Poitiers,  élection 
de  Fontenay , séminaire  , couvents  de  capucins 
«H  d'ursuliue». 

Cette  ville  doit  «un  origine  à un  tres-aiM’ien 
monastère  fondé  par  saint  Philibert . muté  |>ar 
les  Normands  , et  rebâti  par  Ebles  , évêque  de 
Limoges.  Lecomte  Gui,  époux  d’AldeonJe,  tille 
de  Robert , duc  de  bourgogne  , commença  à 
bâtir  la  ville  vers  l'an  1068  et  brûla  l'abbaye, 
qui  fut  réparée  avant  l'an  1091  ; l'église  fut 
dédiée  en  1121.  Jean  XXII  érigea  cet  U-  abbaye 
en  évêché,  par  une  bulle  du  13  août  1317. 
Luçou  fut  dévasté  a plusieurs  reprises  dans  les 
guerre»  de  rebgiou  du  avi*  siècle  ; eu  1568  un 
des  chanoine»  de  l'abbaye  se  fortilia  dans  la 
cathédrale , où , âpre»  avoir  soutenu  uu  long 
siège  contre  les  protestants,  ü fut  massacré  avec 
la  garnison  qui  s'était  retirée  dan»  l'église.  J* 
earvlinal  de  Richelieu  fut  uouuuè  évêque  de 
Luçon  eu  1606.  à l'âge  de  vingt-deux  uns,  et  se 
«Icmit  de  cette  dignité  eu  1624. 

Le  38  juin  1793  un  combat  sanglant  lut  li- 
v ré  sous  1rs  murs  de  Luçou  entre  In  républi- 
cains et  les  Vendéens  ; ce»  dernier»  furent  mi» 
en  déroute  après  avoir  perdu  quatre  mil»  hom- 
mes tués  et  plu»  de  cent  cinquante  prisonnier*. 
Le  1*‘  octobre  de  la  même  aimer,  le»  généraux 
vendéen*  Charrtle , d'FJbée  et  Rmrnnd  , » Ut 
tête  de  trente-cinq  mille  insurgé»,  attaquèrent 


les  républicains  commande»  par  le  general 
Tunrq  , qui  u’avait  pour  défendre  Luçon  que 
neuf  mille  homme-,  et  quelque*  pure»  d’artillc- 
nr  légère.  Ce  général  attendit  de  pied  ferme 
les  Vendéens  , les  cribla  par  sa  mousqueterîe  et 
la  mitraille  de  NM  artillerie  , Dut  le  désordre 
dans  leur»  rang»,  et  k»  força  à la  re traite  âpre» 
avoir  jirrdii  l'élite  de  leur  tn>u|*.*  et  aliundoiuié 
leur  artillerie.  OU©  atlauv  fut  iiim1  des  plu» 
sanglante*  qu 'eussent  jusque- la  essuyées  le* 
royaliste*  : ils  laissèrent  six  à *rpi  mille  mort» 
sur  le  champ  de  bataille  , sans  compter  ceux 
que  la  cavalerie  atteignit  dam  leur  fuite  et  aux- 
quels elle  ne  faisait  po*  île  quartier.  L'armée 
fugitive  avait  t'épris  k cl  tanin  pur  lequel  rlle 
avait  déliourhé  : lorsqu'elle  fut  arrivée  au  |iou( 
Minckt  , elle  trouva  le  passage  Imrré  par  deux 
pièces  de  cuuou  démouler*.  Cet  obstacle  aug- 
menta bientôt  la  coufusiou  , et  toute  l'armée 
serait  tombée  au  |toiivoir  drs  répuldicaiu*.  saus 
lu  bravoure  de  quelques  transi  liges  de  la  légion 
gemuutique,  qui  »e  porterait  ù lu  tète  du  puni, 
firent  face  aux  républicains,  cl  ilouncmil  ainsi 
Ir  temps  aux  Vendéens  de  lilrr  dans  lr  bocage. 

lu1»  armes  de  Luçon  sont  ; tfazur  *i  trou 
brochets  tf  argent  posés  en  faut. 

La  ville  de  Luçou  est  située  au  boni  de»  ma- 
rais , à l'extrémité  du  eaual  de  son  nom  , qui 
traverse  le»  marais  desséchés  de  Frais*»,  de  81- 
Michel-eu-Lhcnn  , et  se  jette  dans  U mer  à 
l'anse  d’ Aiguillon.  C'est  ui*e  ville  assez  grande, 
mais  tnslc,  mal  percée,  malpropre  et  entourée 
de  murais  qui  en  rendent  l'uir  malsain  ; tes 
mu i*o n»  sont  vastes,  commode.»  , d'un  a»p©rt 
assez  agréable  , et  ont  presque  toutes  uni1  cour 
et  lui  jardin.  lz*  seul  édifice  qu'ou  y remarque 
est  la  cathédrale,  grande  église  gothique  à trois 
nef*  spacieuse*  , surmonté©  d’un  beau  clocher 
à flèche  travaillé  à jour,  qui  n'a  pas  moins  de 
167  m.  d’élévation. 

Biographie.  Patrie  du  rardinal-arrlirvéqtie 
de  Sens  A.-L.-H.  ne  u Fiuu. 

Du  général  vendéen  fizmvsnn  m Msamvv, 
fusillé  par  les  soldat*  de  Stofllet  ru  juillet  1794. 

Ooaxna.  Lecaual  de  Luron,  navigable  par 
allèges  de  50  à 60  tonneaux  qui  remontent  jus- 
que dan»  te  port , favorise  l’exportation  des 
riche»  produits  de  la  plaine , consistant  priori - 
|uiemciil  eu  grains,  fèves,  boude  construction, 
nierrain  , cercles , feuilLurd»  , grosse  poterie  , 
v ins  d’Aunis  , de  Saiutouge  , de.  Ho  n h •aux  , et 
aulnes  produits  du  Midi.  — Foires  1rs  3 fév., 
21  mars,  23  mai,  5 juillet,  16  août,  9 sept,  et 
45  no' . 

LUÇON  (canal  de),  Vendée.  Ce  canal  e»i  mi 
v ieux  chenal,  amélioré  en  1 K07  et  1808  pur  de» 
travaux  exécutés  aux  frais  du  goovrmrnicDt, 
entre  Luron  et  l’écluse  dite  du  Chapitre.  Il  a 
son  origine  à Loçon.  traverse  le*  marais  dnsé- 
ebés  de  F'raissy  et  de  St-Michel-eu-Lherm,  et  a© 
jette  dans  b mer  « taii»ede  l'Aiguilluii.  Il  re- 
çoit, un  peu  au-dessous  d»1  Lueuu,  |*ar  une  ri- 
gole dite  canal  on  teinture  drs  NoUostdai*.  le* 
eaux  de»  liuinu»  iimude*  |ur  b V eudêi*,  et  est 
eu  outre  alimnité , pmdaut  le»  arhercsie* . 
l»r  b retenue  «le»  eaux  de  b un  i qu’un  y in- 
troduit. 


Le  canal  d©  Luron  est  navigable  par  allégea 
de  50  tonneaux,  et  par  le  flux  et  reflux  de  b 
mer  qui  remonte  les  marchandise*  de  la  Ro- 
clielle  et  de  l'ile  de  Ré.  Il  sert  à des  exporta- 
tions assez  considérables  de  grain»,  de  fève»,  de 
liois  île  marine  et  de  chauffage  ; le*  importa- 
tions conu  vient  en  vio»,  eaux-de-vie,  huiles, 
*avou*.  résines,  etc.  FUi  hiver,  lorsque  les  ma- 
rais sont  couvert*  d’eau,  la  navigation  ne  » 
iiorne  pas  au  seul  canal  de  Luçon  : les  bateaux 
entrent  dans  la  ceinture  des  llollandai»,  c6- 
ti>irut  le  dessèchement , traversent  les  marais 
j au-dessous  de  Vouilié,  passent  dans  la  Vendee 
| et  dans  b Sévir,  et  drscendeut  â Marans.  Le 
I commerce  entre  cette  ville  et  Luçon  est  as*« 
actif. 

LUCQ , vg.  U.- P y rente  s (Hcarnj,  arr.,  3 
cl  à 14  k.  d'OIoron  . eant.  de  Mouriu.  Pop. 
2,607  h. 

Ll'tqfY,  vg.  .irdrnnet,  muim.  Je  faux, 
de  Saulec*  ouv-Hois. 

Lits  lies),  vg.  Vendée  (Poitou),  arr.  et  i 
19  k.  «le  Itourlion-Vendér  . nuit,  du  l*oirr- 
MHis-bourbon,  '-;de  Pallium.  lHvp.  2,558  b. 

Cette  nimmiuir  est  formée  «le  deux  village* 
désignés  sou»  le»  nom»  de  faraud  et  de  Prtil- 
Luc».  Folie  ce*  villages  se  trouve  une  intilli- 
lude  de  |ûrrres  grisât  n»  qui,  au  premier  coup 
d’iril,  paraissent  être  les  débris  d'une  antique 
cilr.  Tous  le*  champ*,  tous  les  chemins  sont 
hérissé*  d'énormes  pierre»  en  forme  de  menhir 
ou  ik  ilolmi'U.  Les  coteaux,  ou  des  fragmenta 
de  granit . resté»  debout  comme  des  colonne* 
qui  auraient  été  rongées  par  le*  siècles  rt  ne 
conserveraient  (tins  l'empre-iute  du  ri»*iu,  pré- 
sent! ni  à b vue  étonnée  tantôt  de*  scenes  de 
mines,  des  temples,  des  touilwanx  . tantôt  rap- 
pellent *»-*  liants  lieux  dévastés  où  s'élevaient 
les  colonne»  informe»  des  temple*  d'irmeusul. 
Ici  tout  est  obscur,  tout  e»t  vogue,  et  c’est  en 
vain  qu'on  iutrrrtige  les  feuillets  de  l'histoire 
sur  les  annales  de  ce»  pierre*  ; le»  fuit»  qui  s'y 
rattachrol,  my  «térieux  comme  l'avenir,  le  voi- 
lent de  toute  l'nliseurité  île»  âge»,  et  n'ont  laissé 
que  le  *ouvriiir  de  leur  nom  «le  liois  consacrés. 
Le»  innombrables  débris  qui  jonclienl  le»  val- 
lée» et  dominent  le»  coteaux  mut  muet»  ■ pu 
b moindre  inscription,  pas  le  (dus  léger  ves- 
tige ; le»  conjectures  restent  seules  à ranli- 
quaire.  le»  viutes  landes  qui  environnent  1rs 
Luc» dénotent  utilement,  par  le»  »illuu»  innom- 
brables que  IVril  ol»Mfvateur  y rocou  liait  de 
tonte»  port*,  que  «bu»  le  moyeu  âge  toutes  ee» 
plaines  . aujourd'hui  iiifitlilcs,  élaienl  alors 
cultivées,  et  que  «le  riche*  moissons  y rouLaieul 
en  longues  undubtimis  l’or  flottant  de  htirs 
épis. 

Il  ne  reste  plu»  rieu  aujourd'hui  île  celle 
almnibiire  ; mais  c'est  ici  que  l’admiraleur  de 
la  l telle  tialurr  doil  venir  promener  ne»  rhe- 
rie».  Un  peintre  a-t-il  brauin  «k  cea  aspects 
nimaiiliqii*1*  où  le»  eaux,  k»  rodimet  h*»  bus 
»c  confondent,  tantôt  gniu|jé»  en  pyramide^  *nr 
la  cime  «h1»  atouts  , tantôt  courU**  eu  licireaux 
mystérieux  sur  l'onde  êcumautr  qui  m-  brise- 
.Luis  les  V aller*  profondes,  qu’il  vieuue  *’as- 
«cnir  au  mütru  de  ers  rochers  peudanls,  au 
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tond  de  w»  vallée»  ombragée»,  auprès  de  ers 
choir»  d'raii  , et  uni*  foule  d’rffd»  plus  pitto- 
resque» la  uns  que  les  autres  , d’eludr»  hru- 
wmr»  et  charmante» , viendront  soudain  sc 
disputer  le  droit  d'occuper  ses  pinceaux. 

Foire  le  35  nos . 

IXC-HllR-Al’DK.  vg.  Amie  (Utlgtittioe). 
arr.  et  à 15  k.  drljmoux,  eant.  et  K de  Cour- 
za.  Pop.  263  h. 

Ll’(.-Sl'R-MhR  , vg.  CaU-t uUn  (.Virnuit- 
die),  arr.  et  à 15  k.  de  l!w:u  , cant.  de  Uou- 
xre»,  K de  la  Délixnmdc.  Pop.  1 ,598  II. 

Il  est  situe  sur  b Manche . où  il  a un  éla- 
liliMemmt  de  liai  us  de  mer  dans  inir  Udle  ex- 
position. — Commerce  de  s.iliiisous  ; |*v lie  du 
liarrog.  Toutes  les  salaisons  de  (jeu  se  font 
dans  cette  roninmur.  \ niliin  » |M»ur(jiu  deux 
fois  par  jour. 

Llt-SIR-OHUIKI  . vg  Amie  (Langue- 
doc), arr.  et  à 22  k.  de  Narbonne  , mut.  et  C?1 
de  Lézignan.  Pop.  555  h.  — On  y voit  un  xasle 
et  lieau  château,  auqurl  est  joint  un  parc  dis- 
triliué  en  jardin  jiavsagtT,  ainsi  qti'uiu*  super)** 
orangerie.  \uv  environs  on  remarque  une  cha- 
pe! Ir  gothique  renfermant  une  sourre  al*m- 
dante  en  grande  vénération  dans  le  l'as  s.  — 
Distilleries  d'eau-de-vir. 

l.t'tTF.Hl  CADDRC I (lat.  45  . long.  20*). 
« Je  préviens  le  lecteur  que  cet  article  ne  mule 
que  sur  une  simple  conjecture  , faute  de  pou- 
voir éuhiir  quelque  chose  de  positif  sur  un 
eudroit  de  César  qui  a grand  liesoin  d'être* 
éclairci  et  corrigé.  Quuiqu'il  soit  nu-ut  ion  de» 
Cadurci , m>u»  le  simple  m un  de  Cad uni . en 
plusieurs  endroits  du  septième  livre  des  Com- 
mentaires , cependant  ou  trouve  le  tnénie  unm 
précédé  d'un  autre  nom , qui  parait  y mettre 
une  distinction  dans  le  même  livre  : et  ers 
Cadurci , cités  de  celle  manière  et  en  second 
lieu,  semblent  encorr  distingués  par  leur  con- 
dition , savoir  d'être  assujettis  ainsi  que  les 
Gobait  et  les  / r/Am  nu  pouvoir  des  , Irverni . 
Ce  nom  distinctif  est  Fie  a t ber  i dans  plusieurs 
éditions,  notamment  dans  rdle  d'Oudctidorp  : 
comme  si  un  terme  purement  grre  n'était  pu» 
étranger  dons  une  dénomination  celtique , si 
que  m signification,  qui  caractérise  b lilirrlé  , 
put  s'accorder  avec  b dépendance  spécifier  dans 
César.  Sanson  (Arm.  sur  la  C,  de  f anr.  Gaule, 
art.  Hrletiirri)  a jugé  à propos  Je  faire  un 
| »mple  particulier  d ' Heleutrri , auquel  pour 
emplacement  on  n a rien  de-  mie  <t  donner, 
comme  il  s'en  explique,  que  l'Albigeois.  Il  n'a 
]MS  pets  garde  au  defaut  de  v raisrmldauer-  que 
les  Areerai  aient  soumi»  une  portion  des  Ca- 
durci dam  un  canton  que  le  domaiuc  des  Ho- 
ir ni  rouvre  en  entier.  Ijp  nom  dont  il  s'agit  est 
écrit  diversement  : mais  dans  la  plu|iarl  des 
manuscrits,  selon  Oudeiulurp,  ou  lit  Fdeuletis. 
Si  ce  unm  n’est  pn»  corrret.  ou  peut  remarquer 
que  César  désigne  par  le  nom  de  Ijictcrius  un 
ltomme  qui  était  puissant  chez  les  Cadurci, 
H qui  testait  dans  sa  dépendance  lixetlodunum, 
place  de»  plus  fortes  dam  U partie  du  pay» 
de»  Cadurci  qui  tii-nt  à l'Auvergne,  et  sur  la- 
quelle le»  Arvtrni  étaient  pim  à portée  de  do- 
miner , comme  sur  le»  Gahali  et  les  ïethm , 


qui  étaient  Limitrophes  et  contigus.  Or,  le  nom 
de  Lueierius  pourrait  être  le  dérivé  d'un  nom 
national  qui  serait  iMtteri . dam  lequel  ou 
démêlera  suffisamment  de  ressemblance  avec 
les  diverses  leçons  qui  en  occupent  1a  place,  i 
Je  répéterai  néanmoins  que  mon  opinion  sur  ; 
ce  sujet  n'est  que  celle  qu'on  doit  avoir  d'une 
conjertnrr.  quoique  je  ne  sache  point  que  jus-  : 
qu'à  présent  on  ait  donné  quelque  solution  . 
convenable  ou  plus  heureuse  de  cr  qui  fait  1 
U difficulté.  Ce  que  projiosc  Alta-Sr-rra  (Fer. 
Aquilon.  p.  35  ) , de  lire  dans  César  l/ef- 
vit  au  lieu  A'Heleuteri,  n'e*l  |>a»  recevable, 
par  la  raison  qu'il  est  question  en  rrt  endroit 
des  peuples  de  la  Caille  qui  s'arment  contra  le» 
Romains,  non  d'aucun  de  ceux  de  la  province 
romaine  , du  nombre  desquels  étaient  les  //e/eii, 
qui , dans  cette  même  ram|wignc  . dont  le  sep- 
tième livre  des  Commentaire»  rapportr  le*  évé- 
nements , avaient  signalé  leur  fidélité,  eu  souf- 
frant un  échec  cousidéndde,  pour  in'lir  point 
entrés  dans  la  lignr  formée  par  les  Areerai.  On  j 
ne  doit  | soi  ut  objecter  à ce  qui  est  ici  |rroj>o*é 
pour  ranipbccr  une  leçon  jieu  correcte  dans  le  j 
texte  de  César,  que  le  même  terme  li'F.leufheri,  j 
eu  parlant  d’apres  quelques  édition»  , %e  trouve  ' 
joint  au  uom  de  Sarssiones.  et  conclure  de  la  ' 
qu’il  ne  convient  jw»  de  lira  autre -nient  (bus  un 
endroit  que  dans  l'outra,  (Jsr  les  meilleures  ’ 
édition»  séparent  le  nom  de  Sueuionrs  de  ce 
qui  le  précédé  par  un  point , et  cr  qui  pré- 
cède se  lit  H ridai  s , et  non  F./eutheris  dan»  les 
anciens  mauturrit* , selon  Voulus.  Mai»  le 
nom  d 'Ifeleii,  que  le  même  \ nssilt»  H Oudeti- 
dorp  suhatiturut  à cette  leçon  de»  tnauu»- 
crils,  est  à rejeter,  étant  en  contradiction  avec 
les  fait»,  comme  je  viens  de  le  remarquer. 
Qu'est -er  qui  peut  douter  que  daus  des  noms 
propres  peu  familiers  il  u*y  ait  quelque  faute  , 
de  la  part  des  copiste»  ? b diversité  des  leçon» 
n'en  est-elle  jwis  un  indire?  » D’Anville.  A'o- 
tke  de  r ancienne  Gaule,  p.  421. 

LL’CL’S  AUflCSTI  (bt.  45“,  long.,  14*  . 

" Pline  (Ub.  m,  cap.  4)  nomme  deux  capi- 
tale» ch«t  le*  l'ocontii  ; Casio  ou  Va i son  , et 
/■tiens  Augusti.  Ikitis  Tacite  (Ht si. . lib,  i, 
sert.  66}  l.ttrus  municipitim  t ot  ontiorum  ni. 

L' Itinéraire  d'Antoiiin , la  Table  théodosienm* 
et  Tllinérairr  de  Bourdeau  x à Jérusalem  in- 
diquent b position  de  Luc  us  comme  immédiate 
à relie  de  Dca  Coconliorum,  eu  s'accordant  à 
marquer  \II  pour  la  distance.  Cette  ville  a 
été  détruite  par  la  chute  d'un  rocher,  qui, 
ayant  arreté  le  cours  de  b Drôme,  a donné 
lieu  à eetle  rivicre  de  s'épancher,  et  de  former 
de»  brs , qui  ont  couvert  une  jiortie  de  sort 
territoire.  Il  subsiste  néanmoins  dans  b voisi- 
nage et  à l'issue  de  ee*  laes  un  |ie<it  lieu  qni 
conserve  le  nom  de  I.uc.  » D'Amille.  Notice 
de  r ancienne  Gaule  , p.  433.  — V.  aussi 
\\  alrkmuer.  Géographie  des  Gaules,  t.  i. 
p.  222  et  ei-drxMi»  U'r-n-Diai*,  p.  410- 

Lt'CVIELl.E , vg.  Gers,  ronim.  de  Sl- 
Sauv  v,  ;«jdr  Cimmit. 

LI'f.’Y,  vg.  Aisne,  comm.  de  RilM-moul,  K 
d'Origuy -Ste-  Bruni  te . 

I-l  f'Y.  vg.  .*/j-«rfb(Lor»iiet,arr.  <lr  Châ- 


teau-Salin» , et  à 22  k.  de  Vie  , oui*,  et  de 
Drlme.  Pop.  607  h. 

IX' CT  . vg.  Seine-/»/.  {Normandie i , arr., 
tant.,  LC et  à 5 k.  dr  NeufcbAtel-en-Bcay . Pop. 
372  h. 

LTCY-I.E- BOCAGE.  Vg.  Aisne  (Picardie), 
arr.,C3rt  à 15  k.  de  Château -Thierry  . tant, 
de  Charly.  Pop.  312  h. 

P.v  rati  de  l'abbé  nr  Hontmkiios,  auteur  du 
Choir  des  lettres  édijiantes  et  de  plusieurs  au- 
tre» ouv  rages. 

LUCY -LE-BOIS , vg.  Yonne  (Bourgogne», 
arr.,  cant.  et  à 9 k.  d'Avallon.  Cure.  C-*.  toc. 
A 209  k.  di*  Paris  pour  la  taxe  de»  lettre». 
Pop.  1.014  h. 

ITCY4JK-HAJIKAT , vg.  Marne  (Cham- 
pagne), arr,  et  à 17  k.  d'Epema*  , eanl.  et  !?• 
de  Mont  mort.  Pop.  139  h. 

LUCY -SC  B -CIRE,  vg.  Yonne  (Bour- 
gogne), arr.  et  à 26  k.  d'Auxerre,  eant.  et  E 
de  Vermenlon.  Pop-  280  II. 

Ll'CY-STR-YONXK,  vg.  Yonne  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 35  k.  d'Auxerre,  cant.  et  'SU  dr 
Coulangc-sur-  Yonne.  Pop.  600  h. 

I.I’D  (le  < irand-).  vg.  Seine-*i-.Hurne\  nffli. 
de  (iuérard,  a de  Tarrwnu tiers. 

IXDAX  ^St-) , ou  S.vxct-Lott»*  , vg.  D.- 
Rhin,  connu . île  llipslieiiu,  de  Benfdd,  Kf 

Ll'IlE  (le),  l.usdutn,  Ludum  , jolie  (irlilr 
ville,  Sarthe  (Anjou),  arr.  et  à 22  k.  de  b 
Tiédie,  chcf-l.  de  eant.  Cura.  Oite  d'étape.  r*L. 

I yy.  A 257  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettre». 

J Pop.  3,295h.  Iras  ai»  crétacé  inférieur,  gre» 
i vert. 

Autrefois  diocèse  d’Angers , parlemreit  de 
; Paris,  intcmhuer  de  Tour»,  élection  de  Haugé, 
j couvent  de  récollets. 

Le  Ludc  ni  une  ville  assez  bien  bâtir . »ur 
• b rive  gauche  du  Loir.  Elle  est  formée  de  rue» 
étroites  et  mal  percées,  où  l’on  remarque  l' hô- 
tel de  ville,  l'hôpital  et  quelque»  maisons  or- 
nées d'arabesques  et  de  médaillon»  sculpte» 
d'assez  Imhi  gmit.  château,  situé  pre*»  de 
l'église  paroissiale,  est  sans  cniilradil  un  des 
plu»  beaux  île  eetle  partie  de  b France  : sa 
liaiiteiir  majestueuse,  sa  ronstrnelion  partie  go- 
thique et  |>urtic  moderne , les  énormes  tours 
ronde»  qui  ressortent  dr  ses  angles,  lui  donnent 
un  as|irct  inqxisant  auquel  ajoute  encore-  »a 
siluiitûm  avantageuse  sur  le  liord  du  roteau  qui 
diHniin*  l«*  loir. 

Le*  umei  du  Lu  de  sont  ; d"  azur  a lu 
croix  engrelér  tC argent. 

Fabriques  de  toiles  et  d'étude*  de  biin*. 
'Tanneries.—  Commerce  de  grain» , noix  , mar- 
rons, chanvre*,  (il,  loiifi,  |iorcs,  volailles,  etc. 
— Foires  le  3*  jeudi  de  janv.,  1"  jeudi  d'avril, 
I"  jeudi  de  juillet,  1"  mwaredi  de  mai . 
I**  jeudi  de  juin  , jeudi  après  le  8 sept.  , 3' 
jeudi  d'ort.  rl  dr  déc. 

I.I'DEI.AXGE,  vg.  Moselle,  rom.  deTras- 
snngr.  îgj  «le  Briey . 

l.l'DES.  vg.  Marne  (Champagne),  arr.,  fv; 
et  à 12  k.  de  Rrim»,  caut.  Je  Verzy.  P.  884  h. 
Dans  un  territoire  fertile  en  vins  de  Cham- 
pagne rouges  de  deuxième  cta»»(*.  — Foires  le 
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3*  lundi  nprrs  le  39  août  et  le  1"  lundi  apres 
le  34  juin. 

LfDESSK,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
art.  et  à 18  k.  d'Issoire,  cant.  et  (H  de  Chara- 
peix.  Pop.  685  h. 

Ll' DI  RS , vg.  Artère  (languedor;,  arr., 
eant.,  ^ et  à B k.  de  Pamir».  Pop.  95  h. 

LIDOX  , vg.  Gironde  (Guienne),  arr.  et  à 
19  k.  de  Bordeaux  , cant.  et  CH  de  Blanqne- 
fort.  Pop.  1,070  h. 

LLDRE9,  vg.  Mrurthe  (Lorraine),  arr., 
tant.,  B]  et  à 9 k.  de  Nancy.  Pop.  503  h. 

Ce  village  est  situé  au  pied  du  moût  Aflri- 
que,  sur  lequel  on  voit  les  vestiges  d'un  camp 
romain  et  ceux  de  l'ancienne  cité  d'Affrique. 
M.  le  marquis  de  Ludrrs  a fondé  et  doté  ré- 
ccmraeot  à l.udre*  un  magnilîque  hôpital. 
Bibliographie.  ( Ch.*Iêopold  ). 

R ut  net  de  C ancien  château  de  ÏAidres  et  du 
camp  romain  dit  de  fa  cite'  d“  Affriqne  , q ni 
r moi  une  sur  la  côte  de  Ladres  et  cT  Affri- 
que  , derrière  Messe  m,  près  de  fa  Moselle  , 
ainsi  que  celles  du  camp  romain  de  Jailfon, 
qui  r a précédé  ; toutes  dans  le  département 
de  la  Meurthe , in-8.  1839. 
tVinuM.  Dissertation  sur  les  camps  romains 
connus  sans  te  nom  de  cité  (T AJJrique , si- 
tués près  de  Naact  (Mètn.  de  la  soc.  des 
anliq.  de  France,  t.  vu,  p.  160). 

LUE,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et  à 61  k. 
de  Mont-dr-Marian,  cant.  de  Satires,  C3  de 
Liposthey.  Pop.  790  h. 

LL  K.  vg.  Maine-et-lxùre  (Anjou),  arr.  et  à 
13  k.  de  Bauge,  cant.  de  Seiches,  H de  Suette. 
Pop.  350  h. 

l.l'KMSCIIWILl.KJt  , vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace) , arr.,  cant. , CH  et  à 7 k.  d'Altkirch. 
Pop.  794  h. 

l.l'ET,  vg.  Eure-et-Loir,  cumin,  de  Bé- 
vilk*-k*-<k>mte,  G3  d' Anneau. 

Ll'GAGXAC,  vg.  Isit  (Quercv).  arr.  et  à 
33  k.  de  Cahnrs,  cant.  et  CH  de  Limogne.  Pop. 
455  It. --  Entres  1rs  8 janv. , 8 mai  et  39  uct. 

1.1‘ti  Ati.X  AX,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  d'Argdès,  cant. , CH  et  à 4 k.  de  Lourdes. 
Pop.  133  h. 

LLGAIGXAC,  vg.  Gironde  (Guienne),  arr. 
et  à 17  k.  de  1 jlmnrue,  cant.  et  CH  de  Braunr. 
Pop.  355  h. 

LLGAIGXAC  , vg.  Gironde  , romtn.  de 
Vcrthruil,  El  de  Pauillac. 

I.LGAX.  vg  Aveyron  (Rouergur).  arr.  de 
YilJcfranche,  cant.  de  Monthozcns,  CH  de  Ri- 

glMC. 

I.LGAX,  vg.  Arayrms,  room.  de  Quin»,  CH 
de  Sauvelmr. 

I.LGAX.  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.,  cant., 
ST  et  à 10  k.  de  Lavaur.  Pop.  530  h. 

MJGARDR,  vg.  Cantal  (Auvergne),  air.  et 
à 35  k.  de  Murat , cant.  et  g]  de  Marcenat. 
Pop.  747  h. 

LLGA.XSOX.  vg.  Girondr  (Bnzadois)  . arr. 
et  à 34  k.  de  la  Réolr,  cant.  de  Targon,  EJde 
Sauveterrc.  Pop.  395  h. 

LUC  ALT,  vg.  Landes  (Gascogne) , arr.  et 
à 33  k.  Je  Mont-de-Marsan , cant.  et  r*!  de 
Roquefort.  Pop.  1,808  h. 


LtTGAZAV,  vg.  Landes,  coram.  de  Yidle- 
Soubiran,  tHdc  Roquefort. 

I.LGDLXLM  (lat.  46*.  long.  3T).  « Cette 
ville  porte  un  nom  critique,  qu’on  sait  lui  être 
commun  avec  plusieurs  autres  villes  de  1a 
Gaule,  et  que  i’ou  doit  croire  antérieur  à réta- 
blissement d'trae  colonie  romaine  par  Munatius 
l'Umcu»  , qui , au  rapport  de  Diou  Cassius 
(lib.  un),  reçut  ordre  du  sénat,  prit  après  la 
mort  dir  dictateur  César,  et  avant  la  formation 
du  triumvirat,  de  rassembler  à Lugdunum  les 
habitants  de  Vienne  , chassés  de  leur  ville  par 
les  Allobroges.  Celle  colonie  devint  tri-s -puis- 
sante en  peu  de  temps  ; et  Stralmn  , contempo- 
rain d' Auguste  et  de  Tibère , dit  qu'elle  ne  cé- 
dait qu'l  Nar Italie  par  le  uomlire  des  lialiitauU, 
qu'elle  était  la  résidence  de»  gouverneurs  de 
la  Gaule,  et  qu'on  y frappait  des  mouiuie»  d'or 
et  d'argent.  Elle  tira  des  avantages  d'avoir  su 
naître  , selon  que  le  dit  Suétone.  Tempc-irur 
Claude  ; et  dans  plusieurs  inscription»  elle  est 
appelée  l o/oiua  Copia  Claudia  Augusta.  Diou 
Cassius  veut  que  l'aiMit-unc  maniéré  d’écrire  le 
nom  de  Lugdunum  était  lAiguduuum , et  il  y 
a des  inaci  iptiuus  qui  y sont  eonfurnie*.  Je  ne 
m'arrêterai  point  aux  diverses  interprétations 
que  Ion  dauue  a celte  dénomination.  Ptolémér 
range  mal  à propu*  Lngdunum  cuire  les  v il  le  s 
drs  F.dui,  Celle  siilc  fut  construite  dans  le 
territoire  des  Segusiani  : lu  quorum  ugro,  se- 
lon le#  terme»  de  Pline  (lih.  iv,  cap.  18),  Co- 
lonitt  Lugdunum.  Les  Srgu.ua ni  , après  avoir 
été  Clientes  .F.duorum  , sont  ensuite  qualifiés 
de  Ubtri.  L'emplacement  de  Lugdunum  s'éten- 
drait à la  rive  droite  de  la  Saône  , sur  la  peulr 
d'uti  coteau . qui  lire  de  la  dénomination  de 
forum  Velus  le  nom  actuel  de  Fours  irre,  qu'un 
jwut  regarder  commr  uns-  altération  du  nom  île 
f ur- Viril  : rl  Cl  unie  Paradin  (lib.  il,  p.  355), 
dans  son  Histoire  de  Lion , cite  un  aucieii  titre 
où  ce  quartier  est  dénommé  précisément  Fo- 
rum Vêtus.  Ce  qui  fait  aujourd'hui  la  plus 
considérable  partie  de  Lion  entre  la  Saône  et  le 
Rhône  n'a  commencé  à se  remplir  que  sous  le 
régne  de  Louis  XII  et  de  François  I".  C'est 
néanmoins  à l'extrémité  de  cette  langue  de 
terre,  serrée  entre  les  deux  rivières,  qu’étniciit 
situé»  le  temple  et  l'autel  que  .soixante  cité»  de 
la  Gaule  avaieut  élevés  à Auguste,  et  ilont  il  est 
question  dans  un  article  particulier  sous  le 
nom  fi’  Ara  Lugdunetnis.  • D’AnvÜU*.  Xotice 
de  t ancienne  Gaule,  p.  433.  V.  aussi  : 
Remarques  sur  f origine  du  mot  Lugdiiuum  , 
par  Barbet  de  Mr/inar  ( t.  i de»  Commen- 
taires sur  Ovide , in-8.  1716). 

— Episto/a  historien  de  ortu  et  situ  primo 
Lugduui , etc,,  a uct.  Pctro  La  hhé  , iil-4  , 
1661. 

— Epistola  ejusilem  , de  an  tiqua  statu  l.ng- 
duni,  in-8,  1664. 

Dissertation  sur  la  double  fondation  dr 
Lyon  et  sur  son  Nom , par  le  P.  Mcurstrirr 
(Caractères  dm  ouvrages  historique*  , etc., 
in- 13. 1694). 

— W air  k entier . Géographie  des  Gaules,  t.  ! , 

p.  196,  363.335. 

I.LGDLXTM  BATAVtlRL.M  (lai.  53". 


long.  23*).  « Ou  trouve  ente  ville  dan» 
Ptolémér,  comme  dan»  l'Itinéraire  d'Antomu 
et  dan»  la  Table  iheadoxirune.  le.  position* 
donnée»  par  Ptolémée  n’av  aut  |u«»  le  ck-gré  de 
précision  qui  puisse  exiger  qu'on  le»  adopte  rn 
rigueur  , nous  ne  supposerons  [ioiiit  osrc 
Menso-Altiug  , deux  ville#  du  même  nom  . an 
lieu  d'une  seule  , en  se  fondant  uniquement  sur 
ce  que  le  jioiiil  «le  l.ugodinum  de»  /Infini  dan» 
Ptolémér  ne  répond  pas  exactement  û la  |«*i- 
tion  actuelle  de  Les  de.  L'expression  de  Caput 
Germaniarum  qui  accompagne  la  mention  qui 
est  faite  de  Lugdunum  dans  l'Itinéraire  ne  it- 
guilir  jws  que  celte  ville  fut  la  capitale  de» 
(icrmauir*  , mais  le  commencement  de  cette 
frontière  des  Gaule»  , qui  avait  pris  le  nom  de 
Germanie  , ce  qui-  plusieurs  savant»  ont  déjà 
entendu  de  cette  manière.  On  peut  nèattmniii» 
faire  attruliou  à ce  que  la  |>o»itioii  de  I.ugdu- 
num  est  figurée  dan»  la  Table,  comme  celle  île» 
ville»  que  l’on  »ait  avoir  dominé  sur  le  district 
d'une  cité  particulière.  Dans  ces  acte*  du 
moyen  âge  son  nom  r.»t  communément  leilhis. 
Ainsi,  ou  dit  Lcilhni , avant  «|ur  de  prononcer 
comme  aujourd'hui  Ijrydett.  Ou  nrconnail  le 
dunnm . qui  a fait  partir  de  l'ancienne  déno- 
minaliou  . dans  unr  éminence  au  milieu  de 
l'emplacement  qu'occupe  la  ville  , mais  sur  la 
rive  gauloise  «lu  Rhin  , comme  un  le  juge  plu* 
convenable,  et  servant  d'assiette  & unr  ancienne 
tuur.  h D’Anvillr.  Xotire  de  t ancienne  Gaule, 
p.  434- 

l.l'GDL'MMt  . posira  Goxvivk  (lat-  44", 
long.  19*).  ■ Stralwu  (lib.  iv,  p.  190)  parle 
«k*  i.Hgdunum  des  Convenir . (|  en  est  aussi 
mention  dan»  Ptolémér  : mai»  la  «|ualificatiou 
de  colonie  que  porte  la  version  latine  u’est 
point  (bus  le  texte  grec,  fki  sait  seulement  pai 
Slrabun  qu'entre  les  peuples  de  l’Aquitaine 
le*  Couventr,  ainsi  que  h Ausci,  avaient  ob- 
tenu la  prérogative  dont  jouissaient  ht»  villes 
latine*.  L'Itinéraire  d'Aiilonio  place  Lugdu- 
num des  Convenu?  sur  la  route  lïAqua-  Tar- 
btllica  , ou  d'Aq*  à Toulouse  ; et  il  y a une 
autre  route  qui  à*  Aginnum  conduit  à Lugdu- 
num. Celle  ville  avait  pci*  le  nom  de  Convenir 
avant  qu'elle  fût  détruite  par  le  roi  Gootian 
l'au  585.  Dans  la  Notice  de*  province*  de  la 
f bulle.  Contas  Convenarum  est  une  «le  celle* 
«le  la  Nosempnpulanie.  le  même  nom  m*  trouve 
dans  Sidoine  Apollinaire  et  dans  Grégoire  de 
Tours  , qui  décrit  la  situation  de  cHte  s ille  en 
ce»  terme»  : Est  entra  urhs  in  cacumîne 
mon  lis  sita  , nullique  manti  contigua.  C'rsl 
dan»  le  même  emplacement  que  Bertrand,  évê- 
que de  Cnniinge,  et  fil»  d'Attou-Raimond.  vi- 
gueur de  risle-Jourdain  , rrbitil  une  ville 
dans  les  première*  années  du  xn*  *iède  ; et 
cette  ville  a pris  le  nom  de  St -Bertrand.  Le* 
plu*  grand»  vestige»  d’antiquité»  subsistent 
néanmoins  dau»  un  lieu  situé  au  pied  de  ht 
montagne,  près  de  la  Garounc,  et  dont  le  nom 
«le  Vai-Cralieie  vient  de  ValUs  Capraria. 
M.  Wesseliug  remarque  qu’nu  fragment 
d'inscription  Mir  unr  porte  de  la  ville , et  où 
ou  lit  : Civil.  Courra.,  ajipArlirnl  au  temps  de 
rem|M'reiir  Claude,  et  non  a celui  d'Anpiste 
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MIÜAUT. 


Ll'MINK  OR-COVTAlS  (Slft-). 


LUN  EL. 


eu  «te*  libère , cumme  un  l'avait  juge  aupara- 
«oui.  i»  D’Anville.  Xotice  de  T ancienne  Gaule, 

p.  424- 

U'(iEA(.  , vg.  H. -Loire , coum.  de  La- 
vaiMlitii,  CFI  de  Brioude. 

I.K.KT  (le),  vg.  Pu  i -de- Dôme  , romm. 
d'Aiual-lr-Luget,  0 d'Arües. 

LI'GLON , vg.  ImhiUs  ((Gascogne),  ut.  e(  à 
31  k.  de  Muni -de- Marvin  , caul.  cl  LJ  de  Si* 
bm.  Hop.  813  h. 

LTGNET  {le),  vg.  /sire,  cumin,  de*  Avc- 
nières,  de  Murnlel. 

LOUNY,  vj;.  Anne  (Picardie),  arr.,  cant., 
É3  el  à 10  k-  de  Vendus.  Hop.  242  h. 

LTGX  Y , bg  Sadne-et-Loir*  ( Bourgogne)  , 
arr.  «t  à 21  k.  de  Minm  , clieM.  de  canl. 
Ourr.  H de  St-Oyeu.  Pop.  1,247  h.  — T«- 
hais  juruxvHjuf  , éloge  inférieur  du  système 
ooliliqur. 

Célait  autrefois  une  v ilk*  iim’i  considérable*, 
défendue  |uirun  vaste  et  Ijcjii  rhàteau  que  In 
différents  partis  se  di«pul«*rail  vomcnl  lors  des 
gur ne*  ciiilet,  et  que  le»  pus  uih  brûlèrent  eu 
1789.  — Foire s les  12  unir*  , 23  avril  , 29 
août,  14  sept.,  (idée.  H lundi  de  la  Pentecôte. 

LUI  i X Y -HOU  B BOX  NAIS,  vg.  Cher  (Ber- 
ry) , arr.  el  à 29  k.  de  Si -Arnaud -Mont - 
rond  , caul.  de  Ncrondr»  , F]  de  BJrt.  Pop. 
130  h. 

LUÜXY-I  HAMPAGNE,  vg.  Cher  (Niver- 
naû),  arr.  et  à 17  k.  de  Samvrrc , cant.  cl  Kl 
de  SaurrrgiM-s!  Pop.  494  b. 

LCiVY-LbàAlOLUa.  >g.  Smimr- 
et’ix'ire  (Bourgogne),  arr..  cant.,  E et  à t*  k. 
de  Chanillt».  Pop.  588  h. 

LL* GO-DE- VECLI'.II Ml , Cortêt  air.,  Sel  à 
11  k.  de  Cortc,  canl.  de  Scrraggio.  Pop.  342  b. 

LUGO-DI-MAZZ  4 , vg.  Corse , arr.  et  à 
43  k.  de  Corlc  , cant.  et  K de  Yezzaui.  Pop. 
472  h. 

Lt’GOX  , vg.  Gironde  (Guicnne),  arr.  et  à 
11  k.  de  Libourne  , ranl.  de  Fronsac,  fc  ; de 
Sl-André-dc-Culieac.  Pop.  845  b. 

I.UGOS  , vg.  Gironde  (Guimne)  , arr.  H à 
40  k.  de  Bordeaux,  cant.  et  [3  de  Bélin.  Pop. 
419  b.  — Fabrique  s de  câble*  et  chaînes  en 
fer.  — Haut  fourneau,  fmgrs  cl  aciérie. 

LUGY,  «g.  Pas-de-Calais  (Artois) , arr.  et 
à 40  k.  de  Moutmiil-sur -Mer  , cant.  et  S de 
Frugr».  Pop.  293  h. 

I.IIIIKH.  vg.  Doubs  ( Franche  -Comté) . arr. 
«I  à 49  k.  de  Munllielliard.  cant.  et  ta  de  Rus- 
arr.  Pop.  181  b. 

M'IGXK,  vg.  Maine-eî- Loire  (Anjou),  arr. 
et  à 25  k.  d'Angers , cant  de  Thouarré,  F]  de 
Bris  sac.  pop.  430  b. 

I.l  ’IGXY,  vg.  Estnhti-Loir  (Beauce),  arr., 
cant.  et  à 20  k.  de  Nogmt-byRotruu  , S de 
Beaumont -le»- A uld».  Pop.  649  b. 

LUIHENKAU  , Cdte-tfOr,  romm.  de  BU- 
ont,  S de  Saulieu. 

Ll'IXAX.H  , vg.  Doubs  (Franclic-Comtc) , 
arr.  et  à 35  k.  de  Baume- le*- Dame*  , tant,  de 
Pirrrefunlaine.  E3  de  Morlcau.  Pop.  334  b. 

LTINATT  . vg.  Eure-et-Loir  ' (Beaucc) , 
arr.,  caut.  , E cl  à 3 k.  de  (.lia lires.  Pop. 
578  b. 


LU1SETAIXES,  vg.  Snne-et-Marne  (Briet, 
arr.  et  à 16  k.  de  Provins,  cant.  et  EL  de  Don- 
nmtaric.  Pop.  280  b. 

l<a  pMÛtiou  de  retle  comniiuie  est  très- 
agréable.  et  Ton  y jouit  «le  points  de  vue  iu- 
perltrs  »ur  une  'allée  riante  que  la  Seine 
fertilise  par  ses  nombreuse*  sinuosité.». 

LITTRÉ , vg.  tlle-et-fîlaiae  (Bretagne), 
arr.,  canl.,  E et  à 10  k.  de  Fuugcra.  Pup. 
1,786  b. 

I.l  VI HIX  , vg.  Isère  (Dauphine),  arr.  et  à 
21  k.  de  Grenoble  , cant.  de  'louve! , El  de 
Crulle*.  vy.  Pop.  660  b. — Foirr  le  23  juillet. 

M M BRUS  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.,  L-L  et  à 1 4 k.  de  St-Omer,  ehef-l.  de eant. 
Hop.  908  b.  — Tumii  crétacé  supérieur  , 
craie.  — fabrique,  de  papier.  — Foires  les 
1*'  mai  et  9 oct. 

I.l  MK  AU  , vg.  Eure-et-hiir  (Orléanais)  , 
arr.  cl  à 35  k.  de  Châteaodun,  cant.  de  Ponta- 
non, E d’Amaiy.  Hop.  463  b. 

I.13ES,  vg.  Ardennes  (Champagne),  art., 
cant.  et  EL  de  .Mciirm.  à 3 k.  de Charleville. 
Pop.  301  h. 

Ou  y remarque  1rs  ruines  d'un  ancien  châ- 
teau que  le  seigneur  de  Ruaaney , dt*  la  maison 
d'Aptrmuiit,  avait  fortifié  ri  livré  aux  Impé- 
riaux .qui  en  profitèrent  pour  faire  des  courses. 
(Le  château  fut  attaque  en  1351  . et  le  comte 
d'Aprcinont.qtii  le  défendait,  fut  Idrxxéàmort. 
Cependant  , comme  le  siège  traînait  en  lon- 
gueur, le  capitaine  Yilh’franche , qui  le  com- 
mandait , voulant  à tout  pris  s'emparer  de  et 
château,  se  servit  à cet  effet  d'un  stratagème  ; 
il  plaça  vers  le  soir  des  vimularrv*  d'hommes 
armés  vis-à-vis  «1rs  sentinelles . et  pénétra  de 
l'antre  côté  dans  le  château,  qu'il  rasa,  et  où  il 
trouva  de  grandes  richesses . 

LIME  VILLE  , vg.  Meuse  (Champagne) , 
arr.  de  Commcrcy  . et  à 6 k.  de  St-Mihiel. 
P«»p.  288  h. 

I.UMIER-EN-CHAMPAGNE  (St-),  vg. 
Morne  (Cltampagnr) , arr.,  raut.  et  à 9 k.  de 
V itry- le- François  , r-3  de  la  Chaussée.  Pop. 
439  b. 

LUMIÈRES  (Notre- Dame-dr-) , Fauchue , 
romm.  de  Coull,  E d’Apt.  KJ . 

Ll'MIGX Y.  vg.  Srinr-et-Marne  (Brie),  arr. 
et  é 15  k.  de  Coulominicr»  , cant.  et  FJ  de 
Rozoy-cn-Bne.  Pop.  513  h.  — On  y voit  un 
ancufi  château  remarquable  pr  le  séjour  qu'y 
firent  Charles  I\  et  sa  inére,  Catherine  de  Mc- 
dicis,  et  pr  leur  entrevue  avec  l'amiral  de  Go- 
ligny.  Ou  prétend  qu’Hclvéliu*  y composa  son 
liv  re  De  C esprit. 

Près  du  château  existe  un  parc  aussi  étendu 
qu'agréable,  au  milieu  duquel  est  une  monta- 
gne d'emiron  45  m.  de  hauteur  , surmontée 
d'une  vieille  tour  d’où  l'on  découvre  28  à 30  k. 
de  pys. 

LUMINE-DK-M.ISSON  (S te-),  vg.  Ixsire- 
Istf.  (Bretagne) . arr.  et  à 25  k.  «le  Nantes  , 
cant.  et  3 «le  (Jivwm.  Pop,  1 ,328  b.  — Tui- 
lerie. 

LU  Ml  NK- DE-COUT  AÏS  (Ste*)-  'g*  lj"rr~ 
tnf.  ; Brrlagite) . arr.  cl  à 30  k.  de  Nantes  , 


caul.  de  St-Philbert , ES  de  Machecoul.  Pop. 
1,154  h. 

LI'MIO  , vg.  Corse  , arr.,  El  et  a 8 k.  «1e 
Calvi.  cant.  de  Calemana.  Pnji.  853  h. 

l.t'.VAC,  vg.  Avesron  (HosKrguej,  arr.  cl  à 
17  k.  «le  VUlefrancbie-de-Rouergue,  cant.  *13 
de  Najac.  Pop.  1 ,01 1 h.  • — Foires  1rs  3 et  12 
jauv 6 mai,  25  juin,  30  sept.  «S  28  déc. 

LL'NAGLirr,  vg.  Tarn  , conun.  et  £3  de 
Pampelunne. 

LT N AIRE  (SI-),  vg.  ilU-et-rilame  (Breta- 
gne), arr.  et  à 10  k.  de  St-Malo,  cant.  de  l’ieur - 
tuit.  SdcUiiunl,  Pup.  1,065  h. 

I.l' N A ISF.  (Sto-),  vg.  Cher  (Berry),  arr.  et 
à 21  k.  «le  Bourges,  cant.  *1  EL  de  Les  et.  Pop. 
112  b. 

I.l' N AN  , vg.  ijot  (Querry),  arr.,  cauL,  3 
cl  à 5 k.  de  Figeac.  Pop.  623  b. 

Ll'NAS,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.,  S2 
«fl  a 13  k.  de  Bergerac,  cant.  de  la  Force.  Pop. 
333  b. 

LCNAS,  vg.  Hérault  (Languedoc),  arr.,  O, 
bureau  d'mrrgut.,  et  à 13  k.  de  Lodève,  chef- 
I.  du  caut.  Cuir.  Pop.  1 ,504  h.  — Tua*»  ju- 
raui«|ue,  étage  inféririir  du  système  oolitique. 

(àftte  ville,  où  l'oa  arrive  de  Lodève  par  une 
route  nouvelle  et  t ré»- pittoresque  , qui  passe 
sur  lu  belle  montagne  de  FEscaudorgue  , est 
l«â tic  sur  une  hauteur,  au  pmi  «le  la  muutagne, 
dans  un  joli  site  ; elle  est  dominée  par  un  ro- 
cher dont  le  sommet  r>l  couronne  par  tes 
restes  d’un  ancien  château , et  baignée  par  te 
ruisseau  «le  Cravaiaon.  On  y voit  une  petite 
église  d'un  aspect  assea  agréable.  I **  euv  irons 
offrent  d«‘i  sites  délicieux. 

Le  château  de  Lun  as  existait  «m  124K)  : U 
soutint  plusieurs  siégea  durant  tes  guerres  «le 
religion. 

Cnrrierv*  de  pierres  à bâtir,  latuieries.  — 
Fabriques  et  cummercé  d'excdlenU  fromage*. 
Poires  les  25  mai,  24  sept,  et  29  déc. 

IATXAX  , vg.  H.-Garonsie  (Comrainges) , 
arr.  et  à 29  k.  «te  St-Gaudcns , caut.  et  @ da 
Boulogne.  Hop.  227  b. 

I.UX  A Y , vg.  Inir-et-Cher  i Vendomois)  , 
an*,  vi  à 12  k.  «te*  Vendôme  . cant.  «te*  Savi- 
gny.  &3  de  Montoirr.  Pop.  1 ,600  b.  — Com- 
merce de  chanvre. 

LUXEAt  , vg.  Allier  {Bourbonnais),  air. 
de  la  Palisse  et  à 55  k.  dr  (àisad  , caut.  H t-1 
du  Donjon.  I\if>.  785  b. 

LUXE-DE-HRULOX,  vg.  Snrthe.  «or.  A 32 
k.  du  Maux. 

LUXEGARDK  , vg.  ImI,  cnmm.  du  Bastit, 
El  de  (iramat. 

I.UX  El. , Lima  te  , Lunelhim  , oncicum*  et 
j«dit*  ville,  Hérault  (Languedoc) , arr.  et  à 23 
k.  de  Mnutpellter  , cheJ-1.  de  eant.  Cure.  Gîte 
d'iitapr.  y.  «or.  A 729  k.  «le  Paris  pour  la 
taxe  des  Irttte*.  P«y . 6,385  b.  — luuui« 
d'alluvions  modem rs. 

Autrefois  baronnie , diocèse,  généralité  el 
rewtte  de  Montpellier,  parlement  de  Toulouse, 
vignerie,  justice  royale. 

Dans  k*  xr  siècle , Lum*l  avait  un  oliiti-au 
lort  ; elle  était  presque  entiemuieiit  habitée  par 
des  Juifs,  t ers  la  fin  «lu  ui*  sévir  , te  celr-bn* 


Digitized  by  Google 


LFNFA-VIFA. 


rabbin  Salomon  Jarclu  y avait  une  synanogue 
fimctuc.  La  ville,  apres  avoir  successivement 
fait  partie  du  domaine  de  la  couronne  et  de  ce- 
lui de  la  maison  d'Etompes,  fut  réunie  définiti- 
vement à b couronne  en  1400.  C'était  autrefois 
une  ville  forte  , qui  fut  prise  et  reprise  plu- 
sieurs fois  |ieudant  les  guerres  de  religion  ; le 
cardinal  de  Richelieu  en  fit  raser  les  fortifica- 
tion» en  163t. 

Les  armes  de  Lunel  sont  : iC azur  au 
croissant  montant  d argent. 

Cette  ville  est  située  dans  un  territoire  fertile 
en  vin»  muscats  d'excellente  qualité,  prés  de  La 
rive  droite  du  Vidourle,  sur  le  chemin  de  fer 
• de  Montpellier  à Nîmes  et  sur  le  canal  de  Lu- 
nel, qui  débouche  dans  l'étang  de  Mauguio, 
par  lequel  elle  romnmoiqur  ail  Rhône , k la 
Méditerranée  et  su  canal  du  Midi.  Elle  possède 
une  jolie  promenade , une  caserne  d'infanterie 
et  de  cavalerie , une  belle  fontaine  en  forme 
d'obélisque,  etc. 

Panua  du  savant  professeur  de  médecine 
Bavuas. 

. Les  vins  muscats  de  Lunel  jouissent  de  b 
même  réputation  que  ceux  de  Frontignan  : ils 
sont  plus  précoces  et  plus  fins  ; mais  ils  ont 
moins  de  corps , un  goût  de  fruit  plus  pro- 
noncé, et  ne  se  conservent  pas  aussi  long  temps. 
Ce  genre  de  vin  n’est  qu'une  faible  partie  du 
produit  des  vignobles  de  Lunel  , qui  fournis- 
sent une  grande  quantité  de  vins  rouges  com- 
muns, que  l’on  convertit  en  eau-de-vie. 

Fabriques  de  liqueurs,  nombreuses  distille- 
rie-» d'eau-dr-vie  et  d'esprits.  — Commerce  de 
grains,  farines,  laines  eu  suint  et  lavées,  vins 
muscats  excellent»  du  cru  du  territoire , eaux- 
de-vie,  esprits,  liqueurs,  raisin»  sers,  produc- 
tions du  pays.  — Entrepôt  des  mairliandisct  du 
haut  Languedoc  et  de  denrées  coloniales.  — 
Foire s les  24  août,  55  nov.,  lundi  de  la  Pen- 
tecôte (5  jours),  samedi  «prés  la  St-Bartbélemy , 
et  aprè-s  la  Sle -Catherine. 

Bibliographie.  * La  Réduction  Je  ta  allé  et 
château  Je  Lunel  à /* obéi  Mance  du  roi,  en- 
semble la  défaite  tic  12  a 1,500  rebelles, 
mit  et  taillés  en  pièces  par  le  régiment  des 
gardes , entre  Nismes  et  Lunel , in-8,  1622. 
LUNEL  (canal  de),  Hérault.  Ce  canal  éta- 
blit une  communication  entre  Lunel  et  l'étang 
de  Mauguio  ; il  est  alimente  par  les  eaux  d'une 
source  qu'il  reçoit  au-dessous  de  Lunel  et  par 
celles  de  l'étang  de  Mauguio. 

LUXEI.-YIEL  , vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  à 20  k.  de  Montpellier  . cant.  et  T*-:  de 
Lunel.  pup.  836  h. 

On  y voit  de*  grottes  très-remarquable» , 
renfermant  un  dépôt  considérable  d 'ossements 
fossiles  qu'on  y a découvert  il  y a quelque* 
années.  C’est  sur  le  territoire  de  Lunel- Y id 
que  *c  trouve  le  coteau  renommé  qui  produit 
le  délicieux  muscat  de  Lunel. 

pATmir  de  Fou r mt  Levai.  . troubadour 
du  xiii*  siècle. 

Bibliographie.  S» axas  (Marcel  de).  Rôtie e 
sur  les  cavernes  à ossements  fossiles  des 
carrières  du  calcaire  grossier  situées  seu 
en  lirons  de  Lunel-fiet , departement  de 
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r Hérault , in-8  . 1826  ; in-4  , 1839  (avec 

Dubu-ud  et  Jraujean). 

LU  N ER  A Y , bg  Seine-lnf.  (Normandie), 
arr.  et  à 7 k.  de  Dieppe  , cant.  et  tî  de  lbc- 
queville.  Pop.  1,77 8 h. — Ce  l*ourg  «1  remar- 
quable par  jta  la'lles  plantations.  Il  y a une 
église  catholique  et  un  temple  pour  le  culte 
réformé.  — - Fabrique t de  tissu»  de  lin  et  de 
coton.  — Foire  le  1"  mai.  — Marchés  tous 
les  samedi*. 

LUXEHY.  vg.  Cher  (Berry),  arr,  et  a 20  k. 
de  Bourges  , caut.  de  Charost , S de  St-Flo- 
reut.  Pop.  886  h. 

LUNÉVILLE,  Mort  an  a , ancienne  et  jolie 
ville,  Mctirthc  ( lorraine  ) , chef-1.  d'arr.  de 
sous-prêf,  (5*  arr.)  et  de  deux  cant.  Tril».  de 
1**  inst.  Société  d'agriculture.  Collège  com- 
munal. 2 cure*.  f;itr  d’étape.  C*3.  >Of.  Pup. 
16,418  h.  Tuuuu  du  tria»,  inarm.*  irisiv. 

Autrefois  duché  , diocèse  de  Toui  , cour 
souveraine  et  intendance  de  Lorraine,  bailliage, 
abbaye  (h*  cbanoiucs  régulier* , école  militaire, 
rouveuU  de  miuiines  , de  capucins  et  de  reli- 
gieuses de  b congrégation. 

L’origine  de  Lunéville  , ainsique  celle  de. 
beaucoup  d'autres  villes,  est  enveloppée  des 
plus  épai.vtes  ténèbres.  On  sait  seulement  que 
des  fouilles  faites  aux  eus  irons  firent  décou- 
vrir autour  d'une  fontaine  des  médaille*  ro- 
maines représentant  Diane  ou  b Lune.  Li 
troditiuu  rapporte  qu'il  y avait  en  cet  endroit 
un  temple  de  Diane  , et  que  Lunéville  tire  son 
nom  du  cullr  que  l'un  rendait  à cette  dresse. 
L'ImIoilv  ne  parle  de  ce  lieu  avant  le  x*  siècle 
que  a mime  d'tui  hameau  ou  d'une  maison  de 
c has»*:  ; c’était  à celle  époque  le  chef-lieu  d'un 
comté  considérable , que  le  duc  Maihiru  II 
réunit  à ses  Etals.  Se»  successeurs  fortifiemil 
cette  place,  dont  (Jtarlçs  le  Téméraire  s'empara 
en  1476  , mois  qui  fut  reprise  b même  anuée 
par*  le  prince  de  Yamiéiunnt.  Le  due  de 
Lorraine,  Charles  111 , augmenta  le»  fortifica- 
tion* de  Luuéville,  eu  1587,  pour  mettre  cette 
place  en  état  de  résister  à l'armer  des  protes- 
tant* d’Allemagne  , qui  allaient  ru  France  se- 
courir les  calvinistes.  Sou*  Louis  XIII,  Luné- 
ville fut  pris  et  repris  plusieurs  fois  par  les 
Français  et  les  Lorrains  ; le*  Fiançai»  finirent 
par  l'emporter  d'a*»aut  ru  1638  . après  quiuze 
jour*  de  siège,  et  en  firent  démolir  le*  fortifi- 
cations. 

En  1801  il  sc  tint  à Lunéville  un  congria, 
et  le  9 février  fut  signé  en  cette  ville  b traité 
de  paix  qui  terminait  la  guerre  de  b deiuirme 
coalition.  D'apres  ce  traité  , le  thalwreg  du 
Rhin,  depuis  sa  sortie  du  territuire  helvétique 
jusqu'à  son  entrée  sur  le  territoire  laitave  , 
formait  b limite  de  b France  et  de  l' Alle- 
magne. 

Lunéville  possède  un  trés-licau  palais,  cons- 
truit jiiir  liéopold  , et  cousulérahlt-mrei  t emU-lli 
par  Stanislas  : il  ne  reste  îles  charmant*  bos- 
quets qui  l'environnaient  que  celui  qui  sert  de 
promruade  publique.  La  marquise  du  (Jtâte- 
let,  célébrée  par  Voltaire*,  a son  loin  beau  dans 
l’église  paroissiale,  dont  l'architecture  moderne 
mérite  d'étre  remarquée.  Lunéville  possédé 
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aussi  un  immense  quartier  de  cavalerie  ; un 
vaste  mauégr  couvert  , dont  le  toit  est  soutenu 
par  nue  charpente  en  bois  de  chétaignier  liar- 
die  et  bien  ajustée  ; un  champ  de  Mars  de  deux 
cents  hectare'  de  superficie.  C'est  une  de»  plu» 
belle»  garnisons  de  cavalerie  qu'il  y ait  en 
France  : on  y réunit  assez  fréquemment  en  au- 
toume  un  camp  de  cavalerie  pour  exercer  Ire 
troupe*  aux  grandes  maiMcuvre». 

Les  armes  de  Lunéville  sout  : tf  or  û ta 
bande  (T azur  (alias  : de  gueules),  chargé  Je 
trois  croissants  montants  rf  argent. 

Biographie.  Patrie  de  SosmsI  dk  Maiov- 
cour,  voyageur  et  naturaliste. 

Du  chevalier  Stat,  J.  i»r  ftorrruia*  , 
|MM‘tert  littérateur  agréable,  membre  de  l' Aca- 
démie française. 

De  M“*  A.  ns  Rucv  , auteur  de  roman» 
qui  offrent  quelque  intérêt. 

Du  jésuite  Airnuna,  auteur  de  divers  ouvra- 
ges de  théologie. 

Du  célèbre  chirurgien  L.-Sàa.  Svi/cuorr. 
Du  maréchal  deficAW»Atr. 

Du  comte  Sïisiilai  d»  OnuantN,  élève  de 
J. -J.  Rousseau,  membre  du^corps  législatif, 
général,  préfet  et  membre  de  la  chambre  des 
député*. 

Des  lieutenants  généraux  Klu»  et  Hajlo. 

Du  général  vendéen  STOrrurr  , condamné  à 
mort  et  fusillé  à Angers  le  23  février  1796. 

Du  comédien  et  auteur  dramatique  Movvu. 
Ivodstiu».  Fabriques  de  draps  communs , 
calicot»,  bonneterie,  dentelles,  broderies,  gant» 
de  peau  et  de  laiur  pour  fourrure,  fourneaux 
et  cheminer*  de  tôle.  Manufactures  de  faïence 
rembrunie.  Fibtures  de  bine  et  de  coton. 
Blanchisseries  de  toiles.  Brasseries.  — Com- 
merce de  vins  , grain»,  eaux-de-vie , chanvre, 
lin,  bois,  broderies.  — Foires  les  16  mars  (2 
jour»),  23  avril,  24  juin , 12  sept.,  1"  ocL  et 
lundi  gras. 

A 30  k.  E.-S.-E.  de  Nancy  , 343  k.  E.  de 
Paris. 

L'arrondissement  de  Lunéville  est  composé 
de  6 canton*  : Baccarat,  Rayon,  Blâmont,  Ger- 
hév  illcr,  Luuéville  N. , Lunéville  S. -K, 
Bibliographie.  (inssiiR.  Essai  historique 
sur  Lunéville,  in-8, ,1817. — 2*  édit,  sous  le 
titre  : Annales  de  Lunéville,  on  Essai  histori- 
que sur  cette  ville  depuis  sa  fondation  jus- 
qu'il nos  jours,  édition  revue  et  augmentée 
de  détails  intéressants  sur  f affaire  île  Mal- 
seine et  te  congrès  de  Lunevifle , in-8  , 
1818. 

Masckai.  ( Ch. -Léopold- J .-B.  ).  Histoire  d* 
Lunéville , avec  une  lith.,  in-12,  1829- 
Sadcsaûî»  (Constant).  Topographie  médicale 
de  Lunéville  et  de  ton  arrondissement , in- 

8,  1834. 

Duax.  Notice  sur  les  chevau  i de  l'arrondis- 
sement de  Lunés'ilte,  in*8»  1827. 
LUNEZAY.  vg.  Cher,  coeim.  d'isaeuil.  3] 
de  Châteauneuf-sur-Cber. 

LlMiHlGNANO  , vg,  Corse,  arr..  KJ  et  a 
16  k.  de  Catvi,  cant.  H«a  Othiuana  P.  224  h. 

LIMON  ou  BouÀu,  ouSt-Jcav-hk-K.tu2' 
EutMK,  vg.  H.-Garonne  (Languedoc),  arr.. 
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rtul,,  3*1  à 10  k.  de  Toulouse.  Pop.  882  h. 

I4IXXA  (1*1.  47*.  long.  23“).  « O lieu  «I 
ptflrt*  dan»  ITlinéroirc  iriiilmiin  entre  Assn 
Pauhni  et  I lafiscu,  ni  indiquant  U distance 
XI.  P.  XV,  leirga*  X,  À «l 'Ann  Panlini 

connue  de  Untisco,  lkm*  la  'I  aille  llMixlounioe 
«w  trouve  t.udna  à XII 11  dr  Matisco , XVI 
de  iMgduuum.  Je  rrmnrqiir  que  vi  l' Itinéraire 
et  la  Table  lu*  vont  point  tl'amml  dan»  le*  dis- 
tances  particulière*  entre  l.ngdunum  et  Ma- 
Am(  il  y a néanmoins  de  la  convenance  dans 
nu  total,  qui  est  de  30  lieues  ^ailuiMS.  Or 
dan*  l'Itinéraire.  la  distance  d*  tua  à l'égard 
île  I.ngdnnntH  e»t  la  meme  que  JL' Ann  à 
t.unnn.  et  dr  t onna  a Mafia  n,  par  ronscqnnit 
30  <n  trois  distances,  comme  la  Table  le» 
donne  n»  dru\.  1 ne  premier»*  opinion  dans  un 
outrage  pnVédeiil  sur  la  («iule  ni  a fait  esli- 
met  que  /.««// « |MMitail  avoir  été  remplacé  par 
le  lien  que  I'ini  nomme  aujourd'hui  Belle»  ilh*. 
Mai»  je  prn>r  aetudleuieiil  que  Belle»  illr  est 
lmp  prêt  d’Anvc,  qui  est  Ann  Pauhni,  et  trop 
loin  ch*  Mâcon  pour  réjmudre  à l'égalité  de 
distaiMT*  que  inaïquc  l'Itinéraire,  et  cette  éga- 
lité se  truuvr  mieux  tels  les  limites  communes 
du  Mâconnait  et  du  Beaujolais.  Quoique  la 
position  de  Belle»  illr  partit  contenir  davan- 
tage selon  1rs  nombres  île  la  l aide,  on  pour- 
rnil  aussi  la  juger  un  peu  trop  éloignée  d' Anse, 
pour  u’atoir  que  6 à ajouter  atu  10  qui  «ont 
eiifrr  Lion  et  Anse.  I)e  quelque  manière  au 
reste  que  les  30  lieues  gauloises  m*  répartis* 
sent  entre  Lion  et  Mornn  , je  les  crois  conve- 
nables à IV»pnre  actuel,  parce  que  le  ealnil  de 
30  lieues  gauloises,  qui  est  de  34,000  toises, 
peut  entrer  ruMtne  mesure  itinéraire  «bu»  un 
espace  direct  de  32  à 33,000  toises,  tu  l’arc 
que  la  soie  est  obligée  de  décrire  par  rapport 
au  cours  de  In  Saône.  » D*  Anville.  .Xofirr  dr 
t ancienne  Coule , p.  425. 

lA’OXTY,  vg.  Ijoirel , comm.  de  \ illarvi- 
blain.  53  de  Patay. 

lA'OT  (le),  tg.  Manche  (Normandie),  arr., 
57  et  a 10  k.  d'Atraucbes,  cant.  de  la  Hase- 
Pesnrl.  Pop.  544  h. 

Id'PCOllRT,  vg.  Mcurthe  (f.orraine),  arr. 
et  à 13  k.  de  Nancy, cant. et 51  de St-Nicolos- 
du-Port.  Pop.  300  h. 

Lt’PK,  vg.  Ixiire  (Fore*),  arr.  et  à 39  k. 
de Si  Etienne,  cant.  et  5-dcPclussin.  P.  313  b. 

IA' PERCE  (St-),  vg.  Eure-et-Loir  (Beamv), 
arr.  et  à 13  k.  dr  Chartres,  cant.  et 51  de  Cour- 
ville.  Pup.  554  b. 

Li'PERSAt: . lig  Creuse  ( jury  » de  Corn- 
braille).  arr.  et  à 14  k.  d'Aubussuu,  cant.  et 
ET  de  Bellrgarde.  INip.  2,184  h. 

IAJPIAC  , bg  Gers  ( Armaguoc)  , an*,  cl  à 
38  k.  de  Minutie,  can».  d'Aignao.  23.  A 713 
k.  «le  Pan*  pour  la  taae  des  lettres.  Pop.  1,332 
b.  - Foires  1rs  4 janv.,  23  avril,  18  juin  et 
1"  »ept. 

lA’PtAC,  vg.  Ijfl-ct-Garonne  , comm.  de 
la  Réunion,  S de  Casteljaloux. 

LUPia.R  (St-),  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.,  cant.,  0*  à 10  k.  de  St-Claude.  Pup. 

684  h ^ 

1.  église  de  St-Lupicin  , classée  pnivisoire- 


meut  parmi  k*s  monuments  historiques,  est  la 
seule  église  de  ramNidissrmcnt  de  St -Claude 
qui  remonte  au  xi*  siècle  ; elle  est  «b*  sty  le  ro- 
man et  en  forme  de  basilique,  à trois  nef*,  ter- 
minées chacune  par  une  abside.  A l'intérieur, 
les  arcs  eo  fer  à cheval  sont  assez  nombreuv 
et  caractérisent  ce  monument. 

Foires  le»  21  mai.  1"  juillet.  14  sept,  et  16 
am . 

Ll’ PI  EN  (St-),  ou  Sonmx-Fohtmx»  , vg. 
Aube  (Champagne) , arr.  et  à 25  k.  de  \ogent- 
iur-Sejne,  cant.  et  53  d*;  Marrilly-le-llayer. 
Pup.  2H8  h. 

lA'PIEl'X , vg.  Ain,  comm.  cl  d*  St- 
Rambrrt. 

LI  PLAXTK  . vg.  Enrr-et‘ljMr  (Rrattre), 
arr.  et  à 18  k.  de  Chartres,  cant.  d’illiei*.  51 
de  St-Loup.  Pop.  528  h. 

IA’ PON A V -SCR  - VEY  LE , vg,  Ain,  comm. 
«Ir  Younas.  fcj  de  Cliâ  ti lion  - 1rs- ÜomU-s. 

LCPPE,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 53 
k.  de  (.ondoni,  cant.  et  £?]  de  Nogaro.  Pop. 
353  b. 

Ll'PPY,  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr.  et 
à 20  k.  de  Met/,  cant.  de  Pause,  5)  de  Soigne. 
Pop.  823  li. 

LCPSACLT,  vg.  Charente  ( Angoumois), 
arr.  et  à 33  k.  de  Ruffrc,  cant.  et  3 d’ Aigre. 
Pop.  404  b. 

LTPSTEIX,  vg.  H.-Khin  (Alsace),  arr., 
cant.,  53  et  à 9 k.  de  Sa  venir.  Pop.  663  h. 

ML  CET  . vg.  H.- Pyrénées  ((Gascogne), 
arr.  et  A 24  k.  de  Tarbes,  eaut.  d'Owun,  >_] 
de  Pau.  Po|i.  481  b. 

IA' RAIS.  vg.  Indre  (Berry),  arr.  et  à 11 
k du  Blanc,  cant.  cl  Pt  dr  Tournon-St-Mar- 
tin.  Pop.  557  11. 

Li’VKAY.  vg.  Eurt-ef-lMir (Bcauce),  an., 
cant.,  53  *t  à 4 k.  «Je  Ureux.  Pup.  333  b. 

I.TRBK,  vg.  H.’Pyrénées  (Béarn),  arr., 
cant.,  23*1  * 10  k.  d'Oluron.  Pop.  806  b. 

U majeure  jwrtie  de»  habitant*  de  Lurlir 
descnubit  des  famille*  dr  fbgoLs  ; ils  y avaient 
un  quartier  séparé  par  un  pont  qui  existe 
encore. 

Ll'HCY.  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr.  cl  n 17 
k.  de  Ciex,  cant.  de  St-Trivier-vur-Moignau», 
53  de  Montmrrlr.  Poji.  890  b. 

l.t’RIIY-LF-HOTHG  , I.npercmeum  , vg. 
Mévre  (Nivernais),  arr.  et  à 60  k.  de  Co»nr, 
cant,  et  53  de  Prémery.  Pop.  1,137  b.  Foi- 
res les  17  janv.,  20  juin  et  2fi  juillet. 

Lt’RCY -LE-SAUVAGE.  o«  Uior-Iiw, 
bg  Allier  (Bourbonnais).  arr.  et  à 46  k.  de 
Moulins-mr-Allirr,  Hief-I.  «le  cant.  Cure.  f?J. 
A 272  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
2,761  h.  — Transi»  tertiaire  muyeti. 

Ce  l«ourg  est  situé  dans  un  pay  s lioisê  rl 
couvert  d’étangs,  dont  qmlquevun»  sont  re- 
marquable» par  la  quantité  de  sarcelles  qui  1rs 
couvrent  aux  approches  «h*  l’iiiver. 

Fabriques  dr  poterie  de  terre.  Manufacture 
de  porcelaine.  — Commerce  considérable  île 
grains,  %in»,  piiuon,  Initiaux,  iharixm,  rtr. 
Carrières  de  kaolin.  — Foires  hw  13  janv.,  1" 
mars,  1",  3, 10, 17,  21,  34  et  31  mai,  7,  14 
et  21  juin,  23  août  et  10  uns . 


IA' RF,,  vg.  Ijoire  (Forez),  arr.  et  à 36  k. 
de  Roanne , cant.  et  23  d*  SM '«ermaiu-Laval. 
Pop.  305  h. 

LI  RE,  Lofera,  Codera,  Lurente  Mvna- 
sferium,  jolie  petite  ville,  H. Saône  (Franche- 
Comté)  , cheW.  de  sous-préfecl.  (3*  arr.)  et 
d’un  cant  Trib.  de  1”  iusl.  Société  d'ngricult. 
Collège  cuniinuual.  Cure.  Cite  d‘étj|«c.  H.  'O?- 
Pop.  3.058  li.  — Tmuv  du  trias,  marnes 
irisées. 

Suivant  Pemviot,  Lurc  existait  déjà  sous 
l'empire  romain.  Sa  position  sur  U voie  ro- 
maine de  l.uxeuii  à Maudeurr  et  la  grande 
qiuntilr  de  tuiles  antique»  trouvées  dans  son 
territoire  donnent  quelques  présomptions  fa- 
voraldrt  à l'opiuinu  de  ce  «avant.  Il  est  du 
moins  criiaiu  qu’il  y avait  déjà  une  église  à 
I.iire  eu  610.  quand  saint  Drïle  un  Déicolc, 
disciple  de  saiut  Odomlian,  vint  fonder  une 
ablmyc  dons  le  voisinage  dr  cette  vülr. 

En  870  Lure  était*  une  v il  le  aurz  im(iurtanle 
pour  qu’il  eu  fût  fait  mention  dans  te  partage 
qui  cul  lieu  entre  Charles  b;  Chauve  et  Louis 
le  Ormaimpir.  C’était  une  ville  forte  au  xiv*" 
iktlr.  Kl l«*  u «offrit  plusieurs  fois  le  pillage  et 
l'iurviulie  durant  les  guerres  qui  précédèrent 
la  conquête  de  Louis  XIV  ; ce  monarque  s'eu 
empara  le  1”  juillet  167-1. 

Lun*  est  située  au  milieu  d’iim-  plaine  vaste 
et  marécageuse.  Iz*  terrain  sur  lequel  s’élève 
la  ville  est  presque  enliètcmcnt  entoure  de  ma- 
rais. 1rs  nmt«’«  roy  ales  de  Paris  à Ràli*  et  de 
Rrsauçoti  aux  Vosges  traversent  la  prinrqialr 
rue  ; une  liclle  avenue  de  peupliers  sur  la  mute 
d'Alsace  sert  de  promenade  aux  hnbilant.*.  — 
On  remarque  dan»  la  graiule  rue  plusieurs 
grandes  mai.ums.  1a  sous-prêCrrliirr  occupe 
les  vastes  et  Imiix  hitiromU  du  ri>dcvaut 
prinrr  ahlié  de  fjirr.  le  ciillégc  est  un  tAti- 
ment  »|iæieu\  rt  imposant.  L'église  pa  mi»  via  le, 
peu  remarquable  à l'extérieur,  est  intérieure- 
ment décorée  avec  g»ult. 

Fabrique*  de  Imnireterie,  tissus  de  coton, 
chapeaux  de  paille.  Tauurrir».  — Foires  le 
1**  mardi  de  janv.,  fév.,  mar»,  avril,  mai, 
juillet,  a««lt  et  sept.  ; marchés  tres-fréqueotés 
tous  les  mardi». 

A 31  k.  N.-F..  de  Vcsoal,  391  k.  K.-S.-E. 
de  Paris  |iar  Vrxonl. 

L'amtndissi'ment  de  Lurv  est  rompu»*-  de  10 
cantons  : Clumap.igiK-y,  Foumgney.  Iléricourt, 
Si-Loup.  Lurc,  l.uxeuii,  Mclisey.  Saulx,  5'au- 
villcrs,  Villervxrl. 

IA' RFC  IL,  \g.  / ndre  ( BiTry ) • «rr.,  E *1  à 
14  k.  du  IUanr,  cant.  de  Tnurnoo-St-Martiii. 
Pop.  402  h.  X3T. 

LCREY,  vg.  Mante  ( Champagne),  arr.  et  à 
62  k.  d’F.pcrnay.  cant.  d’ Auglurr,  I^de  I>om1- 
le-Roi.  Ptiji.  176  h. 

LT  RI,  vg.  Corse,  arr.  rt  n 33  k.  de  Bastia, 
chcf-l.  de  cant..  ta  de  llogltano.  Pop.  1,662 
h,  --  l'mov  crétacé  supérienr,  craie. 

Ce  v illagc  est  dans  une  siliration  «rxtrémeroent 
piltorrsqiH*  ; la  Snixve  n’a  point  pour  la  vue  de 
plu»  liclle  vallée  que  celle  de  Luri,  et  ccllc-cr 
a de  plu*  la  vue  «le  la  mrr.  Cultivée  avec  iutei- 
lip-nc**,  rafraîchie  par  un  torrent,  elle  est  par- 
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Ugrt*  par  une  large  ri  solide  avenue  de  4 k.. 
qui  \a  jusqu'au  rivage.  Le  chemin  est  affermi 
contre  le  torrent  par  uu  mur,  véritable  ouvrage 
cydoprru  fait  de  la  main  de»  habitants  uiu  U 
lU'intr  intervention  des  ponts  et  chaussées.  Le 
conducteur  de*  travaux  était  tout  simplement 
le  juge  de  paix,  M.  Estelb,  un  de  or»  Cime* 
capables,  aventureux,  qui  a pendant  vingt  an» 
habité  Ir  Pérou.  parcouru  l'Amérique  du  Sud, 
viaitê  P A ngletrrre,  et  dirigé  le  Imitant  café  dr» 
Mille  Colonue»  a Paris,  où  trduait  une  belle  li- 
mouadière  corse,  dèrw  déchue  et  depuis  obs- 
curément reléguer  à l’Ile-Kouau*. 

L’église  de  Lun  rat  jolie  ; cinq  autri*  et  le 
maitresiutel  «ml  en  marbra  blanc.  Au-drum» 
de  ce  dernier  on  remarque  une  lionne  copie 
d’une  des  plus  admirable-  têtes  du  Père  éternel 
de  Raphaël. 

Ou  cultive  avec  avantage  sur  le  territoire  du 
canton  la  vigne,  le»  olivier»  , la  pomme  de 
terre,  1rs  mûriers,  les  oranger»  et  le*  cilron- 
niers  ; le*  s in»  et  le*  huiles  de  rr  eau  ton  sont 
*t»  gétiénil  d’une  excellente  qualité. 

LI'RtECXJ.  vg.  Loire  (Fore»),  air.  et  a 20 
à.  de  Montbrison,  caut.  de  St-Jean-de-Solcs- 
mieux  , jgj  de  St-Bonnri-lr-('.luilraii.  pmi. 
1,270  b. 

LU  HS,  vg.  H.-^//«j(Piwmrf)l  arr.,  ^ et 
à 12  k.  de  FurcaJquicr,  cant.  de  Peyruis.  Pop. 

1,131  h. 

Ll'RY.  petite  ville,  Cher  (Berry).  arr.  et  a 
2H  k.  lie  Bourges.  cJkHT-1.  de  tant.  Cura.  K et 
bureau  d’riiregist.  de  Vimoa,  Pop.  644  h. 
Pré»  de  la  rive  droite  de  l’Arnou.  Transi* 
erétacé  inférieur,  gréa  vert. 

I.USANXE,  H -Rhin.  V.  Lowux*. 

LUS  A JIS,  vg.  Donh>  (Franebe-Gooité),  arr. 
et  à 13  k.  de  Baume- le* -Dames,  cant.  et  CFlde 
Roulans.  Pop.  138  b. 

1.1'SCAX , sg,  H.-t.nronne  (Gimmingvs), 
arr.  et  à 17  k.  de  St-Gaadm»,  cant.  et  PO  de 
St -Bertrand.  Pop.  142  h. 

IISHi.XAf.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
«*t  à 12  k.  de  Rihérac.  cant.  cl  y,  de  Verteil- 
bc.  Pop.  607  h. 

I.CSIG.NAX,  vg.  IjObeMiaroitHr.  niiiini. 
de  U Bastide,  Q «b*  llaranode. 

M’SIGXAX  . I.uùnianum  . petite  v aile  . 
t ienne  (Poitou),  arr.  rl  à 24  k.  de  Poitiers, 
chef-l.  de  eant.  Cure,  Dite  d’etape.  £*3.  iqt. 
A 359  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des  lettre*. 
Pop.  2,303  h.  — Tnaiiv  jurassique , étage 
inférieur  du  système  oolitiqur. 

Autrefois  dioccae,  intendance  et  élection 
de  Poitiers,  parlement  de  Pari*,  siège  roval, 
mairie. 

Celte  ville  cotiser*  r quelques  reste»  d’une 
des  plus  belle»  et  de*  plu»  ancienne*  forteresses 
de  France.  Quelque*  bistoriru*  |ien»mt  que 
cette  forteresse  fut  Idlie  par  < ieoffrui  à la 
firand’Deut  ; ils  «•  fondent  sur  « qu’on  vovail 
autrefois  l'effigie  du  rom  te  au-dessu»  de  la 
principale  entrée  de  la  grande  tour  : mai*  il 
parait  constant  que  ta  fondation  de  rr  château 
est  duc  à Hugues  II  , dit  le  Rien-Aimé  , *n- 
gneur  de  Lusignan.  La  terre  de  Lusiguan  passa. 


l au  vit*  série,  dans  le  domaine  royal  ’ Hugues 
le  Brun  avant  fait  à Philippe  b*  Bel  de»  don» 
coorâb-rablc-,  liuy,  »on  Irerr , irrité  de  telle 
disposition,  jeta  le  testament  au  feu.  1*  roi  le 
fit  accuser  de  conspiration  , cl  s’empara  du 
comte  de  Lusignan  par  voie  de  confiera  lion  : 
ou  rap|Kirlait  qu’à  cette  occasion  l'ombre  de 
Mél usine  s'était  lamentée  sur  1a  plate-forme 
du  château  jH'iMlaut  draue  nuit»  consécutives... 

Ijc  château  de  Uivignan  soutint  à diverses 
époqurs  des  sièges  très-meurtrier»,  et  fut  nr- 
doutald»'  h lu  plupart  des  généraux  qui  tentè- 
rent de  s'en  emparer.  Ce  château  fut  pris  par 
Heuri  II,  roi  d'Angleterre,  lje  duc  d’Orléans, 
qui  deviut  roi  sous  le  nom  de  Louis  XII,  y fut 
enfermé.  L'amiral  de  Goligny  le  prit  eu  1569, 
cl  en  donna  b:  commaiMlrmcnt  au  baron  dr 
Mirambeau,  qui  fut  forer  de  le  rendre  uu  moi» 
de  seplruibre  de  la  même  au  née.  Les  protes- 
tant» le  reprirent  en  1574.  Peu  de  Irmp*  après, 
le  duc  de  Montprmier  l'assiégea  cl  le  prit  par 
famine,  le  23  janvier  1J75,  ri  ni  lit  miner 
toute*  les  fortilicatioiu,  lesquelles  cependant 
furent  rétablies  en  1622  ; mai*  pm  vie  temps 
apres,  le  roi  le»  lit  démolir.  Ainsi  lut  détruite 
cette  vaste  fortcreue,  un  de*  plus  puissants 
boulevards  «b*  la  féodalité.  Kilo  était  entourée 
de  trois  enceinte»,  distantes  l’une  de  l’autre  de 
200  pas,  dominait  sur  k»  v il|e , ri  en  était 
sépaiéc  par  une  grandi1  Mplunde  ; de  re  côté 
était  une  espère  tic  (notion,  qu'ou  nommait  la 
porte  tktvffroi.  Deux  grandes  tours  ri  un  four 
large  et  profond  défendaient  cette  porte,  par 
laquelle  ou  mirait  jmi  un  poot-levis;  il  fallait 
encore  passer  fiar  deux  autres  enceintes  fermées 
de  murs  et  île  fossés;  h la  dernière  était  la 
lotir  Poitevine.  A gauche  de  la  grande  place 
était  le  ! irffroi.  Hors  du  corps  de  la  place  s’éle- 
vait la  tour  de  Mélusiue  , dont  le  fond  était 
occupé  par  la  fameuse  foutaiue  de  ce  nom,  »ur 
laquelle  ou  a fait  tant  de  falde*.  H nr  reste 
aujourd'hui  aucune  trace  de  tant  de  murs  et 
de  tours  ; ou  acheva  de  1rs  détruire  sous  le 
régne  de  Louil  XIII.  — Sur  l'emplacement 
de  cet  ancien  nu  m muent  de  la  féodalité  on  a 
formé  une  promenade  publique  , où  I’oai  jouit 
d’une  vue  agirai  de:  le  château  u'offre  plus 
qu'une  faible  idée  de*  nombreux  édifice*  qui 
l'entouraient,  ri  dont  la  grandeur  gigantesque 
exerça  l'esprit  de  nos  vieux  romancier». 

L’npimun  populaire  attribue  la  construction 
du  château  de  Lusignan  à la  fameuse  fée  Mé- 
lusine.  — De  toutes  nos  fée*  Mélusim-  est  , 
sans  contredit,  la  plus  célèbre.  L'était  la  j va- 
ironne de  la  maison  de  I.usiguan,  ri  la  plupart 
des  femmes  de  cette  famille  portèrent  sou  nom. 

• — Jean  d’Arras,  porte  du  u»'  *ièrle,  a écrit 
eu  vers  l'histoire  de  cette  fée.  Fille  d’un  roi 
d'Albanie,  elle  avait  été,  en  punition  d'une 
faute,  condamnée  par  sa  roèn*  à être  fée  ri  ser- 
pent  tous  le*  samedis,  jusqu'au  jour  du  juge-  ! 
ment  dernier,  à moins  qu'dle  ne  fuit  trouver 
un  chevalier  qui  eoaseulit  k l' épouser  et  ne  pùt 
jamais  b voir  sous  cette  (orme.  Kav  moud  in, 
lil»  du  comte  de  Foret,  l’ayant  rrocoutrér  dans 
uu  bois,  eu  devint  amoureux  ri  l’é[iou»a.  Ce 
fut  pour  lui  quVUr  bâtit  le  fameux  chat  mu  de 
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Lusignan  eu  Poitou.  Mais  malbrurrmcmeut 
il  ne  tint  poiut  la  promesse  qu'il  lui  avait  fuilr 
de  ne  jamais  clicivber  à b voir  le  samedi , ri 
uu  jour  il  la  .surprit  lorsqu'elk*  était  métamor- 
phoser en  serpent.  Klle  *'écliap|Mi  par  une  fe- 
nêtre en  |mu**out  uu  grand  cri  . ri  ne  reparut 
plu*.  Seulement  toute*  le*  fois  que  b*  château 
(h*  Lusignan  changeait  de  M'igueur,  ou  qu’il 
devait  mourir  quelque  (lersoniK*  de  sa  famille, 
ou  la  voyait  pendant  trois  jour»  ap|urailtc  sur 
le  donjon  en  exbabnt  de  lugubre*  gémissc- 
BMBtl. 

Le  nuinoir  de  Raymond  resta  plein  dr*  sou- 
venir* de  b mère  de»  Lusignan,  tour  à tour 
nommer  mère  J M signe,  Merlusine,  enfin  Mel- 
in sine,  Les  I mimes  geus  parlaient  sans  cesse  des 
huit  fil»  de  b femme-serpent,  tons  esfroya/des 
à eroir,  tou*  marqué*  dr  signe*  Mirtiaturrl».  La 
statue  de  l'un  d'eux,  tk-offroi  à la  Oand’Dent, 
se  dressait  même  sur  b nnitreue  porte,  comme 
pour  attester  la  ri'alitè  de  b tradition.  Parfois 
un  serpent  aux  cercle*  noueux  se  glissait  b 
nuit  le  long  de*  rsraqirnirat*  de  U forteresse  ; 
s’il  en  faisait  trois  foi*  Ir  tour,  rai  pouvait  être 
certain  de  b menace  d'un  assaut.  Les  cris  pro- 
phétiques de  la  fée  redoublaient  au  trépas  de 
quelque  |»riijre  de  la  famille  royale  de  France. 

Les  constructions  le*  plus  anrirune*  e|  le* 
(dus  rmommées  du  Poitou , ainsi  que  des  pro- 
vinces voisines,  étaient  égal  en  uni  attribuée*  a 
b femme-serpent  ; mtrv  antre*  le*  châteaux  de 
Morvaut.  de  Vouvaut,  de  Partlienuy , de  Parc- 
Soubise,  du  Coudra* , de  SnlUirt . de  Hé  mge* 
en  Poitou  , de  Mariuaiule  en  lonmine  , d’Is- 
soudun  en  Berry,  etc.  ; ri  dans  leurs  vieilles 
ceinture*  de  muraille»  flanquer*  de  tours,  (tail- 
leurs ruines  majestueuse*.  1rs  mêmes  appari- 
tion* «•  réjïétaient. 

La  tradition  dr  Mélusine  était  rurore  en 
pleiue  vigueur  vers  la  lin  du  xsi*  siècle.  Bran- 
tôme raconte  irèf-wrMmNXal  « que  1rs 
lionne*  v ieilles  femmes  qui  lavaient  la  lessive  n 
la  fnuUiue  de  Lusignan  disaient  que  quaud  il 
devait  arriver  quelque  grand  désastre  an 
royaume,  ou  eltangement  (b*  règne,  ou  mort  et 
inconvénient  des  parents  de  Mclusine,  le*  plu» 
grands  de  b France,  nn  t’oyait  crier  d’un  cri 
aigu  et  trê*-<*ffn»yalile  par  trois  foi*  ; plusieurs 
persounr»  de  là  qui  l’ont  oui  rassurent  cl  le 
tiennent  de  père  eu  fil* , et  même  lorsque  le 
siège  y viut  force  soblats  et  geti*  d'Imoucur 
l'aUirniéreni  qui  y étaient.  Mais  surtout  quand 
b sentence  fut  donner  d’aliatlre  ri  de  ruiner 
le*  châteaux,  ce  fut  aloc*  quelle  fit  se*  plu* 
hauts  eri*  ri  cbmeurs.  « 

Catherine  de  Médiri»,  qui  était,  comme  on 
sait,  fort  odonucr  * b magie . prit  alors  un 
grand  plaisir  à se  faire  ré|iétrr  cr»  tradition*  par 
les  vieille*  femme»  qui  bvan-ul  b tir  linge  ù b 
fontaine  pri*  du  vieux  rhiitenu. 

Biographie . Patrie  du  piotè*«eur  de  ph*- 
sique  tUnxsT,  roruihre  de  rinslilul. 

Du  littérateur  ('a. -P.  Fmm». 

Istniinu.  Fmhritfurs  «b-  serge*.  Tànnerie». 
— Commene  inqvortaut  de  graines  de  trèfle  et 
de  luicror,  de  grains  ri  de  mule*.  Faire»  Ira 
22  fév 30  juin.  22  juillet . I*'  août,  13  ott., 
55 
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no»-,  22  déc.,  lundi  avant  la  Pcutecdle  rt  1" 
mercredi  île  chaque  moi». 

Bibliographie.  * Les  Efforts  et  A ssnult*  /ait* 
et  donnés  à txisignan,  ta  vigile  de  .\oef , 
par  .V.  te  due  de  Mon'pensxcr,  prince  et 
pair  de  France,  par  P.  G.  S.  D.  L.  C.» 
Ui-8,  1573. 

• Discourt  des  choses  tes  plus  remarquables 
a chenue*  par  chacun  jour  devant  le  siège 
de  Lusignan  en  f an  I5U,  in-H.  1575. 

* Des  an*  iras  seigneurs  de  txzignent  on  t.u- 
signait  (Hist  généalogique  du  I*.  Simpiicien, 
I.  in.  p.  75;. 

Histoire  de  Mél usine,  tirée  des  chroniques  du 
Poitou , iu-12.  I6U8. 

LUSIGNAN  -GRAND,  hg  Lot-et-Garonne 
(Agéoui»).  arr.,  E rt  à 1 1 k.  d'Agen,  cant. 
de  Purt-Ste-Marie.  Pop.  549  h. 

LUSIGNAN  PETIT,  vg.  Lot-et-Garonne 
(AgréiuU).  arr..  C=1  ti  à U k.  il'Agcu, cant.  «le 
Pm*»n*.  Pop.  490  h. 

LI'SIGN  Y . vg.  Altier  /Ilnurbouiui»),  arr. 
et  A 13  k.  de  Muulins-imr- Allier,  rant.  et  jr' 
dr  CJirvague».  Pop.  831  b. 

LUSIGNY . Lnùgneium,  lag  Aube  (Cham- 
pagne), arr.  cl  à 17  k.  de  Troyes,  rhcf-l.  de 
caul.  Cure.  [=3.  A 175  k.  ilr  Pari»  iiour  la  taxe 
dr*  lettres.  Pop.  1,105  h.  — Tinaarv  erétacé 
inférieur,  grés  vert. 

Ce  bourg  est  situé  dans  une  plaine  fertile, 
près  d'iiur  belle  prairie  arroW-r  parla  Bar*c  rt 
liornée  par  b foret  de  tarivour. 

Lusiguv  souffrit  lieaueoup  dans  le  it  mjtsd  e 
la  Ligue  de  la  port  des  retires  semis  au  rerour» 
de  Henri  IV.  Ils  inceuditmil  une  partie  du 
sillage,  connu  em*ore  sous  le  nom  de  Maison 
brûlée.  Cesl  aussi  une  des  commune*  qui  ont 
k-  plus  su u lier!  de  l’iuva»ian  des  étiangers  en 
1814.  Les  Français  y arrêtèrent  pendant  trois 
jours,  au  pool  de  h Guillolieru , l'armée  des 
coalises,  qui  y éprouva  îles  perte*  rtmsidrni- 
hWr». 

Après  In  bataille  de  Montèrent!,  il  se  tint  à 
Lnsignv  dr*  conférence*  qui  avaient  pour  objet 
de  traiter  de*  conditions  d'un  armistice  de 
quinze  jours,  pendant  lequel  o«  devrait  s'oc- 
cuper de  poser  les  liases  d'uiie  juiix  définitive; 
mais,  comme  1rs  alliés  ne  voulaunl  que  gagner 
du  temps , res  cunlfrrcnccs  militaire»  u'eureut 
aucun  résultat. 

Larivour,  ancienne  abîme  d'hommes  dr  l'or- 
dre île  Citeanv.  située  sur  la  rive  droite  de  la 
Rar.se  et  dont  il  ne  reste  plus  que  des  ruines, 
r>t  nue  dépend  a me  de  la  commune  de  Lusiguv. 
V.  (iiiHoor. 

Foires  les  34  mai  et  3 nos. 
LLSIGNY-SI’K-OLCIIE,  Lusiacum,  Imcs- 
macum.  vg.  Côte-d'Or  (Bourgogne).,  arr.  et  à 
IG  k.  dr  Ikaune , tant,  et  C3  de  ftligm-sur- 
Oucbr.  Pop.  4ti7  b. 

l.rS-LA-t  ROIX-HAt  TF..  vg.  Drdm*( Dau- 
phiné), arr.  et  à 38  k.  île  Die.  cant.  rt  E de 
Chili  Hou.  KP.  Gîte  d'étape.  Pnp.  1,637  b. 

(>  \ ilb.gr,  situé  au  milieu  de  liantes  mon* 
lague*.  possède  de»  mines  de  fer  et  de  euivrr, 
et  do  caiiiere»  de  cristal  i*«*  roelie.  — Srieries 
kivdrauliquc*.  — - Foires  les  7 jauf.,  6 sept-,  2 


noir..  ntcitmb  apres  Pâques,  15  jours  apres 
la  Pentecôte  et  lundi  apu»  la  St-Michrl. 

LL  SS  AC.  * g.  Charente  (Angoumois),  are. 
rt  à 23  k.  dr  GuiMem,  caut.  et  C-7  dr  Sl-Claud. 
Pop.  465  b. 

LISSAC,  vg.  Charente- tnf  (Saintongc), 
arr.,  rant.,  F3  et  àb  k.  dr  Joitxac.  Pop.  I03h. 

Ll'SSAC.  lç  Gironde  (Guieune),  arr.,  Lv 
bureau  dVmrgist.  et  à 15  k.  de  Libourne, 
rhcf-l.  de  caut.  Cure.  Gîte  d’élapc.  Pop. 
2,381  h.  - - Ttaasi»  tertiaire  moyen. 

Foires  le  dernier  jeudi  dr  Té»,,  d’avril,  de 
juin,  d’août,  d'ort.  et  de  déc. 

l.t.SS.U: . vg.  h>t-et-Garonne , romm.  dr 
Lryrils,  C-3  de  Gisteljaloox. 

LISSAC , >g.  iMi-et-iiaronnc,  cumin . de 
Si-Sardo»,  Cri  de  t Jaune. 

LISSAC,  ou  Liuic-i.ioCMimu,  petite 
ville,  rieuue  (Poitou),  arr-,  à 12  k.  et  bureau 
d'eiiregist.  de  Moutmoiilloii,  clu-l-l.  de  caut. 
Cure.  Gîte  d'étape.  G£k  xy.  A 377  k.  de  Paris. 
P.  1,534  b. — i moisis  jurassique,  étage  Ulté- 
rieur du  système  oolilique. 

Cette  ville  est  située  dans  une  contrée  fe rl i li- 
en chanvre  estimé,  sur  la  rive  droite  de  la 
Vienne,  que  l'on  passe-  sur  un  pont  pus  duquel 
fui  tué  en  I3b9  le cclcbrc Cliaudos,  qui  avait 
été  cause  de  b prise  du  mi  Jean  à lu  trop 
mémorable  journée  de  Maupertuis.  ou  bataille 
de  PuiUcis,  le  19  septembre  135b  ; c'est  lui  qui 
bt  prisonnier  eti  lirelaguc , eu  136$,  le  brave 
corn»  laide  du  Guesrlin.  et  qui  eut  la  généro- 
sité de  lui  domu-r  tout  l'ai^eut  qu  il  avait  pour 
l'aider  à piu-r  la  rançon  que  lui  demandait  le 
pliure  de  Galle*.  C'est  encore  lui  que  le  rui 
ü’Augkierrc  Ldouaid  III  lit  liruleuaul  grue* 
rai  dr-  toiilr*  le*  terre»  qu'il  possédait  bois  de 
l'Angleterre  cl  connétable  de  son  (ils  le  pi  iuce 
de  Galle».  Iinxpi'il  érigea  ledutlié  d’Aqilit.)iue 
ru  priuiipaulé  eu  faveur  de  cr  pliure.  U»au- 
dus  lut,  de  l'aveu  de  tous  les  historien*,  uou- 
M-uletneni  un  graud  homme  de  guerre,  mais 
cneoir  un  sagi*  luinislrr,  ennemi  de»  impôt»  ex- 
(naifs,  rt  dont  le»  conseil»  modéré*  auraient 
em[KN  bé  la  guerre,  si  son  maître  avait  voulu  le» 
suis  re. 

Commerce  de  chanvre.  • Foires  le  15  de 
chaque  moi». 

LITàS AC- LES- ÉGLISES  , vg.  H. -t  ienne 
(Limousin),  arr.  et  à 30  k.  de  llrllar,  cant.  de 
St-Sulpicc-les-Fruilles , Kl  du  Dorât.  Pop. 
1,512  b.  — Foires  le*  6 mai,  6 juin,  10  déc. 
et  mercredi  avant  le  dimanche  de  b Passion. 

LC  SS  AC  X LT,  vg.  Landes  ((iascogue),  arr. 
et  à 2b  k.  de  Moul-de-Miirsan.  cant.  de  Gre- 
nadc-sur-l'Adour,  [3  de  Guère».  Pop.  174  b. 

Lt'SSAC  S ET.  vg.  fi. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 25  k.  de  Pau,  eant.  et  K)  de  Lembeie. 
Pop.  39fl  h. 

I.CSSAS  . bg  Gard  l’Langiiedor ).  are.,  bu- 
reau d’rnregist.  rt  à 16  k.  d’i  ré*.  ebef*l.  de 
rant.  Kl.  A 676  k,  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  1 ,078  b.  — Tanasiii  e rétaré  in- 
férieur. grés  vert . —Foire i 1rs  5 sept,  et 
25  nov. 

LVSSAK  . vg,  H. -Garonne  (Languedoc), 


arr.  et  à 49  k.  de  Muret , rant.  de  Fouwerct, 
SJ  de  Martres.  Pnp.  3»0  h. 

LI  SSAS,  lig  Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 
13  k.  d’Auch,  eant.  et  K de  Gimoul.  Pop. 
430  b. 

LI  SSANT,  Vg,  Charente- tnf. (\oaii),  arr. 
et  à 13  k.  de  Korl»cfort-*ur-Mer,  cant.  et  K 
de  Toiway-Chareole.  Pop.  741  h. 

LISSAS,  vg.  Ardèche  (Virarnis'I.  are.  rt 
à 20  k.  lie  Priva»,  caul.  e I E dr  Villencuve- 
de-Berg  Pop.  840  h. 

LI  SSAS,  vg.  Dordogne  (Périgord),  are., 
cant.,  C3  et  à 9 k.  de  Nunlion.  Pop.  1 .320  b. 

Ll'SSAT.  vg.  Creuse  (pojs  de  Gimbraille), 
arr.  de  BdUittC,  cant.  et  à b k.  de  (JinmlKNi, 
E de  (iuuzou.  Pop.  1 ,018  b. 

LfTSSAT,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 15  k.  de  Clermont-Ferrand . eant.  et 
E]  de  Pout-du-Châtean.  Pop.  873  h. 

Ll'SSAt'D,  'g.  Cantal , romm.  de  L3urie. 
Kl  de  Mauriac 

LU  SS  AU  LT,  vg  /ndrc-rf-t.ifire  (Touraiue), 
arr.  rt  a 18  k.  de  Tours,  «u»t.  et  E'd’.bn- 
boi»e.  Pop.  466  b. 

LL  SSA  Y,  vg.  Loir-et-Cher,  romm,  de  Sé- 
ris,  de  Mer. 

Ll‘ SSA  Y,  vg.  Deux-Sèvres,  comm.  et  E 
de  Chef -Boutonne. 

LUSSE.  'R.  Eotges  (Lorraine),  are..  C3  et 
à J8  k.  de  St-Dié,  cant.  de  Saalcs.P.  1 ,526  b. 

LUSSES  AT.  vg.  Peur-Sèvres  (l'oilou), 
arr.  et  à 5 k.  de  Melle,  cant.  cl  ZT.  de  Brioux. 
Pop.  418  h. 

LLSSOX,  vg.  Landes,  comm.  île  Perquie. 
G»«le  Monl-dc-Marsan. 

l.t'SSON.  vg.  H. -Pyrénées,  comm.  de  Lu*- 
sagnet,  !v  de  lz-mlieye. 

LUSSOSN8S,  vg.  Landes,  rama,  de  Loue, 
E de  Gaharret. 

LUSTARD,  '?•  H .-Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 31  k.  de  Tarbes,  eant.  rt  E de  Trie. 
Pop  321  h. 

LUTECIA  . poslra  P»aum  (lal.  49*.  long. 
21"}.  •<  César  fait  mention  de  Luteeia,  pour 
y avoir  tenu  le»  étals  de  la  Gaule.  La  situation 
«k*  rette  ville  dan»  une  Uc  ik*  la  Seine  est  ao»*i 
martpiée  dan»  k»  Commentaire»,  rt  S traînai  le 
répété,  à quelque  différence  près,  dans  la  dé- 
nomnution  qui  est  Lucotocia.  Ploléatéc.  que 
l’on  peut  juger  mieux  instruit  surlesPar/ri/qiir 
sur  d’autre»  peuple*  de  la  Gaule,  p^r  nue  cir- 
ronstunre  particulière,  qui  est  de  le»  placer  sur 
la  Seine,  uomine  leur  capitale  Lstcoteüa.  Ju- 
lien, dans  son  Mivopopon.a  rélit  Uucetia. 
coin  nw*  par  aller  talion  de  faire  dériver  ce  nom 
d'un  terme  pri»  daus  la  langue  grecque,  dont  il 
se  servait  en  écrivant  eèt  ouvrage.  M.  de  Va 
loi»  (p.  4*0)  ne  veut  point  que  le  Ixtcus  Loco- 
ùtius,  où,  sriun  un  ancien  titre,  Cbildcbcrt  1** 
fondu  l’église  de  Si- Vincent,  ait  aucun  rapport 
de  dénomination  à /jtteiia  , non  |4us  que  le 
Cotti*  Lecutidus,  sur  leqod  l'ancienne  liasi- 
liqur  de  Sl-pierre  rt  de  St-Paul , aujourd'hui 
Ste- Geneviève,  est  située.  On  ne  saurait  uêan- 
moinv  disconvenir  que  dan*  Slnboo  cl  dan» 
Ptofrmèe  le  uom  de  Lutère  lie  jwrau'C  sou» 
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iiM  forme  presque  mnbUblf  à celle  que  des 
lim  sdltmnls  à crtle  ville  conservaient  dan» 
le  moyeu  âge.  Cc*t  son»  le  nom  du  peuple, 
devenu  propre  eu  qiulité  de  ville  cajMlale. 
qu'elle  es!  citée  dans  la  Notice  dr*  provinces,  rl 
comprise  dans  U Sénotmiae.  ou  la  quatrième 
des  Lronoises,  et  appelée  Cuit  as  Parniorum. 
On  apprend  de  la  Notice  des  diguilts  de  l’ein- 
pirr  que  le  gouvernement  romain  y tenait  une 
flotte  : lu proetneta  LufiJuuctttt  Senomu,  prtt- 
frétas  clams  Andentianorum  Pantin.  El 
rumine  un  pourrai!  être  curieux  de  savoir  d'où 
vieut  ce  nom  d' Aaderi/tani  aux  marinier*  dr 
la  Hotte  de  Paris,  je  hasaiderai  une  conjecture 
que  le  nom  A' Andrea,  qui  semble  tout  forme 
d'Andenrinm,  et  l'avantage  de  la  situation  du 
lieu  ainsi  nommé  immédiatement  au~druou« 
«le  la  jonction  de  l'Oise  avec,  la  Seiue,  ne  per- 
met  de  former.  On  |ic(it  rapjieler,  «pi 'entre  les 
monuments  qui  furent  déterrés  ru  1711  dam 
l'église  de  Notre  Dame,  une  inscription  porte 
V attise  Parisiaci,  et,  nomme  leienurqur  M.  de 
Valois,  les  habitants  de  Paris,  qui  axaient  tou- 
jours une  (lotte  sous  1»  yeux,  peuxenten  avoir 
pris  le  navire  qui  remplit  l'rmvKMi  désarmés 
«le  la  ville.  Il  faut  convenir  qu'en  considérant 
noire  ancienne  Lutèec  resserrée  entre  les  bras 
«Ir  la  Seine,  ou  ne  doit  poiut  être  surpris  de  la 
voir  appeler  simplement  CasteUum  par  Am- 
mien  Marcel  lin  , tl*A0fifl|» , ou  Opptdulum, 
|wr  Julien.  Mais  rrovon»  en  même  temps  «pic 
des  habitations  extérieure*,  des  édifier*  même 
publics,  comme  le.  palais  des  The  «me» , des 
Arènes,  ou  un  amphithéâtre  sur  le  mont  Ircu- 
liant,  suppléaient  des  le  temps  des  Humains  à 
l'espace  étroit  de  la  Hile.  Et  «|uand  on  lit  «lans 
le  Synrrlle.  qui  écrivait  au  o'  tiède,  «pie  Paris 
«**1  fort  inférieur  eu  grandeur  aux  autres  villes 
de  la  Oaulr.  cet  historien  byuntiu  pouvait 
ignorer  que  ce  qui  conserve  l'eiimnle  et  le 
nom  de  Cité  dans  plusieurs  de.  nos  aurirniic» 
villes,  occupe  fort  peu  d'espace.  Les  avantage* 
«le  la  situ.i[lioii  de  Paris  ont  luraitcuitp  «vuli ilnié 
â son  élévation  au  rang  «le  ville  royale,  des  le 
commencement  du  ».•  merle,  et  à sou  agran- 
dissement ; mais  il  u'csl  point  de  mon  sujet  de 
suivre  Paris  dans  ses  progrès  ; et  je  utr  (Mime- 
rai à ri-soudre  la  difficulté  «pie  lorme  M.  de 
Valois  i, p.  439),  sur  re  que  Julien  marque  que 
la  Jistanre  de  celle  ville  à U mer  est  JVuviioo 
90<l  stades.  |)e  ce  nombre  de  » Iodes  M.  de  Va- 
lois concluant  1 12  nulle»  , ce  qui  résulte:  eu 
effet  de  la  «vtui  pensa  Itou  U plus  oivlmaite  mire 
les  stades  et  k*  milles,  à raison  de  huit  stades 
pour  uu  mille,  trouve  à mûre  que  l'Itinéraire 
d’Antc-nin  ou  d 'E  Inc  ut  comme  il  l'appelle,  m* 
fasse  rompler  que  7 i milles  entre  Pans  et  le 
lieu  mantille  nommé  Corocotmum.  Or  il  wt 
aivéde  voir  que  M.  de  Valois  ne  fait  point  la 
distinction  du  milled'avec  la  lieue  gauloise,  qui. 
étant  égale  à t ,!>•*)  |ns  romains,  comprend  |*ar 
conséquent  t î stades  : de  sorte  que  les  900 
ntidrt  ne  fournirent  que  7.1  lieues  gauloises. 
D'ailleurs,  le  compte  de  ITiinénùre  entre  Lu- 
técia et  Corocvtinum  est  d’environ  83,  et  ne 
«e  borne  pas  a 74,  comme  l'acctNe  M.  de  Va- 
lois. Dr  ce  compte  «le  ritinérr.ire  il  résulte  en- 


viron 1 ,000  stades  ; d'où  il  suit  que  la  distance 
marquée  par  Julien  ir*  «loi!  |ia*  être  porter 
jusqu'à  Corotali/mm,  et  quelle  s'ariètr  en  de^n 
vers  l'endroit  oùl’cndx-utluirr  delà  Seine  moi- 
nieiur  à se  former  sou*  Qui kUruf;  car  on  peut 
dire,  que  la  nier  jMiiétnnit  dans  le*  terres,  y 
vient  au-devant  de  la  Seine.  Or  la  rout«*  qui 
conduit  jusque-la,  â eu  juger  par  ce  que  l'on 
roinptr  de-s  lieues  gauloise*  cuire  Lutetia  et  la 
pMitiùndeJu/itf/vwa,  voisine  de  IVnilKiiK'hure 
de  U Seine,  su  voir  environ  73,  comme  on  peut 
voir  «lans  le*  articles  concernant  les  lieux  si- 
tués sur  relie  route,  peut  s'évaluer  à 75.  re«pii 
■ emplit  le  compte  de-»  IHJO  stade*  donuê  par 
Julien.  Otte  diM'iissiou  est  propre  à faire  voir 
«pie  la  combiitaÎRiu  des  distances.  leur  »|qilica- 
trau  au  local.  In  manière  d'rn tendre  cl  d'expli- 
«pier  les  Itinéraires  «Uns  k détail , «kman- 
dellt  «pielquex  uotiou»  particulière*  qui  ont  été 
trop  négligées  par  des  savants  d'un  oidrv  très- 
distingué.  » D'Anvillr.  Notice  de  r antienne 
(initie,  p.  A'iü.  \.  auoi  Wxlckeuaer.  Géo- 
$ rcpltie  de  Goules,  1.  i,  p.  4t)t. 

I.I'TKVA,  vet  Kohi  h Nuovit  (lal.  44*. 
long.  2i").  •<  Pline,  en  difTérrnls  endroits  de  la 
jwii  lie  géographique  de  son  nu»  rage,  «insigne les 
vil'r*  par  leur  elliuiqoe  au  pluriel,  rlc'esl  ainsi 
qu'il  fait  mention  jlib.  ni.  cap.  V'  dans  b Nji- 
lx)lioi*ede  /.meut  miiih  k nom  de  Lutevani.  On 
lit  «Uns  la  Table  théodcsu-nnc  Luteva . Selon 
ta  Notice  dr*  provinces  dr  la  t bille,  lia  tnt 
Lutei  entium  e>l  une  de  celles  de  b N a r|*  moi  se 
première.  Entre  k*  souscriptions  «lu  concile 
d'Agdc  «le  l'an  506  «mi  trouve  Maternas  epi- 
trapus  Luleveatii,  et  «lu  concile  «U*  Narliuiie 
de  l'an  589.  Agrippinus  de  l'ivitmte  fjtteea, 
qu’en  ce  «pie  la  première  maniéré  de  l'érrire 
parait  la  plus  aucienne  tp.  **i  et  137),  et. que 
c'ot  de  U demie  re  qu'est  sorti  le  DOOI  actuel  de 
Iodeve.  Cependant  le  savant  auteur  de  l'Iiis- 
luire  naturelle  de  lamgueduc  croit  <|u'il  y a de 
(erreur  à rapporter  Lutevani  de  Pline  à b>- 
«leve.  lise  ronde  sur  ce  «pi'au  nom  dr  Lnteeani 
Pline  ajoute  : Qui  et  Paru  A er  oui  entes,  ne  ju- 
geant jMiinl  à prn|ms  «Je  reconnaître  d'autre 
forum  Aerotttt  que  relui  que  l’IoléiniV  allri- 
btie  aux  Miment  ou  Maniai,  dans  la  par  lie  «le 
la  Nurbouoisr  qui  est  à l'oiient  du  Hliniie,  Mais 
il  y a,  ce  me  semble,  plus  d'iuruiivéïikiil  eide 
v lukncc  à ôter  le  nom  de  Lulevant  a Luteva, 
pour  k transporter  ou  l’on  u'a  point  «le  outi- 
llai vsancc  qu’il  ail  existé,  que  de  voir  le  nom  «k 
forum  Aérants  rvj*i*l«*  a l’egard  de  deux  vilk» 
séparée»  par  uu  intervalle  dr  40  lieue*.  C'est 
sur  une  roule  qui  de  Srgodunnm  des  Patent  va 
joiudic  une  autre  grande  voie  romaine  à Ces- 
sera «pi’ou  trouve  Ijoteva  dans  la  Table  tbeo- 
dcisicime  ; et  je  m'explirpH*  dans  l'uriick  d'un 
lieu  .vpjM'Ii-  Condntaim  fins,  et  placé  «.litre  Se- 
gwlunum  et  Luteva,  sur  la  mani.ie  de  foire 
l'application  des  di»Uiicvs  au  Inégal  en  rette  par- 
tie. Quant  à l'intervalle  de  Luteva  à Cessera, 
l'indication  de  b Table,  savoir  \\\|||,  ne 
soulîie  point  de  difficulté,  parce  «pie  la  r . utrdr 
Loïkvr  à St-TilxVi,  en  suivant  le»  repli,  de  In 
vallée  où  coule  VArauris,  «mi  l'Kraut,  (kiw 
21,000  tiMJM».  " D’Ail»  il  le.  Notice  de  l'nm- 


eseune  Gaule , p.  4Î9.  V.  aussi  Walckenoci . 
Géographie  des  Gaules,  |.  u,  p.  18-. 

UnHKÜAT,  vg.  AMvr*  (Nivernais),  arr, 
et  à 23  k.  de  N «-vers.  tant,  de  .St-Pierre  le- 
Moiitier,  R)  dr  Magny.  Pop.  970  h.  — Foire 
le  25  sept. 

LUTHEZIKC.  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr. 

, et  a Kl  k.  de  B»’lley,  rant.  de  Cham|iagnr,  jg 
de  Culiu.  Pop.  290  h, 

I.TTILLOl'S  . vg.  H. •Pyrénées  (Oininiin- 
ges),  arr.  et  â 23  k.  de  Ragoncs-dc-Pigorre, 
ranl.  rl0  dr  Laonrmrzaii.  Pop.  297  h. 

I.I  TRAX,  ou  Lnru,  vg.  H.-Hkin  (Al- 
sace),!^ et  à 16  k.  de  Belfort,  canl.  et  K de 
Dannemarie.  Pop.  239  h. 

LVTTAXGE,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.,  Ë)*t  * 13  k.  de  Thionville,  canl  de  Mrt- 
zervissc.  Pop.  707  h. 

LirTTSMBACtt.  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 21  k.  de  Colmar,  rant.  et  0 de  Munster. 
Pop.  815  h. 

0 village,  situé  sur  la  rive  gain  lie  de  b 
Lauch,  avait  autrefois  un  « hapilrr.  dont  l'é- 
glise «Mil  fort  remarquable  La  chaire  â pnVltrr 
est  surtout  digne  d'attention  ; le  lialdrquiu  re- 
présente saint  Michel  foudroyant  k diable; 
d'une  main  il  lient  une  épée  flamlioy aille,  et  «h* 
l'autre  une  Imbnce.  Ir  diable  soul<»e  uu  dr* 
plateaux,  qui  «edr  â relie  impulsion,  cl  dans 
l'autre  est  un  |M‘rM>nnagr  qui  prie. 

Fabriques  de  papier».  Itbncbiuri  ie de  toile». 

I.TTTF.R.  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  a 
24  k.  d'Altkirch , cant.  et  f*,  «k  Fer-rctte.  Pop. 
436  h. 

LUTTER  BACH,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 24  k.  d'Altkirch.  rant.  et  E dr  Mulhan- 
*nt.  Pop.  1,093  h.  — Manufactures  de  lotie» 
peintes. 

M TTOMAGCS  (lat.  51%  long.  20“).  Dan» 
la  Talde  tliéodosienne,  sur  la  route  Je  Getoria- 
cum,  ou  de  Roulugm-  à Santa robriva  , ou 
Amiens,  voie*  l'article  Duroieorcgunt  ; et 
parce  que  b distance  de  Gesotincum  a cr  lieu, 
dont  le  u«»m  «e  lit  Luttomrgns,  parait  se  ré- 
duire à VIÏII.  au  lieu  dr  X II II.  oo  peut  rm 
conrlure  «pi'rlle  tomlie  sur  nue  position  dont 
le  mini  actuel  est  I.arrr,  d'où  la  voie  tend  di- 
reclenient  au  ]iassage  «k-  la  Couche  à Biimeu, 
sa  trare  étant  indiquée  prèciscmenl  ]tar  un  lieu 
qu'elle  rencontre  sous  le  nom  de  l'Estrée  ou  de 
Strata,  v D’Anvillr.  Aotice  de  r ancienne 
Gaule,  p.  430. 

Urrz-KN-DL’NOLS , Vg  Eure-et-Loir 
(Ikancr).  arr.,  caut.,  t*  et  a 6 k.  «le  Châleau- 
dun.  Pop.  704»  h. 

LL’TZELBOr RG . vg.  I feurthe  (Lorr auw\ 
arr.  rt  à 19  k-  dr  SarTcbourg.  cant.  et  y]  de 
PliaUhuurg.  Pop.  61 1 h.  — Il  est  situé  au  mi- 
lieu des  forêts,  sur  la  rive  droite  de  la  Zont,  et 
dumiiié  par  uni'  Itautrur  dont  le  sommet  est 
cmirouaé  par  !«**  ruine»  pittoiexqnes  d’un  an- 
cieu  château,  où  fut  dettvio  privounter  le  comtr 
dr  Saircvi-nkii  et»  1159.  — Oo  trouve  aux  en- 
viron» tint*  sourcr  d'eau  minérale  dont  on  fait 
»fog«*  à PhaldtfMirg  en  Imixvou  rt  en  haut*. 

1 I T/EI.H  AI  SEN  , vg.  R. -Rhin  ( 41«aee). 
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UXKIH. 


LUXEUIL. 


arr.  cl  u 39  k.  de  StradwHirg  , caut.  de  Molv- 
beim,  '-]de  -Schinnrek.  Pop.  1.325  II. 

lut'/klstkix  , n.-RUia.  y.  u Pntn* 

Punit*. 

Ll  Vlü.NY.  vg.  Vosges  (Lorraine), arr.  cl  à 
10  k.  de  St-Dié,  eant.  et  /J  dr  Knuii-rhlupr. 
Pop.  488  h. 

I.I  X.  vg.  (VW(V  (Bourgogne) , are.  rt  à 
27  k.  de  Dijon,  mut.  rt  i • d'is-sur-iillr.  Pop. 
082  h. 

Ce  village  est  situé  sur  I*  lille.  On  y voit 
un  ancien  el  vaste  château  d’un  aspect  impu- 
saut. 

Au*  eux  iront  , dan.*  une  contrée  ap|w-lée  le 
Yal-d’Ognr»,  *r  trous  eut  les  ruine*  de  l'nnrien 
bourg  d’t^wsi , détruit  par  l'empereur  Auré- 
lie» Ion  de  la  fondai  mu  du  Dijon.  Ou  y ren- 
contre fréquemment  des  briques  romaine*.  de< 
fragments  de  vieilles  armes,  et  dt=»  médaille  du 
Haut -Empire. 

Dans  la  plaine  à 900  pas  de  la  Tille , mire 
Lu*  et  Tliil-CJiàtrl , il  se  tint  en  807  des  as- 
sises générale»  ; ou  y comptait  encore  par  nuit», 
suis ant  l'usage  des  Gaulois.  Le  8 juin  1116  on 
y convoqua  les  grands  plaids  de  Dieu  pour  re- 
médier au*  maux  que  causaient  des  troupes  de 
brigands  qui  désolaient  les  ram  pagnes  et  les 
monastère  ; l'assemblée  s'y  tint  sous  de» 
tentes  de  feuillages  ; les  châsses  des  saints  y 
furent  exposée»  à la  vénération  publique.  Guy 
de  Bourgogne,  qui  devint  |»pe  sous  le  nmu  de 
Calivte  11,  alors  arrhes èque  de  Vienne  et  légal 
de  Sa  Sainteté  présida  ers  grandi**  ntsixrt,  aux- 
quelles assistèrent  1rs  souveraiu*  de  la  contrée, 
1rs  évêque*  et  le*  aldars  de*  province*  de  Bour- 
gogne et  de  Champagne.  Lue  multitude  im- 
mense cous  mit  la  plaine;  In  injustices  pu- 
bliques y furent  dénoncée!»  avec  véhémence  pur 
le  légat  et  réprimée*  : une  foule  de  différend» 
pnrtirulirrs  y furent  jugés.  I*-s  esprits  se  cal-  j 
nièrent,  la  |»i\  générale  fut  jurée  sur  1rs  re- 
lique* des  saints  . avec  promesse  de  iilatniir 
dorénavant  de  toute»  malversations  rt  rapine». 

Belle*  carrières  de  pierre*  de  taille , dont 
l'exploitation  nreupe  annuellement  30  à 40 
ouvrier*. 

LUX.  'g.  H.-tiaronne  (Languedoc) , an*., 
eant.»  K et  à 8 k.  de  VilIrfnuiche-dc-Lauru- 
gais.  Pop.  308  h. 

LUX  (Grand  et  Petit-),  sg.  Saoae-et-Loi re, 
cnnni.  de  Sevrer,  Ec'Je  Chaton- sur-Sai'iue. 

LUXAIR  , vg.  Deux  -Sèvres  , rom  ni.  île 
Chers  eux  . de  St-Maixent. 

l.t'XF. , xg.  Charente  (Angnumnis) , arr.  et 
à 17  k.  de  Ruirec  , eant.  rtB  d’ Aigre.  Fuji. 
893  h. 

I.l'XKMKH>R6.  vg.  Seine-la!'.,  cuinni.  île 
Dons  rend,  ^ d'Knsenneii. 

lA’XÉJIONT . vg.  Marne  (Champagne)  , 
arr.,  cnt.,  J®rt  à 5 k.  de  Vitry -le- François. 
Pop.  908  h. 

LDXBIOT  i vg.  Côte -tf  Or  , connu,  de 
Sanlx-le-Dnc,  K d'I*-*ur-Tille. 

LUXK-SOMBKARAUTE.Vg.  B.-Py  renées 
(Navarre),  arr.  de  Mauleon,  eant.,  53  et  à 5 k. 

«Je  St-Palai*.  Pop.  994  h. 

LUXKUlLon  Le  arc.  texorfam,  iM.covirntit 


Mon  an  en  um,  ancienne  et  jolie  ville,  H, Saône 
{ Krsuche-Cnnité),  are.  et  à 90  k.  de  Lure,  chef- 
lieu  de  eant.  Ecole  secondaire  ecclésiastique. 
Cure.  Cite  d’étape.  55.  Xif . A 374  k.  de  Pari» 
pour  la  taxe  des  lettres.  P.  4,036  h.-  Tm.au» 
du  tria»,  voisin  du  terrain  d’aJIux  iuil*  moderne». 

Autrefois  prévôté , abbaye  de  l'ordre  de 
St-Benoit,  convent  de  capucin». 

On  est  porté  à croire  que  Luxeuil  doit  son 
origine  à se*  eaux  minérales,  déjà  célèbres 
avant  l'invasion  des  ('•aules  par  Jules  César , 
puisque  re  conquérant  ordonna  à sou  lieu  tenant 
Lulticnu*  dr  réparer  le*  thermes  de  Luxeuil . 
ainsi  que  le  prouve  l'iiueriplioii  suivante , 
tirée  de»  ruine»  de*  anciens  thermes  en  1755, 
et  conservée  à l'hôtel  île  ville. 

I.IXOVII.  TMI  RM . 

imi.  la  an  an*. 

iv »s,  r.  iti.  r tv. 
me. 

Luxeuil,  a relie  é|inque  , était  rangé  |Mimi  le* 
ville*  du  second  ordre.  Elle  conserva  sa  répu- 
tation et  sou  impôt  tance  jusqu'au  tenq»»  où 
Attila  ta  détruisit  de  fond  en  comble  ; se»  mn- 
uumeiit» , qui  furent  alors  tous  renversé» , el 
qui,  après  être  restés  tniiglrrii|n  ensevelis  sous 
le*  décombres,  sont  exhumés  journellement, 
a t testent  son  ancienne  splendeur.  Eu  590  saint 
Colombnii  y fondit  tua*  aliltave.  qui  devint  eu 
peu  de  temps  une  dr»  pim  rtlelfM  de  celte 
époque,  |tar.-iet  écoles  et  par  les  grand»  hommes 
qu'elle  donna  à l'Eglise  et  à l'Etal. 

An  vu*  siècle,  la  unie  mceiute  île  ce  mo- 
nastère conqireiiait  une  grande  partie  de  la  ville 
et  di**  (aulmurgv  de  Luxeuil,  H snllréait  « peine 
à U foule  d’étranger*  qui  y aerourairnl  dr 
toutes  parts.  L'Kooœ,  l’Irlande,  l'Allemagne, 
l'Italie,  lu  Bourgrigur  et  la  Kraucc  lui  fournis- 
soieut  de»  élèves.  Il  y avait  université  . aradé- 
mir  , collège  , séminaire.  Tou»  h**  professeur* 
étaient  des  savants  du  phi»  grand  mérite.' — Au 
viu*  siècle,  le*  Sarrasins  massacrèrent  lu  po- 
pulatiuii  de  la  ville  rt  les  moitiés  de  l'abbaye. 
Charlemagne  rétablit  le  monastère,  qui  devint 
h'  plu*  considérable  de  toute  In  Bourgogne-.  Eu 
888  et  tu  1901  l'ablmie  fut  de  nouveau  dé- 
vastée. - IVudant  les  guerre  qui  agitèrent  ht 
province  sou»  le  gouvernement  de*  dur»  de 
Bourgogne . Luxeuil  fut  plusieurs  fois  détruit 
et  rdrsé.  En  1299  « n’éiail  plu*  qu'un  vil- 
lage. Eu  13MN  on  y reconstmisit  l'aliliave  qui 
existait  encore  rn  1781).  rt  dont  ou  voit  encore 
les  magnifique»  liàtimenL*.  Durant  le  xvt*  cl 
le  xvn'  titrjr,  Luxeuil,  fortifié  de  nouveau,  oit 
plusieurs  sièges  à soutenir,  entre  autre.»  rn 
1644  coulre  Turenue , qui  acronla  aux  lialii- 
tanls  une  capitulation  honorable.  Louis  XIV 
s’en  empara  ni  1674. 

La  ville  de  loixenil  est  située  au  pied  de» 
Vosges,  à l’extrémité  d’une  plume  fertile  qu’ar- 
rosent le*  eaux  rapide*  de  la  Lanterne  rt  du 
Breurbin  ; de  vaste*  forets  rouvrent  le  pas*  au 
uortl  ; du  .sud  a l’ouest  la  vue  s’étend  »ur  tin 
riant  paysage. 

Cette  ville  n'est  «*|»rfr  de  la  commune  de 
St-Sanvcur  que  |tar  le  Breuehiu , qu’nn  tra-  , 


| verse  sur  un  beau  pont:  rtle  est  bien  Idtie. 
formé*'  de  rue»  propre  rt  ornées  de  fontaines , 
où  l'on  voit  plusieurs  inaréou*  particulières  du 
xv*  et  du  xvi*  siècle.  L’hôtel  dr  ville  , la  mai- 
son ( (australe  de.»  ci -devant  hènédirliu»  , rt  le 
collège,  sont  des  liâtiuieuU  remarquable*. 

Biographie.  Patrie  du  savant  D.  Ra.» - 

sia. 

Du  rardinal  J.  Jocvrxmr. 

Dr»  médecins  J.-T.  At  uv  et  J .-(a.  Khans . 

Dm  bénédictin  Gmtm.,  auteur  d'une  Disser- 
tation sur  les  eaux  f/e  Luxeuil. 

De  M.  Boy,  auteur  ch*  l'hymne  républicain 
Veillons  au  salut  Je  f empire. 

hniiran.  Fabriques  de  chajieaux  dr  paille, 
eau -de-rr ri »c  , jainlioiis  façon  de  Mayence, 
merraiu,  cuir»,  fer*  ouvrés  rt  polis.  Aux  en- 
virons, papeterie , filature  de  colou , fabrique» 
de  tissu* , de  fer-blanc  rt  de  poterie  de  terre. 
Forer* , haut*  fourneaux,  tirerie  de  fer.  clou- 
terir*.  rte.  Commerce  de  grains,  vin*,  vau-dn- 
ferrée  , liestiaux  , merraiu  , boré , fer , etc.  - 
Foires  le*  1*r*  samedis  de  jonv.,  de  mars,  tle 
mai  , de  juillet,  de  sept.  rt  de  uov. 

EAUX  THERMALES  DK  LUX  El  IL. 

la-t  eaux  saline*  thermales,  comme*  ilé*  la 
plu*  liante  antiquité,  oot  conservé  à Luxeuil 
une  partie  de  la  célébrité  dont  elli**  jouissaient 
autrefois.  Atijonrü'hui  le*  différente»  nortn 
Mint  dtalribuée*  dou*  un  vaste  et  superbe  éia- 
hlixM'iucnl  thermal,  situé  A l'extrénute  noixlde 
la  nie  de»  Rumain»,  au  milieu  d'un  vaste  jardin 
d'agrément  et  de  promenade*  délicieuses,  tin»- 
super) N*  grille  iude  h*  grand  |tarterre,  qu'il  faut 
traverser  pour  arriver  a l’édifice  thermal,  dont 
l’arehilei  lure  ikoble  et  sévère  annonce  au  boi- 
gurur  qu’on  s’ext  <KTu|*é  dan»  ce  heu  de  pour- 
voir n whi  bien-être. 

L’ctalilissimiciit  renferme  cinq  lutin*  : le 
liain  de*  Dame*  . le  lutin  de*  Homme» , le  laiu 
Neuf,  le  Grand  Bain  ou  «le»  Etuve»,  et  le  Petit 
Bain  nu  Imiit  de*  Ouvrttc*.  Il  y a île  plu»  vingt 
cabinet»  de  Itains  qui  contiennent  ecnl  luti- 
gnoires,  dont  vingt  en  pierre , rt  sept  douche*. 

Outre  le»  stMiree*  saline*  thermale*,  il  y a 
deux  autre*  soure»  d'eaux  minérales,  dont 
l’une  eit  feiTtigineuse  cl  l’antre  *av  mineuse. 

Svisox  ni*  rttv,  l«i  xaUmi  de*  eaux  roui  - 
meure  le  15  mai  et  finit  ordinairement  le  15 
octobre.  La  ville  renferme  un  grand  nombre  dr 
mai»ou*  propre*  rt  bien  tenue*,  où  trois  real* 
étranger»  peuvent  trouver  à se  loger  commodé- 
ment. la»  vie  y est  à très-bon  marche.  Il  y 
a nu  tréa-Iieati  salon  de  réuniou  où  l’mt  donne 
plusieurs  InmIx  par  semaine.  la»  boré  de*  env  i- 
ron* «ml  bien  percés,  et  offrent  d’agréable* 
promenade*.  la?  nombre  de  malade*  qui  fré- 
quentent les»  eaux  est  annuellement  de  5 h 600. 

pRuraiÂTA.»  *réiai.vu<i.  On  adiniurélre  le» 
«iux  de  Luxruil  dan*  le*  rhumatisme*  rliro- 
niques,  ihtn»  1rs  paralysie*,  le*  longs  catarrhe», 
le*  altération*  dm  viscère*  abdominaux,  dan» 
quelque*  maladie*  nerveuse*,  etc.  Comme  elle* 
sont  inoiit* excitantes  que  celte*  de  Plombières, 
elle*  conviennent  aux  personne»  d’une  consli- 
tulion  frêle  el  ddirate. 
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L'eau  de  U source  savonneuse  est  prescrite 
avtc  avantage  dam  la  phthisie  pidimuuure , le 
crachement  de  vaug  et  la  dy  **culerir. 

Moo*  d' vins  i v is  ra  atio.v . Qu  fait  mage  de* 
eaux  de  Luxeuil  ni  Iwiiwn  et  sous  forme  de 
bairn  d'immersion , de  bain»  de  vapeur  » i de 
douche». 

Bibliographie.  Ourph  (doin  I’. -Philippe). 
Histoire  Jet  ville  et  abbn  > e de  Lu  i rail 
( couronnée  par  l'académie  de  Bevmeuii  ) 
(inédit). 

Du  ou  n»  CiuRMAui.  Histoire  de  t' obba  % e de 
Luxeuil  (Histoire  du  second  royaume  de 
Bourgogne,  rte.,  L K.  p.  458;. 

Cirai»,  r (dont).  Traite  historique  des  eau j 
et  bains  de  Plombières , de  liourboune  , de 
iMJteuil  et  de  Hains,  in-8,  1748. 

Mura*!).  Lettre  sur  les  antiquités  front  èr,  à 
Lus  rail  et  sur  les  eau  s thermales  de  cette 
ville  (Journal  de  Yrtdmi.  1756,  p.  195). 
Momlu.  Dissertation  sur  tes  raur  de 
Luxeuil , in-lî,  1757. 

tÏASTAL  (1  iiiiotliêe).  Dissertation  sur  les  eaux 
thermale c de  Luxeuil,  iu-12,  1761. 

FaIUT.  Essai  historique  sur  les  eaux  de 
Luxeuil,  in-12,  1773. 

Dcubli/t.  Description  topographitpie  et  iNtdi - 
raie  des  montagnes  de  la  l'oge  (Hist.  de 
la  Six:,  royale  de  médecine,  t.  n , p.  107). 
(il  y r»t  question  de*  eaux  de  Luxeuil). 
Mowkt.  Notice  sur  les  eaux  de  Luxeuil 
(Nouvelle  Hydrologie,  eh.  6). 

PuiLMP,  Observations  sur  les  eaux  de 
Luseuit  (Diction,  miner,  et  hydrol.  de  lu 
France,  1. 1,  p.  389). 

Moi.ii.  Notice  sur  Im seuil  et  ses  eaux  miné - 
raies,  in-8,  1833. 

Rjrvn  tour  (Victor).  Recherche*  sur  les  pro- 
priétés physiques,  chimiques  et  médicales 
des  eaux  de  Luxeuil,  in-8.  1838. 
Lomiomr.  Sur  les  eaux  thermales  de 
Luxeuil  (Ann.  de»  mines,  t,  n,  3*  série, 
p.  462). 

J acquis,  de  Snnry.  I*  Voy  âge  du  poète  à 
Luxeuil , in-8,  1842. 

I.l'XEY,  bg  landes  ((bscogne).  arr.  et  à 
46  k.  de  Mout-de-Manon  , cuit,  de  Son* , 
E3  de  Sabre*.  Pop.  1,532  h. 

Près  de  Luxev,  dans  une  lande  de»  plu»  ari- 
des, on  reraanfur  le  vaste  champ  de  bataille 
de  tapdct,  où  se  voient  enrnrr  quelque»  ves- 
tige» de  redoute». 

Haut  fourneau  et  foudrrie.  Verrerie. 

Commerce  de  grains,  cire,  miel , laines,  pelle- 
teries, etc.  Marchés  ronsitlérables  et  tré»-fré- 
qumJr*  tous  les  dimanche». 

Poire  le  16  août. 

LUXIOL,  Vg.  Doubs  (Fraoebe-Comté),  arr., 
«nt.,  QItfi4L.de  Baume-les-Dame*.  Pop. 
295  h. 

LUXOVIIM  (lat.  48%  long.  25*).  Entre 
divers  monumentA  d'antiquité» . que  M.  le 
comte  de  Caylus  m’a  dit  avoir  été  déterrés  de- 
puis pru  de  temps  à Luxro,  il  y a des  inscrip- 
tions où  s*-  trouve  le  nom  de  Luxovium  ou 
Uxovium.  On  lit  dans  une  de  ce»  inscription» 
fxixoeto  et  Rrixia-  ; et  le  dernier  de  en  nom»  i 


l.t’YVES, 


• se  fait  connaître  «huis  erlui  d’un  lieu  voisin  de 
Luxeu,  qui  est  Bmi.  hr  ; et  de  niénic  dans  ce- 
lui de  la  (Mflile  rivière  qui  passe  à Luxeu,  et 
qui  »‘ap|>elJt-  Biem  hui.  De  semblables  muiiu- 
romt*  nous  découvieut  de*  lu-uv  «pie  le  siU-uec 
îles  écrivain»  de  l’ige  romaiu  nous  laisse  igno- 
rer. Lr*  Imîiis  chauds  qui  sont  pré»  du  Luxeu 
avaient  été  dénué»  par  le»  Romain»,  comme 
on  en  |x-ut  juger  par  ce  tjtir  rapporte  le  moine 
Jouas , qui  a écrit  dau»  le  vu'  siècle  la  vie  de 
saint  Cnluiiiluin , fondateur  du  nuxiaslèiv  de 
Luxeu  : Castrutu  qttod  alun  mumiisdmum , 
priscis  temporibus  Lit  loti  ont  nuucupatuiu  , 
ubi  etiam  thermtv  eximio  opéré  extruche  ha- 
bebanlur.  k D’ Aii  ville.  Notice  de  C ancienne 
t.aule,  p.  43|.  V.  aussi  Walckenai-r.  (iéogr a- 
phir  des  Coules,  t.  I,  p.  320. 

Ll*Xi*HAIX,  vg.  I.amlc,,  conmi.  de  M ira- 
nien t,  ^ d’Arxarq. 

LUY  (le),  rivière  funnéc  |iar  drus  ruisseaux 
nommé»  le  Luy -dr- France  et  le  Luy  -de- Béarn, 
qui  prciuirut  leur*  Mxirres  diiu»  l'arnindisse- 
nuiit  de  Pau,  li.-Px  rénées,  et  qui  ve  rêiiui.vscnt 
au-dessous  d'Amou  ( Lande*) ; elle  pone  à 
Caïubrau,  5ir*t,  et  se  jette  dans  l'Adour,  à 
8 k.  au-drssou»  de  Dax,  après  nu  cour»  d’en- 
viron 100  k. 

LUYKKKS,  Luerite , .fuite  (rJianqmgnr), 
arr.  et  à 12  k.  «le  Inné»,  «-uni . de  Lusiguy, 
Itj  de  Pincy . Pop.  305  h. 

LU  Y X KS  . MuUurum , Mallia*  un» . petite 
ville,  Indre-et-Loire  i Touraine),  urr..  cant., 
££  «t  * 12  k.  de  1 dur».  \y.  Pop.  2,003  h. 

Otlr  ville  est  bâtie  dans  mie  situation  Irès- 
pitlütesque  , près  de  la  rive  droite  de  la  Loire, 
à I entrée  d'un  vallon  qui  délxiurhe,  au  midi . 
danv  une  fertile  va  renne.  Elle  est  adossée  à un 
rocher  calcaii-e,  «Uns  lequel  sixit  creuser*  la 
plupart  de»  habitation»,  et  dont  le  sommet  est 
couronné  par  le*  restes  d’un  ancien  château, 
qui  domiue  au  loin  la  cuutrée. 

Dan»  l’origine,  rrtle  ville  portait  le  nom  de 
Maillé,  et  était  le  ch«-Mieu  d’une  harouuie  éri- 
gée en  comté  eu  1572  en  faveur  de  Jean  de 
Lavai.  Fai  1619  le  comté  fut  érigé  en  duché- 
pairie,  sous  le  nom  de  Luyne»,  en  faveur  dr 
Charles- Albert  de  Maille,  qui  devint  favori  de 
Loui*  XIII,  garde  des  sceaux,  et  enfin  enuné- 
table  de  France.  La  ville  cluuigea  alors  SOU 
nom  de  Maillé  en  relui  de  Luy  nés,  qu'elle  a 
couservé  jusqu'à  ce  j«xir. 

A peu  «le  distance  de  Luyne»  on  remarque 
les  ruines  d’un  aqueduc  fort  ancien  : une  cin- 
quantaine «le  piliers  «tiré*  sont  encore  ilrlout, 
niais  il  ne  reste  plu*  que  huit  arradev  entière», 
dont  l’élévation  est  de  8 in.  du  cintre  à la  loir, 
qui  repose  sur  un  mur  de  fondation  ou  espère 
de  cbaimée  pratiquée  dans  toute  l’élrndue  que 
jiai courait  l'aqueduc.  Les  piliers  ont  environ 
2 m,  à la  base  sur  chacune  de  leurs  quatre  fa- 
ces, mais  ils  diminuent  progressivement  d’en- 
viron 12  r.  par  mètre.  Tous  sont  construit*  en 
moellon  dur  de  pierre  calcaire  de  16  c.  «le 
parement,  posés  sur  un  lit  de  mortier  à riment, 
l.'ouv rrturr  de  chaque  arcade  est  de  3 m.  33  c. 
a la  lia  se  et  de  4 m.  16  c.  vers  le  cintre. 

Biographie.  Luy  ne»  est  la  patrie  de  Pvvo  < 
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l oi  i»  CoMu(.ii  uk  Mm  , savant  helléniste  ei 
l'un  des  écrivain»  le»  plus  originaux  de  notre 
époque.  lumiié  près  de  rettr  viJIe  eu  1821. 
Se»  brochure»  politique» , muarquaMas  par  la 
naïveté  du  style,  par  b fine»».- .-»  b vérité  dm 
oliaerxatiou»,  rrstaont  comme  «h-,  modelé*  eu 
ce  genre. 

Fabrique*  de  |wsHtuentei  ■«■*.  Blanchisserie» 
de  cire.  — Foires  le*  3 jnnv.,  30  juin,  lundi 
gra»  et  lumli  après  la  Pentecôte. 

Ll’Z,  Fin  su,  Elusio,  petite  ville,  H. -Pyré- 
nées (Gascogne-,  arr.  d’Aigete»,  à 31  k.  de 
Lourde»,  cbef-|.  de  tant.  Cure.  gg.  Y>r.  A 
803  k.  de  Pari»  pour  b taxe  des  lettre».  l»op. 
2,640  h.  — Tkrraiv  de  transition. 

Cette  ville  est  Initie  dan*  la  vallée  de  son 
nom  , au  pied  du  pic  de  Rcrgnms , monlagm- 
élevée  mais  d'un  accès  facile,  d’où  l'on  jouit 
d'une  perspective  maguifupic. 

L'église  de  Lui  est  signalée  dans  le  pav. 
Cfunnie  Utie  pr  les  templiers.  C'est  une  net 
romane,  convrrte  d’une  voiTiir  «*n  ogive  évavée 
et  ornée  de  eorlieaux  hiiarre»  , surmontée  d’un 
rang  de  fenêtres  en  forme  de  mitre,  éclairant 
une  galerie  qui  servait  de  défraie.  FJIe  est 
entourée  d’une  chrntive  de  muraillev  élevées, 
garnie»  de  meurtrien-s  et  de  rrrneaux  ; IVtiIrri- 
e»t  ganliT  par  mie  tour  carrée.  |h> rta i I du 
nord  a des  arrhivolles  onxVs  de  uonihrvnscs 
sculpture»  romanes,  de  I Mitons  rompus  . jml- 
mettes,  feuilles  grossières,  et  de  quelque  com- 
partiments peints,  es  partie  «•tïaeés,  mai*  ou 
l’on  distingue  encore  des  buste»  de  chevalier» 
ayant  l’épée  au  |x>iug.  Sur  le  claveau  du  mi- 
lieu est  une  maiu  Ixiiiiiant  avec  deux  doigt' 
levés,  puis  le  Cbri»t  entouré  «k*  symbole»  évan- 
géliques. Autour  de  ce  tympan  e»t  travée  une 
inarriplion  latine  mutilée. 

Il  y avait  autrefois  à Lu/  un  grand  nomtin: 
deCagols,  dont  il  ne  reste  (dus  aujourd'hui  que 
le  souvenir . On  voit  encore  danv  l’église  b 
porte  , aujourd  hui  murée,  et  te  liénitier  qui 
leur  étaient  particuliérement  aflii  tés. 

A peu  de  dislunev:  de  Lui  on  aperçoit  sur 
un  rocher  très -élevé  qui  domine  tout  le  vallon 
1e»  ruines  d«-  l'ancieu  château  de  Ste-Marii  . 
que  le  romlc  de  Oernuml  reprit  »ur  te»  An- 
gbis  eu  1404;  il  u'en  rrste  plu»  qu'une  tour 
ronde  et  uur  tour  cariée  réunies  par  nu  mur. 

Une  curiosité  du  vallon  de  Lut  est  b fou- 
tainr  pétrifiante  qui  se  trouve  sur  b rive 
gauche  du  gave,  au-dessous  de  St  Saiivnir.  rt 
que  M.  de  Vaudreuil  compare  à celle  de  St- 
Alyre,  à Clermont.  Le  ruisseau  qu’elle  pro- 
duit dépote  sur  te  »o|  «k1»  inrnutatinn*  «:a|- 
cairm  eu  forme  de  dalles  de  |werre  ; les  pUi- 
fes,  te»  racines,  te»  mous*»  qui  *r  trouvent 
sur  te  passage  «le  l’eau,  et  tout  corps  qu’on  y 
expose,  m Mut  enveloppés  promptement.  - - 
Foiriri  1rs  15  août  rt  30  sept. 

LU/ AC,  vg.  Charente- Inf.,  comm.  de  St- 
Just,  j;  de  Marcunr». 

LU /.A  19,  vg.  l’endee , conmi.  il  4- 
NoimxMitier». 

LVZA8CY.  vg.  Scine-et- Marne  ( Kru-  j, 
arr.  et  a 25  k.  de  Meaux,  canl.  et  W tte  b 
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Ferté-*ous-Jouarre.  Pop.  620  h.  — Scieries 
hydraulique».  Tuileries, 

M /AM.KII . vg.  Loire-tnf.  (Bretagne), 
arr.  el  à I»  k.  Ht*  diàteaubriant,  cant.  et  S 
dr  Dorsal.  Pop.  1,031  h. 

Ll'ZARC.HKS,  fasargiee , t.usarcha  , Lu - 
ut  rca  , petite  Aille  , Sànt-rl-Oitt  ( Ile-de- 
France).  arr.  et  a ai  k.  de  l’on  luise,  cltef-la. 
de  cant.  Cure.  (Üle  d'étape.  a*  vO^  • A :<0  k. 
Je  Paru  pour  la  laie  des  U lire*.  P.  f ,422  b. 
- Taxasi*  tertiaire  inferieur. 

Autre  foi*  diocèse  , parlement,  intendance 
et  élrrtion  de  Pari»,  couvrut  tir  Pirpu». 

L’urigiue  de  cette  * ille  .remonte  à une  épo- 
que très- reru  lée  ; tout  |»orte  à croire  que  «on 
emplacement  actuel  a été  oecu|x‘  par  un  palai» 
habile  par  quelques -uns  des  princes  de  la  pre- 
mière race,  nota  muni»  I par  Clovis  II  et  Clo- 
vis III,  qui  tinrent  leur»  plaid»  au  palais  de 
Lusarra.  en  G 80  r»  en  692.  Les  ruines  encore 
existantes  de  ce  palais  ne  donnent  pas  une 
grande  idée  de  la  magnificence  et  du  luxe  des 
habitations  royales  de  n*  leni|K.  — En  1 103, 
Louis  le  Gros  s’empara  du  château  de  Luzar- 
ehrs,  que  défendait  le  comte  Matthieu  de  Beau- 
mniii . et  dont  la  résistance  occasionna  la  ruine 
de  la  ville  et  des  habitants. 

Lazarche»  est  dau*  une  Irelle  situation,  au 
milieu  d’une  fertile  contrée,  entrecoupée  de 
vignes,  de  prairies  et  de  terres  lalMuraldr»,  La 
position  agréable  de  celle  ville,  les  points  de 
tue  charmant»  qu'niïrvut  scs  prairies  entre- 
coupées de  ruisseaux  et  parsemées  de  Imuqurts 
d'arbres  île  toute  espèce  faisaient  les  délire» 
de  J. -J.  Rousseau,  comme  il»  le  fout  encore 
de  tous  ceux  qui  vidlent  ces  Iknx. 

Hâxivsix  , ancienne  abbaye  fondée  au 
vit*  siècle,  fait  partie  de  la  commune  de  Lu- 
/arrhes.  L'église,  ainsi  qu’une  partie  des  bâ- 
timents qui  en  dé|>en<laient,  ont  été  vendu» 
pendant  la  révolution:  ce  qui  en  reste  forme 
actuellement  une  maison  de  campagne.  Le 
vallon  solitaire  où  était  située  cette  ahliaye  , 
rouvert  au  midi  par  une  haute  montagne,  et 
presque  entouré  jiar  la  forêt  de  Halatc,  n'est 
découvert  que  du  côté  de  Lu/arehes,  jioint  ver» 
lequel  ta  vue  s’étend  agréablement. 

l’mu  d’Enisn  nr.  Lui» items,  rélcbre 
architecte , qui  commença  la  rathédrale 
d’Amiens. 

Fabriques  de  dentelles  et  de  boutons  de  mé- 
tal. — Commerce  de  grain»,  liestiauv.  — 
Foires  1rs  *8  sept.,  Sgod.  et  le  6*  jeudi  de 
carême. 

LT7.AY,  vg.  Peux-Sèvres  (Poitou),  arr.  et 
à 5 k.  de  Bressuire,  cant.  de  St-Varent,  12  de 
Tlmnars.  Pop.  607  h. 

Ll/K . vg.  Itufre -e /-faire  (Touraine),  arr. 
et  à 33  k.  de  Chinnn,  cant.  et  O de  Bicbcliru. 
Pop.  50*  II. 

1.1' ZK  , Vg.  Il  .-Satine  ( Franche-Comté  ), 
arr  et  à Si  k.  dr  Lure  , cant.  et  £23  d’Héri- 
coort.  Pop.  *67  ... 

I.l  /l.i  ll . petite  ville,  fa*  (Qoercy),  arr. 
et  à 1H  k.  de  Garnir*,  clief-l.  de  cant.  Cure.  P5 
de  Caslt-lfrane.  Pop.  1,707  h.  — Transit  ju- 
rasuqur,  étage  uipinrBr  du  système  oolilique. 


Cette  ville  est  fort  agréablement  située  au 
(lied  d’une  montagne  escarpée,  dans  une  pres- 
qu’île formée  par  le  Lot.  On  voit  aux  euviroos 
de*  traces  de  fortifications  et  le*  reste»  d’un 
château  fort  dont  la  construction  parait  re- 
monter au  vn*  siècle. 

Commerce  de  vin*.  — Foires  le  15  sept,  et 
dernier  mardi  de  maps,  dr  mai  et  de  uns  . 

LCZENAC.,  vg.  Ariège  (pays  de  Fois),  arr. 
et  à 34  k.  de  Foix  , cant.  et  £2  de  Calnue*. 
Pop,  475  H.  — Forges. 

1.1/ KN  AC,  vg.  Aricget  conmi.  de  Moulit, 
£2  de  St -Ci  tutu. 

l.rZKHET.  vg.  Indre  ( Berry),  arr.  et  â 
27  k.  du  Blanc , cant.  et  pfl  de  St*Gaullirr. 
Pop.  413  h. 

Ll'ZERNE  (la),  facerna  , vg.  Manche 
(Normandie),  arr. , rant. , R3  et  à 3 k.  de  SI* 
Lii.  Pop.  |i»2  h. 

LI’ZFRtfE-D'OtTTRE-JIER  (la),  vg.  Man- 
che  (Normandie),  arr.  et  à 16  k.  d'Avranclirs. 
cant.  et  pj  de  la  Haye-Prsnel.  Pop.  930  b. 
— On  y remarque  l’église  de  l'abbaye  de  la 
l.urerne  . lAtie  vers  I Itti.  Cet  édifice  présente 
mi  des  derniers  exemple*  de  la  lutte  entre  Par* 
chiterture  romane  cl  les  lamelles.  Le  portail 
e»t  tout  entier  formé  d’arche*  semi-circulaires 
d de  détail»  de  lu  lin  du  siècle  antérieur.  Quel- 
ques partir*  du  rloilrr  «mit  du  même  travail. 
Le  reste  peut  être  cité  comme  un  bon  modèle 
du  gothique  léger  qui  s’était  introduit  alors 
dans  les  ronslrurtiiin*.  Celte  église  est  encore 
passablement  conservée  par  le  propriétaire, 
qui* y a établi  une  filature. 

l.l’/.IKHS.  vg.  Gard,  nirnm.  de  Mialet,  £2 
d’ And  u/e. 

LI’Zl  LLAT,  rg.  Fur  -de-  Dôme  (Auvergne) , 
arr.  et  à 17  k.  de  Thiers,  rant.  et  S de  Ma- 
riugues.  Pop.  2,135  h. 

t.rZII.I.F,  vg.  Ittdre-ef-  faire  (Touraine), 
arr.  el  à 3G  k.  île  Tour»,  caut.  et  £3  de  Bléré. 
Pop.  1.103  h. 

LLZINAY.  vg.  Istre  (Dauphiné),  arr., 
cant..  £2  rl  à 9 k.  de  Vienne.  Pop.  1 ,073  h. — 
Foire  le  ISnov. 

I.L’ZOIR,  vg,  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 1 1 
k.  de  Vervins.  cant.  et  >;  de  la  CapHle.  Pop. 
742  h. 

Ll'ZY,  vg.  H.- Mar  ne  (Champagne),  arr., 
rant.,  52  et  à 8 k.  de  Chaumont -m-Rastigiiy . 
Pop.  385  h. 

Ll'ZY,  vg.  Meute  (pays  Messin),  arr.  et  à 
16  k.  de  Muntraédy,  caut.  et  H de  Stenay . 
Pop.  402  h. 

Ll'ZY,  petite  ville,  Nièvre  (Nivernais),  arr. 
et  à 33  k.  de  Château -('binon,  cbef-l.  ch*  rant. 
Cure.  Gîte  d’étape  £3.  xr.  A 310  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  dr»  lettres.  Pop.  3,273  h.—  Tr.a- 
RAii  cristallisé  nn  primitif. 

Commerce  de  bois,  charbon  de  boi*.  porrs. 
gibier.  — Foires  le*  23  et  36  juin,  22  sept., 
3 nov.,  5 déc.,  mercredi  apres  la  mi -carême 
et  I"*  merrmli  après  les  Bois. 

LYAS,  vg.  Ardèche  (Vivant*),  arr.,  rant., 
£3  et  à 5 k.  de  Privas.  Pop.  778  b. 

LYÉ  (SI-),  vg.  Aube  (Champagne),  arr., 
caut..  £2  et  â 10  k.  de  Troye*.  Pop.  937  h. 


LYÉ. 


Ver»  le  milieu  du  n*  siècle,  St-Lyéeut  un 
monastéie  connu  sou*  le  nom  d’ahbaye  de 
Montenay.bâli  par  saint  Romain,  natif  de  celle 
paroisse . en  l'honneur  de  saint  Gênais  et  de 
saint  Prutai»  : il  ne  reste  aucun  vestige  de  crtte 
abbaye,  sur  1rs  mine»  de  laquelle  1rs  roi*  de 
France,  qui  affeelioniiuieul  la  situation  de  ce 
lieu,  firent  bâtir  un  château  dont  on  fit  dan*  la 
suite  une  forteresse  considérable.  Au  u.*  siècle, 
Louis  VII.  dit  le  Jeum*.  donna  à Matthieu,  évê- 
que de  Truye»,  le  village  et  le  château  de  St- 
Lyc,  pour  être  uni  à l'évêché  comme  bim  pa- 
trimonial. Dan*  le  sieele  suivant,  ver»  I4u7, 
Philippe- Auguste  confirma  les  douât  iou»  dr  son 
père  â Matthieu,  eu  faveur  dr  l’évêque  Hervé. 
En  1313,  Louis  X,  dit  le  11  utin,  épousa  en 
secondes  noce»,  dans  ce  château,  démence, 
fille  de  Muriel,  roi  de  Hongrie,  et  sn-nr  de  Ro- 
bert, roi  de  Sicile  ; voici  à quelle  occasion.  Peu 
de  semaine*  apres  la  mort  de  Philippe  le  Bel, 
Louis  X av  ait  fait  partir  pour  Naples  Hugnrvdc 
Rnville,  chevalier  el  sou  chambellan.  pour  de- 
mander au  roi  Robert  sa  nièce  en  mariage.  On 
nommait  cette  princesse  napolitaine  (Irnimce 
de  Hongrie,  parce  qu’elle  était  fille  de  Charles 
Martel,  frère  aii»é  de  Robert,  qui  avait  porte 
le  titre  de  roi  de  Hongrie,  sans  avoir  jamais  vu 
ce  paya.  Pour  accomplir  ce  mariage,  il  fallait 
que  Marguerite  de  Bourgogne,  première  Innme 
de  Louis,  acruvée  d’adultcrc , laissât  la  place 
vide,  Louis  X l’épargna  tant  que  se  prolongea 
b négociation  : quand  il  sut  que  Robert  avait 
p> omis  demeure  à ses  ambassadeur»,  il  fit.  au 
couimeneemeiit  d'avril  1315,  étouffer  Margue- 
rite entre  des  lincn.l»  au  Château-Gaillard,  où 
elle  était  renfermée.  Toutefois,  jusqu'au  mois 
de  juillet,  il  ne  vit  poiiit  arriver  sa  nouvelle 
épouse.  Clémence  cependant  v’étail  embarquée 
à Naples  pour  venir  le  joindre.  mai»  son  vais- 
seau, l»altu  par  la  tempête,  ayaut  fait  naufrage, 
elle  perdit  se»  joyaux,  ses  robr*  «le  prix,  et 
l’argent  de  sa  dot  qu’elle  apportait  au  roi.  Cette 
demie re  perle  veuait  bien  à contre  - temps  ; 
Louis  X avait  trouvé,  à ce  qu’on  aMttre,  le 
tiésorde  soi»  pore  vide, et,  faute  d’argent,  «lif- 
féré  de  se  faire  sacrer.  Kufin  il  s'élail  mis  en 
route  pour  Reims,  le  30  juillet,  comptant  sur 
l’argent  «le  sa  nouvelle  é|KMU*.  lorsque  dé- 
mence le  rejoignit  en  route,  absolument  dé- 
pouillée de  tout.  Louis,  renonçant  alors  à de» 
dépense»  qui  surpassaient  ses  moyens,  célébra 
son  mariage  avec  elle  le  3 août,  à St-Lyé.  prés 
de  Troye» en  Champagne  : il  **  rendit  ensuite  à 
Reims.  «>ù  le  roi  et  la  reine  furent  varié»,  avec 
peu  de  pompe,  le  13  août  1315.  par  les  main» 
«le  l'archevêque  de  cette  ville,  Rolxrt  de  Cour- 
tenay. 

I„i  furlcrcwe  de  St-Lvé  est  nommée!  dans  le» 
lettres  «le  privilège  que  Charles  Vil  ncoirda  a 
la  ville  de  Troye»,  lorsqu ‘en  1 429  . â la  solli* 
citation  dr  l’évêque  Jean  Lègtiisé.  le»  Troyees 
chassereut  le»  Anglais  de  leur  ville  pour  en 
ouvrir  1rs  portes  au  roi,  qui  allait  se  faiie  sa- 
crer à Reims. 

LYÉ,  vg.  Indre  (Berry)*  arr.  et  à 47  k.  de 
Châteaurouv , cant.  et  £2  de  Valençay.  Pop. 
1,157  h. 
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LY-FOSTAISFE,  « g.  Auh*(  Picardie),  arr., 

et  à 14  k.  de  Si -Quentin,  caul.  <le  Moy. 
Pop.  3 il  b. 

l.VNDK,  vg.  Nord ( Flandre), arr. . «suit. , E3 
et  à IU  k.  d'il  ara-bru  ut  k.  Pop.  $83  h. 

LYorrAXS,  *%.ü. -Saône  (Enuiehe-T-trai- 
té).  aiT.,cant.,  Sel  »37k.dr  Luit,  l\  401  I). 

LYON,  Lnduuum,  Lugdunum  Segustanu- 
rum,  fogdunum  Cellarum,  ancienne,  grande, 
belle,  et  Tuur  des  plus  riches  et  des.  plu»  r««- 
sidét-abk*  vilk»  de  Jrraucr.  Clirf-L  du  dép.  du 
Uukft (Lyonnais),  du  3'  air.  et  de  6 caut.  Cour 
royale,  d'où  rexiurliunil  le»  dé}».  de  Vstin,  de 
h foire  et  du  Rhône.  ïrib.  de  t"  iust  et  de 
commerce.  Chambre  et  bourse  de  commet  rt:  ; 
eoa»cil  de  prud'homme*.  Cln-f  I . de  U I b'  dit. 
militaire.  Cite  d'étape.  Hulel  des  monnaie* 
(lettre  1)}.  Académie  royale  de*  atiéucr»,  belle»* 
lettres  et  art».  Académie  universi taire,  Collège 
royal.  Ecole  spéciale  des  U-atu-arls.  Cmueiva- 
taire  des  arts.  Ecole  d'économie  rurale  vétéri- 
naire, Iiiiütulioti  des  sourds-muets.  Ecole  d'arts 
et  métiers  dite  inxlitutiun  de  U Mailiuierc. 
Société  d'agriculture,  histoinr  naturelle  et  arts 
utiles.  Socié  és  littéraire,  Iwnréune,  de  juris- 
|»rudeuce,  de  médecine,  de  pharmacie.  Faculté 
de  théologie.  Archet éché.  t > Cures  Séminaire 
diocésain.  Ecole  secondaire  ecclésiastique.  K. 
X>r.  Petite  poste.  Pop.  1 05,941)  b.  — lia  rai* 
d'ollutiuus  ruiueuiie*. 

Autrefois  capitale  du  Liomuis,  comté,  ar- 
chet èrhe,  |»ai  ktneul  de  Paris,  ci m r et  hôtel  j 
de»  [iiu>tiu.M.  s,  piéaûlial  et  sénéchaussée,  juri-  1 
diction  ecclésiastique,  gêiM-ialité  et  iu  tendance,  { 
chcf-lîru  d'élwliuo,  gouvernement  de  place, 
tribunal  du  commet  ce,  justice  coumiIaiic,  mai-  1 
trise  des  punis  et  « haussée»,  eaux  et  forêt»,  bu-  I 
irait  des  (maure»,  chambre  syndicale,  douane, 
prés  nié  générale  de  luarécliauviév , 7 collé- 
giales, I t paroisse».  2 séminaire*.  2 collège*, 
«^nnroandei  ie  «te  Malte,  ahbay v d liuiiiii.es  or- 
dre de  Sl-Beiiuit,  3 abbaye*  et  nu  prieuré  de 
filles  ordie  de  St-Rcuoît,  couvent»  dis  |htc* 
de  l'Oratuinr,  de  Sl’laaiie,  de  mixHonuai- 
res,  de  cliauoiues  régulh-rs,  de  iiiiithuiin»,  de 
doroiiiirojiis,  de  grand»  cannes  et  cariues  dé- 
chausVis,  de  grands  augu»liu.v  et  augusliiis  ré- 
formés. de  cunlelicr»  de  St-Uormvrutiire  et 
de  l'Observance,  de  lélestins,  m.uinies,  «apu- 
cins,  Picpufl,  feuillants,  récullels,  d'tirsuliue»,  ^ 
carntelitrs  «le  Sic  - Claire,  du  tiers -ordie  «h*  . 
Si  - François  de  la  Yisitatiou , de  Liteaux  et  j 
du  Vrrhc  incamé;  hôpital  et  llotel-bum,  «*!• 
lége  dr  médecine, acadèi nie  de»  finira.  Ixib- 
leltrr»  et  arts,  société  royale  d'agi  irulture, 
école  vétérinaire,  académie  d'éducation  ponr  b 
nobles*»',  bibliothèque  publique.  — L'arche- 
vêché «le  Lyon,  fondé  à la  (in  «lu  second  siècle, 
avait  pour  suflraganls  Us»  évêques  d'Autuu,  de 
Langiv*.  «le  Mâcon  <rt  de  Clialmi-sur-Saoac, 
Îmiu  ic verni  était  de  45,(H»Ü  livres.  — L'arche- 
veque  «k*  Lyon  portait  le  titre  du  primai,  et 
exeiçait  réillciueui  sa  juiidictiou  sur  le*  ar- 
chevêques «k:  Sens  et  de  Tours.  Celui  de  Ruueu 
a comtauunciit  refusé  de  la  reconnaître,  malgré 
plusieui  s bulles  pontificale*.  H il  eu  est  de  même 


du  clergé  de  ftretagne,  soumis  seulement  i celle 
de  l'archet èque de  Tour».  L'archevêque  de  Lyon 
eut  au  moyen  âge  de  lougs  démêlés  avec  les 
comtes  du  Forez  j«isqu'eu  IIQi.eii  intervint 
une  transaction  qui  assura  à l'archevêque  b 
juridiction  temporelle  sur  Lyou  et  sur  sou  dio- 
cèse. Ce  prélat  dev  iul  des  lor*  un  des  princes 
le»  plus  puissant»  de  l'ancien  royaume  d’Arles. 
Le»  violences  de»  bourgeois  de  Lyon  l'ubligc- 
i col  d'implurer  l'assistauce  dns  roi»  de  Franc*, 
qui  la  lui  accordèrent,  et,  lui  eakvaht  b sou- 
vcniDdi.  dr  b ville,  ne  lui  laisscrvut  que  l'ad- 
ministra lion  de  la  juslicr  (1307).  Mats,  en 
*563,  l'arc  hrvéque  mil  «ai  vente  sou  droit 
de  justice,  qui  fut  adjugé  au  roi  comme  dernier 
enchérisseur.  Ou  y comptait  378  paroisse»  ; 
l’uue  d’rlb,  celle  de 84 -Jean,  u 'avait  pas  moins 
de  $o0,0**!  livies  «le  renies  en  terres  q«R*  lui 
avaieul  données  les  anciens  duc»  de  bourgogne, 
— La  tave  de  l'archevêque,  qui  portait  le  titre 
de  comte  «le  Lyou , était  de  3,000  florins.  — 
Parmi  les  13  abbay  es  renfermées  dan»  ce  dio- 
cèse, U plu*  célébré  était  celle  «le  St -Claude, 
dont  l'olibé  était  jadis  seigneur  d'un  district 
étendu,  et  avait  le  droit  d'anoblir  1rs  bour- 
geois de  b v ille  de  St -Claude  ou  des  autres  po*- 
sessions  du  monastère  ; celui  d'a«eordcr  à .'es 
vassaux  des  lettre*  de  légitimation,  de  grâce, 
«le  rémission  «m  cas  de  crime,  etc.  Au  nombre 
de»  reliques  «le  celle  ûlibaye  on  remarquait  le 
coq»  dr  saint  Lbudc»  qui  était  encore,  divail-oo, 
souple  cl  xaiu  aucune  altération,  quoiqu'il  lut 
b depuis  plus  «k*  douze  siècles  ; il  était  permis 
à tou»  les  lideh»  de  Iwiser  i nu  b piaule  de  m*» 
pied*;  k»  tsublcs  pouvaient  baiser  se,  genoux 

et  *e»  cuiiw»;  ru  lin  pour  le»  princes  ou  tinit 
lu  corps  tout  entier  hors  «le  sa  r basse  !... 

L'origine  de  Lyon  »e  |n:J  dati»  b nuit  de» 
siècle*,  et  il  parait  presqt;;-  impossible  de  «Ac- 
ier mi  iut  l'é|KMpic  pié«'iM‘  de  sa  tundatiou.  Lor» 
de  la  conquête  des  t bu  Je»  fur  éisar,  c'était 
déj  i DM  pl»«  ■e  de  quelque  importance  et  le 
priiK  j^miI  marché  des  SéguMcm,  bâtie  un  pet» 
au  • de  'Mi»  d u conflui  ul  dr  J-  Saàue  et  du  Rhoue. 
Uu  temps  «le  Slrabou  criait  la  ville  b plu» 
cutisidétablt:  de  la  Oaule  critique.  Tout  |>orte  à 
croire  «juc  cette  ville  a clé  lAlie  «lati*  b situa- 
tion où  elle  e»i*tr  aujourd'hui  pur  le  consul 
Lucius  Muualms  Pbneiu,  qui  la  peupla  «le  ci- 
toyen» romains  que  les  Allobroge»  avaient 
chassés  de  Vienne.  Voici  cumulent  rhistonen 
«k»  Caillai»  (A.  Thierry  ) explique  >uii  angine  : 
n I>c  grave*  iiiv»eu-uiju*  doinestiqum  »’ctaienl 
élevée»  dans  l’eucciiile  des  mur*  de  Vienne 
durant  le»  guerre»  de  ( A-sur  et  dr  IVimpce  ; une 
partie  <ks  bahilanls  avait  chassé  l'autie:  réfu- 
gié» sur  les  bmb  du  Rhône,  prés  de  son  con- 
(lueut  avec  b Saône.  Ir»  hanui*  vienuois  y vé- 
curent loiigtenip»  eainpc*  dans  des  «rabanes  ou 
sou*  de»  lent».  L'année  qui  suivit  b mort  du 
diclutcur,  le  sénat  romain  forma  le  pnijel  de 
I»  nolouiver  et  de  leur  bâtir  une  demeure;  il 
chargea  de  ce  soin  le  gouverneur  de  b pro- 
vince, Planeu*.  dont  il  ittioubil  cl  voulait  oc- 
culter l'eqiril  luiliuiciit.  A l'endroit  ou  b 
Saune  se  jette  dans  le  Rhône,  sur  le  pmrhaul 
d'une  colline  qui  la  borde  a l’occnkait,  était  si- 
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tué  un  vrillage  ségunien,  nommé  LugJunum  : 
Pbucu»  s’eu  rrn|Mta,  le  reronslnn»it  cl  eu  ht 
une  ville  où  il  établit  k-s  exi'c*.  Plus  tard  Au- 
guslé.  «’lvarmé  de  la  Uxiuté  du  site,  y attira  un* 
colonie  militaire.  » Ou  b nommait  encore  foo- 
potti  (ville  «le  Lyon)  et  foontopuiis,  Elle  porta 
aussi  le  surnom  de  Nouvelle- Athènes.  Au 
Iraq»  de  saiut  Irènûe,  celle  ville  »c  nommait 
tihodanusia . 

Admirable  ment  placé  jiour  U navigation, 
LtigduHum  s'enrichit  et  acquit  tu  jw  u «k*  lemp» 
une  assez  grande  iaiportanrccommerciale.  Au- 
guste eu  fil  b métropole  de  U tbule  celtique, 
qui  «les  lor»  changea  de  nom  et  prit  celui  dr 
tbub  lyonnaise.  U vint  lui -même  dan»  relie 
v ille,  aeeom|Mgné  dr  l'ilwre,  d'iuie garde  uoa- 
bretise  et  d'une  cour  bril bute  (l'au738dr 
Rome),  et  fut  reçu  «bu»  un  |iabi»  construit 
sur  le  penchant  du  b colline  de  Eoumerc», 
qui  prit  le  iwiaide  palais  inqiériat.  L ruqiereur 
séjourna  trois  au*  dans  cvtlc  ville,  où  il  orga- 
nisa une  cour  et  une  espèce  de  »cuat  semblable 
à celui  de  Route.  Il  y établit  uu  aillégc  dt* 
soixante  qui  rendait  b justice  avec  dé|>eikbncc 
immédiale  du  sénat  runutiu,  un  athéner  où  «k» 
orateur*  s'exercaient  à dcsdispulcs  éloquniic», 
uu  eolli'gr particulier  (>our  loritoyeu»  romains, 
un  xurveilbnt  d»  collèges,  uu  maître  de  ua- 
vigaliou  et  des  |H»rt»,  etc.,  etc.  Enfin  il  em- 
bellit celte  cité  de  tant  de  monument»,  il  y ré- 
pandit tant  de  bienfait»,  que  soixaule  nation» 
gauloise*,  pour  témoigner  leur  reconnaissance, 
firent  construire  ni  »on  huit ueur,  au  confluent 
du  Kinine  et  de  la  Saoue,  iui  temple  qui  était 
uu  de*  monument»  les  plu»  rèhbies  «te  l'anti- 
quité, Agrippa,  gendre  d'Auguste , contribua 
au.vii  lieaucoup  à la  prus|iénlé  de  l.ngduHunt; 
il  ru  fit  le  point  «h?  départ  de»  quatre  grandes 
voie*  militaires  qui  traversaient  le»  Gaule*, 
dont  l'une  allait  aux  Py  rèuée»|»ur  le»  Céveuons, 
l'Auveigue  et  rAquilaiiie  *,  la  secoude,  vers  Ir 
continent  du  llhiu  et  de  la  Meuse  ; b truisièilK'. 
à rOerêm  jvar  la  Rnurgiigur,  rt  la  quatiiiine. 
à b Méditerranée  juir  Mai  veille  et  Narbonne  : 
on  voit  eurorr  «k  s rentra  eumudérables  de  ce» 
voies  romaine»  aux  euv  irons  de  Lyiui.  Tiliéni, 
pour  étrrnUcr  b ruénwirr  d’Auguste,  qui  l’a- 
vait choisi  pour  héritier,  institua  les  augustaux 
(prêtre*  du  rulte  d’Auguste),  et  fut  honoré  ju»- 
inême  J’uue  statue «*questir  |ttr  les  trois  pro- 
vince* de  U Gaule  lugdunaiM'.  Caligula  habita 
le  pabi»  impérial  Je  Lyon.  Dnraut  son  séjour 
dans  celle  ville,  il  conimciira  par  soumettre  le» 
parliculuT*  à dr»  taxes,  «ms  le  imm  t.|w>ci«us 
de  présents,  et  m*  naiguil  pas  cinuile  «h*  con- 
damner à mort  le*  plu»  upu  lent  » d Tut  re  eux 
pour  iVmjianT  dr  leurs  r»r hisses.  O*  ty  ran, 
d’un  carartere  bizarre,  aurait  le*  ch«s>e*  ridi- 
cule* ; il  institua  prés  dr  l'autel  d’Auguste  dr 
nouvelles  conférem-c» grecque* et  laliues.ctpril 
plaisir  i tourmenter  «elle  (*>ulc  d’uralrurs  qui 
venaient  à Lyon  polir  disputer  le  prix  d’élo- 
qoeocc,  en  imposant  pour  pnnitiuii  aux  vain 
eu*  de  fournir  à lrur>  drja-n*  des  prix  aux 
vainqueurs,  et  en  ks  contraignant  dVllaoer 
leut»  propres  ouvrage*  avec  b langue  ; eu  cas 
de  relu*,  ils  ctakut  battu»  de  verges  et  inétnr 
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précipité*  duu  le  Rltôtr.Cc  tarait  quitta Lv ou 
pour  retourner  à Ruiur,  ou  il  fut  suavtiur. 

L'empereur  Claude  orua  lu  ville  de  Lyon 
de  magnilicpir»  aqucdur*  ri  d'autres  manu- 
mmiv.  Il  obtint  du  «tint  (l’an  48  de  l’cir 
chrétienne  ) qu’elle  «émit  mise  au  rang  «b*  rite 
romaine,  et  prononça  k ce  sujet  un  discours 
qui  s’est  conservé  sur  deux  tables  de  brome, 
où  les  Lyonnais  le  firent  graver  pour  perpé- 
tuer  leur  rvronnaissaucr.  L'état  florissant  de 
relie  cité  uc  fut  pas  de  longue  durée  : le  plus 
terrible  incendie  dont  U mérooinr  des  hommes 
ait  conservé  le  «Mivruir,  et  dont  Sénèque  a 
peint  vivement  les  nlTrcux  effet*,  anéantit  dan» 
nue  seule  nuit  cette  magnifique  rite.  Néron  la 
fit  bientôt  renaître  de  ses  cendres.  Trajati  , 
Adrien  et  Antouin  concoururent  aussi  au  ré- 
tablissement de  sa  prospérité,  en  y lai.vaul  roue 
truite  de  somptueux  édifices  et  en  Hn  accordant 
plusieurs  privilèges;  mais,  suivant  M.  Co- 
cha rd,  ce  qui  contribua  le  plus  k lui  douner 
de  l'éclat,  ce  fut  rétablissement  des  foires  qui 
<c  tinrent  rhaque  année  dans  son  enceinte,  rt 
qui  y atliréirnt  des  diverses  contrées  de  l'Eu- 
rope et  de  l’Asie  une  affluence  prodigieuse 
d’étraugers.  Le  eommerre  lie  pouvait  se  fixer 
sur  un  sol  plus  prospère  ; ati.v.»  il  s’y  développa 
avec  une  rapidité  étonnante . et  y jeta  de  si 
profondes  racines,  que  les  siècles  et  les  révo- 
lutions n’ont  pu  l'anéantir.  torsqu'après  la 
mmt  de  Perl  i na v,  Albin  et  Scptime  Sèvere  m* 
disputèrent  l’empire , la  fortune  ayant  secondé 
le  premier  d«iu  1rs  Gaules,  Lyon  se  déclara  en 
sa  faveur,  et,  après  sa  défaite  aux  plaine»  de 
Trévoux  , eut  le  courage  de  lui  ouvrir  ses 
porte*.  Sévère  entra  dau*  cette  ville  eu  vain- 
queur irrité  et  II  livra  à la  foreur  de  ses  sol- 
dats. qui  u'en  tirent  qu’un  monceau  de  cendres 
et  de  ruines,  et  passèrent  les  habitants  au  fil 
de  l’épéc  : dix -neuf  mille  homme»,  san»  comp- 
ter les  femmes  et  1rs  enfants,  périrent  dans  cet 
horrible  massacre  (l’aU  191).  A peu  pré*  vers 
ortie  éjioqne.  saiut  Pothiu  y propagea  le  chris- 
tianisme et  y péril  avec  cinquante-huit  de  set 
disciple*.  Saint  I rénée  , qui  lui  succéda,  vtir- 
cotnlia  avec  dix -neuf  mille  chrétiens  dan*  mu* 
seconde  persécution  qui  eut  lieu  en  202.  Sou* 
les  entpemir».  Lyon  fut  encore  prise  d’assaut 
et  pillée  par  les  peuple»  du  Nord,  qui  sr  dispo- 
saient à y mettre  le  feu.  lorsqu'ils  furent  sur- 
pris rt  exterminés  par  Julien,  Vers  le  milieu 
du  v*  siècle,  Attila,  saccagea  cette  ville  H fit 
disparaître  tout  ce  qui  restait  «k*  monument* 
romains.  En  458 , Sidouius  Apollinaire  livra 
Lyon  à Théodorir,  roi  des  Visigoths.  En  476, 
Gunderic  s’en  cmjora  et  en  fit  la  capitale  du 
royaume  de  Bourgogne,  qui  aulksista  prés  d'un 
siècle.  Vers  la  fin  du  vt*  «èclr,  Lyon  passa  sous 
la  domination  des  mit  de  France.  Lue  armée 
de  Sarrasins  venus  d'Kspagnr  s’en  empara  dans 
le  viir  ùède,  renversa  les  églises  et  le*  mu- 
rai Ile»,  détruisit  une  partir  de»  maisons,  et 
passa  au  fil  de  l’épée  nu  grand  nombre  d’ha- 
bitants. La  protection  et  le»  bienfaits  de  Char- 
lemagne rendirent  s Lyon  une  partie  de  sa 
prospérité  ; il  fit  relever  «es  ruine*  et  établit 
une  tidle  bibliothèque  dan*  le  monastère  de 


nie  Barlie.  Lors  du  partage  de  l'empire  mire 
les  rnfanls  de  Lothairr , Lyon  devint  la  capi- 
tale du  royaume  de  Provence,  situé  <*nUe  l«* 
Alpes,  le  Rhône  et  la  mer,  qui  échut  au 
prince  Charir».  En  879,  cetlr  ville  pos»a  de  la 
domiuatiom  des  enfant»  de  Charlemagne  vous 
celle  de  Roson,  à qui  lu  royauté  fut  détérée  par 
vingt-trois  prélats  : Auréhrn , premier  arche- 
vêque de  Lyon,  eut  grande  part  À celte  élee- 
ikm.  Après  la  mort  de  Rodolphe,  roi  dr  Bour- 
gogne, Rurc-hard,  son  frère  , arrhcvérpw*  de 
Lyon,  retint  pour  lui  cette  ville  et  une  partie 
du  Lyonnais,  comme  étant  l'héritage  de  sa 
mère  Mathilde.  De  crtte  époque  date  U sou- 
veraineté que  les  archevêque»  de  Lyon  s'arro- 
gèrent, et  qui  leur  fut  confirmée  par  une  bulle 
de  l’empereur  Barl»erou**r,  eu  dute  du  18  no- 
vembre 1157.  In  siècle  apres,  les  exactions 
exercées  par  les  olUcirr*  de  l'archevêque,  l'ab- 
sence de  tous  moyens  de  justice,  forcèrent  les 
habitants  de  courir  aux  arme»  ; ils  se  formè- 
rent eu  compagnie*,  nommèrent  les  plus  nota- 
ble* pour  veiller  à la  sûreté  de  tous,  organisè- 
rent le  gouvernement  muuicipal , cl  s'emparè- 
rent des  tours  et  du  pont  du  Rhône  ; cette  pre- 
mière révolte  se  termina  par  une  transaction. 
Trcnlc-quotnt  au»  après,  la  guerre  se  ralluma 
entre  l'église  et  les  halutant»,  qui  furent  excom- 
muniés par  l’archevêque  et  n’en  tinrent  pus 
compte.  I/uiis  IX  fut  pria  pour  abritre;  il 
profila  de  et*  démêlés  pour  rentrer  en  posses- 
sion de  la  justice  temporelle.  Après  son  dé- 
part, le*  chanoines  recommencerait  la  guerre 
avec  une  nouvelle  fureur,  il*  s'emparerait  par 
surprise  du  fort  de  la  Madeleine,  et  passèrent  la 
garuisou  au  fil  de  1’éfiée  ; |«r  repréauillrs,  le» 
bourgeois  avant  surpris  pendant  la  nuit  les 
partisans  des  chanoine»  le*  massacrèrent  inhu- 
mainement et  livrèrent  leurs  maisons  aux 
flammes.  Chaque  parti  semblait  disputer  le 
prix  de  la  furrur  ’ trois  fois  le»  haliitants  de 
Lyon  mniitèrent  k l’assaut  du  couvent  de  St- 
Just,  où  le*  chanoine*  s’étaient  retranchés, 
et  il»  en  furent  repoussé*  trois  foi*.  Enfin 
IxHiis  IX  envoya  de  Nirars  de*  commissaire», 
le*  hostilités  cessèrent,  et  Philippe  le  Bd  , eu 
faisant  rentrer  la  ville  de  Lyon  «mis  l’autorité 
des  rois  de  France,  mit  fin  pour  toujours  à 
celte  lutte  cruelle  et  impie.—  Sou*  le  gouverne- 
ment des  rois  de  France,  l’industrie  et  le  mru- 
Bcrer  *e  dévelopjMrcnt  avec  une  activité  ex- 
traordinaire : par  suite  de*  guerres  civile* 
d’Italie,  de*  famille*  opulente*,  fuyant  la  per- 
sécution qui  désolait  ce  pays,  lui  apportèrent 
de*  capitaux  et  le*  art*.  le*  Pauti , forcé*  de 
céder  la  fortune  aux  Médicis,  s'y  retirèrent  de 
Florence  avec  un  grand  nombre  de  mtiisom  de 
leur  |>arti , et  le*  Génois  y jetèrent,  au  lem|* 
de  François  I**,  les  fondements  de  ers  manu- 
facture* de  «oie  qui  depuis  sont  parvenues  à 
un  si  haut  degré  de  célébrité.  Lyon  jouissait 
alors  d’une  entière  liberté,  était  administré  par 
de*  homme*  de  sou  choix,  était  exempt  d'im- 
pôts, et  offrait  ainsi  au  commerce  toute*  le*  ga- 
ranties désirable*.  Les  foires  dont  Charles  MI 
gratifia  cette  ville  en  1420,  mais  qui  ne  furent 
organisées  définitivement  quêtons  Louis  XI,  en 


14(13,  influèrent  aussi  d’uue  manière  sensible 
sur  le*  progrès  de  mm»  commerce  ; le»  privi- 
lège* concédé*  aux  marchand»  qui  le*  fréquen- 
taient firent  affluer  uue  foule  d’rtnuigrrs  in- 
dustrieux sur  le»  rive*  du  Rhône  ; la  fortune 
qu’il»  y acquirent  le*  y naturalisa.  La  déca- 
dence de  ces  foire*  commença  avec,  le  xvui*  *iè* 
clr  ; cependant  elle»  n’out  cessé  qu’a  la  révo- 
lution de  1789,  et  leur  suppression  n’a  même 
apporté  aucun  changement  notable  dan»  les 
opération*  commerciales  de  Lyon,  parce  que 
le*  manufacture»  des  soieries  avaient  pri*  dé* 
lors  une  telle  extension,  qu'elle*  u'avaient  plu» 
bruNii  de  leur  ap|Mii  pour  *e  soutenir  et  pour 
prospérer. 

1er*  b*  milieu  du  .vit*  »tècle,  les  roi*  dr 
France  et  d'Angleterre  ayant  licencié  leur» 
troupe*  après  la  paix  de  Krétiguy,  des  Alle- 
mand», des  Flamand»,  de»  Braliinçon*,  qui 
*'étaieiit  mi»  au  service  de  ce*  mnmiiu  dam 
l’aunée  même  oô  la  guerre  cessa,  et  qui  pour 
cette  raison  furent  umninês  tard  irniw , k 
voyant  sans  ressources  et  sans  emplois,  sr  mi- 
rent à faire  la  guerre  pour  leur  compte,  pillant 
sans  distinction  1rs  sujets  de  l’un  et  de  l'autre 
prince.  Campés  dnus  la  plaine  de  Briguai* , à 
H k.  de  Lyon,  il*  mettaient  à roulriltution  U** 
voyageurs  et  le  pays.  Les  Lyoruuii*  sortirent 
pour  aller  le*  débusquer  de  ce  |>o*tr.  et  c’est  k 
celle  allai  re,  où  Jacques  de  HouriMui  et  son  fils 
fitmil  tué*,  qu'on  a douué  le  nom  de  bataille 
dr  Brignai*. 

En  1525,  Louise  de  Savoie  , mère  de  Fran- 
çois 1",  convoqua  à Lyon,  de  ta  propre  auto- 
rité, une  assemblée  de  prince*  et  de  notable*, 
pour  procurer  la  lilierté  au  roi  et  pourvoir  à la 
défense  du  royaume.  On  y arrêta  qu' André 
Ilnria,  généj-al  des  galères,  rt  le  rieur  de  la 
Fayette , vice-amiral , seraient  envoyé*  ver*  la 
côte  de  Naples  pour  retirer  le  duc  d'Alliauie 
et  le  ramener  en  France  pour  défendre  le 
royaume  ; qu'on  donnerait  ordre  au  marqui» 
de  Saluer*  de  quitter  Savone,  et  de  revenir  en 
France  |>our  le  même  objet,  ce  qui  fut  exécuté 
fort  heureusement. 

En  1560,  k*  calviniste»  s’emparèrent  de 
Lyon  par  surprise,  mai»  il»  n’eurent  pa»  le 
temps  de  *’y  établir,  et  furent  chasse*  des 
]xunt*  qu’ils  étairal  parvenu»  à occuper  par 
l'abbé  de  Savignr.  Deux  au*  après,  ce*  rrli- 
gionnaircs  surprirent  la  ville  par  un  coup  de 
tnaiu  hardi , y établirent  la  lilierté  de  cous- 
eiencc,  et  ne  la  rendirent  qu’en  1563  au  ma- 
réchal de  Vieu'ille.  La  Saint-Barthélemy  y 
exerça  ses  fureur*,  rt  le*  massa  cri*»  y fuient 
presque  aussi  sanglants  qu’à  Paris.  Après  la 
mort  dr  Heuri  III , quelques  religieux  fana- 
tique* poussèrent  Lyon  dans  le  parti  dr  la 
Ligue  ; mais,  après  l’attentat  de  Jean  ChAteJ , 
cette  ville  reconnut  Heuri  IV,  qui  la  visita 
en  1595. 

La  prospérité  de  Lyon  fut  portée  à un  haut 
degré  sous  le  régue  de  lauix  XIV.  Cette  cité  , 
jusqu'alors  peu  remarquable  sous  le  rapport 
architectural , s’embdlit  de  nouveaux  quai*  et 
d’un  grand  nombre  de  beaux  édifices.  — la 
révolution  de  1789  lui  porta  un  coup  funeste. 
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Les  habitauts  de  Lyon  , tous  adonné»  uuv  ■ 
ml»  et  au  commerce  , im-  puu«iiitu(  voir  axer 
*atifactiou  uiw  révolution  qui.  paralysant  l’in- 
dustrie , faisait  languir  les  manufacture*  , tuait 
I.  commerce  et  froissait  aiusi  tous  leurs  iulè- 
itHs.  Ou  ue  devait  donc  pas  s'attendre  à trouver 
|«rmi  les  Lyonnais  beaucoup  de  partisan*  de  la 
république,  ; et  si  l'on  ajoute  nus  mécontents 
de  la  classe  ouv  rière  et  commerçante  ceu\  qui 
tenaient  au  clergé  et  a la  noblesse . ou  trouvera 
que  le  nombre  di>  républicain*  se  trouvait 
«'nnsiderablcmrut  rrstreiul.  lY|«n»dant  les  gens 
eu  P**«  et  le»  amis  de  la  liberté  furent  ni 
assez  grand  nombre  pour  former  uu  paru 
redoutable  nus  | «artisans  de  l'ancien  régime  et 
aiu  modérés.  Ou  vît  alors  dans  Lyou  deux  fac- 
lions  bien  distinctes  : celle  des  nmnici|iaii\ , mmi- 
letiue  |K>r  la  Convention , et  celle  des  sériions, 
composée  de  répuhlicaiu»  purs  et  de  quelque* 
«avalistes  déguisés.  Il  était  iropovdiile  que  le 
conflit  d'opinion*  ne  réveillât  le»,  hautes  parti- 
culière», et  que  ceux  qui  avaient  quelque»  di«- 
cumîous  d'iulérét  ne  se  préialuunil  des  cir- 
constance» pour  faire  valoir  leurs  pretentious  ; 
aussi  les  esprits  s'exaspérèrent  uu  |x>int  que 
ckaeuu  .«'habitua  à regarder  comme  un  en- 
nemi irréconciliable  relui  qui  était  d’une  opi- 
nion contraire  , et  soupirait  après  le  moment 
qui  devait  les  mettre  aux  prises.  Il  se  présenta 
bientôt , et  l'orage  qui  grondait  tkqtuis  long- 
temps éclata.  I>e  39  mai  1793 , deux  minnn»- 
saires  de  la  Convention  siégeaient  n la  niutiici- 
polité  avec  Cliâlier,  qui , u'igiMiranl  jws  qu'il 
était  signalé,  avait  (ait  de  la  maison  commune 
une  place  d’annre , dans  laquelle  il  se  tenait 
avec  les  représentants  comme  dans  une  forte- 
resse. I jr$  sectioi maires  , de  leur  coté  , avaient 
réuni  leur  colonne , et  se  tenaient  sur  la  défess* 
vive.  Il  y eut  trois  tentatives  d'accommodement 
que  rJuMier  rendit  inutiles.  Cependant,  pour 
ne  |ias  mettre  tous  le»  torts  de  leur  côté  , les 
commissaires  mandèrent  un  Italaillon  de  Lyon- 
nais  ; mais  uuvûtùt  qu'il  fut  à |»orléc  Châtier 
ordouna,  dit-on  , une  décharge  d'artillerie  et 
<le  mousqueterie.  Kn  uu  instant  la  |4ace  est 
jour  bée  de  radavrre , et  ceiu  qui  échap|Nnt  au 
massacre  se  répandent  dan»  la  ville  et  crient 
vengeance.  I)e  tou»  côtés  ou  prend  Ira  armes  , 
deux  colonnes  d’environ  3,000  boni  nie»  par- 
lent de  la  place  Relcour  et  vmit  assiéger  l'hô- 
tel de  ville,  qui  était  défendu  par  I.HtHI  hom- 
mes et  deux  pièce*  de  cauou.  1 jt  siège  dura 
ileux  heure*,  au  bout  desquelles  lr»  assiégeant» 
se  rendirent  maître*  de  b porte  ; leur  v irtoirr 
luulefois  ue  fut  nullement  en»augfaiitce  : les 
soldai» , loin  de  malliailer  leur*  prisonnier*. 
Je*  garanlirent  de  la  fureur  du  | «eu  pic.  bu  deux 
commissaires  de  b Cou  v eu  lion  furent  mis  cii 
liberté,  à nmd  il  ion  de  faire  uu  récit  viinrir  de 
la  conduite  de  l’Jwlier  , dont  la  perfidie  avait 
amené  1c  comtal.  I n premier  nip|iort  fait  à b 
Convention  nationale  sur  l'affaire  de  Lyon  avait 
été  favorable  aux  liai  » tant  » de  rrtlc  malheu- 
reuse cité  ; mai»,  quatre  joui*  apres,  le»  repré- 
sentant* peignirent  les  Lyonnais  comme  de» 
rebelle»  , et  demanderait  vmpaïut  |>our  b 
représentation  uationalr  méconnue  , avilir-  rl 
fi. 


outragée  eu  leur  prr»oune.  Cependant  le» 

Ly outrai»  Vêtaient  nommé  de  nouveaux  magis- 
tral» ; ou  créa  une  rommisviou  pour  juger  le» 
prisonnier»  faits  dan»  le  comtal  du  99  mai. 
ChAlier  seul  fut  condamne  à mort  et  exécuté  ; 
nu  garda  le»  autre»  prisonnier»  comme  otages. 

Cependant  kdlermaun , général  de  l'armée 
des  Al|ic« , avait  Itesnin  île  quelque»  pièces 
d'artillerie  et  d'autre»  nbjHv  d'approvisionne- 
ment ; il  en  fait  b demande  aux  l.vimuai»  , qui  ' 
s'eni pressèrent  de  les  lui  lôunur.  kellcrmann  . 
sensible  à rv  trait  de  dé- vouement  et  d'amour 
pour  b | wtrie  , devint  l'intercesseur  des  Lyon-  1 
liai»,  et  intéressa  en  leur  faveur  Kdri  t J.uwlel 
commissaire  de  la  Convention  |>re»  l'armée  dre  t 
Aljtes.  Leur  médiation  riait  aviez  poissante  I 
pour  faire  rentrer  la  ville  de  Lyon  dan»  le*  i 
liuiinrv  grâces  du  guuseroemunl  français  ; mais 
b perte  de*  Lyonnais  était  irrévocablement  dé»  < 
ciilee  dans  les  arrêt*  du  drstiu  , et  le*  riiron»- 
lance*  ne  tirent  que  l'accélérer,  ta  jounirâ:  du 
31  mai  avait  écrasé  le  j»arti  inodéri*  ibn»  1a 
Convention  ; et,  peudant  que  Toulon  *e  livrait 
aux  Anglais.  Marseille  envoyait  une  armée  au 
smiurv  de  Lyon.  Os  incidents  réunis  tirent 
craindre  que  Lyon  , faisant  cause  «numimie 
avec  Marst-ill«>  et  Toulon  . tout  le  raidi  de  la 
I France  m-  «•  détachât  du  noivi  et  ne  »e  soule- 
vât rontre  lr  gomrrnemrnl.  Le  général  Car- 
teaux  fut  cbatgr  par  Kdlcruunu  «le  murcher 
contre  le*  Marseillais  avec  un  corps  de  trou- 
pe» tirs-iufeneue,  mais  qui  devait  se  recru- 
ter eu  route  des  gardes  nationale*  et  des  vo- 
lontaires du  pays,  Curlraux,  *avaiir.iiil  sur  la 
rive  gauche  du  Ilhôiir  , s’assure  du  Pont-St- 
Fsprit  et  d'Avignon  , rencontre  l'ennemi  à 
Salon,  ensuite  à Seplème»  , le  détail  complète- 
ment,  et  prive  ainsi  Ire  Lyonnais  dis  seenur* 
qu’il* attendaient  du  Midi. Ceux-ci,  nkiiHlonné» 
à leur»  propres  force*  , sollicitèrent  uu  armis- 
tice ; un  député  répond  aiusi  à leur  demande  : 

* Ki'Ik'IIcs.  nui  fessez  votre  crime  , ouvre/  vo* 
porte»,  moutrex- von»  obéissant*  . soyez  désar- 
més, et  devenez,  à force  de  repentir,  digne»  de 
lidnunKT  «le  b Convention.  * la*»  Lyonnais 
ne  pouvant  croire  à cette  démence , ni  détour- 
ner l'oragr,  k*  siège  ret  résolu.  Une  armé**  «h* 
60,fM)0  liurnine»  , roni|M»uV  dre  troupe*  que 
kelleinunn  a amenées  des  Al  (Mrs,  de*  garde*  na- 
tionales de»  ville*  et  dre  campagne*  voisine*  de 
Lyon,  et  de  MM)  canonnier*  destiné*  au  servira* 
de  100  pièce»  d’artillerie  , fut  tûrnbit  hmis  k*» 
mur*,  D’atleiufaul  qur  le  signal  pour  foudroyer 
celle  malheureuse  ville. 

ta  I .y  rmnai*  nqiendAiil  prntratairut  haute- 
ment de  leur  soumission  au  décret  de  la  Cna- 
ventiou  nain  mille  ; il*  avaient  accepté,  rn  as- 
semblée» primaire*  . la  constitution  de  1798, 
célébré  l'anniversaire  du  10  omit,  bridé  les  li- 
tre» féodaux  , et  invité  keUcrmann  d’assister  à 
cette  fête:  mais,  tout  ni  entretenant  avec  ce  grè 
né  rai  une  «sirrespm  «dance  régulière  , il*  évi- 
taient de  cnmnraniqurr  avec  le»  cooimwsairr* 
■ de  la  Convention.  C’était  d’eux  rejieudant  que 
! dépendait  le  sort  de  leur  ville:  s’ils  eussent  pu 
' «e  plier  à «le*  démonstrations  de  «oomisaioa  , 
|M*ut’éire  seraieut-ils  parvenus  à le»  fléchir,  et 
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se  seraient-ils  épargné  bien  dr»  malheur»  : 
mai»,  soit  défiance,  soit  opiniâtreté,  ils  refusè- 
rent de  traiter  avec  U»  commissaire»  de  latzm- 
vrotiou.et,  en  ayant  reçu  des  propositions 
équivalente.»  à se  rendre  à discrétion  , ils  ré- 
pondirent • *<  Citoyen»  représentant < du  peu- 
ple.  vos  pro{Ki»ilif)us  sont  encore  plu*  atroce* 
«pie  votre  conduite  ; nous  vous  attendons ; von* 
n'arriverez  à nous  que  sur  de»  n»onrraux  de 
cadavre»,  ou  la  cause  de  b liberté  rt  de  fa  ré- 
publique t nom  p liera.  » Celte  ré|«otL*e  lie  bis- 
sant plu*  d'espoir  de  ronriliation,  ou  se  disposa 
<le|«art  et  d’autre  au  cnmtat.  lions  Lyon  tout*  » 

1rs  létr*  s'électrisent  ; cliacun  court  aux  ar- 
mes, et  malheur  à relui  qui  montrerait  de  b 
lâcheté  nu  de  l'indifférence  ! Le»  femme»  ne 
soni  pas  le*  dernière*  à offrir  leur»  service*  : 

«ni  le»  voit  m*  nnnitrer  sur  b hrèchr  . et  tra- 
vailler connue  dre  pionnier»  aux  fortirtcalion». 
Ou  forum  nue  f#i«r  militaire  : mais,  ODOMD  k- 
numéraire  était  rare  , ou  le  remplace  par  de* 
billet»  de*  priuri|i«iix  négociant».  L’unineuw 
populatinu  de  b ville  nécessitait  dre  approvi- 
sirMiuemiiil»  «'Oiwidéraldev  : ou  u'épaigna  m 
peiim  ni  dépense  pour  s’en  procurer.  Pendant 
qu’au  travaillait  ainsi  dans  l’intérieur  à pour- 
voir b ville  de  tout  ce  qui  était  necessaire 
pendant  la  durée  du  siège,  on  ne  négligeait 
rien  pour  la  mettre  en  état  de  repnussrr  le»  at- 
taque» du  dehors.  Lu  iugéiiietir,  uninnié  Clwn- 
nelrttr.  Invita  «le*  redoutes  *ur  les  liautruis  qui 
convmit.  au  nord,  une  jiurti*  des  fctibnurgsdi- 
b ville:  ee>  redoute»  fumit  ék*vév»  «ver  um 
célérité  étonnante  ; le*  ninÎMnis  furent  rréne- 
1ère;  on  ronslruivit  de»  tatlcries.  ou  bmdit  de 
l'artillerie  : on  fabriqua  ck*  b pondre  . et  l’un 
ne  négligea  aucun  de*  moyen»  qui  pouvaient 
contribuer  à b défense  de  la  place,  ta  midi  d«- 
b ville  était  occupé  pur  le*  maison*  de*  riche» 
négociant»,  et  pmli’-gi'  par  le  Rhône  ; mai*  sur 
b plage  opposée  b ville  était  découverte  : et  le» 
édifice*  . mal  défendus  |tar  les  canon*  qu'on 
avait  placés  »ur  le  quai  du  Rhum- , étaient  ex- 
pnté*  au  feu  de»  Urnilie*  et  dre  IxxuJrli  rouge» 
qui  parlaient  de  b rive  gauche  du  firme,  ta 
principale  attaque  fut  dirigée  par  kelleimami 
contre  U parti»*  dr  l'Isthme  . au  confinent  du 
Rhône  et  de  b Saône  , v ers  k:  faubourg  de  b 
Croix-Rousse,  ta  quartier  de  Fnurvmres,  eom- 
pri»  dan*  b grnihie  au*i*  fornH-e  par  le  eour» 
dre  eaux  dr  la  Saône,  rel  attaqué  par  le  fau- 
liourg  de  Yai»e  : une  nuire  attaque  est  dirigée 
contre  la  partir  d<*  b ville  qui  occupe  k*»  ter- 
rain» nouvellement  ciMiqui»  sur  Ire  eaux  par 
l’ingénieur  Perrache. 

A tou»  ce»  moyen»  d'attaque  Lyon  n’nppofta 
d'abord 'que  23.fW)  linmiure  commande*  par 
Préev,  ancien  militaire,  |wr  Y iricu  . ex-ram»- 
liituutl.  et  par  'Nervo.  Ce»  chef»  militaire*  eu- 
trrtenaient  à l'extérieur  dre  intelligence*  dont 
il*  faisaient  un  secret  aux  autorité»  ri  vile»  et 
administrative*,  et  il  est  avéré  aujourd'hui  qm 
l' insurrection  Ivonuaisr  riait  comtakt*  avec  le» 
momeniefit»  dre  armée*  ennrniM-s  dan»  la  Sa- 
voir : k*  Pni«*MH*  et  le*  Autrichiens  devaient 
pousser  k*»  Français  au  delà  de*  ligne»  «le 
\\ri**rnih*iurg.  pendant  «pi’on  roqu  d'armée  , 
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;.u\  ordres  du  | rince  tir  < '.onde  , aurait  Mirpr i» 
Multiligne . travrrW*  uii«  itlnlarlr  la  Kriiirlir- 
(junte.  rt  «Tiiil  vrnu  mi  Mcwn  de  I.vmi.  O ’ 
projet  échoua,  ainsi  (|ti'iui  aultr  qui  avait  pour 
hait  de  faire  avancer  ver»  Lyon  un  corps  d'é- 
migré* qut  s'Haiml  réuni*  dan*  la  Sni«r , et 
auquel  !«•  cor]»*  lielv  clique  refusa  le  passage, 
(punique  k*  avsirgnant*  »e  fussent  avancés 
très-pre»  des  mur»  de  lu  villr,  il*  {Taxaient  ce- 
pendant pu  rntperhiT  les  Lvoanaisde  s'étendre 
ail  delà  de  l'enceinte  H d'y  puadft  dr*  pmi- 
tiou*  avantageuse*  jmur  favoriser  1rs  commii- 
uimtiom  avec  Monlltriton  et  St- Etienne,  d'où 
il»  liraient  lent*  vivre»;  il»  étaient  eu  outre  Ira 
maître»  du  puni  d'thillüi*.  à 4 kilométré»  de 
Lvon.  de»  hauteur»  dr  Ste-Koi  et  de  relie»  de 
b C.roix-Homse.  I-e*  I niai  lion*  de  garde  na- 
tionale roimnndé»  pour  le  siège  *le  I.von  ne 
>e  déridèrent  qu’a»  ce  peine  a lomwr  leur»  ur- 
ines contre  leur*  ronritmrm  ; le*  représentant* 
eurent  U**oin  de  toute  leur  autorité  (tour  déci- 
der l’attaf pie  ; et  lr  général  hellertnaitu  leur 
déclara  par  écrit  qu'm  déférant  à leur  réqui- 
sition il  n'entendait  *e  charger  d’anmne  rr*- 
(Mrtiuihihlr.  Il  nVidia  de  la  répugnance  drs 
troupes  qu’au  lien  de  faire  le  siège  de  I.von 
selon  le»  régira  de  l'art  OU  ré  Imm*  à une  at- 
taque dirisôe  sur  le*  ouvrages  extérieur»  , que  ' 
le»  OMirgés  avaient  étendu*  a****/  loin  jiour 
éloigner  dr  leur*  habitations  le  fm  drs  assiè- 
granlv  (tt  pootcsel  ce*  Italien***,  qu'il»  avaient 
placé*  an  dehors  , tu*  trouvaient  jounieÜemenl 
rt  même  phnann  foi*  dans  un  jour  Btlnqoé». 
défendus  pris  et  rrpri*,  en  sorte  que,  les  prîtes 
*e  trvMivant  égale*  . les  résultat»  étaient  nu'*  . 
le»  assiégé* , ou  du  rnoin*  les  chefs,  s’opimA- 
trnient  dans  leur  résistance . | tarer  qu'il» 
romptainil  *ur  l'arriver  de*  Pièimmtnis . qui 
étaient  descendu*  de*  montagnes  et  avaient  en- 
vahi le  h'aurignv  , la  lamibiM*  et  la  Mau- 
rienne. D*nn  autre  n* té  . l'année  de*  Alpe*  , 
affaiblie,  avait  été  forcer  de  sr  retirer,  et  l'ar- 
mée française.  en  Savoie,  se  trouvait  tellement 
engagée,  que  kelhimann  fut  obligé  de  laisser 
la  rnuduite  du  siège  au  général  Dumnv  . porta 
aJIrr  repousser  les  Picraontai*.  Son  expédition 
eut  tout  le  Mirre»  possible  ; mats  la  C invention 
jugeant  par  le*  mouvement*  dr*  nrmér*  étran- 
gère» que  l'insurrection  des  l.v  minai»  u'rtait 
pas  simplement  locale  , mai*  qu'elle  était  liée 
aux  opér.*ibmtsdr»  mnerais  du  dehors,  ne  garda 
plu*  de  ménagement»  . rt  ordonna  l'itirmdic  dr 
I.von.  le*  hntlrrie»  de  IVal.  du  nord  et  du  sud 
foudroverent  la  ville  (tendant  plosunrs  jour»  et 
pliiiinir»  nuit*,  et  portèrent  partout  la  destruc- 
tion et  l'embrasement.  Le  quartier  St -(ilair.  les 
édifice»  publie*  et  le»  lielle»  muison»  «le  RHfe- 
rrnir  furent  écrasé»  par  le*  boulet*.  par  le» 
li'inlcs  . ou  deviuient  la  proie  des  flamme», 
Ton»  ceux  qni  ne  comlialtaient  pas  »e  réunia- 
aaient  (tour  anéler  le»  progrès  de  rntmtdte  ; 
mai»,  malgré  toute  l'activité  possible,  plu*  de 
crut  maison*  furent  mmuméi** , des  magasins 
de  munition*  , de  fourrage  . et  l’arsenal  nWmr 
lurent  dévorés  par  l'incendie. 

Opmdanl  1rs  vivre»  s'épuisaient:  les  enm- 
■nnnieations  avec  le  Forer  étant  coupées  , les 


■ moitl ms  deimil*  . on  commençait  à ie**nilir 

■ Imite»  les  hnnvur*  de  U famine.  Le*  femme*  , 
voulant  que  le  pain  dr  .seigle  ou  de  fromeul  bit 
réservé  aux  romballant*  . avaient  d éclair 
qu'elle»  se  runf  enteraient  d'une  demi-livre  de 
(Ktin  d'avoine  par  jour.  Malgré  ce»  sacrifiée»  et 
ce*  privations  . toute»  les  espèce»  de  comesti- 
Mes  furent  lùr-n|nl  épuisée»,  au  (iniut  qu'on  fut 
obligé  de  fane  sotlir  de  la  villr  les  personnes 
inutile»  à sa  défense.  1,' activité  «le*  assiégeant* 
le*  avait  rendus  maîtres  de*  hnutrurs  de  la 
0«m-Rmi»»r  qui  dominent  la  ville  de  plu* 
prés  : dr  nouveaux  halaillnri»,  levé**  dau*  ledé- 
jkii  levneut  dr  U Saune  . avaient  pressé  le»  tra- 
vaux «le  lu  pointe  de  l’Utlunc.  vrrsOullin*  rt 
Sic- Foi.  Il  ne  restait  (dns  qu'a  tenter  une  atln- 
«pie  générale  sur  le»  deux  «vite*  «le  l’..np*t  et  «lu 
sud  : elle  fut  décidée,  rt  le»  assiégeant*  furent 
bientôt  en  posM-s-ion  de*  deux  quartier*  de  la 
(Miiute  Permette  et  de»  Rmtieaux  auxquels  il* 
mirent  le  fru.  la**  I, sonnais  pressé»  «le  toute* 
pails,  et  ne  comptait!  plu»  sur  le»  secours  «ira 
l’ienmutjos.  auxquels  kt  Hermann  aiait  fait  rc- 
|«w  le  Mont -Oui*  . excévlé*  de  hr»oin  et  de 
fatigues . se  faiseivnl  de  prendre  (tari  a une 
«(iierdlr  dont  la  fin  iTittlémaail  «pie  b-*  chefs. 
Lr*  commissaire»  dr  la  C.Hiveutiuu,  instruit*  «h* 
cette  disposition  de»  t-spril*.  firent  une  prorfa- 
maliou  «|in  eut  son  effet  ; b section*  réunir» 
nonmM-ient  «le*  commissaire*  pour  entrer  en 
iW'giM  «atioii.  Prècy  et  Virirti , qui  avaient  été 
le*  miileur*  et  le#  chefs  de  linMirrrftinn  . sen- 
tant rpi’on  nr  leur  ferait  pas  de  quartier,  sorti- 
rent (tar  la  porte  «lr  Vaise  , nrrompagiH*»  de 
3,00't  brnnrm-s,  que  U crainte  de  l’avenir  ren- 
dil  r»inipagnons  «b-  leur  fuite,  (jettr  projet  «'•tait 
d'alb  i passer  la  Saône  à Riotlier,  rt  «le  tra- 
verser le  département  «b*  l’Ain  pour  gagner  la 

I Suive:  mai*  b-»  représentant*  ravinèrent  à 
leur  |M'iir*«iiir-  deux  corps  «b*  cavalerie  qui  Ira 
mirent  «m  (ileine  déroule.  Fj»  vain  il»  rhrrrhrnt 
nu  amie  dan*  le»  forêt*  !«•*  plus  épais**;  le 
tocsin  sonne  de  toute*  pari*,  «le»  paysan» armé» 
de  fourche*  le*  jiouruiivmt  comme  <b*s  lié  te» 
fauve*  <*|  lr*  massacrent  «an*  pitié;  il  u'é- 
ehappa  qu'une  «iiHpianlaine  d'homme»  de  la 
colonne  de  Précv  ; rcllr  de  \ irifu  fut  totale- 
ment détruite,  la»  9 octobre  lr*  républicains 
prirent  pouwsinn  de  tou*  b**  poste*  de  In  ville, 
et  y miment  «an»  éprouver  la  moindrr  ré- 
sistance, 

la  prise  de  I.von  produisît  une  joie  evtrnor- 
dinaire  à Pari*  : la  ( à»nv  ration  tu*  négligea  rien 
pour  en  tirer  k*  plus  grand  (uni  possible.  Elle 
l'annonça  solennel Irntent  aux  deux  nrmér*  du 
>«Nilrt  drlaVrndéc,  qu'une  proclamation  invita 
à imiti-r  l'armée  «b*  Lvon.  En  même  irnip*  Hlr 
rendit  un  «léerrt  présenté  par  Rnrrrrc  rt  por- 
tant : ■ Il  sera  nommé  une  commission  ex- 
traordinaire (MKir  juger  militairement  rt  sans 
délai  lr*  «'mitrr-révolulHUinanr*  qui  ont  pris 
les  arme*  dan*  Lyon.  Ton.  le»  habitant*  seront 
désarmé»,  la  ville  sera  détruite?  on  n'v  con- 
servera «pie  la  maison  du  pauvre  . b**  nm nu- 
fat  turcs,  le»  hôpitaux,  le*  monument*  piddir* 
et  ceux  de  riiMtrnetioa.  Lv«»o  «'appellera  «lé- 
«ormai*  Gmuminr- Aflranclne  ; sur  *e*  «IHiri* 


sera  dr»é  nn  mamimeni  où  seront  lu*  «» 
mots  : » Lyon  a fait  la  pierre  à U liberté,  Lyon 
n'e*t  phu.  > 

Lollot  d'Heiboi*  et  Koocbé  fuimt  choisi* 
nwr  éfn*  le»  ex  «Vu  leu  «*»  de  la  justice  nationale. 
Qxi'il  non»  soit  permis  de  penser  que  la  Corn 
xml  ion  ne  savait  pas  à quelle»  mniu»  elle  eon> 
finit  rr.  rcdnubdilc  ministère.  Os  hommes  en 
effet  en  abusèrent  étrangemeut  : il*  devaient 
entier  en  lonctiou  le  fil  novembre,  jmir  «Wi  fut 
n'Wirrf  à Pari»  la  fêle  «b*  la  Raison.  Le*  pro- 
mu su  h préludèrent  aux  massacre*  d«mt  il*  al- 
laient muinglaiiter  Lyon  |iar  utir  vmlibibb- 
fètr.  ou,  son*  prétexte  d'bunocei  la  mrnmiir 
de  ( liilier.  b**  rmiaoom  du  culte  catholique 
fumit  pnrotlu'v*  «b*  la  maniéré  la  |iln*  gros- 
sière: au  milbru  d’bommc»  portant  le*  »««* 
de*  t*gli«r*  s'avancait  un  âne,  couvert  d'uni- 
eha|M>  rt  roiflé  d'une  miter  ; à sa  queue  rtaimt 
stisprudu*  le*  livre*  «le  l'Anciru  et  du  Nouveau 
|ot,«iiu  nt.  ft*  livre*  futrnl  aussitôt  brille»,  rt 
l'on  fit  Imir*'  l’éuc  dans  le  calice.  INn  de  jour* 
apres,  Ftmrbé,  après  avoir  fait  exéniter  en 
max«e  les  nirmhn-s  de  la  municipalité  «pii 
avaient  instruit  le  procès  de  Chélirr,  «*rririt  à 
In  Convention  les  trrim*  suivant*  : - I.untbrt* 
de  t'Jiàlier  est  satisfaite  : ceux  qui  dirtei-ent 
l'arrêt  atroce  «le  *«n  supplice  sont  frnp|ié.*«b*  la 
fondre  ; rt  »«  prérieux  reste» , recia-ilbs  par 
les  répriMiram» , viennent  d’étre  (mrlé*  m 
triomphe  par  toute*  le*  nies  «b*  Oimmune- 
Alfrancbie  : c'e»!  au  milieu  même  de  la  ploer 
où  ce  martvr  intrépide  fut  intmub-  à la  rage 
HTrénée  de  se»  bmirrenna  «pie  se*  cendres  ont 
été  expoHT»  à la  vénération  publique  et  i lu 
rvligiuiidupatriolismr.  rtr...  Non»  le  jurons,  |«- 
jvriiplc  sera  vengé  : notre  courage  sévère  ré- 
pondra à sa  juste  impalirtife  : le  sol  qui  Tut 
rougi  «hi  sang  drs  patriote»  sera  ho»ilev«  r>è  . 
teint  ce  que  le  vire  rt  le  crime  avaient  «-Irvé 
sera  anéanti.  » 

Lr*  proramul*  ne  tardèrent  pas  à tenir  ce 
serment  : non»  rv  trayon»  le*  passage*  Mii«ant» 
de  la  corre*p«ii>Jance  de  CnlIot-d’Herboi*  am- 
le  comité  «k*  salut  publie  : • le»  exécution» 
ne  font  |ta*  tout  l'HTet  qu'on  devait  en  atlendrr. 
La  pmimigation  du  xiége  rt  le»  périls  journa- 
lier* que  charnu  a muni*  ont  iu»,  iré  une  sorte 
d'mdiffére«icr  pour  U vie,  si  ee  u’est  pas  tout 
i fait  le  méprit  dr  la  mort.  Hier  un  sjwrfa- 
tenr  rc*«iiaot  d'une  exécution  disait  ■ Cria 
n’eut  |M»  lmp  dur  ; que  ferai-je  pour  être  guil- 
lotiné y lusnltrt  les  repr«',»«mtaiit»  ? Non*  uvun* 
ranimé  l'adion  d'une  justice  réptiblieaine , 
c'est  -à  - dire  prompte  rt  terrible  rom  me  la 

vuloulc  du  pruplr Plusinir»  fois  vingt 

coupable*  ont  subi  la  peine  due  à leur»  forfait* 
le  même  jour. . . Cria  est  encore  tmp  lent  pour  la 
justice  d'un  praplt  entier  qni  «bwt  fnudroyer 
tnn*  «es  ennrmi*  à In  foi*,  rt  nom  nous  occn- 
prrom  à forgi*r  la  foudix*.  » 

••  Il  faudra  . » érrivait  le  H décembre  au 
rouvril  général  dr  la  commune  un  agent  «le* 
«leux  représentant».  FelMier.  « Il  Tatidra  di»- 
séminer  tou»  «e»  Lyonnais  dan»  divers  |«oinl» 
dr  la  n'qniMique,  rt  réduirr  rrttecité.  aaij«mr- 
d'hiii  de  140,000  âme*,  à Si.000  ail  plus  . 
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1rs  représentants  du  peuple  (Fouché  rl  ( xjUoI- 
d’ilerbuu)  oui  substitué  auv  deux  tribunaux 
révufulionuaircs  i|u'ds  auirul  criri  uu  co- 
mité dr  sept  juge*.  Cette  mesure  «tait  indis- 
pensable ; le*  deux  (riUuuui,  un»  ccue  em- 
htiraisâ  par  b furmrx.  ue  renipluMiml  pu 
1rs  vaux  du  peuple  ; 1rs  pnyxuiirn  nilaM» 
dans  les  prisons  . ta»  exécutions  partielle*  ue 
(uniait  plus  que  peu  d'effet  sur  le  |iruplr  ; le 
comité  des  sept  jugr  sommairement,  el  leur  jus- 
tke  est  aussi  éclairée  qu’elle  est  prompte.  Le  1 4 
IriiuaiiT  soixante  de  ces  scélérat.»  oui  subi  la 
peine  duc  à leurs  crime»  par  la  fusillade  ; l«  16 
frimaire  deux  cent  buil  uut  subi  le  même  sort  ; 
le  18  soivaale-buil  oui  été  fusillés  el  huit  guil- 
lotinés : le  19  treize  oui  clé  guillotinés  ; le  SI 
la  fusillade  m a détruit  en  usasse  cinquante- 
trais.  Sous  peu  de  temps  les  coupables  de  Lyon 
ne  rouilleront  plus  le  sol  de  la  république.  » 

Ou  ne  peut  sans  horreur  lire  (taux  les  récit» 
rootemporain»  1rs  détail»  de  et»  épouvantable» 
exécutions.  » Les  premiers  défaite*  , disent 
les  lyonnais  dans  uue  pétition  qui  fut  lue  le 
*0  tlérrmbre  à la  Cousnition  , avaient  pris 
un  arrêté  à la  loi*  juste  . ferme  H humain  ; iU 
avairut  ordouné  que  les  chefs  ou4is|>iralrurx 
perdixtrnl  seuls  la  vie,  et  qu'à  cet  H Tel  oli 
instituât  deux  romniiuiuas,  qui,  eu  observant 
les  formes,  un  mi  eut  distinguer  le  conspirateur 
dm  malheureux  qu'avaient  entraînés  l'avru- 
gtaroeut,  l igiinrauce.  el  ta  misère.  «•  Cent  treize 
coupables  fuient  condamnés  par  ce»  roninm- 
sions  cl  exécutés.  Criait  à ce  ttomlire  qm» 
s'élevait  le  chiffre  de.  guillotinés  à la  date  du  4 
décembre.  « Alors  , continuent  Ica  pHitioiiuai- 
res,  de  nouveaux  députés  »e  roui  plaint*  (|ue  Je 
oug  lie  roulait  fia»  avec  assez  dalmiidauet-  el 
de  promptitude,  H ils  oui  organisé  uue  niin- 
mtesiou  révolu  liminaire  composée  de  sept  niern- 
lires,  «barge*  de  so  trautfiui  ter  dan»  les  pri- 
mku  et  de  juger  en  un  moment  le*  nuiulMcux 
détenus  qui  les  rruiplisaeul.  A |tt>iue  h»  juge- 
meut  est-il  prouomc,  que  ceux  qu'il  nmduniur 
vont  t-  vposcs  eu  masse  au  feu  du  canuu  diaigé 
à mil i aille.  Ils  tombent  les  uns  sur  les  aube» 
frapfié*  par  ta  foudre,  et.  souvent  mutile»,  il» 
ont  le  malheur  de  ne  ficnire  à ta  première  dé- 
i barge  que  ta  moitié  de  leur  vie.  Le*  victimes 
qui  respirvut  encore  apres  avoir  sulii  ce  sup- 
plier sont  achevé»  a coup  de  sabre  ci  de  mous- 
quet. » 

Tant  de  diroulrrs  disparurent  sous  le  consu- 
lat rl  sous  l'empire,  et  Lyon  devrai  plus  flons- 
«ute  que  jatnai*;  m prospérité  fut  l'olqcl 
couslaut  de  ta  soltiaiude  de  Napoléon  |icudaiil 
tout  son  règne. 

Ku  1814  , le  général  comte  de  fkibua  , 
venant  de  Dole  avec  le  gros  de  sou  corp* 
d année  , se  porta  sur  L,on.  Le  gênerai 
Meut n ter  occujiail  relie  ville  importante  avec 
uue  poignée  de  soldats  destinés  à agir  sur  la 
droite  de  ta  Saoœ.  Au  premier  bruit  du  dan- 
ger que  courait  Lyou,  NapoJéuu  seul  il  ta  né- 
rrtailé  de  défendre  ta  seconde  ville  de  l'empire, 
•tant  la  reddition  pouvait  offrir  uu  exemple 
contagieux.  Le  sénateur  ( Jiupial , commissaire 
extrannliuaire  , fut  euvové  à Lyon  avec  quel- 


que» agent*  |*oui  provoquer  le  f*ruple  à pren- 
dre le»  armes,  afiu  dVu  imposer  a l'enuemi 
jusqu'à  l'arrivée  des  renfort v venant  en  poste 
de  l'armée  de  Catalogue,  et  attendus  avec  dou- 
tant plus  de  couluuire  qu'ils  faisaieul  partie  de 
l'armée  du  maréchal  Sorbet . duc  d'Alhutara. 
On  savait  qur  relie  année  se  distinguait  autant 
par  son  courage  qur  par  sa  diwqdiue.  I je  ma- 
ht  bal  Augereau  était  ni  route,  rl  venait  se 
mettre  à la  tate  de»  robmue*  qu'on  se  flattait 
de  rassembler  avare  lot  «tans  Lyon,  pour  ru  as 
Mirer  ta  détenve. 

In  Autrichien»  omipairat  déjà  Minliei. 
Moutlnd , CJiatainuul  et  Meximieux  ; leur» 
avQUt-poslrs  ii'éLucnt  plus  qu’a  I*  k.  de  Lyon, 
dépourvu  de  troupe*  vullisiiutes  pour  le  pré- 
server d'un  coup  de  main.  Le  marcchal  Augr- 
itüu  arrive,  et.  ue  trouvant  aucun  mutru  de 
défense,  il  poursuit  sa  roule,  espérant  réunir 
des  troufM-a  à Valence  sur  k»  Rhône. 

ta  général  Mmsiiier , avec  sa  faillir  gnrai- 
sou.  secondé  par  Ir  peuple,  fait  tète  à l'orage. 
Le  hiutamaiu . a l'entrée  de  ta  mût . une  vive 
fusillade  s'engage  vent  la  porte  Sl-4iair  , entre 
li»  deux  avaul-posJr*  fronçai»  el  autrtebk-u  : 
le»  premier»  *v  rr plient,  ci  le»  Autrichien.»  pé- 
nctreienl  jusqu'au  hudxjuig  vin*  oser  |«mwT 
plus  loin  leur*  attaques  arcouspcvlcs.  Le  gé- 
néral Mciront-r  onlonue  a ta  garuisuu  de  re- 
prend n»  les  a vaut- |»ostes  ; le  IV  régiment 
s'avance  jusqu'au  village  de  Calvine.  poste 
militaire  inqjurtatil,  el  lorce  a ta  retraite  les 
premier»  détiM-'liemeul»  ennemi»,  ta  uiéfur  jour 
aruveut  de  Valence  douce  cents  liuiniues  d’iu- 
fauter ie  de  ligue;  une  immense  («nfiutaliuu  m* 

| or  le  a leur  rencontre  el  b»*  accueille  avec  de* 
cri»  de  joie,  cnminr  des  libérateur*.  Soudain 
imite»  le»  maisons  du  lauljotirg  delà  thullo- 
lirre,  du  quoi  du  Hhuue  , de  ta  plaire  de»  Irr- 
rrauv.  sont  illuminer*  ; c’est  a qui  offrira  vis  n» 
et  asile*  a ces  braves  accourant  a ta  défense  de 
ta  seeoudr  ville  de  l’empire,  tucuueee  par 
douze  uu  quinze  mille  Aiiliichicu»  : ce»  tries 
de  colonne»  avancent  aussitôt  sur  l'euuemi,  qui 
criw  amvilol  toute»  démonstration»  ollenw- 
vrs.  \ mgt  pièces  de  caiexi  et  neuf  ceuts  hum- 
mes  eutreut  encore  duu»  l.yuti,  et  le  il  ai  ri- 
vent aussi  deux  crut*  huiniurs  de  cavalerie  lé- 
gère, ay oui  le  maréchal  Augerruu  a leur  trie. 

Le  général  Huhua  évacue  numed  laie  meut 
tuus  le»  poste*  aux  emirou»  de  ta  ville,  et, 
conünuaiil  le  ii  «ou  mouvr-mcnl  rétrognule . 
il  te  porte  de  Moulluel  à Mcinuirtix  et  au 
Puitl-d'Aiu.  L.uu  el  Micou  m*  trou* eut  ainsi 
dégagé*  eu  même  temps.  la-  mai  ci.  b il  Augereau 
odrou-e  aus»ilot  aux  Lyonnais  une  proclama- 
tion énergique  eu  ces  termes  : 

- Je  vuusai  trouve» désarmés de vaut  un  eu-  , 
iirmi  faible  en  moyeu»  et  incertain  dans  se*  J 
muuvcmeuts.  Vousliémirez,  L ouuais,  d'uvoir 
été  iusollc*  dan*  vu»  mur»  par  uu  ennemi  lier 
d’un  instant  de  surprise.  Man-bou»  en  avant . 
et  lie  taisrou»  à l'ui  mee  qui  accourt  pour  von»  i 
défendre,  que  le  soin  de  poursuivie  jusqu’aux 
frontières  l 'ennemi  que  vous  avez  déjà  tius  en 
fuite.  » 

ta*  maréchal  sc  disposait  à prendre  lofle»-  • 


sive  , espérant  rbiurr  le»  Autrichien»  de 
Lhaïuhéry,  on  ils  venaient  d'entrer,  el  de  mar- 
cher droit  sur  (•cucve,  jour  mataruvier  eu- 
suite  *ur  le#  derrière»  de  la  grande  armée  allier 
eu  Franehe-tàimtc  et  eu  Suisse.  (zjeiKluut, 

, Lhaluii  sur-Siiùue,  malgré  sa  pmuiete  résis- 
ta un*.  v ruait  de  uicromlier.  Le  général  Le- 
grand s'était  efforcé  en  vain  d'y  rs»>mil4rr  de* 
force»  uifliaiitu.  1 je.  jmiicv  de  llcsvr-llnai- 
bourg  avait  tait  attaquer  ta  ville.  »’en  était  em- 
palé. et  y avait  pris  quelque*  canuu».  Le  gé- 
néral Ruliua  occupait  tout  le  |Ui)s , depuis  tas 
euv  irou*  de  tmiiolik*  sur  m gauche  jusqu'aux 
portes  de  Mâcon  sur  sa  droite , ayant  sou 
i centre  à Rourg-eu-BreMr.  La  prise  de  Üialou 
ne  |>ouvait  curapi*u»er  l'échec  reçu  devant  b 
sccuikIc  ville  de  l'empire;  l'etlet  mural  sur- 
tout lut  prodigieux  eu  faveur  de  Napoléon  ; 
el  des  loi  v ou  jugea  la  défense  nationale  pra- 

iticajjta  et  le  seul  moi  eu  de  salut,  'tout  fut 
emploie  al  in  d'exciter  le  |*eiiplr  à s'armer  pour 
j deieudre  pied  à pied  Ir  sol  de  ta  pall  ie. 

Le  |9  mars  au  soir,  toute  l’aruitv  avait  pn» 
pu»itiuu  à laiMonel.  loijoiii  nei-  du  19  sr  passa 
d uu  cote  en  piejkiniliis  d attaque,  et  de  l'aiilir 
en  dii|Jo»iliuus  jioiir  rctvvoir  ta  bolaillc.  ta 
droite  de  l'armée  friutçaisc,  formée  par  la  dt- 
vi»iou  Panuriirr,  oceu|knt  Dardilly  ; Ir  centre, 
roinmaiMir  |u»r  le  général  Me u»ukt,  était  posté 
à Liiuonet  eu  avant  du  faubouiy  de  Vaise,  el 
, le  géni  tal  Digeou,  avec  ta  (jawta,  d<  f codait  la 
roule  de  Tarare.  Le  3ii  mars,  à ta  poiule  du 
jour,  le  maré*  liai  Augereau,  s'étaul  purlé  sur 
ta  ligne  de  l'eiiucnu  jiour  faire  une  ivunmais- 
%aiu  e gmende,  »e  vit  iinméduiteineul  attaqué 
sur  tou*  k‘v  point*. 

L'arrutT  auti lehirune  muutni  quarante  mille 
| boni  me»,  dout  licite  mille  de  cavalerie,  el 
^ soi  vante  pièces  de  canuu.  La  lutta  était  iiua- 
gata  : eu  |ieu  de  temp*  ta  jiosilmu  de  Linmorl 
fut  louruée  Ir  long  de  ta  Saône  ; celle  de  Ltar- 
dilly  étant  dcdanquét.*.  Je  gcuéral  Itaunotirr 
l alauidoima  egatarweul.  Le  general  Digeou  tint 
plu»  longtemps  a Latour  et  à ttaai  ge-Hbuiche. 
ojH-iaut  ensuite  sa  retraita  eu  bon  ordre.  \rr* 
deux  ou  Iroi*  heures  raniiéc  m retraita  fut 
acculée  uu  lauhouig  de  \aise,  (ourouuant  le» 
hauteur».  Lyon  offrait  uu  sipt  désolant. 

Décide  a dc.cndre  ta  posilmu  dr  lu  burlitrc, 
le  maréchal  Augereau  y reçut  ta  chix*  de  l'en- 
nemi, et  y fut  luugtem|u  cvjhim'  de  sa  per- 
*ouue  au  leu  des  Autrichiens,  lions  cet  ma- 
tant critique  U-  general  Digeou  exécute  pl imcur- 
charges  linltaule»,  prend  dix  piccea  de  canon  a 
j l'ennemi,  lui  fait  neuf  ccul.v  pinnuuiers,  «t 
paie  ainsi  au  dauger  d’une  trop  v ivc  poursuita 
et  d'uue  retraite  eu  dwordre.  L'armée  fian- 
çaisc.  »i  intérieure  en  imiuhro.  soutint  ce  combat 
iuégal  ru  dchordaut  par  sa  droite  toute  b 
gaiM-iir  de  l'ennemi , et  s'emparant  aiiui  de  ta 
roule  dr  Lyon  à Sl-éUieuiie.  Lrx  Jifferenta» 
aetiou*  couiaieucc*'»  a la.nunet  ue  Imimii 
qu'aux  |ioi  tas  de  Lyon  rt  a ta  nuit.  L'enuetni . 
à ta  laveur  dr  sa  »upci unité  numérique,  pou- 
vait entrer  à Lyon  eu  vainqueur  , et  user  dr 
tou*  scs  droit».  La  coustcruatiou  el  le  découra- 
geiacnt  reguai.  ni  dam  b vide  : ta»  blessé*  y 
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refluaient  ; un  y fiait  |iartoul  dan»  l'agitation 
H dam  l«*  trouble. 

bi  udminihtraliom  s'étant  nwmblm  If 
wii  mèni!  pour  av iacr  aux  moyen*  de  smn- 
traire  Lyon  aux  dauber»  qui  le  menaçaient, 
le  maréchal  Augrreau  prit  «ciiuri*  au  milieu 
des  autorité*  ; il  ne  leur  di»»imula  rien  île  la 
gravité  de»  conjoncture*  , leur  fit  connaître  au 
juste  la  situation  respect  ire  de**  deux  années, 
iliVlarant  que  I.vcm  rx*  |*iu*ait  être  défendu  uiu 
être  exposé  à lotis  lesiJemliT»  d'une-  ville  prise 
d'assaut.  la  irtruite  lut  décidée:  (die  s'effec- 
tua dut»  la  nuit  même  par  le  pont  de  la  lôiil- 
lotie -rc , l'armée-  te:  portant  sur  S ienuc.  l es 
généraux  Barbet  H Dige-.ni  lurmen-iil  l'arrière- 
garde,  le  général  Bai  l tel  avant  rejoint  l'année 
par  le  pont  Morand. 

Le  «unie  de  Bondi  . préfet  du  Klieeue , qui 
pradaut  celle  |H-uil>le-  <i  douloumiM-  campa- 
gne avait  eoueuuru  à maiuteuir  l'ordre  dam 
Lyon  et  pourvu  aux  immense»  besoin*  des 
halMlanU  et  de  l'armée  , Iului  au  main*  nue 
instruction  ie  l'effet  iU*  réclamer  une  rapitula- 
tion  favorable.  M.  de  Furgur»,  commissaire  de 
la  municipalité,  m- reudii  au  quartier  gi'-iu'-ral 
autrichien,  et  de  là  il  obtint  suiu  peine  que  la 
sûreté  |Hiblique  serait  garantie  et  respectée,  H 
que  la  garde  lyonnaise  ferait  concurremment 
le  service  avec  la  garnifcou. 

Après  l’alxlicatinu  de  >apoléou,  Lyon  M'in- 
sulta point  à sou  malliriir  ; et  lorsqu'il  m-  pré- 
senta devant  ses  mur»  en  1815.  cette  ville  lui 
ouvrit  ses  porte»  et  le  reçut  aver  enthousiasme. 

Deux  fois,  dans  ces  dernière*  années,  Lyon 
a été  le  théâtre  d'événements  de»  plu»  déplo- 
rable». — Vm  la  fin  de  1^31.  les  ouvriers  eu 
soie  avaient  demandé  le  rélabiiMcrmut  des  au- 
eiens  prix  de  muiii-d'auivre,  que  le»  fabricant* 
d'étoffe*  unie*  avaient  été  obligés,  depuis  plu- 
sieurs années,  de  réduire  de  25  p.  reut,  à eau*- 
de  la  cinicunrnee.  Ou  fit  droit  à cette  de- 
mande par  uu  nouveau  tarif.  Mai»  le»  fabri- 
cant» éludèrent  autant  qu'il»  purent  leur»  pro- 
messes : et  les  chose»  s'élaieut  rétablies  sur 
l'ancieu  pied,  lorsque  la  klagnatiou  des  afiaire* 
et  la  misère  qui  eu  r»l  la  suite  poussèrent  le* 
ouv  riers  à Ia  révolte.  Klle  emimirura  par  reux 
de  la  Ouix-iloUhftr  , qui  ilesretulimit  sur  In 
ville.  De»  troupes  furent  envoyées  contre  eux  ; 
mais  ils  avaient  formé  de»  Isarricadrs  et  déjKivé 
les  rtte»,  et  1rs  troujies  m-  |kmiv,uiI  avancer,  on 
cixiintrirça  la  fusillade.  Ojmhlant  le  préfet , 
M.  Bouvier-Duinolard.  et  le  général  Oniou- 
im'iiu  rberrlii-rent  à jMrlrinruter  , et  s'avancè- 
rent avec  coulianee  vrr»  les  ouvrier»,  qui  le» 
retinrent  prisonniers.  Sur  re»  enlrelaitr*.  de 
nouvelles  IroujM*»,  dirigées  par  le  général  llo- 
gttri , nuin-héiv-nt  sur  la  Ooix-Bnusne  ; elh-s 
refoulèrent  les  insurgé-,  dan»  les  quartier* 
qu'il»  hululaient.  Ceux-ci  avant  renouvelé 
leur*  ouvertures  , le  général  refusa  dr  rien 
écouter  avant  la  mise  en  liljerté  du  préfet  et 
du  général  Ordonneaii.  Le  premier  fut  rendu 
le  2 1 novembre,  k second  ne  le  fut  que  le  leu- 
demain. 

la  force  armée  avait  d'alxinl  semblé  devoir 
réussir  à renfermer  l'émeute  et  k romliat  dan* 


la  commun*-  de  la  C.roix-Kous*e  ; mai*  le  22. 
1rs  ouvriers  reprirrul  l’oiïetuive;  il»  pénétre  - 
reul  dans  la  ville,  orniiiétrul  le»  |miuI*  et  «m* 
permt  les  rommunicaliou.*.  Le  23  au  matin, 
apres  nue  lutte  opiniâtre,  il»  eulevereut  l'botel 
de  ville.  Alun»  les  autorités  et  la  garnison, 
|>uur  arrêter  l'effusion  du  sang  et  attendre  le» 
renforts  qui  arrivaient  deplmirur»  point»,  éva- 
cuèrent la  vilk  par  le  faubourg  St -Clair. 

Les  attentat»  contre  les  perwiuite*  et  contre 
la  propriété,  que  l'on  craignait  de  la  part  drs 
uisurgé*,  i i'eu mil  pas  lieu.  Uu  fabricant»  eux- 
mêmes  li urnt  étonné»  de  cette  mudémlion.  Ce- 
jmuLuit,  minute  la  révolte  n'avait  ju*  d'autre 
bul  que  d'amener  ceux-ci  à une  augmentation 
de  prix,  le»  ouvrier»  «e  trouvèrent  cahimusrs 
de  leur  victoire.  Ils  mnimit  leur*  pleins  jkki- 
voir*  entre  les  mains  de  M.  FUmvicr-Duroobird, 
qui  était  resté  dans  la  ville,  et  mmirent  leur» 
elforL*  aux  si  OU  |iou»-  rétablir  l'ordre  et  la 
tranquillité. 

Cependant , à la  première  nouvelle  qu'on 
avait  reçue  à Pari»  de  l'insurrectiou,  M.  Pni- 
iH-lle,  maire  de  Lyon,  était  parti  en  toute  liât»-. 
L'ordre  avait  été  donné  à un  grand  nombre 
de  troupe»  de  se  diriger  sur  Trévoux.  la*  due 
d'Oriean»  et  le  ininistre  ik  U guerre  s'étaient 
rendu*  dau»  relie  ville.  Il»  firent  leur  entrée 
dan»  Lvon  le  il  décembre,  sans  avoir  accédé  à 
aucune  transaction,  «mi  avoir  consenti  aucun 
engagement.  L tuiif  et  tou*  le»  arrêté»  qui  s’y 
rapportaient  furent  supprimé»;  lr  désorme- 
meut  fut  prescrit  et  opéré;  la  garde  natiouak, 
dont  unr  parta*  avait  refusé  de  w Isa  Un*  contre 
les  ouvrier»,  fut  dissoute,  et  une  forte gnniinon 
établie  dan»  la  ville  ; drs  travaux  militaires  y 
furent  ordonné»  ; enfin  quelque»  jours  âpre» 
toute»  le*  autorité»  civile»  et  militaires  avaient 
repris  rexerrice  île  leui-»  fonctions,  et  les  af- 
faire» leur  cour»  régulier. 

Ainsi  fut  apaisé  le  plein  n i «nult-vniiml  de 
Lyon  ; mais  le  feriaeul  de  discorde  qui  l’avait 
oreasinuiié  subsistait  toujours,  rt  il  donna  lieu, 
quelques  aimées  plu»  tard,  a uu  second  soûle- 
vrninil.  lot  question  du  salaire,  la  seule  qui 
»oil  importante  pour  la  tranquillité  de»  grandes 
cité*  rummcrçuiile-s,  n’était  pas  ii-miIuc  d'iuir 
manière  satisfaisante  dans  l'intérêt  de*  deux 
partir».  et  »(*mlilait  i»e  favoriser  que  le»  fabri- 
ranL*.  la*»  ouvriers, qui  avaient  agi  sans  direc- 
tion en  novembre  1831,  comprirent  qu’il  con- 
venait que  leur»  intérêt»  «usent  de»  represeu- 
«uil»  pour  ks  défiudic.  La  sodété  des  mutuel- 
lisles  fui  créée;  die  »c  eniii|Ms«a  de  luu»  U»  chefs 
d'atelier»,  qui,  mieux  que  tou*  autres,  pou- 
vaient délendre  les  intérêts  généraux  de  la 
classe  ouvrière. 

Kn  février  1834,  une  diminution  faite  par 
quelque*  fabricant»  dan»  le  prix  de  la  maiu- 
d’uiivrc  excita  nu  vif  mèouiiirulrmeui  parmi 
les  ouv  rien  ; il» en  référèrent  û l'association  de* 
mutuel  listes  ; et  cette  association,  dont  les  ra- 
mification» étainil  nombreuse»  et  rautorité 
presque  souveraine,  décréta  que,  du  14  fév  rier 
jusqu  a nouvel  ordre,  tou»  le*  travaux  de  fa- 
brication seraient  «usprndu».  Dans  la  matinée 
du  14  le»  vingt  mille  méfier»  de  Lyon  eesné- 


n-ut  de  laittre.  Lr  bat  drs  iiiutuetlibtes  était 
d’obtenir  une  augmentation  de  salaire.  Le»  fa- 
brieaul»  |ter»t*térriit  a s v refuser  ; et  cornu» 
leur»  ressource.»  inmiu  Imruée»  leur  |»-mirl- 
taient  d'attendre  plus  longtemps,  forer  fut  en- 
fui aux  ouvrier»  de  sr  soumettre:  l' interdic- 
tion fut  doue  kvéc,  rt  b travaux  reprirent 
après  dix  jour»  environ  de  tuqicnsiou.  Mai» 
l'aukirité  judiciaire  crut  devoir  *é»  ir.  H tient 
membre»  de  la  soriélé  de»  mutuelbstes  furent 
iucul|ks comme  chefs  de  la  coalitiosid'-  février. 
L'ouvrilure  du  procès,  fixée  au  5 avril,  fut 
renvoyée  au  9. 

« Cependant  le»  autorités  civiles  rt  militaire* 
se  concertèrent  et  prirent  le*  mesure»  le»  plu» 
énergique*  pour  réprimer  l'insurrection  qu’il» 
savaient,  par  leur*  agents,  devoir  éclater. 

» Au  jour  fixé,  le  tribunal  reprit  «ou  au- 
dience, et  quelque*  heure»  après  toute  la  vilk 
de  Lyon  de»  iut  le  théâtre  d’une  liataille  achar- 
née qui  la  désola  pendant  eiuq  jours.  L'insur- 
rection s'annonça  d’atiord  avec  les  carne  1ère* 
d'âne  révolte  poussée  jusqu'à  »**  dernière»  eim- 
séquencr*.  et  d’une  opérât i««u  rêguliéivineni 
comlumV  rt  dirigée.  De»  pnx  Umatiun»  eonte- 
uaul  lu  déchéance  du  roi  rt  la  nommât  ion  de 
Lucien  I loua  parle  aux  fonctions  de  premier 
euusul  étaient  rrpaudur»  de  toute»  |iarL»  : de» 
drapruv  rouges  ou  noirs,  de*  étendard»  portant 
ccs  mot»  : f'rert  en  travaillant  ou  mourir  en 
combattant  ! étaient  arboré*  comme  point  de 
ralliement;  letmeiu  appelait  la  population  aux 
armes;  bref,  la  vivacité  et  l’audace  avec  les- 
quelle» le»  insurgé*  soutenaient  k combat  in- 
diquaient en  eux  une  résolution  désespérée. 
L'était  auui  avec  une  vigueur  Irmhlequr  pro- 
céslait  l'autorité  militaire  exercée  par  le  géné- 
ral Aymurd.  et  les  moyen*  dp  gueire  le»  plu» 
destructeurs  furent  emploi és  pour  mhi ire  l'in- 
sunectioii.  L'artillerie  lailayait  iucesumment 
k*»  rues,  le»  places  et  les  passage*  à coup*  de 
mitrailk,  taiûli*  que  ks  boulets,  le»  olmv  diri- 
gés contre  les  maison»  et  k*  pétard»  attachés  à 
leur  base  ks  renversaient  el  le»  incendiaient. 
Aucun  habitant  ne  pMivait  sortir  de  chez  lin 
ni  »r  mosilrer  à la  fenêtre  «ans  être  assailli  aus- 
sitôt d'uue  grêk  de  balles. 

» Malgré  l’ardeur  et  l'énergie  déploy  ée*  iwr 
ks  troupe*,  l’insurreclkvo  conserva  »on  terrain 
k 9 ; cl  k Ineleiiunn  dlc  envahit  le»  quartier» 
qui,  rexté*  calme  la  veilk,  entrèrent  alors  m 
état  île  révolte  ouverte.  Quoique  plus  mrur- 
trière  et  plu»  désastreuse  que  la  première,  cette 
fcecwwk-  journée  se  passa  aussi  sans  amener  «k 
résultat  reiuaiquahk.  Si  le  cou  rage  dr»  trou  pc» 
allait  s’cclutufruul  dm»  l'action  et  s’exaltant  par 
les  |iertr»  qu  elles  éprouvakul,  In  roolenaiK-r 
des  insurgés  ne  |tamivuut  jvn.»  affaiblir,  nonobs- 
tant le»  br celles  faite»  dan*  leur»  raug»  ; et  la 
malheureuse  cité,  ibil  quilque»  |*fib  étaient 
déjà  ruinée*  |»r  l'arlilkrie  et  |Kir  l'ineenilie, 
devait  s'alteudreà  de  luruiraiix  ravages. 

u Mont»  auiiué  que  I**  deux  jouin  priTê- 
disits,  le  combat,  la  tniisièuie  journée,  u'avait 
encore  douik*  à l’aulurité  que  de»  avaulage» 
peu  mqioiianU;  mais  la  prolongation  de  la 
lutte  était  toute  défavorable  aux  inviirgr»,  qui 
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Itr  |KMVÛKllt  pt»  *e  rrfnitrr.  H il«Mi|  l«  ;qq*r«*- 
«i^oonemeiiU  s'èpuiuirut  ; aussi  b «pial rotin- 
jour  lui- i J décisif  imiltr  ru\  et  pour  le  triom- 
phe de  U force  publique.  L'iiibunertiuu.  dont 
la  défense  se  ralentissait,  tut  altaqurv  et  baill- 
eur dans  sou  foyer  primilil  H dans  at*  pmi- 
ti«m»  le»  plu»  forte».  O j tendant  deux  jours  s'é- 
couierent  eucore  avant  que  b résulte  fut  eu- 
lieremeot  comprimée  par  l’orrujiaUnn  de  tous 
le»  point»  où  elle  s'était  montrée.  - 

Ko  IKlt  contint*  eu  1831.  rinsarrertiuii 
Ivouiuiiu-  as  ait  etc  amenée  par  la  qursti«Ni  du 
salaire.  Oqieudant  la  srro tnle  lui»  il  s'y  était 
mêle  un  caractère  polilH|ue  que  n'avait  poiut 
eu  l'insurrection  «ri  1831.  Le  parti  répulihraiu 
avait  fait  cause  conunuur  avec  le»  ouvrir»; 
il  les  avait  dirigés  et  s’était  liattu  a»rr  eu*.  Il 
fut  vaincu  alors  à I.von  comme  à Paris  et  dan.* 
toute»  les  villes  oit  sopeivrent  «ri»  mouvement» 
à la  même  èjxxpje.  Mais  il  a été  à peu  prêt  éta- 
bli par  les  débats  qui  eureut  lira  l'auurr  sui- 
vante devant  la  cour  des  pairs  que  ni  le»  <nt- 
vriers  ui  les  républicains  u’en  voulaient  venir 
ans  mains  avec  la  forer  publique  ; qu'ils  s’é- 
taient. il  rst  vrai,  préparés  à la  résistance, 
mais  qu'ils  ne  demandaient  qu'une  chose,  la  ré- 
gularisation du  salaire  pour  la  popohitinii  in- 
dustriel le  de  I.von. 

Il  s’est  tenu  à I.vuu  un  grand  nnnibre  de 
rondle».  On  rite  principalement  cens  tenus  eu 
UH».  4G0.  475,  5 IG.  517,567.  570.  en  575  qui 
fut  une  assemblée  des  étals  , m 587  Ol  laveur 
des  pauvres  ladres  . eu  583.  814,  838,  839. 
846,  848,  Km».  1055,  1080,  1098,  1099. 
eu  1345.  treizième  rntirilr  général  pour  l'expé- 
dition dans  la  terre  sainte  : nn  voulut  v déposer 
l’empereur  Frédéric,  et  ou  y «croula  U*  chapeau 
muge  aux  eanlinaux  ; en  1374.  quatorzième 
ronrile  général  : plus  de  sept  cents  évéquesy 
assistèrent;  l'empennir  l'aléolngurct  les  évêque* 
d Orient  v envoyèrent  lrnnl  anilwissadcurv.  qui 
lirent  nhjuratioii  du  schisme  dans  lequel  il»  re- 
tomliemit hieulot  apres ;ra  1392, 1297,  1299, 
1334.  en  1449  dit  «le  Lausanne,  où  l'anli- 
|»|ie  Félix  abdiqua  ; eu  1511,  1537  naître  l’hé- 
résie de  Lut hrr.  et  pour  accorder  un  suttsidr  an 
roi,  afin  de  délivrer  les  enfant»  «le  France  en 
«»tage  en  Espagne  pour  François  Ie' . 

I*»  armes  de  Lyon  août  ; de  gueules  au 
Hat*  S argent,  tenant  de  sa  patte  Je.rtrr  un 
giau  r de  même  ; au  chef  it azur  charge  Je  trais 
fleur*  de  lis  tf  or,  et  pour  devise  ; 

t Mills  R.«C  M0VST1MT  «NIHUV. 

La  ville  de  Lion  est  dans  une  Mlr  situation, 
sur  la  ligne  du  chemin  de  fer  de  Pans  à Marseille, 
et  sur  «vile  de  In  Méditerranée  au  Rhin,  au  <*on- 
flurnt  du  Rhône  et  «le  la  .Saône,  entre  lesquel» 
fa  plu»  grande  partie  de  cette  ville  se  trouve 
rnssernV  ; au  nord,  elle  «rst  dominée  par  le» 
montagne*  de  Fuurviercs  et  de  St-Séf«»tini, 
qui  s’élèvent  en  amphithéâtre  sur  le  bord  de  la 
Swme.  \+  site  en  est  infiniment  riche  cl  pilto- 
fesqur:  les  deux  fleuves  «pii  le  Ijaignmt,  Irsco- 
teaux  couvert»  «le  verdure  et  de  maison»  qui  le 
Iwrnrtit.  le»  aspect»  variés  que  présentent  les 
deux  rives  de  la  Satine.  la  perspective  «les  Alpes 


groupée»  a l'orient,  cnucourenl  à en  faire  une  1 
des  villes  les  plu»  intéressante»  du  monde.  l)e 
la  moniagnc  de  l'wirvirr»  on  embrasse  d’un 
seul  roup  d’fril  l’enscmldede  crtte  v ille  et  tous 
ss  grand*  monument»  : l‘as|irrl  que  |tmenlrtii 
; ses  rue»,  se»  pont»,  se»  place»,  se»  quai»,  ses 
j édifice»,  sou  active  population.  préseiilr  nnde» 

J plus  ln-auv  panorama»  «le  l'Europe.  - Bâtie  «m 
|Mrtie  sur  plusieurs  colline»  et  eu  partie  sur  un 
; terrain  uui,  celle  ville  offre  peu  de  régularité; 

1 l’intérirtir.  eonqiosé  de  rue»  étroite»  et  tor- 
. tueuses,  bordée»  de  marions  Ittu-élevér».  mut  , 
1 a la  liraiité  de  son  ensemble  ; mai»  elle  est  dé- 
ilommagéc  de  l'axpecl  peu  agicalile  «Je  qurl«|MC» 

! quartiers  par  la  magnificence  de  pliuieur*  au- 
| Iits.  Trot»  rang»  dr  quaU.  rnlrccou|ié»  de  mwn- 
! Imtux  [tout»,  presque  tous  de  roudrurlion 
moderne,  ainsi  que  les  glacis,  embrassent  luule 
la  partie  située  sur  les  deux  rivière»,  et  furiuriil 
une  superlie  enceinte  que  l'on  ne  peut  se  lasser 
«l'admirer.  Sur  le»  lionl»  du  llhour,  une  ligue 
immense  de  maison»  et  de  beaux  edilice»  publies, 

• depuis  le  fauliourg  SI -Clair  jusqu'à  la  |M>rte  | 
I Perrache,  donne aux  poiut»  de  v ne  un  caractère 
i particulier  de  grandiose  «pii  tient  à la  nature 
| Jo  site»  de  I.von  ; des  tjoltmr-»  de  4 kilomètres 

!'  détendue , garni»  d'un  double  rang  d'arbres,  rt 
d'où  la  vue  s’étend  sur  une  belle  plaine,  bor- 
| ilcul  le  rours  majestueux  du  flcnvr.  Sur  le» 

* «|tiai»  de  la  Saône,  lu  colline  de  Fuiirxirros,  les 
( coteaux  «le  St-Just  cl  de  Sic-l  oi  offrent  «les 
tableaux  rapprochés  ; les  regard»  »'y  promènent 
| sur  de*  scviM’s  monvanlr*  «pii  se  niultipiieiil  et 
varient  à chaque  instaut,  *ur  une  prodigieux 
quantité  dr  barques  et  «le  bateaux  de  formes 
dÜTérailc»,  qui  présentent  le  tableau  animé  (b1 
la  navigation  au  pied  d'une  colline  piltoresqne. 
Sur  la  Saône,  cette  uavigalion  e»t  tiaiMjuilic 
romme  le  cours  «le  la  rivière  ; mai*  sur  le  Rhône , 
les  hateaux  qui  descendent  le  fleuve  (nient  avec 
la  raprditédo  trait.  De  tonte»  part*  on  voit  de» 
moulins,  des  foulon»,  des  frises  «rt  de  grand» 
établissement»  hydraulique»,  dont  le  mouve- 
ment et  le  brait  annoncent  les  travaux  d’une 
viJIr  de.  fahriijue  «le  premier  ordre. 

Lyon  est  entouré  de  plusieurs  faulionrg*  : 
le»  plu»  remarquables  sont  Fourrière»  au  sud- 
ouest  ; la  presqu'île  Perrwhe  au  sial  ; Serin  et 
Varie  au  nord-ouest  : la  fhiillotière  à l’est,  et 
la  Ooix-Rüuw  au  nord  ; ce»  deux  derniers 
ont  acquis  depuis  peu  le  droit  de  cité,  el  for- 
ment deux  commune»  distincte*  de  Lyon. 
Fours  rires  est  situé  sur  rancim  Forum  relut, 
où  existait  l'ancienne  ville  romaine.  L«*  haut  de 
bi  montagne  est  occupé  par  un  grand  nombre 
de  I telles  habitalkm»,  d'où  r<m  jouit  d'une  sur 
ningnilique  sur  la  ville  niliêre  et  sur  les  deux  | 
fleuve»;  le  bas  rt  la  partie  moyenne  sont  habi- 
té» par  la  classe  du  pruple  la  plu»  pauvre  : les 
rues  v sont  noires,  malpropre»,  insalubre» , H 
Imuiroup  sont  en  escalier».  — Ijt  quartier  de 
Perrache  occupe  un  immense  terrain  conquis 
sur  le  Rhône,  qui  a été  forcé  de  se  creuser  un 
antre  lit  il  y a pré*  de  soixante  an»  ; il  doit  son 
nom  à M.  Perrache,  qui  conçut  l’idée,  en  1770, 
de  rveulerdr  3 k.  la  jonetiou  du  Rhône  rt  de 
la  Saône,  pour  al  longe  i la  ville,  qu'on  ne  pou- 


vait agrandir  d'aucun  autre  coté,  à cause  de» 
montagne»  «|ui  l'entourent  H des  fleuve»  <|ui  la 
ttordenl.  Lu  presqu'île  Perraehe,  par  sa  posi- 
tion au  cuuUueut  de  la  Saône  et  du  Rhône,  sera 
un  jour  un  nnu««>au  Lyon.  bcaui  unp  plus  lieau 
(|ue  l' ancienuc  v ille  ; les  rua  qu'tm  v a tracées 
sont  très-large»  rt  altouliur-nt  presque  toutes  a 
l’une  rt  à l'autre  ntière.  Quoique  la  distribu- 
tion intérieure  de»  murions  y laisse  encore  a dé- 
sirer, comme  «buis  ris  autres  partie»  dr  la  ville, 
le»  édifie»-»  saut,  pour  In  plupart,  régulière - 
ment  construits;  quelqnes-tm»  même  ne  man- 
quent |u«  d'une  certaine  élégance  à laqurlle 
l'architecture  lyonnaise,  plu*  solide  que  bril- 
lante , n'a  point  en  général  accoutumé  no*  re- 
gards. C’est  à Perrache  qu'ap|iarlirul  la  pro- 
menade du  cours  du  Midi,  à laquelle  il  ne  man- 
que que  d’étre  un  pen  mieux  entretenue  |mhii 
être  l'une  des  plu*  agréable*  «le  1a  ville.  Ce»l 
dan»  ce  quartier  qu’on  admirrrn  sous  peu  d’an- 
nées la  plu*  lidle  place  de  la  France  rt  peut- 
ètre de  l’F.uropr  entière,  quand  l'hippodrome, 
entouré  d’un  douldr  rang  d'arbres  rt  d’une 
«iouble  voie  pavée,  sera  limité  c i renia  irrmrtit 
par  une  lignr  de  maison*  Mtris  sur  un  plan 
uniforme  el  supportées  par  d’élégantes  orrairi» 
à l'instar  «le celle*  qui  ornent,  à Paris,  les  me» 
«ri  (bsligiioiie  rt  de  Rivoli.  FiUiu  le  même 
quartier  peut  s’enorgueillir  d’avoir  lapin*  belle 
voie  de  la  ritè.  qui  met  en  communication  di- 
recte avec  le  nord  «le  la  ville  cette  longue  rt 
qiarirusr  nie  , bordée  de  roiivlruclion»  neuve» 
et  dégantes.  — On  peut  évaluer  à trois  «m 
quatre  millions  la  valeur  des  terrain*  «pie  Ih 
v illc  dr  Lyon  possède  encore  dans  la  presqu'ib 
Perrache.  (Vite  cireonslance  est  favorable  aux 
intérêts  de  b presqu’île,  eu  ce  qu'elle  conquiert 
l'appui  naturel  de  l'administration  à tutu  le» 
projets  qui  ont  trait  à son  amélioration  no  m von 
embellissement. 

Lr  taulmurg  «le  Serin,  d'une  petite  rlrndur. 
est  «hui»  une  situation  agréable,  sur  le  roté 
droit  de  la  Saône  , dont  1rs  rive» . terminé*-» 
|iar  des  coteaux  peuplé»  dr  belles  maisons  dr 
rainjuigur,  nfTrmt  une  charmante  promenade. 
Au  centre  se  trouve  ri  grand  entre|M»t  «le»  vin* 
dr  la  ville  de  Lyon. 

Lr  fauliouig  de  Vaizr  commence  a la  phne 
des  Deux- Amant*,  au-«ris*u»  du  rocher  dc 
Pierrr-ürii»e,  La  nie  principale  conduit  è une 
place  cimilaiie  à laquelle  aboutissent  1rs  route» 
de  Bourgogne  et  du  Anurhoanau.  Le  centre  dr 
crtte  place  était  autrefois  orné  d’une  pynunide 
dédire  à lauii»  XVI. 

la*  fauUmrg  de  la  (fuillotirre  est  situé  sur  la 
rive  gaurbe  du  Rhône  , vis-à-vis  du  pool  de 
| son  nom.  Quoiqu'il  porte  encore  lr  nom  de 
faiilNiiirg,  il  n'eu  forme  pas  moins  une  ville  dis- 
tincte de  Lyon,  dont  la  population  est  «ri  35.730 
b.  Il  ur  possédé  que  fort  |*u  «ri  fabriques  rt  «le 
manufacture»,  rt  n’esl  en  partie  composé  qnr 
d'uulierge»  rt  dr  cabaret*,  ou  descendent  le» 
nombreux  rouliers  «le  La  Provence  et  du  Lan- 
guedoc. À |V*trrmité«ri  la  tiuillotirre,  on  re- 
nianpir  ri  château  gothique  de  la  Motte,  «mi 
Henri  1\  passa  la  première  nuit  «ri  «t*  iwrrv 
avec  Catherine  «ri  Médiew. 
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La  Croix -HiHiw  r*it  4 u vu  une  petit*  ville  si- 
tuée sur  te  plateau  de  la  moutagiN»  qui  x Ironif 
«Ufrr  le  Rlunie  «*t  la  Saône,  cl  presque  «•ntierr- 
metil  ««imposée  de  jardin»  et  de  petite*  ptnn- 
gurlln  tit^-fiéqiwiité*  I»  jours  de  fêle  par  la 
population  laborieu.se  de  b tille  de  Lvuu. 

ANTIQUITÉS. 

A^tittiiui.  le  besoin  de  pourvoir  les  balu- 
lants  de  LitgUuHum  des  eaux  salubre»  indis- 
pensables a une  grauile  |topulatiuii,  détermina 
le  gouvemeDMiit  de  Rome,  ou  plutôt  les  ma- 
gistrat» qu'il  axait  ét;.hlit«bu»  relie  rite,  à faire 
rerbeicber  le» sources  qui  avoi»iiUM.'Ut  la  xiUc, 
jHMir  le»  nmduir*  sur  les  points  où  elle»  étaient 
uétessanvs.  Les  Romains  construisirent  succ«- 
sixemrut  jijusieni»  aqueduc».  Les  eaux  du 
Monl-J'Or.  les  plus  rapprocher»  de  L on,  fu- 
rent d’abord  lucueillies  par  deux  branche»  d'a- 
qinduo,  dont  l’une  partait  de  |*n lej mieux,  et 
s'étendait  jusqu'à  St-Didier,  cm  traversant  les 
ooJüim*»  qui  nul  leur  |ieuehaul  ver*  la  Saône. 
L'antre  branrhr,  parlant  de  Lim<  net . allait 
jusqu'à  St -Didier;  là.  h*  rvmù»*aut  à la  pie- 
iiin'ie,  die  ne  foimail  plusqu’iiu  seul  aqutxluc 
qui  passait  a Fully,  au  M.»»u  et  à St-  Irênée. 
(il  aipieduc  formait  une  ligue  courir  qui  mi- 
brassait  plusieurs  xnllêes  dan»  sa  cniM*»vilé, 
«ans  perdre  |»our  eela  son  niveau,  parce  que 
toute»  les  petites  nilliws  qui  le  supjiorlaiixit  se 
succtxbirul  iiniordialeoirnl.  U | tarait,  d’apres 
les  traditions,  qu'il  fut  construit  par  les  Mildnl» 
du  camp  de  César,  et  qu'il  ne  servit  qu'aux 
peemiers  hiihilaut»  de  l.ugtfuNum. 

L'accroissement  rapide  de  Lion  rendit  Icmb- 
tôt  ces  eaux  instituantes.  La  partie  de  b col- 
line de  f ours  iere»,  ou  l'on  runslruisil  les  plus 
riebes  uuiMMi»  de  pbivHici',  et  Ir  jtalni»  des 
empereur»,  axant  mie  élévation  de  $o  m.  au- 
dessus  du  lieu  d'où  partaient  le»  eaux  du  Mont- 
d'Or,  il  fallnt  rrctieillir  celles  des  soin  ers  plus 
éloigitée*.  a moiil  fSlu,  éloigné  de  32  k.  et 
séparé  de  Lyon  |iar  plusieurs  vallons  d’une 
grande  profoudeur.  était  le  «rul  lieu  d'où  l'on 
pût  tirer  une  quantité  d'eau  suOisaule.  L'exéro- 
tmn  d'une  entreprise  aiusi  gigantesque  u'ef- 
fraxa  pas  le»  Romain»  : toutrr*  les  eaux  des 
eu»  uon»  du  mont  fila  lurent  léunieseu  un  seul 
aqueduc,  qui  conimvirçatl  au  midi  de  Sl-Gba- 
moud.  On  v recueillit  aussi  la  lolalit.-  de  relies 
de  b rivière  de  Ginrt,  ainsi  que  toutes  1rs  eaux 
du  ruisseau  du  Jamm  et  du  Funnx.  lue  fois 
réunie.»,  le»  eaux  de  tes  riviere»  cnulairnl  em- 
prisonnées dan»  leurs  rauaux,  |»urnii  les  cam- 
pagne» qui  jiorn  rit  aujourd'hui  les  nom»  de 
St-CiiaiTioiid,  Cellieu,  (UiagiMMi,  SMictii»  de 
Terre-Noire.  Si -Mai lii*- 1*- Plaine,  St-Maunre- 
aur-Darguitv,  M «munit , St-Laumit-d’Agu. , 
Souciru.  Ghapuuml,  Reauiuu,  Sle-Foy,  SU 
Irenée  et  Fours  trors.  L ‘aqueduc  »e  Ici  minait  eu 
ce  lieu  psr  usi  réservoir  tres-brge  . tres-pro- 
food.  solidement  voûté,  et  rtirore  de  nos  jour* 
jiaifailemeiit  conservé.  Il  existe  sur  b colline, 
dan*  l'ancien  do- de.  Miuîrae»;sa  longueur  est 
de  I r»m.  de  long  *ne  14  m.  t.6c.  de  large  ; son 
drvaiionr»tde7m.;  son  inléi  ieur est  di» isé  par 
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arcades,  soutenues  par  de  fart»  pilier».  Le  tout 
est  revêtu  d'un  cûnenl qui  s'est  maintenu  usa 
intact,  ainsi  que  les  ouverture»  Mipérieuies 
par  où  le»  «‘aux  se  préri|ùlairnl.  Tout  près  de 
là  il  y avait  uu  aulie  réservoir  plus  loug  et 
supporté  par  uu  grand  uunibre  de  soute»,  «bas 
b direction  du  nord  au  muli  ; IVau  > descen- 
dait par  un  puits  de  50  c.  carré». 

La  ranstrucliuii  dm  aqueduc»  depuis  les 
sources  des  montagne»  jusqu'aux  iCM-rvoirs  de 
b cité,  était  fort  variée,  à cause  dm  uoinbienx 
obsliK'les  que  le  iugeuieiir»  a»  nient  rencontré» 
sur  le  jwssage  des  canaux,  (eux -a  fuient 
uu  pratiqués  dans  l’iulénriir  dr»  collines,  avec 
dr*  puits  supéneuis  qui  servaient  de  uuIuumv, 
ou  Iwitis  a b surface  meure  «lu  ml,  ou  siqqiurtes 
par  dm  arcade».  Dau»  le  premier  cas,  «m  <*n- 
liHiniil  le  canal  d’uu  uiu»»ii  de  niaçoMM*ric  ; 
ensuite  un  IViidniwiil  intérieoremcul  d'un  ci- 
ment composé  de  brique»  pulvérisé*1»,  dont  b 
solidité  égalait  celle  du  granit.  Des  év asements 
eu  forme  de  chambre  ctaunt  pratiqués  « des 
di»tanres  plus  un  rouius  «daignées  pour  conte- 
nir 1rs  «-aux  »urai*Midaut<‘s.  Quand  le  canal 
était  a fk*ur  de  terre,  on  cteu»ait  uu  fossé  de 
1 ni.  lit»  c.  de  largeur  ; on  lui  donnait  3 m.  33 
r.  au  niuiu.»  dr  profondeur  ; ou  plaçait  au  fond 
uu  massif  dr  pur  ciment  «b-  50  c.  Sur  ce  massif 
on  élevait  1rs  deux  murs  de  côté,  m leur  don- 
nant 50  c.  d'épai»*rur.  Cr»  deux  mur»  étaient 
ensuite  surmonté»  d’une  voûte  à plein  cintre, 
d'un  ptcxl  de  Arrive  et  d'un  pied  d’éqiaisM.'Ur. 
Loi  «que.  par  l'effet  de»  jieulm  du  teirain,  le 
canal  »e  trouvait  bar»  du  sol,  ou  l'eb-vait  sur 
uu  mur  de  maçonnerie  de  2 m.  d'éjmsM'ur. 
Mai»  pour  une  hauteur  plus  cou sidér aide  ou 
construisait  de»  arti»  et  dis  pile»  ; et  leur  bau- 
Irur  dé|w»d«it  dr  l'élévation  où  l'on  était  fuieé 
de  placer  le  raitul. 

l-i  solidité  dr  rrt  ouvrage  , la  prrlerlion  du 
travail,  la  longueur  et  b ditliculié  «ie  l'cntre- 
pri*e  donnent  tous  «'eux  qui  r«'xaraineut.  Rien 
n'est  pin»  propre  que  le»  vestige»  qui  en  res- 
tent à non»  duiiuer  une  i«lée  jlute  de  b mugui- 
lirruce  que  mettaient  les  Romain»  «bu»  b cons- 
truction de  leurs  edi  tnt-s  puldir».  l.'i-letulue  de 
niiiKi,  à cause  de  ses  circuits,  était  «le  phi»  de 
52  k.,  à compter  dr  sa  naissance  , près  de  5t- 
Cliamoud.  jusqu’à  Lyon.  Lu  ruiislitidiou  de  cri 
ouv ragr  iouneiive  est  digne  «'gaiement  «le  re- 
inartpH*  : le  corps  de  b inaçonuenc  est  un  jir- 
lil  iiuielloii  de  roche,  «lepms  H c.  jusipl'à  Iti  c. 
d‘é|iais»eiir.  toujours  |«u<sé  en  luiiu  de  mur  lier, 
qui  ne  laissait  aucun  vide  duo*  »c»  joiol»-m<Mi- 
lons  , et  fui-mail  parloul  un  corps  uiallccalile. 
Dons  le*  inities  qui  out  une.  rrrtaiur  élévation 
bor»  dr  terre,  de  grandes  bnc|ue»,  duul  ou  fai- 
sait irguer  un  cours  de  deux  assise»  de  I m. 
33  c.  eu  1 m.  33  c.  dr  hauteur,  liaient  le*  pare- 
ment» avec  les  raassils  du  mur  , et  iuteiruiu- 
l 'aient  le  maillage  en  réseau.  Les  reste»  les  plus 
cousidérables  de  cet  irameuse  travail  sont  «eux 
du  graitd  aqueduc  qui  coudiiisait  du  mont  Pib 
sur  b colline  de  Four»  iere*  : ou  en  voit  de»  dé- 
bris hors  des  portes  de  Sl-lré»»ér.,  à coté  du 
télégraphe,  à Ste-Fo) . «bus  le  vallon  de  tVeau- 
nan  , à Cluipuoost,  à tkiguais,à  Montant, à Si-  > 
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Maurice . à St-CcQia  de  Terro-Noire  cl  à b 
| petite  Varurlle. 

Nauhscjiis.  Au-dessous  de  l'esplanade  qui 
domine  le  jardiu  de*  plante*  ou  muarqur 
rempbcciuml  d’une  luumaclue,  dont  M.  Ar- 
taud a reconnu  b dimension,  ainsi  que  les  ca- 
naux-aqueducs |KMtr  b conduite  et  la  «fcc barge 
des  «vaux.  L’aiu philbèi Ire,  dont  U forme  ellip- 
tique est  encore  desuuèe  sur  le  terrai»» , avait 
une  nrruii ferrure  d’environ  ïbt»  tn. , en  y 
comprenant  les  gradins  et  les  jMinique».  le 
bassin  avait  81  i».  de  laige  sur  U J m.  «le  long. 
On  aperçoit  encore  b place  «les  gradin» , qui 
s'étendaient  sur  un  emplacement  dr  7 m.  dr 
largeur. 

L>oo  ionienne  eucore  plusieurs  autre»  restes 
d'antiquités,  dont  nous  aurons  occasion  de  par- 
ler lors  «le  b description  des  éditiee»  que  ren- 
ferme cette  ville.  Dau»  une  inabou  de  santé  du 
faubourg  St-Jusl  ou  voit  les  reste»  d'un  bain 
romain  tres-biexi  cutiservéa. 

MONUMENTS  RELIGIEUX. 

Cathlosai.s  ne  Sr-Jass.  La  cathédrale  de 
LyoO  doit  son  origine  a uu  Uaplblcnr  fondé 
par  saint  Arégv  ail  roairariicrnieut  du  vil*  siè- 
cle. et  dédié  à saint  Jean  Raptiste.  Ce  baptis- 
tère n'élaii  primitivement  que  l'aCCraaoire «le 
l’église  Sl-Elieune,  bille  |»ar  saint  Patieut  dans 
le  v*  siècle;  dam  b suite  il  devint  Icgbar 
principale,  et  ver»  le  x*  sir»  K*  1 église  métropo- 
litaine et  primatiale  des  Gaule».  L'église  St- 
Jran  fut  ruinée  et  rétablie  plusirun.  lois.  Sous 
Chailrmagtie,  l'arclievéqoe  «brade,  la  fît  ré- 
| parer.  Trois  liirln  âpre*  on  entreprit  «le  b 
relblir  telle  qu’on  b voit  aujourd'hui.  Ou  jr 
emplova  plusieur»  bloc» de  marbre  et  de  pierre 
de  « boiu.  tiré»  des  ruines  du  forum  cuustruit 
par  I rajau  sur  la  montagne  de  four»  ierr».  le 
cloître  SI -Jean  fut  env  ironné  d’èjiaisses  mu- 
raille» et  de  tour»  comme  une  citadelle. 

Le  sanctuaire  et  la  croisée  sont  fort  anciens  ; 
mai»  la  graiHlr  nef  |«arait  po-.térieurr  au  sierb 
de  saint  Louis.  Le  portail  u'a  été  achevé  que 
sons  le  regue  de  Ijmiii  XI  ; il  |Né*e.nle  , au- 
dessus  des  deux  nurrbe»  qu'il  faut  monter  pour 
y arriver,  trois  pHrtnjiM's  de  forme  vemblablr 
et  de  liaubxir  dilféreüle  ; edui  du  mitiesi  est 
surmonté  d’uiM*  vaste  ro*e  circulai ic.  Quatre 
tours  carrées,  riebemeut  sculp4«*r»  , Oampieut 
celle  Imsiliqur  : trois  sont  déserte»  rl  entière- 
ment voles;  b quatrième  sert  de  clocher  et 
renferme  une  cloche  du  |K»ids  de  35-000  li- 
vres, qui  passe  pour  la  plu»  grosse  qu’il  y ait 
eu  France.  Deux  galerie»  à balustrade-  en 
pierre,  et  taillées  à jour,  régnent  dans  toute  U 
largeur  dr  U façade  ; les  ornement»  y sout  peu 
prodigue»;  le  fronton  triangulaire  qui  la  ter- 
mine m haut  iiffre  seul  d*'S  détails  un  peu 
compliqués. 

L’iutérieur  de  l'égliie  est  d’une  grau  Je  shu- 
plirilé;  mais  U longueur  des  nefs  , l'ébexatioa 
de»  v «Miles,  b multipliritr  «b»  cnlonnes  . b ri- 
chesse de»  sculptures,  b Iwaulé  «le*  » itraux,  qui 
ne  bLsscul  pcuctrer  qu'uu  jour  wmbre  et  mys- 
térieux, dutim  ni  à cet  «xiilice  uu  grand  carac- 
tère de  majesté.  La  grande  nef  a 79  m.  «le  Ion- 
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gneur  dans  œuvre,  sur  11  ni.  30  c.  de  largeur  | 
entre  les  pilier».  Le  maître-autel  teléie  pre»- 
qur  au  centre  de  l'embranchement  tle  la  croi- 
•w;  il  n'rU  remarquable  que  par  deux  croix  . 
qui  rappr  lient  que  ce  fut  au  roucile  uruméui- 
qiirdcL  y nn.  teuu  dan» cette  basilique  m l$7  4. 
que  s’opéra  la  réunion  momentanée  de  l'Eglise 
grecque  à l'Eglise  latine.  Autour  des  petites 
nef*  régne  une  suite  de  chapelle* , fondées  â 
diverse»  époque*  par  le»  archevêque*  et  pur  le» 
chanoines  di*  celle  église  : la  plu»  remarquahlt- 
ut  celle  fondée  daiu  le  u*  sieHe  |iar  le  cardi- 
nal de  Pourbon*  c'est  un  des  outrages  gothi- 
que» les  plu»  remarquables  en  ce  geure  par 
la  ne  liesse , la  variété  et  la  délieatiesae  de  «es 
ornement*. 

Dans  le  lira»  gauche  de  la  croisée,  ou  remar- 
que une  fameuse  horloge  . chef-d'œuvre  de 
mécanique  pour  son  temps,  qui  olfre  un  sys- 
tème complet  d'astronomie  eu  mouvemeut. 
Elle  est  construite  en  forme  de  tour  terminée 
par  un  dôme  . et  charger  de»  ornements  de 
mauvais  goût  du  xvn*et  du  xvui*  siede. 

Ko  us»  St-Paul.  G tte  église  . située  me  de 
la  Poterie  , derrière  le  quai  de  Flandre , fut 
fondée  vers  l'an  A 19  par  saiut  Sarerdos.  arrhe- 
vlque  de  Lyon  : elle  lut  ruiuée  par  1rs  Sarra- 
sins, et  reslaurér  sous  Charlemagne  par  l'ar- 
che* éque  de  Leyderade.  Ou  reeounait  le  goût 
de  relie  époque  dan»  la  pat  tir  supérieure  de 
l'édilire  éclairée  par  uu  dume  octogone.  Hu- 
gues I"  y fit  aussi  faire  quelque*  ré|urati<m» 
en  1*m». 

Ou  voit  dans  le  cloître  un  bas-relief  en  roar- 
lire  , exécuté  , â ce  que  l'ou  croit  , dans  le 
ix*  siede;  il  représente  lr  comte  Richard  à 
gênons  , demaudaut  miséricorde  par  cr»  pa- 
roles . gravée»  en  caractères  carlovingirns  : 
Çhrïstr,  rei  mitrrtrr  met , mrAuiun  reoram. 
Le  Sauveur  est  au-dessus,  tenant  uu  livre  de  la 
main  gaurhe  et  bénissant  de  la  droilr  le  prince. 
— L'égli»e  St-Paul  a été  classée  au  nombre  des 
monument*  historique». 

Rouai  Sr-Pimi.  Ou  fait  remouter  b fon- 
dation de  cette  église  aux  premier*  temps  du 
christianisme.  Dan*  le  ix*  sircle  elle  fut  re- 
eonstniite  par  les  soins  de  rarrbevéqur  Levde- 
rade  : la  porte  d'entrée.  qui  n'a  nen  de  remar- 
quable , est  tout  ce  qui  reste  de  cette  époque. 
Le  sanctuaire  consiste  dan»  un  ordre  de  pilas- 
tre» ionique»  . couronné  d'un  entablement  , 
au  -de»*us  duquel  sont  placé»  deux  ange*  aux 
extrémité*.  Uemere  Faute! , forme  de  marbre» 
précieux,  eat  une  vaste  tribune.  qui  servait  au- 
trefois de  «lueur  aux  religieuses.  Le  retable,  sur 
lequel  uu  a représenté  l'enterrement  de  Marte, 
al  un  assez  beau  morceau  de  sculpture  , ainsi 
que  celui  de  la  chapelle  de  U Vietge. 

Ko  un  n'Axsu.  L'église  d’Aiuai  fut  cons- 
truite sou*  le  régné  d t Ginvtanlin,  sur  l'cmpb- 
cemmt  du  temple  célèbre  élevé  à Auguste  par 
soixante  nation»  gauloises.  Au  commnicefneut 
du  v*  siede  des  solitaires  s'y  réunirent  et  y 
fondèrent  uu  monastère  qui  fut  ramé  par  les 
Huns.  Salooe.  évêque  do  < lénes,  le  fit  rétablir; 
mai*  il  fut  encore  rainé  par  les  Vandales  qui 
déva»*  Tint  U bourgogne  . et  ensuite  par  la 


| Lombards.  En  81?  b reine  Rranehaut  fit  bAlir 
à Aiiiai  uue  nouvelle  abbaye,  qui  peu  de 
tciujM  après  fut  lirtklée  |xir  lr»  Sarriuiiu.  Ru 
8.%9  l'ubhé  Auiélinn  b lit  rétablir  , et  Am- 
blard  réédifia  l’antique  église  bâtir  j»r  Salooe. 
Aujourd'hui  Aiuai  lurme  une  de»  paroisses  de 
Lyon. 

CHte  église  . classée  au  nomlxe  des  monu- 
ment* historique»  . présente  daiu  sa  construc- 
tion le  carnet-  re  de  l'architecture  qui  s'iulro- 
duisit  en  Krnnre  du  tenq«  de  Charlemagne  . et 
qui  est  connue  tous  le  nom  d'architecture 
grecque  moderne.  Le  dôme,  b voûte  du  chœur, 
le  clocher  pyramidal,  sont  des  ouvrage»  moins 
ancien»  que  le  reste  de  l’édifice.  Au-dessus  du 
portail  on  remarque  un  has-r.  lirf  antique  eu 
marbre , représentant  troi*  déesses  : celle  du 
milieu  |iorle  une  corne  d'aboudance  et  deux 
pomme*  ; les  deux  autre*  tiennent  chacune  une 
[somme  ; an-dosu*  ou  lit  ce*  mot*  : 
mat.  tvo.  rn.  toi.  mai». 

Suivant  l'upiniun  la  plu*  » rai  semblât  de  , ce 
monument  représente  le*  déesses  roerr»  qui 
veillaient  au  salut  des  peu*  iucei,  des  priuces  et 
des  particuliers. 

La  rba|>elle  qui  est  à gauche  du  chœur  est 
décotée  d'oruemetil*  de  la  plu»  grandr  délica- 
tes»*; on  eu  fait  rrmouter  la  fondation  au 
Irmp*  de  saint  Anselme.  G**  quatre  colonnes 
tn  granit  qui  toulirrmetn  le  dôme  sont  de 
baux  reste»  du  temple  d'A uginte  ; leur  diamè- 
tre est  de  I ni.  li  c.,  cl  leur  hauteur  indivi- 
duelle «b*  4 ni.  34  c.,  de  sorte  que  dans  leur 
premier  emploi  chacune  avait  H in.  bi  c.  sans 
le»  l«se*  et  le»  chapiteaux  ' chacune  de  ce* 
colonues  >upporLail  «tau»  le  prinrijM-  une  statue 
de  b Victoire. 

Eoi.ua  uc  s'Ûmuvuwu  La  première  pierre 
en  fut  |io»ér  en  1493  par  (Huiles  VI J I et 
Anne  de  itretaguc.  sa  leiuwe.  Auur,  ileineurér 
à Lyou  pendant  IVx|jêditioti  sur  Naples  et  U 
Sicile,  surveilb  elle-même  les  travaux  de  celte 
église,  dont  riuauguratiou  eut  lieu  en  I I9t».  Ce 
n'evt  pas  uu  vaste  édifice,  car  il  n'a  guère  que 
54)  ni.  de  long  sur  1 1 m.  de  large  et  un  peu 
plus  d'élévation  ; mais  il  est  fort  bien  pu»  dan* 
se*  petites  dimcnsious.  La  nef  et  le  ehuur  sont 
biru  corner»  é*. 

Kulisr  os  Fot  iviim.  Ce'tr  égliie,  dont  on 
fait  dériver  le  nom  de  forum  relut , occupe 
remplacement  du  Forum  ou  marché,  construit 
par  Ttajau  à l' imitation  de  celui  que  l’on 
voyait  à Home.  Au  miliiu  du  u.’  un>.,  l’ar- 
rhevèque  de  Canlorbéry  avant  cherché  un  asile 
a Lyon  cuutre  les  persécution»  dont  il  était 
l'objet , b vénération  des  Lyonnais  |»uur  le* 
vertus  de  ce  prélat  . qui  dans  b suite  fut 
placé  au  rang  de*  martyrs  , porta  le  doyen  du 
chapitre  de  St-Jran  à lui  élever  uue  chapelle. 
L'an  1l9i  l'église  uctrupuUtuiur  de  Lyon 
fonda  un  chapitre  H uue  église  paroissial*  à 
Fou  nier***  . sou*  l'invocation  de  b Vierge. 
Cette  église  fut  nuitée  en  15b:!.  rétablie  peu  de 
temps  après,  et  beaucoup  agrandie  en  >744). 

La  chapelle  de  Foui  vierr»  est  bâtie  sur  le 
poiut  le  (dus  élevé  d»*  b colline  de  sou  nom. 


Tous  le»  samedi*  et  aux  principale»  fête»  ch-raia- 
née  elle  est  le  rendez-vous  d'une  affluence  con- 
sidérable de  pelcnn-» , quelques-im»  attire»  pur 
b dévotion,  h-  plu»  grand  uomhrr  par  b beauté 
de  sa  situai  ion  ; l iu teneur  al  tapissé  il'ex- 
eo/o.  A colé  de  l'église  se  trouve  une  terrasse 
délicieuse  qui  donuur  la  deux  fleuve»,  et  d'où 
l'ou  découvre  toute  b ville  de  Lyou,  la  plaines 
fertile*  et  la  charmant  * paysages  qui  l'environ- 
nent, home»  à l'borbmi  par  I immense  chaîne 
de»  Alpes. 

Euutt  St-.Nixur.  Le  premier  oratoire  coo- 
wcié  a b Vierge  dans  le»  ( bute»  . par  saint 
Puthin.  fut  élevé  è l'endroit  où  existe  aujour- 
d'hui F église  St-Nuîer  ; ce  u’était  dans  le  prin- 
cipe qu'une  crypte,  sur  laquelle  ou  Ibtit  doua 
Le  iv*  *iev  le  une  église  sou*  (invocation  dr  saint 
Pierre  et  de  saint  Paul,  qui  au  w*  sircle  revjnl 
le  nom  de  Si-Niiier.  en  mémoire  de  cet  arche- 
vêque qui  y avait  été  inhume.  Cette  rglise  fut 
détruite  par  les  Sarrasius  et  rééditât-  sous  le 
régné  dr  Charlemague  par  les  soin»  de  l'arche- 
vêque Lrydrrade  ; mat*  elle  peidit  alors  le  ti- 
tre d'église  cathédrale  et  le  siège  épiscopal , 
qu'elle  avait  possédés  pendant  longlemp».  Les 
sectaires  de  Pierre  de  Vaux  b bruinent  en 
liM.  Cinquante-deux  ans  apres  elle  fut  éri- 
gée m collégiale. 

La  coustiurtmo  du  bélimeut  aujourd'hui 
existant  date  du  oununmcenietil  du  xiv*  siede. 
lin  uégoriaut  nomme  KeuouanJ , entreprit  dr 
refaire  l 'ancienne  crypte  , ou  l’ou  dé|so»a  dans 
b suite  (eu  1 5YK)  le  cor|k»  de  saiut  Funemuud. 
Le  clocher  ne  fut  cmunieucé  qu’eu  1463.  C'est 
nue  belle  pyramide  , supérieure  en  élévatiun  à 
tou»  h autres  édifiées  de  b ville.  Le  portail  a 
été  élevé  sur  b drssm»  de  Philibert  Delorme  ; 
quatre  co luîmes  doriques  cannelées,  Mqiportaol 
uu  enlaUt-UMUt  denlirubue  que  couiouue  une 
coupole  »ph<-nqur  , forment  l'eutrré  pnocs- 
jiale  ; mallKureusrmrot,  le  froulispter  ui  pas 
été  achevé.  L'avant-corps  méridional  al  pus- 
teneur  de  plusieurs  auucev  au  rate  de  l’ou- 
vrage. 

1,’inlérirur  de  ré*ghsr  est  rrmnrquahlc  par 
l'élévatiau  et  b Ivardiesse  de*  vodle» , par  la 
forme  de»  piliers  qui  les  soutienueut  , par  re- 
tendue de  l'édifice,  par  b clarté  qui  y rtgur.,  et 
surtout  par  uu  certain  caractère  de  sévérité 
imprimé  i tout  l'ouvrage.  A gaurbe  du  cliceur 
est  la  chapelle  de  b Viergr,  décorer  d’une  sta- 
tue de  b nu tc  du  Chnsl  : c'est  uu  chef-d'œuvre 
du  rdehre  Coysevox,  qui  l'avait  faite  pour  or- 
ner la  maison  qu'il  habitait  à l'angle  de  b rue 
Ril-d’ Argent,  d'ou  elle  a été  traudérée  a Si- 
Nizirr.  A la  suite  de  celle  cha|ielle  on  tu  re- 
marque une  autre  décorée  d'apres  In  dnsins 
de  l'architecte  fia  y ; ou  »o«t  sur  l'autel  uu  beau 
tableau  de  Revoit , représailaut  Jésu»  mourant 
sur  b croix.  A droite  du  maitre-aulel . et  vis- 
à-vis  de  la  chaprüe  de  b \ »erge.  ou  remarque 
une  autre  chapelle  non* rllemenl  décorée,  dont 
l'autel  est  surmonté  d'une  » laine  eu  marbra 
blanc,  due  au  ciseau  de  Chioard  . représeutaul 
saint  Pntbio. 

I.églue  Sl-Nuier.  une  dr»  plus  étendues  da 
Lyou , a été  restaurée  récemment  ; le  maître- 
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autel  eil  reuumpiablL*  par  de  liellcs  sutura  rai 
marbre  blanc,  repréveulant  Ira  apôtre* , rvècu- 
léra  par  M.  kgtiiditvllénkl. 

E uuu  Si-lkmvi:»n  m.  Ollr  église  , qui  i 
Mon  «vitrée  sur  b |ilarr  du  Méridien  , doit  miu 
origines  un couvent  de  Irauciacainauu  du-  cordtv 
lier»,  fonde  ni  1220,  et  que  soiut  Boisa»  raiture 
rendit  cêlélire.  Jacques  Grolèc  «i  jeta  1rs  fon- 
dements au  rrjrainenrt'OMil  de  1 335  , et  Simon 
de  Pttie,  médecin  de  Louis  XI , la  fit  achever 
sers  b ün  du  xv*  siècle  ; l'un  et  l'autre  y eurent 
leur  tombrau. 

Le*  Lyonnais  av  ant  choisi  sailli  Bnnavmliire  t 
pour  leur  patron  spècial . l'église  fut  cousacrér  * 
sous  riusocation  de  rr  saint  «vi  1484.  Dans  b 
suite  rl le  devint  une  des  plus  somptueuses  d>- 
Lyon  par  b richesse  de»  omt-menu  m teneurs. 
Pierre  de  Bourbon  , regrut  du  royaume  rn 
l'atnenre  dr  Ctiarie»  VIII . l'euriehit  de  «es  li- 
béralités. Mais  Ira  excès  des  calsiuistra , m 
1582,  et  1rs  dévastations  de  1793 , Pont  en- 
tièrement dépouillée  de  ce  qu'il  y avait  de  re- 
marquable. 

Lcgh»e  Sl-Bonaventure  est  vaste  et  trrs- 
vpm  ii-nw  : mais  elle  n'est  pas  élev  «*  à propor- 
tion de  sa  longueur.  L'architecture , quoiqu. 
dans  le  style  gothique,  est  d'uur  simplicité  rr- 
nuirqunhk*.  b nef  est  accumpagnéc  de  bas- 
roté,  où  l'on  soit  un  grand  nombre  de  chapelle* 
fondée*  )ur  différents  corps  de  métiers , qui  y 
avaient  établi  leur»  confréries. 

Saint  Bniiavcnturr,  ce  Pt-rc  «le  l'Kglisesi  eé- 
lébiv  par  srs  profoodrs  remuai»  taure*  . mourut 
à Lsou  eu  1274,  pendant  b tenue  du  second 
concile  «cciimcnique  ; il  fut  inhumé  dans  le 
monastère  qui  portait  sou  nom  et  dont  il  por- 
tail l 'habit.  La  magnificence  de  ses  obsèques 
surpassa  celle  «Ira  nus  et  des  empereurs,  et  fut 
digne  du  deuil  général  que  causa  m mort.  1/ 
pape  avec  toute  sa  cour,  les  cardinaux,  les  évè-  1 
«fur»  et  tou»  Ira  |»réfot*  du  «tmeile  y assistè- 
rent. On  fit  mention  dr  m mort  dans  Ira  actes 
de  «rite  assemblée  comme  d'un  événement 
mémorable  pour  tou»  Ira  peuples  et  pour  la 
postérité. 

L'est  dan.  le  cloître  «Ira  Cordeliers  , trans- 
formé aujourd'hui  en  uue  p«*tite  place  et  m 
plusieurs  halo  talion»  particulières  , que  Hra- 
ri  IV  découvrit  au  maréchal  «Je  Biron  qu‘U 
était  instruit  de  *ra  projets  de  trahison.  O 
dernier  reconnut  «es  loris.  Henri  lui  pardonna, 
sous  la  condition  qu'il  romprait  de  suite  se» 
liaisons  avec  l'Espagne.  On  sait  que  Biron  ou- 
blia ses  promesses,  fut  arrêté  à quelque  temps 
de  là  , livré  aux  tribunaux  et  exécuté.  — Rn 
août  1834,  loin  dr  l'émeute  des  ouvriers,  cette 
église  servit  de  quartier  général  aux  insurgés, 
qui  en  furrait  débusqué*  par  la  fusillade  et  le 
canon  : plusieurs  d'entre  cm  lurent  tués  *ur  le 
nuilnsiuld. 

£r.i.i«c  St-Polvcsiipv.  L'église  St-Polycarpr 
acte  bâtie  en  1760 . sur  Ira  dessins  de  Lover, 
par  les  père*  de  l'Oratoire.  Elle  est  décorer  de 
colonne»  d’ordre  corinthien , fort  petite,  mais 
lrè»-jolir.  Lr  roailrr-aiilel  est  orné  d'un  beau 
tableau  de  b Nativité-,  peint  par  Bbaebrt,  «Je 
chaque  «été  duquel  s'élèvent  denv  lielles  co- 


louura  de  marine  de  Savoie.  L'architecture  de 
b façade  rat  riche  «le  détail» , et  produirait  un 
bd  cffrl  si  rlle  etnit  dégagée  «les  vieille»  mai- 
sous  qui  la  masipimt  en  [tarlit*. 

Itou*  cette  église  repose  le  corps  «lu  célèbre 
alilié  Rosier,  savant  agronome,  tué  à l'époque 
du  siège  de  l.)«Mi  jsur  uue  Ixsmlir  partie  dra 
lïruli. -aux  , qui  l’écrasa  «bus  son  lit , b nuit  du 
28  au  29  septembre  (793. 

E»i.ub  m (ànrMt  i.  J a-  monastère  dra 
Clurtreux  fut  fondé  en  1585  |»r  Henri  III, 
qui  lui  donna  le  nom  du  Ly  s-Sl-Esprit,  sur 
reiiipbceincul  de  la  vieille  ritadrlle  de  Lyon. 
L'église  , commencée  eu  1 390  . a été  agrandie 
et  i épurés*  «bu»  le  siècle  dernier  , elle  est  sur- 
monter d’un  d«une  «l'une  gramle  licaulé , cons- 
truit en  partie  d'après  le»  dessin»  de  Serxan- 
duui.  1 x durur  mérite  une  attention  particu- 
lière par  sa  grandeur  , se*  belles  proportions 
et  b manière  dout  il  est  eebirè.  L’uutel , 
cuin|MtW-  dra  marbres  U*s  plus  rares  , rat  sur- 
monté* d'rui  baldaquin  d'uue  lonue  imposante 
et  majestueuse.  Ira  «k-m  tableaux  «pi 'on  voit 
sous  ce  dôme  «ont  les  derniers  et  Ira  meilleur» 
ouvrages  de  b Treimdlière.  la**  statue*  de 
saint  Jean  Baptiste  et  de  saint  Bruno , remar- 
quables par  leur  correction,  sont  de  Sarrasin , 
ainsi  que  deux  has-reliefs  , dont  l'un  représente 
de  petits  ange»  jouant  cusemhlc . et  l'autre  un 
saint  Jean  Baptiste  couché. 

I*a  position  de  l'église  dra  Chartreux  rat  su- 
perbe : le  dume  est  aperçu  de  tontes  parts.  Si  b 
fa«;ade  de  rct  édifice  était  orbes  «V , il  serait  un 
dra  plus  remarquablra  «le  Lyon.  — - La  ntaisoo 
«les  Chartreux , attenante  à IVglixc,  rat  un  grand 
fiax  illun  carré  , liâli  sans  arclnlecture  rl  sans 
luxe  ; elle  sert  de  caserne  depuis  1834. 

Egmm  o»  ST-éboauu.  Celle  petite  églUe  fut 
fondée  par  saint  Sacerdos,  archevêque  de  Lyon; 
il  v joignit  un  monasté*re  de  religieuses.  Ruinée 
par  le»  Sarrasins,  elle  fut  reeonstniite  au  com- 
meivcrmimt  du  ix*  siècle,  d’après  Ira  ordres  de 
Levderade. — La  commander»»*  de  SMJcorgr*. 
qui  touclie  celte  église , rat  un  Iwklimeut  d’uue 
grandi*  étendue  ; Ira  deux  tours  qui  lr  flanquent 
sont  d’un  lion  effet. 

Kc.i.»*  m.  Conioi.  La  construction  de  cette 
églÎM- date  «le  1617;  c'est  l'ouvrage  du  frère 
Martel  Ange,  à qui  l'on  doit  l'église  du  Novi- 
ciat dra  jésuite*  de  Paris. 

Cet  édifier  , dont  b porte  d’enliér  rat  sur- 
montée d’un  observauiire , est  d’un  style  lourd 
et  manque  d'ensemble  dans  ses  partira  ; mai* 
tou*  Ira  ornements  intérieurs  sont  rirtira  et 
d'inn  bon  goût.  Le  cJwcurest  décoré  de  grand» 
pilastre*  ioniques , et  b nef  formée  d'arcadra 
fort  élevée».  L'autel,  le  sanctuaire  et  Ira  cha- 
pelles sont  revêtus  de  marbre*  de  toute  espèce; 
Ira  niche»  placées  entre  Ira  pibstres  sont  co- 
piées d’apres  Ira  plu*  belles  de  Rome , les  tri- 
bune» qui  régnent  autour  de  l'église  fout  un 
tirà-hrl  effet  ; b chaire,  construite  m marbres 
choisis,  rat  remarquable  par  Ira  marbres  et  Ira 
bronzes  dont  dlc  est  ornée.  La  voûte  rat  peinte 
à fresque. 

Koum  m Sv- lassé*,  Cette  église  rat  située 
| à l'extrémité  du  faubourg  «lr  tou  nom,  presque 


au  sommet  de  b maatague  où  fut  bâti  l'ancien 
Lyon  . qu'un  affreux  incendie  anéantit  sou*  le 
règne  de  Néron.  Elle  occupe  rcmpbernireit  de 
l'ancienne  église  des  Marital**»  . l’un  dra  pre- 
miers monument*  du  christ  ionisme  <bn«  1rs 
< toutes,  élevé  sur  le*  toudieaux  de  saint  K|>i loy 
et  dr  saint  Alexandre , mat  txnses  lors  de  U 
persécution  que  Ira  chrétiens  «le  Lyon  éprou- 
vèrent sous  Mare  Aurde.  Selon  la  coutume  «Jr 
rr  temps  , Ira  fidelra  rtaiUruiaimil  uue  cha- 
|M'l|r  souterraine  . «|uilv  ronwrrereut  à Dieu 
sous  le  nom  «le  St-Jeaii  ; dau»  b suite  elle  fut  dr- 
diér  à saint  I renée.  Lorsque  k-  culte  calholiqtie 
Tut  devenu  «lominaut,  «ui  éleva  sur  cette  crypte 
uue  église  magnifique.  «pu*  Ira  calvinistes  mi- 
nèrent en  partie  eu  1562.  L'église  actuelle  est 
peu  spacieuse  ci  n’a  rien  de  lm*u  reraarquahlr  ; 
Ira  nombreuse*  réparations  qu'ou  y a faites  en 
mit  fait  disparaître  la  plupart  dra  traira  d'an- 
tiquité* «|ui  s’y  trouvaient  en  assez  grand  wxih 
lire,  et  d'intréjudra  hadtgconnrure,  sou»  Ira  or- 
dre» d'une  fabrique  ignorante , ont  effacé  plu- 
sieurs raacriplioiii  qui  altrataicut  b piété  dra 
premiers  clirétim*.  b portail  de  la  cour  qui 
prérèdi*  l’ église  est  It*  premirr  ouvrage  du  crié- 
lire  Soutflot  «sou  retour dltnlie. 

I/cglise  Sl-Irénér  est  disisée  mi  deux  par- 
tira. située»  l'une  au-dessus  de  l'autre.  Le  pa- 
vé «h*  l'église  haute  présenta  quelque*  reste» 
d'um*  mosaitpie , dout  b grossièreté  annoure 
un  ouvrage  «lu  ix*  «m  d*i  x"  siècle;  «mi  y aper- 
çoit quelques  vestige»  dr»  signes  du  zodiaque , 
de* emlilctne*  dr*  vertu» lh<»tlog&lcs,  rl  dr»  frag- 
ment* d'um*  inscription  en  ver»  blius  destimV 
à perpétuer  b mémoire  dra  dix-neuf  milk- 
chrétien»  massacré*  axer  saint  Iréuèr  sous  Sep- 
lime  Sévère.  L'église  inférieure  renferme  une 
crypte  d'un  aspect  somlirr,  dont  b voâto  offre 
encore  des  vestige»  d'une  ancienue  fresque  ; au 
milieu  rat  un  puits  où,  srloa  la  tradition  , un 
rentrai  lit  Ira  osMinrots  dra  martyr».  <>tie 
crypte  parait  être  ck*  b plus  haute  antiquité 
et  a «Hé  plusieurs  fois  restaurée. 

Derrière  l'église,  sur  uue  esplanade  d'où  b 
vue  domine  tous  les  environs,  ou  remarque  une 
représentation  du  Calvaire,  élevé  par  qurjqnra 
haliitants  «le  Lvon  en  181 5. •Dan»  le  fond  d'une 
cour  terminée  en  rond-point  «ont  placée»  trois 
croix  de  foule,  supf sortant  Ira  statues  du  Christ 
et  dra  deux  larrons  ; ail  pied  du  Sauveur  ou 
voit  «iiM)  liguera , rrpré»«*nUut  Marie  Madr- 
Icinc , saini  Jean  Baptiste  , Marie  Satané , rt 
«leux  anges  en  adoration  : t nuira  ces  figures  sont 
ai  marbre  blanc.  Autour  de  la  enar,  doiue  pe- 
tits  autds  nniformes , ornés  chacun  d’un  ta- 
bleau d'alldtre  en  relief,  repccrentmt  le*  diffé- 
rrnts  traits  «le  b Passion.  Le  dessous  de  re 
Calvaire  «I  occupé  par  une  chapelle  souter- 
raine, dons  laquelle  ou  voit  le  Christ  au  tom- 
beau. 

Eclisi  pm  AvnQiAiLLu.  L'église  «Ira  Anti- 
quaille», qui  lieul  à l'hospice  de  ce  nom,  fut 
consacrée  «*n  1639 , vous  le  vocable  «le  Notre- 
Dame  et  J«  saints  martyr»  lyonnais.  Flk*  e*t 
assez  jolie,  quoique  petite.  Au-dc*xous  est  un 
cachot  que  la  tnuiitkw  assure  avoir  servi  «le 
prison  à saint  Pothiu,  «iont  b voûte  rat  «ouïr- 
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nue  par  uu  pilier  près»  duquel  ou  a élevé  un  . 
autel. 

Bolise  a*  i.a  Ixuiurx.  L'architecture  «U' 
«Ile  église  est  régulière  et  d’une  noble  simpli- 
cité ; elle  cuusifttc  en  de  simples  montant*  élevés 
enti  v de  double*  arcades  qui  séparent  U ne/  des 
ailes.  I.e»  arcades  supérieures  forment  de 
grandes  tribunes  où  les  pauvres  tiennent  as- 
sister aux  o (bec*.  Dans  la  cliapelle  de  la 
Vierge,  à droite  du  grand  autel,  ou  remarque 
l’épilaplie  du  canliual  Alphonse  de  Richelieu, 
rt  prés  de  l'entrée  principale  le  buste  du  baron 
de  St-Trivier.  I je  eloclier  qui  joiut  l'église  a 
été  exécuté  d'après  les  dessins  du  cavalier  Ber- 
uiu  ; il  est  de  forme  octogone  et  décoré  de 
pilastres  des  ordre»  dorique  et  ionique. 

Louas  di  St  - Faxxçoi*  ne  Sale*.  Cette 
église,  construite  «i  1888,  u’élait  dau»  le  prin- 
cipe qu'une  chapelle  commune  entre  la  maison 
des  Filles  pénitentes  et  celle  des  Recluses.  Elle 
est  petite  et  n offre  rien  de  régulier  ni  de  re- 
marquable. 

Ecun Sr-Jwr.  L'église  paroissiale  et  col- 
légiale de  Sl-Juxt  était  dans  son  origine  uu 
oratoire  dédié  aux  Mac  Ils  lxvs  , où  l’on  dépo«a 
le  corps  de  saint  Just  , mort  en  Kgvpte.  \ cn 
la  lin  du  v*  siècle.  saint  Patient  remplaça  ert 
oratoire  par  une  superbe  basilique  qui  Tut  dé- 
diée sous  l’invocation  de  saint  Just.  Attenant  à 
cette  tglise,  ou  construisit  daus  la  suite  un 
vaste  cloître  dout  tous  les  dehors  ressemblaient 
à une  forteresse  ; sou  ciii  rinte  était  euv  burinée 
de  murailles  épaisses  de  1 m.  33  c.  et  hautes 
de  2 ui. , flanquée*  de  grosses  tours  carrées , 
placées  à quiiue  pas  de  distance  les  unes  de» 
autres.  Les  bâtiment*  de  ce  monastère  for- 
maient une  espece  de  jietiie  ville,  séparée  des 
autres  quartiers  de  Lyon.  Daus  le  (mips  des 
trouhlrs  civils  qui  arrecrenl  les  habitant»  de 
crtle  ville  contre  le  chapitre  de  St- Jean,  il  se 
retira  à St -Just  et  soutint  un  siège  contre  le.* 
bourgeois , qui  avaient  réuni  une  armée  de 
plus  de  vingt  mille  hommes.  O numaslérr  était 
asM-i  vaste  pour  y recevoir  le»  souverains; 
c'est  U que  logea  Louis  VIII,  lorsqu'il  vint  à 
Lyon  ; Innocent  IV  y séjourna  sept  années , à 
la  suite  du  coorile  général  tenu  à Lyon  ; Clé- 
ment V y fut  couronné  en  présence  des  rois 
de  France,  d’Angleterre  et  d’Aragon,  qu'il  avait 
invités  a celte  solennité. 

Le  monastère  cl  l'église  de  St- Just  furent 
démolis  de  fond  en  comble  par  les  protestants 
en  1562-  Gmt  ans  apres  je  chapitre  entre- 
prit la  construction  de  l’église  qui  existe  au- 
jourd'hui, que  l’on  plaça  daus  l'enceinte  de 
la  ville,  beaucoup  au -dessous  de  sa  situation 
ancienne.  Cette  église  fut  commencée  en  1GG1 
et  achevée  eu  1747.  Le  portail  est  composé  de 
quatre  grands  pilastres  ioniques  couplé»  et 
cannelés  , élevés  sur  des  piédestaux  qui  sup- 
portent un  entablement  couronné  d'un  fronton. 
I-c*  faces  des  ailes  qui  accompagnent  cet  avaut- 
corps  sont  décorées  d’un  mtaldcnicnt  d'ordre 
dorique  à trigly phes , soutenu  de  pilastres.  La 
porte  du  milieu  est  ornée  de  moulants  d’un 
prolil  régulier  et  de  consoles  qui  servaient  i 
supporter  autrefois  les  amies  du  chapitre  ; au- 
n. 


iJtmus  est  un  gnnd  vitrail  de  forme  ovale. 
Toute  celte  façade  est  élevée  sur  un  perron  de 
sept  tuart  lies,  d’un  contour  bguié,  qui  con- 
tribue à lui  donner  une  grande  apparence.  On 
remarque  à Feutrée  du  chœur  un  groupe  de 
marbre  représentant  l'incrédulité  de  saint  Tho- 
mas, et  au-dessus  du  |iorlail  les  statues  de 
saint  Just  et  de  saint  Imiée,  beaux  uiorceaux 
de  sculpture  que  l'on  doit  au  ciseau  de  M.  Le- 
gendre- Herald. 

Eolisk  Sj -Louis.  Grtte  église,  située  sur  le 
quai  de»  Augustin»,  a été  fondée  en  1759  par 
les  augustius  ; elle  est  remarquable  par  sa 
uohle  et  élégante  construction.  La  façade  est 
élevée  uir  uu  perron  de  treize  iiiarcbt* , qui 
lui  doiiue  liraurtiup  de  majesté. 

Kuuu  uc  t.' Hôpital.  L’église  de  l’Hôtel - 
Dieu  , située  sur  une  petite  place , est  petite  , 
mai»  solidement  cnustixiitr  eu  pierres  de  taille. 
La  façade  , d’un  genre  d'architecture  a w* 
uohle,  e»t  termiuif  par  uu  fronton  qu'accom- 
pagneut  deux  clochers  qui  produisent  uu  Inni 
effet.  Le*  décoration*  eu  sout  faites  avec  goût. 
La  chaire  est  un  juli  ouvrage  qui  décorait  avaut 
la  révolution  l’église  des  Carme*  décliaussés  ; 
la  ram|)c  de  cette  chaire,  le  Unihour . les  stalles 
et  les  boiseries  du  chœur  sont  des  rlwfi-d’iMi- 
v re  de  meniiikerie  et  de  serrurerie.  Le  chœur 
est  décoré  de  Iwaui  tableaux. 

Aaoncvicntr.  La  construction  du  palais  de 
l'archevêché  rst  dur  au  cardinal  de  RoorUui , 
qui  le  fit  liàtir  dau»  le  xv*  siècle,  sur  les  ruine* 
d'uu  autre  palais  qui  remontait  , dit-on  , à 
CJiartemagne  : plus  tard  le  cardinal  de  Ten- 
du le  fit  restaurer  sur  les  dessins  de  SoufUot  ; 
la  terrasse  a été  construite  au  commencement 
du  siede  dernier.  Ce  palais  prend  son  entrée 
par  la  rue  & laquelle  il  a donné  sou  nom,  où  il 
se  lie  au  bâtiment  neuf  de  la  ManéronUrie , 
affecté  aujourd’hui  au  mont-de-piété.  Deux 
|»orluils  uniformes,  construits  aux  deux  angle» 
nord -est  rt  nord -ouest  d'une  vaste  cour  carrée, 
conduisent  . l'un  dans  les  appartements  , et 
l’autre  à l’église  cathédrale.  Fj»  général  U fa- 
çade n’offre  rien  qui  puisse  donner  l’idée  que 
l’on  sc  forme  d’un  pabii*  ; mais  l'intérieur  est 
vaste  rt  beau.  Le»  appartements  y sont  bien 
distribué»,  et  l'an  y remarque  quelques  pièces 
fort  I telles , où  l’on  a malheureusement  prodi- 
gué les  ornements  de  mauvais  goût  du  siede  de 
Louis  XV.  La  salle  eu  eutrant  est  d’une  éten- 
due  considérable  ; e'est  par  die  que  Fon  par- 
vient aux  différentes  chambres  qui  ont  leur 
vue  soit  sur  le  quai,  soit  sur  la  pLacr  à l'issue 
du  pont.  La  salle  à manger,  d’une  construction 
singulière  , est  édairée  par  un  dôme  eu  forme 
île  lanterne.  La  salle  de  réception  est  ornée  de 
plusieurs  portraits  de  prélats  distingués,  parmi 
lesquels  on  distingue  ceux  de  Bossuet  et  du 
cardinal  de  Bissy-  Le  salon  à la  suite  est  re- 
marquable par  ses  dimensions  rt  sa  régularité  *, 
il  communique  à une  terrasse  découverte  qui 
termine  le  Idtiment  du  côté  du  nord.  De  cet 
endroit  on  jouit  d’une  vue  délicieuse  sur  le 
cours  de  la  Saône , qui  décrit  une  courbe  dout 
deux  pouls  bornent  les  extrémité»;  le  grand 
nombre  de  barques  de  toute  forme  et  d toute 


grandeur  qui  mouletit  rt  descendent  crttr  ri- 
vière, la  multitude  de  piétons  , de  chevaux  rt 
de  voitures  qui  circulrut  sur  le»  |k>iiIs  rt  sur 
les  quais,  forment  une  suite  de  tableaux  varie» 
et  plcius  de  mouvement,  qu'em]>e|liK*fnt  en- 
core le*  gracieux  paysage*  de»  enviruns. 

C’est  dans  la  cour  du  palais  de  Farrhrvérhr 
que  furent  massacrés  eu  1572  uu  grand  nom- 
bre de  protestants  par  suite  de  la  Sl-Burthr- 
lcniv.  A cette  époque  d’odieuse  mémoire,  le 
bourreau  ayant  refusé  sou  ministère  en  disant 
qu’il  ne  travaillait  que  judiciairement , on  y 
employa  de*  liouchers , qui  se  livrèrent  à de» 
excès  inouï*. 

ÉDIFICES  CIVILS. 

Hôtel  tu  la  nirimu.  Depuis  1818  U 
préfecture  du  département  est  installée  dan» 
le*  bâtiments  de  F ancien  cou  veut  des  Jacobin», 
qui  ont  été  approprié*  à celte  destination. 
L’édifice  se  compose  d’un  corps  de  lugi»  cen- 
tral , qu'accompagnent  deux  ailes  paralbli . 
réunie*  par  nue  grille  eu  fer,  séparée*  par  tiw 
cour  entourée  de  portique».  Le  premier  étage 
conquise  le*  appartrnirnt.*  et  les  salles  d’appa- 
rat ; l’aile  gauche  est  occupée  par  le»  archive*. 
Un  jardin  bien  planté  s'étend  derrière  le»  bâ- 
ti ment». 

Hôtel  ue  mu.  L’hôtel  de  ville  de  Lyon  e»t 
le  plus  liel  cdilicc  en  ce  genre  qui  existe  en 
France  ; il  fut  commencé  en  1646,  et  entière- 
ment achev  é en  1655,  sur  les  dessin*  de  Simon 
Maupin,  alors  voyer  et  architecte  de  la  ville. 
Cet  édifier  forme  un  carré  isolé,  compose  d'uuc 
façade  de  13  m.  33  c.  de  large,  qui  règne  sur 
la  place  de*  Terreaux,  et  de  deux  ailes  ai  re- 
tour de  140  m.  de  longueur,  qui  dunnent  »ur 
deux  des  plus  belles  rues  de  Lyon,  cl  se  termi- 
nent à la  plarr  di*  la  Gunédie  : ces  deux  aile* 
forment  deux  cours,  dont  la  première  est  beau- 
coup plus  graudr  et  plus  élevée  que  la  seconde, 
et  qui  «e  communiquent  au  moyen  de  deux 
terrasses  découvertes,  soutenues  *ur  de*  arca- 
des : l’une  de  ce*  cour*  est  pavée  eu  dalles.  La 
façade  princqxalc,  qui  donne  sur  la  place  des 
Terreaux,  n’appartient  à aucun  ordre  d archi- 
tecture ; elle  offre  néanmoins  une  bd  le  appa- 
rence, et  sc  termine  par  une  balustrade  sur  la- 
quelle s'élèvent  deux  grandes  statues  d'Herrule 
rt  de  Minerve.  Les  deux  partir*  latérales  sont 
flanquée»  de  deux  pa*  liions  carré*  surmonté* 
de  frontou»  rt  terminés  eu  dôme.  Derrière  la 
façade  est  la  tour  de  l'horloge,  haute  de  50  m. 
rt  couronnée  par  une  coupole  : l’horloge,  placée 
dans  cette  tour,  répond  à quatre  cadran*  : celui 
qui  regarde  la  place  des  Terreaux  est  accom- 
pagné des  doux  ligures  du  Rhône  et  de  la  Saône. 
Le  second  portail,  donnant  sur  la  plan*  de  la 
remédie,  c*t  flanqué  de  deux  pavillon*  rarrés, 
rt  peu  inférieur  au  premier. 

La  porte  d’eutréc  de  la  façade  priuripa  le  s'an- 
nonce par  un  vaste  perron  de  douze  ma  relut*, 
qui  lui  donne  un  aspect  majestueux  ; elle  r*t 
pratiquée  dan*  un  enfauremeut  circulaire  for- 
mant une  espèce  de  portique,  dont  U voûte  est 
soutenue  par  deux  colonnes  ionique»  de  marbre 
r ugc.  Le»  fenêtres  du  rez-de-chaussée  sont 
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percée*  par  des  arcades  feintes.  Les  fenêtre*  du 
premier  étage  sont  surmontées  de  fronton*  qui 
supportent  des  lions.  L’atlique  a encore  un  rang 
de  fenêtres  moins  grandes  q«»e  le*  autre*  et  or- 
nées de  festons;  au  milieu  on  remarque  un 
tas-relief  représentant  Henri  IY  à cheval. 

L’intérieur  de  l'hotel  de  ville  n’est  pas  moins 
digue  d'attention  que  l'extérieur.  A l'entrée  par 
la  porte  principale  est  un  beau  vestibule  en 
arc  surbaissé  d’une  grande  hardiesse  ; les  drus 
extrémité*  sont  occupées  par  deux  groupes  eu 
bronze  de  grandeur  colossale,  qui  oniaieul  au- 
trefois le  piédestal  de  la  statue  équestre  sur  la 
place  Rellecour  ; celui  placé  à gauche  représente 
le  Rhône  appnyc  sur  un  lion  rugissant  et  sur  sa 
ïame;  l'autre  représente  la  Saune  appuyée 
aussi  sur  un  lion,  mais  dan*  une  altitude  paisi- 
ble. Derrière  ce*  groupes,  ouvrage  des  frère* 
Cnustou,  se  trouvaient  autrefois  phun-urv  ius- 
rriptioos.  dont  la  plu*  rrmarqualde  était  la  ha- 
rangue de  l'empereur  Claude  ; elle  est  placée 
aujourd'hui  dans  le  palais  des  Arts.  Du  vesti- 
tiulc  partent  deux  escaliers  : celui  à gauche  du 
portique,  qui  sépare  le  vestibule  de  la  grande 
cour,  est  de  forme  ovale,  à trait  sans  noyau,  et 
suspendu  en  sfnrale  d’une  manière  ingénieuse 
et  trè»-banlie.  A droite  est  l'escalier  principal, 
large  de  î ni.  66  c.,  porté  en  demi-lierceau 
sans  appui  hor*  drx  murs,  et  terminé  par  une 
galerie  en  forme  de  hnicon.  Le  plafond  est  orné 
dr  peinture*  dans  lesquelle*  Manchet  a repré- 
senté avec  beaucoup  d’art  l'embrasement  ch? 
Lyon  décrit  par  Sénèque.  Cet  escalier  conduit 
à une  tres-lielle  salle  de  27  m,  JS  r.  de  lon- 
gueur sur  11  m.  66e.  dr  largeur,  dont  les  pein- 
ture* sont  devenues  la  proie  des  llurume*  qui 
consumèrent  rettr  partie  dr  l'hotel  de  ville  ni 
1674-  ta  tableau  principual , chef-d’œuvre  de 
Klauchet,  représentait  le  temple  circulaire  dé- 
diés Auguste  par  les  ('•nuluis  (crite  salir,  qu'un 
Mcoad  incendie  avait  beaucoup  endommagée ro 
1803,  est  eulièrrtneut  rétablie  rt  décorée  à 
neuf).  La  salle  du  tribunal  dr  commeree  et  la 
chambre  du  consulat  sont  aussi  ornées  Je  pla- 
fond* pciuUparBlanchrt.  La  salir  des  archives, 
maticm  à celte  dernière,  réunit  à ta  plu* grande 
solidité  tout  cr  qui  est  nécessaire  pour  conser- 
ver lr  dépôt  important  qu'on  y a placé.  ta  rez- 
«te-chauuée  de  l’aile  gauche  rxt  occupé  par  Je* 
bureaux  de*  coutributionv . de  la  police.  etc.; 
relui  de  l’aile  droite  par  le*  bureaux  de  la  mairie 
rt  le*  miles  d’assemblées  du  couvcil  municipal. 

I z*  premier  étage  renferme  les  appariement d’ap- 
paret,  qui  sout  dévoré*  avec  liennrotipdr  goût. 

Palais  nr  iriTit*.  Or  palais  est  un  édifice 
moderne  «le  style  grec,  dont  b façade,  située 
sur  k quai  de  la  Saône,  consiste  en  une  colon- 
nade corinthienne  portée  sur  un  *t.ulta»srment 
« pierres  de  taille  de  3 m.  â 3 m.  20  c.  envi- 
ion  «le  haut.  Celte  colonnade  est  composée  dr 
uagt -quatre  colonne*  corinthienne*  cannelér», 
en  |ierre*  de  Villcbois.  et  dont  le  fût  a environ 
Il  m.  de  longueur.  Son  rutablcment  est  *ur- 
mouté  d'un  atliqne,  divisé  en  rnrap&i  '■  neufs 
reet angulaires  par  «te*  aemtères,  correspondant 
au  droit  de  chaque  rotoune.  et  couronnés  par 
ut»  ornement  formant  dentelure.  Lrprmm,  par 


lequel  on  s’élève  jusqu’au  périsl  vie,  correspond 
aux  quatre  colonnes  du  centre.  Une  barrière  en 
fer  d’un  beau  et  large  style  le  ferme  i propres 
au  milieu  de  sa  hauteur,  et  s'appuie  de  chaque 
côté  sur  deux  socle*  qui  attendent  les  lions  de 
bronze  dont  ils  doivent  être,  ornés. 

Après  avoir  franchi  le  perron  et  le  péristyle 
extérieur,  on  cntie  dans  un  vestibule  ouvert  sur 
le  mur  de  façade,  et  dont  le  plafond  est  sup- 
porté par  quatre  colonnes  corinthienne*,  dent 
la  di mention  est  moindre  que  celle  des  pre- 
mière*; ce  vestibule  ouvert  conduit  dan*  la  salle 
de*  pas  perdus  qui  dutriliue  daus  tout  l'édifice, 
et  dont  voici  l'ordonnance. 

Sa  longueur  totale  est  divisée  eu  trois  parties 
par  trois  coupoles  suriiaissée*,  plarées  à la  suite 
les  unes  des  antrr*.  et  qui  en  forment  la  cou- 
verture. Le»  pendentif»  de  ces  coupoles  s’ap- 
puient sur  quatre  couples  «le  colonnes  corin- 
thienne* de  la  même  proportion  que  celles  du 
vestitHiie,  dont  le  fût,  comme  celui  de  ces  der- 
nières, est  formé  d’un  seul  bloc  de  pierre  de 
Crtissnl.  Ces  colonnes,  cannelrr»  et  d'un  pob 
peu  différent  de  celui  du  marbre,  se  rattachent 
aux  mur*  latéraux  par  un  entablement  qui  sert 
ru  même  temps  de  contre-  fort  pour  résister  à 
la  poussée  de*  voûtes.  Au-dessus  de*  arcade» 
qu’elles  supportent  sont  ouvertes  les  grande* 
fenêtres  tenu -circulaire*  qui.  au  nombre  de  six, 
éclairent  la  salle  des  pas  perdus. 

A l’extrémité  de  cette  salle,  et  faisant  faceau 
vestibule,  se  trouve  un  perron  «le  quelques 
marches  «pii  conduit  dans  la  salle  de*  assise» 
rejetée  sur  le  derrière  de  l'édifice,  entre  les 
deux  prisons  dont  elle  est  comme  flanquée,  et 
dont  chacune  est  destinée  aux  prévenu»  de  l’un 
«le*  deux  sexes. 

Au  milieu  de  la  salle  de*pa*  perdus,  de  cha- 
que côté,  sc  trouvent  deux  autre*  vestibules 
dont  le  plafond  est  supporté  par  quatre  petites 
colonnes  et  par  autant  «le  pilastres  apparte- 
nant également  au  style  corinthien.  L'uu  de 
ces  vestibules,  celui  de  gauche,  conduit  aux 
chambres  «le  la  cour  royale;  celui  de  droite 
«Innert  la  partie  de  l'édifice  «lealiuée  au  Iribuual 
de  première  instance.  Cette  dernière  partie  com- 
prend trois  salles,  l'une  en  face  de  l'entrée,  les 
drux  autres  4 droite  et  h gauche,  ni  équerre, 
cl  desservies  par  le  même  vexiibulc.  Le  reste 
dr  l'espace  conlniQ  dan»  l’aile  «Imite  de  l’édifice 
<**1  divisé  en  salir»  et  en  cabinets  nécessaires 
pour  l'administration  de  la  justice,  mais  sans 
importance  architecturale.  Les  vestiaires,  les 
chambres  du  conseil,  le  parquet,  la  chambre 
dr  discipline  des  avocats,  des  avoué»,  des  gref- 
fe*, rtc.  La  portion  du  palais  placée  à gauche, 
et  en  fan*  de  eelle-ci,  devra  recevoir  une  drs- 
linntion  analogue,  et  sera  probablement  distri- 
buée de  même. 

La  distribution  du  m-dr-rbanssée  corres- 
ponil  à celle  de  l'étage  supérieur  ; au  centre  se 
trouve  nue  immense  salir  recouverte  tres-sur- 
haisuV,  en  pierre* de  taille,  qui  supporte  la  salle 
de»  pas  perdu*.  U vaste  emplacement,  n'étaut 
éclairé  que  par  de*  jour»  indirect»  et  placé*  au 
niveau  du  sol  des  cours  extérieure*,  ne  peut 
guère  servir  que  d'cutrrpôt , et  c'ast  dommage 


si  l’on  considère  la  beauté  de»  matériaux  em- 
ployés et  la  hardie&se  des  plafonds  de  cette 
esjkoe  de  crypte  souterraine.  Il  n’«m  est  pas  de 
même  des  pirees  jetées  sur  les  côtés,  «pii  ont 
pu,  à raison  de  leur  moindre  largeur,  être  con- 
venablement éclairer*  et  qui  recev  ront  d'utiks 
emploi*. 

Cet  édifier  occupe  l’ancien  palais  «les  enraie» 
de  Roanne,  qui  fut  rétabli  en  1666.  La  grande 
salle,  ornée  de  peinture»  de  Manchet,  est  fort 
remarquable.  A côté,  sur  l'emplacement  de 
l’ancien  hôtrl  Flécher* , on  a construit,  il  y a 
quelque»  année*,  un  nouveau  palais  de  justica 
qui  u’a  |M>int  été  achevé.  Ce*  deux  palais,  ayant 
été  reconuus  insuffisants,  doivent  être  démoli», 
et  sur  leur  vaste  emplacement  il  sera  élevé  un 
édifier  digne  de  rivaliser  avec  le»  plus  lieaux  en 
ce  genre  que  possèdent  les  départements. 

Hiai.iOTatotTK  rt'XLiqi'K.  O précieux  dépôt 
est  placé  dans  la  partir  des  bâtiments  du  col- 
lège qui  se  trouve  sur  le  quai  de  Retz.  L'eulré* 
ne  répand  point  à la  beauté  du  vaisseau  : on  y 
arrive  par  un  petit  escalier  tortueux  , aboutis- 
sant à une  porte  de  pra  d'apparence,  qui  serl 
d’entrée  à une  salle  immense  dont  la  longueur 
est  de  50  m. , la  largeur  de  11,  et  ta  hauteur  d* 
plu»  de  13.  1#  pavé  est  de  marbre,  et  l'inté- 
rieur orné  de  quatre  glolie*.  de  sphère»,  de  pla- 
nitphmi,  de  tables  précieuses,  et  de  divers 
buste*  et  has-reliels.  Six  rang»  d’in-folio  ré- 
gnent à l'entour  et  sont  placé»  dans  cinquante- 
trois  armoire»  grillées,  renfermant  14,400  vo- 
lumes ; au-dessus  rogne  une  galerie  a balus- 
trade, où  dix  autre*  rang*  offrent  les  in-4*  et 
les  iu-8*,  au  nombre  de  cinquante  milk.  I ne 
grille  sépare  celle  vaste  salle  d'uue  aile  collaté- 
rale, dite  bibliothèque  Adamaly,  léguée  à l’a - 
radimir  par  l'honorable  citoyen  de  ce  nom. 
Une  porte  à glaces  cooduit  de  celte  salle  à celle 
«1rs  estampe»,  où  sont  réuni»  les  gravures  et  les 
volumes  atlantiques.  Derrière  relie  pièce  est  le 
cabinet  d’antiquités.  A côté  de  la  grande  salle 
il  s’en  trouve  deux  autre»  ; la  première  reçoit 
les  lecteurs  en  hiver  ; la  seconde  renferme  une 
collection  considérable  de  ce  qui  a été  imprimé 
sous  le  titre  d’œuvres,  et  toute»  celles  dont  les 
auteurs  sont  Lyonnais.  Au-dessus  de  ces  pieté» 
ou  parvient  à La  salir  drs  manuscrit*  et  des  édi- 
tion* antérieures  au  commencement  du  xvi* 
siècle,  rt  à uu  vaste  défait  où  sont  rassemblé» 
presque  autant  de  livres  qu’il  s'en  trouve  dan* 
la  grande  salle. 

la  htldiothèquc  de  Lyon  a été  formée  d» 
dons  faits  |«ir  les  rois  dr  France  ou  par  divers 
particuliers;  des  livres  provenant  de*  motus - 
tries  supprimés,  et  des  fond*  annuel»  un»  par 
la  villcà  la  disposition  du  iMbhuthécaire.  André 
fiérard,  grand  piévôt  de  l'église  de  Bourg,  lé- 
gua, ru  1557,  sa  belle  librairie  au  collège  ; Ca- 
mille «k  Nnjville,  archevêque  de  Lyon,  lui 
donna  aussi  la  sienne  en  1690;  Louis  XIII  et 
Louis  XIV  l'enrichirent  de*  magnifiques  édi- 
tinusdu  Lonvre:  MuotuxI,  Pcrrachou.  Aulvit, 
Hrussetr,  rtc.,  l'augmentcrcnt  aussi  d'un  grand 
nombre  de  volumes  ; enfin  la  suppresviou  des 
corps  monastique»  lui  a procuré  une  inimité  dr 
livra  rares  et  précieux. 
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J ntleycnita  minent  d'une  multitude  de  livre» 
imprimé»  dans  taules  les  langues,  la  bibliothè- 
que contient  une  collection  considérable  de 
gravures,  de  manuscrits  cliakiéeu»,  syriaques, 
hébreu»,  arméniens,  grecs,  arabes,  persans, 
ta rt arcs,  indiens,  chinois,  etc.;  quelques-uns 
sont  écrits  sur  vélin,  dru»  sur  des  feuilles  de 
palmier  ; plusieurs  autres  sont  remarquables 
par  le  luxe  des  miniatures  et  des  oniemeuls  qui 
y sont  répandus.  Parmi  les  ouvrages  imprimes 
ou  distingue  une  histoire  générale  de  la  Chine 
en  vingt  volumes,  imprimée  à Pékin,  eu  beaux 
car  artères  chinois  ; un  Tite  Lise  en  f vol.  m-f" 
sur  beau  vélin,  Venise,  1740:  l'Histoire  natu- 
relle de  Pline,  »ur  vélin.  2 vol.  in-f\  Venise, 
Nicolas  Jeauson,  174Ü;  un  Cicéron  ni  4 lom., 
Milan,  Minulianus,  1490-1  «98;  les  œuvresde 
Ijuther  rn  7 vol,  in-f",  dont  Ir  dernier  contient 
sa  fameuse  conférence  avec  le  diable  : un  Her- 
bier sur  vélin,  avec  ligure»,  qu'un  dit  avoir  plus 
de  six  cents  ans  d'antiquité,  etc. 

Une  vaste  terrasse,  de  70  pas  de  longueur, 
joint  la  gronde  salle  de  la  bibln.tlH-que,  et  olTrc 
une  promenade  agréable  d'où  l’ou  jouit  d'un  point 
de  vue  roaguifi«|uc  ; nu  quai  superbe,  couvert 
d'arhres  et  tioidé  des  plus  belles  maisons  de  la 
ville,  louge  le  Rhône,  dont  les  eaux  rapides  cou- 
lent dans  un  large  canal  traversé  par  plusieurs 
ponts  ; au  delà  s'étend  une  plaine  immense, 
qui  te  prolonge  à l'est  jusqu'aux  Alpes,  tondis 
qu'au  nonl  elle  est  bornée  |*ar  1rs  coteaux  de 
la  Bresse,  et  au  sud  par  le  mont  Pila  et  h-s  mon- 
tagnes du  Dauplûué. 

Palais  nas  Arts.  Ce  magnifique  édifier  était, 
avant  la  révolution  de  1789.  une  abluyedc  re- 
ligieuses fondée  dans  les  premier*  temps  du 
rhrutianitme.  An  commencement  du  vp  siècle, 
Godrgisdle  et  la  reine  Teudelindc,  mui  épouse, 
(établirent  ce  monastère,  qui  fut  délmit  par  les 
Sarrasins,  reconstruit  sou*  Charlemagne,  et 
rebâti  plus  magnifiquement  dans  le  xvn' siècle, 
sur  les  dessins  de  M . de  la  Volsiniérc. 

Ce  vaste  bâtiment,  qui  a plus  l'air  du  palais 
d’un  prince  que  d’un  monastère,  est  composé 
de  quatre  grands  corps  de  logis  qui  forment 
une  cour  dont  ou  a fait  un  parterre,  orné  dans 
le  centre  d'une  statue  d'Apollon  placée  sur  un 
autel  antique.  Ij  façade  principale,  qui  donne 
sur  la  place  des  Terreaux,  est  embellir  de  deux 
ordres  d'architecture  eu  pilastre»,  le  dorique  et 
le  corinthien  ; un  troixièmr  ordre  rn  alliqur 
s'élève  au  milieu  et  accompagne  un  bel» évier  à 
l'italicune,  qui  domine  sur  tout  le  bâtiment,  et 
qui  cuutrihue  beaucoup,  de  même  que  la  ba- 
lustrade qui  surmonte  l'entablement,  à douner 
une  grande  apparence  à toute  cette  façade; 
mai»  la  régularité  malheureusement  m*  s'v 
trouve  pas,  et  les  ordres  sont  ahsalument  hors 
de  proportion.  L’intérieur  répond  à l'apparence 
du  dehors.  Iji  cour  est  entourée  d’un  portique 
solidement  voûté,  et  dont  le  dessus  forme  une 
terrasse  découverte,  bordée  d'une  balustrade 
de  fer.  Ail  centre  de  cette  cour,  ombragée,  de 
deux  côtés  par  des  arbre*,  un  autel  antique 
porte  l'iiiM’nptioa  d'un  vœu  de  Junius  Sy  Itanus 
Mêla  mon.  îeeevrur  augustal  : ou  a élevé  au- 
de»*Uk  d«  cet  autel  une  statue  ru  marbre  blanc. 


M.  Artaud  a mis  un  soin  infatigable  à ras- 
sembler autour  des  portiques  plusieurs  mor- 
ceaux d'antiquité»  , dont  la  découverte  est  h* 
fruit  vie  se»  nombreuse»  rerhcrches.  Le»  i egard» 
s'arrêtent  sur  un  grand  nombre  d'iuBci'iplious 
propres  à piquer  la  curiosité.  On  y remarque 
un  autel  tauroboliqur  élevé  par  les  Lyonnais  à 
Autooin  le  Pieux  ; uu  autre  tnumbole  , objet 
d'un  voru  «k*  deux  dames  lyonnaises  pour  le 
sucer*  des  amies  de  Seplimr  Sévère  , contre 
Albin,  miu  com]iétiteur  à l'empire  ; uu  sarco- 
phage à deux  corps  ni  marbre  grec  , orné  sur 
les  parties  latérales  de  trophées  composés  de 
haches  d'armes  et  de  bouclier»  ; tuir  inscrip- 
tion tumulaire  en  caractères  grecs  ; une  colonne 
militaire  qui  rap|ir||e  le  nom  de  l'empereur 
Maxime  ; des  autels  érige»  eu  l'honneur  (h 
mères  auguste»  , de  tous  les  dieux  , de  Syl- 
vain , elr.  ; uu  rippe  élevé  aux  mâiir»  d'Oppius 
Plarimu  , le  premier  des  aruspiecs  qui  faisait 
partie  du  collège  de*  prétm  d'Auguste  : une 
inscription  honoraire  à Sextus  Ligurius,  et  une 
autre  à Tiheriu»  Anlistius  : un  grand  nombre 
de  pierres  tnmulaire*  ; des  inscriptions  rn 
l'hcrnicur  des  sévir»  auguslaux du  temple  d'Au- 
guste ; ilw  fragments  de  statues  rt  de  sculptu- 
res ; des  masques  antiques  ; des  amphore»  ; des 
urnes  cinéraires,  etc.,  etc.  Tou» ces  monuments 
précirux  de  l'histoire  de  Lyon  attirent  la  cu- 
riosité des  altistes  et  des  savant*. 

l.)ans  le  palais  «les  Arts  sont  établis  : le  mu- 
sée des  tableaux  ; le  calûnet  des  médailles  ; le 
musée  liqndnre;  la  galerie  des  plâtre»  anti- 
ques ; le  dépôt  des  pièces  mécaniques  pour  la 
fabrication  îles  étoffe»  de  soie  ; la  bibliothèque 
du  rnuvenaloire  ; l'école  gratuite  de  dessin  et 
différents  cours. 

On  parvient  a la  gronde  salle  du  musée  par 
un  lré»-|iel  escalier  où  l'ou  voit  uue  lietle  in»- 
rriptiou  en  lettre»  d'or,  qui  est  uu  des  monu- 
ments historiques  du  progrès  des  manufactures 
de  soie  à Lyon.  Celle  salle  est  un  très-beau 
vaisseau  pavé  en  carreaux  de  marbre , et  divisé 
en  trois  parli«‘s  par  des  arc*  élevés  à plein  cin- 
Ire  ; le  plafond  , orné  de  rosaces,  de  différents 
compartiments  H «le  peinture*  d'un  bd  effet  , 
est  absolument  plat  et  sau*  aucun  point  d'appui 
sur  de»  pilastres  on  des  colonnes  , ce  qui  est 
contraire  à Imites  le*  règle»  du  goût.  C’c»t  daus 
la  grande  salle  du  palais  que  se  trouvent  tous 
les  tableaux  qui  composent  Ir  musée.  A l'en- 
trée sont  de»  tableaux  de  fleur*  de  Van  Huy- 
sum  . Van  Rroussel , Valider  kabet , Brrjon  , 
Bony  et  autre*  artiste»  distingués.  A la  suite 
sont  les  tableaux  d'histoirr  de  plusieurs  grands 
maître*  des  école*  italienne,  vénitienne,  napo- 
litaine, hollandaise  et  flamande,  parmi  lesquel* 
□on*  citerons  ; Ir  grand  tableau  «k*  l'Adoration 
de*  mage*  , par  Rutien*.  — Jjt$  Sept  Sacre- 
ments, par  1c  Poussin.  — L’Assomption  «le  la 
Vierge,  par  le  Guide.  — J*  Prédication  «k» 
saint  Jean  et  le  Baptême  de  Jcsu.vT.hrUt , par 
Y Alltaue.  — Moïse  sauvé  des  eaux , par  Paul 
Véronese.  — L’Ascension  du  Christ  . par  Pé- 
nigiu.—  Un  polirait  de  chanoine,  par  A.  Car- 
roche.  — L’Adoration  «1rs  berger*  et  l’Inven- 
tion des  reliques  . par  Philippe  de  Champagne. 


— La  Circoncision  , par  Guerchin.  — Saint 
Luc  peiguaut  la  Vierge,  par  Giordano.  — Plu- 
sieurs tableaux  du  Tiutorcl.  — Les  Vendeur» 
chassés  du  temple , par  Jouveurt.  — L'Adora- 
tion dr»  ange»  , |iar  Stella.  — Le  Christ  à la 
colonne,  par  Palme.  — Saint  François  d' Assise, 
par  l'Espaguolet.  — Uu  Clair  de  lune,  par  Bi- 
dault. LeTouruoi  de  Duguescliu , par  Rc- 
voil,  etc.,  de.  — On  y voit  aussi  plusieurs  ta- 
bleaux que  l'ou  doit  à l'habile  pinceau  de 
M.  Ronncfniul  , eu  tir  autre»  la  Visite  du  pro- 
priétaire,  le  |>or  trait  ai  pied  du  célèbre  méca- 
nicien Jarquart,  dout  la  |>e.rtc  récente  a été  vi- 
vement sentie. 

Au  fond  de  la  galerie  de  taldeaux  se  trouve 
le  cabinet  des  antiques  et  des  médailles  , dan» 
letpirl  oii  a transporte  , depuis  ta  fnrmatioii  du 
musée,  tous  les  maguilique*  souvenii's  dm  Ro- 
mains qui  étaient  épi»  cliet  différents  particu- 
lier* , ainsi  que  ceux  qui  ont  été  découvert* 
dan» différentes  fouille*.  Ou  y voit  la  fararust 
table  dr*  brome,  découverte  eu  15719  *ur  la 
colline  de  St -Sébastien,  d qui  contient  ru  pi- 
tié la  harangue  que  pronouça  lYmperrui 
Claude  «levant  le  sénat  de  Ronte , pour  faire 
accordqr  a la  ville  «k  Lyon  le  titre  de  colonie  : 
un  fragment  d’une  cuisse  de  cheval  eu  luxuur 
doré  ; uu  bai-relicf  eu  marbre  représentant  un 
sacrilire  : ce  morceau  fort  remarquable  déco- 
rait autrefois  la  porte  de  l'église  de  l'aucun 
château  de  Bcaujeu.  C'est  lors  de  la  démolition 
de  cette  église  qu'îl  a été  truu»réré  au  musée  ; 
une  partir  du  tableau  d'une  mosaïque  en  relief, 
représentant  l’Esjiérance ; uue  statue  de  Vénus 
«m  marbre  ; de»  tableaux  en  émail  ; un  modelé 
en  relief  du  IcmpJc  d’isis  à Ponqiéu  ; des  ou- 
vrages en  ivoire  ; plusieurs  monument*  du 
moyen  Age,  tels  que  le  vase  de  la  Mrre  folle, 
des  armes,  des  émaux,  un  plat  et  uiir  aiguicie 
dr  faïence,  uu  caleiMlrier  serviru  , de»  Il  écho, 
des  cakse-téle,  de»  luclies  en  pierre,  etc. — On 
v«mI  aussi  dans  quatre  armoires  d'un  beau  tra- 
vail une  grande  quantité  de  figurine*  grecque», 
égyptienne»,  romaine»  : clics  sont  d’une  rare 
perfection.  Ou  > trouve  également  de*  lampe* 
de  diverses  formes  , de*  vase»  «le  serre  anti- 
ques, des  instruments  civil»,  religieux  et  mili- 
taires, etc.,  et  une  collection  de  médaillé*  eu 
bronze  et  en  argent.  On  reinaupir  encore  au 
musée  une  momie  enfermée  dans  uue  couse 
chargée  d'hiéroglyphe». 

Le  pavé  de  la  salle  du  musée  est  «rue  de 
quatre  mosaïque»  antique»  : la  première , dé- 
couverte dans  le  jardin  Maçons  à Aiuai , eu 
1806,  représente  une  de»  courte»  de  chevaux 
rt  de  chars  cher  les  anciens,  la  deuxième  pro- 
vient de»  fouille*  faite*  à Stc-Çolonilir  : <m  y 
voit  une  lutte  de  l’Amour  et  du  dieu  Pan.  La 
troisième  représente  à peu  pré»  le  même  sujet, 
et  a été  extraite  d'une  maison  de  la  montée  du 
Gourguillon  , m 1824.  La  quatrième  rient  de 
Sl-Romain-en-Gal  : on  j voit  Orphée  pinçant 
«le  la  lyre,  l'nr  cinquième  doit  être  placée  au 
rhimp  : elle  a été  «leçon verte  à Vienne 
phiné.  On  la  restaure  en  ce  moment. 

Dans  un  pavillon  du  côté  de  la  nie  Cler- 
mont M.  Richard  avait  établi  sou  atelier  dr 
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petulut  r.  La  décoration  01  <»l  élégante  ; on  y 
mhI  . île  cri  inpuirax  artiste  , plusieurs  ta- 
bleau* d’un  grand  prix.  Tout  pir*  dr  là  est  la 
bibliothèque  de  l'école  de  dessin  et  la  salle  de 
mjni<«  de  la  société  des  amis  du  commerce  ri 
des  arts.  On  y remarque  un  échantillon  d’étolfe 
qui  représente  un  fragment  de  la  mosaïque  des 
/eux  du  cirque. 

Le  deuxième  étage  de  la  façade,  sur  la  place 
des  Terreaux , est  destiné  à l’école  «le  dessin  : la 
*aBe  est  d’une  grande  étendue.  Cette  école  a 
déjà  fourni  dr»  élevé»  du  plu.»  grand  mérite. 
I.r*  professeurs  ont  chacun  un  cabinet  qui 
rommuaique  à la  galerie;  celui  de  M.  Oroboii 
» enferme  plusieurs  de  scs  tableaux.  A l'extré- 
inilé  de  cette  salle  sont  placées  de»  copie»  en 
pl.il rr , moulées  sur  le»  originaux  des  statues 
•l’  Apollon.  d'AiitiiKHi»,  de  Laocoou  , de  Vénus 
et  d'autres  chefs-d'œuvre  des  arts. 

On  trou»  c dan*,  ce  palais  une  salle  qui  sert 
aux  leçons  de  chimie  ; une  autre  aux  leçons  de 
physique. 

I. 'academie  , les  sociétés  d'agriculture  . de 
médecine . de  pharmacie,  et  le  cercle  littéraire 
«'assemblent  dans  le»  salles  voisines. 

I.e  muKé , le  cabinet  d'histoire  naturelle  et 
la  galerie  «le»  antique»  saut  ouverts  au  public 
le  jeudi  et  h-  dimanche  de  chaque  semaine,  ilc- 
|ini»  ai  ver  heures  jusqu'à  deux.  la**  étrangers  y 
vint  admis  tous  les  jours  , sur  la  simple  exhi- 
bition de  leur»  passe. ports. 

Plusieurs  bibliothèque»  sont  réunir»  au  pa- 
lai»  de»  arts.  Ce  sont  celles  : 


Du  pdaivdct  Arts,  contenant. 

10.000  vol. 

I»e  l'académie 

8,000 

IW-  la  société  d'agrir allure.  . 

800 

De  la  Mtrirlé  linnérnne.  . . 

400 

De  La  société  de  pharmarte.  . 

100 

Ile  la  voriélé  «le  médecine.  . 

i.oro 

Total.  . . . 

20,500  vol. 

(alita  no v ai..  Lson  ne  |KH»êdait  pas  en- 
core au  commencement  du  xvi*  sieclr  d'eta- 
liliwmmt  publie  pour  l'instruction,  Lue  cm»- 
Irène  de  la  Ste-Trimtc  ni  établit  un,  eu  1319. 
qui  fut  ensuite  mis  sous  la  direction  de»  jésui- 
te». et  plus  tard  sou»  celle  des  oratorieu»  ; dc- 
put»  la  révolution  . il  a eu  les  diilérente»  dé- 
nomination.»  d’institut , d 'Feule  ceutrale  et  dr 
I vcée. 

<>  collège  , situe  sur  le  quai  du  Rluine  , r»1 
onde»  monuments  les  plus  important*  de  Lyon  ; 
il  e»t  trasersé  |»ar  la  rue  Ménétrier,  recouverte 
en  |»rtie  d’une  arcade.  la  cour,  qui  est  d'une 
grande  étendue , est  entourée  de  bâtiment»  «h» 
•ou»  entés  ; le»  r la» ses  occupent  le  rer-de- 
r hausser.  Le»  dortoir»,  le»  salles  d'étude,  la 
cuisine,  la  lingerie,  l'infirmerie,  le  loçnnrut  du 
proviseur,  de  Tceonomc,  du  crnsmir,  des  pro- 
fesseur» . sont  d’une  distribution  commode  et 
facile. 

IxsiiTOTion  i.x  Marti*»»*.  Celte  école  a 
Hé  fondée  il  y a «pulque*  années:  elle  est  eu- 
i retenue  nu  moyeu  de»  fond*  laissés  à eel  effet 
Mar  le  major  général  Martin.  Lyonnais,  qui  fut 
au  service  des  <1  ronde»- Indes.  Son  but  r*t  «le 
donner  a des  enfant»  d’ariisau»  une  mstmrtion 


appropriée  à leur»  branns  . et  qui  |nii»i#  le» 
mettre  dans  le  cas  de  devenir  de»  ouvrier»  ins- 
truits. Elle  est  administrée  pr  une  commission 
gratuite  nommée  par  le  conseil  municipal  , et 
se  trouve  placée  dans  l'ancien  claustral  des  Au- 
gustin», près  la  place  des  Terreaux.  Deux  crut 
vingt  élevés  de  dix  à qnatorzr  ans  y sont  admis 
et  y suivent  «le»  cours  d’éenture  et  de  gram- 
maire, de  dessin  appliqué  à la  reproduction  de» 
machines,  de  mathématique»  simples,  de  phy- 
sique, de  rhimie  appliquée  aux  ail»,  et  surtout 
à la  teinture  des  soie»  ; et  enfin  un  cours  pra- 
tique des  lissage»  de*  étoilés  , comprenant  la 
ilén imposition  «les  tissus,  et  surtout  de»  méca- 
niques et  métier*  nécessaire*  A la  fabrication. 

Ecoue  vtrlimiM.  L’école  vétérinaire  de 
Lyon  est  la  première  de  ce  genre  qui  ait  été 
établie  eti  France.  Sa  fondation  est  due  au  cé- 
lèbre Rourgelat,  qui  obtint,  en  176t . l'autnn- 
sation  d'ouvrir  à Lyon  une  école  dans  laquelle 
un  eu»rigiierait  la  connaissance  et  le  traitement 
dm  maladie*  «Ica  brrufs  . chevaux  , mulets,  etc. 
Cette  école  rendit  , dés  sa  uaisaance  , de  si 
grand»  services  dans  les  cam|vagtirs,  en  arrêtant 
1rs  progrès  de»  épirootirs,  qu’elle  mérita  le  ti- 
tre d’école  royale  vétérinaire.  D'almnl  établir 
au  faut  nuirg  delà  (.mUotierr,  dans  une  maison 
de  T Hôtel-Dieu , elle  a été  transférée  en  l’an  v 
à l’Observance,  ou  elle  occupe  un  local  vaste  et 
bien  disposé.  1 je  buste  du  fondateur  de  eet  im- 
portant établissement  en  e»t  nu  «le*  plu*  beaux 
ornements.  Le  jardin  est  pittoresque  et  l>ien 
entretenu  : au  fond  «ut  une  jolie  colline  rou- 
verte d'arbres  de  toute  espèce  , «l’où  jaillissent 
des  source»  d’eau  rive.  Ijp  jardin  de  hnlanûpir, 
la  pharmacie  <*l  lr  rabinrt  d'histoire  naturelle 
méritent  de  fixer  l’attention. 

J.vrms  ors  ri  »»  ri*.  Ce  jardin,  situé  au  cen- 
tre de  la  » ille . où  il  forme  une  promenade  on 
uc  peut  plu»  agréable,  a été  fondé  par  M.  flili- 
liert,  célébré  méderin  de  Lyon  , qui  y professa 
longtemps  la  botanique.  On  y entre  par  un 
fierron  qui  donne  »ur  la  place  Sathonay  ; a 
gauche  est  l'orangeHe  : sur  le  «levant  est  un 
parterre,  à rentrée  duquel  est  placé  lr  buste  en 
marbre  blanc  du  célèbre  abbé  Rompt  : le  pié- 
destal , couronné  d'une  guirlande  , porte  l'ins- 
rription  suivante  : 

AU  LULmiLU  TRASCAU, 

Ltos , sa  rAtarx. 

Lt i position  ni  amphithéâtre  de  ce  jardin  et 
m.-*  divers  détours  et  aller»  peuvent  donner 
une  idée  dr»  sites  de  Lyon , qui  varient  a cha- 
que instant  par  l'effet  du  mouvement  des  ter- 
ram».  Dans  h partie  supérieure  ve  trouve  une 
i -planade  ombragée  d'arbre»  de  differente*  es- 
Mvrt . ainsi  qu’un  café  très-bien  tenu  , envi- 
tonné  de  galeries  «'ouverte*  soutenues  par  dr 
légère*  colonnes.  De  cet  endroit  la  vue  domine 
sur  une  partie  de  la  ville:  ou  distingue  le» 
|inucipau\  édifier»  et  les  pont»  sur  la  Saône  et 
sur  lr  Rhône:  au  levant  le*  regards  s’étendent 
»ut  la  colline  de  f our»  iéret,  et,  dan»  le  lointain, 
sur  b Alpes  et  les  rampagnv»  du  Dauphine. 
Au-dessous  de  l'esplanade  est  remplacement 
d'uu  vaste  amphithéâtre  de  lurme  circulaire  . 


qui,  du  temps  des  Romains,  servait  de  nauma- 

chie. 

La  situation  du  jardin  sur  une  colliiie  qui 
pri**ente  diverses  expositions  permet  d'y  cul- 
tiver toutes  les  w|Kvw  de  plante»  connue». 
Coin  me  il  est  abrité  de»  vent»  du  nurd  , on  y 
jouit  ordinairement  eu  hi»rr  d'une  tempéra- 
ture très-douce  : le»  fleurs  v naissent  lorsque 
partout  ailleurs  la  nature  est  encore  inanimée  : 
en  été  la  chaleur  y égale  «pielqurfois  celle  «le» 
dites  de  la  Méditerranée. 

IIotfi  des  mossahs.  La  fabrication  de» 
monnaie*  n'a  été  établie  à Lyon  «pie  sou»  le  ré- 
gné de  Charte»  VI , eu  1 41 5 ; clk  était  aupa- 
ravant à Mâcon.  L'hôld  de*  monnaie»  occupe 
l’ancien  local  des  religieuses  ursulines,  rue  de 
la  Chanté;  on  y fabrique  toutes  lr*  monnaie, 
ayant  cour*  en  France,  marquer*  à la  lettre  D. 
Le  |« lancier  a été  composé  de  canons  enlevé* 
à l’ennemi  à la  Itataille  d’ Au»  ter  lit/. 

1 •***••  ne  CMARCC.  O joli  édifice  , qui  fait  le 
priucquil  ornement  dr  la  place  du  Change,  a été 
construit  en  1149,  sur  les  devsius  du  célèbre 
Soufllol , et  par  les  soins  de  négociant.»  italien»  ; 
c'était  dan*  l'origine  le  lien  où  le*  commer- 
çant» s'assemblaient  pqur  leurs  affaire»  de 
commerce  et  pour  leurs  réglement.»  de  compte. 
Il  a etc  restauré  il  y a quelques  années,  et  sert 
aujourd’hui  de  temple  aux  protestants.  Lois  de 
sa  restauration  ou  a laissé  subsister  une  ins- 
cription gravée  sur  une  table  de  marbre  noir 
qui  se  trouve  au  centre  de  la  façade;  c'est  la 
«levi»eqiie  le»  Dry  plie,  fameux  imprimeur*  de 
Lyon,  plaçaient  au  frontispice  de  leurs  livres  : 

t irtmU  limer.  m*i«r  AWl»»a . 

Ro«  Rsr..  I J liourse  ocriqie  une  vaste  salle 
«In  palai»  de*  Arts,  ornée  de  statues  et  de  bas- 
relief*  en  stnc , exécutés  d'aptes  le»  dessins  de 
Rloncliet.  FJle  e»t  ouverte  tuus  le»  joui» , rx- 
repté  les  dimandies  et  fêtes,  depuis  une  heurt 
jusqu'à  deux. 

Covnmov  nrs  soir*.  O bâtiment  est  isole 
des  autre*  nuisons,  afin  «h*  prévenir  tout  aeri- 
dent.  et  le*  appartement»  dont  il  *e  compose 
ont  été  voûtés  ; il  est  destiné  à enlever  aux 
»oie*  l'humidité  superflue  qu'elles  peuvent  con- 
tracter dans  1rs  moulin*  , dans  lu  route  ou  par 
quelque  autre  rausr.  Lorsqu’un  ballot  de 
soie  est  acheté  par  le  fabricant , il  pa.v»e  à la 
Condition  publique,  où  il  est  pesé  , ptaré  dan* 
«le»  armoires  grillée*,  et  «'XjKHé  pendant  vingt- 
«piatre  heures  à une  chaleur  dp  dix-huit  a 
vingt -deux  degré».  Quand  Imite  l'humidité  est 
enlevée,  on  lr  pi**e  de  nouveau  , et  lr  déchet 
qu'il  a subi  «•*!  constaté  par  un  certificat  au- 
thentique de  rétablissement. 

MoîïT-nr-nrt*.  Son  institution  ne  date  que 
de  l'année  1811.  Il  fut  d'abord  établi  dan*  le 
cWtre  «le*  Jacobins  ; maintenant  il  est  placé 
dan*  le  lwtiinrnt  de  la  Manéeautmv,  édifier 
d'une  très-belle  apparence,  comtroît  en  1768 
jKiur  loger  le  clergé  de  la  cathédrale  de  Lyon  . 
sur  le»  «lessin*  de  l'arrhilerfe  Drerénice.  Tou-, 
le»  étage»  sont  voûté». 

Hom.-Dirr  , ou  hi'tpital  gétiéial.  Il  n'ett 
guère  d’rloblmrmrut  qui  piiur  le  disputer  en 
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ancienneté  à celui-ci.  O.’esl  une  fondation  de 
Childebert  et  de  la  rriue  Ullrogntbe  , son 
épouse.  L'administration  eu  fut  d'abord  confiée 
à des  personne»  laïque*  sous  la  direction  de 
l'archevêque , et  cette  forme  dura  plus  de  dix 
siècles.  Elle  passa  ensuite  successivement  à des 
religieux  de  différents  ordres  ; enfin  en  l'année 
1486  les  conseillers  ccbcvius  de  la  ville  s'en 
chargèrent,  et  gouvernèrent  cet  hôpital  iinmé- 
dialcroent  et  par  eux -mêmes  jusqu  Vu  1585. 
qu'ils  remirent  ce  soin  à douic  citoyens  , dont 
le  nombre  fut  porté  dans  la  suite  à quatorze. 
L’entrée  principle  de  l'hôpital  a été  refaite 
eti  l'année  1708.  Ferdinand  Deiamnnce,  qui  eu 
a donné  le  dessin  , a su  faire  valoir  l’irrégula- 
rité de  la  situation , et  eu  a fait  un  morceau 
d'architecture  très-joli.  La  porte  extérieure  est 
ouverte  en  arcade  , an-ompgoée  de  deux  co- 
lonnes doriques  qui  |M)rtmt  sur  des  socles  et 
soutiennent  un  entablement  régnant,  l u grand 
attique  à pilastres  s'élève  ausksMB du  premier 
ordre  et  renferme  une  laide  d'inscription  , où 
est  gravé  le  nom  de  cette  maison.  Ce  portail  est 
enchivé  dans  deux  portions  de  cercle  qui  se 
joignait  aux  bâtiments  des  côtés  , et  qui  ser- 
vent â cacher  toute  l'irrégularité  de  cette  si- 
tuation ; il  donne  entrée  dans  un  vestibule  oc- 
togone qui  dégage  dans  l’anrim  cloître  par  où 
l'ou  va  aux  appartements.  O vestibule  est 
voûté  en  croupe  et  décoré  d'ornements  qui  ser- 
vent à raccorder,  d'une  manière  fort  ingé- 
nieuse, les  anciennes  voûtes  avec  les  nouvelles. 
Au  centre  de  la  cour  on  voit  une  superbe 
croix  eu  fer,  entouiée  de  saules  pleureurs,  éri- 
gée par  le*  administrateurs  et  bienfaiteurs  de 
l 'hospice  , ainsi  que  par  la  sœur  Ülanl.en 
1813.  — L'intérieur  de  l'hôpital  consiste  prin- 
cipalement dans  La  grande  infirmerie , sur  le 
dessin  de  celle,  de  Milan,  Elle  est  disposée  en 
forme  de  croix  grecque,  ayant  186  m.  de  lon- 
gueur , dans  chaque  partie  de  laquelle  il  y a 
trais  rangées  de  lits  (unir  les  malades.  Ces 
vaste»  salles  sont  vulgairement  appelée*  les 
quatre  rangs  ou  de»  fiévreux  , et  ont  10  m. 
ci 6 c.  de  largeur  et  8 m.  33  c,  de  hauteur. 
3 Jeux  de  ce»  raugs  sont  destiné»  pour  le*  hom- 
mes et  le*  autres  pour  les  femmes.  \u  milieu 
de  remplacement  où  aboutissent  ce*  quatre 
iaog*  s’élève  un  dôme  de  12  m.  de  diamètre  , 
mois  lequel  est  un  autel  isolé  qui  peut  être  vu 
de»  rang»  |e*  plus  éloignés  , mais  qui  manque 
absolument  de  proportion  ; h*»  prières  qu'on  v 
lit  deux  foi»  par  jour  peuvent  être  entendue* 
de  tous  les  upprteinents,  et  le  prêtre  peut  être 
vu  de  tous  le»  malade».  En  générai  tous  le* 
lit»  sont  de  fer  et  au  nombre  d'environ  1,800, 
compris  ceux  de»  membre*  de  la  communauté 
qui  Miut  attaché*  au  service  des  malades,  cl  qui 
se  montent  à 260  : tant  que  le  nombre  des 
malade»  le  jwrtqrt  , ou  le»  courbe  «rtiU'dan» 
chaque  lit.  I>e  la  grande  salle  ou  jvassc  nu 
dôme  |inuripal.  vous  lecpiel  se  trouve  un  grand 
et  bel  autel  bien  décoré.  la  salle  qui  forme  ta 
continuation  du  dôme  est  destinée  aux  blessé»  : 
elle  a vue  sur  le  cpiai  du  Rhône.  t>n  a en  min 
d'ouvrir  dau»  le  dôme  plusieurs  grandes  frwê- 
ne*  . rl  . pour  prévenir  les  accidents , on  a 
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plan''  un  grillage  as»**/  serré-  ju»qu'â  la  hauteur 
d'environ  2 m.  33  c. 

l-i  salle  de*  operation*  et  celte  de»  femmes 
blessée*  ne  mmiI  pint  séparer»,  et  c'est  uu 
grand  inconvénient  : aucune  salle  même  ne  l'est  : 
il  serait  utile  de  les  fermer , mais  alors  l’air 
cirrutcroit  moins  lilirrmcnl  que  daim  uu  vaste 
espace,  et  ce  serait  uu  mal  plus  fâcheux  que  le 
premier.  Cependant  rieu  n’est  plu»  aflligeant 
que  la  v ue  de  cette  fouir  d'homme»  réuni*  dans 
un  ruérne  lieu,  qui,  outre  I»-*  maux,  dont  ils 
sont  accablé*,  ont  encore  le  jqurtacle  continuel 
des  souffrances  des  autres,  cl  entendait  sam 
cesse  les  cri»  et  les  gémissements  de  la  douleur. 

Outre  h deux  salles  ci-dessus  décrite»  il 
existe  encore  dans  la  partie  la  plus  élevée  delà 
maison  deux  autre»  chambre»,  appelées  cham- 
bres de»  convalescent».  Elles  sont  destinées  à 
recevoir  ceux  qui  sont  guéri»,  sari»  avoir  re- 
couvré leurs  forces. 

Ce  sujvrbe  établissement  est  de  la  plu»  grande 
beauté.  Le  service  s’y  fait  avec  autant  de  géné- 
rosité que  de  snius.  Crut  cinquante  sœurs  ser- 
vent 1rs  malade»,  et  préparent  les  morde»  qui 
»ont  ordonné*.  ta  pharmacie  est  remarquable 
pr  sa  grandeur  et  par  l'ordre  qui  v e>t  établi; 
elle  fiiurnit  aux  bcsoiu*  du  public  et  aux  pau- 
vres malade»  des  paroisses,  qui  y trouvent  les 
remèdes  gratis.  Une  seconde  est  spécialement 
destinée  â l'usage  de  la  maison.  ta  belle  façade 
qui  domine  sur  le  quai  du  Rhône  fut  construite 
vm  le  milieu  du  siècle  dernier  par  l’architecte 
Soufllot.  C’est  un  magnifique  bâtiment,  qui 
n'annonce  nullement  l'asile  de  la  pauv  relé  souf- 
frante. Le  dôme  qui  le  couronne  parait , il  est 
vrai,  un  peu  massif  en  raison  de  l'élévation  de 
l’édifice  ; mais  ret  te  disproportion  disparaîtrait, 
si  la  façade  était  entièrement  terminée. 

Ma iso*  nt  i.x  Cuxarri.  Cet  établissement  »•»! 
une  giande  preuve  de  la  charité  des  Lyonnais. 
Eu  humée  1531  une  stérilité  affreuse  ayant 
occasionné  la  famine,  le  peuple  des  environs  du 
Rhône  et  de  la  Saûnr  fut  réduit  k une  si  grande 
misère,  que  ur  sachant  que  faire  des  Imuche» 
inutiles  on  le»  mit , dit-on , dans  des  bateaux  où  on 
les  abandonna  au  courant  dr  l’eau  ; plusieurs 
de  ces  bateaux  arrivèrent  k Lyon.  O «pertarle 
toucha  vivement  le  cirur  des  Lyonnais  ; tou» 
ce*  malhcurrux,  au  nombre  de  douze  mille, 
fuient  reçus  charilablriurut  et  Steouni»,  no- 
nobstant la  disette  dont  la  ville  souffrait  aussi 
heanroup.  D'aUuxl  il*  fumit  partagé*  dan»  le» 
maisons,  rliarun  en  prit  chez  soi,  ensuite  l'on 
pourvut  en  commun  à leur  nourriture  : ou  la 
leur  di*tnhiiait,  ainsi  qu'aux  pauvre»  de  la 
ville,  en  diffèrent*  endroit».  Huit  notables 
Ixturgroi*  furent  charge»  dr  ce  soin  et  de  rece- 
voir le»  aumônes  qui  se  faisaient  pur  cela  : 
cette  bonne  tcuviv  fut  continuée  depuis  le  19 
mai  jusqu'au  9 juillet  ; et  alors  le  temps  de  la 
moisson  ayant  rappelé  tous  ces  pauvres  à la 
campagne,  il  sc  trouva  encore  entre  le*  main* 
du  trésorier  de  celte  association  une  somme  de 
396  hv.  2 s.  7 den.  de  reste  de*  aumône*.  Il 
fut  révolu  dan*  une  assemblée  de*  principaux 
bourgeois  de  la  v illc  de  le»  employer  a la  nour- 
riture des  pauvre»  de  la  cite,  et  de  rvutiuuer  à 


l’avenir  de  leur  fournir  le*  même*  secours.  t>» 
établit  â cet  effet  une  espece  de  bureau  dans  le 
couvent  des  Cordeliers  de  St-Bonaventure.  F.u 
1613  on  Gt  encore  phi»;  car,  son»  disconti- 
nuer celte  distribution,  on  bâtit  une  maÎMiii 
|MMir  renfermer  le»  pauvre»  mendiant».  Il»  fu- 
ient d'atatvl  logé* dan*  la  maison  de  St- tan- 
nent, hors  de  la  porte  de  St-Oorçes,  sur  le 
eliemiti  de.»  Etroit»;  mai»,  ce  tatiment  n'étaul 
pas  suffisant,  on  aclicta  un  grand  espace  de  ler- 
rain  qui  faisait  partie  de  l'ancienne  place  de 
Relleroor,  et  â l'aide  ch*»  libéralités  de  51 
Marqneinout,  archevêque  de  Lyon,  des  cha- 
noine* de  la  cathédrale,  de  M.  d’Ifaliocourt, 
gouverneur,  et  de  plusieurs  rirhes  citoyen*, 
l'église  et  l'hôpital  furent  mis  à peu  pré*  dau» 
l'état  où  il»  sont  aujourd’hui.  Dau»  la  cour,  en 
face  de  la  porte  d’entrée,  il  y a des  lubies  noi- 
re» sur  lesquelle*  ou  a gravé  1rs  nom»  de»  per- 
sonnes qui,  en  mourant,  ont  institué  pour  leur* 
héritier*  les  pauvres  de  cette  maison. 

ta*  tatimeula  de  cet  hospice  sont  très-vaste». 
Neuf  cour»,  dont  une  plus  grande  au  milieu . 
séparent  le*  différente»  partie»  et  contribuent  a 
augmenter  lu  clarté,  quoique  l'on  ait  taché  d’v 
ménager  toute»  1rs  commodités  dont  ou  avait 
liesuiu.  ta*  proportion*  «le  crt  édifice  ne  sont 
avantageusr*  ni  dau»  le  détail  ui  dan»  le  tout 
eusriiilde.  ta  façade  s'étend  jusqu'à  la  caverne 
de  cavalerie,  volgairrmml  comme  vous  le  non» 
de  nous  elle  Douane,  et  n’est  remarquahte  que 
par  sa  noble  simplicité.  L'cutrée  principale  a 
été  restaurée  en  1827.  Dan»  la  partie  supé- 
rieure du  jiortuil  on  remarque  un  tas-relief 
exécuté  par  M.  Legrndrc-Hérald  : six  figures 
à peu  près  de  grandeur  naturelle  composent 
cet  ouvrage,  dont  le  sujet  est  la  Charité  dJe- 
raéme.  Jusqu'à  présent,  la  pluprt  des  peintre» 
et  de*  statuaires  qui  avaient  essayé  de  repré- 
senter cette  vertu,  s'étaient  attaché*  à la  mon- 
trer assise,  allaitant  plusieurs  petit*  enfant» 
placés  sur  scs  genoux.  M.  tageudrc-llérald  a 
rru  pouvoir  sortir  de  la  routine,  ta  Charité 
c*t  debout,  le  sein  gauche  découvert  ; clic 
étend  la  main  gauche  ver»  l'enfant  d’une 
jeune  et  pauvrr  femme  qui  lui  demande  l’au- 
mône , et  de  la  inaiu  droite  rlle  donne  du  pin 
à un  malheureux  vieillard,  également  aroom 
pagne  d’un  petit  enfant,  que  l’artiste  a repré- 
senté la  tète  et  les  yeux  baissés  ; un  autre  petit 
enfant  est  assis  aux  pieds  de  (a  Ctarité,  et  a la 
tète  et  le*  regard*  tournés  vers  elle. 

Hosnci  oz  L'AxnQt'xiu.*.  Il»  m principk- 
eutrée  pr  la  place  de  ce  nom,  cl  occupe  l'em- 
placement de  l’ancien  phi»  des  préfet»  du 
prétoire  ou  gouverneurs  de*  < -aules.  Plusieurs 
empereur»  romain*  l’ont  habité  ; Claude  et  Ca- 
ligula  y sont  nés,  et  c’est  aussi  dans  ce  phi* 
qu’Antouia  accoucha  de  («cnnanicus. 

L’Antiquaille  u'était  qu'un  lieu  couvert  de 
mines,  et  rnvirouné  «le  vignes,  lorsque  Pierre 
Sala,  d’une  des  familles  de  Lyon  les  plu*  dis- 
tinguée» «bu»  b magistrature,  Gt  élever  â h 
place,  l’an  1500,  une  belle  maison  somptueu- 
sement tatie,  dau»  b«|urlte  il  réunit  le*  monu- 
ment* de  l'antiquité  que  ce  quartier  offrait  eu 
abon«bnce.  Ce  fut  b destination  donnée  4 celte 
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■saiton  qui  la  fit  appeler  du  nom  de  l'Anti- 
quaille , dénomination  qu’au  ne  trouve  nulle 
part  avant  cette  époque,  mais  qui  lui  fut  dès 
îur*  consacrée.  La  propriété  en  passa  ensuite  à 
Syrophoricn  Buatier,  à Jeanne  Hualirr,  et  oi- 
Mille  aiu  religieuse*  de  b Visitation.  L'église, 
lié  tic  en  1639,  Int  consarrce  à Notre-Dame  et 
aux  mari)  rs  Uonuais  ; au-dossou.»  est  un  cachot 
qu’on  assure  avoir  aervi  de  prison  à saint  Pothin, 

On  trouve  dan*  b première  rosir  de  la  mai- 
son l’entrée  de  longues  voûtes  sou  tri  rames  qui 
traversent . à une  assez  grande  profuudeur,  une 
partie  de  la  montagne.  Gct  ouvrage,  conduit  par 
l'architecte  Billion  , date  du  milieu  du  siècle 
dernier,  cl  n’avait  été  exécuté  qu'avec  des  tra- 
vaux immenses,  dans  le  but  de  procurer  l'eau 
nécessaire  aux  besoins  du  monastère. 

Dans  IVmlos,  sous  le  cliemiu  qui  sa  de  l.i 
place  des  Minimes  à Fourvierv* , il  existe  un 
vMitrrrain  de  33  m.  de  long,  4 m.  de  large  et 
5 m de  haut;  il  est  enduit  jusqu'à  b nais- 
sance de  b voûte,  d’un  ciment  rouge  extrême- 
ment dur  cl  poli,  et  un  mur  très-épais  couj** 
en  deux  parties  inégales  ce  long  boyau. 

L’hospioe  est  destiné  à recevoir  les  filles  pu- 
isque*. qui  y août  occupée*  à divers  genres 
île  travaux  relatifs  à nos  manufacture* , les  in- 
dividus atteint*  de  maladie  vénérienne  , le*  iti- 
iMUi*  des  deux  sexes,  et  les  enfants  dont  tes 
tàchmse*  dispositions  o fixent  des  dangers  à b 
«oeiété.  Il  rrnferme  pré»  de  six  eents  individus. 

f>t  édifice,  quoique  tres-vaste,  a été  aug- 
menté, il  y a quelques  années,  uou -seulement 
d'un  corps  de  lugis  considérable,  au-devant 
duquel  ou  a établi  une  terrasse  fermée  d'une 
grille  de  fer,  mais  enraie  d’un  autre  corps  de 
logis  au-dessous  du  grand  bâtiment  pour  y re- 
cevoir le*  femme*  aliénées.  Celle  construction, 
d’un  caractère  analogue  à sa  destination,  est 
composée  d’un  rm-de-fhaunéf  et  d’un  premier 
étage,  de  forme  circulaire,  dans  lesquel*  *e 
trouvent  plusieurs  dortoirs,  deux  salles  de  réu- 
nion et  un  grand  nombre  de  cellules.  lTn  por- 
tique eu  pierre  de  taille,  soutenu  par  vingt- 
huit  colonne»  d’ordre  tascau,  précède  les  pièces 
intérieure»  et  leur  sert  de  dégagement  ; l’éloi- 
gnement de*  ailes  parallèles,  qui  viennent  sc 
rattacher  au  mur  vie  b terrmue  supérieure, 
laisse  une  esplanade  d'environ  40  m.  de  dia- 
mètre, suffisante  pour  aérer  le*  appartement*, 
H pour  b promenade  des  personnes  renfermées. 
I n pcrruti  à quatre  rangs,  dans  le  milieu  du- 
quel on  a pratiqué  une  niche  ornée  de  deux 
colonnes,  où  est  une  fontaine,  établit  b com- 
munication de  ce  nouveau  Intiment  avec  b 
cour  élevée  de  l'ancien.  L’entrée  du  perron  est 
fermée  par  une  barrière  qui  fait  le  centre  d'une 
grille  composée  de  lances,  dont  b longueur, 
égale  à celle  de  la  cour,  est  de  40  m. 

I'msous.  La  prison  de  Roaunr,  reconstruite 
Mir  le  plan  de  l'architecte  Bugnrt , en  1 784 . offre 
•ni  modèle  de  perfection  en  ce  genre  ; *a  porte 
liasse,  à juste  litre,  pour  un  rhcfdVruvre. 

t-v  maison  de*  Recluse*  était  d'abord  des- 
tinée à la  correction  de»  filles  et  des  femmes  de 
mauvaise  vie  ; elle  a changé  depuis  de  destina- 
tion : elle  sert  maintenant  de  prison  militaire 


La  prison  neuve,  située  dans  le  quartier  de 
Perrache,  est  un  vaste  et  bd  édifice  récem- 
ment achevé  et  très-bien  distribué.  Au  centre 
est  hàtic  une  jolie  chapelle  que  couronne  un 
dôme  élégant. 

Cmmiu.  Ixi  casernes  à Lyon  sont  de  très- 
beaux  corps  de  lié  liment»  qui  méritent  d'étre 
vus.  Celle  du  quai  de  Serin,  construite  en 
1798,  était  autrefois  des  greniers  d’abondauce, 
devenus  inutiles  depuis  qu’ou  a favorisé  la 
libre  circulation  des  grains  ; on  en  a formé  de* 
casernes  pour  b cavalerie  et  l'infanterie. 

Celle  située  à b tuile  du  bâtiment  de  la  Cha- 
rité était  autrefois  l'hôtel  des  Fermes , cons- 
truit quelque  temps  avant  b révolution , sur 
Ira  dessin*  de  l'architecte  Duprxix.  L’édifier 
est  frré-étrndu  et  sert  de  quartier  pour  b ca- 
valerie et  l’infanterie. 

Le  couvent  des  Colinellcs  , sur  le  coteau  de 
Sl-Chir,  sert  de  logement  à l'infanterie;  b 
cour  est  grande  et  propre  aux  maucruv  res  ; b 
sur,  qui  s'étend  très  au  loin  et  qui  domine  le» 
Rrotlraux,  est  magnifique. 

Le  mnuastrre  de  Sir -Mar ic-des-Ch aines  , 
pré*  du  quai  de  Serin,  e*t  un  cntrejiôt  pour  les 
fourrages,  où  l'on  avait  rarararucé  de  bellrs 
casernes  pour  b cavalerie,  mai*  le*  travaux  ont 
été  suspendus. 

Le  roiiveul  des  religieuses  du  Rou-Pastrui  , 
situé  rue  Neyret,  et  l'ancien  couxeut  de*  car- 
mes dérhaux  servent  aussi  de  casernes. 

La  caserne  de  gendarmerie  est  un  lid  édifice 
récemment  construit  sur  l'ancien  emplace- 
ment du  manège,  à l’angle  de»  rues  Sala  et  St- 
François  de  Sale*. 

Ru>.  On  rompte  à Lyon  250  mes,  dont 
plusieurs  août  fort  longues,  quelques-unes  lar- 
ges et  assez  régulières.  Cependant  il  en  est  peu 
de  véritablement  digues  de  b seconde  ville 
d'un  grand  Etat.  Dans  le*  quartier*  nouveaux 
les  mes  sont  régulière»  et  se  coupent  à angle 
droit  : mai*  elles  manquent  de  beaux  édifices. 
Eu  général  Lyon  , surtout  «bus  b |»artic  basse, 
est  percé  de  communicnlious  étroites,  escar- 
pées , tortueuse*  et  liordée»  de  maisons  si  éle- 
vées, qu'elles  permettent  rarement  au  soleil  de 
pénétrer  jusqu'au  pavé.  Ces  rues,  piesque  tou- 
jours humide*  et  fangeu***,  sont  d’ailleurs  mal 
pavées  de  cailloux  roulés  et  manquent  de  trot- 
toirs. De*  allées  obscures,  servant  de  passage 
d’une  me  à l'autre,  de*  cours  étroites  et  som- 
bres. une  population  surabondante,  et  surtout 
de*  halntude*  de  malpropreté  assez  générales, 
seraient  de*  causes  d'insalubrité  funeste , si  la 
nature  ne  faisait . pour  le*  détruire , plus  que 
le*  habitant*  eux -mêmes. 

La  me  Mercière  est  une  des  plus  longues , 
des  plus  fréquentée*  et  des  (dus  marchandes 
de  Lyon  ; mais  elle  est  aussi  l'une  de*  plu» 
étroites,  de*  plut  tort  neuve»  et  «les  plus  mal- 
propre*. La  rue  de  b J ui verte  était  autrefois 
une  de»  plus  lielles  de  la  v ille,  et  Hle  est  encore 
aujourd'hui  une  des  plus  large*  : c'est  dans 
relie  rue  que  (Jiarlcs  VIII  et  Louis  XII  don- 
nèrent de»  fêle»  et  de*  tournoi»  durant  leur* 
séjour»  à Lyon. 

la;»  mes  le*  plus  belles  et  les  plu»  régu- 


lière» sont  celles  «le  St-Dominique,  Royale, 
du  Pbt,  VauLecourt,  Grenelle,  Neu»e-d«- 
Capuciu* , St-Pierre,  Puits-Caillot,  La  font. 
Sala.  d’Auvergne  , Clermont , S le -Hélène  , de 
Pu/y,  Bourbon,  Roger,  de  Jarente  , de  b 
Reine,  du  Commerce,  et  toute*  les  rues  nou- 
vellement percées  dans  le  quartier  de  Perrache. 

Lyon  s'est  emlielli  récemment  d’un  passage 
rouvert,  désigné  sous  le  nom  de  galerie  de 
F Argue,  qui  communique  de  b place  de  b 
préfecture  a b rue  de  l’Hôpital.  Ce  passage  a 
120  m.  «le  longueur  sur  A de  large  et  90  are» 
de  magasins  presque  tou»  occupés  par  de  joli«r» 
boutique*.  I n uou»  eau  passage  par  b pbrr 
Creuouüle  met  b galerie  de  l'Argue  en  com- 
munication directe  avec  la  piaqe  de*  Terreaux  : 
ce  passage  est  plus  étroit  que  l'autre  , les  bou- 
tique* en  tout  plus  profonde*  et  occupée*  par 
des  étalagistes. 

Qv.au.  Les  bords  du  Rbône  et  de  U Saône 
sont  bordés  de  larges  quais  et  de  cour*  spa- 
cieux , pour  1a  plupart  bien  ombragé*.  La  dis- 
position et  la  forme  particulière  de  chacun  de 
ces  quais  est  assortie  À la  nature  de*  lieux  où  il* 
sont  placés.  Ici  quais  du  Rhône  forment  une 
longue  ligne  droite  et  paraissent  Iteaucoup  plu» 
grand»  que  ceux  de  b Saône  , dont  les  sinuo- 
sité* carhrut  l'étendue.  Le»  différent*  genres 
d’architecture  «pii  distinguent  le*  maison*  de 
l’un  et  de  l’autre  quai  ne  sont  pas  moins  en  op- 
position que  les  sites  : sur  le*  rive*  de  b 
Saône,  le  hàtiment  des  Antiquailles,  la  bihlio- 
thèqtie  de  Sl-Jean , le*  pritoni  , l’église  d 
Fourrières,  le  dôme  des  Chartreux  . donnent 
aux  divers  point*  de  vue  un  aspect  majestueux, 
un  caractère  monumental  ; sur  les  bords  du 
Rhône,  l'architecture  moderne  a déployé,  dan.» 
le*  édifice*  publics  <?t  1«  maison*  particulières» 
toute  1a  riclM**»e  convenable  à chacun  de  ce» 
genre»  de  roastruclion.  Le  contraste  que  pré- 
sente le  tableau  de*  deux  quais  *e  retrouve 
«rare  «bus  la  température  qui  régne  sur  le* 
liord»  de»  deux  rivières  : sur  les  quais  de  b 
Saône  on  éprouve  dam  le  printemps  une  cha- 
leur douce  et  ogréable.  qui  devient  brubnte 
en  clé,  taudis  que,  sur  les  liord*  du  Rhône, 
l'atmosphère,  glacée  en  hiver,  c»l  comtam- 
ment  rafraîchie  en  été  par  des  courants  d’air 
qui  rendent  la  promenade  délicieuse. 

Le  quai  St-Ciair,  qui  s’étend  sur  b rive 
droite  du  Rhône,  est  remarquable  par  l'élé- 
gance de»  édifice*  qu’ou  y a construits,  par  b 
promenade  agréable  qu'il  offre,  et  par  la  vue 
enchanteresse  dont  on  y jouit  : c’est  dan*  ce 
quartier  qu’habitent  1a  plupart  de*  riches  né- 
gociants. 

A b suite  du  quai  St -Clair  est  celui  de  Retz, 
bordé  de  maisons  magnifique*  et  de  belle* 
plantation»  qui  »e  prolongent  jusqu'à  la  place 
du  Concert.  Ce  quai  communique  à celui  de 
Bon- Rencontre,  qui  sc  joint  ou  quai  de  l'Hô- 
pital, lequel  se  lie  par  le  quai  d’Augoulème  à 
la  belle  avenue  de  Perrache. 

Sur  b rive  gauche  «le  b Saôuc , le*  quai» 
d'Orrident,  ik>  St- Antoine  , de»  Cékatin»  , of- 
frent une  voie  extrêmement  large,  bordée  Je 
maison»  généralement  bien  bâties,  d'où  l'on  a 
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«o  perspective  de  c ha r niant*  points  de  vue.  Ces 
quoi*  te  prolongent  depuis  Ir  pont  du  Change 
jusqu'à  celui  de  Serin . et  offrent  des  ports 
•oramodr*  pour  la  navigation. 

Le  nombre  des  ports  de  débarquement  est 
de  dix-huit,  dont  quatre  sur  le  Rhône  et  qua- 
lone  sur  la  Saône.  Celui  de  la  Feuille*,  sur  la 
Saône,  est  la  station  oniinaiie  des  bêche»,  pe- 
tit* bateau*  munis  de  errreaux  recouvert* 
d’une  toile,  qui  servent  à conduire  les  voya- 
geurs ou  les  habitants  de  Lyon  à File  Barbe  ou 
dam  les  campagnes  environnâmes.  Ce  saut  or- 
dinairement des  femmes  qui  exeraal  la  pro- 
fession de  batelier , dan*  toute  la  partir  de  la 
Saôoc  qui  s'étend  depuis  le  port  «le  la  Feuillcc 
jusqu'à  l’Ile  Barbe.  Ces  batelières  sont  des 
femmes  de  tout  âge,  ou  de  jeune»  filles  «Misent 
remarquables  par  leur  beauté,  qui  aident  à 
leurs  me  tes,  et  qui  même  quelquefois  condui- 
sent seules  à deu*  rame*  ; leur  habillement  est 
blanc,  d’une  propreté  rcchcrrhée.  et  ressemble 
à peu  près  à celui  des  pay saurs  du  f.vuuuai.v,  à 
l'cseeption  de  la  cuiffure.  qui  est  un  grand 
chapeau  de  paille  unie  d'un  ruliaii  noué  sou» 
le  menton.  Les  jours  de  dimanche  et  de  fête, 
toutes  ces  batelières  sont  assises  sur  le  parapet 
du  quai,  à la  file  les  unes  des  autres,  cherchant 
à deviner  au  costume  et  à la  démarche  des 
passants  s'ils  arrivent  pour  faire  un»  prome- 
nade sur  la  Saône;  elles  les  engagent,  les  pres- 
sesit  par  des  phrases  caressantes  et  «Mtorr* , et 
leur  vantent  les  agréments  d'un  voyage  par 
eau.  Des  familles  entières  nu  dm  sociétés  d’a- 
mis vc  placent  dans  ces  tiàtraiix  , les  uns  pour 
se  promener  sur  la  Saône , d'autres  pour  se 
rendre  à leurs  campagnes.  Souvent  le»  ama- 
teurs s'y  embarquent  pour  faire  de  In  inu-iqtie, 
et  parcourent  ordinairement,  avec  des  lutrau* 
éclairé*  où  l'on  place  des  pupitres  . toute  cette 
belle  partie  de  la  rivière  qui  s’étend  de  file 
Barbe  à Lyon.  la»  mouvement  de  toutes  ces 
bêches  illuminées,  d'où  parlent  des  sous  agréa- 
bles, produit  un  effet  délicieux. 

Pi.xcu,  Lyon  possède  plu*  de  AO  places  pu- 
bliques . dont  quelques-unes  seulement  «Mil 
vaste»,  astei  régulière*  et  ornées  d*  beau*  édi- 
tiras  ; les  autres  sont  petite*  et  n offrent  auriinc 
régularité.  Les  principales  sont  : 

La  place  BeUecour , une  des  plus  lielle*  rt 
de»  plus  vastes  de  l'Europe.  File  a la  funne 
d'un  parallélogramme  frrs-allniigé . de 3 10  ni. 
d«  long  sur  900  m.  de  large  d’un  côl»,  H 445  m. 
de  l'autre;  irrégu  la  ri té  qu'on  a fait  di*paraitre 
par  une  plantation  de  tilleul*  qui  occupe  toute 
(a  face  méridionale  et  déniU*  la  vue  des  niai- 
*oos  de  et*  côté. 

le  uora  de  Bclkcour  lui  vient , dit -un,  «k* 
eelni  de  Bella  Curia  que  ce  lien»  portait  depuis 
le  second  siède  de  l’ere  chrétienne.  File  fut 
ensuite  nommée  place  l*Miis4c-(iraud  : sous  le 
consulat,  elle  recul  le  nom  de  place  Hotuipartr 
quelle  changea  pour  celui  de  Napoléon.  Cette 
plaer  offre  une  pronrudr  d'autant  plus  agréa- 
ble qu'eRe  est  presque  au  rentre  de  la  ville. 
Aux  deux  extrémités  sont  «kits  corps  de  Mli  • 
meut»  symétriques  , présentant  une  farads*  de 
ttoi»  étage» . dont  uu  a*ant-oorp* , décoré  de 


huit  pilastres , occupe  le  centre.  La  statue 
équestre  de  Louis  XIV,  détruite  pendant  no* 
troubles  civil*,  a été  remplacer  ru  1846  par 
une  statue  semblable,  ouvrage  du  célébré  Ir- 
mot  ; elle  est  élevée  sur  uu  piédestal  entouré 
d'une  grille  d'uu  lion  goût.  Lr  terrain  de  la 
place  est  fermé,  à une  certaine  distance,  par 
une  lianquertr  de  jûcrrr  de  taille.  Le*  façades 
du  Rhône  et  de  la  Saône  soi  il  ornées  de  tieaux 
trottoirs  et  éclairée*  au  g;«.  La  promenade  des 
Tilleuls,  qui  orne  cette  place,  est  fort  belle  et 
trrs-fréquentée. 

La  place  de»  Terreaux  e»t  la  plus  remar- 
quable après  la  place  BeUecour  ; son  uora,  qui 
signifie  fossé  dans  le  langage  du  peuple  de 
Lyon , rappelle  la  première  destination  de  ce 
lieu.  (>tlr  place  est  petite  , mai»  régulière  ; 
huit  rues  y aboutissent.  L'hnlrl  de  ville  et  le 
palais  de*  Arts  en  occupent  deux  côtés;  le* 
deux  autres  farad»’*  sont  formées  de  diffé- 
rente* maisons  particulières.  Le  centre , eir- 
cousrril  par  des  hauquetfr* , était  autrefois  dé- 
coré «l’une  pyramide  qui  a été  détruite  eu 
1660.  C’est  sur  cette  place  que  furent  exéruté* 
de  Thou  et  Cinq-Mars. 

/a  place  du  Méridien  ou  de»  Cordeliers, 
Celte  place  offre  uu  de»  point*  de  vue  inté- 
rieurs de  Lyon  le»  plus  intéressants  : au  milieu 
s’élève  une  colonne  cannelée  de  plus  «le  40  ut. 
de  haulmr , surmontée  d'une  statue  colossale 
représentant  Uranie  qui  indique  le  méridien. 
Cette  place  a été  le  théâtre  «le  grands  événe- 
ments au  mois  d'avril  1834  ; c’était  le  quar- 
tier général  «le*  ouvriers  insurgés. 

La  place  det  Crin  Uni.  Cette  place  conduit 
à la  belle  rue  St- Dominique  par  un  (tassage 
formé  de  magasins.  F.lle  est  régulière . ornée 
de  plusieurs  rafes  remarquables  et  de  belles 
maisons  nouvellement  construites.  L'un  des 
côtés  est  occupé  par  le  théâtre  de*  üélestins.  le 
plus  fréquenté  de  Lyon. 

La  place  du  Change.  Elle  doit  non  nom  à 
l'établissement  de  la  hanque  de  Lyon  sont 
François  1*' . Comnie  elle  était  lieaucoiip  trop 
petiir  (tour  conleuir  l'aifluence  de*  uvgtx’iants 
qui  s’y  raMemblairnt  , Henri  III  onhuina  aux 
COItsuls  d'acheter  deux  maisons  pour  l'agran- 
dir : mai»  le»  difficultés  qu’ils  rencontrerait  de 
la  |iart  de  l'archevêque  et  du  chapitre  pour  la 
conclusion  du  marrlié  irritèrent  le  peuple  à 
un  tel  point,  que  le  4 octobre  1588  il  s'y  porta 
eti  foule  cl  abattit  le»  deux  maison*.  Depuis 
cettr  place  a encore  été  agrandie.  File  est  assez 
régulière  rt  ornée  d'un  joli  édifice  qui  sert  «le 
tcmplr  aux  protestant*. 

La  place  Sathanac . Elle  doit  von  nom  à 
la  reconnaissance  des  habitant*  pour  .M.  de 
Salhonay  , maire  de  Lyon , dont  l'administra  • 
lion  fut  marquée  par  un  grand  nombre  de  tra- 
vaux important*.  Cette  jolîr  place  sert  d'entrée 
au  jardin  des  plantes  ; elle  est  etiv  irounée  de 
beaux  «‘ditices,  bien  pavée,  et  ornée  d'une  fon- 
taine. surmontée  par  la  statue  du  télelire  mè- 
catncicn  Jacquard,  qui  a fait  faire  à la  fabri«|ue 
di  s étoffes  de  *oie  un  pas  immense  par  In 
création  d’un  nouveau  métier  qui  économie  le 
temps  et  lea  bras. 
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Le  marché  qui  était  sur  cette  place  a disparu 
depuis  la  création  du  marché  couvrit  de  la 
Martiuiére. 

Place  de  la  Charité.  La  place  de  la  Chaiitr 
est  lielle  par  sa  poôtiou  entre  un  de»  plu* 
beaux  quai*  du  Rliùur  et  la  place  Bdlrenin  : 
au  nord  plusieurs  hôtels  réunis  forment  un 
corps  d’arrhiteclure  régulier  ; vis-à-vis  est  l'é- 
glise de  1a  Charité,  surmontée  d'un  joli  clocher 
de  Tonne  octogone. 

Place  de  la  Préfecture.  Cette  plarr,  tort 
grande,  mais  trés-irrrguliere,  précédemment 
nommée  Confort  et  det  Jacobins,  est  le  eentre 
de  quartiers  très- populeux  ; elle  sert  d'avenue 
à liiôlel  de  la  prdeeluie  et  au  Iwau  passage  de 
l' Argue.  On  y a construit  uu  théâtre  en  1834. 

La  place  de  l'Homme  de  la  roche.  Celle  pe- 
tite place  doit  iou  nom  à une  statue  en  boi* 
représentant  un  guerrier  avec  une  entrasse  et 
nne  halleltanir,  tenant  «me  bourse  à la  main. 
Si  l'on  interroge  un  homme  du  |ieuplc  sur  ce 
qu’«jn  a veulu  reprévmtrr  par  cette  statue,  il 
répondra  ; * C’est  le  bon  Altemaud  qui  marie 
1rs  filles  de  Vaue  et  «le  Bourgneuf  ; il  leur  mon- 
tre m bourse  pleine  d'argent  pour  In  doter.  » 
Voici  l’origine  de  cette  tradition  jtopulairr  . 
Jean  Oébrrgrr.  «k*  Nuremberg,  après  avoir 
exercé  le  commerce  en  Suisse,  se  mit  à la  tète 
d'une  compagnie  franche,  entra  en  Italie  avec 
François  1*',  qu'il  suivit  ensuite  dan*  m capti- 
vité en  E»pague.  Après  le  retour  «le  ce  souve- 
rain, Cleliergcr  se  fixa  à Lyon, où  il  devint  l'un 
dm  négociants  le*  plu»  distingué**,  et  acquit  le 
droit  de  Ijourgeoisir.  En  rrcoiuiaUsauce  «le  ce 
témoignage  de  considéra  lion,  cet  Imuimc  géné- 
reux ré'paudait  se*  himfail*  sur  la  classe  ou- 
vrière ; chaque  année  il  employ  ait  une  somme 
considérable  à la  dotation  de»  pauv  re*  tilles  «le 
son  quartier.  Apre*  sa  mort  le  peuple  de* 
faubourg*  de  Vaize  et  Bouigneuf  lui  ékrva  une 
statue  en  bois,  et  diaque  f<«»  que  ce  fragile 
monument  s'est  détruit  il  l’a  renouvelé  à se» 
frais.  Cet  usage,  que  la  reconnaissance  a roo- 
sarré , n'est  point  tombé  ni  désuétude  : eu 
18Ï0  une  nouvelle  statue  «lu  bon  Cléberger, 
apres  avoir  été  promenée  dam  toute  la  v ille  au 
sou  de*  instruments,  a été  placer  sur  le  roc, 
d'où  elle  domine  la  rouir  de  Paris,  a*  ce  U> 
mêmes  cérémonie»  qu’en  1116.  Celte  statue  a 
été  remplacée  ni  1 844.  par  nue  statue  en  brutixr. 
exécutée  par  M.  Leppiug,  jruue  statuaire  lyon- 
nais. 

Pré*  «le  l’Homme  <k*  la  roche  était  le  fort  «k- 
Pierrr-Sdae,  l’un  «le*  monuments  les  plu*  cu- 
rirux  du  moyeu  âge.  Le  graud  rocher  «je  granit 
sur  lequel  il  avait  été  élevé  s'avançait  dans  lu 
Saône  dr  maniéré  à ne  laisser  aucun  (vissage  ; 
Agrippa  le  fit  couper  pour  établir  l'une  des 
quatir  grandes  voie*  romaines  qu’il  ouvrit  dan* 
les  (-aille*  rt  «lont  Lyon  était  le  rentre. 

Qodc|ue»  historiens  attribuait  la  osirtnic- 
tion  du  rhilrau  f««rt  de  Pierre- Scm-  aux  roi* 
de  Bourgogne  ; tnoivil  parait  plus  «nmernlJahle 
qu'il  fut  l'ouvrage  de*  premier*  ardievéques  de 
Lyon,  qui,  apres  l'avoir  habile  longtemps,  l'a- 
handounèi  eut  pour  aller  résider  uu  palais  St - 
Joou.  Cette  furtere***  fut  ensuite  transformée 
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en  prison  dUlat  ; Louis  Xll  y ht  «npriionncr 
|»ui»  Sfnrce.  duc  de  Milan,  ainsi  que  sou  frère 
Jr  cardinal  Aacagna  ; ««us  Charth»  IX,  le  fa- 
rouche baron  de*  Adrets,  qui  s'empara  de  Lyon, 
«duusa  le  clergé  et  pilla  le*  églises,  fut  ensuite 
enfermé  dans ce  château;  le  due  de  Nemours,  de 
fliou,  Cinq-Mars  y ont  été  egalement  détenus. 
Au  commencement  de  U révolution  le  j «eu pie 
de  Lyon  s’empara  de  celle  prisoo  d'Etal  et  en 
commença  la  déimilition.  qui  a été  continuer 
depuis  : le  roc  qui  la  portait  a lui-nu'ine  dis* 
paru  ; abattu  par  la  mine,  il  a été  transformé 
en  maison*  Au  momeut  ou  nous  écrivons  il  ne 
irste  plus  rien  de  ce  château  gothique  qui,  par 
sa  position  pittoresque  sur  u»  radier  au  bord 
de  la  Saône,  avait  mérité  tant  de  fois  d'étre 
dessiné. 

Pdmts.  Le  Illiune,  devant  Lyon,  a une  lar- 
geur d'environ  200  m . ; il  est  traversé  par  quatre 
|Mmb  : ir  pont  Morand  , le  pont  Lafaycllt . le 
l>oiu  de  la  t tiiillotierc  et  le  pont  de  l’ Hôtel  - 
Uieu.  Lu  largeur  de  la  Saône  est  d'environ  ISO 
m.;  ou  la  passe  à Lyon  sur  neuf  ponts  : le  pont 
de  Serin,  le  poutde  la  tiare,  k pont  St- Vincent, 
le  pout  de  la  Feuillet*,  le  pont  du  Change,  le 
pont  du  Palais  de  justice,  le  pout  de  luisît,  le 
(«ont  d'Aiuav  et  le  pont  d'Orléans,  n -devant  de 
la  Mulalierr. 

Pont  Ht  or  ami.  Ce  pont,  construit  eu  1774 
par  riiabÜe  architecte  dont  il  porte  le  nom,  est 
m bois  et  communique  de  la  rue  Puits-Caillot 
a la  promenade  des  ht  ut  team  : il  a 3 1 S m . de  long 
iur  14  m.  de  large;  sa  charpente  effraye  par  son 
«■tonnante  légèreté  et  n’en  siipjtorle  pas  moins  le 
poids  des  plus  lourdes  voitures  ; les  piétons  y 
I «assoit  librement  sur  de  larges  trottoir*  en  bri- 
que*. Chaque  pde,  formée  d'une  seule  traverser 
de  poteaux , espaces  les  uns  de*  autres,  m’op- 
pose à la  rapidité  du  Hhoue  que  l'épaisseur 
d'un  poteau.  Quatre  pavillou»  symétriques,  en 
forme  de  socles  et  en  maçonnerie,  servent 
d'ornements  aux  deux  extrémités,  f outes  les 
]éecrs  de  ce  pout  «ont  disposées  de  manière  à 
ce  qu'on  en  peut  sulntiturr  d’autres  saus  dé- 
ranger celles  qui  les  touchait.  Sa  résistance  an 
dégel  de  1789  parut  si  étonnante  a rai mui  de 
va  fragilité,  qu’apres  la  déliàck  on  plaça  au  mi- 
lieu, sur  un  poteau,  une  couronne  de  laurier 
avec  cette  iuscnption  : 

ImpmriJum  f trient  nimm. 

Lue  crue  subite  du  lUtK,  qui  «it  lieu  k 22 
octobre  1825,  entraîna  de»  radeaux  qui  brisè- 
rent et  eukvcreut  trois  arches.  Quelques  mois 
apres  il  a été  réparé  av«  beaucoup  de  soin, 
♦?<  orné  d'une  balustrade  «a  fer,  qui  ajoute  en- 
rore  à sa  kgrreté. 

La  vue  dont  jouit  le  spectateur  placé  au  mi- 
lieu du  pont  Morand,  est  ou  ne  peut  plus 
agréable  d'an  côté  ou  découvre  k quai  St- 
t Jair  et  Ir  cour*  d'Ilrrbouvilk,  couronné  par 
nue  bd !«•  colline  ; de  l'autre  les  beaux  quai*  du 
Rhône,  que  terminait  majr*lucvu«inait  k *»*- 
limait  et  k dôme  de  l'Hôpital. 

Pont  Lofa  retir.  Il  communique  de  la  place 
du  Concert  à une  nouvelle  avenue  tracée  aux 
ftmlteauK . Les  piles  sont  en  beUea  pierre»,  et  k 


reste  en  fer;  quatre  beaux  pavillons  s’élèvent 
aux  deux  extrémités.  La  cousliviction  de  ce  pont 
a été  achevée  en  1829. 

Pont  de  ta  GuiUotiire.  On  attribue  m cons- 
truction au  pape  Innocent  IV,  qui  habita  pen- 
dant sept  an»  le  cloître  de  St -Jean  ; mais  il  pa- 
rait plus  certain  que  ce  pout  fut  construit  en 
grande  partie  des  ülieralité*  des  citoyens  de 
Lyon.  Sa  longueur  est  de  193  m.  Au  lieu  de  k 
bâtir  dans  toute  sou  étendue  sur  une  ligne 
droite,  une  partie  a été  construite  en  retraite, 
ce  qui  forme  un  angle  à («eu  près  vers  sou  mi- 
lieu et  lui  donne  la  force  de  résister  â l'impé- 
tuosité du  fleuve.  Uatu  l'origine  il  te  compo- 
tait  de  vingt  arrhes,  que  l’on  a réduite»  à dix- 
sept  eu  supprimant  une pik  entre  deux  arrhes. 
Cette  entreprise  hardie  fui  suivie  d'une  autre 
qui  ne  l'était  pas  moins  : comme  ce  («ont  était 
si  étroit,  qu’à  peine  il  suffisait  pour  k passage 
d'uiw  charrette,  on  l'a  coiisidt-iahkmr.nl  élargi 
rérrnimeut.  .Sa  nm»!  rue  hou  e»t  solide,  nuis  il 
n’a  ni  élégance  ni  régularité. 

1 je  (sont  de  la  Luillotière  sert  de  communi- 
cation avec  le  midi  de  la  France,  la  Savoie  et 
l'Italie.  C’est  au  pied  d’une  de  te*  arrhes  que 
de»  pécheurs  trouverait  par  hasard  k fameux 
bouclier  où  c*t  représentée  la  continence  de 
Sapiou  l’Afriraïu. 

Lu  év  énement  tragique  eut  lieu  sur  ce  pont 
k 11  octobre  1711.  Il  était  sorti  Iwaucoupde 
monde  ce  jour-là  pour  aller  a la  vogue,  ou 
fêle  haladuiie  de  St-Denis -de- Brou,  village  éloi- 
gne «h-  4 k.  de  Lyon.  Cette  fête  («ouvail  se  con- 
sidérer comme  un  reste  des  ancienne*  baccha- 
nale.», car  on  s’y  injuriait  respectivement.  La 
retraite  fut  soiiuêe  de  meilleure  heure  que  de 
coutume  ; les  soldats  du  corps  de  garde  avaient 
eu  riulenlion  de  faire  contribuer  les  citoyens  à 
mesure  qu’ils  rentreraient.  Le  ptMqile  arrive  en 
foule  ; une  voiture  qui  sortait  et  d'autres  qui 
rentraient  s'accrochent,  La  presse  devieut  cou- 
sidéralile;  l'embarras,  le  désordre,  la  euufusion, 
furent  les  suite»  de  « funeste  accident,  aug- 
menté par  la  nuit  tombante.  Le  consulat  mit  en 
usage  tout  ce  qui  était  eu  sou  (mmoir  pour 
désobstruer  le  pont  ; mois  deux  cent  trente- 
huit  personne*  furent  le*  victimes  de  ce  terri- 
ble événement.  Thomas  Michel,  surnomme 
Ilelair,  sergent  qui  commandait  k poste,  fut 
rompu  vif  quelques  jours  après  ranime  auteur 
principal  de  ce  désordre. 

Pont  Je  C Hôtel-Dieu.  C'est  un  (tout  sus- 
pendu construit  en  1839  , entre  le  pont  La- 
(ayette  et  celui  de  la  Guillolirre. 

Pont  de  Serin.  Il  communique  de  la  caserne 
de  Serin  à l'école  vétérinaire.  Construit  en 
1815,  il  unit  a des  formes  élégantes  une  grande 
solidité  ; les  piles  sout  en  pierres  et  k»  arrhes 
en  fer. 

Pont  de  la  Gare.  Crst  un  pont  suspendu 
eu  fil  de  fer,  d'une  grantk  hardiesse,  qui  com- 
munique de  la  Gare  à la  place  du  fauliuurg  de 
Vaiie. 

Passerelle  St-l'inernt.  FJ  te  est  suspendue  et 
remplace  k pont  St-Vincrat,  construit  eu  17 1 5, 
en  remplacement  d’uu  autre  pont  qui  était 
tomlié  de  vétusté.  II  *e  composait  de  trois 


grandes  travées  en  quart  de  cercle,  portée»  mtr 
deux  paires  qui  reposaient  ri  le* -meme»  sur  uu 
triple  rang  de  pieux . 

Pont  de  ta  Feuillet,  (k  pout,  de  coustrviclion 
récente , est  suspendu  et  remarquable  par  sa 
rare  élégance  ; quatre  éuoiines  lion»  en  fonte 
décorent  ses  extrémité». 

Font  du  Change  (démoli  eu  1844).  laçons 
truc t mu  de  l'ancien  pout  du  Change  remonte 
au  milieu  du  xi*  sicck  ; il  sc  comparait  de  huit 
art  lie*  et  avait  193  m.  entre  les  eukrs.  Quel- 
que» inscription*  antique*,  que  l’on  votait  sut 
le*  piles  . indiquaient  que  k*  matériaux  qui 
avaient  servi  à l'établit  provenaient  eu  majeure 
partie  des  débris  du  célébré  temple  d'Anlouin. 

11  existait  anciennement  une  tour  au  milieu 
de  ce  («oui.  Dans  k lW  sotie,  lors  de*  démê- 
lés entre  k clergé  et  k*  habitants . ceux-ci  t'en 
tendirent  maître»  et  interceptèrent  de  cette  po- 
sition toute  ruuiuiunicatiuu  ik  la  rive  gauche  à 
la  rive  droite  de  U Saône.  Plu*  tard  la  tour  fut 
démolie  cl  remplacée  par  une  jolie  niche  ornée 
d'une  stutue  de  la  Vierge,  à laquelle  ou  a subs- 
titué un  bâtiment  élégant  destiné  à servir  <k 
corps  de  garde. 

1a*  nouveau  (mut  du  Change  sera  rtalili  eu 
auiout  de  son  emplacement  actuel.  H offrira  un 
dèijoucliè  linéaire  de  132  m..  et  un  débouché 
superficiel  supérieur  a celui  offert  par  la  mro- 
Uuctiou  actuelle.  La  longueur  totale  sera  divi- 
sée eu  six  arche*  , portant  sur  de*  pile*  mince* 
de  5 m.  80  c.  de  hauteur,  qui  ne  produiront 
qu'une  faible  contraction  sous  chaque  voûte. 
Le  nombre  des  arche*  e*t  déterminé  par  l'obli- 
gation de  projeter  les  nouvelles  piles  sur  les 
ancirmu-s,  afiu  que  k cours  des  eaux  et  La  na- 
vigation ne  soient  jus  gêné*  peudaul  la  durer 
de*  travaux. 

La  largeur  du  nouveau  pont  sera  de  13  ni. 
entre  k»  tètes.  Le  gnrdc-corps  ou  parapet  sera 
en  pierre*  de  taille,  il  régnera  à 20  c.  eu  saillie 
sur  le»  tète»,  a bu  de  gagner  un  peu  de  largeur 
pour  les  trottoirs. 

La  plus  l'élite  des  arrives  aura  21  m.  d’ou- 
verture ; les  deux  arrhes  du  milieu  auront  une 
hauteur  de  9 ni.  50  c.,  égale  à celle  prescrite 
pour  les  pouls  à étaldir  sur  la  Saône,  eu  egard 
aux  liesoinv  de  la  navigation  à la  va|ieur. 

Pont  du  Païens  de  justice.  Cr  («ont . sus- 
pendu avec  une  hardiesse  et  une  lêgcrelé  re- 
marquable», fait  face  à la  nouvclk  rue  de  1a 
Préfecture  cl  au  palais  de  justice.  Il  a été  ckvé 
en  remplnrrinrut  d’un  pout  eu  boi*  construit 
en  1796  . qui  était  un  peu  plu»  lias  . et  qu'on 
nommait  le  pont  Volant  à cause  de  sa  légèreté. 

Pont  de  TUsitt.  Le  potU  de  Tilsitt , appuie 
aussi  pont  de  1 'Arrhes èc hé,  a été  commencé 
en  1788  et  achevé  seulement  en  1808.  Il  sc 
compose  de  cinq  arrhes  en  I «clics  pierres  de 
dioin.  pnrfaitcni eut égak».  ayant  chacune  20m. 
79  c.  d'ouverture  ; sa  longueur  d'une  culée  à 
l'autre  est  de  120  n*.  20  c.,  et  h largeur  Je 
13  m.  64  c.  C'est  uu  modèle  d'élégance  et  de 
conslrurlion  , et  il  est  pru  d'ouvrages  de  ce 
genre  en  Fronce  qui  réunissent  autant  de  grâce 
et  de  solidité  : une  voie  large  et  »u|>éricu renient 
pavée,  de*  trottoirs  cornu  uils  en  pierres  plate*. 
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*”**  rendait  l'acre»  extrêmement  facile  aux  voi- 
lures et  aux  piéton». 

Pont  li'.linnr.  (à*  polit , remarquable  par 
élégance  , *a  légèreté  et  «a  solidité  , a été 
conïlmit  par  l'administration  de  l'hôpital  de 
Lyon,  en  n-ni|»Jacrmciit  d'uu  pont  de  bois  em- 
porte par  le»  eaux  en  1793.  Les  arche»  «ml  en 
pieres  de  bois  solidement  liée»,  «pii  reposent 
sur  des  piles  eu  pierres  de  rlioin. 

Pont  Hr  /a  Wu/ntnrr.  Placé  à l'extrémité 
«le  I aller  Perracbe , |*rès  de  la  jonction  du 
Hliuiir  et  de  la  Saône,  il  alKMilil  au  chemin  des 
Etroits  et  à la  route  qui  conduit  au  tillage 
d'Oullim.  CW  le  dentier  monument  élrvc  |«r 
la  main  des  lumunes  sur  la  Saône;  am'i  avoir 
!*“*•  sous  les  ou»-  arrhes  qui  le  sou  tiennent, 
cette  rivière  termine  vm  cours  mi  s'unissant  au 
R lu 'me , qui  porte  scs  eaux  à la  Méditerranée. 
U*  bassin  où  ces  deux  vaste»  cour*  d’eau  tien- 
nent se  rnnfoitdrr  étant  spacieux  , et  sa  pente 
presque  insensible,  leur  réunion  s’opère  j»i*i- 
hh-rumt  ; rqwudaut  le  Rhône , dan»  sa  fierté . 
semble  dédaigner  une  nllianre  «pii  retaide  la 

vivaciléde  se» mouvement»; il  la  repousse  quand 

il  est  grossi  par  des  crues  alondaiites.  Iji  Saône 
alors,  presque  immobile,  ralentit  son  cours; 
«|U«-lquefoi*  elle  est  foirèe  «le  s'arrêter  mlicrc- 
ineut . et  même  de  rrniontei-  rutitrr  sa  source  : 
«e*  mies  sont  heureusement  rares , niais  elle* 
»ont  toujours  désastreuses.  On  trnt  aille  à la 
reconstruction  «le  ce  pont,  presque  cnticrenu-ul 
détruit  pu  l' inondât  ion  de  IK40.  * 

Voici  les  longueurs  et  largeurs  «les  pool*  «le 

l. ton  exprimées  eu  chiffre*  : 

l’ont  Morand  ; 80!)  ni.  sur  13  m. 

Pont  Lafayetlr  : 809  m.  sur  1 1 m. 

Pont  de  U (.uillntiére  : 351  ni.  89  t.  sur 
10  m.  80  c. 

Pont  de  rilâirM)i«-u  . 208  m.  sur  7 ni. 

Pool  de  Serin  : 113  m.  sur  8 ni.  50  c. 

l’ont  «le  In  tiare  : 173  m.  sur  5 m.  2ü  c. 

Passerelle  St-Vinreiil  : 90  tn.  sur  3 in. 

Pont  «le  lu  Kruillér  ; 101  m.  86  c.  sur  7 m. 

Pont  du  Change  : 190  m.  sur  6iu.  10  c. 

Pont  du  Palais-de-Justice  : 163  m.  88  c. 
-nr  6 m. 

l’ont  «le  I" Arrhes «V lié  ; ISO  m.  30  c.  sur  13 
ni.  64  c. 

Pont  d’ Ainas  : 114  ra.  50  r.  sur  9 m. 

l*«Mit  de  la  Mulafiere  : |75  m.  35  c.  sur  10 

m.  70  c. 

Komaimj  Mi!ii..iM.  Lyon  possède  plu- 
«eurs  fontaines  publiques  . mais  leur  numbrr 
est  loin  d'être  en  rap|M>rt  avec  1rs  hr»nins  d'uue 
cité  aussi  populeuse:  «elles  qui  <>xi»letit  soûl 
d’ailleurs  peu  «ligiM?  «l'attention  sous  le  rapport 
monumental.  I/**  plus  remarquables  sont  la 
petite  fontaine  Sl-lrénér,  celles  de  la  place  des 
Cordeliers,  de  la  place  Cmllier.el  une  jolie  an 
pied  du  rbeniin  >'ruf. 

Prombxadva.  F a ou  a Irais  rang»  de  quais . 
dont  deux  sur  la  Suite  et  un  sur  le  Rhône,  (à-s 
quais  ont  chacun  un  nom  différent:  ils  «ont en- 
trecoupés de  div-sept  beaux  ports  . cl  offrent 
pour  la  plupart  de»  promenade»  agréable».  On 
remarque  encore  dan»  l’imérieur  «U  ta  ville  1rs 
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proiiM-iMdrs  de  Relb-eour  , d«ï  la  pbw  de*  (é-  1 
h-sliii»,  b:  iardiu  de  botanique,  etc.,  dont  nous 
avon*  «léjà  eu  orrasiuu  de  |Kkrlcr  ; et  à l'exté- 
rieur la  piomctudc  des»  Hmtleaux . t'avenue 
Perracbe,  le»  Etroit»,  I*  Pépinière , l’Ile 
Rarlæ,  «de.,  etc. 

Lr*  Jirottram . J .a  vaste  plaine  des  Brul- 
le.mx  . ri-udrx-vou*  général  des  babilaiil*  le* 
diiuaitrhr*  «*t  le»  jours  de  Me , romn.miique 
à Lyon  par  pout  Morand,  lülr  est  formée  «le 
plu»i«-iir«  {prîtes  allée*  et  «h*  promenade»  char- 
mantes . irrégulièrement  |danl«'rs,  où  l'on 
trouve  des  raféx,  «les  guiiigiielk-»  , des  brasse  - 
ries,  de»  bains  . des  pclits  ipcttade»  «le  foire, 
des  jardin»  public»,  tir»  salle»  «le  danse  polir  le 
|K*uj»te,  et  des  amusement*  de  toute  espère.  / 

I-a  vue  dont  ou  jouit  de  e»  t eiiilis.il  est  ma- 
gnifique : le  eoicau  de  la  Ouix-R«MM»e,  een\ 
de  la  Bresse,  vu»  de  In  rive  «quelle  du  Rhône, 
déploient  un  vaste  rideau , «mi  des  mai»oo»  de 
raiiquigiu-  entourée*  d'ombrages  forment  «livre» 
groupes  variés;  au-dessous,  le  roues  d'Herlinu- 
ville,  piaule  d'arbres,  et  le  quai  St -Clair,  Imr- 
«lent  b*  Rhône  ; du  cùtr  du  midi . on  a sous  les 
yeux  cette  belle  partie  de  la  v il  le  qui  s'étend 
jusqu’à  l'allée Pcrmrhe ; «ru  remontant,  du  côté 
du  village  «le  ('.îurpriine*  , le  tableau  s'agran- 
dit , et  cet  imnM-UM*  «h-mi-crrrle  de  « olliue», 
«krpni*  MîiîIm-I  jusqu'au  «Ma  d'higm , Ioium-oc 
panorama  si  riche  dans  ses  détail» , *i  magni- 
Hqiie  «la ii.»  sou  cu«entldr  , qui  frappe  d'éiounc- 
ntenl  au  premier  coup  d’reil,  et  ne  peut  lasser 
l'admira  tton. 

F r terrain  de»  Rrnttenux  est  presque  au  ni- 
veau du  RIiôiu* , qui  |e  rrrunvrc  inéim-  quel- 
quefois lors  «les  grande»  crues  . l'humidité 
«loniic  lM*aiironp  «le  fraiebeur  à la  Verdun*  et 
aux  ombrage*.  !.<•»  dimaurlies  H surtout  les 
jour*  «le  fêle  extraordinaire,  une  populatmii  de 
Ireutc  a quarnnle  mille  prrsoniM-»  , re|iau«liie 
dans  1rs  promenade.»,  »«ir  les  fond»  «lu  (leuve  , 
dans  b*s  jardin»  offre  le  tableau  «b**  Cbainps- 
Elyaéesrt  «M  Dmlevurd*  de  Pari». 

.•///ré  Permette.  1 je  quartier  Perracbe  a été 
conquis  sur  le  R boue  , «pii  a été  Fureé  «le  *e 
elM-rrlier  un  autre  lit  et  ch-  rester  dans  les  li- 
mite» «pii  lui  oui  été  assignée*.  Le  long  «h-  ce 
nouveau  lit  régne  une  double  allée  de  beaux 
peupliers,  qui  se  prolonge  jusqu'au  p«ml  de  bi 
Miiiatiên*.  Cette  promenade  est  JiHle  et  1res* 
frcqitrulré  : à son  «-xlrétuilé  , on  jouit  «l'iiue 
vue  admirable  sur  le  enunuriit  de  «leux  grondes 
rivière»,  dont  le  cour*  inégal  et  la  «otib-ur  dif- 
férente forment  un  roui  rosie  plein  d'intérêt  ; 
au  rourluiiii.  I«**  regards  s'étendent  sur  le  cours 
du  Rhône  . Il-»  cauqiagnes  «lu  Dauphiné  et  les 
\lpe»  ; à |'«**t,  sur  les  jardin*  «le  Perracbe , In 
Satine  et  le  rot«*au  «h?  Ste-Kny , 

Ix*  Etroit*.  Ia-s  environs  de  Lyon  ««tirent 
une  umltitudi*  de  sites  pittoresque»  rt  de  pro- 
menade* variées  qu'on  n«  se  lasse  jamais  de 
pummrir:  celle  unnuitéc  les  Etroit»  a fait  «le 
tout  temps  l'adiuindiuii  «le»  amateur*  «b-  la 
belle  uature.  Jrait-Jarqucs  Rousseau  rapjiellc 
dans  ses  Confession»  une  nuit  délicieuse-  qu’il 
|»a*sa  sous  nue  arcade  de»  ti  rross»  » de  ce  lu-nu 
lieu , ne  povodaiit  pour  tout  Imcii  que  «ou  ar- 
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dent««  imagination,  qiielqiH*»  pire»**  «i«f  monnaie, 
et  r«-*[M-rai»pr  d'uu  meilleur  avenir. 

I eelM-niin  de*  Etroits,  aiusi  uoinnu-  à rou*e 
de  *oii  |M-u  de  largeur,  s'étend  sur  la  rivr  dioite 
de  la  Saouc,  entre  cette  ri'  iéir  et  le  coU-uu  de 
Ste-Fny.  drpui*  le  faubourg  de  la  Ouaranlaiue 
jusqu'au  pont  de  In  Mutation-,  La  nature  s'rst 
plu  à firodigucr  tout»*»  «e*  Iw-nutès  le  long  de 
cette  rliau«Mr  atlmiroltk*  : nulle  part  ou  ne 
peut  voir  de»  »ites  pin*  riants  et  «le  plus  frais 
ntiihragr»  : un  grand  mindm-  de  font.-iiue»  ar- 
nisent  la  parlé*  «lu  rsùi-au  qui  a sa  jveule  vers 
la  ri»  inr  , «font  le*  eaux  trompiilM  irlbVbi*- 
senl  les  charmant*  jviysaf»  environnants.  Dan» 
le*  flaiM-s  «b-  la  rolliiM*  sont  creusée*  plu»ienr» 
grottes  rurniiM-»  tapi»**-»*»  «le  mou»««-  et  de  ver- 
dure : l’une  d'elle»  . plus  graiith-  que  les  antres, 
et  dont  le  sommet  est  rnurmmé  d’.iriiriSM-aux  à 
travers  lesquel»  rende  nue  soiiree  al  h milan  te  , 
«dire  ime  retraite  rax  stérietua*  ; ortie  grotte  est 
lapis«V«U’  brillante»  stnlartitn,  «pii  élincel|«mt 
de  toute»  l«-s  rot i leur»  «k*  l’arc-eu-enrl  l«>r»«pie 
le  M»leil  levant  en  éclaire  l’en  1res-.  D'antres  fon- 
taines jaillissent  de  grotte»  plu»  petiti  .*  et  non 
moins  niriiHMr*.  Knliu  le  joli  chcinin  «les  Etroit* 
offre-  «Lins  toute  -ou  éteivdiie  «h-s  site»  d'une 
éliiiinaute  varu-téet  véritablement  «vie  haut  «sirs. 

La  Pépinière.  Elle  ocrn|tr  «iepui»  «817  l'rn- 
eln»  «k-  l'atM-ien  nuMia»l«-re  de  l'Obvervaiire  *.  de 
toutes  les  situation*  des  alentour»  de  Lvon,  il 
n'en  était  pas  «le  p’u»  rems  ruai  de,  sous  le  ra|»- 
|airt  du  rlinmt  et  «le  !’«• v]io*ition.  Orcupatil  le 
|»eucluutt  d'uiw-  colline,  le»  *aiiu<i»ilt-»  du  ternira, 
r«  iifnnre  niriit  des  vallons,  y favorisent  la  matu- 
rité «k*  toutes  le*  e»|tcees  «le  fruits;  le  versant 
dr*  entemix  et  de-*  prairie»  est  arm*é  par  «tes 
ruisseaux  «pii  aident  à In  végétation.  IV*  diffé- 
rent»* linuleurs  que  rrnfertne  vm  rncrinte,  on 
jouit  d'une  multitiMle  «b*  |:«nuts  «le  vue  piltorc*- 
«pies  : plusieurs  a lire*»  agrirede»,  ImmsIi'-c.»  d'ar- 
bres et  d'.«rbu»t«s  à fruit*  «le»  meillnire*  qua- 
lité* . et  «b-  Iwlh  aUre*  «le  |N»iau»qiN‘,  offrent 
sur  Ions  b-«  prnnts  une  cnplinuité  «b-  prome- 
u.-ub-*  fn.'l  agrêablvt». 

Indépendamment  de»  casaii*  de  toute»  les  cul- 
tures remrernant  la  bntaniqm-.  on  foi!  à la  l’é- 
pinierr  «les  essais  «le  plantes  ct-rcrde»,  aiinj  «pu- 
«le  plantea  fourragère-*  et  liorlnrialr».  Tout  «*st 
gratuit  dan*  ra«bniui»lratMin  «b-  n-t  é-tablisse- 
meut  ; scs  produit*  «ont  <unpl«»yé*  a fmimir  «b*s 
«rlirrs  forestier»  pour  IVmlM:lli*»eimiii  «le*  rou- 
le», à introduire  de  nouvelle»  cam-im-o  dans  les 
forê-ts,  à cultiver  toute»  1rs  espère.*  d'arbre»  à 
fruit* , «-I  à favoriser  ragrieultnir. 

île  parité.  A 4 k.  au-deMU»  «le  I.yon,  au  mi- 
lieu «b-  la  Sa«inr,  m-  ruontiv  une  ile  «b-  ihxrer 
eeut»  pas  environ  de  loiigtn-ur  sur  trens  rents 
dan»  «a  plu*  grand'-  largeur,  «pie  la  nature  et 
l’art  *«•  »o«l t plu  à emlndlir.  Celte  Ile,  «mv  iiouiM-r 
de  collines  en  ampbitéàtrr,  |urait  placée  au 
fond  d'un  vallon  «-mbelli  par  «les  «-aux  paisib'«*x 
comme  cclb-s  d'uu  lac  : r*c»t  rorncnMsnl  d’un 
des  plu»  Ikmi  sit«  «les  environs  de  I.vnn. 

Suivant  le»  plu»  anciens  auteurs,  file  Barbe 
ri  le»  env  iron»  furent  d'abord  d<  * lien»  rnnsa- 
« ré*  à la  retraite  «1rs  druides.  Smi»  S*qMime 
Sévérr,  ipielque*-nu*  d'*-  chrétiens  échappe» 
56 
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aux  nuuMcm  qui  eurent  lieu  k I'occihou  de» 
fêle»  ilwniiiil»  chercherait  un  ««Je  dam  celle 
Ur.  IV  ce  nombre  fumil  Etienne  cl  Pérrgrin, 
Jiiot  1«  douceur  et  l'esprit  de  charité  al  liment 
hirnlùt  pré»  d'eux  de*  prosélytes.  A peine  l’aie» 
fut-elle  hululcc  ipi'oii  v fonda  i me  abbaye,  que 
IXagolicil  el  sou  fil»  rouillèrent  de  leur»  «U»»», 
Ce  imma»ti-re.  qui  s'orrroissail  rhaqnr  jour, 
fui  raia^jur  k»  Sarrasin*.  U*  uiaul  Le*  de- 
rade  Je  fil  reconstruire  rt  y ajouta  plusieurs  édi- 
ficr»  nouveaux.  Charlemagne  voulut  le  ronnai- 
ire,  cl,  eiM-luuitê  d’uæ  habitation  placée  ibu* 
«ue  situation  aussi  agréable.  il  forma  Je  projel 
de  venir  dan*  cette  île  >c  rrpo*rr  des  (aligne* 
du  Irûue.  flan»  rrllr  intention,  il  lit  raunn- 
Wer  uim*  b*||c  iMbliolInipii-  , qui  lut  pillée  el 
hriUw  |»r  les  calviniste  en  1 582.  Plusieurs 
mi»  de  France  oui  auui  visité  cri  antique  mo- 
nastère . dont  une  partie  de»  volai  tbiimcui* 
s'élèvent  au-dessus  de  Im*IIc»  mosve»  de  verdure, 
el  offrent  un  aspect  pittoresque. 

L'ile  Barle  est  à deux  époque»  de  l'aumv  . « 
PJi|Ur»  et  « la  Pentecôte,  uu  but  de  promenade 
ver»  lequel  te  dirige  une  partie  de  La  population 
de  la  ville  de  Lyon  el  des  r*m  pagne»  en»  ironnao- 
te».  On  éh*ve  alort , sou»  les  a rl ire»  (pii  omlira- 
gent  U pointe  de  l'ile.  un  grand  nombre  de 
tente»  où  s'établissent,  comme  dan»  le»  fêles 
forante»,  des  matrliands  de  rnmrstiblr»,  de»  or- 
ritestrex,  des  jeux  , de*  dsiüses,  etc.  L'aflttrw» 
y wt  prodigieuse  ; la  rivière  peut  a peine  emite- 
uir  riuilitetise  quantité  de  lianpic»  et  de  Uilranx 
qui  la  traversent . la  montent  et  la  descendent 
conti miel binent  : In  quai»  de»  Augustin»  , de 
St-lVnoit.  de  Serin  el  le»  chemin»  qui  Imulent 
le»  deux  rives  île  b Saône,  soûl  muveil*  de  grn» 
à pied  . à rbrval , de  carriole*  et  de  brillants 
équipage».  thi  ne  peut  voir  sam  intérêt  crtte 
foule  d'habitant»  île  tout  rang.  de  lotit  sexe  et 
de  tout  âge  se  dirigeant  sur  uu  même  point . 
et  s'y  livrant  » la  plu»  franche  gaieté.  Depuis 
quelques  années,  un  lieau  pont  kii.qirndu  joint 
l’ile  aux  deux  enté»  de  la  rivière,  el  ajoutr  auv 
agréments  de  ce  charmant  pèlerinage. 

Cinrro  r.»,  ru  Lovaiu.  Ce  cimeliere,  créé 
sou»  radmitiistniliou  de  Al.  de  SanÜiouav , est 
situé  line»  de  l'ciM-eiulif  de  lu  ville,  à peu  de 
dislance  de  Fourrières  : il  es!  vaste  , bien  aéré 
et  érarlé  des  habitation».  |x*  |iortail  qui  en  fer- 
nu*  rentrée  est  d'un  lion  style  : deux  larves,  au 
milieu  dciquelle»  s’élève  une  croix,  eu  forment 
le  roimjiiiii'ineiit.  LVnclus.  entoure  «Farlnr*  , 
reu ferme  uu  grand  uonthrr  de  tumlieaux  eu 
marbre,  de»  mausolée»  et  des  cluiprlh-»  reniai  - 
quablev  par  leur  srchiterture. 

On  ivmanpic  encore  à Lyon  : l' école  d'équi- 
talion.  — la*  grand  théâtre . — I*  théâtre  de» 
(xlcstm*.  — le  cercle  mu  viral,  quai  St- Antoi- 
ne. - le  grenier  à sel.  — 1,'liôlel  de»  Pos- 
te*. — I<c  magnifique  hôtel  Toloran,  près  du 
quai  Sl-Clair.  — L'Iwdel  Lavalelte,  place  ItHle- 
entr.  — lanaiwnDiigit.rwilu  Plat.  I,’ hô- 

tel Cbevriétes,  où  siegr  (VKimtni.ini  le  trilMtual 
de  premiérr  instance.  — L’Iiôtel  de  Jiniy  s.  nir 
de  I* Arsenal.—  L’ancien  monastère  de  SIc-CIm- 
re,  affecte  aujourd'hui  à une  fonderie.  la 
mai  von  Auriol,  uva-vit  du  piMit  Morand . — 


La  maÎMiu  des  Cariatides,  plan-  Si -Pierre.  — 
L'hôtel  du  Nord.  — L'atelier  «le  l'argue.  le* 
bains  du  Rhône,  de»  llrvitleaux  . de  Pcrrarbe. 
du  quai  Sl-Cbir.  des  t 'destins,  du  ftlbit-flqval. 
les  baius  romain».  etc.,  etc.,  etc. 

INDUSTRIE  KT  COMMERCE, 
l.'iudiiktrie  de  Lyon  est  immense.  Les  étui- 
fr»  de  soie,  mronimee»  par  la  volklité  de  la 
teinture  rt  le  Ixili  goût  de»  dcv-aii».  en  for- 
ment la  base  prinr  ipale.  Lyon  est  lu  |wrtin<‘ie 
de»  ville»  de  France  qui  ait  pMaédÉ  de*  fabri- 
ques dr  soie  ; elle»  dalrnl  du  régné  de  IxMii»  XI, 
et  durent  leur  établissement  à de*  Florentin»  et 
à «le»  Lurquoi»  qu'av  aïeul  rejaMiSM*»  de  leur  |iay  » 
1rs  «jucrrllcs  sanglante»  des  OoclTes  et  «h-»  l»i- 
lirlim  ou  a de»  (titre.*  putnilr*.  iIiiUIhvs  à 
Orléan»  le  23  novembre  t46l>.  jioilant  que, 
pour  emjxVhct-  la «*jrlie  annuelle  du  royaume 
de  quatte  à eiiM|  crut  mille  éru*  piur  achat 
d'étoffes  de  soie,  il  sera  établi  à Lyon  des 
métier»  à bue  des  étoffe*  de  ce  genre  : qiuiliv 
an»  apres.  Ixnii»  Xf  a|q*d[»  « Tours  des  fabri- 
cant» de  l'étrangrr.  L'établissement  de»  grandes 
mamifa«iurt->  de  soierie»  qui  oui  placé  l.you  à la 
tête  des  ville»  industriel  J»'»,  et  rendu  le  glols*  Iri- 
lMitaire  de»  produits  varie»  de  se»  inimmbrablcs 
métiers,  date  de  tSS6.  A cette  rjwxpic.  Etienne 
Turque!  et  BuIImHmv  Naru , niuuiilaetiirier» 
dr  (•cnrs,  naturalisé*  Lvonnai»,  jtrojioô'mil  au 
euiihiibt  de  Lyon  de  faire  venir  des  ouvriers 
pour  établir  «le»  métier»  en  cette  ville  et  con- 
fectionner des  drap*  de  son*  et  des  tissus  d'or 
et  d'argent,  dont  au  faisait  alors  un  grand 
usage.  Ottr  projiositiuii  trouva  d'altnrd  qud- 
ques  opposants  dan*  le  conseil,  qui  loutefou 
am'ia  à une  grande  majorité  de  présenter  au 
conseil  privé  du  roi  la  re«|uéte  «h*  I urqnrt, 
tendant  à obtenir  un  sauf-conduit  a l'égard  «le* 
maiMeuvre»  qui  viendraient  «le  Délies  un  d’au- 
tre* pays  étranger»,  leur  unlnrulisutMju  et  leur 
exemptioii  de»  tailles,  ini|Hit»,  rie.  Ix-  2 «hvitn- 
hrr  1536  nrnvemil  à Lyon  le»  lettre*  paleuie* 
de  François  !•',  portant  autorisation  d’élever 
dtui»  la  cité  Ivouiuiisc  le*  métier»  des  iiiadu- 
larture*  de  dra|w  d’or,  d'argeul  et  de  suie,  et 
b riiuce»sioti  des  privilèges  demandé*.  1 urquet 
rxjmsa  ensuite  au  nuucil,  que,  pour  douner  à 
la  fabrication  des  étoiles  l'extension  uéce*<airr, 
il  uvait  liewiin  de  quelques  avances  pour  faire 
coofertionncr  un  moulin  à filer  el  tordre  la  soir, 
et  pour  faire  établir  de»  chaudière*  propre»  à 
fabriquer  le»  mu  leur*  qu’on  était  obligé  de 
faire  venir  de  t^éne*  ou  de  Flandre.  Cette  de- 
mande fut  prise  en  considération,  et  l'on  arrêta 
•«  de  prêter  n Turqnet,  eut  te  mars  et  Noël,  cinq 
cent»  écua-Milril,  dont  il  s'obligera  à le»  rendre 
dans  c inq  au»  que  finit  a la  première  eonqNiguit*  : 
et  encore,  pour  lr  mieux  gratifier  el  Tencmirager 
k soulniir  son  ouvra,  on  le  tieiHlra  exempt  de 
ce  qu’il  | «ouria  devoir  à cause  de  ses  mairhaudi- 
se*  del'biulre.  - Aussitôt  npres  trois  métier*  lu- 
rent mis  en  activité  ; de»  cIuumIhtc*  de  leinliire 
furent  éh-vée»:  'I  urquet  fit  venir  des  ouvrier» 
de  tiénes.  d'Avignon,  de  Tour»,  et  d'autre» 
ville*  de  fabrique*.  «*t  roramença  la  giathle  ma- 
nufaelurc  «pii  fil  b prospérité  *1  qui  s«*ta  pnj- 


I liant  lot-gtcmps  l'orgueil  dr  la  vilh*  de  I vmi. 

Ix*  iM>mbre  de*  atelier»,  pour  le  travail  dr 
J la  mie  dau»  toute»  sr»  bninrbr*.  s'élève  à Lyon 
au  delà  de  quiuxe  lailk*.  En  1699.  ou  comptait 
dans  cette  ville  4.00(1  métier»;  il  y en  avait 
I 12,000  eu  17tU(;  7. 500  .seulement  «*u  1769; 
j 10.720  M 181?  ; 2J.im>0«*i  1824  ; 30,0(8)  eu 
| 182à.  Il  a été  établi,  dns  nue  discussion  ré- 
’ rente,  «pie  le  iMMiibte  «Je*  métier»  s'élevait  ru 
1N33  à 32,000.  sans  compter  le»  2.000  qui 
x>nt  «mplov é»  à b falüication  des  tulle»  rt  «h** 
Ixw.  Plu»  «le  80,000  per* >uih*s  presiueut  part  di- 
recteiueut  «mi  indirecti  iu<  iô  « eeth*  iaduslrie. 

Ix  « liàfiellerie , la  librairie , rini|M-iiiM*ne  . 
l'orfèvrerie,  lu  fulirirahuii  de*  liqueur»,  sont  lr* 
luaiw  lie»  »ec«Mubirr»  île  l'industrie  et  du  eum- 
mem*  de  Lyon. 

1a*»  piiiM  i|iauv  étulilUvrimnl*  coiL»i»liml  *n 
niaiiuLuiure-  mq» triante»  d’«'-l«<lTe»  deMiiede 
toute  c»j i«*c«*  ; j H«»ir«-s  luibugée»  d’or  «i  «l’ar- 
gent ; cible»  irnurre  «le  soie  et  duvet  dr  «'»rj*e- 
I mire.  ruJau*.  tulle»,  eréprs,  ci»a|M'Herie.  tuilr* 
peiuti-s,  tissu»  de  coton,  brodeur,  pa»M‘iiHiite- 
rit*,  dorures,  boMieteric  «le  soir  et  filasHIe, 
dentelles  d'or  et  d'aigeut,  jwptei»  (irints.  roile 
forte,  corde*  liarmiiitiqucs,  brasses  et  pinceaux, 
carde*,  chandelle»,  carliMi»  fiu»  et  pour  apprêta, 

, plomb  buiiiié. 

I abriqin**  ruiisidcralile»  île  liqueur»  «îstimri*». 

I d'aetdir*  miuéruux  et  auln*s  produit»  chimùpk-» . 
j Teinturerie»  en  rouge  d'Audi inople;  Irinturv- 
sie»  «*n  soie  ; foudin  ie.s  de  métaux  et  de  coructe- 
tw  d'imprimerie  ; ateliers  de  lirag«*d'oi‘«*t  d’ai  - 
geul  ; verreries  ; Inimecric»  ; moulin»  * plâtre  : 
tannerie»  H corroierie»  estiuiée»:  nombreuse»  H 
lielle»  Lr;i»»£rte*.  — - Cnuslructiou  de  liateaux. 

Lyou  , assis  sur  deux  fleuves  navigable», 
dont  les  port»  de  déchargement  sout  fort  l«cau\. 
*•*1  un  imuieiiv  enlir|iôt  où  arrivent  el  s'é- 
clu.ngeut  le»  maiehaiiilifcs  du  MiJi  et  du  Nord. 
Cette  ville  est  le  |miîii(  mi  »e  rconisMUt  h-* 
route*  «le  Pari»,  de  Marseille,  de  Rordeauv,  .h- 
tTenève  et  de  b Suisse,  de  l’Italie  et  de  l'Au- 
vergne. Deux  roule»  royale»  «h*  2"  classe  niet- 
l«i)t  Pari»  ni  romiiiujiiralÙMi  avec  la  Sui-«e  et 
le  midi  «le  la  France  eu  paxsnut  jwr  Lyon.  I ii 
chemin  de  fer  relie  fi  s villes  «{cSl-Elieniiect  «le 
Kiv«**d«-(  <i«*r  a l.you,  el  biriihil  relie  ville  com- 
muniquera directement  par  nue  voie  ferrée  avec 
j Pari»  et  Avignon.  A ces  moyen*  de  rninmu- 
iiirations  il  faut  joindre  h**  voies  du  Rhône  « t 
de  la  SaôiM*,  qui  coritiibocnt  |MiU»ainmeiil  ;■  b 
' spleiulnir  commerciale  de  Lyon  : b Pi«««kv. 

! le  lxmgih»loe  , Ikmbaux  , b Sardaignr , l*F.»- 
! pagne , tous  les  |ior1*  de  b iwt  Mévlih-rrauée 
lui  eitvoieiit  b pin»  grande  jwrtie  de  it-m»  pr«*- 
dmls  par  le  Rhône. 

Ix-s  prtKluit»  divers  importé*  à Ly«u«  »oil 
|totit  b consommation  intériiniiv,  »«Mt  |mmi« 
ètrr  rée\|M»rli**.  consisleut  |uinri]ialeni«'n!  en 
vin»,  eaux-de-vie,  esprits,  loiih-s,  dumviv. 
lin,  savon,  ri*,  sel,  colon»  en  laine,  sonde, 
amadou,  roseaux  . café,  indigo,  soufre,  cas-n- 
umle  , plomb  . rluinloii*  runlières  , garance  , 
bois  de  teinture,  poteries  de  grès,  jiolcrie»  gi  a»- 
siérr*.  faù  iurd' Arborais.  Lesarrivagesjwr  «*xii 
occu|»«tt  iiiniurllemeiit  de  vingt-quatre  à vingt- 
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huit  équqiage*,  faisant  rharun  neuf  voyage* 
pur  an.  ou  neuf  cent  quarante  bateaux  qui  trnm- 
portent  ensemble  di*  60  * €5,OtMJ,ltOO  de  Vil. 
Il*  iimpluitiil  de.  mille  à dnuie  t-rnU  rlmin 
d'une  grande  lieautc,  et  dont  le  prix  r*t  évalué 
à envimu  i.tMiO.OOO.  Moins  ridie  au  cmnd 
qu'au  midi,  le  Rlumr,  eu  descendant  des  mon- 
tagnes de  In  Suisse,  apporte  à Lyon  peu  de  prm 
tewmrr*  do  pays  qu'il  Ira'rnr  : «*  sont  des 
radeaux  de  sapin  et  «le*  mélr/r»  coupé*  dan» 
les  belle*  forêts  du  Rugev  . uu  |m-«i  de  rliauf- 
fage,  quelques  tatraux  dr  vins  , des  pommes  , 
des  pierres  de  Villdwii , de  Neuville-sur- Ain, 
des  moellons  pour  la  vitaux  , «le  l'asphalte  ou 
bitume  «le  Scyssrl. 

C’est  par  ta  Sanuc  et  les  «Irirr»  caitaux  que 
«lesrenrient  de  la  Bourgogne  n Lyou  1rs  radeaux 
de.  tais  de  rousinirtion  tant  rie  sapin  que  de 
chêne  , les  merrniiu . le*  l»oi»  de  chaiiiragc, 
cImW,  orme  et  charme , des  écorce»  d'nrltre 
pour  les  tanner»»,  les  gypse*  p«»iir  les  fabri- 
que* de  pUtre . le*  foins  . paillr* , blé*  et 
avoines  ; le  fer,  la  fonte,  le  minerai  : le»  char- 
bons de  Ikiîs,  les  belles  pierre*  de  Tournus,  !«•* 
carreaux.  Iniques  rt  tuiles  rie  Verdun  et  de 
Uni  , et  les  poissons  des  étang»  de  la  liasse 
Bresse.  La  Saône  amène  nnnurllemeiu  à Lvnai 

80.000  ni.  rulirs  «h*  tari  de  r bandage  et 

380.000  hertol.  de  rhartao  de  liois.  Tenu  rex 
bateaux  s'arrêtent  dans  les  ports  de  .Serin, 
soit  [tour  se  faire  assurer ^ soit  pour  prendre  uu 
patron  et  au  besoin  un  équipage.  Outre  re* 
nombreux  transports . plusieurs  gondole*  et 
paqoeliots  à sapeur,  |<ortunt  voyageur»  et  mar- 
chandise», «■  croisent  tous  le»  jour»  entre  Lyon 
et  Chalnn-siir-Sanur. 

I)e  Lyon  au  Rhin  le»  communication*  .sont 
«•verte*  par  le  canal  du  Klmue  au  Rhin.  IV 
Lyon  à Pari*  t 'ou* mit  aux  lnms|*orts  trois 
commun  lut  ion»  par  eau  : Tune  qui  de  la 
Saône  prend  le  canal  de  Honrgngnc,  l' Yonne  et 
la  Seine  : la  seconde  qui  sait  le  canal  du  feutre, 
te  canal  latéral , la  Loire  , le  canal  du  Niver- 
nais. l'Yonne  rt  la  Seine  ; la  troisième  qui  par- 
court le  canal  du  Outre,  h*  canal  latéral,  reux 
de  Rriare  et  dr  Loing , et  enfin  la  Sernr.  O» 
quatre  grandes  lignes  contribuent  hmurtMip 
à la  prospérité  commerciale  de  I.vnn.  bi 
traiKjvirts  par  «mu  «le  Bordeaux  à Lyon  s'o- 
pèrent pur  la  Caroane,  par  le  canal  du  Lan 
guedor  , le  caual  de*  Etangs , l'étang  de  Mau- 
guio.  1rs  canaux  de  la  Kadelle  et  d' Aigue*. 
Mortes,  et  enfin  par  le  Rhône,  que  Ton  prend 
à Reaueaire. 

Lyon  fait  un  commerce  considérable  «le  vote 
«u*  hotte»  , étoffe*  de  soie  rt  nouveauté*  , de 
ratant . chapeaux  de  paille  d'Italie  , marrant, 
savon,  draps,  laine*,  toiles , chopHIrnr  re- 
nommée , merrenc  . librairie  , papeterie . fer*, 
grain*,  farines,  chanvre,  vins  du  Ktane,  eaux- 
de-vie  rt  liqueur*  fines.  Entrepôt  de  soie  ; en- 
trepôt de  tel  ; entrepôt  de  denrées  coloniale» 
•oo  prohibées.  Cnmrarrre  d’entrqint  dr  fa- 
rines,  de  grain*  dr  tonte  espère  , de  marrons , 
rt  de  vin»  excellents,  qui  sont  connu*  son»  le 
nom  de  vin»  de  Rivage,  rt  qui  se  recueillent  le 
teng  du  Rhône  et  de  la  Saône. 
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hoir n le*  24  juin  (5  j.) * 39  juin  {15  j.);  14 
juillet  (lOj.)tet  le  jour  «le  U Pentecôte (1 8 j.). 

A «SA  k.  S-O.  de  Genève,  «48  k.  a de 
Chambéry,  1 14  V.  Y.-O.  «J«;t  irewoldc,  465  V. 
S.-E.  dr  Paris.  Lang,  orient,  2”  29'  9"  , 
lat.  45"  45'  58". 

L'arrundivsrmrnl  dr  Lyon  r*t  composé  de 
16  raiitiiti»  : l'Arbresle,  Ste-Colomhe,  St-  Cc- 
nis-Iaval,  f. ri  ors,  Sl-LaurRnt-de-Charaouasrt, 
Lintonest,  Moriiaut,  Nemille,  St-Syntphorieo* 
sur  Cuise,  Ynngueray,  Lyon  N.,  Lyon  M., 
Lvon  Ü.,  la  Croix  - Rousse , la  Guillotine, 
Varie. 

Biographie. 

Lyon  «*st  le  lieu  «le  naissance  d'une  multi- 
tude «U*  personnage»  céielire»  a divers  titre*. 
Le*  principaux  saut  : 

1rs  empereurs  romains  Mite  At  aiu  , 
Cl  *«  me  et  Caucilm. 

(iiMMuan,  dont  In  Romains  pleurèrent  la 
mort  prématurée. 

Saint  Amuois»  u fui  tvn. 

Saint  ltriri. 

Siiwmi:*  A rot. us  Mat,  prêté!  «le  K«hiN',  évê- 
que d'Auvergne. 

ta  |wpr  CtiinsT  IV. 

ta  P.  MniiTiii»  , un  de*  plu*  savant* 
hommes  du  xtn'  siècle. 

ta  P.  Coluvu,  historien  de  Lyon. 

A*t.  Movnsx  , membre  dr  racadéraie  de* 
inscriptions,  historien  cl  sasaiit  antiquaire. 

Cl.  Btiwom,  liuteritii  de  Lyon. 

L.-Auumn  n».  Trnnuivssr,  historien  et  bio- 
graphe. 

Lut  t»  Pti  iiMunat  , libraire  , historié»  de* 
Révolutions  de  Paris. 

Ka\xi*svt>  Mich»i  , littérateur  rt  philolo- 
gue. 

ta  P.  l’Evsavt,  cclèbn*  prédicafenr. 
huruin  Tutiuov,  prédicateur. 

LabbcCi-.  Mr»,  iranonritr. 
ta  convulsionnaire  Diwuiim  n»  Oiumn. 
I/abbé  Mttutt  m Sr^Léoea,  savant  hihlio- 
graphe. 

ta  bit  du  «graphe  P»ls*d»*». 

I.  'helléniste  Clavuu. 

le  lexicographe  Gattil. 

J.  -R.  dr  RiNjcaroaT , philologue  rt  anti- 
qnaire. 

A vt.  Pr*i«  un,  philologue  rt  historien. 

Les  jurisconsulte»  Ci,.  Per**  , Matt.  Ta- 
itwn,  Pboot  d*  Rovcr,  Rlvvc.-St-Hovxrt. 
ta  eéléltre  rroiwiiiiiir  Jus-Rirnm  S*v. 
ta  savant  géomètre  Movtvoa. 
ta  savant  inatlirmalicieu  Ro**trr. 
IVituunLiT,  porte  et  mathématirieo. 
I.'arithméticieu  Kmi»«  , nwrt  rn  1703. 

I«  géomètre  Driuu;m,  mr«rl  «m  1661. 

Nil . IteftTUDUKf,  physicien, 
ta  célèbre  physicien  A «ri  ri  , memlire  «le 
l'Institut. 

Tu.  F*  mur  d«  ben  et  Funuc,  célèbre* 
hydrographe». 

J «mro*  et  J.Sim.  Tku»t,  mécanicien*. 

I. 'illustre  mécanicien  Jacqiabt,  mvrateur 
du  métier  qui  porte  son  nom. 

Cm.  Sro*.  porte  et  savant  nèlrrm.  • 
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J» anus  P>  «ruuui,  im-drem. 

Fakotit,  médecin  . numltn-  de  I wwlnns' 
«le*  ittveriptiou*. 

Avimiy,  «lit  |Wh*-R»o»rd,  imskrin. 

Cm.-L.  De  « va,  docteur  eu  medreine,  prufe-»- 
seur  à la  faculté  «le  médecine  d«*  Pari*. 

M. -Avt.  Prrrr,  célèbre  chirurgien. 

L.  Vrrrr,  savant  médecin. 

L'alita  Routa,  snvaut  agronome.  w 

JvcoaSrov,  voyageur  rt  .inli«|aairr. 

P.  Sommât,  voyageur  rt  naturaliste,  mort 
rn  1814. 

tet  savauti  botanistes  'loi  «m,  Axr.-L*t> 
a»  vt  i»  Jisaim  , Rvnssan  ur  JtiMirt  rt  Jo- 
m ph  t«  Jt  soiri  . a 

N.  Ckomsi-,  auteur  du  ÜHinNinain-  enaio- 
rniqtie. 

I. 'ahlié  I'imimos  , membre  <|r  l'Aeadiciiiie 
française. 

Si  «u»  Huuvai , |dn|n%u|dir  rt  li  liera  t«*n  t , 
nMmhrc  dr  l'Iustitnt. 

Bsvj.  hniMur,  membre  de  l'Institut. 

Le  tanin  «>r  Cm.»  von  . immbre  «Je  racaclé- 
nie  des  imrnptioiis. 

L'ahlié  Monm  n . mi  iulirr  de  I’  \«tnJ«iiim* 
française. 

J,  ViHi.it»,  jHH-le  et  romancier. 

Av.  lliiiov,  |MM'le  rt  littérateur. 

P.- J.  Cm  vaut*  , porte  chansonnier  et  niileitr 
dramatique. 

Stavvs  nt  Stui  v,  |km4I«-  et  littérateur. 

ta  jéxuilr  Yiovut,  |«o*-trrt  littérateur. 

P. -F. -An.  Cxauoi .tant,  auteur  dramali<pie. 

te  tartm  Sr-Cva  nr  Rkviruxi  , larticien  . 
romniM'ier  et  auteur  dramatique. 

J.-A.-M,  Movnsun,  auteur  dramatique. 

Cm.  Rotin»*,  («rail!  tragique. 

P.-En.  L»«oxt»v,  litlérali-nr  «*l  auteur  «Ira- 
niatiqiie,  député  a l'assemldtx*  l«‘givJative,  mem- 
bre «lr  F Académie  framyai.ve. 

Pnumt»  ni  «.*  Muauin  , litlrratair  «4 

vaudevilliste. 

J.  l'tutkos,  p«x-lc  et  liltératrnr. 

Fuma  pti.t.rr,  littérateur  et  auteur  drama- 
tique. 

ItiHim  r,  auteur  dramatique. 

J.-B.-Cm.  Vi*l,  |*«iert  nutriu'  «IranuitiqiM*. 

L’aldW*  (•iii.xov  nt  MotmioR,  littérateur, 
htslorieti  dr  la  révolution  de  Lyon. 

A.  J*L.  htliT.itrui . 

ta  jésuite  Anr.  Mitntv.  littérateur. 

J.-M.  Arma,  littérateur  et  libraire. 

4 vt.  Caillot,  laborieux  compilateur. 

Dit.»*  nr  Rot*  Sr-Jt*r,  littératenr. 

J.-R.-C.  Isovao.  plus  (viiinti  miiis  le  nom  «le 
nr  S*tr*.  littérateur. 

ta  P.  m Jtsvitc.  litléraleiir. 

Mvtuov  ne  la  (lui».  Ktlénitenr. 

L.-Aimc  Mxartv,  lit téra leur. 

Ijouisl  fiuiLY-Lisl,  surnonimée  t-*  mm 
liwiiùir  . rélcbre  par  sa  l«raulé,  son  courage 
rt  sr*  talent»,  morte  en  1566. 

Mad.nm*  Daviavvt,  actrice  de  l'mmcu  lliri- 
tiv  Fnmraix. 

Modsime  M»ax  Auart,  rnnranoére. 

Maflattn-  RérxvfiM  . la  phi»  l«elle  , la  )d«M 
gracteiwe,  la  plus  aûimlde  et  la  meilleure  «Je» 
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femme»,  qui,  |iar  U puissance  cl«*  sa  U-aiilé-,  1rs  | 
grâce»  Je  «ou  esprit . le  charnu:  iulîiii  «le  #r» 
entretien»  » attira  rtm»1ammrtit  prêt  «Telle  1rs 
homnn  » é -minnil*  «le  lui»  le»  prii». 

Lr»  architerti**  Pnii.immu  Dtuwm,  Ko\i*r- 

Ul,  l'iHKUÏfà,  («eut. 

la*»  grauiirt  (imtHii  Aimu,  (j  uin  Atr- 
OM\,  Am»UK  l>U  It'HUMl»,  1*11.1.»  U»  St,  (f*T> 
Mi»  , <hi*n.,  Du  ni»  , rie. 

Lr  dessinateur  Ou  vu  un». 

Cl.  Bue»  , antiquaire.  rvirmlur  «le  l'Aeademii 
fiairraÎM-. 

Lr»  jliiluaiir»  t'I  *rnlpt«-ur*  V M . Ouui o\, 
fiiiu..  Ijnuui  , \ir,  Cot  sfirt.  , Mimuiiu , 
Iwron  Ltuor,  tm  iiilirt- dr  l'Institut. 

Lr  jM  iitln'  Smi 

I. r  |nKip*lr  Housii  • . 

Lr  priuli-e  d'lii*loiiv  ll****«jci*. 

Lr  peintre  de  pure  Rtviiii  , 

Ijr  |K*ii»tn-  *1  aiilupiaiir  Artu  ». 

I a'  roiH|M».*ilrur  de  musique  I.hivin. 
LnccMmi»  onjauisir*.  J.-L.  Mwnm»  et 
J.*M.  Rt  uiAucr  üuhnhuii. 

la*  crirtuv  r hauteur  «lr  l'Opéra  Lakkiv  i . 

J. -L.  DutRiiM.tr,  IwMliilmr  «1rs  rcoli-t  ««"*- 
lérinaifts  «lr  I.vnii  « t d' Mfm  I. 

Pii.  Omuki,  «limii-m  «le  Ternie  Aélériuairr 
d*  Al  fort. 

P.  Flvmixiv,  *élériiiairert  juuil«>uii»tc. 

LVi  vocal  Xlt;.  ItiM.uiL,  députe  aux  riais 
généraux. 

L'aldié  (jivainrti  i»  i.t  Mik.ui  . membre  «lr 
Ta»»riuhltv  constituante  , évêque  constitution- 
nel Ur  Kuut-u. 

I>r  rapuriu  DiMiRtiiit»,  plu*  c«m»iiu  mmu  le 
nom  de  Mimib'AMU  • qui  étail,  dil-cm. 
nuali-.tr  «pie  lr  nu  rt  plus  ultramontain  qur  lr 

Ch. -P.  Oimi  Fuikiu  . RiH'iui  ministre  dc 
U marin.'  «-t  sénateur,  inrailtrr  ilr  l'InMilut. 

Cu.-Csnii.n  u’Alnov  . lilluali-ui  et  |hiI»Ii- 
CL*4C. 

O1  législateur  (Luiui  Juuitv, 

Lr  liai  ou  I.UI4LUIR,  rouoil  dr  t ranci-  au\ 
Kt.iU-l  (lis  dr  l‘  ViiiLi‘ii|i»r  scptrutiiixiali  mai'* 
leiMpin. 

L'écrivain  |mliliqur  (auuuituv, 

I.V\-mini*trv  Moi.» su. 

Cl.  'Iiriiiv  h»,  la  II  «km.  m Gmui.Mt. 
condisciple  de  Viptdévni . «pu  défendit  ciritra- 
gcu»cmrnt  lr  ilrparlrnaiil  du  Jllnuir  ru  1815. 

LV\- président  île  la  chambre  tirs  député» 
Ma  vm. 

L'cx -directeur  «lr  la  {Milice  lus*  oui. 

M.  S ai  m t . défenseur  «k  IV  v-uiiiûdre  Clinn- 
Hàii/r.  prtHÛU  til  dr  b chambre  «le*  député*. 

la-  philhellrur  J.4*.  Lv  wiui.ipii  contribua  m 
puissamment  a rulîianrhisscniriit  dr  lu  firècc. 

M.  Jo»  v*\tLi.,  «YiuragMiv  maire  «lr  Vnuil- 
le*  ru  1815. 

Le  niant  liai  S cour,  duc  d‘  Vlbulcra 
la*  prierai  IH  rmn  . assmsiur  a Rohm*  eu 
1798. 

L<‘«  "ru« rau\  Sim  vs,  ut  Pom,  Üumur. 

L«*  pruéral  BL**ri»,  qui  a légué  à la  tillr  de 
1.a ou  uur  «on  me  de  plu»  d'uu  mi!li«Ni  p«air  la 
erruliou  dVu»r  iuslilnliou  qui  a été  fondét*  dam 


crtle  Aille  *«»u»  le  nom  A' école  Jr  fa  Marti- 

niere. 

A*  noua»  S»m,  rouuii  aujourd'hui  sou»  lr 

Udin  de  Solimas-R*  y,  l'ui  drs  pi  im  ijMiuv  ofli- 

CHU  du  a icr-roi  d'Egvpte. 

Bibliographie. 

Dr  Ma*  ( Théophraste'.  Traité  tic  ('antiquité, 
art  g t ttr  rt  noblesse  tir  T antique  cité  tir 

/.ion,  in-8,  1519. 

Los  t ai  ni:  (Clutrlr*).  * Ordre  *ir  T antiquité  rt 
rxcrtlrurr  tir  la  Tille  tir  Et  ait , iu-8.  1557. 

Riras  (Claude de).  Histoire  rentable  tir  ta 
rifle  tir  E\  tut.  iu-fcil.,  161)4. 

Si-Atai*  (Jean  tle  ).  L Histoire  tic  la  cille 
t le  i,  i «mi,  tt  an  eu  ne  rt  mot  U me . arec  les  ji - 
gures  tir  toutes  let  vues,  9 pari.  «*»  I vol. 
■kl -fui. , 1666. 

MÀvrsrank  (Qaude-Fraurois).  Des  titrer  t «-n- 
rarteret  tirs  ouvrage*  historique* , avec  lr 
plan  tf  une  Mou*  elle  Ht  > toi  te  Je  la  rilleJr 
l.rtut,  le  jugement  Je  tou*  le s auteur*  qui 
eu  ont  écrit,  et  Je * tlinertaiion*  sur  sa  Jou- 
Jation  et  sur  Mm  nom,  in-li,  1694. 

Dissertation  sur  la  double  /onJotion  Je 
T)  an  et  sur  son  nom  ( die  eM  |i.  36 N.  427 
«lr  umi  livre  , intitulé:  : Caraclrn*  des  mua  ni* 
gr»  liistoriqur»  av«-c  le  plan  de  t'hisloinr  dr 
Lvon,  in-12,  1694). 

i-ettrr  ntt  la  situation  Je  T ancien  f,you 
( Journal  des  savant»  , p.  362,  .167,  a«nil 
1697 

— Eloge  historique  Je  ta  ville  Je  /.ion,  in- 4, 
1060. 

— - Histoire  civile  et  coutttlairr  Jr  ta  cille  Je 

!.)on,  justifiée  par  chartrrs , titres , chro- 
niques, manuscrits,  auteurs  atu  iens  rt  mo- 
Jrme* , et  attires  preuves,  avec  la  tarte  Je 
la  tille , iu-fol.,  1696. 

— Hii/ntrr  abrégée  , on  Eloge  historique  de 
ta  tille  Je  l.yoN,  iu-4.  1711. 

Mimni  (Cl.-Caspaid  IWlirt  dr).  Remarque* 
sur  l'origine  Je  hugJuuum  ( or*  rcmartpir» 
soûl  au  l'ouiiueiiceiiu-iit  du  t.  i dr»  Cntu- 
mnitairr*  sur  les  épitre*  d’Ovidr  du  nirim* 
auteur,  ia-6,  1716). 

4q.nuo*  i,P.).  Histoire  Jr  Lyon,  Jtpuit  sa 
fouJatiou  jusqu'à  nos  jours  (continuée  par 
iMoriu) , ü vol.  tu -9  rt  55gcavurrs  , I92Ü- 
1040. 

B»  *ii.oi  (C.).  Tableau  rhrtmologiquc f histo- 
rique rt  statistique  Jr  Emoi,  Jrpuis  le* 
Hauloi*  jusqu'à  nos  jours,  i intimant  tout 
ce  qui  a rapport  nus  souverains,  magis- 
tral*. etc,  (extrait  d’un*:  llUUnrr  de  Lvon 
inédite),  in-4.  1836. 

— Histoire  Je  /,i  on,  Jrpuis  les  tiuu/ois  jus- 
qu'à nos  jour*  , ornée  d«*  Aignetu**,  in -8  . 
1837-38. 

linos»» m (Cl,).  * Histoire  abrégée,  ou  Eloge 
Je  la  tille  Je  /.tou,  in-4.  1711. 

I'oli.uv  or  Lcmivv  ( Fl. -Jus.).  Abrégé  chio- 
uoiogique  Je  T histoire  Je  l,  i on,  iu-4,  17tl7. 

PîtKlbn  ( A,»P,  ).  EphcmcrtJe*  ly ouuutsfs 
(a%re  Hn-gliot  du  Ijit),  in-8,  1830. 

Pûutw*(4uluiw).  • Tablette*  throuo/ogt- 
que*  pour  servir  à T histoire  Je  ta  rit/r  Je 
Emus.  Je  1700  n 1750,  iu-8,  1 NSI -33. 


1nv«v«  D.  . * Préris  Je  T histoire  Je.  I.r  on. 
depuis  lui  NI  jusqu'à  164*1.  in-8,  1835. 

Essai  historique  sur  la  cille  Jr  Et  au  ( Arrli. 
slalist.  du  AlintK1.  n“  5*  à 59.  1899^,. 

* En  Prime  J t Et  on  par  1rs  protestant t ru 
1569,  iu-8,  1562. 

* Ea  juste  et  sainte  Défense  Jr  ta  ville  Je 
Et  on, iu-4,  1562. 

* Disrour » sur  lr%  mont  e mt  ni*  rt  la  priute 
Jr  /.  tvn , rtc.,  sa  réJuctiou  à C obéissance 
Jr  Henri  II . 1593  et  1591. 

* Eet  Uni  rit  ailes  Je  1 59  4 U Et  on  , brief  re- 
vit < outtuant  au  irai  te  qni  s rtt  passé  eu 
ta  rét/ii  vriou  Jr  ta  ri/le  Je  Et  ou  en  C obm- 
sanre  Je  S.  V.,  (es  7,  8 et  9 février,  iu-N. 
1849. 

Stoivti  i t.aliriel  «le).  Dist-ours  Jr»  premiers 
trouble*  advenu*  à Et  on,  arec  f apologie 
Jr  ta  ritte,  iu-8.  1596. 

I)t  i » rik»  n i \.),  Piu  ourt  sur  tu  rct/uvtion  Jr 
la  ville  Je  Et  vu  à fobristamr  Je  Henri  //  . 

.\ourelfe  édition  , suivie  . T une  lettre 
adresser  à T an/ritr  du  discourt , tf  une  ré - 
ponse  rt  Je  cinq  lettres  tir  Henri  ! T adres- 
sées au*  Etonnais,  publiée  par  (in- 

uou.  in-8,  1843. 

I ko  ma»  (IL).  * Mémoires  pour  servir  à f his- 
toire tir  Et  on  firuJaut  la  lègue,  contenant 
re  qui  s'est  passe  Jr  plus  remarquable  dans 
lr  E i onnai*  Jrpui * f année  1568  jusqu'à  la 
fin  Jr  1594,  iu-8,  1836. 

(>i  t»  lo*  ( l alilié  Aimé).  I témoirr*  pour  sertir 
à T histoire  tir  la  rifle  Je  Et  on,  3 Aol.  in-8. 
Gg„  1824- 

* A otes  et  Doeumrut*  pour  servir  à f histoire 
•le  la  ville  Jr  /.ton,  par  .Int.  P.  ( Annuaire* 
dr  I.a «ni,  18.18,  1839.  1840,  18  41). 

>oi«u.  (J. -IL).  Souvenir*  Je  trou  année*  le- 
ta  résolution  à Et  ou,  ili-12,  1841. 

Minar  ur.  Prvamxr.  Ertlre*  sur  T histoire 
am tenue  Je  Lt<m,  m-4,  1818. 

( ,n  v vurLitiU'i  (Th.).  De  l’état  politique  Je  lu 
cille  Jr  Et  on,  depuis  lr  V sirrlc  jusqu'à 
Tuante  Iïs9  ( mémoire  rooromié  par  l'aca- 
démie drLwMi,  in-8,  1843 1. 

(loi  ntRii  (N Séjour  Jr  Henri  II  à l.rtm 
pétulant  les  unuées  1564,  1574,  1595  e/ 
1600,  rte.,  ïn- 18. 18*7. 

* Entrée  du  roi  (‘hurles  l'I  à E t ou,  et  Je  sa 
réception  faite  <«  .Pignon  par  te  fntpe  Clé- 
meut  1/1  Tan  1389. 

* Entrer  île  Charles  l'Ill  à Et  ou  f an  1495 
( imprimée  dan»  (inIHrav,  I.  > , dan*  «*<■ 
(V'rvnifnial  dr  Krancr , p.  208  rt  238j. 

r,uvuv  (P.-P.-M.).  Scfours  Je  Charte * 1111 
et  Lots  M/  n /.)««  sur  le  Rosne , faut  te 
lu  copie  des  faits,  gestes  rt  victoires  Jr » rois 
Chartes  l’Ill  rt  Isouis  Ml.  i»-8.  V*tl. 

* Entrée  Je  Heurs  II  et  Je  Catherine  Je 
Médit is,  *ou  épouse,  à Etou,  fan  1548 
(imprimée  au  t.  t du  (jrrénuNiial  det.ode- 
fr»»_A  ), 

* Entrer  Ju  roi  Chartes  I \ à Etou  eu  1564 
{ impiimét  daiu  le  1.  i de  (.idelrcn  , p. 
893). 

l'mu  Mvsso*.  Discours  entier  Jet  choses  qui 
se  sont  passée*  à la  réception  Je  la  reine  i 
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l.yon , Tan  1564.  et  au  mmiagr  du  nu 
Chartes  t\  . in -8 , 1571  ( iin()rimr  du»  le 
t.  i tir  r^aJefruv,  p.  898  \ 

FoxtaUU  (Cil.).  Salutation  nu  mi  Charte»  l \ 
sur  son  entrer  en  *a  noble  et  antique  riitr 
Je  Lyon,  1561. 

* Ordre  tenu  à rentrer  de  Henri  III  à ! uni 
t an  1574  ( imprime  au  Cérémonial  de  (îod*- 
froy,  I.  i.  p.  933}. 

Mtnuiv  (Pifflt).  L' Entrée  du  rot  Henri  IC  a 
l.yon  tr  4 sent r mire  1595. 

* L'Entrée  de  Henri  //'  à l.yon  tr  \ teptrm- 
hre  1595. 

M\rmn  (Pierre).  Les  deux  plu*  grandes  Ré- 
jouissant es  de  ta  ville  de  L » on  : la  pre- 
mière pour  t entrée  du  roi  Henri  IC,  ta 
seennttr pour  ta  putdiention  de  ta  paix,  ii»-4, 

1596. 

* Entrée  de  Sa  Majesté  ! jouit  Mil  et  de  la 
reine  son  é/muse  dan*  ta  ville  de  Lion, 
sommaire  réfit  de  ce  qui  s' est  passé  de  re- 
marquable en  ladite  entrée  de  Ixuri  Ma- 
jestés. in-fol.,  1694. 

* Entrée  de  Sa  Majesté  louis  .MC  à /.  » on,  et 
ta  réception  faite  à ta  reine  j*ar  Sa  Majesté, 

in-4»  1656. 

* Relations  des  entrées  solennelles  dans  ta 
rilte  de  L yan  de  nos  rois , reines , princes . 
etc.,  depuis  Chartes  CI  jusqu’à  présent, 

in-4.  1752. 

(iivitSMLuitiMi  (le  tamin  Fréd.  de).  Essai 
historique  sur  la  souveraineté  du  f.  sonnais 
au  xm  siècle  et  sur  la  prétendue  cession  de 
ta  cité  de  l.yon  comme  dot  de  Mathilde, 
fille  de  Louis  IC,  dit  fT Outre  . Mer,  in-8  , 
1636. 

Him  rr»  , «lit  Tnur»>.  ta  Forces  île  Lyon,  j 
au  tei  Armoiries  des  capitaines,  lieutenant» 
et  enseignes  des  personnage*  de  la  ville  de 
Lyon,  1658. 

Ih.  (André).  Tables  généalogiques  îles  j 

comtes  de  Lyon  ( imprimée»  dau»  uni  Ilia-  j 
toirc  p-uéalnçiqut-  des  durs  et  nunte-»  de  j 
Bourgogne,  in-4.  !628i. 

IHhkliü.  Généralité  de  Lyon,  n»-H.  1767.  j 

IttaskhiW  Auguste).  De  la  commune  lyonnaise  \ 
au  moren  âge,  in-8.  1MI3. 

* Recueil  des  privilèges  de%  échevins  et  halo-  | 
t tint  s Je  la  tille  de  Lyon,  iu-4.  1649.  I 
Privilèges  et  Franchises  des  habi/auts  de  la  \ 
■ville  de  Lyon,  in-fol..  1674. 

Fa  mu*.  * Ordonnances  et  Privilèges  des  foires 
de  Lyon , et  leur  antiquité,  avec  celles  de 
Brie  et  de  Champagne,  in-8,  1560. 

fUnKiFA.  ■ Privilèges  des  foires  de  Lyon  , oc- 
troyés par  tes  rois,  in-4.  1649. 

Dilmiu».  De  la  milicr  et  garde  boargem»e 
de  Lyon,  ia-4,  1787. 

Mémoire  /unir  le»  bourgeois  de  Lyon  contre 
tes  consuls,  tn-12.  1777. 

* Ly  on  tel  qu'il  était,  tel  qu'il  est , au  Ta- 
bleau de  sa  grandeur  passée,  /sar  A. 

III- 13.  1797. 

* Lyon  et  ses  faubourg » mis  en  presqu'île.  \ 
in-8.  1827. 

(«fus*  (M.-B.).  l-ettre  sur  ta  réunion  a Lvojs  j 
des  connu  une  t sur -urbaine*  • «-rr  i-ommunes  i 


•mit  lut  ruiHotierc.  la  i irotv-Knuv*  et  Va  ne), 
iu-8.  1833. 

* La  presqu  ile  de  Prrrneht  rt  la  rillr  de 
Lyon.  Rc/utnte  à une  noir  récemment  adres- 
sée à M . le  ministre  de  la  guerre  et  nu  gé- 

I me  militaire,  in-8,  1832. 

I lùri  tMiik  ( F. -A.).  Chronique  de  Perruche , 
in-4.  1835. 

* Discussion  importante  qui  intéresse  tous  tes 
habitants  de  la  rillr  île  Lyon.  Ijettrc  adres- 
sée au  rédacteur  du  Courrier  de  Lyon  , re- 
lative aux  droits  perças  par  Tadmiaisfra - 
tioa  municipale  de  l.yon  pour  location  fT u- 
sines,  bateaux  à laver,  hi-4,  1834. 

iUtr.rvinkk  (Alph.).  Histoire  politique  rt  mi- 
litaire du  peuple  de  Lrou  (ont  rage  aniinneé 
eu  3 toi.  in  8.  ditités  ru  60  litr.;  2u  litr. 
paraissaient  m décembre  1K44). 

HsMti.it.  Relation  du  siège  de  l.yoa,  route- 
Haut  tr  détail  de  ce  qui  s'j  est  junte’ . il»-8, 

1794. 

• Histoire  du  siège  de  Lyim  eu  1793,  in-8  , 

fit.  ( l'aMié  Aimé).  Histoire  du  siège  île 
l.yon,  des  événements  qui  Tout  précédé  et 
des  désastres  qui  T ont  suivi , 2 toi.  itl-8 . 
1797. 

P» Tir  (J.-B.).  Détails  des  troubles  de  l.yon, 
rt  Relation  du  siège  mémorable  de  cette 
cille  par  f armée  républicaine  en  1793  . 
iii-S,  1831. 

• l u Episode  du  siège  de  Lyon  (Appendice  à 
la  galerie  au\oauai»e  ) , trait  de  brt-cuurr 
fi’ un  Anxonnais,  in-8.  1640. 

Siège  de  Ly  on.  Histoire  de  Commune- A ffran- 
ihie  (178- 1 796),  recueillie  dans  les  convtr- 
s n tiou*  </* uu  soldat  du  siège,  in-8.  1813. 

(U  mm  (t'ahlié  Aimé).  Tableau  his/orijne  de 
la  rilte  de  Lyon,  iu-|2,  1792. 

Dihmiim  ( Fr.  - Anl.).  Tableau  des  prison» 
de  Lyon,  pour  servir  à t histoire  de  la 
ty  rannie  de  |792  à 1793  . in  - 12  et  iu-8  » 
1793. 

Kl  1 1 rc  uu*.  Mémoire  au  comité  de  salut  pu- 
blic sur  lu  réhabilitation  du  lommeicc  de 
Commune- Affranchie,  in-8,  1831. 

— Journal  de  Lran  et  du  Midi  ( /tendant  te 
séjour  du  premier  consul  ci  l.yon ) , in-8  , 
IH02. 

Cwuuik  Saisi  t ii.i.i . Compte  rendu  des  évé- 
nements qui  se  sont  passés  à Lyon  depuis 
le  .*»  septembre  1816  jusqu'à  lu  fin  iT octo- 
bre 1817,  *nrr  les  pièces  justificatif  fs,  in-8. 
1818. 

| •Finit  n r ( |r  rtiloncl  ).  Lnui  en  nul  huit  cent 
dis -sept,  in-8.  1834. 

ÎPnuot  (L,  ),  De  T importance  militaire  de  ht 
cille  de  Lyon  et  des  fortifications  net  essa  i - 
i res  à la  défense  de  cette  cille , 2"  édit . . 
1 1830. 

I rom  .n  i . Lettres  historiques  sur  la  révolu- 
tion de  Lyon,  ou  Vue  Semaine  île  1830. 
in-8,  1830. 

MimstMi.  / Ne  Semaine  de  la  resxdutînn  à 
lyon,  iu-8,  1831. 

Oiios».  Détail  « historiques  sur  les  journées 


de  Lion  et  les  came*  qui  les  ont  prnédre*. 
in-8*  1832. 

* Evénements  de  Leon,  ou  les  Trois  Journée . 
de  novembre  1831,  contenant  T exposé  de j 
motifs  de  ta  cause  ; 2"  de  ce  qui  s'est  passé 
à Lyon  les  21 . 22  et  23  novembre  1831  ; 
3“  la  nouvelle  des  désordres  de  cette  ville , 
arrivée  au  gouvernement  et  aux  chambres; 
4N  tes  Jeux  adresses  au  roi  ; 5*  le  rayage 
du  prince  royal  et  son  entrée  b Lyon  ; 6"  les 
revnes,  elr.,  in-8,  1832- 

* Histoire  de  Lyon  pendant  les  journées  des 
21,  22  rf  23  noxembre  1831,  contenant  les 
causes , les  conséquences  et  les  suites  de  ces 
dt /durable*  événements,  in-8.  1832. 

* Aotice  par  onlrc  al/dinbétique  Je*  morts  et 
des  blessés , civils  et  militaires , a la  suite 
des  événements  de  Lyon  de*  2 1 . 22  rt  23  no- 
vembre 1 83 1 î extraite  des  registres  des  bis- 
pitaux  de  Lyon  et  de  Trévoux,  des  mairies 
de  l.y  oa  et  de  ta  Crois • - Ruasse , des  joui  - 
maux,  etc.,  in-8,  1832. 

I Juu  ( J.).  Prêtés  historique,  statistique  et 
géographique  de  l.yon  uruieu  et  Lyon  mo- 
derne jusqu'à  rr  jour  ; suivi  des  événements 
des  21 . 22  et  23  novembre  1831  , ou  lu  Re- 
nd te  des  ouvriers  en  soie , des  causes  qui 
ont  amené  ces  événements  et  de  leurs  ré- 
sultats immédiats , «nrr  figures  représen- 
tant les  principaux  monumeutt  de  l.yon  et 
le  qdau  de  ta  ville,  in- 18,  1832. 

Mosrai.ro>  (J.-B.).  Histoire  f lr%  iusurrei  f'ous 
de  lyon  en  1831  et  en  1834.  tT après  1rs 
documents  authentiques  { précéder  tT  nu  es- 
sai sur  les  ouvriers  eu  soie  et  sur  t' organi- 
sation Je  la  fabrique,  in-8.  1831. 

Sara  (Adolphe),  Les  Ouvriers  sir  l.y  on  vu  1834. 
Esquisse»  historiques  sur  tes  rvruemrn's  iTa- 

vril,  3*  édit.,  in- 18,  1834. 

l*oi>r»  (J  .-P.).  Fragment  pour  servir  à T fus- 
hure  dr  Lyon  pendant  les  événement*  du 
mois  tT  and  1831,  in-8,  1836. 

A Hat  ( Hil.iri.li  ' . t»,  Rr  lions  sur  les  causes 
primitives  des  événements  de  in-4. 

183». 

* Lyon  et  Parts  en  avril  1831;  précédé  t 
1*/ un  précis  sur  Robespirrre,  sa  doctrine 
et  ses  actes,  considère % comme  cause  Jet  in- 
surrections de  Lyon  et  de  Paris  ; 2"  d une 
notice  histori y ne  sur  t.y  au  et  te  siège  qu’il  n 

i soutenu  eu  1793  ; 3“  iT  un  /dau  de  Lyon  et 
de  ses  environs,  in-8,  plan.  1834. 

I*  t.a  f’érité  sur  tes  événements  Je  Lyon  au 
mon  tT  avril  1831,  in-8,  1834. 

* Apercn  rom/ Jet  tirs  événements  de  t.y  ou 
J pendant  les  sir  fatales  fournées  des  9.  1(1. 
I 11  . 12.  13  rr  M acid,  rendus  jour  par 
| jour,  in-M.  1X34. 

! * Histoire  des  événements  de  L > on,  dans  les 
journées  des  9.  111,  11,  12.  13  et  \b  avril, 
par  on  témoin  a*  nlairr  : suivie  de  la  der- 
nière insurrection  du  cloître  Saint-  erry , 
jsar  un  garde  national,  il*-8,  1831. 

* Evénements  de  L\  on  , pendant  les  filiale .* 
tourner*  Je*  9,  1*0,  II.  12,  Il  et  14  avril . 
rendus  jour  par  jour,  elr.,  il»- 12,  1834. 

• Précis  historique  des  mouvements  insurrer- 
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hunnels  républicains  Je  Lron , Paris,  etc,, 
en  avril  1834  ; sttiet  *f  un  Dialogue  entre 
f»  membres  if  une  société  secrète  qui  s'est 
dissout*  dans  les  vingt-quatre  heure*  de  la 
promu  [galion  de  ta  toi  du  10  avril  sur  tes 
associations,  iu-12,  183  4. 

• Précis  historique  sur  tes  événements  de  J.  ion, 
m-8 , 1834. 

• Précis  des  événements  et  Je*  troubles  de  Pa- 
ris et  Je  Lyon,  in-ll  1834. 

• Relation  historique  des  événements  Je  Ly  on 

Ju  5 17  avril,  avec  un  précis  Jet  trou- 

bles qui  oui  éclaté  à la  même  cpir/ue  dans 
plusieurs  telles,  et  notamment  a St-Eittnne 
et  à Paris,  iu-18,  1834- 

• Relation  rompt  de.  des  reçue  ment  s qui  »e 
sont  passés  à Ly  on  , a Paris  et  « St-Ehrn - 
uc,  pendant  le  mots  >f  avril  1834,  Lu- 12  , 
1834. 

• Mole  à C apptu  des  réclamations  de  ta  fille 
de  /.y ou,  relative  aux  événements  des  9,  10. 
11.  I*.  13  et  14  avril,  in-8,  1834. 

Piimcham  (Müiu*).  Histoire  des  antiquité i de 
ta  nlle  de  Lyon,  m-8,  1548-1374. 

H aa a m*  ( Guillaume).  Mémoires  pour  l'ki s - 
taire  de  Lyon;  ensemble  les  inscriptions 
antiques,  lumules  et  épitaphes  qui  se  trou- 
vent en  divers  endroits  dr  la  ville  de  Lyon, 
iu4ol.,  1573. 

Les  mêmes , avec  les  privilèges  de  la  ville 
de  Lyon , recueillis  par  Claude  de  Ruhr», 
in -fol.,  1625. 

Sut*  (Jjrol*).  * Recherches  des  antiquités  et 
curiosités  de  la  cille  de  l.yon , avec  un  mé- 
moire des  principaux  antiquaires  et  curieux 
de  t Europe,  iu-8,  1876. 

Goiovu  ( Dominique  de  ).  Antiquité*  projaaes 
et  sacrées  de  la  tille  île  Ly on,  aves  quelques 
singularités  remarquables  recueillies  et  pré- 
sentées à Mgr  le  dnc  de  Bourgogne , ut- 4. 
1701:  iu-12,  1702. 

Antiquités  de  la  ville  de  l.y  on,  2 x «1.  iu-12, 
1738. 

Mai.  oit  di  Pmot'tr  ( le  comte  À.-B--L.  ). 
* Ixttrei  sur  f histoire  ancienne  de  Lyon 
( sur  les  antiquités  de  cette  tille  et  partie u- 
licremeat  les  aqueducs  des  Romains),  m-4, 
pl.  el  grax.,  1818. 

Comm ARitOMT  (A.).  Antiquités  de  l.vou.  Dis- 
sertation sur  trois  fragments  en  bronze 
trouvés  à l.yon  à diverses  époques  , et  en 
particulier  sur  uae  jwrlion  de  jambe  de 
cheval , un  pied  J ' homme  en  brou  ze , un 
avant-bras  de  statue,  et  autres  objets  anti- 
ques découverts  dans  ht  tranchée  du  quai 
Fulchiroa  eu  mai  1840,  iu-8.  1840. 

Antiquités  de  ta  cille  de  l.yon  (Mêm.  de  l’ar. 
royale  de»  iuvrriptiuu*  et  beUcs-letlrr»,  t.  n, 
p.  473.  487;  t.  us.  p.240.  IIùl.,1.  i,  p.  212. 
Httl..  I.  ni.  p.  347). 

Explication  dé  un  monument  anti  que  découvert 
à l.yon  (lü*t.  de  l'itoul.  royale  de»  inscrip- 
tion» el  bdlev-bttrr»,  I.  tu,  p.  247). 

Explication  */  un  bas-relief  antique  qui  est  sur 
le  portuil  de  P église  > P A ma  y , abbaye  Je 
Lyon  ( Mém.  de  l'acad.  royale  de»  inacripl. 
et hdltt'liiim,  U tti.  p.  35). 


■Sur  une  inscription  sépulcrale  latine  et  grec- 
que trouvée  à Lyon  ( Hist.  de  l'arad.  rurale 
de»  imcnpt.  «I  bdlra-Mtre» , l.  »,  p.  248 >. 

Sur  quelques  inscriptions  du  temps  des  Ro- 
mains nouvel  le  meut  découvertes  a Lyon 
(Hist.  de  Par.  royale  des  uiscnpt.  et  liellex- 

Irttrrs,  t.  im,  p.  233). 

Explication  if  une  inscription  antique  l rouvre 
à Lyon , oit  sont  les  particularités  des  sa- 
crifices que  tes  anciens  appelaient  Tauro- 
bolrs,  1705. 

Go  SONIA  ( le  P.  dom  de).  Dissertation  sur  un 
monument  antique  découvert  à Lyon  sur  la 
montagne  Je  fourrière  au  mois  de  décem- 
bre 1704,  in- 12,  fig.,  1705. 

Comm armont.  Notes  sur  les  antiquités  nouvel- 
lement découvertes  au  bas  du  rocher  de 
Pirrre-Scite , à Lyon  (Bull,  de  M.  de  Gau- 
mont , t.  t,  p.  513). 

Artaud  (F.),  Description  d’une  mosaïque  re- 
présentant tes  jeux  du  cirque , découverte  à 
Lyon,  gnmd  ùi-fol.»  r(  planches  coloriées  , 
1806. 

— Sur  quelques  découvertes  <P antiquité , faites 
à Lyon  prmlaul  P été  de  181 1 , broch.  iu-8, 

1811. 

— Mosaïques  de  Lyon  et  du  midi  de  la  France, 
grand  in-fol.,  1818. 

Flacbarû*  ( Alexandre  ).  Mémoire  sur  trois 
anciens  aqnrdms  qui  amenaient  autrefois  à 
Lyon  les  eaux  du  mont  d“ Or,  de  la  Rré- 
venue  et  du  Hier  ; suivi  J une  .Votive  sur 
un  ancien  cloaque  de  construction  romaine, 
situé  dam  ta  rue  du  Commerce , el  sur 
deux  souterrains  qui  longent  1rs  bords  du 
Rhône , entre  Sl-C/air  el  Miribel,  in-8, 
1840. 

üri  oasir  (Guillaume  - Marie).  Recherches  sur 
le s aqueducs  de  Lyon,  construits  par  les 
Romains , lues  dans  tes  séances  de  P acadé- 
mie de  Lyon  des  29  mai  et  5 juin  1739- 
1760,  in-12  de  63  page». 

Artaud  ( Fr.).  Discours  sur  un  projet  de  re- 
cherches de  monuments  antiques  dans  la 
ville  de  Lyon,  in-8.  1808. 

* Fouillé  généra!  des  bénéfices  de  t arche - 
véché  de  Lyon  et  îles  diocèses  rf  A ut  un  , 
Chalon-sur-Saône,  l migres  et  Mâcon,  in-4, 
1648. 

Ls  Fàvaa  ( Iusr  ).  Nombre  des  églises  qui 
sont  dans  P endos  et  dépendance  dr  la  cille 
de  Lron,  avec  une  exacte  recherche  des 
temps  , et  par  qui  elles  ont  été  fondées  ; 
le  tout  tiré  des  anciennes  archives , in-8 , 
1627. 

Dr  St»Aur«  (Jean).  Histoire  ecclésiastique  de' 
la  cille  de  Lyoa  ( publiée  par  le  P.  Mènes- 
trier),  in-fol.,  1666. 

Muait  (Jean- Marie  de  la).  Histoire  ecclésias- 
tique du  diocèse  de  Lyon,  traitée  par 
suite  chronologique  des  ries  des  archet'é- 
ques  ; avec  les  plus  mémorables  antiquités 
de  P église  cathédrale , de  toutes  tes  collé- 
giales, abbayes  et  prieurés,  in-4,  1671  , 
1674. 

Pnti.i.r*  dr  Liarn  (Etimne-Josepli).  Histoire 
de  P église  de  Lyon,  depuis  sou  établissement 


Ipur  saint  Fothin  dans  te  lt*  siècle  de  f Eglise 
jusqu’à  nos  jours,  in-4,  1770. 

• Histoire  des  triomphes  de  f église  de  Ly  on 
et  la  pnse  de  Montbrison,  iu-8,  1562. 

1 Pr.yroxsit  ( l'abbé  ).  Notre-Dame  de  Four- 
ci  ères  et  ses  entours,  contenant,  etc.,  in-8, 

1841. 

Hnur  ljsoi.  Délices  de  fourrières,  in-18  , 

1843. 

Panorama  de  f Observatoire  de  Fourniras  à 
Lron,  in-12  d’une  demi-feuille,  1844. 

Part  (l'abbé  L.-A.).  Les  Cordeliers  de  tOb- 
servance  à Lyon , ou  f Eglise  et  le  Couvent 
de  ce  nom,  depuis  leur  fondatiou  jusqu'à 
nos  jours,  in-8,  une  planche.  1836. 

— Les  Grands  Cordeliers  de  Ly  ou,  ou  P Eglise 
et  le  Couvent  de  St-  Roua* rature , depuis 
leur  fondation  jtiu/uà  nos  jours,  une  litli., 
iit-ë,  1836. 

* Ermitage  Ju  mont  Cimier, près  l.yon,  in-18, 
1827. 

Huium  (C.).  Fondation  île  f ermitage  du 
mont  Cindre  et  de  la  tour  de  la  Belle- 
Allemande  , extrait  d’une  chronique  de 
1432  . avec  des  détails  sur  Lyon  et  tes  en- 
vi rons,  in-12,  1835. 

I)uxuksi»  (de).  Fondation  et  Antiquités  de 
P église  collégiale,  de  Saint- Paul  de  l.yon  , 

iu-12.  1606.  , 

(auut  ;Manc-Hiéroi»}itir Histoire  de  P eta- 
blissement et  du  progrès  du  premier  monas- 
tère de  religieuses  UMuauciadrs  célestes  de 
la  ville  de  Lyon,  tic.,  dix ivée  m deux  pin- 
lie»,  in-4,  1699. 

* Observation»  sur  le  lieu  où  doit  être  cons- 
truite f église  projetée  aux  Hrotteaux , 
adressées  à la  eommimom  exécutive  îles 
hospices  civils  de  Lyon  par  les  proprié- 
taires le  terrain*  acquit  des  hospices,  in-4  . 

Drmouroi  (J.).  Notice  historique  sur  le  col- 
lège royal  de  Lyon  ( extrait  de  Lyon  ancien 
et  moderne),  in-8.  1840. 

(jiAret  iLALi  ( Samuel  ),  Lyon  dans  sa  splen- 
deur, ou  Description  île  la  tille  de  Lyon, 
in-4  et  fig.,  1656. 

Glas  aasos  ( André).  Description  de  la  ville  de 
Lyon  , avec  des  Recherches  tttr  les  homme i 
célèbres  quelle  a produits,  in-4.  1741. 
Kivtàax  dr  BaisAis  ( parmi.  de  ttaxaMon  ). 

Description  de  Lyon,  in-8,  1741. 
Description  de  Lyon , avec  des  notes  sur  les 
hommes  célèbres , in-12,  1761. 

Cockard  (Nie. -Fr.).  Description  historique  de 
Lyon,  ou  Notice  sur  les  monuments  remar- 
quables et  sur  tous  les  objets  de  curiosité 
que  renferme  cette  ville , in- 12,  1817. 
Fortu  (F.-M-).  Voyage  pittoresque  rt  histo- 
rique à Lyon  , ans  environs  et  sur  les 
rives  de  le  Saône  et  du  Rhône,  2 vol.  in-8, 
1821. 

Ûumit.  Potage  pittoresque  dans  l.yon,  an- 
cien et  moderne , ou  Choix  de  vues,  monu- 
ments et  paysages  de  cette  fille  célèbre  et 
de  tes  environs,  in-4,  1824. 

JoLEMOtrr.  Description  historique  et  rues  pit- 
toresques de  l.yon,  in-4.  1832- 
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Pii«ir.u«  (Antoine).  * Notice  topographique 
tur  la  ville  île  Lyon,  in-8.  1831 
Lyon  ancien  et  moderne , par  les  collabora- 
teurt  t le  ta  lto.  ur  du  L> unirais . sous  ta  di- 
rection de  Léon  Boit  cl , l.  i et  a , in-8  , 
J843  {Totit'mgr  don  avoir  3 volume»). 
P,,TT  (Aul.).  Plan,  Pourtraict  et  Description 
de  la  ville  de  Lyon  au  x*'lr  siècle,  rte  nou- 
veau mis  eu  lumière  pur  P.-M.  Gottou, 
in-8  d'une  feuille  et  derme  H gmv.,  1844. 
Bcsxir*.  Palan,  maisons  et  autres,  édifices 
mt*lcr nés  dessinés  à Lyon.  V.  Pmcxu. 
Artaud  (Fr.).  j'W/w  et  Anciennes  Statues 

cf  oestres  de  Issuis  \ Il  a J,yon<  „ u,_fu| 
«826. 

Recueil  des  /dus  beaux  tombeaux 
exécutés  au  grand  cimetière  de  Lyon,  m-A 

1830. 

U Cimetière  de  tarasse,  ou  Description  de 
tons  les  monuments  qui  existent  dans  ce 
cimetière  , avec  le  relevé  exact  des  mserip- 
fons  i/nt  y sont  gravées,  suivi  d’un  plan 
topographique  des  lieux  et  de  planches  don- 
nant te  dessin  des  monuments  tes  plus  re- 
marquables. in-8,  1834.  1», 

Ctin-rr  v alur.  Essai  sur  tes  jardins,  suivi  du 
plan  de  la  près pt', te  Perruche  , située  au 
midi  de  tu  ville  de  Lyon,  traitée  en  ,ardin 
«*-8.  1807. 

essais  historiques  tur  ta  ville  de  Lron , ou 
Dictionnaire  des  rues , quais  et  places  de 
cette  ville,  in-8.  1888. 

* T.Urat,  Je,  r„„,  fm„„gr,, 

ri florîx  Je  la  ville  J,  L,om  ,,  \t,  m 
Jeute  ttrg,,  „,c  f vrigiee  Je  Umr,  nom,  ci 
leurs  aboutissants t in- J 8,  1839. 

* Lrae  .e  Je  ru„r„è,e,.  Cquién  morale,, 
physiques  et  historiques,  in-8,  1835. 

Coc.^  (O.),  f l.n  ,„  te,  moyen,  J„n,rtr 

le  reMneelHH,  Jn  J,  Ju„,ir  /jf 

TJ.  * '«"•  ^ plein, , coupe,  el 

rle.nl,  on,,  el  J un  Jn„  „,imai,/ji,  ,r„. 
vaux,  in-8,  «H3I . 

* Paie,,  Je  ,,„licc  Je  Lyon,  en  rccnn.lcuum, 
tur  In  pince  IxttJ,  Ulll.  ,„.g,  ,gj, 

.Volet  tur  ta  .on.lrnelinn  Jn  pnlni,  Jr  in,, 
toc,  m-4,  1833. 

G,,uot  f l.ron  cffltgê  Je  corne, 

gion.  nu  NmrrJ  Jr  et  qui  , cu  pour  de 
pin,  memoraUr  en  celle  cille  drpm.  le 
mot,  ,1‘aoui  ,83g  jutenen  oclolrc 
io-K.  ,«,9. 

Powx,  Amie,  hi„neieu,  .ne 

la  médecin , Jn  gennj  H,ilel.D,e„  Je  l.ron 
Inc  „ renne,  pnkhquc  Je  C aJmmt.lrolion 
Je,  kôpHcvx  le  4 moi  ,833.  j.H*,  l#}$, 

— H,, lo.ee  tup, graphique  et  me  J, cale  du 
gennj  llotel-D.ru  Je  Lyon,  Jam  laquelle 
tout  traitée,  le  plupart  Je,  que  Mina,  qui  ,c 
rattachent  à t’orgumunion  Je,  hôpitaux 
en  général,  iu-H,  ,«|3. 

M,I.«  jnmr.  Revue  et  Critique  ,nr  f J/iùcl- 
ty.ru . ta  Chanté,  t Intiquaille  et  autre, 
etahl,  ,rment , Jn  même  genre  existant  à 
Leon,  in-l!.  ,*39. 

Aourd>J.mu  (J.-M.).  Histoire  Je  P ko, pu. 

Je  P JntiquaiUe  Je  Lyon,  ilî-8.  1884.  ' I 


I.ÏO.N. 


B».  ta  tille  de.  aumônes,  tohlean  Jet 
trmre.  Je  charité  Je  te  cille  Je  Leon. 
in-8.  1*4(1. 

Aoaveltc  Auln  e ,ur  Pka.pice  Je,  vieillard, 
Jr  ta  liuillotiirc,  in-4,  1845. 

Porru.  .A.),  tic  ta  prostitution  et  Jeta  trphi- 
li,  don,  te,  grande,  ville.,  dan,  la  tille 
Je  Lyon  en  particulier;  Jr  leur,  corne,  , 
Je  leur  influence  sur  In  santé,  te,  habitude, 
el  te  liea-étre  Je  la  population  ; Je,  ma.  etu 
Je  remédier  a et,  fléaux,  in-8,  1*43. 
Mo.r.txu,.  «apport  ,„r  Peau  minérale  fer. 
rugtueute  Jr  St.  Onega  , e l.ron  { „„ 
Tiunn).  brorli.  in-*,  1*39. 

1U.K..T  D.  Tnt,,.  Sur  le,  pmi,  foré,,  el 
plu,  particulièrement  sur  In  nature  du  ter- 
rain Jn  ml  Jr  Lron  (An 11.  il»  umn. ,.  ,1, 

S"  «erie,  p . 33,  ). 

Examen  dex  eaux  me, ont  Je,  fontaine,  pu-  ' 
Uique,  Je  la  ville  Je  L.on  et  Je  U,  fan-  1 
hourgs,  fait  en  .eptemhre  ,807  par  la 
toc, été  Je  pharmacie  Je  ta  même  tille  ,r 
in-4.  1807. 

Vote  sur  un  projet  arnnl  jmnr  Lut  JPap- 
proritioeuter  l.,,m  et  ,c.  faubourg,  a raide 

Je,  euu  1 Ju  fit, due,  naturellement  etari - 
fiée.,  iu-8  ifc  9 Icuill»  « dttnn-,  ph„  UTIl. 
phnebr. 

Di:  PAtonn,  Analyse  des  vaux  potables  des 
em  irons  de  Lyon,  in-8.  1840. 

Mémoire  sur  la  fourniture  des  eau,  néces- 
saires à la  ville  de  Lvtm.  sur  la  dérivation 
des  sources  du  Mont-d'or,  combinée  avec 
faction  d'un  m,*teur  hydraulique,  in-8 
1841. 

Rapport  sur  le  projet  de  dér, ration  et  de  dis- 
tribution «f eau,  de  source  à Lron,  w-8 

1843. 

Focuxit  ( J.  ).  Mémoire  sur  les  sources  des 
anvirams  de  Ls  ou. 

— Sur  le  lit  du  Rfutne  à l.ron,  hrodi.  in-8 

1812. 

* ïtode,  ,ar  la  question  de  F établissement 
d'un  service  hydraulique  destiné  a pour- 
voir  aux  besoins  de  ta  ville  de  Lyon  et  des 
faubourgs  qui  F tntourtnl , in-8  de  3 feuille» 

1814. 

Relation  tC un  grand  malheur  arrivé  a la 
porte  du  Rhône  à Lron,  le  U octobre  de 
r année  1711.  au  retour  de  la  promenade 
de  llron,  hors  le  faubourg  de  la  Guiliotièrc, 
•n-4. 

Récit  des  désastres  terribles  causés  par  1rs 
débordements  récents  du  Rhône  et  de  ta 
Saône,  in-8,  1840. 

* Histoire  de  l'inondation  de  Lyon  et  de  ses 
entirom  en  1840  . précédée  d’une  no:, cr 
i«r  tes  inondations  de  Lyon.  CtC.,  ete.,  m.|8 
1841. 

* Lyon  inondé  en  1 840  et  à diverses  époques  : 
Histoire  ,le  toutes  tes  inondation * qui  ont 
afflige  Lyon;  su  me  des  mandements  des 
archnéques  de  / i on  et  de  Bordeaux , tFune 
pièce  de  rets  par  Bouchard  { F.)  de  Mâ- 
con , et  de  strophe,  par  tie  Lamartine  ' Al- 
phonse)  («traii  de  la  Revue  du  Lyonnais) 
ù>~8.  1841. 


Histoire  des  inondations  du  Rhône  et  de  la 
Saône,  depuis  leur  source  jusqu'à  leur  em- 
bouchure, en  F année  1840:  ourrage  pré- 
cédé de  rhittorique  des  anciennes  inonda- 
tions, in-8.  1841. 

Boitïi.  I (lion)-  Inondation  du  Rhône  et  île  ta 
Saône  à diverses  époques,  in-8,  1841. 
Yai.mor»  Dunmki  - m— ).  /: Inondation  de 
Lyon  en  1840,  in-8,  1840. 

Qratn.iv  (J.-P).  Aux  victimes  de  la  Sa, ma  et 
du  Rhône,  stances  dithy  ramhijur,  itt-K 
1840.  * 

Sov*  ( M“*  Fnmieliue).  Désastres  de  /a ou, 
poème,  au  bénéfice  des  victimes  de  Finau- 
dation,  in-8,  1841. 

Kattomiv  Récit  de  tontes  les  inondations  de 
Lyon,  d'après  des  documents  authentiques 

nt-8,  1840- 

Fom*i  r (J.).  Rapport  de  M.  le  Maire  Je 
Lyon  sur  les  observations  recueillies  par  U 
commission  hydrométrique  , in-8.... 

Sotoe  sur  les  mines  des  environs  de  L\«n 
(Jauni,  de*  mines.  «•  uv,  p.  ij), 

MrriRAD  ( F.).  Tableau  historique  et  statisti- 
que de  Lyon  et  du  département  du  Rhône, 
in-8  de  2 feuille*  et  demie,  1844. 

Rvi.u*  (J. -R.).  Flore  lyonnaise,  ou  Descrip- 
tion des  plantes  qui  croissent  dans  le,  envi- 
rons de  Lyon  et  sur  le  mont  Pilât,  2 tomes 
«t  3 vol.  in-8.  1827-28. 

— Supplément  à ta  Flore  ty onnaise,  publiée 
rn  1827  et  1828.  etc.,  iu-8,  1835. 

Vue  Journée  au  jardin  drs  plantes  de  Lyon, 
poeme  en  deux  chants  avec  des  notes , pa> 
C.  /i***.  iu-8,  1817. 

Kot  l.ot  M (11.).  Essais  historiques  sur  Fart 
monétaire  et  sur  Foriginr  drs  hôtel,  de 
monnaies  de  Lyon.  Mâcon  et  tienne,  eie 
in-8.  1838. 

A RT  alu  (Fr.).  Cabine:  des  antique .»  du  mutée 
de  Lyon,  in-8.  1816. 

Inuriptions  du  musée  de  Le  ou,  in-l» 
1816. 

Notice  de  la  galerie  des  taldeaux  ancien, 
du  muséum  de  Lyon,  in-8,  1839. 

R* Ri*  ( le  rhrv . Jc>M-ph  ).  U Palais  St-Pierre 
ou  des  Arts,  in-8,  1812. 

Butohot  vc  I Art.  * Notice  sur  la  bibliothèque 
de  la  ville  de  Lyon,  extraite  des  archive* 
historiques  et  statistiques  du  département 
du  Rhône  (l.  vi),  ltntcJi.  in-8,  1828. 

Rapport  sur  les  livret  et  estampes  des  bihlia- 
thèqurt  du  palais  des  Arts  , présenté  à M. 
Terme,  maire  de  Lyon,  in-fol.  de  14  feuil- 
les, 1844. 

Dklrvoivi  (Fr.- Anl.).  Catalogue  de  la  bi- 
bliothèque de  h tille  de  Lyon.  7 vol.  m-M. 
1812-24. 

Manuscrit»,  2 vol..  1812. 

Belles-lettre».  2 vol-,  1816-17. 

Théâtre,  1 vol.,  1818.  ' 

Histoire,  2 vol.,  1819-2 1. 

Coi.oxi  s [ le  P.  don»  de  ).  Histoire  littéraire 
de  la  ville  de  L>  ou , avec  une  bibliothèque 
des  auteurs  lyonnais  sacrés  et  profane*  t 
distribués  par  siècle.  2 vol.  in-4,  %. , 1 728- 
1730.  - Cet  ouv  rage  routirut  les  Antiquité» 
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LYON. 


I A ON  N AIN  ,|«). 


I.VONS-U-rOILT  (SI-). 


!..  tille  de  Lyon  et  lu  Divartiliuu  >»ir  mi 
inouï mih'iiI  antique,  etc.,  imprimé*  *é|)aré- 
nu'iit  en  170.*»  «t  1738. 

I’wmtîi  {l'ulilc  Jacques).  * Bechcrchct  pour 
servir  a t !tit hure  t/e  /.y  on , ou  te t Lyon  - 
uai*  digne»  t/e  mémoire,  2 vol.  |id.  in-8  , 

17**7. 

Iln  num  (Fr.-Anl.).  Bibliothèque  butor ique 
et  raisonner  des  écricain*  t/e  /.ion,  et  dr « 
ouvrages  manuscrits  ou  imprimes  qui  ont 
qurlq  ne  rapport  à i' histoire  ecclésiastique 
et  civile  Je  cette  rilfr  et  Je»  trois  provint  et. 
iii-8,  1787. 

4.0»  i ii'iBïT . Etudes  tur  le*  historien*  du  /,vou- 
nui -,  iu-8,  1844. 

* Biog  r aphte  / 1 on  uni  te  Je*  auteur t Jramali  ■ 
tjttr * t irants  , dite  dit  terroir , rédigée  dons 
la  loge  du  jsorUcr  des  Ç élestins,  enrichie  Je 
quelque*  notes,  par  un  bon  enfant , in-32, 
1828. 

Ifei.i.irot  ih  Li  t.  * Mélanges  biographique* 
et  littéraires  pour  servir  à t histoire  dr 
/.von,  t vol.  in-8,  1828. 

— Blog  t afdiie  / 1 art  natte.  Catalogue  de*  /.van- 
nai* dignes  de  mémoire  ( avec  Pkmcald  af- 
in* . »ti-8,  183‘J. 

* biographie  /yisnnaisr.  .7  i»fnr  sur  Cha/irr 
(cNlrait  de  In  Revue  du  Lyonnais,  vm*  liv., 
aniit  1835),  in-8,  1835- 

HmvviLU.  (de  Paz/j  de).  Les  Lyonnaises  pro- 
ie, 'ricr*  des  Etats  souverains  rl  contenu - 
tri*  es  du  genrr  humoiu,  r|c.,  in-8,  lî7l. 

. trehive»  historiques  rt  politique .*  de  la  n/le 
de  Ljou  et  du  departement  du  /tho'ae,  ii>-8, 
18i4  el  années  Mlif. 

Compte  rendu  de  P ara  dénué  ressaie  de*  scien - 
ee»,  brlles-leltres  et  arts  dr  Lyon , in-H. 

l'mrrtt  il 'al  4k*  Jacques  . Ta/Jeau  de  fa  cille 
de  /.j  on,  avec  un  plan  de  celte  tille , in-8 
de  82  jugn,  1 7 Ml. 

(Iiiniuu  ; Nie.-Fréd.).  t.r  Cm  Je  du  voyageur 
et  de  P amateur  à /.von , ou  hr*crij/tion 
historique  des  monuiu*  nts,  curiosité»  et  eta- 
blissements publie s rt  particuliers  que  ren- 
Jermr  cette  tille,  suivie  d'une  notice  sur  les 
rues,  places,  quai».  Ho.,  in- 18,  1826. 

* Nouvel  Indicateur  des  habitants  de  In  ville 
de  Lyon  el  des  faubourgs,  d'après  le  *ler- 
nier  recensemcsif  administratif,  avec  un  ta- 
bleau des  principale*  prujessiou » de  la  ville, 
mite » fuir  ordre  alphabétique , pré*  édé  if  une 
notice  toquigropl/i  fiie  et  historique  de  /.i  on, 
in-U.  1834. 

* Petit  Guide  du  luyugenr  à l.yon,  cou  te- 
nant, rte.,  in- j 2.  I84n. 

!m<m  J.)  (lie.,..;,  fluide  Jn  voyrgcur  n 
L'ON  , on  /.y  ou  ancien  et  moderne  , in  - 8 , 
1 |tl..  3 grav.,  1*>36. 

Oimbkt  ( C.-J.).  Guide  pittoresque  de  fé- 
trciug  er  a /.  i ou,  panorama  * le  la  ville,  de 
ir*  faubourgs  et  J nue  partie  de  te*  envi- 
rons, T édit..  in-18.  1839. 

fluide  historique  et  jsiltoresque  Je  /.y tu»  a 
Ch  a fi. u - sur  • . Satine  , pur  .!/*** . in- 18  «le 
5 feuille*  el  demie.  1844. 

Jaix.-iI*  fi|».  Le  Voyage  du  poêle  à Lyon, 
[M<)‘iue  étégialiqur  ru  5 chaut»,  in-8,  1841. 


IloiMti.  Ly  on  mystérieux  et  nocturne  (I'*  |i- 
xniiMi,  *qil.  1844),  in^. 

* Promenade  eu  BeUensur,  in-18  d’mir  feuille 
el  ileruir.  1844. 

Mxvit.  .Mémoire  sur  les  munujact lires  de 
/ y ou,  in-8  de  72  pag.,  1786- 
Rmilui  (C.).  Histoire  du  commerce,  de  tin • 
dnslrie  et  de*  fabriques  de  Lyon,  depuis 
leur  origine  jusqu'à  nos  jours,  in-8,  1838. 
Dmiuiu:  (Fr.-Anl.).  itmanach  civil,  jsoli- 
tiqne  et  littéraire  de  /.y  ou  et  du  déporte • 
meut  du  /thdne,  i«-8,  1797. 
tfmanach  historique  rt  politique  dr  ta  ville 
de  Ly  ou,  1 804  et  auner»  suit . 

Jnnuairr  départemental , administratif,  his- 
torique, industriel  et  statistique  Je  Lyon, 
iu-8,  1844.  — CwlÎMl  le  7*  article  de  note* 
el  documents  pour  sertir  à l'histoire  de  Lyon 
et  du  Ly  oniiai»,  faisant  suite  au\  notes  et  do- 
< liment*  (ml. liés  dan»  les  Annuaire»  précéd. 
Dm  lit.  Promenade  de  Lyon  à Crruay pour 
t ètudr  du  terrai n diluvien  u blocs  errati- 
ques. in-24. 

tünos  ( I*.  ).  Bibliographie  historique  de  lu 
ville  de  /.y  ou  pendant  fa  révolution  fran- 
çaise , 1"  li\  raison,  m-8  d'une  feuille.  1845 
(contient  94  articles). 

LYONNAIS  (le),  F.rliii  Lugduncuses,  l.ng - 
duurusi .»  provincia  , ei  - de»  aut  |iru»  iuce  «h- 
l'ranre  <|ui  tonne  maintenant  les  departement* 
ilu  Bbiiue  rt  de  la  Lsurr.  Le  Lyomtai*  lit  partie  ! 
île  ta  première  Lyonnaise  *osu  la  domination  | 
romaine.  Ayant  été  d'nliord  conquis  |iar  Cio-  : 
vis,  puis  ettclatr  dans  le  royatimcd'Arlr*  , er  [ 
pays  «ut  ensuite  des  comte»  , devint  une  pro-  i 
vinre  du  «croix!  royaume  de  Rourgogur,  el  en  | 
tul  séparé  j mm  former  un  comté.  Philippe  le  ; 
Bel  le  réunit  à la  couronne  en  1310.  la*  Frauc- 
Lyoniuù»  on  les  Treize-Marthe»  était  mi  pet 1 1 
pays  privilégié  situé  ou  delà  <le  la  Saône,  rjui 
anciennement  formait  une  république.  Le  Lyon- 
liais  était  nu  de*  douer  grands  gouvernements 
du  ressort  du  i l r ment  de  Pari*  , de  la  géné- 

ralité rt  élrction  de  Lyon. 

Le  gouvernement  du  Lvonnat»  comprenait  : 
le  Lyonnais  propre  , capitale  Lyon  ; le  Franc- 
Lyonnais  , dnd-lieu  NrufviJIr  ; le  Hraujnlais , 
capitale  Villefranrlie  ; le  Fore*.  capitule  l eurs. 

le*  »rtnci  du  Lyonnais  étaient  : d’azur 
temé  de  fleuri  de  lis  it or. 

Bibliographie.  * Etat  par  ordre  alphabéti- 
que des  province * du  L connais  , Fore : et 
Beaujolais  (ne  trouve  h b fin  de  l'Almaiiarh 
de  Lyon),  in-8.  1761. 

J»i.  (A.).  Bésumé  de  rhisluire  du  /.vtsnunis 
(Bhtme),  iu-18,  1826. 

Dr  u Mini  ( Jean-Marie).  Histoire  i/«/irr- 
sel/e , civile  et  ecclésiastique  du  pays  du 
Forez,  in  - i,  1674. 

Dr  Rh;v»  ( Dulrcuil  ).  Mémoire  historique  sur 
la  province  du  Foret  ( Mercure  , 1748 . fé- 
vrirt*). 

Hnt»»fti>  jeune  (Aug.).  Histoire  du  Foret, 

2 vid.  iu-8.  183Ü. 

— b;  ifl/rfr . Souvenirs  historiques  et  litté- 
raire* du  Foret  aux  \n’  et  XVII*  siècles. 


mec  fac-similé,  iu-8  . 1839.  — On  tiuuve 
dans  ce  volume  î 1*  la  Description  du  pays 
du  Fore/,  par  Amw  il'l’rfè  : 2”  An^inUrc  à 
la  descriplioti. 

• (Quelques  mots  sur  f Histoire  du  forez,  de 
M.  si ug • Bernard,  il  1-8,  1836. 

Diuic  ( J.-B.  Souycr).  Observations  sur  / état 
ancien  et  actuel  de*  tribunaux  du  Forez, 
iu-8,  1781-  - - Oonlieut  de»  doennients  iuté- 
rw«aut*  pour  riiisloin*  du  Força,  île*  notice» 
t»iogrnplii4|ue»  sur  les  graïuis  lioinines  qu'a 
produit»  le  Fore/.,  et  de»  diswrtiilH»u»  sur  le* 
droits  seigneuriauv . 

Ko  h can  lit  u hum.  .lua/rsr  rt  /‘crins  des 
eaux  minérale * du  For*  : cf  de  quelques 
outres  sources,  in-18.  1778. 

Huit.  Ubservulioiis  sur  f architecture  du 
moy  eu  ngr  dan*  le  Fore:  %Bulteliu  de  M.  (le 
Caomout,  t.  vio,  p.  367). 

Atuiii»  Dcutc.  Mémoire*  jsour  sertir  à t his- 
toire naturelle  îles  prtnîuce»  de  /.y  initiais  , 
Forez  et  Beaujolais,  2 toi.  pci.  iu-8,  I7B5. 
H*  i ssiis.  Mémoires  historiques  et  economiques 
sur  te  Beaujolais,  ou  fiechvrches  et  Obser- 
vations sur  In  primes  de  Beau  jeu,  la  no- 
blesse, t' histoire  naturelle  et  les  firim  ipa/es 
brauthes  J" agriculture , dr  commerce  et 
J indus!  tir  du  Beaujolais,  in-8,  1770. 

Cl  mut  nr  m TniRtm.  toyuge  on  mont 
Pilât,  dans  la  prmime  du  Lyonnais,  dm  te- 
nant des  oftsc nations  sur  t" histoire  natu- 
relle de  cette  montagne  et  de»  lieux  ci  et  ou - 
cio  sut*  , suivies  du  catalogne  raisonné  des 
plantes  qui  y croissent,  iu-8,  1770. 

• Excursion  an  mont  Imitai,  in*8,  18.15- 

• .Analyse  des  plantes  vuseufaires  du  Ly  on- 
nais rt  du  mont  Pilai,  à l'usage  de»  bota- 
niste* eu  r réunion,  in-18,  1838. 

Plvis  A .).*  t'oy  ngr  c-giottomiqur  en  Beau- 
jolais , Forci  rt  dons  la  /j magne  J’, hiver- 
ill-S.  IStl . 

I.YONNK,  ./Hier,  cumin,  de  Cognai,  de 
tianul. 

I.VONM:  «ES,  tg.  .Un,  eninm.  de  Sl- 
F.tieuue-du-Uoi»,  , de  B»mrg-eu- Bresse. 

LYONS-l.A- FORÊT  (81-),  Mon*  sius  in 
/jeonibus,  /jroni»  Costrum,  petite  tille  (Nnr- 
ntaiidir),  arr.  el  à 22  k.  des  Andely»,  rbef-1. 
de  canl.  Cure.  lz_l,  A 102  k.  de  Paris  pour  la 
tasr  dr»  Irttrr*.  l’cqi.  1 ,52*  h.  --  IVaa*»*  rré- 
I taré  snpérimi  . craie. 

Otle  tille,  d'origine  gidlo-romaim*,  ligure 
dau»  l'histoire  de»  premn-ies  iutasiotis  l»rlm- 
irs,  son*  le  reçue  de  l’iaiqa-KTir  Pndius;  elle 
jMirtait  alors  le  nom  de  /jothouin.  De*  fouille* 
faites  en  1723,  *ur  l'anncii  emplaewnenl  «le 
relie  rite,  ont  fait  diront  tir  des  nn-dailles  a» 
assez  çraud  nonibre,  dout  <|uelques-uues  «Hairnt 
du  loup*  de  Nerva  el  deTrajau,  de*  Ml*  de 
c(dounes  «Murs  de  bas-relief*,  des  tmuliraiu 
«pii  iruîeTiiiaieiil  de*  osscnKTif*  rt  des  cpée*. 

A ré|toqur  ou  le  christianisme  se  cachait  en- 
core dan*  le*  culacointics  de  cette  Hume  «h»  d 
devait  plu»  tard  commander  eu  maître,  la  forêt 
«le  Lyon*  élail  pariiculiîTement  le  lieu  «ra»s«ma- 
I Jée  des  chrétien*  du  pav»,  qui  avaient  creusé 
i au  milieu  de  «rtlr  for.(  inipêik*lrnl»h-  une 
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«église  souterraine  de  6 ni.  17  c.  de  long  »ur  , 
3 m,  57  c.  de  bip*,  rt3m.  45  c.  de  hauteur.  I 
Lu  cintre  «il  pierre  dr  taille  supportait  U voûte.  | 
qui  était  élevée  en  cailloux  brut*,  et  à 1 m.  du 
mur  du  fond,  mi  autel  isole  avait  «té  édifié 
pour  le  |»nvtrc.  Lorsque  1«  christianisait*  mu 
d'être  persécuté,  ctllctgliie  primitive  fut  alwiu- 
donnée,  «i  l’on  éleva  justement  au-Jra»u»  l'é- 
glise paroissiale  de  St-Martin.  O ne  fut  qu’eu 
1744.  eu  creusant  dau*  cette  église,  qu’on  xlê- 
cuosril  l’aulique  sanctuaire,  oublié  depuis  l’an 
1460.  — Ce  lieu  rat  defini»  lur*  en  grande  dé- 
votion dans  U*  pa}t;  mai»  il  rat  douteux  que  le» 
(M'Ierin»  qui  «')  rendent,  comprennent  tout  ce 
qu'a  d'impo vaut  ce  témoin,  le  plus  aucun  pmi. 
être  de  la  France,  de*  ciiininriicvrmuts  de  la  re- 
ligion chrétienne. 

Sons  les  rois  de  la  première  race,  Ly «mis était  ! 
le  nom  d’iui  petit  pays  dans  lequel  l'abbaye  de  I 
St- Denis  ftoxsédait  des  domaines  ; plusieurs  ' 
villages  de*  environs,  en  particulier  Lilly,  ' 
FleUry  et  .Morgny,  étaieiil  ap|ie|é»  lev  liaiiirai)  v ! 
ou  village*  de  Sl-Deui»  : le  chef-lieu,  après  | 
avoir  longirni|is  porté  cr  uom  de  St-Denis,  fi-  | 
uit  par  garder  seulement  celui  du  canton, 

la*  due  de  Normandie  Guilbilmc,  dit  Lun- 
gue.Ef.ice,  eut  à Lyoïis  une  habitation,  où  Guil- 
laume le  Ràtard  résnb  dans  sa  jeunesse,  i 
Heuri  I"  b rrmplaçi  par  un  chàteuii  fort  de  : 
forme  carrée,  flanqué  de  quatre  grosse*  tours.  • 
«>  fut  b qu’il  mourut  le  Ie*  détendue  ||)$.  ! 


MA  A. ST.  vj.  .tune  (Picardie),  an.  et  a |.» 
h.  de  Suissous,  canl,  d'OuIrhy,  ;•]  de  Braille. 
Pop.  319  h. 

MAATZ.  vg.  H. -Marne  (Champagne).  arr- 
êt à 48  k.  de  Langera,  cant.  de  Pr.mlhm , 

«le  CliatMgny.  Pop.  451  li. 

V1ABI.Y  . vg.  Aor/C  (Porc/),  an*.,  eaut.# 
et  à 6 k.  de  Koanm-.  |»op.  913  II.  - Tuile- 
ries. 

M AC  U RF.  (St-)  , petite  et  amicnnc  villr, 
tiirun r/c  ( Guirnnc)  , arr.,  bureau  d’euregist. 
et  à 15  k.  de  b Kéule,rlief.|.  decant.  Clin*. ï»k 
A U 10  k.  de  Paris  pour  b taxe  dis  lettre».  IVqi. 

1 ,51$  h. — Teaiuix  d'allusions  modernes , 
voisin  du  tertiaire  supérieur. 

Autrefois  diucese  , parlement  . mtmcbmv 
••I  élection  de  Bordeaux.  Juvliee  ivtyale. 

I ra  arme,  de  St-ÎWncaire  sout  : tT azur  I 
ô ta  f'gnrr  de  saint  „ Martin  d'argent , rétu 
en  été  que.  ta  nuire  et  ta  , roue  <Cor  sur  une 
frrrujir  de  sinof*tr. 

Dette  ville  rat  située  dans  b Mie  vallée  et 
sur  la  rive  droite  de  b Garouue , vis-à-vis  de 
LangOO.  Elle  est  généralement1  mal  Isilie,  en- 
tourée d'antiques  murailles  assez  bien  conter - 
vées,  et  possède  une  Mie  église  gotliiquc,  cbs- 
>!• 


Eli  I Ht,  Luui*  le  J rôtie  *:  lit  reluire  et:  rhà- 
traii  pur  lingue»  de  Gouniny,  qui  l'orrufiait. 

Plulqqie  Auguste  s'eu  etiqura  a deux  i»  prises 
eu  ||*J3  et  1403.  Ira  quatre  porte»  devaient 
être  goder»,  quand  le  rai  y résidait,  par  qua- 
tre liaran*  du  voisinage  : c’est  à cette  rlmrge 
hérreliiaiil-  que  b famille  de  Mariguy  devait 
sou  ikiiii  primitif,  k*  Huilier,  Otttaeiua,  qu’elle 
prenait  dans  ses  lit  ira.  F liguer  raud  était  i é à 
I.voiis,  et  il  m avait  b seigneurie  avec  relie d'K* 
rouis. 

Au  xin*  Mille,  b ville  s'étendait  au-dessous 
du  ehàiAïu.  dans  In  vallée,  b où  l’on  voit  au- 
jourd'hui l’église,  loin  du  cintre  actuel  des  ha- 
bitations. qui  ve  sont  groUfiéi's  sur  remplace, 
nient  du  ckileau  et  environnent  se*  fossés. 

Pma  d’Rvvc  Riwituii,  poète  et  aut«*nr 
dramatique,  mort  eu  1691. 

Fabriques  d’indienne*.  Tannerie*.  — Foires 
le  jeudi  saint,  le  jour  de  b petite  Fête-Dieu. et 
1"  jeudi  après  k*  9 octobre. 

LYI.HARD (St-),  vg.  fjàre-lmf.  (Bretagne), 
arr.  et  à AU  k.  deSuvcnuv,  cant.  d’HcHiignor, 
S de  la  Ruche-Bernard,  Pop.  1.J54  h.  - 
Foires  les  47  juin  et  26  UOV . 

LYS  (la),  rivière  qui  prend  »a  source  an  vil- 
lage de  lasliourg,  arr.  deSl-Pul.  Fmtoit-Votait; 
elle  fiasse  à Thmitiannr,  Aire,  $1- Venant , 
Mcrville,  Estait***,  Sr.illy.  Ainientn-re»,  >\ai- 
iielou.  au-des*4Mis  duquel  elle  entre  dan*  le 
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sée  au  nombre  des  ntoumneiits  historiques, 
ainsi  qu’un  11141)  pmi  sur  b Garonne. 

Pvvair  du  littérateur  J.-B.  Piawu. 

Commene  de  vius  rouge»  de  son  territoire. 

Fiores  Ira  7 janv.,  il  juin,  2*  jeudi  de  sept, 
cl  I"  dée, 

Vl.tQlltK  (SI-) , hg  l/ui»r-ft-/.uirc  (An- 
jou), arr.  et  a lu  k.  dç,Bcaupiéau,  cant.  ctF! 
de  Mnutbueiih.  Pop.  2,967  II.  - On  ivroaique 
«bu»  celle  cnnunmic  , sur  les  lcrrr*  de  b mé- 
tairie de  b Bretelhcir,  uu  penlvan  de  b plus 
grand!-  dimension  ; eVst  un  Idoc  de  granit  hmt 
|*>sé  verliralt-oietil,  dont  b circonférence  est  de 
3 i,  et  b hauteur  «k*  7 ni.  33  c.  — Foires  les 
1"  vendredi  après  la  St  Aubin,  1"  vendredi  de 
mai  et  île  sept. 

MACAIIIK  DI'  BOIS  SI-),  lig  Maine-et- 
/joire  , Anjou  i , arr.  et  à 3(1  k.  de  Sauitmr, 
eaut.  et  gjilr  Montreuil-Bellay . Pop.  Ü4I  h. 

VI  AP  AP  , lig  Cirv.ide  (<iuii*ime).  arr.  et  à 
41  k.  de  Bordeaux  , rant.  de  Itbiiquefort, 
de  Marguuv  Pop.  1 .584  U. 

Afaeaiiesl  uu  Imurg  fMipuleux  et  riche,  situé 
dan*  uu  territoire  fertile  eu  vius  estimés,  prev 
de  la  rive  gauche  de  b Garonne. 

Les  vins  de  celte  commune  sont  rudes  . dé- 
pourvu» dt*  moelleux  cl  d'agrément;  il»  Ai- 
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royaume  des  Pays-Bas,  pour  aller  se.  jeter  dan» 
ITViiul  à Gaud. 

la  Lys  est  navigable  au  iiioveu  dr  plusieurs 
•'cluses,  depuis  Aire  jusqu'à  suri  eiulMUiriiure. 
Soli  cours  est  d'etivirnu  4(10  k.  Ira  pnueqiaux 
iihjel*  île  (raiisfwirl  consistent  ni  grain*.  vin«, 
c.iu\-de-v  ie,  huiles,  graines  giuxsra,  einilre* 
jiour  engrais,  pierre»  a diaux,  etc. 

LYSrabbayc  du).  V.  Dvmmaiu»-uk-Lts. 
I.YS,  vg.  Xièere  ^Nivernais),  arr.  et  à 15  k. 
de  Clamera  , cant.  «I  2j  de  l'aimay.  P.  654  h. 

I.YS  (St-),  lig  H Aiaronne  (1  .uigucdoc), 
arr.  et  à 16  k.  ch*  Muret,  chef-l.  dr  raut.,  tm- 
reau  denregist.  à Bieumra.  Dire.  13.  A 744 
k.  de  Parivpour  b taxe  des  lettres.  P.  l.OoO  h. 
— Tuuiv  tertiaire  lunyru. 

Fabriques  de  U ik‘S.  — Foire s le»  7 jn«v.t 

43  frv.,  13  avril,  6 mai.  45  juiu,  49  août,  8 
oct.  et  2 déc. 

LYS,  vg.  Satine -et-lssire,  connu,  de  Ciiis- 
se> , de  .St-tteugoiix-le-Royal.  Foire*  Ira 
8 mars,  48  avril,  15  juin,  8 août,  24  od.  et 

44  iiov. 

LYS  (le),  vg.  A ri  ne -et ‘Marne , comm.  de 
Daminarie-les-l.y  s,  [>  de  .Mdiui. 

LYS-lin-UXXOV,  vg.  Sord  (Flandre), 
arr.  et  à 13  k.  de  Ialle,  eaut.  et  Fl  de  Launoy . 
Pop.  «*l71h. 

LYS- ST -GEORGES  , vg.  Indre  (Berry), 
arr.  «t  à 14  k.  de  b Châtre,  eaut.  elfgile 
Netivy-St-Sépulcre.  Pop.  433  h. 


|Mii  ti  nt  or d mai  renient  eu  Anu  i iqm  ei  dau»  Ira 
Indes  or-ientales,  d arquicreut  dans  le  voyage 
nue  légèreté  et  uue  finesse  qui  le*  rendent  en- 
suite tort  agréable*.  Qiielqura  prapnctain*s 
posMsIeut  d’excelleuts  enu;  mais  ei*liit  qui  a b 
piéémineuor  est  le  rhàlrau  de  Üiaulrmcrle  , 
!»-au  dumaiiic  couvert  d'imiunm**  lortis  de 
chêne»  et  de  pin»,  dans  lequel  ou  retuai  que 
plusieurs  lidles  pièce»  d’eau  bordera  d'arbres 
•Conférants.  — Foires  Ira  24  juin  et  16  août. 

Il  A4:  A Y Ë.  vg.  H. ‘Pyrénées  (Gascogne),  arr. 
et  à 45  k.  de  Bayonne,  raut. cl  ^il'Huparrm. 
P..p.  781  h, 

MAt:É,  Vg.  Ijsir-Cl-Cher,  ninun.  deSt-De- 
ni»  snr-laiire,  r*3  de  Blois. 

MACC  , vg.  Orne  (Normandie) , arr.  et  à 
34  k.  d' Alençon  , eaut.  el  1£J  de  Sée*.  Pojt. 
713  h. 

MACERYlIXK,  vg.  Eure-et-Loir,  comtn. 
il’Auiiay-soa^Crécy,  Fl  de  Dreux. 

MAIE,  on  Miar , Mare  mm  , vg.  Aube 
({’.hami«gue),  arr.,  caul.,  (S  et  à 14  k.  de 
I roya.  Pop.  44 1 h. 

La  montagne  de  Mo*n;m  \ , presque  rn- 
lu  remnit  plantée  en  vignes  , et  où  l'on  cultive 
une  espère  de  navet*  qui  jouissent  d’une  réj>u- 
Intiou  méritée,  est  une  dépe  ndance  de  b rom- 
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mime  de  Macey.  Il  y avait  un  château  , cons- 
Iruit  15IÎ,  qui  a été  démoli  au  commen- 
cement de  la  résolution. 

91 Atlli Y,  vg.  Manche  (Normandir) , arr.  cl 
à 20  k.  d'Avranchc*,  cant.  et  Kde  Pontoisuu. 
pop.  466  h. 

MAtAIAIXVILLK,  vg.  Eure-et-Loir,  com. 
de  Sattleuil,  55  d'Auneau. 

H Al  11  AU  LT  , bg  Ardennes  (Champagne), 
arr..  bureau  dVnrrgist.  et  à $7  h.  de  Vou/ht». 
cbrf-J.  de  cant.  Cure.  [>“.  A 205  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  744  II.  — Tu* 
•*is  crétacé  supérieur. 

O bourg  n été  hurribbincul  maltraité  du- 
rant les  guerres  de  b Fronde;  il  est  encore  ! 
rutourc  de  large*  {binés  qui  servaient  alors  à 
sa  défense. 

foires  le»  22  fév.,  30  juin,  1r'  août,  13  oct. 
et  6 déc. 

MACHAl’LT,  vg.  Seine-el-Marne  (Câli- 
nais ),  arr.  et  à 18  k.  de  Meluu.  cant.  et  K du 
CJiàlHet.  Pop.  1,017  h. 

MACHE.  \g.  t ende e (Poitou),  arr,  et  à 30 
k.  des  Sabirs,  cant.  et  C3  de  PalJuau.  Pop. 
640  h. 

MACIIKCOUL.  Maehicoiium  , petite  ville. 
Ioire-lnf.  (Bretagne),  arr.  et  à 38  k.  d‘‘  Nan- 
tes, iTirJ-l.  de  canl.  Cure.  tlilc  d'étape.  H'm.  A 
436  k.  de  Paris  pour  b taxe  des  Mires.  Pop. 
3.745  h.  — Tmiuaiv  erbtallisè.  gneiss. 

Autrefois  diocèse  et  recette  de  Nantes  , 
parlement  et  intendance  de  K émus,  brigade*  de 
raarccliiMihfrér,  couvent  de  fille*  du  Calvaire. 

Marhceinil  était  anciennement  la  capitale  du 
durhé  (b  itet/. , qui  avait  le  titre  de  baronnie  , 
et  durl>é-|Kurie.  U s seigneur*  avaient  autrefois 
pool  habitation  un  fort  «-tailcuu  construit 
dans  le  \*  sierlr,  dont  on  ne  voit  plus  que  des 
ruines.  Ce  eliùteau,  qui  a.  dit-on.  appartenu  à 
< aille»  de  Jt  et/ , si  fameux  par  «*  crime»  cl  plus 
encore  par  mu  supplice,  devait  ètie  as<«-xnon- 
Mtiérahb,  à en  juger  par  ee  qui  en  reste.  La 
ville  était  en  outre  bien  fortifié*  et  détendue 
|uir  une  citadelle  ; elle  a soutenu  plusieurs  siè- 
ges. C'est  sous  Louis  XIV  que  le  di.il eau  et  b 
citadelle  oui  été  démantelés  cl  démolis. 

Les  armci  de  Machecoul  sout  : de  gueu- 
les «i  trois  chevrons  tT argent. 

Mal  lien III I est  la  première  ville  qui  soit 
touilni.'  mu  pouvoir  des  Vendéens  , à l'rjxxpn 
où  commença  b guerre  civile  de  l'Ouest. 

En  1793.  b Vendée,  dont  b civilisation  n*-  • 
culte  d'un  demi -stade  |*ar  sa  jxtoition , par  le 
joug  que  les  nobles  et  le*  prêtre»  qui  y étaient  J 
en  plus  grand  nombre  qit'ailleur»  imposaient 
aux  pat  sans,  leur  partit  le  pats  le  plus  propn-  : 
à être  le  foyer  de  la  pierre  civile.  Sun  voici-  j 
nage  de*  rotes  la  mettait  d'ailleurs  plus  à portée 
de  recevoir  de  l'AiçIrtfiTe  les  M-cmirs  que  les  I 
prince»  français  y étaient  allés  solliciter.  Ce  lui 
donc  là  que  loti»  les  nobles  cl  les  prêtre»  qui  m- 
pasvreut  pas  cher  l'étranger  se  nndimil  pour 
attendre  l'occasion  de  soulever  les  peuple».  Le 
décret  qui  ordonnait  b levée  de  31M.IMJO  lioin- 
ron  b leur  fournit  bientôt  , et  leur  wrv  1 1 de 
prétexte  pour  insinuer  aux  paysans  que  la  Om- 
veiition  nationale , «ou  contente  Je  leur  avoir 


I enlevé  leur  religion  et  lour  gouvernement  Uni- 
lime,  les  frappait  cnrurv  «bu*  ce  qu'il*  avaient 
de  plus  cher  . en  leur  prenant  leurs  enfant*, 
pour  le»  envoyer  à la  Itourberiv*.  Il  u'eti  fallut 
pa»  davantage  |Miur  exaspérer  le»  esprit» , «t 
|M>rtrr  le»  pnysau*  à lever  l'étendard  de  l’ili- 
■urrectiou.  Elle  relata  d'abord  dan»  l'Anjou 
méridioual , puis  gagna  le  |«vs  de  Retz  et  b 
tasse  Vendée  , où  le  (ample  irrité  trouva  de» 
cltrfi  redoutables  qui  ne  demandaient  pas 
mieux  que  de  seconder  leur  rébellion,  Le 
10  mars  le  tocsin  sonne  dau»  le»  communes  ro- 
nde», et  de  toute*  port»  il  »e  forme  de»  jiltruu- 
jirnwnl»  à main  année,  (^uiiur  reut»  insurgé» 
pénètrent  dan»  Machecoul , et  jMirrmimit  les 
nws en  criant  ’ l’ire  U roi!  Une  centaine  de 
garde»  natinnaui,  soutenus  par  la  gendarmerie, 
marchent  à leur  rencontre  ; mai*  il»  soûl  bientôt 
cerné»  et  mi*  en  faite . à l'exception  de  cinq 
linmmrs  qui  sont  massarié*  avec  le  roininU- 
saire  du  départe 'ment.  Le»  insurgé»  ih*  faisaient 
pas  de  qnnrtn-r  aux  républicains  ; les  femmes 
criaient  : Tue  ! tue  ! le»  vieillards  assomma irUl 
cl  les  riifanU  ctantaM-ut  victoire.  - Un  Ven- 
déen , dit  l'lii.sioriru  de  b Vendée  , courait  b* 
rue»  avec  un  cor  «le  chasse  ; H sonnait  la  vue 
quand  il  apercevait  un  répoidiraiu  : c'était  le 
signal  d'assommer,  puis  il  tcnttil  sur  b pbcc 
sonner  l’iuillnli  ; b»  enfant»  b suivaient  eu 
criant  : Fiet  le  roi!  victoire  ! l'u  comité  royal, 
présidé  par  Suueliu  , commandait  tes  mavva- 
cn*».  S’il  «Vliappiit  quelques  ré-publicaui.* , re 
n'était  qu*u  forée  d'argent.  ta*  insurgé»,  au 
nombre  de  six  à sq<t  mille  hnmnti-*.  dont  sept 
à huit  cents  au  plus  avaient  de»  fusils , se  pot  - 
ternit  sur  Pornir,  dont  il*  s’emparèrent  a qua- 
tre hem  «*s  du  soir,  et  en  lurent  rlum  deux 
heure»  après.  S’il  y «Il  en  parmi  eux  «b  IW- 
drx-,  «b  Indiscipline,  ils# auraient  pu  roiwervcr 
ce  junte  ; mai»,  au  lieu  de  ceb.  il*  marrhaieut  à 
b détainlndc,  il*  al  laquaient  sans  ensemble,  cl 
s'euivraieut  de  vin  et  d’rau-de-vie  rhaque  fol» 
qu’il*  en  trouvaient  l'occasion  : aussi  tonie»  le* 
fois  «pic  les  républicains  les  surprenaient  dans 
cet  état  . ils  en  avaient  Imn  marché.  Un  chef 
de»  insurgé»,  nommé  de  Saint-André  . pour- 
suivi par  trois  getubrmes.  en  tue  deux  i coups 
de  pUtobt.  et  jk»w  son  épée  à travers  le  corps 
du  troisirme.  O trait  de  bravoure  lui  valut  b 
confiance  des  Vendéens  : il  ne  b conserva  pas 
longtemps;  car,  ayant  aperçu  un  détaehemeut  de 
républicain»  «pii  se  dirigeaient  ver*  une  troupe 
de  Yèifcimisqut-  l’iv  ivssr mettait  hors  d'étal  de  »c 
dcb  iixlrc.  il  leur  donna  l'éveil  ni  criant  : .Vouer 
i/ni  peut!  Il  fut  itaUoncé  j»oiir  ce  fait . «H  ni 
arrivant  à Marbecuul  il  «Il  été  fusillé  .s’il  n'eût 
pas  pris  la  Imtc.  On  lui  donna  pour  sneccsscur 
«bu»  1**  conmiandemejit . Cliarette  «b  laOmlrie, 
tautinatit  de  vais»«.-au  , qui  |»xir  br»  était  à 
lombl  2e,  près  de  b Oartiarhe.  Celui-eî  . ja- 
l«tu\  «b-  justifier  b ronfiam»*  «les  Vendéens  <{ui 
l'avaient  uoinmé  leur  rbef  par  aerbmatinn  , 
s'occupa  sans  delai  à les  organiser  et  à former 
*a  ravalerie . qui  ne  fut  d’almrd  que  «b  cent 
Hirvnux.  Il  s'odjmgnit  dan»  le  commandement 
b»  troi»  frvns  Larnlierie,  Uiiehatbult  jeune  , 
le  chevalier  de  Laroclie-rEpinav . et  d'Argcus  . 


lil*  d'un  cliirurgieij.  Pour  s'attacher  plus  for- 
tt-uu-ut  «î*  ninqKigiMiU»  d'arme»  pur  b religion 
du  sernumt.  et  donner  plus  (b  solennité  à son 
cnlre]>ri»e,  CJiarriti*  »e  r«*iulit  b 14  mandant 
l’église  de  Machecoul , et  b , eu  présence  tk*» 
iitsucgès,  il  jura  de  |iérir  le.»  amies  à b maili  , 
plutôt  «pw  «rataiKbnurr  son  parti.  Puis . re- 
gardant b troupe  d’uu  air  firr,  il  dit  aux  Ven» 
d«»*m  « Piutrn- Itez-vou*,  conunc  moi  , «l’ctnr 
Ikbli**  à b cause  du  trône*  et  de  l'autel — Oui. 
oui  ! s’écrirrent-iU  tou»  d’nnc  voix  unanime.  •• 
Cliarette  profitant  dr  ces  biniws  dis{iositiun»  , 
matrlia  amtalot  coutre  l’on  lie,  prit  «*ettc  place  ci 
la  liv  ia  dij  pillage.  U y trouva  rinq  piivx*»  de  ca- 
non , les  lit  surdc-rhamp  conduire  à Mâche- 
cmd  , qu’il  furtilb  autant  «pic  le.*  lomlités  pu- 
rail  lui  |*thu*iüv  , pour  s'eu  faire  comme  une 
forleresK  où  il  pât  »e  retirer  au  ta  soin. 

Pendant  ci-  tmqi» , .Sourhn  , qui  présidait  le 
cnniilé  royal  à Machecoul,  se  signalait  par  do 
massacre*,  cl  faisait  de  cette  multaim-it*e  ville 
un  tliéôfie  d'horreur*.  }je*  clief*  vcihIccus.  prr- 
suadé*»  que  ce»  mesurrs  odieuse*  uc  |HMivaicnt 
qu'aliéner  le*  oprils.cl  détacher  de  leur  parti , 
mirent  Cuire» cruel bs exécutions, cl (’Jiarettc. 
à sou  arrivée,  fil  ms-tire  en  liberté  toutes  les  fem- 
me* réfMihlieaiue*.  Opeodant  le  général  Cau- 
daux , ampirl  le  comité  de  salut  public  venait  de 
confier  le  commandement  de  l'armé*  tb»  ri>te*, 
instruit  «b  l’ insu rrcet ion  des  pays  situé*  sur  b 
rive  gnuche«b  b I/dre,  dirigea  par  Nantes  h- 
gétMTal  fbysser  avec  di-s  troiqie»  de  ligue  jmur 
v pn  ndrv  du  mifort,  et  voler  au  secours  de» 
ré-piihlirain*.  (knifurnicmeut  à ces  ordres,  hev  v 
»rr  m-  rend  à N an  te.»,  réunit  un  «orp*  «b  «lou/c 
relit»  Nantais,  eu  forme  sa  «-otonne  «le  «Iroite, 
i't  |btictrc  dan*  le  pas  s de  Rct*.  A sou  arrivé»-, 
h*  tnirsiu  Mnuic  «b  toutrs  |Mii* , la  colonne  <b» 
ri-pulilieains  se  dirige  au  |»ort  St-Fére;  nui» 
rJlr  y fut  arrêter  [M-ndaul  deux  taures  |tar  un 
s<n>|»le  paysan.  Si  Cliarette  se  Fût  alors  pré- 
senté. il  aurait  pu  retarder  b maicta-  des  répu- 
blicains et  défeudrr  b pay  s de  Kel/  ; mai*  il  ne 
voulut  |>as  quitter  sou  «piartier  gi-uinal  «b  Ma- 
riitx-oul.  Le  général  IW-ysser,  «loul  le  plan  était 
de  purgi-r  b rive  gaucta  de  b Loire,  voulut 
d'otard  se  remit*  maître  «b»  «sites  cl  «i  éloi- 
per  les  A'endé-eus  qui  rhnvhaîml  à s’eu  rap- 
ptodier;  ni  «-oiisequeuce  il  »e  cum*rta  a vit 
b capitaine  d'une  frrgalc  slaliounc»-  «bu»  le» 
euv  iruns  de  Noir-mou  tiers , et  eut  hu-utot  dé- 
gagé les  côtes.  Bourgneuf , Portvic  . Noirmou- 
tier».  InmlK-reut  au  |KMivoirdes  réqiuldicaiu*  ; 
le  maire  de  Bnrbâlrr  fut  fusillé.  À|*re*  ces  ex- 
péditions , Reysacr  mai-rha  sur  Madn-roul  : 
Cliarette  ne  fut  jm»  plutôt  instruit  de  sa  mar- 
che. qu'il  abandonna  la  ville  , y laissant  son 
artillerie  cl  sc  retira  à I>égè.  Ia*s  Vendéens  ie- 
gaivb-rtüit  cette  letrailt-  comme  une  fuite , et 
|ien!irmt  la  confiance  qu'ils  avau-ut  en  cct  «*lli- 
cier  ; il  fut  même  sur  le  point  d'ètrc  ruassarrr 
|Kir  de*  |M»sm»  «pie  la  marquise  d«-  CirmlriM-» 
avait  soulevé*  contre  lui.  Il  é-chap|Ki  à ce  dan- 
ger: mais  il  ne  put  éviter  une  humiliation  qu« 
lui  préparait  Hoirand,  t>  chef  de*  Yefidém* . 
jaloux  sans  doute  «tu  mérite  de  tlharrtte  , lm 
reproelia  tau t «■ment  sa  lé  tale  , et  b menaça 
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d'uue  destitution  militaire.  Cette  disgrâce,  loin 
de  le  décourager,  développa  soct'carartêre.  1K' 
ce  moment  sa  fortune  changea,  et  il  *4*  munira 
J igné  de  b célébrité  qu'il  acquit  dans  b suite. 
Il  n'y  avait  pas  luiigtrm|tt  ijne  les  massacre* 
avaient  cessé;  Machecoul  . cette  ville  iulortu- 
née  , fumait  encore  du  sang  des  républicains 
lorsque  Beyxser  y entra.  Le  harlare  Sourliu  , 
craignant  b mort  qu'il  avait  mille  fois  méritée, 
alwuulonua  bellement  son  parti , et,  prenant 
une  large  cocarde  tricolore  , alla  implorer  b 
clémence  du  vainqueur;  Beysser  al  Lut  lui  ae- 
eu  rder  sa  grâce,  lorsque  le*  femmes  de  Mâche  - 
coul  révélèrent  les  horreurs  dont  il  s’étail 
rendu  eoupaMe,  et  rriereul  vengeance  ! Aussi* 
tôt  un  sajieur  républicain  « saisit  de  ce  vedé- 
ral,  et  lui  aJsattit  b tète. 

En  décembre  1793,  le  midi  de  b Vendée, 
qui  avait  clé  le  premier  théâtre  de  b guerre  ci' 
vile,  était  mille  dans  le  devoir,  lorsque  < Jul- 
iette y ramena  sou  année  au  commencement 
de  l'hiver.  Il  y avait  peu  dr  jours  que  1rs  ré- 
publicains avaient  traversé  le  pays  et  l’avaient 
quitté,  n'y  trouvant  p* d'ennemis  à combattre. 
Il»  avaient  à peine  évacué  Machecoul  tjue 
(Juliette  s’m  ciiqKirv  par  surprise  et  fait  égor- 
ger la  moitié  de  la  guruisoii  ; et  il  aurait  tout 
sac n fié  à sa  fureur  , sans  le  général  Reaiipuv, 
qui  |>arcourait  la  Vendée  à la  tète  d’une 
division.  Machecoul,  situé  près  d'une  fond  en* 
Ire  Beauvoir  cl  Nantes,  ouvre  et  ferme  la  com- 
munication entre  ces  deux  villes  , sur  une 
étendue  de  60  k.  Les  généraux  Haïr*  et  Du- 
truy  , connaissant  l'impot-tauce  de  cette  place, 
chargèrent  le  général  Chaqieulicr  de  s*cn  em- 
parer : ce  général  aV  rend  à marches  forcées; 
Charette  y attendait  trauquilleuniit  la  Cathcli- 
niere  ; formée  des  royalistes  était  rangée  en 
bataille,  rouverte  par  la  forêt  et  forte  de  quatre 
à ciuq  mille  Imtamcs.  Char|*üiti<:r  , dont  l'in- 
tention était  de  tenir  le*  VcimK  vu*  en  échec  , 
pendant  qu'il  s’emparerait  de  b ville  , disposa 
son  armée  sur  deux  lignes  qui  formaient  une 
équerre.  La  première  devait  attaqurr  le  frout 
de  l'camemi , taudis  que  b seconde,  soutenue 
jiar  le  feu  d'un  cunou  et  d’un  nUivirr  placé* 
sur  une  liaulcur,  filerait  sur  b gauche  pour 
s'emparer  de  Machecoul.  (i>  di»|>o»itiiiux  pri- 
ses, Charpentier  donna  le  signal  de  l'attaque  ; 
les  républicains  la  firent  avec  tant  d'audarc  et 
d'iutrépidité , que  Charclle  fut  oldigé  de  battre 
en  retraite.  La  nuit  qui  s’avancait , et  b diffi- 
culté de  b marche  , sur  un  terrain  coupé  en 
tout  sens  de  haie*  et  de  fusses  , devaient  le 
mettre  à l’abri  de  toutes  poursuite*  : mai* 
les  républicains  . qu'irritaient  Un  obstacles  , 
s'attachèrent  aus  pas  de  l'ennemi  avec  tant 
d'ardeur,  qu’on  fut  obligé  de  battre  le  rap|.<el 
pour  les  faire  revenir  aux  drapeaux.  Les  fati- 
gues de  la  journée  rendaient  h*  repos  néces- 
saire, et  b déroute  des  Vendéen»  semblait  per- 
mettre qu’on  s’y  livrât  tranquillement  ; mais 
les  républicains  avaient  affaire  à un  ciiiicnii  in- 
fatigable; aussi  le  général  Lluiqx-ntirr  profita- 
t-il  de  b nuit  pour  faire  de  nouvelles  disposi- 
tions. il  Gl  bien,  car  des  le  lendcmaiu  , Cha- 
rette  , qui  avait  rassemblé  ses  trou|ics  à 


St- Chili  lu- il,  sc  porta  de  nouveau  ver*  Moche- 
eoul  avec  le»  débris  de  sou  armée,  qui  se  trou- 
vait ii'clrc  plu*  que  de  huit  a neuf  cents 
hommes.  (Quoique  les  républicains  s'attendis- 
sent bien  à revoir  l'ennemi,  <r|>*-iid.<nt.  comme 
il  s’était  approché  par  des  chemin*  détourné* , 

| il  enleva  leur*  premiers  poste*  san*  éprouver 
de  résistance  ; mais  bientôt  on  crie  aux  armes, 
b générale  lut . et  toutes  les  troupe*  sont  sur 
pied.  Li*v  tirailleur*  de  (Jiarette  cherdiaienl  à 
tourner  Machecoul  ; ou  s'en  aperçoit , le  ba- 
; tailluu  de  In  Haut» -Saône  les  a bientôt  culbutes. 
Pendant  qu'on  était  aux  prises,  une  matnnivre 
que  b position  des  ré|Mibliraiui  rendait  néces- 
saire. faillit  occasionner  une  déroute.  Charpru- 
tier  avant  fait  faire  un  demi-tour  à droite  à la 
moitié  de  va  troupe  , quelque*  soldais  pnmit 
ce  mouvement  pour  une  retraite  , et  ronimen- 
cèrent  à lâelier  pied  ; le*  oflicirrs  eurent  U-sniti 
«le  toute  leur  fermeté  pour  anéter  le  désordre. 
Opeodaut  b première  colonne  , qui  filait  de 
l’autre  côté  de  b ville,  attaque  le*  Vendéen» 
avec  avantage;  soutenus  par  les  hussard»,  les 
républirnins  les  poursuivireut  le  sabre  à la 
main  jusqu’au  niisMau  de  b Marrie.  L'affaire 
fut  si  vive  sur  «*  poiut,  rpic  sans  le  rouragr  de 
LiirolH’rie  jeune  , rpii  relardu  avec  sa  ra valerie 
la  poorsuihB  des  hussards , l'armée  vendéenne 
*‘Ôt  été  tolalemeiit  détruite  : fJiarettc  lui-même 
ne  dut  s»hi  valut  qu’à  une  fuite  précipitée. 
Cette  journée  fut  fatale  aux  Vendéens,  qui  per- 
direut  lieaiieoup  de  monde,  surtout  dans  1rs  re- 
traites; car,  comme  le  défaut  de  discipline  et  b 
difficulté  dit  terrain  cmpêrhaimt  qu’elle*  ne  se 
livrent  en  Uni  ordre,  le*  fuyard*  étaient  facile- 
| ment  atteints  et  salués  sans  miséricorde. 

Maclrecoul  est  uue  ville  situer  don*  une 
vaste  plaint* , appelée  la  Y allée -dr  - Chaume»  , 
! sur  le  ruisseau  du  Fallerun , à peu  de  distaucc 
| dr  b vaste  forêt  de  m»ii  nom.  Les  rue»  en  vont 
.ivre/  brge*  , mais  die*  sont  mal  alignées  et 
(.l'aillcurs  tellement  malpru|»re*  et  si  mal  pa- 
vées, que  presque  partout  on  y voit  de*  mare* 
d’eaux  croupissante*,  la**  rue*  principales  sont 
traversées  par  des  radies  dans  lesquelle*  on 
minute  le*  fumier*  et  les  ordures,  et  où  même 
i ou  rencontre  souvent  des  cadavre*  d’animaux 
| domestiques,  la"*  maison»  ue  «ont  po*  euni- 
I truites  de  manière  à diminuer  les  fârhcuM*.* 
i mlliieiMv.*  de  cet  état  de  malpropreté  de*  rues  ; 

| elle»  sont , pour  b jdiqurt , liasse».  ra«l  dUtri- 
buée*  , et  plusirur*  ont  le  soi  au  niveau  et 
même  au*dr»*jii*  de  celui  du  pavé.  Ces  di- 
verses causes,  jointe*  aux  émanation*  île*  ma- 
rais environnant* , reudeut  le  séjour  de  cette 
ville  malsain. 

Commerce  de  chevaux  et  de  bestiaux.  — 
Foires  le*  I”  mercredi  de  mars,  i*r  mercredi 
d'avril,  25  juiu.  15  sept.,  19  «et.  et  7 dér. 

MACIIKIX,  vg.  Corrèze  { Limousin]  . arr. 

■ et  à 29  k,  de  Brive* , eaul.  cl  ra  de  Beaulieu. 
Pop.  169  h. 

MACIIEIXE  , vg.  Ifiunc-el-Iunre,  comm. 
de  Favcniye,  K de  Brôsar. 

M.U  HtMOM' , vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 
à 13  k.  de  Corapièguc  , eaul.  et  S de  Ribe- 
court.  Pop.  6(4  h. 


lot 


>1  ACtJENE  , vg.  Charente -tuf.,  comm.  de 
M. uerol le,  E3  de  Pons. 

,t|  tdlKRF.X . vg.  Moselle  (pays  Mexvinl, 
arr.  et  à 30  k.  de  Sarregncmine»  , cant.  etP-1 
de  St-Avold.  Pop.  719  h. 

HtrtlKRlX  . vg.  Seine-et- Marne , wmm. 
de  St-Martin-en-Hicre,  £3  de  Chaillv. 

VI  ALHF.lt  N . Moselle.  V.  M venta. 

VI A t IHKRO.VIKML  . vg.  Antennes,  cftniin. 
de  Comy,  S ‘h*  Réthel. 

M ifJIKROX  , H. -Marne.  Y.  ClUTW*»* 
Macnntur. 

MAIIIEYILI.E,  vg.  Ardirhe,  comm.  et  ra 
de  b Mastrr. 

MACHEZ  AL,  vg.  Loire,  comm.  de  Chi ras- 
si mont,  S de  Symphoricn-de-Lay. 

MACHIEI.,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et  à 
22  k.  cTAblicviUe,  cant.  de  Rue.  rade Bonn . 
Pop.  326  h. 

MACHINE  (la),  vg.  .V/Vcre (Nivernais),  arr. 
et  à 35  k.  de  \evcrv.  cant.  et  ra  de  Deciie. 
Pop.  1 ,760  h.  — Exploitation  dr  bouille  au 
irioven  de  sept  machines  à vapeur. 

MAI  NIINE-DE-MARLY  fia),  vg.  Seine-el* 
Oise.  Y.  Ma»i.T-i.x-M  vctux*. 

VtAC  HY , vg.  Auto-  ((Jinaquguc).  nrr.  et  à 
22  k.  de  Trnyes,  cant.  et  ra  de  BouilK . Pou. 
fOI  h.  * * •* 

3IACHY.  vg.  Somme  I Picardie),  arr.  et  à 
22  k.  d’Ablarville,  caul.dc  Rur,2de  IV  rnny. 
Vip.  n8î  h. 

MA<  KFMIF.IVI.  Vg.  LJ. -Rhin (Alsace). arr. 
et  à 1 3 k.  de  Sehctestndl,  cant.  et  3 de  Marc- 
kolsheiru.  Pop.  932  h. 

MACKER,  ou  MvcHf.av.  Moaefte,  comm.  «le 
Helstrotf,  E3  de  Roulav . 

MAtXWILLnt.vg.  R. -Rhin  (Alpine),  arr. 
et  à 35  k.  de  Savetne,  cant.  et  ra  de  Drulin- 
gai.  Pop.  798  h. 

311  ALLAS,  vg.  Loire  (Fom),  arr.  et  à 36  k. 
de  St-Elienne,  cant.  et  ra  de  lVluwin.  Pop. 
1 .024  h. 

MArj.ACNAT,  vg.  Marne  (Brie),  arr.  et  a 
40  k.  d'Fpernay,  cant.  et  £3  de  Moutniirnii. 
Pop. lin  h. 

VI  AtXOt’  (St-),  vg.  Cah-atio » (Norniandu*). 
arr.  et  à 19  k.  dr  Hayrm,  cant.  de  Mciidon. 

[ ra  de  SI- Pierre -sur- Divcs.  Pnp.  70  h. 

MAl  l.ot  (St-) , vg.  Eure,  romm.  de  Slrw 
Marie-aux-Angbi*.  r;J  dr  Ponl-Audemcr. 

Ou  v voit  h im*  aneieuue  église  dont  le  clocher 
date  dli  xir  siècle.  Fnhri jnes  de  calicot». 
Filature  de  colon. 

3H  AtXOl'- BE-FOI  J.F.V  1 1.I.E  (St-).  Seine» 
In/.  (Nomandie),  arr.  et  à 30  k.  de  Dieppe, 
cant.  et  E de  Tôles.  Pop.  765  h.  A la  source 
de  Scie. 

MiOOC-LA-IRlÈRE  (St-),  vg.  Seine* 
taf.  (Normandie),  IUT.  et  à 36  k.  du  Havre, 
cant.  et  ra  de  Goderville.  Pop.  54 1 h. 

3WAt3t>tiNY,  vg.  Aisne , tomm.  de  Montrai), 

de  NeuiHy-St-Frout. 

MACON  . 'g*  *é«^  (Champagne),  arr., 
cant.,  3 et  à 5 k.  de  Nogent-sur-Seine.  Pup, 
611  h. 

MACON,  vg.  Cdte-(F Or,  romm.  de  St- 
M.»rtin-<h*-U-Mer,  S de  Saulieu. 
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MACON.  Mai'tteo,  Mntisconn,  très-ancienne 
ville,  chef-l.du  dép.  àtSaéae-ft-Loire  (Bour- 
gogne). rbcf-l.  du  b*  arr.  et  »k  < cant  Trib. 
de  1"  iu*t.  rt  de coium.  Suc.  d'agricult.,  «ciné 
«•*,  art»,  et  iM'Ilev-kttre».  College  royal.  Ecole 
Dormait*  primaire.  iW'jiot  de  ineiidirilè.  Que, 
Gilt*  J'èla|te.  K.  \y.  l'op.  13,8211  h.  — Tia- 
n ai»  d'allusion*  moderne*. 

Autrefois  nérlir.  intendance  el  parlement 
de  Dijon.  rm’ile  de»  états.  bailliage,  présidial 
et  prêt  «le  nivale,  mairie,  rlinmhrc  de»  d tri- 
me», grenier  à rel,  Imite»  foraine»,  gouverne* 
ment  |>artirulirr , prévolé  de  maréchaussée, 
chapitre  noble,  eoniutamlerie  de  Malle,  eullége, 
semiunin*,  cou*  en  U île  pères  de  l'Oratoire,  de 
jacobin».  capucin».  eordrlirr»,  minime»,  ur»u- 
lùm  e‘  de  la  \ isilulion.  L'èvérhé  de  MÂcuii 
a été  Fondé  ver»  450.  lie  cet  évêché  dépriMlait 
l’nlihayr  de  (’.luny,  «pii  avait  dau»  va  dépeu* 
danee  plu»  de  deux  nulle  monastère».  Sonablié 
était  le  plu»  puissant  de  rKoropr.  Au  dernier 
siècle,  l'ablié  miiI  avait  encore  40.0410  liv.  de 
renie,  et  m*»  religieux  041,01*0. 

Mitron  est  nue  ancienne  ville  de  la  Cnule 
rvllique,  qui  faisait  partir  de  ta  république 
«b-»  Kduen»,  dont  l'origine  rtimmle  à ht  plu» 
haute  aiitiipuié.  César,  aptes  uvoir  .pariliè  b 
Gaule  critique,  qui  s’éUil  soulevée  euulre  Irv 
Romain»,  mit  *e»  légion»  en  gamiwiu  a Aiiluii 
et  dau»  d'imln-s  ville*»  du  pays.  Il  ruvoya  a 
Minm  O.  Tulliu.»  tarera  el  l’uhliu»  .Sulpiriu», 
pour  pourvoir  aux  approvisionnement»  de 
grain»  nécessaire»  à son  armer*.  Agrippa,  pen- 
dre d'Auguste,  lit  ouvrir  nu  dit  min  qui  con- 
duisait directement  de  MàcOU  si  Allluu.  Lr* 
Romain»  y établi  un t une  Fabrique  de  flèche» 
et  de  javel» tl».  La  ville  devint  bieutot  très  mn- 
sidéruhlc  ; on  y éleva  de»  lemple»  et  plusieurs 
édibres  public»  que  le»  iurendie»  et  le»  guerre» 
détruisirent  eiilieremeut.  lorsqu'on  cirusu  le» 
fondaliuus  du  grand  hospice  eu  1758.  «mi  dé- 
terra de»  va»e»,  de»  «.laine»  de  Iuihuk  et  d’at-- 
geul,  et  divers  autres  objet»  précieux  qui  aile»* 
lent  tpie,  dans  cet  enipl.tcement.  il  exista  au- 
trefois uu  Icuiplt-  rouiaiii  d’une  grande  magni- 
ficence. Ou  a épnlrnwiil  découvert,  dan»  b» 
fouille»  (1rs  fondation»  de  l'église  SI-\  iureul 
en  IR  10.  deux  pierre»  aver  de»  inscription»  m- 
muine»  : l'uur  est  le  l'r aginei il  d’un  autel  étrv  é 
à Jupiter  Tounanl  et  à Auguste  par  Dinratus; 
I’. vutre  est  mie  pkrrv  vé*|Hi|erale  |«ortant  une 
insciiptiou  ici  l'honneur  de  Stilpiciiu  Ga Un*. 
Fil»  de  Marcus,  dtutntvir  ■juin juranaiti  et  lla- 
minc  d’Augiuk*,  que  ws  vertu»  firent  ék*ver 
aux  premier»  lioiuieor*.  et  auquel  ou  érigea  «le» 
statues.  Ou  voit  ce»  deu\  pierre»  dan»  le»  jar- 
din» de  l.i  préfecture,  ou  le»  fit  transporter  M. 
Roujoux,  |sréfet.  qui  administia  sou»  l'empire 
U*  défia lietnent  de  Saôue-rt- Loire.  où  il  a laissé 
1rs  HMiveiiir»  le»  plu»  lmixnablts.  |)rs  mon- 
naie» romoinr»  y furent  aussi  trouvées,  ainsi 
que  plusieurs  colonne»  de  diverse»  grosseur»  el 
d'une  e»péce  de  granit  qu'on  ne  rencontre  po.« 
dau»  le» carrier»  du  pas  ».  Muot  Tannin,  Cav  lu», 
Milbu  et  Grivaud  de  U Vincelk*  (de  Chalnnl, 
ont  donné  les  dessin»  ou  la  description  de  beau- 
coup d'antique»  trouvés  à MAeuu.  H notatn- 


nieui  de  statuettes  en  In  mue,  dont  les  yeux 
étaient  d'argent.  Cette  particularité,  qui  u’aété 
olMcrvëc  que  sur  des  statues  trouvée»  dans 
celte  ville  et  à Chaluu,  donnerai l lieu  de  mûre 
que  ce  genre  de  travail  était  spécial  à l'indu*- 
trk*  ilt-  ces  villes.  — Mâcon,  sous  le»  Romain*, 
était  lùli  sur  la  hauteur,  dans  l'i'iiiplaremciit 
des  jactibiiis,  des  carmélite»,  de  lu  préfecture, 
de  I"  hop  liai,  de  la  rue  et  du  Faulwurg  de  la 
Kan  v*.  et  s’étendait  du  coté  «k-  St -Brin*.  Plu- 
Mrtirs  eliarte»  de»  su*,  viu*  et  ix*  sierle»,  at- 
testent que  l'aurienne  églisi*  de  St- Vinrent  é*tait 
située  bon»  des  murs. 

Eu  451,  Micou  fut  pillé  et  réduit  eu  eeu- 
dres  |«ir  le»  Huns,  sous  la  conduite  d’Allib. 
Eli  7ÏU,  celte  ville  fut  eucniv  saccagée  |wr  k» 
Sanasiu».  En  834.  Lolhsirr.  vnulaut  se  ven- 
ger des  comtes  Bernard  rt  («iicrin,  qui  avaient 
contribué  a rrodir  la  lilierté  à son  père,  entra 
dau»  le  Maçonnais,  et  prit  Micou,  qu'il  huila 
en  partir.  Lui»  de  l'usurjtatiou  de  Horuu.  sou» 
Charir»  le  Chauve,  le»  juif»  furvul  reçu»  à Ma- 
cou  : on  leur  traça  une  enceinte  dau»  laquelle 
ils  durait  demeurer,  et  qui  fuit  le  immii  de 
Saldial.  IL»  ronvtniiûrent,  au  mird  de  la  ville, 
uu  |vont  qui  a n-teuu  le  nom  dt*  Poui-JnJ  t 
jnun  Judavrum,  et  qui  vient  d't-Iiv  démoli, 
bniiv  et  Carluinau  üxxiégrniit  Mirun  eu  880. 
Ifavou,  qui  était  abus  dau»  le  Dauphiné,  s’a- 
vança a la  tète  d'une  ariné-e,  pour  secourir  celle 
ville;  mai»  il  lut  joint  fuir  le»  deux  frérr»,  en- 
tre Ordies  et  Romamvhr,  et  entièrement  dé- 
fait. Eu  ft£4  k-s  Hongrois  , et  en  1301  1rs 
brigands  cuiuiu»  suU»  b*»  nom»  iYriorfheutt, 
lard  rrnus  et  maiandriu»,  |ullt-mil  et  sacra- 
ge rent  Mâcon.  Louis  XI,  dans  .«•»  Jéméli*»aver 
le»  duc»  de  Itoorgogiur.  fil  assiéger  cette  ville 
par  b*  comte  Daupliiu  d'Auvergne.  Pcudatil  les 
guenvsde  rdigiuu,  elle  lui  prive  el  reprise  plti- 
sieun  foi»  par  le*  troiqx*»  des  deux  parti*.  En 
1 1441,  le  farouclvc  GuillaunH*.  cumle  de  (Jialou, 
•fui/ut,  dit-on,  oi/mé par  le  diable,  eu  puuiliou 
des  maux  qu'il  avait  causé»  aux  moine»  de 
Cluny . vint  fondiv  »ur  MâciMi  à la  tète  d'une 
luiiide  du*  Itralvançou*  qui  dév asterenl  la  ville. 
— Lr»  sirui»  I^oiiM-nnc  et  d’F.ntiagur»,  rlH’ùlm- 
gnetiol.v,  »■  niMlirniI  mailir»  de  Màroti  k*  5 mai 
IjIiS  . Le  J juin,  Tav  aune»  v ml  l'assii-gei  iu utile- 
ment; le  mm»  suivant,  le*  rayali»le«ét'i»niierent 
dan»  une  nouvelle  tentative  sur  cette  vilb-doul 
il»  »’enipan*ivnl  enfui,  jiar  ruse,  le  tRamii  de  la 
même  année.  - Kn  1567,  le»  ralviniste»  »m  - 
prirnil  n leur  tour  Mâeon,  d'où  il.»  furent  (-lias- 
ses par  le  dur  de  Ne  vers  qui  v sut  les  y assiéger 
à la  tète  de  14.04)0  homme*  ef  d’une  nom- 
breuse artilleiie  (décembre  1567).  — > la**  priv- 
testants  > firent  «k»  dt-gâl*  olfivux,  pilleren;  et 
bnilémit  le»  églises  de  .St-Pierre  ; des  Jacu- 
lmis.de  St-Ellirnne , et  détruisirenf  le»  arrliive» 
«le  Sl-Vmceiil  «t  de  St-Pierre;  il» mmmirut 
le*  prêtre*  et  1rs  catliu|i(|ues  ; il»  préeipitereut 
du  liant  du  clocher  des  Jacobins  le  pi-kur  el  uu 
frire  <k-  cet  ordre.  Voici,  au  .surplus,  uu  reban- 
t il  Jon  de»  atrocité»  dont  le  fécit  se  trouve  dans 
k»  atuinlev  de  cette  époque.  ••  D*  P.  Bossu, 
gardien  des  i^rdeliers.  fut  conduit  dau»  le»  rues 
de  Mâcon  la  eoixle  au  cou  : arrivé  à La  |kii  le  dr 


St-Anb.iue,  on  lui  coupa  l’oreille  droite;  a 
celle  de  la  Kam-,  ou  lui  mup  la  gauche  ; con- 
duit sur  la  place  au  Prévôt,  ou  lui  rtmpa  lr 
ne/  ; mené  devaut  le  eouveut  de»  ennlelier»,  ou 
lui  cuupu  le»  doigt*  ; arrivé  à rnitnVdii  jvoni. 
on  fit  uu  grand  feu,  on  lui  allai  lia  une  corde  * 
rlmque  jMiignel.  et  ou  le  fit  fiahM-r  plusieurs  fm* 
à travei»  le»  flaninmset  le  brasier.  Succombant 
euliuà  tant  dr  sou  II  rance*» . il  fut  tniinéau  nu 
lieu  du  pont  : ou  lui  c-uupa  le*  pallie*»  virib-s. 
qu'au  lui  mil  dau»  la  I moclic.  et  on  b-  jeta  du 
haut  du  |miiiI  duii»  la  Saône.  L’eau  pnila  vou 
corp»  sur  la  rive  gauche,  du  coté  (b-  Sl-Lao- 
reut  : uu  de  *«**  bourreaux  y courtil,  et,  *oyaui 
qu'il  respirait  encore,  lui  donna  un  mup  île 
jiertuisant*  et  le  re]M>u*»u  dans  la  rivière.»  Lors- 
que les  ralliolique»  »b* venaient  maitrrs  de  M&- 
cxmi,  il»  usaient  de  représailles  envers  k*»  protc» 
tant».  On  vil  phnieur»  foi.»  f .uillauna*  de  S4- 
Poiut,  gouverneur  de  Mâruu  |*mr  k roi,  *r 
douurr  le  plaisir  rmel  de  faite  sauter  h*»  pro- 
testant» du  haut  du  |tont  dan*  La  rivière;  il  y 
faisait  préei|ùlrr  ceux  qui  refusaient  à faire  le 
saut  iU*  Imiuii*  grâce . Ou  ap|M-biit  ti*>  IvoiTrui  ♦ 
lr»  Janet  dr  St-Piunl. 

la:  siège  le  plu*  rvinarquablc  que  relie  ville 
ail  M)Ulcitii  jieuilaul  lr*  guerre»  de  religion  e*l 
relui  uii  elle  fut  reprise  sur  le*  protestant»  et 
soumise  à l'autorité  du  roi  eu  Il6ï.  Apres  DCflf 
jours  de  sk*ge.  la  ville,  rniignant  un  assaut, 
demanda  à capituler.  la*  dur  de  Never»  ion- 
lila  lia»  i*o«i w il  (b-  guerre,  dau*  lequel  futvnt 
admis  le*  giiiliUhonmie»  nineonuaiv  qui  ser- 
vaient dau*  son  annré*.  Ils  opinmut  psir  <pu 
tou»  le»  protestant»  fussent  |vns.»i*s  au  fil  (k  l'é- 
jiéi*  ; mai»,  sur  1rs  obwnitmM  du  dur  de  Ne- 
vers,  nn  atrepta  la  capitulation,  qui  fut  signer 
le  4 décembre  1567.  D’apres  les.  articles  de 
relie  capitulation,  le*  protestant*  furent  obli- 
gé* <k  payer  une  somme  de  trente  raille  «eu». 
La  garnison  ih-jiusa  les  arum  ; h*»  «oKIat*  et  le» 
luibituui*  |»rotesiaul*  *e  retirèrent  n Genève. 
etn|vortunl  avec  eux  leurs  eflels. 

D>r*du  massacre  de  la  St- Kartbélrmy  { 1572). 
Màemi  lut  préserv é de  cv  crinu*  royal  par  la 
jirudciM-o  cl  l'buniauité  de  sou  gouvernent 
PbililKMl  «k*  la  Guiekr,  dont  In  IbMirgogue  est 
lière  d'inscrire  k norn  a coté  de  ceux  de  (3w- 
liot-Cliaruy  et  de  Jmuuiit. 

Maron  a eu  «b-»  comte»  souverain»  depuis  le 
i\‘  sieek  jusqu'il!  Ü38,  èpoipic  oti  ce  i*oratc 
t ut  uetpiis  jur  saint  Louis , qui  le  reuuit  à b 
ronronne.  — • Ce  M fut  ipi’m  1316  que  cette 
ville  roiinnciiea  à jouir  dr»  hienfi.il.s  de  l’al- 
fraiH'ltissmK’sil.  tk»  liuhitanls  ayant  « oeiroyê 
grutienM-iiientàPhilijqx'ik  ValoU.cei  Liiu  uom- 
bre  de  gi-mt  d’arme»  mi  k»  gatge»  d’ieeux  pour 
la  défeusc  de  »»u  royamiu*.  •*  k*  roi,  par  lettre* 
donnée»  ail  Ikm»  de  \ iucenm*»  au  nuu»  «le  fé- 
vrier (I3V6L  leur  pi  riml  de  s'asMmiliIer  |mui 
letir»  affaires  cudiiiiuim*»  toutes  foi»  qu’il»  k ju- 
geraient a propos,  dapjielrr  avec  eux  le  bailli 
ou  juge  majeur  de  Màrou,  rt  d’élire  six  peu 
d'homme*  pour  poursuivre  1rs  droit»  rt  tir.«o- 
gur*  de  ladite  ville...  « toute»  voyes,  n’est -il 
raye  mutre  niteute,  dit  le  roi,  que  pour  re  iU 
ny eut  ou  doivent  avoir  autre  rui]».  ne  rom 
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nauur,  ne  jurklirtiou  ordinaux*.  - — Voilà  de 
«(«elle  manière  le»  roi»  de  France  fa»  disaient 
l’alTriiH-liivx  riM-iil  des  rommuift-s,  événement 
dont  nunibiv  d'historien»  leur  huit  lionueiii. 

CiiM|  rtMirilr*  mil  été  Iriiii»  à Mâcon.  «laits 
le»  années  Ml,  585,  623,  ll.Ud  1286.  - 
Celle  ville  Hait  le  siège  d'un  évêché  établi  dis 
le  v«*  siècle,  et  qui  fui  supprimé  fan  tir  lu  ré- 
volution. 

la;  Maronnai',  dnut  Mat  on  était  la  capitale . 
riait  administré  depuis  nu  teni|*  immémorial 
par  de»  étal,  jjartirnlicrs  qui  subsistèrent  jn»* 
qu’ni  1789- 

• Màctiii  tomlta  au  pouvoir  de  l'rimeuii  le  18 
février  1814.  DtU  la  journée  du  lîl,  le  géné- 
ral Pannetier  marcha  sur  cette  ville,  où  il  entra 
apres  uu  combat  a»»r/  vif,  L'ninrnii . fort  «le 
(rois  mille  liomnirs.  y éprouva  dr»  |mt!i-s  rou . 
ridèrahle»  eu  tué.»  H en  Me»*é»  : nu  lui  fil  pré» 
de  deux  eeuU  prisonniers,  cl  le  résultat  tir  celle 
importante  cqierution,  fui  b pruiiqtie  délit  r.mcr 
du  département  de  Samic-rt- Luire. 

Ces  arme*  de  Mâcon  wml  : de  gueules  à 
trois  cercles  tf  argent,  deux  en  chef  et  uu  en 
pointe. 

Mâcon  est  une  ville  agréablement  silure, 
dans  une  contrée  fertile,  sur  la  rive  droite  de  b 
Saône.  Elle  est  bâtie  sur  le  jvnclumt  el  au  pitd 
d'uu  coteau,  et,  de  même  que  b plupart  de» 
ancienne»  cité»,  ses  constructions  sont  irrégu- 
licres,  se»  rues  étroites,  mal  perrérs  et  pavée» 
de  caillou v roulés  qui  rendent  la  marche  péni- 
ble, mèrnr  sur  le»  trottoirs  durit  quelques-unes 
vont  bordées  ; les  place*  sont  propres,  mai*  |u<- 
titeset  sans  ororiDcnts.  Toutefois  le*  rou-trm- 
tiuus  modernes  dont  cette  ville  s'rmbt'llil  cita- 
que  jour  août  grandes  el  du  meilleur  goût. 
Depuis  b di-sImctNHi  de  *e*  icnqiart»,  die  est 
entourée  «le  promenade»  agréable»,  d’où  la  vue 
«e  rqxoe  avec  plaisir  sur  les  jurdiu»  et  les  mai- 
mjus  de  canqagiie  qui  l'élit  in  munit.  Le  quai 
qui  fange  le  cours  de  b Saour  e»l  large,  élevé. 
In  »- long,  Un  dé  de  jolie»  maisous  et  de  beaux 
calé*  ; il  offre  une  promet  i.nle  trô-fréqurnlée, 
formée  de  belles  alite»  d'arbre»  qui  se  pro- 
longent au-dosu»  el  au-dessous  de  la  ville,  le 
luiig  dr  b rivière. 

Quoique  dau»  une  position  exretitrupte , à 
l'extrémité  septentrionale  du  dqurtnucal, 
.Hiicun  est  le  chef -lieu  du  drpartemeut . Cette 
tille  doit  cet  avantage  à IYuIIioiisuimuc  avec 
lequel  les  habitants  cmbrassemil  le  parti  de  la 
rétolnlioti  de  1789-  On  t comptait  alors  douze 
églises , qui  toute*  ont  été  démolies,  el  qu'au 
*e  pressa  d'autant  moins  de  réédilicr , que  b 
plupart  des  Màcimuai»  avaient  adopté  le  cuit» 
de»  tbéupbibiithropes;  il  nVn  existait  menu 
pas  une  Mille  à l'époque  du  tacre  de  Napoléon. 
Lor»  du  passage  du  pape  dans  cette  ville,  il  lut 
obligé  de  célébrer  b messe  dau»  se»  apparte- 
ment.», bute  d'uu  edilirr  consacré  au  culte. 
Lettpevrur.  pour  »e  concilier  les  suffrages  de» 
IuiIhLiiiI»  de  Màrou,  qui  l'avaient  Iwùlé  en 
effigie,  lorsqu'il  se  fit  nommer  consid  à vie, 
leur  arconlii  ce  qui  lestait  de  bien»  iialioiiau» 
non  vendus  dau»  le  département , sou*  b con- 
dition de  eonsaeiee  le  prnJuit  a b ran»tnic- 


tiotf  d'un  édifier  religieux  ; c'esl  a celte  déci- 
»ion  que  b ville  cal  redevable  de  b Mie  église 
qu'on  y admiic  aujourd'hui  : elle  fut  com- 
mencée en  1810,  d rsmsaerée  en  1810- 

l,e»  principaux  édifier»  de  Mârnii  sont  : 
l'hôpital,  commencé  eu  1758,  et  achevé  en 
1770,  sur  le»  plan»  du  célébré  Souflfat  ; b 
maison  dr  bLliarilé,  dont  i'élalilissenteiil  date 
dr  lt>80:  rboapice  de  la  Providence , qui  fui 
fondé  en  1736  par  M.  Agut,  prêtre  de  Abruti  ; 
rimni  de  ville,  qui  apparU-iuiit , avant  b ré- 
volution , à M.  le  ruinlr  de  Moiilresel,  et  qui 
esHitinil  unesullr  de  »|M.'Ctacle  et  b bibliothèque 
publique  ; l'botH  de  b pn,T«rture  , bâti  en 
1618  |>ar  (iaspard  Diurt,  étique  de  Màrun, 
sur  l'rmpbreuïeut  de  l'ancienne  ciladtlli- , et 
qui  était,  avant  b révolution , b résidence  de 
l'évêque. 

l?n  j*ont  de  dou/e  arches.  au-dessus  duquel 
la  Saône  Tonne  une  île  d'un  aspect  em  hauteur, 
réunit  b ville  nu  bourg  de  St-Laurrut.  qui 
appartient  uu  département  de  t'Aiu.  Ou  voit 
au  milieu  b colonne  qui  limite  le»  deux  dépcir 
lemeuts.  Ce  (tout  est  ancien . mais  ou  ignore 
l'époque  prérite  «le  sa  cuu.sliurlititi.  Ou  pré- 
sume qu'il  a été  rouslruil  dau»  le  x«*  sied»*, 
|kh  Otliuii,  romir  de  Mâcon  et  d'Auxonne.  ou 
par  son  fil»  Geoffroy.  U (Misse  dan*  le  pays 
|KHir  avoir  élé  bal»  par  l'é*ar  : mai»  ente  asser- 
tion est  dr  toute  fausseté,  puisqu'il  est  constant 
qu'il  «'existait  pu*  en  993.—- On  remarque  en- 
coït  à Màrou  uu  |ietil  théâtre  et  une  hihlio- 
tlnque  publique  mih  ruiaiit  1.000  volumes. 

Biographie.  Mâcon  est  b jwtrie  de  plu- 
sieurs personnage*  distingué».  au  nombre  de»* 
«pirU  on  cite  : 

Le  conventionnel  Roshuut  , membre  du 
conseil  des  cinq  crut*  , l'un  des  ptém'pnlm- 
tiairrv  fraudai»  si  lâchement  MIMlitlH  à Rastadt 
le  48  avril  I7t»9  . duut  nous  avons  indique  par 
erreur  le  lien  «le  naissance  à ( Jtalon. 

L'évéquc  constitutionnel  de  Trove»  Iu.vm- 
rotx. 

M.-Atr.  ru.  Uvumm,  l'un  «le»  pm-te»  les 
plu*  célébré»  de  noire  époque , mrnihrr  de 
j'Institul  et  de  b chambre  de»  députés. 

la*  savant  astronome  Mvtmul  , membre  de 
r Institut  et  de  b chambre  «le*  députés. 

Lr  comte  ui  K vmbi  rt*u,  préfet  «le  la  Seine, 
meiubir  «le  l'iuslitut  et  de  b chambre  de» 
pair». 

Le  porte  A*r.  lUiCDIXOV  m SrvtrxY,  nmrt 
en  1737. 

StvvtLfiinafMi,  hi'loriogra|4ii-de  Fiance, 
autiur  de  V Histoire  de  la  tlrrue,  mort  en  166  4- 

Le  littérateur  entomologiste  Boi  y.vm». 

L r savant  Imlaiiisle  Josirn  Dovhuy  , auteur 
«le  b flore  péruvienne,  etc. 

A.-V,  Mosrrerrr,  peintre  et  mécanieii  n. 

F.  PiMiix,  peiiilrv  rl  graveur. 

A.-M.  Aiumr  , officier  su|M  neur  du  gé- 
nie. auteur  de  vavaut.»  niéinoire»  sur  le  génic 
iniliUirV.. 

Pithuo  o»  M.vJfcüvRot'ü»,  arcliéfdogiie. 

Puliaihi  Bccm»,  vavaut  jurisconsulte  et 
poète. 

I.vniii  M»vs*o**i»x,  conseiller  et  médecin 


4f.3 


du  roi,  auteur  d'uu  grand  nombre 'd'ouvrages. 

Le  savant  beinsb  liii  Mvrnoi , auteur  d'où- 
vrage»  b lins  sur  rbivtnire  religieuse  de  Seu». 
P.  I)i*ciii/i  »rx  , médecin  et  Imlauiste. 

J .-A.  Bi«.o»sn  , député  républicain  au  con- 
seil «h1»  cinq  cent». 

M1'  CüuNfsci  Rouit,  porte  H prnsaleiir 
aussi  distingué  que  fécond  , etc. 

Imm  si  r.i.  fohv i :j ,in  de  couvertures.  d'Iwr* 
loger ie.  de  machines  propre»  aux  art»  « t à l'a- 
gririiliure.  deloiuwaux,  faieoce.  etc.  lîellr  lon- 
«leiie  de  cuivre. — Commerte de*  vins  «b  Buur- 
gogne,  de  grain* , farine»,  cerceaux  , im-rraiu  , 
liestiaux,  Hc.  — Foires  le»  2lj  mai , lu  août, 
29  sept.,  9 iras,  et  jeudi  grc». 

A J 29  k.  de  Dijon  , 67  k.  de  l.jon.  399  k. 
de  Pari*.  — Longit.  orientale  2"  29'  53". 
lut.  46'  18'  <7". 

Larrroudissemnit  de  Mâcon  e»|  composé  de 
9 canton»  : la  Cha|M-llc-ile-f>ujue liu»  . (3unv. 
St-Ccnguux-le-Royal,  Lugn»,  Mâcon  N..  Ma- 
ron S.,  Matimr,  Taiiraus , Tramave». 
Bibliographie.  Pirnar  m SlxfiiMtv.  Trois 
livres  des  4nti, fuites  Je  Mâcon,  in-8.  ) .>81 
Vcti  (l'abiM-}.  Hitiiùrr  des  révolutions  de 
Mnton  sur  U fait  de  la  religion,  ui- 12. 
1760. 

lüur.L.  Topographie  métfu  ale  de  Md,  ou,  iu-8. 

| * Entrée  Je  su  majesté  louis  XUf  dans  Ma- 
i ‘««i  f 1629  (Mercure  franuis.  i.  n, 
p.  60.  89,  106.  1 10,  S03}. 

Compte  rendu  des  truruujr  de  fa  fOtii’e 
I grieulturv , s,  lettres  et  hcHvsdettrcs  de  Mâ- 

I von,  iu-8. 

1 * Une  Héx-olution  au  vhefdtrn  de  .Suôue-et- 
foire,  parOr»**  (P.-C.),  iu-8,  18IU. 
MAMIXCOI  RT , vg.  H.-Morue  (Oram 
I pagne),  arr.  et  à 30  k.  de  Va»sv , raut.  de 
| Dnubiucourt,  E3 de  Joinville,  pop.  | *|  L. 
8,U.n\(Ol'BT,  vg.  f'ofget  (birraine) , 
arr.  et  à 2-  k.  de  Neulrliâtcau.  rant.  et  Vj  de 
Châteuoi».  Pop.  288  b. 

MACUMiF,,  v g.  < Or  (Roiugogiir . . un  . 

et  à 36  k.  de  Braune  , caut.  et  1*1  d«-  Puiitlly- 
en-Mnutagne.  Pop.  27.*»  h. 

M AI.O.W  AIS  (le),  .h.dui  Mai  nonne  uses , 
J/  n tis  : on  r nsi  s tgrr , comté  et  petit  jwv*  qui 
dépendu it  autrefois  «h-  b ci-devant  |rrov*ince  de 
Ruiirgngne;  il  bit  maïuteuaut  pu  lie  du  dép. 

: de  Saône-et-fAiirc  «•!  y forme  l'anoudiHemenl 
| de  Mâcon,  qui  eu  était  b capitale.  Le*  ennuie» 

I de  Mâcon  étaient  du  nombre  de»  grands  va»- 
j vaux.  Ce  comté  a été  réuni  à b rourooue  l’an 
1213,  »ou»  le  rrgne  «b*  Louis  IX..  Ce  pays,  fer- 
tile en  rxeellent»  vin», «tait  du  ressort  du  (wr- 
lemcut  de  Pari»,  généralité  de  Dijou.  terril» 
de  Mâcon,  diocèse»  de  Mâcon  et  d'Auliui. 

>1  ACltNNAIS  (le),  Siaonr-et-  Loire,  roinm. 
de  MoMs-Hir-finiHie,  5?3«lc  Rnxy. 

tlAI.tlRX.IY,  vg  .Jura  (IraiM-lie-Comtéi , 
arr.,  rant.  , IT.  rt  à 4 k.  de  l.«Mi»*le-Snulnier. 
Pop.  688  k. — Pj|M-terie. 

MA  COl' \ , vg.  Xoftl,  rom.  Coudé- 

sur-l'Rsniut. 

MACOl'N  (Si-),  vg.  t ienne  (Poitou  . arr., 
«WblSlrl  à 6 k.  dcCivruy.  pop.  8^9  h.  - 
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MADELEINE  (b). 


MAD1U. 


MWtRELOlHI, 


454 


>'u#fr.  les  1 «cl.,  6 et  31  nor.  et  mercredi  Je 
h M'MalÜiit’U. 

JliCIlUEVIIXE,  vg.  Charente- Inf.  (Sain- 
U«igrj , arr.  «*t  à 29  k.  Je  St-Jcan-d'Angcly, 
eaul.  et  7*"]  ^ Mutin»  Pop.  754  b.  — Distil- 
lerie «Pcimtlt'-vie. 

M U iJt'Ki.W,  'J.  Aune  (Picardie),  nrr.  et 
a 32  k.  Je  Vcrviot,  «ml.  et  'J-',  «le  Dilue.  Pop. 
390  h. 

M ADAII.I.AN  , vg.  Lot-et-Garonne  (Agé- 
Wiis),  arr.,?;  «là  12  k.  d'Agen,  raut.  de 
Pravssa*.  Pop.  1.183  la. 

MADAME  (lilt),  Ckarente-lnf.  V.  Islx- 
Maiumi. 

MADELOURT,  vg.  Fosge s (Lorraine),  arr., 
Hrl  à 10  k.  de  Mirvrourt,  nuit,  de  Vilirl. 
Pop.  200  h. 

M A DE*» .VE  Y . vg.  t’osges  ; I,orraim4),  arr. 
«là  15  k.  de  Minvotirt,  canl.  et  SJ  de  Dum- 
pnm-.  Pop.  139  li. 

MADELAINE  (la),  vg.  Ain,  ru  mm.  de  Va- 
ramlioii.  C-3  de  Puut-d‘Ain. 

MADEI.AINE  (la),  vg.  Dordogne , romm. 
cl  Z'I  Brrgrrac. 

M VDELAINK  (la) , vg.  U --Garonne,  «rom. 
d Cr)  d'Auterive. 

MADEI.AINE  (b),  vg.  H.-Garonne,  «un 
de  Villemur. 

MADEI.AINE  (la),  vg.  Lot,  romm.  de  Lar- 
roqui-dr*. Are*.  23  «le  Calions. 

MADEI.AINE  (la),  vg.  Orne,  romm.  et  K 
de  P Vigie. 

MADKLAINE  (la),  vg.  Pas-t/r -Calais (Pi-  | 
raidie),  arr.,  eant.,CS3  «A à 4 k.  de  Montmiil- 
sor-Mer.  Pop.  161  I». 

MADEI.AINE  (b),  vg.  D-P>  rénées,  rnrnni. 
«le  St-Juaii-lr-  Vieux,  g]  de  Sl-Jran-Pied-di1- 
Port. 

.MADEI.AINE  (la) . vg.  H. -Rhin  (Abarc), 
arr.  rt  a 17  k.  de  Bel  fur  t.  rant.  de  fiiruwagm  , 
î£  de  Maurvain.  Pop.  177  h. 

MADEI.AINE  (la),  vg.  Rhône,  romm.  de 
Sl-Mauricc-sur-Dargoire . [•;  de  Rive-de-Gier. 

MADEI.AINE  (la),  vg.  Seine-et-Marnr  (Ga- 
tmou),  arr.  et  à 25  k.  de  Fontainebleau.  caut. 
et  Q de  Château -London.  Pop.  205  h.  — An 
milieu  d'un  trois  de  8 lut  tare*  mt  le  lief  de  b 
Tour-Rus&iere.  La  construction  de  «Aie  tour 
«bit  être  extiémemrut  ancienne:  le  mortier 
bit  corps  avec  la  («iern*  oimiw  dans  les  monu- 
ments romains.  Elle  est  d'une  grosseur  ruuu- 
déralde.  Chacune  de  ses  quatre  fan*»  a 20  ni, 
de  Itite,  et , malgré  les  ravages  du  terups,  rlU* 
peut  encore  avoir  27  m.  de  hauteur. 

MADELAINE-ST-RO.MAIN  (b).  Eure-et- 
Loir.  V,  St-Rousiv. 

MÀDKLAINE-VII.J.KPROI/I.V  (b),  vg. 
Loir-et-Cher  (BlaisoU)  , anr.  et  à 23  k.  de 
Mois,  cant.  «le  .Marclienoir  . k;  d '(turque*. 
Pop.  144  li.  — Foire  le  22  juillet. 

MADELEINE  (b),  vg.  Bouches-du-Rhône, 
romm.  elC?J  «h*  Marseille. 

MADELEINE  (b),  vg.  Eure,  comro.  et  23 
«TEvreuv. 

MADELEINE  (b),  vg.  Seine-tt-Marne , 
romm.  et  v «h-  Reliais. 


M A DEL  El  N E la),  vg.  Tarsn+t -Garonne  , 
roaun.  et  S «le  Moiit|ir/at.  «OP. 

.MADELEINE  (lu)  , vg.  I entier,  cumin.  et 
2!  de  VjîniioutitT». 

M ADKI.KI  N E - BOUVET  (b)  , Vg.  Orne 
(Perclie),  nrr.  rt  à 35  k.  de  Mnrtagnr-*ur- 
Huiiie,  rant  et  de  Rrmalard.  Pop.  898  h. 
— Haut  fourneau. 

MADELEINE -DK  - NOXANUOURT  , vg. 
Eure  ( Normandie  i,  arr.  et  à S3  k.  d’Kvrvnv  , 
caut.  rl  SI  «k*  NmuuM-nurt.  Poste  télégraphi- 
que Pop.  950  h. 

La  Madeleine  était  anciennement  une  pu- 
roi  Me  «h*  Nonancourt  . «A  Oh'iuc  au  sJir  siècle, 
«*n  raison  de  sa  position  avonlagi’iiM*  sur  une 
hauteur  à proximité  du  riiileaii , elle  compre- 
nait b plus  forte  jwrtw*  de  b jMipnliition.  Ses 
maisons  etait-nt  environuée»  d'une  eocriulc  de 
murailles  et  de  fusse»,  dont  le»  vestige*  11e  sout 
|*as  entièrement  disparus. 

Foire  iiu|iortaiile  le  22  juillet,  érigée dans  les 
première.*  année»  du  xu*  siècle,  par  Heuri  I". 
roi  d’Angleterre. 

MADEN  (St-),  vg.  Côtes-du- Sonl  (Breta- 
gne), arr.  et  à 16  k.  de  Dman  , cant.  deSt- 
Jouan-«le-risJc,  27  de  Broou».  Pop.  431  h. 

MADIC,  vg.  Cantal  (AuvirgiM*),  arr.  et  à 
19k  de  Mauriac,  cant.  et  20  de  Saignes.  Pop. 
416  b. 

Cette  eonmimir  ocrujn*  un  j<sli  vallon  sur  b 
rive  gauchi.*  «h*  U Dordogne.  qui  b sépare  du 
drparlcmnU  dr  la  Corricr,  Ou  y icmanpie  un 
lieau  bc  . et , à b rime  ü'iiim*  Initie  , les  ruines 
d'un  château  flanqué  «le  plusieurs  tour» , «jui 
|H-udaut  (dus  «le  quatre  sire  fox  fut  b i-riuleiuv 
«le  la  raaUoii  de  Cluiliniuir*. 

Au-«lcssous  de  Madic,  «m  voit  La  Dordogne 
se  frayer  un  (tassage  «bus  une  gorge  profonde, 
à travers  des  rochers  de  forme  colossale,  contre 
teMjiwU  ses  eaux  viennent  se  brurter  avec  fra- 
I cas  : à l'aspect  de  ces  lieux  sauvages , ou  ne 
! saurait  se  défendre  d'un  sentiment  d effroi  ; 
mais  liient«>t  après,  «mi  suit  U*  cours  de  cru  eaux 
fougueuses  dans  «les  sites  variés  qui  repoamt 
agréai  dément  U vue. 

Au  hameau  de  Sl-Thoma»,  on  passe  la  Rue 
sur  un  pont  d'une  srulr  arche , et  l’un  ul  à 
vingt  minutes  du  Saut-dr-b -Saule , belfo  cas- 
cade formée  par  cette  rivière.  Pour  y parvenir, 
on  suit  un  sentier  à droite  de  la  rivicre , et  ou 
arrive  sans  fatigue  jusqu'à  mi-chemin.  Là  il  u'y 
a plus  d’autre  passage  que  le  lit  même  «le  b 
rivière,  «pie  l'on  remonte  en  (Misant  le  pied  sur 
des  pierres  lisses  et  glissante* , ou  sur  des 
pointes  «le  rucher  que  l'action  des  eaux  a mises 
à nu.  Après  avoir  franchi  pénildeinrnl  divers 
accidents,  ou  arrivera  face  du  Sauttfoda Saule, 
qui  serait  bien  mieux  nommé  Saul-de- b- Rue. 
En  cet  «mdroit  b rivière,  dont  le  cours  est  gé- 
néralement très-rapide,  est  parvenue  à <n*u»er 
dans  le  roc  «nie  espèce  «le  canal  ni  pente  , d’où 
elle  se  précipite  d'une  hauteur  de  8 à 10  ra.. 
«lans  un  bassin  profond,  avec  une  impétuosité 
d'autant  plu»  grande,  que  ce  canal,  très-étroit, 
n’est  point  en  rapport  avec  b masse  d'eau  qui 
t'y  accumule.  De  grêle*  broussaille* , quelque* 
ariirr*  raUmgris  que  l'on  aperçoit  sm  les  hau- 


teur» qui  dumiurnt  d’un  coté  ces  Ifoux  sauva- 
ge», sont  J r»  seul»  objet*  qui  vh-iiih-mI  «rotra*- 
ter  avec  ceux  qui  forment  l'ensemble  «le  « 
singulier  tableau. 

M ADI  Lit  K , vg.  Ariége  (Languedoc),  arr., 
raut.,  ?;  et  à 8 k.  «Je  Pauuers.  Pop.  487  h. 

MADIF.RES  . vg.  Hérault,  cumui.  de  St- 
Mauncv,  2!  de  Lodève. 

M ADIEU  (le  Grand-) , vg.  Charcute  (Poi- 
tou). arr.  et  à 19  k.  de  CoufuU-tu , cant,  et  £3 
de  St-fJaud.  Pop.  442  h. 

MA  DIEU  (le  Petit-),  vg.  Charente  (Poitou), 
arr.  et  à 15  k.  «b*  (ionloh-n*  , raut.  et  r-J  de 
St-Cbud.  Pop.  250  h.  # 

MA  DIX  ET,  vg.  Loire,  rotmn.  de  Chàteau- 
neuf,  S «k1  Ri'cde-fiier. 

MAD1RAL  . >g.  Gironde  (Guicanc),  arr.  «2 
a 18  k.  de  Bordeaux  , cant.  et  K dr  Crétin. 
Pop.  89  h. 

MA  DIRAS  , vg.  H. -Pyrénées  (Armagnac), 
arr.  et  & 39  k.  de  Tarbes,  cant.  et  R «k  (bs- 
iduau-Rivière-Basar.  \y.  Pop.  1,151  h. — 
Foires  le*  26  avril  et  9 icp». 

MADOX  (b),  Madouia,  rivière  «pu  prend 
sa  source iQ-deuui de  Min-court,  t’osgrs ; elle 
pavve  à Mirecourt  , Poul  , llarouè  , et  ut 
jette  «bus  la  Moarile,  à Punt-51-V  mceiit , dép, 
«k4  b Meurthe,  apies  un  ro«ir»  de  45  k. 

M V DON  , Vg.  Loir-ei-Cher  , cumin,  de 
Caudè,  1 £J  de  Bl«m. 

M ADONNE,  yg.  f'tnges  (Lorraine),  art. 
«A  à 15  k.  de  Mirreourt.  cant.  rt  27  «le  Dum- 
(laire.  Pop.  508  h. 

MADRAGUE  (b),  vg.  Lonthes-du-Rhiine  , 
romm.  «A  23  «le  .Marseille. 

MADRÉ,  vg.  Mayenne  (Maine)  , arr.  et  à 
30  k.  de  Mayenne  , cant.  cl  27  de  Couptrain. 
Pop.  172  h. 

M ADR  K-GR  ASSOLE,  vg.  Côtes-Ja-Xord, 
comra.  de  Plu-uc,  7-j  «le  Moucmitour. 

MADRIAT,  vg.  Pur -de- Dôme  (Auvergne), 
arr.  rt  à 15  k.  d'isaoire  , cant.  «A  ET  d’Anfo*. 
Pop.  197  h. 

MADRID,  Mndrilum,  Mal  rit  uns,  vg.  Seine, 

cnmm.it  R «le  Neuilly-sur-Seine. 

MA  DUR  AN.  'g.  Dordogne,  cnmm.  de  Sl- 
Pierrc-d’Fyraud,  f3  de  Bergerac. 

M AEL-CAKIIAIX,  vg.  Côlcs-du-Xord (Rre- 
lagnr).  anr.  et  à 46  k.  de  Guingarop,  chef-l.  de 
rant.  Cure.  C21  e-t  lutrrau  d’raregutr.  de  Ros- 
trrnen.  Pop.  1 ,969  h. — Tksun  de  Irausitioo 
moyen. 

M A KL-  P EST  I V 1 EN  , vg.  Càtej-du-Xord 
(Bretagne),  arr.  et  à 25  k.  de  GutDgamp,  rant. 
et  £3  de  Calbc.  Poj».  1,503  h. 

.M.ENNOLSHKIM  , ou  Msmun,  vg. 
R.-Rhtn  (Alsace)  , arr.,  rant.,  KJei  à 10  k. 
deSaverae.  Pop.  182  h. 

MAEFL1KRS  , vg.  Seine-eUXtr  (Ile-de- 
France),  arr.  rl  à 26  k.  de  Pontoise,  cant.  d’E- 
rooen,  2 de  Moutcllc*.  Pop.  498  h. 

MAFFRE  (St-)  , vg.  Tarn-et-Garonne  , 
conim.  de  Bmuiqucl,  2]  de  Moncbr. 

MAFFRECOURT,  vg.  Marne  ((IwuiqMgnc). 
arr.,  cant.,  23  «t  à 8 k.  de  Ste-MèuelMmkl. 
Pop.  79  h. 
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MAGNAT-LAVAL. 


MAGXFATX. 


MACXT. 


NAfiAGXOfiC,  vg,  Var,  romm.  et  E3  de 
Grasse. 

M UI  UJH,  vg.  Hérault  (Iangucdoc),  an. 
rt  à 13  k.  (le  Bérirr*  . raut.  de  Koujan,  Cf]  de 
Primas.  l*op.  1,145  h. 

MAUDAS  , vg.  Aveyron  , romro.  et  *•;  de 
Cmtrèt. 

M AGDKLAIX'K  (La),  vg.  Charente  (Angou- 
moiO,  nrr.  et  à 10  k.  de  Rutfec,  «nt.  rt  &3 
de  Villcfaguaii-  Hop.  402  h. 

M AG  DELAI  X E (la),  vg.  lat-et-Garonne, 
mm m.  et  C-S  de  Marmande. 

.MAU  DELAI  X F kla),  vg,  Tarn-el-(jaronne, 
comm.  et  Ej  de  MoUsac. 

MAGDFJ.AINE  (la),  vg.  Cher,  comm.  de 
Le  ré,  EJ  de  Cnsncs. 

MAGDELEINE  (la),  vg.  Mur./  (Flandre), 
«T.,  cant., £3  et  à 2 L.  de  Lille.  Pop.  1 ,126  b. 
— Fabriques  de  pipes , Ideu  d'azur,  amidou  , 
fécule  . produit*  chimiques,  huiles,  etc. 

MAGbKLKIN'E-DF.-SEttOXZAC  (la)  , vg. 
Charente  (Angmimois),  arr.  cl  à 25  k.  de  Co- 
guae,  caut.  et  Zil  de  Segouxac.  Pop.  79  h. 

MAGE  (la),  vg.  Orne  (Perche),  an.  et  à 25 

k.  de  Mortague-sur-ltmue,  «nt. cl  E3  de  Lou- 
giu.  Pop.  922  II. 

MAGE,  vg.  Dtus-Sèvres,  connu,  de  Loiuy, 

de  Thouars. 

MAGES  (les),  vg.  6an/(Laugunlor),  arr. 
d'Alai*  , canl.  et  C3  «h-  St-Ainbnui.  Pop. 

l. 121  h. 

MAGESCQ."  joli  lig  lamies  (Gascogne),  air. 
cl  à 20  k.  de  Dax  , canl.  de  Soustous,  E3  de 
(Pastel».  Pop.  1 ,606  II.  — Il  est  Idti  dans  une 
*i tu.it ion  agréable  , quoiqu'au  milieu  de*  lan- 
de». — Fabrique  de  papier.  Scierie  hydrauli- 
que. Forges.  — Foires  les  lundi  de  la  3"  se- 
maine de  fév.,  lundi  de  In  1'*  semaine  d’aoôt . 
lundi  de  la  dernière  semaine  de  mai  et  de 
hov. 

MAGISTÈRE  (la) , petite  ville,  Tara-et- 
Gnronne  (Agénois),  arr.  et  à 23  k de  Mou- 
sae.cant.  de  Valence-d’ Age».  C3.  'or.  A 623  k. 
de  Pari*  pour  la  taxe  de*  lettre*,  pop.  1 ,840  h. 
Sur  la  rive  droite  de  la  Garnune. 

Fabriques  de  minoterie,  - - Commerce  trés- 
cuiisidérahU-  de  grains,  farine*,  pruneaux  com- 
muns, etc.;  ce  (MHMtte  est  Ires-suivi,  prin- 
rijulumml  avec  Moissac  et  Agen. 

MAGNAT,  vg.  Cantal  ; romui.  de  Sarru*. 
E de  t'Jiaudevugue*.  — Ou  y trouve  une 
sourrr  d’eau  minérale  acidulé  ferrugineuse. 

MAGNAT , vg.  Gironde,  comm.  deCauvi- 
gnac,  £?!  de  Ra/a». 

31  AGS  A<  -HOl'Kti  . vg.  H. -l  ionne  ( Li- 
in>m>iii  i , arr.  et  à 25  k.  de  Sl-Yrieiv  , «lit. 
cl  X de  Sl-Gerniaiti-lev  Belle*,  Pop.  1,503  h. 

Fabrique  de  porcelaine.  — Foires  les  3 fév., 
25  mars.  1M  avril , 22  juillet , 10  et  25  sept.. 
1 1 non. 

3ÎAGNAC-LAVAL,  petite  ville  , H. -t  ienne 
(Limousin!,  aiT.  et  à 16  k.  de  Hrllac,  chef-1. 
de  citiil.,  bureau  d’euregist.  au  Dorai.  Cure. 
K.  yy-  A 406  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  3.567  h.  — Timuii  cristallisé 
ou  primitif.  • 


Foires  le  lundi  de  chaque  semaine  depuis  k* 

3*  lundi  de  dre.  jusqu'au  carnaval. 

MAGXAG-LA- VALETTE  , vg.  Charente 
(Angoumou) , arr.  et  à 19  k.  d’Angouléuic, 
cant.  et  R de  la  Valette.  Pop.  666  h. 

M AC  X AT-STR-TOT  VRKS  , vg.  Charente 
( Angouiw ns)  , arr.,  canl.,  3 et  à 7 k.  d’An- 
goulème.  Pop.  932  h.  — Fabriques  de  papier» 
rt  de  riment  romain.  Carrière  de  chaux  hy- 
draulique. 

MAUX  AGEES , vg.  Lui,  coin»,  de  Ctm- 
nac,  3 de  Martel. 

MAGXAX  . vg.  Aube  (Champagne) , arr., 
El  et  à 6 k.  de  bar-sur -Seine,  cant  il'Kswjes. 
Pop.  479  h. 

MAGXAX,  vg,  Gers  (Armagnac,  arr.  et  à 
49  k.  de  Cuudom  cant.  de  Xogaro  , 3 du 
Hougn.  Pop.  460  h. 

MAUX AXAT  , vg.  H. -Garonne,  comm.  et 
C2  de  Villemur. 

MAGXAXt  E(St-),  vg.  Yonne  (Bourgogne), 
an.  et  à 15  k.  d’ Av  al  Ion  , «nt.  de  Quarrê- 
les-Tombe».  Z£j  de  Rouvray.  Pop.  865  h. 

MAUX  AX VILLE,  vg.  Seine-et-Oise  (fVeau- 
ce  , arr.,  cant.,  H et  à 4 k.  de  Mantes.  Pop. 

91  h. 

MAUX  AS,  vg.  Cerf  (Armagnac),  arr.  et  à 
10  k.  de  lüTctoure  . «nt.  et  £3  de  St-Cbr. 
Pop. 187  h. 

MAUX' AT.  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  et  à 
20  k.  d'Auhiikson,  cant.  et  El  de  la  Courtine - 
Pop.  1,571  h. — Foires  le*  7 fév..  9 mars, 
23  juin,  25  uov. 

MAGXF.  (St*),  vg.  Gironde  ((mienne),  arr. 
et  à 38  k.  de  bordeaux , cant.  et  £5  de  bel  in. 
Pop.  859  I». 

MAGX'E  (St*),  vg.  Gironde  (Guieiine),  arr. 
et  à 17  k.  de  I.iliourue,  «nt.  et  3 de  Cas- 
titioB.  Pop.  1,192  h. 

MAGXF  . vg.  Charente-lof. , comm.  de 
Gcuotiillé,  3 de  Toiuiav  -Charente. 

MAGNE  . lig  Peu  s S c\re  s (Poitou)  , arr.. 
cant.,  E et  à 7 k.  de  Niort.  Pop.  1,258  II. 

— Foires  le  8 ocl.  et  1e'  dimanche  apres  le 
6 juillrt. 

MAGXF.  vg.  Dent-Sèvres,  comm.  de  ( ou- 
loiigevsnr-Lautiic,  0 île  Niort. 

.MAGXK,  vg.  Vienne  (Poitou)  , arr.  et  à 
3 k.  de  Civray , cant.  et  3 de  (k-ucais.  Pop. 
607  h. 

.MAUX ELLE  (Grand  et  Petit-),  vg.  //.- 
Vienne , comm.  de  Bessines  , 3 de  Morte- 
miles. 

MAGRET . 'g.  Allier  (Baurbapnaù),  arr. 
de  la  Palisse  , H a 15  k.  de  Cmsct , cant.  de 
Vnreunes-sur- Allier,  23  de  St -Gérai  id-Ie-Puy. 
Pop.  649  h. 

MAGX'E  I’  (le),  vg.  Indre , comm.  de  Mer». 
E de  Ncuvy-St-Sépulchre. 

M AGXFTX,  vg.  Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 25  k.  de  Keim*  , «nt.  cl  £3  de  Fuiue». 
Pop.  303  h.  — Il  est  bâti  sur  une  éminence 
qui  duiuilie  la  route.  On  y voit  les  restes  d'une 
ancienne  maison  de  templier» , rt  sur  uu  point  , 
élevé  Forme  dit  de  b Belle- Hélène,  qui  a servi 
de  l'oint  de  reconnaissance  jour  le  tracé  de  la  . 
carte  Je  Cassim. 
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MAGXFTX  , vg.  H. -Marne  (Champagne), 
nrr.  . cant.  , E rt  à 5 k.  de  Vas») . Pop. 
249  h. 

M AG XKTX-H  A TTE-KJ  V E,  vg.  /aire  (Fo- 
re*). arr.,  «nt.,  E rt  a 12  k.  de  MoiiiIimmju. 
Pop.  454  h. 

MAUX KY AL,  vg.  Oise,  connu,  de  Séry , K 
de  Crépv. 

M AGXFVIM.F.  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 9 k.  de  Valognes.  canl.  de  Bricqudicr, 
EJ  de  St- Sauveur.  Pop.  678  h.  — On  voit  aui 
niviivus  un  ancien  château  restauré  à b mo- 
derne. 

MAGXICOCHT,  vg.  Aube  (Ciiauipagnc). 
arr.  et  à 25  k.  d’Arris-sur-Aulir.  cant.  deCha- 
v anges.  £S  (le  Briennc.  l’op,  215  h. 

MAGN'ICOCRT-KX-TOMTF,  vg.  Fassle- 
Calais  (Artois),  arr.  rt  à 12  k.  de  St-Po!-»ur 
Tenioi.se.  «nt.  et  E d'Aulugny.  Pop.  568  h. 

MAGXICOTKT-STK-CAXCI!K.  vg.  Fan- 
de-Calais  (Artois),  arr.  et  à 12  k.  deSl-Pol- 
sur-Terooise,  cant.  d' A* esne*-le-Comtc,  Ejde 
Frévrnt.  Pop.  225  h. 

MAGXIKX  , CôteitOr  (Bourgogne), 
arr.  et  à 35  k.  de  Jirauuc,  cant.  et  EJd’Arnay- 
le-Dno.  Pop.  717  h. 

M AUX  IE  VI  IXE  (verreries  dr\  vg.  Vosges. 
comm.  de  Portieux,  £3  de  Charnu*. 

MAGMF.RE,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr- 
êt à 23  k.  de  Lunéville,  «ut.  rt  £3}  de  Luné- 
ville, «nt.  et  E de  GerboiUtT.  Pop.  749  h. 

MAGXIEU,  'g.  Ain  (Rugey),  arr.,  ranL, 
E et  è 4 k.  de  Bellcy . Pnp.  542  h. 

MAGXI-FOt'CHAR».  vg.  Aube  ((Jiampa- 
gne),  air.  et  à 16  k.  de  Bar-sur- Aulie,  canl. 
et  E de  Vcudeuvre.  |N»p.  335  h,—  £du«tiuu 
des  alieillrs. 

MAGXI-LE- DESERT,  vg.  Orne  (.Nortuan- 
dk’),  arr.  et  à 25  k.  de  Douifroul,  cant.  et  E" 
de  la  Feité-Macé.  Pop.  2,991  h. 

MAGXILS  [les),  lig  Vendée  (Poitou),  arr.  et 
à 33  k.  de  Fontenay -le-Comte.  «ut.  et  EJtk 
Luron,  l'op.  788  h. 

MAGX'tTOT,  vg.  SèiNe-et-Oise,  comm.  ik 
St-Gervats,  C2  de  Maguy . p 

MAGXIVRAY  . vg.  H.-Sedne  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 13  k.  de  Lure.  cant.  rt  Njdr 
ljuxniil.  Pop.  450  h. 

MAUX  ON.  vg.  l-ot-et-Garonne,  comm.  dr 
Fan  il  Ici,  Tfi  de  Tmuirim. 

M AGXOM  Oim  , vg.  U. -Saône  (Fr.inehre 
Conitéj,  arr.  rt  à 33  k.  de  Lure,  cant.  et  Edi 
St-Loup.  Pop.  425  h.  — Fabrique  de  fer-hlanr 
rt  de  tôle. 

M AGXORAY  (le),  vg.  H. -Saône  (Frandus 
<!omté),  arr.,  H et  û 13  k.  de  Vesoid,  eanLdr 
Montlmron.  l*op.  194  h. 

MAGX'OT  (Grand  rt  Petit-),  Iteu-cSceres, 
comm.  de  Suivre,  [%  tle  St-Maixmt. 

MAGX’OTX , vg.  Cher,  rowiu.  de  Préve- 
i anges.  E de  Châleaumollaiil. 

MAUX  Y,  vg.  Aisne , comm.  de  Vinry- 
Reuil,  E de  Mou  tco  met. 

MAUX  Y le),  vg.  Attire,  comm.  ctEjdis 

; 

l MAGXY,  vg.  Calvados  (Normandie),  art 
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et  à 6 h.  di*  Baveux,  can!.  et  £•*  de  Ryrs.  Pop. 
IG2  b. 

MAGXY",  Fnre-ri-tasir  (Rcaoce),  arr. 
t-f  a 20  k.  «le  Chat  1res,  cant.  et  JS  d‘ Il  lier». 
Pop.  51  I», 

MAGXY  (lr),  vg.  Indre  { Berry).  air.,  cant., 
I*.  rl  à Xk.  de  k Üdltr.  Po|t.  42b  II. 

MAGXY’.  'g.  Moselle ( pa  y s Mmm),  arr., 
!•:  «rl  à & k.  de  Mrti,  canl.  dr  Verny.  Pop. 
694  b. 

MAGXY.  vg.  Jfüo rg  ( Nivernais  ),  arr., 
ranl.  rl  à 15  k.  dr  IXevm.  CFJ.  vof.  A 247  k. 
de  Fans  ponr  b taxe  do  Icilnr*.  Pop.  1,451  b. 

Foires  In  4 juin,  6 août.  4 oct.  et  1 1 nov . 

MAGXY’  (le),  vg.  Mièvre,  eomm.  d (8  de 
Fours. 

MAGXY,  vg.  ffihert , mmm.  de  Ylilby.  50 
dr  Luiy. 

MAGXY,  ou  Msmolstt,  vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace), arr.  rt  4 18  k.  dr  Belfort,  cant.  dOdr 
Iteiinrinaric.  Pop.  264  b. 

MAGXY  (Gros  rt  Petit-).  V.  CuMklIwn, 
l*iTirMMi>ï. 

MAGXY’  (les),  vg.  II. -Saône  (Franchr- 
t jointe).  arr.  rt  a 21  k.  dr  Lurr,  caut.  et  F?  de 
Yilknad.  Pop.  459  b. 

MAGXY’,  vg.  Seine-et-  Marne,  mmm.  de 
St-Karthélrmy.,^:  «lr  b Ferté-Gauchrr. 

.MAGXY,  Mnsiuiacum,  jolie  prlilr  ville, 
Seine- et- Oise (Yaà),  arr.  et  à 22  k.  do  Man- 
te». rhef-l.  de  ranl.  Cure.  (»ilc  d’étape.  53. 
Vû'-  A 57  k.  «lr  Pari*  pour  b Inxr  «1rs  Irltrr». 
Pop.  1440  b.  — Trama»  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  diortsr  H intendance  «k*  Rouen, 
(larkromt  «lr  Pari*,  rlief-liru  d'dettMM,  Iwil- 
lui  Iran  do  riiw|  grosses  fermes,  brigade 
dr  maréchaussée,  couvents  de  mrdrliers,  d’ur- 
«idine*  et  de  bénédictines. 

Ou  ignore  l’origine  dr  «-rite  villr.  Alt  xiu* 
siècle  ce  u*rtait  encor*  qu'ira  village;  aujour- 
d'hui  fcVat  une  ville  bien  Idtie,  dans  une  situa- 
tion agréable  sur  l’Aubette.  Lr  domaine  «le 
Magiiv  a etc  possédé  pat  Calbrrine  dr  Médiris, 
par  le  duc  d'AlrtKiiM.  par  M“d4  LongUlHlle 
rt  par  la  famille  «lrv  illrroi.  Gcfut  Yilleroi  qui, 
dans  le  an*  siècle,  fit  rlorr  la  v ille  dr  murailles 
rt  de  tours,  et  rndirllit  l'église  \olrr-Damr, 
on  l’on  voit  encore  lr*  tomliraiu  et  1**4  statues 
dr  divers  membre»  de  sa  famille.  On  remarque 
aussi  <lan%  cette  église  un  baptistère  curieux  «lu 
trrop«deb  renaissance.  récemment  restauré, 
et  le  tomluMu  du  curé  Dubuisson.  dont  lepita- 
phr  est  de  Condorcet. 

Le*  armes  dr  Magoy  sont  . if a:ur  à 
Jeux  fleurs  de  lis  d'or  en  chef  rl  nue  avis 
for  ancrée  de  même  en  pointe. 

Magm  possède  un  hôpital  dont  la  fondation 
remonte  à 1585. 

A rentrée  de  b ville,  du  cùlé  de  Paris,  on 
voit  une  belle  maison  à l'italienne . avec  un 
tieao  pavillon  *éjwrr  du  rorp»  dr  logis  par  un 
I «atterre.  — A l’rst  de  Magny,  du  cdlé  d\\r- 
tbirul,  on  a découvert  l'empbrrnieut  d'un 
camp  romain.  — Lr  château  «le  Bovcs.  recons- 
truit en  1810,  e*l  une  dépendance  «le  Magny. 


Biographie.  Patrie  du  printrr  Stsmar. 
Du  savant  diplomate  p.-M.  Iliv«u* 

Dr  l'architecte  L.-E.-A.  IKaiu». 

Fabriques  de  bonneterie  de  colon,  l'aune - 
ries.  Mégisseries.  Fibturr  de  colon.  — Com- 
merce de  graiu»,  cuir».  Iwstiatu,  etc.  — Foire» 
les  2 fév . , mai  et  29  sept. 

Bibliographie.  * Statistique  de  toute s le s 
commune  » et  localité»,  dr  toux  les  châteaux 
et  monuments  ancien*  du  canton  de  Mann  v 
(Seéuc-ct-Oisc),  s unir  de  digressions  poli- 
'li’futs  et  philosophiques  relatives  aux  cam- 
pognes,  iq- 12,  1835;  in-8,  1886. 

MAGXY'  (lr),  vg.  Cosgts  (Lorrauu'),  arr. 
et  à 35  k.  d'Kpinal,  vaut. et  de  Ilaitu.  Pop. 

192  h. 

MAGXY*.  vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr., 
raut.t  W et  à 6 k.  d' A vallon.  Pop.  1.064  b. 

MAGXY-t  lI.ATF.I.AItD,  vg.  Doubs  { Fron- 
« lie -Comté),  arr.,  SJ  et  » 15  k.  dr  Baumr-lcs- 
Dumcs,  caut.  de  Y'rrreL  Pop.  66  b. 

MAGXY -D’AXIGOX.  vg.  H .-Saône  {Y  nn- 
chc-Lomlé),  arr.,  caut,,  I-j  et  a 9 k.  de  Lurr. 
Pop.  615  b.  Fabriques  de  kirsch-* asser. 

MAGXY* -DEY  AXT-I.'ISLK  , vg.  Doubs, 
mmm.  et  T*  j de  Flsk-sur-le- Doubs. 

MAGXY -JOBERT,  vg.  II. -Smine  (Fran- 
che-Comté),  arr.,  caut.,  53 et  à 1 1 k.  de  Lurr. 
Pop.  21 J b.  - ’l  ivsagr  «le  colon. 

MAGXY -LA-CAMPAG XK,  vg.  Calvaiios 
(Nucniandic).  HIT.  et  a 6 k.  dr  Falaise,  caut. 
«le  Bretlrvi||r-!*ur-Lai/c,  Cd  dr  Ooissumille. 
Pop.  521  h.  - Fabriques  dr  runes  a». 

YIAGXY-LA-KOSSK,  vg.  Aune  (Picardie), 
arr.  et  a 1 1 k.  de  St-Quentiu,  caut.  et  23  du 
Calekl.  Pop.  277  b. 

MAGXY -LAMBERT,  vg.  Côte-d’Or  (Bour- 
gogne). arr.  et  à 24  k.  de  (Jiitillou-uir-Sciuc. 
caut.  et  g]  dr  Kaignru.\-lrs-Juifs.  P.  ji#  b. 

M AGXY’-L'AXGIEX , vg.  Mitre  (Nivcr- 
uai»},  arr.  et  a 25  k.  de  Cbincry,  cant.  rt 
de  Corhiguy.  Pop.  331  b. 

MAGXY -LA-VILLE,  vg.  Côte-d’Or  (Bour- 
gnguc),  arr.,  canl.,  £■  et  à 8 k.  deSetnur. 
Pop.  188  b. 

MAGXY-LK-FREL’LE,  xg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 23  k.  de  llayrux,  cant.  de 
.Mé/uJou,  de  (aviisaiivilfe.  Pup.  435  b. 

MAGXY  - LE  IIO.NGHE  . vg.  Srine-et- 
Marnr  (Bric),  arr.  rt  a 14  k.  de  Mr.mv,  etnl. 
de  Cltfy,  CS  île  CoudlyH  Pop.  207  b.  Fa- 
brique de  fécule. 

M AG X Y -LtJs- AT BIG X Y , vg.  Côte-d'Or 
(Bouigogur),  arr.  et  à 40  k.  de  Beauue,  caut.  I 
et  £3  de  Sl-Jt-ao-de  Louic.  Pop.  33“  b. 

MAGXY’-LKS-ACXOXXK.  vg.  Côte-d'Or 
(Bourgogne),  arr.  et  a 34  k.  «le  Dijon,  cant.  rt 

Câd'Atuounr.  pop.  i.’»4  b. 

M.AGX  Y-LÈfs-RELl.EV  AUX . OU  iMtat* . 
vg.  M. -Saône , comm.  dr  Brauuinttc-les- 
MontUonii,  de  MnutlMiron. 

M.AGX  Y-  LES- Il  AME  Al’X  , vg.  Srme-et- 
Otse  (Ile  de- Ira  lier),  nrr.  rl  à 3tl  k.  dr  Ram- 
buuillel,  canL  rt  £«<; de GbevvmMr.  Pop.  472  b. 
O village  c*t  situé  à l'rxtrémilé  d'unr  loo- 


giir  pbiur  tiTmiiMT  |ur  lr  Ikiî»  de  I râpes  Ou 
v «ut  d itts  les  «nv  iront  1rs  ruiors  dr  ram-imnr 
ahliavr  de  I*ort-Ruval-drj>-C Jiainp*. 

I>  monastère  r^aît  situé  dans  iinr  v allée  pit- 
toresque, mais  liiiniuJr  rt  malsaine.  Il  devait 
sou  origine  à uur  chapelle  «le  St-Lvumit,  qui 
rat  érigre  «n  1204  en  communauté  de  l'ordre 
«lr  (Vitraux.  |nr  Philqqse  Aupistr.  ou  plutôt 
par  Eudes  «le  Sully,  évêque  ile  Paris,  rt  |iar 
Mathilde,  fille  «le  (•iiiILuium-  d«-  t «nrlande,  rl 
femme  «le  Mallhiru  dr  Muutinon*ncy.  Mus  tard 
le»  religieuses  loi  eut  IraiiJérVv»  a Paris;  niais 
au  lamt  «lr  quelque*  années  «•Iles  iculrérrnt 
dan*  Irilt  aminuir  ablMve;  l’inslitut  dr  Olranx 
fut  cliatigr  en  celui  d’adoration  (lerpélurUr,  cl 
prit  vnikmriit  alors  lr  nom  de  Port- Rot al-dcs- 
Llminps.  Artiauld  d’ AinlilU , frète  du  grand 
Arnauld,  k rrtua  dansn*  m-aiasterv  auprès  dr 
b mrrr  Augéliqiu',  sa  «ur,  «pii  «n  était  abla-sse; 
plusieurs  savants  ecclrsia*lM|U«*  rt  meme  «b* 
séculiers  le  suivirent,  rt  y mtii|»osrrrul  divers 
ouvrage»  fort  recherchés  dnn»  leur  Irmp»,  rt 
aujourd'liui  mmplrlciunii  oublié-.  Ou  compo- 
serait des  volumes,  dit  Duburr,  si  l'«ui  rulre- 
prenait  dr  délniller  ks  évrucuients  dont  Port- 
Royal  fut  le  théétre.  cvéurmriils  «psi  «Icsbnno- 
rnrnt  b v ieillesse  de  l.o«iis  X1Y*.  Ipiomut  sur 
les  niiitirres  rrligimses  et  subjugué  |tar  lr  (Kirti 
jèsuiliipie,  ru  monarque  prostitua  b puissance 
roy  air  en  la  faisant  *erv  ir  aux  v eugeanres  de  ce 
parti,  qui  provoqua  b suppression  de  l’abbaye 
«k  Port-Royal,  détruite  par  arrêt  du  ennseil  «lu 
roi,  du  27  octobre  I7»9. 

Bibliographie.  I'rovcn.vv  (YlieliH).  Histoire 
abréger  Je  Y abbaye  tfc  Port- Ht  n al,  définit 
sa  fondation  en  I2<l4  jutjum  Y enlèvement 
des  religieuses  en  |7t  9.  m-lf,  17  10. 
Forn.».or  (Jacques).  Mémoires  sur  (n  destrue- 
ritm  de  Fort  - Hui  al -des  - Champs,  iu-12. 

1711. 

Anvsim  ^ Marie- Angélique,  ablirvsr  et  réfor- 
matrice du  monastère  de  Port- Roy  al).  Ses 
Relation % écrites  dr  re  qui  et t arrive  dr  ftlus 
considérable  dans  cette  maison  , depuis 
1602  jusqu'au  |2  janvier  1655 , in-4  . 
17  IG. 

• Recueil  dr  plusieurs  pièces,  pour  sertir  à 
Y histoire  de  Port- Ratai,  on  Supplément 
aux  mciuoirrs  dr  U t/.  'Fontaine,  l.aturfot 
et  Dnfossc.  in-12,  17  40. 

Pis*i;».t  (l'abbé  OHvht).  Histoire  abrégée  d* 
la  dernière  persécution  db  Fort-Royal,  avec 
la  sie  étlifante  des  domestiquri  de  cette 
maison,  3 vol.  iu-12,  1750- 
Hi  son. si  . Jérôme) . HÙtoir*  de  Y abbaye  de. 
Fort- Royal  ; I"  j «ai tir.  Histoire  sirs  reli- 
gieuses ; 2*  partir.  Histoire  des  M **,  6 vol. 

in- 12.  1752. 

• Ht  s foire  des  persécution  s des  religieuses  de 
Fort -Roy  al,  écrite  par  elles-mêmes,  t.  i, 
in-4,  1753  (le  seul  publié). 

• Mémoires  pour  sertir  ù Y histoire  dr  Fort- 
Roy  al,  rt  à la  vie  de  la  révérend,  mire 
Marie-  Ange ,i  que  de  Str-Mnde/aine  Ar- 
nould, rr format  rire  du  monastère  de  Fort- 
Royal,  par  différentes  religieuses  de  Fort- 
Roc  ni.  <c\y. 
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(ÂMnciT  (dura.  Ci.)*  Histoire  générale  de 
Port- Royal , depuis  la  réforme  de  cette  ab- 
baye jusqn'h  son  entière  destruction,  9 vol. 
in-ft,  1735,  1757. 

Clii-urt  (Faillie  Pierre).  Mémoires  histori- 
ques et  chronologiques  sur  f abba  » e de 
Port  - Rural  • des  - Champs,  9 vol.  in- 14, 
1755,  1758. 

* Abrégé  chronologique  de  t histoire  de  Port- 
Royal-des-Ckamps,  office  et  pèlerinage,  en 
r honneur  des  saints  et  saintes  qui  ont  halntè 
ce.  saint  désert , arec  t indication  des  lieux 
ois  reposent  les  corps  qui  en  ont  été  exhu- 
més, iu-12,  1760. 

Rvciv*  (Jean).  Abrégé  de  T histoire  de  Port- 
Royal,  en  d«nx  )>ai1ies,  in-12,  1767. 

* Quinze  planches  qui  représentent  r abbaye 
de  Port-Royal,  ses  batiments,  chapitres,  ré- 
fectoire, infirmerie,  etc. . ia-4. 

MAGXY  - LÈS  - JISSEY , H.-Scûhc 

(FniKlir-Coaitr) , arr.  île  VmoiiI, 

CMU.  el  de  Juury . Fuji.  CM  II. 

MACXY-LÈS-V1LLUUI  . vj.  CoWOr 
(Kwirp^ne),  arr.  el  à 19  k.  lie  Btailut,  mal. 
rta«lï  Nuits.  Pop.  545  h. 

Ni(i.>'Y>ST*U)l'P,  vg.  Seine-rt-Marne, 
comm.  di*  Fkmtigm,  K de  Meaux. 

H.»«.\Y-  ST  - MK»  t RD.  vg.  C&t-tOr 
(Bourgas»),  oit.  et  à 19  k.  de  Dijon,  roui,  et 
Û3  de  VIir.U'au-Mir'iîr/e  Po|>.  373  |t. 

MAliXY  - SUR  . TI1.I.E  , vg.  CMe-COr 
(Bourgojae),  orr.  Mi  13  k.  de  Dijon,  conl. 
el£3de  Oenhs.  Pop.  345  11.  Au  ruufluenl  île 
la  Tille  ri  de  lo  Noigr.  — Ou  lit  don.  un  au- 
ciwi  terrier,  qu'à  la  première  raurhe  de  la 
femme  du  vrigneur  de  Magny-sur-Ttlfe,  1rs  ha- 
bitAUln  étaient  obligés  de  lutter  les  fossés  .lu 
r liât  c.i  h pendant  quinze  jours,  pour  empérlirr 
le»  grenouilles  de  crier. 

MAG.VY-v AriiFHKSSK,  vg.  Doubs,  oont. 
«k  Monlandon,  ET  de  St- II ijqK.lv te. 

MAt.W  ERXOIH,  ig,  H, -Saône  (Fran- 
cbr-Comté),  nrr.,  cant,  S cl  à 3 k.  de  Luit. 
Pop.  84H)  li.  — Forge». 

P.vtuïr  du  célèbre  eliirurgicn  P.-J.  I)r- 

Mll.T. 

NAfiSVS  (f.raml  et  Petit-),  vg.  Nièvre, 
«nnm.  de  $u||y-b-Tour,  v de  PtmilU-sur- 
Loirr. 

M.WîOAR,  vg.  Côtes-du-Nord  ( Bretagne) , 
air.  et  à 20  k.  «b*  Guiugamp,  caut.  «le  Bour- 
briae,  Kde  Plévidy . Pop.  421  h. 

M At.OiT, R<) , le),  vg.  Morbihan,  comni.  de 
Plnnliiiiec,  Sde  Port-  Loui». 

M AG R AD A , cll».  ( lat.  44",  long.  16*). 

- Mêla  (iib.  ui,  cap.  1)  fait  mention  de  relie 
rivière  avec  des  rucoustanres  qui  font  juger 
que  re  doit  «'lie  la  même  «pi'l  ida.m  ou  Rwlas- 
toa.  «ur  le»  limite*  de  U Gaule  et  de  l'Espagne  , 
mais,  dont  le  cour»  étant  renfermé  dan*  les  val- 
lée* de  Banian  et  «le  I>rm , appartient  plutôt  à 
ta  Gaule  qu’à  FE»|tagne,  comme  on  peut  voir 
dan»  l’article  Lapurdon.  - D'AnvilIc.  Notice 
de  F ancienne  Gaule,  p.  431. 

MAGRET,  vg.  R. -Pi rénées,'ct>nun.  de  Sic  - 
SuMimi-,  S d’Orthr/. 

11. 


M AC.!’ El. OS  NE  (Pile). 


MAGUIK.  vg.  Aude  (Languedoc),  arr., 
faut.,  C**ct  à 6 k.  dcLintoux.  Pop.  495  li. 

MAGItIGXE.  vg.  Gironde , comm.  île  Cub- 
ïae,  K de  St-Audrè-de-Culunc. 

MAGHIN,  vg.  A* écrou,  comni.  de  Cnlmout, 
E de  (bsxugurs-Régouhr*. 

MAGHIN  . vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 
14  k.  de  Laveur,  rant.  de  St-Paul -Cap-dc- 
Jouv,  de  Puybumu.  Pop.  349  II. 

MAGSTATT  I.E  BAS,  vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace), arr.  et  à 14  k.  d'Altkirrh,  cant.  de 
laminer,  de  Sifrentz.  Pop.  324  li. 

M AGST ATT- LE- MALT , vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace), arr.  et  à 13  k.  d'Altkirrh,  cant.  de 
lamdvrr,  K de  SiérrnU.  Pnp.  412b. 

MAGl'ELOXXE,  Agathe , AgathopoCs, 
Magatona  (l'ile) , Hérault,  eonuii.  «le  Ville- 
neuve-les-Magnelonue,  Kde  Munl]»rilirr. 

Magui-lomw  cal  une  petite  île  ou  plutôt  une 
presqu'île  d'environ  deux  mille  jw>  de  long, 
située  dau.v  l'étang  de  1 htm  , prés  du  canal  de» 
Etangs,  a 6 k.  de  Montpellier.  An  milieu,  on 
voit  quelques  maison*  et  une  église  muaiqua- 
lile,  seul»  rotes  d'une  ville  célébré  dans  Fhi»- 
tnirrdu  Languedoc,  détruite  par  Charle*  Martel. 

L'iJe  de  Magueluune  lirait  être  la  presqu'île 
«b*  Me»ua,  de  Ponqioiiius  Mêla,  et  Pile  Metiua, 
de  Pline,  voisine  «le  Pile  Rlascun  (Brrsrou),  et 
non  la  ville  actuelle  dr  Me/e , dont  le  plu» an- 
cien titre  ne  remonte  qu'au  milieu  du  ix*  sicrle. 
La  ville  «b*  Maguclorme  dut  vanv  doute  sa  fon- 
dation nu  son  accroissement  à une  cokiuie  pho- 
cêmnc  de  Marseille.  Les  avantage»  de  sa  posi- 
tion, son  voisinage  d' Agile  et  de  Béziers,  le 
nom  qu'elle  porte,  tout  invite  à le  croire.  On 
a de»  donnée»  de  son  existence  en  Pan  de 
Rome  363.  Sou  premier  évêque  fut  .Etlieriu», 
qui  vivait  dans  le  v*  siècle.  Charte»  Martel  la 
(il  démanteler  et  combler  moi  port  en  737,  sou» 
prétexte  qu’elle  servait  de  retraite  aux  Sarra- 
sins. Le  siège  épiscopal  fut  alors  transféré  à 
Substanlion  (V.  Castelnau).  lin  seigneur  goth , 
nommé  Miveinont.  la  remit  en  7 43  à Pépin,  fils 
«le  Charles  Martel.  .Mais  le  siège  épiscopal  u’y 
fut  rétabli  qu'en  l037.Cin«|  siècle»  apres , en 
1*i36,  il  fut  définitivement  transféré  à Monljiel- 
lier.  Le  port  de  Pile,  appelé  Port -Sarrasin,  fut 
cntuliléeu  1586  |ur  Pelhi  d’un  coup  de  mer. 
Apres  la  prise  «b*  .Monljadlier , en  1U33, 
Louis  XIII  ordutuia  la  destruction  tolalr  «le 
Maguelonne. 

La  construction  de  l'église  «le  Maguelonne 
rt  monte  au  vu*  siècle  ; elle  fut  réparé»;  et  dé- 
dié»' en  1(134.  L'architecture  est  1111  mélange 
d'italien  et  d'arabe.  L'intérieur,  consistant  eu 
une  seule  nef  qui  sert  aujourd'hui  de  grange  et 
d'écurie,  «levait  être  d'une  grande  beauté.  L'o- 
give encastrée  dans  b'  plein  cintre,  «pii  signale 
différentes  époque»  dan*  la  rouslruelitiu  *,  b* 
portail  en  marbres  de  diverses  eoulevin , ganlé 
|»ar  vaiut  Pierre  et  saint  Paul,  M-ulpté*  sur  les 
cotés , cl  dominés  par  PEtcrnel  placé  dans  le 
cintre  *,  la  lielle  araliesque  antique , qui  semble 
avoir  été  arrachée  à la  Tri»!  d'un  temple  grec 
pour  recevoir  une  îuscription  nivslùpie  du  xn* 
siècle  *,  les  nombreuse*  km  die*  «le  marbre  blanc 
cl  les  figures  en  relief  des  prélats  de  Mague- 
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bmue  et  de  Mmitprllier  . dont  le  sol  de  l'église 
est  pavé,  rappel  lent  et  Paiiliquité  profane  et  la 
piété  du  nsoven  4ge  et  Piiivoncianre  «b1*  letups 
moderne*.  Sa  longueur,  dans  œuvre,  est  de 
46  m.  80  r.  : sa  largeur,  de  25  ni.  33  r.,  dans 
la  nef.  et  de  31  nt.  20  c.  dans  b*  fond  de»  deux 
chapelles  latérales.  Les  n donne  > du  | nui  r tour 
offrent  celle  particularité  qu’aucuu  de  leur» 
chapiteaux  ne  présente  les  même*  (oriiws.  Plu- 
sieurs des  sculpture»  Je»  tomlies  épisru|kales 
sont  d’tm  travail  distingué.  Celte  eglise  fut 
restaurée  «ni  t !78  : c’est  à cette  éfMxpie  que  fut 
construit  le  |Kir1ail,  et  qu'on  plafja  l'iimriptÛHl 
dont  uohs  avons  parlé.  Elle  est  gravée,  eu  forme 
«le  parallélogramme,  sur  Ira  «ptalte  enté»  de 
l'arahrsque  autnpH*  «pu  doniine  la  porte  |»rin- 
ri|Mlr.  C'est  une  suite  d'abrév  iation» , et  l'on 
ne  sera  pas  fiché  de  b retrouver  rnticre  ici  : 

partum  uthr  sittrntr»  qutqur  ornilr. 
£j«t*  intrnnlio  forr#  oratro»  campouitr 
me  re». 

i)iiK  intran»  oru  , tua  «rmprr  rrimiua 
plora. 

Cuibquife  prrratur , larryntarum  faute 
Uoaiur. 

6rrnarbit0  br  irimi*  frrit  hoc  aitno 
inraruationtfl  Bomini  MoC0LXX0VHI*\ 

I n escalier  assez  tloux  eoiuliiit  au  bile  de 
Prdifiee,  d'où  b vin*  domine  un  immetisr  ho- 
rizon de  mer  et  tout  Pétaug  de  lhau,  dont  b 
longueur  est  d'environ  60  k.  L'ile  est  jointe  à 
la  plage,  «pi'environ  200  m.  sépare  «b*  b mer, 
jwir  un  mauvais  jninl  eu  liois  : b ruiuntunira- 
tiou  se  fait  fiai*  de»  grau» , dont  le»  plus  |irati- 
cables  à b navigation  soûl  ceux  <b'  Palus  as  «le 
IV  ru  U et  le  port  de  Cette. 

Ou  attribue  à ce  Bernard  «le  Tréviex , cha- 
nuiuc  «b*  Maguelonne,  le  roman  «b*s  Amours  de 
Pierre  «le  Provence  et  «le  b lielle  Magm-lonur, 
que  le  rotule  «le  I'ivamu  n'a  |»s  tbxlatgné  de 
rajeunir.  Magitelonm;  ou  son  <li«n,i-se  est  aussi 
b patrie  de  «leux  savant»  évèt|ues  qui  ont  porté 
le  nom  de  Pélissier,  dans  le  xvi*  shtIc. 

l ueculutine  existait  encore  au  lmrd«leb  mer 
ver»  le  milieu  du  «bmier  siècle  . et  |unuissait 
»*trc  le  re»lc  «Pun  plure  «pii  signalait  Feutrée 
du  port  sarrasin  ; les  salîtes  Pont  fut.dmieut 
«iisevdic.  Ainsi  chaque  jour  voit  diqwrailre 
un  nuuiuinetit  de  relie  Qc  dont  les  »ouv«ttirs 
|iou rratnil  foroM-r  à eux  seuls  une  ebrouique 
■lu  |my » à l'entrée  duquel  elle  est  pbcée. 
Bibliographie.  Kt.voi.vua  (J.  . Histoire  des 
églises  de  Maguelonne  , de  falmagne,  de 
Sl-Gtsilhemde-Déseri , etc.,  iu-4,  1825  et 
année*  suis . 

Ou  peut  consulter  aussi  une  dissertation  ru- 
rif use  d«*  M.  E.  Thomas,  archiviste  de  b pré- 
fecture de  l'Hérault,  iusém-  «bus  le»  Mémoire* 
publié*  par  la  Société  archéologique  de  Muut- 
pdlier  (1835). 

MA1IALOX  , vg.  Finistère  (Riri;  gue),  arr. 
et  â 23  k.  de  Qttimper»  tant,  et  ££  de  I>mit- 
(Iroix.  Pnp.  1.328  h. 

>1  Ail AL'DEIIIK  (b),  vg.  Sriue-et-Orse , 
cumul,  de  Buisuts,  S de  Hoiid-«n. 
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MAIIKKt' , vg.  Urne  iNoiiiuhkIi*}  . arr.  cl 
« ii)  k.  de  MoiUgne-sur-Huiuc , eaut.  rl  C*j 
dr  Moulut  >-b- Marche.  Pop.  84)5  li. 

MA  lll>t  li A I . V.  Otbnun. 

MAI  ^St- >.  vg.  Drôme  , Lkmphiué)  , art.  cl 
à 18  k.  de  \tous  caut.  et  Cü  de  Kruiiuat. 
pop.  «85  h. 

MAU. (IL  , «g.  Dvul**  (kraucbr-Coialé) , 
arr.  rl  à 37  k.  de  MoutU-liard,  ekef-L  dr  caut. 
Cure.  [_*’•  A 471»  k.  de  Pari»  pour  la  lava  de» 
lettres.  Pop.  902  II. — luui  \ juragliqiw.  étage 
supéiitur  du  système  oohti«|ue.  Uu  v %oit 
le*  vestige»  d'un  ancien  château  fort.  taire 
lr  3*  jeudi  de  choque  mou. 

MA  11)1  CULS,  vg.  .Heurthr  ( Lorraine).  arr. 
«t  k 32  k.  dr  Xaucy,  caul.  et  t -!  dr  Puiit-a- 
Mousson.  Pop.  347  h. 

MA1K  (U)»  pcütc  mitre  qui  prend  mi  murer 
audnsus  de Créry , arr.  d'Ablieville , Somme  ; 
elle  passe  à Creejr,  Mach  v , IUu\  e|»e  jri  le  < buis 
In  .Maiielte,  à Paobourhare  dr  la  Somme, 
apres  un  cour»  de  40  k. 

MAHaVAL'T,  'R.  Gers  ( Armagnac),  arr.  et 
à !»  k.  dr  Guidon», caut  et  «le  Valence.  Pop. 

453  h. 

VI  UtiNC.  bg  Sarthe  ( Maint- 1,  urr.  «li  12  k. 
de  la  Kkttlie,  caul.  dr  Rnilou.  EJ  de  Chr-tuiié* 
le-fbudiu.  Pop.  800  h. 

M XK.NKI.A  Y . hg  Oise  (Picardie'.,  arr.  rl  à 
23  k . dr  (J«-i  moût,  «hef-l.  dr  caul.  K,  A 85  k . 
Je  Pan»  pour  la  taxe  drs  lettre*.  Pop.  747  k. 
— Tihkus  It  rltditr  »u|»érirur. 

L'église  de  ce  liourg  offre  un  |«nrtnil  qui  u'rjtl 
pu*  dépourvu  «l'élégance.  Il  est  déruré  de  bran- 
che» dr  vignes  auxquelles  *oul  *n»pendiie*li-t 
grappe»  d«  rnuiii.  Le  bénitier  cal  un  rliapitrau 
de  colonne  d'ordre  eoruilhicu.  On  remarque 
dan»  celte  église  , dont  un  ignore  In  date  dr  la 
Inndaliuri  , quelque»  statue»  de  marine  blanc. 

Pu  1 704  nu  a détruit  dan»  l'église  de  Maigrie- 
las  un  superlie  inaunnlre  érigé  ni  l'honorur  de 
Honmoml  d'Ilalluiu,  |ur  Margocriti-Cbude  de 
Ooudy  , dame  de  MaigiuHay  , fille  tlu  duc  de 
R et»,  son  épon»r.  Honmoud  d'Halliun  lut  as- 
sassiné i la  Fora,  dont  il  était  gouverneur  ni 
1591  . par  Coins,  vice-sénéchal  de  Mootèli- 
mnrt,  rt  licutnuuit  dr»  garde»  du  duc  dr 
Mayenne.  Ce  nHtnuinrnl  riait  rn  forme  de  tom- 
beau, recouvert  d*m»e  grande  table  de  marbre 
nuit-,  supportant  la  statue  «n  marbre  hlatir  de 
Hou  moi rI,  vêtu  d’rmc  cuirasse  cisclec , ter- 
ttiiiUv  par  une  large  Irande  de  cuir  ou  d'étoile 
n»  lormv  dr  fraise  tre»- foncée  rrtomltaiil  sur 
le»  rein»  ; une  tjsé  i fourreau  rond,  de»  Iwa»- 
wrd»  «t  de»  gantelet»  lonué»  de  lame»  fort 
étroites  qui  s'avancaient  de  tic.  au  delà  du 
poignet,  rumplétiiwnl  son  armure. 

Le  château  de  Maigurlitv  est  d'une  construc- 
tion ancienne,  (."était  une  fortere**»  comme  la 
pbq«rt  de»  manoir»  féodaux  , où  l'on  recon- 
naît le»  reste»  de  tours.  Il  eslenreint  de  fosses 
et  de  muraille».  Quelque  Irmps  avant  la  révo- 
lution , M.  de  la  RrtrlicfnucAuld  acheta  celle 
Utrrr  au  mar(|in»  «Je  longe»!»!.  qui  ur  la  veutlif 
qu'aprrs  avoir  convoque  ses  vassaux,  cl  réduit 
géurmisenit-nt  leur»  rente»  i de  très-faibles 
nilriiMH'pi , en  almndonnant  les  arrérages  qui 
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lui  étaient  du»  : noble  conduite,  trop  rarrimiit 
imiter  pou  1rs  (ttasmrun  tcodaux  «lu  itnsunt*-. 

Ou  voit  a .Maigueluy  deux  grande»  pbre*. 
dont  l'iiue  est  plantée  dr  quulte  rangées  dr 
haut»  peuplier».  Dr  la  place  on  naiiioouiqiie 
|iardeu\  9111»*»  au  !*oi»  dr  Maignrhiv,  qui  «dire 
d agréable»  | •rutucuadrs. 

Fabriques  de  taillanderie  rt  d'ustruidle*  de 
ménage,  lttnuenr  et  cutderwa.  — i'ommvr> 
ruU'uU  ndjb  vU-  «uni  tou» et  de  cordesde  tilleul. 
-■Foires  les  t"  mot  «I  1“  oct. 

.VIAHiM.it  (SI-),  vg.  Pu  r -Je-Dômr  [ Au- 
vergne). arr.  et  à 50  k.  de  Riom  , eaut.  et . • 
de  Pion  val.  Pop.  980  li. 

VI  AK.\K\  ILLE  . vg.  Somme,  ounm.de 
Fretleiueide,  L-.  Je  Y alutc». 

MAMi.MY.  vg.  /suret,  connu,  de  <«eraiigii»- 
dcn-Prév,  L*  de  ( Jniteauneuf-sur-Loue. 

M AlCHIN  (SI-),  Vg.  C ' Parente- ln/\  (Sain- 
tuiigc arr.  elà  12  k.  de  Jouxoc,  caul.  «t 
d Arehmr.  Pop.  1.182.  Foires  le  2*  lundi  d’a- 
vril , de  tuai  , d*'  juin  , dr  juillet  , d'août  rt  de 
«■pt. 

MAILABLTCS , vg.  Lof  , cumin,  dr  Sou- 
tomes.  de  I ra>  vsuh  I. 

va  Ail. A r.  vg.  Pui-itr-D*ïme,  cunmi.  de  lot- 
immlgiir.  1*1  rks  SM  «er main -Lniibrun. 

MAILHAC.  vg.  Aude  j ljngutdor  <,  air. cl  à 
25  k.  de  >arbouiu»,  caul.  de  lunes  ta»,  v d'A- 
iille.  l*op.  4t»2  h. 

MAILHAC.  vg.  U.-/  tenue  (Limousin).  ;trr. 
et  n 18  k.  «h*  Beliur,  faut,  de  Sl-Sulpice-lev- 
Feuilb»,  £]  d'Aruac-la-Pofctc.  Pop.  800  h. — 
Furgr»  et  haut  fooriKaii.  f onderie. 

MAILHIMJ  . vg.  Tarn  (l^itigueduci , ;irr, , 
canL,  K d’.VJlu.  P»'p.  813  h. 

MAILUOL.LS.  vg.  H. -Garonne  \ Langue- 
doc). arr.  et  a 18  k.  de  Muivt,  eaut.  «I  *•  ; de 
Hieuv.  l*op.  91  h. 

MAILLA \ I. . vg.  bout  firti/u-UJui/w  ^ Pr*»- 
vence) , arr.  d'Arlr»-»ur-Khone  , à 11  k.  de 
Tarasrou.  eaut.  etûîl de  Sl-Hemv.  P.  1 ,430  h. 

G*  village  est  situé  dam*  iilir  petite  | daine, 
sur  U-  ruisseau  de  la  Loul***.  Il  était  autreu  i» 
entouré  de  retnpurt»  fort  c|kii»  qui  m*Uut  en- 
core dan»  quelque»  j*arti«->,  aiu»i  qu'une  porte 
bien  coksihv,  Il  est  prcccdé  de  faiihuurgs  as- 
sec  cuiivtdri aille»,  rt  forOK-  de  rues  gétiérule- 
inent  Ineu  percée» : La  pnucqMlr . qui  sert  de 
promrnatir  puldtquc.  oIkiuIi!  a une  bdle  pllrt 
oiimv  de  la  tour  «le  l'horloge.  — L'église  pa- 
miMÛilr  est  un  bel  édifice,  composé  Ur  trois 
nef» , dans  ii»(uel  ou  voit  uu  autel  en  marbre 
d'inie  rare  nutgiùJicence  , uu  retable  orné  d« 
la.1 1 1rs  sculpture»,  rt  des  statue»  d’uu  (ton  fudl. 

Biographie.  Quel  que»  biographe»  peuvent 
que  oü  village  est  le  lieu  de  n.msauir  «ht  Dc- 
a*»u  dk  caiUMinle,  membre  «le  lu 

couvRiilion  miùonaU*.  que  d'autre»  lotit  naît  t 
à Sl-Remy. 

MAII.I.  VHD.  vg.  Mirer,  comm.  de  CIkcvc- 
non,  Cü  «le  Magny . 

MAILLAS,  vg.  Laudes  ((«a»4Wgne) . arr.  et 
à 50  k.  dr  Mont-de-Marsan  , cauL  «h*  Uck|uc- 
fort,  Z-l  du  Captieux.  Pop.  317  h. 

MAILLAT  , vg.  Ain  (Bourgogne) , arr. , 
oint. . et  à 1 1 k.  dr  Xanlua.  VQT.  — U «st 


M AILI.LRKS. 


situe  diut»  un  Ittiéii  leitilr  rt  bmi  cultive,  en- 
toure d»'  üMiulague»  andr».  — Comment  de 
Idc»  |KMir  MXiMiUe»,  gant  lire  . *tf.  Foire  t 
le»  22  juin  et  18  * -pl. 

MAILLK  , hg  hulre-et-I enr*  (1  ourmne) . 
arr.  et  à 33  k.  de  (binon,  nuit,  et  ; «h*  Ste- 
Maure.  1*0)1.  518  h. 

M AILLE  , vg.  t entier  (Poitou)  , ai  r.,  M et 
a 44  k.  de  Hniinia»  - ir-Cunitv,  caul.  de  Mail- 
lent!*. l*op.  1 ,1 23  h.  — Fotrrt  lr  1*'  mercredi 
d'urtobrv  et  3*  mercredi  d'avril. 

MAILI.K  ou  Si-Pi»axs-M-M*n.i.ir  , vg. 
/ tenue , Pu» ton ),  arr. et  a 34)  k.  de  Mtuiluioril - 
Ion  . c.  «le  Sl-Savin,  T O d’Auglrs.  P.  2,181  h. 

MAILLK  . vg.  F tenue  i Poitou),  arr.  et  à 
22  k.  «hr  Poitiers,  caul.  dr  TouHM  ,C3<fAy- 
fiw.  Pop.  442  h. 

MAILLK.BOIS  , hg  F.ure-et-iuMr  (Beaucc). 
arr.  et  à 22  k.  de  Drvuv  . rant.  et  üf]  ‘le  (im 
trauncul-eti-l  by  tuerai».  Pop.  488  h.  - Fa- 
Srtifue  dr  drap*  eummiUM. 

MitlUhUll’RT  , vg.  Seme-et-Oite  , «v» 
et  ü d'Ürt.-a  v . 

M AILLES  AVE  (la),  Meiptirtum,  vg.  5mar- 
tuf.,  cou  tut.  de  (dierbavillr.  Eû.  A 388  k. 
de  Pan»  pour  la  taxe  du»  lettres. 

La  M.iillrrayc , ancM-iun-nteul  Mcshure . ni 
«Ion*  une  situation  fort  agréai  de,  »ur  le  U»rd  de 
bi  Seine,  pre»  de  lot  lorét  de  Brutouc.  Le  cbâ- 
It-aii  «le  la  Mai  lieras  e t*i  un  édiiire  u-ew^ste  . 
ilout  les  terrasses  élevée»  el  Ici  coustnirtiruo 
irrégulière»  sont  jiaiail«  k-»  au  roui»  de  Ln 
Seine  ; l'ardiilccture  prrâeule  le  caractère  ik 
plusieurs  âge».  Le  parc,  remarqua  Idc  par  sa 
la-lte distribution,  peut  être  «xinqiare  aux  char- 
niéiits  jaidias  de  .MéreviLlc,  «h*  Morfoulaiuc  ou 
j •rkrtnenniiiille . Les  ruheux  vont  surtout  vj- 
| siler  avec  enqirevH-mctit  la  ferme  pittoresque 
| meut  située  au  milieu  de  haute»  futaies;  b 
uiciiagcne  d’oiseaux  aquatique»  qui  peuplent 
lr»  étang»  de  cette  «aireinlr  : l’erimlage . U*  co- 
lombier. le  parasol  et  surtout  le  pavillon  orien- 
tal. bâti  sur  iui  tertre  d’où  l’oeil  ernhra»*.*  la 
vaslr  éti  tiihir  du  parc.  On  aperçoit  dr  cc  Iteau 
lieu  les  restes  de  l’abhaye  de  Juiuiége»,  «loin 
le*  clochers,  encore  ddxiut,  imiiqurui  l’an- 
ciennr  splendeur  «h-  cette  maison,  vit  lire  à peu 
de  distance  de  la  rive  droite  «le  b Seine.  L'est 
au-tlenMiu*  de  lu  Maillcrnye  qm*  rmnim  nctTil 
av«f  b largeur  de  la  Scinr , lr>  danger*  de  b 
navigation  fluviale.  Vers  cc  |Künt , le  chenal 
navigable  occupe  le  milieu  «mire  te»  deux  rive»  ; 
adroite  et  à gauche  s’étendent  d«  s lûmes  de-  sablt- 
pn'oque  é»  à Heur  d'eau.  loi  Madfi  rr.  .«•  est 
In  première  posce  «k*  la  Seine  en  «leüretidant  «h 
Rouen  ; mai»  leslkàtiiueut»  n'v  iraient  «pie  dam 
k»  Uiarre»  ou  le  fleuve  manque  d«-  profondent 
daus  le*  |nis«e»  «lr  LaudeUv. 

C’est  a b Moilk-ray  e que  se  tronvent  le*  |»rc- 
murs  chantier»  de  rexiMrortioii  navak  qu'on 
rencontre  depuis  Roueu. 

La  terre  dé  Madh-taye  fut  érigvc en  marquisat 
par  lettre'  patentr*  du  moi*  de  d«H-emlire  1653. 
«ru  faveur  de  Louis  Bretel  de  t>rinioiiviUc. 

MAILI.K.  R ES.  vg,  ! suide*  ((  ..iscogne) , an’.. 
CS*  A 18  k.  de  Mont-de-Marsan,  eaut.  «h*  Ln- 
j brit.  IVp.  424  h. 
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HAUXIIT  (Grange»-). 


MAIMKKFSSO\. 


MAINE  (la). 


MAILLERON-F  AUf«,  vg.  l’osgrs,  eomm. 
de  Rdlrfnutainr,  £7  de  Plomhicrr*. 

X AII  II  ROMOI  KT  - < H UKITK . Vg. 

H.  •Saône  Inmchr-Cntatèl,  arr.  «•!  a ti  k.  de 
Lunr,  canl.  «I  57  de  SmIx.  Pop.  1 ,080  h. 

.H  Al  LLEflON  CfH'RT  - P ANCRAS  (SI-), 
«g.  N. ‘Satine  (Krancbe-Gonité.!,  an’,  et  à 44  V. 
de  Litre,  nal.  et  51  ‘b  Vauailler».  I*.  700  h. 

MAILLET,  vg.  Allier  (BourbutOMis),  air. 
cl  a 40  k.  de  Mautluçon,  rant.  et  5!  d’Hérts- 
vm.  Pop.  581  li. 

MAILLET,  vg.  Intire  (Berry),  arr.  rt  à 23 
k.  de  la  (Uni ire,  tant.  de  Newry-SI-Sêpulcif , 
GH  de  Ch».  Pop.  003  h. 

MAILLETS  ile»),vg.  Oise.  eomm.  de  lier- 
ai®, H de  Naailln. 

MAILLET,  vg.  H. •Saône  ( Ernudir-tamté}, 
arr.  rt  à 15  k.  de  Vetoul.  canl.  de  Scev-sur- 
Saôoe,  C3  de  Erétiguy . Pop.  1 ,005  h.  - - Oa 
y voit  un  % iru.\  château  qui  était  ailrrtini  eu- 
tunré  de  mm*  rt  flanqué  dr  quatre  tours  : In 
loués  MMit  bien  cuuservrs  et  pourraient  encore 
être  i nom  tés.  — Fabriques  dr  tresses  pour  cha- 
|mu\  de  paille. 

MAILLEZAIS.  Mailliacum , Malleaca,  pe- 
tite ville,  l'entier  (Poitou),  arr.,  53  rt  à 12k. 
de  Euiitenay -Ir-Cnrale,  dief-l.  de  caïd.  Pop. 

I, 413  li.  — Tnuun  jurassique. 

Maillez*!*  était  ancirttunnetil  un  liru  soit* 

tairr  environné  de  l»»s,  où  Ira  rom  1rs  de  Poi- 
tiers avaient  fait  bitir  un  château  ou  iis  ve- 
naient prendre  le  plaisir  de  la  r basse,  et  sur 
remplacement  duquel  Guillaume  le  Grand  fou- 
da,  sers  l*au  900,  un  monastère  eu  l'honneur 
de  St-Pierre  et  de  St-Paul.  En  1317.  le  pape 
Jean  XX U éngea  l'abbaye  de  Maille/at»  ni 
évêché  dont  le  siège  rp»co|Kil  (ni  transfère  à 
b Rochelle  mus  le  regne  de  Louis  XIV.  — 
Cette  abbaye,  dont  b renommée  fut  si  grande 
au  moyeu  .Age,  fut  vmmise  à l'ordre  de  Sl-H»'- 
noit.rt  reçut  de  pieux  cénobites  qui  se  lirait 
remarquer  par  leur  scienrr  rt  par  leur  vertu. 
Le*  comte»  de  Poitiers  b comblèrent  de  ri- 
chesses, H plusieurs  de  r»  pniswutt»  fend  Mai- 
res se  firent  enterrer  daus  sa  basilique. 

Les  armes  de  Mail  tétais  sont . de  gueules 
à deux  c/e/s  <f  urgent  passée  t en  sautoir. 

Maillez* is  est  une  petite  ville  assez  triste,  liàtie 
dans  TUe  qui  porte  son  nom,  formée  par  l'Au- 
tise  rt  la  Sevre  Niortaixr.  Sa  situation  au  milieu 
d'un  marais  qui  la  îeuil  inaccessible  eu  fit  un 
point  militaire  tn'vrmportaiil  pnulant  les  trou- 
bles du  xn*  siècle.  Le  r.bilcau  fut  construit  au 
nt*  siècle  par  le*  comtes  dr  Poitou,  afin  de  s'op- 
poser ani  descente*  des  Normands.  Le  célébré 
Théodore- Agrippi  d’Aulugné.  aïeul  de  SI"  de 
Mniuleuon  . en  fut  longtemps  gouverneur. 
Charles.  cardinal  de  BourUai,  rramnu  roi  de 
b Ligue  sous  le  nom  de  fiiarles  X,  fut  enfermé 
au  château  de  Maîllvzais,  «hu  b garde  de  ce 
même  d’Aubigrir. 

Fabriques  de  toiles.  — Foires  le  4*  vendredi 
de  mars  et  d'aoôt. 

Bibliographie , AltUttU)  ((!k.).  Histoire  de 

Maillerais,  depuis  les  temps  les  plus  re- 
culés jusqu  à nos  jours,  ïn-4,  1841. 

MAILLOT  (Granges-),  vg.  A>N4z(Knmehe- 


Comté) , arr.  rt  à 34  k.  de  Besançon . caut.  rt 
r-r  dTJrnam.  Pop.  93  h. 

M AIMAIT,  vg.  Yonne  iCJuiuiagm-),  arr., 
nul.,  *g!  et  à 3 k.  de  Sens.  Pup.  421  h. 

M AILI.  Y , v g.  A uhe  (Champagne-) . arr. , rant . 
et  à <u  k.  d’ Auia  Mit  Aube. tü.  vy.  A 138  k, 
■h*  Pans  puur  la  taxe  des  lettre».  Pop.  652  h. 

MAII.LY,  vg.  Marne  (Champagne),  arr., 
13  k.  de  Reims,  caut.  de  Vcrzy.  Pop. 
606  h.  — 11  es»!  situé  dans  un  tmïtnirr  fertile 
en  vins  rouges  de  classe,  dits  vins  «le  b 
Montagne.  - On  voit  aux  environ*  un  des  plus 
lieauv  châteaux  du  département,  ronslniit  par 
M.  Mort  en  1827. 

MAILLY,  vg.  Mcurike  (Ixirraine),  arr.  rt 
à 32  k.  île  Nancy  , caut.  H B dr  Nomény. 
Pop.  479  h. 

MAILLY,  vg.  Saône ~et~Ijt tire  (Bourgogne), 
arr.  et  à 47  k.  de  Charullrs,  canl.  et  £-1  de  S*>- 
rnur-eii-Kiicnmau.  Pop.  529  h. 

MAILLY,  vg.  .Ÿoflimr  (Picardie),  arr.  et  à 
25  k.  de  Doullens,  rant.  rt  53 d’Aeheox.  Fop. 
1 .438  II.  — Le  portail  de  l'église  est  décoré 
d*un  liu»-rdief  représentant  ImiImmu  d'Ailly.  h 
qui  l’on  doit  b construction  de  ce  Im-I  édilier. 

MAILLY -LA-Y  ILLE.  nom  donne  (midaut 
la  révolution  au  village  de  MajIlv-ir-Cliâtcau 
(Ewtr). 

MAILLT-LA- VILLE,  ou  i » B* s,  Cdte-ef  Or, 
eomm.  de  Mnilfy-le-Mont,  r-7 d'Auxonne. 

31  AI  LL  Y-LA- VILLE.  MaUiacnm , bg  Yonne 
(Bourgogne),  arr.  et  à 27  k.  d'Auxerre,  canl. 
de  Vermmtou,  J d'Arrv  - sur-  Cure.  Pop. 
938  h.  * Foires  les  16  janv.,  20  avril,  17 
juin  et  10  déc. 

M AILLY-LK-CH ATKAt’ . vg.  JiM/re (Bour- 
gogne), arr.  rt  à 27  k.  d'Auxerre, canl.  ei 
fie  Coulanges -sur- Y ruine.  Pop.  1.040  la. 

Autrefois  dioerse , liailliage  rt  recette 
d‘  Anaerir,  jvarlement  de  Paris,  inlrmbntv  de 
Dijon , chambre  royale. 

L'était  autrefois  une  petite  ville  fortifiée,  dé- 
fendue par  uu  bon  château.  En  1180  elle  fui 
détruite  eu  partie  par  un  incendie,  Charles  Y II 
s’en  empara  en  1426.  Les  Bourguignons  l'as- 
siégerait  et  1a  prirent  par  rapituUtiou  en  1427. 
Elle  fut  reprise  par  lr.s  royalistes  eu  1 431  ; mais 
elle  retomba  de  nouveau  au  pouvoir  de*  Bour- 
guignons en  1 137.  - - Elle  a porté  pendant  la 
révolution  le»  nom  de  Msh  i.v-i.v-Yili*. 
Commerce  de  bois.  - Foire 1 1rs  4 mars.  4jUÜ» 
Ici,  4 déc.  et  30  août. 

MAiLLY-LK-.Ho.vr,  vg.  Cot,  -,f  Or  (Bour- 
gogne), «it.  rt  à 33  k.  de  Dijon,  eant.  rt  V. 
d'Auvuime.  Pop.  1.337  h. 

MAILLY -IJK-PORT,  Vg.  Cotent  Or.  rom. 
de  Mai  llv -le- Mont,  H d’Auxoune. 

MAILLY -RAINEYAL,  vg.  Somme  (Picar- 
die), arr.  rt  à 16  k.  (h*  Muiitdidirr,  canl. 
d'Aillv-sur-Noye.  57  de  Moreuil.  Pnp.  332  h. 

MAILLORAT  (le).  U. -Vienne,  eomm.  de 
Jabreitle,  **7  de  Chaulrluultc. 

M AIMBF.A’ILLK,  vg.  OÎM  (Picardie),  arr., 
canl.,  *-J  et  à 9 k.  de  Clrrtnonl.  Pnji.  344  h. 

MAIMBRESSON.  vg.  Ardennes  (Chanqio- 
gtie),  arr.  et  à 32  k.  de  Rrthrl.  rant.  rt  53  de 
Chanmont-Porcien.  Pop.  269  b. 


459 


MAI  Mllll  1-AS Y , vg.  Ardennes  ,<  ham|M- 
giu  . arr. et  à 30  k.  de  Retlid.  canl.  rt  53  de 
tdi.iiiiiioiit-l'on  icn.  Pop.  719  h. 

51  AIME  (Si),  vg.  ÿ.-A/f/rs  (Provence),  aiT., 
caut . rt  à 7 k . de  t-urodquier,  5;  de  Maimft- 
qnr.  foq*-  280  11. 

MAIN  (8t-).  vg.  Colftotiu-Sord,  comm.  dr 
Roui  ,*  ul . 53  de  IdanrfM  t. 

M Allf-DL-PRINLE  (la),  ou  llt  xzoïu-Hsius, 
Moselle,  eomm.  cl  B de  Bitcbc. 

MU.VCnt  RT,  vg.  Srinr-et-Oi ite  (tWr- 
I:rancr.l,  arr.  rt  à 18  k.  de  Pontoise,  cant.  rt  y 
(k1  Lhevrvufte.  l*op.  106  h.  Près  de  Clvrttv. 

MAIBCT,  'g.  Seme-et’ Marne  .(t,al»oiû*', 
arr.,  ruit.,yrti  4 k.  deMehin.  P<q>.  986 h. 

Ia  château  de  Vaux-lc-PrasIm  est  uik*  dé- 
IWImIimt  de  rrtle  nommunr.  Ce  rbâleau  fut 
ovuinseurs*  eu  1653  par  le  surinlendiint  fies  fi- 
iisiifvs  èuiiquel.  L'archileirte  le  Vau  <’>m*trtu- 
sit  le*  bitinHiih  ; les  jiniiiu  coninu-ncf-n'iit  la 
riquitation  de  le  Vitre  ; 1rs  printuivs  i «irait 
evérulée*  jvar  le  Brun  rt  jwrie»  iiieillrurs  ort»*- 
tes  du  temps. 

1 .'avant  -cour  du  rbâUau  de  Vaux  eot  «kromt 
fie  |Kirtiqm'«  et  fermée  du  fvité  de  l’avetun  par 
une  grille  que  UMiliriiueut  de»  cariatide*  ; «fou» 
liasdus.  enrichi*  de  gnmjies.  I'lhim-uI  ; rt  l'é- 
difice r»t  lui-mémr  entouré  de  large*  toxsrfc 
rtsnpl»  dVau  vive,  et  lK»rde»  d'une  luihivtr.uk- 
eu  pierre.  In  superbe vritilwlt CBl—ninaqiic à 
un  graml  salon  ovale  dout  l'arrhilerture  se 
compose  il’arvades  rt  <k*  p«i,i\tce»  d'ordre  «v»m- 
|Mwitr.  Le*  .ipparteuraits  «oui  orné*  de  figure* 
en  stuc  rt  de  peinlutes  magnilîqucs.  Du  ctité 
des  jardin»,  la  façade  offre  deux  pu»  illon*  ont» 
de  piJaslivs  ionique».  Deux  |ielits  av;, ut -corps, 
qui  I«*V  »ero«n|vagtH-iit,  Mttt  »ui  iimiih-s  li  uin 
balustrade  n-guanl  pan-i  lieu  «eut  sur  le  iMrm, 
qui  est  tennim*  |»nr  mu*  cain|vuiille.  l e milirvi 
de  b façade  est  décoré  de  quatic  eoloiiiie»  do- 
tiques  ; uu-de»sus  >ont  autant  tle  |wlastn-i  ioni- 
ques avec  un  fronton  t et  sur  rentublrtiieut  sV 
leveut  quatre  ligunst.  De  magnifiques  liavsilut 
une  lidle  pùw  dV.iud'un  deini-ltcelare  carré, 
au  rentre  île  bquclfo  est  uiu*  ûgiire  eu  marbre 
rvprt-x-iilaut  Neptune  sur  uite  ronqm*  marine 
tiltV  |iar  Imi»  chevaux  : utie  chute  d’eau  ; Un 
canal  de  I k.  «k-  long  : tel*  «ml  le»  pnnripnux 
ornement»  de  frt  te  immense  pro|n  lété.  l-ouipiet, 
l»e,M-»MSir  d'un  séjour  si  «onqitiieux,  y réw- 
niM,tit  tout  tv  que  la  ville  rt  lu  mur  jMiuvaieiii 
offrir  d'aimable  rl  dr  gminl . janiai*  dissipateur 
des  finance»  d’un  Etat  ne  fut  plu*  noble  et  |dut 
généreux.  On  «vit  que  cet  lumiine,  «jus  osa  por- 
ter 111»  regard  lémérnirr  sur  la  mnilresse  de  sou 
«m.  que  i’npulmt  linanoei',  le  vrigneur  aima- 
ble qui  jveusioniiait  le  mérite,  qui  choisissait 
Prli»«Mi  |nj«u*  «ou  commis,  b l nntahir  pmir 
son  |Ku'(r  ; celui  qui  faisait  faits*  ses  divertiftM- 
menls  par  Molière  rt  jwi  Izilli,  *e»  pfrs  j»ar  le 
Vitre,  s»**  peinture*  |wr  Ix-bnin.  rniiiidesliraut- 
art*  rt  de  Sévigiw*,  terni ittt  uii«>rab|rntetit  ses 
jour»  dan*  un  cachot  ib  b fortwtwe  «le  Pigueml. 

MAINDREVILLK  (Grand  rt  Prtil-y,  sg. 
Fnrmet-lesift  eomm.  de  KiMitnio» -*ur» Fore, 
5 • de  I ibartrr*. 

MAINE  ilat.  imm  que  (Mtrh-  la  ntierr  de  b 
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MAINE-ET-LOIRE  (drpirt.  de). 


Mayenne  à jartir  de  u jonction  tvre  la  Sirtlie 
au-de*»u»  d'Angers. 

MAI.VK  (le),  Cenomania  et  Cenontanensis 
ager,  ci-devant  province  de  France,  qui  forme 
maintenant  le  dép.  de  La  S art/te,  à l'exception 
de  l'air.  de  la  Fléché,  les.  ait.  de  Lavul  et  de 
Mas  ru  iM- , du  dép.  de  La  Mayenne,  l’arr.  de 
Morlagnc,  du  dép.  de  YOrne,  H partie  de»  air. 
de  Dreux  et  de  .Nogent-le-Rotrou,  du  dép. 
d’Eure-e.-lxsir. 

Cette  province,  qui,  bous»  la  dominatiou  ro- 
maine, faisait  partir  de.  la  trouiéme  Lyonnaise, 
fut  occupée  |*ar  les  Francs  au  v*  siècle.  l*lus 
tard  elle  devint  le  chef-lieu  d'un  comte  qur 
Foulques,  comte  d'Anjou,  unit  au  sien. Eu  1 127, 
Plulip|M'  Auguste  conquit  cc  comté  sur  Jean 
sans  Terre,  rt  le  réunit  à La  couronne  eu  1203. 
Les  moites  du  Maine  riaient  grand»  vassaux  de 
la  couronne,  faite  prosiure  était  du  rrssoil  du 
pnrlenieul  de  Paris,  du  gouvernement  de  l'Or- 
Irôuai*.  «h-  la  généralité  dr  Tours  ; il  v axait 
quatre  élection»:  celles  du  Mans,  de  Laval,  de 
Ma  \ mue  et  du  Château-du- l,nir.  la  s il  le  du 
Mau»  était  le  siège  de  l'rtéëhé  de  la  province. 

Le  Maine  était  autrefois  divisé  en  Haut- 
Maine,  capitale  le  Mau»;  llnv-Maïue,  lajHt.iU- 
Mayenne;  Haul-lYrchr,  capitale  Mortague  ; 
lYrcbe-fiouel,  chef-lieu  Moutmirail  ; Tente 
Fraiiraiin.  rlirr-lmi  la  Toiir-4  inve;  TlnnNiait, 
chef-lieu  Châlcaunruf. 

I jc  Maine  était  bonté  au  nord  |iar  la  Nor- 
mandie, à l’est  par  l'Orléanais,  au  sud  par  l'An- 
jou et  la  Touraine,  et  n l'ouest  par  laRntague. 
Le»  prinequde»  rixiéres  qui  l'arrosent  suttt  ; 
la  Sartlir,  le  Ixwr  et  la  Max  mue,  qui  y août 
navigables. 

Li1»  arme*  du  Maine  liaient  : de  gueules 
an  lion  d or. 

Bibliographie.  Boimmusi  (Jean  de).  His- 
luire  aggrégatiee  det  annale t et  chroniques 
d' Anjou  et  du  Maine,  etc. , in- fol.,  1529. 
Topographie  du  Maine,  iu-16.  1558. 

Rouai  m (Julien),  /«es  Antiquités  du  pa\  t du  i 
Maine  i im|»riiiiér<  dan»  son  Commentaire  ! 
sur  la  coutume  du  Mau*.  in-fnl.,  1645). 
Tableau  historique  du  Maine,  iu-8,  fig.. 

1781. 

* Description  de  la  carte  cénomanique,  con- 
tenant les  t illes,  forêts,  rivières,  paroisses, 
chapelles  et  bénéfices,  tant  réguliers  que 
séculiers,  situés  au  diocèse  et  comté  du 
Maine,  avec  les  patrons  et  collaborateurs , 
10-18,  1673. 

Lir.siu»  (André- René  J.  Dictionnaire  topogrn- 
pbiqur.  historique,  généalogique  et  biblio- 
grapbiqne  de  la  province  et  du  diocèse  du 
Maine,  2 vol.  in-8,  1787. 

Di.»rs.ia  im  (N.).  Description  topographique  et 
hydrographique  du  diocèse  du  Mans  (Mar- 
the et  Mayenne),  in- 12,  1831. 

La  Moyenne  pittoresque , in-4  d'une  demi- 
feuille,  1844. 

* Paroisses,  chapelles  et  bénéfices,  tant  régu- 

liers que  séculiers,  étant  situes  au  diocèse 
et  comté  du  Maine  (imprimé  axec  la  toj»o- 
graphie  des  ville*.  etc  , in-16. 1558).  t 

!*■  Coimniia  un  Colrtmi.i.»»  (Antoine),  i 


Histoire  des  évêques  du  Mans  et  de  ce  qui  s' est 
passé  de  plus  mémorable  dans  le  dioièse 
pendant  leur  pontificat,  iu-4,  1618. 

Pikrii  (l'ai. 1m-  Théodore).  Les  Mur  h rs  du 
Maine.  2 vol.  iu-12.  1830, 1838. 

Il  si  ftl  ai  ( Hart  II,  ).  Histoire  littéraire  du 
Maine,  in -8,  18-12.  1843. 

A suait  (L.-Jm.-\ug.).  Bibliothèque  littéraire 
du  ,t/a/Mr,  ou  Traité  historique  et  critique 
des  auteurs  de  cette  province,  i u-8,  1784- 
(C'est  le  1. 1 et  unique  d'un  «mis  rage  qui  de- 
vait fumier  8 xol.) 

Aisw  un  (P-)*  Essais  historiques  et  littérai- 
res sur  la  ci-devant  province  du  Maine, 
2 vol.  in- 12,  1811. 

Lioar  ( André-Pierre; . Notices  historiques  sur 
la  rie  et  les  oucrages  de  quelques  hommes 
célèbres  de  la  province  du  Moine,  in- 18, 

1817. 

Dmcori  t » ( N.  ).  Bibliographie  du  Maine, 
précédée  de  la  description  topographique 
du  département  du  Maus,  Marthe  et  Mm  ca- 
ne, in-8,  1811. 

* Almanach  monceau  pour  f année  1728  , 
iu-12,  1728  (On  y trouve  un  catalogue  des 
auteurs  et  giarnls  homme»,  nue  suite  des 
éxéque»  et  de*  comtes  du  Maine). 

V.  aussi  les  dcpulement»  de  la  Ssant*  , de  la 
Ms  xi  x*i,  de  ]'(h.xi  et  d'Kcu-rr«Lan, 
MAIXK  (le),  Charente,  cuumi.  de  Suiuir- 
ville-dr-Segoiuac,  >;  de  Janine. 

MAINE- AI  HIOTX  , xg.  Charente  - Inf. 
connu,  de  Cliaillexetlc,  E de  la  Tmnhlade. 

MAIXR-irr-LOIRK  (département  de).  O1 
déjuarteiiinit  esl  fonné  de  la  majeure  partie  de 
la  ri-devant  proxiucc  d'Anjou,  et  tirr  sou 
nom  de»  ileux  grande*  ri»  irrea , la  Loire  et  la 
Max  mur , qui  l'arroM-nt  et  se  réunissent  au- 
dessus  d'Angers  ; la  seconde  prend  le  nom  de 
Maiue  à | tarin  de  sa  jonction  avec  la  Sarllie. 

Se*  limite»  sont  : au  nord,  le  diqiartfiurul  de 
la  Mayenne;  nu  nord-est,  celui  de  la  Sartlir; 
à l’est,  celui  d'Indre-et-Loire;  au  sud-est,  relui 
dr  la  Vienne  ; au  mmI,  ceux  de»  Deux -Sèvres  et 
de  la  Vendée;  à l'oue»t,  celui  dr  1a  Loire-In- 
férieure. — Le  climat  r»t  en  général  sain  et 
tempéré. 

la:  Irmloire  du  département  de  Maine-et- 
laiirr  r*t  agiéableinrut  varié  dr  collines,  pour 
la  plupart  plantée»  de  vignes,  et  dcjilaiofs  uû  la 
lerrr  à bruyère  domine,  niai»  très-productives. 
La  prrtqur  totalité  de»  ikim'omiiu  v sont  clo- 
ses, entouré»  de  fossés  lwrdéi  d'un  rempart  en 
terre  de  deux  on  trois  pieds  de  hauteur,  plantés 
de  haie»  xixes,  au  milieu  desquelles  s'élèvent 
dr  distante  en  distuncr  des  liouquct»  d'arbre», 
qui  douurnt  à la  pliy»ionomir  de  re  pas»  un 
aspert  fort  ngiéahle. 

Aucun  lieux e de  l'Europe  ne  peut  rivaliser 
avec  la  Loire  pour  la  beau  lé  de»  sites.  Se» 
rives  et  1rs  îles  dont  elle  est  scuiée  offrent  un 
maguifique  panorama.  de  frai»  paysage»,  dr* 
tablraux  plein»  de  grâce  et  de  suavité.  A la 
verdut  ante  parui-e  de»  cnlliue*  qui  la  1 tordent 
m*  joignent  1rs  Manche*  maLmos  des  village*  et 
des  ville»  rt  le»  ruines  noircie»  de*  vieux  nwun- 
meut*.  qui  tous  réveillent  dam  nu»  souvenir». 


H fout  lever  d'iuv usions  étrangère»,  ou.  ce  qui 
est  plus  I riale  encore,  de  guerres  cix  îles.  Le*  lie* 
dr  la  Loire  située»  dan.»  le  déjwrtemenl  passent 
pour  le»  plus  belles  qu'embrasse  le  cours  dr 
crtle  rivière . dont  la  largeur  varie  de  583  à 
778  in.  Le  sol,  fertile,  protégé  j>ar  la  levée, est 
parvmé  de  vergers  et  de  jardins  , couvert  de 
liuiirg»  et  de  village»;  il  se  nomme  1a  grande 
vallée  de  la  Loire;  on  en  évalue  h*  produit  an- 
nuel à 1,000.000  île  francs.  Mai*  ces  riches  re- 
v rtMu  arrivent  rarement  dan»  le»  main»  de»  pro- 
priétaires et  de*  fermier*  son*  que  ceux-ci  aient 
préalablement  éprouvé  de  vises  inquiétude». 
1 jri  grande»  crm*»  de  la  Loire,  le*  déliàclr*  d»-* 
glace»  nuit  rut  la  digue  «i  danger,  et  obligent 
|karfoi*  le»  hululants  de  la  vallée  à quitter  leur» 
maison»,  leurs  rluniip»,  pour  travailler  soit  à 
fortifier  la  levés',  soit  à l'exhausser  temporaire- 
ment, sur  dher*  poiuts. 

La  coutrnaiMr  totale  du  dsqunleinrnt  est  dr 


514,861  hectarr»,  divisés  ainsi  : 

Terre*  labourables.  354.298 

Pré*.  68,338 

Vigne* 1 .290 

Roi» 26.379 

Ycrgrr*.  jhi»uhi-jvs  et  janlitu.  . . . 8,535 

( Ivraie»,  auuaie»  rt  saussaies.  ...  59 

Etangs,  mair-t.  canaux  d'irrigation.  . 1,881 

Landes  et  bruyères.  . . .....  24,421* 

Culture»  diverses • . 2.533 

Su|ier(ieie  drs  profiriétr*  liitir».  . . 3,727 


Conli'iiaiire  inqiosahle.  . . . 492.529 


Houles,  clirtniiit,  pbres,  rues,  etc.  . 19,943 

Rivières  . lac*  et  ruisseaux 2.1G6 

Forêt»  et  domaine*  nou  productifs.  . « 

Cuncficrr»,  egliws,  lâtimeut*  puldic*.  212 

(xmteiumrc  non  imposable.  . 22.332 

On  y compte  ; 

74,181  maisons. 


622  moulins  à eau  et  à vent. 
90  forges  et  fourneaux. 

160  fabrique*  et  manufacture». 


soit  ; 75,356  propriété**  bâtie*. 

Le  nombre  de.»  propriétaire*  r*t  de,  74,916 
Celui  dr»  parcelle»  dr 898 ,823 


HvtMUX.fikrHii.  la*»  principale*  rivière»  du 
drportnneut  vint  : la  Loire,  le  Loir,  la  Sali  lie. 
la  Mayenne.  Coudou,  l'Authiou,  Ir  Tbourt  rt 
h*  Lax ou.  La  Loire  rt  la  Maxrnne  sont  naviga- 
ble* dans  toute  la  partie  de  Irtir  cour*  qui  tra- 
verse Ir  département  ; les  autres  le  sont  seule- 
ment sur  une  partie.  On  évalue  lu  longueur  to- 
tale de  celle  ligne  dr  navigation  à 266,900  ni. 

0)mhi  aunoM.  Le  dqurtement  est  traversé 
|«r  9 route»  nnale»  , par  24  routra  départe- 
mentales , j»nr  17  route»  stratégiques,  et  par 
33  rbeniiu»  vicinaux  de  grande  communication. 

Mrrt.oHOi.iMiiK.  Le  climat  est  sain,  plutôt 
humide  que  sec.  La  température  est  génrralr- 
ment  douce.  Les  hivers  sont  pluvieux.  Les  li- 
mite» moyenne*  du  tbcrmuraclrv  de  Réuumur 
•ont  de  — 10”  à -F  20”.  Le*  veut»  dominant* 
sont  ceux  de  l’ouest  et  du  sud-ouest. 

PaoiH-CTiox*.  .Quoiqu'il  se  trouve  dan»  le  dé- 


Digitized  by  Google 


MAINE-ET-LOIRE  (<lq»rl.  dr). 


MAIN».  ET-LOIRE  (départ,  de). 


MAINE-ET-LOIRE  (déport.  «Irl.  «fil 


parlement  uue  awz  grande  étendue  de  bruyères  ; 
cl  de  landr* , |r  »ol  y ni  cependant  très-fertile  i 
en  blé,  seigle.  orge,  avoine  et  légumes  de  toute  ; 
espèce  ; te»  récoltes  suffisent  et  su  drln  à ta 
consomma  lion  des  habitant*.  On  y récolte  eu 
abondance  des  vin*  de  Immidc  qualité,  particu- 
liérement des  » in»  blanc»-  Les  1 ,290  hectares 
de  vignes  produisent  annuellement  environ 

500.000  hectolitres  , dont  moitié  est  lis  rée  au 
commerce  ou  convertie  eu  nu-dc-vjc  et  en  vi- 
naigre estimé,  dit  v maigre  de  Saumur.  Les  v ins 
blancs  qui  ont  le  plus  de  réputation  sont  cen\ 
de  \arrains  , de-  Clos-Morin  , de  Saumur,  de 
Faye,  de  Rabelais , de  Bounescaux  ; on  rite  les 
vins  rouges  de  Neuillé  et  de  Cluunpiguè-lr-Sec. 
— Eu  1838,  M.  AcLerman  a introduit  avec 
succès  daus  le  département  la  fabrication  des 
vins  mousseux , d'après  la  méthode  usitée  jmur 
faire  le  vin  de  Champagne  mousseux.  Les  vins 
d'Anjou  chatnpautséa  sont  rrjiian|uabJe*  pr 
leur  mousse  blanche  , leur  douceur  et  leur  lé- 
gèreté , et  peuvent , jusqu'à  un  certain  point , 
lutter  avec  les  vrai*  vius  de  Cham|>agm‘.  — 

90.000  hectolitres  de  cidre. — Le  lin  et  !«•  chan- 
vre de  Muine-et-Luire  sont  fort  «tinté*.  Les 
noix  v donuvnt  des  produits  imjM>rtauts.  Tous 
les  fruits  , et  priuci paiement  les  huit*  à cidre  . 
y sont  d'excellente  qualité.  Ou  vaulr  particu- 
lièrement les  prunes  et  pruneaux  de  Ste-Cal  be- 
nne. —Les  «scores  dominante*  des  forets  sont 
celle*  du  dténe  et  du  hêtre.  On  y trouve  aussi 
des  cormiers,  de»  alisiers  , des  poïrirrs  sauva- 
ges , etc,  — Le  gcué»  ricr,  le  houx  , le  genêt 
d' Espagne  , l'ajonc  , y sont  communs.  - Ou 
cultive  daus  les  jardin»  uue  grande  quantité 
d'arbres  à fruit*.  — Les  melons  précoces  d’An- 
gers et  les  cantaloups  d’Anjou  mériteut  d'étir 
cités.  — Réglisse,  coriandre,  graines  potagrres 
et  fourragères.  Re|l«  pépinière*.  — Brilt-s 
prairies.  Excellait*  pâturages. 

Le  département  renferme  une  assez  grande 
quantité  de  cl  h*  vaux  et  de  niulrlf , hraucoup  de 
héte»  à rornes,  et  un  nombre  considérable  de 
moutons  mérinos,  métis  et  indigène*.  L’élève 
des  chevaux,  et  surtout  celle  de»  Bruis,  engrais- 
sés pour  l’appruvisiumieirieiit  drla  capitale,  est 
une  grande  source  de  richesse  jx»ur  les  cultiva- 
teurs. — Les  forêt*  du  dé|urteme«il  al*oml«iit 
en  cerfs,  eu  chevreuils  et  cri  sangliers  : les  blai- 
reaux cl  les  loups  n'y  soûl  pa»  rares , mais  les 
renard»,  les  fouine»,  le»  belettes,  les  cliat»  sau- 
vages y sout  plus  commun*.  — Ou  rencontre 
quelquefois  duu»  le  Bocage,  sur  la  rive  gauche  de 
la  Loire,  de»  martres  et  des  genetlr»,  animaux 
dont  la  peau  «I  assez  reclierchée  par  les  four- 
reurs.— Les  piaula  lion*  qui  borxlcut  les  t:lumi|>* 
nourruvent  des  oiseaux  des  ctpere*  les  plus  va- 
riées. — Les  rivières  sont  poissonneuse»,  aussi 
y trou vc-» -un  des  loutres.  — Parmi  les  reptile» 
ou  remarque  la  vipère,  l'aspic,  ht  couleuvre  et 
la  salamandre  terrestre. 

Mivéralocie.  Le  département  ne  possède  [ 
d’autre» «riche*»»  métalliques  que  du  mmerai  j 
de  fer.  On  y trouve  de*  granit»,  des  marbre», 
des  mines  de  eharbuu,  de  la  |>ieiTc  propre  à la 
sculpture,  de  la  pierre  à bâtir,  de  l'argile,  de  lu  ! 
pirrre  à chaux  propre  a laire  de  la  chaux  hy.  t 


1 dreuliqur , et  surtout  de  magnifiques  carrières 
d'ardoise».  — Le»  ardoisières  d' Angers  sout  de 
vastes  et  effray  ailles  excavai  ions  , où  l'on  tra- 
vaille à ciel  ouvert,  La  majeure  |urtic  de  celles 
qui  sout  exploitées  artui'llement  «mil  «ilurcs 
dans  les  communes  de  St-Burthèlemy  et  de  I ns 
lazr.  Ou  eu  voit  qui  out  jusqu'à  4t  foncées 
«le  profondeur  ( 120  m.  ).  — Le*  ardoisière* 
de  Maine  - et  - Loire  produisent  chaque  année 
80. 000. 000  d'ardoise»,  dont  50,000, UOO  d’ar- 
doives  carrées.  Elles  occupent  plus  de  3,Ooti  ou- 
vriers, et  se  servent  de  Irai»  machine*  à vapeur 
et  de  500  bêtes  de  trait  et  de  somme. 

Sotsn  uvixur  à Martigné-Uriaut. 

Udliisu  i.t  uwusm.  Maniifoclures  de 
toiles  à voiles  et  de  toiles  romniiinrs  , de  toile* 
dit»  choleties , de  mouehuir»  de  toute*  cou- 
leurs et  qualité*  , de  siamoise*  , flanelles,  etc. 
Filatures  de  laine  et  de  colon.  Teinturerie*, 
papeteries,  tanneries,  huileries,  forges  et  liante 
fourneaux.  Exploitation  eu  grand  des  carrière* 
d'ardoise.  Fabrique  de  chapelets  en  cocos  et 
en  verroterie»  pour  les  pacotille*  des  colonies 
(à  Saumur).  Grande  fahrieatinu  de  sabot»,  em- 
ployant plus  dr  100  ouvriers  ( à Mnulihrrnr  ). 
Raffinerie*  de  sucre  de  canne  et  fabrique»  de 
sucre  indigène.  Brasseries  , distilleries  , blan- 
chisseries, etc. 

Commerce  de  grain*  , légumes  secs  , graines 
de  t relie , vins,  caux-dc-vie,  Itestiaux,  ardoises, 
cuirs,  fera,  etc. 

Puises.  340  foire»  environ  se  tiennent  dan» 
plu*  de  90  commune*  du  département.  Le* 
principaux  objets  de  commerce  consi *l cul  en 
liesliaiix  gras  et  maigres  , Ui-uf»  de  laliour, 
cln'vaux  , mules  et  mulets  , etc.  Ou  vend  prin- 
cipalemeut  du  liu . du  chanvre,  du  fil,  de* 
graines  «le  lin  et  de  chanvre  aux  foires  de.«  ar- 
rondissement* d'Angers,  de  Saumur  et  de  Beau* 
préau;  des  vin*  dan*  celui  de  Saumur;  des 
pruneaux  aux  foire*  de  Monsoreau  et  de  Trê- 
ves; des  futailles  à St-Hilaire-le-Doyeu  ; «les 
iiiIkiun  de  fil  à Coulure  ; de*  dentelles  à Passa- 
vant ; de  la  chapellerie  a .Saumur  ; de*  anneaux 
de  nerfs  de  (neuf*  servant  à attarher  les  fléaux 
a battre  le  grain  à Chnmellirr.  Lrs  foires  du 
Lotirons -Reconnais  sont  renommée*  jimir  la 
vente  du  gro*  Iwt.iil  gras. 

Diviuu»  smiivisraxTirr.  Le  département 
«h-  Maine-et-Loire  a pour  chef-lieu  Auge»; 
il  envoie  7 représentante  à la  chambre  de»  dé- 
puté.*, et  est  divisé  eu  5 an roiidiucineul»  ou 
sous-piéfectures  ; 

Angers 9 cant.  144.793  h. 

Baugé 8 — 80,495 

Reaupréau  ...  7 — 110,071 

Saumur 7 — 94,021 

Segié 5 — 59.092 

34  cant.  488,472  h. 

20*  air.  forestier  (chnf-I.  Nantes).  — 3*arr. 
de*  mine»  (ebef-l.  Paris).  4'  divis.  milit. 
(chef-l.  lotir*).  — E*«Vlié,  véroinaire  diocé- 
sain et  école  sceondaire  ccrlé»ia*tique  à Ali- 
gna ; 2*  école  secondaire  ecclésiastique  à Gom- 
luée.  34  Cure» . 381  succursale».  — Academie 
universitaire  à Angers.  Ecole  scroudaite  de 


médecine  , collège  royal  et  école  normale  pri- 
maire à Angers.  Collège*  cominiuuiux  a’Baugé, 
IVaufort , (Juillet , I)«ué . Saumur.  — Société 
d'agriculture  et  société  industrielle  a Angers. 

Biographie.  Les  persouuagc* distingués  ne» 
dans  le  département  de  Maine-et-Loire  sout  : 
Sxivr  Hilaira. 

F.  du  Bsli.ay,  évêque  de  Pari*  et  cardinal. 
J.  ne  Bralvaali,  évêque  d'Angers. 

Joachim  du  Bei.lav,  poète  lutin  du  xvi*  siè- 
cle. 

Le»  voyageur»  Birmia  et  Gotn  nu  Bou- 
la* k. 

Le  spirituel  et  savant  Mixte.» . 

La  savante  M**  Dagiar. 

Savary,  auteur  du  Dictionnaire  universel 
•in  commerce. 

Cm.  IUh  digx»  , poiie  f nuirai*  du  in*  siècle. 
Le  pbilidûgur  Luyrr. 

J* a»  Holrdk;,*»  , historieu  de  l'Anjou  et  du 
Maine. 

Félix  Roui»  père,  historien  Je  l'Anjun. 

Les  jurivcoimilles  J.  Roms,  R.  Cu*rt*.  Du- 

MS  RA  U,  DmaIiUI, 

La1  célèbre  médecin  Audroias  Paré. 

Le*  savant»  médecins  Bxclarj-  , Thom.vsseau 
et  Bii.liard. 

Le  célèhre  boUuistc  Ai  das»  DirtTir- 
Tmouar», 

Les  chimistes  Cmkvraui.  et  Proust, 

Le  célèbre  statuaire  Dttui  i*’A*«i»  as. 

Le  cou»  entioiinri  Gtuimini. 

Fou i.os  d»  Doué,  sacrifié  par  le  peuple  lois 
«le  la  prise  de  lu  Bastille, 

Cl.  Fouchst,  évè«|ue  eousliluiiuuud  du  Cal- 
vados, député  à la  convention  nationale. 

Les  député*  J.  Bonis  et  la  Bouroosaaya. 
la:  baron  Trolvé  , aucicn  préfet. 

Ia*  mui  ècluiux  de  France  ns  Costa  di  » et  oc 
Scxkaux. 

Le  général  1 crm*  us  Cnrui. 

1 **  généraux  de  la  république  et  de  l’em- 
pire Ql»  ns»  vc  , Bqvtun,  LiMorvt,  II*- 
lxao»  , Daajaaius»  , Girard  , Etais  , Baaurr- 
fairc,  dr. 

L'amiral  Durmr-TNoi  ars. 

Les  généraux  vendéen»  Cvtvxuxxal  , Bos- 
caLturs,  Srirsvi’x,  Hoi  rmost,  n'ALTioiAVir. 

Bovxair*  , fondalrur  «le  la  manufacture  «le 
toiles  à voiles  d'Angers,  etc. 

Le  «siOHvlicu  Mos ivLAi r v. 

Bibliographie.  Boiriuosr  (Jeau  de).  His- 
toire o g g relative  des  annales  et  ckroni'fttes 
if  Anjou  et  du  .Vaine,  etc.,  in-f",  1529. 

— Nouvelle  édition  , avec  un  avant-pro|Kw 
de  M.  U?  comte  de  Qiialrelwrlies , et  «Jes  no- 
te* |«r  M.  Godard  Foui  trier.  2 vol.  in-8  » 
1845. 

Boni»  (J.-F.).  Recherches  historiques  sur  ta 
■ville  de  S nnmur,  ses  monnsnents  et  ceux  de 
son  arrondissement  [le  haut  Anjou),  2 vol. 
in-8.  fig-,  1312-14. 

— Recherches  historiques  sur  f Anjou  et  ses 
monuments  (Angers  et  le  hat  Anjou),  2 vol. 
iu-8,  fig..  I82Î-23. 

Bi-OROis  r -La  soloi».  Angers  et  l'Anjou  sous 
le  régime  ntunici/sal , depuis  leur  réunion 
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a tu  tourvri.tr  jusqu  a U révolution , in-8  , 
1845. 

Hn*or  (Gilles).  lienealopirt  dr  plusieurs  Jit- 
milles  tf  Anjou  et  provint- es  nu  stucs  (inipri- 
nim  dan*  w»  remarque»  mir  la  » ii*  tir  1’.  Ai  - 
raull  . iu-4  , 1615). 

Uauuu(de).  Le*  Histoires  Je*  a mien*  evm- 
te*  d'Anjou,  io*4,  INI- 
Nias  ru  « ( Jean  ).  Le*  Antiquités  tf  An/ou  , 

um  ; 10-12.  1618. 

No»  l.  Souvenirs  jsittore*que*  du  Poitou  et  de 
l Anjou,  m-4,  1824. 

Gomnn-Fu  i. raita.  L’Anjou  et  se*  mono- 
ntmts,  2 xol.  pet.  in-8,  illustras  de  100  gr>- 
Mim,  1839-41 . 

buuu(A.*N.).  flore  de  f Anjou , on  £i- 
nosition  méthodique  des  plante*  du  dépar - 
te  ment  dr  Maine-et-Loire  et  de  F ancien 
tu /ou , tf u [iris  f ordre  des  famille t natu- 
relle* , are*  Jet  observation*  botaniques  et 
critique*,  in-8,  1827. 

VIrrchu.  vv  (Paul).  Archive t tf  Anjou,  recueil 
de  documents  et  mémoires  inédits  sur  cette 
province,  in-8,  1843. 

Bum  l.  Hapjsort  sur  les  -raies  romaines  dr 
t Anjou  (Bulletin  de  M.  de  Cramant,  t.  vu, 
P 494). 

Dissertation  sur  t Anjou  (Méni.  dr  l'académie 
roiale  dm  iiucript.  et  brlb-v-lettres , t.  vi*, 
p.  383:  t.  x#,  |».  651,  736;  I.  xvn,  p.  359; 
1.  m m , p.  433:  l.  xrx,  p.  550). 
l’a  ht  kh  (J.  de).  A o tire  sur  tin  crustacé  ren- 
fermé dans  quelques  schistes,  notamment 
dan*  ceur  des  en,- irons  de  Y an  tes  et  *t  An- 
péri,  in-8,  1808  (avec  Hioot  nr  Mono- 
M*). 

Pu» lit.  Reconnaissance  et  Description  des 
mines  de  houille  qui  existent  depuis  Chef 
tonnes  jusqu  à Pont- Barré,  in*4,  1803. 
Mr*  un  nr  la  ( •»*»<.»,  Aotice  sur  le  quarts 
. ornmuM  Jihre us  et  radié  trouvé  dans  te 
déjwrlement  de  }fainr-e/-/JÙre,  lirnrhurr 

in-8. 

V.  a uni  Axuta»  . Hi-alkhit  , BiLUfomi.it , 
Moir-Ctomt , St-Kumuot,  Fottvyum  i.t, 
Mutioh  - Bruit  . Movr  - Jui , Pis-es- 
Mtcon  , PoxT-n»  -Ci  , Pouasc»:  , Su  iu-R  , 
8*muxt. 

Il  Al  N F.  - DE  - BOIXE  (le)*  ^g.  Charente 
( Angounmi»  } , arr.  et  à 22  k.  d'Angoulriur  , 
rani.  etE3  «h*  $t*Amand-dr-Ik)ixc.  P.  490  h. 

MAIXE-4JI'KKAX  . vg.  Charente,  romnt. 
de  Moroac,  El  d’Àngoulérae. 

-H A 1. NE-S  1510 X,  vg.  Charente-Inf.,  cdtnra. 
dTlaukt,  ‘•Dde  la  Trrmbladc. 

JIIAINFONOS . vg.  Charente  (Anguiimoit  |, 
ait.  <4  à 18  k.  d’Aiigoulèmc  , caut.  et  % j de 
Riaiuac.  pop.  417  li.  foires  les  30  ruais, 
30  avril  rt  30  niai. 

MAl.NO  , vg.  Mord  (Flandre) , arr.,  caut., 
C-3  et  à 7 k.  «le  Valt-ncienne*.  P.  1 ,573  b.  — 
Ou  v remarque  un  édiiiee  trcs-ancum  nommé 
le  chàtcl  de*  PreU.  — fabrique  de  sucte  in- 
digène. 

JMIAlNü«»rR-NOIS  , vg.  Kurmet-Loir,wm. 
«t  1-:  de  Mainititon. 


MAIX-LIMIE  , nom  donné  jrtkLuiI  ta  ré- 
volution ou  iKiurg  de  St-Lauirnt  (Jura). 

M.UXXEYIIXE , s g.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  a 30  k.  des  Audrly  s,  caut.  et  ;-j  de  C»i- 
%ors.  |*op.  555  b. 

Ma  urnes  il  le  a«uil  autrefois  le  titre  de  mar- 
quisat. Il  était  au  nombre  des  domaines  que. 
pounJini  ICugutnriniul  de  Marigny  «buis  le 
Venu.  puis  il  |uua  dans  la  maunu  des  Ron- 
rherolle»,  eiuuilr  dans  relie  des  Dainet  : P»i:m* 
de  Roucberoilro,  au  xv*  xiede,  donna  aux  pau- 
vres des  communes  de  Mainnevilb  , Long- 
cbani|M  et  Mesnil- vmx- Vienue  , le»  routes  qui 
forment  encore  la  dotation  de  leurs  bureaux 
de  bienfaisance. 

Ce  fut  du  château  de  MaiuncviLic  que  jwutit 
le  roi  Jean , lursqu'eu  1356  il  albi  a Rouen 
siu-preudre  et  saisir  CJiarlcs  le  Mauvais.  Ce 
«bâteau  lut  rendu  au  roi  d'AugbJene  en 
1419,  après  la  prise  «le  Oison.  Celui  qui  existe 
est  un  liel  édifice  à tourelles  , de  la  bu  du 
xv*  ou  du  curnim-uccnieul  du  xvi*  stes  le.  - — 
Les  sept  |wn>iMA*s  «b*  Maium-ville,  Hebcrourt , 
i H-rrnillr , Sl-Deniv-le-Femicnt , Sancourt , 
Heudicouit  et  Ainécourt  , ont  été  longtemps 
suriiuiurnces  1rs  sept  villes  de  Bleu,  à cause 
d'uu  terrain  de  ce  nom  dont  elle*  avaient  la 
j«MnxvaiM-e  en  commun. 

foires  le  1"  samedi  après  la  St- Jean  et  après 
le  2 novembre. 

M VI.NSAT,  vg.  Creuse  (Marelle),  arr.  et  à 
19  k.  d'Aiihuxsoii  , caut.  de  Heilegardc,  >3 
d'Au/anrr.  Pop.  2,304.  foires  1rs  21  fèv., 
22  mars,  7 uov.  et  21  déc. 

MAI.NTKN  AY-ROISSEXT  , vg.  /*« ,-dr- 
Calais  (Picardie) , arr.,  CD  et  a 14  k.  dg 
Montmiil-sur-Mer  , canl.  «le  ( âinpagiie-ic»- 
Hrsdiu.  Pop.  1,03U  b. 

MAI. N T FAON  , .Ve sténo,  jolie  petite  ville, 
Eure-et-Loir  ( fbuuor  ) » arr.  et  à 18  k.  de 
Chartres,  d»cf-l.  de  canl.  Cure,  Gîte  d'étapr. 
L3-  V/.  A 78  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettre».  Pop.  1,812  b.  — Tnuu™  tertiaire 
moyen. 

Autrefois  marquisat,  diome  et  élection  de 
(Jiarlrrs,  parlement  de  Paris,  intendance d’Or- 
leans.  collégiale,  prieuré. 

Cette  ville  est  agréalde  "par  sa  situation  *uj 
le  chemin  de  fer  de  Pari»  à Rnioe* , dans  om- 
belle vallée  , au  confluent  de  1'F.ure  et  de  la 
Voi»e.  Elle  est  bien  bâtie , bien  prreée  , et  re- 
marquable piu  un  magnifique  château  liâti  sous 
Philippe  Auguste  , «4  reliili  ru  partie  par  Jean 
Cottcreau,  trôvorier  des  ÜBMMn  *ouv  Louis  XI 
et  sou»  Charles  VII.  Devenu  ta  propriété  de  la 
veuve,  de  Seairoti , ce  château  lut  emlrlli  par 
les  soin»  de  sou  royal  amant  ; il  ap|wrliciil  au- 
jourd’hui à M.  de  Naaillrs  , qui  l'a  fait  com- 
plètement restaurer,  la  chapdle,  dans  laquelle 
quelque»  auteurs  assurent  que  Louis  XIV 
épousa  MM*  «le  Maintenun  , mrfenue  des  vi- 
traux dout  le»  couleur»  ont  tout  l'éclat  de» 
peinture»  du  xv*  xiede  ; ils  représentent  le» 
priucipaux  traits  de  l'hutoirv  de  la  Passion. 
Dan.»  le.  corps  de  logis  principal  est  l’apparte- 
ment de  ta  marquise  : la  chambre  où  die  cou- 
rbait a mu  un  ameuliletucnt  mudena*:  mais 


au-dessus  de  la  cheminée  «t  conservé  son  j»or- 
trait  |Mnnl  |>ar  Mignard,  où  die  e»t  vêtue  d'un 
mauleau  de  velours  bleu  doublé  d'Iiennine  : 
il  ne  manque  à ce  manteau  que  les  fleur»  de 
lis  |iour  lui  donner  le  signe  diaiurtif  de  la 
royauté. 

murs  du  château  sont  lui  igné»  par  le» 
eaux  dr  la  Voise  et  de  l’Kure,  qui , parcourant 
«■U  lou»  M*ns  de  nombreux  canaux , entrrticu- 
nrdii  dans  le  jardin  et  dans  le  parc  uue  traidieur 
des  plu»  agréables.  Ce  parc  est  très-grand  et 
Uen  entretenu  : ou  y compte  «TiMjuaute  ponts 
jetés  sur  les  eaux  des  deux  rivières. 

Non  loin  du  château  w mnn(ueut  les  im- 
posante* nnnes  «le  l'aipmluc  de  Maiutenon, 
commence  en  1684  pour  conduire  les  roux  de 
la  nviere  d'Eure  à Versailles,  l u canal  qui 
dan»  m»  sûiuusite»  parcourt  un  espace  de  21  k. , 
fut  creusé  depuis  le  bourg  de  PuutpMim  j»v 
qu’à  cet  aqueduc;  sa  brgeur,  i «onipn»  les 
trot  loirs  cl  les  talus,  est  de  34  rn.  10  et  l'eau 
aurait  coulé  dans  un  lit  de  5 ni.  de  brgeur  et 
dV»»irou  8 m.  33  c.  de  profondeur  ; mai» 
comme  il  était  uéorsuire  de  cnaorrn-r  une 
pi-ule  uni  forme  daus  tout  le  cours  du  («liai,  on 
se  vit  obligé  , dam  le»  |mrti.  » basse»  , d'élever 
le*  terre»  jusqu'au  niveau  dans  certain»  en- 
droit», de  pin*  de  10  m.,  et  sur  une  longueur 
de  jHiiidf  54JO  ai.  IJ  rot  facile  de  «uicevwrqiie 
des  terres  jiVlLun  eJr'cvs  a celte  loin  leur  ne 
devaient  («ai  o]ipu*er  une  grande  lésisianee  à 
l’eau  . qui  se  léfiandail  lacifanieul  dau»  le» 
pbiiu-s.  1 je*  liisturiem  du  temps  rap^iortent , 
que  du  moment  où  l’on  ouvrit  les  edu»*>  à 
Poulgouiu.  l'eau  lut  plus  de  qmiur  jour»  |»nir 
an  lier  à Maiiiltruon. 

(àpiidaut  l'eau  n'ourail  |n»  roulé  sur  b 
terre  dam  Imiie  b longueur  du  canal  ; dans  les 
grandes  i aller’*  où  l oti  u'uiail  pu  éleva-  lea 
terre»  au  uiveau  . ou  avait  pratiqué  des  puits 
dans  lesquels  l'eau  toirdiail  pour  suivre  de*  ca- 
naux bomouUu  v,  remonter  ensuite  à |>en  pce* 
à b bouteur  d’où  e.lle  était  descendue  , et  re- 
prendre son  cours  «mlinaire. 

liKb'qieudamiueut  de  res  puits  et  des  conduits 
«ti  (utile  que  cette  entreprise  nécessitait  . il  fut 
pratiqué  depuis  Poulgoum  jusqu’à  Maïutcnon 
[du»  de  trente  |ionts  ou  arrhes  ; mais  c’est  sur- 
tout dam  la  vallée  où  est  »iluêe  celle  deruiere 
ville,  et  ou  roulent  les  eaux  «le  l'Eunr,  que  lu- 
rent exécutés  le»  plus  grand»  travaux  [vour  faire 
[«amer  rr»  mêmes  eaux  à une  hauteur  prodi- 
gieuse au-dessus  de  leur  niveau. 

L'aqueduc,  par  le  moyen  duquel  deux  colli- 
nrs  (m-éinéa  devaient  communnpM'r  himtr- 
Ide.  aurait  pu  être  corapan!  à tout  rr  que  nous 
connaissons  de  plu»  étumunt  en  ce  genre.  Les 
diverse*  constrnction*  *e  composaient  de  cinq 
divisions  principales  : cdle  qui  occupe  le  fond 
de  b vallée  de  Maiutciion  . dans  une  longueur 
de  plus  de  974  in,,  rot  1a  plus  reraatquable  : 
die  devait  ne  composer  d'une  trijde  rangée 
d'arcade*  construit»  le»  un»  au-dessus  des 
autres.  La  première  rangée,  la  seule  qui  ait  été 
construite  , est  composée  de  quarante -*r pl  ar- 
cades de  13  m.  d’ouvertnre  rt  dr  25  ni.  83  e. 
d'élévation  auu»  \ notes  : b»  pii»,  armée»  de 
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roalK-turli  qui  séparent  cw  trtjido  . ont 
8 ni.  d'epai.sMrur  et  «oui  élevées  à /rail  d'uu 
centimètre  |mt  BWlre  d’élésalnin  «bu*  le»  deux 
farad es  de  l'aqueduc,  et  les  contre  - fort»  ont 
3 c.  de  fr.nl  par  métré  de  luutm  eu  leur»  tc- 
tes,  et  sont  ïlno  a plomb  eu  kur»  Un,  ainsi 
que  le»  pile».  La  hauteur  totale  du  premier 
étage  est  de  29  m.  55  c. 

l*om  duiiuer  une  idée  de»  travaux  immeuaet 
que  nécessita  la  ruustrucUuu  de  ce  canal  , il 
suÜit  de  faire  observer  qu’on  j employa  pen- 
dant plusieurs  années  jusqu'à  60.000  hommes 
dt*  tn*u|ies , indépendamment  de»  ouvrier»  et 
terrassier»  du  pas».  Le  projet  était  de  détour- 
ner une  partie  de»  «aux  de  la  rivière  d'Eure 
à Versailles,  par  le  rouvre  d'uu  canal  qui  cons- 
meue.ut  un  peu  au-dessus  du  Imurg  de  Puut- 
guuiu,  près  du  moulin  de  Boira rd.  La  ou  avait 
établi  un  barrage  et  des  écluse»  , pour  élever 
l'eau  au-dessus  delà  vallée  à la  hauteur  du  ca- 
nal , creusé  en  rase  caropaguc.  Ce  barrage  , 
construit  [sir  le  célébré  Vaubon,  subsiste  encore 
ainsi  que  le»  êeluvrs  , appelée»  écluses  de 
Boi/ard. 

Get  mis  rage  immense  , qui  æudtluil  devoir 
exister  éternellement,  fut  soixante  ans  apres  sa 
construction  démoli  eu  grande  partie.  les  ma- 
tériaux provenant  «le  rrltr  démolition  oui  été 
employés  à la  bâtisse  du  cliâteau  de  Crécy  . prt  > 
Dieux  , en  sorte  que  ce  qui  axait  été  fait  par 
Louis  XIV  en  face  du  diàleau  de  M~*  de 
Moiiitruuu  , fut  détruit  par  Louis  XV  pour 
M'édifier  relui  de  la  iiianpii.se  de  Pmiipudour. 
Voila  à quoi  tenaient  à cette  époque  la  vie  et  la 
fortune  «les  [ireples. 

A 2 1.  au-dessus  de  Maintcnou,  pré*  du  ha- 
meau de  Champgè,  sur  la  côte  occidentale  de  1a 
vallée  de  l'Eure,  est  nu  camp  romain  de  forne 
demi-circulaire  , dont  |r»  larges  fossés  de  clô- 
ture et  les  levées  sont  encore  aujoiml'liui  1res- 
apurent».  et  dont  b corde,  ou  le  diamètre  qui 
regarde  la  vallée , est  tonnée  par  une  loupu* 
et  large  terra»**.  Précisément  au-dexvm*  d«- 
cette  terrasse,  sur  uue  langue  de  terre  [vu  éle- 
vée au-dcvui*  de  l'Eure.  ipioi«|iie  assez  cepen- 
dant jHiur  être  a l'abri  des  délx»nlem«-nt»  de 
cette  nxirre,  sont  pli uwurs  monuments druidi- 
que» de  la  plu»  énorme  diroensùm. 

La  chapelle  St-Mamer» , située  à t k.  de  la 
ville,  «»t  l'objet  d'un  pèlerinage  qui  attire  cha-  I 
«pie  aiuire  , le  lundi  de  Pà«|ur»,  un  grand  con- 
cours d'habitant*  «le*  environ*. 

Parait  de  Coao  D'IliRUfiLU  . poetr  et 
auteur  dramatique,  uirmbre  de  l' Institut,  mort 
eu  18Û6. 

tubrujue  de  sabote.  — Commerce  de  gTains 
et  «le  farines.  — Foire*  le  !•*  lundi  «le  tév., 
apres  b N«4r*-Dame  «le  sept.  et  le  20  déc. 

MAINTERNE,  vg.  Eure-et-Loir  (Reauce). 
arr.  «*t  à 18  k.  de  Dreux  , caut.  et  1-  : de  Bre- 
zollrs.  Pop.  174  h. 

MAIN  TRI . vg.  Seine-In/.,  connu,  de  St- 
X aU  rw  m '-Bures,  L-_*  «le  Krufchitel-ei»>Rray . 

MAIN  VILLE  . vg.  Loiret , ronim.  de  Bru- 
rneilks.  g]  de  Puiscaux. 

M AIN  Y II.LE,  vg.  Moselle,  corn,  de  Main, 
f-i  de  Briey . 


MAIS  VILLE,  vg.  Seitie-rt-Orse . comm.  de 
Draveil,  CL  de  Vilkmnixe-St-trttjrgra. 

MAINYILLEHS.xg  Moud/e  (pays  Mcxxm). 
arr.  et  à 35  k.  de  Metz,  cunl.  et C?3  de  Faul- 
qureioul.  I*«p.  435  h. 

MAIN  Y1LLIEBS  , vg,  Eure-et-Loir  il  Vau 
ce),  arr.,  canL,  tJet|2  k.  «ir 1 lia  Pop. 
706  h. 

Parera  du  littérateur  cl  publiciste  I'iimmii 
Chaius. 

MAIN  VII. l.lfcRS  , vg.  I suret  (Orléanais)  , 
arr.  et  à 14  k.  de  Pilhiviert , cant.  et  CL  de 
Maltstherlics.  Pop.  300  h. 

31  AI.WE  , bg  Charcute  (Augnumuiv),  arr. 
et  à 12k.  de  (Àigoac.  caut.  dcScgomac,  LL d« 
Imac.  Pop.  65t  h. 

MAINZAC  , vg.  Charcute  (Angoumois)  , 
arr.  et  a 28  k.  d'Aug.ul.  m«- . caut.  et  EJ  de 
Moutbino.  Pop.  433  h. 

31  AIME  , xg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  et  à 
50  k.  de  Dreunhk , «uni.  et  EJ  de  la  Mure. 
Pop.  229  b. 

MAIRKI.ÉVESCAII.T  vg.  Deux -Sèvres 
(Poitou),  arr.  et  n 20  k.  «le  Melle,  cant.  et  fc] 
de  Saurr.  Pop.  1,244  h. 

MAIREOAN,  xg.  £ ure,  innim.  de  Ifellcu- 
villieri , Droi*y  rt  Pailla l Ir  . CL  «le  .\onan- 
court. 

MAIIli.G.VK,  xg.  H .-4 .arunne,  arr.  et  a 51 
k.  de  SM  Vaudras,  caut  et  57  «k-  Ragncrex-dr- 
Lachon.  Pop.  188  h. 

MAIBEY,  xg.  Côte-ifOr,  comm.  de  Mont- 
St-Jean,r3  «h*  Pouill>-«  ii- Montagne. 

MAIRIKIX  , xg.  fiord  (Flandre),  arr.  et  à 
24  k.  d’  \x«isi»«3*  . cant.  et  de  Maubcugr. 
Pop.  494  h. 

3IAIKY  , xg.  Irdtnnes  (CliQf»|«gne),  art. 
et  à 10  k.  de  Sedan  , cant.  et  5G  «b  M<wixon. 
Pop-  333  h. 

MAIRV.xg.  Moselle  (paya  Messin)  , arr., 
CL  M à 10  k.  dr  Bney  . i»nt.  d'Audun-le-Ro- 
man.  Pop.  469  h. 

MAIRY-Sl'B-MARNF.,  vg.  Morm  (Cham- 
pagne), air.,  CL  rt  à 11  k.  de  Cbâioii»-»ur- 
Marne.caul.  «TFcury -sur -Look.  IN»p.  368  h. 

MAISDON,  vg.  lAure-InJ.  (Bretagne; , arr. 
ri  à 21  k.  de  Vante»,  cant.  et  fcS  •i'AigrHctiillc. 
Pop.  2,027  b. 

MAISEY  -SCR-OritCK  , xg.  CôtrsfOr 
(Bourgivgne),  arr., cant..  -;«  tà“  k.de  Chàtil- 
loo-sur-Snne.  Pop.  266  h. 

M AlsiF.it ES,  vg.  Loués (Franche-Comté) , 
arr.  et  a 19  k.  de  Be»jii<;uu,  cant.  et  '•  : d’Or- 
iKin».  Pop.  160  h. 

M AISlÈRES.  V.  Mvuiim»,  Muiiui. 

MAISMF.HKN,  kg  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 21  k.  d'Ahtirville.  cant.  et  CL  de  tàsma- 
I du».  Pip.  787  h. 

^ MA  ISM  L (le,l,  vg.  Sont  (Flandre) , an*,  et 

n 19  k.  «ir  Lille  . caut.  et  £»]  «!«•  Ifaiiboardin. 
I’"p.  589  h. 

MAISNIL,  vg.  Fas-dr-l'ului»  (Artois),  arr., 
cant.,  K et  a 7 k.  «le  St-Pol-sur-Vcrnoise. 
Pof».  302  h. 

M AISNII.-I.F.S  RI  I I /,  xg.  Pas-de-Calau 
' (Artois),  arr.,  ÇLcl  à 13  k.  «k  IVlliune,  cant. 
1 d'Iloudain.  Pop.  303  h. 


MAISOD  , vg.  Jura  (Fnmrhr-Conitrl . arr- 
êt à 25  k.  de  9t -Claude . caut,  et  C*r  de  Moi* 
rail».  Pop.  244  b. 

MAISON  (la),  xg.  Côte-d'Or , comm.  «le 
BclIr-not-sur-Srinr,  & d’Aignay-le-l  Hu  . 

MAISON -RAI  DE,  vg.  Cdle^fOr,  cumin 
dr  St-Didlrr,  C-3  (Ir  Saulieu. 

MAlHOR-ILAXCRt  (b),  Vg.  Saoue-tt- 
Loire,  «-00110  et  ^3de  Romanrrlu-.  yy 

MA  (SON- HLA  N Ul  R (b),  xg.  Seine,  < ..min 
de  t>entilly.  Cg.  A 2 k.  «le  Pans  p«»ur  la  taxe 
des  lettirs.  — Eahriifucj  «Ir  poterie  de  t«rre  et 
de  pmiluit»  clnniiqiM-». 

M AISO.S-HL  A MME  (la), rg.Seuie-et-Ikte, 
comiu.  «le  (znguierv.v,  EJ  de  Tl-appr*. 

MALSON-BLANLUR  (b)  , xg.  Seine-h, f., 
cumin,  de  Houelie»,  C*C  de  Mmitivillirr». 

XI  MSO.VI)LA3CBE(U)t  vg.  Seine-/. 
cumin,  de  St-l^iiresit-dr-|‘,révr«lnit,  C^d’llar- 
lleur. 

MAISON  CRI  J J'.  . vg.  Ardennes  (Champa- 
gne). arr..  ^ et  à 15  k.  de  S«xbu,  cant.  dr 
Raucourt.  Pop.  171  h. 

MAISONCEI.LK  . xg.  Pms-,le- Calais  (Ar- 
tois), arr.  «*t  n sO  k.  «Je  Sl-Pol-sur - Ternoiao. 

I cant.  du  Pareq,  CL  «le  Uesdin.  Pop.  3t«3  h. 

31  AISO.x  IKI.I.K  , xg.  Seine  • rt  - Mur  me 
.Brie),  arr..  nuit,  et  à 10  k.  de  (aiulou.micrs, 
cant.  de  Ciécy.  Pop.  441  h. 

MAISONt  FXJ.E,  xg.  Leus-.Stvro,  mnm 
d’Assai»,  53  tfAirxault. 

MAtSONfllI.I.R- ST -PIRHKE  , xg.  Oise 
(pM-artlie) , arr..  5J  «’l  à 10  k.  «le.  Iaauxais 
cant.  de  Nixillns.  I*op.  270  b. 

MAISO.M  ELLES  , vg.  I.nirct , cumin,  dr 
Coudray,  de  Malesherlie». 

MALSONCRI.I.ES,  vg.  //.-  Marne  (l'Jum- 
pagne),  arr.  et  à 34  k.  deChauuuiitt-ni-Rau»- 
guy,  cant.  et  ^ de  Clefinotit.  Pop.  235  h. 

.XI A ISO  X CELLES  , yg.  Mayenne  (Maine), 
arr.  et  à 14  k.  fie  Laval , cant.  et  53  dr  Mex- 
lay . Pop.  552  h. 

XfAtSONCBLLm:  rg.  Sarthr  /Maine), 
arr.  et  a 15  k.  «le  Sl-Cabi*  , nuit.  . t EJ  dr 
Bouloire.  Pop.  4SI  h. 

MAISONCEI.LF.il  . vg.  Seine- et  - Marne 
(tiatinais  , arr.  et  à 21  k.  de  Fontainebleau, 
reut.  et  de  Château -I -union  Pop.  | 58  h. 

MA  ISO  SCELLES,  Seine-et  -Maroc,  comm. 
de  St-Martin-dii-Boehct , E «le  VdlKTX-St- 
Cieorgrs. 

MAISONCELI.KS.  vg.  Seine- Inf  . romm 
d*Ave»n*fs,  gj  «TEuvermeu. 

MAISONCFJ.LF-S  - LA  - JOl'BDAN  , vg. 
Caivmlos  (Norraondiej  . arr.,  cant.,  f'-'jrt  a 3 
k.  «k  Vire.  Pop.  968  h. 

M AISONl  EI.I.FS-PELLKYET  . xg.  Col- 
endos  (Notroantlie).  arr.  et  à 29  k.  de  Oust , 
cant.  et  £3  dr  V illers  - Bocage,  xy.  Pnp 
420  h. 

M A ISONt  T1.LES-80I  - A JON , vg.  Caleo- 
doi  (N«nmandie),  »rr.  et  à 24  k.  «le  Gare  . 
renl.de  Villefs-Boeage , P7  dV.vrery . pop 
272  b. 

MAISONCELLE-TIIITI.EBIE  . vg.  Oise 
(Picanlk),  are.  et  a 36  k.  «le  Clmnnut,  cant 
de  lïoissy,  de  Rirkiill.  l*op.  478  II. 
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MAISON -COMTE  , vg.  Nièvre,  cumin.  «U* 
Cûnwry,  S Je  ChAteau-Chiuou. 

M AISON  - DK-  BOURGOGNE  ( la  ) . vg. 
Saôue-at- Loire , cumin,  de  U Cumelte  , 63 
d’Aulun. 

M A ISOX-DES-  ALLEMANDS,  vg.  S tin*, 
romiu.  et  [3  d'Ivn-sur-Seine. 

MAISON- DES  - CHAMPS  (II),  vg.  Aube 
(Champagne),  arr.  rt  à 15  k.  Je  HaMur-Aubr, 
canl.  et  (g]  Je  Vendeuvrc.  Pop.  189  I». 

MAISON-DE- S El  NE . vg.  Seine,  r«mm.  rt 
13  Je  St-Denis. 

M A ISO  N ■ DES- V IG  N ES  , vg.  Nièvre,  com. 
et  £3  de  Nruvy-Hir-Lwrr. 

M II  SON  DI  El',  vg.  Cote-J  Or , comm.  de 
I/Miic,  -'de  Sl-Jean-de-I/mne. 

MAISON- DIEU  . \g.  CoWOr.ro imn.de 
Vk-*ou»-ThiJ,  H de  la  Mai*ou-Neu*e. 

MAISON-DI  El*  (b),  vg.  Creuse,  cumin, 
de  ftoiiMar-ftiMirg.  13  dr  lions  sac. 

MAISON-DIEU  (b),  vg.  Nièvre  (Niver- 
nais) . arr.  et  à 10  k.  de  Clamée  v , canl.  rt  K 
de  Taumiy.  Pop.  10’  li. 

MAISOX-DIOT  , vg.  Seine-et-Oise,  nioim. 
de  MuiitlVrnH'il,  13  de  Ikiodv. 

MAISON-DUBOIS.  vg.  Doubs,  EJ  Je  P*m- 
lariier.—  Fabrique  de  fnuv. 

MAISON-DU -BOIS  . vg.  IL-Saône,  ronim. 
J’ Arr,  U de  Cray. 

MAISON-DU- VAUX,  vg.  H-Saône,  rom. 
de  Chn»*ev>lr*-Moiilix>/oii,  C3  J»’  MouIImumi. 

M AISONFEINF..  vg.  Crriur  (Marelie)  arr. 
cl  à 24  k.  de  Cuérel,  canl.  H 3 Je  Dun-lr- 
PaJteleau.  Pop.  668  I). 

VIAISOV  I.A-COSTI  -BFJ.-AIR  (la),  vg. 
tt. ‘Pyrénées,  à IG  k.  d'Olorun.  Vif. 

MAISONNAIS,  vg-  Cher  (Berry),  arr.  et  à 
2G  k.  de  Si-  Aniand  - Monlroml  , ranl.  du 
ChAtrlrt , X de  Châteatimrillaiit.  Pop.  830  I». 

MAISONNAIS.  1$  H —tienne  (Limousin), 
nrr.  rl  à 18  k.  de  Rocher  houart . canl.  el  13 
de  Sl-Malthiru.  Pop.  1,510  li.  — Forgrs  il 
aflhierte. 

MAISO.NNAV  , vg.  Deux-Sèvres  : Poitou), 
arr.,  vaut.,  13  et  à 8 k.  de  Melle.  Pop.  212  )i. 
— Foire  le  2!  sept. 

MAISONNETTES  (les) , vg.  Doubs  (Fran- 
che-Comté), arr.  el  à 34  k.  de  Baume-]**- 
Dame* , canl.  de  Pierre-Fontaine,  13  de  Mnr- 
teau.  Pop.  2G4  h. 

Ce  village  est  situé  près  de  b Im-IIc  tourner  du 
DevMiiihre.  rivière  ou  plu  loi  torrent  «pii  pmid 
naissance  dans  i'uustcir  vallon  de  Cnuwdalinn, 
au  fond  d'un  aiilte  demi  leseaiiv  s’élaurent  par 
sept  issue*  sur  un  rocher  d'où  elles  reluoilw-nt 
1 11  fnrinaul  de  fort  fa-Jlr»  chiite»,  «pii  font  mou- 
voir plusieurs  usines  , disjiosrcs  «ni  amphi- 
théâtre- sur  les  [dans  supérietiisdr  ees  cascades. 
Non  loin  Je  là  nn  voit  les  restes  Je  l ‘ancien  mo- 
uaslen-  de  Cousolalion  , el  au  fond  du  vallon  la 
roche  du  Prêtre,  t|ui  le  domine  de  plus  de 
170  m.  I)e  cette  roche  on  |irut,  en  suivaut  un 
wmtier  périllenv,  allrr  visiter  plusieurs  grotte» 
remarquable»,  dont  la  principale  a 27  ni.  de 
largeur  sur  14  de  hauteur  et  40  de  prolou- 
deur. 


MAISONNETTES  (le»),  vg.  Oise,  cwnm. 
du  Ydiimain,  12  de  Chaumont -eu- Vnui. 

MAISONNETTES  (le*),  vg.  H. Saône,  rom. 
J’ Arc,  12  Je  Gray. 

VI A ISO  NAISSES , vg.  Creuse  Marrhe), 
arr.  el  à 12  k.  de  Guéret,  rant.  el  Ed’Ahun. 
Poji.  613  h.  - Foires Jlet  29  ao4l  el  15  oct. 

MAISOX-MAUGIS  , vg.  Orne  (Perche), 
arr.  t.*l  » 1 7 k.  Je  MortagDc-siir-Hiiinc  , rant. 
cl  12  «le  Rémalard.  Pop.  323  b. 

MAISON  MÉINK.  B.-Alftt,  rama. 

de  l’Arche.  X de  Chàtebrd. 

MAISON-NEUVE  (la),  joli  village,  Côte- 
ifOr,  comui.  île  Précit  I0M  Thil.  E-Vy.  A 
253  k.  Je  Paris  pour  la  love  de*  lettres.  — Il 
est  hicu  bâti,  sur  les  liurd»  Je  U roule  de  Pa- 
ris à Dijon  par  Au  verre.  A prtl  de  distance 
on  jouit  d'une  joli**  vue  sur  une  colline  pillo- 
tv-Mpie  couronnée  par  le  tinu  c hâteau  de  Thil- 
rjiàlei. 

MAISON-NEUVE  (b),  vg.  Gard,  comm. 
Je  Pouteils,  £?3  «k*  Groolhac. 

MAISON- NEUVE,  vg.  /m/re,  comm.  du 
Rrion,  12  de  Lev  roux. 

MAISON-NEUVE,  vg.  Jura,  cnren).  de 
Chaux -de -Croienay,  Zrj  Je  ChMpignd.  *0?. 

Il est  situé  sur  b rivière  d'Esme.  qui.  depuis 
le  Ptiitl-Ciirnu  jusqu**  la  Maisou- Neuve,  bon- 
dît. circule  , libnrhit  dr  chute  eu  chute , H 
fait  vingt  cumules,  ou  plutôt  vingt  tom-nl»  dans 
t'espace  de  4 k.  EYst  à juste  titre  qu’mi  pour- 
rai 1 nommer  re  trajet  b vallée  de*  Ca»radr*; 
elles  y sont  iimltiplôf»,  ou  plutôt  elles  s'y  sur- 
fiileul  *aus  interruption,  et  leur  fracas  est  le 
seul  bruit  «pii  s'y  fasse  eiitrndie.  Ououpie  cette 
vallée  Miit  liès-profonJe  et  que  |r»  montagnes 
s'élèvent  encore  d'une  grande  hauteur  au-des- 
sus de  grand  chemin,  comme  elle  s'élargit  et  se 
rét  récil  sou  veut , comme  elle  sr  cou  tourne  eu 
sinuosités  différentes,  el  «pi 'elle  donne  de  teiujM 
eu  tenqtf  des  ray  ou»  de  soleil  «pli  dorent  scs 
foi  et»  , elle  offre  plusieurs  fois  |‘as|iret  de 
plaines  et  de  nioutngiMS , de  coteau*  cultivés 
et  d'habitations  éparse*  sur  les  monts  ; enJin 
elle  varie  lieaueoup  ses  aspect»  et  lient  toujours 
l’ànie  sUs|M'tidiie  entre  le  U»imi  «le  voir,  b vo- 
lonté Je  sentir  et  le  plaisir  d'admirer.  — Jeune 
homme  qui  parcoure/  ce pay s pilloi vaque,  qui  ne 
«mp7  qu'a  presser  amoureuse meut  la  main  «le 
votre  amie  qui  dort  à vos  rôles  , taudis  que  b 
voilure  vous  rot  raine  ; rt  vous,  riche  engourdi, 
«pi'uiie  digrsliou  blmiieuse  «lamduuiie  au  gré 
des  MTOusse*  el  d*-»  rahi.t»,  réveillez- vous  ; 
hommes  sans  soucis,  sorte/  de  votre  houleuse 
indifférence,  «•!  «bigliez  ouvrir  l«**  y eu*  : b 
grande,  b majestueuse  natuie  vous  accom- 
pagne; elle  est  à vos  portière*  ; elle  s’offre  à 
vous,  prenez  la  peine  de  jeter  «pichpirs  regarvls 
sur  elle,  rl  qu'au  retour,  Unique  dans  les  cer- 
cles de  Paris  ou  parlrra  de  voyages  en  votre 
présence,  vous  puissiez  vous  rapjx'ler  du  moins 
que  vous  avrx  vu  de*  foré! s de  sapins,  des  mon- 
lagues  el  des  torrent*.  — Au*  env  irons  forges 
et  martinets. 

MAISON-NEUVE,  vg.  H— Saône,  comm. 
de  llyel,  12  Je  Rio/.  ’O’. 


MAISON-PAULIN  (b),  vg.  H.- Marne , 
coin  111.  rt  CS:  d'Arc-eu-Barroi». 

M 4I.SON-PONTI4IEU  . vg.  .Somme  (Pi- 
cardie), arr.  «*t  à 23  k.  d'Ahhrville , canl.  Je 
Oéey , K d'Au\y-le-('.luitcau.  Pop.  746  h. 

M.USQN- BEN  AULT  (b),vg.  H -Marna, 
romiu.  de  Rirhrbniirg.  12  d’Arc-en-Rarroi*. 

MAISON-ROM.  4M),  vg.  Somme  (Picar- 
die), arr.  et  à 13  k,  d’Abheville,  canl.  d’Ailly- 
le-llaut-Cloeher.  X deSl-Riquier.  Pop.  349  h. 

M AISON-KOl 'CiE  (b),  vg.  Ardennes,  com. 
et  22  d«‘  Roeroi. 

MAISON-ROUGE  (la),  Nièvre,  yy.  A 19  k. 
de  Nevcrs. 

MAISON-BOUGE  (b),  vg.  Seine-et-Marne, 
comm.  de  Cmirlrvrnusl.  12.  A 75  k.  de  Paris 
pour  b lave  des  lettres.  v<y. 

MAISON-BOUGE  (b),  vg.  Seine-et- Marne 
(Brie),  nrr.,  E el  à II  k.  dr  Prov iiu,  caut.  de 
Nangi». 

MAISON-ROUGE  (b),  vg.  H. -tienne, 
comm.  de  Roniuic,  SJ  «le  Nieul.  W. 

MAISON-ROUGE  (la),  vg.  H - tienne  , 
connu,  rt  H «b  Nantiat. 

MAISON-ROY  A LE-DE-S  ANTE,  vg.  Seine, 
cimiui.  de  St-AIaurice,  [2  de  Chairiitou-le- 
Pont.  V.  St-Mvi;«it». 

MAISONS,  vg.  H -Alpes,  ciMU.  J'Arv  ietiv  , 

12  de  Qvnni. 

MA1S4INS  , vg.  Aube  (Champagne),  arr.  «* 
à 10  k.  de  Har-rtir-Aube  , canl.  deSoidaiues, 
T3  Je  Villc-Mir-Tcrrr.  Pop.  140  h. 

MAISONS  (les),  vg.  Aube  ^(Jumijugne), 
nrr.  et  à 21  k.  de  Rar-sur-S«'iue  , canl.  rt  a 
de  Chauurre.  Pop.  396  h. 

MAISONS,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  rt  à 
65  k.  «le  CarcasMMine,  canl.  d«-  Turhau,  E Je 
Davcjeni).  Pop.  351  h. 

MAISONS,  vg.  Calvados  (Normandie),  arr., 
13 et  à 7 k.  Je  Raycuv,  canl.  Je  Treviénw, 
l*op.  415  h. 

MAISONS  (le»),  vg.  Cher,  comm.  de  Préve- 
range*.  X de  Ch àleaumeilbnt. 

MAISONS  (le*),  vg.  Creuse,  comm.  «Je 
l'ouU-Sle-Croiv,  C2dc  Roussac. 

MAISONS,  vg.  £«r«-f/-£air  (lVauit),  arr. 
et  à 27  k.  de  Chartres , eaul.  rt  !•  ; d'Aunrau. 
Pop.  345  h. 

MAISONS  (b  Grande*-) . vg.  Indre-et- 
hnrr , rouim.  «le  Ch«  niillé-le-ltbuc  , E Je 
\euvv-le-Roi, 

M A ISON  S- A LFORT  , vg.  Seine  (Ile-de- 
France)  , arr.  rt  à 13  k.  de  Sceaux,  canl.  Je 
Clvareut «mi -le- l'ont.  >1.  A 7 k.  de  Pari*  |**ur 
I»  lavr  de*  Irttre*.  4Nq».  1.892  h.  — Fête  pa- 
Irouale  le  1"  dimanche  «pii  suit  le  1*'  oel. 

Il  c*t  fait  meutioii  de  MaiMiii»  dan*  de*  di- 
plôme» de  l'an  988.  Composé  de  quelques  mai- 
son* veuh  riM-iit  dam  l'origine  , il  «lev  int  |>eu  à 
jM-ii  plus  cunsi«lènible,  el  ou  y «jouta  le  surnom 
d’Alfuri  jiovir  le  «lislîuguer  de*  autre»  village* 
«pii  portaient  le  nom  de  Maisous.  Il  est  bien 
liâti , sur  b grande  route  de  Lyou . dans  une 
plaine  «pii  s'éieiul  entre  la  Seiue  « t la  Marne. 

Alfort,  village  dépendant  de  b commune  de 
Maison»,  est  bâti  'is-â-vis  «h*  Chareiitoti,  dout 
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il  u’est  sépii  que  par  la  Marne.  Placé  à l'an- 
gle que  forment  le»  deux  rivière*  à leur  eon- 
11  lient,  il  ctrnimuiiiqiic  a '«T  h rive  droite  de  la 
Marne  par  l'ancien  pont  de  Charenton  et  avec 
la  rive  gauche  de  la  Seine  par  un  pont  de  rtuu- 
tructiou  récente,  dit  pont  de  b Rusar-sb-Marnr. 
--Pré*  d'Alfort  «t  un  château  avec  de»  dé- 
pnidaiire*  considérai  des  et  un  tre»-ln*au  mou- 
lin à farine  sur  le  grand  lira»  de  la  Marne 
nomme  CJiarvntonneau.  Alfortdoit  sa  célébrité 
à «ne  école  vétérinaire  fondée  par  Rourgrbt 
eu  1766.  L'anatomie,  la  Iwtnniqur,  b pliar- 
marie,  l'étude  de»  maladie»  tant  interne.»  qu'ex- 
ternes de*  animaux  , de  leur*  traitement* , de* 
Mnnt  qu’au  doit  donner  à leur  éducation , fout 
l’ objet  d’autant  de  coûts  que  l'ou  y profeue. 
Cet  étahlÎMemeiit  renferme  une  liildiothcque 
spéciale  de  zoologie  domestique,  un  très- beau 
cabinet  d'anatomie  comparée  et  un  autre  de  pa- 
thologie , ouvert»  tous  1rs  jours  au  public  ; de 
vaste*  hôpitaux  oit  le»  propriétaire»  d'animaux 
malade*  peuvent  les  placer  eu  traitement.  Des 
forge»,  un  lalioratoire  de  chimie,  une  jihorma- 
rie,  un  jardin  de  Itotauiqur,  sout  attaché»  à cet 
établissement.  l*n  beau  troupeau  de  mérinos 
pour  le  croisement  des  races  et  l'amélioration 
de*  laines  y e»l  entretenu  avec  le  (dus  grand 
soin.  la  ménagerie  doit  aussi  fixer  l'atteutiou 
des  amateur*  de  l'histoire  naturelle  : eJlr  rrn- 
fertue  plusieurs  espèces  d'animaux  étranger». 
In  amphithéâtre  est  destiné  aux  Irçun*  «le» 
différente*  partir*  de  l’art  vétérinaire  et  de 
l'économie  rurale.  — Dans  la  salle  du  concours 
nu  rrmarqitr  un  très-brau  buste  en  martire 
lilnnr  élevé  à la  mémoire  de  Ikiurgclnt. 

Otte  école,  par  b manière  dont  l'instruction 
y est  diriger,  et  par  le*  soin*  constant*  rt  in- 
fatigables de  »r*  savant»  professeur» , rend  le* 
Ht» ires  le»  plu»  éminent*  à la  science,  à l'agri- 
culture et  à l'Etal.  Partie  des  élèves  est  uuv 
frais  du  gouvernement,  d'autre*  payent  une 
|ien-iou.  Leur  ndniisiÛMi  doit  être  autori«éc  par 
le  ministre  de  l'intérirur.  La  durée  de*  cour» 
est  de  huit  année*. 

Ku  1814,  lorsque  les  étranger»  menacèrent 
la  capitale,  l’école  d'Alfort  fut  tout  à coup 
traiiftionnée  en  un  camp  militaire.  Le  château 
fut  fortifié  par  1rs  élève»  : les  mur*  du  pre 
furent  crénelés.  Ces  jeune*  brave*  restèrent 
fermes  aux  postes  où  il*  avaient  été  |daré*s; 
plusieurs  même  y perdirent  b vie. 

MAISOXK-BI.AXCHRS  (les),  vg.  .*«/*•, 
romiu.  de  Enchères,  L%-dr  Troye*. 

MAISONS-BLANCIIES,  fore,  «unira.  et  FS 
de  Lyons-b-Forèt. 

MAISONS-BLANCHES  [le*),  vg.  hnlre-et- 
iMÎtr,  rnmm.  de  St-Cyr,  Ê de  Tour». 

MAISONS-BLANCHES  (les),  Vg.  Dtux- 
Sivrrs,  conini.  de  Limalongi**.  ï-'  de  Sauté.  Y*r. 

MAtSONS-OE-U  AOX  (les).  vg.  I oiÿtt , 
connu,  de  Bellefniitaine,  £3  de  Plombières. 

M AISONS-DI'-BOIS,  vg.  D„ut' « i Frauche- 
Comté), air.,  :■  et  à II  k.  de  Poulailler. ranl. 
«h*  Moulljciioit.  l*op.  262  h. 

M AISONS-IH -BOISflc*).  vg.  .Virer*,  corn, 
de  Crox-b- Ville,  Kl  de  Si-Saulge, 

MAISONS-EX -CHAMPAGNE  , vg.  Marne 


I Champagne  i , are. . canl..  Sdilk.ik  Vi- 
try-le-François.  Pop.  343  h. 

M AISONS-ROt'tiKS  (les),  vg.  Juif,  nm. 
de  ChcMy.  S d*Ervy. 

M AISONS-ROt'tiKS  (les),  vg.  Sarthe , 
cumin,  de  Moutaillr,  v de  $t>Calai«. 

MAISOXS-SI  R-SKINE  . cm 
nrr»,  Ma  nsi  vais , vg.  Srine-rl-Oiir  ( I |«-de - 
France),  are.  rt  à 30  h.  de  Versailles,  canl.  de 
St-Ccrmain-en-Laye,  S-  A S2  k.  de  Paris 
|Kiur  la  taxe  des  lettres.  Station  du  chemin  de 
fer  de  Paris  à Rouen.  Piqi.  1.422  h. 

Le  village  de  Maisons  est  situé  dans  une 
presqu'île  formée  par  la  Seiur,  sur  ir  ]«,nrlumt 
d'iuic  colline  dont  le  fleuve  liai  gin-  le  pire! , rt 
que  rourouue  b forêt  de  Sl-Cerm.ioi.  Quoique 
peu  important  malgré:  ion  heureux-  situation, 
il  remoutc  cependant  à une  époque  éloignée. 

II  m est  fait  nicntiou  dan»  de»  titres  du  \ivr 
siècle  i Maisons  dépendait  alors  de  Sartrouvilli-, 
dont  U u'est  séparé  que  par  b Seine. 

On  y voit  un  des  plus  lieauv  châteaux  de» 
ruv  irons  de  Pari»  , construit  sur  le»  dessins  de 
Maiiiard  , |»our  le  surintendant  des  finance*  , 
René  de  Longncil.  b terre  rt  le  cliâtcau  de 
Maisons  furent  érigé»  en  marquisat  eu  1658. 
I je  10  avril  1671  , jour  du  «1ère»  de  Philip|M-. 
duc  d'Anjou,  Louis  XIV  rt  toute  sa  cour  vin- 
rent haliiter  le  château.  Louis  \ Y rot  un  mo- 
ment ravie  de  l'acheter,  en  1747,  pour  M*-  dr 
Pompoduur.  Plu»  tard  il  passa  au  marquis  de 
Soyrcourt  rt  au  président  de»  Maiutn*.  Depuis 
il  devint  b propriété  du  comte  d'Artois  : 
Louis  XVI  et  Marie- AuloineUc  y avaient  cha- 
rnu un  npprtcinrnt.  A l'époque  de  b révolu- 
tion, le  château  de  Maison*  fut  vendu  rumine 
propriété  nationale.  Il  fut  acheté  plus  tanl  par 
le  «flic  de  MoiitcMIo,  dont  l'épouse  le  revendit 
à M.  Jacques  La  Aille. 

L'entrée  de  ce  château  . du  côté  du  vil- 
lage, s'annonce  par  une  vaste  avant-cour  ne- 
rompagiicc  de  pnv  liions  décore*  de  colonne» 
dorique*,  avec  des  groupe*  d'enfant»  eu  amor- 
tissement. Elle  s'ouvre  sur  trois  lungue.s  ave- 
nues disposées  en  croix  et  accompagnée* 
rharuue  de  deux  |iavi]|ont  qui  traversent  le 
pare.  Dau*  cette  avant-cour,  ornée  des  sta- 
tues de  Mar*  et  de  Minerve,  ou  voit  à gau- 
che le  Intiment  de*  «‘curies,  décoré  de  pilas- 
tres doriques  accouplé*  et  terminé*  pr  deux 
pavillons  à pans  avec  «le*  porti**  grillée*  enri- 
chies «le  sculpture*.  Le  milieu  de  ce  Itâiimml 
s'annonce  par  un  avant-corps  de  six  colonne» 
portant  de*  vasrs,  rt  surmonté  d'un  attiqur 
avec  un  bntenion  daiu  lequel  est  nue  horloge. 
Des  chevaux  , en  has-relief  itm  ürnii-ljouc, 
font  la  décoration  de  cet  avant-corps.  Le  centre 
des  «Hoiries  est  orcupè  par  un  manège  couvert, 
au-dessu»  duquel  <-*t  une  galrne  ; à ce  manège 
communiquent  d'autre*  corps  d’écurie*;  dau* 
le  fond  e*l  une  grotte  qui  forme  l'abreuvoir. 
Le  château  est  isolé  et  entoure  de  four*  ares 
uiuxi  que  b cour  d'honneur  qui  est  liordéc 
d'une  lielle  liolustradr.  Au  milieu  dr  cette 
cour  est  un  bassin  ; aux  deux  côtés  vmt  «leux 
quinconce» , relui  «h*  gauche  est  termine  pr 
| l'orangerie , bâtiment  d’une  architecture  gra- 
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rieuse.  I-J  façade  sur  relie  cour  e.»t  décorer  des 
trois  ordre»,  doriipiv , ionique  et  corinthien  , 
élevé»  l'un  sur  l'autre.  Le*  deux  pavillons  car- 
ré-* «pii  ni  orriqM'iit  le*  extrémités,  fottnriil  des 
avant-corps  auxquels  sc  rattachent  deux  ptits 
hâlimetit*  eu  retour  sur  b cour,  lesquel*  ne 
s’élevant  que  «le  la  hauteur  dr  l’ordre  dorique, 
fumumt  terrasse  au  premier  étage.  L'avant- 
corps  du  milieu  est  décoté*  de  six  «oIoiiim**  , à 
charnu  de»  deux  étages  inférieur»,  quatre  co- 
lonnes corinthieuiM-s,  couronnée*  d’un  fronton, 
s'élèvent  en  pavillon.  Au  milieu  de  cet  avant- 
corps,  le  pas  illou  «*»t  surnioiitc  d'uii  pet it  dôme 
carré,  avec  sa  eanqianille.  fa*»  corahlc»  de  ce 
château  sout  for!  élevé*  cl  terminés  j»ar  dm 
lialustrnde*  en  fer. 

La  façade  qui  règne  sur  le  jardin  , ou,  |M«ir 
mieux  «lire,  *nr  In  rivière,  ne  dilfere  de  l'autre 
qu'en  ce  que  le»  (invitions  ont  peu  de  saillie, 
«•I  que  dau»  ceux  de*  exti «mites,  l'ordre  do- 
rique forme  galerie  nu  rrz-dc-chauuée,  ce  «pii 
donne  à celte  élévation  une  grâre  particulière. 
A l'etiveniblr  harmonieux  de  cet  txlifire,  à 
l'Imurctise  combinaison  de»  masse*,  st*  joigmut 
le»  plu»  lieauv  détails  et  la  plus  grande  pureté 
«bus  le*  ordres  qui  décomit  le»  façade»  : toutes 
le*  partie*  eu  *nul  soignées,  et  il  u'y  a ps 
jusqu'aux  tuyaux  de*  cheminée*  «pii  ne  soient 
un  objet  de  décoratiau  de  Irançni»  Marnai d , 
qui  en  fut  l’areliitrelc. 

L'intérieur  «1ère  rhât«-au  a éprouvé  de  grands 
chnngeincnt*.  M . Pey  re  , chargé  dcmièrciiieiit 
de  sa  restaurai inii.  a lieniiroup  ajouté  à la 
liraulé  de  la  distriluitiou , pr  la  riin»trurti«Hi 
d'une  galerie  «lérorêe  ricbonml  et  ornée  de 
lielle*  peinture*  exécutées  pr  M.  Bidault.  En 
face  «lu  eh;it«-nu  est  un  lieau  pont  sur  la  Seine  , 
et  près  de  là,  *ur  un  lira.*  dr  b même  riv  ierr  , 
est  un  moulin  qui  renferme  une  machine  hy- 
draulique, pr  le  moyeu  de  laquelle  le»  nii\ 
du  fleuve  sont  conduite*  dan*  l'intérieur  du 
rhâtrnu  et  de«  jardin*. 

Les  jardins  tout  spacieux  et  rmliellis  pr  le 
voisinage  de  b Seine,  «pii  baigne  l'evlrémilé  du 
pilerre.  Le  prr  dont  l'étendue  est  de  MK)  h. 
a étédivisert  mi*  en  vente  pr  priions  de 
ÎMX)  m.  Une  réserve  «le  250  h.,  prlagée  en 
limtqiirt*  de  ImiU  et  de  verdure,  diirémiims 
dan*  k»  pitiés  mites  en  vente  , offre  de*  pro- 
menade* variée»  dont  le»  aequéreur»  de»  difle- 
reiit*  lot*  ont  b jouissancr  à prpèluitè  , ainsi 
que  relie  «U**  noniltmise*  avenue»  «pii  roiqirnt 
le  prr  «m  liais  vêtis.  Chaque  aequéreur  dr  lot 
a été  tenu  de  faire  construire  une  habitation 
dans  le  rmir-s  d’une  année  , à prtir  du  jour  de 
son  acquisition. 

Fête  patronale  te dimanrhr après  le  15  juillet. 
Bibliographie.  Rot  vont»  (de).  Histoire  et 
Description  pittoresque  de  Maison  t- las  fjittr, 
in-8,  1838. 

Pivaitt.  tues  pittoresques  de  Mai  sons- / ’jsf. 
fîtte,  avec  texte,  in-hd..  1838. 
MAISOXTIKUS.  vg.  Heu-rSieres  (Poitou), 
arr.  et  à 15  W.  de  Parthraav . cant.  tic  Sl- 
1/Mip , E d’Airvault.  Pop.  220  h. 

HAÏSSE.  Iig  Seinfet-oise  (faatiiiai»),  arr. 
! et  • 17  k.  d'Etampes,  cant.  de  MiDv,  ^ de 
59 
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MAIXEST  (3U-). 


MAIZERAY 


MAIZlERES. 


Ciromill»-.  Pop.  808  h.  — Il  r»t  dan»  une 
▼•liée,  pré»  de  la  rive  gauche  dr  I'F.x»oiuh\ 
— Foi  rts  les  9 juin,  24  nov.  et  lundi  après 
W*  8 sept. 

HA  ISS  UN  Y.  vj.  Aisne  (Picardie) . arr.,  E 
H à II  k.  de  Sl-Qucnliii,  mit.  de  Vrrmaud. 
Pop.  553  h. 

MAISY,  vg.  Calvados  [Nuimuidir].  arr.  et 
i 30  k.  de  Baveux  , ranl.  cl  d’Uip» . Pop. 

51  i I». 

MAIXAXT  (St*)i  Vg.  Charente , ronim.  et 
E d'Aigre. 

■LUXANT  (St-) . vg.  Creuse  (Marche), 
arr..  raut.,  H ft  â 4 k.  d'Aulm»*ou.  Pop. 
690  h. 

MAIXAXT  (SI-),  vg.  Gironde  (C.uieune), 
arr.  et  à 19  k.  de  la  Rèolr,  rant.  et  frfl  de 
Sl-Maraire.  Pup.  611  h. 

MAIXE,  vg.  Mrurthe  (Lorraine),  arr., 
«•a rit.,  K et  à 7 k.  de  Lunéville.  Pop.  442  h. 

MAIXENT  (St-),  vg.  Sarlbe  (Maine),  arr. 
et  à 42  k.  de  Marner»,  rant.  de  Munlniiroil, 
Kde  Vibn«> e,  Pup.  1,441  II. 

MAIXKST  (St-),  Maxentiopolis  Pic  Ion  um, 
S.  Ma  j ml ii,  ville  ancienne,  Deux-Stores  (Pui- 
tou),  arr.  et  à 22  k.  de  Niort,  chrf-L  de  raut. 
Cure.  Collège  communal . Cite  d'étape,  g],  \y. 
A 3H8  k.  de  Pari»  pour  la  taxr  de*  lettre». 
Pop.  4,320  II.  — Tkarvin  jurassique , étage 
inférieur  du  système  uulitique. 

Aut refait  iliucrw  rt  intendance  de  Poi- 
tiers, parlement  dr  Pari»,  clief-lieii  d'élertioa , 
bailliage,  sénéchaussée.  justice  royale,  guuver- 
onucut  partimlirr,  ahl>.  ordre  de  St-Heuoil, 
couvent  de  corddicr»,  de  capucin*,  de  liéiiédk- 
line»  et  fille»  dr  l’uniiui  chrétienne,  collège. 

L’origine  de  cette  ville  remonte  au  milieu 
du  V siècle,  Agapit,  ahlié  de  St-Hilaire  de 
Poitiers,  ayant  été  cnulruint  d'utandûiturr  son 
monastère  que  les  Goths  avaient  détruit,  vint, 
vers  459,  clierclier  un  asilr  dau»  une  vaste 
forêt  du  nom  deVaudair,  dunt  la  forêt  actuelle 
dr  l’Hermilain  n'est  qu'une  petite  partie.  Par 
ses  soin»  et  par  cedx  de  quelques  moines  qui 
l'avaient  accompagné,  des.  cellule*  furent  cons- 
truites cl  un  oratoire  fut  édilié  i l'endroit 
même  où  est  actuellement  l'église  Saint-Sa- 
turnin. Os  pieux  solitaire» y vivaient  paisible, 
meut,  lorsqu'un  religieux  d'Agde,  nommé 
Adjutor,  fuyant  la  persécution  que  vv  talents 
lui  avaient  attirée  dan»  sa  pairie,  vint  se  réfu- 
gier auprès  d’Agnpit,  rt  prit  le  nom  de 
Maixeut.  I*1»  vertu»  de  ce  nouveau  cénnliite 
engagerait  bientôt  Ag.ipù  à sr  démettre  en  *a 
faveur  du  gouvernement  dr  ton  ahhuvt*.  Eu 
507.  Clovis  accorda  au  mnOMlcre  les  Im>u 
et  le  terrain  qui  l'avoisinait-ul , où  liirulol 
le»  haliitanl*  de»  euv  irons  lotirent  plusirurs 
maison*  dont  plut  tard  sr  forma  la  ville  de 
Saint -Maixent. 

U»  Normand»  ruinèrent  plusieurs  foi*  ce 
monastère,  qu’Eblc,  évêque  de  Linioge»,  re- 
bâtit entièrement.  Les  moines,  qui  riaient 
devenu»  fort  riches,  acrordêrrat  de  giatids 
seoour»  à Charles  YII  pendant  k**  guerre» 
contre  les  Anglais. 

Le»  arme»  de  8sint  Muieat  sont  : Je 


gueule s a une  couronne  royale  simple  if  or, 
an  chef  if  azur  charge  Je  trois  fleurs  Je  lis 
rf  or. 

telle  ville  est  Iwilir  sur  le  jimrluml  (Futie 
colline,  et  liaiguéc  par  La  Sevré  Niorlaive  que 
Fou  |»vvr  sur  un  lieau  pont,  et  qui  nV»l  |K>int 
encore  navigable  à nile  hauteur  Elle  est  gé- 
néralement très-mal  construite;  mai»  le*  pro- 
monades  sont  charmantes;  la  ranqiagne  envi- 
ronnante r*t  de  la  plus  grande  richesse;  le* 
ImiixI»  de  la  Sévre  sont  couverts  de  peuplier», 
et  offrent  des  point»  de  vue  délicieux.  La  ville 
est  entourée  de  v irillr*  muraille»,  et  a soutenu 
plusiiiin«  siège».  Eu  1587,  le  roi  de  Navarre 
l'a  vnègra  rt  par»  iut  à s’cri  emparer  ; mai»  le 
duc  dr  JoyniM*  la  rrpril  |*eu  de  tem|is  après 
pour  Henri  III;  elle  a surtout  beaucoup  souf- 
fert dan»  1rs  guerre*  de  religion,  et  plus  ré- 
ceniiurnt  dan»  les  guerres  de  la  Vendée.  Le 
monastère  des  ancien»  bénédictin»  qui  axaient 
remplacé  le»  niuiue»  d'Agapit,  était  nagtHTC 
occupé  p.u  un  séminaire.  Ce si  un  vaste  et 
»parini\  édifier  où  l'an  voit  encore  de  beaux 
morceaux  de  sculpture,  et  deux  églises,  l'une 
sur  l'autre. 

A 1 k.  de  St-Maixmt.  pré*  d'un  endroit 
appelé  la  Ouille,  sur  la  grande  roule  qui 
conduit  de  cette  ville  à Poitiers,  à gauche, 
on  admire  le  coteau  du  Pur  J Enfer,  d'oui 
jaillit  iiue  nappe  d'eau,  qui  tombe  du  milieu 
de»  rochers,  ]«r  une  infinité  de  cascades,  dans 
un  vaste  gouffre,  pour  ressortir  et  former  un 
ruisseau  qui  va  se  jwidre  dan*  la  Sèvre  un  peu 
au-dessus  de  St-Mafxcut. 

Biographie.  Patrie  du  cnuveutiomicl  Fo»- 
a.»»i>  di  Coiun. 

Du  médeeiu  J. -T.  n»  Yiunu. 

Du  docteur  en  chirurgie  Ami  w>»r , memhrr 
de  l'académie  de  médecine. 

Ivni  mii.  Fabriques  importantes  dr  serges, 
de  buuncterir  en  laine,  étoffe»  communes.  Fila- 
ture de  laine.  — Dépôt  royal  d’étalous.  — 
Commère r considérable  de  mules  et  de  mulets, 
de  chevaux  étalons,  de  grain»,  moutarde , 
laines,  etc.  — Foires  les  12  jour.,  4 et  24 
fc».,  I"  lundi  de  carême,  14  et  50  mars,  22 
avril,  1*’  mai.  6 sept.,  28  orl.  et  6 déc. 
Bibliographie.  R i viras  (A.).  A otite  gé*>- 
logique  sur  tes  environs  Je  St-Maixent , 
ii  i-8,  1839. 

Poacar.a  (Pierre).  La  Fondation  et  Dotation 
Je  r église  Je  St-Maisent,  in-8.  1622. 

La  Fortoolu  o«V*VD0a*  (A.-D.).  Jlee hrrehet 
sur  tes  chroniques  Ju  monastère  Je  St- 
Mai  se  ni,  en  Poitou,  tu -8,  1858 
MA  IX  EST-SV  H-VIE  (.St-),  vg.  Vendée  (Poi- 
tou), arr.  et  à 28  k.  des  Sables,  ca.nl.  et  E de 
St-I  ;iUe»-»ur-Vie.  Pop.  267  h. 

MAIXME  ($l-),vg.  Lure-et-fxsir (Beauté) , 
arr.  et  i 23  k.  de  Dreux,  cant.  et  de  Cbi- 
leauoeuf-en-Thy merai».  Pop.  530  h. 

N Al/. E (la),  vg.  H.-Stuine,  comm.  de  la 
Villeneuve,  ^ de  Saulx. 

MAIZERAY,  vg.  Meute  (pays  Messin),  arr. 
et  à 26  k.  dr  Vordun-iur-Mruse,  cant.  de  Fres- 
nes-eu-Yoërre,  0 de  Mauhnillcs.  P.  148  h. 
MAIZERAY.  vg.  Saône-et-Loire,  comra.de 


i St-Maflmilu-Tartrc , ES  de  St-Gengoux-le- 

Royal. 

j MAIZEROT,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  rt  à 18  k.  de  Met/.,  rant.  de  Pange,  JS  de 
I Courrelks-Ciauvvy.  Pop.  472  h. 

MAI/.  En  Y,  vg.  Muselle  (pays  Messin),  arr. 
et  à 12  k.  de  Mets,  cant.  de  Pange,  R de 
Gourcrllcs-Chaussi.  Pop.  111  h. 

MAIZET,  Maesetum , Vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 16  k.  de  Caen.  cant.  et  C53 
cFEvrwy.  Pop.  298  h. 

MAIZEY.  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  de 
Commerry,  c*ut.,3!*t  à 5 k.  de  St-Miliid. 
Pop.  524  h. 

MAIZICOURT.  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  k 18  k.  de  Doutlnift,  cant.  et  E de  Berna - 
ville.  Pup.  330  h. 

MAIZlÈRES,  vg.  Aube  (flianipogur),  arr. 
et  4 30  k.  de  Rar-sur-Aube,  cant.  et  de 
ltrinuic.  Pop.  309  h.  . 

MAIZlÈRES,  vg.  Aube,  cumin,  de  Clirsvv, 
Ed'Env. 

MAIZlÈRES.  vg.  Calvados  (Nunnaudie). 
arr.  et  à 15  k.  de  Falaise,  cant.  de  Breltevi Ile- 
sur  Lai/e,  CTT  de  Langanuerie.  Pop.  559  h. 

M W/IKRF.S,  ,s.  H.-  /orne  ((luuopagne), 
arr.  et  à 20  k.  de  Yassy.  cant.  de  Cbevillon, 
E3  de  Joinville.  Pop,  3ÎÛ  h. 

MAIZlÈRES,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr. 
de  Chitrau -Salins,  cant.  rt  à 22  k.  de  Vie,  F2 
de  Bourdonna) . Gîte  d'étape.  Pop,  1,361  h. 

M AI/.  I ÈRES.  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr., 
rant.  et  à 18  k.  de  Tout,  E de  Pont-St-Vin- 
cent.  Pnp.  571  h. 

nAizifeaes,  \g.  Moselle  (pays  Mniiu), 
arr.,  NM,, E)  rt  à 10  k.  de  Mets.  P.  862  h. 

MAIZlÈRES  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.,  E et  à 12  k.  de  St-Pol-sur-Ternoise, 
rant.  d'Auhigny.  Pop.  433  h. 

MAIZlÈRES,  Vg.  H. -Saône  (Francbr-Com- 
lé),  arr.  rt  à 21  k.  de  Vesoul,  cant.  et  E de 
Rio/.  Pop.  551  h.  — lfaut»  fourneaux,  forge* 
et  feuderie. 

MAIZlÈRES,  h.  Saône-et-Loire,  coinm. 
de  St-Loup-de-la-Salle,  fgj  de  Venfun-iur-le- 
Doubs.  — Il  existait  dau»  ce  lieu  une  abbaye 
dr  bernardins  réformé*  de  l'ordre  de  Citeaux, 
fondée  en  1 1 32  : c'était  la  trentième  colonie  de 
la  Ferté-sur-Groue,  première  fille  de  Citeaux. 

L'égliveda  l'abbaye  de Maisirre*(.#/‘/mfr/i  na- 
strte  Domina  Maceriarium  ou  Je  Maceriis  ) , 
consacrée  en  1230,  était  un  édifice  vaste  et  gran- 
dto*e;  on  en  admirait  surtout  le  churur et  la  flè- 
che qui  avait  33  ni.  depuis  b lanterne  jusqu’à  la 
croix.  Le*  collatéraux  renfermaient  les  mauso- 
lées de  Irais  cvéqiH*»  de  Cbalon  et  celui  d'Hélio- 
dorc deThiard  de  Ris*)’,  gouverneur  pour  Hen- 
ri IV  des  ville  rt  chktrau  de  Verdun.  - O bra- 
ve gentilhomme,  ayant  été  blessé  de  cinq  coup» 
d'épée  dan.»  un  comtal  inégal  contre  le»  trou- 
pe» du  dur  de  Mayenne,  fut  conduit  prisonnier 
au  château  de  Reautie,  où  il  expira  peu  de 
jours  apré»,  à Fige  de  trrnte-troi»  an*.  * non 
sau*  soupçon  que  »a  mort  eu.vt  esté  avancée  par 
ceux  qui  lunsoient  scs  play  c»  » (.Me'm.  Je  Ta- 
ra nés). 

L'église  a été  entièrement  démolie  en  1791: 


GiOck 


MALADETTA. 


M AI.AXDRIX. 


MAUrdSK. 
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U»  IdliracnJs  de  l'abbaye  subsistent  «fuis  au- 
jourd'hui. 

NAIZlÈRBbU-URAÜiDKPAROlHSK , 
Ma tcrt/e . vg,  Aube  tCiuui|«|pirj  . arr.  et  à 
25  h.  dr  .Xogriit-sur -Seine,  caul.  et  E «le  Ro- 
rnilly -sur-Scine.  Pop.  1,532  h.  • Foire  le 
9 oct. 

RiUlkm-STR  - AttAM  K , vg.  //.- 
Marne  (Champagne),  arr.  et  à 23  K.  de  Lan- 
gue*, faut,  de  la  Perlé  sur- Amance,  ;-j  du  F»y- 
Rillot.  Pop.  5R0  h. 

MAI/.II.I.Y,  «g.  lustre  (Forez),  arr.  et  à 
29  k.  de  Roanne,  rant.  et  £53  dr  Gharliru.  P. 
448  h. 

MA1ZY-SCB-AISSE,  'g.  Aune  (Pinmlie), 
arr.  et  à 30  k.  de  Laon,  canl.  de  Nuilebâtd. 
*3  de  Rmurinix.  P.  432  h. 

XAJAC,  vg.  I 'arn-el-fiaronne,  connu.  de 

Paruot, de  Cadut. 

MAJASTRKS,’  vg.  B. -Alpes  (Provence), 
arr. , E3  «t  a 30  k.  de  Caatdlane  , faut,  dr 
Seuev..  l'in».  263  h. 

MALABAT,  vg.  (.ers  (Amaguitr/,  arr.  et  à 
22  k.  de  Minutie,  canl.  et;*.} de  Murlon.  Pop. 
297  h. 

M AL AFHKHE  (la),  rg.  H. Saune  (Franche- 
«.unité).  arr.  et  à 22  k.  de  Ve»oul,  canl.  et  13 
de  Rio».  Pop.  292  h. 

MALADKHIK  , vg.  Eure,  cmuiu.  dr  Made- 
leine-de- Nonaneourt,  ;•}  de  XouancourL 

MAL  A DERIE  (la),  vg.  Seine-et-Oist,  corn, 
de  Rejim,  ’•}  de  Xrauphlc-ie-GhàU,au. 

MALADETTA  (la),  moulagne  de*  H.-Py- 
rç' tiers . La  Maladetta,  (xiint  le  plu*  élevé  de» 
Pyitatt»  , fit  uu  asvnnhbge  de  lielle.%  monta- 
gne», plarée*  ni  demi -cercle  autour  d*uu  pic 
plus  clevé  déiigné  uw»  |r  nam  de  piedr  Xelhuu. 
Séparée  de  la  rliaine  centrale  de*  Pyrénées  |iar 
une  gorge  profonde,  la  Maladetta  ne  présente 
chargée  de  glanent,  couronnée  de  neiges  rela- 
tantes, et  dn-suiit  4 une  grande  hauteur  le*  ci- 
me» les  plu*  aigues.  Cette  vue  imposante  s'a- 
grandit encore  d'uue  échappée  sur  k»  montagnes 
d'Aragon,  qu’ou  domine  au  sud-ouest  par  la 
vallée  de  V masque.  Kamuod,  «pii  ■ su  peindre 
avec  tant  de  bonheur  le»  divers  aspect»  de»  Py- 
réuêes , dit  en  parlant  de  la  Maladetta,  qu'il 
n’a  pu  gravir  eu  entier  ; « A mesure  qu'on 
monte  la  Penna-Blauca , ou  voit  k déployer 
l amas  énorme  de»  motilague*  environnantes. 
Bientôt  une  cime  majestueuse  sort  du  chaos  de 
relies  qu’on  laisse  derrière  soi;  du  haut  du  roi, 
enfui,  ou  la  voit  dans  toute  sa  hauteur, couverte 
de  urige*  étenieUcs,  ceinte  île  larges  bonde»  de 
glaces,  et  dominant  tout  ce  qui  l'entoure  avec 
une  grande  supériorité.  Ce*l  la  Maladetta.  mon- 
tagne réputée  luacocMÎble,  et  nommée  la  Mau- 
dite, porte  qu’elle  ne  fournit  point  de  pâtu- 
rage». - 

Le»  hauteurs  dr*  diverse»  stations  des  olurr- 
vatenr»  qui  uni  essayé  de  grav  ir  le  sommet  de 
la  Maladetta  sout  déterminée*  de  la  maniéré 
suivante,  par  MM.  Cordîer,  Charpentier,  Re- 
boul  et  Vidal:  au  Imul  d'une  demi -heure  , la 
vallée  se  coude  à ongle  droit  contre  U chaîne 
centrale,  et  la  suit  ronslaumieiit  eu  *c  dirigeant 
à l'est  ; elle  devient  en  même  temps  plus  large. 


On  dépasse  bientôt  à gauche  les  petites  qui 
conduisent  au  Port- Vieux  : c’est  une  des  échan- 
crure* du  faite  de  lu  rhiiiue,  qui  sert  aussi  de 
(tassage  pour  descendre  en  Espagne  : il  est  do- 
miné pur  la  montagne  d'Aigmlanes.  Il  faut  en 
tout  trois  hetm-s  pour  arriver  à de  miserai  dr» 
rabane*  qui  sont  au  pied  du  Port -<le- Vpna.M|iir, 
connues  sous  le  urim  (l'Hospice-  Français.  I r 
Purt-de-Ve»;isque.  que  fou  atteint  apres  avoir 
quitté  l'Hospice,  en  est  ch  «gué  d’environ  10  k. 
Le  pic  dr  Nethou,  point  Ir  plus  élevé  de  la 
Maladetta  et  dr  la  cime  des  Pyrénées,  a 3,475 
m.  de  hauteur  absolue. 

MjkLADlÈHU  (U),  vg.  H.-  Vmrmt,  ccmni. 
et  E de  Laugrt  s. 

MA  LA  DK  ERIK  (la),  vg.  Caleadot,  comm. 
et  3 de  Caen. 

MALADKiK  (la),  vg.  Miirre,  comm.  et  E2 
de  Lormes. 

MAI.ADt'RIE,  vg.  hidrc-et-ljoire,  comm. 
dr  Limrray , !>;  d'Amboisc. 

MALAFRKTAZ,  vg.  Ain  (Bresse),  arr.  et  à 
14  k.  île  Bourg- ns-Bresse,  canl.  et  de  Mon- 

tres cl.  Pop.  510  h. 

MA  LA  IX,  vg.  Côte-d'Or  (Bourgogne;,  arr. 
et  a 3t  k.  de  Dijon,  rant.  et  55  dr  SuiiiImtimjii. 
Pop.  781  h.  — Foires  les  1”  mai»,  I"  sept, 
et  I"  déc. 

MALAiXMll'KT-LA-GllAXDE.  vg.  //.- 
Marne  (Lorraiue),  arr.  et  à 40  k.  de  Chau- 
moul-ni-Basuguy,  canl.  et  53  de  lVmrmont. 
l*op.  181  h. 

MALAIXGOLRT-LA-PETITE.  Vg.  I osges 
^ Lorraine),  arr.  et  u 19  k.  de  Xeufrhàtuau, 
canl.  et  53  de  Bnlguévillr.  Pop.  328  h. 

.MAL  A IKK  DK,  vg.  Amie,  comm.  de  Ht-lvi», 
fej  de  Qiiilbiu. 

MALAISE  (la),  vg.  II.- rien  ne,  comm.  de 
Si-Bric*!  53  de  St-Junieu. 

M AI.AXLOl'RT,  vg.  Meuse  (pays  Mtw.ni), 
arr.  et  à 19  k.  île  Verduu-sur-Mcus*1,  canl.  et 
1-\  de  Varcnncs-en-Arguuue.  Pop.  1,107  h. 

Fabriques  de  moules  de  passementerie  et  de 
moules  de  bouton*  en  boU  qui,  malgré  toutes  1rs 
inventions  de  boutnus  métalliques  sont  toujours 
acheté»  avec  faveur  à muse  de  leur  Inm  marché 
j cl  de  leur  solidité  quand  ils  soûl  revêtus  d'une 
I élüflV  quelconque.  Les  hahilaut*  de  ce  village 
uc  sont  si  bien  trouvé*  décrite  industrie,  qu’ils 
sont  tou» devenu.»  faiseurs  de  moule*  de  Ijouttuis, 
et  qu'ils  «Mil  amené  l'aisance dans  un  pays  dont 
le  soi  était  rvuummé  par  son  ingratitude.  O 
qu’il  y a d’avantagmx  daus  cette  industrie, 
c'est  qu’elle  u'migc  presque  aucune  mise  dr 
fond»,  et  que  b prraqur  totalité  de  la  valeur  de* 
moules  de  Unit  un»  est  acquise  pur  le  travail  dr 
l'ouvrier  : un  tour  faisant  mari  ber  un  emporte- 
pièce,  voilà  tous  1rs  outils  ; 20  à 25  fr.  >k  Imi* 
dr  hêtre  pdr  auwv , voilà  la  mnticre  première. 
On  aura  une  idée  de  la  rapidité  avec  laquelle 
le  travail  s'exécute,  quand  on  saura  que  dev 
fabricant»  offrait  1 ,8O0  Imuton»  pour  f 0 ceu- 
i tune*. 

MAL  AM. U T RT.  vg.  Moselle , comm.  de 
Montoti-la-Moutague,  r-3  de  Rricy . 

MALAXDRIX,  ou  Mom.  Seine-lnf.,  com. 
i de  Fricbcmextiil,  5; de  Valmartin. 


>1 ALAXDïlY . vg.  Antennes  (Champagne), 
arr.  et  à 27  k.  dr  Sixbu,  cunt.  et  52  de  Cari* 
guan.  Pop.  370  h.  fêtait  une  seigneurie 
de  haute.  muvennr  et  liasse  justice  ; il  v avait 
m»  château  qui  était  l'une  do  quatre  tilles  d'I- 
voy-Garigiuiu,  litre  équivalent  à ce  que  l’on 
ap|«  bit  ailleurs  première1*  Iharnniiio.  pairie» 
et  aurieunr»  chevaleries. 

MA  LA  XL  K.  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 16  k.  de  Dole,  cant.  de  Gwfaty,  13 
d'Orcluunps.  Pop.  31 1 h. 

MAI. AXS.  vg.  Doubs  (Franche -Comté),  arr. 
et  à 25  k.  de  ficsancou,  cant.  d'Aniaucr* , 5J 
d’Oniaus.  Pop.  375  h. 

MALAXS,  vg.  II. Satine  (Franche  - Com- 
té), arr.  et  à 24  k.  de  Gray,  cant.  et  52  de 
Points.  pop.  530  h. 

MA  LAN  SAC,  vg.  Mortùhun  (Bretagne), 
arr.  et  à 38  k.  de  Vannes,  cant.  et  51  de  Rn- 
ehefort -etl- Terre . Pop.  2.Afl<i  h.  - Foires  les 
li  mai.  13  juillet,  9 sept,  et  25  im*v. 

MALARCE.  vg.  Ardèrhe  (Languedoc),  arr. 
et  à 28  k.  ih*  Largentieiv,  canl.  et  57  des  Vans. 
Pop.  472  h. 

MALART1C,  vg.  fiers,  cumin,  de  Montant, 
E d'Auch. 

MAI. ASSIS,  vg.  Srinr-et-Oise,  comm.  de 
Forge»,  r-  : de  Lirnnur*. 

MALASSISE  , vg.  Aisne,  'or.  A 15  k.  de 

Laudrrrie». 

MAI. ASSISE  . vg.  Oise,  comm.  de  U Neu- 
villr-Me*sin*-<*amier.  B]  de  Beauvais. 

MALATAVERXE , vg.  fiant,  «mira,  de 
Grudrai,  d*  A lais. 

MAI.ATR  AS;  l»le> , vg.  Artlèi  br,  comm.  de 
St-Mam4-d'Ardérhe,  53  du  Rnurg-de-St- tu- 

déoL 

MAI.ACt.ÈXF..  prtitr  ville,  / anrtusr  ,Ctnm- 
tat),  arr.  et  à 30  k.  d'Oraugr,  chrf-l.  de  caut. 
Dire.  [3.  A 687  k.  de  Paris  pour  b taxe  des 
lettres.  P.  3,290  h. — Tsubaiv  tertiaire  moyen. 

Cetlr  tille  est  Idtie  tbu*  une  charmante  si- 
tuation, au  milieu  d'une  riante  vallée  arrosée 
par  de  Ijelles  eaux  et  entourée  de  montagnes 
mi  ne  |ieut  plu*  pittnre»qtie».  FJIe  est  entourée 
de  rempart»  en  niira1,  et  paraît  avoir  été  autre- 
fois assez  rmisidénilde.  On  y voit  une  liclle 
égliM-,  liàtM*  sur  les  londatinn»  iI’mim*  autre  fort 
aneieiiur  dont  ou  atlrihue  b conslinrtion  4 
fTliarleinugnr. 

A |»eti  de  distance  de*  murs  est  la  belle  et 
ataudaiilr  fontaine  de  Grotrau  ; située  sur  un 
point  élevé,  ses  eaux,  par  la  diivetion  que  l'on 
a donnée  au  canal,  mettent  eu  inoiiviincnt  un 
grand  norahn1  d’usines. 

Xon  loin  de  b chapelle  «le  Gm-rmi,  ou  ro 
marque  le»  niiiM's  d’un  ancien  château  Isnti  par 
le  pape  Oémrut  V.  Cette  chapelle,  classée  au 
nomlire  de*  monuments  hwloriques,  dépen- 
dait autrefois  d*«tt  prieuré  fondé  ni  684  ; les 
mur*  et  le  Hocher  soot  d’une  c.«ivtiu«tion  ti*'**- 

anricnM. 

Fabriques  «le  floreuce,  de  toile»,  «le  «crmi- 
cellc.  «h-  lainage*,  de  pli  Ire  pour  b fahriration 
du  |upi>r.  FducaliiNi  de*  nlieillr*.  Filature*  «le 
toir.  Papeterie»,  luilrries.  Briquetrrica.  Mar- 
1 liiH'tv.  - Commette  «le  soie,  parjure,  grain*. 
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via»,  bine».  Foire s le*  20  jativ.,  3 fé».,  19 

niant,  3 mai,  25  aut'il,  29  sept..  ti  nov.  ri 

21  déc. 

MALAt'COl'KT,  'g.  Meurlbr  (Lorraine}, 
art.  tir  Clràleau -Salin*,  ti  à 17  k.  Je  \ ÎC,  eau I. 
rt  E de  lklmf.  Hop.  (U  li.  — Fabriques  de 
liourhous  lit*  liège,  pierre*  à fusil,  Munie»  à 
Iniuttau,  gland»  pour  jxiwcim-utcnc. 

M Al. Al' '.MOX T,  v g. Meute  (Lorraine),  air., 
tant.,  O de  Cumnierr* , rt  à IGk.  de  Sl-MiliirJ. 
P«  -|  ■ 103  II. 

MAI.Al'X  AY.  y n ht m Alnelnm,  ig.  Seine- 
In/.  (Noniumtlir),  an-,  «i  à 12  k.  tir  Ituurn, 
ranl.  tir  Maiomuic.  A 139  k.  de  l*<iri-  pour 
la  taxe  de»  lettre*.  Pop.  1 ,833  h.  — Il  nt 
agréablement  situé  »ur  la  grande  route  de 
Kouru  à Dojijte,  sur  la  rite  gauche  du  (ailli. 
— Filatures  importante»  de  entoii.  Papeterie. 

MAIATRIC,  ig.  for, connu  de  St- Julien, 
Rj  drllarjol». 

MAI.Al'SK.  In;  Tarn-eM .arontic  (Langue- 
dor),  an.,  caut.,  I>;  et  a 9 k.  de  Muivmt. 

Pop.  1,175  h. 

Ce  bourg  est  situé  sur  le  jh-ik  liant  d’une  col- 
line, pie»  de  la  rive  druite  de  lu  Guruunr.  Il 
parait  avoir  mw  origine  ancienne  : un  savant 
recommandable.  M.  IVm,  i dérouiril,  il  y a 
quelque*  aimée»,  de»  eliapiteaux  coriutliieus, 
quelque»  paît*»  en  mosaïque  de  diverac»  cou- 
leur»,  ti  beaucoup  de  médaille»  romaine*.  Le» 
ruines  de  l’auritii  château  de  Malaiisr  nccu|>ciit 
un  plateau  élève  d’où  Tou  apeiruil  la  ville  de 
Moistac.  - Foires  le  24  mars  et  deruier  lundi 
de  juillet. 

HALiimirXK.  vg.  B.- Pyrénées  (Gas- 
cogne),  arr.  cl  à 30  k.  d'Orlhrz,  caut.  cl  E 
d’Aixarq.  I*op.  1,037  b. 

MALAVAL,  vg.  Ave  y ron,  romm.  de  Drollic, 
E de  VillefraiicluMlc-Koueigue. 

MAI.AYII.I.K.  vg.  Charente  (AngiHiiiHiisi, 
arr.  et  a 25  k.  de  Cugiiac,  caut.  et  SJ  de  Chi- 
Irauurur-ftur-Ciuimiie.  Pop.  647  h. 

MALAVILLERS.  vg.  Moselle  (pavsMcs- 
sin} , arr.  et  à 15  k.  de  Brin , caut.  et  ££ 
d’Audim-Ie-Humau.  Pop.  203  b. 

MALAY,  vg.  Saôme-rt-txjire  (Bourgogne), 
an.  et  à 40  k.  de  MAcoti,  caut.  ri  ^ île  St- 
Grugnux-lc- Royal.  Pup.  837  II. 

MALAY -LE-ROI  ,mi  M«UT*u-Prnr,  vg, 
Yonne  (Lliamptigne),  arr.,  ranl.,  Cr3  rt  à 9 k. 
de  Sens.  >or.  Pop.  217  h. 

MAI.  A Y - LF.  - VICOMTE,  ou  BflaUtt 
Gbmd,  Ig.  Yonne  (Champagne}.  arr.,  caut., 
E H à 6 k.  tic  Sens.  P.  *8)8  k.  Sur  la  Vaunc. 
— On  y voit  de»  vestige»  de  muraille*  qui  |w- 
raissent  avoir  appartenu  à un  aqueduc  romain 
destiné  à conduire  le»  eaux  de  la  lonLmw  St- 
Philibert  à Scu». 

MALBO,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  cl  à 
34  k.  de  Sl-Flour,  caut.  cl  de  Piericfurl. 
Pop.  714  b. 

MALBOISSET,  vg.  B. -Alpes,  cumin,  de 
l' A relie.  E de  Chàlrbnl. 

MALBOSC,  vg.  Ardè rhe  f langiMslur),  arr. 
rt  à 38  k.  de  I argent  îerr.  tant,  cl  C*J  de» 
Vain.  Pup.  1,025  h.  - Kx|»iuitaliun  d'anti- 
moine sulfuré. 


MAMMHTIANS,  vg.  H. -Saône  (Franche- 
Comté),  arr.,  rant.,  183  et  à 8 k.  de  Luiv. 
Pop.  657  h.  — Verrerie  à vitres.  Tuilerie. 

M ALBOmiiET,  vg.  Itère,  ctMUUt.  dePoo- 
r bar  ni , Ci]  de  ( •uiwelin. 

MAl.BUt/UX,  vg.  Lozère  { Languedoc}, 
arr.  et  a 25  k.  de  MarvejoU,  caut.  rt  E de 
\a»biuaU.  Pop.  231  b. 

31  Al. BR  ANS,  vg.  Duuht  (Franche-Coinlr), 
arr.  et  à 18  k.  de  Besancon,  caut.  cl  E d'Or- 
iwn».  lN>p.  224  li. 

NAI.BROl‘(X,  b.  Bure,  coiitm.  de  Carsix. 

— Foire  le  28  aoét. 

MAI.BITXSOX,  Vg.  Doubs  (FnuidifrCum- 
lé).  arr.,  caut.  et  à 15  k.  de  Pontarlier,  E de 
Jongiie.  Pop.  164  h. 

MAIA.AP,  vg.  Gard,  cumin,  de  St-Victur, 
£gj  de  St-Ambroi*. 

MALEROH,  vg.  Tarn,  romm.  de  Caroliou- 
DM,  F7  de  ltrawac. 

MALE,  'g.  Orne  (Perche) , arr.  et  à 35  k. 
de  MurUgoc-*ur-Huinr,  ranl.  du  llieil,  Ede 
Nogrnl-le-Rotruu.  Pop.  1,281  h. 

MALEOOt'DE,  vg.  Ariégr  (pays  île  Foi*), 
arr.  rt  à 28  k.  de  Pautier»,  caut.  elEde  Mi- 
repoix.  Pop.  106  b. 

MAI.F.MltOlT  , vg.  Seine  - et  - Manie , 
eomm.  de  Sl-<  leruuiin-»ou4-Doue , C£  de  Goa- 
locnmiers. 

MALEMORT,  vg.  t'aucluse  (Comttt),  orr., 
E <2  à 9 k.  de  Car[Krn(rav,  caut,  de  Mormni- 
ron.  pop.  1,531  b.  — Tuilerie».  Fours  à 
plâtre. 

.MALÈNE  (b),  * g.  Lozère  (LingueUnr).  arr. 
et  à 31  k.  de  Florac,  caut.  de  Slr-Euimir , ZéZ 
de  la  foiiuMirgue.  Pop.  639  b. 

MAI.ÉOX.  vg.  M. -tienne  (Limousin) , arr. 
et  à 28  k.  de  Limoge»,  ranl.  dr  Chiteaunruf . 
E3  de  Sl-Lénnanl.  Pop.  461  h.  — Foire s les 
2"  jeudi»  «le  fév.  et  d'mrt. 

tlAI.LVCüMHLS,  vg.  Avesron,  romm.  de 
PierreGrhc,  2 de  St-Groiex. 

MAl.KSllF.RIlF.s,  jH'lite  ville,  Loiret  (Gati- 
nais),  arr.  ri  à 19  k.  de  Pitliiviers  , ehcf-1.  de 
ranl.  Cure.  Gîte  d'étape.  (S.  XiT.  A 79  k.  de 
Pari»  |M>nr  b lave  «les  lettre».  Pop.  1 ,324  h. 

— Tcmrxis  tertiaire  moven. 

Autre  foi»  tliiKi'v  «le  Ss'iis,  parlement  et 
iuteiidaiici*  «le  Pans,  êl«*rlion  d’F.lam|M*». 

Grttr  ville  e»t  située  dans  uu  vallon  maréra- 
geux.  sur  lu  ri  v ii'ur  d'Fxviuiu*.  File  eut  domi- 
née |«ir  uu  coteau  lioi»é  , dooit  le  voinmct  est 
ronroiiué  |Mr  uu  joli  cliàteati  «l’oii  l’un  jouit 
d'une  v ue  liante  ri  pittores«|ue.  Ce  clbtrau  a 
dan»  te*  dépciHbiiro»  un  liois  de  150  hectare», 
percé  de  ladle»  routes , et  routigu  à uu  Iveau 
juin*  on  h*  «le  Ituupiris  et  île  charmille»  : ou  y 
voit  «ici ire  quelque- uns  des  arine»  e\oti«pie» 
pbnlr»  |»ar  le  vertueux  pn*s«Jt-nt  biimijjiiüa 
de  MnU^therltcs,  défenseur  de  Ixmis  XVI. 

Pvi  Hi»  du  juriftcofisulle  Hmui , député 
aux  état»  grnéraux  rn  1789. 

Fahritjite  de  ItoniKirric  en  eot«wi.  Tanneries. 
Mégisseries.  — Faim  le  merrredi  cpii  précède 
b Sl-Murtiu  d'été,  b St-Uartluienu  , ri 
Noël,  xi  cr»  fêtes  ue  tonilM-iit  |u»  un  niemcdi.  | 


MALESTROrr  . petite  ville,  Morbihan 
(Hrctaguc;,  ait  . et  à 18  k.  «k*  Plorrim-t . clief- 
I.  de  caut.  Gurr.  Gile  (Tétape.^.tor.  A 431  k. 
tic  Pari»  |ioor  b taicdrs  lettre»  Pup.  1 ,676  h. 
Sur  l'Oust.  — Tnaus  tertiuin*  moven. 

Otle  ville  fut  fermée  de  murailk*»  en  1 163, 
Le  duc  de  Mcmrur  b prit  troi»  fui*  : en  1589. 
il  eu  fit  raser  le»  furtihcatiuns,  qui  furent  aus- 
sitôt létal  die»  ; en  1591  il  s'eu  empara  ri  le»  lit 
démolir  de  nouveau;  ou  b fortifia  une  troi- 
sième fut»,  ce  qui  uYmpèrha  pi  qu'elle  ne  re- 
tuuilwt  eu  »on  jNiuvoir  en  1592.  — Fabrique* 
dr  drap».  — Commerce  de  cire  ri  de  miel. 
Foira  le  3*  lundi  de  chaque  moi». 

MALET  , vg.  Aveyron,  cotnm.  «*t  E de 
Cassague-lW'gniiljc». 

MALÉTABLK , vg.  Orne  (Perrbe),  arr.  ri 
à 15  k.  de  Murtagin'-»ur-Huiut\  rant.  et  K!  «le 
Intigui.  Pop.  324  b*  — Trrfilerie. 

M AI.EVE/.IK  , vg.  H. -Garonne.  (Gommin- 
ges).  arr.  «*t  à 16  k.  «k*  Sl-fiaudrm,  caut.  et  53 
de  St- Bertrand.  Piq».  685  h. 

MALEVILI.K  , vg.  Aveyron  (RmnsrgiK*) . 
arr.,  R)ri  à 8 k.  de  X illefranche-de-Rnuergut*. 
caut.  de  Montliazen».  Pop.  2,678  b.  — Foire • 
le»  6 mai,  30  sept,  et  10  déc. 

MAIAiARXE,  vg.  Mord,  romm.  «le  Longue- 
ville, E de  Bavny. 

MALtil  KN'  At:.  vg.  Morbihan  (Bretagne)  , 
arr.,  E et  à 8 k.  «k*  Poutivy,  caut.  drClé- 
guenT.  Pup.  1,957  h. 

MAI.IIARtjriKR  , vg.  Eure  , romm.  rt  E 
de  Bernav . 

MAI. MOITIE  (la),  xg.  Cùtrs-du-Sord  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 37  k.  de  St-Brieuc,  caut.  de 
MunronUuir.  [•]  de  lamlialle.  Pup.  475  b. 

MALIIOVE  , vg.  Pas-de-Calais,  romm. 
«l’Anjucs,  E de  St -Orner 

MAMBEAi’,  vg.  Gironde,  eomm.  «le»  Peu», 
tint**,  E de  ('outra*. 

MAJABAUFABGl'Y.  vg.  H. -tienne,  rom . 
«k*  Bersac  , G3  de  (^hautrloôlie. 

MALILORXAY,  vg.  Indre  (Bern),  art-.  «*t 
à 45  k.  de  b (Üuitrr,  rant.  «le  \euv  v -Sl-Sépul- 
chre,  E de  Oui».  |Nq>.  445  h. 

MAI.ICOMXF. , vg.  Altier  (BourboOMÛ)  , 
arr.  et  à 17  k.  rie  Moulluroii , caut.  rt  E de 
Montnurault.  Pop.  522  h. 

MALlrOBXK,  vg.  Eure,  romm.  de  Fran- 
cheville,  de  Hretenil. 

N W.KOBNK  , jolie  petite  ville.  Sarthe 
(Maine),  arr,,  |turean«remrgi»t.,&]  et  à 15  k. 
«k*  la  Fl«*rbr,  rhef-l.  de  ranl.  Pop.  1.250  b. 
Transis  crétacé  inférieur,  gr«»  vert. 

Autrefois  diurèse  du  Mau»  , |urlcmrut  de 
Pari»  , inirjHbucc  de  Tours  , élection  «Ir  b 
Fit  clic. 

(X te  ville  est  agrôahU'nient  .vit tus-  sur  b rive 
gnuebe  de  la  Sartlie.  Elle  est  précédée  de  la'lle» 
avenue»,  ri  |MkSMtle  uu  cbAteau  «le  nuisit urtiou 
niudenie  , auquel  est  j«unl  un  joli  |*arc.  L'an- 
cien château . dont  il  ue  reste  aucun  v«*slige, 
fut  pris  ver*  1368  par  le»  Anglais;  Jrau  11 
d'Alcurou  ci  Amhioise  «le  Loté  le  reprirent 
d'assaut  en  1425.  rt  firent  | tendre  Iimiv  les  vol- 
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dats  français  qui  se  trouvèrent  faire  partie  de 
b garnison. 

Fabriques  de  grosse.*  étoffe*  «le  laine  , toiles 
rommnnes,  faïence  estimée  et  |*oterie  de  terre. 
Foires  le»  1**  mardi  de  janv.,  3**  mardi»  d’avril 
rl  de  juin,  et  2*  mardi  de  sept. 

MAI.lCORXE.Tg.  Yonne  (Champagne) , 
arr.  et  à 92  k.  de  Joigny,  cant.  et  E de  Charny. 
Pop.  452  II. 

MALlGXé  , Tg.  Maine-et-luyire , mmro.  de 
Martigné-Rriaud,  E de  Doué. 

MAL1GXY,  rg.  Wffr/Or(B»urpipe),  arr. 
et  k 90  k.  de  Boa  une  , eaut.  et  E d’Amay-le- 
Duc.  Pop.  57Î  h. 

MU. IG. N Y , Tg.  Yonne  (Champagne),  arr. 
et  à 20  k.  d*Au\errr  , cant.  et  È de  Lignv. 
Pop.  1 ,321  h.  — Foires  les  22  janT.,  25 Mit 
et  30  nov. 

MALUAI.  vg.  fl.- Alpes  (Provence).  aiT.  et 
à 22  k.  de  Digne  , raot.  et  pg  de»  Mée».  w. 
Pop.  514  h. 

MALINGRES,  *g.  Gard.  romm.  de  Séné- 
cha».  H de  Gcuolhoc. 

MALIXCOGRT,  vg,  Nord  (Catalrmùs) , arr., 
En  à 30  k.  de  Caml>rai , tant,  de  Clan . Pop. 

958  h. 

JH  AUNES,  Tg.  Aeerron,  cm» ni.  de  Y'ahre, 
E de  St-A  (Trique. 

MA  LIN  TR  AT  , Tg.  Pur -de-  Dôme  (Auver- 
gne) , arr.,  cant.  , SI  et  à 8 k.  de  Clermout- 
Ferrand.  Pop.  €86  h. 

MAL!  SNA  R . vg.  Drôme , mmm.  de  Clàft- 
beuil,  E de  Valence. 

MAUVES,  vg.  /i»r-ft*CArr  (tllaisois),  arr. 
et*  13k.  de  Blois. cant.  de  Braeieux.Ede  St- 
Dyc-»iur»Loire.  Pop.  599  h. 

MAUX.  vg.  Ain , cnnim.  de  Tenay,  E de 
St-Ramliert. 

MALLAITRKXS  . Tg.  Ta  rn-et -Garonne  , 
comni.  et  E de  Castel -Sarrasin. 

M ALI.KEfit't;  assf  , «g.  H.- Alpes  (Pm- 
Tence),arr.,  E et  k 28  k.  de  Forrahpiirr,  rant. 
de  St-F-tieune-les-Orgnes.  Pop.  227  h. 

M ALLKLOY.  'g.  Mrurthe  (Lorraine),  arr., 
E et  à 14  k,  de  Nanev  . cnnt.  de  Nomâ» . 
Pop.  333  h. 

M ALLE-MOISSON  , Tg.  fl.-Alprs  ( Pro- 
vence) . arr. , cant.,  E et  à 14  k.  «le  Digne. 
Pop.  279  h. 

MALLEMORT  , 'g.  /lotit  hes  • du  - Rhône 
(Provence),  arr.  d'Arles,  et  à 49  k.  de  Torns- 
cun  , rant.  d'Eguiêras  , S de  Lamlirsc.  Pop. 
2.165  h. 

Pvran  du  peintre  C.-J.-Et.  RoQitn.v». 

Foires  le  dernieT  lundi  de  juin , et  1**  lundi 
d’oet. 

MALLEMORT  , vg.  Corrèze  (Limousin), 
arr.,  cant.,  E et  à 6 k.  de  Brive».  Pop. 
1,157  h.  — Filature  de  coton. 

MALI.EOC  , Tg.  Ariêge  (pays  de  Fois), 
arr.  et  à 13  k.  de  Pamier»,  cant.  et  23  de  Va- 
nités. Pop.  236  h. 

M ALLER  ET  (le),  vg.  Cher.  romm.  de  Pri- 
inelte.E  de  Chkteaiuu-uf-iuir-Chcr. 

MALI, FRET.  vg.  Creuse  (Marchr).  arr.  et 
à 24  k.  d’Àuhu*>on,  cnnt.  et Ede  la  Courtine. 
Pop.  328  h. 


MALI. Eli  ET  . vg.  Creuse  (Bourbonnais!, 
arr..  cant..  S et  à 5 k.  de  Bousvac,  cl  a 27  k. 
deCbamboti.  Pop.  723  h. 

MA  U.  En  K Y , vg.  Jura  {Franclie-Comtc), 
arr.,  S et  à 11  k.  de  l/mx-le-Sattlnier  , cant. 
de  Bcaufort.  Pop.  132  h. 

MALLET,  vg.  Cantal , romm.  de  Fave- 
rolles  et  de  San»,  g]  de  Chauiksaigue». 

MAI. LEVAI.,  vg,  Isère , romm.  de  Coguin, 
H de  Vinay. 

MALLE  VAL , Tg.  Loire  (Forai:)  , arr.  et  h 
42  k.  de  St-Etienne  , cant.  et  E de  Pïiluoin. 
Pop.  542  h. 

MALLE  VILLE,  vg.  Isère,  rouira,  de  Cm  s, 
r?i  de  Mores  tel. 

MALLEV1LLE-LES-GRES,  vg.  Srine-lnf. 
(Normandie),  arr.  rl  ji  30  k.  d’Yvetot,  eaut.  et 
El  de  Cany . Pop.  296  h. 

M A LLF.  VI LLE-SV  R-l.E-  REC  , vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 22  k.  de  Reniai,  cant. 
et  E deBrionne.  Pop.  440  h. 

MALLIA  RC  l' ES  . Tg.  Cantal , romm.  de 
St-Satumin  , E3  d’Allanchr.  — Foires  les 
1 1 juin  et  12  oct. 

MALLIÈVRE,  vg.  l'endee  (Poitou),  arr.  et 
à 50  k.  de  Rourliou- Vendée  , cant.  et  C3  de 
Mortagne-sur-Sèvra.  Pop.  311  la. 

Hkti  en  amphithéâtre  sur  ira  coteau  que  b 
fièvre  nantaise  baigne  au  midi,  Mallievn*  fut 
jadis  une  ville  impartante  par  sa  situation.  La 
grande  voit*  romaine  de  Poitiers  à Nnnle»  tra- 
versait l'enceinte  de  ses  muraille»  et  IraurJiis- 
sait  la  Sévre  soi»  un  pont  qui  a été  reconstruit 
réeemmml.  Ver»  l’an  400,  les  légions  d'Houo- 
riu*  y ruustniisiivnt  la  fiirlereine  dont  ou  voit 
les  ruine»,  et  qui  consistent  en  dru*  tourelle»  k 
moitié  détruites.  Les  murs  de  l'enceinte , au 
midi  et  au  nord  , ainsi  que  la  |Kttie  d'entrée, 
sont  évidemment  de  construction  beaucoup 
plu»  moderne  et  reinoutrnl  tout  au  plus  à Char- 
lemagne. An  reste  , le  tout  ensemble*  recou- 
vert de  terre  , de  ronces  , de  pmliiu  et  de 
vieux  chênes,  n'offre  au  curieux  qu’un  mon- 
ceau de  décombres  dont  le  faite  est  cultivé. 
Malliévre  n'est  plus  aujourd'hui  qu'un  chétif 
village  où  l'un  voit  un  mélange  gracieux  de 
mines  éparses  au  milieu  des  Uns,  des  rochers 
rt  des  cauv. 

On  doit  visiter,  à 4 k.  de  Mallièvrr  , le* 
mines  pittoresque»  du  château  du  Puwlu- 
Fou,  détroit  en  1793.  On  reconnaît  dans  rcs 
ruines  l'architecture  de  la  renaissance,  la 
principale  porte  d'entrée  est  au  fond  d'un  pé- 
ristvle  qiiadrnngulaire,  formé  par  des  colonne* 
cannelées  d'onlre  ionique.  \iMlr«*u«du  fronl*m 
règne  une  lalustrade  qui  euloiirr  une  terrasse 
autrefois  couverte  d'omuger.»  , oit  maintenant 
le»  enfants  du  métayer  cultivent  quelque*  lé- 
gume». A l'aile  gauche  se  trouve  un  autre  por- 
tique que  devancent  quatre  colonne.»  sembla- 
Ides  a celles  du  péristyle  ; b terrasse  qu’elles 
supportent  est  eu  ruine»  : toute»  cri  colonnes 
sont  unir»  par  des  cintre*  plein»  , et  le»  pib»- 
I 1res  qui  ornent  b façade  du  cnrpts  de  logis  sont 
décorés  de  niches  où  jadis  étaient  placé»  des 
buste*  et  de»  statue*.  Toute»  le»  tontes  sont 
sculptée»  en  rosaces,  et  celles  de  l'escalier,  qui 


eonduit  aux  cuisines  souterraine»,  est  encore  *i 
bien  conservée,  qu’on  dirait  qu'elle  vient  d'étre 
achevée.  — Au  fond  d’un  crlhrr  immense,  que 
l'on  visite  à b lueur  des  flamlieaux  . est  un 
hassiu  carré  de  1 m.  66  c.  à 2 m.  de  profon- 
deur entouré  de  sièges  ru  granit  qui  ont  U 
forme  de  fauteuil»  antique»  , devant  lesquels 
sont  de  petite»  tailles  de  pierre;  une  lampe 
énorme  est  suspendue  à la  voùtr  par  un  anneau 
en  fer.  On  présume  que  cet  étrange  réduit 
était  consacré  aux  orgies  bachique*  de»  sei- 
gneurs chàtdauu». 

MALLIXG,  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr. 
et  à 13  k.  de  Hiionvilk,  eaut.  de  Mctrrmisse, 
C=I  de  Sierck.  Pop.  547  h. 

MAI.LINS  , xg.  Isère , coonm.  de  Villemoi- 
rieu,  de  Crémieu. 

MALl.Ol'E  , vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.,  H et  à 14  k.  de  Vira  , cant.  de  Beni- 
Boeage,  Pop.  1 15  h. 

MAI-MAISON  (b)  , vg.  AisNe  (Picardie) , 
arr.  et  à 3it  k.  de  Laou,  rant.  et  E de  Neuf- 
chAtel.  Pop.  747  II.  — foire»  les  15  mar»  et 
15  nov. 

MAI-MAISON  , xg.  Côtesf Or,  romm.  de 
Touillou,  yz  de  Montlianl. 

MALM  Al  SON  (b),  vg.  Eure-et-Loir, 
connu,  de  5 illieiÀ-lo-Morhiti , E de  N'ugrnl- 
le-Roi. 

MALM  A ISO  N (b),  vg.  Moselle  , romm. 
d'AlloodralIc,  rn  de  Lougusou. 

MA  LM  Al  SON  (château  île  b).  V.  Rot».. 

MAI-MAISON  (b),  vg.  Yonne p cumin 
d'Ormoy,  ^ de  Rrieuou. 

MALMERSPAG1I  . vg.  U. -Rhin  ( Vlsace). 
arr.  et  à H k.  de  Belfort,  rant.  de  Nt-Amarin, 
Ed*  Wruding.  Pop.  329  h. 

MALMONT,  vg.  IaU , connu.  de  Moudou- 
merc,  E deMontpexal. 

MAI.MVSSOl’,  vg.  Dordogur,  mutin,  et  El 
du  Rugtic. 

MA1-MY-EN  I>OR MOIS,  v g.  Marne  (C.ham- 
pagiM*.  arr.  et  à Î5k.  de  Stc-Mnieliould, cant. 
et  ÎSJe  Ville-sur-Tourbe.  Pop.  134  h. 

MALMY-St  R RAn.  vg.  Ardennes  ((Cam- 
pagne), arr.  de  Méziércs,  et  a 25  k.  de  ('lui  rie - 
ville  , eaut.  d'Osmout , C3  de  FlUe.  Pop. 
100  h. 

MAI.XAC  (b),  vg.  Are  t rou,  connu,  de  Si* 
C.inj,  E de  Cassagne-FW*gonhe». 

MALXOL'E  , vg.  Seine-et-Marne , contra. 
d'KmrratmilIr , Ede  Izigny. 

MAI.NOYER  , vg.  Orne , romm.  de  Cour- 
ménil,  !*7  d’E-xme. 

MALXirtT,  vg.  Seine-ei-Oise , comni.  de 
Val-SM  ienmiii.  R de  Dourdan. 

MALO  (St-),  A/etnn i novum , ou  insula 
A a rant  s,  Madovium . ville  forte  et  maritime, 
I lie -et -J 'il aine  (Bretagne)  , elief-l.  de  sous- 
préf.  (i"  arr.)  et  d'un  rant.  : Irais,  de  1T*  inst. 
et  de  commerce  ; rhamhra  comuiltativcdcs  ma- 
nufoeturr*  et  de  commerce  ; direction  de» 
douanes  ; école  d'hydrographie  de  première 
classe;  consulat*  étrangers  ; société  d'agricul- 
ture ; place  de  guerre  de  troi»ièmc  classe.  Gîte 
d'éta|ie.  Cure.  Bureau  et  ralai»  de  poste.  Pop. 
10,033  h.  Etablissement  de  la  marée  du  port. 
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5 future*  45  minute-*.  Feu  «k  port  fixe  sur  Ir 
MUMtir  du  nouveau  imik  du  Niait , à gauche 
dr  IViaitYilu  port,  dr  3 k.  de  porlit.  — Tu- 
uii  truUUiaê,  granit. 

Autrefois  éstehe  . parlement  de  R«on. 
intendance  de  Nantes,  chef-lieu  d’une  recrtle, 
amirauté  . justice  consulaire . gouvenirmail 
partirnliri  . — L'nMir  de  Sl-Malo  fut  trans- 
fère «bus  cette  tille  eu  1141  , de  l aneieuue 
xillr  d’Aleth  cmi  il  avait  «•te  fonde  vers  54 1 . 

Si- Mal»»  est  Mti  nwt  l’ile  d’  Aron , qui  ne 
tient  au  routinrnt  que  par  une  rhaiiSMv  hni- 
gner  iluit  fois  le  jour  par  le*  eaux  de  la  mer. 
Ilette  rliamwt.  nommée  le  Sillon,  est  extrême- 
ment forte  et  défendue  par  «les  n«iv  rngr*  avan- 
cés, ainsi  que  par  ri'iininriw»  troues  d’nrlirr» 
Ikhc*  sur  La  grève  jxmr  amortir  la  violon**  des 
llott. 

Le  port  de  Sl-Malo  , formé  par  une  esptre 
de  goulet  compris  entre  une  pointe  de  roHiers 
qu’on  nomme  le  Nay  et  un  commencement  de 
jetée  qui  part  de  la  ville  et  qu'on  nomme  l'Kpc- 
rou  , est  vaste  , stir,  commode  cl  Irm-impjr- 
iJint  vhis  les  rapports iwmüquexrt  commerciaux. 
Il  est  très- frequente . mais  d’un  accès  difficile  , 
à cause  des  nombreux  récifs  qui  en  défendent 
en  quelque  sorte  l'entrée  ; c'est  sans  contredit 
un  «1rs  plus  beaux  et  des  plus  srirv  de  Triture. 
On  y construit  parfaitement , et  le»  ldi i menti 
qui  sortent  île  ses  rluinliers  sont  regardé*  comme 
d’exrellents  tuiliers. 

C'est  un  port  de  marée  , et  les  t aisseaux  y 
restait  à sec  à liasse  mer.  Comme  ce  jiort  est 
«bu»  le  fond  d'uu  g«ilfe  élioit,  la  mer  l’y  en- 
gouffre atec  rapidité  , cl  don»  les  grande*  mu- 
rées le  flot  s’y  élève  i IS  m.  au-dessus  du 
niveau  Je  b lutvvr  mer.  Les  plu»  gros  vaisseaux 
peuvent  eutrer  «bus  le  jiort  s'ils  sont  d’une 
forme  et  d’un  échantillon  qui  letir  periiM'tteiit 
«Téchouer. 

Dans  b session  de  1&3Ü  , les  chamlart  ont 
adopte  le  projet  de  construction  d’uu  Imssin  à 
(lot  dans  l'anse  «pii  sépare  le»  villes  de  St-Malo 
et  de  St-Servan.  Ce  haxsin  aura  133  lui  Un  es 
de  superGrk*.  cl  s’étrudra  entre  le»  deux  villes 
sur  toute  b grève  que  la  mer  recoin  re  aujour- 
d'hui; il  eommuniipiera  avec  l’a  vaut -port  par 
une  échue  à sa»  axsex  grande  pour  coutniir  au 
main»  cinq  frcgalrs  à b foi»,  cl  auei  large  en- 
tre le»  liajoyer»  pour  donner  accès  aux  bâti- 
ments a vapeur  de  la  plu»  grande  dimetuûjii, 
et  aux  vaisseaux  de  80  canons. 

A l’ouest  de  St-Malo  se  trouve  b rade;  elle 
est  au  dehors  de  l'embouchure  de  b rivière  de 
Raiirr  . et  protégée  par  sept  fort»  , «tout  k» 
principaux  suut  le  Tort-Royal,  celui  de  b Cou- 
chée. le  Grand  et  le  Prtil-Bay . T de  d’Harbourg, 
celle  de  Côcunhre , etc. , etc.  Le  plus  remar- 
quable de  ce»  fort»  est  b Coodm  , ouvrage  du 
ccirbre  Vaulia».  <>»*-  citadelle,  car  ou  peut  lui 
donner  ce  nom,  est  à 8 k.  ni  mer;  die  est.  éle- 
vée sur  iiu  rucher  presque  inaccessible,  où  l’on 
ue  peut  aliordrr  que  d'un  côté,  et  est  ganuc 
d'one  bonne  artillerie  ; ou  y voit  «les  pièces  de 
34»  et  de  4R.  Pile  a été  attaquée  inutilement 
pluueuf»  fut»  pur  le»  Anglais,  qui  *Vn  empare- 


rait tvpi-udanl  le  tti  octobre  1893  , lorsqu'ils 
lnirulwrderent  St-Malo. 

L’ilc  de  Césamhre  sc  trouve,  comme  b Goo- 
cliée,  à peu  près  à 8 k.  en  mer.  Elle  a uu  petit 
port  formé  d'immense»  pierres,  réunie*  par  de» 
moines , qui  y avaient  jadis  un  couveut.  Ou 
voit  eunue  quelque»  ruine»  de.  leur  ahbaye, 
<iiiisi  que  les  restes  de  l'ancienne  chapelle  et 
de  b cdlule  de  »aiiit  Brandon  , qui  s’y  établit 
avec  sailli  Malo  «bus  le  vu*  siècle.  Cette  cd- 
lule était  située  pres  d’une  niasse  de  ruchers 
qui  élève»!  au-dessus  de  l'ile  une  cime  sour- 
cilleuse. Il  parait  qu'un  torrent  les  a divues 
jadis,  ou  qu'ils  out  été  désunis  pur  b fureur  des 
flot».  On  monte  jusqu'au  sommet , d'où  Tou 
peut  examiner  b profondeur  du  ravin  et  les 
horreur»  de  ce  précipice.  Celte  ils*  n'est  occupée 
aujourd’hui  que  par  uu  poste  de  douaniers. 
I-r»  Anglais  s’eti  ruqiaremit  en  1693  , apres 
s’étre  tendus  maître»  de  la  Couchée. 

l-i  Rance  renferme  «leux  pnrl»,  le  St-Pcre  et 
le  Solidor,  sépares  |iar  une  tour  qui  servait  au- 
Itefois  à défendre  la  luivigatiun  «le  la  rivière. 

On  voit  à St -Main  quelques  fontaines  ali- 
mentées parties  sources  qui  se  trouvent  au  ddâ 
de  St- Servait,  bs  aqueduc»  jmssrnt  mus  la 
mer  à travers  b grève. 

lai  ville  «h-  St-Malo  doit  son  origine  à l'au- 
cicnnc  cité  d’Aletli , située  dans  le  lieu  où  est 
arludletm-ut  St- Se rv au.  Cliaxu'sde  b terre  fer- 
me par  les  incursion*  de»  Normands,  «piclquc» 
Bivtoiu  elM'irhéirnt,  coin  me  le»  Luml*ard«  ai 
Italie,  uu  asile  sur  des  rorher».  Ils  * ou  bien! 
être  libres,  et  mirait  l'être  lorsqu'ils  ue  dé- 
jieiuUrviit  plu»  «pie  de  b tuer  et  d’eux -niènit-x. 
'Toujours  armes  pour  m‘  défendre,  soit  du  ciité 
«le  l'Océan.  soit  du  enté  «le  b terre,  le»  Malouins 
contractèrent  de  boune  heure  «le»  habitudes 
hardies  et  téméraires,  qui  les  porterait  à en- 
tir  prendre  des  courses  lointaines  vt  nom- 
breuse-» ; U se  distinguerrut  eu  tout  temps  par 
des  sentiments  généreux. 

Sous  le  régne  de  Charles  V,  du  Cttoclin 
s'empara  de  Sl-Malo.  En  1376,  le  dur  de  Lan- 
castre  et  uue  flotte  anglaise  assiégerai!  saus 
surers  «vite  ville,  qui  fut  défendue  avec  cou- 
rage par  les  liai  niants  , commandes  par  i'iii- 
trépide  Jean  Morte. 

A l'époque  de  b Ligue,  les  Malouin»  ue  vou- 
lurent d'ahord  admettre  «bus  leur  etimnte 
aucune  troupe  à b solde  des  parti»  divers  qui 
décriaient  b Fniuce.  bientôt  il»  fmnent  par  ne 
plus  vouloir  de  maître  jusqu'au  jour  où  la  états 
generaux  du  royaume  , légalement  assemblé* , 
auraient  choisi  uu  roi  catholique. 

Il  y avait  longtemps  que  les  bain  tant*  de  Sl- 
Malo  vivaient  en  mauvaise  intelligence  avec  leur 
gouverneur.  Ou  le  soupçouuait  de  vouloir  livrer 
U place  au  parti  royaliste,  et  l’ou  savait  qu’il 
ganbit  au  château  de  grandes  n«.  !*•»*«•* . qu’il 
avait  acquises  par  la  faveur  du  roi  (brio  IX. 
Ou  en  voubit  doue  tout  à la  fois  à l'homme  et 
a son  argent,  et  l'on  résolut  de  se  rendre  maître 
de  l’un  et  de  l’autre.  L'entreprise  présentait  de 
grande»  difficultés.  Il  s'agissait  d'cscabder  uo 
château  bien  fortifie,  défendu  par  uue  ganutoa 
nombreuse  rt  par  de»  muraille»  iuac comble*. 


L'inlrépidite  des  Malouin»  et  leur  adiose,  cul- 
tivée par  l'habitude  des  marneux nr»  nautiques, 
•urmouteimt  tu  us  les  obstacle».  Cinquante-cinq 
d’entre  eux  escaladerait  nuitamment  le  ciiileau 
au  moyim  d’une  échelle  de  cordc  attachée  à ont 
coulrvrme  qui  débordait  le  rempart  élevé  «le 
plu»  de  33  m.,  et  parvinrent,  apres  avoir  couru 
le»  plus  grand*  dauger*,  à s'introduire  dan»  U 
forteresse  ; ils  slla«|ucnt  ta  garnison  surprise, 
qui  pourtant  se  défend  avec  fureur  ; mai»  au 
mètnr  imitant  b ville  entière  sc  soulève  et  sa 
précipite  vers  le  château.  Les  portes  sont  nu- 
verte»  par  ceux  du  «ledans  à ces  auxiliaires  qui 
s’y  jettent  en  foule  : b place  e*t  emportée, 
comme  deux  sièelex  plu»  tard  devait  l'être  la 
hastilk.  Le  gouverneur  périt  dans  telle  attaque 
extraordinaire,  et  ses  riebesae»  devinrent  b 
proie  des  aswégeanls. 

Ou  assure  que  «rite  entreprise  «l'une  popub- 
lion  naturellement  bcrc  et  indépendante  avait 
«m  pour  objet  «le  secouer  toute  espère  «l'autorité 
étrangère,  et  d'établir  dans  «rite  petite  cité  un 
gouverueraeut  républicain.  Ce  qu’il  y a «le  cer- 
tain , c'est  «pi 'après  leur  victoire  ils  gnnkrrnt 
rux-méiues  la  v die  et  le  château,  s'emparèrent 
des  deniers  royaux  , firnit  b guerre  de  leur 
chef  aux  voisin»  «pii  le»  incomaodaiest,  en- 
voyèrent ou  refuserait  de»  secours  aux  li- 
gueurs, suivant  <pTil*  k jugerait  à profios,  cou- 
tinuerenl  de  cmameirrr  avec  les  uiittou»  étran- 
gère*. et  sc  régirent , ru  un  mol , f*r  dm  for- 
me-» drmocretupirs  jusqu  Vu  1594  qu'il»  se 
dtTideretil  à reconnaître  l'autorité  de  Henri  1V| 
il*  le  servirent  avec  fidélité,  rt  marchèrent,  au 
iMimlirr  de  huit  crut»  lioaunes,  coolie  U vjlk 
de  Diuan.  place  d'arme»  «le  b Ligue,  dont  il»  sc 
rendirent  mai  ut  s. 

l/i  Malouins  sont  Irès-hrave».  et  leur  ma- 
riue  u rendu  «le  grands  services  a l'Etat. 
Plusieurs  foi*  leur»  et  tria  ire»  mit  ruiné  le  com- 
mrror  augbi*  : en  IG37,  il» équiperait , a leurs 
Irai»,  une  flotte  de  35  à 30  vaisseaux,  qui  «ns- 
trilMia  lieaueoup  à réduire  U Rochelle.  Qoehjue 
temps  autres  il»  s'emparèrent  de  The  de  Fer. 
Dan»  b ovéïne  aimée,  sou*  b rouduilede  Ihiguay- 
Trouin,  il*  atta«picmit  rt  prirent  Rio- Janeiro, 
Imllerent  «laiu  son  port  66  vaisMaux  mar- 
cIioimJ»,  3 vaisseaux  de  guérir,  S frégates,  rt  fi- 
rent «'•prouver  aux  Portugais  une  perte  de  90 
millitms.  Eu  1663,  l«  négociaaU  deSt-llaln, 
outrés , ainsi  que  Unis  leur»  compatriotes , de 
la  «hrraaude  que  le  rougir*  de  Gertruidembcrg 
faisait  au  monarqm-  français,  d’employer  ses 
troupes  pour  foirer  Philippe  V à aluuidoittier 
rE»|Mgue  «ni  le  festiunent  de  tJiarlm  11  l’avait 
appelé,  réunirent  les  profil»  «ju’ih  v «-muent 
dr  taire  dan»  k «ruminerrc  des  colonies  >q«- 
gnofes  en  Amérique,  et  apportèrail  au  rai 
trente-deux  million*  en  or.  lorsque  le*  bnaiicrs 
étaient  épuisée»  |«u  une  longue  suite  d'événe- 
ments malheureux,  O»  traite -deux  million», 
dixtrilwr»  à temps  dans  le»  hôtdsdcs  monnaies, 
ranimerait  U guerre  rt  tous  ks  payeinents. 
La  mahnu  de  Bourbon,  qui  refne  en  France, 
eu  Fjqvague  et  à Naples,  n'oubliera  jamais  l'a- 
gi talion  où  elle  se  vit  «bn»  cette  mro  ns  tance,  ni 
l’heureux  moyen  de  soutaiir  scs  droits  qu’idk 
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trouva  au  moment  critique  dans  le  dpuntérfWf- 
ment  de  ce*  estimable»  négociant». 

Pour  m vrftger  des  perte*  que  le»  Mtdouint 
causaient  journellement  au  commerce  de  l'An- 
gleterre, K-»  Anglais  formèrent  le  projet  de  dé- 
truire Sl-Malo.  1U  parureut  devant  v*  murail- 
le», au  mou  de  novembre  1 693.  avec  une  flotte 
nombreuse. 

Après  s’etre  emparé»  du  fort  de  la  Coucher, 
il»  coumieuccient  contre  la  ville  un  Ixnnliarde- 
roul  terrible  qui  néanmoins  ne  produisit  |ui» 
tout  IVIfet  qu'il»  eu  espéraient  : une  mari»  111e 
infernale  qui.  placée  sur  un  vaisseau,  arrivait  à 
pleine»  voiles  sur  la  ville,  fut  détourner  par  un 
coup  de  vent,  et  jetée  sur  un  rocher,  où  elle 
échoua  : son  explosion  Ht  périr  celui  qui  l'avait 
inventée,  ainsi  que  quarante  homme*  dont  il 
était  amunpagné.  Il  y avait  douar  tonneaux  de 
poudre  pour  pousser  cet  artifice,  qui  fit  un  bruit 
ai  effroyable  que  ta  terre  aux  environ*  en 
trembla,  de»  pierre*  de»  cheminées  tombèrent  à 
pré*  de  8 kilomètre»  de  St-Malo  ; le*  maison* 
furent  découverte*,  le»  vitre»  cassées  ; le»  mâts 
«t  débris  de  cette  machine  remplirait  1rs  rue» 
de  b ville  ; mai*  là  se  borna  l'cfict  de  cette  in- 
fernale invention. 

Ver»  le  milieu  de  juillet  de  l'aimée  1695.  la 
ville  de  St-Malo  es»u)a  un  second  bombarde- 
ment par  le»  Anglais  rl  les  Hotlaudai*.  On  aper- 
çut leur  flotte  le  1 4 juillet  : elle  était  composée 
de  70  voiles,  dont  30  vaÏMean*  de  guerre  de  70 
à 80  canou*  ; 90  à 95  galiote»  à bombes , et  le 
reste  eu  frégates  et  en  flûte».  Les  ennemis 
mouillèrent  en  ligne  au  nord  de  b Courbée, 
qu'ils  canonuérent  et  bomlardèrcnt  toute 
l'après-midi.  cl  tic  tuèrent  qu'un  seul  homrm-. 
Le  15  au  matin,  ils  bombardèrent  b ville  avec 
b plus  grande  * igneur  : leur  fen  continua  ooxe 
heures  wnv  inter* allé,  et  il»  jetèrent  au  moins 
1 ,800  bombe»,  dont  il  en  tomba  8 à 900  sur  b 
ville.  Le»  fort»  et  rempart*  répandaient  avec  la 
même  vivacité  ; c’était  un  feu  continuel  de  part 
et  d'autre.  Il  y ent  7 maison*  brûlée»  et  800 
endommagée»  ; dix  personne*  tuée»  ; le  bon  or- 
dre empêcha  les  progrès  du  feu.  Le  16.  les 
ennemis  continuèrent  à canoniser  et  homtnrder 
b Conchée,  qui  leur  répondait  au  mieux  : il» 
détachèrent  deux  brûlot»,  dont  un  échoua  *,  l'an- 
tre s'attacha  au  fort,  et  brûla  quelque*  baraques 
avec  de»  munitions  de  guerre.  On  ne  sait  pn* 
précisément  quel  dommage  eurent  le*  ennemis  ; 
mais  leur  retraite  précipitée,  dans  le  temps 
qu'ils  pouvaient  désoler  b ville  en  continuant 
de  la  bombarder,  a fait  croire  qu'il*  avaient 
beaucoup  souffert. 

En  l'année  1758,  les  Anglais  firent  deux  des- 
centes dans  les  environs  de  St-Malo  : leur  flotte 
avait  paru  le  A juin  à b vue  de  cette  ville  ; Hlr 
était  composée  de  1 1 4 à 1 1 5 voiles.  I/*»  troupes 
■vaut  été  mises  à terre  àCancate,  se  répandirent 
le  lendemain  et  les  jour*  suivants  dons  le»  cam- 
pagnes, qu'elle»  pillèrent  : m*  non  9.000 1 tom- 
me* «'avancèrent  jusqu'à  St-Serran,  ou  ils  mi- 
rent le  feu  à 80  vaisseaux , brûlèrent  les  corde  - 
rie»,  Ir»  gallrteries  et  plusieurs  antre»  magasin* 
«i  les  habitants  de  Sl-Malo  tenaient  le»  diffé- 
rente» choses  propres  aux  armement*.  Ayant 


iulercrptr  le»  lettres  d’on  courrier,  dont  une 
annonçait  l'arrivée  d'un  secours  considérable, 
il*  se  rernltanpiercnl  précipitamment  et  appa- 
reillèrent le  17. 

Ptmdaut  b révolulioo  le  nom  de  St-MaJo  fut 
ch  ange  ai  celui  de  Po*t*M  «lu. 

Le»  arme»  de  St-Malo  sont  : Je  gueule t 
à une  herse  Je  porte  Je  rille  tf  or,  toute  no  ut 
une  hermine  panante  J argent  au  naturel. 

Le  port  de  Sl-Malo  fut  autrefois  aflèrté  au 
commérer  de  la  nier  du  Sud.  Les  habitant*  qui 
se  livrèrent  à ce  commerce  acquirent  en  peu  de 
temps  île»  richesses  immenses,  et  c'est  de  là  que 
se  sont  formée»  ce»  fortune»  considérai  tirs  qui, 
avant  dr  se  disséminer,  ont  imprimé  à cette 
ville  maritiue  un  caractère  d'opulence  qu’elle 
porte  encore.  Sous  Louis  XfV,  elle  parvint  au 
plus  haut  point  de  splendeur.  (Test  le  I terreau  de 
b compagnie  des  ludes.  On  compte  encore  à 
St-Malo  un  grand  nombre  d'armateurs  qui  font 
de*  expédition»  pour  le*  colonie»  et  de*  arme- 
ment* pour  1rs  pêches  lointaine».  Lr*  négociants 
de  cette  place  jiMiiwiit  à juste  titre  d'uue  gran- 
de réputaliou  de  probité.  Ses  marins  sont  ai 
générai  intelligails,  dur*  à la  fatigue  et  regardé* 
comme  d'excellents  hommes  de  mer. 

Les  murs  de  St-Malo  sont  d'une  extrême  for- 
ce et  d'une  grande  beauté.  Ils  ont  été  nnistniits 
sur  le*  dewius  du  célèbre  Yauhan,  qui  eût  vou- 
lu cependant  transporter  toute»  le»  habitation* 
à St-Ser*an.et  ne  laiuer  à St-Malo  qu'une  cita- 
delle qui  aurait  élé  imprenable.  Ce»  mua  sont 
élevé*  *ur  le  roc.  flunqué»  de  fours  et  de  bas- 
tions . et  garnis  d'une  nombreuse  artillerie.  Ils 
sont  Insdargo,  pavé»  en  grai*de*|àerres pbtc*. 
et  forment  une  belle  promenade  d'où  l’on  jouit 
d'une  toc  magnifique  et  extrêmement  éten- 
due. D’un  côté  ou  aperçoit  b eanqiagiir  , St- 
Servan  et  h*  port  ; sur  un  autre  |K>ml.  la  rade  et 
le»  rivage»  Itaigué*  par  b Rance  ; ver»  le  nord, 
b pleine  nier  et  le»  fort»  avancé*.  l.’iril  peut  dr 
là  te  porter  tré»-loiu.  et  plusieurs  personnes 
assurent  que  l'un  voit  jusqu’à  Jersey,  lotis  1rs 
aspects  sont  varié»  et  offrent  de»  tableaux  dif- 
férent». Cependant,  si  le  kprrlarjr  qur  l'on  a 
sou*  le»  * eux  est  sublime  lorsque  la  met  est 
pleine , qu’elle  vient  Imltre  le*  murs  et  lancer 
l'écume  de  *e»  \ ague»  jusque  sui  les  curieux  qui 
Ixirdenl  les  rempart* , il  est  eu  revanche  bien 
triste  lorsqu'elle  est  retirée,  qu'on  ne  l'ajierçoit 
pin»  qu'au  loin , que  les  bâtiment*  sont  à sec , 
et  que  l’tril  ne  *e  re|Kne  que  sur  uue  plage 
abandonnée.  Ce*  murs  sont,  au  reste,  b seule 
promenade  de  b ville.  L’été  ou  ne  peut  le*  fré- 
quenter que  le  soir,  car  la  chaleur  y est  étunf- 
lante.  Ou  ne  peut  aussi  h»  aliorder  lorsqu'il 
fait  du  veut . attendu  qu’il  souffle  d'une  telle 
force  à St-Malo  que  dan*  b pliqiart  dr*  mai- 
son» ou  est  obligé  d'avoir  de  double»  fenêtres. 

Plusieurs  rue*  de  b ville  sont  bien  bâtir»,  et 
on  y voit  dr.»  hôtel*  magnifique*  ap|nr1euaut  à 
dr»  négociant*  qui  ont  fait  de  grande»  fortune» 
dans  lr  commerce  et  surtout  À l'aide  dr  leurs 
corsaires.  La  ville  est  jolie,  et  cependant  le  sé- 
jour en  est  peu  agréable.  La  cathédrale  est  dan* 
le  genre  gothique. 

Le  château,  bâtiment  de  forme  carrée,  flan- 


qué de  quatre  grosse»  tours  à chacun  de  se*  an- 
gles. fait  partir  de*  fortiiicaliuus.  Quoique  très- 
ancien,  il  a mérité  d'être  conserve  dans  le  nou- 
veau pbn.  Il  fui  élevé  par  le*  ordre» de  la  reine 
Anne  : on  (ht  qu'elle  y enferma  quelques  cha- 
noines à l 'occasion  dr  démêlé*  qu’elle  eut  avec 
«ix  et  a ver  l'évêque  qui  avait  lancé  »e»  excom- 
munication» sar  l'entrepreneur  rt  le»  unirirn. 
Ces  démêlé»  eurent  pour  muse  divers  droits  de 
régale,  que  la  prince**  réclninait  et  qu'rilr 
exigea  avec  une  grande  fermeti-.  Ce  fui  nior» 
qu'elle  lit  élever  ia*r  tour  sur  laquelle  on  lisait 
cette  inscription  : Qui  tjuen  grogne,  ain-u 
sera  : e est  mon  plaisir,  (jette  partir  de*  fortv 
1k-* lions  a retenu  lr  nom  de  Qui-qu'en-Lmgne. 
On  remarque  a oui  b tour  appelée  b Générale, 
par  laquelle  de»  Maloutna  s'introduisirent  dans 
le  château  pendant  la  Ligue.  Ou  remarque  en- 
core le  donjon,  dans  le»  mur»  duquel  on  plaça, 
eu  1376,  des  boulets  enlevés  aux  Angbi*  qui. 
sous  le*  ordre*  du  duc  de  Lanrastre,  avaient 
livré  de  rude»  assaut*  a 1a  ville  et  avaient  été 
repoussé»  par  b valeur  de»  habilauU.  Enfin,  oo 
montre-,  sur  la  cour  de  des  sut,  U tour  où  le 
procureur  général  b (iklotiù  , ai  célèbre  par 
se»  talent*  distingué*  et  l'honorable  ferueté  qu'il 
déploya  «but  se»  nulbrui* , fut  renferme  ainsi 
que  sou  hb.  C'est  dam  le*  cachots  de  St-Malo 
que  la  Üialotais  écrivit  avec  un  cure-dent  « 
mémoire  célébré  à l'occa»iua  duquel  Voltaire  a 
dit  : h Malheur  à toute  âme  sensible  qui  ne  sent 
pas  le  frémissement  de  b fièvre  en  b lisant  !... 
Sou  cure-dent  grave  pour  l'immortalité.  - 

L'enceinte  de  Sl-Malo  est  ouverte  par  le» 
porlr*  Si- Y lurent  et  St  - I houu»,  toute»  les  deuv 
attenantes  au  château,  l’utie  à droite  rt  l'autre  à 
gauche  ; par  b grande  |iorte  située  à l'extrémité 
du  bastion  St- Vinrent,  du  côté  de  b ville  qui 
regarde  le  levant . rt  par  b porte  de  Dinan, 
construite  au  milieu  du  côté  de  St-Malo  qui 
regarde  le  midi.  Ou  ne  peut  arriver  de  terre  à 
celle  v i||r  que  par  b *■  haussée.  Il  y a,  près  de  b 
grande  porte,  un  château  d*ean  qui  fournit  de 
l'eau  aux  fontaine»  de  U ville.  On  y compte  ne- 
viron  80  nies.  St-Malo  a un  quai  fort  étendu 
rn  face  de  b porte  de  Dinan.  entre  le  lastion 
St-Philippe  rt  celui  de  St-Louis.  Il  y eu  a deux 
autres  an  levant  de  b ville  ; l'un  s'étend  depuis 
le  lastion  St-Louis  jusqu'à  la  grande  porte,  et 
l'autre,  plu*  large  que  le»  deux  premiers,  com- 
mence à quelque  distance  de  la  bourse  et  s'é- 
tend jusqu’à  b porte  $!•  Vinrent.  A b pointe 
du  lastion  St-Louis,  on  a construit  un  éperou 
qui  s'avance  dans  U mer. 

Depuis  quelques  années  le»  bains  de  mer  at- 
tirent à St-Malo  I «eau mu p d’étranger*  durant 
la  belb  saison  ; à l iuitar  de  Diqipe  et  Gran- 
ville. ou  v trouve  des  tente*  et  de  petite*  maisou- 
nettes  portatives  ou  roulante*  qui  slaliotmcnt 
sur  la  plage  et  servent  à mettre  b toilette  de* 
dame»  à l'abri  de  tonte  importunité.  Sou*  le 
rapport  hygiénique,  le»  haras  de  mer  de  St-Malo 
méritent  d'ailleurs  «ne  juste  préférence  : une 
grève  vastr  et  unie,  formée  du  salite  le  plus  fin 
et  disposée  en  pente  douce,  éloigne  jusqu'à  fap- 
p* retire  du  dangrr.  Lne  eau  toujours  limpide, 
et  dan*  une  agitation  continuelle  sans  être  in- 
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commode,  offre  t toute  heure  U pcrrirusr  facilite 
du  bain  à la  laine.  Eu  un  mot,  il  u'existe  pu»  de 
localité  ou,  sou»  Ir  douille  rapport  de  Futilité  et 
de  l'agrément,  In  étranger»  |im*»cnt  aujourd'hui 
rencontrer  mieux,  ihitt»  ce  genre,  que  |«  |*aiu» 
de  nier  de  St -Mal». 

Biographie.  St-Malo  cal  le  lieu  de  nais- 
saiMrdr:  Diiguï-TiüI'iii,  qui  l'drui  jwii  son 
seul  mérite  jusqu’au  grade  de  lieutenant  gêné- 
rai  dn  armée»  navale»  ; à trente-quatre  au»  il 
avait  déjà  pris  plu»  de  trois  reut»  navire»  mar- 
chand» et  vingt  vanneau*  dr  guerre. 

J m.i/ubs  Cartikr,  voyageur  et  rhorograplie, 
qui  découvrit  le  Canada  eu  1534. 

Mm»  u*  LA  Bot  huoavajs,  illustre  vainqueur 
de  Madras,  mort  d’uue  maladie  cruelle  ocra» 
tionnéc  |var  une  détention  de  troi»  ans  et  demi 
à la  Bastille , peu  de  temps  après  la  fm  d’un 
procès  où  il  fut  déclare  iuuoceut  ! Ou  a dr  ce 
grand  homme  dr*  mémoire»  sur  le»  affaires  de 
l’Iiidr. 

Tmvtnsa  (le  comte),  vice-amiral,  ministre 
de  la  marine,  sénateur  et  pair  de  France. 

Gn»si>rn«  (le comte  ne),  capitaine 

de  v ai»  va  u , memlire  de  la  Mjciélé  royale  des 
antiquaires  de  France. 

Gumdn  Dikist,  ca|ntuiiie  de  vaisseau. 

F'. -J.  lHrwT-Dutsm,  auteur  de  17/û- 
tcùre  £ eue  raie  Jet  conjurations  et  contai  ra- 
tion* célèbres,  10  vol.  in- 12,  père  de  Ihi- 
poil  - Duterlrv , ministre  de  la  justice  vous 
boni*  XVI. 

Di  iilui,  lieutenant  d'infanterie,  célèbre  pur 
sa  mort  héroïque  dev mit  Nancy . 

Oumui  h’Arc,  orientaliste,  cousu!  géné- 
ral dr  France  m Espagne  rt  m Kgj  pie. 

Naevau,  jésuite,  jiitrui  d'un  grand  uonilur 
d’ouv  luges  ascétique». 

1»  Min» ru,  homme  de  lettre» rt mévle vin, 
moi  t ni  1731. 

Mu  rutt'ii , de  l'académie  des  sciences, 
lirait  le*  o uvres  ont  été  l'uhlicr»  en  4 vol.  m 8. 
1756.  Tour  à tour  géomètre , astronome,  Ua- 
luiulislc,  géographe  et  litlénilrur  ; les  niatierrs 
1rs  plu»  abstraite*  deviennent  intères*ant«-s  »o«u 
*a  plume,  par  la  manière  agréable  dont  il  les 
présente. 

Tri  si.it  (l’abbé),  auteur  de  quelques  ou- 
vrage» tntalriiMUit  oublies  aujourd'hui. 

Dt  HAVtiL,  dirrr leur  de»  études  à F école  po- 
lylcchuiqoe.  mrmlire  de  l'académie  dr*  jcicucv». 

F.-J.-V  Haotuiu,  célébré  médecin,  auteur, 
mire  antrrs  savant»  ouvrages,  de  F Histoire 
tic»  pblrgmasir»  chronique»,  qui  lut  le  fonde- 
ment de  sa  réputation. 

L»  Mi.mu  (l’abliédr;,  l'uu  des  plus  grands 
écrivains  dr  notre  é|mqiir. 

M*"  l>»*aocars,  auteur  de  plusieurs  idylles 
charmante*,  etc-,  etc. 

lxmsrai».  Fabriques  de  Iwnnctrne,  filet* de 
lèche . fils  à voilrs,  |ioulirs.  cordage,  savon. 
Manufacture  d'hameçon*  perfectionnés.  Cor* 
drries  jvour  la  marine,  (joint nu  lion  de  navires. 
Manufacture  royale  des  talwcs. 

Commerce  de  grains,  fmits.  vin»,  raux-dc- 
» te.  salaisons,  tabac  excellent,  sd  de  Guétandr, 
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toiles  de  Bretagne  pour  l'Espagne,  denrées  et 
produit»  dr*  manufactures  du  paya,  vider,  miel , 
lieurre,  ridrr,  huître»,  etc. 

J m | mi1.it  k m de  denrées  coloniales , des  épice- 
ries et  autres  productions  de  l'lude  et  de  la 
Chine;  de  lin,  de  chanvrr,  et  de  graine  de  lin 
et  de  chanvre  du  Nord. — Entrepôt  de  den- 
rée* coloniales.  Entrepôt  de  sel. 

Armements  considérables  pour  l'ilr  de  Rour- 
lioii,  l«»  Indes  orientale»  et  nrcideulalr»,  l’A- 
frique rt  le  Sénégal.  Armements  pour  la  pèche 
de  la  munir,  de  la  tialeine,  rt  du  maquereau. 
Grand  rt  jielit  calHitoge.  — Foire  dr  8 jours  le 
24  mai. 

A TU  k.  N. -O.  de  Rennes,  376  k.  O.  de 
Paris.  Lat.  48°  39'  3".  long.  4*  21'  26"  O. 

I.’arnuidivscmnit  île  St-Malo  est  comporte  de 
9 raotous  ; Caucale.  Ghileaimeuf,  Comlxiurg, 
Dol,  Pleine- Fougère»,  Pleurtiiit,  St-Malo,  Sl- 
Srrvau  cl  rhilnuac. 

Bibliographie.  Qlkrcy  ( ’llromas  de  ),  De 
r antiquité  de  la  cille  et  cité  tf.llelh  ou 
Quida/rt,  ensemble  de  la  ville  de  St-Malo, 
in- 12,  1628. 

* Discours  apologétique  îles  causes  qui  ont  con- 

traint les  habitants  de  St-Malo  de  s’empa- 
rer du  château  dr  leur  ville,  arec  f histoire 
île  la  prise  tl h elui,  le  12  mars  1390.  in-8» 
1390. 

# Entrer  du  roi  Charles  IX  «■  St-Malo , le  24 
mai  1370  (Imprimé  au  t.  u de  la  Bibliothè- 
que du  P.  M rue*  trier,  p.  102). 

Mv»>t (Faillir),  liiog rapide  des  31  alouins  célè- 
bres, nés  depuis  te  xv*  tiède  jusqu  à nos 
jours,  précédée  il  u ut  Xotice  historique  ,ur 
la  ri/le  de  St-Malo  depuis  ton  origine,  us-S, 
1824. 

MA  1.0  (SI-),  »g.  .Xièere  (Nivernais),  air,  et 
a 40  k.  de  t>HUe,  oint,  de  Douxy,  de  (.hi- 
Icaimrof-Ynl-dc-Rargis.  Pop.  499  h. 

>1  AM)  t St»)  , vg.  Orne  , crumn,  de  la  F'ré- 
naiiNoo-Sauvage.  de  Pn  taupes. 

MAMA-DE-BEIGNON  (St-),  vg.  .Morbihan 
(Brrtague),  arr.  «là  21  k.  de  Plocnnd,  canl. 
et  Cr3  de  Guer.  Pop.  3,773  h. 

31 A MA-DE-I.  A-I.A  N DE  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie),  air.,  bureau  d’enregril..  0 et  à 
9 k.  de  CoulaiMv*,  cbef-1.  dr  cnnt.  (ànr.  Pop. 
420  h.  T*aaxix  dr  Iransiliun  moyen. 

MA  LO -DF- PH  IL  Y (St-),  vg.  llle-et- fi- 
loute 'Bretagne) , arr.  rt  à 40  k.  de  Union, 
caut.  de  Pipriac,  dr  Lolirac.  Pop.  833  h. 

Il  est  situé  dans  une  contrée  pittoresque , 
sur  la  rive  droite  de  la  Yilaine.  Ou  y rcmar- 
que  la  c lia  pci  le  de  Mrait-Scrrat  , dédiée  à la 
Vierge  , qui  est  l'objet  d’un  pèlerinage  trè»- 
fréqumtc  le  A septembre  de  chaque  année;  U 
est  diliieile  de  voir  quelque  c luise  de  plus  cu- 
rieux que  la  situation  dr  cette  elrapellr , Initie 
entre  deux  énormes  rocher». 

le»  châteaux  dr  Dsuviu  et  des  ( .ai  dixii.au 
•ont  mie  dépendance  de  cette  commune. 

Foire  le  1 1 juillet. 

MAMMAU-BOIS  (St-),  vg.  Fende*  (Poi- 
tou), arr.  et  à 49  k.  de  ItourliOD' Vendre, 


cant.  rt  55  de  MoiUguc-sur-Scvre.  P.  673  h. 

MAMAMPIZK.  V.  Moi-oun». 

MAI.OX,  vg.  Calvados,  ruimn.  de  St-CoQ- 
Irst,  de  Caen. 

MALON  (St-)  , 'g.  / lle-et-  Fi  laine  ( Breta- 
gne). arr,,  0 et  à IJ  k.  de  Mmifnrt- vur-.Mru, 
cant.  de  St-Méen.  Pop.  894  h.  — Foires  les 
6 niai,  dernier  jeudi  dr  juillet  rt  9 orl. 

MAMANS,  vg.  Gard  (Languedoc),  arr,  et  k 
48  k.  d’Alais,  cant.  dr  Géuolhac,  Z-Z  de  Ville» 
fort.  l’op.  1.165  h. 

MA  MATAT,  vg.  Puy-de-Dôme  , ruimn,  de 
SMknesl-FFInfaut,  v de  Rjran. 

MAMAT  (Iwûus  «k-  la),  vg.  Hérault,  rom  ni. 
île  Moureaind,  [T,  de  Bédatiem.  V.  Moi*- 
cviaoL. 

MA  LOI*  ET  , vg.  Manche  , ronun.  et  3 
d'Av  ranclies. 

MALOTY,  Mallogice,  Malopium,  vg.  F.ure 
(Normandie),  arr.,  eaut.,  CS  et  à 7 k.  de  Ber- 
nas . |*op.  280  h.  — Fabriques  de  toiles  cl  de 
niliauv.  • 

MALOZAKD  , vg.  Isère , comm  de  St- 
Cassienl,  £3  de  Vuiron. 

MAI. PA  RT  , vg.  Somme  (Pieanlie),  arr., 
eaut.,  et  à 8 k.  de  Moutdulirr.  P.  166  h. 

MAI.PAS  , vg.  Doubs  (Franche -Comté), 
arr.,  cant.,  E et  R 18  k.  do  Puiilariier.  Pop. 
213  h. 

MALPAS  , vg.  Doubs,  cuium.  du  Lac,  3 
de  Morleau. 

MALPLAQUKT  , vg.  A or  J , comm.  de 
Tauuièrra-suMIolt,  K3  de  Bavay  . 

la?  1 1 wplcmbit-  1709  il  s'y  livra  une  ba- 
taille sanglaute , entre  Je»  puissances  alliées  au 
nu  ml  ire  de  quatre-v  ingt  mille  liomnox  coin- 
uiaiidè»  par  le  duc  de  Marllmrough,  et  Miixaute- 
di\  mille  Fraisai»  cummaiidc»  jwr  le  maréchal 
de  Villars.  Leduc  de  Mariteirough  commandait 
l'aile  droite  uù  é*taicut  le»  Anglais  et  1rs  trou- 
pe* allemandes  à la  solde  de  F Angleterre  ; le 
prince  Kugcur  était  au  mitre;  lilii  rt  un 
comte  île  Nassau  élairiil  à lu  gauche  ave»'  Ira 
Hollandais.  Boitiller»  à la  droite  et  Yitlar»  à la 
gauche  viiilinretit  d'alionl  avec  sucer»  toutes 
les  attaques  ; mais  Villars ayant  clé  bkssé  daus 
une  cluirge  mi  il  enleva  trente  canon»  , l’aile 
gauche  commenta  à plier,  el  Boolllers,  qui  prit 
le  comiuaudcmeul  de  l’armée,  dé^amit  le  cro- 
ire |tour  la  soulruir.  I je  pnuce  Eugcne  profita 
de  cette  faute  ; avec  trrutc  liataillou»  il  se  pré- 
cipita sur  le  mitre  presque  désert  . eul«va  les 
retraurtiemt'iils,  el  lor^'a  ainsi  le»  aile»  coupées 
eu  deux  à la  retraite.  Si  Fruncrai  *e  hit  mis  à 
la  poui'suile  de  ors  drux  uni»**-*  itolérs  de 
treute  mille  ItouinH*».  il  aurait  pu  déiruire  l'une 
et  l’autre  ; mai»  il  avait  fuit  d'énorme»  jierles  : 
vingt-cuu|  mille  morts  couv  rirent  le  champ  de 
lialaille,  dout  dsx-scpl  mille  alliés.  Le*  Fran- 
çais n’avaient  laisse  ui  artillerie  . ni  drapeaux, 
ni  prisonniers  , rt  leur  retraite  s'etîectua  data 
le  plus  grand  ordre. 

MALRAS  , vg.  Aude  (loiugnedoc)  , arr., 
canl.,  £7  «ta  5 k.  de  Limoux.  Pop.  412  h. 

MALHK.  (b),  vg.  Aveyron, comm.  de  Le- 
dergues,  S de  Cossagnc-Bégoolies. 
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M.U.KONL,  Lot-et-Garonne,  cumm.  1 
île  St-Jean-de-Dura»,  E de  Duras. 

MAI.ROV,  vg.  H, -Mar ne,  comm.de  Dam- 
nurlin,  i-3  de  Monligny-le-Roi. 

NALSAIGXK  , vg.  Puy-de-Dôme  , comm. 
de  Bruniont- Lamothe,  Edc  Puutgiliuud. 

MALT AT,  vg.  Saône-et- foire  (Bourgogne), 
art-  H à 55  k.  de  Charollct , cant.  cl  &)  de 
Bourbon- Lancv . Pop.  716  b. 

MALT  A VERNE  , vg.  Nièvre , «jmiii.de 
Trac*,  c-3  de  Pouilly  - sur-Loi  re. 

MALTOT,  vg.  Calvadot  (Normandie),  arr., 
23*1  à 8 k.  de  Caen  , canl.  d'Evrecv.  Pop. 

326  h. 

MALVAL,  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  et  à 
20  k.  de  Guéret,  caut.  et  E3  de  Fournit.  Pop. 
199  h. 

MALVAL  , vg.  U. Satine,  connu,  de  Saul* 
mil,  CaSd'HrrieiNirl. 

MAI.VEACT , vg.  DeusSèvres  , comm.  de 
Cbcrveux,  de  St- Marient. 

MALVES,  »g.  Aude  (Languedoc),  arr.tE 
cl  à 11  k.  de  Cami.vvmm*  , caut.  de  Conques. 
Pop.  307  h.  — On  y voit  uu  ancien  château 
flanqué  de  tours  à ficelles  trcs-èlevèr», 

MAL  VET  , vg.  Nièvre , «un  ni.  drC^archv, 
JS  de  Pouillf*ur»Loire. 

MAI. Vit: UES  , vg,  H. -foire  (Auvergne), 
arr.  cl  à 33  k.  de  Brioodc  , cant.  et  E de  la 
Chaise-Dieu.  Pop.  631  h. 

MAI. VI ES,  vg.  Aude  (Languedoc)  , arr., 
S et  a 12  k.  de  Liniouv,  caut.  d'Alaigne.  pup, 
428  h. 

MALVILLE,  vg.  Ijoire-lnf.  (Bretagne), 
arr.  et  «6  k.  de  Chàtratihrinut  , cant.  et  de 
Saveuay.  Pup.  1,396  h.  — Il  est  situé  dan* 
une  plaine  niireroupée  il»1  |wairics  et  de  terre* 
labourable*.  Au\  environ»  ou  relnartpie  le* 
ruines  du  château  de  Gousl.  qui  devait  être  ja- 
di*  mu»  place  trè*- forte , à en  juger  par  ce  qui 
eu  reste.  A ce*  vieille*  murailles  se  nttarlie 
le  nom  du  chevalier  le  Cau.it . qui  déretidil  si 
bien  le  château,  de  Ittnin  contre  les  troupes 
du  duc  de  Merm'tir  , commandée*  par  Gué- 
bris  ut. 

Foire  le  26  mai. 

MALVILLERS,  vg.  H. -Satine  (Francité- 
Gurolé)  , arr.  et  à 35  k.  dr  Yeaoul , caut.  de 
Vil i \ , 3 de  Comlieau-Koataiue.  Pop.  313  h. 

MAL/F  VII.I.K  , vg.  Meurtbe  (Lorraine), 
arr.,  cant.,  CS  et  » 2 k,  de  Nancy.  P.  | ,640  li. 
Sur  lu  rive  droite  de  la  Meurt he.  — Fabriques 
de  noir  d'ivoire  et  de  bleu  de  PniM>.  Filature 
de  coton.  BmiHtic. 

MAL  /.IEC.  nu  Muxiri  vn.i.r,  Melzemium, 
jtetile  ville,  fozère  (Languedoc),  arr.  et  à 43 

k.  de  Miirvcjol*  , chef-),  di*  cant.  Cure.  £•*,  A 

327  k.  de  Pari*  pour  la  lave  J»  s lettres.  Pop. 

l, 165  h.  — TK.ftft.viv  cristallisé,  granit. 

Cette  ville  est  située  sur  U Troyèrr.  C'était 
jadis  uue  plaire  fin  ie  qui  fut  a*»iégéc  rt  prise 
par  les  protestant*  en  1573  et  eu  1577  ; le  duc 
de  Joyeuse  s Vu  empara  eu  1586. 

Fabriques  de  serge»  et  de  radis.  Tannerie*. 
Manufacture  de  couverture»  Je  lame,  fondée 
en  1827  par  le  général  Bacs  ne  Vouin, 
dont  le  Malxieii  est  le  lieu  de  naissaïUT.  — 


Foire. s le.*  6 mai  . I”  samedi  de  carême,  sa- 
medi avant  la  St-Jean , 6 août  , 23  **q»t,,  29 
uct.  et  4 déc. 

MALZIEI’-FORAIK,  vg.  fozère  (Uugue- 
doc),  arr.  et  à A3  k.  de  MarvrjuU,  canl.  et  £3 
de  MaUieuville.  Pup.  971  h. 

MALZY  , vg.  Aisne  (Piraitlie) , arr.  et  à 
22  k.  de  \ervins,  caut.  et  E de  Guise.  Pop. 
611  h. 

MAMAN  (St-),  vg.  Drôme  , comm.  de  Ro- 
chefort-Smuon,  frj  de  Rrimaus. 

MAMBALH.vg.  Moselle,  conuil.de  Htrlirm- 
thaï,  £2  de  Bitche. 

MAMROl HANS  , vg.  Doubs  ( Franriir- 
Comlé),  arr.  et  à 23  k.  de  Montljclliard,  canl. 
et  ca  de  Pout-de-Koide.  Pop.  107  h. 

MAMERS,  Mamercia,  ville  aiiCK-iiue,  Sar- 
thr  (Maine),  chef-l.  de  sous-préf.  (|**  arr.)  et 
d'uu  caut.  Trib.  «U»  l‘*  in»l.  et  de  comm.  Con- 
seil de  prud'lioinuies. Collège  «Miutiunal.  Cuir. 
E-  Vy.  Pup.  3,783  h.  — Tr.»»*iv  jurasiiqur. 

L'origine  de«-1te  ville  est  incfxiuuc.  La  tra- 
dit ion  veut  qu'dirait  été  bâtie  sur  l'emplace- 
ment d'un  temple  de  Mar»,  détruit  ver»  le  mi- 
lieu du  ru*  siècle.  Dan»  le  moyeu  âge  c'était 
uim!  de*  pim  forte»  place»  de  la  «mirée,  déten- 
due ]mr  un  châtrau  et  par  plusieurs  loris. 
Dans  le  xi*  sirclr  elle  soutint  un  siège  «mire  le 
«mite  Royer  de  Montgoramcry  ; quelque 
tenqu  apres  le»  Normand*  la  |»rircut  et  l'eutou- 
rèrent  d’oue  nouvelle  ligne  de  fortifications 
dont  il  ne  reste  que  peu  de  vestiges.  Les  Anglais 
la  prirent  en  1359,  rt  la  restituerai  l parle 
traité  de  Brrligiiy.  Eu  1404  elle  se  rendit  bu 
connétable  du  Saiut-Pul.  les  Anglais  s 'eu  ctu- 
pare rcat  en  1417.  Le  comte  de  Salisborv  eu  Dt 
raser  les  fortifications  un  1428. 

Les  armes  de  Mamers  sont  : coupé , le 
chef  if  azur  semé  de  fleurs  de  lis  tf  or  au  lioa 
de  meme  broc  haut  sur  le  tout  ; la  [sainte  / ar- 
gent ou  léopard  de  sable. 

Cette  ville  *'e»t  licaucuup  embellie  depuis  la 
révolution.  Elle  est  pnctvlée  de  belles  avcuucs, 
et  consiste  en  deux  belles  place»  publique*  aux- 
quelles aboutissent  plusieurs  rue*  formées  de 
maisons  bien  Initie*. 

Ou  y remarque  l'église  paroissiale  , joli  édi- 
fice gothique  restauré  à la  nw»d**mr  en  1831. 

On  rapporte  à l'an  1145  la  fondation  du 
prieuré  conventuel  de  Notre-Dame , de  l'ordre 
de  Sl-Beuott,  par  Giullaume  Tahas  111,  «■ointe 
du  Perclie  ; il  dèjii'iidait  de  l'abliave  de  Sl- 
Luwer,  4 Bien».  En  I7  43  les  moines  quittè- 
rent le  prieuré  , et  l'église  fut  cédée  aux  pa- 
roissien*. Sou  plan  est  un  parallélogramme 
divisé  par  une  uef  principale,  accompagnée  de 
deux  latéraux  et  de  trois  ehaprtles  nu  midi. 
Quelque*  fenêtres  cintrées  au  nord  indiquent 
le  style  de  la  première  église  qui  devait , sui- 
vaat  la  forme  la  plut  commune  , être  tmniuér 
par  une  atrside  orieutale.  Mai*  ver*  1500  Ga- 
Ihcrine  d'Alençon  , apres  le  décès  de  Jean  de 
l«*'*l  , son  mari  . baron  du  Saonnori,  fit  re- 
j coustruire  l'église  du  prieuré,  l.'n  portique, 
très-élevé  cl  voûté  en  plein  cintre  sans  arê- 
tiers , précède  le  portail  dont  l'ouverture  e*t 
dis  i*ée  par  uu  uwneau  ou  mlmine  d'ordre  do- 
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rique.  Au-dessus  s'élève  une  èli-gautc  petite 
liée  lu  • ru  Itoii,  terni  inè*  m 1776.  L'intérieur, 
dépour*  11  île  sculpture*  , puisque  le»  «>lounet» 
pri»iualii|ues  s'élev  eut  sans  chapiteaux  sous  les 
arcaile»  et  jusqu'aux  voûtes , satisfait  uràu- 
moiu»  jwr  riuirmouir  de*  ligue*  cl  ta  distribu- 
tion de*  travée»  de  la  uel  qui  reçoit  ta  lumière 
|ur  de*  fenêtre»  à mnieaux  et  tytu|tan»  Il  uni- 
lioyauts.  b»  latéraux  et  les  rhajielles  oürent 
de*  voûlr»  en  luflenil  a|qwireil|r,  mais  au  bm- 
bris  qui  courouuait  la  nef  |»rincipale  a succédé 
ru  1831  uu  lattis  eu  plâtre  avec  ner*  ure»  pris- 
matique* transversale»  et  en  wniluir,  qui  imitent 
parfaitement  uue  voûte  ru  pierre. 

l’mu  du  comte  or  Snm.u,  que  le  procès 
de  Maubteuil  a rendu  si  tristement  célèbre. 

l»UL»Tftl».  Fabriques  de  toile*  de  chanvre, 
cabcol!,,  «jtoiiiiudes,  lionortfrie  en  lame,  l»ou- 
tnus  de  nacre.  Blanchisseries  de  cire.  Tanne- 
rie». Braurrin.  Foires  le*  1"  lundi  de 
nui,  4n  lundi*  de  carêiiH1,  d'août,  2*  lundi  de 
sept.,  4*  lundi  île  sept,  et  1"  lundi  de  déc. 

V 48  k.  N -N.-K.  du  Htm,  183  k.  O.  de 
Paris. 

L'atTOndttaemeiit  ik*.  Manier»  e»t  romj»osé  de 
10  canton»  : Beaumont,  Bonn  étable  , Frrsuay, 
la  Fcrtè-Benuml , ki  Fresnaye  , Mamers,  Ma- 
rollrs,  Moutnurail,  Sl-l^atcr  H Tuffc. 
Dikliographie.  Civil*  <Th.).  Essai  sur  la 
sltilittitjnr  de  f arrondissement  de  Mamers , 
iu-12,  1829. 

Ml *»im.  /.* Hydrologie  de  la  fontaine  miné- 
rale de  Dues,  proche  de  la  cille  de  Mamers, 

iu-12,  1687. 

MAMERT  (SI-),  vg.  Côte-d'Or , comm.  et 
E de  Chàtil|o«i-*iir-Seiiie. 

MAMERT  (SI-),  'g.  Gard  (Languedoc), 
oit.,  Li;  et  à 17  k.  de  Nîmes,  chef-l.  «k*  cant. 
Pop.  606  h.  — Tratuv  tertiaire  moyen. 

MAMERT  (St-),  vg.  Rhône  (Beaujolais), 
arr.  et  a 32  k.  de  Viilefranchc-sur-Saûne, 
cant.  de  Mousols,  de  Beaujeu.  Pop.  195  h. 

MAMERT  (St-),  Isère  , «mini,  de*  Côte*- 
d’Aray,  E devienne. 

MAMERT  (St-),  vg.  Dordogne,  rouu».  el 
de  Douvilk*.  VQf. 

MAMKT  (St-).  Vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
et  à 18  k.  d’Aurillac,  chef-l.  de  cant.  Cure. 
E.  Ny.  A 571  k.  d»1  Pari*  pour  la  taxe  de* 
Irltres.  Pop.  1,893  h.  — Ttaa*rv  cristal- 
lisé ou  primitif. 

On  y voit  uu  assez  beau  cliâleaii  cl  une  an- 
cienne église  bien  ornée. 

Fabriques  de  sergrs  et  de  cadi*.  Distillerie» 
d'eau-de-vie.  — Foires  le»  5 janv.,  18  mars  , 
20  mai. 

MAMET  (St-),  vg.  H. -Garonne  (Gommin- 
ges),  arr.  et  à 46  k.  de  St-Gauden».  cant.  et 
g»  de  Ba guère» -de-Lachon.  Pop,  463  h.  — 
Fabrique  de  reliait. 

MAMKTZ  ou  MARTRES,  vg.  Pas-de- 
Calais  (Artois),  arr.  et  k 16  k.  de  St-Omer, 
cant.  el  £3  d'Aire-sur-ln-Ly*.  Pop.  1,384  h. 

MAMETZ,  vg.  Somme  (Picardie),  are.  et 
à 18  k.  de  Péràooc , cant.  el  E d'Alliert. 
Pop.  542  h. 

MAMEY,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr.  et  à 
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MAXCKY. 


MA.NCHK  (département  dr  U). 


M VNt.HK  . ihqiartemcnt  de  b). 


96  k.  d*-  Toul  . cuit,  dr  bomevçr,  K de  No- 
vunt*«N\>Piri.  Pop.  SIM  h. 

MAMIIIOLLK. vg.  Douht  (Francht^Comlè). 
mt. , rant.,  £3,  vy.  et  à 3 k.  dr  Rr»anron. 
Pop.  51 S h. 

Pmu  du  lieutenant  général  Douiuit. 

M Atnii'iS  (SM,  ou  Lt  Homm.  ou  Sr-M*J«».- 
vcm-Siiv*,  'g.  .VriW-er-Jfurwe  (Brir.i,  are.  et 
à 10  k.  dr  doutai iicblcau,  cant.  H M dr 
MnrH.  Pop.  1.019  b.  — Il  est  Mlué  iar  b 
rive  purlir  dr  b Seine,  où  il  a un  petit 
port , à Lu  jonction  du  caual  <4  dr  la  rivière  do 
loing. 

NAMOr  (Haut  ri  Bu**),  vg.  Canin/,  rom. 
dr  (i+ou-dr-Mainou.  &j  d’ AunJbc. 

MtWX.ig.  H .-Garonne,  cornai,  de  Fabas, 
® de  ride^OhUiidm. 

MAX  tXI  IH  RT.  VJ.  Somme  (Picardie), 
ut.,  £5J  et  à 13  k.  de  Përuune,  cuit.  île 
Combles.  l’np.  1.450  h. 

SI  AXAS,  vg.  Drtime  r Dauphiné),  arr.  et  à 
17  k.  dr  MnotHimart,  rant.  de  Marsaiitir,  JgJ 
du  Puy-Sl-Martin.  Pop.  396  li. 

HAXAS.xg.  Gers  ( Armagnac),  arr.  rt  à 17 
k.  dr  Minuidr,  nuit,  et  de  Mu-bn  Pop. 
969  h. 

MASACIIE.tg.  Donhçne  (Périgord),  arr. 
et  à 24  k.  de  Sariat,  cant.  et  >j  du  ftugw. 
Pop.  395  h. 

NAM  K,  vj.  Moir/fr  (pays  Mrwin),  arr., 
rant..  Eri*  4 k.  de  Rriry . Pop.  404  h. 

MtXdXKRlK  (la),  vj.  Eure,  <**nra.  et 
C3  dr  Bourg- Arliard. 

M AM  KI.imK  (U),  vg.  Eure  - et  - Ijoir 
(Normandie),  arr.  rt  à 31  k.  de  Dreux,  raut. 
et  O de  Brr/nlles.  Pop.  388  b. 

AIAM  F.I.I.K,  vg.  Mure,  rtnnm.  d'Anjou, 

K dr  Bernay . 

MÀ*C  KI.I.1KRK  (la),  vg.  Manche  (Nor- 
mandir),  arr.  et  à 29  k.  de  Mortain,  rant. 
d’isiguy,  t;  dr  St-Hibire-du-Harcourt.  Pop. 

619  1>  . 

M4M>:i.mI:hK  (k).  TJ.  Mtmtkr  {Nor- 
mandic i.  arr.,  s «*  à 6 k.  de  St-LA.  cant.  de 
Caoiiy  Pop.  527  h. 

M.A.VTiA'  AXS,  vg.  Duubi  (FranrbtvCointc), 
arr.  et  à 19  k.  tir  Baume- le*- Damea,  cant.  et 
K de  l’Isle-Mir-le-Duab».  Pop.  5“9  k. 

AtAMtAAXS,  vg.  Dùubt  (FranehMiMalé), 
arr.  et  à 38  k.  dr  Munlbrlliard.  cant.  et  0 de 
Maitlie.  P«p.  201  II. 

MAKCBY,  vg.  SfTonc-ri-l.iHnr  (Bourgogne), 
art.  rt  a 95  k.  île  Chakw'Mir-Saûoe,  eaut.  et 
P)dn  Bcnurcey.  Pop.  *60  b. 

On  remarque  xur  imi  terhlmrr,  au  luunrau 
de  Dulpbev,  les  ruine»  d'un  château  fart  dont 
1rs  murs  , épais  dr  2 m.,  saut  si  cucnplê- 
trmrut  tapissé*  dr  lirm-,  t|nr  dr  loin  ou  1rs 
prendrait  |aour  un  iiwnrasr  r al  miel  tir  verdurr. 
La  rouslnu  tion  du  rlu'ilrau  dr  Dulphrv  date 
du  xv*  «iede.  t hi  lit  dam  l’hialoire  dr  Mâcon  : 
• M.  de  Biron,  inarceb.il  de  Brargogue.  après 
b siège  dr  Braune , qui  tenait  )«our  b Ligue . 
•'étant  rendu  à St-Oesignux-Ir-Rtnal,  où  il 
arma  lr  3 avril  1593,  vieut  établir  le  siège  du 
château  dr  l)ul|>hey,  qu’il  rm|iorta  d'assaut  le 
9 avril  suivant.  I ne  partie  de  b ganùwu  y 


périt,  l'autre  fut  pendue  aux  fourrhe»  ; un 
très-petit  nocnlire  évita  par  b fuite  b juste 
punition  dr  leur  révolte.» 

MAX  MK  (b),  ihmii  que  l’on  donne  à relie 
partir  de  l'océan  AlbnliqiN-  qui  w trouve  res- 
serrée par  l'Auglrterre  et  b France,  » peu  prr» 
«hpm  l'cmiiourhuir  de  b boimiir  jusqu'à 
Brest. 

M A JM  IIF.  (dr|wr1rmnit  «le  la).  Le  dapaite- 
mmt  de  b Manche  * >A  formé  de  l’Avraurluu 
rt  du  Lotrulm.  qui  diqieiidâieiil  de  b ci-devant 
l«a*ae  Normandie , rt  lire  uni  nuta  de  sa  posi- 
tiou  avance**  dans  la  partie  de  l'tkvan  que  l'on 
uoniinr  la  Manrlu*.  8rs  Ikhim*»  sont  : au  nord  cl 
a l'ouest,  b Maucbe  ; à l’est,  la  Manche,  le  de- 
partement du  Calvados  cl  crliu  de  l'Onir  ; au 
sud,  ceux  île  b Mai  cime  et  d'Iile-ct-Vibmr. 

Ijt  terri  loi  re  de  ee  département  i-*t  généra  k- 
inrui  uni  rt  saliloiiiMti v . Il  n'est  rrtnarqunlilr 
ni  par  dr  baille*  montagne*  m par  de  profond» 
préri  pires  ; mai*  le»  mégal île*  du  sol  le  rmdeiii 
m pitlorrsqne  dans  trrtimn  parte  s,  qu'a  rha. 
que  instant  le  vos  agent  découvre  un  nouvrnu 
|Mysngr,  unr  variété  île  site*  admi raides  pré- 
sentant un  «âébrieux  mélange  dr  jnrs  toujours 
verts  rt  liien  a misés,  de  coteaux  dourrimiit  in- 
clinés, «4  dr  campagne»  ou  ne  l’dftmt  guère 
que  des  b-niw*  modestie , mais  ou  mù m*ml  Ir 
fruit  du  |k>mumT  rt  d'aboudantra  céréale*.  1rs 
routes  saut  rnagudiqu**  et  birn  rulrctrnw».  — 
La  partie  lai  muraille  est  en  giméraJ  bim  cul- 
tivée, cependant  elle  im*  (bit  sa  fertilité  qu'a  U 
division  des  propriété* . au  grand  nomlicr  des 
habitant*.  et  a leur  infatigable  nalusti  te.  Sur  b 
cutr  oecidrutalr.  depuis  (.raiivillr  jusqu'à  Re- 
gnèviUe,  et  surtout  dans  b commune  de  Iju- 
grevillr,  imi  récollr  à jmi»e  uvi  île  grains  pour 
b nourrit urc  des  baUlauts  : moi»  U terre  y est 
Couverte  de  ebuax  , d'oignons,  de  légumes  de 
tonte  fljère,  d'asperge»,  de  nieluiis  : c’est  nu 
immense  putager. — la  » prairies,  laignérs  par 
h*s  nv  ièirs  et  1rs  ruisseaux  qui  arrosent  le  dr- 
partemeut . dunueut  en  géuéral  de  tics -lion» 
foui»,  le»  exrrllenl*  pdturagrs  du  Colrulin  et 
de  qucbpies  coin  mu  or  s adjacentes  donnent  un 
revenu  rausidérable  par  la  vt-sitedu  b-urtv  et 
de»  Im'sIûmix:  d'autres  mom«  rvuonméa  v trou- 
vent sur  le*  rives  de  b Sêr  H dr  b Sel  mie.  et 
prés  d’ Avrnnrlir».  sur  Ira  IkmxI»  de  b mer. 

Les  côtes  du  dépnrtniMTii.  générnlemcut 
eumpoWrsL.  irj  de  falaise»  trcs-élevées.  là  de 
vastr*  grèves  que  b mer  couvre  et  découv re  a 
toute»  Ir»  marée*,  ont  un  grand  dévHoppmcol , 
puisqu’elles  lioment  le  départ C9M9it  a l’e»l,  au 
nord  et  à l’ouest  ; elles  ullrrnl  plusii'ur*  rades 
Mire»,  et  le»  port»  de  Cberlmurg,  BaHleur,  St- 
\Msl-l»-ilof^ie.  Portbail,  Carteret,  Regiiéville, 
OanTilb.  etc.  De  ce  littoral  étendu  dépendent 
plusieurs  iles  ; 1rs  priori  pair»  sont  : Ir  Mmil- 
St-Micliei  ; 1 omln'binr  . tortillé  eu  1220.  tom- 
l*r  au  |MMivoir  des  Anglais  eu  1379,  rt  vendu 
|>cndaal  la  révolution  rnuinir  pro|«riété  na- 
tioualc  : l'ait : liq«d  des  ilest  Jiauict , au  nombre 
dr  plu»  de  cinquante,  graujiée»  Mir  une  r tendue 
d'nivinm  12  k.  : c’esl  un  bru  dr  midrc- 
vous  pour  Ir»  fraudeur»  de  Jersey  : on  y ra- 
masse une  grande  quantité  de  varech  dont  ou 


fabrique  de  b soude,  et  on  y exploite  dr  liellr* 
carrière*  de  grauit  : l’ile  Pelée,  au  nord -est  de 
t’jicrliouig.  a 3 k.  de  b rôle.  A l’ouest  de  cet  le 
roche  nue  «ni  Idti  Ir  fort  II  uval.  — L’ilr  l'ati- 
hou.  a l'rvt  dcM-\  a«t  : crt  ilôt  est  tsilieremml 
occufié  par  un  In/aiet.  — Li»  deux  île»  Si -Mar- 
coni. à l’est  dr  b cnmmune  de  ce.  nom.  Crxt'un 
point  iMtcnuédiaire  entre  le  Hnv  re  rt(  Jn-iliourg, 
qui  oITrc  une  piulertioii  siirr  aux  vanneaux  de 
l'FJal  qui  «'ofuminiiqursil  d'un  pniot  à I nutie. 
Cm  Ue»  sont  fortilîérs  et  ont  ronstaminrnl  une 
garnimm.  Avant  qu’elle»  fussent  uu  poste  mili- 
taire. il  existait  un  muitage  ibus  l’ile  d’ Amont 
on  du  Large.  La  tradition  dit  qu’elles  tou- 
chaient jadis  au  cuntiutnit.  Iet  envidiixsementv 
de  b mer  sur  ers  eûtes  domn  ut  quelque  vnü- 


«a-inhbnre  à cette  tradition. 

La  su  rince  du  département  est  dr  593,769 
hretuiv».  divisé»  ainsi  : 

Terres  b 1 mu  râbles 380.415 

Prés 94.056 

Bois 23.957 

Vergers,  |vcpiniérc»  et  jardin».  . . . 20.259 
Ovcrair» , aunaies  et  Mtiskairs.  ...  70 

F.lnngs  . nuire*  , canaux  d’irngatiun.  632 

Landr»  rt  linivérr» 46.299 

(àillurc*  diverses. » • . . 101 

Superficie  des  propriétés  tsàlies.  . . 5,529 

Contenance  imposable.  . . 371.311 

Route».  clH-mins,  places,  rues,  etc.  . 19,545 

Kivûtc».  lacs  rt  ruisseaux.  .....  2,062 

Forci*  et  domaine»  non  productif».  . 336 

Cimetières  » église»,  bâtiments,  public».  515 


Conleuancc  mm  unposable.  . 29,458 

On  * compte  : 

142.427  naiwas. 


1,625  moulin»  s rw  et  à veut. 

46  forge*  et  foumeanx. 

622  falsriiioe»  et  inaaufaclnrr». 

Soit  : 1 44.7211  propriété»  bâties. 

Le  iiomLre  des  propriétaire*  e*t  de.  193.057 
Celui  de»  parcellrs  de.  ......  1 ,586.088 

llviMOunarm.  La  surface  peu  accideuin:  du 
|iays  a pmr  cour*  d’eau  principaux  b Vire,  b 
bulr  et  la  Douve,  qui  ciMiftiadent  leur*  eaux 
dan»  une  glande  Mie  «ablouiK'iuM-  que  forme 
b Alain  lie  eutre  iaîjny  et  Caïeu  tan  ; J'Ay . b 
Sienne.  bCélimc  et  bSéenut  leur»  Hiiiliourbu- 
re.»  sur  b côte  occidentale.  A l'exlninitc  meri- 
diuualr  «le  rot  te  cote,  le  Loue»uon  vient  »e  per- 
dit- dau»  la  liaiedc  Sl-Micbel,  rtsert  d*'  limiir. 
dan»  te  Im»  dr  »ou  cours,  ru Ue  le  départemeiil 
«It  b Maucbe  et  celui  d’Ille-rt-V  ilaine. 

(umwi  vicatiov».  la'dep.ii'lciiielilc*t  travrné 
|«r  9 roule»  royales , par  25  route*  départe- 
mental*1*. et  par  un  grand  nombre  de  rlioni»* 
v h'iiuiiix  d**  [x'Iile  couiinutiicaliou. 

AliiKnouM.it.  la*  climat  est  doux  rl  tem- 
péré, niai»  généralement  liuiiitdr.  La  tempéra- 
ture e»t  sujette  à de  grandes  ni  ialionx  ; Ir  froid 
moyeu  «Ml  de  — 6‘  Héaumur.  rt  la  clialeiir 
tnoy  aine  de  l’tié  de  -4-  16".  Le*  vrai*  dominant» 
yjtil  ceux  du  »ud,  du  *ud -ouest  et  du  uonl. 
Paoi'ti;rtü.»t.  Le  déjMirlcnieot  produit  dr*  ré- 
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i»-ab*»  en  quantité  pim  «jnr  suffisante  pour  fa 
• «xuomniulHkii  des  habitants. 

Itanilrs  rnril  leur  «fond»  ou  venir  du  froment , 
•k  l’orge  et  «lu  blé  noir  on  sarrasin  sur  les 
coles  «jn  eullivr  Iteauroup  d’orge  h.tlil  : dans 
les  fonds  mcdiorrr»  mi  lérolle  du  Migk.  de  l’o- 
voinr  et  du  blé  mur.  qui  parait  s'arromnMjdrr 
•le  toute  espèce  de  terre».  Cul  re  Ne  qui  fait 
la  principale  Dourritnre  de»  lahnurrw»  et  de 
leur»  ramilles.  Le  pain  qu'on  fait  avec  sa  lanue 
est  noir  et  lourd  : les  Niuillies  et  I»  galette». 
prejMrutiMfK  b*»  plus  ordinaires  du  sanasiu. 
sont  une  üwr  bonne  nonrrituir,  et  même:  ce* 
met»,  appirtés  btw  soin,  se  sers  eut  quelquefois 
dam  les  freins.  La  pomme  de  terre  est  au  rang 
«les  végétaux  le»  plie»  cultivé»  ; elle  reuwit  «lau» 
|*rr*que  toute»  le»  coMiitiiiue». 

l-i  s igne  n‘est  cultivée  dans  uuruii  canton. 

Le cidre  est  la  lioision  du  pays  ; les  récolte» 
Jiuiuelle»  «kpavvenl  1,000.000  d'hectolitres. 

I n pommiers  réus»is.»eui  tienucoup  miens  dans 
le»  eommuue*  du  Bocage  que  sur  les  cote».  il 
est  rare  que  leurs  fruits  sojeut  alnunlauls  deux 
aimées  de  suite,  et  rrtlc  alternative  d’abundait- 
re  et  de  stérilité  est  commune  à lu  plupart  des 
arbre»  fruitiers  du  pays.  I j eullure  du  (toaunicr 
j fait  beuuooup  de  progrès  dans  beaucoup  de 
«’omnnnies  ; mais  il  est  eurore  de»  cantons  eti- 
bers,  surtout  dans  ta  partie  méridionale  «le  U 
Manche,  où,  sous  je  ne  sais  quelle  influence  de 
fatalité,  ou  l'abandonur  riitim-uicnt  à la  Pmv  i* 
dence.  On  die  comme  le  premier  de»  rtdrrs 
i-rlui  de  Lolif,  presd'Avnutrhe»  : des  gourmet», 
lu  jugement  desqorL»  ou  peut  s'eu  rapporter , 
trouvent  supérieius  certain*  crus  «b*  llébécré- 
vou,  Villiers.  Gmvaki»,  rtc.  ( arrondissement 
«le  St-Loi.  A l'extrémité  nH-n.lRiii.de.  dan»  le» 
cantous  de  Harvutnu  et  du  'I  tilleul , ou  ne  trouv  e 
guère  que  b»  poiriers ausquel» on  «toit  le  poire, 
boissou  «lu  pays.  On  «'est  assuré  que  le  pommier 
réussirait  prvupic  aussi  bien  «lans  ces  cantons 
qnc  dam  1rs  cantons  voisins  : la  principale 
raison  que  l'on  donne  «le  la  préfércore  aci-or- 
dâ*  au  poirier  e.»t  que.  mni»  l'anr-kn  ivginie. 
les  fruits  «le  cet  arbre  u’êtaient  psul  sujets  à 
la  dîme.  — Avrauchc-%  et  plusieurs  commune* 
de  sou  arrondissement  ont  une  repu  Ut  ion  me- 
nlcr  pour  la  culture  «le  tons  les  arbres  Iruiihrs. 
— la*  csMum  dominantes  daus  le»  fon  ts  sont 
celle»  du  rbéne,  du  kétre  et  du  bouleau. 

Vjt  chanvre  et  In  lins  d’hiver  et  d’été  «ont 
cultivés  particulièrement  dam  les  rommiiim 
situé*»  à l’e»t  dr  b presqu'île , «bus  b*  vil  de 
(xto  qui  tire  son  nom  «b*  b petite  rivière  qui 
l'arrose. 

Le»  liête»  à conte»  sont  grande*»  et  lin  te». 
Smis  l’ancien  réputé,  le  Cnlmlta  linut  de» 
lueufs  maigres  du  Maine,  du  Poitou  et  «lu  Kerrv. 
et  Iwaaeoup  plu»  de  varhe»  que  de  Iwruf*  de  b 
Bretagne.  Depuis  la  révolution  . les  herbagers 
ont  moins  fait  de  ces  déplacement»  : ils  en  tout 
« rprntlaiil  encore.  et  I»  pays  apjieie*  maigres 
foumtsw-nt  une  as »*■/  grande  quantité  de  gm» 
létail , que  l'on  engraisse  dans  1rs  pâturage», 
et  qui  sert  a alimenter  les  marché*  du  I !al»adm. 
«b*  la  Seine-lufeneurT  et  dr  Pnimv.-  I»-  lirurri- 
si  connu  tous  le  nom  «Je  brorre  d’Iatguv,  rst 


fait  en  grande  partie  dans  les  »mjwli«oiriit'  . 
de  Yithqpie*  rt«leSl-Ln.  — Les  moutons  qu’on 
élève  »nr  b»  cotes,  surtout  «b-pui»  tirauvÜlc 
jusqu'à  Krguévillr,  sont  apjidr»  dan»  le  pay» 
moulons  «U-  nurll.s  (ou  noininr  ai  un  ces  km- 
gurs  plages  sablonneuses  qui  Viiemkut  entre,  b 
mrr  et  le*  terres  cultivé**»).  La  chair  «le  eut 
montons  est  fort  eatiiuèr;  mm»  il»  août  très- 
petits. 

Le  d«-|urt«-tiient  de  U Manrlie  fouiuit  «1rs 
chevaux  utinis  : le» chevaux  normands  eurent 
loiigteni|K  une  léputatMiu  européenne  ; ils  joi- 
gnaient à b v igtit'ur  et  à la  ItCMlc  b qualité 
précieuse  «le  résister  beaucoup  mima  a la  ta- 
tigm*  que  le»  chevaux  de»  autres  partie»  «Je  la 
France  r(  «le»  paya  étrangers.  Pendant  la  révo- 
lution, le»  réquisitions  eu  ont  poiiskJrraMeinrnl 
réduit  le  uonibre,  et  le»  pi  opr -iélairr*  o'out 
rien  fait  depuis  pour  raüimer  celle  brandie  iiu- 
jtorlaute  dr  rindustrie  française.  Vujnnrd'liui 
que  b-  guiivemement  fixe  son  allenUoo  sur  cet 
olijel,  il  y a lieu  d'espérer  que.  de  i tuai  Ns-us 
éleveurs  s'empresseront dr  répondu-  à ses  vue*, 
et  qu’on  verra  hkiinit  æ ranimer  Dite  (tranche 
plécmaM  «le  b richesse  nadotuth  . Ik'-ja  l'éta- 
blissement il 'un  «iépot  «le  ivnioulr*  jii  chef- lieu  a 
provoqué  «le  nolubk*  améliorations.  Drs  eour- 
»e»  de  chevaux  u Cherbourg,  fondée»  par  sous- 
cription. et  «pii  ont  eu  lieu  |Ki«ir  la  piTiniere 
fois  eu  septembre  1836.  promettent  drs  résul- 
tats encore  plus  favorable»,  lio-lum  gibier  , 
(oiseaux  aquathpie*  «le  toute  espère 1 , - Bon»  ! 
poissons  de  mer  et  «b:  rivirre.  coquillage»  dc 
lotile  espèce. 

MivMiu4R.tr.  le  dé|urtenirjil  de  la  Mauche 
«ut  riche  en  substances  minérale»  ; 1rs  seules 
exploiter»  mhiI  le  fer  et  b-  plomb  ; on  extrait 
aussi  «b*  b bouille,  du  gruuil  gris  et  m»c.  L'ar- 
rondissesnent  «U-  (lierlionrg  ftHirml  de  super- 
lie»  blocs  de  gnuiit  |Kiur  le»  «-ddiees  ; «mi  e»lnne 
aussi  lieancoup  le  granit  <lr.s  île*  dr  llhausry  : ‘ 
de»  marbre»,  «le  rnnloise.  «lu  grc»  à paver,  de  ; 
la  (Merrr  dr  taille,  «le  l’argile  à potier,  de  la 
pierre  à chaux,  etc.:  sur  qurhpjes  point»  de  lu 
cote  il  rxistedr»  marai»  saianis. 

Soucu  uviiuiM.  Il  eii  existe  dan»  I«mi» 
les  arromliSMmeuts.  Il  m est  «lr  g.-w»  u»es  : telle 
est  «-elle  de  Hiv  ille,  dont  b fontaine  «*st  l(Mijoui  > 
Imui  II  minante,  telle  de  la  l'aille,  «bus  la  com- 
mune de  la  H us r-«J'E«i<>f,  e*l  en  vogue;  ceib» 
de  Dragey  . dans  l'ansNidissemetit  d'AvnmcItes, 
«b*  St-b».  de  Oiutan«-e«.  de  Sl-llibiir*»du-  Har- 
muet,  ont  aussi  de  la  r«qiutati«Mi.  <>ll«*  de  llé- 
liérn  «ou,  a ® l».  «le  Mt>Lù, était  foit  renommée 
il  y a deux  siècle*. 

I s ni  st«ii  i.  r tonNiiri,  I/industrit*  du  «b*- 
porlmieiit  est  active  et  variée.  Elle  t'exervr  -sur 
la  Imite  «le  fer,  l'e\pliutatio«i  de»  marbre».  I«- 
travail  du  4.Î im*  et  du  cuivre.  Manufaclufes  «le 
glar»*».  Fabrique»  de  serges.  bu»in>,  calicots, 
droguct.s.  rtMilil»,  élofft»  «le  bine,  dentelle*. 
niliaiL»  «lelil,  tissus  «le  rriu,  purrrlaipc,  huile, 
bougie;  «-handnMinerir».  poêlent-»,  qmncuille- 
rir»,  routrlbrie.  Bbubmcrih  «le  tire;  umn- 
liminv  fO(»et«*ncs  ; filatures  de  coton;  taimc- 
rie*  et  jinrcbeinmerir»  ; forges  «*t  haut»  four- 
nroux  ; raîluieries  «b*  soude.  Il  «a-  fait  annuel . 


icoM-nt  de  11  à 1 i.000  touneaux  de  «rrIc,  de. 
Î.OUt;  kil.  chacun,  »nr  k*»  ente»  «b*  l'arrondi»- 
Mmieiil  «U*  ClbriduNirg,  Presque  toux  le»  halu- 
taut»  de»  village»  <|ui  avoisiueut  b nier  mt 
liv  rent  b *v  genre  d’iiMiustrit1.  Lu  récolte  du 
van-»  li  a heu  cbacpie  juur  que  lu  mer  en  ap- 
porte sur  les  cote»,  depuis  k imu»  «k-  juin  jus- 
qu’à b (su  d'octobre.  Uio«|Uie  tonneau  «b*  sou«le 
roiqisNle  environ  ÜO  fr.;  mai»  b icnillt*  du  v»- 
rvch  et  b*  soiu  qu'il  but  piendn-  p«mr  le  faire 
sécher,  avant  de  le  brùkr,  exigmt  un  travail 
considérable.  Ia*  résidu  de  b »mi«le  ratUnée 
sert  d'engrais  aux  teirr*  et  »e  vcik!  60  c.  k 
«lenii- hectolitre.  Quelque»  eoniniune*  oui  p«»ur 
industrie  partiruliert*  la  fabrk-atiMi  d'objei.»  ras 
osier,  tel»  que  hotte»,  vau»  et  pauiers,  qui  s'rx- 
potletit  pour  la  Narmaudie  et  [tour  la  Bi élague. 
— 4àsu»lrui  tiuu  de  naviirs. 

Le  coinmerrr  a (mur  aliment»  principaux  k» 
produit»  du  sol.  On  exporte  nue  graïub-  quan- 
tité «le  poisson  fiai»  et  salé,  tir  blé.  «h*  bestiaux , 
deeln-vauv,  de  volailb,  cire.  mid.  la-urre 
salé,  plume»  «Pur-!»,  sel  bUlie,  salaison»,  soude, 
Id,  toile*  «le  crin.  Kn(rc|nit  réel  et  lictif.  (alxe 
t.i (je  tres-aclil. 

Feule  royab*  «le»  art»  et  métier»  a Angers. 

Font»».  95 cooiinuue»  env mm  |Mi»sèdent  |du« 
de  3M0  foire»,  et  le  commerce  de  chevaux 
se  fait  en  grand  aux  foires  du  (b-|«arleiueiit 
«b*  la  Manche.  1a  cavalerie  y trouve  de  gran- 
de* rrxsourr*-*  pour  seu  renmoti'»;  l'ivgrk-ul- 
lurc,  b navigation  et  le  romnieitv  (mur  leur» 
liCRMnt.  Aussi  y a-t-il  ihoqiH-  aiunx*  de» 
divin  bu  lions  dr  prime»  ù la  loue  «le  Sl-Ho\r| 
et  m celle  du  pivruier  xaiue«li  d'orlobrv  à 
Av  ranci  tes  |»mir  reiienuragemeut  de  Lek-vc 
de»  dicv aux  uoniuuids  ; il  *r  bit  aussi  sur  ce* 
foi iv»  un  cuiuiim-icc  ti  i-s-anixklcrahle  «le  Ijc- 
tail  gm»  et  maigre  |MMir  la  UMidirne  et  pour 
la  culture  . de  veaux , mouton.» , port».  Pa- 
ri» en  tire  une  |iarlie  de  *e.s  a|q>rov  umuur- 
uirnt».  Apre»  le»  chevaux  et  le  Iktail  v irnnent 
In  grain»,  la  volaille,  le  liu,  le  rbauvre.  le  kl 
ci  b tuile  aux  foirr»  de  t.ran ville  cl  à «elles 
des  a» nMRlis*cn»«-uts  de  lajutances  et  \alngue»; 
le»  laine*  aux  fmiev  de  t .rrvilli*  et  de  l'arnni- 
disM-nieut  de  A alogne»  ; b*»  adiré»  dam  l'arrou- 
di»M- -ment  de  \ alogms:  la  cire  dan»  l’amiudiv 
«en  ni  il  «le  CoiltaiKVs  : le  lieurre  pour  l;qq»ro> 
v isitmuenM-nl  de  Paris  aux  foirv»  «b*  Péri«»s  ; 
la  plume  (mur  lit»  a relie»  «k*  ht -Clair. 

Diviviov  xoulvtxriurxvk.  Le  département  de 
lu  Maui-beu  |MMir  r liel-beu  Üt-l.ii;  il  en»  ou-  8 
ivpiéænlaut»  a la  eliauibiv  de*  dé|mtr»,  et  est 
diviséeu  6arroinli»»eioeiil»«ni  xau-prelct  liire»: 


St-LA .... 

. 9 rant. 

I0Ü. 008  h. 

A»  raut-lie*.  . 

. 9 

113.800 

Cherbourg.  . 

. 3 

79,654 

Gmtaix-e».  . 

. 10  — 

131.087 

Morbin.  . 

.8 

74*615 

A alogne»  . . 

. 7 - 

95,370 

48  raal.  597.334 h. 

1 5#  coavrrv.  «k*  forci».  I*  an. «les  miiu-*. 

— 14*  «liv . militaire  (clief-l.  lawa), — 8 places 
loi  li  s ; Crauvillc,  Careutau.  (.beriMMiig  et  fort 
d’Artoi».  fort  Royal,  fori  de  Quciqui-s îlk,  ile 
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476  MAXCHE  (départem--nt  de  la). 


MAM  HF.  (dé|4rtefiirn(  «le  la). 


MANDE  (SI-). 


SUùmof,  la  Houguc  riTalihou,  redoute  du 
Rrnilr.  I" arr.  maritime  (rheW. Cherbourg). 
Ecole  d‘ hydrographie. — Evêché,  srminnirrdio- 
trésain  et  émir  secondaire  à (outauccs  ; 3*  école 
secondaire  ecclesiastique  à l'abbaye  Blanche  , 
près  de  Morlaiu  ; 59  cum , 550  sorrursale*. 
— Collège*  ronitituiMu*  à Sl-Lô,  Avranches, 
Cherbourg,  (Lou  tances,  Moctniii,  $t-Hilaire*iu- 
Marcouet,  Valogues.  Ecole  primaire  à St-Lo. 
Temples  pour  le  culte  réformé  à Chéri  khi  rg  et 
à CltHresue.- -Société  d’agriculture  et  de  com- 
merce à (àni.  Société  royale  académique  à 
ChcrlKHirg. 

Biographie.  le*  personnages  1rs  plus  dis- 
tingués liés  don»  le  département  sont  : 

lr  ra rdituil  m Piuu»,podr  et  historien  du 
»*l"  siècle. 

L’abbé  Buvt  si»,  èséqtte  de  8«i«  et  prédi- 
ra tvui. 

ST*Kmwnr,  un  des  plus  spirituels  écri- 
vains du  un*  siècle. 

G.  Kiuiitr»,  traducteur  rt  émule  cleLurain. 
L’ablié  (Issisi.  m Sr-PuaR» , auteur  de  La 
Pais  perpétuelle. 

I>e  savant  B.-Ju».  U. tu* a,  membre  de  l’A- 
cadémir  française. 

Le  savant  ainlrrin  Vkq-b'àu*. 
le  cnmir  »*  Gkimu,  savant  antiquaire. 

P.  liTotRum,  littérateur  et  traducteur  de 
ShaLq  nuire. 

I.*al»lx'  Luovua,  traducteur  de  Térrnce  et 
de  Perse. 

I.  'helléniste  Mosn.. 

Le  bibliographe  bi»*r»**Rr». 

Iamssuii  w ls  Ma  «ch*  , membre  de  la 
convention  «1  du  directoire. 

Ch. -F.  Liant;*,  duc  de  Plaisance,  troisième 
consul  de  In  république  française,  membre  de 
ritutitul. 

le  comte  Dottrat  n*  Siruaiso.*»,  agrono* 
me  distingué,  pair  de  France. 

J .-A.  Aiwu.it,  membre  du  ronscil  des  cinq 
cents  et  de  In  chambre  des  rqirt-initaiil»,  édi- 
teur d'une  lionne  édition  de  F aa.r  de  rire, 
d'Olivier  HassHin. 

Gai  riin  n'Anc,  orientaliste.  emisul  général 
en  Kspagur  et  en  Egypte. 

Pei.ui  k»  , professeur  de  chimie,  membre  ilr 
l’ Institut. 

A.  m Tooqi;*villk.  pu  I il  ici  sir  distingué, 
menilirr  de  l'Iustitut  et  de  lu  chambre  de»  dé- 
putés. 

J.  Ta av ras,  littérateur. 

1 je  brave  amiral  nr  Tovftvn.i*. 

I/nmiral  Pumuot  Piw,  ancien  ministre 
de  la  marine, 

Le  contre-amiral  Y Aimant. 
la.1»  généraux  \ vuiiwrt,  L»  ms  sium,  p*A- 
mmi, 

br  général  vendéen  Fionrt. 

Bibliographie.  . Yofree s s ta tistiqu es  sur  ta 
Manche  ( Ann.  de  statistique,  t.  n). 

Csussovr  (de).  Essai  sur  fa  topographie  An 
département  Je  la  Manche,  in-8,  et  allas. 
Moi  n.  (Charte»  -Juste).  Notices  sur  t histoire 
An  département  Ae  la  Manche,  in-8,  fig.,  I 
1835.  1818- 


Gcmm  fJcnn-F.timne).  Description  des  sa- 
lines Ae  t Avranchiu  en  basse  Normandie, 
avec  3 pl.,  1758. 

Dlh.smal  (Gui  Ilot).  Mémoire  sur  la  minéralo- 
gie Au  département  Ae  la  Manche  (Journal 
des  mines,  t.  n,  1795). 

— Essai  sur  la  lithologie  An  département  Ae 
la  Manche  (Jonrti.  de»  mine»,  u“53,  p.  349) . 

(Uvmovt  (de).  Première  Course  géologique 
dans  le  département  de.  la  Manche,  lunch. 
in-8. 

Mémoire  sur  fa  minéralogie  du  département 
de  la  Manche  (Journal  des  mines,  u*7,  p. 
35  ; iJod.,n-  8.  p.  1). 

Koissri..  Topogra/dtir  rurale,  économitpie, 
etc,,  de  la  partie  méridionale  du  Jé/sarlr - 
ment  de  la  Manchr,  dite  le  Bocagr,  in-8. 
an  ». 

(Lavis  >r  (Emmanuel).  Catalogne  des  oiseaux 
du  departement  de  ta  Manche,  in-8,  1843. 

Dai.Ai.ssn».  (A.).  Histoire  des  guerres  de  re- 
ligion dans  ta  Manche,  in-8,  1844. 

G»mu  (C.  de).  Xoticr  sur  les  camps  ro- 
mains, dont  on  remarque  encore  tes  traces 
dans  le  Jé/sartemenl  de  la  Manche  (Mém. 
de  la  société  des  anliq.  de  France,  t.  vu, 
p.  175). 

— lettre  sur  f architecture  des  églises  du 
département  tir  la  Manche  (Mèm,  de  la  so- 
ciété des  autiq.  de  Normandie,  t.  1,  p.  78). 

— Mémoire  sur  les  anciens  châteaux  An  dé- 
partement de  la  Manche  (Mém.  de  la  société 
desaiiliq.  de  Nnniuodic,  I.  i.p.  177;t.  n,p. 
183  : t.  iv  H v,p.  59  ; t.  vi  rt  vn,  p.  187). 

— - Recherches  sur  Us  aida  y es  du  dé p*i clé- 
ment de  la  Manche  (Mém.  de  la  société  des 
anliq,  de  Normandie,  t.  n,  p.  35). 

Lsi.msvd  ) (l'abbé).  Revue  arehétdagique  du 
département  de  ta  Manche,  in-8.  1843-43. 

Pivf/i»r  (Frrd.).  Xoticr  sur  Us  inspirés  fana- 
tiques, imposteurs , heats,  etc,,  du  départe- 
ment de  la  Manrhe,  br.  in-8,  1899. 

l aioov.  Description  lo/tographique  et  histori- 
que du  pots  Je  Cotentin  (Mercure,  1743, 
février,  mars,  juin,  9 août). 

B*«ti.titRT  ( Alex . ) . Xntice  pour  servir  à t his- 
toire de  cette  partir  du  département  de  la 
Manche  qu'on  nomme  U Cotentin  (Juurtuil 
de.*  mines,  I.  x*xv,  p.  109). 

luitiLu  (C.  de).  Recherches  sur  Ut  villes  et 
foies  romaines  dans  le  Cotentin  (Mèm.  de 
h société  dm  anliq.  de  Normandie,  t.  vi  et 
Tll.p.  J). 

Bili.v  (Toustaiu  de).  Histoire  du  Cotentin,  ou 
Mémoires  sur  U diocèse  de  Cou  tances,  3 vol. 

in-8.  1833. 

Hoi’ait{.Gou>utÙRR.  Essai  historique  et  sta- 
tistique sur  r Avranchiu,  in-8.  1844. 

Gurman.  Description  des  salines  île  C Avram- 
rhin  en  basse  Normandie  (Mém.  de  Farad, 
drs  sciences,  p.  99.  1758  ; et  Hisl.,  p.  5 et 

MIÎV.). 

Annuaires  du  département  de  ta  Manche, 
in-13.  1838  H année*  mis. 

Contiennent  des  notice»  et  de*  détail*  de 
statistique  sur  plusieurs  localités  du  dé|iar- 
temeut. 


V.  aussi  : Atraroim,  Rai^t »ur,  OiRiocRr., 
Goctssc*»,  GtB*avri.t.»  , (isissou,  Gsn  • 
▼lia.»,  Sr-Lo,^T»-MARi».-i»c-MovT,  Mu*i- 
Sr-MnaiL,  Mourus  , îfutoi',  ST-Priaa»- 
u-Siniuv,  Qiiuutiui’,  NfcviuJt , St- 
Ssi'v*va-i.fc-VicouTi,  Toamvr,  Tourrar- 
vii.u , V aloc.su. 

MANCttECOL'RT.  vg.  Loiret  (Orléanais), 
arr.  et  à 10  k.  de  Pilliivien , caut.  et  £•  ’ de 
Malesherbe*.  l*op.  638  h. 

MANCHES  (le»),  vg.  Nièvre,  corn.  d’Ar- 
Ut»r.  K de  Château -Chiuon. 

MAXtlET.  petite  ville»  tiers  (Armagnac), 
arr.  et  à 35  k.  de  üondom.  caut.  de  Xoguro. 
&i.  À 730  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,758  h.  — Commerce  comidéralde  de 
pures  gras.  — Foires  les  1"  mar*.  1"  se|rt.  ri 
1"  déc. 

MANUEL  I. LE,  vg.  Moselle,  ronun.  d'À- 
iioua  , de  Brirj  . 

MA  N CI  XK  (laj,vg.  H. -Marne  (Champagne) , 
arr.  et  4 14  k.  de.  Cliaumout-eu-Bassiguy , 
cant.  et  P3  de  Viguory.  Pop.  170  II. 

MANUOl'X  ,vg.  li. -Garonne  (Contrai  ngrs), 
arr.  et  à 33  k.  de  Sl-Gaudcus,  cant.  et  L-*  dr 
Sl-Martory . Pop.  578  h.  — Fabrique  de 
draps.  Filature  de  laine.  Manufacture  de 
faïence. 

MAXCÏ , vg.  Marne  (Chnm pagne),  arr.  et 
à 7 k.  d'Kpemay , caut.  et  Hd'Avûc.  P.  169  h. 

MA.XCY.  vg.  Moselle , connu,  de  RrttlaÎM- 
villc,  L-L  de  Thionvilfe. 

M AXDACOl'.  Tg./hrdyM(Pcripnl), arr. 
et  à 19  k.  de  Bergerac,  cant.  et  E d’Issigrac. 
Pop.  436  h. 

NAXDAGOl’T,  l»g  Gard  ( tangnrdor  ) , 
arr.,  caut.,  C»*  et  à 10  k.  du  Vigan.  Pop. 
1.334  h. 

M A Xl>  AILLES  , vg.  Aveyron,  cumin,  de 
Cas4eluau-de-Rivc-d’Olt,  d'Espalion. 
Foire  le  14  juin. 

MAXDAILLKM,  vg.  Cantal  (Auvergne), 
arr.,  caut.,  0 et  à 35  k.  d’Aurillac.  IN»p. 
745  h.  Sur  la  Jourdauue. 

Au  village  de  Liadonrr,  placé  à peu  de 
distance  de  Maudaillr»,  ou  remarque  nue  fort 
IjcIIc  cascade.  Ou  doit  visiter  aussi,  entre  la 
hameau*  de  la  Sanhc  et  de  Frigivialtr,  le  saut 
(k*  la  Mcnctte,  ravin  très -profond  que  s'est 
cmisé  la  Jourdauue  dans  la  brèche  trachy  tique; 
il  doit  sou  nom  à l'action  d'uue  femme  devoir 
qui,  dans  un  moment  d'rvallalioii,  s’v  précipita 
il  y a fort  longtemps.  De  chaque  càté  de  ce 
ravin  il  eviste  une  magnilu|ue  cascade , dont 
ni»  n’admire  les  boni  des  effets  qu'en  desrrn- 
daul  au  foiid  du  raviu. 

MAXDAZOR.  vg.  Gard,  cumm.  de  Geu- 
dni»,  (S  d’Alau. 

MAXI>É  (St-)  ou  Sr-lta»,  vg.  Charente - 
Jnf.  (Saintnugr).  arr.  et  à 31  k.  de  Sl-Jeau- 
d'Angrly,  cant.  et  [>*  d'Aulnav . Ihq».  831  h. 

MANDE  (St-),  juli  village,  Seine  (Ile-de- 
France''.  air.  et  à 18  k.  de  Sceau* , cant.  de 
Viuoiiii».  fv.  A 6 k.  de  Pari*  pour  In  la*r 
de»  lettres.  Pop.  3,474  h. 

Ce  v illagc  est  preMpie  eut ièrenien t rom jhiW- 
de  guiiigih’tte»  ri  de  maison»  Imurgrottr».  pla- 
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côes  principalement  des  deux  côtés  de  la  grande 
avenue  qui  de*  boulevards  extérieurs  conduit 
k l*ttBr  de»  portes  du  hoi*  de  \ inreriiie»,  auquel 
le  village  de  St-Mondé  est  contigu.  — Sur  un 
drs  côtés  du  boulevard  s'élève  l'hospice  St-Mi- 
chd,  fondé  par  M.  Routard,  ancien  tapissier  de 
Paru  ; douie  lits  y sont  établis  (tour  douer 
vieillards  de  cette  profeuiou. 

Fabrique  de  verreries  dites  de  Venise,  d’uue 
excellente  exéculiou  ri  fort  rrrlwrvhès.  — Jj 
fabrication  de  la  verrerie  de  V cuise  exige  lVm- 
ploi  de  tubes  de  cristal  incolores  ou  colorés , 
transparent»  ou  opaques,  que  pré parent  très  en 
grand  quelques  étaJdisseranit* : pour  obtenir 
par  leur  moyen  un  objet  garai  de  dessins , ou 
associe  les  tulies,  d'un  diamètre  donné,  d'apres 
leur  couleur  et  en  nombre  convenable  pour  le 
dessin  que  Tou  se  propose  d’obtenir,  et  après 
k*  avoir  chauffes  à une  température  suffisante 
pour  qu'ils  se  fondent  ensemble,  si  l’an  doit 
produire  ih  druim  en  hélice  on  tourne  sur 
luHnène  l'assemblage  de  manière  à conserver 
aussi  exactement  que  possible  la  distance  des 
tulies  entre  eux.  An  moyen  des  tuf*  * colorés 
ou  incolores  et  de  ceux  que  l’on  a préparés, 
comme  nous  venons  de  le  dire,  on  fabrique 
ensuite  un  manchon  à laide  duquel  on  ni  i tient 
toute  espèce  d'objets,  comme  le  permet  le 
soufflage  du  cristal.  Pour  cela  on  place  à côté 
l’un  de  l'autre,  en  nombre  et  dans  l'ordre 
voulus,  les  tulies  de  même  diamètre  ou  de 
diamètres  différents,  sur  un  plateau  en  terre 
réfractaire  à relmrtU  que  l'on  porte  dans  le 
four  pour  déterminer  là  soudure  de  tons  les 
tuhe*  rutre  eux  : l'ouvrier  souffle  ensuite  eu 
cnstal  ordinaire  un  mnnrboo  d’une  dimension 
telle  qu’il  puisse  l'envelopper  entjcTeinrut  «u 
moyen  de  U feuille  produite  par  l'aMcntblagr 
de»  tulies.  l’enveloppe  en  effet  avec  cdle-ri,  et 
rrporte  au  four  pour  souiller  sa  pièce  à la  ma- 
nière ordinaire. 

La  fabrique  de  St- Mandé,  foudre  par 
M.  üfdCQIt  mérite  d'étre  signalée  par  la  bonne 
exécution  des  produits  quelle  litre  à U con- 
sommation et  le  prix  peu  élevé  pour  des 
objets  qni  exigent  tant  de  main-d'œuvre  et 
d’halalrté  de  la  part  «le*  ouvriers. 

MA.VDK64CD,  vg.  Dettr-Snrej,  conuu. 
de  Mribron,  C*1  de  Sauté. 

MAXDFlIKr.  vg.  far  (Provence),  arr., 
cant.  et  à 14  k.  de  Grosse,  «le  Cannes.  Pop. 
258  b. 

M AXDRLOT,  vg.  Côte-d'Or,  nwnm.  de 
Mav  illv . F?  de  Beaune. 

MANDHK.X  OU  Mruiuv,  vg.  .1 tosrfle 
(pays  Messin),  art.  de  Tbiouvillr,  cant.  et 
H de  Sierrk.  Pop.  gga  h. 

NAXDEl'RE  , h.pomantittorum  , vg,  Doubs 
( Franche-Comté) , arr.  cl  à 11  k.  de  Mont  - 
hellinnl.  cant.  d'Audaincourt,  Fl  de  Pont-Je 
Rotde.  Pop.  905  b.  Sur  le  Doubs. 

O village  occupe  l'emplacement  d'une  au 
« eu  oc  ville  romaine  dont  parie  César  dan.  w-. 
Commentaire*,  et  «lésigoér  sous  le  nom  à'F.pa- 
mnaduorum  dans  le»  Tables  tlténdosiennrs  et  I 
la  Carte  de  Peutinger.  Oo  y remarque  le*  re*ir« 
d’un  théâtre  romain  qui  parait  remonter  »u 


m*  ou  au  «v*  siècle,  ainsi  que  des  vestiges  de 
palais,  de  lains,  d'amphitbè4trcs.  Sur  toute 
l'étendue  du  territoire  de  1a  commuue  on 
trouve  j o urn  r lie  meut  des  médailles,  «le*  frag- 
ment* de  vases  et  de  tuile*  antique*.  l ue  l telle 
chaussée  romaine,  fort  peu  endommagée , con- 
duit de  ce  lieu  à rhle-Mir-lc-Doul*. 

Maudeurr  était  autrefois  le  chef-lieu  d’une 
principauté,  dont  la  souveraineté  appartenait 
à l'arche v éque  de  Brvaiiçnu,  et  qui  fut  réunie 
au  territoire  de  1a  répultliquc  française  en 
l'an  vi. 

Fabrique  «le  percale. 

Bibliographie.  Hiutv  Notice  sur 

Mande  orr  et  tfùrn  objets  tf  antiquités. 

M AXDKV1I.I.K,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  a 4 k.  de  Baveux,  cant.  d Bd*  Ire- 
viéres.  Pop.  461  h. 

MAXDKV1IJLE,  vg.  Eure  (Normandie), 
mit.  et  à 14  k.  de  Louvier*.  cant.  d'Àm- 
frvrville  - la  - Campagne,  EJ  d*EII*nf.  Pop. 
265  h. 

MANDIXK  (la),  vg.  Tarn-ef-Garonne,  corn, 
et  E3  de  Caylux. 

MAMMIRK.  vg.  Htume,  à 4 k.  de  Titus  et 
4 16  k.  «le  Tarare.  Pop.  2,120  b.  Situe  sur 
la  montagne.  — Fabriques  eonsidéralde»  de 
loties  de  colon. 

MA500S,  vg.  B.-Prrénée*,  conun.  «le  St- 
Jean -le- Vieux,  E5  de  St-Jran-Pied-de-Port. 

NiXDOt’I.,  vg.  Tarn,  conuu.  et  B de 
Castres. 

MAADOItl,  vg.  Tarn -et -Garonne,  couun. 
«le  St-Projd,  El  de  Caylux. 

MAX l)H AV.  vg.  Venges  (Lorraine),  arr.  et 
à 13  k.  de  Mirecnurt.  eaut.  de  Fraise.  Zil  de 
St-Dié.  Pop.  1.410  I». 

MAX  DR  K,  vg,  Meuse  (Champagne),  arr. 
et  à 39  k.  de  Bar-le-Dur,  cant.  «le  Montiers- 
snr-SaiLx,  a de  (bmdrcrouri.  Pop.  451  b. 

M.wimÉ.U.E,  vg.  Corn , «Mim.dv  Sud,- 
Maria-di-Lola,  0d«  Bastia. 

M A MARKS,  vg.  Eure  (Normandie),  arr, 
et  à 50  k.  d’Evreux,  cant.  et  èü  de  Vemeuil. 
Pop.  338  h. 

M WORKS,  Mamlrtc,  vg  Seine -et-Oi se 
(Ilo-de-Fraticr),  arr.  cl  à 17  k.  de  dorin-il, 
eaut.  de  BoUsy-St-Lcger,  o «le  Brunoy.  Pop. 
609  h.  — Bdle  pépinière  d’arbres  fruitiers. 

-VIAXDKKS,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr.  et 
à 24  k.  de  Neufcbâteau  , «ut.  et  H de  Bul- 
gnéville.  Pop.  527  h. 

M AXDHES-ACX-Qr  ATHE-TOl’RS  , vg. 

Meurthe  (Lorraine),  air.  et  à 24  k.  de  Tool, 
eaut.  de  Dmwuc,  B de  Noviaut-aux-Prés. 
Pop.  432  b. 

M .WORKS -LKS-XrMîKXT,  vg.  H. -Marne 
(Champagne),  arr,  et  à 16  k.  de  CJummont-eu- 
Bavûguy . cant.  et  55,  vy.  de  Nogent-lc-Rm. 
Pop.  522  h. 

M IXIHtKVf LI.ARS,  Vg.  H. -Saône  (Elm- 
cbe-Comté),  arr.  et  à 27  k.  de  Lure,  tant,  et 
Ed’Héricourt.  Pop.  190  h. 

MAXDRIKR  (St-).  »g J ar,  comm.  et  £S  de 
la  £rine. 

MAX Dl' Ull  fiai.  48“,  long.  23*).  « Ils  ne 
sont  conuu»  que  parce  que  b ville  d*  Alise  as  - 


»iégée  |>ar  (ittar  était  dan»  leur  loriloinv 
StraUai  se  nu-pretid  èf  rangement  ru  les  fai  vint 
liimtropLrs  de*  .4  r ce  mi.  la**  Manifestai  dé- 
pendaient de*  Ot.tim,  et  bbibiml  sur  b fmn- 
liére  des  JüiqsMi.  If  rite,  «pu  dans  le  u* 
siècle  a cîrOij*»é  un  poème.  «Irait  la  vie  de 
uiul  (émuhnl'Auvcimil  le  sujet»  témoigne 
par  ce  ver*,  en  parlant  d’-Y/ru/o,  Te  Jutes 
Of'.tfum,  et  timina  suera  luentem,  que  l«*> 
UantiaNi  étaient  renfermé»  dans  le  territoire 
de»  t >Etiui.  Et  le»  Limite»  Mtiu'lk*  «lu  tliuri-w 
d'Auîun  y répraiilriii  encore.  Le»  lieux  qui 
]MHt*'ut  le  uom  de  Fins,  près  d’Alice  et  <h- 
S«:iuiir  eu  Auxou,  nous  apprennent  roéiuc  que 
te*  limites  existaient  ainsi  du  temp*  «b*  b do- 
mina tirai  romaine,  et  qu'ils  n’uut  point  éprouvé 
de  changement.  L'un  et  l’autre  de  et*  lieux  se 
trouve  cité  sou*  le  nom  «le  FU***  dan.*  U 
Chronique  de  llirgni*.*,  moitié  «le  l'dilnte  tir 
Flavigni,  qui  est  située  4 une  demi -lieue  cl*  A- 
lisc.»  D'Anville.  Notice  tir  fandemme  Gaule, 
p.  431.  Yove*  aussi  Walticntfr,  Géographie 
Jet  Gau/et,  I.  i.p.  54,  199  et  328. 

MAX  DI' Kl.,  vg.  GorJ  (.augueilocb  arr., 
EJ  et  4 10  k.  de  Xiuu**.  faut.  «U*  Margueritte». 
Pop.  1.M9  b.  Sur  le  « Im-iiuii  «le  fer  «le 
Nîmes  à Beaoraire. 

WAX'K.  bg  H.-Alfte*  f Provence) , air. .cant., 
E]  et  à 3 k.  «le  Forcalqwier,  pop.  1,495  h. 

Ou  trouve  sur  son  territoire  des  vestiges  de 
M'fMillure*  anciennes,  qui  ont  fait  supposer  4 
quelques  auteur*  que  a*  bourg  occupait  rem- 
placement «le  l'antique  Forum  Xerow < , «pie 
plusieurs  auteur*  pincent  À ForralquMT. 

Filature  de  soie.  — - Foires  1rs  6 janv.. 
14  sept.,  4 déc.  et  lundi  saint, 

MAXE,  vg.  H.-(  luronne  (Cfwnilltngcs).  arr. 
et  4 23  k.  de  St-Gnudeu»,  eaut.  et  ; . : de  Salies, 
xy.  Pop.  776  h. 

MAXKIU.ISE.  vg.  Seine-tuf. \ (Norinandw*), 
arr.  et  à 16  k.  du  Havre,  cant.  et  7- ' de  Mon- 
tivilUers.  Pop.  613  li. 

müiwKlriLLt.  vg.  Mko-Ih/.  (,\or- 
nttislw),  arr.  et  4 10  k.  «le  Dieppe,  cant.  et 
E3  de  Luugurv ilk*.  Pop.  282  b, 

MANEXT,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  H 
à 28  k.  «le  Mirandc.  cant.  c<  [.;  de  Mjivumlie. 
Pop.  312  h. 

MAXF. RBE , vg.  Calvados  (Normaiulie) , 
arr.  rt  4 12  k.  «le  PtHit-l'Kvri|ue,  eaut.  de 
Blangy  , Fl  de  Lisieux.  Pop.  847  h. 

MAX f/.K  (b),  vg.  P \ renées -Or.  (Rtm*- 
>illoo),  arr.  rt  n 40  k.  de  Céret,  cant.  et  r«‘ «lr 
PraU-dc-Molln.  p«ip.  750  b. 

MAXET  (le)»  vg,  Seine-et-Oise,  conini.  de 
Moutigny-le-Brrtotumix.  SJ  de  Trappe». 

MAXIÜF.XX'KS.  vg,  t/c/w  Ipavs  Mewiu). 
*rr.  et  à 24  k.  «le  Moulmédy.  cant.  de  Spin- 
court,  £?]  de  Damvillrr*.  Pbp.  855  b. 

MAM.I.IKtX,  h g Pur  -Je-  Dôme  fAu- 
vergne).  arr.  et  à 30  k.  de  Clennunt -Ferrand, 
cant.  «le  VksbOoiMr,  K A*  Sauxillongr*.  pup. 
1,663  b.  — Foires  les  25 avril  et  28  nos . » 

MANfiOXVHXE.  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 35  k.  «le  Nancy  , cant.  d'Harour,  F3 
de  Neuviller-sur-MoseUr.  Bop,  281  h. 
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MAJMttTKLY,  vg.  Isère,  romm.  rt  55  de 
Uotnm«. 

MAX  H AI. , vg.  Aveyron  (Rouergur  , arr.  | 
cl  a IH  k.  île  R«lfi,  Qiit.  et  df  (ivwfui*-  j 
Firgonlu'i.  Pop.  Ml  4 h.  * 

MAMi.iC,  vg.  Atevron.  itMuro.  dr  Casld- 
mo-IVt  ndi*,  : • dr  ÿamïktn*. 

MA  Ml  Kl LI.ES.  «g.  Meuse  (pays  Messin), 
,irr . rl  à |8  k.  Je  Vf rrillft SUC Mflüf , r»m.  de 
Krworvfn-W'wtrc.  fej.  \y.  A 269  k.  de  Pa« 
ru  pour  lu  lave  de*  lettre*.  Pop.  6li^  h. 

MANIIOTK,  vg.  Meurthe  (lairraiiie),  arr., 
roui..  üjde  Château-Salins  i*t  à 17  k.  tir  Vie. 
Hop.  .141  b. 

MAN  IR  AN.  vg.  O ers,  mmin.  dr  Huiurai.  ^ 
«In  CkHuioiM. 

MAMCAMP.  vg.  Aisme  (Picardie),  air.  H 
a 45  k.  de  Laon  . nul.  dr  l!nun>|c*(JHlwu  , 
’Pj  de  Klériuicourt  l'np.  1.105  h. 

Ijcidir  d'une  gratuit'  fuhrupte  dr  tuiles  de 
ménagé.  Blaaclnssrrtr. 

MA. MC  AM  P (canal  dr).  V.  Cmu  w*St- 

M AMCOl'BT,  \g.  Somme  (Picardie) . arr. 
cl  à 31  k.  de  Montdidier,  cant.  dr  Rovr,  >*de 
Ntsk  I*op.  88  h. 

MA XIX.  vg.  Pas-if e -Calais  (Artois),  arr.  ri 
* 20  k.  dr  St-Pid- *nr-Trmuirf  , raftf.  cl 
d’ A vranrs*lr-C ouate.  Pop.  3*7  h. 

il  i A I X ES  , vg,  Sfjnr-tl-Oise , nmmi.  dr 
Douioiit,  R dr  Moisse.lle*. 

VI  AN  IN44  II  KM -Al  -MONT  , Vg.  Pu,- Je- 
ta la  n (Boulonnait1,  arr.  cl  à IG  k.  de  Mon* 
treuil-sur-Mcr.  cant.  ri >3  dTlucquelier».  Pnp. 

I Bat  li. 

MAX  1X47  HKN-WIMILLK,  vg.  Pa»-dr-Ca- 
lais  (Boulonnais),  arr.  et  à 13  k.  Je  Boulogne- 
nr-Mrr,  cant.  ri  - de  MarquUr.  P.  136  b. 

MAXI4JVF.H  VILLE , t|.  .Seine-/ nf.  (Nor- 
mnudiri,  arr.  cl  à 32  k.  du  Havre,  eaol.  K.*’ 
tic  Pêcamp.  Pup.  -*42  b. 

MAXtSMET  , vg.  hère , connu,  «le  St- 
Pries».  ES  de  Sl-Sy  mplwrira-df  )aoa 

MAX'LAY,  vg.  Côtesf  Or  (bourgogne),  arr. 
et  àUO  k.  de  Beau  ne , canl.  et  3 de  lirruaû. 
Pop.  663  b. 

MAX  LES.  V.  Mmu. 

M AXX  AMTil'M  (Int.  5**,  long.24*).  » L'I- 
tinéraire d’ Aiilooin  lait  lutiilitiii  dr  ce  lieu,  cri 
remontant  le  long  du  Rhin,  depuis  Lugdtmum 
ârx  f/ntan,  nu  Lcvde,  cl  rulre  Trajeetum , un 
rtrerht,  H un  lirn  «1< ml  le  noinmtCam».  La  dis- 
tance est  marquée  XV  à l’égard  de  Trajeetum,  et 
XXII  àt'rgaiddr  Carvn.  Ou  peut  voir  a l'art. 
Cartes,  parque!  moyen  cette  |to*«tion  prend  pl*rr 
*i*-â-v  is  dr  W ageumgen . ou  à pni  pré».  En  con- 
sidérant ensuite  le  lonil,  l'intervalle  qui  sejutre 
l Imiit  dr  b position  de  Carw  ne  parait  suf- 
fire qu’a  29  ou  30  nulle»  nuti.un*  , quoiqu'on 
ai  et  impie  37  dans  ritioéraire.  Clavier  croit 
que  le  uuiu  de  Maunrk  que  |>orte  uu  lieu  situé 
un  peu  «ihIi-mm  dr  Wick-Durslnk  cal  un 
reste  de  Manntmùusn,  et  j'y  donne  la  main,  ai 
remarquant  iréaiiiuoiiis  que  Mannaritium  dam 
celte  poùtiou  m:  trouve  plus  éloigné  de  Tra- 
jeetum  que  tir  Carw,  mi  contraire  dr  ce  que 
paraissent  vouloir  1rs  nombres  dr  l' Itinéraire. 


Mais  rumine  res  nombres  | tarai* vent  ncnlrr  la 
mestirr  dn  local,  rt  que  l'excès  «si  v raiM-mlib- 
Neiurnt  dans  la  distance  marquée  XXII  entre 
)/anuaritium  rt  Carra  , plutôt  que  dans  celle 
dr  Trajeetum  à Mannaritium  , la  position  de 
Mauriek  ne  périclite  point  pour  être  plus  voi- 
sine du  lien  de  Carw  que  de  Trajeetum . » 
D'Auville,  \at.  dr  f ane.  Gaule,  p.  432. 

MANNFXOl  HT,  vg.  losges  , t-omni.  rt  £3 
tir  Cliâtcnois. 

M A X X Et  J T KU  Kl  ' R R K,  vg.  Pas-de-Calais, 
coram.  de  St-Folquin,  53  de  t •ravrliurs. 

MANXF.UEX.  Moselle.  V.  Marhus. 

MAXXKVILLK,  vg.  Snne-lnf.  , romm.  de 
Coliucsnil-MauiMrvilIc,  53  de  Dieppe. 

M A WEVII.I.E-  È.S-HI.AI.\S  , vg.  Snar- 
!•*/.  (Normandie)  , arr.  rt  à 21  k.  d’V velnt  , 
canl.  et  de  Si- Valéry -en  -Ccna . P.  724  h. 

MAXXKVII.I.K-I.A  LOI  PIL . vg.  Seiae- 
inf.  (Ncnmandir),  arr.  et  à 26  k.  du  Havre  , 
canl.  rt  E de  t .oderville.  Pup.  839  li. 

MAXXEVILLK-LA-PIPARD  , vg.  Catv - 
do*  ( Vn-maudie  i.  arr.,E  et  à 4 k.  de  Ponl- 
l’Kvèque,  cant  de  Rlangr.  Pop.  427  b. 

MAXXKVILLK-LA  - H AOVI.T  , vg.  Eure 
( Ntii'maudit-) , arr.  et  à 17  k.  de  Pouf-Aude- 
rorr,  canl.  rt  C*3  de  BeuzrviHe.  Pop.  616  h. 

MAXXKYILLK-SLR-RILLK  , vg.  Eure 
(Normandie) , arr.,  raut,,  et  a 3 k.  de 
Pout-Audrmrr.  Pop.  542  h. 

MA XXEYi LUETTE , vg.  Seine-luf.  (Nor- 
mandie), arr.  rt  i 15  k.  du  Havre,  cant.  etr-t 
tle  AIcMilivillier».  Pop.  327  b. 

MAX  O , vg.  lunules  (Gascogne) , arr.  et  à 
18  k.  de  .Muul-de- Marsan,  rant.  de  Plssos,  g 
de  Ijpostbvy.  Pop.  385  b. 

tIANd.l  VRK.  vg.  .V einr-el-.V arne. , comui. 
de  Viney -Manu*u«rc,  Cqdc  May-en-Mnltien. 

il  AVOIR  (le),  vg.  Calvados  (Normandie) . 
arr.,  E)  rt  à 10  k.  dr.  Bayeut , cant.  dr  Hyes. 
Pop.  264  b. 

M AVOIR  (le),  vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  à 15  k.  de  Louvicn , cant.  et  td  dr  Pont- 
(M'Arcbe,  pup.  380  b.  Sur  la  Seine. 

MA  VOIR  (le),  vg.  Eure,  coram.  de  St-Ni- 
robs-d' Alitez,  1-2  de  BrrteuÜ. 

MANOIR  (le),  vg.  itise,  cunira.  deBrémon- 
tier-Merval,  H de  Gourtiay. 

MAMII»  (le),  Tj.  Oilt,  cm œ.  ik  Millj.  H 
Je  Marseille. 

MAXOIR-Dt  VAL  , vg . Seine» iof.  comill. 

1 de  Frrullrv  ille.  EJ  d'Fiivcrmcu. 

M INOIS,  TK.  U. -Haro,  (Ui.rap^jr),  arr. 
, et  à 27  k.  «le  tJiaumnot-eo-Buvugm  , eaut.  et 
3 de  Blin.  Pop,  457  h.  — Forges  rt  liants 
i fourneaux. 

MAXOM  . vg.  Moselle  (pays  Mnwin) . arr., 
canl..  Cd  et  à 3 k.  de  Thionville.  Pop.  848  h. 

MAXOXrÈRKS  , vg.  H.-P)  restées,  cumin, 
rt  25  de  Trie. 

MAXONCOtTRT-EX-VERMOIS,  vg.  Meur- 
tre (Lorraine),  arr.  et  à 13  k.  dr  Nancy,  cant. 
rt  50  de  St-Nicobs-du-Poit.  Pop.  278  h. 

M AVON  LOT  RT-KN-YOrVRE,  vg.  Mette- 
the  (loirrnine),  arr.  et  à 14  k.  de  Toul,  cant. 

J «le  Domex rr  , de  Nos  i»ut-,iox-Pres.  Pop. 
j «72  b. 


MAXOXt.OT  RT-STR-SKII.LE,  vg.  Meur- 
the  (Lorraine),  air.  et  à 25  k.  de  Nancy , canl. 
«t  Cd  de  Noniéuv.  Pfj».  312  h. 

MAXOXVILLE  , vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  rt  a 20  k.  «le  Tool,  cant.  dr  Homcrrr,  pj 
de  N'oviant-aus-Piés.  Pop  307  h. 

MAXOKVII.LER,  vg.  Mearihe  {\arritae), 
arr.,  canl.,  « 18  k.  de  Lunéville.  Pop. 
383  b. 

HAMWqiK,  Mauuesea  , petite  ville.  B.- 
Al/tes  (Provence),  arr.  rt  à 18  k.  de  Forçai- 
«piier  rlief-|.  de  nuit.  Trih-  de  romm.  Cure. 
Gîte  d'étape.  C3-  V A 734  k.  de  Parts  pour 
la  taxe  «Ira  lettres.  Pop.  5.311  h.  — Ttuun 
tertiaire  moyen. 

Autrefois  diocèse  de  Sisterun,  |wriemcBt  rt 
inleudaiK*e  d’Aiv,  vigurric  et  recrtlr  de  Força l- 
quier,  M‘in maire,  comniamb'rie  de  Malte,  cou- 
veut*  d'augustius,  cannes,  rordclicrs.  capitciin. 
cordelirrrs,  lieniardiftes  rt  ursulim  s. 

MiDosque  doit  son  origine  aux  comtes  de 
Forralquier,  qui  v avaient  fait  Iwtir  un  palais, 
où  ils  résidaient  pendant  l'hiver  : ils  le  donnè- 
rent rusuite,  ainsi  que  U vHKr,  a l'ordre  de  Si- 
Jean  de  Jérusalem,  cl  un  y conserva  longtemps 
iec«jrps  de  Gérard  Jung,  instituteur  de  cri  ordre. 

Les  armes  de  Muoiqae  sont  ; êearieté  , 
le  I"  el  le  4*  d" azssr  cirer  une  mai a deatre 
,r argent  ; U «•  et  te  3r  de  gueules  à une  main 
de  tire  aussi  d argent,  l\l  pour  devise  : uum 
rt  ornas. 

Cri  te  ville  est  dans  une  bru  reine  silaalioo  , 
au  milieu  d'un  fertile  terri  lime  piaulé  «le 
noyer*,  d'oliviers  rt  désignés.  .Scs  pruwcoailr* 
sout  trés-agi cables.  En  1108  die  faillit  être 
anéantir  par  un  tremblement  de  terre. 

Pvrus  «le  l’nbl»é  Lvvoikr  , aulrur  d’une 
Histoire  dr  Venise  et  de  pluMetir»  autra  ou- 
vrages. 

Bibliographie.  * Xolre-Dame  de  Mamostjue 

eu  Prorenre,  in-|«,  1638. 
ÜkNUU-Auu».  B apport  sur  les  arekh'rs 

nunieipalet  de  Maaosyue,  in-8  «le  5 feuilles 

un  quart,  1843. 

Eohriifues  de  sirop  dr  raisin  , Unies  , cadis, 
filoselle.  Filatures  (k  soir.  Distillerie»  d'eau- 
de-vie.  Nombreux  uumlitis  a huile.  I anneries. 
Aux  environs  . explnilalinu  de  bouille.  ■ — 
Comme  ne  de  vins,  eau-do-v  le  , esprits  . huile 
d'olives  , imoudra  , graines  potagrrr»  , Inrilr* 
noires . miel , soie  , laine*  , rte.  — Foires  les 
10  janv.,  24  fcv.,  12  rt  13  mai,  11  juin,  6 cl 
24  août,  21  sept.,  oct.,  6 déc.  et  veille  du  di- 
manche des  Rameaux. 

MAXttT.  vg.  Chswente  (Angoumns),  arr. , 
cant..  Ç3  et  i 8 k.  de  Grafuies».  Hop.  1 ,320  b. 
— Foire*  les  3 avril,  3 mai , 15  juia,  17  août 
rt  le  25  des  autres  mois. 

MAXOT  , vg.  Eure-et-Loir  ( Normandie)  , 
arr.  rt  a 29  k.  de  Nogeut-le-Rotrou  , cant.  rt 
Si  de  la  Izuipe.  Pup.  840  b. 

M AXCJt'KVH.LE  , vg.  Pas-tle-CaJais,  coin, 
rt  de  Ullers. 

MA.NHK.  vg.  Ardennes  (Champagne),  arr. 
’ rt  à 20  k.  de  You/mts  , cant.  rt  SS  de  M«m»- 
| tbois.  Pop.  407  b. 

Vf  AXS  (le)»  Fïndinsun  C-rttomanum,  grande 
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ri  trévunciemic  ville  , rhef-l.  du  dep.  de  la 
Sarthe  (Maine)  . rhcf-l.  du  4*  orr.  el  de 
S ranl.  Trili.de  1'*  inst.  et  de  romtn.  Chain  - 
hre  mnsiillalive  de*  manu  fart  mit*.  Société 
royale  d'agriculture , science»  et  arts.  Société 
de  méderiiie.  Collège  communal.  Cour*  gratuit* 
«T accouchements  et  école  royale  de  dessin.  Kvè- 
rhé,  séminaire  diocésain.  4 cures.  Gilr  d'é- 
tape.  Cv.  W.  l’op.  25.189  h.-  - Tisriik 
d'allusions  modernes,  voisin  du  terrain  crétacé 
inférieur. 

Autrefois  évêché,  parlement  de  Paris . iu- 
leudanrc  de  Tours.  chef-lieu  d'dertkm  , prési- 
dial, Isvilliagr.  mnitrise  particulière,  gouverne» 
ment  particulier.  iieuleuanee  de  marèrhauuér, 
joridiflinn  consulaire  , société  d'agriculture, 
chambre  syndical  . collégiale,  séminaire,  ab- 
baye* attires  de  St-Renoit  e.t  de  St* Augustin  . 
collège  , convenu  de  Cordeliers,  dominicains , 
minimes,  capucins,  urvulioe»,  fille*  de  la  Visi- 
tation  , dominiraitir*  et  fillevDicu. 

Le  Mans  est  une  ancienne  ville  des  ('.ailles  , 
fondée  dans  le  n*  lit-cle  par  le»  Romains,  qui 
en  firent  une  place  importante  et  l'entourr  rent 
d’une  muraille  que  l’on  voit  encore  presque 
entière  dans  La  |artir  nord  - nord-est , sur  une 
longueur  de  4 à 500  m.,  et  dont  il  reste  en- 
core une  tour  ronde  Lien  conservée.  Des  mo- 
numents historiques  non  interrompus  prouvent 
que  cettr  ville  occupe  le  même  einplaceuirnt 
que  celle  qui.  dans  la  Notice  des  province*,  est 
nommer  ('enamanni.  L'ancien  nom  est  ('/»• 
drnum,  dans  Ptolémée.  Le*  Armorique*,  après 
avoir  vrrnué  le  joug  n mutin  , s'emparèrent  de 
cette  ville  en  486-  Clovis  la  prit  en  MO. 
Thierry , roi  de  Bourgogne , s'en  rendit  maître 
en  598,  et  Cio  faite  11  s’en  emparn  la  même 
année.  Les  Bretons  et  le*  Normand*  U prirent 
et  la  saccageront  en  818,  844,  8 19,  865  et  886- 
Le»  Normands  s’en  emparèrent  de  nouveau  en 
905  et  en  furent  chassés  par  I.noi»  d'Outremcr 
en  937.  Les  comtes  d'Anjou  s’en  rendirent  maî- 
tres à plusieurs  reprise*  en  1036,  1051,  1060 
et  106!.  f.uilhnune  le  Conquérant  la  prit  ru 
1063. 

En  1070.  au  moment  où  ( Guillaume  paraî  t - 
aait  le  plus  emliarnissé  en  Angleterre  par  1rs 
révoltes  de*  Savons  , le»  imnsiom  des  Danois 
et  celle  des  Gallois,  les  habitant*  do  Maine  ré- 
•olarrnl  de  secouer  son  jung.  • Les  grands  et 
le  peuple,  d'un  arcord  unanime  , dit  un  ancien 
historien,  retirerait  leur  obéissance  au  roi , et 
firent  »rnir  d'Italie  lr  marquis  Allirrt  Aon, 
ases1  sa  femme  Ganserait*  , urur  de  leur  der- 
■ier  pnnee  , et  sou  GU  Hugues.  * L etaldisse- 
mrnt  de  Hugues  d'fttle  dans  le  Marne  eut  ce- 
pendant peu  de  durée  : son  père,  proche  pa- 
rent de  la  comtesse  .Mathilde  , et  l'un  des 
seigneur*  qui  avaient  le  plus  de  part  au\  intri- 
gues de  l'Italie,  ne  séjourna  pu»  an»  longtemps 
en  fiance  jour  jr  affermir  mm  paiti  : il  faissn 
an  Mans  sa  femme  < -amende  et  «m  fils  Mu- 
gue».  sous  la  dirrrtiou  de  GrnfVroide  Mayenne, 
homme  noble  et  d'un  esprit  adroit , qui  acquit 
bientôt  tant  de  crédit  sur  Ganviwfa  . que  cl*a- 
rnn  supposa  qu’il  était  wn  amont.  ••  Comme  ce 
Geoffroi  de  Mayrnne , dit  Phriturien  contera - 
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j»  ira  m de*  évêque»  du  Mans . rherrhait  de* 
ncravmsi»  nous  elle*  de  vexer  1rs  citoyen»  , et 
qu'il  inventait  des  exaction*  pour  tirer  d’eux 
de  l'argent  . ceux-ci  se  consulterait  sur  le* 
iiio> en*  de  s'opposer  a ae* coupable*  fetitalivnt, 
et  d’enqiécher  que  lui-même,  ou  aucun  autre. 
|M«t  désarmai*  le*  opprimer  injustement.  Ils 
formerait  doue  une  conspiration  qu'ils  nora- 
mèrrul  communion  ( plus  tard  on  l’ap|>rfa 
commune).  (J  inc  un  d'eux  se  lia  par  les  même* 
serment*,  et  ils  oldigerrut  < -enfin»  et  le*  autres 
grand*  de  la  province  a jurer,  quoique  liira 
malgré  <*u\,  fidéhlr  à leur  conspiration.  » L'au- 
teur. partisan  du  roi  d'Angleterre  et  de  l'ésè- 
que  , regardait  la  formation  d’une  commune 
comme  une  révollr  ; ainsi , dit-il  que  , • par 
l'audace  que  Irur  inspira  celle  conspiration,  iU 
rorumin-ut  des  crime*  innombrables,  condam- 
nant un  grand  nombre  de  geutildiomme*.  mus 
aucun  droit  de  passer  sur  eux  jugement , leur 
faisant,  pour  le*  moindres  causes,  arracher  les 
yeux,  ou  même . ce  qu'on  a horreur  de  racon- 
ter. les  faisant  périr  à fa  potence.  De  meme  ils 
attaquaient  el  brûlaient  um  raison  les  chôlranv 
du  voisinage,  dans  le*  jours  saint»  du  rarvme, 
et  même  le  dimanche  de  la  Passion  (f).  > 

(Xtc  association  desnfoyeu»  du  Mans  , qui 
forçaient  fa  noblesse  à s'uair  à «MX,  et  qui  pu- 
nissaient ses  bngandagrs , tantôt  par  des  *iq*- 
pli»e»,  tantôt  ru  assiégeant  et  bi  ùlant  m châ- 
teaux. est  d’autant  plus  digne  d'atlnition  , que 
quoiqu’elle  ne  fût  |mint  fa  seule  , ni  probable- 
ment 1a  première  , c’rst  cependant  la  plus 
aurietme  dont  nous  avoua  une  date  fixe  et  au- 
thentique, et  que  nous  y retrouvons  , dé»  rate 
époque , l'esprit  qui  depuis  a animé  toutes  le» 
autirs,  aussi  bien  que  les  république»  d'Italie. 
La  première  commune  du  Mam  crqirndaiit  eut 
um-  fort  courte  durée.  Geolfros  de  Mayenne  , 
qui  lui  avait  pété  serment  de  fidélité,  fa  trahit 
devant  le  siège  du  chàlrau  de  Sillé  ; il  lis  ra  à 
ses  ennemis  l'armée  de  sa  patrir  . qui  fut  sur- 
prise et  miser»  déroute  par  les  gentilshommes. 
Les  deux  partis  eu  vinrent  ensuite  aux  nuiai 
dans  l’intérieur  de  la  ville  , où  plusieurs  mai- 
sons forai  l assiégée*.  prise*  et  reprises  , tantôt 
par  les  ltourgeois.  tantôt  par  le»  noble».  Hugtvr* 
d'Kste,  voyant  peu  de  chance*  d'aflrrmir  dans 
le  Maine  sou  autorité,  repartit  pour  l'Italie  ; va 
mire,  Gariamdr.  mourut  eti  1072,  et  l’année 
suivante  les  citoyen*  , fatigués . rendirent  fa 
Mans  à Guillaume,  roi  d’Angletrnr , après 
av  oir  reçu  non  serment  de  pardonner  le  passé 
et  de  conserver  â leur  cité  i«  ancienne*  cou- 
tume* el  ses  justices. 

Ilélie  de  la  Klerbr  s’empara  du  Mans  ni 
1088,  eu  fut  dépossédé  parOoffrny  de  Mayenne 
1a  même  anner,  fa  rrprit  eu  1096.  en  fut  chassé 
par  Guillaume  le  Roux  eu  1098.  fa  reprit  une 
troisième  lois  rn  1099  , en  fut  dépossédé  fa 
même  arme*  et  y rentra  en  1 100.  Philippe  Au- 
guste et  Kirhaid  (lo-iir  de  lion  fa  prirent  sur 
Henri  II,  roi  d’ Angleterre,  m 1 1 89  *.  Jean  vans 
Terre  fa  reprit  en  t199  et  l'atiaaduiiiui  de 
nom  eau  à Philippe  Auguste  en  1200.  le*  An* 
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gfais  fa  reprirent  ai  1424  et  m furt-nl  r liasse* 
définitiveuicut  en  I UH. 

Vers  le  romineuceuient  de  juillet  1 592.  Char- 
les M |iartil  de  Pari»  pour  »c  mettiea  fa  léfe  de 
l'arméequ'ii  vuulait  conduire  eu  Bretagne  ; il 
s'arrêta  sur  sa  route  à plusieurs  irjm»*.  d’a- 
hurd  a St-(-ei  tiuuu,  ou  il  lejuuiiu  «piiiue  jour*  ; 
puis  à Anneau  , cher  son  secrétaire , Bureau 
de  la  Kivicre;  pnu  à ('Iunlio.it  niiin  au 
Man*.  Le  dur  dOrlenm  H le  dur  dr  ItomUm 
riaient  parti*  avec  lr  roi;  le  dm'  de  tu-ir.  . 
le  comte  de  fa  Marche  et  h-  duc  de  iUnu- 
’ gugne  vtuielH  Mirnessivriurut  le  joindre.  H» 
désapprouvaient  hautement  cri  le  i»)hiJi1mmi  ; 
lion*  (Hurles  VI  était  devenu  si  violent,  si  em- 
porté, qu’il  était  imposable  de  discuter  avec  lui  ; 
bien  plu»,  ••  depuis  le  prrmirr  jour  d'aoùl,  dit 
le  religieux  de  Sl-Deui*  , il  paraissait  aux  oili- 
cier*  qui  l'approchaient  de  plu»  prés  comme 
tout  idiot  ; il  ne  disait  que  de»  uiauenrs  ri  gar- 
dail  de»  geste»  el  une  Imvmi  «le  fainr  fort  mca- 
séante  â fa  majesté.  Nèauuiuiti»  d n’en  était  pas 
moins  absolu,  el  il  le  fit  bien  von  le  cinquième 
du  moi»,  quand  il  Gl  publn-r  par  le»  hérauts  et 
le»  tronijxltr»  que  toute  l'armée  sortit  eu  ha- 
tailla  de  la  x i.tr  du  Mao».  » 

Ce  jour  rlww  pour  inettie  l'armée  en  bwq- 
v niM'iit  riait  le  plus  chaud  qu'ou  rtil  «prouve 
depuis  plusieurs  annre»  ; le  rui  soilit  du  Man» 
entre  ueuf  ri  dix  heure»  du  matin  par  fa  route 
d'Angers  ; il  portail  un  jaque  ou  jiubmcorp» 
de  velours  unir  , qui  l'échauffait  hrauroup.  et 
un  cliapcron  de  vermeil  ; un  soleil  ardent  dar- 
dait »ur  lui  ; il  n'y  avait  aucun  de  mi  hommes 
d’armes  qui  ne  souffrit  crudleti.ml  de  fa  cha- 
hiir.  Gnome  il  traversait  une  forêt,  un  fou, 
qui  s’êtail  caché  parmi  les  arbre»,  s'élança  tout 
â coup  à fa  léle  de  «on  cheval.  Cet  homme, 
déchaussé,  fa  tète  nue,  couvert  seulement  d'uu 
sam-au  blanc  , saisit  fa  bride  du  cheval  de 
Cliarlrs.  en  »'éeriaut  : Km  , m-  « iievaurlw  plu» 
avant,  mais  n-toonic,  car  lu  es  trahi.  . Les, 
gaule*  •rrounucnt  et  liicnf  hiclier  prise  à ce 
malheureux,  fa*  roi  ne  dit  l iesi;  mais  ces  moL* 
avaient  frappé  son  imagination.  I»eu  de  mo- 
ment» âpre»,  étant  sorti  de  1a  forêt,  il  k*  trouva 
dan»  une  grande  plaira-  Mlditfiuruie  qu’aucun 
onibragi*  ■'entrecoupait.  Il  était  alors  muli; 
une  pou»»irre  intolérable  se  juiguait  à l'ardeur 
du  soleil  : le  cortège  du  roi  tr  dispersa  dans  fa 
crainte  de  riraomiuodrr  ; les  seigneurs  enx- 
mèmr*  s'écartemil  jiour  ne  jw»  le  cum  rir  de 
leur  poudre  ; qurbjur»  |«ges  *culcineiit  fa  sui- 
vaient : l'un  d’eux,  sommeillant,  laissa  tomber 
1a  |KNiite  de  sa  lance  »ur  le  casque  d'un  de  *e» 
rumpaguuQ».  O cbqurii*  du  fer  ht  tre»«aillir 
fa  roi  ; il  se  crut  attaqué  par  les  traître»  dont 
l' homme  de  la  forêt  lut  avait  dit  qu'il  «-tait  en- 
toure ; et,  devenant  aussitôt  furirux,  il  s'écria 
en  tirant  sou  épée  et  lançant  son  cheval  «u  ga- 
lop : Avant , avant  vue  ces  traîtres  ! Il  i audit 
eusaite  sur  fa»  juge*  et  fa»  écuyers  le»  plus  pr» 
elles  de  lui.  Personne  ii 'osait  se  défendre  autre- 
meut  qu’eu  fuyant,  ri  dam  cri  acre»  de  fureur 
il  tua  suctessiveaient  fa  bâtard  de  Polignar  . 
cheval irr  de  Gascogne,  ri  trois  autres  brunira». 
Jaspages  croyaient  encore  que  l'iui  deux  avait 
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rommis  quelque  désordre  qui  l'avait  courrouce  ; 
mai»  quuud  ou  le  vil  venir  l'épée  haute  sur  le 
duc  d'Orléans,  son  frère „ ou  comprit  enfin  qu'il 
«sait  jk-rdu  la  raison.  Lr  due  de  Bourgogne  fut 
le  premier  à crirr  : « liant!  U*  grand  iue*cl*H 
(malheur)!  Monseigneur  ni  tout  dévoir 
(égaré).  » Heureusement  pour  le  duc  d'Or* 
Iran» , il  était  monté  sur  nu  tré*-bon  cheval , 
et  il  put  »e  dérotier  au  roi,  qui  le  pounmiiait 
vivement.  Ou  convint,  pour  arrêter  celui-ci, 
de  rWrcher  à l'épuiser  de  fatigue , aimi  qur 
son  riieval , et  de  lui  laisser  donuer  la  chasse, 
l’un  après  l'autre,  à ceux  qu'il  lin  prendrait  la 
fautai»*  de  poursuivre  : de  celte  manière  il  eu 
abattit  enrore  plusieurs,  qui . quand  ils  ne 
pouvaient  plus  l'éviter,  *e  laissaient  choir  de- 
vant le  coup.  Enfin , comme  il  était  déjà  tout 
halrtnnt.  tiaigué  de  sueur,  aiasi  qia*  son  che- 
val, qui  se  refusait  à galoper  davantage,  un 
chevalier  normand  qu'il  aimait  beaucoup,  («ait- 
laume  Martel,  «►«»  chambrlbu,  s'élança  sur  lui 
|H»r  derrière,  et  lui  arrêta  le»  bras.  On  lui  ota 
alors  sou  épée  et  tes  armes  ; ou  le  coucha  par 
terre  ; on  le  couvrit  de  sou  manteau  : déjà  la 
faiblesse  avait  succédé  à ce  paroxysme  de  fu- 
reur ; il  ne  parlait  plus,  il  ne  luisait  plus  aucuu 
mum ement  ; mais  ni  veux  rotdaient  encore 
dons  sa  tète  d'une  mauière  rUï'ayaute. 

Ixs  deux  ourles  du  rot , se  trouvant  alors  à 
roté  de  lui,  furent  oltéis  des  qu'ils  essayèrent 
de  donner  des  ordre» . Ils  déridèrent  qu'ou 
re|K trierait  le  roi  au  .Mans  et  qu’ou  donnerait 
rongea  tous  les  gendarme»,  puisque  aussi  him 
l'exiMvlitiou  de  Bretagne  était  désormais  îiu|hm- 
tilde.  Dans  un  shtIc  superstitieux  ou  s'em- 
presse toujours  de  chercher  des  causes  occulte» 
aux  événements  naturels  ; ceux  qui  entouraient 
le  roi  disaient  qu'il  avait  été  sans  doute  rmfioi- 
sounr  ou  «morcelé.  Ou  questionna  ses  érhau- 
vuis  ; on  examina  le  vin  qu'il  avait  |>u  ; etdin 
le  duc  de  Ferry  s’écria  * » Il  uYM  empoisonné 
ni  ensorcelé  fors  que  de  mauvais  conseils.  *• 
I*  lendemain,  ominie  Charte»  VI  u’ètaif  pas 
mieux,  *r*  ourles  ordonnèrent  qu’il  fut  trans- 
porté au  château  de  Oav-sur-One  , pour  y être 
mis  sous  la  garde  de»  médecins,  taudis  qu'eux- 
mêmes  partirent  pour  Paris. 

Le  Man» avant  embrassé  I**  parti  de  la  Ligue, 
Henri  IY  assiéga  celle  ville  en  personne  cl  la 
prit  par  capitulation  en  1 589-  Pendant  les  trou- 
ble* de  la  Fronde  . 1rs  partisan»  du  priuri*  de 
Condé  leutèreal  en  vain  de  s'en  emparer. 

Le  10  décembre  1793  eut  lien  sous  les 
mura  du  Mans  la  fameuse  bataille  qui  |mrta  le 
dernier  coup  à la  cause  des  Vendéen»  insurgés. 
Le  commandement  de  l'armer  de  l'Ouest  venait 
d'être  donné  au  général  Marceau,  qui  succédait 
à Rossignol,  Le*  Vendéen*  s'étaient  dirigés 
vers  le  Mau»,  lorsque  la  Kochejacqurliu  ar- 
riva dons  celle  ville  le  10  décembre  ; ce  ne  fut 
qu'aprés  un  cnrolot  très-vif  qu'il  put  y péné- 
trer. La  létr  du  Pont-Lieu , et  le  pont  même 
pièwulaieiit  tranchées  sur  tranchées,  canous  , 
ehaïusr-trape*  et  chevaux  de.  frise.  Le*  roya- 
listes y passèrent  trauquillcment  la  journée  du 
11 . Lr  rendez-vous  général  de  l'armée  répu- 
blicaine était  au  village  de  Koultonilr,  où  se 
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réunirent  toutes  les  dii  isions  commandée»  pur 
le  général  Marceau  ; de  la  dits  dei  aient  tour- 
chrr  *nccrs*i veinent  sur  le  Mans.  A\  rsternumn, 
suivi  de  la  division  Muller,  formait  l'avant- 
garde.  La  Rochejacqueliii , iufurmé  le  même 
jour  que  des  corp*  rimerais  s'avancaient  par 
les  routes  de  Tours  et  d'Angers,  lit  battre  la 
générale  et  luarclie  droit  à eux.  Wrsterniauii 
se  replie  sur  la  divuiou  Muller,  et  bientôt 
s'avance  de  nouveau.  Arrivé  sur  une  hauteur 
(bisquer  de  Iwis  de  sapins , eu  avant  du  INmt- 
Lieu,  il  y trouve  les  royaliste»  avatilagnisr- 
inrnt  einiiusqués.  Le  général  Mareeau  arrive 
ensuite  et  dirige  lui-inéme  le»  mouvement*. 
Loti  mi  de  l'anuée  entière  par  sa  bravoure  , sa 
prêteur*  inspire  à Unis  une  entière  rouliauec. 
Il  avait  dit  en  sortant  de  Knmcs  ‘.Je  $ui»  de- 
tennin* • à me  battre , n eu*u:-je  que  trente 
homme*  à commander.  La  même  ardeur  anime 
le  reste  de  quatorze  mille  braves  de  ta  garnison 
de  Mayence , qui  marchait  à la  suite  de  la  di- 
'•‘ion  de  Cberliourg.  Déjà  la  cavalerie  de 
YY  estermaiin  »’étanl  ralliée  s'avancait  de  nou- 
veau, recommençait  l'attaque  H chargeait  sans 
attendre  le  signal  : elle  fut  soutenue  par  la  di- 
vision  de  Cherliotirg.  Les  royalistes  ne  purent 
irsister  à l'impétuosité  de  leur  choc  ; ils  ren- 
trèrent eu  désordre  au  Mans , ne  se  cruvaul 
plu*  ai  sûreté  que  don»  le»  retranchement* 
de  cette  ville.  Ix  Rochejarqurliu  le*  ralliait  à 
mesure  pour  les  placer  par  échelon»  eu  avant 
de  Pout-Lien  , dont  l'accès  devint  foimidable. 
Marceau,  prévenu  contre  Wesleriitaun,  lui 
remet  un  billet  du  «mi entiouiiel  Ikitirliotle  , 
«pii  lui  faisait  des  reproehe*  de  ce  que,  par  sou 
audace  imprudente,  il  avait  compromis  le  salut 
de  l'armée  ; il  lui  était  enjoint , sou*  jieiuc  de 
la  v ie , de  ne  plus  engager  d'action  , et  de  se 
borner  à éclairer  les  démarche»  de  l'eunemi. 
1a*  jour  commençait  a fausser  : Maman  donne 
l'ordre  à Weslermann  de  prendre  |kmj1jo«i  pour 
eommencer  l'attaque  le  lendenuuu.  .<  La  meil- 
leure position,  réjsond  YYesterniaiin,  malgré 
les  menace*  de  Itouriiotte,  est  dan*  la  ville 
même  ; profitons  de  la  fortune.  » . — « Tu  joues 
gros  jeu.  brave  homme,  lui  dit  Morceau  en  lui 
serrant  La  main.  Viiuporte  , marrhe  , et  je  te 
toulieu».  » H était  quatre  heure*  et  demie,  et 
le  soleil  iiecbirail  plu»  l'horizon.  Y\  estermaun, 
à la  tète  de*  grenadiers  d'Armagnac,  §c  porte 
sur  le  Mau»  dan*  le  plus  grand  silrtirc.  Le  ca- 
pitaiue  Roland,  moulé  le  premier  sur  le  pont, 
écarte  le»  dievaux  de  frise,  et  veut  avec  m 
compagnie  pénétrer  dan*  la  ville.  Malgré  les 
représentation»  de  son  frère , commandant  du 
même  régiment,  il  se  preVipile  en  s'écriant  ; 
« Nous  tenous  donc  euiiu  l'ennemi!  (Test  ici 
qu'il  faut  l'exterminer  ou  mourir  glorieuse- 
ment. » Sou  frère  marche  aussitôt  sur  se»  pa». 
Ou  bat  la  charge  : le  pou!  rt  le»  retranchement» 
sont  foires  au  même  iuslnot , et  le*  royaliste* 
dissipé»  et  mi»  en  fuite  : plusieurs  sont  atteint* 
et  massacré*  aux  porte*  de  la  ville.  L'ne  Jiot- 
lerie  masquée  arrête  bientôt  le*  répit  lilicaius,  et 
quelque»  lâches,  qui  déjà  voulaient  prendre  U 
fuite,  sont  retenu»  |Mr  riutié|ude  bravoure  des 
grenadiers  d'  Armagnac.  Wcstcrmanii  demeure 


ferme  et  inébnmbhlc.  La  Rocliejacqueliii  éta- 
blit aiLvû  des  ItaUeries  sur  toutes  le*  avenue* 
de  la  place  du  Mau* , rt  place  ch**  tirailleurs 
dans  le*  nuisons  luriiurs  du  lieu  de  l'action. 
Lu  feu  continuel  et  meurtrier  écarte  le»  plu* 
audacieux.  YVcsIermann , frémissant  de  rage, 
fond  le  sabre  à b main  sur  ceux  qui  u'osent 
avancer;  mai»  b position  redoutable,  de*  Ven- 
déen»  est  uu  obstacle  insurmontable.  A lient 
heure»  du  soir,  Marceau , sans  cesser  le  feu , 
fait  balle  pour  prendre  position.  Il  veut  qu'au- 
ciiu  ennemi  ne  lui  relia  ppc,  cl  dau»  ce  dessein 
il  a riulentiou  de  renier  b ville.  Westermauu 
suit  »ou  exemple,  et  bit  arrêter  sa  troupe, 
cutiftidéralileiiM'ul  affaiblir.  Marceau  lui  envoie 
du  caiHMi  pour  etUpèclKT  le»  royalistes  d'avan- 
cer, et  fait  occuper  b roule  de  Paris  |iar  une 
colonne  qui  file  à sa  droite.  Eu  même  trnipc 
YN  etlrrmann  garnissait  toutes  le»  nie*  adja- 
criile»  à b grande  place . qui  était  des  mur  le 
quartier  général  et  le  dentier  rrtranclicment 
de*  Vcudéens.  I lie  fusillade  terrible,  entre- 
mêlée de  coup»  de  canon,  s'engage  malgré  le* 
ténèbres,  lin  hussard  républicain  est  tué  par 
Talmoul,  qu'il  avait  défié  «u  roinliat  ; Herliault 
e»l  ldr-ssé  à mort,  I.a  Rochejnrqueliii  a deux 
chevaux  tué»  sou»  lui;  il  quitte  uu  inslaut  le 
champ  de  bataille  pour  aller  donner  quelques 
ordre»  dans  l'intérieur  de  la  viilr  ; vu»  absence 
alarme  scs  soldats,  et  au  moment  où  il  repa- 
raît au  milieu  d'eux  sa  v oix  ne  peut  se  faire 
entendre:  elle  est  etouifée  jvar  le  lumultect  1rs 
gémissements  d'un  grand  numlire  de  femme* 
eplurér».  Dé*  ce  mouicul  il  ne  |Mit  ai  mit  pré- 
voir ni  rien  préparer.  Uue  grande  partie  de* 
Y endéeus,  plongé»  voit  dan»  l'ivresse,  soit  daiu 
le  sommeil , se  réveille  au  bruit  du  canon  ; 
celle  multitude  accourt  et  vent  prendre  part  au 
roinliat  ; mais  re  n'e»t  jMirlout  que  désordre  et 
confusion.  Le»  rue»  sout  bien  lot  jouehée»  de 
cadavre»,  et  les  cru  affreux  de*  hlcasé*  cl  de* 
mourauts  jettent  partout  répmivauteet  b cou»- 
lernalion.  I.’eurombreurrot  des  voitures  aug- 
mrute  encore  le  tumulte  : le»  homnK-*,  péle- 
méle  avec  le*  chevaux  , s'écrasent  rt  *e  tuent. 
Tous  1rs  rffort*  de  b Rochejactpielm  et  de* 
autre*  chef»  sont  inutile*;  croyaut  b bataille 
|rnliw  »aiu  ressource,  pour  éviter  un  massacre 
gciséral.  ils  se  ménagent  uik*  irtraite.  Il»  rax- 
st*ml  ik-nt  cpielques  cavalier»,  et  gagnent  b route 
de  Laval,  b seule  qui  u'était  point  occupée 
par  le*  lépuhliraius  ; 1rs  fuyard»  *\  étaient 
déjà  |Kirlé»,  et  l'on  u'eu  put  rallii-r  qu'un  petit 
nombre.  Le  bniit  de  l'artillerie  se  faisait  tou- 
jours eutrndre  ; b Rocliejarqueliu  jugea  qu'une 
pallie  de  son  anm-e  soutenait  encore  lr  romtial, 
il  tonnie  bride  et  court  au  galop  joindre  l’ar- 
riére-garde  ; mai»  il  est  de  unuieau  eut  rainé 
par  le»  fuyaixlsqui  lui  crient  que  tout  est  perdu, 
qu'il  n’y  a filu»  d’e»|xur:  et  tous  scs  eftort*  sont 
désormais  inutile».  (>|»eiMlnut  le*  ré}*ddicain* 
nMiilzattaieut  depuis  quatre  hcuirs  de  l'après- 
midi  , sans  avoir  pu  jW-uétrer  dans  U place  du 
Maus , dont  une  aililleric  foudroyante  détendait 
les  approche*.  Ix»  liatlertr*  étaient  servies  par 
quelques  Vendéen*  iiilrépidcs  voués  à uue  mort 
reilainc  ; une  pièce  de  douze  cliargré  i mi* 
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(raille  emportait  «Int  rang»  entier*  de*  assié- 
geant». Ver*  le*  deux  heures  du  malin  on  rr*ta 
«le*  «leux  côté*  en  dumitiau  ju»qu‘aa  point 
du  jour,  «oit  que  la  terreur,  la  lassitude  ou 
l'impuissance  de  rien  entreprendre  eussent 
fore*’  le*  n mil  «allant  s a nupendre  leur*  coup*. 
Mai*  Wcslcrmann  recul  un  renfort  de  nou- 
velle* troupe*  que  lui  envoya  le  général  Kté- 
lier, qui  v ruait  d’art iver  ave*  la  iliv nÙM  may en» 
<;ai*e.  Quoique  blessé  , >V  ester  marin , apres 
avoir  eu  deux  «‘hevaux  tué*  sou*  lui , n'avait 
point  quitté  le  |x»*te  périlleux  de  l’avant-garde. 
Il  recommença  l'attaque,  tandis  que  le  général 
Car|ienlier , voulant  enfin  triompher  de  l'opi- 
uiàlrr  résistance  de*  Vendéens  , fait  |ioiiiter 
tour  à tour  du  canon  chargé  à lioulets  et  i rai- 
ti  aille  sur  h**  Iwlterie*  ennemies  et  sur  1rs  fe- 
nêtre* des  maisons  située*  dons  1rs  angle*  de  la 
place.  Fji  même  temps  le*  duuacun  des  Francs 
et  de  Gis  tel , réunis  aux  grenadier»  d’Aunis  et 
d' Armagnac,  Coudent , la  baïonnette  à la  main, 
sur  tout  ce  qui  est  devant  eux.  Rien  ne  put 
résister  à cette  dernicre  ntlaqnc.  Tout  ce  qui 
échappa  au  fer  «les  vainqueurs  se  sauva  pnr  la 
mute  de  Laval , alamluiuiiiiit  l’artillerie  pres- 
que entière,  les  Itagagc»  , les  feruinrs , les  en- 
fanta et  les  blessé*.  L'armée  républicaine . 
réunie  au  faubiurg  de  Pont -Lieu  , fait  en  cc 
moment  son  entrée  dans  la  ville  au  |va*  de 
charge.  I x Mau»,  dont  Ira  nie»  sont  encom- 
brées de  morts,  de  monceaux  d'arme»,  de  voi- 
tu ic»  lui «-o*  , de  chevaux  étouffé* , de  canons  , 
de  caissons  , de  laçages  , présente  l'horrible 
qx-clwk1  d’une  ville  prise  d'assaut  et  livrée  à 
la  fureur  du  soldat.  Les  maison»,  le»  ne*,  le» 
plates  publique»  offrent  le  spectacle  le  plus 
affreux  ; tout  est  rouvrit  dt‘  mort».  Marceau  . 
qui  voit  en  gémissant  tou*  le»  «*xcn»  auxquels 
«*  portent  les  soldat»,  ne  jwut  mettre  un  terme 
qu'eu  faisant  luiUn- b générale.  Westermaun, 
à la  tète  des  grenadier*  d'avant -garde,  (snirsuit 
avec  acltarncnieut  le»  fuyard»  sans  s'arrêter  au 
Mau»,  l-i  déroule  de*  royaliste»  ih*  s'arrêta 
qu’à  la(^hartmi»e-du-Parc,  et  |M-tidaut  lYqiare 
de  56  k.  U lie  se  trouvait  pas  2 ni.  de  tenant  qui 
ne  fussent  couvert»  de  qurhpic»  «'.idavrc*.  U» 
pu  sans,  soit  qu'ils  voulussent  mettre  un  tenue 
aux  calamités  d'uue  guerre  qui  menaçait  leur 
\ic  et  leurs  propriété* , soit  qu'il.»  xYmpres- 
sa»srul  de  pniklir  le  parti  de*  vainqueur» , 
firent  du  Ittttue»  «buis  le*  bois  . parcouru  nul 
les  fermes  et  les  habilatHNi»  , où  ils  tuèrent  un 
grand  nombre  de  fuyants.  La  Rocliejarqurliu 
arriva  dau»  b soirée  du  IJ  à Laval , où  tou* 
ses  |Nirtisans  qui  avaient  évité  le  fer  et  le  feu 
de»  républicain*  vinrent  bientôt  le  rejoindre. 
Ce  fut  «lors  que  les  chef*  vendéen»  purent  juger 
de  b faiblisse  de  leur  parti.  La  défaite  du 
Mau»  venait  de  leur  enlever  leurs  phiv  braves 
soldat» , leur  artillerie , leur»  iniiiùliou*  : tou» 
pensèrent  que  b pmdenee  exigeait  qu'il*  se 
rapprochassent  de  b Loire . pour  ni  tinter  le 
passage  à quelque  prix  que  ce  f«)l. 

Le  15  octobre  1*91  b ville  du  Man*  fut  as- 
saillie à l’improvUte  par  le»  rhouaus  , qui, 
apres  avoir  pillé  le*  caisse»  publique»  et  les 
maison»  partÎMiltetvs,  lYvanirmit  le  17. 
h. 


las  armes  du  Mans  sont  : d’or  it  In  crois 
île  gueule»  à trois  c/tamlrhers  if  église  tf  ar- 
gent , î et  I , et  une  clef  tic  même  posée  en 
pal  sur  le  chandelier  île  In  pointe  ; au  chef 
<t  nzur  chargé  de  trois  fleurs  de  lit  if  or. 

La  ville  du  Man*  «ut  (bus  une  situation 
agréable,  sur  b ennqir  ri  sur  lr  penchant  d*un 
coteau  au  piwl  duquel  roule  la  Sarthe,  que  l’on 
y patie  *ur  trois  pont*  : le  |»miiirT,  nommé  le 
pont  Y soir,  sépare  le  quartier  de  Gounlairic  de 
relui  du  Pré;  kwfoud,  sqqtelé  jaint  Perrin  ou 
de  Sl-Jrau,  conduit  au  «piarlier  de  ce  nom  ; le 
troisième  est  le  pont  Napolcou  , oit  jw»»r  In 
mule  de  Knrtagur,  ipii  abattit  »ur  b plan*  des 
Halles.  La  partie  de  la  ville  si  tuée  sur  les  liords 
de  la  Sarthe  est  généralement  mal  liâlir;  les 
rite*  en  sont  étroite»  , tortueuses  et  iiupratica- 
blé»  aux  voitures.  Mais  b v illc  lunilr,  sait*  être 
régulière,  est  lidlr,  sjMieieose  et  bien  liât  te;  la 
plupart  de»  maison*  sont  construite*  en  pierre» 
de  taille  et  rouvertes  en  ardoi»«*s.  Le  quartier 
neuf  est  Riirtout  agréable  ; b place  de*  Halle* 
on  sont  b plu|uui  des  aulwrgc*  et  où  abiu- 
tisseut  1rs  princi|tale»  me*  , est  timide  et 
assez  belle. 

Deux  promenades  | «oblique»  nmmumit  à 
l'agiémeut  «U*  la  ville  : celle  des  Jacobin*  ofTre 
un  vaste  parallélogramme  rectangle  en  garou  , 
entouré  d'une  double  rangée  de  tilleul*  et  ru- 
vïronué  «b  terrasse*  où  !*oo  monte  |ur  des  es- 
caliers ; celle  du  C.rrflier  louge  b rive  gauche 
de  b Sarthe  , le  canal  et  le  port  . et  a pour 
perspective  le*  fertiles  et  verdoyante»  prairie* 
«pii  bmb-nt  b rive  opposée , et  le  riche  coteau 
«mi  sc  font  remarquer  1rs  b- Iles  maisons  de  ram- 
pagne  «le  la  FutayC , du  Rinuau  «*t  de  C.hitrnu- 
f billard  ; «le*  quais  Inmlcut  les  rive*  de  la  Sar- 
the à partir  du  port  jusqu'au  pont  Napoléon. 

La  cnwiNuu  «lu  Mans  est  un  1**1  édifice 
gothique  , coustniit  sur  remplacement  d'une 
maison  convertie  en  église  par  saint  Julien 
dans  le  in"  siérle.  Saint  lunorrut,  premier  suc- 
resseur  de  Julien,  agrandit  cett<*  église,  dont  il 
restait  fort  peu  «le  cIiom*  à b fin  du  vin*  siérle. 
1,'évêqiu-  Fracim  1"  la  rétablit  de  772  à 792  , 
et  saint  Alderick  y fit  de  grande*  augmenta- 
tion* de  $62  à 87ti.  A peine  1rs  travaux 
étaient -il*  achevé*  qu’il*  furent  exposé*  à 
la  dévastation  «le*  Normand* , dont  b**  ra- 
vage* ne  furent  r épaté*  que  |w*r  l'évêque  May- 
narvl  de  940  à 960.  L’évêque  Ytilgnn  enlrc- 
prit  In  retsiiidrurtioii  de  cette  cathédrale  de 
10.“» 5 à 1064  : mai*  le  |»eu  de  solidité  <)«■*  fou- 
«b  lions  força  mid  surcrvsetir  Anuiud  «le  b**  rr- 
ronnuenrrr.  I/«  fondements  des  liras  «le  b 
eroix  et  «tes  tours  furent  jet»**  eu  1055:  à par- 
tir de  1081  le*  travaux  lurent  |vous*é*  avec 
activité,  le  tott  fut  poaé,  b**  aile*  terminée*,  et 
le*  croisé*  décorée*  de  superbes  vitraux  colo- 
riés. l’n  violent  inenulie  ranv  |>ar  b foudre 
eniivuma  une  jwrtic  de  cette  basilique  et  de  b 
ville  en  1126.  Pltilippr  Auguste  ayant  |K-rtjii* 
d’étmdre  la  cathédrale  an  delà  de*  muraille*  de 
b ville  , l'évêque  rl  le*  channiuc*  firent  cons- 
tmire  «b*  1ÎI6  à 1291  b chapelle  «lu  Notre- 
Dame  du  rhrvet  a IVxtrémilc  orientale  de* 
La»  côté*  du  cluenr,  et  de  nnmlireux  srcvbou- 
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tant*  ilwtiiK*  à augmcntiT  b solidité  de  retle 
chnptdle  et  de  tou*  les  lias  eété*.  I,'«-v«*jue 
(teoffmy  d' Asm-  travailla  «le  1274  à 1277  à 
l'augmentation  «le  l'édifice,  et  laissa  de  l'argent 
pour  exhausser  et  voûta  une  CToi*év.  De  1398 
à I4d4  Adam  (’hastrbiu  fit  achever  b croisée 
du  lira*  M-pteiitrio»al  de  b croix,  avec  br*  rroi- 
*«•*.**  et  b ro*e  où  sont  «‘iieorr  les  lieaax  vitraux 
dont  nou»  juirleion*  ei-apré*.  On  |irut  fixer  à 
ci-tic  époq«ie  l’mtirr  aelievemmt  de  «tteégli»r, 
dont  1a  aiuvtruelion  dura  pré*  de  quatre  s»è- 
eb«,  — Dan*  ton  état  artucl  , er  mouumeut  , 
d’uue  apparena-  si  simple  vu  de  biiii  du  rtvtë 
du  nord,  et  d’un  aspect  si  élégant  vil  du  ctilé 
du  sud,  à l’est  et  au  nord-est , nrrupe  nue  mi- 
)»rrfirie  d’mviron  500  m.  b nef  forme  avec 
sc*  lias  côtes  , qui  en  sont  séparés  par  deux 
rang»  «le  colonne*  masaivt*  , un  parallélo- 
gramme ri-gulirr  «le  58  ».  de  long  sur  10  m.  de 
large.  Le  elupur  est  entouré  «le  lias  côtés  cir- 
culaire* div  isés  pnr  un  rang  «k*  colonnes  : ouar 
chuprllr*  en  occii|H‘iit  W pourtour.  La  longueur 
totale  de  l'édifice  dan*  «ruvrr  , à partir  du 
grand  portail  jusqu'au  fond  <k*  la  duipdle  du 
clievet  . est  «le  130  m.  ; sa  hauteur,  «lu  pavé 
du  di«i'ur  jus«|u'im  sommet  dr  b voûte  , «**1  de 
33  m.  I j hauteur  du  sommet  de  la  tour  est  «le 
66  ni.  au-dr»»u»  «lu  pavé,  et  de  101  ni.  au-dev- 
•vu*  du  niveau  des  ranv  de  b Sarthe.  — La 
partie  b plus  ancienne  de  cette  cathédrale  e»t 
b pigunn  occidental  et  b tour  située  à l'angle 
«Irxùl  de  la  nef.  1^  gro»se  tour,  de  forme  cariée, 
«»t  soutenue  «bus  toute  sa  hauteur  par  d'énor- 
me* c«rtit re-fort*  onié»  «le  nirhr*  dans  lesquelles 
sout  placera  «b»  statue»  de  reine»  . de  rom- 
Irmc»  du  Mai»*  , «le  religitvix  , etc.  ; la  porte 
de  celte  tour  et  b croisée  qui  b surmonte  pa- 
mis *ctit  être  «h*  b lin  du  xil*  tiède,  b KM 
«lu  bras  mérblioual  de  b croix  r*t  remarquable 
par  la  richesse  et  l'éla-gance  «b*  soi  «béoupurr* 
et  j»ar  b lieauté  de  set  vitraux.  L'intérieur  «le 
b nef  offre  des  rolonaes  engagée*  dan*  des  pi- 
lastres, ni  forme  de  coutrr-focts  soutenant  les 
mur»  des  lia*  nités,  dont  les  cluipiteaux  ollmit 
de*  figure*  mon* l tueuse*  o«i  grotesque»  «le  bar- 
pk-s,  dr  tigres,  «le  serpruts.  «le  griffon*,  etc.  A 
b comiriie  ext«b-ieure  qui  règne  tout  autour  de 
cetfi*  nef,  rxiste,  en  pbre  de  modifions , une 
iiuiltitude  de  ma»carnm  repn'^etitanl  des  têtes 
iiionsl meme*  «m  grolestpie*  de  diables  «mi  d'a- 
iiiinaux.  Iz»  colonnes  «pii  sépamit  b nef  de* 
la»  ct'ùés  sont  surmontées  d'arcade*  en  «igive 
qui  |wiraisM?nt  d'uue  eousti urtbiu  postérieure  à 
celle  des  cobiuue*  , p«iisque  le  plein  rintre  qui 
y existait  d'aliord  a’ y bisse  encore  apt*rce*oir, 
Ia*  elurur  , d’une  ronsavirtion  jioatérirurr  à 
celle  de  la  nef , otrre  «but  h piliers  et  leurs 
arcades,  b*s  galerie*  et  le*  croisée»,  l’emploi  «lu 
style  gothique  le  plus  élégant  : celui  «le  l'église 
de  Iteauvais  est , dit-on  , le  seul  en  France  qui 
lui  soit  supérieur  : il  eut  entouré  à l’extérieur 
de  trois  rangs  de  galeries  placée*  à distance  kx 
unes  de*  antres  . qui  permettent  de  rirrulrr 
tout  autour.  CMte  jiartie  de  r«<'ghv«^t  entourée 
d’une  grande  quantité  d’arradioutAnlx  dont  on 
admire  l’éb-gante  légèreté.  La  rathéilrab*  «lu 
Man*  conserve  de*  trace*  d’arrhitrr turr  raili- 
01 


I 


481  MAX*  (le). 


taire  , et  un»  aucun  doute  elle  a été  fort i lier. 
Sa  position  sur  un  plateau  élevé  et  sou  isole- 
ment pruliable  lors  de  sa  couslrurtion  lui  dou- 
Baient  Ionie»  1rs  coudiliom  d'uu  château  fort. 
Le  porche  méi  allouai , u pjielé  U Cavalier,  est 
évidemment  nu  reste  de»  anciennes  fortihra- 
tiotu  qui  la  déleudaient.  Il  forme  uu  |ietit 
av«jit*corp»  terminé  m terra»»?  , et  autrefois 
couronné  de  créneau».  Au  loud  du  jiorche  est 
un  magnifique  portail  qui  rappelle  singulière- 
ment U portr  royale  de  Notre-Dame  de  Char- 
tres, et  qui  a beaucoup  dr  rapport  avec  le  por- 
tail des  Valois  de  Têglise  royale  de  St-Dcim. 
La  boule  aux  rats,  qui  est  sculptée  au-dessous 
de  la  corniche  du  flanc  méridional  de  la  cathé- 
drale, tout  près  de  l'augle  de  la  brade  oendeu- 
tak,  est  une  bizarrerie  satirique  auex  répondue 
au  xvi'  Merle.  Celle  sculpture  rrprrtcolc  une 
boule  sur  laquelle  gras  issetil  «les  rats , taudis 
que  quelque*  autres  pénètrent  dan»  l'intérieur, 
ou  montrent  leur  museau  par  de»  trous  qu’il» 
ont  pratiqué». 

L'orgue  de  la  cothédrale  du  Mans  , om  rage 
de  la  lin  du  x.vj*  urrk,  est  rrmarqualde  par  la 
beauté  de  sa  tuasse  , par  ses  ornerne»»!*  et  par 
ses  statues.  Les  stalle*  en  liais  oui  été  exécutées 
au  xv ni*  siècle,  en  imitation  des  suprrlie*  boî- 
icries  dr  Notre-Dame  de  Pari»  qu'elle»  ne 
valent  jw»  . mais  «pu  uéanmom»  ne  sont  pas 
uiu  mérite;  ou  remarque  dans  l'intérieur  de 
l'église  k lomlieau  de  la  reine  Rermqprre  ; le 
ma  u sol  reçu  marbre  blanc  «le  taugey  -DuMIay  ; 
le  sarcophage  de  Charles  IV,  ronde  d' Anjou  et 
du  Maine. 

I)  existe  dan*  la  calhrdrak*  du  Maus  trois 
vitraux  fort  curieux  représentant  diflérvute* 
srtntc-s  relatives  à la  fabrication  de  la  monnaie 
à réjKiquc  de  lYxécutkiu  de  cm  vitreux  , qui 
date  du  xin*  »i«*cle.  M.  de  la  Sautsaye  eu  a 
donne  la  drsrriplMMi  daus  la  Revue  dr  munis- 
matique.  Deux  de*  vitraux  lunwnl  la  moitié 
d'un  rond  cotiqKisé  en  quatre  compartiments  : 
le  troïkicuic  vitrail  «rsl  renfermé  daus  uu  enca- 
drement carré.  Sur  le  premier,  mi  ouvrier  pa- 
rait occuper  à placer  daus  uu  instrument  des- 
tiné à la  frepjw  «vu  a en  retirer  dr»  pièces  de 
monnaie  ; sur  le  deuxième  , le»  ajusteur»  le* 
pèsent  avant  de  les  encaisser  ; *ur  le  Irmui-me, 
dre  chaugrunv  viennent  chercher  la  monnaie 
nouvellement  fabriquée.  Dans  ces  trot»  petits 
tableaux  , et  au  premier  plan  , ou  a représenté 
«k»  laide»  avec  «le»  «clair»  H dr*  vnr»  rempli, 
de  numéraire-  1j r premier  tableau  est  celui  rpii 
offre  le  pluv  d'mtérét  ; mais  il  e«t  difficile  dr 
hieu  »e  rendre  compte  de  l'opération  a laquelle 
sc  livre  le  monuayeur.  En  «rxamiiNinl  le  quart 
de  nmd  sur  lequel  il  se  trouve . M.  Kidielet  a 
pensé  que  le  cy  lindre  p«rrcé  d'une  longue  mor- 
taise et  traversé  par  uo  le»  ht  où  le  monnavmr 
semble  introduire  le  denier  d 'argent  , n'était 
autre  chose  qu'une  vis  dr  pression  qu'on  faisait 
agir  au  moyeu  du  levier.  Dans  crtlr  InjKiihève, 
le  cylindre  était  terminé  par  uue  vis  , au  bout 
de  laquelle  »e  trouvait  la  matrice , qui  aurait 
été  composée  de  di venu-s  pièces  rncbiiscr, 
dan*  un  composteur,  à peu  pré»  comme  le»  ca- 
ractère» d'imprimerie 
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Pré»  de  bi  cathédrale  , rue  M-Miclwi  ni, 
est  la  maison  qu’habita  Searron. 

L‘t«>i.4»x  m u Coin  as  c*l  uu  édifier  dout 
la  coustiurtisMi  date  du  inilico  du  xw*  Mtrlr, 
et  réunit  les  deux  style»  roman  et  gothique. 

I ctte  église,  où  I on  ne  voit  |4u»  qu’iuie  seule 
nei,  doit  va  diqiositiuii  actuelle  à la  supprrssiun 
laite  au  xu*  sieefr  jiar  le*  lieuedictiu»,  de»  «o- 
Umticv  qui  la  divisaient  eu  trois  partum  paral- 
leles.  à l'instar  de»  iiauliqurs.  l'ouï  l'etablisse- 
ment d'une  seule  voûte,  il  fallut  renforcer  le» 
mur*  au  moyeu  d'un  ciMitre-uiur  intérieur 
élargi  a su  lia*  pur  trais  grands  ira  ogives, 
tres-ouvert».  *au*  autre  prafurakur  que  l'épais- 
«etir  dii  double  mur.  Au-dessus  de  ce*  are» 
trgiM-  une  cornH'lie  jiurtée  par  des  mascaruu* 
varié*  dont  quelque*-  uu»  »unt  fort  originaux. 
— Le  [HgtKMi  du  portail  de  celle  église  est  rem- 
pli jiur  uu  Jugement  dt-ruier  de  la  plu*  lidle 
evcciiliiiu  ; le»  statue*  qui  occiqieiil  Iri  deux 
coté*  et  le»  petite»  figure»  qui  *e  détachent  »ur 
le»  vouxMire»  de  la  porte  rivahscul  de  gni<Y 
avec  le»  sculpture»  dit  la  cathédrale.  L'église  de 
la  Couture  possédé  iuic  chapelle  souterraine 
trèv-remarquable.  Trois  «les  huit  culouurs  qui 
en  supportent  Ire  voûte*  *oul  de  marbre . et 
jurai smsiI,  ainsi  que  «leux  autre»  eu  pierre, 
pniK-tur  d'un  édifice  du  >'  ou  du  vi*  suxle. 
Le»  chapiteaux  soûl  tre»-euneu\  ; uu  autre 
chapiteau  reuversé  »ert  de  bue  à l'une  dre 
rolunur».  Chaque  travée,  à l’exci-ptiou  de  celle» 
«h*  la  fan*  occidentale,  éclairée  sur  h*  collatéral 
du  clui-ur  par  uu  soupirail  rinlié , se  distingue 
l>ar  uu  apjiareil  de  cou»t nu  tioii  Jitlémitc,  de 
telle  manière  qu'ou  trouve  réuni  dan»  cette 
crypte  des  spécimen*  de  tou»  U*»  appareil*  aior* 
en  usage. 

Le»  stalles  dr  l'église  de  la  Coulure,  port.ini  In 
date  «le  1521,  sont  muai  qualdc»  |ur  leur  cou- 
rouucmcut  eu  curortirUenM’nt  et  a elor bêlons, 
par  la  sanélr  dre  fnisèticordr» . H surtout  par 
1rs  jolies  découpure*  dr  la  stalle  ablMüak,  qui 
octujm*  le  centre  , au  fond  du  chœur.  — Les 
porte»  de  cetlr  rgli»c  sont  ornées  de  comparti- 
ments en  Imi»  d’un  grand  mérite. 

L'ac.ij»*  Nutbi-Uu»*  ou  Pas,  classée  au 
nombre  des  monuiucnl»  historiques , est  l'uu 
île*  jju»  anciens  et  des  plu*  intéressant*  monu- 
ments en  ce  genre  que  pourdr  U ville  du 
Man».  Guulruile,  à ce  que  l'on  présume,  dan.» 
le  milieu  du  xi*  siérle , elle  présente  b«  loriue 
d'une  croix  latine.  Le  portail  occidental , cin- 
tré. est  orné  «le  colonnes  grêle»  adossées,  et  sur- 
monté d une  fenêtre  légèrement  ogive.  Lésera.- 
aère,  fougue*. étroites  et  cintrées, sonl  surmou- 
tér»  d'un  cordon  dr  modiUou*.  L’inlêtiriir  offie 
égakvnrnt  partout  l’emploi  du  style  roman  dan* 
*e»  piliers  et  fut»  de  colonne*  à chapiteaux  van* 
entablements . avec  de»  figures  de  monstre*  et 
d’animaux  imaginaires:  par  »e*  a rivaux  voûtés 
supportés  par  dr»  nancarotu  et  de*  marmou- 
set* : |wr  ses  niche*  à plein  cintre  réguaul  tout 
le  long  de  la  partie  inférieure  de»  mur»  des  bas 
cubés. 

Luhm  ua  l'Aiiaim  VinrsTum.  Si  le 
moyen  Age  uou*  offre  des  monumrutsqui  exci- 
Irui  notre  admiration,  le  derurer  »iécj«  a pro- 
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duit  aussi  ses  chefs-d'œuvre,  au  nombre  des- 
quels non»  Hawms,  dans  la  ville  du  Man»  . la 
clunmoule  église  de  l 'Ancienne  Visitatiou,  bé- 
nite en  178?  , et  construite  à trrs-graud»  frai» 
d'apres  le»  |>bu»  «Je  Suufllol.  Sun  jdan  , rn 
funne  de  croix  , offre  une  longueur  «ian»  sou 
leuvrvdr  10  ni.  ri  nue  largeur  dr  18,  65.  Le 
tout  surmonté  d'un  ihune  a huit  arcades,  rou- 
vert en  plomb  et  ank**r  , élevé  au-desui»  du 
soi  d'environ  40  m.  Sa  façade,  tout  en  calcaire 
blanc  dr  haut  appareil , élevée  de  quiuir  de- 
grés, se  compose  d'un  a vau! -corps , de  quatre 
colonne»  arcouplérs  et  cannelées  d’ordre  fo- 
rint bien  à feuille»  de  laurier».  - --La  mruuisr- 
rir  «lu  portail,  divisé  en  pauneaux  orné»  de* 
symbole*  «le  la  religion  H de  guirlande»  de 
fkurs  délicatement  sculptées . et  accompagnée 
d’iuie  ferrure  à équerre»  dmdiles  , lcrniméc* 
par  de»  jud mette»  décou pé«*  à jour.  L'iulérietir 
de  cettr  église  , toute  voûtée  rn  tuflimu  appa- 
reillé . e»l  remarquable  |*r  m*  galerie»  à la 
iiaissancr  de»  voûte»  , avec  bakou*  en  fer  et 
juuuieuux  en  tôle  repoussée  : |ur  scs  dix-huit 
pilastres  corinthiens , tes  fenêtres  avec  appui* 
lleurouucs  , et  par  k dôme  de  la  voûte  sphéri- 
que . «k  45  m.  00  c.  de  diamètre , enrichir  de 
monogrammes  accofn|iagnês  de  rinceaux  et  au- 
tre» orucroeuts. 

4 ta  remarque  encore  au  Mans  l'hoir!  «le  la 
préfecture,  1a  salle  de  spectacle,  le  «piartier  «k 
cavalerie.,  la  bibliotbcqur  publique  renfermant 
40,000  volumes  imprimés,  dont  plusieurs  ou- 
vrages du  xv*  tiérk,  et  500  manuscrits  histo- 
rique*. remarquables  par  1a  beauté  de  kui 
rvinilion  et  leur  lirlk  rnnxervatiou,  parmi  U**- 
<ptdt  »e  Iruiivent  une  t raie  chrom'ujne  de  me»- 
tire  Bertrand  du  ( U ai  équin  , du  xiv*  siècle, 
iuic  lubie  du  xt*  sierk  riche  en  miniatures, 
et  phuieur*  manuscrit»  chinois.  Celte  bi- 
bliothèque oenipe  deux  vaste»  salles  et  uu 
grand  cabinet  bu  second  étage  «le  la  préfecture. 
Ln  bibliothèque  du  «cramai re,  riche  de  15.000 
volumes  ; celle*  «k  l’évcché . du  tritiunal  civil , 
«le  la  jiréfecUire.  — Le  musée  occupe  troi* 
grandes  galerie»  et  un  salon  de  la  préfec- 
ture : nn  y voit  une  collection  tics  produc- 
tions nalureUe»  du  défMrteuient . de»  armu  - 
rrs  du  moyen  àgr  , diverses  antiquité*  romai- 
ne* , de  beaux  vitraux  colorié»,  et  phisieur* 
tableaux  du  Guide  , d’Albert  Durer  . «le  Te- 
nier»,  de  \ an  Dyck  , de  Vander  M«iikn  , de 
I'AIImoc  , uu  Iicmii  portrait  en  ruiv  re  émaillé 
rie  (kvflruy  Flanlagenet,  uu  «olril  couchant  de 
M.  Jolivanl  aine  , etc.,  rtc.  — Sur  la  princi- 
|»le  place  s'élève  une  lialk  de  forme  riiculaire, 
«|ui  a remplacé  en  I8ÎÎ  uu«r  vaste  halle  eu 
U>i»  dont  la  construction  remontait  à l’aimée 
1568. 

Biographie  Le  Mans  rat  k lieu  «k  nai,- 
sanre  : 

I)c  Hx.xai  11,  duc  «k  Normandie  et  d’Aqui- 
taine , cl  <'ii*intr  roi  d’. Angleterre, 

De*  maréchaux  «k  France,  (>h**  m.  Brimvc. 
Aarti»  n»  Co*u  et  Ch.  m Coui. 

Du  comte  ne  Truwi  , romancier  et  littéra- 
teur. 

Du  Ubliograplie  u Cxora  w,  Manu. 
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Oit  méilrriit  et  botaniste  Mm», 

Pu  crlclire  srulpteur  Gmumi*  Pn-ov 
Pu  publiriste  et  finaurirr  FouonAii. 

On  méderin  rt  naturaliste  Dmcostil*. 

De  l'auteur  dramatique  M«n.  m Bov- 

Du  comte  nr  Tttxi , «te  Mocnsurr  , dr 
Cuuaro™  , «le  J.-R.  Bvri*  , «te  l'ahhe  P mro*, 
«te  M.  MmutciT,  littérateurs. 

[Mirmu.  Fabrique*  de  toiles.  grosses  étof- 
fes de  laine,  hougi«> . dentelle*  , savon  vert  , 
iKNiiit-ierie  i't  rouvert  lire*  de  lainr.  Alrlters  de 
marbrerie.  Blanchisseries  de  toile;,  rt  de  dre. 
Filature»  de  laine,  Papeterie.  Tanneries  , eoc- 
roierin  rt  mégisserie».  — Commrrca  considé- 
rable dr  toile»,  fil,  vieux  linge,  fer,  *el , vins, 
ran-ste-vir  , marmu»  , noix  , mai»  , haricot» , 
huile»,  plume» , rire  jautM.*  et  Manche.  hrs- 
liaux  , pures  . moutnu» , volaille  estimée  , etc. 
l>otre  du  commérer  de  grains,  de  trèfle  et  «le 
luarnie.- — Foires  le  vendredi  aprm  le  I"  jauv. 
et  les  vendredi»  dernier  de  janv. , 3"  dr  fée., 
juin,  juillet,  aoilt,  3'  opre*  U Toussaint.  jeudi 
de  la  mi -carême  , 4*  vendredi  d'avril  , Y de 
déc.  et  le»  surlendemains  de  Penlrcôle  et  de 
Toussaint. 

A 2l  4k.  S.«0.dcPari»,  long,  ocr,  2“ 8'  40'  : 
lat.  48-0'  10". 

Larroodiuemml  du  Man»  est  composé  de 
10  canton»  : Rallou.  Coiilic,  Ecoiumov , I^vué. 
le  Mans(|*r  canton),  le  Mai»  (2*  canton),  le 
Mau»  (3' canton),  Moutfort,  Siilé-le-C»uUlaumc 
et  la  Sure. 

Bibliographie.  Dissertation  sur  f ancien  nom 
An  Mont  (Mut.  de  I'mumI.  rov.  de»  inscrip- 
tion* et  beltes-lcllrt»,  t.  xix,  p.  509  : t.  x\, 
p.  173). 

* I.’ Invasion  Ae  la  cille  Au  Mau  s par  le»  reti- 
giounaire,  en  1 562  (conversatkxi  |Kir  èrril  à 
M.  IJ.  R.  A.C.,  iu-8,  15C7). 

Htnaiu  (Julie»).  Privilège*  Ae  la  tille  Au 
Man*  (imprimés  avec  son  Commentaire  sur 
la  coutume  du  Man»,  in-f*.  1645). 
faims  (Th.).  Essai  sur  la  slaHstMité  Ae  f ar- 
rondis tentent  Au  Man*,  in-12,  1833. 

— - Essai  sur  f armorial  Au  tliorèie  An  .Vans, 
m-fî,  1840. 

— Recherches  sur  les  établi  ssemeuts  Ae  cha- 
rité et  A" instruction  pnhlitjue  Au  diocèse  An 

Mans,  in-lî,  1825. 

Entrée  Au  roi  l joui  s XIII  rt  Ae  la  reine  Ma- 
rie Ae  Médiat  en  ta  ■ville  du  Man*  (impri- 
mée au  t.  i du  Cérémonial  dr  Godrfrm , 
p.  969,  rt  au  t.  in  du  Meirure  français). 
Rk»t.  I*  Mans  ancien  et  moderne  et  se*  en- 
virons, in- 18.  1830. 

Lune*  (J.-C.).  Essai  Ae  tofrographie  medi- 
cale Ae  ta  ville  Au  Mans  et  Ae  ses  environs, 

m-8,  18(2. 

Ptvrüarrs.  Description  Ar  la  ville  Au  Riant , 
et  Guide  Au  ravageur  An  a*  ta  Sarthe, 

»IS. 

Pai.i.1’  {H.\  Dissertation  sur  f an  fi, pii  te  des 
verrières  Ar  la  cathédrale  du  Mont , efr. 
(Bull,  dr  Caiimnnt,  t.  vu,  p.  359). 
if  i m*  n.  Ri otc  sur  les  statua  Au  portail  én  zan- 


fin  Ae  la  cathédrale  An  Man  y (Rul.  de  M.  de  t 

Cauiuout,  t.  vui,  p,  18). 

Mètttaires  Ae  la  société  royale  if  agriculture , 

sciences  et  arts  Au  Mans,  in*8,  1829-41. 

MAXSAI',  vg.  Corrèze  (Limousin),  arr.  rt 

à 16  k.  »le  Drive»,  caut.  et  £3  de  T Arche.  Pop. 
1,224  h. 

MAXSAX.'g.  H .-Pyrénées  (Gascogne),  arr. 
et  a 21  k.  de  Tari**,  caut.  et  £•;]  dr  RüImsIcos. 
Fu|».  134  II. 

MAXSAT,  'g.  Creuse  (Marrhe) , arr. , ranl . , 
® rt  à 4 k.  de  RmirgaueuC.  Pop.  305  h. 

>1 A X SK  (la),  Vg.  tiers,  cnmm.  de  Roqur- 
bnme,  de  Vic-Fésensac. 

MAXSEMPl'Y,  vg.  Gers  (Amagnac).  an. 
et  à 29  k.  de  Ixrlouir,  caut.  et  de  Mau- 
ve/iu.  Pop.  320  h. 

MA X SF.X COMME , vg.  Gers  (Armagnac;., 
arr.,  cant.  et  à 10  k.  de  Condom,  de  Va- 
lence. IV>j).  250  h. 

MAXSKS,  Ariége.  V.  Pimm. 

MAXSIGXK,  lig  Sarthe  ( Vnjou  . air.  et  a 
18  k.  de  la  Ficelle,  caut.  et  51  île  PoahlÜB. 
Pop.  2,6 26  h. 

MAXN1.E.  petite  ville.  Charente  (Aiignti* 
moi»),  arr.  rt  à 20  k.  dr  Ru  Hcr.  elief-l.  de 
caut.  Dire.  Cite  d’étape,  t*!-  'Or . A 41H  k.  de 
Paris  |Kiur  la  lave  de»  lettres,  l'op.  1,857  h. 
— Ti»H*isjurjMit|ur,  rtnjii  mo> eu  «lu  sv sterne 
ooliliqur. 

Autrefois  diocèse  d’ Angonlème,  parlement 
dr  Paris,  intendance  de  la  Rochelle,  élection 
dr  Cognac. 

Crtte  ville  est  située  au  miluii  de  Itrlle* 
prairie»,  sur  la  Charente.  que  Fou  y |aar  sur 
un  pont  fort  élevé. 

Commerce  considérable  de  grains,  vin»  et 
eau-de-vie.  — Foire»  le  3 mars  et  te  25  de 
chaque  moi»:  celles  du  45  marsrt  du  25  sept, 
durent  trois  jours. 

MAXSOX,  vg.  Pur  -île- Dôme,  cm  mu.  de 
St-f  reuest-ClinmpQnclle,  E3  de  Oermcwil-I  er- 
rand. 

M AXXOXVIIJ.E , vg.  Tarn-at- (luronne 
(Armagnac).  arr.  et  à 26  k.  deDidrl-Sarruiiu. 
caut.  de  Lavit,  P)  d'Auviltar*.  Pop.  926  li. 

Foires  les  7 janv.,  29  avril,  19  août  et 
21  oct. 

MAXSPACH,  vg.  IJ.-fihin  (Alsace),  arr. 
et  à 24  k.  «te  Belfort,  cant,  et  *ii  ite  Dauuc- 
inaric.  Pop.  475  h. 

MAXT,  lig  I. amies  (Gascogne),  arr.  rt  à 2* 
k.  «te  JM-Sevrr,  raid,  et  R3  d'Hngvtmati.  P«p. 
893  li. 

31  AXTAI1.EE,  'j.  Drôme,  rmmn.  d* An- 
ne) rns»,  r^T  dr  St-Vallirr. 

MAXTALA  (lat.  46*.  long.  24“).  « Ce  lieu 
n’a  rien  «te  commun  que  le  nom  «ver  i-elui  qui 
est  plu»  connu  par  la  tenue  d'un  «moite,  et 
l'élévation  de  Dcmoii  sur  le  trûue  «l'Arles,  l'an 
879,  cl  qui  a été  depuis  une  niaisou  dr  plai- 
sance dr»  Dauftu».  à qndque dislaucrchi  RIioth1 
au-drswm»  «leVienm;.  I je  Mantala  dont  il 
s'agit  ici  «Ht  place  dan»  rilinérnin*  d'Antonin 
rt  dan»  la  T aille  théodosimne  *ur  une  route 
qui  en  jmrtaat  de  Vienne,  «induit  jvir  la  Ta- 
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1 rriihiv  jusqu’au  pRwqr  «te  YAlpis  Grain,  ou 
«lu  petit  St-iWuard.  la  dislanre  est  manpiér 
XVI  à régard  de  frmincrtm , «tent  on  couuait 
la  position  «Ions  relie  «Je  Ixmens,  vis-à-vi»  de 
( CJiariite  rri:  et  cette  distance,  eu  rireulant  «loua 
uti  pays  mnntiieiix,  s’arrête  à un  lieu  nommé 
Gressi,  pris  de  l'Isère,  et  dominé  par  une  an- 
cienne luiliitatHiii,  dont  te  nom  de  Moutaillm 
«ms«-rvr  lieauronp  d'analogie  à Celui  «te  Man- 
tala.<•  D'  Am  ilte.  XoticeAe  f ancienne  Gaule, 
p.  432. 

MAXTAI.I.OT.  vg.  Côtes -An Sord  (Bre- 
tagne), arr.,  5?  et  à 15  k.  de  lamnion,  cant.  «te 
la  Roche- Derrwu.  Poj>.  383  h. 

M AXTKI.IX,  vg.  Ardèche,  comm.  «te  Rroa- 
saine,  K dn  INca^e. 

M AXTEMIXIKRK  (la),  vg.  Eure.  comm. 
«te  Cratray,  CîJ  «le  Rretmil. 

M A XTEX  A Y -M  OXTLIX , vg.  Ain  (Bresse), 
arr.  et  a 25  k . «te  Ronrg-r»-Rre»»<’,  cant.  rt 
«te  St-Trivicr  doCoartei.  P«q».  715  h. 

MAXTKS,  M«mi-nm*Snn,  ou  Mvvni* 
luJoli»,  MeAnnta,  Petro  Montai um,  jolie» 
jH-lite  ville.  Srine-et-Oise  (ReaiMr),  rhef-l.  «te 
MMis-préfeetnre  (I"  are.)  et  d'un  cant.  Cure. 
Ecole  secondaire  eeclévixdiqne.  Gîte  d’rtape. 
Station  du  rhénan  de  ter  de  Pari»  à Rouen.  5). 
«Oé.  Pop.  4.280  h.  - -Tïshiv  tertiaire  moyni. 

Mantes  est  une  ville  fort  anrieuue,  «lout  on 
prétend  que  1rs  dmiite*  furent  le*  fottdalmrs; 
c’était  autrefois  une  plare  forte  autour  de  la- 
quelle  mt  rrmanjur  «Ktnr  dea  tour»  rt  «te* 
liastion»  qui  uut  celui p|w  à l’mjunr  du  temps. 

■ — Au  xj*  Mcrlr  il  existait  dans  ce  lieu  un 
ehiteau  nommé  Midunta.  En  1087  fûiil* 
launte  le  Cntitpiériiut  faisant  la  guerre  à Phi- 
lippe I**,  roi  «te  Fronce,  rt  se  dirigeant  Mtr 
Paris,  passa  |«r  Mantes,  se  jeta  dans  1e  «diâteau 
qu'il  réduisit  en  cendre»,  s'empara  de  la  ville, 
rt  mavMrra  I«mis  le»  habitant*  «oui*  éjtarpver 
1rs  fcrnint*»  ni  1rs»  rnfaiit*,  rt  In  réduisit  en 
«vndres:  enfin  il  tua.  pilla  ri  brûla  tout  ec qu'il 
ivnremtra  ju*qu‘a  ce  qu'il  fût  arrivé  a l'église 
\ntre-Daaie  dr  l*ari».  - En  1110  Mantes 
rrrul  de  bMiit  te  Gros  DM  charte  dr  rommune 
qui  m*  lit  «|ue  confirmer  ce  «pii  existait  déjà 
depuis  plus  d’un  «oecte:  il  «>mmit  le  gmiver- 
iN-nuiii  dr  la  » îlte  à un  maire  rt  à douzr  pairs 
notable»,  élu*  par  1rs  iNMirgeoî»  rt  1rs  mar- 
rbaïuU.  ('harh-s  te  Mauvais,  avant  en  «te 
Chartes  V le  comté  dr  Mante»,  établit  sa  ré- 
sidence ordinaire  dans  rrtte  v ille.  hr*  Anglais 
U prirent  ver*  le  milieu  «lu  v«v'  si«-lr:«ln 
t .rnsdiii  In  rei*rit  en  1 363.  mai»  elle  retotnha  au 
IHMivoirde»  Anglais,  qui  la  emuerveresit  jus- 
qu’en 1449.  époqwe  «mi  ellr  tenr  fut  enlevée 
par  les  «jIÜcht*  d*;  (Chartes  A II.  la*  rtu  Philippe 
iuguste  m lit  sa  place  dermes  rt  le  lirii  de 
réunion  des  grandes  asscmldées  «lu  mvaume: 
il  y mourut  le  25  juillet  1223,  h l’àge  dccm- 
quante-liuit  au*,  «rt  sou  r«rur  fut  «te|M»«ê  au  pied 
du  grand  autel  «te  Notre-Dame.  Henri  fV  y fît 
de  fréquents  séjour*  après  quelle  »e  fut  rendue 
à ce  monarque,  ni  1 560. 

Le»  arme»  de  Mantes  «mt  if  azur  à la 
demi-fleur  Ar  Us  if  or  mourante  An  Aeuxiime 
ifui  est  île  gueules  au  demhehiar  de  tiaople 
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fenil  le  Je  même,  charge  Je  trait  glands  tt or. 

Avant  la  révolution,  cille  ville  renfermait 
pltbirtir»  jiarmun  et  un  grand  nombre  d'éta- 
blissement» religieux.  t>n  n'a  cüiiht'it  que 
l'êgliie  Notre* Dame,  remarquable  par  la  de* 
licalrw  du  travail  de  sou  architecture»  et  la 
belle  tour  de  l'église  de  Sl-Maduri,  regardée 
comme  un  ninnuiueut  précieux  d'architecture 
gothique.  Ou  attribue  à Tibère  11,  em|«reiir 
d'Orintt  eu  516,  la  fondation  de  celte  église, 
classée  récrnininit  au  nombre  des  monuments 
historique».  Of tendant,  eu  rxaininuut  atten- 
tivement le  ah  le  de  l'architecture  de  cet  édilicc, 
oo  reconnaît  qu'il  doit  être  ruusidéiv  comme 
un  ouvrage  du  xiu*  siècle.  On  croit  que  In 
reine  Rlanrhr,  méie  de  uint  Louis,  et  Mar- 
garnir  de  Provence,  é|KMi«r  de  ce  mi,  «si* 
coururent  à l'rmUdlissniieiit  de  cette  église, 
dont  oo  altiiluie  la  couverture  à Thilioult  IV, 
comte  de  Champagne,  roi  «b*  Navarre,  gendre 
de  uiiut  bsiii  H icigunir  de  Maillet. 

Muni»-,  4 deux  hôpitaux . l'hotel-Dim . destiné 
aux  malades,  et  l'hospice.  servant  de  icfugr 
aux  vieillards  et  aux  indigents. 

Otlr  ville  est  dans  uim-  charmante  sdua lion, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Sriue,  qui  la  sépare  du 
bourg 'de  limay,  «ver  lequel  elle  communique 
par  deux  hranx  jioiiti  de  pierre,  séparé,  |<ir 
nnr  île  que  forme  cette  rivière.  Elle  possède 
plusieurs  fontaines  publiques,  alimentée.»  par 
une  source  alNiudante  située  de  l'autre  enté  de 
la  rivierr,  près  du  biurg  de  Lima».  Mai*  ce 
qwi  cnntribtir  le  plu»  à IViuMhssrinriil  de 
Mantes,  c'est  le  pont  qui  traverse  le  liras  gauche 
de  In  Seine,  rt  dans  l'axe  duquel  une  rue  ali* 
gné-e.  île  tO  m.  de  large,  traverse  toute  la 
ville.  Avant  1756  il  n'y  avait  en  ce  lieu  qu'un 
mauvais  pont  «le  13  arche».  dont  la  plu»  grande 
n'avait  que  10  ni.  d'ouverture,  rr  qui  rendait 
1re«-péni)en«  h*  passage  des  lialrjinx  qui  mit 
ordinairement  9 ».  de  bord.  le  projet  du  nou- 
veau pont  fut  dressé,  sou*  le  iiimUti'rr  dr  Tni- 
« laine,  par  llup|ieau,  premier  ingénieur  des 
pouf*  et  chaussées,  commuer  eu  1756  rt 
su»]m>iu|u  jmr  le»  mallreun.de  la  guerre;  la  cons- 
truetimi  Je  ce  pont  fut  nuit  innée  en  1763  ]»»r 
Pcrroiurel,  apres  la  mort  de  llupprau,  rt  ter- 
minée rsi  1765:  il  a coûté  612.000  livre».  — 
Le  pont  de  Manies  se  rompoer  3 arches 
surbaissées,  décrites  de  1 1 centre»  : celle  du 
milieu  u 40  m.  d'ouverture,  et  le*  autres  35 
m.  la*  piles  nul  26  ni.  drpnissrur,  Ira  allée* 

9 m.  I-i  hauteur  ch*  ee  pont  est  de  12  m.  son* 
le  rnnmnnetnetil.  La  naissance  de»  arches  est  à 
1 ro.  sous  l'éliage  ou  niveou  des  plu»  Ioikm*» 
eaux,  b grande  arche  a 10  ni.  de  flérlie,  et  les 
autre»  Il  m.;  la  largeur  du  jwiit  est  de  11  m.  ■ 
entre  les  tête»,  ri  11  ui.  d'un  parapet  a 
l'autre. 

Le  pont  île  Limay,  qui  traverse  |p  lirais  droit 
de  b Seine,  porte  aussi  le  nom  de  Laval,  qui 
est  celui  de  l'ingénieur  qui  l’a  tnli  «ni*  le  mi- 
nistère du  rmitrôleur  général  On*,  (e  pont  a 
1 3 air  lie»  et  communique  au  bourg  de  Limav  . 

1^»  liord»  de  la  Seine  ufTirnt.  dnu»  1rs  en- 
virons  de  Mantes,  de  très-jolie»  promenades  ; 

I une  est  nommée  l'ile  Champion.  l'autre  des 
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Cordeliers;  Ira  arbres  y «ont  de  la  plus  belle 
végétation  et  d'une  grande  élévation.  Il  v a »iir 
cette  rivière  quatre  moulins  à farine;  le  ni  de 
Yaiicouleura,  qui  l't  réunit  en  fait  tourner 
trois  autres  : ni  un  mot,  cette  ville  mérite  tonte 
l'attention  des  étrangers  rt  des  voyageurs  m- 
rimx.  — Bibliothèque  |Miblique  3,400  vol. 

Biographie.  Patrie  de  G»«m\i»-A'toi»» 
fiivoT,  avocat  célèbre  par  scs  écrits  sur  le* 
droits  féodaux,  mort  en  1750. 

Ile  lUfuim  l*i r «os,  «avant  ingénieur,  mort 
m 1750. 

Du  célèbre  musicien  Nie.  Itrnsi*. 

De  l'ingénieur  et  nfilirim  CaiviuilR. 

Du  médecin  Pm  i*no*u». 

Du  romancier  Ijni.vm. 

De  A.-L.-T.  Rwnrr,  auteur  d’un  diction- 
naire hydrographique  «b-  la  France. 

IviatiRi»,  Fabrique*  de  cuirs,  tanneries, 
rt  brasserie»  renommées,  salpétriére  royale; 
nomlvreuv  moulins  a fariue. 

Comme  ne  de  grains,  vin*.  cuir».  --  foire s 
de  trois  jour»  h*  mercredi  après  le  22  juil., 
et  le  (4  sept.,  le  9 oet.  et  mercredi  après  la 
St-André. 

A 44  k.  de  Versailles,  59  k.  de  Paris. 
L'arrondissement  de  Mantes  est  nuiiposé  de 
5 canton»:  Mailles,  llonuicn-t,  Ifoudan,  Lima, 
et  Maguy . 

Bibliographie,  Remarques  historiques  sur  la 
ville  Je  M notes  (Nouvelles  Recherche»  sur 
b France,  1766.  in-12,  p.  435-466  du 

X.  «). 

Cvssw  (A.),  Antiquités  gantoises  et  gallo- 
romaines  Je  r arrondissement  Je  Mantes, 
in-8.  fig. 

— Statistique  Je  T arrondissement  Je  Mantes. 
in-8.  1833. 

* Deu  x Mots  sur  la  statistique  Je  f arromli ste- 
mm! Jr  I taules , suivis  if  un  essai  Je  sta- 
tistique, in-8,  1834. 

MANTES- LA-VILLE . vg.  Seine-el-  Oise 
(llr-sb-Franee),  arc.,  caul. , 23  et  à 3 L.  de 
Mante».  Pop.  938  h.  I**  fauUiurg  Sl- 
ianrr  de  la  ville  de  Mante»  (ait  |wrtie  de  celle 
commune,  ainsi  que  le  château  de  Villirr» . le 
hameau  de  rJiaiitrrcine  et  douze  moulins  à fa- 
rine «ur  le  ry  de  \ aucouleui**. 

MAXTKT  , vg,  P y renées  -Or.  (Roussil- 
lon) . arr.  et  à 36  k.  de  l'rode»  . cau|,  e|  £3 
d'Oletle.  Pop.  133  b. 

31 A NT  KY  EK.  V.  Mtmm. 

M.WTHK  . vg.  Drame,  comm.  et  S de 

Mnni». 

MAXTHE1.AX  , vg.  /m/re-et-fjoire  (Tou- 
raine). arr.  et  à 16  k.  de  Luelie»,  eanl.  «b:  Li- 
gueil.  EJ.  yy.  A 265  k.  île  Pari*  pour  la  taxe 
de»  lettres.  Pop.  1.230  h.  foires  Ira  25 
avril  et  21  «cl. 

MAXTHKLOX.  vg.  Eure  (Normandie). arr. 
et  à 17  k.  d’Kvmix  , cant.  et  de  Daim  iBe. 
Pup.  325  b. 

MAXTIIEVILLE,  vg.  Seine-In/.  (Norman- 
die), arr.  du  Hav  re.  r«nt.  et  r*’  de  (ioJn  ville. 
Pop.  329  h. 

■AKIIlLY,  Manti/e,  vg.  Orne  (Norman- 
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die),  arr.,  Cv  et  a 1 5 k.  de  Domfrnnt.  cant.  de 
Passai*.  Pop.  2.570  h. 

MAJITOCHE,  Vg.  M. -Saône  ( Frauche- 
Fomlé),  arr., FJ  et  à 6 k.  dr  (iras  , cant.  d' Au- 
tre*. Pop.  1,013  h. 

MAXTRA1  , vg.  Deitr  - Serres  , romm. 
d'Aui-Rndé,  03  de  St-Maixent. 

MAXTKY.  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 13  k.  dr  laorir-Siiiliwr,  cant.  et  Kih 
VIIhtcs.  yy.  Pup.  1.391b. 

M AN  VI Kl*  (Si-),  lig  Calvados  i Normandie), 
arr.  et  à 11  k.  de  Caen.  relit,  de*  Tilly-sur- 
Seullr*  , C3  de  Rrrtlrailh*- l'Orgueilleuse.  Pop. 
888  h. 

MA  Y VI  Et'  (St-),  vg.  CaleaJos  | Normandie', 
arr.  et  k 9 k.  de  Vire,  eanl.  rt  >'  de  St-Sever . 
Pop.  650  h. 

MAXVIEL'X  . vg.  Calvados  (Normandie)  , 
arr.  cl  à 9 k.  de  IVay  eux  , eanl.  et  £2  de  Ryra. 
Pop.  174  li. 

MAX  Y , OU  Xnam  , vg.  Moselle  (pays 
Me«»in),  arr.  et  h 35  k.  dr  Metz,  eanl.  et  3ilr 
KaiilquenicMil.  l'op.  423  h. 

MAX7.AC  , vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 19  k.  de  périgueux  , cant.  et  FJ  de  5*1- 
Avtier.  Pop.  98 1 h. 

MAXZAT  , lig  Puy-dr-DJm*  (Auvergne), 
arr,,  htirtUU  d'enregist.  et  à 20  k.  de  Riom  . 
clief-1.  de  cant.  fàire.  £S!.  A 3182  k.  «le  Pari* 
pour  b taxe  de*  lettre».  Pop.  1,986  b.  — T*a- 
axix  n istallisé  «»u  jtrimilif.  Foires  Tes  26 
mars  et  4 juin. 

MAX/,1  AT.  hg  -Du  (Rres»e),  arr.  et  k 36  k. 
de  Bourg-ro-Rroue,  cant.  de  Hagé,  K de  Mâ- 
con. Pop.  1,542  li. 

MAtH:Fl-INE  . vg.  Oise , comm.  et  f-  d«- 
Retz. 

MAQt*F4i«M,  vg.  Moselle,  comm.  d* Y nlz - 
Basse.  JS  de  'lliionv  il  le. 

MAt^L'EXX  . vg.  Aude  , cumin,  et  EJ  de 
Carcassonne. 

MAR  Ali,  V g.  H. -Marne  (Champagne),  arr.. 
cant.,  El  et  a 18  k.  île  l-ougrra.  INip.  472  h. 
— Foire  le  30  déc. 

MA  RA  IX  VILLE  , vg.  ftttges  (Lorraine), 
arr.  et  à 15  k.  de  Mi  recourt , cant.  et  EJ  de 
Charme».  Pop.  258  h. 

MAR AI.WII.LER.  vg.  Meurthe  (IjorraiiM*). 
arr.,  cant.,  El  et  à 9 k.  de  Lunéville.  Pop. 
732  h. 

MARAIS  (le),  vg.  CalvaJot  (Normandie), 
arr.,  C7J  et  à 13  k.  de  Falaise  , eanl.  de  (ouli- 
bruf.  Pup.  297  II. 

MARAIS  (le),  vg.  Eure  . ronim.  de  Crm- 
Tbeil,  FJ  du  N«  ulmurg. 

MARAIS  | le») , vg.  Eure,  cumin,  de  H«mi|- 
bre,  ZfL  dr  Dosirg.TliénMilde. 

MARAIS  (lé),  vg.  Isère  , comm.  de  Valen- 
eogiH*.  CîJ  de  Yiricu. 

MARAIS  le») , vg.  Dnret , romm.  s*l  tj  dr 
Mcung-*nr-L«nre. 

MARAIS  (le),  vg.  Oise,  comm.  «le  St-Mar- 
tiir-h**N«rud,  de  Bretivab. 

MARAIS  (le),  vg.  Passle-i'alats , romm. 
d'AlInuagne.  XI  de  Lillrr». 

MARAIS  i b*),  Vg.  Seine-et-Marme,  comm. 
de  Jouv-4«ir-Morin,  EJ  de  b Fri tr-Caur lier. 
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MARAIS  (1*),  vg.  .Snttc-cf-Ottr , connu,  el 
C-j  d’Argrntcuil. 

MAI! AÏS  (Ici,  vg.  Seine-ei-Oise,  romm.  de 
Jtuier»,  a de  Mrulan. 

MAK.MS(IVlil-),  vg.  Seine- In  f. , romm.  de 
Pont.  £3  d’Ku. 

MARAIS,  vg.  Seine- faf. , romm.  de  Sahurfc, 
K de  Grand -Couronne. 

MARAIS  (le),  vg.  Seine-Inf.,  romm.  «le  Sl- 
PifTre-dr-Mauneville,  E de  Grand-Couronne. 

MARAIS- A ROCHE,  Vg.  .XorJ,  romm.  de 
Hergnie»,  E de  Coodé-siir-t  'Escaut . 

MARAIVDEI.Xo , vg.  .XorJ , coin  ni.  de 
H«rrgnir»,  Ù3  de  Gonde-Mir-l'Kvaut. 

MARAIS-DKS-ALOirgTTKS  . «g.  A otJ, 
crunm.  de  Herguie* , Î3  de  Coodé-^mr-J'Ksmul, 

MARAIS-DK-YII.UER.N  le).  vg.  Seine, 
romm.  et  £3  de  M<mi  treuil- son»*  Uni*. 

MAR AIS-|>l'-ci’RK,  «g,  Aorv/,  romm.  de 
Hergnirs,  C3  de  Cnu«)è-sur-rKseaul. 

MARAIS- VKRMKH  (le),,  *g.  £«re  (Nor- 
mandie), arr.,  E et  à 11  k.  de  Pont- Audrmer, 
cant.  de  Quilldieor.  Pop.  046  li. 

Ce  v i liage  est  formé  de  maisons  eparers.  en- 
tourées «le  vergrrs,  disséminée»  sur  un  terri- 
toire maréragrux  . mais  d'une  prodigieuse 
fertilité,  où  l’on  cultive  prinripaleraent  des 
légumes  potagers  renommé*  d’une  énorme  di- 
mension : par  exemple , des  navets  et  des  ca- 
rottes de  10  à 1)  e.  de  diamètre  , et  des  rhoux 
P«ant  10,  15  et  jusqu’à  30  kilog.  Le  Marais- 
Vernier  est  un  vaste  espocr  qui  s’étend  sur  In 
rise  gauche  de  la  Seine,  entre  QuiJJrlieuf  et  h 
fmîule  de  Unique  ; c’est  un  terrain  en  forme 
de  f«*r  à cheval,  terminé  au  nord  par  la  Seine . 
et  enfermé  à l'ouest , au  raidi  et  à l’est  por  une 
ceinture  de  rutenux  d'etnircm  80  m.  d éléva- 
tion. Sou  étendue  est  d’environ  3.600  hee- 
tares.  U partie  la  plus  laisse  est  orrupée  por  un 
lac . connu  wm  |«-  nom  de  Grandt-Marc  . qui 
oc  dessertie  jamais , alioodr  en  jioissons,  et  est 
presque  toujours  comertr  d'une  nuée  d’niseaux 
aquatiques.  Tout  ce  marais  est  divisé  en  pni- 
priétes  particulière»  et  en  |>niprietês  rnminu- 
nalri  : l*  P«rt»«!  septentrionale  renferme  des 
pâturages  d’un  lion  rapport.  Au  pied  des  co- 
teaux sout  les  jardins  pulager*.  formés  de  petits 
parallélogramnie*  environné*  d'rau  , ou  les 
cultivateurs  abordent  au  moyeu  de  longues  per- 
elirs.  qui  leur  servent  pour  "franchir  1rs  fo*»,-* 
et  [tasser  d’un  jardiu  dans  un  autre. 

t>  marais,  qui  lui-méme  doit  sa  déuoeninn- 
tion  à d'anciens  seigneurs  de  la  contrée,  parait 
avoir  été  formé  à une  époque  reculer  por  un 
bouleversement  considérable  qu’alteslml  de 
nombreux  débris  d'arbres  couriiés  son*  le  sol. 
Quelques  «ut  reprise»  de  dessérliennrut  ont  eu 
Imtu  à diverse*  époque*.  Henri  IV  eu  particu- 
lier provoqua,  vers  1607  . b formation  d'une 
compagnie  de  Holbmbis  auxquels  on  doit  b 
digue  qui.  réparée  plusieurs  fou,  existe  encore 
aujourd'hui.  De  grand»  travaux  seraient  nim- 
saires  pour  arbever  cette  opération. 

On  doit  visiter  aux  emiroiu  de  ce  village  b 
pointe  de  U roque  , ou  l’on  remarque  un  vaste 
retranchement  connu  sou»  le  nom  de  camp  Jet 
Anglais;  et  la  grotte  de  Sl-Rérangt-r. 


MAR  AMR  AT  , vg.  Gers  (Armagnac) . arr. 
rt  a f3  k.  de  Condom  . eant.  d'Kaiiie , CS  de 
Vic-Féxensac.  Pop.  437  h. 

M A R A Xt'Ol*  HT , vg.  Srine-et-i  h te,  romm. 
de  St-Cvr-b-Rivière,  LS  d’PUampr». 

MAKA.VDF.lll. . vg.  Ctite-J’Cr  l'Bniirgrt- 
Rne) . arr.  et  à 97  k.  de  Dijon  . cant.  et  CS  de 
Poulailler- Mir-Sadue.  Pop.  140  b. 

MARAXGE  (foret  de),  Charente,  romm. 
de  Hiersac.  CS  d’Augoulcme. 

MARAXÜE-SII.VAXttR,  vg.  Moselle  (|«u 
Messin),  arr. , cant.,  H rt  à 15  k.  «b*  MeU. 
Pop.  949  h. 

MARAX<;K-ZONI>RA.\T.E,  ou  Msaixniv, 
vg.  Moselle  (pavs  Messin),  arr.  rt  à -*lü  k.  de 
Meta,  cant.  et  E de  Faulqucmoiit.  P.  4*9  h. 

MARAXtiKA  . vg.  Jura  (Franchi  -CiMitléi , 
arr.  rt  à 90  k.  «b*  Loiu-le-Saulnier,  cant.  et  L-; 
d'Orgelet.  Pop.  1 13  h.—  On  voit  des  grotte*  ni- 
Hwises  rt  Irés-v  astes,  qui  mériteut  d’ètre  v isjtécs. 

MARAXGIS  . Seine-et-Marne , romm.  de 
Yeroou,  EJ  de  Moiet. 

MAR  AXS.  Mnrantium  , autrefois  Aimas  , 
jolie  petite  ville  maritime,  Charente- tuf.  (Au- 
nis),  arr.  et  à 93  k.  de  b Rochelle,  clicf-l.  de 
cant.  Cure.  \ icr-cousubts  étnaugers.  S) udicat 
maritime,  fej.  vor.  A 460  k.  dr  P;,,,  - po«|  ; , 
taxe  de»  lettres.  Pop.  4.713  h.  — Tsaaxm 
d'nlluv  ions  modernes.  — Etah/issemc ut  Je  ta 
marée , 3 heures  40  minutes. 

Autrefois  diocèse,  iuteudance  et  élection 
dr  b Rochelle.  |Kirlement  de  Paris. 

Celte  s il  le  est  très-bien  Italie  , propre  et  bien 
prrrée  ; b principale  rue  est  burdée  de  trot 
loirs.  F.lbî  est  avanlageusemmt  située,  ibu»  un 
pav»  eut  recou  JM-  de  rauaux,  au  confluent  de  b 
ÎH’vrc  mortaise  et  de  b Vendée  ; cette  dernière 
y forme  une  dos  Im-IIc*  rade*  foraine*  «b*  la 
Frauer.  Ia*s  Iditiineuts  de  cent  tonneaux  rt  au- 
dessous  peuvent  seuls  se  mettre  en  quai  ; renx 
d'un  lounagr  supérieur  0|»érent  leurs  e barge - 
meut*  et  déchargements  au  lias  de  b rivière, 
«mi  ils  sont  en  sûreté.  la  marée  reouir  jusqu'à 
l’endroit  dit  le  Gouffre . 4 k.  aii-de.««u*  «le  la 
ville.  Ou  travailb*  eu  ce  moment  à l'établisse 
ment  d'un  canal  maritime  à grande*  section» 
d«'|Miis  Maraus  jusqu'à  IVstrémité  inférieure 
de  l'auve  du  Brault,  el  «lélmurhant  «bus  b par- 
tie du  fleuve  qui  est  romtamment  navigable. 

Ce  canal . propre  à b navigation  des  navire* 
de  300  tonneaux  . sera  lermiué  par  une  «rlusc 
à double*  portes  d’èlie  rt  de  flot  ; il  formera 
un  véritable  bassin  à niveau  constant . rt  «l’un 
tirant  d'eau  suffisant  pour  les  nMMivrmenis  de 
la  navigation. 

I-1  ville  «le  Marans  et  son  territoire  se  trrxi- 
* «icot  autrefois  «bus  une  espèce  d'ib*.  entourer 
de  marais  impraticable*,  où  l'on  ue  pouvait 
alamJrr  que  par  uu  chemin  établi  surir*  terres 
hautes.  Cette  position  a été  ioqiortanlr  pendant 
le*  guerres  de  religion  dont  l'Auni*  tut  long- 
temps b*  théâtre.  Marans  . qui  était  alors  uue 
plarr  forte . fut  prise  et  reprise  plusieurs  fois 
pur  les  deux  partis,  notamment  en  |5R6  et  eu 
1587.  Heuri  IV,  qui  n 'était  alors  que  roi  de 
! Na'arre.s’en  empara  eu  1588.  Ce  fut  après 
j cette  victoire  que  ee  roi  écrivit  à la  belle  tiwi- 


saitdre  d'Andonin  la  lettre  suivante,  qui  fera 
juger  de  l'ancien  ébt  des  lieux  : 

« J'arrivai  hier  au  soir  «b  Marat»,  ou  j’étoi* 
allé  pour  pourvoir  à b seureté  d'icHui  . ab . 
que  je  vous  y souhoitois  ! CVst  le  lieu  le  plu* 
selon  votre  humeur  que  j'ave  jamais  vu  : pour 
ce  seul  rr*|iert  suis-je  après  à l'échanger  : p’est 
une  Ile  renfermée  de  marais  Uscageux  , où  de 
mit  en  crut  pas  il  y a dm  canaux  pour  nlkr 
charger  le  liois  par  basteaux  ; |>au  rbire  peu 
roulante  ; les  canaux  de  toutes  largeurs  : parmi 
ees  déserts,  mille  jardins  où  l’on  ne  va  que 
par  liavteau.  L’ile  a deux  lieues  «b*  tour , ainsi 
rmirounéc.  passe  nue  rivière  au  pied  du  chas- 
teau,  au  milieu  «lu  liourg  qui  est  aussi  logeable 
que  Pau  (I)  ; p«»i  de  maisons  qui  n'rutre  de  sa 
l*°r,e  *««  pet*»  liasteau.  Cette  rivière  s’é- 
teiMl  en  «leux  bra*  qui  |Hirl«»it  n«Mi-*nil«mient 
«b*  gramU  basteaux , mai*  des  navires  de  50 
tonneaux  y TiaMWl  : il  n’y  a que  «leux  lûmes 
j««pi  a b mer  : certes,  r’r*t  un  ranal  rt  non 

nue  rivfére Cal  uii  lieu  «le  grand  trafle  ; 

tout  par  Isastraux  : In  terre  trrv-pleiiM-  de  blé  et 
trr»-beau\,  etc.  » 

Le»  marais  produrtifs , au  milieu  dmtpirb 
Maraus  est  située , s'«  leudeiit  au  snd  au  delà 
de  la  vilb,  rt  sont  une  cootumation  de»  im- 
menses nuirai»  de  b Vendée,  que  un*»  dréri- 
ron*  en  parbnt  de  ce  décriraient.  cr«aR  à l’in- 
dvutnr  rt  au  gi'nie  cultivateur  «b*  MM.  Sirtte 
«•t  Pilastre,  Ifolbndais «le nation,  que  b Franrv 
«luit  la  culture  «l'iiu  terrain  «le  plus  de  80  k.  de 
diamètre,  situé  dans  ces  pjiragi**.  Gnnilmn  de 
(•eities,  «le  patience  rt  d’argnil  n'a-t-il  fias  fallu 
à ce»  novateur»  pour  parvenir  au  ImiI  i|u‘ils  %e. 
profiovainit  ! b mer  a reçu  dr*  Ivan  inc* , rt, 
f«ar  de*  «•goût»  d'une  |H*ule  facile,  on  l'p  forcée 
de  recevoir  Ur  surcroît  «b*s  eaux  «Ir»  marais 
mouillé».  On  a formé  «b*  terre  rt  «le  gn/ondr» 
digiH»  énorme*  en  brgeur  et  «rime  étendue  de 
plusieurs  kilomètre*  , qui  sers  rat  a di  tuurner 
le»  eaux  «lu  terrain  de  (bWeliemnit  ; rt  comme 
l«*ur  volume  al  trop  comidéraMr  |«our  rsjiérer 
«b*  les  chasser  ni  entier,  ou  leur  a rreusr  des 
lits  «le  différente*  Inugueum,  divôé»  rt  mmu- 
diviiés,  pour  b*«r  donner  unr  prate  facile,  un 
cours  naturel  dans  les  «nnture»  ou  grand*  ca- 
naux qui  conduisent  les  eaux  à b mer.  Toute* 
ers  divisions  et  »ou»»lix  imou*  dm  canaux  mul- 
tiplié* qui  ratrermqinit  b»  marais  nlilignrt 
t«ius  b*  jiartirulierv  à avoir  plusirur*  lialraux 
de  diverse»  grandeur*.  On  fait  en  luit«>nux  la 
'visait*  dr  se»  piasession»  ; c’est  n,  luiteau  «piém 
• a voir  sc*  amis  ; enfin  sans  Liteau  «mi  serait 
prisounirr  dau»  *a  maùuiu.  — Le»  marais 
mouillé»  le  sout  pendant  six  moi»  de  l'année; 
lorsque  les  eaux  se  retirent,  ils  sont  chargés 
d’herbes  snenilralrs  qui  »ervent  à l'engrais  «le 
nombreux  troupeaux,  ou  erisrmenrè» dr  divers 
grains , duut  le*  produits  aLunlant*  comblent 
les  espérance»  du  rallivalrur.  — La  longue 
stagnation  de»  eaux  dans  ce  pays  en  exclut 
presque  alisolumrat  le»  ImU;  le»  aubiers,  le» 
saule»  . b»  psiplier»  . saut  les  seul»  arbres  de 


,(l)  la  lUlM  .lr  M*r*n« . <,,,1  dufl  W*«d«  lf„|, 

(wii,  (u  im * ta  ■ 614. 
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i haiiflagr  qui  v puwarnt  croître.  Tonlrfois  la 
Jivcllr  ilr  ci'  maux  ai»  Ikiù  iW  rltau(Dige  ni 
*4  grande,  que  le  «-ultivatr-iir  e*l  forcé  d'amawr 
aver  m>îu  le»  o«t*mils  de  »ou  Im-uU  , J eu 
fam-  de»  gileatix  , qui,  récité»  au  »olril , «r* 
«cul  i-uuiile  i l'aire  du  leu  pour  1rs  Uioias  de 
Müi  ménage. 

la*  |kh1  de  Marau»  al  I 'uii  ik»  nuire  liés  tin 
crréalm  le»  plu»  important»  de  l'ouest  de  la 
France.  Le*  cxpnrfaliuu»  eu  grain»  »'j  de» ml 
auuuelkrueut  à plu»  de  4 milium»  «le  Iraurs. 
Ce  |*orl  rmuimimque  par  U Se»  rc  mortaise 
avec  la  rode  de  F Aiguillon. 

La  arme»  de  Marunt  miu!  : «/* azur  .tr me 
Je  trou  recroisetées,  au  pied  Jnhc  if  or  ; a un 
froissant  montant  d argent  sur  le  tout. 

Comme  ne  romidèmhk'  de  grain»  . légum» 
sers,  graines  oléagimuM'j»,  de  luzerne  et  Irelle, 
de  vin  , e®u»-de-vie,  cbanvrv,  lin.  Uns,  mer» 
rain  , i nullard» , cercle»  el  surtout  de  farine» 
dite*  ruinai,  rerhcixluvs  pour  leur  excellente 
qualité:  «mi  eu  «rapurte  jusqu'aux  Inde»  orieo- 
tale*.  l>rpôt  de  bois  de  couMniclioii  |tour 
b marine  royale  et  marchande.  — Entrepôt  de 
*el  provenant  des  marais  salant»  exploite»  aux 
environs. — Foires  le  I"  mardi  de  fév.,  d'avril 
de  juio  ,'de  sept,  el  de  iuiv  . (celle  dernière  dure 
3 jour»). 

Bibliographie.  Discours  mm  maire  des  cho- 
ses les  pi  ut  mémorables  tjm  te  sont  panées  ès 
sièges , surprises  et  reprises  de  Ci  fie  Matant 
en  . tulnif,  ci  années  1585.  I5N6  et  158" 
(ton»,  n de»  Mémoires  de  la  ligue,  p.  59). 
M ARA  K S , »g.  Maine-rl-hnre  (Anjou), 
arr.,  cant.,  El  rt  à 7 k.  deSégré.  Pop.  875  b. 

MARANSIX  . Iig  Gironde  (Cniraïue) , an. 
et  à 28  k.  de  Libourne , cant  «le  (mitres,  RJ 
de  Coulnu.  Pop.  1,188  b.  — Foires  le  mardi 
avant  les  Si  juin.  17  juillet,  10  omit  et  18  sept. 

MA  HAST  . »g.  Pas-Je-i'alais  (Picardie) , 
irt.tS3  et  à 8 k*  de  Munlreinl-sur-Mi-r,  caut. 
de  Campagne -lès- lic»din.  Pup.  175  h. 

M AR A\ VILLE , xg.  H. -Mar ne  (Chain  pa- 
arr.  et  à 25  k.  «le  Chaumoul-eu-Bassi- 
gux , rant.  de  Jiizenneoourt,  H de  Clair» aux. 
Pop.  327  h. 

MARAT,  vg,  Putiir-Dome  (Auvergne), 
arr.  rt  à 15  k.  d'Amlirrl , caut.  d'Olliergne , 
BQ  de  Cunlhat.  Pop.  3,057  II. 

MARAT,  vg.  H. -Saône  { Franche -Comté} , 
arr.  et  à 20  k.  de  l,urr,  cant.  rtEdc  Vil- 
lersexel.  P,  219  h. 

MARATHON  , nom  donné  pendant  la  révo- 
lution à lu  viUe de  St-Maximin  {Par). 

MAR ATS  (les),  vg. Meme  (Un-nue),  arr,, 
Caî  et  à 14  k.  de  Rar-le-J)uc,  cant.  «le  Vaulié- 
court.  Pop.  509  h. 

HARAl  COl.'RT.  vg.  Ardennes,  connu,  de 
Vrigne -aux -Bois.  «k*  Sedan. 

MARAIT.T,  vg.  H. -Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 10  k.  «le  Chamnoul-en-Bauigny,  cant. 
et  H de  Viguor» . Pop.  57  S h. 

MARAISNAN  . vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.,  cant..  à 1 k.  «le  Béziers.  P.  969  b. 
— Il  est  situé  dans  un  territoire  fertile  en  ex- 
cellent» vins  muscat».  — On  y remarque  h 
chiteauv  «le  Perdigttn-r  el  «le  Ijruu. 


MAR  AVALS,  vg.  l/.AÏaroanc,  nontni.  de 
Monllaur,  j-J  de  Razirge. 

MAR  AV  AT,  vg.  tiers  (Armagnac),  arr.  et 
à 95  k.  de  Lcr  tou  re,  cant.  rt  Si  de  Mauvedn. 

Pop.  soi  k 

31  ARA  Y,  vg.  Loir-et-Cher  (Blanois),  arr. 
et  a 18  k.  de  Homormilin,  cant.  et  Dd  de  Mm- 
urtou-xur-CJier.  Pup.  553  h.  foire  le  14  sqit. 

MAIIAYE-RX-OTHB.  Maraia,  vg.  Aube 
(Champagne),  arr.  el  à 30  k.  de  Troyrs,  cant. 
d‘Aix,K)de  St-MartU-en-Othe.  Pop.  1,199  h. 

M AIIRAt  If  K.  vg.  f/r»/-rAe(  Lorraine),  arr., 
eaiU.,E:  el  à 15  k.  de  Nancy . Pop.  673  h. 

MAHBAIX.  vg.  ,V<W(  Flandre),  arr.,  cant., 
CB] et  à 7 k.  d*Av«'snes.  Pop.  975  h. — Exploi- 
tation de  carrière»  «le  marbre  mur  pile  , fnud 
noir  bin  laclié  de  blatte , rt  de  pierre  Itlrae 
pour  la  Idlisse  rt  Ir»  art*. 

MARBKl'F,  Mario , MarbptTtum , Marho- 
tum,  bg  F.nre  Normandie) , arr.  rt  à 30  k.  de 
Louviers,  caut.  rt  ZFl  du  Neubourg.  P.  468  b. 

M ABBEVILLE,  vg.  H. -Marne  (Champa- 
gne i,  arr.  rt  à 29  k.  de  rimurm>nt-«n-Ko*.vigm  , 
caut,  el  K de  Viguury.  Pop.  322  h. 

MARIHIIS,  vg.  Seine-et-Oise,  cumm.  de 
Yiddln,  CH  de  la  Fcrté-Aleps. 

MAKKOKE  (le),  montagne  du  dép.  «les  H 
Pyrénées,  située  sur  la  jonction  «le*  frontière* 
de  l'Espagne  «•!  «k*  la  France.  Ellrevt  continuel- 
lement couverte  de  neige  et  forme  comme  une 
immense  muraille  de  150»  170  ni.  de  hauteur. 
— V.  OxvAavii . 

.VI A R BOTTE,  vg.  Meute  ( Lorraine).  arr. 
el  à 8 k.  de  Cnnuiierry , eant. , C-Z  et  à 8 k.  de 
St-Mibiel.  l*op.  156  h. 

,M  A Klior  E . » g .Eure-et-fjoir  (finance),  arr. , 
cant.,  '53  et  4 5 k.  île  Chali'iiudun.  Pop.  1 ,024 
h.  — Eu  1834  on  a trouvé  dans  se»  rm  irons 
ntic  mosaïque  dont  la  parti»'  supérieure  repré- 
sente deux  génie»  ailés  tenant  un  médaillon  sur 
lequel  se  trouve  une  inscription  romaine. 

MAHBOZ.  I>g  Ain  (HldW),  arr.  et  à 19  k. 
«le  Bouig-cu-llressc,  cant.  et  E3  de  Cubgtiv , 
pré*  du  Sevras,  Pop.  2.664  h.-—  Foires  les 
7 janv.,  30  avril,  7 aodt  el  25  oet. 

MAItBY.  »g.  Ardennes  (Champagne),  arr. 
«i  à 15  k.  de  Rocroy  , cant.  de  Kumigny, 
de  Manliert- Fontaine.  Pop.  286  b. 

MABC  (St-),  vg.  Cantal  (Auvergurj,  arr., 
G:  et  a 20  k.  de  St-Flour,  cant.  de  Ruine». 
Pop.  404  b. 

MARI'  v$l*),  'g.  Citarente-InJ.  (Auoia),  arr. 
rt  à 28  k.  de  Roebefort,  caut.  rt  £3  de  Sur- 
gères.  Pop.  1 .404  h. 

MARC  (St-),  vg.  Finistère  (Bretagne),  ^rr., 
cant.,  C3et  à 4 k.  de  Biest.  Pup,  1,144  h. 

MARC  (St-),  vg.  Loiret,  corn  ns.  rt  C*3  d'Or- 
léans. 

MARC  (St-),  ou  St-Majit,  Puy-de-Dôme. 

V.  Oummxhm. 

MABC  (St-),  vg.  .Vontjwe,  romm.  rt  CS]  de 
VaÜMk, 

MARC-A-FBON6IEB  (St-),  vg.  Creusé 
(Marche),  arr.,  cant.,  fg3  età  5 k.  d'Auhnsaon, 
Pop.  995  h. 

MARC  ALS.  vg.  Cher  i Bourdoimai*  . arr., 


cant..  &Jetà  11  k.  Je  St- Arnaud -Montmod, 

Pop.  573  h. 

MARÇAL  (SI-),  vg.  Pyrénées-Or.  (Roov 
mIUmi),  arr.  rt  à 28  L.  «le  Céref,  caut.  rt  M 
d' A rte*-»u r-1  ixh . Pop.  603  h.  * 

MARC  - A - LO l'HAED  (St-),  vg.  Creuse 
(Marche),  an*,  rt  à 18  k.  d’AoliuMon,  rant.  de 
'îeiitiuux,  C3de  Felleiin.  Pop.  598  h. 

MARCAMPS.  vg.  Gironde  (fiuienne),  arr. 
et  à lit  k.  de  Rlaye,  cant.  rt  03  de  Bourg-sur - 
Cironde.  Pop.  419  h. 

MARCAN  (SI-),  vg.  ll/e-et-t 'Haine  (Brrta- 
gue).  arr.  rt  à 31  k.  dr  St-Molo,  cnil,  de 
Pleine- F«Migères,  | M de  Dol.  Pop.  “36  |i. 

MARCARRRIF.,  vg.  Meurthe,  romm.  de 
Taspervillm,  03  de  Lorquin. 

MAHÇAY,  vg.  Indre-et-lsxre  (Touraine .1, 
arr.,  SJ  rt  à 8 k,  de  Cliinon.cant.  deRiritrtiai. 
Pop.  690  h. 

MAHÇAY.  vg,  tienne  (Poitou':,  arr.  rt  à 16 

k.  «le  Poitiers,  canl.  et  5J  de  Vivnone.  Pop. 
864  b. 

>IABC-DE-CO( .LONGES  (St-),  vg.  Orne, 
emiutt.  «le  St-Oum-de-Sèebrmuvre,  de 
M«irtagne-snr-Huine. 

MARC-OE-JAt’MKfiARDE  (St-),  vg.  Hon- 
c hes -du -Rhône  ( Proveure ) , arr.,  cant.  N., 
ES  et  à 7 k.  d' Ait.  Pop.  241  11.  — On  y voit 
un  «bateau  anen-nm-mnit  fortifié  |>our  dé- 
fendre le*  gorges  dé  Vauv«v»aigues  ei  d'Aix , 
qui  a soutenu  plusieurs  sièges.  Aux  envirtnui. 
»ur  un  plateau  ék*vé  de  tOo  m.  aimIcuii»  de 
la  umt,  on  reatanpie  la  tour  dite  des  Signaux, 
qui  rorrr»p«Midait  avee  celles  «lu  pu  v Sainte- 
IU -jw rude  rt  de»  Mille». 

M ARC-DK-V At'X (St-),  vg.  Saône-et-Loire 
« Bourgogne),  arr.  rt  à 15  k.  de  Chakm-sur- 
Saonc.  cant.  de  Civmy,  E?  du  Bourgneuf.  Pop. 
348  b. 

Vf  ARC-lHSSF.RTFIXS  (St-),  vg.  Tarn-et- 
Garonne.  romm.  de  Piqneoos,  de  Mon- 
taulnii. 

M VRC  D OCILLY  (St-).  Iig  Cal. -ados  (Nor- 
mandie). arr.  et  4 19  k.  de  Falaise,  rant. 
dTlam>urt-Thury.  53  de  Pont-d'Oiiillv . Pop. 

l . 013  h. 

MARC-DV-COR  (St-),  vg.  fjoir-rt-Cher 
(VendmiHÛs),  arr.  rt  à 23  k.  de  V«mdôme , 
»‘aut.  rt  [y  de  M«Muiouli|eau.  Pop.  509  h. 

MARCÊ,  vg.  Indre-et-Loire,  romm.  «■*  KJ 
de  Hourgueil. 

Il  existe  sur  le  territoire  «le  celle  commune 
plusieurs  monuments  celtiques,  découverts  ré- 
«mmnil  par  M.  Pierre  Lambert,  dr  Sle- 
Maure.  consistant  «m  un  demi-dolmen,  un  tu- 
mulu»  de  vaste  dimension,  et  une  graude  quan- 
tité de  bl«»r»  grossier*  posés  irrtgul  hTemeul  a 
terre.  — Le  «lolmni,  incliné  du  rote  du  nord, 
est  placé  sur  le  penchant  d'une  rôle,  rt  domine 
le  lumulus  rt  les  pient*»  posées:  la  table  s'étend 
sur  une  longueur  de  4 m.  30  e.  rt  sur  une 
largeur  moyenne  «le  2 m.  40  c.î  elle  porte  sur 
un  pilier  haut  d’environ  1 m.  rt  long  de  2 

m.  — Ir  tumulnv.  placé  dam  la  plaine,  est  de 
forme  conique  et  de  très-vaste*  dimensions. 

MABCÉ,  vg.  lMr-at-Cher,  rom.  de  Mon- 
troiiveau,  K «ir  Posigr. 
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MARCK.  hg  Moine-et-  Uure  { Anjou),  arr. 
et  à 17  k.  de  Rangé,  rant.  de  Seiche»,  0 de 
SueUe.  Fuji.  1,0»!  b. 

MARCHAI’  (St-).  V.  Si -M»»  rut. 

MA  RCF  AL'  (Champagne  /, 

arr.,  et  (g  dr  Mninrs,  ri  àl  h,  de  (3wr* 
levîlle,  canl.  de  Flize.  pop.  SSA  b. 

MARCHAI’  (SI-),  OU  ui  PiMTiiMt'i,  ImÎ- 
rrt,  comm.  et  Cgj  d'Orléans. 

MARCHAI'  (SI-),  bg SmrOtt  (Maine),  nrr. 
rt  à 9 1 k , de  Mamers,  caul.  el  C=7  de  Beaumont- 
sur- Sari  he.  Pop.  1,000  h. 

MAHCHI . vg.  Orttt  (Normandie),  arr.  et  à 
19  k.  d' Argentan,  cant,  et  £3  d*  Mortrée. 
Pop.  430  h. 

MAHCHI.  (SI-),  «g.  Ain  (Üotnbes).  air., 
cant.,  r-  rt  à 1 7 k.  de  Tréroai.  pop.  252  b. 

MARCEL  ($1-).  vg.  Ardèche  (Vivarais), 
arr.  et  à 36  k.  de  Tournoi),  cant.  d'Animnav, 
Pop.  823  h. 

MA  RC  HL  (Si-),  vg.  Aune,  comm.  et  ET  de 
Laon. 

MARCEL  (Si-),  vg.  A r tienne s (Champs- 
gne),  arr.  de  Métier*»,  et  à 12  k.  de  Oiar- 
levillr,  nul.  et  0 deRenvez.  Pop.  490  h. 

MARCEL  (SI-).  Vg,  Aude  (Languedoc), 
art.,  Et  «I  à 13  k.  de  Narbonne,  cant.  de 
( •incita*.  Pop.  698  h. 

MARCP.I,  (Si-),  vg.  Bouchet~du-Jlhtine . 
comm.  et  rc^dr  Marseille. 

MARCEL  (St-),  vg.  Dordogne  (Périgord) , 
arr,  et  h 91  k.  de  Bergerac,  cant.  et  ' de  la 
Linde.  Pop.  518  h. 

MARCEL  (Si-),  vg.  DrJme  (Daupbiué), 
arr.,  feU  rl  à 6 k.  de  Moiitèlimart,  canl.  de 
Marianne.  Pop.  464  b.  --  foire»  le»  9 avril 
et  15  déc. 

MARCEL  (St-),  vg.  Drôme , comm.  de 
Bourg- lé» -Valence,  Kl  de  Valence. 

MARCEL  (SI-),  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 33  k.  d'Evirux,  cant.  el  K de-  Ver- 
non.  Pop.  8 lu  h. 

M AHCHI.  (9I-),  vg.  Hérault,  comm.  et  K 
de  Mère. 

MARCEL  (St-),  petite  ville,  Indre  (Berry), 
arr.  et  à 17  k.  dr  Chitemirom,  cant  et  gj 
d'Argenton-sur-Creuie.  pop.  2,072  b.  Pré* 
de  la  Crruse, 

Ij  ville  deSl-Marrel  a été  formée  de»  débris 
de  l'antique  cité  d’Argeotnmagu».  Vm  le  mi-  J 
lieu  du  \v*  siècle  c'était  mie  ville  fortifier  dont  J 
le»  ligueurs  s'emparèrent  eu  1 391 . On  rencootre 
fréquemment  *ur  son  territoire  de*  débris  de 
poterie*  tomaioe»,  de»  fragments  de  mosaïque, 
de»  vase»,  de*  «tatoctles,  et  au  lieu  nommé  U 
t'iron  un  mur  de  petit  appareil  dessine  encore 
au-de**u«  du  sol  . l'enceinte  demi-circulaire 
d‘un  théâtre  romain,  «pii  avait  de  largeur  78 
m.  et  dont  la  kmgswnr  perpendiculaire  en  la 
corde  de  l'arc  était  de  94  u». 

Oti  voit  dans  une  maison  particulière  de 
crtle  petite  ville  on  monument  doul  il  est  dif- 
ficile de  détermioer  l’Age  et  la  destination 
première.  Cnt  une  salle  carrée,  k demi  sou- 
terraine, dont  le»  voûte»  en  ,.l«n  rirtrr 
soutenue»  par  uo  pilier  central  et  par  d'autre» 


pilier»  engage*  dau*  le»  angle»  »-t  dans  les  face» 
latérale*  dr»  murs.  Dans  uu  réduit  attenant , 
ou  remarque  une  unie  de  tomltc  ouverte  et  de 
petite  dinirusiuu.  Cette  salle  sert  maintenant 
de  cave.  - — foire  le  5 oov. 

MARCEL  i,Sl-),  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr. 
et  à 43  k.  de  Grenoble,  caul.  du  Touvet,  [y 
de  Chapareillun.  Pop.  S 28  h. 

MARCEL  (St-),  vg.  H. •Loire,  comm.  d’E*- 
paly . tgdti  Pu>. 

MARCEL  (St-),  vg.  Morfàhan  (Bretagne), 
arr.  et  à 99  k.  de  Vanne»,  mot.  de  Quotem- 
bert , K de  Mu  lot  roi  t.  Pop.  459  h. 

MARCEL  (St-),  vg.  Hostile  (pays  Me»*in), 
arr.  et  à 17  k.  de  Briey,  cant.  de  Coudant,  K 
de  Mar*-la-Tour.  Pop.  SUT  b. 

MARCEL  (St-),  vg.  Mtùne  (Beaujolais), 
arr.  et  à 90  k.  de  ViUefrancbe-sur-Soùue,  caut. 
et  K de  Tarare.  Pop.  670  b. 

M ARCEL  (St*),  vg.  Haute-Saône  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 89  k.  de  Vcauul,  rant.  de 
Vitre),  Kde  Jussev.  Pup.  438  b. 

MAHCHI,  (SI-),  vg.  Saône-ei-Lsdre  ( Bour- 
gogne], arr..  cant.,  K et  à 9 k,  de  CbAlun- 
.Mir-Saûne.  Pop.  1,978  h. 

Ce  village  a porté  le  nom  d'Hubillac  jusqu  Vu 
l'année  177,  époque  où  saint  Marcel  y lut 
martyrisé.  Contran,  roi  de  Bourgogne,  y loutU 
une  aM»y  e de  bénédictins,  où  il  fut  inhumé , 
et  dont  il  uc  reste  plu»  que  l'église.  C.Vst  dau» 
cette  abbaye  que  l'infortuné  et  célèbre  Ahei  - 
lard  termiua  m»  jour»  le  21  avril  1141.  Aus- 
si lût  aprv»  la  mort  de  son  époux.  Hélmsrdé- 
manda  mmi  corps  avec  tant  d'instance  à Pierre  le 
Vénérable,  abbé  de  Cluny,  que  celui-ci  ne  put 
le  lui  refuser;  il  te  transporta,  tous  préteste 
de  quelques  alhurv»,  au  prieuré  de  St-Marcel , 
rt  une  nuit,  pendant  que  le»  religieux  repo- 
saient, il  fit  eibumer  le  corps  d'Abnlard, 
qu'il  conduisit  lui -même  au  Pareriel.  (xtlc 
abbaye  fut  convertie  eu  un  simple  prieuré  que 
les  calvinistes  dévastèrent  en  1561.  Il  s'y  e»l 
tenu  trois  couriles,  en  875.  887  et  913.  Les 
bâtiment*  uni  clé  détruits,  à lYacrjriion  de 
l'église,  reconstruite  au  an*  ou  au  atu*  siirle. 
— - foires  1rs  1 2 mars  ri  3 sept . 

MARCHL,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.  rt  à 
39  k.  de  Gaülae,  cant.  et  K)  de  Guide».  Po,i. 
348  b. 

C’était,  ver»  le  uo*  siècle,  nn  château,  qui 
soutint  un  siège  de  plus  d’tui  moi»  contre 
Simon  de  Montforl,  qui  fut  contraint  de  se 
retirer  ; mais  , l’ay  aol  surpris  quelque  temps 
âpre»,  il  le  ruina  de  fond  en  comble.  — Miue 
de  nuufpiusf. 

MARCEL,  vg.  Tarn,  comm.  de  Trivial. 

CL- J de  Crama  ux. 

MARCEL-CAVE  (St-),  vg.  Somme  (Picar-  ; 
die),  arr.  et  à 95  k.  d’Amiens,  rant.de  Corbie. 
0 de  Villers-fWrloourux.  Pop.  1,591  h.  — 
fabriques  de  bonneterie  ri  de  sucre  indigène. 

MARCHI.-D' ARDECHE  (St-),  vg.  Ardèche 
(Vivarais),  arr.  et  a 59  k.  de  Privas,  caul.  et 
K du  Bourg-St-Andêol.  Pop.  600  b. 

Ce  bourg  est  bâti  dans  une  adioirable  posi- 
tion. non  loin  de  la  rive  droite  du  Rhône.  Ou 


MARCELLIN  (St-). 


j y jouit  d'une  vue  charmante  sur  |r  bassin  du 
Rhum-,  doul  l’o-il  suit  avec  |teiue  les  contours 
J divers;  le»  île*  i w»m  bien  se*  qui  eu  contrarient 
le  cours  offrent  le  spectacle  d'unr  végétation 
incomparable;  au  loin  se  dessinent  le»  arches 
du  |xmt  SI -Esprit:  à l'est  riuirwm  s'élève  en 
gradin*  pour  »c  IrrtuiiMT  dan*  le*  vapeurs  par 
une  ligne  brisée  que  cutmmikrtit  le*  pic*  de» 
montagne»  du  Dauphiné  d de  la  Savoir,  do- 
minée* |iar  le  mont  Ven  toux,  dont  la  rime  ar- 
rondie rt  plus  rapprochée  attire  te»  imér»  rt 
|irér<iiT  lr«  orage*. 

P* tris  du  cardinal  ai  2b*»i*. 

foires  le»  4 mai  et  4 sept. 

MARCEL- DE -BEL- ACCUEIL  (St-\  vg. 
hère  ( Dauphiné)  , nrr.  de  la  Toiir-dn-Pin  , 
cant.,  Cs3  «*1  à 9 k.  de  Bourgoin.  Pop.  932  b. 
— foires  le*  4 sept,  et  jour  dr  la  Pentecôte. 

MARCEL-DE-CAREIRET  (SI-),  vg.  (lard 
(Languedoc \ arr.  et  à 16  k.  dTzè»,  canl  et 
E de  laissait,  pop,  6G9  li. 

M A HCKI. -DE-CRI'. HSOL  (S1-),  Vg.  Ardiüte 
(Vi varai*}.  arr,  et  à 29  k.  de  Privas,  caut.  et 
K de  In  V nulle . Pop.  952  b.  — On  y voit  le» 
reste»  d’un  ancien  château,  qui  était  autrefois 
te  siège  d'une  dr»  douze  Itaruntiies  du  Yriaraia. 

MARCEL-DE- FÉLIX  K*  (St-),  vg.  Loire 
(Forez),  arr.  et  à 25  k.  de  R.. a nue,  caut.  de 
Néronde  , E de  NYulisc.  Pop.  1.385  h.  — 
foires  le»  7 fév.,  17  mai.  2 sept,  et  6 dèc. 

MARCEL  - DE  - EIJ\ EOUEILEUSE  . vg, 
Card  (ljuiguedor) , arr.  et  à 31  k.  du  Vigaii , 
caut.  de  Si -André-de- Valliorgur , K de  Valle- 
raugur.  l*up.  1,273  b. 

M A IU.K1.-D*  E Y /.I X (St-)  , vg.  Itère,  corn 
d*Ey  zin-  Pinet . de  Vinuie. 

MARCKL-D  CRPHH  (SD),  vg.  Ixere  (Fo- 
rer), arr.  H â 3t)  k.  du  Roannr  . caut.  et  de 
S t - J • i »i  -ri  i -Ci  ir  « a kl . Pop.  S07  b.  — foires  le» 
16  jauv  , rl  5 fil . 

MARCEr^KX-MARCILLAT  (Si-),  vg.  Al- 
lie' (Rourijouuiti/.),  arr.  et  à IG  k.  de  Mont- 
lu^rui . caul.  dr  Miirvillal  , Si  de  Néris.  Pop. 
608  h. 

M ARCE.I--  EX  -MURAT  (St-)  . vg.  A/lier 
(Bourt»innai*),  arr.  et  à 28  k.  de  Mooüuçon, 
canl.  et  i-  dr  Monlmarault.  Pop.  350  h. 

MARCEL-LÉS- A XX»X  A Y (St-),  vg.  Ar - 
dèche  (Y'ivarai*),  aiT.  rt  â 30  k.  de  Tournon  , 
cant.  et  K d‘  Aruiouay . Pop.  948  h. 

MARCELET.  vg.  Caleado* , comm.  deSl- 
Munviru,  ’•  de  Brrtir  vil  le- l'Orgiiri  lieuse. 

MARC  EJ.  HT.  vg.  Somme,  ram  ni.  de  Soyé- 
raurt,  d'Kstrérs-Deuiécourt. 

MARCELIN  (St-),  vg.  .Vmiar-ri- /airr 
(Bourgogne),  arr.  et  à 28  k.  de  Charollr». 
canl-  dr  ta  (fiiicbe , K de  Joury . Pop.  409  b. 

MARt  F.U  IX  (St  ; . vg.  fi.-  Alpes,  comm. 
dr  la  Rréole,  K du  Lauzrt. 

MARCELIJR.  vg.  H.- Alpes,  comm.  et  0 
de  Venir». 

MARCELLIN  (SH.  vg.  Ulc-ei- Filât  ne. 
comm.  de  Bain».  K de  Redon. 

MAB4XI.LIN  (St-),  Marlorti , jolie  petite 
ville.  Isère  (Daupliiné) . cbef-l,  de  sous-préf. 
(4*  arr.)  et  d’un  cant.  Tr3i.  de  1"  imt.  Cnl- 
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Ugf  cnminuiiul.  Cure.  tnte  d'éLq>e.  W. 
Pop.  3, Mb  ii.  — Imnii  tertiaire  moyen. 

Autrefois  ihocrse  de  Yirlinc.  pai'ktncul  Ci 
iiilnuliiiicv  de  Grenoble  , lailliage  ru» al,  gou- 
vcrHfiwnl  particulier. 

De  tuuteslr»  commune»  dd'.irruwliu(;iiiail, 
Si-Manrlliu  r»l  la  seule  qui  |M>rle  le  aura  de 
ville.  Ellr  faisait  au I relui»  purin-  des  Etals  des 
piétiner»  dauphins,  et  a etc  prise  plusieurs  foi» 
jM-udunl  les  guerres  de  religion. 

I lâ-rtte  ville  est  située  dans  une  contrée  rliar- 
mante,  au  pied  d’un  coteau  fertile  encxrdlnils 
vins  , à peu  de  distance  de  la  rive  droite  «le 
l'Isère.  Elle  est  ceinte  de  muraille»  percée»  de 
quatre  portas  et  généralement  bien  bâtir;  les 
rues  vm t «Imites  et  uruiv»  de  belle»  fontaines 
d’eau  » ive.  Ou  y remarque  une  jolie  place  jiu- 
liliqur , une  Italie  bien  «-«instruite  et  un  joli 
cours,  Le»  dehors  en  vont  délkinu. 

Pvtrii.  du  lieiileuant  gcuvral  H**  vr*n  or 
Mo  si  moi:  «»o. 

Ile  M.  Kl o . l>»  Ljuori  lift»,  auteur  draina* 
tique  et  romancier. 

FaLri/ues  de  fairuee.  Kilatui'cs  de  colou.  — 
( 'ommerce  de  vins  estimé»  , soie*  écruc*,  fllt, 
toiles  . noix  , huiles  . bestiaux,  et  funn.iges  «le 
chèvres  trcs-rrchrrHié*.  Foires  de  2 joui» 
le*  2«l  jut.  , 2 mai.  10  août , 30  sept,  et  le 
lundi  apres  la  Sl-George*. 

A 50  k.  O.  «le  Grenoble  , 580  k.  S.-K.  de 
Pari». 

l.’jirooditsciDenl  de  S|. Marcellin  est  oom- 
|mw  de  T cantons  : Ponl*cn- Rouans  , Rivet, 
RovIkmi,  St-Klieune-de-St-Geoire,  Sl-Marcel- 
lin,  Tullius  et  Viuay. 

M AU<  'El. MX  (St-),  petite  ville,  Loire  (Fo- 
rez), arr.  et  a 12  k.  de  .MonlhriMin , eant.  de 
St-Rainliert  , £j  de  Sury-le-Comtal.  Pop. 
1,408  h.  — Papeterie.  — Poires  les  3 fév„ 
25  avril.  3 nov.  et  9 déc. 

MARCFXMX  (St-).  Vg.  y an  cl  use  (Gomtnt), 
arr.  et  à 30  k.  d'Orange  , cant.  et  SI  de  Val- 
ant). Pop.  192  h. 

MARGEU-IX-DE-VARS  (St-),  vg.  H. -AL 
/tes,  romm.  «le  Var*.  25  de  M mit -Dauphin. 

MARTEMJXS  (les),  vg.  Ithôae,  canin,  de 
Yiltié,  E dr  Roman éclie. 

MARCEMAMS,  vg.  Céte-rT Or  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 32  k.  de  Senior,  cant.  et  rs  de 
Vittraux.  Pop.  176  II. 

MARCKM.l’S  , lig  Lot -et-  Caron  ne  (lla/a- 
doi»),  arr.  et  à 8 k.  de  Mai  mande,  raid,  et  !IJ 
«le  Meilhan.  Pop.  1,006  h. 

Pat  mi  du  comte  n»  Munutu,  puhlici.de, 
porte  et  chansonnier,  auteur  de  plusieurs  «des, 
au  nombre  desquelles  le*  amateurs  citent  l’odr 
À l’Ail. 

MARCF.I.-PAl’LET  (St-),  vg.  H. -Garonne 
(Languedoc),  arr.el  à 18  k.  de  Toulouse,  cant, 
et  23  de  \erfcil.  Pop.  402  h. 

MARtENAIS,  vg.  Gi  rotule  (Ouicnne),  arr. 
et  a 31  k.  de  Blaye,  raid,  «le  St-Sivin , 23  de 
Caviguac.  Pop.  580  b. 

MARC.F.XAT,  bg  Cantal  (Auvergne),  aiT. 
cl  à 30  k.  dr  Murat,  cbcf-l.  de  raid.  Cure,  *-j. 
A 520  k.  de  Pari*  jxiur  la  taxe  des  Iclln*. 


MAK4.H. US-SOL  H-MESSK. 


Pi>p.  2.664  h.—  I > rm ii»  rridallisê.  voisin  du 
lenain  volcanique. 

Ou  ? trouve  une  source  d’eau  minérale  fer- 
rugineuse aculule  froide  , dont  on  fait  peu 
d'usage.  — Emigration  annuelle  de  colpor- 
leurs,  fcridaiilicrs,  etc.  — Poires  le*  25  avril, 
27  juillet.  9 sept,  et  4 «et. 

MAIIIXXAT-SLR-AI.LIFIR,  ou  Yilaimz, 
vg.  Allier  ilkiurl mimai»),  arr.  et  a 30  k.  de 
Garnial.  cant.  elE  de  St-Pourçniii.  P.  601  h. 

MAIILEXAY  , vg.  Cvte-tf Or  (Buurgogue), 
arr.  et  a 15  k.  deChitillon-sur-Seiue,  ouït,  et 
»*j  «k-  langui-»,  pop.  369  h. 

M ARL'-EX-BARŒLL,  vg.  A or  J (Flandre), 
arr.,  E et  à 4 k.  de  Lille,  tant,  de  Tourming. 

| Pup.  3.586  h.  Sur  b Marvq.  — Fabriques 
de  «urrv  indigène  , «le  tuiles  cirer*.  Moulin  à 
vapeur.  — Filature  importante  de  laine  pri- 
gnee  «mi  sont  employé*  plu»  de  deux  cents  ou- 
vriers. Filatures  «le  cot«m.  Rra-i-tcrks.  Geuie- 
vrrrie.  Culture  «le  légumes  potag«*TS  pour  la 
consommation  de  Lille. 

MAB4ERIX.  xg Ai. -Pyrénées,  cumin.  d’Ar- 
gaguon,  d’Orthez. 

MARt.K-si'lt-KSVRK , vg.  Indre-et-Loire 
(Touraine),  arr.  et  à 39  k.  de  Loche»,  caïd,  et 
«le  la  Hayr-Dcsrartr».  Pop.  346  h. 

.H  AIICKT  (St-),  vg.  H. -Garonne  ((xumuiin- 
grs),  arr.,  nud.,  CÊ3  H à 11  k.  dr  SM.audens. 
Pop.  981  h.  — Poires  les  17  janv.,  22  juillet 
I et  7 nos. 

MAR4EY,  vg.  Manche  (Normandie) , aiT., 

! cant.,  K et  à 5 k.  d'Avraurhes.  P.  904  h. 

! MAItŒVUL  , vg.  P i rétiêes-Or. , coiuni. 
i <F.\rf«ou*M>U,  E2  de  Pradcs.  — Uu  y rrmar- 
«pie  une  ancirane  église , classée  récemment  au 
nombre  des  inouumeuU  bi»lori«{ue». 

MARCHALXV1LLE,  Marchevitla,  lig  Orme 
(Perche)  , arr.  et  à 25  k.  de  Murlagne-stir- 
lliiiue,  «aiit.  et  «le  Longui.  Pop.  735  II.  — 
Ou  voit  aux  eux  irons  une  gratidr  «|  nanti  lé  de 
fragments  de  lave»  . qui  |tot1rrajrnt  à croire 
«pic  celle  contrée  a subi  l'action  de  feux  sou- 
terrains. 

MARCHAIS,  vg.  Aisne  (Picardie;,  arr.  et  à 
25  k.  «h-  Cbileau -Thierry,  eant.  «le  Coudé,  S3 
de  Moulmiroil.  Pop.  487  h. 

Le  11  février  1814.  jour  de  b («taille  de 
Moutinirail . le  village  de  Marchais  fut  pris  et 
repris  plusieurs  fui*.  Knfïn  les  Huttes  «|ui  Foo 
cupairut . chassés  par  le  milite  Bertrand  et  |e 
dur  de  Danluck,  furent  oldigé*  de  se  jeter  dans 
la  forêt  dr  Nagent,  b cavalrrie  du  général  «le 
France  b*ur  «oujwuit  b retraite  sur  b mule  de 
la  Ferlé- sous-J ouarre. 

MARCHAIS  , vg.  Seine-et-Oise , comm.  de 
Romville,  CS  de  iMunbu. 

MARCHAIS  Je),  vg.  Deux-Sèvres,  cnn  un. 
de  Fnuperion,  F-:  de  St-Maixent. 

M AK4.II  AIS  ,|es)  , vg.  Yonne  , cumin,  «le 
Ragwaiiix-Aur-Yaniie  , 23  de  Yilkueuvc-l’Àr* 
cbevéqna. 

M 4Rt  HAIH-RKTOX,  vg.  Yonne  ((’Jiampa 
gin  ,i.  arr.  et  à 35  k.  de  Joiguv  , cant.  et  E)  de 
(Jiamv.  P«q>.  307  h. 

MARCHAIS -SOLS- MESSE,  vg.  Aisne 
l'icardu  ;,  arr.  et  à 20  k.  de  Lauu , cant.  de 


M ARt.HK  (b). 


Si.mjiiim*  , C3  «le  NülrolJoiuiMle-Lieiisr.  P«q<. 

666  h. 

Ou  y voit  uu  beau  château  qui  apftarfeiuiit 
autre  loi.  au  eardiual  «h*  Dirraiue  , et  uu  Fou 
prvlend  «pie  lut  conrvie  b première  idée,  de  b 
Ligne.  G*  lut  pour  y itrcvoir  Charles  IX  qne 
k*  cardinal  fit  neennslruire  ce  rbâlejui.  Fran- 
eni»  1"  le  visita  plusieurs  foi*,  la  duchesse  de 
Berry  y séjourna  lur*  «le  m>u  jH'lermage  à Liesse, 
depuis  le  21  jus«|u*au  23  mai  1821. 

MAROIAI,.  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
d«‘  Mauriac  , cant.  «le  Champs , C3  de  Kort. 
Pop.  443  h.* 

MARIJIA.MP.  vg.  Ain  (Bnuigogw).  arr., 
El  et  à 16  k.  de  Relky  , cant.  de  l’Huis.  Pop. 
554  h. 

marchampt  . vg.  Hhtinc  (Beanjobu), 
arr.  et  à 19  k.  «le  \ illefranchr-sur-Suuue, 
cant.  et  E «k  IU'aujeu.  Pop.  972  h,  — Poire 
k 26  juin. 

MARCMASTEI. , lig  Cantal  (Auvergne), 
arr.  et  à 35  k.  «le  Murat , cant.  et  E «h*  Mar- 
crnai.  Pop.  1,26!  h. 

M ARCll  A.HTKI. . vg.  Loure  (Ijmguodoc), 
arr.  et  à 22  k.  «k  Marvejols , eant.  et  22  de 
Nnsbinals.  Pop  318  h. 

MAKCHALX,  vg.  Doubs  (I  raoclie-Gjnité), 
arr.  et  à 13  k.  de  Iksnnrou  , clief-l.  «k  e*nt. 
Cure.  CS-  A 419  k.  de  Paris  pour  b taxe  «1rs 
(«‘lires.  Pop.  541  II.  — Tiuviv  jurassique.  — 
Foires  1rs  16  avril  et  24  août. 

MARLHK  (b),  ei-devant  pruvinee  «le 
France,  «|ui  lûruie  aclu«:lkineut  le  <ié}iai  ti-ineut 
de  b Creuse  , et  partie  des  arrondissement»  de 
Limoges  et  «k  lklbc  (/ l.-fienne ). 

GUe  pioviiuv  fut  comprise  «bn*  b f*rr- 
mi«*je  Aquihûiic,  cou«(ui*t*  par  les  Yisigoth», 
pur  ks  Français,  et  eut  «le»  comte»  partkulkrs. 
I*hilip|ie  le  Bel  muiit  1e  «*omté  de  la  .Marclve 
à b coortmne  eu  1 303 . et  le  donna  à sou  plus 
jeune  Gis  (Jurles.  Ce  priuee.  étant  j>ai  venu  à 
b couronne , donna  la  Morchr  à Louis  1”,  duc 
de  BoucIniu.  Jac«(ues  de  Bourbiu,  l’un  des 
descendants  de  ce  due,  n’eut  qu'une  fille  n«un- 
nkc  Kléonore,  qui  «qvousa  Koltrrt  d’ Armagnac, 
et  lui  aiqMjrla  eu  uiariagt*  le  «vmité  de  b Mar- 
che. Jacques  d'Aiinaguae,  leur  fil»,  duc  de 
Nemours  et  comte  de  b Marche,  fut  con«Uinné 
««mur  rriniiuel  «le  l«  sr-maji->té  ; et  lents  ses 
hiem  avaul  été  confLu|Ut*s,  1»miî»  XI  ri'unit  ce. 
rurale  à la  emmuine  l'an  1477.  ürttr  province 
était  du  guuv  finement  du  Lyonuais,  du  rttisort 
du  |tarknu-i)t  de  Paris,  du  diocèse  de  Limoges. 

bi  Marche  était  divisée  en  haute  Marche, 
capitule  Guéret;  liasse  Marche,  capitale  Belbc. 
Sou  territoire,  qui  avait  i-mmni  48  k.  «le  long 
sur  100  k.  dr  large,  était  boruc  au  unnl  |tar  k 
Berry , a l’est  par  le  Riiuriiuiiuai*  et  F Auvergne, 
nu  sud  par  k Limooçiu,  et  à l’ourat  |ai  le 
I*oilou.  Le  sol  y est  généralement  peu  lertik. 
Bibliographie.  M.vii  l»»st  d».  u Moi  h*.  — 

Plan  /*onr  servir  à f histoire  rlu  comté  de 

la  Marche,  in- 12,  1767. 

Jou-Uitos,  Histoire  de  la  Marche  rt  du  pas  s 

Je  Com/traille,  2 vol.  in-8,  1815-16. 
Description  topographu/ne  et  naturelle  Je  ta 
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F came,  pays  de  C ombrai  fie  (Nature  con- 
sidérée, t.  u,  1775). 

V.  aussi  Ontt  {départ,  de  la). 

M ARLI1E  (la),  'g.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
de  Oimmcrey  et  à 10  k.  de  St-Miluci,  tant, 
el  C3  de  Yiguculks.  Pop.  62  h. 

MARCHE  (b),  vg.  Nièvre  (Nivernais),  an-, 
cl  à 40  k.  de  Cosne,  eant.  el  a «le  la  Charité. 
Pop.  516  h.  Près  de  la  rive  gauche  de  la 
ladre.  — Foire  le  dimanche  après  la  Sarat- 
Pierre. 

MA UCII K (U),  vg.  Saônc-et-lsjirc,  cumin, 
de  Villegnuditi,  £-3  «U*  Verdun- sur-le-l>ou)*i. 

MARCHE  {la),  lôsÿes.  V.  LUUMH. 

MARCHÉ  i Grand  el  Petit-),  vg.  Seine-H* 
Marne,  coram.  de  Sl-Lcger,  t3  «kr  Heltait. 

MARCHÉ- ALLOUARDE,  vg.  Homme  (Pi- 
cardie),  arr.  et  à 27  k.  de  Mouldûlicr,  caut.  de 
Roye,  0 de  N«lr.  Pop.  133  II. 

MARUlÉ-LE-POT,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 15  k.  de  Pèrotiue,  caut.  de  Nesle,  C-3 
d'Estrérs-Dnucrourt.  'ey.  Pop.  649  h. 

MARCIIF-XEI'F  (le),  vg.  Eure,  comin.  de 
Pbsnc*,  Q de  Bcrnay.  ’of . 

MA  IUH  FRAISONS,  vg.  Orne  (Norman- 
die), arr.  et  à 25  k.  d'Alençon,  caut.  et  0 du 
Mesle-sur-Sarthe.  Pop,  488  li. 

MARtllÉMORET,  vg.  Seine  - el  - Marne 
(Brie),  arr.  et  à 15  k.  de  Meauv,  catil.  et  S 
de  Dnininartin.  Pop.  199  h. 

MARCHEXOIR  , Marche rtieium  , petite 
ville,  Loir-et-Cher  (Bcaucr),  arr.  et  à 30  k. 
de  Blois,  chrf-l.  de  caot.  Cuit:.  Cite  d’étape. 
52  d’Oucqne*.  Pop.  529  II.  — Tissais  ter- 
tiaire moyen. 

Marcht-noir  est  une  ville  aujourd'hui  bien 
)ie(i  cousidèrahle,  mais  qui  eut  autrefois  un 
assez  liant  degré  d'importance,  ainsi  que  l'at- 
testent le»  ruines  de  sa  forteresse,  deux  noria 
et  les  vestige*  de  «•»  murailles  entourées  de 
larges  et  profonds  fossés.  Les  Bourguignon*  et 
1rs  Anglais  s’en  sont  successivement  emjuiré» 
comme  d'un  poste  nécessaire  à la  défense  du 
pays;  ces  dernier»  y établirent  un  gouverneur 
au  nom  du  roi  d‘ .Angleterre,  après  avoir  dé- 
truit les  faubourg*.  crainte  de  surprise.  Deux 
siècle*  après,  elle  avait  ri:|»n*  toutes  ses  pertes; 
mais  In  révocation  de  l'édit  de  Nantes  lui  en- 
leva les  trois  quarts  de  sa  population,  non 
commérer  ‘et  son  industrie.  Enfin  l imer  de 
1709  anéantit  ses  dernières  ressource».  On  y 
compte  à peine  aujourd'hui  529  11.  — Foires 
le»  20  sept.,  2r  lundi  de  juin,  dernier  lundi  de 
juillet,  et  4*  lundi  d’oct. 

MARCHES,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et 
à 18  k.  de  Valence,  eant.  de  Bourg -du-Péage, 
5:  de  Roman*.  Pop,  627  h. 

MARCHÉS  (les),  vg.  Seine-et-Marne,  coin, 
«le  St -1  Irais- lez-Rrhais,  0 de  Kelaû. 

M ARCHES  ECU.,  Warcasntium,  vg.  Cvte- 
*f  Or  (Bourgogne),  arr.  et  a 50  k.  de  Braune, 
caut.  et0ile  I déniais.  Pop.  658  h. 
vf  MARCUESECIL.  vg.  Saônc-cl-Loire,  coin, 
de  Changé,  C-3  de  Nolay. 
f MARC  IIESIELX,  hg  Manche.  (Normandie), 
art.  et  à 21  k.  de  Cou  tances,  caut,  et  53  de 
Péricrs.  Pop.  1,569  h. 

M. 


MA  RU. 


MARI  HF.-SI  R-SAONE  (la),  ManLtia,  vg. 

Côte-if  Or  (Bouigopie),  arr.  et  à 33  k,  de 
Dijon,  caut.  et  53  de  PuntaiJler-*ur -Saône. 
Pop.  1,169  h.  — Foires  les  20  mars,  15  mai 
et  16  août. 

MARCHE  VAL,  vg.  Loir-et-Cher , comtn. 
«le  Millançav,  JS  de  Komoraiitin. 

MARCHE  VILLE  , vg.  Eure  -et-  /.ou 
(Brauce),  arr.  et  à 21  k,  de  Chartres,  eant. 
et  13  d’IUiers.  Pop.  518  h. 

MAnCHÉVILLK,  vg.  (paya  Messin), 
arr.  et  à 25  k.  de  Vcrdun-sur-Meuse,  eant.  de 
PlTiXI  rn  Vnrnr.  H de  Manhcullr».  Pop. 
268  h. 

MARCIIKVILI.K.  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 16  k.  d'Abbeville,  eant.  de  Créer,  5; 
deBemny.  Pop.  356  h. 

MAMlillEZAIS,  vg.  Eure-et-Eoir  (Beauee), 
arr.  et  à 12  k.  «h*  Dreux,  rant.  d’Anct,  53  de 
Houdan.  Pop.  113  h. 

M A RCIII  EN  N US  ou  5lABCHiK!»aa-Vti.LC  , 
Marnante , |iet»te  ville.  Mord  (Flandre),  arr. 
«K  à 18  k.  de  Douai,  chcf-l.  de  caut.  Cure.  53. 
A 218  k.  de  Paris  pour  In  taxe  des  lettres. 
Pop.  2,848  h.  — Traa.AU  carbonifère. 

Cette  ville  est  située  duos  une  contrée  niait— 
rageuse,  sur  la  Scarpe  et  sur  le  canal  de  Dé- 
cour*. — Elle  possédait,  avant  la  révolution 
de  1789,  mie  riche  et  rèlelirr  abbaye,  fondit* 
vers 643;  les  Normands  La  prirrut  en  851  et  en 
879.  Lr*  Anglais  s’eu  emparèrent  et  y mirent 
le  feu  eu  1340;  les  Français  la  prirent  et  I» 
brillèrent  en  1477.  Fjilin  en  1566  l«*s  rcli- 
gionuaiir-*  détruisirent  tout  rintèricur  de  l'ah- 
Iwye.  Marehiciinos  fut  pris  sur  les  F.sjagnols 
par  les  maréchaux  de  (hission  et  de  Rautzau. 
en  1645.  Le*  allié»  le  fortifièrent  en  1712  et 
y rcnfcTTttèrent  leurs  munitious;  nui*  dans  la 
même  année  le  maréchal  deVillars  s'en  cm - 
para,  ainsi  «pie  de  tou*  1rs  magasins,  après  un 
suçeile  trois  jours.  Eu  1793  le*  Autricliirn* 
surprirent  cette  place,  qu'il*  conservèrent 
jusqu'au  24  juin  1794. 

Marciiietine*  est  une  ville  en  général  fort 
mal  bâtie  et  mal  percée.  Ou  y voyait  encore,  il 
y a |K*u  d'année*,  une  partie  de  lu  tour  de  l'an- 
cienne ahliaye,  regardée  comme  un  lieau  mor- 
ceau d'architecture  gothique.  G*  fragment  a 
été  démoli  ni  1817. 

Pathie  du  Lieutenant  général  Coi tacts*  c. 

Fabriques  de  tulles  brodés.  Filatures  de  lin. 
Tannerie.  — Commerce  étendu  d'arbres 
fruitiers,  de  lin  de  gros,  d'asperges  et  de 
griffes  d'asjiergcs. 

Bibliographie.  Relation  de  f affaire  de 

De-nain  et  Mar  chienne  par  t armée  du 

maréchal  de  lîllars,  in- 4.  1712. 

MA  RCII I EN  N ES-GAM  PAGNE,  vg.  Nord 
(Flandre),  arr.  et  à 17  k.  de  Douai,  eant.  et 
53  de  Marcliiennc».  Pop.  354  h. 

MA  RCIU  pont.  vg.  Nord , comm.  de  Rom- 
l»ir»,  El  de  Valencienne». 

MARC1  (lai.  51*,  long.  20").  « La  Notice 
de  l'empire  place  en  ce  lieu,  sou*  les  ordres  du 
général  de  la  seconde  Belgique,  un  corps  de 
cavalerie  : équités  Dalmata  Marcis , in  littore 
Sasotmo.  Les  opinions  sont  partagée*  sur 
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cette  position,  Malhranq,  qui  a fait  un  gros 
ouvrage  sur  les  Mo  ri  tri,  veut  «pie  ce  soit 
Minlik.  Olivier  se  déclare  pour  Marqui**, 
qui  «**1  un  peu  au-dessus  d'Aiuiléat  «mi  d’Am- 
Mélruse,  et  Sanson  a pris  la  même  positiou. 
M.  dr  Valut*  préfère  Merk  ou  Mark,  à quel- 
que distance  «le  la  mer,  mire  Calai»  «A  Grave- 
lines. I-*'*  vestiges  d'un  voie  romaine,  «pii  tend 
de  Casse!  à Mardik,  font  croire  que  Mardik 
était  un  lieu  de  quelque  considération  du  temp» 
des  Romains  ; mais  le  nom  de  Mardik  {maris 
dila ) ne  rend  point  aussi  précisément  que 
Matvk  le  nom  die  Mar  ci.  Dans  l'histoire  de* 
comte*  de  Guiur»,  écriteau  ronunrucement  du 
xjiPsiéde  par  LanÜMrrt  d’Ardre,  Mark  est  ap- 
pelé Mc nka  , autrement  Mereuritium  ; mais, 
quant  à cette  dernière  dénomiuatiuu,  elle  nie 
jiar.iit  une  glose  forgée  d'après  le  nom  de 
Merk  on  de  Mark.»  D’Anville.  Notice  de  f an- 
cienne Gaule,  p.  433. 

MARGIAC.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 
21  k.  «le  Mirandr,  clief-l.  de  caut.  Cure. 
FUtile  secondaire  e« lésiostique.  53.  A 711  k. 
de  Pari*  pour  La  taxe  dira  lettre*.  Pup.  1,555 
h.  — Traasiv  d'nlluvioiu,  voisin  du  terrain 
tertiaire  moyen. 

Cette  ville  a été  formée  dan*  le  xiu*  siècle, 

I kir  la  réunion  de  plusieurs  hameaux,  aux  ha- 
letants desquels  k*  comte  de  Pardiac  et  le* 
moines  de  l’aliloye  de  la  Case-Dieu  concé- 
dèrent. en  1298,  le  terrain  sur  lequel  elle 
est  située,  I-a  ville  s’accrut  prouiptemeut  , 
ainsi  que  la  prospérité  de  sou  commerce;  mais 
clic  eut  lieaucoup  à souffrir  pendant  le  xvi* 
siècle  det  guerres  de  religion:  «‘Ile  était  alors 
fortifiée  et  avait  «le*  remplis  qui  ont  été 
remplacés  par  une  agréable  prou  M'initie.  — 
Vénerie  de  verre  blanc,  bleu  cl  * erre  dit  de 
fougère.  — Foires  le  dernier  mercredi  de 
juillet,  mercredi  âpre*  lr  8 sept.,  P*  mercredi 
de  nov.,  mercredi  après  le  8 déc.,  1*r  mercredi 
après  le  25  mars,  mercredi  après  le  3 mai. 

MARCIAT,  vg.  Saône-et-Loire,  comm.  de 
Joudes,  de  Sl-Anuwr. 

MARCIKl',  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  et  h 
57  k.  de  Grenoble,  eant.  et  S de  la  Mure. 
Pop.  416  h. 

MA  ROC  NY.  vg.  Saône-et-Loire  (Bour- 
gogne), arr.  et  à 38  k.  de  Charolles,  chef-l.  de 
eant.  Cure.  Gîte  d'étape.  0-  A 384  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  2,486  h. 
IVaasi*  d'alliivious  modernes. 

Autrefois  priruré  «k*  filles  ordre  «le  St-Be- 
nuil,  parlement  «le  Paris,  intendance  de  Dijon, 
recette  de  Semureu  Brionnais»  gouvernement 
particulier,  mairie,  couvents  de  récollets  et 
d'ursulines. 

Celte  ville,  située  à l’entrée  d'une  gorge  fer- 
tile, a éprouvé  tonte»  les  hormir*  des  guerres 
qui  ont  désolé  si  longtemps  le  Charobi*  et  b 
Bourgogne.  Après  b liataille  d'Aulneaii,  le  duc 
de  Bouillon  et  le  cocote  «le  Chitillon,  chefs  des 
calvinistes,  passèrent  à Marcignv,  ni  1587, 
avec.  4,000  hommes.  Le  duc  dTipernott,  qui 
tenait  le  parti  du  roi,  les  suivait,  avec  une 
petite  année,  pour  termiuer  avec  eux  certains 
articles  d'un  traité  de  paix  déjà  proposé.  Le 
02 
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comte  de  Chili  lion  ue  voulut  point  y »w|uirwr,  f 
et  sr  retira.  Le  duc  de  Bouillon  s'arrangea  avec  : 
le  due  d’Epernou  ; dan»  un  grand  fortin  que  ! 
celui-ci  donna  à cette  occasion,  il  fut  soupçonné 
d'avoir  em|ioi*MUic  *ex  nuisit  es,  Kn  effet  à I 


de  sa  suite  furrut-i!»  arrivé*  à Geneve  qu'il* 
moururent.  De  la  est  tenu  le  provrrl«r  cité  par 
dr  Thnu  : Pieu  nous  prêtent  du  dîner  de 
Mnràgny  ! 

Pmi»  d'Atm»  IH'htvk  , orientaliste,  tra- 
ducteur de  IVVlcoran. 

I)u  lieutenant  général  fsiuim. 

Fabrique*  de  linge  de  tnhle.  Construction  de 
lui t eau v.  Tuilrries  Poterie.  — Commerce  de 
grains. — Foire t les  2"  lundis  de  jan* d'avril, 
de  juin,  d'août  et  de  nov. 

M ARCIO  N Y -SOI  S-T1I1L,  vg.  Côte-d’Or 
(Bourgogne!,  arr.  et  à 17  k.  de  Monthard , 
eant.  «le  Préey-#ou»-Thil , 0 de  la  Maison- 
Neuve.  Pop.  158  h. 

MARC1I.HAC.  tg.  Ut,  rom.  de  la  Mothe- 
Fénelon.  T1!  de  Payrac. 

MARCHAI  AC,  vg.  Ut,  com.  de  Sl-Ct  prwn, 
E de  Montcuq.  — Foire  le  il  net. 

MAHCII.l.AC,  petite  ville,  Aeay  ro«{Rouer- 
goe),  arr.  et  à 90  k.  de  Rodez.  ehef-l.  de  eant. 
Cure.  A 692  k.  de  Pans  pour  la  taxe  des 
lettres,  pop.  1,575  h.  ■ — Tissais  «lu  tria*. 

Kltc  est  bâtie  au  milieu  d'un  lia  s»  in  «le  prai- 
ries, entouré  de  vignobles  et  de  Imurg*:  ses 
dehors,  ombragé*  «le  noter»  et  «le  lieaux  |**«i- 
plirr*  qui  ! «ardent  la  rivière,  offrent  «les  pro- 
menade* déKriease*;  mais  l'intérieur  est  obscur 
rt  sans  régularité,  la*  pâté  des  rues  est  ronti- 
nuellcmrut  Couvert  de  paille  et  de  feuilles:  il 
est  impwsibli-  d«-  faite  un  |«as  sans  que  1rs  pied* 
rnfonrent  dans  le  fumier  et  que  l'odorat  soit 
désagréablement  affecté.  — Fahnouet  de 
toiles.  — Commerce  de  vint,  «l'huile  «le  noix 
et  de  liestiaux.  — Foire  t les  9 mai.  17  sept., 
18  oet..  95  nov.,  9 et  99  déc. 

MARI  II,  LAC.  vg.  Ci  ronde  (Guirnoe),  arr. 
et  à 9t)  k.  de  Rtaye,  eant.  de  St-Cjn^-Ja-landc, 
ta  «le  St -Aubin.  Pop.  9.00R  h. 

SI  ARCILL  AC.  bg  Ut  (Qtierry),  atr.  et  à 99 

k.  «fo  Fîgear,  mut.  et  PT  de  Cajare.  Pop.  813  b. 

Ce  bourg,  situé  sur  la  rive  droite  dti  Celé, 

possédait  autrefois  nn  mouaslére  doit!  17-glisr, 
qui  est  vaste  et  fort  brllr,  a été  rommée  : la 
nef  a 36  m.  de  long  et  8 de  large,  sans  y com- 
prendre le*  lias  rAté*  ; la  voûte  est  supportée  1 
par  «les  colonnes  ammplées  sans  ehapileau  ni  i 
entablement:  les  onrcrturrs  y soot  étroite*  , 
trê*-élevée*.  «t  présentent  toutes  délégants 
compartiment»  en  forme  dr  rmarts  et  de  | 
fouilles  de  lirtlr.  À peu  de  distance  de  Mar- 
eillar  «ni  remarque  la  grotte  de  te  nom,  située 
sur  la  commune  «le  Rlars. 

Foire  t les  6 cl  16  mai,  16  août  et  S nov. 

M\KCll.l.AC-LA-CROISILLF. . lig  Cor- 
rèze (Limousin) . arr.  cl  à 31  k-  de  Tulle  , 
rant.  de  la  Korhr-Gauillar,  E d'Fglefnn».  Pop. 

l. 763  b. 

MA  RCILI.AC-L  A-CROSSE  . vg.  Corrèze 
(Limousin! , bit.  rt  à 97  k.  de  Rrivr*  , eant.  et 
K d*  Meyssac.  Pop.  719  h. 


MARCILLAC-LA.XVILLF. . vg.  Charente 
(Angoumois), arr.  et  i 94  k.  d’Anguuléme  , 
eant.  de  Rouillât.  M d* Aigre.  Pop.  1,507  h. — 
Foires  le  1 1 de  chaque  mois. 

M A RC1 LLA  C-ST-<H ENT1N  , vg.  Dordo- 
gne (PérigOld) , arr. , eant.,  K et  à 11  k.  de 
Sa  r bit.  Pop.  479  h. 

M ARCILL  AT  , bg  Alfier  (BourtmftnaU)  , 
arr.  et  à 25  k.  de  Moutluçon  , chrf-l.  de  eant. 
filtre.  0.  A 134  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettre*.  Pop.  1 ,704  b.  — Ttaintw  rrintallUé  ou 
primitif.  — Foires  1rs  94  avril  et  19  juin. 

MARCILLAT,  vg.  Creuse,  cornai,  de  Mar*, 
C5  d’Awtanco. 

MARI  II. I.tT,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auver- 
gne) , arr.  H à 93  k.  de  Ri«im  , eant.  el  E3  de 
Menât.  Pop.  779  b. 

MARCILLAT  - LAFARGF.  . vg.  Creuse  , 
comm.  du  Compas,  B d'Àuxanccs. 

MAIICILLK  , bg  Moyenne  (Maine) , arr,  . 
eant.,  T-;H  à 10  k.  de  Mayenne.  Pop.  1.3t5h. 

MARCILLK-KAOIL  . vg.  Ulc-et-rîlaine 
(Bretagne),  arr.  et  a 97  k.  de  Fougères  , eant. 
et  C5  d’Antrain.  Pnp.  800  h. 

M ARCII  J.K-ROBEUT . s g.  itlr-et-F, laine 
(Bretagne)  . arr.  el  à 97  k.  de  5ritié  , eant.  de 
Rhclier*,  H de  la  Guerrhe.  Pop.  1 ,759  b.  — 
Faim  le  i**  mardi  de  mai.  ou  le  lendemain  si 
le  mardi  est  le  1”  jour  du  moi* , et  3*  mardi 
de  mai. 

MAKI  II.LOl.ES  . vg.  Isère  (Dauphiné), 
arr.  et  à 30  k.  de  St-Marcrllin  , eant.  «le  Rov- 
Imhi.  t-!  de  la GAteSSt- André.  Pop.  719  h. 

M ARCILL  Y , vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  à 
91  k.  «le Sancrrre , eant.  el  C£1  de  Soncergucs. 
Pop.  328  li. 

MARCtLLY  , vç.  CôtenfOr  (Bourgogne!  , 
arr.  et  à 95  k.  de  Dijon  , tant,  rt  [•;  «Tls-sur- 
Tillc.  Pop.  163  b. 

MARCII.LY  . vg.  Loiret , comm.  d«*  Bcaune- 
la-Rollandr . EJ  de  Bois-f  Commun. 

MA  HCl  LL  Y . vg.  Manche  (Normandie)  , 
arr.  rt  k 10  k.  «l'Avrancbe* , eant.  rt  E3  de 
Dacvy.  Pop.  981  b. 

MARC1LLY  , vg,  H. -Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 15  k.  de  Langee* . eant.  de  Varmne*  , 
C3  d«  Montigny-fo-Rni.  Pop.  786  h. 

M ARCII.L  Y.  vg.  ffièrre , comm.  de  Or* 
son,  E de  Coringny. 

MARCII.LY,  vg.  Orne,  rojnm.  dlgé , 0 
de  Brlléitie 

MAHCII.LY  . vg.  Srinr-et-  Marne  (Brie)  , 
arr . . ; et  à 11  k.  dr  Meaux  . rant.  «le  Lizv. 
Pop.  370  II. 

MARCII.LY.  vg,  Yonne,  comm.  dr  Pro- 
veney  . t*7  «le  Lurv-le-Boi*. 

MAROLLY-D'AZERfin»,  vg.  Rhône 
(Lyonnais) , arr.  et  à 1 5 k.  de  Lv«m  . rant.  de 
Limonesl.  E de  Chaiarlay.  Pop.  444  b. 

M A RC  II.  1.3'  - EN  - BF.A  IC  K . vg.  I/ùr-rt. 
Cher  (Yeodnmois) , arr.,  rant.,  E rt  à 7 k.  de 
Vendôme.  Pop.  187  b. 

MARHLLY-F.!f-GAtTLT,  vg.  Uir-rt-Cher  : 
(BtaisnU),  arr.  et  à 16  k.  «le  Romorantin , 
eant.  «le  Snlbris . fTJ  de  Neung-sur-Reuvron, 
Pnp  798  h. — Foire  lr  18  ««ait , ou  le  16  lors- 
que la  foire  de  Romorantin  tomlie  le  18. 


MAR(JU.Y-EX-Y11XETTE  , vg.  Uiret 
(Orléanais) , arr.  rt  à 18  k.  d'Orléans , eant.  et 
E dr  ta  fcrtè-Sl- Aubin.  Pop.  769 h. 

MA  HCl  Cl.  Y -LA -CAMP  AC  NK  # Moralisa  - 
mm  in  Campania  , vg.  Eure  (Normandie)  , 
bit.  et  à 35  k.  d'Evmix  , eant.  et  C3dr  No- 
nancourl.  Pop.  1,038  h.  — Ou  voit  dans  le 
voisinage  «le  leghsr  quelques  vestiges  d’un 
château  fort  nnmtiouné  dotu  le  traité  de  1 194  , 
entre  Philippe  Auguste  rt  le  roi  d’ Angleterre  , 
comme  faisant  partie  de*  propriétés  du  mi  de 
France  sur  In  liraitr  de  ta  Normandie. 

M ARCILL  Y-LA -GI/EIRCE.  vg.  Saône-et- 
Loire  (Bourgogne;  , arr.,  eant.,  B«t  à 4 k.  dr 
Cliarolles.  Pop.  541  h. 

M ARCII.LY  - I.F.  - HATER , Mareiliacum. 
Atshr  (Champagne),  arr.  rt  à 23  k.  de  Kogrnl- 
sur-Seine  , cbef-1.  de  rant.  Cure.  OS.  À 129  k. 
<l«î  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  707  h. 
— Tsaaux  crétacé  suj«erieur , craie.  — Foires 
le  17  fé*.  et  le  lundi  qui  suit  le  1"  dimanche 
de  sept. 

M ARCILL  Y -LE-PA  VÉ  . vg.  taire  (Fom), 
arr.  rt  à 12  k.  «le  Montbrison  , rant.  et  K de 
Rom.  Pop.  832  h. 

■ARaU.Y-lis-BFXT,  vg.  Saône-et - 
Ixùrr  (Bourgogne)  . arr.  rt  à 24  k.  dr  Chalou- 
sur-Sauue,  raut.  et  Bile  Buxy.  Pop.  1,063  h. 
— - Fiô res  les  3 mars,  97  avril,  11  juin,  4 août 
rt  9 oet. 

MARCILLY-LfeR-VITTEACX  , vg.  Côte- 
if  Or  (Bourgogne),  arr.  rt  à 90  k.  «Ir  Semtir , 
eant.  et  E de  Vitteanx.  Pop.  180  h. 

MA  RCI  LI.Y  -SOCS-  3IOXT -ST-JE  A K , vg. 
Côte-d'Or  (Bourgogne) , «rr.  et  à 39  k.  dr 
Beaune  , eant.  et  E de  PuuilIy-eu-Moutagti<’. 
Pop-  433  h. 

MARCILLY-STR-ETRE  , MarciUeium  , 
vg.  Eure  (Nurmandie),  air.  rt  à 10  k.  d’K- 
vreux  , rant.  et  E de  Si- André.  Pop.  767  It. 

1/  RaxCTL-Baaorr  , dépendance  «le  cri  te 
«xjmmmir  , était  «me  ald>aye  de  l'ordre  de  Ci- 
tcaux  , foiuirc  en  1137,  et  qui , au  vin*  siècle  , 
était  des  «mile  en  grande  réputation.  Izh  l»iti- 
meuls  nmwiiliH'l»  existent  enrure,  avec  l'an- 
riennr  église  qui  avait  rte  dédiés*  en  1924. 

MARCII.LY -Kt:R-M Ai:LXE , vg.  Indre-et- 
/jure  (Touraine''  , atr.  et  à 45  k.  de  Tours  , 
tant.  elE  «le  diùteau-ta-Vallière.  Pop.  704  h. 

MARCII.LY  -SCR-8EIXE , Marallinmm , 
vg.  Marne  (Champagne) , arr.  rt  à 62  k.  d'K- 
peroay , rant.  d’Angiure  , 0 «le  Pont-lr-Rni. 
Pop.  705  h.  — Commerce  de  bois  rt  «le  char- 
bon. 

M ARCILLV-S1"  R -VIENNE  . vg.  Indre-et- 
Ixsire  (Touraine) , arr.  rt  a 33  k.  de  (Jiiumi  . 
eant.  el  KJ  de  Sle-Mnurr.  Pnp.  385  h. 

MARCK  , vg.  Pas-ile-Catais  (Boulonnais)  , 
nrr.  rt  à 39  k.  de  Roiiloçne-*ur-Mer  . rant.  de 
Calais,  C-;  dcSt-Pirrrr-Irs-Calai».  P.  9.074  b. 

C'était  autrefois  une  plan*  forte  , qui  fut  rui- 
néeet  incendiée  plusieurs  foi*  par  le*  Eqw- 
gnob.  — A l'extrénulé  de  la  commune,  du  eûtr 
«lu  sud , ou  mnartpie  le  famesu  |M»nt  dit  à 
quatre  branches . où  les  «leux  eanaux  de  St- 
Omer  û Calai*  et  d'Anlre*  à Gravelines  se 
croiseut  àatiglra  droits.  La  voûte  du  milieu  de 
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ce  poul . fa  forme  de  rotonde , et  cdle  des 
quatre  ouvertures,  figurent  autour  des  coupoles 
égale»  entre  die»  , qui  représentent  un  petit 
temple  antique. 

MAKtkDIAHKIM.  OU  OU  Ma- 

ajoxux»,  petite  tille  , B.-Rh tn  (Alsace),  arr. 
et  à 14k.  de  Srbrlrsladt , chef-l.  de  ranl. 
Cure.  El»  *0%  A 454  k.  de  Paris  pour  In  taxe 
dr*  lettre».  Pop.  8,387  h.  — Tm»u»  d'ali  n- 
vinm  modernes. 

Cette  ville  «I  «ilu»*  Mtr  l'Iebert  et  le  canal 
du  RhixK*  au  Rliin.  I.'cvéqoe  Hcrthold  II  y 
construisit  uu  château  vers  le  miliru  du  xiv* 
siècle.  Vers  le  même  temps  l'empereur  Louis  V 
la  fit  ceindre  de  muraille».  Le»  Armagnacs  s’en 
tm|Mrcmil  eu  1444.  De  l'autre  côté  du  R hiu  , 
sur  le  revers  du  Kaiserslhul , on  aperçoit  le» 
ruines  du  château  de  Liiubourg , berceau  de 
Rodolphe  de  Habsbourg. 

PsTaia  du  lieutenant  général  comte  de  Frey- 

H* 

Fabriques  de  toiles,  ta  von,  poterie  de  terre. 
Brasserie*  Tuileries  — • Commen  t de  taliac  et 
de  chanvre. 

MARC-LA-  I.ANDK  . vg.  Deux  - Sèvres 
(Poitou),  arr.  et  à iO  k.  de  Parthmay  , cant. 
dr  Maxiéres,  O de  Champdaiier».  Pop.  444  h. 

MA  RC- LA-TOC  R.  vg.  Cor  rèze  (Limousin), 
arr.,  cant.,  53  et  à 14  k.  de  Tulle.  P.  44*8  h. 

M ARC  I.K-BI. ANC  (Si-),  vg.  7/iW l-Hlame 
(Bretagne),  arr.  et  à 17  k.  dr  Fougères,  cant. 
et  55  de  St-Brice-en-Cogks.  Pop.  t ,31 1 b. 

MAHCLOP,  vg.  Loire  (Força),  arr.  et  à 
18  k.  de  Montbrison , cant.  et  (g)  de  Feurs. 
Pop.  562  h. 

M ARCOOCRITM  (Ut.  51*,  long.  83').  « On 
lit  dans  Tacite  ( H Ut.,  lib.  ir,  88)  Car  ta  {per 
Cii Hem)  colporte*  Agrippinemiumin  vico Mar- 
cotitiro,  incuriouui  agentes,  i/uia  prttcul  ripa 
(nempe  Rheni)  agebant.  O lieu  est  Duren  sur 
la  Rorr  , au-dessus  de  Julien.  Nos  rois  y nul 
eu  uu  palais  appelé  Duna  Villa  ou  Dura, 
dont  les  ancienne»  annales  fout  mention  en 
parlant  des  ut  semblée»  qui  y ont  été  convo- 
quées. •*  Ü’Auviilr.  Xotice  de  r antienne 
( laide , p.  433. 

MARCOISG  . vg.  Nord  (Cambrés»),  arr. , 
M et  à 8 k.  de  Cambrai,  cbeM.  de  cant.  Cure. 
Pop.  1,631  b.  — Tm«*  crétacé  supérieur, 
tTair,  — Fabrique  «le  fécule , de  produits  chi- 
miques, de  poterie  de  terre.  Briqueterie».  Bras- 
series. 

MARtm.KZ  , l»g  Cantal  (Auvergne)  , arr. 
et  à 50  k.  d’Àurilbc  , cant.  et  Ejdc  St-Ma- 
m.*t.  Pop.  1,505  h. 

Ce  bourg  a été  |du»'  considéra l*le,  ainsi  que 
l'indiquent  d'ancienne*  porte»  cl  des  murs  d'en- 
ceinte. 11  fut  saccagé  , pendant  les  guerres  du 
xiv*  siècle,  par  le»  Anglais,  et  plus  Uni  |>ar  le» 
rcligkmnairv*.  On  » reman|ue  les  t -bâteaux  de 
Poux,  de  Faulat  et  de  Marélté. 

foirât  les  3 avril,  53  juin,  18ocl.  et  10  nov. 

MARCOUN  , vg.  itère  (Dauphine) , arT.  et 
à 3 j k.  de  St-.Marrellin  , cant.  de  Roy  bon  , Ej' 
de  Beaurrpairc.  Pop.  757  b. 

MARCOLS,  vg.  Ardèche  (Vivaraâs).  arr.  et 
à 57  k.  de  Privas,  cant.  et  EJ  de  St-Pierre»  ilia. 


Pop.  1 .889  h.  — Ou  y trouve  une  source  d'eau 
thermale.  — Foiret  le»  1**  fév. , 50  mars  , 20 
avril  et  50  nov . 

MARCOMAGL’$(lal.  51%  long.  53').  * lien 
est  mention  dam  l'Itinéraire  d'Antoninet  dans 
la  Table  théodosienue  sur  une  rouir  qui  con- 
duit de  Trêves  à Cologne,  et  à l’égard  de  laquelle 
l'Itinéraire  est  plut  complet  que  b Table.  Mar- 
cumagui  devance  Tolbiaeum  sur  crtte  rouir  eu 
partant  de  Trcvrs  ; et  il  y a lieu  d'être  surpris 
que  Cluv  icr,  ru  confondant  Marcomagut  avec 
Warcodurum,  n'ait  pas  remarqué  que  la  posi- 
tion de  Duren,  qui  est  Marcodurum,  étant  au 
delà  de  Tolbiac tim,  ou  île  Zulpirk.à  l'égard  de 
Trêves,  et  dans  la  meme  distance  à peu  près  de 
Cologne  que  Tolbiaeum , ne  peut  euovniir  au 
Marcomagut  de  l'Itinéraire.  Adrien  de  Valois 
et  OlbriiM  mil  cru  pareillement  qu'il  ne  Calbit 
point  distinguer  Marcomngnt  dr  Mar  rotin- 
ruru.  Je  reconnaît  Marcomagut  tbus  uu  lieu 
nomme  Marmagcn , entre  Schleidni  et  Blan- 
keuheim  , et  sur  b direction  qui  cuiivient  à b 
voie  en  trndant  de  I iyvcs  à (blogue  par  Zul- 
pick.  LTliucraire  doune  une  poMboii  luli-rwc- 
diaire  de  .Marcomagut  à Tolbiacum,  tous  k 
nom  de  IJetgica , et  répète  la  même  distance, 
savoir  YHI  de  Marcomagut  à Ilelgica , et  de 
lie  Ig  ica  à Tolbiacum.  Entre  Marniageu  et  Zul- 
pick,  et  sur  b voie  même . à en  juger  par  sou 
aligucraent . un  lieu  dont  le  nom  est  Blog-Berg 
ou  Blry-brrg,  me  parait  répondre  à la  posi- 
tion de  Brigua.  Mais  il  faut  observer  que  tout 
ce  qu'il  y a d'espace  entre  Marmagcn  et  Zulpick 
ne  peut  s'estimer  que  d'environ  8 lieue»  gau- 
loises. D'où  l’on  peut  iufêrer  que  Ilelgica.  in- 
séré après  coup  danv  l'Itinéraire,  aura  douné 
lieu  à la  répétition  de  la  même  distance,  lors- 
qu'il convenait  de  la  partager  selon  les  deux 
intervalles  qui  la  ronqiosejii.  ••  D'An  ville,  Xo- 
tice de  l'ancienne  Gaule , p.  434. 

MARRON  , vg.  Sarthe  (Anjou) , arr.  et  à 
34  k.  de  St -Calais,  cant.  et  El  de  la  Chartre- 
sur-k-Loir.  Pop.  1 ,939  h. 

JRARCDNNAT  , vg.  rienue,  £3  de  Mire- 
beau. 

MARCOX.N'K,  vg.  Pat-de-Calais  (Artois), 
arr.  cl  à 58  k.  de  Monlmiil-sur-Mer , cant. 
rt0jf  Headiu.  Pop.  701  b. 

M ARGON  NF.L,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 58  k.  de  Montreuil-sur-Mer,  cant.  et 
53  de  Hevdin.  Pop.  933  h. 

MARCOQIET  . vg.  One,  connu,  de  Sl-Àr- 
Hoult , Ej  de  Formerie. 

M A RCORIGN  AN  , vg.  Aude  (Languedoc), 
arr. , cant. , E3  et  à 8 k.  de  Narbonne.  Pop. 
487  h. 

MARCORY  (St-),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 46  k.  de  Bergerac,  cant.  et  EF!  de 
Montparier.  Pop.  503  h. 

MARIAIT,  vg.  Aveyron,  comm.  de  Naus- 
sac, 0 de  Villefnu»che-de-Rouergue. 

MARCOL'F  (St-),  vg.  Calvados  (Norman- 
die), arr.  et  à 87  k.  de  Baveux,  cant.  d'Iiigny. 
53 de  ColoralmTcs.  Pop.  836  b.  — U est  sur 
la  Manche  , prés  des  îles  de  St-Marcouf,  où  se 
trouve  un  petit  Canal  à feu  fixe  établi  sur  le 
fort,  de  18  k.  de  portée.  — FJablissemeni  de 


, /«i  «titrée,  8 heures  35  minutes.  Ut.49"30'l 

long.  O.  3“  89'. 

MAtU  Ol  f I.St-),  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  cl  à 14  k,  de  Valogncs  , cant.  et  El  «la 
Mootdiourg.  Pop.  811  b. 

MARCHA  SSIS  , OU  M h coi  »»  y,  vg.  Seine- 
et-Oiie  ( Ile-de-France } , arr.  et  à 38  k.  <k 
Rainbiuillel , cant.  de  Limeurs , !•]  tic  Linas. 
Pop. 1.383  h. 

Ce  village  fut  fonde  en  661  |or  salut  Wan- 
drillc,  qui  y lit  Mi  tir  une  église  cl  us  «nouas  - 
terc.  La  terre  de  Marcoussi»  avait  autrefois 
titre  tk  Imroume.  Millon  Je  Marrolcii»  en  était 
seigneur  ail  commencement  du  xu*  siècle.  \ ers 
b fin  du  xrv*  siècle  elle  échut  à Jean  de  Mou- 
Uiigu,  qui  lit  rebâtir  le  château,  et  fonda  dans 
ce  lieu  un  coin  eut  de  rélextui»,  qui  existait 
encore  à l'époque  de  la  révolution. 

L'ancien  château  fort  dr  MarvuUwi»  ébit 
remarquable  par  h construction.  Jean  de 
Montaigu  vivait  dau»  un  temps  où  les  châteaux 
étaient  plutôt  des  forteresses  que  des  lieux  «le 
pbitir  ; aussi  fit-il  liàtir  le  sien  au  pied  d’une 
roc  lie  perpendicubîre,  dan»  le  fond  de  b val- 
lée, ali u de  pouvoir  profiter  de  l'eau  «les  ruis- 
seaux vui»iua  pour  eu  remplir  les  fnxvés.  Ce 
château  parait  avoir  été  commencé  par  un 
v ieux  corps  «k  logi*  qu'on  ap|*cluit  la  Mutsoa- 
Fort,  dont  il  restait  meure  une  tour  «couverte 
en  roue,  que  Muntaigu  lit  euebver  «bu»  uu 
des  quatre  corps  «k  logis  tk  son  nouveau  châ- 
teau. L'entrée  était  couverte  par  uu  ouvrage 
avancé  , ou  avaul-t  bâleau  , dans  lequel  un  ne 
pouvait  entrer  que  |*ar  deux  p»utvle*i»  situés 
aux  extrémités  dr»  liane».  Après  avoir  tra- 
versé une  cour  carné  , on  cuirait  «bus  le  châ- 
teau par  uu  second  |i«>nl-levi».  Sa  structure 
formait  uu  cJifice  carié  ohloiig  , dont  ks  qua- 
tre angles  étaient  flanqué»  de  quatre  grosses 
tour»  roode»,  couverte*  d'aï  doive».  ci  les  cour- 
titie»  munies  de  mâchicoulis  et  de  demi-tour» 
découverte*.  I.’u  donjon  s'élevait  au-dcasu»  de 
la  porte  d'rutrée,  où  l'on  voyait  une  statue  de 
Charles  VI  ; dans  le  fond  de  la  cour  étaient 
deux  cbaprlk»,  l’une  sur  l'autre  : l'une  au 
re/-<lc-ch.iu»»rv , et  l'autre  au  niveau  du  pre- 
mier étage.  Les  chambre»  étaient  octogone»  et 
petite». 

En  1417  Jean  , duc  de  Bourgogne , s'empara 
de  Marcaussi»,  apres  avoir  pris  Monllhéry.  lia 
traité  de  paix  y fut  conclu  en  1498  entre 
Louis  XII,  Ferdinand  d'Aragon  H Fiisaltrth 
de  Qutilk.  Les  prince»  de  Condê  et  de  Conti, 
ainsi  que  le  duc  de  Longueville,  furent  liatu- 
réré»  dan»  ce  château  eu  1650,  où  il»  restèrent 
détenus  pembnt  trois  mois.  Le  vieux  château 
«le  Marcou**i*  a été  détruit  en  1807. 

I, 'église  paroissiale  est  dr  construction  go- 
thique ; tous  le  portail  «jb  a représenté  le 
mystère  de  la  Trinité,  figuré  |iar  un  tripk  corps 
à trais  faces  et  à plusieurs  maiu» . kquri  a 
Mwucoup  de  rettemblance  avi-c  k*  idole»  qui 
« «ruent  le»  t«mple*  de»  Indiens. 
Bibliographie.  * Recueil  de  plutieurs  titres , 
mémoire f et  antiquité t de  la  châtellenie  de 
Mar  conta,  de  la  prévôté'  de  Mon  d hcr  * , du 
chapitre  de  St-Méry-de-Linas,  et  des  fefs 
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et  seigneuries  de  Boue  , de  Belle  jambe , 
Gmllervilte  , Beaurtgard  et  autre t lieux, 
io-8.  1689. 

P» Mi<>' . L'Anastose  de  Marcoussi,  ou  Becueil 
de  plusieurs  titres , mémoires  et  antiquités 
de  la  châtellenie  dudit  lieu  et  autres  eir - 
eoueoisius,  iu-12,  1694. 

Roi  c mik  n'Aa»>i».  Mémoires  historiques  sur  la 
seigneurie  de  Marcoussi  (rt  le  prieuré  des 
Célestius  qui  est  dans  le  même  fieu ) (Mer- 
cure. 1742.  juin,  vol.  i), 

• Lettre  de  M.  M au  sujet  de  la  devise 

de  Jean  de  Won f agit  qui  est  au  château  de 
Marcoussi  (Mercure,  1743,  janvier,  p.  78). 
MARCOt'VILl.E  , ou  M**cm.Tiu.* 
Ysam,  Marronrilla , vg.  Eure,  cumin,  de 
Humilie,  CFldTcouU. 

MARCUl' VILLE  , ou  Mmcovtii.u  - *v- 
Ronsois,  Marcosvilla,  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 31  k.  de  Potil-Audemer,  cani.  et  C3 
de  Bourg -Thcroiildc.  Pop.  199  h. 

Au  avi"  lircle  il  y avait  à la  Mésangèr»*  un 
château  fort  qui  en  1389  était  ail  pouvoir  des 
ligueur».  Il»  en  furent  chassé»;  mais  ru  1592 
le  duc  de  Mayenne  réduisit  la  garuinmi  catho- 
lique. et  la  remplaça  par  mi  détacbcmcnt  de 
troupe»  de  la  ligne.  Il  ne  reste  aucune  trace 
de  cr  château . 

NARCOnrilXK,  vg.  Seine-et-Oise , cum. 
et  El  de  Pontoise. 

MARCOl'X,  vg.  n, -Alpes  (Provence),  arr., 
cant.,  F!  cl  à 7 k.  de  Digne.  Pop.  363  h. 

MARC.orN  . vg.  Ijoire  (Forez),  arr.  et  a 
16  k.  de  Mouthrisou , caul.  et  El  de  Boni. 
Pop.  738  h. 

MABCQ,  'g.  Ardennes  (Champagne) , arr. 
et  à 20  k.  de  Ynuxier»,  eau!.,  et  El  de  Cramt- 
pré.  Pop.  709  h. 

Pirate  du  lieutenant  général  Smav  , duc 
de  Rovîgo,  ministre  de  la  jialire  juins  l’cmpiiv. 

MARCtJ.vg.  Seine-et-Oise  (Braure),  arr. 
et  à 30  k.  «h  Rambouillet , cant.  dr  Monlfort- 
l’Aniaury,  E deTboiry.  Pop.  446  h. 

MUCQ'EN  - nSTlEVElïT . vg.  Nord 
(Flandre),  arr.,  ® et  à 13  k.  de  Douai,  tant. 
d’Arlcttv.  Pop.  529  h. 

MARCQ-KX  - PKWKLK.  Nord.  V.  Post  a 
Maacy. 

MARC-KCR-COUESKOM  , vg.  Hle-et-l  i- 
laine  (Bretagne),  arr.  et  à 15  k.  de  Fougère* , 
«ml.  et  EJ  de  St-Auhin-du-Cnrmicr.  P.  797  la. 

MARC-S17R-SEIXE  (St-) , vg.  Càte-étOr 
(Bourgogne)  , arr.  et  à 19  k.  de  r.hàtil|uu-»ur> 
Siene,c.  et  El  de  Raigneu\-|e»-Jiiif«.  P.  391  h. 

MARC. Y,  vg.  Aisne  (Picardir),  arr.  et  h 
25  k.  de  Laon  , eanl.  et  El  de  Marie.  P.  427  h. 

MARCY.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.,  cant., 
CS  et  k 9 k.  de  St-Queutin.  Pop.  338  h. 

MARCY.  vg.  Nièvre  (Nivernais) , arr.  et  a 
20  k.  de  CUmecy  , cant.  et  El  de  Vint).  Pop. 
632  h. 

MAHtiY.  vg.  Rhône  (Ri-aujolaiv)  , arr.  et  à 
T k.  de  Villefrauehe-stir-Saône  , cant.  et  gj 
d’ An*»-.  Pwp.  900  h. 

M ARI)  (St-),  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  cl  à 
25  k. «le  Suivons , cant.  et  E de  Braisoe.  Pop. 
279  h. 


MARD  (SI-),  vg.  Meurthe  (Lorraine) , arr. 
et  ii  20  k . de  Lunéville  , cant.  de  Rayon,  E de 
Neuviller-siu’-Moselle.  Pop.  138  h. 

MARI»  (St-),  vg.  Oise,  comni.  d'Auger-St- 
Vinrent,  E de  Crépy. 

MARD  (St-),  vg.  Seine-et-  Warne  (Brie), 
arr.  et  à 18  k.  de  Meauv,  cant.  et  53  de  Dom- 
martin.  Pop.  401  h. 

M ARD  (St-),  vg.  Somme  (Picard»»*),  an*,  et 
à 1 8 k . de  Mouldidier,  cant . et  53  de  Roy  e.  Pop. 

204  li. 

MAHD-DFl-llÉXO  (St-).vg.  Orne  (Perche), 
arr.,  cant.,  E et  à 6 k.  de  Mor1agne-*ur- 
Huiue.  Pop.  1,344b.— On  y trouve  une  source 
d’«iu  minérale. 

MARDEl’IL,  vg.  Marne  (Champagne),  arr. , 
cant.,  51  et  à 2 k.  d’Kpentay.  Pop.  336  h. 

MARDICK,  vg.  Nord ( Flandre) , arr. , cant., 
5]  et  à 10  k.  de  Dunkerque.  Pop.  410  h. 

Mardirk.  qui  n’est  aujourd'hui  qu'un  simple 
village,  était  autrefois  une  ville  célèbre  , qui 
passe  |»our  avoir  été  un  lini  de  garnison  ro- 
maine important.  En  943  l«  Normands  s’en 
emparèrent  et  la  réduisirent  eu  cendres.  L’évê- 
qwe  de  Norwick  la  prit  et  la  saccagea  eu  1383. 
Les  trou|M**  du  maréchal  de  Terme»  la  dév  as- 
tèrvnt  ai  1538.  Les  Espagnol»,  qui  s'rn  étaient 
rendu»  maître» , y fucut  construire  un  lort  en 
1622,  lies  Français  prirent  cette  place  par  ca- 
pitulation en  1645  et  la  contrrvèrent  jusqu'en 
1652,  époque  où  elle  rrioniU’i  de  iMiuveau  au 
pouvoir  de»  Espagnols.  Turenne  In  reprit 
en  1657  et  la  remit  aux  Anglais  , qui  en  firent 
ré]<arer  les  fortifications.  Mardick  fut  définiti- 
v émeut  cédé  â la  France  par  le  traité  des  Pyré- 
nées ; mais  l'augmentation  <le*  fortifications 
de  Dunkerque  et  de  (irardion  ayant  rendu 
cette  forteresse  sans  utilité  , elle  fui  démolit* 
vers  1664.  Ixmû  XIV,  oblige  en  17 13  «le  livrer 
la  ville  de  Dunkcrqnr  aux  Anglais  , fit  cous-  J 
truire  un  nouveau  jmrt  à Mardirk  , dont  le* 
travaux  furent  détruit»  en  vertu  du  traité  de  la 
triple  alliance  du  4 janvier  1717.  Alors  .Mar- 
dick . illustré  par  le  séjour  des  Romains  et 
théâtre  de  tant  dr  roiulut»,  Mardick,  qui  avait 
été  destiné  à devenir  tutt*  cité  importante , per- 
dit |»ru  à peu  tous  se»  av  antages  , et  sa  imputa- 
tion fut  réduite  en  1766  a 120  habitants. 

MARDI  F,  \g.  Ixùret  (Orléanais),  arr..  cant. 
rt  à 12  k.  d'Orléans  , E A Pont-aux-Moiocs. 
Pop.  803  h. 

MARDICYY,  vg.  Moselle,  romm.  de  Lorry - 
drvant-le-Pont,  H de  Met/. 

M ARDII. 1.1 , vg.  Orne  (Normandie) , arr! 
et  à 30  k.  d’ Argentan  . cant.  rl  E de  <»acé. 
Pop.  488  h. 

MARDI  IJ.  Y , vg.  Seine-et-Marne , romm. 
d’Iivry -les -Châteaux  , 51  de  Brie  - Comte- 
Robert. 

NAID-lis-IOUFFT  (St-),J Morne  (Cham- 
pagne), arr.  et  à 22  k.  de  Gbilons-sur-Mantr  , 
cant.  et  E de  Vertu».  Pop.  139  h. 

MARDOR  , vg.  N. -Marne  (Champagne), 
arr.,  rant. . 53  et  à 13  k.  de  Langrrv  Pop. 
139  h. 

MARDOR  , vg.  Savne-el-loire  . C0 mm.  et 
S de  Cuuches.  I 


MARDORK.  bg  B h u ne  (Beaujolais),  arr.  et 
à 32  k.  de  Viltefr«ach<  nr-Suiuc,  cant.  et  5* 
de  Thuy.  Pop.  2.415  h.  — Foires  1rs  6 et  25 
mai  et  4 sept. 

M A RD-Sl’R- AI’VE (St*),  vg.  .1/flnw?(Chani- 
pngur),  arr.  rt  à 16  k.  de  Ste-Ménchould  . 
cant.  de  Dumtnartiu-sur-Yévre , E de  Tilloy. 
Pop.  201  h. 

MARD-SYR-LE-MOXT  (St-),  vg.  Marne 
(Cluimpagne).  arr.,  53 et  à 23  k.  de  Ste-Metn- 
hould  , cant.  de  Dammartin-sur-Yèvrc.  Pop. 
672  h.  — Foire  le  15  uov. 

Ce  village  était  autrefois  groupé  sur  le  liaul 
de  ta  monlague  où  est  bâtir  l'église  . l’un»*  dr» 
plu»  Imlles  de  ta  contrée,  et  pré*  de  laquelle  est 
un  cimetière  piaulé  de  v iens  arbres  qui  s'aper- 
çoivent de  30  à 40  k.  — La  plupart  des  maiMUi» 
y ont  été  détruites  dan»  lr»  guerres  du  xvi*  sté- 
clc;  U*»  habitations  ont  été  reconstruit»**  sur  l«- 
reven  de  la  montagne  et  dans  le»  vallées  envi- 
manant». 

MA  HD  Al. OCX.  Vg.  H. -f  senne  , romm.  de 
SV-Martin-le- Vieux,  0 â'Aive. 

MARS-DE-BI.ACAHVUJ.E  (St-),  jadis  S r- 
, vg.  F.ure  ( Normandie  ), 
arr.  et  cant.,  E de  Pont- Audemcr.  Pop.  584  h. 

L'église  pnmiuule  est  remarquable  par  une 
alrside  et  un  clocb»rr  qui  datent  du  xi*  sicrk*. 
Il  existe  aussi  à St-Mard*  mi  vieux  château 
avec  tourelle*  «ït  fossé*. 

MA  RDS-UE F n FAX  F.  (St-),  Vg.  Eure 
(Normandie) , arr,  et  à 11  k.  de  Bcrnay,  cant. 
et  E]  de  Thiberville.  Pop.  810  h. 

MARDK-F.X-OTHK(St-),  I*  Aube  (Cham- 
pagne), arr.  elà  35  k.  dc  Tmye»,  tant.  d'Aix- 
en-Othe.  P5.  A 167  k.  dr  Paris  pour  la  taxe 
de*  lettre».  Pop.  1,798  h.  — Il  est  situé  dait» 
un  pays  mouluiiix  rt  boisé  . pre*  de  ta  foret 
d’Oilic , à 2*  k.  de  Trnve*.  C’était  autrcfoi» 
une  ville  murée.  — Fabriques  de  bonneterie 
en  coton  et  de  grosse*  étoiles  dr  laine.—  Foire  % 
le*  24  janv.,  25  mai,  21  sept,  et  6 déc. 

MARK  (ta),  vg.  Jura,  comm.  de  Chapelle- 
Yoland,  0de  Bletterans. 

MARK  , vg.  Nièvre  , comm.  de  Lurcy-le- 
Beurg,  12  de  Prriwrjf. 

MARK  (la)  , vg.  Srine-et-Oise  , romm.  de 
Revue*.  E) de  Neaitphlr- le-Chàteau. 

M ARE-AUX-CLEBCS  (la),  vg.  Seine-lof,. 
connu,  de  (irasville-l’ Heure,  C3  du  Havre. 

MARK-CARNET  (ta),  vg.  Oise,  comm.  de 
la  Rosse.  El  de  Chaumont-en-Yexiu. 

MAKI  D OVII  I I RN  (la),  vg.  Oise,  romm. 
tic  Mortcfontainc,  J2  de  Noatll». 

MAIIF:  DI  RE  (ta) . vg.  Seine-lnf.,  comm. 
de  Rogrrville,  E d'Hardcur. 

MAREAC-ArX-BOIS  , vg.  Loiret  (Or- 
léanais) . arr.,  cant.  et  i 9 k.  de  Pithiviers, 
0 de  CJiillmrs-aiiv-Roi».  Pop.  768  h. 

MAMUC-ACX-PSÈS  . vg.  lMr't  (Or- 
léaiiais),  arr.  et  à 1 1 k.  d'Orléans , cant.  et  Z~ 
de  Qéry . Pop.  1 ,257  b.  Foires  lr*  22  janv . 
et  30  omit. 

MARECHAL  (le),  Nièvre,  comm.  deRuage». 
C3  de  Monccaux-lr-Comtc. 

M ARÉcHAL-KKRH  AXT  (le)  . vg.  Nord. 
comm.  et  CS  de  Y alenrienm**. 
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MAIK(3IALK,  ' g.  Isère  , comm.  de  Ber- 
nin,  r*j  dr  Crolle». 

MARKCHK  , vg.  Seine-el-Oise , comm.  de 
TrsxaiH-nort,  C*j  de  Mrulan. 

31AHKCHKA1X  (Iw),  vg.  hère,  comm.  dr 
St-I*mier,  drCrolles. 

MARÉCHKRK.  \g.  Seine-et-Marne,  comm. 
des  Marris,  E de  Champeeoesl. 

MARECHET8  (le),  vg.  Jura  , comm.  du 
Lae-des-Rouges-Tniilr»,  FI  de  Sl-Laurer.it. 

MARKRS-Pl'I.AVrKii  (h)  , IJ.  Eure, 
comm.  de  Kaseroiles -les- Marc* , S de  Thi- 
berville. 

MAnEIL-EX-CHAMPAGXK  , lig  Sortie 
(Anjou) , arr.  et  à 89  h.  de  la  Flèche , canl.  et 
E de  Brillon.  Pop.  515  h.  — On  y remarque, 
le  rhàlrau  dr  l'Ule  , construit  dans  une  anse 
former  par  la  mim*  de  Ycgrr. 

Fabriques  de  toile*.  Exploitation  «lecamèrrs 
de  marbre. 

MA  R Eli.- EX -FRANCE  , Maroliam  , vg. 
Seiue-et-Oisr  (Beaueri  , arr.  et  à 30  k.  de 
Pontoise  , cant.  d'Ecoocn  , C-2  de  Luzarchrs  , 
Pop.  356  h. 

MAREll-I.E-C.lYOX  , vg.  S ri  ne -e(- Oûe 
(Reaucc),  arr.  et  à 17  k.  dr  Rambouillet,  cant. 
et  O de  Montfoit-l'Amaury.  Pop.  230  h. 

MARE1L  - 31  Alt  I.  Y , vg.  Seine-et  - Oise 
(Ile-de-France),  arr.  et  à 11  k.  de  Versailles  , 
raut.  et  63  de  St-Gennain-en-Lay e.  P.  327  h. 

Mareil-Mnrlv  est  un  village  remarquable  par 
sa  situation  pittoresque.  Il  est  bâti  sur  le  haut 
«l’une  colline  d’où  la  vue  s'étend  sur  St -(Ger- 
main et  sur  Mari  y , et  domiiM*  une  vallée  agréa- 
ble , au  fond  de  laquelle  se  trouve  le  hameau 
de  Démons  al  ; n «Imite  est  le  x illuge  de  l'Etang: 
à gauche  le  château  de  Gratirhauip  ; le  sommet 
de  la  colline  est  rouromié  par  un  bois  qui  s*é- 
IctWT  jusqu’à  Marly. 

IHARKIL-Srn-l.K-I.OIR,  vg.  Sortie  (An- 
jou) , arr..  cant.,  S et  à 8 k.  de  la  Flèche. 
Pop.  971  I». 

MAIIKIL-StTR-MAl'LDRE  . xg.  Sriue-ef - 
Oise  (Ile-dr- France),  arr.  et  à 26  k.  de  Ver- 
sailles , cant.  de  Meiibn  , E de  Maule,  Pop. 
304  h. 

MAHEILLES,  xg.  II. •Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 13  k.  de  Chauinonl-ai-Rassignv  , 
cant.  et  EJ  d’Andelot.  Pop.  344  h. 

MARKILLKS-Air-PRIEFR  . vg.  Creuse , 
comm.  de  SouvParsal. 

MARKS  LA  , xg.  Pat-de-Calais  (Artois) , 
arr.,  E et  à 9 k.  de  Mtmtrruil-sur-Mer,  cant. 
de  Campagne-lés-Hesdin.  Pop.  342  h. 

MAREXNKS,  vg.  Itère  (Daupliiué).  arr.  et 
à 13  k.  de  Vienne,  cant,  et  C*j  de  Sl-Synipho- 
rirn-d’O/.m.  Pop.  1,414  h. 

MA  RENNES.  Marmite  , jolie  petite  ville  , 
Chareutc-Inf.  (Saintonge) , cbefd.  de  sous- 
préf.  (6*  arr.)  et  d’un  cant,  Trib.  de  1"  hast, 
et  de  commerce.  Cure.  Gîte  d’étape.  Pop. 
4,469  h.  — Taaasiv  d'alluvioas  modernes. 

Autrefois  diocèse  de  Saintes,  parlement  de 
Bordraux  , intendance  de  la  Rorhelle  , chef- 
lieu  d'étretion  , amirauté  . couvent  de  ré- 
collet». 


Crtle  x illc  est  située  à 2 k.  de  l’Océan  . en- 
tre te  havre  de  Rrouage  et  l'rmlrouchure  «le  la 
Scudre.  sur  laqudle  est  un  port  de  mer  éloigné 
de  b ville  de  1 k.  Elle  est  bien  bâtie,  entourée 
de  marais  salants  d’un  grand  produit , et  serait 
devenue  une  place  de  commerce  importante 
sans  l'insalubrité  de  l'air  qu'ou  y respire.  Z jt% 
environs  produisent  quantité  de  vins  rouges , 
que  l’on  convertit  pour  la  plupart  en  eaux- 
de-vie. 

Commerce  considérable  de  sel  pour  b pèche 
et  pour  b consommation  «le  l’iuténeur  de  b 
France  et  «le  l'étranger,  d'eaux-de-vir  rrcher- 
cliées , de  v ins  rouge»  rt  blancs  de  bonne  qua- 
lité , de  fève*  de  marais  , lentilles,  mais,  graine 
de  moutarde,  huîtres  verte*  renommées,  ma  rue 
fine  pour  les  savonneries  , etc.  — Foires  le 
3*  jeudi  de  «Inique  mois. 

A 41  k.  S.  de  In  Rochelle,  489  k.  S.-O.  de 
Pari*.  Lal.  42“  49'  24",  long.  3"  28'  0". 

L’arrondissement  «le  Ma  rennes  est  composé 
de  6 cantons  : St-Aiguan,  le  Château  (île  d'O- 
lérau) , Marantes  , St-Piene  (île  d’t  Héron) , 
Rovau  et  b T rrmhladc. 

Bibliographie.  Tisw  (le).  Règlement  géné- 
ral et  .\utice  sur  les  marais  île.  Marranes  , 

in-8,  3 cartes,  1826. 

MARKX  WKZ,  vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  «Ir  Méziérr* , et  à 30  k.  de  Charleville , 
cant.  et  de  Signy-1’ Abbaye.  Pop.  379  h. 

3IAREOCK.  vg.  Cahadot , comm.  «le  Jon- 
ville,  £3  de  Troam. 

MARKS  (les),  vg . Srine-et-Oise , rmnm.  de 
Villers-en-Arthie*,  de  Bannière*. 

M Vit  ESCHE  , lig  Sortie  (Maine),  arr.  et  à 
25  k.  de  Mam«r* , cant.  etE  de  Ik-aiimoul- 
sur-Sarthc.  Pop.  1,246  h. 

MAUENCHEN , vg.  Nord  (Fbudre).  arr. 
et  n 34  k.  d’Axrsnes,  caut.  et  E du  Quesuoy. 
Pop.  810  h. 

MARESMOXTIF.RS.  vg. .YorowWPieardie), 
arr.,  cant.,  E rt  • 6 k.  de  Montdidicr.  Pop. 
177  h. 

MARBNQl'EL,  vg.  Pas-de-Calais  (Picar- 
die). arr.,  E ri  à 15  k.  de  Montre*! il-sur-Mer, 
cant,  de  Campagne-lés-Hesdiit.  Pop.  568  h.  — 
Papeterie  mécanique. 

MAREST,  xg.  Pat-de-C niais  (Artois), 
arr.,  fr;;el  à 12  k.  dr  St-Pol-sur-Temoise , 
canl.  d'ilrvirhin.  Pop.  193  h. 

MARKSTANG  , xg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  à 16  k.  de  Lomliei!  , cant.  et  E de  FDle-rn- 
Juonbin.  Pop.  436  b. 

MARKST-D'AMPCOCRT.  vg.  Aisne  (Pi- 
cardie) , arr.  et  à 45  k.  de  Laon  , cant.  et  E] 
de  Chauny.  Pop.  365  h. 

MAREST-SL'R-MATZ.  vg.  (Use  (Picardie), 
arr.  et  à 14  k.  de  Compiegpe  , caut.  et  E de 
Riberourt.  Pop.  337  h. 

.MARESVILI.E,  vg.  Pas-de-Calais  (Picar- 
die) , arr.  et  à 10  k.  dr  Montreuil-sur-Mrr , 
cant.  et  S d’Elaples.  Pop.  129  h. 

MAJtF.TAY  , vg.  Charente-lnf. , cnaiin.  et 
E de  Matlia. 

M A RETS  (les),  vg.  Seine-et-Marne  (Brie) , 
arr.  et  à 14  k.  de  Provins,  cant.  de  Villirrs-SI- 
Georges  , £2]  de  Champecucst.  Pop.  *69  h. 


MARKTTE  (le),  vg.  Seine-lnf.,  comm.  de 
Sotte*  il  le- 1rs- Romm  , E de  Rouen. 

MARETTES  (les),  xg.  Eure,  comm.  dr 
Fidrbire.  E de  la  Neuve- Lyre. 

31 AHKT7.  , vg.  Nord  (Cambré*»)  , arr.  et 
• a 23  k.  de  Cambrai , «aot.  de  Clarv  , E du 
Catrau.  Pop.  2,314  h. 

MARKCGHKOL,  vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne), arr.  et  à 13  k.d’Issoirc,  canl.etE 
«le  St-Ccrroaiu-Lembmn.  Pop.  686  h. 

MAHEt’Il,  , vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  à 30 

k.  de  Rourgrs  , caut.  de  Charost  , E d'Ltaou- 
«liui.  Pop.  1 ,565  h.  — Forge*  et  hauts  four- 
nraïu.  — Foire  le  28  ort. 

MAREl’IL , petite  ville,  Dordogne  (Péri- 
gord), arr.  et  à 23  k.  de  IS'ontrmi . chef-1.  dr 
cant.  Cure.  Gîte  d’étape.  E.  XF.  A 480  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  d«*  lettres.  Pop.  1 ,765  h.- 
T» rr xiv  jurassique  , voisin  du  terrain  crétacé 
inférieur.  — Foires  le*  1"  mars  , 28  août , 12 
nov.,  28  déc.  , mercrexli  après  Piqurs  et  après 
b Pentecôte. 

31  ARKl'IL,  xg.  Gironde , comm.  de  Pujols, 
E de  Podensae. 

MARKt’IL  . vg.  Ijoir-et-Cher  (Rbisnis)  , 
arr.  et  à 42  k.  de  Blois,  canl.  et  E de  St-Ai- 
gnan.  Pop.  826  h. 

MARF.iriL,  vg.  Lot,  eomra.  du  Roc  . E 
de  Pay rae. 

MAREl’IL,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois),  arr., 
cant.,  C?J  et  à 7 k.  d'Arras.  Pop.  1 ,427  h.  — 
Fabriques  «Je  ealicols  , «Ir  sucre  indigenr.  Fib- 
tore  «le  colon. 

MAREt.’IL  , ou  Marscji.  - L*»  - Mr.vi.x  . 
xg.  Seine-et- Marne  (Brie) , arr.  , cant.  , E cl 
à 4 k.  de  Meaux.  Pup.  639  b. 
Bibliographie.  Ih  nv  (Julien).  Statistique  de 

Mareuil-tès-Mrauj  en  183t.  in-8.  183t. 

3IAREFIL  , vg.  Somme  (Picardie) , arr.  , 
cant., £3  rt  à 5 k.  d'Abbeville.  Piqi.  813  b. 

MAREl'IL  , lig  Vendée  (Poitou)  , arr.  et  à 
22  k.  de  Ikn uiioii- Vendée,  chef-l.  dr  cant. 
Cure.  Bureau  d’enregist.  à Lucou.  E.  Xy.  A 
449k.  de  Pari»  pour  b taxe  de»  lettre».  Pop. 

l, 609  h.  — Tirrais  «le  transition  inférieur. 

Il  est  sur  le  Lay  , qui  y est  navigable.  — 

Foires  dt*  2 jours  le  2*  jeudi  de  mars , de  mai. 
de  juin , de  sept.,  d’oet.,  et  le  21  oov. 

MAREl'IL  (forêt  de)  , vg.  Vienne , <*omni. 
«le  St-Pierre* «le» -Eglises  , E de  Cliauxiguv. 

MARKl'IL-DK-ROl‘ ILLAC,  vg.  Charente 
(Suiiilonge),  arr.  et  à 27  k.  d’Augouléme,  rnnl. 
etEd*’  Rwiillac.  Pop.  764  h. 

3IAIIEI  ll-KN-HRIK  , xg.  Marne  (Cham- 
pagne) , arr.  et  à 19  k.  d'E|iernay , cant.  de 
Moulmort , £3  (TOrbab.  P«q».  423  h.  *—  Il  est 
I4ti  eu  amphithéâtre  sur  le  penchant  d'une  eob 
line  rapide.  On  remarque  dans  b partie  lias»*' 
un  bxoir  couvert  rt  une  brita  fontaine  , située 
prés  d'uue  nuigiiif><|iu’  ulhV  qui  sert  d’avenue  u 
un  lieau  château  liâli  uni*  le  regue  de  Fran- 
çois I"  ; un  pare  de  200  arpente , clos  de  mur», 
environne  cette  habitation. 

WAREL1L-EX-DOLE , xg.  Aisne  (Brie), 
arr.  et  à 25  k.  de  Chàlcau -Thierry  . ranl.  rt 
E de  FiTe-en-Tardrtuwi,  |*oji.  491  h. 
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MAHKITL-LAMOTTK  . vg.  Oise  (Picar- 
die) , arr.  et  à 20  k.  de  Contptrgne , canl.  de 
tassigtiy  « 1-2  de  Rmniu.  Pop.  639  h. 

M A KHI  IL-  LU- PO  RT  . vg.  Marne  Cham- 
pagne) , arr.  et  à 16  k.  <l'K|wnuy  , caut.  de 
Dormant,  C&3  de  Port-i-Binson.  Pop.  1 .000  h.  * 

MARKClL-St'R-AY  , bg  Marne  (Champa- 
gne) , arr.  et  à 28  h.  de  Reims , rant.  et  C.-J  I 
d’Ay.  Pop.  808  b.  — Faire*  b*»  SA  fr».  et  1" 
dnaianrta  après  le  27  août. 

Mamiil  ret  un  lieu  fort  ancien.  Il  parait  que 
du  lent  J*  des  Romains  on  y passait  la  Marne 
sur  un  puut  duut  on  a trouvé  les  fondation» 
vers  1600.  en  creusant  pour  y établir  un  autre 
pont;  nu  y trouva  aussi  une  amphore  peu  en- 
dommager . rt  une  mitaiur  de  médailles  auv 
effigies  de  César,  Trajan,  Goustantin,  Agrippa, 
etc.  Le  château,  que  LuviU  XIV  fit  démolir  eu 
1617  rt  dout  les  matériaux  ont  été  donné» 
aux  joui  le»,  aux  cordeliers  et  aux  récoUels  de 
Cliilous,  avait  peut-être  etc  élevé  sur  le»  rtllfi 
d'une  forteresse  Idtie  |>ar  les  Romains  pour 
défendre  ce  — ■ Dam  une  ilr  qui  a dis- 

paru il  v avait  une  forteresse  dout  ou  voit  le 
plan  dans  le  Recueil  des  villes  «le  France  , par 
OiAtilIon.  — En  1359  Gaucher  de  Cliâtillun  , 
qui  commandait  les  Rémois.  assiégea  Mareuil. 
occupé  par  les  Anglais,  qu'il  chassa  «le  tous  les 
|Mist«*s.  Ceux-ci  sc  réunirent  dan»  une  île  qu’il» 
rebanchcmit,  mais  dont  s'eni|Mrrmit  h*»  Ré- 
mois, qui  passe  mit  les  Anglais  au  fil  «h*  l'épéc. 
Mamiil  fui  ravagé  et  brûlé  plusieurs  fois  par 
les  troupe»  de  Charies-Quiut.  l»r»  du  aiege 
d’Ejieruav  par  lli-nh  IV,  en  1594.  le  lort  de 
Mamiil  fut  pris  par  les  habitants  de  Cl  là  Ions  cl 
d'Epernav  : c'est  son*  doute  ce  fort  OU  château 
que  Gt  détruire  Louis  XIV  en  1617.  — Le 
Petit-Mamiil  , luniic.ui  situé  en  avant  de  ce 
bourg  . du  côté  d’Ay  , était  entouré  île  foun 
qu'on  y voit  encore. 

Ce  liourg  est  fort  agréablement  situé  entre 
la  Marne  et  un  vaste  et  riche  coteau  planté  en 
vignes,  qui  produisent  d"e\cellait s vins  ronges 
et  blancs  , qui  rivalisent  avec  le»  meilleurs  vin* 
de  la  Champagne.  On  y jouit  d’une  vue  char- 
mante sur  une  belle  prairie  lioroéc  par  la 
route  de  Paris  a Strasbourg  et  sur  le»  vigno- 
bles du  Ménil , Oger  , Avise,  Cramant . F.per- 
nav  , Hautvillcrs  et  Av.  — La  longue  et  prin- 
dp.i.  rue  de  ce  bourg  , «finit  la  direction  est  de  I 
l'est  à l’ouest , est  pavé*  et  tardée  de  maisons 
dont  plusieurs  sont  belles , vaste»  rt  commodes, 
bien  bâtir*  est  pierres  de  taille . meulières  et 
bfisraillrs,  couvertes  en  tuiles  «ni  en  ardoise»  , 
rt  accompagnée*  de  jardins  on  «le  vergers.  — 
Le  château  , placé  ver*  le  centre  du  liourg , »t 
remarquable  par  ks  jardins  et  sa  terrasse.  — 
L'église , surmontée  «Fun  rloclier  élevé , «I 
d’une  ancienne  cous  t met  ion. 

Mamiil  a une  promenade  publique  appelée  le 
Jard , composer  de  six  allers  ombragée»  par 
sept  routes  «le  tilleuls , qui  s'étend  entre  le 
liourg  et  la  Marne.  En  été  les  habitant*  s'y 
mmiwnl  le»  dimanches  et  1rs  jours  «le  fête 
pour  danser , jouer , et  pour  jouir  d'un  air 
frais  et  d'une  vue  charmante  qu'anime  la  na- 
vigation. 


On  passe  b Marne  à Mamiil  sur  un  beau 
pont  «le  trois  arches,  reconstruit  en  1827  ; un 
piiage  y est  établi  |»our  trente  ans. 

ta  surface  plantée  eu  vignes  du  territoire 
de  b commune  est  de  233  hectare*,  «lu  prix  de 
8,000  à 10.000  fr.  l' bec  ta  ns  , produisant  en- 
semble, année  moyenne,  2,800  pièces  de  vin  , 
du  prix  moyen  de  120  fr.  Les  vins  de  Mareuil 
fout  partie  des  vius  rotigr*  et  des  vin»  blancs 
de  b première  classe  des  plus  fameux  crus  do 
b Champagne. 

MABH  il,-St  H-ni  R(  p,  vg.  OUe  (Picar- 
die) , arr.  rl  à 42  k.  de  Sentis  , cant.  et  £3  de 
Bel/.  Pop.  710  li. 

MAREE*  , vg.  Fur*  , rom  in.  de  (Augé,  L3 
d’Evreu*. 

MAHKl'X  , vg.  Tarn,  cumin.  rtËJiki  ila- 
bastens. 

MARKVILLK,  vg.  Meurthe.  V.  Lvxoo. 

MA  RK  Y (les  forges  <ic)  , vg.  Côte-.f  Or  , 
cumm.  «le  Marry-«ur-l  ille,  £3  d’Is-sur-Tille. 

MAREY  , vg.  / tuge*  (Lorraine) , arr.  rt  A 
37  k.  «le  Nrutrhàtcau  » canl.  «t^de  ta  mar- 
che. Pop.  377  h. 

MAHKV-I.fcs-FISSKY  . «g.  Câle-JOr  , 
(Bourgogne),  arr.  et  à 21  k.  de  Beaune  , cant. 
rt  E de  Nuits.  Pop.  126  II. 

MAREY  - SI  R - TILLE  , vg.  Côte - rf* Or 
(Bourgogne) , arr.  rt  à 31  k.  de  Dijon,  rant. 
et  {^(Ir.Sdonpy.  Pop.  582  h. 

MARFAI’X,  vg.  Mamr  ((  Statu  pagne),  arr. 
et  à 15  k.  de  Hcini*  , rant.  rt  L-"  «le  Yille-en- 
Taivlrtioi».  Pop.  263  b. 

MARK  A Y , vg.  hère , cumin,  dr  Milita] , 
F'  «les  Krlirllrs. 

MARFONTAINE  , vg.  Aune  (Picardie) , 
arr.  «rt  a 10  k.  de  Yersin*  , «unt.  de  Sains  , £3 
de  Marie.  Pop.  317  h. 

MARFONTAINE  , vg.  Saône  - et  - Loire  . 
coram.  «le  Monltallet,  13  de  Sl-Oyen. 

M AHG AH1TS  (Ire)  , vg.  Drôme  . coram.  et 
3 de  Moras. 

MAHGARMT , vg.  Aeerran  , rouira,  de 
firamund  . S «fi*  Sa  u«  et  erre. 

MARG  ATTIKRE  (b),  vg.  Loire  - In/.  , 
co mm.  du  Pin.  E d'.Vncraii. 

MARGAIX  . Iig  Gironde  ((.uioinc) , bit. 
cl  à 28  k.  de  Bordeaux  , cant.  «le  Castduau-de- 
Médoe.  A.  591  k.  de  Pari»  pour  b laie  dre 
lettre».  Pop.  1,034  h.  — - Il  est  situe  au  milieu 
d’un  riche  v ignoble  , près  de  b rive  gauche  «fit 
b Gironde. 

Cette  commune  produit  les  vins  Je»  plu*  esti- 
més de  b contrer  ; il»  réunissent  toutes  les  quali- 
tés propres  a flatter  le  goôt,  rt  sont  particuliè- 
rement rrclierché»  des  Anglais.  C’est  dans  b 
commune  de  Murgaux  qu'ret  situé  le  fameux 
premier  cru,  si  connu  tous  le  nom  de  Chàteau- 
Mar-gaux,  où  Ton  récolte  annuellement  environ 
100  tonneaux  de  v in,  dont  80  de  première  qua- 
lité , du  prix  de  2,300  a 2,400  fr.  le  tonneau. 

— Ces  vins  . parvenu»  à leur  degré  de  jnxtu- 
Hlé , sont  pourvus  de  beaucoup  de  finesse  , 
d'une  Irlfi  couleur  et  d'un  tauquet  très- suave. 

— Foire  le  8 mai. 

MARGELLE  (U),  vg.  H. -Marne  (Cham- 


pagne) , arr.  et  à 33  k.  «le  tangres  , cant.  et 
0 d’Auberive.  Pop.  96  h. 

MARGKLSKN,  vg.  B.-Hhin.  V.  Mmou- 
atoi. 

MARGENCY  . Margennaca , vg.  Seine-rt- 
Oite  (Ile-de-France) . arr.  et  à 18  k.  de  Pon- 
toise , rant.  et  K de  Montmorency.  Pop.  184 
h.  — Briqueterie. 

MARGKNS  , vg.  Tarn  (Languedoc) , arr.  , 
rant.,  (SJ et  à 6 k.  «le  Lavaur.  Pop.  476  h. 

MARGKRETTEN,  Moselle.  V.$n-kht- 
cuaaiTt. 

MA  RG  ER  IDES  . vg.  Corrèze  (Limousin)  , 
arr.  et  à 18  k.  d'Lsael , cant.  et  53  de  J tort. 
Pop.  722  h. 

HARGKRIE  . vg.  Drôme,  conun.  de  Cofi»- 
zcllcs  , L3  de  Tauligoau. 

MARGKRIK  , vg.  Marne  (Champagne)  , 
arr.  et  à 24  k.  «le  Vitry -le- François  , rant.  et 
13  de  St-Remy-cn-DwuemouL  P«ip.  870  h.  — 
Foire  le  mardi  aprr»  Piques. 

MARGERIE  - CHANTAGRKT  , vg.  Loire 
(Fore*) , arr.  et  à 12  k.  de  Montbrison  , cant. 
et  C3  de  St -Jcau-Soley  mieux.  Pop.  578  h. 

MARGES,  Vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et 
à 30  k.  de  Valence,  cant.  et  Ë)  de  8t -Douât. 
Pop.  408  h.  — Foire  le  16  août. 

MARGILLEY,  vg.  //. -Saône  (Franche- 
Comté).  arr.  et  à 22  k.  de  Gray,  cant.  et  SJ 
dr  diamplillc.  Pop.  547  h. 

MARGIVAL,  vg.  Aune  (Picardie),  arr.,  0 
et  i 10  k.  de  Soissom,  caut.  de  Yailly.  Pop. 
324  b. 

MAKI.NhN  - I>  A N(i I.KS  (1.)  , >R.  Tarn 
( taiiguedor),  arr.  et  à 35  k.  «lr  Castres,  cant. 
d' Angles,  C*1  dr  Brassar.  Pop.  240  h. 

MARC.MVDE-IIHASSM  (le),  vg.  Tarn 
(Languedoc),  arr.  rt  à 34  k.  de  Castres,  cant. 
rt  R de  Rrassae.  P»p.  318  b. 

MARGNOI.LKS  (les),  vg.  Rhône,  comm. 
de  Caluirc,  [3  de  Lyon. 

MARGNY,  vg.  Ardennes  (Champagne),  an*, 
et  à 40  k.  de  Sedan,  cant.  et  de  Carignan. 
Pop.  484  b.  — H y avait  autrefois  dans  cette 
commune  un  château  considérable  appelé  le 
fort  Margny,  qui  a soutenu  pluxienrs  sièges  et 
a été  détruit  «ian*  les  temps  qu’Ivoy  rt  Mont- 
médy  ont  été  attaqué*. 

MARGNY.  vg.  Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 27  k.  d'Epcrnay,  cant  de  Moutmori,  £3 
d'Oriiai».  Pop.  172  h. 

MARGNY-AUX-CERINKS,  vg.  Oie*  (Pi- 
cardie). arr.  et  i 40  k.  de  Compirgnc.  cant. 
de  tassigny,  0 de  Guiscard.  Pop.  362  h. 

MARGNY -LÈS -COMPÏÈGNE,  vg.  Oise 
(Picardie),  arr.,  cant.,  Betit  k.  de  Com- 
picgnr.  Pop.  551  h. 

M ARGNY-SLR-MATZ.  vg.  Oise (Piairdie), 
arr.  et  à 18  k.  de  Compïègne,  «ant.  et  g]  de 
Reunns.  Pop.  439  h.  — Foires  le  1"  mardi 
aprr»  laSl-l.uc«rt  le  mardi  après  b St-Raruahr. 

MARGON.  vg.  F.are-et-Loir  (Perche),  arr., 
canL,  K et  à 2 k.  de  Nogent-le-Rotrou.  Pop. 
512  h. 

MARGON.  vg.  Hérault  (Languedoc),  arr. 
et  è 19  k.  de  Beriers,  caut.  de  Roujan,  C-:  de 
INézcno».  Pop.  194  h. 


MARGUERITE  (ile  de  St*-). 


MARGUERITTES. 
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MARGOT,  ïg,  Aveyron,  comm.  de  Boaca- 
doule,  C.-3  de  Stundem. 

MARGOUET-MEYMES.  vg.  Gert  (Arma- 
gnac), arr.  cl  à 34  k.  de  Mirande,  caul.  cl  K 
d’Aignon.  Hop  648  h. 

MARGOGUKS,  vg.  Aveyron,  comm.  de 
St-Jeau  et  St-Pinl,  0 de  Sl-Aflrique. 

MARGUERAY.  tg.  Manche  (Normandie), 
arr.  cl  à 47  k.  de  St-Lô,  cant.  de  Perct , 0 de 
Villebaudon.  Pop.  404  h. 

MARGUERITE  (Sic-),  tg.  Aune.  comm. 
de  Bue* -le- Long.  0 de  Soùkhu. 

MARGUERITE  (Sle-),  tg.  H. -Alpes,  corn, 
et  O de  Gap. 

MARGUERITE  (Sic-),  Vg.  H. -Alpes,  corn, 
de  St-Martin-de-Quevricrcs , E dr  Briançon. 

MARGUERITE  (Sle-) , tg.  H mu  hes-du- 
Rhône,  comm.  et  H de  Marseille. 

MARGUERITE  (Ste-).  t.  Manche,  comm. 
de  BricquexiUe-sur-Mer,  El  de  Rréhal. 

MARGUERITE  (Ste-),  ou  Muoiuma, 
tg.  Moselle,  comm.  de  Monnertn , H de 

Thiontille. 

MARGUERITE  ( Sle-  ) , tg.  Seine-/»/. 
(Normandie),  arr.,  EJ  et  à if  k.  Je  Dieppe, 
cant.  d'Offranville.  Hop.  503  h.  Pré»  de  la 
mer. 

En  1830  U**  marée*  de  l'équinoxe  d'au- 
tomne découvrirent , à IVmlMitw-hurc  de  la 
Saine,  près  du  village  de  Str- Marguerite,  plu- 
sieurs cercueils  de  gypse,  renfermant  des  sque- 
lette* humains  bien  couver»»**,  des  fragments 
de  vase*  de  terre  et  des  débris  d'armes  et  d'ar- 
mure*. (^urique  temps  âpre»  on  trouva,  à jieu 
de  distaure,  en  déblafanl  la  terre,  un  pa»r  en 
mosaïque  parfaitement  compose,  qui  l'urroait, 
à ce  qu'il  parait,  le  |»avé  d'une  saste  salle.  O 
qui  ferait  présumer  qu’il  y a eu  jadis  dans  ce  lieu 
une  station  romaine,  et  que  le  pavé  mosaïque 
appartenait  à uu  temple,  ou  du  moins  que  ce 
bâtiment  ama  été  allecté  au  culte  quand  le 
christ üiuisnw*  s'est  répandu  dan»  cette  «mirée. 

Postérieurement  à cette  époque  ou  a décou- 
vert dans  cette  commune  le  chaufToir,  l'hvpo- 
«tt ste  hieu  conservé,  de*  salles  souterraines, 
un  escalier,  des  caves,  des  murs  de  pierre  tuf- 
fm*e  traversés  par  des  conduits  de  chaleur,  de 
fort  belles  mosaïque»,  des  fûts  de  colonnes,  des 
médailles  de  Néron  et  d'Aiitnniu,  des  tombeauv 
renfermant  des  vase*  funéraires  de  lent*  et  de 
verre,  des  stylets,  des  bagues,  de»  anneau.»  , 
des  boudes,  des  pendant»  d’oreilles,  des  agrafe» 
di*  manteaux  garnies  de  pierreries  couleur  hya- 
riuthe,  des  armures  couchée»  i coté  des  corjM, 
et  l’on  a pu  s'assurer  que  Sic-Marguerite  pos- 
sède une  drs  plus  belles  villes  gallo-romaines 
du  nord  de  la  France. 

L'église  de  Ste- Marguerite  appartient  a une 
é|MM|ue  remarquable,  celle  où  les  Normands 
firent  1a  conquête  de  l'Angleterre.  Elle  est  eu 
grande  partie  du  xl*  siècle  ; elle  vient  d'èlrc 
restaurée,  et  l'ou  a eu  soin  de  conserver  le  ca- 
ractère dt*  sou  anrieiuie  architecture. 

MARGUERITE  (Sle-), vrg.  Seine-/»/.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 43  k.  de  Nrufchàtel-en- 
Bray,  cant.  et  g]  d'Aumale.  Hop.  553  h. 

MARGUERITE  (ile  de  Ste-),  Lero  S.  Mar- 


ganta  insulte , t'ar,  comm.  et  £]  de  Cannes. 

Celte  ile,  qui  fai(  partie  des  îles  de  Lérius, 
est  situer  a 3 k . de  la  côte.  Elle  a 3 k de  long 
sur  1 k.  de  large. 

L’ile  Ste-Marguerilr  offre  une  rade  excel- 
lente et  protège  h*  golfe  Juan.  Entourée  d'é- 
eueils  et  à peu  près  inculte,  elle  renferme  un 
ckilrau  fort  et  des  casernes  assez  vastes  pour 
recevoir  300  homme»  de  garnison.  Le»  Espa- 
gnols la  prirent  en  1635,  mais  les  Français  la 
reprirent  en  1638.  E»  1746  elle  tomba  au 
pouvoir  des  Anglais,  qui  en  furent  chassés  par 
le  maréchal  de  Belle- Ile  en  1747  (Y.  Liai»»). 

Les  armes  de  lllt  Ste -Marguerite 
étaient  : de  tinople  à la  crosse  épiscopale  et  or 
poser,  en  pal,  et  côtoyée  de  tiens  palmes  de 
meme. 

Cette  ile  est  aujourd'hui  ailectée  à la  réclu- 
sion de*  prisonniers  de  guerre  aralies  de  l’Al- 
gérie. 

Fatojz  du  cardinal  ni  Lstil,  archevêque  de 

Reims. 

MARGUERITE  (Sic-),  l'osgcs  (Lorraine), 
arr.,  cant. , £2  «I  » 3 k.  de  Sl-lJir.  H.  335  h. 

MARGUERITE- Il  F. -CA  H ROUGES  (Ste-), 
vg.  Orne,  comm.  et  EJ  de  Cammges. 

MARGUERITE-DE- L’  AUTEL  (Ste-),  vg. 
Enre  (Normandie),  arr.  et  à 31  k.  d’Evrrux, 
cant.  et  0 de  Brrtmil.  Pop.  1,053  h. 

Lierni  rt  in  deux  chapelles  de  Notre-Dame- 
de-Lnretle  et  de  St-Roch  sont  de»  dépendances 
de  cette  commune,  Licrru  est  iui  ancien  prieuré 
de  chauoiuc*  réguliers  de  Si- Augustin  qui  fut 
fondé  au  ai*  «crie.  — Iss  deux  cha|ieUe*  de 
Notre-Dame-de-Durrlle  et  de  Sl-R«eh  sont 
fréquentée*  par  de  nombreux  jx'lcnns.  — L’è- 
glise  reuferme  des  lais-rriief»  digue*  d’être  si- 
gualés.  — Cette  commune  et  celle»  de  Baubray , 
8lc- Marthe.  Séhérourt  et  le  Fklelaire  étaient 
aulrrfoiî  appelées  col  Net  i venu  ut  le*  cinq  pa- 
roisse* loyales. 

M ARGUERITE-DE-VLOGES  ( Ste-  ),  vg. 
Calvados  (Normandie),  arr.  et  à 15  k.  de 
Baveux.  raut.  de  livarot,  0 de  Fervacqucs. 
Pop.  515  h. 

MARGUERITE-DE-YIETTE  (Ste-).  bg 
Calvados  (Normandie),  arr.  et  à 19  k.  de 
Baveux,  cant  de  St-Pimc-sur-Dive* , Ü-J  de 
Livarot.  Hop.  756  h. 

M ARGUER  ITE-FA-flU  CH  E (Ste-).  vg. 
Eure  (Normandie),  arr.,  £*J  et  à 10  k.  dcBer- 
liay,  cant.  de  Reaumesnil.  Hop.  299  h. 

MARGUEHITE-LA-FIGFHE  (Ste-),  vg. 
Ardèche  (Yivarai»),  arr.  et  à 37  k.  de  Laig<it- 
tière,  cant.  et  EJ  des  Van».  Pop.  535  h. 

MARGUERITE-  SUR  - DULLAIR  (Sle-), 
hg  Seinc-ht/.  (Normandie),  arr.  cl  à 19  k.  de 
Rouen,  cant.  et  de  Duclair.  Hop.  1,107  h. 

MAHGU  ERITE-&UR  - F AU  V ILLE  (Sic-) , 
vg.  Seine -In/.  (Normandie),  arr.  et  à 15  k. 
d’Yvelol,  cant.  cl  [«’  de  Fauviile.  Hop.  430  h. 

MARGUERITTES,  petite  ville,  Gard(hin- 
guedoc),  arr.,  K)  «I  à 8 k.  de  Nîmes,  chef-I. 
de  caul.  Cure.  I*op.  1,886  h.  — luuu  cré- 
tacé inférieur,  voisin  du  terrain  dalimiou* 
modernes.  — Elle  est  située  prêt  d’un  nciie 


vignoble,  sur  le  Vi»|re  et  sur  le  chemin  de  fer 
de  Nîmes  a Bcaucairc.  - — Fabrique  de  b>p*s 

MARGUERON  , vg.  Gironde  ( Guirnne  ) , 
arr.  ci  « 49  k.  de  Libourne,  cant.  et  [ -J  dr 
Ste-Foy.  Pop.  497  h. 

MARGUERY,  vg.  Oise,  cutnra.  de  Hernie». 
G3  de  Noaillcs. 

MARGUT  , vg.  Ardennes  (pays  Messin  i. 
arr.  et  à 30  k.  de  Sedan,  cant.  et  t j de  Can- 
gnan.  Hop.  555  h.  — Haut  fourneau. 

MARIAT,  vg.  Ardèche  {Yivarni»},  arr.  ei  a 
13  k.  de  Tournoi!,  caut.  et  C2  du  Cbaylard. 
Hop.  1.358  h. 

MA Ul A -DI-LOT A (Sta-),  vg.  Cône,  an., 
P3  et  à 10  k.  de  Bastia,  cant.  de  San-Marliao- 
di-Lota.  Pop.  434  h. 

MARIARIRUU,  U. -Rhin.  V.  Sri -M vau- 
aux-Mmu. 

MA  Ht  A NA.  Y.  thoeoLU. 

MAIll AUD.  vg.  D.- Alpes  (Provence),  arr., 
0 etn  36  k.  dr  Digue , cant.  de  Javir.  Hop. 
161  h. 

MARIC.OURT,  vg-  Somme  (Picardie).  atT., 
£2  et  à 13  k.  de  Péronne,  cant.  de  Comble». 
Pop.  603  h. 

MABIF.  (Ste-),  vg.  H. -Alpes  (Dauphiné), 
arr.  et  à 63  k.  de  Cap,  cant.  de  Rosan»,  ;*j  de 
Sériés,  l'op.  17”  h. 

MARIE  (Ste-),  vg.  H. -Alpes,  comm.  de 
Yar*.  £2  de  Mont-Dauphin. 

MARIE  (Ste-),  vg.  Antenne . (Champagne), 
arr.,  cant.,  G-Jelàû  k.de  Vuuzicrs.  P.  501  h. 

MARIE  (Sic-),  ou  $n-Nniu-Dc-Ci.im, 
vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  cl  à 36  k.  de  Sl- 
l-'lour,  cant.  et  2d  de  Pierrefoet.  pop.  644  h. 

Ce  village  est  dans  une  situation  pittoresque, 
à l'extrémité  d'une  plaine  riante  et  fertile , qui 
dominr  un  profoud  vallon  où  coule  la  Truvènr, 
que  l’on  y pas»*-  sur  uu  potH  remarquable.  Il 
est  lueu  Isûts  et  jouit  d'une  vue  lie*-éLi*lur. 

EAUX  DE  STE-MARÏE. 

A |>eu  de  distance  de.  cet  endroit,  un  trouve 
le  hameau  de  Ravèlca,  où  sourdent  deux  tour 
ces  d'eaux  minérale»  acidulé»  ferrugineuse», 
fréquenté»-*  aiaiiH-llemnit  par  environ  douce 
cent»  personne». 

l'aurait  t»:»  mvsiyt»*  it  ctaxnji  ►».  L'eau  de 
Slc-Marie  est  claire,  limpide,  d’une  saveur 
aigrelette  et  piquaute  Ire»- prononcée  dan»  le» 
temps  sers.  File  lient  en  dissolution  du  carlx»- 
nate  de  fer  et  une  quantité  assez  ctm»iJciuldt- 
d'aride  earttouique. 

PnuraiaTS»  nwiau».  Ou  fait  usage  de  ces 
eaux  en  boisson,  à la  dose  de  qurlquc*  verre». 
Elle*  soûl  très-efficaces  et  opèrent  dr»  guérisons 
prompte»  dans  le  traitement  dr  la  chlorose,  de 
l'aménorrhée  , de*  hémorragie*  passives , et 
dans  le*  maladies  qui  sont  produite»  par  l'ato- 
nie de  l’appareil  digestif. 

Bibliographie.  BiRTi.  Analyse  des  eaaj 

de  Ste -Marie  (Gaz.  salut.,  1775,  U.  34). 

MAHIK  (Ste-) . hg  Charente  (Sain longe), 
arr.  et  à 36  k.  de  Barbczicux,  caut.  et  C2  de 
ClialaU.  rop.  483  h. 

MARIE  (Ste-),  vg.  Charrnie-lnJ.  (ile  de 
Ré),  arr.  et  à 89  k.  de  la  Rochelle,  caut.  Je 
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Si-MnrtiiMJr-Ré,  ® Je  U Flotte»  P.  5,450  h. 

MARIE  (Sic-),  ou  ÜTA-.\l»n’i>ri,*Pu.(iio, 
Carte,  art.  cl  à 56  k.  de  Bastia,  cant.  de  San- 
Nicolao,  C3  de  CitMoiir.  Pop.  342  b.  On  y 
trouve  une  source  d'eau  minérale  connue  dam 
le  pays  sou*  le  mm»  d' Arque  aceto.it. 

MARIE  (Stc-’t,  ou  SîA*MniHit4l0Miiu*, 
vg.  Cane,  arr.  cl  à 14  k.  de  Sartéuc,  cent,  ci 
5*  d'Olmeto.  Pop.  259  h. 

MARIE  (Ste-).  vg.  Hauts  (Frauche-Dunté), 
arr.,  «sut.,  53  et  à 10  k.  de  Monlbellianl. 
Pop.  431  h. 

MARIE  (Sic-), vg.  tiers  'Armagnac), arr.  et 
* 25  k.  d'Auch  , eanl»  et  53  de  (nmout.  Pop. 
760  h. 

MARIE  (Sic-),  'g.  Laudes  (< Gascogne) , arr. 
rl  a 30  de  Dax  . cant.  de  Sl-Viuceiit-Ue-Tv- 
rossr,  53  de  Hiaudos.  Pop.  1,494  1». 

MARIE  (Sic*),  Vg.  Ixure-inf.  (Bretagne), 
arr.  et  à 54  k.  de  Paimbunf , croît.  et  a de 
Pomir.  Pop.  1,459  h.  — Il  y avait  jadis  une 
aldauc  de  l'ordre  de  St* Augustin  fondée  en 
1050. 

MARIE  (Ste-)  , vg.  Nièvre  ( Nivernais) , 
arr.  et  à 35  k.  de  >evcrs,  tant,  et  E de  St- 
Saulgc.  Pop.  502  k. 

MARIE-LElil’YOX  (Sic-),  ou  Sn-Mun- 
d'Oloiov  , petite  ville,  B. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.,  Inureau  d’airrgul.,  UZ  el  à 32  k.  d'OIo- 
ron,  Hief-l.  de  rant.  Pop.  3,629  h.  — Tn- 
asix  crétacé  inférieur,  grc*  vert. 

File  est  située  vis-à-vi»  d’Oloron  , dont  die 
n'est  séparée  que  par  le  gavr  U’  Asjir. 

Cette  ville  , autrefois  k*  siège  de  l'ancien 
évêché  d'Oloion,  possédait  un  collège,  un  sé- 
minaire et  une  maison  de  charité  ; ce  dernier 
établissement  *V*t  seul  maintenu  malgré  b di- 
minution considérable  de  scs  revenus.  FJ  le  est 
bien  bâtie,  bien  percée,  et  fuit  pour  ainsi  dite 
partie  d'Oloron  , auquel  elle  est  réunie  par  un 
|iout  très- élevé , sous  lequel  on  voit  plusieurs 
moulins  dout  le  fougueux  gave  d'Aspe  menace 
l'existence  dans  toutes  ses  crues. 

Il  y avait  autrefois  à Sle-Marie  licauroup  de 
Cagols,  qui  exerçaient  presque  tous  b profes- 
sion de  charpentiers  : on  y trouve  eitcore  une 
rue  aiqielce  rue  des  Cegots , où  leurs  descen- 
dants habitent  encore  de  préférence. 

Ou  y voit  uur  ancienne  église , qui  a été 
classée  récemment  au  nombre  des  monuments 
historkpiev,  et  où  les  lingots  avaient  une  place 
séparer  et  uu  bénitier  particulier. 

MA  RIE  (Ste-),  vg.  H. -Pyrénées  (C.ascogne), 
arr.  el  à 48  k.  de  Raguéres-de-Bigorre , canl. 
de  Mnuléon-Ba rousse,  sj do  St -Bertrand,  pop. 

95  h. 

O village,  situé  dans  uu  pays  agréable,  au 
pmi  d'une  montagne  élevée,  est  renommée  par 
ses  sources  thermale»,  don!  b température  est  de 
-4-  1 4*  du  thermomètre  de  Réaurnu  r.  Ces  sour- 
ces mit  donuc  lieu  à b construction  d'un  éta- 
bliv«n»ent  de  liaius  , où  l'm»  trouve  plusieurs 
baignoires  et  de*  logements  «ofnmodes. 

I.’eau  de  Sle-Marie  wt  claire  , limpide,  sans 
odeur  ; sa  saveur  est  fade  rt  légèrement  amère. 
U résulte  de  l'analyse  faite  par  M.  Save  que 
cette  eau  lient  en  dissolution  de  l'acide  carbo- 
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nique,  ainsi  que  des  sulfates  et  des  carbmuites 
de  diaux  rt  de  magnésie.  Ou  en  fait  usage  en 
boisson  ei  m bain».  Les  observation*  d«*s  mé- 
decins du  pays  sen  lisent  prouver  sou  efficacité 
dans  les  maladies  cutanées  , Ira  engorgements 
des  viscères  de  l’alxlonmi , les  alfcc  lions  ner- 
veuses, etc. 

Bibliographie.  S*v*.  Mémoire  sur  C analyse. 

el  Us  propriétés  des  eaux  minérales  de  Ste- 

Marie  (Bulletin  de  pharmacie,  in-8,  1812). 

MARIE  (Ste»),  vg.  H. •Pyrénées,  conun.  de 
Campan,  E de  Bagnères-de-Bigorrr. 

MARIE  (Ste-),  vg.  H. •Pyrénées,  connu,  de 
St-Pastous,  53  d'Argdès. 

MARIE  (Sle-),  vg.  Pyrénées-Or.  (Roussil- 
lou),  arr.,  caul.,  3- J et  à 12  k.  de  Perpignan. 
Pop.  440  b. 

MARIE  (Sic-),  vg.  Car,  conun.  de  '1  horo- 
net, EJ  de  Lorgnes. 

MARIE- A-PY  (SI©-),  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 39  k.  de  Slc-Metwboold , canl.  et  S] 
de  Ville-sur-Tonrbe.  Pop.  707  h. 

M ARIE-Al  - ROSE  ( Sle-  ) , vg.  Seine - 
tnf.  (Normandie),  arr.  et  à 20  k.  du  Havre, 

caut.  M £3  de  Criquelol-Leuicval.  Pop.  h, 

MARIE- AUX- ANGLAIS  (Ste-),  vg.  Cal- 
vados (Normandie),  arr.  el  à 18  k.  de  Baveux, 
caul.  de  Mczidoo,  EJ  de  St-Pierrv-sur-liives. 
Pop.  232  h.  Le  cbcf-licu  de  cette  conunune  evt 
à Doux-Marais. 

MAKIE-AIX-CHÙES  (Sic-),  \g.  Uoirttr 
(pays  Messin),  arr.,  cant. , El  et  à 8 k.  de 
Brio.  Pop.  383  b. 

MARIK-AIX-3UXES  (Ste-),  «mi  Muxna, 
ou  M»*i  vxisi.w,  anricnucet  jolie  ville,  N.-Hfun 
(Alsace),  arr.  et  i 35  k.  de  Colmar,  cbef-I.  de 
caul.  Conseil  de  prud'hommes.  Cluunbrc  con- 
sultative de»  manufacture».  Dirv.  cite  d'etape. 
23-  - A 418  k.  de  Paris  pour  b taxe  des 

l«,ttres.  Pop.  11,429  h.  — Txaasix  cristallisé, 
gneis». 

Dite  ville  est  dans  une  situation  pittoresque 
sur  b Licpvrette,  au  fond  du  val  de  LiepviY , 
circonscrit  par  de»  montagnes  élevée*  couvertes 
de  boi»,  el  au  pied  de  b montagne  de  son  nom, 
l’un  des  passages  les  plus  élevés  des  Vosges. 
Elle  est  assez  bien  bâtie  el  s'étend  entre  «leux 
hautes  montagnes  sur  2 k.  de  longueur.  La 
Liepv relie  b partage  en  deux  parties  qui 
avaient  «leux  seigneurs  différents  : b partie 
septentrionale  appartenait  au  due  de  Loiraiue, 
«rt  depuis  1736  au  roi  de  Frauee  : elle  était  peu- 
idée  de  catholique»  ; b partie  méridionale  ap- 
prenait à b maison  die  Deux-Ponts  et  était 
habitée  par  des  protestants.  Eu  1572  un  incen- 
die consuma  b partir  lorraine,  à l'exreption  de 
soixnnte-<lL\  maisons  ; cent  vingt  autres  mai- 
sons dcvmresit  b proie  «les  llamme»  m 1 580 , 
rt  dans  b même  aimée  «|uaraule.  maisons  de 
b j vu- tic  alsacienne  fuient  aussi  réduite*  eu 
cendres. 

b territoire  «le  Sle-Marie  renferme  «le  célé- 
bré» mines  d’argent , de  plomb  et  de  cuivre , 
qui  étaient  en  grande  activité  dé*  963.  l’n 
écrivain  qui  vivait  en  1550  rapporte  qu’on  en 
tirait  annuel lernenl  6,500  marc*  d'argent.  Sé- 
bastien Munster  ajoute  qu'on  trouva  en  1530 
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et  en  1 539  dans  dificmitrs  galerie* , des  mas- 
»«»  entière*  d'argent  natif  de  deux  à trois 
quintaux  ; trois  mille  ouvriers  étaient  alors  em- 
ployés a celle  riche  exploitation. 

En  1623  ou  comptait  vingt-trois  filous  ex- 
ploités ; en  1760  il  n’y  avait  plus  <|uc  six  fiioos 
en  état  d'expUMtatiou , savoir  : les  filous  de 
plomb  dits  St-Philippe  et  .Surlatte  ; trois  fiions 
d'argent , dits  SM  .uilbume  , St-Jacqurs  et  b 
Pelite-Liepvre ; et  daus  la  vallée  d'Ecbery,  le 
filon  d'argeut  et  de  cuivre  do  Cubrugoth.  La 
mine  de  Sur  laite  «4  aujourd’hui  b seule  eu 
activité  : le  minerai  qu  elle  fournit  est  un  plomb 
sulfuré  tenant  une  once  d’argent  au  quintal  an- 
cien, il  se  tmuve  jwr  amas  fort  considérai  rie* 
daus  deux  liions  encaissés  daus  du  gneiss.  Le* 
partie»  «le  celte  muie  qui  piivesit  être  exploi- 
tées avec  le  plus  d'avantages  se  trouvent  à 
l'extrémité  de*  travaux  ; uue  longue  galerie 
d'écoulement  conduit  aux  ouvrages  d'exploita- 
tion, dont  les  uu»  sout  situé*  luiiraMU  du  filou 
du  toit,  et  les  autres  saut  au  food  de  deux  puits 
d’une  profondeur  dr  40  m.  Celte  mine  pioduit 
de  trente  à soixante,  quintaux  métrique*  de 
schlich  pur  mois  ; elle  a donné  prés  de  quatre 
•rots  quintaux  «bu»  le  cour»  dr  1630.  Ln  che- 
min de  fer  y a clé  établi. 

IsninrraiE.  la  ville  de  Ste-Marie-aux-Mines 
r*t  le  mitre  dr»  tissus  dr  couleur.  L'iutruduc- 
lion  du  métier  à b Jacquard  rt  du  batlaut- 
lirocbeur  ouvre  à celte  industrie  nimvdic  une 
voie  de  prospérité.  On  y trouve  de»  fabrique» 
importantes  «le  bonneterie  en  coton,  de  Jrap* , 
toiles  de  cotuu  , siamoise* , iTavate*  en  tous 
gcun*s,  madras,  cotonnades,  guiugatnp*.  Fila- 
ture» de  faim*  el  «h*  colon.  Teintureries  eu  rouge 
d’Aiulriuopte.  Foulant*.  XHurrin . Papeterie», 
etc,  - Commerce  d’eau  de  cerises,  papiers , 
toiles  peintes,  colons  filé»  et  autre*  article*  de 
ses  nombreuses  manufactures.  — Court  le  |rr 
mercredi  derltaqur  moi*. 

MARIE-C APPEL  (Ste-),  vg.  ,\ord  (Flan- 
dre), arr.  rt  à 1 1 k.  d’HazebroMck,  cant.  et  (S 
de  Ds*H.  Pop.  899  h. 

MAR1E-D' AtXülX  (Ste-),  vg.  Isère  (Dau- 
phiné), arr.  et  à 31  k.  de  (Grenoble,  cant.  et 
Pg  du  Tou v et.  Pop.  350  h. 

MARIE-D  At  DOi: VILLE  (SU>),  Manche , 
romra.  «h?  Sl-Martin-d'Audouville  v C3  de 
MouleUturg. 

MARIE-DFX  UUiXAC:  (Si©-),  vg.  Dordogne 
(Périgord),  arr.,  a et  i 12  k.  de  Périgueux , 
cant.  et  K de  Sl-Pk*rre-d<s4’higuac.  P.  536  h. 

MARIE- DE- FRI' «ilE  (Ste-),  Dordogne 
(Périgord),  air.  et  à 32  k.  de  Noulinu,  cant. 
el  O de  Jumilbc-le-(irand.  Pop.  1,241  h. 

M AKIE-DKS-CIIAMPS  (Ste-)  , Vg.  Eure 
(Non-maudit),  arr.  el  à 13  k.  des  Andclys, 
cant.  d'Elrèpagny , H des  Tliillieixn-Vexù». 
Pop.  124  h. 

MARIE-DKS-CHAMPS  (Ste-) , Seine-In/. 
(Normandie),  arr.,  cant.,  et  à 1 k.  d’ Y ve- 
to*. Pop.  903  h. 

M AR I&-DKS-EIIAZ.ES  (St-),  vg.  H.-Loire 
(Auvergne),  arr.  cl  à 38  k.  de  Brioude  , cant. 
et  [3  de  Langear.  Pop.  903  h. 

MARIE- DK-VAVX  (Süv) , vg.  U.- tienne 
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1 1 .imouvui , arr.  H*SI  V.  dr  RnrhrrliniiarT , 
rr.nl.  tir  St-Laumit-Mir-t.orre,  13  dr  lu  Barre. 
l*op.  423  li. 

MARtK-»E-VEK(*T  (Ste-),  vg.  Dordogne, 
connu.  dr  Vergt,  C3  de  l*érigneux. 

M A RI  K-  DIT-  ROIS  (Ste-).  vg.  Manche  f Nor- 
mand k*),  arr.  rl  a 12  k.  dr  Mortain  , cant.  rl 
£3  du  TriUrul.  Pop.  342  h. 

MAHIE-DV-BOIS  (Sir-).  vg.  Mnynne 
(Maine),  arr.  rttSlk.  de  Mavronc  , caut.  et 
E3de  l.a»sa).  Pop.  1.136  li. 

MARIE  - DE  - MONT  (Sir-)  , J*  Manche 
( Normandie)  , arr.  et  à 25  k.  dr  Yalogne* , 
raul.  ri  ;-j  dr  Slt-Mere-Kglisr.  Pop.  1,419  h. 

Celle  grande  et  riebe  commune , qui  n'est 
séparée  du  Calcotlot  que  |«ar  le  tira*  de  mer 
appelé  le  Grand  VtJ  , Tut  jadi*  le  siège  d'une 
eotir  de  justice  diqmidant  du  Itaillioge  de  Si- 
Sauveur-le-A’icomte,  Elle  lireaon  nom  de  sou 
église,  dédiée  à b sainte  Vierge,  rl  dr  sa  situa- 
tion la  plu*  élevée  du  Goteutiu. 

Ste-Marie-du-Mont  offre  un  des  site*  les  plus 
Iraaux  et  les  plus  varié*  de  tout  le  puv».  Crst 
particuliéremeut  au  priutrnq*  , alors  que  la 
nature  reprend  un  nouvel  rel.it , que  l'on  se 
plaît  à promener  se*  regard*  sur  *e*  vastes  et 
riante*  plaines,  riirirhirs  de  verdure  et  émail- 
lées de  (leurs.  La  mer  qui  l'environne,  scmMa- 
ble  à un  iimnruse  rideau,  vient  terminer  d'un* 
manière  heureuse  ce  brillant  spectacle , durit 
die  diversifie  b lieaulé  par  l'axur  de  scs  mu. 
Les  navire*  qui  b sillonnent  de  Imite*  |>art» , 
le*  île*  qui  t'élèvent  dan*  mjii  sein  , le*  monta- 
gnes et  k»  tours  que  Tou  aperçoit  de  l’autre 
côté,  fiait  justement  admirer  ee  superbe  |>oiut 
de  vue.  — L’église  sr  trouve  au  milieu  d'un 
bourg  où  te  tenait  jadis  iui  marche  qui  n’a  plu* 
aucune  importance. 

1*  rbileau  était  un  des  plus  antique*  et  «le* 
mieux  fortifie*»  du  pavs.  Il  y avait  dr*  souter- 
rain* et  des  < Ion jons  en  plusieurs  endroit»,  .Sa 
construction  primitive  remonte  à de*  trmp* 
fort*  reculés  : mai*  il  avnit  été  reconstruit  et 
entièrement  restauré  «on*  Henri  IV.  D*  Itâti- 
uieiit  pritM‘i|ial  , les  deux  ailes  , ainsi  que  le* 
donjon*  dont  il  était  flanqué,  ont  été  démnliv 
pendant  la  irvolulion.  Il  n’y  a eu  d'épargne 
que  l.i  partie  dr»  basses-cours,  qui  était  U [du* 
ancienne. 

Bibliographie.  Loi  u (Culthe},  A otite  hit  to- 
ny Ne  tut  la  commune  tir  Ste- Marie -du 

Mont  (Mém.  de  la  soc.  des  a utiq,  de  Nor- 
mandie, t.  ix,  p.  524). 

M AM E-DV -THOROX ET , vg.  t or,  connu, 
du  Thonmet , r-Z  île  1/irgne». 

M ARIK-E\-CII  ANOIS  (Sic-).  \g.  //.- 
Satine  (Franche-Comté)  , anr.  et  à 19  k.  de 
Lme,  cant.  ii  pj  île  l-'aurogncy.  Pop.  442  I». 

C'wl  à cet  endroit,  contrairement  à l'opinion 
de  d'Anvilte,  que  M.  Wnlekenaer  pbee  l'an- 
tique dmagefokria  ou  Magefobrio , lieu  pélè- 
lire  par  la  dèfaitr  d'Arioviste  par  César 
(V.  Wlkktmt , fr'ct HT.  Jet  Goulet , |.  |, 
p.  319). 

MARIEK.V-<HUX.  vg.  H.-Smme  (Kr*d- 
chc-Cnnilr) , arr.  et  a J|  k.  île  Litre,  roui.  h 
dr  Uiuiil.  Pop.  294  b. 
n. 


MARIR-F-HilCAIHE  iSte-y,  vg.  l otte,  arr., 
E3  et  « 30  k.  d’Ajaccio,  clief-l.  de  cant.  Dire. 
Pop.  561  li.  — TimivrnvlAllisé  ou  primitif. 

On  y remarque  U tour  de  A anuina , haute 
maison  en  forme  de  liastion,  dont  le  nam  rap- 
pelle b fin  cruelle  de  l'épouse  de  Sampieni.  - 
Aux  environs  tout  les  ruine*  vénérée*  du  châ- 
teau que  Sampierolit  Ixâlir  en  1 554.  apivs  que 
sa  maison  eut  été  brûler  par  le*  l.éuni».  Rien 
qu’linliilé  par  de*  pavsaus , ce  château  , formé 
de  gros  blocs  de  granit,  conserve  encore  son  air 
de  manoir  ; on  y remarque  le*  trace*  dr  l'ancien 
fossé  et  du  pont-levis. 

Le  canton  de  Sle-Marie  est  formé  de  deux 
partir*  difttiiMir*  ; l’une  mnnturusr  et  IjoimV  , 
rt  l'autre  maritime  ; b partie  montagneuse 
produit  du  srigle,  un  peu  d’orge  , de»  châtai- 
gnes et  presque  po*  de  vin  ; b partie  lm**e  est 
très-fertile  eu  grains,  légumes,  vins,  huile,  rtc.; 
le*  pâturage*  y sont  evrellmt*  et  nourrisvent 
dr  uomhreux  troupeaux,  ainsique  «le*  chevaux 
estimés. 

M A RIK-KKR^l’  P.  • Ste-).  vg.  Pot-dr-Calait 
(Artoi*).  arr.  de  St -Orner  , cant.  et  13  d’Au- 
druicq.  Pop.  1 ,090  h. 

M A RIK-L  A * PLANCHE  (Ste-).  vg.  CtUe- 
• T Or  (Bourgogne) , a»T.  , cant.,  r*~  et  â 7 k. 
de  IVcauiM'.  Pop.  474  h.  — Faire  le  1*’  lundi 
après  le  6 août . 

MARIF.-I.A-PAXOtZF.  (Ste-)  , vg.  Car- 
rère (Limousin),  arr.  et  n 16  k.  d’LssH.  cant. 
de  Mevmae,  [3  de  Neuvic.  Pop.  266  h. 

MAR1E-LA-RORKRT.  vg.  Orne  (Norman- 
die), arr.  et  à 40  k.  d’Aleiiçnir,  nuit,  et'-"  de 
Cammgr.*.  Pop.  382  II. 

MARIE-LAE.HOXT  (Ste-)  , vg.  Caleodot 
(N'innandie),  arr.,  C3  et  à 9 k.  de  Vire , cant. 
de  Bém -Bocage.  Pop.  1 .208  h. 

MARIERONT , vg.  / otget , romm.  d'Ar- 
rwitès-de-Corrieux , C3  ib  Corrrniv. 

MARIF.X  (SI-),  vg.  C rente  ' BomWmais) , 
arr..  raul..  [3  et  a 8 k.  de  Uoussac,  et  à 30  k. 
de  rJumlion.  Pop.  354  h. 

MA  Kl  K. VS  (St-),  Vg.  Gironde  (frit  initie), 
arr.  et  à 23  k.  de  Blave.  caut.  deSl-Savin,  r*2 
de  Cavignac.  Pop.  882  h. 

MARIF.XTH  AL  , vg.  Mo  telle  , connu,  de 
Barst,  K d»  St-Avobl. 

MARIEXTHAL,  vg.  B.-Rhtn,  «mua.  et  ^ 
d'Hagucnnu. 

MARIK-OETRK-l/EAE  (Ste-),  vg.  Coho- 
dot  { Normandie  ) , arr.  et  à 16  k.  de  Vire, 
tant,  et*-; de  St-S«‘ver.  Pop.  316  li. 

MARIKRK  (b),  vg.  rentier,  rom.  de  Petit- 
Bourg-drs-llerbier*.  C*;  dr*  Herbier*. 

MARIES  île»),  vg.  5rine>e/-<lî*r , comm. 
des  Essartvle-Kui,  (-]  de  Rambouillet. 

MARIES  ( le*  Ste*-),  ou  Nom  • Dvvi- 
nv-i.v-Nli.it  , jolie  petite  ville  , ftonrket-du- 
Rtnine  (Provence),  arr.  d\\r|p*-sur- Rhône  , à 
54  k.  de  larascou,  chef-l.  vie  caut.  Eure.  F.. 
A 7 48  k . dr  Pari*  pour  b lave  des  lettre*.  Pop. 
910  h.  — Tuaui  d’alluvion*  modernes. 

Si  l'mi  en  croit  la  Irndilinn,  In  ville  île*  Saiu- 
ten-Marif  silmt  uni  origine  a sainte . Marie  Jacuhé 
et  a sainte  Marie  Salçtué  , qui , après  b mort 
du  (Jtrinl,  vécurent  quelque*  anuccs  dans  ce* 


lieux  et  v lurent  inhunuV*  pre»  d’uiM’  source 
demi  ilooce  qui  les  avait  désaltérera  pendant 
finir  vie.  Imigtenqi*  apte*  un  comte  de  Pro- 
vence , animé  d'un  pieux  «de  , fit  laitir  sur  le 
tomlteau  de  ce*  deux  saiute*  une  église  en 
forme  de  ciUilelle,  pour  b garantir  des  nnsai- 
re*  qui  iuh'slainit  b cv*te;  il  traça  a une  <ei- 
taine  distance  un  grand  fnsM' , et  uccuid^  «le» 
privilège*  à tous  ceux  qui  viendraient  kitu  en- 
tre le  fosse  et  l'église.  1rs  pécheurs  de  b rote 
et  le*  bergers  de  l’intérieur  de  b Catnargm* 
sVtnprexM’iritt  de  profiter  de»  avatitagi-n  qui 
b*ir  étaient  oflèrtv.  Ainsi  «r  forma  In  ville  de* 
Saintes -Marie*  , qui , dans  le»  auriea*  litres  , 
e*t  désignée  %nu*  le  nom  île  t'illa  Je  la  Mar. 

Cette  ville  r»t  située  sur  une  plage  sahluu- 
Ceuw  à uin*  liv*s-|ietite  distance  du  Imrd  de  la 
mer,  et  a I k.  à l'est  du  |ietil  Rhône  , tout  prés 
de  son  ♦ inkKK'huie.  Elle  est  gaïuntie  de*  flot» 
|wr  de*  dune*,  entourée  de  rempart*  en  grande 
|uriH‘  démoli*,  et  *e  compose  d’environ  cin- 
qiiuule  inaisous  d'uiM*  l**Uc  apjvurucc.  formant 
de*  rues  régulière*  et  fort  propre**. 

Le  seul  objet  qui  attire  i’atlriilioiie*t  l'église, 
dont  l’extérieur  présente  l’aspeet  d’une  cita- 
delle. S*>  muraille*,  eu  pierre»  de  taille  et  fort 
épaisM1*  , s'élèvent  à une  grandt*  bailleur  rt  h*. 
terminent  par  dr»  crirueaux  , domine*  aux  an- 
gfi1*  par  de*  tmirrllcs,  et  au  milieu  jwr  la  tour 
du  clocher.  1/  toit  de  l'édifice  est  eu  pieire* 
plaira,  rt  b |>riite  almMilil  à une  galerie  qui  fait 
tout  le  tour  du  rempart  ; b crête  du  toit  est 
ornée  dans  toute  sa  liwipimr  d’une  IkimIuiv  de 
pierre*  taillée»  et  perrée*  à jotir,  formant  une 
suite  de  court**  ru  ogive  d’un  liel  rlîet.  t^i  fa- 
çade , qui  al  à l’iNTulmi  , présente  l'enltée 
d'une  forteresse  ; le  côté  de  l'orient  ni  en  m- 
toude;  dan*  le  mur  méridMinal  est  um*  porte 
latérale  qui  sert  d'entrer  liabituelk*,  pre»  de  la- 
quelle ou  a incnisli*  dan*  le  mur  deux  lions  en 
Iteaii  murlire  de  l’aro»,  Iwaii  mon  eau  d’art  hi- 
teeture  qui  semble  annoncer  Poux  i âge  d'un 
ciseau  grec.  L'intérieur  de  l'église  présente  une 
wulr  nef,  doul  b voôte  eut  fort  élr*  éc  et  rtms- 
tmitr  en  ogive.  Au  milieu  de  la  uef  e»t  une 
grille  cimilnire  eu  1er  qui  entoure  un  puits , 
où,  dit-on,  Int  sainte*  Marie  *c  dcsalléraicnt.  Au 
delà  du  puits  le  sol  s'élève  d'environ  1 m. 
63  c.  «ihIruiu  du  pavé  jor  le  mnven  d'une 
voôte  r b partie  *iq»érn  urv  forme  leclMinir,  et 
la  (Kirtie  infétieim*  U Hiaprilr  souli-r raine. 
Derrière  l'autel  r*t  une  rotonde  soutenue  par 
huit  colnimt**  de  marbre  , dont  le*  clupileaux 
golliitptc»  dilfereut  tous  le*  nu»  de»  antre*  ; un 
y a sculpté  des  tiies  de  sa  Ivre*,  de  lieliet*.  dr 
vieilbnlsel  toute  sorte  d’onn  imul»  d'un  U-au 
travail  H d’un  fini  parfait.  A gaurlir  du  cIhcui 
est  une  ]Mu1e  qui  donne  »ur  un  t**raliiT  eu  spi- 
rale, par  lequel  on  monte  à b chapelle  haute , 
Imiset-  ttml  autour  et  carirfiV  en  marbrr  ; le 
pUifimd  est  fieiiil  et  nquésente  Jt*»u»-Cliri»'.,  le* 
di*ri|i!r*  et  le*  sainte»  Marie.  Ou  voit  aussi 
dau»  cette  clia|>clfi*  quatre  labfi-aux  fieiiils  sur 
Irais,  représentant  le*  quatre  èvaugélistc*  , que 
l’on  attribue  au  mi  René.  L’escalier  en  spirale 
continue  jusqu’au  clochrr,  d’on  l'on  pusse  sut 
la  ternisse  qui  fait  fi*  tour  du  teinpart  : le  point 
63 
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qu'ui  y (kfouvrc  «I  presque  sons  bornes  dans 
tout  le  contour  de  l'horizon. 

MARIE-SL’R-Ot'CHI  (Sic-)  . ff.  Cita- 
tfOr  Bourgogne) , arr.  el  à 95  k.  de  Dijon, 
ranl . rt  [*2  dr  Sombcrnon.  Pop.  51 3 h. 

MARIF.CIJ.es.  vg.  Moselle  (pays  Me&vin), 
«rr.  rl  « 15  k.  dr  MrU,  raut.  ilr  Vertiy,  ^ «le 
(«rn*.  Pnp.  659  h. 

MARI  Fl A (1rs),  vg.  F.urr , cumin,  de  Ho- 
nnit. -j.rrv-Boug) , '-j  dr  Omr lies. 

MARIFCX  , vg.  Somme  (Picardie),  arr.  cl 
k 10l  «k*  Dnulkn.* , cant.  et  51  d’ Adieux. 
Pnp.  331  h. 

MARIGXA,  'g.  Jura  ( l nDcbr^oralé  J, 
arr.  rl  à 95  k.  de  biuv-lc-Saulnier.  canl.  et 
E d'Arinthod.  Pop.  369  h.  --  Foiret  les  21 
mars  rt  24  sept. 

MARIGXA  (le  Prtit-),  vg.  Jura,  fomm.  de 
M;uigiui,  5*  d’Arintliod. 

MARIGXA-1.F.S-MOLIXGES , vg.  Jura, 
mm  ni.  dr  Chassai , C*3  de  St-Clandr. 

MARIGXAC,  lifi  CUnrente-Inf.  (Saiutonge), 
arr..  cant.,  E el  à 31  k.  de  Pons.  P.  590  h. 

MARIGXAC,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr., 
canl ..  EJ  el  à 6 k.  de  Die.  Pop.  365  h. 

Ü1AKIGXAC  . 'g.  H .-Garonne  (Armagnac), 
arr.  rt  à 31  k.  dr  St-C»audens , canl.  rt  53  de 
Sl-Béat.  Pop  776  h. 

MARIGXAC..  vg.  Tarn-et-Garonnr  (Lan- 
guedoc:, arr.  et  à 37  k.  de  Castel-Sarrasin, 
ont.  H CE  dr  Brauronnt-ik-Lonuigiie.  Pop. 
305  h. 

MARIGXAC  - I.ASCI.ARPS.  vg.  H. -Ga- 
ronne ( Languedoc)  arr.  et  à 29  k.  de  Muret, 
rant.  du  Fouuetvl,  53  «le  Rirux,  Pop.  486  II. 

M ARIGXAC  - LASPKYRKS  , vg.  H. -Ga- 
ronne (liiuguedor),  arr.  rl  à 64  k.  de  Muret, 
cant.  de  ûums,  ; de  Martres.  Pop.  4SI  h. 

MARKS  AXA.  vg.  Cor*,  arr.  el  à 64  k. 
d'Ajaccio,  canl.  {TK«i*a.  R de  Tito.  Pop. 
671  h. 

WARIGNAXK.  Mari  tinta  Co/onia  Avait - 
t or  ont.  bg  Bouches-ilu-Rhône  (Provence),  arr. 
rt  à 25  k.  «FAiv,  raut.  dr  Martigues.  5J.  A 
782  k.  dr  Pari»  pour  la  taxe  de»  lettre*.  Pop. 
1.998  h.  — Traïun»  d'allusion*  modernes. 

Çr  Iwmrg  rvt  Inli  sur  1rs  ImrtU  dr  l'étang  de 
sou  nom,  au  fond  d'unr  petite  anse  ; 1rs  nies  en 
«Mil  assez  bien  percées,  mai*  en  général  un  peu 
étroit***.  Il  était  autrefois  entouré  de  rvnqiari* 
«pii  tnmlirnl  aujourd'hui «*n  mine*,  rl  auxquels 
tient  le  château,  vaste  édifice  dont  la  façade  est 
d'iim-  architecture  im|Kisaulr.  Ce  1*1  «•dificr  a 
clé  vmdu  a difTércnts  particuliers  «rt  sr  dégrade 
jtMiriM’Peinrnl  faute  d’entretien. 

I. 'étang  «h*  Marignane  est  sé[Wiré  de  l'étang 
tir  Rt-tre  par  une  chaussée  nain* vile,  les  tar- 
tan*» génoises  ou  sanies  qui  viennent  tou*  lr.» 
ans  clutfrr  des  vins  du  pais  mouillent  à l'cn- 
tnV  dr  l'étang  de  Vaine,  à 3 k.  du  l*mrg,  où 
Ton  r*  pratique  un  môle  pour  faciliter  l'rmliar- 
qucnirut. 

('*<'«mrrrf  de  vins.  ■ — Foiret  le*  25  a*  ril  et 
25  ini. 

M vntGVF,.  \g.  \farenne  ( Anjou),  arr., 
eaiil. . ” et  à 1 1 k.  «le  ChàUau-C.unlier.  Pop. 
752  II. 


MARIGXÉ  , vg.  Sarthe  (Maine),  arr.  et  a 
27  k.  du  Mau»,  caul.  et  &)  d'Krnmmoy.  Pop. 
2,026  b. 

Ou  v remarque  i'i'glisc  paruissiale,  ayant  deux 
1ms  eûtes  séparé»  dr  la  net  par  «1rs  arcades 
semi -ogives,  qui  s'appuMMit  sur  dr  liirlrs  rolun- 
nr*  rondes  a chapiteaux  oruca  de  |wliuc*  et 
d'aratirsquc»  : au  fond  et  au  dessus  intérieur 
de  lu  porte  ‘ocetdeulale  nu  soit  un  grou|*  dr 
treize  ligures  représentait!  Jésus~(  Jinst  au  mi- 
lieu des  apùlrvv 

MARIGXÉ-MOCS-DAOX  . vg.  Maine-et- 
Loire  (Anjou),  arr.  et  à 22  k.  de  Ségrc,  raut. 
el  EJ  de  Cliâteauueiif-sur-Sarlhr.  P.  1,217  h. 
— Foire*  les  23  avril.  26  mai  rt  26  irait. 

MARIGXIKC,  vg.  Ain  (Bourgogne),  arr 
et  à 7 k.  «le  Belles  , canl.  de  Vineux -Ic-Gnuu!, 
C3  de  (lu lui.  Pop.  236  h. 

MARIGXY,  vg.  Altier  (Rourliomini»),  art. 
cl  à 10  k.  «le  Moulius-siir- Allier,  caul.  el  K 
de  Sraiv  ignv  : Pop.  362  h. 

MARIGXY.  Mniigwanttu,  vg.  Aube | ( Juiiii- 
pagne),  arr.  et  à 25  k.  «le  > agent -sur- Sterne, 
canl.  et  r?  idc  Mairillv-le-ltayrr.  Pop.  501  h. 
Dans  la  vallée  de  l'AniuMou. 

Marigot  était  anciennement  une  ville,  et  la 
tradition  non*  apprend  qu'il  y avait  qualurzr 
cents  leux.  Il  cal  encorv  entouré  de  fo«aés  en 
partie.  An  mûli  est  une  éminence  qu'on  nom  nu 
la  tour  «U-  Bliu.  lin  écart,  nommé  le  HourJeau. 
s'appelait  jadis  le  faulmurg  de  Provins.  Par- 
tout un  on  blumre  à quel«|ur  distance  «lu  « i liage 
ntl  trouve  lit*  fondations  rt  dm  pierres. 

Foire»  1rs  I"  mars  et  9 oct. 

MARIGXY,  vg.  Calvados  ( Normandie),  i 
arr.  et  à 8 k.  de  Baveux,  cant.  et  53  de  Rye». 
Pop.  340  h.  — Belle*  carrière*  de  pierre  «k* 
taille. 

MARIGXY.  vg.  Eure-et-Loir  , rtiinin.  «le* 
CJiàtclcts.  51  de  Bréxnllr*. 

MARIGXY,  vg.  Jura  {I  raucite-t imite  i, 
arr.  et  a 21  k.  de  Lont-le-Saulnirr,  cant.  et 
51  de  ('Jair* aux . Pop.  407  h. 

A peu  «le  «listante  de  ce  village  un  remar- 
que le  lac  tlhabin.  dont  1rs  Imrds  otfivut  un  «Ira 
.vîtes  les  plu*  gracieux  du  «iépaiieoieut.  C’est  un 
bassin  de  2 k.  de  diamètre  dan*  tou*  les  sens, 
renfermé  «Lans  un  cercle  de  montagne*  cou- 
vert»**  *1**  Ikms  depuis  leur  Ikut  jusqu'il  leur 
somniiH  : le*  coteaux  le*  plu*  lw»v  qui  bordent 
le  lac  mut  livrés  à b culture;  leur*  teinte*, 
variée*  par  divefses  production*,  forment  dm 
nuance*  dcrrousaiitr»,  qui,  «lu  coloris  vert  et 
foncé  «le»  (sois  , viennent  se  perdre  duucr-mrnt 
dan»  la  bbnehrur  traiu|urvnte  «1rs  eaux.  I,e 
cercle  des  montagnes,  en  s'rnlr  ou*  rant  au  sod- 
onest,  romu- l'cuirée dr  écriant  Imuoîu  : au  fond 
du  fer  à cheval  est  Itàti  à mi -mie  un  ancien 
château,  d'où  l'on  embrasse  d'un  seul  coup 
d «cil  l'mtréc  des  miiutagur*,  le*  montagnes 
rDcs-mémet,  le»  coteaux  cultivés,  et  le  Uc  dans 
toute  *tin  étendue,  Connue  IVluignemtsit  n'est 
pa*  iimvjiliraUe,  Iims  le*  objets  sc  distin- 
guent a l’ofil  simple  : dans  b darté  du  lac, 
ils  se  détachent  , il»  se  prouoorenl  parfai- 
tement, et  tous , au  meme  instant  . » 'aper- 
çois eut  répété»  dans  le  sem  Je*  t-uu\.  tXle 


agréai,  le  solitude  n'utïrr  ni  l'aspect  majestueux 
rt  sombre  des  vastes  forêts,  ni  celui  imposant 
rt  tnstr  des  montagnes  déserte»  ou  de*  slé- 
rde*  rochers,  mais  bien  relie  d'une  retraite 
charmante,  où  l’ami  «le  b simple  nature  ai- 
merait à coules  scs  jours,  loin  du  tumulte  du 
monde  et  «lr  ses  trompeuse*  illusions. 

MARIGXY,  vg.  Ijiurei  (Orléanais),  arr. 
(5*  capt.),  5J  et  ait  k.  d’Orléans.  P.  417  h. 

MARIGXY,  Ig  Manche  (Normandie),  arr., 
bureau  d'enregist.  et  à 12  k.  de  St-Lû,  chcf-l. 
de  cant.  Cure.  53-  KF.  A 298  k.  de  Paris  pour 
U taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,589  h.  — Trait* n 
île  transition  inferieur. 

Mnrigny  était  autrefois  rave  baronnie  qui 
donnait  droit  de  séance  à l'échiquier  «le  Nor- 
mandie panai  les  barons  du  Cotentin.  En  sor 
tant  du  liourg  pour  aller  a b grandit  route  dr 
Coulancrs  à St-Lo,  on  voit  vers  le  midi  b 
grand*-  motte  de  l'ancien  rltàtcau  fort.  Cette 
élévation  far  lier,  nommée  encore  Butte  du 
Castel,  est  escarpée,  quoique  peu  élevée.  El  h* 
était  en  grande  par  lie  défendue  par  les  eaux  du 
vivier  qu'on  y faisait  refluer  a volonté. 

Fa/nii/tiej  de  papier.  — Poires  le  2*  mardi 
de  mars,  3*  inerrmli  de  mai,  4*  marredi  de 
juin  rt  2*  mrrrmli  de  sept. 

MARIGXY.  vg.  Marne  (Cbampagur),  arr. 
et  à 48  k.  d'E]»emay , cant.  «le  Ferts-(3iampe- 
uouc,  EJ  de  Pleurs.  Pop.  137  h. 

MARIGXY,  vg.  Meure,  fonun.  d’Aunay . 
[£  «le  ( ’Jiililk>o-cn-Bazoi». 

MARIGXY.  'g.  Orne,  comm.  et  53  de 
Mortm*. 

MARIGXY,  vg.  Smone-ri-Jjoirr  (Bourgo- 
gne). arr.  rl  A 38  k.  de  Chalon-sur-Saône, 
caul.  «le  Moat-8t-Vi)Kvmt,  E3  de  BUnn.  Pop. 
424  h-  — • Fabriqua  dr  linge  «le  table. — Paire 
le  3 fé*. 

MARIGXY.  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  air. 
et  à 16  k.  «le  Niort,  rant.  et  H «le  Brauvoir- 
sur-Niort.  Pop.  1.240  h. 

MARIGXY  -RRIZAY , vg.  / ienne  (Poitou), 
arr.  et  à 20  k . dr  Poitiers,  cant . «le  N«ruville. 
E de  iauluay . Pop.  752  h. 

MARIGXY  - (.11  AM  KH  K Al'  . vg.  haute 
(Poitou),  arr.  et  a 20  k.  de  Poitiers,  cant.  et 
Kïde  Vivonne.  Pop.  378  h. 

MARIGXY- EX -ORXOIS,  vg.  A itne (Brie) . 
arr.,  cant.,  E”et  à 18  k.  de  CJutteau -Thierry. 
Pop.  728  h,  - Foires  les  22  frv.,  V mai,  23 
juillet,  1"  0CL  et  27  déc. 

MARIGXY-LE-CAHOI'ET,  Manniacum . 
vg.  Côte-tf  Or  (IVourgogne),  arr.  «J  à 12  k.  de 
Semur,  caul.  et  3 de  Flaviguv.  Pop.  626  h. 
— Foiret  le*  25  av  ril  H 2 sejit. 

MARIGXY -L'KGIJSE.  vg.  Mare  (Niver- 
nais!. arr.  et  a 35  k.  de  t'Jararcy,  rant.  et  t? 
de  Lunnex.  Pup.  1 ,804  h.  Foires  les  30  juin 
rt  9 déc. 

MARIGXY -MARMAXDE.  vg.  lmlre-et- 
Ixnre  (Poitou),  arr.rt  a 38  k.  «k*  <, binon,  cant 
rt  E de  Riehelim.  P«*p.  917  h.  — Foire » l«« 
8 *ept.  rt  2 nov. 

MAItlGXY-Sl'R  - RKl’Lf.F.K.  vg.  C&e- 
if Or  .BourgogiM arr..  cant.,  0 8 • 12  k. 
de  fieuwe.  Pop.  275  h.  — On  y voit  un  an- 
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« h»  cUàtrau  qui  rUil  autrefois  entoure  chr  fos- 
sé* (a  Reulléc). 

MAR  14*  N Y-SI*  R- YONNE.  vg.  Aiùvre  (Ni- 
vernais), arv.  ri  a 35  k.  de  Clamer),  caut.  H 
WJ*  Gorhiguy.  Pop.  418  h. 

MARIJOl'LKT  , vg.  Ave  t ton . itimiii.de 
(iuirt-Sl-JïiUj.  W de  P«uil-de-$abr». 

MAMUOl’Lirr,  vg.  Avey  ron  , rvumn.  de 
St-Laurmt-d'Olt,  K de  la  Canourgue. 

MAHII.LAC  , lig  Charcute  (Augouniois), 
aiT.  et  à 23  k.  d*  Augoulrmc,  caul.  et  K de  la 
Rochefoucauld.  Pop.  7Bt»  I». 

VARILLAIS  (J*)»  *K-  .Voiwe-et-iUwrf  (An- 
jou). arr.  et  à 24  k.  de  Reaupréau,  caut.  de 
Sl-Horeut-le-\  irl, d«  \ ar.ulra.  Pop.  669  la. 
Sur  l'Erve. 

Marillai*  rat  un  liourg  Ires-ancien.  i)e*  le 
vui*  uklc  il  pukibil  une  dtiipdlr  dédiée  à 
la  Vierge,  qui  était  déjà  l'objet  d'un  pèlerinage 
fameux . tJurlriuagnr  fit  démolir  la  cha|irUc 
de  Marillai.*  et  lui  substitua  une  de*  viugt- 
quatre  églises  qu'il  lit  construire  avec  l'tult-it- 
liou  de  les  (aire  currrapondn-  avec  le*  vingt, 
quatre  lettre*  de  l'alpluiliet.  Quoique  Mariliau 
•oit  roauidérablcmeut  déchu  de  sou  ancienne 
célébrité,  cependant  il  réunit  euoure.  le  jour 
de  Xotro-lXunr,  un  grand  nombre  d'habitant» 
de»  campagnes  de  la  Bretagne,  du  Poitou  et  de 
l’Anjou  ; mai»  le  commerce  et  le  plaisir  ont  au- 
jourd'hui lieaucoup  plu»  de  part  au  pèlerinage 
que  b dévotion.  1 ne  vaste  prairie,  arrosé* 
par  l'Ene.  sert  à dresser  des  teute»  destinée* 
à recevoir  le*  nombreux  pélenus,  ou  plutôt  le» 
étranger»  qui  b plupart»')  rendent  de»  la  veille 
«t  ne  »'en  retournent  que  le  lendemain. 

L'intérieur  de  l'église  n'a  rien  de  ivmarqua- 
lile  ; mais  sa  porte  latérale,  et  surtout  les  reste» 
de  b galerie  qui  était  au^levant  de  b ]Kirte 
principale , cunarTveiit  encore , quoique  ni 
ruine,  le»  preuves  de  leur  origine  rarlovin- 
gienne. 

Vôtres  le»  Si  mars,  24  juillet  8 sept. 

MARILLET,  vg.  Cendre  (Poitou  K arr.  et 
à 18  k.  de  Fontenay -le-Comte , caut.  et  i-_2  de 
b Châtaigneraie.  Pop.  232  h. 

MAHIMBAIT.  vg.  tUronde  (Bazadouy, 
arr.,  c.uit- , &J  et  à 5 k.  de  Boxa».  P.  274  b. 

MA  RIRONT,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr. 
de  Ghiteau-Saliu*,  et  à 28  k.  de  Vie,  caul. 
d'AlliestrofF,  '-.J  de  Diruie.  Pop.  19 1 II. 

MAR1MONT  ,1a  Haute-),  vg.  Meurthe , cum. 
et  SI  de  Bourdonna  v. 

SI  A K IN , vg.  Aveyron,  connu,  de  Sle-Crois, 
Id  de  ViUefrancJmHJr-RiMlergue. 

MARINES,  lig  htiae-et-One  (Vrviu),  arr. 
et  à 16  k.  de  Pontoise,  dief-l.  de  cont.  Cure. 
£=J.  A 46  k.  de  Pan»  pour  b taxe  de*  lettre». 
Pop.  I *045  h.  — I mmii  tertiaire  intérieur. 

Ce st  un  bourg  fort  ancien  duul  il  est  lait 
mention  dans  le»  litre»  du  ia'  siècle. 

PsToia  du  littérateur  i Monuu  Minus. 

Tuilerie»  et  briqueteries.  — Vôtres  Ira  24 
juin  et  l”  tucrerali  aprra  le  |«  oclohnr.  — 
Marché  important  pour  b vente  de»  veaux. 

MARIAGE,  vg.  ijtire  (Forai),  arr.  et  a 26 
k.  de  Moulbruuu,  nuit,  de  St-Caluner,  l£)(k 
Üu/elle*.  Pop.  805  h. 


MAKIXGli.S  , Manergium  , jolie  petite 
ville,  Puy-de-Dtisme  (Auvergne),  arr.  et  à 20 
k.  de  Th icr»,  chef-l.  de  caul.  Cure.  SJ.  A 384 
k.  de  Pari»  (tour  b lave  des  lettre».  Pop.  4.109 
II.  — Imuv  d'alluviom  motlrnie*. 

Le»  arme»  de  Mariogue»  , sont  : de 
gueule*  à trots  tours  crénelées  et  couvertes 
tf  argent  posées  en  pal. 

Crtle  ville  est  awi  bien  Isàtie,  sur  b Morgr 
et  prés  de  sou  cinillueitl  avec  l'Ailier.  Le» 
ligueurs  la  prirent  eu  1589.  niai»  elle  leur  fut 
eidcvée  peu  de  temps  après.  — Nombreuses 
tannerie»  et  rhauioistrics  renom  niées.  - - Vôtres 
les  25  juiu,  2 nov.,  I"  lundi  de  carême,  de 
sept. , lundi  suint,  de  Ou.»  si  modo,  des  Koptioiu, 
«le  Pculecote  et  avant  Nud. 

MARINIERS  (les),  vg.  Yonne,  connu.  île 
Verlin,  CJ  de  N i Unième- le- Roi. 

MAKItH.,  vg.  Allier  (Bourbonnais),  arr. 
de  la  Palisse,  nuit.,  CF)  « à 17  k.  de  Cmset. 
Pop.  656  II. 

MARIONS,  vg.  (it ronde  «l .uinine),  an1,  «-t 
à H k.  de  Boxa»,  caut.  et  23  de  (.ngtinJv 
Pop.  525  h. 

MARIS8EL,  vg.  (Aû*  (Picardie),  air.,  caul., 
£«3  et  A 2 k.  de  Beauvais.  Pop.  &30  h. 

Ce  village,  limitrophe  de  Béarnais,  est  un 
des  lieux  de  réunion  et  de  promenade  le»  plu* 
fréquenté»  pur  le»  habitant»  de  «elle  ville. 

1,’ëgUse  a été  construite  avec  tant  «le  soin  et 
«legodt,  qu'à  In  faveur  d'un  miemwu|ie  on  b 
pn'ialrait  pour  mie  «les  belles  cathédrales  de 
traiter.  la*  portail  est  .curieux;  il  rat  orné  de 
guirbndex  de  vigne»,  copiées  peut-être  d’apre» 
le»  mine*  d’un  temple  «le  Racrlm»  qui  existait 
jadis  dans  le*  environs  *ur  un  nioutieuU'  appelé 
U*  mont  Cnperoti.  Quelques  permute*  pensent 
même  «jue  cette  église,  qui  n'fft  pas  tmimre 
ver»  l'orimt,  connue  le  août  toute*  le»  église* 
4'hrrl M’Hue»,  était  jadis  elle -même  un  t«*mple 
paten.  Ellr  domine  agréablement  un  coteau 
chargé  «le  vigne»,  et  y forme  un  beau  point  de 
vue. — < ta  a trouvé,  le  f2  avril  1696,  a 3 ou 
400  |M»  de  cette  église,  en  un  lieu  nommé  la 
Saisonnière,  entre  le  rliemiu  de  St-Jint  et  b 
route  de  Omnoat,  une  statue  de  Mercure,  que 
M.  Bucqurta  donnée  à Beauvaiv.  FJ le  a été  dé- 
crite et  gravée  par  Montfaucon,  et  expliquée 
par  Vaillant. 

MAR1T1MA  (bl.  44  , luug.  23“).  h (ta  lit 
«bus  Mrla  (lib.  m,  cap.  5)  : Inter  Masti/iam 
et  Rkodanum,  Maritimes  Avaticorum  stagnum 
ohsidet  (autrement,  stagna  asudet , selon  plu- 
sieurs éditions)  et  tout  de  suite,  fossa  parlent 
e/us  navigafnis  ostta  effundit.  Dans  Pline; 
ultra  ( ostta  RhoJoni)  (lib.  tu,  cap.  4)  joute 
es  Rhodano , C . Mûrit  opéré  et  nomine  insi- 
gne J : Stagnum  Aftromrb  (ou  Mastrameln, 
selon  le  texte  du  P.  Hardnoin,  «pu  se  fonde 
sur  Etienne  de  Byzance),  oppidum  Maritima 
AvaUeorum , su  per  que  Campe  lapidri,  Pto- 
lémétf,  faisant  mention  de  Maritima  avec  la 
qualification  de  colonie,  place  cette  ville  sur 
b mer.  entre  le»  boudin  du  Rhône  et  Mar- 
salle.  Voilà  ce  qu'on  trouve  «bu»  le*  géogra- 
plùra  de  l'Age  romain  sur  Maritima,  et  ce  qui 
«létermine  ta  position  dan*  l'intervalle  du  canal 


«le  Maria*  et  «le  Marseille,  et  vlan»  le  voisinage 
de  lii  nier.  Je  suis  donc  surpris  qu'nu  jmiîiim! 
douter  ipie  ce  ne  soit  pa*  Martigues,  et  de  voir 
Honoré  Rouelle  (Char,  de  Prit e.,  I.  ut.,  c.  6>. 
incertain  sur  et  sujet,  rt  proposant  hem-,  «mi 
Marignane.  La  situation  «K- ce*  lieux  ne  repu*! 
point,  élaut  écartée  de  b mer,  aux  termes 
qu’emploie  Ptolrntée  iitikùsjï»;  «hn,  lui 
surtout  qui  ne  commit  point  le  stagnum  en- 
foncé dan»  Ira  terres,  dont  parlent  Méb»  et 
Pline.  L'historien  de  Provence  que  je  viens  de 
citer  (lib.  iv,  cap.  4)  veut  ailleurs  que  Mari- 
tima soit  un  beu  dont  il  rat  ment  ion  dans  un 
ancien  déiMimlirviucnt  de  la  Provence  sous  le 
nom  de  l'astrum  Sancti  Genrui,  et  xi'tué  à 
environ  un  quart  de  lieue  de  Junquiërcs,  qui 
est  une  de»  trois  villes  qui  composent  Marti- 
gues. le  s deux  autres  étant  l'Itle  et  Fer- 
rières. Il  couelut  du  silence  de  ce  dénombrr- 
rnml  sur  l'article  de  ce»  lieux,  qu'ils  n'exiktaimt 
|Miint  anténcurvmcnt.  ce  qui  n'rat  nullement 
décisif.  Car,  employant  le  même  argument 
|*Mir  refuser  à Cassis  et  à la  (liutal  l’avantage 
d'avoir  existé  dan»  l'antiquité,  ces  port*  n'en 
sont  |ms  moins  Cartiri  et  Citkarista , dont  il 
rat  mentiou  dans  l'iliiiéraite  maritiiiM*.  Ce 
qu'un  historien  de  l'Eglise  d' A rira,  cité  par 
Bouche,  a écrit,  qu’un  et  mite  de  Provence  ob- 
tint de  l’airlievrqiie  «l'Arles,  vers  l au  1530,  la 
|M*nnis*ion  de  nuistmin*  une  ville  à Martigues, 
n’oblige  pas  de  eitûra  qu’il  n’en  existait  point 
dans  un  siècle  plu*  reculé.  La  nouvelle  {«irait 
avoir  été  grossie  en  recevant  U*»  liobitani.*  du 
Cailrum  Sancti  Cenesït , que  l’on  prétend  avoir 
été  altandoniM*  v er»  le  même  tein|H  ; ce  qui  a 
fait  donner  le  nom  tVlusuta  Sancti  Crnesii  A 
l’isle  de  Martigues,  qui  **'parc  Jomjuirrc* 
«laver  Feirtèir».  Il  rat  mua npial île  que  la 
tour  de  Roue  (ou  de  IVmhourliure),  située  à 
l 'entrer  du  canal  qui  conduit  à Martigues,  et 
sur  b droite,  rat  appdlér  C astei- Mar  taillés 
par  un  vieil  auteur  |irovei»ral,  que  Boiu'he  n 
eu  entre  les  main».  * D'Amille.  Xoiice  de 
C ancienne  Gaule,  p.  435.  V.  aussi  Walrkr- 
naer.  Géographie  des  Gaules,  t.  ti , j»,  186  , 
188. 

marital,  vg.  Aisne,  eomm.  de  Taillefon- 
tiiine,  «le  Villera-CotlercU. 

MAR1ZEI.LP..  vg.  Aisne,  connu,  de  Ki- 
cluincourl.  C3  de  diaunv. 

MARI/. Y.  vg.  Saône-et-Loire  (Charolla»), 
arr.  et  A 27  k.  de  CJinrolle*.  caut.  et  l£l  de 
St-Bonnet-de-Joux.  Pop.  1,191  h.  - Vôtres 
Ira  24  fév.  et  8 juiu. 

MARIZY-STE-CKSKVIÈYE  ou  Muuv 
lc-Grxvü,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  «A  A 
30  k.  «le  ChAleau-Thierrv . caul.  de  Viùllv- 
St-Kront,  3)  de  b Ferté-Milon.  Pop,  227  b. 

MARI7.Y-ST  M AHD.  vg.  Aisne  (Piranlie), 
arr.  et  à 25  k.  «k1  Château-Thierry,  caut.  et 
Kl  (k  Nniilly-St-Front.  Pop.  85  h. 

MAHI.AIX  , vg.  Loire-In/.,  eoimn.  d ll«-r- 
bignae,  U de  la  Roche-Beriurd. 

M 4HI.ANYAL,  vg.  SeinexH-Marm , cm. 
de  Boiuy-anx-Cailles,  5J  «lr  I»  Chap  Lc-b- 
Reine. 
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MAHEAXtiES.  vg.  CrtHst,  romm.  de  St- 
Chaluais.  53  de  Oh  rué  milles. 

MAREE,  Martin,  Maria,  jH'lilr  ville,  Aisne 
(Picr.rdic),  arr.  et  à 25  h.  de  1-aon,  ehef-E  de 
raiil.  Caux*.  (illr  d'étape.  5).  Vy.  A 152  h.  de 
Pari*  jniur  la  taxe  de»  leUres.  Pop.  1,843 
h.  — Transi»  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  ramie,  diocèse  rt  ilertiun  Je 
Laon,  («riraient  de  Pari.*,  intendance  de  Sois- 
sons,  bailliage.  g ru  rie. 

Marie  fut  érigé  en  commune,  en  1 174,  pur 
Raonl,  jimuier  sire  «le  (loue*.  Le*  Anglais  pil- 
lèrent et  samigvmit  ce  Imurg  eu  1339.  Le  duc 
de  Ihmrgogut;  cmisnilil,  en  1419.  à ce  que  1rs 
Anglais  occupassent  Marie. 

Eli  14  41.  le  émule  de  St-Pol  ayant  fait  en- 
les «t  pur  »e»  gnu  rartillerie  que  le  roi  CJuirles 
VU  faisait  conduire  de  Tounuiy  à Paris,  le 
roi,  jiour  s'en  venger,  lit  entrer  ms  lr*ou|te» 
sur  le*  lerm  du  comte  rl  fit  assiéger  Marie  ; 
lui -imi'tih*  vint  à Lion  pour  sur» ciller  l’éxéeu- 
tioii  de  ses  ordre».  St-Pol . pour  éviter  sa 
ruine,  ilnima  de  pleins  pouvoirs  à «amère,  qui 
vint  trouver  le  roi  à Loou,  et  y signa  un  traité 
qui  mit  fin  aux  Inutilité*. 

Marie  fut  pillé  et  kriUc  par  les  Anglais  ai 
1525;  le  comte  de  R<ru\  te  «arrogea  eu  1532  ; 
les  ligueurs  le  prirent  en  1580:  les  Espagnols 
l'asiiégemit  sons  «irns  en  1050.  I-e  4 juillet 
1632  il  y eut  à Marie  un  cota  liai  sanglant  entre 
le.*  frondeur*  et  les  royalistes,  à lu  suite  du- 
quel ers  dernier»  furent  défaits.  Eu  1684,  le 
régiment  de  tlroncry , ai  garnison  à Laon,  à la 
suite  d'uue  rixe  que  de*  Msldat»  avaient  rue 
atre  dm  habitant*.  fut  envoyé  à Marie.  Ce 
fut  sur  rrttc  ville  que  le*  soldat*  tirent  retomber 
leur  colère,  liait*  une  qurrelltf  qu’ils  cherche- 
ront aux  habitants,  il»  mirait  le  feu  a l'un  <k‘s 
faulrtMirgs  : 25  maisons  furnit  brûlées. 

Commérer  rie  laines,  «le  toile»  de  chanvre  et 
de  lin.  — Fttirrs  le  2*  lundi  dr  chaque  moi*. 
— - Marrhé*  le*  mardis  et  jeudi». 

MAREKVIOXT,  'g.  Antennes (Champagne), 
arr.  et  à 25  k.  dr  Korroi,  cant.  de  Rumigiiv, 
G3  d’ Aulxuton . Pop.  421  h.  — A quelque 
distance  de  ce  village  on  trouve  les  vestiges 
d’uu  établissement  qui  .1  existé  à une  é|mque 
tréa- reculée;  ou  y a découvert  des  tuiles  ro- 
maine» et  la  «tnlue  d’un  dieu  |>èoatc.  — Il  existe 
près  de  Mariemont  un  poiut  élevé  d'où  l'on 
déeouvre,  lorsque  l'Iuiri/on  est  clair,  les  tours 
*|e  Reims  et  de  Laon,  qui  en  sont  éloigner*  de 
GO  k. 

MARI.E3fHF.IM.  hg  R. -H ht  h (Alsace),  arr. 
et  à 21  k.  Je  Strasbourg,  cant.  et  F3  de  \\ «*- 
srUmne,  bureau  princqnl  îles  douanes.  Pop. 
1,810  II.  Sur  la  Mimig. 

MAtt  I.F.RS.  bg.  Somme  (Picardir),  arr.  et  à 
43  k.  d'Amiens,  cant.  de  Poix,  £3  d’Aumale. 
Pop.  34*7  li. 

MAREES.  vg.  Pa.mlr~Calai»  (Artois),  arr., 
Fl  et  à 15  k.  de  Béthune,  raut.  de  Hondain. 
Pop.  4 13  II. 

M AIll.ES.  vg.  Pat-ilr-Calmt  (Picardie)  , 
arr..  ’•  1 et  à 7 k.  île  Moutrruil-sur-Mcr,  caut. 
«le  Catiipngne-lrs-Hrsdin.  Pop.  503  11. 

MAREES,  vg.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr. 


et  a 21  k.  de  Couloinuiier»,  cant,  de  Hoaoy-rn- 
Brie.  K de  Fontmay-Trésiguy . Pop.  552  h. 

MARLHKS.  vg.  ZmV*  (Furnl.  arr.  et  à 

24  k.  dr  St-Eticnnr.  mut.  rl  f3  «b*  Sl-f.rnrt- 
Malifniix,  Pop.  2,731  li.  — Foira  les  27  a»  ril , 

25  juin.  6 oet.  et  jeudi  avant  la  Seplungésime. 

MAREIAE.  vg.  H.-tinronne  (Lvnguedoc), 

bit.  et  à 34  k.  de  Muret,  caut.  de  Ciotegalielle, 
S d’Autcrive.  Pop.  313  b. 

MARi.lK.Y S.  vg.  CùUtFOr  ; Bourgogne), 
arr.  et  à 18  k.  de  Dijon,  raut.  et  C3  de  Lcoli*. 
Pop.  234  h. 

.31  ARi.lEt'X . petite  ville,  Ait,  (Dnmlics) , 
arr.  et  à 26  L.  dr  Trévoux,  raut.  tle  CJiab- 
mnnt,  (Vj  de  (Jialillou-les-Domlic*.  Pop.  430 
h.  — Foim  |m  7 omît,  4 févr.,  16  mai  et  12 
nov . 

MARIAS,  vg.  Rhône,  roimn.  de  Longes . 
E3  «le  Condrieu. 

3IAHI.OT  (les),  vg.  \ livre,  comra.  de 
Itouliy,  SJ  de  Ncmy-Mir-lairr. 

31 AHEOTTK,  vg.  Seinr-et- Mante,  comm. 
dr  Itourrnti,  '■  «b*  Fontainebleau. 

MARI.Ol  X (forêt  de),  vg.  Smïne-et-tjoire, 
mm  in.  de  Mellecey , K du  Bourgneuf. 

MAIIEOY.  vg.  Moselle  (pay  » Messin),  nrrM 
CS  et  à 8 k.  de  Met*,  cant  de  Vigy . I'.  249  b, 

3EVHEO/.,  vg.  H. Satine,  connu . Je  Cirry, 
E de  Rio*. 

MARLY.  bg  Aime  (Picaidie),  arr.  et  à 15 
k.  «le  Venins,  eanl.  et  CS  de  Cuise.  P.  1 .062 
b.  — Fahru/ne > île  paniers  et  autres  ouvrages 
de  vannerie. 

31  ARE  Y,  vg.  Moselle  (pays  Mes»m),  arr., 
LS  ri  • 7 k.  «le  Met/,  caut.  ik?  Ywrov.  Pop. 
664  b. 

.MARLY,  vg.  Sorti  (Flandre),  arr.,  cant., 
EJ  c*  # 2 k.  de  3 alciu  tenue».  Pop.  1.1 13  b. 

Il  est  situé  sur  la  Uhinirllc  et  forme  un  de* 
faulxMirg»  Je  Valencienne»,  dont  il  n’est  «fu'à 
2 k.  Sa  situation  agréable  en  fait,  pendant  Im 
liclle  saison,  uu  lieu  de  muiiim  et  de  prome- 
nade pour  toute*  les  r]a«*es  de  la  société. 

Fabriques  importantes  «b*  chicorée-café,  de 
snrrc  indigène,  produits  ebimiqur*.  colle  forte, 
gélatine.  Nombreuse*  clouteries.  Briqueterie* 
et  moulin  à huile. 

M ARE Y-LA-M ACHEVE  . Seîne-el-Oue  , 
coinm.  île  Rougi  val,  ade  Rueil. 

Le  hamenu  de  Marly  J»- Machine  est  situé  s«ir 
la  rive  gauche  dr  la  Seine,  à peu  «le  distance  dr 
la  cImiusmV  Je  Bougival,  au  pied  du  colenii  «le 
Louvecteuiir».  (,'rst  là  que  fut  établir  U célè- 
bre machine  hydraulique  qui  passa  long1e.tu|Kt 
piur  uu  cbef-d’u-uv  rr  «b-  mécanique,  et  qui 
était  réellement  extraordinaire  par  lu  rouerp- 
tiou  de  scs  détails  et  l'étendue  dr  sou  «ntscnihle. 

Fille  fui  imcutf'e  par  Keimrquin.. Simien . 
Liégeois  de  naissance,  qui  eu  commença  b*s  tro- 
vaux  en  1676;  il  employa  six  année*  et  huit 
millions  à la  construire,  sou»  l'inspection  d'un 
ingénieur  nommé  le  chevalier  Deville,  qui 
s'attribua  le  mérite  tle  l'invention  ; il  ru  rv- 
«M'illii  b récompense,  tandis  «pie  Rcunequin- 
Sualm,  dé|io4iiUé  du  fruit  de  se*  lalmls,  mo«i- 
rut  «MiUié  à Bougival  le  29  juillet  1708,  à 
l'àge  de  soixante-quatre  ans.  — L'n  vaste  IJUi- 


mmt,  «*011*111111  Mir  le  bw  «le  la  Seine  du  rùlr 
de  la  rive  gauclie,  ruutenail  «|ualor«e  roues  à 
paMte*  . plongeant  toute*  dm  H le  courant  rt 
{•ortaut  environ  12  m.  de  diamètre.  FJle*  fai- 
saient mouvoir  Miuaule-qualre  corps  de  pom- 
pes qui  a»piraient  l'eau  de  la  rivitTe  et  la  re- 
fouluieul  ensuite  dan*  cinq  tuyaux  de  23  c., 
juM|ii'auv  «leux  puisards  situés  à lui-rote,  à 200 
m.  de  la  rivière  et  à 47  m.  au-ilesMU  du  fond 
«les  cuorskres.  Ile  ce*  drux  puisard»  l'eau  était 
élevée  pur  snixaut«*-dix-neul  roqis  de  punqies 
et  «but*  quatre  ctMiduites  de  23  C.  jusqu'au 
puisarJ  supérieur,  à 648  m.  dr  la  rivirre,  à 
100  m.  au-dessus  du  foud  des  eoursicrrv.  Du 
|Miiuud  »ii|M>rieiir  l'eau  «Hait  élever,  par  qua- 
tre-» mgl-deux  niiqn  de  |KMupes  rt  «Ion*  six  con- 
duite* de  23  c..  jusqu'en  liant  d'uue  tour  luitir 
au  Mtmmrt  de  la  colline,  à 1 ,248  m. de  la  rivierr, 
à 153  m.  au-dessus  du  Mal  des  courtières. 
De  la  tour  l'eau  cotilait  dans  l'aipievlur,  «lout 
le  lit  est  placé  a ce  niveau,  et  «pii  est  connu 
sou»  le  nom  d'aqurdur  dr  Marly  ou  de  Lou»r- 
rirnor*  : à l'issue  Je  l'aquedur  Peau  était  cou- 
duite  par  des  tin  aux  wnilrrrniii*  «but*  les  ré- 
servoir» qui  la  distribuaient  partie  k Marly  et 
|Miriie  a Versailles.  Lorsque  le»  eaux  de  la  Seine 
étaient  à b hauteur  romeualdr  pour  que  In  ma- 
chine fonctionnât  tbn*  toute  sa  force,  elle  don- 
nait m vingt -quatiY  heures  environ  1.460  m. 
cuIn*»  d’eau  ; quand  le»  eaux  i’tairnl  Itasve*.  le 
produit  n'était  guère  que  de  800  ni.  culies. 

b temps  et  le»  nombreux  défauts  de  cette 
imnieu*e  maebiue  allénTeiil  bientôt  *e»  effet» 
et  sa  solidité.  Ou  s’o|inTrvail  que  son  produit 
diViuissait  mpideim-nt  cl  «pie  le»  frais  de 
son  entretien  augmentaient  à mrsure  qu'elle 
perdait  de  son  utilité;  on  Miugni  rufin  à la 
remplacer  par  une  muebiue  plu*  simple,  plu* 
régulière,  et  «bus  laquelle  ou  put  mettre  à pro- 
fit b*s  progrès  faits  par  b science  ib-pui»  le 
temps  de  Renneqiiin-Sualm.  Ce  fut  seuhnnent 
sous  Napoléon  que  ce  projet  reçut  *un  exécti- 
tion.  Parmi  Im  plans  divers  présentés  à l'rni- 
jierrur  et  evamiuès  par  «s  ordres,  erlui  de 
MM.  Cécile,  arrliilectu  distingué,  rt  Martiu, 
UHTaiticieu,  obtient  définiti v enieul  la  préfé- 
roncr,  et  1rs  travaux  commeuev-reut  en  1812  : 
»u*jiendu*  par  les  événements  de  1814  et  de 
1815,  repris  *aiis  interruption  «buis  1rs  anmvx 
suivante»,  ils  ont  été  termines  en  1826. 

L'anrieunc  mocliinr  a«romp!étement  diqnm. 
I je  mécanisinr  actuel  est  d'une  simplicité  rt 
d’un  effet  admiralde*.  Huit  corjw  de  pompe»  as- 
pirantes rt  foutantes  fonctionnent  à l'aide  d'une 
(mUsauce  de  vapeur  égale  a b forer  de  soi  vante- 
quatre  elievanx.  Le»  mouvement*  de  ees  pom- 
|ies  ne  sont  pa*  sinudtaoés  , mais  combiné* 
au  contraire  de  façon  «pie  les  huit  jiouipe-*  a*- 
pirrul  l’eau  et  b foulent  l'ilue  «près  l'autre, 
dan»  un  ordre  invariable.  coups  de  jvompe 
vont  trllemml  rapprochés  et  se  suret» but  avec, 
tant  de  régulnrilr,  qu'ils  ne  forment  plus  qu'une 
action  mutinue;  en  sorte  que  l’eau,  «dUuniit  «le 
toutes  le»  jiomjie*  dans  mie  randtrile  commune, 
l'y  introduit  rt  y monte  «ns  intermittenres. 
sau*  secousses,  par  un  mouvrairtit  «*gal  et  cotis- 
tant.  La  conduite  commune  se  déploie  san» 
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interruption  sur  tonte  U pente  de  b colline, 
dr|Hii»  le  bâtiment  qui  renferme  la  machiue  n 
v j peur  jusqu'au  sommet  de  la  tour  «.le  l'aque- 
dur,  dan»  lt»|url  die  tenir  l'eau  âpre»  l'avoir 
amenée  d’une  dût  ai  ire  d Vu  tirait  1.400  m.,  et 
l'atuir  êletiT  d’un  seul  jet  à une  hauteur 
d'environ  107  m.  — La  foule  de»  üilKwitf» 
partie»  de  eetle  Mie  machine,  les  travaux  de 
tcrrassemeul  K de  ruusIructioM  que  uéressi- 
tait  sou  installation,  drt  aient  employer  le  cour» 
de  pltikifur»  année»,  (tendant  laquelle»  il  fal- 
lait pourvoir  aux  liesoins  dr  Versailles . com- 
promis |*r  l’état  d'extrême  dégradation  où 
était  I oui  lier  l'ancic  nue  macliiue.  Pour  wtis- 
iaire  à relie  uèrexsilé,  MM.  Cécilr  et  Martin 
établirent,  sur  1'cmplaremmt  ornqW-  jadis  jwr 
le  premier  équipage  des  pompes  de  l'anornnc 
machine,  quatre  («mnpr*  seulement,  disposée» 
d'après  le  «viti'ur  de  la  machine  à vapeur  et 
mit»  » eu  moutemenl  par  deux  roues  à palettes 
plongeant  dans  b rivière,  line  runduile  com- 
mune et  ronlinnr  porta  jusqu'à  la  tour  de  l'aque- 
duc l'eau  refoulée  d'uu  seul  jet  par  le»  pompe*  ; 
cet  ouvrage  était  en  qndque  sorte  un  estai  du 
système  de  In  maehine  à vaprur,  et  le  succès  le 
plut  lieureuv  couronna  celle  épreuve.  — Lors- 
que la  machine  à vapeur  fut  mise  ru  activité, 
ou  rouvert  a la  machine  hydraulique,  du  ser- 
vice de  laquelle  ou  n 'avait  qu’à  »'appbudir. 
L'établissrinnit  de  Marly  te  mm|tMr  donc  au- 
jourd’hui de  ces  deux  machines,  dont  le  con- 
cours semble  indispriisabr  ; car  les  deux  ma- 
chines tout  sujette*  à chômer,  l’une  par  suite 
de»  miloyagrs  et  des  réparations  inévitable», 
l'autre  lorsque  le»  eauv  sont  trop  haute»  ou 
trop  houe*  ; de  «agi*»  mesures  sont  prises  pour 
que  , durant  le  chômage  de  l’une  des  marin, 
lies,  l’antre  fonctionne  sans  relâche  ; ainsi  le 
service  u'c.t  jamais  mlerrompu. 

MA  RL  Y -LA -VILLE,  MaiUtaco,  vg.  Seine- 
a -Oise  (Ile-de-France),  arr.  rt  à 36  h.  de  Pon- 
toise, rant  dr  l.iuarcbes , 55  dr  Louvre».  P. 
609  h. 

PsTan  de  C..-Fuu*.  I umii»,  antiquaire  et 
historien. 

M ARLY-LK-KtH  , Martiomm,  joli  Itourg, 
Seinr-et-Oise  (Ile-de-l'rüiH'e, , arr.  et  à 8 L. 
de  Yersâillr»,  chef-l,  dr  rant.  Cuit.  E de  St- 
tôrmain-rn-Laye.  Pop.  1,167  h.  • — Tiroair 
teribire  inférinir. 

Marty . eu  latin  Marfiacum,  est  un  village 
Iri-s-aurieu,  dont  il  rvt  fait  mention  dans  les 
cliarte*  du  rai  Thierry  de  l'année  676.  U y 
avait  autrefois  sur  le  même  territoire  deux  pa- 
roisse» différentes,  l’une  du  nom  de  Marty  -le- 
Cbâtd,  et  l'autre  de  celui  de  Marly-fo- Bourg, 
qui  est  le  Marty  actuel.  Cm  deux  paroisses  fu- 
rent réunie»  ru  une  seule  par  I/wu  XIV,  qui 
fit  ni  même  temps  rebâtir  l'cgluc  sur  le  modèle 
de  la  cathédrale  de  Versailles. 

La  terre  de  Mark  appartenait,  en  11 90,  à la 
famille  de  Montmorency  , qui  b possédait  de- 
puis un  temps  immémorial.  Ortie  terre  passa, 
eu  1356.  à b famille  de  Léti*.  En  1693.  elle 
appartenait  au  comte  dr  Pontcluirtrain. qnilè- 
rhangra  avec  Louis  XIV  pour  Ncauphle-lc- 
Châtd  et  ne*  dépendances. 
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Louis  XIV  sepbisail  si  fort  à Marly , qu'il 
résolut  d'eu  faire  une  résidence  ray  air  ; ou  y 
coustniisit  en  eflèt  iui  magnifique  château,  qui 
coûta  de»  somme*  oonsidérahle».  Au  lias  d'une 
superiir  cascade,  et  au-dessus  de*  (dus  somp- 
tueux jardin»,  s’élevait  un  gros  pavillon  isolé 
qui  dominait  sur  une.  vaste  esplanade  enrichit* 
de  terrasses,  de  cascades,  dr  parterres,  dr  ba- 
quets, de  pièce»  d’eau,  de  plusieurs  chefs- 
d'tnivrc  de  sculpture  ; terminée  par  un  lointain 
très-varié  et  très-riche,  et  lionlée  d’allées  d’ifs, 
île  portiques  en  venlures  et  de  dtuue  pavillon» 
qui  faisaient  allusion  aux  douze  signes  du  ra- 
diât (ne,  comme  le  principal  pavillou.au  palais 
du  soleil.  Ce*  douze  pavillons,  dont  l'airhitce- 
tare  faisait  un  runiraale  si  agréalde  avec  les 
masses  de  verdure  qui  les  séparaient  et  les  rou- 
ruuiuieui,  venaient  de  logement  aux  ministres 
et  aux  prince». — Le  château,  «es  jardins  rl  **» 
liosquti.»  orné»  de  statue»;  les  fouloiues  et  les 
piecr»  d’eau  qui  hinuaieut  de  eetle  résidence 
le  séjour  le  plus  délkirux  et  l’objet  de  l'admi- 
ration. out  été  dévasté»  011  détruit».  Abandonné 
sou»  Louis  X I Y , à la  révolution  il  fut  dépouillé 
dr  scs  mouument»,  de  tous  les  objet»  d'art,  et 
vendu  comme  propriété  ualiuuale.  lk*  toute 
celte  Icllc  lialiilatiou  il  tic  reste  plus  qur  l’a- 
limi'uir  et  une  Seule  dé|>rndanre  qu’un  appe- 
lait  aiilrefuis  h- t'.lwnil , qui  tonne  niaiulniaiit 
une  jolie  maison  de  campagne. 

Ourrr  la  jolie  habitation  du  Chenil,  Marly 
possédcb-aiicoiipd'iiutie» maison*  «le  plaisance, 
(note*  remarquable*  par  leur  charmante  position 
et  (kar  le  délicieux  paysage  qui  les  environne. 

Bai rii  du  célébré  numismate  Ju»»i*m  P»l- 

uni, 

Fabrique  dr  draps.  Filatures  de  bine  ; four* 
à rhauv  et  à plâtre. 

Bibliographie.  Phu.iiol  ta  la  Fonça  (J.- 
Ar.).  SomcUc  Description  «tes  chdtraux 
rt  parcs  de  f'ersaillrs  et  dr  Marly,  in-19, 
fig..  1701,  1707  ; 3*  édition,  9 vul.  ÎO-IÎ, 
1"  1 3.  Ou*  rage  souvent  réimprimé  avec  de* 
augmentât ii mus,  notamment  ni  1751. 
MARLY -M)i'!4-f!i!iY  , vg.  Saùne-et-hnre 
{l  ranehe-Ountc' , arr.  et  à 44  k.  d'Auluu. 
caul.  d'Issy-l’ Evêque,  RJ  de  Luzy.  Pop.  596  h. 
— Forge». 

MARLY-SL'R-ARROl'X  , vg.  Sailitt  - af- 
faire i,  Bourgogne),  arr.  et  à 97  k.deChamllex. 
cant.  de  Toulon-sur-Arronx  , E de  IVrrccy. 
Pop.  695  h. 

M ARM  Ai;  XK  . vg.  Cher  (Berry) , arr.  rt  à 
9 k,  dr  Bmuge»  , rant.  et  2 de  Mehun-sur- 
Yèvrr.  Pop.  836  h. 

MARMAGNF. . vg.  Co'WOr  iBoUTgngne), 
arr.  rt  à 90  k.  de  Scniur,  eatil.  et  C*!  dr  Mont- 
liard.  Pop.  956  h. 

MARMAGXK,  vg.  Sodne-et- faire  (Bonr- 
gognr-! , arr.  rt  a 16  k.  d’Autun  , rant.  et  ££  de 
Mont -Ouïs.  Pop.  1.980  h. 

MARMAXDE,  Marma/niir  , ancienne  et 
jolie  ville,  fat -et -Garonne  (A génois),  chef-l. 
de  sottM-préf.  (9*  arr.)  rtd'tin  cant.  Trih.  dr  t" 
in»t.  rt  de  comm.  Collège  communal.  Soc.  «Ta- 
grie.  Cure.  Dite  d’étape.  CS.  *or.  Pop.  7.805 
h.  — Tossin  d’alluvioti*  tnodernrs. 
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Autrefois  juridirlMin  . diocèse  rt  élection 
d’Agen,  |taiiemriit  et  inteudaiKr  drBordcaïu. 

La  fondation  de  Mannandc  est  difficile  à rtaiv- 
ta  ter . bute  de  ducumetil»  lueu  (iréris.  Plu- 
sieurs motif*  (torlerairnt  à croire  que  son  exis- 
tence date  d'une  époque  fort  reculée.  Lcstkith». 
qui  ravagèrent  l'Italie  en  970.  l’ocrupèiTUl  , 
ainsi  que  les  (iimijics  de  Télriru».  Les  Sarrasuis 
la  dértruikirrnt  dans  le  vin*  siècle.  Bicliard 
Oiiir  dr  lion  In  lit  reconstruire  rt  b fortifia. 
En  1185.  Robert  de  Manvecin  s’en  empara 
par  rapitubtimi.  Eu  19tS,  le»  Angbi*  . allié* 
du  comte  de  Toulouse , qui  s'eu  étaient  rendus 
mai  Ire»  , y furent  assiégés  en  1914  par  Si- 
mon dr  Moutfort , qui  s'empara  de  b ville 
et  b livra  ail  pillage;  quelque*  jours  âpre* . 
le  château , mi  b garnison  s'était  retirée . 
ayant  capitulé,  il  albit  être,  ainsi  que  b 
v «lit- , détruit  dr  fond  ru  comble  rt  b gamisou 
massacrée  . lorsque  de  sage*  av  is  firent  aluan- 
itouuer  cet  atroce  projet  ; ou  ne  démolit  qu'uur 
partir  des  murailles,  rt  ou  a j nu  ta  même  de 
nouvelles  fortifications  au  château.  En  1919. 
Louis , fils  de  Pb»|i[i|*e  Auguste,  et  Amaury  dr 
Moutfort  assiégèrent  cette  ville , qui  fut  dé- 
fendue avec  courage  par  Ontulle,  comte  d’ Av- 
tarac.  1 x»  ouvrage*  extérieurs  ayant  été  em- 
portés par  les  assiéçrauts  , d’Aslarar  , dése*- 
pé-ranl  de  défendre  b (duce , *r  rrmiit  à discri'* 
lion,  après  avoir  c*«jé  en  vain  d'obtenir  uiv 
eapilublHHi  honorable.  Lu  brave  ganmou  pa- 
rut tête  nue  , à genoux  , devant  le  priore  . dont 
le  cnuM-il  était  assrmhlé  (»Mir  délibérer  sur  son 
sort.  L'évêque  de  Saiuli-s  prit  le  premier  b 
. parole,  et,  s’a<lrr**aut  au  (iriure,  dit  qu'il  était 
; d'avi*  de  faire  Imiter  de  suite  le*  défenseur*  d«* 
b ville  aiu»i  que  Ion*  ses  habitant*;  l’aiTlMv 
J véque  d'Aurti , les  rotule.*  de  Saint-Paul  et  de 
1 Bretagne , s'opposèrent  à une  artiou  si  ntrace 
' et  CTiikseillerrni  la  modération.  Leur  conseil 
| prévalut  ; mais  les  troupe*  d'Amaury  , arrou- 
tumé-es  au  meurtre , u’enrent  pas  plutôt  appris 
crtlc  decision  , qu’elles  pénétrèrent  dans  b 
ville  , rt  massacrèrent  , uns  distinction  d'âge 
ui  de  sexe  , tons  1rs  habitant*  qui  tomlMTent 
«mis  leurs  main».  En  1494  les  Anglais  assié- 
gèrent Mai-monde , et  ne  purent  s'en  rendre 
maîtres  ; ils  prirent  cette  villr  par  trahison  eu 
1497  , maïs  die  fut  reprise  peu  de  temps  après 
par  les  seigneur»  d'Alhrrt  et  de  Monl|M'7al. 
Henri  IV  l’assiégea  «ans  succès  en  1577,  Lors 
«le  Fins  a«ion  de  b France  par  1rs  étranger*  «11 
1814,  une  phalange  de  801)  gurrrier» . formée 
par  les  soins  Je  l'intrépide  capitaine  (Hiilhert . 
«le  Rouen  , résista  pendaul  un  mois  à toute  um- 
division  anglaise . commander  yatr  lonl  Du- 
louzy . 

Les  armes  de  Marmande  «ont  : dr  garn- 
ies à ifuatrr  tunn  tf  argent  poser*  en  ena.r , 
les  créerait r ans  extrémités,  t ruant  - une 
croix  «f  argent  po*êe  en  c*rur  ; au  cltej  «T a- 
zur  charge  de  trois  peurs  dr  lit  tT or. 

Marmandr  «**l  une  ville  propre  et  jolie.  Elle 
couronne  un  plateau  qui  s'élève  rapidement  au 
liord  de  b Garonne  . que  U route  de  Touneiu* 
franchit  sur  un  l«eau  [vont  d'une  seule  arche, 
la  partie  élevée  jouit  de  vues  charmante»  rt 
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rtcudui-s  ‘ uur  t'Ajiliiuad«‘  plantée  d'arbre»  de 
haute  futaie  rrint  la  tille  du  colé  de  la  cam- 
pagne. La  rue  principale  boule  la  grande  route, 
H offre  d'assez  bdles  Cfiustruction*  ; les  autre» 
rues  tout  étroites , mais  bien  percée*  : on  y 
1 route  plusieurs  place»  publique»  assez  régu- 
lière» et  bien  entourées. 

Le  port  de  Marmandr  est  commode  et  Irvs- 
fréquentc.  La  situation  de  celte  tille  sur  la  rite 
droite  de  la  ( .amune,  à une  distaiirr  intermé- 
diaire entre  Ageu  et  bordeaux,  est  des  plu»  la- 
voraUes  jxuir  le  commerce. 

On  remarque  à Mannauile  le  nouvel  hôtel  de 
tille,  le  palais  de  justice,  le  collège,  l'hospice, 
etc.  Ou  trouverait  dillicileuieiit  ailleurs  des 
fontaines  dont  les  eaux  voient  plus  DlU-s  , plut 
saines  et  plu*  al  tondante». 

PtTxir  du  journaliste  Boi  iqi  it  Dmouvim, 
condamné  par  différent.*  jugement»  , eu  1820, 
pour  sa  courageuse  op|Misitiuu , à trente-cinq 
auuérs  de  prison  ! 

Fabriques  de  chapeaux  , étoffes  de  laine. 
Distillerie  d’eau-de-v  ic.  Coiderics.  Tanneries. 

Commerce  eousidéraldc  de  grains  et  de  fa- 
rines , tins  , eau-de-vie,  prunes  sèches , la I tac, 
chantre  , etc.  — Paires  les  21  jauv.,  1"  juin, 
22  juillet , 18  oct.  et  I"  mardi  de  chaque  moi». 

A 57  h.  N. -O.  d’  Agen  , 632  k.S.-S.-O.  de 
Pan». 

L'arnuidissenicul  de  Marmande  est  eunqsrv 
île  9 raulous  : Bouglon  , Castelmoroii , Duras  , 
Lauziin  , Marmande,  le  Mas-d'Agenoi*  , Mril- 
Imu  . Set  clics  et  l'ouneiiis. 

MARMANHAC , 'g.  Cnntat  (Auvergne)  . 
aiT,.rant.,  -Jet  à 13  h.  d’Aurillar.  P.  2.000 
h.  Dans  une  jolie  t aller. 

t >u  voit  à peu  Je  distance  le  rhàleau  de  Sé- 
«laigrs , ancien  manoir  Manqué  de  tours,  en* 
tourè  d'un  D'au  juur  et  de  ebarnianls  jardins  ; 
les  eaux  qui  s'écliappnit  en  jets  iinjiétiieux  ou 
• qui  forment  de  lony  ailles  cascades,  le»  sombres 
et  vertes  charmille» , les  Immux  hêtres  de  la 
lorct  , 1rs  vertes  prairies , tout  forme  un  en- 
semble de  rirbcMr»  et  de  lieauté»  qu'on  ne  voit 
pas  sans  plaisir  et  saus  étonnement  dan»  un 
pays  généralement  agreste  et  sautage. 

Sur  b gauche  de  la  vallée  de  Maimanhac  se 
trouvent  1rs  restes  d’un  fort  cretné  dam  le  ro- 
cher , ainsi  qu'une  rba|>cUc  taillée  die- même 
dans  le  i«tr.  — Foires  les  V*  avril  et  1"  sept. 

M ARMKAL'X , vg.  Yonne  (Bourgogne),  arr. 
et  à 20  k.  d’Atallon,  cant.  de  l .udlnn  , Q0«le 
l’Ide-sur-le- Serein.  Pop.  287  h. 

VARMÜXTRAY  , vg.  Xièvre , comm.  de 
Crux-la- Ville . C£l  de  St-Saulgc. 

M tHMF.H.Sf.  , vg.  /I. -Marne  (Champagne), 
arr.  et  a 20  k.  de  Chaumont -en- Ras»tgiiy,  caut. 
cl M de  Château- \ il  lu  ui.  Pop.  220  h.  — Haut 
fourneau. 

MARMIF-SSF.  (la),  tg.  Ares  run , comm. 
d'Aaprièm,  53  de  Villefranchr-dr-Roocrgue. 

V|  ut  tl  II- SS  F . Vg.  Cantal,  comm.  et  3 
«TAunllar. 

MARMIM  K.,  vg.  ijot  (Quercy) , arr.  età 
37  k.  de  Cahor» . caut.  de  Carats , 0 de  Cai- 
Wfnuic.  Pup.  1 ,009  h. 

On  y voit  1rs  restes  d’un  château  fort  qui  a 


dé  pris  phuieur»  foi»  par  le»  Anglais.  Car- 
rière de  inarbiT  , de  pétrusilex  et  de  quartz 
agalisé.  Poires  |#~*  12  juin,  21  juillet,  12 
août  et  12  sept. 

MARMIINT,  vg.  Aveyron,  etMliln.de  Morl- 
lioiu.  Crû  de  VillefraiM’hr-de  - Rouergur. 
Foire  le  |**  nui. 

MA  KM  O NT  ( forge  de  ) . vg.  Cote-J  Or, 
eomra.  de  Ste-Cd'imD^-sur-Scine,  3 de  Clii- 
tilloo-sur-Sciiir. 

M ARMONT  , vg.  Tarn-*t -Garonne,  comm. 
de  (uinal,  ZT.  de  Laumont-dc-Loiuiignr. 

MAUMONT-PAt  H AS.  vg.  Lot-et-Garonne 
(Agéuois),  arr.  et  à 16  h.  d'Agen,  canl.  de  la 
Pluuie , ££  d' AsUlTort.  Pop.  319  h. 

M ARXORIKRK  , vg.  Aude , comm.  de 
Limouzis,  U de  Maft-Calsirdes. 

MARMOCIU.É  . Vg.  Orne  (Normandie) , 
arr.  et  à 26  k.  d'Argrulan  , cant.  de  Mortrér  , 
r-3  de  Vwaut.  Pop.  438  h. 

MARMOII.IFRK.N  , vg.  Aude,  inmm.de 
Viuasvan  , B de  Narbonne. 

MARMOTIJN,  vg.  Eure-et-ljsir , rumm. 
de  Chaudon.  57  de  Nogent-le-Roi. 

MAHMOl'RKT,  vg.  Creuse,  comm.  de  Ma- 
zeiras . de  ( ha  ni  lion. 

MARMOTS  . vg.  R. -Pyrénées  . comas.  et 
2J  d’Oi  liiez. 

MARMOCTIF.R  ou  Mai  uoii  <»m  , pe- 
tite ville.  R. -Rhin  (Alsace),  arr.,  E H à 6 k. 
de  Sa  verse.  Chef-I.  de  caut.  Cnn*.  Pop.  2,555 
h.  — Ttaavl*  du  trias. 

Cette  ville  est  tré»-agrénhlernent  située  au 
pied  des  Vosges. 

File  doit  son  nom  à une  ablate  fondée  dans 
le  vT  siècle  , H a v aulageuseinent  dotée  par  le 
mi  Cbildebrrt  If.  la  façade  de  l’église  date, 
dit -ou  , du  iv'  siècle  ; le#  proportions  en  sout 
élégante')  ; les  chapiteaux  unit  ornés  de  seulp- 
turrs  d’une  exécution  très- soignée  et  d’un  tra- 
vail particulier,  la  nef  parait  avoir  été  renou- 
velée dan»  le  a ni*  siècle  ; dans  le»  bas  côtes 
on  voit  des  mls-de-lnmpc  figurant  des  hommes 
et  de»  femme»  dans  de»  posture*  grotesques  , et 
des  animaux  imaginaires  créés  par  l’imagina - 
tiou  la  plu»  hixarre.  Le  rh<eur  a été  reconstruit 
dan»  le  siècle  dernier  , mais  ou  a eu  soin  de  ne 
rien  changer  au  style  des  autres  parties  de  l'é- 
difice . qui  a été  classé  récemment  au  nomljfr 
des  monuments  historiques. 

Fabriques  de  |toterie  de  terre,  Tuileries. 
Blanchisseries  de  toiles.  Brasserie».  — Com- 
merce de  bestiaux.  — Foire  de  {jours  le  lundi 
après  le  1**  dimanche  de  sept. 

MARMOTTIERS.  Majus  Monasterium,  Vg. 
Indre-et-Loire , comm.  de  Sle-Radegonde,  57 
de  Tours. 

Il  y avait  autrefois  une  magnifique  aldwye  , 
dont  il  ne  reste  plus  que  quelque»  vestiges  , 
entre  autres  un  hrl  escalier  à sept  rampes  et  à 
trois  étages.  V.  Sn-RuMcovn. 

MAHMTSET,  vg.  Gironde.,  comm.de  Si- 
Eslèpbc  , "sù  de  Pnuillac. 

MARNAT  , vg.  Dordogne  ( Périgord  ) , arr. 
età  19  k.  de  Sarlat,  tant,  et  £3 de  St-Cypnen. 
I Pop.  409  h. 


MAUNAND  , vg.  Rhône  (Lyonnais),  arr.  et 
à 36  k.  de  Villcfranchc-*ur-$»onr , cant.  et  C9 
«le  Lhisv.  Pop,  2,134  h. 

MARNA. VS,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  età 
24  k.  de  St-Mam'ilin,  caut,  et  K de  Roy  bon. 
Pop.  408  h.  — Foire  le  28  déc. 

MARNAS  , vg,  Drôme  , rumm.  de  St-B*r» 
ihélmiy-de-Val»,  5}  de  St-Vallier. 

M ARN  AVAL,  vg.  H. -Marne,  nimm.  et 
dt-  Sl-Duar.  — Haut  fourneau  et  martinets  sur 
D Manie. 

MARNA  VUS  , vg.  Tarn  ( Languedoc)  , arr. 
H à 33  k.  dr  <*aillac , cant.  de  V'aour,  de 
Guides.  Pop.  349  h. 

MARNA  Y,  vg.  Indre-et-Loire , comm.  de 
Fave-la- Vineuse,  5J  Je  Richelieu. 

MARNA  Y,  vg.  H. -Marne  (tJianipBgne).arr. 
et  à 15  k.  de  (hiiuinuiit-eu-Basaiguy.  cant.  et 
53  de  Nogenl-lo-Roi.  Pop.  424  b. 

M ARN  A V , Vg.  Xièvre,  comm.  d'Ailigny , C-3 
de  Sa u ben. 

MARNAY,  vg.  Xièvre,  mutin,  et  57  de 
Lonnes. 

MARNAY,  petite  ville.  II. -Saône  ; l rainlie- 
Comté j,  arr.  cl  à 25  k.  de  Cray , elief-l.  de  cant. 
r*3.  A 362  k.  de  Pari*  (tour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1 ,282  b.  — Tiarai»  jurassique,  éloge  in- 
férieur du  syslcine  lulitiqiic. 

Autrefois  marquisat,  diocèse  et  inltvidauce 
ik  DsaiKim,  recette  de  Cray. 

Quelques  auteurs  |iensent  «pie  cette  ville  oc- 
cupe l'emplacement  de  rancirunr  Bulle,  ruiuèr 
par  1rs  Y aiubde#  au  conmirnrcmeul  du  v’  siè- 
cle. Les  Français  s'eu  emparèrent  eu  1595.  H 
fuient  obligé»  tic  la  tendre  peu  de  temps  après. 
Flic  est  lâlir  sur  un  coteau  , sur  lu  rive  droite 
de  l'Ognou,  et  se  compose  de  deux  partir»  «lé- 
signérs  sous  les  nom»  de  Marnay-la-Villr  cl  de 
Marnai -Ic-Cbateau.  Le  rbâlrau,  qui  était  très- 
vaste  et  bien  fortifié  , appartient  aujourd'hui  à 
divers  particuliers.  — Tanneries.  — Foires  le* 
22  fév.,  fl  juin,  3 »rpt.  rt  1"  déc. 

MARNAY,  sg.  Saône-el-Ijtire  (Bourgogne), 
arr.,  caut.  et  à 12  k.  de  Chalon-sur-Saône,  F7 
de  Sennerey.  Pop.  634  h.  Foires  le»  22  juin 
et  4 sept. 

MARNAY,  vg.  t'ienne  ( Poitou  ) , arr.  et  à 
22  k.  dr  Poitiers,  cant.  H H de  Vit  amie.  Pop. 
1,029  h.  — Foires  les  20  mars  , I"  nq>t.  et 
30  nov. 

MARNAY-St  R-SFINK.  yrg.  Aube  ((Jiam- 
pagne  ) , arr.,  cant.  et  à 5 k.  de  Nugrnt-«ir- 
St'ioc,  K de  Pout4e-Roi.  Pop.  363  b.  - - Foin 
le  16  juin. 

MARNK  (la),  Matrona , rit  « ré  assez  consi- 
dérable qui  prend  sa  principale  source  à 4 k . 
S.  de  langre»  , II. -Marne  ; après  avoir  réuni 
les  eaux  de  plusieurs  autres  sources  au  pin!  dr 
la  montagne  de  La  agrès,  elle  traverse  ce  dépar- 
tement du  sud  au  nord  en  s'inclinant  un  |m*u  à 
l'ouest , passe  prés  de  Chaumont , à Don  jeux  . 
Joinv  ille,  St-Diacr;  entre  dons  le  département 
tir.  la  Manie,  passe  à Vitry , Chàlou*-»ur-Marne. 
Fprrtiay , Donnans  ; traverse  le  département  de 
l’Aisne  m passant  à Château-Thierry  ; entre daiu 
D département  do  ScitMwrt-Marne  , »m  elle  ar- 
rose Nogent-l’Artaull , U Farté-sous-Jouam* . 
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Meaux,  Laguy  ; parcourt  uo  instant  le  départe- 
ment de  Seiue-ri-Otsc,  puis  entre  dam  relui  de 
lia  Seine  , |wur  « Pout-de-St-Maur,  Alfort , et 
se  jette  dam  la  Seine  à Chareuton. 

La  Marne  est  navigable  depuis  St  - Durer 
jusqu'à  son  embouchure  , sur  une  élrudue  de 
342. 177  m.  : les  principaux  objets  de  transport 
consistent  <ti  v iiu  de  Champagne,  légumes  secs, 
menus  grains  , fruits,  légumes  potagers  , blés , 
forme» , foins , bois  de  charpente  et  à brûler, 
diurlions,  fers,  lioutcille»  , pierres  a plâtre, 
meutes,  etc.  Dans  son  cours,  qui  est  d'environ 
330  k . , elle  reçoit  le  Rognon,  la  SauL\ , la  Collé, 
l'Oumj , le  grand  et  le  petit  Morin , et  plu- 
HÎevirs  autres  rivière». 

MA  RXK  (département  A la).  Le  departement 
de  la  Marne  est  formé  d'une  grande  partie  de 
la  ci-drvuul  province  de  Champagne,  et  tire 
son  nom  de  b Marne,  qui  le  traverse  du  sud- 
est  au  nord-ouest,  et  le  divise  en  deux  parties 
presque  égales.  — Se»  bornes  soit  : au  uord  , 
le  département  des  Ardennes  et  rdui  de  l'Ais- 
ne; à l'est,  ceux  de  la  Meuse  et  de  b liaute- 
Marue;  au  sud,  celui  de  l'Aube;  à l'ouest, 
ceux  A*  Srinc-ct-JUanK  cl  dr  l'Aisne. 

Ce  département  pré-sente  un  carré  irrégulier 
et  forme  uue  espece  A plateau  qui,  du  centre 
aux  extrémités,  ne  contient  dans  sa  plus  granA 
partie  qu'un  sol  aride  et  presque  stérile.  Telle 
est  l'élrudue  du  terrain  que  l'on  trouve  entre 
Heinis,  I*le».  Soramcpuix,  Ste-Mém-lmuld,  Vi- 
try , Fcre- Champenoise , Sêzaune  , Vertus , 
Eperon* , Ai.  et  jusqu'au  Ain  de  Reims. 

C'est  ibus  celle  espece  A solitude  que  fut 
livrée,  eu  430  ou  431  , la  fameuse  lalaille  où 
Attila,  hm  de*  liuus,  fut  vaincu  ; il  reste  rurore 
des  vestige*  de  son  camp  entre  Suippc.Cuperiy 
et  Bussy -le-Chàteau  (\  . Oser»),  C'est  aussi  à 
l'entrée  de  ce  gr«ud  territoire,  du  cote  A Ste- 
Méuelujuld  , qu'utie  autrr  année  formidable , 
romtiiamh-c  |ur  le  roi  de  I’rti*«e.  fut  arrêtée  et 
forcée  de  létrograder  en  1792  (V.  Viun). 
Enfin  , sur  un  autre  point , l'autocrate  russe 
rassembla  sa  nombreuse  armée  après  la  désas- 
treuse rampagur  de  1815  (V.  VraTU»), 

Dans  cette  grande  plaine,  on  ne  trouve  presque 
partout  qu’uu  tuf  de  craie  ou  dégrevé,  recouvert 
de  j«cu  ou  point  de  terre,  d'environ  3 reut.  d'é- 
paisseur ; on  v rencontre  à peiur  quelques  buis- 
sons ; les  village»  y sont  rare»,  et  éloignés  de 
10  Ü30  kilomètres  les  uus  les  autres.  Ojwu- 
dant  cette  grande  eti  udm  A Irrres  est  bordée 
de  plusieurs  parties  fertile»  : à l'ouest,  de  Reims 
jusqu'à  Fisnrs,  ou  remarque  ou  pays  plus  favo- 
risé de  la  nature  ; eu  partant  de  Fis  mes,  et  en 
traversant  la  vallée  de  Noron , le  bassin  occi- 
dental A la  Manu*,  b parue  limitrophe  des 
dé|»artcmrii!x  de  Semr-ct-Mame  et  de  l'Aube, 
nommée  autrefois  Brie  ehampenoue,  jusque 
ver»  Anglure,  uu  trouve  de»  terre»  fortes  et  pro- 
fondes. Enfin  |e  Penliuu  e|  b lisicre  de»  dqiar- 
temrnts  de  b llautc-Marne  cl  A la  Manu*  de- 
puis \ itry  jum|u  a Slc-MénehuuJd  et  au  deb, 
eu  «uivaiit  le  cour»  de  l'Aisne,  présrntrut  un 
sol  heureux  et  géuéralcmcut  prudurlif. 

IXins  toute  i 'étendue  du  dé|Mrtemcnl  on 
ne*  voit  point  A hautes  montagnes  pruprement 


dites  ; seulement,  aux  aliords  A quelques  ri-  . 
vicie»,  il  y a des  «viteaiix  ou  revers  qui  ne  lais- 
sent pas  d'être  escar|>é*,  et  dont  b pente  | eut 
être  évaluée  A 3 à 400  mètres  A hauteur,  et 
dont  b longueur  est  d'enviruu  trois  kilomè- 
tre». .Sur  le»  ligues  de  séparai  ion  entre  le»  par- 
ties fertiles  qui  sont  à l'est  et  à l'ouest  du  A- 
partenieut , et  la  grande  étendue  maigre  de 
l'intérieur,  se  trouvent  plus  particulièrement 
de»  eûtes  de  l'élévation  Uont  il  vient  d'être 
parlé  ; mai»  aucunes  ne  sont  d'un  acté»  fort 
|>énib]c,  on  le»  moule  par  As  pentes  plus  ou 
moins  adoucies  jusqu'à  leur  sommet. 

Il  existe  , entre  Vitry  et  Ste-Méuehould  , et 
«tire  Mouton  rail  et  Eprrnay,  un  uooilire  con- 
sidérable d'étang» , assez  |*oi ssonneux  pour  ali- 
meulrr  non-seulement  les  marchés  A Ch&lon* 
et  A Reims,  mais  encore  en  partie  ceux  A Pa- 
ns : ce  commerce  ve  fait  par  b voir  A b Mar- 
ne ; les  viviers  et  les  dr|Kit»  «oui  à Chàlon*.  On 
trouve  aussi  dans  le  dé|untement , et  surtout 
Ans  le*  parties  boisée»  A l’est  et  A l’ouest, 
plusieurs  matais  ; ou  a Apuis  longtemps  es- 
sayé A le*  dessécher  entièrement,  sans  avoir 
pu  encore  y parvenir  ; l'entreprise  cal  cepen- 
dant praticable,  mais  les  procès  coutume!*  dont 
elle  est  l'objet  s'op|KM>cj-out  longtemps  à sa  léus- 
lilc. 

Izi  surface  du  département  est  de  81 7. 037 


hectare*,  divisés  ainsi  : 

Terres  labourable* 

Pré*.  

614,825 

38,454 

18,494 

Roi* 

Verger*,  pépinières  et  jardin».  . . . 
Oseraie»,  aunuie*  et  *auxsaie*.  . . . 
Etang»,  mares,  canaux  d'irrigation.  . 
Lande»  rt  bruyère».  ........ 

Superficie  des  propriété»  liàtir».  . . 

78,901 

7.106 

2,172 

3,728 

16.961 

2,945 

2 

(ioDtcnanrc  imposable.  . . 

783,389 

Roule*,  clM'tnin*,  plan'»,  rue*,  etc.  . 

13,984 

2,645 

14,621 

198 

Forêts  et  domaine*  uon  productif*.  . 
Cimetières,  église»,  bâtiments  |*iblirs. 

Cuntciianre  non  im|»ovable. 

33,448 

Ou  y compte  : 

"3,06?  maison*. 

788  moulins  a eau  et  à vent. 

2 forges  et  fourneaux. 

820  fabriques  et  manufactures. 

Soit  : 74,432  propriétés  liâties. 

Le  nombre  de»  propriétaire*  est  A.  176,402 

Celui  des  parcelle*  de 2,540.836 

llntiusiursa,  Lr  département  peut  se  di- 
viser en  lassins  arrosé»  par  plusieurs  rivières, 
qui  presque  toutes  oui  leurs  cour»  dirigés  A 
l’est  à l'ouest  ; parmi  ces  riv  iéres , trou  (b 
Maine  . la  Seine  et  l'Aisne)  traversent  ton  ter- 
ritoire; cinq  (la  Suqipc,  b Ve«le,  leSuntuiùi, 
le  petit  el  le  grand  Morin)  y prennent  leur 
source  ; riuq  (l’Aube,  la  Cher,  l'Omain,  b 
Saulx  et  b Ulai*e)  y ont  leur  cmliourbure.  et 


beaucoup  d’autre»  tout  leur  nuit».  — Gi 
Manie  , I'AuIm*  et  b Seuie  «ont  navigable». 

b canal  A Krvignv,  b Ciiée.  le  ranul  A b 
Planche -CzjuIoii  , l'Ornaiu  et  b Saulx  , »e  sui- 
vent rt  présentent  aussi  unr  étendue  navigable 
de  37,060  m.  Le  canal  A Heviguv  romuvnrr, 
|*oo r le  département,  à b limite  As  communes 
d'Alliancelles  et  A Raneourt.  canton  d lleilu- 
le-Maumpt,  arrondi «arment  A Vitry  ; a 380 
m.  plu»  loiu  , il  reiicuotre  b Chée.  Cette  ri- 
vière a 2.280  m.,  jusqu'au  canal  A b Planche- 
CouliHi , par  lequel  une  partie  A ses  eaux  se  jette 
Ans  le  bras  principal  de  l'Omain.  La  Chée 
continue  ensuite  sou  murs  ver»  Hrill/-le-Mau- 
rupt.  Le  Canal  A b Pbnche-Coulnn  a 800  m. 
de  longueur;  l'Ornain.  jusqu'à  Klrépy,  même 
canton, où  il  »e  jette  An*  b Saulx,  a 7.960  m. 
Enfin  b Saulx  a jusqu'à  sa  jonction  avec  b 
Marne  25,440  m. 

l.a  Saulx  et  l'Omain  sont  flottable»  sur  une 
longueur  de  300.000  m.  Les  autre*  rivière* 
de  quelque  importance  xuut  b Soudr  . b Se- 
moignr,  l’Yêvre.  l’Auvc,  la  Riomir,  la  Py,  La 
Moivrr,  b VJ  Al  te.  l'Isson,  b Coole  et  l'Auge. 
Le  canal  de  b Marne  au  Ithiu  et  lr  canal  A 
St-DimT  traversent  une  certaine  étendue  du 
dèputtwflrt. 

Gmannitcxruiv».  Lrdépartrvncnt  de  b Marne 
est  traversé  |ur  8 roules  nivale*,  jur  t5  ruute» 
départementales,  rt  par  un  grand  nombre  dr 
chemins  vicinaux  de  grande  communication. 

MrrrtmoMn.il.  Le  i lim.it  du  département  «I 
! eu  général assez. tempère;  l’air  y est  jmir,  exorp- 
1 lé  dans  b partie  occidentale,  ou  *e  trouvent  le* 

* étang*  et  le»  marais.  Dans  b grande  plaine,  dite 
Champagne  pouilleuse,  il  est  vif  ri  soc . net» 
n’y  attirant  rt  n'y  arrêtant  l'humidité.  Iz»  tem- 
pérature est  sujette  à de  brusques  variation*,  et. 
à de  certaine»  époque»  de  l'amiée , le*  liesa 
élevé*  sont  enveloppés  de  brouillards  épais  qui 
gugueut  aussi  1rs  |Kirlirs  inférieures.  — Iz-  |viu 
étant  principalement  forme  d’un  plateau  dé- 
couvert, les  sait*  y souillent  allrruatmmmtdr 
toute*  le»  dimtious  ; uéaiimoms  ceux  du  uord 
el  du  sud  y sont  1rs  plus  fréquent*. 

Proucctios».  Ou  cultive  prinrî|ialrfncut  lr 
froment,  le  méleil,  le  seigle,  l’orge,  l'uvoine. 
Le»  récolte»  ni  seigle  el  en  avoine  excixlent  A 
Uaucoup  1rs  be»oiu»  de  b consommation. 
Iz*.»  environ»  A Ste-Meuchould  sont  pbnlés 
d'arbres  fmitier»,  a |»rpiii»  et  à noyaux.  — On 
estime  le*  melons  A Chàlotu.- — Paimi  le»  cul 
turcs  particulière»  au  |>ays  on  remarque  les 
choux -fourrage,  le*  oignon*  cultivés  ni  grand, 
les  topinambours,  rtc.  — Le»  principale*  forêt* 
•ont  celles  de  Trarone,  de  Vertu*  ri  de  Mont- 
mort,  de  Vassy  à Bourvnilt.  de  Louvois  et  A la 
montagne  de  Heim*.  d'Argoniie,  de  St-F.ulim, 
A I mis- Fou  laine*,  etc. — Depuis  uue  vingtaine 
d'année*  le  sol  crayeux  ri  aride  mm  mener  à se 
couvrir  de  plantations  et  de  futaies  A pins 
d'Ecosse,  de  t ienêve  el  de  pins  sylvutrr». 

La  prim  ipalc  prairie  du  défiartemeut  est  celle 
qui  borde  b Maroc  ; elle  s’éinwl  Apui»  Vitry 
jusqu'à  Eprrnay  et  au  Alà  ; te»  foin*  * sont 
| A bonne  qualité,  aiusi  que  ceux  des  prairit» 
■ située»  )r  long  des  rivières  d’ Aisne,  d'AuA  ri 
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Je  Seine.  Les  bu**«ii*  «Ira  petite»  ritirm  wml , 
pour  la  plupart,  étroit»  ; les  cuirs  qui  les  (tor- 
dent sont  escarpée» , ce  qui  restreint  l'étendue 
Je»  prairies.  Le»  récolte»  de  foiu  suflisent  aux 
hratûu*  du  déparlciaeol.  Outre  (es  prairies,  il 
existe  un  grand  nombre  Je  lia»  pré»  et  Je  murai* 
trea-étendo*,  Je  10, 14  et  15,000  hectares  de  su- 
perficie, coin  me  ceux  d'Allemauclie,  de  Pleurs, 
«le  Jalons.  I.e  plus  saslr  est  relui  Je  St-Ooml, 
qui  (torde  les  territoires  de  dix -sept  rom- 
nmne».  Le  sol  Je  cri  marais  est  nue  espèce  Je 
tourbe  v égélak , saus  consistance  , qui  a (tour 
base  un  prtil  gras  ter  hbnr  uu  jaunâtre.  G** 
terrains,  tremblants  cl  fangeux,  ne  |*ro«luisenl 
que  Je  très-gros  f«ûn  Je  niauvai-e  qualité.  -• 
flore  du  département  est  riche  et  variée. 

La  signe  est  euh ivêr  dans  les  cinq  arron- 
dissement» ; mais  ce  u’rat  que  dan»  ceux 
de  Reims  cl  d’Kpemav  que  l'an  trous  e ce*  co- 
teaux célèbres  dont  les  produit»  sont  estimés  et 
rrcb*Trlié»  dans  tous  les  pays.  — Iei  vins 
blancs  sont  renommé*  surtout  à eau.se  de  leur 
délicatesse,  et  peut-être  plus  encore  de  celte 
mousse  pétillante  qu'ils  conter» cnl  jusque  dans 
leur  extrême  xirillrave,  et  qui,  si  elle  n'est  pas 
ce  que  les  x rnis  goumu-ts  estiment  le  |»jus  dans 
les  xinsde  Cbain|iague,  est  au  moins  ce  que  la 
foule  des  amateurs  y recherche  généralement. 

Les  tins  muge*  te  distinguent  aussi  (ur 
lieaucoup  de  finesse  . de  dcliralrstr  et  d'agré- 
ment ; il»  urru|»eiit  un  raug  distingué  parmi 
le*  meilleurs  tins  de  France.  — La  Marne 
produit  au  moius  700,000  liertal.  de  vin». 
Aucun  vin  ne  jouit  de  plus  dr  vogue  et  de  po- 
pularité que  le  viu  de  Champagne  ; aucun  nY*l 
recherché  axer  plus  d'empressement  en  Eu- 
rope; à ce*  mots  : Viu  dr  ('iiampagne , s’as- 
socient toute*  le*  idée*  de  gaieté  , d’esprit  , de 
compagnie  amiable  et  piquante.  Quel  repas 
bien  ordonné  se  péterait  de  rbantpngite  ! que] 
drwert  aurait  du  anu,  si  le  bruit  du  champa- 
gne et  sa  iimiUsm*  |M  idluiiie  ne  * citaient  dérider 
tou»  le*  front»  ? et  ce  qui  ajoute  au  charme  de 
rrttr  belle  liqueur  si  animée  . si  vive,  si  lim- 
|M«le,  c'est  qu'elle  lie  ca*M  aucun  trouhlr  dans 
la  pensée,  qu'elle  eveite,  mais  qu'elle  n’olus- 
curcit  point,  quand  la  modération  est  U pour 
ajouter  au  plaisir  en  le  réglant.  Aussi  Ira  chau- 
vsmim  ont-ils  rélélué  à l’emi  crtle  divine 
liqueur.  Ira  poêle*  piudariques  s’en  tout  mê- 
lés en  latin  et  en  fiaurai*  ; l'un  d'eux  s’érrie 
avec  retilliousia*mc  de  b reconnaissance  : 


rli.mc  (.or  Ha» are. 

Mwiwn  iwï 

F*km*  . Jr  I»  place, 

D«m  Ai  r»nw>ii  im  nâ! 

Ije  vin  «k*  Champagne  est  stimulant  ; il  a uir 
saveur  piquante  qui  flatte  et  réjouit  ; il  chasse 
la  mélancolie;  il  délie  U langue  et  provoque  b 
saillie;  il  anime  la  roux ersat ton;  l'impression  en 
est  vive  et  agréable,  mais  elle  s'éxauonit  liientot. 
Autant  l’ellift  est  prompt,  autant  il  passe  rapide- 
meut.  — On  sait  l'énorme  commerce  que  fait  la 
Marne  axer  le»  étrangers.  Lu  fait  bien  connu 
auxai,  mais  qui  n'en  est  pas  moins  curieux,  r’ert 


b diversité  dr  goût*  qui  s'observe  cher  les  na- 
Itons  comna*  cher  les  iudmdu».  Telle  variété 
de  mousseux  fera  (miikt  d'aise  un  lord  anglais . 
fervent  adorateur  du  ihumfNt'tgnr,  et  setnMera 
de  la  pupicltc  maussade  au  lioyani  russe  ou  au 
baron  allemand.  Force  est  alors  de  confection- 
ner pour  Peler» bourg  ce  que  Vienne  rrpousse- 
rait  dtvlaigneuftcmeul,  et  d'envoyer  à FUltni- 
lioui'g  re  qui  iusurgurait  tout  uu  drascil  pari- 
sien. Calculez  itiaio tenant  la  masse  énorme  de 
capitaux  que  ce  commerce  met  eu  mnuxeiuetit  î 
calcule/  ensuite  ce  qui  se  vendrait  de  |Hcud<>- 
rltnnquigue , si  les  tarifs  de  douane  de  tou»  les 
peuplrs  européen*  tic  s'interposaient  «tire  le 
désir  d'innocente*  jouissance*  H k peuple  «pii 
les  exploiterait  si  tiieu  au  profit  de  «a  richesse  ! 
El  dire  que,  attendu  le  volume  rt  le  poids,  la 
xariété  de  philanthrope  ( I ) qu'ou  op|>rlle  un 
contrebandier,  est  impuissuule  pour  Corriger 
de  telle»  erreur»  ! 

l-i  culture  de  b vigne  est  par  tout  k dépar- 
tement dirigée  eu  général  axec  lieancunp  d’iu- 
tflJigeuee.  \ou»  uc  j»rkus  pa>  de  la  manière 
dout  on  traite  les  vignoble»  ordiuairr».  G’tle 
culture  y dilFrrr  peu  de  celle  des  autre»  can- 
tons du  royaume  placé*  sou*  la  même  blitmk; 
mai»  quant  aux  signes  qui  produisait  «'ravins 
distingué»  rt  si  renommé»,  l’art,  jieiit-èire  eu- 
ro re  [du*  «pie  la  nature,  contribue  à leur  »u|a> 
riorilé.  G u’est  pas  cependant  «pie  le  vignenm 
ebajnpcnois  ue  trouvr  le  plu»  grand  ax  onlage 
dnu*  uu  sol  scc,  léger  cl  pierreux,  cum|N»*é  ai 
grande  partir  d’un  salde  fiu  et  d'un  binon  tri  *- 
délié  : mais  il  faut  l'omt  qu’à  relie  fuvrur  de 
In  nature  il  a su  ajouter  deux  autre»  mm  cm 
très-propres  à lui  assurer  le  su  cm.  Nulle  |iart 
ou  ue  cultive  avec  plus  de  soiu  et  «rartivité; 
nulle  part  le  propriétaire  n 'apporte  les  iiu-inr* 
précautions  et  In  même  intelligence  «bu*  la 
manière  de  faire  rt  de  inatiipulrr  ses  vin». 
Pour  ce  qui  concerne  les  gros  travaux,  comme 
phuilatiniis,  blmur*  , etc.,  il  u'e*t  rien  «k  bien 
particulier  ; mais  ou  met  la  plus  ftrni|Milfu*r 
attention  dans  le  choix  «le.»  plant»  ; tout  ce  qui 
approclie  de  la  grosse  race,  ou  1’ «-carie , nu 
l'arrache  sans  pitié.  On  y timl  k**  vignes  tr«*s- 
Imuscs  et  peu  serrera,  pratique  de  la  plu»  luuitr 
importance,  pour  que  k*  ravons  du  soleil  pé- 
nétrait plus  facilement,  ti  que  le»  grapf*'*, 
étant  plus  près  «k  terre,  en  reçoivent  plus  de 
d ib  leur . 

Eu  Clumqvagtie  on  déplnir  «Jaii*  la  raton  des 
vins  une  industrie  ]tcu  commune.  On  sait  «|ue 
le»  xiu»  blanc*  mousseux  sont  k grand  objet  «Je 
son  rooimrrrc  ; mais  ce  que  tout  le  momie  ne 
suit  pa»  , c’est  «pie  le»  meilleur»  vins  blancs  *e 
fout  avec  k raisin  noir.  Pour  atteindre  une 
parfaite  maturité , on  ne  commence  la  récollr 
que  lorsqu'on  ne  peut  plus  b dHlerer  ; Cramant 
est  k vignoble  on  se  fait  b clôture  de»  ven- 
danges pour  toute  b France  ; il  n'est  pas  rarr 
de  voir  «k*  vendangeurs  cueillir  encore  du  8 
au  10  novembre.  Lorsqu'un  été  favorable 
donne  nue  maturité  parfaite , on  ar  luile  de 


(«j  X|o«  ^I  ùmWkM  ja*i*  Je  ingtiii  S*, 
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porter  Je  raisin  sur  k pressoir,  on  donne  trois 
verres,  et  l'on  ont  à part  le  vio  qui  ni  dé- 
coule et  qu’on  nomme  viu  de  cuvée  ou  d'élite; 
puis  ou  donne  deux  ou  trois  autres  serre»  j*  iur 
faiie  Ira  vins  dits  de  taille  et  de  rdièche.  Le* 
x ms  de  première  «ruvèe  sont  lran»|Mirté»  duu*  la 
cuve,  où  ils  restent  vingt  à traite  heures,  après 
lesquelle»  ils  sont  mi*  eu  tonneau  rt  |4wx 
dans  de*  cellier*  frais.  Pendant  1rs  gelée* , on 
i les  soutirr,  «ni  k»  folk,  puis  au  Imut  de  doute 
j ou  quiii/t  jours  ou  soutire  et  l'on  colle  encore; 

| tamal  même  ou  rèprie  trois  nu  quatre  roi» 
I ce*  deux  opérations.  Du  20  au  30  mors  ou 
; commence  à mettre  en  liouteillex  les  vin»  «pie 
l'on  veut  tirer  en  mousseux  ; «pielqnefni*  ou 
< diffère  jusque  vers  la  lin  de  mai  et  même  au 
. delà  . surtout  dan»  le*  aimées  où  l'un  se  méfie 
de  b casse.  Itninédialcmeut  apres  k tirage  les 
Imoleilk*  unit  descendue*  rt  cntreillée*  «but 
j les  cav ra  ; plu»  cellcs-ci  sont  profondes,  rt 
moins  b cas**-  est  à erniodrr. 

• Le  xin  blanc,  dit  de  Champagne,  ne  s'nMirnl 
. que  «les  pbut*  dr  choix  . tant  eu  raisins  noir» 
qu'en  Idanrs  : tels  que  le  plant  doré  «pii  domine 
sur  k territoire  d'Epcniay  : l’éjnuette  «H  le»  pi- 
neaux, qui  peuplent  relui  de  Chouillv,  cnnimr 
k*  vigne»  de  rai»iu»hbnra  de  Cramant.  Avi/e, 

. Oger  et  k Mesnil.  A Vertu*.  vignolile  à viu 
, rouge,  on  rencontre  priuci|vaknicut  le»  pineaux 
et  le»  iiMirilliii!»  noirs.  Pierrv  prrinite  i-gak  - 
. niait  de  toutes  rr*  espère»,  mois  de|mis  qurl- 
' que*  aimées  on  y a introduit  hors  «h-  toute  pro- 
. portiun  un  pbut  apjK-lé  meunier . sau»  doute  a 
, rau*e  «le  sa  feuille  bburhàlre.  qui  rajq¥>rte 
Ix-nuroup  , rat  moins  accessible  a la  gelée  , ré- 
siste mieux  à l'intempérie  des  saison» , mai* 
i altère  saisibkuiieut  la  finesse  «lu  cm.  Celte 
drnikre  rapéee  alnude  ibn»  toute*  lr»  pii-n*» 
| du  xipieroueii  albnt  plus  avant  «bus  la  vallée 
«k  St-Marfin-d’Albiis  ; à Mouvsv , Vitiay,  à 
droite;  Cuis.  Molins . Mnnry  . .Moutliolon. 
tirauve*  sur  k*  coteaux  de  b gauche.  Lrspto- 
priélaitv»  «pii  ih'  cultivent  («a»  par  eu\-tnême» 
ne  l'admettent  guère  que  «bu*  ta  proportion 
d'uu  huitième,  »1  quelques-uns  k rasait  a 
part,  pri>  «Ut  liols  et  liâti*.  dons  le  sommet  «ht 
aitcaux , dan*  U‘»  lieux  dits  «mi  sections  d’un  cm 
inférieur  ; leur»  vigne»  sont  du  reste  pt-tipléi** 
de  pineaux  rt  de  morillons,  qui  tontietmail  la 
ié|iulntinii  de  leur»  xin*  rouges.  Sur  le»  terri- 
toire» «k»  rives  «k  b Manu»,  a Mardeuil  . Da- 
mera, Fleury,  5anteuil , Va«Mieuue»  et  Rour- 
sault , etc.  , il  ai  est  à |ieu  pre»  de  même  ; les 
vignes  «lu  propriétaire  aisé,  soigneux  de  b 
‘qualité  du  rru,  préaaitait  le*  inorillons  cl  les 
piiiraiix,  et  imMii*  de»  autres  csptTra,  à |vu  t 
ou  mélangées;  «bus  relira  du  vigneron.  Ira 
morillon*  et  k»  pineaux  deviennent  tous  l«*s 
jours  moins  nombreux  a wmi!  «si  grand  mé- 
bnce  avrck*  meunier,  lr  petit  meilkr,  le  fro- 
inenté.  k gamrt  et  le  ninrilttiid,*  toute*  espiecs 
plus  ou  moins  commune» , mai»  d'uu  rapjvort 
plu*  certain  et  pin*  altostdant. 

Ou  a classé  ainsi  les  vin»  bbus;  dnu*  la 
première  cb*se  : ceux  de  Sillcra . Ai,  Marrait. 
Pierre,  F.pemay . Duy  ; et  pour  le*  vins  n.nge» 
ru  pn'iiiH  te  ligue  , c«l\  de  VflWM»  , Vel  AV  . 
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llmuy,  T»i*sy,  Ciuhktw , Ai,  HmlMlkn, 
Maretul , I)Uy  el  Pimy.  Quoique  rrt  ordre 
puisa*-  attaqué,  il  n’est  pas  moins  vrai  que 
< elle  dnw  comprend  1rs  (uni-iu  vins  blancs  qui 
lont  k**  délire*  Je  uo*  imilU  «rn  table* , «le 
relira  de  l'Angleterre  e*  du  nord  de  l'Fjirojw  , 
et  ers  vins  rouges  délicieux,  dont  U réputation 
s'accroîtrait  meure  si  ou  ne  lirait  pas  tout  au 
Manc.  'tant  de  richesse,  produit  du  Mil  crayeux 
qui  douur  en  excrileul»  vins,  perdrait  |wut- 
être  une  partie  de  ta  valeur,  si  le  paj  s naît  pas 
offert  eu  même  temps  des  rave»  qui  pussent 
eouMu  srr  m xiiwet  ka  améliorer.  On  trouve 
sous  le  terrain  qui  les  produit  un  crayou  ou 
rarbe  de  craie  dans  laquelle  se  taillent  les  raril* 
leurra  es 'rs  que  Tou  ronmutr, 

la  race  des  animaux  domestiques  rat  eu  gé- 
néra] chétive  rt  médiocre.  Le  département 
nourrit  toutefois  de  nombreux  troujieaux  de 
moulons  mérinos  rt  métis,  rt  dm  mouton*  in- 
digènes dont  la  rare  »’ral  Ijraucotip  améliorée 
pur  le  croixesnrui  avec  k*  liéUm  anglais.  ■ - 
Le  gibier  à poil  et  à plumes  rat  abondiiul;  Ira 
lièv  res  et  les  lapins  sont  nombreux  ; Ira  chc- 
v rends  et  les  sangliers  sout  assez  commun*  ibus 
les  ImjU  de  l'arrondissement  «k  Ste-Ménehoultl. 
— Bon  poisson  de  rivières  r|  d'étangs.  — Edu- 
rnlwti  en  graud  des  abeilles  et  de  la  volaille, 
Anmt,  umhoîIqui.  » Considéré  sous  b* 
rapport  géologique,  le  département  «le  la  Marne 
appartient  à deux  grande*  division»  de  l'écorce 
minérale  du  glolie,  les  terrains  tertiaires  et  Ira 
terrains  *ecnu«bire*,  qui,  prcsqtn-  partout,  sont 
recouverts  par  k-  terrain  d’ulluviou  ou  de  trans- 
port. I.ra  terrains  tertiaires  se  renenotrent  «bu» 
U |«rtie  nord-ouest  du  dé|nrtramnl,  «buis  le» 
arroudissrmeuls  d'Kjteruay  et  de  Reims:  c’est 
là,  mais  surtout  dans  le  premier  , que  se  trr- 
miue  le  l>auc  «k*  meulière*  qui  commence  près 
de  Pari»  et  traverse  Je  département  de  Srinc- 
ct-Murue,  qu’il  enrichit  de  se*  produits  : il  rat 
encore  exploité  à Moutmirail,  à St-Martin- 
d'Ablois,  à Damery  : la  meulière  v est  recou- 
verte par  des  argiles  rouges,  connues  amis  le 
won»  d'argile*  de  lu  meolirre,  et  amtmpogncc 
de  silex.  Dans  plusieurs  localités,  rt  surtout  à 
Damery.  ou  trouve  sous  la  meulière  le  rairaire 
siliceux  lanutrf  , qui  al  tonde  en  covptille»  la- 
custres. — Ce  calrairc  rat  Miuseut  rouvrit  de 
dendrites  : quelquefois  «-e  banc  ivcouv  re  une  lé- 
gère rourJir  d’argile  rougeâtre  ; d’autre*  fois  il 
est  placé  sur  un  lit  de  munie*  Maudira  ml  re- 
coupées de  zones  de  marnes  ver  Ira  renfermant 
quelque*  «lehri»  de  roquillra.  A ces  marne» 
succédé  un  liane  degrés  marin  inférieur rempli 
de  coquilles  niuritirs.  t ient  cnsuili- , eu  quel- 
ques rfidtoit*, . une  murin-  d'argile  feuilletée 
d'un  bbtt»  jaune  bilio,  qm  recouvre  un  Italie 
de  calcaire  grossier  rempli  de  nodule  blanc 
uu  farine  lowilc  : ce  Iihim-  est  oui  y i «le  ca Ica iiv 
grossier  à Mftilla,  — À Moulu  un  il,  le  Imnr 
de  cakairc  pusisr  est  runpr  pur  une  cuuritc 
de  sable  bleuâtre  et  mu*  de  *abk  rouge  lirnn.  — ■ 
Le  calcaire  groaricr  Itncaotn  à Mcuitmirail, 
Damery . Chaîner. . liourtagnon,  etc.-,  Ira  pierres 
dites  faloises,  exploitée»  dau»  k ranloti  de 
Vertus,  appartiennent  à cette  formation.  Vient 
u. 


ensuite  l'argile  pl.mlujur  ou  i potier,  dernière 
formation  des  terrain*  tertiaires  qui  rouvre  une 
partie  des  arrondissements  de  Reinu  et  d’E- 
pemay  ; les  strates,  très-variées,  présentent  des 
sable»,  dra  argile»,  dr»  marnes,  quelquefois  de* 
bancs  de  calcaire*  et  enfin  des  lignite*.  Elles 
renferment  uu  grand  nombre  de  coquilles  flu- 
vialiles  nu  marine*  et  d’autres  reste*  orgaut- 
que*.  Le*  lignite*  ou  rendre*  sulfureuse»  wml 
l’objet  d’une  grande  et  avantagi-usc  exploita- 
tion, notamment  à A mitonna* , Àveuav , Hwuy, 
Chanipillon,  rte.  — À l'argile  plastique  succv- 
«kul  les  terrains  secoudaire».  La  craie  , qui 
commence  dan*  l 'arrondissement  d’Epenwy  rt 
de  Reims  . s’étend  dan»  ceux  de  Chiions,  Ste- 
Ménriiould  et  Vitry.  FJlc  sc  divise  en  deux 
strate»  : la  craie  blanche  et  la  craie  tuffeau.  Iü 
craie  blanche,  qui  suit  immédiatement  l'argile 
plastique , offre  uu  banc  d’une  puissance  jm 
ordinaire  (Ion  du  forage  d’un  puil*  artésien  à 
Cliikiut  on  est  parvenu  à une  profomknr  de 
78  ni.  donslclutuc  de  croie  sans  atteindre  l'ex- 
trémité) : elle  est  «pprqMxuV  i la  craie,  tuffeau, 
qui  se  rencontre  dan*  le*  arrondissement»  de 
Vitry  et  de  .Slc-Mruehould.  La  craie  renferme 
Irmiroup  de  rratra  organique*  marins,  quel- 
ques minéraux  et  dra  masses  ou  dra  *1  rates  de 
silex  pyron  jaque,  — Dan»  l'arrondissement  de 
Vitry . la  craie  recouvre  uu  Imuic  d'argile  île  plu* 
de  130  m.  d’épaivveuv.  Dan*  quelque»  localités 
ileret  arrondisseiui-nton  voit  succéder  à la  craie 
h»  grès  et  les  sabirs  vert*.  — Toutes  ce»  cou- 
chcx,  loutra  rra  formation»,  «Mit  presque  gé- 
uéralcnmit  recou* cites  par  uu  lune  plus  ou 
moins  puissant  île  terrain  d'allusion  ou  de 
transport,  Tan  lût  ce  sont  «Ira  grèves  renfer- 
ma ul  quelques  reste*  organiques  marins  ; dans 
d'autres  lieux  re  sont  «les  courbes  d’argile 
noire  et  de»  sable»  argileux  rempli*  dr  déluri* 
d’arbre*  et  de  coquilles  diiviatilrs.  » Xotnr 
grotagitjtir  tur  !r  Jcpnt  lrmtiil  tir  ht  Murat , 
par  M.  Drouet  Gis. 

Dans  toute  l'étendue  du  |iay» 
maigre,  *ur  le  cour*  des  rivières  de  Tourbe,  de 
Suippe,  de  Vraie  , d'une  partir  de  b Marne, 
entre  Vitry  et  Kpernay  , «k  b Coule  , de  la 
Somuir-Soinlr  rt  de  la  ritîère  dr  l'kiir*.  an  ne 
connaît  guère  d’autre»  carrière**  que  celles  de 
craie.  Il  sr  trouve  de*  gré*  aux  ravirons  de 
Sera  une,  Cougv  , Ktogra  , Ste-t  «cmnie , Passe, 
Vinrellra,  et  sur  d’autres  lermir»  |ieu  èJuigués 
dt*  CJblillou-sur-Marar,  à Mrrfy  et  à Brtmonl, 
«bn*  rammdusemciit  de  Reims.  Le*  eûtes 

d'Ilaiitvillcrs  , Aï,  Atout , LouvoU,  turr- 
ntaine  , Trépail  . rt  quelques  autres  terroir* 
fournissent  tira  cailloux  dit»  blorailk*.  Ou 
trouve  de»  tuculieres  à St-Martin-d’Ablois  , à 
Montuiiroil,  à Sèranuc  , à Uniry -la- Rivière, 
et  dan*  b montagne  de  Rill* . Il  y a peu  de 
pierre.»  ck*  taille  «btus  le  departement  ; dan*  tout 
le  côté  de  l'rat  («u  tir  roi  niait  guère  que  b car- 
rière de  Si -Florent  , ikmi  loin  de  Sle-Méue- 
liould  : encore  la  pierre  n'est -elle  pas  d'uue 
dureté  éprouvée.  Vers  l'ouest , la  pierre  de 
lailb*  devient  moins  rare.  — Ou  trouve  des 
iosiile*  curieux  aux  environ*  de  Rrim*,  de 
St -Bade,  de  Sl*Tbicrn  , «k*  téHirlaguon  et  de 
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Montmirail.  - Argile  a Inique»  et  à porterie. 
Oudrra  fossile*  sulfureuse*.  Tourlûere»  cunri- 
«léraJilra,  etc.,  de.,  etc. 

Sol  aris  uiriaxLu  à Sermaue,  Anit«unuay; 
l-'lécbainlMiull , Boursaull , Chniay  , llrromti- 
vilk*.  Rosnay.  Baye,  etc. 

Ism  »t*iv  rr  Jjt  (ibture  en  grand 

«le  la  bine,  b falM-iratum  dra  Iniuagr»  et  tiwis 
de  toute  espece , de  la  lianneteiir  eu  coton  , h- 
piretit  au  premier  rang  «bn*  l'iuduxlrie  dqxr* 
lementate.  Reims  rat  le  centrr  de  cette  gratule 
fabrication.  Ou  trouve  en  outre  dan*  le  dépar- 
tement «b*»  lanuerira,  de*  Irinlurrrira,  de»  pa- 
|ieterie*  . de»  verrerie*  , «le*  btdK’erk**  , des 
poteries,  des  corderira  , «Ira  chapellerie*  , dr» 
moulins  à huile  , dra  fabrupies  dr  savon  uuir, 
de  meule*  «le  moul  i tu , un  grand  nombre  «b 
fnl)ri«|ura  de  Marie  de  mit*  connu  sous  le  nom 
«k*  Manc  d'E»pagne. 

Ecole  «k**  art»  et  métier»  à Chiions. 

Commetre  de  grains , farine* , raux-de-xte, 
huile*,  graiuragrnsara,  épicerie».,  «leuiéc-s  colo- 
ubirs,  Mnigies,  ciiamlellra,  pain  d'épices,  «nier 
blanchi,  hbnr,  draps  , élolTr*  «k-  bine  , tissus, 
bonneterie,  laines  peigné»,  colon  filé,  «•ouver- 
ture* de  laine,  cuira,  papier*  . Imi*  et  charÜMm 
j mur  l'approvisionnement  de  Paris. 

Commerce  inqiorturit  «le  vins  de  Champagre 
qui  *e  fait  à K dm*  , à Avise  el  à Fjwroo* . 
Cictte  dernière  ville  est  avantageux* 'meut  plane 
au  rentre  de»  ireilleur*  vignobles,  et  sur  vin 
terrain  favorable  à l'étalili*»rnirii|  de  lionne*  ca* 
i w ; creusées  dnn»  un  Imnr  dr  craie,  «'lira  Miut 
vaste»  , lre»-propres  à la  conservation  et  à l’a- 
méliorai ion  dr*  vin»,  et  aussi  solides  que  si 
élira  étaient  soutenue»  par  «les  voffle*  en  pier- 
re* : elle*  sout  suilont  remarquables  par  leur 
étendue. 

Foirm.  6”0  foire*  «mviron  »e  tietiiiml  daus 
plu*  «le  57  romniiim-s.  Les  principaux  olijet» 
de  coiumeive  consistent  en  iM-sliaux  , in»tnt- 
iiienlx  uratoires.cliauvre,  toile,  v«ibille.vlr.On 
vend  des  boi»  de  cluirrmuiage  et  de  construction 
i Paulfaverger,  à (xHirtisols  et  «bus  l'arroudU- 
seroent  de  Ste-Méuebould  ; dra  voiture*  et  dra 
roue*  ferrées  et  nou  ferrées  à Ste-Méurboukl  : 
des  \im  renommé*  dan*  Ira  arroudi»»ctneut* 
d'Eperuay , de  Chiions  et  de  Reims  : de  la  van- 
nerie el  de  la  rorderie  à Epernay  ; de*  oignons 
à Vertu*. 

Miai.ii»  m UMtiM.  Quoi  qu’eu  «lise  un  inju- 
rieux provrriie  , le*  habitant»  de  b Marne  ne 
manquent  ni  d’esprit  ni  d'aptitude  pour  Ira 
sciences.  Il  est  de  trn«litinu  <|ue  b lMMihonii«‘, 
la  simplicité  et  b bravoure  »ont  Ira  qualité** 
dîsliuctiv»  du  caractère  champenois.  « Malgré 
ki  Itouhomic,  dit  M.  de  Jraxaint.  rbalulant  Je 
la  Marne  calcule  ses  intérêt*  et  raison  oc  ses 
rebtious  avec  av>t*/  de  sagacité  pour  être  rare- 
meul  la  dupe  de  ceux  qui  w piquent  le  plu»  de 
finesse  et  de  ruse  ; malgré  -;i  »rnqt|i«îilé . le  luxe 
et  Ira  jouissance»  ont  psutétré  dau»  uni  asile 
comme  juirtout  uillrur*.  De  loutra  se*  qualité* 
b bravoure  est  |wnil-élre  b seule  que  Ira  eir- 
roustanrra  n'ont  fait  qu'exalter.  ■ 

En  effet,  ainsi  que  dan*  le*  ancien»  temps  , 
le»  ChanqM'iiois  (lembul  k'»  guet  re*  de  la  ivvo- 
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lutiou  rt  «le  l'empire,  surtout  dan*  la  méinora-  ! 
bU*  campagne  de  1814  , je  sont  signalé*  par  j 
leur  dè*oueiii«’iil  et  leur  courage.  Ils  oui  glo-  i 
neuv-inool  combattu  les  années  étrangères  et  ' 
bien  mérité  de  la  patrie.  Ou  a remarqué  que  la  | 
populntinu  du  département  delà  Marne,  qui  vu 
1805  était  porter  à 311,017  habitant*,  ne  ae 
trouvait  plu»  au  recensement jdr  1820,  et  mal- 
gré' raccruissement  graduel  qui  devait  résulter 
dt  quinze  nunérs  éruulér»,  «{tu*  «le  309,444  ha- 
bitant», tant  avait  été  considérable  lr  nombre 
de»  braves  paysan*  qui  avaienl^noUlcment  m- 
criûé  leur  vie  à la  défense  du  territoire  na- 
tional. 

Une  |nrtie  de  b population  de  la  Marne  doit 
à sa  manière  de  vivre  et  à b nature  «le  ses  tra- 
vaux des  habitudes  et  de*  mœurs  particulières. 
— « L'habitant  de»  vignobles  .dit  M.  Menue- 
miu  , est  en  général  d'un  caracleir  franc  , ou- 
vert H obligeant  ; il  a plus  d'énergie  et  de  vi- 
vacité que  les  autres  Chaitqx-tKM*.  Naturelle- 
ment gai,  ruais  brusque  et  pétillant  comme  le 
vin  qui-  son  soi  natal  lui  fournit,  et  durit  il 
alaise  quelquefois,  il  s'emporte  et  s'apaise  avec 
la  même  promptitude...  • — Au  reste  ce  peuple 
de»  vignobles  est  très-laborieux  ; il  n’y  a point 
pour  lui  de  saison  de  repos;  il  ne  chôme  <|ue  le 
dimanche,  il  travaille  lout  le  reste  «le  l'année, 
il  brave  l’ inclémence  «les  saisons;  il  vit  assez 
durement,  sans  être  i-iqxudaiit  malheureuv.  Il 
y a de  l'aisance  dans  le  pays,  mois  il  n’y  a pas 
dr  grandes  fiutuuo.  t>n  n'y  voit  point  le  con- 
tra>t«'  affligeant  «le  l'extrême  opulence  et  de  b 
misère:  b mendicité  n’y  règne  point.  ■ Daus 
le  vignoble,  b femme  n'est  vraiment  que  le 
compagnon  de  travail  dar  sou  mari;  elle  j»ar- 
lage  M*»  fatigues;  l'intérieur  du  ménage,  «pii 
est  ailleurs  la  IùcIm*  du  sexe  le  plus  faible,  n’est 
ici  que  sou  amusement  : U?  rosie  lui  est  commun 
avec  le  noire;  aussi  l'habitude  du  plein  air  et 
d’une  vie  laborieuse  donne  aux  femmes  une 
force  qii'uu  ne  remarque  pas  ailleurs. 

Dans  le  canton  d’ Aï,  les  veillées  de*  femmes 
dan*  les  cave*  en  hiver  *e  pratiquent  assez 
généralement.  Li,  dans  une  température,  douce 
par  comparaison,  «le  -4- 10  à 1 5°,  vingt  femmes 
ou  lillcs,  éclairées  par  nue  seule  lampe,  filent , 
convoi,  tricotent,  habillcul.  racontent,  rient, 
chantent,  pleurent  sincèrement  au  récit  de 
quelque  histoire  bien  bmentable  ; quelquefois 
au»o  elles  sont  obligées  de  se  birriradrr,  quand 
la  tnmpe  joyeuse  dr  » gar^-om  vient  les  assiéger 
après  les  «voir  menacées  |»i  le*  soupiraux. 

Les  mariages  sont  presque  toujours  salué» 
dr  détoaatiuiu  «h*  fusil*  rt  de  pistolets  , et 
|tcu«bnt  le  repas  le*  garçons  fout  mille  evpic- 
gterir*  pour  divertir  b société.  Apres  1rs  pbi- 
sauteries  variées  du  jour  et  «le  b première  nuit, 
v»n»t  le  matin  avec  sa  rôtie  au  sucre;  le  second 
jour  a lieu  b promenade  «les  «qiotix.  qne  l'on 
fait  monler  sur  une  charrette  traînée  par  les 
jeune  « tilles  «le  b noce,  enharnachées  a «ce  des 
hrelelta  rt  des  cordeaux.  les  unes  eu  limonière», 
le*  autres  tirant  ra  Hoche  ou  latéralement;  ut, 
dr  |Kiir  que  le  service  ne  vienne  à languir,  l«*s 
gn reoîis  armés  de  fouets,  slimuleiit  de*  I i mises 
rndiiiiam-liéev  qui  rient  de  tout  leur  ravir. 


même  quand  In  plaisanterie  est  un  peu  doulou- 
reuse, ce  qui  arrive  assez  souvent.  On  dit  que 
les  mauvaise»  halmludr*  se  convrveut,  et  que 
plusieurs  maris  répètent  le  jeu  en  ménage , 
niais  aluni  les  pau*  re*  femme*  ue  rient  plus. 

i)t  visu»*  snMi.vun  iuTtviu  le  départemeut  de 
la  Maroc  a pour  rhcfdrai  Cbilotu-sur- Marne. 
II  envoi*-  6 représentants  à b chambre  des  dé- 
putés , et  est  div  i»é  en  5 arrondissement*  ou 
sciusqiféfcelures  : 


Clb  l«nuHuir-Ma  me . 

5 caut. 

31 ,068  h. 

Epcmay 

9 

89,024 

Reims 

10  — 

128,929 

Sle-Méueh<MihL  . 

S — 

36,215 

Vitry-le-Franeots.  . 

5 — 

El,  39S 

32  ranl. 

35Ü.63S  h. 

1CT  rouserv.  des  forêt*  (chcf-1.  Châlotu).  — 
7*  arr.d«ss  raine»  (chef-1.  Abbeville).—  2*  div  . 
militaire  (rhef-1.  Chiions  ).  — Archevêché  à 
Rriinv.  tirand  séminaire  rt  école  secondaire 
eedéÛMtique  à Reims.  F.vèclié  , «éiuiuaire 
diocésain  , école  secondaire  ecclésiastique  à 
Chiions.  28  cure»,  308  succursales.  — Collège 
ruval  à Keira».  Collèges  communaux  à Chiions, 
Epernav , Ste-Méiiehould , Yltry-W-Françat*. 
Ecole  normale  primaire  à Cli&loas.  — Société 
d'agriculture  , coiumercc  , sciences  et  arts  a 
Chiions. 

Biographie.  Le*  principaux  |*r*ounaçe* 
célèbre*  né»  dan*  !«•  département  sont  : 

Le  pape  Lsuiv  II. 

Lr  cardinal  us  IUtic. 

Lr  savant  archevêque  de  linon  Auuuo*. 

L'évéque  de  Rodez  Aiu.li. 

Floijovri»,  historien  du  x*  siècle. 

L’abltc  Vklly,  premier  auteur  d'une  histoire 
de  France  dr  quelqur  étendue. 

Dont  Rrmsar,  historien  ecclésiastique. 

Lr  célèbre  astronome  rt  mathématicien  ux 

Cuui. 

Le  mathématicien  JicQtms. 

Cl.  Htfuur,  antiquaire  et  numismate. 

Ch.  Corrm,  poêle  latin. 

OiqtiLLAiiT,  poète  du  xv*  siècle. 

Rmcis  a,  historiographe  et  antiquaire. 

Ij-xxrrtux,  traducteur  d’Horace. 

Pexroy  D'Âiuicoeir , traducteur  de  plu- 
sieur*  auteurs  latin». 

A tt.  Piiiuu,  auteur  d*-  Spectacle  «le  b na- 
ture. 

Le  géogra  phe  Bu» c»ut , membre  de  l'Académie 
française. 

Cl.  Kichxt.  auteur  du  dictionnaire  qui  porte 
son  nom. 

G.-Ca.  Urruoiuvr  , chansonnier  et  poète. 

Ijivtsqi  e*  ni  Poul.1.»,  littérateur. 

J.*B.  Colurt,  l'un  de»  plu*  grand*  minis- 
tre» dont  s'honore  la  France. 

S.-ll. -N.  Drouet,  avocat  «*t  jmlilicUt*-. 

Trovço*  nu  Cocdaat  , célèbre  avocat , l'un 
des  défrnaMire  de  Marie-  Aoloiuetle. 

Lr  chimiste  B«m. 

le  célèbre  médecin  Louis. 

Rokfrt  N *v tf i a.,  célèbre  graveur. 


Rôtir  • Colaoo  , philosophe  et  publiciste 
distingué,  ancrai  président  de  b chambre  des 
députés. 

Le  maréchal  de  France  Drolet  o'Eolo*. 

Lr*  généraux  Auti  , F* vert  d'Hlrrioxt  , 
Sn-Stum.  Ptwuer. 

Abuico  Lecoutriur  , actrice  célébré  du 
Théâtre-  F rauçai*. 

La  cuurb6Uir  Mario»  Dsloeja*. 

Jacques  Clûixrt,  mm»îu  de  Henri  111. 
Bibliographie.  Rotiiunoii  • Juum.  Dts- 
«• rtptwn  topographique  du  departement  de 
la  Marne , in-  an  *. 

Peccret  et  Ghanlairx  , Statistique  de  la  Marne , 
m-4,  1810. 

OiAUtrrx  père  (J.).  Précis  Je  la  statistique 
générale  du  département  de  la  Marne,  1. 1, 
in-8.  « t 19  |»1..  1844  (promis  en  3 vol.). 

M uni  res  (Anal.  dr).  Notice  sur  le  départe- 
ment de  ta  Marne  ( Rrvne  eunclop.  , mai 
1827,  p.  330}. 

Üicvinr  (G.).  Recherches  statistiques  sur  F a- 
liénation  mentale  dans  le  département  de  la 
Marne,  iu-8  dr  3 fenil.,  1843. 

M»-*****»''  (J. -IL- à.).  L' Observateur  rural 
de  la  Marne , ou  T aideau  historique  et  to- 
pographique des  vignobles  de  ce  départe- 
ment, br.  in-12.  1806. 

LtsAOfc  (G.).  (Géographie  historique  et  statu- 
tique  du  département  de.  la  Marne  , 2 vol. 
i n-12.  1840. 

Allai  h».  (Julien-Pierre).  Mémoire  sur  un 
moi  en  J améliorer  les  laines  dans  le  dé- 
partement de  la  Marne  et  if  en  fortifier  les 
mauvaises  terres,  renus  à la  société  libre 
d ' agriculture  du  département  le  3 frimaire 
an  vu,  br.  in-8, 1787. 

Annuaires  ou  Almanachs  du  département 
dr  la  Marne,  in- 12,  1800-43. 

tlliamn  de  ce*  annuaire*  contient  b sta- 
tistique d’une  commune  ou  d'un  canton  du 
déparlmirnt. 

V.  aiixsi  Amowit  . Orrucom  . M*n 
vu»*,  Bourra ult,  Chalons  , Onur  , Cuver» , 
Coca n sols,  J)akart  . E>srw*t  , Ermol ville, 
Sr*-Mé>«m.i  un  , Notre  - Dame  * be-l'Etoie  , 
PlMUM,  Reims,  Rosxay,  Servi  ai*».  Svzatxe. 
VvRT-MoTr-AiMÉ,  Vitet-le-Fra Roots. 

MARNE.  ;<lrjv3ilcmmt  «le b Haute-).  Ledè- 
|kartement  de  la  Haute-Marne  est  foitné  d'um- 
portion  de  b partie  méridionale  de  l'ancienne 
province d«-  Champagne,  comprenant  le*  pav* 
désigné.»  sous  le*  noms  dr  Perl  hou  » de  Valbgr 
et  de  Rauigny  ; d»?  quelque»  enebve*  de  l uucu-ii 
duché  de  Bourgogne  ; d'une  partie  aviez  rousi- 
déraille  du  ci-«levaiit  duché  d»1  Bar,  et  de  quel- 
que* commune*  de  la  ci-devaut  Franche-Comté. 
Il  tire  son  nom  de  b rivière  «k*  Marne  «pii  » 
prend  »a  source  cl  le  traverse  presque  en  droite 
| ligne  du  sud  au  notxl.  — Se»  home»  Sont  : au 
nord-est.  le  déjurtement  de  la  Meuse  ; à l'est, 
cidui  «Ii1*  Vosges;  au  sud-v-st,  celui  de  b Haute. 
Saône;  au  sud  -ouest,  relui  de  b Côte-d'Ur;  à 
l’ouest  celui  Je  l'Aube  : au  nord -ouest,  celui  dr 
b Marne. 
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Le  département  de  la  Hanter  Marne  renferme  j 
un  grand  nombre  de  montagne»,  tantôt  formant 
de  grandes  r haines,  et  tantôt  isolées  ou  groupée»; 
elles  donnent  à la  surface  du  département  une 
grande  variété,  et  forment  de  iwmbmix  salions 
dont  la  direction  est  ordinairement  du  sud  au 
nord.  C'est  dans  ('arrondissement  «h*  Langres  qttt 
se  trouvent  lit  plus  hautes  montagnes  : il  est 
à peu  pré»  partagé  eu  deux  par  la  chaîne  de 
Langer*.  La  partie  qui  est  à l'ouest  de  relie  v il  le 
est  entièrement  ronqmsée  de  montagnes , et 
forme  le  point  cul miunnt  du  dé|iartemei]t  ; la 
partie  de  l'est  est  plus  lasse  et  miferine  «le» 

\ allies  plu»  larges , des  plaine*  plus  étendue*  et 
plus  fertiles. 

Buffou  a dit  quela  » illr  de  Langres  était  le  point 
le  plus  élevé  de  la  France  ; cela  est  iuexact,  juiere 
que  les  cliaioes  des  Vosges,  du  Mout-d'Or,  du 
Jura  et  des  Alpes  du  Dauphiné,  sont  plus 
haute*  que  le*  montagne»  de  taugie»  ; mai*  l'ar- 
rondissement de  Lniigre*,  pris  dans  sou  en- 
semble, c'est-à-dire  le  soi  qui  constitue  le*  co- 
traux  et  les  v allées,  est  l’uu  des  plu*  élevés  de 
la  France  , puisque  h»  eaux  qui  en  déroulent 
traversent,  comme  nous  l'avons  dit,  la  plus 
grande  partie  de  la  France  dans  trois  grande» 
directions. 

L'arrondissement  de  Chaumout  renferme 
aussi  lieauenup  de  inoutagnes,  mais  die*  sont 
moins  élevées  que  dan*  celui  de  Langres.  L’ar- 
rondisM-ment  de  Vassv  est  plu*  plat  que  le* 
deux  autres  : on  voit  donc  que  les  montagnes 
commencent  au  sud,  datu  le*  eu  virons  de  Lan- 
gre»,  et  diniiiiueut  en  numhre  et  eu  hauteur  eu 
se  rapprochant  du  nord. 

Le  départetncul  de  la  Haute- Marne  est  l'uo 
des  plus  boisés  de  la  France  : les  plus  grande*  fo- 
rêts sout  dans  l'arruudixxrnienl  de  Va*»y  ; mais 
celui  (le  Chaumont  en  renferme  un  plus  grand 
nombre.  L'arrondissement  de  Langres  est  moins 
boisé  que  le*  deux  autres  ; cependant  il  y a en- 
core de  graude*  masse*  de  Ikns  dam  l'ouest  de 
cet  arrondissement. 

Cin  trouve  dans  tout  le  déjuu  temeut  de  lidles 
et  fertile»  vallée.*;  les  plus  remarquables  sont 
celles  de  la  Vingramw  et  de  l'Antance,  dans 
l'arrondissement  de  Langres  : de  la  Marne  et 
dn  Rassigny,  dam  celui  de  (ihsunout,  et  du 
Pcrihoi»  dans  celui  de  Vassv. 

Les  maisons  des  villages  sont  mal  bâties,  basses 
et  irrégulières,  et  souvent  couvertes  de  chaume. 
On  emploie  aussi  pour  couverture  dans  beau- 
coup de  localités , des  pierres  plates  nommées 
luves  ; et  les  villages  dans  lesquel»  ortie  couver- 
ture est  «i  usage  sont  ceux  dont  l'aspect  est  le 
plus  triste  et  le  plus  uniforme.  Les  nie*  sont 
encombrées  et  rétrécie*  par  des  fumiers  et  des 
marcs  d'eau  qui  les  rendent  souvent  imprati- 
cables et  répandent  une  odeur  infecte.  C’est  *ur- 
tout  dans  1rs  villages  des  environs  de  Langrrs 
que  ce  triste  tableau  se  montre  dans  toute  sa 
réalité  ; les  villages  des  environ*  de  Chaumont 
et  de  Vassy  sont  bien  mieux  bâtis. 

La  superficie  du  département  est  de  $25,037 
hectares,  répart iv  ainsi  : 
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Terres  labourable» . 385,611  | 

Prés 35.548 

Vignes 13.136 

Bois 174,473 

Vergers,  pépinières  et  jardin».  . , . 3,857 

Ose  raies  , aunairs  et  saussaies.  ...  114 

Etang*  , nun*  , canaux  d'irrigation.  616 

Landes  et  bruyères 37,969 

Autres  cultures 3,693 

Superficie  des  propriétés  bâtie*.  . . 1,391 


Contenance  imposable.  . . 595,390 


Route*  , chemins  . places  , mes,  etc.  9,991 

Rivières,  lac*  et  ruisseaux 1,361 

Forêts  et  domaines  non  productifs.  . 17,943 

Cimetière»,  église»,  Intiment*  publics.  1 52 


Contenance  nou  imputable.  . 39,647 

Ou  J comptr  : 

63,449  maisons. 


647  moulius  à eau  cl  à vent. 

114  forges  et  fourneaux. 

903  fabriques  et  manufactures, 
soit  : 65,1 15  propriétés  iiàljes. 

Le  nombre  des  propriétaire»  est  de.  1 10,394 
Celui  de*  parcelles  de  ...  . , , 3,332,408 
Hvnaooavnus.  Le  plateau  de  Langrrs  est 
assez  élevé  pour  servir  de  poîiit  de  partage  aux 
eaux.  Aussi  le  département  renferme- 1 -il  la 
source  de  plusieurs  cours  d'eau  qui  *c  dirigent 
dans  de*  direction»  opjmsérs.  Les  uu*  coulent  du 
sud  au  uord  et  vont  « perdre  dau*  l’Océan , 
d'autre»  coulent  du  nord  au  sud,  et  se  rendent 
dan*  la  Méditerranée,  par  b Saône  et  le  K boue. 
La  Marne,  qui  a s»  source  principale  à 6 k.  de 
langres,  sur  le  territoire  de  b et  immune  de 
Hale»me,  est  la  pins  grande  rivière  du  départe- 
ment ; son  c<Hirs  y a nu  dévrlupprmrnt  d'envi- 
ron 100,000  m.  liHIc  nvierc  commence  à être 
navigable  à St- Durer.  Le»  autres  rivières  ne 
deviennent  guère  importantes  que  lorsqu'elle* 
sont  sorties  du  département.  Les  rîvièrr*  sont 
la  Marne,  b Meuse,  l’Aulie,  U Biaise,  b Voire, 
la  Saulx,  romain,  l'Apanee,  l’ Ara  a me,  le  Hail- 
lon, b Vingeamie,  l'Ourre,  l'Anjou;  le  Mou- 
zou  le  traverse  sur  une  petite  étendue  avant 
d'aller  se  jeter  dan*  la  Meuse;  b Sube,  b 
T rein*,  et  le  Rogiiou  y ont  tout  leur  cour». 
Outre  œs  rivières,  le  département  est  encore 
arrosé  par  une  multitude  de  ruisseaux  al*»n- 
daub,  qui  vont  se  perdre  dan*  de  plu*  grands 
cours  d’eau  après  avoir  parcouru  seulement 
quelque*  kilomètres.  — Les  fontaines  sont 
nombreuses  daus  le  département,  où  le*  eaux, 
jaillissant  de  toute  jmrt  avec  rapidité  sur  de» 
gra*  irrs  calcaires  , sont  aussi  saines  que  lim- 
pide*. Iz*s  étang»  ne  sont  nombreux  que  dan» 
('arrondissement  de  Vimv,  où  l’on  remarque 
ceux  d'Harinrville  rl  île  b forêt  du  Val. 

CoMMivtCA-riovs,  Le  département  est  tra- 
versé par  6 mutes  nivales,  par  8 routes  dépar- 
tementales et  par  plusieurs  chemins  vicinaux 
de  grande  communication. 

MiTFoaoi.or.ir.  Le  département  delà  Haute- 
Marne  est  sujet  à de  grande»  variation*  de  tem- 
pérature, laquelle  m-  ressent  un  peu  de  l'éléva- 
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lion  du  sol.  On  a remarqué  que  b cl  valeur  y 
était  as»r/.  con»iarament  de  trois  ou  quatre  de- 
grés moins  élevée  dans  le*  partir*  Ikaun*».  tdle» 
que  Langrrs  et  Cbaumnut,  qu'à  Paris  cl  qu’à 
l'extrémité  septentrionale  du  drjMirtcim'fit  ver* 
Joinville  et  Sl-Dizier,  où  1a  végétation  est  d'en- 
viron quinze  jour*  plu*  précoce  ; et  que  le  fioid, 
]«ar  b même  raison,  s'y  faisait  sentir  avec  plus 
d'intensité  et  à peti  près  dan»  b même  propor- 
tiou.  — Le  climat  est  généralement  trè*-sain. 
Le  pays  de  b montagne,  situé  dan*  le»  arrondis- 
sement» de  I-vigrm  et  de  fJiaumonl.  est  cdnl 
où  l'air  a le  plus  de  pureté  ; c’est  aussi  «Lins 
cette  partie  du  département  que  la  température 
est  la  plu»  froide  ; la  vallée  de  la  Vingeamie  et 
le  Montsaugeonnais  ont  une  température  plus 
chaude  que  le  reste  du  déjuirtentent.  Les  vents 
sont  très- variables,  et  leurs  changement*  valût» 
causent  souvent  de  Imuque»  variations  dans  U 
température  de  l'atmosphère  : ainsi  , pendant 
l’été,  lorsque  le  veut  | visse  dr  Int  nu  du  sud 
au  nonl-ouest,  b température  descend  quelque- 
foi»  de  vingt  degré*  à sept  ou  huit  degré*  «bus 
l’esjwre  de  quelque»  heure»,  Lr*  orages  aceom- 
juigné*  de  tonnerre  sont  ossrz  fréquent».  Le* 
gelées  tardives  causent  souvent  de  grande*  per- 
te* (bu*  le*  pays  vignoble*.  Les  vents  domi- 
nant* sont  ceux  du  snd  et  du  sud-ouest. 

Ptouia  nui.  Ou  récolte  dans  le  departement 
Imite  espece  de  céréale*  en  quantité  suffisante 
pour  b consommation  (b*  habitant*,  des  lé- 
gume* secs . de  la  navette.  Moutarde  blanche 
et  noire.  Champignon*  comestible»,  chanvre, 
tirant  Je  gentiane  et  autre*  plante»  médicinales. 
Cerisiers,  noyers , etc.  13,136  hect.  de  vi- 
gne.», duuiiiuil  annuellement  rnv  itou  600,000 
hrctol.  de  vin,  dont  le*  deux  lier*  vont  consom- 
més sur  le*  lieux  r le  surplus  est  exporté  eu 
Suisse  et  dans  le»  département*  de*  Vosges  et 
dn  Haut  - Rhin.  Aubignv  rl  Montsaugoon  , 
dans  le  voisinage  de  Langres.  fout  le*  meilleurs 
rouge*  ; ils  se  distinguent  par  dn  biuquct  et  de  b 
délicate***',  moindre  toutefois  dans  ce  dentier, 
l^es  vins  de  ce  département  manquent  de  cou- 
leur. et  ou  leur  eu  fait  une  par  des  moyen*  ar- 
tificiels.— 174.275  hcct.  de  forêts:  les  eajièce* 
dominante*  sont  le  chêne,  le  hêtre,  le  frêne,  le 
charme,  le  Ixiuleau  et  le  tremble.  — Le*  truité* 
sont  commune*  dan»  le*  Ixti*  du  centre.-  — fjir- 
vaux  médiocres.  Bonnes  vaches  laitières.  Mou- 
tous  de  petite  espèce,  recherché*  pour  la  dcli- 
ealcssc  de  leur  cliair.  Beaucoup  de  chèvre*. 
Education  eu  grand  de»  nbrillrs  ; éducation  de* 
dindon*  dans  quelque*  canton».  Grand  et 
menu  gibier  tres-aboudaut  (chevreuil*,  san- 
glier*, oiseaux  de  pnvsage).  - Bon  jtokwin  .l’eau 
douce. 

Gf.oizxot  » r Mivéasi-ur.ia.  Le  sol  appartient, 
en  geuéra! , au  terrain  secondaire  inférieur. 
L'arrondissement  de  langres  doit  être  r lassé 
dan*  ce  terrain  ; il  faut  «fendant  en  excepter 
une  localité  on  Ton  trouve  deux  roche*  de  gra- 
nit, isolée*  au  milieu  d’un  terrain  kenpérim. 
Toute  la  partie  est  de  cet  arrondissement  (c'rst- 
â-dirr  le*  cantons  de  Hourlionnc,  de  la  Ferlé, 
du  Fav  s-Billot  et  de  Varenoca)  reuferme  des 
gré  tendre»,  de  la  rhaux  sulfatée,  de  la  houille, 
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rt  appartient  au  terrain  keupérim  et  au  terrain 
liassique.  Ou  u’y  trnuu'  le  calcaire  jur.iv.M|uc 
que  «laiu  quelques  localité*.  Les  montagne*  de 
celte  contrée  sont  arrondies  et  n'oflreal  [trcsque 
jamais  de*  fortnr»  abruptes  el  dr*  rocher*  un 
|n*u  fine».  C*ut  du  terrain  kcupérieu  que  sor- 
tent les  eaux  thermales  de  Rourtmmie.  le  cen- 
tre el  lotte*!  de  l'arrondissement  de  Langres  ap- 
partiennent au  terrain  jurassique.  Les  calcaires 
de  celte  formation  reufermesit  uu  grand  munhre 
de  futiles,  mais  principalement  de*  jjoI»  {Mers. 
Les  montagne» aut,  en  général,  le  sommet  aplati, 
et  se  terminent  «mi»  eut  |«r  uur  liplr  de  ro- 
cher* perpendiculaires,  de  8 à 7 m.il'élcvation, 
qui  |M>«eut  sur  des  rourhrs  d'argile,  et  au-des- 
sous desquelles  jaillissent  des  source»  immlireu- 
*e«.  Ou  trouve  au  milieu  dr  es*  terrain  {tlusieurs 
mine*»  de  fer  oxydé,  ni  ruche  ou  pisiforme,  qui 
sout  exploitées  pour  les  forges  du  departemeut. 

Le  minerai  de  fer  ni  giain»  et  eu  ruche  est 
très-alioodanf  dans  le  département;  c’est  la  seule 
richesse  métallique  qui  y soit  exploitée.  La  fa- 
brication du  fer  est  la  principale  industrie  du 
departemeut  ; les  forgrx  et  les  hauts  fourneaux, 
qui  «ml  très-nnmhrvux,  sont  rqurti»  dans  In* 
trois  arrondissements.  Les  fers  et  la  foute  sont 
de  bnmw  qualité  ; on  rmploir  presque  partout 
lr  rharixm  de  Imis  exclusivement.  Le*  mines 
qui  srrvrut  à la  fabrication  sont  de  fer  oxydé,  en 
roche  ou  {mm forme.  Ou  les  trouve  dan»  uu  grand 
notnluT de  localités.  — Rdles  carrière»  de  jiirrrr 
de  taille.  Ons  à paver  et  à aiguiser.  Marbre 
luinacbclk.  Albâtre  gy  pieux  susceptible  de  re- 
cevoir uu  lteaii  poli.  1 »y  p»c  . munie , argile  a 
briques  et  û foiilnu.  Pyrite*  martiales.  Tonthiè- 
ms,  etc. 

Sovace»  uixéasuLs  k RmirlMitmc-les-Ilains,  à 
Attauronrt.  a K**ey -1rs- Eaux,  et  doux  quel- 
que* autre*  localités. 

IxiM  srafX  «T  ctMnxici,  L'exploitatiou  des 
mine*  de  frr  el  la  fabrication  de  ce  métal  oc- 
cupent le  pmuirr  rang  dan*  l'industrie  dé- 
partementale. Ou  y fabrique  des  tôles  et  fers 
noirs,  des  limes,  des  rà|te».  dr*  pointe*  de  Paris, 
de*  poêle*  k frire,  de*  ustensiles  et  île.*  outils  de 
toute  espèce.  l-a  coutellerie  de  l^uigre*  jouit  de- 
puis longtemp*  iCunc  réputation  méritée.  Par- 
mi le*  autres  industrie»  de  quelque  importance, 
on  remarque  de*  fabriques  d’caiwlc-vie  de  rnarr, 
de*  * inuigrerirs,  dr*  fabriques  de  cire,  «le  |*>u- 
gic.s  et  de  cbaiiibdles  : des  filature*  dr  kilie  et  de 
cotou.elr.,etc.;dcs  fabriques  de  drogmU,  bis 
de  lame  à l’aiguille  , gant*  de  peau  , plaques  de 
cheminée*.  tuyaux  et  autres  ouvrages  eu  fiiute. 
Brasserie!*.  Viua igrerini.  Papeteries.  I armerie»  I 
et  eorroierie*.  Construction  de  luiteaux. 

( lummrree  considérable  de  bois  «le  chaujfagr 
et  «le  charpente,  de  Ituis  en  planche*,  merrain, 
fer»  de  tou*  échantillons,  foutes  et  ustensiles  eu 
fonte;  dr  blé  , vins  , huile . miel,  riiv,  lauiir, 
meule*  à aiguiser , coutellerie , Isonnetcric  eu 
laine  et  en  poil  de  lapin,  etr.,  etc. 

Foins*.  225  foires  environ  se  tiennent  «lait» 
plu*  de  101  commune»  du  département.  On 
vend  princip  ukmeiit  sur  toutes  ers  foire*  «lr* 
grain*,  dr*  légume*  secs,  des  chevaux,  «le*  J*--,, 
liauv  , «le*  ustensile»  de  ménagé  et  des  instru- 


ment» aratoire»;  du  laixl  à Aprry,  et  beaucoup 
«le  {tores  à Poubngy . 

biunuv  ssammcnvi.  Le  département  de 
la  Haute-Manie  a {tour  chef -lieu  Chaumont  : 
il  esivoir  3 représentant*  à la  chambre  de*  dé- 
pulé»  el  est  divisé  eu  3 arrondissements  ou 
■ous-préfcctures  ; 

Chaumont  ...  10  tant.  87.394  h. 
lAtigtr»  ....  10  — 101 .393 
Vas»* 8 — 68.180 

*fi  cant.  257.567  h. 

17*  muser»  , des  forêts  ( chef-l.  Chaumont  ). 
10*arr.  des  mine»  (chef-l.  Dijon).  — 18* 
«livis.  milit.  (chef-l.  Dijon).  — F. v’échê,  sémi- 
naire üiurnaiu  et  école  secondaire  ecclésiasti- 
que à Laugrcs.  28  curr*  , 332  succursale».  — 
Collèges  conuiiunaux  à (Jinuiuonl,  Langres,  Sl- 
Dizier,  Vassy  rt  Rom-mont.  Société  d’agri- 
culture, romiiHTcrrt  arts  à Chaumont, 

Biographie.  Parmi  le»  perumiiagc»  eélélire» 
lté»  dans  le  département  de  lu  Haute-Marne  ou 
cite  |irii»H|iah*mrut  : 

Jl  i.h  * S\am  » , compétiteur  de  Vespasicn. 
qui  le  fil  mourir  #vtt  Epouille,  son  épouse  , et 
leurs  deux  enfant». 

Dt'VOtsix,  évêque  de  Nantes. 

Le  savant  Itémxlictin  dom  M\niu. 

I)c*is  Dunnor,  uu  des  plu*  grand»  écrivait» 
du  xnu*  siècle. 

O.-Cf.  Etivxxv  , poète  dramatique,  littéra- 
teur rt  publiciste. 

Lr  poik  Jw.  AiiMs. 

Eo.  BotvutxT,  {MM-te , compositeur  drama- 
tique et  romnnrier. 

\x  |>oiie  u Muisr. 

Ix  mathématicien  Rose. 

Le  sculpteur  llommaw. 

Le  célèbre  jurisconsulte  llirsnio*  n*  Pxxarv. 
J. -F.  Ko«;>a,  littérateur  et  auteur  dramati- 
que , membre  de  l’Académie  française. 

D».  Muukol,  littéralnir. 

Vit o»  ni  St-Aluu,  géuêalogistr. 

\jr%  peintres  Nrc.  Ronmr  et  Fa.  DuKMTta. 
L’amiral  Dura*»,  ntinistiv  de  la  marine  sous 
l'empire. 

Lomutin  nr  L*s«ia>s . littérateur,  amliassa- 
drur  en  Hollande. 

Bibliographie.  PtucUKT  rt  (aivumi.  Sla- 
tistiqne  de  la  Haute-  Marne,  in-4,  1810. 
Koziim.  Mémoire  sur  la  statistique  miner  a- 
logique  J o département  de  la  Haute-Marne 
(avec  Ilot  av)  (Journal  de*  mines  , n"  102  , 
f*  405). 

I h ta  RI*.  Notice  géologique  sur  les  gîtes  de 
minerait  de  fer  du  terroir  néo.vmien  du 
département  de  la  Haute-Marne  (Ann,  «le» 
raines,  I.  xv,  V série,  p.  11). 

• Statistique  agricole,  industrielle  et  commer- 
ciale du  département  dr.  la  Haute-Morue , 

in-8,  1834. 

Rim:*sjlT.  * Biographie  du  département  de  ta 
Haute-Marne,  in-8,  181t. 

M**ui.*  (Faillir).  Histoire  ecclésiastique  et  ci- 
vile, politique , littéraire  et  topog  raphique  \ 
du  diocèse  de  iMHgres  et  de  celui  Je  Dijon,  \ 


qui  eu  est  un  démembrement , 3 roi.  in- 12  . 
1732.  1763- 

* Hr cherches  historiques  et  statistiques  sur  les 
principales  communes  de  f arrondissement 
de  Ijùng res,  in-8,  1636. 

Pooiixbt  (P.)  arec  Mosoiw  (J.-C.).  d unitaire 
ecclésiastique  et  historique  du  diocèse  de 
l-angres  (année  1838),  in-8.  1838. 

Dr  Lumi  ( Juste  ).  Jjste  alphabétique  des 
villes,  bourgs  et  villages  régis  par  la  cou- 
tume de  Chaumont,  in-4,  1723. 

V.  aussi  A*nu.OT  , Rouw»*i  - m • Raixs  , 
Romxovv,  Cmsvhokt,  Joisttixi,  Livra*.*, 
Vim, 

MARNE  (la  ),  xg.  Doubs,  romm.  de  Mont- 
ferrand , SI  de  Besancon. 

MARNE  (b),  vg.  Ixùre-Iof.  (Rrringnr),  arr. 
rl  à 33  k.  «le  Nantes,  cant.  et  SI  de  Moche- 
ml.  Pop.  882  h.  - Il  est  situé  près  de  U forêt 
de  Macliceoul , citée  pour  le  grand  nombre  de 
irptiles  qu’elle  renferme. 

MARNEFER  , vg.  Orne  ( Normandie ),  arr. 
et  à 54  k.  d' Argentan , eaut.  de  b Ferlé-Fres- 
nrl,  CTI  de  t . los-b- Ferrière . Pvqi.  234  b. 

MARNES,  vg.  Xeine-et-Oi.se  (lle-de-Franre), 
arr.  el  à 6 k.  de  Versailles,  eaut.  de  S«*v  re*.  v 
de  Viile-d’Avray.  322  h. 

Ce  v illage  , situé  sur  b pente  douer  d’une 
colline , ue  lut  ju»q«i’au  xiu’  sitrle  qu’un  sim- 
ple tumieau  d«*  b commune  «le  St-Cloud.  L’em- 
placement oii  il  est  hAti  était  jadis  occupé  par 
uur  forêt  : Eudes  de  Sully , é*«'*jm*  de  Puris,  fit 
arrarhrr  erttc  forêt  et  en  distribua  de»  {Kini«ms 
de  terre  aux  {Niysaiis  qui  ett  «hViiièrrnt  ; eliaqiU’ 
père  «le  famille  recul  «piatre  ImtIui'c*  «lr  terre 
labourable  et  uu  J «mi-hectare  pour  l’emplace- 
ment «le  m maiMm.  Ainsi  se  forma  le  » ilbgc  de 
Marnes,  «pii  renil  de  grands  arrroi*M*nienlveii 
1702. 

Marne»  exl  un  village  situé  à mi-côte  rt  h 
l'extrémité  «lu  parc  de  St-fJoud,  qui  a une  sor- 
tie directe  sur  ce  v illage  par  un  sujhtIic  rhemiu 
qui  conduit  à Versailles  à travers  le*  l»niv.  - — 
lr  cliâlcau  de  Vii.i.i*m  ve-i.’Kt*»«;  est  mie 
dépeiMbure  de  celle  eommtme. 

Fêle  jiatronale  le  30  juin  ou  le  dîmaurhe  sui- 
vant. 

MARNES,  vg.  Peur- Sèvres  ( Poitou),  arr. 
et  à 82  k.  «k*  Partheuay,  cant.  et  Sjd’Airvault. 
Pop.  696  h. 

MARNÉSIA.  vg.  Jura  ( Franche-Comté  ), 
arr.  et  à 1 1 k.  de  Loii»-le-Saulnier,  rant.  et  Cf! 
d'Orgelet.  Pop.  205  h. 

MARNKTTKS  ( le»  ) , vg.  Emrt . coram.  de 
Ho* normand  , Cü  de  Rouigtbérouklr. 

MARNMIAC,  vg.  Taru-et-Caronne,  romm . 
et  El  de  Moncbr. 

>1 ARNI ÈRES,  vg,  Eure  (Normandie),  arr 
H à 47  k.  d’Evreux,  cant.  «le  Ruglrs,  de  b 
Neuve-Lyre.  Pop.  116  b. 

MARNOUE-I.ES-MUINKS.  vg.  Seine-et- 
Marae,  comm.  d'Ëcquerre.  T-D  de  Lixv. 

MARNOZ,  vg.  Jura  (Franche-Corat«;).  arr. 
«le  Poligny  rt  À 11  k.  d’Arlmi* . cant.  et  CP;  de 
Salin»,  Pop.  438  h. 

MARfKIl. , Pas-de-Calais.  V.  Mutin  . 

M AROIIJ.ES  , Marilitr,  vg.  Son!  ( Han- 
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dre),  arr.  riàltk.  d’A^esan,  cant,  rl  E df 

iandrenes.  Koj».  2,192  h. 

Maruilir»  est  Ir  wilit  d'une  fabrique  nniai* 
dérable  df  fromages  qui  sr  confectionneur  dans 
trente  roiumuiM's  rjiviroouanlr-S,  cl  l’aporldil 
dau  pluiifuri  départements  sous  le  nom  de 
fiunugn  de  MamUa  Ce*  fromages  te  fabri- 
quent ordinairement  «i  prlila  paitu  ou  bri- 
quette* qiiadrangiibire»  et  aplatie*,  du  poids 
d’une  litre  on  d’une  demi-litre.  Il  sort  aussi 
de  U fabrique  de  Maroilles  des  fromages  d’une 
qualité  supérieure  à celle  de  ce»  dentier»  , et 
d’un  pria  double  et  quelquefois  triple  : ceux-ci 
wmt  appdê»  dauphins , et  ils  sont  moulés  en 
croissant.  — Fabrique  de  chicorée -café.  Tan- 
neries. — Foires  le  1"  jeudi  de  chaque  mois. 

MAROl.IvS , tg.  Marne  (Champagne),  arr., 
rant.,  {£  et  à 3 k.  de  Vilrv -le-François.  Pop. 
149  b. 

MA  ROM. K (lai.  tg.  UirH-Cker  (BlaUois), 
arr.  rt  à fl  k.  de  Knnrnrautin  , raut.  et  de 
Nrung-sur-Reuvrou.  Pop.  310  h. 

MA  RO  II.  UN.  \ . M.vkoillk*. 

MIROITES,  tg.  Calvados  ( Normandie), 
arr.,  rant.,  ££  et  à I!  k.  de  Lisieux.  Pop. 
9*7  b. 

MIROITE*.  \%  Fure-et-Loir  ( Beauté  ), 
arr.,  CS  rt  à 10  k.  de  Nogent-le-Rotrou,  cant. 
«b-  Thiroo-4 brebis.  pop.  (Mil  b. 

MAROI.I.KS.  tg.  F.nre-et-lxnr , cumin.  de 
Broué,  de  lloudan.  tor. 

MAKUIJ.KM,  tg.  Ijoir-et-Cher  (Rbisou), 
arr.,  cant.,  [g|et  a H k.  dr  H loi».  Pop.  521  k. 

Lr  château  de  Roururtille  est  une  dé|*ni- 
dance  de  cette  rnntniuue.  Ln  façade,  Italie  et» 
purira  de  taille,  est  élégaute.  L’eau  y arrive 
de  2 kilomètre*  , et  est  distribuée  dans  l'inté- 
rieur par  un  aqueduc  souterrain.  Le  porc 
furme  un  jardiu  remarquable,  surtout  par  de» 
arbn»  toujours  sert».  Education  très  et*  grand 
des  ménuos. 

MAROLLKS,  Ou  Makolus-si  a-Oiao»,  tg. 
Oise  (Picardie),  arr.  et  à 42  k.  de  Senti».  cant. 
de  Beti,  R»  de  la  Ferié-Milon.  Pop.  622  b. 
Sur  l’Ouirq. 

M AROLLKH,  tg.  Sarthe  (Maine),  arr., 
cant.,  EHiSk.  de  SMàlaii.  Pop.  439  b. 

MAROLLEK,  Motricité  * tg.  Seine-et-Marne 
(Brie),  arr.,  M et  à 28  k.  de  Coulommier* , 
rant.  de  la  Ferlé-* lanrher.  Pop.  372  h. 

.MA HOI.I.F-S,  Maroialum,  tg.  Seiar-et-Oise 
(Gatiuaiv),  arr.,  a et  à 10  k.  d’Ktanipes,  cant. 
de  Mèrétillr.  Pop.  2t>!  h. 

MARUIXGS,  vg.  Seine -et -Oise,  comro.  de 
\ ilaiur»,  R de  Poissy. 

MAROLLEH-EX-BRIE.  tg.  Seint-et-Otse 
(Ile-de-France),  arr.  et  à 23  k.  de  Corlieil , 
cant.  et  CS  de  Boistt -Si-Léger.  Pop.  250  b. 

MAROl.l.KNI.KN -A HPAJO.X.  vg.  Seine - 
et -Oise  (Ile-de-France),  arr.  et  à 20  k.  de 
Orbril,  cant.  et  £3  d'Arpajon.  Pop.  835  h. 
Sur  le  rbemin  de  fer  d’t  )i  leaus  à Paru. 

»A»OLUBt-lA»- BAILLY  . «g.  Auke 
(Bourgogne).  arr.,  cant.,  SI  cl  à 10  k.  dr 
KiMur-Sriiie.  Pop.  326  h. 

MAROIJ.K8  - LES  - BRAUX.  bg.  Sarthe 
(Maine),  arr.  rt  à 14  k.  de  Mamers,  chef-l.  dr 
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cant.  Cure.  S-  A 195  k.  dr  Paris  pour  la  taxe 
de*  lettres.  Pop.  2,222  h.  — Timaw  juras- 
sique. 

MAROLLES-SOUB-LIGXIÈRES.  vg.  Aube 
(Champagne),  arr.  et  à 42  k.  de  Bor-sur- 
Srtne,  cant.  de  Ch  au  ur ce,  [ 3 d’Krvy.  Pop. 
526  h. 

MAROLLES-SUR-SE1XK.  vg.  Sri  ne -et- 
. Varn e (Brie),  arr.  et  à 28k.  de  Fontainebleau, 
cant.  et  Kl  de  Montereau.  Pop.  517  h. 

MAROLLETTE,  vg.  Sarthe  (Maine),  arr., 
cant..  S]  et  à S k.  de  Mamers.  Pop.  295  h. 

MAROLS.  vg.  Loire  (Foret),  arr.  et  à 18 
k.  dr  Montbrison,  rant.  et  [S  de  Si- Jean- 
Sole»  mieux.  Pop.  975  h. 

MAROMME.  bg  Setue-Iuf.  (Normandie), 
arr.,  bureau  d’euregist.  et  k 7 k.  de  Itouen  . 
cbef-1.  de  cant.  Cure.  K-  A 128  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3,031  b.  Tu- 
xui  tertiaire  moyen. 

Il  est  situé  sur  U rive  droite  du  Cailly,  qui 
y fait  mouvoir  un  grand  nombre  d'usine*.  — 
Fabriques  d’indiennes  et  de  tissus  de  coton. 
Filatures  de  colun.  Tanneries.  Teintureries. 
Hlnnrbisaerirs  de  toiles.  Papeteries.  Moulin  à 
poudre. 

MARON,  vg.  Intire  (Berry),  arr.,  E rl  i 
14  k.  de  Chiteauroux,  cant.  d'Ardcntcs-St- 
V jurent.  Hop.  832  II. 

MARO.X,  vg.  Menrthe  (Lorraine  1,  arr., 
cant.  et  k 15  k.  de  Nancy.  R)  de  Pout-St- 
Vincent.  Pop.  712  h. 

MAMOXCOURT.  vg.  Vosges  (Lorraine), 
*rr.,R  et  a 8 k.  de  Mirenwrt,  cant.  de  Ikinr- 
paire.  Pop.  85  li. 

MAROM)K(h),  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 39  k.  d'Amiens,  cant.  et  R*,  de  Poix.  Pop. 

223  b. 

M AROXXE  (b),  rivière  qui  prend  v»  source 
près  du  village  de  Salers.  arr.  de  Mauriac 
(Cantal)-,  elle  passe  à Saler».  St-Martin,  et  if 
jette  dans  la  Dordogne  au-dessous  d'Argrntal 
(Corri ;e),  apres  un  cours  d'environ  70  k. 
FJle  est  flottable  depuis  St-Juben-les-Bois  (CW- 
rè:e)  jusqu'à  son  rmliourbun*,  sur  une  éten- 
due de  25.000  m. 

MAHOXXE.'vg.  ('ai ratios,  connu,  de  Meu- 
vatnes.  RJ  de  Creullv. 

MAROTTE  (b),  vg.  Seine -et -Mo  me,  coin, 
de  Montigiiv-Lrncciup,  E de  Danncmaric. 

MARfH'É,  vg.  Côtes -du -Norti (Bretagne), 
arr.  rt  à 24  k.  de  Sl-Brmir,  cant.  et  RI  de 
Iamlialle.  Pup.  2,477  b. 

MAROl'SE,  vg.  Eure,  roinm.  du  Base- 
Roger,  JSd’FJbeuf. 

MARPAIX,  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  a 23  k.  de  Dole,  cant.  de  Montniirry- 
U-ViUe,  0 de  Pûmes.  Pop.  221  h. 

MARPAPS,  vg.  Landes  (tiasrogne),  arr.  et 
à 30  k.  de  St-Sever,  cant.  d'Amou,  RJ  d'Or- 
tbeu.  Pnp.  339  h. 

M ARPENT,  vg.  Nord  (Hainaul) . arr.  et  à 
26  k,  d'Avesnes,  cant.  et  C3  de  Maulieuge. 
Poji.  548  h. 

MARPIRÉ,  vg.  lUe-et-l  ilaime  (Rretague), 
arr..  cant.,  K et  à 10  k.  de  Vitré.  Pop. 

423  b. 
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M ARQUA1X,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 12  k.  de  Prroiuir,  cant.  et  0 de  Roisel. 
Pnp.  424  b. 

MARQUA  Y.  bg  Dordogne  (Périgord),  arr., 
tant.,  R et  a 11  k.  dr  Sarlat . Pop.  975  b. 

MARQUA  Y,  vg.  Pas-de -Calais  (Artois), 
arr..  cant.,  £2  et  à 7 k.  dr  St-Pobsur-Tcmoiae. 
Pup.  1,761  b. 

MARQUE  (b),  vg.  /<ot -et -Garonne,  cornm. 
de  b f iruerr,  CgJ  de  Tnourius. 

MARQUEFAYE,  vg.  H.-Garonne  (laugue- 
doc),  arr.  et  » 18  k.  de  Muret,  roui,  de  Car- 
bonne,  de  Mot,  Pop.  823  h. 

MARQUÉ!» LISE.  vg.  Oi,e  (Picardie),  arr. 
et  à 15  k.  dr  Compirgnc,  cant.  el  Cî  de  Re»- 
MMts.  Pop.  333  b. 

MARQIEIX,  vg.  Aude  (langimloc),  arr. 
et  à 28  L de  Custrluaudary,  cruil.  et  E dr 
Salle»-*ur-Llicrs.  Pop.  335  b. 

MARQUKMOXT,  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 30  k.  de  Beauvais,  cant.  et  CS  de  Chau- 
raout-ni-Vexin.  Pop.  455  b. 

M ARQUEXXEY ILLE,  vg.  Somme , romm. 
dr  Vaux -Marqurnnevi lie,  CS  d’üwemoiit. 

MARQl'ERIK,  vg.  H, ‘Pyrénées  (langue- 
duc)  , arr.,  C3  et  à 13  k.  dr  Tarbes . cant.  dr 
Puoyastruc.  Pop.  178  b. 

MARQl'ES  , vg.  Seine- Inf.  (Normandie)  , 
arr.  et  à 21  k.  dr  Ncufrliàtrl-en-Bray  , cant. 
H rSd’Auniale.  Pop.  461  h. 

M A RQU  ESTEAU  . vg.  Gers  (Armagnac), 
arr.  et  à 37  k.  de  Cuiduiii,  cant.  et  R' de  Ca- 
xaulMiti,  Pop.  320  h. 

MARQUETTE  , vg.  V«W  (Fbndrv)  , arr., 
caul-.S  et  à 5 k.  dr  fille*.  Pop.  1,461  b. 

Ce  vilbgc  ml  »itué  sur  1a  rive  gauche  de  b 
liasse  Driilr.  Il  y avait  aultrfoi*  une  riclu>a|*- 
bnyc  ib*  fille*  dr  l'ordre  de  (Viraux  , dont  1rs 
ItiliiueuD  cuit  éic  démoli»:  il  n’en  reste  plu» 
que  b*  punique  et  b vuperlir  nvrnur  qui  le 
précède.  — Fabrique  dr  bleu  d'axur.  Hbnchis- 
sériés  dr  toiki.  icintmeri». 

MARQUETTE  . vg.  Nord  (Flandre)  , arr. 
rl  a 22  k.  dr  Valenciennes , cant.  rl  Kde 
Bouchum . Pup.  1 .772  b.  — Fabrique  de  sucre 
indigène. 

MARQITCNY.  vg.  Ardennes  (CJuni|wgne), 
arr.  rt  à 22  k.  de  Y ou/ ter*,  cant.  de  Monthoi*. 
K du  Chem*.  Pop.  333  h. 

MARQUH.LIÈ8 . vg.  Nord  (Flandre) . arr. 
et  à 18  k.  de  Lillr,  cant.  et  K de  la  Basvée. 
Pop.  1,149  b.  — Fabrique  dr  sucre  indigène. 

MARQUIOJf  , vg.  Pas-da-Caiais  (Artois) , 
arr.  et  à 27  k.  d’Arras  , rbef-l.  de  cant.  Bu- 
reau d'rnirgist.  k Oisv,  EJ.  \y.  A 188  k.  dr 
Paris  pour  b taxe  dr*  lettre*.  Pop.  726  h. 
Txaaarv  tertiaire  supérieur. 

MARQUISE,  Merq  , Marti , joli  Imurg  , 
Pai-de-l'aiaii  ; Hoiiluiui:iivt.  arr.  et  à 14  k.  de 
Boii|ogtir-sur-Mer , cbef-l.de  rant.  Cure.  (2- 
'&■  A 250  k.  de  Paris  pour  b taxe  des  lettres. 
Pop.  2,108  h.  — Tiaïui*  jurassique. 

Autrefois  diocèse  et  rrrette  de  Boulogne  . 
parlement  de  Paru  , intendance  d'Amiens. 

Il  est  sur/  bien  lâti  sur  lu  Sbek , el  renommé 
par  b pureté  de  ses  esux  : oo  y voit  su.  tour  une 
fontaine  trevabundante  dont  l’enu.  aussi  claire 
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qu«*  «lu  crUfal,  fournit  cous  tain  tuent  le  même 
volume,  même  dan*  les  plu»  graixfr*  «t  Itrrrs- 
Ks.  Pendant  b révolution  Marquise  a porté 

nom  de  Beaupré.  — En  fan*  de  l’église  on 
remarque  un  tilleul  qui  passe  à juste  titre  pour 
un  de»  plu»  leaui  irlirw  de  la  contrée  ; son 
tronc  a près  de  3 m.  de  diamètre,  et  non  feuil- 
Uge  couvre  un  carré  de  plus  de  30  m.  — Raf- 
fineries de  sel.  Brasserie».  Tanneries.  Faploi- 
tation  des  earriercs  de  l>Hlr»  pierres  dr  taille. 
— foires  le  35  juillet . lundi  de  b 4*  semaine 
de  raiémr  , et  le  J*  jeudi  dr  chaque  moi». 

MARQC1VILLERS,  vg.  Somme  (Picardie), 
arr..  caut.,  ES  et  4 11  k.  de  Mouldidier.  Pop. 
333  h. 

M AIHJtlX  AXES.  s g.  Pyrénées-Or,  (Rous- 
sillon), arr.  et  à 5 k.  de  Prades  , cant.  et  1-3 
de  Vinça.  Pop.  5*9  h. 

MARRAS  , vg.  Gers  , comm.  de  Lauraet , 
gi  de  Condom. 

MARRA  Y , \g.  Indrr-et-ljùre  (Touraine), 
arr.  et  à 30  k.  de  Tours , rant.  et  £S  dr  Neuvy- 
fe-Roi.  839  h. 

MAURE,  (b) , vg.  Eure,  cumin,  de  Rourth, 
E3  de  Vrnieiiil. 

.MARRE  (b),  vg.  Eurr , mm  ru . «h*  St  - Denis* 
du-Ro»c-4>uémrd , K de  Bourglhérouldc. 

MARRE  (la),  vg.  tUe-rt-t  daine  , ronun. 
de  Miniar- Morvan  , r-2  de  -(  JiÀtrauneiif-rn- 

Brriagar. 

MARRE  (b)  . vg.  Jura  (l'rwche-Camtr)  , 
arr.  et  a 15  k.  de  bitLi-le-Sauluier.  cant.  et.*?3 
de  Voiteur.  Pop.  485  II. 

MARRE  (b),  'g.  Meute  {pays  Messin), 
arr.  . 53  et  4 9 k.  de  Verduu-i.ur-Mem*e,  cant. 
dr  Chant* -sur-Meuse.  Pop.  3*6  h. 

MARRÉ  (le  Haut  et  le  Bas-),  vg.  Nièvre, 
comm.  de  Or  von  , Z-Z  «le  Corbigny. 

MARRE,  vg.  Nièvre,  connu,  de  Mont-en- 
Bazoii , ^ <le  Chitilhm-ru-BazoU. 

M AltRI.ll  AS  . vg.  Eure,  comm.  deStc- 
Margucrile-dc-r Autel , 22  de  Brcleuil. 

MARRE- BLANCHE,  s g.  Eure , comm.  de 
Fr  uk  hev  il  le  , de  Kreteud. 

M ARME- SECHE  , vg.  Eure , comm.  deSte- 
Margurrilr-dr- l'  Autel , S de  Bretruii. 

MARRK-TAHSEI. . vg.  Eure , comm.  de 
Thuit-SigiinJ . Zû  d’Klheuf. 

M A RR K AC X . vg.  Yonne,  romm.  de  Maguy . 
ta  d' Av a|| un. 

MARRIKl  . vg.  hère,  romm.  d'Ambla- 
gtneu , >3  de  Cremicu. 

MARRONS  (les),  vg.  H. 'Alpes,  comm.  de 
Sl-MicheJ-de-ClunUot . C3  de  Rrmolkm. 

MARROf LE . vg.  Aveyron , oomm.  de 
Martîrl.  C?3de  Villefranclie-de-Ronergue. 

MARROX  . vg.  fiers,  oomm.  de  Juillet , :?3 
dr  f.imonl. 

M ARS  (St-).  V.  Cfvq-Mjtas. 

MARS.  Vg.  Ardennes,  comm.  de  Rourcq  . 
E3  de  Voiuiers. 

MARS  {Ira),  vg.  Creuse  (Marrbe),  arr.  et  à 
33  k.  d'Aubmon,  caut.  et  C?3  d’Auzaoces. 
Pop.  817  h. 

MARS,  vg.  t inrd (Languedoc) , arr.,  tant., 
H et  4 H k.  du  Vigan.  Pup.  345  h. 


MARS,  vg.  Issire  (Ko rw),  arr.  et  à 3.1  k.  de 
Roanne,  cant.  et  5)  de  ('Jiarliru.  Pop.  1 .330  h. 

MARS  (Petit-),  vg.  Loire- in/.  (Bretagne), 
arr.  et  à 43  k.  de  Chitrauliriaiit , nuit,  et 
de  Nort.vor.  Pop.  1,333  h. 

MARS  (St-),  vg.  Seine-et-Mftrne  { Brie), 
arr.  et  à 33  k.  de  floulummier*,  rant.  et  H de 
b Ferté-tùmeher.  Pnp.  385  h. 

MARS  (St-),  vg.  Seine-Inf.  (Normandie), 
arr.  et  4 30  k.  de  Diepjte,  caut.  et  JfJ de  Bac- 
qneville.  Pnp.  533  h. 

MARNA,  vg.  Aude  (tanguait  *),  arr.  et  à 
50  k.  de  Limout,  cant.  et  JS  de  Quillan.  Pop. 
497  h. 

MARSAC,  vg.  Charente.  (Angmimois),  arr., 
C?3  et  a 13  k.  d’ÀHguulème.  cant.  de  St-A  ruant 
de-Bois  Pop.  783  h.  — Papeteries. 

MARSAC..  vg.  Charente,  comm.  de  Fou- 
cpiehriine,  5.3  de  la  Valette. 

MARSAC.  vg.  Creuse  (Marche).  arr.  e|  à 
30  k.  de  fUnirganeuf,  cant.  et  53  de  Bêncvent. 
Pop.  914  h. 

MARSAC.  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr., 
tant.,  tl  d ■ 5 k.  de  l’crigoeiu.  Pop.  505  b. 

MAHSAt:,  vg.  Loire-inf.  (Bretagne),  arr. 
et  à 34  k.  de  Savetiay,  rant.  de  tiuèméné,  C-2 
de  Nocay.  Pop.  1.383  h.  Sur  b rive  gauche 
du  Don.  - foire  le  31  mai. 

MARSAC,  hit,  V.  b Bastide-Mar»ac. 

MARSAC,  vg.  jAU-et-fiaromie,  comm.  et 
53  de  ('.birac. 

MARSAC.  Iig  Puy-de-Dôme  lAuvcrgue), 
arr.,  cant*  51  et  à 9 k.  d’Amhert.  Pop.  3,300 
h.  — fabriques  de  dentelle*  et  d'objets  de 
mercerie.  Papeterie.  P ut  r et  les  39  aorit , 

M nnv.  et  I"  samedi  «le  carême* 

MARSAC,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  a 13  k.  de  Tarbes,  caut.  et  53  de  Vio 
en-Bigorre.  Pop.  315  h. 

MARSAC,  vg.  Tam-et-Garonne  (Langue- 
doc). arr.  et  à 39  k.  de  Caslrltarra»in,  cant. 
et  M de  ta'it.  Pop.  651  b. 

M ARSAIX  VII.LIERS  , vg.  Loiret  (Or- 
léanais ) , an-.,  cant.,  53  et  a 6 k.  de  Pithi- 
v irrs.  Pop.  373  h. 

MARSAIS,  vg.  Charenie-Inf.  (Auniv),  an. 
et  4 38  k.  de  Rochcfort-sur-Mer,  cant.  de 
Surgères,  3 de  Marué.  Pop.  1,641  h. 

MARSALS-vSTE-RADEtiOXDE.  vg.  Yendér 
(Poitou),  an.,  53  et  4 10  k.  de  Kontennv-le- 
Cumtr,  rant.  de  l'HernHiunilt.  Pop.  876  h. 

MARNAI..  Rodait  um  ou  Marsollium,  petite 
ville  forte,  Meurthe  (Lorraine),  an.  de  Châ- 
teau-Salin* , cant.  et  4 7 k.  dr  Vie,  place  de 
guerre  de  4*  classe,  52  de  Moyenvie.  Pop. 
1,708  h. 

Autrefois  diocèse  de  Metz,  cour  souve- 
raine et  intendance  de  Lorraine,  luulliagr  de 
Dieuae.  gouvernement  particulier,  collégiale, 
3 couvents. 

Cette  ville  est  située  (bus  une  pkinc  maré- 
cageuse arrosée  par  b Salle.  Elle  est  assise  sur 
un  briquetage  de  1.400,000  m.  carrés,  dr 
prés  de  4 m.  d’épaisseur,  jeté  sur  le  marais  de 
b Salle,  singulière  cotut  nxtioa  qu'on  attribue 
»u\  Romains,  et  qni  a fait  l'objet  des  recherche» 
de  M.  de  b Sauvage  re.  Considérée  autrefois 


comme  une.  place  très-forte,  ce  n'est  plus  au- 
jourd'hui qu'un  poste  militaire.  Louis  XIV  fit 
relever  ses  fortifications  en  1663;  elle  a lieau- 
coup  souffert  du  bomhardrmcnl  des  troupes 
alliées  en  1815.  On  y remarque  une  belle  église, 
un  hôtel  de  ville,  quatre  corj*s  de  casernes,  un 
magasin  a pondre  et  un  arsenal. 

1rs  aimes  de  Marsal  sont  : écartelé ' tf  or 
et  de  gueules. 

Bibliographie.  la  SiiVM.raa  (KH.-Kr.  le 
Roi  (T  d’Artent  de).  Recherches  sur  le  tri - 
qurlage  de  Marsal,  ai>er  un  abrégé  de 
t histoire  de  cette  riUe,  et  une  description 
de  quelques  antiquités  qui  se  trouwent  à 
Tarquinpoi,  in-8,  1740. 

Dirii.  Mémoire  sur  les  antiquités  dr  Marsal 
et  de  Moyenne,  in-8,  1839. 

MAR3AL,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.,  3 
rl  4 13  k.  d'Allii.  rant.  de  Villefrancbe.  Pop. 
401  h. 

M Ans  Al, ES,  vg.  Dordogne  (Périgord!,  arr. 
et  à 43  k.  de  Bergerac,  cant.  et  52  de  Moot- 
pazier.  Pop.  397  h. 

MARS  A US  (le*),  vg.  Aude,  comin.  de 
Rivcl,  de  Chalabrr. 

MARSAN’  (le),  petit  pays  qui  formait  la 
parlie  orientale  de  la  Cbaloase,  comprise  autre- 
fob  dans  la  ci-devnnt  Oascognr;  M«inl-de- 
Marsan  en  était  le  chef-liai.  \#  Marsan  dé- 
pendait anciennemrnt  du  Béarn,  dont  il  fut 
séparé  en  1607-  (rélait  un  pays  d’états,  qui  se 
tenaient  dans  b ville  de  Mont-de-Marsan.  Il 
fait  aujourd’hui  partie  du  département  des 
Landes, 

MARSAN,  vg.  Gers  (Armaguar),  arr.  et  4 
13  k.  d'Audi,  cant.  et  53  de  f.unont.  pop. 
486  b. 

MARSAXE1X.  I>g  Dordogne  (Périgord)  « 
arr.,  53  et  à 13  k.  (le  Prrigue-uv.  eant.  de  Sl- 
Piern-de-Oliignac.  Pop.  1,013  h. 

MAR-SANtîlS,  Majimiaeus.  vg.  Mame 
(Brie),  arr.  et  4 58  k.  d’Eperuny.  cant.  et  2J 
d’.Vnglure.  Pop.  8!  II. 

MARSAXGIS,  vg.  Yonne  (Champagne), 
arr.,  eant.  et  4 10  k.  de  Sens,  M deVille- 
neuve-le-Roi.  Pop.  798  h.  — Carrière  de 

MARSAXNAY-LA-COTK,  vg.  Côte-d'Or 
(Bourgogne),  arr.,  cant.,  53 et  4 7 k.  de  Dijon. 
Pop. 761  h. 

Il  est  situé  dans  un  terrain  fertile  en  vins 
fins,  dit  du  do«  de*  Hérités  et  du  clos  des  Ré- 
siliés. 

Ce  fut  près  de  Marsannay,  4 l’arbre  de  Char- 
lemagne, en  un  Heu  appelé  U Charme,  que 
P.  de  Beaufremont , un  des  grands  seigneur*  de 
Bourgogne,  donna,  en  1 443,  le  célèbre  tournoi 
décrit  par  Olivier  dr  b Marche  dans  ses  Mé- 
moires, liv.  t,  rhap.  n,  rt  rapporté  par  le  P. 
Ménétrier  dans  von  Traité  des  carrousels. 

le  lieu  du  contint  lut  d'altord  assigné  snr  la 
chaussée  d’Auvonne,  4 l'arbre  des  Ermites; 
mais  depuis  il  fut  remis  et  rvéeiité  4 l'ariire  de 
Charlemagne. 

■ Des  pavilhms,  dressé*  en  différents  en- 
droits, rtoient  garais  de  meultles,  de  .vaisselle, 
de  buffets,  de  vins  et  de  serviteurs  ; le  tout  de 
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manière  de  faire  *i  honorable,  que  tous  gens 
de  biens  y étaient  accueilli*  et  ter*  i»  ai  grande- 
Otent,  que  mieux  on  oe  le  sauroit  (aire.  » 

Pendant  quarante  jours  que  dura  la  fête,  le 
baron  de  Gharny  tint  cour  ouverte,  t'rc  une 
dej*ru>e  extraordinaire.  Il  était  ai  bien  dam  les 
bonnes  grâces  du  due  , que  plu»  tard  il  c|nuu 
Marie,  sa  fille  naturelle,  et  obtint  rérecUou  de 
Charuy  en  comté.  ••  Les  nom  furent  célébrées 
à Bruxelles,  as  oc  telle  somptuosité  de  festin*  et 
aflhicucc  de  noblesse,  qu'un  ne  vit  jamais  une 
festivité  de  si  grand  appareil.  ■ 

Education  des  sera  à soie. 

MARS  A. N X A Y - LE  - RO  I S . vg.  Côte-d'Or 
(Bourgogne;,  arr.  et  a 15  h.  de  Dijon,  cant.  et 
E d’Is-aur-  lïUe.  Pop.  624  b.  — Fabrique  de 
produits  chimiques. 

MARSAN  N F,  bg.  Drôme  (Dauphine),  arr., 
bureau  d'eiurgist.  et  à 16  k.  de  Moutèliniart , 
chef*!,  de  eaut.  Cure.  EJ.  A 594  k.  de  Paris 
pour  la  Use  des  lettres.  Pup.  1,430  h.  — 

1 sKBxiv  d'ailuvioua  modernes. 

Manmnue  était  autrefui*  une  place  forte  assez 
considérable,  que  Lesdiguierc»  assiégea  sam 
succès  eu  1588. 

Ce  bourg,  bâti  sur  le  revers  d’un  coteau  ra- 
pide. e»l  humé  de  mes  escarpées  et  d’un  accès 
dühcilr.  Quelque*  restes  d 'aqueduc*  et  une 
belle  loutalue  semblent  aiuMiurer  qu'il  fut  le 
séjour  des  Humain*.  — Culture  ou  grand  du 
mùnrr.  Education  de»  vers  à suie.  Fours  à 
chaux.  Kxploilatiuu  de  pierres  de  taille. 

Foires  les  26  jattV.,  30  juil.,  13  août  et 

19  sept. 

MARNAS,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  et  à 
30  k.  de  Valence,  cant.  et  £>J  de  St-Donat.  Pup. 
783  h.  — Foire  le  1 1 sept. 

MARSAS,  vg.  Gironde  {Guieniic/,  arr,  et  à 
ÎT  k.  de  Riayc.  cant.  dr  M-Savm,  EJ  de  Gavi- 
guac.  pop.  688  h. 

MARSAS,  vg.  H.-Pyréuées  (4ùi*rogne), 
arr.,  caul. , El  et  à 9 k.  de  Bagucies-du-Ri- 
gorre.  Pop.  201  h. 

MARNAT,  bg  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.,  cant.,  >2  et  à 4 k.  de  Riom.  Pup.  798  h. 

MAHSAILFIX.  vg.  Lyre -et- Loir,  coin, 
de  MéiiLi-ea-cu-Drouais,  C-j  de  Dieux. 

M ARSAFIHFRF.  vg.  Seme-et-âtarne,  coin, 
de  Ghevry-Gosvigny , Kl  de  BnoContoRaiiert. 

MAKNAILT  (Sfr),  'g.  Deux-Sèvres  (Poi- 
tou), arr.  et  à 18  k.  de  Brcaxuirc,  cant.  et  C*3 
de  Mououutaul.  Pup.  720  b. 

MARS-DI’ -4.01  TAIS  (Sfr),  vg.  Ijure-lnf. 
(Bretagne/,  arr.  et  à 23  k.  de  Nantes,  cant.  de 
Madieooul,  L-jde  PofrSfrPèrc.  Pop.  1,413  h. 

- - Il  est  situé  au  milieu  de  marais  défriché* 
d’uiM*  grand*'  étendue,  prés  delà  rive  droite  du 
Tenu.  — Extraction  de  tourbe. 

M ARS-DE-C.uk  (St-j,  vg.  Sarthe,  coinm.  et 
23  du  Imde. 

M AR.N-I»  FfrUEXXK  (Sfr),  bg  Orne  (Nor- 
mandie). arr.,  EJ f*  * H k.  de  Dumliuut,  tant, 
dr  Passai*.  Pop.  2.270  h. 

'I  tKVDh  l \ BKIkHt:  (SI-),  bg.  Sarthe 
(Maine),  arr,  et  à 16  k.  du  Mam,  cant.  de 
Moiilfurt,  EJ  de  CotiueiTé.  Vy.  Pop.  1 ,622  h. 

— Papeterie. 


MA RS-D FS-PRÉS  (Sfr),  vg.  Vendre  (Poi- 
tou), arr.  et  à 33  k.  de  Bourbou- Vendée,  cant. 
et  de  Chaulùuuay . Pop.  472  h. 

MARS  • DOVTILLÉ  (St-),  bg  Sarthe 
(Maine),  arr.  et  à 2l  k.  du  Mans,  cant.  et  a 
d'Erommuy . Pop.  2,293  h. 

HAK.Vl)l  -DÉSERT  (St-),  vg.  Mayenne 
(Maine),  arr.  et  à 33  k.  de  Mayenne,  cant.  et 
£j  de  Villaiiies-la-Jubd.  Pop.  793  h. 

-MARS-DI  -DÉ/.FRT  (St-),  vg.  Loire-inf. \ 
(Bretagne),  arr.  et  à 42  k.  de  Cliiteaubriant, 
cant.  et  EJ  de  Nort.  Pop.  1,840  h.  — Foire 
le  10  avril. 

MARSE1GXK,  vg.  Allier,  oomm.  de  Jaligny , 
EJ  de  U Palis»*. 

M A RS  Fil. L AN  , prtile  ville  maritime  , Hé- 
rault (louiguednrj,  arr.  et  à 28  k.  de  Béziers, 
cant.  d'Agde  , syndicat  maritime.  EJ.  A 795 
k.  de  Parûipotir  la  taxe  dev  lettre*.  P.  3,501  h. 

Elle  est  sur  l'étang  de  l'hau  , où  die  a nu 
|»ort  de  200  ni.  de  long  et  33  m.  de  large  , qui 
|M*ut  recevoir  60  lui  tintent*  de  petit  cabotage. 

— Son  territoire  produit  un  vin  blanc  re- 
nommé. 

Fabrique  d'eau-de-vie.  — - Foire  de  3 jours 
le  16  août. 

MARSFILFAX  . vg.  H .-Pyrénées  (GaSCO- 
gin*) , arr.,  EJ  et  à 16  k.  de  Tarlirs  , cant.  de 
Pouvavtruc.  Pop.  444  b. 

M AlLSFlLFAN  -R  ASTARAL  , vg.  tiers  , 
connu.  d’ Autorité , EJ  d'Audi. 

>1  ARSEII.I. AS-PARDIAi:  . vg.  Gers  (Ar- 
magnac) , arr.,  cant.,  C3  et  à 8 k.  de  Mirandt-. 
Pop.  296  h. 

MARSEILLE,  M résilia  C.reorum , grande, 
belle,  ridie  et  tré* -ancienne  ville  maritime. 
(Jwf-I.  du  iléjwrt . de*  Douches -du- Rhône  (1"" 
arr.)  et  de  6 cant . Bonne  ville  n*  3.  Trib.  de 
1**  ii i*t.  et  de  oomm.  Chambre  et  bourse  de 
conini.  Cimu*iI  de*  prud'homme*.  Syndicat 
maritime.  Ovusulnl*  étranger*.  Cbrf-I.  de  h 8* 
division  militaire.  Lite  d'étape.  Diiwtion  des 
douanes.  Hôtel  dr*  monnaie*  (lettre  M).  Ob- 
servatoire royal  de  la  manne.  Académie  des 
science*,  talle*- lettre*  et  art*.  Atliénée.  So- 
ciété royale  de  médmuc.  Société  d'agriculture 
pratique  et  d’économie  rurale.  Ecole  d'hy- 
drographie de  1"  classe.  Gnllége  royal.  Insti- 
lution  des  sourds-muet*.  Ecole  secondaire  de 
médecine.  Cour*  de  Imtanique  et  d’agiicul- 
lun*.  Ecole  spéciale  dr  druin.  Cours  de rbimie 
appliquée  aux  art*.  Erule  de  musique.  Evêché. 
Séminaire  diocésain  et  école  scrnndaire  ecclé- 
siastique. 6 cure*.  Eglite  eomUtoriale  réformée. 
Eglise  succursale  pour  le  rit  grec  uni.  Synago- 
gue cnnxi vtoriale.  pg.  \y.  Petite  poste.  Pop. 
134.035  h.  — Trssiiv  crétacé  inférieur,  v«i- 
vin  du  tenaia  tertiaire  moyen.  — Deux  feux  de 
port  : 1"  fanal  , feu  fixe  au  pnd  de  la  tout  du 
fort  St- Jean . à gauche  de  Centrée  du  port,  de 
ii  k.  de  portée.  Lut.  43"  8'  , long.  E.  3"  P. 

— 2*  fanal , fini  varié  par  éclat*  de  3 min.  «l 
3 min.,  sur  la  pointe  dite  Této-dr-Morv  . à 
droite  de  l’entrée  du  port,  de  12  k.  de  portée. 

Autrefois  évêché  fondé  des  le  ni*  vice  le  , 
|uirlemrnt  et  intendants  d’Aix  , ténéchauuré  . 
justice  consulaire  , amirauté  , gouvernement 


particulier,  académie  «le»  brlles-lrtlrr*.  collège, 
clumibre  syndicale  , rbapitre  . aldtayes  d'hom- 
mes et  de  Cilles  ordre  de  St-lW-ooit  . couvent* 
d’autouiii*.  de  don  mur  a ms,  de  matliurius,  d'ail- 
gnstin*  , de  carmes,  de  capurius,  dr  minime*  , 
de  réculIeL*  , de  cliartrrux,  de  carmes  «Iréhaus- 
tc*,  de  renillanl*  , et  de  prêtres  de  la  mission  , 
de  rarméliles,  «laimtos  , augustines,  anodine*, 
mollette».  religieux!*  du  Sl-Suctvnteiil  et  de 
la  Visitation. 

Marseille  est  regardée  comme  la  plus  an- 
cienne ville  des  Gaule*.  On  althlMie  son  ori- 
gine a me  colonie  de  Phocéen*,  qui  eu  jrtcrrnt 
le*  fondements.  la*-*  iiuMiiuneiits  historiques 
s'accordent  unanimement  à fixer  la  fondation 
de  ,Max*ilia  par  le*  Phocéen*  a 6»M)  ans  avant 
J.-C.  Larcher  place  la  fondation  de  Marseille 
en  G00  ; Carly  en  599  : Simpson  en  397  ; 
dorn  Bouquet  en  591.  Si  l’on  en  croit  Justin  , 
les  Phocéens,  conduit*  par  Proie*  . étant  arri- 
vés à l’endroit  où  est  Marseille,  envoyèrent  une 
députation  au  roi  de  la  contrée  [mur  lui  de- 
mander la  permission  de  x’y  établir , et  |*r»ur 
Faiie  «dftanre  avec  lui.  L*-  hasard  voulut  que  ta 
députation  arrivât  précisément  U»  jour  ou,  sui- 
vant la  coutume  de  ce  peuple  , la  fille  du  roi 
devait  choisir  un  époux  , en  présentant  à l’un 
des  seigneurs  assemblés  une  cou|»  remplie 
d'eau.  Di  princesse  , ayant  jeté  le*  yeux  sur 
Proie*  , lui  présenta  la  coupe,  ait  grand  éton- 
nement de  son  père  , qui  et'|ieiidaui  ratifia  *on 
choix,  et  céda  aux  Phocéens  le  terrain  où  il*  lo- 
tirent Marseille.  la  première  année  de  la  qua- 
rante-cinquième olympiade.  A peine  formée  , 
la  nouvelle  colonie  prospéra  , et  bientôt  forma 
sur  crttc  côte  une  nouvelle  Tbesulie , avec  ms 
temple* , son  culte  . ses  bois  sacré*  , sa  langue 
harmonieuse.  Peu  à |<»  u la  ville  ét-m!wllit  et 
*r  fortifia.  Ciuquaule-xrpt  an*  apres  sa  forma- 
tion , la  ville  de  Pbocée  étant  lomliée  au  puu- 
voir  «les  IVisr*  . la  [diqiart  des  habitants  de 
cette  cité  t'cintarquemil  avec  leurs  femme*  et 
leur*  enfant* , abordèrent  à Marseille  , où  il» 
furent  accueillis  par  leur* ancien*  compatriote*. 
G**  «fitiv  |nu|4.Hlr«  confondiM**  mêlèrent  fi  tir» 
counaiisancc»  , et  commencèrent  à acquérir  de 
lu  célébrité,  Kn  jhs»  de  teiup*  la  rrpobliqiir  de 
Mai  seillc  devint  puissante  , vainquit  le*  peu- 
pire  votons  qui  étaient  jaloux  de  *a  pm*j»énté. 
o|qM>*a  *e*  flotte*  à celfi**  «k*  (àtrthage , lia  *e* 
destinée*  à celle*  de  Rome , étendit  sou  com- 
merce au  delà  «le*  colonne*  d'Hcreulc  , fonda 
de*  colonie*  dan»  huit  le  contour  de  la  Mivli- 
terranée  , rt  rr|«aiulit  le*  himfait*  de  la  ei\ îfi- 
sation  dans  toute*  les  Gaule*.  L'agriculture  v 
fut  et»  honneur  , *e*  loi*  fumit  vautré*  tk'»  an- 
cien* . son  sénat  devint  surtout  fameux  |tar  le* 
vertu»  et  la  probité  de*  sénateur»  ; enfin  Aris- 
tote comfHi*a  un  ouvrage  particulier  sur  la  ré- 
publique de  Marseille  . dont  mal  beu  ren«emcnt 
il  n’est  resté  qur  le  titre.  Le*  science*  rt  les 
beauxsirt»,  qui  y étaient  cultivés  avec  sucré*  , 
augmentèrent  encore  *a  renommée.  Sa  situa- 
tion . wni  port  superbe  . le  génie  de  se»  habi- 
tants , en  firent  nécessairement  une  ville  mari- 
time. La  navigaüou  fut  beureuneroenl  secondée 
par  deux  savant»  astronome»  rt  géngraplie»  : 
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l'uu  deux  , P) titras . jiailit  de  Marseille  {ISO 
an»  avaul  J.-C.,  pav»a  le  detruil  de  Lihrallar  , 
côtoya  le»  cuira  du  Portugal  rl  de  la  riante  , et 
remonta  au  nord  jusqu'à  l'Islande  ; l'autre , 
Eu  tby  menés , vuguaut  ver*  le  sud  , parcourut 
le»  cote*  de  l'Afrique  jusqu'au  Sénégal.  Tant 
que  le  gouvernement  de  la  x ille  de  Marseille 
fut  républicain , le»  science»  et  le»  l*:auv-urt» 
y lieu  rirent  : Cicéron  appelle  cette  xille  YM- 
t fumet  Jes  Gaules,  et  Pline  , la  Maître ut  tin 
élu  Jn.  l^e»  médaille»  qui  nuu»  restent  de  cette 
époque  Ir  disputent  à tout  ce  que  la  Créer  a 
de  plu»  précieux  eu  ce  genre  , et  prouvent  axrc 
quel  succès  nu  y cultivait  le*  art». 

Quarante- neuf  an»  avaut  J.-C. . Jules  César 
assiégea  Marseille . qui  ax  ait  pii*  |nrti  jw.ur 
Pompée,  rl  ee  siège,  suivant  la  description 
consignée  dans  le*  Coin  met»  ta  ire» , ni  un  des 
plu»  faïueux  de  rauliquilé.  Subjuguée  pur  1rs 
Romain» , elle  lut  priver  de  se»  lois  , f «redit  le 
droit  d’élire  ne»  magistrats  . et  o-ua  d'étre  flo- 
rissante en  cessant  d'être  réjuiblique.  Durant 
hn  leuip»  nullieumix  qui  précédèrent  et  siii- 
x lient  la  chute  de  l'c-mpin'  romain  , les  Luths, 
le»  IV III  r guignons  et  le»  Erams  *e  dUpulerrnt 
la  jxossrxsiou  de  cette  grande  v ille  ; mai»  tous 
rrsjiertereut  se*  liberté*  , et  n'exercéimt  leur 
auturité  immédiate  qur  diuis  la  ville  haute , qui 
avait  été  l’ancieiiuc  citadelle  , et  dans  celle 
srule  enceinte  dont  le»  Humain»  avaient  pris 
jMMsrwüuii.  Eu  735,  1rs  Sarrasin»  s'emparèrent 
de  Marseille , la  Iiuuleverscrrnl  de  fond  en 
l'ouï  Me  , et  détruisirent  ce  qui  restait  de  mo- 
nument* antiques.  Ver»  le  milieu  du  x*  tiède, 
cette  ville  |n»*a  sou*  la  doniinatiou  de»  comtes 
de  Provence  ou  d'Arles  , qui  la  gouvernèrent 
jusqu'en  I3IB,  époque  où  le*  v ieuinte»  qui  r*  cr- 
éaient alor*  la  jxiissancc  vendirent  leur  droit 
de  souveraineté  à la  ville  de  Marseille , qui  de- 
vint république  une  sccuiwle  lois.  Après  la 
iiun  t de  Béranger  , *a  fille  Beatrix  reeueillit  sa 
vunruirm  et  fut  marne  a Charles  I#* , dur 
d'Anjou  , qui , à sou  irtoiir  de  la  terre  suinte, 
intra  en  Provence  et  tenta  d’amijrllii  le*  villes 
qui  w gouvernaient  en  république.  Marseille 
lui  résista  courageusement  , et  ce  ne  fut  qu'a- 
près  huit  moi*  de  guerre  qu'elle  consentit  à 
faire  la  jiaix.  Les  deux  traite*  qu'elle  lit  avec 
ce  prince  août  connu*  nu»  le  nom  de  Chajûtrr 
de  j»ai\:  l'un  fut  conclu  en  1353,  H l'uutie  en 
IÎ53.  Par  ee»  traité»  solennel»  1a  ville  se  sou- 
mit volontairement  et  à titre  de  donatiou  aux 
comte»  de  Provence,  sous  La  réserve  des  article» 
convenus  . qu'un  nommait  fraachisett  liliertés, 
imt» unités,  qui  lui  couserv  aient  l’image  du  ré- 
gime républicain  ; mai*  dan*  le  fait  celle  ville 
par  ce  traité  cessait  une  seconde  fois  d'être 
république.  D’iujustc*  exaction»  de  Charles 
d'Anjou  fi  reut  recommencer  la' guerre  en  I354i  ; 
les  Marveitlais  mirent  a leur  tête  le  comte  ik>- 
uifacede  (iaxtellaur.  dont  la  maison  avait  depuis 
longteui|M  joui  d'uu  grand  crédit  dits  nu. 
Charte*  d'Anjou  les  assiégea  l'aunér  suivante  , 
et . apres  «voir  crodlrimml  ravagé  leur  terri- 
toire, il  les  forqn  à ouvrir  leurs  portes.  Mois  la 
clémence  ne  Tut  jamais  la  vertu  de  Otaries 
d'Anjou.  « Puur  ce  que  mauvais  exemple  ne 


fût  donné,  et  pris,  dit  Luillaume  de  Naugis, 
si  une  si  grande  présomption  fût  laissée  sans 
v engeance  , le  comte  Uurln  fit , au  milieu  de 
la  cité,  devant  tous  , couper  le  chef  à tous  ceux 
qu'il  sut  avoir  ému  le  peuple  à rébellion  ; il 
prit  par  foire  tous  le»  châteaux  du  comte  Bo- 
nifacr , et  le  cha*sa  bon  de  la  province  ; par 
lequel  fait  sa  louange  fut  moult  accrue  , et  le 
redoutèrent  pois  moult  se*  ennemi*.  » 

En  1433,  Alphonse  d* Aragon  s'empara  de 
Marseille,  qu'il  saccagea  et  brilla  en  |wrtie.  Le 
Itou  roi  René,  qui  surcéda  à Inouïs  III , eu 
1437,  rendit  à relie  ville  la  paix  et  la  tranquil- 
lité, et  jM'iidauf  jtlus  de  quarante  an»  que  dura 
sou  règne,  elle  acijuit  une  grande  réputation 
par  nu  manufacture*.  Châtie»  III,  *uccr**eur 
de  René,  étant  mort  sans  |Mistérilé  «prn  dix- 
*ept  moi.*  de  ivgue,  Louis  XI,  qui  drviut  sou 
héritier,  réunit  la  Provence  à ht  couronne,  et 
Marseille  fit  des  lors  jvartie  du  royaume  de 
France.  |ü  c«Miuélahle  de  )hiurU»i  assiégea 
cette  v ille  sans  *urcr»  en  1 534.  Charte* -Quint 
tenta  iuutilemeut  de  s'en  emparer  en  1537. 

La  conspirât  ion  de  Libellai  est  dans  l ' histoire 
de  Marseille,  une  «■|>oquc  troji  fameuse  jvour  la 
(tasser  ici  sous  silence.  Lrs  duuinvir*  Lasaulx 
et  Louis  d'Aix,  inquiets,  défiants,  soujtrontiriiv, 
avaient  iiujtrimé  la  terreur  dans  le  cour  de* 
liabitaiils,  qui  ue  recounaissaieut  d'aulir  loi  ipie 
leur  vulouté  : ils  se  jouaient  de  la  vie,  de  la 
fortune  de»  liabitauts.  et  souduy  aient  lu  jmiJiu- 
lacr  j»our  écraser  les  notai  de»  et  1rs  gen*  aisés. 
Ce s «leux  despotes  ue  rcsjMraicnt  que  le  *aug 
et  le  ramage.  Pierre  Liliertat,  Corse  d'origine, 
forma  le  jirojet  de  s'en  défaire,  dan»  l'cspoii 
qu'il  y aiu'uit  de  la  gloire  et  des  récompense» 
altarbee»  à la  destrurtiou  «le  la  t»  ramiie.  Ca- 
taulx  , premier  consul,  ue  se  projmsjil  rieu 
iiioiii*  que  de  livier  la  ville  i Philippe  JL  Li- 
bellât était  capitaine  de  la  |»rtc  Royale  et 
jsouvait  tuer  le  consul  entre  le»  deux  guichets, 
lorsqu'il  passerait,  selon  sou  usage,  jwiur  aller 
faire  patrouille  hors  U ville.  Il  ne  lui  restait 
plus  qu'à  crier  ce  mot  qui  depuis  lors  a pro- 
duit tant  de  merveille»  , ce  mut  de  liberté 
qui  devait  souk* ver  le  |>cti|dr  et  les  formats  de.» 
gaines  d’Espagne,  et  donner  entrée  au  duc  de 
Luise,  avec  lequel  tout  noil  été  «mccrlr.  I je 
jirince,  en  recevant  la  ville  sous  l'obéissanre 
du  roi,  promettait  que  Sa  Mijoté  maintien- 
drait les  prix  iléges  de  Marseille  sans  «le  uau- 
vclle»  inquisitions  ; «jue  Lihertal  serait  viguier 
jusqu'au  moi»  de  mai  suivant  1597,  et  «jue 
(tendant  qu’il  serait  «il  charge  il  commande  - 
rait  dans  la  ville  en  rab*ence  du  gouverneur  ; 
qu’on  y établirait  mit*  chambre  souveraine  de 
justice  ; qu'on  arnmleiait  une  amnistie  aux 
jiarlisans  de  la  Ligue,  excepté  à Louis  d'Aix, 
à Casaulx  et  à leur»  adhérent»  ; que  I.ilx-rtat 
aurait,  eu  récom  pente  «le  *e»  service»  signa  h'-*, 
la  somme  de  190,000  écus  , dont  il  ferait 
part  à crux  qu'il  jugeait  à propos;  le  coin- 
luundement  de  la  j*ort«*  Roy  ale,  celui  du  fort 
.Notre-Dame  -de  - la  - Larde  H de  deux  galè- 
re», avec  augmentation  d'appointements  ; une 
terre  «le  3,000  crus  de  rente,  la  jouissance 
de  ce  rrveuu  jusqu’à  ce  qu’il  f«U  mis  ni  po*- 


mssioii  de  «rite  terre:  mie  abbaye  ni  rom- 
nirmlr  «le  1 ,500  cens  ; le»  droit*  *ur  l’épi- 
cerie  rt  droguerie  apjiorlées  par  de»  vaisseaux 
étranger»,  etc.,  «fie.  » 

Nous  dirons  a te  sujet,  d'après  l'auteur  de 
l'Histoire  générale  de  Provence  . dont  nous 
avons  extrait  et  passage,  qur  c'était  jienire  tout 
le  mérite  de  l'action  que  dr  la  roettrr  à si  haut 
prix,  et  qu'il  est  bien  rare  qu'ou  agisse  par 
ride  pour  la  |«atnc,  lorsqu'un  ralcule  m iulé- 
rêts  avec  autaut  d'atteutiou. 

Lr  roi  cnuGrina  tous  ers  articles,  lier»  celui 
du  droit  sur  1rs  épirerms,  rt  1rs  15O.000 
éeu»  furent  réduits  à 50,000.  Le  dur  de  Luise, 
de  sou  côté,  avait  désigné  ceux  qui  devaient 
orcnjirr  les  place*.  Coin  me  l'exécution  de  re 
grand  dessein  approchait,  ce  prince  porta  sc» 
forces  du  côté  «le  loulou,  jtour  mieux  surpren- 
dre la  v illr  dr  Marseilk*. 

Opcndant  I-iUttal  riait  dans  la  plu»  grande 
iiwjuiéiiKlr  »ur  l'événement  . son  sort  était  lié 
à IVntrejirisc.  Il  fallait  profitrrdu  moment . ou 
il  était  perdu.  Il  ferma  donc  la  porte  dont  il 
était  le  maitrr,  et  livra  Louis  d'Aix  à la  merci 
de*  cunrini».  Lasaulx.  fatigué  ce  jour- là,  était 
resté  dan»  la  ville  ; Liliertat  lui  fait  dire  de  ve- 
nir jsaire  que  1rs  eunrmi»  jiaraivsriit , et  se 
lient  près  de  la  porte,  l'épée  a la  main,  ayant 
auprès  de  lui  *r»  tien-s  Autoiur  rt  Burthéleiiiv . 
LasnuLx,  premier  consul,  qui  le  voit  «Lui»  «vite 
altitude  gu«‘rri«-ir,  croit  qu’il  va  défmdre  la 
porte  coulre  l'armée  fraiiçana:,  et  s'approche 
eu  lui  disant  : « Eh  bien,  capitaine  Pierre, 
qu'est-cv  que  lout  ceci  i Vous  le  uurvi , mon- 
sieur le  consul,  réjKtud  Liliertat.  - Il  n’a  pas 
plutôt  «lit  ce»  mot»,  qu’il  fond  sur  lui,  le  ivu- 
versr  «l'imi-oiipdV'pée,  rt  son  frerr  llartbék'iny 
arbeve  de  le  tuer,  lu  sergent  «le»  nmoopnlai- 
res  veut  le  venger,  il  a Ir  même  mhI  : le  leste 
de»  mousquetaire*  met  lias  le*  aimes  et  de- 
mande la  vie.  Jaeqiir*  Martiu,  l'un  «k*»  rouju- 
rés,  placé  au  n»ip*  de  garde  voisin,  y jette  le- 
jHNivaule  au  point  que  le  capilaiue  qui  le  com- 
mandait u'osc  plus  comjitcr  »ur  le  coiiragr  de 
se»  soldats,  et,  ajipiruaut  la  mort  de  Casaidx. 
se  rend  sur  jiarok*  qu'il  ne  lui  sera  fait  aunui 
mal,  a lui,  ui  a sa  troupe.  Il  avait  tiré  un  rouj» 
dr  caiiou  «jsii  était  le  signal  convenu  axer  le 
due  de  Luise.  Il  u’y  avait  déjà  plus  dViuieniu 
dans  la  v ille  quand  re  jiritKr  y entra  au  milieu 
dt-*  aeeltimalions.  et  Liliertat.  l'idole  de  .Mar- 
seille, fut  regardé  rotiinK*  k*  littérateur  de  la 
jiatrie  et  jMirté  en  Iriomplic. 

Dan»  l'assembliV  générale  tenue  jmt  le*  lu- 
bilant*  il  fut  «lélilH'ié  «pi'oti  élèverait  «lau.-  In 
salle  «le  l'bùtcl  de  ville  mi  uwaïuimiit  de  broure 
mi  dr  marbre,  pour  transmettre  à la  |Mk»térité 
raeliiMi  héroïque  de  Liliertat.  Le  roi  «tonna  de 
grands  doge»  à cet  oÜu  ier  ; il  lui  aerui-da  de» 
litres  île  Hobl«‘»*e  (tour  lui  rt  »e*  deux  Tièrc», 
le  fit  viguierik*  Marseille,  le  gratifia  de  KKl.OliO 
ecu*  , lui  duuna  le  commandement  de  deux 
galères,  celui  de  la  porte  Royale  et  de  Notre- 
Dame  de  la  (iardr  ; et  le  17  «M,lultn,  suivant,  il 
arronla  aux  troi*  fntn  uue  exriiqitioii  d'impôt 
que  le»  état»  tenu»  en  1 797  restreignirent  n nu 
feu  snilemeuteii  faveur  de  Piern-et  de  se»  d«  v- 
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rendants  mille*,  rt  à un  quar!  d«?  fin  pour  cha- 
cun  de  ws  frère*  Antoine  ft  Barthélemy , leur 
' ie  durant. 

LiU-rlat  ne  jouit  pas  l«mgkm|«  de  sa  gloire  : 
il  mourut  le  1 1 avril  1597»  et  fut  nuctdi  avec 
Beaucoup  d'appareil  daus  l'église  de  I'OIkht- 
Voucc. 

Le  35  mai  1720,  la  peste,  qui  .unit  fait  pé- 
rir à Marseille,  eu  1580,  vingt  mille persouuea, 
s\  déclara  de  nouveau,  y exerça  1rs  plus  affreux 
ravagea,  et  enleva  ru  cinq  mou  de  temps  qua- 
rante mille  habitants  ; les  personnes  qui  érhap. 
pcrnit  à ce  cruel  fléau,  durent  ni  partie  leur 
aalut  au  dévouement  héroïque  «h  M.  de  Hel- 
xmtee,  évêque  de  Marseille,  qui  signala  «ni  zèle 
cl  m charité  cuver»  le*  pestiférés. 

1^:  comte  de  Sade,  d'ignoldc  mémoire,  qui 
fil  tant  de  bruit  eu  1768  pour  les  horreurs  aux- 
quelles il  s’est  porté  contre  une  fille,  sous  pré- 
texte d'éprouver  de»  topique»,  dot  ma  » Mar- 
seille, eu  1770,  une  fête  dont  le»  suites  furent 
effroy  aides.  Dans  un  bal  où  il  avait  invité  l>eau- 
cimp  de  monde,  il  glissa  parmi  les  rafraîchisse- 
ment*  des  monceaux  de  pastilles  au  chocolat 
si  excellentes,  que  presque  toutes  les  personnes 
en  mangèrent  en  graiule  quantité.  Dans  la  con- 
fection de  ee»  pastilles  il  avait  fait  amalgamer dw 
mouches  cantharides,  et  la  vertu  de  ce  mtxlira- 
ment  s'est  trous  ée  telle,  que  tous  ceux  qui  eu 
avaient  mangé,  brûlant  d’une  ardeur  impudi- 
que, se  livrèrent  è tous  les  excès  auxquels  porte 
la  fureur  la  plus  amoureuse.  Le  liai  dégénéra 
alon  eu  une  d»*  ces  assemblées  licencieuses  si 
renommées  parmi  les  Romains  : les  femmes  les 
plus  sages  ne  purent  résister  a la  rage  utérine 
qui  les  travaillait.  Le  comte  de  Sade  profila 
de  o délire  universel  pour  jouir  de  u bclle- 
upur,  avec  laquelle  il  s’mfuit  pour  u*  soustraire 
au  supplice  qu’il  méritait.  Plusieurs  perammes 
moururent  des  excès  auxquelles  elle»  s’étaient 
livrées,  et  d'autres  en  furent  pour  longtemps 
I ré*- incommodées.  On  sait  que  ce  monstre  est 
mort  à CJiarenbm  le  2 décembre  1814. 

Le»  inm  de  Marseille  étaient  jadis  : un 
taureau,  animal  anciennement  consacré  à 
Diatp;  elles  furent  ensuite  un  lion,  emblème  de 
la  force:  Marseille  chrétienne  en  adopta  de  nou- 
velle* qui  sont  : et  argent  à une  croix  J’azttr, 
et  pour  dev  ise  : 

AcnuLs  iwo  xsis  i.  mm  vnatT  huiaiimm. 

— Alias  : tt  argent  à la  croix  Je  gueule*;  au 

chef  if  azur  tenté  Je  fleuri  Je  lit  et  or, Alias  : 

ft  azur  à lu  croix  pleine  tt  argent, 

Marseille,  qui  avait  été  longtemps  a se  rele- 
ver des  désarfro  occasionné»  par  la  p»**t«*.  avait 
ocquï»  tnt  haut  degré  de  prospérité,  lorsque  la 
révolution  française  érlata.  Marseille  y prit 
|wrt  presque  aussitôt  que  Paris  même,  et  pen- 
dant toute  la  période  révolutionnaire  *e  montra 
tour  k tour  turlmlcnte,  frivole  et  sanguinaire, 
tour  à tour  montagnarde  et  girondine.  Elle  lan- 
guit sous  l’empire,  et  le  commerce  ne  commença 
a prendre  de  l'activ ité qu'à  la  paix.  Depuis  l’oc- 
cupation  d'Alger  cette  ville  est  arrivée  à mi 
haut  degré  de  prospérité,  qui  augmente  annuel- 
U. 


lenn ut,  et  qui  n’«Ht  jais  pris  de  cesser  de  * «e- 
croitre. 

L’anrienne  ville  de  Maiseille  était  située  un 
|*n  plus  au  raidi  que  la  moderne,  sur  une  lan- 
gue de  terre  qui  avait  quinze  cents  p*»  de  lon- 
gueur. Le  port,  tourné  au  midi,  se  nommait 
Larydon,  ainsi  que  nous  l'apprend  Mêla,  l.a 
ville  actuelle  est  située  au  fond  d’un  golfe  cou- 
vert et  déf«*ndu  par  plusieurs  îles , sur  le  pen- 
chant et  au  pied  d’une  colline  placée  entre  la 
mer  et  une  chaîne  drou-rireutairedenioMagiM** 
qui  rriiferme  un  riche  lassin.  Elle  se  divise 
naturellement  en  v irillc  et  en  nouvelle  ville.  — 
L’aiirirnne  ville,  celle  qu’balûtaient  le» anciens 
Marseillais,  couvre  une  surface  très-inégale  ; 
elle  a pour  limite»  : le  port,  dont  elle  orrupe 
un  des  cotés,  la  Caiinchiere,  le  Cours  et  la  rue 
d’Aix.  Deux  rues  principale»  et  presque  paral- 
lèle* , la  nie  Slr-Marthc  et  la  Cnrade-Run, 
la  traversent  de  l’est  à l'ouest  ; elles  sont  cou- 
pée» presque  à angle  droit  par  1rs  ru»1»  de  lid- 
mncc,  Négrel  et  de  l’Evcrhé,  et  par  une  mul- 
titude d'autre»  ru»  »lc  moindre  importance. 
Toutes  ces  nies  sont  en  général  étroites,  mal 
percées  cl  tardées  de  maisons  fort  hautes  et 
d'une  construction  massive.  On  trouve  dans 
cette  partie  de  .Marseille  des  places  assez  vaste» 
et  régulières;  telles  sont  les  place»  Neuve,  des 
Grands-Cannes,  du  Balais,  de  Luiche,  de  Jnu- 
gttin,  de  rohtfrvauce  rt  In  place  Yivanx.  L'es- 
planade de  la  Tmnretle  offre  une  I telle  prome- 
nade, d'où  l'on  jouit  dan»  Ira  Ulles  soin-» 
d’été  d’un  [miiit  «h*  vue  des  plus  étendus  ; le 
liouk-vard  «les  liâmes  est  aussi  mie  promenade 
fort  agréable.  Partout  ou  voit  des  foutaiur*  et 
des  eaux  murantes.  Ira  quai*  du  part  sont  la 
partie  In  plus  fréquent»»*  de  la  ville.  — ! m nou- 
velle ville  s’étend  sur  l’autre  entr,  dans  le  pro- 
longement du  port , et  s'appuie  au  mamelon 
qni  porte  le  fort  de  la  Carde  ; elle  est  divisée, 
du  nord  au  midi,  par  la  longue  rt  niaguifiqiir 
nie  qui,  de  la  porte  d’Aix,  vient  aboutir  en 
ligue  droite  jusqu’à  la  place  Castellaue.  Peu  de 
cités  présentent  une  plu»  riche  |*x*pcctivr  que 
celle  dont  un  jouit  en  venant  «le  la  porte  d’Aix  : 
on  parcourt  un  es|tare  d»1  2 k.  de  longueur  en- 
tre deux  rangée»  de  belles  maisons  dont  l’élé- 
vation est  en  proportion  avec  la  largeur  de  la 
rwr.  De  quelque  côté  qu’un  se  dirige,  ou  par- 
court des  rue»  larges,  tirées  au  conirau,  bor- 
der» de  trottoirs  et  oroérs  «h*  superV»  maisons  : 
la  plus  belle  de  toute*  les  nie»  rat  sans  contredit 
celle  de  Cnnnchiére,  dont  la  largeur  peu  ordi- 
naire permet  de  voir  le  jiort  couvert  de  navires 
et  fermé  à sou  extrémité  par  des  eolliora  qui 
laissent  douter  de  quel  côté  la  mer  y pénètre  ; 
c’est  à la  fois  une  nie  superbe,  un  bazar  et  une 
promenade,  |>oiisl  central  de  toute  la  ligue  de 
communication  entn*  le  port  et  le  grand  Cour*, 
rt  de  jonction  entre  la  vivilbet  la  nouvelle  ville. 
Le  quartier  du  caual,  enfermé  dans  une  île  en- 
tourée d»*  canaux  tirés  du  port,  est  un  carré 
long,  composé  de  quatre  nies  <pii  w croiscut 
et  forment  dan*  le  milieu  une  |dacc  dont  1rs 
maisons  sont  fort  tallra.  Toutes  les  places  sont 
régnliiTTS  rt  bien  décorées;  le»  prim-ijudra  sont  : 
la  place  Royale  , celles  de  Si-Kcrcol , Mou- 


tliiun.  du  grand  Théâtre,  de  la  Porte  de  Rome. 
Kn  général  on  est  frappé,  «fans  colt»'  partie  de 
Marseille,  «le  la  grandeur  et  de  l'alignement  des 
rues,  de  l'élégance  «*t  de  la  régularité  dra  mai- 
Milis , de  lu  variété  rt  de  l'agrément  «le*  pro- 
iiicmides  ; mai»  un  n’y  voit  pas  «le  grand»  édi- 
fiera  ni  de  momimeut*  remaïquables,  et  dan» 
Imite  la  v ille  il  n’y  a que  le  seul  hôtel  «le  la 
préfecture  qui  s’écarte  du  système  oïdinaire  de 
construction. 

Le»  deux  villes  sont  séparée*  juir  une  lidlr 
rue  ou  promenade  apprlce  le  Cour»,  qui  joint 
jmr  ses  deux  extrémité*  |i*s  nies  d’Aix  s*t  de 
Rome,  rt  qui  offre  une  admirable  perspective. 
Ce  Cours  est  liordé  de  deux  rangs  d’arlwvs,  de 
maison»  élégamment  construite»,  et  omé  de 
l>a*»iu»  «i  de  fontaine»;  ptuilion  au  mitre 
de  la  ville,  les  hôtels  rt  Ira  rafés  dont  il  est 
«iv  irouué,  eu  font  le  irudrz-vnu»  «h-»  él ronger» 
rt  de*  habil.iiiU  «le  toutes  les  classes. 

Lr  p.irt  de  Marseille  <’»t  un  des  plu»  (maux 
du  royaume;  il  a la  figure  d’uu  jiarallélngraniinc 
«h*  940 m.  «le  longueur.  sur  300  m.  «le  largeur, 
«H  282,000  in.  de  *ii|M'rficie,  il  u une  ouver- 
ture étroite  et  recourbée  ver*  le  nord,  cr  qui 
en  rend  l'entrée  très-difficile  pour  Ira  vaisseaux 
«pii  viennent  de  l'est,  uiai»  c'rat  ce  qui  en  fait, 
la  sûreté;  à cet  égnixl  aucun  port  ue  {icut  lui 
être  coru|K)ré,  et  jamais  la  tempétr  n’y  a causé 
le  plu»  petit  accident.  Un  pliare,  placé  dan* 
nie  Planier,  rétaire  la  marche  d«-*  sainteaux 
ilurant  la  nuit;  d»*»  tauée».  fixée»  à des  corps 
morts.  tracent  la  ligne  qui  doit  «lirigt*r  la  passe  ; 
enfin  «Ira  pilotes  laniaueurs  sont  tuujiMir»  prêts 
à guider  les  navires.  Ce  port  rat  fréquente  par 
toute»  les  nation»  maritimes;  il  réunit  leur» 
divers  pavillons,  et  olfiv,  rassemblés  sur  un 
même  poiut,  les  liahilauU  «le  Imite»  le*  pmi  ira 
du  ginlir,  dont  les  habitudes,  le  Inugagr  et  Ira 
vêtements  dix  ers  présentent  nu  coup  d'«ril 
unique,  qu’on  chercherait  inutilement  dan» 
toute  autre  ville  de  l’Europe.  A l’heure  fraîchi: 
du  jour  on  ne  peut  faire  un  pas  sans  entendre 
lionrdonuer  » se*  oreille*  Je*  langues  le»  plu» 
varié**»  rt  les  idiomes  aldtiirdis  qui  eu  dériveut  : 
l'espaguol,  l'italien,  l’aralx*,  le  nialtais  le 
grec,  le  suédois,  le  russe  »e  rruiseut  daus  l’air, 
et  font  entendre  leurs  *y Italie*  un  longue*  ou 
lurves.  ou  gutturales  nu  sourires;  le»  un*  vien- 
nent du  Caire  «m  d'Alexandrie  ; ceux-ci  arri- 
vent d’Odessa  ou  de  Constantinople  ; d'au- 
tre* v «Mit  partir,  'les  nus  pinir  J rirale  , le» 
autre  |»our  Riga;  ceux -ri  pour  l’ile  Mau- 
rice, nrux-là  }MMir  les  EeLelle*  du  luxant.  Ou 
n’est  pas  moins  éldiHii  |»ar  l'étrangeté  du  cos- 
tume : c*«tst  uu  Imzar  mobile  de  cafetaiu  orieii- 
taux,  de  châle*  de  (Cachemire  dra|H‘*  sur  le* 
épaule*  d’iiu  rapitan,  de  liauls  panlalouc  de 
vehuir*  attnelié»  aux  hanrhrs  d'uu  Catalan,  de 
fourrure*  russes,  de  saudaira  sirilieiiura,  de 
cravate*  de  tissu  rouge  étranglant  le  cou  des 
marins  bretons,  rtc.,  rtc. 

L'entrée  du  purt  de  Marseille  rat  défendue 
par  h-*  feux  crol»«■*  du  fort  St-Nieolas  «H  par 
ceux  de  la  tour  St -Jean,  ouvrage  du  roi 
René.  A 4 k.  8.-0.  du  jiort  sont  trois  îles, 
ou  plutôt  trois  rochers,  «pu  semblent  placés  là 
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I uut  exprès  pour  offrir  des  lieux  où  1rs  précau- 
tions sanitaire*  puwnt  se  mettre  en  pratique 
d'une  manière  vrairamt  utile.  Le  château  d’If, 
belle  forteresse,  qui  a souvent  servi  de  prisou 
d'Etat.  élevée  |»ar  ordre  de  François  I",  est  b 
pmnknr  qui  sr  prévenir  k droite  de  l'Ue  Ra- 
tuneau,  dont  le  puint  culminant  est  couronné 
par  un  chileau  entouré  de  quelques  fortifica- 
tions. A gauche  est  l'ile  de  Pomègue,  sur  le 
coté  méridional  de  laquelle  on  a formé,  au 
moyeu  d’une  digue  et  d'une  jrtèe  opposées  aux 
vague*  de  la  mer,  un  port  qui  a servi  Inog- 
icmpv  |MHir  In  quarantaine  de»  navires  venant 
du  Levant.  Les  deux  îles  de  Pomègue  et  de  Ra- 
ton rau  ont  été  jointe»  ensemble  eu  1RS 4 par 
nue  digne  de  300  ni.  de  longueur,  qui  forme 
uu  port  pouvant  contenir  120  navire»,  destiné 
aux  bâtiments  venant  de  lieux  suspects  de  con- 
tagion. 

Parmi  les  monuments  qui  ont  existé  avant  le 
xtii'  siècle,  il  en  est  peu  qui  se  soient  con- 
servés jusqu'à  nous  ; on  peut  même  dire  qu’il 
n'est  aucune  grande  ville  en  France  qui  offre 
anssi  peu  de  reste»  d'une  antique  splendeur.  Le 
temple  île  la  Major,  l’église  «Je  Fancim  monas- 
térr  de  Sl-Vklor,  quelques  marbre*  tiré»  du 
temple  «le  Diane,  quelques  maisons  de  la  ville 
IHpérimire,  sont,  à proprement  parler.  le»  an-  ! 
liquité»  dv'  Marseille  ; car  les  édifices  des  Ac- 
coutra. de  St-Martin,  de  Notre-Dame-dû-  | 
Mont,  de  St- Laurent,  b tour  du  fort  St- Jean, 
ton*  morceau \ d’arrhi lecture  gothique,  appor- 
tiennent  à de*  tem]»s  moins  reculée.  Marseille 
doit  «un»*  doute  à b férocité  des  nations  bar- 
bares qui  l'ont  tant  de  fois  subjuguée  la  ruine 
de  ses  ancieus  monuments,  et  les  Vandale*  de 
ce»  drruier»  temps  ont  fini  de  détruire  le  peu 
qui  en  restait. 

I x temple  de  Diane  était  situé  sur  le  cime- 
tière de  b Major,  peut-être  même  le  clurur  de 
cette  église  en  faisait-il  partie. 

Lrs  muraille»  ont  été  dial  tues  et  relevées 
plusieurs  fois,  selon  que  la  ville  avait  été  prise 
eu  agrandie.  Celles  qui  fermaient  Marseille 
avant  Jésus-Christ  furent  détruites,  quand 
César  se  rendit  maître  de  U ville.  On  en  re- 
bâtit d'autre*  défendues  par  de  bonnes  tours 
qui  subsistèrent  jusqu'en  41  S.  On  n'est  pas  sûr 
qu'il  en  ait  été  eouxtruit  de  nouvelle»  jusqu’en 
4350.  si  ce  n’est  de»  parties  qui  devenaient  in- 
dispensai >Ies.  vu  rngrandissrmrnt  de  la  v ille. 
Kn  1330,  b communauté  jugea  à propos  de 
donner  à Marseille  une  étendue  plus  vaste,  et 
Cl  élever  des  muraille»  qu’ou  abattit  encore 
pour  un  nouvel  agrandissement.  Elles  élaient 
belle»,  bien  bâties,  de  pierre»  île  taille,  haute* 
et  épaisses;  elles  avaient  trois  tour»  uniforme» 
de  pierre»  de  taille,  cannelées  et  dr  figure 
romli . Il  y eu  avait  deux  à b porte  Royale,  et 
l.i  troisième  défendait  la  porte  du  Marché. 
FJ  les  exultèrent  S.  200  florin*  d’or,  à raison  de 
1 1 Oarin»  la  canne.  La  muraille  de  1a  cathé- 
drale » b Tourrette  coûta  à raison  de  3 florin» 
la  rautir.  On  Idtit  dan*  b suite  la  tour  de  b 
|wrte  fblle,  les  murailles  du  plan  Fnurmiguirr 
qui  lin-ut  place  ou  parc  quelque  trmp»  âpre*. 
En  1 l‘>7  et  1 t08,  on  ht  les  muraille*  du  eiilé  de 


St-Laurcnt,  sans  toucher  à b Tourrette,  qui 
avait  été  réparée  en  1381;  maison  bâtit  les 
tours  du  Capucobt  et  de  l’Ourse.  Tout  ce  côté 
dr  b mer,  depuis  b |iorte  de  l’Ourse  jusqu'à 
lu  Tourrette,  fut  achevé  en  1412.  On  fit  ré- 
parer b tour  de  Rostagnier,  et  ou  U munit  de 
créneaux.  En  1522,  ou  ajouta  une  pbte-fonne 
contre  b tour  de  Ste-Paule.  d'où  Le»  murs 
s'avançaient  ver»  U porte  que  Fou  nomme 
d'Aix,  descendaient  à St-Martin,  de  là  à la  rue 
de-*  Fabre»,  rt  fermaient  ainsi  b ville  jusqu'au 
port. 

Ix  château  d'If  est  situé  dans  une  Ile  qu'on 
nommait  anciennement  Yp*a,  à cause  de  b 
quantité  d’ifs  qui  y croissaient.  Selon  b tradi- 
tion vulgaire,  elle  a servi  à des  usages  bien  dif- 
férents depuis  b fondation  de  Marseille.  Des  au- 
teurs prétendent  qu'il  y avait  un  cirque  du  trmp» 
do  |«gaiu»mc.  Ce  fait  u'est  pas  invraisembU- 
hle,  puisque  les  spectacles  étaient  prohitiés  dans 
b république  marseillaise.  U se  peut  que  du 
temps  dr  b domination  romaine,  «■*  conquérant» 
eussent  fait  construire  cet  édifice  en  cet  endroit, 
pour  ne  pas  heurter  les  m«rur»,  à |ieu  pré» 
comme  les  Cenévoi»,  qui  avaient  leur  théâtre 
hors  de  leur  domaine,  afin  de  maintenir  leurs 
rouslitutioiis,  qui  les  buiuixvaiesit.  Cette  île, 
ainsi  que  celle  de  Pomègue  ou  Pomftoniana  , 
et  de  Katoneau  ou  .1 lèse,  ont  servi,  dans  le* 
premiers  siècle*  du  christianisme,  de  retraite  à 
nombre  de  solitaires. 

F.I.UH  dk  la  Major.  Cette  église  passe  |>our 
être  b plu*  ancienne  de  Marseille.  Les  titres 
le»  plus  reculé»  en  fout  mention,  et  b tra- 
dition rapporte  qu'elle  a été  élevée  sur  le» 
mine*  d'un  temple  de  Diane.  L'entrée  princi- 
pale était  autrefois  au  frontispice,  du  côté  de 
Fouest,  elle  est  maintenant  au  midi  ; du  côté 
opposé  s'ouvre»  vis-à-vi»  de  la  porte,  une 
vaste  chapelle  dr  eomtructiou  moderne,  pres- 
que aussi  étendue  que  b cathédrale  même, 
dette  église  u ‘offre  rien  de  bien  remarquable  ; 
an  v distingue  seulement  l'autel  de  St-Lasare, 
le  de*  au t du  maitra-autel  orné  d'uu  bas-relief 
que  l’on  croit  du  xi*  siècle,  le  Laptistère,  quel- 
ques bons  tableaux,  et  un  superbe  buffet  d’or- 
guc». 

Eou»  St-Victo».  St-Victor,  monastère 
saccagé  et  ruiné  plusieurs  fois,  relevé  par  les 
vicomte*  et  évêques  de  Marseille  , est  regardé 
comme  l'un  des  plus  anciens  de  France,  (x  fut 
b piété  des  fidèles  qui  douna  lieu  à son  éta- 
blissement. O u était  qu’une  grotte  ou  caverne 
qui  servait  de  retraite  aux  chrétiens  pour  y 
célébrer  les  saints  mystère*  et  y rusevelir  les 
corps  des  martyrs.  Celui  de  saint  Victor,  mar- 
tyrisé sous  Dioclétien,  le  20 juillet  de  Fan  303, 
y fut  déposé.  En  410,  saint  Cossieu  vint  de 
i'Orient  à Marseille,  et  fit  Idltr  sur  b tombe 
de  saiol  Victor  uur  chapelle  avec  un  monastère 
de  mûmes  qu’on  nomma  rassianite».  Ix  mu- 
raille et  le»  tours  dont  on  avait  fortifié  celle 
maison  dataient  de  1 190.  On  y voyait  des  ins- 
criptions de  tombeaux,  des  antique»,  b plu- 
part d’un  mauvais  goût,  de*  colonnes  de  pierre 
dont  le*  luise*  et  les  chapiteaux,  de  marbre 
gn*  et  d'ordre  corinthien,  servaient  à soutenir 


b voûte  de  l'église  inférieure.  Le  doitra  était 
orné  de  pilastres  et  de  colonnes  en  marbre  et 
«i  jaspe  de  toute  couleur.  On  y remarquait 
l'autel  d’une  chapelle  construit  sous  l’empe- 
reur Antonin.  La  grotte  de  cette  église  a été 
le  berceau  de  l'Eglise  de  Marseil^.  dé» b | Mé- 
dication de  l'Evangile.  L'église  seule  de  cet 
ancien  monastère  est  conservée  ; elle  est  assez 
mesquine,  et  n*a  rien  de  remarquable  qu’une 
madone  très-véoévée  du  peuple  marseillais. 
Une  de*  ancienne*  tour*  a été  conservée  et  sert 
de  clocher. 

Fous*  du  Accooua.  Cette  belle  église, 
d'orebiterture  gothique,  a été  démolie  lors  de 
b première  révolution.  Le  dochcr  seul  a été 
conservé  pour  servir  d'horloge;  3 est  d’une 
grande  hauteur  et  domine  tous  le»  édifier*  de 
Marseille.  Sa  but  est  carrée  et  sr  termine  pai 
une  plote-forme  entourée  d'une  galerie  ; au- 
dessus  s’élèvent  deux  corp*  octogones  Fun  sur 
l'autre,  couronnés  par  une  flèche  de  même 
forme. 

Eci  iu  DuOutnnix.  Celte  église,  située 
hors  de  b ville,  est  uu  1x1  édifice  construit 
ver»  le  milieu  du  xvB*  siècle  : Marseille  n’en 
possède  |kw  qui  puisse  lui  être  comparé.  La  fa- 
çade est  fort  belle  ; le  vaisseau,  d'une  structure 
noble,  est  accompagné  dr  deux  campaniles,  re- 
marquable» par  leur  légèreté. 

Hôtel  ns  vill*.  C’est  un  édifice  d’un  style 
lourd,  composé  «le  deux  parties  séparées  par 
une  nie,  et  commiuiiquont  par  un  pont  élégant 
et  léger  placé  à la  hauteur  du  premier  étage. 
La  façade  donne  sur  un  de»  quai»  ; die  est  or- 
née de  bas-relief»,  dr  sculptures  et  d’un  écus- 
son aux  arme»  de  Fronce,  de  b main  du  Puget, 
placé  au-dessus  de  la  grande  porte.  On  remar- 
que le  graud  escalier,  où  se  trouve  1a  statue  de 
Ijliertal,  et  U salle  du  conseil,  décorée  de  plu- 
sieurs bons  tableaux. 

L'aÔTai.  oc  la  MutrccronR  est  le  plus  bd 
«libre  de  Marseille  ; il  occupe  le  fond  d'une 
vaste  cour,  formée  par  deux  ailes  en  retour 
surmontée»  de  terrasses.  On  monte  au  prind- 
i*i  enqn  Je  logis  par  un  perron  de  quitus 
marches.  Le»  façades  qui  douount  sur  b cour 
et  sur  le  jardin  sont  d’une  architecture  élé- 
gante ; le»  appartements  intérieur»  sont  parfai- 
tement distribués  rt  meublés  avec  luxe.  Lue 
large  terrasse,  pavée  en  marbre,  séparr  le  corp» 
de  logis  du  jardin,  qui  rat  planté  pittoresque- 
ment et  d’une  a*»ei  grande  étendue. 

CaAKb  tkv.vtr*..  Construit  à l’instar  de 
l’Odcon  de  Paris,  il  fut  inaugure  eu  1787. 
C'est  un  1*4  et  grand  édifice  isolé,  dont  b fa- 
çade se  déploie  sur  une  place  asse*  spacieuse. 
Le  péristyle  est  à six  colonnes  élevées  sur  sept 
marche»  ; b salle  est  vaste,  mais  mal  distribuée 
mai  le  rapport  de  l'acoustique  et  de  U pers- 
pective. 

Tsiiru  vaançai».  La  salle  est  petite  , mai» 
bien  disposée  ; ou  y jonc  le  vaudeville  le  di- 
manche seulement.  Les  autres  jours  elle  sert 
occaMonoellènwnt  de  salle  de  concert.  La  ville 
a d'autre*  salles  de  concert  qui  n’offnut  rien 
de  remarquable;  cependant  le  goût  musical 
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est  très- prononcé  à Mantille  : on  y chante 
bien. 

FosTArat*  rtauçrn.  Kilt*  sont  très-nom- 
brenses  , surtout  dan»  b aille  vieille  : c'e*f  un 
bienfait  pour  cette  partir  de  Marseille , mi  la 
population  suralioudc  ; mais  r'rsl  dm»  la  nou- 
velle ville  que  se  trouvrut  le*  fontaine*  digue» 
d’être  filéei.  — IV*  inscriptions  indiquent  la 
dédirace  de  ce*  monuments.  On  remarque  sur- 
tout la  fontaine  de  la  porte  Paradis  . élevée  eu 
18*0  à la  mémoire  des  Marseillais  qui  *edé- 
vonèmil  au  salut  de  leur*  concitoyens  pendant 
la  peste  de  1 7*0.  — La  fontaine  de  la  nie 
d'Auhagne,  élevée  en  1803  , est  dédiée  à Ho- 
mère par  les  descendants  des  Phocéens.  — La 
fontaine  de  ta  place  Royale  est  un  château 
d'eau,  qui  décore  dignrmcqt  la  plus  bdle  place 
de  Marseille.  — La  fontaine  de  la  place  dm 
Fainéants  offre  un  M obélisque  île  0 m.  33  r., 
porté  par  quatre  tious  : le  tout  est  en  marhre 
IJanr  : ce  monument , élevé  en  1803  . cl  por- 
tant une  longue  inscription  m ver*  français, 
est  dédié  au  peuple  marseillais.  — La  fontaine 
du  Puget  n’a  de  remarquable  que  le  nom 
qu’elle  porte , et  dont  elle  est  peu  digne  : 
«•est  une  petite  py  ramide  qui  porte  le  buste  de 
Puget.  et  qui  est  située  devant  la  maison  mm- 
truile  rl  habiter  oniifkairrmenl  par  ce  grand 
artiste. 

OMUtvvrodLe.  Cest  un  des  lieaux  établi»- 
sement»  dont  peut  se  glorifier  Marseille.  Ilu 
haut  de  la  plate. forme  du  hAtinmit , «tué  au 
point  culminant  de  la  ville,  on  jouit  d'une  vue 
magnifique  sur  Marseille  , la  campagne  et  la 
mer.  Le  Intiment  se  compose  de  trois  étages  , 
dont  le»  deux  premier*  sont  voûtés  : l'école  de 
navigation  et  celle  de  géométrie  et  mécanique 
pratique  sont  au  rez-dr -chaussée;  le  concierge 
occupe  te  premier  étage  ; le*  astronome*  le  se- 
cond ; le  troisième,  est  destiné  à l’observatoire 
proprement  dit. 

RiauorurquK  ruauçtm.  Elle  occupe  une 
partie  de*  bâtiment*  de  l'ancien  couvent  des 
hrroardines  , au  premier  étage  de  l’aile  sitnée 
du  nord  au  *ud  ; un  y entre  par  le  boulevard 
et  en  traversant  la  salle  des  Pas  perdu*  du 
nmice.  La  grande  salle  a 40  m.  de  longueur 
sur  8 m.  «le  largeur  : une  galerir  , pratiquée 
au-dessus  des  corniches  qui  couronnent  le* 
pannranx  . régne  tout  autour  et  |*ermet  d'at- 
teindre aux  rayons  les  plus  élevés.  Le  cabinet 
du  bibliothécaire  occupe  le  fond  et  renferme 
l«-v  livres  de  bibliographie  et  d’histoire  litté- 
raire. qnrlqur*  grands  onvragr»  , comme  l'En- 
cyclopédie méthodique , la  collection  du  Moni- 
teur . le*  biographies  générales,  etc.  Dans  la 
salle  qui  sert  d'antichambre  août  disposer* 
de*  armoire*  vitrée*  contenant  des  livres  qui 
n'ont  pu  trouver  place  dans  les  ray  (Ni*  de  la 
grande  salle.  Cn  cabinet  supérieur  à celui  du 
conserva  cor  nui  tient  le*  manuscrits.  Le  nom- 
bre de»  » obi  me»  imprimés  rat  d’environ  49,000, 
et  celui  des  manuscrits  , de  1 ,300.  Ot  établi*- 
terne  ut  est  ouvert  au  pulilic  le»  lundi*  , mrr- 
Cmli*  et  vendredis  de  chaque  semaine  , de- 
puis du  heure*  du  matiu  jusqu’à  deux  heure* 
de  relevée. 


Mc*»»  ora  ruum,  Il  orrupe  la  nef  et  le* 
lieux  galrrirs  princi|iales  de  l'église  du  cvuvmi 
des  bemardines.  On  y compte  141  tableaux  de 
différents  maître»  , donl  89  de  l’école  française, 
et  le  reste  des  écoles  flamande  et  italienne. 
Parmi  les  premiers  on  remarque  ceux  deGoy- 
|>el , Dmuat*  , Mignard  , Parrocel , Levueur  , 
Vien , etc.  L’école  italienne  a fourni  des  ta- 
bleaux de  Rassanu,  Carrache.  < ioerrbin,  Guida, 
Jordau*  , Carie  Maralte,  Raphaël,  SaUator 
Rosa,  Pc  r rugi  ii.  Le*  tableaux  lia  mu  ut  U sout  de 
Itrugrtl , Champagne,  Grayer  , Ruben*,  Vau 
Dick  , etc.  Le  musée  possède  aussi  plusieurs 
tableaux  des  peintres  moderne»  , qui  ont  été 
donnés  par  le  giNivrrnement  ou  acquis  par  La 
ville  de  Marseille. 

(USIMT  m*  MÛA1LLU  ST  DS»  O 

cabinet  occupe  la  salle  qui  précède  celle  du 
Musée  des  tableaux.  La  collection  des  médailles 
est  l’une  des  plus  complété*  que  l’un  puisse 
trouverai  médaille»  de*  roi»  de  b Grèce  , du 
Bas-Empire  , de  b grande  Grèce,  des  as  et  mé- 
dailles cousulaires  et  de»  colonies.  Ou  trouve, 
rait  bien  difficilement  ailleurs  une  plus  riche 
collection  de*  mouuaies  de  France.  Le  calnuct 
possédé  une  lirlle  suite  de  médaille»  marvcil- 
bises  ru  argent  et  en  brome,  et  une  suite  pré» 
rieuse  de  monnaies  de  Provence  depuis  Boaou. 

— Les  médailles  sont  exposées  méthodique  - 
meut  (bus  une  suite  de  pupitres  vitrés  , sur 
chacun  desquels  ou  a placé  un  numéro  indi- 
catif. Les  antique*  sont  placées  dans  des  armoi- 
res vitrée»  : dans  l’uue  sont  renfermées  les  an- 
tiquité* égy  p tienne*,  cbn*  l’autre  des  antiquité* 
grecques  ; les  suivantes  cuutieniient  le*  anti- 
quité» romaine»  , marseillaises  . persane»  , in- 
dienne* , et  h**  antiquité*  bariiares. 

Mtm»i»f  n'msToiR»  nnimu.  fl  est  placé 
au-dessus  de  b salle  de  b bibliothèque.  O 
muséum  contient  une  assez  belle  collection  de 
coquilles  , de  minéraux  et  de  fossiles.  On  y 
compte  163  mammifères  , dont  61  exotique»  et 
104  d’Europe  ; 1 ,810  oiseaux  , dont  886  d’Eu- 
rope; 2$ 1 reptile*,  dont  218  exotique*  et  83 
d’Europe  ; 438  |*>ix*oiu,  dont  1 38  exotiques  et 
300  d’Europe  ; enfin  une  grande  quantité  île 
mollusque*  . d'.vimébdes  . de  ciustacés  . d’in- 
secte* , etc.  — L’herbier  »e  cumpu*e  d’euv  iron 
8,000  plante». 

Jsam*  ns»  ruvn»  rr  ot  VATxiuuavno*. 
Ce  jardin  est  situé  au  quartirr  de*  Chartreux. 
La  principale  porte  d'entrée  donne  sur  l'espla- 
nade qui  conduit  au  pont  de  Jarret , au  sud  du 
jardin  rt  en  face  de  b grande  aller  : une  grille 
en  fer  en  ferme  l’entrée  ; m fnre  , du  rélé  du 
nord  , se  présentent  le»  bâtiments  , rnmistant 
dans  k logement  du  directeur , celui  du  prin- 
cipal jardinier  . les  serres  , greniers , etc.  La 
«erre  et  l’orangerie  en  occupent  toute  U façadr. 

— Le  jardin  , parfaitement  nivelé  et  d’une 
forme  régulière , offre  dans  te*  division*  symé- 
trique» un  agrénlile  point  de  vue . et  sa  posi- 
tion au  lw»d  du  ruisseau  de  Jarret  lui  procure 
une  régrtatMM  v igoureuse. 

Lmm.  Le  barri  de  Mnrseille  est  le  plu* 
tirl  établissement  de  ce  genre  qui  existe  *ur  le* 
rot***  françaises  de  b Méditerranée  ; an  retour 
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de  l’expédition  d’Fg)  pte  , il  reçut  une  armée 

entière.  Ce  vastr*  euelos  , situé  au  uonl  de  b 
ville,  à une  dittanrr  d’mvirim  JM  m.,  e 
prolonge  du  midi  an  nord  , de,  ois  b pointe  «h- 
l'anse  de  b Juliette  jusqu'à  1a  pohilr  «le  St- 
Martiift-d’Aren  ; une  double  muraille  l’en*  i- 
rounc  ex lèriesi rement  et  loime  une  secondr 
ville  . lont  à fait  dislijtcte  de  b première  ; ou  y 
entre  par  trou  porte*  du  coté  de  terre.  L’inte- 
rieur  est  divisé  ni  aept  endos  , séparés  k»  un» 
do  autres  ]>ar  des  natu  aille*  ; k»  portes  eu  sont 
ouvrit»*»  sm louent  pendant  le  jour  , encore 
faut- il  qu’il  ne  s’y  trouve  rira  de  suspect. 

B*m  u»  usa.  Marseille  po»*édr  de*  liant* 
de  mer  tré»-fréquoniés  . établis  aux  bassin* 
d’Ann , situé*  à 1 k.  de  la  ville.  Le  fond  «fc 
ers  luassiu*  est  en  g i amie  partie  saljkiuneu*  , 
l’eau  y e*l  toujours  limpide  , et  ronstaimiu  ut 
nriouvelrr.  Ouvrage  dr  b natnre  , il*  ont  été , 
comme  jiar  nu  effet  de  sa  près  ovaire.  g.«ims 
à leur  mHrlaiv , de  rocher*  qui  les  nul I eut . 
relui  de  giuirbc  surtout,  à l'abri  de  l'un  pet  uo- 
*ité  dr»  flot».  San*  une  étendue  de  rochers  qui 
s'avancent  dan*  la  mer,  le»  drux  Iwosiu*  m 
trous  ri aient  léimis. 

On  remarque  eucore  à Marseille  le  palais 
dr  justice  , b lioursr . b porte  Juliette  , l’arc 
de  triomphe,  b salle  de  concert , b maison 
du  Puget , b cotxlerie , b halle  île  b pois- 
sonnerie , la  Onu» elle  balle  , l'Hntel  • Dira  , 
1rs  |ir»M4iv  , le  pabi*  épiscopal  , les  caserne* 
les  chapelle*  Rabin  . de  la  Charité  . de  Notre- 
Dame -du- Mont,  du  Mont-Carmel , les  temple» 
gree  rt  protestant . le»  aller*  dr  Meiliian  . les 
rours et  autre»  lidlis  promenade» , etc,,  rtc. 

Aux  environ*,  ou  doit  visiter  le  fort  Notre- 
Dame-dr-la-Cardr.  bâti  ru  1523  sur  une  grande 
élévation  qui  domine  Marseille  ; e'esl  dons  ce 
fort  que  se  trouve  b chapelle  Vitre- Dame- de- 
la-Carde,  vulgairement  appeler  la  Rouuc-Mére, 
|iatronne  dr  Marseille  et  des  marins  proven- 
çaux ; le  hameau  des  Grotte»  , environné  de 
rucher*  on  sont  rrtusér»  ^Jes  excavation*  qui 
ont  dû  servir  d’habitation»  aux  premier*  habi- 
tants île  cette  contrée  : les  Aygalades  , village 
le  pin*  agréabir  du  terrilnire  de  Marveillc 
le  rhâlrau  offre  un  point  de  vue  magnifique 
sur  b mer  et  sur  b canquigne  em  irowwtr  ; 
|M<  un  navire  ne  peut  silhitiner  les  eaux  du 
golfe  , et  jm»  une  voilure  ou  un  voyageur  par- 
courir la  route  d’Aix  , sans  être  aperçu  de» 
Aygalade*. 

Biographie.  Maiscille  a produit  plusieurs 
homme*  illintm,  dont  la  princijiauv  sont  : 

le  satirique  P>t*o*k. 

IVreés»  et  Eiransivs» , astronome*  et  im- 
v igatvnrs. 

bisisa  Tu<{uu  , fondateur  de  l’un  Ire  de 
Malte. 

Focqcst.  Ri*tuaxd  bsunn  , Rumosd 
DS»  Toi  S*  ■ hlRIUL  ut*  B»t  ’X  , BlSTSIUl  pl  - 
ht,  Hivxosd  in  Sauu.Ruimsi»,  Ko»t  VVl., 
Bmv.m  , troubodiNir*  des  xii*,  XIU'  rt  xit» 
siècle». 

CiiLUura,  peintre  sur  verre. 

Pitaat  Bavo*  ni  l.iusm , capitaine  qui 
ilèlivra  Marseille  de  b tyrannie  de  Ca» aulx. 
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Iloxoa»  iiT  m»  , auteur  du  ruina»  de  l’.U* 
trée. 

ii.-SiM.  Pino» , historien  «le  lu  Provence. 
Avr,  et  A.-L.  Kl  »K1,  lii.vtunru» dp Marseille. 
Nom  ne  l-k  Ltinùi,  liitioiien  d'Arles. 
C.-M.  Ou -iv  it  k , géugroplur  el  historien  , 
Wort  eu  I73ti. 

A.  Tbm»,  liivtnrim,  ancien  ministre.  mem- 
lire  de  1 Institut  rt  de  la  chambre  «le»  député*. 
P.  n'I I uni  s,  rt^lirr»iiH9l»çi«lp, 
J.-IL-lîrnv.  f lnuMOV  , antiquaire. 

C j».  Mc  P*  Tioivti. . diplomate  el  antiquaire , 
membre  de  l'académie  du»  iu«cripliuu*cl  lidle*- 
lettrcs. 

C*.-Pu.  Cuiriov  , al  il  h-  de  Tersaii . anti- 
quaire». 

Cm,  diplomate  rl  littérateur. 

J. -J.  Il iv .il  u,  voyageur  el  antiquaire. 

L.  n’Asviivx,  orientaliste  rl  suvagenr. 
Gamuy  n*  T.un,  orientaliste  , membre  de 
Flustitut. 

VmrM  IM-  Pjuuim»  , orientaliste  et  diplo- 
matr. 

J. -15. -IL  Krmr*  . géographe  rl  boni  me  de 
lettre»,  membre  de  Flusülnt. 

Ksra.-M.  CottumT,  valant  numismate. 
ri»A»  Mon  vu  , ibtuticin), 

Di  NAimii  « grammairien  el  philosophe. 
L'abbé  J. -Fa.  Fvaoii*.  lexicographe. 

Jums  Mimhrui,  Inmcux  prédicateur, 
las  P.  P.  or.  Caoun,  jésuite  célèbre* . au- 
teur de  plusieurs  oui  rage»  ascétiques. 

H5vi.ru  va  ma  or  Vu»,  porte  latin,  mort  m 
1067. 

O uiio. . Ammus,  poète  du  xu‘  siècle, 
finti.  d'Aoout  , porte  ef  rluiusoiinier  du 
xti*  siècle. 

L’ablté  PtiJ-iiiiiiv,  poète  et  lillèrateiir. 

Jus.  Mis  y,  poêle  satirique  du  xixr  siècle. 

A.  hurmianï,  poêle  satirique  du  xat*  siè- 
cle. • 

J.-P.-N.  Dorixui.  . poète.  mort  en  1811. 
Ouvmii.  compositeur  de  musiqur, 

Nie.  Bajitk*  , auteur  dramatique. 

Uos  (fosi.is  , litlérateur  el  auteur  drama- 
tique. 

Aiwin  Diwicoi  si , célèbre  acteur  doTbé.i- 
tre-Knu  irais. 

G. -F.  nv  Livnix  , auteur  du  Voy  age  «l’An- 
lènor  eu  Gréer  cl  do  plusieurs  autres  oui  rages. 
Ci.  Hnwi  ».  lilléraleur  et  puldiciste. 

Aux.  Rico*»,  litlérateur  et  journaliste. 

L.  Rivuci»,  litlérateur  et  romancier. 

Le  comte  Foutu  m Pu.»*,  littérateur  et  géo- 
graplte. 

R» y Dcuhii,  romancier. 

Maui  Avcaw,  romancier. 

R. -N. -R.  Cirsrioii*  , littérateur  el  histo- 
rien. 

J.-Cj».  Pu  i.,  littérateur. 

J.-F.-L.  ut  fUsriiM  . littérateur. 

J. -P.  Ristio*.  litlérateur. 


Cm.  (k.i  Kimiiaot  v , aiocat  et  littérateur. 

Le  Iwruu  de  Liai  i.i  iuim,  traducteur  cl  litlé- 
rateur. 

L.-Jéa.  \ ion. . litlérateur. 

J.-H.-N.  Hou  h . célébré  médecin  du  xvxi* 
smtIc. 

F.  Aoum.  médrcin  et  bibliographe. 

P.  Diwhia,  célèbre  oculiste. 

P.  PiiiiT.  célèbre  snilplrur. 

lin  rira-n'AfMrrv , peintre  et  graveur. 

J.-L.-N.-Poiv.  Rt*tx  , peint; e et  natura- 
liste. 

P.  LiirnvvT,  peintre  et  graveur. 

Cm.  Barmmh  i . aiocat  et  (mêle , député  à 
la  roniviitUHi  nationale , mort  sur  l'échafaud 
révolutionnaire  de  Rouleaux  le  17  juillet  179A. 

Lux*  or  Pmr , nuinlire  de  In  rom  eut  ion 
natinnnlr  , nuirl  sur  Ferhafaud  révolutionnaire 
en  1793. 

Le  comte  Scireov  Dmo»  n»  , membre  de  ta 
commune  de  Paris  en  1793. 

Le  marquis  n»  PisTonrr,  députe  à rassem- 
blée législative,  ministre  de  l'intérieur  en  1791. 
membre  du  rmtseil  des  cinq  cent» . sénateur, 
memlirv  de  la  ehumhre  «b*»  pairs  et  chancelier 
de  Fronce  mus  la  restau  rat  ion. 

On.  Mh.wjov  , consul  géuéral  «le  France  en 
Orient. 

Le  général  Y icroa  lli  fii  »*,  gouverneur  de 
U Guyane  sous  l'empire. 

Le»  généraux  comte  (i.vsrinn  or  C.mniw» 
et  P.-L.  os  Ouomi. 

Ivni  iTRii.  Manufacture»  importante* de  sa- 
von. de  sonde  fartire  et  autre»  produits  chimi- 
que*. Fabriques  de  canle» , de  luis  de  laine, 
de  iMMiuets  façon  Tuuis  et  eluqicaux  fuis  et 
commun»,  huile  d'olives,  luira*  raffiné,  «ville 
forte,  amidon,  lermicelle  , plotub  de  chasse  et 
laminé,  sparterie,  eaux-de-iic,  esprits,  liqueurs 
fines  ; verre  à vitres  , faïence , cartes  à jouer, 
pianos,  (touchons  de  liège,  bijouterie  ni  corail, 
parfumeries,  I mugira,  chapeaux  de  pa  if  le.  Fila- 
tures de  coton.  Teintureries.  Radineries  «le  su- 
cre et  «U-  soufre.  Rravit-rira.  1 a nomes  et  ma- 
roquineries. Nombreuses  tuile  ries  et  briquete- 
ries. Paprtrri».  --  Manufacture  royale  des  ta- 
bacs. — Chantiers  de  ronslnictions  navale». 
I.ra  navire*»  construits  à Marseille  se  font  re- 
marquer  par  la  beauté  «le  leur»  forme»,  jxar  In 
finesse  «le  leur  marche  et  par  la  iirrfectiuu  de 
leurs  aménagements.  Mallieurrusement  on  u’olv- 
ticnl  ces  diverses  conditions que  par  une  suren- 
chère vbn»  la  main-d'œuvre  , et  le  pcii  élevé 
auquel  reviennent  en  cou  *1  nid  ion»  lait  repor- 
ter sur  la  Ciotat  et  sur  la  Sr> ne  uue  grande  par- 
tie des  travaux  de  ce  gvnre  , trop  coûteux  à 
Marseille.  L'est  du  clianticr  de  Marseille  que 
vmt  sortit  le»  plu»  belle*  frégate*  et  les  (dus 
lieaux  aviso*  de  la  marine  du  |uirlia  d'Egypte. 

Cünioru  considérable  de  savon , d'huile  j 
d'olive.»  de  Provence  , de  (.ne**,  de  Na  pie»,  du 
Levant,  etc.;  vin»,  eaux-dc-vic.  esprits,  grain», 
farine» , fruits  secs  et  confits , oranges  et  nuit*.» 
production»  des  départements  nuTidionaux  ; 
salaison»,  LaltaCv,  laine , [team . fer»,  cotou  eu 


f laine  et  filé,  lioi*  «le  teinture  et  autre»  ilenrérs 
colouialc».  — Commrrrr  d'inqiorlatiim  et  d'ex- 
[xirlatioti  avec  l'Italie,  1'Kspague,  le  lisant,  et 
avec  tous  les  |triuci|Miu\  poits  du  glotte.  — 
Commerce  Je  transit  pour  F Allemagne,  la  Sa- 
voie, cl  Mirtout  lu  Siiîsim;,  «ni  Marseille  expédie 
des  ruarrliaudi.se*  de  toute  sorte,  priucipule- 
ineut  de»  deiiree*  evdouudr».  File  inxtit  à son 
tour  du  nord  de  rKuro|ic,  et  en  jireimere  ligne 
de  l'AllemagiRe,  les  arlrclr*  qui  transitent  vers 
l'Italie  , le  Lriaul , l’ Amérique  , etc.  la*»  bu- 
reaux |»*r  lesquel»  Marseille  expétlie  la  plus 
graude  [uirlie  de  ses  transits  sont  ceux  «le  \ er- 
rierrs  , de  Joux  et  Itrllrgurde  [M»ur  la  ÿui»*e  ; 
Clia|taieillait  {tour  la  Savoie;  St-Louis  (tour 
l'Allemagne.  lai  priiM'qvaux  articles  sujets  à 
«vile  ex[ioi1atioii  sont  les  «-aie»,  lis»  .siM*re*  . Ira 
huiles  d’olives,  les  cotons,  les  fer»,  1rs  plombs, 
le»  soufre*,  le  j»is  de  rt'glisse,  etc. 

A 200  k.  S.-O.  de  Nice.  60k.  O.-N.-O.  de 
'loulou  , 791  k.  S.-K.  de  Paris.  Long,  orient. 
3*2'  0".  lat.  43“  17'  49 

I.'arrondicseiiMmt  de  Marseille  est  conipow- 
«le  9 cantons  : Aubague , la  Ciotat . Marseille 
l**eantou,  Marseille  1'  canton , Marseille  3* 
canton  , Marseille  4'  canton , Marseille  5r  can- 
ton, Marseille  <j*  canton  et  Roques  aire. 
Bibliographie.  * I)e  la  fondation  Je  Mar- 
seille par  les  Phocéens  J'jsie. 

Epoyue  Je  la  fondation  Je  Marseille  ( Mé». 
de  Far.  royale  «Ira  luscripl.  et  belles-lettres , 
t.  six.  p.  157  ; t.  xx,  p.  210.— IIîsIm  </W., 
t.  xxiu.  p.  160). 

Diisertations  sur  Marseille  ( Hi»t.  de  Facsd. 
royale  des  in »enpt.  el  belles- lettre» , t.  v. 
p.  70;  t.  i,  p.  137.  143;  t.  x»  p.  318 v 
313.  567  et  suis.  — Méra.,  idem,  t.  »r,  p. 
268). 

Dis  Oi  ri  n#  Mamiuor*  (Jtsm-Pierre).  Disser- 
tation sur  la  fondation  Je  Marseille  ( cV*t 
la  seconde  de  celles  qui  sont  a la  lin  de  sou 
Histoire  critique  de  la  (ûiule  narltouuai.se  , 
ii>-12,  p.  506, 1733). 

Cary  (Félix).  Dissertation  sur  la  fondation  Je 
la  ville  Je  Marseille , sur  rhistaire  des  rois 
du  Bosphore  Ctmmérien,  etc.,  in- 12,  1744. 
Dissertation  sur  les  Marseillais  ( Meut,  de 
Fucad.  royale  des  inscript,  et  brllc»-le(trrs , 
I.  x,  p.  534-44). 

Soi.tia»  (Jules- Raimond  de).  Antiquités  de  la 
ville  de  Marseille , oit  U est  traité  de  f an- 
cienne république  des  Marseillais  et  des 
choses  les  (dns  remarquables  de  leur  Etat  ; 
traduit  du  latin  par  Hector  de  Soliers,  fils  de 
Fauteur;  iu-8.  1615  (1632). 

SâUOY  (Nicolas).  Antiquités  et  Origines  de  la 
■ville  de  Marseille  (imprimées  avec  se*  Re- 
cherches de»  antiquité»  d* Abbeville,  in-8* 
1637). 

Ri  m ( Antoine  de).  Histoire  de  la  ville  Je 
Marseille,  tn-f“,  16  Al. 

— 2'  édit.,  revue , augmentée  et  enrichie  Je 
quantité  dt  inscriptions  , sera  tu  , monnairs  , 
par  iMMts-Antoinede  Rufft,Jds  Je  f auteur , 
2 vol.  iu-f  . 169b. 

Fuir*  (Augustin).  Histoire  de  Marseille , 1 vol. 

in-8,  1829-31. 
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• Jxitrrs  écriifâ  de  Marseille , contenant  au 
vrai  tes  choses  > pii  s'y  sont  passées  tes  8,9 
et  10  avril  1585.  iu-8.  1585. 

• Histoire  rentable  de  la  prince  de  Marseille 
par  ceux  de  la  ligue,  et  de  la  réprimé  par 
tes  bons  serviteurs  du  roi,  le  86  avril  1 585, 
confirmée  par  lettres  de  S.  M.  et  autres 
lettres  ( imprimée  ail  I.  t de  l'Histmrv  de  la 
Ligue,  p.  83). 

Bm^mp  ( Elirnirl.  Discours  véritable  de  ta 
prize  et  réduction  de  Marseille,  in -4,  1596; 
in-8,  1596. 

• Discours  véritable  des  particularités  qui 
se  sont  passées  en  la  réiluetion  de  la  ville 
de  Marseille  en  f obéissance  du  roi , in-8  , 
1596. 

Dr  luira.  La  Royale  liberté  de  Marseille,  dé- 
diée au  roi  ( c'est  une  relatinu  de  la  réduc- 
tion de  Marseille,  par  Lilirrlal,  en  1596). 

• Discours  véritable  de  ce  qui  t’est  passe  à 
Marseille  en  1596,  in-4,  1596. 

CoftiMi*  | Lazare  de) .Jxs  Fidélité  de  Marseille, 

in-4. 

• La  Triomphante  Entrée  du  pape  Clément  CH 
est  la  ville  de  Marseille  ; arec  f entrée  du 
roi  François  /" , de  la  reine  et  des  enfouis 
de  France  dans  ladite  ville,  fan  1 533  (im- 
primée au  1. 1 du  Cérémonial  de  (iul«froi  ).  ! 

Mau  ( Henri  ).  Discours  abrégé  de  l'entrée 
de  Sa  Majesté  Ixsuis  \ l/l  en  la  ville  de 
Marseille. 

• Histoire  véritable  de  la  rétlurtian  de  Mar- 
seille à f o/*éissaucr  de  Henry  JC,  in-8. 

1816. 

L r Roy  (W.).  Relation  véritable  de  tout  ce 
i/ui  s’est  passé  en  la  ville  de  Marseille  de- 
puis le  13  et  te  19  juillet  1658  jusqu’à  pré- 
sent, in-4, 1658. 

• Discourt  de  ce  tpti  s’est  passé  en  la  prise  de 
Marseille,  etc.  (imprimé  au  t.  tv  du  Journal 
de  Henri  IV,  in-8.  1741). 

ünoomu^aucVasvel  Solt.i.iiji  . Relation 
succincte  touchant  les  accidents  de  In  peste 
de  Marseille,  son  pronostic  rt  sa  relation, 

in-8,  1790. 

• Relation  historique  de  la  peste  de  Marseille 
en  1190. 

Picium  ne  ùotuuin.  Journal  abrégé  de  ce 
qui  s’est  passé  en  la  ville  de  Marseille  pen- 
dant la  dernière  peste , tiré  du  Mémorial 
de  la  chambre  du  conseil  de  f hôtel  de  ville, 

in-4.  1191. 

• Relation  historique  de  la  peste  de  Marseille , 

in-19. 1191. 

• Relation  historique  de  tout  ce  qui  s’est 
passé  à Marseille  pendant  la  dernière  peste, 
in-1f. 

Mvriis  ( Arnould  ).  Histoire  de  la  dernière 
peste  de  Marseille , Aix  , Arles  et  Toulon , 
ti*  part,  in-li.  1739. 

Lonasan  (Tbrodnrr).  Poème  sur  la  peste  de 
Marseille,  in-19,  1199. 

Puos  (J. -P.).  Relation  de  la  peste  de  Mar- 
seille en  1790,  et  de  celle  de  Mont/seUier  en 
1699,  rtc.,  iu-8, 1890. 

Lot  une  (f..).  Histoire  de  la  résolution  à Mar- 


seille rt  en  Provence,  depuis  1789  jusqu'au 
consulat,  in-8, 1838. 

* Marseille , A imes  et  ses  environs  en  1815 , 
jiar  un  témoin  oculaire,  iu-8.  1818- 

Simc»(D.-M.-M.).  Tableau  des  prisons  de 
1 Marseille , précédé  cf  un  Coup  iftril  rapide 
sur  r état  actuel,  pli  i tique  rt  moral  de  cette 
ville,  in-8, 1886. 

D*.  Rmv  (Antoine).  Histoire  de  f abbaye  de 
St-Cictor  de  Marseille,  {y.  u de  l'Histoire  de 
Marseille.  9*  «lit.,  1696). 

* L’Arc  de  triomphe  de  Marseille . Dialogue 
entre  un  jeune  et  un  vieux  Marseillais, 

in-8, 1839. 

sc*  {de).  L’ Antiquité  de  /*  Eglise  de  Mar- 
seille et  la  succession  de  ses  évêques,  in-4  , ! 

1747. 

* Antiquités  de  f Eglise  de  Marseille,  3 yoI. 
in-4,  1777. 

Yuumvt  (le  comte  Christophe).  Promenade 
à A'otre-Dame-de-la-Garde,  iu-8,  1816. 

(itouos  ( J. -B. -Bernard  ).  Recueil  des  anti- 
quités et  monuments  marseillais  qui  peuvent 
intéresser  f histoire  et  les  arts,  in-4,  1773. 

Faim»  Sr-Yi-xca*»  (Alex. -J. -A.).  A'otice  des 
monuments  antiques  conservés  dans  lr  mu- 
séum de  Marseille,  iu-8,  1803. 

* A'otice  des  tableaux  et  monuments  antiques 
qui  cumptssml  la  collection  du  musée  de 
Marseille,  in-19,  1897. 

* Explication  des  ouvrages  de  peinture  , 
sculpture  et  architecture  , exposé  t dans  la 
grande  salle  du  musée  de  Marseille,  in-19, 

1835. 

Palus  i»k  St-Visckst  (J.-Kr.-P.  ).  Mémoire 
sur  lr»  monnaies  des  anciens  Marseillais, 
in-4,  1771. 

ühocamt  (François).  Explication  des  usages 
et  coutumes  des  Marseillais,  t.  i,  contenant 
les  coutumes  sacrée»,  in-8,  1685. 

I.u  t «su»  (B.-B.).  Ica  Maison  des  fous  de  Mar- 
seille. Essai  historique  et  statistique  sur  cet 
établissement , depuis  sa  fondation  eu  1699 
jusqu’en  1837,  in-8, 1840. 

Qilifcuusf  (Pierre  de).  Im  A'ouvtlU  Agricul- 
ture, on  la  Provence,  traduite  du  latin  par 
François  Cletret,  in-8.  1613(1614). 

I.’autetir  traite , dans  le»  deux  premier» 
livres . de  l'histoire  naturelle  et  des  produc- 
tion» de  toute  espère  de  la  Provence.  Dan»  le 
troisième  livre  il  parle  partirulim-mnit  de 
Celle  de  Marseille  et  de  (pie|s|sie»-un«  de» 
grands  hommes  qu'elle  a produits  ancienne- 
ment. 

La  Royft  (U*  clsev . Jean  de).  Marseille  savante, 
ancienne  et  moderne,  in-19,  1796- 

LAUTsaii  (J.-B.).  Essai  sur  r histoire  littéraire 
de  Marseille  (Mém.  de  lacad.  de  Marseille, 
t.  an.  1814). 

— Histoire  de  f académie  de  Marseille,  depuis 
ta  fondation  en  1796  jusqu’en  1896.  9 vol. 
in-8.  1898,  1831. 

Flotte  (Gaston  de).  Essai  sur  f étal  de  la  lit- 
térature n Marseille , depuis  le  irh*  siècle 
jusqu'à  nos  jours,  in-8,  1836. 

Mémoires  de  f academie  royale  des  sciences. 


belles-lettres  et  arts  de  Marseille,  13  vol. 

iu-8,  1803-15  ; 9“  série,  in-8. 1815-41. 

Guy  ( P.-Aug.}.  Marseille  ancienne  et  mo- 
derne, iu-8,  1766. 

f i sans  (E-).  Histoire  rt  Topographie  de  la  ville 
de  Marseille,  ia-3,  1834. 

Cm  tenus.  Tableau  historique  et  descriptif  de 
Marseille  ancienne  el  minier  ne,  in*13,  1806; 
4’  édit.,  in-19.  1835. 

b'cuitî  (J. -F.).  Précis  historique  sur  f an- 
cienne Marseille  : topographie , jiopulation, 
commerce , industrie , sciences  et  arts  de 
cette  nouvelle  Athènes  des  Gaules,  in-8, 
1838. 

Bats.».  (F.-H.).  Traité  sur  ta  topographie , la 
population . te  commerce  et  les  arts  de  la 
ville  de  Marseille , à f époque  ou  cette 
Athènes  des  Gaules  fut  assiégée  par  Jutes 

César,  in-8,  1838. 

Rot  y (Pierre-Martin).  Rapport  sur  1rs  bains 
de  mer  établis  par  M.  Giraud » aux  Imtsins 
cf  Arme  , fait  u la  société  royale  de  méde- 
cine de  Marseille  au  nom  tf  nue  commission 
spéciale,  in-8,  1899. 

lUnrisi  i.r  my.  Marseille , petite  revue  cf  nue 
grande  ville,  in-8,  1849. 

* La  Mendicité  abolie  dans  la  ville  de  Mar- 
seille par  f hôpital  ou  maison  de  charité , 
in-8.  1699. 

Raymosu.  Mémoire  sur  la  topographie  médi- 
cale de  Marseille  et  de  son  territoire,  rt  sur 
celle  des  lieux  voisins  de  cette  ville  ( Mém. 
de  U soc.  royale  «le  méd..  t.  t(,  p.  66). 

* A' oms  des  rites,  places,  cours,  marché*,  etc., 
de  la  ville  de  Marseille,  avec  f indication 
des  quartiers  les  plut  voisin»,  pour  connaî- 
tre facilement  les  rues  qu’on  désiré  trouver, 

in-19,  1833. 

CüARnox  (Jos.).  Tableau  drs  noms  anciens 
et  noms  nouveaux  des  promenades , places 
publiques,  boulevards,  quais,  rues,  etc.,  de 
la  ville  de  Marseille , etc.;  suivi  <f  une  No- 
tice historique  sur  les  pn  mi  pales  promena- 
des publiques  que  cette  ville  possède , ainsi 
que  sur  les  campagnes  de  son  territoire, 
in-19.  1890. 

* Esquisse*  historiques.  Marseille  depuis  1789 
jusqu’en  1815,  in-8.  1814  (t.i). 

Vaotos.  IjCS  Principales  Causes  tir  fa  ruinr  du 
commérer  dr  Marseille , et  de  ta  diversion 
qui  s’en  fait  à Uvoutne,  in-4. 

Julm  rsr  ( Jule»  ).  Essai  sur  le  commérer  de 
Marseille,  in-8.  1849. 

Fougue.  Histoire  raisonnée  du  commerce  de 
Marseille,  appliquée  an  développement  des 
prospérités  motlernes,  I.  x,  in-8,  1843. 

Gvmt  (Jean).  Mémoire  sur  U port  de  Mar- 
seille , indiquant  les  mot  eus  de  te  remettre 
dans  le  meilleur  état,  avec  le  Projet  d un 
second  port , pour  fssciliter  f arriver  drs 
vaisseaux  par  tous  les  i rats,  rt  pour  y éta- 
blir le  dépôt  de  fa  franchise  sans  nuire  aux 
intérêts  du  fisc,  in-8, 1809. 

Fi  tes» AT  (Eug.).  Second  Mémoire  pour  servir 
aux  eramensde  f administration  drs  pont* 
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et  ekassssées  tur  tes  projet»  de  docks  à Mar- 
seille, in-8,  1838. 

f»WT-(’.*uuT.  De  r assainissement  du  port  de 
Marseille,  in- 4,  1841. 

Ltr.«^Gi  ( Théophile  j.  Port  de  Marseille. 
F.  s amen  des  projets  «A agrandi  tsemrnt,  in-8  . 

1842. 

* Marseille  et  set  e mirons  (Prm|)cctut-!i|irci- 
min),  in-8,  1838. 

Bon»  rt  {l/mtt-J.-Marirl.  Guide  des  bains  de 
mer  aux  thermes  maritimes  de  Marseille, 
in-18.  1835- 

* Souvenu  Guide  marseillais  , ou  Véritable 
Indicateur  marseillais  ; précède  de  F Alma- 
nach historique  rt  commercial  de  Marseille 
et  du  département  des  Uouches-du- Rhône 
pour  r année  1833,  Ühlt,  1833. 

* L'Ami  du  voyageur  à Marseille,  in- 12  , 
1838. 

Biwt.  Le  Cicerone  marseillais,  ou  t Indica- 
teur commercial,  contenant,  etc,,  fsour  Tan- 
née 1841,  in-!2.  1841. 

* Marseille.  — Album  des  étrangers  et  -visi- 
teurs, in- 12,  1833. 

Ommos  (J.-B.-fenanJ).  Almanach  histori- 
que de  Marseille,  in-18,  1770. 
MARSEILLE,  joli  bourg.  Oise  (Picardie) , 
arr.  rt  à 21  k.  dr  Beauvais,  rhrf-l.  de  cant. 
Cure.  L*J.  Vy.  A 81  k.  de  Paris  pour  la  fuse 
des  lettres.  Pop.  868  b.  Ttaïuix  crétacé  su- 
périeur, craie. 

Le  bourg  est  situé  «bus  un  vallon , au  con- 
flucot  de  Tbérinrt  et  du  ruisseau  d'Herlioval. 

Considéré  dans  «mi  rnsnnlitr  , il  parait  uue 
petite  ville . quoique  son  étendue  ne  dépasse 
pas  celle  d’un  sillage  ordinaire.  Les  maisons 
qui  bordent  b grande  route  nivale  de  Calait  à 
Paris  sont  construites  avec  b solidité  et  le  goril 
propres  aux  habilatioiu  urbaine*.  Lu  large 
pont  de  pierre  sur  le  niisteau  d'Herboval  , une 
halle  couverte , (‘établissement  de  b poste  aux 
chevaux,  plusieurs  aulierget  de  belle  apparence, 
mutriltomt  à reinbrilisM.inrnt  de  ce  bourg,  rt 
lui  ihmnml  l'aspect  animé  des  lieux  (topulrux 
rt  commerçants. 

Marseille  est  un  lieu  ancien  du  Beauvaisis 
qui  a été  fermé  dr  murs  : on  y entrait  par  trois 
portes.  Il  y avait  lion  de  l'rorrintr  du  liourg  , 
au  midi , un  château  fortifié  , dont  on  aperçoit 
encore  des  vestiges.  Le  château  actuel  est 
construit  (bits  la  vallée  du  ruisseau  d'Heri*)- 
val  ’ c'est  uii  bâtiment  de  briques,  rectangu- 
laire , (lanqué  de  quatre  tourelles , avec  une 
avant-cour  régulière,  une  chapelle,  un  moulin, 
de»  canaux  d'ornement,  rtr. 

Tanneries  rt  mégisseries.  - - Foires  les  25 
janv.»  18  et  28  ocl.,  Jftiwv,  et  21  déc. 

lll.SUU.K  liv triKÜV  . rg.  Cher 
(Nivernais),  arr.  et  à 34  k.  de  Sancerre,  cant. 
dr  Sanoergurs  , H de  1a  Charité.  Pop.  360  h. 

MARSEILLE  riR , vg.  Aude  (Languedoc), 
arr.  rt  à 17  k.  dr  Caicassonne,  cant.  rt  Edr 
Peyriar- Miner*  ni*.  Pnp.  449  h. 

Il  «l  situé  sur  une  hauteur,  entre  l'Aude  êl 
le  canal  du  Midi , au  bord  de  l’étang  desséché 
de  vos  nom. 


L'étang  de  Marsetlletle  a été  rendu  à l'agri- 
culture en  1808,  et  converti  en  une  plaiiie 
couverte  des  plut  riches  moisson*,  par  les 
soins  de  M**  Lawlesse.  Quelle  puissance  mi- 
raculeuse a produit  cette  mêbmorpliose  , 
cette  population  nombreuse , ces  plantations 
forestières,  ces  prairie*  verdoyantes , en  un 
mot,  cette  nature  nouvelle  que  l'on  ue  se  base 
pas  d'admirer  ? Une  femme  irlandaise , seule , 
sans  le  secours  du  gouvernement , mai#  forte 
de  son  caractère  et  de  son  amour  pour  sa  nou- 
velle pairie , est  venue  à (mut  de  cette  noble 
entreprise,  au  milieu  des  obstacle*  de  tous 
genres  , que  l'intérêt  rt  l'env  ie  ne  cessèrent  de 
lui  opposer.  Puisse  le  nom  de  MM  Lawlesae , 
auteur  de  ce  miracle  d'agriculture , (tasser  à b 
postérité  ! 

Cette  vaste  propriété , autrefois  entièrement 
submergée,  olfre  aujourd'hui  un  riche  domaine 
qui  s'étend  autant  que  la  vue  peut  le  permet- 
tre , jusqu'au  pied  de*  cnlline.*  qui  joignent 
les  échelon*  de  b Montagne-Noire.  Elle  est 
bornée  au  midi  par  le  raual  Boval.  Les  canaux 
multiplié*  qui  la  di»  i*ent , les  nombreuses  ha- 
bitations rurale*  que  les  liesoins  de  l'exploita- 
tion y mit  fait  construire,  ers  champs  impro- 
visés. couvert#  dr  moissons  magnifique*  et  de 
vigne#  vigoureuses;  ces  nombreux  bestiaux 
qui  errent  dans  les  prairies  naguère  peuplées 
d'animaux  aquatiques  ; ors  plantation*  , mal- 
heureusement trop  rares,  qui  Imrdeut  les  ca- 
naux d'évacuation , attestent  b conquête  rt  la 
puissance  de  l'homme.  L'étang  de  Marseil- 
le tir  a une  superficie  de  1 ,968  hectares , qui 
versent  annuellement  dans  le  commerce  ou  U 
consommation  30,000  hectolitres  de  blé,  non 
compris  les  autre.*  grains. 

Ou  croit  que  MartriHrtte  rvt  le  lieu  indiqué 
dnn»  les  'labiés  dr  Prutinger.  «mu  le  nom  de 
Uvianu , dans  l'Iltnéruire  dr  bordeaux.  Caïd 
et  les  auteurs  de  l'histoire  générale  du  Lan- 
guedoc ont  conservé  cette  indication  faite  par 
Astruc.  Tout  porte  à croire  que  ce  dernier  a 
raison. 

MARSHàXE,  vg.  Mièvre,  comm.  dr  Mon - 
tenoiion,  K de  Prcroery. 

.MAKSILLAL.  V.  MxactLLAc. 

.M  A KSI  LI.  A RO  l'ES , petite  ville,  Hérault 
(Languedoc) , arr.  rt  à 28  k.  de  Montpellier  , 
canl,  rt  H de  Lunel.  Pop.  3,529  h. 

Elle  est  bâtie  dan*  une  agréable  position,  sur 
le  Vidourle  , au  milieu  d'on  pays  riant  rt  fer- 
tile. On  y remarque  un  licnu  château,  accom- 
pagné de  deux  ailes  en  retour,  rt  précédé  d'une 
tiellc  cour.  La  façade  offre  les  emldèmrs  de 
Diane  de  Poitiers,  maîtresse  de  François  1**. 
Les  grandes  salles  de  l'intérieur  sont  décorées 
de  peinture*  rt  de  wiitplum  remarquable*.  Le 
parc  a été  remplacé  |ur  de*  champ*  fertiles  rt 
bien  cultivés. 

MARK1I J. AT.  vg.  Creuse  , rwnm.  de  Jn- 
lèches,  de  Boussac. 

MAHSILLOX,  vg.  H.  « Pyrénées,  comm. 
d'Os-Marrillou,  Cgd’Orthra. 

MARSU.LY  , vg.  .issue,  comm.  de  Barzy, 
13  de  Durman*. 

MARSH  J.  Y,  vg.  Charente- h,  f.  Auiû»), 


arr.,  cant.,  53 et  à 10  k.  de  la  Rochelle.  Pop. 
931  h. 

M ARSII.LV,  vg.  Moselle  (pays  Messin), 
arr.  «là  10  k.  de  Met/,  cant.  de  Fange  , 3 
de  Courrelles-Chaussy.  Pop.  106  h. 

MARS- LA-J  AILLE  (St-),  vg.  Js>ire-imf. 
(Bretagne),  arr.  ,E2ct  à 20  k.  d’Ancenit, 
chef-l.  de  cant.  Dire.  \y.  Pop.  1,331  h. — 
l i rr ai*  de  transition  sii|iérieur. 

Il  y avait  autrefois  un  chàtrau  très-fort, 
construit  en  1 334.  Du  temps  de  b ligue , ce 
château,  dont  la  garnison  tenait  pour  le  doc  de 
Memrur,  fut  surpris  par  les  royalistes  en 
1595.  Ses  fortifications  oui  été  démolies  en 
1 598.  Sur  l'emplacement  de  crtte  ancienne  for- 
teresse M.  de  la  Ferroimays  avait  fait  bâtir  en 
1774  un  magnifique  château  qui  a été  vendu 
comme  bien  national  en  1793  rt  en  partie  dé- 
moli. 

Carrières  d'ardoises.  ■ - Foires  les  24  avril  . 
3 juin.  29  août  et  13  déc. 

«IHS-I.AHKORTHE  (SI-),  tj.  Ct-Jrr 
(Poitou),  arr.  rt  k 44  k.  de  Bourbon- Vendée, 
cant.  et  Bdo  Herbier*.  Pop.  814  h. 

MAR-VI.  A-TOI  R,  hg  Moselle  (pays  Mes- 
sin) , arr.  rt  à 23  k.  de  Meta,  cant.  de  Curzc. 
Dite  d'étape.  C3.  vy.  A 291  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  614  h. 

C'était  autrefois  une  petite  place  de  guerre 
défendue  par  un  rhâtrau  fort,  dont  le  maré- 
chal de  Vieilleville  s'empara  en  1552.-  Foires 
le»  25  avril  rt  1"  oct. 

M ARft-LOOQUEJf  AT  (St-),  vg.  Sarthe 
(Maine),  arr.  rt  à 23  k.  de  St-Calais,  cant.  rt 
Bâde  Rouloirr.  l*op.  947  h. 

MARXOI.AX  , vg.  Gers  (Condomoi*),  arr., 
cant . , et  à 7 k.  de  I/rtonif.  Pop.  1,258  h. 
— Fmres  le  lundi  gras  et  dimanche  d'ort. 

M AHS4KV . vg.  Maine-et-Loire,  comm.  de 
Rian,  CJ  de  Saumur. 

MARSOX  , vg.  Marne  (Cbamj*gne) , «rt., 
H rt  i 13  k.  de  Châlons-sur-Marne,  cbef-l.  d« 
cant.  Bureau  d’enregistrement  à Courtisol*. 
Pop.  375  h.  — Tesmir  crétacé  supérieur, 

craie. 

MARSOX,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  de 
Gommeiry  et  à 34  k.  de  Sl-Mihirl , cant.  et 
E)  de  Void.  Pop.  241  h. 

MARSOXXAtS,  vg.  Ain  (Bn-sae),  an*,  rt  4 
20  k.  de  Bourg-en-Bresse,  cant.  et  S de  Mon- 
trevd.  Pop.  1,414  h. 

MARSOXXAS.vg,  Jura,  comm.  d'Axonus. 
E d’Arintbod. 

MARHOXXAY,  vg.  Jura,  comm.  de  l*r- 
gilby-Marsonuav,  r*:  d'Orgelet. 

MARSOtXAS,  vg.  H.  - Garonne  (Gascofpc), 
arr.  rt  à 24  k.  de  $t-Gaudens , cant.  et  £3  d« 
Salies.  Pop.  264  h.  Fabrique  de  faïence. 

.MAHSOfS,  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  rt  C?2  d’Argelé»,  à 24  k.  de  Lourdes,  cant. 
d‘ Aucun.  Pop.  716  h. 

MAILSPICH , vg.  Moselle  (pays  Muiin), 
arr.,  cant.,  BJrtà  1 k.  de  Thionvitte.  Pop* 
416  h. 

MARSSAC,  vg,  Tarn  (Languedoc),  arr., 
cant.,  51  rt  à 9 k.  d'Albi.  Pop.  656  h. 

U nt  sur  le  Tarn , que  l’on  y passe  #ur  un 
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magnifique  pont  de  pierre  de  taille  de  trou  ar- 
che* « pleiu  antre;  les  tympan»  mol  percé» 
par  des  ouvertures  cylindriques  qui  favorisent 
le  débouché  des  eaux  ; sa  voie  est  large , et  les 
avenues  sont  traitées  aver  un  grand  hue  de 
maçonnerie.  — /wr«  les  86  fév.,  9 avril  et 
3 sept. 

MARS-SOLS-BALLON  (St-),  *g-  Sarlbe 
(Maine),  arr.  de  Mars,  cant.  de  Bedon,  LF]  de 
Beaumont -sur-Sarthe. 

MARS-SUR- ALLIER  (St-)  , vg.  iVîéere 
(Nivernais),  arr.  et  à 20  k.  de  Never»,  cant.  et 
£5  de  St-Pierre  - le  - Moutiers.  Pop.  319  h.  — 
foires  I»  30  juin,  22  juillet  et  1**  oct. 

MARS-SUR-COLMOST  (St-),  %g.  Mayenne 
(Maine),  arr.,  E et  à 11  k.  de  Mayenne,  cant. 
de  Gorron.  Pop.  1,440  h. 

MARS -SLR  - LA  -FUTAIE  (St-),  vg. 
Mayenne  (Maine),  arr.  rti|3k.  de  Mayenne, 
cant.  de  Landivy  , g;  de  Fougerolles.  Pop. 
1,483  h. 

MARS-SU  R-RISLE  , vg.  Eure  (Norman- 
die), arr.,  cant.,  R3  et  à 4 k.  de  Pont- Aude- 
mer.  Pop.  279  h. 

MART  (St-),  ou  Sr-M*ac , vg.  Puy-de- 
Dôme.  V.  ÜUHAUisU. 

MARTAGNY,  vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  à 30  k.  des  Artddys,  cant.  elBde  Gisor». 
Pop.  449  h.  — Fabrique  de  dentelles.  Fila- 
ture» de  Laine, 

MARTA1LLY.  vg.  Saône-et-Loire,  comm. 
de  Rraucion,  E dcToumu*. 

MARTA1NEV1LLE  Sl'R  MER,  Vg.  .Som- 
me, connu . dt*  Bourscville,  d’Eu. 

MA  RT  Al  N SK  VI  IXE  , vg.  Somme  ( Picar- 
die), arr.,  K et  à 12  k.  d’Ablieville,  cant.  de 
Gamachc*.  Pop.  380  h. 

Si ARTAIS VILLE,  vg.  Calvados  (Norman- 
die), arr.  et  à 14  k.  de  Falaise,  cant.  de  llar- 
courl-Thury,  P3  de  Tournrhu.  Pop.  215  h. 

MARTAIXV1LLE , vg,  Seine-/*/.,  comm. 
et  CS  de  Rouen. 

MA  RT  AIN  VILLE -DIT -CORMIER,  Mar - 

ünvilla , vg.  Eure  (Normandie),  nrr.  et  à 13  k. 
d’F.vreuv,  cant.  ctE  de  Pacy-sur-F.ure.  Pop. 
461  h.  — fabrique  de  coutils. 

MARTA1NVILLE-PRÈS-LALANDE  , ou 
MA»mviui*»ji-Lurnv , Martinvilla,  bg  Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 11  k.  de  Pont- Aude- 
mer,  cant.  et  EJ  de  Beuzeville.  Pop.  835  b. 
Sur  la  Corbie.  — fabrique  de  coutils. 

MA  RT  AIN  VILLE-SU  R-H  Y . vg.  Seine-/*/., 
comm.  d’Kpreville-MartaiQville,  Ede  Darne- 
tal.  vy. 

MARTAIZÉ,  Vg.  tienne  (Poitou),  arr.  et 
à 12  k.  de  Loudun,  cant.  de  Moncontour.  Pop. 
806  b. 

MA  RTANGIS,  vg.  A'ièvre,  rom  me  de  NoLay , 
KJ  de  présnery. 

MARTEAL,  B.-Min.  V.  KcmauAjaxa*. 

MARTÉGAUX  (les)  . vg.  Uouchet  - du  - 
Kinine,  comm.  et  EJ  de  Marseille. 

MARTEL,  Martelii , Martellum,  petite 
ville,  Lot  (Quercy),  arr.  et  à 36  k.  de  bour- 
don, clief-l.  de  cant.  Cure.  Collège  communal. 
H-  A 522  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
•Pop.  3,070  h.  — Texas  i*  jurassique. 


Suivant  les  historiens  du  Quercy,  Martel 
doit  sou  origine  à une  église  qu'v  Cl  bâtir 
Charles  Martel.  C'était  jadis  une  de»  princi- 
pales villes  de  la  vicomté  de  Turmiic,  et  le 
lieu  de  rassemblée  des  états  de  cette  princi- 
pauté. 

L'église  paroissiale,  surmontée  d'un  clocher 
en  forme  de  tour  carrée,  est  trés-ancicnur  ; elle 
offre  intérieurement  une  vaste  uef  mu»  La»  cô- 
tés, et  est  ornée  de  vitraux  remarquables  par 
la  correct hiu  du  dessin. 

Le  sanctuaire  dr  l'église  de  Martel  est  éclairé 
par  deux  grandes  IV nôtres.  L’une,  pratiquée 
dans  le  tuur  latéral  à gauche,  offre  quelques 
restes  de  vitraux  colorés , si  peu  considérable* 
qu’il*  ne  mentent  aucune  attention  : seulement 
il»  donurut  lieu  tle  penser  que  toute  la  fenêtre 
était  autrefois  formée  de  vitraux  du  même 
genre.  L'autre  s’élève  à uuc  hauteur  remar- 
quable. dans  le  mur  qui  est  derrière  le  grand 
autel,  et  se  termine  en  ogive-  Sa  partit*  supé- 
rieure offre  un  ornement  d’architecture  com- 
posé de  trois  feuilles  de  trèfle,  au  centre  des- 
quelles est  un  cœur,  au  milieu  de  trois  piliers 
qui  se  réunissent  à leur  sommet  par  de»  arr  eaux 
en  ogive,  au  nombre  de  quatre,  y compris  les 
deux  qui  s’appuient  au  mur  de  la  croisée,  à 
droite  et  à gauche. 

Les  vitraux  de  la  fenêtre  sont  colorés  jusque 
dans  la  partie  inférieure,  où  Us  ont  été  détruits 
par  l’injure  du  temps.  Ils  représentent  des 
personnages  isolés  ou  cm  groupe.  Les  couleurs 
des  draperies  sont  généralement  foncées,  et  les 
chairs  sont  représentées  par  une  teinte  légère- 
ment bistrée.  Voici  les  sujets  que  l'on  remar- 
que sur  ces  vitraux.  — 1*  Dans  la  partie  supé- 
rieure de  la  fenêtre  et  le  (tremicr  trefle,  ou  voit 
le  Père  éternel , l’Ancien  de*  jours,  avec  tous 
les  iusigoes  d’un  vieillard  vénérable.  Le  bat  du 
tableau  cil  embelli  de  fleurs  et  de  divers  orne- 
ments, remarquables  par  la  variété,  La  vivacité 
et  la  combinaitou  des  couleurs.  — 2*  Au-des- 
sous du  premier  trèfle  et  dans  le  chœur,  sont 
1rs  deux  évangélistes,  saint  Jean  à droite,  saint 
Matthieu  à gauche.  On  distingue  très-bien 
l'aigle,  symbole  de  saint  Jean;  mais  les  vitraux 
qui  représentaient  l'ange,  attribut  de  saint 
Matthieu,  ont  disparu.  Dans  les  deux  trèfles  qui 
vont  au-dessou»  du  chœur  se  trouveut  les  deux 
autres  évangéliste* , saint  Marc  du  côté  droit, 
avec  la  tête  du  lion,  et  saint  Luc  du  côté  gau- 
che; la  tète  du  bœuf,  symbole  de  ce  dernier, 
u’existe  plu».  Auprès  des  évangéliste»  ou  re- 
marque quelques  inscriptions  qui  sont  en  partie 
ou  brisées,  ou  couverte*  par  uue  sorte  de  mav> 
tic.  Elles  sont  lev  seules  qui  soient  sur  ces  vi- 
traux, et  on  y lit  1rs  noms  de  ccs  évangélistes 
en  caractères  gothiques.  — 3*  Iïan»  le  haut  de 
la  fenêtre  oii  remarque  encore  quelque*  pein- 
tures aux  deux  extrémités  latérale»,  qui  s'ô- 
carient  l'une  de  l'autre,  à mesure  qu'elle*  des- 
cendent , jusqu’au  sommet  des  piliers  dont  on 
a parlé.  Au-dessous  du  Père  éternel  un  dôtiu- 
gUr  à droite  un  ange  tenant  une  Imtnjiette  ; à 
gauche,  le*  vitraux  sont  brisés.  Sous  ce*  der- 
nier* est  une  tête  qui  parait  représenter  la  luue, 


côté  droit,  les  verm  dégradés  ne  laissent  aper- 
cevoir que  quelques  bande*  rouge* , jaunes  on 
vertes.  Enfin  uue  certaine  combinai  von  de  cou- 
leurs diverses,  voilà  tout  ce  qu’on  peut  remar- 
que «score  de»  deux  côtés,  et  toujours  eu  des- 
cendant, sur  des  vitraux  pareiflenxat  brises  et 
dégradés.  — 4*  Chacune  de*  quatre  ogives  lor- 
mée»  par  le»  murs  et  par  les  piliers,  ainsi  qu’on 
l'a  expliqué  plus  haut , renferme  un  écuuou 
appliqué  sur  La  poitriue  d'un  buste.  Le*  buste* 
ne  paraissent  représenter  aucun  personnage 
lùstonque.  Le  premier  écusson,  «n  commençant 
à droite,  est  celui  de  France  . il  a trois  fleurs 
de  lis  dorées,  sur  un  fond  d'unir.  Le  second 
écusson  est  écartelé  de  fleurs  «le  li*  dotées  et 
de  bandes  de  gueules  et  d'argeut.  L'écart  su- 
périeur à droite  a sur  un  fond  d’azur  huit 
Ueuta  de  lis  et  un  vase  d’argent  au  milieu  ; 
l’écart  inférieur  est  bandé  de  gueules  et  d'ar- 
geut ; l’écart  supérieur,  à gauche,  est  l*ndé 
pareilli-mcnt  ; l'écart  inférieur,  »ur  un  fond 
d'azur,  offre  sept  fleurs  dr  iis  et  un  vase  d'ar- 
gent. Le  troisième  écusson  est  divisé  par  le  pal 
eu  deux  parties  principales,  dans  toute  sa  lon- 
gueur. A droite  du  pal,  sur  un  fond  de  gueu- 
les, sont  trois  lièvre*  d’argent.  La  partie  gau- 
che offre  trois  divisions  : un  chef  supérieur  qui 
est  crénelé,  un  i t.ef  abai-se  qui  est  monté  dur 
et  de  gueule»,  cl  la  pointe  couleur  d’argent, 
fur  niant  à peu  prev  la  moitié  d'un  cercle.  Sur 
le  quatrième  écusson,  à fuod  de  gueules,  on 
renuirquc  les  armes  de  Martel,  qui  sont  trois 
marteaux.  Il  n’en  reste  plus  qu’un;  le  mar- 
teau lui-même  est  d'argent,  le  manche  est 
doré.  — Ou  voyait  égalemeut  sur  la  principale 
porte  d'entrée  du  château  des  vicomte*  Je  Tu- 
rc uoe,  a Martel,  ces  mêmes  armoiries  formée* 
par  trois  marteaux,  qui,  dan»  le  patois,  sont 
ap|M-lés  martels,  et  semblent  appuyer  l'opsuiou 
qui  attribue  l'origine  ou  la  fondation  de  cette 
ville  à Chartes  Martel.  — 5’  Au -dessous  de» 
quatre  écussons  sont  deux  rang*  d'ornement»  , 
entremêlés  de  fleurs,  de  feuilles,  J’étuile»  cl  de 
beaucoup  d'autres  peintures,  aussi  varice*  par 
la  forme  que  par  La  couleur.  Ils  sèpareul  la» 
sujets  que  nous  venons  de  décrire  d'un  tableau 
représentant  la  passion  de  Jésus-Christ,  (à 
grand  événement,  avec  l'entrée  triomphante 
du  Sauvcnr  dans  Jérusalem , est  exprimé  me 
douxe  compartiments.  Dans  le  premier,  à droite, 
le  Fils  de  Dieu,  monté  sur  l'ânesse,  s'avance 
vers  la  ville  ingrate  qui  devait  bientôt  le  tiv  rgr 
à la  mort.  On  u’aperçuit  plus  que  le»  jambe» 
de  l’animal,  à raison  du  bris  des  vitres  en  cet 
endroit.  Ou  distingue  les  vêtements  et  les  bran- 
ches d'arbres  jetés  sur  le  passage  du  Saulèur. 
Une  foule  nombreuse  l’accompagne  ; eue  autre, 
non  moins  nombreuse , vient  à sa  rencontre. 
L’attitude,  b physionomie,  les  gestes  do  per- 
sonnage* peignent  admirablement  les  trans- 
ports, le»  apfkbudissemeots  excités  par  la  pré- 
sence de  Jésus,  qui.  l’a  vaut- bras  droit  levé  , 
l’iudex  et  le  doigt  du  milieu  ouverts  , les 
autres  doigts  et  le  pouce  fermés,  bénit  le  peuple 
qui  l’environne.  Le  second  représente  U cène. 
Dans  le  bas  du  tableau  ou  remarque  un  Imumu  ; 
c’est  probablement  odui  dont  Noire-Seigneur 
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se  #mit  pour  laver  les  pied»  « se*  apôtre*.  Ce* 
personnage»  sont  peints  j\tv  an  air  triste,  sans 
doute  l'aire  qu’on  a voulu  représenter  le  mo- 
ment où  Jésin-Christ  déclare  qu’uu  des  dourr 
devait  le  trahir.  1*  Sauteur  tient  d'une  mnin 
le  i>aui  qu’il  bénit  et  qu’ij  dutrilnie  à se*  disci- 
ple» ; de  l’autre  il  prend  la  coupe.  I*  sujet  du 
tronui-me  est  feutrée  du  Fil*  de  Dim  dans  le 
jardiu  de*  Olivier*.  De»  arbres  de*  arbuste* 
environnent  un  rocher,  dan*  lequel  est  prati- 
quée lu  grotte  ou  le  Sauveur  se  l'étira  [mur 
prier.  Avec  lui  vont  le*  trois  apôtre»  Pierre  et 
Je*  dent  lil*  de  Zéliedée  qui  raeroinpagnaieiit. 
\j»  trahison  de  Jndo*  r*1  le  sujet  du  quatrième. 
Les  trois  apôtre*  y sont  représenté*  endor- 
mis. Judas  avancr  ri  lu  as  pour  cmbnisMT  le 
Sauveur,  dont  It*  portrait  u'existe  plus.  Lue 
grande  partie  de  «v  tableau  est  détmit.  Dm*  le 
ejnquieme , en  commençant  n droite,  Jésus- 
Christ  comparait  des  nul  Caiphe.  Ce  dernier  est 
assis  sur  une  rqéte  de  trône,  et  on  le  reron- 
nnit  au*  habits  cl  aux  autre*  oruement*  qui 
distinguaient  le  souverain  |KMitift-  de  la  loi  ju- 
daïque. Le  Fils  de  Dieu  est  envi  rom  h-  de  ses 
ennemi*,  qui  ont  uu  air  einprrasc  et  inquiet. 

Dau*  le  sixième  tableau.  Nutre-Seigoeur  est 
traduit  au  Irihiiunl  d’Hérode.  On  reconnaît  ai- 
sément re  priiw'e,  assi*  sur  *ou  trime , la  cou- 
ronne sur  la  tète,  revêtu  du  tnaulcau  royal,  et 
tenant  le  sceptre  d'une  main  ; de  l’autre  il  mon- 
tre avec  déviai  il  celui  qui  *’e.vt  dit  le  roi  dm 
Juif»,  et  il  le  livre  à In  dérision  et  aux  insultes 
de  ki  cour  impie.  Le  septième  compartiment 
dépeint  la  flagellation  du  Sauveur,  attaché  n 
une  colonne,  le*  mains  liées  derrière  le  do«. 
J|  u'a  d’autre  vêtement  qu'une  ceinture  autour 
des  rem*  ; ira  cluiirs  déchirera  et  en  tam)>caux 
laissent  voir  les  eûtes  à découvert  ; ou  ne  re- 
marque (tas  gm»  effroi  et  son*  hormir  deux 
iHiurreanx,  Ira  cheveux  eu  désordre,  le*  yen* 
hagard*.  l’air  furieux,  h*  visage  noir,  la  I mo- 
che enlr’ouverte  et  grinçant  des  dent» , qui 
s'acharnent  contre  la  victime  evpiatoire  des 
péchés  dos  hommes.  Leurs  bras  mis  et  élevés 
îiu-drasm  de  leur  tête  t Miment  un  faisorau  de 
branche*  verte*  d’un  arbre  épineux  commun 
en  Judée.  La  tradition  nous  apprend  que  ce  fut 
avec  de»  branche»  de  crt  arbre,  et  non  avec  des 
fouets  que  le  Fil*  de  Dieu  fut  flagellé.  Dans  lr 
huitième  compartiment,  Jésus-Christ,  la  ron- 
ronne d'épine»  sur  la  tète,  les  épaule*  couverte* 
du  manteau  de  pourpre  figurant  |K>r  dérision 
le  manteau  royal,  les  bras  nus  et  lié*  par  de- 
vant, rat  montré  par  Pilate  au  |ietipk  qui  de- 
maiklcn  mort  avec  fureur  : c’est  Y Être  Homo. 

Quatre  autre*  compartiments , au-dessous 
de*  précédents  , représentaient  . sans  aucun 
doute,  le*  dernières  scène*  de  la  passion.  Ils 
n 'existent  plu*  et  ont  été  remplacé*  par  des 
verres  blanc*. 

La  chapelle  du  Saiut -Sacrement,  au  côté 
droit  de  l'église,  est  éclairée  par  uue  fenêtre  pra- 
tiquée lions  or  mur  latéral  et  qui  se  termine  en 
ogive.  An  plus  haut  point  sont  Ira  armes  de 
France  sur  un  fond  d'azur.  A gauche , un  peu 
au-dessous,  on  voit  cdlra  de  Martel  , trois 
marteau  v sur  un  fond  de  sable.  Viennent  après 


quelque*  verre*  hlaucs  qui  remplacent  d'autre» 
peinture*  détruites  par  le  temps.  Au-dessous 
quatre  personnages  sont  renfermés  chacun  dans 
une  niche;  chaque  niche  rat  embellie  par  de- 
vant dr  deux  colonne»  ; ce»  niche»  cl  ce»  rou- 
teurs sont  Ires-chargérs  d'ornement*  ; le*  cou- 
leurs «ont  foncées,  les  rbair»  sont  représentées 
par  la  teinte  bistrée.  Le  premier  de  ces  person- 
nage* est  saint  Louis,  roi  de  France,  à droite, 
dans  la  niche  supérieure.  Il  rat  revêtu  du  man- 
teau royal  ; il  [torle  le  sceptre  et  la  main  de 
justice  ; on  voit  clairement  l'hermine  qui 
ornait  se*  épaules.  Dans  la  niche  inférieure 
paraît  l'apotre  saint  Paul  ; d’une  main  il  tient 
son  livre  ouvert,  de  l’autre  unr  épée  hors  du 
fourreau  ; il  est  rouvert  cT un  manteau  couleur 
d’axur.  A gauche,  dau*  la  nielle  sujièrieure,  ou 
découvre  saiut  Biaise  évêque,  avec  b crouc  et 
la  mitre  ; au  Isa*  de  la  uirhe  on  lit  ; S,  illasii. 
Les  caractères,  quoique  anciens,  le  sont  moins 
que  ceux  île*  vitraux  du  sonrtuairv.  Dau»  la 
niche  inférieure,  le  martyr  saint  Sébastien  eft 
[terré  de  fléchés  par  l'ordre  de  reniperrur  Dio- 
clétien ; son  coq»*  est  hérisse  de  traits  qui  pé- 
nétrent plu*  ou  moins  dans  scs  diffèrent*  inem- 
lire».  La  niche  est  surmontée  de  deux  auges, 
envirouuès  de  divers  ornements. 

La  (-liaiielle.de  Notre-Dame,  au  côté  gauclie  de 
l’église,  vis-à-vis  celle  du  Saint-Sacrement,  a une 
fenêtre  dan»  le  mur  latéral.  Ix*  vitraux  sont  dans 
h*  même  genre  que  ceux  de*  deux  autre*  ; ils 
ont  été  brisés  en  grande  partie.  On  y voit  en- 
core , au  milieu  d'ornements  tirs -chargés  , la 
sainte  Vierge  A droite,  saint  Joseph  à gauche. 
Sur  une  banderole  qui  contourne  Ira  bras  et  la 
tète  de  la  Mère  de  Dieu  on  lit  : Etre  *t nci/la 
Dont!  ni.  Fiel  mihi  secttndusn  I erhum  tu  uni. 
Le*  caractère*  sont  gothiques.  Au  bas  du  ta-  j 
lileau  on  lil  le  mot  Dominât,  isolé. 

La  construction  tk  l’église  de  Martel  date  de 
1300,  c’est-à-dire  du  xiv*  siècle;  mais  son 
clocher  n’a  été  élevé  qu’en  1513.  frite  église, 
qui  aurait  succédé  à une  plus  ancienne,  bâtie 
[iar  Charles  Martel,  est  sou*  l'invocation  de 
saint  Maur. 

Foire t le*  16  janv.,  premier  et  dernier  jour 
dr  carême,  lundi  après  l’ Ascension.  23  juin, 

2 et  36  août,  3 nov.,  4 et  24  déc.,  jeudi  de  la 
mi -carême.  H 1er  samedi  de  dioquc  moi*. 
Bibliographie.  Cmai  nxic  un  (xavvvu  (le 
baron).  Dissertation  sur  une  mai  ton  c/m 
moyen  âge  c/e  lu  lifte  Je  Marte!  (Mena.  de 
la  soc.  ardiéol.  du  midi  de  la  France , t.  n, 
p.  313. 

MARTEL,  vg.  Ver,  romnt.  de.  St-Cyr,  EJ 
du  Beau* set. 

MARTELMKRK  (la),  vg.  Isère,  comm.  et 
Eide  Vairon. 

MARTERAT  (le),  vg.  Saône-et-Loire  corn, 
de  Mamlly-lès-fiuxy. 

IRA  RT  F RE  Y (k),  vg.  Isère,  comm.  de 
Scrmérieu,  E de  Morwtel, 

MA  RTE  VILLE,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr., 
C3  et  à 11  k.  de  Sl-Quentin,  cant.  de  Ver- 
mand.  Pop.  695  h. 

MARTHE  (Ste-).  vg.  Bouches-du-Rhône , 
comm.  et  E de  Marseilk. 


MARTHE  (Sle-),  vg.  Eure  (Normandie), 
nrr.  et  à 25  k.  d’Ermix,  cant.  et  E2  de  Con- 
ch«.  Pop.  613  h. — Fabriques  de  bouarllcrir. 

MARTHE  (Ste-),  vg.  Lot-et-Garonne  , 
comm.  de  Fourqurs,  £3  de  Manuande. 

MAETHK.MOKT.  vg.  Mrurihe  (Lorraine), 
nrr.  rt  à 22  k.  de  Nancy,  cant.  rl  B Je  Vé- 
/eliie.  Pop.  03  h. 

MARTHE»,  vg.  Pas-de-Calais.  V.  Ma- 

SUTX. 

MARTHEE  (les),  vg.  Aveyron,  comm.  de 
Colombie»,  E de  Rtgnae. 

. MARTIHL,  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr. 
de  Oiàteau-Salini,  et  à 20  k.  de  Vk,  cant.  et 
EJ  de  Drlme.  Pop.  637  h. 

MART1ION  , petite  ville,  Charente  (An- 
goumori),  arr.  et  à 23  k.  d’Angonlème,  cant., 
E de  Monlhron.  A 466  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettre*.  Pop.  624  h.  — Tannerie*, 

— Foires  le  21  de  chaque  mui». 

M ARTIIOHKY  (k)  , vg.  Ixsire  , comm.  et 
53  de  St-Symidiorieu-de-ljiy. 

MARTIAL,  vg.  Avey  ron,  comm.  de  Sallcs- 
Curan,  f S de  Pont-de-Salar*. 

MARTIAL  (St-)  , l>g  Ardèche  (Viv  trais)  , 
arr.  et  à 63  k.  de  Tounion  , cant.  et  C3  de  Si- 
Mari  in -de- N alamas.  Pop.  2,096  h. 

Foires  Ira  mercredi  de*  Cendres,  mercredi 
après  l'Epiphanie,  avaut  l'Annonciation  , der- 
nier mercredi  d'avril,  mercredi  avant  l'Ascen- 
sion, vendredi  avant  St- Jean- Baptiste , nier- 
errdi  avaut  l'Assomption , avant  la  St*Michel , 
avant  la  Toussaint  et  avant  b St-André. 

MARTIAL  (SU),  vg.  Cantal  (Auvergne), 
arr.  et  à 25  k.  de  St-Flour  , cant.  et  CS  dr 
Cbaudraaigura.  Pop.  313  h. 

MARTIAL  (SI-),  on  Sr-Mvrmt-nr-N  *ai- 
j nvr,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.  et  à 21  k. 
»k  Sarlat,  cant.  et  g?  de  Pomme.  Pop.  1,213  h. 

— Foire  le  15  de  chaque  moi*. 

MARTIAL  (St-),  vg.  Gard  (Languedoc), 

arr.  et  à 20  k.  du  Yigau,  cant.  de  Suim-ne,  EJ 
de  Vallcrnugue.  Pop.  027  h. 

MARTIAL  (St-) , vg.  Gironde  (Goiaine)  , 
arr.  et  à 14  k.  de  la  Réok,  cant.  et  53  de  St - 
Maeairr.  Pop.  1,010  b. 

MARTIAL  (St-),  vg.  Puy-de-Dôme,  comm. 
de  Martres -de- Veylt*. — • Foires  k*  6 mai, 
H juillet,  12  sept,  et  25  nov. 

MARTIAL  (St-),  vg.  Tarn,  comm.  de  Ca»- 
teluau-de-Monlmirail,  El  de  <>ai!lar. 

MARTIAL  (St-),  vg.  Tarn-et-Garonne , 
comm.  et  EJ  de  Montant  tan. 

MARTIAL  (St-),  ou  Mascuu  , vg.  Tarn- 
et-Garonne  , comm.  de  St-Loup  , E d’Au- 
villira. 

MARTI  Al.  (SI-),  vg.  Vienne  (Poitou)  . arr. 
et  à 24  k.  de  Mniitmorilion  , cant.  «t  K de 
Chain  iguy.  Pop.  343  h. 

MARTIAL  (St-)  , vg.  H. -Vienne  ( Limou- 
aiu),  arr.  et  à 18  k.  de  IVllac  , cant.  et  EJ  de 
Mé/irrcs.  Pop.  459  h. 

*AKTIAl.-I>'AI.BARRI>K  (SA-),  VJ.  Dor. 
dogue  (Périgonl),  arr.  et  à 36  k.  de  Périgueux, 
cant.  et  £3  d’Excidcuil.  Pop.  718  h. 

MARTI AL-D’ A RTEXSET  (St-),  bg  Dor - 
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dogne  (Périgord) , arr.  et  à 31  k.  de  R il  venu-, 
• rant.  et  C3  de  Mont  pont.  Pop.  1 .288  b. 

MARTI  AL-DAl JUCTSBIfi  ($•),  «g.  C'4«- 
rente  (Angoumois) , arr.  et  à 32  k.  de  Rar- 
bezicux,  rant.  et  H d’Aulietrrre.  Pop.  204  h. 

MARTIAL-DE-CAMAREXS  t vg.  Tarn  , 
co mm.  et  E de  Castres. 

MABTI  ALDE-LOttEET  (St-),  'g.  Cha- 
rente-J nf.  (Sainlongr  ) , arr.  et  à 19  k.  de 
Jotuac,  cant.  etE  d’Archiae.  Pop.  698  h. 

MARTI  AL-DK-C.OTKXSO.N,  vg.  Aveyron, 
ronmi.  de  Crcspin,  B dr  Sauveterre. 

MART1AL-DE-GI.MEL  (St-)  , vg.  Corrèze 
(limousin),  air.,  cauL,Z£et  à 15k.  Je  Tulle. 
Pop.  1,020  b. 

MARTI  AI.-I)EI.-Pl'ECH  (St-),  vg.  Tarn, 
cniuin.  de  Hurlais , E de  BoqtiectMirl,e. 

MARTI  AL- DE-MIR  AM  BEAL* , vg.  Cita - 
rente-lnj,  ( Sainlongr  ) , arr.  et  à 13  k.  de 
Jouzae,  cant.  et  E de  Mirarubeau.  P.  637  h. 

MARTIAL-DE-MO.VTMOREAI.'  (SI-),  vg. 
Charente  ( Angoumois  ) , arr.  et  à 20  k.  de 
ftarijezirux  , cant.  et  E de  Montniomm.  Pup. 
446  b. 

MAHTIAI/-DK  RIHKRAF  (St-),  vg.  Dor- 
dogne, rnmm.  e t EJ  dr  Riliérac. 

MARTIAL-DE-V AI.ETTE  (St-),  vg.  Dor- 
dogne (Périgord),  arr.,  cant. , E H à 3 k.  de 
Nuutron.  Pop.  1 ,047  h. 

AI  A RTI A I.-  DE  ■ ATT  ATERX  E . vg.  Cha- 
rente-lnf  (Saintonge),  arr.,  cant.,  EH  à i k. 
dr  Juniac.  Pop.  196  b. 

MAKTIAI^DE-VIVETBOL,  vg.  Dor. tafn 
(Périgord),  arr.  et  à 16  k.  de  Ribéræ,  cant.  et 
E de  Verteillac.  Pop.  645  b. 

MARTIAL-EXTRAICl'ESfSt-),  vg.  Cor - 
rè'.e  (Limousiu),  arr.  et  à 33k.  de  Tulle,  eant. 
H rad’ Argentât.  Pop.  532  h. 

MARTIALES  (bt.  46*,  long.  21*).  « Si- 
doine Apollinaire,  qui  devait  connaître  les  en- 
v irons  de  Clermont  en  Auvergne  , dont  il  a 
occupé  le  siège  épiscopal  , cite  un  lieu  qui  est 
peu  distant  de  cette  ville  entre  le  nord  et  le 
coucbaut,  et  qui  dans  un  temps  plus  reculé  que 
celui  où  il  rivait  avait  été  appelé  Martia/is 
(lib.  il,  epist.  14),  parce  que  les  légions  dr 
César  y avaient  eu  leur  quartier  d’hiver  : In 
/ut go  Citdrascensi , t/ui  Martialis  te  ta  te  cite- 
riore  voti  talus  est , propter  /tihtrnn  légion um 
julianarum.  Ce  lieu  se  nomme  aujourd'hui 
Volvic,  roloeii  um  dans  la  Vie  de  St-Projet , 
en  l'honneur  duquel  uu  monastère  y a été 
fonde.  » D’Auvilie.  Xoiicr  de  T ancienne 
Cau/e,  p.  436. 

MARTI Als-LE-MOÜT  (St-),  vg.  Creuse 
(Marche),  air., Bel  à 12 k.  d’Aubussou.cant. 
de  Sl-Sulpicr-des-Cliaraps.  Pop.  676  h.  Sur  la 
Creuse.  - Exploitation  de  bouille. 

MARTIAL- LES -COI  VERT  (S4-),  hg  CÀ«- 
rente-lnj.  (Saiiitonge),  arr.  et  à 13  k.  de  St- 
Jrsan-d'Angely  , cant.  et  E de  Loulav.  Pop 
325  h. 

MARTIAL-LE-VIF4TX  (Si-),  vg.  Creuse 
(Marrhe) , arr.  et  à 36  k.  J'Auliussan  , cant. 
de  la  Courtine,  a de  Fdlrtin.  Pop.  861  h. 

MARTIBKRT,  vg.  Eure  , comm.  et  E de 
Rnnrgtbéroulde. 

n. 


MARTIEI..  vg.  Aetnnm  (Kouergue),  air., 
couL,  Rrlifl  k.  de  VilU’fraiM'he-dr-ttouer- 
gue.  Pop.  1,843  b.  — Entres  les  17  janv., 
12  niant,  26  mai,  30  juin,  4 oct.  cl  7 déc. 

JLART1EXS  , vg.  iMndes  , comm.  Je  St- 
Perdon,  B de  Mout-dc-Marsan. 

MARTIUXAC,  vg.  Aricge,  comm.  de  Caria- 
le-Comte,  ■ du  Mas-d’Azil. 

MARTIGXAC , vg.  Lot , comm.  et  E de 
Puy -l'Evéque. 

M AHTH.X A.\,  vg.  UMlaronne,  comm.  de 
Faba*,  S de  l'Isle-en-Dodou. 

MAHTIGXARGI'ES.  vg.  dard  (Langue- 
doc), arr.,  B et  à 15  k.  d’Alais  , rant.  Je 
Ycxenobrea.  Pop.  145  h. 

-MARTIEN  AS,  vg.  Cironde  (Cuicnne),  arr., 
E et  à 17  k.  de  Bordeaux  , raut.  de  Pessac. 
Pop.  238  b. 

MARTIGN'AT,  vg.  Ain  (Bourgogne)  , arr. 
et  a 9 k.  de  Nantiu , cant.  et  E d'Oyomux. 
Pop.  672  b. 

.MARTIGXAT,  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 20  k.  de  St-CLudc,  cant.  et  E de 
Moirau*.  Pop.  332  b. 

.MAHTItiXK  , bg  Moyenne  (Maiue) , arr., 
cant.  et  à 13k.  dcMuycune.  B.  xy.  A 266  k. 
de  Palis  poui-  la  taxedev  Irltn-s.  Pop.  2.163  h. 
— Ou  y trouve  une  souivc  d'eau  minérale. 

foires  les  13  mai,  24  sept,  et  21  nov. 

MARTIGNE,  vg.  Sart/te,  couuu.  d'Avessé  , 
E de  Sablé. 

■HAHTItiXK  - B&I.WD  , Iig  Maine-et-Loire 
(Anjou),  arr.  et  à 31  k.  de  Saumur  , vaut,  et 
E de  Doué.  Pop.  2,124  h.  — foires  les  23 
avril,  lundi  gras,  8 juiu,  24  août  et  10  uov. 

On  trouve  à 2 k.  de  ce  liourg  plusieurs 
sources  d'eaux  minérales  froides,  connues  vous 
le  nom  de  Joauettc,  et  une  souris;  d’eau  sul- 
fureuse thermale.  Ces  sources  appartiennent  à 
la  commune  de  Mali  igné  Briand  , qui  fait  les 
frais  dr  Irur  entretien , et  eu  perçoit  U rétri- 
bution. 

Les  eaux  dr  Joanettr  sourdent  d’uu  coteau 
qui  rrufcrrac  dans  von  sein  de  puissants  priu- 
ri|M*a  uiiuéralixan-iir*  '•  nuu  loiu  de  là  s4Mil  des 
mines  Je  houilU*  exploitées  depuis  luugtcmps, 
un  minerai  de  fer  qui  n'est  pas  exploité,  mais 
qui  pourrait  l'étrc,  des  pierres  calcaiie*  de 
beaucoup  d'fiq>èccx  . des  coteaux  couverts  de 
riches  viguolilet  qui  duuucut  les  bons  vins  du 
lias  Aujou.  Ça  et  U l'as|M\i  des  débris  de  vieux 
châteaux  rap|ielh*  d'au,  h-us  souvenirs  et  oflre 
les  |«oinis  de  vur.  les  plus  pittoresques.  L'air 
est  très-salubre  , mais  particulicrruieiit  jtour 
ceux  qui  habitent  des  lieux  bas  , ombragés  ou 
humide»;  aussi  \ voit-on  arriver  des  buveurs 
des  dé|iar(emen1s  de  l'Ouest,  à qui  ces  eaux 
rendent  des  services  remarquable». 

Os  eaux  furent  ulnervées  des  1 706  ; niais  ce 
n'est  gone  que  vers  le  milieu  du  viccle  dernier 
que  M.  Liuacier,  médecin  distingué  de  Ciiiuon, 
fut  chargé  de  les  analyser;  sur  sou  rapport 
le  gouvernement  fit  les  fiais  d'un  Jes  établisse- 
ments existants  aujourd'hui , et  qui  ont  été 
augmenté»  par  M.  le  |wofev«eur  Bourdon  et 
par  M.  le  comlr  Frottier  de  Bagneuv , alors 
préfet  du  département. 


Ce,  rtnbli»H.*nients  rousislent  ; 1"  dans  tme 
vaste  salle  qui  serf  à abriter  le»  buveurs  ; 
2*  dans  une  maison  de  bains  , grande  et  élé- 
gante : 3 dans  une  autre  maivoo  pour  le  méde- 
cin inspecteur.  Os  différent*  corps  de  logis  ont 
été  faits  par  le  gouvernement. 

lx  bâtiment  de»  Lu  ns  miferiur  huit  l»i- 
gnoires  , placer»  chacune  dans  un  cabinet  sé- 
paré et  fournies  de  tout  ce  qui  est  nécessaire 
pour  la  commodité  et  b propreté  , et  des  lits 
(tour  ceux  des  malade»  qui  ont  besoin  de  re|io* 
après  le  bain.  Des  domestiques  des  deux  sexes, 
trés-iiitdligenls,  prudigucnl  aux  longueurs  tous 
1rs  soins  nécessaire». 

Sxixov  osa  *ai  x.  (Tu  prend  les  roux  depuis 
la  mi-)uiu  ju-qu'eu  srptnnlire.  Lr  MMiilirr  des 
buveur»,  qui  Hait  jadis  Irés-couvidérahlr,  s’é- 
lève annurlicnient  à euviruu  deux  cents. 

L'établissement  est  orné  de  jardins  paysager» 
très-bien  ombragés  ; les  monticules  qui  l'eiu  »- 
i< vouent  pré»eiitml  des  perspectives  lirs-agré»- 
bles.  qui  s'élciidmt  à la  distance  de  20  à 25  k. 
L'ne  petite  rivière  (le  Lagon)  coule  non  loin  de 
là  à travers  de  belles  prairies  qu'ombragent  de» 
peupliers  d'Italie. 

Paix  uv  LOoamvT  rr  d«  us  oirnu  sova- 
vxLÛRK.  Ou  trouve  à Martigné  et  à Cltava- 
gue»,  liourg  peu  éloigné,  plusiniri  pensions  ou 
le»  étrangers  peuvent  se  procurer  toutes  In 
commodités  coovenaMes.  Le  prix  de  la  pmsion 
est  de  4 fr.  par  jour,  et  pour  ce  prix  ou  y est 
fort  bien. 

Ton  ne  prix  ms  rvn,  rapis  rt  noie»*. 
Chaque  buveur  pave  pour  b vaivnn  5 fr.;  le 
Itain  eoûte  1 fr.  30  c.,  la  douche  2 fr. 

Promus  ré*  nâistaxsixs.  L’effet  des  eaux  de 
Joanettr  est  de  Ioniser  trév-e (fi rarement  tous 
les  systèmes  de  l’organisme;  aussi  sout-e||esuu 
excellent  rrmivle  rontre  les  araéqorrbées  , 1rs 
lenconrhérs  , 1rs  distinctions , les  faiblesses 
d’estomac  , les  scrofules  , le»  maladies  chroni- 
ques, longues  et  invétérées,  Hc. 

Mou»  d'vdvuvistiutiox.  On  prmd  de  six  à 
douze  v erres  de  cette  eau  charpie  matin,  pen- 
dant vingt-cinq  à trente  jours  et  plu».  Ou  eu 
boit  aux  repas. 

Bibliographie.  Uvvrrgk.  Lettre  turUteuux 
minérales  de  Joannèle  (coin,  de  Martiguc- 
Briand)  (Nat.  considérée,  1771  , I.  vu, 
p.  233,  et  Dirtion.  miner,  et  hvdro).,  t.  ri, 
p.  tso). 

MABTIUNF.  FEBCHAI  O , ,j.  it/r-ri-n. 
laine  (Bretagne) , arr.  et  à 17  k.  de  Aritré  , 
cant.  de  Rbétiers.  B*  A 356  k.  de  Pari»  pour 
la  taxe  des  lettre*.  Pop.  3,580  b. 

Il  est  situé  près  d'nu  grand  étaug  formé  |ur 
une  des  brandie»  de  b Urne  , au  bord  duquel 
on  remarque  1rs  ruine*  d’un  aucun  i-hàtrau 
fort.  Oii  y trouve  une  source  d'eau  minérale 
ferrugineuse.  • 

I.es  forges  Je  Martigné  sont  placée»  au  pu» 
du  bourg  ik  ce  mim  : elles  se  com|io*i'iit  d'un 
haut  fourneau  , dr  drux  afCneiie»  , d'une  fon- 
derie et  de  vient  martinet».  — Foires  Ur» 

2'  vendredi  Je  mai , 1*  vendredi  d’oct.  et  |rf 
vendredi  Je  nov. 
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MART1GNI , Orne.  V.  ST-Gaaanis-nx- 
MuTwn. 

M ARTIGNY,  vg.  Aisne (PieutBe), arr., C3 
et  à 10  k.  de  Laon  , cant.  de  Cnouut.  Pü|>. 
331  h. 

On  voit  aux  ravirons  un  énorme  tilleul  , 
connu  sou»  le  nom  d'arbre  Je  Marùgny,  qu'on 
aperçoit  à l’bocixon,  au-dessus  de  la  chaîne  de 
moulagua  au  midi  de  Lutin , et  dont  le*  ra- 
meau \ ont  une  envergure  d'au  moins  50  m. 
Ce  tilleul  remonte  au  rrgue  de  Henri  IV  , cet 
art  ire  étant  un  des  repérés  indicateurs  établis 
sur  tous  Ira  point*  culminants  du  royaume , à 
l'époque  où  Sully  lit  travailler  à b construction 
de  b carie  de  France.  11  a été  fort  endommagé 
il  y a quelques  années,  par  suite  des  givres  qui 
nul  duré  plusieurs  jour»  ; des  brandies  mai- 
tre»*1-*  d'une  énorme  grosseur , faisant  partie 
de  b couronne  intérieure,  courbant  sous  le 
faix  dont  ellr*  étaient  accablée»,  oui  été  arra- 
chée» du  tronc  ; mais  ce  troue  u'a  point  éprouvé 
d'autre  dommage.  Vu  de  Laon , l'arbre  de 
Marligns  u'a  plus  cette  belle  forme  d'oranger 
qu'ou lui couuaiuait;  mai*  M.  de  Blécourt. alors 
maire  de  la  commune,  a pris  de  sages  précau- 
tion» , aliu  que  le  dernier  accideul  n'ait  pas  de 
suites  fâcheuses  pour  ce  bd  arbre. 

MARTIG.NY,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr,,  caut., '«Jet  à 8 k.  de  Falaise.  Pop.  4)8  h. 

M ARTIGNY,  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 1 4 k . de  Morlaiu,  cant.  et  H de  St- 
Hibirc-du-Harvouet.  Pop.  8t0  h. 

L'église  paroissiale,  dont  b voûte  est  en  bois 
mrouifté  avec  habileté  , est  décorée  d’un  beau 
vitrail  du  xvi'  siècle  ; b chaire  est  en  bois  et 
ornée  sur  tous  In*  panneaux  d 'enroulement* 
et  d'arabesques  rrtnaïquahles  ; elle  date  égale- 
ment du  xvi*  siècle. 

MARTIGN  Y , vg.  Seine- Inf.  (Normandie), 
an.,  ED  et  à 8 k.  de  Dieppe,  caut.  d'OITran- 
ville.  Pop.  216  h. 

M ARTIGNY  - BONN  AT  , vg.  Saône-ct- 
Loire . connu.  de  Poisson , CE]  de  Paray-lr- 
Moaial. 

M ARTIGNY -F.VTIF.RRAf 'H  K , vg.  Aitn* 
(Picardir).  arr.  et  à 18  k.  de  Venins,  cant.  et 
gfld'Aubcntou.  Pop.  1.10:i  h. 

MARTIGN  Y- MS-COMTR,  vg.  SaJne-et- 
Loire  (Bourgogne),  arr.,  EJ  et  à 13  k.  de  Cha- 
rollev,  caut.  de  Palinges.  Pop.  1,696  h.  — 
Forges  et  haut  fourneau.  — Foira  les  9 mars  , 
4 mai , 1 8 sept,  et  9 nov. 

MART1GXY  - I.I.S  - CnHOIVAn  , »(. 
Vosges  (Lorraine),  arr.,  £5$  et  à 1 1 k.  de  Neuf- 
château,  cant.  deCouisey.  *or.  Pop.  38?  h. 

M ARTIGNY  -LÈ.VI.  «M  AR<  Il  K.  vg.  Vo,gr, 
(Lorraine) , arr.  et  à 35  k.  de  Neufrliétean  , 
cant.  et  ® de  Lamarche.  Pop.  1 ,)?  1 h. 

MARTIGUE  , vg.  Mayenne  , comm,  de  Sl- 
Denivd’ Anjou  , E3  de  Sablé. 

MARTIGl'ES  (les;,  J /arilima  Co ténia  Ann- 
tiliorum , ville  maritime.  Rouches-Ju-Fhdne 
(Provence) , arr.  et  à 40  k.  tTAÎx  , cbeM.  de 
cant.  Ecole  d'hydrographie  de  4*  classe.  Cure. 
C3.  A 796  k . de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  7,TIi  h.  — Tkaaai.v  crétacé  inférieur  , 
grès  vert. 
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Autrefois  principauté  , diocèse  d'Arles  , 
parlement  , iutmdame  , vigurrie  et  recette 
d'Aix , amiranté,  cou  veut»  de  capucins  et  d’ur- 
nttott. 

Les  orme»  de  Martigues  sont  : Je  gueules 
à une  tour  crénelée  ét  argent  sommée  Je  trois 
tourillons,  et  ctilojée  Je  Jeux  clefs  J" argent 
mises  en  pal. 

Martigues  est  une  de*  villes  les  pins  curieuses 
du  dépurteoicut , par  sa  |M>ution  au  milieu  des 
étang»,  qui  lui  a fait  donner  le  nom  de  Petile- 
Veuise  de  b Provence.  Elle  a été  formée  par 
trois  petites  villes,  St-Geniez,  Ferrières  et  Jnn- 
quieres , qui  n'ont  été  réunir*  définitivement 
qu’en  1381.  A «II®  époque  die  était  beau- 
coup plu»  considérable  qu’aujourd'liiii  ; on  y 
comptait,  dit-on  , en  ttidS,  vingt  mille  habi- 
tants. Cette  population  ooMiQieiira  à diminuer 
vers  b fin  du  règne  de  Louis  XIV  ; en  1750 
elle  n'était  plus  que  de  six  cents  habitants. 

Cette  ville  est  dau»  une  situation  avanta- 
geuse, i l'entrée  de  l'étang  de  Berre  et  au  fond 
d'un  long  canal  dont  l'entrée , eu  venant  de  b 
Méditerranée,  est  entre  la  tour  de  Bouc  au  sud, 
et  la  jetée  Foocard  au  nord.  Elle  est  en  partie 
bille  sur  une  île  , rt  formée  , ainsi  que  nous 
l’avons  déjà  dit , par  la  réunion  de  trois  petites 
cité*  différente*  , qui  offrent  l'aspect  de  ville* 
flottantes  au  milîra  des  eaux.  Pour  eu  donner 
une  idée  exacte . nous  b décrirai*  ni  commen- 
çant par  le  quartier  de  Jonquicies  , que  l'oit 
rencontre  le  pretnirr  en  venant  de  Marseille, 
On  longe  d'aboirl  le*  maisons  qui  bordent  l'é- 
tang de  Berre  ; à gauche  est  un  cotirs  terminé 
en  rotonde  et  bordé  de  maivou»  dVsex  Iseile 
apparence , près  duquel  est  une  fontaine.  Une 
grande  nie  , bien  alignée  , apjvdée  grande  rue 
de  Jouquières , conduit  au  pout  du  Roi , cons- 
truit en  pierre  sur  1a  Bounligut  «u  canal  de 
Galifct.  Avant  ce  pout  on  voit , à gauche,  une 
petite  pl.trr  où  est  une  éçlivc.  Au  delà  du  pont 
ou  trouve  une  première  île  , occupée  par  b 
halle  au  poisson  et  par  1rs  chantier*  de  cons- 
truction, Dr  cette  lie  ou  passe  à une  seconde 
par  un  petit  pont  appelé  le  l*outrt.  Sur  cd1e<i 
on  remarque  l'Iinlrl  de  ville  , édifier  vaste  et 
régulier . dont  b porte  d'en  liée  donne  snr  b 
place  Royale  , qui  I torde  un  canal  «ervaut  de 
port.  On  passe  de  cette  seconde  île  à la  troi- 
sième par  un  pont  de  pierre  , à l'extrémité  du- 
quel est  b Tour  de  l'horloge  , construite  eu 
1561,  et  l'église  paroissiale,  ornée  d'une  très- 
belle  façade.  Celte  troisième  île  renferme  aussi 
i’hûpital  rt  plusieurs  belle*  rues  , dont  b prin- 
cipale est  b grande  nie  de  l’île,  où  sont  le*  ha- 
bitations des  vice-consuls  étrangers  ; elle  ooo- 
duit  au  pout  de  Ferrières  , qui  s'appuie  sur  b 
petite  Ile  de  Terrayer,  de  laquelle  on  |»s.«e  au 
quartier  de  Ferrières  par  le  pont-levis  établi 
sur  le  canal  de  navigation  ; ce  quartier  est 
moins  remarquable  que  le*  deux  autres.  Telle 
est  b ville  de  Martigues.  Sa  situation  «Ire  l'é- 
tang de  Berre  et  Ica  canaux  qui  conduisent  4 
Bouc  lui  procure  des  courants  d'air  qui  cor- 
rigent les  inconvénient»  résultant  de*  eaux  sta- 
gnantes. Les  maisou*  sont  proprement  liàtir*  et 
les  rue»  généralement  bien  percée**,  plusieurs 


canaux  sont  bordés  de  quais  d'où  l'on  jouit 
d’une  vue  fort  agréable. 

Le  port  ife  Martigues  est  en  quelque  sorte 
une  dépendance  de  celui  de  Bouc , dout  il  est 
éloigné  de  4 k.  ; il  est  formé  par  une  suite  de 
petits  canaux  navigables  , creusé»  dans  l'étang 
de  Caruiite  pour  rétablissement  des  pêcherie». 
O port  est  fréquenté  par  de  petits  bâtiment» 
de  mer , par  de*  tartanes  de  la  rivière  de 
Délies,  et  par  de»  allège*  d'Arles,  qui  viennent 
charger,  1 St -Chanta*,  de  b poudre  de  guette  ; 
il*  exportent  aussi  des  sels  , de»  produit*  chi- 
mique* des  manufacture*  de  Bassani,  du  Plan- 
d' Aron , etc.,  et  de»  v ius , huiles  et  autres  den- 
rées du  pays.  Lrs  habitant*  se  livrait  à 1a 
pèche  avec  sucré*  , et  dev  iennent  pour  U plu- 
part d'excellents  marins.  La  pêcherie  de  l'étang 
fait  la  richesse  du  pay*  : le  passage  périodique 
de*  poissous  de  la  Méditerranée  dan*  l'étang 
de  Berre  est  curieux  à observer  ; les  pécheurs 
le*  prennent  presque  tous.  V.  aussi  Bote  (port 
et  tour  de). 

Biographie.  Patrie  de  CÜUIUJ  us  Tstytr. 
ou  Titc , fondateur  de  l'ordre  hospitalier  de 
St-Jean  de  Jérusalem. 

Du  médecin  Bxktmli.emv  Vaut, 

Fabriques  d’huile  d'olive».  — Commerce  de 
poi**nn  salé  et  de  poutarque  (pâte  faite  sur  le» 
lieux  avec  les  œufs  du  mulot).  — Gnistructioa 
de  uav  ires  pour  b narine  marchande. 
Bibliographie.  Cvstaokt.  Opuscule  me, ücat 

sur  la  u lie  Je  Martigues,  ui-8*,  1835. 

M ARTICLES  (étang  dc).V.  Ervîiou»  Basas. 

31  AKTII.I.AC , vg.  Cirom/e  (Gairnnr),  arr. 
et  à 15  k.  de  Bordeaux  , vaut,  de  Labrède,  EJ 
de  Castre*.  Pop.  847  h. 

31 A HT  II. I.  Y , vg.  Altier,  comm.  de  Bayet, 
Câ  de  St-Pourçuin. 

MAHTILLY  SOLS-YIRK,  vg.  Calvados, 
comm.  de  Taileveudr-lc-Pclit,  EJ  de  Vite. 

MART13IONT , vg.  Oise , comm.  de  Cren- 
toy  , Qû  de  Omluisy. 

MARTIN  (Haut  d Bas-),  vg.  Var,  comm. 
du  Pbn-de-b-Tour,  Qjg  de  b Garde-Franet. 

MARTIN  (St-) , vg.  Ain,  comm.  et  H de 
Miribal. 

MARTIN  (St-),  vg.  F. -Alpes , comm.  de 
Rcvost-eu-Fangat , ED  de  Forcalquier.  — Scie- 
rie» hydraulique»  de  planche*. 

MARTIN  (SI-),  vg.  A r Jeunes , comm.  de 
Hanuognu -St-Martin,  EJ  de  Ftire. 

MARTIN  (SI-),  vg.  Ca/eaJos,  comm,  et  E3 
de  (Dam. 

MARTIN  (St.) , vg.  Corrixe  (Limousin)  , 
arr.  et  à 44  k.  de  Brive»  , cant.  et  2J  de  Lu- 
bersac.  Pop.  891  h. 

MARTIN  (St-),  vg.  Dordogue  , comm.  de 
Lamoarie-St-Martiu , EJ  de  Bcrgwrae. 

MARTIN  (St-),  vg.  Dordogne,  comm.  etEJ 
de  Périgueux. 

MARTIN  (St-),  vg.  Dordogne,  comm.  et 
EJ  de  Riliérac. 

MARTIN  (St-),  Drdme,  comm.  de  Montmi- 
rat,  ED  de  Roman*. 

MARTIN  (St*),  vg.  U.-Garonne,  comm.  et 
ES  de  Bariégc. 
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MARTIN  t SI-). 


MARTIN  (81*),  vg.  H. -Garonne,  connu.  de 

MuuUilj  uc,  £3  À:  Sl-Martory. 

MARTIN  (SI-),  vg.  Gers  (Amwguac),  arr. 
et  à 50  k.  de  Condom , cant.  el  K de  .Noçaro. 
Pop.  461  h. 

MARTIN  (SI-),  vg.  Gers  (Armagnac),  arr., 
canl.,  [-'H  4 10  k.  (le  Lombes.  Pop.  345  h. 

MARTIN  (SI-),  vg.  Gers  (Armagnac),  arr., 
eant.,  R2  rt  à 2 k.  de  Mirande.  Pop.  350  h. 

MARTIN  (Si-)  ou  ST-M*imx-DT-r.A-C.ii»r»- 
uai,  vg.  Gironde  (Cuimne)  , arr. , cant.,  C3 
cl  à 2 k.  de  Wave.  Pop.  719  h. 

MARTIN  (St-),  vg.  Hérault  (Languedoc)  , 
arT.  cl  à 26  k.  de  St-Pons , canl.  et  S d'O- 
larguc».  Pop.  564  h. 

MARTIN  (SI-),  vg.  Charente  (Angonmoi»), 
arr.,  caul.,  K et  à 1 k.  de  Cognac.  Pop.  600 
h.  — Ou  remarque  à peu  de  divlance,  v »s-à-v  i* 
du  petit  hameau  de  Géchcbé,  une  grande  pierre 
plate  , de  la  nature  de  celles  qu'on  trouve  à la 
aurfacr  des  carrière*,  et  qu'on  appelle  vulgaire- 
ment chaudron.  Elle  était  originairement  placée 
horizontalement  sur  d'autre*  pierre*  brutes  de 
mrmr  nature.  Mais  quelques-unes  de  ces  pierres 
s'éLunl  affaissera  , une  moitié  de  crlle  qui  1rs 
recouvrait  s'est , |»ar  son  propre  poids  , déta- 
chée de  l’autre  moitié  ; en  sorte  que  l’un  des 
fragments  est  maintenant  horizontal  et  l'autre 
incliné  ver»  le  nord-est.  La  pierre  entière,  de 
forme  à peu  près  paralli'Tograminiqne , avait 
environ  5 m.  de  longueur,  3 m.  de  largeur,  45 
cent,  d’épaisseur  moyenne  , et  devait  peser  au 
moins  12,000  k. 

MARTIN  (St-),  vg.  Hérault , romm.  d* Au- 
lnes , S de  Muutagnac. 

MARTIN  (St-),  vg.  hère  (Dauphiné),  arr. 
de  la  Tour-du-Pin , et  à 28  k.  de  Bourguin  . 
canl.  el  E3  de  Pout-do- Beau  voisin.  P«>p.  462  h. 

MARTIN  (St-),  Lot,  comm.  de  Duravel.  — 
Foire  le  2 DOS. 

MARTIN  (SI-),  s g.  Lul-el-Garonste  (Agé- 
nui») , arr.  et  à 20  k.  d'Agrn  , cant.  de  Beau- 
ville,  ea  d«  la  Roque-Tirabaut.  Pop.  481  h. 

MARTIN  (St-),  Lot-et-Garonne , canl.  de 
Sua. 

MARTIN  (St-),  vg.  Lot-et-Garonne,  comm. 
de  Eerrmsac,  fcfl  de  Caslillonnès. 

MARTIN  (Si-),  vg.  Mamc-et-lAiire, , comm. 
et  de  Beau  préau. 

MARTIN  ;St-).  vg.  H. -Marne  (Champagne), 
arr.,  canl.,  £3  k 8 k.  de  Langres.  Pop.  161 
h.  — Papeterie. 

M ARTIN  (SI-),  vg.  H. -Mar ne  (Champagne) , 
arr.  el  à 16  k.  de  Chaumont , cant.  el  Ici  de 
Ju/eanecourt.  Pop.  161  li. 

MARTIN  (SI-),  vg.  JUeurthe  (Lorraine),  arr. 
et  a 22  k.  de  Lunéville,  canl.  el  [-J  de  Bia- 
mont.  Pop.  330  b. 

MARTIN  (Si-) , vg.  Meurthe , comm.  de 
Thesey-St-Martiu , CS  de  Poul-i*Muituou. 

MARTIN  (Sl-),'g.  J/*  ose,  comm.  deSorcy, 
IrZ  de  Vend. 

MARTIN  (SI-) , Vg.  M or lnkati  (Bretagne)  , 
arr.  et  à 50  k.  de  Vanne»  , caul.  de  Carra  loir, 
CS  de  la  Gacilly.  Pop.  1 ,428  h. 

MARTIN  ;Sl-),  'g.  Nord  (Cambré»»),  arr. 


M AU  ITX-At  X-ItOlS  (S*-). 


a à 27  k.  de  Cambrai , caul.  et  CS  de  Soles - 
mes.  Pop.  659  h. 

MARTIN  (St-),  vg.  Pas-de-Calais,  cumm. 
de  Cii v r on , LaJ  de  lleadm. 

MARTIN  (SI-),  vg.  B.- Pyrénées  (Béarn)  , 
arr.  el  à 23  k.  d'Orlhcx  , caul.  et  C^  de  Sau- 
velrrre.  Pop.  137  h. 

MAIU  IN  (Si  ),  vg.  H.-Pyrénéti  ((Gascogne), 
arr.,  caul.,  H el  à 9 k.  de  Tarbes.  Pop.  326  h. 

MARTIN  (St-)  , vg.  H.-Pyrénées  , comm. 
de  Clarac  , K de  Toumay. 

MARTIN  (St-),  vg.  Pj  réuéa-Or.  (Ruuwùl- 
lou),  arr.  cl  à *5  k.  de  Pci  pignon,  caul.  el 
de  St-Paul-de-f «Douillet.  Pop.  213  h. 

MARTIN  (SI-)  , vg.  B.-Hhin  (Alsace) , arr. 
el  à 18  k.  de  Sciiclesladl , caul.  el  K de  Ville. 
Pop.  481  h. 

MARTIN  (Si-),  vg.  Saône-et-Loire,  comm. 
de  St-Panlaléou  , K d'Aulun. 

MARTIN  (St-),  vg.  Seine-et-Oise , connu,  el 

d'Elampes. 

MARTIN  (Si-),  ou  SrMinuvi*-ST-M*J- 
xavr,  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr.  el  i 22 

k.  de  Niort , cant.  el  ü^dc  St-Mai\cul.  Pop. 

l, 085  h. 

MARTIN  (Si-),  vg.  Far  (Provence),  arr. 
et  à 32  k.  de  Hriguole» , caul.  et  £5  de  Harjols. 
Pop.  423  h. 

MARTIN  (St-),  vg.  f'ienne , no  mm.  de  St- 
Gervai»,  L-j  de  Chàlellerault. 

MAR  TIN  (St-),  vg.  Yonne  (('.bain  pagne)  , 
arr.,  S et  à 8 k.  de  Tonnerre,  cant.  «leOuzy. 
Pop.  837  h. 

MARTIN  (canal  St-)  , Seine.  Ce  canal  est 
une  des  branches  de  celui  de  U Seine  à la 
Seine  ; U a sa  prise  d'eau  au  liassiu  de  1a  \ »l- 
Irtlc,  Ira  y eise  le  fauliourg  du  J cnqile  , aboutit 
à la  gai  re  de  l'arsenal , el  débouclke  dans  la 
Seine  au-deMOu»  du  |nmiI  d'Aimlrrhu. 

O canal  a 4.600  in.  de  longueur  ; »a  petite, 
qui  est  de  25  m.  20  c.,  r*t  rurJielêe  par  9 
écluse» , dout  8 accule» * deux  à dru*  ; la  plus 
grande  chute  de  ce»  écluses  u'exmlc  |ms  3 ut. 
La  largeur  du  canal,  lurniéeti  iii.scoiuunc,  est 
«lire  les  quan  de  27  ni. , et  de  641  tu.  y com- 
prik  le»  quai*.  Sa  proloudeur  est  de  2 in.  60  c., 
sa  hauteur  d'eau  de  2 ni.  — Sur  ce  canal  miu! 
établi»  10  pont»,  dout  3 rn  pierre  et  7 tour- 
tuttl*  , en  fer  et  en  hui». 

L'ouverture  de  ce  canal  a eu  lieu  le  4 no- 
vembre 1825. 

MARTIN- A l -UOSC  (SI-),  vg.  Eure,  corn, 
et  éj  d'Elrépagnv. 

MARTlN-AL'-BOKi:  (St-),  vg.  Seme-lnf. 
(Nuinuodie),  arr.  ri  a 24  k.  de  Ncuichâtel-eu- 
Bray , cant.  de  BJaugy,  i-i  de  l oucarmout.  P. 
500  h. 

•MARTIN- AU-LAERT  (St-),  vg.  Pas-de- 
Calais  (Artois),  arr.,  caul.,  £0  et  à 2k.  de 
St-Umrr.  INip.  943  h.  — Boire  le  21  juillet, 
avaut  midi. 

MARTIN- AUX -ARBRES  (St-),  vg.  Seine- 
InJ.  (Normandie),  arr.  el  à 13  k.  d'Yvrtol, 
caul.  d £5  d'Yervdk.  Pop.  681  b.  — Foire  le 
4 juillet. 

MARTIN- ALXBOIS  (Si-),  vg.  Que  (Pl- 
. cardie),  an . el  à 22  k.  de  Gennool,  canl.  et 


MARTINI» AI.B4IN  (Si-),  523 

53  de  Maiguclav . Pup.  405  h.  — L’égliw  pos- 
sède des  stalle*  sculptées  m bois  îorl  rnnar- 
nuuqiiahlcs,  qui  dateul  du  commencmu'iil  du 
xvi*  siccie;  les  singes,  1rs  accoudoirs  et  In»  mi- 
sértconk»  sont  ornés  de  Ggurcs  singulières, 
morales,  historiques  et  grotesques. 

VI  4RTIX-AIX-RIN  AUX  ^St-),  Seine-lnf. 
(Normandie),  air.  cl  a 32  k.  d’Yvelui,  cant. 
cl£J  de  Cauy . P.  1 ,762  h.—  Foire  le  19  sept. 

MARTIN-  AE X- CHAMPS  (Si-),  Marne 
(Champagne),  arr.,  pj  el  à 19  k.  de  Chilous- 
sur-Marue  , canl.  d’Ecury  - sur- Cook.  pop. 
234  h. 

MARTIN-ACX-CH ARTRAINS  (Si-),  vg. 
Calvados  (Normandie;1,  arr.,  canl.,  K et  à 4k. 
de  Poul-TEvéque.  Pop.  299  h. 

MARTIN-BOULOGNE  (Si-),  Pas-de-Calais 
(Boulonnais),  arr.,  canl.,  Hrtàll.dc  Bon- 
logue-nui-Mer.  H«»p.  1,6 17  h. 

MARTIN  - BRÉTKNCOl'RT  (SI-),  vg. 
Seine-et-Oise  (Bcaure),  arr.  cl  à 20  k.  de 
Kamlxiuillcl.  caul.  et  de  IVrunlan.  |»op. 
631  b. 

MARTINCAMPS,  vg.  Seint-Inf.,  cumm. 
de  Bully.  f«3  de  Neufclt4tean-«*»-Bray-. 

MARTIN  -CA  NT  A MCI  X (St-),  vg.  Cantal 
(Auvergne),  arr.  fl  à 18  k . île  Mauriac,  cant. 
et  Kde  Fléaux.  Pop.  981  h. 

MARTIN  - CHATEAU  (St-),  vg.  Creuse 
(Marche),  arr.,  C3et  à 11  k.  de  Roiirganeuf, 
cant.  île  Roy  ère.  Pop.  1,210  h. 

MARTIN-l'HEXNETRON  (St-),  vg . S ri  ne- 
rf-Marne (Bric),  arr.  d à 11  k.  de  Provint, 
cant.  cl  K de  Villinrv-.St-C.eorge».  P.  208  h. 

MARTIN  - CHOQVEL  (Si-),  vg.  Pai-ile- 
Cafais  ( Boulonnai»  ),  arr.  el  n 20  k.  de  Hou— 
logiie-Yur-Mcr,  cant.  de  Desvres,  Ir3de  Samcr. 

I Pop.  31 4 h. 

M A RTIXCOURT,  vg.  Meurthe  (lorraine), 
arr.  et  à 21  k.  «le  Tout,  canl.  de  Domèvre, 
K d«  N’oviant-aux-Prcs.  Pop.  315  b. 

I On  voit  aux  environ»  de  Martincourt  les  nii- 
ues  de  l'ancien  ch.llrau  fort  do  Picnv fort,  bâti 
mit  un  rocher  cscariié,  par  R«*uiuii  «le  Bar, 
évêque  de  Metz.  La  forteresse  de  PiunT.nl 
sont int  iiiisii'^f  tri'vhniioniblrcii  1369,  contre 
le  «lue  de  Lorraine  et  !<■»  iNuirgeni»  dr  Bar 
! i éuiiit,  qui  furent  forcés  de  v retirer  en  iihuu- 
j donnant  devant  relie  place  leur  artillcriret  leur 
bagage.  Pici  rebut  tcsicmblc  jwi  à un  nid 
«l'aigle,  d'où  >’claiM;aicnl  le*  mwaiu  de  proie 
de  la  féodalité;  s*'»  ruiurs  «lomin«*nt  une  vallée 
où  ou  ne  Jcsccnd  que  jvor  un  « licmin  étroit  i-t 
cscat’|ié.  C’est  un  «le»  site*  le*  plus  curiuix  et 
l’un  des  inuin«  visité»  du  dépailcmrnt. 

M A RTIN  COURT,  v g.  Meuse  (pays  Messin) , 
arr.  rt  à 15  k.  «k  Muutmédy , canl.  el  U Je 
Stcnay.  Pop.  221  h. 

MARTlNCOt'RT,  vg.  Oise  (Picardie),  aiT. 
cl  à 20  b . de  IV  auv  ait,  cant . et  C-J  «le  Songeons. 
Pop.  200  h. 

MARTIN-D’AUBAT  (Si-),  bg  Loiret, (Or- 
léaiuit),  arr.  et  à 30  k.  d'Orlcaus,  cant.  et  C*J 
de  C3wleauneuf-»ur*Loire.  Pop.  844  b. 

MARTIN  D AI.BON  (St-),  vg.  Drôme , 
cumm.  d'Alkon,  Z de  St-Vallkr. 
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MARTlX-RAMOl‘RS(St-),vg.  Tarn,  com. 
(ÜÜj  de  Haliastni». 

MARTIX-DAXC.LES  (SI-;,  vg.  tienne, 
couiin.  rt  £=3  d*Àn{W». 

MARTIN-D'AOIT  (St-),  «g.  Dnlme  (Dir. 
phiuéï,  ait . cl  à 45  k.  dr  Vilnet.  rant.rtJS 
de  Sl-Yallier.  Pop.  414  b. 

MARTIX-D'APRF.N !(»-),  vg.  Orne  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 23  k.  de  Mnrtagnr-snr- 
Hih'ih*,  raut.  d«*  Mttulins-b-Marrhe,  3S  de 
l’Aigle.  Pop.  508  h. 

M AHTIX-D'ARBKROr  F.  (St-),  'g.  B.-Py- 
remis  (Henni),  aiT.  et  à :t8  k.  de  Bayonne, 
ranl.  el  |g)  d’Hasparren.  Pop.  66K  h. 

MARTIN  - D’ARCK  (St-),  vg.  .V*in**t- 
/jnire  (Anjou),  arr.,  vaut..  £»£  rt  à 3 L.  île 
Rangé.  Pop.  333  b. 

MA  IIT1X-D1  ARDÈCHE  St->.  vg.  J n/te  Ar 
(Y ivaiais),  arr.  rl  à 03  k.  de  Privas,  faut.  rl 
f-ydu  Bourg -St-  Vudrôl.  Pop.  600  I». 

MAU  I I N - D'ARDENTES  (St-).  \ . Al- 
Kvrra. 

MAU  TIX-D’ARDIXfillEM  (Si-),  vg.  /»«<- 
Ae-Ca/ait  (Artois),  arr.  rt  à 21  k.  de  St -Orner , 
tant,  rl  IS  de  Faïuptemlicrguie.  Pop.  505  h. 
MARTUK - VittUMM  (St-).  vg.  H.- 

Alpes,  comin.  de  St-Picmvd' Argenson . de 

Ve*  ne». 

MARTIN-D'ARROSY  (»->.  Vg.  R.-PyrJ- 
nées,  cutnrn.  d'Onn,  S de  St -Jou-Putl -dé- 
port. 

MAHTIX-D'AHY  (SI-\  vg.  Charente. tuf. 
(Sftinlongr).  arr.  et  à 28  k.  de  Jonsac,  ranl. 
et  Güde  Montguyon.  Pop.  329  h. 

MARTIN-DAS  PIAMON  (St-),  Turn-et- 
Garonne,  comm.  et  l Y,  «le  Cavluv. 

MARTI. V-DAlBItiXY  (SI-),  Vf.  Mmuhe 
(Normandie),  arr.  rl  à 10  k,  tk  Coiitaucc*, 
cant.  rt  E «le  Périr  rs.  Pop.  1 .014  k. 

MARTlX-D’At'DOt’YlM.E  (St-),  Manrhe 
(Normandie),  arr.  H à 8 k.  de  Y aiogue,  cant. 
rl  Lrl  de  Mou  fri  «ou  rg.  Pop.  310  b. 

MARTIX-D'Arr.K  (St-),  vg.  Dent -Sèvres 
(Poitou ),  arr.  «rt  à 23  k.  de  .Niort,  canl.  et  Tïl 
de  Beauvoir-vur-Niort.  Pop.  123  h. 

MARTIX-D'AI’XItiNY  (St-),  hg  fArr(R«T- 
rr),  arr.,  bureau  dVnrrgist.  «rt  à 16  k.  de 
Bourges,  rlief-l.  de  cuit,  K«  A 207  h.  de 
Pariv  pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  2,318  h. — 
Ti  aa.viv  jurovùqne. 

Commerce  «‘ousulërahlr  ilr  fruits. 

MARTIN  - D’Al’XY  (SI-),  vg.  Saône-et- 
/.aire  ( Bourg, *gnr).  arr.  rt  à 28  k.  dr  Chalon- 
sur-Saône,  faut,  rt  p’  de  Buxv.  Pop.  101  h. 

MARTIX-DK-RAY  M,(St-),'vg.  Ain  (Bour- 
gogne), arr.,  -,  et  a 13  k.  de  Belle*,  canl.  de 
Y irimx-ln-Graud.  Pop.  HT0  h. 

MARTlX-DE-BEl.t'ASSE  (SI-),  vg.  Tarn- 
et-Garamtt,  romm.  et  Cil  dr  CuH-Simiill. 

MAHT1X-DK-B1EXKAITK  (Si-  . vg.  <*«/- 
eaAut  (NormaiKlw).  arr.  «*t  à 16  k.  de  Baveux, 
ranl.  et  E d’fkbrc.  l*op.  632  b. 

.MARTIX-DE-BI.AtiXY  {St-),  vg.  Cuira- 
Au*  (Normandie),  nrr.  et  à 23  k.  dr  Baveux, 
cant.  de  Balkroy,  K de  littry . Pop.  31 C b. 

MARTIN -DE- HO  ISY  (St-),  vg.  Loire, 
rtnum.  «le  Poudlv-ks-NoiKun»,  ;-l  dr  Roanne. 


MARTIN-DE- HOX-FOSSÉ  (Si-  . vg.  Man- 
« Ae  (Normandie),  arr.,  C.v!  Hall  k.  «ir  Sl- 
Lt».  cant.  de  Cauisy . Pop.  828  b. 

MARTIN  DK.  BOSt  lIEK Vil. LE  (St-1.  Vg. 
Seinr-tnf,  (Normandie).  arr.,  E.  el  à 12  k.  dr 
Koura,  ranl . «le  Duckiir.  Pop.  965  h. 

Ce  village,  roniiu  aussi  «oiiv  le  nom  deSt- 
Grorgrs  de  Dmcltenille,  portait  dam  le  a* 
viede  le  nom  dr  Rkurltrri-Villa,  dont  on  a fait 
Kotrhrrvilk.  Il  doit  le  nom  «le  St-Ceorgrs  à 
une  abbove  «k*  iKiiédirtm*.  fondée  vrr*  l'ait 
1060  par  H mm!  de  'laucarvilk.  chambellan  «k 
Guillaume  k ConqiM-rant.  l'ne  partie  «k»  bâ- 
timent* du  mooaatrre  a été  abattu,  mai»  l'é- 
gtUr  el  le  chapitre  vont  encore  delxHit.  L'église 
f,i  fort  massive,  nm  arrs-fwulant*  ni  pilkr»- 
Imulant»  ; elle  a 67  in.  de  long  en  dedans,  20  ni. 
«k  large  et  1 6 ni.  34  e.  «k*  haut  ; U croisée  a 30 
ni . 8 « e.  de  long  sur  8 ni.  33  c.  de  large  ;>lk  r*1 
trrmiuée  ru  rond-point  au*  deux  extrémités,  à 
|hmi  pri'v  rom  me  le  fond  dr  l'église  :k  clocher 
r*1  élev  v à la  hauteur  de  58  n» . 48  r.  ; dm  v Mars, 
longue-,  et  grêle)  romnteile*  obélisques,  amtm- 
pagtieni  à droilr  et  à gauche  le  grand  portail. 
Grtte  église  est  remarquable  par  k parfait  accord 
dr  vm  eu  «érable  ; là,  point  dr  partir  raccordée 
et  di*|«arale;  point  de  cnnvtriii-tiom  poBtérieu- 
rcaà  la  première  romtrurtioii  : en  un  m«tt,  si 
l'on  en  excepte  une  fruétre  eu  ogive,  «évidem- 
ment faite  aprè»  coup,  el  1rs  deux  petites eam- 
(vanile*  du  portail;  l’égliw  «k  BoM*l»er«ilk  est 
eurorc  telle  qu'elle  sortit  «le*  inaiu*dr  son  fon- 
dateur ; elle  »p|Kirlieiit  tout  etiliere  à l’arehi- 
terlure  à plein  rintre.  Le  |Mulai|  est  aussi  ra- 
vissant que  bizarre  : sur  l'archivolte  sont  figun*» 
drs  ornement»  de  lo«il«'*  Mtr  le»,  tics  demi -cer- 
cles nitrrlacŸs,  «k*  zigzag*,  des  losanges  , tks 
oriH-nimits  figuré»  ii»  crêoraux,  rt,  pour  enca- 
drer k loul,  une  ronger  de  tète»  d'animaux 
formant  k plus  smgulier  eluqiekt  qu'il  soit 
posai I de  d'imaginer.  (.«•  qui  rluinne  encore,  ce 
sont  ce»  fautaMpies  ligures  que  rart'liitecte  ar- 
crorba  aux  chapiteaux  de»  ecdonuc*  ; les  dru* 
chevalins,,  û grossièrement  travail  lés,  dans  b 
pirrrr  qui  toununeul  d'une  faron  »i  naïve  ; k* 
«ksix  saints,  duut  l’un  a «k  lielle»  luouvtachrs 
retix/ussee»  et  jour  du  v iolou  ; e'esl  rhuituue 
«pii  liât  monnaie  sur  l'enrluinr  ; c'est  b fuite 
«si  Egypte,  etc.  (hi  voit  aussi  à l'cxtériVur  plu- 
sieurs scruc»  impures  où  k vice  est  n-prrwnté 
«bu»  ses  actes,  mai*  si  horrildement  que  sa  vue 
srok  ->ii Dit  pour  faite  mlouter  l'euler.  Mai»  Sa- 
tan foi  nique  hors  du  temple;  l'entrée  lui  en  est 
inlrrditi*.  StMivml  au*»i  ou  k fait  supportait! 
quelqur  masse  de  l’édifire , gêmi*siiut  v«i*  le 
ponls,  et  vouluil.maneuvaiu.  w dégager  de ! ■ 
peint  n laquelle  il  est  roudatiitiè  étemcllemeut. 

l'un  nreorndanor  qui  ajoute  « fintéiêt  de 
celte  Imiliqtir,  c'est  qu’elk  devait  imvoir  lu 
dépouille  du  vainqunii  d'Hasting*,  de  «e  Guil- 
laume Ir  (ÀmipuTAUt  qui,  diqtouillë.  almrKloiinë 
par  «k*  serviteur.»  itigrals  au  moment  où  il  ve- 
nait de  tendre  k»  dcrnki»  soupirs,  était  irslé 
nu  mit  soit  lit  de  mort , pradanl  plusieurs  brun** . 
avant  que  k tumulte  qui  suit  longtemps  une 
bntailk  finir,  H fivresu-  du  pdbge  qui  en  pro- 
longe les  horreurs,  eussent  permi»  à un  soldat 


lidek  «le  s'occuper  d'eiiM'V elir  re  groml  roi,  et 
«k  procuier  uu  tomltcau  au  plus  fameux  «'a|«i- 
taioe  «le  res  temps  intermédiaire»,  à re  prince 
qui,  ayant  gagné  uu  rmpiie,  faillit  manquer 
d'unremieil.  GrAfcsau  soin  du  ehrvalirr  Hél- 
ium . qui  se  chargea  par  reconnaissance  ou  par 
pitié  des  frais  de  reiiferremeut,  1rs  im»iur»  et 
les  prêtre»  de  Sl'tkorgrsfk'-Bosrbenillr  coti- 
dui.»imil  eu  lin  prorrssionmHlemnit  k corpv  du 
roi  d'Angleterre  à leur  église,  où  ^accompli- 
rait le»  rite»  accoutumé*  «k*s  fiUM*raillr>. 

I/ai»i*irmK-  salle  capitulaire  eù  voi»iue  de 
l'édifier  ; il  seinlik,  à b vur  «le  cetU*  salle  et  de 
l’églive,  que  le»  arts  du  xT  et  du  xu?  siecle 
aient  rassemblé,  à l’euvi,  «bus  un  e*|■elO,  »i 
rapproché,  tout  re  qu'il  « jkiu  valent  ulTrir  de 
plus  brillant,  dr  plu»  cariMién»li«|ue,  de  pluv 
propre  à charnier  Ir*  yeux  et  a guider  1rs  re- 
rhrrehes  de  l'anlupiaire.  L'intérieur  prî-M-nte 
une  voûte  à nrrvuir;  trois  nreadr>srmM~irru- 
laire»,  rluilfiVt  drscul|itiirrsles  plus  «lélicate*. 
furuinit  l'rutrér  dr  la  salle,  fâ1*  arcade»  sont 
sou  trime»  |iar  de*  rolounevdimt  k»  rbapiti-aux 
portent  «le»  groupe»  irprè-u-ulaut  «h**  sujets  ti- 
ré* «k  l'histoire  sainte.  — Ce  charnuut  «difice 
«‘tait  voué  à b destinrlimi,  et  l'un  a été  sur  l<- 
poiut  «le  voir  lomlmr  l'ime  «les  plus  hnllaule* 
H de»  plu»  curieuse*  pi««dn,  imu,  du  iiutyeu 
agi*.  Par  les  sniu»  de  M.  k Itarmi  de  Yausm  , 
naguère  préfet  «lu  «Jr|iaHemettt  de  la  St*ine-In- 
ftVieure.  il  a échappé  à b ruine  dont  il  était 
menaré.  et  rvtdrwuu.cn  1822,  une  |«roprick 
dëpaifetneutak. 

Bibliographie.  DlVllJ*  (J. -A.).  Estai  his- 
toriette rt  t/eserintij  Ar  f <A4m  > e Ar  St- 
Georges-Ar-  Rotrhrrville  ( rtuutn.  de  St* 
Martiu-tk-Jhisrhervilk),  bi-4.  1827. 
MARTIN- -DE-HOSSEN  AY  (Sl-).vg.  Attke, 
romm.  «k  St-PierrcHjr-Bossenay , «Je  No- 
geut-*iir-Seinr. 

MARTIN -DE- BOL' B Al’X  (St-),  vg.  tozèrr 
(Ijtngue«lor).  arr.  rt  à 44  k.  de  Fkvrae,  cant. 
et  SJ  de  St-Gennaiiwlemolltei  te.  Piqi.  998  h. 

MARTIN  DK-BOt'fllAXXKfSt-).  vg.  f 'Art- 
rente,  ciniiiii.  «l'Fmlieruar,  >]  de  (/uiftilen*. 

MARTIN  - DE  - BOL'RNAZKT  (St-),  «g. 
Tanv-et-Gitrorirte,  romm.  cl(^«k  Montaigut. 

MARTIN-DE-  RR AYIFTTOr RLE  (St-),  vg, 
Tarn,  romm.  «k*  iamtrrr,  C5  «h  Castres. 

.MARTIN-DE-ltRELOl'X  (Si-),  vg.  Drtt.r- 
Stvrrs,  romm.  ik  Hrdoux,  73  dr  St-Maixetit. 

MARTIN  - DE  - BREM  (Si-),  vg.  t ruAée 
(Poitou),  arr.  rt  à 13  k.  dr*  Sabirs,  cant.  rl 
E dr  S'-Gilk*-sur-Y'ie.  Pop.  682  h. 

MARTIN  - DE  - RIIOMKN  (St-),  R.-Alpet 
(Provence),  air.  rt  à 63  k.  dr  Digue,  cant.  de 
YaloMik,  & de  Grenu*,  Pop.  500  h.  — On 
y voit  une anrieimetiMir isolée,  qui  prait  avoir 
été  une  tout  d'oli*crvalion  ou  «le  «léfensi*.  FJk 
est  de  forim*  rarrrv,  divistr  en  quatre  étage» 
rt  emmnmér  de  mAchirouli*  : sa  hauteur  est  «k* 
24  ni.  23  c.,  et  »a  largeur  xnr  rhaqnr  faee  «k 
6 ni.  36  e.  L'intérieur  a été  enlkravsmt  dé- 
naturé. On  attribue  b rouslrnrtion  de  relte 
tour  au*  templiers,  qui,  selon  les  traditions  po- 
pubirrs  (k  la  Provence,  ont  Itâli  pr«-*«|ne  tous 
le»  anriens  monumrut*  «k  ce  pays. 
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VA»T1>-»K  *B«H  VSF.  (a-'.  'î  Any- 
ron,  connu  de  Broqniè»,  RI  de  Sl-Airrique. 

M ARTI N -DE-LA  LONGES  (St-),  Vg.  lot- 
el-Gnrunne,  (DniB.  de  Calongei,  t-j  de  Ioü- 
nràu. 

MARTLVDE-CÀBALP  (S**),  vg.  Ariége 
(paviik*  Foiv),  arr.,  eanL  ctàtj  k.df  Fou.  P. 
54*  h. 

MARTIN- DE -CABLA  (St-),  vg.  7 'arm, 
connu,  et  E de  Lavaur. 

1H  i kS’in.ION  (St-).  vg.  Van- 
Ause  (Proironi),  arr..  cant.,  et  à 10  k. 
d’Apt.  Pup.  1.MJ5  I».  — Foire  Ir  12  janv. 

MARTIN-DK-L  ISTRIES  (St-)*  vg.  Hè- 
rf«/f,  co mm.  de  la  Vaqncric,  tSj  de  Lodève. 

.11 A RTIN-DK-C  Al'KS  ANILL K (St-)  , «g. 
Tnru-et-Guronne , cumin.  de  St-Oorgrs.  r.-î  de 
CmiMadr. 

M AR TIN  DF.  I EN1I.LY  (St-),  Vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  rt  à 17  k.  de  Cou  lance* , 
«ml.  et  ESI  de  C*ri»;-la-Sal1t\  l*op.  590  h. 

MAimX-DC-CKlmt.aESiSI-).  >g.  Sure 
(Normandie),  arr.  et  à 2l  k.  de  Bmay,  rant. 
de  RmglU*,  :>.;de  Mnolreuiltargillé.  P.  309  h. 
— Fabrique  de  clous, 

3*  A RT  I S Dr  - IKfailIRBKS  (Si-),  >{. 
Tarn-et-Garonne,  rotum.  et  C3  de  (aiwale. 

MARTIX-DE-CHACLIEU  (St-),  vg..)L««- 
fAc (Normandie),  arr.  el  à 15  k.  de  Murtain, 
ew«t.  rt  C3  de  Sourdes  al.  Pop.  678  h. 

BAITtN-DE-imLES  (St-),  vg.  hère 
(Dauphiné),  arr.  et  a 44k.  de  GrcnoUr,  rant. 
et  C-3  de  Clrile».  Pnp.  407  b. 

MARTIN -DE-CLKMRNHA  N (St-),  vg.  Hé- 
rault, comm.  de Cauipktug,  r-3  de  Rédarirux. 

M ARTl.X-DE-L04«XAC(St-),  vg,  Charente 
(Anfoumoii),  arr..  cant.,  G3  et  à 1 k.  de  Co- 
gnac. Pop.  1,250  b. 

MARTI N-DK-4  OMBES  (Si-),  vg,  Hérault 
(Imigucdoc) , arr.,  SI  el  A 12  k.  de  Lodève, 
eant.  de  Luna».  Pop.  50  b. 

MARTlN-DF,-<:»MMI'XK(3t-),  vg.  Sadnc- 
et-ljsire  (Bourgogne),  arr.  rt  à 19  k.  d’Autun, 
canl.  et  S de  Courbe».  Pup.  536  h. 

M ARTIN-DE-LON N KE  (SI-),  vg.  May  enne 
(Maine),  arr.  et  à 34  k.  de  Ma  jeune,  canl.  et 
V.  de  Bai».  Pop.  1,833  h.  — Forges. 

MARTI  N-DK-t  ORLOX  AC  (St-),  s g.  Gard 
(Ijaogurdor),  air.  et  à 25  k.  duVigau,  cant. 
de  Si- André-do- > alliorgne,  C3  de  la  Salle.  Pop. 
606  b. 

MARTIN- DECOR  AA. S (Si-),  s g.  Hhône 
(Lyonnais),  arr.  «à  22  k.  de  Ljon,  cant.  rt 
W de  (iiior».  Pnp.  139  h. 

MARTIN -DE-COI* N (Si-),  vg.  Ckarente- 
inf.  (Saintonge),  arr.  rt  4 47  k.  de  Jon/ac, 
eant.  et  de  Mootgmon.  Pop,  67 i b. 

MAR1 TIN-DEl  RAI  (SI-),  s g.  Bomh,;-du- 
Hhônr.  contoi.  d'Arles-  sur-Rbôoe.  JJ},  <or.  À 
730  k.  dr  Paris  pour  la  laïc  de»  lellres. 

MARTIN -DE  CHOIX  (St-),  vg.  Saône-et- 
Loire,  co  ram.  de  (turnand,  & de  St-tlengoux- 
le-Rojal. 

MARTIN-D  ECI  BLKI  (St-),  vg.  Orne 
(Prrcbr),  arr.  et  à 38  k.  de  Morlagn*-«tir- 
Huine,  caut,  rt  de  l'Aigle*  Pnp.  419 
On  v remarque  l'usine  de  ( .ondrillrr»;  trvlîlme 


de  fil  de  fer  gro»  rt  fm  d'après  le*  procédés 
français  et  anglais.  spérialrairut  pour  cardes, 
aigniUrs  à coudre  et  1 bas.  pour  hameçons, 
peignes  à tisser,  ressort*  pour  siégé*  rt  lits 
étatique». 

MART1X-DECURTOX  (St-),  vg.  Lot-et- 
Garonne  (Agruois),  arr.  et  à 40  k.  de  Nérac, 
cant.  rt  B]  de  CasîHjaluux.  Pop.  759  b. 

MARTI N-DK- DA CZ ALS  (Si-),  vg.  Tarn, 
rom  ni.  de  Laulrec,  F',  de  Castres. 

MARTIN-DE- FKWHTU.A  kSt-),  vg.  Py- 
ratérrtlr.,  coram.  de  MaureiUas,  ^ de  Céret. 

— On  trouve  aux  environs  une  source  d'eau 
minérale  froide. 

Bibliographie,  \otice  sur  (et  eaux  acidulés 

elealino^tr rugine use»  du  Boulon  et  de  St- 

Martin  de  Fenoailla . in-*,  1840. 

MARTIN  DE-FONTENAY  (St  ),  vg.  Cal- 
vados (Normandie),  arr.  rt  à 9 k.  dr  Cæu, 
canl.  de  Bourguébta»,  de  May-sur-Orae. 
Pop.  450  h. 

MARTIN  - DE  - FRAIGNfc  AC  (St-),  ou 
Tiaaov,  vg,  Vendée  r Poitou),  arr.,  53  rt  à 7 
k.  de  Foi i tenay- le-Ouni te , canl.  de  Si -M liai re- 
dca-Logrs.  Pop.  379  b. 

M A RTI N-UE-ERESN  AT  (St-),  vg.  Cal- 
vados (Normandie),  arr.  el  à 25  k.  de  Lisieux  , 
caot.  rt  K de  St -Pierre -sur- Divr*.  Pop. 
352  b. 

MARTIN -DE-FRESSENGEAft  (SI-),  vg. 
Dordogne  (Périgord),  arr.  rt  à 21  k.  de  Nou- 
tron,  canl.  et  Cri  deThiviem.  l’up.  987  b. 

M A HTI . DK-,  iDKliKS  (S4-).  ,g.  II.- 
Loire  (Vélay).  arr.  rt  à 19  k.  du  Put . cant.  rt 
C3  du  Muuatlirr,  Pop.  1,811  b. 

MARTIN- DE -ÜOYXK  (Si-),  vg.  Gers 
(Condomois).  arr.,  canl.,  r-d  rt  k 9 k.  de  Lrr- 
tourr.  Pop.  314  h. 

MARTIN-DE-tTTRÇON.  vg.  {Wrty a* (Pé- 
rigord), arr.  et  à 38  k.  de  Bergerac,  cant.  sle 
A'illefrancbe-de-lxHtchapt,  R de  Monpout. 
Pop.  804  b. 

MARTIN-DE- U. VX  (St-),  vg.  Landes  (Cat- 
coçdc),  arr.  et  à 39k.deDni.cant.de  Sl-Vin- 
crui-de-T 'truste,  Fl  du  Riai  d«u.  Pop.  1,3(0  b. 

— Foira  le  lundi  dr  la  t*  semaine  de  fès . et 
d'avril,  lundi  de  b 2*  semaine  de  juin  et  de  la 
4*  semaine  d’ami  t. 

MARTIN-DR- JOtTRSKT  (Si-),  vg,  Vienne, 
romm.  de  Joumrt,  v de  Monlmorillon. 

M ARTIN-DE- Jril.l.ERS  (St-Ï.  vg.  É’Afl- 
rente-lnf.  (Saintongr),  arr.  el  i 13  k.  deSt- 
iean-d'Angrlv,  eanl.  rt  171  d'Anlnay.  Pop. 
390  b. 

M A RTI  N-DE-JIS8AC  (St-) . i g .//.-#  icnne 
( Limousin ),  arr.  rt  à 13  k.  de  Rochrchonart, 
canl.  et  deSt-Juniea.  Pop.  584  b. 

MARTIN -DE-I.A-BLAQCIÈRK  (Si-),  vg. 
Areyron , ronim.  «I  CS  de  Millau. 

M AN TIN-DK-L A-BR  ASQT E (Si-),  vg.  1 du- 
cluse  (Provence),  arr.  rt  à 23  k.  d’Apt.  cant. 
rt  E de  Pertuis.  Pop.  J93  b. 

MARTLN-DE-I.A-CENQ1TÈRR  (SI-)  vg. 
Tara,  comot.  de  Saltagnae,  m de  HnbaMent. 

MARTIN-DK-LA-Cl.l'/K  (St*),  vg.  Isère, 
cumin,  de  Ootf,  r-’  de  \ if. 

MARTIN-DE-I.A-tf>TDRF.(St-),  vg. 


rente-fnf,  (Saintongr!.  arr-  et  à 16  k.  de  Sl- 
J eau -d’  Angelv.  caul.  rt  ûs*  de  )^>ub)  . Pop. 
360  b. 

MARTIN-DE-LA-GUÉPIF.  (St-),  vg.  Tarn 
(Langusnloc).  arr.  et  a 42  k.  de  Cailbc,  cant- 
et  dr  Cordes.  Pup.  999  b.  — Pré»  dr  ai- 
Martiu-dr-la-tiurpie,  est  le  petit  bassin  boitil- 
ler dr  Carmcaiu,  situé  à proximité  du  Tint), 
qui  facilite  l'exportation  de  tes  produits,  et  qui 
chaîne  k ce  terrain  homUcr  une  importance 
bien  vupéneure  à celle  qui  résulte  de  sa  «irfanr. 
à peine  de  2 k. 

MARTIN -DE-LAI VES  (St-),  vg.  Saône 
et-Ixnre , coram.  de  I^iives  , ÎFj  de  Sennecev . 

MARTIN- DE-LA -LIEI’E  (St-),  vg.  Cal- 
vados (Normandie),  arr.,  cant-,  K et  à 5 k. 
dr  Lisieux.  Pop.  415  b. 

MARTIN -DE- LA -MER  tSt~),  vg.  (W. 
ttOr  (Boorgnguc'1,  arr.  rt  à 70  k.  de  bnutir. 
cant.  rt  F3  de  Liemai*.  INip.  805  b. 

MARTIN-  DE -I.AMPÜ  (Si-),  vg.  ladre 
(Berrv).  arr,  et  à 23  k.  dr  Ghàtcauroiix , canl. 
rt  S de  Les  roux,  Pop.  464  h. 

MARTlN-DE-t.ANDEI.LE  (St-),  vg.  Man- 
che (Normandie),  arr.  et  à 24  k.  de  Mortain , 
cant.  et  E de  St- Hilaire -du -Harcourt.  Pop. 
1,900  h. 

MARTIN  - DF.  - l.ANSTSIXE  (St-),  vg. 
Lotir*  (Languedoc),  arr.  rtà  24  k.  de  Plorar. 
rant.  et  F!  de  st-< «rmain-de-Calberta.  Pop. 
663  h. 

MARTIN -DE -LA -PLACE  (St-),  vg. 
M aine-et-  Loire  (Anjou'!,  arr..  canl.  rtà  12  k. 
de  Sauraur,  E des  Rosiers.  Pop.  1,304  b. 

I.e  chileau  de  Boumois,  l»Ati  sur  b rive 
droite  dr  la  Loire,  fait  partie  de  celle  commune. 
Sou  archi lcd ure  n'a  rien  de  bien  remarquable; 
pluoenn  vieille»  tours,  réunir»  à quelques  1ms 
limenr»  moderne»  fort  simples,  voilà  tout.  Mai»  il 
a élé  le  lierreau  d'Aai»Tinx  no  Pit.t-Tmocxk», 
distingué  par  son  esprit,  se»  talents  rt  ton  cou- 
rage , et  sous  ce  rapport  il  doit  être  considéré 
comme  un  des  monument»  historiques  de  cvt 
ammduietnml.  — On  sait  qu'  Aristide  du 
Petit-1  bouars  commatubut  à b Fatale  Iwtaillr 
d'Aboukir  le  vaisseau  le  Tonnant  ; frappé  par 
un  Imulet,  il  (ail  étancher  son  sang,  commande 
tant  que  se»  forces  soulirunent  rênergir  de  son 
âme,  et  rxpirc  en  criant  ; F^uipage  du  ton- 
nant, ne  tous  rende : pas  ! 

MARTIN -DE- LA~ ROCHE  (St-),  sg.  Dor- 
flognr , corara.  et  Z-Z  d'KxcidrniJ. 

MARTIN • DE-L AS-Ot' M KTTFJ»  (SI-),  vg. 
frcri,  romm.  île  Mourons,  [T  de  Sr-Clar. 

M ARTtN-DF.-LAYE  (St-),  vg.  Gironde 
(Guientir),  arr.  rt  a 16  k.  de  libourne,  cant. 
cl  E3  de  Gnitre*.  Pop.  475  h. 

PvTair  du  duc  Dresses  ministre  «ni*  b 
restauration»  grand  reférrndaiir  de  b chambre 
tics  (taire. 

MARTIN -DE- I.EXNE  (Si-),  vg.  Areyron 
(Rouergue),  arr.  rt  à 42  k.  de  .Millau  , cant. 
deCampgnac,  53  de  St •( Renies. 

MARTÎN-DK-iJRRM  (St*),  vg.  (dtonde 
(tiuiennc).  arr.  et  a 8 k.  de  b Reoie.  eant.  el 
C3  de  Soiivrterre.  Pop.  3ti9  II. 

MART1X-DF.-LKZF.A1'  (St-),  vg.  Fnre-et- 
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MARTIN'  DE  KLNAiAli  (St-). 


MARTI  N-DE-ShXOZAN  (St-). 


Ltûr  (Beauce),  comm.  de  Mailkboi»,  53  de 
Diàtrauiuvif-en-lliymerai». 

!UARTIX-DF.I.I\ Y (St-),  vg.  Sadne-et- 
Ivoire  (Bourgogne).  *rr.  et  à 80  k.  de  Cba- 
rollrs,  cant.  et  55  de  Chauffaille».  Pop.  848  h. 

■4BTKNM40IHDI  (St-),  1g.  Tarn, 
i unira.  r<  0-3  de  Castre». 

MARTM*M>UWDRR!I  (SI-),  petit*  ville. 
Hérault  (Languedoc),  are.  et  à 88  k.  de 
MlfHirr  chd-l.  dr  mot.  Cure.  Cdle  d'étape, 
jgj.  A 690  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de»  Intrus. 
P*ip.  1 ,077  h.  — T*mui*  jurassique,  étage  in- 
(érirur  du  système  oolitique. 

St  - Ma  rtin  -dc-I  I /mdir» . dont  la  population 
ne  dépaur  pa»  f .100  habitant»,  mnsenre  dr» 
fragment»  de  murailles,  débris  d’une  forliiica- 
tiou  commune  à tou»  le»  endroit»  haliité»  de 
quelque  importance  fiendant  la  féodalité.  Des 
ltoiseriui,  de»  peintures  de  cette  époque,  coo- 
vers  «ts  dan»  un  assez  grand  nombre  de  maison» 
de  St-Martin,  donneraient  à penser  que  cette 
importaurr  était,  au  motos  comparativement, 
plu»  grande  qu’aujourd’hui.  Ou  ne  parle  cepen- 
dant pas  de  ce  vilbgc  avant  le  xn*  smrlr.  Le» 
eau»  d'uuc  source  aias>  éloiguée  du  village  y 
mj ut  animées  par  un  aqueduc,  fraîche*  et  pure», 
dam  une  alxuubulr  fontaine  au  bord  de  la 
roule. 

On  y remarque  le  château  de  la  H ch  put  te , 
ruines  imposautes  sur  une  éminoire,  non  loin 
du  mont  St-Lmip.  qui  *' 'élève  derrière  à 550 
IU.,  et  qui,  du  côté  de  Sl-Martui,  présente  son 
rever»  laitlé  à pie.  Le  château,  presque  inha- 
bitable, offre  encore  une  guérite  »u»peudue  à 
l'un  de  »r*  angles.  line  chapelle,  qui  v»n»l  se 
grouper  devant  ee»  reste»  du  moyen  âge,  com- 
plète l’effet  du  paysage.  — Afcifandl  soierie, 
jos  et  gant»  de  soie.  Charbonnière».  Foira  1rs 
S mai.  54  juin  et  87  sept. 

MARTIX-DKI.PY  (St-),  vg.  Tarn,  rotnm. 
de  Moulai  ré»,  C-J  de  Lavaur. 

MARTIN- DE- MACOX  (St-).  I*  Drus- 
Sèvres  (Poitou),  arr.  ri  à 95  k.  de  llmtaii»  , 
mot.  et  Si  de  Tbouar».  Pop.  533  h. 

MAR TI.X-DE  MAII.I.OC  (S4-)  , vg.  Calra- 
.lot  (Normandie).  arr.  et  à 8 k.  de  Baveux, 
t ant.  d'Orbcc,  K de  1 Pop.  678  h. 

MARTI W-«H  MW  (SI-),  vg.  Deux- 
5«vr» j (Poitou).  arr  . rnnt.,  ® et  à 5 k.  do 
Melle.  Pop.  517  b. 

MARTIN-DE  MEXTAi  RK(St-),vg.  Tarn- 
et-Caronne,  comm.  île  Durfort , 53  de  Lau- 
certe. 

MARTIX-DK-MISKRK  (St-),  vg.  hère 
( Dauphiné),  arr..  rant.,  C3  et  à 8 k.  de  Gre- 
noble. l*op.  A4?  I». 

M ARTIX - DE-  RtMIHWIBI  (St-),  vg. 
HhJne , roen.  dr  Montrotier,  51  de  St -Lan - 
rent-dc-Chauaot*Mct. 

MARTIX-DK-MORSAIN  (St-),  vg.  Anne 
cumm.  de  Morsaut.  r=C  de  \ ir-»ur-  Aisne. 

MARTIX-DK-NIGRIXBS  (St-),  vg.  Eure - 
et-lnir  (Beauce),  arr.  et  à 84  k.  de  Dreux  , 
rant.  et  r=3  «h-  Nagent- lr- Roi.  Pop.  783  h. 

NAATUMMUmUNlIM  (St-J.vg.  /)««> 
Sèvres  (Poitou),  arr.  et  à 13  k.  de  Melle,  cant. 
ri  M de  Chrf-Buutomir.  Pop.  407  b. 


MARTI X-DE-POXT-E1I A R DON  (St-),  vg. 
Orne  ( Perche  ) , arr.  et  à 35  k.  d’ Argentan  . 
cant.  et  CS  de  Vimoutier.  Pop.  851  b.  — Haut 
fourneau. 

M A RTI X-DR-4JÜETRI  ERES  (St-),  vg.  U .- 
Al  fia  (Dauphiné),  an*.,  E3  et  à 9 k.  de  Brian- 
çon, cant.  de  l'Aiptibe.  Pop.  1.454  h.  — 
Il  est  situé  don»  une  jolie  position , au  pied 
d'une  montagne  qui  rmviroune  ni  lormr  de 
demi -carie  du  côté  du  uord-est.  — Exploita- 
tion de  bouille. 

MARTIN -DE-RK  (St-),  jolie  et  forte  ville 
i nanti  me  , Charente -Jnf.  (Ue  de  Ré  , Aunis), 
arr  et  à 58  k.  de  la  Rochelle,  rhcf-l.  dr  cant. 
Tribunal  de  commerce.  Place  de  guerre  de  3* 
classe.  Vice-cooftiilat»  étranger».  Dire.  Cite 
d'étape.  CS.  A 487  k.  de  Pari»  pour  U Use  drs 
lettm.  Pop.  5,817  h.  — Taaaaia  jurassique  , 
étage  moyen  du  système  oolitique.  — Etahl'se- 
trment  de  la  marée,  3 heure»  80  minute».  — 
Fr u de  port  de  18  m.  de  hauteur  et  de  8 k.  de 
portée.  Ut.  48*  Il  . long.  O.  3*  4*. 

La  ville  de  St-Martin  e»t  située  à peu  prés 
au  centre  de  l'ik  de  Ré  , dout  elle  était  autre- 
fois le  chef-lieu  , dans  une  position  très-avan- 
tageuse pour  le  commerce,  sur  le  liord  dr  l'O- 
céan, où  elle  a un  port  commode  précédé  d’une 
rade  ftrire.  Elle  est  assea  bien  bâtie,  et  défendue 
par  une  lionur  citadelle  qui  ré»i»üi , ru  1818 , 
aux  effort»  de  l'escadre  anglaise  armaumdôr  par 
le  duc  de  Rurkinglian,  lorsque  Loun  XI II  as- 
siégeait la  Rochelle. 

FJ  le  fut  défendue  contre  1rs  Anglais  avec  une 
étonnante  inlrépidilé  jwir  1 boira» , qui  sauva 
l'ilr  de  Ré  et  le  pay»  d'Àunis. 

Dite  ville  était  alor»  peu  romidérable  ; 
latins  XIV  la  fit  agrandir  et  tortiller  par 
Vaulun  d'une  nouvelle  enceinte  , cooi|>o»ée 
de  »ix  giaml»  bastion»  cl  de  rinq  drau-lu- 
iMt»,  de  fossés  cl  dr  ehrnùn»  rouvert».  U ci- 
tadelle commande  In  ville  et  la  campagne  ; c'est 
un  carré  régulier  défenda  par  quatre  bastions, 
truis  demi-lunes  et  nue  drmi-runtrr-garde  , le 
tout  entouré  , excepté  du- côté  de  b mer,  d'uu 
famé  wc  et  d'uu  chemin  couvert.  Le  quatrième 
côté  fait  lace  à b mer,  et  est  coupé  par  le  port 
et  par  uu  grand  quai  qui  règne  |«  long  de»  face» 
de»  hafctiuns  ; l'entrée  de  ec  port  est  défendue 
par  un  qwou  en  forme  de  demi -lune. 

St-Martin  occupe  remplacement  d’un  ancien 
monastère  de  l'ordre  de  Sotul-Hcuoil,  fondé  en 
735  par  Eudes,  duc  d'Aquibine,  qui  y fut  en- 
terré avec  Vallrudr,  uni  époutr.  Eudes  embrassa 
U vie  mona»tiqur  , apres  avoir  fait  crever  le» 
yeux  à sou  propre  frète  et  a|irrs  avoir  abdiqué 
ses  Etat»  m faveur  dr  «ou  fil». 

PsTuia  île  ,M.  A.  Aobui  , ingénieur  géo- 
mètre. 

Fa  h ri  if  ti  a d'eaux  - de  - via.  - - Commerce  de 
vins . eaux-de-vie . vinmgrr,  «cl , poisson  frai* . 
chanvre,  boi»  , planche* , mâture» , goudron, 
fer,  rte. — Armement»  pour  b pérhe  de  la  mo- 
rue et  de  la  rate. 

MARTIN-DK-RKDOX  <S»>)  , vg.  Lot,  rem. 
de  Duravd,  K de  Puy-l’Evéquc. 

MARTIN  - DE  • RKNACAS  (Si-),  vg.  A- 
Al pa  ( Provence  ) , arr.  el  à 13  k.  de  ForeaJ- 


quier,  cant.  el  BJ  de  KriUaunc.  Pop.  188  h. 

MARTIN  I»  MIN  (St-),  vg.  Lot,  <omm.  de 
Si-Lanrcnt-prèfr'Maulcuq , 53  de  Moalcuq. 

MARTI  X-DE-ROXSACt}  (St-),  vg.  U. Ai— 
ronne,  comm.  de  Ste-Foy-d'Aigrefeuille,  Zzj  du 
Car»  mau. 

M AIITI.N-DB-SALKXCEY  (Si-),  vg.  Satine- 
et-Loirr  ( Bourgogne),  arr.  et  à 53  k.  de  Cha- 
rullra.  caul.  de  !a  (aiickc,  53  de  St -Bonnet -dr- 
Joux.  Pop.  494  b. 

M A RTI  N - DE-S  A I.I.EN  (St-),  vg.  Calvados 
( Normandie  ) , are.  et  à 30  k.  de  Dira  , cant. 
d’Evrecy,  K d'IIarcourt-Thury.  P.  1,148  h. 

MARTIN  - DE -RAJOUT  (St-),  vg.  Deux- 
Sèvres  ( Poitou  ),  arr.  et  à 35  k.  de  Bresvuire , 
cant.  et  a de  Tbouarx.  Pop.  1,515  h. 

MAU  I IX-DES-BI-SACES  (St-) , vg.  Cal- 
vadot  ( Normandie  ) , arr.  et  a 51  k.  de  Vire  , 
rant.  de  Béuj  - Bocage , 53  de  Mesnil  -Atuouf. 
Pop.  1 ,600  h.  — Foire  le  mardi  de  b m marne 
de  la  Pasaion. 

MAKTIN-DE8-BOIS  (St-),  vg.  Calvados , 
comm.  de  Sl-Sylvain  , CîJ  de  Laugannerie. 

M A l(  T I N - D F.V  ROIS  (Si-),  vg.  Loir-et-Cher 
(Ycndùmois),  arr.  et  à 53  k.  de  Vendôme,  cant. 
ci  CS  de  Moukure.  Pop.  1 ,057  b. 

MARTIN  - DES  - < Il  AM  PS  (St-),  vg.  Cher 
(Berry  ),  arr.  et  è 58  k.  de  Sanrerre,  cant.etCr3 
de  Sancergue».  Pop.  744  b. 

MARTIN-DES^  HAMPS  (St-),  vg.  fiais- 
lire  ( Bretagne)  , arr.,  cant.,  fej  et  à ft  k.  de 
Morlaix.  Pop.  1,134  h. 

M ARTIX-DKS-TIIAMPS  (St-),  vg.  .1 tanche 
( Normandie  ),  arr.,  rant.,  O et  à 15  k.  d'A- 
vrunebe».  Pop.  578  h. 

MARTI X-DES-CMAMM  (Si-),  vg.  Orne, 
comm.  et  Cf  j d' Argentan. 

M AimX-DES-r.lt  AMPS  (St-),  Vg.  Sadnt- 
et -Loire  (Bourgogne),  are.,  caut.,  Elrtèlk. 
de  CUakm  -aur-Saôue.  Pop.  176  h. 

MARTIN -DES-CHAMPS  (St-),  vg.  Seine- 
et- Marné  ( Brie  ) . arr.  et  à 81  k.  de  Dwlom- 
mien . nuit,  et  53  de  U Fertc-Cbuchar.  Pop. 
496  h. 

MARTIN -DES- CH  AMPS  ( St-),  vg.  Srsne- 
ei- Marne  (Brie),  arr.,  K et  i 6 k.  de  IWia», 
cant.  de  Vilibrû-St-Oorga».  Pop.  159  h. 

MARTIX-DE:s^:HAMPS  (St-),  vg.  Seine- 
et-Oise  ( Beauce  ) , arr.  et  à 1 4 k.  de  Mantes , 
cant.  cl  H du  Houdou.  Pop.  308  h. 

M A RTI  X-DES-CII  AMPS  (St-),  vg.  JVwwie 
(Gatiaiii»),  arr.  et  à 47  k.  de  Joignv,  rant.  et 
Cri  de  St-Fargeau.  Pop.  560  b.  — Foires  le»  18 
fév.,  15  août  et  15  no». 

M A RTI. N-DE-V  COMBES  ( St-) , vg.  Dordo- 
gne ( Périgord  ) , are.  d a 19  k.  de  Bergerac  , 
rant.  de  5 ilbmbbrd  , 1=3  de  Douvüle.  l*op. 
600  b. 

MARTI  X-DB-SEIO X A I X (St-),  vg.  Undes 
(r,a«cognr),  arr.  et  à 40  k.de  Dax,  cant.  dcSt- 
Esprit,  0 de  Biaudos.  IHq».  5,515  b.  — fouet 
le»  lundi»  de  b dernière  semaine  de  juin , de 
juillet , de  la  3*  semaine  d'aoôt,  et  luudi  de  U 
3*  semaine  de  janv.  | 

MARTIN -DK-SÉNOEAX  (SI-),  vg.  Saône- 
rt-ljsire  (Bourgogne),  arr.,  cant.,  £3  et  à 9 k, 
de  Mâcon.  Pop.  589  b. 
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MARTI  N -DES- ENTHF.ES  (St-),  vg.  Cal- 
vados ( Normandie  ) , arr. , cant.,  23  et  à 4 k. 
de  Bayeux.  Pop.  430  h. 

MARTIN  - DE-  SF.SC. AS  (St-),  vg.  Gironde 
(Guimue),  arr.  et  à 10  k.  de  la  Réolc,  mut.  et 
CrJ  de  St-AJacaire.  Pop.  346  h. 

MARTIN  - - FONTAINES  ( St-) , rg. 

Vende*  ( Poitou  ) , arr . , C5  et  à 12  k . de  Fon- 
tenay-le -Comte  , cant.  de  l'Hermcnault.  Pop. 
*87  h. 

MARTIN  - DES  - LAIS  (St-),  vg.  Allier 
( Bourbonnais  ) , arr.  et  a SS  k.  de  Moulin»- 
aur-Allier , cant.  et  CRI  de  Chevagncs.  Pop. 
313  h. 

MARTIN  - DES  - LANDES  (St-),  vg.  Orne 
( Normandie),  art.  et  i 27  k.  d'Alençon,  cant. 
el  23  de  Canougr».  Pop.  424  h. 

MARTIN -DUS -MONTS  (St-),  vg.  Snrthe 
(Marne),  arr.  et  à 32  k.  de  Marner»,  cant.  «3 
de  b Ferlé -Bernard.  Pop.  370  h. 

MARI IN  DES-NOYERS  (St-),  vg.  Calva- 
dos, ion  un.  e#  23  de  Livarot. 

MART1N-DES-.NO  Y ERS  (St-),  Vg.  Vendée 
(Poitou),  arr.  et  à 19  k.  de  Bourbon-Vendée  , 
cant.  et  de»  Essart*.  Pop.  1,590  b. 

MARTIN  - MBS  - OLMES  (Si-),  vg.  Puy-de- 
Dôme  ( Auvergne  ) , arr.,  cant.,  El  et  k 5 k. 
d’Ambèrt.  Pop.  1,374  h. 

MARTIN  - DE  - SOS  (St-),  vg.  Lot-et-Ga- 
ronne (Languedoc),  arr.  et  A *2  k.  de  Ni'-rac, 
cant.  et  2Jde  Mézin.  Pop.  1,345  h. 

M A UTI X - DE  • SUSSES  AC  (St-) , vg.  Gard 
(Laugucdoc),  arr.  et  à 44*  k.  du  Viga»,  cant.  et 
ta  de  Sauve.  Pop.  102  b. 

MAHT1N-DKS-PESKIIITS  (St-),  Tg.  Orne 
( Perche  ) , arr.  et  k 17  k.  de  Mortognc-aur- 
Muloe,  cant.  et£2ck  Moulins-la-Marche.  Pop. 
353  b. 

MARTIN-DES-PIF.RRES  (St-)  ou  Péanuia, 
vg.  U. -Garonne  (Languedoc)  , arr.  et  k 30  k. 
de  Toulouse,  cant.  de  Voifeil,  C£j  de  Montai- 
truc.  Pop.  1 88  h. 

MARTIN -DES- PL  AINS  (Si-),  vg.  Puy-de- 
Dôme  ( Auvergne  ) , arr.  et  à 9 k.  d'bsuire  , 
cant.  de  Sauxilbuge» , E3  de  Jumeaux.  Pop. 
*85  1». 

MARTI  N -DES-PRES  (St-),  vg.  Côles-du- 
A or  J ( Bretagne),  arr.  et  à *5  k.  de  Loodéac  , 
cant.  et  3 de  Corlay.  Pop.  1,369  h.  — Foires 
le»  30  juin  et  19  arpt. 

MARTIN  - DES  - PUITS  ( Si-)  , vg.  Aude 
( Languedoc  ),  arr.  et  à 40  k.  de  Carcauoone  , 
cant.  et  O de  Lagraa*c.  Pop.  1 10  b. 

MARTIN  - DLSTHÉAl  X (St-),  vg.  [joins 
(Forts),  arr.  et  à 30  k.  de  Roanne,  cant.  de  ta 
Paeaudierv.  ®.  xy.  A 354  k.  de  Paru  pour  1a 
taxe  de»  lettres.  Pop.  1,456  b. 

Autrefoi*  dioccse  et  intendance  de  Lvon  , 
parlement  de  Paris,  élection  de  Roanne. 

Poires  les  18  mars,  14  mai,  10  aodt  et 
18  déc. 

MARTIN  - DK  - TESSAC  (Si-),  vg.  Aude 
(Languedoc),  arr.  et  à 45  k.  de  Limoux,  cant. 
et  H de  Quillan.  Pop.  226  h. 

Ce  village  est  situé  au  confluent  de  l’Aude  rt 
du  Rebenti,  pré»  de  U forêt  de  Fanges  , sur  un 
petit  plateau  dominé  par  des  montagne»  élevée» 


sur  lesquelle*  s’étend  cette  belle  forêt  ; au  las 
de  ce»  montagne»  boisée»  , les  eaux  rapide»  de 
l'Aude  roulent  entre  deux  rocher*  immense* 
tailles  i pie , qu'oit  nomme  b Pierre-Lis.  Sur 
ccs  rochers  a été  tracé , le  long  du  cour*  de 
l’Aude,  un  sentier  étroit  et  dangereux  qui  con- 
duit d’Axat  à Belvianes  : pour  continuer  re 
chemin  , on  a été  obligé  de  percer  une  espèce 
de  grotte.  On  doit  frite  mile  communication 
au  zrtede  M.  Armand,  curé  de  St-Martin,  dont 
le  nom,  révéré  dans  U*  pays,  mérite  d’ètre 
connu.  Cet  ecclésiastique  sacrifiait  chaque  an- 
née b plus  grande  partie  de  se*  revenus  au 
soulagement  de*  pauvres  rt  à l'entirtiin  de  ce 
chemin,  si  nécessaire  aux  habitants  des  villages 
voisin* , qui , en  reconnaissance , ont  doté  le 
passage  du  nom  de  Tron-dn-Curé , pour  perpé- 
tuer ainsi  b mémoire  de  ce  digue  ministre  de 
l'Evangile. 

MARTIN  -DE  -TIIEVET  (St-),  vg.  Indre, 
coram.  de  Sl-Julirai-de-Thevci , C3  de  b Châ- 
tre. 

MARTIN  - DE  -TOURS  (St-),  vg.  Puj-Je- 
Dûtne,  cumni.  et  El  de  Rorhefort. 

Bl ARTlN-DK-TRANSroilT  (St-),  vg.  Lot- 
et-Garonne  , connu,  de  Ferremac , El  de  Cas- 
tillounès. 

MARTIN-  DK  T H Elb  .V  AL  ( Si-),  vg.  Cor- 
rèze, cumin,  et  de  l'ixignuc. 

MART1N-DK-YALAMAS  (S4-),  lig  Ardè- 
che (Yivarai»),  arr.  et  à 55  k.  de  1 ou  mou  , 
rJief-1.  de  cant.  Cure.  O.  A 603  k.  de  Paris 
pour  U taxe  di  s lettre».  Pup.  1,973  b,  — lis- 
asiv  cristallisé  ou  primitif. 

Ce  bourg  e*t  situé  ibu»  une  cuutrce  abuu- 
dan  le  eu  excellent*  pâturages , au  confluent  de 
b borne  et  de  l'Ericux.  Ou  y remarque  le» 
ruine*  du  chilcau  de  Rocbcliocme  , dont  il  est 
fait  menliuu  dans  les  Lettres  de  M"'  de  Sévigué. 
et  l'aucienne  diartreine  de  Rouuefoy. 

Pat  ms  de  A.-P.  RoTia-Cocuuu),  professeur 
de  droit  de  b faculté  du  Pans. 

Miue  de  bouille. 

Poires  k»  tH  janv.,  3 fév.,  1*'  et  26  mars , 

2 mai,  16  août.  9 sept.,  12  nov,,  9 et  27  siée., 
1**  mercredi  après  Pâques,  1"*  mardi*  de  juin, 
de  juillet  et  d'uct. 

MARTIN  - DE  - VALU  ALGUES  ( St-),  vg. 
Gard  ( Languedoc  ) , anr.,  bureau  d'enregist., 
ES  «t  k 5 k.  d'Abis,  chef-l.  de  cant.  P.  925  h. 
— Tuuun  jurassique,  voisin  du  terraiu  car- 
bonifère. — Fahrijti*  d'étoffes  de  soie. 

MARTIN -DK- VALOIS  (Si-),  vg.  Cantal, 
comm.  de  St-Cemio,  S de  9t  - Martin -V  aime  - 
ronx. 

M ARTIN  - DK  - WAMBEZ  (Si-),  Oise . V. 

WlHtU. 

MARTIN  - DE  - VARREVf  LI.K  ( St-)  , vg. 
Manche  ( Normandie),  arr.  et  à 22  k.  de  Va- 
Joçnes , cant.  et  (SJ  de  Sir-Mère-Eglise.  Pop. 
480  b. 

MARTIN-DE- VERS  (SI-),  vg.  f.of(Agé- 
nois),  arr.  et  à 22  k.  de  Cahors,  cant.  de  Lau- 
tes  , [3  de  Pébroy.  Pop.  695  b.  — Poires  le» 

3 fév,,  6 mars,  29  avril , 25  mai,  12  sept.,  12 
•et.,  12  nov.  et  10  déc. 


MARTIN-DE- VILLELOURTKS  (St-),  vg. 
Tarn,  comm.  et  3=]  de  Gai  I lac. 

MARTIN  - DK  - VILLENEUVE  (St-),  vg. 
Charente- In/.  ( Auaix)  , arr.  et  à 33  k.  de  b 
Rochelle,  cant.  de  CourçoD.fëdeMauié.  Pop. 
547  h. 

MARTIN  - DE  - V1LLEXGLORK  (St-),  vg. 
Mayenne,  comm.  de  St- Drui» -d’Anjou,  E3de 
Sablé, 

MARTIN  DE-VILLF.RKAL  (St-),  vg.  Lot- 
et-Garonne  (Agénoi»),  arr.  rti  34  k.  de  Vil- 
leneuve-*ur-Lot , cant.  et  E3  de  Villeréal.  Pop. 
410  h. 

MARTIN -DE- VU AEREGLANS  (St-),  vg. 
Aude  (Languedoc),  arr.,  cant. , C3  «*  a 7 k.  «le 
Limonx.  Pop.  357  h. 

MARTI  N -D'IIERES  (St-),  vg.  Isère  ( Dau 
phiné).  arr..  cant.,  et  4 7 k.  de  Grenoble. 
Pop.  1.107  h. 

MARTIN  - DTIEUILLE  ( St-)  , vg.  Nièvre 
(Nivernais),  arr.  et  à 15  k.  de  Never»,  cant.  de 
Poupies,  K de  Guérigny.  Pop.  453  h. 

MARTI  N -D'OU  .1ER  ES  ( St-),  vg.  Puy-de- 
Dôme  ( Auvergne  ) , arr.  et  k 27  k.  d'Issoirr , 
cant.  et  K de  Jumeaux.  Pop.  932  h. 

MARTIN  • DON  ( St-).  I»g  Calvados  (Nor- 
mandie), arr..  G3  et  à 12  k.  de  Vire,  cant.  dr 
Bém -Bocage.  Pop.  625  h. 

MARTI N-D'ONKY  (St-),  vg.  tendes  (C**- 
cognr),  arr.,  cant.,  C*3  et  k 12  k.  de  Mont-de- 
Marsan.  Pop.  699  li.  — Poires  le  11  nov. 

MARTIN  - D'OR  DON  (St-),  vg.  Yonne 
l (Champagne)  , arr.  et  à 20  k.  dr  Joignv,  cant. 
j de  St-Julieiwlu-Saiilt , C3  de  Villevallier.  Pop. 
j 505  h.  — Foires  le»  1*'  nur» , 25  juin  et  21 
I *pt. 

MARTI N-DNIYDES  (St-),  vg.  Ariége  (pay* 
de  Faix),  are.,  cant.,  £3  cl  à 1 1 k.  de  Pautier*. 
Pop.  640  h. 

MARTIN- DU-RKU.  (St-),  vg.  .Seine  - In/., 
comm.  de  Turrelot.  "3  dr  MontivîIJier*. 

MARTIN -DU -ROCHKZ (St-),  vg.  Seine-ei- 
Maru*  (Brie.),  arr.  et  à 24  k.  de  Provins,  cant. 
et  C3  de  YilUcr»-St-Genrges.  Pop.  384  h. 

MARTIN  - DU  - BOIS  ( S*-),  vg.  Gironde 
(Guieniw) , arr.  el  à 15  k.  de  Libourm*,  cant. 
«t®  de  Goitre*.  Pop.  800  h. 

MARTIN -DU-ROIS  (Si-),  vg.  Ut,  comm. 
de  Prudhoraat,  [V]  de  St-Ccré. 

MARTIN  - DU  - BOIS  (St-),  vg.  Maine-et- 
Loire  ( Anjou) , arr.,  cant..  B]  et  à 12  k.  de 
Segré.  Pop.  1 ,062  h.  — Poire  le  7 aepl. 

MARTIN  - DU  - HORS  ( St-),  vg.  Lozère , 
connu,  du  Boni,  5=5  de  Mende. 

MAR  rts  - DU  - BOSL  ( Si-),  vg.  Hérault . 
comm.  du  Rose,  B)  de  Lodève. 

MARTIN  - DU  - BUT  ( Si-),  vg.  Calvados 
(Normandie  ),  are.,  cant.,  et  à 4 k.  de  Fa- 
laise. Pop.  412  h. 

MARTIN-DU -LANIGOU  (Si-),  vg.  Pyré - 
sures -Or.,  coram.  de  Vernet , ® de  Villefrmi- 
cbe-de-Con  fient. 

MARTIN -DU  CLOCHER  (St-),  vg.  Cha- 
rente (Angouraoi*),  arr.,  ® et  à 6 k.  de  RÜT* 
foc  . cant.  de  Villefagnan.  Pop.  351  k. 

MARTIN  - DU  - DOUET  (Si-),  vg.  Orne, 
comm.  de  Dannemarie,  53  de  Bclléme. 
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MllTlN-Dl'  T tltTRE  (St-). 


MARTIX-KN  - VERCOIS  (St-). 


MARTIX  - DU  - FOUILLOUX  ( St-),  vg. 
i toiue-ei-lMre  (Anjou) , arr.  et  à 12  k.  d’An- 
gi-rs.c.  et  S de  Sl-flwrgeHuivLoirt.  P . 81 3 h . 

MARTIXDU-FOUILLOUX  (St-),  'g.  Dtuj. 
Sàrrès  (Poitou),  air.,  £3  et  à 15  k.  de  Partlie- 
uav.  tant,  di»  Ménigoute.  Pop.  579  h. 

MARTIN-DU-EBESNE  (St-),  vg.  Ain  (Bn- 
gey),  arr.,  cant.,  G3  et  à 7 k.  de  Nautua.  Pop. 
SUS  b.  — Poires  le  t*'  dimanche  «k*  Quasimo- 
ilo,  15  mai,  1"  juin,  15  juillet  et  25  sept. 

MARTIN  - DI*  - MOUD  (St-),  vg.  Gers, 
cotura.  de  Sle-Marie,  [■'.  de  Cimuiit. 

M ARTIN  - DU  - LAC  (St-),  'g.  Sadne-et- 
Isoire  (bourgogne),  arr.  et  a 41  k.  de  CbaroHes, 
• uni.  et  ~-j  de  Martiguy . Pop.  441 1». 

MARTIN- DU -Ll  MET  ( St-)  , 'g.  Mayenne 
( Maine),  arr.  et  à 25  k.  de  Château -Goutter, 
mut.  et  E de  Crautt.  Pop.  478  II. 

MARTIX-DU-MAXUIR (SI-),  vç. Seine-luf. 
( Normandie),  bit.  ri  à 12  k.  du  Havre, cuit, 
et  £3 de  Moutiv illicr».  Pop.  568  h. 

>1 A UTI N-DU-M  AS  (St-),  vg.  Lot-ct-Gnroa- 
Ne,  cumin,  du  Mas-d'Agenois,  53  dr  Tuundu». 

MARTIN  - DU  - MONT  {SI-} , vg.  Ain 
(Bresse  J,  arr.  et  à 17  k.  de  Bourg-en-Bresse, 
cant.  et  L-i  de  Poul-d’Aui.  Pop.  1 ,716  I».  — 
Foire»  le*  11  août  et  15  ort. 

MARTI  N -DU-MONT  (St-),  'g.  Côte-d'Or 
(Bourgogne),  arr.  et  à 27  k.  de  Dijon,  cant.  et 
®î  de  Si -Seine.  Pop.  947  h. 

MARTI  N -DU -MO  NT  (Si-),  vg.  Sndne-et- 
Ijoire  (Bourgogne),  arr.,  KJ  et  à 7 k.  de  Lou- 
lians  , tant,  de  Beaurepoire.  I'op.  258  b. 

MARTIN -DU-PAN  (St-),  vg.  Eure-et-lxùr, 
rotnm.  et  Ede  Bonueval. 

MARTIN -DU -PARC  (St-),  'g.  Eure,  com. 
de  Ber-H ellouin,  SI  «je  Brionne. 

MAR  nx-Dt  -PKK  (SI*),  'g.  Mièvre,  com. 
et  K de  Douzv. 

MARTIN-DU -PUITS  (St-),  vg.  Mièvre 
(Nivernais) , arr.  et  à 90  k.  de  Clamées  , caul. 
«•t  53  de  Leone».  Pop.  1 ,420  h.  — Foires  le» 
11  mai,  9 sept-  «t  I*  «k*- 

MART1S-DU-PUY  (St-),  'g.  tiiro'.nie  (Ra- 
zado») , arr.  et  à 11  k.  de  la  Rcole,  caut.  et 
r«i  de  Sauveterrr.  Pop.  4t  I h. 

MARTIX-D'URIAGE  (St-),  vg.  /«rrr (Dau- 
phiné), arr.,  R et  à 16  k.  de  Grenoble,  caot. 
de  Domine.  Pop.  2,591  h. 

On  trouve  k peu  de  dhtauce  de  ce  village, 
dam  une  vallée  isolée,  deu*  source»  d'eau»  mi- 
nérale» froide»,  Tune  udfnreusc,  et  Fautnc  fer- 
rugineuse, spécialement  étudiée»  dau*  ces 
dernier»  temps  par  M.  BiHcrey.  (wcuiu  mé- 
decin de  l’hôpital  civil  rt  militaire  de  Gre- 
noble, à qui  Ton  doit  l’idée  de  U création  de 
l'établissement  de»  eaux  minérale»  d' triage. 

L»  principes  constitutif»  de  l’eau  sulfu- 
reu»e  sont  l’hydroclilorate  de  soude,  le  sulfate 
de  magnésie , une  matière  wvuiuirusr  Idam  hc 
d'une  nature  animale  , du  gaz  hydrogène  sul- 
furé et  du  pu  aride  carluntique  et  quantité 
très-abondante.  Le  priuripe  iniucndiMlcnr  de 
. la  source  ferrugineuse  est  le  carbonate  de  fer, 
tenu  en  dissolution  jiar  un  muré»  d’acide  car- 
t «nique.  On  adruuùaU*  l’eau  sulfureuse  eu 
bain»,  âpre»  l'avoir  fait  chauffer  pour  lui  don- 


ner la  température  convenable  , dan»  le»  rhu- 
matisme» chroniques  et  h » maladies  cutauées. 
L’eau  ferrugineuse  sr  prend  eu  boisson,  dan»  la 
chlorose  et  dam  beaucoup  de  maladies  a!>do- 
mioalcs. 

Les  Romains  se  servirent  de»  «aux  miné- 
rale» ü’ triage  pour  l'uaage  de»  bain».  Il» 
avaient  fait  un  aqueduc  pour  isoler  les  eaux, 
afin  que  celles  du:  filtration  ne  pussent  pas 
les  affaiblir.  On  les  recevait  ensuite  dans  des 
piscine*  (sept  ont  été  trouvées  dans  de»  travaux 
de  recherches)  revêtues  d’un  riment  rougeâtre 
et  qui  conserve  encore  aujourd'hui  tout  sou 
poli.  Sou»  ce»  pisciur»,  MM.  l'mard  et  Gury- 
mard  ont  trouvé  de»  fourneaux;  ce  qui  prouve 
que  le  chaufluge  %e  faisait  avec  du  bois , et  que 
rcs  eaux  n’ont  jamais  été  thermales,  comme 
on  l’avait  annoncé. 

Il  ue  reste  plus  de  1'ancieu  établissement  des 
Romains,  qui  était  situé  sur  le  jonchant  d’un 
coteau,  à 4 ou  500  m.  de  l'établissement  mo- 
derne, qu’une  chambre  d'environ  3 ni.  de 
longueur  sur  I tu.  de  largeur,  où  l'on  descend 
par  truis  marches  placée»  à l’uuc  dis  «\l  remî- 
tes. U mur  de  }iourtnur  est  revêtu  d'une  cou- 
che d Vuv  irou  3 c.  d’épaisseur  , d’un  ciment 
dur  et  poli  à sa  surface.  Otlr  chambre  pouvait 
coutenir  uue  douzaine  de  baigneur». 

L'établissement  des  bains  d’Uriage  est  vrai- 
ment remarquable  ; il  est  formé  à l’ouverture 
de  la  vallée  et  offre  tous  le»  avantage»  des  eaux 
naturellement  thermales  ; on  y trouve  presque 
toutes  les  commodité»  qu’on  pourrait  désirer 
dans  une  ville.  Son  voisinage  de  Grenoble,  d’où 
l'on  s’y  icud  en  moins  de  deux  heures  par  de 
petites  diligences,  eu  facilite.  *iuguliémnriit 
l'accès.  Aussi,  quoique  termiué  à peine  depuis 
peu  d'amiée»,  scs  eaux  atürent-elles  déjà  un 
grand  concours  de  malade»,  même  de  pan  s éloi- 
gnés. Le  nomltce  des  bain»  et  douches  s'élève. , 
pendant  la  bdtr  saison,  de  250  à 300  par  jour. 

Lorsque  du  ravin  des  eaux  on  rétrograde 
vers  leuord,  on  arrive,  en  gravissant  un  coteau 
escarpé,  à l'auricu  c bâteau  d’Unage,  qui  était 
jadis  un  des  manoirs  de  la  famille  d’Allematuls, 
une  dus  plu»  nombreuses  et  des  plu»  puissante» 
de  l'ancien  Dauphiné  au  moyen  âge.  On  y a 
découvert  récemment  rt  fait  restaurer  un  |«r- 
trait  original,  jiriul  sur  liais,  de  l'immoitei 
chevalier  sans  peur  rt  sons  reproche. 

Foire  le  26  ma;». 

Bibliographie.  BiwrIat-St-Pri*.  Rapport 
sur  te s anliifuilrs  et  les  hui  ns  tf  U nage  près 
tte  Grenoble  (Mém.  de  U »oc.  de»  ant.  de 
France,  I.  vtu,  p.  291  ). 

• Eau j minérales  tfUringe  (Anu.  des  uiincs, 
t.  xit,  p.  182). 

VoLMU.vc-Gtamr  (G.).  Recherches  et  Obser- 
vations sur  l' influence  thérapeutique  tirs 
eaux  minérales  <f  Cri  âge  près  de  Grenoble, 
ù>- 8.  1838-40. 

DcruQtus.  Nouvelle  Réponse  à ,V.  ta  doc- 
teur tidfrauc  - Gerdy.  relativement  aux 
«an x très-peu  sulfureuses  etUrtage,  in-8 
de  2 feuille»,  1843. 

MARTIX- DU-TARTRE  (St-),  vg.'ïedMC- 
et-lxfire  (Bourgogne),  an  . rt  à 27  k.  dr  C2u- 


lon-sur-Saône , cant.  de  Buxy , C3  de  St-Gen- 
goux-le-Royal.  Pop.  499  h. 

MARTIN -DL’-T AIR  (St-),  vg.  Tarn,  com. 
de  Moutons,  5J  de  Gaillac. 

MARTIN -DU-TERTRE (St-)  vg.  Seine-et- 
Oise  (Ile -de- France) , arr.  rt  à 25  k.  de  Pon- 
toise , caut.  rt  53 de  Luzatcbr*.  Pop.  803  h. 

MARTIN-DU-TERTRE  (St-),  vg.  Yonne 
(Champagne),  arr.,  caut.,  2zZ  et  à 3 k.  de  Sens. 
Pop.  623  h. 

MARTIX-DU-T1LLEUL  (St-)  , ou  St-Mar- 

Tnr-La-Vuvx , bg  Eure  (Normandie),  arr., 
caut.,  53  rt  à 5 k.  île  Bernay.  Pop.  244  h.  — 
Il  est  situé  près  d'une  voie  antique  qui  con- 
duisait de  Hrioune  à Ori.ec. 

Pmn  de  M.  Aiuuti  t.r  Prjtost,  membre 
de  l'Institut  et  de  la  chambre  des  député*. 

Fabriques  dr  toiles  rt  de  rubans  de  fil. 

MARTIN-DU-TOUCH  (St-),  vg.  H. -Ga- 
ronne, roinm.  et  El  de  Toulouse. 

MA RTLN-DU-THON8EC  (St-).vg,  Nièvre 
(Nivernais),  arr.  et  à 10  k.  de  Cosne,  cant.  cl 
EJ  de  Pouilly-sur-Loiir.  Pop.  715  h. 

MARTIN-DU- VIC AN  (St-)  , vg.  Aveyron, 
coflim.  et  S de  Xaut. 

MARTIN  - DU  - VIBl'X  • BK1.1.ÉME  (SI-) , 
vg.  Orne  (Perche) , arr.  et  a 16  k.  de  Mur- 
Ugne-sur-llimtc.  cant.  et  53  de  Bcllénie.  Pop. 
3,019  I».  — foires  les  24  fèv.,  4 juillet  rt  20 
août. 

M A RTI N -DU-V I VIER  (Si-),  vg.  Srme-Inf. 
(Normandie/ , arr.  et  a 6 k.  de  Rouen  , camt. 
et  (2  dr  Darnctal.  Pop.  590  h. 

MARTI N-Ktîl JSE  (St-)  . vg.  Seine- fnf. 
(Normandie),  arr.,C*jrt  «5k.  de  DHqqie, 
caut.  d’Oflrmmlle.  Pnp.  509  h.  Sur  l’Aulne. 

MARTIN-EX-AUXOIS  (NI*)  • 'R-  Côte- 
JOr , conun.  dr'St-<Hniiaiu-dc-Modéon,  L3 
de  Kuuvray. 

MARTIN -EN -RI  ERRE  (St-),  Vg.  Scine-et- 
Marne  ^Ile-de-France),  arr.,  cant . et  à 14  k. 
de  Melun,  Sd*  Oiailly.  l*op.  415  h. 

MART1N-EN-BHERSE  <St->,  vg.  Savne-rt- 
hùn  ^ bourgogne) , arr.  rt  u 17  k.  de  Chalou- 
sur-Sauuc,  clief-l.  de  cant.  (jure.  Bureau  d’eu- 
rxgislr.  rt  53  de  Verdun-Mir-le-Douli#,  I'op. 
1,814  h.  — TntAlv  tertiaire  *u|RTÎeur. — 
Foire*  les  20  jaiiv.,  13  avril,  Il  juiu  rt  3 déc. 

Pvnux  du  général  Carrixr. 

MARTIN  - EX  - CAMPAGNE  (Si-),  vg, 
Seiue-luf.  (Normandie) . arr.  rt  à 13  k.  de 
Dieppe,  raal.  et  Eî  d’Kmerroeti.  Pop.  547  h. 

MARTIN  • EN  - CAILLKUX  (St-),  vg. 
hure  (Font)  , arr.  rt  à 1 1 k.  «le  St-Fliensie , 
cant.  rt  Cr3  de  Sl-Chamood.  Pnp.  1,216  h. 

M ARTIN-KX -G AT1N AIR  (SI-),  vg.  Sadne- 
ct-l/ùre  ^ Bourgogne) , arr.  et  à 30  k.  de  Cha- 
lon-sur-Saône , caut.  et  53  de  Vcrdvw-sur-le- 
Douli».  Pop.  416  h. 

MARTIN -EN4LAUT  ^St-),  vg.  Rhône  (Fo- 
rez), arr.  et  à 25  k.  de  Lyon  , cant.  de  Sl- 
Svmphoricn-  sur  - Cm  se,  de  Duernc.  Pop. 

2,350  h.  — Foires  les  6 mai,  9 oct.,  9 déc.  et 
lundi  avaul  le  luudi  gras. 

M ARTIN -EX-VERCORS  (St-),  vg.  Drdme 
(Dauphiné),  arr.  et  • 40  k.  de  Die,  cant.  et  C3 
de  la  Chapclle-en- V ercor».  Pop.  1 ,008  h.  -r 


MARTIX-LAIGUI.LOX  (Si*). 


MARTIX-LE-GRÉaRD  (St-). 
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Foira  1rs  1"  juin,  8 oct.  et  lundi  nprèt  le 
1"  dimanche  d'août. 

MARTIX-&S- VISSES  (St-),  joli  village, 
Aube  (Champagne), arr.,  cant.  et  lïï  de  Troyes. 
Pop.  3,074  h. — Il  «I  situé  pré*  de»  plus  biles 
promenade»  de  la  ville  de  Troyes.  dont  il  forme 
un  de»  faubourgs. 

Jusqu'au  xvi*  siècle  l'église  de  St-Martin 
fut  où  ou  voit  les  restes  de  là  chapelle  Ste-Jule  ; 
mais  en  1090  le  comte  de  St-Paul , qui  com- 
mandait à Troyes  pour  lu  Ligue,  la  démolit 
avec  celle  des  Antonim  et  des  Malhurius  , 
pour  eu  construire  à Troyes  le  fort  depuis  ap- 
pelé fort  Chcvreuse.  Dès  b même  année  on 
choisit  pour  bâtir  une  nmm-lle  église  le  lieu 
où  elle  est  aujourd'hui.  Le  portail , mnarqua- 
ble  par  le  péristyle  de  la  partie  supérieure, 
d’ordre  corinthien  , ne  fut  roui  me  tiré  qu’en 
1681,  sur  les  dessins  de  M.  Maillet,  architecte 
et  chanoine  de  la  cathédrale.  Les  vitraux  mé- 
ritent une  attention  toute  particulière  pour  b 
vivacité  des  couleurs , la  pureté  du  desvin  et 
leur  parfaite  conservation. 

La  chapelle  de  Str-Julc  fut  bAtie  dejmi»  b 
destruction  de  St-Martin,  en  1590,  dans  le 
même  lieu  où  était  l'église  paroissiale , proche 
le  puits  où  sainte  Julefut  marlvrilée.  Ce  puits, 
dont  IVau  était  en  réputation  pour  ses  soi-di- 
saut  propriétés  fébrifuges,  a été  démoli , ainsi 
que  la  chapelle  où  l’on  voyait  de  mauvaises 
peintures  à fresque  attribuées  à l'cufauce  de 
Girardon. 

MARTIXET  (le),  vg.  B.-Alpes,  comru.  de 
Voix , E de  Manosque. 

MARTIXET  (lie),  vg.  Jura,  rrnnm.  do  Vil- 
lars-St -Sauveur,  E de  St-Claudc. 

MARTIXET  (forêt  rie),  vg.  A" aônc-et-Loire, 
comm.  de  Si-Romain  - sous  - Yeruguy,  E de 
Perrecy. 

MARTIXET,  vg,  Vendée , comm.  de  Beau- 
lieii-sous-RourlKHi,  C3  de  la  Mollir- Aclund. 

MARTIXIF.N  (St-),  vg.  Allier  (BmiHwi- 
unis),  an-,  et  à |2  k.  de  Moiiüuçtiu,  canl.  «t;-3 
d’Hurid.  Pop.  744  h. 

MARTINI  ÈRE  (b),  vg.  Charente-lnf., 
comm.  de  St-Mnbnl,  £2  de  Croix-Chapeau. 

MAHTIMKRK  (ta),  «g.  SeiM.et.au, 
comro.  de  Sacbyr,  Ed'Orçay. 

MARTIN  - LA  - BOL*  VAL  (Si-),  vg.  Lot 
(Quercy) . arr.  et  à 32  k.  île  Cnbors,  cant.  cl 
E3  Je  Liuiogue.  Pop.  713  h. — Foire*  les  38 
avril  et  13  uov. 

HART1X-LA-CAMPAGNE  (St-),  vg.  Eure 
(Normandie) , air.,  cant. , E et  à 9 h.  d'E- 
vrrux.  Pop.  77  h. 

M ARTI X-LACORX  LILLE  (St-),  Vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  et  à 30  k.  de  Louviers  , 
caut.  d’Ajmfrtfville-U-Guapagne , E cTEIbeuK 
Pop.  547  h. 

MARTIN  - LA  -FOSSE  (St-),  vg.  Aube 
((Juin pagne),  arr.,  EJ  et  à 17  k.  de  ffegeot- 
»ur-Seiue,  caut.  de  RomilIv-sur-Stioc.  Pop, 
343  h. 

MARTIN-LA -GARENNE  (St-),  vg,  AVmc- 
eUOite  (I le-de- France)  air.,  23  et  à 18  k.  de 
Mante*,  cant.  de  Linuiy.  Pop.  730  h. 

MARTIN  LAIGUI.J.OX  (St-),  vg.  (J.  ne 


(Normandie),  arr.  et  à 35  k.  d'Alençon,  cant. 
et  E3  de  Carrougr*.  Pop.  803  b. 

MARTIN-LA  - JUMELLE  (Si-),  vg.  Pas-de- 
Calais,  connu.  et  [*j]  d' A ire-su  r-la -Lys. 

MAHTIN  - LA  LANDE  (St-)  , Vf.  Aude 
(Languedoc),  arr.,  cant. , K et  à 1 k.  de  Cas- 
telnaudary.  Pop.  878  II. 

M ARTIX-LA-M  K A N N K (St-),  vg.  Corrèze 
(Limousin),  arr.  et  à 30  k.  de  Tulle  , cant.  de. 
la  Rochc-Cauitlac,  E d’ Argentât.  P.  1.453  h. 

— Foires  le  38  de  chaque  mois. 

M A IIT I N -L  A XT  AB  AT  (St-),  vg.  J Î.-Py- 
rénëes,  comm.  de  Lautaliat,  E de  St-Pabu. 

MARTIN  - LA  - PATROUILLE  (St-),  vg. 

S aône-et- lustre  ^ Bourgogne ) , arr.  et  à 31  k. 
de  Charnlles,  caut.  de  la  Cuiclie,  E de  Juncy. 
Pop.  180  h. 

MARTIN -LA -PLAINE  (St-),  hg  Loire 
(Forez),  arr.  et  à 30  k.  de  St -Et initie,  cant. 
et  S de  Ri» e-de-GwT.  Pop.  3.01 1 h. 

MARTIN- LA-RIVIÈRE  (St-),  vg.  Vienne 
(Poitou) , arr.  et  à 30  k.  de  MoutiaorilUwi, 
cant.  et  Ode  Chauvignv.  Pop.  923  h. 

MARTIX-LAIIS  (SI-),  l»g  Vienne  (Poi- 
tou), arr.  et  à 35  k.  de  Civray,  cant.  d’A- 
v aille,  rad'Usson.  Pop.  826  h. 

MARTIX-LARS-EX-STE-HERMIRE  (St-), 
lig  Vendée  (Poitou),  arr.  et  à 44  k.  de  Bout - 
hoa- Vendée.  cant.  de  Mortagne-sur-Sévre,  S 
de  Ste- Hermine.  Pop.  498  h. 

MARTI  X-LARS-EX -TIFF AUGE  (St-\  vg. 
Vendée  (Poitou) , arr.  et  à 30  k.  de  Fontenay - 
le-Gomtr.uuit.  de  Sle-Hetmine,ESd«l'iirange. 
Pop.  1 ,006  h. 

MARTIN -LA -SAUT  ÉTÉ  (St-),  vg.  Ijoire 
(Forez)  . arr.  et  à 36  k.  de  Roanne , caut.  et 
Kde  St-< humain -Laval.  Pop.  1,507  h. — 
Faire  le  27  avril. 

M A HTIX-LA8TIER  (St-),  vg.  Dordogne 
(Pétigord) . arr.  (t  i 6 k.  de  Ribérac , cant. 
et  ra  de  Muisulan.  Pop.  341  b. 

M ARTI  X L A-VALLEE  (Si-)  , vg.  Saônr- 
et-Loire,  comm.  de  Semur-en-Rrionnai.v  , g) 
de  Marcigny. 

MARTIX'LE-BF,AU  (St-),  bg  Indre-et- 
Loire  (Reauee),  trr.  et  à 19  k.  de  Tours,  cant. 
et  d’AudK>ise.  Pop.  1 ,345  h.  — Foire  le 
15  sept. 

MARTIN  • LE  - BOUILLANT  (St-),  vg. 
Manche  ^Normandie),  arr.  et  h 30  k.  de  Mor- 
tniu,  cant.  de  St-Pois,  CH  de  Villedieu.  Pop. 
906  h. 

MARTIN  -LE-  CH  ATEL  (St-),  vg.  Air, 
(Rresae),  arr.  et  à 14  k.  de  Bourg-ri»-Bre»se , 
cant.  et  ra  de  Moutrevd.  Pop.  906  h. 

MARTIX-LK-COLOXEL  (St-),  vg.  Drôme 
(Dauphiné),  arr.  et  à 50  k.  de  Valence  , cant. 
j «4  E de  >t- Jean-ra-Royaus.  Pop.  398  II. 

MARTI  X-LE-DES  ARN  AT  (SI-),  vg.  Lot, 
connu,  «le  1 .avercanticrc.  23  de  Gourdof). 

M ASTI  N -LEO!  .ULI.A  RD  (St-) , \g.Seme.  j 
lnf.  (Normandie)  , arr.  et  à 33  k.  d«-  Diep|ie , ! 
caut.  cl  ra  d’Eu.  Pop.  553  h.  Sur  l’Isère. 


M A RTIX-LE- HEBERT  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie) , arr.  et  à 10  k.  de  Yalognrs, 
cant.  etra  «h-  Rricqucbec.  Pop.  308  h. 

M AETIX-LE-M AULT  (Si-),  vg.  Jf .-Vienne 
(Beiry  },  arr.  et  à 34  k.  de  Belbc,  mut.  de  Bt- 
Sulpic«-lesrFcuillcs,ra  d'Arnac-b-Poste.  Pop. 
500  h. 

MARTIN- LEKNE  (St-),  Aeeyron,  comm. 
de  St-Satumin,  ra  de  Sl-Geuir/.. 

MA RT1 N -LE-NlEUD  (St-),  vg.  Que  (Çi- 
caixlie).  arr.,  cant.,  ra  et  à 4 k.  de  Beauvais. 
Pop.  819  I». 

Ce  village  est  bâti,  comme  le  prouvent  les 
nombreuse*  antiquité»  qu'un  y a trouvées  à di- 
verses époques  et  qu'on  y trouve  encore  jour- 
nellement, sur  remplacement  d’une  ancienne 
position  militaire  longtemps  occupée  par  les 
armées  romaines,  entre  deux  voies  ou  chaus- 
sées venant  du  sud  et  du  sud-ouest  et  al»oulis- 
Miit  à Beauvais.  Cette  position  cumj>reiiait  une 
grande  part  ht  du  territoire  dr  b commune  de 
St-Martin-lc-N’a-ud  et  s'étendait  entre  les  ha- 
meaux de  <>raud-Camp  , FlamlMv  maut,  Clii- 
tcau-HIru,  Séiiéfontaiue,  jusqu'aux  marais  de 
St-Martiu. 

A b liu  du  siècle  dernier,  dans  des  fouilles 
faites  sur  b pente  nord-ouest  de  b colline,  à 
peu  de  distance  des  marais,  nu  déenu» rit , m 
descendant  vers  (iaiomurt,  lis  vestige*  d’uu 
ustrinum , et  tout  atfrstait  qu'on  y avajt  long- 
temps brûlé  des  corps.  En  effet,  à 50  ou  60  c. 
de  prufutulcur,  sous  la  terre  cultivée,  on  trouva 
par  pbrev  une  couche  de  terre  mure  rharboti- 
née,  ayant  eu  de-tsou.-»  une  forme  arrondie  qui 
indiquait  l'endroit  ou  b fosse  cirrubire  du 
rogus  ou  bûcher  funéraire  ; dan»  le»  terres 
lioires  ou  trouva,  parmi  Je»  cendres,  les  char- 
bons et  les  ossemeuts  hrùlés,  des  dons  et  quel- 
ques petite»  médailles  dr  broiur  plu*  ou  ntoius 
oxydées  de»  premiers  empereurs. 

Des  fouilles  faites  dau»  ce*  derniers  temps,  à 
peu  dedixtanceile  cet  ustrinum,  pour  b cons- 
truction d'uu  four  à chaux,  vers  la  limite  des 
territoires  des  commune»  de  St-Martiu  et  dr 
(ioincourt,  sur  le  Imrd  du  clirjaja  de*  marais, 
ont  mis  à découvert  un  autre  ancien  cimetière, 
dan*  lequel,  à peu  de  profoiid«‘ur,  on  a trouvé 
plusieurs  IWtopluigt1*  eu  pierre  tendre,  b tète 
à l’oue*t.  les  pieds  à l'est,  avec  «le  uoinhrrux 
squelettes.  nuis  sans  ordre  ou  épars  dans  b 
terre,  «t  des  ossements  mêlés  avec  divers  ob- 
jet» eu  1er  et  eu  cuivre  plus  ou  moins  bien 
ronservés. 

Dans  b notice  archéologique  publiée  sur  les 
antiquités  du  département  de  l’Oise,  M.  Graves 
a parlé  du  cimetière  de  Sl-Mar tiu-le-Narud  rt 
des  antiquités  romaines  qui  y ont  été  trouvées. 
Mb*  avaient  déjà  été  nirntiouoccs  par  MM.de 
Camhry,  du  Tremblay  et  autres,  dans  leurs 
evvais  «le  statistique  du  drpartcmi'nl  de  l’Oise, 
et  M.  Houbigont  eu  avait  réuni  une  j^rtie  dans 
sa  rollrclion  d'aotiquité». 

MARTIX-LE-PAl'VRE  (St-),  vg.  Oise, 
arr.  de  Senlis. 


MARTIX-LE-GRÉARD  (St-),  Vg.  Manche  1 Bibliographie.  HiUCmt  ra  Taimv  ( le  vi- 
( Normand  if),  arr.,  Si  «l  à 11  k.  de  Cl  MT-  comte).  Notice  hi*lori>/ue  sur  !a  plantation 
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entre  Thur  y et  Routard  (Omc),  broch.  io-8, 
1B29. 

MARTIX-LR-Pl!<ï(St-).  vg.  Dordogne  (Pé- 
rigord), arr.,  cant.,  W ri  i 6 k.  dp  Non  trou. 
Pop.  688  b. 

M AIiTlN-LÈS-<  ASTONS  (Si-),  vg.  Lot- 
et-Garonne  (Agé-unis),  arr.,  FJ  et  à 9 k.  de 
Martitimdc . cant.  dr  Sfichn,  Pop.  St  I h. 
mahtin  - les  - pamproix  (R*),  vg. 

Drttx-Sè*n\,  romm.  dr  Pamproux,  E de 
la  Mulhe-St-Héraye. 

N % RTI  N-LKSPIN  AS (Sl-)>g.7ar« , romm. 
de  (jsH-Juan  dr-Monlmiral,  [3  de  < .a  il  lac. 

MIKTIV  - lilS  - SKYVK  (SI  ).  B.-Atpei 
t,  Provence),  arr.  rt  A 87  k.  de  Digne,  canC  et 
31  deSeyne.  Pop.  124  b. 

MARTI  X-l.KSTI!  A (St-),  vg.  Loire  ( Fo- 
ira). arr.  rt  à 29  k.  de  Montbrison.  cant.  et 
53  de  Feur».  Pop.  1,402  h.  — Foires  le*  23 
juin,  9 appt..  tO  nov.,  31  déc.  el  mercredi  de 
Piquet. 

W KTIN-LK-SIPKIHI-XR  (Si-).  vg.  ArHi- 
» he  (Vivarais),  arr.  rt  à 16  k.  de  Prisas,  cant. 
dr  Rochemaurv.  S3  de  Chomérac.  Pop.  G86  h. 

Kim-Lis  - v«tu»cis  (si-),  vg. 

Seine-et-Marne  (Itrie).  arr.  rt  à 16  k.  de 
Meaux . cant.  et  FJ  de  Créey.  Pop.  721  b. 

MARTIN-LE- VIEIL  (St-).  vg.  Aude  (l.an- 
gnedoal.  arr.  rt  à 21  h.  de  Carcassonne,  cant. 
et  Pop.  405  h. 

Ce  TÎIb^  »•'!  situé  fur  le  ruisseau  du  üimpv  , 
«li >«it  il  portait  autrefois  le  nom.  On  y rérolte 
dit*  erréaie*.  (Vêtait  anciennement  un  prieuré 
dépendant  «te  l'alibave  de  Moiilouliin.  ainsi 
qu’il  résulte  d'une  charte  octroyée  par  Louk 
le  iW-bonuairc  ru  SIS,  en  faveur  de  l’nbbé 
Oh*moin).  Il  fut  pris  en  1578  par  les  religion - 
luurcs.  rt  repris  ensuite  parles  catholiques. 

MARTI  X-LE- VIEUX  (St-),  vg.  Calvados, 
t*:  couint.  de  tèinneville,  RJ  de  Honflrur.  ^ 

MARTI.VLE-V1EUX  (St-),  Ijtndes,  cumin. 
d'Esrstlau*.  ’-ldr  Caharrrt. 

M A RTI  X -LE- VI  EUX  (St-),  vg.  Manche, 
cumin.  el  S de  Rrclial. 

Mi  KTINLE- VIEUX  (St-).  >g.  H. -Vienne 
(lâinoOMu).  arr.  et  à 17  k.  de  Limoges,  cant. 
rt  K d'Aixe.  Pop.  883  h. 

MARTI X - LE- VINOt’X  (St-L  Vg.  Isère 
(Dauphiné),  arr.,  rant.,  &J  rt  à 6 k.  «k*  Gre- 
noble. Pnp.  t .20  4 I». 

MARTI  N-I/HEUREUX  (Si-),  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 28  k.  de  Reims,  cant. 
rt  r-J  de  Rente,  lJnp  184  h.  Sur  la  Suippr. 

M ARTIX-L'HOKTIER(Sl-),  vg.  Scine-Inf. 
(Nomtamlie).  arr.,  cant.,Ket  à 3 k.  de  Neiif- 
chitel-cn  R«av.  Pop.  241  h.  Sur  la  bel  hune. 

MARTIX  Ll.XrÉRIEl  R(St-),  vg.  Ardè- 
che (Vivarab).  arr.  rt  à 19  k.  «le  Privas,  cant. 
de  Roehemauriî,  ® de  Chomérac.  Pop.  400  h. 
— Pb'/rrW  t"  lundi  âpre*  la  St-Martin. 

MARTIN -LfWGtîFJkU  (Si-),  vg.  (Use  (Pi 
nmlir).  arr.  rt  à 15  k.  de  Clermont,  canl.  de 
Lianrnurt . C*J  de  é’nnt-Sla-Maxeucc.  Pop. 
*»7  h.  V * v ^3».  ? '*&■-  • 

t"iw  irt-ltiimi  anrienné  fait  croire  que  cette 
petit'  commune  portait  jadis  le  nom  de  ville, 
quVHe  était  amvcrle  cl' habitation*  rt  qu’uo  y 


tenait  un  marché  Irès-cotixidérable.  Dans  quel- 
ques caca  valions  faites  au  hasard  ou  a décou- 
vert des  médailles  rt  des  ruines  de  tombeaux 
de  pierre  qui  donnent  de  la  vraisemblance  à 
celle  tuertiou. 

MARTI XO-DM.MTA  (San-),  lig  Corse, 
arr.,  (2  rt  à 10  k.  de  Bastia,  chcf-l.  de  faut. 
Pop.  753  h.  — T»*aix  crétacé  supérieur, 
craie. 

Le  rauton  de  Sau-Marlino.  géiMvralcment 
inoutueux,  est  couvert  d'oliviers  et  de  vignes, 
mais  peu  propre  à la  culture  des  grains  ; quel- 
ques |telrts  torrents  y sont  utilement  employés 
à l'irrigation  des  jardius,  dont  les  produits  se 
débitent  aranrageuscmetit  à Bastia. 

MARTIX-OMO.XVILLK  (SI-),  vg.  Seine- 
fnf.  ( Normandie),  arr.  rt  à 15  k.  de  Ncufchà- 
Irj-cn-Broy , canl.  cl  EJ  de  St-Saeus.  Pop. 
1,106  b. 

MARTI.X-PU1CII  (SI-),  vg.  Pas-xle-Calait 
(Artois),  arr.  rt  à 27  k.  d'Arras,  canl.  rt  R 
de  Rajeunie.  Pop.  986  h. 

MARTIN -RIVIÈRE  (St-),  vg.  Aisne  (Pi- 
cardie). arr.  rt  à 45  k.  de  Venins,  cant.  de 
Wassignv,  E3  «J’Flmtx.  Pup.  1,103  h. 

MARTI  NS  (le*),  vg.  Isère,  romni.  d'Enlrr- 
dcux-C.uiers,  EJ  des  Fxltdlis. 

MARTLXS  (les),  vg.  Jura,  romm.  dn  Lnc- 
dca-Rouge^-Tnnlcs,  FJ  de  St-Laurent. 

MARTI.X -STE- CATHERINE  (Si-),  vg. 
Creuse  (Marche),  air.,  canl.,  O rt  A H k.  de 
Bourganeuf.  Pup.  1,210  h. 

MARTI*  - ST  - Kl  RM IX  (St-),  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.  ela  9 k.  de  Pout-Audemer, 
cant.  de  St-Ceorgcs-du-Vicvrr,  EJ  de  Lieurey. 
Pop.  626  h. 

MARTINSART,  vg.  Somme,  comm.  de 
MesiiiLMmrlins.irt,  >1  d'Albert, 

M A RTI  X- SOCS- XIOXTA  Kit*  (St-),  vg. 
Saône-et-Loire  (Bourgogne),  arr.  rt  A 12  k.  de 
Chalon-sur-Sainne.  canl.  de  Givry , 53  de  Bourg- 
neuf. Pnp.  368  b. 

MARTIN  - SUUS  - MOUTEITL  (Si-),  vg. 
Vendée  (PoiUmi),  arr.,  £3  rt  à 13  k.  de  Fon- 
tenay-le -Comte,  canl.  de  rilcrnieuault.  Pnp. 
480lt. 

MARriVSOtSVlROLROCX  (Si-),  vg. 
Cantal  (Auvergne), Rrr.  «Ri  28  k.  deSt-Klour, 
canl.  c»  P3  «le  Pie/rriurt.  Pop.  930  h. 

MARTI N-SU R-COJEUL  (St-),  vg.  Pas-de- 
Calais  (Artois),  arr.,  E3  et  à 9 k.  d'Arras, 
cant.  de  Cruisille».  Pop,  157  h. 

MARTIN-Sl  R-I.F.  PIlÉ  (St-),  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.,  eant.,H  et  A3  k.  drCbà- 
louK-Mir- Martn'.  Pup.  143  h.  Sur  la  Marne. 

MARTIX-SUR-OCRK  (Si-),  vg.  Loiret 
(Câlinais),  arr.,  conL,  GâJ  al  à 4 k.  de  üien. 
Pop.  538  h. 

M ARTIN -SL R- OCRE  .(St-),  vg.  Yonne 
(Champagne),  arr.  et  à 21  k.  de  Joignv,  canl» 
rt  Cél  tT  Aillant -sur- Thotou.  Pop.  1 13  la.  ^ 

MABTL\4>UHCBBt'SE  (St-),  .g,  Ttnir 
(Champagne),  arr.  rt  à 12  k.  de  Sens.  cant.  de 
Sergine». 'VJ  de  Pont-su r-Yonue.  Pop.  601  h. 

MARTIN -Sl’R -DU ANE  (St-),  vg.  Yonne 
| Champagne),  arr.  et  à 30  k.  de  Joignv,  cant. 
et  de  Charay.  Pop.  708  b. 


MARTIN  - TF.RRKSSI  S (St-),  vg.  H.- 
tienne  (Marche),  arr.  et  à 20  k.  de  Limogea, 
cant.  rt  EJ  de  St-Lénuajd.  l'op.  833  h. — 

Le  choeur  entier  de  l'église  est  peint  de  Heur»  ; 
dans  le  calice  de  rharuue  d'elles  est  assis  un 
ange  vêtu  d'une  longue  robe  blaucbr  rt  qui  jout: 
«Fui»  iiiKtrunH'iit  de  musique  ; tes  attitudes  et 
les  instruments  vont  très-varié*.  Au  centre  de 
ce  liouquet  rayonne  le  Père  étei'ucl,  qui  pré- 
side au  concert. 

MARTIN  - VALMEROrX  (Si-),  petite  ville. 
Cantal  (Auvergne),  arr.  cl  à 16  k.  de  Mau- 
riac, cant.  dr  Salent.  K.  A 511  k.  dr  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,540  h. 

Autrefois  Ixailtiage  royal,  diocèse  rt  élection 
d«‘  St-Flour,  parlement  de  Parts,  intendance  de 
Kiont. 

Celle  ville  est  Idlir  dan»  un  vallon  fertile, 
arrosé  |>ar  la  Maronur.  Derrière  l'église,  qui 
est  a wi  bell**,  ou  voit  une  petite  place  sur  la- 
(ptellr  «mi  a r«>astmit  une  jolie  foulatue.  Trèt- 
pres  de  la  rive  gauche  de  la  Maronur.  v trou- 
vent Us  eaux  minérales  froides  acidulés  de  b 
Foirt-Saiute,  qui  sont  tris-fmi  uni  tics  dans  les 
mois  de  juillet  et  d'août  par  les  liabiUnts  du 
voisinage.  D'après  l'analyse  de  M.  le  docteur 
Mourguye,  I kitogr.  de  ccs  eaux  couticnl  une 
g lande  quantité  d'acide carlmmque  libre;  3 dè- 
eigr.  de  carbonate  «le  protoxyde  de  fer  ; 2 gr. 
de  carlionalr  de  ehaux  ; 2 gr.  de  carhonatr  de 
magnésie.  Elles  deposcDt  un  sédiment  ferrugi- 
neux peu  olioodaut.  — l ue  autre  source,  qui 
n'a  point  encore  été  analyvée,  existe  à la  sortie 
de  St-Martin,  sur  la  gauche  du  chcmiu  qui 
conduit  à Fonlaugcs. 

Au  roté  opjHisé  de  la  vallée  on  voit  sur  nue 
pctilr  élévation  les  ruines  dr  l'ancien  château 
royal  de  Crèvecœur,  dont  il  ne  reste  que  quel- 
cpm  murailles  rt  nue  partie  d'une  tour  ronde. 

Foires  les  2 jauv.,  27  mars,  10  mai,  3 août, 

26  sef»l.  rt  12  nov. 

MARTIN-VALOIS  (Sl-).vg.  Cantal,  com 
de  St-Cenùn,  EJ  deSl-Martin-Valroeroux, 

WARTINVAKT,  lig  Manche  (Normandie), 
arr.,  EJ  et  à 6 k.  de  Cltrrboiirg,  ont.  d üctc- 
ville.  Pop.  SlÇJl- 

On  remarque  aux  environs  uu  licau  dolmen 
compom  de  trois  pierres  brut»  de  1 m.  33  c.'- 
de  hauteur»  qui  soutiennent  uu  éuonne  bloc 
<h*  «piartr  (Tcnviroa  4 11t.  de  loug  sur  2 ni.  50c. 
de  large,  et  1 ut.  10  c.  à 1 tn.  50  c.  d'épais- 
seur. ^ 

Belle  exploitation  rurale. — Fabriques  d'ins- 
trument» aratoires.  Huileries.  Moulin  à farine 
à l’anglniu*,  moulin  h tan. 

MARTINVELLE.  vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr.  et  à 47  k.  de  Mireouurt,  cant.  rt  K de 
Mnnthumix  -Mtr-Saône.  Pop.  662  h. 

MARTIN  VILLE,  vg.  Seine-In/.,  h 17  k. 
de  Rouen.  V/. 

MARTIN  (ad)  (lai.  46“,  long.  25“).  « C'est > 
ainsi  <|u'ou  lit  dans  lTtinérairr  d'Anlouiu,  F 
Marin  jâmpletneol  dans  la  l'a ble  ibéodosicnut; 
où  il  faut  sotts-enlendrc  siatio,  jwm*  qu'Am- 
inim  Marcellin  (lib.  xv)  parle  de  ce  lieu  eu 
disant  stationna  nomme  . Marti s.  Dans  l' Itiné- 
raire de  Bourdcaux  k Jérusalem  ad  Marte  pour 
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ad  Martem.  La  I aille  marque  entre  GaJan, 
t»u  selon  l'Itiuériiire  «le  Jérusalem  Gesdao,  rt 
b sUin-u  ilt*  Mar»,  VIII;  l'Itinérant  11.  Dr 
crur  station  à Stguùo,  XVII  clam  la  Table-, 
XVI  cbm  llliuéraire  ; de  juumrrc  que  le  plut 
ou  le  muni*  daii»  Ira  distance*  particulières 
al  (ompatté  au  total  de  Gesdao  à Segusio. 
élaal  egalement  55  dam  la  lubie  comme  dam 
ritiuêrairr.  Le  nombre  XVI  |Kinr  la  dulaorn 
qui  répuud  à Segusio  est  continué  par  l' Iti- 
néraire d'AutcMiiii.  Cel  Itinéraire  ue  faisait 
puiul  meiitiuu  de  Gesdao,  marque  XV1JI1  en 
unr  seule  dutauce  de  la  alatiuu  de  Mars  à 
Bngantio.  el  ou  roniple  la  mente  chose  eu 
détail  de  tirigantio  k Martit,  savoir  VI,  V, 
VUI,  dau*  In  Table  ; autant  dans  l'Itinéraire 
de  Jérusalem  . savoir  X et  IX.  Je  inr  un* 
expliqué  sur  la  station  de  Mars  dans  un 
ouvrage  qui  concerne  l’Italie , H iuu*  verupu- 
Iruieuabu  de»  distaures  a |»aru  lUer  crtte  po- 
silion  a Oui»  sur  la  rouir  dr  Stue.  Ce  que  j’ai 
remarque  depuis  d 'at.se/  liiigolirr,  c'cst  que  ne 
lieu,  dmit  le  mmoi  acttirJ  viait  A'Ultium,  e%l  op- 
pdo  t’Ifbj  Marty  rut»  dan»  des  lettres  de  Cu- 
uibe  t.  évêque  de  'lutin,  H d’rnvirou  l'an 
1 1 65  ; ainsi  il  en  a cle  de  même  de  re  lieu  que 
du  Muât  J/arh  rum,  prés  de  Farts,  que  la  tra- 
dition vent  avoir  clé  auparavant  Mont  Mar - 
iti.  » D'Anvillc.  .\oiue  dr  f uiuic  nne  Gaule, 
P p.  4.16. 

VI  \ R I ISS  A X , vg.  Tarn*et-Garonne,  cum. 

. de  Cara-Moudmard.  H de  fournie. 

MAHTISSKMIK.  vg.  //.-Garonne  (t.aico- 
gpe).  air.  et  a du  k.  de  St-tbudras , mut.  et 
CL  de Tlslc-cn-Ltodon.  Fop.  3(18  b. 

MARTI1AY.  vg.  Jmdrr  (Berry),  arr.,  PJ 
et  à lit  k.  du  Blanc  , raid,  de  Toumon-St- 
Moi  lui.  Fop.  1,841  h.  Sur  b fiasse.  — hoir  et 
les  3 uuu.  3 juiu.  I r»  juillet.  13  sept,  et  56  dée. 

MAKHIHY  (S|-),  petite  ville,  JJ.-Garorwe 
(Gou.iiiuigr»),  arr.  et  a 5ü  k.  de  SMïoudeu», 
cUel-l.  *1C  eaiiL  Bureau  deuirgist.  à. Salies. 
G4t« d'étape.  Q me.  Kl.  A 748  k de  Pari*  pour 
la  lave  d«-*  lettres.  Pup.  1,147  h.  - T»: oasis 
crétacé  inférieur,  gréa  vert. 

Autrefois  du*  usrel  élection  deCoraniinges, 
paikiiirut  de  1 oulousc.  luleiulaoce  d'Am-b. 

La  situation  de  St-Martocy  vsl  à la  fois  pit- 
toresque et  lavorable  à sou  ranime  rtc  : au  cm- 
lie  abqkMi  sent  quatre  grandes  roules  qui  oom- 
mumipieot  -ut  grandes  villes  environnante-, 
ou  qui  • undutreid  en  Espagne.  Olte  ville  a e- 
leuu  mr  kr>  deux  nve»  de  b Gê ronue  ; mais  b 
punie  U plu*  considérable  occupe  b rive  gau- 
cite . se»  ilruv  quartiers  rouiiiiuuiquetit  par  un 
puni  de  Irui*  arche»,  d'un  edet  remarquable  à 
cause  de  b lieaiitédu  site,  l'ne  vieille  et  grosse 
tour  «orne  rn  ruine,  uur  antique  ahl»ve,  qui 
s'éAeve  mit  un  rue.  dont  b Gatvnue  a roogé  b 
base,  avoisinent  le  pool  rt  ajoutent  a soudlet; 
taudis  qu  au-dessus , sur  b rive  gauche , se 
drvuriit  d api  m falaise*  couronné»-,  de  débri> 
de  i bile .mt  f'éudaut. 

Fnhri fur  de  draps.  — Foires  le  |"  ven- 
dredi depuis.,  d'avnl  et  d’ocL,  et  57  et  58 
omit. 

MAR  TOT , vg.  F.tsre  (.Normandie),  arr.  et 


à 15  k.  de  bouvier»,  mut.  rt  £*2  de  Poiu-do* 
l'Arclie.  Pop.  526  h. 

MAItTRAGXY,  vg. CaUadot  (Normandie), 
arr.  rt  à SI  k.  dr  Caen,  mut.  de  Cmilly,  CS 
de  St-Lcgcr.  Pop.  414  h. 

VIA HTllt:  (b),  vg.  t'ar  (Provence),  arr.  et 
à 38  k.  de  Draguignan,  vant.  et  f-j  dr  Comps. 
Pop.  356  h. 

>1  AU  I III  S,  petite  ville,  H. -Garonne  (C/un- 
minges),  arr.  rt  à 41  k.  de  Muret,  «uni.  de 
Cancres.  K.  Vy.  A 748  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,693  b.  — lisiuv 
d’alluv  ions  modcrnrv. 

Autrefois  justice  royale,  dinctsede  Rirut, 
parlement  de  Toulouse,  intendance  d’Atich. 
élection  de  Cumin inges. 

>1.  Dumcge  lit*  sur  In  Icrriloiir  de  cette 
rommune  r«nipbcetneut  de  ranrieiiue  Cal/a- 
gutrs,  pairie  de  Vigilance,  de  laquelle  ont  clé 
retirée»  le»  précieuses  antiquités  qui  ont  si  fort 
auirbi  le  mutée  de  Toulouse.  - Ou  y voit 
quelques  lestes  de  iimvtiuctSOQ*  romaine*  qui 
ont  été  classée»  au  nombre  de*  uionunu-ut*  his- 
toriques. 

Manufacture  de  inietioe.  fai^tu  anglaise. 
Foires  les  55  avril,  58  août  et  13  déc. 

.MA IIIKF.S.  vg.  Gironde  (Raradois),  arr.  rt 
à 19  k.  de  la  Kéolr,  cant.  de  largua,  Q]  dr 
Sauvetcrre.  Pop.  144  b. 

MARTRES  • D'ARTlèlES.  Vg.  Pin -de- 
Dôme  (Auvergne),  arr.  et  à 5l»  k.  de  ('Jerinoiit* 
Ferrand,  cant.  et  K de  Pont-du-<  Jiàteau.  Pop. 
988  U.  — Ou  y a dé-couvert  ru  1756  une  mo- 
mie |iarr»ilctneut  conservée,  qui  lut  envoyée  à 
Paris  et  dé*poscr  au  cabinet  d’histoire uaturdle. 
On  trouve  de»  détails  intéressant»  sur  celle  mo- 
mie dan»  le  voyage  en  Auvergne  dr  Legrand 
d’ Aussi,  1. 1,  p.  41.  tM 

VI A R TRES- DK  RIVIÈRE, vg. H.-Garonm 
(Cotnmtngu»)  , arr.,  CED  et  à 9 k.  de  St-Gan- 
dem,  cuiit  de  St-Beruard.  Pop.  355  b. 

M A RT  R KH- DE- V K Y R K , Itg  Puy-de-Dôme 
(Auvergne),  arr.  rt  4 15  k.  de  Clermont-Fer- 
rand. mut.  rt  E de  Veyre.  Pop.  2,786  h. 

On  trouve  à peu  de  distance  de  re  bourg 
trois  sources  d'eauv  iiiinérair*  froide»  acidulé», 
auxquelles  on  donne  l«*  nom  de  source*  de  Mar- 
IWt  tll  Veyre  , ou  eaux  de  Tic-u-Coarra.  la 
|wrmirre.  nommée  fontaine  de  8tr- Mai  gurntc, 
est  sur  b rive  droite  de  F Allier  ; b deuxieme, 
dite  Imitante  du  Gravier,  est  au  milieu  dr  b 
rivière  ; b troutrine , connue  sous  le  nom  de 
foulaine  du  Tambour,  se  trouve  sur  la  rive  gau- 
che. La  fontaine  du  Gravier  n’est  couuue  que 
depuu  1664  . époque  où  l'Ailier  s’étant  ouvert 
(mur  souder  uu  tuiuvrl  embranchement , décou- 
vrit File  dans  laquelle  sort  U «Mme.  Ors  trois 
source*  ont  porté*  pendant  qurfqoe  innp»  k- 
nom  general  dr  Ste-Maigucrite. 

L’eau  de  ces  sources  est  claiiv  rt  limpide; 
sa  saveur  est  aigivlrtte  et  ostHugrule.  Elle  con- 
tient de  l'acide  carbonique , du  carlionate  de 
fer,  de  l'htdrorhtunitc  rt  du  sidfute  de  soude. 
On  ai  fait  usage  eu  boissou  , à b dose  de  cinq 
on  six  vertes  , dau>  b chlorose  , b débilité  de 
l'es-tonnic , l'engorgement  du  foie,  rtc. 
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MAR  ITtK8-Sf  U-MORGKS  , vg.  Pny-dr - 

thfmr  ( Anvergne),  arr.  et  à 15  k.  de  Riom  . 
cant.  rt  d' Fnna.it.  Pop.  1 ,0t0  b. 

.VIA  l(  I Ul N , vg.  Ao, xyron  ( Rouergue  ),  arrêt 
rt  & 30  k.  de  St- Alfriqnc  , cant.  et  E de  St- 
Serniu.  Pop.  1,248  h.  Foim  les  18  avril. 
18  août  et  18  no* . 

MARTROIS,  Vg.  Vdte  .(T Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 47  k.drfW-aunc,  canl.rtEdr  Pouiib- 
en-Montagnc.  Puj>.  265  h. 

M ARTRO.Yi , C harrnlc-lnf.,  coinni.  de  Bo- 
rcsve , E de  Jnuzac.  — Foires  le  4*  mardi 
d'avril,  de  mai,  de  juin,  dr  juillet,  d'août  etd«- 
sept. 

MARTYRE,  (b),  vg.  Finistère  ‘ Ibvlagoe), 
arr.  rt  à 58  k.  de  Brest,  cant.  de  Ploudiry. 
de  Lundernmu.  Pop.  I .tlfil  h.  — Foim  le» 
5 août. 

MARTYS  (les)»  ^8-  du  Je  J.nngnodoc;,  aiT. 
et  à 33  k.  de  (area* sonne,  cant.  rt)^  de  Mav 
Galiorvlés.  *or.  Pop.  785  H. — Foim  le*  3 «Mit 
rt  3*  IuimIi  de  juillet  ^3  jours). 

MAHl'ÉGE  , vg.  Gard,  connu,  de  Man»,  KJ 
d'Alais. 

vi  tnt  I JOI.S  . vg.  G’irrif (t  .uigiiedoc),  arr. 
rt  â I6  k.  d'Alais  . cant.  rf  :-jd<-  Lnligiuui. 

Pop.  148  b 

MmfFJOLS  KN-VAf.NAGE..  vg.  Gard, 
connu,  de  SvCkM,  fi J de  Galvivoin. 

vi  a K f VI  vg.  Gers,  comm.  de  t'aujau  . E 
de  L»iml«ejt. 

VI  Alt  Y Al. . vg.  //.-I7en«e(  Poitou,  arr.  rt 
a 55  k.  dr  Rocbrcbouail  . cant.  rt  f.  de  St- 
MatUniii.  Pop.  1,567  h.  Forge*,  haut  four- 
neau et  fonderie*. 

M Alt  V ALIX  (le  , 'g.  Foire.  colB.  de  Notre- 
Damodr-Rnivset,  C*2  dr  Roanne. 

VI  Alt  V Al  X , Vg.  Ardenues  , (Jiaaipagnc  ) . 
arr.  rt  à 15  k.  de  Vouziers , raut.  rt  fij  de 
Montbois.  Pop.  295  h. 

VtUtVFJOI.S.  Uorilogium  , jolie  petite 
ville,  Lozère  (I augurdoc),  chef*!. dcsou»*préf. 
( V*  arr.)  rt  d*uu  caut.  Trib.  de  1"  iust.  Soc. 
d'agric.  fjiamb.  cousultat.  des  mauuf.  College 
cumin.  Ecole  secondaire  ccrlètiosL  Cure.  Clin 
d'étape.  E-  W.  Pop.  4, 1 42  h.  Tusuv  ju- 

rassique. calmirc  à gryphres. 

Autrefois  dioerse  rt  recette  de  .Mende,  jur- 
Icment  de  luulouM*.  iulrudaum  de  Muutpdlirr, 
justu*  royale,  collégiale , couvents  dr  cordc- 
bers,  de  dominicain*,  d'augnstius,  de  rapucin* 
et  de  héuivlirtine». 

Celte  ville  est  située  sur  b rive  droite  de  |» 
Cologne,  dans  uu  vallon  tns-omert . planté 
d'une  grande  quotitilé  d'arbres  fruitiers.  C'esf 
une  ville  tres-anrieiiur,  qui  eut  de  I mijxirtaiirc 
« l'époque  des  pierre»  contre  les  AugLii.  1jt% 
roi*  Cliuiles  V et  CharU*»  \ Il  ar-coidereiit  anV 
halutaut*  plnsH-vn»  pinilrge».  pour  l«-»  récom- 
penser de  la  lielle  couiluitr  et  du  courage  qu’ils 
inautrrrvut  en  diverses  circunstaiices  contre  1rs 
ennemi»  dr  b Frauce. 

Mancjot»  a beaucoup  souirert  jwudaiit  le» 
gueim  civile»  rt  religieuses.  Fn  1586,  le  duc 
dv*  JoycaMr  s’eu  etupara  pour  lleuri  III,  b 
pilla,  y mit  le  leu  et  eu  lit  raser  le»  muraille». 
Six  an»  apres  elle  fut  tv!>.dir  par  Henri  IV,  qui 
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XAS  (le). 


rQroun|*a  u construction  par  ses  bienfait*. 
C'est  aujourd'hui  mie  ville  réguliémurul  euu»- 
truite,  bien  pavée,  ornée  île  lontnine»,  et  j*os- 
lédant  une  awe/  belle  place  décorée  aiuvi  d'une 
fouUiuv  « l de  deux  foissms.  l u canal  de  déri - 
vafliou  conduit  «fou*  le  faul*Mirg  île  Barré  les 
eaux  de  la  Cofognc,  qui  alimentent  des  ateliers 
de  teinturier»  et  fuut  mouvoir  plioteurs  mou- 
lina. 

Les  armes  de  Marvejols  vont  : tF  azur  au 
chàtrau  tF argent  somme  de  trois  tours  créne- 
lées tir  même  ; de  relie  <Ju  milieu  sort  une 
ntaiu  tf  argent  tenant  une  / leur  de  Us  rF or. 

MarvrjuU  e-4  la  mtihmIc  ville  du  départe- 
ment pour  lo  population  et  jouir  l'aisance  dont 
jouissent  uu  certain  moulin-  de  famille».  Quel- 
ques-unes ont  fait  leur  fortune  ifotu  I»  colo- 
nies. d'autre»  dans  les  manufactures.  En  géné- 
ral les  habitant»  de  MarvcjoU  passent  pour 
être  moins  sociables  que  ceux  de  Mende,  c'esl- 
à-dirr  pour  ne  fréquenter  nioin»  le*  uns  le» 
autre»  et  pour  se  prêter  moins  au  désir  du 
premier  magistrat  du  les  réunir  riiez  lui  ; c’est 
un  défaut  , si  cela  provient  d'un  manque  de 
biruvritfonce  ; r’est  fine  qualité , si  c'eut  par 
goût  pour  lu  retraite  et  pour  la  vie  de  fumille. 

Pat* il  du  vice-amiral  Riasqiiit  ru  Ciltu. 

Fahrifun  de  cadis  et  autres  étoiles  de  hiiue. 
Tannerie».  Teinturerie».  Briqueteries.  Belle  fi- 
lature de  laine.  — Commerce  de  serges,  tricots 
et  autres  article.»  des  fabriques  environnantes. 
— Foires  les  17  janv.,  23  avril,  21  juillet,  30 
sep*-i  H «*»'  • rt  I"  déc.,  le  lundi  avant  le  jeudi 
gras,  I"  mardi  de  carême,  samedi  des  Rameaux, 
mercredi  saint  (3  jours) , le  samedi  après  la  Tri- 
nité* / 

A 20  k.  O. -N .-O.  de  Mmde,  553  k.  S.-S.-K. 
de  Pari». 

] .'arrondissement  de  Marvejols  est  composé 
de  10  cantons  : Aumout . la  Canourgue  , Cha- 
nac,  SKlhcly,  Chirac,  Tourne!*,  Mafoicu  (le), 
MarvcjoU,  XasbiuaU  et  Servent  tes. 

MARVKL1ZK  , vg.  Doubs  (traiichc-Comtc), 
arr.  cl  à 30  k.  de  Baunie-Irs-Dame»,  caat.  et  PJ 
d'Ule-sur-lr-Doub*.  Pop.  392  b. 

MA  U VILLE,  petite  ville.  Meute  (pays 
Messin) , arr.,  mit.  et  à 10  k,  de  Mantm&ljr, 
E3*  A 279  k.  de  Paris  pour  la  taxe  dit»  lettre». 
Pop.  1,288  h. 

Cette  ville  r»l  siluuc  «fou*  une  vallée , sur 
rotlmiu,  qui  limite  en  cet  endroit  le»  départe- 
ments de  la  Meuse  et  de  la  Moselle. 

Suivant  M.  Audeneile,  Manille  doit  mmi 
oom,  Martis  Cilla,  à un  ancien  temple  de  Man 
qui  existait  sur  la  cote  St-Hi foire,  au  somtnrt 
de  laquelle  ou  trouve  encore  de»  noues  qui 
rappellent  le  souvenir  d’une  cité  populeuse , 
vaste , riche  et  ornée  de  superbe»  monument». 
La  tradition  rapporte  qu’il  y rxistait , au  un* 
siècle , un  superbe  otiélisque  que  renverserait 
le»  missionnaire*  qui  vinrent  prêrher  l'Evau- 
gilc  dun*  le  pays;  sur  l'rniplacrmeiit  île  cet 
obélisque  a etc  bâtie  une  cha|iellc  qui  existe  en- 
core. 4/^* 

Mar» illv  a été  autrefois  fortifiée  ; mais  il  ne 
reste  de  sou  enceinte  militaire  que  quelque» 
pans  de  muraille»  et  les  ruines  dm  tours  qui 


di-lcinfoieut  la  jiorte  de  Monluédy.  Le  comte  , 
de  Bar  et  l’évêque  de  Verdun  se  sont  souveut 
fait  fo  guerre  à l'occasion  de  cette  ville.  Avant 
d appai  tenir  à fo  Fraticc , à laquelle  clic  a été 
cédée  eu  ICSOpar  le  traité  des  Pyrénées,  Mar- 
ville  np|urtcuait  aux  ducs  Je  Luxemliourg,  qui 
> entretenaient , sous  le  nwn  de  milice  ik-  Sl- 
Svbaxticn  , une  troupe  choisie  parmi  le»  luibi- 
lanls  pour  la  défense  de  fo  place  et  du  château. 

Il  ne  reste  plus  aucun  vestige  de  ce  château,  qui 
a été  détruit  peu  de  temps  apres  la  prise  de  pos- 
session par  les  français.  — Cbaïuoiseries.  — 
Foires  les  3 fcv.»  I"  jitii».  30  sept.,  \n  dée.  et 
veille  des  Rameaux. 

>1  ARVlU.E-UvS-FlOIN  , vg.  Eure-et-Loir 
(Reauce).  arr.  et  â 17  k.  de  Dreux,  nuit,  et  E 
de  ('iuiteaurieuf-en-Tliimerais.  Pop.  354  h. 

MARVILLE  - MOCTIKRS  - Kit  IL  K , A g. 
Eure-et-Loir (Beancr) i arr.,  cant.,  E «t  à 7 k. 
de  Dreux.  Pop.  779  h. 

MARVILLIERN,  vg.  Seinr-et-Mante , eom. 
de  St-BarlbéJemy , C3  de  fo  Ferté-Oattchrr. 

■AB VOISIN , 'g.  Meuse,  com.  de  Xivray, 
E3  de  St-M.hifl. 

MARI'  (St-),  vg.  Cantal,  eom.  de  Roanne*, 
C*5  de  St-Mamet. 

MARY  (St-),  vg.  Charente  ( Augouninis), 
arr.  et  è 31  k.  île  Gonfolm»,  cant.  de  St-Ouud, 
[3  de  Chasseneuil.  Pop.  805  h. 

MARY-LE-OROS  (St-),  !>g  Cantal  (Am  vr- 
gue  ) , arr.  et  à 17  k.  de  Sl-Flour,  cant.  et  E 
i de  Massiac.  Pop.  9u5  h. 

MARY-l.K-MI.IIN  ( SI.) , If  Cunlitl  ( Au. 
«erp»;,  arr.  cl  • 19  k.  de  Sl-H<«r,  cnl.  et 
E de  Mossiac.  Pop.  663  b. 

MARY,  vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne), 
arr.  et  à 38  k.  <le  Clialan-sur-ifoôiie  , cant.  de 
Muut-St- Vincent,  EJ  de  Joucy.  Pop.  399  h. 

MARY  , ou  &Luv.ur*M*i.u  , vg,  Seine - I 
et-Marnr  ( Brie  ) , arr.  et  k 17  k.  de  Meaux  . 
cant.  et  E de  Lin  . Pop.  425  h.  — Commerce 
de  laine». 

MAR/AA  , vg.  1 Morbihan  ( Bretagne) , arr. 
et  à 38  k.  de  Vanne»,  cant.  et  S de  la  K orbe  - 
! Beraml.  Pop.  1.776  h. 

I fh*  rtmaïqu* aux  environ»,  sur  une  hauteur 
flanquée  do  pocher» . uue  casent»  en  forme 
d'ellipse . entourée  de  levée,  de  terre  de  I m. 
35  c.  à I m.  65  c.  de  hauteur,  et  ceinte  d'un 
fisssé.  M.  Malle  pense  que  « dut  être  un  lémi- 
nes , 0*1  le»  Critique*  sc  réunu»ain>t  pour  liarus- 
rer  les  dieux.  — Foires  le»  3 fév.,  19  mars , 
23  avril . 2 et  22  mai  et  30  juiu. 

MARZAT.  vg.  Dordogne,  contm.  de  Tnr- 
vvc  , E3  de  Hugiic. 

MARZELAY,  vg.  Cosget . onium.  *rt  2J  de 
St-Dié. 

MARZBNEIZ,  vg.  Jura,  connu,  do  Chuni- 
bérin,  !*J  d'Oi^elel , 

MAR/.I ALS , vg.  As-e)  rot 1 , com.  de  Mou!- 
I jaux  , 0 de  Mdfou. 

MA  R/,  tu.  Y . vg.  Marne,  coium.  d'Hennon- 
! ville , E de  Berry  -au- Bac. 

MARZY,  vg.  À iivre (Nivernais), arr., cant., 
C*3  «t  à 5 k.  de  Nevers.  Pop.  1 ,227  h. 

MAS  ( le),  vg,  Charente,  euffim.  de  fo  Cou- 
ronne, C*;  d’Angoulèmc*. 


MAS  (le),  vg.  I-oire , comin.  de  St-Martin- 
la-Plaine  , 0 de  Rive-de-Cier. 

MAS  (le),  vg.  H.-fienne,  cmnm.  de  BcSÛ- 
ues,  ‘-3  de  Morterollcs. 

MAS  (le),  vg.  H^Ctenne , cornai,  et  fc3  de 
St-Junien. 

MAS  (le),  vg.  U.-Cienne,  comm.  de  St-A'ic- 
turnien,  0 de  fo  Barre. 

MAS  ( le ) , vg.  Car  ( Provence  ) , arr.  et  à 
40  k.  de  tirasse,  cant.  et  E deSt-Auhan.  Pop. 
503  h.  — Foire  le  10  juillet. 

MAS-AXGLADA  , vg.  Prrènees-Or.,  com. 
et  Ej  de  Perpignan. 

MAS-ACDHA.V , vg.  Hérault,  comm.  de 
Lacoste,  EJ  de  Clermont. 

M AS-B  ARBT  , vg.  H.  - Ci  ni  ne  , comm.  de 
Bessiurs , □ de  Morterollcs. 

MAS  - BATI  ( le)  , vg.  //.  .Tienne,  comm. 
de  Bounar,  3 de  Xieul. 

MAS-BLANC,  vg.  Bouihes-tlu-Rhône  (Pro- 
vence), arr.,  cant.  et  à 18  k.  de  I arascou  , E 
de Sl-Vtaoy.  Pop.  118  h. 

MAS-BLANC,  vg.  Hérault,  com.  de  Bous- 
vagues , 0 de  Bcdarieux. 

MAS-BLANC , vg.  Lot,  comm.  de  Peyrillrs, 
E de  Frayisiuet. 

MAS-CABAHDKS  , llg  AuAr  ( IVneW,  j . 
arr.  et  à 23  k.  de  Carcassonne,  clief-l,  de  cant. 
Cure.  E-  A 780  k.  de  Paris  pour  fo  taxe  des 
Irllres.  Pop.  825  h.  — Taaasiv  cristallisé  ou 
primitif. 

Le  Mas-Gdmrdé»  , autrefois  chef- lieu  de 
l'aurienne  cbâleUcnic  de  ce  nom,  est  encore 
aujourd'hui  uu  village  considérable.  Il  est  situé 
dans  uu  vallon  pittoresque  couvert  de  tuxm- 
tiervs , de  châtaigneraies  et  d'arbres  à fruits. 
On  y voit  de»  oliviers  d'une  grosseur  prodi- 
gieuse, piaules  depuis  près  de  deux  siècles,  qui, 
par  leur  pusilian  abritée , ont  pu  résister  aux 
hivers  les  plus  rigoureux.  Le  vallon  de  l'Orbicl 
produit  d’aliondanU  fourrages.  Il  est  couvert 
de  pommier»  dont  le  fruit  est  renommé.  — thi 
y voit  le»  restes  d'un  ancien  château. 

Fabriques  de  draps.  Teintureries.  — Foires 
le»  22  juin,  25  uct.  et  1**  lundi  de  carêtne. 

MASCAIROIJ-ER,  vg.  Lot,  comm.  de  Far- 
guea,  g]  de  MonUiM).  » 

MASCARAS , vg.  Gers  (Gascogne),  arr.  et 
â 15  k.  de  Mirande,  cant.  et  0 de  Mootes- 
quiou.  Pop.  283  h.  ' MtttÉflf 

MASCARAS , vg.  B.-Prrênéés  (Béarn),  MT. 
et  à 42  k.  de  Pau , cant.  et  E de  (foriiu.  Pop. 
370  h.  * 

MASCARAS  , vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  et  à 13  k.  de  Tarbes,  caut.  et  E de  Tour- 
uay  . Pop.  335  h. 

M ASC  AR  VII.I.E . v g.  H. -Garonne  (Lan- 
gunloc),  arr.  et  à 18  k.  de  Vitlefrauche-de- 
lAuraguais,  cant.  et  Eü  de  Caranum.  P.  295  h. 

M ASCI. AT,  vg,  Avey  ron,  com.  de  lauaaac, 
E de  Mur-dc-Barrvz.  PCM ÎV»* 

M ASt.i.AT  , vg.  Lot  ( Qnercy  ) , arr.  et  k 
13  k.  de  (rtiurdoo,  cant.  et  C*3  de  Payrac.  Pop. 

682  h.  ^ v 

M AS-COL"  I>  CRT  (le),  vg.  N. -Tienne,  coin, 
de  St-Paul,  fcj  de  Picrre-BussiiT*. 


I 


MAS-D'AZIL  (le).  I 


MAS-GRENIER  (le). 


MASSAI*  (.'EL. 


MAS-DAGKNOIS  (\e),’  mansus , 

Fines  super  Xitiobriget,  petite  ville . Lot-al- 
Garonne  (Cuodoraois),  *rr.  et  a 13  k.  de  Mar» 
mande.  cl»cf-l.  de  cent.  £3-  A 634  k.  de  Pari» 
pour  la  lue  (1rs  lettre».  Hop.  9,414  h.  — Tan- 
nin* tertiaire  moyen , voisin  du  calcaire  aupé- 
rieur. 

Le  Mavd'Agéuoà  est  une  ville  fort  aurienne 
que  In  troupe»  de  Gontrand  pillèrent  en  584. 
Simon  de  Muni  fort  l'investit  en  1313 , et  fut 
oblige  d'en  alandonner  le  siège.  Le  dur  de  La 
llrow  l'assiégea  pour  Louis  XIII  « et  ne  put 
parvenir  à s'en  rendre  maître,  eu  1615.  — Ou 
y voit  une  église  romaur  fort  curieuse. 

Foires  les  33  jan».,  35  avril,  9 juin  et  39 
sept. 

Bibliographie.  lacutiK  ( L.-Ferd.).  Notice 

historique  tur  in  tille  et  f rgtise  du  Mas • 

tf  Amenait  (Echo  de  Mar  monde  et  de  Lot- 

et-( iaronne,  u*  18,  1840). 

MAS-I»'AIRE  (le).  Oppidum  Sontiatum,  vg. 
Landes,  corom.  et  CF3  d'Aire-sur-l'Adour. 

MAS-D'AI.AH  Y , vg.  Hérault , comm.  de 
Sou  mont . yi  de  Lodève. 

MAS-D  AKT1GE  (le),  vg.  Creuse  (Marche), 
arr.  et  à 95  k.  d'Aubussoo  , rant.  et  EJ  de  la 
(Courtine.  Pop.  477  h. 

MAS-D'ACMAS,  vg.  Hérault,  ronun.  d'A- 
iiiane , El  de  Gignar. 

MAS-D’AL"  YIGNON  (le) , vg.  fiers  (Arma- 
gnac) , art.,  cant.,  £2  et  à 1 1 k.  de  Lectuure. 
Pwp.  603  h.  — Foires  les  89  juin  et  8 sept. 

MAS-D'AZAI , vg.  Tarn,  comin.  de  Vianr, 

[3  de  Laeaunc. 

MAS-D'AZIL  (le) , Asilum  ou  Mnnstu  Asili , 
petite  ville  , Ariège  ( paysdr  Foi»)  , arr.  et  k 
33  k.  de  Pamirrs,  cbef-l.  de  cant.  Cure,  t.itr 
d’étape.  pg.  A 754  k.  de  Pari*  pour  la  taxe 
de*  lettres.  Pop.  3.003  h — Tissu*  crétacé 
•upérirur  , craie. 

Cette  ville  est  située  sur  l’ A ri/e , dans  un 
Iseau  vallon  entouré  de  mouUgnes  assez  élevées 
ut  tre»-ferlilr.  Le  seul  monument  d'arrliitec* 
turc  quelle  reuleruie  est  l'église  paroissiale, 
autrefois  dépendante  d'une  ancienne  abbaye  de 
St-Bcnoil,  dont  il  tut  rente  depuis  longues  nu- 
nées  d'autrvs  vestige»  qu'une  mosaïque  que 
l'on  vient  de  découvrir  eu  fouillant  lr  terrain 
sur  lequel  s'élevait  jadis  le  monastère. 

A peu  de  distance  de  cette  ville . la  rivière 
de  l'Arize  passe  à travers  un  immense  rucher 
escarpé , où  scs  eaux  se  précipitent  avec  fnsea». 
On  peut  traverser  cet  antre  curieux  sans  tlain- 
liraux  , en  suivant  le  cour»  de  la  rivière.  Vers 
le  milieu  s'élève  un  énorme  pilier  qui  soutient 
1e»  drui  immenses  voûtes  dont  se  cum|N>se  U 
caverne.  Non  loin  de  là  on  aperçoit  une  vaste 
ouverture  qui  donne  entrée  à une  grotte  supé- 
rieure très-profonde , et  qu'ou  ne  peut  visiter 
qu'avec  dm  llanibvaux.  Cette  grotte  a servi 
d’asile  dans  le*  ancienne»  guerre»  ; elle  était 
fermée  par  un  mur  «Luit  lequel  était  pratiquée 
une  porte  formée  par  une  pierre  sur  laquelle 
étaient  gravée»  le»  arme»  du  comte  de  Fuix. 

Au  nord  et  à l'est  du  Mat-d'Azil  on  voit  , 
sur  le»  montagne»  qui  eutourrat  cette  v illr , 


deux  dolmen»  bien  conserves.  A Camarade  et 
une  source  salée. 

Fabriques  d'alun  et  de  couperose,  de  poigne» 
de  liois.  Filature  de  Lame.  (Garderie.  Mine  de 
lignite  non  exploiter.  — Foires  les  13  sept.,  98 
déc.,  1"  vendredi  de  carême  , rocrrmli  après 
le  9*  lundi  de  earéroe  , I"  mercredi  de  juillet. 

Bibliographie.  St  - Pau*.  ( J.  • F.  - 8.  ). 
Mémoire  historique  sur  le  Mas-d ' Azil , iu-18, 

1843. 

MAS-DE-BÉAlilS  (le) . vg.  Gard,  rumm. 
de  Cavillaigues , C3  de  Baguol*. 

MAS-DE- BOL’ YE  , vg.  Lot,  cotnm.  de  Sl- 
Gennaiu  , EJde  Frayssinet. 

MAH-Dh-CADK  (le),  vg.  Gard,  CO  mm.  de 
Caviliarguns , de  Ragnols. 

M AS-DE-t  : A MPEI.  (le),  vg.  Aveyron, 
finira,  de  SMicocgrs-de-Luicnçan , £3  de 
Millau. 

M AS-DE-CAI'SSE  (le),  vg.  A ver  rom  , 
comm.  de  Loupiac,  E de  Villefraochr-de- 
Rouergue. 

MAS-DE-FOND  (le).  Ardèche.  V.  For* 
(!«*)• 

SUS-OF.-I.  t-ROQUE,  ,j.  Ijit.  comm.  de 
Caillae , E de  (àutrlfranc. 

MAS-DE- L'EGLISE  , vg.  Hérault,  comm. 
d**  St-Elienne-d'Alliaguaii , C3  de  St-Ponv. 

M AS-DE- l.’IIOM  (le).  Tg.  Aveyron,  comm. 
de  St-André , EJ  de  Yillefraucbede  Ronergue. 

MAS-DE-I.OMRARD  (le),  vg.  Tarn-et- 
( iaronne  , comm.  de  Puy -h-Gardc  , de 
Caylux. 

MAS- DE-LONDRES,  vg.  Hérault  { Langue- 
doc), arr.  et  à 38  k.  de  Montpellier  , cant.  et 
S de  St-Martiu-dc-Londre».  Pup.  380  b. 

MAS- DE- LO  RENEE  (le)  , vg.  U. -Vienne , 
comm.  d'isle,  El  de  Limoge». 

3IA.S-DE-PAI.ISSE  (le),  vg.  Gard.  comm. 
du  Piu,  R de  Hagnols. 

MAS-DES -COURS,  vg.  Aude  (Languedoc), 
arr.,  {£  et  à 14  k.  de  Carcassonne  , cant.  île 
Capmdu.  Hop.  109  b. 

31  AS-  DE  - Pt  K'  Zt  IL'  (le),  vg.  Gers.  V.  A 
1 4 k . de  Galion. 

MAS-DE-YIEL,  vg.  lot,  comm.  de  Caillae, 
C£I  de  Caslelfrauc.  T 

31  AS-DI  KL*  (le),  vg.  Gard , cant.  de  Lavai , 

E3  d’ A lai». 

MAS  - DI' G ES  , vg.  Tarn  - et  - Garonne  , 
comm.  et  £3  de  Cas lux. 

MAS-Dl'-PUED  , vg.  Aveyron,  ronun.  et 
£3  de  Naut. 

MAS-DL'-Pl'ITS  (le),  vg.  Ain,  comm.  de 
l arrius,  C3  de  Montmerle. 

M ASE  ( la) , vg.  Ardèehe,  comm . «le  V iiuicua , 
C3  du  Péage. 

MASEY,  vg.  Vosges,  cotnm.  et  Kde  Xer- 
tigny. 

M A SG  ALTIER  , vg.  U. -Vienne , comm 
de  Fey  liât,  C3  de  Limog»*». 

M AS-t. IIE.MER  (le),  petite  ville,  Tarn-et - 
Garonne  (Languedoc)  . arr.  et  à 33  k.  de  Cas- 
trl-Sarraûo,  caut.  et  £3 de  Verd  un-su  r-Garonue. 
Pup.  1.561  h.  — Foires  les  17  jan'.,  3 mai. 
33  juin , 30  août  et  39  twv . 
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MAStGNIEN  • MOl  l.OL'É  , vg.  Nièvre, 
comm.  de  Mirigny-rFgUse.  1rs  de  LontML 

MASI.AGQ.  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn) , arr.. 
3«ti  9 k.  d'Orthez , cant.  de  Lagor.  Pop. 
960  U.  M 

MAS-MANON  (le)  . vg.  Isère,  comm.  de 
St-Ixiuier , ZêZ  de  Grollet. 

3IAS-NESPOULONS,  vg.  Ave i ron,  comm. 
de  Vilkfraucbe  -de- Panai  . C3  de  Cassagnes- 
lléguulié». 

M ASM  US  (Si-),  vg  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Reims  , cant.  de  Reine  , E 
d*l»lc-»nunSuippc.  Pup.  484  h.  — Il  est  en- 
touré de  rrmparlA  et  de  fossé» . sur  le  ruisseau 
d’Epoge,  pré»  de  la  Suippe.  — Fabriques  d'é- 
toflè»  «Je  laine. 

MASMOI.ÉNE , vg.  Gard,  comm.  de  la  Ca- 
pelle  , S d'L'xes. 

M ASNIERES , vg.  Ae/rf  (Cambcéab),  arr.. 
Set  à 7 k.  de  (ambrai,  caut.  «k*  Marcoing.  P. 
1,603  b.  — Verrerie  à viire  et  à bouteille». 

MANN  Y . vg.  A or</(  Flandre) , arr.,  cant.  et 
à 9 k.  de  Douai.  Php.  907  h.  SL  A 171  k.  de 
Pari»  |mur  la  taxe  des  Irttrrs.  — Fabrique  de 
*uere  indigène. 

M ASSIMILE,  vg.  Sadne-et-lAsire , comm. 
de  Marlv-sur-Arroux  . K de  Perrecy. 

MASOS.vg.  Pyrénées -Or.  (Roussillon), 
arr.,  cant. , E3  et  à 4 k.  d'Oprade».  P.  369  b. 

31  4SOS  (le»),  vg.  Prrénees-Or.,  cunim.  de 
Uauro,  H de  Perpignan.  . 

M ASPARK AI'TE  , Vg.  D. -Pyrénées  (Na- 
varre) , an-,  de  Mauléon,  rant. , E et  k 10  k. 
de  Sl-Pahis.  Pop.  645  h. 

MASPIK-LA  - UH7QVÉRE  - JL'ILLACQ- 
vg.  II.- Pyrénées  (Béarn)  , arr.  et  à 35  k.  de 
Pau,  cant.  et  E3  de  I-rmbayc.  Pop.  384  b.  — 

U a reçu  le  siiruom  de  Juilbrq  ru  1843. 
époque  de  la  téunion  à »ou  territoire  de  celui 
de  cette  commune. 

MASQt'IF.RKS  . vg.  Lot-et-Garonne,  rom. 
de  Tou  mon.  y-  Foires  les  33  janv,  et  1 4 sept . 

MAS-RAYNAL,  iç.  Aveyron  , romm.de 
Cornus,  Z?Z  de  St-AfTrique. 

Vl  VSS  VnnAi  . vg.  H. -Garonne  (Langue- 
doc) , arr.  et  à 30  k.  de  Muret , rant.  et  £2  de 
Montesquieu- Volvcsirv.  Pop.  336  h. 

MASSAt'. , vg.  Aude  ( Iniiguedoc) . art.  et  à 
60  k.  de  Cnrcassoune , rant.  de  MoutluHimet . 
de  Dnvejean.  Poji.  171  b. 

Il  est  situé  «bit»  nu  vallon  assez  fertile  . ar- 
rose par  U riv  ière  de  Torgaie.  I je  territoire  eut 
OMtR productif.  Ou  y trouve  une  mine  de  javel, 
andruncineiit  exploitée,  dan»  laquelle  on  vient 
de  faire  exécuter  quelque»  trav  aux  de  recher- 
ches. Il  y a o«*si  de»  carrières  de  marlire  non  . 
exploitéa  qui  pourraient  l’«Hre  avec  avau- 
loge. 

MASSAE.  vg.  Charente-lnJ.  (Saintongr)  . 
arr.  et  a 36  k.  3e  St-Jean-d’Angely  , cant.  et 
K de  Malha.  Pop.  480  h. 

MASSAt. . Vg.  Tarn  (Languedoc) , arr.,  K 
et  à 6 k.  de  Lavnur  , cant.  «le  St-Paui-Cap-dr- 
Jouv.  Pop.  348  h. 

MASS  AGI' El. . Vg.  Tarn  ( Languedoc) , arr. 
et  a 16  k.  de  Castra,  rant.  et  £2  de  Dourgne  . 
Pop.  607  b. 
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M AJUSTES- PÜEXLKS  (le),  ilansus  San- 
‘tartan  PueUanan  , vg,  A taie  ( Langindor ) , 
arr. , eatfJflfe  «4  a 7 lu  de  Casfc-lnaudary. 
Pop.  1 ,336  II.  Près  du  («ml  du  Midi. 

C'était  autrefois  une  ville  forte  , détruite  par 
Louis  XIII  du ii*  U guerre  des  Albigeois  : ou* 
«oit  quelques  mines  «l'une  grande  église,  et 
In»  restes  d'im  anriru  couvent.  En  I1V5,  le 
Mas-îitra- Pud  Ira  lut  prit  et  brillé  jwr  les 
Anglais;  il  u été  plusieurs  fois  pris  et  repris 
«lant  les  guerre*,  de  religion  du  xvi*  tierie. 

MASSAIS  , vg.  Deux-Sèvres  fPuitou),  arr. 
«rt  à 33  k.  de  Brrasuire  , cant,  et  £3  d'Argcti- 
ton-4  tuileau.  Pop.  603  h.  — Foire  le  ilmun- 
nke  après  In  16  a«wit. 

.MASS  ALS,  vg.  Tarn  (Languedoc) , arr.  et 
à 86  k.  d'Albt . rant.  rt  C*3  d'Alban.  Pop.  31 1 
II.  — Foires  1rs  t8  tuai , lundi  après  la  Pente- 
côte. et  1 4 srp. 

M .ISS A. N <»l S , x g.  Yonne  (Bourgogne),  arr. 
el  à 19  k.  d’A vallon,  caut.  et  £3  «le  ITsk-sur- 
le-Sereiu.  Pop.  576  II. 

MASSASSES  , vg.  Card  (Languedoc),  arr. 
H à 10  k.  d'AJais  , rant.  et  E de  laxlignan. 
l*op.  163  h. 

MASSAT,  pvtite  ville,  A rirge  (Conwrans), 
arr.  rt  à 33  k.  dr  St-Girons  , rhrf-1.  d«-  rant. 
Cure.  E3.  À 805  k.  dr  Paris  pour  U taxe  «les 
lettres.  Pop.  9,001  h., ray  comprviuiui  celle  de 
plusieurs  villages  séparés,  «pu  déjicudetit  «le 
relie commune. Pop. -f^loinciée  environ  t,700 
b.  — T»rm;x  délacé  intérieur  , grès  vert. 

Aux  environs  uu  voit  sur  une  colline.  Ira 
ruines  du  vieux  château  d' Amour  ; sur  la  mou* 
tague  de  Irn.  se  trouve  uu  grand  Le  . au-des- 
sus ducjurl  IJU  échu  but  remarquable  répète 
avec  précision  un  grand  nombre  «le  s>  llahes. 

Forge  à la  catalane.  Scieries  hydrauliques. 
Mine  «k  (ilundi.  Garderie.  .Moulins  à huile  rt  à 
farine.  — Commère*  de  beurre  et  dr  braïunn. 
— Faites  les  8 fév. , 19  juin  , 34  juillet , 13 
oct  , 35  août,  17  >rpl.  , 32  nov. , 17  déc.  el 
lundi  de  Quasimodo. 

MASSA  VA  (lat.  46“ , long.  *!•).  « Q;  lieu 
est  placé  dans  la  labié  théuduairuue  entre  lin- 
eodurum  el  Etuna,  qui  est  «VovranM.  La  dis- 
tance  est  «-galemeut  marquée  XVI  à l'égard  de 
Brieodurum , ou  Briarv  , el  de  Nevirnum , ou 
Nev«*rs.  Mais  ou  |i«tit  voir  iUiu  l'article  Briro- 
dur  h tu  que  l'intervalle  «le  Bruire  à Mesve  , qui 
est  JJattma , surpasse  l'iuiiicaitioci  de  la  dis* 
tance,  étaut  d'eimruo  35.18X1  toura,  ce  qui 
douue  lieu  de  compter  33  lieues  gauloise». 
Quant  à l'inturvulk  «le  Mesve  a Ncvm.  cora- 
me ou  u’y  trouve  qu'ouv  mm  l6,0tMI  toises  , il 
ne  parnU  gueie  possible  d’>  admettre  ce  qu'in* 
dique  la  Ta  Ne.  parce  que  le  calcul  de  IG  lieues 
gaulois»  pour  18,000  toises.  Ainsi  U serait 
convenable  que  le  nombre  fût  XIV  , plutôt 
que  XVI . par  la  transposition  de  l'unité  «lu 
chiffre  romain  Le  rouLuuatruj  de  Erédégnir 
fait  mentiou  de  Masva  l u: ut,  inpssgo  Autuio- 
iortmï  ; et  «ru  effet , Mesve  , quoique  «buts  l’é- 
loiguemcul  d'Auxerre , est  dans  Ira  limites  de 
«mi  diocèse.  La  petite  rivière  de  Mann,  qui 
*«  wd  dan»  la  Loire  à Mesve  , conserve  plus 
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purement  le  nam  «le  Miuavi.  * d'AnviUe. 


Malice  de  l’ancienne  Haute  , p.  436. 

MASSA  Y , bgCAer  (Berry),  arr.  et  à 41  k. 
dr  Bourges . cant.  et  [FJ  de  Vierxan.  W.  Pop. 

l, 928  b.  — Foires  les  5 juillet , 8 sept,  et  15 
nov. 

MASSE  , vg.  CdtanT Or , comm.  de  Coreel* 
les -les- Arts,  de  Beauur. 

MASSE  (la) , lat,  courra,  des  J mue»,  ® de 
Castrifranc. 

MASSE-Dl'-PAKC  (la),  vg.  Seine-Jnf. , 
conini.  etCSJ  de  Rouen. 

MASSER!  AIT , vg.  Aveyron  , romm,  «4  KJ 
«k*  Millau. 

MAK9EGROS-SAM.E.  vg.  Lotire  (Lan- 
guedoc) , arr.  «te  Florac , rant.  de  Si -Georges  , 
r-j  de  Scvciac. 

M AHSK1IXES  . vg.  Gironde  (Baxadois), 
arr. , El  et  à 14  k.  de  Ratas , cant.  de  Gri- 
guol».  Pop.  334  h. 

MASSELS,  vg,  Lot-et-Garonmt  (Agênois) , 
arr. , E 8 à 19  k.  de  \ illenrave-tur*Lol , 
caut.  de  IVnue.  Pop.  323  h. 

MASSES  AM. Ol‘ HT  , vg.  One,  romm. 
d’Autrerlies , de  Vie-sur- AiMie. 

MASSEWK.  vg.  Côte-d'Or,  cumin,  de 
Pont, El  de  Senior. 

MASSERA  T . vg.  baire-inf.  (Bretagne)  , 
arr.  ta  à 37  k.  «le  Cb&leaubriant , caot.  et  fej 
«le  Guéméné.  Pop.  733  h.  — Foires  Ira  3 mai 
et  1"  oct. 

MASSERET  , bg  Corrèze  (Limousin) , arr. 
[ et  à SI  k.  dr: Tulle,  rant.  dT'nrdw,  £3-  \jf.  A 
| 421  k.  de  Paris  |*>ur  la  taxe  des  lettres.  Pop. 

. 904  h. 

S Ce  bourg  fut  assiégé, et  pris  sur  les  ligueurs 
1 par  le  comte  de  ViuLulour  en  1593.  A 1 k. 

; «te  Masseret , dan»  la  direction  «le  l'ouest , on 
I aprrroil  un  lort  retranche  eu  forme  dr  cône 
tronqué  , de  24  m.  d'élévation  , qui  a 82  m.  «k* 
cinooléirnee  à la  base  . rt  17  m.  à sou  som- 
met ; il  e*l  entouré  «k*  ihix  W't  conceotri- 
ques  , larges  chacun  de  7 m.  Oii  y voit  encore 
deux  rernpurts  , l'un  de  3 m.  de  haut , inter- 
médiaire aux  «leux  fossés,  et  l'autre  extérieur , 
d'une  hauteur  de  3 m.  33  c.,  avec  deux  évase- 
ments qu’on  peut  présumer  avoir  été  deux 
portes  du  fort.  Cet  ouvrage  est  parfaitement 
conservé.  lai  culture  s'est  arrêtée  an  pied  du 
rempart  extérieur  , et  uu  taillis  de  hélrrs , 
venu  accidentel Irmcnt  sur  tous  Ira  remblais,  se 
coustilmuit  4‘  défenseur  naturel  du  fort  , a 
protégé  la  pureté  originelle  «le  ses  lignes. 

A 1 k.  de  là,  «dans  La  direction  du  nord- 
« Mirai  , entre  un  tuerais  et  la  lisière  «k»  forêts 
«k  la  Vergue  , on  voit  un  camp  retranché  qui 
présente  une  enceinte  ovalaire  dont  le  grand 
, diamètre  , qui  s'étend  de  l'est  à l'ouest  , a 34 
- ru.  30  e.  de  longueur  , H le  petit  15  m.  60  c. 
| Il  est  évasé  aux  «leux  extiémilé*  du  graud  axe. 
; lot  retranchement  qui  regarde  le  nord  est  pres- 
que intact  ; il  a sur  sa  hauteur  16  m.  24  e. , 
j et  è ta  la*  6 m.  50  c.  «le  largeur.  Le  re- 
tranchement opposé , celui  du  midi , a su  In  des 
| altération»  qui  ont  formé  «mine  trots  buttes  : 
moins  considérable  que  l'autre , il  n'a  que  10 

m.  de  hauteur  sur  9 m.  de  largeur.  A l'extré- 


mité de  l'est  et  dans  U direction  du  sud  cris- 
teut  trois  excavations  «U  la  profondeur  de  3 à 
4 m.,  qui  parassent  avoir  fourni  1rs  matériaux 
«Ira  remblai  ». 

Foires  Ira  39  août . 26  nov,  , et  le.  13  de 
diaque  mois. 

MASSER I ES  i les),  vg.  lat,  connu.  dcCam- 
buyrac,  E3  de  (jutrifranc. 

MASSKHIK.H  . vg.  Loi.  cumin,  de  St-Géry, 
K «k  Calmrs. 

M ASSECHE  , Jl fostriia  , jolie  prlitr  ville, 
Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 18  à.  de  Mirande, 
chef-l.  de  faut.  Cure.  r=?3.  vy.  A 701  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettnr».  Pop.  1,806  b. 

— TniAiv  tertiaire  supérieur,  alluvious  an- 
ciennes. 

Celte  ville  , située  sur  la  rive  gauche  du 
Gers,  a été  IsAtie  dans  le  xv*  siècle.  Elle  était 
autrefois  fortifiée,  et  rat  encore  en  grand*:  par- 
tie entourée  de  ses  anciennes  murailles.  Elle 
rat  Itieu  IsAtie,  propre  et  formée  «k  larges  rues 
lit  ces  au  cordeau  , qui  alxMitissent  à une  belle 
place  mitrale  : on  y entre  par  quatre  portes. 

• — Fabriques  de  radis,  capes , couvertures.  — 
Commerce  de  mulets  pour  l'Espagne.  -Foires 
le  2”  lundi  de  janv.,  de  mars,  d'avril,  de 
juin,  et  3*  lundi  de  fév.,  de  mai  el  «k  déc. 

MASSEVAtX.ou  Masul’sstxr,  petite ville, 
tf.-fthin  (Alsace) , arr.  et  à 31  k.  de.  Belfort , 
chef-l.  ck  cant.  Cure.  Eî.  A 457  k.  «le  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3.244  h.  Sur  la 
I tôlier.  — Transis  tertiaire  supérieur. 

Fabriques  «le  ralirot«.  Filature  «k  coton. 
Haut  fourneau.  — Commerce  d’eau  «le  mite. 

— Foires  k 3'  mrrmxJi  de  chaque  mois. 

.M  ASSEYE  A E (le),  vg.  ff  .-Tienne,  rom  ni. 
d’Orndour-itir-tdane,  de  la  Barre. 

MASSIAt  . petite  ville,  Cantal  (Auvergne), 
arr.  et  à 37  k.  de  St-Flour,  cbef-1.  lieront. 
Cure.  Gite  d’étape.  H.  vy.  A 435  k.  «k  Pari» 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  3.200  h.  — Ta»- 
min  cristallisé  ou  |«rimilif. 

Cette  vilk,  située  dans  un  vallon  resserré, 
arrosé  par  l'Alagnon  et  l’Areu  cil.  et  à hqueUeoi» 
arrive  par  une  belle  allée  de  peupliers,  rat  tra- 
versée par  la  roule  de  St-Flour  à Clermont , 
avec  un  embranchement  ver»  Murat  par  la  rive 
gaurheilr.  l'Alagnon  ; ce  chemin,  nouvellement 
construit  à traver*  des  rochers  et  des  précipi- 
ces, ih*  ccde  eu  rien  à ce  qui  a élé  fait  de  pim 
hardi  dan»  Ira  Alpes.  I, ‘admiration  du  voyageur 
augmente  encore  en  contemplant  une  contrée 
aussi  riante  et  aussi  jiitlorraqiie  que  celles  «k* 
Alpes  cl  des  Pyrénées.  Le  nouveau  massif  cons- 
truit pour  le  nivellement  «k  la  roule  vers  St- 
Flour,  au  bas  d'une  côte  extrêmement  raide  , 
nY.it  pas  moins  digne  d'attention.  Nous  devons 
aussi  mentionner  deux  rochers  1res -curieux 
qui  dominent  la  ville  sur  le»  rives  opposée*  de 
l'Alagoou  , couronné»  par  des  chapelles  au- 
trefois habitera  par  un  ermite  et  par  une  Ma- 
deleine qui  s'offraient  réciproquement  leurs 
prière». 

Foires  Ira  33  fév.,  33  avril,  9 juin,  30 août 
et  30  sept. 

MA98U.OTF.RIK  (la) , vg.  Seine-et-One  , 
« o ram.  dra  Esuuts-le-Roi,  r*’  «k  RaniNmillct. 
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MAISIEU,  Tg.  Itère,  coram . de  St-Cbvriiv/ 
C3  de  V uiron. 

M ASSIEl'X . »g.  Ain  (Dombrsi.  arr.,  cant., 
fej  el  à 6 k.  de  Trévoux,  l'ap.  312  h. 

MASSIEZ  (les),  'g.  Tarn,  comm.  de  Couf- 
foulent , [-j  de  Rabastens. 

MA.S.SK.LS,  vg.  Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 18  k.  de  Ste-Ménrhould  , cant.  et  K de 
Viile-.»ur- Tourbe.  Pop.  263  h. 

HASSKi.S'AC  . vg,  Charente  (Angoumoü), 
arr.  et  à 25  k.  de  Confoleus , cant.  de  Mou- 
tcmU-uf,  fcO  de  la  Rochefoucauld.  Pop.  ! ,165  h. 
— Foire*  le  20  de  chaque  moi*. 

HASMGMEE-Div'bELBIO.XT  , vg.  Ain  , 
comm.  de  Brluiont,  [g  de  Belle? . 

M ASSU.M  Kt  ’ -DK-RI  VES.vg.^ôi  ( Bugry ), 
arr.,  cant.,  55 et  a 8 k.  de  Bcllcy.  P.  7 10  h.  ’ 

MASMI.I.AIIGl'ES-ATt’K<:jl,  petite  ville, 
Car  A (Languedoc),  arr.  et  à 14  k.  du  Yigau  , 
cant.  de  Sauve,  5Dd'Auduzc.  Pop.  373  h. 

P*t»u  de  Bavmouxt  ut  Yxucujsx,  membre 
du  coiunl  de»  cinq  cents. 

I)u  liruleuaot  général  comte  »x  Vionoujc. 

Massima  ij't.  44-,  long.  24").  « On  lit 
Mattaha  dan»  les  écrivains  grecs  ; et  sa  fonda- 
tion par  les  Phocéeus.  sortis  d'une  ville  d'Ionie, 
est  une  chose  connue , lippu  et  tontoribus  , 
qaoique  sur  les  circonstances  historiques  de 
cet  éialdisscrarut  le  récit  de  T rogue- Pompée 
(lib.  xun)  ou  de  Justin  , son  ahréviaknr,  ne 
soit  pas  d'accord  avec  ce  que  rapporte  Athénée 
d'apres  Aristote  , et  Plutarque  pareillement 
dans  la  Vie  de  Solon.  L'epoquedc  la  fondation 
de  Marseille  remonte  à prés  de  600  aua  avant 
Père  cli ié tienne  . eu  la  fixant  au  temps  que 
l'arquiii  l'Ancien  régnait  à Rome.  Car  ce  fut 
alors  , selon  Tite  Live  (lib.  v , sert.  24),  que 
le»  Gaulois  [lassèrent  ro  Italie  sous  la  conduite 
de  Hrllmèse,  et  ces  Qéulois.  au  ra|iport  de  ' 
rhistorien,  prêtèrent  leursecours  aux  Phocéeus 
contre  les  Salves  , qui  s'opposaient  à l'établis- 
sensent  de  ces  étranger».  Trogue* Pompée  avait 
écrit  que  1rs  Phocéens  remua  trient  le  Tibre , 
temporibus  Tarifai nii  ref  it , et  contractèrent  j 
une  alliauce  avec  les  Romains  avant  que  d'ar-  ; 
river  dans  la  Gaule  et  de  s ’»  arrêter.  La  nation 
des  Srgoregii  ou  Segoltrigii,  que  Justiu  nomme  ' 
|»our  ètrr  celle,  qui  rojul  d'abord  I»  Pliocécas.  i 
n’est  point  rounue  d’ailleurs,  rt  je  ne  crois  pas  ^ 
qu'il  soit  nui* niable  de  la  coul'oudre  avec  le* 
fini  , dont  l'emplacement  est  éloigné  de  la 
mer.  C'est  avec  les  Sol  je*  qu'on  voit  cons- 
lauiutent  que  le*  Marscillois  ont  disputé  le 
terrain  jusqu'à  ce  que.  leur  alliance  avec  Rome, 
en  donnant  occasion  aux  Romains  de  porter  I 
leurs  arme*  dans  la  Gaule , eût  assuré  à ces  I 
allies  u ir  pomr*«inu  paisible  «les  établissements 
qu’ils  avaient  formé»  le  loug  de  la  côte.  Ces 


établissement*  s'étendaient  d'un  enté  jusqu'à 
Emportée,  à l’entrée  de  l’Espagne,  et  de  l’autre 
jusqu'à  Aient i el  au  port  Montrent,  que  Stra-  . 
bots  regarde  eorame  le  plus  reculé  vrr»  l' Italie, 
rl  «pie  Ptokmér  leur  accu  nie  egalement.  Le* 
Salyet  ayant  cté  réduits  pur  Sexlius,  Slrabou 
(lib.  iv,  p.  IHO)  fait  entendre  que  les  Mai - 
seillut*  obtinrent  un  terrain  de  huit  stade»  en 
largeur  lr  long  de  In  côte  . et  de  douze  stade»  l 


su 


aux  endroit»  qu'omipaient  leurs  colonie*.  fft- 
pentbul  il  faut  penser  qu'il*  avaient  cherché  à 
se  placer  en  avoul  dan»  les  terres,  si  l'on  croit 
qu'Ktieniie  de  Byzauce  ne  s'est  |mint  trompé  eu 
disant  qu'Jfrwo  et  Cube!  ho  soûl  des  villes 
marsril  luises.  quoique  renCmuées  dans  le  ter- 
ritoire des  Covares.  Ce  qu'on  lit  dan»  le  pre- 
mier livre  De  belle  civili , que  Pompée  avait 
accordé  à Marseille , agros  Volcarum  Areeo - 
mievrum  , et  Iluorum  (ou  Uelviornm ) , selon 
diverse»  leçons  , doit  s'entendre  simplement  de 
quelques  terres , qui  dans  te  territoire  de  ers 
peuples  pouvaient  être  à la  hieuxéance  de 
quelque  établissement  marseillais.  Etien  r de 
Byzance  nomme  plusieurs  ville»  marscillotscs. 
Azauia,  Alunis,  inueo,  sur  h^pudles  je  crois 
qu'il  convient  mieux  d'avouer  que  nous  les 
ignorons,  que  de  bavarder  «les  coujerlures  trop 
incertaines.  Mais  ce  qui  bit  autant  d'honneur 
à Marseille  qu  elle  pouvait  tirer  d'avantsgr  de 
ses  possession»  , c'en  la  manière  dont  Tacite 
s'exprime  dans  b Vied'Agricola  : I.ocnmgnrca 

comilate,  et  provincial!  parci  mania,  mistiim  , 
ac  te  ne  compati  i u m . Elle  avait  conservé  dans 
une  terre  étiangére  les  mœurs  el  la  bqaa  de 
vivre  qu'rlle  tenait  dr  son  originr  : Mirum 
cjuam  facile,  dit  Mêla  (lib.  n,  cap.  5),  et  tume 
f cJctu  oltenam  ceperit , et  ad  hue  morem  tuuM 
teneal,  La  littérature  grecque,  selon  Strata», 
attirait  les  Romain*  à Marseille,  comme  Athè- 
nes même  pouvait  le  faire.  Il  faut  attribuer  à b 
chute  de  l'empire  romain  en  Occident  ee  «pie 
dit  Agatbias  , que  Marseille  de  grecque  était 
devenue  barbare.  On  voit  dans  Je  second  livre 
de  b Guei rt*  civile  , où  le  siège  que  César  mit 
devant  Marseille  est  décrit,  que  cetto  jille était 
alors  environnée  de  U mer  presque  de  trois 
côtés  ; fera  es  tribus  oppidi  parùbus  mari  al- 
lai tur  : et  que  le  quatrième  côte  est  celui  par 
lequel  elle  communique  à b terre;  reloua 
ijiiarta  est , qtitr  aditum  hahet  a terra.  Il  ré- 
sulte de  là  qu’il  faut  réduire  l'aucienne  ville  de 
Manriilc  à un  triangle  que  forme  la  longueur 
de  son  port  avec  le  rivage  de  U grande  mer  ; et 
que  sou  élrnduc  actuelle  qui  reuferine  le  port, 
et  qui  le  Ionie  d’iui  côté  comme  de  l'autre,  est 
plus  considérable  qu'elle  u’élait  autrefois.  Ku- 
inénc,  dan.»  uu  pauégyrique  de  Constantin  . dit 
que  Marseille  ne  tient  au  continent  que  par  ou 
espace  «le  M.  D.  pa»  ; et  je  remarque  que  cette 
mesure,  si  on  l’entend  d'un  mille  et  «lemi , ex- 
cède considérablement  ce  qui  convient  au  local. 
Car  depuis  le  fond  du  port,  m louruaut  vers  le 
lion!  de  la  mer  , jusqu'à  lendrait  que  l’on 
nomme  la  Grande -Pointe  , ou  ne  comptera  «pie 
5 a 600  toise»,  ce  qui  ne  réjtond  qu'à  7 à 800 
pas , dont  1 ,<100  composent  le  raille  romain.- 
Aium  |Kiur  eutendn*  Euménr , il  faut  se  ralial- 
tu*  au  pus  conunun  , qui  n'est  que  b moitié  du 
]>a»  grouiétiupu-;  et  c'est  «le  b inéuie  mauu  rr 
«|ue  j ai  trouvé  quelquefois  qu'il  eu  t.dbil  Uter 
à l’égard  de»  lucuir»  d'espace  qui  »e  reufrr- 
uiful  dans  une  p»*lil«*  étendue  «b-  lerraiu  , 
onuur  un  |H'ui  oomidérer  celle  d'iuu*  ville,  en 
i-omparaivon  d une  contrée  spacieuse  et  vaste. 
Il  semble  que  Cm  Int  JUasuhensinm  ne  tienne 
la  dernière  place  «Lu»  b province  vietiuime , 


selon  b Notice  des  provinces  de  b Gaule  , que 
pour  être  «la tu  b position  b plut  éloignée  à 
l’égard  dr  b métropole.  Celle  ville  mérite  le 
premier  rang  qu'elle  tient  dan»  la  pru*  rare  ec- 
clesiastique d'AHes.  *-  D’Ami  lit*.  Salue  de 
f ancienne  Gaule  , p.  438.  V.  aussi  Walcke- 
uaer.  Géographie  de*  Gaules  , t.  i,  p.  t , 24, 
34,11». 

IM  A SSI  LIESSE  oamm  (Ut.  44*.  long. 

23*).  ■«  Pline  (lib.  in,  cap.  4)  nous  indique  les 
noms  des  Imurlira  du  Rhône  , et  donne  à b 
plu»  considérable  celui  de  Maualioticum  os- 
tium. Dam  ritsnéraire  maritime  cette  bouche 
e>l  apprlée  Gradin  Massiliianoriim.  La  «icoo- 
ininalioo  dan*  Pline  est  conforme  au  langage 
grec,  et  j'ai  cru  devoir  y employer  uue  déno- 
mination latine.  Entre  lr*  differentes  bouches  * 
du  Rbôoe,  celle-ci  était  b plus  voisine  dr  Mar- 
seille. Mai»  aujourd’hui  ce  n’est  plu*  ampli z- 
simum  ostium , sdoti  l'expression  «le  Pline,  le 
Rhône  s'etant  porté  dans  un  autre  canal.  Ce- 
I tendant  sou  ancienne  entrée  se  distingue  en- 
core par  le  nom  de  Grand-Gras,  et  pour  plu» 
grand  écbircimement,  voyez  l'article  Rhodani 
ostia.  D’Anville.  Notice  de  f ancienne  Gaule, 
p»  440. 

MASSii.t.Y.  v Vienne,  cunun.  de  Dous- 
sal», r?3  de  Cliatillcmult. 

MASSILLY,  vg.  Sndne~et-Loire  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 32  1^.  de  Micon,  cant.  et  H de 
Cluny.  Pop.  522  h. 

M ASSI.\fi Y,  vg.  Côte-J" Or  (Bourgogur)» 
arr. , caul . , S et  à 6 k . de  Chàtilluu -Mir-Se in«* . 

Pop.  389  li. 

MASSI.NtiT-L^S-.SEMI'R,  vg.  CtUldOr 
(Bourgogne),  arr.,  cant.,  B3  et  à 6 k.  «le  He- 
nnir. Pup.  354  h. 

MAWtlNCY.I.ÈS-VITTEAI'X  . *g.  Cdl— 
tf Or  ^Bourgogne),  arr.  et  à 26  k.  dr  Smur, 
cant.  et  H de  Yitteaux.  Pop.  335  h. 

M ASSOGNES.  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.  et 
a 29  k.  de  Poitiers  , cant.  et  ’.-j  doMircheau. 

Pop.  474  h. 

MASSOSNAY  (Ira),  vg.  Saône-et-Loire, 
comm.  de  1a  Chapelle-Guiocliay,  SI  de  Rutua- 
uéche.  ■- 1 iu  1 ••■mua 

MASSOXYIU.IKRS  , *g..  Eare-ei- ljdir\' 
comm.  daBeauvillicr».  t*  de  Yove*. 

MAS90VL,  vg.  Côte-J  Or,  ammm.  -lr  Nrs- 
lc,  de  lAÎgnes. 

M ASSOl’I. ES,  vg.  Lei-et-Geronne  (Agé. 
noi»),  arr.  et  à 19  k.  de  \ illeaeuve-nir-Lot. 
cant.  et  5^  «le  Penne.  Pop.  398  h.  . î : ..  . • u| 

>1  sssot  LIE  (b),  vg.  Dordogne ,cooim«el 

br.  xy. 

AlASSOi  RY,  vg.  Seint-n-Mamt,  mmm» 
df  K«M»luine-|e-Port,;EI  du  <ds4telet_  «i :»  ’-u 

M ASSl'KS  (les),  vg.  Rhône,  comm.  de  Ta*-* 

del  von. 

ÜIASSl'GAH.  vg.-,  Gironde  (Baaadoi»)  « a>r. 
et  à 27  k.  du  la  Réuk,.caal.  de  PribgnM(  CrC 
de  Mouuégur.  Pop,  598  h.  : .•  •*««  « 

MASSl  i.rtÈs,  v g.  Jura  (Laitguedioe).  arr. 
et  à 48  k.  de  Laxtn».  cant.  et  SJ  de  Vabnr. 

Pop.  1,502  h.  — Rtiret  bs- 13  mai  et  25  oct. 

MASSE  RT.  vg.  Lot -et-Garoptm  . comm . 
et  [£jde  MarmamlÉa'A-vS.  :--.S  ' , iUtTVJM 
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MA  SS  Y,  Vg.  Satfne-ef-Loirr  (Bourgogne), 
•rr.  et  à 32  k.  <lc  Mâcon,  ranl.  etCEDdeCluny. 
Pop.  166  h. 

MASSY . vg.  Setne-el-Oit*  ( llr- de -France), 
crr.  et  à 25  k.  de  Corhril,  cant.  de  Longjumeau, 
E d'Antony.  Pop.  1.081  h. 

Quelques  écrivains  foui  remonter  l'origine 
de  ce  v illuge  au  commencement  du  xu*  xiedr, 
temps  où  visait  Aimund  de  Muuv,  le  même 
sans  doute  qui  dé|M»a  dam  ie  procès  de  la  Pu- 
érile d'Orléans. 

Le  château  de  Massy,  dont  la  romtrurtion 
remonte  mu  euminenreniml  du  xrm*  siècle,  est 
situe  dans  une  prairie  au  lias  du  vilbgr.  Outre 
«château,  nn  trouve  encore  aux  environs  de 
ce  village  plusieurs  maisons  de  campagne. 

Villrgiuis  est  un  hameau  dê|iendant  de  la 
«mniuue  de  Massv.  On  y voit  un  très-lienu 
cliâteau,  bâti  eu  1755,  pour  mademoiselle  de 
Sou,  sur  1ns  dessim  d'I  Uni. 

Fabrique*  de  tuiles  et  de  Un  pie*.  — Car- 
nerc»  de  pierre*. 

MASSY,  vg.  deme-lnf.  ^Normandie).  art., 
«ut.,  et  u 7 k.  lie  .\ d i te Jiâ I rl -cu-Rray . Pop. 
509  h. 

MA  ST  (le),  Sane-rl-üiie,  connu,  de  R»é- 
v mires,  Kde  lUiulNiuillet. 

MASTAIXC.  vg.  y ont  (Flandre),  air.  et  à 
21  k.  deN.dt-nruunev.cunt.rt  t3de Bouclunu. 
Pop.  788  h. 

MASTKULAT.  vg.  Lot,  etmun.  de  Déga- 
çnac,  CS3  de  (iourdoo. 

MAS  - IIIIIILK.  vg.  fto  u ch  ft -du  - Hhônr , 
romm.  et  SJ  d'Arles. 

MASTRAM8LA  «taovÛb  ( bl.  *4*,  long. 
23*  ).  « Arténûdare  d'E|dicsc,  dans  Etienne 
de  byzancr,  fait  mcntiun  de  Mmtrainrlln 
mtniui-  d’une  ville  et  d’un  étang,  ou  d'un 
lac  dans  la  f-anle.  C'est  « «pii  a engagé  le 
P.  Ilurdouiti  à substituer  dam  Pline  (lil».  m, 
cap.  4)  Mm* tramela  au  uum  d' Astromela.  qui 
s'y  lisait  auparavant,  quoiqu'on  |wiv,ve  dire 
que  1rs  manuscrits  n'ont  point  concouru  à au- 
toriser «x*  changement,  puisque  h*  savant  com- 
nientalrur  lie  1rs  rite  poiut  rn  cet  endroit, 
comme  ou  lui  est  redevable  de  le  faire  ailleurs. 
On  lil  aussi  Matlramela  dans  Av  hum,  in  ora 
maritima.  Strabou  ilib.  nr,  p.  J 84)  parle  d'un 
lae  mm  ta  le  nnn  de  Stomalimna,  que  l'on  juge 
ne  pouvoir  être  dilTêrenl  du  stagnant  Mastra . 
mêla,  e»  dont  la  dénomination,  qui  parait  de- 
voir être  appliquée  particulièrement  à l'ouver- 
ture du  lac,  plutôt  qu’au  lae  même,  est  Ies«ijet 
d'nn «article  séparé.  Il  o'y  a poiut  de  difficulté  à 
rrcomiaitrr  le  stagnum  M ait  rame  In  pour  ce- 
lui de  Berre  ou  de  Martigues.  Quant  k la  ville 
de  même  uom,  Honore  Douche  {Chorog.  ,1e 
P*».,  lib.  m,  cap.  6)  croit  que  c’est  ltfrrg, 
lieu  assez  considérable  au  couc liant  de  l’étang, 
et  le  nom  sous  la  forme  d 'Astromela  parait  rait 
fa v orner  crttr  opinion.  Plnsieurs  autres  savants 
veulent  que  cette  ville  ne  soit  pus  differente  de 
Mari  lima  ou  de  Martigues.  tpi’Avirmu  semble 
désigner  eu  disant  oppidum  Mntiretmelee  «ri- 
uum  paliuüj.n  D’Anv  ille.  Notice  Je  C ancienne 
Cm nie,  p.  441. 

M ASTRE  (la),  bg  Ardèche  (Vira rais),  «rr. 


et  à 90  k.  deTourann.  chef-l.  de  cant.  Dire. 
E-  A 564  k.  de  Pans  (tour  la  taxe  «1rs  lettres. 
Pop.  2,423  h. — T* rkai*  cristallise  ou  pri- 
mitif. 

Il  est  situé  dans  uuc  vallée  profonde,  sur  le 
Doux.  Son  territoire  produit  des  châtaignes  re- 
nommées pour  leur  excellente  qualité.  — Fa- 
brique* de  drapa  grossiers  et  d’etufles  connues 
dans  le  pays  sous  le  nom  de  bu  ratai, 

MAS-YIEL,  vg.  Atejron,  cumin,  de  Bel- 
mout,  de  Guitares. 

MAT  A FELON',  vg.  Ain  (Bresse) , arr.,  K 
et  â 16  k.  de  Nantua , cant.  d'Izemore.  Pop. 
783  h. 

MATAVONIIM  (lat.  44®,  loug.  24*).  « Ce 
lieu  est  placé  dans  l'Itinéraire  d'Autuuiu  entre 
Forum  Faconii  et  ad  Turrim,  la  dutonce  à 
l'égard  du  Fornm  étant  marquée  XII,  et  à l'é- 
gard du  lieu  duut  le  nom  est  Turris  Xllll.  Ou 
trouve  Matacvne  sur  la  même  roule  dans  la 
laide  tliaidovirtiiie,  quoiqu'il  u*y  ait  point  de 
conformité  dans  l'indication  des  distances  , 
qui  paraissent  plus  naivrn.il ilm  au  local  selon 
rilinéraiie  que  selon  la  Table;  car  la  laide 
marquant  XXII,  au  lieu  de  XII,  entre  Mata- 
rone.  et  le  Forum,  indépendamment  de  cc  qui 
concerne  Tintera  aile  de  Turri * à Matacone; 
celte  seule  indication  égale  ce  qu'on  présume 
qu’il  y a d'espace  direct  entre  la  position  du 
Forum  et  celle  qui  garde  le  nom  de  Turri t dam 
celui  delourves.  Honoré  Bouche  pince  Mata- 
cvnium  dans  un  lieu  nommé  Cabosse,  ce  qui  ne 
s'aecoixic  point  avec  sou  opinion  que  Forum 
F aconit  rat  h*  Luc  ; car  b dislalM-e  nctorllr  du 
Luc  â fBImsse  ne  peut  s'estimer  que  d'mivirim 
4 milles,  lorsque  l'Itinéraire  en  demande  12. 
C'est  même  une  raison  pour  juger  que  b po- 
sition de  Forum  Faconii  convint!  tuirtix  à 
("•onfaron, comme  je  le  fais  voir  ailleurs,  qu'au 
Luc.  En  portant  donc  de  Oonfaron  et  en  pas- 
sant par  le  Luc  et  par  Cabnx.se,  où  dcsinscn|H 
tions  de  coliinnes  inillinires  qu’ou  y a trouvées 
nous  indi«|iieut  la  trace  d'une  voie  romiiim* , je 
remarque  que  les  douze  milles  marques  pur 
l'Itinéraire  conduisent  jusqu'au  lieu  nommé 
Vins,  dans  lequel  «mi  | irait  rrrounnitrr  une 
partie  du  nom  de  Mataeomum.  I)e«  lieu  jus- 
qu'à Toorars,  la  roule  «pii  circule  dans  une 
vallée,  bissant  Brignole  sur  la  gaurbe,  répond 
à l'indication  du  même  Itinéraire,  et  on  peut 
m conclure  qu’il  faut  substituer  Xllll  h XVII 
dans  b Talde  pour  In  rendre  couforme  au  local 
comme  k l'Itinéraire.  * D'Ausille.  Notice  de 
C ancienne  Gaule,  p.  441  • 

MATAT,  vg.  U. ‘Garonne,  cotnm.  de  Fou- 
gnron.  K cfAspet. 

MATF.IJ.KS  ( les  ),  vg.  Hérault  ( Langue- 
doc ) . arr.  et  â 17  k.  de  Montpellier,  chef-l. 
de  cant.  H.  A 765  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
des  lettres.  Pop.  328  b.  — Tannai*  jurassique, 
calcaire  à gri pliée*. 

Ce  village  est  situé  prés  de  b source  du  ruis- 
seau du  Liron.  qui  offre  un  asprrt  pittoresque, 
lorsque  les  roux  «ont  aliondnntes  : rail*-»  Nim- 
bent alors  en  cascades  dans  un  tiassin  inférieur. 

Le  mont  St -Loup  se  trouve  dans  le  trrriloire 
des  Malellrs  : c’evt  un  de*  pirmkrs  contre-forts 


dra  Cé venues,  et  un  des  points  de  l’horizon  de 
Montpellier.  Vu  de  cette  ville,  c'rat-a-dirr  du 
côté  «Je  la  mer,  il  prévale  une  masse  conique, 
tantôt  Ideuâtre  ou  enrichie  des  couleurs  du  so- 
leil séparées  par  de  ‘grandes  ombres  et  diver- 
sifiée» par  les  rochers  et  b verdure  ; tantôt 
blanchie  par  la  neige,  et  dessinant  sous  sou 
vaste  manteau  le»  escarpement*  de  son  sommet. 
Du  côté  opposé,  la  montagne  est  coupée  à pic, 
et  même  plusieurs  de  ses  rochers  surplombent 
dans  les  champs  qui  s'avancent  vers  sa  h.i»e. 
le  pic  St-Loup,  formé  de  couche*  ralcairrs, 
drvé  de  550  m.  au-dessus  du  niveau  de  lamtM-, 
rat  b plus  liautc  montaguc  intérieure  du  dé- 
pnrtriticul  de  l’Hérault,  l'ne  modeste  chapelle, 
«pii  s’élève  sur  son  sommet,  est  le  rendez- vous 
annuel  des  croyants  du  voisinage,  qui  y affluent 
procrasmunclleroeut  le  1 9 mars , jour  de  b St- 
Joseph. 

Ce  pèlerinage  ou  bota  n'attire  pas  moins  de 
cinq  à six  nulle  iieisonncs  qui  y vont  en  pro- 
cession , et  quoique  la  montagne  soit  âpre  «2 
difficile  â gravir,  TlMimieur  «le  porter,  pinls 
nu»,  jusqu’à  la  chapelle  une  croix  pesante 
ne  manque  pas  d’attirer  l'envie,  loutra  les 
botas  se  terminent  |var  de»  danses  et  des  festins 
où  régne  l'intempérance.  — L’élévation  du 
pic  «le  St-Loup  n’est  pa»  très-grande,  et  le 
ciel  est  presque  toujours  pur  aux  eux  irons  de 
Montpellier  ; mais  l'isolement  de  b montagne 
attire  quelquefois  des  vapeurs  autour  du  som- 
met ; il  n'est  pas  rare  de  s’y  trouver  «bus  1rs 
miagra  ou  de  les  avoir  sous  le»  pieds.  C’est  un 
ftpectaclr  à désirer  pour  le  voyageur,  pâtre 
qu'il*  ite  persistent  jamais  longtranp*,  et  qu'ib 
cncndiml,  en  se  dissipant,  de  merveilleuses 
vues  sur  I.imef.  Montpellier,  la  chaîne  drsCé- 
v nuira  et  celle  de  b Serranne.  Ira  étang»  cl  celte 
admirable  nier  Idme  de  la  Méditerranée  qu'on 
IM?  se  lasse  pas  d'admirer. 

le»  reste»  du  château  de  Montferrand,  an- 
cien domaine  des  évêques  de  Moiil|«rUier.  qui 
a s'iiiteiui  plusirura  siège»,  sout  perchés,  à un 
certain  éloigiM-mcut,  sur  une  montagne  à pie, 
qui  n'est  que  la  suite  du  mont  St-Loup.  Dra 
ruine*  de  t«wirs  , qui  pnraisseut  u'avoir  été 
construites  que  pour  l’utilité  et  b «léfense  du 
château,  jalonnent  eucore,  de  distance  ni  dis- 
tauce.  une  ligne  droite  d’escarpement. 

MATEMALE.  vg.  l\reuèe*-Or.  (Roussil- 
lon), arr.  et  à 54  k.  de  Brades,  roui,  et  a «le 
Mont -Louis.  Pop-  479  h. 

MATII A,  hg  Charente- Inf,  (SaintongrV  arr. 
et  à 18  k.  de  SI  Jen-d* Angdy,  rbef-l.  de. 
cant.  C.urr.  Ecole  secondaire  rcelésiavtique. 
Cite  «l'étape.  CS.  vy.  A 458  k.  «b  Paris  | our 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,935  h.  — Ttiuuni 
jurassique,  étage  supérieur  du  système  oolili- 
que.  — Faire*  le  2 de  chaque  mob,  excepté 
août. 

MATH  AUX,  Mostatium,  vg.  née  (Cham- 
pagne), arr.  et  à 25  k.  de  Bar-sui^Aube,cat»L 
et  K de  Brirauir.  P<q>.  556  h.  — Tuilerie  et 
falirique  «le  potrrie  de  terre.  , 

MATII AY,  vg.  Doubs  (Franche  -Comté), 
arr.  cl  à 8 k.  «le  Montbcihard , cant.  et  t:  de 
Pont-de-Rohle.  Pop.  755  h. 


* Qigitized  by  Google 


MATH AY. 


MATIIURIN  (St-). 


MATOUGCES. 


A environ  deux  «ni*  pas  de  l'église  et  du  | 
village  dcMathay,  situé  sur  la  {fraude  roule 
à 8 kdora.  de  Muntlielliard,  4 kiloni.  sud- 
est  de  Pont  - de  - Roide  , on  reniarvjue  une 
petite  éminence  d’environ  cent  |ms  de  diamè- 
tre, couverte*  de  broussaille*  et  de  quelques 
arbres  à travers  lesquels  «mi  distingue  en- 
core le*  ruines,  presque  « fleur  de  terre,  d’on 
assez  vaste  château.  compose  d'une  cour,  d’un 
carré  loug  entoure  des  quatre  cotés  de  lutti- 
menU  dont  la  façade  au  nord  riait  bâtis  sur  le 
boni  du  Doubs,  qui  baignait  ses  murailles.  Ce 
chitcau  riait  défendu  jwir  une  tour  rnude  , 
placée  dans  Je  milieu  de  la  façade,  pareille  à 
celle  que  l’on  remarquai:  aussi  au  milieu  des 
façades  au  sud-est  et  au  uord -ouest  ; la  qua- 
trième tour  formant  l'entrée  était  fermée  par 
un  pont-levis  , en  avant  duquel  on  voit  en- 
core un  autre  petit  tertre  sur  lequel  s'éle- 
vait une  plus  lortc  tour  ronde,  aussi  entourée 
de  fossés,  tant  du  coté  du  rhilr»ti  qu'à  l'exté- 
rieur, et  fermée  par  un  second  ]>out-lrvis  lor- 
manl  une  espece  dr  tète  de  pont.  Parmi  les 
vestiges  de  lortilW-atiuii*  en  terre,  on  distingue 
un  fossé  qui  entourait  tout  le  cltâtcau  et  la  tète 
de  pont , et  que.  Tou  pouvait  remplir  à volonté 
par  les  «aux  du  Doubs  qui  y entraient  d'un 
côté,  l’eutouraient  et  rentraient  dans  leur  lit 
par  l’autre  extrémité  ; ni  temps  ordinaire  ce 
fossé  était  alimenté  par  une  source  abondante 
sortant  du  château,  aujourd’hui  tarie.  Au  Ixml 
de  ce  fossé,  dans  tout  son  pourtour,  s’élève  un 
rempart  d'euv  irou  6 m.  d'épaisseur  au  sommet, 

*r  terminant  eu  glacis  du  côté  de  la  ram  pagne. — 
Ce  château  parait  avoir  été  détruit  ou  aluuMloitué 
depuis  t ins  avion  de*  Français  eu  1635, époque 
du  siège  dcSt-Hip|»olvle,  ou  en  1674,  lors  delà 
conquête  de  la  province.  Celte  petite  forteresse 
servait  de  défense,  et  était  le  siège  d'une  assez 
grande  seigneurie  qui  réunissait  eu  outre  lu  pro- 
priété inhérente,  également  tenue  ni  fief  par  le 
seigneur,  de  ce  qu’on  appelait  alors  la  jarthe 
(prévôté)  de  Mathay,  espece  de  tribunal  qui 
«étendait  son  ressort  sur  plu*  de  vingt  villages, 
dont  le  seigneur  était  le  président-né  et  jouis- 
sait  de*  droits  seigneuriaux  sur  tous  ces  villages, 
ainsi  que  du  droit  de  convoquer  choque  aimée . 
pour  des  plaid*  généraux,  tou*  le»  magistrats 
et  maires  |wr  lui  désigné»  pour  en  juger-  les 
cauves.  Institution  remarquable,  sur  laqiHIt! 
M.  l’ei-recint  a donné  de*  détail*  curieux  daus 
•ou  savant  ouv  rage  sur  la  qualité  de*  personnes 
et  la  condition  des  terres.  Hâtant  littéralement 
à l’appui  diverses  chartes  du  xiv*  siècle,  tirée* 
des  archives  de  MM  de  St-Maum.  — Il  porait 
v ruuemblable  que  ce  château  fut  construit  par 
la  maison  de  Matliay.  puissante  dan»  moi  nrî- 
giiK*  ; ou  voit  encore  dans  l'église  de  Mathay 
uue  ümiUh*  de  Jean  de  Mathay , chevalier  de  l’aii 
1300,  parmi  d’autres  tombeaux  de  la  maison 
de  Sl-.Mauri.i,  ainsi  que  leurs  armoiries  fasrée* 
de  cinq  pièces , celles  de  leur*  femmes  et  de 
leurs  quartier»,  avec  épitaphes  encore  t res -dis  - 
tioctes. 

Cette  châtellenie,  fief  et  dépendance»,  étant  j 
fort  importante  par  se*  attribution*  et  comme  ■ 
dominant  la  uav  igation  du  Doubset  les  abords  ! 

u.  t 


f de  la  Franche -Montagne  , la  garde  et  le  com- 
maiulcmcnt  n’eu  furent  jamais  confiés  par  MM. 
de  M- Maum  qu’à  des  gentil! «hommes,  sous  la 
qualification  de  capilaiue>goiivenieiini , avec 
émolument*  analogues.  Elle  fut  constamment 
possédée  par  la  branche  de  celle  mawnn  issue, 
de  Jean  et  Berebûi  de  St-Mauris,  jusqu'à  son 
extinction  ver»  1600,  éjvoque  ou  François  de 
St-Mauris,  tué  à l'âge  de  vingt  ans  au  service 
de  l’empereur  d’Allemagne,  la  donna  par  testa- 
ment à Marie  de  ( ■rammont , sa  mère,  veuve 
d'Adrien  de  St-Mauris. 

MATHKFLUN  , vg.  Maine -et- lustre,  COU. 
de  Seiche*.  ^ de  Suette. 

M ATHKN’AY,  vg.  Jura  ( Franche-Comté)  , 
arr.  de  PuJigtty.  cant.,  E3  et  à 8 k.  d'Arbois. 
Pop.  *53  h. 

MATH  ES  ( les)  , vg.  Chareute-Inf.  ( Sain- 
touge  ) T art.  et  à 1 3 k . de  Marvtines  , cant.  et 
Bl  de  la  Tivnihlade.  Pop,  700  h. 

MATHIANNIt-KE.  vg.  Isère,  corn  m.  de  Di- 
somies, 3 du  Gnud-binps. 

MATH lEl’,  vg.  CaUmdot  ( Normandie  ) , 
arr.  et  à 8 k.  de  Caen,  cant.  de  Douvres,  EJ 
«le  la  Dctivrande.  Poj».  880  h. 

P vrai*  du  porte  Jean  Maroc,  dont  les  «ru- 
vrr»  sont  imprimée*  avec  celles  de  dément 
Marat  et  de  Michel  Marat,  son  fils  et  son  petit- 
fils. 

MATHIEU  ( St-),  vg.  Finit/ ère,  comm.  de 
PliMigoiiveliu,  5*  de  St-Kenan.  — Sur  la  poiute 
St-Mathieu  est  un  phare  île  V ordre  à feu  fuur- 
iiiuit  à éclipses  de  denii-nuniile  en  «lenii-m imite, 
de  54  m.  de  hauteur  et  de  Si  k.  de  portée.  Lat. 
48“  80',  long.  O.  7"  7’.  V.  i * Cpsgctr. 

MATHIEU  ( SI-) , hg  H. -Vienne  ( Poitou) , 
arr.  et  à 16  k.  de  Rochivl»uu.irt , rhet-l.  de 
cant.  Rureau  dYnregist.  à Orodour-Aur-Vayn**. 
dire.  SJ.  A 487  k.  «le  Paris  pour  la  taxe  «h** 
lettre*.  Pop.  2,057  h.  — Tutsi*  jurassique, 
étage  moyen  du  sy  stème  uoliti«|ue.  — - Ou  y voit 
une  ancienne  église  qui  a été  classée  récem- 
ment au  nombre  de*  moutunent*  historique». 
— Foires  le  13  de  cha«(uc  moi*  pour  k»  bes- 
tiaux. 

MATHIEU-DK-TRKVIERS  (SI-)  , vg.  Hé- 
rault (Languedoc b arr.  et  à 21  k.  «leMonfpel- 
fier,  cant.  et  K des  Matelle*.  Pop.  378  h.  — 
Foires  le*  22  août  et  5 art. 

, MATIION,  vg.  Ardennes*  com.  de  Mathon, 
E3  de  Ciirignaii. 

MATHON  - ULÉMEXCY  , vg.  Ardennes 
(Champagne*,  arr.  et  à 20  k.  de  Sedan  , cant. 
et  E de  Cnrignnii.  Pop.  1,081  h.  — Forge» 
pour  rwietix  et  enclumes  , platinerie  et  scierie 
de  planches. 

mathox s , vg.  H. -Marne  (Champagne)  , 
arr.  et  à 14  k.  de  Va&sy,  cant.  et  H de  Join- 
ville. Pop.  300  h. 

MATHON*  Y ILLE  , vg.  Seine  - tuf.  (Nor- 
mandie). nrr.  et  à 18  k.  de  NeufrhAlel-m-Bra* , 
cant.  et  K de  St-Snmv.  Pnp.  204  h. 

MATH  UK  IX  (St-) , joli  hourg  , Maine-et- 
Iuure  (Anjou),  arr.  et  à 22  k.  d’Angers , cant. 
des  Pouts-de-Cé.  Cite  d'étape.  E.  A 296  k. 

> de  Pari»  pôur  la  taxe  de*  tertre»,  P.  2,763  h. 

1 II  «si-  Situé  dan»  une  belle  et  fertile  vallée, 
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sur  b rive  droite  de  la  Loire.  Les  uini«ou*  m 
sout  rangée*  en  baie  sur  le  côté  septenlnonal 
du  fleuve,  dont  h*  râlé  opposé  régne  en  trrra»*e, 
avec  parapet  sur  la  Loire.  L'autre  rive  est  fior- 
dée  par  des  coteaux  aussi  riants  «pie  varié». 

MAllll'RIN  - LhOBAZEL  (St-).  V . Lis- 
•aux. 

MATIGNIOOURT.vg.  J/areur  (Champagne), 
arr.,  E et  à 10  k.  de  Y i try-le-F tançai » , tant, 
de  Thiéhlemont.  Pop.  143  il. 

MATIGNON,  Manuatias,  petite  ville,  Cùtes- 
du-Aord  ( Bretagne  ) , arr.  et  à 30  k.  «le  Di- 
nau,  cbet-1.  de  cant.  Cure.  Gtli*  d'étape.  K. 

A 401  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,307  h.  — Ttaasi.v  cristallisé,  granit , 
micaschiste. 

Commerce  «le  grains.  — Foires  le*  f ,r  snôt, 

1"  et  30  oct.,  13  uov.,  1*,  2*  et  3*  mercredi» 
de  mai.  1*'  et  2*  mercredi*  «le  juin. 

MATIGNY,  vg.  Somme  (Picardie) , arr.  et 
à 17  k.  de  Pératiue , cant.  et  S de  Ham.  Pop. 
699  h. 

M A l i 1.0  i Int.  53",  long.  23“).  « Ou  trouve 
«loin  la  Table  tliriidosicuiie  , «ir  uue  rouir  «pii 
remonte  de  Lugdunum  des  Bat  art,  «mi  dr  Lrv- 
<lr , le  long  du  Klûu  : Pra-torium  Agripfnute, 
111  Mat ilane,  V Albamanis.  Ce  qu'au  lit  ainsi 
Albamani*  est  Alfuntana  selon  l'Itinéraire 
d’Anlouiu  , et  il  faut  recourir  à l’article  «h1  ce 
nom  jKvtir  savoir  que  ce*  distance»  «nul  donnée* 

; en  mille»  romain*.  Mai»;  quelle  «pie  tût  h me- 
i Mire  itinéraire  , il  re-siillcrail  de  la  pnij  tort  ion 
' «le  111  d'un  cuté  et  de  A'  de  l'autre,  entre  lu  |«o- 
, situ  mi  dt:  Itoom-Burg,  qui  est  le  Pntturium , 
j H cdle  d'Alleu.  qui  est  Al/ùahua,  que  la  po- 
-itiou  de  Mutdo  m-  place  dan»  l’cudrait  «pii 
jMirtr  aiiurlhiiirot  le  11  oui  de  Rbv  iieu-Diirg,  sur 
le  inétne  l.*ord  de  celte  branche  du  11 lt  in  qui  se 
rend  :i  L«*y«le.  » D’Auvilk.  Sol  ne  de  /*  n/u  tenue 
Gaule*  p,  442. 

MATMGO  (lat.  47",  long.  23*).  - César  fait 
nirntion  de  relie  ville  , ainsi  que  «le  Clialkin  , 
comme  étant  également  comprise  dan»  le  terri- 
toire «b*»  .Fdui,  et  située  «h*  tmvnc  sur  l’Arar 
ou  lu  Soôlie  {Comment,  vu)  ; Cnliltuui  et  Jta- 
tiscone,  in  .F.duu,  ad  Ararim,  Le»  distance* 
«pli  nul  immédiatement  rap|>ort  à sa  |io»ilioq  > 
sur  la  voie  romaine  qui  y passait  «ont  ili*cu- 
Iit»  dan*  les  articles  l.u/ma  et  Tinttrfium.  La 
Notice  de  l’empire  fait  mention  de  Matisconen- 
tis  S agi  il  aria.  Cette  ville  n'avait  pasencurele 
i.mg  de  cité  lonupie  la  Notice  de*  provinces  «h? 
la  t nulle  a été  dressée,  n'y  étant  comprise,  ainsi 
«|UC  Cahdlonum,  que  sous  le  titre  de  Caslrum. 

M.  de  Valois  (p.  3 23)  a remarqué  que,  depuis 
plusieurs  siècle.*,  le  uuin  de  cette  ville,  pur  mu* 
transposition  de  Icllres,  a été  écrit  3ArroVr>nu 
lieu  «le  Matiuyt.  De  là  est  venu  le  nom  «b-  M av- 
enu : et  paire  que  l’s  est  ménu-  *u|*primr»-  dans 
la  prouonciatinn  actuelle  . ou  érrit  Mâcoti . en 
appuyant  *ur  la  voy  rite  dr  la  premiiTP  *y  llalw*.  u 
D’Anville.  Satire  dr  t ancienne  Gaule,  p.  4 43. 

V.  aussi  Walckeiiocr.  Géographie  des  C unies, 
p.  318. 

MAT1VIK  (fi^,  vg.  Lot,  rouira,  de  GomÎM , 

E de  St-Céré. 

MATOUGUES , vg.  Marne  ( ( Jinmpognc  ) , 
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HAVBEC. 


MAI' DAN  (St-). 


arr.  et  à 10  k.  de  Châlons-sur-Marne  , cant. 
d’Ecury-sur-Coole,  O de  Jaaluti».  Pup.  433  b. 

MATOU  B,  l>ç  Saùne-et-fjùre  (Bourgogne), 
anv  ci  à 94  k.  de  Mitron,  ehef-l.  de  cant.  Cure. 
EJ.  A 403  k . de  Pari#  pour  la  taie  dm  lettres. 
Pop.  1,931  h. 

Autrefois  diocèse  d'Anton , parlement  de 
Pari»  T intendance  de  Lyon , rire  huit  de  ViUe- 
franchc. 

Foires  le  J»  jeudi  de  chaque  mois. 

M ATOITtNK  , vg.  Var,  rnmm,  de  Flayusc, 
Kl  de  Draguignan. 

MATRA , vg.  Corse,  arr.,  (£3  et  à 46  k.  de 
Cortc,  cant.  de  Moita.  Pop.  900  h. 

MATRA  Y (le),  rg.  Pny-de-Dtfme , çomm. 
de  Montfcrmy,  Ej  de  Ptxitgibaod. 

MA  TRI:  (St-),  vg.  Lot  (Querey),  arr.  et  à 
91  k.  de  dehors,  cant.  et  K de  Montcuq.  Pop. 
891  b. 

MA  TRIAT,  H FN!  , vg,  Pas-de-Calais  (Ar- 
td*) , «rr.  et  à 40  k.  de  Mon  treuil-sur- Mer, 
cant.  «t  El  de  Frugcs.  Pop.  337  h. 

MATHON  A , mat*,  (lot.  49-  , long.  ***). 
« César  en  parle  comme  faisant  h séparation 
de*  OdM  d’awe  t»  Belge»;  ce  qu’Auwmr  ex- 
prime dans  sou  poème  sur  la  Moselle , Galtos 
Belgàsqtte  inter  h ta  fines.  Le*  écrivain*  du 
mvyeO  Ag«*  ont  écrit  Materna.  Nous  disons  la 
Marne  par  rontrartk»,  • D’An  ville.  Satire  de 

^ancienne  tiatde,  p.  443. 

•?  . . 

MATBSIY.  vg.  Seme-el-Marne , rom  ni.  de 

O-dU).  EJ  de  totilommirr*. 

MATTALNCOUBT,  vg.  Vosges  (Lorraine), 
an*.,  canl.,  t]  cl  à 30  k.  de  Mt  recourt.  Pop. 
1,037  h.  — Fabrique  «le  dentelles, 

Çf  SÉATT ANVD.MKItS  , vg.  Eure  - et  - Loir, 
rnmm.  de  IV «ans  illien,  Cü  de  Rrezollcs. 

si ATTK-DES-PRÉS  (la),  vg.  Yonne,  coin, 
de  Dicy . ^ de  Charny . 

MVITLS . vg.  Aude,  comm.  de  Purlti  » £3 
de  Si  jean. 

MATTEXY,  vg,  Meurthe  (Lorraine)  , arr. 
et  à 40  k.  d«*  Lunéville  , caut.  et  S de  Gerbé- 
viller.  Pop.  108  h* 

MATTSTALL,  vg.  B.-Bhtn  ( Alsace  ),  arr. 
et  à 18  k,  de  Wi&semliourg  , cant.  et  53  de 
Wofrth-sur-Sauer.  Pop.  488  h. 

MAT/  ( Haut  H Bav).  vg  Oise,  comm.  de 
Ricqueltourg  , S de  Restons  . 

M AT/  K N H KIM  . vg.  B.-Hkîn  (Alsace),  arr. 
et  à 44  k.  de  Seheleviadl , cant.  et  P3  de  Bwi- 
(eld-flir-rill.  Pop.  773  h.  — Fabrique  de  pro- 
duits chimiques. 

MAUBP.c , vg,  fifre  (Dauphiné),  air.  et  à 
34  k.  de  Vienne,  cant.  de  U Verpi||»m\  CD  de 
Bourgnin.  l*op.  746  h.  • — Poire  le  14  juillet, 

MAUBEC,  vg.  B .•Pyrénées  (Béarn) , arr. 
cl  à 31  k.  de  Pau  , cant.  de  Mfmtaner,  £j  de 
Murba».  l'op.  39  h. 

M ALTIEC  , vg.  Tarn-H  - Garonne  ( Arma- 
gnae),  arr.  et  à 40  k.  de  Castel-Sarrasin,  canl. 
et  Eide  iV^aumunt-de-Lonvagne.  Pop.  609  b. 

M AVIIK.I  MalabeiUm,  vg.  Vaucluse  (Cma- 
tat),  arr.  et  a 48  k.  d'Avjgu<*i , «ml.  et  M de 
Cavailiun.  Pop.  614  h,  — Foires  les  4 lév  . et 
1 6 août. 


WAlBKCCE. 


MAIBilT  (le),  vg.  M. -Pi en  ne,  comm.  de 
Blaïuac , Kl  de  Bctlac 

MAL  BKH  I -KOVI  AIAK  , petite  ville  , Ar- 
Jeunes  ( Chain  pagne  ),  arr.,  canl.,  et  à 10  k. 
de  Rocroi.  EJ.  Vy.  A 198  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  1*11  tes.  Pop.  1 ,449  h. 

Cette  petite  ville , qui  a été  beaucoup  plus 
«msidta-âble  quelle  ne  l'rst  aujourd'hui , fut 
bâtie  en  1416  par  le  chapitie  de  Reims  ; die 
était  entourée  de  fossé»  remplis  d'eau  qui  ont 
été  en  partie  comblés  sous  Louis  XIII. 

P *r*i*  de  O,  St-  Yvxs,  oculiste  distingué. 

Brasserie.  — Foires  le  samedi  de  fée., 
d'avril,  de  juin,  d’aoilt,  d’oct.  et  de  déc. 

MAUBEUGE,  Malbodium , jolie  et  forte 
ville,  Sord  ( Haiuaut  ),  arr.  et  à 18  k.  d'Aves- 
nes,  chef-l.  de  cant.  Place  de  guerre  de  3*  classe. 
Cure,  Gitr  d’étape.  KJ.  Vif.  A Ît3  k.  de  Paris 
pour  La  taxe  de*  lettre».  Pop.  7,431  h. — Tu- 
lou*  A'  transition  supérieur. 

Autrefois  diocèse  de  Cambrai , parlement 
de  Douai  , intendance  de  Valenciennes  , gou- 
vernement et  recette,  chapitre  de  chanoine  vit» 
nobles,  collégiale,  collège,  plusieurs  couvents. 

Maidieiigr  doit  son  origine  au  monastère 
fondé  vers  l'au  650  pur  samte  Aldrgonde,  filb 
d’un  seigneur  du  pays.  C'était  un  bourg  qui  fut 
détruit  co  88t  par  les  Normand*  ; plu*  tard  il 
dri  int  une  petite  ville  qui  sut  résister,  en  1 184, 
k une  nombreuse  armée  commandée  par  le  duc 
de  Braboni  et  rarcbevéquedcCologne.  En  1339 
le  comte  de  Haiuaut,  qui  La  possédait  alors,  au- 
torisa U création  d'un  impôt  |widiul  dix  au- 
née*  pour  l'entourer  de  rempart*,  l a incmdic 
la  dévora  eu  1387,  et  Louis  XI,  qui  s'en  ren- 
dit maître  en  1 477.  U fit  brûler  presque  entiè- 
rement. Elle  éprouva  le  même  sort  m 1543  K 
en  1553,  lorsqu'elle  t«unJ>a  au  pouvoir  de* 
Français.  Le  cardinal  dr  Lavalette  s Vu  empara 
en  1637,  et  après  avoir  été  prise  et  reprise  plu- 
sieurs foi*  par  le»  Français  et  les  Espagnols, 
die  fut  cédée  à la  France , par  le  traité  de  pfi- 
tnegue,  en  1679.  Elle  fut  alors  fortifiée  par 
Vauban  , qui  réduisit  «m  enerinle  au  tiers  de 
son  ancienne  étendue,  Maubetige  fut  assiégé  et 
bloque  . en  1793,  pur  les  Autrichiens  ; nuis  la 
bataille  de  Wattignies.  gagnée  par  les  Français, 
l'cmpécha  de  tomber  au  pouvoir  de  l'ennemi. 

Maulieuge  fut  encore  assiégé  en  1814  par  le 
duc  de  Weimar,  commandant  un  corpv  saxon  j 
cdui-ci  ne  put  l’en  emparer,  grâce  à b belle 
défense  de  b garnison  et  des  haUtants.  Cette 
ville  ne  fui  pas  aussi  iieumue  eu  1815 , lors- 
que, après  b lata  il  le  dr  Waterloo.  elle  fut  as- 
siégée |ur  un  corps  de  l'armée  coalisée  ; le»  pro- 
jectile* de  l'ennemi  incendièrent  IV'glise  et  plu- 
sieurs  maison*,  et  la  ganiium  dut  céder  b place 
aux  Prussien».  La  ville  lui  ensuite  occupée  par 
le*  Russe*  jusqu'à  b fin  de  1818. 

Les  arases  «le  Msubrugr  sont  : écartelé 
un  et  quatre  tfort 1 un  lion  tir  sable.  ; deux  et 
tnus  d'or  à un  lion  de  gueules.  — Alias  : / or 
à quatre  lions  cantonnes  de  sabir,  et  an  aigle, 
de  même  en  chef  entre  Us  lions. 

Ortie  ville  est  «Ions  une  forte  situation  , sur 
la  Sambrc.  qui  y est  navigable  et  favorise  l'ex- 
purtaliou  de  b houille,  du  marbre  M de  l'ar- 


doise , qui  se  trouvent  en  abondance  dans  les 
environs.  Elle  est  bien  bâtie , propre  et  bien 
percée. 

Parau  du  littérateur  A.-J.-U.  Hum. 

la  nu  mua.  Fabriques  d'ouvrages  en  fer  battu 
et  coulé,  de  ferblanterie,  douter» , savon,  su- 
cre indigène.  Scieries  de  marbre.  Raffinerie  de 
sel.  Tanneries.  — Manufacture  royale  d'armes 
à feu.  — Commerce  de  vins,  eaux-de-vie,  épi- 
cerie , fer,  ardoise» , bouille , marbre , etc.  — 

Foires  le  3*  dimanche  de  sept,  et  le  19  de  cha- 
que mois. 

MAUBOUBGUKT,  Matburgcium , petite 
ville.  H. -Pyrénées  (Armagnac},  arr.  et  a 48  k. 
de  Tarbes,  chd-4.  de  cant.  Cure.  {3.  A 748  k. 
de  Paris  pour  b taxe  <h-s  lettres.  Pup.  4,404  h. 

— TaaaAi*  d'ail  ut  ions  modernes. 

Celte  ville  est  située  sur  l’Adour,  et  ne  forme 
pour  ainsi  dire  qu'une  fort  longue  rue  qui  tra- 
verse une  assez  belle  place.  L'église  paroissiale , 
bâtie  par  les  templiers  à leur  retour  de  b terre 
sable,  est  fort  remarquable. 

Foire i Les  6 mai  et  30  sept. 

MAI  «R A\THF..  Vg.  Cher,  com.  de  Moo- 
lm-sm  -ïetre,  C*3  de  Bourg». 

MA1KRY,  vg.  Aisne,  conun.  et  ta  do 
Neuülv-St-Froot. 

MAL'BIT,  vg.  U. -Garonne,  comm.  et  Câd*- 
Toulouse. 

MAl'Bl'lSSON,  vg.  Eure,  comm.  du  Ntti- 
*e<neut,  ta  de  Damville. 

MAI' BUISSON,  Scwc-cl-Oise.  \.$tOvui- 
L'AiiMon. 

MAUCAP,  vg.  Lot-et-Garonne,  «ornai,  et 
CS  de  Ctairac. 

MA l'-CAIlRlKKF  (b),  vg.  Deux-Store s, 
comm.  de  Tcssouuière,  13  d'Airvaull,  vy. 

M Alt. Il  AMP,  Mallus  Camfù,  vg.  Seine-el- 
Oise  i,l  le -de -France),  an-.,  canl.  et  à 14  k. 
d'F.Um]»»,  CO  d'Etréchy.  Pop.  100  h. 

MAUCLOUP,  vg.  U.-Vientse,  comm.  de 
JabrciUca,  EJ  de  Chaulrloube. 

M AL' CO  (Bas-),  vg.  Landes  (Gascogne),  arr., 
cant,,  £âJ  et  à 4 k.  de  St-Sever.  Pop.  404  h. 

MAL  CO  (Haut-),  vg.  Landes  (Gascogne), 
arr.,  cant.,  ES  et  à 9 k.  de  Moot-de-Maraaa. 

Pop.  505  h.  | 

MAI  COMBLE,  vg.  Seine-lnf.  (Norman- 
die), arr.  cl  à tS  k.  de  Neuf châ tel -en-Bray, 
cant.  ei  E5  de  St-Sacm.  Pop.  508  h. 

MAUCOR,  «g.  B.-Pyréssèes  (Béara),  arr. 
et  à 10  k.  de  Pau.  cant.  et  ta  de  Morba*. 

Pop.  440  h. 

MAUCOUBT,  Vg.  Meuse  (paya  Mewin). 
arr.  rl  à 16  k.  de  Vcrduo-sur-Meuse,  cant.  et 
ÇfJ  d'Ktaiu.  Pop.  478  h. 

MAUCOUBT  (forge»  de),  vg.  31  e use,  com. 
de  Reaufort,  EJ  de  Slcnay. 

MAUCOUBT,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  cl 
à 38  k.  de  Compïègne,  cant.  et  KJ  de  Guis- 
es rd.  Pup.  404  h, 

MAUCOUBT,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 44  k.  de  MonUlidicr,  cant.  de  Roucres. 

®J  de  Lihons-en-Santerre.  Pop.  505  h. 

MAI  DAM  (St-)f  vg.  Ciites-dit-Sord  (Bre- 
tagne), arr.,  canl.,  EJ  et  à 7 k.  de  Loudrac. 

Pop.  384  h. 
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MAtDK  (la),  A i attira  , petite  rivière  qui 
prend  sa  source  dam  l'étang  de  Maude,  déjiar- 
tentent  de  la  Creuse  ; elle  passe  à Pu v rat,  Ru- 
jaleuf.  et  se  jette  dans  la  Vienne  a l'Artigue, 
departement  de  la  Haut*- Vienne,  après  un 
cour»  de  40  k.  Elle  est  flottable  à bskbes  |>er- 
due»  depuis  St -Martin -(Jwt eau  jusqu'à  sou 
embouchure,  sur  une  étendue  de  38,800  ni, 
La  quantité  de  tari  flotté  sur  U Maude  est  an- 
nuellement d’en  s îroH  3,000  steres. 

MAU  DÉ  (Si-) , Morbihan  , comm.  de  la 
Croix -Hrilêan,  ‘ri  de  Josselin, 

N.U'OniX'H,  «g.  Stint-el-Oilt  (Ite-dc- 
France),  arr.  rt  à 17  k.  de  Mantes,  cant,  et 
EJ  de  Magny.  Pop.  245  h.  — On  y voit  un 
beau  château  dont  les  jardius  ont  été  distribués 
par  le  Nôtre. 

M AI  DEZ  (St-),  vg.  Côtts-du- Sorti  (Bre- 
tagne), arr.,  pg  «i  à 7 k.  de  Dinan,  cant.  de 
Plélan.  Pop.  419  h. 

MAI'FKAXS.  s g.  Jura,  romni.  dvMautry, 
£g  de  Sallicrrs,  vo r. 

MALG AN  (St-),  vg.  ! H r-rt-  Vilaine  (Breta- 
gne), arr.,  H et  à 1 1 k.  de  Monfbrl-*ur-Mcu, 
cant.  de  St-Méen.  pop.  473  h. 

MAltiAKW , s g.  Seine-et-Oite,  connu,  de 
Margeney',  53  de  Montmorency . 

Mjll'uL\KS,  vg.  Cher,  cunim.  de  Keigny , 
Cri  de  Cliàlrauincillunt. 

MAKil'il.l.K  (St-),  'B-  Homme,  romni.  de 
St-lliquicr,  53  d'Abbeville. 

MAl'tillO,  Me/gurium,  juli  bourg,  Hérault 
(Languedoc),  arr.,  £pl  et  a 12  k.  de  Montpel- 
lier, chef-l.  de  cant.  Cure.  Pop.  2,131  h.  — 
Tiamiix  d'alluvtous  moderne». 

Ce  bourg,  situé  sur  l'étang  de  son  uom,  a 
laisse  n 11  nom  célébré  dans  I histoire  du  pays 
et  dam  les  annale*  de»  guerres  civile».  11  rxintait 
en  9oo.  il  avait  alors  un  château  fort,  nu  port, 
un  hôtel  des  monnaie».  Les  seigisviirs  de  Suba- 
tanliou  (Castelnau)  prirent  iudilfcrt  mutent  dan» 
la  suite  le  uoiu  de  comtes  de  Melgueil  ou  Mel- 
guel,  dont  on  a lait  Mauguio. 

On  remarque  presque  au  nuiieu  de  Mauguio 
un  tertre  de  15  à 16  ni.  d'élévation,  surmonté 
d’uu  moulin  à vent,  d’où  Ton  jouit  d’uue  assez 
belle  perspective.  La  sue  s'étend xur  la  côte, 
depuis  Algues-Morte»  jusqu'à  Cette,  au  nord 
jusqu'aux  Qéveuoer*,  elle  est  bottée,  du  coté 
de  Montpellier,  par  le  mont  Aubermi.  — Dis- 
tilleries deau\-dc-vie. 

MAIGL'IO  (canal  latéral  à l’étang  de).  Hé- 
rault. Ce  canal  rv-mplai'e  la  mauvaise  naviga- 
tion qui  existait  à travers  l'étang  de  Mauguio  . 
entre  le  canal  de  la  Kadcllr  rt  celui  des 
Etangs. 

MAL'LAIN  , vg.  Marne  (Champagne),  arr. 
de  Langres,  cant.  et  53  de  Moubmiy-le-Roi. 
Pop.  287  h. 

MAL  LAIS.  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr. 
et  à 20  k.  de  Bnisuire,  rant.  et  5jdc  Tbouar*. 
Pop.  334  h. 

MALLAIX,  vg.  S livre  (Nivernais),  arr.  et 
à 65  k.  de  Ne  ver»,  cant.  et  £2  de  Fours.  Pop. 
187  h. 

MA  CLAN,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  et  à 


14  k.  de  Rar-le-Duc,  cant.  rt  3 de  Ugny. 
Pop.  172  h. 

MAI  LA  Y,  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.,  cant., 

53  el  à 12  k.  de  lamdun  Pop.  404  h. 

MAl'LDK,  vg.  Sorti  (Flandre),  arr.  rt  a 19 
k.  de  Valenciennes,  cant.  et  52  de  M-Ainand- 
1 es- Eaux.  Pop.  1,245  h. 

MALLE,  ou  Mstii.f-soa-Mstoiit,  hg.  Sein e- 
et-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et  à 28  k.  de 
Versailles,  cant.  de  Meulau.  3.  A 45  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,241  h. 
Sur  la  Ma u dre. 

Autrefois  nian|ui»at,  diorese  de  Chartres, 
parlement,  intendance  et  élection  de  Paris. 

MAI  LLON , Ma/eo,  Maint  Léo,  petite  ville, 
B. ‘Pyrénées  (Gasnqpte),  chef-l.  de  sous-préf. , 
dont  le  inh.  de  T*  üisl.  est  à Si-Palais,  chef-l. 
du  3*  arr.  et  d’un  cant.  (Collège  cunimuiial. 
Cure.  c-j.  A 791  k.  de  Paris  |KHir  la  taxe  des 
lettres.  Pup.  1,167  b.  — Tmiut.»  crétacé  iule-  ! 
rieur,  grcs  vert. 

Cette  ville  est  dans  une  situation  agréable, 
sur  le  gave  de  t.aison,  et  ae  divise  en  haute  et 
liasse  ville  : (a  première,  occupe  1a  pente  d’un 
monticule  que  surmonte  un  vieux  château  ; 
l'autre  est  dans  la  plaine,  sur  les  bord»  de  la 
mute  et  du  gave.  C était  autrefois  la  principale 
ville  du  comté  de  Soûle. 

Les  armes  de  Mauléon  sont  : de  gueules 
au  lion  tf  or. 

Poires  de  2 jours  le*  T’ jauv.  et  1*‘  mai. 

A 36  k.  O.-N.-O.  de  Pau  , à 791  k.  S.-O. 
île  Paris. 

L'arrondissement  de  Muiiléou  est  composé, 
de  6 caulons  : Iltoldv,  Mauléon,  St-Elienne- 
dc-Raigurry , Sl-Jean-Pied-de-Purt,  St-Palaiv  et 
Tarde!*. 

M ALI.ÉOX  - H AHOl'SSE  . Malleù , petite 
ville,  H. -Pyrénées  (Gascogne),  arr.  et  à 50  k. 
de  Ragnérev-de-Bigorrr,  chef-l.  de  cant.  Dur. 
d'enregist.  à la  Barlhe.  Cite  d'étape.  (g]  «le  St- 
Rrrlrand,  Pop.  775  h.  — Tmxais  jurassique. 

Elle  est  agréablement  située  entre  le  Gers  et 
le  ruisseau  du  Cierq.  C'est  une  « ille  ancienne, 
.nitrrfcu*  chef -lieu  du  pays  de  Magouac  : ou 
trouve  dans  se»  environs  plusieurs  ruine»  de 
châteaux  et  de  forteresse»  féodales. 

M ALLERS  , vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
32  k.  de  Clermont,  rant.  et  K de  Crévmcur. 
Pop.  390  h. 

L'église  («aroissialc  de  ce  village  présente  les 
carte  le  ic*  de  l'é|)oqui‘  romane  secondaire  ; 
mais  elle  a été  modifier  nu  xrp  siècle.  Elle 
|tossrdr  des  fonts  anciens , composé»  d’une 
grande  coupe  que  supportent  quatre  colonnes 
octogonales. 

MALLETTE,  vg.  Seine-et-Oise  (Beauce), 
arr.  et  à 26  k.  de  Mante»,  cant.  et  El  de  H011- 
dan.  Pop.  272h . 

MALLKV  HIER . petite  ville,  Maine-et-Loire 
(Anjou),  arr.  et  à 32  k.  de  Rraupiéau  . rant. 
et  (il  de  (Jtolet.  Pop.  2,044  h.  — Poire  le 
jour  de  la  mi -carême. 

MALLÉVRIER,  vg.  Seint-Inf.  (Norman- 
die), arr.  et  à 9 k.  d'Yvelot,  cant.  et  3 de 
Caudebec.  Pop.  1,011  h.  — On  a découvert 
aux  environs  plusieurs  restes  d’antiquités. 


Bibliographie.  Fstxci.  Mémoire  sur  les  * 
antiquités  de  la  forêt  Je  Brotonne,  et  sur  la 
villa  de  Maulévrier , pris  de  CauJehee 
( Meut,  de  la  société  des  antiq.  de  Norman- 
die, t.  x,  p.  369). 

MALI.ICHERF.S  , vg.  Gers  (Armagnac), 
arr.  et  à 48  k.  de  Mirande,  cant.  et  (S  de  Bri- 
de. Pop.  239  h. 

MALI. IN.  vg.  H.-Marne  (Champagne),  arr. 
et  a 32  k.  de  Langres.  cant.  et  K)  de  Moiitigny- 
le-Roi.  Pop.  287  h. 

M ALUN' YEAL  (le),  vg.  Seine-et-Oiie  , 
comra.  de  St-Hilaire.  CE3  d’Etampe». 

MA  LEON  . vg.  Eure-et-Loir , comm.  de 
Beaux  illiers,  E de  Voves. 

MALT-VIS  (St-),  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  à 42  k.  d’Ainieus,  rant.  et  £3  d'Oîsçinonl. 
Pop.  758  h. 

MALMLS,  vg.  Gers,  comm.  deSarraguzati; 
E de  Miélan. 

MALMUSSOX.  vg.  h/re-lnj.  (Bretagne), 
arr. , E et  h 17k.  d* A neeni»,  cant . <le  St-Mars- 
la- Jailli*.  Pop.  1,095  h. 

MAl'MVSSON,  vg.  B. -Pyrénées,  comm.  de 
Ralirac,  2]  de  Carlin. 

MALMUSSOX  (pci  luis  de).  Ou  nomme 
ainsi  1111  petit  bras  de  tner  de  1 k.  de  large,  si- 
tué dans  le  département  de  la  Charente- ht/. é 
à l'embouchure  «le  la  Seudre.  entre  l'ile  d’OIé- 
rouct  la  |Kiiute  d’Arvert.  C>?  perturi  est  telle- 
meut  rrahan  a.**é  de  tane»  et  de  dangers,  qu’il 
est  alisulumciit  iinpa»sihle  d'y  doiun-r  sans  pi- 
lote; encore  ne  peiil-il  admettre  que  de  petits 
bâtiment*. — Etablissement  de  la  marée,  3 
heures  10  minutes. 

M A L M L SSO N . vg.  Tarn-et -Garonne  (Lan- 
guedoc). arr  cl  à 25  k.  de  Cash l-Sarrasiu, 
cant.  et  H de  tavit.  Pup.  3()0  h. 

NALMtSSOX-LAGLIAX,  vg.  Gers  (Ar- 
magnac), arr.  et  à 46  k.  de  Mirande,  uni  de 
Plaisance,  £2  de  Briele.  Pup.  401  h. 

MALMERS  (les),  vg.  Car,  connu,  et  *£] 
de  bulbes- Pont. 

MAUX  Y,  Malus  Si  Jus,  vg.  Sr'ute-Inf.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 19  k.  de  Koueu.'cant.  de 
Durlair,  H de  Buiirg-Arliard.  Pup.  214  h. 

MAL'XY,  vg.  Yonne,  couini.  de  Sl-Mau- 
rire-aux-ikt-bes-llunime»,  üj  de  Pout-sur- 
Yomie. 

MA  LP  Ab.  vg.  Aube  (Cliam|uigue),  arr., 
52  et  à 23  k.  de  Troyes,  cant.  de  boill).  IS>p. 
156  h. 

MALPAS,  vg.  Côte-d'Or,  comm.  de  Su»- 
sev , 51  de  Sauiieu.  xy. 

MAU  PAS  (le),  vg.  Eure,  cumin,  de  Kide- 
laire,  £3  de  la  Nenve-Lyre. 

MAL  PAS,  vg,  Gers  (Arniagiuic),  arr.  et  à 
47  k.  de  Condom,  vaut,  et  E de  CauiuUiu. 
Pup.  469  h. 

MALPAN  (le  Grand  et  le  Petit-),  vg.  One, 
romni.  de  Carlepunt,  S}  de  Hilserouit. 

MALPERÉ.  vg.  H.  Garonne , comm.  de 
St-Marcrt,  33  de  81-Gandens. 

MAI  PERTLt-S,  vg.  Mamhe  {Normandie}, 
arr.  <4  à 22  k.  de  St- Lu.  cant.  de  I*ercy,  pq 
de  Villdaaudon . Pop.  464  b. 
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MAU1  (canal  Si-). 


MU  R (SI-). 


MAURE  (St*-). 


MAUPKRTUIS  , vg.  A lèvre,  comm.  de 
Biche,  r=T  de  Cltâtillou-en-Haroi*. 

M AUPEU  Tl  1S  , vg.  Seine -et-  Marne 
(Brie),  arr.,  cent.,  E et  à 7 k.  de  CouUun- 

micrv  Pop.  397  h.  Sur  l'Aulirtin.  — Foire  le 
16  sept. 

Autrefois  diorèse  de  Meaux  , parlement 
et  intendance  de  Pari»,  élection  de  Cûulom- 
nûer». 

Ijc  lirau  château  de  Maii|wrtui» , Iwiti  dan» 
la  roi  1er  qu'arrose  l’Auhrtin.  a été  tk'-nioli 
prndant  la  révolution.  Le»  jardins  qu'a  rrlr- 
hré»  <bM  m>  rm  le  Virgile  Irançau,  u’onl 
comono  qfie  ce  qu'ils  tiennent  de  la  nature,  la 
plut  magnifique  végétation. 

M iPPEBlTS,  vg.  S et  tu' -et- Marne,  corn, 
dr  Forge»,  EJ  de  Montfrrau. 

31  uPEHTtl.S,  vg.  Matnite  i Normandie), 
arr.  et  à II  k.  de  Cherluiurg.  caut.  et  Ci- 
île  St-PicnvEgUsc.  Pop.  313  h. 

MAI  l'UKVOIIt.  Iig  / iennr  Poitou),  arr.  et 
À 11  1,  de  Civmy,‘  eiuit.  d'Availle»,  LS  de 
ChafTpuy  I*«*p.  1.177  I».  — Foires  1rs  37  mai, 
37  juin.  37  août  et  le  16  de  chaque  mou. 

M kUjUKNt.HY,  vg.  Seine-inf.  (Norman- 
die), an.  et  u 30  h.  de  Nt  uichénd-en-bcav , 
cant.  et  53  de  Forge».  Pop.  399  h. 

M A U II  «-anal  Si-),  ci-devunt  de  Mvarr- 
taA  »-»r  , Seine. 

Ce  wjtwl  de  St  -.M.iur  coupe  la  côte  qui 
sépara  les  deux  bassins' que  forme  la  Mar  ne 
auprès  du  St-Maur,  fait  éditer  aux  ImIi-iiux  le 
coude  qu'elle  fait  ru  cet  i-iidroit,  assure  eu 
tout  irmp*  une  bruine  uavigütinn,  et  cfTnre  une 
de»  plus  grande»  sinuosités  ik-  celte  rivière,  eu 
réunissant,  sur  mie  longueur  de  1,110  m., 
deux  partir»  que  uqiaraMiit  10.000  m.  O 
canal  est  formé  d'uu  seul  alignement,  et  se 
conijMiM-  de  deux  |Kiitic»  distincte»  : l’une  sou- 
terraine, dont  b longueur  est  de  600  ni.  cn- 
virou,  et  l'autre  à ciel  ouvert,  dont  la  longueur 
est  de  500  m.  l-a  prive  d’eau  est  dans  b Marne 
à 240  m.  nu-deuotu  du  pont  de  St-Maur,  et 
le  canal  alioutit  à 150  m.  environ  du  liras  de 
la  Manu: , dit  Bras-dcs-fJurlieaui.  La  petite  du 
canal  est  de  3 ni.  50  c.,  rachetée  par  un  sas 
écluse  de  7 m.  50  c.  de  largeur  et  dr  80  m.  de 
longueur.  Indè|ieiidaniment  de  cette  écluse , il 
\ a a l'entrée  du  canal  une  tête  d'écluse  qui 
forme  jiorte  de  garde.  Le  canal,  dans  tonte  la 
partie  A ciel  ouvert,  forme  iu»e  gaie  qui  pré- 
sente une  largeur  de  28  m.  50  c.  au  fond,  et 
Ulw  ouvetliitr  eu  gueule  de  37  m.  50  r.  La 
partie  souterraine,  rrcnsce  preupie  en  entier 
dan»  le  roc  vif,  est  rrcou verte  d'une  immense 
voûte  de  pierre  meulière  : un  rliriniii  dehalage, 
de  3 m.  de  largeur,  bink*  tous  b voûte  un  de» 
cotés  du  canal,  qui  a lui-méme  10  ni.  de  large 
d'un  Imrd  à l'autre.  I. 'extrados  de  b voûte  est 
planté  de  quatre  rang»  d'arbre*.  qui  fortnrnl 
une  promenade  aussi  pittoresque  par  *n  .situation 
que  par  la  vw  étendue  rt  variée  dont  oii  jouit 
à l'extrémité  intérieure  de  b voûte. 

Le  canal  St-Maur,  commencé  m 1809,  en 
exécution  d’un  décret  du  29  mars  de  b même 
année,  a été  livré  à b navigation  le  fOortobrr 
1825;  il  a coûte  environ  1.760.000  II. 


MAUR  ($t-) , bg  Citer  (Berry),  arr.  et  « 24 
k.  de  St-Amand- Mont  rond,  rant.dcChflt.au- 
meiilant,  E de  C.ubu.  pop.  513  h. 

MAl'R  (St-),  ou  Sr-Mxcx-sia-Loia,  vg. 
F.ure-et’Loir  (Brauer),  arr.  et  à 12  k.  de  CliA- 
teauduii,  cant.  et  K de  Bomieval.  Pop.  551  h. 

Ce  village  est  liàti  au  pied  d'un  eotran,  dan» 
un  de  ces  hites  pittoresque»  qui  sr  rencontreul 
assez  fréquemment  sur  les  liurds  du  I-nir.  U 
parait  a»mt  ancien,  et  l’on  vient  ru  pèlerinage 
à son  église,  dans  l'espoir  d'ohtmir  la  guérison 
de  quelque»  maladie». 

A envirou  1 k.  de  St-Maur,  au  luis  de  la 
colline,  on  .-qierçoit  un  de  re»  sanctuaires  fa- 
meux qui  mus  doute  jouissait  autrefois  d'une 
grande  réputation.  Ile»!  remarquai. le  par  quatre 
monument.»  critique»  birn  caractérisés,  savoir  : 
deux  xastes  dolmen»  circulaires,  uu  |«ulvaii  de 
3 m.  33  c.  de  long  sur  2 m.  de  large  et  66  c. 
d'épaisseur,  et  un  autre  monument  formé  de 
vieux  plan»  incliné-,  eu  regard  ; l'iui  est  nue 
pierre  de  4 m.  »le  long  sur  2 m.  66  c.  de  large, 
couchée  sur  le  côté  ch*  sa  plus  grande  dimen- 
sion, relevée  mai»  soutenue  par  deux  espèces 
île  Ixirncs  n 1 m.  50  c.  de  terre  ; l'autre  pierre, 
soutenue  également  par  deux  home»,  a une 
hauteur d'etivinm  | m.  33e.,  u'a  que  2 m.  50 
c.  de  long.  2 m.  13  e.  de  large,  et  avait  été 
rallongée  à son  extrémité. 

MAl'R  (SI-),  bg  Intire  (Berry),  an-.,  «ml., 
C3  rt  à 4 k.  de  Château  roux.  Pop.  1 ,322  li. 

MAL’R  (St-),  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr,,C*3  cl  à 7 k.  de  LoiLi-le-Saulnier,  cant. 
de  ÛHiliége.  Pop.  333  II. 

MAl’R  (St-),  l»g  Maine -et- Luire,  comm.  de 
Tonrril,  C3  vie  Sl-Matliuriu.  Pop.  156  li. 

Ou  y remarque-  les  resta»  de  d'ancienne 
abbaye  de»  bciitdictiu»  vk*  St-Maur,  l'uue  de» 
plus  ancienucj.  qu'il  y ait  eu  France,  et  la  pre- 
mière  ou  l'on  observa  b règle  de  St-BcnoiL  II 
est  peu , ou  peut-être  il  n'est  point  de  monas- 
lerr*  dont  le  nom  lappcllr  une  aussi  longue 
suite  d'homme»  célehres;  c’est  b qu'au  com- 
incnrcineiit  du  xvn*  skVIe  prit  naissance  cette 
fameuse  congrégation  de  St-.Maur , d’où  sont 
sorti»  le»  IcJihicu,  k*»  Mnutfuuron,  le»  Lolii- 
m*au,  les  Vaisselle  , les  Mahilkm,  les  Brial,  rl 
uue  foule  d'autres  non  moins  illustres  par  leur 
savante  et  profonde  érudition. 

L’abbayc  de  St-Maur,  ruiuét*  pot  lro  Nor- 
mands ver»  le  milieu  du  tx*.  siècle,  rétablir 
dans  k*  même  siècle  sou»  h*  reguede  I/>ui.s  le 
Bègue,  avait  été,  suivant  l'usage  de  ecv  temps, 
Iwlir  et  fortifiée  romnM*  une  place  de  guerre, 
dans  r<*ndrait  où  on  voit  aujourd'hui  les  liAli- 
inenls  modernes.  Il  ne  reste  plus  de  traces  de 
crllr  lortvTesse.  Une  partie  de  l'église  encore 
delioul.  quelques  tronçon»  de  coluimr»,  vies 
décombres  et  des  ronce»,  voilà  tout  er  que  l’on 
peut  voir  des  première»  construction*  de  cet 
ancien  monastère.  — Foire  le  I5]anv. 

MAl’R  (St-),  xg.  Oise  .'Picardie,  «rr.  et  à 
24  k.  de  Beauvais,  cant.  et  ÙJ  vit*  (•randvillirrs. 
I*op.  597  h. 

MAl'R  (Si-),  vg.  Oise.  com.  de  <<ournav- 
so  us- A munie,  C53  de  K e»  son  s. 


MAl'R  (le  pont  de  St-),  Seine.  X.  Joa- 

V ll.l.l -t.I  -PO»T, 

MAl’R  (Str),  Seine-tnf.,  comm.  et  E de 
Rouen. 

MAl’R  AN.  vg.  H. -Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  à 38  k.  de  Muret,  cant.  de  Cazères,  C2 
de  Martres.  Pop.  414  h. 

M Al’RANS,  vg.  /Jonches -tiu^Fliône,  comm. 
de  lierre,  C3  d’Aix. 

MA  l’ R -DES-BOIS  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  et  à 31  k.  de  Mortaiu. 
cant.  de  Si-Pois.  E de  Villedieu.  P.  379  k. 

MAURE  (Ste-) , Aube  (Champagne)  , arr.  . 
cant.,  C*'  et  à 7 k.  de  Troyro.  Pup.  694  h. 

Il  est  situé  sur  U rive  droite  de  b Seine , au 
milieu  de  riches  prairies. 

Ce  village  a pris  sou  nom  d’une  sainte  vierge 
de  T rayes  , qui  y mourut  eu  850  , et  fut  inhu- 
mée dan»  l'églue  du  lieu,  regardée  ranime  uue 
des  plus  lieiles  églises  paroissiale»  du  drpute- 
rnrtit , |NMir  l'étendue  du  vaisseau , b légèreté 
de»  piliers  , l'élévation , b forme  et  lViéganre 
des  voûtes.  Ou  y voit  plusieurs  morceaux  de 
sculpture  fort  remarquable».  Le  chilrau,  qu'em- 
belli «rut  de  vastes  jardins,  a été  commencé  ea 
1696. 

Sle-Maurc  (tarait  être  la  («trie  de  Chiie*- 
Tirv  »■  Tnoxti  , l'un  de  nos  plus  anctrut  et  de 
nos  plu.»  féconds  trouvères. 

Lu  prairie  de  S le- Maure,  qui  fait  b princi- 
pale richesse  du  pays,  produit  pour  le*  che- 
vaux une  mâche  fort  estimée , rt  nourrit  de» 
troupeaux  nombreux  de  toute  espèce.  I.«»  fro- 
mages sont  rerhrrrliés  et  d'uu  débit  ransidvTa- 
hk*.  Lr  |teiH'luinl  de  la  culliiie  fournit  toute 
sorte  dr  graiiu  en  assez  grande  quantité , et 
jiartindien-rnnit  vk*  la  navette;  du  vin  qni  se 
consomme  dan»  h*  |»ays-  On  y trouve  des  car- 
rières de  craie,  du  fond  di-Mpiell**»  sont  liàtis  la 
jdupart  de»  nur  iens  rilifires  *k*  b v ilk*  deTroves. 

Dr»  le  tcmjn  île  lleuri  1*'  , comte  de  (’Jinm- 
pague , il  y avait  à Voihm*»  , dé|trudauce  de 
cette  minmuue  , les  ntoulius  à papier  des  le 
Bé  , célehres  dans  l'histoire  de  l'imprimerie  , 
au  xv*  et  au  xvt*  siècle*.  • • 

MAURE  (Ste-) . petite 'ville , iiuire-ei-Loir 
(Touraine! , arr.  et  Ji  32  k.  de  Uliiuou,  cheW. 
de  riait.  Ctfrr.  Gîte  «retape.  £1.  W.  A 267  k. 
de  Pari»  pour  b taxe  de»  lettres.  Pop.  2.602  h. 
— On  v voit  un  ancien  château. 

L'église  de  Sle-Maure.  édifice  du  xli*  ui*cle. 
est  l’uu  drt  plu»  lieiles  de  b Touraine  pour 
l’époque  de  transition  entre  le  roman  et  le  go- 
thique. Sons  l’église  aupiVieure  e»t  une  ery  plr 
ninutnc  fort  rvui;in|nahle. 

A 3 k.  de  Stc-Miiurr,  pri**  du  village  de 
Houniier*  ou  voit  uu  dolmen  rcmarqualdr  el 
l'un  des  mieux  eonsrrx'ès  ik*  b Touraine . Dirigé 
du  sud-est  au  nord-ow»t.  il  est  conqiQsé  île  six 
pierres  de  diim'iivioiis  dillércntcs.  La  laide  rot 
triangubire . et  présente  dan»  sa  (dns  gronde 
largeur  3 m.  40  e.  ; sa  longueur  e»«  de  3 m. 
40  e.,  rt  sou  é|wiisM'ur  ik*  35  c.  A sa  surface 
elle  offre  quelques  trace»  d'un  travail  grossier  , 
c'est  une  rigole  parlant  du  centre  et  »•  dirigeant 
sers  le  nonl.  - Bien  appuyée  sur  de  grosse» 
pierre»  verticalement  implantée»  en  terre  , elle 
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produit  l'effet  d'un  «oil  grossier , élevé  dr  terre 
de  1 m.  70 c.  La  pierre-pilier  du  midi  présente 
une  lougptrur  de  3 m,  fO  e.  ; celle  de  l'ouest  a 2 
m.  90  c.  ; celle  du  nord  3 m.  30  c.  de  I on  pu  ru  r 
et  1 m.  70  e.  de  hauteur  ainsi  que  toutes  les 
pierre»  d'appui.  A l'ouverture  du  dolmen , au 
sud -est , ou  voit  une  large  pierre  couchée  par 
terre  qui  a dû  primitivement  faire  partie  de  la 
table.  — Au  milieu  de  toutes  ce»  pierres  , de 
beau»  arbrisseaux  verts  ont  planté  Irurs  ra- 
cines et  recouvrait  de  leurs  Heurs  et  dr  leurs 
feuille»  toujours  fraîches  ces  U oc*  vieux  et  gri- 
sâtre» : c est  un  peu  de  vie  sur  ces  motnum-nU 
mornes  et  sévères  (Mémoires  de  la  Société 
archéologique  de  Touraine). 

Fabriques  de  toiles  , mouchoirs  , toiles 
peintes , étamines.  — ■ Commerce  de  pruneaux. 
— Fuir  et  le  I"  vendredi  de  fév.,  4 * de  carême, 
«vont  1a  Pentecôte , 4*  de  juin , dernier  de 
sept,  et  nov. 

Bibliographie . MaCDCTT.  *V OÛCC  flft  Wo* 

gôfuesur  ["église  paroissiale  de  Sic-Maure. 

(Bull,  de  M.  deCaumonl . I.  vi,  p.  387). 

MA  ERE , vg.  B.- Alpes , cornai,  et  SI  de 
Seyne. 

MA  IKK,  vg.  I lie -et-f Haine  (Bretagne) , 
arr.  et  à 30  k.  de  Kedou  , ehef-1.  de  cant. 
Bureau  d'enrrgist.  et  22  de  Lohéac.  Cure.  Pop. 
4,001  h.  — Tejuuix  de  tramitiou  mm  en.  — 
On  y voit  un  ancien  château  qui  a été  pris  par 
les  troupe*  de  Henri  IV  en  1507. 

Foires  les  3 avril,  3 et  39  mai,  10  jniu,  11 
srpt.  et  3 net. 

MAl'RK.  vg.  B.-Pr réfères  ( Béarn»,  arr.  et  à 
*8  k.  de  Pau  , cant.  de  Moulauer,  .'-«de  Mor- 
laas.  Pop.  340  h. 

MALUEIAJI'RT,  vg.  Seine-el-Oiu'  ( I le -de- 
Francc) , arr.  et  à 38  k.  de  Vcrxailh»,  raid, 
de  Poissv  , CS3  de  Trïel.  Pop.  4i|  h.è_ll  est 
sur  la  rive  droite  de  l'Oise , près  de  son  con- 
fluent avec  la  Seine.  — Belles  pépiniriv». 

MAIDEDK-PKYRIAE  (Ste-)  . vg.  IaA- 
•t-Garonne  (Coudomuii j , arr.  et  4 43f  k.  de 
Même  , cant.  et  K de  Mézin.  pop,  901  li. 

MAURE!*  A RD,  vg.  $em**t.Marne0*m)i 
arr.  et  à 39  k.  de  Meaux  , caut.  de  Ij.tntm.tr- 
tin  , tn  du  Ménil-Ameloi.  Pop,  238  h.  — On 
y remarque  un  joli  château , Minuouté  de  ter- 
rasse* d'où  l'uu  jouit  d'une  vue  fort  étendue. 

MâllREfiARI)  . vg.  Setnr-ei-Oite  . comm. 
de  (îomcti-k- Ville , & de  Linkour*. 

MAim.7Y-mAYE  , vg.  Aisne  (Pi- 
cardie) , arr.  et  à 13  k,  de  Laon,  cant,  «le  Sri* 
souoe , ca  de  Corlieny . Pop.  743  h.  — Foires 
le*  35  fév,,  36  aoôt , 1**  déc.  et  lundi  «vaut 
k Pentecôte. 

■AnHA-raués  (St-) , Bagaudarttm 
Caslrum  , Fotsatum  Baeaadarum , vg.  Seine 
(Ilr-de- France),  arr.  et  a 17  k.  de  Sceaux  , 
cant  . de  fUiareutou-le-pr.nl . £g.  A 1 1 k.  de  Pari» 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1 .734  h. 

O village  est  fort  agréablement  situé  dan» 
une  presqu'île  que  forme  la  Marne  avant  d'arri- 
ver à Charvutoo  , à la  sortie  du  ranul  Si -Mau r. 

L'origntc  de  ce  village  |urail  remonter  k une 
haute  antiquité  ; suivant  quelque»  imtortem . 
il  a été  fondé  par  des  i etérans  que  César  laissa 
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dans  les  < «auira.  Il  est  devenu  cèlrl>re  par  une 
aWiayc  de  liénédictùis , fondée  sou*  k*  rogne  de 
Clovis  II  , par  un  diacre  de  l'églhe  de  Pari», 
uommé  Blidegisik'.  Après  avoir  subsisté  pen- 
dant environ  neuf  cents  ans,  or  monastère  fut 
sécularisé  eu  1533  *.  son  chapitre  fut  réuni , en 
1750.  à celui  de  St-Luuis  du  Louvre,  à Paris, 
et  l’altlnte  presque  rtiiiérromit  détruite  eu 
1786.  Les  religieux  de  Sl-Maur,  de  même 
que  tous  les  tuâmes  de  l'ordre  de  St- Benoit  , 
s'occiquKUl  twaucoup  île  U culture  des  let- 
tres ; ils  avaient  rassemblé  à Sl-Maur  la  plus 
belle  et  la  plu*  nombreuse  bibliothèque  de  ce 
temps  , laquelle  passa,  après  U scruta risa tiou , 
dans  la  btldiolhequc  du  roi  et  dans  celle  de 
Sl-Germaiii-de»  prés  à Paris.  Rahel&i*  avait 
été  munir  daus  ce  couvent  . et  l'on  prétend 
qu'il  y composa  son  Pantagruel.  Ce  fut  aussi  à 
Sl-Maur  que  la  confrères  de  la  Passion  essayè- 
rent le»  premières  représentations  de  leur» 
mystères.  Charles  VI  fut  si  satisfait  de  ce  spec- 
tacle , qu'il  permit  à ces  religieux  de  s'établir 
dans  Paris. 

C’est  & St-Maur-les-Fossé»  que  Jacqueline 
de  (treuil,  maîtresse  de  Henri  IV,  qui  la  fit  en 
1 604  comte**:  de  Morel,  êjiousa  le  jeune  C.tuui- 
valou.  Il  eut  l'avantagr  de  coucher  le  premier 
avec  la  mariée  , mais  éclairé  , ainsi  qu'on  h* 
disait , tant  qu'il  y demeura,  de  llamlieaux  . et 
veillé  de  gentilshommes  par  catumaudiment  du 
rot , qui  le  Iciukiruiii  coucha  avec  elle  à Paris 
au  logis  de  Monlaubatt , où  il  fut  au  lit  jusqu'à 
deux  heures  apres  midi.  Ou  disait  que  «ou  mari 
était  couché  eu  un  |*etil  galetas  au-dessus  de  la 
chambre  du  roi,  et  ainsi  était  dessus  sa  femme; 
nais  il  y avait  un  plancher  entre  eux  ( Jour- 
nal de  r Etoile,  I.  ut.  p.  240). 

Manufacture  de  papier  d'après  les  procédés 
anglais  prrfcctiouué».  Scierie  hydraulique. 
Bibliographie.  Uaountsn  (l'abbé  Juv). 

forage  à Sl-Maur , promenade  à Long- 

champ,  etc.,  iis- 18.  1807. 

.MAritKII.il  AN  , vg.  Landes,  cornai,  dr 
St-Cncq  , SS  de  Mont-de-Marsan. 

MAlHKII.liAN  , vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.,  Cü  et  à fl  k.  tic  Béziers , cant.  de  Ca- 
pestaug.  Pop.  690  h. 

PxTatade  M.  F tôt  lias»,  savant  anatomislc, 
ntemhir  de  l'Institut. 

MAI'HEILEAS , vg.  Pyrénées-Or.  (Rous- 
sillon), arr.,  cant.,  r*I  et  à 7 k.  de  Ccret.  Pop. . 
974  h. 

Ou  y trouve  une  source  d’eau  minérale  al- 
caline acidulé,  que  l’on  emploie  axer  succès 
dan*  la  jaunisse , les  lièvres  intermittentes  re- 
belles, les  écoulement*  lymphatiques  séreux. 
Carré rv  rertmmiainW-  île  «u*  point  ordonner 
l'usage  de  celle  eau  aux  sujets  qui  ont  une  poi- 
trine délicate , dan*  l'asthme  «c  et  convulsif . 
et  dans  les  maladies  qui  sont  accompagnées  dr 
chaleur  et  d'éréthisme. 

Fabriques  de  liège. 

Mtl  IICIX  (le) , xg.  M. -Tienne , comm.  de 
St-Martiu-Terowi*  , 53  de  St-laxnuinl. 

M AERERONT.  vg.  H.-GaroMM  (Lan- 
guedoc) , arr. , caul^  ® et  à 9 k.  de  Vîlle- 
franche-de-Lauragai*.  Pop.  361  h. 
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MAU  REMONT  , vg,  if  .-Garonne,  comm. 
de  Jaunagnet . Fl  de  Toulouse. 

MALRENS,  bg  Dordogne  (Périgord) , arr., 
H et  à 13  k.  de  Bergerac,  cant.  de  Vil  lam- 
hlard.  Pop.  1,133  h. 

MAEHKNS.  xg.  Gers  (Armagnac) . arr.  et 
a 14  k.  de  Lombes,  root,  de  P Idc -eu -Jour- 
dain . RI  de  Ginaout.  Pop.  506  h. 

MAERKNS  DE-JEZES  . vg.  H. -Garonne 
(Languedoc) , arr. , Set  k 11  k.  de  Viüt- 
francbe-dc-Lauragnis , cant.  de  Rev  cl.  Pop. 
365  h. 

MAERENS  St  OPONT , vg.  Tarn  (Lan- 
guedoc) , arr.,  53  et  à 15  k.  de  Lavaur , cant. 
de  Cuq-Tuulia.  Pop.  407  h. 

M Al  REPAS  , lig  Seinc-ei-Ois e (lie  - de- 
Fiancc) , «jt.  et  à 23  k.  de  Rambouillet,  cant. 
de  Ch cv mise . KJ  dePoutcliartrain.  P.  389  h. 

On  y voit  les  ruine»  pittoresques  d'une  tour 
et  d'un  ancien  château,  qui  fut  autrefois  Je 
repaire  d'une  horde  de  brigands  gentilshommes 
qui  volaient,  massacraient  et  dévastaient  Ira 
environ»  de  Paria,  pendaut  les  guerre»  civiles 
des  malheureux  reçue*  de  Charles  VI  et  de 
Charles  VU.  !,e  seigneur  de  Massr*  le  plus 
cruel  tyran  qui  fut  en  France , dit  un  auteur 
de  ce  temps,  qui  commandait  une  troupe  de  scé- 
lérat*, s'r-Uml  réfugié  dan*  le  château  de  Mau- 
repas  , il  y fut  assiégé  et  pris  par  les  Anglais 
avec  sa  bande  de  voleurs  au  nombre  d'un  veut. 

P.ITIU  du  lieutenant  général  vicomte  Douov. 

MAL  REPAS,  vg.  Somme  (Picardie),  arr., 
CS  et  à 10  k.  de  PérOMie  , cant.  de  Comble*. 
Pop.  83 T,  h. 

MAERK.HSAC  , vg.  If. -Garonne  ( Langue- 
doc ) , arr.  et  à 19  k.  dr  Muret , cant.  et  51 
d'Auterivv.  Pop.  225  h. 

MAI  REV* ARGUES  , vg.  Gard  ( Langue- 
doc ) , arr.  et  à 45  k.  d'Alais  , cant.  et  E de 
Lédigium.  Pop.  130  h. 

MA  ERE  VI  I.I.E  , vg.  M. -Garonne  (Langue- 
doc), arr.  et  à 18  k.  de  Villefranchc-de-iaura- 
gais , csmt.  et  |£3  de  Caraman.  Pop.  420  h. 

MAI' REV  { le  ) , Vg.  Eure,  comm.  de  Dns- 
court,  dr  Thiberville. 

M Al  RI  Al. , vg,  Aveyron,  coOtl  de  Sl-Léons, 
S!  de  MiB.mi, 

MAl  HI.Hi,  Mnuriactim , petite  tl  ancienne 
ville  , Cantal  (Auvergne),  chef-1.  dv  vnit-préf. 
(1"  arr.)  et  d'un  nul.  Trih.  de  I'*  iust.  Collège 
cummunal.  Société  d’agrir.  Cure.  Gile  d’étape. 
È»  Pop-  3,371  b. — Tciumi:*  «olcauiipic,  tra- 
chjftes. 

Autrefois  diocèse  de  C-'liTmont . parlement 
de  Paris,  intriMlaucv  de  Riom,  chef-lieu  d'élec- 
tion, ahlaye  ordre  dr*  St -Benoit , collège. 

Suivant  quelques  ouieur»  , Mauriac  était 
cnnuu  de*  l’an  37»,  époqp^J  fiqucllr  l’emirpe- 
ftur  Gratien  y aurait  eu  im  poloi»  où.  il  «niait 
ne.  délasser  de»  soins  de  l'cmpuc  et  jouir  d«i 
pEiiiiir*  il»;  k dsassc.  Il  parait  plu*  'ni»an- 
blahk  que  cette  ville  doit  son  origine  à suinte 
llitiidérhilJe,  fille  de  Gtovis , qui . ayant  suivi 
son  frère  llnrrry  en  Avrvérgne'.  s'y  üu  , j fil 
bâtir  l'église  dr  Notrr-J  Wnr-dra-MiracIt» , et 
fonda  tw>  mmsaslère  qu'elle  dota  de  liions  ccm!- 
bsquès  sur  un  seigneur  du  |»y* . uocntné  Ban»- 
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lus  . qui  as  «il  op|Kjté  de  la  résistance  aux 
IMks, 

En  12157 . les  Anglais,  commandés  par  Robert 
Knol,  s*eoi|»onrm»t  «k  rettr  >»lk,  qui  fui  prise 
H pdlré  |«r  les  protestants  en  1574. 

Mauriac  «I  une  villr  avantageusement  si- 
tué» sur  le  penchant  d'une  colline  volcanique. 
Sou  territoire,  bien  cultivé.  produit  des  grains 
de  toute  espèce,  du  chanvre,  du  lin.  des  fruits, 
«T excellents  légumes . beaucoup  de  fourrages , 
H on  y cleve  quantité  de  Iwsliaux  , ainsi  que 
des  chevaux  renommés. 

L'église  gothique  de  Nolre-Danuxks-Mira- 
cVs  . fondée  par  I brialérhilde  et  rerotulruite 
au  xin*  Mirir,  est  fort  jolie,  bien  conservée  et 
ornée  de  figures  singulkre».  Elle  doit  son  nom 
aux  miracles  qui  s'y  opéraient,  dit-ou,  ancien  - 
nenient , et  que  Ton  attribuai!  à une  statue  de 
la  Vierge , en  bois  tres-noir,  placée  au-<k»»u* 
du  maitrc-autcl  ; cette  image  attire  encorr  de 
nos  jours,  U‘  9 mai  de  riunpic  année,  un  grand 
concours  de  |*upk.  Le  plan  de  l’église  de 
Notre-Dame  de  Mauriac  ligure  une  eroix  lati- 
ne; die  est  divisée  en  trois  nefs.  A l'intersec- 
tion îles  lniis-[iti  s'élève  une  coupole  wui  uue 
tour  iK-togooe  ; deux  autres  tours  carrée*  tout 
à fait  ronlerur.»  llariqtient  la  façade  occidentale, 
La  nef  rit  divisée  en  cinq  travées,  La  façade 
est  divisée  en  trois  partie»,  indiquant  les  trois 
nefs.  Au  milieti  est  une  porlc  décorée  de  plu- 
sieurs rangs  de  moulure*  en  retrait.  Sur  Ica  cil- 
lés deux  arrade»  bouchées  étaient  ornées  de 
ltas-relief»  , détruits  jiendani  la  révolution . et 
dont  l’un  représentait  la  Fuite  en  F^gjpte.  Ces 
arcades  s'appuyaient  sur  deux  rolunucs  dont  la 
porte  est  flanquée , et  qui  ont  pour  lia**»  des 
lions  assis.  L'un  d'eux  a été  brisé,  «ni  ne  sait  à 
quelle  époque  ; celui  qui  reste  e»t  mutilé . mai» 
il  est  encoie  parfaitement  reconnaissable,  I/ar- 
ehivoltr  du  portail  représente  le  zodiaque  : la 
plupart  «les  ligures  sont  IranvpowV»;  d'auUr* 
figures  ont  été  ajoutées  aux  signes  : ce  sont  des 
brebis,  des  ehévrr».  ur»  sanglier  et  un  autre 
animal.  !,e  cordon  de  l'archivolte  m*  perpétuait 
et  formait  une  cnruicite  au-dc»»u»  des  arcade» 
bouchées.  Elle  était  oniée  de  diverses  ligmes 
dont  on  ne  voit  que  de  faibles  restes.  Le  tym- 
pan r*t  couvert  par  un  lias-relief  qui  Itprricnle 
I' .Ascension.  I)  x divise  en  deux  plans  séparé» 
par  iui  rordoti.  Dans  le  plan  inférieur  sont 
treize  personnage»  rangés  sur  la  même  ligne. 
Les  tête»  ont  disparu  ; il  ne  reste  plus  que  les 
ni  ni  lie»  perlés  qui  1rs  décoraient.  Itou*  le  plan 
Mi|»érM'ur  on  vnit  Jésus-Christ  représenté  dau» 
un  cadre  elliptique  perlé  : il  a le»  main*  levées 
au  ciel,  dans  l'attitude  drrrilc  par  l'antienne 
que  l'on  rhantr  à la  messe  de  l'Ascension  ; la 
tête  est  entouré®  d'au  nimbe  croisé.  Jésus- 
Christ  e*t  vêtu  d'une  tunique  et  d'uu  manteau 
ouvert  H flottant  orné  de  broderies.  A ses  cè- 
les sont  deux  anges  en  adoration.  Su»  le  linteau 
de  la  porte  et  le  cordon  qui  divise  le  lias- relief 
ou  voit  uim'  iuxrripUuu  en  lettres  capitales  con- 
jointes et  ui-lm  d'onciale» , telle»  qu'on  le* 
employait  au  Xi*  siècle  et  au  commencement 
du  xiv* ï file  parait  être  rn  vers  léonins.  — Ce 
ha*-rclieft  quoique  mutilé,  est  remarquable 


sous  tous  le»  rapports.  Le  dessin  est  correct , 
le»  détails  sont  tri iuiué»  avec  Iteaumupdr  soin, 
le»  aile*  des  auge»  surtout  sont  admirablement 
feuillets,  le»  draperies  tomljcnt  bien  : U y en  a 
que  l'un  croirait  imitée»  de  l'antique , *i  elle» 
avaient  un  peu  moins  de  roidenr.  l-i  hauteur 
de  l'a  relu  suite  . la  profusion  de*  moulures  , la 
pureté  de*  ligue»,  donnent  au  portail  un  as|trct 
tout  à la  fois  riche  et  imposant.  Il  n’y  a rien 
eu  Auvergne  qui  puisse  lui  être  comparé , et 
c’est  bien  certai nenient  un  de»  leste»  les  plus 
remarquables  de  la  sculpture  byzantine.  —Le 
durer  de  l'église  de  Mntre-Itoiue-«ks-Mirarks, 
1rs  abside»  latéral» , les  transept»  et  la  pre- 
mière travée  de  la  nef  sont  de  la  lin  du  xi*  siè- 
cle. la  forme  de»  Irilrv»  de  riuscription  du 
portail  ne  ]M'rmel  pa»  de  fixer  sa  construction 
à une  époque  postérieure  à la  première  moitié 
do  c«  dernier  siècle.  Quant  à la  |iartie  ogivale 
de  la  nef,  elle  est  proiMÜilcmeut  dt  la  dmiiere 
moitié  du  xu*  sicrlr;  elle  ur  présente  |ias  de 
niractercs  ttMS  tranche*  |*>ur  qu'on  puisse  dé- 
termiuer  d'une  inanimé  sère  réjtoqur  à laquelle 
elle  a été  élevee.  — La  tour  Centrale  fut  ornée 
en  1335  d’une  flèche,  rétaldie  en  t563.  La  tour 
fut  en  partie  reconstruite  en  1640.  En  1793  elle 
lomlia  u>ni  le  marteau  révolutionnaire. 

L'église  du  monasteic  était  encore  plus  IjcIIc 
et  plus  antique,  puisque  l’époque  de  sa  recons- 
truction est  fixée  à 830.  Elle  occupait  l’einpla- 
renient  d'nn  ancien  temple  élevé  â Mercure  par 
1rs  Caillou  ou  par  les  Romain*.  Audigier  pré- 
tend qu'un  eu  retira  une  inscription  gis  vit  sur 
une  lame  de  cuivre,  indiquant  la  date  de  la  fêle 
qu'on  y célébrait,  La  statue  île  ce  (lien  était , 
dit-on,  en  vermeil,  et  fut  employée  h faire  de* 
calices  et  autres  objets  destiné*  au  culte  catho- 
lique lors  «le  l'établissement  du  christianisme, 
Otte  vojmtIm*  église  est  en  ruine,  le  collège , 
finwlé  par  < ôiillaumc  du  Prat , évêque  de  Cler- 
mont en  1550,  et  l'un  «k*  premier*  qui  forent 
professé.»  par  le.*  jésuite»,  soutient  encore  au- 
jourd'hui son  ancienne  réputation. 

Sur  la  cime  d’une  colline  voisine  sr  voient 
les  restes  de  l'antique  chapelle  de  St- Mary  ou 
Mariiiv.  ap'itre  de  la  haute  Auvergne.  On  jouit 
de  re  point  d’une  vue  tres-ètendiie.  C’est  sur  le 
|wurhaut  de  cette  butte,  autour  de  la  chapelle, 
que  se  lient  la  célèbre  foire  du  8 juin , la  plu* 
considérable  de  l’a rrondrêvemcnl. 

L'immortel  Monlhyon  fit  emliellir  la  ville  au 
moyen  d’un  atelier  ik  charité,  et  la  fontaine  en 
forme  d'obélivqtie  qui  se  voit  à l'extrémité  de 
la  promenade  ajqvlrê  Plarette  est  due  à cet 
inteudant  philanthrope.  On  y lit  une  inscription 
conifKisée  par  Marmontel,  qui  était  du  voisinage 
et  qui  avait  fait  ses  première*  étude»  au  collège 
de  Mauriac.  Une  autre  fontaine , placée  plus 
ail  centre  (k  La  ville,  est  aussi  digne  de  remar- 
que. 

Mauriac  n'a  d’édifices  modernes  que  son 
hôtel  «le  ville , qui  orne  la  principale  place  , et 
un  assez  grand  nombre  ck  maison»  parlicti- 
lière*  nnuvtniite»  avec  gortt  , quelquefois  avec 
élégance;  La  ‘■ou*-pcéf«*«-Ujrr . le  tribunal , les 
prisons , l’hospice  et  la  gendarmerie  occupent 
les  Intiment*  de  l’ancien  monastère , ainsi  que 


ceux  du  couvent  des  religieuses  de  St -Domi- 
nique. 

La  promenade  dite  la  Placette  , en  forme  «le 
terrasse  et  plantée  par  les  mmim  de  M.  firinet, 
ancien  maire , domiur  ck  beaux  jardin»  et  un 
joli  vallon  tapissé  de  praines , dont  l«  hauts 
cotés  sont  garnis  de  maisons  de  campagne  et  de 
villages. 

On  remarque  encore  à Mauriac  la  pierre 
plantée  de  la  Ronwille  ; la  lautemr  des  Morts , 
a l'entrée  du  cimetière , etc. 

Eirmiun  aux  luisom.  A Salin»  ; à la 
vallée  et  au  village  de  Dnigeac  ; au  château  de 
Mazerull»;  aux  ruiuesde  celui  de  la  Chambre; 
à la  fontaine  d»  Druide»  ; au  tumulus  du  ha- 
meau d’Alho  ; aux  ruine»  du  château  de  Mire- 
mnnl  ; à la  source  minéiale  de  J air  y roc  : â la 
tour  de  niemi  ; aux  châteaux  de  Montbrun  , 
«k  Valens . de  Vcywrt , de  Chavaroche  , «k  la 
leissieie , de  (’Jteyrousi*  ; aux  tours  de  l'Iferm 
et  de  Marial  ; à l'ancienne  ville  de  Cotlenghe  , 
dans  le  bois  de  Mcriiou  ; à la  cascade  du  rais- 
vraii  de  Sivièrr;  a la  Vieille-Tour,  près  d’Ar- 
cltes  ; au  pic  de  Cliaslus  ; aux  niioe»  de  Chaste! 
et  de  Marlar  ; â la  grotte  des  Fées. 

Biographie.  Mauriac  a fourni  quelques 
hommes  célciires  ; 

Saint  t htiiov  , abbé  de  Cluny,  auteur  de  la 
Vie  de  saint  Cérand  d'Auiiliac. 

L’abbé  Ouvres  , célèbre  astronome  , auteur 
d'un  Voyage  en  Sibérie  , oii  il  avait  été  envoyé 
pour  observer  le  passage  de  Vénus  , rn  1760. 

Yack*  k ne  Toi  awanvr,  ancien  président  du 
Tribunal . magistral  éclairé  et  intègre,  savant 
distingué  , député  consciencieux  , dont  les  as- 
«emblée»  législatives  oui  tant  de  fois  admiré  la 
talent  et  les  lumières. 

I.uwmu  st  coMvnxcf.  Le  commerce  de 
Mauriac  , favorisé  par  plusieurs  tannes  com- 
munication» , est  assez  actif  ; r’e*l  un  entre pèt 
de  diverses  denrée*  et  marchandises  nécessaires 
aux  montagnes  , telle*  que  k*  grains,  les  vins  , 
| 1rs  fruits , le  sel , le*  objet*  de  luxe  et  tout  ce 
qui  concerne  le  détail;  chevaux  estimés,  nu- 
'kts.  bestiaux, cire  jaune,  fromage*,  cuirs,  roer- 
i rain.  — Faite»  tres-fréquenlée*  k»  34  janv., 
1 35  avril,  17  mai,  H et  9 juin.  13  juillet.  16  août, 
j 18  oct. , 81  nov.,  33  dec.,  et  le  f mercredi  «k 
carême;  il  s’y  fait  un  commerce  considérable 
j de  bêtes  à renie» , de  mulets,  de  chevaux  esti- 
J més , de  moutons  et  «k  cochon*  gras. 

A 36  k-  N.-N.-O.  d'Anrillac  . 540  k.  S.  de 
Paris.  La!.  45-  13'  5".  long.  O.  0"  0'  19". 
L’arrondissement  de  Mauriac  i eu  ferme  6 can* 
’ tons  : Champs,  Mauriac,  Picanx,  Miam , Sai- 
gnes. Saler». 

Bibliographie.  Dzlalo.  Notice  tur  l'églite 
des  Miracle»,  à Mauriac  (Bulletin  de  M.  d* 
I Caumout.  t.  viu,  p.  578). 

De  Risism  Etirait  <F un  mémoire  tur 

les  JouiUr»  et  déco  tirer  te»  faite » dans  Car • 
rwtdiuement  de-  Mauriac  (Cantal),  et  parti- 
culiirrment  dan»  te  canton  de  Saigne»  , en 
1843 , 1833  et  1837  ( Mèrn.  de  U soc-  des 
antiq.  de  France,  t.  vin,  p.  157). 
MAURIAC:,  vg.  Dordogne , rtunm.  de  Dou- 
rillac,  E3  de  Neuvk. 


MAURICE  (St-). 


MAURIAC,  vg.  Gironde  (Guirnne),  arr.  Pt 
à 22  k.  de  b Réule,  tant,  et  de  Sauvetcirc. 
Pop.  449  b. 

MAURIAC , vg.  Tara,  com.  de  Sénouillac , 
R de  Gaillac. 

MAUR1AN  , vg.  Hérault,  com.  de  Taussac, 
R de  DâJanmx. 

MAURICE  ( SI-) , vg.  Ain,  comm.  de  Cha- 
rannn,  £y  de  Bellrv. 

MAURICE  (St-),  vg.  U.- Alpes  ( Dauphiné), 
ait.  et  à 38  k.  de  Gap,  cant.  de  St-fimiiu,  23 
de  Corps.  Pop.  407  h. 

MAURICE  ( St-) , hg  Ardèche  ( Vivarais) , 
tfr.  et  à 99  k.  de  Privai,  cont.  et  23  de  Ville- 
neuvc-dc-Berg.  Pop  749  h. 

MAURICE  ( SI-) , vg.  Ardèche  { Vivaraii  ) , 
*rr.  et  à 43  k.  de  Tout-duo,  cant.  et  tl  de  Ver- 
noux.  Pop.  609  h. 

MAURICE  (Si-),  vg.  Aveyron,  connu,  de 
Mont  paon , £3  de  St- Attaque. 

MAURICE  (SI-),  bg  Cantal,  comro.  de  Va- 
lucjols,  C-3  de  St-Klour. 

MAURICE  (St-),  lig  Charente  (Angoumoi*), 
arr.,  caot.,  22  et  i 6 k.  de  Coofolens.  Pop. 
1,783  h.  Prci  de  la  Loire. 

Sur  la  place  qui  avoisine  l'église  paroissiale 
de  cette  commune  ou  remorque  uu  lion  taillé 
eo  pierre  granitique  du  pay  s,  et  dont  les  dimen- 
sions surpassent  un  peu  crllw  de  la  nature.  Le 
bloc  dont  il  est  formé  est  adosse  à un  massif  de 
tnaçouncrie,  servant  à soutenir  b croix  de  Loi* 
au  pied  de  laquelle  on  dépose  les  morts.  Ce  lion, 
qu'on  a représenté  couché,  offre  bien  plutôt  une 
ébauche  qu’un  travail  achevé  : de  simples  trous 
représentent  les  yeux,  le  au,  1a  bouche  et  les 
oreilles.  La  grossièreté  du  travail , l’im perfec- 
tion des  forme»,  attestent  l'enfance  de  l'art,  et 
par  conséquent  une  lré»-hautc  antiquité  ; ce  que 
confirme  d'ailleurs  l’ ignorance  complète  où  sont 
le»  habitants  de  Si -Maurice  sur  l'origine  de 
ce  monument.  Comme  ils  l’ont  toujours  vu  sur 
la  place  où  il  est  aujourd’hui,  il  faut  que  son 
existence  remonte  à une  éj toque  éloignée,  pour 
qu’on  en  ait  pu  |icrdre  entièrement  le  souvenir. 
L'extrême  dureté  de  la  pierre  qui  Je  conquise 
explique  d’ailleurtsa  cousmatinn. 

MAURICE  (St-),  vg.  Charente-inf.  (Au- 
nii),  arr ..  cant.,  23  et  à 2 k.  de  la  Rochelle.  ! 
Pop.  437  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Carré  se,  conun.  de 
St-Robert,  E3  d’Objal. 

MAURICE  (St-),  vg.  Creuse  (Marelle),  arr. 
et  a 13  k.  d'Aubiuson,  cant.  et  C3  de  Crocq. 
Pop.  835  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Creuse-  (Marche),  éit. 
et  a 34  k.  de  Guéret,  cant.  et  H de  b Sou- 
terraine. Pop.  J. 001  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Dordogne,  com  ni.  de 
Sl-Laumit-des-fiâtous,  53  de  Donvilk*. 

MAURICE  (SI-),  vg.  JXouhs  (Franche-Cotn- ■ 
lé),  arr.  et  à 15  k.  de  Monlbdliard,  cant.  de 
Poot-de-Roide,  2]  d'Isle-sur-ic-Duubs.  Pou. 
593  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Drôme  (Dauphiné), 
arr..  cane,  C9ct  à 12  k.  de  Njrons.  P.  «37  h. 

• r- 11  e*t  remarquable  par  ses  belle»  eaux  et 
par  uu«  fontaine  trea-ahoudanie,  d’où  il  lira  le 


MAURICE  (SI-). 


nom  de  Maurirr-Bellr-FoDUine,  qu’il  porta 
lor»  de  la  première  révolution.  — Commerce 
d’huile  et  de  vin.  — foire  le  lundi  apres  le 
22  sept. 

MAURICE  (St-),  vg.  Eure-et-Loir,  comm. 

| et  53  dpRouneval. 

MAURICE  (St-),  Eure-et-Loir,  comm.  et 
E3  de  Chartres. 

MAURICE  (St-),  Gard,  arr.,  R et  a 20  k. 
d’Alai»,  cant.  de  Vezenobrcs.  Pop.  576  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.,  03  et  a 23  k.  de  Lodève,  cant.  de  Cay- 
lard.  Pop.  838  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Jura  (Franche -Com- 
té), arr.  et  a 30  k.  de  S (-Claude , cant.  de  St- 
Laureut,  23  de  Clairvaux.  Pop.  543  li. 

MAURICE  (St-),  vg.  Landes  (Gascogne), 
arr.,  cant.  et  à 11  k.  de  St-Sevcr,  h de  Gre- 
nade-sur-l’Adour.  Pop.  442  b. 

MAURICE  (St-),  vg.  Lot  (Quercy),  arr.  et 
à 20  k.  de  Figeac,  cant.  et  S de  là  Caprlle- 
Marival.  Pnji.  850  h, 

MAURICE  (St-),  bg  Lot-et-Garonne.  (Agé- 
nois),  arr.  et  à 26  k.  de  Villcneuve-sur-Lot, 
cant.  et  23  de  Cancan.  Pop.  346  b. 

MAURICE  (St-),  Vg.  Hanche  (Normand»), 
arr.  et  à 25  k.  de  ValogDe»,  cant.  et  23  de 
Rarneville.  Pop.  614  li. 

MAURICE  (St-),  vg.  Henrthe  (Lorraine), 
arr.  et  à 29  k.  de  Lunéville,  cant.  de  Baccarat, 
B de  Bndonviller.  Pop.  277  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Mèvre  (Nivernais) , 
arr.  et  à 45  k.  de  Neven,  cant.  et  £3  de  St- 
Saulgc.  Pop.  236  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  Orne  (Normandie) , 
arr.  et  à 22  k.  de  Mortagncnsun-Huine , cant. 
de  Tou  rouvre,  23.  yy.  A 132  k.  de  Paris  |*our 
la  taxe  det  lettres.  Pop.  730  h. 

MAURICE  (SI-),  1%  Pur -de- Dôme  (Au- 
vergne), arr.  et  à 18  k.  de  Clermont-Ferrand, 
cant.  et  0 de  Vic-le-Comle.  Pop.  l ,094  II. 

MAURICE  (St-),  vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne), arr.  et  à 50  k.  de  Riom,  cant.  de 
Piunsat.  r-j.  Pop.  1.957  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  ait. 
et  à 15  k.  de  SchrJesLadt,  cant.  et  23  de  Villé. 
Pop.  428  h. 

MAURICE  (St-),  vg.  H.-Saôtte,  comm.  de 
Bucrv -Irs-fiy . 0 de  Gy. 

MAURICE  (Si-),  autrefois  Crnuuirrox-Sr- 
Mauhtck,  joli  bourg , Seine  (Ile-de-France) , 
arr.  et  à 12  k.  de  Sceaux. 

Ce  village  a porté  le  nom  de  Charenton-St- 
Ihuncr  jusqu’en  1842,  époque  ou  |«r  oedon  - 
unncc  royale  il  a reçu  le  nom  de  Si -Maurice. 

Ciiareiitun-St-Maiirii'e  devint  célébré  au 
oommenceimnt  du  xvu*  siecle,  parce  que  oe 
fut  l’endroit  que  Henri  IV  antigua  aux  protes- 
tants, le  1**  août  1606.  |>our  les  cérémonies  de 
leur  culte.  Ils  y tinrent  leur  première  assem- 
blée, au  nombre  de  trois  mille,  de*  le  dimanche 
27  du  même  mois.  Plus  lard,  ils  y firent  Idlir, 
sur  1rs  dcbiiu  de  Jacques  de  Brosse,'  uu  tem- 
ple qui  |«m«»it  contenir  plus  de  quatorze  mille 
personnes  : il  était  entouré  par  le  cimetiere  de» 
famille*  nobles  ; u façade  à pignon  aigu  se 
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terminait  par  un  lantemou  sans  cloche,  sur- 
monté d’un  globe.  A l'intérieur  on  remar- 
quait deux  rangs  de  galerie»  à appui  qui  produi- 
sait uu  fort  joli  effet.  (>  lut  daua  ce  temple 
que  se  tinrent  les  synodes  nationaux  de  1623, 
1632  et  1644.  Quelques  catholiques  essayèrent 
une  nuit  d’y  mettre  le  feu,  au  mois  d aodt 
1671;  les  réformés  en  porterait  plainte  au 
parlement,  et  une  information  fut  commencée; 
mais  après  b révocation  de  l’édit  de  Nantes, 
on  orduuna  la  démolition  de  cet  édifier.  On  se 
mil  à l'ouvrage  le  mardi  23  octobre  1685,  et 
bien  que  les  mur»  fussent  épais  de  prés  de  f 
m.  50  C.,  tout  fut  détruit  en  moins  de  cinq 
jour».  Les  matériaux  furml  aliandonués  à l'hA» 
pilai  général  de  Pari»,  et  b place  resta  vide 
pendant  seize  ans.  après  quoi  ou  y bâtit  un 
couvent  destiné  aux  religieux  du  Si-Sacre- 
ment. Ce  couvent , depuis  la  révolution,  a été 
détruit  et  vendu  en  plusieurs  lots  avec  ses  dé- 
pendances. 

(liamitnn-Sl-Mauriet?  possède  une  célébra 
maison  de  santé  pour  le  traitement  de»  aliénés, 
où  Fou  peut  recevoir  quatre  cents  individus 
de»  deux  sexes.  Cette  maisou,  bâtie  sur  une 
colline  au  pied  de  laquelle  coule  la  Marne, 
offre  de  toute  part  une  vue  ravissante;  l’air 
qu’on  y respire  est  pur,  les  endos  vastes,  les 
jardins  charmants,  et  les  promenades  délicieu- 
ses. Le*  caves,  bâties  à 33  m.  au-dessous  du 
sol  de»  jardins , el  pouvant  contenir  quinze 
cents  pièce»  de  vin,  sont  regardées  comme  un 
ouvrage  de  maçonnerie  de  b plus  grande  bar- 
dirvsc  : elles  sont  composée»  de  quatre  nefs, 
chacune  de  100  m.  de  long  sur  5 m.  de  large 
et  4 m.  de  hautrur;  le  jour  y parvient  par  dès 
lanternes  en  forme  de  puits.  — l>t  ètahluse- 
mcnl,  fondé  en  1644  |»ar  SéUisticn  Leblanc,  ne 
fut  d’almrd  qu'un  hospice  peu  considérable  qui 
ne  contenait  qu'une  douzaine  de  lits,  et  n’était 
point  spérûdemcnt  affecté  à un  genre  particu- 
lier de  maladie  : quelquefois  même  un  s’eu 
servait  comme  d’une  prium.  Cette  maison  de- 
v int  en  1 792  une  propriété  nationale , une 
pwtic  de  scs  biens  fuient  veudus,  et  rétablis- 
sement était  a peu  près  anéanti,  lorsqu ’eu  1797 
I abbé  de  Cmilmiers.  ancien  membre  Je  ras- 
semblée con» til liante,  eu  fut  nomme  directeur. 
— En  l’an  x de  b république . nu  déc  tel  I af- 
fecta spécialement  au  trailrment  de*  aliénés,  rt 
depuis  ce  temps  . ces  malheureux  sont  la  seule 
classe  de  malade»  qu’on  y admette.  Mais  Na- 
poléou,  dès  le  consulat,  en  lit  eu  outre  une 
prison  d’Etat,  et  y envoya  plu»  d'une  fui*,  sans 
jugement,  le*  écrivains  qui  osaient  manifester 
des  opinions  en  opposition  avec  «•»  niée».  I n 
bouiioe  tristement  célèbre,  le  marqui»  de  Sade, 
qui  déjà  y avait  été  emprisonné  avant  1789,  y 
fut  de  nouveau  entamé  «ou»  le  consulat,  et  y 
mourut  en  1814. 

Maintenant  Sl-Mauricc  n’rsl  point  un  hôpi- 
tal proprement  dit,  c’est  biru  plutôt  une  mai- 
son de  santé,  où  loti  n’e»t  reçu  qu’a  lit  a*  de 
pensionnaire,  et  moyennant  une  pension  qui 
varie  de  800  à 1.500  franc*,  (jette  maisou 
contient  environ  cinq  cnils  malade»  ; et  ordi- 
nairement ou  y reçoit  plu»  de  femme»  que 
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d'homme*  — l)c  nouveaux  bâtiments  ont  été 
construit*  récemment  rl  permet  Iront  de  rece- 
voir un  nombre  encore  plu*  considérable  d'a- 
liéné». Ils  occupent  un  plateau  d'où  la  vue 
s’étend  sur  une  riaiile  et  feililc  campagne. 
Ils  «ont  bien  aéies  et  ingénieusement  distri- 
bués. Le  cbufbgr  et  l’éclairage  s'y  fout  par 
les  procédés  les  plus  perfectionnés.  Ou  y a em- 
ployé le  chauffage  à l'eau  chaude  circulant 
dans  de  nombreux  tuyaux»  C'est  un  système 
(pii  a pleinement  réussi  en  Angleterre»  et  qui 
rbe/  lions  a été  adopté  pour  le  palais  de  b 
chambre  des  pairs,  celui  du  conseil  d'Etat  et  de 
la  cour  de»  comptes,  les  Jeunes- Aveugles  et 
l'Observatoire. 

St- Maurice  est  bien  lulti.  dans  une  lietlc  po- 
sition, et  renferme  plusieurs  jolies  maisons  de 
campagne;  l’une  des  plus  rrmai'quables  est 
celle  dite  de  Gabridle  d’Eulrées,  que  l’un  voit 
à gauche,  u l'entrée  du  bourg,  en  armant  de 
Paris. 

pATmi*  du  peintre  d'histoire  Euo.  nu  La- 

CIOIX. 

Fabrique i de  don  d’épingle,  coutellerie, 
amidon  , semoule , soie  a coudre.  Forges.  Pa- 
peterie. Filature  de  soie,  de  coton  et  de  laine. 
Scierie  mécanique  de  bois  d'ébvnislrrie. 
Sibliogruphie.  Esytir.oi..  Rapport  stafisfi- 
que  sur  la  maison  l'orale  tfe  Chareaton 
pendant  le*  années  1820,  182"  et  1828 
(extrait  des  Annales  d'hygiène  publique  et 
de  médecine  légale),  in-8,  1829. 

MAI  RU  E (SI-),  vg.  Seine -et-Onc  (llr-de- 
i'ranre),  nrr.  et  à .17  k.  de  Kaml»ouillet,  cant. 
«h*  Ilmird.  ii.  r*"  de  St-T.lièron.  Pop,  32fl  h. 

MATRICE  (St-),  Srine-Jaf.,  connu,  de 
f iaillefou laine,  code  Forges. 

MAt'RIt  E (SI-),  Seine- ta/.,  conini.  et  [S 
de  Mafaûnay. 

MAURICE  (St-),  vg.  Tarn-ei-Garonne , 
romtn.  de  la  Française,  r?7  de  Monlatilian. 

MATRICE  (St-),  vg.  t ienne  (Poitou),  anr. 
et  a 30  k.  de  Civray,  eaot.  et  r*3  de  Gençais. 
Pop.  1,21.1  h.  — Foire  le  21  sept. 

MATRICE  (St-),  vg.  Josgcs  (Lorraine), 
arr.  et  à 30  k.  d’Kpiual.  cant.  et  E]  de  Hani- 
Iterviller».  *Qr.  Pop.  277  h. 

MATRICE  (St-),  vg.  Fotget  (Lorraine)  , 
arr.  et  à 33  k.  de  Remiieimuit,  cant.  de  Ita- 
rnuiicluimp,  du  TiUot.  Gîte  d'étape.  Pop. 
2,033  h. 

MAUlHX-An-RintOMMI»,  l*  Yonne 
(Cham|iog»e),  arr.  et  à 24  k.  de  Sens  . ouït, 
de  Scrgmea  , H de  Pont-sur- Yonne.  Pop. 
1,000  h. 

MATRICE-DE -REYXOST  (St-),  vg.  Ain 
fDomlxs).  arr.  et  à 23  k.  de  Trévoux,  tant, 
de  Mouline! . CD  de  MiriM.  Pop.  320  h. 

MATRICK-DE-DALOl’P  (St-).  V.  Sr- 
Miuiiu-St-Cuxa». 

MAl’RlCE-DE-GOVItDAX  (St-),  vg.  Ain 
(DoviIm**),  arr.  et  à 27  k.  de  Trévoux,  cant. 
et  (23  de  Méximieux.  Pop.  1,127  h.  — * Foire * 
le  23  sept. 

MAt'IUCE-DE-LACRRXCANNE,  vg.  Cha- 
rente-Inf.  (Saiiitongc).  arr.  et  à 13  k.  de  Jon- 
xac,  cant.  et  CD  de  Mou  tendre.  Pop.  243  b. 


* 
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MATRICE  - PE  - L'EXIL  (SI-),  xg.  Isère 
(Dauphiné),  arr.  et  à 15  k.  de  Vienne,  caut. 
de  Ruuuillou,  ED  du  Péage.  Pop.  970  h.  — 
Foire s les  4 fév.  et  3 mai. 

MATRICE- DF. -LIGXON  (St-),  vg.  //.- 
Loire  ( Languedoc  % arr.,  ED  et  â 10  k.  d'Ys- 
singeaux,  cant.  de  Munistrol.  Pop.  2,150  h. 
— - Foires  les  1 2 mars  et  3 sept, 

MAT  H I CK  - DK  - M A I RK  (St-),  vg.  Deu.t- 
Sèeres,  comm.  d'Aiffres,  Niort. 

MACRICE-DK-REMAN  (St-),  vg.  Ain{ Bu- 
gvy),  arr.  et  à At  k.  de  Bclley,  cant.  et  SI 
d'Amhérictix.  Pop.  881  h.  — Foires  les  6 
mars.  28  mai,  15  sept,  et  22  nov. 

M ACRICK-DK-RfH  HK  (St-),  vg.  H. -Loire, 
comm.  de  Rocbe-cu-Rriguier,  K de  St-Pou- 
litn. 

MATRICE-DES-CH  AMPS(St-),  vg.  Saône- 
et-Loire  (Bourgogne),  arr.  et  à 28  k.  de  Cha- 
lon-sur-Saône, cant,  de  Ruxy,  ED  de  St-Gen- 
goux-le-Royal.  Pop.  204  h. 

MArUCE-DF-S-OIAZAl’X  (St-),  vg.  Ain 
(Bresse),  arr.  «t  à 26  k.  de  Hourg-en-Brcsse, 
cant.  et  EJde  Treffort.  Pop.  183  h. 

MALTRICE-DES-XOTKS  (St-),  vg.  Fendre 
(Poitou),  arr.  et  à 17  k . de  Fontenay-le-Comta, 
cant.  et  ED  de  la  Châtaigneraie.  Pop.  909  h. 

MATRICE- DES-PRES  (St-),  vg.  Saône- 
et-Loire  (Bourgogne),  air.  et  à 14  k.  de  Mâ- 
con, cant.  de  Lugm , ED  de  St-Oyen.  P,  396  h. 
— Foire*  le  lendemain  de  la  Trinité  et  le  10 
oct. 

MACRICE-DFJi-PRI  VATS  (St-),  vg.  Tarn, 
connu.  ilePeyrole,  L>7  de  l’Isle-d’Albi. 

MArRICK-DK-TAVF.RN’OI.l.F.  (St-),  'g. 
Charente- In/.  (Saintougc),  arr.,  caut.  LD  et 
à 6 k.  de  Jon/4c.  Pop.  394  h. 

MATRICK-D’ÉTEL AN  (St-),  xg.  Seine-InJ. 
(Nonnaudie),  arr.  cl  à 48  k.  du  ltaxrc,  cant. 
et  23  de  Lillebmmc.  Pnp.  317  h. 

MATRICE- DK- VKNTAIAKN  , vg.  Lozère 
(Languedoc),  arr.  et  à 23  k.  de  Florac.  cant. 
et  (S  de  Pont-de-Moatvert.  Plup.  436  h. 

MATRICE-I)  IRIF.  (St-),  vg.  Ardèche  (Lan- 
guediK  /,  arr.  et  â 34  k.  de  Privas,  cant.  et  CD 
de  VilIcnemc-de-IJerg.  Pop.  684  h. — Foires 
le»  12  jauv.  et  14  mai. 

MAIHHEDORIEVT  St-),  vg.  .L  e irait, 
comm.  de  LavaJ-Roqucc criai  rc . Kl  de  St-Ser- 
nin. 

JIATOICE-OI'-nfoiERT  (SI-),  Ornr 
(Normandie),  arr.  et  à 21  k.  de  Dnrnfrout, 
cant.  ct^dcla  Ferlt-Macé.  Pop.  1 ,160  h. 

M AURICErBJt -CtlC RGOIS  St-),  l-g  Ivoire. 
(Foret),  nrr.  et  à 25  k.  de  Montbrison.  cant. 
et  CD  de  Si- Round -Ir-Châtcau.  P.  2.5t0  H. 

Au-dessous  de  ce  bourg  ou  remarque  sur  la 
Loire  les  ruines  d'ttti  aiteim  pout  qui  n'ont 
point  le  caractère  des  construction*  romaines  ; 
il  reste  sur  pied  deux  jhIm  pentagone*  fondées 
sur  le  roc  vif  au-dessus  de  l’étiagc.  Os  piles 
indiquent  trois  arche.* , dont  la  plus  considé- 
rable était  sur  la  rive  droite,  où  passait  protia- 
hlemcnt  Mors  le  principal  courant.  Les  eaux  *«• 
sont  aujourd'hui  |mrtées  sur  le -feulé  opjxwé, 
entre  la  pile  et  tin  xa.»t«  rocher  qui  supporte 
les  restes  d’une  cillée  en  maçonnerie.  9 


MATRIŒK.VRI  VIERK  (St-),  vg.  Saône- 
et-Loire  ( bourgogne ;i , arr. , (2  <8  à 15  k.  ëe 
Chaton  - sur  - Saône  , cant.  de  St-Martia-eo- 
Bresse.  Pop.  1,017  h. 

MATRICE-K.VVOIVRE  (St-),  rg.  Meuse, 
comm.  de  Gussaiuvillc,  SdEtain. 

MAlîRtCK-I.A-FOCGKRECSE,  Vg,  Deux- 
Sèvres  (Poitou) , arr.  et  à 20  k.  de  Bmuiire  , 
cant.  et  CD  d’ A rgeuloti -Château.  Pop.  873  b. 

MATRITE-LALLEY  (St-),  xg.  hère  (Dau- 
phiné) , arr.  et  à 63  k.  de  Grenoble , cant.  et 
(33  de  Clrllc».  Pop.  1,407  h. 

MATRICE-I.E-GIRARD  (St-),  vg.  Fondée 
(Poitou),  arr.  et  â 21  k.  de  Fonlraay-le-Comtr, 
caut.  et  SI  de  la  Châtaigneraie.  Pop.  692  b. 

MATRICE  - LÈS  - BROl’SSES  (St-)  , vg. 

H. -Fienne  (Limousin),  arr.  et  à 18  k.  de 
Limoges,  caut.de  Pirrre-Buflïrre.K  deNexon. 
Pop.  386  h. 

M ATRU:K-I  F.S-TH  ATF.  ATNF.TF  (St-  ) , 

\g.  Saône-et-Iui'ire  (Bourgogne),  arr.  et  427  k. 
de  C haro  Iles , cant.  et  E de  Üiaufl'aillet.  Pop. 

I, 596  h. 

MAURICE -LÈS -COUCHES  (SI-),  »g. 
Saône- et -Loire  (Bourgogne),  arr.  et  à 25  k. 
d’Aulun,  cant.  et  E de  Couches,  Pop.  331  h. 

MAURICE-LÈS-COURS  (Si-),  ou  St-M.i  - 
Hii-i-is-CoiRT,  vg.  Doubs,  connu,  de  Cours  - 
St -Maurice,  E de  St-Hippoly  le. 

Dans  un  petit  vallon  du  canton  de  Maicbcs 
se  trouvent  les  villages,  seigneurie»  et  lief»  con- 
tigu* île  St-Mauri*  ou  Mori*-eii- Montagne  et 
de  Cours-St-Mauris  ou  St-Mauris  , imuruioui 
primitive»,  originaires  et  coostainnrent  hérédi- 
taires de  l'an  tique  maison  cliexaleresque  de  St- 
Mnum.  encore  existante,  dont  l'on  xnit  les 
veigneurs  pnixlrt*  dès  leur  origine  le»  quali- 
fications de  chevalier*  H de  sires  de  St-Mau- 
ri* depuis  trois  siècles,  celle  de  liarou*  de 
Châtenay  et  de  marquis  de  St-Mauris  drpuis 
six  génération*,  être  reçus  dés  le*  xrT,  xttt*  et 
xre"  siècle*  dans  tous  1rs  chapitre»  nobles  de  fa 
pt  wince  et  de  lorraine,  cl  â St -Georges  des  sa 
rcstAuralion  de  1370,  ri  donner  vingt-sept  ebrv 
valier*  et  deux  gouverneurs  à cette  illustre  as- 
sociation. — II»  firent  cijKlruire  des  cette 
époque,  pour  inottgcr  leurs  possesaions  et  leurs 
vassaux,  un  château  fort  composé , d'après  le* 
description*  qu’on  en  trou* ait  dan*  le»  notes 
historique*  et  statistiques  â la  bibliothèque  «le 
St- Vinrent  et  dan»  le»  calnuets  de  MM.  niar- 
qiii»  de  Crécy,  al»l»é  de  Billy , Baverel  et  P.  Du- 
nant , d’une  forte  tonr  à créneanx,  femiré  à 
l'ouest  jiar  uu  pont-lexis,  beaucoup  au-dessus 
duquel  ou  remarquait  un  grand  éemson  Ua- 
souiu'  <le  sable  à deux  fasers  d'argent,  qui  ont 
toujours  etc  leurs  armoiries  : pièces  allégo- 
riques qui,  selon  l'ancien  système  héraldique 
cl  l'opinion  de  ce»  antiqiuire»,  désignait  des 
t lires  et  tira  barrières,  et  étaient  en  conséquence 
a gétiéralement  dévolue*  aux  maison*  qui, 
par  la  situation  de  leurs  possewion*,  sembliiient 
rire  plus  spécialement  a|q>elées  à la  défense  des 
frontières  : cri  ccusmui  était  'accompagné  de» 
mots  : Dr.  la  mort  sr  ms  m».  allusion  chevaleres- 
que aux  deux  sy  Halte* du  nom.  OUa  tour  ronde  v 
était  flanquée  dam  sa  base  de  bâtiment»  moins 
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entouré*  ii'uu  espace  v idc  de  plusieurs  loim  | 
de  btgeur,  circouscrit  |iai  une  épaisse  muraille 
à créneaux  d meurtrière».  aussi  fermée  par  im 
poul-Ievis  vis-à-vis  de  cdn» de  la  tour,  déleudur 
par  deux  tours  ruuducs  dout  ou  voit  encore  des 
débris  ; te  tout  crruc  d'un  fonsê  abreuvé  par 
trais  sources  vives  qui  jaillissaient  de  dessous 
la  grosse  tour  , et  |>ar  un  niiswuu  v if  et  rapide 
qui,  eu  sortant  du  fossé,  se  précipitait  dans  les 
rocher*,  et  faisait  plus  lias  tourner  un  moulin 
appelé  le  moulin  aux  sire*  de  St-Mauri*.  Ce 
jsetit  fort,  situé  au  milieu  d’un  clos  considérable 
qui  s'étendait  à l'ouest  jusque  sous  les  murs  de 
l'église  de  St-Manris,  et  w terminait  d'un  côté 
par  un  petit  trois,  est  courouué  d’un  autre  coté 
par  une  suite  de  rochers  |ier|irudieubires  de 
ldO  ni.  d'élévation  , au  pied  desquels  roule  te 
Dessoultre.  Les  descriptions  de  ce  château  eu 
fout  attrilmer  la  «mutruction  au  cou  nuit  du 
xi*  siècle.  Ce  château  fort  fut  un  des  premiers 
démantelé-*  lors  de  l'invasion  de*  Fronçais  en 
1635.  oon-Msdeiucnt  parer  qu'il  appartenait  à 
MM.  de  Sl-Mauris  , capitaines  et  gouverneurs 
héréditaires  depuis  plusieurs  siècles  du  comté 
de  la  Roche  et  de  la  Franche- Montagne , les- 
quels à res  titres , commandaient  cette  fron- 
tière de  la  proviure,  mais  probablement  surtout 
parce  qu’il  protégeait  la  commuuiratiou  des 
villes  et  châteaux  de  Sl-Hippolytc  , la  Roche , 
Montjoye  et  Maiche*  avec  ceux  de  Rehoir, 
Sancey  et  autres  , et  la  route  de  Besançon  ; et 
il  fut  entièrement  détruit  lors  de  la  conquête 
de  1a  province  eu  1674,  appartenant  à cette 
époque  à Hcrmaufroy  de  Üt-Maum.  colonel  de 
mille  cinq  cents  montagnards,  chargé  par  l'Es- 
pagne de  la  déleme  des  f routières  sur  le  cours 
du  Doubs  et  du  commaudemeut  de  b uum- 
taguc  qui  néanmoins  ne  put  le  garantir.  Sur 
ces  ruines  fut  élevé  en  1660  par  Charles-César, 
sou  fils,  lieutenant  général  cummandant  de 
l’Alsace,  un  cli4tr.au  moderne,  qui  fut  encore 
augmenté  eu  1760  par  Char  Ica-Emmanuel,  son 
petit -neveu,  aussi  lieutenant  général,  ce  qui 
aclseva  de  le  dénaturer , et  enliu  presque  en- 
tièrement rasé  dans  la  révolution,  durant  l'émi- 
gration du  marquis  de  St-Mauris-Clbtenois, 
maréchal  des  camps  et  depuis  pair  de  Frauce. 

MAL  KICK  - LE  - VIEIL  (St-),  vg.  Vanne 
(Chanqugne)  , art.  et  à 10  h.  de  Joigny  , nuit, 
et  Md' Aillant -sur-Tholon.  Pop.  556  h. 

MAURICE-ST-GERM.UX  (St-),  vg.  Eure- 
et-Loir  { Perche)  , arr.  et  à 27  k.  de  Nogent-le- 
Rotrou,  mut.  et  O de  la  Loupe.  Po|>.  486  h. 

Cette  commune  a été  formée  en  1835  «le  la 
réunion  des  communes  de  St-<  «ermain-l’Epinay 
et  de  Sl-Maurice-dc-(bloup. 

MALRICE-SOULÈS  (St-),  vg.  fiers  (Ar- 
magnac) , arr.,  E et  à 7 k.  de  Mi  ramie.  Pop. 
358  h. 

MAL  IIICF,- SOCS-LES-COTES  (St-),  vg. 
Meuse  (Lorraine),  arr.  de  Commercy  et  à 
51  k.  de  St-Mihiel,  cant.  et  0 de  Yigneulles. 
Pop.  858  h.  — Foire  le  50  juin. 

If  ALR1CK -SLR -AVEYRON  (Si-),  vg. 
/xii«/((‘.aiiiui>i),  arr.  et  à 30  k.  de  Monlargis, 
capl.  et  EdcCliâlillou-sur-Loing.  P.  1,334  h. 


— Foires  les  53  avril,  8 juin,  3 août , 53  sept, 
et  1 1 nov.  , 

MAL KlCE-SlR-DAKtiOIHE  (St-),  vg. 
HhtUtf  ^ Lyonnais).  arr.  et  à 56  k.  de  Lyon, 
cant.  de  Mornout , E de  Rive-de-Ciier.  pop. 
1,459  k.— #Wre  le  52  juillet. 

MALK1CE-SLR-FESSAKI»  (St-),  vg.  Loi- 
ret (Gai  mais) , arr.,  cant.  et  à 9 k.  de  Mou- 
targii,  ;-jdc  Ladou.  Pop.  833  h. 

M.U  Iilt  Fl-SLU-Ilt  IXE  (St-),  vg.  Orne 
(Perche) , arr.  et  à 17  k.  de  Mortagne-sur- 
Huiue,  cant.  de  Mocé  , Ci  j de  Kémabrd.  Pop. 
414  h. 

MALRICE-SUR-LOIRE  (St-),  vg.  Loire 
(Fores),  arr.,  cant.,  CS  et  a 12  k.  de  Roanne. 
Pup.  1 ,280  h. 

MAIRIŒ-SLR-VIXGEAXXE,  Tg.  Côte- 
if  Or  (Bourgogne) , arr.  et  à 45  k.  de  Dijon, 
caut.  et  E de  Fontaine- Française.  Pop.  336  h. 

MA  L*  RICE  - T IIIZOL  AILLE  (St-),  vg. 
Yonne  (Champagne),  arr.  et  à 18  k.  de  Joigny, 
cant.  et  L-:  d'Ailbnt-sur-'lbolun.  Pop.  591  h. 

MAL  Kl  ES.  \g.  Lamies  ((iaseugne),  arr.  et 
à 59  k.  de  St-Seser,  cant.  de  Ceaune,  53 
d’ Ai re-sur- l'Adour.  Pop.  307  h. 

.VIAL  RI  N,  vg.  IJ.-Aljtes,  comm.  de  St- 
Paul.  E de  Uiâtdard. 

MALRIN  (St-),  lig  Lot-et-Garonne  (Àgé- 
nois),  air.  et  à 27  k.  d’Agen,  caut.  de  Beau- 
ville,  B de  Puymirol.  Pop.  1.436  h. 

Patrie  du  médecin  J.-L.  Br  1.1.00  , au- 
teur de  la  UqKigrapliir  médicale  du  dépt.  de 
Lot-et-Garonne.  — Foires  les  7 jauv.,  13  fév., 
30  sept.  et  lundi  de  Quasimodo. 

MACHINES,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
et  à 21  k.  de  St-Flour,  caut.  et  B Je  Cliaude»- 
nigues.  Pop.  450  h. 

M AC  ROX,  petite  ville,  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  et  à 21  k.  de  Ploennel,  chrf-l.  de  caut. 
Cure.  53.  A 435  k.  de  Paris  pour  b taxe  de» 
lettres.  Pup.  3,967  h.  — l'aaaxui  de  tratui- 
liun  moyen. 

E11  1352  il  sr  donna  sous  scs  murs  un 
«Miibat  sanglant,  où  le  maréchal  dOfTeinout. 
qui  soutenait  la  cause  de  Charles  de  Blois,  tut 
tué  sur  la  place  par  TanneguY  Bûchât  cl. 

Foires  le  4*  jeudi  de  fév.,  de  mai,  d’août, 
de  nov.  et  1*’  vendredi  de  janv.,  d'avril,  de 
juillet,  et  d'oct. 

MALKOLX  (1rs),  vg.  Dordogne,  comm.  de 
Xnntruil.  — Papeterie. 

MALKOLX.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et 
à 17  k.  de  Lectourc,  cant.  et  t-J  de  St-Clar. 
Pop.  714  h. 

MALROilX.  vg.  tjot  (Quercy),  arr.  et  à 
46  k.  de  Cahors,  eant.  et  EJ  de  Puv-Levéquo. 
Pop.  903  h.  — Foires  les  9 mars,  9 avril  et 
23  juin. 

MAUROY,  vg.  Nord  (Cambrésis),  arr.  et  à 
27  k.  de  Cambrai,  cant.  et  EJ  du  Giteau.  Pop. 
775  h. 

MALRIilV.  bg  Landes  (Gascogne),  arr  et 
à 16  k.  de  Muut-de-.Marsan,  caut.  et  E de 
Gretmde-sur-l'Adour.  Pup.  524  h. 

MALUS.  Murtium,  petite  ville.  Cantal 
( Auvergne),  Arr.  et  à 40  k.  d’Aurilbc,  chrf-l. 
de  cant.  Cure.  Dite  d’étape.  E.  KF-  A 598  k. 


de  Paiis  pour  U taxe  des  lettres.  Pnp.  3,004 
h.  — Tisaux  terliaire  inuyea. 

Autrefois  aldiaye  ordre  de  St -Benoit  , 
dioeewe  de  St  - Flour , parlement  de  Paris  , 
intendance  de  Riom,  élection  d'Aurilluc, 
prâvnlé. 

Cette  ville  est  dans  une  agréable  situation  , 
dans  le  vallon  d’Arrambre  arrosé  per  b Kanrr, 
sur  b route  d'Aurillac  4 Figeât,  fille  était 
autrefois  resserrée  par  un  grand  mur  de  dé- 
fense, et  possédait  un  monastère  de  l'ordre  de 
St-Benuit;  c’était  le  chef-lieu  d’une  des  quatre 
prévôtés  de  la  haute  Auvergne.  Les  religion - 
1 taire*  la  prirent  et  la  pillèrent  en  1578  et  1 583, 
et  b peste  y fil  de  grands  ravages  en  1588.  La 
place  publique  est  ornée  d’une  fontaine  jail- 
lissante, «instruite  en  1818,  Le  climat  de 
Maurs  est  le  plus  doux  du  département,  et  per- 
mettait jadis  aux  haletants  d’élever  des  vers  à 
•oie,  branche  d'industrie  qui  est  aujourd’hui 
aband'Minée.  Ou  récolte  sur  son  territoire  de 
bons  fruits,  du  froment,  de  l'orge  et  du  beau 
chanvre. 

Commerce  de  toiles,  cire  v ierge,  châtaigne* 
réputées  les  meilleures  du  pays,  et  d une 
grande  quantité  de  cochons  gnu  qui  fournissent 
d'excellent»  jambons.  — Foires  les  24  nuira 
(3  jours),  28  avril  (8  jours),  29  mai,  27  août, 
59  oct.  et  18  juin. 

MAURUPT  - LE  - MOXTOIS,  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.,  E et  à 23  k.  de  Vitrv-le- 
François,  caut.  de  Thiéblcroout.  Pop.  680  h. 

MALRY,  vg.  Aveyron,  comm.  de  Camjnc, 
E de  Snuvetenr. 

MALRY,  joli  lionrg,  Pyrènees-Or.  (Rovk- 
tillon) , arr.  et  à 32  k.  de  Perpignan , cant.  et 
EJ  de  St  • Paul  -de-  FVnonillet . Pop,  1.566  h. 
— Il  est  agréablement  situé  sur  un  monticule, 
dans  une  contrée  fertile  en  fruits  et  surtout  en 
excellents  raisins. 

MAL  SOI,  Ko.  vg.  Corse  , arr.  et  à 36  k. 
de  Calvi,  cant.  d'Olini-et-Capella,  E de  Bel- 
goderr.  Pop.  166  h. 

MACSSAC,  vg.  Aveyron,  comm.  de  M éla- 
gues, 13  de  Camnrè».  9 

MAUSSAC,  bg  Corrèze  (Limousin',  arr.  ef 
à 19  k.  d'Lssrl,  cant.  HE  deMeymac.  Pop. 
543  h.  — C'est  sur  le  territoire  de  cette  «im- 
mune que  se  trouve  la  mine  de  houille  de  La** 
pléau,  la  plus  «vnsidérable  de  toutes  celles  qui 
existent  dans  le  département  de  b Corrèze. 

M ALSSAXX  E , v g.  Ho  uches  -du  - Hhône 
(Provence),  arr.  d’Arles-sur- Rhône,  à 18  k. 
de  Taiascon,  cant.  et  Ej  de  St-Remy.  Pop. 
1,402  h.  — Foires  de  5 jours,  les  32  janv.  et 

1 5 août. 

MACSSAXS.  vg.  U. -Saône  (Frnnrbc- 
Comté),  arr.  et  ii  57  k.  de  Véaoul,  cant.  et  C3 
de  Montlwuon.  Pop.  131  h. 

MALSSANS,  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr., 
cant.,  E et  à 8 k.  d’Albt.  Pop.  588  1». 

M At'SSKRE.  Vg.  Gers,  comm.  d’Aignnn, 
E de  Plaisance. 

M ACTES,  *g.  Creuse  (Marche),  arr.  et  à 

16  k.  d’Aubuston,  cant.  et  E de  Rellegvnle. 
Pup.  1,510  h- 
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MAUTHKVIIXE  - SUR  - DUBDKXT,  vg. 
Seine-tnJ, , ru  mm.  de<  irainvilMIa-I  rinlurirre. 
[g  dr  Qui) . 

MAUTORT,  vg.  Somme,  comra.  et  53 
d’ Abbeville. 

M AI'V  A<>K,  Maleagia,  vg.  Sir  use  (Lor- 
raine'. arr.  de  Gommerry,  et  à 38  k.  de 
St-Mihii-I.  cant.  et  H de  (ôMidrerourt.  ’Pop. 
690  h 

MAUVAIS-PAS  (le),  vg.  Seine-tuf.,  rotnm. 
du  M>-*nil-Raoul,  de  Rouen. 

MAUVAIYILLE,  vg.  Orne,  comm.  et  EJ 
d' Argentan. 

MArVAIZIN-DF.-STK-CHOIX,  *fg.  Àriége 
(pas»  de  Foix),  arr.  et  h 13  k.  de  St-Tiironi, 
cant.  de  Sle-Uroix,  H de  St-Luirr.  Pop.  446  h. 

MAU  VERS.  vg.  Tarn-el-Garonne,  coinni. 
dfYiitlun-Mir-r>arfitinc.  Î*J  «le  Grisoll». 

MAUVES,  vg.  ArtUcke  (Vivant»),  arr., 
cant..  £-2  et  à 13  k.  de  Tourtum.  Pop.  991  h. 
— Foires  lin  6 iuin  H 48  DOV. 

MAUVES,  Ig  txûre-tnf.  (Bretagne),  arr.  et 
à 15  k.  de  Nantes,  cant.  «le  Carquefou,  £5] 
d’Oudon.  Pop.  1,409  h. 

G*  bourg,  situé*  l'extrémité  orientale  d'une 
prairie  de  14  k.  de  longueur  à partir  depuis 
Nantes,  e*t  l’un  de»  point»  le*  plu*  remarqua- 
ble* du  département.  Il  rat  dominé  par  de» 
cuirait*  d*où  Ton  découvre  tout  le  cour*  «le  la 
Loire  depuiv  Oudon  jusqu'à  Naît  Ira.  D'un  côté 
ce  sont  de*  colline*  «|ui  morèdrtll  k de»  colline.* 
depot*  Mauve»  juwpi'au  Ollier;  de  l'antre 
e’rat  la  Ifellc  prairie  que  termine  la  masse  isolée 
de  St-Pierre,  comme  lit!  rucher  jeté  «Liu*  liai 
pays  de  plaine.  Au  delà  «le  «ira  eaux  rraplendiv 
santra.  de  era  île*  rouverte*  dp  saules  qui  en 
cachent  Ica  détours,  s'élèvent,  l'une  apres 
L’autre,  les  collines  embaumée*  du  pays  de 
Mange*.  Au  bord  même  de  la  rivière  ce  sont 
de*  rocher*  nus  brisé*  dan»  ton*  Ira  m>u»  et  qui 
forment  qurlqweloi»  une  muraille  pcrprmli- 
culaire  de  plu*  de  33  m.  d'élévation.  La  luirelte 
qni  passe  au  pied  de  ira  rnchér*  énorme*  ajoute 
enrore  a leur  hauteur  par  su  petitesse,  et  l'on 
jouit  de  trouvera  induré  si  magnifique  tout  eu 
regrettant  de  voir  l'homme  *i  faible.  Ni  Ira  ro- 
rbers  de  Clitaou,  ni  ceux  «le  Piriac,  du  Ooisic 
nu  «k:  SMiildas,  ne  «ont  à rom  parer à ceux-ci 
la  majesté  du  spectacle  seule  le  cille  ici  ou  coup 
(Toril  imposant  de  la  rurr. 

Le  château  de  la  Saillera)  e,  l'un  de*  châteaux 
moderne*  Ira  plu*  intéressant»  de  la  Bretagne, 
rat  situé  don»  «jette  commune,  dont  il  occupe 
l'extrémité.  Les  terres  qni  en  dépuJnii  cou- 
vrent une  vaste  étendue  de  terrain  dan*  Ira 
commune*  de  Caïquefnu,  de  Tliouaré,  de 
Mauves  et  du  Cellier.  Qualre-viuÿhdnu/e  oir- 
Uuies.  tant  grandi-»  (pu-  petites,  euv  ironnent 
de  tou»  coté»  le  château,  dont  le  pare  ociilt-ineut 
offre  «tue  circonférence  de  4 k.  Ij  cour  d'rn- 
lm-,  ornée  d’un  tapi»  circulaire  de  garou,  c*t 
remarquable.  Le  xutflbule  l'est  «ncorr  d'avan- 
Trra-v  ;»»te  et  |*arfailrment  éclairé,  un  , 
escalier  majestueux  comliut  a la  galerie  gupé- 
rirure,  soûlante  par  «le*  areu  le*  «Tutie  nrehi- 
lecture  simple  et  hardie  ; il  r*t  surmonte  d'un 
dûau*  élevé,  «léroré  dr  figure*  peinte*.  Parmi 


MAUVES. 


les  solle*  les  plus  remarquable*,  il  en  rat  une 
consacrée  a recevoir  quelque*  tableaux.  On 
remarque  entre  autre»  un  original  de  Yandick, 
irprésentaiit  le*  enfant»  de  Charles  !•*  ; le 
régent,  par  Lorgilicrr ; le  maréchal  de  Saxe, 
par  Rigatid:  un  tableau  de  famille,  par  Fran- 
çois «le  l'niv,  Tnn  de*  plu*  beaux  tableaux  de 
l’école  française  au  jugement  de  David;  le  por- 
trait de  Louis  DI,  par  Duplessis  ; enfin 
quelque»  Mignard  et  quelque*  Jonvmet.  .M.  de 
Recïleln-vre  j»»v«éile  aussi  dan»  non  cabinet  «me 
I niininture  d'un  grand  prix  ; c’est  un  Petitot. 

[ • - Le  jardin,  qui  fait  face  au  chiteau  dan* 
l’ouest,  rat  tré*-*a*te  et  dan»  le  goût  fronçai*  ’ 
il  a été  tracé  par  le  fameux  le  Notre,  qui  a 
montré  à Versailles  le  modèle  du  genre.  Ce 
sont  de  longue»  al  lira  régulière»,  interrompues 
entre  elle*  |«r  des  tapi*  de  gazon,  dont  la 
verdure  tranche  agréablement  avec  l'aspect 
stérile  des  sable»  dont  ce»  allée»  sont  rouvertes, 
et  le  coup  d'iril  varié  de»  Heur*  répantlura  dan* 
d'étroite»  plalra-hnndra,  Au  haut  de  ce  jardin  est 
une  |M-luusc  d'environ  huit  hectares.  Lr  terrain 
qu’elle  rtmvre  monte  doucement  et  vu  se  ter- 
miner par  un  grand  cintre  à dr  vastrs  rhar- 
millev  qui  forment,  dans  leurs  «liera  alignera 
ou  contour  nées,  mais  toujours  coupera  symé- 
triquement. de  nombreux  licreeaux.  Rien  n’rat 
plu*  insipide  que  le»  jardin*  français  en  prtif. 
L'iril  en  embrasse  l'étendue  d'un  .«cul  regard, 
et  re  qui  fait  le  plaisir  d'un  imitant  cause  en- 
suite l'cunui  de  toute  la  vie.  Cr  genre  n’rat 
beau  qu'en  grand. 

La  Saillrraye  fut  bâtie  en  1671  par  ce 
M.  d’Harony,  si  sou  veut  rite  par  M"~  «IcScvi- 
gué.  M.  de  Becdelièvre,  le  propriétaire  actuel, 
a eu  l’beu reitve  idée  de  placer  dans  uni  robinet 
un  portrait  de  cette  femme  célèbre  peint  par 
Mignard.  File  y rat  représentée  eu  Diane  chas- 
seresse : ce  portrait  rat  le  plus  je*me  qu’on 
connai**c  «k*  ceux  de  M‘*  «le  Sévigné.  Rien 
n'rat  inutile  à remarquer  quand  il  s’agit  d’un 
autrnr  aussi  connu.  On  a conservé  encore  au 
château  .dans  l’une  de*  salle*  du  rr/-de-rhauv- 
sée,  le  carré  du  lit  qti'dle  occupait.  Il  existe 
d’elle  plusieurs  lettre*  datées  de  la  Saillera* e. 
Voici  quelques  fragment.*  d'une  du  44  sep- 
tembre 1675,  époque  où  l’on  construisait  le 
chàleau  : « Me  voici,  ma  fille,  dan*  ce  lieu  où 
vous  arts  été  un  jour  avec  moi;  mai*  il  n’est 
pas  reconmiissable;  il  u’y  a pas  pierre  sur  pierre 
de  ce  qui  était  eu  rc  trmp*-là,  M.  d'Harouy 
monda,  il  y a quatre  ans.  à un  architecte  de 
Nantes  qu'il  le  priait  de  lui  bâtir  une  maison 
dont  il  lui  envoya  le  dessiu,  qui  est  très-beau  i 
et  très-gi and.  C?r*t  un  grand  corps  de  logis  de 
30  toises  de  face,  4 ailes.  4 pavillon»;  mais, 
comme  il  n’y  a pas  été  trois  loi*  |teudatil  tout 
cet  ouvrage,  tout  cela  est  mal  exécuté.  (Depuis. 
MM.  de  Becdelièvre  l’ont  achevé,  et  ont  rec- 
tifié ce  «ju'il  y a* oit  de  déirrlurux.)  ■ 

Foires  les  44  août  et  10  oel. 

MAUVES.  !jç.  Orne  (Perche),  arr.,  cant., 
Cri  et  à 10  k.  de  Mrirlagur-sur-lfuim'.  Pop. 
1,344  !«.  — Foires  le  3û  i»ov.,  mardi  «le 
Pique*.  IuimIî  après  le  49  juin.  1**  lundi  de 
**“iii.  rt  lundi  avant  la  Ut-Simon. 
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MAUVESLX-DK-L'ISLE.  vg.  H. -Garonne 
(Commingra),  arr.  et  à 36  k.  de  SM'>aiiden». 
cant,  et  Eide  l’IsIraen-Dodon.  Pop.  199  h. 

M AUVKSIX  - DE  - PK  ATS , v g.  Àrie'ge 
(Gascogne),  arr.  et  à 14  k.  de  Sl-Giroos,  canl. 
et  de  St-Luier.  Pop.  417  h. 

MAl'VESIN  , Maiuesinum  , petite  ville  , 
Gers  (Armagnac),  arr.  et  à 34  k.  de  Lrctoure, 
chef-1.  de  cant.  Cure.  Dite  d’cta|ie.  E.  V/.  A 
694  k.  de  Paris  pour  La  taxe  des  Mires.  Pop. 
4,674  li.  Sur  l’ArraU.  — Tuuun  tertiaira 
moyen. 

C’est  une  ville  ancienne,  où  l’iw  voit  le» 
reste»  d’un  ancien  chàleau  fort  qui  a appartenu 
aux  vicomtes  de  Feu-nue.  — - Foires  Ira  90 
sept.,  4 no*  , et  3*  lundi  de  janv.,  fév.,  avril, 
mai,  juin,  juillet,  août  et  déc. 

MAI  VLSI  vg.  Landes  (Gascogne),  air. 
et  à 36  k.  de  Mont-de-Marsan,  cant.  et  E d« 
Gaharret.  Pop.  490  h. 

MAIÎVEZIN,  1%.  Lot-et-Garonne  (Agénois), 
arr.,  K et  à 8 k.  de  Marmande,  cant.  da 
Sev che.v  Pop.  793  h. 

MAl'VEZIN,  vg.  H.-Prrèners  (Gascogne), 
arr.  rt  à 69  k.  de  Bngneres-de-Rigorre,  cant. 
et  P3  «le  lannrmcian.  Pop  544  b. 

Ou  y voit  les  ruines  d'un  ancien  château 
bâti  sur  un  monticule  trrô-éievé,  qui  passait 
autrefois  pour  imprenable  : le  duc  d'Anjou 
l'assiégea  en  1374,  et  força  la  garuison  à lai 
remettre  la  place,  apres  être  parvenu  à la 
priver  de  l’eau  «|uc  lui  fournissait  un  puits 
extérieur. 

L’Fsraladieu  ou  l’Escaladiu,  autrefois  riche 
et  liellr  ji  IJ  tare  de  l’ordre  de  Citeaux,  rat  située 
dans  an  charmant  vallon,  sur  l'Onns,  à peu  dt 
distance  du  l>ourg  rt  du  château  de  Mauvexin. 
Cette  abl«aye  avait  remplacé  un  monastère  da 
l'ordre  de  Cilraux  situé  prés  de  Campou  et 
transféré  en  cet  endroit  en  1444.  Beatrix, 
comtesse  de  Bigorrr.  rt  ion  mari,  le  vicomte 
de  Maman,  enrichirent  le  nouveau  monastère  da 
bien* considérables.  — L’abbaye  dr  l'Fscaladiou 
devint  très- recommandable  par  la  régularité 
qu'on  v olnervait  rt  par  le  nombre  dr  pieux 
petsonnages  qui  la  choisirent  pour  retraite;  on 
l'appelait  l’école  de  la  vertu,  rt  die  fut  la 
mère  de  plusieurs  monastères  du  même  onlrc. 
— la-»  Idtiments  de  ce  monastère  étaient  im- 
mense*; le  coq»  de  logis,  les  cloîtres  rt  l'églisa 
étaicut  liàti*  avec  autant  dr  goût  que  de  solidité. 
Une  partie  de  ces  vaste*  lâtunents  ont  été 
démolis;  le  suqilu»  rat  peuplé  niaiulenaut  d'a- 
gncultisir»  et  d'ouvriers  laborieux.  Les  vautra 
jardins,  les  ridira  cultures  cl  les  supra hes 
prairies  qui  entourent  eeite  niagtiilique  pro- 
priété eu  font  un  séjour  délirieux.  C'est  au 
propriétaire  de  ci-tte  abbaye,  M.  Dul  •cruel,  que 
l'on  doit  la  |>erfeetioii  d«*v  travaux  eutrepru  sur 
la  rnutp  qui  traverse  la  foret  de  Kmati. 

M AI'VKZIN  - SAVES  , vg.  II. -Garonne 
(Languedoc),  arr..  t]  et  à 17  k.  de  5 illefnra- 
che  - de  - Liuragais  , cant.  de  Nailloux.  Pop. 
417  II. 

M AI'VIKRRS.  vg.  Intire  (Rem  % an*W  E 
rt  à 7 k.  du  Blanc,  cant.  de  Délabre.  Pop. 
563  b.  • , 
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MAt'VILLY,  vg.  L'tUe-tf Or  (Bourgogne), 
arr.  rt  a 2-4  k.  de  Ghilillou-sur-Sriiiç,  faut.  H 
SI  d’Aiguay-le-Duc.  Pop  960  b. 

Ce  village,  situé  dans  un  petit  talion,  eut  très- 
bien  bâti.  Il  a deux  Im-IWm  piam  publique»,  près 
de  l’une  desquelles  rat  une  fontaine  dont  l’eau 
remplit  les  loués  du  château,  et  va  de  la  abreu- 
ver deux  étang*  poissonneux. 

MAY  VILAIN,  vg.  Nièvre,  eonim.  de  la  Celle* 
sur* Nièvre,  @ de  la  Charité. 

MAl’YROX  . vg.  Nièvre,  romm.  de  Pui- 
sent, £3  de  Prémery. 

MAl'X,  vg,  Rhône,  romm.  de  Cuhlixé.  C3 
de  Thizy . 

MAl'X,  vg.  Nièvre  (Nivernais),  arr.  et  à 
90  k.  de  Château -(Jirnoii,  tant,  et  ££  de  Mou- 
lini.m-trilliert.  Pop.  648  h. 

MAI  'ZAC,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 97  k.  de  Bergerac,  tant,  et  Kde  laÜnde. 
Pop.  545  h. 

MAI'/.At:.  vg.  H , - Garonne  (Gascogne), 
arT.  et  a 10  k.  de  Muret,  cant.  de  Cnrltonne, 
H de  Noé.  Pop.  519  h. 

MAL/.  1IZF„  vg.  Eure-et-Loir,  totnni.  de 
Vitlemeux,  "3  de  Nogei.t-Je-Roi. 

MAL/F,  ou  Mxosi-ara-u-MiaMOa,  petite 
ville,  Deux-Sèvres  (Poitou),  arr.  cl  à 93  k.de 
Niort,  chef-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  d'étape.  Fi 
\ÿ.  A 4M  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,824  h.  — Tnnn  jurassique,  étage 
moyen  du  système  nnlitique. 

(ktte  ville  est  située  sur  la  rive  droite  du 
Mignon.  Elle  était  autrefois  dèlèttdue  par  un 
château  fort,  sous  1rs  murs  duquel  périt  Olliun 
de  Provence,  en  1030. 

Patsix  du  célèbre  voyageur  René  Cvti.ti, 
qui  k*  premier  pénétra  jusqu  a TomlHMictou,  et 
auquel  on  doit  une  relation  intéressa  ute  de  ce 
voyage. 

foire*  le  1”  mercredi  de  chaque  mois. 

MAl'Zt-TIItU:  ARSAIS  , s g.  Deux-Sèvres 
(Poitou),  arr.  et  à 23  k.  de  Bre&suirc,  cant.  et 
C3  de  Thouare,  Pop.  1,528  h. 

MALZKNS,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 2*J  k.  de  Sarlal,  cant.  et  £2  du  lingue.  P. 
1,087  h.  — Forges. 

RIDZrX , vg.  Puf  -Je -Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  a 35  k.  de  Clermout- Ferrand,  caut.  et 
ES  de  Hillom.  Pop.  344  h. 

Ce  village  e»t  bâti  au  pied  d’uu  pic  de  I Mi- 
sai te  dont  le  sommet  est  couronné  par  les  mi- 
nes majestueuses  d’uu  antique  cliàteau.  La  si- 
tuation élevée  du  château  de  Maïuuu  et  sa 
triple  enceinte  de  muruillrs  l'ont  lait  remar- 
quer Ifingtemp*  comme  une  des  plu»  furies 
places  de  l’Auvergne:  depuis  le  vtn*  siccle  jus- 
qu’au avili*,  il  a appartenu  aux  évêques  de 
Clermont,  qui  l'habitamit  une  grande  partie 
de  l'année;  Ma&sillou  sollicita  et  obtint  nu 
arrêt  du  roiiaeil  pour  le  taire  démolir,  et  il  n'y 
couverva  que  quelques  chambre*  qu’il  causer- 
lit  eu  prÎMous,  où  il  faisait  enfermer  lt«  prê- 
tre* de  mhi  diocèse  qu'il  voulait  punir.  L’en- 
cemte  extérieure  de  celte  forteresse  était  dé- 
fendue par  dix-neuf  tours,  et  ce  nombre,  «clou 
la  tradition,  était  celui  des  village*  qui  eu  dé- 


pendaient; chaque  village  avait  sa  tour  a gar- 
der et  à défendre.  L)u  haut  de  ses  ruines  im- 
posantes ou  jouit  d’uu  panorama  immense  cl 
de  la  plus  grande  richesse,  sur  une  partie  de 
la  Uiiiague.  — Foires  Us  ! I avril,  31  mai,  22 
juillet  et  29  sept. 

MA  VE,  vg.  Nièvre , cumin,  de  Moraelscs, 
CS  de  St-Révériro. 

MAVKRtiXF.IX,  vg.  H.-Fienne,  contm.  de 
Mérirres,  C3  de  Brllac. 

M AVEN,  vg.  Loir-et-Cher  (Rlaisois),  air. 
et  à 20  k.  de  Blois,  cant.  et  H de  Mer.  Pop. 
836  h. 

MAVII.I.V,  Madi/iacum , vg.  Cùte-d’ Or 
(Bourgogne),  arr,,  cant.,  et  à II  k.  de 
Rcaunc.  Pop.  395  h. 

A 2 k.  E-  de  ce  village,  dan»  la  forêt  de  la 
Ferrée,  ou  remarque  une  grotte  renfermant  de 
belle*  congélations,  appelée  dans  le  pays  le 
cirax  de.  Cbev  roche. 

Bibliographie.  Mom.ot  (Denis).  Notie*  sur 

le  village  de  Mardis , tant  on  [nord)  de 

fteanne , département  de  ta  Côte  - d Or 

(Ment,  de  la  société  des  anliq.  de  France  « 
I.  vu,  p.  122). 

MAX  (St-),  vg.  Meurthe  (Lorraine),  air., 
cant.,  F?  el  à 3 k.  de  Nancy.  Pop.  329  h. 

MAX  EXT  (St-),  Vg.  llle -et -Vilaine  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 20  k.  dr  Montfort-sur-Mru, 
cant.  et  de  Plélan.  Pop.  1 ,808  h.  — Com- 
merce de  fil . 

31  AXENT  (St-).  I«g  Somme  (Picardie),  are., 
Z-1  et  a |3  k.  d'AM<cville,  canton  dr  Moyen- 
ueville.  Pop.  471  h. 

31  AXÉ  VU.  I.  F.  vg.  Meurthe  ; Lorraine),  air., 
cant.,  tâ  et  a 2 k.  de  Nancy.  Pop.  512  h. 

MAXKY-SLKOIF.LSE,  vg.  Fosget  (Lor- 
raine i,  arr..  kj  et  a 13  k.  de  Vide  bateau, 
cant.  de  CmiMey . Pop.  332  h. 

M AXI'.Y-Sllt- V AISE  , vg.  Meuse  (Lor- 
raine), arr.  de  Commercy,  et  à 45  k.  de  St- 
Mihiel,  cant.  cl  fej  de  Vaucouleurs,  P.  U 46  h. 

— Foires  le»  18  avril  et  10  ort. 

MAXII  J.Y-SLIl-S  AONK,  Mastite, um,  \g. 
Cotent Or  ^ Bourgogne),  arr.  et  à 35  k.  de  Di- 
jon, cant.  et  ^ de  PunlatUtcr-sur -Saône.  Pop. 
428  b. 

L’origine  de  ce  v illage  est  inconnu.  Il  dé- 
pendait autrefois  delà  châtellenie  dr  Poulailler; 
le»  anciens  titre»  furent  brûlés  et  perdus  dans 
les  guerre*.  Le*  plu*  ancieune»  archive*  ne 
remoiiteut  pu*  au  delà  du  xm*  ou  du  xiv*  stècU'. 

— Maxilly  a été  brûlé,  et  le*  Indu  tant»  (mstés 
au  fil  de  l’épée,  eu  septcmbic  1636.  par  le  gé- 
néral Mères , de  lac  lié  de  l’armée  de  Gala*,  qui 
faisait  alors  U-  siège  de  St-Jran-divLoue  ; il  ne 
resta  que  l'église  cl  quatre  ou  cinq  iiuimju».  Il 
était  alors  considérable.  Maxilly  e*t  mi  des 
premier»  et  do  plus  anciens  janlsde  la  Saune; 
il  »’y  fait  encore,  au  port  Fleury , un  corumerre 
asset  cousidéraldr  de  grains.  Sa  mesure  de  32 
livre»  était  ancienne  et  renomnnV. 

MAXIME  (Sir-),  Sonda  Maxima,  village 
manlune,  Far  (Provence),  arr.*t  a 35  k.  de 
Draguignan,  cant,  deGrimaud,  '-  j dr  b Gorde- 
Freiuel.  Pop.  1,166  h. 


Il  est  situé  au  bord  de  la  im-f,  dans  une  |*o- 
sitiou  riante,  mr  le  |»eu«  haut  d’une  coUiik*,  rt 
possède  un  |wtit  |K>rt  dont  te  mouillage  est  tira* 
sûr.  et  qui  offre  un  délrtHirhé  rouiiaodr  aux 
vins,  aux  huile»  et  autre*  deurér»  que  produit 
l'arrondissement.  On  y remarque  une  tour  car- 
rée qui  sert  de  maison  eorumiuie,  et  aux  ruvi- 
ruusle*  ruiur.v  du  château  de*  Dômes  ; dr  beaux 
palmier»  s'élèvent  dans  ce  village,  Mir  le  buxl 
même  de  la  nier. 

Fahthfues  de  I touchons  de  liège  et  de  roseaux 
|tour  cpoullct*  et  peignes  à tissef.-  Commerce 
de  vin*.  — Foire  le  28  avril. 

MAXIMIN  (St-),  vg.  Gard  (Langmdoc), 
arr.,  eont.,  CrJ  e*  * 4 k.  d i res.  P.  573  b. 

MAXIMIN  (Si-),  vg.  Isire  (Dauphine  , arr. 
et  a 34t-  de  Grenoble,  cant.  et  O)  de  Gomr- 
lin.  Pop.  754  h. 

MAXIMIN  (SI-),  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  k 8 k.  de  Seuli*,  cant.  et  H de  Crril.  Pop. 
907  h. 

L’église  paroissiale  *c  compose  d’ut»  portail 
roman,  décoré  d'un  ornement  eu  dents  de  scie, 
d’une  nef  avec  les  lias  eûtes  de  construction 
modems*,  d'un  elnrur  gothique  rt  d’un  rlo- 
cher  «siilral  présentant  deux  rongées  d’arcades 
romane* , et  supportant  quatre  doehrtoo*  rt 
une  flèche  octogone  dont  la  maçonnerie  eut  dû- 
posée  en  écailles  dr  poisson.  O cluelier  est 
élevé  de  23  m. 

Il  y a dans  cette  commune  une  manufacture 
de  rotoil  et  de*  rarriere.»  considérables  qui  don- 
nent In  pierre  «le  construction  connue  sou*  le 
non»  de  pierre  de  Trois)  , On  y fait  beaucoup 
de  dentelle*. 

MAXIMIN  (St-).  Forum  Saneli  Max i mi, 
vg.  Far  ( Provence  ).  arr.  et  à 90  k.  de  liri- 
guolcs,  clicf-l.  de  cant.  Cure.  Gile  d'étape.  L-7. 
A 796  k.  de  Paris  pour  la  taxe  dr»  lettres.  P. 
6,385  h.  — T nuisis  crétacé  inférieur,  grès 
vert. 

Autrefois  diocèse,  parlement  et  intendance 
d’Aix  , chef-tien  d'un  luiUiuge  rt  d'une  vi- 
guerie. 

St-Ma\iuiin  , la  l’ilia  ht  ta  des  Romûinv,  a 
pris  son  nom  nio«k'rne  de  l'un  des  premiers 
mari v e»  de*  Gauk*$.  qui  y fut  inhumé  âpre*  »a 
«IreuUation,  arrivée  ver*  l'an  72  de  notre  erv, 
sou*  le  règne  de  DoniilMn.  Elle  a joui  long- 
temps d'une  grande  importance  à cause  dr  »a  ma- 
gnifique église,  bâtie  su  xui*  tiède.  Ou  s’y  ren- 
iLvit  en  foule  |M»ur  adorer  les  irtiques  de  sainte 
Marie  Madeleine el  sept  autre*  saints  pcr^uoia- 
grs  qui  avaient  vécu,  di*ail-ou,  en  b compagnie 
dr  Jésus-Chrisl-  rt  étaient  venus  mourir  <Lns 
la  lasse  Proveure.  on  ne  sait  trop  roninient  ni 
pounpioi.  Iji  tradition  (démentie  |«r  le  judi- 
cieux al*l>é  de  Fleury)  v«il  absoluraoil  que 
saiute  Madeleine  ait  achevé  sa  vie  pénitente 
dan*  une  caverne  située  entre  Aiv  rt  loulou, 
et  célèbre  depuis  longtemps  mhu  le  nom  de  U 
Sir-Baume.  St-Maxûmn  recevait  rncu:  e quel- 
que imfHirtance  d'uu  rollége  royal,  duiçé  pur 
les  dominicain*,  qui  avaient  eu  relie  vole  une 
maison  richr  et  considérable.  Ce  collège  av  ait 
été  fondé  par  le  Ixw  roi  René  ver*  la  ûu  de 
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xt*  dède  on  v ru»rigaait  le»  art»  libéraux,  b 
philosophie,  le  droit  canon  et  b théologie. 

Ku  1793  ou  1794  Lucien  Bonaparte  avait 
une  place  de  ganle-magaviu  a Sl-Ma\inmi , où 
il  épouia  la  fille  d’un  aubergi»lr  de  cette  loca- 
lité ; U n'eut  |ku  lieu  de  ne  repentir  d'avoir  uni 
son  Mirt  à celui  d'un  ange  de  IrtMité,  de  vertu 
et  de  candeur  qui  fit  le  Uuibrur  de  m vie.  A 
cette  é)KM|ue  il  lit  danger  le  nom  de  St-Maxi- 
niiu  eu  celui  Uc  1 tarathon . On  «ait  que  I.urien 
avait  alur»  change  mju  propre  nom  en  celui  de 
/Irtatn. 

Cette  ville  est  lituée  dan»  une  lidle  plume  . 
non  loin  dr  b mju  ne  de  l’ Argent.  KJIr  e*t  en- 
tourer de  muraille»  coii»tiuitc»  jwr  ordre  du 
roi  René  pour  b Mireté  de»  relique»  de  Monte 
Modelait»*  , qui  y étaient  rrufrrimè* , *dit-ou  , 
dan»,  nu  râteau  au  rentre  de  l'église.  Les 
troupe»  du  duc  de  Savoie  l'assiégèrent  »uu 
sucre»  eu  1590. 

SI- Maxiumi  jMistcile  une  de»  plu»  tirllrs 
église»  du  départi  hk’iiI  . construite  par  (Jiar- 
Ics  II,  roi  dr  NapM  et  mmle  de  Provence, 
qui  régnait  en  1 2#3.  CVvl  un  de»  plu»  hc-aux  iuo- 
iiument»  d'arrhi lecture  golliiqur  dr  ce  temps, 
admirable  |ur  »r»  |»ropurti(Mi»  et  par  b har- 
diesse de»  (vilierv  qui  »outieuni*nl  b voùlc.  la*» 
orgue»  passent  pour  être  le»  plu»  belles  du 
royaume;  b I miser ie  et  le»  stalle*  du  ehtrur 
sont  d'un  furt  hou  goût,  nui*  rien  n'approrhe 
de  b U-.jiOc  de  b rluirr  à prechrr , sculptée 
eu  Imus  par  un  frère  dr  raucieu  couvent . H l 
regardée  rumine  un  véritable  chrf-d'truvrr. 
Cette  église  i*»t  classée  au  nombre  de»  niouu- 
ment»  historiques. 

Pvrmu  du  célébré  médecin  Ro»tv»  , profes- 
seur k In  faculté  de  médeciiie  »h*  Pari»,  membre 
de  rorodémie  royale  de  raideciue. 

I)u  P.  G*n,  fsaucr , savant  bibliographe, 
mor  t en  1800. 

Fatriaues  d’étofTes  de  bine,  fibturevdr  colon, 
distillerie  d’eaux -de  - vie.— Commerce  de  sa- 
fran— Foires  le  2*  lundi  de  man  . 16  août  , 23 
juillet,  !Ooct.,  lîdèc.ctS*  luudi  âpre»  Pâques. 

MAXIRh  (St-).  vg.  Deux ‘Sèvres  (Poitou), 
orr..  cant..  C^n  vH.dc  Niort.  Pop.  892  h. 
— Foire  le  3 nov . 

M AXOl'.  vg.  Ijot  (Qurrrv  ).  arr.  et  à 13  k. 
ih*  Calmr»  , cant.  et  de  Catiu.  Pup.  998  h. 

On  remarque  prit  du  village  de  St-Picrre- 
Lafeuillr,  qui  fait  partie  de  rrtle  eummunr,  les 
ruiiM'»  de  l'anrien  ehAtran  de  RomsiIJon.  Iwiti 
sur  le  sommet  d’une  montagne  rapide  , qui  ne 
tient  au  pbtrau  dont  elle  est  une  déchirure 
que  jwr  nu  isthme  Ircvélroit.  (>  châtrait  Hait 
défendu  sur  rc  point  par  un  laxgr  fossé  sur  le- 
quel était  jeté  uu  pntit-Irvis  ; il  présentait  qua- 
tre corps  dr  liAlimrtit»  formant  uu  ram*  long 
rulourunt  une  cour  intérieure;  une  haute  tour 
ronde  s'élevait  à chaque  angle  ; le»  mur*  étaient 
très-épais . bâti»  de  blors  réguliers  et  fort  bien 
travaillés;  les  ouverture»  établit  soignée»  et 
tres-nuitlipliée»  ; les  cheminée»  de*  divers  ap- 
partements offraient  tirs  morceaux  de  srvrlp- 
turc  bien  »-\éculé*.  Du  roté  de  b cour  . une 
galerie  qui  coudiusait  à la  rhafieile  était  dreon-e 
de  peinture»  à fresque.  Tout  l'édifice  offrait  un 


aspect  imposant  par  va  masse  rt  par  sa  solidité  : 
ou  v remarquait  surtout  des  prisous  souter- 
raines fort  considérable» , qui  pou»  nient  ren- 
fermer plus  de  eim|  relit*  |M*r sonnes. 

Lr  village  de  Rrouelle»,  autre  déprndaticr de 
b commune  de  Maxuu.  offre  1rs  restes  d'une 
lunr  qui  résista  longtemps  aux  Anglais. 

MAX  ST  A DT  . ou  Masst  , vg.  Moselle 
i, pay » Mrvsin),  orr.  et  i 25  k.  de  Sarrrgue- 
uuno,  coût,  dr  Crostenquiu  , E de  St-Avold. 
Pop.  500  II.  — Foire  le  25  juillet. 

MAY'  (h*),  vg. Mainr-et’fxrire  (Anjou),  arr., 
cant.  et  à 12  k.  dr  Rcoupieau  , ££  de  Cliolel. 
Pop.  3.296  h. 

MAY-HX-MCLTIKX.  joli  village.  Seine- 
e/-  Marne  (Brie),  «rr.  rt  a 18  k.  de  Meaux  , 
nuit,  de  LÛT,  l??.  'OT.  A 65  k.  de  Paris  pour 
b taxe  de*  lettres.  Pop.  883  h. 

Autrefois  diocèse  de  TVIrnux.  parlement  de 
Pari»  , intendance  de  Soissoii» , éleeliiui  de 
Crespy . 

L'église  paroissiale  est  une  des  plus  auricaiw» 
du  ilé|iar<emnit.  Plie  présente  dan*  *a  m-f  et  le 
lias  coté  gauche  une  ronvtrucliou  intéressante 
du  xip  siècle  ; le  lias  rote  du  midi  et  la  tour 
vont  une  lielle  roiistnirlioii  du  xvr  siècle.  Au 
nord  et  à l'ouest  sont  deux  portails  à plein  ciu- 
trr.  A l'intérieur,  des  arcades  ogivale»  sont 
Mqiportres  jwr  des  cliapileaux  ornés  de  fruilla- 
ges  divers  et  d'animaux  fantastiques.  lui  tour 
est  la  plu»  lielle  du  diurèse , après  relie  de  b 
cathédrale  de  Meaux. 

MAY  Ad,  Dordogne  (Périgord),  arr.  et  à 23 
k.  de  Périgurux , cant.  de  Sav  ignar,  £7  de  Cul>- 
joc.  Pnp.  635  b. 

MAYEXXE  (b),  Med  natta , rivière  qui 
piend  sa  sourrr  nu  village  dr  Maine,  arr.  d’A- 
leur  ou,  Orne;  elle  passe  à Cunplrain,  Ambric- 
n*«.  Ma  venue,  I .aval,  Uuiteau-4  .ontier,  Angers, 
et  se  jette  dans  b Loin*  à Buuchemaine,  un  |«u 
au-dessous  de»  PunU-dr-O*. 

La  Mayenne  commence  k être  flottable  à St- 
Jeon.au  confluent  de  l'Kroce,  et  navigable  à 
Laval  ; b longueur  île  la  partie  Ilot  table  est  de 
10,000  m„  et  celle  de  b partie  navigable  est 
dr  94,710  m.  Se»  principaux  objets  île  trans- 
port consistent  en  grain»  . vins  , sel , chanvre , 
lin,  Iiots  de  chauffage  cl  de  construction,  char- 
bon* de  terre,  faïence,  poterie,  lésine,  lirai, 
goudron,  matériaux  pour  bâtir,  etc. 

Cette  rivière  prend  le  nom  de  Maine  à j»nrtir 
de  sa  jonction  a ver  la  Sarthe  jusqu’à  son  em- 
I tour  luire  dan*  b Loire.  Dans  mju  cour*,  qui  est 
d'environ  200  k..  elle  requit  l'Kniéc.  l'Oudon, 
la  Saillir  grossie  du  laiir.  H plusieurs  autre» 
rivières. 

MAYEXXE  {déjiartcsiirnt  de  la).  Lr  dépar- 
tement île  b Mayenne  est  formé  du  ci-devant 
ba.»  Manie  et  d'um*  petite  partii*  de  rAiijou  : il 
lire  son  nom  de  b prinrqialc  ri'iêre  qui  le  tra- 
verse dans  sa  longueur  du  nord  au  sud,  après 
avoir  côtoyé  une  partie  de  mi  lisière  sept  ent  lio- 
nalc , tanliil  au  delà,  tantôt  en  dreâ  de  b li- 
mite, qui  aurait  été  bien  mieux  déterminée  par 
son  conr*.  Se*  limites  sont  ; au  nord,  les  dépar- 
teiiieutsih*  b Mauclie  et  de  l'Orne;  à IV *t, ce- 


lui de  b Sartbc;  au  sud,  celui  de  Maioe-ct- 
Loire:  n l’ouest,  relui  d'Ille-et-Vilaine. 

la*  territoire  de  ce  département  est  inégal , par- 
semé de  coteaux  . coupé  en  plusieurs  endroit» 
|>ar  de*  vallée»  et  dr»  ravins.  On  n’y  voit  |ias  dr 
montagnes  proprement  dites,  nuis  il  s'y  trouve 
| une  eluiiic  de  colliurs  assez,  élevée».  Le  sol 
! li'rvl  pas  également  prodnrtil  dnn*  Imite*  ses  par- 
I tic»  ; l'ai roudivsemcut  de  Ciiilrnu-t» ontier  pro- 
duit in  grande  quantité  de*  rèréalrs  ih*  toute  ea- 
pecv  *,  le  territoire  de  laval  ne  lui  cède  pas  en 
fertilité,  mai»  le  reste  île  cet  arrondissement 
rentre  dans  b classe  de»  terre»  ordinaire.»  : l’or- 
rondistrmnil  de  Mayenne  tout  entier  offre  une 
terre  iugrate  rt  rebelle  dont  les  produits  ne 
suffisent  po»  aux  besoins  îles  bal  niant».  Lr» 
prairie*  naturelle»  y sout  raies,  et  ceiieuibiit  un 
y nourrit,  par  k*  secours  de»  jachère*,  nue 
grande  quantité  de  tiesliaux  qui  font  la  |iriuri- 
palr  richesse  du  cultivateur,  lr  lui  et  k*  chanvre 
y sout  l'objet  d'uue  grande  culture . aiuvi  que 
le»  arbre»  fruitier». 

I n grand  uoinlirc  de  rivières  eide  ruisseaux 
silkmiM*ut  le  département  eu  twis  k*u»  . cl  le 
rendent  dans  certaines  parties  difficile  à |iar- 
rouiir.  Les  chemins  de  traverse,  étroit»  et  Imr* 
dé»  de  haie»  vive*  de»  deux  roté»,  tantôt  rocail- 
leux et  escarpé»,  tantôt  pleins  de  I joues  et  de 
fondrières,  sont  impraticables  pendaut  le»  Irui» 
quart.»  ik*  l'année  ; dans  1rs  giandc»  pluie»,  l'eau 
y coule  à torrents,  ce  qui.  eu  plusieurs  en- 
droit», le»  a tellement  rrrusé»,  que  souvent  k* 
fond  du  chemin  c*t  à 3 ni.  aiMk**sou*  du  sol  de» 
champ»  voisins.  Toute*  le»  lune»  sout  formées 
d’un  fossé  prolnml  rt  d’un  lalu*  en  terre  que 
rouvreul  de  grunds  arbre*  ; aussi  b rauqiagm*, 
v ur  dans  sou  t:u»cmbk*  et  à une  certaine  distjiiee, 
ressembir-t-clle  à une  vaste  foré!  ; le»  arbres 
dont  les  lûtes  sout  couvertes  semblent  *r  tou- 
cher. 

Dans  le  lia*  Maine,  les  maison»  des  cultiva- 
teur* sont  disséminée*  dan*  les  champ*,  au  mi- 
lieu de*  haies  épaisses  qui  eu*  irouneut  et  sépa- 
re ut  les  propriété»;  aussi,  excepté  les  jours  de» 
grand*  travaux  , le  temps  des  foins  rt  de  b 
moisson,  chaque  ménage  reste  isolé  : le  |iay  sao. 
|jcît  de  famille , entouré  de  sa  frmme , île  arv 
rnfatit*.  de  ne.» doniesliqur* et  de  scs  troupeaux, 
dirige  tout  n sa  volonté,  uu»  avoir  à craindre 
b rnlique  ou  b curiosité  du  *oi»inagr.  Sa 
ferme  lui  fournil  d'ailleurs  à peu  près  tout  rr 
qui  est  ucccssainsa  b vie  : il  ne  va  presque  rien 
chercher  au  dehors  ; il  a le  grain  que  pnnliiit 
son  champ,  h**  légumes  de  son  jardin,  le  cidre 
de  ses  pommiers  ; il  nourrit  de»  vache*.  di*s  co- 
chon», de»  poule»,  qui  lui  fournissent  le  lait,  le 
lirurre.  le  lard,  le*  iruf*.  Sa  femme  et  ses  fille» 
filent,  pour  ses  vêtement*,  la  bine  de  ses  brefo» 
et  le  lin  qu’il  a recueilli.. . Vivant  aimi  pres- 
que toujours  seul,  n’ayant  point  avec  les  autres 
homme»  de  ces  rebliuns  journalière*  qui  ntodi- 
hmt  et  ailiMieissrnt  le  caractère , le  |»ay  vtn  lins 
mancrau  montre,  duns  toutr*  srsmaniérea.  une 
véritable  sauvagerie.  Il  tient  obstinément  a se» 
usage»  , et  prend  d’avaiure  en  aversion  tout  cr 
qni  est  inusité.  Son  premier  aliord  ne  prévient 
|ias  en  sa  faveur  : mais  il  oc  faut  pa*  croire  que 
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cm  habitudes  d'une  existence  isolée  et  indépen-  i 
dante  aient  endurci  ton  i œur.  11  est  soumi»  à 
(U*  vises  croyances  religieuses,  et  si  mi  piété  de* 
géuêre  parfois  en  superstition,  il  faut  rccounai- 
tre  aussi  qu'elle  se  manifeste  plus  fréquermiu-nl  j 
par  la  chanté.  On  trouverait  difficilement,  data  j 
aucun  pays , des  hommes  plus  LienEouant»  et 
plus  hospitalier*. 

Le»  fermes  du  bas  Maine  portent  le  nom  de  1 
métairies  ou  closeries,  suivant  leur  grandeur  et 
leur  produit.  La  grandeur  de*  métairies  est  à peu 
prés  de  dix  à vingt  Iwct.  de  terres  labourable».  | 
et  de  trois  à neuf  heet.  de  prés.  Les  cJoseries 
n'ont  tout  au  plus  que  le  tiers  de  l'éieuduc  des 
métairies.  Le»  terre*  de  chaque  ferme  mmiI  |iar- 
tagées  en  plusieurs  divisions,  séparées  et  fermées 
par  de»  haies  ; et  dans  cm  clôtures  les  bestiau  * 
paissent  «i  liberté  sans  être  gardés,  même  la 
nuit.  La  grandeur  des  champ*  cl  des  prés  varie 
depuis  cinquante  jusqu'à  trois  cents  ares  ; les 
champs  sont  destiné»  à produire  du  grain  rt  la* 
bouté»  à la  charrue.  Le  métayer  qui  élève  des 
bu'ufs  et  des  chevaux  fait  non- seulement  les  la- 
bours de  va  métairie,  mais  aussi  presque  tou- 
jours ceux  d'une  closerie  voisine,  qui,  à cause 
de  son  peu  d'étendue,  ne  peut  nourrir  que  quel- 
ques vache»;  le  elosier  acquitte,  par  des  jour- 
nées dr  sou  travail , le  paycmrut  du  lalmurage 
de  scs  champs  : il  devient  ainsi  un  nuxiliaire 
pour  le  métayer,  avec  lequel  il  est  lié  par  cette 


réciprocité  de  services. 

La  surface  du  département  est  de  514,86 1 
hectares,  divisés  ainsi  : 

Terre»  lalxnirahles 354.298 

Pr^ 69,338 

®°“ 

Vigne».  1,900 

Vergers,  pépinière»  et  jardin».  . . . 8,59.% 

Oseraie»  . aunaies  et  sautoirs.  . . , ,%9 

Ktaugs,  mares,  canaux  d'irrigation.  1,881 

Landes  et  bruyères 24.489 

Culture»  diverses 8,533 

Superficie  des  propriétés  bâties.  . . 3,727 


Coutei tance  imposable.  . . 498.589 


Roules,  chemins,  places,  rues.  etc.  . 19,943 
Rivière»,  lacs  et  ruisseaux.  .....  2,166 

Forêts  et  domaiut-*  non  productif».  . 1 1 

Cimetières,  églises,  bâtiment»  publics.  318 


Contenance  non  imposable.  . 23. $38 
On  y compte  : 

74,484  maisons. 


688  muni  ins  k eau  et  à vent. 

90  forges  et  fourneaux. 

160  fabriques  et  manufacture*. 
Sôit  : 75,356  propriétés  bâtie». 

Le  nombre  des  propriétaires  est  de.  74,916 
Celui  des  parrrlles  de 898,883 

Hydrooraphu.  Le»  principales  rivière»  qui 
arrosent  le  département  sont  • lu  Mayenne  , 
l’Lrnée  . le  Yicoin  . l'Oudoti  , le  Columut  , 
FOuette  , l’Aron  , la  Jouanne , l’Erne  et  là 
Vaige. 

OMNiruanoiu.  Le  département  est  traver- 


sée par  5 rouir»  royales,  par  11  routes  dépar- 
tementales, et  pur  18  routes  stratégiques. 

M». teoroloou.  Le  climat  est  sain , mais  b 
température  est  généralement  froide  et  humide. 
Elle  est  plu»  apte  dans  le  nord  du  département, 
qui  est  la  partie  la  plus  élevée  ; au  sud,  b cha- 
ton r est  plu»  furie  et  la  végétatiuu  plu»  pré- 
coce. Les  veut*  dominaul.»  sont  ceux  du  sud, 
du  mmI-uumI,  du  nord  rt  du  nord-ouest. 

Paonrcnov*.  Le  département  produit  eu 
céréale»  au  delà  de  b consommation  des  habi- 
tant» ; on  y récolte  peu  de  froment , mai»  de 
très-bcou  seigle.de  l'orge,  dr  l’avoine,  du  sar- 
rasin, des  châtaignes,  du  lin  , du  chanvre  , des 
fruits  à noyaux  et  U-auroup  de  fruits  à cidre, 
produisant  annuellement  310.604  liectolitres 
île  cidre.  — 780  hectares  de  vignes,  qui  don- 
nent environ  18,000  hectolitre»  de  vins  de 
mauvaise  qualité.  — 31,739  hectare»  de  fo- 
rêts (arbres  vert*  et  feuillus).  Le  iléjiarfemcsit 
fournit  des  chevaux  dr  petite  espece,  mais  forts 
et  vigoureux.  On  y élève  lieaucoup  de  lies- 
tiaux  , des  * orbes  qui  donnent  de  très-tmo 
lieurre,  et  de  nombreux  tioupcaux  de  moutons 
dont  la  toison  est  estimée;  porcs.- — Education 
de  b volaille;  éducation  eu  grand  des  abeilles. 
— Diluer  tiés-nboudaiit  (perdrix  rouges  cl  gri- 
se»). — - Excellent  poisson  de  rivières  et  d’é- 
tang» (truites  de  la  Mayenne,  carpes,  brochets, 
anguilles  ; beaucoup  d'écrcvisscs). 

Mivîrvlogk.  Mines  de  frr  exploitées  , pro- 
duisant des  fers  de  médiocre  qualité.  Carrières 
de  marbre,  granit,  grés,  pierres  de  taille,  [nerrc 
à chaux,  nrdoise  de  lionne  qualité.  Exploitation 
de  houille  aux  environs  de  Laval.  Sable  blanc 
pour  verrerie,  etc. 

Solrc.es  mvisxuj  à Château  - Contirr  , 
Bourgucuf  , 1a  Bomière , Martigné  , Sle- 
Suzonuc,  Lassa y,  Moutandin. 

bmisTtu  rt  (umsiru.  Manufacture*  de 
toile»  à voile» , de  toile»  de  laval  et  de 
Mayenne. — - Fabriques de  calicots,  mouchoir», 
siamoise»,  linge  de  lubie,  serge»  , étamines,  lil» 
et  rhaine*  de  lin.  filature*  de  cotou  ; belles 
blanchisserie»  de  toile».  8 hauts  fourneaux  el 
10  feux  d'uûinei'ie.  Papeterie». 

Couvurcj  de  grain»,  vin,  cidre,  eaux-de-vie, 
fruits,  miel  et  cire  estimes,  bestiaux,  volaille», 
laine»,  marbres,  pierres  de  taille,  ardoise»,  fer, 
lioi»,  toiles  et  fil  de  lin.  etc. 

Foires.  313  foire*  ou  envirou  m tiennent 
dan*  plus  de  45  commune*  du  département. 
Les  principaux  objet»  de  commerce  consistent 
en  chevaux,  bestiaux.  lin.  chanvre  , graine  de 
lin.  fil , toile»  et  mouchoirs  de  Laval , etc.  La 
|du»  rimsidernblc  de  tonie*  ce»  foires  est  celle 
de  Laval,  dite  de  Langrviur  . qui  se  tient  le 
9 septembre.  On  vend  particulièrement  de» 
toile»  de  grande  toise  dites  de  Domfroul  aux 
foire*  île  Grailler  et  d'Amtiricre»  ; des  bines  ai 
suint  a Buis,  des  grains  à Laval. 

’ Division  UMunimmi.  Le  département  de 
b Mayenne  a pour  chef- lieu  Laval.  U envoie 
5 représentant*  à b chambre  des  députés  , et 
est  divisé  en  3 amnidixiemciit*. 


Laval 9 ru  ut.  124.866  h. 

übàlrao-Goutier.  . . 6 — 74,741 

Mayenne *18  — 161,785 

87  cant.  361.393  h. 
15*  arr.  forestier  (chef-l.  Alençon).  — 
3*  arr.  de»  nitnr»  (chrf-l.  Paris).  — 4*  divi- 
siou  militaire  (chef-l.  Tours).  — Diocèse  du 
Mau* , 29  cures , 247  xurriinalc*.  — Collège» 
commuuaux  à Chàtrau-ContuT,  Craon.  Eniée. 
Evroo.  Laval , Mayenne.  — • Société  d'agncul  - 
turc  à Châtran-Coulier. 

Biographie.  Entre  les  (irrsoimagrs  distin- 
gués nés  dans  le  dcp*r1cmrnt  de  la  Mayenne 
on  distingue  : 

L'archevêque  de  Bordeaux  ne  Cm  vint*. 
L'évêque  d'Orléans  Berxier  . xi  connu  dan* 
le»  guerre»  de  la  Vendée  sous  le  nom  dr  curé 
de  St-Laud. 

Les  médecins  Bjuot  , Ambrolsi  P»  né . |). 
Tscvrt 

b comte  oe  Voi.xrr,  philosophe  . orienta- 
liste, historien  célébré. 

L’infortuné  curé  de  Loudun  , Iîrrxiv  C.rax- 

MER. 

Dax.  Hav,  mathématicien,  membre  de  l’ A en- 
démie française. 

Dur  h em  ix  ox  SotriAtrx  , historien  de  la 
guerre  civile  du  Maine. 

Lr  général  Lamorir  , fusillé  lors  de  b cons- 
piration Mali.it. 

Bibliographie.  Situation  du  département  de 
la  Moyenne  pendant  f an  xi  (Arrh.  de  sta- 
tistique, t.  l). 

Suuàiu.  (Aug.  de).  Notice  statistique  et  lut  - 
torique  du  département  de  la  Mayenne. 

iu-4,  1841. 

Lama  R ut  eh.  Aperçu  sur  la  statistique  et  sur  la 
topographie  médicale  du  departement  de  lu 
Mayenne,  in-18.  1842. 

U la  vi  ar  (Ed.).  Essai  de  statistique  minéralo- 
gique du  département  de  la  Mayenne. 

R vi.lur.  Observations  sur  quelques  antiquité* 
du  département  Je  la  Mayenne  (Mrm.  de 
la  Soc.  desauliq.  de  France , I.  tv,  p.  390). 
Catalogue  de t plantes  qui  croissent  dans  le 
departement  de  la  Mayenne,  in-18,  1838- 
Dunuwv  oa  Srimt't.  lettres  sur  t origine 
de  la  chouannerie  el  sur  les  chouans  du  ha* 
Maine,  2 vol.  in-8.  1825-37. 

Lhermaaix  (J.),  l'orage  historique  rt  descrip- 
tif sur  1rs  confins  du  département  de  la  Man- 
che , if Jlle-et-lVaine  et  de  la  Mayenne, 
in-18.  1838. 

La  Mayenne  pittoresque , iu-4,  1844- 
Annuaire  du  departement  de  la  Mayenne 
pour  l’an  ui,  in-12,  1803. 

Annuaire  de  la  May  enne,  in-18.  1821,  1822. 
1828. 

V.  aussi  Maisi,  Cuvas  , Jwua»,  Lavai., 
S A»;  lu  as.  St»-Surasxe. 

MAYENNE  , Meduana , ancienne  et  jolie 
ville,  Mayenne  (Maine),  chef-l.de  août- prêt. 
(1"  »rr.)  et  dr  2 cant.  Trib.  de  1"  hui.  rt  de 
nrnim.  Chambre*  consultative  de»  manufac- 
tures. Conseil  des  prud'hommes.  Collège  rom- 
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mimai.  S cure*.  Gitc  d'étape.  CF3.  Xf.  Pop. 
9,345  h.  — Tmin  tertiaire  supérieur. 

Autrefois  parlement  de  Pari»,  intendance 
de  Tours  , chet-licu  d'élection , gïMiwrnennnt 
pm  timlier , justice  royale  , maîtrise  particu- 
Üerr,  collège,  cornent  de  capuriu». 

I/originc  de  Mayenne  est  peu  romme  : mm» 
histoire  certaine  lie  leiuonte  pa»  au  delà  du  ; 
ix'  tiède.  Celait  autirlin»  uue  plan  impor- 
tante, di-feiiduc  par  de»  foitificaliiMii  considé- 
rables, et  par  uu  rkàleau  fort  qui  passait  pour 
imprenable. 

Cette  » «Ile  a .soutenu  plusieurs  siège»  : le 
plus  remarquable  est  celui  de  1 434.  où  elle  eut 
à sc  défendre  contre  l'armée  anglaise  comman- 
dée par  le  comte  de  Salidiury  ; ce  siège  dura 
trois  mois  ; la  ville  soutint  quatre  assauts  . et 
ne  *e  rendit  qu'aprr»  avoir  olileuu  uue  capitu- 
lation honorable. 

Mayenne  a porté  primitivement  le  nom  île 
Mayenuc-b-Julici . nom  de  edui  de  set  sei- 
gmui»  qui  fit  Isânr  le  château.  Cet  ait  uue  ba- 
ronnie appartenant  à la  Uiaison  de  Lorraine  et 
de  Guise,  que  François  I"  érigea  en  marquisat 
m 1544 î Charir*  IX  l'érigea  en  duché-pairie 
in  fa»  eu r de  Charles  de  Lorraine  qui  prit  le 
nom  de  Mayenne  . et  devint  ensuite  chef  de  b 
Ligue. 

Les  armes  d*  Mayenne  sont  ; de  gueule s 
à 6 éeNttons  et  or,  3.  9 et  i . 

Cette  ville  est  irrégulièrement  liâtie  sur  le 
prurhanl  de  deux  entra»*  qui  Itordml  les  rive» 
de  b Mayenne.  Lr  quartier  de  la  rive  droite, 
le  plus  élevé  îles  deux,  est  la  ville  proprement 
dite  : edui  de  la  rive  gaurlw  n’est  qu'un  fau- 
bourg, mais  «faubourg  renferme  à lui  seul  uu 
tiers  de  b pnpublion  totale,  la  grande  rouie 
dr  Brest  en  rase  l'extrémité  et  laisse  la  rillr  à 
droite  pour  continuer  sa  direction  en  face.  Le 
vuvugeur  en  j>o»te  n’r  entre  que  pour  relayer 
«'il  se  dirige  sur  Laval,  mais  il  Iravrrw*  la  ville 
dans  toute  sa  longueur  s'il  suit  la  direction  de 
Fougère* . qui  l'oblige  « *ulnr  toute»  les  difli- 
naltés  et  les  aspérité*  de  ce  trajet , c'est-à-dire 
à descendre  la  me  extrêmement  escarpée  qui 
conduit  su  pont  jeté  sur  la  Mayenne  , et  à gra- 
vir b rampe  plu»  dillieilc  encore  qui  rooduit 
au  haut  «h*  la  ville.  C’esl  uu  «pectwle  curieux 
fMMir  uii  étranger  que  l'aicnumii  de»  diarrettea 
chargées  du  ha»  de  b ente  à sou  sommet  : en 
été  ou  attelle  jusqu'à  huit  chevaux  et  quatre 
brut»  a une  seule  voitiiie;  en  hiver  on  est  ! 
quelquefois  obligé  d'attrlei  jusqu'à  trente  bêles, 
tant  I neufs  que  chevaux. 

bv  rue»  de  Ma)  «me  sout  généralement  mal 
percer»  et  bordée» de  vieille»  reaisuu»  dont  l’a>- 
prrt  a quelque  chose  de  bizarre  ; on  y trouve 
dra  luüiitationxiecvMksIrueüou  moderne  , mois 
qui  n’ont  rien  de  remarquable.  Dans  b partir 
élevée  de  la  ville  ou  voit  une  vaste  place  pu- 
blique décorée  d’une  assez  jolie  fnutaiiie  : un 
des  côté»  est  occu|»é  par  b faille  d'un  hôtel 
de  ville  moderne,  derrière  lequel  est  une  autre 
place  presque  aussi  grande  que  b première. 
Sur  la  rive  dimte  de  la  Mayenne  s'élève  le 
virus  château  de»  seigneurs  de  Mi'mne  , qui 
ilomine  ,1e  pont  d’une  maniéré  pittoresque  ; il 
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est  séparé  d'un  batiment  qui  en  dépeudait  au- 
trefois, et  qui  srit  aujourd'hui  de  halle  aux 
toiles,  par  une  terrasse  plantée  d'arbres  dont  on 
a fait  une  promenade  publique.  La  ville  pro- 
prement dite  n*a  qu'une  église  parui&sialc  fort 
petite,  dont  U nef  c-»t  auex  jolie.  Le  faobouig 
possédé  une  paroisse  particulière  dédiera  saint 
Martin.  — On  remaïqiie  cucore  à Mayenne  b 
statue  de  l'archcv  éque  de  Cbeveni»,  inaugurée 
eu  1H44. 

Biographie.  Patrie  de  l'a rrhrvéque  de  Bor- 
deaux ut  Chivih»,  célébré  par  ses  vertus  , sa 
tolérance  d sa  philanthropie. 

De  J.  tUnnru-DiiMJCso , médecin  et  b>ta- 
niste. 

A 30  k.  N.-N.-E.  (b*  Uval . 253  k.  O.  de 
Pari*. 

L'arrondissement  de  Mayenne  r*t  composé 
dr  13  caillou»  : Ambrtère»  , Bai»  , Omptrain , 
Kruée,  Gorron  , le  Horp»  , Landivy,  Ussay-, 
Mayenne  est , Mayenne  ouest , Pré-en-Pnil  et 
Vitbincs-b-Juhcl. 

Immmrh.  Fabriques  de  toiles  de  lin,  cou- 
tils , mouchoirs  , calicots.  Filatures  de  coton. 
BburlusM'iies  de  toiles.  Teinturerie*. — Com- 
me ne  considérable  de  toiles,  fils  et  chaînes  de 
lin  , iiMMirlinini  , chemises , pantalons  ruufcr- 
tiounés  pour  les  colonies,  ete. 

Foires  les  2 jativ. , veudrevli  avant  b Pas- 
»ÎOO,  22  juillet,  Imuli  âpre*  la  Trinité,  29  août, 
lundi  avant  b St-fleurgcs.  22  sept,  et  23  uov. 
bi  trois  marchés  hebdomadaire»  de  May  mue 
sont  spécialement  ouvert*  à la  vente  de  certains 
articles  ; celui  du  lundi  pour  les  toiles  , lies- 
tiaux  , denrées  , etc.  ; celui  du  jeudi  pour  les 
grain*;  et  le  marché  du  vmdiedi  pour  le*  lé- 
gume», finit»,  etc. 

MAYKT,  Maiafiim,  joli  Ixvurg,  Marthe  (An- 
jou), arr.  et  à 31  k.  de  la  Herbe , rhef-l.  de 
CSOt.  Cure.  Bureau  d'enregist.  et  r*0  d'Erom- 
moy.  Pop.  3,724  b.  — XniuiN  crétacé  infé- 
rieur, grés  vert. 

On  y remarque  le  château  de  »on  nom, 
flanqué  au  non!  d'une  grosse  tour,  et  à peu  de 
distance  le  château  de  la  Roclie-Mayet,  pavillon 
carré,  surmonté  d'une  tour  hexagone  servant 
d’escalier.  — Fabriques  de  tuiles  à voiles,  ca- 
di»,  drugurt»  et  couvertures  de  bine. — Foires 
très-fortes  le  4*  lundi  de  jauv.,  2*  lundi  de 
vept..  déc.,  et  3*  lundi  «prés  lr  I"  nov.,  2* 
lundi  d’avril  et  1"  lundi  de  juillet. 

MAÏET-D’ÉlOLE.  vj.  AUtrr  (Bourlxm- 
nais),  arr.,  oui.,  SI  et  à 10  k.  de  Ganuat.  xy. 
Pop.  829  b. 

MA  VET-  DE -MONTAGNE  , bg.  Aliter 
(Bourbonnais),  arr.  de  b Palisse  , à 34  k.  de 
CumcI,  rhef-l.  de  cant.  Cure.  F3.  A 3GI  k.  de 
Paris  pour  b taxe  des  lettre*.  Pop.  1,919  h. 

Tunn  rristallisé  ou  primitif. 

Ce  bourg  est  le  chef- lieu  d’un  canton  extrê- 
mement pittoresque  ; les  deux  vallée»  du  Si- 
chou  et  de  la  Rrhrr  offrent  sur  une  multitude 
de  point»  des  site»  aussi  curieux  et  aussi  beaux 
que  ceux  des  coutrérv  montagneuses  de  b 
Suisse  ; c'est  le  canton  du  département  qui  mé- 
j rifp  le  plu*  d’être  visité  par  les  peintres  el  par 
• le»  amateurs  d’histoire  naturelle.  — Mines  de 
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fer  et  de  plomb  ouvertes  superficiellement  il  y 
a un  graud  nombre  d'années.  Beau  moulin  à 
farine.  — Foires  le»  5 jauv.,  14  et  27  avril,  9 
et  27  mai,  25  juin,  26  août  et  23  nov. 

MAYKl’X  (St-),  Cdies-du-Sord (Bretagne), 
arr.  et  à 35  k.  de  Loudéac,  cant.  et  C’-JJ  de 
Corby . Pop.  1 .782  h. 

M A Y I.IS.  vg.  Lamies  (G,T*rogne)v‘hrr.  et  à 
14  k.  de  St-Sevrr,  caut.  el  ÿç  de  Mugron.  P, 
489  h.  — On  y trouve  une  source  d’eau  mi- 
nérale. i 

MAYMAC,  vg.  A verrait , coram.  de  txms- 
«rrgucs,  £3  de  Laisvar. 

MAYMAC,  vg,  Aveyron,  corn,  de  Rodelle, 
0 dr  Rodez. 

MAYMK-DK-PÉKEYROL  (St-),  vg.  D,tr- 
dogne  (Périgord),  arr.  et  à 44  k.  de  Périgueiit, 
cant.  et  C<3  de  Vergl.  Pop.  634  h. 

MAYMONT,  vg.  Put-de-Dùme , coram. 
d’Olliergues,  [-*  de  Sl-Amnnd-Roch«xSavine. 

MAYNADIR,  vg.  Tant,  eom.  de  Castdiiau- 
de-Hra*sac,  X£t  de  RraMac. 

MAYNAL.  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 17  k.  de  bms-le-Saulnier,  caut.  de  Beau- 
fort,  Bî  deCousanee,  Pop.  737  h.  — Fabrique 
de  poterie  de  terre,  poêles,  tuyaux,  etc. 

MAYNARD.  vg.  Tarn-el-Garoune,  comra. 
d'F-spmas,  S de  Caylux. 

MAYNK  (Grand  ),  vg.  Lot -et -Garonne, 
cumin,  de  St-Eutrope-de-Born,  E de  ViUrrral. 

M A YNOl'TOfR  , vg.  IjOt-et-Garoane  , 
comin.  de  Cosseneuil,  K de  ViJIcneuve-sur- 
Lot. 

MAYOL,  vg.  //.-Loire,  roram.  de  Ras-eo- 
Basset.  r-7  de  Monislrol. 

M AYONS,  vg.  Far,  cumin,  de  Si -Julien, 

&•£  de  IbrjoU. 

HAYONS  (les),  vg.  Far,  eoram.  et  ® dn 

Luc. 

MAYOT,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 23 
k.  de  Laou,  cant.  et  a de  la  Fère.  P.  494  h. 

MAYOL'SSIKRK,  vg.  /» ère,  conua.  rt  E3 
de  Vinay, 

M A VRKS.  1«  Ardèche  {Languedoc),  arr.  el 
à 35  k.  de  Largeuîière,  cant.  et  S de  Thueyts. 
Gîte  d’étape.  Pop.  2.481  h.  — On  y trouve 
une  source  d’eau  thermale.  — Fabrique  d'é- 
toffes de  laine.  — foires  les  7 janv.  et  lende- 
main de  Pâques. 

31 A Y RES,  Vg.  Pur-dc-Diinte  (Auvergne), 
arr.  et  à 20  k.  d’Amherl,  cant.  et  K d’Ariane. 
Pop.  976  h. 

MAYRKVII.LK  , vg.  Amie  (Languedoc), 
arr.  et  à 23  k.  de  Castelnaodray  , cant.  de 
Hrlpech,  C3  de  Salles -sur- Lhera.  Pop.  382  h. 

M A YRINHAC  (Haut  et  Bas-),  vg.  Aveyron, 
com ni.  de  Vimenet.  de  laissac. 

MAYRINHAOLENTOtR,  vg.  Ut  (Qucr- 
cy),  arr.  el  à 34  k.  de  Figeac,  cant.  de  St-Cézé, 
r-*  de  Cramai.  Pop.  996  h. 

M AYRINHAGI  ES.  vg.  Aveyron  , comm. 
de  Villeneuve,  C3  de  Villefranclie-de-Rouer- 
gue. 

MAYRONNES.  vg.  Aude  (Languedoc),  arr. 
et  à 35  k.  de  Carcassonne,  cant.  et  £3  de  La* 
grasse.  Pop.  182  h. 
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M4YSKL,  vg.  Oise  (Picardie).  arr.  cl  à 20 

k.  de  Srnlis,  cant.  cl  HJ  de  Cnril.  Pop.  193  h. 

MAY-SA  R-ORNK.  vg.  Calvados  (Norman- 
die), arr.  et  à 9 k.  de  Caen,  cant.  de  Bourgui- 
hu»,  S.  A ÎJ1  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  317  h. 

MAVLtX,  vg.  l,oire-lnf.,  romm.  de  la  Cha- 
pelk-dr.*-MaraU,  E]  de  Pont-Château. 

M 4 Y Vtl.l.KR  , Tg.  Tosges,  comm.  de  St- 
Àmé.  r-'  dr  Rerairrmont. 

M AZ-DKS-VKRAN  (le),  vg.  Bouches-du- 
Rhône,  comm.  et  EJ  de  St-Remy. 

MAZ-RILLlÉ  (le),  vg,  Ain,  comm.  et  EJ 
de  Miribd. 

MAZAMKT.  petite  ville,  Tarn  (Languedoc), 
arr.  et  à 19  k.  de  Castres,  chel’-l.  decaul.  Cure. 

\y.  A 741  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des 
lettres.  Pop.  8.594  I».  Sur  l'Arnette.  — Tan- 
kai*  tertiaire  moyen,  voisin  des  terrains  de 
transition  et  granitique. 

Autrefois  parleroeot  cl  généralité  de  Tou- 
louse, intendance  du  Languedoc. 

Les  armes  de  Husmet  sont  : tf  azur  à 
un  coq  d'or  barbé  de  gueules  et  surmonté  de 
3 fleurs  de  lis  tf  or,  2 e/  1. 

Fabriques  importantes  de  grosses  draperies, 
(lauelles,  réduis,  etc.  TeiuUirerie*.  Moulins  * 
foulon.  Pa[>etcries.  — Commerce  de  grains, 
marrons  de  tres-bonne  qualité,  etc.  — Foires 
le»  24  et  23  fée.,  15  tuai,  10  sept,  et  11  nov. 

MAZAS,  bg  Ardèche  (Languedoc),  arr.  et 
à 43  k.  de  Lorgmliêre,  tant,  et  EJ  de  Mont- 
pezat.  Pop.  1,668  b. 

MAZAS  , iiautHum,  vg.  F attcluse  (Com- 
tat).arr.,  cant,,  £gj  et  à 7 k.  de  Carprnlra». 
Pop.  4,004  b.  — Culture  du  safran. 

MA  Z AN  LL,  bg  Loir-et-Cher  (VendôtnoU). 
arr.,  cant.,  55  et  à 10  k.  de  Vendôme.  Pop. 

l, 032  I».  — Futre  le  15  sept. 

MAZARGLKS  , vg.  Bouches-du-Rhône  , 

connu,  et  &£  de  Marseille. 

MAZAIll.Y.  vg.  Seine-el-Oite.  V.  Chili,  y. 

MAZARS,  vg.  Aveyron,  comm.  de  St-Sau- 
veur,  El  de  Cassogue.»-RégoulH-s. 

MAZAS,  vg.  Lozère,  cumin.  d'AJIenc,  LS 
de  Blaymard. 

MAZAL D,  vg.  U. -Tienne,  comm.  de  $t- 
Légcr-lo-Montagne,  CsJ  de  Chanleloubc. 

MAZAl'GtJES,  vg.  Far  (Provence),  arr.  et 
à 15  k.*  de  Brignole*,  cant.  de  la  Kuquehrus- 
sane.  Pop.  625  li. 

MAZAYE,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 24  k.  de  Clerinmil-Ferraud,  cant.  de 
Rocbriort,  Eide  Puutgituiud.  Pop.  836  h. 

MAZK.  tig  Maine-et-Loire  (Anjou),  arr.  et 
à 20  de  Bauge,  cant.  et  El  de  Beauiort.  Pop. 
8,778  h. 

Mai*  est  uo  bourg  considérable,  situé  dans 
un  territoire  fertile  en  excellents  légumes,  dont 
il  se  fait  des  cx|K>rtatious  jusqu’à  Paris.  — 
Foire  le  lundi  avant  le  22  juillet. 

Le  château  de  Moulgeolfroy , un  de*  plu* 
beaux  cdiliccs  de  l'Anjou,  est  une  dépendance 
de  la  commune  de  Mué,  Un  y arrive  par  trots 
lirlles  avenue*  disposées  eu  patte  d'oie  : celle 
du  milieu  se  trouve  perpendiculaire  à la  roule. 
Ce  d liteau,  d’un  style  simple  et  noble  tout  à 


la  fois,  le  compose  d'un  rex-de-cbaussée  et  de 
deux  étages  ; le  milieu  est  décoré  d’un  fronton; 
aux  deux  extrémités  sont  deux  ailes  en  retour , 
et  au  devant,  à quelque  distance  du  corps  de 
logis,  ou  voit  deux  l*llc6  tour»  rondes,  reste» 
de  l'ancien  château,  qui  servent  d'appui  aux 
deux  extrémités  d'uue  balustrade  «i  pierre 
renfermant  la  cour.  Daus  la  chapelle  , qui 
parait  avoir  été  bâtie  vers  le  milieu  du  xvi* 
siècle,  on  voit  le  tumbeau,  eu  marbre  noir,  du 
tnarécltal  de  Coula  île*,  sans  autre  orne  ment 
que  scs  armoiries  et  une  épitaphe. 

MAZKACX  (ka),  vg.  H. -Tienne,  comm.  de 
l'Adignac,  El  de  St-Yridx. 

MAtiF.r.A  (le),  vg.  Are>ron,  romm.  deSt- 
Romr  de-Taru,  K de  Sl-AfTrique. 

MA/. LIRAS,  vg.  Creuse , connu,  de  Tardes, 
E3  d’Ahun. 

99  AZ  Kl  R F.  IX  , vg.  U. -Tienne,  comm.  du 
Buts,  EJ  de  Nantiat. 

MAZEI.  (le),  vg.  (lard,  coin,  de  la  Rouvière, 
C3  de  Valleraugue. 

91 A Z KL  (le),  Vg.  Gard,  comm.  de  Sl-Ro- 
mans-dr-Cordieres,  i-J  de  St*Hippolyte. 

MA /.Kl.  (le),  Lozère,  comm.  de  Laubie*, 
de  Serveietie.  — On  y trouve  une  source  d'eau 
minérale  froide. 

MAZKLAY,  Vg.  Venge»  (Lorraine),  arr., 
ED  cl  à 13  k.  d’Fpmal,  cant.  de  Châtd-Mir- 
Moaclk.  Po|».  500  li. 

MAZKN AY , vg.  Saône-et-ÏMire , romm.  de 
bt-Ceruin-de-Plaiu,  EJ  dr  (touches. 

MAZt.R  AS.  vg.  U. -Tienne,  comm.  de  Fol- 
ks, CS  de  Morterolks. 

MAZKH  AT,  vg.  Puy-de-Dôme , comm. 
d'Antoiug,  i3J  de  Sl-Oennain-LctnLron. 

MAZF.RAY,  vg.  Charenie-InJ.  (Saintouge), 
arr.,  cant.,  EJ  et  a 5 k.  de  St-Jean-d'Aiigcly. 
pop.  730  h.  — Foire  k 2 août. 

MAZKI1K  (la),  vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  » 18  k.  de  Condom,  caul.  de  Valence,  EJ  de 
Vie-Fexensac.  Pop.  57  h. 

MAZÈRE  (la),  vg.  Gers  (Annaguac),  arr., 
caut.,  EJ  et  à 6 k,  de  Mirande.  Pop.  364  h. 

MAZKHKS,  Mucerite,  petite  ville,  Ariége 
(pays  de  Foix),  air.  et  a 16  k.  de  Fannei*, 
cant.  dr  Saverduu.  Gîte  d'étape.  EJ*  A 745  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  P.  3,390  h. 

Autrefois  diocèse  et  recette  île  Pumier», 
parlement  de  Toulouse,  intendance  de  Kous- 
sillon. 

Muent  n'était  qu'un  village  eu  1231,  épo- 
que où  Béranger,  abbe  de  Roulboune,  en  lit 
une  ville  ou  le*  comtes  de  Foix  bâtirent  un 
château  qui  devint  leur  résidence  ordinaire. 
C’est  dans  cc  cbateau  que  k célébré  Gaston 
Phébus  reçut,  en  1390,  le  roi  Charles  VI.  au- 
quel il  oUtii  de  uuiguitique»  présents,  Luit  en 
chevaux  qu'm  objets  raies  et  précieux. 

foires  les  25  avril,  12  août,  12  sept.,  13 
déc.,  jeudi  gras,  w rcmli  avaut  la  Fête- Dieu 
et  avant  la  Toussaint. 

MAZKHKS.  vg.  U. -Garonne  (Comminges), 
arr.  et  à 22  k.  de  St-Cainkus,  caut.  et  EJ  de 
5 abcs.  Pop.  4*2  h.  — Papeterie. 

MAZKHKS.  Mazera,  vg.  Gironde  (Baxa- 
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dois) , arr.  et  à 9 L . de  Rasas,  cant . «t  ."si  de 
Lançon.  Pop.  614  h. 

MAZKHKS.  vg.  H, -Pyrénées  (tiawxïgue), 
arr.  el  à 88  k.  de  Raguén-i-dr-BigiHTe.  cant. 
de  Neslicr,  EU  de  St-Laureut-dr-Ne*te.  Pop. 
596  h.  — Ou  y voyait  une  église  à une  seule 
nef,  bâtie,  dit-un,  par  les  templiers.  Elle  est 
surmontée  de  deux  tourillons  qui  of  Irait  un 
aspect  pittoresque. 

MÀ/.F.RF-S,  vg.  Tarn-et-Garonne,  couun. 
de  Cazrs-MomJenard,  C-J  de  Laurel  te. 

MAZKKKS-t  AMPKIUS.  vg.  Gers,  couun. 
de  Lartigue,  K d'Aucb. 

MAZKHKS  - LKSOX  S , vg.  B. -Pyrénées 
( Béarn} , arr.,  raut.,  EJ  et  à 4 k.  de  Pau.  P. 
240  h. 

M A ZKK KTTES . vg.  Gers  (Anuaguac) , 
comm.  et  L-’  de  Miraïuk. 

M AZKHKTTKS , vg.  Ariége,  comm.  et  tfl 
de  Mi  repou. 

XIAZKtUKK  , vg.'  Allier  (Bourbonuais)  , 
arr.,  caut.,  K et  à 5 k.  de  Gannal.  P.  483  h. 

MA/.KUXY,  vg.  Ardennes  (Champagne), 
arr.  de  Mèneras  et  à 20  k.  de  Cliarkvdle, 
cant.  d'Oinont.  EJ  de  Poix  Pop.  393  h. 

P.xi-ru  du  cnn’-  Mtsi.ua  ou  Mssusa*,  in- 
crédule réM.iv.  On  trouva  cbe/  lui  après  va 
mort,  dit  Voilait « , trots  copies  d'un  gros  nut- 
dumiiI  entièrement  de  sa  main,  el  qu'il  avait 
intitulé  : Man  testament.  C'est  de  ce  manus- 
crit qu'on  a extrait  l’ouvrage  publié  sous  k 
titre  de  : Testament  de  J . Met  lier.  Cet  extrait 
est  dû  à Vultaire,  qui  le  publia  jmur  la  |*e- 
micrcfois  eu  1762,  sous  la  date  de  1742.  in-8, 
de  51  p.  Le  même  extrait  a été  réimprimé  »k- 
|miis  dans  Y Evangile  de  In  raison,  par  Voilai» 
r«,  iu-24,  1768,  et  dans  Y EncrclopéSe  mé- 
thodique (t.  ni  De  la  philosophie).  Il  fait  aussi 
partie  de  l'édition  des  u*u»rvs  de  Voltaire, 
donnée  par  M.  Beuchot,  et  c’est  In  premiciv  où 
nu  l'ait  admis.  L'extrait  du  Testament  du  curé 
Miilér  se  trouve  aussi  a la  suite  du  livre  du 
baron  d'Holbach,  iutitulé  le  Bon  Sens. 

MAZEHOLES,  vg  Aude  (Languedoc),  arr. 
et  à 18  k.  de  Liiboux,  cant.  et  EJ  d’Alaigne. 
Pop.  345  h. 

MA ZERO LES,  vg.  Landes  (Ciascogucl  . 
arr.,  caut.,  Ü et  à 6 k.  de  Moni-de-Maisao. 
Pop.  420  h. 

MAZEHOLES,  vg.  if. -Av  rénées  (Béarn), 
arr.  et  à 27  k.  d’Orthex,  caut.  et  EJ  d'Arzacq. 
Pop.  674  h. 

MAZEROI.I.F.,  vg.  Charente-Inf.  (Sam- 
touge),  arr.,  cant.,  Cd  el  à 26  k.  de  Puis.  P. 
365  h. 

MAZEROLLK.  vg.  Doubs  ( Franche  -Com- 
té), arr.,  131  et  à 12  k.  de  Besançon,  cant. 
d'Audrux.  l*op.  22 1 h. 

MAZKROt.l.K.S.  vg.  Av*\ron,  couun.  de 
Ville» ay  re,  EJ  de  Yillefranche^k-Rducrgue. 

Vl  A/.KROt  l I S , vg.  Charente  (Angou- 
mois).  arr.  et  à 32  k.  de  Coufokns,  cant.  de 
MoulemlKeuf,  EJ  de  la  Rochefoucauld.  Pop. 
911  h. 

MAZEROLKFJi.  vg.  H. -Pyrénées  («.asco- 
j gne),  arr.  et  a 30  k.  de  Varbes.  rjnt.  «t  EJ  de 
I Trie,  Pop.  647  b. 
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MAZCROIXES,  tj.  Vienne  (Poiloul,  art. 
fl  i 1S  L.  de  Moulmorillou,  cant.  et  E «le 
Lussac.  Pop.  454  h. 

JRAZKRULLKS,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.,  cant.,  de  Chàlcau-Solius  et  à t3  k.  de 
'Vie,  Pop.  4f>8  h. 

MV/.ÉS,  «R  . Aveyron,  comm.  de  Pomay- 
roi»,  de  St-Genieï. 

H.iZET  (le),  H. -Vienne,  com.  de  Sl-Just, 
51  de  Limoges,  tôt. 

MA/El't:,  vg.  Lot , contre.  de  Montfaucon, 
nmt.  de  Fniniioet. 

MAZEUIL,  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.  et  à 

26  k.  de  J/mdun . cant.  de  Moocoutour , K;  de 
Mirabeau.  Pop.  St!  h. 

MA /.K  VI  1.1. K (la) , vg.  Vosges  , comm.  de 
Fr* ire , E3  de  St-Dié. 

MA/.KYKAT  -AUROUZE  , vg.  U. -Loire. 
(Auvergne)  , arr.  cl  à 21  k.  de  Brioude  , cant. 
el  Edc  Paiilbaguet.  Pup.  930  h. 

MAZFYRAT-IRISPIXIIAC,  vg.  If, -Loire 
(Auvergne) , arr.  et  a 26  k.  de  Brioude  , cant. 
et  Fl  de  Langrar.  Pop.  156  h. 

MAZKYHOLLFS.  I«g  Dordogne  /Périgord), 
arr.  et  à 35  k.  de  Sarlat , ranL  et  EJ  de  Ville- 
fraiitlie-de-Bçlvès.  pop.  560  h. 

!*H7.lf  HK-ACX  H<t>S-HOM>IE.S(la),  vg. 
Creuse  (Coinhroillcs) , arr.  et  à 22  k.  d’Au- 
Uuson,  cant.  «4  ED  de  Crraj.  Pop.  49*  h. 

MAZ1FRE-BASSF  (la)  , vg.  Corrèze  (Li- 
mouvin),  arr.  et  à 29  k.  d'L'svel,  cant.  et  Ede 
Ncutic.  Pop.  1,705  k. — Foires  les  5 janv. , 

27  mai , 15  déc.  et  jeudi  avant  St- Barthé- 
lemy. 

NAZI  ÈRE- HAUTE  (ta) , vg.  Corrèze  (Li- 
mousin) , arr.,  K et  à 20  k.  dT'sacl  , cant. 
d’Eygurande.  I*op.  504  li. 

MAZIFRFS,  \g.  Indre-et-Loire  (Touraine), 
arr.  et  à 29  k.  de  Chinoti , cant.  et  F*  de  Lan- 
geais. Pop.  614  h.  — Foire  le  24  mai. 

MAZIFRFS  , vg.  Ixst , comm.  de  Monica - 
brier  , Kde  Puy-l’F.vèque. 

MAZIFItKS,  bj  Maine-et-Loire  ( Anjou), 
arr.  cl  à 25  k.  de  Beaunréau,  cant.  et  C-a  de 
Chollet.  Pop.  441  h. 

MAZIFRFS  , on  MAmm-n-CtTiu  , lig 
Deux-Sèvres  \ Poitou;, arr.,  bureau  d’esiregist. , 
K et  à 17  k.  de  Partheuay . chef*!,  de  cant. 
Pop.  935  h.  — TeanAtn  cristallisé  , granit. 

Commerce  de  bestiau*  et  mulets.  — Foires 
les  8 janv.,  10  mars  , 24  niai  et  jeudi  apres  1a 
St -Michel. 

M AZIFRFS  . SUR  - LA  - RÉBOXNE , vg. 

Deux-Sèvres  (Poitou) . arr.,  cant.,  23  et  à 5 k. 
île  Melle.  Pop.  620  h. 

MA/. II. LF, , vg.  Nièvre,  comm.  d’Yscnav  , 
K de  Moulins-cn-Gilbcrt. 

M AZIL1.K,  vg.  Savue-rt- ïxnre  (Bourgogne), 
arr.  et  à 22  k.  de  Mâcon,  cant.  et  K de  Clunv. 
Pop.  593  h. 

M AZIX  . vg.  foire- tuf. , comm.  de  St-Joa- 
«■him , K de  Pont-Chàtcau. 

M A Z I X t.  A R RE . V g.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 10  k.  de  Béthune,  cant.  et  K de  Leiis. 
Anp.  C09  h. 

MAZIXGNEM,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
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arr.  et  à 25  k.  de  Bélhune  , cant.  de  Noncnt- 
Fontes,  K d'Aira-i»ir-la*Lvs.  Pop.  SOI  h. 

MAZIMiHEM.  vg.  P<j-J*-C,tcu  , contra. 
d’Auv  in,  FJ  de  Sl-Ptil-iur-Tenioise. 

>1 A Z I \ (■  H 1 K \ . tj.  Sorti  (Uamhrésiv),  arr. 
et  à 34  k.  de  Cambial , cant.  et  CS3  du  Catcau. 
Pup. 1,027  h. 

MA7.ION  , vg.  Gironde  (Guicnne) , aiT., 
cant.,  FJ  et  à & L.  de  Blaye.  Pop.  519  h. 

MAZII1AT,  vg.  lllier  (Bouritounais)  , arr. 
et  à 16  k.  de  Muulliirou  , cant.  de  Mairillal  . 
E 3 de  Néri*.  Pop.  819  h. 

MA  ZI  ROT  , vg.  Vosges  (Lorraine) , arr.  , 
cant.,  E et  à 4 k.  de  Mircrourt.  Pop.  349  h. 

MAZIS  (le),  vg.  Somme  (Picardie) , arr.  et 
à 48  k.  d'Amiens  , cant.  et  £ d’üiscmont. 
Pop.  137  h. 

M A/.OIRUS.  I«ç  Puy-de-Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 30  k.  d'Ivvmc  , cant.  et  S d'Andes. 
Pop.  1,037  h. 

MAZOXN  AIS,  vg.  Loire-fnf.,  comm.  cl  23 
de  Blain. 

MA /.or  Al* , vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne) , 
arr.  et  à 28  k.  de  Bagni-ras-de-Bigorre  , cant. 
et  E de  la  Kartc-dc-tVeslc.  Pop.  97  h. 

.MA 7.0 US  , vg.  tiers,  cxMimi.  de  Lnguian- 
Miélan,  E de  Miélan. 

MA/.URI,  vg.  Aude  (Languedoc) , arr.  et  à 
56  k.  de  Lirooux , cant.  de  Belcaire , K du 
Quillai».  Pop.  352  h.  Sur  le  Kebciili. 

MAZl'RK  (la\  vg.  Orne,  comm.  de  Ciianu, 
E de  1 inchehrai. 

M AZURES  (les)  vg.  Ardennes  (Champa- 
gne) , arr.  de  Méfieras  et  à 17  k.  de  Cliarle- 
ville,  cant,  et  K de  Renvoi.  Pop.  1.338  h. — 
Hauts  fourneaux. 

iMAZl  ItlKR  (le),  vg.  Creuse , comm.  de 
Sounuuis  , SI  de  Bouxsar. 

MAZZOI.A , vg.  Corse , arr.,  F*  et  à 16  k. 
de  Corte  , cant,  de  Scrmauo.  Pup.  227  h. 

MF. AILLES,  MedttUa,  vg.  ii.- Alpes  (Pro- 
vence), arr.  et  à 51  k.  de  Castcllanne , cant. 
etKd’Aiuiot.  Pop.  613  h. 

Ou  voit  au*  environs  la  grotte  dite  du  ciel  de 
boeuf  «I  environ  100  m.  de  profondeur  , qui  se 
termine  par  une  galerie  d'environ  2 k,  de 
lougeur  , formant  plusieurs  salles  remplies  de 
stalactites  de  diverses  couleurs  et  traversée  par 
un  ruisseau  formant  plusieurs  jolies  cascades. 

MEALLKT  , vg.  Cantal  (Auvergne) , arr.  , 
cant.,  E cl  à 11  k.  de  Mauriac.  Pop.  937  h. 

Cette  commune  occupe  un  leiraiu  inégal  et 
peu  fertile  entra  le*  rivières  de  Marhou  et  de 
Mars.  S il  faut  sou  rup|Ktrter  à ( »i  ego  ire  de 
Tours,  c'est  là  qu’on  doit  dicrrher  la  grotte  où 
vécut  saint  Qdii|ian  , dont  il  ne  reste  plut  de 
trace.  Feutrée  ayant  été  obstruée  |iar  de*  élxm- 
lemmU  successif*  de  rochers.  A peu  de  dis- 
tance du  village  sont  le*  ruines  du  château  de 
Garnies  . et  un  peu  plus  loin , sur  le  revers  de 
la  côte  de  Marliou , se  trouvent  les  débris  de  la 
tour  de  l'Hei-m , que  l'on  croit  avoir  servi  de 
vigie  intn-médiairr  entre  cellrs  d’ Arches  ride 
Marl.it.  On  y a découvert  des  médaillé»  des 
empereurs  Néron  et  Yesposieu. 

Le  chiteau  de  Montîinm , édifice  du  xir  I 
siècle,  nouvellement  restauré, situé  à mi-cote  de  I 
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la  v allée  de  Mar»  qu’il  domiue  dans  sa  plus  belle 
partir  , fait  aussi  partie  de  cette  commune. 

.MEAXXE(la),  vg.  Corrèze.  V.  St-Mastiv- 
u-Mûm. 

VI FANS  (les),  vg.  H. -Alpes,  comm.  de  Ké*- 
loa , E d’Knihrun. 

MF  AXS  (Port-),  fjoiro-Inf comm.  de  Mon- 
toira,  F;  de  Saveuav. 

MEARD  (St-) . I«y  H. -Vienne  (Limousin), 
an-,  et  à 33  k.  de  Limoges  , cant.  de  Chàteau- 
iMtlf,  FJ  de  St-( krniain -les-Belles.  P.  1 ,135  h. 

MFAH1F  (la),  vg.  Isère,  comm.  de  Billieu, 
£ de  Yirieu. 

MÉARIK  (U)  , vg.  Isère , comm.  et  H de 
Tullius. 

.MÉAS.VES  , vg.  Creuse  (Marche),  arr.  et  à 
28  k.  de  Guéret , cant.  de  Bounat , Ed’Aigu- 
rande.  Pop.  1,306  b. 

MHAUUF  , vg.  Fure-et-Loir  ( Braun-  ) , 
arr.  et  à 25  k.  de  Nogent-le-Rotrou  , cnnl.  cl 
S de  la  Loupe.  Pop.  307  k. 

MF  AU  OR  F.  , l»g  Isère  (Dauphiné) , arr.  , 
S et  à 32  h.  de  Grenoble,  cant.  de  Villaed-dr- 
Lons.  Pop.  1 ,063  h.  — Foires  les  30  juin,  1** 
août  et  26  sept. 

MBAUPFE  (la)  . vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 8 k.  de  St-Lô,  cant.  de  St -Gair.  B 
de  la  Penne.  Pop.  724  h. 

MKAUG4W  (la),  rg.  Côtct-da-Nord  (JSreln- 
guel,  arr.,  cant.,  O et  à 6 k.  de  St-Brieuc. 
Pop.  919  h. 

MKAULXF.  vg.  Altier  (Bourbonnais),  ut. 
et  à 35  k.  de  Montluçon  , cant.  de  Gerillv,  C3. 
yy.  A 283  k.  de  Paris  j»our  la  taxe  de*  lettres. 
Pop.  1,009  h.  — Foires  le»  21  janv.,  7,  23. 
et  2M  mai,  20  juin,  17  août  et  30  nov . 

MFAULTE.  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 23  k.  de  Péroune,  cant.  et  K d'Albert.  Pop. 
940  h. 

M^AUTIS,  vg.  Manche  (Normandie) , arr. 
et  à 32  k.  d*>  St-Lô,  cant.  et  K de  Quentin. 
Pop.  1,109  h. 

MEAUX  (les),  'g.  Fure-et-Loir,  comm.  de 
Chérisy,  F*,  de  Dreux. 

MEAUX,  vg.  Loire,  comm.  de  Cublize,  H 
de  Thixy. 

MEAUX  , Melda,  Meldi,  Meldctrum  Urhs , 
Jattnum,  \ ille ancâeiuse,  Seine-el-Marne  (Brie), 
rhrf-l.  de  sous-préf.  (3*  arr.)  et  d’un  cant.  Tri- 
bunal de  1"  inst.  et  de  commérer.  Société  d’a- 
griculture. sciences  el  arts.  Collège  communal. 
Kvéehé,  séminaire  diocésain,  école  secondaire 
ecclésiastique.  Cur^  Gîte  d’étape.  E.  Xy. 
Pop.  9,000  h.  — • ’l  misais  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  évêché,  fondé  m 280;  (wrlcmnit 
el  intendance  de  Poiis,  chef-lieu  d élection, 
liai I liage,  présidial,  prévôté,  gouvernement  par- 
ticulier; deux  chapitras,  collège,  séminaire,  ah- 
bave  de  St-Bcnoit , des  filles  de  St- Augustin , 
prievin*  de  filles  ordre  de  St-Benoil,  couvents 
de  capucins,  d'ursulines,  de  fûtes  de  la  Visita- 
tion. 

L’originc  de  Meaux  est  inconnue.  Sous  les 
Romain*  c’était  déjà  une  v ille  i ni j*o liante  , dont 
le  premier  nom  fut  Jatinum , selon  Ptuléroér, 
et  Fixituinum,  selon  la  Table  théodosienne.  Elle 
fit  parti*  du  royaume  d‘ Australie  jusqu'au  ré- 


Digitized  by  Google 


MEAl'X. 


MKAl'X. 


ME  AUX. 


guc  de  ('loi .ure  11,  ipii  ri-unit  I.i  monarchie  tout 
eutière  sou»  puissance.  üm  Normand»  »'en 
«inparrrent  ru  tS*  ; mais  par  le*  soins  de  Char- 
Irs  le  Chauve  elle  fui  préservée  du  pillage. 
(Quelque*  aimées  apres,  elle  lui  prise  el  en  jwr- 
tie  consumée  par  le.»  flamme». 

Les  roiules  de  C.liartqnguc  possédrrenl  la 
ville  de  Menu*  , mm  me  le»  autres  parties  de 
iX  Brie.  Awie;iV  par  Louis  le  Gros  en  11  IM  , 
«die  résida.  I ne  charte  communale  fut  con- 
cédée à ms  habitant»  et  confirmée  de  1198  à 
1308. 

Pendant  la  guerre  de  la  Jacquerie.  en  1.158, 
Meaux  hit  brûlé  |«r  le»  troujies  mwiln,  le 
maire  (ut  pendu  et  les  habitant.»  dépossédés  de 
hit»  pris  liège*. 

Meaux  lût  pris  par  les  Anglais  le  2 mais 
1421.  Ileuri  V axait  l'nrcé  Dieux  à se  rendre, 
le  80 août  1431) , par  capitulation;  il  avait  en- 
suite pri*  Braigrnn  , Rougemont , dont  il  lit 
noyer  toute  la  garnison,  \ dleneuie-le-Roi  et 
«pielque*  antres  lorterevses;  il  vint  enfui  le  <» 
netohre  *e  loger  devant  la  ville  de  Meaux.  Cette 
xillc  est  Isilie  sur  la  droite  de  la  Marne  ; c’é- 
tait In  ipie  commandait  le  Ikâlanl  de  Vauru.qui 
avait  avec  lui  «mi  fnere,  une  ilmiiie  de  cheva- 
liers de  rrnuni,  et  envirou  nulle  luunmes  d'ar- 
mes ; m's  bru  tenants  occupaient  le  Marché  de 
Meaux,  fwlereitt  indépendante  &ar  la  gauche  de 
la  rivière,  et  une  Ue  ipti  liait  l'une  avec  l'autre 
place.  Le  roi  d'Angleterre,  «pii  avait  avec  lui 
vingt  mille  combattant»,  établit  son  quartier 
au  couvent  de  SM’haron;  mais  ses  troupe»  se 
partagèrent  entre  les  deux  rivières  de  la  Marne, 
«•I  assiégèrent  les  «leux  forteresses  à la  fui».  ]* 
saison  de»  pluies  avait  commencé,  les  vivres 
manquaient,  uuc  maladie  pestilentielle,  répan- 
due dans  les  village*  voisin» , gagna  le  camp 
attelais  el  y causa  Iteaucoup  de  ravages  ; mais 
Henri  V Hait  déterminé  à prendre  Meaux,  il 
«'obstina  au  siège  de  cette  place . et  il  passa 
Luit  mois  entier»  devant  ses  mur*. 

Au  maisdr  janvier  1421,  Henri  \ invita  «on 
Ixttu-père  à venir  le  joindre  au  siège  de  Meaux , 
et  Charles  VI,  qui  croyait  régner  encore,  qui 
régnait  en  effet  autant  qu'il  l'eût  fait  jamais,  et 
qui  conservait  toujours  son  im'rae  goût  pour  lu 
guerre,  vint  le  joindre  au  couvent  de  Sl-Pha- 
ron,  d’où  il  data  une  de  se*  ordonnances.  Il 
avait  laisse  la  reine  à Viacetmrt,  qu'ils  habi- 
taient ensemble,  et  celle-ci,  étrangère  à la  po- 
litique, non  moins  incapable  de  gouverner  que 
son  mari,  était  comme  lui  satisfaite  de  son  gen- 
dre, paire  qu'il  ne  la  liouhhût  point  dans  la 
joiiiuaace  de»  plaisirs  de  la  table,  dam  sou  at- 
tention scrupuleuse  à l'étiquette  et  à la  toilette 
des  dames,  ou  dan»  sa  passion  pour  accumuler. 
— I*  dauphin,  qui  »e  trouvait  transformé  en 
«hrf  de  parti,  sans  avoir  oi  pin»  de  capacité 
que  sou  père  et  «|uc  sa  mère,  ni  plu*  «le  lias- 
sions politiques,  leur  faisait  ta  guerre  cepen- 
dant, parce  que  «es  ami*  le  voulaient  ainsi  ; mai» 
il  ne  s’approchait  |ia»  de*  lieux  où  l'on  combat- 
tait : au  mois  d»-  novembre  il  s’était  avancé 
jusqu'à  Bourges  et  il  avait  ainsi  relevé  les  e*- 
|Hvanccs  de»  assiégé*  de  Meaux  : mais  au  nims 
«le  jauvicr  il  était  revenu  «levant  Sommières, 
U. 


553 


que  le  sénéchal  de  Beaueaire  assiégrait  pour 
lui.  — Cendant  ce  temps  le  siège  de  Meaux 
ronliimait  ; le  due  de  Bourgogne  y était  arrive 
au  mois  de  janvier,  mai»  «a  suite  était  peu  nont- 
h relise,  car  le  prince  d'Orauge  el  plusieurs 
grands  srignenn  bourguignon*  avnieut  refait* 
de  l'y  accompagner,  pour  ue  |ias  étte  ap|M‘]ésà 
prêter  serment  au  roi  Henri.  (V  u 'était  point 
eu  cherchant  à faire  brèche  aux  muraille»  que 
le*  Anglais  pressaient  rc  siège,  tout  comme  ce 
n'était  guère  par  «b**  sortie»  que  lr*  Fronçai»  sc 
défendaient.  D«‘  part  et  d'autre  ou  se  Ibltail 
de  lasser  lu  patience  de  »«î*  adversaire»,  un 
comptait  sur  la  famine  et  le*  maladie*,  «pii  ré- 
gnaient et  dan*  La  v ille  « t dan*  le  camp.  Sur- 
tout les  assiégé*,  «pii,  par  uue«léfeu*e  de  sept 
moi»,  avaient  duiiuc  tant  de  temps  au  dauphin, 
ue  pouvaient  mûre  «|u’il  ne  fit  aucun  client 
pour  les  secourir.  Se»  iieuteuaut*  ne  les  alwm- 
d«*iinairul  pas  tout  à fait.  Le  sire  d'Oifrmout,  qui 
k 'était  récemment  distingué  en  picatxlie,  essaya 
d'entrer  dan*  Meaux  avec  quarante  braves  ; ce 
jx-lit  secoure  avait  été  annoncé  aux  assiégés, 
qui  avaient  promis  de  reeunnaitre  Oficmont 
pour  leur  capitaine.  Arrivé  le  2 mars  au  pied 
du  mur,  où  il  avait  pincé  une  échelle,  OlTemont 
fit  monter  le*  quaraute  homme»  devant  lui.  et 
il  resta  en  lias  le  dernier  pour  les  encourager. 
La  plnuclie  en  travers  du  fossé,  sur  lafpielle  il 
était  demeuré,  fut  renversée  par  un  liavrowe 
«pie  l.ûs«a  tomlier  un  des  soldats  «pu  montaient 
devant  lui,  il  fut  jeté  dun»  l'eau  cuuvrrl  «le  oui 
anniiir  ; le  bruit  qu’on  fit  pour  le  irlirer,  ré- 
v«*illa  la  garde  anglaise  ; il  fut  blessé  et  fait  pri- 
sonnier comme  le*  sien»  le  retiraient  «b-  l’eau. 
Cet  accident  drènuragea  les  assiégé»;  au  Itou  I de 
peu  «le  semaine»,  il»  résolurent  d evaruer  la 
v i Ile  et  «le  se  retirer  dans  le  Marché  pour  avoir 
une  m«>mdre  enceinte  à défendre  : mais,  avant 
que  cette  évacuation  fût  terminée,  1rs  Anglais 
montèrent  à l'assaut  et  «'emparèrent  <b-  vive 
forer  de  la  ville  qn 'ou  avait  compté  leur  alian- 
donner  quelque*  heure*  plus  tard-  De  là  il» 
passèrent  dans  l’ile  au  milieu  d«‘  la  Marne,  «ni 
Henri  V fit  dresser  de»  batteries  : une  nouvelle 
atlarpie  le  rendit  maître  de*  moulin»  liàtis  «ms 
le*  mur»  uuûne»  du  Marché,  et  celte  forteresse 
courait  risque  d'être  prise  au  premier  asvaul, 
I-i  garnison  le  brava  cependant , et  le  soutint 
(M-ndant  sept  ou  huit  heure-»  avec  une  grande 
valeur  ; mai*  le*  pertes  qu'elle  éprouva  dan* 
ce  dernier  conduit  ne  lui  laissèrent  plu»  de 
moyen»  d’éviter  les  rudes  condition*  que  lui 
inqKKait  b*  vainqueur.  Mlle  convint  de  livrer 
la  place  le  If)  mai,  si  le  dauphin  ne  venait  au- 
[Mravant  à «un»  secoure  ; or  le  dauphin  était 
alors  à Gaprstan,  dan»  !«•  diocèse  de  NniVmne  ; 
ou  mit  dit  qu’il  axait  voulu  s’éloigner  le  plu» 
|KK»iM«*  de*  malli«'iire«ix  qui  attendaient  son 
a.*si»tauce.  Aueuu  secours  ne  parut,  et  le 
Marché  de  Meaux  fut  livré  aux  Anglais;  le  vire 
de  G*»l,  le  bâtard  de  Yaurn  et  quatre  autres 
capitalise»  furent  recommandé*  à la  merci  de 
Henri,  qui  !«•»  fit  pendre;  cinq  autre*  cheva- 
lier» k rachetèrent  du  même  supplice,  en  lui 
livrant  de*  forteresse»  qu’iL  possédaient  dun* 
d'autre*  province-»;  tou»  les  Anglais,  F«xmai» 


et  Irhmihi*  qui  »e  trouvaient  dans  Meaux  fu- 
rent aussi  pendu*;  tou»  les  ni«‘uhles  de»  Imnr- 
grni»  et  de  la  gaiiiiMiii  furent  pillé»,  tous  leur* 
imrnnildcs  furent  euuliMpié*.  tous  b*»  luibilanl* 
enfui  lurent  conduit»  dau»  d'horrible»  prison*, 
où  les  Anglais  le*  bissèrent  souffrir  de  b faim 
el  «k*  la  misère.  L’évêque  fut  chargé  du  fer»  et 
«•«induit  en  Angleterre. 

Meaux  a été  le  Itcrceau  du  protestant isme 
en  France.  Guillaume  Rrissonnet , évêque  de 
cette  ville , avait  réuni  auprès  de  lui  plusieurs 
savant»  distingué* , notamment  Jacques  Fabre 
ou  Lefèvre  , surnommé  d’EMaph*»  , qui  «ht'inl 
rhontre  et  ollicial  de  Meaux  ; Guillaume  Fard, 
professeur  au  collège  «lu  cardinal  Lemoine  ; 
Martial  Maruricr , < Ürarel  Ru  (G , tuu»  docteurs 
de  SoriMMitie.  la  réforme  de  Iatlher  avait  «b’-jâ 
ru  Fronce  d**  nombreux  partisan*.  François  I** 
lui -même  cl  Louise  de  Savoie , sa  mère , se 
montrèrent  d'abord  très-disposés  eu  faveur  «le 
la  réforme.  Ou  lit  dan,  le  journal  de  crtteprin- 
rrx.se  : « L’an  1522,  mon  bis  et  moi , pur  la 
grâce  du  Saint-Esprit , rammcn«;a*m«‘s  à cog- 
tioislre  les  hvpocriU*»  blanc*,  mûr»,  gris,  rnfu- 
m«  cl  de  toute»  roukurs , desquels , par  sa 
elémciire  «*l  butilè  infinie,  v eui Ue  uou*  piéM-r»  ec 
et  défendre  ; car  *i  Jésiis-CJirist  n’est  inrutrnr, 
il  u’e*l  jkiiut  de  plus  dangereuse  génération  eu 
toute  nature  liumaiue.  i*  La  cour  de  Hoiih*  s’a- 
larma ; dlc  avait  pour  elle  le  diancrlûu-  Du- 
prnt . «pti  déjà  lui  avait  san  ilié  1«>  ii,lérèt.s  de 
la  France,  cl  qui  avait  mi  enijûre  alisnhi  sur  le 
roi  et  sur  sa  mère.  Rienlôt,  suivant  l't  veniple 
et  l’impulsion  de  la  cour  «ba  Kmue  , il  «léfendit 
de  publier  aucune  traduction  de  livres  saints,  ni 
aitrun  autre  ouvrage  sur  le*  matière»  de  reli- 
gion. Dénoncé  par  lr*  cordeliers  de  Meaux  , 
l’évéque  Bi  i.**ouuct  est  réduit  à renoncer  ou  à 
paraître  renoncer  aux  nouvelles  doctrine*  ; 
mai»  le»  savants  «pi'il  avait  appelés  auprès  de 
lui  sont  forcé*  de  fuir.  Fabre  sc  retira  d’uliord 
à Blois,  puis  à Nérac  aupres  de  la  *<eur  du  roi, 
Marguerite,  qui  .par  von  esprit , ses  talents  et 
sa  tolérance,  s'est  illustrée  sou*  le  nom  de  reiue 
de  Navarre.  Fard  . «pré*  avoir  séjourné  quel- 
que temps  à Paris,  s’enfuit  «*n  Suisse  et  porta  le 
premier  à Genève  le*  principe*  de  b réforme. 
Jtrivsonnet  trouva  de»  imitateur*  duu»  plusieurs 
autres  évêque*  de  France,  qui,  comme  lui . *a- 
crifièrcnt  leur»  opinion»  à leur  sûreté  jmsou- 
uellc.  Odet  de  Coligny  , le  cardinal  «le  (’JiAtil- 
lon  , eut  seul  le  courage  de  ne  point  changer; 
mai*  bientôt  le*  supplice*  de  Jacque*  de  Pava- 
nes, de  Jean  Leclerc  . de  l'Hermite,  «le  bouis 
Iterquin,  avertirent  les  parlisauv  de  b réforme 
que  la  cour  dl^  Rome  avait  juté  leur  extermi- 
nation. La  reiue  de  Navarre  resta  fidèb*  à te* 
premières  opinions.  I.iset , créature  du  rlutu- 
re|»«T  Duprat , qui  l’avait  nommé  premier  pié- 
vident  au  |>arb,nieiit  de  Paris,  |>ourvtiivaii  le* 
peotestaiils  avec  un  implacable  achanuiin-nt. 
1.C*  ouvrage»  «le  b reiue  de  Navarre  turent 
< ensurés  |»»r  la  SurlMNiue.  la*  recteur  de  l'uni- 
versité osa  paib-r  coutre  cette  censure.  I.uet 
mande  à b barre  du  parlemeul  le  recteur  et  un 
etndiont  qui  , «prè.%  avoir  fait  sou  droit  à Paris, 
s’était  réfugié  à Orléaii*.  Le  recteur  i»rviul  à 
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m*  vamer  eu  Saintonge  , et  l'étudiant  à Ult  : 
crt  étudiant , c’était  Calvin. 

En  1546  plusieurs  protestant*  furent  arrê- 
té* et  mi»  en  jugement  à Meaux  . et  U?  14  oc- 
tobre de  la  même  anuée  soixante  d'entre  eux 
furent  condamné»  à mort  cl  exécuté»  sur  la 
place  ; d'autres  furent  fouette»  et  banni»,  ceux* 
ci  rond  a ni  né»  seulement  à faire  amende  hono- 
rable eu  chemise  cl  un  cierge  à la  main. 

Le»  réformé»  habitaient,  à Meaux,  le  quartier 
dit  le  Marché,  séparé  de  l'autre  partie  «h*  la  ville 
par  b Marne.  I n édit  de  1563  vint  autoriser 
l’rxcrrice  de  Irtir  culte.  I»*  prince  de  Cnndé  , 
Faillirai  de  Coligny  , d'Andelot , Rohan  et  plu- 
sieurs autre»  y célébrèrent  publiquement  la 
cène.  Quelque»  habitant»  tirent  le  complot  de 
livrer  la  ville  aux  chefs  du  parti  de»  réformé»  ; 
cette  conjuration  érlata  lr  35  juin , lendemain 
de  b St- Jean , à six  heure»  du  matin  et  au  sou 
des  cloche»  qui  annonçaient  b première  messe. 
Après  s'étre  emparé*  de  toutes  le»  porte» , et , 
averti»  que  leur  complot  était  découvert , sans 
attendre  le  signal  , il»  se  rendirent  à b rallié  - 
draie,  y renversèrent  1rs  autels  , brisèrent  1rs 
croix  et  le»  images  : l'abbaye  de  St-Foron  su- 
bit le  même  sort.  Pendant  huit  jours  . Meaux 
fut  tout  à fait  calviniste.  I je  jiarlemeiit  de  Pans, 
instruit  «le  ce»  désunira  , lança  un  premier 
arrêt  , en  date  d u 30  juin , qui  déclarait  les 
révolté»  traîtres  à la  jialrie  , et  uu  second  , en 
date  du  13  juillet,  qui  Us  condamnait  (nu»  à 
mort.  (;n  gouverneur  et  une  garnison  furent 
envoyés  aux  catholiqur*  , qui  reconquirent 
bientôt  leur»  droits,  («ram!  nombre  de  calvi- 
nistes fu rcut  chassés  à leur  tour,  Une  petite 
» tTtuipe  de  protestants  , réfugiée  au  château  de 
Signets,  est  cont  ramie  de  se  rendre  aux  catholi- 
que», Gu»  prolrstauts , conduit*  à Meaux  , y 
Cnrc*iit , au  mépris  des  termes  de  la  capitula- 
tion. pendu»  ou  étranglés. 

Lors  de  l'ailreuse  journée  de  la  Si  - fbrthé- 
Irniv  , le.»  34  et  35  août , 1rs  rues  Poitevins  , 
St -Rem y et  le*  Vieux-Moulins  ne  trouvèrrul 
alor»  presque  dépeuplées  ; quelques  huguenots 
réussirent  à sortir  du  Marché  ; mai*  un  lirute* 
naut  génénl,Co*sc4,  en  étant  informé,  sc  mil  à 
leur  poursuite,  et  fit  main  liasse  sur  les  femmes 
de  ceux  qui  s'clairnt  enfuis;  quelques-unes 
d'entre  cita  fuient  indignement  outragées;  cl 
ou  en  poignarda  environ  vingt -cinq.  O jour-là 
même.  J eau  Macirt,  procureur  au  bailliage,  et 
nitlc»  Lecomte . marchand  drapier  , furent  dé- 
couvert* comme  il*  cherchaient  à s'enfuir  ou  à 
se  cacher.  Le  premier  fui  mi»  en  pièces  sur  le 
pavé  , et  le  second  jeté  par  le*  fenéfrrs  de  sa 
maison',  puis  traîné  par  b pied  jusque  sur  le 
pont  et  eu  lin  jeté  dan*  b rivière , «pré*  avoir 
*•  rm  plusieurs  coup»  de  poignard.  Le  même 

jour  nu  en  trouva  Iroi»  sur  le*  tuiles  d’unr 
mai*«ui  dan*  b rue  du  Château  ; et  leur»  ami», 
pour  leur  conserver  b vie  , s'efforcèrent  de  le» 
eou*litiK'i-  prisonniers,  mai»  b populace  se  jeta 
sur  eux  et  le»  tua  sur  b plan*.  Lr  lendemain 
quelques-uns  du  menu  peuple  idli-mit  auehâ- 
Icau  on  plu  view»  de  ce*  pn*  muer»  avaient  été 
renfermé*  ; ils  les  apjielerent  |«r  leur*  noms  et 
«amonts,  comme  pour  les  faire  ronduire  devant 


le  lieutenant  général',  et,  4 mesure qu’ib  sortaient 
|KNtr  traverser  la  cour  , un  les  assommait  à 
coups  de  levier , et  on  leur  passait  l'épée  au 
travers  du  corps.  Ou  m tua  ainsi  ce  jour-là 
jusqu'à  soixante-dix  , dont  les  corps  furent 
jetés  au  fuud  d'une  tranrhée  que  l'on  avait  bile 
exprès  dan*  b cour  même  du  château.  Deux 
d'entre  eux,  Jean  Taupin  et  Jean  La  loue,  quoi- 
que percés  de  coups  , n 'riaient  point  morts  ; ib 
revinmit  à eux  [tendant  b mfit , du  milieu  de 
ces  cadavre»  ; mai»  ils  ne  purent  pas  allrr  bien 
loin  , à deux  pas  de  b ils  tond  «refit  Je  défail- 
laiice.  la*  lendemain  on  le»  acheva  ; et , qimi- 
qu'ilv  respirassent  encore  , ils  furent  rejetés 
dans  b tranchée  a»ec  les  autres:  il  en  restait 
encore  dix-*rpt , que  l'un  mena  b nuit  du  38 
au  39  au  moulin  de  b Juiverie  , où  ils  furent 
poignardé.*,  puis  jeté»  dans  la  Manie. 

Eu  1179,  une  charte  sousrrite.  non  par  Hen- 
ri I** , comte  de  Champagne  et  de  Brie,  mais  par 
sa  femme  Mark*  rl  Mm  fils,  établit  la  commune  à 
Meaux  ; c'était  déjà  une  petite  amélioration  au 
sort  de*  individu*  ; il  e»t  à remarquer  que  l'au- 
torité rrrlésinstiquc  s'y  opposa.  En  même  temps 
fut  publié  l'édit  de  Philip]*-  Augmle  qui  hou- 
nuwil  le*  juifs;  Meaux  ni  possédait  plusieurs 
qui  furent  contraints  de  s'exiler. 

En  1595  Meaux  était  au  pouvoir  des  li- 
gueurs. L'ilôpibl  de  Vilry,  qui  le»  comman- 
dait, la  rendit  à Henri  15’.  moyennant  30,000 
cens,  et  à condition  qu'il  eu  serait  nommé  bailli 
et  gouverneur. 

Le  4 septembre  1793  un  corps  de  gendar- 
merie vint  apporter  , de  Paris  à Mraux  , l’or- 
dre de  mettre  à mort  le*  pri «Minier*  politiques. 
La  munici|»alilé  s’opposa  en  vain  à cette  hor- 
rible exécution  , mai*  le  crime  m-  resta  pas  im- 
puni , et  plusieurs  des  meurtriers  l'expièrent 
à Melun  sur  l'échafaud. 

Eu  février  et  en  mars  1814  le*  armée» 
étrangère*  parurent  dans  le*  euvirtMis  de  Mraux  ; 
lor*  de  la  première  apparition  , les  armées 
françaises  le*  battirent  : mois  cinuite,  par  un 
malentendu , le  ruqn  qui  devait  couvrir  b 
v ille  , abandonna  sa  positiou  avantageuse  pour 
venir  stationner  (bus  b plaine  dite  Va  renne  de 
Meaux  , après  avoir  fait  sauter  le  iieau  |*>nt 
de  Tïilport.  Cette  plaim-  était  trop  découverte  : 
tes  Français  s'y-  virent  foudroyés  par  l'artillerie 
de»  Russe*  placée  sur  les  hauteur»  de  l'autre 
côté  de  la  Marne.  H furent  obligés  de  traverser 
b viltrqu'i!»  lai.tserent  -uni*  déteiur.  Le*  Russe» 
attaquèrent  Meaux  du  côté  de  b porte  Gor- 
mJimi  ; leur  artillerie,  placée  sur  la  hauteur  du 
muulin  à veut  en  face  du  pool , tira  sur  la 
ville  et  tua  plusieurs  |n*rsminr*  ; le  feu  fut  mi» 
au  pont  pour  arrêter  leur  marche;  mais,  comme 
il  Imitait  mal , le*  Russe*  se  mirent  en  devoir 
de  l'éteindre  et  de  lr  fraurhir  : il»  y «'raient 
parvenu»,  sides  ancien*  militaira.  secondé»  par 
de*  habitant*  de  la  ville  et  par  de*  caoonuier» 
français  qui  avaient  placé  leur»  pirce*  sur  b 
montagne  de  Bbinout , n'euxvrat  lait  un  feu 
MHitenu  , qui  força  l'armer  russe  à b retraite. 
I»'  lendemain,  le*  eniienti.»  i*i  plu»  gtand  nom- 
bre  attaquèrent  b ville  d'un  autre  cote  ; mai*  un 
corps  de  Français  q n arrivait  de  la  bitaille  de 


Montmirail  les  battit  coroplétemeut  sur  les  hau- 
teur» de  May  et  de  Lixy  , et  les  rejeta  dans  b* 
marais  de  Crouy , d'où  ils  se  retirèrent  vers 
Soissans.  On  a toujours  cru  que  l'attaque  de  b 
ville  était  simulée  , pour  pouvoir  , pendant  tx 
temps , passer  b Marne  tranquillemeot.  Quel- 
que temps  après  , l’armée  russe,  profilant  d’un 
moment  où  b ville  de  Meaux  était  dépourvue 
de  troupes,  rev  iot  par  b route  de  U Ferté-Mildb 
et  prit  b ville  après  qu'on  eut  fait  sauter  le 
magasin  à poudre  qui  se  trouvait  sur  la  mon- 
tagne de  Blamont.  Cette  explosion  fut  si  forte, 
qu'on  l'entendit  à plu*  de  60  h.  et  fit  du  degit 
jusqu'à  Dammarliu,  où  des  vitre»  furent  cas- 
sées. Ce  magasin  à poudre  avait  été  établi  dan» 
une  maL*on  sur  b route  de  Paris,  apparte- 
nant à M . Dassy  . qui  n'eu  a jamais  reçu  d’in- 
demnité. 

Eu  845,  963,  1080,  1304.  1339  et  1340,  b 
clergé  catholique  tint  à Meaux  des  concile* 
qui  eurent  tous  pour  objet  le  redressement  des 
a h u*  introduit»  dans  La  discipline  ecclesias- 
tique. 

1 /t*  arma  de  Meaux  mot  : parti  de  lino- 
pie  et  de  gueules  , a la  lettre  capitale  gutki- 
ynr  JJl  / or,  couronnée  d une  couronne  mar- 
ginale ( ou  comtale  ) tfor  ; au  chef  d azur 
semé  de  fleurs  de  lis  tf  or. 

Cette  v ille  est  très- agréablement  située  pré* 
du  canal  de  l'Ourcq,  sur  la  Manie  qui  b divise 
en  deux  |iarlics  inégale*  et  y fait  mouvoir  uu 
grand  nombre  de  moulins,  servant  |»rliculière- 
mral  à la  moulure  de*  grains  destiné*  à l'ap- 
provisionnement de  Paris.  FJ  b est  assea  bien 
bâtie  ; la  pbee  publique  est  vaste  , mai*  irré- 
gulière ; le*  promenade*  sont  Ml»  , mais  peu 
fréquentées. 

Ls  aixiauLi  de  Meaux  , dédiée  à saint 
F.tienue,  est  un  chef-d'œuvre  d'architecture 
gothique.  Elle  a été  commencée  dans  le  xi*  siè- 
cle par  (•initier  1**,  évêque  de  Mroux  , sur 
l’emplacemcDt  de  l'aucienur  cathédrale  détruite 
par  lr*  Normands,  et  n’a  jamais  été  achevée  ; 
mu-  de  ses  tour»  reste  à construire.  Lr»  der- 
nières cousti  unions  datent  du  xvt*  siécb.  La 
rlueur  et  le  saucliioire  sont  admirables  ; les 
ornements  eu  sont  riches  et  d'une  extrême  dé- 
licatesse. Celle  édiikc  «t  redevable  de  sa  per- 
fection à Jeanne  , reine  de  Navarre  , dont  on 
voit  b buste  à la  clef  de  la  voûte. 

(,titc  église  porte,  depuis  le  grand  portail 
jusqu'à  la  chapelle  Notre-Dame-dn-Cbevet . 
104  m.  de  long  sur  44  *b  large  ; dan»  b croi- 
sée , dc|uiis  la  porte  du  midi  jusqu’à  celb  du 
| nord,  elle  a 89  m.  sous  clef  de  hauteur , sans 
compter  18  m.  d'espace  «lire  U*  dessus  de  b 
coûta  et  le  faite  du  bâtiment.  La  tour  a euvi- 
; rou  77  m.  de  hauteur  ; elle  était  couverte  de 
j sculpture*  extrêmement  déliées , dont  une  partie 
existe  encore  du  côté  du  bord  et  de  l’est  ; à 
l'extrémité  e*t  uik*  plate-forme  environnée 
d'une  liahist rade  d'où,  quand  le  temp»  est  beau, 
nu  découvre  facilement  Montmartre  et  b moût 
Vider ien.  Lr  sanctuaire  eut  un  des  plu*  Iksiux 
que  prâmlmt  no*  église»  gothique»;  dix -huit 
! jiiIh  i s en  faisceau  , ou  colonnes  roudes  , sou- 
tiennent les  voûte»  de  la  nef.  et  quatorxe  relie» 
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du  chœur.  Le*  tix  mlnuun  qui  ferment  et  | 
vjMKiuttirc  août  particulièrement  remarquable* 
par  leur  hauteur  et  par  leur  délirait****'  : elle*  ; 
•ont  di»|Kwées  avec  tant  d'art,  que  1a  lumirre  ; 
se  rêpaud  par  toute  l'église  et  la  rend  parfaite- 
ment  claire.  Le  dxmr  a 40  m.  de  long  tur 
20  m.  de  large  ; les  chapelle*  qui  reguent  au* 
tour  offrent  un  ouvrage  acheté  ; elle*  tout 
d’une  forme  circulaire  , H si  Ihui  proportion- 
nées, que  du  milieu  du  sanctuaire  on  les  dé- 
couvre à travers  les  arcades.  C'est  dans  cette 
église  qu’est  placé  le  monument  que  le  dépar- 
teiaeut  de  Setne-et-Marue  a fait  ériger  à Hos- 
MMt. 

Outre  l'église  cathédrale , on  remarque  en- 
core a Meaux  le  bâtiment , le  jardin  et  la  ter- 
rasse de  l'évéche.  où  l'on  a conservé  le  cabinet 
de  Bossuet  ; la  bibliothèque  publique,  coulenaut 
14.000  volumes  , le  collège  . 1rs  hospices  , la 
salle  de  spectacle  , l'hôtel  de  ville  et  un  beau 
quartier  de  cavalerie. 

Biographie.  Patrie  de  J.  Sscvc  ne  L*«out, 
auteur  et  artiste  dramatique. 

De  Fumu-vt  ua  l’inuu  , traducteur  d’ou- 
vrages scientifiques  et  de  ruinait»  anglais. 

De  Smoa  Fmtv,  évêque  de  Meam. 

De  Màaàa  oc  us  1 ouetta  , seerètaire-grefBrr 
de  la  commune!  de  Paris  à l'époque  des  massa- 
cres de  septembre. 

i roc  vraie.  Fabriques  de  calicots,  d’indien- 
nes, dr  poterie  de  terre,  de  culJe  fuite,  de  salpô* 
tre,  d’instruments  aratoires.  Nombreux  mou- 
lins à Farine.  Tauuriïes  et  corroieries.  — Com- 
merce considérable  de  grains,  farines,  avoine, 
Fromage*  dr  Brie,  laines,  volailles  et  liesliauc. 
Le»  marchés  de  Meaux  sont  trcs-inqiorluiits 
par  le  grand  oainbrr  «le  riche»  cultivateurs  qui 
s’y  réunissent  ; les  ventes  annuelles  de  fi  tu  nages 
de  Brie  surpassent  trois  millious  de  kilngr.  ■ — 
Foires  les  6 janv.  (9  jouis),  15  nui,  I*'  mardi 
apres  l'Ascension  et  1 1 nov. 

À 56  L.  N.  de  Md  un  . 44  k.  E.-N.-K.  de 
Paris.  Lal.  4M"  57'  -40  ",  long.  0*  32  ]l|"  F.. 

L'arrondissrrorut  de  Meaux  est  composé  de 
7 cantons  : Claye.  Créer . Dnmroartin,  la  Ferlé- 
snus-  Juuarrr  , Laguv  . Lifjr  - sur  - Ournq  et  ' 
Meaux. 

Bibliographie.  Sur  t ancien  nom  de  In  ville  ' 
de  Metiux  (Méni.  de  raradémie  totale  des  ! 
inscription»  et  hclles-lcttres,  I.  xix,  p.  510).  ! 
Xmm  (P-)*  Hssui  historique  tur  la  ville  1 
de  Me  au  j , ancietyte  capitale  de  la  Brie , 

in*  8.  1819. 

Du  Pi. i «sis  (Toussaiul).  Fouillé  du  diocèse  de 
Menus.  Se  trouve  à la  suite  des  pièce?  jus- 
tificative» du  I.  ii  de  mw  Histoire  de  l’Eglise 
de  Meaux,  2 vol.  in-4,  1731. 

■ — Histoire  de  t église  de  Meaus , avec  îles  ! 
notes  ou  dissertations  , «t  les  /dises  justiji - j 
m _ cative j ; on  y a joint  un  recueil  complet  des  | 
statuts  synodaux  de  la  meme  égide,  divers  i 
catalogues  des  évêques , doyens,  généra  us  I 
d ordre,  abbés  et  uldtesses  du  diocèse,  et  un  * 
poutllé  exact,  9 vol.  iu-4,  1731. 

* A lotie*  historique  et  descriptive  sur  la  catké-  I 
drale  de  Meaus,  in-8,  1839. 

* Topographie  médicale  de  la  ville  de  Meaux , • 


précéder  de  quelques  réflexions  sur  f origine 
sle  cette  antique  cité,  et  suivie  de  différents 
projets  pour  des  établissements  réclamés 
d hygiène  publique,  in- 12,  1826. 

Almanach  historique  du  diocèse  de  Meaux  , 
m ! H. 1773,  1789. 

Publication  de  la  société  d'agriculture,  scien- 
ces et  arts  île  Meaux,  in-8,  1834-15. 
MEAlZAK  , vg.  Tarn- et -Garonne  ( Lan- 
guedoc), arr.,  cant.  , Cï£  et  a 13  k.  de  Castel- 
Sarrasin,  pop.  1,027  h. 

HKŒ,  vg.  Me-et-y daine  (Bretagne), art., 
cant.,  ta  et  à 16  k.  de  Vitré.  Fuji.  831  h. 

MFI.IIF.RS  . bg  Charente- lu/.  (Saintonge), 
art,  rt  à 34  k.  de  Saintes  , cant.  de  Cotes,  53 
de  Roy  an.  Pop.  1,146  b. 

Ce  bourg,  situé  sur  le  bord  de  la  Gironde  , a 
été  jadis  une  petite  v ille  dont  le  port  était  trés- 
fréquenlé.  Le»  Espagnol»  le  lnuul«mlrrcnt  en 
1620.  En  1840  on  a découvert , à une  faible 
distance  de  ses  murs  , un  dolmen  parfaitement 
bien  conservé,  dont  la  table  était  formée  d’un 
pudding  avant  des  rognons  siliceux  dr  la  gros- 
seur d'un  tenf  et  orné»  de  vive»  couleurs.  Cette 
laide  mesurait  62  c.  d’épaisseur. 

L'église  de  Méchers  est  dédiée  à saint  Satur- 
nin ; elle  a été  rebâtir,  plusieurs  fois,  et  la  uef  a 
même  été  refaite  il  y a peu  d'années.  Le  clocher 
actuel  rel  la  seule  partie  uu  |ieu  ancienne  : c’est 
un  morceau  d'architecture  du  style  ogival  du 
xv*  sircle  , lourd  quadrilatère  ayant  une  tou- 
relle hexagonale  s'élevant  jusqu’à  la  première 
assise,  avec  quatre  baies  ogivales  brochées.  La 
deroiere  assise  a deux  longues  fenêtres  en  ogi- 
ves, très-étroite*  et  épaisse»,  accolées. 

MECHMORT  , vg.  Lot{Q urrey),  arr.  et  à 
20  k.  de  Cabors . cant.  et  SI  de  Caïn*.  Pop. 
395  h. 

MÉCHT.  vg.  Moselle,  connu,  de  Sanry-lés- 
Vigy,  (g)  de  Meta. 

MF.CLKCVES , vg.  Moselle  (pays  Messin)  , 
*fr.,Ket  à lt  k.  de  Meta  , cant.  de  Yeruy. 
Pop.  498  h. 

.MF.M)t  lli\i;  S , vg.  Nard  ( Hamaut  ) , 
arr.  rt  ù 22  k.  d'Aicsnes,  cant.  et  E de  Bavay. 
Pop.  996  h. 

M ECRIS,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr., cant. 
de  Comme rx'y,  S et  a 8 k.  de  Sl-Mihit-1.  Pop. 
495  h. 

MÉ<  ItlNI.ES . vg.  Marne  (Brie)  , ur.  el  è 
41  L.  d’Eperiu)  , rj.ii!,  tl  >;  .U  Mu.1tDun.1L 
Puj..  ÎSJ  b. 

MKDAGl'ES,  vg.  Puy-de-Dôme , comm.de 
Joxr.  — Ou  y trouve  une  source  d'eau  miné- 
rale acidulé.  V.  Jou. 

Bibliographie.  JUuli».  Parallèle  des  eaux 
minérales  en  Allemagne , etc.  ( les  cinq 
premiers  article*  de  U septième  section  trai- 
tent drs  eaux  de  Médagoes). 
fiixmvb  (C--H.-A.).  Notice  sur  les  eaux 
minérales  en  general  , et  sur  celles  de 
Metlagues  et  Je  St- A lyre,  en  particulier , 
in-8,  1843. 

.ME  1)A  N.  vg.  Seine-et-Otse  (Ile-de-France), 
arr.  et  à 22  k.  de  Versailles  , cant.  et  ^ de 
Pois*)  . Pop.  199  h. 


MEDARD  (Si-),  vg.  Charente-Jnf,  (Angmi* 
mou) , arr.  , cant.,  el  à 9 k.  de  Jon/sr. 
Pop.  163  h. 

MÉDARD  (St-),  v g.  Chareute-Inf.  (Sain- 
longe),  arr.  et  à 14  k*  de  la  Rochelle  , raui. 
de  la  Jarric  , CS  du  Croix  - Chapeau.  Pop. 
1,457  h. 

Mi  l)  A KD  (St-),  vg.  Creuse  (Marche),  arr. 
et  à 10  k.  d'Aubusson.  cant.  el  C3  «le  Chêne- 
railles.  Pop.  1.548  h. 

Mt  DARD  (St-),  vg.  Dordogne  ( Périgord l, 
arr.  et  à 28  k.  de  Ribérac,  cant.  et  £2  de  Muv- 
sidan.  Pop.  897  h. 

NfUARI)  (St-),  vg.  II. -Garonne  (Cotit- 
miiigrs),  arr.  et  à 9 k.  de  St-Gaudens,  cant. 
et  CSdeSt-Martory.  Pop.  303  h. 

MEDARD  (St-)  , vg.  Gers  (Armagnac)  , 
air.,  cant.,  5)  d i 5 k.  de  Mirande.  Pop. 
677  h. 

MÉDARD  (St-),  Gironde  (Cuicune),  arr.  et 
à 20  k.  de  Libourne  , cant.  dr  Goulra».  H. 
Kir.  A 545  k.  de  Paris  pour  U lave  des  lettres. 
Pop.  963  h. 

MÉDARD  (St-),  vg.  Indre  (Berry),  arr.  H 
à 38  k.  de  Cbàleauroux  , tant,  et  a de  Châ- 
tilion-sur-ludre.  Pop.  198  h. 

MÉDARD  (St-),  vg.  /xsndes  (Gascogne), 
arr.,  cant.,  E et  à 3 k.  de  Mont-de-Marsan. 
Pop.  4,465  h. 

MÉDARD  (St-),  vg.  Loire  (Forer) , arr.  et 
a 26  k.  de  Montbrison,  cant.  et  >Jj  de  St-Gal- 
rnier.  Pop.  778  h. 

MÉDARD  (St-),  vg.  H^Loirr , comm.  de 
Chaconiac,  1-3  du  Puy. 

MÉDARD  (St-),  vg.  Lot-et-Garonne, 
comro.  de  fJermout-Dexsous , E]  de  Port-Ste- 
llane. 

MÉDARD  (St-),  vg.  Meurthe  (Lorraine1», 
arr.  de  Château -Salins , elà  9 k.  de  Vie,  cant. 
rt  E de  Dietur.  Pop.  521  h. 

MÉDARD  (St-),  vg.  B --Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 18  k.  d'Orthci , cant.  d'Arthe* , l-J 
d*  Allia.  Pop.  672  h. 

MÉDARD  (St-),  vg,  Deux-Scs  r, s (Poitou) . 
arr.  el  à 12  k.  de  Melle,  cant.  et  K de  (àâles. 
Pop.  213  h. 

MÉDARD  (St-),  vg.  Somme , comm.  rt  . - . 
de  Rnve. 

MÉDARD- DF.I1  ARBF./.I  Kl  X (St-),  vg. 
Charente  (Saintonge),  arr.,  cauL,  E et  à 3 k. 
de  Barbexieux.  Pop.  49o  h. 

MÉDARIF-DE- DRO.NE  (St-),  vg.  Dordo- 
gne (Périgord),  arr..  cant.  et  à 8 k.  de  Kibé- 
rac.  Cgi  de  St-Apre.  Pgp.  593  h.  — Forges  *< 
hauts  fourneaux. 

UKKAkD  ÜK  -UUIZlÙtf*  (SL;  , v|. 
ronde.  V Sr-Mànaan. 

MÉDARD  l>EA;r»ÇON  (St-),  »g.  Dordo- 
gne (Périgord),  arr.  et  à 30  k.  dr  Bergers  i . 
cant.  de  ViUdraucbe-dr-Lourb.*|»t,  E île  Me- 
Foi.  Pop.  1 ,452  b. 

MÉD.kKI»  DK-NEM.XU*  SI-),  i|.  Lan. 
des,  rtutua.  de  la  Glaneuse , Cf;  de  Muul-dc- 
Marsan. 

MEDARD*D»>PRF.S«yt  F.  (St-),  vg.  Loi 
(Qaerry),  arr.  et  à 39  k.  de  Figrac,  nul.  el 
SI  de  St-Ceré.  Pop.  649  h.  Prx*  de  la  L-\e. 
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O vilUgr  , où  l'ou  voit  no  .‘itM'ini  rhiiran , 
|*Hv»cdc  une  dr»  plu.»  Min  grottes  «lu  départe- 
ment; u forint*  est  rrllc  d’un  corridor  tor- 
tueux , qui  s'élargit  et  M rrtri*eit  alternative- 
înail  ; rlle  est  omet*  «le  iKMiiliniises  rolmuir» 
d'albâtre  , rt  ses  paroi»  sont  rouverte»  de  sta- 
lactite* brillante*  p|  Ircs-diversifiée»,  Cnl  le 
Mititcrram  du  département  «hi  il  y a Ir  plu»  de 
concret  tou*  . ruai-»  le*  v «ont  moins 

grand***  «pic  dans  le»  ca venir»  dr  llln»  rt  de 

LrveruoB. 

MI  DAim-DK  HOI  IU.  VC  (St-).  vg.  Cha- 
rente , ^Augnumoi*'  , nrr.  rt  à 89  k.  d’Angmi- 
Irnip  , tant,  de  Knniltar , CH  d’ Aigre.  Pop. 
533  h. 

XIKOAKD-DKS-PIIKS  (St-),  ou  Sr-Mvai, 
xg.  / eudee  (l*oiloti),  nrr..  rant.  et  PI  de  Ion- 
trnnv -le- Comte.  Pop.  571  li. 

XIKD  «HD  D KXt  lDF.ITMSt-}.  tg.  Dor.lo- 
gne  ; IVrigord’ . arr.  rt  à 40  k.  de  Prrigueux  , 
eanl.  rt  «l’Fxcûkuil.  Pop.  837  I». 

»IKDAKI>-DKYRA.\S  (St-).  Itg  Gironde 
f( •uiriuie  i.  arr.  rt  à 15  k.  de  Rordrauv,  caul. 
«le  Lilirvdr.  CH  de  Castre*.  !N»p.  456  Ji. 

>1  11  f ) A H l>-  EX  - J A M.K  (St-) . vg.  Gironde 
((îuininr),  arr.  et  à 13  k.  dr  Itordt-au» , caut. 
et  TH  de  hl.iiHpiefnrt.  Pop.  1 ,888  II.  — Foire* 
le»  5 mai.  9 juiti.  50  août  et  12  no» . 

St-Mrdard-m-JnlIe  est  un  gros  liuuig  assez 
bieu  ImIi,  muai quabk*  surtout  pur  ».i  fabrique 
nivale  de  poudre  à fatum,  établie  sur  la  Jalle  «le 
ItlawpM-fort.  La  commune  renferme  IwniMmup 
de  lande*»,  dr  tailli»  de  clniir*.  de  bois  de  piu*  ; 
rllr  ve  cuIttptWP  «lu  |nmrg,  «le  »i\  village»  rt  «!«* 
quckpir»  hameaux.  Son  .sol,  gcnéi.ïlrmcnt  sa- 
blonneux. m*  pi  été  peu  à la  rulluirdii  In  •ment  ; 
mai»  il  pnubul  lieaunmp  dr  seigle,  rt  la  vigne 
v réussit  assez  bien. 

la  Jalle  de  ftlanqiielort  (ruisseau  de  5 à 10 
tu.  de  laigrur)  traverse  la  rnrninutir,  où  die» 
mi  source  : aux  «un  irons  dr  cette  source,  et  sur 
qurtipip-v  autre.'  |kiiii1s  du  territoire,  le  sol  ii'r*t 
qu’un  vaille  aussi  nu,  au»*i  stérile,  au  v»  mobile 
«pie  relui  de»  dunes.  On  remarque  dans  Sl-Mé- 
danl  plusieurs  jolies  maisons  de  campagne,  uu 
jirtil  château  féodal,  dilfereut»  lumuliis,  «le* 
fallut» , dr»  ma  rue»  qu'on  néglige , eulin  de* 
carrièic*  d’assez  mauvaise»  pierre»,  niai*  «pii 
renier! tient  des  «Msanenl*  rt  «le»  foisili-»  cu- 
rieux. 

C «**t  nu  vud-ouevl  de  St-Médard,  rt  au  mi- 
lieu d'une  lande  de  pré»  «k*  3.000  hectare*  d’é- 
tendue,  que  lut  place  «Ut  1845  «Ml  camp  de  qua- 
raiile-cin<|  mille  liominr*  dnnt  S.  A.  R.  le  duc 
d'Auiiutlc  pnt  le  roinuiiiudriiM'ut.  Le  prince 
habitait  b château  de  Ikdloit.  Ijr  «piarlier  île  la 
rnvaJrrie  avait  été  établi  sur  le»  Iw.id,  dr  la 
Jalle,  dont  !*ean  est  limpide  et  potable. 

némib - mrju'm  (si-i.  vK.  iMt 

(Querrx),  arr.  et  à 88  k . «k*  Figeai*,  rant.  cl  Z*j 
«le  la  Caprlk-Mnrival.  Pop.  8541  II. 

MKbARD-PRÈH-CATl’S  (St-),  rg.  Ut 
(Qucrcy),  arr.  et  à 19  k.  tir  Cabors  , raul.  rt 
E^cCatii*.  Pop.  496  h. 

XtCDAKD-M  R-ll.l.K  (St-),  Xg.  tlle-et- 
I Haine  ; Bretagne'] . arr.  et  à 19  k.  de  Raine*, 
eanl.  rt  DH  de  St-Aubiu-d'Aulûgné.  P.  085  k. 


XI I DA VI.  lig  Orne  (Normandie),  arr.  rt  à 
12  k.  d’ Argentan,  eanl.  et  CH  de  Mortier. 
Pop.  306  1). 

XI K DK  (la),  xg.  RoHehei-Ju-Fktme,  connu. 
drtJiàlKauiiruf-lcs-MartigiH*»,  CH  de  Martigues. 

.MKDKDOXS.  xg.  Gironde , curam.  de 
Prctgiiac,  K de  l’ndcttMM*. 

XIKDERIACI  !H  v lu*  ■ 51T,  long.  84').  « Ce 
lieu  est  placé  dans  l’Itiuérairc  d'Autouiu  entiv 
S a /'fouet  rt  Teudttrum,  sur  une  route  «pii  «le 
Colonia  Trajann  v rend  a Colonia  .4grip~ 
ftinti , par  Julittcum  «mi  Julici,.  b»  distance 
est  uiarquiv  X a l'éganl  dr  XnManrs,  rt  IX  à 
l'égard  de  Tendu  mm.  Ou  p»-ut  voir*  lat  ticlc 
Sttbloue i que  «xi le  position  convient  « nu  lieu 
appelle  lut-Ssuit , entre  Vmlo  et  Cueklre  ; rt 
celle  d«*  Teudurnm  subsiste  dmi*  ludJrr.  Ce 
qu'il  y a d\*»pace  entre  ce»  |*u*itioli»  i*x«ixk*  ce 
qu’iudique  riliiiéraire,  et  je  ne  trouve  |M»ini  de 
beu  «pii  rap|*ilr  le  nom  de  Mrdrrutcum. 
Mats  je  rroi*  devoir  m'attacher  à Rruggeu , 
comme  au  lieu  k plu»  nunanpiablc  sur  la  di- 
m-tiou  de  la  voir  , nu  passag«*  «l'uiw  rivière, 
et  «Inut  la  distance  à l'égard  de  Saldonr * jieot 
cadrer  à «elle  que  marque  I Itinéraire,  ce  «pii 
procure  l’avantage  «k*  »’y  couloriucr  dnu»  l’une 
«k:s  deux  Jistauccs , piul«>t  «pu*  «le  »’cu  écarter 
indistinctement  dans  rime  cunimc  dau»  l'autre. 
Olle  de  hniggen  à Tudder,  étant  plu*  forte  . 
|M*nt  s’estimer  d'environ  18  lieues  gauloises.  •* 
D’Anvdk*.  Solive  de  f unnemtr  Gaule,  p.  443. 

MKDEYROLLKS,  xg.  Povnle-Dvine  (Au- 
vergne), arr.  rt  à 18  k.  d'Aniberl.  caul.  de 
4 iv crois,  CH  d' Ariane.  Pop.  533  II. 

MKD1KRK.  Vg.  Dott/n  (Franche- Qui» té), 
arr.  rt  à 84  k.  de  Haumr-lo- liâmes,  caul.  rt 
; ; de  l’IsIc-sur-lc-Doub».  Pop.  35»  h. 

J X4KDII.1.AC.  vg.  ( 'fiarente  (Saiiitunge),  arr. 

I rt  à 30  k.  «k*  Rarliezictix,  rant.  rt  (H  dr  Clui- 
I lais.  Pop.  304  b. 

MEDIOLAM'M  (lat.  46“.  loug.  83").  « Je 
, place  un  lieu  de  ce  nom  entre  forum  Segnsin- 
nornm  ou  Fcur,  rt  Finit,  «jiMinpic  dans  la  l aide 
| tltéodosknue  il  jmraisM*  culte  llodumna  oit 
Ri  limite,  et  Forum.  Mai»  l'cxamcn  des  di»- 
taucf*  veut  une  |mn*ille  lran»|K!*ili«Mi.  Car 
! l’espace  actuel  cuire  Ruiiatie  et  Fcur , nViaut 
i que  «le  18,000  loisirs,  uc  saurait  aüitirtlrv  3G 
i hein*»  gauloise»,  routine  ou  les  compte  dan»  la 
Taldc  eu  lauvaul  Afediu/nnum  dnus  crt  inter- 
valle. Il  faut  ajoute)  à cela,  «prVntrx*  Forum 
! rt  Uon,  n*  qu’un  trouve  dau»  In  Tnbk*.  savoir 
■ XV I , ne  MllH pu»  à uu  espace*  qui  e»t  plu» grand 
: qu'entre  Feur  rt  Ronanr.  Je  miwrquc  sur  la 
| roule  de  Feur  à Lion  deux  «ndmit» , dont  le 
! nom  de  l 'Etna  dérive  du  t«*mie  «le  Sfraln, 
| ainsi  que  l'Falrée  dan»  ü'aulrrs  provinn*»:  et 
un  peu  au  delà,  sur  la  inrim*  voie,  je  rru«x»iilre 
I un  lieu  dont  le  nom  de  Me»»  cou»crvr  de  l‘a- 
nakigie  avec  le  prnnier  rt  principul  d«»  daix 
membrrs  dont  le  nom  de  Mediolantim  «| 
coni|MMé,  et  c’est  en  tronquanl  le»  ancicnm-v 
dêiiiiniiruitinn»  «pi’on  le*  a rmnmuuémriil  al- 
* térér*.  Omuit  « la  réforme  dntu  de*  dUtntim 
que  le  «k-placx-ment  de  Medto/anum  juirail 
drmaïukr.  un  peut  juger  «pie  ortie  de  Homme 
à Feur  tient  lieu  d’environ  17  lirurs  gauloises. 


rt  relie  de  Feur  à Lion  d’envirou  88  en  mrsui  e 
ibnéraite,  la  distance  directe  étant  d’environ 
84,000  toises.  ■ D’Auville,  Soliee  de  fan- 
tienne  Gaule,  p.  444. 

MEIIIOI.AM  M (lat.  58*.  loug.  S**).  « Ou 
trouve  Mrilitdanuru  dan*  l’IliiMTairr  d’An- 
I oui ii , sur  mie  route  «jui  conduit  «k  Colonia 
Trajann  a Colonia  .igrippina,  par  Jnluu  um. 
ou  Julirr»,  ru  b’écailaul  du  Rhin  ; cl  la  di»- 
tancr  est  marquée  VIII  à l’égard  «k*  Colonia 
Trajann.  Ua»  lien  ihuiiiim-  M«n  >lant  convien- 
drait fort  par  crtte  dénomination  : mais  cr 
lieu,  «pie  Uuvier  «lit  être  distant  «k*  Colonia 
Trajann  d’environ  G milles,  im*  »Vn  érarte 
«pic  d'euvinm  3 lieues  gauloises,  rt  l'Itinéraire 
prend  coiuimménieiil  uu  plu*  grand  intervalle 
d’une  position  à une  autre.  D’ailleurs  je  re- 
martpn-  «pi'à  la  suite  de  .1 JeiLo/anum,  la  dis- 
tante étant  |wreilUmciit  marqute  VIII . jviur 
arriver  à un  lieu  nommé  Sallone»,  k-  compte 
que  fournil  ainsi  l'IliiuTaîre , eu  réunissant  le» 
deux  «listamr»  dejiuih  Coloma  Ttajuna,  mu- 
vient  à la  |Ki»itiim  qui  e»l  propre  à Safdonetr 
savoir  celle  en  qui  on  retrouve  la  même  sigui- 
beutinu  dau»  le  nom  d'Iüt-Saml,  entre  (fiieldrr 
rt  Vriilu.  fiai*  il  im*  faut  pn»  n»uin*  de  16  lioje» 
gauloise»  jMiijr  remplir  cc-t  intervalle.  Or.  ce* 
«■oiiswk-i-alion*  mettant  de  la  ditbcullè  a ulnplrr 
la  |M>siiion  «le  Mov-lnut  pour  celle  «k*  Mcdiola- 
num,  puiMpM-  c«*ne  |m*iliiiu,  m*  trouvant  lmp 
près  «Je  Colonia  Trujana,  est  m n éme  temps 
lmp  éloignce  «le  Srldoun,  |Kitn  <pie  Mov-lant 
soif  Medio/annm,  il  faut  supposer  «pu*  l'Itiné- 
raire n dû  marquer  III  nu  liai  de  \ III  dans  la 
prrmifjr  distaurv,  «■!  XIII  ail  lû'll  de  VIII 
dau*  la  seconde.  J'avoue  «pie.  malgré  ipidque 
répugnance  pour  une  p.iu-ilh*  suiqaciiiou,  le 
ijiun  «k*  Mo. -Lut  m’eu  iuifHiM*.  ••  D'Auvilk*. 
Solive  -le  T nnamne  Gaule , p.  443. 

AIKDIOI.AM  M (lat.  47 long.  8(r|.  ..  La 
Table  indique  uu  autre  Mrtbolannm  entre 
ArgenUmngn*.  nu  Argailouen  Reoi.et  Ijum 
\ertr,  ou  >cn*.  bi  distance  manpit*!*  XX  VIII 
à l'é’gaitl  û'.lrf,' rulomngas  parait  forte,  u'étant 
sur  le  local  que  d’cii'inui  Ï5  lirurs  gauloise» 
ru  droite  ligne  cuire  Argent  ou  et  (Jiâteau- 
Meillan,  «pie  t, régi  lire  de  Tour»  a|q*He  Ca- 
ilrirni  Mediolnm  ine.  Dcrelmi  n Ijaa-  Xertr , 
riudiratiou  de  la  Table,  qui  est  \ll,  uV*t  pa* 
vuITi saule,  paire  «pi'riiln*  tJiâtcau-3IciUau  et 
Srrit  l'cspaci*  vaut  au  ntoili.»  18  lieues  gnu- 
lowes.  «•  D’Au*  illc  Salive  de  f ancienne  Goule, 
p.  445. 

MKDIOI.AXTX1,  postes  KiiOnuvux»  (lat 
50*.  loug.  19*),  ••  Ptoléméc  en  fait  mention 
comme  de  la  ville  principale  de*  siufirrii  /./<««- 
rat  et  t «k.ut  |e  nom  e*l  ailleurs  .4  nier  ri  F.baro- 
viret.  Dans  l'Itinéraire  d'.Vntouiu  rt  «Fins  la 
TalJe  tbâida»truiM*,  «mi  trouve  Mnliofnnuiu 
dnlercorum.  Alilliiieti  Maitvlliu  file  la  même 
ville  dan*  hi  M-ronde  Lionrnusr : elle  e*|  du 
nuiubre  de  celle»  «pii  ont  | cidn  leqr  nom 
pnfyre  et  piiuiitif,  pour  pmulrx*  rrtni  «!*•  la  cité 
ou  du  |M-uple  dniit  elle*  «•faiait  capitale».  Ije 
nom  A' Ebnrovicrx  était  déjà  «lien*  lorsque  la 
Notice  de*  provinces  dr  la  finale  a été  dressée. 
On  y lit  Ci  vif  ns  F.broictour».  Dans  le  movrn 


MKDIOMVnUCI. 


MF.IHANA. 


MKDULI. 
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%•  e'ol  sous  le  nom  d'Ehroirtr,  «mi  d’Kbroas. 
qu’il  es!  mention  d'Kvmu.  » D'Anville. 
Notice  de  C ancienne  Gaule,  p.  416.  A . ausii  : 
Ane» hk.  Histoire  de  la  fiochelle,  in- 4.  1756 
Walrltrutr.  Géographie  Je»  Gantes , 1. 1, 
p.  39». 

Bokami.  Conjecture»  sur  la  potition  de  Me- 
diolannm , ancienne  cille  des  Gaule»  (Molli, 
dr  farad.,  de»  belles-lettre» . I.  «vm, 
p.  463,  474). 

MF.DIOLAMM.  poste»  Savtovs»  (bl. 
46",  long.  17").  « Quoique  l<*  nom  «le  la  Aille 
capitale  de*  Santone*  toit  écrit  Mrdtolatnum 
dan*  Slraboti,  dans  Ptolémée,  dans  Marries) 
d’HérackV,  il  semble  que  sur  b finale  «le  ce 
nom  on  doit  sr  conformer  à la  maniéré  la  plus 
commue  de  récrire  pour  (otites  1rs  Ailles  qui 
ont  |«orté  le  iiiènte  uoiu.  Ce  n’est  |vu  précisé- 
ment  d'après  iMnlémée  que  Marrie»  d’Iléra- 
rléc.  quoiqu'il  paraisse  ru  liirr  ses  positions, 
se  hasarde  de  dire  que  la  s il  le  «1rs  Santoae» 
est  prés  de  b mer  et  sur  la  Garonne.  O qui 
pourrait  sedirv  ainsi  du  territoire  qu'«M>cupai«'iil 
Je*  Santonc»  ne  contient  point  n b situation 
de  b capitale  ru  particulier.  L’ Itinéraire  d’An- 
tonin  et  ta  Taille  theodosicnnc  fout  mention  de 
Mediotonum  Santontim.  Cette  ville»  quitté  ce 
nom  qui  lui  était  propre  pour  prendre,  r«»mm«* 
b plupart  des  autre*  capitules,  celui  du  peuple. 
Animieu  Marcellin  (lih.  xv)  la  désigne  son* 
le  nom  di  Santonc  s,  entre  les  ville»  principale* 
dr  fAquitainr  : et  dans  la  Notice  d«*s  pu». 
Uiicrs,  Cicitat  Santonum  est  de  rAqnilaitie 
srconde.  On  lit  S an  lut!  us  et  S an  Uni  i dans 
Ausone  et  dans  Sidoine  Apollinaire,  ce  qui 
peut  tin*  attribué  à la  quantité  pour  la  facilité 
du  vers  dan*  leur*  poésies.  La  ville  de  Saintes 
conserve  plusieurs  xe*tig«*  des  édifices  publies 
dont  elle  était  décorée  dans  la  dominât  mu  ro- 
maine. » D'Anville.  Notice  de  f ancienne 
Gaule,  p.  446-  V.  aussi  Wsldctuer.  Géogra- 
phie det  Gaule»,  t.  t,  p.  i3C. 

MEDIOMATRICI  ( bl.  50".  long.  S.V). 
« C'est  aiu*i  que  ce  nom  «luit  être  écrit,  d'apre* 
César,  Straliun,  Miuc,  Tacite,  b Notice  de  b 
(bule.  Ptolémée  est  le  seul  qui  donne  lieu  de 
changer  b finale,  en  écrivant  Mediomatr’ue*. 
Si  l'on  prend  en  rigueur  ce  que  dit  Céxar  du 
court  du  Ktiin  : Per  fine»  Sr/uanorum  Med,, s* 
motricorum,  Trihororum,  Treeerarum,  citatn» 
fertur  (Comment.,  te) , les  Mediomatrici  au- 
raient eu  un  district  de  grande  étendue . et  qui 
s'écarlail  fort  de  leur  ranloiiucfuent  ptinrijial 
aux  environ»  de  la  Moselle,  en  franchissant  une 
barrière  naturelle,  que  b chaîne  des  Vosges  leur 
opposait.  Et  s’il  était  question  dan*  César  de  la 
plus  exacte  description  géographique,  b situa- 
tion dr*  Trihoei,  «lont  le.*  limites  participent  «le 
ceux  tirs  Leuci  connue  des  Mediomatrici,  cl  <(ui 
ne  sont  point  contigus  aux  Trereri,  demandait 
que  dan*  cette  rmitnératiüu  les  Trihoei  fussent 
nommé*  avant  les  Mediomatrici,  et  unn  pn»  entre 
les  Mediomatrici  et  les  Tracer i.  Il  <**1  vrai  qnc 
dan*  h*  cas  où  l'établissement  de*  Trihoei,  en 
deçà  du  Rhin,  ainsi  que  celui  des  Nemetti  et 
«les  t angione »,  aurait  été  pris  sur  une  partir 
de  l’ancien  Irrntoiredr»  Mediomatrici,  il  serait 


naturel  qu’il  fût  fait  mention  de»  Mnfiomairùi, 
avant  que  de  eiter  le*  Trihoei.  Ce  qui  est  cons- 
truit. c'est  que.  dans  h*»  temps  postérieur»  à b 
conquête  de»  Gaule»  |ur  César,  il  ne  paraît  au- 
cune trace  ou  mcinoiir  de  In  po« session  des 
Mediomatrici,  au  delà  de  ce  qu’ils  ont  urrujN* 
dan* le* limite*  delà  première  Belgique,  les  par- 
ties vuikiur*  du  Rhin  en  étant  hieti  distincte*, 
cl  coii)|>o*.«ut  uue  autre  prosinre,  b Germanie 
première.  Il  y a quelques  autre*  remarque*  à 
faire  sur  le»  Umitesdes  Mediomatrici.  On  trouve 
un  Fine»,  «pii  ru  les  séparant  de  la  cité  d«r*  Fr* 
rotlnncnscj,  b res*cire  «bu*  des  Ixiruo  plu* 
étioiles  que  le  diocèse  de  Verdun.  Je  sois  cn- 
00 re  que  le  Pag  ut  Metcnsix  «bus  le  mm  ni  Age 
sort  de  l'étendue  actuelle  du  diocè*r  de  Metz, 
et  einpiete  sur  celui  dr  Trêves,  comme  il  s'en- 
suit des  lettres  d’un  comte Sigrfrid, «le  l'an 96 J, 
où  k*  Castellum  Luvlinhurch  (Luxembourg) 
est  dit  situé  in  Pago  Meliaguco.  A l’égard  de 
de  celle  dernière  extrusion,  il  semble  que  Metz 
axant  été  b demeure  des  rois  d’Austrasie,  cet 
ax antage  a pu  étmdre  son  ressort  A un  caiitnu 
voisin,  que  l’on  jugera  néanmoins  avoir  appar- 
tenu aux  ancien»  Treveri,  plutôt  qu'aux  Me- 
diomatrici.  » D’Anville.  Notice  de  f ancienne 
finale,  p.  447.  V.  aussi  : 

SonFrniK.  Al  satin  iüustrata,  t.  l,  p.  44. 

H i Hoir e de  Metz.  5 xol.  in-4,  1769  a 1787, 

1. 1,  p,  5 et  174. 

Coioü*.  Statistique  de  la  Moselle,  m-f* , 

an  xt,  p.  9». 

Cmu.  Sur  le»  monument»  trouvé*  à Metz 

(Recueil  d’antiquité* ).  I.  v. 

WiLamn.  Geogr.  Je»  Gaules,  t.  i.p.  517. 

MEDIS,  Iig  Charente-h ef.  (Sainlonge),  arr. 
ci  à 30  k,  de  Puas,  caut.  et  H «le  Saujoit. 
l'op.  1,000  II. 

VIFIMm:  (pays  de),  Medulanus,  tractus  Me- 
dulorum,  pays  de  b ci-devant  prov  ilnv  de  Gas- 
cogne, compris  entre  b Garonne,  le  Bmdelni». 
le  Ilazailnis,  le  pays  de  Roch  et  fücëau.  (i'tsl 
mi  pays  «le  gravier  et  siliceux,  dont  b partie 
oreidrutate  est  pit-sque  déserte,  couverte  de 
bois  et  d'étang*  ; il  n est  hou  et  bien  jxcuplé 
que  le  Umg  de  b Garonne  : I>r.*parrr  «î  étnit  le 
chef-lien.  Le  Médoc  est  aujourd’hui  compris 
«bit*  le  déparlennnt  de  b Gutiude  ; on  y re- 
colle le*  meilleurs  x nu  rougi-*  de  ce  départe- 
ment. 

Le*  arme»  du  Medoc  étaient  : partie  le  1** 
it azur  à une  crois  </' or,  le  ÿ de  gueules  à 
un  joint  tf  argent. 

MKIMH:  (le  fort  dr),  Gironde,  contai,  de 
Cussae,  Z£1  «h*  Margaux. 

MÉDONVH.I.E.xg.  f'otge» (Lorraine)»  arr. 
et  a 1»  k.  «le  NeufrhAteau,  ouït. eltlZ  de  Bul- 
guéxille.  Pop.  53."  h. 

MflUirS.  V.  RAbiinu-nt-ItuiUMi. 

MÉDHÉAC,  xg.  I Ile -et- Ht  aine  (Bretagne), 
arr.  dà  10  l>.  de  M<Milfort-sur-M«Mi,  caut.  et 
Q9  de  Mi  'Ht  ml. ..n.  Pop.  9.335  h.  — Foire  le 
16  oct. 

MEUT  AN  A Fi.tr.  (lut.  49",  long.  18"). 
* Cette  rivière  (St  citée  dauv  de»  ver»  que  plu- 
sieurs critiques  veulent  iiVtre  point  de  Lucaiu, 
et  avoir  rtc  inséré*  dan*  mu  poeme,  ce  qui 


m'a  fait  douter  «pu-  je  fusse  vu  droit  d'en  faite, 
usage  : (lih.  i,  v.  438)  In  Nehnlû  Mcduana 
tui»  marcere  pervsiit  And  tu,  /a/n  placida  JJge- 
ri»  récréai ur  ah  unda  : qm>i  qu’il  en,  soit,  la 
déiMiniiiiation  par  rlle-méme  parait  ancienne  et 
sans  alléiatuni.  Il  faut  dewt-j»dre  aux  écrivain* 
du  moyeu  âge.  pour  pouvoir  citer  b Sarte  rl  le 
Loir,  «pu-  b Muteuue  ir«;«>it  auprès  «l’Angers, 
axant  «pie  d'airivirr  à b bure  dau*  l’endroit 
nommé  IkMii'he-Maiue.  D'.Viivilb'.  Notice  de 
F ancienne  Gaule,  p.  44». 

MKDVAVmi  Int.  5tr,  long.  5V).  - C.’esl 
un  lieu  placé  dan*  la  Table  théodoxieune  à b 
suite  de  celui  dont  le  nom  de  Mo  sa  se  rap- 
porte indubitablement  à Moutou,  comme  mi 
peut  voir  « l’article  Mosomegu»  ; et  In  distance 
est  marquée  VIII.  J«*  n’ai  point  découvert 
d’autre  position  qui  f«lt  applicable  a Me- 
duantum,  «ju'iiu  lieu  iiunimé  Moxen.  l'neraile 
mauiLscrite  et  lojmgraphique  de»  eux  irons  de 
Semois  dau»  l’Ardenoe  me  l’indique  sur  b 
droite  de  celte  rivière,  à un  peu  plus  de  3,.ViO 
luise*  au-dessus  drt.hiui,  qui  est  sur  b gauche. 
On  ue  disconviendra  pa*  qu'il  n’y  ail  de  l'iiui- 
l«vgie dans  b dénomination.  Quant  a 1a  distance 
de  Mouron,  comme  elle  peut  s'estimer  d'en- 
viron 10,m>0  toûea,  l'indication,  si  elle  était 
VIÎII,  y couxieudiuit  mieux  que  VIII,  pare» 
que  le  culcul  de  8 lieue*  gauloises  u'est  en  ti- 
gui-iir  «pie  de  9,07?  luise*.  Je  cmi*  «pie  b 
rouie  qui  |xart  de  Durocortorum,  et  sur  b- 
quclle  Mcduantum  se  trouve  dan.*  b Tabh*. 
e*t  lûeii  coiiuur  jusque-là.  Mai*  il  n*«-n  est  |uix 
de  même  de  lu  runlitmaliun  tracée  dau*  lu 
table  «-n  nltmitivviut  à Colonia  Agrippinn.  D^n* 
cri  inlervalle  uu  ue  voit  qu'uu  ihiiii  de  lien  au- 
quel il  mampie  quel«pi«-»  letln-s  , M merien , 
vau*  indication  de  distance  à l’égaixl  de  Me- 
duan/um.  S’il  faut  croire  que  la  toute  se  ren- 
dait en  dhr!  à Oilogne  , b disjKMUlinii  du  |«K-al 
(comme  ou  prit!  s’rsi  ra|ijxM  ler  à b carte  de  b 
f.aulr)  fait  présumer  querelle  roule  s’unissait, 
eu  s’appivicbant  de  Co/onia  Agrippinn,  à celle 
«pii  s’y  rendait  d'Angusta  Trererorum,  ce  qui 
néaiunoiii»  serait  plus  décidé,  si  le  lieu  marqué 
|iar  b Table  au  delà d«-  Meduantum  « tait  «muni. 
Au  reste,  «r  défaut  ue  me  «lisp-U'iait  puiut  de 
m’exjiliquer  sur  re  qui  peut  convenir  » 
duantum  en  pirtinilici . •*  D’Anville.  Notice 
de  r ancienne  Gaule , p.  448. 

HKDl'1,1  (l»l.  48",  Iwtg.  17").  « Oq«ii  fait 
|urtiede  l'aiiani  territuirr  des  Bitunge*  l'i- 
risci , sou»  le  n«im  de  Mrilor  , entre  femltnii- 
ebure  de  b üarouitc  et  b mer,  représente  le* 
MeJuli.  dur  b nom  «k-  Mivlor  vient  de  Me- 
dulcum.  qui  e*t  dérivé  «le  Mrdnli.  Ausone  d<*» 
signe  la  situation  de  «v  canton,  comme  la  qua- 
lité de  sou  terroir,  ru  écrivant  à un  de  v*  ami» 
nommé  Tlièon  : Quoi  geris  extremis  potifn» 
tcllnri»  in  orit,  Cutlor  arenarum  rates.'’  Cm 
littut  arandum  Ocrant  Jutent  juxla  tolemqne 
endentem.  Il  vante  ailleurs  ottrea  Jiedulica, 
Baianit  certanfia , etc.,  auxquelles  Sidoine 
Apollinaiiv  fait  allusion  rn  parlant  de  ceux  qu'il 
ap|irlle  Medulicte  tnpellecltlis  epulones.  Dau» 
la  Chrouiqur  des  Norman*  , sou»  l’au  848  . le 
lieu  dont  il  rst  meution  à la  suite  de  Romdeaiix 
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sou»  le  non  de  Metullium , ne  peut  être  attri- 
bué dans  le  votuu  igr  de  relie  ville  qu’aux  Me- 
duli , dont  il  parait  tirer  u dénomination  : 
Northmnnni  BarAegalam  AquiUutitr , JuAeit 
proAentibiu,  rapt  cm . Aepopulatam.jue  inern * 
A un!  : AeinAe  Metullium  ricnm  populautes , 
incendies  eadunl,  Je  pense  que  Gjktrlnaii  de 
Médor  pourrait  avoir  succédé  a Mrtulli uni , 
comme  avant  été  rèrdifir  ; et  en  qualité  de  lieu 
priuripal  chez  les  Meduti,  il  tiendrait  s raUem- 
hlablemnil  la  piaer  d’uu  .Yoviomapuj  «pie  Plo- 
létnér  indique  chez  les  Bituriges  Virisci , et 
dont  il  est  mention  dons  un  article  partini- 
lier.  >•  D’Ànvill*.  Aotiee  de  f ancienne  Gaule, 

p.  448. 

MF.nt'I.l.l  ( bl.  tfr*.  long.  *5").  « Le  nom 
de  ce  peuple,  dan»  un  eudroit  du  trxtr  de  Slia- 
bou.  rst  Medualli  (lib.  iv,  p.  ±03 1.  Ih.iu  Tins* 
cription  du  trophée  des  A (fies,  rapportée  par 
Pline , et  dans  celle  de  l’arc  de  Suve , ou  lit 
Medulli.  Selon  Stralion.ee  peuple  occupait  le 
plus  haut  sommet  des  montagnes,  et  il  attribue 
a ce»  moulague*  100  stades  de  hauteur  perpen- 
diculaire. H ajoute  ( p.  ±04  ) que  les  MrAulli 
sont  fort  au-d«»iw  de  1’Isrre  axer  le  Rluiue  : 
car  c’est  ainsi  qu’il  faut  entendre  le»  terme» 
dont  il  se  vert , fsistm..  *!>.»•  rauCt&ss r,i , pour 
que  les  MrAulli  ne  descendent  jioint  trop  lias 
dans  le  territoire  des  Allobroges , au  - dessus 
desquels  Plnlémée  témoigne  qu’éfaiciil  situé» 
les  MeAulh.  C*esl  probablement  d’uu  Ine  qui 
est  au  pied  du  mont  Cenis  que  prie  Stralxm, 
à la  suite  de  ee  qu’il  dit  de  la  position  des  Me- 
tiulli,  lorsqu'il  ajoute,  que  les  fleuves  Druen- 
tius  et  Durias  ont  leurs  sources  daus  le  voisi- 
nage et  peu  éloignées  entre  elles.  Mai»  en  con- 
duisant ce  Parias  «bus  le  Pô  par  le  pays  des 
Salas» , il  confond  Doria  Biparia , qui  passe 
ehr*  les  Taurini,  avec  Doria  fla/ira,  dont  l'o* 
rigiur  dans  l’Alpe  grecque  est  fort  distante  de 
celle  que  prend  la  Durance  dan»  l’Alpc  eut- 
tienne.  Le*  Medalli,  dans  l'inscription  du  t re- 
pliée, sont  placés  entre  le  nom  à? Acitavones  et 
relui  à' l/ce  ai.  Ou  a lieu  de  prendre  le  premier 
de  ces  noms  pour  relui  de  Crntrones,  |nr  dm 
raison»  qui  sont  exposées  dam  l’article  concer- 
nant les  Centroues,  habitants  de  la  Tarrataise. 
Les  t/ceni  trouvent  leur  place  dau»  mie  vallée 
du  Daunrié.  où  l’ou  croit  que  le  fiourg-d’Oisans 
conserve  leur  nom.  Ainsi  le»  MrAulli,  en  pu*- 
tinii  intermédiaire,  ont  du  habiter  daus  la  Mou- 
rieime , serrée  entre  la  Tarentaise  et  le  I>au- 
finê.  Dans  cette  position  on  voit  |n  MeAulli  sur 
|r  dn».  pour  ainsi  dire,  de*  Allobroges,  comme 
nn  doit  l’inférer  de  Ptnlémér.  Ils  tiennent  aussi 
* à risère,  ru  conformité  du  rapport  de  Slrabon; 
Ce  qui  ne  peut  s’entendre  néanmoins  que  de  U 
partie  du  cours  de  celte  rivière  qui . de»  con- 
fins de  la  dé|iendaiHV  de  CtAaro,  on  île  Greno- 
ble, ville  des  Allobroges,  remonte  jusqu’à  l'ra- 
trée  du  pav  » des  fru/nwre.»,  vers  le  lieu  utuimié 
Gonflons.  Dans  cet  espace , et  sur  le  penchant 
de  la  montagne  qni  suit  ta  rive  droite  de  I’Imtc, 
le  nom  d’un  lieu  qui  est  Minium  parait  à quel- 
«pte»  savant»  avoir  du  rapport  à relui  de»  Me» 
Au! h.  Ce  rapport  serait  en  effet  presque  aussi 
marqué  qu'entre  MeuiJKm  du  Daufinè,  sur  U 


frontière  de  Provence  , et  MeJullio , qu’on  , 
trouve  dans  le»  titre».  Il  ml  assea  fréquent  de 
remarquer  que  de»  noms  qui  avaient  été  le» 
mêmes  pour  des  lieux  différents , et  qui  dans  , 
Unir  état  primitif  ne  différaicut  eu  rien  , oui 
uéuiinioius  éprouvé  du  changement  et  de  la  di- 
versité daus  leur  altération  ru  venant  jusqu’à  ! 
nom.  Mai»  si  .M minus  pouvait  convenir  aux 
MeAulli , ce  ne  serait  )ias  comme  étant  situé 
prope  Sarvnam,  selou  une  note  de  Daléclramp, 
éditeur  de  Pline.  • D’Anville.  Aolire  Je  C an- 
cienne Gaule . p.  430.  V.  aussi  Walrkenaer. 
Géographie  Jet  Gaules , t.  l , p.  343  ; I.  U , I 
p.  31.  65,  200. 

MEE  (le),  vg.  Eure-et-Loir  ( Beauce),  arr., 
RHill  k.  de  Chlteaudun  , caot.  de  Cb>es. 
Pop.  507  h. 

NKK  , vg.  May  enne  ( Anjou  ) , arr.  et  à 
16  k.  deChàtcau-Gooiier,  cant.  et  5;  de  Craon, 
Pop.  542  h. 

MEK  ( le  ),  vg.  Seiue-el- Marne  ( (Câlinais) . 
arr.,  ranl,,  E3  et  à 2 k.  de  Melun,  P.  4S3  h. 

MÉE-DE-LA-MADKLEIXE,  vg.  Seine-  [ 
et- Marne,  connu,  de  Ste-Colombe,  t?3  (l*  Pro- 
vins. 

MKK  ÜK-XKSI.ES  ; k i, 
cumin,  de  Xesln,  K de  R o/m  -eu -Une. 

MÉKX  (Si-),  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr.  i 
et  à 28  k.  de  Brest , cant.  et  53  de  Leone»  ru. 
Pop.  338  h. 

Ml- EX  (St-),  petite  ville,  We-et- Vilain* 

( Bretagne  ) , arr.  et  à 20  k.  de  Montfort-sur- 
Men  , chcf-l.  de  cant.  Ecole  secondaire  écrié- 
sioslique.  Cure.  C3.  A 404  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  2,319  h.  — J nuus  de 
transition  moven. 

Cette  ville  est  située  dans  une  contrer  fer- 
tile, près  de  In  forêt  de  khi  nom  ; on  v remar- 
que une  lielle  halle  et  plusieurs  fontaines  pu- 
blique». Elle  doit  »nu  origine  a un  niouaslére 
fondé  dan»  le  vi*  siècle  par  Conan  Méeti,  connu 
depuis  sons  le  nom  de  »aiiit  Méen , et  rebâti 
vers  799,  sous  le  règne  de  Charlemagne.  L’é- 
glise de  ce  monastère  est  un  ancien  édifice , 
réédifié  en  1008,  mais  exécuté  sans  goût , sans 
plan  suivi,  cl  à différentes  époques  , si  l’on  en 
juge  par  le*  partie*  qui  n’ont  pas  éfé  achevées, 
par  riucohérenoc  et  la  disproportion  de  relia» 
qui  existent.  Celte  église  devait  être  immense 
avant  qu'on  eu  rôt  démoli  au  moins  la  moitié 
il  jj^a  soixante  ou  soixante-dix  ans.  Le  tumlieau 
de  saint  Méeu.  trois  pilier»  d’uu  lirau  gothique 
qui  se  trouvent  dans  le  chœur,  et  les  drux  bas- 
sin» de  font»  liaptismaux  , qui  sont  d’uu  seul 
hloc  de  granit,  méritent  de  fixer  l’attention  par 
le  fini  du  travail  et  b beauté  des  matériaux 
avec  lesquels  il»  sont  cons! rail*. 

Patrie  de  M.  t*  Butos  , archéologue  dis- 
tingué, membre  de  l’Institut. 

MF.  ES  ( les  ) , Met  fur  , Castrum  Ae  Me  Au, 
petite  ville  fort  ancienne.  B. -Alpes  (Provence), 
arr.  et  à 27  k.  de  Digne,  chef-l.  de  cani.  faire. 
Gîte  d’étape.  0.  A 746  k.  de  Paris  pour  b 
taxe  de»  lettres.  Pop.  2,030  h.  — - Tiuiiv  ter- 
tiaire supérieur,  voisin  du  Irrtiaire  mm  m. 

Cette  ville  est  bâtie  au  pied  d’une «tontagne, 
sur  le  versant  de  laquelle  s’élève  une  longue 


suite  de  rochers  de  forme  eouique  et  aigu*  , 
connus  sous  le  nom  de  rocher»  de  Mit*  , les- 
quel» ressemblent  de  loiu  aux  mtrie  des  cirques. 
Les  vestiges  d'antiques  sépulture» , Ira  frag- 
ments de  lampe»  sépulcrale»,  le»  brique»  turau- 
lairr»  trouvée»  nu  divers  quartiers,  les  débris 
de  mosaïques  découverts  dons  d’autres,  de»  mé- 
daille» nombreuse»  qui  ne  sont  recouvertes  que 
par  une  légère  couche  de  terre  ; euliu  une  ins- 
cription découverte  au  cnmmrnoemeul  de  U 
révolution  sur  les  bords  de  b Durance  , et  que 
l’on  rruit  avoir  appartenu  à un  tempJr  de  Jupi- 
ter. lie  Laissent  aueuu  doute  sur  l’antiquité  de 
cette  ville. 

La  v ille  des  Mées  était  autrefois  Idtie  en  tn- 
phithéàlie  sur  le  penchant  et  au  midi  île  l’im- 
dkiisc  rucher  qui  1a  domine  aujourd’hui  ; elle 
était  alors  ceinte  de  rempart*  flanqué»  de  tour» 
et  percés  de  deux  portes.  Vers  la  fin  du  xv*  siè- 
cle, ou  au  nwnmeucement  du  xvi*,  le»  habitants 
abandonnèrent  cette  forte  position  et  amstrui- 
simit  b ville  actuelle  au  delà  des  rempart*  et 
près  de  la  Durance.  Joute»  les  maison»,  tant 
de  l’ancienne  que  de  1a  nouvelle  ville , se  res- 
sentent des  sierle»  de  luirbarie  ou  elles  furent 
construite»  ; elles  soûl  eu  général  peu  spacieu- 
se* , tuai  aérées  , bâties  sans  goût , et  n'offrmt 
aucune  des  commodités  qu’on  donna  à celle» 

| édifiées  dans  des  temps  plus  modernes. 

Lr  territoire  des  Mées  produit  des  vins  très- 
estimés. 

Foires  le  8 juin , jour  des  Cendres  . jour  de 
la  Fête-Dim,  lundi  après  b Croix  et  18  déc. 
Bibliographie.  Ennui.  Notice  historique  et 

statistique  sur  Ut  ville  Aes  Mées,  in-8 . 

1803. 

MÉES,  vg.  ImuAcs  (Gascogne),  arr.,  cant., 
£3  «1  k 3 k.  de  Dax.  Pop.  425  h. 

MÉES  (les),  vg.  Sartke  (Maine),  arr.,  cant., 
52  et  à 14  k.  de  Mamers.  Pop.  37 1 h. 

MÉES  { le»)  , vg.  Seine-et-Oise  , curam.  de 
Jour -en -J  osas,  ù-3  de  Versailles. 

MÉES  (les),  vg.  Vienne , oom.  de  Maseuil  , 
r=3  de  Mirabeau. 

MÉEZ  (k*).  'g-  Loir-et-Cher,  conun.  de  St- 
Denis,  CS  de  Blois. 

MÉEZ  ( le  ).  vg.  Sièere , copina.  de  la  Cha- 
pelle-St-André, 53  de  Vany. 

MÉG ANGE , vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr. 
et  à 23  k.  de  Met/,  cant.  et  K de  Roula)  . Pop. 
303  h. 

MÉGATDAIS,  vg.  Mayenne,  conun.  de  St* 
Pierre-  des- Lan  des , >;  d’Emée. 

MÉGE-C08TE,  vg.  M.-Lotre , corom.  de 
Ste-Florinc  , 52  de  Lempdes.  - Exploitation 
de  hovtille. 

MÉGHtT.  vg.  Côtes-du-AorA  (Brvtague), 
arr.  et  à 23  k.  de  Dinan,  cant.  et  53  de  Brouus. 
Pop.  1,308  h.  — Foire  le  lundi  après  b mi- 
août. 

MÉGl’LLL  AITMF. . vg.  Orne , com.  de  Cbe- 
nodouit,  CS  dr  Pu  lange». 

MiH  AKKXH  KT.  I*  S«mmr  ( Pir«ük-  ) , 
arr.  et  à 24  k.  de  Muntduiua  , caut.  de  Bosie- 
j res.  0 de  LÜMms-en-Sanlcrre  Pup.  1 ,102  h. 

— Fabriques  de  bouaeteiie  et  de  métiers  a 
I bas. 
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MÉHAKIN  . 9g.  B.-Pj r,n",  ( NtTant  ), 
mt.  et  a .ltf  k.  de  Bayonne.  caat.  elE  d’Has- 
parmi.  R»p.  631  b. 

M^HKRAID,  vg.  Orme,  coram.  et  E de 
ftfortréc- 

MÈHFRH,  vg.  Loir-et-Cher  (Blaiaoi»),  anr. 
et  à 13  k.  de  Mm» , eant.  de  Sl-Aignau  , SJ  de 
Sell«**-»ur-Oier.  Pop.  331  b. 

MKHKT  (le) , vg.  Oise,  cumin,  de  Blarourt 
et  \ ille-en-Bray,  CK  de  Songeons. 

MÉUEt'UIX  , vg.  Orne,  cura  ni.  et  KldU- 
couché. 

M F lit  i X COI'  RT . vg.  Meurthe  { tomûur). 
arr.  et  à 16  k.  de  Lunéville , eant.  de  Hayon  . 
55  de  Nevivillcr-sur-Moselle.  Pop.  380  h. 

MFHIH'IHN  . vg.  Orme  (Normandie),  arr. 
Hittk.  dcDuinfrool,  rant.  de  la  Ferté-Maer. 
£3  de  Coulerur.  Pop.  311  h. 

Si  KM  IN . vg.  Atèvre,  oornm.  de  Pooguv, 
de  Cas»*, 

MF  H l’N  - SIR  - YÈVRK.  Mafdunism  ad 
.4 reram,  ville  anewsine,  Cher  ( Berry  ),  arr.  et 
à 17  k.  de  Bourg?» , chef-l.  de  eant.  Cure.  E- 
vy.  A 31 3 k.  de  Pari»  pour  la  taxe  de»  lettres. 
Pop.  3.333  b.  — Taaaxu  jurassique,  étage 
moyen  du  système  oolilique. 

Autre  foi»  dioersr.  intendance  et  électiun  de 
Bourges,  parlement  de  Pari»,  bailliage,  prévôté, 
collégiale. 

Cette  petite  ville,  située  dan»  un  pays  fertile, 
sur  l'Vevre,  est  tres-ancienne  : elle  a eu  de» 
«rigueurs  particulier»  jusqu’à  la  fui  du  nui*  siè- 
cle-, alors  die  passa  par  mariage  à Hotori  de 
Courtcna y , petit-fils  de  Louis  le  Gros  et  frère 
i^det  de  l’empereur  de  Constantinople.  Amine 
de  Cüurtenay  épousa,  en  1363,  Robert,  comte 
d’Artois,  nrveu  <le  saint  Louis.  Mébun  fut  con- 
fisqué en  1 333  sur  Robert  III  d’Artois,  et  réuni 
au  dumainc  de  l'Rlat.  Charles  VII  aimait  le  sé- 
jour de  Méltun.  Il  y avait  fondé  une  clupellr 
dépendante  de  Téglife  dédiée  à Notre-Dame  et 
une  fualadreric  ; Ü a voulu  que  ses  entrailles 
y fussent  enterrées.  On  voit  encore  près  île  Me» 
hun  le»  ruines  d‘un  vieux  château  qui  avait  été 
témoin  des  amour*  de  ce  prince  avec  Agiu» 
Scvrel,  et  où  plu»  tard,  craignant  d’étre  rmpoi- 
sounè  par  son  fils  tou»  XI,  il  k laissa  mourir 
de  faim  : après  avoir  passe  huit  jours  sam  mao-  I 
g»,  il  s’était  déterminé  à prendre  quelque  nour-  I 
riture,  mais  il  n’était  plus  trmps.  Les  débris  , 
d’une  cba|irlle,  ceux  d'un  escalier  gothique,  une  j 
tour  ri  quelque»  muraille»  dégradées  sont  les  ! 
seul»  restes  de  ce  nvaguifkpir  édifier,  dont  le  feu 
«lu  ciel  a bâté  la  destruction. 

Fabrique*  de  drague!*.  Manufacture  de  toi-  1 
1rs  communes  pour  remballage  de*  lames.  — 
Ftore»  les  30  oov.  (3  jours),  1*  déc.  (3  jours), 
1"  nu  remli  dejanv.,  de  carême,  de  juillet,  de 
sept.  et  d’oct. 

MKH1N-M  K-INDRE,  vg.  Cher,  romm. 
«lr  la  Chap«  Ile-Ortemalr , C«3  de  Chatnniroux. 

MKIt.NANK  (la),  vg.  Maine-et-ljOtre  (An- 
jou), air.,  eant.,  EJ  et  a 13  k.  d'Angers.  Pop. 

9 S«  I». 

MFlti.VF.  vg.  Moine-et-L*nre  (Anjou),  arr. 
rl  à 13  k.  du  Snumur,  eant.  et  E dr  Doué. 
lV»p.  2H;i  Ii. 


KKIGSré-LK-VlOOMTE  , 9*.  Maint-tt- 
Loire  (Anjou),  arr.  et  à 33  k.  dr  Range,  eant. 
et  F!  de  Noyant.  Pop.  618  h. 

MFJCNKIX  , vg.  Seine-et-Mnrne  ( Brie), 
arr.  et  i 18  k.  dr  Provins,  eant.  et  K de  Daa- 
nematie.  Pop.  359  b. 

MEIGSEL’X  , vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 43  k.  d’ A miel»,  eant.  et  £=3  de  Poix.  Pop. 
471  h. 

.MK  1(1  N KV l IJ. F. . vg.  Eure-et-Loir,  rom.  de 
Montainville.  E de  Vove». 

MFtIJI.tr,  vg.  H.-Eienne  (limousin),  arr. 
et  à 36  k,  de  Sl-Yrieix,  eant.  et  '-1  de  Ncxou. 
Pop.  653  h. 

MKII.HAN,  vg.  Gers,  cumm.  d'Ordan- to- 
nique. CS3  d’Auch. 

MFI  LH  A N , bg  Landes  (Gascogne),  arr.  et 
à 3(1  k.  de  St-Sever,  eant.  et  H de  Parlas.  Pop. 
1.038  h. 

Pmu  du  contre-amiral  J. -R. -R.  ne  La- 
caoaaa. 

MKII.HAN,  petite  ville,  Lot-et-Garonne 
(Agcnois).  arr.  et  à 13  k.  de  Marauuule,  cbef-1. 
de  tant.  Bureau  d'rorcgist.  a Cocu  moût.  Cure. 

A 633  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  let- 
tre». Pop.  3,391  b.  — Tuuuun  d'allusion*  mo- 
dernes. 

Celte  ville , située  dans  une  plaine  fertile , 
doit  son  origine  à un  château  fort,  dont  les  An- 
glais s'emprerrnt  en  1430,  et  que  les  troupes 
de  Charles  VII  reprirent  en  I4ti.  CflSt  une 
v Ulc  agréablement  située  sur  b rive  gauche  du 
Dropt  : elle  est  dominée  par  1rs  ruine»  d’une 
vieille  tour,  liàtie  au  sommet  d’uu  rocher  élevé 
placé  au  bord  de  la  rivière  , et  qu’on  aperçoit 
de  très-loin.  On  voit  dans  ses  environ»  plu- 
sieurs châteaux  et  maisons  de  plaisance  dont  le 
site  est  très-pittoresque. 

Foires  les  I 3janv . , 8 niai,  1"  juillet,  34  août , 
39  sept,  et  1*'  jeudi  du  mu». 

MKILHARD.  bg  Corrèze  (Limousin),  arr. 
et  à 51  k.  de  Tulle,  eant.  d’tizerehe,  El  de 
Masseret.  Pop.  1 ,“08  h.  — Foires  le  1"  lundi 
de  chaque  moi». 

MULH  AID,  vg.  Puy-de-Dôme  (Auvergne) , 
arr.,  caul.,  E et  à 8 k.  d'Laoirc.  Pop.  437  h. 
liai»  un  vallon  agréable  et  fertile. 

M Kl  LH  KM  , vg.  Gord,  coinm.  de  St-Jcan- 
du-Yalérisrie,  EJ  de  St- Amhruix. 

MKII.l.AC.  vg.  lUe-ei-t'iiaine  ( Bretagne), 
arr.  et  à 36  k.  de  St-Malo,  eant.  et  Corn- 
ton rg.  Pop.  1,914  h. 

31  Kl I.I. AN  , vg.  Gers  ( Armagnac  ) , arr., 
eant.  et  a 30  k.  de  tombez,  EJ  de  Simorrc. 
Pop.  310  h. 

âliJLLAN  , ou  Muluxt,  jietilr  ville.  Cher 
\ (Bourtonu.ii»),  an.,  eant..  I-Jet  al  k.  de  Sl- 
i Anund-Mutitrutul.  Pop.  1,431  h.  — Rxploi- 
| tatiou  «le  carrière»  «le  pierres  meulières.  Hauts 
| fourneaux  qui  alinienlml  le»  forges  de  Chami- 
\ ton.  Foire  le  lundi  de  la  Passion. 
i MFJI.LARD,  vg.  Ailier  (Bourbonnais),  arr. 

et  à 35  k.  de  Moulms-Sttr-Altor,  eant.  et  E de 
\ Moulet.  Pop.  715  h. 

I M Kl  I.I.  A RS . vg.  Finistère  ( Bretagne),  arr. 

I et  à 30  k.  de  Quimper,  eant.  et  E de  l’oot- 
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Croix.  P.  973  h.  — Posres\e%  15  mai.  7 sept., 
lundi  après  le  I**  dimanche  de  juillrt. 

MU  LL  A RT  ( le),  vg.  Somme  i Picardie). arr. 
et  à 13  k.  de  I km  liens , eant.  et  El  d*  Berua- 
▼ille.  Pop.  353  h. 

MFI  1.1. K CSI-),  vg.  Ijsndes,  romm.  dT.vca- 
lam,  r-J  de  < fatarret. 


I 
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MKJI.1.KRAIK ( U).  ,e.  lMrr.lnf.  ( 
gne  ) , arr.  et  â 19  k.  de  Châteauliriant . eant. 
de  Mnisdon-la-Riviere.  E*  Xy.  A 341  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop.  1,333  h. 

MFILLKRA1K  ( b ) . ou  N1xiu.sa*Y . |jg 
Loire-J»f.,  com.  de  Varades.  E-  «or.  A 368k. 
de  Pan»  pour  la  taxe  de*  lettres. 

A 1 k.  S.-E.  du  bourg  de  MeiUcraie,  près 
d’un  vaste  étang  entouré  de  tous  côtés  par  un 
grand  tou  de  chênes,  on  trouve  la  célébré  ab- 
baye de  b Trappe,  ancien  monastère  de  tor- 
uanltu»  «le  l’ordre  de  Liteaux,  fondé  en  I1J3 
|«r  deux  moine»  de  Poutroo.  L'edtfire , com- 
mencé en  1144,  a été  reconstruit  dans  le  cours 
du  xvio*  sicele;  l’arrlii lecture  est  moderne  et 
d’une  toile  rrgu Un  té.  L'église  fut  bâtir  en 
1 183;  le  sanctuaire  a été  refait  à neuf  pr  les 
religieux  actuels.  Cet  ouvrage  «t  d’un  goût 
simple,  to  stalles  ont  été  réparées,  le  ebeeur 
agrandi,  l’égliM*  icManrhie,  la  vnûte  eo  toi» 
rétablie  et  pcuilc  s l'huile,  le  pvé  refait  et  ré- 
pré , et  une  sacristie  a été  ajoutée,  to  crois  , 
les  chandelier* , lr*  ornement»  de  l'autel  même 
sont  de  toi»,  to  Umje  et  l’encensoir  seuls  sont 
garni»  de  cuivre  eu  dedans. 

En  1793,  1rs  religieux  du  couvent  de  la 
Trappe  de  Mortagnr  passèrent  eu  Suivie,  où  iU 
fondèrent , prés  de  Fribourg , le  couvent  de  b 
Val-Sainte.  Inquiétés  pr  les  armées  française 
dans  leur  nouveau  refuge,  ils  émigrèrent  en- 
core ; mai*  leur  nombre  augmenta  au  lien  de 
diminuer,  car  le*  sectes  et  les  communauté» 
»’*cciv>i**eHl  en  raison  des  prxéeulion»  qu’elle» 
éprouvent.  Il*  fondèrent  des  colonies  nom  • 
hrnue»,  dont  l’une  s'établit  au  emivrnt  «le  Ste<- 
Soxaime  en  Kspgnr  , l’autre  au  Mont  - Rr.icii 
en  Piémont.  Il  y en  nit  qui  psMient  en  Wrsl* 
pbnlie,  en  Hongrie  et  au  (annula.  Lue  «ronde 
colonie,  destinée  (touri'rpyv,  s’arrêta  en  An- 
gleterre , où  un  rirjie  gentilhomme  lui  Ht  liâtir 
un  monastère  à Lulworth  . près  de  Warcham  . 
dan»  le  Dorvelvliiiv- , le  dota  de  terre»  à défri- 
cher, et  fournil  aux  religieux  de»  instrument» 
oratoire*  dr  toute  e»|H*ce. 

A la  paix  cuiitinrutalf , quelques -nus  île* 
établisvrnKTitsde»  trappiste*  fixé»  dans  le»  py» 
étranger*  rentrèrent  en  France.  En  quirtaul  h*> 
rive*  de  l’iudoM neuve  Angleterre,  ils  rmpnr- 
(«  rrut  avec  eux  un  grand  iM>nibred'invtniments 
aratoire»  prfretMmné»,  et  rrvbimil  rirliev  de» 
connaissances  agricole»  qu’ils  avaient  pui*ce* 
chez  une  nation  «mi  |’agrirul(ur»  r»t  «i  fioiinrur 
jusq«M‘  dans  le»  classe»  les  plus  élevées,  jusque 
dans  relies  qui  avoiMiirut  le  trône,  to*  moine» 
du  rouveut  d*1  I.ulwoilh  ractotcrriil  l’altbaye 
de  .Meilleraie  et  quelque»  ferme»  qui  r»  dt  |«en- 
<b*nt,  et  eu  juin  IM  16  il»  vinrent  prendre  po«- 
aeasion  «le  rette  solitude , oii  il»  établirent  une 
frrme  modelé,  qu'ils  ont  été  rootraiuU  d’aban- 
donner pr  mesure  adininistiative  en  3831 . 
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Bibliographie.  Kiculk  (Edouard).  f orage  à 
l'abbaye  Je  la  Trappe  Je  M cillera) , in-18, 
1819  : iu-4.  1823. 

Sài!rr-(*mvAJ»  (de).  * Promenaile  au  monas- 
lire  Je  la  Trappe,  avec  le  plan  figuré,  ro-12, 

IhüOM  ( L.-Fr.).  * Histoire  civile , religieuse 
et  littéraire  Je  t abbaye  Je  la  Trappe  et  îles 
autres  monastère*  île  la  même  observance 
qui  se  sont  établit  tant  en  Trame  que  Jans 
les  pays  étranger*  avant  et  depuis  ta  révo- 
lution  Je  1789,  et  notamment  Je  f abbaye 
de  Meittrray  { suivie  Je  pièce t justifica- 
tives, in-8,  1824, 

Vn.LKrOKT  {Faillie  «le).  Trois  jours  au  monas- 
tère des  trappistes  Je  la  Meilleray,  Je  par - 
tentent  Je  la  Loire- 1 njerieure , 1'  édition, 

in-8. 1816. 

Htc»ox  (dr).  Relation  des  événements  qui  ont 
précède  et  suivi  f es  pulsion  Je  soixante-Jix- 
huit  Anglais  dits  trappistes  Je  Met  lier  a y, 
Ju  8 au  15  novembre  1831.  iu*8,  1839. 
MEILLERAY,  vg.  Snne-et- Marne  (Brie), 
jirr.  el  a 97  k.  «le  Coulomniirr*,  tant.  et  t;  de 
la  Kerté-Gaocher.  l*o|*.  347  h. 

11F.fl.LKR  \Y  (la).  vg.  Deux-Sèvres , rom. 
de  la  Peiratte.  J- i «le  Purlhetiny. 

31  E1LI.KK  A Y ( Uj,  vg.  Tendre  ( Poitou  ), 
arr.  et  « 33  k.  «le  Fontenay -le-Ctmtle,  cant.  et 
22  de  Pnu/anges.  Pop.  841  h. 

3IEILLKRAYK  (la),  Seine -In/.  \.  Mut.- 
uu»vt. 

MKII.1.IEKS  , vg.  Altier  ( llourlKHimm  } , 
arr.  et  à 93  k.  de  Moulin*-*ur- Allier,  cant.  H 
lïiile  Souviguy.  Pop.  42“  II. 

3IEJLLOX  , vg.  Ji. -Pyrénées  i Béarn) , arrM 
rant.,  £-3  et  à tt  k.  de  Pau.  pop.  547  li. 

3IKILLOXXAS  , vg.  Ain  (tJ‘.res*c  ) , arr.  et 
a 13  k.  de  Bourg-c -u-Krc*»e , rant.  et  Gs3  de 
Trvlïort.  Pop.  1,249  la. 

Fabriques  de  poterie  «le  terre  et  de  grès , 
brique»  réfractaire*  , cmitdt,  |>oéb  , etc.  — 
Foires  le*  6 mar* , 29  oct.,  samedi  âpre»  l'As- 
cension et  22  déc. 

MEIIXY-Sl'R -ROUVRE  , vg.  CJte-it Or 
( Bourgogne),  arr.  el  à 37  k.  «le  Beau ne  , cant. 
«4  £3  de  Pouilly -eu-Muutagne.  Pop.  518  b. 

MEIXARGIETTE , vg.  Far,  cuuun.  «le 
Mazaugucs,  ;*J  de  St-Maximin. 

*1  El  S EXT  H Al.,  vg.  Moselle  (pays  Mrvun), 
arr.  et  à 35  k.  de  Samguemines . rant.  et  £3 
de  Bitahc.  Pop.  623  h.  — Verrerie  pour  verre 
tu,  gobdelerie,  garde*- vue,  etr. 

MEISSEL , vg.  Far,  comm.  de  Flayon-,  C3 
de  Draguignan. 

ME1SSEXGOTT,  vg.  R. .Rhin  ( Alsace  ) , 
arr.  et  a 20  k.  de  Schricstadt , rant.  el  M de 
3 illé.  Pop.  1)10  h. 

MEISSIF-S  . Vg.  Isirr  (Dauphiné ),  arr.  et  à 
1"k.  de  Vienne  , qu(.  et  JS  de  51-Jeau-de- 
ftouriuy.  Pop.  728  h. 

mkim’ra  rztiKiM  , ou  Mturtunca , bg 
H. -Rhin  (Alsace),  air.  H à 28  k.  Sebele.vtadt , 
eut.  et  Zzl  d'Oberuai.  Pop.  1,666  b. 

MFJTRIEl’,  vg.  lustre , roituu.  «le  Chuyer, 
in.  de  Condrieu. 
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MKIX  (le),  vg.  Ctitt-iC Or  (Bourgogne ),  arr. 
et  à 37  k.  de  Dijuti , eatil.  t-1  ££J  de  Granroy. 
Pop.  207  II. 

MEJX.  V.  Toi  n-t«  - Mn\. 

MEIX  (le  Grandet  le  Petit-),  vg  .Jura,  ton», 
de  Nruhlans.  î*2  «lu  Desrhau. 

NKIX-ST-ÉPtlIXIi  (le),  vg.  Marne  (Brie), 
arr.  et  à 47  k.  d'Kpertiuy,  cant.  et  C*3  d’Fstrr- 
uay.  Pop,  2M4  b. 

MEIN  - riKKt  l IJN  (le).  Vg.  Marne  (Chain 
pagne  ) , arr.,  K et  u 18  k.  de  Vitry-lc-Fiau- 
çoés  , cant.  de  Sompui*.  l'np.  244  b.  • Il  est 
situé  prv»  d’une  ancienne  voie  romaine,  sur  le 
ruisseau  du  Puis. 

.HF.IZE  (la),  vg,  H.  t ienne  (Limousin),  arr. 
et  à 13  k.  «leSl-Yrieiv  , cant.  et  [g]  de  Nexoü. 
Pop.  1.223  h.  • 

.71  KJ  AXEL  , vg.  Ai  eyron  , comm.  de  pré- 
viutpiiere»,  >’  de  Séverac. 

MÉJAXXES-LE-CLAI» , vg.  (inrj  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 27  k.  d'Alan,  rant.  et  î>2  de 
Rarjac.  Pop.  145  h. 

3IKJAXXKS-LKSALAIS . vg.  r,W(laie 
giiedoc),  air.,  eut. , B rt  à 8 k.  d'AUis. 
Pop.  411  h. 

MFJANTEL,  vg.  Loière, romm.  «!«•  Rarjac, 
SI  de  Mende. 

MELA  , vg.  Corse,  arr.  ,0cti  23  k.  de 
ëarteue,  cant.  de  $te-Lwrie-ib*-C»llann.  Pop. 

, 178  b. 

31  KL  AC.  vg.  Aveyron,  comm.  de  8t-Ronu> 
, de-Seroon,  T*,  «le  St-Aiïr»qiir. 

I M KL AGF ES,  vg.  Aveyron  (Rouergue) , 

arr.  cl  à 40  k.  de  St- Ailnque,  cant.  et  S de 
: (aman-*,  l'np.  1,779  b. 

MKLllX-LA-GA3U>AGXF.(St-),  vg.  Eure 
i Normandie),  arr.,  caiiI.  et  a 2<i  k.  H'Fviinx, 
S de  la  Cominandcric.  Pop.  1 10  b. 

3IÊLAIXK  (St-) , vg.  t'ahr.Jiss  (Norman- 
die), arr..  cant.,  K «•!  à 1 k.  de  Pnnl-IT Cvéque. 
Pop.  818  b. 

UKRAINE  (St-) , vg.  lUe-et-f  Uaine  (Bre- 
tagne), arr.  el  à 13  k.  «le  Vitré,  cant.  rt  S de 
Châteaulmurg.  Pop.  403  b. 

UKRAINE  (SI-) , vg.  Maine-et-Loire  (An- 
jou). arr.  et  à 12  k.  d'Angers,  cant.  de  INnit- 
de-c;ê.  de  BrtMae.  Pop,  soi  h. 

Mtl.AMARK.  vg.  Seine- In/.  (Normandie), 
arr.  et  à 28  k.  du  Havre  , rant.  rt  S «le  Lil- 
leltonne.  Pop.  7 46  h. 

MÉl.AX.  Me/atium  , joli  village,  R. -Alpes 
(Provence),  arr.,  eaut.f  S**l  à 23  k.  «h*  Digue. 
Pop.  181  Ij. 

La  glotte  de  St-Yiurrut  esta  1 k.  «k*  dis- 
tance du  village  dr  .Melon , Il  est  de  tradition 
que  St- Vinrent . évéqur  «le  Digue  , avait  fré- 
quente relie  grotte,  et  «|ue  «v  fut  pour  eu  con- 
sacrer le  mhi venir  que  1rs  habitants  de  Mêlan 
lui  érigèrent  une  rhapt-llc  eonlru  l’entrée  «le  lu 
grotte,  en  do*  temps  timiruln.  Ilscoiitinucul 
encore  aujourd’hui  d’y  aller  eu  |»rorr\*ion  une 
fois  par  an.  Cette  solitude  était  bien  choisir, 
et  c’était  bien  crrlainrmeiit  l'endroit  le  plus 
désert  de  tout  le  dépaitement.  La  cbn|vclle  de 
1 Sl-Vincent  est  à la  distance  de  2 m.  de  la 
grotte,  située  au  nord  et  au  milieu  dr  la  haute 
montagne  de  Milan,  du  sommet  escarpé  «te 
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laquelle  on  jouit  d'un  poiut  Je  vue  magnifique • 

De  1a  «m  découvre  au  midi  et  trrs-distinfte- 
uicut  la  montagne  de  $te-Yii:toirc-d’Aix,  él«»i- 
guêe«le  80  k.,  les  rimutagnes  «le  Moustiers.  de 
Digne , de  Sisteron  , de  Foicalquirr  , crilr»  de 
Muez,  dont  la  forme  est  pyramidale  , relies  du  • 
Dévolus , toujuur>  evmruuuri'*  de  neige,  el  en- 
fui preMpie  tout  le  déiKirteiiM'Ut  «le*  limites- 
Alpes.  N«mi  loin  dr  la  grotte,  et  à son  levant , 
se  ttouve  un  Ikû*  «le  hêtres,  Ircquentè  journel- 
lement par  un  grand  nombre  «l’aigle»,  «le  eor- 
Ijeauv,  de  corucillc*  et  de  pigrouv  ramiers. 
Dali»  ce  Uii»  cioisM'ut  des  aluiers,  qurl«|ue» 
cytise*  «les  Alpes , des  groseilles  arairi**  d'é- 
pine* , «le*  frauilMMsier» , de»  fiaisien  , la  gen- 
tiane, plusieurs  «•s|ktcs  de  lis  el  de  menthe, 
l’angélique,  la  bétuine,  et  une  iuliuité  d'autres 
piaules  ruriciiM-s, 

bs  jntmmiims  qui  viennent  de  Digne  pour 
visiter  la  grotte  font  une  balle  au  joli  village 
de  Mélau.  qui.  dit-ou,  est  ln'iti  sur  le  mari*re  , 
et  «pii  se  prisoilr  eu  ampbitbéàlre  au  midi  et 
sur  le  penchant  dr  cette  timulagiir,  dans  uu  site 
v raiment  pittoresque.  Là  clics  voient  de  belles 
prairies  traversée*  eu  cent  endroit»  jwr  de  nom- 
Itremes  sources  «pii  y ré|umdmt  U fécondité  et 
la  fraîcheur.  Ver*  le  la»»  «le  en»  prairies,  sur 
les  coulins  «le*  terroirs  «le  Mélau  et  du  tlavlel- 
lard,  m.*  trouve  une  belle  carrière  de  miirlsrr, 
déc^iuvnleen  octolire  1834.  |wir  M.  Hastinui, 
célébré  slalnnire  de  Rome,  u<  imdli meut  trié  à 
Ai\.  Celle  carrière , qui  occupe  2 k.  de  cir- 
cuit, renferme  du  beau  marbre  noir  , du  mar- 
bre noir  à veiurs  blanche.»  , du  marlue  noir  à 
v ciiic»  jaune*  , et  du  marbre  enfin  u couleur* 
le*  plus  varices,  le»  plu»  huilantes  et  les  plus 
vilidr*.  Ou  vient  d'en  découvrir  «bs  masses 
«nnsidrrable*.  et  ou  se  propose  de  les  faim 
rvploiti  i . L**  local  est  de*  plu*  favoralde*.  et 
les  eaux  nécessaire»  sont  plus  «jue  suffisante» 
j tour  exécuter  ce  projet.  D'après  l’opinion  de 
M.  lhi»tiaiu  . ce  nuirbir  est  l*eauc«»up  plu» 
hua.  plu*  dur  el  préférable  enfin  â crliit  «le  la 
carrière  de  SI-  '.rétiiez-de-Dromotid , situer  a 
2 k.  «le  distance  dr  celle-ci. 

La  grotte  de  St-Vinoot  est  une  des  belles 
horreur»  de  la  nature.  L’entrée  eu  e*t  fini 
étroite  ; mai*  quand  «mi  la  franchir , on  voit 
*‘inrlinrr  tt  s’agrandir  devant  soi.  dan*  une 
profondeur  cl  une  largeur  étoimaulr»  . de» 
al  dînes  rocailleux  qui  présentent  «b**  jiétrifica- 
lion»  «le  toutra  le*  forme* , de*  rochers  initlli— 
pliés  et  «l’une  dimeosion  prodigieuse.  Là  jm- 
raisseut  d’aliord  d«;uv  creux  eu  dessus  rt  en 
douons  dan*  le  roc,  que  la  tradition  |a>pubire 
attribue  aux  eflorl*  que  fit  Sl-\  lucetit  pour  ré- 
sister de»  pieds  et  «b»  main*  à la  chute  du  i«r 
supérieur  «|ur  le  démon  ébranlait  pour  l’écra- 
ser ou  lui  empêcher  toute  sortie.  Ils  durent 
être  bien  grands,  ou  1rs  pierre.*  devaient  être 
moins  dure»  alors  , puisqu’elles  purrot  »*«  en- 
foncer jusqu'à  une  telle  profondeur.  Phi»  la* , 
et  à une  roi  tante  hauteur  , à gauche,  se  trouve 
une  grotte  qu’on  appelle  le  Four.  Plus  bas  en- 
core c*t  la  forme  tortueuse  de  drux  énorme» 
serpents;  à droite  sont  quatre  cloche»  *atu 
hune , «I  en  drMOU*  l'entrée  d'une  cave  où  l'on 
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«■l’oit  voir  des  tonneaux,  mais  qu’on  ne  penl 
\mImcd  entier,  le»  luniitrv»  a’y  ètrr.piuiil  im- 
médiatement. Non  loin  de  la  case  r*t  la  forme 
«l'une  « lie minée  couverte  de  belles  |w’trilica- 
tions,  dont  qudqnes-uoe*  nuit  lihuiclic»  «-uni nie 
l'iiHiàtn*,  et  d'autres  d’un  noir  d’éliène.  (>* 
stalactite»  rejuvM'iittnil  une  fouir  de  ligures 
bizarre*.  A la  gauche  de  celle-ci  rt  à la  hau- 
teur de  S ni.  an  fond  de  cette  grotte  immense 
est  une  ouverture  en  lorme  de  fenêtre . d’où 
l’on  aperçoit  avec  frayeur  un  puits  qui,  dans  sa 
rondeur , | titrait  avoir  1 2 ni.  de  diamètre , et 
dont  la  hauteur  et  la  profondeur  ue  peu  veut 
rtiv  aperçues  à l'aide  d'un  glu»  r-uflumnH*  qu'au 
y jette.  Le»  proportions  de  ce  puits  semblent 
en  avoir  été  admirablement  prises  : aucune  dif- 
formité nVn  dégrade  le  pourtour  : 1rs  pierres 
que  les  curieux  y précipitent  part  ieinieiil  à nue 
profondeur  immense , .sYiiIrr-rlinqucut.  roulent 
de  rocher  en  rocher  avec  un  fracas  effroyable , 
et  paraissent  enfin  tomber  dans  une  grande 
niasse  d'eau,  cinq  minutes  apres  qu’cllr*  y ont 
été  lancée*..  C’est  surtout  dans  ses  abiincs  que 
nirhe  une  quantité  innombrable  de  corneilles  : 
ni  la  clarté  des  torches , ni  les  cris  aigus  des 
berger»  qui,  à l’approche  d’uu  «nage,  vont 
«•heirher  un  abri  protecteur  dans  res  lieux 
ténébreux  , ni  l’épaisse  fumée  presque  sans 
issue  de*  torches  qu’ils  y enflamment,  ne  sau- 
raient  les  en  faire  sortir.  Leurs  cris  d’alarme  , 
que  parfois  elles  fout  entendre  , répété»  par  un 
millier  dY*rhos  souterraiiis,  a quelque  chose 
«l’effrayant. 

MKLAYKROY,  vg.  Seine-et-Mame , rom. 
«le  Péey.  B de  Nantis. 

31KLA\ Y (St*),  vg.  Ardèche  (Languedoc), 
arr..  B et  à 25  k.  de  Largenticre,  cant.  de 
Valgurge.  Pop.  805  h. 

.VILLAS,  vg.  Ardèche , ruinm.  du  Tcil , B 
d«s  Mnnlélininrt. 

MKLAY,  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou) , arr. 
et  à 27  k.  de  JU-.mprèaii , cant.  et  ydf  Cho- 
millé.  Pop.  1,20*  b. 

.HÉLA  Y,  vg.  H. “Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 50  k.  de  Langre»,  caut.  et  SJ  de  Bour- 
bon»?. Pop.  1,416  h.  — Foire*  les  23  janv., 
C mai,  21  août  et  7 nor. 

H Kl. A Y,  vg.  H. -Saône,  crmm,  deTermi.iy, 
CE]  de  I.ure. 

MKLAY,  vg,  Saône-* t- Isoire  ( Bourgogne), 
air.  et  à 46  k.  de  CJiumlks,  mut.  rt  53  de 
Mareigny.  Pop.  1,892  h.  — Foire t le#  26 
■avril  et  21  juillet. 

H Kl. DI  (lat.  49*.  long.  21’).  « St  raisin, 
Pline,  Plolémée,  eu  font  mention.  M rit  II  Chéri, 
«Lias  Pline;  McUar,  selon  Ploléuiée,  Ce  «pii 
composa  il  le  district  de  ce  peuple  est  appelé 
cnmllntm  Me  (demis  par  Grégoire  de  Tour»  : 
ierritorium  MeUbcum  dans  les  C estes  de  IXi- 
gniiert  j"  ; «t  la  Aieiicanm  pagut,  place  dan» 
les  capitulaires  de  Cliariemognc,  entre  le»  Pa- 
ri si  ne  ns  et  les  MÎUdunenus , et  rem  plissant 
ninsi  l’intervalle  de  ces  p«gi.  doit  «awbrasscr 
tout  le  diocèse  de  Meaux  ; ou  lieu  que  le  ooin 
actuel  de  Multieu  se-home  à b partie  qui  est  an 
nmd  de  la  Manie,  le  reste  étant  comprit  dam 


les  lirie fiant,  ou  la  Brie.  » D'An*  illc.  Satire 
de  r ancienne  Haute,  p.  452.  V,  aussi  Walc- 
kenarr,  Géographie  «/es  Haute*,  t.  i,  p.  55. 
403,  4118.  41t.  Observât  iota  sur  le * Me!,ti 
(llistoirv.de  l'académie  royale  de»  inscription* 
rt  bellcs-Jrt'res,  t.  us,  p.  268). 

31  Kl. Dl  (lat.  52“ , long.  22“).  « On  trouve 
le  même  nam  île  Mrldi  dans  le  cinquième  livre 
des  (xmunentaires.  César  fonnnut  le  projet  «le 
|ta»M-r  dans  b Grande-Bretagne;  rt  ayant  placé 
toutes  ses  légions  en  quarli«r  d'hiver  chez  les 
Belges,  in  Ilctgit  omnium  legionum  ttihernn 
constituerai  ; avait  ordonné  la  coati  ruction  des 
bâtiment*  nécessaire*  pour  faire  le  trajet  lu 
' canqiague  suivante.  Kn  armant  au  |M>rt  J tint, 

11  trouva  «pie  sa  flotte  *’y  était  rendue,  à IVx- 
re pl ion  de  40  voiles , /jute  in  MrUit  facta: 
erant,  auxquelles  le  vent  contraire  n’avait  pas 
|*-rnùs  de  tenir  leur  mute,  rt  qui  avalisai  été 
obligées  «h*  relâcher  à l'endroit  d’où  elles  étaient 
|wrties  : tempe  tinte  rejectas,  tearre  curtnm 
non  potuiise,  attpre  codem,  un  Je  erant  pro- 
feettr,  relatas.  On  voit  bien  que  ce#  circons- 
tance* ne  peuvent  s'oppliqner  à b cité  des 
Me  ldi , dont  il  s’agit  «tans  l'article  pivrédeuL 
La  navigation,  qui  avait  été  favorable  au  plu» 
grand  nombre  des  lui  t i mciits  , construit»  selon 
toute  sruiseniblalde  sur  la  Somme  . T Autre,  la 
(fauche,  devait  être  contraire  ibn«  une  direc- 
tion «qqHikée,  et  en  venant  du  nord,  En  an  use - 
qurnee  de  cette  olnrrvalinn  , on  peut  jeter  le* 
yeux  sur  un  caolou  de  la  Flandre  voisin  de 
Bruges,  duiit  le  nom  de  Mekl-Fddl , c’est-à- 
dire  MetJicm  Camput,  v ulgauenicut  Maldrg- 
heni-Velt,  trous  transmet  le  nom  de»  Mrldi 
«ans  aucune  altération,  loi  rivière  «I‘I|kt  av:ut 
autrefois  plusieurs  embouchure»  par  des  brns 
dilîérrut»,  rt  formait  des  ports  a b hauteur  de 
Brugo»,  prcciscnHiil  rumine  ou  peut  voir  à 
l'article  For  tut  .F.patiaci  : rt  ce  que  je  pro- 
pose  ici  sur  les  Meldi,  dont  il  est  |tarlà  dans 
César,  parait  plus  recevable,  que  d’en  rllacer 
le  nom  rt  d'y  subslil'wr  Celui  des  Vnrtti.  en 
suivant  Picota*  Sauson.  » D’A u ville.  Notice 
ite  C antienne  Haute,  p.  452.  Y.  aussi  Walrke- 
narr.  Géographie  Jet  Hautes,  L i,  p.  419, 
t.  u.  p.  265. 

MKI.KCKY,  vg.  JJ. -Saône  (Frauchr-Com- 
lé),  arr.  rt  à 21  L.  de  Luie,  caut.  et  y]  de  Vil- 
lersexel.  Pop.  416  b. 

MKI.FR  AY . bg  Sarthe  {Maine),  arr.  rt  à 
50  k.  de  Mamers,  cant.  et  (S  de  Moutrimail- 
Pop.  1,355  h. 

MF.I.ES.SK , vg.  lUe-el-tilaine  (Bretagne), 
arr.  et  à 12  V . d«-  Renne»,  caut.  rt  [-]  d«'  St- 
Aubin-«r  Aubigpé.  I*op.  2,549  h. — Foires  les 
25  août  el  mardi  apres  b Pentecôte. 

JIFI.t7.f  V,  vg.  JJ. -Alpes,  eomui.  de  St- 
Paul,  : de  Chair  hml. 

V1KI.K/.I N vg.  Ji,- Alpes,  ctwn.  des  Une*. 
K d'Emlnyni.  . 8, 

MKLOYRN,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
rt  à 28  k.  dr  Qiiimprrlé,  cant.  de  Bnmuder, 
de  Rosponh'U.  Poj>.  2,195  h.  — Papetene. 

SlKLK.oq,  vg.  Otte  (pH-an)iei.  arr.  rt  à 

12  k.  de  Tumpiegue,  canL  rt  23  de  Kiliecomt. 
Pop.  307  b.  ^ 


.VtFI.K.Ol'K'f  , vg.  F.ttre  (Normandie),  ar». 
rt  a 24  k.  «le  Heruay  . cant.  de  Broglie, C^! de 
MiintmnH.i:gilI«*.  Pujf.  252  b. 

MKl.l»:«FO\TAI\K . % g.  Ar  Jeunet  i(inm- 
pagne),  arr.  de  Méuère»,  JR}  et  Mû  k.  de  (Hiar- 
levïllr,  caut.  de  Moullienné.  Pop.  134  h. 

MFUG.YY-LK-PKTIT,  vg.  Meute  (Lor- 
raine), arr.  de  Cnmmerev  , à 31  k.  de  St- 
Mibii'l,  M8I.  et  g J de  Void.  Pop.  264  h, 

.HFI.ILN  Y -I.F.-LIMND  , vg.  Meus*  (la*- 
raine),  arr.  de  Commcrcy,  à 29  k.  «b*  Sl- 
Mibiel , cant.  rt  Cr5  de  Void.  Pop.  386  b. 

MFI.I3,  vg.  Côte-d'Or,  connu.  «L*  Mnr- 
cilly-les-Mont-SI-Jean,  £3 de  Pouiiiy-en-Mntt- 
tagm.*.  , 

MLI.LN.  xg.  H. -Saône  (Franche-Comté), 
arr.  rt  à 32  k.  de  Vesoul,  cant.  et  B de  Com- 
bea  u fou  la  inc.  P<*p.  232  h. 

«IÉIJN-MK. S -ARCHES  . \g.  CrUr^fOi. 
romni.  d'  Auxay-lc-Crand,  B de  Beau  ne. 

JH-XIMÜlt'HT,  vg.  H. -Satine  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 41  k.  de  Lurv , cant.  et  (J 
de  Vauvillert.  pop,  603  li. 

MÉMSEY,  1«g  H. -Saône  (Franche-Comté), 
arr.,  fÿj rt  i 11  k.  dr  Lune  , chrt-l.  de  caut.  f 
Pop.  2.359  h.  Sur  l’(.>gnon.  — -i  errais  du 
Isiat,  grt-s  bigarré. 

F abrupte  de  bonneterie  , de  loti***  de  rotou  , 

«le  fronagtt  façon  «F  Auvergne;  — - Foires  h*  2* 
mardi  «1*  mars  , de  jnm  , de  juillet , ch*  sept, 
rt  de  mov. 

M FL  INF.  Y . vg.  }«m«e  (Uiaoi|iaguc),  arr., 
C«1  rt  à li  k.  de  Tonnerre , coût,  de  Crusy. 
Pop.  6tM>  h. 

H Kl  J AC  vg.  Aveyron  , connu,  de  Scgur, 
iF]  de  Püiit-de-Salnrs. 

MKL1.AL  . vgi  Ftmsière  (Bretagne),  arr., 
cant.,  et  à 5 k.  de  Cjuimprrlr.  P.  t ,188  J*. 

HKLLK,  Vg.  jU*-ri-l  Haute  (Bretagne),  an*, 
rt  à 16  k.  de  Fougères,  cant.  rt  [53  de  Louv i- 
qiu*-du-Dèsert.  Pop.  LUI  h» 

MKLI.K  (le),  vg.  Seine-et-Ois*  , comm. 
d'Adaïuville,  B «le  Houdan. 

VILI.I.K  , Me  ta  Ultra  , petite  ville  , Drue-  "Y 
Sèvres  (Poitou),  eh«'f-l.  de  «nus-préf.  {**  arr.). 
Trib.  de  1**  in»l.  Cure.  Coltégr  coramumvl. 
vof.  Pop.  2,687  h.  — Tu»*»  jurassiqne  , 
cilrairr  à gripltée». 

Melle  passe  |»our  la  plu»  ancienne  ville  du 
département*  Ou  y a luiltu  de  b monnaie  sous 
(’imrlcs  le  Chauve  ; drs  fouilles  faite»  il  v a mm 
Mnxanlained'aimée»  «ml  procuré  plusieurs  mon- 
naies de  ce  («rimv  et  des  médailles  romaines. 
En  16W)  il  y avait  à Melle  six  cent»  n>ai»nnt , 
rt  on  n'm  compte  guère  aujourd’hui  que  trois 
«cul  cinquante.  Oll«  diminution  vient  de* 
peraécution»  exercée»  contre  Ir*  prolesiauts  ; 
tout  le  pays  de  MeHe  , ayant  embrasé  la  rc- 
fnrtne  , souffrit  Ixvnmonp  des  guerres  de  ivli- 
wflt  et  de  la  révocation  ik-  l'édit  de  Nantes.  * 

Celle  ville  est  «ttiiV  sur  une.  colline  rtenr- 
pèe,  au  pied  «le  laquelle  coule  b petite  rivière 
de  Réroaoe.  L’air  y est  très-«aiu  et  im'mc  un 
|*ett  vif  pour  !«•»  poitrine#  délicates.  Elle  est  en 
général  fort  mal  hàlie  . mai»  l'as{iect  ni  r«l 
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agréable  ; le*  en»  irou*  m«I  riauls  , pitloi'o»- 
qui*'. , cl  le»  promenade*  cliarmaule.».  Le  sol  des 
aleulmir»  est  lemarquahlr  par  sa  fécondité; 
tout  y vient  hrim-u*rn»wit  , À l'exception  de  la 
Tigue. 

On  voit  |*i r»  ik  Melle  une  tour  remarquable, 
désignée  sou»  le  nom  de  Mcllcrêard  ( citadelle 
de  Melle).  Au*  enviions  ou  trouve  la  fontaine 
sulfureuse  de  Konladaii,  dont  les  eaux  jouissent 
d'une  assez  grande  repu  talion  pour  la  guéri  »0il 
des  maladies  cutanée*. 

Pm»  du  conventionnel  P. -R.  Àcctcs;  et  de 
«ou  fils  P. -R.  Anton,  membre  de  la  chambre 
de»  député»,  littérateur  et  savant  érudit , mort 
en  1841. 

Ina  triu.  Fabriques  de  serges  , grosses 
étoffes  de  laine  d'un  bon  usage.  Tanneries.  Pa- 
peterie. — Commerce  considérable  de  grains, 
graines  de  trèfle,  laine,  bestiaux,  mulets,  rtc. 
C’est  particuliérement  dau*  l'arrondissement  de 
Melle  i|u’on  élève  ces  mulet»  de  lielle  race,  re< 
gardés  comme  le»  meilleur»  de  l’Europe.  — 
Foires  les  18  janv.,  1 1 et  22  févM  iri  avril,  38 
juin,  1"  et  31  août.  1"  vendredi  d’oci.  et  de 
dér.,  R no*. , mercredi  de  la  semaine  de  carême 
- et  de  la  Püdoû. 

A 39  k.  R.-S.-E.  de  Niort  39 1 k.  8.-0.  de 
Pari*.  • ** 

L'arrondissement  de  MeNe  est  composé  de 
“I  canton*  : Brintni  , Oief-Howtrmm*  , Olles  . 
Clienay,  laMothe-Ste-llérase,  Melle  et  Saur é- 
Vaussais.  *• 

REUBTET , V*.  Sa Jhe-e>*/«<vrr'(Rniirgo-  | 
guc) , arr.  et  â 11  k.  de  Chalon-sur-Saône, 
cant.  deGim.CTTdn BtVdrgneàf. Pop.  1,01 3 b. 

■ — foire*  le*  30  juillet  ei  30  déc. 

JIFA.LKRtN  . b»  DeurSirret  (Puitoa  ) . 
arr.  et  à 18  k.  de  MeHe,  tant,  et  !>3de  Sauré. 
Pop.  1,310  b. 

MEI.I.KR  IV  . *£.  Eure-et-Loir  , cumin. 
dTOinville-St-Uphanl.  H de  Janvülc, 

MFI.I.t.RAY , vg.  Loiret , fourni.  d'Outar- 
ville,  R!  de  Toury. 

MKI.I.F.R.IY,  l»g  Mayenne  'Maine),  arr.  cl 
à 30  k.  de  Mayenne  , canl.  H de  Lnu\, 
Pup.  513  h, 

MELLEROY,  'g.  bN>er(Oalinaix)  , arr.  et 
à 33  k.  de  Moutargi»,  cant.  et  13  de  Châtcau- 
Rcnard.  Pop.  9“ H b. 

MF.I.I.KS  . vg.  H. -Garonne  (Commmge*)  , 
an*,  et  II  13  k.  de  Sl-Gamlni*  , cant.  et  £2  de 
$t-Bcat.  Pnp.  1,143  h. 

MFIIKYIII.K.  vg.  Eure , rooim.  de  Gui - 
chai u ville.  K d’Evieuv. 

MKI.1EVILLE.  MdUviUa,  Vg.  Srme-Jn/. 
(Normandie) , arr.  et  à 30  k.  de  Dieppe,  raut. 

«I  CS  d’Eu.  Pop.  350  li. 

MPXUUXXEC:.  vg.  Côtes-du-Nord  (Breta- 
gne), arr.  et  à 33  k.  de  Loudéac,  cant.  de 
• üuanv , de  Roslmwn.  Pop.  1,193  b. 
Faim  les  30  janv.,  3G  juin  cl  37  juillet. 

MKLI.U  , Merlu  ti , Mc  liât  urn  , Ot  w (Pi- 

cardie ) , arr.  et  à 18  k.  de  Sculis  , caut.  et 
de  tà vil.  Pup.  44*0  b. 

lu  lerr*  de  Mil  lu  fut  érigée  en  ville  baron  - 
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nie  et  châtellenie  le  7 octobre  1 300  par  Cnil* 
la  urne , avec  promesse  de  rendre  le»  habitant» 
franc •*  cl  libre»  de  toute  taille. 

Ce  bourg,  autrefois  dus  de  murs  avec  portes 
et  pouU-levi»  dinil  ou  ne  suit  plus  de  restes, 
est  assis  dans  la  vallée  du  Thcraiu,  et  traversé 
par  dis  erse»  brandies  de  celle  rivière.  Il  est 
généralement  Imcii  bâti,  percé  de  rues  propres 
cl  pavée*  : on  y voit  eucore  lieaiu-tMip  de  mai- 
sons décorées  d'ornements  tels  qu’on  en  faisait 
dan»  le  xsi*  sii.de. 

lu  château  Ibmqué  de  tourelle»  est  situe  sur 
le  haut  d'un  cutcau  qui  domine  le  bourg.  Il  a 
été  bâti  |ur  les  Dreux  de  Meilo,  et  existait  eu 
l'ali  MMJ.  De»  réparations  y furent  exécutées 
ni  1 400,  vers  1480  et  ra  1770.  La  porte  d’en- 
trée  était  flanquée  de  deux  énorme»  tours  qui 
ont  élc  démolie»  eu  1800  : une  d'elles,  haute 
de  3G  m.,  était  surmonter  d’un  donjon  élevé  de 
19  m.  30  c.,  du  haut  duquel  ou  découvrait 
Beauvais  , la  butte  Moutmartre  , et  une  im- 
nimsr  étendue  de  pays.  De»  trouées  du  châ- 
teau, on  jouit  d'uue  vue  extrêmement  agréable 
sur  la  vallée  du  Tbéraïu. 

Lu  bélier  hydraulique  monte  h*»  eaux  de  la 
rivière  jinqu'à  la  luiuleur  de  66  ni.  dam  un 
réservoir  an-de\»a*  de»  comble»  . d’où  dlr  se 
di-lnbu#  aux  eommuus  rl  aux  parterres.  Des 
jaidhis  paysager»  uouvellemeul  dessinés  ajou- 
tent à l'agrément  de  cette  Idk  propriété. 

L'église  r»t  en  croix  ou  plutôt  en  forme  de  T, 
le  cluinr,  qui  liwhait  ru  ruine.*,  ayaul  été  dé- 
moli en  17  41  faute  d'argeut  pour  le  réparer. 
I/*  portail  est  maintenant  sur  le  coté  du  midi  ; 
il  est  à plein  nuire,  ctuirgé  (f ornements  louixls 
et  grossiers.  Les  croisées  des  fias  côtés  sont  rt>- 
tnniirv.  à l'exception  ilr  qnelqunv-nnrs  qui  ont 
été*  refaites  en  ogives.  Au-dessus  des  premières 
croisée»  règne  trait  autour  de  l'église  une  gale- 
rie éclnirrr  par  des  ogive*  géminées  inscrite» 
| dan»  des  pli  in»  cio  tir»  ; b voûte  de  l'église  est 
j soutenue  par  des  nrcr.niv  gothiques;  on  voit 
par  les  restes  du  clurur  qu'il  était  appuyé  sur 
des  eontrwfort»  portant  arcs-boutants.  Dans  le 
lias  coté  du  nord  est  une  chapelle  ornée  de 
demi-bawebef»,  qui  servait  de  sépulture  è la 
famille  de  Montmorency . 

Fabriques  de  tissu»  mérinos  et  de  cache- 
mire», Jt  calicot  rt  de  lotir  dr  coton.  Filature 
de  laines  peignée*  et  Tarder».  Fabrique  hydrau- 
lique de  lacet*.  Exploitation  de  tourle.  — 
Commerce  de  licsliaux.  — Foires  le»  33  et  33 
juillet. 

MELLOSETH  M (1*1.  46*.  long.  34“).  * lien 
est  mention  dans  la  Toi  de  tbéodusuMiiie  , sur  b 
trace  il'mu  route  qui,  paient  à Go  lare  , ou 
GtcstoUc.  eoudnit  à Y Al  pi  s l'ottia,  comme  ou 
peut  voir  à l'article  Catoritiium , oïl  le»  dilli- 
eullé.»  qui  se  prfeeutrut  eu  voulant  reconnaître 
les  lieux  placés  sur  cette  roule  sont  expoaivs. 
G-peiabut  il  y a grande  appor  tuer  qui-  ce  lu  wi 
cnn»  ienl  à b |»osi tirni  d'un  liru  dnut  le  nom  est 
Mi/nuin  . sur  la  Romanche , entre  le  (murg 
d’Oisan*  et  le  l-sutarcl.  m D’A  avilie.  Notice  île 
t ancienne  t.aulr . p,  453, 

MKLVEl  f , vg.  Loire-J uf,  , routai,  de 
Cunirouet,  île  Pont-Château. 


St  IJ.  O DIMM, 


MKI.ODl  M M ( quod  et  Mmoumi*  ) 
(bt.  49“,  long.  31*).  «•  On  trouve  le  nom  dé 
Nelodunum  dans  César,  comme  étaut  celui 
d'une  ville  de*  Senonn  rcnfrnriee.de  même  que 
Lutécia , dans  une  ile  de  b Seine  (Comment. , 
vu)  '.  Melolunum  est  oppidum  Seaonum,  in 
insula  Se.juantt  positum,  ut  paullo  ante  Lute- 
ciam  Jijrimus.  Dans  rilinéraire  d’Aulomn  b 
(moi lion  de  Melun  paraît  sous  le  nom  de  Me- 
def um  , ou  suivant  une  autre  le^ou  Metke- 
tum  . selon  b Table  théndosirnuc  Metegtum. 

I-a  distaure  entre  Lutécia  rt  cette  position  est 
également  marquée  XVII  ; et  nonobstant  cet 
accord  de  ritinrraire  et  dr  b Table  , F espace 
uImoIii  demande  au  moins  19  lirvirs  gauloises, 
juir  b raison  que  ce  qu’il  y a d'rsparv  entre  b 
cité  de  Pan»  et  Melun  , approche  de  33,000 
toisr-s.  Mai  i je  remarque  que  ce  qui  est  dr 
moins  en  cette  distance  ic  retrouve  eu  plus 
dans  celle  qui  la  suit  jusqu'à  Coudait,  ou 
Muulrrau-faul-lontu.’,  duut  b pirsiliou  est  con- 
nue dans  l'augle  que  forme  l'union  de  b ri- 
vière d'Ioune  avec  b Seine.  Car  quoique  l'iü- 
ncraire  et  b l'ahle  conviennent  encore  «t»«» 
leur  iudieatiou  , savoir  XV  , l espare  absolu 
entre  Melun  et  Montreau  ne  passant  guère 
14,000  luises,  u'admet  que  13  lieues  gauloises. 

Or  13  ajouté»  à 19  font  33,  de  même  que  15 
et  17  dan»  l'Itinéraire  rt  dans  b Table.  Si  leur» 
indications  prise»  séjiari-menl  ne  sont  jtas  juste», 
ce  qu’elle»  ont  de  défectueux  est  compensé 
dan»  leur  riuiiioii,  et  en  loi  saut  uu  total  de  Lu- 
técia à Condate,  C'est  ce  qu'ou  rencontre 
quelquefois  dans  l'application  qu'ou  fait  au 
local  de  plusieurs  distances  qui  »e  suivent  »ur 
une  inéine  mule.  Les  écrit»  du  mus  eu  âge  va- 
rient sur  le  lioiu  de  MeloJunum  , comme  le» 
monument*  qui  leur  smit  antérieur».  Ou 
trouve  Mecledo,  conformément  à b Icyiu  de 
quelque*  manuscrit*  de  l'Ilinéraire  , ou  à peu 
prés  , dans  une  lettre  que  Léon,  eveque  de 
Sens,  écrivait  dau»  le  »i*  siècle  au  roi  t Jùlde-  ’ 1 
lier!  I"  , pour  s’oppviscr  à F établisse ment  d'un  n 
siège  épiscopal  a Melun  . renfermé  dans  son 
dinre.se.  Mai*  je  ne  dois  pas  me  borner  à retfe 
discussion  «lam  le  présent  article , étant  obligé 
| de  m'rlendie  sur  un  point  fort  controversé  au  ' 
suje  t de  b meut  mu  qui  e*t  faits  de  Mcnose- 
dum  , dau»  le  même  livre  de»  Comamilaire* 
d’où  le  nom  d<*  Melodunum  est  tiré.  Il  but  |w 
rapport  a cet  objet  étuslirr  avec  a]qilicalinn  le»  , 
rireinisLuiccâ  de  l’rs|iédilio(i  de  Lalnmu*  con- 
tre les  Parisit.  Ce  lieutenant  de  Çésnr  part 
«F AgrditiiUm  ou  <k*  Sens  ; et  aux  approche»  de 
j Luira  a,  avant  iuiitiinuent  leulc  de  traverser 
• un  nurai»,  formé,  selon  ce  qu'il  a de  plu»  riai- 
I seinlvldde,  por  b rivière  de  lhev  re,  sur  b tire 
I gnuclic  de  b Neuie  ; il  rctourue  par  le  même 
cbt  iuin  ju»qii’a  Me/otlunum  , ville  des  Seuo- 
; uas,  dans  une  ile  de  b Sciue.  comme  il  u»l  rap- 
poMc  «i-ik»ij».  S'en  étant  rendu  maître,  il  j 
pas»?  d«*  l'auln-  cote  de  b rivière  pour  revenir 
**  caoijar  devant  Lutcx-e.  LVanemi  resté  «ir 
un  de»  boni»  rie  b rivière,  en  face  de  b ville  , 
avait  sou  camp  vrs-à-vi»  de  relui  île  La  t moi  ils. 

IX* n»  i rtte  posititMi.  ou  voit  que  re  n'c*!  plus  le 
marais  dout  il  a été  parlé  , mais  le  «souri  de  b 


Seine  et  remplacement  de  LatiVf  qui  Apparent 
les  deux  armer»  : celle  des  Parisii  et  de  leurs 
confédérés  demeurent  sur  la  rire  gauche  . et 
e’est  sur  la  droite  que  l’année  romaine  est  cam- 
pée. Cependant  la  nouvelle  se  répand  aussitôt 
de  toute*  parts  que  César  a levé  le  siège  de 
(îr^fw/ri,  et  que  le*  fidniout  pris  le  parti  de  la 
résulte.  Ioducnns  est  en  même  temps  informé 
que  sur  ses  «krriére*  les  HeUoeaei  prennent  le* 
arme»,  taudis  que  l'ennemi  qa’il  a devant  lui 
' ferme  le  passage  du  retour.  Il  confie  In  garde 
de  Min  camp  à cinq  robotle»,  et  il  en  lait  par- 
tir cinq  nutm , accompagnées  de  batraux  |K»ur 
• remonter  le  lieuse,  adewo fl  ami  ne,  avec  grand 

* brait  dans  la  vue  d’attirer  de  ce  côté-là  l’at- 

* tendon  de  l'ennemi.  Pour  1m.  avant  à rentrée 
de  la  nuit  et  MMirdcmeut  rassemblé  cinquante 
barques  pour  descendre  la  Seine  à quatre  mil- 
le* au-dessous  de  sou  camp , il  traverse  la  ri*  ' 

*“  vière  sur  ces  barques  ver*  le  point  du  jour. 

* L'ennemi,  apprenant  les  mouvements  des  Ro- 
mains, et  crin  mit  qu’ils  prennent  la  fuite , veut 
également  agir  par.  trois  endroits-  Il  laisse  un 

* corps  xix-à-vi*  du  camp  romain,  qui  est  de- 
7 meure  devant  I Altère.  Il  eu  détache  un  autre 

pour  suivre  la  route  des  bateaux  le  long  du 
% Heure , et  c’est  en  cet  endroit  que  le  nom  de 
Metiosedum  ne  rencontre  dans  le  texte  : Parut 
manu  Metiosedum  versus  ruissa  , t/iue  tantum 
« prugrejeretttr,  quantum  nuees  processif  sent. 
Avec  le  reste  île  M-*  forces  H marcha  contre 
IjilMenus.  Saroou,  ru  écrivant  sur  ce  sujet,  veut 
que  le  corps  détaché  ver*  Metiosedum  , pour 
côtoyer  U navigation  des  Iwliÿiux  qui  rrmou- 
taient,  ait  pour  objet  de  suivie  les  barques  qui 
, avaient  descendu  la.rivieie.  Il  ne  prend  pas 
garde  que  le  stratagème  de  Labicnu»  et  le  suc- 
er» «jui  en  rrsulty,  consistent  prêt  Ucmeut  a avoir 
,f  fait  exécuter  cotte  maim-uvie  de  nuit  et  sans 
. bruit,  pour  eu  dérnltcr  la  rotmaisstinrç  . Prima 
confecla  rigifia , secundo  /tontine pregredi  si- 
- lenùo,  jul/e-t.  O qu’il  ordonne  411  contraire,  «si 
remontant  la  rivière,  de  le  Taire  d’une  mauiir»- 
luiuultucute  cl  bruyante  s Vit  fait  enleudrede 
I ennemi  : Magnum  ire  ugmen  adeerso  ftu- 
• mitte  iouitunt'juc  remorum  in  eadem  parte 
rjuudiri.  Et  eet  eoncnil  , qui  «e  jtcrsiladc  que 
le»  Romains  cherchait  le  moyeu  de  fuir,  rtpar 
. trois  côté»  différents,  ,juud  existimobant  tribus 
■ loris  transire  légumes  , atone  omîtes  fugam 
par  arc.  ne.se  poile  aussi  vers  trois  diUcrruI* 
côtés  que  pour  s'opposer  égalcmeut  jurluul  à 
une  ivtraitcqu'il  croit  précipitée*  Or  il  est  aisé 
de  remarquer  que  si  Ion  fait  man lin  un  de 
ce»  délaelu-nu-uts  vers  le  lia»  de  la  rivière , en 
même  temps  que  le.  gros  de  l’armée  gauloise 
marche  vert  Lalûniu*,  r'est  diriger  deux  dille- 
rrnl»  corps  v*r*  un  seul  cl  même  alù,  et  ne 
pas  <sati.sf.me  à tout  ce  que  IVum-mi  m;  propose 
et  entrcpn'iwl.  en  lui  faisant  négliger  et  hisser 
en  arrière  le  détachement  romain  qui  remonte 
U rivière , quoique  dau»  l'opération  «le  L due- 
nus  ce  mouvement  »e  fasse  avec  éclat . taudis 
que  de  l’autre  côté  il  est  secret  et  clandestin  : 
je  n'ai  pu  me  dis|x  user  d'entrer  daua  un  parai 
détail  , nonobstant  mon  intcotion  d*évirer  la 
prolixité  dans  cet  ouvrage.  J’ai  vu  avec  sur- 


prise que  M.  de  Valois  . qui  n’est  pas  salon* 
tiers  d'accord  avec  Sanson  . adoptait  ici  son 
opinion  et  rinterprétatlou  sur  laquelle  elle  e»t 
fondée  (p.  357).  Suant  opinionem , en  parlant 
de  Sausou,  C<r  tarin  nu  ret  alloue  stratagematis 
Labieni  confirmât , ac  rerisimiltimam  reddït. 
Crltariu*  (t.  f , p.  208)  accède  aussi  au  même 
•en liment,  aitraine  à ce  qu'il  parait  par  l'au- 
torité de  M.  de  Valois.  Au  rc*le  il  parailra 
plus  aiié  de  se  convaincre  que  ta  jMx.il ion  Je 
Metiosedum  ne  doit  pas  être  placée  au-dessous 
de  I.utife,  eu  desceudaut  la  Seine , «jim*  d«-  dé- 
cider quelle  est  m position  du  côté  contraire  , 
ou  en  remontant . Il  semble  uéanmuiu*  , quand 
ou  v fait  attention  , que  le  nom  de  Mttiose- 
dum  soit  employé  dans  le  texte  drs  Commen- 
taire* comme  celui  d'un  lieu  dont  il  a déjà  été 
question  . et  qui  a été  pm-édemmrnt  désigné 
dan*  le  cours  de  l'expédition , ce  qui  ne  peut 
concerner  qur  Melodunum,  Joseph  Scaliger 
va  plus  luiu  que  de  prendre  Metiosedum  pour 
Meltnlunutu  : il  prétend  que  dans  les  manus- 
crits de  César  on  lit  Metiosedum , au  lien  de 
Melodunum  , ce  qui  est  suspect  de  faux  à M. 
de  Valois.  Quoi  qu’il  eu  soit,  la  manière  diverse 
dont  on  lit  le  nom  du  meute.  lien  . Methetum  , 
Meteglum,  Mctlrdum,  a plus  d'ulTmité  au  Me- 
tiosednm  «pie  la  dénomination  même  de  JTe/o- 
duttum,  Marlim.et  quelques  autres  après  lui, 
veulent  qu’on  lise  Josedmn  plutôt  que  Méfié- 
sednm,  ce  qui  est  rejeté  par  Scaliger.  » D' Au- 
ville.  Xotiee  de  r inu  ientte  Guilte , p.  4*3. 
V.  aiu»i  Wahhenaer  , (ièogr , dits  tiaules  , 
t.  f,  p.  et  l’article  Air TiosrntM. 

31  KM)  lit  i.St-j.vg.  C«*eW«-.8W(Bret4g»r), 
arr.  «ta  15  k.  de  Diuau  , cant.  «le  Plélau , 27 
de  Plancort.  Pop.  ■itt;  h. 

ML!.OIR-I>K.S-O.M)KS  'Sl-)*î  Vg.  Itfr  cl- 
\Filnine  (Rretagu?),  arr.  et  a 1 1 k.  «le  St-Malo. 
cant.  et  2S  de  Caucale.  Pop.  3.Î90  h.  — Foire 
le  M juillet. 

XI ri.OISKY  . Multtïncum  , vg.  Côte^f  Or 
(bourgogne),  arr.  , cant.  , 23  ef*i  !!  k.  de 
Beatme.  pop.  |fO  b. 

M Kl. R AM).  vg,  ,Vor/èAri«( Brcixgnel,  arr., 
“ If»  k.  «le  l*oiit ivy  . rant  «le  Itaud.  IHip. 
J2(705  li.  — Foires  le  I**  saim-di  de  mai»  et  2* 
.samedi  «le  juin. 

XIELS/vg.  Aceyfon , comm.  de  Ste-flnw- 
vif  vé.‘  de  Lgulfile. 

MFXSHKIil,  vg.  fl. -Rhin  (Alsace! , arr.  et 
à ti  k.  de  Sa  veine,  cant.  «<2.*  de  Hocliftlden. 
l‘ôp.  Mi  I».  t 

MeJoifuuum , Senonttm, \ anfienne 
et  j«die  ville.  Seine-et-Màrne  ((iatiiuii),  cbef- 
ï.  «lu  «Iéjuirti-meu!  «le  Seine-et-Marne.  Trib.  «le 
I"  iust.  Col]«‘-ge  «vmimuiuiJ.  S cures.  C»he  d’é- 
tape. zr,.  'O T.  Pop.  8,930  II.  — Timn  ter- 
tiaire inférieur. 

Autrefois  dincère  «k-  Sens  , pxrlemrnt  et 
iutciidanrc  de  Paris,  chef-fieu  d'élection,  lail- 
li?gc , présidial,  piévôté  et  virmuté  , prévi'ité 
générale  «!«■  n>ar«-rliau<véc  , collégiale  , ablioye 
ordre  dr  St -Benoit,  couvent  de  capucins. 

César  indique  clairement  In  po«.iti«m  de  celte 
ville  «lu  pays  d«a  Sertottes,  placée,  dit-il,  «bins 
une  île  de  ta  Seine , un  j**u  avant  Lutetia.  On 


n«  peot  dréignrr  plus  clairement  Melun  . que 
quelques  autcun  out  eu  le  tort  de  confondre 
avec  Metiosedum , qui, d'apn**  le*  détail*  sur  le 
siège  de  Paris  par  I-aU'unt»,  a dû  être  situe  au 
confluent  de  la  Marne  et  de  la  Seine. 

L’ancien*  Mduu  était  situé,  comme  l'anrit'u 
Paris  , daua  une  ile  sur  la  Seine;  une  tradition 
locale  le  oonvidéfait  comme  antèrit'iire  à h ca- 
pitale , èt  basait  même  dériver  von  nom  'Mu. 
et  os)  de  cette  rlrconitanêc  ; ' le  bltMiu  de  la 
ville,  rapporté  CHl'etl  par  sou  pin*  vieil  liis- 
toriea,  F.  t)d«m  (traduit  j4r^témticn  Rouil- 
la ni),  en  fait  foi.  * 

** 

M«Im  j»  i*i*  «|«»  •«*  « nw 

Lt  nu4i*  artiU,  «u«ntii«  4m  *i**v  um  uH. 

Si  lui  Nril,  «VAlIfél  * «I  «flllHin**. 

Mlll*  «1  »n  m ipr*  j*  f»,  f»lrt,  t C • 

Dtr*  fM,  »W  I-.  «iUri  J*  Fr*M»'  1 m 

r»»»v»  d*  H*U«,  ri  rit*  .1* 

Q«  |-»r  la  (I«'f«  a»  n.natn»kaa  .uiQiioom,  i 

Et  bai  U f*iiu  J«  uiaiu|«  m>  »î  ua«r. 

yMjka 

Quoiqu’il  en  soit,  von etîsteuccWfwnstalée 
d«-s  la  conquête  des  Gaulent  Melun  faisait  alors 
partie  de  la  nation  sénonaise , et  Lalm-mis , 
lieutenant  de  César  , ü*«i  enqiara  l'an  Sî  avant 
J.-C.  Le*  Romain»  k Couy-rv errjit  jusqu'à  CJo- 
vU,  qui  s'm  rendit  maître  en  497.  La  jwvsitÛMi 
de  cette  ville  sur  la  SHne,  l'importuner  de  sa 
jiostcssimi  , IVxpov'trtit  à de  IrTajucnl*  ravage» 
lors  «k*  «lémcmbremints  Je  1*  m«ïiian*hic  mmis 
Ta  prrmi<  rc  rar«-  I/*  Normand*  ta  dévastèrent 
lotfrki  a diverses  éjMMjues,  et  ttolamiiicul  «n  845, 
84H.  8Üt . 883  et  HNft.  - Sou*  la  troisième  race, 
«pré»  «voir  été  «pielque  ti  uqi*  po*»èdé  jiar 
Eudes  , de  Cliartre» . qui  *’cn  était  rm- 

j»ré  par  trahison  en  999,  Melun  devint  |«  ré- 
ahleucedc  pluaiciii'*  roi»  de  Fiance:  Robert  1", 
stifimiuH-fimistaiico  et  Philippe  I"  y nioiii  urrnt 
en  1031,  1032  et  11  o8.  Fai  I llf),  Louis  le  Gnu 
y assembla  un  |WU lemvcit  «ni  lut  résolue  ta 
guerre  contre  lingue*.  »eigi»«*ir  du  Puise!  , 
dont  les  s iotmccs  avaient  excité  tant  de  plain- 
tes. IxHH*  le  Jeune,  nvmme  pr édécaMetir*, 
résida  • Mclim,  <*t  soin  »«m  régue  cetti*  ville  lut 
illustrévâ  deux  reprise* éiflhvnlffl  por  Lu  pré- 
srnee  du  fameux  Alioihiitl  , qui . forcé  de  quit- 
ter Pari*,  vint  à Melun  uuiric  mjii  êrtde,  ru 
f|38.  et  y resta  jusqu’à  Ce  que,  |>ourMlivi  pu- 
le  prédit  de  saint  Bernard',  il  alla  léfngjci  à 
l’aJibaye  de  fhAy . 

A l’cxeoi|J«*  de  mu)  jiere , Piiilijijie  AuguOr 
et  son  lils  Loui*  VIII  balutcmit  le  rh.Vteau  «k 
Melun,  et  v tinrent  plusieurs  |uirt<'iiient«.  Phi- 
lipjM*  Auguste  résidait  n Melun  lorsqu’il  fut  ex- 
communié par  le  pape,  en  1184  . pour  avoir 
voulu  répudier  Ingellwirge  qu'il  ri'aimail  plus  , 
afin  d'épouser  Agnès  de  Mérauie  . duul  il  t>1ait 
dev  enu  tout  à coup  amoureux.  Ci4te  exromuiu- 
mr.it ion  s’étendit  ensuite  non-anleaxiit  sur 
truite  »a  famille  et  >ur  le*  *«6111111»  qui  com- 
muaient sa  cour,  mal»  eiM'ore  *or  k*  iMtuigtMi» 
de  Pari»  et  de  Melun  . qui  ne  «OffaiiBt  ni  à 
divorcer  d’aver  leurs  fiBiK , ni  aux  Jilkirmls 
«pii  existaient  entre  le  pape  et  leur  souverain. 
„ Peiwluul  plus  de  neuf  mois  que  dura  rette 
excommunication  , dit  l'auteur  des  Ks-.it i*  sur 
Pari*  , les  églises  furent  fermées , un  ne  disait 


Mtu.r.v 
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plut  ni  mnici  ni  vi'-pit».  Ou  ne . si-  mariait 
jvoiut  , le»  irnvres  Je  mnriagrf  riaient  mrn te 
expressément  JêJeaJurs  «ohiuh  illicite*.  - En 
nu  mot , il  uV-ta.il  plu»  parmi»  de  cmidbtr  axer 
sa  femme  , paroc  que  le  nu  uu  se  sovu-iait  plus 
de  coucher  avec  la  sienne.  — Kii  H4t»,  saint 
Lotus  arma  il  rUi-v  adin  à -Melun  tou  l'reivChu  i les 
d' Anjou  , rl  eu  ISl't  il  y mariait  sa  lille  Isa- 
« belle  à Thibault,  mi  de  Vas  aire. — .Melun  resta 
dam  le  domaine  royal  jusqu'en  134Ht  à relie 
rpoqur  Philippe  de  Valois,  ayant  épousé*  Brie- 
0 Comte -Robert  Blanchi-  de  Navarre,  lui  assi- 
gna mi  douaire  le  riùitrau  et  la  seigneurie  «le 
celle  ville.  Ole  prince»*-  les  ganl.i  jusqu'en 
4|  1358  . et  les  livra  alors  à son  frère  Lhaihs  )r. 

a Marna»  , roi  de  Navarre  : mais  le  régrnl , de- 
puis Charles  V , ne  larda  pn*  à les  ivpnitdie 
* aidé  par  du  Cnrwlin,  qui  fui  blessé  devant  In 
place  rn  IHO.  Ce  priuee  frappa  de  droit»  ex- 
cessifs les  niArrbaudises  qui  passaient  sur  le  pont 
de  Mr-lun  : uu  tooucuu  de  v îu  était  imputé  à 6 
écw*  d'or,  etc.,  de.  Apn*  sa  moi t et  |M-i*danl 
la  longue  déuietu-e  dr  Cltarle»  VI.  le  rliâieau  de 
Melun  .servit  plusieurs  Wu>  de  refuge,  en  14<»tf, 
à la  reine  ImIicsu  de  Bavière  et  a son  ht-au- 
frere  le  duc  d'Orléans  chassés  de  l'avis  par  1rs 
itourgnigi ions.  Apiv*  l'assassinat  de  ce  prince 
eu  14ÜH  . elle  s'y  tel  ira  v-galrinetit  ; et  Im-squc 
Pari»  fui  livré  an  duc  .Iran  >«ns  Peur,  en  141  8. 
rr  tnt  rtteoic  a Melun  «pie  l'aiiurt-uv  du  Cita  - 
tel  . apres  avoir  ai  levé  le  lfcaiphiu,  vint  I » 
itu  Ucc  «»»  sûreté.  • -*•  Melun  lui  nsssqgéen  1440 
par  les  armée»  ougiaiM»  d •■oiiiguigouuis.  la- 
sire  de  Ha  ri  ta  «m  , fui  imitait  paille  de  la  suite 
du  Dauphin  , for»  de  l'mlrevitode  Mutarrem, 
où  le  duc  de  Bourgogne  tut  avsav.itu  , eu  était 
gouverneur.  Apre»  une  vigoureuse  ré»i*  taure  , 
aprrt  avoir  épuisé  toutes  le*  uiuinlioii»,  mangé 
le»  chevaux  . les  chien» , etc. , etc. , fait  des 
mines,  des  rnnlrr-inruev  où  uvuégvuniK  et  assié- 
gé» venaient  combattre  à la  lueur  des  (arrhes 
et  mm  me  eu  champs  clos , la  garni*»!  mit  lias 
les  ormes.  Bartnmut  fui  conduit  à la  Hast  die  , 
1rs  ImurgroK  furent  contraint*  de  douurr  dr» 
otages  , ci  ou  envoya  à l'échafaud  duiu  SÎjikvu 
moine  de  l'aMuyc  du  Jard , dont  Turhnlcte 
asaii, dil-on,  lut-  pendant  le  siéjp-  pin» de  60  us. 
siégeants.  - Neuf  au»  apn-s  le»  habitant»,  aidé* 
pur  le  mattnandetir  de  tiimnoi,  rliincn  nt 
les  Anglai»  ; asui»  ils  pantin  eut  à rentrer  H 
v gardèrent  U ville  j-nqu’i-u  1433  , où  dir  leur 
lut  enlevé^ «Je  uouvruu  rt  |»»ur  toujour».  — 
liejMii»  eettu  époque  , le  ehûleau  de  Melun  ser- 
vit de  prison  à plusieurs  personnage»  impor- 
tantes : le  duc  d’Alcuron  y fui  «.-nferiné  ru 
1531  , liai  «Je  lot  en  I55M;  mai»  il  ur  fut  plu» 
que  rarement  habité  (Kir  b roi». 

^ La  coutume  de  Melun  fut  rédiger  eu  I30C, 
et  revue  ni  1558  par  ijuislophr  dr  I itou. 

La  réforme  protestante  compta  peu  de  par- 
tivnii»  dans  celte  ville;  quelque»  ministres  v 
pivdiereiit  eu  t .’.H  I , mais  h-  temple  lui  aussilol 
ténue,  et  ur  devait  plus  se  rouvrir. 

Puxsvdè  par  quelque»  ligueur»,  Melun  fut 
awuégé  par  Hemi  I\'  eu  1590,  H »e  rendit  a 
ce  priuee  le  1 1 av  ril,  après  cinq  jour»  de  siège, 
pétulant  lesquels  les  troupe»  royale»  iticeodie- 


mit  et  pillémit  plusieurs  rouvml*  des  alen- 
tours. — A partir  de  «v  mot  ne  ni  I histoire  de 
Melun  n'offre  plu»  rien  d'intéressant. 

ltam  le  cour»  de  la  révolutiou  de  1789  , 
Melun  n'eut  |ki»  à gémir  de  wr*  excès  ; repeu- 
dnnt  ou  ne  |ieui  sc  rap|N‘ler  sans  douleur  tpie 
c’est  dau»  ses  murs  «pie  Bailly  fui  airi*té. 

Ku  1814  «-I  en  1815,  pendant  le»  «Imv  in- 
vasion* étrangères , la  ville  lut  occupée par  h* 
Iroiqx-s  nu«m . autrichienne»  «-I  Iwvaimu--». 

I/*  «nnc»  de  Melun  sont  : if  n:«c  imi-ife 
fleurs  île  lit  S or;  à la  four  sont  nu  i'  ifr  Irt*  $ 
/ours  if orgeat  et  couver leiitc gueules.  Itersce 
tle  même  et  maçonner  Je  sable  ; et  pour  devise: 
fin»  vous  riwji'n  xdvhtmm. 

Melun r»t  situé  sur  h-s  deux  vivra  d«:  la  Seine, 
qui  y forme  une  lie  et  la  divise  eu  trois  par- 
ties unir»  entre  elles  far  «h-us  pânls;  b plus 
miLÙdêtalde  s'élève  «v»  amphitliêàliv  «ir  la  rive 
droite  du  fleuve.  --La  ville  c»t  ;.w<  bi«-u  per- 
cée et  assrx  bwm  Idlie  ; de»  travaux  mqKulnut-, 
oui  depui»  (wit  ooOtriluié  à Tf-mln  llir  ; de* 
quai» , «le*  promenade»  nouvelle»  rfi  fout  oc- 
tuelk-meiit  une  jolie  ville.  Le  fleuve,  lesgraudv» 
roule»  qui  b traversent  l'ont  irudue  de  Umne 
heure  importante  ; elle  pOMedail  autielm-.  plu- 
sieurs paroisse» , qui  n'en  forment  plu»  «pie 
deux  aujourd'hui , 81*  \*pai»  sur  la  rive  droite 
de  b Seine,  cl  Notre-Dame  dans  l’ile  , dont  nu 
fait  remonter  b fondaliou  jusqu'au  temps  de 
Clovis.  L'ancien  ronv«-iit  de  St-Pêre  e»t  dan» 
une  admiralde  position  , sur  une  éminence  du 
côté  de  Paris  ; le»  janlin»tle»cendairnt  jnaqu'à 
la  Sciuc  ; il  est  auj«mrd'hui  oenipt-  i«*r  b pir- 
ferlure.  — I^e  couvent  des  carmes  ed  utcu|n* 
aujourd'hui  |*ar  le  (ubis  de  justice,  |>*r  b pri- 
son , b caserne  d«*  gradarmeno  et  la  salle  de 
apoitndr.  F.ta  13B0,  il*  v«  tint  dan.»  ce  cou- 
vent tnie  asartublée  de»  trois  états  de.  la  |»ro- 
viirae  (Kuir  la  rédaction  de  b coutume  de  Me- 
lun. — L'ancien  couvent  , ap|>elê  b Maisou- 
<|(  (.Fuirs , sert  arluellt-meiit  de  qutirtâcr  de 
cavalerie. 

La  grande  place  est  vastr  et  régulière  , mai» 
b ville  ne  poso-dr  aucun  monuimnt  remar- 
quai de.  St-Aqwis  offre  uu  as|v«!ct  tmte  «rt  som- 
bre , se»  vitraux  seuls  sont  «-!*ti«iMai.  — L'église 
de  Noti-e-Dame  de  MeldDesl  nue  ancienne  col- 
légiale. Initie,  à cc  que  l’un  présume ^par-ic  mi 
Hubert.  KHe  «si  de  transition  entre  le  style 
à pleui  riulre  et  Ir  style  ogival  Les  ehapileanx 
mi  ut  sculpté»  de  feuillage»  mlitindi»  d'oiteaiu, 
île  masques  humains  , d amnimix  f.inta*tiqms 
à tête  d'homme  ou  de  monstres.  l>es  nuiscnron» 
difforme» , ouvrent  la  gmide  et  tirent 
b langue  sur  plUMMilt»  «tMtsuIrs. 

Dan*  la  partie  oi-cidrniale  «le  l'ile  ou  rem.vi- 
quait , il  y a |»‘ii  de  t»  nip«  en«*ri‘ , le»  ruine», 
•le  l'aurit-u  rliàtoaii  de  Melun . et  une  vieilh* 
tour  que  b Irmhtùm  attribuait  à Gbar  «H 
qui  ru  (Hirtait  le  iwun. 

A l'es! rémité  opposée,  à IVodroit  o»i  s’élève 
aujoind'bui  la  maison  centrale  de  détention , 
eouslniitr  clle-im-me  sur  r«smpb«vn»eut  «le 
l'hôpital  8t-N  irolo»  et  du  ci  m>  eut  d«-»  Annoneb- 
drs  . on  pivt«iHl , maiv  sans  «t»  i apporter  de 
preuves,  qu'il  y avait  nu  lenipkd'bi». 


Biographie.  Melun  est  la  patrie  dr  Pai- 

um  AtKvm,  roi  «le  France. 

D’Amtot,  qui  y niwpiit  le  30  oclnlite  1513 
de  (MitTiib  fort  |uuvre«.  Il  fit  se»  étude»  à 
Pari»  , «mù  il  arriva  miii»  autre»  scruur»  qu'un 
pain  que  sa  merr  lui  rnvovaîl  chaque  semaine  : 
(tour  exi*t«-r  . il  fut  obligé  de  servir  de  dntne»- 
tiqur  k d'autres  écoliers  «le  son  tvdh'-gc.  Après 
avoir  Cuit  scs  cour»  d’rloqiuiu»  cl  de 
latine , il  nlriinl  nue  clwtn-  «le  prie  et  «le  laliu. 
Pemlnnt  douze  on»  qu'il  orcii|ia  relie  rliain- 
il  Iraduiftil- 1«-  roman  grec  de  Tléiiginr  et  Cha- 
rider,  et  qurlqun  »ie»  des  homme»  illostn-»  de 
Pluturqiic*.  Traneui»  1*' . auquel  il  dédia  rct 
essai , lui  «mlnima  «le  rcmlinnrr  l'ouvrage,  en 
lui  faisant  présent  de  l'abltaye  de  llelloyûm*. 
Pcromiie  m*  reiMÜI  (dus  de  services  que  lui  n 
b langue  française,  et  .«a  traduction  a,  dan» le 
vm-ux  style  du  temps,  une  gr.îcr  «pu-  Racine  or 
croyait  pa»  pouvoir  être  égalé»*  dan»  nuire  lan- 
gue moderne,  Amyot  mourut  évé<|ue  d’Au- 
xerre  le  6 février  1593  . dan»  sa  rpiatre-ving- 
ti«-me  Aiiurè  ; uu  superlir  tumlM-au  lui  a été 
élevé  dans  b cathédrale  «le  ertlr  v ilh* , «hm t 
il  est  uu  des  besauv  momum-nts.  j 

De  S*a.  Rotuu.AKo,  Imdiiclrur  dd'ilislinre 
de  Melun  , de  Fr.  üdun. 

D'Houx  Mm.ut  , d«M'ti*ur  eu  théologie.. 

De  M'"  D»u.,  roinpnMti-ur  de  musique  et 
pianiste  distinguée. 

Ib  licutiiiaul»  généraux  (ls.  Jvoîi  ivot  et 
baron  Stuov. 

Ivm  sTRtK.  F.nbriqin-v  «le  draps  . étoffe*  tk 
laine,  toile»  (icintes  . calicots.  Filalurr»  de  co- 
lon. Tannerie*.  — Commerce  de  grains,  fari-  • 
un.  fromagi*»,  laine  et  lH*»tiaux.  — Mm  son  » 
centrale  «h*  «lèu-nliun  jxrur  cinq  JéparU'i— ta. 

• — Foire * de  2 jouta  !«**  44  juin  . 43  sept,  et  , 
H nov.  — Dans  les  premier»  jours  de  mai  il  v r 
n uu  rançon  r»  |XHtr  les  Iievti.iux  , et  on  di»lrin4 
hue  ries  prix  en  argmt  et  dn  mé-daille»  «l’or-, 
d'argent  eide  bronze  aux  propriétaire»  de  be*<  " 
tiniix  primé*.  Marché  le  mercredi  rt  le  sa-  * 
medi. 

A 56  k.  S.  de  Meaux,  44  S.-S.-E.  de  Paris. 
L*arrf>udi»*enMtit  de  Melun  est  composé  de 
0 canif ui*  : Rrrc-foniU-RolK-rt , b CldHdet  , 
Melun  nord.  Melun  sud.  Mormaut  et  Tounn^N 
Bibliographie.  Onnv  (Fr.).  Hutoire  été  Ut  * 
Tille  Je  Melun,  rontenaht  pl mi  eu  ri  rareté  • 
notable i et  non  dnvwtrfM  r/«  C histoire gr- 
ne’rate  Je  Franre;  plus  la  -rie  Je  èiuuckarJ;, 
comte  Je  Mrlnn , sont  U règne  Je  Hugneu 
Ca/set , traduite  Ju  latin  <f  un  auteur  Jn 
temps,  ensemble  ht  vie  Je  J an/ur s .1m\ott 
ceê ijne  if  Auxerre , granJ  aumJnirr  Je 
France  ,*  *»«vr  te  catalogue  Jes  seigneurs  et 
James  Je  la  maison  Je  Melun,  recueilli  Jr 
Ji ver  ses  chroniipiet  et  chartes  mono  irrites  ; 
io-4*,  1648  (traduit  du  latin  par  ÜcIhUÎiii 
Rouillard).  «■** 

Nicout  (H.-fl.).  Histoire  Je  Mrlnn  Jepms 
son  origine jusijtt’à  nos  fours,  in- 8“  et  pi., 
4M.  * 

HrnvAM»  nx  u Forttlijl.  Histoire  et  Descrip- 
tion Je  Sntrr-Pnme  Jr  Mrlnn,  in- 4",  1843. 
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Lrntt'r  (l'abbé).  Observation  sur  la  position 
tir  Mctiosedum  -voisin  Je  Paru  ; ave*’-  quel- 
ques remarques  sur  F de  Je  Mrtuu  et  sur 
File  Je  Paris  { Rer.  d'écrits  sur  l’hist.  de 
France,  L n . p.  142,  176). 

MKI.VF..  vg.  II. -Alpes  (Provence),  arr.  ri  à 
26  k.  tir  Sisteron,  rant.  et  de  la  Mollt-du- 
l'aire.  Pop.  J 48  h. 

JIKI.V1KI' . vg.  Aveyron,  comm.  de  St- 
Koiiie-dc-  laru,  K de  Sl-AJfrique. 

Al  Kl. Z,  vg.  Seine-et-Marar  (Brie)  , arr.  et 
k 12  k.  de  Provins , cant.  de  Villiert-St-Geor- 
ges,  Ede  Nogrnt-sur-Srioe.  Pop.  683  li. 

M Kl. /.It  A H' RT , vg.  Marne,  connu,  de 
Srnuii-Mrl/iwiirt,  EJ  de  Vilk-sur-Touri*-. 

VI  KM  Hit  K , vg.  Aveyron,  cumin.  de  (àu- 
Irtnau-Peyralé»,  • de  Sauveterre. 

MF.MBUKY,  vg.  II. -Satine  (Franrhr-Com- 
té),  arr.  et  à 24  k.  de  tira*  , cant.  de  Dura- 
pierie-sur-Salo*».  tSde  I.avuiM-ourt.  P.  834  h. 

VIKHKHOI.I.K  (b),  vg.  Indre*!- ! u>ire , 
connu,  de  Mettray,  de  Tours. 

AI  KM  II  Ht  II  .1 . K (la).  Mous  H u Je  lit  , |>g 
Mamc-et-hùre  (Anjou),  arr.,  cant..  C*3  et  « 
13  k.  d'Angei».  Pop.  563  h. — fotrrleSOnoi. 

MKMIIROKIK.N.  vg.  Loir-et-Cher  (Mai- 
toi*),  arr.  et  à 53  k.  de  Blois,  cant.  etEd'Ou- 
roucr-k-Marrhé.  Pop.  578  b. 

MÊME  (St-),  bg  Charente  (Angmimai»), 
arr.  et  à 15  k.  de  Cognac  , cant.  de  Srpmur, 
Ede Jaroac.  Pop.  1,164 b.— /Wre le  II  sept. 

MÊME  (St-),  vg.  6’Âarc»/r-/«/.(Saintonge), 
arr.,  C3el  » 10  k.  de  St-Jran-d'Angrly . cant. 
de  St- Hilaire,  pop.  339  b. 

MÊME  (St-)*  vg.  Loire-lnf.  (Bretagne) , 
arr.  fl  à 38  k.  de  Nantes,  cant.  et  C£  de  Ma- 
ehecoul.  Pop.  761  h.  — Il  est  situe  sur  k 
J mu  , qui  commence  eu  cet  endroit  étire  na- 
vigable, et  y forme  un  petit  port  tres-frêqurulv 
par  des  barque*  k voiles  et  a raines. 

MÊMK-Sl' H-SEIN  K (St-),  vg.  Srine-et- 
Martte.  V.  Sr-Msunis. 

MKMKL.HHOFFEX  , vg.  U. -Rhin  (Alsace)  , 
arr.  et  à 12  k.  de  Wisseinbourg.  cant.  et  £ 
de  Soulb-soux-ForéU.  Pop.  888  b. 

Al  K M EX  IL.  vg.  t'osges  (Ijorraine) , arr.  et 
à 15  k.  d'Epmal,  cant.  et  Vj  de  Bruyère».  Pop. 
303  b. 

MÉ.HKR,  vg.  Aveyron,  comm.  de  Vnil- 
bouiLhex,  r-:  de  Villcfrancbe-de-Hourrgiir.— 
Foire,  k 12  jauv. 

MKMKKSHHLXX,  Moselle.  V.  Ntajitros- 

fAlîl». 

VI É MI  N (St-),  S.  Memorius,  vg.  Aube 
(Champagne),  arr. et  k 30  k.  d’ArrU-Mir-Aul*-, 
cant.  de  Mcry  -sur-Sriue , ® de»  tirés.  Pop. 
598  b.  — Jwai  les  13  avril  et  1 1 NV, 

MK  Al  IV  (St-),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 51  k.  de  Prrigunix.  cant.  et  L<  d'Ex- 
cideuil.  Pop.  1 ,098  h.-  - Forges  et  liaut  four- 
neau. 

MK1MIVI  (lût.  44*.  long.  Î4“).  - Il  ni  est 
mention  dauv Pline (lib.  ni,  cnp.  4.  et  lib.  xviu, 
rap.  3)  rn  leur  donnant  pour  ville  Capanto- 
raete , et  le  nom  des  Memiat  est  répété  dans  un 
autre  endroit.  On  lit  Miment  daus  Ploléméc  , 
avec  n dans  b seconde  syllabe,  et  en  leur  allri- 
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hu.iiit  une  v ille  sou*  k nom  de  For  tint  Meroni». 
JVvpo-M' dan»  l'ail icle  Curpenturiutr  plusieurs 
r.u»nu»  de  croire  «pie  ('..irprnfTe»  a dû  appar- 
Icuir  auv  Contre*  plutôt  qu'à  un  autre  peuple  : 
et  connue  la  |Hi»ilioii  de  Forum  .feront s de 
Plolémét*  peut  se  retrouver  dan»  rclk  de  For- 
calquier  . il  s’ensuit  que  les  Menant  ou  Mimeni 
étakul  placée  entre  le*  Cnlg  tentes  et  b Du- 
rance , dans  le  dioerse  de  Sisteron.  » D'Au- 
ville.  .Xotitc  Je  F ancienne  Gnulr,  p.  457.  V. 
aussi  Walrkenarr.  Géographie  des  Gaules . 
t.  i,  p.  61,  183,  960  ; t.  u.  p.  218. 

VI  LM  VI 11-1  ;St-),  vg.  Marne  (Clnuupaguc), 
arr.,  eaul.,  E et  a 2 k.  de  CliàJoit»-»ur-Mari>e. 
Pop.  "92  b 

O village,  situe  é b sortie  de  Chélou» , 
près  de  la  porte  St-Jean  , est  presque  euticrc- 
ineut  composé  de  guinguettes  et  d'aulierges, 
lré*-fréqucnlée*  par  les  militaires  de  la  gnrui- 
sou.  Son  territoire , fertile  cl  bien  travaillé, 
est  en  grande  partie  alfccté  é b culture  de» 
légumes  qui  alimeuteut  les  ma  relu-»  de  Chiions. 
Ce  teniloire  est  divisé  eu  (rois  section»  dite» 
de  b Bitai  dicte,  du  Mont-Prin  H du  Villogr. 

Le.  v illage  de  St-Meinmie  a beaucoup  sonlfert 
de  t'inv  asion  i trungcic  en  1 8 1 4 : il  doit  sou  nom 
é b retraite  de  l’a|M»tre  évêque  saint  M ennuie 
dans  unlieuuommé  Bruxeiu.  près  de  fJiàlon*  ; 
il  y avait  un  oratoire  où  il  rutruterréeii  126.  Les 
lideles  y construisirent  une  église  qui  fut  dé- 
truite par  les  Normands  en  833-  L'abbaye  de 
St-.Mcnmiic,  qui  suivait  la  régir  de*  M- Au- 
gustin . fut  démolie,  avec  sou  église  abbatiale 
et  paroissiale,  en  1544,  a l’approcbv  de  Clinr- 
les-Quiul.  Ou  reconslnusit  l une  et  l'autre, 
nuus  l'église  était  plu»  petite,  et  une  partie  des 
anciens  matériau  v servit  à rétablir  l'ancien 
bastion  rbàlouuni»  dit  d' Auiuale.  L'abltê  était 
seigneur  de  St-Meuunic , et  payait  ru  revue  , 
chaque  aimée , tou»  k»  habitant»,  k ptemier 
dimanche  de  cani'iiic.  l ue  seconde  église  fut 
ensuite  construite  plus  bas  que  St-Metnmie,  et 
prit  le  nom  de  St-Alailiu  ; k village  se  parta- 
gea en  deux  paroisses,  *é]  tarée»  par  b grande 
lue.  L'église  St-.Mailiu  a été  détruite  a l'épo- 
que de  ta  révolution. 

MEVlo.vr.  vg.  Doubs  ^ixiiciir-Uuule/,  arr. 
et  k lïik.  de  Mniillielliard,  cant.  rt &3dc  Kus- 
sey.  Pop.  102  b.  — Il  est  situé  à nu-rôle,  près 
d'un  vallon  , où  »e  rruni»*eut  deux  ruisseaux 
dont  Irt  eaux  forment  nue  jolie  cascade. 

Parais  do  saint  Si.  ma,  fondateur  de  l’abbaye 
de  son  nuni . et  de  saint  Kalm». 

Fours  à plâtre.  Education  des  abeilles. 

>IE\AI> EN  , vg.  J onnr  (Bourgogne)*  arr.* 
ouït,  et  à t>  k.  d'Avallou,  E de  Yeaeby.  Pop. 
183  li. 

MKVAfiKRIK  (b),  vg.  Eure-et-Loir,  coiu. 
d'OIlé,  [3  de  Courvilk. 

MEXAIiEtllE  (ta),  vg.  Seine-et-Oise,  com. 
dCS  de  Versailles. 

VIEN  AP1I  (lut.  52”,  long.  23").  ■ Quand  ou 
lil  dans  le  quatrième  livra  des  Commentaire» 
que  César  6l  inarrber  des  délaeliemeuts  de  sou 
armée  ta  Me  n api  os  . at/juc  in  eos  pagos  Mo- 
rt norum,  a quibus  ad  ipsum  Irgati  non  mène- 
ront , ou  est  induit  à croire  que  le»  Menapii  et 
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I les  Marini  riaient  contigu».  Slraboti , qui  suit 
j César  eu  beaucoup  d'endroits , semble  l'avuii 
entendu  de  même.  0|>rtidant.  celle  contiguïté 
, de  position  son  lire  difliculté  , comme  un  peut 
voir  à l'article  .Verni.  Dans  un  autre  endroit 
du  nH-ine  livre  de»  Cjimrrienlaiirs  , (’i-sai 
plue  - ks  Mruapti  sur  k Rhin,  leur  attribue 
meme  au  delà  du  fleuve  des  lenes,  que  le» 
Vsipètes,  nation  gcmiiimque.  i basses  |*ar  le» 
Sueri,  viii mil  occuper  ; quas  regtones  Me- 
napii incoicbunt,  et  atl  ulrumque  ripant  J/u- 
mints  agros,  atdijieia,  rùosqae  habebant  An 
si  vieille  livre  il  est  purlé  de»  Menapii  i omuir 
étant  voisin»  de»  Eburones.  profnnqni  hburo- 
num  Jinibus  ; en  ajoutant,  perpetuis palndibu » 
silnsfue  minuii.  Le»  Menapii  lurent  rusuitr 
plus  resserré».  L’n  reste  de  b uaïuiu  «k»  ,Vi- 
cambres  * 1rs  Gagent,  transporté»  en  deçà  du 
Rhin  sous  Auguste,  habitèrent  un  • union  du 
pays  entre  k» Vbii  rt  ks  Balûrt.  Les  Tosantln. 
eu  s'agrambssaut  dan»  b partie  Mqiknlrinual 
du  Braliaut,  pi  lient  b place  que  1rs  Menàpn 
occupaient  du  Iraq*  de  César  eu  eiNUiiiaut  aiu 
Eburones.  Quoique  b Notice  de  l'empire  fa»», 
encore  mention  de  quelques  milice»  son»  le 
nom  de»  Mennpii , on  ne  voit  poiut  d'indice  dr 
cette  natiuii  |«r  quelque  cité  qui  b rrprésrnir 
dan»  b Notice  de»  pn;v  tares  de  b t.auk,  soit 
iM'Igiques,  soit  germanique».  Leur  nom  ne  s'é- 
Irignit  pas  uéannioin»,  et  il  subsista  sou»  b do- 
minaliou  française  d.ms  celui  de  pegm  Memt- 
ptscut,  ou  Meufùnut,  dont  il  est  rm  iilion  dan» 
le  partage  que  Iomis  If  Déltunnairo  lil  de  *r* 
Etals  mire  ks  rnfaiils.  Mai»  ce  n'éiait  plu» 
qu'un  i-aulon  nsscrié  vêts  la  partir  iitlérintrr 
du  rouis  de  l'Escaut  |ur  le  Brabant,  d'un  coll- 
et de  l'autre,  pur  la  » bndre  prupreuirnl  dite 
qui  s'élendail  le  long  d«  b nier  aux  environ»  d> 
BmgiM.  Kului,  si  l'on  eu  croit  U chronique  «le- 
Norman. U . ces  pirate* , exerçant  Irin  » brigan- 
dagrt  le  long  dr  l'Escaut . détmisiirnt  totale- 
ment le  reste  des  Menapii  l'an  8ÜÜ.  » I)‘ Au- 
villr.  Notue  de  l’ancienne  Garnir , p.  457 
Y.  aussi  Walckeuaer.  Géographie  Jet  Gau- 
les, t.  i.  p.  440.  458.  500,  t.  u,  p.  2H0. 

MENARD,  vg.  LtU-et-Garonne , ronitn.  dr 
dl-Eulrope-dr-Born,  Ede  Villnéal. 

VIEN  AKDAIS  (b)  , vg.  Lutrr-Inf . , connu 
ik  Tifillieres,  C-’  de  Nantes. 

MÉN ARMONT  . vg.  f osges  (Lorraine), 
arr.  et  a 35  k.  d Kptu.il , caut.  et  E dr-  Ram- 
lien i tiers.  l*op.  328  b. 

MÉN  ARH.  vg.  Issir-tt-Cher  (Bbisois),  arr. 
et  à 9 k.  de  Blois,  rant.  de  Mer,  E.  Vy.  A 
168  k.  de  Paris  pour  b taxe  (ks  kitr».  Pop. 
712  b.  Sur  b rive  droite  de  b Loue. 

Autrefois  marquisat,  diornw  et  élection  de 
Blois,  parlement  de  Paris,  inli-ndaisce  d’Or- 
léans. 

Ce  village  possédé  uu  des  plus  Imuuiv  rbâ- 
teaux  de  France,  coiutruit  vers  le  milieu  du 
xvi*  siècle;  l'architecture , qui  lient  4 Pécule 
de  Manvard.  quoique  im-orrecte  dan»  quelques- 
unes  de  ses  partie»,  a n-|w-ndant  quelque  rbov> 
d’imposant  rt  dr  monumental.  Sur  k bord  dr 
b Loire  s'élèvent  de  superbes  terrasses  qui 
domineut  b contrée,  et  d'où  l'on  jouit  de  vue» 
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JdicjruM»  tant  sur  le  fleuve  que  sur  1rs  rirhrs 
pav v-ignt  des  mvimtu  A l'un  tics  plans  reru-  . 
jè»  du  vante  talileau  qu'on  a sou»  le»  yeux  on  j 
aperçoit  à uw  drelaiicr  dr  36  k.  la  flerhe  de 
l'église  de  Notre-Dame  de  Géry  (Loirrt) , ou 
falentrriè  Louis  \I. 

MfeMT,  N attela,  hg  Puy-de-Dôme . iWur- 
brmnuis , arr.  et  à 33  k.  de  Riom,  chef-l.  de 
tant.,  bureau d*eurt|Mt.  a Moulaigu.  Curr.C-j. 

A S4!t  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de*  Irttre».  Pop. 
f,24|  I»-  — TuiaIs  cristallisé  ou  primitif. 

Il  fit  situé  dans  nue  vallée  extrêmement  pit- 
toresque, sur  la  SÙNlfe.  l>n  soit  nus  em irons, 
sur  uih*  éminence  au  Iwrd  de  la  Sioule,  les 
mines  pittoresques  du  chAteM  de  Hlut.|p.K«e 
rhcr , qui  oui  pliaton»  fois  exercé  le  pinceau 
des  artistes. 

Exploitation  de  schiste  bitumineux.-  -Foires 
les  1"  et  2H  juin,  22  août,  29  nov.  et  2*  jeudi 
dr  mars. 

Bibliographie.  GvmTTâM».  Mémoire  sur  le 

! ri  poli  de  Menu!  ( Mémoires  de  IV  ad.  des 

sciences.  17V*). 

Laccwj,  Description  géologique  du  bassin  de 

Menât  (A un.  scient ilitpit*  de  l’Auvergne, 

I.  h.  p.  433). 

JIKNAtCOt'KT,  vg.  Meuse  (Lorraine), 
arr.  et  à 21  k.  de  Bur-le-Duc . rant.  et  frîde 
Ijgnv.  Pop.  466  h.  — Haut  fourneau. 

SI  F.  NA  PT,  vg.  Ci  ronde,  rnmm.  de  CérotM, 
(?  de  IVskitnc. 

SIF.NAt'X  . vg.  l.ot-et-Caronne , romm.  de 
Fcugarolh»,  ta  dr  Purt-Sti'-Marie. 

HF.MtF.KTlN . vg.  Osr , comm.  etEdr 
Pont-SUe- Maunn. 

MK.NGAS,  vg.  Pas-de-Calais  (Picardie), 
arr.  et  à 45  k.  de  Moutrexiil-»ur-Mer,  caut.  et 
C*:  de  Fruge».  Pop.  168  h. 

MKNCK.  vg.  H. ‘Alpes,  romm.  de  Foiwt- 
Sc-Julua,  [»■]  de  St-Boanet. 

MEM  HOFFTN,  vg.  H. -Rhin  { Alsace  I.  nrr. 
et  à 20  k.  de  Savrrnr,  cant . «IIS de  fkutxvil- 
1er.  Pop.  383  h. 

VtKNDK  . Memmate  , Mimât e Oaba/orunt . 
tille  ancienne,  rhel'd.  du  départemcut  de  la 
Ustére  (Gévaudan),  du  2*  arr.  et  d’nu  faut. 
'rnlnin.il  de  1”  insl.  Et  érhé  érigé  dam  le  «v*  siè- 
cle. Séminaire  diocésain.  Cure.  Gît©  cTctape. 
Chambre  rnusultntivr  des  manufactures.  So- 
ciété d'agriculture,  sciences  rt  arts.  Collège 
rommunal.  K-  W-  iVip.  5.921  h.  — - ii»wn 
jurassique , calcaire  à griphér*. 

Autrefois  rouit©  . parlement  de  Toulouse  . 
généralité  de  Montpellier,  recette,  bailliage, 
collège,  séminaire,  convoita  de  corxlelier» , 
ramie»,  capucin»  <*1  ureuline*. 

Au  iv"sieclr  Mende  n était  qu’un  petit  bourg  j 
nommé  Mirante  ou  Mtmafensis  Mont,  où  fut 
transféré  le  siège  épiscopal  du  Gèvundan  après 
la  ruine  de  Cabulum  ou  Javo/s.  .Saint  Privât, 
évéque  de  Gahalum,  fut  marty  risé  à Mende  |*ar 
les  Vandales  et  enterré  dans  la  ville  mente,  ™i 
nn  lui  éleva  un  tombeau  qui  devint,  dit-on, 
eélèbre  par  plusieurs  miracle».  Ou  croit  que  la 
ville  fut  entourée  de  murai  Ile*  par  Adal- 
bert  III.  élu  évêque  de  Gévaudan  en  1 151. 

Mmde  fut,  ainsi  que  les  autres  ville»  du  Gé- 


vandiin . le  lliritrr  des  guerres  ci  viles,  rt  éprouva 
toute  la  vicissitude  du  sort  de»  arme».  |)aii» 
l’es|KKT  de  trente  années,  crltr  sille  fut  sept 
fois  prise,  reprise  ou  saccager  par  le»  religiou* 
lûmes  rt  le»  eatlrolique».  Le»  protestant*  l’as- 
siégèrent  et  la  priieut  |kircnm|»o*iiion  en  1562  ; 
niai»,  u’v  h saut  laissé  qu’iuie  faillie  garnison,  le 
capitaùieTrrillant  la  reprit,  à U tête  d’un  corps 
de  catholiques,  peu  de  jours  âpre».  A quelque 
tem|M  de  là  les  protestants  tentèrent  inutile- 
ment  de  s’en  emparer  Le  capitaine  Met  le . un 
de  ces  brigands  qui  tenaient  alors  la  campagne, 
1'esrnlada  la  nuit  de  Noël  1579.  força  les  gardes 
des  murailles  pendant  que  les  habitants  étaient 
dans  les  églises , tua  le  gouverneur , pilla  et 
ruina  la  ville  de  la  niituiiTe  la  plus  harliarc  ; 
plusieurs  éüiltce*  furent  renversé*  ou  brûlé*  , 
et  uu  grand  nombre  d’Iuihilant*  massacrés.  En 
1595.  le  due  de  Juyeust»  sVnqiara  de  Mende  et 
v fit  construire  une  citadelle  qui  fut  détruite 
eu  1597,  après  que  Henri  IV  fut  parvenu  à 
réduira  cette  ville  sous  sou  obéissance. 

Les  révolution»  , «pii  ont  été  si  sanglantes 
dan*  d’autres  lieu»,  n’out  pas  produit  à Mende 
d’excès  ré* allants.  Après  le»  mit  jours,  le  pré- 
fet du  dèjurtement  a été  enfermé  dans  le  clo- 
rher  de  la  cathédrale  , où  fut  aussi  détenu  un 
moment  le  maréchal  Soult  ; mai*  tr  sang  n’a  |ws 
coulé  dan*  ers  émotion»  populaires. 

I je*  arme»  de  Mende  sont  : if  azur  à la 
lettre  (apitoie  gothique  M *t urgent  ( alias  d’or) 
e.t  un  toletl  d'or  en  chef.  El  pour  devise  : rt- 
»rik,t  mm  sov  eoMPtii  NisnMii'.vT. 

Mniilr  e»t  une  ville  agrèaMenient  située  sur 
le  bord  du  Lot.  dan»  un  vallon  entamé  de  mon- 
tagnes d'où  crm  lent  de  oomluvuv  ruîx*ran\  qui 
arrosent  et  frrtiliscnl  b » juulius  de»  bastide» 
éparses  autour  de  la  ville.  Go  petit»-*  maisons 
sle  rumpapie , toute*  éclatante»  «le  blancheur, 
1rs  pr.iiiio  et  les  vergers  dont  elles  sont  entoii- 
Vêr*  , offrent  un  aspect  de»  pins  agréables.  La 
ville  «•»!  entourée  d’un  petit  boulevard  qui  sert 
de  promenade , mai*  *e»  rocs  mil  tuai  percées, 
étroite*  et  tortueuses  ; clic  renferme  uu  asaex 
grand  nombre  de  fontaine»  publiques  , parmi 
lesquelles  ou  remarque  celle  «lu  Griffon. 

Rien  n’e»l  Iteau  comme  le  coup  d'œil  dont  un 
jouit  sur  la  note  qui  domine  Mende.  Ifs  mou- 
tagnes  verdoyantes,  les  ombrage*  qui  entourent 
la  ville,  le*  jardins,  les  flèche»  hardies  et  élé- 
gautr*  de  la  cathédrale  , tout  cria  jni-M-ute  un 
talileau  de*  plus  pittoresque*. 

la  cathédrale  «-si  une  église  gothique,  femar- 
quühb*  par  ses  deux  rloclwi . dont  l’un  pas»© 
pour  uu  chef-d'œuvre  de  délicatesse  et  d’art. 
L'anrirn  («atai»  épiscopal , devrefn  l’hàlel  de  la 
prélecture . renferme  U de  1*11©  galerie  rt  nn 
lirau  talon . dont  le*  plafonds  sont  enrichis  de 
hume*  peinture*  par  Rnsnard.-  - Mende  possède 
une  biMiotheqne  puMique , riche  «Je  6,600  vo- 
lumes. 

Sur  la  montagne  rouverte  de  verdure  qui 
domine  Mende,  rt  qui  s'èlèvr  en  vw  dr  la  ville, 
à pin*  de  260  m.,  est  l'ermitage  de  St-Privat , 
taillé  eu  partir  dans  le  roc.  La  . saint  Privât 
passa,  dit-nn  , une  partie  de  u vie.  et  y mou- 
rut fort  tragiquement  a l'époque  de  l’irruption 


de»  barbare*  dans  le  r>é*audan  . sou»  la  con- 
duite de  Crocus.  Ce»  barbares,  n’ayaut  pu  obte- 
nir du  *aiut  qu’il  urrilül  A leur»  idoles  , le  # 
placèrent  dan»  uu  touiu'au  garni  de  fri-s  Iran-  • 
chants  , et  le  firent  rouler  du  haut  du  roclier 
jusqu'au  pied  «le  la  montagne.  — Le  sentier  par 
kqud  OU  y inrvient  présente  «le  distance  en 
distance  des  station»  a La  piété  des  Ikldes.  Là 
vénil  un  erniite  de»  olTraodi-s  qu’ou  lui  ap|M)rUit 
ou  des  chantés  qu'il  drv enduit  recueillir  il  a 
vu  (tasser  plusieurs  révolutions  um  qu’elle» 
aient  Irouldè  son  existmrc , comme  il  voyait 
qiM'bpidois  l'orage  éclater  sous  *r*  pieds  sans 
«*n  l'ire  atteint. 

Biographie.  Paine  d’AvT.  Ifi.AtrQriT.  mc- 
drciu  et  agronome  distingué. 

. Fabriques  et  rommrrce  rniisidé- 
ratdc  de  draps  communs  , connu»  sou*  le  nom 
de  serge» «le  Mende,  que  l’on  expédie  pour  l’F*- 
pngw  . l'Italie,  f Allemagne  et  l'intérieur.  Pa- 
(iftprie. 

A 89  k.  S.-S.-O.  du  Puy,  567  k.  S.  de  Pa- 
ri*. Long,  orieut.  1*9'  19",  lat.  44“  3lt'  42”. 

L'arruudi-iscmeiit  de  Mende  est  ccmjioié  de 
7 canton*  : St- Amans  . Rleymard,  t'iiàtrau- 
ncuf-Raiidon,  Cnuidneii,  lauigogir,  M «vu  le  et 
Villefort. 

Bibliographie.  Dissertation  sur  ta  ville  de 
Mende  ( Méra.  de  l’acad.  royale  des  inscrip- 
tions cl  belles-lettre*,  t.  v,  p.  388  «H  414). 
Rouhle  (Jrem-Rapt.).  Dit* ours  sur  la  prise 
de  Mende  par  les  hérétiques  en  1563,  iu-8  , 
1580. 

Ir.soi  ( J.-J.-M.  ).  Quelques  recherches  sur 
r église  cathédrale  de  Mende,  iu-8,  1838. 
Hulletin  de  la  société' tf  agriculture  , i om- 
merce,  sciences  et  arts  de  Mende,  iu-8- 
VI F Mil  Kl  Kt*  , vg.  B. -Pyrénées,  romm.  de 
! Monravolle.Larniry-Mendibi«*ii  % Irl  de  St- Pa- 
lais. 

MF.NDIOMIF: . vg.  B. -Pr rénées  (Gasco- 
gne ) , nrr.  et  à 25  k.  de  Rayonne  , rant.  et  KJ 
dilaspanen.  Pop.  1 ,625  h. 

MENDITTE , *g.  B. -Pj renées  (Navarre), 

■ arr.,  caut.  et  K de  Mauléon,  à 27  k.  do  St- 
i Palais.  Pop.  343  h. 

j MF.NDIVK,  vg.  H.-P  y restées  (Navarre  ) . 
arr.  et  à 30  k.  de  Matiléou , 30  k.  de  St-Pa- 
lais.  caut.  et  K de  Sl-Jcau-Pied-de-Port.  P«*p. 
615  h. 

MKNOOt  SSE,  vg.  fi.-Pyréncft,  coton»,  da 
Rnro!UM?-.M<'tidou»»c.  de  t*arlûi. 

MF.NDY.  vg. B. ‘Pyrénées,  romm.  d'Idaux- 
Meudv , l-Z  de  51a ul cou. 

MENÉ  (le),  'g.  Morbihan,  rumni.  dcGreâx, 

CS  de  Port-Louis. 

MÈNE  (St-),  vg.  Bouchej-lu-Rhônt,  comm. 
et  de  Marseille. 

MKNF.HOVIMF  . vg.  Finistère , comm.  «le 
Pfomodieni,  £3  de  Cliàtreiulin. 

MEXÉAC,  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr.  rt 
à 27  k.  de  Ploermel.  cant.  de  lalYinité,  (3  de 
: Mouron.  Pop.  3,485  h. 

MKNKBF. , vg.  Cdte-if  Or  (Bourgogne),  arr. 
et  à 28  k.  de  ('Jiàtilion-*ar-$eiiie  , rant.  et  £3 
de  Rccry-snr-Ourct.  Ptq».  117  h. 
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MKNKi;  (le),  vg.  C ôtes-du- Sorti . ramm.  et 
£3  de  Loudéac. 

MK  XK  K . vg.  Drôme,  coin,  de  Treschcmi*  , 
pg  de  Die. 

WF.NKâiATTK,  vg.  Nord,  com.  de  Sleen- 
werck,  CS  de  Haï I Mil. 

SIKXKHOI  LÜ  ( St©-),  Auxuenna,  Sancti 
Uenichildis  Fanum,  ancienne  et  jolie  ville, 
Marne  ( Champagne  ) , chet-l.  de  K*u»-|irrf. 
Trili.  de  1'  iust.  Collège  coinm.  Cure.  Gîte 
d’étape.  r*2-  V/.  Pop.  4.131  b.  — luMia 
crétacé  infeneur,  grc*  vert , voisin  du  terrain 
rrétacé  supérieur. 

Celle  ville  doit  sou  origine  à un  château 
construit  sur  un  rucher  isolé  que  surmoutail 
jadis  un  temple  d’Ivis  , sur  remplacement  du- 
quel on  éleva  dans  la  suite  une  forteresse  dé- 
'ignée  dans  les  anciens  titres  «mis  le  nom  de 
Caiieltum  super  Aronam.  Autour  Je  celte  for- 
teresse se  forma  iuie  («ourgade  et  ernuite  une 
ville  qui,  plus  tard  fortifiée  elle-même,  de- 
vint , mmu  le  nom  de  Ste-Ménchould  , la  rept- 
lale  de  l'Argounc.  Celle  ville  possédait  un  hôtel 
des  monnaies,  un  gouvernement  de  place,  etc. 
G ose  Ion  , dur  de  la  boue  Lorraine , l'assiégea 
sans  sucrés  en  1038  Tlirédoric  , évêque  de 
Verdun,  la  prit,  ainsi  que  le  château,  en  IttHH. 
Arnould  , autre  évêque  de  Verdun  , en  fit  le 
skégp  el  fut  tué  sous  scs  murs  en  1 17$.  Les  An- 
glais s’en  étant  emparés  eu  furent  chassés  en 
1400  par  te  connétable  de  Richciitont.  Le  pliu- 
re Portien,  général  des  réformés,  ai  lit  vaine- 
ment lu  siège  en  1501.  Pendant  les  guerres  de 
la  Ligue  cette  ville,  qui  tenait  pair  le  |karti  du 
mi,. eut  lieaucoup  à souffrir  des  incursions  des 
ligueurs  et  des  Espagnols.  En  1590  son  gouver- 
neur la  vendit  au  duc  de  Lorraine,  Charles  II, 
qui  ne  put  en  prendre  puMCuioa,  et  fut  oliligé 
d'en  lever  le  siège  , les  habitant»  ayant  opposé 
une  héroïque  défense  à cette  trahison.  Celle 
place  sut  ci woie  résister  à dilféreules  attaque* 
qui  lui  furent  livrées,  et  plusieurs  sucres  rem- 
porté* sur  les  ennemis  méritèrent  au  a habi- 
tant» . de  la  part  de  Henri  IV,  un  teinoignagr 
public  de  reconnaissance.  Les  fortifirations  de 
la  ville  et  du  cliâteau  fureut  démolie*  eu  1634, 
mais  les  remparts  fureut  rcédihés  l'année  sui- 
vante. Le  marquis  de  Prasliu  la  prit  eu  1666- 
C'uc  armée  espagnole  l'attaqua  eu  165$,  et  s'eu 
cwfi.ua  après  quatre  assauts  que  soutiiuvnl 
avec  courage  les  habitant*  , qui  obtinrent  une 
capitulation  honorable  que  les  Espagnol»  n’oh- 
MTverent  point,  lvmi»  XIV  ta  reprit  le  $7  no- 
vembre 1653  : ce  fut  le  premier  siège  nu  re 
jeune  monarque  sc  trouva  eu  personne;  il  fil 
son  «titrée  dans  la  ville  par  la  broche.  En  1719 
un  incendie  y détruisit  sept  mil*  maisons; 
l'Etat  vint  au  secours  des  habitants  et  les  aida 
m k rebâtir  leur  ville.  - Pendant  la  révolution  , 
Stc-Ménchould  a porte  le  nom  d*-  Movtao.vs- 
iur-Auu. 

1rs  armes  de  Ste-Ménchould  »ont  : d'n- 

zur  à trois  croissants  S argent  entrelaces , 

Sl®-Ménehould  esi  aujouid’hui  une  ville  ou- 
verte, située  sur  un  terrain  manVagru* , cuire 
deux  rochers , dont  le  plu*  haut  porte  encore 
les  ruiuev  de  l'antique  forteresse.  La  ville  s'é- 
1 


Irad  priucipaleoicut  sur  U route  de  Verdun  à 
Chiions , et  la  boidc  d'une  longue  me  a» ver 
Lira  Iditie  , ainâ  que  le  reste  de  la  v ille  , re- 
cmutruitc  presque  entièrement  à neuf  depuis 
riocetMÜrde  1719.  La  plupart  des  maisons  vont 
ai  brique  et  en  pierre,  cl  de  hauteur  uniforme. 

Aux  deux  entrées  principales  de  ta  ville  sont 
deux  grandes  et  belle*  pinces , dont  l’une , la 
place  d'Austerlitz . est  plantée  de  l**au\  arbres 
qui  fornirul  une  jolie  prunietinde  ; sur  In 
deuxieme  se  déploie  la  façade  noble  et  régulière 
de  l'hôtel  de  v kilo.  Les  a leu  tours  sont  bien  boi- 
sé* el  oflrrnl  de  jolis  point*  de  v ue.  La  ville  est 
entouiée  par  l'Aisne,  qui  se  div  ise  en  plusieurs 
canaux  sur  lesquel*  sont  jetés  deux  Iwaiiv  pouls. 
— Les  jardin*  de  Slr-Ménebould  sont  juste- 
ment renommés  pour  b grosseur  et  la  tonté  des 
asperge*  qu'ils  produisent , pour  la  saveur  suc- 
culente de  leur*  melon*.  la  beaulé de lenrs  fleurs 
et  les  agréments  <le  leurs  berceaux . 

Il  existe  ù Ste-Méuehould  un  hôpital  pour 
les  vieillards,  les  veufs  et  les  orphelin*  hors 
d'étnt  de  gagner  leur  vie , et  pour  le»  pauvres 
passants . fondé  et  «lolé  [«ir  deux  juifs  conver- 
tis dans  le  v*  siècle.  Il  y a ainsi  un  hospice 
pour  le*  malade*,  desservi  par  de*  religieuses. 

IvnusTMK.  Fabriques  As:  faicnrr,  iMNiuetrrir, 
mercerie , de  rouets  à filer  et  autres  ouvrages 
an  tour.  Tanneries.  — Aux  em irons,  nom- 
breuses lorge*  , verreries  et  faïenceries.  — 
Commerce  considérable  de  liois,  dr  blé,  fdgle, 
avoine,  merrain,  melons.  aspergea . andouilles 
et  piiïi*  ch-  cochons  renommés.  — Foires  Je* 
22  lév..  24  août , Il  DM.  «t  veille  de  l’Ascen- 
sion (3  jours). 

A 42  k.  de  Châlnus,  212  k.  de  Paris. 

L’arrondissement  de  Ste-McnelMiuld  renfer- 
me 3 cantons  : bonimartin-sur-Yctre,  Ste- 
Xféiirliould  rl  Ville-sur- Tourbe. 
Bibliographie.  Lito».  (Claude  de),  biotire  sur 

V histoire  rie  la  ville  de  Ste  - Menehould 

( Nouvelles  Recherches  sur  la  France ,l.a, 

p.  135,  iiH2,  1766. 

• Souvenirs  de  Sie-Menehould,  broch.  in-18. 

1844  (Mélange  de  prose  et  de  vers). 

MÉXEIRAS,  Vg.  H, -vienne,  cumin,  de  So- 
lignac,  !^rr  de  Limoges. 

'1F,> Kl IlEIX  (b),  vg.  H, -Vienne,  connu, 
de  CJxàti 'du-Ponsat,  de  Moiterullcs. 

MK.XKRIIKS  , Mener  lu  a , vg.  Vaucluse 
( Provence } , arr..  £ïj  et  à 18  k.  d'Apt,  cant. 
de  Botinieux.  Pop.  1,708  h.  — Foires  les 
25  «mit,  18  uct.,  16  déc.  «I  lundi  d*-  b Paa- 
*siofi.  t 

Ï1K.NF.HIF'.  (la),  vg.  Eure,  wmm.  de  Bex- 
ville-en-Romoi»,  Kde  Ekiurgtberoulde. 

MKM.lt  VAL.  Menarili  Cal  fis , vg.  Seine - 
In/.  ( Noruuindir  ) , arr.  et  a 3it  k.  de  Neuf- 
chàtcl-ai-Riav,  cant.  et  K de Goutnay.  Pop. 
447  h. 

MK.NF.lt  VILLE,  'g.  Seine-et-Oise  (Rcauce), 
arr.  el  à 1 1 k.  de  Mante»,  cant.  de  Bonnier**, 
K de  Rnsny -sur-Seine.  Pop.  132  b. 

ÎH F.X I SI.I Kfi  , vg.  Somme  ( Picardie  ) , arr. 
et  4 27  k.  d'Abbeville  , cant.  d'Ault , SJ  de 
Va1ine*sPop.  477  h. 


MEXKSPI.KT,  bg.  Dordogne  ( Périgord  ) , 
arr.  et  à 38  k.  de  Rilérar , cant,  et  EJ  de 
Moupont.  l*op.  811  h. 

MÉXEMJl  K VI  IJ.F. , Afenecamlla,  liane - 
•fuevilta , vg.  Eure  ( Normandie  ) , arr.  et  à 
15  k.  de.»  Andrlys,  cant.  el  K de  Flcury-oar- 
Andrlle.  Pop.  299  h. 

MF'X'KSSAIHF'.,  vg.  Côte-d" Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 80  k.  de  Beaune  , cant.  d*1  Liemais, 
K de  Lucetiav.  Pop.  877  h. 

MKXESTKROL-MOXTIGNAC,  vg.  Dor- 
dogne ( Périgord  ) . arr.  et  à 31  k.  de  Riliérne , 
cant.  et^vjde  Mnnpont.  Pop.  1,104  h. 

MÉKK8TREAL’ , vg.  Jjûrat  (Orléanais), 
arr.  cl  a 29  k.  d’Orléan.*,  cant.  et  gg  de  b 
Fcrté  - St  - Aubin.  Pop.  614  h.  — Foires  le 
23  ©cl. 

M KN  EST  R F]  A l" , vg.  JViivre  ( Nivernais  ) , 
arr.  et  à 35  k.  de  Cosne,  cant.  et  K de  Domy. 
Pnp.  561  h. 

MÉNET.  bg  Cantal  (Auvergne),  arr.  a à 
25  k.  de  Mauriac , cant.  et  K de  Kiom-es- 
Montagur.  Pop.  2,415  h. 

On  y voit  un  Ixuu  lac  et  1rs  ruines  du  châ- 
teau dr  MiruiM-'Ali a t , qui  domiiMvit  toute  la 
contrée.  Le  château  de  la  Cl  iailck  , non  loin 
du  bourg,  au  Imid  d'un  précipice  affreux,  au 
bas  duquel  coule  lu  Smncue , est  um-  habita- 
tion agréable  dont  1rs  alentours  sont  Irés-pilln- 
resques.  — Fout  s le*  21  mai,  11  ont.,  mer- 
credi ^apre*  Pâques  et  apres  |j  Pentecôte. 

MF.XETOr.  Iig  Indre  ( Btny  ) , arr.  e|  à 
29  k.  d'1-Mjiiduu  , cant.  de  St -Christophe  , E3 
de  Valen^ay.  Poji.  248  h. 

MFXETOL'-RASTKL.  Vg.  Cher  (Rcrrv  I , 
arr.,  canl.,  K «t  â 7 k.  de  Sancerre.  Pop. 
1,053  h. 

MKM  TOl  -SALON  , hg  Cher  (Berry),  arr. 
et  a 20  k.  de  Bourges , caul.  de  Sl-Martiu- 
d'Auxigiis  , de*  Aiv-d'Angdlon.  P.  2.481  h. 

Pxnua  de  31.  J. -A.  Bircaos , littéran-ur. 
éditeur  de  b cullrctinn  îles  ChrouiqiM»  rut  Mi- 
na les  (rattraiscs. 

Fnhri.fite  et  eommerre  d’eau-dr-v  h».  Aux 
environs  forges  et  hauts  fourneaux.  Exploita- 
tion d’ocre. 

MEXETREA1T,  vg.  Cher,  comm.  de  Roul- 
lerel.  C-’  de  Cn»ne. 

MKXFTHEAf.  vg.  bilvre,  comra.  de  S»- 

Piir,  ?!  <h*  Lencv. 

MKXKTKKOI.-F.V  SA NCT.lt RF.  vg.  Cher 
(Berry),  arr.,  «ml.,  K d à 2 k.  de  Sancerre. 
Pop.  993  h. 

MKX KTK  US  . »g. 

Indre  (Ben  y),  arr.  et  à 26  k.  dr  tlhâleauroax, 
canl.  d’Krurillé,  I-’  de  Les  roux.  pop.  225  h. 

MÉiMCTRKIM.-SOI'S-  V AT  A X . *e.  Indre 
( Berry  ) . arr.  el  a 14  k.  d'I*M>iiffmi . eunl.  et 
G8  J*;  VMM.  Pop.  3841  h. 

MFXKHlMll.  Si  n-SVn.OnK.  vg.  Cher 
(IWrry),  arr.  H n 46  k.  dr  Saurrrre,  cant.  el 
SI  d'Auliigny- A ille.  P*q>.  433  h. 

MF.XKTBFtlIL,  *g.  Saône- et-lssire  (Bour- 
gogne). arr.  el  à 11  L.  <h*  Lnuh.ins.  cant.  et 
de  Monpnnl.  l*op.  950  h. 

MFXFTIlFrX,  (Ha*  rl  liant-),  vg.  Côte- 
: tfOr,  connu,  de  (^orsaiu  , d'Fqmi*.*e» 
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MKML  (Grand  el  Petit-). 

MF.XÉTRKUX  I.F.-PITOIS,  vg,  CtUr-tfOr 
{BuiiripifilM-},  arr.  rl  » là  k.  de  Semur,  nuit, 
et  C-;  de  Flavigny  . Pop.  312  li. 

MÉXKTKOL,  vg.  Far-de-Otime  (Auver- 
gne/, arr..  nuit.,  EJ  el  » il  k.  île  Rimn.  Pup. 
613  b. 

■Wmil'lUi-MI  X.  %S.  Juru  (FranrU- 
Goutte/,  air.  et  à 26  k.  île  Loi»- le-Sautoirr, 
caul.  et@dr  Cbinam.  l*op.  îïl  b. 

3IKXKTRI  - LE  - VI6XOBLK  , vg.  Jura 
(limii  lic-Gouilé),  arr.  et  à 14  k.  île  Lou»-|e- 
Sauluicr.  mit.  et^ik  Vuiteur.  I’üj».  410  h. 

MKXKTHtlPX,  vg.  Ai»,  cumin.  île  Paiictn, 
fcj  île  tl-rdou. 

MKXKVILI.KRS , vg.  Oit*  (Picardie),  arr. 
el  à 23  k.  de  ('.Irnooul,  caut.  rt  [*2  de  Mai- 
gtwkv . Pop.  234  li. 

.MKXKYKOLLES,  Vg.  Pu)-de-Dvme,  «un. 
de  Sl'iuil^k'-LaÜlic , S d'Ariane. 

31  K.N K/. , vg.  Finistère,  V.  Piotuwi-Mi1- 
car. 

31  KM;  K (St-),  ou  lUMOMrnraaE.  vg,  t'as» 
gn  i Lorraine),  arr.,  «nt.t  H et  à n k.  de 
Mi  recourt.  Pop.  412  h. 

.MK.MiESÜt-),  vg.  Ardennes  (Clutupaguc), 
arr.,  mut.,  t; ti  * 5 t . dr  Sedan.  P.  1 .646  11. 
— Fabrique  de  drapa. 

MKXÜLAS , vg.  Isère,  mniot.  el  M de 
Meus. 

3H  M.LOX,  )ig  Dr  tinte  (IliuipJiiuc),  arr.  et  â 
IC  k . de  Die.  mut . et  r*1  de  I Jtùlillnn  P.  P 1 1 li , 

Mt  Stil  K.  vg.  H. "Garonne,  comin.  d' Ail- 
loli, f»J  de  .Maître*. 

M KM  Ml  K (la),  vg.  Orne  (Penh*).  arr., 
H rt  à 1(1  k.  de  Mortaglie-siir  lluinr,  eanl.  de 
Ifcuorlie*- sur- Hume.  pnp.  814. 

311  IL  RS  (lm),  vg.  YofUte,  fomra.  do 
Mout-Sl-.Stilpice,  EJ  de  Hrrmm , 

M*';\M.OtTK.  lig  Dtujt-Sèvres  (Poitou) , 
arr.  et  à 25  k.  de  l'urtlinmv . thef-l.  de  mut. 
Pur,  d'eoTcçi*.!.  de  St  Malvenu  £3  de  Vautr- 
in*. Pnp.  973  |i.  - - Tiimh  juviuique. 

Fabriques  de  poterie  île  terre.  Moulin  à 
foulon . — Commerce  dr.  lie*  Il  au*.  — Poires 
les  iQ  avril,  24  juin,  30  août  rl  7 MV, 

vt  K MH  K fie),  vg.  lUe-et-Vdain*  connu, 
de  Pleur  tu  U,  [?J  de  St-Malo. 

MKML  (le  Grand  et  le  Petit-),  vg.  Aisne, 
connu,  de  Rovel-Sl-Allnti,  E de  Neuilly-SN 
Front. 

MKML  (le),  vg.  Aisne,  cornai,  de  Vintl, 
tvdr  hléiancoiirt. 

.MKML  (le)  vg.  Calvados,  rotnro.  d'Argaa- 
ers,  tS5  «le  Vimnnt. 

.MKML  (le),  vg.  Marne,  couira.  de  Prou** 
ay«faHiraiid.  EJ  de  l'ére-Glwiniptuoite, 

3IKML.  I>g  l/«  i rnne  (Maine),  arr.,  cnnL, 
ZC.  rt  * i k.  «Je  Fiinte.vu-t  ioulirr.  Pop.  1 ,887  h. 

Foires  lev  3 iêv.,  24  avril  rt  21)  sept. 

3*|- ML  (le),  vg.  Ptu-de-Catmis,  cou  un.  de 
IIoIm'in.  ® ik  St-Omer. 

.MKMI.  (le  Petit-),  vg.  Seinr-rt-CHse,  eom. 
de  Hutiràv.  >.]  d'Arpapm. 

MKML  (tiratidet  Peut*),  vg.  Seine-ef-Oise, 
ninm.  de  S.vgy,  ZrZ  de  Vattv. 

MKML  (Grand  cl  Petit-),  vg.  .Vowrwr,  rom. 
d«-  Me*ui|. ht- Niçoise,  Cai  de  N«lr. 


« 
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M f Ml  / Mgri  •' I*u mine),  arr.  et  â 33 

k.  d'Epiual,  caul.  rt  '■!  il**  fUmbcr*  illcr».  Pop. 
615  lu 

MKML  (le),  vg.  Vosges  (Lunaînr),  arr,  rt 
à SS  k.  de  ReiiiirenuMii.  t ant . de Kamom-liamp, 
E du  ‘l  illnl.  Pop.  1.617  il. 

34KML,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr.  rt  â 
30  k.  de  St-Dic,  mut.  et  EJ  de  Scoonr*.  Pop. 
MO  li. 

MKML,  ' g-  I oiget , cnuilii.  de  Ikiwiille, 

(I*  Mlircuurt. 

3IK3ftL-A.MKI.OT  (le),  vg.  Seine^et-Marne 
(Ile-dc- France).  air.  rt  à 27  k.  de  Meauv, 
caut.  de  llamainriin.  .3.  \y.  A 27  k.  de  Pa- 
ru pour  la  lave  des  lettre*.  Pop.  690  b. 

L'église  de  Méuîl- A inclut  est  une  très-jolie 
construction  du  x»i*  siècle.  I,a  façade  ocridcn* 
talc  est  ornée  de  liant  en  Im«  de  moulures  jser- 
pendieuLire*.  Le  purtitil  est  très  élégant,  en- 
touré de  guirlandes  de  feuillages  avec  une 
vialur  de  la  Vierge  au  Inimmu.  Le  i lueui  est 
décoré  de  boisrritrs  fort  rcmartjualdes. 

M KX I L-  V ,\  N K l.LKN . vg.  .4  r Jeu  net  ((Juin- 
pagne),  arr..  ® rt  à 1 1 k.  de  Rélbel,  caul.  de 
Junivillc.  Pop.  307  b. 

3IKML- AL'X-IIIMS,  vg.  .Vr»tf  (Uniine), 
arr.  de Commère  y , à 14k.  de  St-Miliiel.  eanl. 
de  Pierivtilte,  EJ  de  \ Jllole-dcvanl-Sl-Miliiel, 
Pop.  223  h. 

31  KM  I.-  B Kl  J.  A Mil'  RT,  vg.  Eure,  connu, 
rt  E des  Andc-h  a. 

3IKML-BKK.VKI»,  vg.  Orne  (Narniaudie). 
arr.  et  à 34)  k.  de  Mortaghe-sur-HuiiK.',  cunt. 
île  Mnldiitk-la-Maniie,  Çg  de  Sle-(,aulrurgc. 
Pop.  266  II. 

31 K M I . - H I . A X CH  KK  A LE  (le) . vg.  Sriae-et- 
Oise,  coin  ni.  de  ScrinatM’,  EJ  de  Iknudan. 

MK.ML  BUIXDKL  (le, , vg.  srtne  et-Oise, 
romm,  de  üt- Aubin,  C« a dXireay. 

MK.ML- HtUKyi  Ki  , vg.  Eure,  cornai,  de 
St-Auliiti-d'Krrovvil|r.  EJ  du  Ncuimurg. 

3IF.MK- BKOl "T  (le),  vg.  Orne  { Moi  titan - 
die),  arr.  et  â 15k.  «rAlcit^on,  rani.  du  Mule* 
vUr-Sarlbe,  EdTaui.  Vi t.  Pnp.  360  h. 

MK3kll.-BR(*t*T  0e),  vg.  Orne,  eomm.  de 
la  I^aude-de-Lougé,  C«J  »le  KAnr>. 

MKXII.-ClBOt  l.T  (le),  vg.  Orne  (Nor- 
mandie), arr.  rt  à 22  k.  de  Dunifrtiul,  caut.  et 
S de  Tincltelu’M . POp,  3î‘8  II. 

3H  ?(II.-K«XT»K.  sg,  Eure-et-f/oir,  comm. 
de  f a\  erodS*»',  £3  de  \pgcni-le-Koi. 

MKXII.-I*  «VIH  (le),  Ig,  Seine-In/.^  eom. 

de  II  Hait.  S)  d’Auntakv. 

MKXIL'DK-RKIiirxF.  (|r).  hg  Orne  ( >ar- 
imiivlu*;,  arr.  rt  à 35  k . d'Argcutau,  raul.  rt 
C-Osk’  . 1 .321  b, 

M K XII  • • ES  -FEAL  31  F,  (le) , vg.  Enre,  rom. 
4e  St-Vj|piw»^i^vTmx, 

MKML-EN-X.m'TmS.  vg.  Vosges  (I*»r- 
raniL'),  ntr,,  eatiL,  CEîrt  k 14  k.  de  Mirccourt. 
Pop.  229  li. 

MKML-KRKia  x;  vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  rt  à 13  k.  d'Atrncuu.  mot.  du  Mr*lc-sur- 
Sîiillie,  K d»v;u.  Pop.  434  h. 

II.MI  -U  IN,  vg.  -ifrw rfht,  eom.  de  Flïn, 

EJ  d»’  Lunéville. 

klKML  KR4M;KIK  vg.  Or«r  Normandie), 


3IK.MI.LKS. 


air,  et  à 85  k.  d’ Argcut.ua  , mut.  du  Merle- 
rault.  Eide  Nnaanl.  l*op.  211  h. 

MK.VIL-FKOIItü,  vg.  Eure,  coin,  de  Sle- 
Lnlomlie,  EJ  de  la  r*MtinuiuderM. 

MKML-ttKOFFRY  (le),  vg.  Seine-!*/., 
«unin.  d'EnucruMiv  ille,  de  St-Valéry-en- 
Caut. 

WV'MI.  (IMI-SK.  ,([.  Ornr,  w».  de  B,- 
tilly,  0 dlknudié. 

MKML-tttiMHJLTX.  vg.  Orne  (Norman- 
die), arr.  rt  a 25  k.  d* Argentan,  caul.  rt  fej  de 
Putauget.  Pop.  673  h. 

MKML-4iOSSK,  vg.  Eure,  connu,  de  Sle- 
lhiiiit->ur-l^illun,  i-,  de  tiailluu. 

MÉMIs-tiHAIX,  vg.  Sesne-Jn/.,  «miin.de 
Fn'*ue-le-PleLu,  L*  J de  Bnueu. 

3IF.XII.-t;  R KM  l*;Ht*X  (le),  vg.  S tu  ne- tuf. , 
connu,  de  St-Marfm-du-Vivier,  de  Dar- 
urtal. 

MKXII**t*t'ILBKKT  (le),  vg.  Eure,  eomin. 
île  Bcru-lr-Luug.  EJ  de  tiivors. 

MKXIL-üt  YOX,  MrsuiUum  Guidants,  vg. 
Orne  iNormaudie),  arr.  rt  a 35  k.  d'Alrnrou, 
caul.  de  Gmrlumer,  E des  Sôs.  Pop.  913  b. 

3tK.MI.-6l' YOX  (le),  vg.  Seme-rf-Oise , 
connu,  de  Lommoye,  E3  de  lSouniere*. 

3IKXIL  IIKB3IKI,  «g,  Orne  (Normandie), 
arr.  et  â 30  k.  d' Argentan,  eanl.  et  EJ  de  Pu- 
taiige*.  1*011.  6nH  b, 

MKML  IIl  UKBT-EN-KX MES,  MesniUum 
Unfwrù,  vg.  Orne  (Normandie),  arr.  et  à 90 
k.  d’Argmliin,  rant.  et  K)  de  < «acé.  P.  574  b. 

31LXII.-III  HKK  l -SL  It-OKXK  . Vg.  Orme 
(Nunuatidie),  arr.  «là  36  k de  FkunfitMtl* 
caot.  el  H d'Àtlns,  Pop.  1,215  b. 

MKXII.-IKXHOV  . vg.  Somme,  comm.  de 
Frettcmolr.  ®3  d'Aumale. 

31KXIL-IMBKKT.  vg.  Orne  (NortiHuuUe), 
arr.  et  ji  23  k.  d'ArgeuUn,  caut»  rt  El  de  Vi- 
moulier.  Pop.  180  h. 

31K.Mt.  JKAX,  vg.  Orne  (Normandie),  arr. 
et  à 22  k.  d‘ Argentai»,  caut.  H E il'E«»utW. 

l*op.  336  b. 

MKSML-I- A4  OWTK.SSK  vg.  *fuAe(Qia»- 
jiague),  arr,,  EU  rt  i 8 k.  d'Atria-sui-Aubc, 
caut.  «le  Eamerupl.  Pop.  93  h, 

MKML- LA  IIORÜXK  . vg.  J Mente  (Lor- 
raine), arr.  de  Commerey  et  à 26  V.  de  St- 
Mihiel,  eant.  rt  fc2  de Void,  Pop.  453  K. 

Patmik  du  savant  liéticdiciiu  dont  lAtarr, 
auteur  de  U ibbliutlu-que  de  Lorrtuue,  de  l'ifiae 
toire  de  I»i  raiur  et  de  pluMt-ur»  autres  unuli 
ouvrage». 

31 KMI -I. A -TOFR . V g.  MenrtUe  ( Lorraine,', 
arr.,  caut.,  rt  à 1 1 k.  de  Tool.  Pop.  395  h. 

MKML-LK  III  ITIKIl,  vg.  Marne,arm  m. 
de  Fesliguy , E de  Port-à-BkiMM* 

MKXIL-L  KPIXtHS,  vg.  Ardennes  tUuma- 
pagne',  arr.  et  à 17  k.  de  Rrtbrt,  caul.  de„ 
Juuiv  ille.  fgj  de  Taguou.  Pop.  240  b. 

MF -MLLF-S.  Mendia,  vg.  Eure  (Norman- 
die), arr.  rt  à 21  k.  d’Ermu,  caut.  «I  C 3 de 
Pacy-sur-Kure.  Pop.  1,011  k, 

Il  rat  situé  sur  l’Ennr,  tjue  Coi  y )tasae  sur 
un  bac. 

P» tm*  de  Guy  •'Evacua,  orateur  et  théolo- 
gien du  aiu*  stecle . 
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l)f  «•>'  S*»üi  irt  MbuuU'd'Etum,  auteur 
MiiiqiK. 

XK.\lL  LK8-lA»)ll,r.e  <!*•},  Vg.  Fosgr*, 

cnnim.  il»*  Baroillr,  S de  Mirerourt. 

MKMI.  l LV<.IN<  III  RT  (li  ),  \g.  yotgn, 

romm.  deCirrourt,  53  de  Mirerourl. 

«KMi,ii:s-Lr.\Évn.i.K , vg.  MenriSe, 
nam.  et  53  de  Lunéville. 

MKXII.-l.KTTHE,  'g.  Aube  (Chain guigne}, 
arr.  H à 18  k.  d’Arcis-sur-Aube,  cant.  de 
Kann-rupt,  El  de  CoeJoi*.  Pop.  150  U. 

MK.VII.I.OT,  vg.  Meurthe-  (Lorraine),  an-., 
nul.,  .-3  et  a 6 k.  de  Toul.  Pop.  316  h. 

5IKMI.-MII.OX  (le),  vg.  Eure,  romm.  de 
4 ioxi iv , [«j  de  VmioQ. 

MKXII.-MITRY  (le),  vg.  Meurthe  (Lor- 
miiH‘î , arr.  et  R 36  k . de  Nancy . canl.  d’Haruuê, 
53  de  NVu\iUer-4nr-MoM.-ll»'.  Pop.  HO  li. 

WKSfl.MO.VnXT,  vg.  Seine,  ronun.  et 
El  «le  Relie*  ille. 

Bdlevillcct  M.iiilin.mtnnt,  habité»  en  grande 
partit* [tarde»  traiteur» el  par  des  marchand*  de 
vin,  *oti t trr*-fréqucnté*  k*  dimanche  et  le* 
jour»  de  fêtes  |«cudant  la  lielle  saison.  Lue 
foule  innombrable  de  prometteurs,  après  avuir 
patron  ru  In  hauteurs  environnante*,  se  ra- 
liattcnt  «Imii  k»  nombreuses  guinguettes  pour 
se  délasser  de  leur  courte  champêtre:  là,  sous 
l'ombrage  des  arbres  et  dans  de  Irai»  jardins, 
il*  »e  rassasient  à peu  de  frais  dr  mets  plu* 
substantiels  que  succulent»,  dont  le  meilleur  ss- 
saisoniMvneut  e*t  un  excellent  appétit,  tandis 
que  d’autres,  moins  pressé*  ou  qui  ont  ter* 
miné  leur  repat,  *e  livrent  au  plaisir  de  la 
ilaime.  fliou*  avons  souvent  entendu  tourner 
en  dérision,  par  quelques  habilité*  du  Théâtre- 
Italien  et  de»  bals  <le  l'Opéra,  les  partie*  du 
dimanche  , où  l'ouvrier  et  le  |ielit  rommer- 
rawt  vont  se  délasser  des  travaux  de  la  semaine, 
et  que  l'on  |>eint  comme  étant  presque  foutes 
des  (tariie*  lines,  et  unn*  nimoiii  à dire  que 
l'o*»  calomnie  gratuitement  une  classe  qui,  & tout 
prendre , e»i  au  moins  aussi  morale  que  relie 
à laquelle  appartiennent  se*  détracteurs.  Nous 
Ji venu  assisté  par  curiosité  à ces  jiiui>unos  du 
dimanche  hor*  barrière,  nous  nous  somme* 
assis  sur  le  Italie  de  bois,  nous  avons  mangé  le 
rôti  de  veau  sur  la  table  de  chêne  d restée  en 
plein  air;  et  presque  toujours  nous  avons  re- 
marqué que  le»  société*  attablée*  à roté  dr  nous 
étaient  composées  dr  père*  de  famillr,  envi- 
ronnés dr  leurs  enfants  et  dr  leur*  amis.  Noua 
avons  va  les  liai»,  et,  à quelque»  exceptions 
pré*,  nous  uou«  sommes  ronvaiucu  que  la  dc- 
rrnee  y est  bien  autrement  rn  boimeur  que 
dan*  ceux  plu*  fameux  de  Mabile  cl  de  lu  Chau- 
mii’iv,  voire  même  que  reux  du  Kanelogh  et 
que  ceux  du  WsuyImII  de  la  capitale.  La , 
«o mine  ailleurs  tatu  doute,  l’amour  sait  s’in- 
troduire ; et  dan»  quel  lieu  ne  trouve-t-il  pas 
moyen  «le  se  glisser  ? Mai*  vous  qui  fronde*  le* 
partie*  de  Bel  leville  et  dr  Ménil  mon  tant,  v«h*, 
observer  vooHnéma,  au  lieu  de  vous  en  rap- 
port" aux  oui-dire,  et  von»  verre*  qu’il  »\ 
fait  axer  beaucoup  plu*  d’ innocence  que  dans 
certain^  valoo«  «k*  Ports,  et  vous  vous  romain - 
m. 


cre/  que  ce  peuple,  que  vous  mmmiini*se*,  | 
milite  plu*  dr  justice  et  d'intérêt. 

MFMI- vient ix  (le),  \g.  Eure,  romm.  de 
Boula v-.Morin,  SI  d'Evreox. 

MF.XII.-OGKR  (le),  vg.  Calvados.  V.  St- 
Oueo-du-Méoil-Oger. 

MKXII.-PIPART,  Vg.  Eure,  rom.  d'Acot». 
E3  de  Tiltiére«>«ur-  Avrc. 

MÉXH.-PIPART,  vg.  Eure,  romm.  d'E- 
cardenville,  Pi  de  Reauntont-le-Roger. 

MKXIt.  - POXtüAL',  rg.  Eut  e-et- loir , 
funim.  de  Villenirux,  fTj  de  Xogeu Roi. 

MF.  XII. -R  A KOI  N.  vg.  Seine-et-Osse,  rom. 
dr  Villeneuve-«ir-Aaver*,  E)  de  In  Ferté- 
Aieps. 

MKXIl.-mil.AXIl,  rg.  Srine-rf.Oi.ir,  rom. 
d'Orphiu,  EJ  «le  Rambouillet. 

NKXIL%ST£LLKl'R  (le),  vg.  Orne  (Nor- 
mandie). nrr.  et  à 33  k.  d'Alrnnon,  cant.  et  53 
de  Car  rouge*.  Pop.  386  II. 

MKMI.-SKMX  (le),  tk.  Srine-el-Oiie, 
romm.  de  St-Forgrt,  S de  Cbevreuse, 

MKXII.  SCH  SACV . Vf.  Meme  (Lurr.be), 
arr.  et  à 18  k.  de  Bar-le-Dur,  canl.  de  Mon- 
lier*-Mir-Saux,  53  de  Ligm.  Pop.  495  li. 

MFML-SIR-VAIR,  vg.  foires,  romm. 
de  Baltéville,  53  «le  Cliâteoois. 

MKXII.-STDEXIS,  vg,  Seine-el-Oise  (Ile- 
de-France),  arr.  et  à 17  k.  de  RamltoiiHIrt, 
cant.  de  Cbevreuse,  CgJ  de  Trappe*.  |*op.  489  h. 

MKXH.-ST-GF.ORGES,  vg.  Aube,  rom  10. 
et  K d’Krvy. 

MKXIL-VICOMTE.  vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  et  à 30  k.  d’Argentan,  ranl.  et  KJ  de 
Merleraull.  Pop.  131  h. 

MKNlLrVIN,  vg.  Orne  (Normandie),  arr. 
et  à 30  k.  d' Argent  un,  cant.  et  KJ  de  Patauge». 
JVip.  307  h. 

MK.MLS  (les),  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
«rr.,  cant.,  3 et  à 8 k.  de  Poiit-à-Moiisson. 
Pop.  533  h. , 

51 K XI TR  KF.  (la),  vg.  Maine -et- f-oire  ( An- 
jou), arr-  et  à 38  k.  d'Angers,  cant.  des  Ponts- 
de-Cé,  23  d*:  St-Mathuriu.  Pop.  3,378  II.  — 
Foire  le  mardi  après  le  34  juin,  ou  ce  jour  si 
le  21  tomlic  un  mardi. 

MKXXECY , (iMoFrancc), 

arr.,  cant.  et  a 7 k.  de  Gorheil.  53.  A 36  k.  de 
Pari*  (Kiur  la  taxe  «le*  lettre*.  Pop.  1 ,301  h. 

Ce  bourg,  situé  dans  un  vallon  agréable, 
artosé  |iar  la  Juinr,  n'élait  encore  au  xiv*  siècle 
qu’un  hameau.  Son  accroissement  est  priorqia- 
lerncnt  dù  au  magnifique  château  dcVitkToy, 
commencé  par  Neuville  de  Yilleroy,  secrétaire 
d'Etat,  successivement  un  faveur  sous  quatre 
monarque.*,  Charles  IX,  Henri  II,  Iltmri  13'  et 
Louis  XIII.  I)e  ce  château  et  de  son  beau  parc 
il  uc  reste  plu»  que  de»  luiues. 

Fabrique  de  produits  chimique*:  extraction 
de  tourlies,  carrière  de  grès.  — Foire t. 

MEXXESNlfc.  'g.  Aisne  (Picanlie),  arr.  et 
à 35  k.  de  Laon,  cant.  et  CS  de  la  Frie.  Pop. 
23i  h. 

31  EX X ETOr-COUTU RE,  bg.  Cher  (Berry  ) . 
arr.  et  à 51  k.  de  St-Ammul-Monlrnnd,  cant. 

I de  Néroudes,  H de  Yillequirrs.  Pop.  D73  h. 


MEXXKTOl*  - SFR  - CHER,  petite  ville, 
Inuir-ei-Chcr  (Blaisoi»),  are.,  bureau  d'eure- 
gist.  et  à 13  k.  de  Romoranlin,  chef-l.  de  cant. 
Cure.  Cv.  A 301  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des 
lettre*.  Pop.  838  h.  — Transi  » crétacé  iuré- 
rictir,  gré*  vert. 

Elle  e*t  bâtie  dans  une  sitnation  agréable, 
sur  la  rive  droite  du  Cher.  — Fabriques  de 
bonneterie  rt  de  parchemin.  — Foires  1rs  4 
mai  et  1 4 noiH. 

MEXXEVAL,  vg.  Eure  (Normandie) , arr., 
cant.,  K]  et  à 3 k.  de  Rernav.  Pop.  599  h. 

MEXXEVILLE,  vg.  Aisne  (Picardie),  are. 
et  à 35  k.  «le  Laon,  canL  et  5]  de  Nculchâtel. 
Pop.  893  h. 

MKX.NEVn.LE,  vg.  Pas-de-Calais  (Rtwi- 
lotinais>.  arr.  et  à 31  k.  de  Boulogne-sur-Mer, 
cant.  de  De*vrr*.  K «le  Sa  mer.  Pop.  433  h. 

MEXNEVRKT.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr. 
et  à 39  k.  deA'ervin*,  cant.  de  Wassîgay,  Kl 
d'Etreux.  Pop-  1,979  h. 

M EX  XOl’  V E A T X , vg.  H. -Marne  (Cliam- 
(uigue),  arr.  et  à 34  k.  de  Chnumnut-en-Bas- 
*igm , cant.  et  P3  de  Clcfinoni.  Pop.  199  h. 

MEXCIIHK,  vg.  Corrèie  (Limousin),  arr. 
et  à 39  k.  de  Tulle,  cant.  et  EJ  d’ArgeutaL 
I^p.  189  b. 

MENUIS,  vg.  Aube,  coram.  de  Rouillv-St- 
l*»up.  Iâ  «le  Troy  e*. 

MEXOMBI.ET,  bg  Fendre  (Poitou),  arr.  et 
n 32  k.  «le  Fontruay-le-Camlc,  cant.  et  *3  de 
la  Châtaigneraie.  Pop.  «J «8  h. 

.MEXOX,  vg.  Gironde,  romm.  de  Landiros, 
E de  Podesuac. 

MEXONCOCRT,  o*i  Mnsiscstt,  vg.  H. -Rhin 
( Alsace),  arr.,  53  rt  à 8 k.  de  Belfort,  cant.  «le 
Fontaine.  Pop.  331  h. 

MF.XOXVAL,  vg.  Seinr-Inf.  (Normandie), 
arr.,  canL,  53  rt  à 3 k.  de  Neurchitel-eu- 
Bray.  Pop.  251  h. 

MEXOXVlLLE,  vg.  Eure-et-ljoir,  romm. 
de  Villars,  S!  de  Voves. 

WKNONVII.I.E,  vg,  Meuse,  romm.  et  53 
«Ir  St-Mihicl. 

MEXOTEY,  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
are.,  E5  rt  à 9 k,  de  Dole,  cant.  de  Rocbeforl  • 
Pop.  673  h.  — Carrières  de  meule*. 

MEXOU,  vg.  Xièvre  (Nivernais),  arr.  rt  à 
30  k.  de  Clamccy,  cant.  et  53  «le  Varsy.  Pop. 
934  h.  — Foires  k$  7 mars,  6 juin,  1"  oct. 
et  31  d éc. 

MF.XOni.I  E,  vg.  Jura  , cnmra.  de  Cér- 
ium, 23  d’Arintlmd.  Pri*s  de  la  rive  droite  de 
l’Ain. 

A peu  de  «lislaiire  de  «■  village.  l’Ain  *e  pré- 
cipitait autrefois  par  une  cascade  ap]>rlrr.  le 
saut  Mortier.  Un  particulier  «le  Lyon  eulivprit 
dr  faire  descendre  par  là  Jes  lialeaux  cbaigé* 
de  plnuehexet  de  bots,  et  a réussi  parfaitement; 
il  a fait  sauter  le  ror  «pii  le  i-oupait  verticale- 
ment, et  l'a  taillé  en  plan  inrliné,  dont  la  jmile 
v i«*ot  d’un  |m*u  Inin,  ce  qui  pnoet  aiijom  d'hui 
à des  train«  «k*  Imi*.  et  même  5 de»  lu  trou  i 
chargés,  de  descendre  jusqu’à  Ly  on. 

M EX  Ot?  VILLE,  vg.  Srine-rt-Oise  (Vevin), 
I arr.  rt  à 15  k.  «h*  POQtoise,  cant.  rt  K;  de 
< Marine*.  Pop.  84J  h. 
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MEXOt'X  (S4-),  bg  Aliter  (Bourbonnais), 
arr.  et  » 16  k.  de  Moulms-kur- Allier,  tant,  et 
CG  de  Somigny.  Pop.  1,306  h. 

L’église,  Aujourd'hui  paroissiale,  dépendait 
autrefois  d'une  abbaye  de  fmimes  de  l'ordre  de 
St-Rruoil,  dont  la  fondation  remontait  au  delà 
de  Tau  1100.  L'édifice  appartient  à quatre  àgra 
distincts.  La  partie  U plu»  ancienne  est  le  nar- 
thn,  doul  In  roi  on  uc»  trapue»  et  uui  l»asa 
supportent  de»  plein»  mitre»  à petit  appareil  ; 
les  chapiteaux,  dont  l'astragale  est  drain ulairc, 
snul  1res- remarquable»  par  le»  sculptures 
bizarres  qui  le»  d croient  : ou  peut  aligner  au 
x*  siècle  l'époque  de  cette  intéi'usunte  cous- 
tmclion.  Le  choeur  et  l'abside  jiravnil  être 
cité»  comme  un  des  plu»  beau»  résultats  de 
l’architecture  connue  dans  le  mitre  de  La 
Krauce  . on  peut  leur  atti  ibuer  pour  date  Le  coin- 
mrtimnrnl  du  an*  sicrle.  Le»  Innurpt»  et  le 
clocher  sont  «h*  la  première  moitié  du  sin* 
siècle.  Enfui  la  nef  et  le*  bas  côté»  ont  été  en 
partie  réédifié»  au  ït*  sicrle. 

Foires  les  10  ftv.,  2 juin,  12  avril,  13  juil- 
let. 36  août,  30  no%.  et  27  déc. 

MEXOIY  ',1c),  vg.  Itulrr  (Berry) , art.  et  à 
30  k.  de  Châtraumiu . caut.  et  C2  d'Argeutou- 
«ur-Oeuse.  Pop.  82X h. 

■HOUX  , %g.  II. -Saône  (Franche-Comté). 
bit.  et  à 24  k.  de  Vesou] . caut.  d'Ainamc , vj 
de  Favr ruey . Pop.  650  h. 

MK. VS,  lig  Itère  (Dauphiur),  are.  et  à 50  k. 
de  Grenoble,  chcf-l.  de  caut.  Cure.  B-  A 625 
k.  de  Paris  pour  la  tave  de»  lettre».  Fuji.  2,126 
h.  — Tusm  jura**iqne. 

O hou ig  est  situé  dans  le»  montagne*  du 
Triévea.  tan  de.»  guerre»  civiles  il  était , dans 
1rs  moment*  diflirile»,  le  lieu  de  retraite  de»  pro- 
testants, qui  »*)  réfugièrent  apres  La  ré» «Mat ion 
de  l'édit  de  Nantes  , et  qui  y soûl  encore  au- 
jourd'hui rn  grand  nombre.  On  y trouve  une 
source  d'eau  minérale  acidulé  ferrugineuse 
froide. 

Parais  de  M.  Raarvoxa  . pair  de  France  et 
fuu.vrillrr  d'Etat. 

Fabriques  do  toile».  Verrerie.  Eot repôt  d'une 
grande  quantité  de  toile»  qui  se  faLu  iqueiit  daus 
les  villages  environnant*.  — Foires  1rs  3 mai, 
15  août  et  4 uct. 

MF.VSKCtJl'K  (le).  %g.  Pas-de-Calais , 
romm.  et  B de  Lil  c s. 

MFASK.N  IC , vg.  Dordogne  (Périgord), 
are.  ci  à 17  k.  de  Périgumx  , caut.  et  CS  de 
St- Avlicr.  'o,-.  Pop.  1 ,281  h. 

MF.NSKlItCll  , vg.  .1  tutelle,  comm.  de 
Dalstrin  , (§3  dr  Bouzonvilh*. 

ÏIKNTKVKR  , vg.  H. -Alpes  (Provence), 
arr.,  caut. , PI  el  à 1 1 k.  de  Gap.  Pop.  654  h. 

On  y voit  un  joli  château  eux  manie  d'une 
garenne  et  de  lirtlcs  plantation*. 

La  montagne  de  (éfme , connue  par  ses 
beaux  pâturages,  est  couronnée  d'un  banc  Ircs- 
éjwux  de  roche  rakaire , appelé  la  corniche. 
Dan»  la  partie  orientale  île  ce  banc  un  remar- 
que l’entrer  d'une  grotte  aua  profonde,  nom- 
mée Trou  de  Sigaud  , dam  hiqurllr  ml  un  pré- 
cipice affreux  et  un  lac  dVau  tirs -limpide  : la 
voûte  est  parsemée  île  stalactites  qui  offrent  un 


coup  d’uni  1res  - pittoresque.  — Foire  le  16 
août. 

MENTHE. VILI.K  , Montevilia  , vg.  Seine- 
la/,  (Normandie) , arr.  et  à 35  k.  du  Havre, 
cant.  et  S de  Godrrville.  Pop.  329  h. 

MKNTIÈRE.  »g.  Ain  , comm.  de  Chézery, 
K de  Ckililluu-de-Michaille. 

M ENTIÈRES,  vB.  Cantal  { AovCTjtw),  ut., 
tant.,  B et  à 6 k.  de  Sl-Mour.  Pop.  334  h. 

Ml  MOUS  \UHI  HMomr  , Vg.  Pas- 
de-C niait  (Artois),  arr.  , B et  à 12  k.  de  St- 
Orner  c aut.  d'Ardrcs.  Pop.  720  h. 

MKMTIHA Y , vg.  Coles-du-Nord,  connu, 
du  (iouiay  , B de  Mon  contour. 

MEXt'COlH  r , vg.  Scine-et-Oise  (Ik-de- 
Franrr)  , arr. . caut.  et  à 10  k.  de  Pontoise  , 
B de  Vaux.  Php.  41 4 h.  — - Carrière»  de  pier- 
res à plâtre.  Tuilerie. 

MENEES  (1rs),  'g.  Seine-et-Oise  (Ile-de- 
France)  , arr.  et  a t 4 k.  dr  Rambouillet,  cant. 
et  de  Monlfort-l'Amaury.  Pop.  665  h.  — 
Fabrique  de  canevas.  — Commerce  dr  froma- 
ges renommés. 

MKNl’S  (le*),  vg.  Orne  (Perche) , arr.  et  4 
37  k.  de  Mnrtague-sur-l  Initie,  cant.  de  Lougui, 
B de  Lalonpe.  Pop.  450  h. 

MEN  VILLE,  vg.  II. -Garonne  (Languedoc), 
arr.  et  i 26  k.  dr  Toulon»*,  caut.  de  Grenade- 
sur-Garoooe,  B de  Lévignar.  Pop.  265  h. 

MÉOBKCQ  , vg.  ladre  (Berry),  arr.  et  à 23 
k.  de  Chileauroux  , eant.  cl  ^ de  Ruzaaçai*. 
Pop.  658  h. 

MKOLANS  . Uédiolnnum . %g.  B.-Alpet 
(Provence) , arr.  et  4 15  k.  de  Rarceloonefle  , 
cant.  et  O du  Lauzrl.  Pop.  1 ,1 43  h. 

Ce  village,  situé  sur  la  rivegamhe  del'irhay  e. 
est  adossé  à une  montagne  si  haute  et  si  jierpra- 
dieu  taire  dans  cette  partie,  que  pendant  quatre 
moi»  de  l'auiiée  le  soleil  M’éclaire  presque  pa* 
les  maison*  ; mai»  lorsqu'il  est  parvrmi  à »a 
plu*  grande  hauteur,  il  luüle  *ur  1rs  sommités 
d’un  rocher  situé  au  nord  , et  alors  tous  le*  ha- 
bitants de  Méohus  s’nnprrsaeiit  de  gravir  le 
tCTtre,  afm  de  le  revoir  pendant  quelque»  mo- 
ment» et  de  goûter  sa  bienfaisante  chaleur. 

On  voit  dan*  ce  village  , ainsi  que  dans  tou* 
ceux  qui  par  leur  situation  jouissent  peu  dr  la 
vue  du  soleil,  plusieurs  cadran»  solaire»  , des- 
siné* avec  tout  le  luxe  possible  et  surmontés 
d’une  devise  en  ver*  français  ou  latins  , conte- 
nant dr»  maximes  religieuse»  ou  morales,  et  le 
plu»  souvent  des  hmnngr*  poétiquement  expri- 
mée*. Dr  tel*  hommage*  rendu*  4 cet  astre  par 
de»  hommes  qui  apprécient  d’autant  plus  *e* 
bienfait*  qu’ils  en  jouissant  moins , ont  réelle- 
ment quelque  chose  d* intéressant. 

vil'oY  »g.  Maine-et-Loire  1 Anjou),  arr.  et 
4 19  k . de  ftaugé  , cant.  et  B de  Noyant.  Pop. 
537  h. 

MKOITI.I.ES  . vg.  B. -Alpes,  comm.  dcSt- 
Àndré-de-Mfwuilles , B de  CasteHaime. 

MKOl’NES  , i fritta , vg.  Far  (Provence) , 
are..  Bd  à 20  k.  de  Brignole*  , cant.  de  la 
RoqttelHU»«anne.  Pop.  1.186  h.  — Papeterie. 
Tannerie».  — Foire  le  \m  lundi  de  sept. 

MEPI1.LAT  , vg.  Ain  (Bresse),  arr.  et  4 37 


k.  de  Bourg-en-Bresse,  cant.  «t  El  de  Pont-dr- 
Yeyte.  Pop.  242  h. 

MKPIM.AT  ( Grand  et  Petit-  ) . «g.  Ain  . 
comm.  de  St-Nizîerele-Bourhoux  , El  de  Si- 
Tri  % ier-de-Courtes. 

MER,  ou  Mnuu,  petite  ville,  Loir-et-Cher 
(Blaisois),  arr.  et  4 19  k.  de  Blois , chef-l.  de 
cant.  Cure.  B-  W-  A 158  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettre».  Pop.  3,686  h.  —Insu»  ter- 
tiaire moyen. 

Pats»  du  célèbre  P.  Jixuir  , ministre  pro- 
testant. 

D’F.t  Lvivom , fabricant  distingué  d’iustru- 
meul»  4 l'usage  des  sciences. 

Nombreuses  tannerie*  et  corroieries. — Com- 
merce de  vins  , eanx-de-v»e  et  vinaigre.  — 
Foires  1rs  25  juin,  26  août , 2 ntiv.  et  mercredi 
des  Gendres. 

MER  (la) , vg.  H. -Saône  , comm.  de  Fou  - 
cogney  , El  de  Luxrail. 

MER AC.Q  , vg.  B.-Pj  renées  ( Réara  ),  arr. 
et  4 37  k.  d’Orthrz,  cant.  et  Grf  d'Areacq. 
Pup.  584  h. 

MERAIL,  vg.  Ardennes  t roam.  de  H oc- 
mou  t.  B dr  Launoy. 

MER  AI.  , Kg.  Mayenne  (Anjou) , are.  et  4 
27  k.  dr  Châlcau-Goulirr,  caut.  et  B de  Cossé- 
k- Vivien.  Pop.  1,237  h.  — Foire  le  2*  ven- 
dredi d'avril  4 sept,  indus. 

MLR  ANtil.E , vg.  Eure-et-Loir,  comm. 
d'Ouerrr  , B de  Dreux. 

MÉRARD  . vg.  Oise  , comm.  de  Bury  , B 
de  Mntiy. 

MIRAS  , vg.  Ariège  (pays  de  Fotx) , are. 
et  4 30  k.  dr  l'aaûrrs  , cant.  et  El  du  Ma>- 
d'Aiij.  Pop.  154  h. 

MFRALCCH  RT  , vg.  Somme  , comm.  dr 

Mouchy-la-(^achr , B de  Hara. 

M KH  A f MONT  , vg.  Moselle  , comm.  dr 
GéoavilLe  , B de  Briry* 

MKKAVILLE,  vg.  Eure-et-Loir , comm.  dr 
Fir-*naY-TE%éque  , B de  Jan ville. 

MERCADIKR  . vg.  U. -Garonne,  comm.  dr 
Puidanirl  , Ci3  d’Auterive. 

MF.RCATEL  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois)  • 
arr.,  C3  et  à 7 k.  d'Arras,  cant.  de  Reamneti- 
Ics- Loges.  Pop.  617  h. 

MERO'.N  Al  . vg.  Ariège  (Guirnnr),  are.  et 
4 8 k.  de  Sl-Gtnms , caut.  et  B deSt-lirier. 
Pop.  708  h.  — Verrerie. 

MKRKKNXES.  vg.  Sarthe,  comm.  de  Mu! 
sannr  , B d’Erommoy . 

MKRCEtTL,  Marciacum , Martineum , vg. 
Côte-if  Or  (Bourgogne),  are.,  cant.,  B <*4  11 
k.  dcBcaunc.  Pop.  703  h. 

MERCK  Y . vg.  Côte-d'Or  , comm.  de  St- 
Prix-lc*- Aruay  . gj  d’Arnay-le-Duc. 

MERCEY  , Merveium , vg.  £ure  (Norman- 
die), air.  rt  4 28  k.  d'Evreux,  cant.  ci  B de 
Vernon.  Pop.  84  h. 

MERCEY  (le  Grand-)  , vg.  Doubs  (Fraoclie- 
Cnmlé)  , arr.  et  a 25  k.  de  Besançon  , caot. 
d'Audeux  , B de  St-Wit.  Pop.  404  h. 

MU»  F. Y . vg.  Saône-et-Loire , comm.  de 
Monthcllct , K de  St-Oycu. 

MERt'EY-LKS-tiKYUiNEY.  vg.  H. -Saône, 
comm.  de  Gcvigney , C*3  de  Jutsey. 
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MERCKY  - St’B- SAONE  . vg.  //.  - Satine 
(Franche-Comté) , arr.  et  à 18  h.  de  Gray, 
cant.  dr  Krrsnrs- SI -Marné*,  ^ de  Dampierre- 
sur- Solon.  Pop.  S9i  h. 

MKR<  lÈRK-Al'X-BOlS.  vg.  Oise,  comm. 
de  la  Croix-St-fhirn  , P9  de  Compïègne. 

MERL1GE,  vg.  Ain,  comm.  de  St-Didierdr 
Chalarotme  , l*(  de  Thmaaey. 

MERCI  N,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.,  cant., 
ISdàSk.  de  Soissous.  Pop.  997  b. 

MEfUKElU.HKM  , vg.  Nord  (Flandre) , 
arr.  et  à 28  k.  de  Dunkerque  . cant.  et  K de 
YVormhoudt.  Pop.  783  b. 

MERCK Wil.l.ER  , vg.  il. -Rhin  , comm.  de 
Kurt/mhausrn  , K de  Soulti-sous- Forêts. 

MLRUKIR.  vg.  C arrête  ^Linio«uin)arr,  et 
à 43  k.  de  Tulle  , chcf-l.  de  cant.  , H et  bu- 
reau d’enregUt.  d’Argeutal.  Pop.  890  h,  — 
Terni*  tu  cristallisé  ou  primitif. 

MKRCtKCR  . vg.  II. -lustre  (Auvergne), 
arr.  et  à 15  k.  «le  Bnoudr  , cant.  et  K de  la 
Voutr-Thilhac.  Pop.  *89  h.  «—  Exploitation 
d’auliiiioinr  et  fa  I trique  de  régule. 

MKKCOIRK , vg.  lustert , comm.  de  Chau- 
drviar , K de ChâtcaniM>uf-«lc-RaMi(>ii. 

MERCQ-ST-LlÉVIX . vg.  Pas-de-Calais 
(Artois)  arr.,  • et  à ît>  k.  de  St-Omer , eau!, 
de  Fauquembergnt».  Pop.  633  h.  — La  tour 
de  l'église  «le  ce  vilbge,  où  de»  marins  de  la 
Rretagoe  et  de  la  Normandie  viennent  wmml 
en  pèlerinage  , est  remarquable  par  son  archi- 
tecture hardie. 

MKKCtT'.K  , vg.  Ardèche  (Languedoc), 
arr.  et  à 29  k.  de  Privas  , cant.  et  KJ  d’Au- 
Lenas.  Pop.  639  h. 

aiF.ltCl  ÈS.  vg.  Lot  (Quercy)  , arr. , cant., 
Câ]  et  à 8 k.  de  Cabor»  Pop.  6t)U  h.  Pics  de  la 
rive  droite  du  Lut. 

On  voit  aux  environs  «le  te  v illage  , sur  une 
haute  montagne  escarpée  du  «été  du  midi . et 
dont  la  Itove  «rst  Itaignce  par  le  Lot , un  vaste 
château  qui  a été,  jusqu'à  [’é|>oquc  de  la  révo- 
lution de  1789,  la  mai««ni  de  plaisant**  des 
évêques  de  Cahors.  Ou  croit  que  re  château  fut 
Idli  sur  les  ruiimv  d'un  ancien  temple  dr  .Mer- 
cure : l’élévation  du  sol  où  il e.'t  place;  la  hau- 
tetir  de»  murailles  , «pii  piéscntenl  ciuq étages  : 
la  graude  nui  sac  de  l'édifice,  où  Tou  ctunptait  nu 
grand  uumhrr  d’appartements  ordiiuuivvei  trois 
salles  imiueuse»  : une  grande  chapelle  ; une  ma- 
gnifique terrasse  d’où  la  vue  s’étendait  sur  la 
ville  de  Cahon  rt  sur  la  fertile  vallée  du  l»t  ; 
enfin  un  |wrc  étendu  «d  de  l«clh-s  allées  fai- 
saient de  ce  château  une  de»  plus  1 «elles  habi- 
tations de  la  province.  Les  Anglais  s'en  mips- 
rerrut  «-n  1 426,  et  le*  protestants  en  1562  : une 
troupe  de  brigand*  le  pilla  en  1627. 

P vrais  «lu  savant  huant  ier  ne  Mosbociu;  . 
ancien  ministre  à Naples,  membre  de  la  rhaoi- 
lire  de»  pair*. 

MERt  t'REY  , vg.  Sadne-et- Loire  v Bour- 
gogne) . arr.  et  à 13  k.  de  Chalon-sur-Simne  . 
cant.  «le  Givry,  K du  Roiirguenf.  pop.  675  h. 

Ce  village  est  situe  dans  une  contrée  fertile 
eu  vins  renommé».  Ou  comprend  sous  la  dé- 
nomination de  vins  de  Merrurey  tw»n- seule- 
ment ceux  de  ce  vignoble,  mais  encore  les  vins 


dr  Touches  , d’Estroy  et  de  Bourgneuf  ; ils  se 
distinguent  parmi  tes  vins  de  la  côte  chaion- 
nai*«*  par  l’agrcmml  de  leur  goût , leur  légé- 
letéet  leur  parfum.  Les  meilleurs  sont  des  plus 
estimé*  parmi  les  vin»  d’onlinaire  de  première 
qualité. 

MERCUROL . vg.  Dnime  (Dauphiné) , arr. 
et  à 20  k.  de  Valrure  , cant.  et  R dr  Tain. 
Pop.  1.174  h. — Foire  le  lundi  apres  le  26  juil. 

MEHCI  S , vg.  Ariége  (pays  de  Foi*)  , arr. 
et  à 12  k.  dr  Foix  , cant.  et  K de  Tarasron- 
sur-Ariége.  Pop.  901  h. 

MKRCY  , vg.  Allier  (Bon  rf  «muais  ) , arr.  , 
H et  à 25  k.  de  Moulins-snr- Allier , cant.  de 
Neuiüv-le-Réal.  Pop.  4D  h. 

MEHCY  , vg.  Yonne  (Champagne) , arr.  et 
à 22  k.  de  Joignv  , cant.  H K de  Brtcnon. 
Ftp»  167  h. 

MERLY-MEL*  (la),  vg.  ricane,  comm.  de 
la  Rochrposav,  C=]dr  Cliàtelleraiilt. 

MERCY-LE-BAS,  vg.  Moselle  (pays  Mes- 
•in),  arr.  et  à 25  k.  «Je  Briey , cant.  et  &'d’Au- 
dun-le-  Roman.  Pop.  602  b.  — Manufacture* 
de  draps,  tricots  , dr  mécaniques  pour  cardes 
et  filatures.  — Poires  le»  20  avril  et  20  sept. 

MERCI  Y- Ll'. -Il  ALT  , vg.  Moselle  (pays 
Messin),  arr.  et  a 17  k.  de  Briey,  cant.  et 
d’Audun-le-Romau.  Pop.  627  h.  — Foires  les 
15  oct.  et  mardi  âpre»  la  Trinité. 

MEBCY-LK-HAFT  , vg.  Moselle  ( pays 
Messin),  arr. , PU  et  à 6 k.  de  Mets  , cant.  «le 
Patige.  Pop.  38  h. 

MERD  (St-),  vg.  Corrèze  (Marche),  arr.  «*t 
k 35  k.  de  I II lie, cant.  «le  l’Apléau,  K d’Kgle- 
tons.  Pop.  870  II.  Foires  le*  5 févr.,  2 mai, 
9 juin  et  26  juillet. 

MERD-LA-BREITII.E  (St-),  sg.  Creuse 
(Marche),  arr.  et  à 31  k.  d’Aulmwon  , cant. 
et  Kde  la  Courtine.  Prip.  1,163  h. 

MERIM.KS-4H  XSISES  (St-),  vg.  Corrèze 
(Limousin),  arr.  et  à 31  k.  d'L'ssei,  cant.  et  K 
de  Hu-cat  l*op.  691  h. 

MERIHH.NE  vg.  Pur-de-Ddme,  comm.  de 
la  Roche -Blanche.  K «le  Veyre. 

MtRIMlILNAC,  I*  Cdirs-dn-.\ord 
gne).  art.  et  à 30  k.  de  Diudéac  , chef-l.  dr 
cant.  Cure.  K.  A 429  k.  de  Paris  pour  la  ta\e 
des  lettres.  Pop.  2.891  h.  — Tmuiv  «le  tran- 
sition inférieur. — Forge*.—  Foires  1rs  J nov., 
I**  mercredi  de  mars.  2*  mardi  de  mai,  dernier 
lundi  de  juin,  V mardi  de  juillet,  et  mrreredi 
avant  la  Nativité.  # 

MF.  B K (Sle-),  vg.  fiers  (Armagnac),  arr. 
et  à 9 k.  de  I retour* , cant.  et  K ch*  Mira- 
duux.  P.  454  h.  — Foires  les  6 mai  H 4 déc. 

MERE,  vg,  Seine-et-Oise  (Reaurr)  , arr.  et 
à 17  k.  dr  Kaniliciiiillet.  rant.  et  K dr  Muiil- 
farfd'Amaary.  Pop.  450  h. 

MERE.  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.  rt  à 18  k. 
de  Cliélelletaiill  , cant.  de  Pleuniartin  , K de 
Roche- Posas.  Pop.  607  h. 

MERE  . vg.  Yonne  (Bourgogne) , anr.  et  à 
26  k.  d’Auverre  . eant.  et  E-3  de  Ligny-le- 
f liât  H.  Pop.  405  h. 

MERE  AF  , l»g  Cher  (Berry) , arr.  cl  à 30 
k.  de  Bourget,  cant.  de  Lury  , L-J  de  Vwrzon. 
Pop.  612  h. 


MF.REAFLOIRT.  vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 41  k.  d*  A miens,  cant.  et  K «le  Pni*. 
Pop.  «7  b. 

MEKEGLISE.  vg.  Eure-et-Loir  (Beauce), 
arr.  rt  à 29  k.  dr  Chartres,  cant.  et  K <1*11- 
licr*.  Pop.  J63  h. 

MÈRE- ÉGLISE  (Ste-) , hg  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  rt  à 17  k.  de  Valognes,  chef-l. 
dr  cant.  Dire.  E3.  A 306  k.  de  Pari*  pour  b 
ta*r  de»  lettres.  Pop.  2,894  h.  — Tnutn  ju- 
rassique. 

Il  y avait  autrefois  une  forteresse  nommée 
la  Fière.  — Foires  les  24  janvier  et  29  oet. 

MÈKKI.ESSAHT  , vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 17  k.  d’Abbeville . cant.  d'Hallen- 
court.  K d’ Airain».  Pop.  4SI  h. 

MEREI.LE , vg.  Vosges  , conim.  du  Val- 
d'Ajol,  E3  de  Plgmlm  rr». 

MERESS.vg,  Arie'ge  (paysdr  Fois),  arr. et 
à 51  k.  de  Fois,  cant.  et  K d'Ax.  Pop.  740  h. 

MERF.SK,  vg.  fiers  (Armagnac),  nrr.,  S 
rt  à 13  k.  d'Auch  , cant.  de  Jrgun.  P.  139  h. 

MERKNK,  vg.  Iu>i-el-(iaronne  , comm.  de 
Pout -du-Ca*»e,  ?-]  d’Ageu. 

MÉREN  VIELLE  . vg.  Il  .-Garonne  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 26  k.  de  Toulouse,  cant.  de 
Légurvin,  [-;dr  Lévignac.  Pop.  282  h. 

MÉRKITL.  vg.  H. -Alpes  (l^pmpliiné) , arr. 
et  à 45  k.  «le  Gap.  cant.  H l-l  de  Serre*.  Pop. 

216  h 

MF.rÉ: VILLE  , vg.  Meunhe  (Lorraine), 
air.,  cant.  et  à 14  k.  de  Nancy,  G3  de  Pont- 
Sl-vinreut.  Pop.  295  h. 

MF.BKYILLE  , bg  Seine-et-Oise  (Gatiuaiv). 
an-,  et  à 20  k.  d'FTainpes.  did-l.  de  cant., 
d’Aikgcrville.  l'op.  1,752  h.  Sur  U Juiiic  ou 
rivière  d’Elampe».  — Taaauv  trrtiaire moyen. 

C'e»t  au  bourg  de  Mérèvillc  que  la  Juinr  est 
dans  toute  u lieaulé,  et  c’est  au»*i  le  bru  «pie 
choisi l la  fanullc  de  Latour-Dupin  |««Mir  faire 
liànr  uu  château,  acheté  etnnite  par  51.  Drfa- 
Uifvle  , riche  |«anqoier  de  bi  cimii  . «pii , «pré* 
l'avoir  démoli  ru  pailic  , y fit  lune  de*  enitirl- 
lisvenirut*  et  de»  phuitatnins  immense».  Cet 
amairur  de*  beanvorts  y dè|eo»a  plu*  «le  «pia- 
turre  nnlliom,  et  ce  lieu  . qui  u'avait  d'aiilres 
charme»  «pw  la  |H-lile  rivirrr  dr  la  Juiue  . de- 
vint uu  séjour  vruiusent  enchanteur.  MéréviUa 
est  comme  uim*  oasis  au  milieu  du  déseit;  sa 
ir|MilatK>n  fui  «•uropivune  : on  le  cite  rncote 
aujourd'hui  coninie  le  lieu  d’Iialiitution  k*  plu» 
agréable  «Ica  environ*  de  Paii». 

Pour  bien  *«•  rendre  cmnpte  «le  l'rtendiia 
du  plan  d de  la  dillicullè  de  rrutrrfn  i*e  « vc- 
cutée  par  M.  DrlJjurdc  , lit-nu  ilun  les  Ale- 
ntours serre t*  . il  faut  n-  n'pié*eiitei  uu  va»lr 
marais  . une  tourbière  environnée  de  colline* 
élevée*,  mais  iravi-isév*  jur  ia  rivière  «rLl.uujie«, 
d«mt  les  eaux  claire»  . ah;>udaule»  cl  |m>i*miu- 
ueuse»  pronkcllairul  b**  plu*  grand» elîct*.  IJ  fal- 
lait dejHUM  r phideur*  million»  p<mr  domu-r  à 
ce  fond  moviv  nul  rt  Itoueux  de  la  solidité  né- 
ceuaira;  c’est  ce  que  l’on  fit  eu  employant 
quatre  cent*  ouvriers  à fnuiiler  une  montagne, 
a l'aplann  ptur  en  éteiidie  k»  déblai»  dan*  le 
marais  , après  avoir  enlevé  à celui-d  ta  pre- 
mière courbe  «le  vase.  Ensuite  ou  a rcpbn  é ce 
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terrai»  marécageux  sur  la  com  ité  plane  de  h 
montagne  qui  avait  disparu;  ou  a amalgame  tes 
deux  «ois  si  différait» , cl  il  ni  est  résulte  un 
terrain  également  fécond  |<our  le»  pLuutatious. 
La  troisième  opération  cuu»i»tait  à donner  â la 
rivière,  non  point  une  mairhc  en  ligne  droite, 
mais  uu  mur»  tortueux  que  l'œil  uiinc  à consi- 
dérai:, el  qui  est  d'ailleurs  imité  de  la  nature. 
La  nvière  d'F.tampes  circule  donc  à droite  et  à 
gauche  tu  tous  sens  dans  lu  plaine  de  Mcié- 
villr.  En  formant  celle  plaine  , un  a eu  soin  de 
pratiquer  une  raviulr  ; on  a fait  touiller  le* 
eauv  île  dr*sus  des  rnehes  irrcgulieres  dan»  un 
magnifique  bassin , d’on  elle»  pussent  sou»  un 
immense  pi  ml  artlfiriel  du  lie  seule  arrhe,  for- 
mel' de  roche*  irrégulière» , et  qui  semblent 
menacer  ruines;  il  est  difficile  de  concevoir  un 
pont  plus  pittoresque.  Au-dessus  cl  à côté  se 
(mutent  de*  grotlr»  souterraines.  avec  des  sié- 
gea cl  de»  lits  de  mousse,  etc.,  etc.  » 

h‘  rhâlraii  csl  situé  k mi-colr  et  doniim-  tout 
lr  parc.  C'était  jadis  uu  de  t«s  Joujou*  gothi- 
ques  Italique  de  tour»  aux  quatre  angle»  , au- 
quel au  a joint  deux  ailes  rvniurquuhle*  jmi 
Irui  harmouie  avec  le  caractère  du  Itâtiment. 
ün  v voit  nue  grande  terrasse  au-dessous  de  la- 
quelle ou  a couslruit  d'immense»  salles  qui 
servent  de  chuprllt , d'ullîee  et  «le  cuisine  ; on 
y retrouve  l’art,  si  |h  iTerlioimé  en  Angleterre, 
de  lirrr  parti  di-»  anciens  édifice»  , en  se  ra|>- 
|»rochant  de  leur  sUkî , au  lieu  de  les  dénatu- 
rer i«our  le»  ranieiier  à des  furme»  plus  régu- 
lières et  plu»  uj  ode  rues. 

Ia*  pnre . d’une  étendue  de  50  hectare*.  est 
cmlieiii  de  tous  côté»  par  la  riv  iérr  de  Juinc. 
qui  forme  plusieurs  île*  churtuaulr.%,  et  des  cas- 
cadc*  d un  bel  Hfct,  dont  les  eaux  viennent  se 
perdre  dan»  de»  gmt  le»  inmieusex.  lia  us  une  lie. 
mm  luiu  d'uu  moulin  eu  forme  de  rhnlct  suu»c. 
mi  remarque  uuc  eulonue  rostrale  en  luarhrr 
hlcu  lurquiu  , dédiée  aux  deux  frères  Del*. 
Imnie  . qui.  partis  avec  I 'expédition  de  l.apcv- 
rnu»«,  périrent  victimes  d'un  acte  de  connue 
et  de  générosité  aux  cotes  de  tu  Californie.  Plu- 
»i«irs  tour»  . un  temple  magnifique  , de»  châ- 
teaux gothique»,  uu  sarcophage  dédié  à Cook, 
cl  uu  grand  uoiiiImx*  cTautre*  rnaiiumrnU  pincé» 
r.u  et  là  ajoutent  au\  agréments  de  ce  lieuti 
séjour. 

Commérer  considérable  de  deméi  v de  toute 
e*|ieci:  pour  l'appruv  isionnement  dr  Pari»;  de 
chevaux,  vache*  H autres  bestiaux.  Marché» 
1res -frequentes.  — foires  les  14  mur*.  9 mai. 
15  sept,  et  il  déc. 

Bibliographie.  Duasu.T.  Deseriptitm  itn 
ehmteau  et  Au  pore  Ae  Met réville,  in-|8. 
.1835. 

V.  aussi  ; Mémoires  sert  et t Ae  ta  républi- 
que Ars  lettres,  t.  xai,  p.  560. 

ÎHF.RF.Y  , Sfereinm,  lig  Eure  ( Normniwlir). 
nr» . et  il  25  h.  d' K vieux.  roui,  et  3*  de  Fin  - 
sut-Eure.  I^op.  210  h. 

MFRKY-MONTRO.VD  . vg.  Douhs  ( Fran- 
chc-Comlé),  air.,  CT  et  â 13  l.  dr  Besançon  , 
«ml.  d'Oman»,  vor.  Pop.  .313  h.  — Aux* en- 
viron». pré»  »le  la  t •rangr-dr-Yaivre.  ou  remar- 


que de»  grottes  d’uue  étendue  considérable  et 
fort  curieuses. 

MFIREY-VIEILLEY.  vg.  Douhs  (Tranche- 
Comté),  arr.  et  à 12  k.  de  Besançon  . caut.  de 
Marchaux,  K de  Yorav.  Pop.  17 1 h. 

VI  FRF  Y,  vg.  Marne  (Champagne/,  arr. , r>33 
et  à 8 k.  de  Reims,  canl.  de  Bourgogne.  l'op. 

451  h. 

Le  village  est  situé  sur  le  versant  de  la  mon- 
lagur  de  C.Iicim . , d’où  ih>ceud  une  source  qui 
alimeiilr  trou»  foulaiuc*  |»ar  de»  conduit»  eu 
(erre  mile.  L'église  est  soniiontee  d’uuc  haute 
ficelle  couverte  en  ardoise»  , que  »Mp|iurlt*ut 
quatre  furie»  colonnes  qui  culniireul  le  chœur. 

Education  de*  abeille».  — Four»  ù chaux. 

MFRGF1Y.  Morgeinm,  vg.  .Iule  (Champa- 
gue),  arr.,  cant.,  £-'rt  à i3k.de  Troyrs.  Pop. 
569  h. 

VI Fllll  A,  vg.  Corse,  arr.  el  k 41  k.  dr  B*»- 
lia,  caut.  «le  Lun,  C-.  de  Rngliano.  P.  üJO  h. 

VIF1RI  AUFltl,  vg.  Mothihii/t,  euiiuu.  de  Plu- 
inrrgat,  C3  d'Aaraj. 

>■  1*1111  AL,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  et  à 
62  k.  de  Uinoux  . cant.  de  Rrlraiie , 3J  de 
Qiillou.  Pop.  262  h.  — Forge*.  Flxpluilaliou 
de  marlirr. 

MKRirorilT.  vg.  Pos-Ae-Calots  (Artois)  , 
arr.  et  à 15  k.  d'Arra» , euul.  de  \ iuiy  , £1  de 
ta’ns.  Pop.  705  h. 

MKHICOl'RT,  vg.  Scine-et-Oisr  (Reaurej  , 
arr.  et  à 13  k.  de  Munira,  caut.  el  y de  Bou- 
nierr*.  Pop.  537  h. 

MKRir.OlTRT-EN-YIMKTX  , vg.  Somme 
(Picardie).  arr.  et  à 28  k.  d'Auiim»f  caut.  el 
.1  d'Honiov.  Pop.  260  II. 

MKRirorRT-l/AlIBFl, Vg.  Somme  (Picar- 
die) , arr.  et  à 35  k.  de  Péruuur  , caut.  de 
la  .iv-siir-Sonunc,  g]  d' Allier l.  Pop.  453  h. 

RKIlICOl  ItT-SI  lt-M»IVIE  , Tg.  Somme 
i’icardir),  arr.  et  à 55  k.  de  Pérouur,  canl.  de 
Biay-sur-Somuar,  3)  d' Albert.  Pop.  557  h. 

MF1RIF1I.  , Merietlo  , vg.  Sente  • et  •Oise 
(\  exin),  arr.  et  à 1 1 k.  de  Poutoise  , caut.  et 
pj  de  risle-Adam.  Pop.  403  h.  Sur  l'Oise.  — 
On)  remarquait  autrefois  l'ahhavc  du  Val,  si- 
tuée daus  une  vallée.  pré» de  la  forêt  de  l'Isle- 
Adam,  et  convertie  cm  maison  de  rampague. 

MERIFO.VS  , vg.  Hérault  (l,angoedoc)  , * 
arr.,  t.'  et  « 17  k.  de  Ludéve,  caut.  de  Luna». 
Pop.  77  h. 

MKHIt.VAt  . hg  Charente  (Angounon) , 
arr.  el  à 50  k.  de  tloguae.  eaut.  et  £•]  de  Jai  - 
nac.  Pop.  1 *221  h. — foires  les  2 févr.,  5 avril, 

2 juin.  5 août . s ocl.  el  S déc. 

MKRH..VV<:.  vg.  Charente  ‘tuf.  ( Augou-  I 
mois),  arr.  et  à 20  k.  de  Joiuac,  caut.  et  Kde 
Moniliru.  Pop.  547  h. 

VI  Kit  IG. \ AC.  lig  diront  te  (Ouieiuie)  , arr., 
r?îclâ  5 k.  de  Hunkaux , caut.  de  l'essae.  P. 
1411  h. 

Ou  ) ivmnrque  la  tour  de  \ evrine».  dernier 
reste  du  château  de  ce  nom.  Otlr  tour  a 20  m. 
dr  hauteur  et  II)  m.  soi  la  plu»  grande  de  se» 
farr»  ; **  furine  «•»!  mi  quadrilatère  irrégulier. 

L«*  re/  -de-c  11  a u wr  mut  mil  une  sriik-  pitre 
'mitée  ru  U-rrenu.  Sur  la  voûte  d sur  les  mu- 
lailh  » »o«l  ili**  jk  iut me*  à fresque  exécntée» 
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au  m'  sire  le,  1res- incorrectes  de  dessin , mai» 
rreoramandahles  |iour  l'histoinr  de  l'art.  Le» 
pmi  lu  iv»  représentent  la  Vie  de  Jr»us-4Jin*t. 
saint  riirisloplH*  |tortnnt  l'enfant  Jésus,  saint 
Georges  déJiv  nuit  uuc  jeune  fille  et  ItTraxsaul  le 
dragon  qui  allait  la  dévorer.  Après  l'asccusion, 
ou  voit  le  Christ  a»si*  sur  uu  arr-eu-ciel,  au 
centre  d'une  losange  semée  d'étoiles  et  ins- 
crite dan»  un  quutre-leuilk.  '1  ont  autour  de 
celte  gltme  des  auge*  font  dr  la  nmsiqur  et 
joueul  de  divers  inslrumenls  à mides,  â vent 
el  de  percussion.  Le  sol  de  ce  iex-de-ehaus»ér 
«al  car  rdc  eu  brique»  rouge»  oii  sont  figuré», 
en  émail  blanc  et  par  inmulalioti , de»  aigle»  , 
île»  lleuis  de  li»,  des  ehuteaux  de  LastiUc  , de» 
r marcs,  de»  étoiles,  de»  eutre-laes,  etc. 
foire  le  lundi  de  Pâque». 

MÉHIGXAS.  vg.  dt  ronde  (Raxadois),  arr. 
cl  a 26  k.  de  la  Réole  , caut.  et  K de  Sauve  - 
terre.  Pnp.  47»  II. 

MKKIGXAT,  vg.  Aiu  (Bressrj.  arr.  et  à 2» 
k.  de  Nauluu,  caut.  de  Ptutriu,  0 de  Cerdou. 
Pop.  361  h. 

MK  KH.  NAT  , vg.  Creuse  (Marche),  on  . 
caut.,  (SH  à 4 k.  de  Bonrgaueuf.  P.  537  h. 

MKHIGNKLX.  vg.  foire,  cumin,  de  Lé«- 
gueux,  (S  de  Moulin i«jii. 

MKKH.NKL  X.  vg.  foire,  connu,  de  lai  tu- 
rcs. K de  Rive-de-Oier. 

V1KIIIGMKS.  vg.  jiorA  (Flandre)  , arr.  et 
â 16  k.  de  Lille,  cant.  rf  L-J  de  Ponl-à-Marcq. 
Pop.  1.007  h.  — fabrique  de  sucre  indigène. 

M KH  IG  N Y . vg.  fotlre  (Berry  ),  arr..  raH 
â 10  k.  du  l’Iaur  . caut.  de  Toumun-SI -Mar- 
tin. Pop.  t,t)30  I». 

MKRIGN«»X.  vg.  Ariége  (Gascogne)  , an  . 
et  â 12  k.  de  St-Giimi» , caut.  de  Stc-Lroix  . 
0 de  St-I.i/u  1 . l’op.  392  h. 

MÉRIGOT,  Vg.  fot-et-(iaroune , connu,  de 
Pardaillon,  CFI  de  Duras. 

MFKIIJIKt*.  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.,  cant.,  K cl  à 6 k.  de  fbgneres-de-Bi- 
gorre.  Pop.  426  h. 

MKHILLAK.  vg.  ( \Ues-Au-.\orA ( ftrrlagnej , 
arr.  et  â 35  k.  de  Loudé.u- , cant.  cl  ^3  de 
Merdrignac.  Pop.  C32  li. 

MKRIM  tl  Al..  Vg.  Creuse  (Auvergne),  arr. 
et  n 24  k.  d’Auliuaoou . caut.  et  ra  àe  Crocq. 
Pop.  2.150  h.-  — foire  le  24  avril. 

MFUI.XDOL  . vg.  Drame  (Dauphiné*),  an  . 
et  à 53  k.  de  Xvuns,  cant.  et  0ilu  Rnis.  Pop 
420  h.  — Il  est  situé  sur  le  sommet  d'un* 
liautr  moutague,  d'où  l'on  jouit  d'uu  coup 
d'œil  magnifique.  - — En  1305  le  priucr  d'O- 
ruuge  s'emplira  de  ce  village.  RavnvuiuJ  *U 
Mévouilloii,  qui  piéleudail  eiiêtrr  seigmur,  eu 
lit  U*  siège  et  le  repi  il  quelque  temps  aprè».  En 
1586  il  tomba  au  pouvoir  de»  protestants,  qui 
s'y  maintinrent  apres  avoir  soutenu  |dn»ieui  » 
sièges.  — Belles  rarriens*  de  pierir»  à plàtrr 
rt  sources  d'eaux  uiiiiérule*  froides. 
Bibliographie-  A otiee  sur  les  eaux  Ae  Mr - 
nnAoi  (Gazelle  salutaire,  1774,  u”  xxvii). 
MFRIXDOL  . vg.  faite! use  ^ Provence  . 
arr.  et  à 28  k.  d'Apt,  cant.  et  0 de  Cadrot-r. 
Pop.  788  h. 
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Ce  » il  bp*  nt  (fltln  par  les  nubien-*  qui  y 
fun-ut  commis,  sou»  le  règne  deKniiruit  l".eu 
1545.  — Sur  b \aju«  iccumùuii  ü'Iiérwif,  le 
roi  unl'inna  au  |Mrlnncut  de  fairr  le  jirwts 
aux  fui. liant  s de  Mrnudol , de  ccmli»qucr  les 
bien»  de  ceux  qu’m»  ne  pourrait  saisir,  et  de 
détruire  leur»  forleressra  ainsi  que  lous  les 
lieux  qui  leur  servaient  d’asile.  la:  pat leroeul 
arrunb  un  certain  délai  n luus  ceux  qui  vou- 
draient abjurer  ; lorsque  le  leruie  fui  expiré,  il 
rrmiil  ce  fameux  arrêt  qui  ordonnait  que  le 
TÎlbge  de  Mcriudol  el  tous  les  autres  qui  jus- 
qu'alors nuiii'Dt  été  le  foyer  de  l'hérésie  se- 
raient démolis  ; que  le*  forteresses  et  casernes 
où  le»  Vaudois  se  retranchaient  seraient  dé- 
truites ; que  les  forêts  qui  leur  m is  aient 
d'asile  seraient  coupées,  que  dix-nrul  hommes 
serairul  jetés  vivant*  dans  les  llamiue.*;  que 
tou*  le?»  bien*  de*  hérétiques  Muaient  cou  II» - 
«jué*  au  profit  du  roi  , et  qu’il  était  délt-udu 
de  donner  asile  ni  de  fournir  de»  moyens  de 
subsistance  à auruns . pu»  même  aux  femme* 
rl  aux  enfants.  (>t  arrêt  fut  au*»ilôt  mis  ù exé- 
cution ; Mériiulol  et  vingt- -trois  autres  village» 
furent  pillé*  et  livré»  aux  (lummes  , et  le*  ha- 
bitant» ju&sés  au  (il  de  l’épée  ; trois  mille  rcli- 
gionnaire»  furent  ma**arre*  au  village  de  (!a- 
1 trière*  par  le  vice-légat  d’Av  iguon  , qui  avait 
levé  des  troupe»  sans  ordre  exprès  de  son  sou- 
verain. I.'exécution  de  cct  arrêt  donna  suite  à 
une  pê  ne  civile  qui  fit  répandre  le  sang  dans 
presque  toute»  le*  rommuiH  * de  b Provence. 

foires  les  19  avrilet  21  déc. 

31  FRI  Y VILLE . vg.  Aude , connu,  de 
Rieux-ln-Minervoi*  . £3  de  Pryriac-JMuter- 
voi*.  — Foire  le  22  déc. 

.RKIUXVILLK,  vg.  lesiret  (('.aimais) . arr. 
et  à 2t  k.  de  Montargis . cant.  et  C-2  de  Ouïr- 
Uuav;  Pop.  244  h. 

MFRIOT  (le),  vg.  Aube  (ChamjKigm-) , air., 
eaut.,  C51  et  à 5 k.  de  Nogrut-snr-Seiue.  Pup, 
600  b. 

RKHITKIX,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr. 
«*t  à 19  k.  d'Ortlnv,  rant.  R[£;  de  .Nauriruv. 
Pop-  440  h. 

MKllMX , vg.  Seine , comm.  et  k de 
Noisy-le-Scc. 

MKBLA.XtiE,  vg.  Seine-et-.Vaïue.  V.  Mo*- 

TUIAO. 

MCRI.AXSOX . vg.  Car.  l'unira,  et  15!  de 
UrignoU. 

31KRI.AS,  vg.  Isère  (Daiipliiné) , arr.  de  b 
Tour-du-Pin  et  à 35  k.  de  Hourgoin  , caut.  dr 
St-Ouire  , H du  Pont -de- Beau  voisin-  |»op. 

1.144  h. 

ZMF.KLATIKRE  (b),  vg.  Fhntée  (Poitou;, 
BIT.  et  k 14  k.  de  Bourlioii- Vendée,  caut.  rt  S 
ih*s  Essarta.  Pop.  577  h. 

MEULAUT,  vg.  .l/nr»c  (Champagne),  arr., 
«sam.,  rset  à 8 k.  de  Yilry -le- François.  pop. 
400  h. 

31 F R LE,  vg.  Loire  (Fore/),  arr.  et  à 29  k. 
de  Montbrison,  caut.  et  ES  de  Bunuet- le- Châ- 
teau. Pop.  1,004  h. 

MERLE  AL.  vg.  Cotrt^/u-.Xord  (Bretagne), 
an  . et  à 20  k.  de  Loudéac,  rnnl.  et  E d'f  jtel. 
Pop.  2,667  h.  — C’est  sur  son  ferriloiir  que 
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sr  trouve  b dtaprlk*  de  St- Léon,  édifier  du 
xv*  sicrle,  on  l’on  voit  de  curieux  vitraux. 

MKRI.FUAt.il,  »g.  Mot  Air  < pas  s Messin), 
arr.  et  à 3u  k.  deSarrv*gucniiite»,  caut.  et  Céjde 
Forlacb.  Pup.  liOl  h.  — * Fabrique  de  *a»on.  1 

MFRLFVIONT.  vg.  Oise,  comm.  deWar-  i 
luise,  £3  de  Beau*  ai*. 

SIEItl.KHAt'LT  (le)  Merula , kg  Orne  1 
(Ni  urina  min-  , arr.  et  a 2,»k.  d‘ Argentan,  chef-  ! 
I.  de  caut.  tànvf.  Cite  d'éllpe.  X.  A 165  k. 
de  Pari»  pour  la  taxe  de*  lettre».  Pop.  1,449 
h.  — li.ks.uv  jurassique. 

P» t tôt  de  J. -Cm.  PWiqctTilu,  consul  de 
France  en  Morre,  histonrn  et  voyageur,  ment-  ! 
hrv  de  l'Institut. 

Foires  le, dernier  lundi  d’avril,  1"  et  J*  sa-  , 
medi  d’ocl.,  et  1"  samedi  de  déc. 

MKKt.LS  (les),  vg.  Dordogne,  comm.  dr 
St-Martiii-de-FreMrugea»,  0 de  Thiviert. 

MFKLKN.  vg.  Meuse  (pays  Mistia),  arr.  et 
à 19  k.  de  MoutméJ»,  caut.  et  E tle  Datrnil- 
ler».  Pop.  507  h. 

B1FHI.ES,  vg,  Tarn-et-Caronne  (Langue- 
doc), arr.  et  à 13  k.  de  Moisur.  caut.  et  SI 
d’Auvillars.  Pop.  560  h.  . 

MER  LF  VENEZ,  vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Lorient,  cant.  et  £*;;  de* 
Port-Louis.  Pop.  1,053  h. 

91EHLHAL,  vg.  Conta/,  com.  de  Drugear, 
2 de  Mauriac. 

M KH  LIA,  vg.  Jura,  comm.  rt  M d'Orgrlet. 

MEHL1R  (la),  vg.  H.-t'irnne , rtmun.  de 
Yemaiil.  H d'Aivr. 

MFItLlElX.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et 
à 10  k.  de  Laon.  caut.  d'Anizy- le -Château.  T3 
de  Cliavignou.  Pop.  33:1  h. 

Patub  de  Bailly  nt  Mmuiri,  littérateur. 

MER  1.1  MONT,  vg.  Patate-Calan  (Picar- 
die). arr.,  caut.,  £3  et  4 20  k.  de  Muntmiil- 
sur-Mer.  Pop.  763  h. 

MKRI.INES.  vg.  Corriie (Limousin), urr., 
K et  à 21  k.  d'L»sel,  cant.  d'Kyguraude.  Pup. 
418  h. 

31KRI.ISNF.  vg.  Fotget,  comm.  de  Lusse, 
B d B St -1  lié. 

3IF.HXFL,  vg.  HU-et-l  ilaine  (Bretagne), 
arr.  rt  à 31  k.  de  Redoo,  cant.  de  Maure,  L3 
de  Lohéac.  Pop.  862  h. 

M Fit  o R FR  T.  Eure-et-Loir,  comm. 

de  St-ficorgrs-sur-Fure,  2 «le  Coanille. 

MFROBFRT.  vg.  Snne-et-Oise  (Beau ce), 
arr.  et  â 35  k.  de  Rambouillet,  cant.  et  R3  de 
Douulau.  piqi.  46 1 h. 

MFROX,  |»g  Maine-et-Loire  (Anjou),  arr. 
et  à I7k.  deSautnur,  rant.  etgjdr  Montreuil- 
Bellay.  Pop.  5*8  h. 

MKItüNA.  vg.  Jura  (Franrlke-Coraté).  arr. 
rt  à (3  k.  de  Utus-le -Saulftier,  caut.  et  ££ 
(fOrpelet.  Pop.  58  b. 

MFIttil'VKLLF,  vg.  Orne,  connu,  et  c-a  de 
Laigk. 

MFRtH’ VILLE,  »g.  Eure-et-lsùr  (Beaure  . 
air.  rt  à 36  k.  de  Chartres,  cant.  de  Janville, 
E d’Augerv  Ulc.  P<q>.  348  h. 

MFKlK'VII.LIFItS  , vg.  Eure-et-Loir, 
comm.  d’Ymooville,  £ de  Vovea, 


MFKOl'X,  v.  Indre,  cuinra.de Str-Lixaigne. 
E d’iMoudun. 

MF  Ht  UN  . ou  Muiunas,  vg.  H. -Rhin 
(Alsace}.  arr.,  caut.,  E et  à 7 k.  de  Belfort. 
Pop.  535  II. 

MERPIXH.  Iig.  Charente  f Angoumoi.*/. 
arr.,  cant.,  è*.*  et  a 6 k.  Je  Lugtiar.  Pup.  634 
h.  Sur  lu  diarmle.  — Aux  ruviroiii  ou  re- 
marque tur  unr  éminence  le»  vr*tige»  d’uu 
fort  dunl  la  coiistnMiioo  i-t  altriluiér  aux  Ro- 
main». 

MFUPIIS  vg.  Am,  cura  ni.  <le  l>ei.»ur«l. 
Jgî  de  Nniilna. 

31  Fil  It  F Y . vg.  Aube  yBoingogne),  an., 
caut..  R)  el  à 3 k.  de  Bar-sur- Seine.  Pop. 
524  h.  — Foire  le  I"  lundi  de  carême. 

3IKRREY,  vg.  H. -Marne  (Cliam pagne}, 
arr.  et  à 38  k.  deChiuinMint-en-Bassiguy,  caut. 
et  E deCletinout.  Pup  24H  h. 

MF.HRt.  vg.  Orne  (Normandie),  arr.  et  ù 
15  k.  d’Argrnlan,  cant.  el  '■*  rie  Inin.  Pop. 
583  h. 

Le  camp  de  Ru*res-«iir-Merrt,  qui,  avant 
d’étre  «»rru|«é  j«ar  les  Romain»  et  par  In  Nor- 
mand», [icul  tres-bini  avoir  clé  un  élahlisse- 
ment  militaire  des  Celtes,  est  une  dépendance 
decettp  commune.  Il  cstdi»|«n«*  sur  une  pointe 
de  rocher*  qui  forment  un  cap  avancé  au- 
dessus  d’un  petit  ruisseau  qur  l’on  passe  par- 
tout à gué:  le  camp  dr  Bières  est  surtout  re- 
marquable par  les  retranchements  formés  de 
petit.»  cailloux  brisés  qui  l’encrignrnt  de  loutt*» 
part»,  lot  refranrberaeat  qui  fomie  Ip  camp  a 
4 à 5 m.  d'élévation:  sa  longueur  est  d'environ 
280  ni.  sur  une  largeur  de  82  m. 

pATurr  de  M.  l«*n.  Bm  non»,  membre  de 
I* academie  royale  de  méderine. 

MERRIS,  vg.  Word  (Flandre',  arr.  cl  à 
11  k.  d’Hairbitmck  . cant.  el  E de  Bailhul, 
Pop.  1,277  h. 

KEKRY-l.A-YAM.ta,  nu  Mniimt,  *j. 
Yonne  {dtanqiague),  arr.  el  à 25  k.  dr  Joigtiy  . 
rant. rt  E d’Aillaut-sur-TboInn.  Pop.  1 ,078  b- 

M Fil  R Y -SEC.  vg.  Yonne  (Bourgogne), 
arr.  et  à 18  k.  d* Auxerre,  caut.  et  E de 
Coutson.  Pup.  498  h. 

31FRRY-SI  R-YO.NNE,  vg.  Yonne  (Boni- 
gognr),  arr.  et  à 31  k.  d’ Auxerre,  caut.  el 
EdeCoubugc  sur-Yonur.  Pop.  601  h. 

31  Fit  S,  bg  Indre  (Berry),  arr.  et  4 12  k.  dr 
b Châtre,  caut.  et  K de  Ncuvy-*jt-ï>éj>ulrrv. 
Pop.  820  h.  Pré»  de  l'Indre.  — - Fabriques  dr 
|K>iiite»  de  Paii».  Martinets,  li-éfilerie.  — 
Fouet  les  H mai,  l'J  sept,  et  9 «ov . 

MERS.  vg.  Somme  ^ Picardie),  arr.  cl  à 35 
k.  d'AldjcviIle,  tant.  d’Ault,  2 d'Eu.  Pop. 
426  h. 

MF  USANT  FS,  vg.  Eure-et-Loir,  emuni. 
de  St-Hibire-sur-Yerre,  £•!  drdoye». 

■KBBCHWEIU.BR , vg.  Moselle  (pay> 
Messàu) , arr.  el  à 23  k.  de  lhiouville,  caut. 
et  [■;  de  Sterrk.  Pop.  410  h. 

/*  MERSf  A3',  vg.  H. -Saône  (FnracbM!oinle 
arr.  et  a 21  k.  de  Vesoul,  caut.  «le  Port -soi - 
Suoup,  E de  Kavemey . Pop.  606  h. 

31FRTF.N.  vg.  Mo- elle  (pays  Me*sin  ) . 
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a rr.  et  à 45  k.  de  Thionville,  cant.  et  H]  de 
Bouiuinillc.  Pop.  897  h. 

MKIlTHt  IL  vg.  H. -Marne  (Champagne), 
air.  et  a i i k.  de  Va*»v,  caiit,  et  £*3  de  Dou- 
teront. Pop.  G 42  h. 


a*T.  et  à 18  L.  de  Caen,  eant.  deTroarn,  Mdt 
Raveat.  Pop.  390  h. 

MER  VII. I. F. . Tg.  Eure,  en  mm.  de  U Ma- 
dcleinr-de-Nouaiicourl,  K de  Nonaneourt. 
MKRUI.LK,  vg.  H .-Garonne  (Languedoc), 


MKRTZL.N,  vg.  II. -Rhin  ( Alsace),  arr.,  5J  j arr.  et  à 20  k.  de  Toulouse,  tant,  et  M de 


et  à 10  k.  d'Allkucii,  cant.  d Hirsmgm. 
Pdp.  309  b. 

MLRT/.VILI.KR,  vg.  R.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  a 3G  k.  de  \Vn.»cm  bourg,  tant.  et  GÊ3  de 
Ritcvh-ihroun.  Pop.  1,936  h.  — Forgea  et 
Ha.ti  fourneau.  — fabrique  de  vernis. 

MKRV.  petite  ville,  Oise  (Picardie),  arr.  et 
à 33  k.  de  Knuuii,  chef-l.  de  raut.  Gure.  jvj. 
tor.  A 51  k.  de  Paru  pour  la  taxe  des  lettrée. 
Pup.  3,337  h.  — TutAiü  crétacé  supérieur, 
craie. 

Autrefois  diocèse  et  éleclioo  de  Beauvais, 
parlement  et  iulrndawc  de  Paris. 

Cette  ville  Ht  située  dans  k fuud  d'une 
vallée  où  abondent  dm  sources  d'euu  vive, 
dont  les  eaux  forment  le  ru  dr  Méni,  qui  sr 
jette  dans  l'Oise.  Elle  était  autrefois  ruv  irounér 
d'épaisses  muraille»,  fermée  de  quatre  portes 
rt  détendue  par  un  rhâlrau  fort. 

Mrru  est  le  mitre  d'un  commerce  considé- 
raldr  de  tabletterie.  La  seule  confection  de» 
liuis  d'evcntail*  ru  ivoire,  eu  nacre,  en  us  et 
eu  Imû»  des  île*,  occupe  à Méru  45  ouvrier». 
A Miru  et  dans  les  enviions  ou  fabrique  dm 
billes  dr  billard,  des  boutons  de  nacre,  des 
dotuuio».  des  moule»  dr  boutons,  des  fiches, 
des  étuis,  des  dés.  des  joujoux  et  des  ustensiles 


Gi  ruade-sur -Garonne.  Pop.  1,198  b. 

MKRYILLE.  vg.  Morbihan , cumin.  et  K 
de  Lorient. 

MKRV  II. LE,  Menât  îaeum,  MauroNtietlla, 
petite  ville,  Nord  (Flandre),  arr.  et  à 14  k. 
dTlazcbrourk , cbrf-l.  de  cant.  Cure.  S,  A 
381  k.  de  Paru  |»our  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
6,383  h.  — 1 aaaxm  d allusions  moderne». 

Autrefois  diocèse  d*  Y près,  parlement  de 
Douai,  intendance  de  Lille,  chef-lieu  d'une 
subdélégalion,  couvait»  de  rapurius  cl  de  do- 
minicaincs. 

0*1  te  ville  eut  située  sur  la  rive  gauche  de  la 
Ly«,  à la  jonctiou  du  canal  de  la  Bourre.  Elle 
doit  mj u urigiue  à uu  uiouaslcrc  de  lieuèdktms 
fonde  en  674.  autour  duquel  *«  forma  un  bourg 
de  quelque  importance,  qui  fut  détruit,  ainsi 
que  l’abliaje,  par  1rs  Normand»  dans  le  court 
du  ix*  siècle.  Quelque  temps  après  tel  événe- 
ment , Merville.  se  rétablit . rt  devint  dans  la 
••suite  une  ville  renommée  par  ses  fabriques  de 
tuile»  : elle  fut  brûlée  par  les  Fiançai» ru  1347, 
et  saccagée  par  les  calviniste» ru  1581. 

Fabrit/nej  importantes  de  linge  de  table  uni 
et  damassé  en  belle  qualité  H I ni*- renommé, 
de  toiles  de  lil  et  de  lin.  Raffineries  de  sel.  Cons- 
I traction  de  lait  eaux.  Brasseries.  briqueterie». 


de  bureau  «i  ivoire,  eu  uocre  et  a»  luis  exo-  j etc.  — Foires  de  3 jours  le  second  mercredi  de 


tique.  On  y trouve  eu  outre  de»  faliriqucs 
d’outil»  aratoire»  lrc»-csLimct,  des  tanneries, 
des  mégisserie»  et  de»  fabrique»  de  dentelles. 

Commerce  de  giaiu»,  chevaux,  vaches  lai- 
tierr»,  bestiaux,  laine.  — Foires  le  14  «ci.  et 
le  vendredi  saint.  — Marché  im|K>rUml  toiu 
les  vendredi»,  très-fiéquaitc  par  les  nourris- 
«ors  de  Pari». 

MKHVtiE,  vg.  Saône-et-Loire,  comm.  de 
Ru\y  et  Hrisry-soiis-Crurbaini,  53  de  Ruxy. 

MKRV  AL,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr,  et  à 
37  i.  de  finissons,  canl,  de  Rraisnc,  C3  de 
Fixité*.  Pop.  88  h. 

MKRV  AL.  vg.  Seine-Inf.,  rnmin.  de  Bré- 
iHniitier-Mrrvai,  ’-j  de  (Tourna* . 

MKRV  ANS.  petite  ville,  Sadne-ef-Loirr 
{Rnorgognri,  arr.  et  à 30  k.  dr  Luiihans.raot. 
de  St-Gcrmain-du-Roi*.  P3.  A 388  k.  de  Pari» 
pour  U lave  des  lettres.  Pop.  3,140  h.  ■—  C*rs! 
une  ville  ancienne,  aujourd'hui  très-déchue, 
dont  h plupart  dr*  maison»  sont  hatir*  en  forme 
d’arcade*.  — Foires  les  I"  «Mrs.  3 mai,  1" 
août  rt  fl  nov. 

MF.RVENT.  vg.  Vendée  (Poitou),  arr.,  r=3 
ci  a 8 k.  de  Fontenay -le- Comte,  cant.  de  Sl- 
Hibirr-dea-Lng».  Pop,  1.148  h. 

^ MKHVIKL,  vg.  Arsène  (pays  de  Foix),  arr. 
H à 10  k.  de  Koix  , cant.  de  Lavelanrl,  CO  de 
Yarillr».  Pop,  1H4  b. 


sept,  et  3*  merrredi  du  mois. 

MK1>  VILLE- A l'X-  ROIS,  vg.  Somme  (Pi- 
cardie).  arr.  et  à 18  k.  de  Muuldidier,  cant. 
d'Ailly -sur-Noye,  53  de  Moreuil.  l’up.  344  h. 

MKRVILLER,  vg  .Meurt  be  (Lorraine),  arr. 
et  à 39  k.  de  Lunéville,  cant.  et  X de  Rocca- 
rai.  P«p.  783  h. 

MKHVILL1KKS.  vg.  Eure- et-Loir  (Reauce) , 
arr.  et  à 39  k.  de  Chartres,  cant.  et  g!  de 
Janvilk.  Pop.  134  II. 

On  remarque  à Mcrvilliers,  au-dessus  delà 
porte  latérale  de  léglite,  dont  l'architecture 
est  un  gothique  d'un  fort  l>ean  style,  uu  l>as- 
relief  racaslré  dan»  une  ogive,  où  Pou  voit 
qu'il  a été  rapporté  et  ajouté  tan»  bien  que  mal. 
l>'s  figiue*  qu'il  irprésmtc  sont  d'env  irou  33 
cent,  de  pro|Hiiiion  et  d'une  exèeution  gros- 
sière. An  milieu  on  voit  un  prince  assis  sur 
une  espère  de  trône,  et  vêtu  d'une  tunique  et 
d'un  manteau;  il  liait  un  sceptre  à la  main 
gauche,  mai»  n'a  pas  de  couronne  sur  la  tète; 
de  sa  main  droite,  qui  est  étendue,  il  parait 
recevoir  quelque  chose  que  lui  présente  un  che- 
valier à genoux,  armé  de  pied  en  esp  d'un  hau- 
bert avec  srx  chausses  île  mailles.  Derrière  ce 
chevalier  onapogoil  sou  cheval  qurxoti  écuyer 
tient  d'une  main,  tandis  que  dr  l'autre  il  porte 
l'éfiée  lit*  son  inuitre.  A la  gauche  est  uu  «crié- 
hùistiqur  revêtu  de  ses  habits  sacerdotaux  ; il 


MERVUdLA,  vg,  H. -Garonne  (L*ftgued4BM  pirait  bénir  le  présent  qu'offre  le  chevalier,  et 
«rr.  ri  a 11  k.  de  Toulouse,  cant.  rt  K w â«  voit  près  de  lui  uu  autel  sur  lequel  est  uu 
(lastanet.  Pop.  I li  h.  df  lÂ-iulier.  Derrière  l'autel  e»t  une  ligure  plu»  pe- 

MLRV'llXB,  >f.  Cab  ados  (Normandie),  | tite  que  les  autre»  a qui  représente  un  liomme 


assit  écrivant  sur  une  feuille  qui,  se  déroulant 
en  forme  de  cartouche,  va  entourer  tout  le 
pourtour  spacieux  du  lus- relief,  et  est  chargée 
d'une  longue  inscription  eu  caractères  majus- 
cules gothique»  é»  idrmmmt  du  xi*  siècle. 

Prés  de  Mcrvilliers.  au  milieu  d'un  champ, 
est  un  dolmen  incliné  appelé  picnc  de  Mesnil. 
Deux  pierre»  verticales  supportent  sa  plate- 
forme,  longue  de  2 ni.  39  c.,  large  de  2 m.  16e. 
et  épaisse  de  1 m,  : elle  est  percée  de  part  ea 
part  d’un  trou  assez  birgr,  qui  parait  avoir  été 
pratiqué  à dessein.  A peu  de  distance  de  ce 
dolmen  se  voient  le»  reste»  d’uu  autre  beau- 
coup plu»  gruud.  mais  dont  on  a enlevé  les 
pierres  supérieure»;  il  ne  reste  plus  mainte- 
nant que  les  piliers  verticaux  . au  nombre  de 
six,  disposé»  sur  uu  carré  long  de  8 m. 

MKRVOX  (St-),  vg.  Ule -et -F daine  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 15  k.  de  Moulfort - sur-Meu , 
raut.  et  E de  Montaulan.  Pop.  199  h. 

MF.RXIIKIM.  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  el 
à 33  k.  de  Cul  ma  r.  raut.  Je  Soultz,  £3  de  Rouf- 
fach.  Pop.  805  h/ 

MKRV.  ou  M».xv-P*.uieoy,  Marne  (Cham- 
pagne). arr.  et  à 14  k.  de  Reims,  cant.  et  5J 
de  Ville-eu-Tardenuis.  Pop.  137  II. 

MF.RY.  bg  Oise  (Picardie),  arr.  et  À 26  k. 
de  Clermont,  cant.  et  53  de  Maignclay.  l*op. 

794  h. 

m£rY,  vg,  Seine- et-M orne  (Rrie),  arr.  «t 
à 26  k.  de  Meaux,  canl.  et  S de  la  feiUssous- 
Jouarre.  Pup.  433  h. 

MER  Y ^St-),vg.  Seine-et-Xlarne  (Gulinais), 
arr.  et  à 13  k.  de  Melun,  nuit,  de  Mormant, 
£*5  de  (Alignes.  Pop.  559  h. 

MÉKY-LDKBON,  vg.  CaUados  (Norman- 
die), arr,  et  à 24  k.  de  Ray  eux,  cant.  dr  Mé- 
ndon,  SI  de  CrntvuMiville.  Pop.  881  h, 

MERY-KS-HtHS.  lig  Cher  (Rei  ry),  arr.  et  i 
38  k.  de  Soucerre,  eant.  et  S3  de  la  Chapclle- 
d’Angillon.  Pop.  1,147  b, 

MKRY-Sl'R-LHKR,  vg.  6'Aer(Ik'rn  ),  arr. 
et  à 4l^k.  de  Rtnirge»,  cant.  el  K de  Viervon. 
Pop.  530  h. 

MKRY-SCR-OISE,  Madriarnm  Parisio - 
mm,  vg.  Seino-et-Oise  (Yexin),  arr.  et  à 8 k. 
de  Pontoise,  eaut.  et  K de  l'hle-Adam.  Pop. 
708  h.  Sur  l'Oiae. 

MER  Y -Stî  R -SEINE,  Mauriacum  in  Tri - 
enssibns , Merincnm,  urbs  Meriaeensis , Ire*- 
ancienue  ville,  Aube  (Champagne),  arr.  et  à 
20  k.  d’ArrU-Mir-Aubr,  cbcf-l.  de  canl.  Cure. 

: Cite  d'étape.  S;.  KF.  A 138  k.  de  Pan*  pour 
la  taxe  de*  letlre».  Pop.  1,328  II.  — lxaaxi» 
d'alluvious  muderuev. 

La  ville  de  .Méry  fut  fortifiée  en  1220.  sou» 
le  ligne  de  Philippe  Auguste,  assiégée  et  prise 
par  le*  Anglais  eu  1259.  fortifiée  de  nouveau 
par  Charles  Ven  1 376,  prise  et  reprise  jusqu’à 
trois  fois  pendant  le»  trouble»  de  la  Ligne,  rui- 
née en  1615  pendant  le*  guerre»  civiles  qui  dé*- 
solemit  le  règne  de  Louis  XIII,  Inreadiée  en 
1748  et  en  1778.  celle  ville  fut  encore  entière* 
ment  brûlée  eu  1814  par  le  général  prussien 
I Bluriur.  Méry  venait  d’ètre  occupé  par  le 
corps  rosie  du  gctw-ral  Witgenstriii,  lorsque  le 
corps  d’armée  du  général  Blüclier  y arriva  par 
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U rouir  lie  ChAlont.  Napoléon,  instruit  de  la 
juuctiou  de  ce»  deux  corps  d’arme*,  sr  porte  eu 
personne  sur  Sien,  et  ordonne  au  général 
Bo)er  de  cominrucer  l'attaque.  Le  bataillon 
qui.  placé  »ur  1a  rite  gauche  de  1a  Seine,  dé- 
fendait le  pont,  est  culbuté  aussitôt  et  puuné 
au  delà  ; il  n'a  pat  même  le  tempe  de  brûler  le 
pont  qui  sépare  la  ville  eu  deux.  Maie  l’aine- 
nu  a)aut  rai»  le  fru  a la  lait  dont  plusieurs 
nuuoii»,  le  progrès  tubil  des  Qammr»  força  le» 

I ranriii»  de  rejtaxMT  la  Seiue.  Le  vent  souf- 
Qail  avec  tant  de  violeur*,  que  le  feu  te  propa- 
gea partout  en  peu  d instant».  RJurbrr,  upj«r- 
laut  aussitôt  les  troupes  qui  accouraieul  pour 
soutenir  te*  avant-poste*.  fait  mettre  le  feu  au 
|(uut.  Le»  I r suçai*  >e  présruirnt  ru  force  pour 
le  garantir  et  *’eu  empairr.  Lu  bataillon  nitve 
et  de»  ti.adlciir»  |trut»jcus  leur  eu  disputent  le 
(«stage  : nuu»  ils  ur  peuvent  résister  a l'intré- 
pidité de»  InlaïUou*  français.  Le  pont,  brillé  à 
moitié,  est  reprit  par  ce»  dernier»,  qui,  attaqués 
par  de»  force»  tu^  rieur e»  et  u'êtaut  |»a»  tuu- 
lenu»,  tout  rvpoottc»  daus  b ville  et  forcé»  de 
n'|Mvter  le  pout  piesquc  détruit  ; retraite  |«- 
rilicutc,  dausbqurllc plusieur»  told.it»  m- noient 
ou  sont  tué».  Le»  deux  années  cuntuiuaieul  de 
tirailler  d'une  rive  à l'autre,  laiuli*  que  U nul- 
beiirciLte  ville  de  Mén  était  la  proie  desfbiu- 
mr».  Soixante  mille  runcuiu,  plaçant  uur  |»r- 
rirrv  île  feu  entre  eux  et  l'armée  fiançiutr, 
arrêtèrent  sou  impétuosité.  L'incendie  te  pro- 
pagea avec  une  rapidité  »i  t-JIra vante,  que  II éry 
ur  fui  bieutôt  plut  qu’un  uionrrau  de  rendre». 

Apre»  tant  de  désastre»,  cette  v ilie  s'est  re- 
levée de  ses  ruine»  ; toutes  les  maisons  out  été 
reconstruites  dans  un  gudt  moderne  et  sur  un 
pbn  aster  régulier  ; elle  pouedr  une  belle  place 
publique  et  de  jolies  promenade*.  Sa  situation,’ 
à l'extrémité  d'une  belle  ptoinr,  vur  deux  bras 
de  la  Seine,  le»  bouquets  de  Imi*  cl  le»  haies 
vives  qui  l'euvironuenl  rendeut  son  aspect 
riant  et  pittoresque. 

Quelques  auteurs  placent  aux  environs  de 
Méry  la  défaite  d’Attila  par  Artiu»,  eu  451. 
Y.  Cuirris. 

Biographie.  Patrie  de  llcon  ua  Mût. 
trouvère  rhani|M'tioit  du  xut* siècle. 

D'ÀJrr.  Movtuiuii  , célébré  oculiste , au- 
teur d'un  traité  estimé  de»  maladies  de  l'cril. 

Du  lieutenant  général  Dcloto  ci  Rosxxv, 
mort  en  Ibis  . commandant  de  Pile  de  Corse. 

IsonsTRir.  Une  grande  partie  de  b popub- 
lion  est  employée  à b fabrique  de  b Ixuuielcrir 
eu  coton,  qui  occupe  pluv  de  GOO  métier».  Ou 
tnmve  aussi  dans  celle  ville  uue  blanchisserie 
de  Ua»  et  dru  v filature»  de  colon . 

Méry  est  une  des  coin  mu  ue*  du  département 
où  on  »e  livre  avec  le  plus  de  turrr»  à l'édu- 
caliou  des  abeilles.  On  y compte  environ  3,000 
ruche».  — Commerce  de  bonnetrrie,  de  grains 
et  de  planche»  pour  l’appiuv  uiuiiuruieut  de 
Pari».  - Poires  les  15  niar».  iOjuiu  et  25 
sept.  — Marché  tous  les  jeudis. 
Bibliographie.  Potiuincou».  Prise  de  le 

ville  de  Mer  y •sur -Seine , ui-M,  ItilS. 

1 xxss»  (Nie.).  Disserta  lion  historique  et  cri- 

tique  sur  ('invasion  d ’ Attila,  roi  des  Huns. 
r*-  • 


da/u  les  Goules , où  f on  prouve  que  ce 
prince  n’a  combattu  qu'une  fois  en  bataille 
ranger  ; que  cette  bataille  s'est  donnée  en 
Champagne,  à 5 lieues  de  Trores,  dans  la 
plaine  de  Méry  - sur  • Seine  ( Mercure,  p. 
1(147.  et  mai,  p.  1435.  avril  1758). 
MKKZFJt  ,1e),  vg.  COtes-du- S ord  (Ilreta- 
gue),  arr.  et  à 29  k.  deSl-Hrieur,  cuut.  de  Lan- 
vallon.  i-Z  de  (minganip.  Pup.  1,000  h. 

VI Kit /.KH  [le;,  vg.  Morbihan,  cnnim.  de 
Latigorlun,  62  de  (iuéméué. 

VIKSANUA  VS.  vg.  Doubs  (1  raiu  be-Comlé), 
arr.,  CS  et  a 9 k.  de  Kaumo-Irs-Daines.  tant, 
de  Rougrmoot.  Pop.  401  h. 

MFüANGK,  vg.  Loire- tnf.  Bretagne),  arr., 
caul.,  fc£  et  à 10  k.  d'Aurrnit.  I*uji.  2,501  b. 
— Commerce  de  bestiaux.  — Poires  le»  22 
juillet  et  30  août. 

MKSA\(.Y,  vg.  Allier,  romrii.  de  Pouzy . 

H du  Veurdre. 

MLSBKKCOl'RT.vg.  Aisne( Picardie),  arr. 
cl  à 17  k.  de  Laon,  caul.  de  Créry -tur-Sorre, 
W de  b Fère.  pop.  520  h. 

MKSOOVLRS,  vg.  lYonlogne  (Périgonl), 
arr.,  C3  età  16  k.  dr  Hcrgrrar.  cant.  de  Si- 
goule».  Pop.  298  h. 

AI  KM-;  (Int.  44*.  long.  25#).  « Ou  peut  voir 
dan»  l'article  St  sécha  des  insulte,  que  comme 
ces  îles  sont  rangées  de  suite,  ce  qui  1rs  a fait 
ap|ieler  ainvi  par  le»  Marseillais.  les  nom»  qui 
distinguent  cluinuir  de»  IrouStuxhades  vu  par- 
ticulier tout  tue»  de  l’ordre  quelle»  gardent 
entre  elles,  rt  c’ext  Pline  (lili.  tu,  rap.  5)  qui 
unus  les  indique.  Or  il  remit*  de  b uéressité 
qu'il  y a d’y  recoiuiaitre  le»  ilr»  d'Ierrs,  no- 
uobstaut  une  o|Miiiou  eoutrane  dau»  M.  de 
VaJms.  que  l'ile  qui  est  appeler  Mese,  ou  celle 
du  milieu,  doit  être  Porterez,  que  Purqurrole» 
précédé,  et  qui*  suit  l'ile  du  Levant.  Mai»  Pline, 
qui  veut  que  Mese  porte  eu  même  lcm|M  le  nom 
de  Pomponiana,  peut  bien  ne  pas  accuser  juste 
eu  cette  rircontlaur*.  part*  que  Pomponiana. 
selon  qu'il  m est  mention  dans  l'Itinéraire  ma- 
ritime , demande  uue  pusitiou  differente  de 
Mese;  et  tur  ce  pniut  un  peut  consulter  un  ar- 
ticle particulier  concernant  Pomponiana.  Ho- 
noré Bourbe  ( Cborog.de  Prov.,  hv.  i,  ch.  7), 
en  coolredisaut  Pline  sur  rap|i!iratioa  du  nom 
d*  Pomponiana  à Me  se.  le  transporte  à l’ile  an- 
térieure, c'est-à-dire  Proie.  C'est  pour  n'avoir 
pat  connu  dan»  P -mponiana  une  position  dif- 
férente de  l'une  et  de  l’autre  de  res  Iles.  ■ 
Ü'Anvilir.  A otice  de  C ancienne  Gaule,  p. 
458. 

MKSF.HF.S,  vg.  H. •Loire  (Languedoc),  arr. 
et  à 19  k.  du  Puy,  caul.  de  Vurey,  C-:d'Yssio- 
geaux.  Pop.  400  b. 

JNKSGE  (te),  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
a 24  k.  d'Amieut,  caul.  et  S)  de  Picquigny. 

Pbp.  472  h. 

M KM,  Kl  G. N Y . vg.  Aube  (Champagne),  arr. 
et  a 23  k.  d' Aïot-rar- Aulir , caul.  et  R de 
Mer»  -»ur-Scinr.  Pop.  80  h. 

BIFSII.I.Kt'.  vg.  Loire , roiam.  de  Précieux, 
K de  Mimihn*uii. 

MKM.AIN-Ol  -BOSC  (St-),  vg.  Eure  (Nor- 
mandie i.  arr.. H à 27  k.  de  Louviers,  cant. 


d'Amfrev  1 1 le- bOam  pagne,  [J  du  N ru  bourg. 
Pop.  121  h. 

MESLAX,  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr.  et 
à 40  k.  de  Pontivy,  coût,  rt  K du  KaoueL  P. 

1 ,550  h.  - Paire*  le»  17  avril , 22  mai  et  28 

juin. 

MESLAKD,  Vg.  Loir-et-Cher  (RI  ai  sois),  arr. 
rt  à 23  k.  de  Blois,  cant.  d'Heriuult.  £3  d’K- 

cure.  Pop.  617  b. 

M KSI. AT.  vg.  Calradoi  (Normandie),  arr. 
et  à 18  k.  de  Falaise,  cant.  et  02 d'Hareoact- 
Ihury.  Pop.  348  h. 

MKSLAY,  vg.  Issir-et-Cher  (Vendômuix), 
arr. , caul. , K et  a 4 k . de  VendAmc.  P.  275  b. 
— Fabrique  de  tapis  de  pieds.  Filature  de 

Liiue . 

VI  KSI. A Y . hg  May  enne  (Maiur),  arr.  et  à 
20  k.  de  b» val,  chef-l.  de  cant.  Oire.  Gîte  d'4* 
tape.  (S.  Vy.  A 280  k.  de  Paris  pour  b taxe 
de»  lettre».  Pop.  1,595  I».  — Tissai*  de  tnuv- 
tilioti  mnym. 

Fabriques  d'étamines.  Tanneries.  — Poires 
l«*  vendredi  qui  préridr  le»  prtites  foire»  de 
laval,  fixer»  au  1"  samedi  de  rhaqiir  mois. 

MKSI.AY  - LF.  ■ G R K. NKT,  vg.  F.ur+ot- 
Issir  (ftauerj.  arr.  et  à 13  k.  de  (Jiartrrs, 
rant.  d'Illirrv  f*  dr  St-Loup.  Pop.  872  b. 

VIF.SI.AY -LE- VIDAME.  vg.  Eure-et-Loir 
, (Reauce).  arr.  et  À 27  k.  de  ChAteaudun,  mot. 
de  Rntmrval,  ^3  de  $t-b>up.  Pop.  526  b.  — 
Fdiicaliou  des  alirilles. 

VI  K.M.K-M'  K -S  A RTH  K (le),  Manda,  job 
U»ur  g.  Orne  (Normandie) , arr.  et  à 28  k.  d'A- 
lençon, chef-l.  de raut . Cure.  BJ.  vy.  A 170  k. 
de  Pari»  |Mmr  b taxe  de»  Irilres.  I*.  775  b. 
Isiiati.v  jurasaïque,  vuisin  du  Irrraiu  crétacé 
inférieur. 

AutnTot»  dioerte  de  Séez,  parlement  de 
Rouen,  inleudatire  et  élection  d'Alenrou. 

Ce  lioiirg  est  situé  sur  b Sarthe  et  travmr 
daus  »a  liMigueur  par  b grande  route,  qui  forme 
sou  unique  rue,  rt  dau*  ta  largeur  jmi  b Sarthe, 
qu'on  v |>aste  sur  un  large  («ont  ai  pierre. 

Commérer  de  grain»  et  de  tantum. — Foires 
le  I”  mercredi  de  jativ.,  d'avril , de  juillet  rt 
d’oct. 

VIKSI.ll.lt  (Grand  rt  Petit-),  vg.  Srinr-el- 
Oise  , rom  ni.  de  Fontenay -St-Pcrr  cl  Guitnue 
court,  C-:  de  Mante*. 

VI F.SI.lKRI.s,  » g.  Doubs  (Fmtiche-Comléj. 
an-,  rt  à 16  k.  de  Montiielbard , cant.  de  lUa- 
mout , C3  de  IW-dr- Roide.  IHip.  346  b. 
Pa|irlrrie. 

VltSI.I \.  »g.  Cdtes-du-Xord  (Bretagne), 
arr.  et  a 20  k.  de  St-Krirur.  cant.  rtCOde 
Lsmlallr.  INip.  896  I». 

VI KSI. o \ vg.  Cher,  cumn.  de  Coust.C2<te 
St-  Arnaud -Mont  rond. 

MKSLY , Masta/ocum  , Melliaeum  , vg. 
Seine  , comm.  et  î=3  de  Créteil.  — Clotair*  II 
y tint  uneavvemldévdo»  grarxis  dr  son  royaume 
en  613.  rt  Dogolirrt  I**  y fut  remnnu  roi  eu 
687. 

.VfKSMAYT.  vg.  Douhp  (Franche-Comté), 
arr.  rt  à 24  k.  de  Besançon,  rant.  et  D2  de 
Quingey.  l*op.  202  h. 
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MKSME  (Ste-),  vg.  Seino-ef-Otse  (Ilo^fte- 
Fraure),  arr.  et  à S4J  k.  «1«*  Ramliouillet.  iml. 
et  fe3  de  Dounbn.  I*.:»»»  h.— feins  k»  7 mai 
•9  2*  août. 

MKSMES,  vg.  tUron de,  roaini.  de  St-Mi- 
did-de-4  jMeluau.  K de  IjjiIm  ui. 

MKSMES  (SI-),  vg.  Seine-et- Marne  (Brie), 
arr.  et  à il»  k.  de  Me*» la  . caut.  et  £3  de 
Glaye.  Pop.  339  h. 

MES. MIN  , vg.  Aisne,  connu . de  Ratière», 
3 de  SuisMJU». 

MESMIN  (St-),  vg.  Côte-ifOr  (Bourgogne)  , 
air.  et  à 33  k.  «k*  SeOUlf , caut.  et  ® de  Vit-* 
leaux.  Pop.  39?  U. 

.MESMI.N  (SI-),  Loiret,  romm.  de  St-Hi- 
Uirc. 

Ce  village  eil  *itué  sur  le  Loiret,  qui  com- 
mence eu  cet  endroit  à être  uaviguldr,  Il  pos- 
sédait jadis  nue  ancienne  abbaye,  dont  une 
partie  des  lâtimCnU  loruie  aujourd'hui  une 
jolie  babiluUuu  particulière.  — Fabrique  de  pa- 
pier; moulins  à fariue. 

.MES  Ml  N I.SI-),  bg  Pendêe  (Poitou),  arr.  et 
à 8 k.  de  Fontenay -loi '.ointe  . caut.  et  M de 
Pon range».  Pop.  1,196  b.  Foire  le  4*  jeudi 
de  ouv. 

MKSMONT , vg.  Ai  Jeunes  (Champagne), 
arr.  et  à 15  k.  de  KiHlirl , caul.  de  .Nmio». 
13  de  Wuigny.  Pop.  4U  b. 

MESMONT , vg.  Côle-f  Or  (Bourgogne)  , 
arr.  et  à 33  k.  de  Dijon,  caul.  et  Ej  de  Sum- 
brriMiu.  Pop.  975  h. 

MEN.MrtlLINS,  vg.  Mctfiis  Motendin'a.  vg. 
S tint’- In/.,  ronun.  de  Tour»  ïlle,  r-~de  Fêcnmp. 

NBRIIAt!,  vg.  Charente  (Augoumois).  nrr., 
tant.,  >'  et  à lu  k.  (le  Cognac.  Pop.  509  h. 

NESMARIt,  on  Lvasitacnirax , vg.  tendre 
(Pniton'i,  arr.  et  à 34  k.  de  Bourbon  - Vendée , 
coût,  des  Herbier»,  T-: du  Fotlgerais.  H.  436  b. 

MESXAY.  vg.  Jura  (Franche-Comté) , arr. 
de  Poligoy,  caut.,  et  à 3 k.  d’Arboi».  Pop. 
1,096  b.  — Papeterie. 

M ESN EUX  {le»)  , vg.  Marne  (ClianqiagiM*) , 
•rr.,  H et  à 7 k.  de  Reims,  caut.  de  Ville-cu- 
Tanlniois.  Pup.  317  b. 

MES  S IF.  R ES,  vg.  Sriae-htf.  (Normandie), 
arr.,  canl.,  K et  à 6 k.  de  Nenfchâlcl- ca- 
Brajr-  Pop.  748  b. 

Il  est  situé  dans  une  cuntrér  alxmdante  en 
pâturage*.  près  de  lu  rive  droite  de  la  Béthune. 

Le  château  de  Monière*  est  une  construc- 
tion de  la  renaissance.  C'est  au  château  de  Mcs- 
nicre»  qu 'Henri  IV  vint  souvent  oublier  pri-s 
de  »rs  maltresses  les  misères  de  son  ]»eiiple 
opf*rin»é.  On  y montre  la  chambre  de  Ga- 
briel le  d'Estrée»  et  un  large  vestibule  décoré 
d'une  troupe  de  cerfs  qui  «emblent  dresser  la 
télé  au  bruit  du  cor  qui  rrteotil  si  souvent  sous 
rr»  vmlle». 

Fabrique  d'rvrrllenl»  fromages  à la  crème , 
dit-  angelots  ou  bonde*  de  Ncnfcbilcl , dont  il 
«r  fait  mu*  grande  consommation  à Paris  et  eu 
Angleterre  *uu»  le  uom  clr  fromage  de  Neuf- 
cbitrl. 

i’vriw*.  du  marquis  de  \»uh,  membre  de 
l'Asaemlilée  législative , sénateur  et  pair  de 
France, 


MESNIL  (le),  vg.  F.ure,  connu,  de  Cou r- 
Itépme,  Eide  lkiuay. 

MKSNII.  (le),  »g.  Eure,  cumni.  de.  Dru- 
conrt,  El  de  T lu U-r ville. 

MESNIL  (le),  vg.  Eure,  comru.  de  Vieille- 
Lyre,  Si  de  la  Neuvr-I.yre. 

MESNIL  (le)  , vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  h 93  k.  de  Heauprêau,  caut.  de  Sl-Flo- 
reut-l*-V»eü,  fe-i  d'iitgiande.  Pop.  1 ,851  b. 
— Foires  les  95  uv  ni  rt  93  sept. 

MESNIL  (le),  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 95  k.  de  Vnlognr» , caut.  et  1-»  de 
Bamrvilk.  Pop.  410  h. 

MESNIL,  vg.  Mener  (pays  Messin),  arr.  et 
à 18  k.  de  Bar-lc-Duc,  caut.  de  Freaues-eu- 
AVœvre,  £*3  de  Maubrulies.  Pop.  340  h. 

MESNIL  (le  Grand  et  le  Petit-)  , vg  Seine- 
/nj\,  connu,  de  Hellev  ilJr-wi-Cauv , £-3de  I ut». 

MKSN1L,  vg.  Seme-InJ.,  connu,  de  liénou- 
ville,  ££}  de  Duclair. 

MESNIL  (le),  vg.  Seine-In/.,  connu.  deSt- 
Martin-de-Ru*cher»ille,  Jf  Kooeii. 

M ESN I L- A DELÉE  (le),  Mairutlum,  Mau - 
dont  le,  vg.  Manche  (Normandie),  arr.  et  à 
16  k.  de  Mortain,  caut.  de  Juwgnv,  K dt- 
Sourdeval.  Pop.  466  b. 

MESNIL- AM  AND  (le)  . vg.  .Manche  (Nor- 
mandie) , arr.  et  a 49  k.  de  (’,ou tances  , caut. 
et  El  de  Gavray.  Pop.  538  b. 

MESNIL- AME  Y,  vg.  Manche  (Norman- 
die), «rr.  et  à 9 k.  deSt-Lû,  caut.  et  fc2  de 
Manguy.  Pop.  815  II. 

MESNIL- ANGOT  (le),  vg.  Manche.  (Nor- 
mandie) , arr.  et  à 16  k.  «le  St-Lû , caul. 
de  Sl-Jean -de*Dayr.,  1-.  de  la  Périue.  pop. 
915b. 

MESNII.-ASSEI.IX  , vg.  Calvados,  coauu. 
de  Si- Désir,  l-l  de  Lisieux. 

MESNIL- ALBERT  (le),  vg.  ManJtr  ( Nor- 
mandie), arr.  et  à 13  k.  de  Goutanees,  caul.  de 
Brélwl,  de  Gavray.  Pop.  506  h. 

MESNIL-AUBRY , Allwricus  Ma/ennlritus, 
vg.  Seine-et-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et  à 36 
k,  de  Puntoise,  canl.  et  E)  d'Ecoueu.  P.  513  b. 

MESMLAl  -GRAIN,  Mes  milium,  vg.  Cal- 
vados (Normandie)  , arr.  rt  à 95  k.  de  Caen, 
caut.  et  de  Vilkrs-Bucage.  l*op.  914  h. 

MESNIL-AUYAL  (le),  'g.  Manche  (Nur- 
mandic),  arr.,  fc£et  à 8 k.  de  CbeHwuig,  caut. 
d'Octenll..  53S  11. 

MlüUlIL-Al'ZOt'r  , vg.  l'<Wuj  ;Nur- 
mâiidti*),  ,rr.  vl  , Ci  k.  dv  Vire,  rant.  d'Ailï- 
na»  -suMJdon.  L^.  Vy  • A 963  k.  de  Pari»  |>our 
b taxe  des  lettres.  Pop.  740  b. 

MESNIL-BALLE  Y (le),  vg.  Calvat/os  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 19  k.  de  Baveux  , canl.  et 
E de  Livarot.  Pup.  241  b. 

MESNIL-BENOIST , vg.  Cale  a, hs  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 8 k.  de  Vire.  canl.  et  £3  de 
Sl-Sever.  Pop.  I *4  h. 

MESNIL- BŒUFS  (le),  vg.  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 90  k.  de  Murtaiu,  rant. 
d’itigny,  K de  St-Hilairo-du-Hamau*!.  Pop. 
418  h. 

Ml. SMI.- Rl  IN  AND  (lc>.  vg.  Manche  (Nor- 
mandie),  arr.  et  à 99  k.  de  (ôwlaiices.  cant.  et 
.dû  de  («avray.  Pop.  433  h.  m 


MFlSNIL-KBt'NTEL,  vg.  Somme  (Picar- 
die), arr.,  caut.,  et  à 5 k.de  Pcrouuc.  Pop. 

441  b. 

M ESN  1 1 - A l’SSOI  S . vg.  Calvados  (Nor- 
mandie) , arr.  et  à 10  k.  de  Vire,  cant.  et  3 
de  Sl-Sever.  Pup.  9HI  U. 

MESNIL-CLAQUE . vg.  Stime-îmf. , connu, 
de  Frrsne-le-PUn,  r*3  de  Knueti. 

MESNIL-CUNTKVILLK  (le),  vg.  Oit*  (Pi- 
canlie).  arr.  i*t  à 97  k.  de  Beauvais  , cant.  et 
B de  Grand v libers.  Pop.  302  h. 

MFÜNIL-DK-POSES  (le),  vg.  Eure,  com. 
de  IWt,  X de  Poul-de-T Arche. 

M ESN  II. -DON  QU  EU  II  , vg.  Somme  (Pi- 
cardie).  arr.  et  à 90  k.  d'AMieville . cant. 
d* Ai|Iv-l*vHnul-Clorher,  [■?  de  St-Kiquier.  Pop. 
977  b. 

| MESSII.-DRKY  (le),  vg.  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 19  k.  d'Avrancbes  , cant. 
et  a de  la  Haye-Pesnel.  Pop.  430  b. 

MESNIL-Dl  RAM)  (le)  , 'g-  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 14  k.  de  Baveux,  caul. 
et  C3  de  Livarot.  Pop.  504  h.  — Fabriques 
de  toiles. 

MESNtl  -DURAND  (le),  vg.  Manche,  cota. 
de  Poniliébert.  de  In  Périue. 

MESNIL-DURDKNT,  »g.  Seine-lnf.  (Nor- 
mandie) , arr.  et  à 95  k.  d’Tvetot,  caut.  et  3 
de  St- Valéry -en- Taux.  Pop.  151  h. 

MESNIL-DUR  EM.  V. 

MKSNIL-KN-ARROUAÏ8E  , vg.  Somme 
(Picardie),  arr.,  [g] et  à 18  k.  de  Péruonc, 
rant.  de  Combles.  Pop.  600  h. 

MESNIL- ESNARD  (k),  vg.  Scine-Inf. 
(Normandie),  arr. , O et  à 6 k.  de  Rouen, 
cant.  de  Pop.  1,250  h.  — Filature  de 
coton.  Briqueterie  mécanique. 

MF.SNII. -EUDES  (le),  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.,  rant.,  E3  et  à 7 k.  de  Lisieux, 
flop.  399  b. 

M ESXl l «-KU DI X . vg.  Somme  (Picardie), 
bit.  et  à 50  k.  d’Aniimi , caut.  et  £*3  d’Oise- 
niunt.  Pop.  155  h. 

MESXIL-Et'RY  (1^)»  TS-  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 13  k.  de  St-Ix!» , cant.  et  H 
de  Marigny.  Pop.  309  b.  — Commerce  consi- 
dérable d'ouvrages  en  osier,  tels  que  vans, 
botte»,  paniers,  etc. 

MESNIL- POLI. EMPRISE  , vg.  Seine- fn/. 
(Normandie),  arr.  et  à 24  k.  de  Dieppe,  cant. 
de  Bel leurum lire,  K des  Grandes-Veule».  pup. 

314  h. 

MESNIL-FOULQUES,  vg.  Seine-/ h/.,  coin, 
de  FreuH'-Je-Plan , C*3  dr  Rouen. 

MRSNIL-FU42UET,  Mesnil/um  Fiiftteti,  vg. 
Eure  (Normandie),  arr.,  cant.,Krt  h 7 k. 
d'Evmix.  Pop.  105  b. 

MESNIL-G  Ail. LARD  (le) , vg.  Seine-In/., 
cninm.  »le  Sotteville-sur-Mer , C9  du  Bourg- 
d’Un. 

MESNIL-GARNIER  (k).  bg  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 25  k.  de  Gotttmcn,  cant. 
cl  K de  Sav  rav.  P.  84"  h .—  Foire  le  2*  ven- 
dredi d’oc». 

MRSNIL-GERMAIN  (le),  vg.  Calvados 
(Normandie) , arr.  et  à 12  k.  de  Baveux  , 
caul.  de  Livarot, Ode  Fcrvacqne*.  P.  370  b. 
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MESNIL  - GILBERT  (le)  , Vg.  Manche 
; Normandie),  arr.  H à 15  k.  de  Mortain, 
canl.  Je  St-Pois,  ;*]  de  Sourdetal.  Hop.  5Î5  b. 

MESX  IL-GLILLA  LME  (le) , xg.  Cal*' ados 
(Normandie),  »rr..  cant.,  H et  à 7 k.  de  Li- 
sieux. Pop.  388  h.  — liUturr  de  bitte.  Pa- 
peterie. 

MESML-IIARDR  A Y , Mesnillum  Hardre, 
vg.  Eure  (Normandie)  , arr.  et  à 20  k.  d’E- 
vreu\,  rut.  et  K de  (jonches.  Pup.  198  h. 

MESNIL-HERMANN  (le),  'g.  Manche 
(Normandie).  arr.,  53  et  à 13  k.  de  St-Lo, 
raut.  de  Camay.  Pop.  it>K  b. 

MESML-IIELDKGKAIN  (le) , tg.  Seine- 
tnf , , comm.  de  Sl-Laurenl-cu-OHiv , ® de 
Doudcviile. 

ME.SML-1ILK  (le] . Manche  (Normandie)  , 
arr.  et  à 33  k.  de  (loutances,  raut.  et  >1  de 
Cavray . Pop.  382  li. 

MESNIL-JEAN  (le),  vg.  Seine-In/.,  com. 
dr  Roissav  , E de  Rurbv. 

MESNIL- JOURDAIN.  MesniUum  Jordani, 
*g.  Eure  (Normandie),  arr.,  raut.,  E3 elà  5 k. 
de  Louvier*.  Pop.  316  h. 

Otto  paroisse  avait  pour  curé,  au  commen- 
cement du  xvn-  siècle.  Picard,  auteur  des 
deux  ouvrage»  mystiques,  le  Fouet  des  Pail- 
lards et  C Arsenal  de  r Ame,  et  dont  le  nom 
est  particulièrement  attaché  à l'affaire  fameuse 
de  la  Possession  des  religieuses  de  l,ou  viens  par 
suite  de  laquelle  son  corps  fut  exhume  et ‘brûlé 
comme  sorcier,  le  31  août  1647.  Picard  eut 
pour  successeur  immédiat,  dans  la  cure  du  Mes- 
nil-Jourdain, Langcoi*  , auteur  de  V Innocence 
opprimée,  ou  Défense  de  Matlmrin  Picard. 

Ste-Bortie,  dépendance  du  Mcsuil-Jourdain, 
était  un  couvent  de  pénitents. 

MESX  ILLARD  (le),  vg.  Manche  (Norman- 
die) , arr.  et  à 13  k.  de  Mortain  , cant.  et  E3 
de  St-Hibire-de-Harcoaet.  Pop.  615  h. 

MESNIL-LE- ROI  , vg.  Seine-et-Otte  (Ile- 
de-France).  arr.  cl  à 30  k.  de  Versailles,  cant. 
et  57  de  St-Cermaiu-en-Laye.  Pop.  515  h. 

L'ancien  fief  de  Vaulx  est  une  dépendance 
de  cette  commune.  Ou  regarde  ce  lieu  comme 
le  iK-rceau  de  François  I**,  qui,  dit-on,  y fut 
allaite.  et  y reçut  sa  première  éducation.  On 
remarque,  aur  l'extérieur  d’une  tourelle  qui 
subsiste  encore , un  bas-relief  assez  bien  con- 
servé, composé  d'un  phénix  et  d'un»*  salaman- 
dre. 

MESNIL  LES-Ht’RLLS  (le),  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  i 33  k.  de  Ste-Mrne- 
hould.  cant.  et  Kde  Yille-iur-Tourix'.  P.  99  h. 

MESNIL-LIKtIBRAY.  vg.  Seine-inf.  (Nor- 
iiMiidie),  arr.  et  à 37  k.  de  Ntmfrhitel-eii- 
Bray,  cant.  et  Q| d'Argueil.  Pop.  357  h. 

MESNIL -MARTI  NS  ART,  vg.  Somme  (Pi- 
cardir),  arr.  et  à 38  k.  de  Péronne,  cant.  et  3 
d’Albert.  Pop.  671  h. 

MESNIL  M ALGER  0**)*  MesniUum  Mau- 
geri,  vg.  Calvados  (Normandie),  an*,  et  à 17 
k.  «k*  Lisieux,  cant.  de  Mezidou,  K de  Cam- 
Lrvmer.  Pop.  378  b. 

MKSML-M ALGER,  Seine-In/.  (Norman- 
die). arr.  et  a 13  k.  «k*  Ncuichltei-rn-Bray, 
r'inl.  »*|  K de  Forges.  Pop.  435  h. 

». 


MESNIL-OPAC  (le),  vg.  Manche  (Norman- 
die), arr.  et  à 13  k.  de  St-Lô,  cant.  de  Tessy, 
3 de  Villeliaadon.  Pup.  433  b. 

MESNIL-4JLRY  (le),  vg.  Cal* ados  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 15  k.  de  Lisieux,  cant.  et 
Kde  Livarot.  Pop.  143  h. 

MKSNIL-07.ENNE  (le),  vg.  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 13  k.  d’A'rauche*,  canL 
et  K de  Ducey.  Pop.  344  h. 

ME-SNIL-PAN'XEVII.LK  : le),  vg.  Seine-lnf. 
(Normandie),  arr.  et  à 36  k.  de  Rouen,  cant. 
de  Pavilly,  Vjde  Rarculin.  Pop.  694  h. 

MESNIL- 1*  ATR  Y (le).  Me  million  Pa  triai, 
vg.  Calvados  (Normandie),  arr.  et  à 14  k.  de 
Caen.  cant.  de  Tilly-sur-Srulles,  K de  Blet- 
tes tUr-l’OrgucilleuM*.  Pop.  280  h. 

MKSXIIs-KAlXFHAY  (le),  Mc  milium  Hcn- 
fredt,  vg.  Manche  (Normandie),  arr.,  03  et  à 
14  k.  deMortain,  cant.  de  Juvignv.  P.  766  h. 

MESNIL-RAOUL  (le)  vg.  Seine-lnf.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 18  k.  de  Rouen,  cant.  et  3 
de  Boot.  Pop.  599  h. 

M ESN  I L-R  AOL  LT  (le),  vg.  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  k 11  k.  de  St-Lû,  cant.  de 
Trssy,  de  Torignv . Pop.  404  h. 

MKSMI..RF.U  MK  (l«) , vg.  Sanâ-lnf. 
(Normandie),  arr.  et  à 28  . k.  de  Dieppe,  cant. 
et  B)  d*F.u.  Pop.  318  b. 

MESNIL-ROBERT , vg.  Calvados  (Nor- 
mandie). arr.,  C3  et  a 6 k.  de  Vire,  cant  de 
St-Sever.  Pop.  327  b. 

MESNIL-ROGUES  (le),  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  et  à 24  k.  de  Coulancrs, 
cant.  et  E)  de  Cavray.  Pop.  637  h.  — Fabri- 
ques de  toiles  de  crin  pour  sacs  à rnivin  et  pour 
tamis.  Tanneries. 

MF-SXIL-ROLSSFT,  MesniUum  1 Hoiuseti, 
vg.  Eure  (Normandie),  arr,  et  à 25  k.  de  Rcr- 
nay . rant.  de  Rroglie,  Kde  Moulivuil-Largillé. 
Pop.  323  h. 

MESNIL-ROLXELIN  (le).  MesniUum  lias- 
celini,  vg.  Manche  (Normandie),  arr.,  caul., 
K et  à 0 k.  de  St-IV».  Pop-  363  b. 

MESNIL-RLRY  (le),  vg.  Seine-lnf corn, 
du  Trop-Mrsnil,  K de  Doudeville. 

MESNIL-ST-DENIS  (le),  vg.  Oise  (Picar- 
die), arr.  et  à 36  k.  de  Senli»,  cant.  de  Neuilty- 
cn-Thdle,  ta  drChamblv.  Pop.  476  h. 

MESNIL-ST-F1HM1N  (le),  vg.  Oise  (Pi- 
cardie). arr.  et  à 34  k.  de  Clermont,  cant.  et' 
(S  de  Ureteuil.  Pop.  320  b. 

Sur  le  territoire  de  celte  commune  se  trouve 
la  coi.ovir  ni  Sr-Finuiv , fondée  en  1828  et 
régulièrement  constituée  eu  1839  pour  l'édu- 
cation des  enfant»  trouvés,  atanduunéft  et  or- 
phelin* pauvres.  Celle  colonie,  dont  les  bâti- 
ment» |h*uv eut  loger  quatre-vingts,  enfant* , en 
comptait  cinquante  en  1842.  LVxploitation  s'é- 
tend nu  r environ  80  hectares  quelle  possedrou 
qu’elle  a pria  à ferme.  Des  culture»  variée*  y 
occupent  régulièrement  les  infants  à sarcler, 
à battre  en  grange,  à rouduire  b charrue , rt 
des  ateliers  1rs  forment  ru  meme  temps  dans 
l'intérieur  aux  métiers  arreisoirc*  à l'agricul- 
ture. — Fabrique  de  sucre  indigène. 

MESNII.-ST-GP.ORGES,  vg.  Somme  (Pi- 


cardir),  arr.,  cant.,  K et  a 4 k.  de  Mnutdi- 
dier.  pop.  236  II. 

MESXIL-5T-LALRENT,  vg.  Aisne  (Pi- 
cardie), arr.,  cauL,  K cl  à 6 k.  de  St-Omu- 
tin.  Pop.  258  h. 

MESX I L-ST-LULP , vg.  Aube  ((Campa- 
gne), arr.  et  à 40  k.  de  Nogenl-sur-Seiuc, 
cant.  de  Marri!  Iv-lc-Havcr.  p;  d’Eitiiuc.  Pop. 
355  h. 

MESNIL  ST-XILAISK,  vg.  Somme  (Picar- 
die), arr.  rt  à 20  k.  de  Péronue,  cant.  et  K 
de  Nesle.  Pop.  465  h. 

MESX I L-ST-PKHE,  vg.  Aube  (Champa- 
gue  ),  arr.  et  à 25  k.  de  Trayes,  cant.  et  K de 
Liuigny.  Pop.  521  h.  . 

MESNIL- SELLIER  ES,  vg.  Aube  (Cham- 
paguc),  arr.  et  i 12  k.  de  Troyes,  cant.  et  13 
dr  Piuey.  Pop.  449  h. 

MESNIL  SIMON  (le),  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.,  caul.  et  à 12  k.  de  Lisieux,  K 
de  Cambre  mer.  Pop.  287  h. 

MESNIL-SIMON  (le),  vg.  Eure-et-Loir 
(Reauee),  arr.  et  à 33  k.  de  Dreux,  cant.  et  53 
d’Anct.  Pop.  435  b. 

MESNIL-SOLS- JLMIF.GES  (le),  vg.  Seine- 
lnf.  (Normandie),  arr.  et  à 29  k.  de  Rouen, 
cant.  et  K de  Üuclair.  Sur  U rive  droite  de  la 
Seine. 

Cr  lieu  doit  sou  nom  à b maison  ou  mesnil 
qu’lialntait  Agnes  Sorrl  pendant  le  séjour  de 
Charles  Vil  à Jumiégcs.  Le  manoir  où  mourut 
cette  favorite  est  à prissent  la  demeure  d'un 
laboureur  qui  en  n changé  la  distribution  in- 
térieure ; mais  les  murs  et  les  croisées  gothi- 
ques subsistent  encore  tel»  qu’ils  durent  être 
an  temps  de  b (telle  des  belles.  Lorsqu’un  des- 
cend U Sont  de  Rouen  au  Havre,  ou  aperçoit 
ce  mauoirdu  milieu  du  fleuve  dans  b direction 
k |m*u  pré»  de  la  dernière  tour  de  l’aldtayc  : il 
est  entouré  par  un  petit  Itoi*  et  ombragé  par 
un  vieux  châtaignier.  cnntrmjioraiii,  suivant  b 
tradition,  des  constructions  qui  l'avomumt. 
Sans  doute  on  ne  peut  aflirmer  que  ce  manoir 
ait  été  habité  par  l’amante  de  Charles  ATI  ; 
peut-être  aurait -on  rencontré  plus  juste  en  fai- 
sant de  cette  construction  modeste  laeli;q>rilrdu 
château  qui  rerut  ses  derniers  soupirs  ; mais 
si  b gente  Agnès  est  venue  dans  cette  <lut|irlk 
offrir  sa  prière  ; si  elle  s’est  reposée  sur  le  fau- 
teuil de  pierre  formé  par  l’embrasure  de  la 
fenêtre  gothique,  il  doit  être  doux  encore  d’y 
vrnir  interroger  »ou  ombre,  et  de  l'y  figurrr 
son  image. 

MESNII^XOL^LILLEBONNE,  vg.  Seine- 
lnf.,  comm.  el  57  de  Lillehonne. 

MESNIL  - SOLS  - PF.RRLEL  , vg.  Eure, 
comm . de  Perruel,  r-1  de  Fleury  -sur- Andeile. 

MESNIL-SOLS- VIENNE,  MesniUum  sub- 
ier  fianam.  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et  k 
23  k.  de*  Andely»,  cant.  cl  Kde  Oison.  Pop. 
256  b. 

MESNIL  - SLR  - B ARN  Y,  vg.  Seme-et - 
Marne,  comm.  de ‘St- Augustin,  ® dr  Coultim- 
miers. 

MESNIL  - SUR  -BLAXGY,  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.,  K et  k 8 k.  de  Poiit-l'E- 
vêque,  cant.  dcBlaogy.  Pop.  422  h. 

7S 
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MESML  -SUR-BULLES  (le),  vg.  Ont  (Pi- 
cardie), arr.  rl  à 15  k,  «Je  CJcrmcwit,  rant.  ci 
K de  St-Juftl-en-Cbauuce.  Pop.  388  h. 

MBSXIL-SUR-L'KSTRÉK  , joli  sillage  . 
Eure  (Normandie),  arr.  et  à 35  k.  d’Evreux» 
cant.  et  EJ  de  Nuuaueourt.  Pop.  514  h.  Sur 
l'Ane. 

Lr  nuin  de  i'Estréu,  Strata . dû  à la  «oie 
romaine  d'Evmn  à Dreux  qui  pa*»e  sur  ce 
territoire,  fui  ajqJiqué  à une  ableyr  fondée 
d'abord  en  l!44  pour  de*  noiim  de  Citcaux, 
et  occupée  ensuite  par  do  rrligîru***»  de  l’ordre 
de  St- Bernard,  dont,  en  1714,  on  réunit  le 
revaut  à l'évéché  de  Quélw  dan*  la  nouvelle 
France  du  Canada.  — La  population  de  cette 
ronimuiH  qui,  vers  1800,  n ‘était  que  de  3 40  h., 
a mil  mmi  æcroüaeflMnt  aeturl  du  grand  éta- 
blissement de  papeterie  et  d'imprimerie  fonde 
par  M.  Kiimui  DhJoI,  et  exploité  aujourd'hui 
par  m fil*. 

Le  village  de  Mesnil  ni  situé  sur  une  cote 
d’où  l'on  découvre  une  belle  «allée.  La  ri. 
viére  d’Avit*  fertilise  dr  nombreuse»  prairies 
qui  avoisinent  relie  eutnraune  , fait  tourner 
plusieurs  moulins,  ainsi  que  la  fabrique  de  pa- 
pier de  MM.  Kirmiu  Didol,  l’une  de»  plus  im- 
portantes papeteries  dr  l'ranre,  qui  occupe 
250  ouvriers.  On  y fabrique,  par  In  procédé* 
anglais  le*  plus  perfert tonné'»,  une  longueur  de 
âûk.  de  papier  par  jour,  sur  f ni.  33  c.  de 
large.  Les  jardins  de  l’babitatiou  lomuiil  des 
•1rs  délicieuses.  Ou  y remarque  un  saule  pro- 
venant d'on  bouton  du  saule  qui  ombrage,  à 
Ste-ltéJcnc.  le  lomlx  au  de  Napoléon. 

MESNIL  - SCR  - OGEK  (le),  «g.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 13  k.  d'Kprmav,  cant. 
rl  E3  d 'Avise.  Pop.  1,292  h.  — 11  est  situé  j 
daus  un  territoire  fertile  eu  «ms  de  Chain  pa- 
gue  mouiveiix  nlinM-i,  et  en  vin  non  iiumimui 
appelé  tisane  de  ( Jiainpagtie. 

MESML-TUÉBALLT  (le),  Vf.  Man.hr 
(Normandie),  arr.  et  à 23  k.  de  Morlaiu,  cant. 
d’Isigny,  13  de  .Sl-liilairr -du- Harcourt.  ]*op. 
M»  h . 

MESVIL  THKMBt  S île),  «g.  Out  (Nor- 
mandie). arr.  et  à 20  k.  de  Beauvais,  cant.  ' 
d'Aiuimil , CS  de  Chaumont -eu- Vexin.  Pop. 
365  h. 

MESNIL- THOMAS  (lej,  vg.  Eure-et-Loir 
(Percbe),  arr.  et  a 27  k.  de  Dreux,  cant.  et  EJ 
de  Scoourhcs.  Pop.  672  h.  — Forgea  et  fen- 
derics.  laminoirs.  — Fabrique  de  (loterie. 
Four»  à chaux. 

MKSN I L-TOU FFR E Y (le),  vg.  Calvados 
(Normandie ).  arr.  et  à 17  k.  de  Falaiîc.  cant. 
dr  Bretteville «Itr-LtMBB.  El  de  Laugaaoerie. 
Fop.  187  h. 

MESMITOY y (le),  bg  Manche  (Norman- 
die)  arr.  rl  à 13  k.  de  Mnrtain,  cant  de  Juvi- 
gny,  ® tle  Sourdrval.  Pop.  792  h.  — Pape- 

trrir.  ^ 

MRSVILY AI.I.OX,  vg.  Aube,  eomm.  de 
Marey . El  sic  Trojt*. 

MP.SMIYKNlRON  (le),  vg.  Manche, 
eomm.  dr  St-Jean- de- Date,  El  dr  la  Périne. 

MESNIL- VKRt  LIV ES  vg.  Eure  (Norman- 
die). arr.  et  à 15  k.  dr»  Aodcly*,  tant,  de 


Fleury -sur- Aisdclle,  El  d’Eroui*.  Pop.  554  h. 

Le  rliitcau  de  Verrlive*  a été  lougtemps  la 
résidence  de  leu  M.  Bignon,  ambassadeur  sou* 
l’empire,  membre  de  diverse»  assemblées  lé- 
gislatives et  pair  de  Franrc. 

MESNIL- VIGOT  (le),  «g.  Manche,  arr.  et 
à 16  k.  de  St-Lo,  tant,  et  ÛO  de  Mangny . Pop. 
478  h. 

MESNII.- VI  LI.RMAN  (le) , Vg.  Manche 
(Normandie),  air.  et  à 25  k.  de  Coutancrs, 
cant.  et  El  de  fia v ray.  P«p.  9 >3  h. 

MESML-VI  ELEMENT.  vg.  Calvados  (Nor- 
mandie, arr.,  cant.  et  à 15  k.  de  Falaise,  EJ 
de  Puiit-d'Ouilly.  Pop.  554  b. 

IMENMI  HI  N (le),  vg.  Manche  (Norman- 
die), arr.  et  à 17  k.  de  Coulaoce».  cant.  de  St- 
Sau» eur-Lendelin , H de  Périer*.  P.  1 ,007  h. 

ME.NNIA  AL , «g.  Seine-inf.,  eomm.  de 
Criel,  C-ùdTu. 

MESNOY,  «g.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 16  k.  dr  Lous-le-Sauluier,  tant,  et  E de 
Clair» aux.  Pop.  402  b. 

MES?  A (IL,  vg.  Finistère  (Bretagne),  arr. 
et  à 20  k.  de  Morlaix,  rant.  et  EJ  de  St-Pol- 
de-Léon.  Pop.  1,305  b. 

MESPKL  , vg.  Tarn,  eomm.  de  I.aiToque, 
C3de  Oaîllae. 

MüiPliDE.  vg.  B. -P veinées  (Béarn),  arr. , 
EJel  à 1 1 k. d'Ortbe*, cant d’Arthez.  P.  621  h. 

NESP1.ES,  vg.  Allier  (Bourbonnais),  arr.  j 
et  à 45  k.  de  Montlnçon,  eaut.  et  E3  d’Ilu-  > 
rid.  Pop.  360  h. 

MESPtUElÈS.  vg.  Lot,  romm.  de  Frtys-  ! 
«ind-le-fW'lal , E de  Caitetfranr. 

MESPt'tTS.  »g.  Srine-et-Oise  (t ',atinai«) , . 
an*.,  0 et  à 15  k.  d’Etampes,  cant.  de  Milty.  > 
Pop.  305  h. 

MESQUER.  vg.  l.oirr-Inf.  (Bretagne),  arr. 
et  à 53  k.  de  Châleaiihriant,  ctiul.  te  E l de 
C.uérandc.  Pop.  1,666  h. 

Il  est  situé  a peu  de  distance  de  l'Oréan,  où 
il  a un  petit  ysort  dr  nommerre.  Grand  et  petit 
calmtagc  ; exploitation  de*  marais  salants,  — 
Foire  le  2C  mM. 

MESSAt  , vg.  Charrnte-lnf,  (Saintong»- \ 
arr.  et  a 17  k,  de  Jmnr,  cant.  et  3 de  Mon-  I 
tendre.  Pop.  407  h. 

MESS  AC,  ou  Mimichiis-Viuiu,  Missio- 
ns*. We-et-Filaine  { Bretagne),  arr.  et  à 31  k. 
de  Redon,  cant.  et  El  de  Kain.  Pop.  2.474  h. 

Il  e.«t  sur  la  Vilaine,  où  il  a un  port  vis-à-vis 
de  celui  dr  Guipry.  — • Commerce  de  vins,  sa- 
laisons. et  bestiau».  — Foiras  le  31  juillet  et 
le  mardi  après  la  Sl-Pbilippe. 

M essais,  vg.  Fieane  (Poitou),  arr.  et  à 19 
k.  d«*  laHidun.  cant.  de  MoncoMour , Kde 
Mirebesi*.  P.  319  h. 

MESS  AS.  vg.  Loi re-ln/., comnt.de  Rouans, 
K du  Pellerin. 

MFASAXI.ES,  vg.  Côte-d’Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 24  k.  de  Dijon,  cant.  et  Kde  Gevrey. 
Pop  236  b. 

MESS  ANGES,  vg.  landes  (Gascogne),  arr. 
et  à 33  k.  de  Dax,  cant.  de  Son»  tous.  EJ  de 
St-Viueent-de-TV rosse.  Pop.  430  h. 

Il  est  situé  dan*  un  territoire  fertile  en  vin» 
d'excellente  qualité.  — Culture  «le  l'oignon  , 


de*  roies  de  conserve,  et  du  lin  propre  h faire 
de  la  dentelle. 

MESS  A Ht,  K,  vg.  Allier,  eomm.  dr  Mcil- 
lier*.  (g  de  Souvigny.  — Forge  roy  ale.  Haut 
fourneau,  Fonderie. 

MtXSAS,  l»g  loiret  (Orléanais),  arr.  et  à 44 

k.  d’Oiléan»,  nuit,  et  K de  Rraugency.  Pop. 

l , 066  b.  ^ 

MESSF.,  vg.  Deus-Sivre*  (Poitou),  arr.  et 
à 25  k.  de  Melle,  cant.  rt  0 de  Lezay . Pop. 
311  b. 

MESSKI.  Melseium,  vg.  Orne  (Normandie), 
arr.  et  à 17  k.  de  Domfroul,  cbrl-l.  de  cant. 
Kde  Mer*.  Pop.  1.709  b. 

MESSKIN,  vg.  Meurthe  (l/irraine).  arr.  , 
cant.  et  à 12  k.  de  Nancy,  £3  de  Puut-Sl-Vin- 
cent.  Pop.  262  b. 

MESSF. I\  . bg  Puy-de-Dôme  (Auvergne)  , 
arr.  et  à 50  k.  de  Clermont-Ferrand  , cant.  et 
El  de  Roiirg-Lastie.  Pop.  1,931  h.  — Exploi- 
tation de  bouille. 

MESSELAX.  vg.  Scine-et-Oise , eomm.  de 
Frouvîlle.  EJ  dcVUle-Adam. 

MESSF.MÉ,  vg.  Maine-et-Loire , eomm.  du 
Vandeleuay-Rillé  , E de  Montreuil-Bellay. 

MESSK.MÉ,  v g.  tienne  (Poitou),  arr.,  cant., 
El  te  à 6 k.  de  Lomlun.  Pop.  340  b. 

MESSEFGXF. , vg.  Saàne-et-Ixsin , romm. 
de  Sav  tçm -sur-firosne  , K de  Sl-fiengoux-le- 
Royal. 

MFISSKI’X  , vg.  Charente  ( Angoumoi»  ) , 
arr.,  cant.,  El  rta  11  k.  de  Ru  1er.  P.  575  b. 

MESSE V LE- RO  1S  , vg.  Saône-et-Loire, 
coram.  de  Mes*cy-Mr-Gra*ne , P3  de  Buxy. 

MESSKY-Sl  R-GROSXE  , «g.  Saône-ct  ■ 
/jure  (Bourgogne) , arr.  et  à 42  k.  dr  CbàJon- 
sur-Suunc,  cant.  et  K de  Buxy.  Pop.  1,155 
h.  — Foire  le  9 sept. 

MESMA  I .AVVIGNOHLE  , vg.  Jura  (Fran- 
rhe-Cumté) , arr.,  cant.,  K te  à 3 k.  de  Lon«- 
le  Saul  mer.  l*op.  421  h.  — Papeterie. 

MF.SS1AT,  vg.  Jura,  eomm . de  Charalii1- 
ria , M d’Orgalet . 

MESMGNY  , vg.  Côte-tfOr  (Rourgogttel  , 
arr. . cant. , K te  à 10  k.  de  Dijon.  P.  709  b. 

Ce  v illage . viluê  *ur  la  crouj»e  d’une  mon- 
tagne , est  fort  ancien.  On  sait  qu’il  existait 
déjà  da  triup,  du  roi  Contran  et  que  Mummol 
y faisait  . dit -nu  , exploiter  une  mine  d’or.  U 
fut  détruit  par  le»  Normand»  au  ix*  virile  , fut 
reliâti  et  |»euplé  par  les  «uns  des  moine»,  sou» 
l'ablWr  Jaivuton , au  o*  siede.  11  a été  brillé 
|tar  les  ligueurs  apres  l'allaire  de  Funlaine- 
f i aiiç.iiM' . et  ruiuè  par  des  gens  de  guerre 
français  et  suédois  qui  avaient  quitté  leur»  can- 
tonnements de  S4'lnngt*y  , Gémeaux,  etc. 

lo  giand»*  rue  offre  quelque»  mot»on«  assez 
bien  lAtics.  Une  place  trta-grende  est  ornée 
d’un*'  promenade  entre  deux  belle»  fontaines 
publique»  Le  Ikisuii  de  la  fuutaine  supèrimrr 
est  remarquable:  il  est  d'une  seule  pièce  et  a 
Il  m.  de  riiconférrnee.  loi  ligne  de  conduit»* 
de»  ran*  a 3,320  m.  de  longurur,  non  compris 
la  di»1ritMition  du  village  ; les  tuyaux  sont  en 
foute  , il»  oui  1 m.  de  long . Ir«  joint*  sont  de 
plomb.  L'eau  e«t  pri.»«  dans  la  belle  fontaine  dr 
Jouvence . renommée  |wr  la  limpidité  de  v* 
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raux  et  par  se*  sites  pittoresques.  L'eau  re- 
monte 26  m.  pour  arriver  au  sillage,  après  en 
avoir,  «ksceodu  28  et»  tlillèrente»  pentes. 

Le  projet  Je  cet  établi-uemeut  atteste  te  patrio- 
tisme (le  M.  Frémiet,  othoer  supérieur^  qui  , 
blessé  grièvement  et  abandonné  ail  pied  de* 
mnpart % du  Mont-Srrvat . eu  tlatalognc,  le  28 
juillet  1812,  y éprouva  le  plus  eruel  tourment 
«pi'il  soit  po&sihk  d'endurer,  la  soif.  IV  retour 
dan*  ses  foyer»,  M.  Frémiet  forma  le  projet  de 
doter  le  village  de  Messigm  «le  fontaines  publi- 
ques , ce  qu'il  exécuta  et»  1829. 

On  doit  rutore  à M.  Frémiet  de  grande* 
améliorai  ions  pour  ] ‘«duration  des  best mu\,  et 
l'introduction  de  la  ruche  des  bois  pour  l’édu- 
ration  de*  abeilles,  innovation  qui  a «omplétr- 
mr  t rhangé  ce  mode  d'éducation,  et  centuplé 
le*  niche* , qui  sont  aujourd'hui  réjtaiwluo 
dan*  les  forêt*  , ou  elles  prospèrent  et  donnent 
des  produits  d'excellente  quantité. 

f«>« In  3 mai . if  juin,  26  soilt  et  18 
octobre. 

MKSSIM  Y , vg.  •Rhône  (Lyonnais)  , arr.  et 
à 13  k.  de  Lyon,  cant.  et  [-3  de  Yaugncray. 
Pop.  1,310  h.  — force  le  19  déc. 

MKSSIMY-M  R-SAONK  , vg.  Ain  (Dom- 
be»)  , arr.  et  à 13  k.  de  Trévoux  . cant.  de  St- 
Wtier-wtvlbiguint,  >3  de  MonUnerle.  Pop. 
793  h. 

MF.SSIN  (pays) , Metenris  pogus,  pays  qui 
dépendait  autrefois  de  bi  rii  levant  pn>\  jure  «h- 
Loi  t. nue.  11  fnrme  aujourd'hui  la  plus  grandi* 
partir  «lu  departement  de  la  Moselle  . et  partie 
de  ceux  de  la  Mette  et  de  la  Meui  the.  On  le 
divisait  eu  pas  s Messin  proprement  dit  , avant 
pour  capitale  MeU  ; seigneurie»  du  temporel  de 
l'évéché  de  Toul , et  châlelkuic*  «le  l'évéché  «le 
loul. 

MESSIN  LOU  RT,  ou Misuncocir, vg.  Ar- 
dennes (Champagne),  arr.  et  à 20  k.  de  Nodau, 
cant.  et  £7  de  Carignan.  Pop.  "10  b. 

Ce  village  était  autrefois  défendu  par  un 
aiicicu  «liât  ch  il , qui  ëlail  b première  de*  quatre 
filles  dTvoy -Car ignin.  Le  château  «le  Messin - 
court  appartenait  autrefois  au  comte  de  la 
Marck  , qui  envoya  un  défi  à Cliarles-Ouint. 
Cet  empereur,  pour  l'eu  punir.  mit  k siège  de- 
xaut  te  château  de  Messineourt  , «pii  Tut  pris 
par  trahison.  Le  comte  de  Nassau  , roi» man- 
dant les  assiégeants,  lit  peudic  vingt  soldat* 
dr  la  garni  sou  , et  m eût  fait  autant  du  comte 
de  la  Marck  . s'il  n'en  eût  etc  détourné  pur  scs 
officiel*.  Il  fit  raser  le  château,  dont  ou  ne  voit 
plus  actuellement  que  le»  ruines. 

H KN.NO  N . Me  nminm,  A ut*  (Champagne), 
arr.  et  à 15  k.  de  Troycs , cant.  et  K3  d'Kstis- 
aar.  Pop.  411  h. 

viF-SNV,  %g.  Seine-et-Marne  (Brie),  arr.  et 
à 15  k.  de  Meaux,  cant.  et  £-3  de  Clave.  Pnp. 
476  h. 

MESSY  , vg.  Sri ne-et. Marne,  rom  ni.  de 
Luxa  ne*  . >:de  la  Fcrte-sous-Jouum;. 

MKKTKHRIKt'X  , vg.  Gironde  ( ( •UH'one  ) , 
arr.  et  à H k . de  la  Réuie  , «uni . et  1 3 de  Mun- 
ségur.  Pup.  315  h. 

39  ESTES  , vg.  Corrèze  (Limousin) , arr.  , 
cant. , a h a 7 k.  d'I.aael.  Pop.  560  h. 


M ESTE  Y,  vg.  Calvados  (Normandie)  , arr. 
et  à 26  k.  de  Baseux.  cant.  d’Isigtiy  , Z7'.  de 
Coktnhièrv».  Pup.  217  h. 

MKSUA  (lat.  44*,  long.  22*).  « Dans  la  des* 
criptibu  que  donne  Mêla  (lib.  n . cap.  36)  de 
la  partie  mari ti tue  de  la  Narltouoiv*,  il  s'ex- 
plique ainsi  sur  ce  lieu  : 3/ eut  a collis  , inein- 
ct  us  mari  pene  undifue , ac  nisi  pioJ  angutto 
aggere  continenli  annectitur  insn/a.  Il  est  ici 
question  de  Mese  , sur  le  bord  de  l'étang  de 
Tau  . quoique  cet  étang,  plaint  que  la  mer . oc 
resserre  plus  Mese  de  la  même  manière  dont 
parle  Mél.i.  Mao  le  bru  est  situé  . comme  l'a 
remarqué  M.  Astruc  ( Nist.  nat.  de  Inngued. 
p.  36)  . «'ntre  deux  vallons  profond» , presque 
au  uiveau  de  l'étang , et  dans  k*qiu-D  il  a pu 
s’épancher  autrefois.  Il  est  mention  de  Me  ton 
dans  Festus  A*  ««  tin*  (iu  Ora  ma  ri  tinta)  en  li- 
sant Meta  , au  h«*u  «le  Mania,  dans  ce  passage. 
tum  .Veau  vécus.  F.utreles  pièce* qui  comjMnent 
les  prvuv<>s  de  l'histoire  «le  Languedoc , un  di- 
plôme de  Charles  le  Chauve  (lom.  i,  roll.  77) 
j lait  mention  de  Mese  en  ce*  terme*  : Res  in 
pogo  Agathense , hoc  est  tpii  nunenpatur 
castrnm  dr  Mesa.  M.  de  Valois  fp.  337) 
cite  d'autre*  actes,  qui.  qiK>i«|ue  postérieur*  «le 
plusiems  Merles , conservent  égali-metti  le  nom 
de  Mr*na.  Vos*ius . «ri  ce  qui  est  plu*  surpre- 
nant, Cal«d , qui  était  du  pays  . ont  cru  que 
Mestta  était  In  montagne  de  Selle , croyant  la 
voir  dan*  res  terme*  d«-  Mêla  : Collis  incinctus 
mari  pene  undi.jue.  » D'Ans  ille.  Notice  de 
\ t ancienne  Gaule,  p.  439.  Y.  aussi  Meut. 

SIESVKXTS , vg.  hnre , romm.  de  St-Vin- 
i-ent<slry|foi-**H  , . - ' de  Roanne. 

MLSVIM.FHS,  Somme,  V.  Pussu. 

MESYB1X  , vg.  S, j dur- et -Loire  , CS  de 
Coudirs.  — lorge*  et  luminuirs. 

MES  VUES,  Mogaverum . bg  Saône- cl- 
l-oire  Bourgogne) . arr. , butta u d’ctmgi*t.  , 
CS  et  à 13  k.  d’Auliiu  . chef-l.  de  cant.  Cure. 
Pop.  1 ,045  h.  — T»  an  ai*  cristallisé  ou  pri- 
mitif. 

On  y a découv  ert  en  1840  deux  tond  «es  ré- 
putées gauloise*  , pnrfaitenmit  conservée*.  — 
Dan*  k*  ruines  «le  l'église  d'un  ancien  prieuré, 
on  voit  b sl.itue  de  U duchesse  de  la  Tre- 
tnouiUe  , provenant  du  château  de  ce  nom  dé- 
truit par  «>rdrr  dr  Louis  XI. 

Tuileries.  — Foires  les  10  fé».  et  17  août. 

META  BIEF  . vg.  Doubs  ( Francbr-Ounté) , 
arr.  et  à 17  k.  de  Poutarlirr.  cant.  de  Moulhe, 
i-dé  «le  Su  ligne.  Pop.  «92  h.  — Forges  et  mar- 
linels. 

MÉT AIH1E  (la) , vg.  Orne , romtn.  de  St- 
t icorgcx>d*  Auurlircq  . M de  Râues. 

MKTA1IIIKS  (ksi,  vg.  Charente  (Aligna- 
mois)  , arr  . et  à 12  k.  «le  (iogiuc  , «aut.  et  td 
«le  Jarnac.  Pop.  500  b. 

METAIRIE  - DE  - BEAUVAIS  ( la  ) , vg. 
Mare  nue,  XiT.  A 26  k.  de  Laval. 

MÉTAIRIES-DE-ST4>HRIX.  vg.  Meurtke 
(Ixw rame) , arr.  et  à 17  k.  de  Sarrebourg , 
» cant.  ctCdde  Lorquin.  Pop.  410  h. 

I METAPIRA  i.vsila  (Ut.  44*,  long.  *3*). 
I « Pline  cite  une  Ile  (lib.  m , cep.  5)  dans 
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l'embouchure  du  Rhône  . in  Rhotiaui  ostio  , 
dont  b*  nom  qui  *c  lit  Metina  dan*  les  édi- 
tions, est  Me  ta  mtr  dan*  1rs  manuscrits,  comme 
le  ivmnrque  le  I'.  Itarduuin  : rt  j'adopte  la  con- 
jecture «le  ce  savant  commentateur  et  du  P. 
Laid** . qui  est  «le  lire  Met  opina  , au  lieu  de 
Me'ama.  Car Tune  des  rmltfMM'hure*  du  RIi4Wm*. 
et  b plus  voisine  «le  Y ostium  Massiliensr  «IbuI 
nommée  Metopinum  ostium , selon  Pline  , il 
est  vraisemblable  que  le  terrain  resserré  par 
ces  embouchures  ait  pu  participer  à la  dennini- 
uatian  par  laquelle  u 11  des  canaux  était  distin- 
gué, et  peut-être  même  lui  r«iinmiiiii«|uer  le 
nom  qu»  lut  était  («rupre  , plutôt  «pie  de  le  ro- 
«*evoir  «le  ce  canal  qui  la  renfermait.  M.  Asfnte 
(Hist.  nat.  de  lAng.,  p.  48'esld'uii  avndifTé- 
rent,  croy  ant  retrwivrr  le  non»  de  Metina  dan* 
relui  des  lignes  , que  l'on  duune  â de  petite* 
lies  fort  basse*  et  presque  au  ni  s eau  de  U mer, 
qut>  le.*  allusions  du  Rhône  ont  former*  à IVnt- 
IxuichuiT  «{ut  est  Y ostium  SlasstUense . n D'An- 
ville.  jY otite  de  f ancienne  Haute , p.  460. 

HETAPIKI’.M  O*  n en  ( lat.  4P,  long. 
23  ").  « Non*  sommes  mlrvabic*  à Pline  (lib. 
ni , cap.  4}  de  nous  indiquer  les  nom*  «les 
I tom  bes  du  Rbônr;  H le  nom  «le  Metopinum 
convient  à celle  des  emlmuchures  «jui  lient  le 
milieu  entre  «leux  autre»,  os  Htspanienie,  et  os 
Massaliofit  nm  ou  Massiliensr,  On  ne  déronvrv 
poiut  cc  «pie  le  nom  de  Mclapiaum  peut  signi- 
fier, connue  ou  soit  n1  «pu  a donné  lieu  aux 
deux  autres  déuomiiialHin*.  Grllc  bniclie  ser- 
vait d’issue  à un  cnnal  qui  *r  «k'Machait  du  Ht 
princijisd  du  Rliune , pies  d'une  tour  inimmér 
l'uiipau  , comme  il  e»t  vmisembbble , rt  qui 
s’ouvrait  â b mer  sur  line  plage  «pii  garde  k 
même  nom. Voyez  l'urtiHv  eoucnuaiil  Rhodam 
ostia.  » D'An» ilk.  Morice  de  l'ancienne 
Gaule  , p.  460. 

METERKN  , vg.  Nord  ( Flandre),  arr.  d â 
15  k.  dTiawbrourk  , mot.  et  Fl  de  Railletil. 
Pop.  2.506  h.  — Fnbri-ptes  de  «Iron  iles  , toi- 
les, fil.  lUanehivvenc de  toiles,  ltrassciics.  Tan- 
neries. 

MÉTI1AMI8.  vg.  F a ml  use  (Comtal),  arr. 
et  * 18  k.  «k  Carpentras , CMtl.  et  C*  «le  Mor- 
moiron.  P.  935  h.  F.vploilaliou  dr  hu'iille. 

MÊTIfiXY,  vg.  Somme  (Piraixlic),  arr.  et  â 
35  k.  d’Amiens,  cant.  d«^  Mullieu.i-\  idat»te,  3] 
d'Airainn.  Pop.  2tl0  b. 

MKTREArX-BLA.NC.-KT  NOIR  ( le»),  vg. 
Eure,  nom.  de  Donaiiis.  1-j  Je  \ crtiun. 

>11.1  Kit  II,  vg.  Moselle,  eonim.  «le  Ku- 
nigsmselser,  ;-J  de  1 liions  ilk. 

SIÉTBINIi . vg.  Moselle , n,n»rn.  de  Folsc!»- 
vsilkr,  C<  deSt-Avold. 

MKTTING  , vg.  Meurthe  { Lonainr  ) . air. 
et  à 20  k.  de  Sarrrliourg.  cant.  et  L-;  de  Phal*- 
Itourg.  Pnp.  517  h.  * 

METTRAY.  vg.  Indre-et-Loire  (Totmine), 
arr..  cant.,  et  à 8 k.  «k  Tours.  Pnp. 
1 .460  h. 

Mettras  est  un  village  fort  inlérrsvant  par 
une  colonie  agrû-nk  de  jeiuiM  <lt  N ous  fniwke, 
il  v a quelques  années,  «Litu  le  but  de  rendre  à 
la  vertu  ks  jniues  romlaninès  qui  sa  font  re- 
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marquer  par  leur  tanne  cuuduitc  dam  lr*  mai- 
•oiu  centrait*»  où  il*  «Mit  enfermé*. 
Bibliographie.  Colonie  agricole  de  Metlray, 

broch.  iu-8. 1843. 

METTHIE  (la),  vg.  Côtes -<lu-  Sord,  eonun. 
«le  Lanricox , SI  de  PJancoel . 

«rn  iilK  , vg.  Ule-et-Vtlaine,  comm.  de 
Miniar-Monan  , S de  CJiileamieuf-eti-Urr- 
lagne. 

METZ,  Dieodurum  Metliomtitricoriim  , 
ancienne,  grande  cl  très-forte  ville,  rhrf-l,  du 
dép.  de  la  Moselle  (pays  Messin),  du  5*  arr.  ei 
dr  3 mit,  Bttuue  ville  n*  14.  Place  de  guerre 
4e  1N  claue.  (nie  d'étape  Omît  royale  d’où 
ressortissent  les  dép.  de  lu  M citdle  et  des  Ar- 
drimr*.  Trih,  de  r*  inst.  et  de  n-mtn.  Citant* 
hrr  et  Imorae  de  connu.  ( Jn-I.-I.  de  lu  3*  divis. 
militaire.  Académie  universitaire.  Emir  royale 
d'application  d'artillerie  et  du  génie.  €>*lft*a;>* 
royal.  Société  tics  lettres  , sciences  et  art*. 
Société  d 'encouragement  de  l'agriculture  et  de 
l 'industrie.  Ecoles  gratuite*  «le  «ta*«u,  de  pein- 
lure , d'cuseigncrurul  mutuel  |*>ur  la  musique. 
Cour»  publics  d'accouchements  et  «te  talaoiqiie. 
Evêché , séminaire  diocésain  . école  wrondaur 
ecclesiastique.  7 cures.  Pépinière  (lc|variemru- 
tale.  Mont-de-piété-  EJ.  ^OT.  Pop.  52,763  h. — 
T/aavrr  jurassique,  calcaire  4 gripltres. 

Autrefois  ville  forte  . citadtdle  et  cvéché  , 
capitale  du  pays  Messin,  gouvernement  de  pro- 
vince et  particulier,  parlement  , chambre  des 
enquêtes  et  des  comptes,  chancellerie,  Iwilliagc 
royal  et  présidial,  chef-lieu  d'intendance,  bu- 
reau des  (maures,  maîtrise  particulière,  recette 
des  finances  , de*  «loniaiuet  et  tais . table  de 
«arbre  . chambre  de  police , prévôté  générale 
de  maréeliatissée  . bureau  , tribunal  et  fermes 
des  traites  et  du  Latar . justice  consulaire , ju- 
ridiction de  la  marque  des  fers  , société  royale 
des  sciences  el  arts  , direction  de  l'artillerie  et 
du  génie  , école  de  cavaJerie  , chambre  svwli- 
calc,  quatre  chapitres , deux  séminaires,  un 
collège,  abbaye  de  filles  et  chapitre  roval,  qua- 
tre abbayes  d'hommes  ordre  de  St-Bunuit,  cou- 
vents de  grand»  carmes , de  capucin* , d'augus- 
tim  , de  carmes  déchaussés  . de  célcstins  , de 
dominicains  , de  minimej  et  de  récoltas  , de 
carmèl  il  w.  dominicaine»,. Ste-Oaire,  «le  la  con- 
grégation de  VAvt  Maria,  de  b Madeleine,  du 
Refuge  . de  la  Pro|>agalioii , de  b Visitation  , 
d’nrsulmes  et  de  bètédktitKS, 

Tacite  est  le  premier  qui  ait  fait  rrmnaftrv 
la  capitale  des  Médian a trici . Ptolémév , rui- 
nerai rr  d'Anlonia  et  la  Table  de  Peutinger  en 
font  aussi  mention.  Elle  avait  prit  ce  nom  du 
jiriiple  dont  elle  était  b ca|Mtale  dés  le  Nmpv 
»!' Amniien  Marcellin,  qui  b nomrur  Medioma- 
triei  i h*  nom  Met  tu,  d'où  est  dérivé  celui  de 
Md/,  était  déjà  en  usage  des  le  commeucemeut 
du  v*  siècle  , et  ou  le  trouve  dnns  b Notice  de 
l'empire,  tas  mesures  de  la  Table  rt  île  l'Iliur- 
raire  confirment  In  faits  historiques  sur  l'iden- 
tité de  |wsiliuti  de  Du-oJurum  et  de  Met/.  Six 
roules  romaines  qui  se  joignent  a Divnhtrum 
conduisent  à Metz,  en  parlant  d '.turusta  Tre- 
vtrorum,  Treve*.  Argentoratnm,  SlrasJjonrg  . 
Tutlum , Tout,  cl  Durocartornm,  Reims. 


Metz,  avantageusement  situé  dans  un  pays 
fertile,  au  coullucnt  de  la  Muselle  et  de  laScille, 
dont  l'une  est  navigable  jusqu'au  Rhin  , fut 
pour  les  Romains  un  poste  itnpM  tant , uu 
agréable  séjour.  De  nombreux  monuments , 
dout  il  ne  reste  plus  que  de  faibles  vestiges, 
attestrul  le  haut  «legré  de  spleiideur  ou  cette 
ville  était  parvenue  sous  les  empereurs.  Elle 
eut  uu  vaste  amphithéâtre,  une  muiuachie,  des 
thermes,  un  palais  iaqiérial,  des  magasins  mi- 
litaires et  une  garnison  tou  jour»  nombreuse, 
pour  rejmusMT  les  Allemands  qui  vau»  craie 
nieoaç.oiiit  d'envahir  les  (buta.  Met/,  était 
traversée  jwr  six  grandes  routes,  d’où  les  lè- 
giou*  |kmiv  aient  au  tasoin  se  porter  »or  tous 
ta  points  les  plus  éloignés  du  vaste  empire  ro- 
maiu. 

Sou*  ta  enfant»  de  Clovis.  Met/  devint  ca- 
pitale du  royaume  d'AusIrasie.  Lors  de  la  dé- 
cadence de  la  maison  «le  ('.liarlimagno , celte 
ville  et  va  province  passèrent  «mi»  b iliMiii- 
lution  de»  empereurs  d'Aliemogne.  tas  souve- 
rain», voulant  opposer  uu  rempart  à la  France 
qui  convoiUit  toujours  Met/  et  b Lorraine 
comme  une  portnm  de  ce  royaume,  rendirent 
Met/  puissante  et  forte  «tu  lui  bi*»aut  une  sorte 
de  liberté  politique.  Devenue  libre  et  rendue 
împrruablr.  cette  ville  fut  rarement  eu  paix  dans 
l'intérieur  dr  scs  murailles , ayant  tous  cesse  à 
lutter  contre  les  prétentions  d’une  taurgeoitic 
turbulente  et  celles  d’un  hautain  clergé  qui 
voulait  l'asserv  ir.  La  cunvuiiis«*  de  la  France, 
ta  agression*  perpétuelles  des  ducs  de  Lorraine, 
les  ravages  «ta  grandes  compagnies,  b protec- 
tion chèrement  achetée  dr  b cour  de  Home  et 
dr  l'empire  devinrent  autant  de  cause»  de  ré- 
volution* qui  préparèrent  la  chute  dr  b répu- 
blique messine. 

En  1 552.  sous  Henri  II , Met/. , obligée  de 
recourir  au  protectorat  de  1a  France  , perdit 
sa  liberté.  Charta-Quiul  voulut  s’ru  emparer 
tü  155*.  Ct  b défense  de  Metz  par  le  duc  île 
Guise  fut  compter  parmi  ta  événements  ta 
plus  marquants  du  xvi*  siècle.  Cbarles-Qumt 
avait  | tasse  le  Rhin  le  1 5 septembre  avec  une 
armée  de  soixautr  mille  hommes.  Il  avait  sous 
ses  ordres  le  marquis  de  Marignau  et  le  duc 
d*  Allw,  qui  étaient  renommes  pour  leurs  talents 
militaires.  Le  19  octobre,  cette  armée  parut  de- 
vant Met/,  et  le  dur  d' A Ibe  commença  aussitôt 
à investir  b place.  Charta-Quiul  s était  arreté 
à Tliimiville,  car  sa  sauté  délabrée  ne  lui  avait 
pas  permis  de  supporter  plus  longtemps  b 
vie  des  camps.  Henri  II,  de  son  côté,  avait  as- 
semblé une  armée  à 40  1».  à l’ouest  de  Met/; 
mais  ses  généraux  lui  conseillèrent  de  bisser 
l'ai  nue  impériale  se  fatiguer  à mi  long  siège . 
dan»  nue  saison  «défavorable,  plutôt  que  de  lui 
présenter  b babille.  Aiusi  le  roi  se  tama  a en- 
voyer de*  corps  détaché*  pour  inquiéter  l’en- 
nemi et  lui  couper  ta  vivres,  ta»  Impériaux 
s'opiniâtrèrent  ce]>eiidaiit  a commuer  le  siège, 
el  deja  l'artillerie  avait  ouvert  dp  brges  bre- 
rhes  dans  la  muraille.  Mais  derrière  ce*  brè- 
che* s'élevaient  de  nouveaux  remparts  qui  dé- 
fendaient rentrée  de  b ville  assiégée.  Tou*  les 
assaut»  fuient  repoussé*,  et  il  devint  impossi- 


ble de  ramener  à l'attaque  ta  Impériaux  dé- 
couragé*. Charta-Quml  voulut  encore  une  foi» 
essayer  sur  se*  soldais  l'effet  inagit|ue  de  »a 
présence  ; il  se  fil  transporter  au  milieu  du 
camp  ; leur  courage  en  fut  ranimé  ; mai»  le  «Jn- 
nirr  effort  fut  encore  impuissant.  Déjà  oute 
mille  coups  de  ranua  avaient  clé  tirés  contre 
les  rrmpart»  de  Metz  ; ta  soldats,  enfoui**»  dau» 
b lange  glacer,  moissonnés  jiar  ta  maladie», 
étaient  hors  d'état  de  combattre  ; enfin  l'coqie- 
rcur  leva  le  siège  k*  1**  janvier  1553.  âpre» 
avoir  vu  périr  trente  mille  de  ses  meilleur* 
soldats.  ••  Lu  fortune,  dit-il,  avec  une  doutai 
ainero,  n'aime  point  ta  vieillards  ; » et  il 
ordtnuia  la  retraite,  qui  fut  désastreuse.  De- 
puis lors  Metz  u'a  |ioiut  cessé  d'appartenir  à la 
France. 

L'industrie  messine  a été  longtemps  Aon»- 
Xante.  Au  moyen  âge  Met/  était  uur  ville  de 
luxe  rt  de  plaisirs  : de  tou»  les  point*  de  l’Al- 
lemagne ou  accourait  à ses  fêtes.  « Si  j’avais  un 
Francfort,  disait -on.  je  le  dépenserais  à Metz, 
tas  infinies  variétés  de*  monnaie*  de  l'Eu- 
rope y avaient  habituellement  cours  ; soixan- 
te changeurs  suffisaient  à peine  an  commerre 
d’argent  qui  s’y  faisait. — Met/  est  une  des  ville» 
de  l'Europe  le»  plus  anciennement  pavées,  et 
l'une  de  celles  mi  l'ou  ait  fait  le  premier  mage 
d’artillerie  : ou  y avait  une  artillerie  vobnle 
dès  1512.  L’imprimerie  y fut  introduite  en 
1 480  : ainsi  Met/  e*t  l’une  des  dix.  première» 
cité*  françaises  ou  l’art  dr  Guttefiiberg  se  soit 
introduit.  Dans  le  cour»  du  xv*  siècle,  on  y 
jouait  des  comédies  de  Térence  et  lieaucoiip 
de  mystères  ; ces  dernière*  représentation»  eu- 
rent lieu  à Met/  presque  aussitôt  qu'à  Paru. 
— L'étendue  ct  la  jiopubtiou  de  Met/  ont  sin- 
gulièrement varié  ; sous  les  Romains,  cette 
ville  s'étendait  entre  ta  rives  de  la  Stalle  et  dr 
b Moselle,  dan»  une  étendue  de  6 k.  A la  lin 
du  xr*  siècle,  >1  fallut  b resserrer  pour  résistrr 
à Charles  VI  et  au  dur  de  Lorraine,  René  1*'. 
Resserrée  de  nouveau  en  1552.  elle  perdit  se- 
faulmurgs,  scs  riches  églises,  scs  monument» 
somptueux , et  devint  une  ville  forte  de  premier 
ordre.  loi  révocation  de  l'édit  de  Nantes,  fatale 
à sou  industrie  et  à sa  étatisation,  l’a  été  plu- 
eucore  à sa  population.  D'autres  événements 
malheureux  b réduisirent  à 22,000  âmes,  «k1 
60,000  qu'elle  était  avant  l'invasion  del  Jiiita- 
Quint.  Ou  y compte  aujourd'hui  51,753  h. 
et  10,000  hommes  de  garnison. 

tas  arme*  de  Meta  sont  : parti  tf  argent 
et  Je  table, — L'écu  est  surmonté  d'une  pucrlle 
couronnée  de  tour*,  tenant  une  palme  de  U 
tuain  gauche,  (tour  indiquer  «pie  depuis  «pi'rllr 
a été  fortiliée  cette  ville  n'a  jamais  été  prise 

Cette  ville  est  généralement  bien  Ij&tio  et 
décorée  de  plusinirs  lieaux  édifie*-.*.  'Foute  b 
partir  de  la  ville  située  sur  b rive  droite  ik 
la  Moselle  est  Isàtie  en  amphithéâtre  ; celle 
quiomipe  b rivegauclw  est  unie.  La  plupart 
de»  rues,  quoique  rbrgies  ct  alignée»  depuis  ■«> 
siecie,  Miut  eucore  étroites,  tortueuse»  et  in- 
commodes, quelques-unes  de  cdta  qui  se  trou- 
vent sur  b rive  droite  de  la  Moselle  sont  es- 
carpée* et  iualioidahta  aux  .voitures.  Met/  *■** 
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âpre»  MrasLourg  U ville  la  mieux  fortifiée  de  | 
la  i rance. 

Metz  est  environne  au  couchant  et  traversé 
par  la  Moulie.  La Seille  entre  Jau»  la  ville,  au 
sud , apres  s'être  au|»aravaut  partagée  eu  deux 
bras,  dont  la  plus  («lit  baigne  les  murs  tle» 
remparts  et  y entretient  Hue  eau  verdâtre  et 
vaseuse  ; le  bras  qui  entre  dans  la  ville  est  re- 
temi  par  plusieurs  vanne»,  fait  tourner  plusieurs 
moulins,  et  sert  principalement  aux  tannerie*. 
On  |»*se  ce»  deux  rivière*  sur  dix-sept  pouls. 

La  plupart  des  maisons  de  MeU  sont  Inities 
solidement  eu  pierres  de  taille*,  presque  toutes 
se  conpoieut  d'un  rez-de-chaussée  surmonte 
de  dent  ou  trois  étages.  Quelques  comtruc- 
tionsdu  moven  âge,  de  la  renaissance  ou  du 
tlx*  siècle  sont  décorées  de  Iras -reliefs,  lions 
certaines  rues  les  mu  isous,  peu  profond  r>,  ne  se 
composent  que  d’un  seul  Corps  de  logis;  dans 
d'autres  elles  en  présentent  jusqu'à  trois  et 
quatre,  séparé»  les  uns  des  autres  par  de  pe- 
tite» cours  humides  cl  mal  aérées.  — Ou  peut 
diviser  La  |K>pu|alion  en  trois  classes  sous  le 
rapport  des  cultes  qu’elle  professe  ; la  majorité 
est  catholique,  U seconde  classe  juive,  1a 
troisième  protestante.  Autrefois  de»  lignes  de 
démarcation  bien  tranchées  les  séparaient.  Il 
n’en  est  plus  de  meme  aujourd'hui  : catholi- 
ques, calvinistes,  Israélites,  vivent  coufoiiduv 
et  dans  la  plus  porfaile  harmonie.  Les  juifs  ont 
commencé,  depuis  trente  années,  à quitter  leur 
quartier  humide  et  malsaiu  pour  habiter  les 
autres  inities  de  la  ville.  Quelques  alliances 
même  ont  lieu  entre  la  jeunesse  des  autres  cul- 
tes et  la  leur;  la  mise  des  enfants  d'Israël  de- 
vient de  jour  en  jour  plus  conforme  encore  à 
Celle  des  autres  habitants,  et  si  les  plus  dévots 
d'entre  eus  conservent  encore  le  vaste  chapeau 
à trois  corues,  la  culolle  de  velours  tl  la  barbe 
en  pointe,  au  moins  on  ne  voit  plus  les  cha- 
peaux jaunes,  1rs  manteaux  nous,  les  rabat* 
blanc*  et  les  bariies  sales  qui  faisaient  de*  juifs 
du  ino*  siècle  une  race  toute  spéciale,  vouée 
à la  risée  publique. 

Ou  compte  à Metz  neuf  portes  garnies  de  pouts- 
lem,  dout  su  seulement  ver  vent  aux  relation* 
extérieures  ; plusieurs  de  ces  portes  sont  répé- 
tée* deux,  trois  et  même  quatre  fois,  suivant 
le*  différent*  ou*  rage»  de  fortifications  qui  les 
défendent. 

Ce  sont  la  porte  de  St-Thiétaut,  aboutissant 
à la  route  de  Nancy  et  du  midi  du  royaume; 
celle  jle  France,  à la  route  de  Pari*  ; celle  de 
TliionviUe,  aux  routes  de  Loiigwy , Tli  ion  ville 
et  de  toute  la  Relgi«|uc;  celle  des  Allemands, 
aux  routes  de  Sarreiouis.  de  Mas  once  et  de 
toute  l'Allemagne  ; celle  de  Mnzrllr  conduit 
à Strasbourg  , et  r'est  par  là  qu’arrivent 
le*  riches  produits  des  salines  royales  de  la 
Meurthe.  La  porte  du  Saulcy  conduit  dans  une 
île  de  la  Moselle,  occupée  par  des  chantiers  de 
bois,  par  la  poudrerie  et  par  une  lunette  qui 
couvre  l'ouest  de  la  ville  et  les  deux  bras  de  lu 
Moselle.  La  porte  de  Chambiere  conduit  à 
une  autre  ileoû  sont  le  polygone  de  l'artillerie, 
le  champ  de  manœuvre  de  la  garnison,  le  port 
de  la  ville,  des  fabriques  et  diverse*  habitations. 


le  cimetière  des  deux  première*  section*  ; In 
porte  de  Str.KarlM-,  Minée  à l'extrémité  de  la 
rue  principale  du  quartier  de*  juifs,  ne  con- 
duit qu'a  l'arumal  de  l'artillerie  plan''  dan*  une 
île  de  la  Seille,  entre  les  rempai  l>  de  la  ville  et 
le  fort  de  Belle-Ooi*. 

Lrs  ancienne*  fortification*  ont  été  rempla- 
cée* par  des  ouvrages  immenses  constants 
d'apre*  le  nouveau  système  de  défense,  exé- 
cutés sous  le*  ordres  des  maréclumx  de  Vau- 
ban  et  de  Belle- Isle.  Le*  plu*  important»  tout 
les  forts  de  Bdle-Ooix  et  «h*  In  Double-Lou- 
roüne.  \/e  premier,  commencé  eu  1731,  cou- 
vre toute  la  partie  orientale  de  la  ville , depoi* 
la  porte  de*  Allemands  jusqu'à  la  Moselle  ; il 
est  établi  sur  le  coteau  de  Désiremoul,  qui  prit  | 
le  nom  de  Belle-Croix , à cause  d'une  grande 
croix  placée  autrefois  sur  snu  soin  met.  Lasrieuce 
des  fortifications  a été,  pour  ainsi  dire,  épuisée 
dans  la  construction  de*  ouvrages  de  ce  foil , 
qui  ont  un  très-grand  développement.  La  |»re- 
mièrr  pierre  du  fort  de  la  Doubir-Conrolinc  ou 
de  la  Ville-Neuve  a été  posée  par  le  maréchal 
de  belle- Isle,  le  29,’juin  1728;  les  troupes 
qui  y ont  travaillé  ont  campé  pendant  deux 
ans  dan»  la  plaine  du  Ban-St-Martin.  O fort , 
qui  a une  double  enceinte  de  fossés  remplis  d ‘eau , 
et  dont  le*  fortification*  rasantes  sont  d'une 
approche  très-difficile,  a clé  achevé  eu  trois 
nus  ; il  défend  la  partie  septentrionale  de  la 
ville.  — En  1737  on  mnslroisit  entra  le* 
portes  de  St-Thiéhaul  et  d**  Marelle  une  re- 
doute considérable  en  terre , qui  prit  le  nom 
de  Pâté.  Lorsqu'on  élevé  le*  eaux  «le  la  Seille, 
elle  forme  une  île,  et  l'on  y pénétre  de  l'inté- 
rieur de  la  place  par  une  galerie  souterraine. 
— Au  moyeu  de  la  retenue  qui  se  fait  au  pont 
de*  Arènes  et  aux  écluses  des  Allemands,  le* 
eaux  de  la  Seille  s'exhaussent  de. 8 nu,  et  for- 
ment tut  lac  qui  s'étend  à pins  de  4 k. 

L’imuua,  De  l’une  des  portes  les  plus 
importantes,  celle  de  St-Th»ébaut,  on  arrive 
par  un  chemin  très-court  au  centra  de  la  ville, 
à l’une  des  plus  (telles  promenades  qui  exigent 
eu  Europe.  Les  premières  allée*  de  cette  pro- 
menade lurent  plantée*  d’arbres  en  1790; 
mais  elle  s’agrandit  lieaucoup  lorsqu’cn  1802 
on  eutreprit  de  combler  le*  fossés  large*  et 
profonds  de  la  citadelle , sur  lesquel»  die  est 
établie.  Achevée  en  1816  , elle  offre  à la  vue 
le  plus  riant  spectacle.  De  là  se  découvre  aux 
yeux  le  superbe  bassin  de  la  Moselle,  uu  pay- 
sage riche  et  varié,  de  v astes  prairies,  de  nom- 
breux village»  groupés  en  amphithéâtre  *ur  le* 
coteaux  qui  bornent  l'horizon  du  sud  au  nord, 
et  qui,  tapissés  de  vignes,  couronné*  de  bois, 
présentent  l'as|icct  le  plus  gracieux.  Fzitre  1rs 
rue*  <le  cette  promenade  on  a formé  une  grande 
place  d'arme*  pour  les  exercice*  et  parades 
militaires. 

L’xrsixai.  , établi  sur  l'emplacement  d’une 
abbaye  fondée  dans  le  x*  siècle,  est  moins  re- 
marquable par  son  développement  et  l'étendue 
de  se*  bâtiments  que  par  l'imineiisité  des  res- 
sources qu’il  assure  constamment  à l’armée  : 
la  salle  d'armes  contient  environ  80.000  ar- 
mes de  guerre.  Parmi  le*  objet*  remarquable* 


qui  .vc  ti ou* eut  dans  ce  Ik-1  etablissement.  nous 
citerons  la  fameuse  couievrmr  en  broute  prise 
à FJmnhivitstdn , l’uue  de*  pièce*  le*  plu* 
extraordinaire*  pour  leur  dimension.  1a  lon- 
gueur totale  de  cette  pièce  est  de  4 m.  664 
nnlliin.  ; son  «ha mitre  à la  culasse  extérieure 
est  de  714  millim.,et  à lu  volée  de  425  miJJiin.; 
le  |M)id*  du  lioulel  serait  de  60  lalog.  ; celui 
dit  la  |uece  est  de  1,319  hilog. 

La  CATBiuaxLi  est  un  maguiiiquc  édifier 
dont  les  fondement»  furent  jetés  eu  1014  par 
l’évêque  Thierry.  l>tlr  vaste  taxiliipw,  dont 
La  construction  élégante,  délicate  et  hardie  sera 
toujours  un  sujet  d’ètonurmeut  et  d' ad  mira  (ion. 
resta  imparfaite  jusqu’en  1843.  A cette  époque 
il  fut  repris  par  l'évêque  Adémar  de  Monlhil, 
qui  continua  la  nef  jusqu’à  Noire- Dame  de  la 
Ronde.  En  1486  Jacques  de  Linange,  vicaire 
général  du  diocese,  entreprit  de  construire  1a 
chapelle  collatérale  de  Notre-Duncdr  b Tierce. 
En  1497  ouatai  lit  une  de*  tour»  dont  Char 
Icmognc  avait  fait  orner  cette  tactique  ; elle 
avait  eu  pré*  de  cinq  siècles  et  demi  d'cxûtenre. 
Fa  1503  le  chapitre  et  Henri  de  I .or musc  je- 
tèrent les  fondements  «les  deux  demi  cri*  tra- 
vées de  b nef,  ainsi  que  du  chœur  et  de  b se- 
conde chapelle  collatérale , dout  l'aisemlile 
forme  une  magnifique  croix  latine.  Ce  grand 
ouvrage  ne  se  termina  qu'en  1519.  Les  vitre* 
du  choeur,  eu  verre*  peints,  furent  (vosées  en 
1521,  1523  et  1526.  par  Antoine  Rousch,  vi- 
trier originaire  de  Strasbourg,  (h»  est  encore 
frappé  de  la  beauté  de*  dessins  et  de  la  vivacité 
de»  couleurs,  que  trois  siècle»  n'ont  pu  altérer. 
Enfin  ce  beau  monument  ne  fut  achevé  entiè- 
rement qu’eu  1546.  et  il  fut  béni  le  24  mai  dr 
la  même  année.  Pour  donner  une  idée  de  sa 
légèreté,  il  suffira  de  dire  que  le*  vitre*  dont 
il  est  percé  ont  4,071  ra.  carrés. 

La  cathédrale  est  longue  de  121  m.  15  e.  : 

La  largeur  de  la  nef  est  de  1 4 ni.  59  c.  ; 

Celle  «k»  collatéraux  de  15  m.  29  c.  ; 

La  hauteur  de  la  nef,  sous  voûte,  est  «le  33 
ni.  19  C.,  cdle  «krs  collatéraux  de  16  m.  24  c. 

Les  deux  grande*  chapelle  collatérales  du 
chœur  ont  chacune  16  m.  24  c.  de  longueur 
sur  15  ra.  59  e.  de  largeur.  La  llechc,  qui  est 
sculptée  et  percée  à jour,  est  houle  de  121  m. 
15  C.  La  ville  b fit  construire  en  1497  ; la  tour 
sur  Laquelle  elle  repose  fut  bâtie  en  1381.  En 
1764  le  chapitre  de  b cathédrale  fit  construire 
le  portail  actuel  de  b cathédrale,  à cause  du 
rétaNissemeot  de  la  santé  de  Louis  XV  dou- 
cette ville.  Le  roi  voulut  y contribuer,  el  l’une 
de*  inscriptions  dont  ce  portail  est  décoré  en 
fait  mention.  Le  chœur,  tel  qu'il  est  aujour- 
d'hui, a été  construit  en  1810* 

Notrk-Dvms.  ds  us  Rom*.  On  ignore  bi 
date  de  U collégiale  ; on  Mit  seulement  qu’en 
1130  elle  fut  rétablie  par  l'évéque  Etienne  d e 
Bar,  qui  retalit  l’église  dont  le  chœur  subsiste 
encore  aujourd'hui. 

L’cguic  ne  l‘  «nsftYE  ni  Sr-Vmirr  fut 
commencée  en  1248,  rt  n’a  été  consacrée  qu'en 
1376.  Les  deux  dernier»  travées  «4  le  portail 
ne  datent  que  de  1754  à 1756  ; elle  sert  au- 
jourd'hui d’rglisc  paroissiale.  Eu  1804  ou  a 
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établi  dam  la  maison  ronvrntuelle  un  lycée 
qui  «si  maintenant  le  collège  nival. 

Homtal  militai**.  Le  magnifique  hôpital 
militaire  qui  est  ennligu  aux  fui  cons- 

truit mus  le  ripe  de  l/mi»  XV.  Leu luttimefits 
qui  If  ronifiosciil.  placé*.  au  Ixinl  dr  la  Moselle, 
.ormeul  dnu  carré»  longs.  dont  les  cours  spa- 
cieuse» sont  plantée»  d'jriuv*:  il»  sont  IravmH 
par  un  large  ranai.  tiré  des  mu»  Mipcnmres 
de  la  Moselle.  qui  entraînent  1rs  déjections  et 
les  immondices.  On  y rompit-  (Mine  vastes  salle», 
percées  de  cent  quatre-vitigt -quatorze  croisée», 
où  ri  mile  un  air  pur.  (les  salle»  |mit  eut  rnolr- 
uir  aisément  quiii/.e  mit*  malades,  on  y rn  a 
même  vu  dix -huit  cents.  Cet  établissement.  Irés- 
xabibre.  n'esl  surpassé  par  aucun  autre  en  Eu- 
rope. 

Le  palais  dk  jvstick  . anncti  hôtel  dil  gnu* 
ra  arment.  En  1776  on  jela  le»  lornlemeuf* 
dr  rhold  du  gouverueiaml  sur  l'esplanade.  Ce 
mono  ment , construit  sur  nu  vaste  plan,  est 
d’un  style  sème,  qui  rejH-ndant  nV*t  pas  saut 
beauté.  Les  deux  brades  en  regard  de  l'espla- 
nade et  de  la  Mm  Uc  sont  imposante»  par  leur 
muw  cl  par  l'ordre  parlait  qui  régné  dans  leur» 
pro|MtHi<iuv  Ol  évlitirc  nmlerme  les  tribunaux 
et  b bibliothèque  polit  opte. 

It-xi  lOTuioi;»».  La  bibliothèque  publique, 
ouverte  depuis  le  mois  de  novcmlnv  1811, 
renferme  30.0(10  volume*,  parmi  lesquel»  on 
remarque  un  grand  noinhre  d'ouvrage»  impri- 
mé» dans  le  xv*  sitx-Ie  rt  environ  MX)  m.imiv- 
crits,  dont  quelques-uns  rrinoutnit  au  v*  sircle. 

Et  hildiotheque  de  l'école  d application  n'a 
que  IU.IM.0  vnlmnes,  mms  il»  sont  de  choix. 
Oo  y conserve  de»  manuscrit*  de  Vaulian.  Cor- 
uoutaiugfH-,  Monge,  Nollrt,  l ourcrov . etc. , rt 
d’iimiM-iiM  » cartons  ivru(li»  de  phuu,  de  projet» 
ou  de  divsr-rt.iliijuii  inédite»  sur  l’art  dr  la  guerre. 

Oo  irmaïque  eiM-ure  u Met/  le*  caserne»,  I» 
piélecture,  l 'hôtel  de  ville,  |r  pont  des  morts, 
î'botel  de*  monnu  ics . lïgltse  St-.Mai  tm.  lejHir- 
lail  dr  l'église  Sie-Ségolene,  le  |<urlail  de  Sl- 
tSicuhix.  rtc.,  etc.,  etc. 

A peu  de  distance  des  mur*  dr  Met/  est  la 
source  d'eau  mi  lier  oie  Icriugiueuvc  de  Ibmoe* 
foiilaiiM-.  dont  ou  faisait  un  grand  usage  dans  le 
xv*  rt  le  xvi*  siècle:  elle  usait  été  longli-mp» 
mil  dire.  |ur»que.  sur  l'avis  d’un  villageois  rt 
pru  après  la  guerre  de  sept  au»,  un  capitaine 
d'artilUne  y conduisit  ses  soldais  attaques  de 
dysseulerie  : leur  prompte  goémon  lit  regarder 
b MUirre  roiiime  mirai  idmv,  et  v attira  cha- 
que année,  godant  le  moi» de  mai,  une  foule  de 
{N-leriu»  joycuv  qui  aimaient  à dégarer  dans  les 
liosquet*  de*  n»v  u on».  M.  dr  talonne  avait  fait 
construire  au-d«  ssu*  dr  cette  source  un  pavillon 
qui  a été  démoli.  Aujourd'hui  l'un  ne  voit  plus 
à la  BonnrtonUinr  que  peu  de  personnes  qui 
vn-iiueiii  y imiie  l’rau  Irrrugiarusc.  y preudie 
de  l’extrcic**,  y respirer  l’air  pur  du  matin. 

Biographie.  Met*  est  le  lirtl  de  naissance 
dr  ptusirurs  |>erv<  limage»  distingués,  au  nombre 
drsqui  U on  cil»-  principalement  : 

Le  colonel  Bocciuirr»,  ministre  de  la  guerre 
^hi*  b gouvernement  républicain. 

!.»•  marquis  Et. -Fa. -An*.  »M*aniu,  dé- 


puté aux  étals  généraux  de  1789  . membre  de 
rassemblée  constituante. 

lUni-nri.iMT,  de  la  Mowllc . membre  du 
conseil  des  cinq  cents  et  de  b chambre  des  re- 
présentants. 

Km  m it  y ni  (iaorrauiJt , député  aux  état» 
généraux  et  président  de  t'assemblée  natio- 
nale. 

(Il.-F*.  di  BormrroR!»  , intendant  de  l’ile 
de  Corse  en  1773. 

Le  mniquis  m Bvfctii-MAaaoi»,  intendant  de 
St-  Domjugtir,  membre  du  conseil  de*  ancien*, 
gardr  des  sceaux,  p.iii  de  France,  premier  pi-é- 
sident  »le  la  cour  de»  compte»  , membie  de  l’a- 
cadémie des  scieuccs. 

Le  comte  (xiLCHtv  , membre  du  comité  de 
salut  public  , préfet  de  b Moselle  et  pair  de 
France. 

I/-  baron  C.-Fr.-Et.  1>i  m»,  préfet  des  Dcux- 
Scv  res  sous  Fempiir. 

I>r  comte  P.-L.  Aokderu,  député  aux  élals 
généraux  . membre  de  la  roiiMUilion  nationale, 
sénateur,  ministre  de»  finaorc»  ù Naples , pair 
de  France  , mcmhiv  de  F Institut , mort  en 
18.13- 

P.-L.  Lacmrtkij.*,  piildieivte  distingué,  dé- 
puté aux  état»  généraux  et  à l'assemblé*;  légis- 
lative, membre  de  l'Académie  française. 

Di.  nr  LicMtuu,  historien,  membre  de 
l'Académie  française. 

Joly  n».  Mai/vroy,  tjetieien  célclire,  mem- 
hrv  de  l'InstiluL 

J.-Vicr.  PuvauT,  «ITkiit  supérieur  au 
corps  royal  du  génie,  mrmhrc  de  l’Institut. 

Jaco«  l»  Du.mat,  jurisconsulte. 

Cm.  Amcuxois,  philologue. 

L. -B.-J.  Dkyu.lt.  antiquaire. 

J.-.M.  Cadkt,  savant  minéralogiste. 

Le  comte  dk  Büi**o»  , savant  minéralo- 
giste. 

Dirrnow*  o*  Msuoom»i-»,  auteur  drama- 
tique. 

D.  or  Muky,  porte  et  auteur  dramatique. 

Cm. -Ace.  Srwmv,  lécoud  et  spirituel  auteur 
dianiâlique  et  rmnaurier. 

Le  comte  dk  1*û*t  dk  Vktlk,  auteur  drama- 
tique. 

M"*  As» ablk  7 Am; , poète  distingué  de  notre 
époque, 

M“*  FiuvroiK»  Govttuaa  , artrirr  distinguée 
de  la  ronutlir  italienne  et  dr  l'Opéru^ximiquc. 

I * chevalier  m Moi  by.  fécond  romancier. 

M"*  la  comtesse  ne  Botiavox  Mali. arm*,  an- 
leur  d'nn  grand  nombre  «b-  roman». 

M. -Ato.  Hkarioot.  littérateur. 

P.-Jû».  Bt  c'unx  , médecin  et  naturaliste. 

A*rr.  Lona , célébré  cbinirgien  , membre  de 

l'academie  rovalr  de  médecine. 

Cl. -Fa.  Lallkkuxu,  imWlecin. 

Ant.-M.  Wn*.*c»K,  rhinirgien  en  chef  de» 
armées  françaises. 

Fai  il»  Bér.ir  , médecin  rt  littérateur. 

J.-Er.  Pilât»»,  dk  Borirn , aéroiL-nile.  qui 
périt  dan*  un  voyagr  aérien  . b 15  juin  1783  , 
en  voulant  piwer  de  Boulogne  en  Angleterre. 

Geiu.  Liunun-,  journaliste. 


Lo:*»  au  dk  Pkml-i»  , coinjMJMteur  de  mu- 
sique. 

Chassa l,  sculpteur. 

S»k.  Lkclkml,  ingénieur  géographe,  di-xsina- 
ti*ur  rt  graveur. 

Aüramam  dk  Fakekt.  marvVluil  de  France. 

Le  comte  dk  Ctmvi , g«-uéral  de  la  répu- 
blique , (tindumné  à mort  révolutionnai  renient 
et  exécuté  le  28  amil  1 793. 

Le  général  de  cavalerie  Kjllkkmakr,  duc  de 
Valmy. 

Le  lieutenant  général  baron  Cm.  Lai.lkmasd, 
et  son  fréie  le  général  tsaran  Il»v»i  Lauj- 
humu. 

Les  génrrnux  RuiHmvM  , Lvsallk  , Cmkri- 

SIV,  f rOLLLET  DK  RtOtY. 

Le colout-l  d'artillerie  H. -Jos.  PxrxA»»,  mem- 
Inv  de  la  chambre  «1rs  député». 

L’ex -préfet  de  police  Ma  sors . xi  tristement 
célèbre. 

I*di;*t»!».  Fabrique. s de  grosse»  drajieries, 
(lanelbs,  étofles  de  laine,  bonneterie,  jiebiche 
pour  chapellerie , passementerie»  chaiHdlerie, 
broderie  sur  mciuxvelirie,  papiers  jieint».  rennes 
en  bois,  colle  forte,  chicoréc-eafc.  Filature»  de 
coton.  Nombrt-u»»^  brasseries.  Amidounerie». 
Clmiteiies.  Tuilerie».  l'aiineriés  im|xirt«ntr». 
— Commerce  de  vins,  eau-de-vie,  bière  ex- 
cellente , conCluirs  renommée»  , droguerie» , 
épicrrit-i , meutdes  , cuir»,  fer»,  etc.  — Foire/ 
de  15  jours  le  1"  mai , dr  2 jours  le  1**  lundi 
«le  mars  et  dernier  lundi  d’ort. 

A 157  k.  N.-O.  de  Strasbourg,  57  k.  N.  de 
Nancy.  3l»lk.  E.  de  Pari».  Long,  orient.  3* 
50'  13".  lat.  49"  V 10". 

I.’arp.iudi-Asetnent  de  Metz  est  composé  de 
9 cantons  : Roulay  , Faulquemont , Cionce , 
Met/  |"  canton.  Met/  2*  canton,  Metz  3*  can- 
ton, Pange,  Venij  et  Vigy. 

Bibliographie.  Sur  t ancien  nom  de  la  ville 
de  Mett  (Mém.  de  Farad,  royale  de*  inscrip- 
tions et  liclles-lcUrr*.  t.  xix,  p.  510. 
Lavcc»  ( Nic.-Fr.),  Mémoire  sur  t état  de  la 
ville  de  Metz  et  les  droits  de  ses  èeéques 
avant  r heureux  retour  des  trois  érfrhés 
tous  la  domination  de  nos  rois,  in-4,  1737. 
Ounuii  (Jean).  La  Chronique  dr  ta  noble 
tille  et  cité  de  Metz , in -12,  1698. 

• Chronique  ou  Annales  de  Metz , par  le 
doyen  de  Sl-Thiébaud  de  Metz,  depuis 
123t  jusqu'en  1 445  { imprimée  dans  let.  a 
de  riflsloiredc  Lorraine,  par  le  P.  Cal  met, 

P.  no). 

lit'iïor.jirc  jeune  (J. -F.).  Iss  Chroniques  de 
la  ville  de  Metz , recueillies , mises  en  or- 
dre et  publiées  pour  la  première  fois,  in -8, 

ISÏS.  * 

Fila  trots  ( dom  Jean  ).  Histoire  de  la  tille  de 
Metz  avec  les  preuves  ( avec  Tabou  illot  ) t 
4 vol.  in-4,  1769. 

Tabocii.iot  ( Nie.).  Histoire-  de  la  ville  de 
Metz,  3 vol.  in-4,  1775. 

V i LLK.R»  ( Hubert-Philippe  de).  Discourt  du 
nés*  de  Metz,  traduit  de  f italien  , iti-4  , 
1353. 

SaiJdxac  ( Bertrand  de).  Le  Siège  de  Metz  en 
1552-1553,  in-4.  1665. 
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* Le  Discours  de  la  guerre  de  Metz  en  Lor- 
raine, contenant  les  alarmes  et  assauts  faits 
par  C empereur,  avec  ta  défense  et  wc foire 
des  Français  (en  1553),  io-é,  1558. 

Savi-cy  (de).  Relation  du  siège  de  Mets  en 
1444  (avec  Hugueuin  aîné),  iu-8,  1835. 

* Notice  sur  Us  deux  sièges  de  Mets,  de  1444 
et  de  1 553)  suivie  des  opérations,  vie.,  in-8. 
1845. 

Journal  Je  ce  qui  s'est  passé  pour  la  réception 
du  roi  dans  la  ville  de  Mets,  ut-fol.  et  pi., 

1644. 

ivlDinx  nx  JUoxviui . Journal  de  ce  qui 
s’est  fait  à Metz  au  passage  de  ta  reine , 
arec  un  Recueil  de  plusieurs  pièces  sur  le 
même  sujet,  par  un  autre  auteur,  in -4 , 
1735. 

* Journal  ou  Calendrier  de  Metz , in-8 , 
1758*  1 77 1 (fait  connaître  les  différents  états 
de  Metz,  Toul,  Verdun,  etc.). 

* Entrée  du  roi  Charles  IX  à Metz  'en  1569- 

Cor  âge  du  roi  Henri  If  à Metz  : à C occa- 
sion <f  ice/ui,  ensemble  tes  signes  de  réjouis- 
sance faits  par  tes  habitants  pour  honorer 
Centrée  de  Sa  Majesté,  etc.,  in* fol.  (impri- 
mée au  t.  i"  du  Cérémonial  de  Godefroy, 
p.  1760). 

Cajot  (D,  Je— ph).  Le  t Antiquités  de  Metz,  ou 
Recherches  sur  C origine  des  Médiomatri- 
ciens , io-12.  1760-1761. 

Oxyili.y  (L.-J.-B.).  Antiquités  médiomatri- 
ciennes , premier  mémoire,  monuments  trou- 
ées en  1822  à C ancienne  citadelle  de  Metz,  ! 
in-8,  1833. 

Sukon  (Victor).  Notes  sur  quelques  antiquités 
trouvées  à Metz,  |>r.  i»*8,  1834-35. 

PoitcxiJET  ( Jean  - Victor  )„  Aperçu  sur  C état 
des  arts  dans  ta  rille  de  Metz  aux  diverses 
époques  de  son  histoire . — Discours  pro-  I 
ttoncé  à C ouverture  de  la  séance  générale 
et  annuelle  de  la  société  des  lettres,  sciences  ! 
et  arts  de  cette  telle,  le  24  mai  1884.  in-8,  1 
1824. 

Mémoires  de  f académie  roi  ale  des  lettres, 
sciences,  arts  et  agriculture  de  Metz,  in-8- 
— 25*  année,  iu-8.  1843-44. 

Yallauixr.  /.‘Auguste  Basilique  de  St- Arnould 
de  Metz,  in-4,  1618. 

Blois  ( M’***).  * Histoire  et  Description  de  la 
cathédrale  de  Metz  et  des  églises  adjacen- 
tes, grand  in-8,  1835,  1843. 

Blocs  (C.-A.).  Histoire  de  la  cathédrale  de 
Metz,  2 vol.  in-8.  1843. 

Saulcv  (de).  Peinture  à fresque  du  xiv*  siècle 
existant  à la  citadelle  Je  Metz,  brucli.  in-8, 
18»6. 

ÜriiUCR.  Histoire  des  évêques  de  f église  de 
Metz,  in-fal.,  1833. 

* Recherches  sur  les  monnaies  des  évêques  de 
Metz,  in-8,  1835. 

Saulcy  ( F.  de  ).  Supplément  aux  Recherches 
sur  tes  monnaies  des  évêques  de  Metz,  in-8. 
1835. 

— Recherches  sur  les  monnaies  de  la  cité  de  ^ 
Metz,  in-8,  1836. 

Osaarts  ( Jér.-Jacq.).  .Sur  f ancien  langage 
messin,  in-8. 


Gaiuil.  Observations  détachées  sur  les  cou- 
tumes et  tes  usages  anciens  et  modernes  du 
ressort  du  parlement  de  Metz,  2 vol.  10-4, 
I767-H8. 

Monuments  et  usages  antiques  de  la  ville  de 
Metz  ( Méiu.  de  l'académie  celtique,  I.  nr, 
l>-  *94). 

Tusux.  • Estai  philologique  sur  les  commen- 
cements de  la  typographie  à Metz  et  sur 
Us  imprimeurs  de  cette  ville,  puisée  dans 
les  matériaux  d ‘ une  Histoire  littéraire,  bio- 
j graphique  et  bibliographique  de  Metz  et  de 
sa  province,  in-8.  1838-29. 

Béais  ( M*").  Guide  d*  /* étranger  à Metz , 
in-12  et  tn-18,  1835. 

METZANfiK,  vg.  Moselle,  rorara.  de  Yal- 
krange,  t*3  de  Tliiosville. 

ÏIEIT-KX-COI  TI  RK  , vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  «rr.  et  à 31  k.  d'Arras,  cant  de  Ber- 
t incourt,  ydc  Ba  paume.  Pop.  1,611  b. 

Hm-LKHOITE,  vg.  Nièvre  (Niver- 
nais), arr.  et  à 10  k.  de  Clamcry.  cant.  et  £3 
de  Tannas . Pop.  708  h. 

MKTZERAL,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  et 
à 27  k.  de  Colmar,  cant.  et  £3  de  Munster.  P. 
1.443  h. 

METZER ESCHE,  vg.  MoselU  (pays  Mes- 
sin), arr.,  F3  et  à 13  k.  de  Thionvilie,  cant. 
de  Metzrrwisxe.  Pop.  668  h. 

MET7.ERWISKK.  lig  Moselle  (pay»  Mes- 
sin), arr.,  E3  et  à 10  k.  de  'lliionville,  chef-l. 
de  cant.  Cure.  Pop.  792  h.  Traati*  jurassique. 
— Brasseries  et  fours  à rbaui. 

METZIXG,  vg.  Moselle,  coinm.  de  Noumc- 
willer-les-Putelanp  s,  C53  de  Sarregurmiries. 

METZ  ■ RO  B EKT , vg.  Aube  ^Champagne), 
arr.  et  à 22  k.  de  Bar-su r-Scmc,  cant.  et  Î-]  de 
Chanurre.  Pop.  134  h. 

MET  (le),  petite  rivière  qui  prend  m source 
dm»  le  dèpnrtrment  des  Cdfes-dn-Nord  ; elle 
passe  à Trémore,  Mositl'nrt-sur-Meu,  MordHIe» 
et  se  jette  dans  la  Vilaine,  an  peu  au-doum  de 
Ptmtreau,  ilépartcmciH  d ' lUe-ei- Vilaine,  après 
un  cours  d'environ  60  k. 

MKI'COX.  vg.  Morbih nn  (RrHagneJ.  arr., 

[ C3  «t  k 7 k.  de  Vannes,  cant.  de  < '.raod-Ch&ny  . 
Pop.  287  h. 

MEK  DON.  Meudo,  Modunum,  Metiosedu- 
num,  bg  Seine-et-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et 
à 10  k.  de  Versailles,  cant.  de  Sèvre»,  ®.  A 9 
k.  de  Paris  pour  la  ta.se des  lettres.  P.  3.174  h. 
Autrefois  diocèse,  parlement,  intendance 
st  élection  de  Paris,  couvent  de  capucins. 

Les  plus  anciens  titres  qui  fassent  mention 
de  Mrudon  ne  remontent  juls  au  delà  du  xu* 
siècle.  Antoine  Seguin,  chanoine  de  la  Ste- 
Cbapelle,  qui  fut  évéque  d'Orléans  et  ensuite 
cardinal,  en  était  seigneur  eu  1 339.  époque  où 
il  Cl  abandon  de  la  terre  de  Mention  à Anne  de 
Pissclru,  sa  nièce,  épouse  de  Jean  de  Bretagne, 
duc  d'Etampes,  toute-puisuute  4 la  cour  par 
ses  liaisons  avec  François  1”.  La  («Ile  duchesse 
obtint  eu  1546  U permission  de  former  un 
1 parc  à l’entour  de  l'antique  manoir  seigneurial 
I de  Meudou.  Bientôt,  dégoûtée  moi  doute  de 
celte  terre,  elle  la  rôda  a Charles,  cardinal  de 
Lorraine,  qui,  voulant  s’y  crier  uue  habitation 


digne  du  rang  qu'il  teiuii  a la  mur,  y lit  bâtir, 
ftar  Philibert  de  Lormr,  tm  chàleau  magnifique, 
aujourd'hui  démoli. 

Dulitvuil  dit  qur  de  MUI  temps  lr»  reste*  du 
manoir  qui  avait  précédé  U*  château  ImIi  par  le 
cardinal  de  Lorraine  rxmsutaienl  en  plusieurs 
ruines  de  thermes  ou  hauts  qui  se  voyaient  en- 
core en  1639.  Il  » a* ait  aussi,  dam  reviens  châ- 
teau des  tour»  de  Matrone  et  de  Ronsard  ; rca 
différente*  ruines  ont  elles-turines  disparu  |«ir 
la  suite  des  letiqtt.  Après  U mort  du  eardmai 
de  LovfMM*  anisée  en  1574,  Meuduti  p*Ma  à 
son  neveu  Henri,  due  de  fiui.se,  assassine  au 
château  de  Blois  ; mmi  psiit-lils  h*  vendit  en 
1554  au  surintendant  des  brume*-*  AM  Ser- 
vien.  qui  le  fil  ériger  en  hârnimir.  Lousois 
arbela  en  1680  le  château  de  Meutlun  : *a 
veuve  le  vendit,  en  1691,  à l.oui»  XIV,  qui  le 
céda  au  grand  Dauphin,  eu  ôeliauge  de  (Jioi.sv. 

Meudou.  devenu  ainsi  mai  sou  royale,  subit 
des  changement*  emuidersdde*.  et  reçut  des 
emlx-lliMrments que  la  main  d'un  prince  pou- 
vait vrille  opérer.  A l’au»  ien  château  i >ù 1 1 pr 
PhiliUrt  de  Larme  le  lXmphiii  ni  joignit  uu 
antre  qu’il  lit  élever  sur  l'emplacement  de  la 
magnifique  grotte  que  le  duc  de  Cuise  avait  fait 
construire.  I>e*  jardins,  agrandis,  lurent  plan- 
tés par  h?  Notre,  qui.  sumioubuit  1rs  difficultés 
qu'opposait  l'irrégularité  du  tcrraui,  eu  lit  un 
chef-d'œuvre. 

Jje  grand  Dauphin  tomba  malade  au  château 
de  Meudou  dans  les  prcmieis  jour»  d’avril  1711. 
Ijouis  iflV  se  rendit  pré»  de  son  fils  pour  le 
soigner  daiis  sa  maladie  , mais,  malgré  le» 
soins  de.»  médecin  Boudin  et  Fogun.  le  Dauphin 
succomba  dan*  la  nuit  du  14  au  15  avril,  à l'âge 
de  cinquante  ans.  Son  iils,  devenu  deuxieme 
Dauphin  et  père  de  Louis  XV  n'Iiabita  jamais 
M end  un. 

Eu  IT89  le  château  de  Meudou  servait 
d'habitation  au  Dauphin,  fil*  de  Louis  XVI  et 
de  Ma  rie-  Aloinrtk.  Ce  jeune  prince  s mourut 
le  4 juin  de  la  même  année  à l'Age  de  sept  ans. 
et  le  due  de  Normandie,  son  fier»,  fut  dérlaré 
Dauphin.  C'est  ce  dernier  prince  qui.  plus 
counu  sous  le  iinra  de  Louis  XVII,  mourut  »i 
misérablement  le  8 juin  1795. 

En  1 793  le  château  de  .Meudou , qui  était 
resté  longtemps  sans  destination,  en  reçut  une 
qui  lui  a donné  une  grande  célébrité.  A cette 
époque  la  Contention  multipliait  les  mm  eus 
dr  défense  sur  tous  les  point-  de  la  république 
nienarés  par  ta  coalition  eurupéeunr  ; et  en 
même  temps  quelle  étal  il  usait  à Grendir  une 
immense  fabrique  de  poudre,  elle  criait  à Meu- 
do*i,  par  un  arrête  du  romilè  de  salut  publie 
du  20  octobre  1793,  un  établissement  national 
pour  diverses  épreuves  de  machiue»  de  guerre. 
C'est  de  U que  sortirent  ces  aérostats  propres 
à observer  dans  les  romps  les  forres  ennemies, 
et  à l'application  desquels  nous  dûmes  en  par- 
tie U célébré  victoire  de  Flrurti,*.  Pour  sous- 
traire aux  van  du  public  le*  expérience»  qur 
i l’on  Irutail  à Meudou.  une  espèce  de  camp  re- 
tranché fut  établi  autour  du  vieux  château,  et 
subsista  jusqu'à  ce  que  le  feu  y ava  it  pris  le 
16  mars  1795,  les  bâtiments  furent  ni  grande 
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partir  détruits;  on  ordonna  plu*  tard  leur  en* 
lier*  démolition. 

L'ancien  château  «le  Meudon  consistait  ru  un 
princi|ial  oorjn  de  bâtiment  et  deux  ailes  eu 
retour  du  côté  de  l'entrée , réunis  par  cinq  pa- 
pillons flanqués  de  tourelles.  Le  lùtimeil  du 
Tond  était  décoré,  au  rM-«le-chau»*ée,  d'un 
portique  d’ordre  dorique  d’un  lion  style.  l.’en- 
semlilr  de  l'édifice,  ses  combles  élevés,  l’em- 
ploi des  ordres  grecs  dans  le#  ajustements  et  sur 
uu  petit  module,  tout  rappelait  cette  époque  <|r 
la  renaissance  des  art»,  où,  sans  vouloir  encore 
abandonner  enticrenieut  la  diflpoMtioa  des  an- 
ciem  châteaux  forts,  on  les  enrichissait  de  tous 
1rs  ornements  de  l'architecture  antique,  que  nos 
artistes  allaient  étudier  en  Italie.  L'intérieur 
avait  été  dceoré  par Coypel,  Jouveuet,  Aodrau, 
La  fusse  et  auties  artistes  du  premier  mérite. 

la  nouveau  château  de  Meudon,  êtes é en 
IG99  sur  In  dessins  de  Mnnsard.  est  situé  & 
droite  de  l’ancien  ; il  fut  bâti  en  place  d'unr 
célébré  grotte  construite  par  Phililierl  de  Lor- 
me,  et  sur  l'entrée  de  laquelle  on  lisait  cette 
inscription  : 

Qi.tra  rt  Me  sis 
Hcmbici  II  Galm.«,  PR.  PPS. 

Il  ne  reste  plus  de  ce  chef-d'œuvre  que  la 
grande  terrasse  de  360  ni.  de  loug  sur  140  m. 
de  large,  construite  en  briques,  avec  ses  ram- 
pes qui  soutiennent  le  parterre  situé  au-devant 
du  château  actuel. 

Le  ch  A Iran  neuf,  quoique  inférieur  eo  gran- 
deur à l'ancien  , ne  lui  «éditil  en  magni- 
ficence. Tel  qu'il  a toujours  été,  les  avant- 
corpü.  sont  décorés  de  colonnes  dorique»  ; l'es- 
calirr  est  aussi  éclairé  que  commode.  Le  grand 
vestibule  d’entrée,  décoré  autrefois  parle  chef- 
d'œuvre  de  Jean  «le  Bologne,  |V*t  aujourd'hui 
par  le  groupe  de  /iphirc  enlevant  Psyché,  dû  à 
l'habile  ciseau  de  Rutxhiel  ; la  gracieuse  statue 
de  Pandore  du  même  artiste  occupe  le  vestibule 
du  roi  ; ou  admire  aussi  dans  l’une  des  pièces 
du  rhiteau,  toutes  garnir*  de  tableaux  très -es- 
timé*, le  Dipidon  de  CJinudet.  roulé  par  Soyer. 

— Du  second  étage  on  se  mal  de  plain-pied 
dans  le  parc  ; les  jnrdins  sont  cou|»és  eu  ter- 
rasses qui  s’élèvent  les  unes  sur  le.»  autres  ; elle» 
■*-*  terminent  ver»  le  midi  par  une  pente  insen- 
sible jusqu’au  lias  du  coteau,  où  il  y a deux 
pièces  d'eau  et  un  canal  au  bout. 

Après  le  couronnement  de  Napoléon  , le 
château  de  Meudon  , devenu  palais  impérial, 
prit  beaucoup  d'importance  : on  y fit  de 
grande*  réparations,  et  U fut  garni  de  meu- 
ble* magnifiques  confectionnés  avec  des  bois 
indigènes  ; on  replanta  également  les  jardin*. 

— Marie-Louise  l'habita  avec  son  fl|*  , le 
roi  de  Rome,  presque  constamment  depuis 
1819  et  durant  toute  la  campagne  de  Hiiuir. 

— Dans  ci*  dernier*  temps,  pendant  les  trou- 
bles du  Brésil  et  du  Portugal,  il  a servi  de  de- 
meure à don  lVdrt^  roi  de  Portugal,  à la  reine 
sa  femme,  et  à sa  fille  doua  Maria , aujour- 
d'hui régnante.  Le  duc  d'Orléans  l’a  aussi  ha- 
bité : rnGn  il  a été  occupé  depuis  deux  étés 
pnr  un  illustre  guerrier,  le  maréchal  Sonlt. 


KCDOX. 


ministre  de  la  guerre.  On  arrive  an  rhiteau 
actuel  de  Meudon  par  une  lutigue avenue  plantée 
de  quatre  raugs de  tilleuls,  qui,  en  *e  rejoignant 
aujourd'hui  par  U*  faite,  constituent  uue  de»  pro- 
itienadra  les  plu»  agréable»  que  l'on  puisse  ren- 
contrer aux  environ*  de  Pari»  ; d’un  côté  die 
alamlit  à la  grain  U-  terrasse  du  château,  et  de 
l'autre  au  chemin  de  Fer,  qui  la  croise  en  pas- 
sant *out  uu  pout. 

Le  joyeux  Rabelais,  qui  avait  dé  cordelicr, 
pui»  lie-iiédiilin,  qui  quitta  ensuite  le  froc  pour 
endosser  à Munt|w*IUer  la  rolie  de  docteur  en 
médecine,  et  tvdeviut  une  sccoixle  foi*  béné- 
dictin, était  moine  à St-Maur  lorsque  Jean  l r- 
rin,  vicaire  géuéral  de  l'évéché  de  Paris,  le  lira 
de  sou  couvent,  et  le  nomma  à la  cure  de  Meu- 
don  le  18  janvier  1550.  Tout  le  monde  ton- 
nait l'histuire  de  cet  étonnant  écrivain;  mais 
tout  le  monde,  ne  sait  pas  qu'il  fut  tort  exact 
à instruire  le  peuple  dans  sa  cure  de  Meudon  ; 
qu'il  se  plaisait  à enseigner  le  plain-chant, 
qu’il  possédait  parfaitement;  que.  sa  maison 
était  ouverte  à tout  le  monde,  excepte  aux  fem- 
me* ; qu'il  y rassemblait  souvent  des  savant* 
pour  s’entretenir  avec  eus,  et  que  les  miséra- 
bles y trouvaient  du  secours  dans  sa  bourse  ; 
qu’il  était  d'uue  si  graude  intégrité,  que  jamais 
on  ne  l'a  trouvé  manquer  de  parole  .i  personne; 
que  sa  connaissance  le  rendit  doublement  utile 
à sa  paroisse,  etc.,  etc.  — On  a»*ui«  qu'on  a 
vu  longtemps  sur  la  porte  du  presby  1er*  occupé 
par  Rabelais,  dans  le  temps  qu'il  était  curé,  ce 
distique  latin,  qui  faisait  allusion  aux  différents 
états  de  la  vie  : 

Cardiff  r,  A MK  la"  fnular  tt  r>mi  oâ.V « 

J*  yajrrai  ntmex,  (r  mm  uripl*  dmernl. 

Le  2 juillet  1815  Ira  troupes  prussiennes  et 
anglaises,  après  «voir  passé  la  Seine  au  IVcq, 
s’emparèrent  de  Meudon  et  ravagèrent  ce  mal- 
heureux pays,  tilles  y restèrent  campées,  en 
s’étendant  depuis  St-(l!oud  jusqu’à  Cliavillc, 
tandis  que  le»  troupes  française»,  qui  lirùlaient 
de  les  attaquer , étaient  cantonnée*  dans  la 
plaine  de  Moutrouge. 

Le  rhiteau  de  M étalon,  situé  sur  une  émi- 
nence d’où  la  vue  est  superbe,  est  reniarquabli- 
par  «a  position  ; on  y découvre,  nou-seulcment 
la  ville  de  Paris,  mais  encore  les  rives  gracieu- 
ses de  la  Seine,  et  Ira  nombreux  village*  qui 
bordent  à droite  et  à gauche  le  cours  de  cette 
rivière.  Le  petit  parc,  do*  de  mur»,  contient 
250  hectares  ; le  grand  est  d'une  étendue  im- 
mense. 

Au  Bas-de-Mrudon,  hameau  dépendant  de 
Meudon,  est  une  verrerie  considérable,  appelée 
vulgairement  verrerie  de  Sèvres,  à cause  de 
la  proximité  de  ce  bourg.  Ou  y trouve  une 
belle  pépinière  renfermant  de*  plant*  d’arbre* 
de  toute  espece.  Lue  manufacture  de  faïence 
rat  établie  au  Val. 

C’est  à Mouliucaux,  autre  dépendance  de 
Meudon,  que  se  trouvent  le»  magnifique*  car- 
rières de  craie,  dont  Ira  produits  sont  connus 
sous  le  nom  «le  blanc  d’Espagne.  Les  carrières 
ont  une  immense  étendue  h plusirur*  centaine» 
de  pieds  au -dessous  du  sommet  de  la  montagne 
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de  Meudon  ; die*  sont  soutenue»  de  distance  en 
distance  par  d'énormes  piliers  de  craie  d’une 
blancheur  éblouissante.  — Les  boude  Meudon 
sont  trcs-fréqueulé*  par  les  habitants  de  la  ca- 
pitale, et  même  par  les  étrangers.  Leur  proxi- 
mité de  Pari*  ri  surtout  l'agréable  ombrage  que 
fournissent  le»  arbre*  touffu»  et  bien  venu*  qui 
le*  com|K)*ent  le*  fout  rechercher  de  tou*  les 
amateui»  de»  promenade»  solitaires. 

Rauvi  i . déjientbrocr  de  la  commune  de 
Meudon,  d«ut  »ou  origiueàla  marquise  dePom- 
(koduur  , qui,  M‘  rt-odatil  un  jour  de  Sevrra  au 
château  de  Meudon,  fut  frappée  delà  beauté  du 
rite  où  die  se  trouvait  et  désira  y avoir  une 
maison  de  plaisance.  — - Louis  XV , à qui  la 
marquise  avait  inspiré  la  manie  des  bâtiments, 
trop  heureux  de  satisfaire  à la  fûts  son  goût  et 
les  désirs  d'uue  favorite  toute-puissante,  l'aida 
de  se*  dons.  I n immcav  château  s'élev  a com- 
me jwr  enchantement  ; le»  édifices  furent  con- 
fie* à l'Assurance  et  Ira  jardins  i d'isles  , tous 
deux  architectes  renommés  ; Couvtou  , l-'alco- 
net , Adam  Faine  , Salé  , Pigale  , Fragonnard, 
Lagréuée,  l'embellirait  à l'envi  de  leur*  chefs- 
d’œuvre.'—  Ku  arrivaut  du  côté  de  Meudon, 
ou  rrnconlrail  deux  pavillons  carrés  dont  Tua 
existe  encore  ; puis , apres  avoir  suivi  une  ave- 
nue de  tilleul*  conduisant  dans  une  cour  où 
étaient  les  écuries  et  la  salle  de  spectacle  , on 
]KTiétrail  «lau*  celle  du  diùleau  fermée  de  trois 
côtés  par  le*  aile»  et  le  corps  du  hàlimeut,  et  du 
ipiatrième  par  une  grille  en  fer  doré  qui  la  té- 
I «irait  du  parc.  La  façade  priiu- -ipale  regardait 
Paris.  Il  y avait  au-devant  uue  terrasse  qui 
existe  encore  et  d’où  l’uu  jouit  d'une  vue  ma- 
gnifique. Lrs  face»  latérales  étaient  accompa- 
gnée* de  plusieurs  pièces  Je  parterre  à Fan- 
glaise  , entourée*  de  beaux  orangers  et  termi- 
nées par  des  bassins  revêtus  de  marbre;  au  bout 
de  l'un  d'eux  s’élevait  uu  bdvéder  de  gazon  ; 
ou  descendait  de  la  terrasse  par  de*  rampe* 
jusqu'au  pied  delà  colline  qui  liaigu*  la  rivière, 
dans  le  rours»  tranquille  de  laquelle  se  réflé- 
chissent les  «iule* de»  île*  Seguin  et  Billancourt. 
— Lu  m*  trouvait  un  pavillon  appelé  Brinbo- 
non,  construit  épalemeiit  pour  M"r  de  Pom- 
poduur  et  devriiH  aujourd'hui  uue  la-lie  pro- 
priété particuliers.  — Ou  admirait  surtout  le» 
jordiiu  et  le  pare  de  Bcllevuc  ; *a  grande  aller 
était  occupée  par  uu  long  tapi»  «le  verdure  , où 
l’un  voyait,  au  milieu  d'uu  Iwssin  . la  vtahie  de 
Louis  XV,  sculpté  par  Pigale.  Le  coté  du  jar- 
din à droite  de  rcltc  allée  était  divisé  en  deux 
parties  ; dans  la  première  se  trouvait  un  laliy- 
rinthe  , et  dans  In  seconde,  plusieurs  bosquet* 
ornés  de  bassins,  de  grottes  et  de  ladies  statues, 
notamment  de  celle  de  la  marquise  de  Potnpa- 
tiour , due  également  au  ciseau  de  Pigale  ; l'au- 
tre côté  du  jardin  était  planté  eu  quatre  salira 
avec  des  allées  tournantes.  — L'intérieur  du 
château  offrait  tout  ce  que  l’art  et  la  richesse 
pouvaient  alors  fournir  de  plu*  beau  , de  plu» 
recherché  , de  plus  voluptueux  : tout  y respi- 
rait l’amour.  La  sculpture  et  la  printurg  por- 
taient généralement  dans  leurs  nombreuse*  pro- 
ductions F empreinte  d’un  goût  aussi  déprave 
que  l’étaient  Ira  mœurs  de  cette  é|toquc.  — 
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Ut  ois  XV  ilTfdHWiuil  Iraunmp  Mhiii-;  il 
le  fit . pour  ainsi  due , construire  sous  ks  veux 
et  se  faisait  même  apporter  * manger  nu  milieu 
des  ouvriers.  Ce  priuce  y coucha  pour  la  pre- 
mière fois  le  S4  novembre  1750.  Trois  ans 
après  on  y joua  le  Daria  J a ri  liage  ; la  mar- 
quiœ  de  Pompadour  , qui  remplissait  dle- 
mêroe  le  rôle  de  Colin,  envoya  50  louis  à l’au- 
teur, que  celte  |ûère  contribua  ton!  à faire  con- 
nailrc  à la  cour.  Le  roi  drviut  tellement  épris 
de  la  résidcace  de  Relkvue,  qu'il  »e  la  fit  céder, 
et  elle  tomba  alors  dans  le  domaine  de  la  cou- 
ronne. 

Louis  XVI  fit  cadran  de  Relkvue  à ses  tan- 
tes mesdames  de  France . qui  reculéreut  b 
limites  du  pare  et  augmentèrent  encore  l’agré- 
ment  de  ce  séjour.  — Fu  179.1  le  château  de 
Kellrsue  devint  pro|irièlé  nationale;  compris 
Jans  le  même  décret  que  Mcudon  , il  fut  con- 
servée! entretenu  aux  dépens  de  la  république  ; 
plus  tard  il  fut  vendu  à M.  Tcalu , qui  le  lit 
démolir  rn  gronde  partie. 

En  1823  M.  Guillaume  , anrieu  niaitrr  des 
requête» , en  fit  l'acquisition  et  lui  donna  une 
destination  nouvelle  ; il  fit  tracer  le  plan  d'un 
joli  village  fur  niant  aujourd'hui  une  cinquan- 
taine d'habitations  «dégantes , qu’cmbrllisaeiil 
d'agréables  junlins.  — indépendamment  des 
deux  ailes  et  de  la  terrasse  , seuls  restes  du 
somptueux  château  «ic  Bel  le  vue,  un  doit  encore 
meutiounèr , comme  ayant  appaiimii  à cette 
résidence  royale  , la  fameuse  tour  de  Mariho- 
rougb , qui  fait  aujourd'hui  le  principal  orne- 
ment de  l'agréable  propriété  de  M.  Odicr  . et 
trou  ou  quatre  maisonnettes,  comme»  «nus  les 
noms  de  la  Ferme,  du  Cerf. \ «Ir  la  (image,  de  la 
SaMonailre  , rtc. , converties  aujourd'hui  eu 
charmantes  résidences  d’été.  — Aujourd'hui 
la  plus  belle  et  la  plus  étendue  drs  propriété* 
de  Relies  ne  est  sans  riuilredit  la  délicieiiM* 
haliitatiuu  «le  M"*  Itelislc  , qui  »p|>ai  tenait 
avant  la  révolution  à la  marquise  de  CorsJin. 
On  y trouve  réuni , ilum  mir  étendue  d'envi- 
ron 25  hectares  clos  de  murs,  dont  les  deux 
grilles  donnent  à la  fois  *ur  Sèvres  et  sur  Bel- 
tevue  , un  eliiteau  peu  conùdérabie,  mai»  ad- 
mirablemrat  situé  ; phuteur»  pavillon»  d'ami» 
formant  chacun  autant  de  petites  maison»  «te 
ça  ni  pagne  ; une  jolie  ferme,  un  délirieux  cba- 
lrl , une  splendide  chapelle  où  Ion  célébré 
létrs  et  dimonrhrs  le  service  divin  ; une  vaste 
verre , des  bains  d'une  coquetterie  à faire  pA- 
mer  d'aise  U jietile-niailresM'  la  plus  difficile  , 
niH*  laiterie  qui  n’a  de  rivale  que  celle  du  petit 
Trianoa.rlc.,  etc.,  etc.  Lejnrc, draainédans  le 
genre  paysager,  est  surtout  remarquait!?  partie* 
accidents  de  terrain  dont  «m  a su  tirer  parti 
pour  produire  de  merveilleux  effets,  «I  sur- 
tout par  scs  admirables  point»  de  vue;  d'un 
côté  l’œil  se  repose  sur  une  charmante  val- 
lée que  couronnent  les  km  de  Meudou  et  qui  m* 
prolonge  jusqu'à  Ville -d'Avrmy  ; de  l’autre  ou 
plonge  uirle  vallon  de  Sure»  que  dominent  les 
ombrages  du  pare  de  St-Cloud.  Mai*  toutes  ces 
vues  le  «tient  à la  v oc  immense  et  variée  dont 
on  jouit  du  grand  salon  du  chdteau  , et  notam- 
ment d'un  endroit  appelé  à juste  litre  le  Point- 
t». 


de-Point  ; d'un  seul  coup  d’œil  «mi  aperçoit  une 
vaste  étendue  du  cour»  «le  la  Seine  , les  pont* 
de  Sèvres  et  de  Sl-LÜoud,  le  château  de  ce  nom, 
le  mont  Valérie»  , les  clocher»  «le  St-l)etiis  , la 
butte  Montmartre , les  sommets  des  principux 
monuments  de  Paris,  l'arc  de  triomphe  de 
l’Etoile , le  bois  de  Boulogne,  etc.,  etc.,  etc. 

Depuis  le  9 septembre  1840  Meudou  jouit 
des  avantages  d’un  chemin  de  fer  qui  passe  à 
mi-côte  , et  dont  le  mouvement  union;  singu- 
lièrement la  contrée.  — Si  la  commune  a été 
quelque  peu  défigurée  par  la  tranchée  profonde 
faite  dans  se*  colline*  pour  obtenir  une  ligne 
de  niveau  sur  tout  le  parcours  du  railway  , elle 
en  est  dédommagée  par  ta  lieaulé  du  viaduc  du 
Val-de-Fleury  qui  vert  i franchir  le  profond 
vallon  de  ce  iront;  ce  viaduc,  aussi  remarqua- 
ble par  la  pureté  «te  ton  architecture  que  pour 
réloniinnle  grandeur  du  se*  pioportious  , com- 
prend deux  rangs  d’arcades  superposées  ; cha- 
que rang  r»l  composé  de  sept  arrhes.  Les  ar- 
ches inférieures  prévenlent  une  ouverture  de 

7 m.  entre  les  culées  et  uue  hauteur  sou»  clef 
«gaiement  de  7 n».  L’ouverture  de*  arches  su- 
périeures est  de  10  ra..  leur  hauteur  sous  clef 
«h*  20  m.î  le*  pile*  qui  séjiarent  ce»  «terniércs 
«mt  3 m.  d’épaisseur;  l'épaisseur  des  piles  du 
rang  inférieur  est  de  4 m.  80  c.  Le  viaduc  est 
terminé  par  de*  culées , et  présente  une  lon- 
gueur totale  de  142  ra.  70  r.  La  hauteur  de 
l'omragi1  au-«le*aus  du  »o|  est  dr  36  m.,  mais 
l'élévation  appareille  est  réduite*  31  m.  55  c. , 
au  moyen  d’uu  remblai  qui  sert  à niveler  trans- 
versalement h*  vallon.  La  première  pinrrc 
«le  ce  magnifique  monurernt  . qui  rappt  lie  »i 
bien  le*  graud*  aqnedur*  de*  Romains  , et  au- 
quel ou  a donné  le  nom  «le  pont  Hélène . ai 
l'honneur  de  la  duclnïxve  d'Orléans.  fut  |»wè 
le  1#r  octobre  1838.  Trots  an*  et  quelque*  mois 
après  , une  eataslropbe  é|wiu  va  niable  arrivée 
près  de  rrt  endroit  donna  au  eheiuin  «le  fer  de 
Mcudon  mur  biwi  triste  célébrité . «i  plongea 
plu*  de  e«nt  famille*  dan*  la  désolation.  I je 

8 moi  IS4!  un  convoi  jiarti  à ciitq  h«np*.«  «*t 
«Imite  de  Versai  Ile*,  où  tuu*  iiumen»?  alllumcc 
s'était  portée  pour  voir  jouer  les  grandes  eaux, 
déraila  entre  les  station»  «te  Relkvue  et  de 
Meudou.  Ce  ctMivoi  était  traîné  |«r  deux  lo- 
mmulives,  l'Eclair  n*1  2 et  le  Matthieu-Mur- 
ray , l'une  de  petite  dimension  à quatre  roue* 
placée  en  tète  du  convoi  avec  son  truder  : l'au- 
tre «le  grande  dimension  a six  roues,  construite 
par  Sharpcl  et  RuIierU^ClliVail  immédiatement 
avec  son  trader  et  le  resta  «lu  convoi . - Il  ve- 
nait «le  |ias»cr  sur  te  put!  situé  entre  la  station 
île  Belle* ne  et  la  l>oi-«e  portant  huit  kilomè- 
tre.» : «(uelquc*  secousse»  réitérées,  dont  la  cause 
était  alors  inconnue,  jettent  une  tardive  alarme. 
Le  Mallhteu-Mtnrray  franchit  encore  sans  obs- 
tacle le  (litxsage  de  niveau  qui  coupe  la  roule 
dtqiartemcutala  n“  40  , dite  du  Pavé-des- 
r.atde»  ; seulement  il  atteint  et  renverse  en 
passant  la  guérite  et  la  rabane  du  gante- l»ar- 
rière  Cari  ton  , puis  il  va  s'aluttre  contre  le  ta- 
lus «te  gauche  ; la  roue  motrice  gauche  et 
l’avant  de  oui  ch  Assis  pénètrent  daus  le  talus. 
La  violence  «le  l’obstacle  et  du  elioc  arrête  su- 
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bitcmmt  le  convoi  ; l'Frlair  arrivant  derrière 
«h*  toute  la  foret;  «le  sa  vapeur  contrariée  et  de 
l'élan  du  ctMivoi , niais  »ans  suivre  ta  déviation 
gauche  qu’a  prise  le  Matthieu- Murray,  brise 
ks  «leux  essieux  du  tcuder  de  cette  première 
maehiue , en  défonce  U caisse , et  la  projette 
»tir  la  gauche,  hors  de  la  voie,  dans  l'intérieur 
de  l'angle  formé  par  te  croisement  de  la  voie 
«te  fer  avec  la  route  n"  40.  — Placé  entre  la  ré- 
sistance du  talus  et  cette  uouvr-llc  Mirons#* , le 
Matthieu- Murray  se  couche  sur  te  flanc  droit, 
la  petite  roue  de  droite  dan*  le  fossé,  non  foyer 
»ur  la  voie. — L'Eclair,  dont  les  roues  gnnehes, 
dont  la  roue  de  derrière  «lu  moins,  monte  sur 
cet  obstacle,  verse  à droite  de  la  voie  sut  le 
liane  droit  ; mais  le  mouvement  qiu-  reçoit  en- 
core #i  («artie  d’afrière,  dont  la  petite  roue  est 
engagée  dans  h*  Matthieu-Murray  . fait  que, 
dans  lu  dernière  [Million  qu’elle  prend  sur  le 
»ol , sa  tète  est  ohliq'ieinmt  ramenée  dans  ta 
direction  de  Versailles.  — L’angle  que  forment 
le*  trains  d'arrière  et  le*  foyer*  de*  deux  ma- 
chine* liane  la  voie.  Le  tender  de  l’Eclair, 
brisant  sou  attelage,  franchit  l'obstacle,  et.  sui- 
vant la  projeclion  «h;  gauche  à droite  imprimée 
par  l’Erlair.  va  tomber  dans  sa  position  natu- 
relle sur  la  voie  de  dépari  de  Pari»,  à 8 ou  10 
ni.  en  avant,  sans  outre  dommage  qu'un  essieu 
forcé.  Le  premier  wagon  dérouvert  franchit 
eurore  dau*  ta  première  direction  ; il  va  toni- 
ber  en  sehrisout  sur  le  flanc  droit,  et  verse  au 
pied  du  talus  «te  droite  de»  voyageur*  plu*  ou 
moins  contusionnés  , que  cette  chute  préserve 
! de  l'horrible  destruction  qui  va  s’accomplir 
I derrière  eux.  — Cependant  l’élan  s’amortit  ; te 
! deuxième  wagon  découvert  ne  franchit  qu'in- 
, cumplélrntent  le*  iiMrhiue*  : sou  arrière-train 
reste «««pendu  sur  elles,  tandis  que  l’avaul-train 
| porte  en  avant  à terre  , sur  les  charbons  eit- 
! flammés  qu’ont  répandu*  te*  foyer»  renversé* 
| de*  deux  machine».  I**  premier  wagon  rem  vert 
j s’élève  et  *»*  pose  en  entier  sur  celle  base  qui 
i va  devenir  un  foyer  d'incendie.  Le  deuxième 
wagon,  qui  est  la  quatrième  voilure*,  après  avoir 
enfoncé  «te  sa  barre  d'attelage  la  Imite  à fumée 
de  l'Frlair,  s'intercale  encore  dans  cet  «Vha- 
| faudage  , dont  l'élévation  finit  par  n'étre  (Mis 
moindre  de  10  m.  — Enfin  le  pouls  du  con- 
voi lancé,  pressant  toujours  avec  violence  le* 
voiture*  qui,  comme  la  diligimre  venant  après, 
ne  pan ienueni  plus  à gravir  ce  sommet  placé 
devant  elles,  viennent  s'écraser  pour  ainsi  «lire 
«•outre  lui.  Le*  parois  sc  rejoignent . te*  ban- 
«(uette*  intérieure*  se  rapprochent  pn-sque  en- 
tre clics,  emprisonnent  ainsi  le.»  voyngrur»,  non 
moins  que  le*  portière*  fermerai  def  «tes  voitu- 
res. — Tout  cela  se  passe  avec  moins  de  temps 
qu’il  n’en  faut  pour  te  dire.  Bientôt  h**  charbons 
répandus  sur  te  sol  communiquent  le  feu  aux 
voitures  amoocriécs  ; la  peinture  qui  le*  en- 
duit, et  plus  encore  les  véttntent*  drs  victime» 
en  développent  te»  progrès  avec  une  effroyable 
rapidité.  Eu  dix  minute*  il  a irréparablement 
envahi  tout  ce  qui  est  venu  toucher  i ion 
foyer  ; l’eau  buui liante  rt  la  wqmu  qui  s*é- 
rhappreit  «te*  machine*  liri.MW*  inèlmt  leur» 
ravages  à ceux  «te*  flammes , et  produisent  le* 
74 
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plu»  horrible*  bk»vure*.  — Le  feu  *'etai»  com- 
muniqué à l'amas  des  voitures  et  de»  chaudière* 
brisée*  , au  milieu  duquel  se  JiliatUicUt  les 
malheureuse»  victime»  de  cet  accident.  Je»  ! 
une*  couverte»  de  sang  , le#  autres  moudre»  1 
d'eau  bridante  couraient  ri  et  I»  uiiiuur  de» 
blette*,  tandis  que  de  plus  infortunée.  pens- 
laicut  eniminiée»  datu  les  flammes  sans  qu'ou 
put  leur  put  1er  secours.  — O fut  avec  grand* 
peine  qu’on  parviut  à retirer  de»  cendre*  qua- 
rau te -d*u v cadavre*,  dout  sept  seulenM-ul  «le 
femmes,  presque  entière  meut  consumés,  et  sur 
lesquel*  trente  et  un  étaient  entièrement  Rié- 
couiuiixsahlf».  — Eu  quelques  instant*  , grâce 
à la  chanté  publique  et  à l'intelligent  ruocuur» 
de  M.  le  rooimissairr  de  pitre  Martinet  . de 
M.  le  maire  de  Mcudon  , de  la  brigade  de  gen- 
darmerie , de  M.  le  curé  de  Meudun , des  se- 
cours 1 usent  organisés  de  toute»  pari*.  — « 
Vingt -troi*  pei sonnes,  plu*  ou  moins  grieve- 
«n-ril  blessée*  , ont  été  immédiatement  trans- 
portée* dans  1rs  dépendances  du  château  de 
Mrudun.  Qii*  I que»  beu  le*  après,  les  chirur- 
gien* de  Paris  , notamment  MM.  Amusvat  , 

I sdram-,  Lucien,  Boyer,  Demeaux,  Clocquet 
neveu,  Carot,  accoururent  *ur  ravi*  du  préfet 
de  police  , et  vinrent  seconder  le  /etc  de 
MM.  Obmf  pi-re  et  lils.  — Le  lendemain  de 
l'événement . k lieu  où  est  arrivé  l'horrible  ca- 
tastrophe olîiait  enraie  uu  spectacle  affreux  : 
b1»  deux  locomotives  broyées  barraient  le  che- 
min. Le  Matthieu -Murray  priait  l’empremle 
sanglante  du  corps  de  son  malheureux  chauf- 
feur qui  avait  été  broyé  Contre  elle  par  l'Eclair 
(quel  nom  funeste!  ) , ou  pr  une  masse  de 
17,000  kilogrammes  peannl  , douée  de  la  plu* 
grande  vitesse.  On  voyait  rà  et  là  df*  débris  de 
wagouv  carbonisé»,  des  ossements  calriné*.  des 
fragments  de  chapaux.  de  cbau**ui«s,  de  ro- 
bes . de  châles , de  voile*  eusanglaulrt , et  la 
Iroup  de  ligue  gardant  ce»  funehres  dépuillc* 
que  venaient  examiner  de»  famille*  qilonei. 
— - A Sèvres,  à Mendon,  on  uc  rrueoutrait  que 
des  malheureux  inquiet»  , au  visage  hagard  , 
«Mirant  de  tou*  côtés,  cherchant  dan*  tous  le* 
lieux  convertis  en  dépôts,  demandant  à voir 
des  débris  bumaiu*.  de* cadavres,  ou  seulement 
des  morceaux  de  robes  , de  gant*  , ou  quelque 
autre  fragment  qui  t-clairàt  leurs  investigation*. 
— Neuf  montres,  dout  deux  eu  or  et»  rial  com- 
plet de  conservation , ont  été  retrouvées  ; cinq 
autre»  d’argent  étaient  fondues  eu  pi  tic  ; 
l’une  d’elles,  reconnue  pur  avoir  appartenu  au 
malheureux  tieurge»,  marquait  l'heure  fatale 
de  six  heures  moins  un  quart  ; le»  bijoux,  l’ar- 
gent monnay  é de»  voy  ageur»,  ont  été  réduits  en 
fusion.  Entie  milles  objets  on  a recueilli  deux 
alliaurc»  »ur  l'une  desquelles  on  lisait  ; « Lhi- 
truge  et  Pcyssdon,  uni*  le  6 mai  1842!...  —Ce 
n’est  que  deux  ou  trois  jours  apres  que  l’on  a 
p roouaitrv  le»  victime»,  et  encore  le  Tu  un  de 
beaucoup  d’entre  elle»  ne  le  sera-t-il  jamais. 
Ou  apprit  alors  avec  un  v if  serrement  de  cirur 
que  de*  familles  entières  avaient  été  anéantir*. 
M.  Dumont -d’tîrviUc,  »a  femme  et  sou  til»  qui 
s'étaient  rendus  a Versailles  pur  voir  jouer 
le*  eaux  à l’occasion  de  U fêle  du  roi , out  été 


i victime»  de  In  catastrophe.  — En  somme,  l'ac- 
! cidciit  du  rliemui  de  fer  a coûté  la  sic  à cin- 
quante-six personne»;  il  y en  a ru  deux  fois  au- 
tant de  blessées,  et  liraucoup  d'eutre  celle»  qui 
l'ont  été  gnev  émeut , ne  se  rélabl  i roui  sans  doute 
jamais.  Kim  de  plus  horrible  n'e»J  encore  ar- 
rivé sur  le*  chemins  de  fer!  — L' ne  jolie  clu  plie 
gothique  sous  l'iuvoralion  de  Notre-Dame-drs- 
1 lamine»,  bénite  pr  M.  Denis  Alfrr.  archivé- 
que  de  Paria,  a été  élevée  dan»  un  champ  de 
vigne*  près  du  théâtre  témoin  de  tant  d'infor- 
tunes pr  M.  Lcmarié  , architecte,  À plusieurs 
prsonue*  de  sa  famille  qu'il  y a |wrdne»  , ainsi 
qu'aux  antre.»  victimes.  Cette  chapelle  expia- 
toire est  de  forme  triangulaire  et  |M-ésente  un 
dès Hoppinmi d'environ  4 m.  à chaque  angle; 
elle  est  entièrement  «mvtniîlc  en  pierre»  de 
taille,  appuyée  sur  trois  colonne*  «aiprieures 
également  triangulaire*  , et  surmontée  d'une 
statue  de  ptilr  dimension  de  sa  ptruniH*.  Sur 
la  façade  principle  , au-de*»u*  de  ta  prie 
d’entrée,  ou  lit  : ••  Paix  aux  v ietimcs  du  8 niai;  » 
à l'intérieur,  au-dessus  de  l'auieJ  , est  une  se- 
conde statue  de  Notre  • Damc-dcs  - Flammes 
ay  ant  pur  socle,  comme  la  première,  un  globe 
euiLniuiê,  *ur  lequel  r*t  écrit  en  caractères  de 
feu  : • Aux  victime*  du  vin  mai  mdotclxii.  » 
Bibliographie.  Du  J** T (l'ablté).  Drurip- 
lion  tir  la  maison  royal*  de  Mention,  dédiée 
à J/.  te  Dauphin , traduite  tT uneod*  latine 
de  ,1/.  r able  Routard,  hrocli.  iu-4 . 1703. 
Poses t ne  la  Gun  (GutU.),  Mémoires  in - 
tèressanti pour  servir  à V histoire  de  France, 
ou  Tableau  historique  , etc. , des  maisons 
royales,  châtrons,  etr.,2  vol.  in-4,  1788- 
80,  ou  4 vol.  iu-12,  1788-89*  Let.  iv  contient 
la  Dt* i riplion  de  Meudun. 

Huttinr  (Eugène).  Histoire  et  Description  un- 
turetle  de  la  i ommutie  de  M tutlon  , in-8", 
1843 

MELII-LEY . vg.  Côte-tfOr  (Bourgogne I, 
arr.  et  a 22  k.  deBeaune,  cant.  et  EJ  de  Nuits. 
Pop.  .Vi  t h. 

M El'I. AN  , Meifentum,  Felocatùnm  Mu - 
laucum , jolie  plite  ville , Seme-el-lUte 
(Vexill  et  Ikauce),  arr,  et  à 15  k.  de  Versailles, 
chcf-l.  de  cant.  Cure.  Zs 3.  vy.  A 43  k.  de 
Pan»  pur  la  taxe  de»  lettre*.  Pop.  1,901  h. 
— Tshhaih  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  diocese  de  Houen  , prlemmt 
cl  intendance  de  Paris . élection  de  Mantes  , 
bailliage  , gouvernement  particulier,  couvents 
de  bénédictin* , de  prnitmU  et  d'annonciades. 

MeuJan  est  une  ville  ancienne  dont  il  est 
(ait  mention  dans  des  titre*  du  ix‘  *iec|e  sous 
le  nom  de  munit  tpi  tint  Mallenti.  Elle  était 
autrefois  fermée  de  murs  et  défendue  pr  un 
fort  construit  dans  une  petite  Ue  que  forme  la 
Seine  vb-à-vu  de  cette  ville. 

la  diartu  d'affranchissement  de  Meulan 
est  une  de*  plu*  unrimnes  que  l'on  con- 
naisse ; elle  lui  a été  octroyée  ou  plutôt 
vendue  par  le  comte  Robert  en  1189,  Elle 
est  cousiguée  dans  un  registre  do  Philippe 
Auguste  , fol.  32.  Cette  charte,  comme  toutes 
celle»  de  la  mène  seigneurie,  stipule  par 
l'administration  de  U commune  13  magistrats 


électifs.  1 maire  et  12  pus  bourgeon,  tics 
magistrat»,  élus  pr  le*  communes,  réunissaient 
le  puvoir  administratif  ri  judiciaire.  Ce» 
doubles  altrilmtioa*  étaient  encore  en  1789 
exercée#  pr  la  même  magistrature. 

En  1 34H  M eu  fan  fut  pris  par  1rs  Anglais  ; 
cette  ville  fut  inquiétée  eu  1359  pr  le  roi  de 
Navarre  Charles  le  Mauvais,  qui  y fil  plu- 
sieurs incuisious  ; clic  fut  prise  en  1 383  pr 
du  GucacUu.  et  eu  1417  pr  le  duc  de  Bour- 

*». 

Au  printemp  de  1419  des  armistices  ayaol 
été  signés  entre  tuutr*  le*  armérx  qui  «*  pr- 
tageaienl  la  Franee  , de*  négociations  s'ouvri- 
rent de  toute*  pris , et  le»  roi*  de  France  et 
d'Angleterre  convinrent  d'avoir  une  conférence 
à Meulan  à la  fin  de  mai.  Charles  VI  ayant  été 
atteint  à celte  époque  d'un  nouvel  acre»  de 
frénésie  , le  duc  de  Bourgogne  fut  obligé  de  le 
biisscr  à Pou  luise.  Il  arriva  donc  à Meulan  le 
29  mai  avec  la  reine  seulement  et  sa  fille  Ca- 
therine , âgée  alors  de  dix -neuf  ans  , rt  qu'on 
devait  offrir  pur  femme  à Henri  V. 

Les  négociateur*  qui  avaient  arrangé  cette 
entrevue  avaient  surtout  apporté  le  plu*  grand 
soin  à l'étiquette  pur  conserver  une  égalité 
parfaite  entre  le  roi  de*  Anglais  et  la  reine  qui 
représentait  le  roi  de  France.  Un  champ  pré* 
de  Meulan  était  prépré  pur  leur  conférence  ; 
en  sortant  de  leurs  tentes  respectives  , ils  de- 
vaient taire  autant  de  ps  l'un  qrlr  l'autre 
l>o«jr  se  rencontrer  auprès  d’un  pieu  placé  au 
milieu  de  l'enceinte  ; il*  devaient  *r  rendre 
nircinlde  à une  tente  commune,  où  deux  trônes 
élevé*  à nui!  même  bailleur  étaient  placés  à 
deux  toises  l’uu  de  l'autre.  Henri  V et  Isabcnu 
étaient  suis  b chacun  de  trente  chevaliers, 
trente  écuyers  et  seize  conseiller*  , et  l’un  et 
l’autre  avaient  laissé  à une  égale  distance  une 
garde  de  mille  roralialtant*,  la*  roi  d’Angleterre 
était  accompagné  par  le*  dues  de  (Üarrocc  et  de 
Gloccsler.  scs  frère*.  Au  milieu  de  l'enceinte 
il  rencontra  la  reine , accompagnée  pr  le  dur 
de  Bourgogne  et  la  prinreaoe  Catherine  : il 
l'embrassa.  et  il  convint  avec  elle  que  l'armis- 
tice, qui  était  |*rês*  d'expirer,  se  prolongerait 
jusqu’à  huit  jour»  après  l’issue  des  confé- 
rences. 

La  jeune  |>riiire*ie  offerte  en  mariage  à 
Henri  Y parut  lui  plaire  ; cependant  il  n'était 
piul  di*j»Hé  à sacrifier  pur  die  aucune  dr 
ses  prétentions  : violent , emprté , dur  avec 
ceux  qui  l'approchaient , Henri,  dont  on  a fait 
un  héros  prre  qu'il  remprta  une  grande  vic- 
toire , était  un  homme  peu  propre  à concilier 
les  esprits  ou  à gagner  les  «rurs  ; ses  manière» 
arrogantes  aliénèrent  ceux  qui  désiraient  le 
plus  vivemmt  la  pix  , et  surtout  le  duc  de 
Bourgogne,  qu’il  menaça  de  chasser  lui  et  son 
roi  de  sou  royaume  , si  on  lui  refusait  quelque 
chose  de  ce  qu’il  demandait.  Il  voulait  qu'on 
le  mit  en  possession  de  toute*  les  provinces  cé- 
dées pr  k traité  de  Brétigny.  auxquelles  U 
France  joindrait  la  Normandie  , pur  pos- 
séder k tout  en  souveraineté  absolue . san.» 
aucune  vassalité  envers  le  roi  de  France.  Le 
duc  de  Bourgogne  avait  consenti  à l'abanduu 
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«le  toute  U Guirnue  et  de  In  Normandie  ; mais 
il  tic  voulait  mler  aux  Anglais  ui  U Tou*  j 
raine,  l'Anjou  et  le  Maine,  ni  la  suzeraineté  I 
<le  la  Bretagne.  Tandis  que,  dans  les  confé- 
rences journalière*  qui  se  runtiuuemit  quatre 
semaines,  Henri  V et  le  duc  de  Bourgogne  dis-  j 
putaient  sur  ce  point , le*  conseillers  du  «lau-  ’ 
pistil  s'alarmaient  «le  ce  qu'on  allait  faire  la  | 
poix  «au  eux , et  Taïungui  Duchifei  avec  1 
Bail  ui  un  , le»  deux  hommes  le»  plus  iulluenls 
du  parti , vinrent  à Pontoise  pour  offrir  au  duc 
de  Bourgogne  une  nVimciliatiuu  complété  de»  | 
Armagnac»  avec  les  Bourguignons,  qui  met- 
trait la  France  eu  état  de  oc  plu»  recevoir  la  loi 
des  Anglais.  C’était  la  chose  que  le  duc  de 
Bout  gogne  desirait  le  plus  passiûuix-nicut  ; il 
aurait  acheté  par  de  grands  sarriliiT-»  sa  ré- 
union avec  l'héritier  du  troue.  L'arrogance  de 
Henri  V le  blessait  chaque  jour;  l’t-\  pli  nation 
du  traité  de  Brétîgny  donnait  lieu  à th«  difli-  I 
cultes  toujours  croissantes.  A l'issue  de  la  con- 
férence du  30  juin,  Henri  et  le  duc  de  Bour- 
gogne se  séparèrent  avec  aigreur,  et  la  négo- 
ciation fut  rompue.  Le  ruuuarque  anglais  eri 
éprouva  cependant  du  regret  ; il  donna  , le  18 
juillet,  commission  a l'archevêque  de  (butor- 
bérv  et  au  comte  de  Warvick  de  repren  Ire  le» 
conférences,  comme  aussi  de  proroger  la  trêve 
jusqu'au  39  juillet.  Mai»  des  le  7 juillet  le  j 
duc  de  Bourgogne  avait  quitte  Pontoise  pour 
Pc  rendre  à Gorheil. 

Dans  les  guerre»  civiles  et  étrangères,  sous 
le  réguc  et  |iendant  la  demeure  du  Ijiarb  VI, 
la  ville  de  Meiilan  fut,  comme  toute»  celles 
des  environs  de  I'ari»,  ravagée,  piller,  ctuuti- 
gbntér  tour  à tour  par  le»  Anglais,  le»  Arma- 
gnac», les  Bourguignons  , et  par  de»  brigand» 
étrangers  à tous  les  parti».  Le  premier  de  l’an 
1433  le  parti  des  Armagnac»  s'empara  «lu 
pont  de  Meulan,  et  se  livra  à tou»  le*  crimes  de 
la  guerre.  Cette  place  fut  reprise  pir  les  Bour- 
guignon». les  Armagnacs  ou  ceux  du  jiarti  du 
dauphin  Charles , après  avoir  conclu  une 
trêve  le  54  septembre  1435,  reprirent  Meulan 
b nuit  suivante  ; cette  prise  fit  renchérir  les 
denrées  dans  Paru.  Enlin  cette  ville  fut  défi- 
nitivement réiluile  mmis  I'oIh'iomocc  de  Charles 
VII.  de  même  que  tout  h*  reste  de  b France; 
elle  fut,  comme  Mantes,  donnée  par  Henri  II 
à Catherine  de  Mcdicis. 

Meulan  op|>osa,  pendant  les  guerres  de  la 
Ligue,  une  résistance  opiuiâtre  aux  troupes 
du  duc  de  Mayenne,  qui  fut  force  d'en  lever 
b siège. 

Les  arme»  de  Meulan  sont  : ./ azur  senu: 
Je  fleurs  rie  Iis  J or. 

Cette  ville,  environnée  de  vignes  et  de 
prairies,  est  bâtie  rn  amphithéâtre  dans  une 
belle  situation,  sur  b riv«?  droite  delà  Seine,  et 
sur  le  chfii  de  fer  de  Paris  à Boom.  Se* 
deux  ponts  furent  bâti»  par  une  comtesse  de 
Callerande.  Celui  qui  est  entre  b ville  et  qu'on 
appelle  le  Fort  fut  rétabli  sous  la  directioii  du 
marquis  «le  Roi  ; il  est  de  niveau  dans  toute 
ion  étendue,  et  présente  de  belles  arches  sur- 
baissées. 

Avant  b révolution  U y avait  a Meulan 
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trois  paraisse»,  un  prieuré,  un  couvent  de  pé- 
nitent» et  un  cnuveiit  de  religieuse»  atmouriadr». 
Des  trou  églises  une  a été  détruite,  uue  autre 
a été  conservée,  et  sert  «le  halle  pour  le  mairhé 
aux  grains;  b troisième,  sous  l'invocation  de 
saint  Nicobs,  est  F église  paroissiale.  lé»  cou- 
vent* ont  été*  vriidus  comme  bien»  nationaux, 

Biographie.  Patrie  d'Avr.-Jos.  Uvkuk, 
savant  magistrat,  auteur  de  mémoires  manus- 
crits sur  l'histoire  de  Meulan  et  du  Vexiu  . 
déposés  à b bibliothèque  du  roi. 

De  son  frere  Lxvkur  m (jiampiov,  littéra- 
teur et  auteur  dramatique. 

De  Sivios  i>«  Gamackis,  membre  «le  l’aca- 
démie des  sciences,  auteur  des  Agrément.»  du 
langage  réduit»  à leur*  priuci|tes. 

Du  J.  Ouvrit,  littérateur. 

Du  lieuleiiant  gitmal  luron  Gkxcv. 

Fabriques  de  bonneterie,  «le  cardes,  de 
produit»  chimiques,  Tanneries.  Nombreux 
moulins  à farines.  Exploitation  des  carrières 
de  pierres  à plâtre.  — Commerce  ronsUlé- 
râble  «le  grains.  — Foires  de  trois  jour»  le  28 
octobre  et  la  veille  de  l’Ascension. 

MKl'LKRS,  vg.  Seine-/ nf.  (Norrrwmhr\ 
arr.  et  à 15  k.  de  Dieppe,  rant.  et  0 d'Kn- 
verroeu.  Pop.  473  h. 

MEELIN,  vg.  Stuine-et-ljLurr  (Bourgogne), 
arr.  et  a .10  k.  de.  Mâcon,  cant.  et  EJ  de  Ma- 
tour.  Pop,  357  h. 

NI  EL- 1.1.  ES.  lig  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  à 22  k.  de  Baveux,  cant.  et  M d’Orbcc. 
Pop.  1,088  h. 

, MET  LOT,  vg.  Nièvre,  emmn.  «k*  Monligny- 

aux-Amogitc»,  EJde  St-Renin-d'Azy. 

M KIT-SON,  vg.  Côte-if  Or  (Bourgogne), 

, arr.  et  a 27  k.  de  Chiilillon- sur-Seinc,  cant. 
et  El  «l’Aignay-le-Duc.  Pop.  179  h. 

NI  EL -N . vg.  Seine-el-Marue,  eomro.  d’A- 
| client»,  SS  de  la  Chapellr-b  Reine. 

MEEXET-PLAXCME  ou  sua  Barri,  vg. 
/mire  (Berry),  arr.,  rant.,  Ei  et  à 12  k.  d û- 
iouJun.  Pop.  308  h. 

MEE.NET-SER-VATAN,  vg.  /tulre  (Berry), 
arr.,  cant.  et  à 17  k.  tl‘K»oudun,  0 de  Valait. 

I Pop.  487  h. 

MKEXG-KCR-LOIKK , MagJunum  Car- 
nutum,  Mau/uuum,  pelilr  ville,  Loi ret  (Orléa- 
nais) , arr.  et  à 18  k.  d'Orléans,  chef-l.  «le 
rant.  Cure.  El*  A 138  k.  de  Pari»  pour  la  taxe 
de»  lettres.  Pop.  4,315  h.  — Txrraix  tertiaire 
moi  en. 

Cette  ville  est  assez  bien  bâtie  et  fort  agréaltfc- 
ment  situ»*  sur  b rive  droite  de  b bure  et  «ur  b 
grande  roule  d'Orléans  à Tours.  On  y voit  un 
joli  château  qui  faisait  jadis  partie  du  domaine 
des  évêques  d'Orléans. 

| Patiu»  de  Jkax  Cxorivs l,  « uunu  mmm  le  nom 
de  Jkax  nv  Mikh  , qui , quarante  ans  âpre»  la 
| mort  «h-  Guillaume  de  Loin» , acheva  le  tonuiii 
de  la  Rovr,  ouvrage  fatigant  à lire,  mai»  tres- 
uistructif  pour  ceux  qui  vruleut  connaître  les 
mœurs  , le»  usages  et  surtout  le»  npinious  de» 
xxu*  et  xiv'  siècles.  — Ce  lut  Jean  de  Mruug  , 
qui , dan»  ce  roman  de  la  Rose  , ht  cxmlrr  les 
. «lame»  ces  ver*  injurieux  rt  grossièrement  ex- 
! primés  : 
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T«*le,  «I»»,  W(rl  ut  luira 
D*  (ail  «U  4*  luulrBlri  |iiiU,  , 

Rt  «j«l  lr»*-l»c«i  khu  clirirWl»! 

TomIm  p»U.  «ont  tr,m»»roit. 

• 

On  raconte  que  , pour  se  icupT  «le  cette  iu- 
jure.  les  fdle»de.  b reine,  charnue  armée  d'une 
poignée  de  verges , le  saisirent,  rt  s'apprêtaient 
à lui  duimer  le  fouet  ; le  poète  le»  déconcerta 
en  leur  disant  : « J'y  romet» , à cuuditiou  que 
la  plus  grande  pute  de  vous  donnera  le  premier 
coup.  » Il  évita  jiar  cette  audare  la  punition 
qu’il  méritait , aucune  des  fdle»  de  b reine 
n'ayant  osé  frapper  b première.  - On  sait  que 
le  même  auteur  dédia  à Plnlqqie  le  Bel  la  tra- 
duction du  Traité  de  la  comolation  , par 
Boëce. 

Fabriqua  de  feutres.  Nombreuses  tannerie*. 
SuperU-s  moulin*  à farine».  Belle*  pajM-teries. 
— Commerce  considérable  de  farines  cl  de  cuirs 
estimes.  — Foires  lr.v  10 avril,  29  juin  , 20 
sept.,  9 oct.,  tt  nov.  et  vendredi  saint. 

NIEl' X 1ER  (le) , vg.  /sire,  cou  un.  de  St- 
Pierre- il’ Eu Ireinont , £3  des  Echelles. 

NIEt'HEE.  lig Sarthe{ Maine),  arr.  rt  â 21 
k.  de  Marner»  , cant.  de  Mardi le»-l«»- Brans  , 
S de  Beaumont-sur-Sai  lire.  Pop.  521  b. 

MEEKl  IIIN,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.  et  à 23  k.  de  Ik thune  , cant.  et  23  de 
Leu*.  Pop.  701  h. 

NIEE  K<  or  HT  , vg.  //.-Satine  (Franche- 
Comté)  , arr.  et  à 25  k.  de  Lure  , cant.  dr 
Saulx  , £3  de  Luxtuil.  Pop.  942  h. 

MKERDRAQEIF.RK  (la).  *g.  Manche  (Nor- 
mandie) , arr.  et  à 24  k.  de  Coulauccs , caoL 
de  Rréhal . t'dc  Gavray.  P«>p.  624  h. 
NtEERK(b),  Jura.  V.  u Muta*. 

NIKERÉ  , vg.  Nièvre , connu,  de  Ib/ollr» , 
R3  de  Châtitloii-cn-fbzoix. 

MEURES,  vg.  //.-Marne  (Champagne), 
arr.  cl  à |3  k.  de  Chaumont-m-Rasaigm . cant. 
et  tri  «le  Juzenuccourt.  Pop.  357  h. 

NIEE H(«EHS (4«rauds et  Petit*-),  vg.  Srinc- 
ri-Oise,  cumin,  et  0 de  St  Aiuoiill. 

NIEE  Kl  VAL.  vg.  J/iflf  (Picardie)  , arr.  rl 
à 30  k.  de  Laon  , cant.  de  NcufehâtH , 3 de 
Reaunmx.  Pop.  171  h. 

NIKE  KS AC  . bg  Charente-lof.  . Saitilongc), 
arr.  et  A 17  k.  de  Sainte» , caut.  de  4 •tmozar  , 
7-’  «le  Jaujon.  Pop.  1.453  h. 

MF.t'RSAELT  , Muni  Salins , Mure  Cal 
Jus , joli  bourg,  Céte-tT Or  ( Bourgogne)  , arr.. 
cuit.,  22  et  â 8 k.deBeauue.  Cure.  P.  2,107  h. 

Ce  liourg  est  situé  sur  un  coteau,  près  de  b 
grande  route  de  Pari»  à Lyon  , au  milieu  d'un 
vignoble  renomme  jur  scs  «léliriru»  v iu»  blancs; 
les  coteaux  des  Charrues  . de»  Per  rien»,  de* 
( iene» ricre»  rl  delà  l.oule-J’Or  soûl  le*  plus 
estimé*  ; c'est  aussi  sur  son  territoire  que  l’on 
Itwlte  l’tMcUral  viu  «uuge  de  Santcsud. 

Le.»  luilHtaut»  de  celsnirg  furent  atlram-hix 
au  xiv*  kiecle , mais  a des  condition»  si  dure»  et 
exigées  avec  tant  de  rigueur  , qu'il*  abandon- 
nèrent le  pays,  excepte  si*  lannlle». 

la?  château  fut  dctniil  en  (tartie  par  oidrr  de 
Louis  Kl,  eu  1 478  : üfut  totalement  démaniclé 
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:>8l  XLfHTllE  (département  de  b). 


MC17KTHE  (départ  cment  de  U). 


MKURTHK  (drportemmt  de  la). 


après  b félonie  dr  Henri  de  Montmorency  en 

1633. 

L'aiguille  du  docker , en  pierre»  de  taille  et 
très-bien  travaillée . c»l  une  «les  plus  belles  du 
département.  — Commérer  de  vins.  — Foires 
le*  Il  mai , 4 sept,  et  7 dér. 

Bibliographie.  Roincm.  Foui/tes  sur  h 

territoire  </e  MeunouU , in -4.  1843. 

MEt’RTHK(la).  Mur  ta,  rivière  qui  naît  de 
deux  smunv  dans  les  Vosges,  au  revers  de  la 
moulagne  du  Rou-llutunir,  I'iiim*  sur  le  penchant 
de  b montagne  «lu  \ allât  , et  l'autre  nu  Monta- 
Un.  Kl  le  passe  n rbiufaiug,  l'aise,  Sic-Morgue- 
rite,  St -Die.  llaou-IT.tapr,  à Ihùmllc  où  elle 
• titre  dans  le  département  auquel  elle  donne 
son  nom.  à Baccarat , Luné» ille , Rosier»». 
Ormtluisle . SI- N ténias,  Nancy,  et  se  jette  dans 
la  Moselle  au  ckftsou»  «h  Frima  rd.  \js  Mcurtbe 
roule  d'.ilioid  avec  rapidité  sur  un  fond  de  «j* 
Me  et  de  cailloux,  qu'elle  altran*’  facilement 
Jore  de  ses  crues  ; elle  de»  ient  ensuite  plu»  Irau- 
quillc  et  dimiuuc  considérablement  de  vitesse. 
Dans  son  r ours,  qui  est  de  160 h.,  elle  reçoit  la 
Yexotoe,  la  Mnrlagitr,  le  Sanon. 

Celte  rivière  commence  n êtn'  Uni  table  à 
Plainfaiug  (Cotfe^j,  et  navigable  un  [k*u  au- 
dessus  de  Nancy,  ta  longueur  de  la  partie  Ilot  ta- 
ble est  de  1*9.000  ni.. celle  de  b pm-tie naviga- 
ble est  de  11,4100  ni.  Les  objet»  de  transport 
consistent  prmcijwlctnriit  en  |danrhrs  de  sapin 
pour  b llollaude.  rl  ai  loi»  de  chauffage  et  de 
constnictioa . 

HEURTHE  (département  de  b).  Le  dépar- 
tement <lc  b Mcmiherst  formé  d'une  partie  dr» 
ancien»  duché*  de  fau-raine  et  de  Bar,  dt  la  por- 
tion méridionale d**s  ci-devant  Trois- KviVhi-s  et 
du  comté  de  Dalto.  qui  étaient  compris  lions 
I»  ri  .des  mit  Lorraine  méridionale.  Il  tire  sait 
nom  de  b Manille,  qui  le  traverse  du  sud-est 
au  nord , et  s'y  jette  <l,m»  b Moselle.  — Ses 
limites  sont  : au  uoi-d,  le  dëjw.rtcniriil  de  b 
Muselle  ; à l'est,  celui  du  Has-Rlùu  ; au  sud,  re- 
lui de  b Meuse. 

Le  territoire  Je  ce  département  est  remar- 
quable par  la  lieauté  de  *c«  sites  et  par  la  variété 
«b*  Us  productions.  !>•  sol  présente  im  terrain 
inégal  cl  varié . ou  l'on  ne  trouve  ni  plaine 
Kim  étendue,  ni  montagnes  pmpremi  ut  dite*; 
mais  il  est  nitncnnpè  de  colline.»  qui  domieut 
n&i*»aurc  à dm  vallons  presque  tous  arrosé* 
por  des  enux  vises.  — fas  plaines  m composent 
de  quatre  l*a»*ins  principaux  : celui  de  la  .Mctir- 
llir,  formé  de  Iwlb-»  prairies  que  des  inonda* 
lions  fréquentes  cous  mit  d'iiu  sable  terreux  qui 
le»  fertilise;  celui  de  b Moselle . qui  compte 
cinq  espèce»  «Je  terres  d’une  fertilité  plu*  osi 
moins  grande  ; celui  «le  lu  Scille.  le  plu»  fertile 
de  tous  ; relui  de  lu  Sarre,  qui  ne  |irodnit  qu’a 
lotte  dVugrai».  qu'on  nrgligr  troj»  sotiveut  de 
lui  fournir.  — I.cs  montagne.»  les  plus  élrsée* 
ii‘<Mit  commuuëniait  que  de  à ®00  m.  d’é- 
lésation  au -devais  du  fond  qui  !«•$  sépare, 
excepté  sur  le  mers  occidental  des  Vosges,  où 
on  leur  donne  dr  3(M)  à 3.10  ni.  au-dessus  de  b 
plaine.  Parmi  «■«  montagne»  on  distingue  dans 
I ut  i M*lix<r 'lisent  de  Sarrrljourg  le  Ifrngst  et  le 


S|Ntilierg.  en  face  et  au  nord  de  la  fourche  du 
grand  et  da  petit  Donon,  jioinfs  nilminanLs  de 
b chaîne  de*  Vosges.  Dans  les  autres  arrondis- 
sement*. on  remarque  les  rides  d'Ksscy,  fron- 
tières des  Vosges;  de  Léoinont,  prés  de  Luné- 
ville ; du  Patis  de  b Croix,  prés  de  Jnliset  ; de 
St-fimnnin , d’Angomon , de  Sion.  d'AmiDCC, 
de  Sle-C»enetièv'r,  de  M cuisson , du  mont  St- 
Jenn  . de  Toulon , de  Delmc , de  Sl-Mirhcl  «*t 
de  Rarinr,  le»  forêts  couvrait  une  grande 
éiaklue  de  territoire  et  saut  ié|wrlics  tant  dans 
les  plaines  que  sur  la  croupe  des  coteaux. 

La  surfanr  du  département  est  «h*  618,944 


liectnrcs,  divisés  ainsi  : 

Terre»  blmornhlrs.  ........  303.636 

Prés 71,851 

Vignes 16,371 

Bois 116,209 

Verger» . pépinières  et  jardins.  . . . 6,236 

Oserai»*»,  niniaie*  et  satisMtai.  ...  109 

Ftang».  mare*,  canaux  d'iriigatmu.  . 3.447 

Lande»  et  bruyère* 6.171 

Cultures  «h  verse* . . . 43 

Superficie  dr*  propriétés  Mtie*.  . . 1,877 

Contenance  im|M>sable.  . . 121,930 


Routes,  chemins,  pbces,  rues,  He.  . 10,461 

Rivière*,  lacs  et  ruisseaux 5,306 

Forêts  it  domaines  non  productif».  . 67,051 

Cimetières,  églises,  Idîtimail*  publies.  3?  I 

CiMiIcnanre  non  imposable.  84,992 
On  j compte  : 

76,888  inaÎMMU. 


495  moulins  a eau  et  à vent. 

4 forge*  et  fourneaux. 

167  fabriques  et  manufarUiiv». 

Soit  : 77,554  propriétés  bâties. 

Le  nombre  des  propriétaire»  est  de.  165,382 

Celui  de*  parcelles  de 2.185.443 

HTmootAran.  Li*  département  est  arrosé 
par  un  grand  nombre  de  cour*  d'eau,  dont  les 
plus  considérable»  sont  b Menrthe  «d  b Mo- 
selle, «pii  y sont  navigables.  loi  autres  riv  ierc» 
qui  le  traversent  ou  «|ui  »'y  |senlcnl  sont  la 
Sorte  , b Scille , la  Mortague  , le  Madon  , In 
petite  Scille , b Rnogc-Kau , la  Tcwuic . la 
Rlette,  b Plaine,  leSamm,  le  Itmion,  le  Tcr- 
muin.  le  Très,  etc.  — Le  canal  de»  Salines  de 
l*Kit  a été  entrepris  pour  éialdir  b communi- 
cation de  lu  Sarre  avec  lu  Seillr. 

Le  «lëpartrment  renferme  plusieurs  étangs 
tré*-po*»*minaix . dont  I«*s  proieipaux  vml 
«eux  «le  Liudrr,  de  Torcheville , de  Stock . 
«le  Ooodrexangc , de  Mitterdicim , «le  Rérhi- 
enurt-le-Cliâteau,  «le  Fonlrrct  et  de  lu  Forêt* 
b-Rcinr. 

CmtMCNicxTicMs.  1^  département  est  traversé 
par  8 routes  royalca,  par  15  routes  départe- 
mentale» , et  par  un  graikd  nombre  de  elu.'iniu» 
vicinaux  «le  grande  ronimunication. 

MfrVoxni  cwii».  lu*  climat  du  départrm«’nt 
de  la  Menrthe  r*1  «’x  tri-moment  variable,  et  il 
n’evt  pn*  rare  de  voir  1a  végétation  du  prin- 
trmpx  arrêtée  par  le»  gelée*  qui  vimnml  en  mai 
et  juin  détruire  les  plus  liellcs  espénuire*  ; le» 
matinée*  rt  les  soi  iris  «ont  généralement  trés- 


f raidies,  tandis  que  b chaleur  du  milieu  du  jour 
«•si  souvent  insupportable.  Celte  variation  de 
l'atmosphère,  trcs-reraarqualde  dan»  tous  le» 
temps  de  l'année,  est  bien  plus  sensible  en  été 
et  «*ii  automne.  Il  règne*  une  grande  inégalité 
entre  les  saisons  : ainsi  tantôt  les  hiver»  sont 
longs  et  rigoureux  , tantôt  il*  sont  pluvieux  et 
doux;  tantôt  1rs  étés  sont  sers  et  chaud»,  «tu  tout 
n fait  Inimitiés  et  pluvieux  ; oii  ne  |tent  établir 
à cet  égard  aueiin  rapport  uniforme  et  cons- 
taiit  : le  maximum  du  froid  est  de  —17  d«*gré» 
environ;  le  maximum  de  b chaleur  de  -f  27  a 
28.  Ordinairement  k*  froid  cominwice  à **  faire 
mu  tir  à b fui  de  navemtirr.  et  va  m augmni- 
tout  juscpi’a  la  fin  «le  jouv  ier.  Le  printemps  oflre 
rarrment  de  li«*aux  jours:  |»re»qiie  toujours  il 
r»l  pluvieux.  C'«*s»  de  b mi-juillrt  à b nu-août 
que  les  plu*  grande»  chaleurs  se  fout  sentir; 
«pian!  à l'automne,  il  est  assez  ordinairement 
la  plus  IjHIc  saison  du  pays.  — Les  vents  qui 
Miiilllent  sur  le  «h-parlement  dr  b Meortbe  pui- 
sent être  dansé*  comme  il  suit  : 1‘  le  sud- 
ouest;  c‘r*t  celui  qui  y «^ne  le  plus  ordinal- 
iruiriit  : eu  passant  sur  l'Océan,  il  se  charge  de 
v apeurs  qui  prodiiiwnt  des  pluie* , sou  v eut  d'une 
longue  durée  : 4”  le  nord-uur*t,  dit  de*  Anko- 
nn  : il  apptirie  h**  neige*  et  les  frimas,  et 
détruit  1rs  espernnres  que  donne  b lielle  végé- 
tatMMi  «le*  arbre»  à fruit*,  au  printemps  ; 3*  lr 
nord-est,  qui  rend  le  riel  pur  et  produit  en  etc 
b sécheront*  . en  hiver  un  froid  violent;  4* h 
sud.  qui  ue  souille  «pie  nireineut.  mais  produit 
une  chaleur  suffocante;  5"  l’est  et  le  sud-est. 
qui  durent  ordinairement  f«srt  peu  ; 6“  l'ouest, 
qui  est  tantôt  humide  et  tantôt  très-froid. 

Pnom  mosi,  Le  soi  du  «lépnrtement  «le  b 
Meurthe  c»t  trèv-fcrlile  dan»  quelque*  prtn-- 
et  Mirtniii  dan*  b pbine;  «bn*  d'autres  il  est 
ingrat  et  ne  produit  meme  jm»  tout  ce  qui  est 
nécessaire  à b subsistance  des  habitant*. — Le* 
céréales  forment  la  priuripale  culture  du  depar- 
Ir nient.  On  s'v  livix-  surtout  à celle  du  froment, 
de  l’avoine  « t de  l’orge.  Quelques  cantons  sont 
rite*  pour  leur  fertilité  ru  blé . principalement 
ce  qu'on  appelle  encore  le  comté  de  Vaiuiémoot. 
le  Vermou  et  tout  le  pays  formant  b vallée  dr 
b rivière  «le  Scille.  On  évalue  la  récolte  en  blé. 
année  rominunc,  à prrs«le  1,400,000  hectoli- 
tres, et  re  qui  excède  le»  besoins  des  katutarit* 
et  de  l'agriculture  est  transporté  sur  le*  marrhe* 
(ludé|Kirtenuiit  de*  Vosges, où  il  sc  fait  ordinai- 
rement ih**  achat*  «■onsidémlde*  posir  le»  dépar 
tetneulsdu  Midi,  — colza  c»t  ailtixc  depui» 
quelqiie*  années  avec  un  grand  succès.  — Une 
anrtmnr  «rdonnauce  des  dur»  A*  birniiic  por- 
tail défense  de  plonter  de  b vigne  «bns  tou»  le* 
terrain*  propre»  à b culture  du  blé-fromcut- 
I )epiùs  qu’elle r*t  lomlrée  en  désuétudr,  la  quan- 
tité «b  vigne  qu'on  a pbutée  est  imanaisc,  et 
l’on  y a consacré  le*  meill«*ur*  terrain».  Dans  b* 
aumVs  propice»,  et  elle*  sont  rares,  parce  qui- 
Je*  gelées  du  printemps  H le»  variations  nom- 
breuse* de  l'atmosphère  dèt misent  très-»oiivcni 
les  «•s|W'raiires  A**  v ignerou» , on  fait  une  tré*- 
grnmlc  quantité  de  vin,  dont  nue  partie  secon 
somme  dan*  h*  pays  même.  L'excédonI  s’expor- 
te dans  le  département  des  Vosges,  «m  b xigm- 
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M Kl' RT  H F.  (département  de  b). 

a'eal  cultivée  que  dans  quelque*  canton».  Le» 
Alwinu  tiranrut  auui  fairf  ditu  le*  départe- 
ment de  la  Meurt  hr  de»  achat*  de  % in  pour  le 
mélanger  avec  te  leur,  qui  est  plus  dur  et  plus 
fours*  en  couleur.  La  vigne  n'est  pas  cultivée 
daiu  tonies  les  partie»  du  déparleiiirul , il  eu  ni 
quelques-unes  où  In  température  esl  trop  froide 
pour  que  k*  raisin  jmivu.'  mûrir.  Ou  ne  la  cul- 
tive point  dan»  l'arrondissement  de  Sarralwurg. 
paire  que  le  voisinage  de»  montagnes  des  Vos- 
ges y fait  régner  une  grande  partir  de  Tannée 
un  froid  qui  y retarde  beaucoup  ta  'egctftlmu. 

— b pomme  de  tenvest  cultivée  en  grand. 
Les  légumes  de  tout  genre  croissent  usée  ahon- 
danre  dans  toute»  les  partie»  du  département, 
la*»  fruits  y sout  aussi  1res- varié»  rt  en  grande 
quaulité. — Les  prairies,  surtout  et* Iles  qui  sont 
situées  sur  les  nombreux  cours  d’eau  qui  arro- 
sent le  département , produisent  aliomhinunciit 
«lu  foin  «k*  Imiiiiic  qualité.  — Ku  général  la  vé- 
gétation est  assez  tanlise,  surtout  dan.%  lest  par» 
lies  du  département  qui  avoisinent  les  monta- 
gnes des  Aosges,  et  Tou  mnaïqur  que  les  au- 
née*  où  il  y a en  de»  iM'iges  ulxmiUmte*  et  de 
longue  dures;  «ml  relies  qui  produisait  kl  plus 
l>rlles  itTollc». 

Les  chevaux  du  département  sont  en  géné- 
ral d’uue  petite  taille.  Lrla  provient  «le  ce  qu'un 
le»  fait  travailler  étant  encore  trop  jeuur»,  et 
surtout  de  ce  que,  dans  le»  patinage»,  les  jeunrs 
entier»  étant  en  liberté  ivre  lis  jument»,  leurs 
produits  se  reva  illent  de  la  faiblesse  rt  de  lu 
jeunesse  des  premiers.  Toutefois  Tesjiére  tend 
à s’améliorer  ; 1rs  chevaux  de  la  partie  «lle- 
matidr  du  departement  sont  déjà  lieamrmp 
améliorés,  et  Ton  pourrait  y faire  une  remonte 
|»o«r  la  cavalerie  légèrr  et  le  train  «l'ailillerie. 
Le  haras  de  Rosière»,  «pii.  dans  le  temps  de  la 
monte,  envoie  des  étalons  en  station  sur  dis  ers 
points  du  département,  contribue  à l'améliora- 
tion de  l'espece  , ainsi  que  le*  prinH*»  que  k* 
rou«*il  général  vote  chaque  autiée  |«mr  être 
distribuer*  aux  propriétaires  de»  plus  bcllrs 
jument»,  poulains  ou  |*nilirtir*.  Le  cheval  est 
employé  presque  exclusivement  dans  les  tra- 
vaux de  l'agriculture.  — ■ Le*  IWîtc*  « cornet  «ml 
d’um;  e»|M>ce  médiocre.  Un  n'emploie  le  Imif 
à la  culture  de*  Irrre»  que  «tau»  la  |mrtie  du 
département  formant  le  revendes  montagne» 
de»  Vosges.  Les  vaches,  quoique  petite»,  four- 
nissent du  lait  eu  almodaiirf , 

Le  porc  forme  la  priiK'qwilc  nourriture  des 
babitauU  des  campagnes  H de»  ville»,  c’e»t  un 
objet  de  grand  commerce  polir  le  dé|uu  tenu  ul. 

— Ou  trouve  encore  <k*s  cerfs  dans  quelque» 

grandes  forêt»  du  dé|>artemt'uL  Le  chevreuil  y 
est  rnmre  et»  assez  grande  quantité  et  h*»  san- 
gliers toit  nombreux  ; le»  lièvres  mminmrciil 
à devenir  me».  Le»  loiqn  cl  le»  renard»  sont 
assez  commun*,  ainsi  que  la  fouine.  le  putois  et 
In  lidettr.  — Le»  rivières  sont  peu  poisson- 
neuse» juirre  qu'dlrs  vont  épuisées  pnr  la  pêche; 
mai.»  h*»  étang»  produisent  une  immense  quan- 
tité de  (Kjixsmjs  et  notamment  «le  carpes,  dr 
brochets  et  de  perche*.  4k 

Arraci,  oroi.oc.njirr  rr  Niviiiukiiqia.  Le 

sol  du  département  de  la  Meurthr  est  formé. 
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par  les  rouelles  inférieures  du  terrain  secon- 
daire, par  l'étage  inferieur,  du  terrain  jurassi- 
que et  par  le»  cpaulrmcnts  diluviens.  Appuyé 
sur  le  revers  occidental  des  montagne»  des  Vos- 
ges. il  présente  vers  se»  confins  avec  le  dépar- 
tement de  ce  nom  le  gré»  vnsgien  recouvert 
par  le  gré»  bigarré.  On  trouve  ensuite,  princi- 
palement aux  en»  irons  de  Lunéville,  une  grande 
formation  de  ralrairc  ronrhilicn  (muscltclkalk), 
mifcrmant  quantité  dr  débris  de  corps  marins, 
reptile»,  jtoiuon*,  mollusque»,  découverts  et 
décrit»  |Ktr  feu  le  docteur  < .aillardon.  Sur  le 
muschrlkalk  re|M>se  le  kruprr,  ou  formation 
de»  marnes  irisée»,  renfermant  le  gyspe  ou  pierre 
a plâtre  en  grandr  aliondanrr , et  le»  minrs  de 
sel  gemme,  ainsi  que  le»  source»  salées  : celles-ci 
*r  trouvent  dan»  une  grande  étendue  d«*puLs 
Dietize  jusqu'à  Nancy , car  un  puits  aitesicn  foré 
il  y a environ  trente  uu»  pré*  de  cette  dernière 
ville  a fourni  «k*  l’eau  salée . et  la  ville  de  Ro- 
sü-res-aux-Soline»  possédait  autrefois  de  telle» 
sources  qui  ont  été  expluities,  mais  qui  oui  été 
perdues  et  noyées  par  une  graude  al  tondante 
d'eau  douce  , par  suite  d'une  réparation  qui  y 
fut  faite,  dit-ou,  malndrniirmrut.  M.  Guérin, 
de  Lunèv  illc,  ayant  voulu,  il  y a deux  an»,  forer 
un  puiU  artésien  dans  h*  jardin  attenaut  à ta 
maison  qu'il  habite  dans  «-cite  ville,  cl  la  somk* 
étant  descendue,  quoique  sans  résultat»  à plu» de 
IHO  m.  de  profondeur,  elle  a ramené  de»  terre» 
salifcrr*.  et  l'eau  qui  remplit  arti  tellement  b* 
trou  formé  par  la  soude  , jusqu'à  3 à 4 ni 
au-dessous  de  sou  orifice,  esl  salée  de  manière 
à tic  pouvoir  être  potable.  Cette  circonstance 
prouve  que  la  miue  de  w-|  gemme  qui  est  eu 
expbûtatiou  A Diciizc  a une  gronde  étendue. 

I ai  formai  i«m  «le gré*  appelé par  les  Allemand* 
Kcnpcr-Sandslriu,  si  puissante  oillrur.»  où  elle 
finirait  d'excellentes  piètre»  de  taille,  n'c-t 
point  eoiisidérabic  dan»  h;  département  de  la 
Meurün-,  où  elle  ne  lUmuc  «pTun  sable  hu  qui 
m*  verni  et  ne  s'emploie  «pie  pour  le»  petit*  Ite- 
soiiis  des  ménages.  A ient  ensuite  ta  grande  for- 
mation du  lias  cm  calcaire  à griphér»,  pierre 
bleuâtre  servant  aux  ronstnirtmns  , et  surtout 
à préprer  une  chaux  hydraulique  excellente 
routine  généralement  vous  le  n«»m  de  chaux  de 
Met/,  parée  que  le  lias  s'étend  jusqu’à  .Metz, 
et  mémo  au  delà  de  Thionsillr.  ïr  lias  se  trouve 
à la  superlïrir  du  sol  de  Nancy  : il  sc  compose 
d'une  grande  quantité  d'a*»i»e»  épaisse*  de  2 
«m  3 décimètre» , séparées  les  unes  des  nuiras 
par  une  égale  épaisseur  de  marne*  argileuse* 
remplie»  d«*  débris  d<*  coquille»  marine*  , dont 
le  détail  serait  trop  long.  Le*  tuiles  rt  les  bri- 
que» qu'on  fabrique  n»cc  ces  manies,  sont  de 
mauvaise  qualité,  parce  que  le*  fragments  cal- 
caire* dont  ou  ne  peut  le»  déjMmiller,  sc  calci- 
nent «bit»  b cuisson  de  la  brique,  qu’ci  1rs 
font  ensuite  éclater  par  la  moindre  humidité. 

Li  » plaine»  plu»  ou  munis  étendue»  «lu  dé- 
partement sont  Imniées  pr  le.»  collines  «le  ter- 
rain jurassique  qui  les  environnent  «*u  forme 
de  «’i*  que»,  ri’lréri»  à leur  entrée  et  à leur  sortie, 
et  paraissent  avoir  été  ouvertes  pr  le»  courant» 
dr  la  Meurtbr  H de  la  Mo«Hlt»  f!r*  rollincs 
sont  formée*  de  calcaire  compacte,  spath  opte . 
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reufermant  une  grande  partie  de»  |n-t  ri fient  ions 
du  lias  et  recouvert  pr  les  assises  inférieuie» 
de  b grande  oolitlie.  — Le  ridenira  romprle. 
nommé  ici  roche , et  Tool it lie  dite  pienc  de 
Hnlin,  servent  aux  diverses ruustrui  1 ion%  ; mai* 
celle-ci  «’ttt  propre  à être  employée  qu'à  Tin- 
l«TÎcnr,  prre  qu’elle  esl  géliv  c.  La  roche,  moiu» 
altérable,  fournit  de  Unis  pvé»,  de»  jainlmgc. 
de  pries,  de»  .souhassenicuts,  etc. 

bel  lerre»  graveleuses.  sabJoutiruses  ou  ar- 
gileuse» qui  recouvrent  non -seulement  Irsplai- 
ne»  du  département  , mais  encore  le  som- 
met de  quelque-nues  de  *c*  rollin«*s  le*  plu. 
élevées»  ont  offert  quelques  débris  d'animaux 
antédiluviens,  quelque»  dent.» d’éléphants,  etc., 
etc.  Ou  a trouvé  dau»  le  lias  quelques  veine» 
de  lignite  qui  oui  trompé  des  ifiécnbtrur»,  »it 
k*nr  donnant  IVspoir  dr  trouver  de  b bouille. 

La  fertilité  du  sol  du  dèprli-ment  doit  suf- 
fira et  empêcher  de  regretter  que  ses  entrailles 
n'offrent  Tappnrcucc  d’aueiitie  richesse  miné- 
rale : il  existe  «It*»  veines  de  fer  ohgisle  (bits  le 
calcaire  jurassique  inférieur  ; ou  trouve  même 
au-dessous  une  oolitlie  ferrugineuse  exploitée 
av  er  succès  dans  le  py  s Messin  : il  r*t  peut-être 
heureux  pur  le  dcprlrmcul  qu’on  ne  pui».i 
v augmenter  b nombre  des  usines  à feu  qui  « 
existnil  déjà  et  qui  drvnmil  «le*  quantités  ron- 
sidérable*  de  Ihju. 

MivtKuacu.  Minerai  de  ter  pin  almndaul  a 
Cilt)  , Gognev,  t renions  ilk*.  Ntunbrruses  cai - 
rièies  de  pierres  exploitées  ..notamment  a Vi- 
lenie , Lay-St-ÜirisUqilie  , Norroy  , Piètre 
Tincrv.  Pliolslmurg.  Chàfillou,  Haarlierg.  Car- 
rières d«  marbrr  près  de  Nauev  et  de  Delim- 
Pierras  propre**  à faire  de  la  chaux  (bits  pres- 
que tontes  le*  localité».  Pierre*  lithograph.- 
«pies.  t ire,  rouge  ci  gris.  Grès  à aiguiser.  Ten r 
à verrerie.  Argile  à potier.  Miue  de  »el  gemm 
à Vie. 

8oi»«.m  «ixir.vi.is  à Eulemout  , Poiit-a- 
Mousson,  Nauev . Doim  vn*.  etc.  Sourars  salée, 
à Dietize,  Moyruvir,  lkoMèies-auv-Salinr* . 
Château -Salins,  etc. 

Ismtsmift  r r c OüMiTM  » , Il  esl  peu  dedépr- 
lriiH*nls  ou  l'industrie  sc  soit  plu»  dcxek»pp«V 
depuis  quelque»  aimée»  «pie  dan*  refui  de  L< 
Mruilhe.  C’est  ce  qu'attestent  scs  iminbrrux 
établissement»  iudtistrirb  dans  tous  1rs  grurrv 
On  y fabrique  dk**  drap*  communs  , toiles  <1. 
eliauvra  et  de  colon,  liroderii's  en  ions  genre., 
cartes  à jourr,  ppier»  piuls.  glace»,  cristaux , 
|H|M*sde  terre*,  liqueurs,  acide»  minéraux,  chan- 
delles. huile,  ouvrage»  de  vauuèiie.  Uùsselli*- 
ri»*,  filatures  dr  cotou  ; raffinerie*  dr.  »nrrcd 
brltrrave» *,  forge»  ; loiulcrii*»  de  cloches  : nu- 
liuliiclure»  de  gioees:  liellrs  verrerie»;  teintu- 
reries ; pprtcrif*  ; tannerie»  cl  hougroierir»  ; 
f.ueiieei  ies  et  poterie. — Saline  royale  à Dietize 

l.e  commerce  du  iléprtrnuill . indépendam- 
ment des  produit»  de  »«  mannfartui’c»  . qi.* 
s'exporleiil  soit  dans  Tinlérieur.  soit  à l'étran- 
ger, «*ons»sle  priiH'ipk'inent  dan*  b vente  de 
se»  grains  . du  vin  et  de  l'huile  provenant  dn 
colza  «pii  »’y  récolte.  La  cristallerie  de  Rocca  - 
rat,  les  mnmtfariure*  «le  glaces  de  St-Quiriii  rt 
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de  Cire  y , la  saline  de  Dieuze  el  ses  manufactu- 
res de  produit*  chimiques,  la  draperie,  la  bro- 
derie. la  ganterie,  la  faïencerie  , 1rs  nombreux 
métiers  pour  le  tissage  du  ruina,  qui  ornqirnt 
une  grande  partie  des  habitants  des  cani|  agnes 
dans  les  environs  de  Hlamont,  iiidé|K-udjnimrut 
des  élabli*M-nirnK  de  ti»*age  en  grand  situés 
dans  les  villes,  «hument  une  grande  activité  au 
cüinnirrrc , occupent  une  grande  quantité  dr 
bras , et  font  arriver  dans  le  «lépartefnenl  une 
masse  de  numéraire  considérable.  Nancy,  par 
sa  |MKsiliou  sur  la  grande  roule  de  Paris  à Stras- 
bourg, et  par  la  facilité  d’y  faim*  arriver  direc- 
tement des  marchandises  de  toutes  espères , est 
•m  centre  où  viennent  s’approv isiotiner  toutes 
les  petites  villes  , tan*,  du  >lé|iar1cnieiii  de  la 
Meurt  lu-  que  «le  edui  des  Vosges. 

Foiklh.  Cih*  crulaiue  de  fours  se  limntnl 
dans  eiiv  iron  35  communes  ; ou  vend  à toutes 
ces  foirrv  quelques  liestiaux  , «les  objets  d'ha- 
billement. «les  instrument»  aratoires,  des  usten- 
siles «le  cuisine  eu  fer,  eu  fonte  cl  en  cuivre,  de 
b mercerie  cl  de  la  quincaillerie  pour  les  be- 
soins de  b population  du  pays. 

Mort  u , lüicu  it  cont  «u».  Le  caractère 
de  rhobitanl  du  département  «le  b Mrurlhe  va- 
rie suivant  lr  partage  que  l’on  put  faire  de  ar 
département  eu  deux  g ramies  di  virions  : l'une, 
où  la  langue  alleinandt-  e*t  encore  douiinaiite  ; 
l’autre  où  l’on  ne  prie  que  fraudais.  Dans  b 
première  division  les  habitant*  ont  le  llrgme 
des  Allemands;  les  mu-urs  rt  1rs  usages  y sont 
encore  grave* , et  n’ont  puni  subi  ccs  change- 
ments que  l’on  remarque  pirtout  ailleurs  de- 
puis quelques  années.  Dans  b seconde  divi- 
sion au  contraire  le  caractère  a tonie  b viva- 
cité française,  rt  les  tmi-urs  et  le*  usages  ont 
suivi  le  raouvement  «jue  leur  OUI  imprimé  les 
progrès  de  b civilisation.  — L’habitant  du  «lé- 
{tartenieut  de  b Meurt  In*  se  distingue  par  l'a- 
mour du  travail  et  une  persévérance  qui  le  fait 
réussir  daus  tout  ce  qu'il  entreprend.  Il  cul- 
tive le*  art*  avec  sucera,  et  il  a l'aptitude  pour 
le*  sciences  1rs  plus  abstraites.  O departement 
fournil  chaque  année  uu  nombre  rm^iquable 
d'rb'VKi  à l'école  fsoly  tcrhmque.  ta  jrourvtr  y 
a l'esprit  militaire,  et  b partir  allemande  du 
département  fournit  surtout  de  boni  vddat» 
pour  b cavalerie.  D'apres  le  tableau  que  le  mi- 
nistère delà  guerre  publie  chaque  année , le 
département  de  U Mrm  the  est  uu  de  mu  où 
le  nombre  dr»  rogagemeiil*  volontaires  est  le 
plus  considérable  , iutléjvendamment  de  deux  à 
trois  cent»  jeune*  gens  qui,  rhaipif  année,  quit- 
tent le  pays  jwur  aller  servir  comme  icmpla- 
cants  «bus  le*  départements  de  l'intérieur. 

O dé|artemrnt  e*l  facile  à administrer  ; ses 
habitant v sont  soumis  aux  dois;  les  impôt*  *’y 
perçoivent  avec  facilité,  et  presque  sans  qu’il 
toit  Imoin  de  faire  de  frais  aux  contribua- 
ble* ; l'esprit  |Kibbc  y est  bon  ; on  y est  ami  de 
l’ordre , cl  les  menus  y sont  en  général  fort 
douces. 

Le  luxe,  depuis  quelque*  année* , n pénétré 
dans  le*  rampagnes , et  y amènera  nécessaire- 
ment  de  grands  changements  dans  les  ma  urs  et 
coutumes.  O luxe  a plusieurs  causes  : d’abord, 
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par  le  morcelle  meut  de*  propriété* , les  habi- 
tants des  campagne*  sont  aujourd'hui  proprié- 
tain-s  , «re  qui  leur  procure  plus  d'aisance  et 
leur  dorme  h»  goûts  qui  dérivent  «le  leur  posi- 
tion actuelle  sous  lr  iap|>ort  de  b fortune; 
d'un  autre  ridé  b broderie  H b gaulcrir,  ainsi 
que  la  filature  et  le  listage  des  colons  , en  pro- 
curant toute  l'année  «le  l’ouvrage  à un  Irc*- 
grand  nombre  de  personnes  du  sexe,  leur  four- 
nit les  moyen.*  de  satisfaire  leur  goût  pour  b 
toilette. 

Divuio*  AMiniimitvi.  Le  département  de 
la  Meurthe  a pour  cbef-lieu  Nancy  ; il  envoie 
6 rt-pi  ésrntant*  à la  chambre  des  députes,  et  est 
divisées!  5 arrondissement»  : 


Nancy  , . 

8 rsnt. 

140.899 

h. 

t'.héteau-Salins  . 

5 — 

70,326 

lamévilk.  . . . 

6 — 

89.179 

Sarrrbourg . . . 

5 — 

78,213 

Toul 

5 — 

65,986 

29  tant. 

444,603 

h. 

Dont  ; (blholiq 

lies  ...  ♦ 

432.703 

Prote*lants 

5.500 

Anabaptiste»-  . . . 

900 

Juifs  . 

5,500 

4'  nrr.  forestier  (chef-1.  Nancy).  — 9*  arr. 
des  miurs  ( clief-l.  Dijon  ).  — 3*  divis.  milit. 
(chef-1.  Mets).  — Evêché  et  séminaire  diocé- 
sain à Naurv  ; école  secondaire  ecclésiastique  à 
Pont-a-Mou  mou. —Temple*  protestants  à Nan- 
cy, Helleringen . Lixbcim.  — Synagogue  con- 
sistoriale et  4 rabbins  communaux.-  Académie 
universitaire  el  collège  royal  à Nancy.  — Col- 
lèges communaux  à Dicuzr.  Lunéville,  Phals- 
hourg,  Pont-â- Mousson,  Toul.  — Pxub  nor- 
male* primaires  à Nancy  et  à Toul.  — Société 
royale  «le»  science*  , de*  lettres  rt  des  arts  , et 
société  d'agriculture  à Nancy. 

Biographie.  Le  département  sr  glorifie  d'a- 
voir donné  le  jour  à un  grand  nombre  de  per- 
sonnages distingué-*  «bits  tous  le*  genres.  Les 
principaux  sont  : 

Le  pape  Léo*  IX. 

L’empereur  Liorom. 

Le  duc  or  Guiu  u-  Biuni,  clief  célèbre  de 
b Ligue. 

Lr  due  ni  CsonuL-SumiLU  , ministre 
sous  Louis  XV. 

Lhssmiu  oc  Nihm  jutuc,  ministre  de  l’in- 
térieur, membre  du  directoire  et  sénateur. 

Ci.-Ast,  Rigvim  , duc  de  Massa  , ministre 
de  la  juxtireaous  l'empire. 

Lr  maréchal  Gouno*  St-Otb,  ministre  de  b 
guerre  sous  b restauration. 

lUartut  nr  Skrrx  , garde  des  senaux  et  ara- 
bassadeur  sous  b restauration. 

Le  luron  Loris , ex -ministre  des  finances. 

Le  chevalier  ns  Riorr , ex -ministre  de  b 
marine. 

Le  maréchal  ra  Rm  mo. 

Lr  maréchal  di  Rvssoxnxajui. 

Le  maréchal  Loauvu. 

L 'évêque  < .rkuoire  , membre  de  b conven- 
tion nationale. 
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U comte  Stisulii  nx  Guiiou  , président 
de  l'assemblés;  législative,  préfri  el  député. 

Et.  Moixxv  aut,  membre  du  corps  législatif. 
L'A  sut  Ltiwxui,  hibloriru  de  Nancy. 

Le  poêle  ST-lsamr. 

ta  purle  Roiut,  membre  de  l'Académie  fran- 
çaise. 

Le  chevalier  or  Bot.m.s.Rv  , porte  et  littéra- 
teur, membre  «1e  l'Institut. 

Paussot  ra  Moltwot,  critique  ri  auteur 
dramatique. 

Le  jwte  Uiicuu, 

Cu.  Moi.lkvaut,  porte  ri  littérateur. 

H.  Humus*,  littérateur  et  nitique. 

E.  CuvRim,  lillératrur  et  pamphlétaire. 

Si*.  Sauuuxb,  publiciste. 

Otas,  u«  PiuuctHiiT,  fécond  auteur  dra- 
matique. 

M“  or  Gsmicii,  romancière  et  auteur 
dramati«|uc. 

M,u  o*  invar  Varna*,  auteur  de  charmantes 
poésies. 

M~*  na  St-Ocbr,  littérateur. 

M"-*  Vouav,  auteur  d'ouv  rages  agréable*. 
J.-M.  n*  Mowcl.  acteur  «h*  la  comédie 
française  ri  auteur  dromatiipie. 

Aouiroy,  fondateur  «lu  théâtre  de  l’Ambigu- 
Comique. 

M"*  R *i  coi  rt,  artricr  du  ThéA lie -français. 

R.  Finir,  acteur  du  TliéAt  rc- Français . 

F. -Io.  n*.  Miasaica,  jurisconsulte  ri  écono- 
miste. 

Le  luron  ne  Ladolist-ts  , autiqiuiire  et  lit- 
térateur. 

M vmiiM  tu  Doiiuua , célèbre  agronome. 
1rs  médecins  Bayard  cl  Latlim. 

I, ’ablW-  Rkcraru,  minéralogiste. 

(i.-J.-A.  Matuixv,  savant  minéralogiste. 
Le  célèbre  grav  eur  Cvuot. 

Israël  Suvnm,  graveur. 

S.  Adam,  sculpteur. 

G.  Jacvi  oi,  sculpteur. 

Am».  taaut,  dit  Marsioh,  peintre  en  minia- 
ture. 

F.  ni  Sr-Uiun , graveur. 

Le*  généraux  Drouot,  Oocviov  , BocaciiR, 
Rasipo*  , Haxo  , Ki.irs , Hroo,  Fuvtts , J. 
Frjriox,  F.  Faiaiov.  J.-F.  Fririo»,  Rvmr, 
Lacoste,  ITomE*.  Gurmus.  JAcquiaor,  Poo- 
jxt,  Rurmuon»,  etc.,  rie. 

Le  général  vendéen  Stoeylet. 
Bibliographie.  Marqcis.  Mémoire  statistique 
sur  ta  Mrurlhe,  in-fol.,  1805. 

Paucarr  el  Csisuni.  Statistique  Je  ta  Meur- 
the,  in-4, 1806. 

Tmirvdi.t.  Tahteau  moral  du  département  de 
ta  Meurthe,  in-8,  1806. 

Gmorcoubt  (Rcgiiarddc).  Précis  statistique 
du  département  de  ta  Meurthe,  pour  tenir 
tf  introduction  au  Dictionnaire  topographi- 
que , historique  et  statistique  du  même  de* 
portement,  in-8,  1802. 

Lxtaor  (H.).  Le  département  de  ta  Meurthe, 
statistique  lu  s torique  et  administrathe  , 

in-8,  1843. 
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Micor r.  (Louis-Antoine).  Stalinien*  adminis- 
trative et  historique  du  departement  de  Im 
Meurthe,  in-U,  1821  (coutimt  une  intro- 
duction et  uw  note  historique  sur  U maison 
de  Lorraine . un  précis  sur  le  département 
de  la  Meurthe  , e*  un  dirtioanaire  de*  com- 
munes de  ce  département). 

CiaoncoirRT  { E.).  * Dictionnaire  statistique 
du  departement  de  la  Meurthe , contenant 
une  introduction  historique  sur  te  pays, 
arec  une  notice  sur  chacune  de  ses  villes , 
bourgs,  villages,  hameaux , censes,  riviè- 
res, ruisseaux,  étangs  et  montagnes,  in  >8  , 
1836-1838. 

Labour* ex  (J.-B.-Ju*t.).  Mémoire  futur  servir 
à F histoire  littéraire  du  département  de  la 
Meurthe,  ou  Tableau  statistique  du  progrès 
des  sciences , des  lettres  et  des  arts  dans  ce 
département,  depuis  1789  jusqu'en  Fan  n , 
in-8,  1803. 

Michel  ( L.-Ant.).  Biographie  historique  et 
généalogique  des  hommes  marquants  de 
F ancienne  province  de  Lorraine  , formée 
plus  particulièrement  des  personnages  dis- 
tingués du  département  de  la  Meurthe, 
in-12,  1829- 

La  Jirsi.  Notice  sur  les  antiquités  du  dépar- 
tement de  la  Meurthe  ( Mém.  de  la  soc.  de* 
antiq.  de  France,  t,  vtti,  p.  200). 

Lev.tM.oi»  (J.).  Mémoire  sur  les  travaux  qui 
ont  été  exécutés  dans  le  département  de  la 
Meurthe , pour  la  recherche  de  F exploita- 
tion du  set  ^cnwir  (Ann.  de*  raines,  t.  iy, 
3*  série,  p.  37  ; t.  ri,  p.  1 1 9 et  281  ). 

Gvioal.  Mémoire  sur  le  terrain  jurassique  du 
département  de  la  Meurthe,  u»-8,  1841, 

Lot  ml  (Jean-Rapt.).  Observations  sur  les  sa- 
lines du  département  de  la  Meurthe  et  du 
tas-Rhin,  et  du  pays  conquis  de  la  Ixiyen; 
Observations  sur  les  salines,  tes  mines  et  les 
manufactures  d asphalte  du  département 
du  Ras-Rhin , et  les  mines  et  manufactures 
des  pays  conquis  entre  le  Rhin  et  ta  Mo- 
selle, in-8,  1793. 

Dilulk  nu  Mostn.  Mémoire  sur  te  repeu- 
plement , F augmentation  et  la  conservation 
des  bois  dans  tes  départements  de  la  Meur- 
the, de  ta  Moselle,  de  F Aisne,  de  la  Meuse, 
de  la  Marne,  etc.,  iu-8,  1791. 

Morwikr  (M-).  Essai  de  statistique  agricole 
du  département  de  la  Meurthe,  rapport  fait 
au  nom  de  ta  section  de  culture , lu  en 
séance  le  2 mars  1843,  in-8,  1843. 

Gukhru  r.  Promenades  et  Excursions  dans  les 
communes  des  six  cantons  de  F arrondisse- 
ment de  Lunéville,  in-8.  1838. 

V.  aussi  Lork.uv»  , Biivon-i-rà-Toin. , Da»o  , 
Scsaros». , Dansa,  Donîvr*,  Eolqsoht , 
Livbrocx  . Lcurui  , Lux* vi i.j. * , Momu  , 
Nviscy.  Post-s-Molssos  , Kotillx,  Tocs, 
Vuei.ua , Vie. 

MF'l'RVILLE  , vg.  Aube  ( Champagne  ) , 

•JT.,  (3  et  à 8 k.  de  Rar-*ur-Aube , caut.de 

Venduruvre.  Pop.  393  h. 

KKL'SE  (la),  fleuve  considérable  qui  prend 


■BUSH  (département  de  la). 


ÜEl’NE  (département  de  la).  587 


sa  source  au-dessus  du  village  de  Meuse,  air. 
de  Langre*  , Haute-Marne . La  Meuse  passe  à 
Boiirmont,  disparaît  tout  à coup  au  village  de 
Racaille , à 4 k.  de  Netifr hileau  , arrose  Dom- 
rémy, au-dejwMiiis  duquel  elle  eutie  dons  le  dé- 
parfrmrnt  auquel  die  donne  son  nom,  passe  à 
Vanoouleurs,  (’ommerrv,  Sl-Mihiel,  Verdun, 
Dtui.  Slenay,  Mouron,  Sedan.  Mczierrs,  Char- 
les illr.  Monthermé,  Kevin,  Kumav  rt  Civet; 
au -dessous  de  celte  dernière  ville  elle  entre  en 
Belgique,  passe  à Dînant,  ISaraur.  Jjége,  Maes- 
tricht.  Ruremonde,  Yuuluo,  llavcnstriu  ; à 24 

k.  de  cette  ville  , ce  fleuve  s’unit  à deux  re- 
prises avec  le  liras  du  Rhin  qui  |x>rfr  le  nom 
de  Wahal,  rt  prend  le  nom  de  Mente  ; a Dor- 
drecht, il  se  divise  en  deux  bras,  dont  l’un  con- 
serve le  nom  de  Meuse:  l'autre,  qui  continue  de 
porter  le  nom  de  Menve,  passe  à Rotterdam. 
Ces  deux  bras  se  rejoignent  à uue  assez  grande 
distance  vis-à-vis  de  Warduigen  , et  s'eml tou- 
chent dans  la  mer  du  iNord  , entre  la  Brille  et 
üravesand.  Le  cour»  de  ce  fleuve  est  d’environ 

l , 000  k. , dont  600  k.  surir  territoire  français. 
Il  est  navigable  drj«m  Verdun  jusqu'à  .son 
embouchure,  sur  une  longueur  de  209,600  m. 
— La  Meuse  se  gruKxit  du  Chier»,  du  Serons  , 
de  la  Leste , de  la  Samhre , de  l’OurlIi , ch*  la 
Koer,  et  de  plusieurs  autres  mitres. 
Bibliographie.  Hîkicot  dv.  Thviiy.  Essai 

potamographique  sur  la  Meuse,  ou  Obser- 
vations sur  sa  source,  sa  disparition  sous 

terre,  etc,  (Journal  des  mines,  t.  joi,  1802). 

MKl’SE  (dépar teineut  de  la).  Le  déj-arlr- 
roenl  de  la  Meuse  est  formé  d’une  partie  des 
Truiv-Fvêchés,  du  dermontois,  de  la  Luxai  ne 
et  du  Barroi»  ; il  tire  kiii  nom  de  la  Meuse  , 
qui  le  traverse  du  sud  au  nord.  Ses  limites 
Sont  : au  nurd,  le  département  des  Ardenucs 
et  le  grand -duché  de  Luxembourg  ; à l'ut,  les 
départenu'uts  de  la  Moselle  et  de  la  Meurthe  ; 
au  sud,  ceux  des  Vosges  et  de  la  Haute-Marne  ; 
à l'ouest,  ceux  de  la  Marne  et  des  Antennes. 

La  surface  de  redépartemeut  est  entrecoupée 
de  montagnes,  de  colline»,  de  valiérs  et  de  plai- 
nt*. Les  montagnes,  qui  se  rattachent  à la 
chaîne  des  Vosges  et  aux  monts  Faucille*,  sont 
élevées,  rouverte*  en  grande  partie  de  forêt» 
tré* -étendues , et  peuplées  de  gibier  de  tonte 
csjiccc  ; elles  forment  deux  chaînes  principales 
qui  sé|iareut  le  bassin  de  la  Meuse  de  ceux  de 
la  Moselle  et  de  l'Oniaiu  ; leur  hauteur  moyeu- 
ne  est  de  3 à 400  m.,  et  leur*  |»oiuts  culmi- 
nants  d'environ  500  m.  Les  coteaux  août  cou-  ! 
vert*  de  vigues  cultivée*  avec  soin,  qui  don- 
nent des  vin*  estimé»  : U Woev  re  est  un  vaste 
pbtrau  qui  sépare  les  eaux  de  la  Meuse  de  ceux 
de  la  Moselle.  Le  Mil  des  plaine*  est  eu  général 
maigre  et  peu  Ici  Ole;  mai»  le*  vallée*,  notam- 
ment celles  de  la  Meuse  et  de  l'Oruatn.  sont  de 
la  plus  grande  fertilité.  De  belles  prairie-»  s'é- 
tendent  sur  les  bord»  de  ces  rivière»  ; les  mon- 
tagnes sont  couverte»  de  bons  pâturages,  où 
l’oo  élève  un  grand  nombre  de  bestiaux  dont 
les  habitants  fout  un  commerce  assez  lucratif. 

La  superficie  du  département  at  de  820,535 
hectares,  réparti*  ainsi  ; 


Term  labourable*  . 335,190 

Prés 49.472 

viP»*** 13.540 

*«*•  • • 137,753 

Verçrrs,  pépinière*  et  jardins.  . . , 7,387 

Etang* . mare*  , ranatix  d'irrigation.  3,236 
Oscraies  , aunairs  rt  saussaie*.  ...  1,131 

Landes  rt  bruyère».  ........  11 ,992 

Superficie  de*  propriétés  hilie*.  . . 1.566 


Couleuanre  imposable.  . . 561,269 


Roule» . chemin»  . place* . nies,  etc.  14,426 

Rivières,  lacs  et  ruisseaux 2,933 

Forêts  et  domaine»  non  productifs.  . 41,482 
Cimetière», églises,  bâtiment» publie*.  425 

Contenance  non  imposable.  . 59,286 

Ou  y compte  : 

64,063  maison*. 


505  moulin»  à eau  rt  à vent. 

40  lorge*  et  fourneaux. 

379  fabrique*  et  manufactures. 


soit  : 64.987  propriétés  loties. 

Le  nombre  des  propriétaire»  est  de.  158 ,965 
Celui  des  parceUr*  de 2,616.442 


Ihonor.R »rm.  f \.  principales  rivière»  qui 
arrosent  le  tlé|iaririitcnt  sont  : la  Meuse,  qui 
traverse  le  département  du  sud  au  nord  et  lui 
donne  son  nom,  et  dont  la  navigation  com- 
mence à Verdun  ; l’Oniain  . flottable  m train* 
depuis  Bar-le-Dnc  jusqu'à  son  emlmurhure  : 
l’Aire,  la  Saux , la  Modifie.  l'Orne,  laCbirr*. 
l’Aisne,  la  Chée,  l’Oison  et  rOthain. 

Comu u* te*  r jo»*.  1*  département  est  traversé 
par  9 route*  royales,  par  12  routes  départe- 
mentale*, et  par  plusieurs  chemin»  vicinaux  dr 
grande  communication. 

MéninsoLOQiR.  La  température  offre  plu- 
sieurs variation»  : douce  et  supportable  dan* 
les  vallées  , elle  est  rade  rt  froide  sur  le*  pla- 
teaux qui  les  *é|urrnt . et  où  l’on  compte  à 
peine  six  moi*  de  beau  temps,  le  climat  est  en 
général  plus  froid  que  chaud.  Le*  vent*  domi- 
nants dan*  les  vallée*  sont  ceux  du  nord  rt  du 
*ud  ; ceux  de  l’est  et  du  nord  souillent  plus  par- 
ticulièrement sur  le»  plateaux. 

l'xonccnoK*.  Le  département  produit  de* 
céréales  en  quantité*  plus  que  suffisante*  pour 
la  consommation  de*  habitants  ; l'agriculture 
suit  généralement  des  raétbndr»  perfectionnées. 
On  cultive  anssi  dan*  le  par*  le  chanvre,  le 
lin  cl  le»  graine*  oléagineuse*.  — On  y élève 
des  porc*,  des  chèvre*  et  beaucoup  de  liétail, 
dont  I espèce  s’améliore  par  l'effet  des  prime* 
décernée*  annuellement.  — Le*  chevaux  » 
sont  généralement  petit*.  — Il  existe  le  long  de 
la  Meuse  de  superbes  prairies  qui  fournissent 
d'excellents  fourrage*.  — On  nsltive  eu  grand 
le  groseillier  dan*  les  environ*  de  Bar  et  de  Li- 
P1}'-  — A Void,  où  on  fait  un  grand  commerce 
de  bestiaux . on  fahrique  île*  fromage»  façon 
Gruyère , et  d’autre*  dit*  de  crème. 

13,540  hectare*  de  vigne*  produisant  an- 
nuellement environ  525,000  hectolitres  de 
vin,  dont  350,000  «ont  consommé*  sur  le* 
lieux,  et  le  reste  livré  au  commerce  el  exporté 
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en  Belgique.  — On  milite  divers  pbulu  de 
ligue»  dont  le»  produits  di  fièrent  beaucoup  en 
quantité.  Ainsi  un  hectare  planté  en  grosse 
race,  peut  produite  jusqu'il  2tK)  hectolitres  de 
vin,  tandis  que  pbiiilê  vu  pineau  il  n'eu  don- 
nerait que  65.  On  classe  jwrmi  les  tint  d’or- 
dinaiic  «le  I**  qualité  les  vins  rouges  de  Bar-le- 
Duc,  de  Üniiy-b  (Vite,  de.St-Miehel,deOeuè, 
de  Ligny,  etr.  Le*  meilleurs  vins  blancs  sont 
ceux  de  Crein-  et  d«‘  Ronrourt.  Les  vins  de  la 
vallée  du  romain  *ont  jiutenml  renommés. 
On  sait  que  le»  j ères  du  concile  de  Trente,  qui 
fut  présidé  par  un  rnrditud  de  Lirraiiw,  uù  li- 
gurerent  mi  évêque  de  Verdun  (Nicolas  Psau- 
me. de  Chanmont-sur-Aire).  et  plusieurs  aida** 
et  pi  leurs  «le  monastères,  originaires  de  Bar, 
préférèrent  ce  viu  à tous  autres,  à cause  de  sa 
douceur  et  de  sa  générosité.  — Ou  fabrique 
dans  le  département,  avec  le  tua rr  des  raisins, 
des  eaux-de-vie  ordinaires,  asscx  lionnes  lurs- 
«pi'clles  ont  vieilli,  mais  qui  ont  nu  goill  cm- 
py  miniiitique  lorsqu'elles  sont  nouvelles  ; elles 
»e  consomment  dans  le  ps. 

Ou  élève  dans  le  département  des  chevaux 
de  petite  taille  et  brmiroup  de  bestiaux. 
Grand  et  menu  giLin-  (chevreuils,  sangliers, 
rouges-gorges,  etr.).  • Bon  poisson  (truites, 
écrevisses  de  la  Meuse  renommées). 

MiNin.vi.uoir . Minerai  de  1er  aliondant.  Gar- 
ricres  de  belle»  pierres  de  taille.  Marne,  plâtre 
argile  à poterie,  f ossile»  nirirtix  et  il'imr  grande 
dimension. 

Sutsm  MiskRALts  ferrugineuse*  «Innx  plu- 
sieurs localités,  mais  dout  on  ne  lait  aucun  , 
usage. 

lMiismn  tT  couvracr.  l.e*  vins.  les  fers,  [ 
les  toiles  de  rvrton,  les  cotons  filés,  les  liois  mer- 
rnins  et  de  ronstnictinn  sont  les  piinripalc» 
branchr.»  de  commerce  du  département , 
Manufactures  de  cotnuiiade*  dite»  «le  Pair,  et  «le 
lailrsderoton.  Nombreuses  forges.  Fabriques  «le 
liounetei  ic  en  coton,  futailles,  carton,  huiles  «h* 
graine-*  et  de  faines;  Ir. unage*.  façon  Gruyère.  Fi- 
lature de  coton  cl  de  laine.  Nombreuse*  forges, 
hauts  fiMiiiM’aiix,  plusieurs  verreries,  belles  pa- 
peterics,  faïencerie»,  biasaeries,  tannerie*,  tein- 
tureries en  ruiiged'Aiidi  iiiofde, distillerie*  d'eau- 
de-vie  île  marc.  — Pou  et  Ligny  «relient  dam  la 
confection  des  confiture*  de  groseille*  et  de 
fraudantes  rouges  et  blanches,  dont  on  fait  des 
envois  considérables  ni  France  et  à l'étranger. 
L’art  dç  les  bien  préparer  corniste  à laisser  au 
fruit,  dégagé  «le  se»  pépins,  sa  fraie  heur,  sa 
saimr  cl  sa  couleur  naturelles,  «Peut retenir  le 
tue  cl  le  sirop  parfaitement  cristallisé*  et  trans- 
parents. — Verdun  est  depuis  longtemps  re- 
nommée pour  scs  dragée*  « t tes  liqueurs. 

(nmmeree  de  geai  tu.  vins  de  Bar,  laines, 
coton  filé,  eonfiluret  excellente*,  dragées  de 
Venlnn,  graines  de  trèfle  et  de  luzerne,  huile 
de  navette,  fromage,  beurre,  porcs  gra»,  jam- 
liont,  lies! taux,  cuirs,  planches  de  sapin  et  de 
chêne,  boit  de  construction. 

Faiau.  Plus  de  céil  fuites  se  tiennent  dans 
environ  t3  contmunet  «lu  «lé|inrtcmcnt.  On  y 
' r,u^  p ri  u ripa  le  niait  des  chevaux , des  bestiaux . 
de  la  Irinsscllrrie,  de  b vannerie,  et  divers  ob- 


jets d'habillement,  de  mercerie,  de  quincaille- 
rie, draperie,  etc.  La  vente  des  pores  est  con- 
sidérable en  hiver. 

Mutons  rr  uiaou.  Les  femmes  de  b vallée  de 
la  Meuse  se  font  remarquer  par  leur  fraîcheur  et 
par  une  activité  d'esprit  qui  parait  plus  remar- 
quais lorsqu'on  la  compare  à l'esprit  lourd  et 
terne  des  pays  voisins  qui  ont  fait  partie  de  la 
Lorraine  allemande.  Leur  costume  élégant,  étu- 
dié, coquet,  ajoute  encore  à leurs  grâces  natu- 
relles. Elles  ont,  sinon  plus  de  sagesse  que  leurs 
voisines  du  Luxerolmurg  ou  des  Forêts , du  moins 
plu»  de  discrétion  et  de  délicatesse  dans  les 
monirs.  Les  fêtes  qu'elles  auiment  (latlent  par 
la  retenue  , l'enjouement  et  Fespéce  de  galan- 
terie qui  y régnent,  tandis  que  dans  b plupart 
des  mutons  de  l'ancienne  lorraine  allemande  le* 
plaisirs  champêtres  ne  sont  (fuede*  serties  de  ta- 
verne, où  le»  deux  sexes,  coufoodus  dans  un 
local  obscurci  par  b fumée  du  taliac,  tir  témoi- 
gnent leur  joie  que  par  des  éclats  bruyants,  des 
familiarités  choquantes  et  des  danse*  |»êiubk-». 

Un  des  usage»  les  plu«  gracieux  de  b vallée 
dr  la  Meuse  est  celui  qu'ou  uoaimc  le  valmti- 
nage.  Dons  les  petites  villes  et  dans  le*  campa- 
gnes, uu  jeune  homme  «pii  a choisi  sa  fiancée 
lui  donne  le  titre  de  Vulentinr  , prend  lui- 
mènie  celui  de  Valeulin,  et  l'accompagne  dam 
toute»  1rs  fêtes,  aux  bals,  aux  noces,  etc.  — 
Ccat  uu  xigisliéisme  de  bon  gortl  et  «pie  la  fin 
justifie.  Les  autres  jeunes  gens  pivunmt  plai- 
sir à proclamer  Valentins  avec  solennité  res 
amonts  et  futurs  époux,  afin  d’en  obtenir  de 
|ietils  présents  ; l'assentiment  public  ajoutant 
ainsi  une  force  nouvelle  au  choix  particulier,  U 
est  rare  «pie  l«*  valentinage  donne  lieu  â des 
abus. 

Lc<  habitants  de  b vallée  de  l’Oruain  ne  le 
cèdml  von»  aucun  rapport  à ceux  de  b vallée 
de  la  M«*um'  ; ils  ont  les  qualité»  «*t  les  défauts 
«lu  caractère  lorrain.  Voici  le  tableau  que  Fau- 
teur anonyme  du  Voyage  aux  ruine»  de  N'a- 
sium  n tracé  des  habitant»  de  Har-l«--]>uc. 

•>  Les  IbrisirtM  sont  amis  du  travail  et  de  b 
gaieté  ; on  leur  reproche  ccjieridant  une  cer- 
taine froideur  que  j'apjieilerai  prndenre.  Il 
faut  le*  connaître  ; ils  sont  confiants  ; ils  aiment 
le*  saillies,  les  lions  mot»,  le*  épigramme*.  On 
ne  leur  coutestera  pas  b vaillance  : la  patrie 
«le  cent  braves  cniincmcnt  distingué»  ne  peut 
être  taxée  d'indiirérenee  en  patriotisme  et  en 
murage.  — Le  me  y est  généra  leinnit  beau 
dans  l'Age  de  l’adolcsemce  : les  femmes  y re- 
çois eut  de  l'éducation,  de  l'instruction  : autant 
elle»  ont  «le  connaissances  en  alTaire*,  autant 
elles  ont  dans  les  loisirs  «le  b société  l’esprit 
|M‘tillant  et  juste.  * 

On  rencontre  parfois  dans  les  environs  «le 
Monimèdv,  «le  Verdun,  de  Slenay,  des  bande* 
iiiunades  colportant  les  produits  des  faienrerie* 
et  des  verreries  du  département  de  la  Moselle. 
Ce  soûl  de*  familles  bohémienne*  fixée»  dan*  1rs 
rauton*  (toisés  de  Bilche  et  de  Forliocli,  cl  qui 
ont  choisi  pour  moyen  d'existence  un  genre 
d'industrie  qui  décèle  leur  ancien  amour  pour 
l'indépendance  et  U vie  errante.  Ou  famille*  | 
voyagent  emportant  leurs  ustensile»  de  ménage, 


et  suivies  d'animaux  domestique»  qu'elles  élè- 
vent dons  leurs  courses  : elles  campeut,  cou- 
chent rt  font  leur  cuisine  en  plein  air. 

Les  Bohémiens  lorrains  paraissent  différer, 
quant  à b probité  du  moins,  «les  Bohémien* 
français  du  Languedoc  et  du  Roussillon.  « Le 
mariage,  dit  Audeuelle,  dans  sou  Huai  sur  ta 
frontière  nord-ett  de  ta  France,  est  ignoré  de 
ce  peuple  singulier  ; trmmc»  et  enfants,  tout 
vit  en  commun.  Le  clief  exerce  un  pouvoir  au- 
prème.  — L’autorité  » souvent  rendu  hom- 
mage à la  moralité  des  Bohémiens  : atteints 
par  b prévention  qui  régne  contre  eux,  quel- 
ques-uus  ont  été  accusés  des  délits  qui  xe  com- 
mettaient dans  les  lieux  voisins  de  leur  séjour; 
mais  rarement  ces  accusations  ont  été  justifiée», 
et  si  uu  Bohémien  était  justement  soupçonné, 
sa  tribu  le  jugeait,  l'exécutait  et  n'a  t tendait 
pus  que  b justice  le  recherchât. 

« Lorsqu'une  troupe  de  Boliémicus  trouve 
une  position  fa»  oral  de,  r|(e  y plante  le  piquet 
et  allume  h*  feu.  L'âne  est  déchargé  «lu  Itagagr. 
Les  enfants  folâtrent  ; h'»  jeunes  femme*  pré- 
parent le  frugal  repas,  le*  plus  vieilles  se  re- 
j osent  eu  fumant,  le»  hommes  les  imitent  ou 
jouent  de  quelque  iu»li  minuit  ; qtichpicfoU  b 
famille  chante  eu  rho-ur  de»  air»  (y  rniieus  ; le* 
«ufaiit*  y mêlent,  comme  par  instinct,  leur  fai- 
llie voix  sans  blesser  les  accord»,  qui  sont  tou- 
jours juste*  et  agréable»  à l'oreille,  (ài  peuple 
est  naturellement  muoen-n,  et  ce  talent,  qu’il 
exploite  dau»  les  lieux  habités  dr  sa  solitude, 
Millit  à ses  besoin»  peu  étendu*.  Le*  femme* 
dansent  d'une  manière  bizarre  et  se  piipient  de 
magie.  crédules  habitant*  sc  fout  lire 
leur  avenir  par  ces  sibylles  dr  la  Lorraine, 
qui  n’ont  d'ailleur»,  comme  celles  «le  l'antiquité, 
que  «le»  antres  et  de»  cavernes  jmur  temples. 
Le  Bohémien  n le*  Unit*  noble*  et  réguliers; 
sa  physionomie  est  Ires-expressivc.  Il  est 
agile,  robuste,  infatigable  dan* les  exercices  du 
rorp*.  Sou  teint  est  liaxauè , parce  qu'il  a Fha- 
biimle  de  »'«ùndre  le  rorp»  et  de  s'exposer  ainsi 
:m  soleil  pour  endurcir  »es  membre*  rl  leur 
diiuner  b souple»*  «pie  uéoesaile  sa  vie  sau- 
vage. Leur*  Icmmcs  sont  grandes,  bien  faites, 
leur  démarche  est  aisée.  Elles  portent  leurs  en- 
but*  é do»,  ce  qui  lie  le*  gène  ni  dau*  leurs 
roursr*  eoutinnelles  ni  dans  leur*  occupations 
domestiques.  Elles  out  Faut  vif,  le  regard 
iiudin.  b pan  de  presser,  Leur  chexdure,  lon- 
gue, épaisse  et  d'un  noir  d'ébène,  se  trouve  tr- 
ies é«  sons  aucun  art,  et  leur  costume,  absolu- 
ment négligé,  voile  a peine  leurs  charme* 
lui  lé»  rt  rembruni».  1* 

Un  grand  nombre  d'ouvriers,  émouleurs  de 
rouleaux  et  raccommodeur*  de  souliers,  émi- 
grent aunuellcmeiilde*  environ*  de  Bar  et  de  Li- 
giiy  ,«-t  vont  chercher  du  Iras  ail  dan»  h-»  «lrjiar- 
trmefit*  voisin*,  à Paris,  «•!  même  * l 'cl ranger. 
Il  sort  aussi  chaque  aimé*'  des  marchaiHls  de 
panier*  d’osier  du  Ulermoulois.  et  «1rs  fabri- 
cant* d'ustensiles  de  Imiî*  de  Vautiecourl . 

Division  inurvimiATts*.  Le  dé|iartcmcnt 
de  b Meuse  a pour  cbel-lieu  Bar-lc-Duc.  II 
envoie  4 représentants  à la  chambre  «le*  dépu- 
té», et  est  divisé  en  quatre  arrondissement*  : 


MKl'SK  (département  de  U). 


MEUSNES. 


MKKIMIEtTX. 


Bar-lc-Duc..  . . 7 caut.  82,109  b. 

Cufiuuercy. , . . 7 — 88.208 

Muntoiéd*..  . . 6 — 69,664 

Vrrduu.  ....  7 — 86,391 

28  tant.  326,372  h. 
courers.  dMfonHt(rheM,  Bar-lc-Duc). 
— 7*  arr.  des  mines  (chef-!.  Abbeville).  — 2* 
division  militaire  (chef-l.  Chiions).  — Kvé* 
ché,  séminaire  diocésain  et  école  secondaire 
• ecclésiastique  à Verdun.  28  caret  ; 37  4 succur- 
sales. • Cxdlégrt  communaux  à Bar -le -Due, 
Commercv , Etain,  St-Michel,  Verdun.  Ecole 
normale  primaire  à Bar  le-Duc.  — Société  d'a- 
griculture et  des  arts  à Verdun. 

Biographie.  I*  département  de  la  Meuse 
est  la  patrie  d'un  grand  nombre  de  personnages 
distingués,  parmi  lesquels  on  cite  : 

P.  bt  emm.,  évêque  d'Orléans,  un  des  plus 
*avaut*  prélats  du  xu'  siècle. 

Lrs  cardinaux  Unis  et  P.  nv.  lunuoiia. 
Les  conventionnels  Dkout  , Marmvyd  et 
• Mu^ni. 

Le  jurisconsulte  Hmiox  Mt  Pisur  , pre- 
mier président  à U conr  de  cassation. 

Le  savant  Di  smt.. 

Le  m purin  Norbari  , voyageur  eéJt'rbre. 
L’ablié  lltco,  critique  cl  historien. 

L'crudit  Lausmt.  éditeur  de»  classiques  la- 
tins. 

Le  jésuite  (.irbiii.o*,  prof. nul  géomètre. 
L’hébraisaut  lltisi. 

Le  géographe  Dkusui. 
le  célèbre  liy  drographr  Biuir«rt  }U«i-n* . 
L'ingénieur  Inmm,  qui  fit  construire  la  di- 
gue de  la  Rochelle. 

L'antiquaire  )>t»u. 
la*  chimiste  Buais^ar. 

Le  grammairien  Pnrdi . 

Ir  bibliographe  Punn, 
le  biographe  Lvdvocat. 

M.  Cumis  Bouots,  poêle  et  auteur  dra- 
matique. 

Le  littérateur  Rre.wim  W*wi. 

Le  sculpteur  Ebahi  Rica». 

Ic  peintre  Dctoti. 

I„i  fameuse  comtesse  Dsturry. 

L’illustre  Cm»  vmr. 

Les  maréchaux  Omisor  cl  Oéssm. 

Ici  généraux  F.ojuu»»  , Jw^i  rMiioT  , 
•'Armori»*»,  Bmou,  Bmivisi,  llmr, 
Mori  s'il».  Ntcous,  Rmnttr,  Pomov,  etc., 
etc.,  «te. 

Bibliographie.  lltstiÿiiiT  (W.)- Orographie 
historique,  statistique  et  administrative  du 
département  de  la  Meuse  (as  ce  Renaud  in], 
in- 12, 1819. 

Dtaois  (L,).  Statistique  du  département  de  la 
Meuse,  hs-8.  1842. 

Voyage  historique  et  pittoresque  sur  les  rui- 
nes de  Xasium,  à Barde ‘Due  et  dans  les 
environ»,  ou  fa  vallée  de  r Ornait »,  par  R., 

in- 18,  1625. 

Maxgix  (N.*).  Guide  du  cultivateur,  ou  Mar- 
* -elle  à suivre  pour  améliorer  la  race  drs 
çhevagts,  principalement  dans  la  Meuse , 

' rtc.,  br.  »u-8,  1835. 

" 0.  4 

, : 


Hkricabi  »e  Tmurv  (le  vicomte),  hissai  po- 
toniographique  sur  la  Meuse,  ou  Obser- 
vations sur  sa  souree,  sa  disparition,  ete. 
(Jauni,  des  raines,  t.  tu,  1802). 
Bi’skivicr.  Nota  sur  le s chances  de  succès 
que  présentent  tes  recherches  d'eau  jaillis- 
sante ou  ascendante  dans  plusieurs  parties 
du  département  de  la  Meute,  itt-8,  1843. 
Annuaires  statistLjues  du  département  de  la 
Meuse,  in-12,  au  un, 

* Almanach*  de  la  Meuse,  in-18,  1830-43, 
Voyez  aussi  : Losuini,  Bis-tz-bix,  Com- 
wsct,  Dnmunu,  Etais , Fa  nu,  Gosdrb- 
eoiRT,  J »M*  II.  Lion  Y,  §T-Mrarr.i.  , Varusu, 
Yiumts. 

MEUSE,  vg.  H. -Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 28  k.  dcLangre»,  cank  et£SJde.  Mon- 
tigm-le-Roi.  Pop.  243  h. 

MEUSNES,  vg.  fjiir-et-t'her  (Rlaisoi*],are. 
et  à 45  k.  de  Blois  , caut.  de  Sl-Aiguaii,  y de 
ïvrlIrs-sur-Cher.  Pop.  1,109  h. 

Meusnes , célèbre  par  ses  carrière*  de  silex  py- 
rooiaqiie  qui  fournissent  de*  quantités  innom- 
brables de  pierres  à fusil.  — Les  carrières  d’où 
l'on  extrait  k silex  sont  situées  dans  les  ronmm- 
nes  de  .Meusnes  , Lie  et  Couffy  ; elles  occupent 
une  superficie  d'environ  32  k.  carrés,  et  sont 
ouvertes  depuis  plus  de  160  ans.  Les  cailloux 
propres  à être  taillés  en  pimrs  à fusil  se 
ti  ou  veut  par  bancs  horizontaux,  pliisuu  moins 
enterrés  dans  les  manies , à la  profondeur  de 
15  à 17  m.  L'extraction  et  la  fabrication  des 
cailloux  sont  arctMiijuigirècs  de  dangers  de  toute 
nature  qui  tendent  Ires  à plaindre  la  condition 
de»  c.n  il  Ion  leurs.  hammeA,  femmes  et  nifaiilx 
qui  s'en  orrupent.  Aussi  ta  plupart  de  ce.*  ou- 
vriers meurent  asthmatique*  au  bout  de  vingt  à 
trente  ans,  apres  avoir  toussé  et  laugui  pendant 
six  mon.  L'adresse  avrr  l.v|ut-lh-  nu  taille  le» 
cailloux  est  étonnante  : d'un  coup  d’une  espère 
de  marteau,  qui  en  petit  ressemble  à la  pioche 
des  tailleurs  de  pierre,  un  détache  uu copeau 
qui  n’a  guère  plu*  de  15  mitl.  d'épaisseur,  et 
qui  se  termine  par  un  hiacan  v if,  tel  qu’on  le 
voit,  et  auquel  m>  i>r  louche  pas.  Dans  ce  co- 
|*ean  on  trouve  une  ou  deux  pierres  à fusil, 
ou  plusieurs  de  pistolet  d’an^m  ou  pins  petites. 
“Un  ouvrier,  travaillant  du  matin  nu  soir, 
peut  tailler  quatre  cents  pierres  lima  de  pre> 
mû  re  qualité  ou  six  renis  de  la  ftemudr.  Cent 
chefs  de  famille,  livrés  communément  à re 
genre  de  travail  avec  leurs  femmes  et  kur*  en- 
fant*, peuvent  fabriquer  par  ail  trente  millions 
de  pierre*  à feu  de  toute  espèce.  Le  prix  varie 
de75r.  à 4 fr.lemilla,  selon  le  drçpé  d'activité 
«lu  commerce  cl  surtout  la  qualité  de  la  pierre. 
Meusnes  est  le  chef-lieu  dl*  cette  fabrique  . la 
seule  qui  existe  en  France,  et  est  eu  |M»vscssion 
de  fuurmr  de  pierre»  à fusil  tout  k monde 
commerçant.  — L'exploitation  de  res  cailloux 
est  si  considérable,  que  dans  Meusnes,  prés  de 
l’église , il  y a un  amas  de  copeaux  inutile» 
de  plus  de  5 à 6 m.  de  haut , et  de  plus  de 
50  m.  de  circonférence  ; et  on  en  rencontre 
de  pareils  sur  tous  k*  chemins  et  doit»  tous  les 
hameaux.  — Foire  le  samedi  veille  de  la  Pen- 
tecôte. 


M FA. SS  AC  , vg.  Charente-Inf. , coma. 
d'Edielmme,  53  de  Pons. 

MBCMA,  vg.  Jura  (Krancbe-Coaité),  arr. 
et  à 28  k . de  St -Claude , caut.  et  ® de  Moi- 
raus.  Pop.  4SI  h. 

MKUVAISE8,  vg.  Calvados  (Normandie) , 
anr.  et  k 14  k.  de  Baveux  , cank  de  Rye», B 
de  Crcutly.  Pop.  272  h. 

31  BU V Y , Mosa,  vg.  H. -Marne  (Chain- 
pagne),  are.  et  à 35  k.  de  Chaumont -ru -Rav- 
signy,  cant.  et  ® de  Ckfmont.  Pop.  61 1 h. 

MKUX,  bg Charente- Inf.  (Saintongc),  arr., 
cant.,  ® et  à 8 k.  de  Jonuc.  Pop.  484  h. 

MP.UX  lie),  bg  Oiir  (Picardie),  arr.,  K «t  • 
10  k.  de  Compiègue,  cant.  d’Estrérs-St-Dmis. 
Pop.  940  h. 

MEIX-LE-MOST,  xg.  Oise,  ronim.  du 
Mcux.  3 de  ('zMnpiègiu'. 

NEI7.A<1,  vg.  H, -Vienne  (Limousin),  are. 
et  à 21  k.  de  St-Yrieix,  cant.  et  CS  de  St-C-er- 
main-ks-Krile*.  Pop.  1,187  h.  — Forges. 

.MK  Y ES,  vg.  Nièvre  (Nivernais) , arr.  et  à 
25  k.  de  Coanc,  cant.  et® de  Pouilly -sur • 
Loirr.  Pop.  765  h.  — Foire  kdimanclic  avant 
la  Sl-Jcan. 

MK  VOISINS  . vg.  Eure-et-Loir  (Jkauce), 
are.  cl  à 14  k.  de  Chartres,  caut.  et  CF3  de 
Mainteuon.  Pop.  353  h.  Sur  l'Eure. 

À peu  de  distance  de  ce  village  on  voit  sur 
le  haut  d'une  petite  colline  un  dolmen  bien 
conservé,  cousislaul  eu  une  table  horizontale 
de  pierre  brute  et  de  figure  à peu  près  carrée, 
ayant  2 m.  33  c.  de  côté  ; elle  est  supportée 
sur  deux  autre»  pierre»  brutes  ; la  hauteur  île 
re  dolmen  n'est  que  de  I m.  50  C. 

MEVOTKRIE  (Ut),  «g.  Seine-et-Oite,  com. 
de  Pnrray.SJile  Kami  «juillet. 

MKVOIILI.ON  . I*  Drôme  (Dauphiné), 
are.  et  à 53  k.  de  N»  un*.  cant.  et  ® de  Scdc- 
roti.  Pop.  748  h. 

.Mévouillou  était  autrefois  une  ville  impor- 
tante défendue  |»ar  une  citadelle  que  No»trada- 
mus  appelle  un  furl  inforeable.  C'était  alors  le 
chef-lien  d’iui  petit  Etat  iudéfM'tKiaul  nommé 
les  Baronnie*,  qui  comprenait  quarante  com- 
munes des  envi  mus.  Apre»  avoir  longtemps 
appartenu  à la  ccirbrc  famille  de  Me* maillon 
cette  ville  fut  dnunoeen  1317  |var  Raymond  de 
Mévouillou  au  Dauphin  viennois.  Uu  neveu  du 
donataire.  Agout  de  Baux,  irrité  de  re  voir 
ainsi  frustré  d’uu  héritage  im|KtrUuil , tenta  de 
faire  pm|«oi*oi»ner  son  oncle.  Un  domestique 
de  celui-ci,  chargé  d’exécuter  le  crime,  fut 
condamné  à mort  et  exécuté  dans  le  village 
(en  1323)  avec  le»  supplices  le»  plu»  horribles. 

Mévouillou  était  défendu  par  uuc  citadelle 
qui  fut  prise  et  reprise  plusieurs  fois  par 
les  protestants  et  par  les  catholique*  ; k fort, 
bâti  sur  une  colline  isolée  et  environnée  d’un 
roc  taillé  à pic,  fui  démantelé  par  otdre  de 
Louis  *rv  en  1684. 

MENANT  (St-),  'g.  Carre  te  (limousin), 
are.,  cant.,  CFI  et  à 15  k.  Je  Tulle.  P.  9Î3  h. 

MKXIMIKVX.  gros  bourg,  Ain  (lîresre), 
are.  et  à 45  k.  de  Trévoux  , cJicf-l.  de  caut. 
Cure-  Ecole  secondaire  ecclésiastique.  Gîte 
d'étape.  0.  W.  A 458  k.  de  Paris  pour  la 
75 
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taxe  des  lettres.  Pup.  2.086  h.  — Tannai* 
tertiaire  supcrtoir. 

Autrefois  baronnie  diocèse  i|i*  Lyon,  par- 
lement et  iuleu dance  de  Dijon,  élection  de 
Bourg-ci>-Brc*»e , collégiale  et  mairie. 

Ce  bourg  est  situé  dans  une  position  agréa- 
ble et  saiue,  sur  le  penchant  d’une  colline,  non 
loin  de  la  rite  droite  de  l’Ain. 

Poires  le»  2janv-,  Si  juin,  lundi  après  b 
St-Barthélemv  . lundi  âpre»  la  St-Simon  et  le 
25  nov. 

MEXMF.-LES-LHAMPS  (St-),  vg.  Indre- 
et-Loire,  eu  mm.  et  33  de  Cbinon. 

H EX  Y.  vg.  Moselle , connu,  de  Rchon,  E 
de  Ltngtrjr. 

MEY,  s g.  Moselle  (pays  Mi‘v.m) , arr.,  c., 
E3  et  à 6 k.  de  Met/.  Pop.  113  li. 

MEYKMIEIM,  rg.  H.-Rkin  (Alsarr),  arr. 
et  à 20  k.  de  Colmar,  cant.  cl  r-',  d’Ensisbcim. 
Xp.  Pop.  R3S  b.  — Il  est  situé  sur  1*111 , que 
l’on  passe  sur  un  beau  pont  de  pierre . 

MKYLNTH  \L,  vg.  Meurthe,  ruinm.  de 
Walschrid,  L*d  de  Sarre  bourg. 

MEYI.AX  , Tg.  /sire  (Dauphiné) , arr.,  e., 
C5  et  à 7 k.  de  Grenoble.  Pop.  1,179  II.  — 
Poire  le  4 «ut. 

MEY l-A Y.  vg.  Im! -et- Garonne  (Agénoi»), 
atr.  et  à 23  k.  de  Nérae,  cant.  et  E de  Méziu. 
Pop.  303  h.  . 

MEYLIF.L-MOXTROXD  , Mediolano,  Tg. 
I Mtre  (Forez) . arr.  et  à 15  k.  de  Montbrison  , 
cant.  et  Fl  de  St-Galmier.  Pop.  708  h. — 
Fotres  le  1 5 sept,  et  le  28  oct. 

MEY  MAC,  petite  s ille,  Corrèze  (Limousin), 
arr.  et  à 17  k.  d’issd , clicf-l.  de  cant.  Cure. 
K-  A 481  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  de»  lettres. 
Pop.  3,389  II.  — 'Iran  si  s cristallisé. 

Celle  \ ille  , située  dans  une  » allée  agréable  , 
possédait  autrefois  un  mutiastc-re  de  l’ordre  de 
Sl-Bcnoil.  auquel  le»  seigneurs  dr  Vcntadour 
firent  de»  dons  considérables  en  1080.  On  y 
remarque  un  iuispice  fort  bien  teuu , ainsi 
qu’uue  ancienne  église  décorée  de  sculptures  et 
ornée  de  tableaux. 

Fabrique  d’aruies  à feu.  — Poires  les  20 
jan».,  6 et  25  mai,  Il  juin,  4 juillet,  26  août, 
12  sept.,  1«  et  15  oct.,  3 cl  15  dot.,  1»,  f 
et  5*  jeudi  de  carême,  mardi  de  la  semaine 
sainte,  veille  de  Quasi  modo  et  1**  jeudi  de 
P Axent. 

MEY  MES.  xg.  Gers,  comm.  de  Margonet- 
Mryine»,  :=:de  Plaisance. 

ME  Y' N AL.  «g.  Gironde,  comm.  de  Cam- 
bia ne»,  R]  de  Créon. 

METRES,  vg.  Gard  (Languedoc),  orr.  et  à 
19  k.  dr  Rimes,  cant.  d'Aramon  , F]  de  Re- 
moulins. Pop.  1,055  b.  — thi  y trouve  une 
source  d’eau  minérale  acidulé  froide. 
Bibliographie.  Lï  coûte.  Les  Eaux  de  Mer- 

rues,  iis- i , 1674. 

Per  tus  des  eaux  Je  Mrs  nés  (Assemblée  pu- 
blique de  la  sor.  roy . des  sciences  de  Mont- 
pellier, du  8 décembre  1773.  in*4. 1774). 

NEYX1AL  (le),  vg.  Aveyron,  comm.  de 
St- Andre-dc- Vètiiies,  CS  de  Millau. 

MF.YNIKL,  xg.  Aveyron,  rotom.  de  Tbé- 
roudrl»,  33  de  Mur-de-Barrez. 


MKYRAt: , L>t.  comm.  de  Sory  , Fi  de 
Souillac. 

MEY  R ALS  . \ g.  Dordogne  (Périgord),  air. 
et  à 1 4 k.  de  Sa  rial,  cant.  et  CS  de  St-Cj prien. 
Pop.  845  h. 

On  voit  à |wu  dr  distance  le  beau  château  i 
de  la  Roque,  bâti  dan»  une  situation  des  plu» 
pittoresques. 

Forge»,  laminoirs  et  foodrric  (à  Beyssat). 

MEY  RA. \ , Tg.  G i rotule , contai,  de  Gujan, .] 
E de  la  TcjUmIc-BucIi. 

MF.YRAND  (la)  , vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne), arr.  et  à 25  k.  d'Issoire , eant.  et  El 
d’Ardre*.  Pop.  190  h.  — Il  est  bâti  au  pied 
d’une  montagne  couronnée  par  les  ruines  d’un 
château  fort,  où  Ton  voit  encore  des  fusses, 
une  citerne,  le»  reste*  d'uue  tour  et  une  cha- 
pelle sous  l'invocation  de  b Vierge. 

MEY  R A X N ES,  vg.  Carré  (Languedoc),  arr. 
et  à 23  k.  d’Alais,  cant.  et  C--7  de  St-Ambroix. 
Pop.  733  h. 

MEYRARCiLES,  Meiraniàs,  vg.  Bouches- 
du-Rhône  (Provenee),  arr.  et  à 14  k.  d’Aix, 
caul.  et  EJ  de  Peyrulles.  Pop.  1,035  li. 

la  tradition  rapporte  que  Mariu»  avait  éta- 
bli un  camp  ni  crt  endroit  pour  assurer  sa 
communient iou  avec  Pertuis,  ou  étaient  les 
magasins  de  blé.  Ou  y a trouvé  en  effet  les 
reste»  d'une  ancienne  chaussée  qui  se  dirigeait 
de  Meyrargue-s  à la  Durance.  Le*  ruine»  ro- 
maines aboudent  dans  ce  territoire,  |Mrticuliè- 
rement  dans  le  domaine  de  Vau  cia  ire  ; dans  le 
valluu  de»  Arc*  on  voit  encore  quelque»  ar- 
ceaux du  In*|  aqurdur  romain  qui  conduisait 
le»  eaux  de  Traronadc  à Aiv. 

Cexilbgeesl  généralement  mal  bâti,  dans 
.1  une  goigc  étroite  exposée  au  vent  du  nord.  Il 
, est  doininë  par  un  autiqnr  château  cntuuiéde 
, fortes  murailles  flanquée*  de  tour»,  bâti  sur  le 
; .vonuiH't  d'un  roc  isolé  et  assez  bien  conservé, 
i dont  b fondation  remonte  au  ix'  ou  au  x*  sic- 
j de.  Le  château  de  Mey  Targues  frappe  le  voya- 
geur |>ar  son  élévation  et  son  isolrnmmt  sur 
une  colline  qui  s’avance  entre  ce  vallon  et  le 
village.  Il  a joué  un  grand  Kde  dan»  le*  guerre» 
du  moyen  âgr,  lorsque  le  vicomte  Raymond  de 
Turenne  ravageait  la  Provence.  Sa  mère  Eléono- 
re de  Comminçi-sfut  (irise  dan*  ce  cliâteau,  d’où 
elle  souillait  le  feu  de  b guerre  civile  , |»r  le 
maréchal  de  Roucicaiil  en  1391.  Ia‘  roi  René 
; en  fit  dun  à la  famille  d’AJagouia,  d'on  il  passa 
dans  celle  de  Valliejle,  qui  Fa  porté  dan»  celle 
d’Alberta». 

METRAS,  v g.  Ardiehe  ( Languedoc  ) , arr. 
et  à 25  k.  de  largenticre  , cant.  et  £3  de 
Thueyls.  Pop.  2.263  h. 

Ou  remarque  dan»  cette  commune  le  cratcic 
de  l’ancien  volcan  de  St-I^gcr,  qui  tient  le  mi- 
lieu entre  les  volcans  entièrement  éteints  et  lc$ 
volcans  en  action.  11  est  situé  au  pied  d'une 
montagne  dans  un  vallon,  au  fond  duquel  coule 
la  rivière  d'Ardèche  ; des  nappe»  d'eaux  miné- 
rales sortent  du  centre  du  cratère  et  des  hau- 
teur» d'alentour  ; de*  exhalaison»  méphitiques, 
dernier  effort  des  feux  souterrain»,  s'échappent 
ru  aliondance  à travers  le»  teires  et  le»  ii.qqics 
d’eau,  et  donuent  b rouit  à tout  être  au miu  qui 


le*  respire,  lorsque  le  proprietaire  des  champ* 
qui  fout  partie  du  cratère  oublie  de  nettoyer 
les  trous  d’où  sortent  les  odeurs  malfaisantes  , 
le  gaz  v uhauique  s'étend  dans  tout  le  cratère  et 
y porte  la  stérilité. 

Foires  les  3 et  11  fév.,  P*  d 8 mars.  1" 
avril  et  9 sept. 

MEY REl'Il.  , Meyronis,  vg.  Bouches-du- 
Rhône  (Provence)  , arr.,  cant.,  Hd«7k. 
d'Aix.  Pop.  754  h. 

MEY  RI  AT,  vg.  Ain  (Bresse),  air..  à 
17  k.  de  Bourg -eu -Bresse  , cant  de  Geyzmat. 
Pop.  602  h. 

Au  Vieux-d’Izenave  , village  dépendant  de 
b commune  de  Meyrut  ,jakrique  de  produits 
chimiques. 

MLYRIÉ  , vg.  /sire  (Dauphiné)  , arr.  et  & 

35  k.  de  Vienne,  cant.  de  b Verpàlliere,  G3  de 
Bourgoin.  Pop.  390  h. 

MEYRlÈs.  vg.  H, -Alpes,  comm.  de  Châ- 
teau-Ville-Vicillo.  S2  de  Quryraz. 

MEY  RI  EL,  vg  /sire  (Dauphiné),  aiT.  et  à • 
28  k.  de  Vienne , cant.  et  El  de  St-Jean-de» 
Bourtiay.  Pop.  664  h. 

M ARIL.X  AL--L' ÉGLISE , Vg.  Corrise  (Li- 
motuiu).  arr.,  E)  et  à 27  k.  de  Tulle,  caat.  de 
Corrèze.  Pop.  317  h. 

MEYR1XUAC,  vg.  Aveyron,  comm.  de 
Rrommat,  33  de  Mur-de-Barm. 

MEYRIXlIAt -FKAXLAL,  vg.  Lot,  comm. 
de  Rocamodour,  E de  Gramat. 

MEYROXXK,  vg.  Lot , comm.  de  St-Sosy, 

(S  de  Souilla  c. 

MEYROXXES  . vg.  B. -Alpes  (Provence) , 
arr.  et  à 21  k.  de  Barcelonnette , cant.  de  St- 
Paul,  El  de  Chàlebrd.  Pop.  608  h. 

MEYRLEIH,  petite  tille,  lA>zirc  (Langue- 
doc), arr.  et  à 29  k.  de  Flurac,  cbef-l.  de  cant. 
Cuir.  E*  A.  630  k.  de  Paris  pour  b taxe  des 
lettres.  Pop.  2,006  h.  — Tan**»  jurassique  , 
étage  inférieur  du  système  oolilique. 

A peu  de  distance  de  MeymeUcst  le  château 
de  Saïga»,  propriété  de  la  famille  de  Bemis,  et 
construit  dans  le  temps  de.  b laveur  du  cardi- 
nal de  ce  nom.  C’est  un  château  moderne  avec 
uu  parc , où  l’on  arrive  par  une  roule  appelée 
encore  la  route  Cardinale,  de  même  qu’on 
donne  aujourd’hui  aux  routes  , par  malignité , 
le  nom  du  membre  du  conseil  général  qui  en  a 
obtenu  la  construction. 

On  voit  près  de  Meyruci»  trois  grottes  fort 
remarquable»  par  les  congélations  qu’elle*  ren- 
ferment. Le*  environ*  offrent  des  indice»  de 
mines  de.  bouille  non  exploitées.* 

Fabriques  de  chapeaux  commun» , de  fro- 
mages façon  de  Roquefort.  Manufacture*  de 
pointes  du  Paris  k ta  mécanique  .de  fil  à car- 
des et  d’aiguilles  à tricoter.  Scierie  hydrau- 
lique de  planches.  — Commerce  considérable 
detièieaà  bine,  mulets,  laines,  grain»,  etc. 
Poires  les  2 janv.,  jeudi  après  Pâques  , mardi 
après  la  Pentecôte , I*  et  25  août,  29  sept  et 
23  nov. 

Bibliographie.  Bouillit.  Description  de  la 

grotte  de  Meyrueis  (Acid,  de  Béziers,  dé- 
cembre 1831,  p.  19). 

MEY  S , xg.  Rhône  (Lyonnais)  , arr.  rt  A 35 
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k.  de  Lyon,  coui.  et  H de  Sl-Symphoricti-sur- 
Goi*c.  Pop.  I .220  h. 

MEYSSAf.,  If  Corrèze  (Limousin),  arr.  et 
à St)  k.  de  Brivet,  chcf-J.  de  cant.  Cure.C-J*  A 
486  k.  de  Paru  pour  la  taxe  dot  lettre».  Pop. 

S, SOI  k.  — Thuuux  jurassique. 

Culture  en  grand  du  uoyer  et  commerce 
d'huile  de  noix.  — Foires  le»  il  jam .,  SS  fcv. , 

SS  juillet,  13  août , 14  upt.,  29  oct.,  6 et  il) 
déc.  , mardi  (k*  la  semaine  sainte  , 4*  mardi 
âpre»  Pâque»  et  apn*»  la  Pentecôte. 

ME  Y. SSE,  'g.  Ardèche  (Yivarais),  arr.  et  à 
SI  k.  de  Privas , cant.  et  CS  de  Kochemaure. 
Pop.  1 ,S37  h.  — Filatures  de  soie.  — Foires 
k»  26  mars,  SS  août  et  18  oct. 

NKY/IEUX,  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr.  et 
k SB  k.  de  Vienne,  rhef-1.  de  cant.  Cure.  £>J. 

A 4SI  k.  de  Paris  pour  la  laxr  des  lettres. 
Pop.  1,3.13  h.  — Txjulaui  d'allusiou*  mo- 
dernes. 

v Foires  le»  SI  sept.,  30  oov.  et  le  Irndeinain 
de  ta  Pentecôte. 

MÉ/ARD  (St-),  vg.  fiers  (Armagnac),  arr., 
cant.  et  à 13  k.  d*-  Lcctourc  , [•;  d'AstalIort. 
Pop.  613  b.  — Foires  les  12  fév.,  3 nui  et 
14  août. 

MEZ-DRt  H ALAl'X , vg.  Mièvre , comm. 
de  Chalauv,  53  de  Lnmn  s. 

M K /. \ (> F.  ( Notre-Dame -de-) , vg.  isèrr 
(Dauphiné),  arr.  et  à 18  k.  de  Grenoble,  cant. 
et  C- ; de  Vuilte.  Pop.  307  h. 

MÉZAM.ÈRE  (la)  , vg.  Eure,  cumin,  de 
Marrons  ille,  53  de  Rourgthéroulde. 

MÉZAXIàÈRES  (Ua),\g.  Bure,  connu.  <li 
Bourth.  de  Veroenil. 

MÉ/.AN'tiHn.S.  vg.  Mayenne  (Maine),  arr. 
et  à 34  k.  de  lus  al,  cant.  et  El  d*Kvroo.  Pop. 

l, 011  h. 

JIEZAXGL’EYILLE , vg.  Seine-Inf.  (Nor- 
mandie) , arr.  et  à 25  k.  de  Ncuchàtcl-cn- 
Bray . cant.  et  53  d'Argueil.  Pop.  417  h. 

MEZK,  Mrs  un , jolie  petite  ville  maritime , 
Hcr  unit  (languedoc),  arr.  et  à 32  k.  de  Mont- 
pellier, cbel-l.  de  cant.  Cure,  fiite  d’étape.  53. 
\y,  A 712  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  de*  leltm. 
Pop.  4.348  h.  — Tuain  tertiaire  moyen. 

Suivant  le»  historien»  du  Languedoc , Mc/c 
est  l'ancienne  Mesua  , citée  jwr  Ponir<oniu» 
Mêla,  et  que  M.  Thomas  , auteur  d'une  sa- 
vante dissertation  sur  l'ancienne  Mesua  , croit 
être  Magurluiie.  Le  premier  titre  qui  fasse 
OMulHin  de  Mère  est  une  charte  de  843  « par 
laquelle  (Juirlcs  le  Ciiauve  , la  donne  en  I te- 
nd ice  «u  diocèse  d'Agde  ; elle  y est  désignée 
«ou»  le  nom  de  Castrant  de  Metoe.  Dan*  Ici 
»ièctr.s  suivants  ou  r»p|*lle  indifféremment 
Castrum  ou  Casteilum. 

Cette  ville  est  dans  une  situation  agréable  , 
au  milieu  d’un  v ignoble  très-productif , sur 
l’étang  de  Thau  , où  elle  a un  port  en  forme 
de  parai lélogramrue  de  200  m.  de  longueur 
sur  50  de  largeur , dont  l’entrée  est  défendue 
de  l'rrruplinu  de»  sables  par  deux  ouvrages  en 
forme  «le  dcnû-luur.  Il  est  abrité  de»  veut»  du 
nord,  et  peut  contenir  soixante  navire»  de  40  à 
60  tonneaux,  I k climat  y est  {«u  sain  m rtc. 
— Fabriques  de  liqueurs.  Nombreuses  distil-  I 


MEZKRAC. 


tarie*  d’eau -de- vie.  Exploitation  des  marais 
valants.  — - Commerce  de  grains,  viu»,  eau-de- 
vic,  sel.  etc.  — Foire  de  8 jours  k*  18  août. 

L'ancienne  abluye  de  Vallcmagne  est  une 
dépendance  de  la  commune  «k*  Uéu.  Elle  offre 
une  église  du  xxu'  siècle  très- remarqua  hic  et 
|>arfailr  nient  ramena;.  C’est  un  grand  vais- 
seau gothique,  doul  le*  pioportion»  sont  d'une 
justesse  et  d'une  régularité  parfaites.  Sa  lon- 
gueur est  de  82  m.;  la  largeur  de  la  nef,  y 
compris  le*  partit*  latérales  , est  de  prés  de 
22  iii.;  b largeur  du  liras  de  b croix  dans  oeu- 
vre dépasse  30  m.;  et  la  hauteur  depuis  U*  pavé 
jusqu'à  ta  voûte,  est  de  24  ni.  38  c.  Le  tou  de 
b lumière,  à l'intérieur,  est  du  meillrur  effet , 
à cause  des  jours  qui  gli-sent  derrière  le»  pi- 
lier» nombreux  qu'on  remarque  autour  du 
chu'ur. 

Le  cloître  existe  encore  ; il  n'offre  pas  moins 
d 'interet  que  l’église.  Luc  fontaine  est  située 
au  milieu  de  ce  cloître  : le  hasôu  a 4 m.  de 
diamètre  : au  milieu  s’élève  une  pyramide, 
avec  huit  tuyaux  qui  jettent  l'eau  dan*  une 
conque  , d'uu  elle  tombe  par  quatre;  niuffes 
dans  un  vaste  bassin.  Une  banquette,  qui  re-gue 
tout  autour,  sert  de  siège.  Le  dôme  de  b fon- 
taine est  soutenu  pur  quatorze  coloiuie»  et  huit 
piliers  construit»  dan*  le  un*  siècle.  Le*  huit 
piliers  supportent  huit  arceaux  à ciel  ou- 
vert, avec  huit  arcs-boutants  d’une  grande  té* 
nuilé,  «pii,  en  retombant , forment  un  cul-dc- 
iampe,  et  sc  réunissent  par  une  jvumne  de  pin, 
en  partie  détruite  aujourd'hui.  Cette  voûte  a 
jour  et  aérienne  | tarte  une  treille  qui  eu  rend 
l’aspect  plu*  pittoresque  encore.  La  source  qui 
alimente  la  fontaine  n'a  jamais  tari. 

L'ancienne  route  de  Montpellier  à Bé/im 
passait  par  \ Allemagne  ; la  nouvelle  en  est  peu 
éloignér.  et  le  voyageur  se  distrait  fieu  de  suu 
chemin  pour  visiter  ees  lieux  intérovants. 
Bibliographie.  Thomas  (E.).  Sur  f ancienne 

Mesua  (,1/rrr)  (Mém.  de  b soc.  archéolo- 
gique de  Montpellier,  1. 1,  p.  51). 

MÉ/.EAI’NTAL  (le),  vg .U. -Vienne,  comm. 
de  la  Porcherie,  L*J  de  Pierre -Hullicrr. 

MF’./EACX,  vg.  Vienne,  comm.  île  Ligugé, 
5J  de  Poitiers. 

Mf/HIIAC,  vg.  A rdèche , comm . «le Ma/an , 
5?  de  Muiiljte/at . 

MFLZF.I.,  |ietite  ville  , B.- lifte t (Provence), 
are,  et  à 16  k.  de  Digne,  ehef-l.  de  cant.  Cure. 
Cite  d'étape,  v.  A 757  k.  de  Pari*  pour  b 
taxe  de*  lettre*.  Pop.  983  h.  Sur  la  rive 
droite  de  l'Ane.  — TVmiu  trribire  siqié- 
rieur. 

Foire  le  10  août. 

ME 7 Kl. , vg.  Pur-de-Déme  (Auvergne), 
arr.  et  à 20  k.  de  Clermont-Ferrand,  cant.  de 
V»Ttai»o«,  R de  Rillnni.  Pop.  J ,207  h. 

MEZELS,  vg.  Lot,  comm.  de  Va  vrac.  El  de 
Martel. 

MEZF.XS,  vg.  Tarn  { Languedoc ) , arr.  rt  à 
21  k.  de  < «aillai;.  cant,  de  fUkastms,  EJ  de  la 
Pointe  Sl-Sulpice.  Pop.  442  h.  — Foire  le 
4 oct. 

MF.ZF1RA41,  vg.  Aveyron,  comm.  de  («ail- 
lac»  lis  de  Laissac. 
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MEZERAY  , vg.  Sarthe  (Maine),  are.  et  à 
18  k.  de  la  Flèche,  cant.  de  Malicorne , Zïl  de 
Foui  k Iourte  Pop.  1,960  h. 

Mt./KRY,  vg.  Lozère , eomm.de  Sl-l)ctui, 
E de  Serveretlc. 

.MÉzKRIAT  , vg.  Ain  (Bresse)  , arr.  et  à 
40  k.  de  Trévoux,  cant.  de Chàti I Ion- lo-Dora- 
l>cs,  E3  du  Logis-Neuf.  Pop.  1 ,209  h. 

MÉZEROIJ.ES,  vg.  Somme (Picardie),  arr.t 
E3 et  à 9 k.  de  Doullcm , cant.  de  Berna» ille. 
Pop.  465  h. 

MEZ.KRVILLE  , vg.  Aude  (Languedoc) , 
arr.  et  à 28  k.  de  Cavtilnandary,  cant.  et  SJ  de 
Salles-Mir -tTfcrs.  Pop.  349  h. 

MK /FIS  (le*),  vg.  U. •Marne.  V.  U Puits- 
du-MIui. 

MÉZIARD  , vg.  Eure-et-Loir , ronim.  de 
Luhin-de-la-Haye,  53  de  Houdau. 

M E/l  DON.  bg  CakadM  (Normaiulie),  arr. 
et  à 24  k.  de  Lisieux,  rlwf-l.  de  caut.  Cure, 
Gile  d'étape,  53  de  Cruissanvillr.  pop.  473  h. 
Tuumui  jurassique. 

Fabrique  de  lil.  Filature  de  Un.  — Foire  le 
12  OOV. 

Bibliographie.  Bourg  de  Mézidon  , m-8  de 

3 feuille*,  1844  (fait  partie  d'une  description 

de*  département*  du  Calvados  , de  l'Flure  et 

de  b Seine- Inférieure ). 

MFZIERF1  (b)t  Vg.  i Ile-et-Vilaine  ^Bre- 
tagne), arr.  et  à 14  k.  de  Renne»,  cant.  et  5) 
d’Mcdé.  Pop.  1,236  h. 

MEZIKItFIS,  M ace  ri  a;  Maderiacum,  petite 
ville  forte,  ehef-t.  du  département  de»  Ar- 
dennes (Champagne  1,  du  2*  arr.  rt  d'un  caut. 
(trib.  de  1”  invt.  à Charte*  ille) . place  de 
guerre  de  2r  rbsse.  Société  d'agriculture , 
science»,  art*  et  commerce.  Dire,  (.ite d’étape. 
5?.  H/.  Pop.  4,9(15  h.  — Tumis  jurassique. 

Autrefois  diocèse  de  Rnm*.  pai  tentent 
de  Pari»,  inleiulance  de  ClûUous.  électioa  de 
Rétlicl,  rollégïalr,  gouvernement  |uiIhuImt, 
école  du  génie. 

L'origine  de  Mézière»  remonte  à l'année 
817,  époque  où  le  feu  du  ciel  ayant  réduit  in 
cendre*  b ville  et  le  château  de  Castrice,  qui 
riaient  situé»  sur  une  montagne  nommée  Ba- 
xauv al,  Kilctade,  lils  de  Carlariie,  comte  de 
Ca»lner,  fil  construire  pré*  îles  ruine*  de  son 
ancien  château  e»  lui  de  Mé/icrr*.  et  h*  plaça 
sur  une  éminence  appelée  encore  aujourd'hui 
le  château.  Fin  930  les  sujets  de  Mare  . . ont  te 
de  Donnai-,  trop  maltraité»  par  leur  seigneur, 
vinrent  se  réfugier  aupre*  de  l.uaxju,  fil* 
d'F.rtehnde.  qui  leur  arreu  da  b jierniLvsion  de 
liâtir  quelques  habitation*  *ou»  mu  château, 
et  c’est  d’eux  que  vient  la  première  origine  de 
U 'ille  dt‘  Mézierr*.  Mai*  ce  ne  fut  qu’en 
1214.  «près  la  lialaillr  de  Bouviues,  quelle 
prit  forme  de  ville.  Quelque  temps  âpre»  elle 
rerut  mu  grand  aravivsenMtil  par  l'arrivée  d’un 
grand  nombre  de  Liégeore  que  Charles  le  Té- 
méraire força  de  venir  se  réfugier  à Mcucre* 
pour  m*  soustraire  a mi  rniaiité.  Fin  940  Bal- 
thasar, comte  de  Rétbel.  assiégea  Mnicm  et 
i'm  empara.  L’arebcvéque  de  Reims  la  pnt 
en  977.  \*«u)gée  par  l’armée  de  ChaFlcs- 
Quiut  ru  1521,  n'Ite  ville  fut  vaillamment 


by  Google 


uiyw 


59* 


MF./.IF.HF.S 


MKZIFRES. 


MF.ZlKir.S-  r..\-BR»;N\K 


défendue  par  Ravord,  qui  mit  daiu  celte  eir« 
roniUnrr  Ir  courage  rl  la  comtancr  dn  habi- 
tants à une  rude  épreuve.  François  I**.  à la 
Mille  d'un  conseil  de  guerre  tenu  a Reims, 
allait  donuvr  l'oidrc  de  ravager  le  pny*  j*our 
l'affamer,  et  de  brûler  Méticres,  qu’il  considé- 
rait comme  une  place  trop  failde  pour  «miroir 
un  siège  : au  crierait  aiiui  arrêter  In  marche 
de  l'armée  impériale,  qui  vctuiil  de  s'emparer 
de  Mou/oii  et  de  ravager  le  Luxembourg  ; 
Bavard  s'opposa  * riuecudie  de  et 

offrit  de  défi n Ire  U ville,  en  «lisant  «u  roi: 

• Il  li'y  a j «is  de  place»  faillie»  quand  il  y a 

* de»  gru»  de  bien  pour  le»  défendre.  >•  I a- 
roi  accepta;  Bavard  m*  jeta  dan»  Mérièrr»  avoir 
iOHO  hommes  »mlcniciil  ; la  ville  fut  aussitôt 
cernée  »ur  le»  deux  cote»  «le  la  Meuve  par 
40.000  Autrichien*  aux  ordre*  du  comte  de 
Hawaii  cl  du  général  de  Siekritghcni,  et  le 
siège  commença.  O fut  alors  que  furrul  tirées 
le»  pirmiere*  loMidx**  dont  l'histoire  militaire 
fa»*e  mention.  Pendant  les  »ix  m ui.ii lie»  que 
dura  le  siège,  on  en  jeta  plu»  de  3,000  dan*  la 
place.  Ce  fru  terrible  et  le  genre  nouveau  de* 
projectile»  u'aliattircut  point  la  lésululioit  de  (n 
garnison,  qui,  dan»  vi  défense , fut  bravement 
soutenue  par  Ir*  bourgeois.  — Le*  ludiitauti 
de  Mrziem  vénèrent  eueore  la  mémoire  du 
Chevalier  sau»  prnr  H van*  rcprnrW  : sou 
élmdard,  sur  lequel  ou  voit  rmprrinle  son 
effigie,  est  drjmis  trois  sicclua  dépose  * ITiùlcl 
de  ville,  et  rhajur  ail  née,  le  ÎT  «■plrnilue, 
jour  anuiv  maire  de  la  levée  du  siège,  une 
prtmvi.m  solennelle,  portant  ce  glorieux  dra- 
peau, (wrcourt  U ville,  suivie  par  le»  autorité* 
locale»  et  escortée  pur  lu  garde  nationale. 

Trois  siècle*  environ  après  l’héroïque  dé- 
fense de  Mérieie»  par  Bavard,  cette  ville  eut  « 
soutenir  un  nouveau  siège.  Kii  1815,  apres  la 
bataille  de  N alerlno,  1rs  Prussiens,  les  lies* 
sois  et  les  >>  urteniliergeoi*  rêuui»,  crruêrrnt 
b plarc  le  29  juin,  ri  Ha  sommèrent  de  *e 
rrudrr  ; sur  le  relu*  des  hululant»  et  de  In  gar- 
nison, le*  pirjtoralif-.  de  siège  eummeucéient  ; 
l'artillerie,  servie  ptr  le»  canonniers  lmur- 
gn>U,  aidé*  de  quelque»  artilleurs  de  l'armée , 
détruisit  loiigleiiq»  les  Itallrrie*  nuiennc*  a 
mc-siiir  qu'un  Ir*  établissait.  ]>■»  allié»  I soni - 
bardèrent  la  ville.  L'nt laque  et  la  défense , 
soutenue*  de  pari  et  d’autre  avec  opiniâtreté  , 
diirt-mit  14  jour»  et  se  terminer»  ut  |iai  ui»e 
convention  houorahlr  (tour  la  gaïuison.  (.‘en- 
nemi avait  prrdti  environ  5.Ü60  humme»  pru- 
dniit  cr  siège. 

Ici  armfi  de  Mèiiérei  sont  ; de  garnir* 
à «ferra  râteau  > if arrosé*  ci»  futur,  aitomjNt- 
guet  en  pointe  tf  une  1/  capitale  tf argent. 

Mrziére»  est  nue  ville  eulo'Jréc  de  Fnrtifies- 
iwwis  cnmidérahlr  i,  rl  défendue  par  une  ci- 
tadelle, située  au  |iinl  et  sur  le  |ienrliant  d'une 
colline,  *ur  la  rive  droite  de  la  .Meuse,  qui. la 
sépare  de  Chark-ville.  Klle  est  jxru  spacieuse 
et  généralement  mal  bâtir.  Lr»  vu!*  i-dilim 
public*  qu’on  v reninnpie  sont  l'hôld  de  ville, 
la  préfecture,  l'hotcl-Duru,  dont  Ft  lalilitvmeni 
remonte  à 1 tt  S,  et  l’églim  paroissiale.  (/est 
ibn*  crtte  égliv  que  Charles  IX  epoova  m » 


1570  Elisalieth  d’Autriche,  fille  puînée  de 
l'empereur  Maximilien  II  ; une  inscription, 
qu’on  y Ht  encore,  consacre  le  souvenir  de 
cette  cérémonie.  Gettr  église  est  remarquable 
par  b hauteur  des  voûtes  cl  la  belle  proportion 
de.*  pilirr».  I.a  nef  principale  est  accompagnée 
de  choque  côté  de  ilrux  nef»  latérales,  inégales 
en  dimension  ; celles  de  droite  sont  plus  larges 
que  celle*  de  gauche.  Quatorze  grandes  fenêtre» 
ogivale*  t’onv  mil  sur  1rs  las  côtés.  Le  eberur 
est  éclairé1  de  sept  fenêtres  eu  style  flainlioyant, 
remplir*  de  vitraux  de  la  fui  du  xv*  siècle  et  du 
couimcnerniciil  du  xvi*  sic*  le,  où  se  voient  uu 
crurifieinrul,  le.*  légende»  de  saint  Lloi,  de  saint 
Médard , de  saint  J arque*  <i  une  partie  des 
litanies  de  la  Vierge.  — Lr»  deux  poitail»  btc- 
raux  sont  île  b plu*  magnirM|tie  architecture 
du  xv*  siècle,  deuxieme  moitié. 

Biographie.  Patrie  du  géomètre  J. -N. -P. 
HacMerrr.. 

Du  géographe  P.  I.vru. 

De  M.  Noix  i**  Wulu,  membre  de  l'Ins- 
titut 

Du  meiJeriit  rt  physicien  F.  S** «m. 
Ixoïsrni».  Fabriques  de  fffrroMMne.  Tan- 
nerie» renommer*.  Brasserie».  lailLuderie. 
Centre  d’une  industrie  active  ré|uoidur  dans  le 
voisinage.  — Commerce  de  cuir*  forts,  serge*, 
bonneterie,  toiles  de  lin,  etc,  — Foires  les  28 
ix-t.,  jour  de  la  mi -carême  et  le  mrmrdi  qui 
suit  le  dimanche  des  Hameaux. 

A 79  k.  N.-E.  de  Reims,  234  k.  N.-E.  de 
Pari».  Long,  orient.  5'  23'  15",  latil.  49' 
45'  47". 

L'arrondissement  de  Méziere*  est  composé 
de  7 canton*  ; Cliarlrvïlle,  fli**,  Méziercs, 
Monthermé  . Omont , Retissez  et  Signe -P Ab- 
l«yc. 

Bibliographie.  Pmsr.  rentable  Discours 
du  mariage  dr  très-haut , très-puissant , 
très-chrétien  Charles  t.X,  roi  dr  France, 
rt  dr  Irls-ei relient r et  m ineuse  princesse 
madame  Flisaltth,  fille  de  t empereur  Ma.ri- 
miliea  U,  fait  et  célébré  en  la  ri/le  de  Mè- 
ne res  ( sur  Meuse)  le  26*  jour  de  novem- 
bre 1570;  29  du  même  mais  1570,  in-fol. 
Ai  colis  or  firuwm  (M. -Finie»!  ).  fie  la- 
don  du  siège  de  Mêùères  par  les  troupes 
sous  les  ordres  de  Sou  Est  e Heure  M.  le 
baron  de  Italie,  lieutenant  généra!  au  ser- 
vice de  .V.  M.  le  roi  de  Prusse,  in-8,  1824. 
MK/IKItKS.  vg.  Charente  (Angoumois), 
arT.  et  à 23  k.  de  Confolt-ns,  eanl.  et  [>;  de 
Sl-Claud.  Pop.  341  b. 

MK/.IKHF-N.  vg.  file -et- t'ilaine  (Brrtagne) , 
air.  H a il  k.  de  Fougère»,  cant.  et  gfl  Üe 
Sl-Aubiii-du-Cortnier.  Pop.  1.330  h. 

MK/.IK1IKN.  vg.  Loiret  (OrUmnais),  air.  et 
à 14  k.  d'Orléans,  cant.  et  C3  tb  Clin.  Pop. 
659  b. 

MKZIKHLS,  hrennacum,  xg.  Mèere,  corn, 
de  Oarchy.  Kl  de  Pouilly-snr-Loiis?. 

XK7.IKRF.S,  vg.  Seinr-et-Oise,  rtvmm.  de 
Bruno- Bonm-v aux,  [9  de  fürou ville. 

MÉZlfeRES,  vg.  Srine-et-Oise  Jteauce), 
arr.,  eajjt.  et  à 7 k.  de  Mantes.  d’F.|iône. 


Pop.  1,001  h.  Pré*  de  b rive  gauche  de  la 
Seine. 

MKZIÈRKK.  Sd.t-el-Oiu  (Ilc-ds- 
France),  oom.deValtangmijanl,  S de  Marinas. 

MK/.IKRKS,  vg.  Somme  (Picardie),  arr. 
et  À 18  k.  de  Moutdidier,  cant.  et  CS  de  Mo- 
reuil.  Pop.  833  h.  — Fabriques  de  bas  de 
biue  et  de  métiers  à bas. 

MÉ/.IFBES , vg  H. -Vienne  (Limousin)  , 
arr.,  kuieaii  d’enregÎM.  et  à 11  k.  de  Relbe, 
chef-!,  de  cant.  C-7.  A 376  k.  de  Pari*  pour  b 
taxe  des  lettre*.  Pop.  1,389  h.  — Tiskuv 
rrislailisé  ou  primitif. 

MéziÈBBH-Al'-PBlCIie,  «g.  Kurr-et- 
istir  (Reance),  arr.  et  à 21  k.  dcCliilmudutt. 
cant.  et  53  de  Brou.  Pop.  390  h. 

Mir/.IKHF.VF_\-BRKNNK,  Mattria,  pHiu- 
vilk*.  Indre  ( louraim'),  arr.  et  à 24  k.  du 
Blanc,  clief-l.  de  cant.  R).  A 289  k.  dr  Pari» 
pour  la  taxe  des  lettres.  Po^».  1,541  h.  — * 
Ti  riuiv  tertiaire  inférieur . voisin  du  tertiaire 
moyen. 

(Vite  ville  rst  située  sur  la  Claioe,  dans  un 
pav*  naguère  inalxmlable , au  milieu  des  ma- 
rais H des  fondrières.  Ix*»  alentours  ont  bien 
changé  drpui*  quelques  années  ; les  marais 
se  de*.*ccheiïl , des  terrain»  jatis»  alwndnnnc», 
se  plantent,  se  cultivent,  h*»  Ixmls  dr-  la  (’Jaise 
x'emlietlissen!  de  jardin*,  des  routes  s'établissent 
dans  toutes  les  directions,  et  bientèit  le-  voya- 
geur|K>nrra.  *ansdânger  de  s’embourber,  visiter 
celle  petite  cité,  dont  l'origine  {«trait  remonter 
au  coin  mener  ment  du  nui*  siècle.  De*  cette 
époque  Méfier»'*  |«>«*4'dait  un  château,  dont 
tÜuirlc*  d'Anjou,  comte  du  Maine,  fit  l'ac- 
quisition en  1445.  La  seigneurie  dr  Mcxières 
|M*sa  en  1 566  »bn*  la  maiuxi  île  Mcaitpru- 
sur,  par  le  mariage  de  Renée  d’ Anjou  avee 
François  de  iVitirlxMi , dauphin  d‘  Vuvcrgne. 
MatlemoUcllc  de  Moutpcnsier.  qui  pteférait  le 
séjour  du  château  de  Sl-Faigeau  à ceJni  du 
château  de  Méiiére»,  vendit  celle  dernière 
terre  eu  1669. 

Ressené  dans  une  enceinte  circula  ire  envi- 
ronnée de.  fossé»  qu'alimentaient  les  eaux  de 
b Claisc  ou  celle*  il**  sources  qui  *»>  trouvent 
uu  niveau  du  inf,  le  château  «le  Mcxièm*  u’ofrrc 
ui  architecture,  ni  développement  ; el  l'on  se 
demande,  en  voyant  ce»  masure»  presque  in- 
formes, comment  les  grande*  famille*  qui 
l'halxtairut  ont  jmi  se  plaire  dans  c«‘  triste  sé- 
jour, encore  attristé  par  la  vue  de  fw  im- 
mrtaUH  plaine*  d’eau  et  de  hruyrrr*  qui,  s'é- 
tendant delà  (.bisejuvpi’i  l’horunn,  fuimairut 
b plus  graikdc  partie  île  l'uuciru  domaine  de 
Bicnne. 

L'églis»’  |var*M»*ialc.  déiiié**  à sainte  Marie 
Madeleine  et  convarrêr  en  1339.  a été  classée 
ri-ccmmrnt  au  nombre  de*  mouuminl»  histo- 
riques. On  rcmatqtir  à droite  du  chcrur  b 
chapelle  dite  d'Anjou,  ronslmite  ra  1343*,  tout 
ce  qui  pouvait  contribuer  « b «léroratinn  a 
élé  eniplmé  avec  le  gwU  qui  caractérise  le 
style  de  în  renais*aucc  ; le»  vitraux  sont 
riches  de  détails  et  odmirahlrs  par  l’éclat  de 
leurs  couleur*.  Dans  une  première  fenêtre, 
Imiis  d'Anjou  et  Anne  de  la  Tirmoutlle  ont 
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pour  pendant  saint  IxMiis  et  sainte  Anne,  leurs 
patrons;  Rruc  d'Anjou  rt  Au  loin  H le  de  Cha- 
bannes  sout  peints  sur  une  autre,  ainsi  tjue 
saint  René  et  saint  Antoine;  l'un  dr*  panneaux 
de  U troisième  fenêtre  a été  eu  partie  détruit,  à 
l’exception  des  Gguiv»  des  suints  patrons  «le 
Nicolas  d’Anjou  et  de  Cahnrllc  Morvuil,  sa 
femme.  Auprès  de  ces  |irr»noii&gt»  .«ont  peinte 
le*  armoiries  propre»  a charnu  d’eux  et  les 
thiffra  initiaux  de  leur»  noms.  Les  armrs  de 
Braisant  et  d'Harcourt  se  reproduisent  de 
même  sur  1rs  vitraux  de  l'église,  suc  les  tra- 
tenws  rl  sur  les  montants  qui  soutiennent  la 
xoûtr. 

Forges  et  haut  fourneau  (à  Cmliunrou). 
Foire*  les  l*r  et  34  mai,  7 juin.  Il  uct.,  14 
* nos . et  jeudi  de  la  mi-caivim-. 

MÉZIKRESEX-HROIAIS.  «g.  Eure-et- 
Loir  (Reaurc).  arr.,  tant.,  K rt  ù 5 k.  de 
Dreux.  Pop.  1,040  h. 

MEZIKRES-KX-GATISK.  xg.  Loiret  (Or- 
lêutiais;,  arr.  rt  à 37  k.  de  Moulargi»,  caul.  et 
fcj  de  Bellegank*.  Pop.  406  II. 

MKZIKRES-SOl  S-BALLO.X  . Iig  Sarthr. 
(Maine),  arr.  et  à 21  k.  de  .Marner* , ennt.  de 
Marolles-Ié»-Hrau\.  gj  de  Boum-table.  Pop. 
1 ,29»  »i. 

MF.ZI  ÈRES- SOUS-LA  V A K 1)1  X , \ g.  Sarde 
(Maine),  arr.  et  à 25  k.  du  Mans.  cuul.  et  gj 
de  Conlie.  Pop.  f , 198  b. 

mk/iéhes  St  r-oise.  vg.  Aisne  (Picar- 
die), arr..  C£I  et  à It  k.  de  St-Qucmiii,  eant. 
de  Mm  . Pop.  550  I». 

MK/IÈBES-SIR-SKIXE,  vg.  Eure  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 12  k.  «les  Andelvs,  rant. 
d'Ecos.  g]  de  Venion.  Pop.  555  b. 

MK  7.1  LH  AC,  xg.  Arjèthc  ^ Languedoc), 
arr.  et  à 26  k.  de  Privas,  rant.  d'Knlraigttes, 
£j  dfAubmas.  Pop.  1 .233  b.  - - Foires  le  l*r 
et  2 sept.,  lundi  et  mardi  avant  la  Sl-Jeau. 

MK7.IIXES  , xg.  Yonne  (Clumpague),  arr. 
et  à 95k.  «le  Juiguy,  caul.  et  fs]  de  St-Fargeau. 
Pop.  1,398  h.  — Foire  le  20  oet. 

MK/ IX  , Meùnum . petite  el  ancienuc  ville, 
Jsif-et-Oaronac  (Gcmdomni») , arr.  el  à 19  k. 
de  Nérac,  dief-l.  de  caut.  Cure.  K.  A 639  k. 
de  Paris  pour  h taxe  des  lettre».  Pop.  3,042  h. 
— liante»  tertiaire  moyen. 

Ollr  v aile  doit  *on  origine  à un  monastère  de 
bénédictins  , fonde  ver»  l«  comme»»  euu-ni  du 
xi"  siècle.  Pile  éprouva  de  grands  de.va»lrrs pen- 
dant les  guerre»  contre  le*  Anglais.  Les  guerres 
religieuses  ne  lui  fuient  pu»  moins  funeste  : In 
ville  fut  prise  et  tamponnée  eu  1569  pur  le* 
protestant*  • qui  pendirent  les  moine» . détrui- 
sirent le»  monaslén-s  et  démolirrnt  les  quatre 
tours  de  l’église  des  bénédictin*.  Üun»  la  guerre 
causrV  par  le»  troubles  de  la  Fronde , Mezîn 
prit  le  parti  du  roi . et  lit  rêporrr  ses  fortifi- 
cation». Lr  passage  de»  troupe* . Ion  de  lu 
guerre  dEspagur  dite  de  la  Sucre»»iou,  dé- 
xnvta  son  territoire;  c’est  « cette  époque  que 
fut , dit -ou  . introduite  dan»  le  pays  la  culture 
du  mais . que  les  habitants  uomuinit  encore 
Idé  «l'Espagne. 

Mésiu  n’est  |w«  une  ville  bien  bi tir  , quoi- 
qn’HIe  ni.frrmr  quelques  jolies  maisons.  L’é- 


glisc  paruivualc.  classée  au  Domine  des  monu- 
ment* historiques , est  régulière  et  d’une  arrhi- 
treture  fort  ancienne. 

Fnbrnjues  de  bouchons  de  liège  el  de  poterie 
de  lerrr.  Nombreux  moulin»  à farine.  Papete- 
rie. tannerie*.  — Foires  les  2 jau.,  10  Icv.  , 
13  avril , l*r  juin , 24  aoôt,  i8  oet.,  9 dér.  et 
I"  jeudi  de  juillet. 

MEZISYIIJ.E,  vg.  Seine-et-Marne,  comm. 
de  Clienon  , L»!  de  Château- London. 

MI-'.ZIRÉ  nu  Mamcii . vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace), arr.  et  à 12  k.  de  Hellort.  eant.  et  t-1 de 
Delle.  Pop.  389  b. 

MEZU'.xg.  Isère,  cumin,  et  E de  la  Krettc. 

>11  Aliu;i,l  i s , vg.  Rom  hrs-Ju- Rhône 
(Provence),  arr.  et  à 20  k.  d’Arles-Mir-Rhône, 
caut..  C*1  et  à 10  k.  de  Tarascou.  Pop.  210  b. 

MKZOC-DE-FUOID,  »g.  .Mèvre,  roinm.  de 
Duu-les- Place»,  G.  de  Lorine*. 

MK /.OS  , xg.  Lande*  i ( Gascogne) . arr.  cl  à 
66  k.  de  Mout-dr-Miirm-in,  eant.  de  M imita», 
C3  de  Castel*.  Fop.  1,286  h. 

MK /Y , lig  Seine-et-Oise  (fkance),  arr.  et  à 
40  k.  de  Versailles,  eant.  et  22  de  Meulan.  Pop. 
516  h. 

ME/.  Y-MOULINS  , vg.  .Aisne  (Rric),  arr., 
12  et  à 12  k.  de  Châleau-I  hierrv , caut.  de 
Coude.  Pré*  de  la  Marne.  Pop.  364  h. 

Ce  village  possède  mir  église  de  la  Gu  du 
an*  ou  du  commencement  du  un*  siècle , te- 
nunquablc  par  sa  lielle  «onslitirlmn  rt  par  *e% 
pruporlujii*  , H nue  rmix  en  pierre  d'un  beau 
travail.  — F.\|doilati<ui  des  terres  végétale»  pi  - 
rileuæs. 

.Mil  ERE,  xg.  ^ irwr (Nivernais)  , air.  et  h 
40  k.  de  Clumery  , caul.  «le  Corbignv , Cvj  de 
Lurmes.  P.  1,244  h.  — Foires  les  25fév.,  1,T 
mardi  de  carême.  18  avril , I"  et  16  mai,  16 
aorit  rt  1er  oet. 

Mil  ER  V K (St-),  xg.  llle-et-tilaine  |Brc- 
tngue),  »rr..  eant.,  H et  à 11  k.  de  Vitré, 
Pop.  1,809  h. 

MIALET  , l»g  Gard  (Languedoc) , arr.  H à 
18  k.  d'Alais,  caut.  et  ."g  de  St- Jean-dn-t  «anl. 
Pop.  1,400  h.  Sur  le  Lardon  de  son  nom. 
Fabrique  de  papier. 

.Ml. 4 1.L ET  , !ig  Dordogne  (Périgord),  air. 
el  a 24  k.  de  Noutruu  , rant.  «Ir  Sl-Pardoux. 
CB.  A 493  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre*. 
Pup.  1,905  li.  — Foires  Ir*  3 lié».,  Iiiudiaptê» 
la  Si- Koch  , jeudi  de  l'octave  de  ta  Fête- Dieu  , 
lundi  de  Pâques  , lundi  de  la  Fentecête , lundi 
avant  La  St- .Michel  et  le  lundi  avant  la  Sic -Ga- 
lbe nue. 

Ml  AMIS  . vg.  R.-py  rentes  (Réuni),  arr.  rt 
à 39  k.  il'Orthn  . caut.  et  d’Ar/ae,  Pop. 
293  h.  x 

MIAN'LE.  xg.  /.*ère,  eoinm.  «le  Clumia- 
gnini , 5;  «!*•  GiTini<-u. 

MIAXN’.A Y , xg.  Soutntr  ,1'iranJiv  •.  arr., 
et  a 10  k.  d'Aldievitlc , caul.  de  Mo«r.unr«  illi-. 
Pop.  840  b. 

Ml  AURA  Y,  xg.  Deux-Sèeret , connu,  de 
Riinian»  , 1 ü de  St-Maixcnt. 

MIAl'ROY  , xg.  Oise  , comm.  de  N oint* 
Dann  -du-Thil , V*:  de  Beauvais . 

MICAl'D  (St-),  xg.  Soône-et-loirt  (Bovir-  | 


598 


gognej,  arr.,  et  à 28  k.  de  Ghalon-sur-Sadne  . 
rant.  de  Munt-St-Yinc*nt , t* . de  Jonc . . Pop. 
515  h. 

MI4:H  AUDE , vg.  Isnre  , comm.  de  Si  -Ro- 
main- La  mot  le , r*3  de  St-Gerinaiii  Le»pinas»e. 

MIUH  AUGUES,  vg.  y fore  (Nivernais  i . 
arr..  rt  à 25  k.  «le  fiamecv  . caut.  de  Brinun- 
Irs-Alleniand*  . F3  de  Sl-Rcxrricn.  P.  355  li. 

MItillAUTS  (les)  , xg.  .Vf'nw,  comm  de 
St-Légrr-de-Fougeret , E de  Châleaii-Ghinon . 

MIC.IIAUTS  (les) , xg.  Yonne,  comm.  de 
l'outrait! , ® de  Toucv . 

MICHEL  (SI-),  bg  Aisne  (Picardie),  arr.  et 
a 12  k.  «le  Ymtu,  canLCtE^iTHinoii.  Pua. 
3,201  h. 

St- Michel,  situé  à l’eutrér  «h*  l'immcoxe 
fow‘4  «pii  porte  son  nom , doit  sou  origine  a une 
alduixe  de  bénédictins , Guidiv  en  945.  l’nr 
tibitiinr  «entj*  aujmiid'bui  le*  bâtiment»  de 
cet  ancien  moua»terc.  On  ne  douue  pas  in«»iu» 
«le  24  k.  de  circonférence  à r«-tte  graiidf 
cxMiimunc,  qui  lenfernw  di.x-sept  village»  ou 
Jiamemix  , H «lotit  les  deux  lier»  du  territoire 
sont  «xrupé*  par  de»  forêt*. 

Le»  Aughii*  snecagéienl  le  bourg  deSt-Mi- 
ch«d  eu  1339  ; le*  Impt-riaux  le  pillèrent  aiu»i 
que  l’abbav e eu  1536,  ni  1542  et  eu  1544-  Le» 
Espagnol»  bnib  rent  i’abl»a>reii  1557. 

La  forge  de  C.ratlfpirrre  est  une  déjveiulnnre 
«le  l«  commune  de  St-Miclirl.  Celte  u»iiK*  ren- 
ferme une  aHineiie , un  feu  de  martinet . de» 
machines  soufflante  «*  des  marteaux  . Ir  inui 
p«t«ir  l afliiuige  *1**  la  fonte  et  le  travail  du  ft*r  m 
hartv».  On  fabrique  aunurlleim-nt  « Gretlr- 
piene  2,000  quintaux  d«*  fer  en  Ixirm  seule - 
HKii! , qui  soin  tramportés  . I«r  des  chemin» 
vMivciit  Immuit  w,  à IfirMtu  , Ih-h  d’entre- 
pôt . et  éloigné  d’un  un  Haim  tre  ail  niuiu»  tl 
la  forge.  Le  nombre  d'ouvrier»  <wi tqié»  jour- 
nHlement  « »l  «Je  «lou/e,  et  la  conMMnmalion  «lu 
rbarlMMi  de  hoia  |M'u«lant  ium*  rauipagnr  s’Hev» 
* 3.000  «|uinlaux  métritpie». 

Le*  foutra  «pii  sont  traitées  dan»  cri  h-  forge, 
ainsi  que  «Lin*  celle  «le  Sailly  , prov  huhmiI  d«‘» 
haut*  fminreanx  situés  «hm*  l«-  dépurlemml  «h-» 
Anlrnnes,  et  h-» ap|tmviaiuunenieuts  sont  sou- 
vent difficile»  à ruiM*  du  imuvaU  état  de* 
chemin*.  — Fabrique  imimtlauletfo  tulles  brt^ 
dé*.  Belli:  filature  de  rotuo.  hrasscrie.  - Foires 
Irt  2 jauv.,  19  mar»  et  29  sept. 

MICHEL  (SI-),  vg.  R.- Alpes  (Proveuer)  . 
arr..  tant., SI  et  à 1 1 k.  de  Fon-ahiuier.  Pop 
99!)  h.  ^ 

XIM  HEL  St-) . vg.  triège  (Luguedor) . 
arr.,  eant.,  K rt  k 9 k.  de  Pamiers.  P.  238  h. 

Mit  'Il  EL  (St-),  ou  S i-Mk.m*.i.-  n’F.x  ntvu.es*. 
Vg.  Charente  (Angoumois) , arr..  eant.,  S H 
« 23  k.  d'Angonlème.  pnp.  50 1 h.  Fabri- 
ques de  toiles  niètalli«[ue»,  for lue»  à paipii-r  . 
etc.  Papetrrir*. 

MICHEL  (St-)  , xg.  Cher  (Berrv),  arr.  et  a 
10  k.  «h*  Rouis»,  ra,lt-  et  Gide»  Aivd'An- 
gilliiu.  Pnp.  370  h. 

MICHEL  (St-),  xg.  Eure , «nmm.  «-t  [i 
d'Exmix. 

MI4.HF.L  *St-),  xg.  H. -Caronne  (Langin  - 
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doc),  arr , rl  à 41  k.  dr  Muret , «vint,  et  ^ de 
Ciure».  P«»p.  819  h. 

>lli  IIH.  (SU),  vg.  Gironde (Giiiennr), «rr. 
et  4 28  k.  de  ltord<‘ani,  canl.  et  r»7  de  Podeii- 
«ac.  Hop-  229  h. 

Ml(  HUI.  (St-),  vg.  Gironde  (lia»  dois) , 
•rr.,  canl.,  C-]  et  à 9 k.  de  la  Kéole.  P.  461  h. 

MU  II  Kl.  (SU),  vg.  Gironde  ((•iiieimc).  urr., 
g;  *-l  a 6 k.  de  Libourne  , cant.  de  Frotuac. 
Pop.  64*  h. 

.11  II  H Kl.  (St-)  , 'g.  Hérault  (Laugurdoe)  , 
arr.,  H et  à SD  k.  tic  Lodève , canl.  du  Ca>- 
lanl.  Pop.  302  h. 

MICHEL  (St-)  , vg.  Imlre-et- Loire  (Tou- 
raine), arr.  et  à 30  k.  de  Ciiinou . canl.  et  C-7 
de  Langeait»,  J*op.  852  b.  — Faire  le  29  sept. 

MU  II  KL  (St-)  , vg.  hère  , connu,  et  E du 
Tou  v et, 

MICHEL  (SU),  vg,  hure  (Fora),  arr.  et  4 
40  k.  de  St-Klieuiie  , canl.  de  Pdusain , trZ de 
Goodrieu*  Pop.  818  h. 

MirtiKI,  (St-) , vg.  fjiire-lnf.  (Bretagne)  , 
arr.  cl  à 14  k.  de  Paimbasif , cant.  et  î±l  de 
Ponde.  Prés  de  l’Océan.  Pop.  1,095  habitant», 
presque  tous  marin-  ou  pêcheurs. 

MICIIKL  (SU),  vg.  Loiret  (Orléanais)» arT. 
et  à 16  k.  de  Pilbiv  irr»,  cant.  rt  uj  de  Ikaum- 
la-Rotandr.  Pop.  336  b. 

MU  IIKK  (St-),  vg.  h>t,  comm.  de  Gourv- 
St-, Michel  , C*1  de  Pélaeov . 

MICIIKL  St-),  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
air.  cl  à 25  k.  de  Ségré , canl.  et  £7  de 
Pouaurc.  pop.  778  b. 

MIKHKI.(Sl-),  vg.  H. -Marne  (rjiunqiugne}. 
arr.  rt  à 19  k.  de  Laugre»,  canl.  et  L-J  de 
Ixmgeau.  Pop.  242  b. 

MiciiKL  i St-),  vg.  /‘i/H/ot.Waà (Picardie), 
arr.  rt  à 15  k.  de  Moiiliruil-sur-Mcr , cant. 
et  fl  d'IIueqnelier*.  Pop.  250  b. 

MICIIKL  ^SU) . vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr. , canl . . r-1  rt  à 2 k . «le  St-Pobs-ur-Tcrrioise. 
Pup.  341  b. 

MICHEL  (canal  de  St-) , Pas-de-Calais. 
Gr  canal  a été  ouvert  en  1 G86 , pair  établir 
il  uc  riiniuiunieatioa  entre  la  Scarpeel  le»  buse* 
de  la  ville  d’Arra*. 

MU  IIKK  (SU),  vg. H. -Pr renées  (Navarre), 
arr.  H à 46  k.  de  Maubtm  et  à 30  k.  de  S (-Pa- 
lais, canl.  cl  £ydr$l*Jeai»*Pied-dc-Porf.  Pop. 
934  h. 

MICHEL  (St-),  'g.  Scine-et-Oise , cumin, 
de  Booçival , r*3  de  Rueil. 

MICIIKL  (SU),  vg.  Tarn  - et  - Garonne 
( Querry).  arr.  et  à 17  k.  de  Moimoc  , caul.  cl 
-J  d‘Auvilbr>.  pop.  845  h. 

MICHEL  (SI-)  vg.  Vos# et  (Lorraine),  arr., 
cant.,  r*3rt  à 8 k.  de St-Dié.  Pop.  1,495  h. 

MICHELE ACH.  vg.  ff.-Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à BD  k.  do  Belfort,  cant.  cl  pg  de  Thatm. 
Pop.  214  h. 

MTCNELBACH-LE-B.IR,  vg.  H. -Rhin  (Al- 
sace). arr.  et  À 19  k.  d'Attkiirh,  cant.  d’Ifu- 
ningnr,  53  de  St-Louis.  Pr»p.  382  h. 

MlCHKLBACH-LE-HAI'T,  Vg.  H. -Rhin 
(Alun:;,  arr.  et  à20k.  d'Altkirrh.canl.d'Hu- 
ningtie,  ZT.  de  St-Louis.  Pup.  534  b. 

RII 'IIKI.-BR. IJSlbl.s  (Si-),  rf.  IM 


(Qtirrry),  arr.  el  à 43  k.  de  l.ourdon,  rant.  de 
Vavrae,  £»g  de  Martel.  Pop.  661  b.  - Tuilerie 
imjxn tanlr,  où  l’on  voit  un  hangar  d’une  éten- 
due immense  pour  faire  sécher  la  tuile,  et  un 
four  d'une  vaste  rapacité. 

MU  lll.l.-DK-no\\K  KAMKK  (SU).  V. 
Sr-MscmeMcrrrAuiia. 

MICHKL-DK-BOl'LiMiNK  (St-),  Vg.  Ar- 
dèche (V ivarail),  arr.  et  a 19  k.  de  Privas, 
cant.  et  R d’Aiiberwa.  Pop.  510  b. 

Ce  village  tire  son  nuni  de  son  ancien  clwi - 
Iran  féodal,  siège  d’une  des  douze  lia  munir»  du 
Vivarois.  dont  les  ruines  couvrent  le  sommet 
d'ua  mirait  escarpé,  la  maiu  des  homme»,  plus 
meurtrière  que  celle  du  tenipv,  a dévasté  ccl 
édiikv,  «pii  devait  être  niaguiitquc  à cii  juger 
par  le  portail,  d'une  superbe  architecture,  qui 
ai  ni  partie  conservé. 

MICHEL-DK-CASTBLNAC  (St-),  vg.  Gi- 
ronde (Razadois),  arr.  et  à 19  k.  de  fin» s, 
canl.  et  E de  Captieux.  Pop.  697  h. — For- 
ges. — Foires  les  1"  août  el  1"  «xi. 

MIC  II  KL-DF.-4TI  ABRILLA NOTX . vg.  Ar- 
dèche (Vivaraîs),  arr.  el  à 19  k.  de  Privas, 
tant,  de  la  V oui  le , C*]  «k*  Vcruoux.  Pop, 

1.011  h, 

MICHEL-DKCIIAILLflL  (St-)  , vg.  //,. 
Alpes  (Dauphiné),  arr.  et  à 22  k.  de  Gap, 
cant.  cl  53  de  St-Bonnet.  Pop.  538  b. 

Mll.HKK-DK-CIl  AVAICiNK(Sl-),  vg.  Sor- 
tit r (Maine),  arr.  el  à 20  k.  de  St-CalaU,  eaul. 
cl  r?.]  de  Bouloire.  Pop.  1 ,3  .9  h.  — Fabrique 
de  toile», 

MICHEL-DE- l»K/K  (St-),  vg.  /z»;ère(Lan- 
gucdoc),  arr.  et  à 36  k.  de  Florar,  rant.  et 
de  SUCcnnaiu-«lc-Call>ertc.  Pup.  641  b. 

MU  IIKK  UK  lM>t  Itl.K  (St-),  vg.  Dordogne 
(Péiigord).  arr.  et  à 24  k.  «le  Rihérac,  cant. 
et  de  Muuidni.  Pop.  793  h. 

MICHEL- DE- FEINS  (SU),  vg.  Mayenne 
(Maine),  arr.,  [^2 et  à 12  k.  de  Chitcau-Gun- 
tier,  canl.  de  Bieroé.  Pop.  409  b. 

MICHKL-DE-LABADIK  (SU),  vg.  Tarn 
(Languedoc),  arr.  et  à 32  k.  d'Alhi,  cant.  et 
P3  de  \ ahmoe-rm- Albigeois.  Pup.  360  h. 

MICHEL-DKrLA-KORÈT  (St-),  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  et  à 35  k.  de  Murlagne-sur- 
Huinc,  rant.  etrü  de  l'Aigle.  Pop.  351  b. 

MICHEL-DE- LA-HAYE  (St-),  vg.  Eure 
(Normandie), arr.  et  à 25  k.  de  Pont- Audemrr. 
canl.  de  Boulot,  £-1  de  Bourgachard.  Pop. 
103  b. 

vmillIDK  L AN  LS  (SU),  vg.  And è( Lan- 
guedoc), air.  et  à 22  k.  de  Castelnamlary , 
tant,  el  SI  de  Salles-suMJiers.  Pop.  927  h. — 
Foires  le»  17  mars,  15  juin,  6 aoiU  cl  29  nnv. 

M1CHEI.-DK-LA-NIIKI.LR  (St-),  vg.  Cha- 
rente-In/.,  comm.  de  Ponl-l’Abbé,  H deSt- 
Porehaio. 

MICHEL-DE-LA-P1EHHE  (St-),  vg.  Man- 
che (Normandie),  arr.  el  à 12  k.  de  Coulance». 
rant.  «le  St-Saiivrur-Lenddin,  3]  de  Périer*. 
Pu|».  541  h. 

MICHEL-DE  LAt  RIKRE  (S»*),  vg.  H.- 
fienne,  comm.  de  Lauriere,  SI  de  Chante- 
lonl»e. 


M t C II  El  ^DF.-  I.KS4XRR  (St-),  vg.  Tant, 
comm.  de  Lescjirr,  SSd’Albi. 

MIIMKL-DE-I.IVET  (SU),  vg.  Caltodoe 
(Normandie),  »rr.  et  à 17  k.  de  Baveux,  cant. 
et  ® de  Livarot.  Pup.  314  h. 

mh:hkl-dr>ll»tkn,  vg.  Frrétdu-Or, 
(RtmMÎIIou),  arr.  et  à 28  k.  de  P rade*,  cant. 
de  Vinça,  G3  d’iUe.  Pop.  402  h. 
michki.-dei.B(h:-dk-lials  (St-) , vg. 

Tarn-et-Garoane,  connu,  el  ^ «le  Mouclar. 

MICHEL-  DE  -MONTMIRAL  (St-),'  vg. 
Drôme,  comm.  de  Moulmiral,  S]  de  Homans. 

MIL'HEIy-DE-PALADRL  (St-),  vg.  Isère. 

V.  Pvuuii. 

MICIIK.I.- ÜK-I'KKK AN  (St-),vg.  Cotes-d/t- 
Aord  (Brelague),  arr.  el  à 14  k.  de  Oman, 
cant.  de  Plèlau,  tS  de  Pluncœl.  Pop.  335  b.  "* 

MICIIKL  - DE  - Plt  K Al' X (SU),  vg.  Eure 
(Normandie),  arr.,  cant.,  C3  et  À 70  k,  de 
Pont-Audemer.  Pop.  135  h. 

MIC  IIKL  DE-ROrVIAC  (St-),  vg.  Aveyron, 
comm.  «rt  fel  de  Nant. 

MICHEL- DES- AND  AINES  (St-),  vg.  Orne 
(Normandie),  art  . de  Domtrout,  cant.  de  U 
Fertu-Macc.  SI  de  Couteme. 

M ICH  EL-  DES-LA  N DES  (St-),  vg . lndrr-et- 
Loire.  comm.  de  Chamizay  , S de  St-Flovier. 

MICHEL- DES-LOL' PS  (St-),  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  et  à 17  k.  d'Avranehês, 
caul.  et  de  Sarlilly.  Pop.  621  b.  ÿ 

MICHEL  DE-SOMMAIRE  (St-),  vg.  Orne , 
comm.  de  Si  - N icola*-  de  -Sommaire,  C3  de 
l’Aigle. 

Ml  CH  Kl/-  DK- ST -6  KOI  RS  (Si-),  vg.  Isère 
(Dauphiné),  arr.  el  à 20  k.  de  St-Marccllin, 
caut.  «kSUElienue-de-SMieoir»,  r-jde  laCùto- 
Si- André.  Pop.  508  h. 

MICHEL-D’EUXET  (SU) , vg.  Gard  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 24  k.  d’im,  cant.  et  &lde 
HaguoU.  P.  570  b. 

MICHEL-DK-VAX  (SU),  vg.  Tarn  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 29  k.  de  Gaillac,  cant.  «le 
Vaour,  E2  de  St-Aiitouin.  P«ip.  385  h. 

MIKHKL-DK- VESSK  (SU),  vg.  Creuse 
(Manche),  arr.,  ®et  à9k.  d'AubuHon.canL 
de  Sl-Sulpice-lee-Champ».  Pop.  656  b. 

MICHKL-ÇK-VILLADE1X  (SU),  vg.  Dor- 
dogne (Périgord), arr.  et  à 45  k.  de  Pirigueux, 
canl.  et  [y  «le  Vergt.  Pop.  624  h. 

MICHEL  - D’HALLEBCOVRT  (St  ),  vg. 
Seine- /af.  (Normandie),  anr.  et  à 23  k.  de 
Neufrb4lcl-«n-Bray,  cant  de  Forge»,  H de 
Geillef ootai ne.  Pop.  301  b. 

XVCHEL-DNHÛULAC  (St-),  vg.  Charente 
Lnf.  V.  Oztuuc. 

MICHEL-DU-MMS  (SU),  vg.  Indre-et- 
Loire,  comm.  el  de  Preuilly. 

MICHEI.-ni:-CASTOR(SU),  vg.  Aveyron, 
comm.  «k  Coupiac,  K)  de  St-SerniD. 

Mit  IIKK-Dl'-H AISKI/iSl-),  vg.  Seine-J nf-, 
comm.  et  cy  de  Sl-Rouuiin. 

MltTI EL- EN-BEAU  MONT  (SU),  vg.  Isère 
(Dauphiné),  arr.  rt  4 54  k.  de  Grenoble,  cant. 
et  93  de  Corps.  Pop.  330  h. 

MICHEL-EN-BRENNE  (St-),  vg.  Indre 
(Touraine),  arT.  rt  4 22  k.  du  Diane,  cant.  et 
gg  de  MéxnfTcs-en-Prenne.  Pop.  652  b. 
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Midi  EL-MONT-MA  LCII  US. 
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MICHEI^EN-GREVE  (St-),  H Côtes- 
du-Nord  (Bretagne),  arr.,  £S  et  * 13  k.  de 
Liuuiiuu,  cant.  de  Pleslin.  Pop.  613  h.  Sur 
F Océan.  ~ Foires  les  14  Kpt,  et  17  dûv. 

MICHEL-EX-JEGl'S (St-),  «g.  Gers,  cou. 
de  Jegun,  C3  d'Auch. 

MJCHEL-EN-L'UERM  (St-),  FanumSancti 
Mu  h ne  lu  m Eremo , l»g  / end  et  (Poitou),  arr. 
«t  à 37  k.  de  Fontennjr-le-Coaite,  cant.  et  S 
de  Luçou.  lN»p.  2,677  h. 

Ce  bourg  doit  sou  origine  à une  abbaye  de 
bénédictins.  fondée  vers  l'an  680,  par  Ansoald, 
évêque  de  Poitiers.  Il  est  à peu  de  distance  de 
l'Océan,  sur  le  canal  de  Foutenelle,  qui  délxwi- 
chc  dam  le  golfe  d' Aiguillon,  et  possédé  un  pc- 
lit  port  où  entrent  des  navires  de  30  à 40  ton- 
neaux. Près  des  eûtes  on  remarque  des  dunes 
de  10  m.  de  haut  et  de  plus  de  4 k.  d’étendue, 
formées  d'immenses  amas  d'huitrc»  fossiles. 

Commerce  de  grains  et  de  fèves.  — Foirei 
1rs  21  avril,  20  juin,  12  août,  29  sept,  et  8oet. 
Bibliographie.  Riviiav  (À.).  A 'otiee  sur  les 

terrains  *f  atterrissement , et  en  particulier 

sur  les  buttes  coquiltières  de  S /- Michel-en- 

n/erm,  broch.  iu-8. 

MI4!HKL-E5»€ALl'S{Sl-),  vg.  Landes  (Gas- 
cogne), art.  et  à 30  k.  de  l)ax,  cant.  etEde 
Qttteta.  Pop.  217  h. 

«Il  HIX-U -HIV liîKK  (SI-),  ,g.  M. 
gne,  conun.  et  CS  de  Rorhe-Chabis. 

MICHEL  - LA  - ROK  (St-),  vg.  Ma  yenne 
(Maine) . arr.  et  à 33  k.  de  Ch&teau-Coiilirr, 
cant.  de  St-Aiguan-sur-Roé , C3  de  Craon. 
Pop.  694  h. 

MICHEL- LE-CI  AH' 4!Q  (St-),  vg.  Vendée 
(Poitou),  arr.,  Edi  5 k.  de  Fontenay-le- 
Cumtc,  cant.  de  Sl-Hilaire-des-Loge».  Pup. 
4,206  h.  — Foire  le  dernier  lundi  de  sept. 

MICIIEL-L’ÉCLFSE  (St-),  vg.  Dordogne 
(Périgord),  arr.  et  à 28  k.  de  Kiliérac,  cml. 
de  St- Auby e,  £3  de  Roche -Lhabis.  Pup. 
1,233  h. 

MICHEL- LE*  RANCE  (Si-),  vg.  Jrdccke 
(Languedoc),  arr.  et  à 45  k.  de  Tuuruou,  cant. 
et  CEI  du  Chaylard.  Pop.  464  h. 

MICMEL-LÈS-G1L\CAMP  (St-),  vg.  Cô- 
tes-du-Nord, cumin,  et  O de  Guiugamp. 

MICHEL-LES- PORTES  (St-),  vg.  Isère 
(Dauphiué),  air.  et  à 42  k.  de  Grenoble,  cant. 
de  Selle», Kde Moiw-stier-de-Clei-inont.  Pup. 
504  h. 

MICUKL-LOL’BEJOU  (St-),  vg.  X.o/(Quer- 
cy),  arr.  et  à 42  k.  de  Hgeac,  cant.  cl  wE3  de 
Bretenoux.  pop.  460  h. 

MICHEL- MO  ST  A1G3  K,  vg.  Dordogne  (Po- 
rigonl},  arr.  et  à 43  k.  de  Bergerac,  cant.  de 
Velinet,  jg  de  Castillon.  Pop.  437  h. 

On  y remarque  le  château  où  est  né  l‘i  ni  mor- 
tel auteur  des  Essais.  Ce  château  existait  en- 
core naguère  à peu  près  tel  qu’il  était  du 
temps  de  Montaigne.  Il  est  situé  sur  un  dt»  j*;- 
tils  plateaux  qui  bordent  la  rive  droite  de  la 
^Dordogne,  et  on  y jouit  de  belle»  perspectives. 
• le  parterre,  le»  bâtiment»  et  la  cour  for- 
Mtot  un  carré  long,  orienté  à l’est  et  a Fourni. 
En  entrant,  en  face,  sont  le»  cliais,  à droite  le» 
écurie»,  ù gauche  le  principal  corps  de  lo£ù , 


composé  de  deux  tours  irrégulière»  et  de  deux 
pavillons.  Eu  le  mutant,  un  «’éloune  du  pm  de 
luxe  avec  lequel  la  uoblcuc  du  xvr  siede  était 
logée.  Derrière  l'édifice  et  le  long  de  la  façade 
à l’ouwt  ligne  uu  |>elit  parterre,  tardé  d'une 
tenas.ve  a balustrade,  d'où  l'on  découvre  le» 
coteaux  du  Dordcbis  et  du  Périgord.  De  l'autre 
coté  de  la  cour,  aux  angle»  du  mur  d'enceinte, 
s'élevaient  deux  tour»  qui  communiquaient  par 
une  galerie  ; une  de  ce»  tour»,  connue  sous  le 
uum  de  Traduire,  placée  à l’unglc  uoixl,  et  ac- 
tuellement eu  ruine»,  était  habitée  par  b lemme 
de  Montaigne,  l’autre  ébil  b demeure  liahi- 
turlie  du  grand  écrivain  dont  elle  acouscrvé  le 
nom.  Celle  tour  esl  encore  à peu  pré»  telle 
qu'il  l’a  décrite  don»  ses  Essais . Au  rex-de- 
cJiaussée  se  trouve  b chapelle  dont  on  a fait  en- 
suite les  archives.  La  chambre  où  Montaigne 
couchait,  pour  être  seul , occupait  le  premier 
étage  ; ou  y munie  par  quatre  degré»  en  pierre, 
et  l'on  reconnaît  sa  dwfltlliëc  et  le»  deux  fe- 
nêtres à profondes  embrasures.  Celle  chambre  à 
coucher  communique  avec  une  autre  chambre 
qui  se  trouv  c dans  une  tour  carrée  accolée  à b 
tour  ronde.  C'e»t  là  que  Muntaigue  ta  tenait  I 
peudaiil  le»  jour»  de  froid.  Le  deuxieme  étage, 
celui  Joui  le  pbilusuphe  a parle  avec  plu»  de 
complaisance,  renfermait  sa  bibliothèque.  Le»  | 
poutre»  qui  soutiennent  le  plafond  étaient  or- 
née» de  sentence»  grecque»  et  bùnc»,  écrites  en 
noir  sur  uu  pbloud  clair.  Ce»  inscription»  sont 
encore  lisible»  ; non»  en o tennis  quelque-une»  : 
en  grec  : •>  Ce  ne  sont  pas  tant  le*  dune»  qui  toùr- 
UH-uteut  rhomuie  que  l'opuiiuii  qu’il  a des  dus- 
ses.— Il n’esl  point  de  raisouuemeut auquel  ou 
ii'oppotsc  un  raisonnement  contraire. — Le  souf- 
fle rulle  le»  outre»,  l'opiniou  enfle  les  hommes.  >• 
— En  btiu  ; -Cendre  cl  poussière,  de  quoi  t'csiur- 
gucillis-lu.’ — Notie  entendement  erre  en  aveu- 
gle dan»  le»  téuêbir»,  et  ne  peut  apercevoir  b 
vente.  » — On  lit  eu  (dus  gms  caractère»,  sur 
ti  poutre  du  milieu,  celle  devise  du  sage  ; «Je 
ne  comprend»  pas,  je  m'arrête,  j 'examine.» 
— Ab  bibliothèque  tient  un  petit  cabinet  uu 
boudoir  qui  avait  été  dénoté  de  peinture»  à 
fresque  un  peu  libre»,  et  qu’une  main  scrupu- 
leuse a dégradée*.  — C'est  au-dessus  de  b bi- 
bliolluque,  dan»  nu  peut  gienier,  que  »e  trou- 
vait 1a  grosse  cloche  dont  il  est  question  dam 
les  Essais. 

MlCHEL-MOXT-MAIAÜll’S,  ou  Most- 
Muam.  Iig  Vendée  (Poitou),  arr.  et  k 43  k. 
de  Fontenay  - le-CouUe , tout,  et  tj  de  Pou- 
za uge».  pop.  1,217  h. 

Aux  en»  irons  de  ce  bourg,  sur  le  bord  d'une 
vaste  et  belle  forêt , ou  remarque  les  majes- 
tueuse* mine»  de  l’alibaye  de  b Grainetiere , 
qui  eut  pour  origine  un  oratoire  fondé  eu 
1130  par  Guillaume  de  Coneunpo,  et  érigé  en 
abbaye  en  1440.  La  uef  de  l’égltSC  et  »ei  murs 
latéraux  sont  détruit»,  nuù»  une  coupole  d’une 
légèreté  et  d’une  hauteur  admirables,  appuyée 
sur  quatre  faisceaux  de  colonnes , s’élève  sur 
l'embranchement  des  aile*  latérales  du  sanc- 
tuaire, et,  s’ouvrant  en  arc  immense,  offre  l’as- 
pect d'un  énorme  (lorliquv  , au-dessus  duquel 
un  clocher  de  forme  octogone  monte  dans  les 


air»  avec  une  gracieuse  majesté.  Le  chœur  est 
orné  de  colonucs  admirable»  de  légèreté. — Le» 
bâtiment» de  l'abbaye  »olit,  au  muli, adossé»  au 
ntur  de  b chapelle,  et  forment  un  vaste  carré. 
Lin  seul  coté  du  cloître  qui  régnait  autour  de 
b cour  Ultérieure  existe  encore  ; c’est  une  ga- 
lerie soutenue  par  une  longue  ligue  de  petites 
colonnes  réunit*  deux  à deux  et  ornées  de  cha- 
piteaux. lin  de*  uuglrs  est  occupé  par  une 
vieille  tour  crénelé*'  qui  «U  encore  habitable  ; 
r’était  b demeure  de  Fabbc.  — lu  escalier 
étroit  et  tournant  est  pratiqué  dan»  le*  piliers 
uiéiur*  de  l’église  ; on  y voit  quatre  cachots, 
dont  b profondeur  luit  fiémir,  ménagé.»  habi- 
| lement  tbn»  chacun  des  angles  de  b maçonne - 
J l ie  qui  supporte  b v oûte  de  b coupole  ; il» 
i peuvent  avoir  13  ni.  carré»  et  descendaient  au- 
i dessou.»  du  pavé  de  b nef  : on  y a trouvé  des 
ossemcnL,  humain»  ; l'un,  entre  autre*,  qui 
paraUvait  être  l’os  d’une  jamta , était  entouré 
d’un  anneau  de  fer  vermoulu  !... 

Foires  le  3*  lundi  de  janv. , fév. , mars, 
avril,  moi . juin,  juillet,  août,  sept. , 12  oct., 
nov.,  déc. 

M1LIIEL-KT-JAYMKK (Si-),  vg.  tiers  (Ar- 
magiiac) , arr.,  caot.,  tC et  à 10  k.  de  Mi- 
runde.  Pop.  1 .020  h. 

M1CHEL-N * il- OHGE  (SU),  vg.  .Vréiwuel- 
Oise  (Ile-de-France) , an-,  et  à 17  k.  de  Cor- 
bcil,  cant.  d’Arpajou,  tgde  Lina».  P.  575  h. 
Sur  le  chemin  de  fer  de  Pari»  à Otii  .m». 

M1GHERY  , vg.  Yonne  ((liam|iagiie^ , arr. 
et  à 13  k.  de  Sens . cant.  et  r?2dc  l'ont-sur- 
Tonnc.  Pop.  1,081  h. 

Ml  LOU  (le) , vg.  Isère , ciMum.  d’Oyen, 
de  Viricu. 

MIDEIUJIE,  Meurthe.  V.  Mitiumuh. 

MIDI  (canal  du),  nu  Lxxouanoc,  ou  nu 
Deux. Ms  a».  Le  projet  de  joindre  la  Méditer- 
ranée à l’Océan  est  un  de»  plu»  anciens  et  celui 
de  tous  le»  projets  qui  se  soient  reproduit» 
sous  plus  de  forme*  et  à plu»  de  foi»  diffé- 
rente» ; son  utilité  n‘cclup|ia  pa»  même  aux 
Romain»,  uu  de  leur*  généraux  ayant  eu  le 
dessein  d'unir  b Saône  à b .Moselle,  et  de  cette 
manière'  te  Rhône  au  Rhin.  Huit  siècles  a prés, 
en  l’an  793,  Charlemagne  , concevant  b même 
idée,  mai»  en  lui  donnant  une  nouvelle  exten- 
sion, voulait  faire  communiquer  l’Océan  au 
Pout-Euvin  en  opérant  leur  jonction  en  Alle- 
magne. Le  projet  de  b jonction  de*  deux  mers 
fut  encore  proposé  sou*  François  I"  , sou» 
Henri  IV  et  sou»  le  ministère  du  cardinal  de 
Richelieu.  Lu  projet  H les  plan»  de  ce  canal . 
pr  con  tés  de  nouveau  en  1662  par  l'ingénieur 
Andréossi , sous  le  règne  de  la>uîs  XIV,  furent 
accepté»  par  ce  monarque,  qui  en  roulla  l'exé- 
cution au  célèbre  Riquet  de  Bourepis. 

La  jonction  de*  deux  mers,  et  lu  commerce 
de  l’une  à l’autre',  ont  été  Ir  résultat  de  plu- 
sieurs grand*'*  idées  combiner»  |ur  le  ginie. 

! La  première  était  celle  d’un  anus  d’ruu  im- 
' menu*  dans  l’aspéce  de  coupe  que  forment  plu- 
sieurs montagnes  prés  de  Rcvd,  pour  être  b 
source  et  le  réservoir  du  canal  ; la  seconde 
était  le  choix  d’une  éminence  inférieure  au 
réservoir,  nui»  domiuaut  d’un  cùté  l’inlcrvallc 


MIDI  (canal  du). 


MIDI  (canal  du). 


MIDI  (canal  du). 


de  ce  point  jusqu'à  Toulouse,  et  de  l'autre  côté 
l’espace  de  ce  même  point  jusqu'à  Rrzier»  ; enfin 
une  iroUiètue  et  pnnripale  idée , était  la  cons- 
11110111011  de*  ptIiims  dan*  tous  les  jioints  où  les 
barques  auraieut  à l'éles  er  ou  à descendre,  l'ef- 
fet de  er»  écluse*  riant,  ronmiron  le  sait,  de  re- 
cevoir 1rs  lurques , et  en  se  remplissant  ou  se 
vidant  à volonté,  de  leur  servir  comme  mitant 
d'échelons  dans  les  dan  sens,  soit  pour  des- 
cendre, soit  pour  mouler  au  niveau  du  canal. 
L'exécution  de  la  première  de  ces  idées  , celle 
d'obteuir  celte  prodigieuse  quantité  d'eau  né- 
cessaire n la  navigation  du  canal  , dépendait  de 
la  possibilité  de  réunir  dans  les  légions  de  l'est 
et  de  l'ouest  des  montagnes  les  eaux  de  plu- 
sieurs rivières  qui,  roulant  »«r  nu  terrain  duu- 
crmrut  incline . |vt>rmeltaicnt  de  changer  lair» 
directions  naturelle*.  Il  fallut  encore  chercher 
au  nard-est,  où  se  trouvent  de*  «-liteaux  élevés, 
d'autrrs  petites  rivières  qui  coulent  dans  les 
vallons  formés  par  net  coteaux,  et  ir moulent 
toujours  vers  le  même  j*»int  jusqu'à  la  mon- 
tagne Noire,  »nii  |>aix:r  aussi  de  plusiruis  ruis- 
seaux qui  ni  descendent  au  nord  et  au  sud. 
C’est  ce  qu'on  exécuta,  en  creusant  sur  le  liane 
méridional  de  la  montagne  une  rigole  de  déri- 
vation, qui  les  reçut  et  le»  conduisit  an  pied 
d'une  montagne  inférieure  appelée  Campuinrr, 
que  l’on  perça  pour  leur  Caire  passage  jusqu'au 
lit  de  la  rivière  du  Laudol,  qui  coulait  du  côté 
opposé.  (Grossi  de  toute*  ces  eaux  , le  lamdot 
s'échappait  à travei-s  uu  vallon  qui  fut  barré  n 
son  txlmnilè  infériam*  |tar  une  digue  im- 
mense, et  fut  aiusi  transformé  ru  uu  vaste 
réservoir  qui  porte  le  nom  de  Sl-Fcrréol,  dont 
nü  lit  dériver  1rs  eaux  dan*  une  rigole  qui  les 
conduisit  par  mille  sinuosités  jusqu'à  Nauruuse. 

Alors  fui  révolu  le  problème  de  la  commu- 
nication des  deux  mers.  Un  vaste  bassin  creusé 
dans  le  roc  reçut  à Naurou.se  les  eaux  de  la 
rigole , et  les  versa  tout  auprès  (Uns  le  lit  du 
canal,  qui  te  trouve  ni  cet  endroit  sur  un 
plan  parfaitement  horizontal , dans  la  longueur 
de  4,807  m.  Cet  esqiace  . renfermé  à l’est  et  à 
l'ouest  entre  deux  écluses,  est  le  point  de  par- 
tage. 

Quand  le  projet  et  les  plans  du  canal  furent 
présenté*  à Lottii  XIV , ils  flattèrent  »uu  or- 
gueil ; mai»  la  difficulté  de  l'exécution  l'arrêta 
longtemps.  Gependaul , lorsque  enfin  il  résolut 
de  tenter  l'entreprise  . il  le  fit  avee  une  sorte 
d'audace,  et,  comme  s'il  eût  été  question  d'une 
guerre  longue  et  périllriiM*,  il  eut  licsoui  ch* 
soutenir  son  courage  par  la  considération  de 
tout  ce  qu’il  allait  ajouter  n sa  grandrur  jier- 
sonnrllc  et  à la  prospérité  nationale  ; c’est  ce 
qu'on  jieut  juger  par  le  préamlMih'  de  l'édit 
d'octobre  1666  pour  la  ronslmetiou  du  canol. 

n Bien  ipie  la  jiropoaitiou  qui  uons  a été 
faite  |*»ur  joindre  la  mer  Océan**  à la  Médi- 
terranée par  un  canal  de  transitas  igalion , et 
d'ouvrir  uu  nouveau  port  en  la  Méditerranée 
sur  les  côtes  de  notre  province  de  Languedoc  , 
ait  paru  si  extraordinaire  aux  siècles  postés . 
que  les  princes  le»  pins  courageux  et  les  nations 
qui  ont  laissé  tes  plus  belles  marques  à la  pos- 
térité d'un  infatigable  travail,  aient  été  étonnés 


de  la  grandeur  de  l'entreprise,  rt  n'en  aïeul  pu 
concevoir  b possibilité  ; néanmoins,  comme 
les  desseins  élevés  sont  les  plus  dignes  des  cou- 
rage» magnanimes,  et  qu’étant  considéré-»  avec 
prudence  ils  .unit  ordinairement  exécutés  avec 
succès,  aussi  la  réputation  de  l'entreprise,  et 
les  avantages  infinis  qu'on  nous  a représente 
pouvoir  revenir  au  commerce,  de  b jonction 
des  deux  mers , nous  a persuadé  que  r'étail 
uu  grand  oiiv  rage  de  paix  luen  digne  de  notre 
application  cl  de  nos  soins , capable  de  pcrjsc- 
luer  aux  siècles  à venir  la  mémoire  de  son 
auteur  , et  d’y  bien  mai quer  la  grandeur,  l’a- 
boodauc*1  il  b félicité  de  notre  rrgue.  F.n  effet 
nous  a vous  connu  qoe  1a  ronimunication  des 
deux  mers  donnerait  aux  nations  de  Unîtes  les 
|«r1ics  du  uiuude  , ainsi  qu'à  uns  jirofirc*  su- 
jets, la  facilité  de  faire  eu  peu  de  jours  d'une 
nav  igation  assurée,  |iar  le  Uajet  d’un  canal  au 
travers  des  lenw  de  initie  oliéivsauce,  et  à peu 
dr  frais,  ce  que  l'on  ne  peut  entreprendre  au- 
jourd'hui qu'en  {tassant  au  détruit  de  Gibral- 
tar, avec  de  trv**grai*le»  dépense»,  en  hraucunp 
dr  lem|is  , et  aux  liasards  de  b piraterie  et  de* 
naufrages  : ainsi,  dans  le  de**riu  de  rendre  le 
ronmicroe  florissant  dan»  notre  royaume,  |tur 
de  si  considérable*  avantage»,  H néanmoins  ne 
rien  eiilrepmnliv  que  dan*  la  vue  d’un  mk-cc* 
certain,  non»  avons,  etc.  » 

Sous  un  régne  florissant,  jouir  fain*  adopter 
de  grande*  idées  étrangère*  a b politique  et  à 
l'ambition,  il  faut  quelque  chose  de  plus  que 
le  désir  du  bien  public  et  le  Uuilieur  des  cir- 
cuuvtances  : il  faut  un  homme  de  géuie  qui 
nulle  sa  gloire  à réaliser  tout  ce  que  ce*  idées 
promettent  dr  grand  et  d'utile  ; qui  consarre  à 
cet  objet  unique  son  repos,  sa  fortune,  «on 
existence  ; habile  à présenter  m»  projet*  >mu 
le  point  de  vue  le  plus  séduisant,  et  capable  de 
subjuguer  le*  dépositaire»  de  raiitorilé  jiar  b 
fiersév érance  de  ses  démarche*  et  par  b force 
de  scs  raisonnement*.  Tel  fut  Pierre-Paul  Bi- 
quet, seigneur  de  Honrepos  : il  s'empara  de  ce 
beau  projet , le  médita  longtemps,  et  quand  il 
se  fut  convaincu  de  b possibilité  d'animer  à b 
hauteur  de  Natiruuw  des  eaux  supérieure*  à 
«mi  niveau,  il  présenta  plan»  à Colbert , qui 
en  fut  frappé,  l ue  commission  fut  chargé*:  de 
les  aller  juger  sur  le  terrain  même  uu  ils  de- 
vaient s'exécuter.  Malgré  le  premier  rajqiort 
favorable,  il  resta  de*  doutes  sur  b possibilité 
de  conduite  à Nuurousc  le»  eaux  de  b mon- 
tagne Noire  : Biquet  proposa  de  faire  creuser 
une  rigole  d'épreuve  pour  essayer  b pente  du 
terrain,  et  il  offrit  de  supporter  lui -même  tous 
les  frais,  si  l'essai  n 'était  jus  heureux.  1*  ri- 
gole Tut  exécutée  ; on  vît  avec  étonnement  une 
main  puissante  changer  à son  gré  Ion»  le*  effet» 
naturel»  du  système  topographique  de»  mon- 
tagnes et  d«  coteaux.  L’entreprise  fui  résolue 
eu  IG66  ; elle  excita  dans  b nation  un  vif  en- 
thousiasme : le  résultat  des  travaux  était  at- 
tendu avec  une  espérance  mêlée  d'iiiquiétiidc. 
Douze  mille  ouvriers  le*  poussèrent  avec  ra- 
pidité, et  b France  apjirit  a ver  admiration  que 
le  canal  était  ouvert,  et  que  des  bnjiitx  uavj- 
gitairnl  sur  de*  montagne*. 


Dès  l'aimée  1067  on  avait  frappé  une  mé- 
daille qui  représentait  Neptune  frapjwnt  b 
terre  de  son  trident,  et  faisant  jaillir  un  fleuve. 

I.a  légende  était  : Maria  juncte,  et  l’exergue, 

A fiarnmna  ad portant  Setuim . 

Le  grand  Cnroeille  célébra  aussi  cette  gronde 
et  magnifique  entreprise  par  ces  beaux  vers  : 

L«  G»™»!»»  #1  ('.lut  , iLiit»  lauri  gruttfi  probiHlii, 

So*pir«l*nl  J»  la»»  finir  »i*ir  unir  Un  un.lr», 

tU  f ilr*  »»n«l  ptr  «•  Immi  peAui. 

I rt  tnlmti  dr  l*»M(or«  lut  rivo  il*  mttml  ; 

M4»  • 4m  «mu  »î  tW— il , • .in  nuiMM»  ».  k«m*. 

L»  n.lnrr,  aoarktr  ■ ui  ldi  « irrn-Ur*. 

Pu«r  ob»U*t#  («ivinWklr  irinuml 

lin  aanlt  *t  4r»  rniim  I* •llrmi  r«iiniini*iil. 

k'ianrr,  U>n  fr-mt  fol  pnlf,  fl  Ift  rtwtini  m (.nJtM, 

Li  t#rr»  uuik  ton  ni»,  I*»  |>l*<  kftli  muni*  ilwniilwl, 

Ton!  f*4fi  •>  l'na  qni  aull  In  pMU|{N  ouvert», 

\jt  fnl  voir  l»Ul-fW»M«l  »ur  11  tmr  *1  \r%  m-ri. 

Ou  |>eut  lire  aussi  lis  vers  du  |éiv  Van- 
nièrr,  dan*  son  Prtnaium  rnsticum.  Kiifiu, 
pour  achever  l'éloge  d'une  si  grande  entreprise, 
il  suffit  de  citer  le  témoignage  du  maréchal 
de  Yauluui,  qui,  eu  visitant  le  canal,  re- 
gretta de  n'y  pas  trouver  la  statue  de  Biquet, 
et  dit  en  propris  tenue»  qu'il  préférerait  b 
gloire  d’être  fauteur  du  eanul  de  Laugiirdoc 
a tout  n*  qu'il  avait  déjà  fait  et  jiourraît  faire 
à l’avenir. 

Lr  eanal  du  Midi  établit  une  communication 
mitre  l'Océan  et  b Méditerranée  par  b Garonne 
rt  l'étang  de  Thau  ; il  se  joiut  à b Garonne 
Jau*  Toulouse,  pos.it*  à Rariége,  Yillrfranche , 
GislcUmulmy  , Carcassonne  , Capr»tmi*  . Bé- 
ziers, Agdc,  et  déhoucln*  dan*  l'étang  de  Thau. 

Le  piiiut  de  partage  est  à Naurouvc,  et  a une 
étendur  de. . 4,847  m. 

Le  versant  du  côté  de  l'Océan 
a une  longueur  de « . 51,690 

Celui  du  côté  de  b Méditerra- 
née a 187,655 

I «il. »l  du  dcvelopjKfncnt.  . . . 244.f»9i  m. 

!.a  pente  du  côté  de  l'Océan  est  de  61  m. 

GO  c. , et  est  rachetée  par  18  sas  cclusr*  : relie  du 
côté  de  la  Méditerranée  est  de  189  n».  et  est 
l'achetés*  par  49  sa»  écluses,  l-a  largeur  du  ca- 
nal est  de  10  m.  au  fond  et  de  «I  m.  à b su- 
|M*rfk-ir;  b profondeur  d’ean  est  dr  2 m.  ; b 
largeur  de*  su* éclu*és  est  de  6 m.  et  leur  lon- 
gueur est  de  J2  tn.  Ia*  long  des  bords  de  chaque 
côté  du  canal  sont  drs  chemins  de  hainge  cte  2 
n 3 m.  de  largeur,  au  delà  desquels  s'élèvent  les 
franc*  Imrds  du  canal  ; il*  oui  environ  12  n».t 
v compris  le  chemin  qu’il*  dominent  d’env  iron 
2 m..M>ut  cultivé*  selon  la  nature  du  terrain,  et 
planté*  de  peuplier*  d'Italie  et  de  frêne*  qui 
offrent  un  aspect  agréable.  Les  glacis  intérieurs 
et  extérieurs  sont  couverts  de  gazon. 

Lr  versant  de  b Méditerranée  suit  U rive 
droite  du  Trébtiu),  qu'il  traverse  au-dessu*  de  % 
*nn  cmliouchure  dans  le  Fresquel,  rivière  «Irait 
il  s'éloigne  pour  passer  sous  les  murs  de  (areas- 
sonne,  et  suivre  latéralement,  à |ürtir  de  ce 
point , la  rive  gauche  de  l'Aude  jusqu'au  Fres- 
quel. dout  il  prend  une  partie  de*  eaux,  et  qu'il  . fe 
traverse  sur  un  j»out-canal  de  trois  arche» , un 
jm'U  au-dessus  de  son  embouchure  dau*  I .v  même 
rivière  d'Aude.  Ce  nouveau  redressement  cora- 
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mener  «n  amont  dm  écluses  de  Foucaud,  longe 
le»  mura  de  Carcassonne , et  fiait  en  amont  de 
récluse  de  Frrsquel  , après  un  développement 
de  7,06*  m.  Il  a pour  objet  non-seulement  de 
procurer  au  commerce  de  Carcassonne  des 
■kh  eus  faciles  de  transport , tuais  encore  dr  pré» 
serrer  le  canal  dn  Midi  des  ensablements  que 
causaient  le»  crue*  de  U rivière  de  Presquel.  et 
qui  interrompaient  souvent  la  navigation.  Cette 
nouvelle  brandie  du  canal  du  Mali  «ut  di- 
visée eu  deux  parties  k peu  près  égales  par  le 
bassin  «t  l'écluse  de  Carcassonne.  O bassin 
a une  longueur  de  142  m.  76  r.  et  une  lar- 
geur de  *6  m.  76  c.  : il  a la  forme  d'un  pa- 
rallélogramme arrondi  par  les  angles,  et  peut 
conlrnir  de  36  à 44»  barques,  déduction  faite  de 
U surface  nécessaire  au  passage  de  retirs  qui 
doivent  continuer  leur  marche.  A partir  du 
point  de  jonction  du  nouveau  redressement,  le 
canal  continue  à suivre  jusqu'au-dessous  d’Ar- 
geiu,  après  avoir,  sur  l'étendue  de  ce  parcours, 
reçu  le  ruisseau  du  Trapd,  traversé  août  un 
pont  de  trois  arrhes  b rivière  d'Orbiet  dont 
il  tire  des  eaux  . viv  ifié  la  petite  v ille  de  Trè- 
bes,  lougé  l'étang  «le  Marveilkile,  et  recueilli  le* 
eaux  du  niivsrau  d’Ognon,  près  d'Olonuf. 

D’Argeus  , où  commence  b grande  retenue 
de  Fout-Seranne  , de  53,537  ni.  de  longueur, 
le  canal  se  dirige  sous  Parara  cl  Vruieuac , et 
de  là . se  ftortaut  au  nord  en  s'éloignant  de 
l'Aude  , passe  par  le  Soniuiail,  et  va  traverser, 
•ous  les  hauteur*  d'Argriirrs,  sur  nu  pont-canal 
de  trois  arches,  b rivicredeCnt.se,  qui  alimente 
cette  retenue  ainsi  que  le  canal  de  jnurtiou  vers 
Nariiouitr-  : remi  nie  pur  plusieurs  méandre» 
au-dessus  de  b ville  et  de  l'étang  de  Capt-Mang  *,  j 
traverse , par  une  portion  dr  canal-sonlenain, 
le*  rncher»de  Malpas.  non  loin  de  l’étang  de 
Mutitady  ; arrive  su  us  les  murs  de  Be/iers;  ira* 
verse,  par  un  trajet  de  869  m. , b rîviere  d’Orb  ; 
longe  le  coteau  de  Purliragu-s  ; dnour.  jur  un 
moyen  ingénieux  et  van*  tpi*-  les  eaux  en  soient 
troublées,  passage  ail  torrent  du  l.ihron , et  *c 
jette  dans  Ptlcrault , «ivâ-vi»  b ville  d’Agde  . 
au  moyen  dedroxbraurhesqui  avvuivul,  l'iitte 
b conirimniralioii  immédiate  avec  b mer.  et 
l’autre  la  coniniiiuicatinu  avec  IVtang  de  Tliau 
pour  arriver  enfin  nu  port  de  Cette. 

Les  eaux  qui  aliment  rut  le  canal  du  Midi 
arrivent  au  bief  de  partage  par  deux  rigoles  ar* 
linrielles  : b première , dite  de  la  monbjpie . 
«si  creusée  sur  le  sommet  «le  b montagne  Noire, 
«t  a une  hmgurtir  de  *4.351  m.  Elle  preod  I* 
eaux  de  la  rivière  d' A Iran à %H7  ni.  au-dessous 
du  bief  de  partage  ; elle  reenil  dans  soi»  cours 
les  rivière*  et  nmsmux  qui  coulent  sur  h-s  deuv 
• versant*  de  b CTW|è  occidentale  de  la  moqlu- , 
gue,  ainsi  que  les  eaux  du  réserv  oir  de  Lampv , 
rt  les  transmet  par  b percée  de  Cammazés  dan* 
le  grand  réservoir  de  Sl-Frrrcol , qui  est  situé 
k 19*  m.  au-dcsui»  du  !>*•{  de  NaurotMe  : b 
seconde  rigole,  dite  de  b plaine,  découpe  b 
hase  de  b montagne  Noire,  reçoit  par,  les  val- 
lons du  Sor  el  du  ZauJot  toutes  fca  eaux  de  b 
montagne  et  do*  rètmoirs.  gt  |e»  fait  arriver 
au  bn  f de  partage.  Le  développement  de  cette 
seconde  rigole  est  do  42.549  m. 

» ri. 


Quand  ou  creusa  b canal  de  N arborai?,  qui 
joint  le  canal  du  Midi  à celui  de  la  Bobine,  on 
dut  songer  à augmenter  le  volume  des  eaux 
fournies  pour  la  navigation,  d'autant  an  moins 
qu'il  en  fallait  pour  alimenter  ce  nouveau  ca- 
nal. Sur  le  revers  méridional  de  b montagne 
Noire,  au  lieu  appelé  le  Pas-du-Lampy,  on 
établit  un  réservoir  , formé  par  le  ru i> seau  du 
mémo  nom  et  d’autres  ruisseaux  de  b monta- 
gne. O bassin  fournit  une  quantité  d'eau  plus 
que  suffisante.  Le*  eaux  du  Ivasvin  de  Lampv 
passent  par  1a  rigole  de  la  montagne  pour  alltà* 
à Naurouve,  ou  directement  par  k rigole  de  b 
plaine,  ou  par  le  bassin  de  Sl-Féréol. 

Lorsque  le  lit  du  canal,  exhaussé  par  les  dé- 
pôts, a besoin  d’étre  recreusé,  ou  que  les  éeliues 
et  bouiiu  exigent  des  réparation*,  b navigation 
est  interrompue  pendant  un  ou  deux  mois  tous 
les  deux  ou  trois  uns.  Durant  le  temps  de  ebo- 
mngr,  le  ranal  est  mi*  à sec.  ; alors  le*  eaux  de» 
bassins  et  de  b rigole  de  b plaine  sont  détour- 
nées et  ue  fournissent  plus  au  point  de  partage. 
Quand  ou  veut  remplir  de  nouveau  lecaiini.  on 
lui  donne  toute*  les  eaux  du  bassin  de  St-Fé- 
réol  : il  est  par  er  nHiyen  rempli  dans  huit  ou 
dix  jours  ; mais  à son  tour  le  bassin  est  mis  à 
sec.  Ou  choisît  ce  moment  pour  y faire  les  ré» 

] u ration*  nécessaire*.  Les  eaux  qui  devaient  y 
entrer  sont  détournées  au-dessus  du  liassin  et 
ramone»-*  dans  le  caual  d’évacuation  par  une 
petite  rigole  particulière.  Los  travaux  une  foi* 
fini*,  on  y dirige  de  nouveau  le*  eaux,  qui  le 
remplissent  dan*  quatre  jours  ail  plu*. 

la?  bassin  de  Naurouve  a environ  4.000  m. 
do  long  *ur  3,000  ni.  de  Laige.  Le  ln*vin  de 
ÿt.Féréo! , qui  forme  une  partie  essentiel  le  du 
« anal , c*l  uti  de.»  plu*  beaux  ouv  rages  de  rom- 
truclion  en  ce  genre  : il  est  situé  4 3 h.  «le  b 
1 petite  ville  dr  Rcrd,  et  a été  formé  d’un  vallon 
dans  lequel  roule  le  ruisseau  du  boulot  : les 
deux  colline*  qui  forment  ce  vallon,  se  resser- 
rant un  |>eu  au-drwnk»  d'tin  endroit  a*»n 
: large,  out  été  réunie*  par  une  énorme  muraille 
•le  hiiO  ni.  de  longueur,  de  33  m.  «le  hauteur, 
garni»'  dr*  deux  coté»  d’un  terrauemeut , dont 
je  pied  es'  soutenu  par  un  mur  plus  lias  et  plus 
court  que  celui  du  milieu  , et  qui  forme  une 
I cbamséede  120  ni.  de  largeur;  la  ha  h-  de  ce 
! grand  ouvrage  est  uu  rurps  solide  de  maçonne- 
» rie  fondé  *'l  enclavé  de  toute  |virt  dan*  le  roc 
| vif  ; il  n’a  qu’un?  petite  ouverture  eu  forme  de 
j voûte  et  k re/  de  terre,  qui  a 3 m.  de  haut  , 
| ni.  »le  large,  185  de  long  , et  sert  de  (vaasage 
à l’eau  du  réservoir.  (V  vaste  li&sMn  . dont  b 
forme  est  irrégulière  comme  le»  colline*  qui  lui 
! «errent  de  bord  . peut  contenir  1 ,800.0tt0  m. 
cubes  d'eau  , plu*  que  le  canal  Unit  entier.  On 
«*sl  obligé  «b  t«T mettre  à *ec  Uni*  h**  nus  pour  le 
nettoyer  **t  y faire  tes  ré|  iar.it  ion»  nécessaires. 
Pour  faire  écouler  les  eaux  du  réservoir  de  St- 
Fêiéol  do  côté  du  caual  , on  a construit  de# 
vaille»,  dont  la  premi^L  àlYxlrvniilê  uord  de 
b murailfi*.  vide  le*  «aux  de  superficie  jusqu'à 
I ni.  9.5  c.  de  profoodeiflG^yémpter  de  la  sur- 
face du  fiosiîu  , et  dont  ht  seconde , placée  u 
146  ai.  plus  loi»» . fait  descendre  l’eau  jusqu'à 
T j»^  47  : tout  le  reste,  jusqu’à  1 m.  95  e. 


au-dessus  du  fond , se  vide,  par  trois  tube»  on 
robinets  de  brgn/e  de  84  c.  de  diamètre,  sc*4tés 
dan*  le  mué  avec  le*  pin*  grande*  précaution*  *, 
an-dessou*  de  ces  robinet*  est  une  drmiere  is- 
sue fermée  par  une  porte  qni  s'ouvre  lorsque 
le*  robinet*  ne  donnent  plu»  d'eau  : elle  sert  à 
mettre  le  réservoir  entièrement*  sec,  et  quand 
mi  donne  pacage  aux  dernier»  eaux  , elles 
forment  trti  courant  si  rapide  . que  le  limon  et 
le*  sable*  sont  entraînés  à 200  tn.  dr  distance. 
On  parvient  aux  robinet*  par  une  longue  v otite 
pratiquée  dan*  un  tfrowenwmt  intérieur,  »nr 
lequel  est  oppu)ée  la  uuiraille  *qm  forme  le 
valloo.  Cette  voûte  va  en  peutr  vers  b muraille, 

H se  termine  par  un  escalier  qui  descend  nttx 
robinets , d’où  les  eaux  s'échappent  dan*  une 
autre  voûte  inférieure:  c’est  un  large  aqueduc 
bordé  de  deux  trottoirs;  on  l'appelle  t/otite 
<f  enfer,  k cause  du  bruit  effrayant  de  fa  chute 
île*  roux  quand  U-»  robinet*  soûl  ouverts.  L'air 
qu'elle*  eut  rainent  foi  me  un  courant  auquel  on 
a de  la  pcior  à résister,  et  le*  masses  énormes 
iles  mnr*  et  des  voûtes  en  sont  ébranlée*.  /tant 
la  aérarilé  qu'inspire  b solidité  de*  ouvrages 
et  l'expérience  «le  plu*  d'un  siorie . on  serait 
fondé  à craiudre  dr  voir  crever  la  digue  du  ré- 
servoir , et  le»  rocher*  auxquels  elle  est  ap- 
puyée s'écrouler  sur  sa  tête. 

Le  canal  du  Midi  «t  divisé  en  did&vtitx  en- 
droits par  plu*  de  mit  pont*  pour  le  service  des 
route.*;  il  fiasse  lui -même  sous  cinquante- cinq 
ponls-nquediK'* , en  quelque*  endroit*  «l'une 
hauteur  considérable . qui  dmment  issue  à au- 
tant «le  rivière*.  Plusieurs  déversoirs  servent  à 
«légorgerles  eauv  NfCrliM  et  h**  conduire  imix 
nviere*  les  pins  voisine*  : en  d'autre*  endroits, 
«les  montagne*  vont  percée*  en  voûte  de  part 
en  juirt  pour  donner  passage  aiixcauv  : b plus 
Cciuvidéi jfilc  de  cca  voûte*  est  relie  de  Mnl-Pfl*, 
creusée  «JUS  mie  montagne  «le  pierre  aases 
Ir-ndrr,  à peu  de  di»taur*  «le  l'éeluve  «le  punt- 
Sérannc.  loi  longueur  «le  cette  voûte  est  de 
170  m.  sur  one  largeur  de  6 m.  17  c.,  *au» 
roui p t«- j mi»  !»»ik|iii  tte  de  97  c.  ; b visite  a 
7 n».  13  c.  d'élévation  au-desso*  de  l'rau.  «*1  la 
mouLigui  conserve  enroiv:  «m  eértaiu*  endroit» 
rnviion  13  m.  d’rjwiisweur  au-dr-m*  «le  b 
voûte  : elle  est  ùiutenue  par  une  maroinn'rie. 
De  ditbmoui)  distance  «oui  de*  chaîne*  de 
pierre  «b*  bille  . sur  lesquelles  on  a él«*vé  de.» 
murs  de  icVnd  «pii  vont  jusqu'à  la  conravité 
de  b montagne,  et  qui  oui  «le»  |mrte*  pnr  le*- 
«pielleson  ]>eitt  jwiser  j«our  *i«ilrr  le*  voûte*. 
Qu'ou  sc  figure  «Inné  le.  haut  du  Mal-l'-.is  »em- 
bbblc  au  cief  d'une  carru-re  , wminui  par 
v iugt-einq  gros**-»  murailles  («brées  a environ 
2 m.  92c.  d*dislffnce,  et  leurs  intervalles  voû- 
tés en  pierre  détaillé  q«u  joignent  ensemble  le» 
amtdetsur  lescpielle*  les  murailles  sont  bâtie». 
L’rxeavatiou  du  Mnl-Pa*  à l’eDlrécrt  à la  sor- 
tie rst  à ciel  ouvert.  (>  travail  lundi  ponrl’é- 
|MK|«ie  où  il  fol  exécuté  <M4  un  de  «v?ux  qui  ca- 
rartériM'Qt  le  plus  la  con*4an«x‘  et  le  ro«irag«' 
•le  Pierre-Paul  Biquet  : les  aoahrem  dérrac- 
teurx  qui  eherehaient  san*  crwe  a lui  op|Mvev 
«le*  entrave*  nouvelle*,  furent  rliurmés  que  la 
nature  les  favorisât  m bien  ; mai*  il  était  ré- 
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M1DOU  (te). 


M1FJLS. 


M1GRAI7X. 


nwr  AO  génie  de  ce  grand  Loraine  de  vaincre 
Ira  A fl  nul  té»  les  plu»  invur  moula  Lira. 

La  uavigaliiiu  e*t  suspendue  tous  les  aiu  sur 
le  canal , pour  brifilrr  l'exécutum  dr»  travaux 
du  réparaliou  et  d 'eu  Ire  lieu  ; la  clôlurc  de  la 
navigation  a lieu  du  I"  au  15  août,  et  son  rr« 
Ubliisrancut  s'opure  du  90  septembre  au  5 oc- 
tobre. 

Le*  grand*  avantage» du  canal  du  Midi  sont 
de  faciliter  le  transport  dra  marchandise*  de 
l'Océan  cldcla  Médite*  rance  à l'une  ou  à l’autre 
mec,  sans  qu'un  soit  obligé  de  faire  le  trajet  de 
mer  par  le  détroit  de  Gibraltar,  Injet  catrème- 
meut  long,  et  pendant  lequel  le*  vaisseaux  cou- 
mit  sou  veut  de  grands  dangrni. 

Los  priiH  Î|v»iu  objet»  transporté*  par  le  ca- 
nal sont  Ira  drnrérs  coloniales  qui  v tnioetil  de 
Bordeaux  par  la  Garonne  ; les  via*  et  lescaux- 
do-s  ir  qui  vont  à Cette , d'où  ou  les  expédie 
pour  le  nord  de  l'Europe  : le  srl  des  cotes  du 
Languedoc,  le»  orange»  de  Majorque.  1rs  huiles 
de  Gènes,  de  Provence  et  d'Kspaguc  ; les  dro- 
gues, lf%  épiceries  et  toutes  le»  mafefiaudiscs 
du  Lrvaut;  des  matériaux  de  toute  rapecc  : 
mais  le  seul  article  des  gnuns  qu'on  exporte  du 
lia  ut  Languedoc  eu  Provence,  surpasse  tons  le* 
autres  article*  réunis.  Le»  bateaux  qui  parcou- 
rent le  canal  «ont  raojrcancfMOl  du  port  de  100 
tonneaux  f iis  fout  annuellement  ueut  cent 
soixaute  voyages  allée  et  retour.  En  tmt|is  de 
guerre  le  mouvriucul  de»  bateaux  reçoit  un 
accroissement  sensible  par  suite  du  tratuport 
des  muuitions. 

La  comiftuuiculioa  du  eaual  du  Midi  avec  la 
mer  n'est  pas  b seule  importante  ; sa  jonction 
avec  le  canal  de  Bancaire  par  l'étang  du  Thau 
faettilr  le  transport  A U foire  de  Reaurairc  «les 
mam  liniidiM^  fabriquées  «bus  le  departement  rt 
de  crlles  que  l'on  en  rapporte. 

Bibliographie.  Kkjlit  u«  IloNxxro* (Pierre- 
Paul).  Ut  notre  du  canal  du  Lang  a r do, , ré- 
digée tur  les  pièces  authentiqua  conservé*» 
à la  bibliothèque  impériale  rt  aux  archive  t 
du  canal,  in-8,  1803. 

Faotnoua.  Relation  Jri  tr.n-atu  Jn  canal  de 
* Langue  Joe,  167*. 

* Le  canal  dm  Languedoc  (Mercure,  p.  169, 
IM  , juin  1681  : et  choix  des  Metrures  , 
U vin.  p.  161  ; I.  ix  , p.  I2IL  Ç’rat  une 
description  de  or  canal  et  une  hivlom  des 
Opérations  do  cette  entreprise. 

Aiumao*»*.  Notoire  du  canal  du  MitC,  connu 
precé Jrm  ru  en  l tout  le  nom  de  canal  du 
, Languedoc,  iu-8.  1800  ; 2*  édit.,  9 vol.  in- 
4.  1805. 

— Précis  lut  tondue  du  canal  du  Languedoc 
ou  de j Deux -Mer»,  brucK  iu-8,  sain  date. 
GnindaixoTT.  Rapport  sur  un  plan  en 
relie/  du  canal  du  Unit  (Journal  des  tuiur» , 
n-  178.  p.  J05). 

Carte  du  canal  royal  de  la  provint*,  du  Lan- 
guedoc,  par  Garipu* , 1771,  21  feuilles. 
MinoiT  (le),  livrera  qtn  prend  sa  source 
pré»  de  celle  Je  1a  Douce  (dent)  ; Hic  passe  è 
Nogaro  . Villeneuve -dr- Marvin  . Bougon  et 
Mout-dc-Marsan , où  elle,  te  réuuit  à b Goure 
après  un  cour*  d'environ  40  k.  ; ooafundaut 


alors  l«»r  nom  ainsi  que  leurs  eaux  , elle»  for- 
ment ensemble  b rivière  qui  porte  k nom  de 
Midourc. 

MllMiil/.K  (b),  rivière  qui  se  forme  à 
Moni -de -Marsan  de  b réunion  de  b Douze  et 
du  Midou  ; elle  est  navigable  depuis  Mout-dr- 
Marxan  jusqu'au -des  vous  de  Tartes,  où  elk 
ae  jette  dans  l'Adoui,  sur  une  étendue  de 
43,000  m. 

MIUKEVACX  , vg.  Vosges  ( Lorraine  ) , 
arr.,  O H à 8 k.  de  iWchâtrau,  cani.  do 
Gousses . Pop.  488  h. 

Mit.  G LS  , «g.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
de  Poligny  rt  à 3ti  k.  d'Artois . ouït,  cl  CâS  de 
Niarro»,  Pop.  770  h. 

MIILA.N  . pebte  vilk , Gers  (Armagnac), 
arr.  et  à 13  k.  de  Miraode  . cbef-l.  de  cani. 
Cure.  EL  \y.  A 7 18  k.  de  Paris  pour  U taxe 
des  lettre».  Pop.  2,039  h.  — Tusu»  tertiaire 
supérieur. 

Autrefois  diocèse  et  intendance  d'Auch  , 
parbunrul  de  l'oulouse , élection  de  Rivière- 
Verdun. 

Celte  ville,  située  sur  le  penchant  d'une  col- 
line , était  autrefois  assesx  considérable  et  dé- 
fendue par  un  château  fort , doot  les  Anglais 
s'emparèrent  en  1440.  Arnaud  de  Guilbem  b 
reprit  peu  de  temps  après  , et  en  passa  b gar- 
nison au  fil  de  l'épée.  La  ville  poesede  une  |«e- 
tilr  promenade , d’où  l’ou  découvre  parfaile- 
tornt  les  Pyrénées. 

Commerce  de  moutons  renommes  |wur  b 
«Ici  irai  esse  de  leur  chair.  — Foires  les  43  août, 
lundi  avant  b Chandeleur , après  Pâque»  et 
apres  I»  Pentecôte. 

MIL I.IN  , vg.  U, Saône  (Franche-Comté j , 
arr.,  FO  et  à 87  k.  de  Lure  , rant.  de  Mclrxry . 
Pop.  729  h.’ — Fabrique  «k  tissu»  de  colon. 

MIENNE  . vg.  Eure-et-Loir  , cumin,  de 
Matboué. 

Bibliographie.  I)i  Bouviixcm.  Notice  sur 
tes  monuments  et  la  mosaïque  tramés  à 
Mienne. prit  Murhoué ( Eure-et-Loir ) (Mém. 
de  b toc.  des  atitjq.  de  France  , L u , 
p.  133). 

Va»  ou  a eu  Romacsuu  Mémoire  sur  la  mo- 
saïque de  Mienne , près  da  Chiic.iuduu 
( Ann.  de  b soc.  des  lettres  d'Orléans  , 
t.  xa,  p.  192). 

— Addition  au  mémoire  précédent , Ur.  iu-8. 
1835. 

MIENNES.,  vg.  Nièvre  (Galinais)  . arr., 
cgn Ug|  et  è 5 k.  «k  Cosue.  Pop.  609  h. 
Fabrique  de  toiles  k car* «aux.  — Comment 
de  toi*.  u 

MIEN  VAL,  Vg.  Seine-In/.,  conim.  de  Picr- 
recourt,  Kde  BUogy. 

VIIU01AH.nl  Vg.  Eure-et-Loir  (fieaucc), 
are.  H â 17  k.  .1*  (Nogent-le-Rotrou,. eaul. 
d'Autbon , B de  TWaum»ut-l«*-Autcls.  Pop. 
495  b. 

Ml  ERS,  vg.  Lot  (Qbrscy).  arr.  et  i 31  k. 
«le  (HHirdoa,  cantjr  ef  W de  Granrab  Fop 

1 ,220  h.  • Jp  ) , * 

Mira*  possède  uaè  sourov  d'ronl  minérale 
ferrugineuse  IruiJe,  «pu  joui*  diu*  le  {WJl 
d’une  grande  réputation.  C*Ue  source  «t  m^|* 


l'inspection  d'un  mnkdn  ins]«ctcur  noouné 
par  le  gouvernement  ; cUe  est  fréquentée  an- 
iiuellensent  par  quatre  ou  cinq  cents  personne», 
qui  s'établissent  au  village  d‘ Ahigiuc. 

Aux  en  v trous  de  Mien,  sur  b roule  de 
Figeac  à Souillac,  on  voit  un  abîme  immense, 
de  63  m.  de  profondeur  et  de  plus  de  33  m.  de 
large,  bissant  apercevoir  dans  k food  d'autres 
cavité»  duo!  on  ne  peut  mesurer  l'étendue. 
Pour  en  couaiderer  l'uitérivur,  il  but  se  cou- 
cher à pbt  ventre  aim  de  a'étre  pas  précipité 
par  k vertige  que  produit  b vue  de  sa  pro- 
fondeur. Ce  gouffre  rat  trra-tiuisibks  b contrée 
où  U est  situé,  parce  qu'il  est  l'asik  inattoqaa- 
bk  d'uur  nuée  de  corualks  qui  de  U vont  ra- 
vager les  récoltes. 

Foires  ks  2 mai,  12  nov.  et  lundi  srant  le 
lundi  gras. 

Bibliographie.  Famt.  L Admirable  Vertu 

des  eaux  et  fontaines  nouvellement  décou- 
vertes au  pays  de  Quérir,  au  lieu  de  Mier , 
proche  de  Cramai,  appelées  eaux  de  Sal- 
micre , in  12,  1624. 

Boula  v.  Analyse  de  C eau  mntrala.de  Mier  s 
( avec  Henry  ) (Am.  des  mine*,  t.  an,  t* 
série,  p.  627). 

Mita  Y,  Tg.  Jura  (Franche-Comté),  arr., 
cani.,  (a de  Poligny,  et  à 16  k.  d'Artois.  Pop. 
584  h. 

MIES  LOT,  vg.  Doubs,,  com.  de  GourceUe, 
I-.dc  Marrbaux. 

MIETESIIEIM,  vg.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 38  k.  ik  Wissrantourg,  cant.  et  EJ  de 
Nkdcrbronn.  Pop.  709  h. 

MIF.t  KI.FA.  vg.  Pas-de-Calais , comm.  de 
Bourthe*,  RJ  d'Ifucqurlicrs. 

Ml  ET  NÉE.  Mulceium,  vg.  Orne  (Nor- 
mandie). arr.,  rant.,  H et  à 10  k.  d'Alençon. 
Pop.  673  b. 

Ml  F A G ET,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr. 
rt  n 28  k.  d'Oloruo,  cont.  d'Arudy , £3  de 
Nir.  Poj*.  241  h. 

MlfiL,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  grr.  H â 16 
k.  d'Auxerre,  cont.  H K de  Goubnge-U-Vi- 
lieuse . Pop.  1 ,041  h.  — Foires  Ira  23  janv , , 
31  juilkt,  6 déc.  et  jeudi  saint. 

MIGENNEN,  vg.  Yonne  (Champagne), 
arr.  et  4 13  1.  «k  Joiguy,  cant.  de  b Rochc- 
sur- Tonne.  Pop.  429  h. 

MIGl.OS,  vg.  Ariége  (pays  de  Foix),  arr. 
rt  k 23  k.  de  Foix,  cont.  et  C3  de  Taj-ascou- 
»ur-Aricgc.  Pop.  1,304  h.  Dons  une  haute 
vallée. 

Aux  environs,  sur  b cime  aigue  d'un  ro- 
cher, on  renun|ue  un  château  moderne  bâta 

Kur  rraiipborinrtit  d'un  antique  château  fort,  % 
uPooniniaiMlait  le*  deux  vallées  «le  Migks  et 
de  Vic-Dewo». 

MIGN AFFA.NS,  vg.  U. -Saône  (Iraoebe- 
Comté),  arr.  et  i 18  k.  de  Lure,  cant.  et  SJ 
«le  Vilierscxd.  Pop.  20TL. 

MIL. NALOLX- BEAUVOIR,  rg.  Fimste 
| IPoitoujÇ arr*,  Œ5  et  4 9 k/ «k  Pintiers.  cant. 

! de  Sl-Julicn-Lars.  Pop.  476  b. 

>llt. SALA.  vg.  Seuu-et-Oue,  toinm.  et  2) 

I de  Pou*) . 
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MIREEL  (St-). 


Ml  HIU,  (W.). 


MILLAC. 


M1GNAVIIXERS,  vg.  H.-Sadne  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 14  k.  de  Lurt,  cant.  d0de 
VBHMld.  Pop-  687  h. 

MIC  NK,  vg.  Indre  (Berry),  BIT.  et  à 22  k. 
du  Blanc,  cant.  et  H de  St-Gaultier.  Pop.  890 
h.  — Foire  le  6 sept. 

Mit;  XK,  vg.  Vienne  (Poitou),  arr.,  cant., 
E et  » 6 k.  de  Poitiers.  Pop.  2,124  b.  — 
Foires  les  10  fév.,  26  avril  et  27  juillet. 

MIGNÈRES,  vg.  Loiret  (Gatinais),  arr.,  El 
et  à 12  k.  de  Montargis,  cant.  de  Ferrie-re*. 
Pop.  279  h. 

MIGNEHETTE,  vg.  Loiret  (Catinaisj,  arr. 
et  à 13  k.  de  Montargis,  cant.  de  Ferrières,  El 
de  Ladon.  Pop.  38  h. 

MIGNEVII.LE,  vg.  Meurthe  {Lorraine), 
arr.  rt  à 25  k.  de  Lunéville,  cant.  de  Baccarat, 
C3  de  Blâmant.  Pop.  944  h. 

M lü  MERES,  vg.  Eure-et-Loir  (Beauee), 
arr.,  cant.  et  à 11  k.  de  Chartres,  E de  St- 
Loup.  Pop.  532  h. 

MIGNON  (la),  rivière  qui  prend  sa  source 
à St-Martin-d'Angr,  dan*  la  forêt  de  Cbizel, 
arr.  de  Melle  (Dtux-Shrrcs)  ; elle  passe  à 
Mauié,  et  se  jette  daus  la  Sèvre  niortaise,  en 
face  de  Damprix  ( Charente-lnf .),  apres  un 
cours  de  40  k. 

MlG.NOYll.l.ARS  , vg.  Jura  ( Franrhe- 
Gomté),  arr.  de  Pnliguy  et  à 43  k.  d’Arbois, 
cant.  et  CH  de  Nozeroy . Pop.  287  !i. 

Commerce  de  Fniinage*  et  de  bois  de  sapin. 
Carrière  de  marbre  bleu  et  jaune  exploitée. 

MIGNY,  vg.  Indre  (Berry),  arr.,  cant.,  £3 
et  à 10  k.  d’issoudun.  Pop.  202  b. 

MIGRÉ,  vg.  Charente-lnf.  (Saintonge), 
arr.  rtà  16  k.  de  Sl-Jean-d’Angely , cant.  et 
53  de  Lutilay.  Pop.  795  b. 

9IJGRON,  vg.  Charente-lnf.  (Saintonge), 
arr.  rt  à 20  k.  de  Suintes,  cant.  et  CS  de 
Bon».  l*op.  1 ,450  b.  — On  y voit  une  église 
fort  ancienne  et  un  château  entouré  de  douves 
profondes,  bâti  sur  remplacement  d'un  uucicn 
castrum. 

MICRON  (le),  vg.  Loire- ht/.,  cuufru.  'de 
FrosSay,  EJ  de  Paimbceuf.  * ■ 

MIIIP.RYK  (le),  vg.  Maine-et-Loire,  coin, 
«k  Courcbautp,  de  Montreuil  -Bellay. 

MIIIIKL  (St-),  ville  ancienne,  Meute  (Lor- 
raine), arr.  de  Commrrx-y , cbef-l.  de  cant., 
trib.  de  tM  iust.  de  l'arroudisscmniit.  Collège 
communal.  Cure.  Gilr  d'étape.  vy.  A 267 
k.  de  Parispoui  la  taxe  des  lettres.  Pop.  6,462 
b.  — Tamis  jurassique,  étage  mm  en  du 
système  ooli tique. 

Autrefois  dioeeve de  Metz,  cour  souveraine 
et  intendance  de  Lorraine,  Imi Uiagerov.il,  gou- 
vernement particulier,  maîtrise  particulière, 
recette  des  finances  et  bois,  collégiale,  abbaye 
de  innédir  tins,  couvents  de  chanoines  régu- 
liers de  St-Augustiu , de  carmes,  d’annou- 
riades,  de  carmélites  et  de  la  Congrégation. 

Cette  ville  doit  ton  origine  à un  monastère 
fondé  ai  660,  dans  une  vaste  forft,  par  un 
maire  du  palais  du  jeune  Childéric,  roi  d' Aus- 
tralie, nommé  Vulfoadr,  qui  fît  aussi  bâtir 
près  do  monastère  uta  château  où  il  établit  sa 
•♦«denee.  Vultoadc  s’étant  révolté  contre 


Pépin  le  Bref,  ce  monarque  Gt  détruire  le  châ- 
teau: plus  tard,  l’abbé  Smaradgc,  qui  faisait 
fleurir  les  science*  dans  k monastère  sous  le 
règne  de  Charlemagne , transféra  l'abbaye  sur 
fat  rives  de  la  Meuse,  et  cette  translation  fui 
l'origine  de  lu  ville  de  Sl-Mihiel.  Là  richesse 
de  l'abbaye  et  l'importance  du  passage  qu’elle 
possédait  sur  la  Meuse  rendirent  cotte  ville 
importante  au  moyen  âge,  et  attirèrent  sur 
elle  les  malbeu r»  de  la  guerre.  Le  dernier  siège 
qu'elle  soutint,  date  de  1635,  où  elle  fut  at- 
taquée par  louis  XIII,  qui,  ayant  manqué  d’y 
être  tué,  en  fit  raser  fas  foitiJiralimu. 

Le*  armes  de  9t-Mihiel  sont  : de  gueule t 
à un  saint  Michel  <f  argent,  sur  mon  tant  un 
dragon  de  tinopl*.  « 

La  ville  de  St-Mihiclest  située  sur  les  bord* 
de  la  Meuse,  dans  un  vallon  que  dominent 
d’assez  liante*  montagnes,  sur  l’une  desquelles 
on  voit  les  ruines  d’un  chiteau  fort  que  Sophie, 
comtes»  de  Bar,  y fit  IsAtir  en  1085.  On  re- 
marque à peu  de  distance  cinq  rocher»  cal- 
caires de  plus  de  20  m.  de  hauteur,  adossés 
contre  des  cuit  mes,  sur  un  des  bords  de  la 
Meme  : ils  sont  connus  dans  fa  pays  sons  le 
nom  de  flaises  (falaises)  de  St-Mih  fal,  placé.* 
sur  une  ligne  et  séparés  par  des  intervalle*  ir- 
réguliers : leurs  formes  varient  comme  leurs 
distances:  fas  uns  ressemblent  à des  runes  en- 
tiers, d'autre*  à des  cours  trnnqtiés;  quelques- 
uns  semblent  avoir  des  chapiteaux  rt  de»  mou- 
lures: mais  ce  que  toutes  les  flaises  ont  de 
commun,  ce  sont  des  sillon»  horizontaux  pro- 
fondément et  régulièrement  creusés  du  côté  de 
la  rivière.  — l-a  ville  est  avse*  bien  bâtie  , et 
n’oflrc  plus  aucuns  vestiges  de  fortifications. 

St -M  due!  jxmixfa  plusieurs  anciennes  églises 
d’une  architecture  remarquable.  Dans  telle  de 
Sl-Etienuc,  autrefois  parois»  de  la  vilfa,  ou 
voit  mu  monument  de  sculpture  digue  du  fixer 
l'ai  lent  ion  «fas  amis  des  beaux-arts,  connu  sous 
le  nom  de  sépulcre  île  St-Mdiiet;  il  représente 
le  moment  où  le  corps  de  Jésus-Christ,  des- 
cendu de  la  croix , v a être  placé  dans  le  sépulcre 
offert  |«r  Joseph  d'Arimalhie.  Treiie  figures 
fa  coropp»iit,  et  toutes  *e  font  remarquer  par 
l’expression  des  traits,  la  noblesse  et  la  coo* 
venanee  de»  pose»,  la  perfertioa  de  IVxériiliou 
et  1c  fini  des  détails,  (a*  sépulcre,  placé  dans 
une  chapelle  gothique  aliénant  à l'église  et 
bâtie  exprès  pour  fa  recevoir,  est  composé  de 
plusieurs  morreaux  unit  avec  tant  «Fart,  qu'il 
est  difficile  de rrcon naître  1rs  points dr  jonction; 
il  est  dù  au  ciseau  de  Léger  Richci,  scuiplenr 
du  xvi*  siècle,  mi  de*  plu*  dignes  éiève*  de 
Michel-Ange,  qui  a laissé  dans  la  ville  et  aux 
environs  plusieurs  autres  ouvrages  dignes  de 
fixer  l'attention  , notamment  un  plaforul  sculpté 
avec  riches»  dans  une  maison  qui  fut.  dit-nat, 
la  tienne,  situé*  rue  Haute-dcs- l-osies  à St- 
Mihirl:  une  vierge  en  bois  d’un  brau  travail, 
dans  l'église  St-Michel;  une  ehcmuiév  sculptée 
avec  art,  dans  I.»  maison  curiale  du  village  de 
liant,  pce*  de  St-Mihiel-  la-  sépulcre  «fa  Sl- 
Mihiel  a été  restaure  en  1839  par  M.  Brun, 
«irèa  demande  «fa  M.  Etienne,  alors  dé|Mi(r  de 
la  Mrm. 
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Patois  du  roBventioocl  Mxagvu  , jicéfet  de 
la  Meurthe  sous  fa  consulat  et  membre  du  sé- 
nat conservateur. 

t*m  iT»i».  Fabriques  6e  toile  de  colon.  Fila- 
ture de  coton.  Forge*.  Taillanderie.  Tanneries. 

| — Commerce  de  grains,  vins,  bois,  excellentes 
I truites,  gibier,  etc.  — Foires  fas  10  fèv.,  18 
juillet  et  30  *pt. 

Bibliographie.  Dtutu  (Dom.-Jos.).  His- 
toire de  T am'tenne.  a U-aie  de  St-Uihiel  et 
de  ta  ville  de  ce  nom,  in-4,  1758. 
Description  du  sépulcre  *lc  St- Ht  b ici,  et  no- 
tice sur  Léger  Ht  cher,  son  auteur , pet. 
iu-4,  1834. 

MlJ.t NFS , vg.  bridge  (pays  de  Foix),  arr. 
et  à 62  k.  de  Foix,  cant.  deQuérigut,  jSjd'Ax. 
Pop.  582  h.  — Forges. 

MI  J O IV  , vg.  Doubs,  comra.  de  la  Cluse  , 

EJ  de  Puuliiriier. 

Ml  JUIN  , vg.  Jura  ( Franche-Comté),  arr. 
et  cant.  <fa  St- Claude  , gj  de  ifajrtmoneel. 

Ce  village  est  Mtuédno»  une  profonde  val- 
lée , au  pied  des  Faucilles  , hautes  montagnes 
qui  forment  ht  dernière  chaîne  du  Jura  du  côté 
de  Ceucvc.  Le  passage  des  Faucilles  est  l’un 
des  plu*  pittoresque*  qu'offre  la  chaîne  du  Jura  ; 
dans  fa  belle  saison  il  est  journellement  tra- 
versé jwr  les  luihitiuil*  de  la  ville.de  Mijoux, 
qui  se  rendent  au  marche  de  (fax.  — Du  point 
rulininant  de  ce  passage  on  jouit  d'une  vue  ad- 
mirable : d'un  c« itc  ou  plonge  sur  la  profonde 
vallée  de  Mijnux  ; de  l'autre  on  découvre  Gcx , 
la  ville  de  (faticse  et  une  partie  du  lac  de  ce 
oom  , que  dominent  le*  iqontagurs  drs  Alpes , 
dominée*  elles-mêmes  par  la  haute  cime  du 
Mont-Blanc.  — foires  les  20  juillet  et  20  sept. 

M1EES4T,  vg,  Charente- in/.,  ruinm.  du 
Gué-d'AWcré,  El  de  Nuaiilé. 

Mil.  ENS  K ( la  ),  |ig  Sprthe  ( Maine  ) , arr.. 
cant.,  £5  et  à 9 k.  du  Man*.  Pop.  900  h. 

MILHAi.-I.K-SKC , vg.  Dordogne,  cumin, 
«fa  Pryrilbc,  H de  Souillsc. 

MII.HAGIKT.  vg.  U. -Vienne  (Poitou),  art. 
et  à 20  k.  de  Kocliet  linoiiri.  caui.  et  1-3  ds*  9t- 
Matthieu.  Pop.  397  h. 

viii.it  Mts , lig  Tarn  f Utiguedoe ) , arr.  et 
i 35  k.  de  (faillac,  caal.  de  Vaour.  El  de  Cor- 
des. Pop.  814  h.— Foires  fa*  3 janv .,  22  avril 
et  12  net. 

Mil. Il  As.  vg.  U. -Garonne  ^ Languedoc), 
arr-  dr -St-Caudens , cant.  et  iü  d'  Vijxl.  Pop. 
1 ,709  b.  — Mine*  d'ètain  et  de  fer.  Cristal  de 
roche. 

Vlll.il AI  D . hg  Gard  ( Langunloi-  ),  air., 
cant.,  ?-!  et  a 7 k.  de  Niun'».  Pop.  1,673  h. 
— Fabnquc  d’eau-de-vie. 

VIII. It  A VET.  >g.  Tarn  ( Languoifae) . arr., 
cant.  et  à 17  k.  d’Alhi,  üü  4»  Cuftfaa,  Pop. 
183  h. 

MILI/.At  , Vg.  Fimstère  (Bretagne),  air.  et 

à 12  k.  de  Brest , raul.  de  Phlwnitf-c  , ES  de 

SfaBcoaU*  fbp*  1*808  h.  p 

MII.I.At  . vg.  Aveyron,  «omm.  de  Calfthml, 
R3  «fa  Omaguea-Dcgonlx**. 

MIl  l At  , vg.  /ah  (Qurrey),  arr.,  ca»C,f£ 
et  a 9 k.  sic  (kWItlon.  Pop.  831b.  — Foires 
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les  St»  août,  jeudi  avait!  jeudi  gras,  avant  i'Av 
rnuioD.  avant  Mt-falhcnm'. 

MII.I.AC,  lig  / tenue  (Puituu),  arr . et  à 30k . 
d<  Moiiliuorillon,  canf.  el  £Fî  de  risle-en-Jour- 
daiu.  Pop.  1,079  h. 

MILI.AC  -U  U RMtOCIIt; , s g.  Dordogne 
( Pri  igrtrd  ),  arr.,  ££  et  * --  k.  de  Périgucux  , 
(■Ml.  de  Sl-PierrxMle-Chiguac.  Pop.  927  h. 

MILLAl  - Ufc  NU.NTHON  , vg.  Dordogne 
( Péngord  ) . arr.,  ^ cl  à 1 1 lu  de  iVoutrou . 
faut,  de  St -Pain toux.  Pop.  t ,597  h.  • — Fabri- 
ques de  faïence  , tuyaux  de  fontaine  eu  grè»  , 
creuset»  icfraclairé»,  He. 

MILLAM , vg.  AW  ( Flandre  ) , arr.  et  à 
iti  h.  de  Dunkerque  . cant.  de  Ftom  bourg , iéj 
jdr  Watten.  Pop.  R38  II.  Sur  lu  (Aime. 

Aux  environ.-.,  près  de  la  lorél «de  Merckcg- 
hem.  nu  iKiiurcpte  tuie  grande  et  ancienne  cha- 
jielle  dédire  à sainte  Mildomlr,  à la  |MMMmce 
de  laquelle  les  habitant»  attribuent  plusieurs 
miracles  : miui  est-elle  l'objet  d'un  pcU-riuagc 
trcv-fréquealû  par  ma  qui  [im»eiit  y trouver 
la  guéi  isoii  de  diverse,  maladies. 

MlLL.AAr.iY,  Mikcia  Crmrit,  If  Loir-et- 
Cher  { Biaisais  ) , arr.,  cant.,  CH  rt  à 1 1 k.  d<- 
Ronvoranlin.  Pop.  »75  h. 

MtLI.AN . tig  P y ratèes-Or . ( Roiivûlluu  y , 
arr.,  bur.  d’euregiit.  et  à 18  k.  dr  INipigu.tU. 
cil d -1.  de  raiit.  Cure.  £j.  A Kü3  k.  de  Pari» 
pour  la  taxe  de»  Irltrcs.  Pop.  2,095  II.  Tan- 
hais  d'alluvion»  moderne». 

O bourg,  situé  dans  uir  plaine  fertile . avait 
autrefois  titre  de  marquisat.  Gelait  jadis  une 
plane  forte,  entourée  de  muraille.»  Huiiquci-*  de 
tours  gothiques  qui  existent  eurore  ru  pu  lie. 
Les  Espagnol*  le  prirrnf  en  1793  , délnmimit 
le»  nsUuiIrs  qui  le  drfeudaieiit  , s'emparèrent 
de  CartiUrrie  légère i|ui  »'»  trouvait,  et  m- 
dourient  les  pièces  qu'ils  ne  puent  emmener. 
Ou  y remarque  une  fontaim-  abondante , dite 
de/  Ârr,  — Distillerie  dVau-de-vie.  liants. — 
Commerce  de  grains,  haricots  renommés,  clic- 
vaux.  bestiaux,  eau-dr-vir,  instruments  aratoi- 
res, elr,  Foire  le  27  sept. 

MILL.tr.  ./mUtiomim , Atnbitanum,  jirtîle 
«I  ancienne  ville , -/verrou  (Rouergue),  chef-l. 
de  sous-préf.  fir  arr.)  et  d un  «mt.  Tribunaux 
de  T"  iu»t.  et  de  inmrn,  Chambre  de  rcunni. 
Société  d'agriculture.  Collège  commuai.  G£. 
vqc.  Pop.  9,01  4 h.  Tt assis  jurassique,  rat» 

cairc  à griphées. 

Autrcfoi»  dion  w de  Yabl-cs,  pur  binent  dr 
Toulouse,  in  tendance  de  Moiitaulsau.  elu-f-lmi 
d'éleetiou.  Iwôlliagc,  présidial,  séiMThuuuée  et 
juillet:  roi  ale , luigade  de  noms  haussée . 10111- 
mBudrrie  de  Malle. 

La  foiiilaliun  dr  Milhni  passe  p«ur  remonter 
avant  la  conquête  des  t laule»  psi  les  Uontains.  ce 
qu'il  n’est  passililc  d'appuyer  touteloi»  pm  aucu- 
ne preux  f.  Itomk-  M' siècle  cette  v ijle  j «mu  aux  j 
nûx  d'Aragon,  qui  « Iwtirvnt  un  palais  dont  un 
montrait  iwlguèr.  quelques  vestiges.  Au  xvi* 
tiède  Millau  fut  Uu  des  plu»  ardents  lover,  du 
caidtmMiit  l'un  de  crus  qu'au  eut  le  plusde 
p-iue  n éteindre  au  xvn'.  Ardriuim'iit  dévoué 
à U reforme . d embraasn  sa  cause  avec  énergie, 
en  fut  un  de»  sou  tiens  1rs  plus  ferme» , et  dé- 


f ploya  jusqu'à  la  fiu  pour  sa  dcfeusc  cette  op- 
I uütreté  qui  caractérise  les  habitant»  du  Rouer- 
gue.  Eu  1534  le  calvinisme  y trouva  d abord 
quelques  snctaleui  v , et  ta  marche  y fut  telle- 
ment rapide,  que  peu  d'aunres  apres  tous  les 
habitant*  , à l'exception  d'une  seule  famille  , 
rcuouccreut  à b religion  catholique  romaine  : 
la  délibération  qui  eut  lieu  à ce  sujet  (toile  que 
les  moiur»  se  démontèrent  et  les  prêtres  se  dè- 
prètreren! t et  l’cm  ajoute  que  , pour  sceller  dû 
acte  d’ouiou  religieuse,  le  prieur  des  Iwiiédic- 
Mus  êjtousa  l'abbesse  du  couvent  d'Arpojomc. 
- Après  la  .St-  Ibrthélrnij  , les  calviuUtes 
n-uiii»  à MilJuii  iKiinmerenl  pour  gént'ral  Jean 
, de  (Avlriprrs.  vicomte  de Ibual.  A l'avéoenM-nt 
«k*  Henri  IV  cette  ville  >e  mhiuiiI  ; mais  elle 
leva  de  nouveau  l'életidard  de  l'iusuiieetion 
quand  Louis  X11J  voulut  rétablir  b religion 
romaine  dans  le  béni  n , H pendaul  que  I'éIs- 
srtnltlèe  de  la  Rochelle  reculait  devant  les  me- 
nace» et  le»  driiionstralions  êneigiqucs  du  loi. 
Millau  acceptait  courageusement  1rs  ehauers 
périlleuses  de  la  lutte.  C'est  dans  sou  srin  que 
fut  rétulue  b guerre  qui  rdaU  eu  1621.  La 
paix  promulguer  l'amiôe  suivaolr  y rétablit  b 
tranquillité  , qui  devait  être  troublée  dr  nou- 
veau cinquante  mu»  plu»  laid  par  la  révocation 
du  l’cdit  de  Nantes. 

Les  armes  de  Millau  mut  . d'or  ù trot* 
pals  de  gueules;  au  t Itejif  azur  tenu  de  fleuri 
de  lit  d'or t ci  pour  drv  im  : 

mu  aomise»  rcrniauit  cimuu  fW.in  vimlvt 
UCI  rwStulHT  D0, 

Olle  ville  est  lié  lie  dans  un  riebe  vaJIou  . 
sur  1rs  Iiord»  du  Taru , non  loiu  de  sou  cou- 
lhicnl  avec  b Dourbic.  A raesurr  qu'on  en  ap- 
proche , en  venant  du  nord  . ou  commence  à 
sentir  rinlluenre  d'une  nuluie  plu»  méridio- 
nale ; le  ciel  n plu»  de  pi  reté , le  soleil  plus  de 
lorrc,  la  végétation  est  plus  vigoureuse,  b ver- 
dure présente  dus  tons  plus  chauds  «pw  dan»  les 
parties  septentrionale»  dit  dé|nrtrin«ul.  Quand 
le  fruul  rat  encore  piquant  sur  le  plateau  élevé 
de  Rode/.,  et  que  le*  autres  parties  de  i'Avey- 
tuu  commcncrut  à peine  à secouer  leur  couche 
de  neige  cl  * rf  rcdiiiuflur  au  soleil iiMXilaiu 
d’avril,  Millau  sr  purf  déjà  de  ses  beauté»  priu- 
taiiH-iTs.  Entourée  de  rocher»  t st.upT  dont 
1rs  pieds  tungneut  dan»  le  Tarn,  jetée  ou  milieu 
d'une  nature  vivace  et  dan»  une  «ituatiou  que 
favorisent  plusieurs  grondes  routes  qui  vien- 
nent y aboutir,  cetlr  ville,  vue  a uut-  errloinc 
distance,  oITru  un  séduisant  spectacle.  Lors- 
qu'on y arrive  dr  Itode*  par  une  belle  ma ti lier 
d’été,  et  qu'on  est  cniporié  préripitaiiiroeut  sur 
b route  rapide  et  aux  mille  détour»  qui  y con- 
duit , ou  ne  peut  -.e  laiker  d'atlniircr  ces  riches 
coteaux  que  le  soleil  anime  et  dout  raS|MTt 
change  à chaque  instant , eus  maÎMMi»  réunies 
rn  gn>U|M.*s , dout  le»  toits  réflérhisseul  |n 
rayon»  <le  l’astre  du  jour;  mais  ch  eulrant  dan» 
b ville,  lorsque  de  l’etisemldr  ou  passe  aux 
detail»,  la  scène  perd  lieaucuupde  va  splendeur. 
A b large  nie  ou  s'arrête  la  diligence  et  à b 
vaste  place  moderne  qui  lui  Tait  suite  sucec- 
dcnl  drv  nies  et  roi  tas,  quoique  »vsw  bien  per- 
oérs  et  Iwrdéés  de  maisons  Idhi  ImiIîc».  Les  pro- 


« rocusdrs  sont  «grrablfi , *1  un  pont  êiégant  a 
: été  jeté  sur  le'Tara  en  1817.  Quant  aux  mo- 
numents anciens,  i»n  eu  ebereberait  inutilcmenA 
■ qui  rusveut  quriqne  caractère  artistique  ou  une 
importance  historique  queieooquit.  ^ 

Biographie.  Millau  a donné  naissance  à 
pliitieur»  hontmiH  distiogocs,  parmi  le»qu<i> 
nous  citerons  ; 

I je  général  de  division  Ssaarr,  tué  m l'an  n 
pria  de  Barcelonnette. 

. Les  gcuciaux  Rit  ei  Sougxac. 

L’agronome  Gtaou  ns  ltm&uü(',t'u. 

I je  peintre  (Mysa^istc  Rua  vau. 

M.  ni  Giuml,  auteur  des  Annafei  du 
Hourrgue. 

(xs cor.  Psrxui , auteur  de  joliet  poésies  pa* 
toisas. 

Pixwahd,  dont  les  o per as-comiquc»  ont  ren- 
du le  uom  populaire. 

M.  d>  Rusa  us,  autrui  de  b Législation  pri- 
mitive, pair  dr  France,  membre  de  l'Institut. 

JnowraiK.  Fabrique- 1 de  draperie»,  gants  de 
|H*au.  Chamoisrrir»  trrs-mkommérs.  Taune- 
i us.  MégihU'iies.  Filatuiev  de  soie.  — Com- 
met, r de  bines  en  suint  et  liléca , dr  cuirs,  bai» 
de  construction,  nicrmin,  fromages  de  Roqur- 
lorl , vin  , amandes  . !*.‘>tiau\  , etc.  — Foires 
jmmu  1rs  liestiaiix  les  5 et  7 mai,  5 et  7 août , 
28  et  29  net..  15  et  lü  nuv.,  lundi  avant  le» 
Gendres.  , 

A 72  k.  S.-E,  de  Kodea . 029  k.  M.-E.  d. 
Pari». 

L'arrtMidivM-meut  de  Milbu  est  composé  de 
9 canton»:  Chaïupaguar,  laiixiac.  Millau,  Naut. 
IVv ivIimi , Sl-hauzelv,  .SalU-s-Guran.  Sévcme-lr* 
Clnilcnu  et  Yrxuis. 

MtLLAl'lHI.N  . vg.  H, ■Satine,  «onnn.  dr 
Rubans,  l3  de  Rio*. 

MILLAV,  vg.  Mièvre  iNivtrnai»:,  arr.  et  à 
30  k.  de  CliAtcnu-Gliiiion,  tant,  et  île  Lu ty. 
P0|l.  1,131  h. 

>1111.1111  W H , vg.  Seine-lof.  < N«w»au 
die  ),  arr.  cl  a 31  k.  de  Dieppe  , cant.  et  K 
d'Kn.  l*op.  -Wi3  h. 

MILLKMOM  , vç.  Srine-etdÜse  ( Rcailtx  ), 
arr.  et  A Î5  k.  de  Rambouillet,  rant,  de  Mont- 
lort-l' Amaury , Cgi  dr  la  Qwmr-  Dallait.  Pop. 
924  h.  . 

MIIJ.F.K COURT,  vg.  Somme  ( Picardie), 
arr..  r?:  rt  à 10  k ^d’Abbeville,  faut,  de  Nou- 
v MUMn-Ponlbieu.  Hnp»  498  h. 

MILLRXt :•»!  RT.  vg.  Somme  ( Pirardir  ). 
arr^et  à Î9  k.  de  PélOWW1 . rant.  «*t  ;.]d’4f- 
lirrl.  F«p.  494  h. 

MILLKRK1TB  ( la  ) , %g.  Euret  coinm.  de 
ChstilMi  Itnmhirl  rt  Conlougv-»;  >1  di-  Dam- 
ville. 

Mlll.l.mLS  (1rs).  Vg,  Xeim-et-Oise,  Cl  m. 
de  Tilly , !£  de  Septcuil. 

MILLER  Y,  vg.  Ctde-eT  Or  ( Hourgogue  ) , 
nrr.,  caut.,  tu  et  à 4 k.  de  Sonar.  P.  621  b. 

MILLER  Y.  vg.  Meurthc  {Lorraine;,  an.  et 
a 18  k.  de  Nancy , tant,  rt  Q3  de  Pout-à-Mous- 
.vin.  Pop.  497  h. 

Ml  IJ. Kit  Y.  hg  Bhtnte  {lyonnais),  Irr.  rt  à 
16  k.  de  l.yvm  . canl.  et  g]  detlivorx.  Pop. 
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1,511  b.  — Foires  le*  30  juin,  30  oc»,  et 
18  déc. 

BHUilS  , 1rs),  vg  Houchet-flti-RtuSfle,  con». 
et  E d'Aix. 

SI1  L LU-SA V ATT KS  , vg.  Orne  ( Norman- 
die), arr.  cl  a a 30  k.  de  Donifront,  caut.  cl  CS 
d'Athis.  Pop.  38!  b. 

NlIXFVAt  IIR  , vg.  Cor  rire  { Limousim  ) , 
arr.  cl  à 87  k.  d’IWI,  rant.  deSoruac,  CSdr 
Unniar.  Pop.  306  h. 

MILl.lK-DE-CHAVAttNES,  vg,  Mainr-et. 
Loire,  comm.  de  Cbavagnc».  JS  de  BriMac. 

JMIXlÈllE  ( la),  vg.  Seine-et-Ois* . comm. 
des  Menu*,  C3  de  Monlfortd’Ainaurv . 

NI  LUI  ÈRES.  Millrritt,  Itg  Manche  ( Nur 
mandtn.  arr,  et  à 17  k.  de Coûtant-*»,  cant.  de 
Lesuv,  S de  Prriers.  Pop.  1,305  h.  — foire 
le  3 août. 

MIIXIÈRKM.  vg.  U. -Marne  (Chanqogne), 
arr.  H à 24  k.  de  Cbautnoul-eu-Bassigny , cant. 
et  C*r  de  Cli  ftnonl.  Pop.  46t  h. 

MILLIEU.  vg.  Itère,  coq»,  de  Moustanmx*  1 
Millieu,  de  Vienne. 

* NII.LlîvSIEI'X  . vg.  Ijùrt,  comm.  de  St- 
Mutm-b-Plaine,  C3  de  Rive-de  Gier. 

Mll.l.ON  , vg.  1/ .-Garonne , comm.  dr  La- 
l»artJie-Inard,  EJ  de  Sl-Gaiuleas. 

MiLl.nN- FOSSE , vg.  AW  (Flandre),  arr. 
et  à 15  k.  de  \ alrncimne*  , tant,  cl  E «le  Sl- 
A mand-h-s-F.au Pop.  360  I». 

NI  1,1. Y.  MiHnum  , hg  .1 Itinehe  ( Norman- 
die). arr.  et  à (0  k.  de  Mortaiu,  cant.  et  CT!  de 
St-llibire-du-Harcouct.  Pop.  849  I». 

MIIM.mi  Miu.t*iwv»iT-Ik!«,  J/r«rf(p»js 
Messin) , arr.  et  à 19  k.  de  Mnutniedy  . cant. 
et,':!  de  I)uu-sur- Meuve.  Pop.  670  b. 

A Milly-devant-Dun  e»t  une  pierre  rélèhre 
•ous  le  nom  de  ta  Molle  du  Diable.  1k»  histo- 
rien* croient  que  cette  pierre  fut  plantée  pour 
marquer  b séparation  de  l'Empii*  et  de  la 
Fraure,  («r  suite  de  l'eutrvue  de  l’fiu|»tjrui- 
Albart  et  dr  Philippe  le  bel  à Yaucouleur» , en 
1809  ; les  antiquaires  pensent  an  contraire 
que  c’est  un  monument  druidique. 

M1I.UY,  hg  Oise  (Picardio) , arr.  et  à 13  k. 
de  beauvai«,  caui.  et  ® de  Marseille.  Pup. 
1,030  h. 

Ce  Ijourç  est  situé  dans  la  vallée  du  Tbérain 
et  traversé  par  la  route  départementale  de  Beau- 
vais à Dieppe.  C'était  jadis  une  ville  trés-au- 
rienue.  drlvudue  par  une  forleresae  ioqvortautc 
<lon»  le  moyeu  âge  ; elle  était  eeinle  de  murs  . 
et  comptait  trois  portes  désignées  par  les  noms 
de  patte*  de  Beauvais . de  (Jerlwrov  et  d’A- 
miens , qui  ont  luiisiitc  juvqaVa  I "00  : ou  en 
démolit  alors  deux.  Ou  voit  encore  aujourd'hui 
le»  reale*  de  b porte  d'Amiens  dans  b rue 
qiu  rouduil  a l'église  : elle  était  garnie  de  deux 
tourelle*  et  d'une  herse,  et  s'appuyait  dr  deux 
côtés  sur  de.  lurgr»  remparts. — Le  fort  était  prés 
de  là  sur  uu  monticule.  autour  duquel  on  croit 
reconnaître  de*  trac»  de  foun.  Il  soutint  plu* 
aieur* siège*,  et  fut  hnllé  rt  démoli  eu  1 4 18  par 
Ir  comtr  d'Kumpr*  après  trois  semaines  de 
aâégr.  - Fabriques  de  1ms  , serges  , sabots  ; 
fîlalttrv*  dr  laiar  H tir  chanvre. 

MILIA'  . vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne) , 


arr- . cant.  et  a 13  k.  de  Mâcon  . fia  de  St*  î 
Sorliu.  Pop.  400  h.  — MiJly  «t  le  séjour  de 
prétlilection  de  M.  Alph.  de  Lamartine,  qui  en 
a fait  le  sujet  d'une  de  ses  [dus  belles  harmo- 
nies, intitulée  MiUjou  la  Terre  natale. 

311 IX  Y » Milliacum,  Mau  ri  Hat um  , petite 
ville,  Seine-et-Oise  (Iblinaisi  , arr.  et  à 85  k. 
d'Etampcs,  cbef-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  d'étape. 
EL  A 77  k,  de  Paris  pour  b taxe  de»  lettre». 
Pop.  8.033  h.  Tissu»  tertiaire  moyen. 

L'origine  de  cette  ville  remonte  à une  éjioque. 
reculée.  Dagoliert  I*'  y fut  reniuuu  roi  en  637. 
Softs  Clotaire  II . il  s'y  tint  une  assemblée  de 
notables  eu  1613.  File  était  jadis  fbrüliée  et 
défendue  par  un  château  de  construction  go- 
thique , qui  est  encore  dam  un  lion  état  de 
conservation. 

Milly  est  située  dam  une  » allée  fertile  , sur 
l’Ecole.  Ou  y remarque  une  vaste  place,  une 
lu  die  spacieuse  et  nu  hôtel-Dieu  tbndé  par  les 
anciens  seigneurs  de  Milly.  U y avait  autrefois 
une  collégiale . dont  l'église  sert  aujourd'hui 
d 'église  paroissiale. 

Commerce  de  grains.  — foires  1»  38  janv 
3 mai , 38  ort.  et  lundi  de  la  Pentecôte. 
Bibliographie.  A» ms.  lettres  sur  ta  rille 

Je  Milly  en  (iatinois,  pnr  M.  A.  D.  E.  I). 

(Nouvelles  Recherches  sur  la  France,  I.  i, 

p.  493 . 5f.6.1 

NII.LT . Vg.  Yonne  (Rourgogur1 . arr.  et  à 
lt»  k.  d'Auxerre  , eaut.  et  . - . de  t. babils.  IN»|‘. 
847  b. 

MILON-LA-f.H  APHI.Ii,.  vg.  Seine-et-Ohr 
(Iteaure),  arr.  et  è 30  k.  de  Katnlmuillrl, cant. 
el  de  Cites  reusr.  Pop.  204  h. 

MINAUDE.  vg.  Sntsne-el-ljfNie,  comm.dc 
Oiaudruay  , > de  Cliagov. 

Ni  vin  ASTE,  »g.  I.nmle-,  (Gascogne; , arr.. 
M et  à 13  k.  de  Dax  , cant.  dr  Pouillon.  Pop. 
1.326  h.  — On  y trouve  une  source  d'eau  mi- 
nérale ferrugineuse. 

MI.NEAU.  vg.  Seine-et- Marne  , comm.  de 
Yillemareuil , g*  de  Meaux. 

N IN  ET,  Mimetum , vg.  Bouehesslu-RltsHtr 
(Provence),  arr.,  $3  et  à 1"  k.  d'Aix,  caut.  <k 
Gartbuur.  Pop.  585  h. 

Aux  environs,  à nu -cote  du  suuimrt  du  Put  - 
dt’-.Miiuct,  on  voit,  au  fondd'uu  c*rar[ieiueiit, 
nue  fort  belle  grotte  creusée  en  partie  de  maiu 
d'homme  , qui  offre  une  bdle  cgbtr  «miter* 
raiue  de  plus  de  'Ml  tu.  de.  luugurur  ; die  est 
nniée  de  stalactite»  de  formes  singulière*  . et 
ici  minée  par  uuedouUe  grotte,  dont  l'une,  in- 
féneure . loi  nie  le.  sanctuaire  d»’  l'église  , et 
l'autre,  supérieure  , contenait  un  autel  dédié  « 
saint  Philippe  de  Nèri.  Le  sauctuatr?  enruiuu* 
niqm'  pat  uu  urnsau  nalurd  1res  pittoresque  , 
aser  b Baoumo  \ idaJo  , transformée  en  uue 
grande  cliaprüe . à laquelle  l'onserture  du  Ho- 
cher sert  de  dôme . Cette  grotte  est  frcquenlée 
dan»  la  Mtr  saison  jur  une  foule  de  curieux 
qui  vont  admirer  la  beauté  ruinant iqne  de  ik 
désert  et  le  mafnifiqm.*  poiut  de  vue  dont  on  » 
jouit.  — Mines  de  bosiillc. 

MINEURE,  sg.  Côte-sfOr  (Bourgogne), 
arr.  et  à 31  k.  île  Beauue . cant.  et  Ed’Ar- 
» ‘ « /• 


nay-le-Duc.  Pof  . 434  h.  — Poires  le»  5 avril 
et  12  juin. 

NI3H/,A!f,  vg.  /amies  (Gascogne l . arr.  e* 
ù 74  k.  de  Mont-dr-Marvan  , cbct-l.  de  cant 
f.ure.^M|ipftlicv . Pop.  852  h.  — Timuif 
d’alluvionlr  mode-rnr*. 

Gr  bourg  est  situé  pré»  des  dîmes  qui  hordeui 
l’Océau,  à l'extrémité  méridionale  de  l’étang 
d’Auieillau.  C’était  autietoi»  une  ville  mari- 
time que  les  sable»  de  la  mer  mil  fini  par  dé- 
truire: quelques  charirs  e»  d»  fragments  his- 
toriques ciMiserveul  le  souvenir  du  portel  de  b 
ville,  aujourd'hui  représentée  pr  quHqur. 
maisons  groupée»  près  d’uur  vaste  église  de 
mnslruclu  n gothique , qui  bisail  |vartie  d'une 
ahhayr  de  bénédictins,  cuautruile  simis  b dnnu- 
natiuu  angluise  avre  de»  matériaux  étrangers  au 
territoire  : cet  édifice  n'a  de  remarqualile  qu« 
le  portail , décoré  de  figure»  bizarre».  Le  port 
t vuijii , dit-uu  , au  couHumt  du  mo&asletv. . 
dan»  ]'e»|Mcv  occupé  maintenant  pur  la  dunr 
d'I  do*  : il  est  eiu-ure  |>ai faiteweiil  dessiné, 
disait  M.  Thore  eu  18Kt.  Mon  exislcnre  ne 
sautait  étiv  coutestce  , pnUqu'elle  e*t  prouve»: 
par  la  présence  deseareasscs  de  navires  que  b 
nier  découvrît  il  y a quelque»  aimée»  à la  utile 
d’une  violeute  titnin'le,  mais  qui  lurent  Itien- 
tnt  recouvertes  j*ar  de  nouveau  sable.  Il  était 
situé  à l’eniliourliure  de  l'iiang , qui  était  en- 
core  tres-largu  d lrc>-profoud  il  y a deux  cent- 
au»  , à è»  juger  par  l’Atlas  de  tüaeu  et  le  Thêà- 
irr  (les  tbule»,  C’est  à Miminui  H dan»  les 
communes  imvironuaulex  que  l’on  peut  roi» 
dan*  toute  leur  horreur . ces  illiairMn  ami-' 
de  saIjIcs  connus  sous  le  nom  dr  diiuc*. 

* fabrique»  dr  matières  résineuses.  Yc|rrra 
Pêche  du  pms-^iu  de  mer  et  d'étang.  Iji  navi- 
gation est  rriluilr  à trois  on  quatre  (Minime*  (k 
péchr  . ov.iut  rote  d’iHprt|iagc  ili-  li.  tuarine. 

31  IN tl RT  , vg.  Gers  , Comm.  'tk  Butuoi) 
Gcllenavr.  de  Plai.*auee.  fi  ^ 

NINARIAUU.N  (bl.bt  , long.  81").  Dan- 
riltnérairv  d’Autuuin , b position  ih-  Mino- 
riacnm,  mi  partant  de  t'asiellum.nn  deC^aH. 
conduit  d'un  eotè  à Tamm  nnt  ; Toiinmi . de 
l'autre  « .\emrtaium  , qui  est  Arra»  La  du.- 
l.uire  dr  Casl f liant  a Hifturiurutu  r.4  tuaiqui» 
X! . el  la  trace  de  celte  nurti  snlnbte  en  pas- 
sant prés  d’un  Iko  nommé  ( zu  strv , [Miis  |Mo 
iu»  autiv  dont  le  nom  de  SjeoseHa  «*t  dérive 
iiHlulutatilenirtit  de  Strata.  Les  Flamands  qui 
pat leut  b langue  ilaniiogioile  plutôt  que  b* 
walnue  appellent  ce  chemiu  de  r’nsqte  Streov- 
tyi  .set . minmi  ou  put  voir  dans  b cafte  du 
Itell-ambacht  dr  Sandeis,  r'eH-â-dirt'  grand 
Dhniiiu  de  po  rte  ou  pavé.  Il  conduit  dinelr- 
meut  à bU'itr,  sur  U‘  bord  de  la  li».  Chi'irf . 
SttUaun'.  Adrien  deVaiob  rl  d’antres  savant» 
se  vont  mépris  ru  plaçant  ,1  linariaenat  * Merg- 
brm  ou  Merville  . au-dessus  d'Evtarie.  Ootrr- 
qur  la  voie  qui  existe  u'y  conduit  i»a»  , jr  n - 
tuai  que  que  ce  qu'il  y a d espace  rutro  Ch»*.  l 
et  MmiMe  n’élant  que  de  10  à 11  .000  loivc*  . 
l'indication  d«  l’ Itinéraire  n'ml  |*»mt  rciuplic . 

I jt  nom tbftMerv die,  qui  est  Ma art-uti  Pilla  t 
•rJou  Aubert  le  Mire , n’a  point  d’alhuité  a •* 
lui  de  Mimariut  a m > et  vi  b dvlhmcr  tu  qran  »»iit 
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point  à Mtrvillr , il  n'cn  est  pas  de  même  à 
l'égard  d'Kstenv* . Car  , étant  m dmile  ligue  dr 
plu»  de  12.00Û  toise*,  la  mesure  itinéraire 
peut  remplir  et*  que  salent  1 1 lieues  gauloises, 
c’cst-à-diie  t2.50<>  toises  ou  environ.  baronli- 
nuatian  dr  la  même  soie  par  lu  IUïht  , et  pas- 
sant à coté  de  Leu* , conduit  a Arra‘>.  L'indi- 
cation de  l’Itiurraire  eiitru  Mtnariacum  et  AV- 
metaenu* , qui  est  X.V11I,  ferait  convenable  , 
en  ee  que  l'espace  en  «boite  ligne  étaul  de 
11,000  toise»,  la  mesure  itinéraire  de  19  lieue* 
gauloise*  bien  complètes  n'y  ajoute  que  546 
loue»,  tenant  à la  distance  <le  Minnria.um  à 
Tournai . l'espace  qui  n'est  que  de  24  à 25,000 
toises,  n' ad  met  point  ce  qu’indique  l'Itinéraire 
sur  le  pird  de  XXVII,  tt  réduit  nécessairement 
celle  indication  à XXII.  • D'Anville.  S otite 
de.  t ancienne  liante  , p.  461. 

MI.XATH.'L'M  (lat.  80”  « long.  11”).  » Ce 
lieu  est  placé  sur  la  mute  de  Hagacum  à Du- 
roeortorum , nu  de  Bavai  à Reims  , dans  l'Iti- 
néraire d*  Antonio  , et  pareillement  dans  la 
Table  llirndmimur  , quoique  le  nom  y soit 
étrangement  érrit  Nmtecaû.  La  distance  à 
l'égard  de  Serbinum  , partagée  en  deux  dis- 
tante* particulières  dans  rilméraire  , dont  il 
résulte  13  . est  également  marquée  XIII  dan* 
la  Table  , et  die  eomient  à la  jimilinn  d’un 
lien  nommé  Nui-te-Camlc.  O beu  conduit,  en 
suivant  la  meme  direction  de  route,  au  passage 
de  la  rivière  d'Aimé  , entre  Avaux  et  Neuf* 
cbilel.et  ce  passage  est  bien  désigné  par  le  nom 
de  Auxttonna  dans  la  Table.  La  distance  ae- 
tudle  petit  s'estimer  de  B à 9 lieues  gauloise*. 
I .a  Table  marque  IX  , et  dans  l'indication  de 
l'itincninr,  qui  est  XVIII  , le  chillic  qui  lait 
di/aïuc  doit  être  supprimé.  C’est  précuéiurnt 
par  net  «mirent  que  In  somme  des  distances 
entre  Bavai  et  Reims  Sr  réduit  à 53  au  lieu  de 
63,  Comme  «m  |wut  voir  dan*  l'article  l'er- 
f'/nnpt.  » D'Anville.  Sotie*  de  /'ancienne 
Haute,  p.  463. 

MIN AVCOl’RT,  vg.  Marne  I Champagne) , 
arr.  cl  à IH  k.  de Sle-Mrnrbonld,  eanl.  et  Cr3d« 
Ville-sur-Toarbe.  Pop.  341  h.  Sur  la  Tourbe. 

Vit V DIX  (fort)  , vg.  Loire- in/.,  conini.  de 
St -Brévia  , (3  de  l'aiariKeuf. 

MlffECOCTKT  ,*  Vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Vitry-le-Françoi» , cant.  et 
53  «niciltr-le-Maurupt.  Pop.  219  h. 

MINER  AIS  (les  \ 'g.  /ara,  comm.  <le  Dam- 
pienr,  R défit- Wit, 

MI  XK.  lt  \ V (lr),  vg.  Eure,  runun,  iblkwirth, 
5^  de  Yrruriiil. 

MI.NKROLH  (les),  tg.  Aube,  comm.  d’AU* 
en-Othc,  d'F*tis»ac. 

MINERVE,  Miner  va  Cnslrum  , village 
IreS-annt-u  , Hérault  (Languedoc) , ai*r.,  Ri  et 
à 35  k.  de  Sl-l*ou»,  catil.  d’Ohmzac.  p.  395  h. 

Dons  le.  ni*  siècle  Miuervr  possédait  un 
chitrso  situé  sur  un  roc  escarpé,  environne  de 
picripicçs  qui  lui  servaient  de  fossé*  et  eu  fai- 
saient une  dns  plus  fortes  plscr*  du  royaume. 
Le  village  Malt  séparé  du  rbâ  leau,  dont  il  ue 
reste  plus  que  quelques  ruines  , par  une  large 
et  profonde  compare  dr  roc;  fun  et  l'autre 
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étaient  bâtis  dans  une  presqu'île,  sur  un  rocker 
tres-rtrarpé,  au  ronfluenl  de*  rivière*  de  Brian 
et  do  Cesse,  qui  coulent  entre  deux  murs  de 
rocliers.  L'isthme  très-étroit  de  crtte  presqu'île 
était  défeodu  par  une  haute  tour  dont  un  ongle 
entier  est  debout.  Les  restes  de  cette  tour,  les 
ruines  du  château  . la  situation  agreste  du  vil- 
lage et  le  lit  de  la  Cesse,  qui  s’est  frayé  un  pas- 
suge  dans  le  tlauc  des  montagne  et  dont  on 
jieut  suivre  lr  cours  sous  mie  voûte  qui  eu 
quelque*  endroits  a 40  m.  d’élévation,  offrent 
une  suite  de  tableaux  sauvages  et  pittoresques 
qui  méritent  de  fixer  l'attention. 

Minerve  était  autrefois  la  capitale  d’uu  canton 
doul  la  population  tout  entière  fut  massacrée  en 
1210  par  b»  troupe»  de  Simon  de  Mmlfort. 
Après  avoir  pris  d’assaut  le  cliitrau  de  Bnxn,  il 
choisit  entre  ses  habitants  plus  de  cent  malheu- 
reux auxquels  il  fit  arracher  les  yeux  et  couper 
le  ih7  . puis  il  le*  envoya  dan»  cet  état  soux  La 
conduite  d'un  borgne  au  cbâlrau  de  Cabaret , 
afin  d'annoncer  à la  garnison  qui  occupait  cette 
forteresse  k sort  qui  l’attendait.  Montfort  vint 
«rnuilr  mettre  le  siège  devant  le  eliàleau  de 
Minerve  , regarde  alors  comme  une  des  plus 
fortes  place»  de»  Gaules.  O cliitrau  apparte- 
nait à Guiraud  de  Minerve,  vassal  des  vicomtes 
deCairasvonne,  et  l’un  des  plus  braves  cheva- 
liers de  la  province.  L'armée  des  croisé*  se 
présenta  devant  Minerve  au  coiuineucrriKSit  de 
juin  ; le  légal  Arnaud  et  le  rbanouic  Théodosc 
s’y  rendirent  peu  après.  Les  habitants,  parmi 
loquels  il  y en  avait  un  grand  nombre  qui 
a v aïeul  embrassé  la  réforme  de*  albigeois,  sc 
défendirent  avec  une  grande  valeur  jiendaut 
vept  semaines  ; mai»  lorsque,  en  raison  des  clia- 
leur*  de  l’été  , l’eau  riunmeiHjn  à manquer 
dan*  leurs  citerne*  il*  demauderrnt  à capitu- 
ler. Guiraud  vint  lui-méme  au  ratnp  de*  croi- 
sés nu  jour  que  le  légat  était  absent,  et  il  dressa 
avec  Simon  dr  Montfort  le*  condition*  de  la 
reddition  de  la  place  ; mai*,  comme  on  allait 
. le*  mettre  » exécution  , l'ahlic  Arnaud  revint 
au  camp,  H Montfort  déclara  an»- ilôt  que  rien 
de  ce  dont  il*  étaient  convenu*  ne  pouvait  être 
considéré  comme  arrêté  jusqu'à  ce  que  le  légat 
y eût  donné  von  approbation.  « An*  mots,  dit 
. Pierre  de  Yaux-Crmay  , l'aldie  fut  vivement 
I aflligé.  Fn  effet  il  désirait  que  tou»  le*  ennemis 
i du  Chriftl  fussent  livrés  à la  mort  : mais  il  ne 
(HMivail  prendre  «ur  lui  de  les  y condamner,  à 
cause  de  «a  qualité  de  moine  ou  de  prêtre.  ••  Il 
| songea  cependant  qu’il  | mirait  faire  naître 
quelque  qtwrel le  entre  le*  deux  négiM'intcur» , 

• «»  profiter  pour  faire  rompre  la  capitulation  , 
et  faire  passer  tou»  les  habitants  au  fil  de  l'ét 
pée.  Dan»  ce  but  il  demanda  que  le  comte  m 
Montfort.  d’une- port,  cl  Guiraud  de  Minerve, 
de  l’antre,  missent  par  écrit,  sans  le  communi- 
quer, les  conditions  dont  il*  étaient  convenus. 
Comme  Arnaud  s'oi  était  llatté  , il  te  trouva 
quelque  differente  dans  la  rédaction,  et  Mont- 
fort en  profita  aussitôt  pour  déclarer  ai*  nom 

! da  légat  que  la  négociation  ôtiÉ  roapne/Mnri 
| le  seigneur  de  Minerve  répdkdit  à l’instant 
I que,  quoiqu'il  nf  crût  sûr  de  a*  mémoire,  il  *c- 

• ceptait  kl  capitulation  trile  que  brnion  de  I 

% 
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Montfort  l’avait  rédigée.  Un  de*  artirk*  de 
cette  capitulation  portait  que  le*  hérétique* 
eux -mêmes,  s'ils  sc  convertissaient,  pourraient 
sortir  du  châlcau.  et  avoir  la  sic  sauve.  Lors- 
que la  capitulation  fut  lue  dans  le  conseil  de 
guerre,  « Robert  de  Mau  voisin  , homme  no- 
ble, dit  le  moine  de  Vaux-Ornay  , et  tout  dé- 
voué à la  foi  catholique  , s’écria  que  le*  pèle- 
rin* n'y  routent  iraient  jamais;  que  ce  n'était 
pas  pour  faire  grâce  aux  hérétique»,  mats  pour 
les  faire  périr  qu’ils  s’étaient  croisé*  ; mai* 
l’abbé  Arnaud  lui  répondit  * s N 'ayez  point  de 
crainte,  ç*r  je  crois  qu’il  y en  aura  bien  |wn 
qui  sc  convertissent.  » Le  légat  oe  fut  pas 
trompe  dans  sa  sanguinaire  rspéranre.  Les  croi- 
sé* prirent  possession  du  château  de  Minerve 
le  22  juillet  1210;  ils  y entrèrent  en  chantant 
k*  Te  Deum  et  précédés  de  la  croix  et  des  dra- 
peaux de  Montfort.  Les  hérétiques  s'étaient 
cependant  réunis  , les  hommes  dans  une  mai- 
sou,  les  femmes  dans  une  autre  ; et  là,  résignés 
à leur  sort , à genoux  , il»  se  préparaient  par 
des  prières  au  supplice  qui  le*  attendait.  L'abbé 
Gui  de  Vaux-Ornay  , pour  areomplir  la  capi- 
tulation , se  rendit  auprès  d'eux  et  commença 
à leur  prêcher  la  fai  ratholique  ; mais  se*  au- 
diteurs l' interrompent  par  un  cri  unanime  ; 
» Nous  lu*  voulons  point  «le  votre  foi,  dirent- 
ils  ; nous  avons  renoncé  à l'Eglise  romaine  : 
vous  travaille*  en  vain  ; car  ni  la  mort  ni  la  rie 
ne  nous  feront  renoncer  aux  opinion*  que  nou* 
avons  embrassée.*.  ♦ L’abbé  dr  Vanx^Cenuy 
passa  alors  dan*  rassemblée  des  femmes  , et  il 
les  trouva  tout  aussi  résolue»  et  plus  enthou- 
siaste* encore  dans  leurs  déclaration».  Le  comte 
de  Montfort  entra  à sou  tour  auprès  de*  un*  et 
des  autres  ; déjà  il  avait  amoncelé  une  pile 
effrayante  de  bois  sec  : « Convertissez-vous  1 
la  foi  ratholique,  dît-il  aux  albigeois  rassem- 
blé*. ou  moutrz  sur  ce  hûrhiT.  » Aucun  ne  te 
laissa  ébranler  ; on  mit  le  feu  au  bûcher  qui 
rouvrait  toute  la  plaer  d'un  vaste  embrasement, 
et  l’on  y conduisit  le*  hérétiques;  niais  on 
n'eut  point  besoin  d’user  de  violence  pour  le*  y 
jeter;  il*  se  précipitèrent  tous  volontairement 
dan*  le*  flamme*  au  nombre  de  plus  de  cent 
quarante,  après  avoir  recommandé  leur  âme  i 
ce  Dien  pour  lequrl  ils  souffraient  le  martyre. 
Trois  femme*  seulement,  retenue.*  de  force  par 
la  noble  dame  de  Mariy,  mère  dn  sir**  Bou- 
rhar.1,  fuivn!  MO»*,  do  I»"»'  : 1.  Iwrrur 
et  rabattement  ayant  snecédé  à leur  ferveur 
enthousiaste  , elles  consentirent  à sc  con- 
vertir. * " 

Le*  tfliirwu  de  Minerve  sont  on  ne  peut 
phu  pittoresques  : In  rive»  dn  Brian  et  de  h 
Cesse  présentent  d’immense*  escarpements. 
Deux  montagne*  percées  naturellement , qu'on 
•ppell-  Ponts  naturel*  dans  le  pays  , et  sou* 
lesquelle-,  on  |iAue  , sont  dignes  de  l’attrntioo 
du  voyageur  curieux.  De  Minerve  on  n’est 
qu'à  trois  quarts  d’heure  de  distance  de  la  helle 
grotte  de  Minerve  ou  de  la  Coquille  , située 
dau*  une  des  énormes  berge»  de  la  Cesse.  Crtte 
grotte  est  autant  remarquable  par  sou  étendue 
que  par  ses  concrétions  et  par  le*  amas  (T os 
fossiles  qu'on  v a découvert*  récemment. 


NINXODUWUM. 


MIRA BEL. 


MIRA  DOUX. 


N1NKS  (le*  Grand*-),  ï|.  Loire-/*/, 
oomm.  de  U Chapelle- St  -Sauveur  , K de 

Tuada. 

MINGOT , vg.  Nièvre  (Nivernais),  arr.  et 
i 25  II.  de  Chàteau-Chinon,  cant . et  K de  Chi- 
tilion-ru-Bazois.  Pop.  593  11. 

MINGOT  , vg.  Il  .-Pyrénées  (Gascogne)  , 
•tt.  et  à 24  k.  de  Tarbes , cant.  ctgjde  Ra- 
bat! m».  Pop.  9!  b. 

niNGOVAI. , vg.  Pat -de -Valais  (Artois), 
arr.  H à 20k.  de  St-Pol-sur-Teraoise,  cant.  et 
CQd'Auhigny.  Pop.  294  h. 

Ml  N nos  , vg.  U. -P)  renées  , couru.  et  H 
dKasparrcn. 

MIMAI  . Tg.  llU-eUFiiaime  (Bretagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Moalfort-Mir-Meu , cant.  et 
Ede  Bécherd.  Pop.  1,050  h. 

M1NIAC-MORVAN  , vg.  Me- et.  $ Haine 
(Birtagur),  arr.  et  à 18  k.  de  St-Malo  , cant. 
et  O de  Chàteauneuf  - eu  - Bretagne.  Pop. 
3,101  h.  — Foire  le  23  juin  au  lieu  dit  le 
Tiens-Bourg. 

MIMER  (Haut  et  Ba*-),  vg.  Aveyron  % 
connu . de  Drullie-et- Naussac  , £3  de  Ville- 
f ranche-de- Rouergue. 

MINIER  (le),  vg.  Aveyron,  connu,  de  Viala- 
do- l'ara,  ES  de  Millau. 

MINIÈRE  (la),  vg.  Seine-etAÜse , oonim. 
de  Guyancourt,  El  de  Versailles. 

MINIÈRES  (le*),vg.  Info  (Normandie), 
arr.  et  à 23  k.  d'Evmu,  cant.  et  ££  de  Dam- 
ville.  Pop.  151  b. 

MINIERES,  Vg.  £ure-et.Loirt  cornai,  de 
Boni  U) -Thierry,  S3  de  Nogeiit-lc-Roi. 

MINIÈRES  (le*),  vg.  Vienne,  comm.  de 
Paire,  *3  de  Coubé.  Xy. 

MINIÈRES  (les),  vg.  Vosges . com.  de 
Grand- fontaine,  PQ  de  Scbirmcck. 

MINTMY-THÉgI  1ER,  vg.  Cdles^lu-Nord 
(Bretagne),  arr.  et  à 23  k.  de  Lannion,  cant. 
MCSdcTniguier.  Pop.  1 ,377  h. 

MINIMES  (l«),  vg.  Charente-Inf.,  coin. 
d’Aylré,  Q3  de  la  Rochelle. 

MINIMES,  vg.  H.-Garonne,  « oui ni.  A Z3 
de  Toulouse. 

M1NNODUNUM  (ht.  47“.  long.  2. V).  « On 
lit  Minnjdnnnm  dans  quelques  exemplaire*  de 
l'Itinéraire  d'Antauin;  mais  une  inscription 
qui  poiie  Mmnodunenses  nous  instruit  de  1a 
vrrnie  leçon.  O lieu  est  place  sur  la  voie  ro- 
maine, entre  Viviscns,  ou  Yevai,  sur  le  lac 
Léman,  et  Aventicum,  Il  en  est  aussi  mention 
dau*  la  T'aide  théodosiermr,  oii  on  lit  Mmo- 
dnnnni,  La  d h la  u ce  à l’égard  d'AvenUcum  est 
marquée  \1JI  dans  l'Itinéraire,  XVI II  dans 
la  T'alite,  la-*  Carte*  de  la  Suisse  ne  sont  pas 
d’invord  sur  l'espace  qui  y rurreqiand,  rt  la 
mesure  en  est  trop  forte  dans  quelques-unes. 
L’estime  que  je  ioodr  sur  le»  hauteurs 
que  je  crois  convenables  aux  points  de  Lausaue 
et  de  Neufchltel , dont  la  différence  d’eusiron 
un  demi  - degié  renferme  l'espace  dont  il  s'a- 
git. me  fait  conclure  la  distance  entre  Mmidon, 
qui  rvl  Vmnodunum,  et  la  position  d ' Aventi- 
tmi  AvaiKhe.d’euvinm  U lieues  gauloises, 
et  rieu  de  plus.  Airtsi  l'indication  de  l'Itiné- 
raire est  préférable  à celle  da  (a  Table.  U n'y 


a point  de  différence  entre  lTtiuéraire  et  la 
Table  sur  la  distance  de  Minnodunum  k Vi ri- 
te us,  comme  ou  peut  voir  dan*  l'article  Broma- 
gus,  qui  c-st  un  lieu  intermédiaire  de  Minno - 
dunum  et  de  Ftoiscus.  » D'Ans  ille.  Notice  de 
f ancienne  Goule,  p.  482. 

MINOR VILLE,  vg.  Mrurthe  (Lorraine) , 
arr.  et  à 18  k.  de  Toul,  cant.  de  Domèviv,  ig 
de  Noviant-au x-Prés.  Pop.  368  b. 

SUNOS  (les),  vg .Puy-de-Dôme,  com.  de 
Luziltat,  £3  de  Maringues. 

M1NOT,  vg.  Côte-cfOr  (Bourgogne),  arr. 
et  à 36  k.  de  Cbàtilloo-sur-Se.ne,  cant.  et  El 
d'Aignuy-le-I)uc.  Pop.  710  b.  Foira  les  15 
janv,,  2 mars,  1*'  inai,  24  juiu,  12  sept,  rt  6 
nov. 

MISaraÈBE(U),,g.  ScSnr-n-Our,  no 
de  Gallois  la- Qut-ue,  E)  de  la  Queue-Gjlluis. 

MINOTIERS  (les),  haut  de  pierres  et  d'ilôts, 
silué  prés  des  côtes  occidentales  du  départe- 
ment de  la  Manche,  à 32  k.  de  l ilc  dp  Jersey* 
Etablissement  de  la  marée , 5 heure*  45  mi- 
nutes. 

MINWKHSHFJM,  vg.  B. .Rhin  (Alsace), 
arr.  et  à 20  k.  de  Saverne,  caut.  et  ED  de 
Hochfeldeu.  Pop.  609  h. 

MI.V/At:,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr.  et 
à 44  k.  de  Beige rac,  caut.  de  Villefrancbe-de- 
LmuTupt,  El  de  Muiitpont.  Pop.  1,113  h. 

M loi,  LES.  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr,  et  à 
38  W,  d'Albi,  cant.  et  23  d'Albau.  P.  535  li. 

MIONNAY,  vg.  Ain  (Bresse),  arr.  et  à 14 
k.  de  Trévoux,  £2  de  Miriliel,  Pop.  258  h. 

MIONS,  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  rl  à 17 
k.  de  Vieil ue.  cant.  et  ED  de  Si-Symphoiicu- 
d’O/on.  Pup.  836  h. 

MIOS,  vg.  Gironde  (Guirnne),  arr.  et  à 43 
k.  de  Bordeaux,  cant.  et  E3  d’Atidenge.  Pop. 
2,166  h.  — Il  est  situé  sur  le  Leyre,  cl  sur  le 
cliemin  de  fer  de  Bordeaux  À la  Teste.  — 
foire  le  29  août. 

M108SENS-LANTH.sk,  vg.  B. .Pyrénées 
(Béarn  I.  arr.  et  à 23  k.  de  Pau,  cant.  de  Thèse, 
ED  d'Auriar.  Pop.  305  b. 

Migi  ELLEUIE  (la),  vg.  Pas-de-Colai s , 
rom.  de  I lu  » ii  es,  .*5  de  St-Wuaui. 

MIRABEAU  . Mirahettum , vg.  B. -Alpes 
(Provence),  arr.  cl  à 17  k.  de  Digue,  cant.  et 
El  des  Mécs.  yy.  Pop.  536  b. 

MIRABEAU  , vg.  Fond  use  (Provence), 
arr.  el  à 33  k.  d'Apt,  caut.  et  2 de  Permis. 
Pop.  703  h. 

Il  est  fort  agréablement  situé  prés  de  la  rive 
droite  de  la  Durance,  nttcnét  eu  cet  endroit 
par  de*  rocher*  agreste,,- |que  l’on  y passe  sur 
tin  joli  pont  suspendu.  Ou  y voit  un  vieux 
château  où  l'orateur  cèle  lue  de  rassemblés 
uatuniale  paua  une  grande  partie  de  sa  jeu- 
nesse. 

C'est  à Mirabeau  qu’a  été  taillée  dans  le  roc 
lapri»e  d'eau  d'un  can-il  qui  ira  par  Marseille 
mi  jeter  dans  la  Méditerranée. 

MtRAIlKL,  vg.  Aveyron,  corum.  et  H de 

Bignac. 

MIHABKL,  petite  ville,  Tarn.et -Garonne 
(Languedoc),  arr.  et  à 18  k.  de  Muntauban, 
caut.  et  EldeCaussade.  Pop.  1,582  h. 
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L'origine  de  cette  ville  est  entiéi  ornent  in- 
connue. mat*  les  monuments  qur  l'ou  a décou- 
verts ilans  son  cucrjute  et  dans  son  voisinage 
indiquent  une  assez  haute  antiquité.  Il  paraît 
qu'elle  a été  détruite  à la  suite  d’une  attaque 
violente  ; le*  quart  Ut*  larme»  par  le*  nuisons 
de  l'ancirune  v itie  «ont  encore  indiqué*  |ur  de* 
vide*  couvertes  de  briques  et  d'autres  maté- 
riaux, et  mi  ue  saurait  foudler  dan*  celle  par- 
tie du  territoire  sans  trouver  de»  ruines.  Lors- 
que le  Querry  eut  de»  état*  particulier*  qui 
durent  s'assembler  tous  les  ans,  il  fut  divisé 
en  quatre  ville*  principale»,  quatre  châtellenies 
et  dix-huit  villes  lws»c.»  î Mirabd  fut  la  pre- 
mière de  celles-ci.  Dan*  la  suite  une  partie 
des  tiabiiaut»  embrassèrent  le  calvinisme;  mais 
l'évêque  Jean  Desprez  ru  chassa  les  religion - 
noires. 

MiraVI  avait  autrefois  un  fort  flanqué  de 
quatre  tour*  surmontées  de  créneaux,  percé  de 
roeurtrierrs  et  entouré  de  fossés  qui  portent 
encore  le  nom. de  fosses  de  la  ville.  Au  mi- 
lieu  de  ce  fort  était  une  église  qui  sert  aujour- 
d'hui de  paroisse  ; die  est  eu  partie  voûtée, 
ainsi  que  plusieurs  chapelle*  ; le  doeber  ut 
de  forme  octogone  et  Ires- élevé  ; |e  cimetière 
est  entoure  par  les  restes  des  murs  de  la  for- 
teresse. 

A l’ouest  de  Mirahrl,  sur  le  sommet  d’un 
col ca u appelé  le  Ijiij -du- Portai,  évitait  un  * 
couvent  de  religieuses  qui  a été  abat  lu  par  le»  ' 
calv»ui->U>. 

Ia;  couvent  de  la  Garde-Dieu,  dans  le  voisi- 
nage de  MîrjU'i,  mérite  l'attention  des  archéo- 
logues ; ou  remarque  sur  les  murs  des  peintu- 
re» cnririivs.  L'église  de  Notre-Datne-drvMÀ’ 

•ère*  est  célébré  dan*  tonte  U contrée,  el  l'un 
y vient  en  pèlerinage  de  plusieurs  diqiartemcnts 
lointain». 

Fabrique  de  minois.  — Foires  le*  22  fée,, 
mardi  de  Pâques,  1!  juin,  26  août  cl  29  oct. 

MIR  t BEI. -AUX -B ABONNIES,  bg  Drôme 
(Dauphine),  arr.,  cant.,  GJ  et  à 6 k.  de 
N vous.  Pop.  1,793  h. 

Ce  lx>urg,  silué  sur  la  rive  gauche  de  l’Ey- 
guev,  ni  entouré  de  mauvaises  murailles  per- 
cer* de  quatre  portes,  et  présente  trois  encein- 
tes bien  marquée»  qui  attestent  l'antiquité  de 
sa  fondation  et  ses  accroissements  successif»  ; 
au  «entre  est  un»-  promenade  plantée  de  deux 
baux  rang»  d'arbre». 

Non  loin  de  Mirah»T  est  Mc  fontainr  d'eau 
minérale,  et  dan*  Isa  environs  la  chapelle  de 
Notre-Damr-de-Bonlitii,  dont  la  construction 
est  antérieure  au  xm*  siècle. 

• Commerce  d'huile  d'olive».  — Moulins  A 
soie.  — Foires  les  22  janv. , 28  oct.  et  f**  lundi 
de  srpt. 

MIR  ABEL- DEN-GR  ANGES,  vg,  Ardèche 
(A  ivarati),  »it.  et  « 19  k.  de  Privas,  cant.  el 
SI  d«  Villeneuve-dc-Berg.  Pop.  740  h.  — 
Foires  les  10  mai  et  18  nov. 

MîRABEL-KX-DIOIS,  bg  Drôme (OiMphi-  * 
né),  arr.  et  à 33  k.  de  Die,  cant.  et  :gde  ^ 
Crest  P«>p.  486  h. 

MIRAIHH'X.  M/raduhe , |*cfi|e  ville,  Gers 
(Armaguac),  arr.  et  à 14  k.  de  Lectourr.  rbef- 

• 

♦ « 


Digitized  by  G 


«04 


I.  de  cant.  Cure.  RU  A 639  kl  de  Pari*  pour 
la  taie  des  lettres.  Pop.  935 1»*  — l»aa*i*  ter- 
tiaire moyeu.  — Poires  les  I"  mai.  22  juillet, 

6 oct.,  13  déc..  jeudi  grave!  lendemain  de» 

Rameau» . 

MtHAMAS.  vg.  Bouches-du-Rhône  (Pro- 
vence), arr.  et  à JH  k.  d'Aix,  cant.  et  S de 
Salon.  Pop.  595  b. 

Ce  » iltage  occupe  l'emplacement  d'un  anc in» 
château  qui  fut  assiégé  et  pris  par  le  duc  de 
Savoir  m 1590.  Il  est  bâti  dan*  l'intérieur  du 
fort,  dont  le»  rempart»  vint  en  ruine,  sur  un 
mamdon  escarpé  qui  domine  l'anse  nord -ouest 
de  l'étang  de  lierre.  Le»  rue»  eu  août  *i  élroi- 
ntl,  a tortueuse*  et  si  i-oidcs,  que  le»  bêtes  de 
sonimr  peinent  à |*iue  le»  gravir. 

>IIHAVIBH.tr,  bg  Charente -in/.  (Saiuton- 
gc).  arr.  et  à 14  k.  de  Jo«uac,  chef-l.  de  caot. 
Cure.  Cite  d’étape,  g],  W.  A 519  kfde  Pa- 
ri* pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop.  9,394  la.  — 
Tniui»  crétacé  inférieur,  gicnrrt. 

Autrefois  dior-c*e  et  élection  de  Sainte», 
parlement  de  Bordeaux,  iulimuicv  de  la  Ro- 
e belle. 

On  y remarque,  un  beau  château  d'on  l'on 
jouit  d'une  v uc  magnifique,  et  uue  belle  église 
paroissiale  dont  uu  altiiliue  la  construction 
aux  Anglais. 

P.vthic  deM.  le  limite  I>«  oum,  uiiiiittrv 
de  l'iulérieur. 

Fabrique  de  faïence.  — Foires  le  dernier 
samedi  de  rliaque  moi». 

MIRAMIlKAV,  vg.  //.•Gnrd»nr(GaM!opM*), 
arr.  et  à JH  k.  de  St-Gaudciiv,  cant.  rt  L*J  de 
l'Iste-cu-Dodou.  Pop.  2.i5  h. 

I V1IH  A VION  I , vg.  H. -Garonne  (Gascogne), 
arr..  caut.,  53  et  à 2 k.  de  bt-G.iudrm.  Pop. 
1,67(i  h. 

Fabriques  de  drap»  commun»,  radis,  ségu- 
vii4tu«  ».  filature  de  laine,  Teinturerie. 

VHH  AMoNT,  «g.  Gers  (Armagnac),  arr.  et 
à 21  k.  de  Lettonie,  cant.  et  R*  de  l-leurauce. 
Pop  370  h. 

MIRA  MONT,  vg.  Ger$t{  Armagnac),  arr.. 
cant..  TT'  et  à 6 i . de  Mirande.  Pop.  GÜi  b. 

91  IR  A MONT,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr. 
et  à 31  k.  de  Si  Sever,  caut.  de  Gcauue,  R' 
d’Aire-sui-l’Adour.  Pop.  927  I». 

vili;  AMONT,  jolie  petite  «ilia.  Lofit -Ga- 
ronne ( Agéuois),  arr.  et  à 21  L.  de  Mar- 
mamie,  caut.  de  lauuun.  RJ.  A 6*9  L. 
de  Pari*  pour  la  Jaxe  de*  lettres.  P.  1 .616  la. 

Mirainnut  est  ul»e  ville  propre  et  Imui  bâtie 
sur  b rive  droite  du  Dropt  : il  *’y  fait  un  com- 
merce d'cau-dc-vie  très-actif.  , 

pAtfttade  M.  M*rt.o*ac,  ministre  drl'iu- 
teneur  tous  la  restauration. 

Foires  le*  17  janv.,  3 mai,  20  juillet,  14 
Mpl. , 9 déc.,  le  jour  de  la  rai-catéaie  rt  1" 
lundi  de  chaque  moi*. 

HIIIAMONT.  vg,  Taru-et-Gnronn*  (Quer- 
cy),  arr.  cl  à 18  k.  de  Muistac,  cant.  de  Bourg- 
■>  tk-Viu.îl  de  La  tuerie,  I\>p.  852  b. — Foires 
le*  17  jauv.  , 3 mai,  2t>  juillet.  I l »ej»l.,  le 
jour  de  ta  mi-earéme,  et  le  I"  lundi  de  chaque 
tnoi».  . * 

MIRAMOftT-D'AfbmLLO.V,  vg.  Lot-et- 


Garonne  (Agêuots),  arr.  et  à 26  k.  d’Agen, 
cant.  de  Port- Me-Marie,  53  d’ Aiguillon.  Pop. 
401  b. 

Ml  BAN  DE,  vg.  Côte-d'Or,  romm.  et  RJ  de 
Dijon. 

MIRANDE,  Miranda,  jolie  petite  ville, 
Gers  (Armagnac) , cbef-l.  d'air.  de  sous-préf. 
(5*  arr.)  et  d'un  caut.  Trtb  de  1ra  instance. 
Cure,  tiile  d'etape.  51-  Njr.  Pop.  2,724  b.  — 
Tm*n  tertiaire  moyen. 

Autrefois  parlement  de  Toulouse,  intcu- 
dance  d'Aucb,  chef- lieu  d 'élection. 

Cette  ville  fut  fondée  eu  1289  par  Centule, 
troisième:  comte  d'Astarac;  elle  devint  b ca- 
pitale du  comté  de  ce  nom,  et  une  place  forte 
susceptible  d'une  grande  résistance.  Se*  murs 
oui  été  plusieurs  foi»  repaie*  et  tout  meure 
eu  bon  état  ; ils  sont  perré»  de  quatre  portes, 
que  l’un  aperçoit  de  la  place  qui  en  occupe  le 
centre,  et  où  aboulivsrnl  quatre  grandes  rues. 

Mirandee»!  une  ville  propre,  hien  bâtie,  où 
l’on  voit  plusieurs  cnusimctious  de  style  an- 
cien, mais  réguliêm  et  île  fort  belle  apparence. 
Près  de  Mirande  existait  jadis  une  petite  ville 
du  nom  deSt-Jean-de-Lraiau,  qui  fut  détruite 
pendant  lit  guerre*  civiles  : il  n’en  reste  plus 
que  les  ruines  du  château,  qui  faisait  sa  prin- 
cipale défeuje. 

Le*  arme»  de  Mirande  soûl  ; <t  azur  à 
trois  miro/rs  ronds  tf  argent  bordes  et  or,  2 et l. 

P*««ir  du  littérateur  J.  l)».Loar. 

Inikstuc.  Fabriques  de  cuirs. — Commerce 
de  grain*  , vin*  , eau  de-vie,  laine»  , plume»  « 
érrirr,  etc.  — Foires  le  1"  lundi  de  chaqu 
mois  et  le  6 juillet. 

A 24  k.  S. -O.  d’Aucb,  705  k.  $.  de  Pari*. 

L'arrciudi-tseiucul  de  Miraude  est  composé 
de  M canton»  : Mirande,  Aignan  , Marnai:, 
Masscube  , Mielau  , Muulcsquioo  , Plaivanre  , 
K tse  le. 

MIRANDE  (b),  vg.  Hérault , comm.  de 
(.aslrlnaiMle-G  tiers,  53  de  Précisas. 

MIRANDE,  vg.  Saône-el-lssire,  oltum.  de 
Moutlielirt.  (g*  de  Sl-Oyen. 

MIRANDOI.,  LoZÀre,  cotgfl.  de  Citasse- 
rade»,  fr]  de  IMayraard. 

MIRAXDOL,  bg  Tarn  (Languedoc) , arr. 
cl  à 31  k . d' Allai  , cant.  et  SJ  de  Pampclonne. 
Pup.  2.213  li. 

MIRANNES,  vg.  Gers  (Armagnac).  arr.  et 
à 1H  k.  d’Anrli , cant.  dr  Vic-frmisac , R3  de 
Barran.  Pop.  332  II.  t 

MIRANT,  vg.  Gers,  ohiuii.  de  Riwtt.KJi' 
Vie-Fricusæ.  ^ 

M1R AU910NT,  vg.  Somme  (Picardie).  arr. 
et  à 27  k.  de  Péraone,  r*nt.  rt C3 d'Albert. 
Pop.  1,098  h. 

VIIRAVAIL,  vg.  D.-dipff.  V.  Chuui- 
*Bt  r-Miasv Alt. 

MIRA  VAL  , vg.  f ut,  ruiuai.  de  Cor  reus  , 
53  de  Briguait v. 

MIHAV<l.-i:.»BA*l>KS,  \f.  .Wr( Un- 
guedoc),  arr.  rl  à 23  k.  de  Carcassonne  , cant. 
et  Le3  de  Misfahanlci.  Pop.  419  h.  — Il  est 
situé  au  fuud  d'une  gorge  resserrée  arrosée 
par  rOrbtel. 


Ml  RB  EK  vg.  H. -Marne  (Champagne),  arr. 

et  à 25  k.  de  Chaumunl«rn-Ra*»igtiy  , caut.  et 
53  de  Tignory . Pop.  127  h. 

MI  Rit  Kl.  vg.  Seine-et-Oise  , comm.  de 
Longues,  R]  de  Septeuil. 

MIRCOMPS  , vg.  Allier,  comm.  de  Theil , 
K de  Moutet. 

MIRÉ,  vg.  Indre-et-Loire,  comm.  de  Bai  - 
lan,  Ctj  de  Tours.  Ktf. 

Ce  village  est  célébré  par  la  bataille  dan» 
laquelle  Charles  Martrt  et  Eudes,  duc  d'Aqui- 
taine . défirent  1rs  Sarrasins  , commandes  par 
Al>dêrame,  qui  y perdit  b vie,  ainsi  que  b 
plu*  grande  partir  de  von  armée.  Charles  Mar- 
tel, Gis  de  Pépin  d'Ilérislal,  gouvernail  alors 
toute  b monarchie  française  sous  le  titre  de 
maire  du  palais.  En  73!  il  avait  (tassé  la  Loire 
à Tours  pour  aller  »e  vmger  d’Fadev.  duc 
d' Aquitaine,  qui  avait  rompu  le  traité  qu'ils 
avaient  fait  ensemble.  A |H*ine  était-il  revenu 
victoririix  de  rrllu  expédition,  qu'il  lui  fallut 
reprendie  le*  armes  contre  un  enuemi  d'autant 
plu»  dangereux,  que  tou»  les  pays  qu’il  avait 
conquis  n'olfraieut  plus  que  l'alfieuv  tableau 
du  pillage,  de  l'incendie  et  de  la  dévastation. 
I a»  Sarrasin*.  nmuu«  égale  meut  tout  les  noms 
d'Arabes  et  de  Maure*,  après  s’étre  enqmrrsdc 
l'Espagne,  avaient  feauchi  les  Pyrénées,  et  pé- 
nétré danv  la  Gaule  narltoiiuaise  , nullement 
le  I^mgut*doc.  avt«e  l'iulcution  dr  l’a  wii jet  tir . 

Cliarlr»  , oubliant  sa  querelle  particulière  à 
l’a*|iert  du  danger  dont  le»  Gaules  vont  mena- 
rées,  rassemble  sou  armée,  pa*v  dr  nouveau  la 
l^iire.  et  v iml  attendri'  Abdérame,  ebcfdea  Sar- 
rasins, qui.  après  avoir  saccagé  la  Gascogne,  le 
Péi  igoid,  la  Saiiilimge,  le  Poitou,  rt  .pi lié  à Poi- 
tiers régit *e  de  Sl-Hilaire,  marHiuit  arec  une 
extrême  diligence  vers  la  ville  de  Tours  puur 
piller  également  le  trésor  de  St-Martin,  qu’on 
estimait  être  le  plus  riche  du  royaume.  — La 
rencontre  de*  deux  armées  se  fit  â cuv  m»n  1 2 k. 
de  Tour*,  dau»  une  grande  plaine  qu'on  nomme 
encore  ritqourd'bui  le*  lande*  de  t'Jiarleniague, 
»iludr>  chus  la  commune  de  Mire.  — Lr»  ar- 
mée* rmférent  en  présence  l’une  de  l’autre 
pendant  sept  jours  MB»  s'ébranler.  t>»  aurait 
dit,  a les  voir  dan.*  cette  inaction,  qu'elles 
craignaient  lériprnqiicment  d’en  veuir  aux 
mains,  la*-*  deux  chefs  qui  le*  commandaient 
étaient  sanv  omit  ledit  le»  généraux  les  plu»  ba- 
bil, v qu'il,  y eût  alors.  D’un  pété  , le  Sarravin 
avait  a emubattre  un  capitaine  qui  ne  lui  cé- 
dait en  rien,  rt  quoiqu'il  eoni|>tât  l»eaiieiiup 
sur  le  nombre  de  aq^trnniMs , intinimcul  su- 
périeure» à céllc*  de1 9o«  eunemi , b taille  gi- 
gant(»qne  des  Frauçaiv . auprès  deMptels  les 
Srel*-*  ne  semblaient  que  dm  pygmées,  ne 
lais&t  pas  que  de  lui  niqurcr  quelque  crainte. 
D’un  autir  roté,  Chartev  Martel  avait  en  tête 
un  homme  accoutumé  à vaincre  , rt  qui  pou- 
vait rarcahkr  à la  longue  par  la  multitude  de 
,*es  soldats  et  la  fréquence  de»  combats.  Profi- 
tant dune  habilement  du  poste  avantageux  qu’il 
avait  su  H‘  choisir  et  de  l’ardeur  que  le*  Fian- 
çai» témoignaient  de  venger  sur  ces  kaibarcs 
les  ravage»  qu’il»  avaient  caercés  dan»  plu  unir» 
provinces  du  royaume,  il  eugagea  l'atTaire  uu 
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«amcdi  du  moi»  d'octobre  73$. — Peu  de  roui- 
JmIs  out  eu  plui  d'importance  que  celui  que 
uous  alloua  retracer.  Du  côté  des  Français. 
Vil*  étaient  battu» , il  ne  s'agissait  rien  luuius 
que  de  voir  leur  pays  ravagé,  leurs  temples 
détruits , eux  , leurs  (eûmes  et  leurs  enfants 
réduits  eu  esclavage,  et  l'absurde  islamisme 
suiiatitué  à la  douce  et  consolante  morale  de 
l'Evangile  dans  uu  pays  destiné  à devenir  le 
rentre  des  scieuce»,  des  arts  et  de  la  civilisa* 
lion.  De  leur  côté,  le»  Maures,  s’il»  étaient 
vaincu» , avaient  à craindre  d'ètre  entièrement 
exterminés  : la  liberté  des  passages  pouvant  leur 
être  fennée  dans  le  long  trajet  qu’ils  avaient  à 
parcourir  pour  regagner  leur»  lover».  Et  en  un 
mot,  du  succès  de  cette  journée  dépendait  le 
salut  dm  uns  et  la  perte  des  autre».  Dan»  cette 
égale  résolution  de  vaincre , le  premier  choc 
dut  être  violent  de»  deux  côtés.  Le  oamliat  se 
soutint  pendant  quelque  temps  avec  la  même 
ardeur,  et  mus  qu'aucun  de»  deux  parti»  pliât  ; 
mais  les  Français,  lienuroup  mieux  disciplinés, 
ayant  rompu  le»  rangs  de»  Sarrasins  , la  vie* 
toire  commença  à se  déclarer  pour  Cliarle» 
Martel.  Abdérame,  qui  se  trouvait  partout, 
voyant  se»  gens  en  désordre,  1rs  rallia  et  lit 
avancer  de»  troupes  fraîches , qui  ranimèrent 
le  courage  aliattu  des  premiers  combattants. 
Les  Français,  qui  étaient  loin  d’égaler  en  nom* 
bre  leurs  ennemis,  dan»  la  crainte  d’être  en* 
veloppés,  étaient  oMigés  de  combattre  et  de 
disputer  le  terrain  pied  à pied,  d’autant  mieux 
qu’il  y avait  un  gros  d'Aral**  qui  n'avait  pas 
donné,  et  que  leur  chef  réservait  pour  un  der- 
nier effort.  Mais  ce  fut  précisément  de  ce  coté 
que  vint  Ui  déroule  ; car,  tandis  que  ceux  qni 
eu  étaient  aux  mains  combattaient  avec  un  égal 
acharnement , quoique  au  désavantage  de»  Sar- 
rasins,  le  duc  d’Aquitaine  , Eudes,  tondit  tout 
a coup  et  si  à propos  avec  *rs  Aquitains  sur 
ce  corps  de  réserve,  qu’il  y jeta  l'épouvante  et 
la  terreur.  Lr  désordre  se  communiqua  bientôt 
à toute  l'armée  des  barbai*-»,  h Abdérame 
ayant  été  tue  dans  ce»  entrefaites,  la  victoire 
ne  fut  plus  indécise , et  la  unit  seule  fit  cesser 
le  carnage.  Cependant  ce  qui  restait  de  Sarra- 
sins avant  gagné  leurs  lentes,  et  laissé  le  champ 
de  bataille  couvert  de  leur*  morts,  ils  tinrent 
conseil,  déjugèrent  qu'ils  n’avaieiit  d'autre 
moyen  dr  valut  que  de  prendre  la  fuite , en 
emportant  ivre  eux  ce  qu'il»  avaient  de  plus 
précieux  : mais  ils  en  laissèrent  encore  assez 
pour  airichir  leur»  vaiuqueur».  Le  lendemain 
malin  Charles  Martel  se  disposait  à leur  livrer 
un  second  comliat , lorsque  1rs  éclaireurs  qu'il 
avait  envoyé»  de  côté  et  d'autre  pour  connaître 
la  disposition  dr  l'ennemi,  vinrent  lui  apprro- 
dre  que  les  Aralies  avaient  décampé  pendant  la 
nuit,  et  que,  pour  donner  le  change,  ils  avaient 
laissé  leurs  tentes  toutes  d restées.  Cette  nou- 
velle l’aiHigea  ; car  il  s’était  flatté  qu'une  se* 
conde  victoire  n'en  aurait  pas  bissé  échapper 
un  seul.  Cependant,  u'osant  les  poursuivre  de 
peur  de  tomber  dan*  quelque  embuscade,  il  se 
contenta  de  piller  leur  camp  , où  il  trouva  un 
butiu  considérable,  et  repassa  la  Loire  avec  sou 
armée  v ictorieuse.  — . Otte  mémorable  jour- 
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née  sauva  la  France  du  danger  le  j4u*  grand 
qu’elle  rôt  couru  depuis  longtemps. 

MIRE,  vg.  MatM-ti-Loire  (Anjou),  arr.  et 
à 36  k.  de  Srgré,  nuit,  et  L-’  de  Cbâlrauneuf- 
aur-Sarthr.  Pop.  951  h.  — Paires  le  15  nov. 
et  mercredi  après  Pâque*. 

MIREBKAU  , Mirebeltum  , petite  ville  , 
Vient**  ( Poitou  ) , arr.  et  à $8  k.  de  Poitiers, 
chef-1.  de  cant.  [2.  vy.  A 36$  k.  de  Pari* 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  $.556  h. — Tia- 
asiv  crétacé  inférieur,  granit. 

Autrefois  lairtinnie,  diocèse  de  Poitiers, 
jMilcment  de  Paris,  intendance  de  Tours,  élec- 
tion de  Richelieu,  collégiale,  deux  prieurés,  un 
couvent  de  mrddien  et  an  de  filles. 

Mirebeau  doit  son  origine  à un  ancien  châ- 
teau bâti  par  Foulques  Ncra  , comte  d’Anjou. 
Ce  château  soutint  un  siège  rigoureux  en  130$, 
parer  qu'FJéonore  d’Aquilaiue , veuve  de 
Henri  II,  roi  d’Angietem-,  s’y  était  renfirfroér 
pour  se  dérober  à la  poursuite  d'Arthu»,  comte 
de  Bretagne,  son  petit-fils.  Arthus  prit  la  ville, 
mais  ne  put  parvenir  à s’emparer  du  château. 
I n nomme  Desruche*  offrit  au  roi  de  le  rendre 
maître  de  la  ville  k b condition  d'épargner  les 
assiégés.  Desnx-hes  introduisit  dans  b place 
l'armée  du  roi,  qui  fit  immédiatement  enfermer 
tous  le»  seigneurs  du  parti  d'Arthu» , et  les 
bissa  mourir  de  faim.  — La  ville  et  le  château 
de  Mirrtieau  furent  priv  |«endaut  le»  guerre.*  de 
religion  par  le  prince  de  totidé , qui  fit  pendre 
le  cnrdelirr  Bnlx-îot , qui  conduisait  au  giltel 
tous  les  protestants  dont  s'emparait  le  duc  de 
Montpcusier  ; il  les  exhortait  et  les  confessait 
malgré  eux  , et  le»  faisait  niMiilr  conduire  au 
supplice. — lai  château  de  Mirriircni  (ut  détruit 
dan»  le  xvn*  siècle. 

L'église  paroissiale  est  cri  le  d’une  collégiale 
fondée  en  1217  par  Maurice  de  Pbzon,  évêque 
de  Poitiers , qui  y a été  enterré  dans  le  chœur. 

P tés  de  M irdieau  est  le  v illage  de  Pu v*Tail Jè, 
dont  le  seigneur  avait  le  privilège  ln-i  éditai  ri- 
de chasser  les  serpents,  en  leur  criant  à haute 
et  intelligible  voix  qu’ils  eussent  à se  rrtirer, 
attendu  (pie  le  seigneur  de  Puy  -Taillé  l'eut  en  - 
(bit  ainsi...  Ce  route  absurde.  consigné  dans 
le*  ouvrages  de  Rerrhoriu»  et  de  Dieux -Du ra- 
dier , ne  doit  pas  ccjx-udant  paraître  |diu  ex- 
traordinaire que  celui  sur  le  don  de  guérir  les 
(•cnn i H le>  que  |iussédairat  jadis  les  rois  de 
France. 

Commerce  de  grains,  vins,  laine»,  moutons, 
«le .—Foires  les  22  juillet,  25  août.  30  nov . et 
jeudi  après  la  mi-carême,  l'1  mercredi  drjauv., 
de  fév.,  de  mai,  de  juin  et  3*  mercredi  de  sept, 
et  d’ocl. 

MfRKBF.Ar-Si  R RK./.E  , lifi  Cdie-d'Or 
(Bourgogne) . air.  et  â 24  k.  de  Dijon,  chef-1. 
de  raut.  Cure.  Cite  d'étape,  m.  Vif.  A 335  k. 
de  Pari*  pour  la  taxe  des  îettivs.  Pop.  1 ,293  b. 
—T mira»  tertiaire  moyen,  voisin  du  terrain 
jurassique. 

Autrefois  marquisat,  diocèse,  |iarlemrat 
intendance  et  recette de  Dijon,  mairie. 

Miicheau  était  autrefois  une  v ille  assez  con- 
sidérable, située  sur  b Be/e,  que  le  roi  Robert 
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assiégea  eu  1015.  pour  chaueT  un  parti  de 
brigand»  qui  s'y  étaient  fortifiés  et  pilbient  le» 
environs.  < >abs  s’eu  empara  après  trois  jour» 
de  siège,  brûla  le  clocher,  détruisit  cent  dix- 
huit  maisons,  et  fit  périr  tui  grand  nombre  de 
personnes.  Louis  XIII , en  considération  de  ces 
perles  et  de  b I *1  le  défense  de»  habitants,  leur 
accorda  l’exemption  de  toutes  impositions  pen- 
dant vingt  ans,  et  plusieurs  privilèges. 

On  prétend  que  ce  liourg  existait  du  temps 
de»  R mnai iis,  et  qu'il  était  décoré  d'un  théâtre. 
Le  château,  situé  près  de  b porte  de  Rcze,  est 
une  1*1  U-  construction  du  rommeucrinrat  du 
règne  de  François  I*',  à en  juger  |mr  un  F cou- 
ronné que  l’on  remarque  sur  deux  anciennes 
tours.  On  y jouit  de  points  de  v ne  admirables. 
La  chapelle  renferme  uu  beau  mausolée,  érigé 
à b mémoire  de  Catherine  de  Braufrrmunt. 

Fabriques  ch?  verges , drogue! s.  Poterie  de 
terre.  Moulins  à Idé  et  à foulon.  — Foires  le* 
22  janv.,  14  mars,  1"  juin,  20  juillet  et  14 
sept. 

MIREBEL,  vg.  Calvados,  rumm.  Je  Que- 
tieviile,  K de  rroisunvitle. 

MIREBEL.  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr., 
C3  et  à 15  k.  de  Lonv-le-Saulnier,  cant.  de 
(kwliége.  xy.  Pop.  586  h. 

Ml  RECOURT,  Mtr*  u rit  Curtis , Mirecur- 
tium , jolie  petite  ville,  Vosges  (Lorraine), 
chef-1.  de  sous-préf.  (2"  arr.)  et  d’un  cant. 
Trib.  de  1'*  inst.  et  de  commerce.  Cure.  Lite 
d'étape.  &£.  Xy.  Pop.  5,577  II.  — Tirr.vix 
du  trias,  manie*  irisées. 

Autrefois  duché  de  Lorraiiw,  diocèse  de 
Toul,  cour  *o( iv  crame  et  intendance  de  lx>r- 
rainc,  bailliage  royal,  maîtrise  des  eaux  et 
forêts,  recette  des  finance»  et  (mis,  gouverne- 
ment particulier,  couvents  de  Cordeliers,  de 
capucin»,  de  religieuses  de  Sl-Cbin-  et  de  la 
Congrégation. 

U*  nom  de  cette  ville  est  attribué  au  culte 
que  se»  ancien»  habitants  rendaient  à Mercure. 
On  a trouvé  de»  autels  dnliés  à ce  dieu  sur  les 
collines  qui  cmirouneut  b ville  à l'extrémité 
d'une  vaste  muraille  dont  on  voit  encore  des 
débris  et  qui.  à une  époque  très- reculée,  dé- 
fendait ce  côté  des  Vosges.  Au  xv*  siecle  b 
ville  de  Mirecourt  appartenait  aux  comte*  de 
V audémont;  elle  était  fortifiée  et  avait  un  lion 
château.  Sous  Cliarle*  VII  die  fut  prise  par 
la  Mire.  En  1670  le  maréchal  de  Créqui  la 
prit  aussi,  eu  déunisit  les  fortifications  et  eu 
abattit  le  château. 

Mirecourt  rst  dam  une  situation  assez 
agréable  sur  le  Modoti  ; mais  rllr  est  mal  Italie, 
mal  percée,  et  n'offre  aucune  consi  rurtiua 
digne  d’une  remarque  |iaiiiculière.  Cette  ville 
povvde  une  petite  bibliothcque  publique  ren- 
fermant 7,000  volumes. 

Pvtrik  du  naturaliste  Si*.  Giaxams,  au- 
tenr  d'un  dictioonnin*  de  botanique  estime  et 
de  plusieurs  autres  ouvrage*  concernant  l'his- 
toire naturelle. 

Fabriques  important»  de  dentelles  «-t  de 
tulle»  en  fil.  Centre  d'une  fabrique  renommée 
de  violon*,  hasM-s,  guitares,  grande*  orgues 
pour  églises,  orgues  portatives, serinettes,  flûte» 
77 
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et  autre»  i us  t rumen  l*  de  musique,  qui  occupe 
dam  la  ville  et  dan*  le*  village*  voisin*  plu* 
de 6,000 ouvrier».  — Tannerie».  •—  Commerce 
de  I misse]  1er  ic,  oavnfBM  fer  battu,  planche*, 
graille»,  vin*,  moutnoi.  etc.  — Foires  les 
9 sent.,  13  dér..  1"  lundi  de  «arène,  et  mer- 
credi apres  Pâques. 

A :t:i  k.  N.-O.  d Kpmal.  345  k.  E.-S.-E. 
de  Pari*. 

L'arrondissement  de  Mireeourt  renferme  ü 
cantons  : Ckuuwi,  Ham.-v,  Don)  paire,  Mi  re- 
court, Moutliuniu-siir-Saonr,  Vittel. 
Bibliographie.  fVii'uv  tn  u Mitim. 

A vitre  hnforit/ue , stalutr/uc,  etc.,  de  f ins- 
truction primaire  dons  le  canton  de  Mire- 

court,  jii-tt.  1833. 

MIlit’IKI.F.l'IlS,  l<g  Pur-de-Ddm*  (Au- 
vergne), orr.  et  a 15  k.  de  Clermont- Ferrand, 
raiil.  r!  de  Viole-Comte.  Pop.  1.338  b. 

(>*  Imuig  e»t  fort  agréablement  situé;  le» 
entnlr*  d'Auvergne  y avaient  fait  luitir  un 
diâleau  où  ils  faisaieut  leur  priucjpulc  rési- 
dence. 

t Jn Icinl  rut,  «lépewbtice  deMireflcun,  pro- 
duit de»  tm(T«-*  nnira*  de  Uituie  qualité. 

HIKFJIOKT  (grotte  de).  V,  u Hdoik. 

MIRKMOXT,  *g.  Cantal,  comm.  de  Clud- 
vignar.r*  de  Mauriac. 

MIHKMüVT,  vg.  Dordogne,  eum.de  Mau- 
zens.  C*'  du  ftugue.  - Foires  le  mercredi  de 
cinq' le  moi*. 

MIRERONT,  petite  ville,  fl. -Garonne 
(LanglKiIor).  an-,  rtâ  13  k.  de  Mnrt-t,  mut. 
ri  f-j  d’AuterWc.  Pop.  I,ï5î  h. 

Klle  e»t  bâtie  sur  un  cotenu  euln  n meut 
tapissé  de  bois,  au  milieu  desquels  «oui  dissé- 
miné* eâ  et  la  de  lu-n^imiv  villages  et  quel- 
que» châteaux. 

P*  T ».  i r du  général  d'artillerie  Tmi.it. 

Briqueterie.  — Foirrs  le-  |.\  mai,  2s.wpt., 

9 déc.,  lundi  âpre»  le*  Roi*.  et  I*  lundi  «le 
carême. 

MIRKMItXÎ,  \ g.  Pui-te-Dômc ( \uv«'r;»ie), 
arr.  et  à II  k.  de  H loin,  rai*|,  et  •*  de  Punt- 
au-Mur.  Pop.  1.551  h. 

M I RF.PF.ISSET , joli  village,  Aude  il.an- 
gtmlnc).  arr.,  et  & 18  k.  de  Narimune, 
mut.  de  Ginesta».  Pop.  34»  1 h. 

Ce  village,  situé  sur  la  rivière  de  Oise, 
lourlie  presque  au  canal  du  Midi,  qui  lui  offre 
un  «Wmurlic  facile  pour  IVxprililioa  de  se» 
vrn*.  la-  territoire  de  Mirepcwct  était  autre- 
fois rouvert  «le  Imms  immense*,  converti*  au- 
jourd'hui m riche*  vignobles;  il  produit  de* 
vin*  de  qualité  supérieure.  trés-rrrliercJiés 
dan*  |r  commerce  et  estimé*  de*  gourmets  jw>ur 
leur  délicatesse.  On  y récolte  aussi  beaucoup 
d’huile  d’excellente  qualité. 

MIREPKIX,  'g.  n.-Prrénèes  (Béarn),  oit. 
et  k 16  k.  (h-  Pau.  cuit,  de  Oarac-prè*-N«y, 
B de  Tfiy.  IVp.  814  h. 

MIREPOIX,  Mtr  api  ci  s,  petite  ville,  Ariége 
(IjmgiH'doc),  orr.  et  à 23  k.  de  l\imicr*,  rhef- 
I.  de  canl.  Cnrr.  Gîte  d'étape.  Collège  commu- 
nal. A 769  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de» 
lettre».  Pop.  4.160  h.  — Tmih  tertiaire  , 
moyeu. 


Autrefois  é«éché  dan*  le  haut  Languedoc, 
pailemcnt  et  généralité  de  Toulouse,  inten- 
dante de  Ijinguedoc,  rerette,  chapitre  et  sémi- 
naire. 

Quelque»  auteur*  jx-ww-nt  que  Mirepoix  était 
jadis  la  principale  ville  de*  Tosco  Deuniiari 
dont  parle  Pline.  Celte  ville  antique,  que  dé- 
truisirent sou» doute  le*  fkitli».  le»  Vaiubh*  ou 
le»  Sarrasin*,  fut,  ver*  l'an  1000,  ivliâtie  sur 
U rive  diode  du  Lrrv,  entre  la  riviere  et  le 
coteau,  «m-  la  (irolncliuu  d'nu  • bâteau  fort 
qui  venait  d’y  éüe  construit,  cl  dont  ou  voit 
encore  des  reste.»  inqioxaiit*;  die  reçut  alors  le 
nom  ch-  Miraptv  h ou  Mirapic,  dont  ou  a fait 
Miir|»oix.  En  1289  cette  ville  fut  détruite  de 
fond  eu  romUe  par  une  inondât  mu  extraordi- 
naire de  la  riviere  du  Lcr*,  que  grossit  encore 
la  rupture  d'un  grand  lac  qui  cxufail  prr*  de 
Puivert;  le  rhàleau  fut  seul  préservé,  par  sa 
po'itiuu  élever»  de  ce  grand  désastre,  qui 
|M»i1a  la  désolation  dans  la  contrée.  Les  liabi- 
tants  qui  (Mirent  i’cVliapper,  *e  réJugièivnt  sur 
tu  rive  gauche  de  la  rivière,  où  il*  bâtirent  l.v 
ville  actuelle.  Eli  1363  celte  ville  fut  pillée 
et  iiKTndiec  par  une  truiipc  de  maraudeur* 
commandé»  par  un  nommé  Jean  Petit.  Quelque 
temps  apres  les  habitant*  IVuvi tonnerait  de 
larges  fossés  cl  lYntourercut  de  murailles,  un 
l’on  eut  rail  par  qu.it  r»-  portes. 

I.e  plus  ancien  dui'iiment  qu'un  ail  du  châ- 
teau de  X1ire|Nii\,  dont  le»  reste»  attestent  la 
puissance  de  son  fondateur  et  ruchameniriit 
de*  gurrre»  de  son  épi  -que,  r*t  de  1062.  Il  y 
est  dit  que  te  eliàit  aU  lut  pri»  le  22  w-pleuibre 
1if»9  par  l'a  r ri  m->-  de*  croisés  commandés  par 
.Simon  dr  Mmitfort»  âpre»  um-  ié»istaiMv  qui 
u’cul  pour  uhjrt  que  d«*  favoriser  la  fuite  de 
Roger,  seigneur  de  Mirepoix,  qui  l’oeiril| w* i I 
avec  un  p lit  déla<l»ei  tient  de  suld.il*.  Le  tlià- 
teau  de  Mirepoix  lui  donné,  a ver  titre  de  ma- 
réchal de  la  l'i'i  à <>u.  de  Ldi»,  un  det  lieu- 
tenant* les  plus  distingué*  de  Simon  de  Mont  • 
fort.  Roger  m-  léfngia  av«e  se*  gens  au  château 
de  M.mw'gur,  ou  il*  fuient  tou»,  rumine  héré- 
tiques. iinpitotaMemeul  pissé*  au  fil  de  l'épée. 
Rrpris  en  1223  par  Raimond  Roger,  cuinte  «le 
Foix,  qui  uiouruf  d'une  maladie  contractée  a 
ce  siège,  le  eli/ileatl  «le  Miivpnix  iviitra  bientôt 
eu  ht  (Mi»«e**ioti  de  Guy  de  ldi*,  et  devint 
depuis  la  rviidi-urc  de  se»  desceiiibnU  en  ligue  , 
droite,  jusqu’au  xvi*  s ht  le,  éjxwpn- a laquelle  j 
il  prit  le  nom  de  château  de  Trrride.  Voici  à 
quelle  occasion  : 

Jean  de  Levis,  treiririnr  seigneur  de  .Mile- 
|ioixT  épHiva,  le  13  lévrier  J.%63.  ('atheriiie 
I rsulr  de  Lotnagnc.  fille  d'Antuiue  de  Ia>ma- 
gne,  victimle  sir  («imuis,  Itiron  de  Tcrride 
(ch&teau  situé  prei  sir  neaumont -sle-Lomagne). 
Klle  f«tr1a  evi  dot  à son  cjvoiix  la  iKimnnie  ds' 
Tmmle.  à condition  que  leur  postérité  join- 
drai! ce  nom  et  relui  de  î/mugne  au  nom  de 
Levis,  fis  eurent  huit  enfant*,  duut  l'un  d'eiu, 
Jran  de  Idis,  rrnil  le  nom  «le  comte  de  Tcr- 
ride. O terrible  seigneur,  redouté  et  aimé  de 
ses  voidus.  parce  ipn*  vou  enracteir  offrait 
tout  a la  foi»  un  rnébngi*  de  dureté  et  de  Ixmtr , 
inounit  en  1 641  dan*  le  chkleatl  de  Mirepvix. 


qu’on  a depuis  a|»pelé  le  chiteau  Tcrride,  nom 
qui  ne  lui  porta  pas  bouheur,  car  hieutdt  après 
le*  seigneur»  de  Miivjkmx  transférèrent  leur 
résidence  au  château  de  Lugardr,  dan*  b cuiu- 
tnuDc  de  ce  nom.  à 4 kilomètre»  de  Miir|inix. 
O château,  cité  à juste  titre  connue  un  édifîrr 
iiv»-rminn|uahlf.  fut  signalé  à l'époque  de  la 
première  révolution  comme  château  fort,  et  en 
grande  partie  démoli,  quoique  ses  large*  irr- 
rosse».  les  tour*  qui  le»  flanquaient  aux  quatre 
angle*.  M avenue»,  eussent  été  rmlirlli*  k 
grand*  frai»,  de  maniéré  à faire  perdre  l’idér 
dr  «es  ancimne*  fortifications  et  di*  son  rarar- 
tere  primitif.  Sa  luinc  est  à déplorer.  |wrw 
t|U*il  eût  pu  recevoir  nue  destination  avanta- 
geuse et  profitable  au  |»ays. 

Il  ne  reste  plu*  de  l'oncieu  château,  «pii 
(lassait  k juste  tiliv  (tour  uu  dis  plu»  beaux  du 
nndi  de  la  Fraum,  qu’une  tour  carrée  en  pierre 
de  taille,  Inen  ctuuervee,  qui  sert  d'hahitatimi; 
un  grand  corp«  de  logi»  délabré,  liâti  <n 
pierres  et  eu  Ijriqurs;  une  enceinte  de  fouvé* 
comblé*  en  grande  (iai  tic  de  mine*  el  de  de- 
liria ; deux  pont* , une  »our  en  place  d’arme- 
entourée  de  meurtrière»,  cl  les  mtes  d’une 
enceinte  de  unir»  flanqués  de  tourelle*. 

Mncpuix  était  autretm»  le  su-gr  d’un  évérhe, 
érigé  eu  1318  et  Mipjiiïim*  evi  vertu  du  c<ni- 
■ onblde  18(»1 . Cette  ville  c*l  agiénblmicni 
située,  sur  le  Lers,  qu'on  ) passe  sur  un  Uxni 
(suit.  Elle  est  bien  bâtie,  propre,  embellie  «le 
lielle»  plantation*,  et  ornée  dr  fontaine*  publi- 
ques almienli'cs  par  une  machine  hydnuiliqnr 
r\è  uliv  sou.«  b diieetiou  du  ci-lrlm*  nieratu  • 

* uni  Aluidie  8e*  | bers  publique»  vint  vaste*, 
bien  (dautée*  et  fort  agréables;  la  grande  place 
«i»t  « ivt c urée  de  galeries  couvertes.  Les  brges 
f«mé«  (pu  Fnitouraii-ut  aulrelois  «ml  été  mm* 
blés  il  y a déjà  |dusieurs  aimée*,  rt  forment 
aujourd'hui  quatre  émirs  ou  ixnilrvanl»  qiiYm- 
iN'llissenl  dr  U Iles  plantation*. 

Miirpoix  |M>**ede  un-  Ih’I  et  vaste  bmpfor 
bâti  sou»  la  dirvvtioa  de  M.  Mercadier.  an- 
cien ingiiih-ur  ru  chet  du  déitartcmeut.  -m  an 
terrain  déj*end;int  de  l’ancien  luupîiv  qui  lut 
démoli.  l es  travaux  du  uouvau  bâtiment  , 
cominetict** eu  178U  vmi  lesauvpicrs  de  M.  de 
(junlxiu,  dernier é*é(|oc de  Mirvqmix,  ne  furent 
terminés  qu’m  1789.  et  b dépense  s'eu  éleva 
à b somme  de  79.271  fr.,  provenant,  «avoir 
25.2001V.  de  don*  fait*  parM.  l’évèque  det  >n- 
Iwn,  8.000  fr.  d’un  seronr*  areoidé  par  le 
diocèse.,  13,500  fr.  rtivirtm  de  don*  fait*  |r,r 
divers  particulier*,  et  le  surplus  «le  b caisse  dr 
rhotpire.  La  disposition  iMiimiM  du  liAliin* ■«* 
a permis  d’y  placer  depuis  une  pension  H de* 
«•rôles  o«i  la»  jeune*  peruinm-s  suivent  b»  k-- 
^on*  de*  profeswurs  attnebés  au  collège  de  b 
ville  ; une  école  primaire  pour  les  jeunes 
élève»,  et  une  fKMode  «Yole  toute  gialnite  pour 
le»  jeunes  tille*. 

L'église  (Nimixsiale,  qui  n’a  jamais  été 
achevée,  mai»  dont  on  admire  le  ebour  en- 
touré dr  sept  chapelles,  est  surmontée  d’un 
clocher  » flèelie  d'une  exécution  ramai  qualité  ; 
il  s’élève  jusque  ver»  le  tiers  de  sa  hauteur  «m 
forme  «le  tour  carrée  que  coumune  une  galerie 


Digitized  by  Google 


MIRKYAL. 


MIROIR  (If). 


MISMIX44.. 


607 


flanquée  aux  «|ualrr  anglr*  de  qnjliv  Icp-rw 
fi  dcgatUr*  |)irami<lcs.  el  d’où  s'élance  daiu 
le»  air»  une  Herbe  octogone  lièri\«re  à tous  «*i 
angle*  de  consoles  ou  modillons.  A l'un  des 
angle*  de  la  tour  ram*  se  lie  uoe  petite  tou- 
relle octogone  qui  renferme  l'esralier. 

Le  eimrtin*  est  entour*  de  larges  allées  bnr- 
«ke*  de  rvjiré»;  on  y remarque  une  grande 
chapelle,  de»  auteU,  des  monuments  luuebres 
ombragé»  de  Mules,  de»  massif»  d'arbre»  et 
d'arbmsraux  divers  mêlés  île  Heur»,  et  une 
belle  croix  en  fer  élevée  sur  un  pséxlestal  en 
pierre  de  taille. 

Le  pont  jeté  sur  la  rivière  du  Lers  est  un 
de»  plus  beaux  du  Midi  : commencé  «si  1777 
d 'après  les  principes  du  célébré  Pcv  ronnet  et 
sur  le  plan  de  M.  de  («sriguy.  membre  de  l'a- 
cadémie de»  sciences  de  Tou  Imite  et  ingénieur 
de  la  prorince  de  Languedoc , il  fut  achevé  en 
1791.  Ce  pont,  en  bd  les  pierres  de  taille,  a 
sept  arches  d'environ  40  m.  d’ouverture  et 
d’une  exécution  '|virfaitemeut  soigner  ; il  ne 
laisse  à désirer  qu’un  peu  plus  de  largeur.  La 
chaussée  qui,  par  au  plan  parfaitement  liori- 
iontal,  lie,  sers  le  midi,  le  pont  à la  ville,  et, 
vers  le  nord,  aux  embranchements  des  routes 
de  Carnsvioaiie  au  levant,  et  de  V illefranche 
au  couchant,  est  aussi  tout  à fait  digue  «le  re- 
marque : elle  a,  non  compris  le  pont,  plus  de 
400  m-  de  longueur.  *ur  6 m.  de  hauteur  et 
12  de  largeur,  en  augmentant  toujours  vrrs  m 
base.  — A une  <*ourte  distance,  et  presque  en 
face  du  pont , on  voit  Je*  restes  d'un  ancien 
couvent  de  cordelim,  dons  l'enceinte  d'un 
vaste  enclos  où  «-si  le  tombeau  des  ailleurs  du 
maréchal  Clnuirl,  naguère  |ios*c*ftcurs  de  cette 
propriété  , qui  s'étend  «ur  le  revers  du  coteau 
o»'i  gisent  les  ruiucs  Je  l’ancien  château  Ter- 
ride. 

On  remarque  encore  à Mirrpoix  l'holel  de 
tille,  édifice  spacieux  et  bien  distribue  : les 
restes  des  lAtimrnls  de  l'ancien  évêché. 

Biographie.  La  ville  de  Mirvpoix  a donné 
le  jour  à plusieurs  hommes  remarquai)!'-*,  par- 
mi  lesquels  nous  rtterou»  l 'astronome  Vmuu., 
que  le  célelire  Lalande  appelait  l’Iiermégiste 
français. 

le  maréchal  (Iiiiul  , mcsnlirr  de  b cham- 
bre «les  députés  crt  gouverneur  d’Alger. 

Fabriques  de  toiles  commune».  couverture* 
«le  bine.  »erges,  grosses  draperie»,  peignes  de  | 
b«m,  savon.  Fibture  hydraulique  de  laine.  — 
Aux  environ*,  exploitation  de  mines  de  1er,  de 
jaiet  et  «le  houille.  — Commérer  de  grains, 
vobillea,  oies,  renards,  rtc.  — Foire s 1rs  17 
janv.,  30  juillet,  26  et  27  sept.,  21  nov.,  len- 
demain de»  Cendres,  lendemain  du  2* dimanche 
apres  Pâques,  et  jeudi  après  b Pentecôte. 

MIRKPOIX.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr. , 
caitl.,  CSrt  à 14  k.  d’Auch.  Pop.  311  h. 

MIKEPOIX-Kt  R-TAHX  . vg.  H Maronne 
(Languedoc),  arr.  et  à 34  k.  de  Toulouse,  rant. 
et  F- J «le  Villrmur.  Pop.  520  h. 

Ml  RT  VAL  , vg.  Hérault  (Larçucdue),  arr. 
et  à 1 4 k.  de  Montpellier,  cant.  et  K de  Iron- 
tignan.  Pop.  533  b.  Station  du  chemin  de  fer 
«le  Montpellier  à Cette. 


MIKKVAl.-t. Al'RACi  AtS,  vg.  Aude  (Lan- 
guedoc), arr.,  caut.,  jTl  «ïtâ  8 k.  de  Lasirinau-  ] 
dan.  Pop.  631  b. 

Ce  village,  situé  »ur  le  Kieutort,  est  bâti  à 
l'extrémité  d'une  montagne  conique , sur  le* 
ruine»  d'un  ancien  fort,  dont  on  voit  «les  restes 
«le  rempart»,  de  jtorto  et  de  pootx-h  v u. 

Foire  U-  21  juin. 

MIRKVAVLT,  vg.  Setue-ei-Marne,  romm. 
de  Péry  , ®«le  Naiigi». 

MIRGAl DON  vg.  Seine-el-Oise,  cumin,  et 
de  St-CJn-ron. 

M1RIRF.I. , Miribellunt , hg  Ain  \ Dotnbr* , , 
arr.  et  à 24  k.  de  Trévoux,  cant.  de  Monthicl. 
C3.  *or.  A 479  k.  de  Pari»  pour  b taxe  des 
lettres.  Pop.  2,636  h. 

Autrefois  marquisat  en  Tresse,  diocèse  de 
Lyon,  parlement  . intendance,  bailliage  et  re- 
cette de  DijOU,  chef-lieu  d’un  mawlemrbt. 

Ce  bourg  occupe  r«rmpl»tnn«iit  d'un  an- 
cien castrum  romain  , cousti  uit , à ce  qu'on 
présume  , quelque  temps  apres  la  victoire 
remportée  par  César  sur  les  Helvétieu*.  Tout 
porte  à croire  qu'il  fui  Iwnitôt  entouré  de  t-uns* 

1 tmetions  et  tonna  une  petite  ville  qui  prit 
| le  nom  de  b forteresse.  Sou  arceinlt;  s'étendit 
| nu  sud  jii»«|u'au  pied  du  coteau  , et  pouvait 
! avoir  de  l'est  à l'ouest  une  largeur  de  500  m. 
j la-s  mur»  de*  maison»  étaient  bâti»  en  brique* 

I et  en  cailloux  rmilé*  ; mus  être  d'une  grande 
| élévation,  ils  étaient  d'une  épaisseur  rxtraordi- 
! uairc  ; les  ouvertures  étaient  petites  et  |>cu  nom- 
bvvuae»  , le»  rue»  étroites  et  tortueuse*,  la-* 

I rmun*  du  ehi'itenu  . située*  sur  uu  riant  rot  eau 
dominant  le  Rhône,  olïmil  encore,  malgré  les 
j injure*  du  temps  et  leur  antiquité , de»  ruines 
! digues  de  fixer  l'attention  de  rarckénlugne.  On 
i voit  aux  environ*  des  restes  «le  chemin»  sou- 
tenait!» à deux  voies  , séparée»  entre  dit-*  par 
I uu  mur  de  70  c.  d'epai-tM-ur,  ayant  chacune 
j une  largeur  intérieure  «le  2 m.  sur  2 ni.  60  c. 
j d'élèvatnin  ; elles  sont  voûtées  à plein  rintrt*.  el 
! |ur Hissent  avoir  été  couàlruiles  pour  servir  dr 
romumunaliun  aux  hjrtercvMr»  bâtie*  jiar  les 
Romains  depuis  Lyon  jusqu'à  t-eneve. 

Foi r n le  lundi  avant  b bt-Jean-Haplhtr  , 
lundi  âpre»  la  Nuire- Dame  d'août  et  lundi  apres 
b St-Martin. 

Ml  Ht  BEL,  vg.  Drôme  (Dauphiné)  , arr.  et 
à 96  k.  «le  Valent*  , rant.  et  » de  Komans. 
Pop.  *57  II.  — Foire*  h 40  mars  et  9 «Jée. 

MIHIBEL.  vg.  /tire  (Dauphine) . arr.  et  à 
40  k.  de  («renoliie  , eaut.  de  St-Laureut-du- 
Pont,  C-'  des  Echelles.  Pop.  2,933  II.—-  Foires 
les  2 juillet  et  22  sept. 

MIRIHKI.  I.AX4HATRK.  vg.  /tire  (Dau- 
phiné),  nrr.  rtà  30  k.  de  Grenoble  , rant.  et 
M de  Moneslirr-d«v4'i«*rmout.  Pop.  481  h.  — 
Foire  le  1 1 août. 

MlRMANIïK, , vg.  Dnime  (Dauphiné),  arr. 
et  à 28  k.  de  Valence , rant.  et  CS  «le  Loriol. 
Pnp.  2.488  h.  — filatures  de  *oi«.  — Foires 
les  40  juin,  3 août,  7 ort..  3 no*.,  13  déc.  et 
le  lundi  apres  le  second  dimanche  de  jmllrt. 

MIROIR  ^k),  vg.  S nône-et- Loire  (bourgo- 
gne), arr.  rt  à 13  k.  «le  Louhans,  cant.  el  £3 de 
Cuucaux.  Pop.  1,071  h. 


t>n  y remarquait  autrefois  une  ahUive  cêle- 
bre  . foudi-c  en  1131  , dont  le*  vitraux  rt-prê- 
xulaimt,  eiitn-  autre»  iKiutluuiierii-»  curieuses, 
une  (enune  donnant  U discipline  à un  morne  , 
et  un  diable  sous  la  forme  d'un  renard  , levant 
b queue  et  éteignant  d’uu  pet  b lampe  du  sri  - 
vitrurde  Dieu. 

Lors  de  l'invasion  étrangère  eu  1814,  lui 
mou  venu ut  «lu  maréchal  Augereau  ayant  foiré 
Ire  Autrirbims  à In  retraite,  Ira  habitants  de 
cette  romniune  ie  mirent  à leur  poursuite  et 
secondèrent  vaillamment  les  eltortade»  UvMi|ies 
française».  A leur  retour,  b Autrichiens  m 
vengrrmt  de  ret  uete  de  patriotisme  en  incni- 
«liant  une  partie  dre  maisons  du  village. 

MIRVAt'X  , vg.  Somme  {Picardie),  arr.  et 
à 16  k.  d'Amiem  , tant,  et  (S  de  Villers-Ro- 
cage.  Pop.  544  h. 

MlKVII.LE  . vg.  Seine- la/.  (Normandie)  , 
arr.  et  à 31  k.  du  Havre,  cant.  et  £-3  de«  .oder- 
vüle.  P*>p.  342  h. 

ItdSl  ttN  , vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr.  rt  à 
47  k.  de  Die  , cant.  et  £3  de  Luc -en- Dim*. 
Pop.  189  h. 

MISER  K Y , vg.  Don  ht  (Franc he-Gmité} , 
.»rr.,  rt  a 7 k.  de  Ibaiinm  , ranl.  d'Au- 
deux.  Pop.  483  h. 

MISEHEY,  Mistri,  vg.  i’.ure  'Normandie), 
arr.,  cant.,  E)  fl  à II  k.  d'Evreux.  Pop. 
344  h. 

MISF.RY  . vg.  Somme  ( Picardie),  air. , 23 
et  à 10  k.  «le  Pérenne.  rant.  «le  Nette.  Pop. 
337  h. 

Ml  SON  , vg.  H.- Alpes  (Provence) , arr., 
cant. , C-3 et  à 14  k.  deSisteioo.  Pop.  1,291  h. 
— foire  le  mardi  après  b St- Antoine  (au  ha- 
meau dr»  Harmans). 

MISSE  , vg.  Deur-Sirre*  ( Poitou  ) , are. 
rt  a 47  k.  dr  Breemiiv*.  cant.  etf-jde'l  houars. 
Pop.  694  h. 

MISSH  I K vg.  Tara  (Languedoc),  are.  et 
a 15  k.  «le  bviar  , rant.  et  de  Graulhrt. 
Pop.  473  h. 

MISSKittE,  vg.  Aude  (Languedoc),  are.  e» 
» 44  k.  de  Limons  , faut,  et  £3  de  TcMiùa. 
l'op.  331  h. 

Ml  SS  Eli  Y , Vg.  Côte  if  Or , Hou  r^ivgue) , arr. 
et  à 57  k.  de  Beaune  , cant.  «h*  PouiJly-en- 
M«uilagnr,  «IrSaulieu.  Pnp.  1,136  h.  — H 
est  Mine  au  pied  d’une  montagne,  «bu»  un  val- 
lon agréable.  On  y voit  un  ancien  « lu) tenu  et 
une  jolie  promenade  plantée  d«-  Ixnux  tilleul». 

MISSII.I.AC . vg.  /.mrn/uf.  (Ru-tagne). 
arr.  rt  a 43  k.  deSaveuay,  cant.  de  SM.ildav- 
ilre-Rois . 2^  «le  Bont-CIhâleau.  Pop.  4.687  h. 

Lr  château  de  ta  Brelrecbe  , situé  » |*-u  de 
distance  de  b grande  i«mte.  prr*  «le  la  tari1*  «le 
et  nom  , était  la  maison  Migm-nrialr  île  31»»- 
sillnr.  Cette  antique  prn|iriélé  de  la  famille  «b* 
Kienx  passa  dan»  la  nuiison  «le  faim  rai  Coli- 
gnv,  qui  l’hahiij  en  1538.  Pendant  Ire  fureurs 
d«-  b Ligue,  k château  fut  pri*  par  le»  troupes 
du  duc  «le  Memrtir,  «pii  en  démolirent  les  fnr- 
tifientMRU.  Ver*  b lîu  du  xvtnè  *»«vle,  b terre 
l de  la  llrrtcsche  lut  ai-qnise  par  h-  marquis  de 
! Dtsaé  . et  an  numient  «le  b rév«ilulion  die  ap- 
{«arlenait  encore  à *on  fils  le  comte  de  Boiqi- 
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lin,  qui  iiail  épouse  M1"  de  Buuflleri.  A cette 
époque  la  RrHesrhe  était  un  ««'jour  vraiment 
mclianteur,  le  trudea-vous  dr  la  meilleure 
compagnie  et  le  séjour  de  l'opulence  et  de» 
plaisir».  On  vante  encore  la  mhn»sr  et  l'élé- 
gance de-»  ameublement* , la  magnificence  de» 
tenture»  et  des  tableaux  , le  luxe  de»  glaces  et 
des  dorures  qui  décoraient  les  appartement*. 
Aujourd'hui  ce  somptueux  séjour  de  La  gran- 
deur n’eal  |diu  qu’un  monceau  de  ruines,  asile 
de  la  elles «k  et  du  IiîImhi.  Ijt  cliarduti,  l’ortie, 
qui  se  plaisent  au  milieu  de*  décombres,  crois- 
sent déjà  dans  les  remises  et  dans  les  cours  ; 
la  s ijéi  ine  remplit  les  galeries  . dont  die  dis- 
pute IVntrée  au  voyageur,  le  lierre  et  les  rou- 
er» , tristes  »yni|tfonir*  de  la  solitude  et  de 
l'alumdon , tapissent  le  pied  des  murailles  et 
étouffent  les  arbustes  de  décoration  qui  or- 
naient jadis  1rs  terrasse*,  Tristes  elfel*  des  dis- 
cordes civiles  dont  le»  ravages  préviennent  la 
faux  du  leni|k». 

En  4793  une  colonne  républicaine  se  |iorla 
sur  le  rhàleau  de  la  Hietesriar  , le  livra  au  pil- 
lage. «I  s mit  le  feu.  En  un  instant  les  flammes 
embrasèrent  l'édilicr  ; tout  ce  qui  n'élait  |u» 
pierre  fut  roiisumé,  et  de  celte  luilMtaliun  ma- 
gnifique. célèbre  dans  tout  Je  canton,  il  ne  resta 
que  quelques  pans  de  muraille  noirci»  par  la 
luniéc.  — Eu  armant  a la  Brrlesdic,  on  longe 
les  murs  du  parc,  jadis  marqué»  pat  mu*  dou- 
ble cbarnnllr;  mais  U»  charme»  , qui  depuis 
maintes  auitérs  n'ont  point  été  mutilés  pnr  la 
serpe  de  l'émondcur  , sont  devenu*  de  grands 
arbre»  dont  le»  troncs  dégarni»  laissent  à dé- 
couvert une  vieille  muraille  . taudis  qu'à  tra- 
vers la  cime  l'ou  apnruit  les  cheminer»  eufu- 
l«ée»  du  rliikteau.  Tout  annonce  une  ina»ure 
abandonnée.  Mais  lorsque  arrivé  au  Iwrd  de  l'é- 
tang. au  delà  du  moulin  , on  s'arrête  en  face 
île  l'édifier,  il  prévenir  un  asjiect  vraiment  pit- 
toresque. Le  bàtimeut  principal  . aur»  bien 
conservé,  est  cuusiniil  en  pierre»  de  taille;  le 
centie  est  occupé  |Mr  une  galerie  doat  les 
voûte»  se  prolongent  eu  arcade»  dégante.»,  tau- 
dis qu'aux  deux  extrémité*  s'élèvent  deux  |ie- 
tils  pavillon»  bâtis  eu  brique*  , et  recouvert* 
d'une  couche  de  plâtre. 

Foires  le*  Si  juin  et  I"  août. 

Ml. SM  Kl  AC,  v|.  Morbihan  (Bretagne),  arr. 
et  k 44)  h.  de  \ aimes,  cant.  de  Rurhrfntl-cu- 
Terre,  K de  Maleslnnl.  Pop.  6r>4  h. 

M1SSISSIEI . vg.  Pns-tfe-Cn/ni».  comm.  et 
E d‘  Airr-Mir-lo-Lv  ». 

M!S.sn\  , vg.  fondes  (IhM icngiM-  . arr.,  ^ 
et  #20  h.  de  Ih\  . ram.  «le  Pouillon.  Pop. 
1,023  h. 

MISS  Y.  vg,  Calvathti  | \nmiaiidir} , arr.  ef 
è 18  h.  de  Guéri,  cant.  et  de  \ illcr*- Bocage. 
Pop.  632  b. 

MISSY-ACX-BOIS  . vg.  Aisne  (Picardie), 
arr..  Qj  et  a 10  U.  de  S tissons . vaut,  de  Vîc- 
sur- Aisne.  Pop.  185  h. 

MISSY-I.ÈS -PIERREPONT  , vg  .Aime 
(Picardie) , arr.  et  à 15  k.  dr  Ijkmi.  cant.  dr 
SàwMUjr,  g)  de  Notie-Ilainr-dc -Liesse.  Pop. 
108  h. 

MISSY'SUR-AISAK.  vg.  Aisne  (Picardie). 


arr.,E;  et  a 10  k.  deSoisson»,  cant.  de  Vailiy. 
Pop.  435  h. 

MISSYSIPI.  vg,  CôtM«ft,.\orJ,  corara.  de 
Plouagat.  de  Chitdaudren. 

MIS  Y.  vg,  Seine-et-Mame  (Bric),  arr.  et  à 
34  L.  de  Fontainebleau,  cant.  et  2FJ  de  Monte- 
reau.  Pop.  “06  h. 

MITHEI  IL  (Grand  et  Petit-)  ♦ vg.  Seine- 
et -Marne  , comm.  de  Mourruux  , «F)  de  Cou- 
lommiem. 

MITRE  (St-)  t Caslrum  sam/i  Mi  (ri , vg. 
Ho  tuhetitu- Rhône  (Provence),  arr.  et  à 47  k. 
d'Aix,  cant.  d'Istra,  E de  Martigues.  pop. 

1.224  h. 

Ce  village  est  entouré  de  remparts,  terminés 
par  une  terrasse  qui  permet  d'en  faite  couimo- 
dément  le  tour  : on  y entre  par  deux  portes.  Il 
est  bâti  sur  un  (dateau  d'où  l'nu  domine  toutes 
les  ctilliiies  des  eux  irons,  et  d'où  la  vue  s'étend 
»ur  un  horizon  immense  du  roté  du  sud  ; ellr 
se  confond  avec  la  mer  : (h-  celui  de  l'ouest 
elle  embrasse  la  Cru u , la  Camargue  , la  ville 
d’Arles  el  1rs  montagne»  du  l^mgmxloc  : vers 
lr  nord  elle  ne  a'arrète  qu’au  k montagues  du 
Dauphiné;  à l'est  elle  atteint  les  sommités  des 
Alpes.  ( ii  nsoisavaul  l'équinoxe  de  pnntem|is, 
el  un  mois  apres  celui  d'automne,  on  voit  dis- 
tinctement, un  quart  d'heure  apres  le  cuueher 
du  soleil,  lu  chaîne  des  Pyrénées. 

Aux  en»  irons  on  remarque  le»  mine*  de  la 
ville  romaine  de  Maritima  : ces  ruines  sont 
trés-cnusidéraldes,  mai*  dans  un  grand  désor- 
dre ; il  ue  reste  sur  place  que  quelque»  paus  de 
muraille»  . une  tour  ruinée  , nue  coiotme  de 
grès,  quelques  restes  de  quais . et  une  gronde 
quanlité  de  tomheaui  taillés  dans  le  roc. 

Fabriques  d'huile  d’oliv’rs. 

MITROIX  , vg.  Aniïrhe , comm.  et  Fl  du 
Ilourg-S  t-  Andéol . 

MM  R Y t vg.  Mearll te,  comm.  du  Ménil- 
Milrjr.E)  de  JScuviller-Mir-Muvelle. 

MITIlY-MORY,  l»g  Seiur-ti-Mnrne  (Ile-de- 
France)  . arr.  et  à 24  k.  de  Meaux  . cant.  de 
Claye, C-3 dr  Villr-Pari»is.  Pnp,  1 ,478  b.  Sur  le 
ratial  de  l’Oureq. 

L'église  de  Mitrv  peut  éu«  mise , par  son 
étendue  el  sa  ri-gulanlê  , au  nombre  de»  plus 
Iwllev  dr  rarnindisveuirnl  de  Meaux.  Sou  pion 
pi  évent r trois  nefs  dans  la  partie  antériruir,  et 
cinq  nefs  dep«iis  le  chœur.  Elle  est  ornée  et  bien 
entretenue  ; le  peintre  le  Sueur  avait  décoré  ja- 
dis le  maitre-aulrl  d'un  de  se»  meilleurs  ta- 
bleaux représentant  l'Annonciation  , qui  orne 
maintenant  le  musée  royal. 

I u usage  luirlmre  a subsisté  dan*  ce  bourg 
jusqu'à  l'époque  de  la  révolution  de  1789.  Si 
nue  femme  ou  une  fille,  de  quelque  âge  que  ce 
soit . était  rencontrée  par  un  homme  dan»  le» 
champ»  , dans  le  chemin  . ou  duus  le  v illage 
meme,  de  nuit  ou  à la  brune  . seule  et  sans  lu- 
mière. celui  «pii  la  rencontrait  était  autorisé  à 
la  meurtrir  de  coups,  même  à lui  ôter  la  vie  et 
à «n  faire  prude  ni  suite  (ou  ]wut  consulter  à 
ce  sujet  Part.  34838  de  la  BiÛiotliequr  histo- 
rique de  la  France). 

P* TOU  de  l'architecte  Masci*. 

Foires  les  18  et  19  oct. 


M1TSLHDORF,  vg.  B.-Rhin  (Alsace),  arr. 
rt  à 20  k.  de  Wissembourg  , cant.  et  ES  de 
Wcrrth-sur-Saurr.  Pop.  474  h. 

M ITT  A IN  VILLE,  vg.  Seine-et-Oise  (Beau- 
té), arr..  cant.  et  à 18  k.  de  Ramliouiilct , H 
d'Epemon.  Pop.  406  h. 

M ITT  A IX  VI  1,1.1  EUS , vg.  Eure  - el  - Loir 
(Bcaure),  arr.  et  à 15  k.  dr  Chartres,  cant.  at 
r-;  de  Cuunille.  Pop.  441  h. 

MITTK.I.IIERtillEIM  , vg.  H. -Rhin  (Alsa- 
ce), arr.  el  à 15  k.  de  Srhdestadt , cant.  et  FI 
de  Rarr.  Pop.  975  h. 

MITTKEBRON.N  , vg.  Mrurthe  (Lorraine), 
arr.  rt  à 17  k.  de  Sarrchourg , cant.  et  E de 
PliahlMMirg.  Pop.  794  h. 

MITT 'KLM  Al  SBERGEX  . vg.  B. -Rhin  (Al- 
sace ) , arr.,  F]  rt  à 5 k.  de  Strasbourg  , cant. 
d'OlirrhiiiihliergeD.  Pop.  220  h. 

MITTELH AISES  , vg.  B.-Rhin  (Alsace), 
arr.  rt  à 22  k.  de  Savrrnc  , cant. et  £3d'llorh- 
frlden.  Pop.  609  h. 

MITTF.I.K  l'HTZ  . vg.  B.-Rhin  , comro.  de 
Rangcn,  £2  de  Wasseloiuie. 

MITTKLMI  KSPAEM  , vg.  H. -Rhin  (Al*a 
ce  ),  arr.  et  à 19  k.  d’Altkireh  , cant.  et  r-]  de 
Ferrrtte.  Pop.  368  h. 

MI  ITELSt  H.EFFOLNHEIM,  vg.  B.-Rhw 
(Alsace),  arr.  et  à 14  k.  de  Strasbourg  , cant. 
cl  £3  de  Bnimalh.  l'op.  308  h. 

MimiWlHK.vg.  U. -Rhin  (Alsace), arr. 
rt  ■ 12  k.  de  Colmar,  cant.  et  £3  dr  kaysers- 
lierg.  Pop.  797  h. 

MITT KK.HII KIM  . ou  Mm» roi»,  vg.  Meur- 
the  ( Lorraine),  arr.  cl  à 23  k.  dr  Sarrrlmurg  , 
caut.  et  de  Eèuélruuge.  Pop,  1 ,090  h. 

Mi  nois  . vg.  Catmdoi (Normandie),  arr. 
rl  à 23  k.  de  Baveux,  cant.  rt  fei  dr  St-Pimr- 
•ur-Divrs.  Pop.  209  h. 

MIT 7. AMI , ou  Mrrus  , vg.  H. -Rhin  { Al- 
sace), arr.  rt  » 46  k.  de  Belfort , cant.  de  8t- 
Amario,  de  We**erling.  Pop.  650  h. 

Ml  VOIE  ( la  ) , vg.  Loiret  t comm.  et  Fl  de 
Boy  ne». 

MI-VOIE  ( 1rs  lande*  de),  lieu  dn  dép.  du 
Morbihan  ( Bretagne),  situé  entre  Ploerroel  et 
Josodiu,  fameux  par  le  combat  de  trente  Brr- 
Inm  contre  un  uombre  égal  d'ennemi*.  Ce  com- 
l»ai , crléliré  dans  toutes  les  annales  de  la  Bre- 
lagne , rhantè  par  t«u  le»  trou  vert»  de  cette 
praviuce,  est  une  action  connue  aujourd'hui  dr 
tout  le  mwide  jusque  dans  ses  moindres  détail»; 
cependant  nous  croyons  nécessaire  dr  la  rap- 
porter sommairement  ici.  — L’au  1351.  pen- 
daul  une  de*  trêves  qui  siu|»etMlirent  de  tein|s> 
en  temps  l'eUusion  du  sang  humaiu  . Ion  de  U 
longue  guerre  que  lit  Charles  de  Blois  au  comte 
de  Mont  fur» , son  compétiteur,  pour  !a  posses- 
sion du  duché  de  Rrrtagnr  ; pendant  une  de  ce» 
trêves,  dis-je.  1rs  Anglais,  auxiliaires  dn  parti 
de  Moutfort , occupaient  la  » ilie  de  Ploèrmel . 
son»  le  commandement  d’uo  chevalier  que  le» 
ancienne*  chroniques  appdleut  Brmbro  mi 
Bremliro,  mais  que  l'on  croit  être  un  Pembrock . 
dont  le  uum  est  défiguré  par  une  de  ces  altéra- 
tions de  nums  [>n»prr»  si  communes  dau»  nu* 
vieux  auteurs.  D'une  autre  part . Koliert  dr 
Beatinvannir,  maréchal  de  Bretagne  , coraman- 
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dait  dan»  Josselin  pour  Charles  de  Blois.  Mal- 
gré la  suspension  d'armes  . les  Anglais  de  la 
garni  sou  de  PIoérrarl,  peu  soucieux  de  l'obier - 
vatiun  de  la  Irène,  faisaient  de  fréquente*  ex- 
aimions  dans  1rs  <ani|Mgm-»  du  territoire  de 
Josselin,  détroussant  1rs  voyageurs  , pillant  les 
pauvres  paysans  et  enlevant  leurs  l>e*tiaux.  — 
Quelques  - tuis  de  ces  malheureux  se  rendirent 
au  chalcaii  de  Josselin , et , se  jetant  aux  pieds 
de  Beaumauuir,  iaiplorèteuf  u protection  rwi- 
lie  1rs  maux  que  leur  faisaient  éprouver  1rs 
Anglais,  au  mépris  du  droit  des  gens  et  de  la 
foi  de*  traités.  Le  boUc  guerrier  accueil  lit  leurs 
plainte*,  les  consola,  et  leur  promit  une  prompte 
réparation  de  leurs  griefs.  Il  se  irudit  iuronli- 
nent  a Plormtel  ; là  il  trprocha  à Brrmbo  sa 
déloyauté  et  ms  iulractious  à la  trêve  : celui-ci 
répoudit  au  maréchal  avec  une  insolence  qui 
rofTensa;  il  s'ensuivit  nalurellrmait  une  vive 
altertatiuii , dont  le  résultat  fut  un  défi  dr  se 
rond  «tire  au  nombre  de  trente  contre  trente 
de  |wri  ri  d'autre. — En  apprenant  ce  défi,  tous 
le*  gentilshommes  de  la  garaisou  de  Josselin 
briguèrent  l'bouneur  de  faire  partie  des  Imite 
conil  aillants,  rl  Beau  manoir  fut  embarrassé  re- 
lativement à la  préférence,  loti*,  par  leur  va- 
leur, avaient  un  droit  égal  d'étrr  élus,  et  le 
nuiréchol  craiguail  d'humilirr  |«r  un  rrfus  ceux 
qu'il  ne  ]»ourrait  comprendre  au  nombre  de  ses 
compagnon»  d'amies  ; il  fallut  pourtant  choisir. 
Too»  les  liistorieus  de  Bretagne  nous  ont  trans- 
mis les  nom»  de  ce*  trente  preux  ; ils  varient 
pourtant  à l'égard  de  trois  ou  quatre.  — Brcm- 
liro  , de  son  côté,  éprouva  un  embarras  d'uu 
autre  genre  : il  ne  |mt  trouver  dons  au  garni- 
son assez  d'Anglais  pour  conqdéter  le  nombre 
de  trente.  Il  fut  obligé . pour  y atteindre,  de 
prendre  des  Flamand*  auxiliaires  et  même  de* 
Breton*  du  parti  de  Montfurt.  — Au  jour  fixé 
pour  le  rom  lut  ( le  27  mars  1351  ) les  cham- 
pions do  dan  partis  , armés  de  toute*  pm  rs  , 
montèrent  à cheval  et  se  rendirent  au  lieu  dé- 
*igt»è  pour  l’action.  C'était  |»ré*  d'un  gros  chèue 
situé  au  milieu  d’une  lande  et  nommé  le  Chêne 
de  Mi-Voie . parce  qu’il  était  juste  à moitié 
chemin  de  Juùeliu  à Ploermd.  — Arrivés  en 
ce  lieu,  la  combattant*  mirent  pied  à terre , et 
avant  d’en  venir  aux  main*  il  y eut  un  pour- 
parler.  Brembro , qui  avait  fait  sa  réflexion»  , 
représenta  à Beaitmanoir  qu'ils  s’étaient  enga- 
gés trop  légèrement  pour  en  venir  à une  pareille 
aclion,  vu  l’état  de  trêve  où  étaient  leurs  prin- 
ces respectif*;  que  par  couséqueul  il  était  à 
propos  dr  leur  tletnandt-r  leur  autorisation  pour 
vider  leur  différend  les  armes  à La  main.  Il 
prouva  doue  de  s’abslniir  de  toute  hostilité 
jusqu'à  ce  qu'ils  eussent  obtenu  ce  consente  - 
ment. — Beaunianoir  et  se»  Bcrlon*.  impatient* 
de  combattre , ne  voulurent  consentir  à aucun 
délai,  et  rejetèrent  absolument  la  proposition  de 
Brembro.  Celui-ci . voyant  l’ardeur  impatiente 
qui  animait  sr*  adversaire*,  y o|iposa  l'imper  - 
lur) table  et  froid  courage  qui  fit  triompher  se* 
compatriote*  aux  fatales  ! «faille»  de  Poitiers  et 
de  Crées , malgré  des  forces  ennemies  (uni  su- 
périeures. 11  rangea  ses  compagnons  *ur  une 
aeule  ligne  de  front,  et  1rs  fit  se  serrer  étroite- 


ment  l'un  contre  l'autre,  de  manière  à présen- 
ter l'aspect  d'une  muraille  de  fer  hérissée  de 
piques,  fauchants,  épées  à deux  maius,  guiaar- 
nir*.  etc.  Dans  cette  position  il  attendit  l'atta- 
que de  ses  enuemis.  — Les  Breton*,  bouillants 
d'ardeur,  s'avanrémit  «au»  lieauroup  d'nidre 
et  se  précipitèrent  impétueusement  sur  cette 
redoutable  ligne , qu'il*  cltcrchèrent , mai»  ai 
vain,  à entamer.  Il*  se  fatiguerait . se  cosi-u- 
mèrent  en  inutiles  eflort»  , et  deux  des  leur* , 
Pierre  Paclard  et  (ïeofiroy  île  Millon,  mordi- 
rait  la  poussière.  Yves  (Jiarruel,  La  rot  de  Bo- 
drga  et  Tristan  de  Peslivieu.  aliattu»  par  Krem- 
hro  à coups  de  marteau  d’arme* , furent  con- 
traint* de  sr  rendre  prisonniers.  — La  fortune 
semblait  vouloir  se  déclarer  pour  le*  Anglais . 
mais  la  perle  de  cinq  de*  sien*  tt’ intimida  point 
Heaumanoir  ; il  fil  une  courte  harangue  à sa 
troupe,  l'exhorta  à redoubler  d'efforts , et  une 
charge  vigoureuse  fit  reculer  les  Anglais,  «an* 
toutefois  jiarveuir  à le*  rompre.  Ou  m*  liallit 
avec  un  achamrment  »aii*  exemple  jusqu’à  ce 
qu'enfin  In  deux  parti»  , épuisés  de  fatigue  et 
accablé*  |iar  la  chaleur,  se  séparèrent  d'uu 
roniuiuu  accord  pour  se  rafraîchir  «4  reprendre 
lialcine.  -—Celle  courte  suspension  d'armes  fut 
suis  ie  d'un  choc  plus  trrrilde  que  le*  premier.*. 
Heaumanoir  surtout  y fit  des  prodige»  de  va- 
leur; mais  il  fut  hle**é,  et  la  perle  de  son  sang, 
jointe  à la  chaleur,  lui  causant  une  grande  al- 
tération , il  demanda  à lioire  ; ce  fut  alors  que 
l'écuyer  < *eo4froy  du  Bois  lui  fit  celle  réponse  si 
rounue  : « Bois  ton  sang  , Beaunumoir . et  ta 
soif  passera.  » Le  maiéchol,  três-affaifdi,  allait 
succomber  et  être  fait  prisonnier  par  Brembro. 
lorsque  Alain  «h*  k cramai»  porta  à ce  derniet 
un  coup  dr  lance  dans  In  visière  qui  lui  entra 
dans  l'u'il,  jtéuélra  jusque  dan»  la  cervelle  et 
le  renversa  roule  mort.  Le  trépas  de  Brembro 
rendit  libre,  d'après  les  usage»  d'alors , h-s  trois 
Bretons  Charrue! . Bodegat  et  Pestiv ien  , qui 
étaient  ses  prisonnier*  ; ils  reprirent  leurs  rangs 
parmi  leurs  rompatriule*.  Les  Anglais,  décon- 
certé* par  la  mort  de  leur  chef,  aumnenran  nt 
à s'ébranler  ; l’un  d’eux , nommé  Croquart . 
aventurier  sans  aïeux  , mai*  d'une  grande  bra- 
voure . prit  le  commandement . leur  cria  dr  te- 
nir feTtue  et  de  bien  ut  resserrer  l'un  contre 
l'autre.  Ils  reformerait  leur  ligne  et  dispute- 
rait avec  une  nouvelle  opiniâtreté  l'avantage 
de  cette  journée  aux  compagnons  de  Beauma- 
noir.  — Guillaume  de  Moiitauhau,  écuyer  bre- 
ton, v osant  que  le  jour  s'avançait  et  que  mal- 
gré leur»  effort*  ses  compagnon»  ne  pouvaient 
entamer  la  ligne  que  formaient  les  Anglais  , 
s'avisa  d'un  stratagème  qui  eut  un  plein  suc- 
cès. Se  tirant  à l'écart,  il  fliaussa  vite  ses  épe- 
rous , monta  »ur  sou  cheval  et  fit  semblant  de 
fuir;  mais , décrivant  un  circuit,  il  revint  ail 
galop  sur  le*  Anglais , qu'il  rullxita  à coups  de 
maillet  en  les  foulant  aux  pial»  de  son  coursier 
Leur  rang  une  fois  rompu,  les  Breton*  l'enfon- 
cèrent de  toutes  parts,  et  achevèrent  leur  défaite 
eu  moins  de  rim.  — Tel  fut  le  conduit  dr» 
Traite;  la  valeur  qu’y  déployèrent  les  deux 
partis  . l'acharnement  avec  lequel  la  v ictoirr  y 
fut  disputée  passèrent  ai  proverlie  : ri  dans  la 


t suite,  lorsqu'on  voulait  parler  d'un  combat 
1 opiniâtre . on  disait  : On  s’y  battit  comme  au 
cnmiiat  dr»  Trente. 

| Très  - anciennement . à In  plarr  ou  était  le 
chêne  dr  Mi -Voie,  abattu  lar»  de*  trouble*  «le 
li  Ligue  , on  avait  élevé  une  croix  sur  la  liase 
de  Iftqnrlleun  lisait  cette  inscription  : 

••  A la  mémoire  |irrpétuelle  de  La  iKituille  de» 
1 mite,  que  Mgr  le  maresclial  de  Bras manoir 
a gaiguée  t-u  ce  lies  le  xxvu  mai*  l'an  nom 
(vieux  alyle).  » 

Otte  croix,  renversée  à la  révolutiou , a été 
remplacée  par  uu  inounmait  érigé  à la  même 
place,  ronsistant  ru  un  oliélisqur  de  granit  d’une 
forme  aimple,  mais  elegaule  et  trcs-élevér.  Sut 
l’une  de  ses  faces  est  incrustée  une  table  de 
marbre,  sur  laquelle  rat  gravée  l'inscription 
suiv  unir,  que  nuu*  av  on*  copiée  figurati vrmrnl  : 
•■Vive  le  Roi  longtemps  ! les  Bouritou*  toujours  ! 
Ici,  le  27  mars  1351,  trente  Bretons,  dont  le* 
nom»  suiv  eut,  coudait  tirent  pour  la  dél'nise 
du  pou* rc,  du  Ubourair,  de  l'artisan,  et  vain- 
quirent des  étranger*  que  de  funestes  divi- 
sion* avaient  amené»  sur  le  sol  dr  la  patrie. 
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La  première  pierre  de  ce  monument  a été 
posée  [wr  le  comte  de  foulard,  beuteualit  gave- 
rai commandant  la  13r  division  militaire 
A.-J.-B.-L.-M.  de  Cliarellr» , liaron  de  Lunar. 
officier  de  l'ordre  royal  de  ta  Légion  d'honneur, 
préfrt  du  département  du  Morbihan  . et  J.-F.- 
M.  Piou  , ingénieur  en  chef  au  corps  royal  do 
ponts  et  chaussées  : et  liéuitr  par  Pierre-Ferdi- 
nand de  Bousset-Roqueforl.  évêque  de  Vanne». 
— Cri  obélisque  est  au  rentre  d'une  étoile  for- 
mée par  di**  allée*  plantée»  de  pin*  et  de  e\  pri,». 
Auprès  c»t  une  rhnumière  où  l'on  a établi  un 
vieux  militaire  gardien  de  me  mouiinu-nl . 
Bibliographie.  * />  combat  Jn  Trente,  chro- 
nique tin  xix ' siècle,  in-18.  1838. 

Fas  vilvviLia  (de).  Combat  rie*  Trente,  liroeh. 
iu-R. 

‘ C*vr».i.».i  (C.-A.).  Ire  Combat  de  trente  Bre - 
tPNi  contre  trente  Anglais . publie  tT après 
le  manuscrit  de  la  bibliothèque  dn  roi . 2* 
édit.,  in-8.  1835. 

Prot  êt-  rerbal  de  la  ce'rr'monie  de  la  pote  de 
la  première  pierre  du  monument  de  la  ba- 
taille drt  Trente,  in  fol..  1819. 

MISE.  vg.  Lande* , coram.  de  Lit , K de 
Cavlri.  f 

Ml 7 KK1  AT.  vg.  Ain,  «mm.  de  St-Dtdier- 
de-Clularouue,  CS  de  Thoisary . 
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MIZFMF.l  X . 'g.  Ain  (Bresse).  arr.,  cant., 

53  cl  a 6 k-  de  T reloua.  Pop.  665  h. 

MIZKRIEIX  . Vg.  Ijtire  ( Furee),  arr.  rt  à 

54  k.  île  Montbrison,  cant.  (Je  Boni,  Es)  de 
Feurs.  l’op.  357  h. 

Ml/.OFN  , «g.  Itère  ( Dauphiné) , arr.  cl  à 
58  k.  de  ('.Trouble , caul.  et  CïJ  dr  Bourg-dOi- 
mua.  Pup.  655  h. 

MU  11  Kl  , «g.  Manche  v Normandie),  air.  et 
i 29  k.  de  Goulances , nuil,  et  Z7]  de  la  Hayc- 
du-Puits.  Pop.  (101  h. 

MOCA  , 'g.  Corse , arr.  *•!  à 39  k.  de  Sar- 
Itnr . ranl.  de  Pétrcto  el  Bicrhisano , J3  d’Ol- 
meto.  Pop.  537  b. 

MIMPtHS,  vg.  Seine-et- Marne,  comm.  cl 
^3  de  Château -Tandon. 

MOTS4U  R1S,  vg.  Seinr-et-Oije,  connu,  de 
Gambaisel  Maulelle,  F]  de  Houdan. 

MOIlFNF,,  Maudeaa,  Mutina,  vg.  l'au- 
dit te  (Comtal),  arr.  cl  a 8 k.  de  Carpeutra», 
cant.  et  FT  de  Mormoiruii.  Pop.  216  b. 

MOI» KM» KIM.  Vg.  H. -Rhin,  comm.  d'ill- 
iach.C*7  de  Mulhausrn. 

MOI) Kit  (la),  rivicre  qui  prvod  sa  source 
pré*  de  Zittershiim.  B.-Ahin ; die  patte  à 
Ingwjller,  Pfaffnibuffcn,  Hagueitau,  Bischutl- 
ler,  el  se  p lie  dans  k Kbin  au-dessous  du  Port- 
Louis,  après  un  mur*  d 'environ  50  k. 

BUIKLAIH,  vg.  H, -Marne  (Champagne), arr. 
H à 16  k.  de  Vassy,  cant.  rt  K de  51 -Dîner. 
Pop.  266  h. 

MOELAN,  'g.  Finistère  (Bretagne),  arr., 
v H a 10  k.  de  Quimpcrlè  , cant.  de  Pool* 
Aven.  Pop.  4,132  h. 

MOL\S.  Vg.  Ain  (paya  de  Gct),  arr.  et  à 
9 k.  de  (îcx,  cant.  et  f- j de  Fertiey.  J*up. 
233  h. 

MOKRF.  (la),  vg.  Ijoirt-lnj conun.  el  3 
deSavenay.  W. 

MOF.RES  (le»),  vg.  Sord  (Flandre),  arr.  et 
à J4  k.  de  Duukerque,  cant.de  I fond si-linote, 
EdeJiergw**.  Pop.  884  h. 

(3e  village,  situé  à gauche  du  canal  de  Bergues 
à Fûmes,  est  de  création  toute  moderne.  Les 
terres  qui  le  cotn|io*cnl  étaient  encore , au 
xvii*  siècle,  un  vaste  marais  dont  l'inondation 
était  incessamment  entretenue  j*ar  Tccoulc- 
meot  des  eaux  de»  terres  environiumles.  La 
nature  u’avaîl  fait  des  moeres  qu'un  inimmse 
égout  destiné  à recevoir  les  eaux  qui  tombent 
sur  toutes  les  tenrr»  environnante*,  et  qui  sont 
de  2 m.  67  c.  plus  élevée»  que  le  sol  des  moë- 
res,  Il  en  résulte  que  le  dtwebemeut  de  ce* 
deux  bf*  ne  pouv ait  s'opérer  qu'au  inox m de 
machine*  hydraulique*  qui  m rlex»*.srut  k» 
eaux  à une  hauteur  sullivan  te  pour  le»  ver- 
ser dan»  les  canaux  par  lesquels  elles  suut  por- 
tée* à la  mer. 

Jusqu'au  xv n*  siècle,  h*»  «noerev  n-sterent 
dans  l'étal  de  marais  ; au  temps  de»  plus  gran- 
des sécheresse»,  elles  avaient  encore  1 tu.  93  c. 
de  profondeur  ; la  stagnai  uni  de»  eaux  dont 
elles  étaient  couverte* Lufectait  l'air  dr*  contrée* 
voisines,  et  de  là  le*  épidémies  (n  queute*  qui 
moissonnaient  la  population,  particulièrement 
dans  b ville  de  Bcrguex- 

En  Tannée  1619,  b baron  Wcncesbs  de  Gr- 


IttTglier,  célèbre  ingénieur  Iwlçe,  qui  avait  mé- 
dité sur  le  système  d'écoulement  des  eaux  du 
pay  s,  lit  av  me  les  som  crains  un  traité  par  lequel 
il  s'engageait  à dessécher  1rs  moeres  dans  undé» 
bi  fixe.  Il  etituura  d'abord  ces  laes  d'une  digue, 
puis  d’un  canal  d'enceinte;  il  fil,  en  outre,  cons- 
truire un  grand  nombre  dr  moulin»,  qui  éjxiisé- 
j relit  le*  eaux  du  fond  de»  moerea,  les  élevèrent 
j dan»  le  canal  ; delà  elle*  furent  portée»  à b mer 
i par  le  canal  dr  lWrgues.Lct  écoulement  unique 
> rT riant  pa*  militant,  ou  permit  a (krbergher  de 
S pratiquer  un  écoulement  dirert  à b mer,  par  |r 
j moyen  d'une  écluse  qu’il  fit  construire  à ses 
frai*  au  fond  de  l’arriére- pu  rt  de  Dunkerque, 
et  à laquelle  if  donna  von  nom. 

Le  plus  heureux  sucre»  couronna  le»  tra- 
vaux île  crt  ingénieur:  le  dcsscchcmeut  fut  gé- 
: nérnl  et  complet,  et  dé»  l'an  1632  on  comptait 
[ cent  quarante  fermes,  formant  le  village  de 
Moeres  ; mie  1*1  le  église,  dont  le»  fomlrmeuts 
! existent  encore,  était  le  centre  de  rette  nouvelle 
| paroisse.  Quelques  heure»  suffirent  pour  dé- 
t Indre  le»  travaux  de  vingt-sept  aimées.  Les 
| Espagnols,  assiégés  dans  Dunkerque  en  1646, 
j tendirent  1rs  inondation*,  et  les  moeres  rentre- 
[ rent  sous  les  eaux.  Carlierglier  eu  mourut  de 
| clmgrin. 

IJ»-*  moeres  dev  aient  rester  entièrement  vu  Im- 
mergées pendant  un  siècle;  eu  vain,  par  lettres 
t patente*  de  1669.  Louis  XIV  ru  fit  la  conces- 
* non  à ses  ministres  Louvoi»  et  Collier! , à b 
1 charge  d’en  opérer  le  drsvécheinmt  : ils  ne  s'en 
occupèrent  |»iut,  non  plus  que  le  marquis  île 
Cauilbc  et  b marquise  de  Maison»,  à qui  le 
régent  fit  une  semblable  concession  par  autre» 
luttm  palrnlr»  du  23  février  1716.  Ij-  comte 
d'HérouxiUc,  qui  obtînt  b même  ronetnim 
m 1746,  m-  fit  un  devoir  de  remplir  le»  condi- 
tion» auxquelles  cette  faveur  était  altarhce.  Le 
i gouvernement,  pour  favoriser  son  eutrepri»«, 

I lit,  en  1754,  construire  une  nouvelle  «dîne, 

; dite  dr  b Omette,  qui  allait,  par  un  fossé  Large 
et  profond,  pratiqué  sont»  le  canal  même  de 
Ftirur»,  décharger  les  eaux  des  moeres  et  dm 
terrrs  adjacente*  dans  le  port  île  Dunkerque. 
Dé»  1764.  le  dessèchement  de  b petite  moere 
était  entièrement  fini.  Le*  suites  du  traité  de 
Versailles,  en  1763,  détruisirent  en  partie  cr» 
heureux  résultats  ; il  fallut  combler  le  poil  de 
Dunkeique,  et  démolir  l'éduxe  de  b Lunette, 
où  délmucliaiml  le»  «aux  de*  moeres  : beuren- 
^ meut  le  comte  d’Ilérouulle  avait  eu  b pré- 
caution de  faire  approfondir  de  2 tu.  67  c.  une 
; jxailie  du  Kromuwuart , jusqu'à  Berna rdslrct. 
I et  de  rabaisser  le  radier  de  celui-ci  à la  même 
I profondeur.  U en  résulta  que  b moindre  partie 
J des  moeres  resta  en  culture,  mai»  il  devint  iru- 
| possible  de  dessécher  le  reste.  En  1779  la 
cuaqioguie  hollandaise . connue  sous  le  nom  de 
i Vaudrrmey  et  compagnie,  entreprit  de  nouveau 
le  dessèchement;  mai»  le»  mesure»  militaire» 
pru»-s  en  1793  détruisirent  le»  résultats  incom- 
| pieu  qu'elle  avait  obtenu». 

En  1795.  MM.  Hrrwyu  frère»,  qui  avaient 
antérieurement  exploité  le»  moere*  belge* , 
j reprirent  1rs  travaux  dans  cri  te  partie.  Le* 
moeres  françaises  restèrent  dans  un  Hat  d'aban- 


don jiuqu'eu  1802,  époque  à laquelle  les  pro- 
priétaire» nommèrent  M.  de  Rnyser  directeur 
du  dessèchement  de  ce»  moeres  ; tu  peu  d’an- 
nées, cet  administrateur  lut  assez  heureux  pour 
réparer,  notant  que  postihle,  le  désastre  que 
ce  pays  avait  éprouvé. 

Lors  de»  événements  militaires  de  1814  et 
1815,  le  gouvernement  fit  tendre  le*  inonda- 
tion* dr*  place*  fortes  de  Dunkerque.  Rergne* 
et  de  leurs  forts;  ces  inondations  dominèrent  le 
fond  dr»  moeres  dr  S m.  33  r.,  et  Ir*  auraient 
infailliMement  englouties,  si  le  directeur  de* 
moérr*  française*.  M.  de  Buyser.  n'avait  en  b 
précaution  de  faire  pratiquer  de*  barrage*  sur 
Je*  canaux  de»  moère*.  et  sur  ceux  d'Honds- 
chootequi  communiquent  dirrclemeut  avec  1rs 
mnere*  : b même  précantion  fut  prisr  |>ar 
MM.  Herwyu, exploitant  le*  moeres  belges  du 
cdté  de  Furnrv,  (tour  arrêter  le»  inondation* 
que  le  commandant  de  Nietiporl  avait  tendue.* 
par  la  rivière  de  Dvser  ; ainsi  le*  moerrv  furent 
préservée»  d’une  perte  to(a>.  mai»  elles  *oof- 
friml  beaucoup  par  la  filtration  et  le  défaut 
d’éconlement.  Si  le*  même*  mesures  avaimt 
été  pri*e*  en  1793,  on  aurait  épargné  de  grands 
malheur*  à cette  intére**ante  contrée. 

r>rim  à l’activité  et  à la  penévénooe  de 
M.  de  Buy mt,  le  desw-clwnicnt  complet  de* 
tciTJiins  de  In  commune  de  Moère*  a été  achevé 
en  1 82G  ; il»  ne  donandent  plus  que  de*  tra- 
vaux d'entretien,  et  ce*  Hpux  qui,  peuplé  île 
reptiles  et  d'animaux  aquatiques,  étaient  pour 
l’ homme  un  séjour  de  mort  et  de  désolation,  se 
couvrent  de  riche*  moisson*,  et  offrent  à leur* 
industrieux  colons  une  habitation  Mine  et 
agréaldr. 

MOERKEJIQL'K , vg  Nord,  romra.  de* 
Moém,  S de  Bergu»*s. 

MH.  F HS.  vg.  Marne  (Brie),  arr.  et  à 45  k. 
d’Epcma y , cant.  et  H deSéranue.  1».  198  h. 

ÜUEFVHES,  vg.  Nord  (Cambrés)*),  arr., 
E et  à 16  k.  de  Cambrai,  cant.  de  Marcomg. 
Pop.  895  h. 

MOEZE,  vg.  Charente-lnf.  (Saintonge), 
arr.  cl  à 14  k.  de  Marenne*.  ranl.  de  St-Ai- 
guan,  E de  Kocbefort-*ur-Mci.  P<qi.  503  h. 

MOFP4NR,  vg.  H. -Saône  (FiaiM-hc-Com- 
lé),  arr.,  caut.,  5i3  et  à 9 k.  de  l itre.  Pnj». 
1 ,007  h.  — Fabrique  de  tu*u*  de  colon. 

MOCtKVIl.LE,  Vg.  Meuse  (.pays  Me*siu), 
arr.  et  à 16  k.  de  B*r-k-Duc.  caut.  de  Révi- 
guy,  El dTîtaiii.  Pop.  444  b. 

MOGJVEKElKS.  Iig  Ain  (DomIw»),  arr.  et  à 
28  k.  de  Trévoux,  caut.  rt  El  de  1 hoivwy . 
Pop.  1,201  b. 

Mot,  N K V 1 1 TF. , vg.  Meuse  (Lorraine),  arr. 
et  à 1 3 k.  de  Bar-lr-Dur,  canl.  d‘ Etain,  L-3  de 
Réviguy . Pop.  871  h. 

MO«SEVILLE,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 
à 9 k.  de  Clrrmont,  cant.  rt  E3  de  Liancourt. 
Pop.  21 3 b. 

jlIMiOVIlACnt  (bl.  50*.  long.  27*).  « Il 
n'eu  est  point  mention  avant  Tacite.  Cependant, 
si  nous  en  croyons  Entrope  (lib.  vu),  « lien 
était  antérieurement  décoré  d'un  monument 
élevé  à D rusas  et  à »on  fil»  Germanicm.  l>n  lit 
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Magontuu  um  «bits  Tacite  et  dans  saint  Jé- 
rôme ; «.Hun  d'autres  auteurs,  et  dans  la  No- 
tice de  l'empire,  c’est  Magontiacum.  ptoiémér 
y emploie  le  .r  au  lieu  du  v.  On  trouve  Ma- 
gonria  dans  F.utrope,  comme  dans  les  écrivains 
postérieurs  H du  moyen  Age,  Fortamt,  Ni- 
thard  et  autres.  De  là  s’est  formé  kr  nom  de 
Ma  usure.  et  avec  plus  d’altération  cher  les  Ale- 
niao»  erlui  de  Menu.  Cette  ville,  par  l'avan- 
tage de  sa  situation.  devint  La  métropole  de  la 
Germanie  première  ou  supérieure,  et  la  rési- 
dence d'un  général,  qui  sous  le  titre  de  dus 
cninm.it  niait  depm»  la  frontière  du  district  par- 
ticulier d’ A rgentoralum,  confié  À UU  comte, 
jusqu'au*  limitrs  de  la  Germanie  son  «mie  ou  in- 
férieure. Ij»  jnetroere  des  places  vous  le*  ordres 
de  ce  duc.  selon  la  Notice  de  l 'empire,  c’était 
Saletio  ou  Selti.  rt  la  dtnün  Antnnnai  um  ou 
AiHJt-maeli.  - b'Anville.  Xotite  de  F ancienne 
(»aule,  p. 

MOMES  vg.  Ardennes  (pays  Messin).  arr., 
caiit.,  S:  ; et  a 32  k.  dk‘  Carignau.  l'op.  433  li. 

MOUO.X,  vg.  Ardennes  (Chanipagix*),  orr., 
eaul.,  > et  à 2 k.  de  Mémre»,  et  â 2 k.  de 
Cluiirville.  I\'(».  4" 7 h.  — Fabriques  de 
clou».  de  canons  de  fusil*  et  de  baïonnette*. 

7101103.  vg.  Morbihan  (Bretagne),  arr.  et 
a 17  k.  île  Pioémd,  cant.  de  ln  Trinité,  {£}de 
Josselin.  Pop.  3,062  II.— Foirer  les  27  fév.  et 
2’»  avril. 

noiORKV,  vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
rt  a :?(»  k.  d’A* rancîtes,  cant.  rt  dr  Poulor- 
son.  Pop.  329  h. 

.V'Uti.VAWIIJ.E,  vg.  Srine-ei-Oise,  rom. 
de  f,-iiii>>.]‘iMiioev,'ii!\,  de  Girouville. 

MOIGXE,  vg.  ! Ile-et-Vilaine  (Bretagne), 
art.,  v d à 8 k.  de  Rennes,  cant.  «le  Mor- 
de! les.  Pnp.  373  h. 

MOIC.NY.  vg.  5n’ne-r/-0ôr  (Gaiinais).  an  . 
«•t  à 23  k.  d Hampes,  mut.  et  p;  de  MiJlv.  I». 
M fa. 

MlllM  tY,  vg.  fl. -Saône  (1  raiieltf-Cnnité), 
wr,  rt  * 19  k.  de  Litre,  eant.  et  «le  Viller- 
M‘\el.  Pop.  391  h. 

MOINE  (la),  petite  rivière  qui  prend  va 
sourpe  «Ions  le  dép.  de  Maine-et-Ldre  ; elle 
passe  «Chollet.  Montfauron  et  Clivvnn,  où  elle 
■r  jette  dan»  In  Serre  nantaise,  âpre-  un  cour» 
d'environ  30  k.  Ses  bords  vont  ou  ne  peut  plus 
pittoresque*. 

MOINES  (ih*  an*).  Elle  est  rit  me  dam  le 
g*  lie  du  Morbihan,  «ir.  rt  eant.  de  Vannes. — 

J tablusemrnt  de  ta  marte , 4 beu  les  30  mi- 
nutes. 

Bibliographie.  LEoniut  u'Armst.  I tè- 

moirr  sur  des  obi  et i tT  antiquités  trouées 

d<*n*  file  au j Moines  ( Mm»,  «le  la  société 

de*  aatiq.  «k*  Normandie,  t.  re,  p.  233). 

Moi  mont,  v g.  Oise,  contm.  de  Miliy,  CrJ 
de  Marseille. 

MOIKAK,  vg.  Gard,  conun.  de  St-Jean-de- 
Valêritrlr»  57  de  Sl-Amhroix. 

SIUM  tl'.  vg.  Oise,  cumin.  d’Angy  et 
Purs , f-Ü  de  Mouy. 

MOINERIE  (la),  Tg.  Loir-et-Cher , comm. 
«le  laiitlwnay,  yz  de  Komorantin. 


MOIX'EYICI.K,  vg.  Moselle  (pas*  Messin), 
arr.,  tant.,  r=;  et  i 7 k.  de  Itriey . P.  347  h. 

MOINGS.  vg.  Ckarente-lnf  (Sailitonge), 
arr..  cant.,  f»;rtà  H k.  de  Jonrac.  P.  432  h. 

MOIVIH'.  vg.  Loire  (Fore*),  aiT..  cant.,  (53 
et  à 10  k.  de  Moiilbrivni.  Pop.  736  II. 

Ce  village  était  autrefois  une  ville  considé- 
rable, citer  par  Ptolémée,  et  que  le  géographe 
San  son  d'AbU-ville  drrigne  *ous  le  nom  de 
Mediolanum  Stgusianorum.  Plusieurs  mines 
de  coustruetion»  romaines.  rt  de*  débris  d’an- 
tiquités qu’eu  j découvre  chaque  jour  attestent 
que  cette  ancienne  cité  était  jadis  fort  impor- 
tante. Au  couchant  de  Moingt  01»  aperçoit  sur 
un  coteau  élevé  les  reste*  d’un  édifice  de  forme 
circulaire,  dont  le  diamètre  est  «le  45  ni.;  il  est 
connu  depuis  longtemps  sou»  le  nom  ch1  Pala- 
tin m vêtus . Le  mur  qui  forme  la  partie  occi- 
dentale rt  *r|«trttirionalr  est  soutenu  à l'exté- 
rieur par  des  pilastres  carrés,  rt  l'est  conservé 
à une  hauteur  considérable.  Sur  b roule  entre 
Moingt  et  Mmitbrisou  s’élève  un  ancien  roo- 
ua*tere,  dont  le  mur  méridional,  qui  déborde 
en  a*  aut  du  |iortail.  a fait  aut refoi*  p olie  d'un 
temple  de  (jrres.  Enfin  dans  Ir*  niaiviii»,  dans 
le*  rues,  dan*  le*  jardiu»,  il  n’est  pas  raredVx- 
trairr.  k la  moindre  fouille,  de*  débris  de  co- 
lonne» nu  d'ornements,  rt  de*  médailles  d'en»* 
(te retir*  roniains. 

Moingt  powede  une  source  d'eau  minérale 
acidulé,  située  à la  droite  «lu  chemin  qui  con- 
duit ù Mnntbrisou.  Cette  source,  «lotit  h*  bossu» 
a été',  nrtto.r  depui»  quelques  années,  forme 
pendant  toute  la  belle  «aboli  un  Iml  de  pro- 
menade agréable  pour  les  habit-uit»  «le  Mont- 
brison. 

MOIXYIIJ.E-LA-JEUUX,  vg.  Eure-et- 
Ijoit  (IWaurr).arr.  et  à 17  k.  «le  Chartres,  cant. 
rt  CO  d’ Anneau.  Pop.  153  h, 

JHOIXVILLE-LE-HCHTRREAU.  bfi  Eure- 
et-lAÙr,  comm.  «le  ReclimviUe.P|tle  \oves.  | 

MOIlt A\S  (St-).  Vg.  Drôme,  comm,  de  ; 
Chàlel- Arnaud.  0'  de  Sailbu». 

MIHR  ANS,  l»g  Isère  (Dauphiné).  arr.  et  ô ' 
37  k.  de  St-Marellin.  cant.  de  Ri*»**,  \ A 1 

349  k.  de  Paris  pour  la  lave  de»  lettres.  Pop. 
4,168  h. 

Aut  refais  d incise,  parlement  et  intendance  1 
de  Grenoble,  élection  «le  Romans,  grenier  à sel , | 
couvents  de  coixlrlirr-  et  U'urwiliiws. 

Fabriques  de  coutelioric.  'I  ailbuderie.  Pa- 
peterie. Culture  rt  raonwm  de  chanvre.  f 

MOIKAXS  . petite  ville.  Jura  (Franche- 
Comté),  arr.  rt  a 20  k.  «le  St-Claude.  rh«-f-l.  ( 
«le  eant.  Cure.  Gîte  d'étape.  EL  A 446  k.  de  , 
Pari»  (mur  b taxe  «le*  lettre»,  pnp,  1,486  h.  - , 
Tirruv  tertiaire  sujiérirtir.  1 

Cette  ville  est  «tuée  dan*  ui»e  gorge  étroite,  i 
«lire  deux  moula- or»  fort  haute*  qui  b dr  ro-  1 
lient  de  toute  part  au*  veuv  du  voyageur.  Hile  : 
e*t  généralement  bien  bâtie,  formée  «le  rue»  . 
large*,  propres  rt  ornées  de  lui  le»  fontaines  ; 
mai»  sa  pusiliou  au  milieu  «le»  stériles  rocher* 
qiri  l’uivi  |np|iriit  «*n  revid  l’asprrt  tnste.  L’eà- 
|ww  d'incarcération  «mi  elle  m-  trouve  r a fait 
naître  un  Usage  assez  rare  d.m»  le*  petite*  villes . 
c’est  de  ne  commencera  haluter  que  le  premier 


étage,  où  l’on  jouit  d’un  air  plus  pur,  d’une 
atmosphère  plus  saine  : le*  rrz-dt-rhattsiée 
forment  des  écuries,  de*  caves  rt  «le»  dé- 
charges. 

Aux  environs  on  trouve  une  mine  de  fer 
en  roche,  comme  «vile  «le  Monav . — A 2 k.  «le 
là  sont  le*  ruine*  de  la  ville  d’Antre*  rt  le 
Ponl-des-Arches,  que  nous  avons  décrits  à l’ar- 
ticle Gasvnviujka*. 

Fabriques  de  chapeaux  de  paille  d'Italie.  Fi- 
lature* de  coton.  Teinturerie*.  - Foires  Ica 
30  mars,  10  mai,  22  juin,  1 1 août,  18  sept,  et 
23  no». 

MOI  R AS  , vg.  Ijot-et-Garanne , rotnin,  «le 
Laperrhe  , ^ dr  Xliramont 

MOIRAI'X,  vg.  Itère,  comm.  de  St-Didier- 
de  Bizonnes  , S do  Grandd^tnps. 

MOIRAX  . vg.  [/it-e.t-Garonne  (Agénniv)  , 
arr.  et  à 10  k.  d'Agen  , eant.  de  la  Plume,  a 
dr  La> rac.  Pop.  921  h.  — Foires  1rs  10 avril, 
20  mai  rt  30  oct. 

MOIRÉ.  \g.  Rhône.  (Beaujolais) , arr.  rt  à 
12  k.  d«*  Villefrancb*,-«ur-S.:i<nr , eant.  rt  [-J 
«le  lUns-d'Oiiigt.  Pop.  202  h. 

MOIRI  JIOXT , Vg.  Marne  (Champagne) . 
arr.  , cant. , E et  à G k.  de  Ste-MétM'h<HiM. 
iVq».  560  h. 

Ce  village  est  pitt«>rr-M|uen>ciit  situé  sur  le 
revers  de  deux  rot«*nuv  escarpés.  Il  doit  «on 
origine  et  «on  nom  à mw*  ahlovr  dr  l»éné«lir- 
tiuv,  fondré  par  le  comtr  dr  Nanterre  «t»  707. 

MCHREY  , vg.  Meuse  (pays  Messin) , arr. 
«'t  à 26  k.  de  Montmivly  , cant.  et  1“*  de  Dam- 
villrrv.  Pop.  133  h. 

MOIRIEIT , vg.  Isère,  comm.  «le  Villrtnni- 
rieu  , T-;  dr  Crémiru. 

MOIROX,  vg.  Jura  (Franch«*“Comtc),  ar».. 

' «'ant.  , v et  i 5 !•  «lr  l/uu-h--Saulnier.  Piqj 
305  h. 

MtàlRY,  vg.  Ardennes  (pus  Mr»«in)i  are. 
rt  à 30  k.  de  Sedan  . eant.  et  r?3  «k-  <brignati. 
Piq».  299  II.  - Fabrique  dr  draps. 

MClIlt  Y . vg,  .Mtrre , comm.  de  St-P^rizr- 
le-Cbvlfl , r-I  de  Magit). 

MtlINDOX  , ou  Mouikiv-u-RuiI»  . I< 
lunrr-ln/,  (Bretagne),  arr.,  bureau  d’en  régi  u. 
et  à 1 1 k.  dr  Cbàteaiibibnt , ehef-l.  «le  cant. 
Cure,  r-0  dr  b Meilleuie.  Pop,  2.303  h. 
Traaxrv  «k*  transition  m<n«'u. 

Il  c»t  situé  sur  mu-  hnutixir  . pré»  de  b rive 
droit*'  «lu  lion.  — Forges,  hsplnitntion  «le  mi- 
nerai «le  fer.  — Foire  lr  t”  juin. 

MOISKXAY,  vg.  Sc itie-et- Morne(Caûmi-  . 
arr.,  C-:  rt  à 8 k.  «k-  Melun,  rant.  du  Clsâtrtet. 
Pop.  731  h. 

MOISKY  , vg.  Côte-d'Or  , comm.  «le  Man 
gu) -Ic*-Reu1lée,  - de  Reanne. 

MtMSl.AIN’S  . vg.  Somme  (Pirardie)  , arr. 
cant.,  T*  , rt  à 8k.  de  Pérounr.  P«q».  1.801  I». 

MnisMOvr  . vg.  Oise  1 comm.  «leCaunv- 
snr-1  Isérain  . de  Fomuir. 

MtMSSAC  , lig  Cantal  : Auvergne)  , are.  . 
rant.,  C*3 <2  à 10  k.  de  Murat.  Pop.  fi3fl  h 

MOISSAt;  , 011  NoT*R-I)AMK-ni.-Y*i.nux- 
ciajui . vg.  Lozère  'bnpwlm  ' . arr.  rt  à 3| 
k.  de  Flanc,  eant.  dr  Si-Ccrtn,>in-ilr-t  jlhrrte 

d«r  Pompidou.  P«»p.  72ti  h. 
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MOI  SS  .MJ  , Mussiacum  , aïK'imur  ville  , 
Taru-et-Garonne  ( l^itgunloc  ) , cbef-1.  «Je 
smis-ptél.  (2*  arr.)  H d'uti  cant.  Tril>.  de  1" 
iuvt.  et  dr  commerce.  c-onicnu  nul.  Cure, 

fille  d’étage.  \y.  Pop.  10,762  h.  — lxa- 
kdi  tertiaire  moyeu. 

lu  fondation  de  relie  ville  remonte  à une 
rjioqur  fort  recuire.  Quelque»  écrivains  ont 
avancé  quelle  existait  déjà  à l’époque  ou  Ira 
Romain*  devinrent  maître-»  de*  liantes;  mais 
on  ne  petit  appuyer  celte  opinion  d'aucune* 
preux  es.  Des  acte*  authentiques  prouvent 
qu'elle  avait  déjà  une  certaine  importance  vers 
le  cominmcrnient  u-i  vil*  siècle.  Très-aiiocu- 
Hcmrut  un  polit,  dont  (mi  voit  encore  des  rentes 
considérables  , unissait  sous  scs  mur*  les  deux 
rives  du  Tarn,  «1  il  parait  que  ce  pont  avait  été 
fondé  sur  les  ruines  d'un  aulie  encore  plus 
anrieu. 

Lire  tradition  absurde  attribue  à Clovis  la 
fondation  d'un  monastère  à Montât  ; mais  1rs 
Imloriem  du  Languedoc  ont  prouvé  que  le  vrai 
fondateur  de  ce  monastère  est  saint  Amand  , 
évéque  de  Maestrirht,  qui  l'établit  dans  Ir  vu* 
siérle  , sous  le  reguede  Dagnlirrt  II.  Plusieurs 
souverain»  , parmi  lesquels  ou  compte  Louis  , 
fils  de  (Juirlt-mog’ie  et  de  Pépin  II,  enrichit  eut 
rrtte  abbaye  et  lui  accordcrcut  divers  privilèges. 

Pendant  les  guerres  que  sc  firent  le  comte  de 
Toulouse  Raimond  V rt  le  dur  d'Aquitaine 
Richard  , ce  dernier  s'empara  du  château  de 
Moivxar,  qui  fut  rendu  daus  la  suite  à Raimond 
VI . fils  et  successeur  de  Raimond  V.  Au  cura- 
mmrement  du  xiu*  siecle,  les  croisés,  ayant  à 
leur  tète  Simon  de  Mnidort , uxuqièmit  ]e« 
domaines  du  comte  de  1 du  louve;  le  là  août 
1212  ils  v jurent  mettre  le  siège  devant  Molt- 
sar.  Les  habitant»  avaient  appelé  dam.  leurs 
murs  un  corps  de  routiers  et  quelque*  Toulou- 
sains ; apres  s'élie  défendus  jm-iwLuiI  quelque 
temps.  rrflrrltiuaut  sur  leur  posilion  et  sur  la 
cruauté  de  Mnutforl . ils  résolurent  de  capituler, 
niais  la  garnison  s'y  op|Kisa.  Enfin . aptes  plu- 
sieurs combats  , les  habitant*  traitèrent  seule- 
ment avec  Montfort.  lui  ouvrirent  leurs  portes, 
lui  livrèrent  les  Toulousains  et  les  304)  rou- 
tiers qu'ils  avaient  fait  venir  pom  leur  défense; 
l'es  malheureux  furent  ina*«arns  sans  pitié. 
Les  habitants  rachetèrent  leurs  ninisons  du  (til- 
lage en  payant  cent  marcs  d'or  à l'avide  com- 
mandant de*  croisés.  En  m*  moi  mettant  à ce 
chef  , il»  avaient  cédé  n ta  rraintc  ; mais  t de* 
qu’ils  entrent  pouvoir  secouer  le  joug  , ils  le 
firent  avec  empressement.  En  1214  , secondés 
par  Raimond  VI , ils  attaquèrent  le  château  où 
Montfort  avait  laisse  une  garnison  ; celui-ci 
marcha  de  suite  vers  Muissac  ; Raimond  fut 
obligé  de  s'éloigner , H Montfort  entra  dans 
,M nisvac . d(Mit  il  châtia  les  habitants  , qui , se 
fiant  à sa  grnèroôlé,  n’avaient  pas  abandonné 
leurs  demeure*.  La  ly  rimnie  exercée  pas  le* 
rroi*é*  fut  longue  et  sanglante  ; mais  enfui , 
apres  emq  années  (le  souffrances,  le»  habitant» 
«le  Mnitaac  furent  délivrés  de  leur  joug. 

Dun.»  l’article  16  du  traité  de  Pariide  1229, 
les  fortifications  de  Moissac  durent  être  ravées. 
l es  inquisiteurs  y exercèrent  ensuite  leur  ter- 


rible ministère.  Moinac  demeura  fidèle  à b 
I rame  pendant  la  guerre  contre  les  Anglais. 
En  1346  le  comte  d‘ Armagnac  convoqua  daus 
cette  ville  une  atseaiMée  de  deux  députes  de 
chaque  bonne  ville  du  Languedoc , afîu  de  dé- 
IdiértT  en  commun  sur  les  moyens  de  repousser 
les  étrangers.  Le*  formications  de  Moissac  fu- 
rent réparées  en  1351  , ce  qui  n'cmpécha  pas 
toutefois  cette  ville  de  subir  le  joug  des  An- 
glais ; mais  dés  1370  elle  arliora  l'étendard  de 
la  [latrie. 

Les  bâtiments  de  l'abbaye  de  Moutac  rou- 
vraient une  très-grande  surface,  mais  la  ma- 
jeure |iartie  a été  ou  détruite,  ou  consacrée  à 
des  établissements  publics.  On  parvient  à l'é- 
glise ni  (lassant  sous  un  purrlie  qui  conduit  à 
un  péristyle  carré  , orné  de  colonnes,  dont  l’ar- 
chitecture mâle  produit  un  tré*-bou  effet.  L’é- 
glise parait  beaucoup  moins  ancienne  que  le 
porche  et  que  le  péristyle,  rt  u’offre  rien  de  bien 
remarquable,  A l’entrée  du  porche  est  uii  arc 
en  ogive  ; de  chaque  rôté  oti  voit  une  haute 
colonne  engagée  dans  le  mur  ; l’une  supporte 
la  statue  de  saiut  Pierre  , l'autre  celle  de  saint 
Paul.  G*  genre  de  décoration,  inusité  dans  les 
monuments  de  l'époque  oti  relui -ci  fut  cous- 
tntit , prépare  en  quelque  sorte  au  singulier 
spectacle  que  présente  l'intérieur  du  porrhe  , 
qui  e*t  formé  de  deux  faces  latérales  et  du  grand 
portail  intérieur.  Des  Itas-rrlirfs  en  pierre  et 
en  marbre  rrcouvrml  ses  côtés  ; à droite  on  a 
représenté  T Annonciation,  l'Adoratiou  des  ma- 
ges . la  Fuite  en  Egypte  ; à gauche  des  sculp- 
tures singulières  attachent  pendant  longtemps 
les  regards  des  spectateur*.  Daiu  la  partir  in- 
férieure l'artiste  a offert  l'image  de  la  Luxure, 
sous  des  formes  qui  mit  iM'aucoup  de  rapport  à 
celles  qu’on  lui  a dounces  a Muiilinorillon  . 
des  m*t]n*u I s s'enlacent  autour  de  la  partie  in- 
férieure d'un»*  femme  eutièrrment  nue,  et  vont 
sucer  te*  mamelles  . tandis  qu'un  énorme  cra- 
paud s’attache  à ses  ((orties  sexurlle»  ; pré»  de 
celte  femme  est  un  démon,  dans  la  bouche  du- 
quel un  rrapatid  verse  sou  venin,  la*  lui»- relief 
placé  à côté  de  celui-ci  rup réseule  un  homme 
ayant  sa  hoiirve  (tendue  à son  mu  , et  portant 
mi  démon  sur  ***  épaules  ; uu  pauv  rc  s'appro- 
clu*  et  demande  des  secourv  ipri  lui  vont  refu- 
sés; nul  doute  qu’on  n’ait  voulu  représenter 
l'Avarice.  Ou  voit  en  effet  dans  la  partie  saijMr- 
ricsire  des  lias- reliefs , le  mauvais  riche,  à 
tahle  avec  une  femme . tandis  (|u'à  sa  porte  est 
couché  Lazare  , dont  des  chiens  lerhml  les 
plaies.  Plu*  lias  on  remarque  le  riche  mourant, 
et  «on  âme  emportée  |iur  le  génie  des  ténèbres, 
tandis  que  l’un  d’entre  eux  lui  montre  une 
liourxe  remplie,  qui  indique  le  sujet  de  sa  con- 
damnation : tout  auprès  est  une  femftreqtii  re- 
présente b Luxure  tourmentée  par  des  démons; 
et  plu*  haut  l'âme  du  juste  reçue  dan*  le  sein 
d'Ahrabam.  — La  décoration  du  grand  portail 
a été  l’objet  de  longue*  controverse*  parmi  les 
savants  du  pays;  l'opinion  de  M.  du  Mége,  à 
qui  nous  avon»  emprunté  cet  article , est 
qu'il  représente  Dieu , m*  ironisé  des  signes  j 
caractéristiques  des  »|uatre  évangéliste* , et 
le»  vingt -quatre  vieillard»  qui  , selon  saint  * 


Jean  . étaient  placés  sur  un  trône  pré»  de  celui 
de  l’Ete rnel. 

De  l'église  de  Moissac  ou  passe  dans  le  cloî- 
tre, remarquable  par  sa  forme  et  par  les  sculp- 
tures dont  il  fut  orné  ; une  abondante  fontaine 
était  pbcée  dan*  Pua  des  angles  ; le  pavé  était 
composé  de  briques  sur  lesquelles  on  remar- 
quait nue  foule  d'omereoit*.  t>  cloître  porte 
une  date  certaine  ; mie  inscription  atteste  qu’il 
fut  bâti  en  1100.  Des  chapiteaux  chargés  de 
lias-relief*,  représentant  uu  grand  nombre  de 
scènes  du  Nouveau  et  de  l'Ancien  Testament , 
supportcut  des  arcs  ni  ogive  peu  élancés  ; parmi 
les  sculptures  de  res  chapiteaux  on  en  remar- 
que quelques-unes  Ircs-mdécrulr*. 

Les  armes  de  Moissac  sont  : Je  gueules  à 
la  croix  cléchée,  vidée  et  pommetre  cf or  a 
Aaute  pointes  ; au  chef  A' azur  chargé  Je  trois 
/leurs  Je  lis  J" or. 

I^i  ville,  de  Moisuc  est  dans  uue  situation 
agréable  »i  trrs-av  anlagcuse  pour  le  commerce, 
sur  le  Tan» , qui  y est  nav  igaldc  , et  que  l’on 
passe  sur  uu  lieau  (tout  ; elle  est  liien  bâtie 
dans  un  sparirux  bassin  tonné  de  coteaux  pit- 
toresques, d'aspects  varié» , parsemés  de  vigno- 
ble» et  de  verger».  Tue  assez  bille  promenade 
a été  tracée  sur  la  rive  droite  du  Tarn  ; de  ses 
allées  solitaires  on  voit  de  nombreuses  embar- 
cations remonter  le  fleuve  ou  descendre  vers 
Bordeaux.  Le  nouveau  pont , b ville,  le  Ho- 
cher (Mil  élevé  , mais  pittoresque  de  Saint- 
Pierre,  la  haute  colline  surmontée  d'une  croix 
rtqui  parait  peser  sur  le»  dernicres  habitations 
situées  vers  le  nord  , sont  des  objet*  que  l'on 
remarque  avec  plairir  de  cet  endroit,  lin  cours 
ombragé  de  beaux  arbre*  a rempbré  le*  fossé» 
de  l’ancienne  enceinte  fortifiée. 

PvTMs  du  conventionnel  Dilmzi.. 

Commerce  considérable  de  lrés-l>elles  farines 
qui  s'cx|M>dieut  pour  le  Levant  et  pour  les  co- 
louies,  d’huiles,  safran,  vins,  bine».  — Foires 
le  .samedi  de  chaque  mois. 

A 28  k.  N. -O.  de  Montauban  , 637  k.  S.  de 
Paris. 

I.’iu  rmuliN vf nient  de  Moissac  est  composé  de 
9 caulous  ; Moissac,  Auvillar»,  Bourg-de-Visa, 
Ldii/ertr.  Mmitaigut , Valence. 

MOISS  AC.  Mosiacum,  vg.  Far  (Provence), 
arr.  et  à 41  k.  de  Brignole»,  cant.  de  Tavernes, 
tS  d’Aups.  Pop.  319  h. 

MUIHSAQl’EL  , 'g.  Ta rn-et -Garonne  , 
rom  ni.  de  Tuaffailles,  fcî  de  Lauzcrle. 

MOI  SS  AN  NES,  'g.  H. -ricane  (Limousin), 
orr.  cl  à 29  k.  de  Limoges,  cant.  et  K de  St- 
Léouard.  Pop.  738  h. 

MOI  SS  AT,  vg.  Pu  \ -Je- Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 25  k.  de  Clermont-Ferrand,  cant.  de 
Vertoison,  "2  de  Billom.  Pop.  1,802  h. 

MOISSEI.IÆS  , Moisella  , Seine-el-Oise 
(Ile-de-France),  arr.  et  à 25  k.  de  Puntoiie, 
cant.  (TEcouen.  K.  vy.  A 22  k.  de  Pans  pour 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  334  h. 

MOISSF.Y,  vg.  Jura  (F’ranche-Comlé),  arr. 
et  à 13  k.  de  Dole,  cant.  de  Monlmirey-U- 
Ville.  ta*  A 369  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettre».  Pop.  968  b. 
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MOLA1ZE  SUR  SAONE. 


MOI.KSME. 


MODERES. 


P*Ttu  du  médecin  B*»»»  r. 

Carrières  de  pierres  mru licres.  Toileries.  — 
Foirtt  les  1"  fév.,  I** mi , 37  sept,  et  16  nov. 

MOISSIEVX.  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  et 
à 18  k.  de  Vienne,  faut,  et  £5]  de  Bcaurrjwurr. 

Pop.  605  h. 

MOISSON,  Iig  Seine-et-Oise  ^ Ile -de -Km  il - 
ce),  arr.  et  à 14  k.  de  Manie»,  ruil.  et  23  dr 
Boonieres.  Pop.  8*9  h.  - • Il  est  situé  sur  U 
rire  gauche  de  la  Seine  à l'extrémité  d’une 
presqu'île  que  forme  celle  rivière. 

MOISS  Y -URAM  A YKL,  vg.  Seine-el-Mame 
(Ue-de- Krauice),  arr.  et  à 13  k.  de  Melun, 
eant.  de  Brie -Comte- RoIktI,  53  de  Liemaint. 
Pop.  510  h. 

MOISVILLK,  Moivtlla,  vg,  Furr  (Norman- 
die), arr.  et  à 33  k.  d’Kvrrux,  cant.  de  No- 
nancourt,  23  de  Daimillc.  Pop.  356  h.  — 
Fabrique  de  drogorts. 

MOIS  Y , vg.  Loir-et-Cher  (Blaisoi*),  arr.  et 
à 41  k.  de  Blois,  cant.  d'Oiuouer-le-Marrhé, 
(S  d'Oucqnes.  Pop.  600  h. 

MOITA,  vg.  Corse , arr.,  RI  et  a 28  k.  de 
Corté,  chef-l.  de  cant.  Pop.  768  h. 

Une  partie  du  territoire  du  canton  de  Moi  ta 
comprend  la  plaine  d'Aleria,  la  plus  belle  et  la 
plus  fertile  contrée  de  toute  la  Corse. 

MOITIERS  (les),  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 17  k.  de  Valogne*,  cant.  et  2J  dcSt- 
$auveur-sur-Douve.  Pop.  647  h. 

MOI  Tl  ERS  -D'A  LUlN  N F.  (les),  vg.  Man- 
che (Normandie),  arT.  et  à 35  k.  de  Valognes, 
cant.  et  R*  de  fianteville.  Pop.  1,114  h.  — 
Fabriques  de  brique  et  de  poterie  de  terre, 
notamment  de  grand»  pot*  à beurre  pour  Isi- 

g»y. 

MOITRO.V  , vg.  Ciite-if  Or  (Bourgogne)  , 
arr.  rt  à 30  k.  de  Châlillau-»urx$ane,  cant. 
et  23  d’Aiguay-lr-Dur.  Pop.  318  I». 

MOITRON,  vg.  Sarthe  (Maine),  arr.  et  à 
33  k.  de  Mamers,  cant.  et  Rj  de  Frexnay-tur- 
Sarthe.  Pop.  961  Ib 

MOI  VH  K,  vg.  Marne  i,  Champagne),  arr.  et 
à 34  k.  de  diàlom-sor-Marrir,  caul.  de  Mai- 
son. Pop.  314  h. 

MOI  VRU.NS.  vg.  Meurtke  ; Lorraine),  arr,, 
El  cl  à 30  k.  de  Nancy,  cant.  de  Noroénv.  p. 
481  b, 

MOI. AC.  vg.  Morbihan  , Bretagne),  arr.  et 
â 38 k.  de  Vannes,  cant.  de  Qor»tamliert, 23  de 
Rocbefort-en-Terre.  Pop.  1 ,390  b.  - - Foire t 
les  34  janv.,  17  juin  et  16  aoilt  (à  Sermain). 

MOI,  AON  I ES.  ou  HnoiTiur,  vg.  Seine - 
In/.  (Normandie),  arr.  et  à 40  k.  de  Neufchà- 
lel-en-Bray.  faut,  cl  23  de  Couina  v.  Pop. 
185  h. 

MOLAIN,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  â 
45  k.  de  Vers  ins,  caut.  de  Wassigny,  EJ  d’K- 
Ireux.  Pop.  779  h. 

MOLA1N,  vg.  Jura  (Francbe-Qxnlé),  arr., 
cant.,  El  et  à 10  k.  de  Poligtiy  et  à 15  k. 
d'Artois.  Pop.  314  h. 

MOI.  A IXE- SU  R SAONE  , ou  Mouiu  , 
Molesta,  Saône-et-Loire , comm.  d'Fxudles- 
sur-le-Doubv.  53  de  Verdun-sur-le-Doubs. 

Ce  lieu  doit  «oq  existence  â une  abliaye  de 
bernardines,  ordre  de  Citeaux,  fondre  dans  le 
n. 


milieu  du  xn*  siècle,  par  Eudes  11,  duc  de 
Bourgogne.  Lr*  plus  illustres  familles  de  celte 
province  donnèrent  k MoUize  des  religieuses 
rt  des  iliUsvrs  dont  un  voyait  les  tombe»  dans 
l'église  et  1rs  armoiries  peintes  sur  les  vitraux. 
— « C’est,  dit  l'un  des  historien»  de  Chaton, 
une  maison  qui  parois!  fort  célèbre,  par  l'an- 
tiquité de  se»  tombeau*  et  par  la  structure  de 
ses  luutimem  qui  ont  esté  beaucoup  ajanrez  et 
réparez  par  les  soins  da  Madame  Marie  de 
Tynrd,  faite  abtie&se  de  ce  salut  mouastere  par 
la  grandeur  de  ses  mérites  et  par  la  réputation 

de  se»  vertus,  etc » (L.  Bertaut.  Illust.  Or- 

bandai,  t.  n,  p.  371*1663).  Il  ne  reste  plus 
rien  de  cette  antique  abbaye,  qui  a été  vendue 
lors  de  la  révolulinu  et  démolie  de  fond  en 
comble. 

MOt.AMBOZ,  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
«rr.  de  Poligny,  cant.,  £3  et  â 9 k.  d'Artois. 
Pop.  339  h. 

MOLANDIER,  vg.  Aude  (Lauguedoc),  arr. 
et  à 33  k.  de  Castelnaudary , cant.  de  Belpech, 
53  de  Salles-sur-l'Hers.  Pop.  819  h. 

MOLARD  (le),  vg.  Drôme , com.  de  Beau* 
semblant,  t-J  de  Sl-Vallier. 

MOI.AKD  (Grand  et  Petit-),  vg.  Sadat^i- 
Loire,  comm.  de  Verizet,  H de  St-Oycu. 

.VIOLAS,  vg.  H. -Garonne  (Languedoc),  arr. 
et  & 37  k.  de  St-Caudrns,  eant.  et  23  de  l'Isle- 
en-Dodon.  Pop.  533  b. 

MOI. AV,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr., 
SJ  el  à 11  k.  de  Dole,  cant.  de  Chemin.  Pop. 
436  h. 

MOI. AV,  vg.  H. -Saône  (Franche-Comté), 
arr.  et  k 39  k.  de  Vesoul  , cant.  de  Vitre» , El 
de  Cintrcy.  Pop.  371  h. 

MOLAY,  vg.  Yonne  (Champagne),  arr.  et  k 
14  k.  de  Tonnerre,  eanl.  et  23  de  Noyer».  P. 
313  h. 

MOI. FANS  , vg.  F.urr-ef-Loir  (Bcaiirr)  , 
arr.,  ont.,  H et  k 7 k.  de  Châteaudun.  Pop. 
493  h. 

MOLÈüES,  vg.  Cantal  (Auvergne),  arr.  et 
â 30  k.  de  Sl-Flour.  tant,  el  53  deMasaiae.  P. 
951  h. 

MO  LÈVE  , Finistère.  V.  lu-Mouu  (T). 
Elle  renferme  une  commune  dntil  le»  habitant.» 
sont  presque  tous  pécheurs  et  excellents  p» lo- 
ir». — Etablissement  de  la  marée,  3 heures 
40  minutes. 

MüLKON,  vg.  Gers  (.Armagnac),  arr.  el  â 
47  k.  de  Condom,  cant.  et  23  de  Cazauton.  P. 
1.145  h. 

Moi. ÈRE.  Vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne), 
arr.  el  â 18  k.  de  Baguèirx-dr-Bigorre,  cant.  el 
E* de  Lannemezaii.  Pop.  67  b. 

MOLKRETTE  (la),  vg.  Lot,  com.  de  Flan- 
puc,  g]  de  Montratier. 

MOLES,  vg.  Landes,  comm.  et  53  de  Ca- 

zères. 

MOI.KSME,  (lefite  ville,  Cote-J  Or  (Bour- 
gogne). arr.  el  à 33  k.  de  ChAtillun-sur-Seine. 
cant.  et  (g)  de  Laignes.  Pop.  884  h.  Sur  la 
Laigues. 

On  voit  le»  restes  d'une  anrienue  ahbaye  de 
Iwnédictins,  fondée  par  saint  Roliert  au  xn* 
siècle.  - - Fabriques  de  tuiles  et  de  grosse  dra- 
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perie.  Filature  de  laine.  Carrières  de  belles 
pierres  à bélir.  — Foires  1rs  36  mars,  34  juil- 
let rt  13  oct. 

MOI.KSME,  vg.  Yonne  (Nivernais),  arr.  et 
â 34  k.  d'Auxerre,  cant.  et  23  de  Coursoo.  P. 
384  h. 

MOl.KYRKS,  vg.  Isit-et-Garonne,  rom.  et 
53  de  Ca»td jaloux . 

MOLKZON,  vg.  Lozère  (Languedoc),  arT. 
et  â 30  k.  de  Florac , cant.  de  Rurre,  F!  de 
Pompidou.  Pop.  540  h. 

MOLP  (St-),  vg.  Loire-lof.  (Bretagne),  arr. 
et  à 51  k.  de  ChAteauliriant,  cant.  et  Et  de 
Guèrande.  Pop.  1,305  b.  Près  de  l'Océan.  — 
Ou  y «impie  f ,635  crillrts  de  marais  salants. 

— Commerce  de  sel. 

MOLHAIN.  vg.  Ardennes,  cooi.dc  V'ireux- 
Molhain,  >3  de  Cirrt. 

MOLIIKSABATE,  H. -Loire.  V.  StJuuxa- 
Mouiuun. 

MOI.IENS  , vg.  Seine-et-Marne , comm. 
d'Ussy,  Et  de  la  Ferté-sous-Jouarrr. 

MOLIÈRE  (la),  vg.  Arerron , romm.  de 
PomavroU,  M de  Sl-Cenie». 

MOLIÈRE,  vg.  Isère,  comin.  de  Sl-Quenlin, 
3 de  la  VerpilUère. 

MOLIÈRE,  vg.  Mayenne,  comm.  de  Che- 
mazé,  53  de  Chàteau-Gontier. 

MOLIÈRE  (la),  vg.  Puy-de-Dôme , comm. 
d’Yrende,  53  de  Veyre. 

MOL! ÈRES  (le*),  vg.  Ardèche,  cotnm.de 
de  Sl-Picrre-la- Roche,  55  dr  Privas. 

MODÈRES,  vg.  Aude  (tongucdoc),  arr. 
H à 35  k.  de  Limoux.  cant.  rt  H de  St-Hi- 
Luire.  Pop.  90  h. 

MULIÈHKS,  vg.  Dordupne (Périgord),  arr. 
et  à 33  k.  de  Bergerac,  cant  de  Cadouin,  23  de 
la  Linde.  Pop.  953  h.  — Foires  1rs  95  juin, 
16  août  et  1"  mercredi  du  mois. 

MOLIFRES.  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr., 
cant.,  QjtliSk.de  Die.  Pop.  95  h. 

WOIIÈBES.  %g.  C«rrf(Ung>Mloc).  arr., 
cant,,  53  et  à 5 k.  du  Vigan.  Pop.  755  h. 

MOI. t ÈIIE.S  , vg.  Loi  (Queiry) , arr.  et  à 
33  k.  de  Figeac,  cant.  et  5*  de  St-€éré.  Pop. 
1 ,037  h. 

On  y remarque  plusieur»  souterrains  que 
l'ou  peut  suivre  sur  une  longueur  de  plu»  de 
500  m.  , rt  qui  alMUtèuuiml  de  plusieur»  vil- 
lage» â régisse  , édifice  dont  rêpai»«eur  des 
murs,  le  petit  nombre  et  la  forme  des  ouver- 
tures, les  créneaux  qui  entouraient  le  comble, 
annonemt  qu’il  fut  Mli  pour  la  défaite  des 
habitants. 

Foires  les  3 fév.  et  31  mai. 

MODÈRES  (les),  Moleriœ  , vg.  Seine-et- 
Oise  (Ile-de-France).  arr.  et  à 95  k.  de  Ram- 
bouillet, cant,  et  CîJ de  Limour».  Pop.  475  h. 

— Carrières  de  pierres  meulières. 
Bibliographie.  Description  de  la  carrière  de 

pierres  à meules  Je  ta  commune  Jet  Mo- 
lières (Journal  dm  mine»,  n*  33,  p.  93), 

MOLIF.RES  (1rs  Grandes  rt  1rs  Petite*-),  vg. 
Seine-et-Oise , comm.  de  la  Villeneuve- vu  - 
Chevrie,  23  de  Bounieir*. 

MODÈRES,  petite  ville,  Tarn-rt-Garonne 
(Querey  ) , aiT.  rt  k 33  k . dr  Montaulum . 
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ebef-l.  de  eant.  Cuit»,  53.  A 615  k.”d«  Pari» 
pour  la  ti\r  drt  lettre».  Pop.  !,399  h.  — 
Twmn  tertiaire  moyen. 

L'oiipn*  de  cette  ville  remonte  a une^épo- 
que  ruontée.  Ver»  le  milieu  du  xni*  ticclc,  Al- 
phonse, rom  le  de  Poilier»  et  de  Touhnut,  ac- 
rorda  une  r ha  rie  de  commune  aux  ‘lialwlanl*. 

Poires  le»  $Ü  jauv.,  veudredi  «uni , 6*mai  , 
•et..  ("juin.  33  juillet,  25  no*.  et  I"  ven- 
dredi de  déc. 

MOU  Kll  K K , vg.  Gard,  comra.  d*Me>- 
raïuw»,  PZ  de  St-Anibroiv. 

MOI.  IF.  TR,  ig.  Landes  (Gascogne) , arr.  et 
à 35  k.  de  Dax  , raut.  de  Soucions , r-'*de  St- 
▼mreul-dr-Tyroiur.  Pop.  404  h, 

MOUE7.lt  Alt,  vg.  Seme-rt-Marne,  connu, 
de  St-Auide,  F!  de  U Ferté-sous-Jouaire. 

MOI.IGXALX  . 'g.  Somme  , comm.  dr 
Croix-Moliguaux,  fcjde  Ham. 

MOKIM.tl  ART  , vg.  Aisne  (Picardie),  | 
arr. , canl,  EJeti  6k.de  Laon.  P.  340  h. 

3101.1  MEOIHT  , 3/olinc  un  a , vg.  Eure 
(Normandie) , arr.  et  a 30  k.  de»  Andelvs , 
eant.  d’Eco»,  £2  dr*  Th  il  lier*- en- V exin.  Pop. 
4*  b. 

MOI.INK  (Haute  et  Raue-),  vg.  Aube,  rom. 
et  S de  1 raye*. 

MOI  J .N  K.  vg.  iMiire,  roaun.  d’Ispagnuc  , 
C%  de  Bonne. 

MOl.INES-K.N-lilAMPSAVR.  vg.  H. -AG 
pet  (Dauphiné),  arr.  et  à 36  k.  de  Gap.  rant. 
et  H de  St-Ronoet.  Pnp.  163  h. 

MOU  N KS- EN  -tJl'EY  R AS  . hg  U. -Alpes 
(Dauphiné),  arr.  et  à 59  k.  dellnfliiçnu,  eant. 
d' Aiguille*,  Cr3  de  Queyra*.  Pop.  1,005  h.  — 
Paire  »|»rr»  le»  fête»  de  la  Pentecôte.. 

MOI  J N ET.  vg.  Allier  (Rourlioiinai»),  arr. 
et  à 54  k.  de  Mou li BMW- Ailier’,  rant.  dr 
Dompierre,  13  de  Diguin.  Pop  861  h. 

MOLIXECP  , vg.  Loir-et-Cher . rnmm.  de 
St-Sccoudin.  Ci.  A 183  k.  <lr  Pari»  pour  la 
tnr  de*  lettre». 

MOI.INGKS  . Vg.  Jura  ( Francité -GuMé) , 
arr.,  «ni.,  H età  11  k.  de  Si *l ‘lu mie,  Pop. 
370  h.  Sur  U Kieime. 

On  y voit  une  carrière  de  fort  beau  marbre, 
exploitée  lire  lieaucoup  dr  succès  au  moyen 
de  nurtiiim  hydrauliques  fort  simples  , qui 
débitent  le  marbre  en  planche»  dr  fort  grande» 
dimension».  O fut  le  euri-  du  lieu,  M.  le 
(Clerc,  qui  découvrit  celle  carrier»*  en  176H. 

En  face  dr  la  carrière  de  Molingr»,  de  l’au- 
tre côté  de  la  Kienite  , on  voit  une  grande  ca- 
verne.  fameuse  par  l'asile  qu’ellèa  donné,  dan» 
le.»  dernière»  guerrr.s  de  la  Franche-Comté , à 
un  chef  dr  parti  qui  »’y  drleudit  longtemps 
comme  dam  un  fort. 

Poire  le  mercredi  avant  la  St-Léger. 

VI  fi  KIM.  Il  KM.  vg.  Pas-de-Calais  (Artoi»), 
arr.  H à 35  k.de  Béthune,  eant.  ch*  Norreut- 
Fmite» . C?T  d*A»re-sur-U-Lys.  Pop.  633  b. 

MOI  ! MK  , vg.  Tam-et-Garonne,  rnmm. 
de  Dr! , o ‘h*  (bjhn. 

M4MJKOKX,  »g.  Yonne (Champagne),  nrr. 
et  à 30  k.  de  Scn»,  canl.  et  de  Villeneuve- 
Larrbrvêque.  Pop.  32i  h. 

MOl.INOT  , Volinetum  . vg.  CtUe  S Or 


I (Bourgogne),  arr.  et  à 31  k.  de  Beaune,  eant. 
rt  Kde  Nolay.  Pop.  644  h.  — On  y voit  Ici 
reste»  d’une  voie  romaine  et  d'un  annru  châ- 
teau. — poire  le  6 nov. 

MOI.IXS.  vg.  Aube  (Champagne),  arr.  et  à 
38  k,  de  ftar-nir-Auhe.  rant.  ri  CS*  de  Briennc. 
Pop.  303  b. 

MOUTARD,  vg.  Enre-ei-ljoir  , oomm.  de 
(hoir,  f*’  de  Ohàteaudun. 

MO  LUI.  , village  et  établissement  d'rauv 
thermales  , Pyre’néej-Or.  (Rotivulloti),  arr., 

| canl.,  C£3  et  à 9 k.  de  Prades.  Pop.  604  h. 

LAIX  THERMALES  UE  MOUTC. 

On  arrive  ordiuaiivment  à Molitg  par  la 
grande  route  qui  traverse  la  ville  de  Pradev,  le» 
I voie*  de  commuiiicabofi  entre  le  <lé|«rlcmeut 
de»  Pyi-énées-Orientalrs  et  celui  de  l'Aude 
étant  presque  impratiralde»  de  ce  côté.  Bâti  sur 
lev  deux  lier»  mfcrieurv  de  la  moutagnr  dont 
la  cime  lamie  la  vallée  au  nord-ouest  . sur  un 
plateau  plu»  élevé  que  le»  collines  qui  entou- 
rent le»  Itain* , la  position  de  Molitg  permet  à 
l’œil  de  planer  sur  les  paysrirconvuisras,  H de 
découvrir,  d’un  côté  , la  majeure  partie  de  la 
Tallée  mont  unis* , mai»  toujours  verdoyante 
de  Castrlianc  , dan»  le»  sinuosités  dr  loqurlle 
«'entrevoient,  parmi  les  bouquet*  d'arbres  touf- 
(«  qui  Femlicl! tuent  . trois  ou  quatre  ha- 
meau» ; de  l’autre  coté  on  «perçoit  le  Canigou, 
sur  lequel  régnent  constamment  le  printemps 
et  l’hiver,  et  dont  la  masse  imposante  borne 
riiori/on.  Le  vol , élevé  d'environ  500  ni.  au- 
deuu»  du  niveau  de  la  mer.  est  entièrement 
granitique  , et  sa  surface  prévenu*  de  grandes 
, inégalité»;  mai»  l'iiiduvlrie  de*  hahitant*  qui 
| ont  ménagé  «h*  tous  côtés  de*  canaux  d’irriga- 
tion, a su  le  rendre  propir#  à toute  sorte  de 
, production»  : Aussi  fournit-il  tout  cc  qui  est  ne- 
cessaire à la  vie. 

Le»  ftoiirre»  thermales  de  Molitg  sourdent 
i d'une  ma  vie  gruni  tique,  à 1 k.  environ  de  cette 
l commune,  dan»  le  fond  d’unr  gorge  de  la  vallée 
de  Costeilsuc , vis-à-vis  de  l’ancien  eliAtcau  de 
Paraenl»  , au  cunilucnt  gauche  du  torrent  du 
Riel  et  da  La  rivière  de  Mo**et  , qui  a donné 
son  tiotn  à la  vallée. 

f^noique  colin ut*t  des  les  temps  les  plus  re- 
culés. ces  sourtvt  n’et aient  fréquentée*  jusque 
vers  le  milieu  du  tiède dernier,  que  par  le»  ha- 
bitant *dt-trormmH»e*  voisine*,  qui  v’y  baignaient 
lorsqu’il»  avaient  la  gale  ou  lorsqu'ils  étaient 
tourmenté»  par  ta  sciatique  ou  par  de»  dou- 
leur» rhumatismale*;  mai»  la  tuaiiicre  d’v  pren- 
dre le*  bain»  était  lies- incommode,  p^rrr  qu'il 
n'y  avait  alors  à Muligt  qu’un  lassin  crciué 
dan»  le  roc , recouvert  seulement  d’une  mau- 
vaise voûte.  Eu  1756  M.  Carrère , professeur 
en  méihvin*  de  l’univmité  de  l‘erpiguau  , et 
métier iu  de  rini|iital  royal  et  militaire  de  l.i 
même  ville  . m piililiniit  wmi  traité  dm  eau» 

| minérales  du  KoiLisiltoii,  tira  les  eau*  de  Mo- 
| lifg  dr  l'ouMi  où  elle*  étaient  ensevelies. 

J Lei  inrileriuv  de  la  contrée  avant  vérifié  et 
' «Mittilr  Irv  heurvnv  ri'iuillat»  que , d'apre» 

J l'ouvrage  de  M . Carrvre  . les  eau*  «nlfureusev 
de  Mnlitg  pim  aient  leur  faire  e»pénrr  dans  un 


grand  nombre  de  cas  maladifs,  donnèrent  à n*» 
eaux  assez  de  vogue  pour  engager  le  proprié- 
taire à construire  sur  le  plateau  supérieur,  le 
long  du  torrent  du  Riei  cl  tout  à côté  de  l'an- 
cienne voûte,  un  modeste  bâtiment  qui,  devenu 
bientôt  insuffisant  , a reçu  quelques  année* 
apres  divers  changement».  IX  édifier  présente 
aujourd'hui  uu  carré  ohloug  , divisé  en  dru» 
pniM-ipaux  conipartiiinsiU  héparé»  entre  eux 
par  un  corridor,  ayant  d’un  coté  dix  cabinet» 
renfermant  un  porril  iiomhiT  dr  Itaignoire»  ; 
de  l'autre,  uu  local  propre  à servir  de  lieu  de 
repos  après  le  bain  : plus  , dans  une  partie  du 
premier  élagr,  uu  salon  |«our  le*  personne*  qui 
désirent  être  isolée»  au  plus  tranquille».  Lu 
source  anciennement  usitée  alimente  les  dix 
baignoitts.  au  moyen  d'un  conduit  en  plomb, 
scrllé  don»  U maçonnerie,  qui  reçoit  l’eau  mi- 
nérale à sou  point  d'émergence  et  la  distribue 
par  de»  Imuiehrs  collatérales  dans  chaque  cabi- 
net. Quatre  luugnoire»  placrin  plus  prolomie- 
meut  que  les  autres  d’environ  1 m.  offrent  le 
grand  avantage  d’un  second  robinet  d'eau  sul- 
fureuse, plu*  tempérée  que  la  précédente,  pro- 
pre a la  mitiger  si  l'ctat  des  malade*  le  de- 
mande, ou  à être  employée  sous  forme  de  dou- 
ches. Dans  le»  divers  I tains,  la  chaleur  de  l'eau 
est  de  39  a 30“  du  thermomètre  de  Réuumui  ; 
mais  dam  k cabinet  u*  3,  l’eau,  par  son  trajet 
dans  le  canal  de  distribution , prend  un  abo»- 
*emrnl  de  température  qui  ne  va  pu  au-dn- 
sous  du  26*  degré,  mai*  qu’on  peut  porte*  jus- 
qu’à 24‘ . à l’aide  de  la  seeoude  source. 

En  1817  k sirur  Mamet . propriétaire  mm 
k plateau  intérieur  d’uu  lambeau  de  terre  ou 
jaillissaient  diverses  source*  qui  jusqu'alors 
u avaient  servi  qu'au*  usages  économiques  de» 
habitant»  de  Molitg,  lit  constater  kur  analogie 
avec  le*  précédente*  et  ounstriiire  à peu  dr 
distaim-  du  premier  ilaliUsM.*me!irt  . pmqor 
sur  Ira  I tords  de  la  rivière  de  Castillane  , un 
aulic  bâliiurut  ou  il  plaça  huit  baigtuiires  rt 
une  douche  , dan*  autant  de  jkHiI»  «jqsai  !•*- 
menu  donnant  *ur  une  galerie  qui  sert  de  lieu 
d'attente  pour  les  bliglKUn.  Dan*  ce  nouveau 
local,  tou»  le*  Inin*  placé»  sur  k même  niveau 
et  alimenté»  par  le  même  rraervoir,  s’y  donnent 
de  26  à *7“. 

I*s  dixdiuit  Inignoirv»  que  renferment  et 
contkcnneiit  les  deux  établi«emcnt*  «ont  loulr* 
en  marbre  d’Ilalir,  Ires-propres  , et  uwrrpli- 

hlcs  d'être  la  en  nettoyée»  ; elle*  ont  une  ou»ei  - 
ture  pn*s  de  leur  l»oid  supérietir.  psi  luqin  lh* 
l’rau,  arrivée  à c»*ltc  hauteur,  s'èchapp  * coolt* 
uuellrmmt,  d’où  ri**ulte  pour  k»  malade»  l'm- 
signc  avantage  de  prendre  à volonté  le»  Uiim. 
dan*  un  milieu  d’une  température  tcnijour» 
égale  et  don»  une  eau  minérale  qui  sc  m»ou- 
vrlle  sans  ces**!,  puisqu’a  meuire  qu’dis  tombe 
des  robinets,  une  même  quantité  s'écliai^ic  |ui 
l'ouverture  supérieure. 

On  compte  a Molitg  dot»  sources  llMffna- 
h*s,  peu  distante*  le»  une*  J«*»  autn»  , dont  la 
réunion  donne  rvNistainment  80  m.  ruliend  eau 
par  heure.  Ces  source»  sont  b jirnpnéü*  dr 
M.  le  marquis  de  Uuptt  . aurieu  seigneur  du 
lieu,  domicilié  a Rarcdone  m Eqiagnr. 
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Aucune  de*  sources  u'a  reru  de  nom  parti- 
culier; ou  1rs  di»tingur,  d'npre*  leur  position 
relative,  en  sources  du  plat  «-au  super  leur  el  eu 
sources  du  plateau  inférieur.  Les  première», 
au  nombre  de  quatre  , de  versent  leurs  eaux 
daiA  le  torrent  du  Rirl,  ou  l ouniivspul  à l'êta - 
Ijlusrnu  nt  de  M . le  marquis  de  Llupia  ; 1rs  ***- 
rondes  dépitent  les  leurs  dans  la  ri'ierr  de 
fjLdelUue  et  dépendent  de»  boiu»  dits  de  Ma- 
mrt.  Ni  leur  volume  ni  leur  température  , qui 
different  entre  elles,  ne  présentent  de  varia  - 
lions  , quel  que  soit  l'état  de  l'atmosphère, 
l/cur  elialeur  s'élève  dr|Kii«  le  18*  degré  du 
thermomètre  de  Réaumur  jusqu'au  31*. 

Le  gouvernement  ne  possédé  à Molitg  ni 
étahltuenieul*  publie»  ui  hôpitaux.  Le*  pau- 
vres.  munis  de  certificats  d'iudigenrc  , et  1rs 
militaires  qui  y sout  dirigés  par  l'autorité  com- 
pétente , y jouissent  néanmoins  du  droit  dVn 
user  gratuitement. 

S*  won  nu  nos.  Les  eaux  thermale*  de  Mo- 
ligt  sont  fréquentées  depui»  le  mois  de  mai 
jusqu'à  la  Hd  d'octobre  ; néanmoins  ce  n'est 
que  du  15  juillet  au  15  septembre  qu'on  y 
trouve  la  |dus  grande  ailluencc. 

On  p>rte  à quatre  cent*  riivinm  le  nombre 
des  personnes  qui  s1)'  r rodent  annuel  lrment . 
Le  pauvre  et  le  riche , le  guerrier  el  le  magis- 
trat . oublient  les  incommodités  du  lieu  , dan»  j 
l'espoir  d*y  recouvrer  ta  santé.  Ces  eaux  sont  [ 
jOituulicremrnt  fréquentées  par  tes  habitants  ; 
de  la  couliée  et  par  les  habitant  * des  eus  irons 
de  Narbonne.  Limons  et  Lxgrace,  dau*  le  dé- 
partement de  l'Aude,  de  Ré/ier»  . et  de  Pwce* 
na*  dan*  l'Hérault. 

Le*  eaux  minérales  de  Molilg  sont  plutôt  rc- 
coiiimandor*  par  l'énergie  particulière  dont  la 
natuiT  les  a douées  que  par  l'agrément  quelles 
offrent  à ceux  qui  les  visitent,  attendu  que  la 
commune  de  Molitg , résidence  des  malades  . 
u'offre  presque  point  de  société  . que  ceux -ci 
ne  s'y  trouvent  même  le  plus  souvent  réuni* 
qu’m  petites  coteries  , et  que  les  promenades  à 
l'enlour  du  lieu  sont  le*  seules  récréations  dont 
on  y jouisse  ; aussi  nous  ne  craindrons  point 
d'avancer  que  ce  sont  de  véritables  maladies, 
de  v raies  infirmité»  qui  y conduisent . et  quo 
ce  sout  1rs  guéruKuift  qu'elles  ont  opérée*  et 
qu'elles  opèrent  toux  les  jours  qui  leur  ont  ac- 
quis la  lioune  renommée  et  la  célébrité  dont 
elles  jouissent  à juste  titre. 

Paix  nu  iar,(atsT  it  ne  la  obivu  jovk- 
XAJjàu.  Chacun  peut  à Molitg  proportionner 
sa  dépense  à ses  facultés  ; on  y trouve  un  hôtel 
vaste. , bien  aéré  et  d’une  distribution  régu- 
lière, où  les  malades  sont  servis  suivant  leurs 
EBovcas  et  leurs  goût».  Le  prix  de  la  première 
table  y est  de  4 fr.  75  e.  pour  ceux  qui  y 
| «rainait  leur  logement , et  de  4 fr.  seulement 
pour  ceux  qui  n'y  résident  pas.  fl  y a de  plus 
dam  la  commune  environ  cent  vingt  apparte- 
ments propres  à recevoir  les  étrangers  pendant 
La  saison  thermale.  Dans  ces  logement»  , Les 
propriétaires  fournissent  tous  les  oliget*  néces- 
saires au  ménage  . le  linge  excepté,  aux  per- 
sonnes qui  les  préférait  . soit  dan*  des  vues 
économiques,  soit  pour  tenir  un  régime  appro- 


prié à leur  état  maladif.  Le  prix  de  locatiun 
est  de  1 fr.  à I fr.  50c.  par  jour  pour  i liaque 
appartement. 

Tsair  ou  raix  dm  saux,  bais»  xr  ootuix». 
iVaprè»  un  arrêté  de  M . le  préfet  du  dépailo- 
ment  des Py réoées-Orieutales,  de  l'atméc  1818, 
le  prix  du  bain,  fixé  à une  heure,  ainsi  que  ce- 
lui de  la  dourlie,  est  de, 0 fr.  60  c. 

Celui  de  La  buisson  journalière , de  0 05 

Celui  de  disque  litre  d’eau  qu’on 

emporte  de  rélahlii*cineut.  . . 0 05 

PaonuKié.»  aiMasms.  Le*  maladies  chro- 
tiiqtie»  des  tissu»  dermoide»  et  musculaire», 
dartre»,  ulcères,  rigidités  articulaire»,  de  même 
que  les  altératioiis  nombreuse»  du  système 
lymphatique  , les  affectiou»  chronique»  de.-* 
membrane»  muqueuses , telles  que  cailiarre* 
pulmonairo»,  vésicaux  et  Utérins;  la  dyspepsie, 
le»  vomissements  el  crampe*  d’eslouiac  MU- 
«ionur»  pur  des  sécrétions  vicieuses  de  eel  or- 
gane ; le»  |«âle»  couleurs,  les  irrégularité»  de  la 
menstruation  ou  les  dérangements  qui  survien- 
nent à sa  cessatiou  ; les  douleurs  nerveuses  et 
autre»  maladie»  de  ce  dernier  caractère  , géné- 
rales ou  partielle»  . sont  les  divers  accidents 
jialliülagiqucs  qui  y amènctil  un  plus  grand 
nombre  de  personnes,  et  qui  leur  ont  donné  le 
peu  de  vogue  dunt  elle»  jouissent. 

(V»  eaux  sc  prennent  eu  Ikimis  , en  douches 
et  en  laiisson.  C-éuéraleinrut  on  allie  au  der- 
nier le  premier  et  le  second  de  ces  modes-  Leur 
douce  température  , analogue  à celle  du  corps 
humain  , ainsi  que  le»  vertus  balsamique» , ; 
adoucissante»  et  relâchante»  que  leur  accordait 
Carrère  leur  valurent  de  justes  éloge*  de  la  j 
part  de  ce  médecin . qui  en  regardait  les  bains 
rommr  de  vrai*  l«aiu»  de  déliées  , et  les  eaux 
comme  applicable»  aux  même»  cas  maladifs  que  I 
Ion  traite  par  celle*  de  Baréges , de  Canteiets  j 
et  de  (kmnes. 

L’e\|Hvrience démontre  quelle»  sout  |ieu  ca-  ; 
juiblesdr  déterminer  à l'économie  de»  *ec0tt*a«*  ! 
violentes,  ni  de  forte»  perturbations  , el  qu’il  1 
n'est  qu’un  très-petit  nombre  de  ca»  où  elles  ne 
puissent  convenir.  Le*  sujets  cacochymes , 
•■eux  dont  le  genre  nerveux  est  irritable , de 
même  que  le»  tempérament»  secs  et  chaud», 
délicat»  et  vif» , ai  obtiennent  de  1jou«.  effets  ; 
le*  personnes  naturcllnnent  robuste*  ne  peu- 
vent qu’y  InMivrr  un  remède  romctuihle.  Sous 
telle  forme  qu’elle»  soient  employées  , c’est  sur  1 
U peau  et  les  organes  aott-jaceula , avec  les- 
quels elle»  unt  des  connexion*  plu»  ou  moins 
étroites  el  de  nombreuses  ay  mp.it  hic*  , qu'elle» 
agissent  d'une  manière  spéciale  et  remar- 
quai 4e. 

Ou  remarque  près  de  Molitg  le*  mines  de 
l’ancien  couvent  de  Notre-Danuxle-Corbiac  , 
qui  fut  occupé  d'abord  par  des  servile»  , en- 
suite par  des  trinitaires.  et  depuis  l'année  1609 
jusqu'à  l'époque  de  la  révolution  par  des  re- 
ligieux de  l’ordre  dm  Grands- Augustia».  Ou 
voit  aussi  sur  une  montagne  les  vestige*  de 
l'ancien  château  de  Paracoll»  , qui  appartenait 
au  seigneur  de  Molitg. 

Biographie.  Molitg  est  la  patrie  de  B*, 
a* »u* * uk  Paaxcolls,  troubadour,  ne  au  ebé- 
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teaude  Paracolls,  dans  le  ni*  *iec|e.  iVérviigtr 
de  Paracolls  , que  quelque.»  auteur»  ap|wJleo< 
de  Palasol.  était  un  chevalier  du  Roussillon  ; 
il  joignit  aux  travaux  de  la  chevalerie  les  plai- 
sir* de  l'amour  et  le  goût  des  vers  , s’attacha  à 
Palestine,  femme  d'Arnaud  d’Avignon  et  fille 
de  Marie  de  Pierrelatte,  et  en  fit  l'objet  de  *es 
chanson»  : celles-ei  sont  assez  nombreuse»; 
elle#  seul  «i  géuéral  harmonieuses  , tendres  et 
naturelle*  ; il  y ru  a une  rejiendaiil  ou  le  trou- 
ludnur,  livré  à la  jalousie,  parait  sortir  de  von 
caractère  ; il  invective  sa  maîtresse  , et  la 
dépeint  comme  uoe  coquette  habile  et  remplie 
d’artifice. 

Bibliographie.  lkn-is.  f.mrj  minerait*  ru/- 
fartait * de  Molitg  , |Ttr  notice  médicale 
(avec  P.  Ma*sol\in-8, 1841. 

MO  1.1.  A. N S , l«g  Drôme  ( Dauphiné).  arr.  et 
à 95  b.  de  N von* , mut.  et  KJ  du  Rut».  Pop. 
1,919  h. 

Ce  liourg  est  bâti  dans  une  position  pittores* 
que  . sur  un  roc  taillé  i pic  , au  milieu  d’une 
gorge  fortifiée  naturellement , sur  l’Ouvèzc , 
qu’on  y traverse  *ur  un  Ivesxu  pool  déi*oré  d'une 
imiguiJiquc  fonlaiuequi  ter!  d’avriiue  a la  porte 
principale.  Il  était  jadis  entouré  de  mur*  , dé- 
tendu par  une  citadelle  rt  par  deux  châteaux 
fort*;  la  citadelle  a été  démolie  en  1697  par 
ordre  de  Louis  XIII.  On  voit  encore  le*  restes 
des  deux  châteaux  , qui  ont  soutenu  plusieurs 
.siège»  , dont  uu  fut  marqué  par  la  cruauté  dn 
Itanni  des  Adrets , qui  força  un  grand  nombre 
d’habitants  de  se  précipiter  du  liant  de*  tour* 
daus  le  faubourg. 

Au  milieu  d uu  vallon,  formé  par  la  monta- 
gne du  Chitelard  et  |«ar  celle  de  Soulcin , oa 
trouve  une  source  d Vau  minérale  sulfureuse, 
dont  ou  fait  usage  avec  un  grand  succès  dam 
diverse»  maladies  . pnnripa lrment  dan»  relie» 
de  la  |>eau  et  de  la  poitrine. 

Aux  env  iron»,  du  ruté  de  Maluucène,  ou  re- 
marque une  grotte  d’uue  étendue  considérable, 
termiuée  par  uu  petit  lac  dont  on  uc  peut  me- 
surer la  profondeur,  où  1rs  habitant*  de  Mol- 
Iaiis  vont  faire  de  fréquente*  partie*  de  plaisir  \ 
la  voûte  est  irrégulière,  fort  élevée  et  orner  de 
cristallisations. 

foire*  les  15  janv.,  95  avril,  26  juillet  et 
3 oct. 

MOLL. AXS  , vg.  U. Saône  ( f ramclic-Loat- 
té  ) , arr.,  tant..  ^ et  a 12  k.  de  Luic.  Pop. 
772  h. 

MOLLARD  (le),  vg.  /sire . cum.  dr  Brau- 
croissant,  [J  de  Rivet. 

MOLLARD  (le),  vg.  /sire,  cumin,  de  Hr\«- 
liai»,  l’  I du  Grand-Ltmips. 

MOLLARD  , vg.  hère  , rvunin.  du  Pin  , ?•£ 
de  Virieu. 

MOLL  A RDS  (les),  vg.  hère , romm,  e*  7-3 
de  Rives. 

MOLL  Al*,  'g.  U. -Rhin  ( Alsace  ),  arr.  et  à 
49  W.  de  Belfort , «ont.  de  M-Anu.no  , de 
W ester  lùig-  Pop.  947  h. 

MOLL  AV  (le),  vg.  Calva*lot{  N-irraandiV  ), 
i arr.  cl  à 15  h.  «le  Hayeux , cant.  de  BaJlrroy, 
j sdc  Littry.  Pop.  754  h. 
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MOLOXb. 


MOMKSTROPF. 


MOX  A Y. 


MOLLAY,  vg.  Maine-et-Loire  , connu.  de 
Sl-Just-sur-Dive»  , H de  Montreuil-Bellay . 

MOLLE  (la).  l 'ilia  de  Mol  la,  vg.  Var  (Pro- 
vence) , arr.  et  à 53  k.  de  Draguignan , faut, 
de  Sl-Trojwz,  r*-;  de  Cogolii).  Pup.  309  h. 

O villugr  ni  vitur  dnm  une  agreste  ri  pro- 
fonde s allée  entourée  de  haute.»  mou  tagine.  - - 
lia»'  une  des  purge*  aride»  et  tau v âge»  qu’of- 
frrul  le»  montagne»  environnante» , ou  voit  le» 
reste»  de  La  chartieuse  d’Avcrue  , fondé*  dan» 
le  mi*  siècle  par  un  religieux  de  l'ordre  de 
St-Bmiio.  Cette  chartreuse  . Idlir  sur  le  pro- 
filant d'une  colline,  offrait  de  vaste»  liâliiueul» 
dont  il  ne  reste  plu»  que  la  maisnu  abbatiale  et 
relui  qui  était  destiné  aux  voyageur*. 

MOIXKGKS,  I lolligeni , \ g.  Boncbrt-tln- 
Rluine  ( Pros ence  ) , an*.  d‘Arles-«ir*Rbiinr  et 
à 28  k.  de  Tarasron  , rant.  d'Orpxi . K de  Sl- 
JUOBJ.  Po|i.  684  b. 

MOIXF.S.  vg.  Allier  (Bourbonnais),  arr.  de 
la  Palisse,  tant.,  ‘-Jet  a 14  k.  de  (juset.  Pop. 
917  h.  — Foire  le  1"  mai. 

MOLLE  Y II. LF!,  s g.  /<«//*  (laogweduc,  air. 
et  à 16  k.  de  t'.i«leluaudary , raut.  el  Ç*  ; de 
Sallcs-sur-l'Her*.  Pop.  194  b. 

Mitl.LIK.NS-At X-BOIS.  ig.  Somme  ( Pi- 
cardie), arr.  et  à 14  k.  d'Amiens  , eant,  et  E 
de  Villrtvfiongi!,  Pop.  613  b. 

MOI  J. IFN. S-  EX  • B EA l'  VOISIS  . s g.  Oise 
(Picardie),  arr.  et  a 40  k.  de  Beauvais.  raut.  el 
K de  Formrrir.  Pop.  1,039  b.  Fabriqua 
de  laMunrtcne  en  laine. 

MOLLI  ENS- V IOA  MK.  I>g  Somme  f Picar- 
die). are.  et  à 25  k.  d'Amiens,  cbel-l.  de  raut. 
Cure.  [•;  de  Picquigny . Pop.  819  h.  Tihi» 
tertiaire  supérieur. 

Foire  le  28  oct. 

MOI.l,lÈRK.H  (le»),  vg.  Ardèche , romm.  de 
St*'  iucent-de-Ihirfovt , E de  Prisa*. 

MOEI.IF.KF.S  f les),  vg.  Venge» , romm.  de 
Fuuteuay  -le -Château , 1- . de  Bain». 

Mol.l.kllll'H  , «g.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 33  k.  de  SiImImI*]!  . raut.  H v de  Ro»- 
lieitii.  l’up.  955  b. 

Il  est  situé  dan»  les  montagnes,  sur  la  Magel. 

— RlaochisM-iir. 

A 2 k.,  sur  une  baille  montagne , un  aj«rr- 
riiit  le  château  de  Oimiuis  , dmit  le*  vastes 
mine»  attestent  la  grundrui  pa»*êc.  Pré*  du 
château  est  la  rhaprlle  de  M-\  alentiu . qui  at- 
lirc  beaucoup  de  prier ius  . su i loin  dans  le» 
temps  dqùamlm. 

MOI.  l.o  X , s g.  Ain  (Bresse),  arr.  et  à 31  k. 
de  1 ré* ou*,  eant.  et  [T  de  Mcximimx.  pop. 
331  b. 

MlLONPIZE , l«g  Cantal  (Auveigue),  an  . 
et  à 25  k.  de  Sl-Hoor.  eant.  et  £59  de  Massiae. 
Pop.  1,061  b.  Sur  la  risr  gaudirdcl'AlagnoD. 

— Ou  y soit  une  église  qui  remaille  a une  cpo. 
que  reculée  , ou  l'on  remarque  «K-  Iwauv  cha- 
piteaux de  colonne*  el  uu  liéliilirr  fort  anrirn. 
Sur  la  risr  droite  de  l'Alnguoii  un  doit  visiter 
la  chapelle  de  Yauclair.  et  au-dr*Mt«  le*  vesti- 
ges d'un  * ieuv  rbàteaii. 

MOl.ONi; . \g.  Tarn  . («mm,  de  St-Seruin  . 
E de  l‘u*  latum*. 


Ml»  MES  ME , bg  Yonne  (Champagne) . arr., 
eant..  E rt  i 7 k.  de  Tonnerre.  Pop.  650  b. 

MOLOY.  *g.  Gâtent  Or  ( Bourgogne),  arr. 
et  à 32  k.  dr  Dijon,  eant.  il  fej  d'Is-sur-Tille. 
Pop.  562  h.  — Hauts  fourneaux. 

NOLPHEY , vg.  Cote  - ttOr  ( Bourgogne  ) , 
arr.  et  à 22  k.  de  Seniur,  eant.  rt  B de  Sau- 
lieu.  Pop.  308  h. 

MOI.HIXG , vg.  Meurthe  ( Lorraine  ) , arr. 
de  Château-Salins  et  à 28  k.  de  Vie.  eant.  d'Al- 
IjestmtT,  B de  Dicsue.  Pop.  90  b. 

MOI^II  KIM , Mohbemium,  jolie  |*etile  s illr, 
B. -Rhin  ( Alsace),  arr.  et  à 21  k.  de Strasljourg, 
chef-l.  décatit.  Cure.  <>itr  d'étape.  B*  A 443k. 
de  Pari*  |a>ui  la  lave  de*  Irttrr*.  Pop.  3.333  b. 
— T»*  r ai*  d'allusions  moderne*. 

Autrefois  diocèse  dp  Stradiourg  , conseil 
supérieur  et  intendance  d’ Alsace  . bailliage  de 
Dorlistein.  collégiale,  college,  cousent  de  char- 
treux. 

MoLheim  rst  une  silb*  agréablement  situer, 
au  pied  de*  Yoiges  . sur  la  Bruche.  — Sou 
existence  remonte  au  delà  du  V siècle.  Elle 
fut  brûler  ru  1388  pur  le  comte  palatin  Ro- 
bert , et  souffrit  beaucoup  de  lu  guerre  cotre 
le*  évêque»  fri-suge*  de  RrandelKHirg  et  (Jiark* 
de  Lorr  aiu. 

L'église  paroissiale  de  MnLbriin,  remarqua- 
ble par  la  légèreté  de  »fi  rlocber» , fut  cou>- 
truite  eu  1580  pour  uu  college  de  jésuite»; 
l 'architecture oirrr  un  mélange  bizarre  du  style 
gui  bique  et  dr  la  sculpture  moderne. 

Pas  ri»  de  l'intrépide  général  de  la  républi- 
que Wurniu*»,  mort  sur  l'échafaud  révolu- 
tionnaire le  6 germinal  an  K. 

Fabriques  de  ruinas  de  Cl,  arme*  blanche», 
lime* , faux  , grosse  quincaillerie , outil»  , res- 
sort» . coutellerie , etc.  — Blanchisserie*  de  toi- 
les. Teintureries.  — - Commerce  de  graiu*  et  de 
s in». 

MOLTIFAO,  S g.  Corse,  arr.,  E et  à 25  k. 
de  Covtr,  eant.  dcCastifao.  Pop.  874  b. 

MOLl'XE  ( Hauts*-  ) , s g,  Jura  ( Franche- 
Comté).  arr.  et  à 17  k.  de  St-fJaud* , raut.  et 
(S  des  Bourboux.  Pop.  904  h. — Iras  ail  de 
pierre»  fuie»  et  de  strass. 

MOI,!  'NES  ( les),  s g.  Jura  ( Franche-Com- 
té), arr..  eant.  et  B 17  k.  de  St -Claude  , f-:  dr 
Septmuiirel.  Pop.  693  h. 

MOI.VA.V1iE,  sg.  Moselle,  romm.  d’Ksfhe- 
range.  E de  I bions  illr. 

MOMAS.  vg.  B. -Pyrénées  ( Béarn),  arr.  et 
à 30  k.  de  Pau,  raut.  de  Ijrsoar.  El d'Ar/arq. 
Pop.  695  II. 

MOMBRIEft  , sg.  Gironde  (fimctiiM1),  arr. 
et  à 13  k.  de  Rlaje.  eant.  et  E dr  Bourg-sur- 
(iironde.  Pop.  570  b. 

MOMEUN  ( S1-),  vg.  AW  ( Flandre),  arr. 
et  à 39  k.  de  Duukcrqui . eant.  de  Buurliomg, 
S de  St-Omer.  Pop.  270  h. 

MüMi.itKS,  vg.  H .-l'y  renée»  { l.asi’ngne)  , 
arr.,  rant.,  E3  et  à 7 k.  de  Tarbes.  Pop.  66  I». 

MOMF.lt  Y . s g.  Srine~et~Mame . romm.  de 
\ilhmer.  Ede3Io»et. 

MOMKSTMOEF.  Vg.  Moselle  (juu  Messin), 
arr.  el  à 30  k.  de  Met/,  rj^it.  et  E de  Boulas . 
Pop.  363  h. 


MO.MMATOY  , vg.  Aveyron , romm.  et 
de  Laguiole. 

MOMMKVHKLM  , ou  Momi»i.v  , sg.  R.- 
Khin  ( Alsace),  arr.  et  à 32  k.  de  Strasbourg  , 
rant.  et  C5  de  Brumath.  Pop.  1 ,380  h. 

MOMt'Y,  vg.  Landes  (OamgM),  arr.  et  a 

18  k.  deSt-Sever.caut.  ettgjdTlagetmau.'O^. 
I*i>p.  792  h. 

MOMY,  vg.  B. -Pyrénées  ( Béarn),  arr.  et  à 
35  k.  de  Pau  , eant.  et  E dr  l.emlie\r.  Pop. 

444  h. 

MOXACIA  , sg.  Corse,  arr.,  El  et  à I k. 
«b*  Corté  , eant.  de  Piedicroee.  Pop.  427  li.  - 
Fabriques  de  poterie  légère , dans  laquelle  il 
entre  de  l'amiante. 

MONACO,  sg.  B. -Marne,  romm,  île  Pm- 
s c«chcrc*-siir-Mcu*e  , B dr  Moutiguy-le-Roi. 

MO\.U.S.  vg.  Ave  y ron,  ton».  deSt-Sau- 
tin,  K de  Maur». 

MOX AMPTKI’II. , sg.  Aisne  (Picardie), 
air.  el  à 10  k.  de  Laon  , eant.  d'Anisv-le-Chi- 
teau,  C-jde  Cliavignon.  Pop.  454  h. 

MON  ASSIT,  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  art. 
cl  à 20  k.  de  Pau.  eant.  et  53  dr  Lembejr. 
Pop.  533  h. 

MONASTÈRE  ( le  ) , vg.  Aveyron  ( Rouer - 
gue) , arr.,  eant.,  3 et  à 1 k.  de  Rodez.  Pop. 
670  h. 

MONASTÈRE  (le),  vg.  Aveyron,  ewnm.  de 
Cuuhbou,  C3  d'Expalion. 

MONASTI-DFX-CAMP,  vg.  Py  rénées-Or.. 
(«mm.  »ir  YiHonolaque,  E3  dr  Perpignan. 

mon  asti  ER  (le),  petite  ville,  H.-Lmre 
(Vëlay),  arr.  et  à 19  k.  du  Puy,  cheM.  de  rant 
Cure.  H*  A 524  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  dr* 
lettre».  Pop.  3,461  h.  — Tenais  volcanique, 
basalte. 

C’était  uih*  des  huit  villes  du  Vélav  qui 
envoyaient  un  député  aux  étal»  du  pays.  Sur 
la  façade  de  l'église,  au  -dr*sus  du  por- 
tail d’entrée . on  voit  sculptées  de»  figure» 
d'homme*  et  d'animaux  cjui  semblent  représen- 
ter le»  figure*  du  zodiaque.  La  répétition  des 
même*  figure*,  le  défaut  de  symétrie,  quelque» 
place»  vide»,  portent  à croire  que  ce»  sculpture* 
oui  appartenu  à un  édifier  plu*  ancien. 

Foires  le»  6 mai,  25  juin,  22  juillet,  29 août. 

19  nov.,  29  tlér.,  mardi  de  Pique» , dr  Prnle- 
râle,  et  tou*  les  mardi*  de  carême. 

MON  ASTI  KR  , vg.  Ictère  ( Ungneduc  ), 
oit..  E et  à 6 k.  de  MarvcjoU , eant.  de  St- 
Lcrmaui-du-Tei].  Pop.  566  b. 

Ce  villagr  doit  sou  origine  et  son  nom  à un 
ancien  couvent  de  bénédictin*  qui  dépendait  de 
' St  -Victor  de  Marseille  , et  dan*  lequel  Guil- 
laume de  Crimotrd , qui  dev  int  paf*  »ou*  b* 
nom  d’Lrirtiu  V,  avait  fait  *ou  noviciat.  1 ne 
partie  de  l’église  de  l'aldwiye  existe  encore  rt 
sert  de  |nroisse  : c'est  un  vaisseau  gothique, 
supporté  par  de*  colounes  et  de*  pila* tirs  ofiMM 
de  figure»  grotrsqur*  et  d'animaux  fantasti- 
que*. La  porte  du  chœur  est  décorée  des  arm*-* 
dTrhain  Y. 

MON  AT,  vg.  Jura  (Franclie-Comté  . an  . 

' et  a 20  k.  de  Ions- b— Saul  nier.  eant.  et  Cv:  de 
Setliére*.  Pop.  367  h. 

Ou  v trouve  une  mine  de  fer  trr»*remar- 
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qunble  ; le  minerai  est  en  ouaue  énorme  con- 
tinue et  tout  à fait  Min»  mélange  ; la  carrière 
n’est  qu’à  du  minutes  du  graud  chemin,  et  le 
voyageur  rurieui  ne  regrettera  pas  de  s ‘être 
détourné  pour  voir  une  luüir  aussi  riche.  Elle 
e*t  excavée  dans  la  montagne  dont  elle  fait  une 
très-grande  partie  ; c'est  pour  ainsi  dire  uu 
vrai  rocher  de  fer. 

MOXBADON.  vg.  Gironde  (Guienue),  arr.t 
R3  et  à 17  k.  de  Lilnoumc,  tant,  de  Lutsac. 
Pop.  886  h. 

MONBAlItS,  hç  Lot-et-Garonne  (Agé- 
oou),  arr.  et  à 25  k.  de  \ illeneuve-sur-Lot, 
cant.  et  0 de  Cancnti.  poj».  1,698  h.  — 
Foires  les  15  janv..  26  mars,  25  juin,  9 sept, 
et  2 noT. 

MOX  H ALEX'.  Vg.  lust-et-Garonne  (Agr- 
noiv),  arr.  et  à 19  k.  d'Agen,  cant.  et  E de  U 
Roque -Timhnult.  Pop.  bOG  h.  — Foire s 1rs 
10  janv 1 1 août  et  1 1 nos. 

MOX'HAKBAT,  vg.  Lot-et-Garonne,  com. 
et  S de  Chirac. 

MONKARDOX,  vg.  fors  (Armagnac),  arr. 
et  à 91  k.  de  Mirande,  raut.  et  E de  Mas- 
seube.  Pop.  915  la. 

MOXBAKÉ  (fort),  «g.  Finistère,  comtn. 
deSt-Pierrc-Quilliignon,  H de  Brest. 

MOXBAHLA  , vg.  Tarn-et-Garonne  (Quer- 
ej),  arr.  et  à 19  k.  de  Moissar,  cant.  rt  Edr 
Lamerte.  Pop.  448  h. 

MOX1ALDRY,  vg.  Eure,  rorom.  et  K de 
Verneuil. 

MtlXBAYOI-,  vg.  Dordogne,  com ra.  de 
Cubjar,  E de  Périgueux . 

MOXBAZILLAC,  bg  Dortfogne  (Périgord), 
arr.,  E et  k 8 k.  de  Bergerac,  raut.  de  Si- 
goules.  Pop.  1,201  h. 

MOX  BEL.  vg.  Lozère,  eomni.  d*  Aliène,  KJ 
de  Bhymard. 

MOXBENOI8T,  vg.  Nièvre,  tomm.  de 
Pougny,  Kl  de  Coane. 

MOICB^Qtl,  vg.  Tarn-et-Garonne  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 21  k.  deCasteUarrariu.  caut. 
et  RJ  de  Grisolle*.  Pop.  475  h. 

NONBKRT,  vg.  H.-Garonne,  cumin,  de 
Castelmauron,  K de  Toulouse,  yy, 

MOXBERT,  vg.  Gerj  (Armagnac),  arr., 
cant.  et  à 15  k.  d'Aueh,  S de  Barrait.  Pop. 
431  h. 

MOX BETON,  vg.  Tom-el-itaronne  (I.an- 
guedor),  arr.  et  à 16  k.  de  Casldsarrarin, 
rant.  et  EJ  de  Monlecb.  Pop,  581  b. 

MOXRLAXC,  vg.  Gers  (Gascogne),  arr., 
G2  et  k 7 k.  de  Louiez,  cant.  de  Samatan. 
Pop.  764  h. 

MOXBOIX.  vg.  Calvados,  fomtu,  d'OuilIv- 
le-Tes*on,  E de  Langanncrie. 

MO  Ait  o \ , vg.  H. -Vienne,  romoi.  île  St- 
Martin-le-Mault,  E d'Amac-la-Postc. 

MOXBOS,  vg.  Dordogne  (Périgord),  arr., 
K «<  ■ 18  k.  de  Bergerac,  cant.  de  Sigoulrs. 
Pop-  237  b. 

MOXKRAX,  vg.  Ixst-ef-Garonnr,  comm.de 
Foula*  ronne*,  H d’Agen. 

MONHKM.V1ND  Vg.  H. -Vienne,  comm. 
de  Mailbac,  RJ  d’Amar-la-Poste 

MOX  BRUN,  vg,  Gers  (Armagnac),  arr.  et  1 


à 2$  k.  de  Lomhei,  cant.  de  Cologne,  E de 
l’Isle-en-Jourdain.  Pop.  716  h. 

MOXBt  ISSOX.  vg.  Seine-et-Oise,  comm. 
de  Lou*ccio>nes.  K de  St-Germain-cn-Laye. 

MON  CAB  RIE.  vg.  Lot,  comm.  de  Duravrl, 
CS  de  Puy - l'Evcquc.  - Foires  1rs  15  janv., 
ISfév.,  15  mars.  15  avril,  15  mai,  15  juin, 
13  juillet,  17  et  27  août.  12  sept..  17  oct.  et 
15  déc. 

MONCALK.  vg.  Corse,  arr.,  EJ  et  à 11  k. 
de  C&lvi,  rant.  de  Caleimna.  Pop.  418  II. 

MOXt  ALVIGNAC.  vg.  Tarn-et-Garonne, 
corom.  de  Vaxrrac,  Rjde  Castelnau-de- Montre- 
lier. 

MOXCASSIN.  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.» 
rant.,  E et  à 9 k,  de  Mirande.  Pop.  388  h. 

MONCALP,  vg.  Ü.-P)  renées  (Béarn),  arr. 
rt  à 36  k.  de  Pau.  caut.  et  £2  de  Lembeye. 
Pop.  837  II. 

MOXG AI  T,  vg.  Lot-et-Garonne  { Agtuoiv), 
arr.,  cant.,  SD  et  à 16  k.  de  Nérac.  Pop.  664 
b.  — Foires  les  5 fée.»  27  avril , 21  août  et 
19uov. 

MONTA  Y.  vg.  /jMret,  comm.  de  Laillv,  C3 
de  Braugenry . 

MONCAYOLLE-I.  AIIRORY-MOX  DIBI  EL’ . 

vg.  B. -Pyrénées  (Gascogne),  arr..  cant.,  E et 
à 20  k.  de  Maulétm.  Pop.  690  h. 

MOXCK,  vg.  Indre-et-ljsire,  comm.  di-Ij- 
nierav,  C?j  d’Amhoise. 

MOXCKAL , MontuoU, , vg.  Côte-d’Or 
(Bourgogne),  arr.  rt  à 16  k.  de  Bcaunc,  cant. 
et  E de  fUignv-sor-Ouclu-.  Pop.  585  h. 

MOXCKAL,  vg.  /MÎrel , comm.  d'Atrav,  E 
de  Neuville-aiix-Boi», 

MOXCKAL,  vg.  iMret,  com.  de  Pithiviers- 
le- Vieil,  R]  de  Pithivirr». 

MONCEAU  (le),  vg.  Seine-et-Marne,  com. 
de  Liverdv , gj  de  Touraan. 

MOXCK  Al' -I.K-XKLF,  vg.  Aisne  (Picar- 
die), arr.  rt  à 19  k.  deVervins,  cant.  de 
Sains,  K de  Créev-sur-Serre.  Pop.  709  la. 

MOXŒAC-I.ÈS-LECPS.  vg.  Aim,  (Pirar- 
die),  arr.  rt  à 15  k.  de  Laon,  cant.  rt  KD  de  la 
Fére.  Pop.  1,051  b. 

MOXCKAL -LE- VIEIL,  vg.  Aisne,  comm. 
de  Oiev  resis «le-M eide ii\,  Rj  d'Orignv-Ste- 
Benoîte. 

MOXCKAL -LE- WAST.  vg.  Anne  (Picar- 
die), arr..  Eut  a 10  k.  de  Laon,  cant.  de 
Mfrir.  Pop.  281  b. 

MOXCF.AL-ST-WAAST.  vg.  Nord  (Flan- 
dre), arr.  et  à 8 k.  d'Avesues,  rant.  et  v de 
Berhiniout.  Pup.  608  li. 

MOXCKAL -SLB-OI.HE , vg.  Aisne  ( Picar- 
die), arr.  rt  à 22  k.  de  Vrrviu»,  cant.  rt  E de 
(mi tse.  Pop.  357  b. 

MOXC.EALX,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.,  rant.,  KJ  et  à 4 k.  de  Baveux.  Pop. 
276  b. 

MOXCK ALX.  I«g  Corrèze  (Limousin),  arr, 
et  à 36  k.  de  Tulle,  rant,  et  RJ  d'Argentat. 
Pop.  1.829  h. 

MOXt. K ALX.  vg,  Eure,  cura,  de  KnualU, 
{£]  des  Aodelvs. 

MONCEAUX,  vg.  Oise  (Picardie) . arr.  rt 


à 14  k.  de  Clermont,  cant.  et  S de  Liancourt. 
Pop.  333  b. 

MONCEAUX,  vg.  Oise,  com.  de  St-Omer- 
ra -Chaussée.  S de  Marseille*. 

MONCEAUX,  MonticeUi,  vg.  Orne  (Pvr- 
eh*>.  arr.  et  k 17  k.  de  Mortagne-sur-Huloe. 
cant.  rt  KJ  de  Loogni.  I*op.  302  h. 

MOXt-FiAl’X,  Seine.  Y . FUiu.^om  m-Mm- 
tmt. 

Pstri»  de  A.-L.-M.  Htru^nv  membre 
distingué  du  tarrrau  de  Paris. 

MONCEAUX  (les),  vg.  Seine-et-Marne , 
comm.  d'Av on,  RI  de  Fontainebleau. 

MOXt. EAUX,  vg.  .frinr-rr-Ofir,  connu,  de 
Oraveil,  B de  Yilloicuve-St-Georges. 

MONCEAUX-  EX -AUGE . vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.,  2*  caut.,  B et  à 9 k.  delà- 
sieus.  Pop.  131  b. 

MOXt  EALX-I.' ABBAYE . vg.  Oise  (Pi- 
cardie), arr.  rt  i 38  k.  de  Beauvais,  cane  rt 
Kde  Formerie.  Pop.  258  h. 

MONCEAUX -I.E-t  OMTE.  vg.  Nièvre  (Ni- 
vernais), arr.  et  à 20  k.  de  Clamecy,  cant.  de 
Taiiuay . E3.  A 227  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de* 
lettres.  Pop.  448  b.  Foires  les  23  mai  et  mer- 
credi apres  Quasimodo,  jeudi  avant  la  mi-ca- 
rême , 22  août.  26  sept,  et  27  net. 

MOXCKALX-LKH-  RAY.  vg.  Seine-el- 
Marnr  (Brie),  arr.  et  à 20  h.  de  Provins,  cant. 
rt  K de  Bray  -sur-Scine.  pop.  353  b. 

MOXCEAI  X-li.V PROVINS,  vg.  Seine-et- 
Marne  ( Brie  ) . arr.  et  à 19  k.  de  Provins  . 
cant.  et  B de  Villiers-Sl-t'^orges.  Pop.  409  h. 

MONCEAUX-SU  R- AZY , vg.  Nièvre,  cwu 
et  CS  de  St-Benin-d’Azy . 

MONCEAUX  -VERSAfiXES  . Saône  - et- 
Loire.  Y.  Montent x-i.’Etou.i . 

HOXCC-r.X-B^I.IN,  tiç.  .toril,,  (Mjm.), 
arr.  rt  à 15  k.  dn  Mans,  cant.  rt  Sï  d'Kcom- 
moy.  Pop.  681  h. 

MOXCÉ-EN-SAOSXOlS.hgAortAe  (Maine), 
arr.  rt  A 10  k.  de  Manier*,  caut.  de  Mnrolie%- 
Irv-Braux.  k:  de  9 1 -O» suie.  Plop.  900  h. 

MOXt. El.  (le),  vg.  Moselle,  rnmoi.  et  ’?)  dr 
Looguyon. 

MOXCKL  (le),  vg.  Oise,  comm.  et  CS  de 
Polit  -Sle-Maxencr. 

MOXt. EL,  vg.  Seine-el-Marne,  roinin.  de 
St-Cyr.  CS  de  la  Ferlé-mms-Jouarrv. 

MOXt. EL  , le),  vg.  Seine -et-Mar ne,  comm 
de  St-Remwk'-la-Yamie.  KJ  de  la  Ferté-t.au- 
chet. 

MOXtiEL  (le),  vg.  Vosges,  cumm.  Ju  Vai- 
lle Ptorabicm. 

MOXt.EIJ.E  (la),  vg.  Ardennes  ((Jum- 
pgur  . arr..  cant.  (S«  k 5 k.  de  Sedan.  Pop. 
370  b . 

Fahriifues  doutih  aratoire*.  ]«oi'>le>  à frirr. 
ustensiles  de  guerre,  rtc. 

MOXCEL-HAPPtSNCOLRT  , vg.  Vosges 
(Lorraine),  arr..  f rt  à 8 k.  de  Neufchâteau, 
caut.  de  Coussev . Pop.  326  li. 

«MOÜ.I.tlU.atVIlil,  .g.  Mrnrtt,, 
(LorraineK  arr.,  cant.,  K; et  à f k.  «le  Luné- 
ville. Pop.  .122  b.  - Tuileries. 

MONCEI.ET.  montagne  nuiiqne.  située  à 4 
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k.  «ir  Si-Gemtaiu-Lcmbron  (Ptty-de-Ddme). 
FJIi*  est  formée  de  prismes  basaltiques,  dont  on 
i'n(  *er\i  pour  établir  à son  wmmft  dm  cou* 
traction*  re&semblaat  à de*  chambres  carrée* 
de  3 à 5 ni.  décote,  au  nombre  de  plusieurs 
rentainc*.  rl  mire  lesquelle*  il  n'existe  aiicuue 
communication.  le  luiui  de  la  montagne  est 
couronné  jtar  une  Imtr  carrer,  dont  la  partie 
anpéiiciire  est  détruite,  niait  qui  a encore  10 
m.  d’èlèvalion;  elle  est  Mise  d’un  double  rang 
de  prisme*  kisnl  tique»,  et  n’offrr  qu‘une  entrer 
fort  étroite  ; ou  voit  à une  assez  grande  hauteur 
leu  tiares  de  Jeux  petites  I «métré». 

MONCEL-MRSKILEE.  'g.  Mrurthe  (Lor- 
raine). arr.,  cant.  et  C-»  de  Château-Salins,  cl  à 
10  k.  de  Vie.  Pop.  740  h.  — Il  est  situé  dan* 
une  gorge,  prés  de  la  rive  gauche  de  la  Seillc. 
— Carrière  «le  gypse. 

ÏIOM  FXSOll.  \g.  Tara-*t-Garonne,  com. 
«RE:  de  ïauzrrte. 

MONCETS,  vg.  Morne  (Champagne),  arr., 
O et  à H k.  de  Châlons-sur-Marne.  cant.  de 
Marvin.  Pop.  STS  h. 

MOXCETS-L'ABBAYE,  vg.A#«r/rr  (Cham- 
pagne), arr.,  EJ  et  à 10  k.  dé  Vilrv-ie-Frati- 
çmt,  tant,  de  Tlnéiilcmonl.  Pop.  300  h. 

MOXCKY,  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 10  k.  de  Besançon,  caut.  et  Ej  de 
Marrhaux.  Pop.  176  h.  — Forges. 

>lOM  llAKVlll.K.  ig.  Loiret,  com  ni . de 
Marsaintillicrs,  ti  de  Pithivirr*. 

MtiNtllACX.  vg.  Ford  (Flandre),  arr., 
rant. , gj  et  à 9 k.  de  Valmcieune*.  Pop. 
437  b. 

MOXCBAUX,  vg.  Somme,  rom.  de  Quend, 
53  de  Rue. 

MOX«:HArX-SOREX«  , vg-  Seine- tuf 
(Normandie),  arr.  et  à 30  k.  deNeufcl»Alel-en- 
Hrav,  cant.  et  EJ  de  Blangy.  Pop.  570  h. 

MOXQIKAIY,  vg.  Ford  (Flandre),  arr.  et 
à 36  k.  de  Lille,  cant.  de  Pont-à-Mareq.  55  de 
Douai.  Pop.  986  h. 

MOXCHKAIX.  vg.  Pas-de-Calais  (Artois), 
arr.,  cant.  et  à 10  k.  de  St-Pol-sur-'l  rrnoise, 
K de  Frètent.  Pop.  306  h. 

MONMIÉAl'X,  vg.  Somme,  com.  deChépv, 
p*  de  Valmes. 

MO\<  HK.t  Ol  RT  , vg.  Ford  (Flandre)  , 
arr.,  CS  et  à 13  k.  de  Douai,  ranl.  d’Arlmx. 
Pop.  739  h.  — Fabriques  de  ancre  indigène. 

MUXCHEL (le)  , vg.  Oise,  rom»,  de  Sa»i- 
gnit-s  , K de  Beauvais. 

MOXCHKL  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois) , 
arr.  et  a 15  k.  «le  St-Pokaur-TemoMC , cant. 
d’Auvv  -le- Château,  EjdeRernavïlle.  P.  1 41  h. 

MtiXCHEl.ET.  vg.  Somme,  romm.de  Maiv 
nierc» . E de  Valines. 

NOM  IIENOT.  vg.  Marne , connu.  «k*  Vil- 
lers-AHerand,  £3  de  Reims.  xy. 

MOM  IIFI'TIN,  vg.  Ardennes  (Champa- 
gne) , arr.  et  à 17  k.  de  Vouriers,  caut.  et  53 
de  Monlhois.  Pop.  388  h. 

MOXCHEVX  (Crand  et  Petite  ),  vg.  Moselle 
(pays  Mmio) , arr.  et  à 35  k.  de  Met/,  cant. 
de  Veruv  , 0 de  Soigne.  Pop.  340  h. 

NONiHIET  , vg.  Pas-de-Calais  (Artois)  . 


arr.,  f-  et  à 13  k.  d'Arras,  faut,  «le  Heau- 
me t/ -!<•»- Loge».  Pop.  171  h. 

MOXCHY-A1MUIIS . vg.  Pas -de-  Calais 
(Artois) , arr.  e»  à 15  k.  d’Àrraa , cant.  de 
BwMMÜ-Ih  Lflpt, cade  Laifcttf.  P,  1 ,093  h. 

MO\(HY  - BRETON  , vg.  Passif -Calais 
(Artois) , arr. . Set  à 10  k.  de  Sl-Pol-sur- 
Tentoue,  caut.  d'Auhigut.  I*op.  410  h. 

NO.M  IIY  - C.AYKCX  . Vf.  l'es-ilt-Colaii 
(Artois) , arr.,  E2  et  à 7 k.  de  St-Pol-sur-Ter- 
noise , caut.  d’Ilciu  Lin.  Pop.  365  li. 

MO.NC11Y-IIIMIÈUES.  vg.  Oise  (Picardie), 
arr.  , ta  rt  à 11  k.  de  Coinpicgne , caut.  de 
Restons.  Pup.  710  h.  — On  y remarque  un 
beau  château  et  un  parc  ortié  de  magnifiques 
pièce*  d'eau.  — Foire  le  11  lot, 

MONt  lIY-I.ES-PRF.lTX,  vg.  Passte-Calais 
(Artois),  arr., me!  à 9 k.  d’Arras,  caut.  de 
Vitry.  Pop,  801  h. 

MOXCHY-.SVR-F.U , vg.  Srine-Inf.  (Nor- 
mandie), arr.  rt  à 38  k . de  Dieppe . cant.  et  K 
d*Eu.  Pop.  545  h. 

MOXt  IIY-ST-KJ.OI . vg.  Oise  (Picardie) , 
arr.  rl  à 11  k.  de  Clermont,  caut.  et  Eî  de 
iJancourt.  Pop.  355  h. 

On  y voit  uu  joli  château  flanque  Je  quatre 
pavillon»  aux  quatre  angh-s  , lsàti  dans  une  si- 
tuation très-agrralde  au  pied  d’une  colline;  il 
c»l  eutnuié  de  fossés  alimentés  par  la  petite 
riticre  de  Brèche , qui  traverse  le  village.  Le 
(tare,  distribué  i l'anglaise,  renferme  de  I telles 
plantation*.  — Fabriques  de  emuds  et  de  su- 
cre indigène. 

vioM  l , vg.  Orne  (Noimaudie) . arr.  et  à 
37  k.  «le  Domfront,  cant.  cl  El  «le  Tinrliebray . 
Pup.  636  h. 

IfOXn.A.  vg.  B. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et 
à 42  k.  de  Pau,  cant.  et  El  «le  Carlin.  P.  355  h. 

MOXCLAR,  vg.  H. -Garonne  (Languedoc), 
arr. , cant.  , 51  et  à 6 k.  de  Villefranche-do- 
laiuragais.  Pop.  370  h. 

VIO, M I. SR  , vg.  Gers  (Armagnac),  air.  et 
n 43  k.  de  Condom  , cant.  et  53  de  (hiaubon. 
Pop.  336  h. 

MOXt  J.  AH  , vg.  Gers  ( Armagnac  ),  arr.  , 
1*7  et  4 6 k.  de  Miraode,  cant.  de  Montesquieu. 
Pop.  319  h. 

VfOXt  l.AR.  prlite  ville,  Lot- et-Gar  ouste 
(Agénois) , arr.  et  à 17  k.  de  Villeneuve-sur- 
l»t,  rhef-l.  «Iront.  Cure.  Bureau  d’enregist. 
à Cassenrui!.  E.  A 587  k.  de  Paris  pour  la 
taxrdrs  lettres.  Pop.  1 ,984  h.  — Teboais  ter- 
tiaire moyen. 

Foires  les  30  janv.,  46  juin,  16  août,  3nov. 
et  jeudi  apres  Pâques. 

MOM.I.AR.  petite  ville.  Ta rn-et -(baronne 
(Quercy  ),  arr.  et  à 33  k.  «le  Mootauhan,  chcf-l. 
de  caut.,  Inireau  d'enregist.  à Négrrprliue. 
Cure.  03-  A 639  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
Irtires.  Pop.  3,310  h.  — Tiaaxxa  tertiaire 
moyen. 

Mondar  a été  souvent  ravagée  pendant  les 
guerre»  du  xri*  sieele  : elle  était  dHwdne  par 
un  rbâteau  qui  fut  relsâli  dans  le  xv*  aièrle  sur 
lu  ruines  d’un  autre  que  l’on  croit  avoir  été 
construit  pour  ta  reine  Brunehault.  Ou  voit  en- 
core, §ur  un  plateau  qui  s’élève  pré*  de  la  ville. 


les  ruine»  de  cri  édifice , que  les  habitants  «te 
Munlauhau  détruisirent  rn  1793. 

MOVCl.  ARD.  vg.  Dordogne,  comm.  deSt- 
('•eorgeft-de-Mouclar , El  «le  Douv  die. 

MO.M  I.ARIS . vg.  Gironde,  comm.  d’ Ail- 
las, J3  dr  Ila/as. 

NOM  I I.V  , vg.  Ardennes , cumm.«te  Saul- 
ccs-aux- Rois,  E7  «le  Réthel. 

MOMOU  , vg.  Indre,  connu,  de  Raraue, 
&r  d' A rgrnton  • «ir-Greuse . 

MONIOXTOIR.  petite  ville,  Côiestlu- 
JVord  (Bretagne) . arr  «*t  à 35  k.  de  SI  - Brietic, 
chcf-l.  de  cant.  Cure.  Gile  d'cta|ie.  Chambre 
consultative  de*  maMufacture*.  K.  Vy . A 431 
k.  de  Paris  jioiir  la  taxe  de*  lettre*.  Pup.  1 ,678 
h.  — Timuv  cristallisé , granit. 

P» mi«  de  l'écoiiomisle  Faiocr  de  Vm  »- 

KEOVI. 

Fabriques  de  cardes  4 de  toiles  à moulin  et 
pour  emltidlage  Taiiuerte*  pour  peaux  de  chi^ 
vaux.  — Commerce  de  fd  , toiles  de  Bretagne* 
lieuire.  — Foires  1*'  lundi  de  mai,  3*  de  juin. 
3*  de  juillet,  3*  de  sept.,  3'  d’œt.,  1"  de  nuv . 
et  f*'  lundi  de  déc.  Relais  de  poste  de  Lam- 
1 ldi  le  à Lorient. 

MOXCOXTOl’R  , Mowantorium  , petite 
ville,  t ienne  (Poitou),  an*. , E3  H à 18  k.  de 
London , rhrf-l,  de  caut.  C.ure.  <sT.  Pup.  663 
h.  — Tcaauv  jurassique,  étaft  moyen  du  sys- 
tème onlitique. 

Cette  ville  est  située  sur  la  Dive.  Dans  le 
xiv'  »icclc  . Monrootour  était  drfeudu  par  un 
château  fort , dont  la  ganusmi  mcumni calait 
tieaucoup  le»  Anglais  , qui  s’eu  etnparèratf 
apri-»  six  jours  de  siège,  et  passn  ent  U garnison 
au  (il  de  l’épée.  Ule  ni  encore  célébré  par  la 
bataille  «pie  le  duc  d'Anj«Hi,  depuis  Henri  III, 
y gagna  contre  l’amiral  (xiligny  en  1569.  L’ar- 
mée des  protestant»  fut  enlkrcmanl  détniile 
dans  retle  journée;  l’amiral  Coligny  , «pir  le 
désespoir  fit  combattre  eu  soldat,  eut  trmsdenU 
cassée»  d’un  coup  de  pistolet.  Le  duc  d’Anjou 
se  comporta  beaucoup  mieux  qu’à  Jarnac , 
nuis  il  ne  sut  pas  profiter  de  b victoire. 
Bibliographie.  Discours  de  fa  fsatail/e  don- 
rite  le  5 octobre  1 ,360  , proche  de  Mouron- 
tour,  in-8*.  Paris,  1569  , in-«* , Orléans , 
1569. 

Nnirnui.  Discours  de  la  bataille  de  Mots- 
contour  avec  le  siège  de  Si-Jean-d  Angel  y 
en  1569.  in- 13. 

iuOASUD.  Mémoire  sur  la  réforme  reli- 
gieuse , les  guerres  civiles  du  xvi*  siècle  et 
la  bataille  de  Mon  contour  en  1569  , in-8* 
de  8 feuille»  cl  demie  , 1844. 

Foires  les  32  jauv.,  3 mai,  39  juin,  34  août, 
33  sept,  et  33  uo* . 

MOXCORXKIL  - DERRIÈRE  , vg.  Gers  , 
comm.  «le  Moncomesl-Grazan,  Ës3  d’Anch. 

MOXCORXEIL-  GRAZAX  , vg.  Gers  (Ar- 
magnac) . arr.,  ^ et  à 34  k.  d'Auch.  cant.  de 
Saramon.  pop.  317  h. 

MtIXCORT,  Vg.  Mayenne,  comm.  de  Cham- 
mes,  E7  de  Ste-Su/aune. 

MOXCOCPEAV  , vg.  Meme , comm.  et  53 
de  Montmirail. 

MOXCOI’RT,  vg.  Meurt/te  (Lorraine),  arr. 
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et  à 14  k.  Je  ChJteau-Salias  , caut.  et  à 13  k. 
dr  Vie,  EJ  (le  Bourdotutay . Pop.  939  h. 

MON tOil BT,  vg.  Stme-ct-Marnc , connu, 
de  Fromouville,  EJ  de  Nemours. 

MOXCOLTAXT,  bg  Deux-Sèvres  (Poitou), 
arr.  et  à 13  k.  de  Pirliinuy  , cbcf-l.  de  cuit. 
Cure.  EU  A 374  k.  de  Paris  pour  la  lue  des 
lettres.  Pop.  3.026  h.  — T*»  hais  cristallisé  , 
granit. 

Gr  bourg , situé  dans  un  territoire  fertile  en 
Un  estimé  , est  le  centre  d’une  fabrique  consi- 
dérable di-  breluches  (étoile  de  laine  sur  fil)  , 
qui  s'expédient  pour  GuiLray  , Caen  , le  Mans, 
Tours , etc.  — Fabriques  de  toiles  et  de  Cl  fin. 
Education  des  bestiaux.  — Commerce  de  gros- 
se» draperies,  graine  de  trèfle,  chevaux  et  bes- 
tiaux. — Foires  le»  î'  lundi  de  lé»,,  de  juillet 
et  de  sept. 

MONCOIBIER  , vg.  Lot,  corara.  de  Lar- 
roque  -des- Arcs , fc]  de  Cabors. 

MO\r»lX  , vg.  Jura  , rouun.  de  Lavau- 
Mji-Valousse,  d’Ariuthud. 

Vf  ONCRABEAL  , bg  Lot-et-Garonne  (Qoo- 
duiaui») , arr. , O et  à 13  k.  de  Nérac , canl. 
de  Francesco».  Pop.  4, 370  lu 

Moulcrabeau  était  autrefois  défendu  par  une 
tour  très-forte  qu'attaquèrent  sans  succès  , en 
1587.  le*  trois  fils  du  marquis  de  Traus,  qui 
perdirent  la  vie  sous  ses  murs.  Les  protestants 
la  prirent  et  la  pillèrent  en  1 588.  Les  troupes 
du  prince  de  Coudé  la  rançonnèrent  pendant 
la  minorité  de  Louis  1IV.  Ses  fortifications 
fuient  détruites  en  1634. 

Ce  bourg  est  fameux  dans  la  (Gascogne , par 
la  pierre  sur  laquelle  on  fait  asseoir  le  réci- 
piendaire jugé  digne  d’entrer  dan»  1a  confrérie 
des  menteurs,  lequd  reçoit  le  droit  de  mentir 
en  tous  beux , sans  porter  préjudice  à autre 
qu'à  la  vérité. 

Foire  le  14  dov. 

MON  CK  CX,  »g.  Oise,  connu,  de  Mory- 
Moucrux,  S de  Brcteuil. 

MONCrBF. , vg.  Landes  (Gascogne) , arr, , 
not.,  >1  et  à 6 k.  de  St-Bever.  Pop.  363  b. 

MOXCL’IT , vg.  Manche  (Normandie),  arr. 
et  à 13  k.  de  Coutanres , tant,  de  Sl-Sauvcur- 
T.mdetiu,  53  d**  Périrrs.  Pop.  516  b. 

9IOXDAI.A7.At:,  vg.  Aveyron , cumin,  de 
Sallcs-Comlaux,  de  Rodez. 

MONDAXE(Ste-),  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.,  EJ  et  à 13  k.  de  Sarlal,  cant.  de  Carlux. 
Pop.  541  b. 

9IOXDAXT  . vg.  Marne , nimm.  de  Cour - 
Ixtaiu,  53  de  Muulmirail. 

MONDAVEZAX,  vg.  H.-Garonne  (Lan- 
guedoc) , air.  et  à 41  k.  de  Muret,  tant.  de 
Cazeres,  K d«  Marti  es.  Pop.  939  b. 

MOX  DEBAT,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr.  et 
a 39  k.  de  Miraude , canl.  d EJ  de  Plaisance. 
Pop.  913  b. 

MON  DEBAT  , vg.  B. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  cl  à 37  k.  Je  Pau,  canl.  de  TLcze , EJ 
d’Auruc.  Pop.  136  b. 

MOKDBLAH6E,  >g.  Moselle,  cornra.  de 
Hicbemont.  l-i  de  Ihiou  ville.  Vjf . — Fabrique 
de  de  terre. 


MON DEESE.N , vg.  li.-Rhtn.  V.  Mumdols- 

uni. 

MONDE9IENT  , vg.  Marne  (Bric) , arr.  et 
à 34  k.  d'Epeniay  , caut.  et  EJ  de  Sèzanne. 
Pop.  91b. 

MONDES ARD  . vg.  Tarn- et- Garonne, 
connu,  de  Cazes-Mondenanl , 53  de  Lauzerte. 

MONDKSCOl’KT,  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 35  k.  de  Compiegue  , canl.  et  d de 
Nos  on.  Pop.  375  b. 

MON  DESIR  . vg.  Seine-et-Ouc  , cumin,  de 
Guültrval,  53  d'Elampes,  \y. 

MOXDF.TOt  R,  vg.  Eure-et-Loir,  comm. 
de  Boullay-les-Deux-Êglises,  EJ  de  ChAteau- 
neuf-en-Thunei-ais . 

MOX  DK  loi  R,  Vg.  Seine- In/.,  conun.  de 
Morgny,  E.  de  Bucby. 

MON  DE  VE  RT,  vg,  I Ile-et-Vilaine  (Bre- 
tagne), arr.,  cant.,  EJ  et  à 11  k.  de  Vitré. 
Pop.  404  b. 

MON  DEVIL  LE  , AmotuÜ  hit  a,  vg.  Calva- 
dos (Normandie),  arr.,  cant.,  C*3 et  à 4 k.  de 
Caen.  Pop.  894  b. 

MOX  DE  VILLE,  Amondivilla  , vg,  Seine- 
et-Oise  (Gatiuais) , arr.  et  à 35  k.  d’Elampes, 
cant.  et  EJ  de  La  Ferlé- Akps.  Pop.  509  h. 

MONDILOLHT  , vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.  et  À 30  k.  de  St-Pul-sur-  ieniobe  , 
canl.  d’Avcsiies*k-Coaite,EjdeDoulkns.  Pop. 
518  b. 

MOXDItiXY,  vg.  Ardennes,  cumul,  de 
Cbampiguul,  ,;jdc  Mézicrcs. 

MOX D1LUAX , vg.  H.-Garonne ((Gascogne), 
arr.  et  à 36  k.  de  St-Gaudmu , cant.  et  EJ  de 
Boulogue.  Pop.  457  b. 

MOX  DIX  F.,  vg.  U.-Garonne,  comm.  de 
Cassagnabcrv,  EJ  de  Martres. 

MOX  DION,  vg.  Vienne-  (Poitou),  arr.  et  k 
17  k.  de  Chàtelierault , cant.  de  Lagnô-sur- 
Csseau  , t£  des  Ormes.  Pop.  259  b.  — Foires 
tes  88  jauv.,  10  mars,  Il  et  28  nov. 

MON  DON  , vg.  Douhs  (Francbe-Gooitê), 
arr.  et  k 12  k.  dé  Bauuie-lcs- Dames  , cant.  et 
M de  Rougemont,  Pop.  962  b. 

MON  DON  (forêt  de),  vg.  Meurtke,  ramm. 
de  MouceMes-LuuèviJlc,  SI  de  Luuéville. 

MONDOX  (forge  de),  vg.  H. -henne,  com. 
de  Mailbac,  SJ  d’Aruac-la-Poste. 

MOXDOX VILLE,  vg.  H.-Garonne  (Lan- 
guedoc), arr..  caut.  et  à 18  k.  de  Toulouse,  SJ 
«Je  Verfcil.  Pup.  664  b. 

MONDONV1LLE-STF.  BARBF,  vg.  Eure- 
et-lssir,  cumin,  de  Moutiers,  EJ  de  Voves. 

HONIMlN VILLE-ST  JEAN  , vg.  Eure-et- 
Loir  (Bcaoce),  arr.  et  à 27  k.  de  Chartres  , 
canl.  et  EJ  d’Auneau.  Pop.  227  b. 

MOXDOKFF,  vg.  Moselle  (pay»  Messin), 
an.  et  à 22  k.  de  Tint  .mille,  cant.  de  Cale- 
nom,  CS  de  Sierck.  Pop.  161  h. — Poire  le  |*r 
lundi  I»  St -Mit  bel. 

MONDOKNON,  vg.  Saône-et-Loire,  com. 
de  St-Pnvé,  EJ  de  Buxy . 

MOKBOOBUAtl , Matu  Dubtelli,  Mont 
Gemmai , petite  ville,  Loir-et-Cher  ( Vendu - 
mois),  arr.  et  à 27  k.  de  Vendôme,  ebef-1.  de 
eant.  r<.  sy.  A 169  k.  de  Pari»  pour  la  taxe 


des  lettre».  Pup.  1,671  b.—  Tuuuis  tertiaire 

moyeu. 

Autrefois  pairie,  baronnie  et  château,  dio- 
cèse de  Blois,  parlement  de  Paris , intendance 
de  Tours,  élection  de  Üiàtraa-du-Leir. 

Cette  ville  est  ires-agréablement  située  sur 
une  éminence,  au  pied  de  laquelle  coule  la  pe- 
tite rivicre  de  la  Graisne,  qui  arrose  son  Et»- 
tiie  territoire.  tJu  château  fort,  qui  subsiste  en 
grande  partie  avec  scs  tours  et  ses  fossés; 
d’épaisses  muraille»  flanquées  de  tourelle*  qui 
entourent  encore  un  tien  de  la  ville,  dénotait 
par  leur  genre  d'architecture  que  sa  foisdation 
remonte  aux  premier*  temps  de  la  féodalité. 
C'était  jadis  uue  place  t ré** forte , qui  défendait 
de  ce  côté  avec  Montmirail,  St -Calai»  et  l roo, 
les  frontière»  de  lamienne  province  du  Maine. 

Fabriques  importantes  de  serges  et  de  co- 
tonnades. Tannerie». — Commerce  de  fruits  secs 
et  de  graines  de  trèfle. — Foires  les  9 et  10  od., 
1"  lundi  de  carême,  1"  lundi  après  la  St-Marc 
et  après  la  St-Eioi. 

Bibliographie.  Baxurxu-na-ST-Psui..  Estas 

historique  et  statistique  sur  U canton  et  la 

ville  de  Mondoubleau , iu-8,  1849-44. 

MOXDOUZLL,  vg.  H. -Garantie  (Langue- 
doc), arr.,  cant..  S et  k 13  k.  de  Toulouse. 
Pop.  176  h. 

MUNDBAGON , Mous  Dracoms,  petite  ville . 
Vaucluse  (Provenir*),  arr.  et  à 15k.  d'Orange, 
caut.  de  BoUéne,  EJ  de  la  Palud.  P.  2,595  k. 
— Elle  est  située  au  pied  de»  montagnes,  pré» 
de  la  rive  gauche  du  Rhône.  Elle  a été  souvent 
prise  et  reprise  par  tou»  les  partis , qui  y ont 
commis  tour  k tour  toute  sorte  d'atrocité». 

Les  axone*  de  Mondragon  sont  : de  gueu- 
les, i un  monde  sf  argent  croisé  d'or,  sommé 
tf  une  croix  de  même. 

MONO  RAINVILLE,  Mond revilla,  vg.  Cal- 
vados (Normandie) , arr.  cl  à 14  k.  de  Caca, 
cant.  de  TiUv-sur-Seulles,  S dÜvrecy.  V/ 
Pop.  230  b. 

MOXDRAXS , vg.  U. -Pi  renées,  comm.  de 
Laa-Moudrau»,  C3  d'Ortlwz. 

MON  DKELOl  HT , vg.  Meuse  (Lorraine), 
arr.  et  à 48  k.  de  Bar-le-Doc,  cant.  de  Triaa- 
court,  K de  Beaum*.  Pop.  85  b. 

MOXDREPIT8.  vg.  Aisne  (Picanlie),  arr. 
et  à 18  k.  de  Vcrvins,  cant.  et  5;  d'Hirson. 
l*op.  1,84!  h. 

MON  DK  F.  VILLE,  v g.Setne-el-Oise  (Beau*»}, 
arr.  et  à 17  k.  dr  Mante*  . cant.  de  Haudaa , 
M de  ScpU-uil.  Pop.  8»»6  h. 

MOXDRF, VILLE,  vg.  Seme-et-Marne (Ga- 
liiuiv),  an.  et  à 33  k.  dr  Fontainebleau,  cant. 
et  EJ  de  C.lditeau-Eindiin.  Pop.  456  h. 

MON  FIN,  Monrosi , Monesi. . jolie  prtitr 
ville,  B.-Prrénérs  (Béarn),  arr.  rt  à îtt  k. 
d'Oloron  . rhef>|.  de  cant.  Cure.  P7-  A 775  k- 
de  Paris  |>our  ta  taxe  dr»  lettre».  P,  5.373  h. 
— • Ttaaxiv  tertiaire  moyen. 

Celte  ville,  située  dan»  une  contrée  fertile  en 
rxrellmU  vin»,  est  bien  Idtse.  bien  percée,  et 
poMcdc  une  jolie  pbne  politique.  00  aliouti»- 
seut  1rs  principale»  rut  *.  On  trouve  aux  envi- 
rons une  souice  d’eau  valet*,  rt  des  mines  de 
cuiv  re.  de  fer  et  de  |4uml>.  — Commerce  dr 
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»im.— fflrw  lei  18  H 16  avril,  et  S*  lundi 
d'oct. 

MOJfW  . H .-Garonne  { bngunlor  ) , 
«IT.  et  À 28  k.  de  Muret,  rul.  rlîSdr  Rira* 
mes.  Hop.  129  h. 

MON  KSI  (Ut.  44°,  long.  17').  - Pline  (lil». 
u,  cap.  19)  en  décrivant  l' Aquitaine  : Sa/tus 
Pyreueus,  in/raque  Monrti.  Ou  recannait  leur 
nam  dans  celui  de  Mooein , entre  Pau  et  Na- 
virrom.  C'cil  un  de  ces  pnijiln  que  l’on  ne 
juge  pas  do  rang  des  plu*  considéra  hlrs , et 
dont  cette  partie  de  la  Gaule  abonde  siuguliè- 
remnit  dan»  l'Iint*.  «•  D'Anville.  Xoliet  de 
C ancienne  Gaule,  p.  463.  V.  aussi  Wiklr* 
naer.  Géographie  de*  Gaule f,  I.  ri,  p.  244. 

MONESPI.K  , vg.  Ariége  (pays  de  Faix)  , 
arr.  et  à 12  k.  de  Paraier»,  cant.  du  FoMat,  K 
du  Mas-d'Axil.  Pop.  223  h. 

MONESTIER,  Ain,  romm.  JeCharnp- 
fnunicr , K de  ChâülIon-dc-Mirhaille. 

MONESTIER,  vg.  A/lier  (Bourbonnais), 
arr.  et  à 27  k.  de  Gauual,  cant.  et  gqdrChmi- 
telle,  pnp.  858  b.  — Foire  le  25  avril. 

MONESTIER,  vg.  Dordogne  (Périgord), 
*ir.,Ket  à 19  k.  de  B*‘rgmK\  cant.  de  Signa- 
lé*. Pop.  817  b. 

MONESTIER  (le),  vg.  Puy-de-Dôme  (Au- 
vergne) , arr.  et  à 10  k.  d’ Ambert , cant.  et  M 
de  St- Arnaud- Koclie-Savinr.  Pop.  1,174  b. 

MOX  ENTIER- D'A  M BEI. . vg.  Isère  (Dau- 
phiné) , arr.  e(  à 66  k.  de  Grenoble , cant.  et 
K de  Corps.  Pop.  213  b. 

MONESTIER-DE  4 I.F.R MONT  , Monaste- 
rium , l»g  Itère  (Dauphiné) , arr.  et  À 35  k. 
de  Grenoble,  chef-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  d’é- 
tape. E3.  Vy.  A 590  k.  de  Pari#  pour  la  taxe 
des  lettres.  Pop.  837  b.  — T*na*i*  jurassique. 

On  y trouve  une  source  dVau  minérale  aci- 
dulé froide. 

Fabrique*  de  tresses  de  paille  pour  cha- 
peaux. — Foires  les  1"  aoiit.  22  sept.,  1 1 oet. 
et  samedi  après  le  29  juin. 

MONESTIER-Dl-PERCY,  vg.  itère  (Dau- 
phiné), arr.  et  à 55  k.  de  GreiioLIr,  cant.  et 
Kde  Ctrl  le*.  Pop.  537  h.  — Foire  le  18  oct. 

MON  ENTIER- EX- VOUANTE.  vg.  Ardè- 
che (Vivarais) , arr.  et  à 37  k.  de  Tournon, 
cant . et  K d’Annanay.  Pop.  380  b.  — Foire 
le  26  avril. 

MONENTIER-LE-PORT-DIEU,  vg.  Cor- 
rèze (Limousin) , arr.  et  à 21  k.  dTssel,  cant. 
rlC-3  de  Boit.  Pop.  761  b. 

MONESTIER  - M BRUNES , vg.  Corrèze 
( Limousin),  arr.,  (a  et  à 22  k.  d’Uttel,  rant. 
d'Eyguramlr.  Pop.  586  h,  — Forgrs  et  hauts 
fourneaux. 

MONEST  IÉS,  Aude.  V.  t j »o>Mosurn*. 

MO  N EST!  ES.  Afonasterium,  jwtile  ville, 
Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 23  k.  d’AUii, 
chef-l.  de  caut.  Cuit.  CS.  A 663  k.  de  Paris 
pour  b lave  de*  lettres.  Pop.  1 ,564  h.  — Taa- 
»*n  cristallisé  ou  primitif. 

Grttr  ville  , située  sur  b rire  droite  du  Gé- 
rou,  à 20  k.  «l’AlU,  était  autrefois  une  place 
très-forte  où  1rs  habitant»  de  Cramauv  et  d’au- 
tre» comnniurs  environnantes  se  retirèrent  en 
1 359  pour  se  metirr  à l’abri  de»  poursuites  des 
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routier».  On  y voit  une  ancienne  église  qui  a 
été  classée  récemment  au  nombre  des  monu- 
ments historiques. 

Ou  remarque  sur  le  territoire  de  Monestiés 
le»  ruine»  du  chitcau  de  Combcfa  , édifice 
construit  pendant  le  nu*  siede,  et  l’une  des 
nombreuses  possession*  des  évêques  d’Alhi.  De 
hautes  tours  couronnées  de  créneaux,  une  en- 
ceinte fortifiée  et  enveloppée  d’un  fossé  creusé 
dan»  le  roc,  lui  dotuirut  l’aspect  de  b demeure 
d’un  souverain.  L’intérieur  était  décoré  avec 
magnificence,  et  b chapelle  était  digue  d’attirer 
les  regard»  : on  y voit  de»  figures  plus  grandes 
que  nature,  sculptée*  en  pierre  et  parfaitement 
conservées.  — Lorsque  le  prince  de  Galle»  me- 
naça b province  d’une  irruption , ce  château 
fut  mi»  ru  état  de  défense;  mais  l'évéque  d’Albi, 
qui  y fut  assiégé , craignant  que  b valeur  du 
petit  ikotnhre  de  scs  soldats  ne  iiilTit  pas  pour 
lui  faire  obtenir  b victoire,  se  borna  à excom- 
munier ses  adversaires.  Celte  forteresse  a été 
détruite  en  1763,  par  ordie  de  M.  de  Choiieul, 
archevêque  d’Albi . frété  du  célébré  ministre 
de  ce  nom. 

Fabrique  et  commerce  considérable  de  toi- 
les, fils  et  bestiaux. — Foires  les  3 janv.,  S fév.t 
21  mars,  23  avril,  6, 18  et  30  juin,  16  juillet, 
28  août,  27  sept.,  20  et  29  oct.  et  9 déc. 

MONENTROL  , bg  H. -Garonne  (Langue- 
doc), arr.,£g]ct  à 10  k.  de  Viilefnuiche-dc- 
Lauragais,  cant.  de  Nailloux.  Pop.  275  h. 

MOXÉTAY,  vg.  Jura  (Franche-Comté) , 
arr.  et  à 22  k.  de  Lous-le-Sauhiicr , cant.  de 
St-Julien,  E3  de  St-Amour.  Pop.  1 44  h. 

MOSÉTA  V - SCR  - ALI.IF.ll  . 15.  Allier 
(Bourtxjnuuis).  arr.  et  à 24  k.  de  Mmilinv^ur- 
Allier,  rant.  de  Moulet,G5de  Sl-Pourçoin. 
Pop.  731  h. 

JHIShTAV-Sl  U-LOIBE.  vj.  Allier{ Bour- 
bonnais),aiT.  et  à 47  k.  de  Moulins-vor- Allier, 
cant.  et  K de  Dampierre.  Pop.  717  b. 

MON  ÉTÉ  A U . vg.  Towie  (Champagne) , 
arr.,  cant.,  K et  à 6 k.  d'Auxerre.  P.  654  h- 

MONETIER  (le),  Monnsterium,  joli  bourg, 
H. -Alpes  (Dauphiné),  air.,  bureau  d’enrrgiat. 
«i  à 13  k.  de  Briançon,  chef-l.  de  rant.  Cure. 
Gite  d’étape.  K.  A 647  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettre*.  Pop.  2,797  b*  — Taxait» 
jurassique. 

( je  liourg  est  situé  dan»  une  haute  et  fertile 
vallée,  sur  b Guisaunc  (une  des  sources  de  la 
Durance).  Il  est  bien  bâti,  entouré  de  riantes 
prairies,  et  pu*srde  plusieurs  usine*  et  des  fib- 
t tires  qui  attestent  une  active  industrie. 

Au-dessus  du  bourg  se  trouve  un  établisse- 
ment d’eaux  thermale*  sulfureuses,  avec  des 
Itâtimrnls  |>mir  le*  bain*  et  |*our  U'»  douches. 
O»  eaux  sont  limj  idc*  et  roiilietinriit  «le*  sul- 
fate» de  soude  et  de  chaux  et  de  muriate  de 
magnésie  ; leur  température  est  de  34*  R.  Il 
existe  encore  une  autre  source  d’eau  minérale 
tiède  que  l’un  emploie  avec  succès  dans  le  trai- 
tement des  emlwrra*  gastrique*  ; b tempéra- 
ture de  cette  dernière  est  de  22*.  - bs  eaux 
minérale»  du  Monestier  ont  été  analysée*  en 
1805.  par  M.  Chance! , chimiste  de  Besançon, 
ainsi  que  celles  de  b lâche,  qui  KonrJent  sur  le 
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territoire  des  lacs  et  hameaux  dépendant  de  ce 
bourg. 

Les  sites  de»  environ*  du  Monestier  sont 
pittoresque»  au  plus  haut  degré.  De  la  maison 
des  bain»  on  voit,  à gauche  , b » ille  et  les 
forts  de  Briançon  se  dessiner  sur  plusieurs 
groupe»  de  montagnes  ; à droite,  s'élever  le 
Lautaret  sur  b route  de  Grenoble,  et  le  Gali- 
hier  qui  conduit  à St-Jean-de-Maurimne  ; en 
face  de  soi  on  a la  Guitaïuie  serpentant  à tra- 
vers k*  prairies,  où  sont  çà  et  là  des  bouquets 
de  bois;  au-dessus  de  son  Ut,  au  milieu  de 
belle*  forêt»  de  mélèæs,  de»  chalets  couronnent 
de»  éminence»  ; l'horizon  se  termine  par  dea 
glacier». 

Fabriques  de  toiles  communes.  Filature»  «Je 
coton.  Clouterie».  — Exploitation  de  plomba- 
gine et  de  minerai  de  cuivre.  — Foires  le»  25 
avril  et  1**  oet. 

MOXETIKR-ALLKMOXD  . vg.  H . Alpes 
(Dauphiné),  arr.  et  à 27  k.  de  Gap,  cant.  de 
Laragnc,  K de  YctiUvoa.  Pop.  234  h. 

Ou  trouve  journellement  aux  environs  de 
ce  vilbge  des  fondation»,  drs  débris,  de  belles 
pierre»  venue»  de  Saléon,  des  lampes,  des  mé- 
daille* d'or,  d'argent  et  de  bronze,  des  armes, 
de»  tuiles  romaines  et  autres  antiquité». 

MONFANT,  bg  Allier,  coin,  de  Louchy- 
Moût  fond,  r-j  de  St-Pourçain. 

MON  FAUCON,  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 24  k.  de  Bergerac,  cant.  de  la  Force, 
Kde  Ste-Foy.  Pop.  543  h. 

MONKAl'KON,  vg.  H. -Pyrénées  (Gasco- 
gne). arr.  et  à 29  k.  «le  Tarbes,  caut.  et  K de 
Rahastrn*.  Pop.  762  h. 

MONFKH.M  1 ER  , vg.  Tarn  - et  - Garonne 
(Querry),  arr.  et  à 28  k.  de  Montaubao,  cant. 
et  Kde.  Moutpezat.  Pop.  326  b. 

MONFERRAN,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr., 
K et  à 19  k.  d’Auch,  cant.  de  Sara  mon.  Pop. 
321  b.  — Foire  le  mardi  de  b 1‘*  semaine 
de  juin. 

MONFERRAN,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  à 16  k.  de  Lombes,  cant.  et  K de  l'Ixk-en- 
J ou  nia  in.  pop.  980  h. 

MO.XFKHRAND,  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  i 38  k.  de  Bergerac,  cant.  et  K de 
Beaumont.  Pop.  693  h.  — Foires  les  24  mai, 
•7  juillet,  19  oct-  et  27  déc. 

MON  FERRAND,  vg.  Drôme  (Dauphiné), 
arr.  et  à 38  k.  de  Nyons,  cant.  et  El  de  Re- 
musat.  Pop.  181  h. 

■ONFGANQITX  , jolie  petite  ville.  Lot-et- 
Garonne  (Agénois),  arr.  et  à 18  k.  de  Ville- 
neuve-sur-Lot,  chef-l.  de  cant.  Cure.  B-  A 
589  k.  «le  Paris  i»our  b taxe  de*  lettres.  Pop. 
5,075  h.  - — Tnuis  tertiaire  moyen. 

Mouflanquin  est  une  ville  ancienne,  qui 
tomlia  au  pouvoir  de*  Anglais  lorsqu’il» se  ren- 
dirent maître*  de  l'Aquitaine.  Ixs  Français  la 
prirent  en  1295  : elle  se  drrlara  pour  le  prilKC 
de  Coudé  en  1562;  le*  réformé*  »’en  emparèrent 
en  1621  .C’est  une  ville  a*sez  bien  bâtie  sur  une 
hauteur,  près  de  b Lcde  ; la  plupart  des  rue* 
sont  étroite*,  escarpées  et  mal  percées.  Sa  si- 
tuation élevée  lui  procure  des  points  de  vue 
étendus  et  trés-pittonraque». 
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Patrie  du  général  dr  «livi-inu  1» rra  «i>  ui 

LA  Ctl'IUDl. 

Foires  k»  2 mai,  jrndi  saint,  i*r  luiuli  de 
déc.  et  1”  jeudi  de  chaque  moit. 

MOXFOIT,  vg.  Dordogne,  connu  de  Vi- 
trac,  E de  Sarbt. 

MON  FORT,  vg.  Grrr(Armaguac;,  arr.  cl 
à 24  L.  de  lartourr,  caut.  cl  1£3  de  Mauvezin. 
Pop.  1 ,386  lu 

Patrie  de  L.  Crama*  . rou»ul  général  à 
Couktunliuopk  , père  de  André-Marie  cl  «b* 
Marie-  Joseph  Chénier.  Ou  a de  lui  Recherches 
historique»  sur  les  Maure»,  3 vol.  i«-8.  1787; 
Révolution»  de  C empire  ottoman,  in -8,  I7S9. 

Foires  le  4'  mercredi  dr  ja«v.,  fév.,  mars, 
avril,  mai,  juilki,  sept.,  oct.  et  novr. 

MON  PO  HT , vg.  itère,  comm.  et  H de 
Orollc*. 

.UOXFOl'RAT,  vg.  Gironde , corn.  d'Kgli- 
cottes,  r?3  dr  lUx-lie-Chalai. 

MOXFRÉVII.LK,  vg.  Calvados  ( Nunuan- 
die),  anr.  et  à 33  h.  de  Baveux,  rant.  et  53 
«PUigny . Pop.  304  h. 

VtONG  Ail, I.ARD,  vg.  Ljot-et-Garoane  {Con- 
douicùs),  arr.  cl  à 1 1 k.  de  Nérac,  caut.  et  a 
de  Lavardar.  Pop.  385  h. 

VIOXGASTOX,  vg.  /I. •Pyrénées,  cnm.  de 
Ianwinu,  '-j  de  ViMu*Bigwre. 

.HONG  Al'DOX.  vg.  Forn-et- Garonne,  com . 
île  St-Nazaire,  E de  («auzerte. 

MOXGAl'SY.  vg.  tiers  (Armagnac),  an-., 
«ni.,  E et  â 10  k.  de  Louilwz.  Pop.  383  b. 

MOXG.tr/. Y.  vg.  (ii rotule (Guicnne),  air., 
«»»'•,  Ci*  et  à 0 k.  delà  K&c.  Pop.  512  lu 

MOXGKI.  A Il l> . vg.  S etnc-et-M urne , coin, 
de  b C ramie-paroisse,  E de  Moiitcreaa. 

MOXGET,  vg.  tMiules  (Gascogne),  arr.  et 
à 27  k.  dr  St-Sever,  cul,  cl  E d’Hageünau. 
Pop.  337  lu 

XIOXGIIIAl'D  , vg.  Corrèze  (Limousin)  , 
arr.  et  à 37  k.  de  Prive*,  caut.  de  I.iiUt-jc, 
E de  Masseret.  Pop.  473  b. 

MOX  G IG  X A R.  vg.  Eure,  UHD.  de  Lauvillc, 
23  dr  Bnnrg-AcbnnJ. 

MOXGOIX  (Grand  et  Petit-),  vg.  S due -et- 
Morne,  00RW.de  St-Cvr,  E de  la  lêilé-sous- 
Joua  ne. 

MOXGRAS,  vg,  H .-Garonne  (Gascogne), 
an-,  et  à 22  k.  de  Munît,  caut.  et  E de  Jiieu- 
mes.  Pop.  141  lu 

MOXGHEXOX,  vg.  Loir-et-Cher,  rom.  de 
Brcvain ville,  E d«*  Oa}«. 

MOXCIILLEM,  vg.  Gers  (Goudaum)  , 
arr.  et  à 30  k.  de  Gmdom,  caut,  et  55  de  No- 
garo.  Pop.  404  lu  — Foires  les  I»  mars,  10 
mai,  4 août,  10  «ov.  et  27  déc. 

MOX II Et' RT.  vg.  Lot-et-Garonne  (Gasco- 
8>«0(  ut.  1*1  « îs  k.  ,|c  n,'iik>  cul.  Je  I*. 
mu/ju,  E dr  Touueins.  Poj».  781  J*. 

Monlieurt  était  autrefois  une  ville  forte,  que 
Louis  XIII  assiégea  eu  |wr*ounc  en  1631. 
Apri-s  une  vigoureuse  résistance,  le.»  habitant* 
se  virent  dans  In  Dcomilé  de  capituler;  mais 
Louis  XI II  exigea  qu'ils  sr  rcirdU-ent  à discré- 
tion. I«a  vie  fut  accordée  à inus  ceux  quittaient 
dan*  la  ville;  le*  gentil-homme*  -ortiirut  avec 
leur  épée,  les  soldats  avec  1111  bâton  blanc  à la 
U. 


main,  et  k-v  habitant»  eu  chemise  et  tète  nue. 
Ensuite,  âpre*  avoir  mis  l'honneur  dr»  femme*  à 
couvert,  Monlieurt  fut  livre  au  pillage  et  bnllc; 
en  sorte  qu’il  ne  resta  de  cette  malheureuse 
ville  que  cl*  que  le*  lia  mutes  ne  purent  dévo- 
rer. 

MOXHOl’DOL*,  vg.  Sorlhe  (Maine),  arr. 
et  à 9 k.  de  Mamers,  coût,  et  E de  MarolU-s- 
Ics-ltraux.  Pop.  717  lu 

MOMKI'X,  vg.  / n tuiusr.  (Provence),  arr. 
et  « 30  k.  de  Carpcntrus,  caut.  et  E de  Sanlt. 
Pop.  9,622  h.  Sur  b Nesque. 

Ou  remarque  sur  le  territoire  et  au  sud-est 
de  ce  village  iui  gmtlfrr  extrêmement  profond, 
d'environ  4 m.  d'ouverture,  où  l’ou  entend  un 
hmit  sunterrain  tel  à peu  près  que  pourrait  le 
produire  uu  fort  courant  d'eau.  — Poires  1rs 
4 fév.  et  24  anrit. 

MONIS  (les),  vg.  Eure,  comm.  de  Puchay, 
B d’Ecouis. 

MOX1SOX,  vg.  Morne,  ronun.  de  la  Cha- 
peUr-Motilliodtiii,  E «k  Dormons. 

MOM-  rniH,  . ou  Mo  - 1 stroi-si.  11-I.oini , 
|ietitr  ville,  H. -Loire  (Languedoc),  arr.  et  à 
30  k.  d'Isstngeaox,  etief-lieu  de  cant.  E-  y<y- 
A 494  k.  de  Pari»  |*our  lu  taxe  des  Irttres. 
Cure.  Ecole  secondai  re  ecclésiastique.  Gîte  d e- 
ta(R-,  Etablissement  de  su  uni*- muets  des  «leux 
*e\«.  Pop.  3,973  b.  — Tvrrraix  cristallise 
ou  primitif. 

Autrefois  diorr<4‘  et  recette  du  Puy,  par- 
kuu  lit  «le  Toulouse,  ni  tendance  dr  .Mout|)ellier. 

On  croit  que  Munistn»!  doit  son  origine  à un 
mon.isterr  «rantuuint  que  l'on  Mipposr  v avoir 
existé  un  le  vm*  ou  le  ix*  sic»  le.  C'était  une 
des  finît  villes  qui  envoyaient  «les  députés  aux 
état-  «lu  Vélay . Le  l>otuai  des  Adrets  la  pilla  en 
f&GS. 

G tic  ville  est  dans  une  situation  agréable, 
sur  le  ruisseau  de  Piat,  cuire  deux  vallon-,  sur 
uu  coteau  d'ou  l’on  jouit  d’un  coup  d’iril  cliar- 
inau!  sur  la  vallée  «le  la  Loire.  Elle  possède  de 
jolie-  prmnnia<lrs  publiques.  nuis  elle  est  gé- 
néralement nul  Initie;  presque  toute»  les  cono- 
tructious  sont  ancienne»,  irré-gulirrcs,  et  leur 
vétusté  lui  donne  une  apparence  triste  et  dé- 
«agréulde.  On  y remarque  toutefois  l'ancien 
bûtiuii  nt  des  ur-uline-  et  le  château  qui  ser- 
vait autrefois  de  maison  de  plaisance  aux  évè- 
«|iies  du  Puy  ; c’est  uu  vaste  édifice  flanqué  de 
deux  tuurs  rondes,  longtemps  alsindonné,  et 
aujourd'hui  .dlVrté  à nue  fabrique  «le  ruliam. 

Fabriques  de  dentelles,  blondes,  rultaiis. 
quineaillrrie,  satins,  fmibnU.  Tannerie.  Mé- 
gi*«rries.  Teintureries.  Papeterie.  - Mar»  liés 
important-  |Miur  b vente  de*  grains. 

Foires  le*  I5janv.,0  mai,  juin,  13  juillet. 
22  août,  20  sept.,  23  oct.,  Î0  nov.,  45  «léc., 
Ir  lundi  «le  eniV'tur  et  lundi  saint. 

MOMSTROL-  D .UJ.IER,  vg.  M.- Loire 
(Ijiigneduc),  arr.  et  à 3G  k.  du  Puy,  cant,  et 

de  Saugues.  Pop.  908  b.  Sur  la  rive  gauclie 
de  l'Ailier. 

Ou  y remarque  b chapelle  de  Sic- Madeleine 
ereiwée  dan-  le  Itaxallc , le»  grullcs  ou  atves  dr 
l'Esdusei,  et  l’eflet  jnlton-«pie  de  »rs  ma*srs 
basnltiqun. 


MOXITAt'X,  vg.  Eure,  comm. de  Giverny, 
Igî  de  Ven  irai . 

MOXJEZIEL'X,  vg.  i m lire  (laniguudoc), 
arr . de  Marvi  jol-,  cant.  et  (gl  de  b Ganniirgue. 

Cette  commune  a été  formée  en  1836  «Tune 
partie  du  territoire  de  In  commune  dr  Salmon, 
divisé-  en  deux  partir-*  pour  former  1rs  commu- 
nes d'Auzilbc  et  dr  Monjerieux. 

MOXJOIE,  lig  Torn-el-Garonne  \ ’ Agénois), 
arr.  et  à 21  k.  «k?  Moissac,  cant.  et  H de  Va- 
lence -d'Agen.  Pnp.  739  h.  Sur  la  Satan.— 
Poires  Ir*  3 fcv  .,  25  avril,  11  juin,  11  aodt, 
4 oct.  et  28  déc. 

MOXJOU,  vg.  Cantal,  comm.  de  Jou-sous- 
Monjou,  EJ  de  Vic-sur-Ccre. 

MOXJOt’RDF.,  vg.  U. -Vienne,  comm.  de 
Folles,  SI  de  Mort  mil  les. 

MOXLAtR-BKRXET.  vg.  Gers  (Arma- 
gnac), arr.  et  à 22  k.  de  MiranJe,  cant.  et  [£) 
de  .Mauetdie.  Pop.  592  h. 

«OXLArZCÏ,  Vg.  Lot  (Quart?),  arr.  et  à 
29  k.  de  Calrorv,  cant.  «-t  EJ  Mont  uq.  Pop. 
289  II. 

-MOXLÉOX-MAGXOAC,  petite  ville,  //.- 
Pyrénées  (Bigom*),arr.  rt  à 43  k.  de  Ragnêrrs- 
cle-Bigurre,  cant.  et  E ‘k  Caslrlnau-Alngnoâc. 
Pop,  1.283  b.  — Kl  le  est  agréablement  située 
entre  k-  Gers  et  le  nii-seau  dr  f jrrq.  C’est  une 
ville  ancienne,  autrefois  clirf-lNTi  du  pav»  de 
Magnuac.  On  trouve  dans  ses  environs  plu- 
sieurs rbûteaux  et  fortnc-M-s  féodales. 

Foire»  le  I"  mardi  de  carême,  f**  mardi  apres 
In  Pentecôte,  âpre-  Notre-Dame  de  sept.,  après 
Ste-Githrrine. 

MOXI.ET.  vg.  IL-lAÙre  (Languedoc),  arr. 
et  à 27  k.  du  Puy,  cant.  et  SJ  d’AUrpr.  Pop. 
1 ,533  II. 

MOXl,E7.rX.  vg.  Grrt  (Armaguae),  arr.  et 
à 49  k.  de  Condonr,  «unit,  et  EJ  de  N'ngaro. 
Poj».  3*0  k. 

MOXLE/rX,  vg.  Gers  (Armagnac). arr.  et 
à 16  k.  de  Mirande,  cant.  cl  E de  Alarciae. 
Pnp.  778  h. 

MOXLIARD,  v g.  Creuse,  comm.  de  Vicr- 
zat,  E de  Clamljou. 

MOX IXH’V ET • »g.  dv tyran,  rotuni.  dt-  la 
Bastide  - l'Evêque  , EJ  de  Villelraudjr  - de- 
Rourrcue. 

MOX. VI  AD  Al. ES.  v g.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 18  k.  de  Bergera»!,  cant.  et  £*  d’l.-si- 
geac.  P«rp.  221  h. 

MOXMARES,  vg.  Lsft-et-Garonne,  romm. 
ri  Kde  VilbiKUve-vur-Lot. 

MOXMAHYKIX.vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 23  k.  de  Bergerac,  cant.  et  E d*Is.«i- 
gcac.  Pop.  167  h. 

AIOXXA  (le),  vg.  M -tyran,  conun.  et  J- , de 
Millau. 

VioXX’AOtor,  vg.  U .-Pyrénées,  comm. 
et  E d’Arreau. 

VIOXX AI,  Monnaium,  Munaium,  fg .Orne 
(Normandie),  arr.  et  à 40  k.  d' Argentan,  caut. 
de  la  Fctlè-Frcxuel,  ZzÀ  du  Sap.  xy.  l‘op. 
736  h. 

MONNAIE,  bg  Indre-et-Loire  (Touraine), 
arr.  cl  à 15  k.  de  Tours,  caut.  de  Vouvray.53* 
79 


igitized  by  Google 


fit  MOXPAZrEI. 


A 217  L.  de  Pari*  [wur  U taxe  (1rs  lettres.  \y . 
Pop.  1,728  h.  — Foire  le  25  oct. 

MONNEAI'X,  'g.  .liant,  rumrn,  d'EJWmi- 
B»,  K de  Château -Thierry. 

JHONNKRF.N.  Vf.  Moeeüe  (pays  Messin), 
arr.,  K«t  à 20  k.  de  Thiomille,  nuit,  de 
Urücn use.  l*op.  603  h. 

MOX  X ER  VILLE.  »g.  Sewe-ei-Oii*  (Bru* 
ce),  arr.  et  à 30  k.  dTlinpn,  rant.de  Mérè- 
fillr,  D*i3  d'Angers ille.  Pop.  613  h. 

Autrefois  diuriir  de  Ciurtrci,  parlement 
de  Paris,  intendance  d'Orléans,  élrctiou  de 
Dourdan. 

M(l\ \ l_S , *g.  Aisne,  comm.  de  Cointicourt. 
E3  de  ÎNVuillv -St- Front. 

MON  X ET- LA- VILLE,  bg  Jura  (Franche- 
Comté),  arr.  de  Pultguy,  et  à 25  k.  d'Arbois, 
cant.  et  Q de  ChampugnolU-.  Pop.  253  b. 

MOXXE'IOY,  ig.  Saône-et-L-oire,  comm. 
d’Ecuisse,  E de  lîuxy. 

MONXETS(les),  vg.  Jura,  rumm.  de  Fort- 
du-PbiMM*,  r^deSt-Lûurent. 

MONNIFHES.  s g.  Jura  (Franehr*€omtè), 
arr.,  cant..  f*J  et  a 4 k.  de  Dole.  Pop.  190  h. 

MOXXIÈRF-S,  s g.  Loire- Inf.  (Bretagne), 
arr.  et  k 20k.  de  Nantes.  cant  .“et  E de  dis- 
son.  Pop.  912  U.  — Il  est  pré*  de  la  Sévi* 
nautai.-r,  qui  comneuce  en  cet  endroit  à êtrr 

navigable. 

A peu  de  distance  de  ee  v illage  on  remarque 
les  ruines  pittoresque»  du  château  de  la  Gali*- 
sotmieie,  édifice  (pii  n'offrr  plus  qu'un  mon- 
ceau de  mines,  et  dont  Ira  seules  parties  qui 
soient  Miroir  debout  sont  presque  entièrement 
couvertes  «le  lierre.  Ce  i li&lrau  fut  habité  long» 
temps  par  Rat  in  de  la  f bilissmmiere,  lieutenant 
général  des  armées  nasales,  connu  par  I»  vic- 
toire qu’il  remporta  sur  l'amiral  anglais  Bmg. 
las  sucres  militaires  m sont  pas  les  seuls  titres 
de  l'amiral  IVirin  de  la  Oalissonnicrr  à la  gloire 
et  à b reconnaissance  de  la  patrie;  te»  vertus  so- 
ciale* oui  peut-être  êlé  plus  utile»  à la  Franrv 
que  tes  victoires.  Cet  illustre  marin  se  plaisait, 
au  retour  de  ses  long»  voyages,  à transporter  et 
à acclimater  de»  végétaux  étranger»,  dont  il 
reste  encore  uu  certain  nombre  dans  le  pare. 

MONNOIE,  / ndre-et- Loire . V.  Mosxuc. 

MOXOBLKT,  bg  Gard lmiguedor),  arr.  et 
à .11  k.  du  Vigan,  cant.  de  laiallr,  E de  SU 
Ffippnlste.  Pop.  1,144  h. 

MOXOT,  vg.  Sadne-et-Loire , rom  ni.  «h* 
Curlil-sur-Ruruatitl , H de  St-Get»gOUX-lr* 
Royal. 

MOXTPALAt.il  . vg.  Tarn-el-Garonne, 
rumm.  et  E de  St-Antonin. 

MOXPARRIAE.  vg.  Gers  (Anrfapnr),  arr. 
et  à 15  k.  de  Mirande.  eaut.  et  de  Matx-Lnr. 

pop.  m b. 

MOXPAZVER.  jolie  petite  ville,  Dordogne 
(Périgoid),  arr.  cl  ii  46  k.  de  Bergerac.  rheM. 
de  cant.  Cure.  0.  A 554  k.  de  Paris  pour  h J 
taxe  de»  lettre*.  Pop.  1,122  h.  Triisx»  Irr- 
tiaire  moyen. 

BJoiqtazicr  fut  fondé  en  1284,  son*  U direc- 
tion du  fameux  raptal  deRucli,  Jean  deC.raiHy; 
e'e*t  une  ville  bien  bâtie,  formée  de  rues  larges 
et  tirée»  au  contenu  ; mais  elle  est  peu  rom* 
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roerçante  et  se  ressent  de  ta  pain  retê  du  pays 
an  milieu  duquel  die  est  située.  Elle  est  dans 
une  contrée  peu  fertile,  sur  un  plateau  élevé, 
au  pied  duquel  coule  le  Dropt.  — Forgea. 

Foires  toi  7 jauv.,  19  mars,  8 et  9 juillet,  6 
août,  22  sept.,  18  tiov.,  1"  jeudi  d'avril,  mer- 
credi des  Rogations,  vrille  de  la  Fête-Dieu,  1" 
jeudi  d’oct.  et  2*  jeudi  de  déc. 

MOXPKROLX.  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  rt  à 42  k.  de  Bergerac,  cant.  de  Ville- 
franche  - de -Loucha pt.  £•"  de  Castillon.  Pop. 
837  h. 

MONTEZ  AT,  vg.  Gers  (Gascogne),  arr., 
tant.,  P5  et  â 11  k.  de  bmilx-i.  Pop.  679  h. 

NOXPEZAT,  vg.  Gironde  (Guicnoe),  arr. 
et  à 19  V.  de  la  Réole,  cant.  de  Sauveterre, 
E de  Cadillac.  Pop.  119  h. 

MOXPEZAT,  vg.  fl,-P*  rentes  (Béarn),  arr. 
et  à 37  k.  de  Pau,  cant.  et  E de  Letnbeye.  P. 
227  h. 

MOXPICHF.T,  vg.  Seine-et- Marne,  cumin, 
de  Rmilmrs,  © Je  Créry. 

MOX  PLAISANT,  vg.  Dordogne  (Périgord), 
arr.  et  à 25  k.  dcSarlat,  cant.  et  E de  Bel v es. 
Pop.  407  h. 

MOX  PLAISIR,  vg.  Mcurthe,  connu,  de 
i antnuville,  © de  Meuviller-sur-Mosrlle.  vqt. 

MOXPI.ALSIH.  vg.  Oise , eomm.  d’Altidiv, 
SI  de  Cnuloisy . 

NIOX  PLAISIR,  vg.  Oise,  comm.  de  Sécan- 
tes, de  Songeons. 

MOXPOXT.  petite  ville,  Dordogne  (Pcri- 
goid).  an.  ut  à 36  k.  de  Rtbcrar  , chef-l.  de 
cant.  Cure.  \y.  A 527  k.  de  Pnri*  pour  la 
taxe  de*  lettres.  Pop.  1.530  h. — Tkkrai*  «l'ai- 
liivjom,  voisiu  du  le.itiaire  moyen. 

Celle  ville  est  situer  dans  une  lirlle  et  riche 
plaine . pré»  de  Flxle. 

Criait  jadis  KM  ville  forte  *|ue  les  Anglais 
assH-RiTriit  sa  us  succès  en  1370;  les  calvinistes 
la  saccagèrent  en  1616.  Le»  reste»  de  ses  mur* 
et  de  ses  retranchement»  prouvent  qu'elle  était 
a litre  fui*  plus  étendue. 

Oit  voit  près  de  Mmqiont  le*  ruine»  d'un  an- 
cien camp  ixMiiaiu , où  l’on  a découvert  un 
grand  nombre  de  médaillé»  du  it'gor  de  l'em- 
peivur  Probus. 

Ou  rcroat'quc  aussi  prés  de  celte  ville  la  bdlr 
chartreuse  de  Vauciaire , célébré  autrefois  par 
l'étendue  de  «es  liât i meut.»  et  jnr  l.i  Iwautê  de 
; son  église  gothique. 

Ju  res  In  t"  avril , 1"  et  2 'mai . 99  ocl., 
25 et  26  m»».,  I"  samedi  de  carvme,  lundi  qui 
suit  le  dimanche  après  St-Roch. 

MOX  RAY  ET,  vg.  Lot-et-Garonne , comm 
rt  E de  Vilkwuve-siir-Lot. 

MO \8  . vg.  Ain  , comm.  de  Replonges  . E 
de  Mâcon. 

MOXS , vg.  Charente  { Augnumoû),  arr.  et 
à 28  k.  d’Angoulème  , cant.  de  Ronillac  , C3 
d'Aigrr,  Pop.  601  h. 

MOXS,  vg.  charente-tnf.  (Saintonge).  arr. 
et  & 20  k.  de  Sl-Jcan-d'Angdy,  cant.  etE  de 
Matlia.  Pop.  961  h. 

MOXS  vg.  Eure-et-Loir,  com.  de  Nagent. 
*ur-Eurr  . Ê3  de  St-Loup. 
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MOXS , vg.  Gard  ( Langnedoc).  anr.,  ram.. 
ES  et  i 9 k.  d' Alain.  Hop.  578  h. 

MOXS  , vg.  H .-Garonne  (Languedoc),  arr., 
Cant.,  E et  à 13  k.  de  Toulouse.  Pop.  320  h. 

MOXS,  vg.  Gers,  comm.  de  Crades , ® 
d’AiM-h. 

MOXS.  vg.  Gironde,  comm.  et  E de  Relui. 

MOXS.  vg.  Hérault  ( Languedoc  ),  arr.  et  à 
24  k.  de  Sl-Puiu,  cant.  et  E d'Olargues.  Pop. 
1.458  h. 

MOXS,  vg.  Litre,  comm.  de  lairinay,  Ede 
Vienne. 

MOXS.  vg.  H. -Loire,  comm.  d’OurvMon*. 

du  Put. 

MOXS  . vg.  Pnt-de-Calais  ( Ai  tou  ) , arr., 
cant.,  r*2  et  à 10  k.  de  St-Pol-Mir-Trrïioise. 
Pop.  169  h. 

MOXS  , vg.  Puy-de-Dûme  ( Au  vergue),  arr. 
rt  à 30  k.  de  Riom , cant.  rt  C3  de  Ritndatu. 

Pop.  1.040  h. 

MOXS  , vg.  Serne-et-  Unrne  ( Brie),  arr.  et 
à 18  k.  de  Pmviiu.cant.  rt  E de  Doom marie. 
Pop.  515  h. 

MOXS,  vg.  Far  (Provence) , arr.  rt  à 33  k. 
de  Draguignan  , eaut.  et  C3  de  Faycure.  Pop. 
1.074  h. 

O village  est  nilué  sur  une  éminence  e\|io- 
»(V  aux  elfets  desastreuv  du  mistral. 

On  remarque  sur  son  territoire  une  grotte 
magnifique,  qui  a été  comparée  pour  sa  beauté 
par  plusieurs  voyageurs  à la  célébré  grotte 
d'Aiitiparu*.  Cette  grotte  e*t  située  sur  |r  pen- 
chant d'un  coteau  fort  élevé,  qui  a sa  direction 
du  euwlinut  nu  nord,  et  dont  Ira  couches,  d’uuc 
pierre*  calcaire,  sont  (taraUdr*  à l'horiinn.  L’en- 
tré**. hante  de  8 m.  rt  large  de  4 m.,  extérieu- 
rement décorée  «l'un  fmutuu  naturel . présente, 
«m»  un  ciulre  bien  formé . l'aspect  d'un  vesti- 
bule qui  annoncerait  un  grand  édifice  ; elle  ins- 
pire même  |r  pressentiment  des  émotions  que 
l'w»  »a  éprouver  dan»  ce»  voies  ténébreuses, 
où  Fou  ne  peut  pénétrer  qu'avec  un  guide  rt  â 
la  lueur  de*»  flamliraiix.  Pour  arriver  dans  l’in- 
térieur, il  faut  traverser  m rampant  une  petite 
galerie  qui  mène  à une  »allr  dont  In  voûte  a uu 
aspect  effraya  ut , & cause  de»  blocs  dr  rocher» 
«i  saillir  qui  y paraissent  suspriMlu*.  La  grollr 
•e  portage  ensuite  en  différentes  bianchc»  qui 
s'enfoncent  bien  avant  dan»  la  mllinc  cl  qui 
offrent  plusieur»  salir*  niriruses  : dans  l’uiir 
ou  admire  drs  cuU-de-lainpe  . des  buissouv  et 
des  ostéocolle*  : une  autre  pri-senle  quantilé  de 
»ta|.igmit«rs  qui  s élev  ml  de  bn#  eu  haut , rt  aux  • 
quelle»  l'imagination  prête  une  i'cs»ei»hlaiM'e  à 
des  figure»  humaines.  Ou  voit  dan*  une  troi- 
sième salle  de»  masse*  «h*  stalactites,  .Miqw-iulue.» 
à la  voûte,  qui  , par  leur  di»|Mi»ition  à plu*  de 
35  m.  de  hauteur . se  présrnlrut  sous  la  forme 
de  nuages  am«>ur rlé»  ; ailleurs  de»  lambris , de 
Mb  drtjien*-»  , de*  franges  , des  frstous  . des 
gland*  , des  torsades  . s'ufTmit  eMOrr  aux  re- 
gard» , tonjuiir»  plus  étonnés  d'admirer  de 
seinbbible»  merveille»  dan*  ces  antre*  mysté- 
rieux. 

On  est  agréaldemenl  surpris  de  trouver, 
presque  au  fmirl  de  la  grotte , un  ruipiacement 
sous  la  forme  d'une  eliapdle  , avec  un  U'oitiur 
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rempli  d'eau,  de  grands  chandelier»,  etc.,  etc., 
et  à cêlé  uue  rangé»?  de  colonnes  ressemblant  à 
un  jeu  d’urgur»  , vis-à-vis  duquel  une  petite 
éminence  donne  l'idée  d'une  chaire  à prùrbcr. 

La  grotte  rat  enfin  terminée  par  deux  rucher* 
d'une  matière  tpatlikpie  , blanche  , cmtallu.ee 
et  transparente,  ainsi  qu'un  le  voit,  au  rapport 
de  lia r lac  , dans  celle  d'Autiparo» , qui , selon 
le  même  auteur,  n'est  pas  à beaucoup  près 
aussi  étendue  ni  aussi  varice  que  celle-ci.  Le 
sol  offre  également  bien  des  particularité*.  On 
y remarque  surtout  uu  plat  de  fraises  sous  U 
forme  d'un  cercle  jisrfait , bordé  d’un  chape- 
let «i  grams  d'albâtre  , dont  la  blancheur  con- 
traste agréablement  avec  la  couleur  jaune  des 
fruit». 

La  glotte  de  Mous,  d'uu  aspect  gcuéi alecuent 
imposant , a , en  quelques  endroits  , 40  ui.  de 
hauteur,  et  offre  des  salles  qui  eu  ont  pré» 
de  100  de  profondeur.  Sa  longueur  totale  est 
d'environ  400  ni.;  ou  met  plus  d’une  heure  à 
la  (Mrcourir. 

A environ  4 k.  au-dis.su»  de  la  grotte  se 
trouve  un  pout  lulurrl , couiui  tous  le  nom  «k? 
pont -à- Dim , dont  t'arrhe  est  formée  juir  un 
rnoi  me  bloc  de  rocher  qui  réuuit  deux  haute* 
muni  agiies  eu  tic  lesquelles  un  torreul  coule 
dans  uu  lit  très-profond.  Ce  pont  n'est  guère 
foulé  que  par  de»  troupeaux  de  menu  U-lail  ; 
aussi  n'cal-il  eoiinu  que  par  les  lirrger»  et  les 
cultivateurs  qui  fréquentent  cette  contrée. 

A H.  au-dessous  du  sillage  de  Mon»  se 
trouve  la  belle  source  de  lu  Siagne , dont  les 
Rouiams  avaient  conduit  les  eaux  à Fréjus  au 
IUO  ■ en  du  U'I  aqueduc  dont  nous  avons  parlé 
à l’ai  tir  le  de  cette  ville.  Le  canal  existe  encore 
en  partie;  à uu  quart  d'heure  de  son  urigine  il 
passe,  au  bord  d'un  précipice  affreux,  mmis  un 
énorme  rucher  connu  sous  le  nom  de  Roque- 
Taillade. 

Vôtres  les  3*  mardi  d'avril.  i'diiiuinrhraprc» 
le  39  juin  et  3*  lundi  d’oct. 

Mu. NS  AL , vg.  Dordogne  (Périgord},  arr.  et 
à 3-t  k.  de  Bergerac,  caut.  el  55  de  Beaumont. 
Pop.  515  h. 

MONSAK , vg.  U.-Fîenne,  cum.  de  Hançoh, 
K de  Itellae. 

MO.VSACTEL  . vg.  Dordogne  ( Périgord  ) , 
arr.  et  à 18  k.  de  Bergerac,  caut.  et  f*  d'l**i- 
gear.  Pop.  4<>3  h. 

MOKSAIXTOG  » vg.  Tarn  • ri  - Garonn «• , 
conim.  de  la  Française,  1-jde  Mouüiulun. 

MOXSACRIN,  Vg.  Gers,  connu,  de  Kimi- 
gue»-Moiuaurin  . Cü  de  Mu  amie. 

MU.VS-IMH  1IKRT,  vg.  Somme  ( Picardie), 
air.  et  à 14  k.  d'Abbeville , caut.  et  L-ldr  St- 
Valér  y -sur-Somme.  pop.  1,397  h. 

JUINS  BKISIACt  S ( bit.  49*.  long.  36"). 
« L'Iiinérairc  d'Antouui , qui  eu  fait  mention 
eu  plusieui-»  cudroits,  convient  précisément  à 
la  |Nj»itiou  de  Brisac  , dau»  les  «listanrrv  qu’il 
indique  à l'égnrd  r VHebttus  ou  d7 ïeLrims 
d'un  côté , et  à l'égard  d 'Lu tint  de  l'autre , 
comme  ou  peut  vutr  dans  le»  article»  UrLebus 
et  Vrunei.  Mais , vu  que  toutes  les  pusiliuu» 
que  parcourait  T Itinéraire  et  la  Table  le  long 
du  Khin  sc  trouvent  situées  en  deçà  «lu  fleuve, 


il  ne  tonnent  pas  dVn  «xiepter  Bnsac  . quoi- 
qu'on le  voir  aujourd'hui  sur  la  rive  ultérieure 
du  Rhin.  Il  al  constant  que  ce  fleuve  a changé 
«le  fit  en  plusieurs  endroit»;  et  selon  Luitprand 
de  Pavie  (lits,  iv,  cap.  14),  le  Rhin  dau*  le  x* 
Merle  enveloppait  lbisac  d'uu  côté  comme  de 
l’autre  : //»  Alsattu  p aritbus  instellum,  Bti- 
seegauve  patrio  vocsskulo  auncuputum,  quod 
et  H/tmus  in  modurn  insulte  cingens,  ei  nat li- 
rait s ipsa  Uni  asperita»  munit . M.  SchurpOiu 
(Aliatitr  illustrib t.  i,  p.  191)  cite  de»  An- 
nale» des  domi.ucaiiu  «le  Colmar , ville  voisine 
de  Rriuic,  qui  portrque  l’an  1395  le  Rhin,  sé- 
parant depuis  loogtcmp*  l’ ri  sac  d'avec  l'Alsace, 
» 'était  porte  de  l'autre  côté  de  la  moutagne  sur 
laquelle  celte  ville  est  située  : Bhenus,  t/ui  lon- 
go  t empote  oppidum  Brime  um  ah  A Latia  di- 
viserai, isto  an  no  pro  parte  ad  lalnj  monta  s* 
ahud  tramjertbal.  Il  est  donc  constant  que  le 
Rhin  a varié  dan»  son  cours  par  rapport  à la 
positiuu  «le.  Krisac  ; et  q lu  ntl  ou  examine  I» 
« ircouvlaiice»  du  local  sur  uu  plan,  ou  reconnaît 
de»  vestiges  du  lit  par  lequel  il  séparait  flriaar 
«le  ce  cantou  «k*  la  Souabc  qui  a pris  le  nom 
de  Btisigaria . Entre  les  milice»  romaines  qui 
prenaient  leurs  noms  de  quelques  lieux  eu  par- 
ticulier, «mi  trouve  dans  la  Notice  «k-  l'empire 
\vs  Bristgaii  Se  ai  ares  cl  Jum  ores,  » D'AiivilJe. 
Notice  Je  f ancienne  Gaule,  p.  463. 

MON  SEC , vg.  Dordogne.  ( Périgord  ) , arr. 
et  à 18  k.  «le  Nontrori,  caut.  et  SJ  «le  Marctùl. 
Pop.  633  II. 

MO.\SK(jl‘ll , |»:til«!  ville,  (riromle  ( Bara- 
dois),  arr.  et  à 13  k.  de  la  Krôle  . ekef-L  de 
caut.  Lui*,  y.  A 638  k.  de  Pari»  pour  la  taxe 
de»  lettre».  Pop  1 ,533  k.  — Tnun  tertiaire 
moyen. 

Autrefois  diocèse  de  Ha/as . parlement  et 
intrudanec  de  Bordeaux  , il  oc  lion  de  Cuudoni . 
juridictiou. 

Foires  le»  2 janv 25  avril,  10 août.  14  sept, 
et  f *r  vetidmli  de  chaque  mois. 

VtONNi  r, I R , vg.  Lamies  (fhumgtic),  arr. 
et  à 22  k.  deSl-Scver,  caut.  et:-;  d Hapiims» 
Pop.  662  h. 

MO.VSI  l,|  R , vg.  ImI  - et  -Garonne  (Agé- 
noi») , arr.  et  à 19  k.  de  ViJleneme-stu-Lot , 

caut  et  51  de  .\tou!l,mqiiiii.  pop.  482  b. 

Foires  les  5 fév.  et  |*r  a «Mit. 

ItO.NSlCltt . vg.  B.-Pt renées  (Béant), 
arr.  et  a 36  k.  d«*  Pau.  roui.  ck-  Mon  louer,  [vj 
de  Murlaa».  Pup.  389  h. 

MONSMl.lh  Vg.  Seine  - et  - Oise  , ci  mi  ni. 
d'Anvers- vurOise , Cü  de  Pou  toi  se. 

MOXSKMPIIUN  , vg.  Lot-et-Garonne  (Agi* 
uoi»),  arr.  cl  a 25  k.  de  \ illeoeOTe-snr-Lct , 
caut-  cl  :£  de  Fiimel.  Prq».  818  h.  - Foires 
k * 18  mai  et  17  juiu. 

MOXS  - EN  - BAR1KUL . vg.  Nord ( Flan- 
dre),  nrr.,  cant.,  et  « .1  k.  de  Lille.  Pup. 
889  h. 

MOXS  • F.X - UIAI.SSKK , vg.  Somme  (Pi- 
cardie). air.,  cant.,  t*:  el  à 9 k.  de  Péroone. 
Pop.  767  h. 

MOXS  K.VI.AO.VN  AIS,  vg.  Aune  ( Picar- 
die), arr»,  I^ctitk.dc  Lvou,  cant.  d'Auuv- 
le-Ch  il«;i»i.  Pop.  637  Ji. 


MOXS  EX- RÉVÈLE , Morts  in  Bobuln  , bg 
Nord  (Flandre),  arr.  et  à 20  k.  de  Lille , cant. 
cl  K de  Pout-à-Marrq.  Pup.  1,783  h. 

Ce  village  a «kiooé  von  nom  à une  bataille 
gaguér  sur  le»  Flamand»  par  Phibppe  le  Bel. 

La  Flandre,  Riéroutente  de  »»u  sdguair,  s’é- 
tait placée  vous  la  protection  des  arma  de  Phi- 
lippe le  Bel.  Mais  Jacques  de  di&lilkui , lieu- 
tenant du  roi  dans  cette  riche  contrée,  eut  P im- 
puni ruer  de  U traiter  en  pays  conquis.  Les 
FlmmuMls  opprimés  se  rèvoln-reut , Bruges  for- 
gea ta  garni-von,  et  l'année  française,  accourue 
à Court  ray  |iour  y chercher  la  veagemice,  n’y 
trouva  qu'une  sauglanlc  défaite  (1302).  Phi- 
lippe Ir  Bel  comprit  à quel  jieuple  il  avait  af- 
faire , cl  ne  crut  plus  k une  facile  conque  le.  Il 
profila  de»  loisir»  d’une  trêve  pour  lever  de 
l’argent  et  ukeltre  va  rbcvolerie,  ai  lui  que  Fin- 
fouterie  de»  «oinnniiMs , sur  uu  pi  ni  plu»  que 
jamais  tormidahle.  Puis  il  mardia  coutre  la 
Flandre  (1304) . força  k*  pavage  de  la  Lys,  el 
trouva  ruriitiT'  QainaiHle  rangée  en  bataille  prr» 
de  M»iu-en-Pnrtlc. 

I«  ' Flamand»  , |mhic  br 'ber  Fiiupéluosité  de 
la  cavalerie  française,  avaieut  formé  avec  leur* 
chariots  une  «kmblr  enevinte  qui  leur  sa  vait  de 
irtrandherarut.  Mai» , instruit*  celte  foi»  par 
l'expérience,  le*  François  n'allcreui  pa»»e  heur- 
ter témérairement  «outre  cel  olistadc  ; ce  fu- 
ient eux  au  cuutraire  qui  ta»*rre-ut  la  palicuce 
de  l'tiuKJui  «i  l'atliiv relit  dan»  ta  plaine.  Le 
pmnier  cIhm'  J«  - FLiuaud»  fut  teiidik-;  il»  jkv 
nélieivul  jtuqu's  la  t«-ut«-  rot  ale.  «|uTI»  pillè- 
rent , el  peu  »’ctl  fallut  «pie  le  roi  lui -même  , 
surprit  ci  ilwanac  , m*  tondrai  entre  leur» 
mains;  mai»  le  sang-froid  de  Philippe  le  Iklne 
l'abaudouna  pa»au  milieu  de  cette  alarme.  Des 
qu’il  eut  trouvé  uu  cheval  et  une  arme,  ce  fut 
lui  qui , au  fort  menu*  «k*  la  mclce , rallia  le» 
sien»  par  »a  voix  et  son  exemple,  et  1rs  ramesia 
à la  rliarge  enutre  l'cmuiui.  J.;i  r PU  •.taure  «Je* 

Fliimamls  fui  au**i  opimâiiv  «pie  leur  attaque 
avait  été  impétueuse.  La  nuit  étant  venue,  ils 
continuèrent  à »e  l*attre  à la  lueur  des  flam- 
lenui.  Mai»  enfin  il»  furent  nmiptivet  reuver- 
»rt  par  la, cavalerie,  et  laissèrent  le  champ  de 
Italaillc  couvert  de  tou»  leur*  bagage»  et  de  »«« 
mille  cadavre».  Pbilip|ie,  visitant  p«n  de  jour» 
apres  cHte  plaine  ensanglantée,  ht  min  ier  le* 
niort»  , et  défendit  qu’aucun  de»  M.imnu«is  re- 
çut la  sépulture. 

MOXSiltK.lt*  VE , vg.  Vendée  (Poitou),  arr. 
et  à 37  k.  de  F'ontenny-le-t/imte  . cant.  et  [3 
«k*  Pourauge*.  Pop.  732  h.  Foires  le  dernier 
vendredi  d’av  ril  et  de  mai. 

MON'SOl. . vg.  Bfnfne  (Bcnnjntai*L  nrr.  et  h 
32  k.  «le  Villefrancbe- sur -Saône , chef-I.  de 
cant.  Cure.  C>  jde  Reaujro.  Pop.  1,238  h.,  ré- 
parti* en  13  petits  hameaux.  — - lutin  cris- 
tallisé 00  primitif. 

loi  montagueik*  St-Higaud  «*>t  sur  le  terri- 
toire de  celle  muununr  ; c’ot  une  des  plus 
liante*  de  la  contrée;  die  «ntl  de  ! .019  m.  au- 
dessus  «lu  niveau  de  la  mer.  Son  nom  lui  virm 
d'un  ancien  couvent  de  moine*  dr  l’ordre  de 
1 t'Juny , qui  était  situé  sur  sou  sommet , et  dont 
I il  ne  reste  aucune  trace.  Ou  y trouve  une  fou-  * 
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laine,  célébré  du  temps  de*  moines  pnr  1rs  fré- 
quents pêleriiuip  * qu'y  faisaient  les  femme» 
dénies  qui  voulaient  être  fécondée».  Celte  fou- 
laiiM*  e»t  peu  v isiléc  aujourd'hui . qu'on  n'est 
|4us  assez  sot  pour  croire  à la  prétendue  pro- 
priété de  ses  eaux. 

Foires  le  lundi  avr.ut  la  Chandeleur,  3*  mar- 
di de  mai  et  d’août . et  lundi  avant  lu  Tous* 

saint. 

MONSOt'RlK,  tg.  .S rinr,  romm.  et  H de 
Montrouge. 

IRONS  SKI, Kt  l l S (lat.  45",  long.  94").  -Ce 
h’eti  est  mémorable  par  la  vurtoire  «nie  Pcnpe' 
mir  (zmslance  y remporta  sur  Maguciice  l’an 
853.  On  trouve  Mans  Se/encus  dans  l'Itiné- 
raire d'Anlcmin  et  dans  relui  de  Bonnleanv  à 
Jérusalem.  Lr>  distances  qui  y ont  rapport 
sont  discutées  dans  l'article  de*  lieux  que  donne 
l'Itinéraire  dr  Jérusalem . entre  Liu  ttt  T». 
ffuiti  et  Mont  Seltucus,  et  entre  Mont  St  le  unit 
et  Capincnm.  Les  indication*  de  l'ilmérairr 
d'Aulouiii.  savoir  de  Va/ùncum  à .Vont  Seleu- 
cttt  XX  11  l(.  et  de  Mont  Seteueus  A Lue  Ht 
XXVI,  excèdent  ce  que  le  local  louruit  d'es- 
par»-, et  ITlmérainî  de  Jérusalem  paraîtra  dans 
le  même  ras,  en  consultant  l'artiele  Vologatis, 
rt  un  de  ceux  qui  sont  compris  sous  la  déno- 
mination de  Finn.  Dan*  les  plus  anciens  titres 
du  Daufiné  un  château  qui  lietil  remplace- 
ment de  Mont  Se/eucus  est  ap|x>lé  Huit  nia 
Mon  ti.%  Seleuei , et  poMéricorrmcTit  Mon  lit 
Soin,  comme  je  l’ai  appris  de  M.  le  luron  de 
la  Bâtie,  seigneur  de  ce  lieu.  On  dit  aujour- 
d'hui b Bâtie  Mont  Snléon.  n D’Anville.  A o- 
lic*  Je r ancienne  Gaule,  p.  46 4.  V.  aussi  La- 
doueette.  Acclamation  relative  à Mont  S rien- 
cus  (Méin.  de  la  société  dns  autiq.  île  France, 
t.  vm,  p,  812). 

MONSTEROrV-MH.UKIl,  vg.  hère  (Dau- 
phiné), arr.  et  A 12  k.  dr  Tienne,  caut.  et  fcj 
de  Beau  repaire.  Pop.  348  h. 

StOXSTIER.  vg.  Ptn  -de-Dàme,  connu.  et 
F!  de  Cl er mont-Ferrand. 

MONSTRES,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
a 97  k.  d'Amiens,  cant.  de  Conti,  fü  de  fiers. 
Pop.  404  h. 

MONSWI  l.l.ER . s g.  B. -Rhin  (Alsace),  arr. , 
caut.,  T-  H A 2 K . dcSaverur.  Pop.  087  h. — 
Foire  le  samedi  apres  la  Pentecôte. 

MONT  (le),  vg.  Cher,  romm.  de  Prévcrnn- 
g**,  0 de  ChÀlraumcillaul. 

MONT  (le),  vg.  Creuse,  connu,  de  Nuiuc- 
rine»,  F]  de  Bonssac. 

MONT  (St-),  vg.  Gen  (Armagnac),  arr.  et  à 
52  k.  de  Mirande,  caut.  et  B de  Risclc.  Pop. 
722  h.  - — Foirrt  Ira  G mai  et  2 tu»v. 

MONT  l ie).  Vg.  Intire,  romm.  de  EVIéasnr*.  | 
fc]  d'Aigtirandc. 

MONT  (le),  vg.  Jura,  romm.  de  Dramelav . 
El  d'Orgelet. 

MONT,  vg.  lair-et-Cher  (Blaisnis),  arr., 
0 et  A 11  k.  de  Blois,  cant.  de  Braeicuv.  Pop 
2,422  h. 

MONT  (le),  vg.  Loire,  romm.  et  £-3  de 
Sur.  -le-Comtal. 

MONT,  vg.  Meurthe  (Lu- raine),  arr.,  3JH 


à 7 k.  de  Liiuéville,  cant.  de  (icrbevilk-r.  Pop. 
361  h. 

MONT,  vg.  Meuse  (lorraine),  arr.  et  à IG 
k.  de  Verdun,  cant.  de  i- rraiirs-cii-Yoévre. CVl 
de  Manlimlr*.  Pop.  292  h. 

MONT,  vg.  Moselle,  rumn.  de  Londres,  0 
de  Briey. 

MONT,  vg.  Moselle,  eontoi.  de  l'ange,  fi) 
de  Metz. 

MONT  (le) , vg.  A'ièrre,  comm.  d’Oulay, 
Kl  de  Moulins-cn-t»ill»err. 

MONT,  vg.  Aièvre,  romm.  d'Ou roux,  F) 
de  ChAteau-CJiiuun. 

MONT.  vg.  R.-Py réuéet  (Béarn),  arr.  et  à 
12  k.  d'Orthcz,  cant.  de  Ugnr.E  d’Artix.  P. 
477  h. 

MONT,  vg.  R. -Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  A 
47  k.  de  Pau,  rant.  et  yi  de  (iarliit.  Pop. 
305  b. 

MONT.  vg.  H. -Pyrénées  (Gascogne),  arr. 
et  à 43  k.  de  Bagne»  rs-Jc-Bigom\  cant.  de 
Bordcrc»,  F:  d'Ameau.  Pup.  169  h. 

MONT  (le),  vg.  H. -Saône,  romm.  de  Plan- 
rlicr-  Ha»,  E de  Lure. 

MONT,  vg.  Soônc-et-hnre  (Bourgogne), 
arr.  et  à 43  k.  de  Cliamlles,  cant.  et  t*!  de 
Hoorlion-Lanry . Pop.  451  h. 

MOXT,  vg.  Saône-et-Loire,  romm.  de  Su  in, 
Cil  de  St -Bonnet -de -Juin. 

MONT  (le),  vg.  H. -Vienne,  comm.  de  I.us- 
«ie- les- Eglises,  Rf  du  Dorai. 

MONT,  vg.  Vosges  (lorraine),  arr.,  cant., 
Ci  et  A 4 k.  dr  Vofcliâtmu.  Pop.  345  h. 

MONT  (le),  vg.  Vosges  ‘(Lorraine),  arr.  H 
à 30  k.  de  St-Dié,  ciml.  et  EJ  de  Srttooe*.  Pop. 
292  h. 

MONTA,  vg.  U. -.liftes, comm,  de  Hululas, 
E;  d*  Al  •ries. 

MONTA  (la),  vg.  Loire,  comm.  d’fkitre- 
fureai,  G-jdc  St-Etimnc. 

MONT  ARA  fil».  vg.  Orne  (Normandie),  arr. 
et  à 15  k.  d' Argentan,  cant.  et  PI  de  Truu. 
Pop.  G09  h.  — L'égliseparousialenirn-un  por- 
tail curieux  à rmltv  rond  orné  de  trois  rangs 
de  zigzags  que  supjmrk  ut  trois  colonnes. 

MONTA BK,  vg.  Seiue-et-Oisr,  connu,  de 
Trou,  £3  de  I .booms. 

3IONTABF.RT.  vg.  Aube,  comm.  de  Mon-  | 
tauli n,  3 de  Lnsignv, 

MONTABON,  vg.  Isère,  romm.  île  la  Ter-  ; 
ravve,  de  Tmivet. 

MO  N T A BON,  vg.  Sttrfhr  (Maine),  «it.  et  ’ 
à 45  k.  de  St-Cnlais,  raut.  et  C*j  de  Cliâteau-  , 
du-Loir.  Pop.  534  h. 

MOXT  HUIT,  vg.  Manche  (Normandie),  ■ 
arr.  el  à 23  k.  de  St-Lù,  cant.  de  Percy , ££3 de 
VilIrlMudon.  Pop.  778  h. 

MONT ABOU BLET,  vg.  Dor  logne.  V.  u*  j 
Cm  ver  m j -Movt.vboi'KI.»  t. 

MONTABY.  'g.  Oise.,  comm.  de  Moiiefon-  ^ 
taine,  E de  ta  Chapdlc-en-ServaJ. 

MON  TACHER,  vg.  Yonne  (Champagne),  J 
arr.  et  A 19  k.  de  Sens,  faut,  et  EJ  deChérojr.  ' 
Hop.  711  b. 

O v illage  est  assez  bien  bâti  rt  agréablement 
situé  sur  le  Luuain  : il  était  autrefois  entouré 


de  fossés,  dont  ou  voit  encore  les  nettes  eu  plu- 
sieurs nolroit*. 

Au  hameau  des  Entonnoirs,  dépendance  de 
MuuUicber,  les  eaux  de  Luuain  m*  perdent  dans 
des  poudre»,  passent  sous  Chcroy,  et  rvpanûs- 
Mtit  à Lorrez-le-Rocoge,  A 8 k.  au-dessous,  dan» 
des  fontaines  qui  dev it-mieut  les  nouvelles 
sources  du  Limain. 

MONT  ACTION,  vg.  Côte-cf  Or,  romm.  de 
Sl-Didier.  E de  Saulieu. 

MOXTAÜ42»  (les),  vg.  Hérault,  comm.  de 
Pc/rncs.  FI  de  Pédarèeux. 

MOXTADRT,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr., 
cant.,  C*'  et  à 5 k.  de  Lomlirz.  Pop.  285  h. 

MONTAWROIT,  vg.  JNro,  comm.  de  l.egua, 

d’Ariulhod. 

MOXTÀDY.  vg.  Hérault  (Langunitor),arr., 
E et  A 9 k, de  Béziers,  caut.  de  Capestang. 
Pop,  317  h. 

Il  est  situé  sur  une  colline  élrvcr  A pic,  du 
côté  du  midi,  et  dominé  par  une  haute  tour 
carrée  qui  servait  autrefois  de  guids1  aux  navi- 
res, nui,  dont  il  ne  reste  plu»  qu'une  partir. 

MONTA  FILANT,  vg.  Côtes-tln- S ont,  arr. 
et  cant.  de  Dinan.  — Il  est  cutouré  de  laige* 
marais,  el  on  n’y  parv  ient  que  par  uu  senties  si- 
nueux et  rapide  ; il  était  défendu  par  plusieurs 
ouvrages,  et  a conservé  deux  tours d’ou  rondo- 
mine  une  vaste  étendue  de  pay  s.  Celte  ancienne 
forteiesse  (ainsi  que  le  Hout)  présente  le»  mi- 
ne» de  ces  rejwire»  de  brigands  prix ilégiès  que 
le  sv  sterne  féodal  avait  multipliés  en  Eurojw. 

MONTAI»  AtiNE,  vg,  ,Tri(jge(|»ivsdr Fois), 
arr.  et  A 17  k.  de  F'oix,  cant.  et  Ë de  la  Bas- 
tide-de-Seiou.  Pop.  333  h. 

MONTAOAi'D.  vg.  Creuse,  comm.  de  Ro- 
che. E de  Boiusac. 

MO.NTAt.ET,  vg.  Lot,  comm.  de  Rueyrct, 
DH  de  C.rainat. 

MONTAI» N AT.,  Montanincum,  vg.  B.-Al - 
pet  (Provence),  arr.  et  A 52  k.  de  Digne,  caut. 
et  E de  Hirx.  Pop.  669  h. 

MONTAtiXAC,  vg.  Aveyron,  comm.  deSt- 
Satuniin.  fg3  de  Sl-Geuirz. 

MONTAONAt:.  vg.  Gard,  romm.  de  Muu- 
tezan.  E de  Nîmes. 

MONTAGNAC.  petite  ville.  Hérault ) Lan- 
guedoc), arr.  et  A 30  k.  de  Béziers,  ehef-l.  de 
cant.  Cure.  SS.  A 781  k.  de  Pari»  p«»ur  la  taxe 
des  lettres.  Pop.  3.46G  h. 

Elle  est  située  dan»  un  territoire  fertile,  sur 
la  rive  gauche  de  l'Hérault. 

Iz*s  arme»  Montagnac  sont  : tf  azur 
à un  monde  crotté  (t  or  surmonté  tf  une  croix 
bourdonuér,  coiot  ée  de  deux  fleurs  de  lit  J" or 
en  face, 

PiTiir  de  M*»xm  m Litiiu,  eélébrr  par 
sa  longue  rajrtivitè  A la  Bastille  et  surtout  pur  la 
eonstancr  île  ses  effort»  pour  recouvrer  sa  li- 
berté. 

Distilleries  d’eau-de-vie.  — Commerce  de 
aergrs.  laiive,  druguets,  ratim's,  etc.  — Poire » 
le»  29  et  30  août,  la  semaine  de  la  Passion  (R 
jour»)  et  mercredi  de  Pâque*. 

Bibliographie.  * Histoire  statistique  el  ar- 
chéologique Je  Montagnac,  suivie  d" une 
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lice  historique  sur  les  onze  commune'  Je  son 

canton. 

MOXTAGX  AU-D’AUBEROUHE.  vg.  />»r- 
Jogne  (Périgord),  air.  cl  à 23  k.  de  Périgurux. 
Oral,  de  Thrnon,  E d’AnTar. 

MOXTAGX  AOL  A • CREMPBK , vg.  DorJo- 
gne  (Périgord),  arr.  cl  à 19  1.  de  Bergerac, 
raut.de VillaniM.tr, r-;;dc  Douville.P.  1,297  h. 

MOXT  AGN  AC-Sl’  R-  A l.'  V IG  SON . *g.  Lot- 
et-Garonne  (Agénui*).  arr.,  canl.,  E et  à 13 
k.  de  Nérac.  Pop.  1.801  b.  — Paires  1rs  15 
mai,  8 sept,  cl  1**  déc. 

MOXTAGXAC-SUR-LÈDK  . vg.  h>t-et- 
Garonne  ( Agéuois),  arr.  et  à 38  k.  de  YUle- 
oeuv«^*ur-Lot,  cant.  et  £3  de  Muntlbnquin. 
Pop.  983  h. 

MOXTAGXA-LK-RKCOXIUTT,  vg.  Jura 
(Franche-Comté),  arr.  et  à 88  k.  de  Lot»*- 
le-Sautnier,  ranl.  et  E dr  St-Amour.  Pup. 
378  h. 

MOXTAGX  A -LETEMPLI  EK  . vg.  Jura 
(Franche-Comté),  arr.  el  à 30  k.  de  Lonade- 
Sauluirr,  canl.  de  St-Juliaa,  F?  de  St-Amour. 
Pop.  430  h. 

MOXTAGX  AT,  vg.  Ain  (Brrwve),  arr. . «ml., 
G3  et  * 8 k.  de  ftuurg-rii-BrrsM*.  Pop.  514  b. 

MOXTAGXE  (h),  Vg.  H. -Alpes,  cumin.  de 
Mootmaur.  2dr  \ e) ne*. 

MO.VT.UiXE,  vg.  Itère  (Dauphiné),  an'., 
ca«t-,  £3  et  a 18  k.  de  St-.Mam-llin.  P.  282  h. 

MONTAGNE  (ilr  la),  uoni  donné  pendant  la 
révolution  a nie  de  Noiawoi  tiuu. 

MOXTAGXE  , vg.  Isère  , comm.  et  de 
la  Frrttc. 

MOXT  AG  XK,  vg.  Pyrèaèes-Or.,  rmntn.  de 
b Vallée. «le -Carol , F7  de  Mont-Loui*. 

MOXTAGXE  (la),  vg.  H. -Satine  (Franche- 
Comlé),  arr.  et  k 31  k.  de  Lurc,  canl.  et  E de 
Fauoognrv.  Pop.  721  h. 

MOXTAGXE  (la),  vg.  Seine-et-Oise,  comm. 
de  l'Etang* lu- Ville,  C-J  dcSt-Germaiij-cn-Layc. 

■OXTAGXF.(la),  vg.  Seine-et-Oise,  connu, 
de  Mûriguy,  [•:  d’Elatnprs. 

MOX TAGXK(la),  vg.  .Seine-In/.,  mimii.  de 
Nesle-Hodnig,  :*;de  Vufchntd-i n-Brav . 

MOXTAGXE,  vg.  Somme  (Picardie) . arr. 
«tu  30  k.  d'Amiens,  cant.  de  MoJlirns-YitLiue, 
d'Airaincs.  Pop.  478  h. 

MOXTAGX  K- DKGUILLY  , ou  Movtvgsc- 

dk-Jvllt  , vg.  Saône-et- Luire , ruriitn.  et  [V 
de  Couche». 

MOXTAGXE  OE-ROl  IlKIIAttOX  (b),  vg. 
H. -luire,  comm.  de Bas-cn-Uaaset,  Kde  Mo- 
niatral. 

MONTAGNE- DP.-ST-GEOItGES.  vg.  Gi - 
ronde  (Gutenne)  , arr. , (£  et  à 10  k.  de  Li- 
Itoume , caul.  de  Lusiac.  Pop.  1,668  h.  — 
Fat r es  le  1"  jeudi  «le  niai  et  d'aui'il. 

MOX  T AG  XK- DF„S- FOISONS,  vg.  Saône- 
et- luire,  comm.  et  FJ  de  Couche». 

MOXTAGXE- DXiniGX Y . vg.  Saône-et- 
tuire , comm.  et  C3  de  Comités. 

MONTAGXE-Dl'-BOX- AIR  , nom  donné 
pend  «ni  U révolution  à In  ville  «le  S t-Gemiai  ti- 
en-Lave. 

MONT AG  X K - EX-L  A V I El" . V,  Lavuu. 


MOXTAGXY. 


MOXTAGXE-IJk-FORÊT,  nom  donné  pen- 
dant la  rcvidutiou  à la  ville  de  St-Ackb-du- 
Commr. 

MOXTAGXE- SFR  - AISXE  . nom  donné 
pendant  la  révolution  à la  ville  de  Src-Misi- 
norr.n. 

MOXTAGNE-8UR-MER  , nom  donné  pen- 
dant la  révolutiou  à b ville  de  Mostmiil*»!  «> 
51m. 

MOXTAGXE  - STR  - ODET  . ttoni  donné 
pendant  b révoluliona  b ville  dr  Qnvrui. 

MOXTAGXEl'X.  vg.  Isère,  comm.  et  K 

de  b Frette. 

MO  NT  AGXEY , vg.  Doubs  ( Franche-Comté), 
arr.  et  à 18  k.  de  Baume* les -Dames  , cant.  et 
K de  Rougemont.  Pop.  108  b.  Sur  l’Ognou. 
— Forge*  el  luuts  fourneaux. 

MONTAGNKY-HKZUCHES,  vg.  H. -Saône 
(FraiH-l»e*Cwnlé) . an-,  el  à 21  k.  de  Gray  , 
caul.  «le  IVsmr»,  K d«-  Mamay.  Pop.  607  h. 

Ou  voit  sur  son  territoire  le  goulFre  du  Puits 
des  Joncs,  dont  un  n’a  |mi  jusqu'*  présent  sou- 
tier b profondeur. 

PvTuir  du  célébré  eliirurgieu  en  clu-f  de*  ar 
imV*  française»,  Pnurv , mort  en  1885. 

Foires  le*  15  mars  cl  80  ocl. 

MOXTAGXIEU,  vg.  .éô» (Bourgogne'!, arr., 
K et  à 25  k.  «le  Belley  , cant.  de  l'Huis.  P. 
542  li. 

MOXTAGXIEU,  l.g  Isère  (Dauphiné), «rr., 
cant.,  K rt  • 5 k.  de  In  Tout -do-Piu  , el  à 12 
| k.  de  Bourgpin.  Pop.  827  b. 

MOXTAGXOI. , vg.  Aveyron  (Rimergne), 
j arr.  el  à 25  k.  «b-  Sl-AfTriquc,  ranl.  de  (lama* 
réa,  :•  : de Sifcanèt.  Pop.  868  b. 

I MOXTAGXY  , vg.  luire  (Forer) , arr. , K 
I et  à 15  k.  «le  Routine,  cant.  de  IVrreuv.  P«>p. 

! 1 .809  II. 

MOXTAGXY,  'g.  Oise  fpirardie),  anr.  rtà 
4k.  dr  Brauvai*.  raut. lieChiininrrtit-rit-Yexin. 
K de  Maguv.  Pop.  263  h.  Au  pied  «le  la  m«>- 
Iktc  «le  Séran». 

Il  y avait  à Montagny  un  château  fortifié  «pii 
fut  pris  d'assaut  et  bnllé  jwr  l'armée  royale 
dan»  les  gnenes  «le  la  Ligue.  lien  resle  meure 
b tour  d'entrée . «le  forme  carrée  ; on  voit  au- 
dessus  «h-  b |*orf**  une  tribune  dan*  laquelle  le 
seigneur  rendait  publiquement  b justice. 

A 1 k.  O.  des  lloirs  sont  les  carrières  de 
Muntagnv.  percée*  sou»  I»  plaine  qui  sépare  |« 
butte  de  Mouljavtmit  «h*  la  ntolierr  de  Sé*nui*  ; 
ou  ignore  entièrement  l'époque  «le  leur  ouver- 
ture; l'evpluilatiuu  de  la  principale  a lien  à 
ciel  ouvert  rt  en  galeries.  La  inatiere  evplui- 
taiilc  olbf  immédiatement  sous  b Irrrr  végé- 
tale, 1"  un  Iwnc  de  «-alraire  dur  rwnposé  pirs- 
«lur  entièrement  de  niilioliles  , et  ayant  6 m. 
d’é|Kiis*eiir  : 8*  un  aulrc  Iwnic  . tendre  homo- 
gène . nommé  pierre  Jouet  par  le*  ouvriers  : 
son  épaisseur  est  aussi  de  6 m.  O*  banc*  se  ré* 
ps’tml  pbivirurs  foi*,  et  au*<kssnu«  s r trouve 
une  masse  de  calcaire  trevdur  , renferma  ut  des 
partie*  siliceuse*  dont  b puUsiimv  est  «h*  pins 
de  20  m. 

MOXTAGXY,  vg.  Hkôue  [Lyonnais) , arr. 
et  à 18  k.  de  Lyon  , cant.  et  ® de  Givon.  P. 
490  li. 


MOXT  AIGU.  623 


MOXTAGXY  , vg.  Seine- In/. , comm.  «le 
Nolléval , K d'Argucil. 

.MOXTAGXY-F.X-BRES.sk,  vg.  Saône-ti- 
luire  , cumin.  d’Alleriot  , ^ de  (J»nloo-snr- 
Saéne. 

MOXTAGXY  - kit  - BEAUX E , Monta- 
gneyttm , vg.  Cdte-tfOr  (IhMirgogne) , arr., 
cant.,  E et  à 5 k.  de  Bcauuc.  Pop.  438  h. 

Il  est  situé  sur  une  hauteur  d'nû  l'un  décou- 
vre d'un  célé  les  montagnes  du  Jura  . rt  de 
l'nulrr  relies  de  Fa  Oite-d’Or.  — Education  de» 
abeilles, 

MOXT  AG  XY-LÈS-BUXY  , vg.  Saône -et- 
luire  (Bourgogne),  arr.  et  à 18  k.  «le  f.balon- 
stir-SaiMH!,  cant.  et  El  deRuxy.  Pop.  380  h. 

MOXTAGXY  - l.fcs  - S EUR  RK  . vg.  Côte- 
tf  Or  (Bourgogne) , arr.  «rt  39  k.  de  Beaune  , 
cant.  de  $l-Jcatiil«-lAsiie,  Kde  Seurrc.  Pop. 
337  h. 

MOXT  AGNY-PR  f.Vl.OUM  AXS.v  g.  Saônr- 
et- luire  (Bourgogne),  an  .,  <aut.,  Fl  et  à 3 k. 
de  f.ouhans.  Pop.  63 1 h. 

MOXTAGX Y-PROU  V AUI  . vg.  Oise,  coin, 
de  Belle-Eglise , £3  de  Chamhly. 

MOXTAGX  Y -SOUS-LA -BUSSlÈR  E . vg. 
Saône-et-hure  (Bourgogne),  arr.  et  à 27  k.  de 
Màr«m  , cant.  et  r-"  «le  Malotir.  Pop.  333  b. 

MOXTAGXY  - STE  - FELICITE  , vg.  Oise 
(Picardie) , air.  el  à 15  k.  de  Senli» , cant.  rt 
Kde  Nnntruil-lc-lbodinmi.  Pop.  474  h. 

Montagny  est  a»vez  bien  bâti  ; le»  rues  sont 
fort  brgu»  ; d a clé  plu»  considérable  qu'il  ne 
IV*t  aujourd'hui . ear  l'église , qui  c«l  mainte- 
nant à l'extrémité,  se  trouvait  placée  au  milieu 
des  habitation*  ; ou  «lécouvre  souvent  des  fon- 
dation* ni  creusant  dan*  les  champ*  . rt  l’on 
vuii  même  encor*!  quelque*  restes  de  fortifica- 
tions. L'église  paroissiale  n été-  reconstruite  eu 
1600:  elle  préM-nte  qiu’lqur*  reste* darehitee- 
tuiv  gothique.  Lr  rlorber  cané,  latéral,  pour- 
vu d'une  kvlufttnMli*  rt  d'un  clocheton  . est  rt* 
marquabb  par  sa  II  relie  octogone  trv»-ébnrét», 
à jour , en  maennnerie  feston  liée  et  délicate  ; le 
clocher  u*o  p:i*  moins  de  63  m.  de  hauteur  ; 
on  (aperçoit  «le  tou*  1rs  |wiut»  du  eantuii. 

MOXTAGOUDIX.  vg.  GironJe  (Baudoi*)  , 
arr.,  ranl.,  K et  à 4 k.  de  b Rcolc.  P.  198  h. 

MOXTAGHAL . vg.  lut-el- Garonne  (Agë- 
iwi»),  arr.  rt  tant,  de  Yillencuvc-d'Agcn. 

MOXTAGktlER.  vg.  I\»rJague  (Périgord), 
arr.  rtà  14  k.  tic  Riiserac,  chef-l.  de  cant. 
Cure.  K de  St*Apr«.  INqv.  830  b.  — Tkmixin 
crétacé-  inférieur.  — Commerce  «le  graim. 

MUXTAGL'UKT,  vg.  Tarn  • et  - Garonne 
' I.anguedoc).  arr.  rt  à 84  k.  de  Motssae.  cant. 
de  Iiourg -de- Visa,  gj  de  Lauxrrte.  |*op.  576  h. 

MiiXTAGUStiu,  vg.  Lot-et-Garonne,  cutn. 
de  Languitc.  !•;  de  Ste-Livra«le. 

MOXT  AG  t T . vg.  B. -Pr renées  ( Béorn  ) , 
arr.  el  à 86  k.  d'Orthez,  ranl.  et  K d'Amirq. 
Pop-  383  h. 

MOXTA1GNAX.  vg.  Gers  , comm.  de  Rar- 
citgnau  , K de  Xlié-bn. 

MONTA IGXOX.  vg.  Charente  , comm.  «le 
Gourv  ille  , 53  d' Aigre. 

MOXT  AIGU  . vg.  Juste  (Picardie) , arr.  rt 
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MOXTA1I.  VILLON. 


MONTAJLLOV. 


a 15  k.  de  Laon.  cant.  de  Sissoane,  23  de  Cor- 
lent . Pop.  921  h. 

On  v voit  le»  restes  de  l'ancien  ddkau  féodal 
de  Montaigu  ; bâti  au  sommet  d'uw  mon- 
tagne, dont  la  pente  escarpée  en  tendait  l'accès 
difficile,  c'était  uwtortrrau*  très- un  portante  au 
x*  siècle.  Il  fut  assiégé  par  Louis  d'Outremrr, 
qui  s'eu  rendit  maitre  en  948.  Thomas  de 
Marie,  à qui  appartenait  ce  château , y fut  su- 
siégé,  en  1100,  par  son  père  Engoerrand;  mai» 
Lotus  k*  Gros  le  força  d'en  lever  le  siège.  Les 
Anglais  le  prirent  et  le  ruinerrnt  le  16  mai 
1373.  Le  comte  de  Saltsbury , général  anglais, 
l'investit  eu  1493  . et  s'en  rendit  maitre  par 
capitulation.  Enfin,  en  1441 , Charles  VI  s'en 
empara  et  le  fit  démolir,  aiu*i  que  les  fortiÜca- 
tiou»  dont  il  ne  reste  (dut  que  des  ruines. 

Exploitation  de  terre»  végétale»  pyritcuvrs  et 
dr  terres  » iliiohqur».  — Foire*  1rs  95  juin  et 
98  octobre. 

MiINTAH.t  , xg.  Eure-et-Loir , connu,  de 
BJeury,  *5.1  de  < inlLmlon. 

MONTAIOV  . 'g.  Jura  ( I ranche-Comlé) , 
art-..  et  à 9 k.  de  Luns-le^SatUnter,  cant.  de 
ConMêgc.  Pop.  745  lt. 

Il  est  ôtnê  sur  le  prnrhsnl  d'une  montagne 
qui  domine  la  xille  de  Lons-le-Saulnier , am*i 
que  tout  leliaxsin  au  fond  duquel  relie  xille  est 
bâtie. 

Quelque»  auteur*  peu  eut  que  ce  village  est 
la  patrie  de  Roi  •e.iT-nt-i.’fxi  » , dont  nous  avons 
indiqué  le  lieu  de  niiwmr  à bins-le  Saulnier. 

MiiVTtltil'  , Mon*  .4 eut  us , vg,  Manche 
(Normandie) , art.,  cant.,  3 et  à 8 k.  de  Va- 
tognrv  Pop.  1.149  h. 

MONTtlür  . vg.  Manche  , romm.  de  Pla- 
ex -Montai gu . t*7  de  Tnriguy . 

MONT  llt«V,  vg.  Srine-ef- Marne  , romm. 
de  Villiers-siir-Murin,  ædeCrécy. 

MONTA  ICC  . xg.  Xeine-et-Oite,  ciiram.de 
Cluunliourrv,  n de  St-Gcrmain-en-Lavr. 

MONTAIGU  . Moût  .le ut u* , petite  ville  , 
l'enJée  ' l'oituu}  . arr.  et  ii  34  k.  de  Hourlmn- 
Vendée,  rhcf-l.  de  cant.  Cure.  Cite  d'étape.  *_?] 
tor.  K 407  k.  de  Pans  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1.515  lt-  — Ta* rai*  cristallisé,  granit. 

Autrefois  diorè>e  de  la  Rochelle , parle* 
mrnt  de  Paris,  intendance  de  Poitiers,  élection 
«le  Châlillou. 

Crttr  ville  «I  située  au  bord  delà  Maine,  sur 
nu  coteau  assez  élevé.  Sa  position  |uuaait  pour 
très-forte  pendant  les  troubles  riviis  du  xvi* 
siècle.  Elle  fut  assiégée  plusieurs  fois , et  ré- 
sista presque  toujours  au*  attaques  dont  elle  fut 
l’objet  ; mai»  elle  a été  moins  hrurettse  dan» 
U guerre  de  Im  Vendée. 

Rb  septembre  1793  Montai  gu  «rrvit  Je  re- 
traite aux  Vendéens,  après  la  défaite  qu'ils 
essuyèrent  a Légé  au  mois  de  septemlue.  Cba- 
îette,  le  lendemain  «le  son  arriv  é»,  y fut  attaqué 
(Mrune  roi  on  oc  de  rénuhhrams  que  commandait 
le  général  Brywr.  Des  que  l’armée  républicaine 
punit  sur  les  hauteur»  qui  dominent  La  ville,  Cha- 
rette.  quoique  délaissé  par  la  plupart  de  uu  sol- 
dats. marcha  contre  elle,  malgré  des  torrent*  «le 
pluie:  il  la  nrurcHitra  au  faubourg  St-tKvrge», 
et  Liciifât  une  xixe  fusillade  s’engagea  entre  le» 


deux  parti*.  Pendant  ce  temps  une  division  1 
arrivait  sur  Montaigu  par  la  route  de  Nantes. 
Son  aspect  inspira  une  telle  frayenr  aux  Ven- 
déen*. qu’il*  *’ écrasaient  en  fuyant  précipi- 
tamment et  en  désordre  dam  le*  rue*  «le  M no- 
ta igu,  tandis  «pie  d’autres  m*  laissaient  égorger 
sans  i existance  par  les  troupes  républicaines, 
qui  se  précipitaient  sur  eux  U baïuiuietle  en 
avaut.  Heyssrr  força  Montaigu  sam  poursuivre 
les  royalistes,  dont  mx  cents  venaient  de  j cidre 
la  vie  dan*  cette  affaire.  Ceux  qui  éeliap|H‘rent 
aux  coups  des  vainqueurs  allèrent  chercher  un 
asile  plus  sur  que  celui  d'où  ils  venaient  d'étre 
chassé».  — Cependant  les  Vende*»»,  «pu  regar- 
daient Montaigu  comme  une  place  importante, 
u'en  voulureul  pas  laisser  longtemps  b posses- 
sion aux  troupes  républicaine*.  Le  91  sep- 
tembre. Cl u» relie  et  llom  hamp  »e  mirent  m*jw- 
léiuml  ru  marche  pour  aller  l'attaquer  |iar  les 
rouira  dr  Clisson  et  de  Roussay , au  moment  où 
Bosser  recevait  l’ordre  d'évacuer  cette  ville 
afin  de  renforcer  lr»  Mayc-uçais,  qui  avaieot 
éprouv  è un  éebre  à Torlou.  Il  rassemblait  se» 
troupes  |M>iir  le  départ,  quand  ou  lui  anunnça 
que  les  Vendéens  m*  portaient  sur  Moutaigu. 

Il  crut  d'abord  que  c'était  quelque  rnifort  qui 
lui  arrivait,  et  continua  tranquillement  It-rejui» 
«ju'il  venait  de  conimmccr.  Tout  à coup  il  rn- 
tend  rrirr  : Aux  arme*.  Le  «‘onimissaire  Ca- 
vaignac,  qui  revenait  «lr»  aumlqviolix.  v axait 
essuyé  une  attaque  des  plu*  vives.  Rev  »<kt  rau- 
gea  à la  bâte  quelque*  bataillon»  miu»  les  ntiii» 
delà  ville:  c'était  trop  tanl,  tmis  k •*  poste* 
étaient  forçés.  lin  un  iiinmt-ul  le  déwmlir devînt 
general.  Hej xmt  lit  Cu  vain  litage  «k  m>ii  artil- 
lerie ; k»  Vendéen»  evi  trient  le  fou  eu  ne  je- 
tant promptement  4 terre,  et  *c  rrkvant  aussi 
vite  pour  eidever  le*  canon».  Les  diemiu» 
étaient  impraticable*,  et , la  cavalerie  n 'avant  pu 
charger,  les  républicain* m»  virent  lorré*  d’é- 
vacurr  la  xilk  et  de  !>allrr  en  retraite  sou»  un 
feu  terrible.  Bey  sscr  prit  le  coinniauderaent  de 
l’arriere -garde,  et  eut  dan*  te  poste  une  cote 
enfoncée.  La  ville  devint  le  tln-âtre  du  plu» 
alïivui  caruage  ; le*  royaliste*  y paxx-irnl  ton* 
le»  prisonniers  au  ül  de  l'épée.  Churclte,  l’un 
de*  chef»  le*  phi*  acharnés,  poursuivit  fo»  ré- 
publicain» jusqu’à  AigreJc uille. 

Bat  ru  du  vertueux  x*  ItKvrn.i  isrje  Ls- 
rxxt'R , député  aux  états  generaux  et  à In 
ct»i  veut  ion  nationale,  dont  il  fut  k «leruier 
président  ; membre  du  rnu»ril  des  rinq  cent*  et 
du  directoire  exécutif,  membre  de  l lustilul, 
mort  à Pari»  en  1894. 

Distillerie*  d'eau -de- vie.  — Foire*  le  der- 
nier jeudi  de  chaque  mois. 

Bibliographie.  * La  Prise  Je  la  tille  et  Ju 

château  Je  Montaigu  par  le  Juc  Je  /Ve* 

vers,  are,:  la  capitulation,  in-8.  1588. 

* Siégé  Je  la  Ganache  et  Je  Montaigu  en 

Poitou,  l’un  1588. 

JHiXTAKVET.  vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.  delà  Palis*-  et  à 35  k.  de  Cussrt,  caut. 
et  [•:  du  Donjon.  Pop.  891  h.  — Faire*  les 
17  juiv.,  94  fév..  94  mars.  95  avril,  99  mai, 
93  juin,  96  juillet  el  1 1 dre. 

MOM  AH.UI4.ON  V.  Loua*. 


MOX  T Alf*  U - I-E-BLI  S , vg.  Allier  (Bour- 
bonnais), arr.  d«-  In  Palixvret  à 98  k.  dr  üuwt, 
cant.  de  Varcnno- sur- Allier, Pfl de  SMâérami. 
Je-Puy . Pop.  999  b.  — Foire  le  1"  juin. 

MONT  Alt»  L - LES  - BOIS  , vg.  Manche 
(Normandie),  an-,  et  à 94  k.  de  CouUncu, 
cant.  et  £3  de  Gavray.  Pop.  680  h. 

MONTA KiCT,  Mou*  Acuta*  in  Comht ta- 
fia, vg.  Creuse  (Man- lie),  ott.  el  à 19  k.  «le 
Guéict,  cant.  el  31  de  Sl-Vaury.  Pop.  795  h. 

MONTAI (« VT.  H. -Garonne.  Y.  MoinË- 
«DT, 

MONTA1GVT.  petite  ville,  Pup-Je-Mme 
(Auvergne),  arr.  et  à 50  k.  «le  Riom,  chef-1. 
de  rant.  Cure.  GUe  d’étape.  L3.  >or.  A 338  k. 
de  Pari*  pour  la  taxe  de*  lettre*.  P.  1,659  b. 
— Tkrrair  cristallisé  ou  primitif. 

Otte  ville  est  assez  bien  bAlie  au  sommet 
d’uni*  montagne  qui  domine  une  grande  éten- 
due de  pays  et  que  l'on  aperçoit  dr  très-loin. 

Les  armes  de  Montaigu!  sont  : tfatur 
à une  tour  crtnelèe  posée  sur  une  montagne 
i C or;  au  ehrj  S argent  « la  lettre  capitale.  M 
Je  gueule*. 

Foire*  le»  96  juin,  mardi  apres  k dimanche 
«pu  »iiil  lu  Nativité  de  Notre-Dame.  8 sept., 
dernier  jour  «k  carême,  1"  marvli  après  Pâ- 
que-», après  la  Penieciitc  et  après  St-André. 

MONTA16  VT.  vg.  Pu\  «tc-Dôme , coaun. 
de  Plaine-MonLnigut,  l3  di-  Billom. 

MONTAItàVT,  vg.  II. -Py  renée*  (Bigarre), 
arr.  et  à 35  k.  de  Bogncrea-de-Bigorre,  cant. 
de  Nestier,  53  de  St'l«iureul-de-Nesle.  Pap. 
447  h. 

MONTAIS  VT,  jietile  ville,  Tam-et-Ga- 
j ronne  (Languedoc),  arr.  et  à 38  k.  de  Mois- 
\ sac,  ebef-1.  d«-  cant.  Cure.  C3«  A 693  k.  «le 
Paris  pour  U taxe  «le»  lettre*.  Pop.  4.073  h. 
Sur  la  Seune.  — Terrait  tertiaire  moyen. 

Fabriques  d'étoiles  de  bine.  Tanneries.  — 
Foires  le»  9«>  jaiivr.,  94  juillet,  16  »0V.»1* 
jeudi  de  carême  et  veille  do  Hameaux. 

MONTA MiVT-l.E-BI.AXt! , vg.  Puy-de- 
Dôme  (Auvergne),  arr  et  à 18  k.  d'Iuoire, 
cant.  et  z?'.  deChampeix.  Pop.  1.309  h. 

Mout&ifpit-k-Bhmr  était  autrefois  défendu 
par  un  château  fort  qui  appartenait  n Ant.  de 
dulunno,  cnuite  «le  Dammartin,  un  des  plus 
cruel*  brigand»  «le  son  temps,  qui  volait,  pil- 
lait el  désolait  tou*  k («y»  «ivirormant  de 
Montaigut.  Le  comte  de  Pnunc,  qui  avait  été 
dépouillé  par  ce  brigand,  fit  le  siège  du  château 
de  Montaigut,  «'en  empara  par  escalade,  ainsi 
que  «le  tout  cr  qu’il  contenait. 

Ce  village  . remarquable  par  sa  situation 
riiigulièn*  et  pittoresque , posaède  une  source 
d’eau  minérak  assez  fréquentée. 

On  rcmaïque  sur  le  territoire  de  cette  com- 
mune, prés  de*  villages  de  Chovnux,  un  beau 
dolmen. 

Patrts  de  Gpratu  M Mottaiolt  , grand 
maitre  «le  l’ordre  de  St-Jean  «la  Jérusalem. 

MONT  AILLE,  vg.  Sarth*  (Maine),  arr.. 
cant.,  ^3  et  à 4 k.de  St-t’alai*.  Pop.  1.064  h. 

MONTAILLOV.  vg.  Arrége(pty «de  Poix), 
arr.  et  à 46  k.  de  Foix,  rant.  «t  C-d  d'Ax.  P. 
318  h. 
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MOXTAfMÉ.  V.  Vwn». 

MONTA  IN  , Vf.  Jura  (Franche-Comté) , 
air.,  F;  «I  à 6 k.  de  de  Loii*-le-Snuluirr, 
cant  de  Voiteur.  Pop.  350  h. 

MONT  AIN,  Vf.  Tarn-et-Garonne  (Lnugue- 
doc),  arr.,  C3  et  n 10  k.  de  Castel-Sarrasin, 
cuit,  de  St-Nicolas-dr-la-Grave. 

MOXTAIXK  (Ste-),  vg.  Cher  (Berry),  arr. 
M *46  k.  de  Sauoerre,  cant.  et  !•)  d'Auhiguy. 
Pop.  514  h. 

MOXTAIXVILLE,  vg.  Eure-et-Loir  (Bcau- 
cr),  arr.  et  à 21  k.  de  Chartres,  tant,  et  K 
de  YoTes.  Pop.  546  h. 

▲ deux  ou  trais  cents  pas  ouest  de  Monlain- 
villr,  il  existe  un  doluicn  mcliiic,  formé  de  deux 
ladéies  plats,  longs  de  2 à 3 ni.  et  larges  de 
1 m.  66  c.  À 2 m.  Les  deux  pierres  dont  la 
table  est  composée  sont  portée*  sur  des  appuis, 
et  offrent  une  grotte  autour  de  laquelle  vont  ré- 
unies 1 ou  8 grosses  pierres. 

MONTAI X VILLE,  vg.  Seine-et-Oise  (Ile- 
de-France),  arr.  et  k 25  k.  de  Versailles,  cant. 
de  Meulan,  C3  de  Maule.  Pop.  431  h, 

MONTA I.U A,  vg.  Prretiérs-Or,  (Roussi]  - 
tou),  arr.  et  k 19  k.  de  Géret.  cant.  d'Arlrs- 
sur-Tech,  5D  d'Amèlie-les-Ibins.  Pop.  208  h. 

MONIAL  B A , vg.  Pyrénées-Or.  (Roussil- 
lon), arr.  et  à 40  k.  de  Perpignan,  cant.  de  la 
Tour-de-France,  H d’Estagel.  Pop.  417  b. 

MOXTALEMBERT.  vg.  Deux-Sèvres  (Poi- 
tou),  arr.  et  à 30  k.  de  Melle*,  cant.  et  v]  de 
Saïué.  Pop.  963  h. 

MONT  ALE*  Y,  vg.  Yonne,  com.  de  V(90y, 
E d’Auxerre. 

MONTALET-LE-BOIS  , vg.  Seine-rl-Oisr 
(Beaueei,  arr.  et  a 12  k.  de  Mantes,  cant.  de 
Limas,  £2  de  Meulan.  Pop.  20 J li. 

MtlXTALETSOUS-MEUDOX,  vg.  .Çn'flf. 
si -Oise,  rtMtim.  ctEde  Bleudon. 

MONTA I.IF.U,  'g.  Itère.  (Dauphiné),  arr. 
et  à 33  k.  de  Grenoble,  cant.  et  FI  de  Touvrt. 
Po|>.  326h. 

MONTAIT. IEI’ , vg.  Isère,  cnmm.  de  Vcr- 
eku,  FJ  de  Crémicu. 

MONT  ALS,  vg.  Aveyron,  rom  ni.  de  Cous* 
•ergues,  [•!  de  Laissac. 

MONTA  L7.  AT,  l»g  Tarn-et-Garonne  (Quer- 
cy).  arr.  et  à 30  k.  de  Moubiilun,  cant.  et  F] 
de  Moutpczat.  Pop,  1 ,288  la. 

MOXTAM  AT,  vg.  Contât,  rnmm.  de  Gros- 
de-Montamat.  FJ  de  Vic-sur-Cérc. 

MOXTAMAT,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr., 
EJ  et  à 6 k.  de  Lomhtt.  Pop.  27!  h. 

MONT AMRKRT  - TAXNAY  , vg.  Nièvre 
(Nivernais),  arr.  et  à 55  k.  de  Ne  vers,  cant. 
et  Cü  de  Fours.  Pnp.  602  h. 

MOXTAMKL,  vg.  Ixtl,  com.  d’L'uel,  E de 
Freyniatl. 

MONT  AM  ET,  vg.  Seine-et-Oise  , «mm. 
d'Orgcval,  E de  PoUvy. 

MONT  A MISÉ,  vg.  tienne  (Poitou),  arr,, 
£3  et  à 8 k.  de  Poitiers,  cant.  de  $t-G«orgt3- 
les-BaitUrgraux.  Pop.  000  h.  - foires  les  21 
mai  et  6 oct. 

MONTANT,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  a 19  k.  de  Vire,  cant.  de  Beny -Bocage, 
ta  de  Mcnil-Aïuouf.  Pop.  211  h. 
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MONTANAY,  vg.  Ain  (Bombes),  arr.,  j 
cant.  et  à 10  k.  de  Trévoux,  cant.  de  Neuville-  j 
sur-Saooe.  Pop.  625  h. 

MONTANCEY,  vg.  Dordogne,  cnmm.  de 
Mou  trou,  BS  de  St-Avtier.  - C’était  autre- 
fois un  château  très-fort,  situé  sur  un  rocher 
escarpé.  Crttr  place  est  célébré  par  une  bataille 
livrée  sous  ses  murs  en  1692,  dans  laquelle 
les  troupe*  du  roi  furrot  taillées  eu  pièces  par 
les  ligueurs. 

MOXTAXCY.  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  cl  à 32  k.  dr  Mnnllx-lliard,  cant.  et  Cv;  de 
St-lfippolyte.  Pop.  978  fa. 

MONTA X DON . v g.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 30  k.  de  Monlbclliard,  cant.  et  re  de 
de  St-Ilippolyle.  Pop.  440  h.  — Ou  y voit 
une  gratte  nommée  le  Fondreou,  dont  l’ouver- 
ture a plus  dr  10  m.  d'élévation. 

MONTANT'.!.,  vg.  Mnmhe  (Normandie), 
arr.  et  à 22  k.  d’Av  ranrhes,  cant.  et  E de  Sl- 
Jume*.  Pop.  1,1 12  h. 

MONTANRR.  vg.  b. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 36  k.  de  Pau,  rhef-l.  «h-  cant.,  EJ  de 
Morlaas.  Pop.  995  h.  - Transis  tertiaire  su- 
périeur. 

MOXTAXEUP,  vg.  Marne,  connu.  deSer- 
miers,  C3  de  Reims. 

MONTA MGES,  vg.  Ain  (Bugry),  arr.  et  à 
20  k.  de  Nantua.  cant.  et  Jg J de Cbâtillon-de- 
Michaillr.  Pop.  707  h.  — Foires  les  1"  avril 
et  15  mai. 

MOXTANGLAUST  (Grand  et  Petit-),  vg. 
Seinr-ei- Marne,  couim.  et  E «h*  (.ouloni- 
miers. 

MONTAXGOX.  Mons  /agonis,  Vg.  Aube 
(Champagne),  arr.  et  à 25  k.  de  Troyes,  caut. 
et  E de  Ptnejr.  Pop.  253  h. 

MONTANT,  vg.  Tarn  (Languedoc •),  arr., 
cant..  E et  à 4 k.  de  Gaillac.  Pop.  1,559  li. 
— On  trouve  dan*  ses  environ»  plusieurs  dé- 
liris  d’anliquilé»  romaines,  — Foires  les  25 
et  26  mai.  et  2 nov. 

MONTANT.  Iig  Ardèche  (Yivarais),  arr. 
et  a 47  k.  de  Privas,  caut.  et  EJ  de  Rourg-St- 
Andéol.  Pop.  1.614  h.  — Foire  le.  3 mai, 

MONTANT  (le),  vg.  Somme,  cumin,  du 
Quesnin -Montant,  EJ  d’Abbeville. 

MONTANT,  vg.  t ienne,  comm.  d'Oiré,  FJ 
de  ClbtelleraulL 

MONT AON,  vg.  Marne,  connu,  de  Ba- 
gnriix,  H d'Anglure. 

MONTAPAS,  vg.  Nièvre  (Nivernais),  arr. 
et  à 40  k.  de  Never»,  cant.  et  FJ  de  St-Saulgr. 
Pop.  934  li. — Foire  le  lundi  après  laS.-Rocb. 

MONTAHCHER.  vg.  Loire  (Forci),  arr.  cl 
à 23  k.  «h*  Montbrison.  cant.  rtE  de  St- Jean- 
Soles  mieux.  Pop.  346  h. 

MONTARDIT,  vg.  Ariége  (Gascogne),  arr. 

H à 10  k.  dr  Sl-Ginm»,  cant.  de  Ste-Croix, 
tSü  de  St-Lillcr.  Pop.  846  h. 

MONTAHDON,  vg,  b. -Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 7 k.  de  Pau,  cant.  et  FJ  de  Morlaas. 
Pop.  422  fa, 

MOXTARDY,  vg.  Dordogne,  cuntru.  dr 
Montagrirr,  FJ  de  Bourdeillcv 

MONTAREAIT,  vg.  U. -Garonne,  aiiuiii. 
de  Touille,  E de  St-Martory. 
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MONTARKN,  vg.  GW  (Languedoc),  arr., 
cant.,  E et  à 4k.  d'Lzes.  l»i*p.  1,051  b. 

MONTA  ROIS  , f'ellono/unum  , Senunum 
Mons  Argisus,  trrs-ancinine  ville,  Loiret  ( Gé- 
tinais),  clicf-1.  de  sous-préfret.  (2*  arr.)  et  d’un 
cant.  Trib.  de  1"  iusl.  d de  commerce.  Cure. 
Gîte d'éla|ie.  C3.W.  Pop.  7,801  b. — Tu- 
rai*  tertiaiie  moyen. 

Autrefois  diocèse  de  Sens,  parlement  de 
Paris,  intendance  d'Orléans,  chef-lieu  d’d  te - 
tion.  siège  de  duché-pairie,  prévolé,  bailluga 
et  présidial,  guuveniemetit  particulier,  Itcutr- 
nance  dr  maréchaussée,  maîtrise  particulière, 
capitainerie  des  chasses,  collège  et  couvents  de 
barnabites,  de  réculjets,  de  vuiiaudines,  d’ur- 
suliue.»,  de  dominicaine*  et  de  bénédictines. 

Monlargis  est  une  ville  assez  bien  bâtie, 
prés  de  b forêt  de  son  nom,  à la  jourtirin  des 
canaux  de  Hriarr,  d'Orléans  et  du  Loiug,  dans 
nm*  plaine  que  domine  un  coteau  élevé,  sur  le 
sommet  duquel  on  voyait  naguère  les  restes 
d'un  vaste  et  lieau  château  onuslruit  par 
Charles V sur  r«npbceinent  d'une  tour  élevée, 
du -on,  par  Clovis  pour  protéger  le  pays  contre 
les  incursion-*  des  horhatv*.  Ce  château  était 
cimsidèralile,  bien  fortifié,  et  pouvait  contenir 
6.000  hommes  de  garnison.  Il  était  de  forme 
elliptique,  environné  de  profonds  fossé*  rt  de 
furie* murailles  Hauquét-s d'énorme*  tours  cou- 
ronnées de  créneaux . Trois  vastes  cours  précé- 
daient le  logement  du  roi  attenant  au  doujun, 
bâtiment  uû  Fou  remarquait  une  vaste  salle, 
dont  tous  les  historiens  parlent  comme  d'une 
chose  extraordinaire.  La  longueur  intérieure 
de  relie  salle  était  de  56  m.,  et  sa  largeur  de 
17  ni.;  elle  était  décorée  «le  peintures,  de  devi- 
ses. d'armoiries,  et  percée  de  1 7 cnjisévs  de  5 m , 
de  haut  sur  2 in.  50  c.  de  large,  ornées  de  beaux 
vitraux.  Six  cheminée*,  dir3in.  33  r.  d’ouver- 
ture chacune,  servaient  à l'échauffer;  sur  celle, 
du  midi  était  représentée  l'histoire  du  célébré 
chien  d’Aubry  de  MonlditlitT.  qui  combattit, 
dil-ou,  eu  prisont  de  (ilurln  VIH,  le  che- 
valier Macairr,  meurtrier  de  son  tnaîlre.  Il 
est  reeunuu  depui*  longtemps  que  ce  combat 
e.vt  me  fable. 

Le  château  dr  Monlargis  a fait  longtemps 
partie  du  domaine  de  b couronne,  et  le*  roi» 
de  France  y tiorcnl  soiivimt  leur  cour.  Il  était 
lre%-iinportaut  par  sa  |k>«4iïo>»  et  d'une  défenat 
facile.  Il  en  reste  à j»ciw  aujourd'hui  quelqm^s 
ruines,  qui  vint  loin  de  duuner  l'idée  de  cr 
qu’il  fut  autrrfou. 

U»  habitants  Je  Moutargis  ont  donné  «huis 
plukieur*  circonstance*  dr»  [neuves  de  leur 
valeur  cl  de  leur  atLicbemcul  à leur  pays.  En 
1 427  les  Anglais,  commandés  par  les  comtes  de 
Suffulk  et  de  Warwick,  vinrent  mettre  le  siège 
devant  celle  ville;  mats  1rs  habitants,  dirigés 
par  le  brave  Vil  lard*,  gouverneur  du  château, 
firent  une  sortie,  frrmemil  les  écluses  de  b ri- 
vière et  rompirent  b chaussée  des  étangs  ; 
! bientôt  une  inondation  rapide  couvrit  le  paya, 

< fit  périr  pce»  de  3,000  Anglais,  et  força  le 
I reste  de  l'armée  à lever  le  siège.  En  1481  le 
i rbâteau  retomba  par  trahison  aux  ataiii*  des 
1 Anglaiv,  qui  furent  forcés  de  l alkindonnar 
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l'année  suivante.  Le  duc  de  Bourbon  s’eu  em- 
para en  1 58,%. 

la»  arme*  de  Montargis  sont  : tt azur  à 
/fl  lettre  i a fût  nie  }f  couronnée  tf  or,  ton  ton- 
ner de  trois  fleurs  de  lis  J ' or,  deux  eu  chef 
et  une  eu  pointe  qui  rit  accompagnée  de  la 
lettre  L ef  or  à gauche,  et  la  lettre  F tir  meme 
à droite. 

Biographie.  Patrie  de  Maiji  nr.  m Motho 
Gutot,  fameuse  quiet  istc. 

De  P.  MssufL,  procureur  de  la  commune 
de  Paris,  mort  sur  l'échafaud  rétnluliouriaire 
le  14  MW.  1793. 

Du  conventionnel  t*  Pana  ni  Li*g«rvim.i. 
Du  célèbre  pci  n lie  Girom  t-'I  riu>ov. 

Du  jurisconsulte  L.-B.  Conn-fc,  professeur 
à la  faculté  de  droit  de  Paris, 

Du  comte  iw  Vauaax,  auteur  de  mémoires 
fort  intéressants  pour  servir  à l'histoire  de  la 
Vendée. 

De  A. -K.  î rMsm*,  littérateur  et  journa- 
liste. 

Du  voyageur  I oi  cuir  n'Onsoxvnx*. 

De  M.  (.Yuit  liiuT,  médecin  et  puhli- 
ritle. 

Du  littérateur  DonxT. 

Du  générale  comte  Crois. 

Fabrique*  de  drap*  communs.  Tanneries. 
Papeteries.  — Commerce  de  grains,  safran, 
cire,  miel,  cuirs,  Uiues  et  bestiaux.  — Foires 
In  t**  juin  . 31  juillet , lundi  après  la  St- 
Remy  (3  jours),  Il  nov.,  jeudi  avant  jeudi 
gras,  et  3*  lundi  après  PâqutL 

A 70  h.  E.-N.-E.  d'Orléans,  110  k.  S.  de 
Paris.  Latit.  47"  59'  58",  long.  (T  23'  28"  K. 

L'arrondissement  de  Montai  gis  est  composé 
de  7 cantons  : Montargi»,  |Wlh‘garde,  Châ- 
teau-Renard, < JtAtilloii Courtruay, 
Fcrriérrs,  Lorris. 

Bibliographie.  * Mémoires  sur  fa  ville  de 
Monter  gts  (\ouv.  Hurhetrlirs  sur  la  France, 
in-12,  t.  n,  p.  1-76.  1766:. 

*f.es  Privilèges,  Front  bises  et  Libertés  de  i bour- 
geon et  habitants  de  Montargis-le-Ft'anc, 

in-ft , 1608. 

L’Hoars.  Tnbletdes  villes,  châtellenie*,  bourgs 
et  tillages  sujets  à la  coutume  de  Montar - 
gis,  suivant  le  procès- verbal  de  f année 
1531  (I.  il,  deLorris,  Montargis , St-Far- 
grau.  de..  2 vol.  in-12,  1758). 

Mail.»  UT.  Lettre  pour  soutenir  la  vérité  du 
fond  de  F histoire  du  chien  de  Moutargi* 
( Mercure . 1731,  nov  embre;  et  Choix  des 
Mercure»,  t.  xsxw.p.  59). 

Borna,  Statistique  agricole,  commerciale  et 
intellectuelle  de  T arrondissement  de  tlon- 
targis,  in-8,  1836. 

• Snticr  biographique  sur  les  ftersonnes  cé- 
lèbres et  notables  de  F arrondissement  de 
Montargis,  in- 18,  1844. 

Pllm*T.  Traité  sur  tes  réformations  et  les 
aménagements  des  forêts,  avec  une  appli- 
cation rt  celles  <F  Orléans  rt  de  Montar  gis, 
in-8.  1843. 

MOXTARMVT.  vg.  Côte-tf  Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 34  k.  de  Dijon,  cant.  et  23  d’Auxouue. 
Pop.  78  h. 


MONT  ATA  IRE. 


MONTARLOT,  vg.  Jura,  connu,  de  Cha- 
pelle-Volaud,  C-3  de  Rlctterau*. 

MONTARMIT,  vg.  Seine-et-Marne  (Brie), 
arr.  cl  à 15  k.  de  Fontainebleau,  cant.  ci  a 
de  Morct.  Pop.  204  h. 

MO.XTARLOT-I.E- PETIT,  vg.  H. -Saône, 
mnira,  de  Mutitarlot-lès-Fondremaus,  £-7  de 
Rior. 

>1 0 V I UUOT  HSHIMJKI  'UNS  v*. 

H.  Saône  (Franche-Comté),  arr.  et  à 30  k.  de 
Vesou  1,  cant.  et  t*  de  Rioi.  Pop.  378  h. 

MOVTARI.OT-SITI-S  VOLOX  , vg.  //.- 
Saône  (Fraiirhr-Cmnté),  arr.  et  à 27  k.  de 
Gray.  cant.  cl  LC  de  Champlitlr.  Pop.  454  h. 

HOIfTARMET,  vg.  Côte-d'Or,  eomm.  de 
Salive*,  H de  Granrey. 

MONT  ARM OT  (les),  Doubs,  crnnm.  et  [3 
de  Besancon. 

MONT  ARN  AL,  vg.  Aveyron,  coraïu.  dr 
Srnergucs,  ir)  d'Eiltraigues. 

MONTA  HX  AT  D,  Vg.  //r>rin//(I,angUcdtK-), 
arr.  et  à 16  k,  de  Montpellier,  rant.  d’Auume, 
C3  de  ( Mgnne.  Pop.  499  h. 

MONTAROX,  vg.  ?Ttcvre  (Nivernais),  arr. 
et  à 35  k.  de  ChAtrau-Chinoit,  ralit.  et  J.-J  de 
Moulins. iii-Cdlu-rt.  Pop.  664  1». 

MOXTAROU CM , vg.  Grande,  eomm.  de 
Targoii.  de  Cadillac. 

MONTA  II  V|  IJ.  F,  vg.  F.ure-et-tjoir , rom. 
de  Soinville.  1*3  d’ Anneau. 

MOXTASTRCC,  lig  H. -Garonne  (Arma- 
gnac). arr.  et  à 30  k.  de  St-Gaudcns,  cant.  et 
B (le  Salie*.  Pop.  1,300  h. 

MONTA  STRl'G,  lig  H .-Garonne  (Langue- 
doc),  arr.  et  à 20  k.  de  Toulouse,  chef-l.  de 
raut.  Cuie.  P!.  A 704  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
des»  lettrrs.  Pop.  1,073  h.  — Tuhuv  tertiaire 
moyen. 

Foires  les  24  fév.,  14  juin.  24  août,  li 
sept,  et  8 déc. 

MOXTASTRCC  , vg.  Lot  - et  - Garonne 
(Querey),  ott.  et  à 20  k.  de  Villeneuve-sur- 
Lot,  cant.  et  r*j  de  Moncbr.  Pop.  1 ,096  h. 

MOXTASTRVC . vg.  Tarn  - et  - Garonne 
(Querey),  are.,  CE3  d à 12  k.  de  Mantauhan. 
cant.  de  la  Française.  Pop.  516  h. 

MONT ASTBIX-L A -LANDE,  vg.  //.-/»,- 
rénées  (Gascogne),  arr.  et  a 28  k.  de  Tarbes, 
caut.  de  Gabn,  G2  de  Trie.  Pop.  716  h. 

MOXTA8TULC-SAVES.  vg.  H. -Garonne 
(Languedoc),  arr.  et  à 3i)  k.  de  Muret,  caut. 
et  «b  Biennie*.  pop.  272  h. 

MONTAT  (le),  vg.  1*1  (Querey),  arr., 
cant.,  H et  à 9 k.  de  C.diors.  Pop.  616  h.  — 
On  y voit  une  ancienue  église,  qui  a été  classée 
récenunent  au  nombre  de*  inonumrnts  histo- 
rique». 

MONTAT  AIRE,  Mous  Tare-nsis,  joli  vil- 
lage:, Oise  (Picanlie),  arr.  et  & 14  k.  de  Senti*, 
cant.  ii  3 de  Oeil.  Pop.  1,535  h. 

O vilbgc  est  situé  partie  dans  la  vallée  du 
Tliéraiu  et  en  partie  dans  cri  le  de  l'Oise;  il 
est  bim  IsAli.  dans  une  position  favorable. 

I. 'églive  et  l'anrieu  château  sont  situés  sur  le 
rolrau  qui  domine  le  bourg  et  qui  conduit  a 

, Nogent. 

I Moutataire  était  anciennement  garni  île 


MONTA TB AN. 


portes  et  clos  de  mur»,  dont  on  voyait  encore 
le»  reste»  au  cummeueemenl  de  la  révolution. 
Ce  lieu  était  autrefois  considérable.  — On  pré- 
tend  que  c'e*t  à Moutataire  que  Termite 
Pierre  commença  ses  prédications  en  faveur  de 
la  première  croisade. 

I je.  rhileau  de  Moutataire,  flanqué  de  tou- 
relle», fut  rdsiti  eu  1400-  De  ce  château  on  jouit 
de  la  vue  b plus  étendue  et  U plu»  variée  sur 
la  vallée  de  l’Oise  Suivant  une  tradition  locale, 
César,  eu  entranl  dans  le  lteauvaisis,  s'arrêta  à 
Moutataire,  demi  il  admira  la  charmante  si- 
tuation. — Henri  IV  v viol  souvent  et  »’y  plai- 
sait beaucoup. 

L’église  de  Munlalaire  présente  trois  époques 
évidente»  de  construction.  Le  portail  en  face 
du  chœur  rt  un  portail  latéral  à droite  offrent 
de  grandes  ogives  lomanes , telles  qu'on  les 
faisait  lor»  de  la  transition  de  l'architecture  h 
plein  cintre  h l'architecture  m ogive.  1 a nef 
est  d’un  gothique  lourd,  probablement  du  cora- 
mrumiM'Ut  du  xiu*  siècle;  le  chœur  est  plus 
élaucé.  plu*  lécrnt,  voûté  en  piems.  A droite 
eu  entrant  sont  les  restes  d'une  cheminée  qui 
existait  tbns  b première*  église,  et  qui  a été 
délMiile  lorsqu'un  a reconstruit  la  nef.  Le 
clocher,  placé  à roté  du  portail,  est  une  tour 
carrée,  un»  flèche,  du  genre  gothique  qu’on 
appelle  à burettes. 

PsTRir«le  l'a.-fcr.  Loour,  célèbre  médecin 
vétérinaire. 

Forge»,  fonderies  et  laminoirs  à l'anglaise 
pmir  cuivre,  tôle,  fer-blanc,  /inc,  etc.  fon- 
derie. Papeterie.  Scierie  hy  draulique.  Fabrique 
de  I toutou*  en  soie,  fil  et  poil  de  chèvres.  — 
Marché  tou*  les  jeudis. 

MOX  T ATHLON*,  vg.  Loiret,  coin.  d’Auvy, 
y de  Boy  i es. 

MONTAI  BAN,  Mont  Albanus,  vg.  Drôme 
Dauphiné),  arr.  rt  à 47  k.  de  N’yons,  caut. 
rt  Irl  de  Srêteroii.  Pop.  519  h. 

MONTA  TB  AN,  vg.  H.-Garonnc  (Langue, 
doc),  arr.  rt  à 46  k.  de  St-Gaudrus,  cant.  rt 
' ■ * de  BagiMTe*.de-Luchon.  Pop.  347  h. 

MONTA L'BAN  , petite  ville,  Ule-et-t’ilmne 
(Bretagne)  , arr.  et  à 1 1 k.  de  Montfort-sur- 
Mcu  , clivf-l.  de  cant.  fel-  Vy.  A 385  k.  de 
Paris  pour  b taxe  de* lettres.  Pop.  2.761  h.  — 
Tuarn  de  transition  moyen. 

Autrefois  principauté,  diocèse  et  recettrde 
St-Mulu  , parlement  et  intendance  de  Renne* , 
vmis-hiigade  «h-  niaièchaussée. 

Avant  b révolution  c'était  le  chef-lieu  d'un 
comté  appartenant  à b maison  de  Rohan,  dont 
une  «le»  hrundie»  a longtemps  porté  le  nom  de 
Monlaulam. 

Commerce  de  bestiaux.  — Foire*  les  29  sept. , 
1 1 et  23  nov.  et  mardi  npre-v  le  10  août. 

MONTATBAX.  vg.  Nomme  (Picardie) , arr., 
pS  et  à 20  k.  de  Péitwiue,  caut.  de  Combles. 
Pop.  719  h. 

MONTACBAN,  Albanus  Mans,  Mont  Au- 
réolas, Mous  Albanum,  grande  et  Mie  ville  , 
chcf-t.  du  dèp.  de  Tarn-et-Garonnc  (Quiljf), 
du  1**  arr.  rt  de  2 cantons.  Trib.  de  1”  inst. 
rt  dr  comui.  Chambre  consultative  des  manu- 
factures. Société  des  sciences  , d'agriculture  «t 
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bd  J rv  lettre».  Facilite  de  théologie  dt’leglise  ré- 
formée. College  communal.  Evéebé.  Séminaire 
diocéaaiu. école  *ert>iidaireecclé»ia»ti<pie.  Deux 
cure*.  Bonneville»*  37.  tu  te  d'étape.  C3.  \V- 
Pop.  39,561  b.  — Tikraix  tertiaire  moyen. 

Autre  foi*  évêché  , cour  de»  aide*  , bureau 
des  finances . siège  d'intendance  , *énérhaiis*éc 
el présidial  sous  le  ressort  du  porlemipit  de  Tou- 
loiw,  juges  consuls  , prévôté  générale  de  ma- 
réchaussée, académie  Littéral  te,  deux  chapitre»; 
séminaires  , collège  , rom  eut  de  Cordeliers  , de 
carmes  , de  capucins  , d'nugu.»lin»,  de  domini- 
cain», d'ursuliite*,  de  clarisles  et  <le  carmélites. 

L’origine  de  cette  ville  remonte  a l'année 
1141.  Elle  doit  sa  fondation  à la  luiuc  d'une 
oppression  qui,  de  toutes,  était  b plus  odieuse 
parce  qu'elle  attaquait  la  pudeur  , le  droit  de 
pottesdou  fl  le*  smlimwil*  délicats  auxqueL 
les  hommes  al  (admit  le  plus  de  prix.  Sou»  |r 
régime  féodal,  la  plupart  des  .seigneurs  avaient 
introduit  le  droit  odieux  de  cooclter  avec  la 
numtile  mariée  d’un  de  leur»  v nxsaux  , la  pre- 
mière unit  des  noce*  et  avant  «pur  l'époux  cu- 
ti lit  dam  le  lit  : privilège  indécent  que  les  *ré- 
gneti  s exercèrent  pendant  trop  longtemps  sur 
les  nouvelle»  éjiousécs  de  leurs  fief».  Ce  droit, 
n p| «clé  [irvltbaùon,  cuissage  , prémices  nu  dé- 
• tiarenf , qui  prouve  l'excès  delà  barbarie  des 
niour*  , «h*  la  fréucaie  délirante  de*  seigneurs 
* féodaux  cl  1‘csdavage  des  |ieuple»  , était  perçu 
iKm-M  iilmicul  par  le*  veigueurs  laïques,  mai» 
«W»  jwr  les  moine»,  le»  alibés  et  les  évéques. 
Le*  abbés  du  monastère  de  Moutaui  toi  exrr- 
Çaicut  cc  droit  daus  toute  m plénitude  sur  leurs 
jan»  vassale*.  Eu  1(44,  les  lui) niants,  indi- 
gné* «le  ce  hontrvix  assujetti isement , rérlamè- 
reut  tu  protection  d'Alpiiousc,  comte  de  Tou- 
louse , leur  seigneur  xinrcrain . , Celui -ri , ne 
jiouvant  priver  Talitié  de  ses  droits  seigneu- 
riaux , offrit  aux  Iraliitauls  de  leur  ammter  sa 
protection  et  drx  privilèges,  s’il»  voulaient 
venir  s’établir  au  lias  d'un  château,  ussca  voisin 
de  l'abbaye,  qui  lui  appartenait.  le  local  était 
lie# u et  dan»  une  situation  avantageuse  ; le 
désir  «les  habitant»  était  graru!  de  secouer  le 
joug  de*  abbés  ; bientôt  le  bourg  de  l'abbaye  fut 
déserté,  et  le  nouvel  emplacement  prcuiplcmeul 
couvert  d'habitation». 

Alplkouse  et  Raimond,  son  fil»,  donnèrent  à 
b nouvelle  ville  , qui  (Taccrtil  rapidement  , le 
1(001  de  3/ont  Albnnus , d’où  sVft  formé  celui 
de  Monbuliau.  L’acte  de  cession,  daté  du  mui* 
d'octobre  1144.  porte  b ebuse  expresse  «pic 
la  ville  uc  sera  jamais  rendue,  engagée,  inféo- 
dée, ni  changée  en  uu  antre  lieu. 

L’aldié  de  Mnninuriol  ne  git  qu’avec  jeinr 
U»  «ijrts  peupler  b cité  bâtir  |wr  le  comte  de 
Toulouse  ; il  n’avait  point  «le  soldat»  à opiner 
oe  peiner,  mai*  l’autorité |>ap»h- 1 Mimait  le  faire 
trionipln  r : Eugène  111  reçut  b plainte  que 
Tablx-  lui  présenta,  et«Wpi  l'archevêque  «fi- 
Narbonne  et  l'évéqne  de  Toulouse  Uc  pour- 
suivre v ivenwtrt  le  comte.  Il  ordonna  de  plu» , 
que,  dan»  le  cas  où  lUiimoml  réinsérait  «le  rrv 
fit ucr  à Tablé  cl  «es  i-assatu  et  ses  danan,  qui 
formaient  b plu»  grande  partie  «b-  b |*v]>ublioii 
de  b nouvelle  ville  , celle  «le  Toulouse  sciait 


mise  m iulrrdîl , avec  défeuic  d’y  adiniiristrer  , 
d’autres  sxemnent*  que  !«■  Impti-nw*  et  b g»çui- 
tcnce,  et  eu  cas  de  néres«ilé  urgente  seulement;  ! 
r’cxl-â-dire  «|ue  les  Toulousains  devaient  être  i 
punis  du  prétendu  crime  de  leur  seigneur,  parce*  I 
que  celui-ci  avait  bâti  une  ville  pour  recevoir 
«Ira  Malheureux  échappé»  il  In  tyrannie  et  aux 
v mat  ions  atroce»  de  quelque.»  moine».  La  dé- 
marche de  l'ahliè  uJitiul  un  plein  sucré»  ; le 
comte  de  1 oulousc  lut  forcé  de  céder  la  moitié 
«le  b Mimerai  m- té  , d»-*.  renies  et  «les  droit.»  de 
Mwitaulnu,  ainsi  «pur  de  toute.»  les  terre»  qu’il 
losHxLut  entre  le»  rivières  de  IÜii»  et  de  l’A- 
vcvroti.  Ainsi,  le.»  moine»,  en  p«Mxbnt  quelques 
droits  odieux,  aecruicul  leur  puissance  et  f^ui .» 
revenus.  * • i 

Lorsque  le  Quercy  fut  soumis  aux  Anglais, 
M«mlaul»aii  ne  voulut  rmmnuilre  Tautoiité  du 
prince  de  < biles  qu'aprè»  que  scs  magistrats 
eurent  reçu  à ce  sujet  un  ordre  exprès  du  roi 
de  frai  ht.  Ses  porte*  veuaieut  à peine  d’être 
ouvertes  à l'étranger f que  Jean  UiaihIos  y mit 
une  garnison  de  500  homme».  Bientôt  la  tyran- 
nie étrangère  excita  T indignation  générale  : 
soixante  villes  du  Querry  se  soulevèrent  à b 
fois;  b prince  jeta  en  vain  uu  nombreux  corps 
de  troupe»  dan»  Moutouhau,  ses  soldat»  fut  eut, , 
chassé*  ; et  dam  b suite  les  Anglais  u’oserent 
«piVu  tremblant  approcher  de  cette  ville. 
Comme  il»  eu  eonuaMakol  Timportauce,  il» 
construisirent  dan»  te  vuiiinagi*  «pmlurre  fort» 
pour  Tnllamer  et  b bloquer  entu  renient.  Une 
nuit  même  il»  s'inlrutluisirent  daus  lu  ville  et 
innsnacrèrent  une  par  lie  de»  habitants  ; mai* 
les  autre»  vengèrent  b mort  de  Iwirt  conci- 
toyen*, et  tou»  les  ennemi»  fuient  passé1*  au  fil 
de  l’éjiée. . 

Mniitauhaii  fut  une  des  prend  t rès  villes  qui 
euhrasscrent  Je»  ^ogntrs  de  b réfomiatiou  , 
et  une  de  celle»  qui  enroBI  le  plu»  à souffrir 
des  conséquence»  de re  changement  de  religion. 
En  1 5Ü0,  Jean  de  Lottes,  évêque  de  Mootanban. 
d mui  olliciul , avaient  déjà  embrassé  le  calvj- 
■ianttlanqmJes  nùMMPOftûrctcc&Kd  viguaux 
vinrent  prêcher  publiquement  b réforme.  On 
CMSVA  vainement  de  s'opp*tscr  aux  progrès  de* 
sectaire*  «pu,  devenu*  três-uutnbrcux , s’empa- 
rèrent des  tgl lises  et  «ii  chasMTrrtt  les  prêtres 
catholiques.  Le  féroce  Moutluc  tenta  d'assiéger 
MouUulwn,  mai*  il  sc  vit  bn-niot  obligé  de 
l'aldiidoDiM-r.  Depuis,  relit*  v ilJe  dcYmt  le  théâ- 
tre de  la  guerre  cl  du  faimtisine;  1rs  habitants 
pointeront  le  zèle  de  b défense  jusqu'à  Thérois- 
im*  ; on  lit  «le  ce»  trait*  dr  courage,  de  fermeté, 
dignes  des  républicain». 

Apres  b mort  «le  Hrmi  IV,  Montaidom, 
«pii  était  une  de»  pince*  de  sdrrté  de»  proie* - 
tant*,  affecta  Mimnil  une  rtiliéiv  imléj^'iiiianci*. 
En  I6il . crttc  ville  entra  «bn»  b révolte  génè- 
’ralc  dis  calviniste».  Le  comte  «l'Or» al,  fils  du 
«Inc  de  Sully,  en  eut  te  contninudcmi'nt  ; «le» 
retraucliemcnts  furent  élevé»  au  déjà  «le  |’en- 
rcinle  Cm  tifiév. OepeiNlout  Alhia»,  Nègre polisæ, 
(AiH*ailé«-t  Itruniqnrl  élaiit  tomlx**  au  pouvuir 
des  nnilain,  Moutaiiban  fut  serré  «!«•  pi-rs  ; 
l.oui*  \lll  »’a»uit«;a  ver»  b ville,  qui  lut  inves- 
tie de  trui»  Cote»  le  l'J  août  1621 . lout  re  qna 


b cour  avait  du  guerrier*  iltuatie»  vîul  prendre 
part  à ce  siège;  le  duc  de  May  «mue  y fut  lue 
en  atb(|uaut  le  quartier  du  Mousliiu*.  Dan»  tou» 
ies  comliat*,  dan»  tous  les  assaut»,  le*  M<ailnl- 
lianai»  furent  vainqueurs  ; le»  femme*  même 
prirent  le*  armes,  se  formèrent  en  corps  légu- 
îier,  et  comliottirent  Sur  Je*  mnjvait».  Enfin,  b 
7 novendirc,  l’armée  royale,  affaiblie  et  humi- 
liée, fut  forcré  de  lever  le  siège,  après  trui»  moi* 
de  tranchée  ouverte. 

En  1C75  , des  imj>ot.s  extraordinaires  occa- 
» ion  nr  reut  une  révolte  daux  la  tÀiiii'une;  le*  pre*> 
Irstau*  du  Querry^  invités  à prendre  ;»art  à b 
tédiliou,  s'y  refusèrent  constamment.  Cot  acte 
d«?  fidélité  fut,  quelques  anrirè»  âpre»,  rêooni- 
peusé  |iar  des  persèculioa»  atuure»,  eonmies 
sou*  le  nom  «le  dragonnades.  MoiitaulMn  était 
cutiêremeiit  habité  par  des  protevlanl» , «pw 
Tou  résolut  do  convertir  de  force  au  calliolH*»- 
mc  ; b ferveur  de  ce»  leligionuairrx  ébit  entre- 
tenue par  le  souvretir  dr  ce  qu’avaient  souffert 
leur»  pour  la  liberté  de  conscience  , 

il  n’y  eut  donc  aucune  cou  version  volon- 
taire. les  moyen*  ordinaire*  |iour  ronvertir 
le*  obstiné»  étaient  l’exclusion  «le  toute.»  le* 
charges  et  de  tou*  les  emplois  honorable»  ; «1» 
récompenses  délaient  donnév»  à tou*  ceux  qui 
se  faisaient  catholique»;  le  logement  forcé  «le* 
gai*  de  guerre  ; le*  galères  étaient  infligée»  aux 
ministre»  du  culte  réformé;  de*  procédures  pré- 
vôtoles  étaient  exercer*  contre  le»  protestants 
qui  s’assemblaient,  etc.  (>s  moyen*  nr  suffisant 
pas,  on  imagina  les  dragonnades.  On  uc  sait, 
«la u.»  cette  circonstauce,  qui  Tou  doit  trouver  les 
plus  criminel»,  ou  le*  ministres  du  roi  qui  osè- 
rent employer  le»  troupes  contre  de  faible*  su- 
jet* cl  déclarer  la  guerre  aux  mère*  de  famille, 
aux  chefs  «le  maison,  aux  enfant»  ciieore  sous 
la  garde  de  lr«ir»  parents  ; ou  le*  lâche»  chefs 
«pii,  oubliant  le»  droit»  »ocrc*  de  Thomirur  et  «le 
In  justice . se  chargèrent  d’une  aussi  méprisable 
commission.  — - Le*  «Iragom  vivaient  à discré- 
tion cher  le»  protestants  ; il  y ni  eut  un  ré-gimcui 
ailier  établi  à Moutaiiban.  Le*  un*  *v  laiwÎMit 
douuer  tout  ce  qui  k-ur  pbisait,  oa'iip-iieui 
le*  belle*  «-lumibn-s.dcs  maÎMiu»,  oldigcaictit  les 
, enfant»  rt  k**  femmes  à *e  sert  ir  dan»  b*v  « Iium* 
les  plu*  «al»,  exifpuiiriil  «le»  nMilribulioiK,  ar- 
rachaient te  nécessaire  aux  famille*  et  le*  ré- 
dimuirut  à Tiudigciscc  ; le»  autre»,  par  uu  r»Hi- 
ueinrut  inhuniJin.  leur  lulirdréairiit  sam  julié 
le  sommeil,  ru  *e  faisaot  hetvrr  le  jour  et  b 
nuit  ; ceux-ci  UMultaieut  ouxrrteiuenl  à b |mi- 
d frété  du  sexe  et  à l’honiM'ur  JK  mari»;  ortn- 
In  foiçaienl-lc*  citoyens  iufortum';*  à racheter 
leur  Mikxistance  et  -ktlr  rej>os  au  prix  de  leur 
Iwmlr  rt  de  leur  infamie;  enfin,  ils  se  |kcrn>rt- 
tairnt  des  arliou»  Ici  h-s  ipi’ixi  roui  incitent  »rul» 
Fe.»  brigand.*.  Si  quelque  digue  magistrat,  ilrèv 
pérê  de  voir  Tautorité  «lu  roi  aiuu  bo«teu»e- 
ment  avilie,  écrivait  nu  ministre,  on  lui  répon- 
dait' : • Sa  Majesté  vrlll  qu’oU  fasse  éprouver 
le*  dernière*  rigueurs  à «eux  «pii  ne  voudront 
p«  te  faire  d«-  sa  n-ligmti  ; et  «eux  qui  amont 
b sotte  gloire  de  demeurer  les  dernier»,  doivrut 
i être  pmMNr»  jiiMju'a  la  dernière  extrémité.  « 
Qu'on  juge,  iijuv»  un  («reil  ordre,  dicté  par  U* 
. HO 
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biriurr  Lotttoil , de  cr  que  V»  zélés  , les  faux  ; 
dévots  et  le»  bas  valet»  «le  cour  dénient  o*rr  et  ; 
faire. 

lei  arme*  de  Montaubtn  vont  : de  gueu- 
les au  saule  terrassé  et  étété  d'or,  ayant  six  j 
branches  tans  feuilles,  trais  à drstre  et  trois  à j 
senestre  ; au  chef  <f atttr  semé  de  f leurs  de  fis , 

«for. 

La  ville  de  Mootanban  est  bâtie  sur  un  pla- 
tcau  qu'entourent  le  Tarn,  IcTescoo  et  un  jaro- 
food  ravin  ; ce  plateau  est  élevé  de  90  â 30  tn. 
au-dessus  des  deux  rivières  . et  de  ce  côté  ses 
pentes  sont  très-rapide».  PLacéwsou»  un  l«eau  ciri , 
baignée  par  uu  fleuve  navigable  , environnée 
de  plaines  fertiles  , cette  ville  est  devenue  une 
place  importante,  et  sa  prospérité  augmentera . 
beaucoup  encore  lorsque  le  canal  du  Midi  aéra 
prolongé  jusque  sont  s«  murs.  La  ville  propre- 
ment dite  n'est  pa»  tri-vgran«lc  . tuais  I»  fau- 
bourg*, oit  se  trouvent  les  principales  manufar- 
tnres,  sont  remarquables  par  leur  lieauté  et  par 
leur  étendue:  »n  distingue  surtout  celui  de  Ville- 
Bourdon  . qui  a été  Inli  par  des  protestants 
chassés  de  Toulouse  en  1569.  Ces  fatilamrgv 
cominuniqueui  avec  la  ville  par  un  vaste  pont 
en  brique  d'une  apjarrnrc  gothique  et  d'une 
grande  solidité , formé  de  sept  grande*  arrhes 
en  ogive.  Au  lioul  de  ce  jHuit  et  du  côté  des 
fotiliourgs,  s'élève  une  porte  en  lorme  d'arc  de 
triomphe  ; à l'aulir  bout  est  l'hôtel  de  ville, 
beau  H grand  bâtiment  carré,  flanqué  de  quatre 
pavillons;  à côté  est  l'église  Si- Jacques,  sur- 
montée d’un  haut  Hocher  composé  de  quatre 
rangs  d’arceaux  et  surmonté  d'une  flèche.  L'in- 
térieur de  la  ville  n’oflre  rien  de  bien  remar- 
quable : la  plupart  des  rues  sont  étroites  et  mal 
pavées;  celles  de»  faubourg»  vout  droites,  large» 
et  fort  propres.  La»  anciennes  maisons  sont  en 
briqae  et  à toits  «pii  projettent  beaucoup  au- 
dessus  des  rues,  ce  qui  je»  rend  un  peu  sombres; 
les  constructions  modernes  sont  gracieuse»  et 
élégantes.  # 

Montauhau  renferme  tivris  belle*  places,  qui 
sont  celles  de  la  préfeclirre,  la  pince  d’ Armes 
et  la  place  Royale;  cette  dernière  est  spacieuse, 
carrée , bordée  de  maisons  propres  et  réguliiv 
rrs,  à façade*  dmuées  «b*  double»  portiques  en 
brique;  à chaque  angle  débouche  une  porte 
d'un  bon  st;l«*. 

La  prélecture  eut  un  beau  bâtiment  élevé  sur 
une  place  qu'unie  encore  le  grand  «4  somptueux 
calé  de  l’Etoile,  Là,  commence  l'avenue  dite  des 
Acacias,  que  six  rang* d'acacias  ombragent;  elle 
mciH*  aux  terra, wv  : ce  sont  de  charmante* 
promenades  qui  bordent  la  crête  dé  la  coltine 
du  Tescou,  cl  qui  sont  soutenue»  |nr  «1rs  murs 
très-hauts,  senti  reste»  de*  ancienne*  fortifica- 
tion» «le  Muntaubnu.  De  cette  position,  peu 
ombragée  encore , mai»  três-freqiirntéc,  on  jouit 
de  perspectives  «‘tendues  et  ravissantes.  La  vue 
se  pnuuêne  *ur  la  riche  et  fertile  vallée  du  Tarn, 
sur  le»  riantes  colline*  du  1 pacoii  , sur  ta  ma- 
gnifique plaine  intermédiaire,  qui  verni 4c  un 
parterre,  un  verger  continuel*:  puis,  plongeant 
dans  un  vaste  horizon,  y cherche,  à travers  le» 
nuages  et  le»  vapeurs.  Ici  formes  fugitive»  de» 
Pyrénées.  Quand  le  temps  est  favorable  , cette 


chaîne  se  distingue  nelti aient  dam  sa  presque 
totalité,  quoique  éloignée  de  80  à 160  k.  de 
Mootaubon  ; l'horizon  semble  alors  décrire  un 
are  d'une  merveilUm.te  longueur,  et  pif-sente 
nue  formâbble  barrière  de  motitv  hérissé»  de  pies 
cl  surchargés  de  neige»  étemelle».  Le»  «•m  irons 
de  Monlaulian  offrent  encore  d'agréables  pro- 
menades snr  les  tords  du  Tarn , qui  sont  em- 
belli* an-dessiu  de  la  ville  par  une  cascade  ar- 
liliCTcile,  assez  haute  et  d'une  grande  longueur, 
formée  par  une  levée  <jiii  barre  obliquement  la 
riviérr.  Au-d«*M>u*  de  b ville,  on  remarque 
troc  cascade  scmMnblc , nue  jolie  Ile  couverte 
de  saules,  et  uu  grand  et  pii  toresqnc  moulin , dont 
la  forme  est  celle  d'un  château. 

« la  cathédrale  wt  uii  bel  édifice , dont  la 
construction  a été  achevée  en  1739  par  l'archi- 
tecte torroque , qui  ahaiidunna  le  plan  d'abord 
conçu  d’rlever  un  clocher  sur  la  coupole  du 
milieu  de  l’église,  et  remplaça  cette  tour  par 
( deux  campanile*  |dacé»  des  deux  côté»  du 
; frontispice,  et  surmonté*  d'une  toule  «iurée. 

L’église  a la  forme  d’une  croix  grecque  de  87  m. 

I de  long  sur  38  de  bige  : vingt  pilier*  ni  pierre 
1 de  taille,  Olllét  de  pilastre»  J’ordre  dorique,  et 
| ayant  14  ni.  «Ir  hauteur,  supportent  une  vortte 
eu  stuc  de  95  m.  d‘éléi  ation  au-dessus  du  pavé; 
seize  grand**»  arcades . surmontées  de  vitraux  , 
établissait  des  communication*  entre  la  nef  et 
I»  lias  côtés  , qui  sont  bordé*  de  chapelles. 

[ L’autel  rxt  isolé  et  placé  entre  lo  chœur  «4  b 
| uer,  sous  la  coupole  où  about  Use dt  les  quatre 
branches  de  la  cnùi.  Un  pcnwi,  rom|*ar  ib 
I onze  marches,  régne  sur  toute  la  façade  «le  l'c- 
j glise,  où  l’on  entre  par  trois  jwrtcs  d’un  assez 
lion  style  ; la  porte  «principale  «**t  ornée  «b  deux 
i colonne,  d'ordre  dorique,  isolées  et  accouplée» 
de  cha«|ue  côté;  les  deux  autres  portrs,  plus 
|wtit«s,  sout  accompagnée*  de  pibstres  du 
même  ordre,  avec  dès  niches  entre  le*  deux. 

On  remarque  encore  à Montauban  : la  bt* 
Idiothequc  publique,  renfermant  11 ,000  volu- 
mes ; l'évèché  ; b salle  de.  spectacle. 

Biographie.  Montaulian  est  le  lieu  de  nais- 
sance de  : 

Lsriuxc.  ut  IVivrii’.sv»,  poète  et  auteur  dra- 
matique, membre  de  l’ Académie  française. 

L.  b»  Oml/ac.  poète  dramatique. 

ftrtarar  (le  moite  nt),  maréchal  de  camp, 

tacticieu  et  littératoir. 

Juz  Bos  Sr-Avox» . membre  «Je  la  ronren- 
l ion  nationale  , préfet  de  Mayence  sous  l*rm- 
pire. 

Oincre  üf  Gouges  , fougueuse  républicaine, 
publicité  et  auteur  dramatique  , morte  sur  Pé- 
cha fou*  ! revolntiouiuiire  le  4 novembre  1793. 

J.-B.  Szlvxs,  publicisle,  membre  «lu  conseil 
«les  cinq  cents,  dont  la  mort  seule  put  éteindre 
l'ardeur  processive. 

Dcbluloi,  jurisconsulte. 

S.  Fovo*  Valette  , mathématicien. 

M.  limas» , célèbre peinlrc d’histoire,  mem- 
bre de  l’Institut. 

L.  Rhijso»  rrT  . poète  e»  littérateur. 

P.  C*r«.ix»,  poète  et  auteur  dramatique. 

J. -J.  Gowsm  , littérateur , membre  de  b 
chambre  dn  reprêjjatiautt. 


ff.-J.  Duvimi,  littérateur. 

IsDirsnii*.  Fabriques  importante-,  de  draps 
communs,  connus  sons  le  nom  de  radis  de  Mon- 
taulian. de  molletons  , lias  de  soie  . savon,  co- 
ton , faïence,  canx-de*rie.  Filatures «lr  lame. 
Moulins  à foulon.  Amidonncrie.  Brasserie», 
Tanneries.  — Commerce  de  grains  , farine , 
cujrs  forts,  draps,  laines,  huile»,  plumes  d’oies, 
épicerie»,  drogueries,  rtc.  — Entrepôt  de  com- 
merce «le  plusieurs  villes  du  Midi , notamment 
pour  l«?s  grains. — Foires  les  19* 90  et  21  mars, 
93  avril,  90  mai.  96  juillet,  13  oct.  et  90  nov. 

A 60  k.  S.  de  Caton,  49  k,  N.  de  Tou- 
louse, 637  k.  S.  de  Paris.  Long.  occ.  0*  39' 
30",  lat.  44*  (ï  55". 

L'arrondissement  de  Montauban  contient 
1 1 «notons  : Mnutauhan  E. , Montauban  O. , 
Cau&sade  , Caylus  , la  Française  . Molière»  , 
Monclar,  Montpezat,Ncgrcpelh$e,  St-Antonin. 
Villebmraier. 

Bibliographie.  Jo»  (11.).  Histoire  particu- 
lière des  mémorables  choses  du  siège  de 
Montauhau,  in-19,  1093. 

* Histoire  particulière  des  plus  mémorables 
choses  qui  se  sont  passées  au  siège  Je  Mon» 
tauhan,  en  forme  de  journal,  in-19,  1699; 
in-8,  1699;  iu-8,  1694. 

Rêravo  (Pierre).  L'Etat  de  Montauban  depuis 
la  descente  Jet  Anglais  dans  Ciste  de  Ré , 
le  92  juillet  1629,  jusqu'à  la  reddition  de 
la  Rochelle;  dédié  à M.  de  Rohan,  in-8  . 
1698. 

* L'Etat  du  siège  de  Montauban  du  12  août 
1691,  in-8.  (621. 

* Jjt!  Réduction  de  la  ■ ville  de  Montauban  à 
f ofuiitsance  du  roi,  in-8,  1622. 

(tALAMi  (Auguste).  Fondation  de  la  ril/e  de 
Mouton han  '(  imprimé  dans  son  Traité  de 
franc-» lieu  , sans  titre,  in-4,  1699;. 

Luarr  ( Henri  ).  Récit  de  ce  qu'a  été  et  de 
ce  quest  présentement  Montauban , iu-8. 

1701. 

L*  Riurr  (H.).  Histoire  de  Montauban,  in-4» 
1668;  nouvelle  édition,  revue  et  annotée  par 
MM.  l'abbé  Marcellin  et  ( labriel  ftuck,  2 vol. 
in-8, 1842. 

De r ai»  aine.  Monuments  historiques  de  Mon- 
tauban, in-4,  1841. 

MORTAUBKAT,  vg.  Seine-et-Oise,  comm. 
do  V«rt-le-Gnod|  C3  de  Mennecy. 

MONT Al’D  ( le  ) , vg.  Creuse  , comm.  de* 
Mar»,  d'Auzances. 

MONTAI  D.  Vg.  Drdmc,  com.  do  Lczigmui, 
E3  du  Huis. 

MOXTAI*l>.  Vg.  Hérault  (Languedoc),  arr. 
et  à 96  k.  dr  Montpellier,  caut.  de  Castrie*,  53 
«le  î.uncl.  Pop.  280  h. 

MONTAI  D.  vg.  hère  ( Dauphiné),  arr.  et 
à 31  k.  de  $t-Marce!Kn,  cant.  et  S]  de  Tullius. 
Pop.  592  h. 

MONTAIT»,  bg  foire  (Forez),  arr.,  cant,, 
E ®t  » 1 k.  de  St-Etiwme.  Pop.  1.193  h. 

MONTAI  DIER  , vg.  Seinc-tt- Marne,  com. 
de  b C'Jiopdlc-sons-Oécy,  C23  de  Crée)  , 

MORT  AUDI  X . vg.  Mayenne  (Maine),  arr. 
et  a 98  k.  de  Mayenne  , cant.  de  Landivy,  (S 


.HO  N T AIT. 


MONT A/ELS. 


MON TB AED. 


d’Emùe.  Pop.  1,568  h.  --  On  y trouve  une 
source  d’eau  minérale.  — Foires  les  19  mars , 
SI  mai.  30  juin  et  11  août. 

MONTAI' DOIS  , Vf.  Eure-et-Loir,  cumin. 
4e  St-Gcoiges-sur-Eure,  de  Cours  ille, 

MONTAITORAN  , Vf.  Ü.-Garoane,  eomm. 
et  ra  de  T oulouse. 

MONTAIT. AC , vg.  Avey  ron,  comm.  de  la 
Sdve,  C-3  de  Caxsagne-  Bêgoohès. 

MONT  AVMEt’ , vg.  Drôme  { Dauphiné  ) , 
arr.,  rant.,  ^ctBUk.dr  Nyons.  P.  257  h.  J 

MONT At’I.IN  , Mont  Alonut,  vg.  Aube 
(Champagne),  air.  et  à 13  h.  de  Troves , c4nt. 
et  KJ  de  Lmigny.  Pop.  542  h. 

MO  VT  A CI. T,  vg.  HU-et-Filaine  ( Breta- 
gne). arr.  et  à 19  k.  de  Fougères,  Ciuit.  de  Lou- 
rignrHlu-néwrt,  RJ  de  St -James.  Pop.  741  h. 

MONTAI'RE,  Vont  A are  tu,  Montorium , 
fg.  F.nre  ( Normandie  ) , arr.,  EJ  et  à 7 k.  de 
{.olivier*,  catit.  de  Pont  - de  - l'Arche.  pop. 
1.097  h. 

.MONTA  fît  loi. , vg.  Audi  ( Languedoc  ) , 
arr.  et  à 16  k.  de  Castrluaudary , cant.  et CZ3  de 
S.illes-sur-l’Hen.  Pop.  28t  h. 

MONTAI'  RlOL  . vg.  Lot-et-Garonne  (Agc- 
Boi»)  , arr.  et  à 31  k.  de  Villeneuve-sur-Lot , 
cant.  et  EJ  de  Castillonue*.  Pop.  530  h. 

MONTAtlRlOL  , vg.  Pi  réneet-Or.  (Rom* 
sillon  ) , arr.,  faut.,  S et  à 17  k.  dp  CértT. 
Pop  229  II. 

MOXTAL’RIOL,  vg.  Tarn  ( Lauguedor  ) , 
arr.  et  â 27  k.  d'Albi , vaut,  et  C*3  de  rampe- 
lonne.  Pop.  SON  li. 

MONT  AI  KOI  X , vg.  lotira  , ronm.  de 
Laval- Atger.  JS  de  Grandrieu. 

MONTAT ROCX , Mont  Orotnt,  vg.  Far 
( Provence  ) , arr.  et  4 30  k.  de  Dmguiguau  , 
cant.  et  a île  l averice.  Pop.  1,687  h. 

Il  est  Irkti  dans  une  position  très-agréable  et 
domine  des  amphithéâtres  fertiles,  plantés  d’o- 
liviers , de  vignes  et  de  toutes  sortes  d'arbres 
fruitiers.  On  y voit  les  mines  du  fort  St-Bar- 
thélemy,  déü  uit  en  1592  par  le  duc  d’Eperoou, 
«] ni  fit  pendre  aux  rréueaux  cinq  ou  six  offi- 
cier*, et  étrangler  une  soixantaine  de  soldats  de 
la  garnison  qui  avaient  mis  le  plus  d'opiniâ- 
treté à se  défendre. 

Au  quartier  de  Tournou , nou  loin  de  la  ri- 
vière  de  la  Stagne,  sur  un  rocher  posé  sur  plu- 
sieurs autre»  rocher*  taillés  4 pic,  dans  une 
profond  corde  plus  de  1 30  m. , ou  remarque  une 
tour  crénelée  fort  aucirsiue  , où  l'on  ne  peut 
aborder  que  par  un  sentier  étroit  et  fort  rasde, 
construit  en  maçonnerie.  Au-dessous  de  la  tour 
« trouve  uu  souterrain  naturel,  qui  fai  mil  au- 
trefois partie  d’une  forteresse  inabordable. 

Pvrara  du  botauisle  Caatx. 

Foirei  le  3*  mardi  après  Piques  et  le 
24  août. 

MOXTAUSMKN,  vg.  Tarn,  comm.  de  Teu- 
lat,  de  Lavaur. 

MONTA  UT»  vg.  H. -Garonne  (Gascogne)  , 
arr.  et  4 18  k.  de  Muret , cant.  de  Carbonise  , 
;.-J  de  Noi.  Pop-  661  h. 

MONTAIT,  vg.  H. -Garonne , connu,  de 
Cateneuve,  K de  Martres. 
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MONTAIT?»  Tig  Gers  { Armagnac  ),  arr., 
cant.,  RJ  et  4 6 k.  d’Auch.  Pop.  942  h.  ■ • 

MONTAI  T,  joli  bourg,  Landes  (GucogÉjfa 
arr.,  canL,  C3  et  à 8 k.  de  Sl-Scvcr.  Pop.  * 
1,180  b. 

Il  ot  entouré  de  boulevards  d'où  l'un  jouit 
d’une  fort  Mie  vue  qui  se  prolonge  jusqu’aux 
Pyrénées.  L’église  |wmU.>inh:  est  uu  édifice  qui 
parait  avoir  été  construit  au  ix*  siècle. 

Foiret  le  I'r  mardi  d’avril,  de  juin,  d’août  et 
d’oct. 

MONT  ALT,  vg.  Loir-et-Cher , comm.  de 
Millauçay,  13  de  Romorantin. 

, MONTAIT,  lig  Lot-et-Garonne  (Agéuuis). 
arr.  et  à 28  k.  de  VilleuMive-sur-Lot,  cant.  et 
ES  de  Villerctd.  Pop.  749  li. 

MONTAIT,  vg.  B.-Pj  renées  ( Béarn),  arr. 
et  4 25  k.  de  Pau,  cant.  de  Cbrac,  E 3 de  Nay. 
Pop.  1 ,281  b.  - Fyiuù. 

MONTAIT-»’ ASTARAC  . vg.  Gers  (Gas- 
cogne). arr.  cl  A !4  W.  de  Mirande , raut.  et  £j 
de  Mtébn.  Pop.  371  h. 

MONT  AIT  - DE  • CR  I EX  , Iç  Ariége  ( pays 
de  Foix),  arr.  et  4 9 k.  de  PauiMTs,  cant.  et £3 
deSavcrdun.  Pop.  1,242  h. 

Ce  bourg,  remarquable  par  une  tour  de  cons- 
truction gothique,  existait  déjà  Fan  1 lit  ; il  a 
etc  plusieurs  fui»  saccagé  dans  les  guéri  es  de 
religion  et  a eu  ses  vêpres  «in tienne». 

MONTAIT  -DISSIGEAC,  'g.  Dordogne 
(Périgord),  arr.  et  à 2ù  k.  de  Bergerac, 
cant.  et  £•-;  d’issigeaç.  Pop.  315  h. 

MONTAIT!» t; R . vg.  Ille-et-Vilaine (Bre- 
tagne), arr.,  cant.,  S'K 4 11  k-  de  Vitré.  Pop. 
402  h. 

MOKTALVILLB,  Vg.  Meurthe  i Lorraine), 
arr.  et  à 34  k.  de  Nancy,  cant.  et  H de  Pout- 
4-Moimon.  Pop.  543  li. 

MOXT-AUX'MALADES  . vg.  Seine-Jnf., 
comm.  de  Mout-St-Aignau , £3  de  Rouen.  — 

Il  est  bâti  sur  le  sommet  d'une  monUgnc,  d'où  ^ 
l’ttil  plonge  sur  un  immeu>e  bassin  traversé 
par  le  cours  de  b Seine  , bordé  de  prairies  et 
d’une  longue  chaîne  de  montagne» , et  terminé 
4 l’horizon  par  des  lointains  qui  se  prolongent 
jusqu’à  Kllicuf  et  la  forêt  de  Pont-de-l*  Arche, 
j Ony  découvre  une  partir  de  b vallée  *k*  Dé  ville , 
le  hameau  de  Bapeaume  et  les  moutagnes  qui  le 
dominent,  Ira  plaine»  immenses  de*  deux  Qué- 
villy,  et  les  cotes  de  CauteJnj  et  de  Die -ppedaic 
qui  ta  prolongent  jusqu'à  b Bouille.  L'ueil  peut 
jouir  Je  l'aspect  de  la  ville  de  Rouen  dans  son 
entier  et  d’une  grande  élcudue  du  cours  de  b 
Seine  , qui  de  chaque  côté  de  ces  borda  offre 
une  suite  uou  interrompue  de  paysages  enchan- 
teurs. 

MONTAT,  vg.  yor.f  (Cambrés»),  Ai*.  et  4 
26  k.  de  Cambrai,  cant.  et  ~>'  du  Cal  eau.  Pop. 
969  h.  « 

MONTAZACD,  vg.  H.-Fienne,  comm.  et 
rg  de  Rochechouart. 

MONTAZKAU,  hg  Dordogne  (Périgord  ) , 
arr.  et  à 34  k.  de  Bergerac , cant.  de  Vdines  , 

I l?g  de  Sle-Foy.  Pop.  541  h. 

MO  N T A7.K1-S , vg.  Aude  (Languedoc),  arr. 
et  4 13k.  de  Limons  , cant.  et  SJ  de  Couisa. 
Pop.  3t3  h. 


MONT  HARKI  N'  , vg.  Snnc-el-Marme,  c*m. 

de  b CJiapelle-souvCrécy,  E de  Crcry. 

MONTBARD  , Mont  Barrot  , petite  ville  , 
Côte-if  Or  (Bourgogne),  arr.  et  à 18  k.  de  Se- 
in or,  chef-l.  .4e  raut.  (Jure.  Gîte  d'étape.  H. 
'or.  A 227  k.dc  Parts  pour  la  taxe  de»  lettres. 
Pop.  2,218  b.  . — Tua  » ix  jurassique  , étage 
inférieur  du  système  oolitùpic. 

Cette  ville  est  remarquable  par  sa  situation 
pittoresque , au  pied  et  sur  le  pc  ucliant  d’un 
colline,  sur  b Bonne  et  le  canal  de  Bourgogne. 
Elle  est  assez  bien  liàtie , mais  les  nies  en  sont 
ctarpém  et  irrégulières.  L’église  paroissiale 
rit  uu  ancien  édifice  qui  a été  classé  récem- 
ment au  uaaulire  îles  monument*  historiques. 

On  voit  4 Montbaid  le  château  où  e*t  ué  le 
célèbre  Buffon  ’,  le  7 septembre  1707  ; le»  Jar- 
din.* sont  disposé*  en  amphithéâtre , distribués 
ni  aller* magnifique»  , et  s’élèvent  en  terrasses 
les  uucs  iuinh-MUs  des  nuire*  jusqu'au  sommet 
de  La  colline,  emuonné  par  nue  vieille  tour 
isolée  qu’on  a eu  le  lion  eqirit  de  nMpcclrr  lors 
dr  la  dêstniciioii  du  chAteau  Tort  qui , dans  les 
siècles  vie  b féodalité,  dt  fendait  ou  inclurait  b 
contrée.  Le  rhâteau  de  Mootbard  est  un  lieau 
lâtimcnt  construit  avec  une  noble  simplicité. 
Buffon  . dont  il  fut  le  l»ercwii  et  le  séjour  de 
prédileetiun  , vivifiait  le»  alentour*  et  y lépan- 
dait  le  iMMiheur,  eu  même  temps  qu'il  le»  em- 
lielli«ait  par  ses  travaux  et  scs  plantations.  On 
montre  sur  b plate-forme  le  pavillon  un  il 
s’enfermait  |K>ur  non»  traces-,  d'un  style  hui- 
lant et  noble,  rhistnirr  de  b nature;  c’était 
sou  cabinet  de  travail.  C'rvt  là  qu'il  a composé 
pie.ipm  t,Miv  ses  ouvrages.  Ou  sait  que  J. -J. 
Rousseau,  avant  d’y  entrer,  se  mit  û genoux  et 
It^i.va  le  seuil  de  b porte  ; c’était  le  génie  qui 
se  prosternait  devant  le  génie. 

| lM  a «ne»  de  Montbard  sont  : tfazur  a 
* Jeux  'barbeaux  if  or  potes  en  fntee  T un  sur 
F attiré;  le  premier  tourné  à droite  et  le 
dettxièma  à gaiulte . 

Biographie.  Patrie  de  Rutrox,  illustre  na- 
turaliste auquel  la  ville  de  Montbard  su-ut  de 
voter  une  statue. 

De  son  rolbtmratcur  et  ami  amxnr. 

Du  peintre  d'histoire  IU»m. 

De  M.  B.  Cvêrard,  «avant  paléographe , 
membre  de  l'Institut. 

1mm  «i  au.  Fabriques  de  drap»,  d rogne  t»  , 
lacets , tmwes.  Tannerie*.  — Commerce  de 
chanvre  estime,  de  lx>i«,  fil,  laim**.  etc.  Entre- 
pôt de  diverses  inarchan«lise*  qyii  s'cxpôtlieot 
par  le  canal  de  Bourgogne. — • Foiret  les  24  fév., 
4 avril,  11  mai , 10  juin , 14  juillet , 14  sept.» 
12  uov.  et  28  déc. 

Bibliographie.  * Di  troués  véritable  du  siège 
mit  devant  la  utile  de  Montbard  en  Bout  - 
gogne , par  le.  sieur  de  Tuvanne , nsunté 
des  reiftres  du  licOrnoit,  1 590. 

Hâaauxr'M  âacKKtxa*  (Mart.-Jean).  Flûte  à 
Bujjon,  ïu-8,  1785;  2*  édition  sous  le  Utru 
de  : Kàfoge  à Montbard , contenant  des 
détails  trit-intércstanls  sur  le  caractère, 
la  personne  et  Ut  écrits  de  BuJJon.  iu*8, 
i8oi. 
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MOÜTBARDOIV  , vg.  H. -Alpes,  rouira.  de 
Clùl^uA'ilIrvicilIc,  [%  de  Que)  riu. 

MONTBABDON.  vg.  Sttnt-tt-Marue.  «oui. 
de  la  Celle,  £3  de  Faitnwrtieu. 

MONTBARRKY,  bg  Jura  (Franche-Comté), 
arr.,  bureau  denregist.  cl  à 18  k.  de  Ltàlc, 
rbef-l.  de  ranl.,  G3  de  Mi>ut'»ou»-VauiJrey. 
Pop.  513  h.  — Tkmiuix  d'allusions  nudertwi. 

MO.NTBARROIN . vg.  Loiret  (Câlinais), 
nrr.  et  à 19  k.  «b*  Pithivirr»,  cant.  de  Jlcaune- 
la-Rnltande,  (SI de  Rois-Commun.  Pop.  466  b. 

MONTRA  RTII  IFR , vg.  Tam-d-Coronne 
( Languedoc),  arr.  rl  à ti  k.  de  Caslcl-Sarra- 
sin,  ranl.  el  L3  de  Mouteeh.  Pop.  677  b. 

MONTRA  VIN,  \j,  .4  Une  (Picardie),  arr.  et 
k 10  k.  de  Laon,  canl.  d'Ani/yde-Chàleau , 23 
de  Cliavipmo.  Pup.  131  b. 

MONTBAZENS , l»g  Aveyron  ( Rotirrgue  ), 
arr.  et  à 35  k.  de  VilIcfrauche-de-Roueignc, 
chrf-l.  «le  eaut.  (Cure.  5T.  A 643  k.  de  Pari» 
pour  la  taxe  du*  lettre».  Pop.  3,893  h.— T**- 
«ui  crntallwé  ou  priiuitil'. 

Foire*  4 jauv.  et  16  oct. 

Le  village  «le  Livwxnc.  renia  rt  pi  al  de  par  la 
riche»*-  et  la  branle,  de  sua  territoire , e»t  mie 
dépendance  île  la  commune  de  Monlluzm»  : 
c'est  In  pairie  de  M.  la  KoMiontat  , profond 
métaphysicien  cl  l'uu  de  no»  meilleur»  écri- 
vain». 

MONTE  A 7.1  S,  joli  village,  Hérault  (Lan- 
guednrl,  arr.  et  à 33  k.  de  Montpellier,  raut. 
rl  :>jde  Mezr.  Pop.  931  b. 

Il  est  situé  »ur  la  voie  romaine  qui  trawrxc 
le  dtquu  tenwnl  de  l’est  à l'ouest,  et  sur  I cm  - 
pUrrmeiit  qu'occupait  le  Forum  Domitii,  d'a- 
près le*  icrherche»  scrupuleuse»  de  M.  J. -P. 
Tbomas.  Ou  y trouve  vMivnit  racorc  des  frag- 
ment* d'antiquités,  et  Ton  y remarque  notam- 
ment une  belle  |uerre  minutaire  d'un  (lamine 
ou  sévir  augustal.  — Distillerie»  d'raux -dé- 
fie. 

MONTE  AZON,  MotU  U munis,  petite  ville, 
Indre-et-Loire  (Touraine),  arr.  fl  à 13  k.  de 
Tour»,  rbef-l.  de  ranl.  SJ.  vy.  A 346  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1.181  b. 
— Ttsiuv  crétacé  inférieur,  grès  vert. 

Autrefois  duché-pairie,  diocèse,  intendance 
et  élection  de  Tour»,  pailemeut  de  Paris,  Isail- 
liagr. 

IJ  le  est  Uiiir  dan»  mie  situation  riante,  sur 
la  rive  gauche  de  l’Indre,  que  Pou  passe  sur 
un  pont  de  pierre , au  pied  d'une  colline 
dont  le  sommet  est  couronné  par  un  anti- 
que rMli’a»  construit  au  cummeuremnil  du 
xi*  siècle  par  Foulque»  Nerra,  comte  d'Anjou. 
(Jmles  Vil  tint  va  cour  dans  ce  château  ni 
1459,  et  y reçut  de  François  II  l'hommage  du 
duché  de  Bretagne.  — Commerce  de  grain* . 

A peu  de  distance  de  celte  ville,  *ur  la  ri- 
vière d'Indre , se  trouve  U poudrerie  du  Ri- 
pauli,  un  de»  plus  complets  et  des  plus  beaux 
ttaltliurmrDt»  de  ce  genre  que  Ton  fournisse, 
dont  la  fabrication  annuel  la  s'élève  à emirou 
350.000  kilog.  de  piudiv  de  toute  espèce.  Le 
salpêtre  tiëresviire  m cellr  fabrication  e»t  eu 
grande  partir  fourni  par  les  rarrièm  dr  tuffeau 
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dr*  «nviruu»,  qui  a la  propriété  de  se  convertir 
presque  nilic  renient  eu  sal|iètre. 

Foires  le  dernier  mardi  du  janv.,  mardi 
avant  U mi-carême,  1"  mardi  d'aoôt  et  3* 
mercredi  d'oct. 

MONTE  LISSIER.  vg.  H.-Fitnne,  comm. 
de  la  Mrur,  C3  de  Sl-Vru-ii. 

MONT  H El.,  vg.  Ariége  (Languedoc),  arr. 
et  à 39  k.  de  Pamicrs,  cant  de  Mirrpoix,  H 
dr  la  Roque.  Pop.  380  h. 

MONTBKJ.IAHDOT,  vg.  Doubs  (Fraocltt- 
Cooité),  arr.  et  à 49  k.de  Monüielliard,  faut, 
tl  Kde  Ru»»} . Pop.  150  b. 

MONTBFJ.I.FT,  bg  Saone-et-foure  (Bour- 
gogne), arr.  et  à 19  k.  de  Mâcon.  cant.  de 
Lugny,  1-j  à St-Oyen.  Port  d pont  en  fil  de 
fer  sur  la  Saône  à Finir  ville.  Asile  agricole 
fondé  rn  1839,  r!  auquel  le  préfet  a joint  une 
ferme  moJèlc  en  1843.  Pop.  1,539  b. 

Ce  v allège  est  fort  ancien  ; quelque»  auteur» 
fout  dériver  sou  uom  Mon  s U fit  lot  on  Uelenus, 
Mous  bel  la,  de  Retenu»  dieu  gaulois,  et  pen- 
sent qu'il  y avait  un  temple  drilic  à la  lune  (T.  lu 
Disserl.  de  M.  Mounier,  Annuaire  de  Saône- 
et-Loire,  1H34).  — Catla  opinion  est  fondée 
sur  de»  découvert'»  d'antiquités  faite»  à diflé- 
mite»  é^MKjtie»  sur  le  territoire  de  Montbellel  ; 
on  y trouva  entre  autres  objets,  en  1833.  une 
statuette  en  brunir  représentant  une  prêtresse 
qui  tient  à la  main  gauche  une  patère,  etc.  — 
N ers  le  milieu  du  xui*  siérle,  Allard  de  la 
Tour,  Imhmi  de  MoiiSlxIM,  qui  avait  reçu  la 
qualificatiou  de  haut,  cruel  et  redouté  baron, 
commit  tant  de  crimes  cl  de  brigandages  qire 
son  citât  eau  et  maison  forte  de  Moût  belle!  fut 
rasé  et  le  pal  y planté,  par  un  arrêt  du  par- 
lement de  Paris. 

Au  hameau  de  Mercey  était  une  église  qui 
appartint  à l'ordre  des  templiers  et  ensuite  à 
la  comuianderie  de  Malle  de  Chalon. 

Nombreux  moulins  à blé  et  battoirrs  à chan- 
vre sur  le  bief  Bourliou  et  le  ruisseau  des  Gra- 
viers. Fours  à chaux  et  à plâtre.  Tuilerie.  Car- 
rières. — Foires  les  14  fév.,  33  mai,  Il  juiu 
et  31  déc. 

MOXTBFJ, LIARD,  Mans  Pdigardar,  Mon- 
lis  flefigardi,  jolir  petite  ville,  Doubi  (Fran- 
che-Comté), chef-|.  de  sous-préfect.  (3*  arr.) 
et  d’au  cant.  Trib.  de  1”  instance.  Collège 
communal.  Cure.  Gîte  d'ctn|»e.  £*3.  Pop. 
5,789  b.  — Timuix  jurassique,  étage  infé- 
rieur du  système  oolitîque. 

Il  est  fait  mention  ponr  la  première  foi»  de 
MontbcilùuxJ  dans  la  Vie  de  saint  Vathert,  qui 
vivait  au  commencement  du  ix*  siècle.  Dans 
le»  xi*  et  xii*  siècle»,  cette  ville  ne  romutait 
que  dans  un  château  forl.  au  pied  duquel  se 
groupèrent  quelque»  habitations  particulière» , 
dont  les  habitant»  furent  affranchis  par  une 
cliarte  datée  de  1385.  La  partie  la  plus  mo- 
derne ne  remonte  qu'aux  deroièra  années  du 
xvi*  siècle.  A cette  époque,  Montbelliard  avait 
une  citadelle,  dix  portes  et  de  haut»  mur»  d'en- 
ceinte, flanqués  de  tours  que  iMiguaunt  de 
profonds  fossés.  Les  Guises  attaquèrent  celle 
place  sans  succès  en  1 587  et  1588.  et  le»  Bour- 
guignons tentèrent  inutilement  de  s’eu  rrnpa- 
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1er,  à l'époque  de  la  guerre  de  treute  an», 

Louis,  dauphin  de  France,  i'nerupa  pendant 
quinze  mois,  à la  suite  d'une  capitulation.  En 
1676  les  troupes  française»,  sou»  les  ordresadu 
ma  i ccbal  de  Luxembouig,  s'eu  emparèrent  et 
firent  détruite  la  citadelle  et  le»  fortifications  : 

In  ville  et  le  pays  restèrent  au  pouvoir  dr  la 
France  jusqu'à  la  paix  de  Ryswick.  En  1586  • 

il  s‘y  tint  un  col.oque  célébré  entre  des  théolo- 
gien» profestunts  et  réformés,  ayant  a leur  tète 
le  fameux  Ihéudore  de  Bexe  , ministre  de  l'é- 
glise de  Genève. 

Cette  ville  est  dan»  une  situation  agréable 
au  ccultv  d'un  vallou  tapissé  dr  prairies  arro- 
sée» par  F Allau  rt  la  Liai ue.  Elle  est  environ- 
née dr  coteaux  boUé»  et  piaulé*  de  vignes,  gé- 
néralement bien  bâtie,  bien  percée,  omit;  de 
fontaine»  publiques,  île  jolie»  prumeuade»,  rt 
mifeiiue  une  bibliothèque  publique,  cuaipo- 
sée  de  10,000  volume.».  Dan»  le  nombre  dr  se» 
ivli fiées,  ou  distingue  k château,  ancienne  iv- 
sideuir  des  sou»  crains  de  Montl<clbard,  reliât  1 
en  4751  ; il  rit  flanqué  de  deux  tours,  dont 
l’une  remonte  au  xvi*  sûpclr  ; l’autre  fut  re- 
construite en  1594.  Ce  château,  qui  domine 
mie  grande  partie  de  la  belle  et  riclie  vallée  de 
l'Allan,  sert  aujourd'hui  de  mauon  d'arrêt  et 
de  dépôt  j»our  les  archives.  Les  autre  édifices 
retnarquablis  sont  l'hôtel  de  ville,  érigé  en 
1778  ; les  halles,  commencées  en  1536  : l'é- 
glise St-Martin,  construite  de  1603  à 1607,  et 
dont  le  plafond,  de  37  m.  de  longueur  sur  16 
m.  50  c.  de  largeur,  se  soutient  vau»  colonnes; 
l'église  St-Georgc*  ; l'hôpital  ; l’ancien  collège  ; 
la  *ous>préfrrture,  qui  occupe  une  partie  d'un 
ancien  monastère  fondé  en  1435. 

Biographie.  Patrie  du  célèbre  G.  Ctvna, 
membre  de  l'Institut,  l'un  des  génie*  In»  plu» 
profond»  et  le»  plu*  universel»  de»  temps  moder- 
nes, enlevé  aux  sciences,  à la  |Mtrie,  a l'Europe 
entière  et  à sis  amis,  le  13  mai  1833. 

De  son  frère  la  in.  Cnit»,  savant  zoolo- 
giste. 

Du  conqiosiieur  de  musique  cl  célèbre  cor- 
niste DlJVkXVOY. 

Du  physicien  Saig-ht. 

Ixmnti.  Manufacture  d'horlogerie  , où 
l’on  établit  annuellement  environ  4,000  mon- 
tres finie»,  et  une  grande  quantité  de  mou- 
vements de  pendules.  — Fabriques  de  bonne- 
terie , tissus  divers , instruments  aratoire* , 
limes,  faux,  pointes  de  Pari».  Filature  de  co- 
ton. Nombreuses  tanneries.  — Commerce  de 
grain*,  épiceries,  fromage»,  toilerie»,  cuirs  es- 
timés, planche»  de  sapin  et  de  chêne,  incrmuj. 

1,01»  dr  construction,  etc.  Centre  d'un  com- 
mercc  considérable  avec  la  Suis»**.  — Foires 
le  dernier  lundi  dr  chaque  mois. 

A 80  k.  R.-E.  de  Besançon.  441  k.  K.-S.-K. 
île  Pari*. 

L'arrondissement  de  MontlxdUard  contient 
7 canton»  : Audincourt,  Blàmout,  St-H»p|io  - 
Ivtc,  Maiebe,  Moutbelliaixl , Pont-de-Roidr. 

Russe}. 

Bibliographie.  * Franchises  et  libertés  des 

Imurgeots  de  la  riUe  de  MontbrUiardt  in-4. 

1733. 
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Dirent  or  Ciak.iii;i.  Abrège  Je  F hit foire  du 
comté  Je  Montbelliard  (imprimé  |i.  357  du 
1.  u de  seul  Histoire  des  Sèquamm,  de.).  . 
Dw&mxoy.  Ephémërides  du  comté  Je  ilont- 
belliard , tableau  des  faits  historiques  Je  ce 
comté,  depuis  le  «ni*  siècle  jusqu’en  1793, 
iu-8,  1839. 

• Recherches  étymologiques  sur  les  noms  des 
lieux  du  pars  Je  Montbelliard,  in  *8,  183-4- 

• Soutenus  historiques  et  pittoresques  Je 
Montbelliard ’ petit  üi-fol.,  1827. 
MONTBELLIARD  (comté  de),  situé  au  pied 

des  Vosges,  entre  b Franche-Comté,  la  haute 
Alsace  et  l'ancien  territoire  de  Bile.  Ce  comté 
comprenait  44  communes.  Après  avoir  appar- 
tenu longtemps  aux  ducs  de  Bourgogne,  il  passa 
ra  1419  à une  branche  de  la  maison  du  duc  de 
Wurtemlierg.  Fm  1617  ce  petit  Etat  fut  partage 
, entre  les  cinq  fds  du  duc  Frédéric  ; mai»,  leur 
race  s’étant  éteinte  ru  1723,  il  retourna  à la 
branche  du  due  régnant,  dont  le  fds  aîné  vint 
s’établir  à Montlx-lliard  : ses  menus  étaient 
d’environ  300.000  livre*.  Il  y exerçait  la  sou- 
veraine puissance,  qui  était  tempérée  dans  la 
ville  par  des  droits  et  des  franchisai.  F.u  1793 
le  duc  de  Wurtemberg,  prince  souverain  de 
Montbelliard . renonça  a cette  propriété  en  la- 
veur (le  la  France  par  le  traité  de  paix  du  20 
lhenuidor  an  rv  ; la  réunion  à la  république 
française  eut  lieu  en  exécution  de  la  loi  du  1 1 
ventôse  au  y.  Il  fait  aujourd’hui  partie  du  dé- 
partement du  Doubs,  où  il  forme  une  partie 
de  l'arrondissement  qui  |K>rte  son  nom. 

MOXTBENARD  , vg.  Oise,  com.  de  Savi- 
guics,  0 de  Beauvais. 

MOXTBENARD  . vg.  * Seine -et- Morne  , 
comm.  de  Maivoncelle,  EdeOécy. 

MUXTBEXOrr,  vg.  Doubs  (Franche-Com- 
té), arr.,  R3  et  à 15  k.  de  PonlaHier,  rbef-l. 
de  cant.  Cure.  Pop.  150  h.  Transi»  jtira»iqtie. 

Il  doit  son  origine  et  son  nom  « de»  rha- 
noines  réguliers  de  St-Beuoit  qui  y fondèrent 
an  prieuré  dans  les  pmnieres  années  du  xrT 
siècle,  lequel  fut  ensuite  couvrrti  en  une  abliai  c 
qui  rxistait  encore  à l'époque  de  ta  révolution, 
et  dont  Ira  bâtiment*  encurr  eiistauls  oui  été 
classés  récemment  au  nombre  des  momimcnts 
historiques. 

Bibliographie.  Sculptures  bizarres  Je  ré- 
alise Je  Montbenoit  (Mém.  de  La  soc.  des 
juitîq.  de  France,  t.  vu,  p.  C). 
M05TBF.RAIT,  vg.  H. -Garonne  (Gasco- 
gne). arr.  et  à 42  k.  de  Muret,  cant.  et  K de 
Caièrra.  Pop.  781  h. 

MOXTBERGRH,  vg.  Creuse,  comm.  de  $t- 
Chabrais,  E3  de  Cheneraille». 

MOXTBERXARD,  rg.  H .'Garonne  ((’.ns- 
cogne).  arr.  et  à 22  k.  de  St-Gaudcns,  cant.  et 
E de  risle-cn-Dodoa.  Pop.  850  h. 

MONTRER  XAXCIIOX,  vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  et  à 10  k.  de  Béthune,  cant.  de 
Littcrs.  E de  St- Venant.  Pop.  1.208  h. 

MOXTHKRNKl'X  , vg.  S eiite-  et-  y far  ne  , 
coram.  de  St-G«nnaiu-souA-I)oué.  £ de  Cou- 
lonimiers. 

MONTBEROK,  vg.  H.-G  aronne  (Langue- 


doc), arr.,  rant.,33  et  à 15  k.  de  Toulouse. 
Pop.  360  h. 

MONTBF.RT , vg.  Loire- tuf.  (Bretagne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Nantes,  cant.  et  Ed' Aigre* 
feuille.  Pop.  2,190  h.  — Il  est  situé  sur  uu 
coteau  près  de  la  rive  gauche  de  FOgnon. 

Cette  commune  renferme  l'ancienne  abbaye 
de  Genraton,  fondée  par  Bonard,  évêque  de 
Nantes,  en  1161 . Le  territoire  contient  des  ter- 
res laliourables,  des  landes,  des  prairies,  de» 
vignes  et  des  boU.  On  y trouve  de  l’argile  ré- 
fractaire très-recherchée  pour  la  fabrication 
des  fours  de  verrerie.  — Commerce  de  bes- 
tiaux de  toute  espèce.  — Foires  les  23  juillet, 
10  août,  13  BOY.  cl  le*  3*"  mercredis  d'avril,  de 
mai,  d'août  et  de  sept.  * 

MOXTBERTHAIT.T,  vg.  Côte-d'Or  (Bour- 
gogne), arr.,  cant.  et  à 15  k.  de  Semur, 
d’Epoiuc*.  Pop.  450  h.  — - Foires  Ira  8 mars 
et  8 sept. 

MONT  - B F.  RT  R A X D , vg.  Calvados  (Nor- 
mandie), arr.,  23  et  à 15  k.  de  Vire,  cant.  de 
Bény-Borage.  Pop.  492  b. 

MOXTBF.VGXY,  *g.  Allier,  comm.  et  63 
de  Muulim-iar-Allier. 

MOXT-BKL'VRAY,  lien  du  département  de 
la  Mièvre,  cumin,  de  la  Roche-Miflay. 

Guy  Coquille,  qui  écrivait  il  y a trois  siècles, 
dit  qu'il  *e  tenait  »ur  la  cime  de  ce  mont  « une 
foire  renommée  par  toute  U France,  qui  re- 
présente Ix-aucuup  d'antiquités  : car  elle  »e  lient 
cliaque  ou  le  premier  tuercredv  du  moisde  may . 
A ladite  cime  de  la  montagne  rat  une  belle  et 
grande  plauurc,  avant  terres  relevée»  6%  entours 
qui  sont  les  vestfgra  d’une  auciemie  cité.  « La 
foire  se  fient  toujours  sur  le  Beu v ray  (le  1" 
mardi  de  mai),  mai»  fien  ne  prouve  qu’une 
ville  ait  existé  sur  ce  plateau  ; M'uJriurot  il  est 
possible  que  Ira  Romain»  y aient  établi  un 
camp  uu  une  station  |*>ur  les  légions.;  car  le 
Reuvray  rat  le  centre  commun  de  quatre 
voici  romaines,  et  les  terres  relevée»  autour 
du  plateau  paraissent  indiquer  cette  destina- 
tion. Le  Bcuvray  serait  doue  le  lioxum  de  b 
carte  de  Peutïnger.  — Sur  le  versant  septen- 
trional roule  u in*  fontaine  qui  passe  pour 
•voir  des  vertus  antifébrirugra. 

MOXTBIZOT,  bg  Sarthe  (Maine),  arr. 
et  à 19  k.  du  Mans,  cant.  de  Ballon,  ->i  de 
Beaumont  -sur- Üarthc.  Pop.  950  h. 

MONTBL.UX VILLE  , vg.  Meuse  (pays 
Messin),  arr.  et  à 32  k.  de  V erdiiu-sur-. Meuse, 
cant,  et  E de  Yarenne-en- Argonne.  P.  708  h. 
— liant  fourneau,  forge»  et  fonderie». 

PsT&ii  de  N.  DiL.scaoa,  membre  de  U 
chambre  de*  représentant»  et  de  la  chambre 
des  député»,  auteur  de  la  Statistique  de  la 
Drôme. 

MOXTBLAXC,  Mons  Albin , vg.  R.- Alpes 
(Provence),  arr.  et  à 42  k.  de  Costellauue, 
cant.  d'Aunot,  E d'Eulrcvanx . Pop.  155  h. 

MON Tll LANG,  bg  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  a 12  k.  de  Béziers,  cant  de  Servian,  tj 
de  Pézeiu».  Pop.  1 ,231  h. 

MOXTBLF.Rlî  , vg.  Marne , comm.  de 
Xruvs-rAblie»e,  SJ  de  Courgivauv. 


MONTBI.El’SE  (laj,  sg.  H. •Saône,  comm. 
d’KiiTlIra,  0 de  Gy. 

MOXTRI.IX  (Grand  cl  Petit-),  vg.  Seine - 
es- Marne,  comm.  et  E de  la  Ferlé -toucher. 

MO  VITU  K.  MK  vg.  Saône -et-l.oitc.  («miitu . 
etE  de  Givry. 

MOXTBOiLLOX , vg.  H .-Saône  (Fnutche- 
Comté) , arr.  et  à 31  k.  de  Gray  , cant.  et  E 
de  Gy.  Pop.  327  h. 

MoXTttOISSIEB  . ou  Hocisxv,  vg.  Eure- 
et-Loir  (Beaocc) , arr.  et  à 18  k.  de  Us&teuu- 
dun,  cant.  et  E de  Butinerai.  Pop.  516  h. 

MONT HUISSIER  vg.  Puy-de-Dôme,  com. 
de  Bitmivc,  0dc  St- Arnaud  - Roclic -Sa 'iue. — 
foires  le*  23  juin,  15  jours  après  Pique»,  28 
août.  21  sept,  et  31  déc. 

MOXTBOLO , vg.  Pyrénées-Or.  (Ronsdl- 
Ion),  arr.  et  à 13  k.  de  Céret,  cant.  d’Arles- 
*ui-Tech.Ed’Amè|ie-les-Bains.  Pop.  435  h. 

MOXTBOXXOT,  vg.  Itéré  (Dauphine), 
are.,  cant.  , E et  à 8 k.  de  Grenoble.  Pop. 
325  h.  — Foires  le*  10  mai,  2 juillet  et  2 nos . 

MO.VTBOl'CHER  , vg.  Creuse  (Marche) , 
arr.  , cant.,  g]t<  i 3 k.  de  Bouiganeuf.  Pop. 
849  h. 

MOXTBOl'CHER,  vg.  Drôme  (Dauphiné;, 
arr.,  cant.,  H et  à C k.  de  Montélimait.  Pop. 
836  h. 

MOXTBOl'COXS  (les)  , vg.  Doubs,  comm. 
et  23  de  Besançon. 

MOXTBOITOX,  vg.  H. -Rhin  (Alsace), 
arr.  et  a 30  k.  de  Belfort,  cant.  et  S de  Delle. 
Pop.  311  h. 

MOXTBOl'Y,  vg.  IfVÎret  (Gàtinai»),  arr.  et 
à 17  k.  de  Moolargis,  cant.  et  23  de  Chàtillon- 
sur-Loing.  pop.  645  h. 

MONT  BOY  EH , sg.  Charente  (Périgord), 
arr.  et  à 24  k.  de  BarliezictU  , cant.  et  21  de 
(balais.  Pop.  1 ,470  h.  - Foires  fc*  lundi  de  Pi- 
que», lundi  de  la  Pentecôte,  lendemain  de  Nocl, 
22  jauv.,  3**  jeudi*  de  juin,  de  juillet  et  d’août. 

MOXTBO/OX  , bg  H-Saône  f Franche - 
Comté),  arr.  et  à 22  k.  de  Vesou],  rliel-I.  de 
caut.  Care.Gitc  d’étape.  ®.  A 379  k.  de  Pari» 
pour  la  taxe  dw  lettre*.  Pop.  841  h. — 1 mirai  y 
jurassique,  étage  moyeu  du  système  oolilique. 

Ce  Ixmrg  est  assez  agréablement  situé  sur 
l'Ognoii.  C’èlait  anciennement  nue  place  for- 
tifiée et  le  siège  d'une  prévôté  royale,  com- 
posée de  soixaute-dounr  sillages. 

Foires  le»  4 fé*.,  27  mai,  5 juin,  9 sept,  e» 
les  lundis  depuis  le  4 fév.  jusqu'à  Pâque». 

MOXTBRAX  , vg.  Côtes  -du  - Mord,  comm. 
de  Plélioulle , £3  de  Matignon. — Foires  de 
dix  jours  le  1 4 sept,  pour  chevaux , bestiaux 
dr  toute  opère  , laiura,  plume*.  Beaucoup  de 
marchand»  des  s ille*  un  iromaalcs  viennent  é 
étaler. 

.MON  TH  RAM),  vg.  H. -Alpes  (Dauphiné  )( 
arr.  et  à 38  k.  de  Gap,  cant.  d'Asprra-lra- 
Vey  ne»,  23  de  Vcynra.  Pop.  428  h.  — Foire 
le  fi  sept. 

MOXTBRAS,  vg.  Meuse  (Champagne  >,  arr. 
de  Cooimerey  et  à 4“  k.  de  St-Miliirl,  eau». 
«123  de  YaUcouleurs.  Pop.  49  h. 

MONTBRAY,  Mvlbraium,  lig.Vom  Ae  ( Nor- 
mandie), arr.  et  à 28  k.  dr  $t-Lô,  cant.  de 
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MONTBItlNAN. 


Pvrcv,  0 Je  St'Sevcr.  Pop,  | ,291  b. — foire* 
le»  |#f*  et  3**  jeudi*  Je  chaque  mois. 

MONTURE.  vg.  Marne  (Cbjmpaguc),  arr., 
Ej  et  à 7 k.  d*  R«ms,  eaiit,  Je  VenJ.  Poj». 
990  h. 

MOXTBREIIAIN  , vg.  Aistte  (Picnrüir), 
art.  et  k 15  k.  de  St-Queutin,  cant.  et  Kde 
’ Bohain  Pop.  1 ,965  b.  — Fal/ri.fue  Je  tulle», 
broderies,  etc.  Culture  du  boubluit. 

MUMBHIHfX,  vg. Seine -et-Marne,  corn. 
Je  Guénrd,  3 de  Fîireinoutier». 

MO  NT  B H I Li.  AIS . s g.  / imne,  comm.  Je 
St-Lrger  «1  Troiviuoutïers , K de  Loudun. 

MONTBRISON  , vg.  Drame  (Dauphine)  . 
adrr.  fl  i 31  k.  dr  MouIcLimaii  ,‘caiil.  de  Grl- 
gna»,  • de  Taiiliçuan.  Pop.  <430  h. 

MONTBRISON,  yfontbriiowum,  Monsiri- 
sortis,  |nti(r  cl  ntirirnue  tille , Ivoire  (Foret), 
ilifl-l.  du  département  de  4a  lairr  et  d’un 
«•ailloli,  Trib.  de  I"  insl.  Collège  cunuDuml, 
Broie  uortiuli-  primaire.  Soc.  d’agncuil.  et  de 
c tunuitrrc,  ( !urr.  Ecole  «xmidairc  erclésias- 
liqiie.  Gîte  J'ftflje.  22.  \y.  Puj»,  7,034  h.  — 
T**»»!*  cristallisé  un  primitif. 

Autrefois  dtOri’M*  de  Lyon  , parlement  Je 
Paru,  imIcikLiim  i*  dr  Lyon  , chrf-Ucu  d'étec- 
tinü,  Imilliagr,  séitethausM'r  , itiaitn»*  particu- 
lière, traita  foraine»,  aide»  H juridiction  dr» 
gabelles,  licMtfuaiwf  Je  inarécUan»»<c,  collé- 
giale, collège , cou» dits  Jr  capueiu*,  de  ronle- 
lim,  Je  sriihuidines,  de  rbrinte»,  hospitalières 
et  iirxuline».  commauderk  de  Malte.  _ 

L'origine  de  Moiubriwm  *e  jvrd  «bus  la  nuit 
dci.  trnt|u.  Mérub  lui  donne  le  uom  de  Mont- 
bruaainm,  et  J’aiicinis  titre»  rchu  de  Mous- 
Brito,  Je  Mort»,  montagne,  et  de  Lriso,  dresse 
. Ju  sommeil , qui  y avait  jadis  un  temple  élevé 
sur  la  butte  voteaiiique  où  fut  Uli  depuis  le 
rbàteau  des  comtes  du  Fore*. 

Moiithrbun  ne  fui  d'aJmrd  qu'un  gros  bourg, 
dont  a petite  quelques  maison*  .descendaient 
jusque  ver»  St- And  ré  et  la  Madeleine,  anciennes 
églues  aujourd'hui  détruites.  En  1223  Oui  IV, 
comte  du  Força,  afTnmdjit  les  habitants  de 
Montbrison  ; en  1225  il  fit  commencer  hors 
des  murs  la  «•uuslruetiou  d’um-  rjliw,  qui  de- 
puis e*l  devenue  b cathédrale;  bientôt  des 
maisons  entourèrent  ce*  édifice,  un  pont  fut 
rrfljstruil  sur  la  rivière,  et  iiumsibkmeut  il  se 
forma  en  Ce  Haï  une  ville  dont  le*  habitants 
conservèrent  toulefo**  un  pied- à- terre  dam 
renceinle  du  château  , pour  se  mettre  à l’abri 
en  «*  d'invasion. 

An  xiv*  siècle,  les  Anglais  ravagi-md  le 
Força  et  en  briittreut  la  capitale,  où  ils  ne 
laissèrent  qu'un  monceau  de  ruines.  A la  suite 
de  or*  désastre».  Marie  de  Berry  « duchesse  de 
BouritoimaU , d corniesse  du  Eure*,  octroya 
aux  habitants  une  nodtellc  charte  Je  clôture  ; 
0 existe  ei|ci<r.-  quelques  re*i*-s  de  cfe*  murailles 
qui  avaient  17  m.  de  hauteur,  9 ni.  d'épai»- 
leur  , Ct  qui  étaient  flanquées  de  quarante-six 
giosscs  tour»  à dm»  rLip»  . duliuilt»  les  unes 
des  autres  d’environ  cinquante  pa-. 

Au  eomot n arment  dn  xvr  skcIc,  une  peste 
affreuse  tln  tau  Montbrison  d força  les  habi- 
tants à abandonner  b ville  et  à « réfugier 


dans  le»  montagne*.  En  1523,  le  connétable  de 
Bourixm  tint  à Moutltrisou  l'assemblée  de* 
trois  états  du  Forez  ; ce  lut  U qu'il  reçut  avec 
pompe,  dans  le  château , l'envoyé  de  Chartes  - 
Quint,  qui  traversa  la  1 rame  déguisé  en  paysan. 

Pendant  le»  guerres  de  rdigiou  du  s»i* 
siècle,  Montbrison  éprouva  de  glands  mal- 
heurs ; le  féroce  baron  des  Adret»  s’en  empara 
dan*  la  nuit  du  1 4 juillet  1562 , et  força  plu- 
sieurs gentilshommes  qui  s ciaient  jete*  dans 
k château  à capituler.  Malgré  la  promesse 
qu'ils  auraient  la  vie  sauve,  tou»  fur-rut  pré- 
cipité* du  haut  d'une  tour,  ainsi  qu’une  grande 
partie  de  la  garnison.  Lié»  l’entrée  des  religkm- 
naircs,  1rs  rue»  u'av  aient  rrtcuU  que  du  cri 
tue!  tue! et  le  lendemain  matin  ou  compta  sur 
la  place  sept  crut  cinq  |«r»otuie*  massacrée». 
Le  viol,  le  pillage  de»  maison»  et  dr»  église* 
niireut  le  comble  4 toute»  ce»  horreur» , dont 
la  ville  oc  fut  délivrée  que  longtemps  après. 
Pour  rappeler  à la  postérité  les  massacre*  de 
des  AdreU,  on  mit  cotte  devise  autour  des  ar- 
nvr*  de  la  ville  : Ad  r.rpiandum  hostile  nclui. 

Apre*  ta  guerre  et  le»  masure»,  la  peste  et 
la  famine  désolèrent  cette  ville,  qui  fut  encore 
eu  proie  aux  fureurs  de  la  Ligne.  Eu  1 390  Ne- 
mours, à la  tète  de*  ligueurs,  s'empara  j'iir  sur- 
prise du  cliàlcau  , que  Henri  IV  Gt  démolir 
lorsqu'il  eut  affermi  sou  trône;  il  ru  reste  à 
peine  quelque»  vestiges.  —'En  1623.  la  ville 
de  Mciuthrivou  fut  en  partie  i en  versée  par  un 
tremblement  «le  terre.  — En  1754.  l'audacieux 
contrebandier  Mandrin  s'eu  empara  par  uu 
coup  de  maiu  hardi , et  m sortit  le  lendemain 
âpre»  «‘être  emparé  de»  caisse*  publiques.  — A 
l’époque  de  la  révolution,  Montbrison  lit  partie 
du  dé|Ktiirnicnt  de  Rhoue-ii- Loire,  dont  Lyon 
dtvmt  le  chef-lieu  ; l'élite  «h*  la  jeunesse  mont- 
brisonnaiae  seconda  courageusement  les  efforts 
des  fédéré*  lyonnais  lor»  de  la  révolte  «le  I.vofi 
Contre  la  convention.  Apre*  le  *iège  de  cette 
villa,  la  convention  ayant  décrété  la  division 
du  département  de  Rhône-et- Loire  en  deux 
département*  , Montbrison  «les  Lut  k rbef-liru 
«lu  département  de  la  Loire. 

Les  arme*  de  Montbrison  sont  : de  g ne  u - 
te*  à une  tetrr  crénelée  tf  argent  tenant  à un 
mur  crénelé  de  meme  ; au  ehef  tf  azur  chargé 
de  trot*  fleur*  de  fis  tf  or,  — Alias  : <f  azur  au 
château  d! argent  sommé  de  trois  girouette* 
tf  or  et  trot s /leurs  de  lis  d ' or  en  chef. 

Montbrison  est  bâti  autour  d’une  espèce  de 
pyramide  voleanupie  escarpée,  sur  laquelle 
existait  autrefois  le  temple  de  la  déesse  Briso , 
qui  depuis  fut  remplacé  par  le  château  de» 
comte»  de  Forez.  Du  haut  de  cet  ta  masse  de 
basalte,  ou  jouît  d'une  fort  l<cl!e  vue  sur  la 
vaste  d fertile  plaine  du  Foret. 

Celle  ville  est  située  i l'embranchement  d'un 
chemin  dr  fer  qui  m dirige  sur  Montroud.  et 
ctaïununique  au  chemin  de  fer  de  Sl-Euetme  à 
Roanne.  File  est  en  général  assca  mal  bâtie , 
mal  perçue,  formée  de  rues  étroites  et  de  mai- 
sons basses  qui  lui  donnent  uu  aspect  pauvre  ; 
c’est  l’une  des  ville»  le*  moins  importantes  du 
département  dual  elle  est  1e  chef-lieu,  avantage 
qu'elle  ne  doit  qu'à  sa  situation  centrale,  cl  que 


la  ville  «k  St-Klienae  a msuyguI  tenté  de  loi 
enlever.  Située  «tant  un  |*ys  de  traversa  où 
aucune  itwW  importante  u' aboutit , die  eat  à 
peu  près  étraïqpre  au  commerce  et  4 l'indus- 
trie ; l'esprit  «k*  habitant*  y est  même  si  peu 
porté,  que  tou»  les  essais  «k  manulnctures 
qu'ou  a voulu  y tenter  ont  été  infructueux.  Sa 
situation  est  cependant  tre*-a v «ntageuse  pour 
l'étahJisscnnmi  de  raanuCacUires , b rivière  de 
Viiézy,  qui  dr*«4‘ud  «k»  montagnes  cl  traverse 
la  ville,  pouvant  dan»  loitsks  temps  «k  l'année 
fournir  assez  d'eau  pour  k»  plus  grosses  usine*. 
— De  larges  et  nugailiques  boulevards  ont 
mn|i]acé  le*  fossé»  et  les  murailles  «k  l'.tuiique 
cité,  qui  est  aujourd'hui  entourée  d'une  rein- 
tun*  d’arbres  et  de  charmante*  promenades. 

Le  seul  «dificv  rv-maïqiahle  de  Moalbrisofi 
est  U calhédralr,  fondée  m 1225,  sou*  k vo- 
calde  de  Notre-Dame,  par  Gai  IV,  comte  «le  t 
Forer.,  qui  y éLkblil  un  chapitre  et  la  choisit 
pour  lieu  de  b sépulture  de  vi  famille.  Ce  mo- 
nument , d'un  styk  ùmpk  quoique  gothique, 
est  eoeuposé  d'uue  net  vaste  et  tfeajestunue. 
(laminée  ik  lias  côtés.  Cet  édifice , riasaè  au 
nombre  de*  monument*  historique»,  ne  fut  to- 
talement achevé  qu'à  la  Gu  du  xr*  siècle,  en 
1 466 . époque  4 laquelle  il  fut  consacré  par 
l'abbé  Je  Rclkvilk  ; «mi  conçoit  que  cette  ou»- 
tfiirtioo  ayant  été  euutinuée  jimdaut  prés  «k 
deux  «éric*  et  demi,  les  dilférentrs  parties 
voul  loin  d’avoir  le  même  styk.  En  général  on 
ne  remarque  rien  de  roman,  mais  cependant  il 
est  facile  de  voir  que  dans  k chœur,  «|ui  est  b 
jKirtie  b plu*  andemie  il  y a une  esjièce  de 
lâtoimcmeut  que  Fou  ne  peut  expliquer  que 
|»r  riié*ibition  que  devait  éprouver  l'architecte 
pour  adopter  k *ty  k clivai  pur.  La  longueur 
de  tout  FcdiGce,  m œuvre,  «s»t  «k  62  m.  La 
petite  nef  de  dtoilc  est  bordée  de  chapelles  qui 
m*  fiirrul  ajoutée*  que  successivement  dans  les 
siècles  postérieurs  ; «bu»  la  première  eu  entrant, 
on  remarque  uue  tète  tri  fa  ce  en  demi-bosse  et 
les  armuirif»  des  maisous  de  Couzan  et  de  Le- 
v i*.  Le*  vont»  *,  sont  soiitenue*  par  de»  faitetua 
«le  colonne*  dont  1rs  chapiteaux  représentent 
«iifféreul»  ornements  , soit  des  volutes , soit  des 
crochets,  Soit  encore  des  plante»  du  pays  ; 
ou  en  remarque  un  surtout  qui  portait  une 
roue  traitée  tout  a fait  suivant  k genre  roman. 

1 II  parait  «ju'il  y eut  uu  intervalle  assez  consi- 
dérable entra  la  « onslnicliwi  du  chœur  et  («Ha 
«k  la  nef,  car  la  transition  est  brusque  ; cette 
dernière  est  ornée  de  fenêtre»  simulées  qui  ne 
sc  trouvent  pu*  dans  k eheeur , totalement  nu, 
et  percé  «u tentent  «k  cinq  grandes  fenêtres. 
C'est  directe  meut  derrière  l 'hôtel  que  se  trouve, 
cachée  par  un  taldcau,  riuseriptiou  placée  par 
r.uigucs  IV,  lor*«|u'iJ  fit  poser,  par  son  jeune 
fds,  b première  pierre.  La  hauteur  des  voûte» 
est  de  18  m.  83  e.  «bas  b grande  nef,  et  10  m. 
SÛ  c.  sous  les  petites.  On  remarque  4 gauche 
une  chapelk  destinée  à U famille  Robert  et, 
dont  l'un  des  nvembrr*  fut  maître  des  comptes 
sous  Louis  XII  et  François  I"  ; ri  le  a une 
porte  gracieusement  ornée  ; dans  h chœur  il  y 
avait  aussi  quelque*  sculptures  de  b renais- 
sance qui  oui  raîheureusenaaat  été  martelées . 
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Jadis  cette  église  renfermait  plusieurs  tombeaux 
remarquables  ; le  seul  qui  «I  été  épargné  par 
les  huguenots  et  U rés  olution  est  relui  du  fon- 
dateur de  l'église , encore  u’a-f-on  que  la  table 

pierre  sur  laquelle  il  est  représenté  courbé. 
Les  lions  qui  le  soutenaient  ont  été  brisés , et  il 
est  mesquinement  relégué  dam  un  petit  rufitm- 
eeniuot  mal  imité  du  gothique.  Le  jubé  qui 
portait  les  orgues  et  les  vitraux  oui  également 
disparu.  — Le  grand  portail  de  l'église  est  beau, 
quoiqu'un  peu  sec,  il  a etc  fait  eu  1443 , par 
les  ordres  de  Charles  1*'  de  Bourbon , fils  de  * 
Jean  , due  de  Bourbon , à l'apanage  duquel  le 
Forez  avait  été  réuni  à la  mort  de  Louis  I,r. 
C’est  A e*  prince  ainsi  qu’à  son  père  qu’il  faut 
rapporter  les  nombreux  écussons  de  La  maison 
de  Bourbon  qui  sont  répandus  sur  le  fronton  et 
sur  les  tours  : de  ces  dernières,  l'une,  relie  de 
droite,  est  à peine  commencée,  l’autre  n'est 
pas  achevée  : d’après  leur  forme  massive  et 
carrée,  il  est  très-probable  qu’elles  devaient  ser- 
vir de  base  à des  Arches.  — Derrière  le  chiritr 
de  la  cathédrale  est  la  grande  salit*  dite  de 
Diana,  où  jadis  se  réunissaient  les  chanoines 
de  l'église  collégiale  de  Montbrison,  lors  de 
leurs  réunions  Capitulaires,  et  la  noblesse  de  la 
province  dam  certaines  occasions  ; elle  com- 
muniquait avec  un  cloître  qui  mnintenaul  a 
tout  à fait  disparu.  Des  uuteurs  attribuent  la 
construction  de  cette  salle  au  comte  Jean , au 
eommeurement  du  xm*  siècle  : mais  d’après  les 
animaux  fantastiques  en  forme  de  salamandie 
que  Von  y remarque,  cette  Aille  pourrait  bien 
•e  rapporter  au  xu*  : elle  est  voûtée  en  ogive, 
et  cette  voûte  se  compose  de  longs  ais  de  bois 
qui  forment  des  bandes  verticales,  t dûtes  egale- 
ment larges  et  sur  lesquelles  sont  peints  des 
écussons  : les  mimes  armoiries  sont  représen- 
tées sur  toute  La  bande  au  nondxv»  de  vingt,  et 
on  les  retrouve  en  même  quantité  sur  la  lande 
qui  correspond  du  côté  opposé.  Il  faut  remar- 
quer que  ces  écussons,  qui  sont  au  nombre  de 
quarante-huit  différents,  ornant  le»  quarante- 
huit  bandes  qui  composent  la  voûte,  sont  peints 
assez  grossièrement  pour  être  vus  de  loiu  , et 
sont  alternés  de  manière  à re  que  les  champs 
de  mêmes  émaux  ou  de  mêmes  métaux  ne  se 
trouvent  pas  à côté  les  uns  des  autres.  Parmi 
ces  armoiries,  on  distingue  celles  de  France , 
Forez,  Bcaujeu  , Navarre,  lîrfé.  Rocbeharon, 
ICositfort,  Bourgogne,  Champognc,  Bran  ff  re- 
muai. Poitiers,  Veatadour,  Damas,  Savoie, 
Anfnu,  etc.,  été.  On  peut  trouver  là  une  in- 
tention de  réunir  les  armes  de  toutes  les  familles 
alliées  à celles  des  comtes  du  Força-.  Sur  la 
cheminée,  qui  maintenant  n’existe  plus,  on 
voyait  les  armes  de  France,  Forez,  Bourbon - 
Vendôme.  ce  qui  se  rapporte  assez  à la  date 
prohaMe  de  cetlr  salle , lorsque  U maison  de 
Bourbon  possédait  cette  province.  Cette  voûte 
est  un  armorial  véritable  pour  le  Forez,  ri  U 
serait  bien  à regretter  qu'un  la  dégradât  plus 
qu'elle  ne  l’est  déjà  malheureusement.  Dans  ce 
moment  elle  sert  de  grenier  ; un  musée  dépar- 
temental ne  pourrait  être  mieux  placé  que  sous 
cette  voûte  armoriée. 

On  remarque  encore  à Montbrison  l’église 


St-Pierre;  l'hôtel  de  ville:  la  bibliothèque  pu- 
blique eontniant  13,000  volumes;  le  collège  ; 
la  balk*  au  blé  *,  les  casernes  ; In  salle  de  spec- 
tacle, rtc. 

Sur  le  bord  du  Vixé/y,  presque  au  sortir 
de  la  ville,  existent  trois  Mwrcw  d’eau  mi- 
nérale , dont  le  hassin  est  surmonté  d’une 
voûte  de  forme  conique.  Os  sources  sont  con- 
nues sous  les  noms  de  l'Hôpital,  de  la  Romaine 
rt  de  la  Rivière  ; leurs  eaux  sont  froide* , lim- 
pides, d’une  saveur  aridule  et  un  peu  austère; 
elles  lieu  tient  en  dissolution  de*  earlionates  de 
soude  rt  de  magnésie  : il  se  trouve  en  outre 
dans  le*  deux  dernières  un  peu  de  fer  À l’étahde 
carbonate.  — lors  eaux  de  Montbrison  se  pren- 
nent en  iiouson,  le  matin , à la  dose  de  cinq  à 
six  verre*.  Celle  de  la  source  de  b Romaine 
convient  dans  le  dérangement  de  l'estomac  et 
les  leiicorrlk-es  constitutionnelles.  L’eau  de  la 
source  de  l'Hôpital  provoque  le*  sécrétions 
urinaires  rt  facilite  b digestion;  Peau  de  la 
troisième  source  rvt  emploi  ée  avec  succès  dans 
l'alouie  de  l'estomac,  la  chlorose,  le* fièvre* 
intermittente»  relielles , etc. 

Biographie.  Montbrison  est  le  lieu  de  nais- 
sance : r 

De  saint  Acsart,  èvéque  de  Lyon  et  patron 
de  Montbrison. 

De  P vronm  o»  Oucnost,  évêque  de  Gap. 

De  l'érudit  capucin  Cbamtoii*,  dit  le  P. 
Benoît  de  Montbrison. 

De  J.  Jo*.  Dtroifrr,  théologien  et  moraliste* 

De  Nie'.  Don» t,  astronome. 

D'Avt.  Dinraamrm , auteur  de  la  Bibliothè- 
que françoise,  in- P,  1585. 

Dedom  J. -P.  Difous,  savant  bénédictin. 
De  J.  Dardo-iy,  jurisconsnlte. 

De  Birman  dc  u Phadk,  médecin,  auteur 
d'on  Mémoire  sur  les  eaux  minérales  du  Forez. 

D’HiCToa  Diruc  oa  la  T«cii-o'ào«*c,  au- 
teur d'un  Précis  statistique  sur  le  département 
de  la  Loire. 

Du  conventionnel  Uton. 

De  J.-C.-V.  na  faumion,  ex-ministre 
de  Charles  X,  rt  l'un  de»  signataire*  de*  or- 
donnances de  juillet  1 890. 

Ism;ariirc.  Fabrique*  de  toiles.  — Com- 
merce de  grains,  laine»  et  bestiaux.  — Foires 
les  18  oet.,  1"  jeudi  dc  carême,  samedi  saint, 
jeudi  avant  Penlrràte,  samedi  avant  la  Notre- 
Dame  d’août  rt  samedi  avant  Noël. 

A 77  k.  de  Lyon,  447  k.  S.  de  Paris. 
L’arrondissement  de  Montbrison  renferme  9 
cantons'  Rom, St-Bonoet-le-Üiâteau,  Feur»,  St- 
Galmier,  St-Gcorge*-«n-Couzao , St-Jean-So* 
le* mieux , Montbrison.  NoirétaMe, St-Raralgrt. 
Bibliographie.  Mémoire  et  projet  d" embellis- 
sement pour  la  ville  de  Montbrison,  b rock. 

in-8. 

Observations  sur  les  causes  de  t insalubrité  de 
la  plaine  de  Montbrison,  in-8,  18 £9.  ' 
Buenos.  Eaux' minérales  de  Montbrison  (Dict. 
minéral. rt  hydrol.  delà  France, in-8,  1778, 
t.  u,p.  876). 

RAtn-tn.  Eaux  minérales  de  Montbrison  (Trai- 
té analytique  des  eaux  minérale»,  in-18, 
1774,  t u.  c.  mi). 


Riniftun  D*  xs  Pua»*.  Eaux  de  Montbrison 
(Anal vh*  et  Vertus  du  eaux  du  minérales  du 
Forez,  çle.,  in-1î,  1778). 

MONTBRISON  , vg,  Tarn-rt-Garunnet  « 
cumin,  de  St-MirBrl,  E*  d'Auvillars. 


MONTBROIN.  vg.  Cote-if  Or,  romm.  de 
St-Iigrr-dr-Foiirqbe»,  £3  dc  Saulieu. 

MllXTBllO.V,  petite  ville,  Charente  (An- 
gouiuois),  arr.  rt  à 87  k.  d'Angoulèfne,  chef-l. 
de  canl.  Cure.  £1.  A 473  k.  de  Paris  pour  1a 
taxe  des  lettres.  Pop.  3,t89  h.  — Tixun  ju- 
rassique, voisin  du  terrain  cristallise. 

Forges  cl  martinets.  — Papeterie.  — -Foires 
les  1"  fcv.,  1**  avril,  1W  juin,  !•'  août,  1*' 
sept.,  1"  déc.,  et  les  13  des  mois  dc  janr.. 
mars,  mai  rt  uov. 

WOXTBROXX,  vg.  Mastiff  (pays  Messin), 
arr.  et  à 30  k.  dc  Sarregueimnes,  coût,  et 
dc  Rorbarh.  Pop.  1,711  h.  * * 

MONTBIU  X,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr. 
et  à 33  k.  de  Narbonne,  cant.  et  M de  Lézi- 
gMO.  Pop.  396  h. 

MON TURIN.  Mans  BrraÈfi , |,g  Drôme 
(Dauphiné),  arr.  rt  à 63  l.  de  Nyron»,  cant.  rt 
H deSédcroii.  Cure.  Pop.  1,360  h. 

Ce  bourg  est  bâti  eu  amphithéâtre,  sur  une 
colline  entourée  de  moatagne»,  rt  ét|jt  autre- 
fois défendu  par  un  vaste  château  fort,  on,  du 
temps  du  célèbre  comte  dc  Montbruu,  qui  vi- 
vait avec  la  magnificence  d'un  ptitt* . on 
pouvait  loger  cent  maîtres,  vingt  pag>*  et  deux 
cents  chevaux.  Cet  édifice,  encore  tres-mnat*- 
cprable  malgré  khi  dépérissement  journalier, 
est  bâti  sur  un  roc,  du  côté  du  nord,  rt  sou- 
tenu dans  la  façade  du  midi  par  des  terrasse.* 
l'architecture  est  un  mélange  dc  gothique  et  de 
toscan  ; de»  peintures  à fresque,  dues  au  pin- 
ceau de  Mignard,  décoraient  tes  plafonds  de 
plusieurs  nppartenWXt». 

Mouümiu  possède  deux  sources  d’èau  miné- 
rale ferrugineuse  rt  sulfureuse. 

Carrière»  de  plàüc.  --  Pkirts  le»  39  mai,  9 
sept,  rt  13  déc. 

MOXTBRCN,  vg.  H .-Garonne  (I.augucdoc}. 
arr.  et  à 45  k.  de  Muret,  cant.  et  de  Moo- 
tcsquicu-Volvestrc.  Pop.  1,581  h.  — Foires 
les  36  avril,  17  août,  7 déc.  et  lundi  gras.  T 

MOXTBRUN,  vg.  H .-Garonne  (Languedoc), 
arr.  rt  à 18  k.  dc  VüIrrranrhe-de-Lauragais, 
cant.  et  53  de  Montgucard.  Pop.  433  h. 

MONTBRILN,  vg.  Lot  (Quercy),  arr.  et  à a 
30  k.  de  Figeât,  coût,  et  B dc  Cajarr.  Pop. 

357  b. 

MONT HR CX.  v g.  Lozère  ( Languedoc),  air.. 

13  rt  à 8 k.  dc  Florae,  cant . de  Sle-Lnintte. 


MOXTBRCN,  vg.  H. -Henné,  comm.  de 
Douma  zac,  D-]  de  ciiâlus.  ^ 

HOXTBY,  vg,  Doubs,  comm,  de  Coude- 
itafks-Montby,  ES  de  Rougemont. 

MONTCABRlé,  vg. Ta rn (Languedoc),  arr., 
cant.,  ® rt  à 18  k.  de  Laveur.  Pop.  370  h. 

MOXTCABRIER , vg.  lx>t  (Quercy),  arr.  * 
de Cahors,  cant.  et  Ode  Poy-l’Evéque. 

MOXTCARRA,  vg.  Itère  (Dauphiné),  air., 
cant.  de  la  Tour-du-Pm,  CS  rt  à 9 k.  de  Rour- 
goin.  Pop.  613  b.  4 
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MONTCARBET,  bg  Dordogne  (Périgord , 
arr.  rt  ■ 40  k.  de  Bergerac,  cant.  de  Vélines, 
île QmHHos*  fc%  1.162  h. 

MO\TC  ASfcIN  . vg.  Lobet-Garodfie,  ruimn. 

* dr  L^yriti  Moutcassiu,  [-7  de  Ca*le|jataux. 

MUN'HAll'.'J.  H. -Garonne  (Armagnac), 
arr.  rt  i 18  k.  de  St-( iawknv,  caut.  et  29 
d'Aaprt.  l'op.  593  h. 

MOXT-CACV  Al  R F.,  vg.  Seine-/»/.  (Nor- 
mandie). arr.  et  à 16  k.  de  Rnurn.  caut.  dr 
rirm,  C-3  dr  Malnuuav.  l'op.  427  h. 

MOXT-CAVR4X.  041  1lan.LT,  Mont  l'a- 
ftrroh,  x g.  Pasde-Calnit  (Boulonnais),  arr., 
p*.  et  à 10  k.  dr  MiMtlreuil-sur-Mrr,  rant. 
d Flapie».  Pop.  509  h. 

JIOXTrKAl',  vg.  Sadne-et-Isiirr,  romm. 
et  > de  lUatuv. 

MOXTCKAtX,  Vg.  .4m  (I>onibes).arr.  et  a 
56  k.  de  Trrvon* , rant.  de  llioistcy,  CS  dr 
Moiilmerlr.  Pnp.  591  b. 

MUSH  KAIX,  ManceUi,  Montuelli,  vg. 
Jute  (Champagne),  arr.  rt  à 50  k.  de  Troye». 
raiit^  «le  IVJuilly.  C3  de  St-Parre»lès  Vandca, 
Pop.  384  b. 

NOTTOnCX,  vg.  itère  (Dauphiné),  air. 
de  la  Tour -du- Pin.  rant.,  K rt  4 7 k . «le  Pour- 
gnin.  Pup.  766  11.  — Foire  le  28  juin. 

MONTCF.AUX,  vg.  Seine. et-Ma rue  (Brie), 
an-.,  cant.,  CS  H à 9 k.  dr  Mcau*.  P.  490  h. 

On  y remarque  les  min  d*uu  anrim  chl- 
tenu  myal.  rnuvtrtiit  par  Catherine  de  Médiri» 
rt  rinbrlli  par  lletiri  IV,  qui  dauv  b suite  le 
douua  à ftahriellc  d’Eatrrrs.  On  voit  rnrorc. 
vous  b voûte  du  pnncipal  escalier,  Ira  rhifFre* 
rut  relatés  dr  OalirieUc  «’t  «le  Henri  IV,  rt  à 
tVxti-rknr  revu  dr  Henri  «k-  Médiri».  Lr  châ- 
teau a «ir  démoli  eu  trrs-grnftdr  |iarlir  ; crjirn- 
•bnt  ou  y irmaniu*1  «xirofr  «le  liellrs  coloima- 
dev.  I n dru  quatre  pavillon*,  twlnurr  par  le 
prun  e de  jConti.  a été  conservé  ; il  servait,  dit- 
on.  de  logement  au*  ministres  dr  Henri  IV. 

JflOHTI JkAOX , vg.  Seinr-et-Oise , rouira, 
«le  Condray , 53  de  Pin* i»-(  Jiencl. 

i^ffTCKAIJI •L’ÉTOII.F. , vg.  Saône-et- 
/ uttre  (Bourgogne),  arr.  rt  à 58  k.  de  CJuroUe», 

, rant.  rt  de  Marrigny.  Pnp.  466  h. — Foirai 
Ira  30  avril,  18  juin  et  15  sept. 

an» \T«  FAIM) Ati.XY , v g. Sadne-ei-Loire 
l Bourgogne),  arr.  rt  a 90  k.  «le  Ch»|on-xnr- 
S. sotie.  rant.  cl  E de  Smnrery  . Pop.  117  h. 

MOXTCfX  (le),  vg.  Morne,  cumni.  dr  Mun- 
imiU,  C«J  tir  Mont mirail.  • 

MONTCEL.  vg.  Pur -de -Dôme  (Auvergne), 
arr.  et  à 19  k.  de  Riom.  rant.  rt  de  Com - 

hrontir.  l'op.  993  h, 

NATnXIIB,  Mont  Cinitiui,  Monùcinium, 
petite  ville,  Satine-ei-lAÛre  (Bourgogne),  arr. 
«t  à 52  k.  d'Atiruu,  rhef-l.  «le  eont.  Curr.  r.itc 
d’étape,  tr1?.  A 351  k.  de  Paris  pour  b taxe 
«h-  Idtcri.  l'op.  1 ,508  h.— TaaoAix  du  trias, 
in-mr  In  «ré*. 

Autrefois  I .a munir  . dioersr  d'Autiin.  par- 
Irmmit  «l  uitrudanrr  de  I)i)un,  bailliage,  «Tm- 
ttllcnie  royale,  mairie,  couvent  d’urvuline». 

Moutimix  «voit  |«  titre  «le  Imrounir  et  était 
|i  xiéged'an  bail  liage  d où  rcssortisvaimt  41  pa- 
i»*is«e«.  lu  unumet  ik  fuite  «k*  «leux  nwrtiU- 


gu«»  entre  lesquelle»  est  b ville,  situer  elk- 
même  sur  une  éiuiiienre,  on  vuit  le*  ruine-.  de 
raneiru  château  ducal,  fuilerrsM*  importante, 
rrronstruilr  rn  1383  par  Philippe  k Hardi, 
rt  «bus  laquclli*  les  dues  de  Bourgogne  avaient 
un  châtelain.  Apres  b mort  dr  (Iharlrs  k Té- 
méraire, b garnison  du  cliiteau  de  Muutetmis 
s'étant  déclarée  jkki r Marie  dr  Buuigogue  cou- 
tre  Louis  XI,  celui-ci  supprima  le  bailliage  cl  le 
réunit  à celui  d’Autuu.  Mais,  sur  les  représen- 
tation» des  «rigueurs  voisins  rt  dr*  habilaut» 
qui  n’avairnl  pas  suivi  l'exemple  patiiulique  de 
b garnison,  cette  ordonnante  ne  reçut  pas  von 
cxéfulion.  Durant  b Ligue,  b ville  dr  Muni- 
ceins  resta  lidcle  au  parti  de  Henri  l \ . Lr  ca- 
pitaine Matthieu  , qui  commandait  «bus  le 
château,  alla,  le  19  mai  1591,  à la  tête  de  qua- 
rante aiqurliusiers  «le  *a  gariiivin,  joindre  lr 
maréchal  d’Aumunt  qui  assu-geait  Autiui.  Fit 
1589,  cr  capitaine,  k*  trous aut  à Venluii  lors 
de  b prise  de  cette  ville  par  les  ligueurs,  fut  (ait 
prisonnier,  rt  Ü allait  élir  jendu  et  étranglé  lor*- 
qu'il  |san  iot  à s'réTiapj  er. 

Cette  ville,  située  sur  unr  émiuriicv  entre 
«leu*  montagnes,  a donné  sou  nom  à l'impur* 
tant  établissement  du  Creuiot , «pii  en  est  à jkh 
dr  distannv  V. Cui'ioi.  Aux  emuvms,  source 
d'eau  minéralr,  mines  de  fer  rt  d«'  houille  coti- 
lidérables. 

l'sraiK  de  ITiistorieu  C.-Kr.  Jommjt. 

Du  général  baxou  nr  la  Chuss,  préfet  du 
Pas-de-Calais  sous  l'empire. 

Commerce  de  Iiesliotu  rt  de  charlioii  de 
terre.  --  Foire»  1rs  1 1 art.,  aortt,  3 nov.,  21 
déc.,  2*  mercmli  de  jauv.,  1"  de  fév  .,  «le 
mars,  mardi  avant  Piques  (9  jours),  dcrnkr 
mercredi  d'avril  ( 2 jours  ),  3*  «k  mai,  2*  de 
juin,  dr  juill.  rt  «le  sept. 

Bibliographie,  flumi*  «*»  Mon  v ai..  Mémoire 
contenant  C analyse  ./* une  eau  minérale  du 
Mont,  eut  t en  Bourgogne  (Oit*,  et  Mém.  sur 
lo  phys.,  rhiil.  liât  or.,  etc.,  par  l'ahhc  Ho 
zier,  1773  , p.  119).  Ou  y truuxe  itur  ana- 
lyse trés-détaillÎT  dr*  rnux  du  Crru/ot. 
MOSTCKT  . 'g.  j4in  (Bitssc)  , arr.,  caut., 
£3  rt  à 10  k.  de  Bourg  cn-Biew.  Pop.  411  b. 

MOXTCKT,  vg.  Seine-et-Mame,  cumin,  dr 
Jouv-sur-Morin,  CS  de  la  I erlé-<*auclicr. 

SÎOXTCKY  , vg.  H.  - Satine  ( Franche- 
Comté) , arr. , rant. , 13  et  i 9 k.  de  Vcsool. 
Pop. 404  h. 

MtlXTCHABOl'D  , vg.  itère  (Dauphiné) , 
arr.  rt  à 13  k.  de  Dmiuhle , cant.  rt  10  «k 
Vi/ille.  Pop.  66  h. 

MONTCHAL,  vg.  Loir*  (Fore*) , arr.  «le 
Moutbrison  , cant.  de  Feurs,  L3  de  Panisvién'. 
Pop.  1,045  h. 

MO.NTrilAI.OXS  , vg.  Ait  ne  (Picardie), 
arr..  canl. , et  à 10  h.  «k  bivn.  P.  241  h. 

MOXTCIIAMP  , vg.  Cantal  ( Auvergne  ) , 
aiT. , cant. , B cl  i 15  k.  «le  St-Mour.  l'up. 
568  b. 

JIOXTCH AMP-I.K-OBAXD,  vg.  Calradot 
( Normandie  ) , arr. , rt  à 17  k.  dr  Tirr  , 
rant.  de  Aasay  . l'op.  1,023  h. 

MOXTCH AMP- LE-PETIT , ou  St-Oaii- 
LM-uc-Pisrv  , vg.  Ca/eadoi  ( Normumhe  ) , 


arr. , ^ rt  à II  L.  de  Vire  , cant.  dç  Vany. 
l'op.  475  h.  # 

MOXTCIIAXIX,  vg.  SaJne-et-Ijoire , corn. 
«le  St  - P.UM-be  , <3  «k  Hbuzx . — Foire  le  17 
avril. 

MOXT4HARYOT.  vg.  H .-Marne  (Cham- 
pagne) , arr.  et  à 33  k.  de  Laugrea  , cant.  rl 
r-:  d«-  BourlioiiiM'.  Pop.  579  h. 

MOXTCII ATOX,  vg.  Manche  (Normandie), 
arr. , E et  à 10  k.  de  Coulanccs  , cant.  de 
Muntinartiu-sur-Mer.  Pop.  750  h. 

<îe  village  «l  situé  sur  une  rollinc  ékvée  , 
au  pi«d  de  laqndlr  existait  naguère  un  Iteau 
pont  . jrlé  sur  la  Sienne  rt  nommé  pont  de  la 
fiocpie;  il  m*  composait  de  mur  arches  en 
plein  riutie  , dont  les  pilins  s'avancaient  en 
|Miiulr  tnangnlairc , pour  fendre  le»  (lots  de  la 
mer  montante , qui , «bus  les  marées,*'* ieniu-nt 
ImIIiv  lr*  rivage»  dr»  cuvinMi*.  La  maronnrrie 
dr  re  pont  paruit  être  de  constriirtion  romaine  , 
rt  ou  potiriail  bien  |M>user  qu’il  se  trouvait  s«ir 
l:i  voie  roiiiaiur  qui  ronduiviil  dr  A'alngnr*  à 
F.cjioev  eu  Brrtagne,  rt  qui  |>a.vsnil  par  rrt  en- 
droit. Aujourd’hui , re  pont  rst  presque  tota- 
lement en  ruine , à l'exception  dr  quelques 
arrhes  encore  eiilierrs,  du  nité  «k  Montrhutou. 
Fn  1819,  un  traversait  encore  la  rivière  sur  ce 
pont  ; mais  r«'eivHil«.*mmt  «k  dru*  atvlMs  in- 
terrepta  le  passage,  qui  s'elTrctur  au  moy  eu  d’un 
liar  ; mais  la  traversée  de  re  lira*  «k  mer  e«l 
si  «taure,  qu'on  *’a|M*rroil  à pi'inrdu  mouvemnit 
du  liateau.  • 

Monti  hatou  estaemarquahlr  par  le»  vrsligoa 
d'uu  rliâti'au  fort,  tics-escarpé  rt  d'un  dilbcile 
arri»  , «pii  riait  bâti  sur  «me  colline  dr  38  m. 
dr  haiilrui'i  du  sommet  de  loqiirlk  on  drrou- 
v re  par faitcuu  ni  lu  ville  de  G>u tances.  De  tous 
n'»lés  , le  pi«d  «k  cette  colline  oITre  un  vallou 
tiés-prufoud  «pu  facilitait  la  Jéfrasr  du  rlià- 
t«'au  ; aussi  b diflimltr  de  s'eu  emparer  était 
tellr  qu'en  H4I  Bamilt  .delà  Haye-du-Puit», 
y soutint  un  long  *iéRc  contre  k comte  d'Anjou  ; 
b disette  rayant  forcé  «le  se  rendre  , le  vaiu- 
« pieur  détruisit  le  château  dr  fond  en  couildc. 

Dr  Moule lialoii  , *is-i-*is  lr  pont  de  U 
Hoequc,  ou  tire  !*-oui'uup  de  sable,  connu  son* 
k nom  de  tangue , engrais  très-estime  dan» 
^ rôtie  contrée.  De  plus  dr  28  k.  à b tviutk  , 1rs 
cultivateurs  vinnieut  eu  charger  kur»  han- 
neaux. 

MONT  « MAI  DE.  vg.  GA«»rr«/r(Saintonge’tf 
arr. , caut.,  et  à 5 k.  de  Barbezimx.  Pnp. 
909  II.  — Foire  k 19  de  chaque  moi». 

MOXTCHAL’VEBOT  , vg.  Jura  , ivmiu. 
«k  Mantrv  , C3  «h‘  SelTiere». 

MOXTI  HAl’VKT,  bg  Calvados  ( Norman- 
die) , arr.  et  à 18  k.  de  Vire,  cant.  «k  Béuy- 
Boeagé  . PT  de  Mesuil-Ausouf.  Pop.  1.012  h. 

MOXTCII  Al’ Vfrrr  , Vg.  Snne  - et  - Oise 
(B«‘aucr)  , arr.  «i  à 13  k.  dr  Mantes  , rant.  do 
Huiulau  ,'  LrJ  de  Sqitcuil . l'op.  569  h. 

MOXTt  llArVIF.il,  vg.  Jura.eomm.  de 
St-lAmain , Î3  de  .Srllicres. 

3IONTCIIFAO.V  , vg.  H. -Vienne,  coma», 
«le  Sf-Aniaiwl-MagnateL*  , $]  de  Morlrrollcs. 

MOXTCUKNOT  , vg.  Marne.  V.  Mox- 
cuvot. 


MONTCOR.NET. 


MO.NTCIQ. 


MONT -DAL’PItUC. 
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HOmilOl,  vg.  Drdme  (Dauphiné), 
«rr.  c!  ii  37  k.  Je  Valence , caul.  cl  S vh-  St- 
Dunat.  Pop.  867  h.  — Foires  lei  1 i m.ii  rt 
13  nov. 

MO  N T-CH  EY  R FA,  Vg.  Orne  (NoniuiulicJ. 
-rr.  rt  à 38  k.  J'Ali-nron,  cant.  de  (xmrtuuier, 

*-  j de  Sl-ScokMe.  Pop.  696  1». 

MO.NTCHEVRlKft,  vg.  Indre  (Berry),  arr.. 
cant.  et  à 21  k.  de  la  Châtre , £3  J'Aiguraudr. 
Pop.  1 .526. 

MONTtXAH  . vg.  H.- Alpes  (Provence)*, 
art.  et  à 61  k.  «Ir  Digue,  cant.  et  Je  Seyne. 
Pop.  590  h. 

MOOTGLAR,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  t 

rt  à 16  k.  ikCatcûNsonue,  cautou  de  Mont- 
réal. l'op.  373  h. 

3IOXTCLAR , vg.  Aveyron  ( Rouergne  ) , 
arr.  rt  à S 7 k.  <Je  Si- Antique , cant.  rt  de 

St-Smiin.  pop.  874  II.  Foires  les  15  jal»v., 
I"  mai  et  25  nov.  t 

MO.V1tl.tR,  tg,  U .-Carotme  (RntteigUe), 
arr.  rt  à 43  k.  de  Muret,  canl.  de  Ciurrrc*  , 
,'zj  de  Mat  lies.  Pop.  330  b. 

.HO.NTCLARAT  , vg.  Aveyron,  comm,  de 
Si  - Romc-dc-Sernou , K de  St- Afl'rûpie. 

X03TCLUID»  'g.  Drôme  (Dauphiné), 
.-rr.  et  à 30  k.  «le  üiv  , canl.  et  L£j  de  Crext. 
Pop.  583  I). 

M«>M  ( I.AKI> . vg mJI.Asoire  (Auvergne)  , 
.irr.  rt  ii  18  k.  de  Brioode,  raut.  rt  I£3  «b-  Paul- 
llRguet.  Pop.  514  li. 

lin.vm.EN  A , vg.  IaiI  (Querrj),  arr.  cl  a 
33  k.  de  Cation , caul.  de  Quais,  CV'3  de  Cas- 
Mfranc.  Puj».  993  h.  Exploitation  de  mi- 
nerai de  fer.  — Foires  les  2 juillet,  6 août,  4 
sept,  et  2 déc. 

•Mti.Vl  tJ.EY  , vg.  Dauhs  (Franche -Conté),* 
arr.,  JSJrt  à 14  k.  de  Bf.«n<;on , cant.  d’Au- 
iktix.  Pop.  406  b.  Sur  FOgnou.  — l oties  et 
liants  fourneaux. 

Movrci.rs  , \g.  H. -Alpes  (Dauphiné)  , 
arr.  rt  à 43  k.  de  Cap,  cant.  et  à de  Serres. 
Pop.  253  b. 

MO.MCl.fS.  vg.  Gifrd  (Languedoc),  oit. 
et  î 28  k.  d l /{•*  , eau»,  de  Puni -Si -Esprit  , I 
CS  de  llarjar.  Pop.  695  b. 

MOMCOM B U«I  X , vg.  Allier  (Bourbon- 
nais) , arr.  et  à 36  k.  de  Cussrt , cootttSî 
du  Donjon.  Pop.  686  b.  — Exploitai  ion  de 
bouille. 

MOXTCOXY  , vg.  Saûne-et-fMsre  ( Rouer - 
guc),  arr.  et  è 1 1 k.  de  lynihanv  , cant.  et  JS 
de  Beaurcpairr.  Pop.  766  li. 

Ou  v voit  nu  ancien  château  flanqué  de  tour*, 
remarquable  par  scs  formes  gui  biques. 

Foires  les  7 avril  et  16  août. 

.MON Tt  ORRO N , lig  ljoiret  ((  .atinats),  arr. 
et  à 28  k.  de  Muutargis , cant.  rt  jQ  d»;  Châ- 
teau* Renaid.  Pop.  956  h.  — Foire  le  jour  de 
T Assomption. 

MOXTCORXBT  , Mans  Coruntus , petite 
ville,  Aisne  (Picardie),  arr.  rt  à 33  k.  dr 
Laon,  cant.  de  Ro/oy- sur- Serre,  jgj.  \y.  A 
151  k.  d«-  Pari-  pour  la  taxe  des  lettre-.  Pop. 
1.743  h. 

C'était  autrefois  une  place  assez  importante, 
défendue  par  un  fort  duiil  b - E-pnguoh  iVnt- 
II. 


(«aiercal  u«  1503,  et  qu’il*  prirent  de  nouveau 
«•u  1660.  Vers  la  lin  du  xvi*  siècle,  «vite  ville 
lui  preMpieciitierenicut  cxNixumt'c  par  un  iu- 
arndie. 

Parr.n  de  DLtio<-Dc»aK*xov  , député  aux 
états  généraux,  mort  sur  l'échafaud  révolution- 
naire le  2 février  1794. 

Commerce  de  lin , de  toiles  de  cham  re  et  de 
lin.  de  chevaux  et  de  bestiaux.  — Foires  le 
jour  des  cendres,  la  veille  de  i' Ascension  rt  les 
1 1 cl  12  nov . Il  w veud  Iteauroup  de  chevaux 
à cette  dernière  foire.  — - Marché  tous  les 
samedis. 

MONT tO it.N ITT , vg.  Ardennes  (Champa- 
gne), arr.  rt  k 12  k.  de  CliarleviHe , cant. 
rt  C3  de  Rentrez.  Pop.  357  h. 

Autrefois  marquisat,  diocèse  et  élection  de 
Laon  , pnriement  de  Pari»  , intendance  de 
Saiuoiu. 

C’était  le  cbef-1.  d'uu  marquisat  de  ce  nom, 
lequel  passa  par  MKcc-sion  au  duc  d’Aiguillon 
qui  en  fit  démolir  le  château,  édifice  célèbre 
|*ar  «mi  antiquité , ses  vaste»  souterrains  et  la 
solidité  de  sa  î*u»t  «union.  On  eu  voit  encore 
les  ruines  , qui  mit  un  aspect  liés- imposant , rt 
qui  sont  digues  de  fixer  la  curiosité  du  voyageur. 

Commerce  de  chanvre  , Iodes  de  lîn  et  boft- 
liaux. 

MOXTCORXET  (Grand  et  Polit) , vg.  Oise , 
cumin,  de  la  Ros»e,  ile(',baiinu»iit*«*i>*\  exin. 

MtlXT-cm  PR.MJ  , vg.  Marne , caul.  et 
:s  de  Montmirail. 

MOXTCOCRT  , vg.  H. -Saône  (Francbe- 
lâireté),  arr.  et  à 44  k.  «le  Y«-«miI  , cant.  rt 
55  de  Jiuaey.  l*op.  218  b. 

HOXTCOl’RT  (Grand  et  Petit) . ig.  Aisne, 
comm.  J 'Es  somme- , Z-”.  de  Cita  tcau- Tl  lierre. 

MDXTttH  RTIEl  X . vg.  Cher,  comm.  de  j 
St-Satiiruiii , y]  de  Cliâtrnomcillant. 

MOX  TCOV  VOIT, , vg.  Tara  (Languedoc)* 
arr.  clà  35  k.  de  Castres,  canl.  et  de  Mont- 
mlnii.  Pop.  565  b.  — Foire  le  3 juin. 

M05TC0Y  . vg.  S aônr-et- Loire  (Bourgo- 
gne), arr.,  >;  rt  à 12  k.  de  C.liiluii-sur-S.H'mc, 
cant.  de  Si-MarliiH'u-Rtesse.  Pop.  233  b. 

.1105 TCRKSSOX  , Vg.  t/sirel  ((.aimais) , 
arr.  rt  à 12  k.  de  Montargis,  cant.  rt  de 
ChûtilIan-surLning.  Pop.  701  h. 

NOKTCCQ . petite  ville , Lot  ( Qucroy  ) , 
arr.  et  à 28  k.  de  Gallois  , tbef-|.  de  cant.  6*3. 

A 599  k.  de  Paris pour  la  taxe  des  Icttics.  Pop. 
2,314  h.  T mirais  tertiaire  moyeu. 

Ortie  v ille,  située  entre  deux  v allées , sur  une 
butte  presque  ionique  . était  autrefois  une 
place  forte  tellemciit  importante , qu’elle  fut 
um*  des  trois  villes  du  Qnem  dont  ou  obliges 
le  comte  Raymond  . par  Ir  traité  de  Meaux  , i 
détruire  le*,  murailles.  Ou  y voit , sur  un  iti- 
chcr  «pii  coiiruiine  le  sommet  de  la  montagne 
oii  la  ville  est  bâtie , une  tour  cari  «k  de  plus  de 
33  ni.  33  c.  de  bailleur  , qui  servait  de  cita- 
delle et  commandait  toute  la  campagne,  fol 
édifice  , «un  bien  cons*  né  à L’extérieur , mai» 
dont  |r»  voûte-  de  chaque  étage  «oui  en  partie 
détruites , e-t  !wti  en  pierirs  calejiirv-  d’«m«" 
a*«e/  gramle  dimension  , et  n'a  qu’um*  nnx/i- 


turc  k chiique  éLage  ; IWiilû-r  |ur  le«|uel  on  y 
nuHitait , était  bâti  «tms  une  petite  tour  u«lovsée 
à la  tour  pnnciptdc.  , 

Foires  les  2 et  20  janv. , 15  fév.  f 3 et  28 
mârs,  26  avril , 29  mai . |”  juillet , 2 août,  8 
xept.,  19  oet.,  15  MOT.  et  5 déc. 

MOSTt'-ïq,  vg.  !jo<,  comm.  «b*.  P« vrille., 

S3«le  Frav usinée. 

MOXTCL' $EL,  vg.  Jura  (Kranclic-^Aunté), 
air.  rt  à 25  k.  de  St*G(ai»de,  cant.  «*t  y;  de 
Moirans.  Pop.  327  h. 

MOXTO  Y -NOTRE-DAME  , vg.  Ardennes 
(Cliamp.igue),  arr.  de  Mé/icre»,  cant.,  1*J  et  à 
2 k.  de  Clmrleville.  Pop.  735  b.  — Exploita- 
tion de  tnariire. 

MOXTCY-ST- PIKRRF. . vg-  C , h nues 
(Champagne),  arr.  rt  n 40  k.  de  Méziciv-, 
cant.,  '*<Jrt  à 2 k.  de  €holle ville.  Pop.  403  h. 

Sur  le  territoire  «le  celte  oummimr  rxist.  In 
montagne  dite  le  ’Mout-OlynqHS  nû  l'on  voit 
les  ruine»  d’uu  château  bâti  eu  IGM  par 
Charb-%  *b;  < *<Ht/agucs,  « l démoli  cil  I6S6. 

MOXTDARlHEIt  vg.  Gard  (Laiigiifduc), 
arr.,  caul.,  [-J  et  à 12  k.  «lu  Vigun.  Pop. 

727  h.  — Il  «•si  situe  sur  le  phleau  de  la  Tes- 
MMine.  au  pied  de.»  rucher»  dr  la  t uile,  dont  la 
longue  crête  r»t  sunnoitlée  à »nn  extixmiité 
«>ri«‘utale  |»nr  Ir  Pucrh  «F.  Vu  jeu,  sur  le  versant 
oriental  duquel  se  Irouvc  une  grulte  à stable- 
lin  - fort  curieuse  rt  de  l’accès  te  plu»  facile. 

IIOXT-D’ASTAR  Ai:,'g.  Gers  (Ungiuxloc), 
arr.  cl  à 27  k.  «le  Mirande,  cant.  et  de 
Mosm-iiIic.  Pop.  314  h.  — Foires  les  11  août 
et  9 sept. 

MONT-DAI  PHIX,  petite  ville  forte,  //.- 
Alpes  (Dauphiné),  arr.  rt  à 27  k.  d'Embuiii, 
caul.  de  t '.uillcstn*.  Gîte  d’étape.  fc2.  A 692  k. 
île  Paris  pour  la  taxe  dos  lettres.  Pop.  313  h. 

— l inon  «Fallu v ion»  mndei  ur». 

Autrefois  dioeèse  d'Fritbi un,  parlemetil  et 
inieudaïu'e  «le  Grenoble,  électiou  de  C.ap,  sê- 
iu‘»  IwiixM’C.  gouveinrincnl  jvirtîculier. 

Cette  ville,  situ«)enu  confluent  du  Griit  rt  de 
la  Ihiranrv,  sur  un  roc  élevé  d'où  elle  com- 
mande «pialie  v allées,  a été  IbrlifnV  jur  Vau- 
l«n  cil  1694,  et  est  regardée  comme  une  «les 
clefs  de  la  France  du  c ûtè  de  l'Italie.  Elle  «t 
entourée  de  vieilles  murailles  sur  la  crête  «les 
falaise*  «les  deux  rivières  du  Gailctile  bi  Du- 
rance, de  Uwtimis  du  etilé  de  In  mont.- ^nc,  et 
se  ctunposc  de  deux  inr»  princi|wli->  qui  se  cou- 
jienl  à angles  dioits.  ('.'est  une  ville  fort  |«eu 
peuplée  pour  son  étendue  rt  fort  triste,  l.’en- 
ccmti*  reufcrnie  de  grandes  places,  «le»  jardin «, 
des  e-pl.iuuib1»  plante»'*  de  U-aux  ormrx,  et  «b  » 
terraitu  vogues.  les  rascincs  et  1rs  «nsenwle» 
sont  qinrieuftet.  On  y voit  de  l*e;m\  gn  uici  - 
couverts  en  charpente,  ou  les  troupe-  peuveui 
manu  livrer  rt  faire  l'antifr  |tendant  le  mau- 
vais temps.  - Dans  le  cours  «le  la  n'-vofiition 
le  nom  de  M'»nt-Daupbin  fut  changé  eu  relui  de 
Mont-I.ynu. 

Le»  armes  de  Mont-Dauphin  -uni  : par- 
ti t le  premier , Xasur  à trots  fleurs  de  /A 
*A»r  2 et  |;  'le  deuxième,  A'amr  an  dauphin 
d"  argent, 

A 2 k.  de  U*  ville  «i  près  de  In  gmude  Mule, 
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oa  renia  iquu  quatre  source»  d'eaux  minérales 
acidulé»  H ferrugineuse»,  qui  roulent  du  midi 
au  nord  dau*  de»  cauauv  aueteiinetneiii  minés, 
et  alimentait  l'établissement  du  Plan-de-PInui: 
la  dernière  d«  «es  sources  tombait  naguère 
dans  dru\  Itassiu*  elliptique*  et  découverts,  où 
l’on  p-euait  les  bain*,  et  où  le  Un-riiiomélrt;  de 
Réauntur  marquait  23  ';  depiu»  lors  ou  a con»- 
tniit  un  bâtiment,  à l'extérieur  duquel  est  ou 
datiphin  : b-s  eaux  de  la  source  du  milieu  se 
Loi  «eut  dau»  une  maison  voisine.  ■ - Les  eaux 
du  Plan-de-Phazi  sont  purgative»  et  npéritivr»; 
oo  les  emploie  avec  sucer»  dans  le*  obstructions, 
U chlorose,  etr. 

Foires  les  13  avril  et  18  oct. 
Bibliographie.  Tmni».  Mémoire  sur  tes 
eauk  minérales  du  Plon  de  Phazjr  (Aün. 
di-s  mines,  t.  xm,  3*  série,  p.  63»). 

MONT- DAUPHIN,  vg.  Stine - et  - Marne 
(Bric),  arr.  et  n 18  k.  de  Cuulommiers,  tant, 
et  K de  Reliais.  Pop.  669  b.  — Fabrique  de 
cériue. 

MOXT-P  K-BIZOX X ES . vg.  Isère,  coma, 
de  Uirontu‘5,  C2J  du  Graud-Lcmp*. 

MONT-DË-BOXKKJL,  vg.  Aisne,  rom.  de 
Boancit,  Kde  Château-Thierry. 

MOXT-DK-BOITIÜ.  vg.  Srine-htf.,  rnnini. 
d’Oui  illc-l'Abbayc,  K d’Yvgtol. 

noMT-DF-UALIt,,  vg.  H, -Garonne  (Cm- 
rogne),  arr.  et  à 22  k.  de  St-Gaudeus.  caut.  et 
K de  St  •Bertrand.  Pop.  148  h. 

MONT- DE- JEUX  (le),  vg.  Antennes,  rom. 
de  St -Lambert,  K d’Attigm . 

MONT- DE -LA -GRANDE- GOMBK,  vg. 
Doubs,  ccuurn.  de  la  GrandoOimbe,  [*  de 
Mort  eau. 

MOXT-DK-l/AXr.E,  vg.  Ain , conm.  de 
Toreieu,  & de  Sl-RamtM'rt. 

MONT-DE-LANS.  vg.  Itère  (Dauphiné), 
arr.  et  à 58  k.  de  Grenoble,  faut,  et  de 
Bourg -d'Oi sans.  Pop.  1,300  II. 

MONT-DF.-LAYAL.  vg.  Doubs  ( Franche - 
Comté),  arr.  et  à 52  k.  de  Mnnt!>éUanl,  cant, 
et  t]dr  Ruia  v.  Pop.  340  h. 

MONT-DE  LÏF,  vg.  Seine-tuf . (Norman- 
die), arr.  el  à 29  k.  de  Rouen,  cant.  de  Pavilly , 
Eide  Rarentin.  Pop.  313  b. 

MOXT-lïE-LlLLF..  vg.  Xord,  eoni.  et  K 
de  Raillait. 

MONT- DK-M ARR AST.  vg.  Gers  (Arma- 
gpae)»  «rr.  et  à 16  k.  île  AI  i ronde,  cant.  et  g2 
tle  Aliéluii.  Pop.  482  h. 

MONT-DE-MARSAN  , Mous  Mordant. 
Mortianum,  jolie  petite  ville,  elief-l.  du  dé- 
partement des  Lande»  (Gascogne),  du  t‘r  ar- 
rondiviemt  nl  et  d’un  cantou.  Trib.  de  1’*  inst. 
Société  d’agrirultim:.  commerce  et  ail*.  Col- 
lège communal.  Cure.  Gîte  d'étape,  fi. 

Pop.  4,465  h.  — Terrai*  tertiaire  supérieur, 
allusions  anciennes. 

Autrefois  diocèse  d’Airv,  parlement  h 
intendance  de  Bordeaux,  cbcl-lieu  d'une,  re- 
cette, »éuérliau,*éc,  gouvernement  particulier, 
lieutenance  de  marnlmtMêe,  abhaye  de  fille» 
ordre  de  Sainte-Claire. 

L’origine  de  MmiUlc-Mar *au  remonte  au 
commencement  du  régné  de  Charlemagne  ; 


i pbirieurs  citai  les  écrites  en  langue  romane  fout 
: irmontci  cette  origine  a "68.  l>a  vilir  fut  re- 

IlAtie  en  1 1 40  par  lest  soins  de  Pierie  Labaner, 
un  ih*  sc»  anciens  sous  crains,  priurc  législateur 
et  philosophe  qui.  dans  un  siècle  on  l'ignorance 
et  1rs  prrjugr»  tenaient  le*  homme*  k la  chaine, 
| créa  des  institutions  utiles,  et  lit  des  lois  sage» 
i qu'il  consigna  dau*  ses  chartes.  --  En  1560, 

I Monlgfinutirn  s’empara  de  Mont-de-Marsan 
I par  esralado,  rt  souilla  sa  victoire  par  des 
cruautés.  Cette  ville  passa  dans  la  maison  de 
Hourhiin  |uir  le  mariage  de  Jeanne  d’Albret 
avec  Antoine  de  Bourlion.  prre  «le  Henri  IV. 

Les  armes  de  Monl-de-Marsan  «ont  : de 
gueules  à deux  clefs  il"  or  adossée  t et  ai/e- 
nantcs  r une  à C autre,  pendantes  à un  cor- 
don tf  arpent  mourant  du  chef. 

La  ville  de  Mout-de-Marsan  est  bâtie  en 
amphithéâtre  dans  une  plaine  sablonneuse  et 
bien  cultivée,  sur  la  Douze  rt  le  Midou,  dont 
la  réunion  forme  la  rivière  navigable  de  la  Mi- 
douze;  un  beau  pouf  traverse  celte  dernière  au 
port , eu  face  de  la  place  du  Commerce  ; un 
deuxieme  pont  d’une  seule  arche  est  jeté  sur  le 
Midou,  rt  trois  autre*  ponts  traversent  la 
Douze.  Les  rues  sont  généralement  propres, 
bien  percées»,  et  ornées  d'un  grand  nombre  de 
fontaines  publiques;  la  rue  Royale,  qui  conduit 
en  droite  ligne  de  l'église  paroissiale  au  port, 
est  surtout  remarquable  par  sa  régularité.  A 
l'rvreption  vie  celle  de  Saiut-Roch,  les  places 
publiques  sont  petites  et  peu  régulière». 

Quoique  peu  populeuse,  et  fùn  des  moindres 
rhcft-licux  de  préfecture  du  royaume,  cette 
ville  s'est  considérablement  accrue  et  rmltdlie 
depuis  quelque*  années.  C'est  principalement 
à la  navigation  de  la  Midnuze  qu'elle  doit  sou 
graml  ccuaroercc  et  si  prospérité  toujours  crois- 
sante, qui  w manifeste  par  ses  magnifiques 
avenue»,  son  brou  pont,  ses  rues  larges  et 
droites,  ses  maisotis  propre*  et  bim  bâties, 
même  par  ses  édifices  publics,  «u  nombre  des  - 
quels oo  distingue  l'hôtel  de  la  préfecture,  le 
palais  de  justice  , la  maison  de  détint  imi  , 
l'hospice  et  1rs  case  rue*.  En  y arrivant  |»ar  une 
telle  avenue  de  chênes  antiques  ; en  y outrant 
par  la  belle  rue  Royale;  en  traversant  une 
antir  rue  non  moins  lielle,  très-marc bande  et 
pourvue  de  tous  les  objets  de  luxe,  on  pourrait 
se  croire  dans  une  ville  de  premier  ordre, 
tandis  qu'on  n'est  réellement  que  dans  la  ca- 
pitale du  plus  grand  désert  que  renferme  la 
France, 

Ou  ne  peut  passer  k Mont-de-Marsan  sans 
être  frappé  de  la  lirnulé  du  sexe  de  cette  v ille  ; 
les  tailles  y sont  petite»,  mais  bien  | irise»  ; le» 
figures  presque  toiijmirs  gracieuse* , souvent 
jolies,  quelquefois  charmantes  ; elles  sont  mer- 
veilleusement relevée*  par  un  fichu  blanc  on 
rouge,  placé  avec  art  autour  de  U létr.  Celle 
coiffure,  aussi  simple  que  propre  et  élégante, 
est  relie  dc>  «impie*  ouvrière*  et  de*  M-rv aille* 
l*o»quai*r*.  Iktu»  le»  autres  classes,  la  jeuntoae 
el  la  lieaulé  des  femmes  ressortent  on  ne  peut 
mieux  tous  le*  capotes,  de  couleur  ordinaire- 
ment bmiM-,  qui  forment  leur  déshabillé  du  ioa- 
Un.  CTc*t  au  spectacle,  c'csl  dan*  le»  salon*  et 


le*  bal*,  qu'elle»  étalent  la  richesse  de  leur* 
toilettes;  c'est  là,  c’est  le  soir  qu’on  les  ad- 
mire ; mai»  c’est  le  malin  qu'on  le*  aime  ; c’est 
suu*  la  coiffure  modeste  de  cette  époque  de  la 
journée  que  leurs  grands  yeux  noir»  laissent 
échapper  des  regards  contre  lesquel*  un  jeune 
voyageur  doit  mettre  «on  ecnir  en  garde. 

Outre  le*  édifices  dont  nous  avons  fait  men- 
tion précédemment,  on  remarque  à Mout-de- 
Marsan  un  collège,  une  petite  bibliothèque  de 
10  à 12,000  volumes,  et  une  petite  salle  de 
spectacle.  Cette  ville  possède  aussi  une  pépi- 
nière départementale  servant  de  protneuade 
publique  ; une  autre  promenade,  dite  le  Jaixlrn 
de  la  Vignottc;  un  établissement  d’eaux  ther- 
males , et  plusieurs  établissement*  de  lu  in» 
publies,  duul  font  usage  les  habitants  de  toutes 
les  clam»,  ce  qui  prouve  moins  leur  luxe  que 
leur  extrême  propreté. 

Inocstiuc.  Fabriques  de  draps  commuas, 
couvertures  de  laine,  toiles  a voiles.  Tanneries. 
— Commerce.  Le  commerce  principal  dr 
Mont-de-Marsan  consiste  dons  l'expédition  à 
Bayonne  des  vins  et  eaux-de-vie  d’ Armagnac. 
IN'udaut  la  guerre  maritime,  celte  ville  acquît 
uu  degré  d'importance  rt  d'activité,  en  servant 
d'entrrpot  entre  Bordeaux  rt  Bayonne,  au 
moyen  dr  la  Midouzc  et  de  l'Adour,  qui  éta- 
blissent ses  relations  nautiques  avec  rr  dernier 
part,  et  de  la  Garonne  qui.  recevant  les  mar- 
chandise* à Langon,  les  transporte  à Bordeaux. 

Poires  le*  1*'  mardi  après  le*  rots,  de  ca- 
rême, 1"  mardi  de  juillet  «I  1"  après  la  Saint- 
Martin. 

A 109  k.  S.  de  Bordeaux,  113  k.  N.-K.  de 
Bayonne,  690  k.  S. -O.  de  Paru.  la>ng.  ac c. 
2-  49'  55";  latit.  43*  54'  42". 

L'arrondissement  de  Mont-de-Marsan  ren- 
ferme 12 cantons*.  Arjnunx.  Gabartet,  Gre- 
nnde,  Labril,  Miniizan.  MunNle-Marsaii,  Pa- 
rcntis-rn-Born,  Pîmo* . Roquefort.  Sabres, 
Sore.  Villeneuve. 

Bibliographie  * Remarque*  sur  la  ville  de 
Mont-tle-Marsan  (Nouvelles  reeherclics  sur 
In  France,  etc.,  I.  it,  p.  77). 

Brmju*.  Dissertation  sur  les  eaux  minérales 
de  Mont-de-Mnrtnn,  in-12,  1750. 
MOXTS-DES-CH ATS  , OU  CmMM  , vg. 
Xord,  comta.  H K dr  Bai  licol. 

MONT- DES -OLIVES  , Vg.  H. -Rhin.  V 
Ocauxuac..' 

MOXT-DEV  ANT-SASSEY , vg.  Meuse  (Lor- 
raine), arr.  et  à 20  k.  de  Montmédy.  ciuil.  et 
rqjde  Dun-sur-Mcuse.  Pop.  692  h. 

L'église  de  ce  voilage  renferme  nne  crypte 
curieuse.  dont  le  savant  M.  Oudel  a donné  la 
description. 

MONT-DE-VEAl’,  vg.  Doubs,  comm.  de 
Tournait*,  fv  de  Baumc-les-D.inirs. 

MOXT-Dk-VEHGNK,  vg.  P attelage,  corn, 
et  C*”  d' Avignon. 

WOXT -DE-VKRS-BIZE,  vg.  Doubs,  eoni. 
de  Gillev,  R]  île  Pontarlirr. 

MOXT-DF.- VERT- VENT,  Yg.  DotUs,  eom. 
île  Gilley.  K3  de  Ponlarlier. 

MnUT-DE-IOCOKEV,  vg,  Doubs  (Fran- 
clie-Omlé;,  ait*,  d k 44  k.  de  MoulbeUiard . 
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ranU  de  lllklw«C^«l(  St-Hippolyle.  I*.  I7ft  h. 

MOM  üiI)il.K,  vg.  Meurthe  (Lorraine), 
arr.  de  Chà  trou -Sa  litui,  à 31)  k.  de  Vie,  cant. 
d’Albestrol,  R deDieuze.  â»op.  165  h. 

MONTDIDIER.  Mans  dcstjerii,  Mondide- 
rium,  vg.  Somme  i Picardie),  chftf-l.  (4*  arr.) 
rl  d'uii  ran(.  Trib.  de  I'*  iu»l,  eldermnui.  No* 
ciété  d'agrk-ult.  Collège  communal.  Cure.  Cite 
d'étape.  Jg).  Kf.  Pop.  3.628  b.  — Tuuuxx 
crétacé  supérieur,  craie. 

Autre  foi*  diocèse  et  intendance  d'Amieiu, 
parlement  de  Paris,  chd-i.  d'électiuu,  bailliage, 
prés olé,  gouvernement  particulier,  prieuré  or* 
drr  de  Cl  uny,  collège,  cous  eut  d'ursiiliues. 

Quelques  bistuneus  croient  que  Moutdidier 
a été  bâti  sur  les  ruines  de  lirai  tupartee,  an— 
cieuoe.  ville  gauloise  ; il*  attribuent  sou  nou- 
veau nom  à Didier,  roi  des  Lombard*,  qui  y fut 
détenu  ai  oui  d'être  coulure  à Gorbie.  Ou  assure 
aussi  que  plusieurs  monarque*  de  U troisième 
rare  y oui  résidé  : on  dit  même  que  Philippe 
Auguste  y liait  »a  cour  ni  1219  ; que  Char- 
les VI  y convoqua,  au  mois  de  janvier  1413, 
•es  Itdek-s  sujet*  de  Picard  h*. 

Cette  ville  est  bâtie  sur  le  penchant  d'uur 
montagne,  au  pied  de  laquelle  coule  la  ris  icrc  du 
Duin.  Elle  était  jadis  entourée  de  fortification* 
duut  ou  voit  meure  quelque*  restes.  Les  Espa- 
gnol * l'assiégerait  en  ItiJü,  ruai*  les  habitants, 
dan*  une  soi  tic  vigoureuse,  les  défirent  com- 
plètement et  les  lorrèrcnl  à I»  retraite. 

1 jet.  arme*  de  Moutdidier  sont  : if  azur 
santé  de  fieurt  de  lu  U' or  à un  «.  tuileau  niât  té 
(T or,  crénelé  et  couvert  eu  croupe , an om po- 
gne de  deux  tour t de  même  couvertes  en 
pointe  et  girouettées. 

L'intérieur  de  Moutdidier  est  fort  triste.  La 
plupart  des  maisons  sont  vieilles,  «-t  presque 
toutes  les  rues  sont  illégale*  et  mal  pavé*  *.  Ou 
y remarque  : 

L'noiil  ns  vi lui  est  nu  édifice  du  xvn*  siè- 
cle, surmonté  d'un  Iwflroi  uu  l’on  voit  nue 
niche  dans  laquelle  une  petite  figure,  appelée 
Jean  Duquesne,  frappe  les  heures. 

L’a  >ut*  aAit.t.r  agk  est  occupé  aujourd'hui  par 
les  salir*  du  tribunal  de  première  instance  ; il 
«Aisle|Nru«k*  palais  dirjiiOirrclont  les  salles  d'au- 
rbenres  et  des  pas-perdus  «oient  aussi  vaste*  et 
aus*i  majestueuses.  Dans  les  vestibule*,  on  voit 
d'ancienne*  tapisseries  représentant  la  Fuite 
ai  Eg\  pte , Mu iM  Misant  jaillir  l'eau  du  ro- 
cher, etc. 

l.'i  ou  vsST-PitftRt  est  un  édifice  lourd  cl  mas- 
vil  , malgré  la  quantité  de  sculptures  à jour  qui  eu 
décorent  lepriuripal  |»orcbr.  Ou  voit,  dun*  l’in- 
térieur, un  ut*  muni  eut  curieux,  sculpté  à une 
époque  antérieure  aux  croisades,  représentant 
Raoul  11,  comte  de  Moutdidier.  couché  *ur  le 
dos,  la  tête  nue  sur  un  coussin,  irv  mains  join- 
tes, les  pieds  {«osé*  sur  deux  lionceaux , vêtu 
d'une  longue,  timiqur  et  ayant  à son  ailé  son 
épée  : prés  de  la  tête,  è droite,  est  uu  ange 
a va-  les  ailes  déployé»  ; mallieureuscinriit  la 
tête  de  l'ange,  le  lia  cl  le»  main*  «lu  comte  ont 
été  mutilés. 

La  coi.is.ot  offre  uu  joli  point  de  v ue  ru  ar- 
rivant à Moutdidier  par  la  route  d’Amiens  t cet 


édifice  est  Ire* -vaste  ; il  possède  un  calmict 
d'histoire  naturelle  et  d'autiquilés  MKZ  roittar- 
qualde. 

On  remarque  encore  à Muuididirr  le  Palai* 
de  Justice  ; la  statue  élevée  à ta  mémoire  dr 
Pamirulicr;  l'hôpital,  vaste établissement  fortin* 
de  beaux  lâtimcut*  cl  environné  de  beaux  jar- 
dins. 

Biographie.  Moutdidier  est  le  lieu  de  nais- 
sance : 

De  D reine  Emuikookim', 

Du  célébré  hrllruistc  Bosqi  illok,  médecin 
d'une  rare  bienfaisance,  auteur,  entre  autres 
ouvrages,  de  la  traduction  des  Apkorui met  et 
i’roguosttci  tf  Hippocrate. 

De  l'agnuioniecl  célèbre  philanthrope  P*«- 
Kumu. 

De  J.  Orriaoxvu.K.  «vaut  professeur  de 
langues  grecque  rt  latine. 

De  l'orientaliste  Gaumin  oe  l’isctv  al. 

Du  baron  Povstsitk  oe  Lias,  membre  du 
corps  législatif  et  de  la  chambre  des  député*. 

Du  médecin  J. -Fa.  l'iim,  philosophe  et 
mathématicien. 

Fa/n  juei  de  bonneterie,  calicot,  serge,  pru- 
nelle, métiers  à lias.  Filature*  de  coton,  tan- 
neries et  corroierics.  Dans  l'arrondissement  ou 
se  livre  à une  r ah  lira  lieu  active  de  |*oui«etrr»-; 
soixante  commune*  miter tuent  45,004)  ou- 
vriers qui  fabriquent  pour  une  valeur  de  90 
millions  de  francs. — Commerce  de  grain*, 
légumes,  bestiaux,  cliarltou  de  terre,  Imirlr, 
ciéme  iruonmiér,  etc.  Foire  de  8 jours  le 
mardi  après  le  8 sept. 

A 3fi  L.  S.-S. -F.  d’Amini*,  18  k.  N.  de 
Paris. 

L'arrondissement  de  Moutdidier  ***t  cornp«>sé 
dr  5 canton*  : AilIv-iur-Noyc . Mnntdidirr, 
Momùi,  Itowcres,  Roye, 

Bibliographie.  I).UM  (le  P.).  Histoire  civile, 
en  lesta itiaur  et  littéraire  de  la  rifle  et  du 
doyenné  de  Moutdidier,  avec  las  pièces  jus- 
tificatives, in-ti.  1762-1763. 
JH13ST-DIF.11,  vg.  .trdennes  (Champagne), 
arr.,  CSl  de  Sedan,  cant.  de  Raucuurt.  Pop. 
65  h. 

.MO.VT-IN)l.,  I«g  ///MM'//(iinr(BnitiipH,'|1 
air.  et  a 21  k.  de  St-Malo,  cant.  cl  £3 de  Dol. 
l’op.  1 ,926  h. 

Ce  bourg  i-st  situé  au  milieu  d»  marais.  A 
Châtrait* R k beux  tout uienrent  les  digues  de 
Dol  qui  s’étendent  depuis  cri  endroit  jusqu'au 
pas  au  liant,  en  Ras-sur-Coucitou,  c'est-à-dire 
sur  uu  espace  d'environ  26  à 27  k.  Ces  digues 
ont  été  faites  dans  l'intention  de  préserver  les 
propriétés  commues  dans  un  certain  rayon, 
que  l'on  appelle  enclave,  des  iiioudatiom  qui 
pourraient  avoir  lieu  à certaines  époques  de 
l'aunér  et  lors  de  quelques  fortes  marées.  Elles 
sont  la  propriété  et  l’ouvrage  dr  tous  ceux  qui 
possèdent  dans  l’enclave,  lesquel*  uut  été  au- 
torités par  le  gouvernement  à te  réunir  en  as- 
MM*iatum  et  à former  un  petit  Etalé  |vart  rcla- 
tivcmml  à l'administration  et  aux  reglements 
qu'il*  jugeraient  à propos  de  faire  dans  l'mtè- 
rét  «le  tous,  la  * marais  enclavé»  s'étendent  de- 
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pii*  Château  neuf  jusqu'auprès  de  PonlonoB. 
Dol  se  trouve  rire  le  point  central,  et  l’a**em- 
Idée  d«  « dignes  s\  réunit  nue  fois  par  an,  à 
l'effet  de  voter  le  budget  de  l'année,  d'accepter 
ou  de  rejeter  l'exécution  des  travaux  piujo»»-* 
dan*  l’intérêt  générai. 

Les  marais  dr  Dol  «ont  très-fertiles,  et  l’air 
n'y  est  pis  aussi  mafaiii  qu'autrefois.  Ou  l’a 
rendu  plus  salubre  en  faisnut  «U*»  de**éi  lumen  is, 
des  *aigué»  dans  le*  terres,  en  rooduisant  le* 
eaux  ilans  I»  rivières  qui  se  jr lient  dans  la 
mer,  cl  en  piaulant  sur  les  fossés  une  quant île 
considérable  d'arbustes  et  d'arhr»  hlaiirt.  O* 
niaiai*  Miut  un  empiétement  de  l'homme  sur 
les  eaux  de  la  mer,  que  l'on  est  parvenu  à con- 
tenir dans  I»  limites  qu’on  lui  a imposées;  il 
semble  que,  comme  le  Créateur,  on  lui  a dit 
«Tu  viendras  jusque- U,  tu  ur  passeras  pa» 
plus  loin,  et  tu  briseras  ici  l'orgueil  de  te»  flots. 
Faisons  d»  vatax  pour  qu'elle  ne  franc  bût* 
point  les  I tonie.*  qu'ij^  lui  a doiuuV*.  Quels  af- 
freux rlcgàls  ne  commctirait-elk  pas  ! L’on  ne 
|ieut  y arrêter  sa  pensée,  tellruicnt  l’idée  seule 
en  é|KMivuu!e.-— Tous  le*  jours,  en  fouillant  dan» 
I»  marais  de  Dul,  on  trouve  «I»  arbres  renver- 
sés, qui  ont  conservé  leur  forme,  Irur  écorce, 
quelquefois  même  Irur»  feuilles  ; tous  lr*  jour» 
on  trouve  de»  coquillages  rai'lcv  à la  terre  vé- 
gétale. Le  lemtoire  est  Irè*- fertile  partout  ou 
l'on  .«  i>u  dessécher  ; c’est  sons  roulredit  le  pim 
pioJiiclif  et  le  mieux  cultivé  du  département  ; 
toutes  le»  terre*  sont  propres  au  froment,  que 
Fou  sème  trois  année*  de  *uilr  ; D quatrième 
annér  r»l  consacrée  au  repos  ou  a la  culture  du 
saiuloii).  Dans  K-*  parties  encore  marécageuse*, 
la  terre  produit,  dVlle-mémc  cl  sans  culture, 
de  grand*  roseaux  qui  servent  aux  habitant» 
|M>ur couvrir  leurs  maisons, et  qui  donuetitaux 
cha»n j s l'qipaitscc  île  pli.ntn lion*  de  couue*  à 
sucre. 

l)n  r«  loaique  »ur  la  digne  deux  tir»- beaux 
ponts,  ce ’ui  du  ftlauc-l^vai,  coireiruit  en  1778, 
«■t  celui  d'Anguulèiiu',  qui  a clé  achevé  en 
1818.  L’on  a pratiqué  sous  le*  voûte»  de  ce» 
|mnt»  de*  porte»  faites  de  maniéré  à ee  que  la 
mer,  ni  arrivant,  les  ferme  et  opj»  *«•  uiu*i  à 
elle-même  un  obstac  le  qu'ellr  ne  |>«»l  franchir: 
luriupiVIlc  est  retirée,  la  ïuiec  de  l’eau  douce, 
retenue  derrière,  le»  oblige  «le  s’ouvrir  et  de  lui 
livrer  un  pa*«ge  sur  la  gTeve. 

Ia*  Mont- Dol  domine  le  marais,  et  «'élève  ■ 
une  1 «auteur  coosidéralde ; il  a environ  2 k. 
de  tour  à la  Inse,  et  formait  une  île  peiel.«nl 
que  dura  l'invasion  de  la  mer.  C'était,  «lit- on. 
un  lien  rouMcrérhec  les  Gaulois,  oiiTouvoynit 
un  college  de  druides  et  un  temple  pour  le»  sa- 
crifier*. 

On  jouit  sur  le  Mout-liol  d’uu  M horiaun  ; 
on  apcnviil  Dol,  la  Niorruaudie,  lé*  environs 
Je  Rouies,  h mont  St-Mielid  et  une  iinroem* 
étendue  rie  mer.  Sur  le  |Wiitit  le  plus  élevé  e»l 
place  le  télégraphe,  qui  (liuuiue  un  rorherà  pic 
d'une  hauteur  effrayante. 

Le  D'tti  g M»  se  (UnpM  que  de  quelque» 
nui  «ou*  réunies,  mais  son  territoire  est  rot»*i- 
, li  t able  ; «;à  e.l  là  on  y trouve  des  villages  plu* 
i (iip  ,rl;u»ts  que  le  liMlg  Amt  ils  déjiendrni  H 
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MONT-D'OR  (le). 


MON  T-DORK  • L EN-BAINS . 


MONT-DORE-I.ES-RAINS. 


plu>itijn  ricbt-s  habitation»  dinémin»  «.tir 
relie  partie  fertile  du  département.  V.  Do* . 

Foire  le  lundi  après  le  29  sept 

MONT-D'OR  (U)  , Hhtine,  U-  MonM’Or. 
nîn«i  nommé  par  les  Romain»  sans  doute  à 
« au»e  de  sa  grande  fertilité,  est  un  corps  de 
mon  tapir»  séjvuié  de»  autres  , qui  occupa  lui 
espar»1  d'environ  12  kilomètre» , et  s'étend 
«Uns  la  direction  du  sud  an  nord  depuis  les  en- 
virons du  liourgdt'  la  Riveric  jusqu’aux  Iwnls 
de  la  Saéne , prés  de  Cotuon.  Des  différentes 
élévation.»  dont  k*  compose  cette  chaîne,  celle 
«pii  porte  spécialement  le  nom  de  Monbd'Or 
se  romjMue  de  trois  monts  nommé»  le  Mont- 
Cindre.  le  Mont-Thons  et  le  Mont-d'Or  ; c’est 
au  pied  du  premier  de  ces  monts  qiiY»t  rituéc 
fa  «wimunr  de  8t-Cyr. 

Le  plu»  élut  de  ce»  troi*  sommets  est  celui 
appelé  montagne  de  Verduu,  de  Poknrtcux  ou 
dr Lim nnest.  Sa  hauteur  au-Je***»»  du  iiriuau  <h- 
la  mer  est  de  326  m.  4*.  Ou  y a construit  une 
p)  ramidi  en  pierre,  «pai  est  un  point  lrigoiNS> 
métrique  de  la  carte  de  France.  C'est  aussi  «n 
des  point*  de  vue  les  plu»  remaïqtiaMe*  : ou 
découvre  de  ta  1«*$  admirai  îles  vallées  du  Rhône 
et  de  la  Saône , et  une  étendue  considérabh* 
d'un  pays  d»s  plus  riche»  et  de»  plus  productif» 
qu’un  puisse  voir. 

La  hatiliiir  du  Mont <Cindr«  cl  de  306  m. 
Sur  le  sommet  existe  mi  ancien  ermitage,  ta- 
pissé JV*-ro/«>,  qui  attire  uu  grand  nnmbrtilr 
pèlerin»,  et  où  le  curé  de  St-Cyr  va  promsiou- 
nflkmrnt,  cet  tains  jours  île  l'aumv.  célébrer 
la  messe.  Il  est  «Idftnle  de  rendre  l’impression 
que  l'on  «‘prouve  sur  la  cime  de  ce  mont,  du 
liant  duquel  «-déploie  un  immense  panorama, 
où  h*  plus  liaulr*  montagne*.  ti-ll«'s  que  |T*r- 
rOtl,  le  Pila,  le»  Alpes  dauphinoises  et  helvé- 
tique», ne  paraissent  que  des  mou  lieu  le»  «lont 
les  «oinniilé*  ressemblent  À de  légères  thVou- 
pure».  la-  Rhône  ne  forme  dan»  cr  vaste  espace 
qu’une  ligne  bleuâtre;  l'on  voit  *erj«eulrr  la 
Saiine  comme  un  faillie  ruisseau  ; In  ville  de 
Lyon,  qui  n'csl  éloignée  «h-  là  que  d’une  faible 
distance,  ne  jurait  être  qu'un  monceau  de  pier- 
res environné  de  vapeurs.  t!e  magnifique  ta- 
bleau n inspiré  pluttriu-»  prêtes  lyonnais  de  nos 
jours  : ou  ne  lit  pos  sans  un  vif  intérêt  la 
description  du  Mout-Cimlre  par  le  docteur 
Petit. 

L’espace  de  ces  rotraùx,  comprît  entre  Po- 
leimruv  et  St-Cyr,  passe  pour  être  le  terrain 
où  le»  premières  vigne*  furent  plantée»  jiar  les 
Romain»  dan»  les  Gaule*  sous  le  règne  de  l'em- 
pereur Prohus. 

Les  eoannniies  du  Mont-d'Or  ou  l'on  élève 
des  rliévre.».  sont  celles  «h»  St-Cvr,  St- Didier. 
Collnngr,  Limnne»! , Couxon,  St-Romain.  On 
peut  porter  le  nombre  de  ne.»  animaux  a 18.000 
environ:  jdinicurspiirf  initiées  en  rnirelieiinnit 
jtntpTà  cinquante.  Leur  éducation  dans  re 
pav * remonte  à des  temps  reculé».  Elles  sont  de 
Mie  taille;  leur  croupe  large,  leurs  cuisses 
fournir»,  leurs  ruamcilt.»  grosse»,  un  poil  long 
et  touffu,  annoncent  leur  vigueur.  O*  chèvre» 
«ont  nourrie»  toute  l'aimé»-  daus  l'étable,  d’où 
.^le»  k-  sortent  jamais  que  miwrtré*  : ou  fc» 


| entretient  dans  un  grand  état  de  propreté 
en  le»  peignant  souveut,  et  telle  est  rinflucurv 
du  climat,  qu’elle»  jouissent  d’une  santé  |Or* 
j faite*.  Dans  In  1 ici  le  saison,  on  les  nourrit  d'brr- 
lies  de  toute  espèce,  de  chardons,  de  hruyrrrs, 
de  interne,  de  feuilles  d’arbres;  pendant  l'hi- 
ver, leur  pritirijKile  nourriture  se  compose  de 
feuille»  dr  vigne,  que  l'un  maintient  dans  un 
cLal  de  fraîcheur,  en  le»  mettant  dans  dr»  fos- 
se» bétonnée»,  la*  lait  de  ce»  chèvres  n uu  pont 
particulier  et  fournit  le»  excri leut»  fromages 
renommé*  dans  toute  I»  Irame  sous  le  nom  de 
fromagesdu  Moot-d’Or. 

Bibliographie.  fivMiui'  (A.).  \tdiie fami- 
lière t>ar  ta  géologie  du  9fooU<Cf}r  /von- 
unit,  iu-S*.  1838. 

I JHIXT-D'Oll,  on  Mo»rr-Rori>xoo.  monta- 
gne située  au  centre  de  l’ile  «h*  Cors*,  dont  U 
liauteur  «si  telle  que  «lr  «m  “ouirn*  t on  décou- 
vre toute  l’eteudue  «le  l’ile,  ainsi  «pu-  les  cote» 
de  Sardaigne  et  relies  «le  l ram  e «t  d'flalie. 

MONT-DORF.-LKS-BAINS.  cm  Bms-mr- 
Moxt-Dori , vg.  Pu-.  -de-Difm*  (Auvergne) , 
arr.  et  à 3Î»  h.  dTssoire , cant.  de  Rosse.  C^, 
Hjr.  \ 424  h.  de  Pari.»  pour  lu  taxe  de*  Irtlrv*. 
Pop.  mk;i  h. 

O village,  Mine  dan.»  tille  VfllkV  pittoresque, 
entoure»'  de  monlagiK's  qui  alrtMldcnl  en  pro- 
duit. niiuéi  ;. logique»  et  en  plante»  médicinale», 
e»t  eélèhre  par  scs  lutins  d'eaux  thermale». 

la-  Mont-Dore  e>l  séparé  de  tJeiuwiiI  par 
deux  eiiaiiie»  «h  montagnes  qui  étaient  avant 
1788  d'un  «lifluile  anv*. 

Les  malade»  ne  |»ou»  aient  V*  faire  Irunqmr- 
t*f  qu’à  cheval  ou  ru  litière.  Deux  roules  y 
(Diiiluistiit  aujourd’hui  : l'une  , la  grande 
roule,  passe  par  la  Baroque,  par  Rocheforl. 
I rfiqui  iiilli-*«'M - Moi ut- [.rqu;ii rc,  l.;i  jwtile  roule 
sc  divise  duhord  eu  deux  jusqu'à  la  distance 
de  8 kilomètre»  ; l’une  des  branches  passe  |kor 
Gravwioirr  , Thedile  H Pardon  ; l'autre  par  la 
Ra  laque  , lai  «champ,  H rejoint  b première 
auprès  du  Puy-Noircl  continue  par  Randaïuie, 
Pcssndc  et  lu  Cmix-Murand.  I.i  giarnle  toute 
tourne  uik-  partit*  du  gruiqie  des  motitagiu-s  du 
Mont-Dore. 

Le  Mont-Dure  n'était  meme  qu’un  chétif  et 
pauvre  village,  loraqu’eu  1810,  sur  les  «lun- 
neesde  .M.  Ramond  , alors  préfet  du  Puy-«h*- 
Dôme  , et  dont  h nom  est  demeure  si  cher  à 
l’Auvergne,  le»  eaux  lurent  acquise»  au  nom 
du  gouvernement.  En  1819,  le»  premiers  fonds 
furent  obtenus  par  M.  de  Higm  , l’un  de*  suc- 
cesseur» de  M.  Kamoiid  , c»  les  travaux  com- 
mences alors  n'ont  plus  été  interrompus  jus- 
qu’à leur  entier  achèvement.  L'industrie  fwi- 
iMulière . encouragée  et  sagement  dirigée,  a 
suivi  l'impulsion  donnée , et  de  nombreuses 
nui»on»  bien  construite»  sont  vmiiu-s  remplacer 
les  anciennes  masure». 

Le  Mont-Dore  «e  trouve  adossé  à la  base 
«le  la  montagne  dr  I'  \ngle  d'où  nnisveul  le» 
SOU  ires , et  à peu  près  nu  milèu  d'une  pro- 
foude  vallée  qui  se  courl*  «»n  croixvint . du 
nord  an  midi , et  que  In  Dnnhigue.  qui  y prend 
I nibsanee.  sillonne  dan»  toute  sa  longurui  . Le» 

1 montagne»  qui  ferment  la  Vallée  . <pi«»i«(tic  fort 


î élevées  , sont  partout  rouverte*  d’une  végéta- 
tion vigoureuse  , et  présentent  de  numhrcuM  - 
et  itrofoiide*  émir  hures  souvent  rourowtn» 
|»ar  d 'énormes  Ijobcs  de  rocher»,  laissé»  à uu 
jvai  les  éltoulrments.  Ces  accidents  de  terrain 
sont  surtout  remarquables  «.-t  nombreux  sur  le. 
pics  qui  contininrnt  l’enceinte  ver»  le  sud.  I.» 
sévérité  de  leur  aspect , leurs  pentes  perpendi- 
culaires , les  liane*  noircis  et  absolument  du. 
de  ce*  étroites  déchirure*  , leur  ont  fait  donner 
jv  nom  de  Cheminées  ou  Gorges  d'enfer.  D'é- 
norme» roches  pyramidale»  restées  debout  au 
milieu  «h*  «e  désordre,  s'élancent  en  aiguille»  du 
foi»)  de  Tallinn- , et  impriment  à ce  site  mu 
physionomie  encore  plus  sauvage.  Point  d»- 
Ici-res  rul livré*  dans  te  fond  de  la  vallée.  Tout 
« st  en  jtrairie.».  Svir  le*  jientev,  où  urte  induMric 
opiniâtre  dispute  pas  à pas  le  sol  aux  rlmnh- 
mrot*  des  cimes  qui  tendent  san*  cesse  à l’en- 
vahir . froissent  <;à  et  là  qurhpie»  hêtres  et 
quelque»  urlmstes.  D’immenses  forêt*  de  sa- 
pin» les  rouvraient  naguère  encore  de  lent 
sombre  verdure  ; mai»  elle*  s’éloignent  et  reru- 
lent  chaque  année  v ers  les  crête*.  Comme  le 
reste  de  l'Auvergne,  cette  contrée  fut  jadis 
tourmentée  pur  le.  éi  option.»  voleaniijucs.  Tout 
v porte  leur  empreinte  de  désordre  et  de  dév.is- 
tatKiu  ; tout,  d.-.u*  cet  amas  roufu»  de  moût»  d«- 
formutïnn  «Hrontluirc,  entassés  pêle-mêle  dan» 
ce»  vallée»  profondes , pai  .eim'-e»  d'énorme» 
débris  de  lavi  »,  sillunni't-v  «le  nombreux  tor- 
rents qui  se  préeijùtciit  île»  cime»,  tout,  disoiw* 
nuits , atteste  d'une  manière  irréfragable  le» 
effet»  Irrrilde»  de  «r»  effrayante*  rouvuUion*  . 
«]ui , ihuu.  d«-*  *iréle*  nrulés , vinrent  Lnulr- 
v i-rser  eç  sol 

BAUX  THERMALES  DL  MONT- DORI . 

L'époque  de  la  découverte  de*  eaux  therma- 
le» du  Mont-Dore  sc  perd  dans  la  nuit  de* 
temps.  Depuis  une  longue  suite  d’anoée» , lr» 
MMirtet  minérales  et  thermales  attirèrent  mi 
nombreux  concours  «le  maladi-* , comme  l'a! 
j testent  les  ruines  d'immense»  établissement» 
romains  découvert*  lor*  de»  fouilles  faite»  en 
1817,  |M*ur  le»  premiers  travaux  des  construc- 
tions mixlcrne*  ; et  1'sflhmtc  de»  malade*  qui 
Moaient  y refaire  une  sauté  délaiiri’e  devait 
être  considérable,  la  réputation  et  le*  effet*  sa- 
lutaire* de  ces  source*  bien  établi*  , *i  Ton  en 
juge  par  la  magnilicence  «le*  édifices  antique»  . 
et  par  les  soin*  multiplié*  que  le*  Romain» 
avaient  apporté*  à Irur  construction. 

Le*  beaux  rrjtc»  du  temple  romain  appeh- 
te  Panthéon  , que  l'on  croit  du  temps  d'Au- 
guste , attirent  l'attention  d'un  graud  nombre 
de  personnes:  on  y voit  des  colonnes  charger* 
dr  sculptures  du  meilleur  goût  et  d'une  rare 
conservation  . de*  inbtnpM , des  boueliei  » 
que  le»  Romain»  nommaient  petto,  de*  enfant» 
portant  sur  la  tête  de*  corbeilles  tic  fleur»  et 
«le  fruit*,  de*  géuira  ailé»  : l'emblème  de  Rome, 
la  louve  allaitant  deux  enfant*  ^Romulu*  et 
lit  mu»)  : deux  colombot,  rmblcme  de  Venu» 
«le  qui  César  se  glorifiait  «le  tirer  *on  ongin. 
par  Ruée,  rte.,  rte.  Ce  temple  existait  en 
grande  partie  vei-»  1740  ; il  *e  trouvait  ni  face 
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du  thermes  romains  et  D'en  était  séparé  que 
par  une  large  nie.  Sa  forme,  qne  M.  le  docteur 
Bertrand  a eu  grand  soin  de  faire  reproduire  , 
est  celle  d'un  parallélogramme.  — En  faee  di* 
rétablissement , est  une  jolie  promenade  que 
les  raux  de  la  DordnpM'  entourent  ; un  petit 
pont  en  fd  de  fer  existe  sur  le  courant  le  plus 
fort  de  cette  rivière,  et  établit  une  cotntnunka- 
Lioti  arec  la  moula  par  du  Ca|Hiciu. 

On  compte  au  Mont-Dore  sept  différente» 
sources,  toutes  d’une  température  asscr  élevée, 
à l'exception  de  la  fontaine  Saint» -Marguerite 
qui  est  froide.  Yoiri  !«•»  nom»  de  te*.  sources  , 
dans  l’ordre  suivant  lequel  elles  s'échappent 
>uccessivement  de  haut  en  bas,  des  flancs  de  U 
montagne  qui  leur  livre  passage. 

Fontaine  Sainte  - Marguerite  , froide  et 
acidulé. 

tant  ai  ne  Caroline , découverte  jendat»!  le 
séjour  au  Mont -Dore  de  M**  la  duchesse  Je 
Berry,  dont  elle  porte  le  nom.  Temp.  4 Y cent.  ; 
volume,  43  dérimètiT»  euh*  s par  Minute. 

Bain  île  t'rwr , volume  41  décimètres,. 
Temp.  45*. 

Grand  Bain  ou  Bain  Saint-J  mu  , composé 
de  divers  filets  d'eau  réuni».  Lrur  température 
varie  de  50  à 20  et  21*,  des  plu»  puisants 
aut  plus  maigres,  1 1 mi li limitent  cinq  baignoire» 
placées  sur  la  même  ligne,  «t  de  leur  im'-laugr 
tésulte  une  lenipéralitn-  moveane  . qui , pour 
ta  première  de  cr.s  biigui'iie* , est  de  40": 
pour  la  seconde  , de  41':  la  I roi  tivoli* , do 
42*  5 ; la  quatrième,  de  42'  ; et  la  cinquième, 
de  30"  5.  tuluior  total  dü(>raud  Ibm,  38  déc. 
eultes  par  minute. 

Bain  Bamumt , récemment  découvert,  et 
conservé  tel  qu’on  l'a  ln«nc.  Volume  13  dtv. 
cultes.  Temp,  4Î". 

Bain  htgnv  , léremment  découvert.  Temp. 
42°.  Volume  1 2 déc.  cube  s pat  inimité. 

Fontaine  de  Sainte  * Madeleine.  Ces»  la 
source  dont  le»  raux  »e  prcOtM-nt  en  Ihjî&sou. 
Temp,  45“  5,  Volume  total  , augmenté  encore 
par  les  nouvelles  recheicbe» , 847  déc.  «utas 
|«r  minute. 

Le  volume  et  b température  demeurent 
ivustanmient  les  inétnrv  dam  toutes  les  saisons 
de  l'année.  Le  produit  total  des  sources  permet 
de  donner  environ  sept  à huit  cnit*  bain»  ou 
douches  par  jour.  Le»  sources  sont  la  propriété 
du  gouvernement.  Files  sont  affermée*  Ü.050 
fr.  par  an. 

D'abord  propriété  particulière,  la  cession 
des  bains  fut  ordonnée  en  1810  pour  cause 
«l'utilité  publique , «t  moyennant  indemnité. 
Depuis  cette  époque , un  vaste  établissement 
*V*t  élevé  aux  frais  du  trésor  public.  L’étendue 
de  ses  développement» , la  solidité  cl  l'élégante 
vintplirjté  de  se$  masses,  sont  en  harmonie 
avec  la  phumnomic  sévère  du  climat  et  des 
site*  au  milieu  desquels  il  sc  trouve  placé.  Sur 
un  de  ses  côté*  a été  construit  tiu  hôpital  des- 
tiné au  traitement  des  indigents. 

Entièrement  construit  en  lave  volcanique  , 
rétablissement  présente  trois  grandes  maires  ou 
divisions  principales  appuyées  l’une  à l'autre  : 

1”  Le  pavillon  où  >e  trouvent , chacune  avec 


leur  Jonche , les  cinq  baignoires  alimentées  par 
le*  sourors  Saint-Jean  ; plus,  deux  autres  ca- 
binets placés  sur  les  deux  angles  du  carré.  Celte 
partie  e»t  au*si  coniuir  sous  le  nom  drCrand- 
Bain.  Ou  s’y  baigne  dans  Tcm  minérale  pure 
et  a sa  température  native, 

2“  La  grande  salle  attenante  au  pavillon,  et 
présentant  neuf  cabinets  de  bnim  sur  rliacunc 
de  scs  aile* , «u  tout  dix-huit  bains  et  autant 
de  douche*.  C.’cst  là  que  s'administrent  le* 
bains  tempéré*.  Sur  rc*  dix  huit  eabiuel»  , six 
vont  munis  d'une  douclic  ascendante. 

3“  Enfui , un  troisième  corps  de  logis  encore 
plus  étendu , ou  bâtiment  de  l'administration , 
qui  vient  sc  développer  perpendiculairement 
aux  deux  précédent» , et  n'est  sépare  de  b 
grande  salle  que  par  le  palier  du  giand  esca- 
lier de  service.  Là  w tnmve  le  grand  salon 
de  féuuiuu  avec  deux  salles  de  billard,  etc. 
Voila  ce  qui  constitue  lé  premier  étage. 

Au  re* -de-chaussée , une  partie  des  ther- 
mes , plus  spêi  ijih-ninit  désignée  sous  le  uni» 
•Hep' teins f , «I  exclusivement  affectée  au  ser- 
vice des  indigents.  Deux  grande*  pisvinvi,  otue 
dniiehe»  et  trois  Itiiigitoire*  V en mpoM'iit.  Toute* 
Ir*  eaux  qui  s’y  rendent  sont  vierges  et  pure* 
de  tout  contact  avec  h*  eaux  de  v iibugc  des 
putties  su  périclite  s.  Ku  avant  des  pisriue»,  et 
séparé  seulement  par  feutrée  de*  deux  rampe* 
latérale*  du  grand  escalier  , sc  trouve  un  1o*au 
promenoir  couvrit  où  viennent  jaillir  U**  eaux 
destiure*  à la  (missou  , dan*  quatre  grandes 
cuvette*  eu  hve.  Le  promeioir , qui  forme  la 
Initie  inférieure  de  la  hriiiV  rt  donne  entre® 
dans  le  monument  , est  perce  de  cinq  large* 
portes  eu  arceau,  fermées  par  de*  grille*  de  fer. 
(je*  voûte»  soûl  en  bereeau  et  supportent  le 
salon  de  réunion  , qui  est  de  même  étendue. 
Aux  deux  extrémité»  du  pioflieiinir  et  sur  1rs 
deux  côtés  qui  terminent  la  brade  des  thermes, 
se  trouvent  les  Indus  de  pieds  , 1rs  laint  et  les 
douches  de  vapeur,  b couve» turc  de  ce  vaste 
eiivetnhle  est  surtout  remarquable  ; elle  imite  la 
liulc  romaine  , mais  en  grandes  proportions , 
et  sc  compose  tout  entière  de  dalle*  en  lave  du 
pas*. 

La  source  de  César  vieul  sourdre  dan*  un 
petit  édifice  isolé  qui  porte  le  caractère  de  la 
plus  haute  antiquité  ; mois  il  *e  rattache  aux 
thermes  par  un  spacieux  réservoir  qui  leur  est 
ados»é , et  dons  lequel  sc*  eaux  sont  entrepo- 
sée* pour  aller  ensuite  , mélées  avec  celles  de 
la  source  Caroline  , fournir  toute*  le*  douche* 
de  b grande  salle  et  des  pivrines. 

L’une  des  jolie»  promenades  pour  les  per- 
sonne* qui  xisilail  le  Mont- Dore  on  qui  v sé- 
journent, pour  la  fortification  de  leur  sauté  , 
c’est  rclle  du  lac  de  (iurry  , de  la  Roche-Tuil- 
liére  et  de  la  Roeke-Smiadoiic  ; trois  cites?» 
également  remarquable*  et  qui  sc  trouvent  trèv- 
rap|>roeliéet  l'illie  de  l'autre. 

Ou  doit  visiter  aussi  : 

Lx  nom*  Vtsnix.  O.ne  basaltique  escarpé 
de  tous  côté*  et  placé  »ur  la  gauche  de  la  Dor- 
dogne , entre  le  villagr  de*  Bains  et  la  Bonr- 
boolc  . au  milieu  de*  boi» , dan*  un  lieu  d'im 
accès  difficile.  Le  sutniufl  supportait  un  châ- 


teau fort  auquel  on  n'arrivait  que  par  un  sen- 
tier étroit , taillé  ni  gouttière  , sur  la  droite  du 
cône.  Kroiwnnl , dan*  se»  C liront. fus f,  fait  une 
longue  narration  des  événements  qui  eurent 
lien  v ers  b fin  do  xnr*  «eclè  (I3&0) . et  à l'oc- 
casion du  siège  gMttta  par  Aimérigal-Majctd, 
surnommé  le  Uoi  des  pillard»,  contre  I®  irwu- 
|>e.s  du  roi  comnaudAo»  parRobmite  Béthune, 
vicomte  de  Meaux  , sa4tlit  de  b rferbe  X en  - 
deix , Il  ne  reste  pins  rien  de  celle  mu  tenue 
forteresse;  H6is  k-  jvnioraina  maguibqtie  chutt 
ou  y joui!  vaudrait  setil  la  peine  tte  lu  giavir, 
si  on  n’y  était  attiré  par  l'intérêt  historique. 

Lu  Pus  on  Pic  m Swor.Ekvé  dé  1.887  m. 
au-dessus  du  nirèau  de  ht  tuer , il  est  mijaSi- 
viblc  de  se  rendre  compte  defopl.oe.  que  l\ti| 
aperçoit  ; du  haut  de  ce  pjr,  l'Auvergne  i nlicie 
ni  visible,  riin»i«m  parail  sait»  hurti»-*.  LVib 
sénateur  a à se*  pieds  , de  t-baqitt-  voté,  de» 
escarpements,  <f épouvantable*  pmxpkes , qui 
lui  font  bientôt  éprouver  le  besoin  <le  porter 
*a  vue  au  loin.  Pur  un  tres-beao  il  dis- 
tingue , i l'e*t , les  montagnes  de»  Alpes  ; au 
sud , très-parfaitement  celle*  du  ûiotoh  «I  en 
tou  niant  ver*  le  oued , te  longue  chaîne  des 
Mont  s- Dôme*  ffui  v wnt  m jonér*  à cdlc  des 
Mouts-Dorex. 

La  CAsesna  ni  rtnciuuui.  Celte  oweade  est 
três-reeomméf.  r t comme  elle  est  aMoarap- 
piochée  du  xilbigi-  dcaButn»,  tovit  te  nuwde 
veut  la  xûilrr.  E3ie  c*i  moins  haute  ^pjte  la 
(•ramie  Cascade,  mai»  elle  e»t  un  lieu  plu* 
agréable.  Cat  oidirairenn.iit  Mfi  des  Ifeux  que 
la  «oeiéle  du  M«tiit-|îr.re  choisit  j«nirtiin‘  pur- 
lie  de  plaisir,  un  lepo»  chanqM.iie, 

li  » vit  ad*  m:  u Vuxàu.  Cette  ca»r;u)e. 
sitiuV  k l’ouest  du  villa des  Bains,  à gntielie 
de  la  Durdugne,  est  my  stéi  ieusenirtit  caché»' 
dan»  un  IjoÎ.»  de  hétrv*.  au-dex»nuji  de  fa  sombre 
lurèt  de  sapins  qui  lapiftM.*  lunt  le  côté  méri- 
dional de  b vallée,  pour  «Vrmdrc  on  passe 
tu  Dordugne  presdu  hameau  du  (jeDextfHix  ; ou 
suit  jusqu’à  mi-côte  le  rlii-Diiii  de  Kignlil-Ba». 
et,  à droite,  un  petit  sentier  qui  traverse  de* 
pré*  y conduit.  Iauvgtemps  avant  d’y  Arriver, 
te  luitil  de  se*  «un  sc  fait  entendre.  Sa  hau- 
teur c*t  d'environ  7 m.;  u nappe  dVmi.  qui 
s'est  pratiqué  une  profonde  ér  ham  nue  dans 
la  rnrbc  volcaniqur,  est  divisé»*  en  Jeux  |»ai 
une  masse  de  rocher  proéminent. 

Lv  G«tx*u>r  Cvscxin. . renommée  [mr  *o»  Ix  ativ 
effets  de  lumière  et  M po«itinu  singulière  , 
est  très-visible  à gauche  <te  la  vallée.  b*r*4|ur 
tes  rayons  du  soleil  l'érl-iiienl  fiilien-ment,  il* 
produisent  un  sit*(tKtl  vivement  coloré  qui- 
l’on  admire  du  village  rte»  ftniitv.  Le  ruisseau 
qui  forme  b cascade  *'élanrc  du  haut  d'une 
cour  lie  piiiss.'itite  de  tiaehy  te  coupée  â pic  et 
fortement  évidéc  « m haie,  de  manière  à faci- 
liter te  cirrnlatimi  autour  de  b rhutc  d’eau  et 
à la  laisser  voir  sous  tou»  teï*|H*U.  Ou  «'valu** 
la  hauteur  de  u chute  iHî  m. 

la  Cirions,  montagne  dont  te  somma  est 
■ 1,471  m.  an-dfsvttv  du  niveau  de  b mer.  Lite 
est  formi*  de  prismes  irréguliers  de  trar  byte  ; 
un  de  ce»  prisme»,  ou  plutôt  une  musv  de 
traelivU*  ipii  ne  tient  à b mmilBgiii*  que  par  *u 


643  MONT-DORE  LKJi-BUNS. 


MO.Vr-DOKlM.ES- BAINS. 


MOI  M il. 


ta**,  ressemble  de  loin  à un  moine  dont  ta 
tète  i')(  couverte  de  son  capuce  ; c’est  a U forme 
bizarre  de  ce  prisme  que  cette  montagne  doit  b* 
nom  de  Pic  du  Capucin. 

Peu  de  baigneurs  parlent  Mil*  avoir  visité,  ; 
entre  |n  autre»  site*  remarquables,  le  lac  Pav  in,  1 
le  château  de  Murul,  le  salun  de  l'Arbre- Kuud, 
le»  gorge ■»  d’Enfer.  U v allée  de  la  Cour.  On  »c 
sert,  pour  faire  res  courses,  de»  chevaux  du 
pays,  habitués  aux  fatigue»  de»  montagne»,  et 
que  le»  balùlaul*  viennent  offrir  aux  Loguciint 
moycuii.uil  une  légèiè  létributiou.  Au  retour, 
le»  charmes  d’une  réunion  rendue  plu»  aimable 
cnotir  par  l'aliaudou  qui  y reçue,  et  deux  fois 
jwr  semaine  h»  plaisir.»  plu»  bruyant»  du  bol, 
apprllftit  à d’antre»  distraction»  la  |Mtpulaliou 
brillante,  nui»  bien  passagcrc,  <pu  nu  une  le 
Mont -Dure. 

Sumj*  ou  taux.  La  >au<>u  du  Mout-Dure 
cûiriiiu  inv  ver»  le  30  ou  35  juin,  pour  se  ter- 
miiH’i  du  15  au  30  septembre.  Cette  époque 
est  dau*  l'auuéc  la  seule  ou  l'on  puisse  e»pciv:r 
un  temps  bien  favorable,  dan»  une  vallée  placée 
à plu»  de  1,000  m.  au-de»»u»  du  uiveau  de  la 
user,  et  dont  le»  sommet»  de»  montagnes  qui 
l'envirouiieul  de  tous  côtes,  n'ont,  pour  la  plu- 
part, pas  moiu»  de  1 ,700  à 3,000  m.  d'éléva- 
tion. 

Le  nombre  des  malade»  qui  m*  h udrnt  au 
Mont -Don1  est  considérable,  et  tend  chaque 
année  à s'accroît  rc  depuis  la  création  du  uou- 
»d  étJdivvimeut  qui  vient  d'éln*  tcimiué.  Le» 
personnes  qui  accompagnent  le»  Laignrurs , 
contribuent  surtout  à rmilr»  plu»  nombreuse 
et  plu»  brillautc  la  société  rboisic  qui  s’y 
trouve  à celte  éjKjque.  Le»  ôl ranger»  se  réuim- 
m*jiI  (Lus  un  vaste  et  Imwu  sa lou,  dau.*  lequel 
eu  douiie  de»  liais  phiûciir»  fui»  par  semaine. 

la*  village  du  Motil-Dore  pcul  recevoir  6 à 
700  cl  ranger».  Il  s'y  mtd  aiimietlemeul  13  À 
J 500  pci  sonnes,  «•!  Pou  y li.un*  en  outre  gra- 
tuitement pré»  de  400  indigent*. 

PllU  IJ».  LUOtMIVT  H IIS  U IwrMU  JOURVA- 

usrs.  La  dépense  journalier**  est  de  5 à 7 Ir. 
pour  la  laide  et  le  logement.  I)e*  liotcl»  nom- 
breuv  nul  fle  réet  minent  roustiuits,  et  l’on  y 
trmiv  r ti mtr»  le»  aisance»  rom  niables.  loi  durée 
du  séjour  n'excède  pas  15  à 18  jours. 

7 A IUS  lll. * Pllt  DR»  RAIIK,  «AIN»  ST  UOt'CUR». 

bain.  I IV.;  dourhe,  t fr.;  eaux  de  buisson, 
75  c.  j tour  la  duiéc  du  traitement  ; bain  de 
pieds,  pri»  à rélahlUscmeat,  15c.;  id.  à do- 
micile, 35  c. 

Prui'r:»  (ésMÛiir  1SA1.AJ1.  l.wrauv  et  le.» bain* 
du  Mont-Dore  conviennent  dan»  le  catarrhe  et 
la  péripin  uimmie  ebroniqur»,  mai*  sans  fièvre, 
ni  chaleur  a la  peau.  On  les  emploie  e.n  géné- 
ral avec  succès  contre  les  affretiens  chroni- 
que» survenues  à la  suite  de  la  rétrocession  d'un 
principe  morbide,  de  la  suppression  du  quel- 
que flux  habituel  à l'économie.  Elle»  produi- 
sent de  lion»  effet»  dans  les  affection*  ancienne» 
du  cœur.  de  IVsloflMC,  de.»  intestin»,  de  l’uté- 
m»;  pourv  u toutefois  que  ce»  viscère*  soient 
exempts  d'altération*  organique».  On  les  voit 
réussir  coutre  tes  rhumatisme»,  1rs  embarras 
goutteux  des  articulation*,  et  dans  les  paralysie* 


dont  la  cause  ne  réside  point  dans  le  Cerveau  ou 
scs  dépendance*.  Enfin  leur  emploi  est  avanta- 
geux pour  diadper  uu  alléger  le»  infirmité*  de 
tout  genre  amenéri  jiar  de*  excès  ou  dt»  habi- 
tude» vicieuse».  En  général,  ou  dnit  espérer  de 
lions  effet*  de  leur  ac  lion  dau*  le  cas  où  une 
forte  révulsion  opérée  sur  toute  la  périphérie 
peut  devenir  avantageuse,  et  ces  cas  ne  soûl  pas 
moiu»  nombreux  que  n'est  pullule  Lu  médi- 
cation alnr*  employée. 

Monv  d'idmimtsitio*.  Ou  administre  les 
eaux  du  MoAt  Dote  eu  boisson,  eu  douches  et 
eu  bains.  Les  bain*  sont  pri»  à la  lenqiérature 
native  de»  sources,  ou  lenqiéré*  de  chaleur.  Ou 
emploie  aussi  fréquemment  et  avec  succès  les 
driui-liaiu»  et  le»  bains  de  pied*  d'eau  ther- 
male. De»  douche*  uM-eiid.mtt  »,  de*  baiti*  et 
des  douches  de  vapeur  sont  également  établis 
depuis  18  JO. 

Bibliographie.  Ouuni  . éixamen  </«  roux 
du  Mont  - Dore  en  Auvergne  (llixl.  de 
l'Aead.  ro).  des  sncuces,  1703,  p.  44). 

— Description  des  eaux  minérale »,  6a ins  et 
douches  du  Mont-Dore,  etc.,  in-13,  1733. 
L*  Mo» visa.  Observations d’ histoire  naturelle, 
etc.  (Ou  y trouve  un*.-  description  des  eaux 
du  .Mont- Dote). 

Mdmiik.  Mémoire  sur  t analyse  des  eaux  mi- 
nérales de  Ftcky,  du  Mont-Dore,  de  A'éris 
(Rrcucil  de  la  Société  de  rued.  de  Paris, 
t.  vin,  p.  431). 

Rajitraxu  (Midi.).  Hecherahes  sur  les  pro- 
priétés physique! , chimiques  et  mé</i ci- 
llai es  des  émus,  du  Mont-Dore , in-8  ; 3* 
édil.,  in-8,  1833. 

Mau  (F.-V.).  Manuel  des  eau. r minérales 
du  Mont-Dore  (Extrait  d’un  voyage  inédit 
aux  source»  t lui  male»  d<*  ce  nom),  iu-18, 
1838. 

IlirRuiM  ne  Vibmsi  j.  Dissertation  sur  tes 
anciens  monument  t /ni  se  trouvent  à liants , 
t illage  du  Mont-Dore  (Recueil  de  pure*  de 
littérature.  1748,  in-8,  p.  il»). 

&At_%aKAax  (Charte*  - .Marie  -d'Trtmi  - Berry  , 
OOUUe  de).  * Mon  mm  âge  au  Mont-Dore , 
par  l'auteur  du  « Voyage  a Constantinople  », 

in-8,  1803. 

Bmuua  (Louis).  Le  Mont-Dore  et  ses  envi- 
rons, avec  planches  * dessinées  et  après  na- 
ture, et  lithographiées  à deux  teintes,  sur 
bois,  etc.,  iu-f*,  1840. 

* Statistique  de  t établissement  des  bains  du 
Mont-Dore  (Ann.  scientifique*  de  l’Au- 
vergne, t.  ix,  p.  179). 

Di.Loan.irx.  Promeuade  à Huyat  et  Souvenirs 
de  Sénectaire  et  du  Mont-Dore,  tues  pitto- 
resque» lithograph,,  petit  m-f%  1830-31. 
Licou.  !x  Mont-Dore  et  tes  environs,  descrip- 
tion pittoresque,  in-8,  cl  *ix  vues  lithogra- 
phiées, 1833. 

Néarv  Borsii.  Deux  promenades  an  Mont- 
Dore,  pour  t étude  de  la  question  des  cra- 
tères de  soulèvement,  m-18,  U pl. 

I)it. ahuri  (Ant.).  Essais  topographiques  et 
J histoire  naturelle  du  Mont-Dore  et  de  set 
environs , 1785. 

Mo.mloauji  (le  comte  de).  Le  Mont-Dore  ; de 


sa  composition,  de  sa  formation,  de  ton 
origine  (Extrait  de*  Aunale*  scientifique», 
littéraire*  et  industrielle»  de  l’ Auvergne), 
in-8,  1835. 

Coruur.  Mémoire  sur  la  mine  d'alun  du 
Mont-Dore,  in-8,  1836. 

MONTDORÉ,  vg.  U. -Saône  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 47  k.  de  Lure,  caut.  rt  >7 
de  Vauvillers.  Pop.  383  h. 

MONT-D’ORIGNY.  vg.  Aisne  (Picardie), 
air.  et  à 17  k.  de  SMjueiilin,  caut.  de  Kihe- 
n»ont.  H d’Origny-Stc-Benoîtr.  Pup.  1,125  h. 

31 0 \ T- D'o tt  IG X Y . vg.  Aisne,  coinm.  d'E- 
tréau|Kmt,  r-1  de  la  Caprlle. 

MOKTDOE >IKRt . vg.  !j>t  (Qneiey),  arr. 
et  à 33  k.  de  Cahors,  caut.  et  K de  Lalbeu- 
que.  Pop.  863  h.  — Foires  les  14  mars,  18 
mai,  13  août  et  23  nov. 

SIOXTDR  AGO.Y,  vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr.  et  a 22  k. de  Castre»,  caut.  de  Lautrcc.  fcj 
de  Réalmont.  Pnp.687  h. — Foires  lesTjonv., 
32  mars,  16  mai,  2t>  juillet,  31  août  et  4 oct. 

MONT  I»  CMTK,  nom  donné  jw  iubnl  la 
révolution  à la  v illc  de  St-Daudetu. 

.VIO.NTDCRAl’SSE,  vg.  Tarn  (Languedoc), 
arr.,  K et  à 34  k.  de  (iaillac,  eant.  de  Salva- 
gnac.  Fuji.  537  h. 

BIOXT-DE-SAt'T,  nom  donné  |ieiHiant  la 
irvoliilion  à la  ville  de  M-lVctioit-vIu-Saut. 

.MO\TE.  vg.  Corse,  arr.  et  à 34  k.  de 
Bastia,  cant.  de  Campik%  Ci!  de  la  Porta.  Pop. 
1.008  li. 

MONTÉ  AN,  vg.  F.  tire,  coinm.  de  Dame- 
Marie,  , -J  de  Breteuil. 

MONTRA DX,  t*rn -d-cher  (Rlaisois), 

arr.  et  à 33  k.  de  lUois,  eant.  d'Hcilx'iiilt,  13 
| d*Erure.  Pop.  637  h.  — Foires  les  3 fév.  et 
29  juin. 

MONTKBISE,  vg.  Seine-et-Mnrue,  comm. 
de  Pierrelevée.  Z-2  de  U Ferlé- sous- Jouarru. 

MDXTF.BOl'BG  , Montis  bnrgtts , If 
Hanche  (Normandie),  arr.,  bureau  d'enregis. 
et  à 7 k.  de  Valogiw»,  rhef-l.de  canl.  Cure. SJ. 
A 315  k.  de  Paris  |w>ur  la  laxr  de*  lettres 
Pop.  2.502  h.  — TiaaAt*  jurassique. 

Dan»  le  xrv*  siècle,  Moolcbourg  était  forti- 
fié ; il  fut  pri»  et  brûlé  par  le»  Anglais  eu  1346. 

Il  y avait  autrefois  une  riche  abbaye  de  bé- 
nédictin.*, fondée  eu  1090.  L’église  du  mn- 
nastere,  qui  était  lu  plas  vaste  et  la  plus  re- 
marquai. le  du  Cotentin,  oflrc  des  mines  fort 
pittoresque*  : elle  fut  consacrée  en  1 152.  Ainsi 
que  plusuair»  églises  de  cette  éjtoqne,  elle  pré- 
sente le  mélangé  de  l’architecture  romane  cl  de 
l’ogive. 

Fabriques  de  dentelles  ri  de  coutils.  Tan- 
neries. Haras.  — Commerce  de  moutons  esti- 
més. 

Foires  le*  5 fév.,  25  juillet,  16  août,  15 
oct.,  4*‘  amedi  de  carême,  samedi  de  U mi- 
carvme,  de  Pâques  fleuri,  de  Quasimodo,  1" 
jeudi  a pré»  l'Ascension  et  samedi  avant  Nod. 

MON TKBIt  AS,  vg.  Creuse,  connu,  de  Sou- 
maus,  SI  de  Boussac. 

MONTF.CH,  Montegium,  |*tite  ville,  Tarn- 
et-Caronue  (Languedoc),  an.  et  à 15  k.  de 
CasbUarriuin,  chef-1.  de  eant.  Cure.  !3J.  A 
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643  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop. 
2,743  h.  — TuiiAin  d'allusions  modmic*. 

Mootceh,  bâti  sur  un  point  élevé,  et  que 
plusieurs  écrivains  nomment  Jftai  Ætiiu , 
portait  le  titre  de  cliiteau  en  1228.  À celle 
époque,  le  comte  Raimond  VU,  assiégeant 
Gastel.sarrasi»,  avait  jeté  une  forte  garnison 
dans  Monter  h.  Humbert  de  Beaujcu,  s’avan- 
çant au  secours  de  la  place,  à la  tête  d’une 
année  française,  attaqua  Montée!»,  força  le 
château  après  quelques  jours  de  siège,  et  y fit 
prisonnier  Otlrou  de  la  Terrede,  ainsi  que  plu- 
sieurs chevaliers. 

Montre  h fut  possédé  par  U»  Anglais  lorsque 
ceux-ci  étendirent  leur  domination  sur  la 
Guienue.  En  1561 , les  protestant*  de  Montau- 
ban  ayant  chassé  tous  les  catholiques  de.eette 
ville,  les  chanoines  de  la  collégiale  vinrent  *’é- 
Ubl  ir  à Montrch.  La  garnison  catholique 
postée  dans  cette  ville  faisait  des  courses  jus- 
qu’aux portes  de  Montauhan,  enlevait  les  Né* 
et  les  bestiaux,  et  gênait  extrêmement  le»  com- 
munications avec  l’ A génois.  Ce*  motifs  enga- 
gèri-nt  tes  protestants  à en  faire  le  siège,  et  au 
mois  de  mai  1569  il»  investirent  la  pince  avec 
une  armée  de  6,000  hommes  de  pied  et  de  600 
chevaux.  Les  assiégé»  se  défn»dirent  avec  la 
plus  grande  valeur,  et  forcèrent  les  protestants 
à lever  le  siège. 

A l’exception  de  quelque»  restes  de  fossés , 
on  ne  voit  presque  plus  de  traces  des  fortifica- 
tions de  Mouler  h. 

Foires  les  2 mai,  l*raodl,  14  net.,  21  déc. 
et  2*  mardi  de  fév,,  de  mars  et  de  nos  . 

PtO.V TEt  H EN  El  \ , vg.  Pu  r -Je- Dôme  , 
comm.  et  E de  Rochefort. 

IWONTÉKUEHOrX,  .J.  Douta  (Franche- 
Comté),  arr.  et  à 22  k.  de  Moutlwlliard,  tant, 
et  K de  St-Hippolyte.  Pop.  918  h-  — Fa- 
briques  d'outils  et  de  fourniture*  d’horlogerie. 

MONTECOTRT,  vg.  Somme,  comm.  de 
Moncln-la-tîaeke,  f-Tde  Haut. 

MONTECOI  VET,  vg.  Nord,  cotv.  «le  Crè- 
vccomr,  E de  Cambrai. 

WO.M  KK  (la),  vg.  Nièvre,  comm.  de  Bras- 
«y,  FJ  de  larmes. 

MOXTKE-bl.  ANCHE  (la),  vg.  Deux - 
Sèvres,  comm.  de  Limalonges,  de  Sauzé. 

MOXT-KGALITK.  nom  donné  pondant  la 
révolution  à la  ville  de  Formoutier». 

MONTEGLIX.  Vg.  H.- Alpes  (Dauphiné), 
arr.  et  à 36  k.  de  Gap,  cant.  et  E de  Laragnr. 
Pop.  100  U. 

MOXTÉGLI.HR.  vg.  Manche,  comm.  et  ES 
de  Barrnlon. 

MO  NT  CG  UT,  vg.  Aveyron,  comm.  de 
Gisvae,  PI  de  Cauiaré». 

MOXTÉGl'T,  'g.  //.-Garonne  (Langi»rd<tr), 
arr.  et  à 32  k.  de  Murel,  cant.  du  Fousseret, 
E de  Martre».  Pop.  235  h. 

MOXTF.GTT,  vg.  //baronne (Languedoc), 
arr.  et  à 23  k.  deToulou.se,  cant.  de  Grenade- 
inrOarunm1.  Cri  de  Lévignac.  Pop.  476  h. 

MnSITÉOl'T,  vg.  Gers  f Armagnac),  bit., 
eau l..  E et  à 5 k.  d'Auch.  Pop.  328  h. 

MONTF.GTT,  vg.  fiers  (Armagnac),  arr., 
cant..  C3  et  à 5 k.  de  Lombes . Pop.  199  h. 


MOSTF.GCT,  vg.  Gers  (Armagnac),  arr. 
et  h 23  k.  de  Mi  ronde,  cant.  et  K de  Miélan. 
Pop.  792  b. 

MOXTÉGITT,  vg.  Landes  (Gascogne),  arr. 
et  a 26  k.  de  Munt-<lr-Marsan,  coût,  et  E de 
Villeneuve.  Pop.  201  b. 

MOXTKG  UT-DE- V A RI  LLES,  vg.  Ariége 
(pays  de  Foixt,  arr.  et  à 11  k.  de  Paraiers, 
ont.  et  E de  Varille».  Pop.  815  b. 

MOXTÉGIT-DT-ST-GIROXXA1S  . vg. 

Ariége  (pas s de  Foix).  arr.,  cant.,  E et  à 4 
k.  de  Sl-Girons.  Pop.  246  h. 

MOXTÉGirT-Gt'RES,  vg.  Gers,  coram.  de 
St-Pierre -d  Àuliezies , E de  Vic-Féceuiac. 

lOnéeUT -LBS- MAZIEAS  , vg.  //.- 
Garonne  (Languedoc),  arr.  et  à 22  k.  de  Vil- 
lerrunrhe-ile-Lauragais,  cant.  et  H de  Rrvel. 
Pop.  455  h. 

MONTEIGNET,  vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.,  cant.,  £SJ  et  à 6 k.  de  Gantât.  Pop. 
592  h. 

MOXTEJL,  vg*  Loire,  comm.  d’Outrefu- 
rens,  E «le  St-Etiei»ne. 

MONTKIL  (le),  vg.  U. -Loire  (Languedoc), 
arr.,  ont.,  E et  n 3 k.  du  Puy.  Pop.  408  h. 

MONTFJL.  vg.  H. -foire,  comm.  de  St- 
Prival-d'Allier,  CS3  du  Puy. 

MOKTEIL  (le),  vg.  H. -tienne,  com.  et  E3 
de  St-Junien. 

MONTE1L- AC -VII30MTE  (le),  vg.  Creuse 
(Marche),  arr.,  ES  et  à 14  k.  de  Bourganruf, 
cant.  de  Roycre.  Pop.  528  h.  — Foire  le  19 
nov. 

MOXTEIL-DK-VALADY,  vg.  Avtyron, 
comm.  deValady,  E de  Rodez. 

MOXTEIL-G  l'ILLA  CME  , vg.  Creuse  , 
comm.  de  Croca,  E de  la  Villeneuve. 

MOXTEIILE,  Mollit  Te  II  us,  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 14  k.  de  Baveux,  Cant. 
de  Mé/idon,  E de  Gambremer.  Pop.  171  b. 

MOXTEII.I.ET,  vg.  Aveyron,  comm.  de 
GoopMC,  E de  St-Scniin. 

MONTEILLET,  vg.  Aveyron,  comm.  de 
Ségur,  E de  Ponl-de-Salars. 

MONTE! LS,  vg.  Ardèche,  com.  du  Oestet, 
E de  ta  Mavtrr. 

MOXTElLS.vg,  Aveyron, com.  delà  Sel ve, 
E de  CassagttoBégonbe».  — Foira  le  22  fèv. 

MOXTKII.S  (les),  vg.  Dordogne . comm.  de 
Lanioune-ÿl- Martin,  E de  Bergerac. 

MOX  TKILS.  vg.  Gard  (Languedoc),  arr., 
E cl  à 10  k.  d’Alais,  cant.  de  Vewmobres, 
Pop.  2K9  h. 

MOXTEILS.  vg.  Tarn-rt-Garonne  (Quer- 
cy),  arr.  et  à 25  k.  de  Montauhan,  cant.  et  E 
de  Caussade.  Pop.  933  h. 

MONTEE  - A l’-TEMPLB  (le),  vg.  Creuse, 
comm.  de  Lioux-lcs-Monge*,  Ed’Àuzance». 

NOlITlbMdàAT . I>B  Pur-dc-Dsime 
(Auvergne),  arr.  et  à 55  k.  de  Riom.  cant.  et 
E de  Poülaunmr.  Pop.  1 ,7 13  I».  Commerce 
de  licsUaux.  — Foires  les  8 jnnv.,  3 fév.,  18 
mai,  25  juin,  17  juillet.  26  août,  22  sept.,  18 
ocl.,  nov..  21  dpc.  et  2*  jeudi  de  carène. 

MONTK.LKI.IKH,  'g.  Drvmr  (Dauphin»), 
arr.,  cant.  et  à 12  k.  de  Valence,  E d'Etode. 
Pop.  712  I». 
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Ce  village  est  situé  sur  le  penchant  d’un  co- 
teau, daus  un  territoire  hirn  cultivé,  il  est  do- 
miné par  iui  château  flanqué  dp  tours,  dont 
les  protestant*  s’emparèrent  eu  1575,  et  qui 
fut  repris  peu  de  temps  apres  par  le  marquis 
du  Gordes,  — Foires  les  10  déc.  et  samedi 
aprrv  Piques. 

3lOXTEI.lt' II.  vg.  Moselle.  V.  Movni»»m. 

MONTELIER.  t.g  Drôme  (Dauphiné),  air. 
et  à 12  k.  de  Valcnrr, cant.  etC-Tde  Chaljcuil. 
Pop.  1,41)0  h. 

Gr  liourg,  IsAtï  sur  une  éminence,  fut  brûlé 
par  les  ti  oiqics  de  Févèque  de  Valence  en  1345. 
On  y voit  un  Iwau  château  gothique  environné 
du  jardin*  udmiraMc».  - - Foires  le»  28  avril, 
21  «cpt.  et  S5  nov. 

MOXTEI.1F.R  . vg.  rauctuse,  comm.  de 
Courlhcsnn,  F!  d’Orauge. 

MOXTKI.1M  ART,  Motu  A de  ma  ri,  Monli- 
fiurn  Andrmari,  Drôme  (Dauphiné),  elief-l.  «le 
sous-prèfect.  T ri  b.  de  1*‘  instaure.  Collège 
communal.  Cure.  Gîte  «lYtapc.  E-  W.  Pop. 
8,215  b.  — Taxa*»  tertiaire  moyen. 

Autrefois  diocèse  de  Valence,  parlement 
et  iuteudance  de  Grenoble,  ehef-l.  d'élection. 
m’imV ha ussée.  viguerie,  g^uvernt-raent particu- 
lier. traite.',  toraiucv,  grenier  à *<1.  collégiale, 
couvents  de  cordelici.s,  de  capuriia»,  de  réool- 
lels,  de  v ikitaudine*  cl  d’ursulim  <. 

La  fondation  de  MontèJimart  p u nit  rrmon- 
| ter  à une  haute  antiquité.  Tout  |Kirle  à croire 
que  c’est  VAcutio  Colonia,  que  les  ancien*  géo- 
graphes placent  dans  ces  localités,  sans  préci- 
sément en  déterminer  la  situation.  Plus  lard 
cette  ville  porta  le  nom  de  Monleil,  qu'elle 
changea  contre  celui  de  Moutril-Adbèfuard , 
nom  d'un  des  ancien*  seigneurs  qui  affranchit 
les  habitants  en  1198,  dont  on  a fait  Motuéli- 
mart.  L’ancien  château,  qui  domine  la  ville  et 
porte  le  nom  de  citadelle,  est  un  monument 
d’une  haute  antiquité  assez  bien  conservé,  qui 
cependant  iTuffre  aurai»  détail  intéressant  sou» 
le  rapport  de  l’art  : au  nord  est  une  tour  car- 
rée, de  27  m.  de  hauteur;  l’ancien  donjon, 
flauqué  de  tours,  a été  fortifié  à la  moderne, 
sur  le»  dessin*  du  chevalier-  de  Ville.  Cri  édi- 
fier a été  converti  en  maison  de  currecliou. 

Montélimart  est  une  «le»  premières  villa» 
qui  adoptèrent  la  réforme,  et  l’une  de  celte» 
qui  rurrnl  h*  plus  à ftuullrir  drv  dissension» 
religieuse*.  Le*  prote*taut*  s'en  rendirent  maî- 
tres en  1562.  détruisirent  !*•*  égliae»  et  aug- 
numlereiit  k*v  hui  if  i«*  lion»  de  celte  place,  qu'il* 
furent  cependant  obligé*  de  rendre  a de  Gonle» 
quelque  temps  apres.  L'amiral  Culigny  l'assié- 
gea a|*n*»  la  la  ta  il  le  de  Moncon  tenir  ; mm  s une 
seconde  Jeanqe  llarhrtle,  nommée  Margot 
Délayé,  fit  une  sortie  à la  tête  J»*  femme*  «le 
ta  ville,  et  le  força  «h*  se  retirer.  Iss  ville,  par 
nv-onuai **anrc . fit  érig«*r  un  trophée  à la 
gloire  de  crtle  héroïne,  dont  ou  voit  encore  la 
statue  dégradée  *nr  le  rempart  qui  fut  le  théâ- 
tre de  se*  exploit».  lesdiguirru»  * empara  de 
Montélimart  «i«  1585.  Le  comte  de  Sur  la  re- 
prit et»  1387.  après  une  détenu;  opiniâtre  et  ou 
carnage  horrible,  les  protestant* «u  Humèrent 
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eu, mtr  Im  ligueur»,  rt  restèrent  maîtn»  J' une 
ville  ihqvrnplér  et  à moitié  détruite. 

Le»  arme»  de  Montélimart  sont  ; de 
g il e u te  t à uit  mou.  te  u azur  «WM  *T argent 
bonté  J or,  tomme  »f  une  croix  tf  or. 

Cette  ville  est  remarquable  par  sa  belle  situa- 
tion au  milieu  d'un  riant  paysage,  »ur  le  pen- 
chant d’une  colline  couverte  de  vigne»,  au 
continent  du  Kuuhhm  rt  du  J.ihroo,  dont  il  se 
détache  pluxicur*  canaux  qui  faut  mouvoir 
quelque*  fabriques,  fertilisent  la  campagne  en- 
virnrm.mtc,  «t  vont  mêler  leur»  eaux  paisibles 
aux  flot»  majestueux  du  Rhône  : le  *\»tcmc 
d'irrigatiou  des  prairies,  alimente  par  ce*  ca- 
naux, est  surtout  digne  d'attention.  — Muntc- 
lintatl  est  une  »ill«‘ généralement  bien  hstie, 
entourée  de  muraille*  le  long  de<qnelles  rr- 
giieut,  en  dedans  et  en  dehors,  une  donbl* 
allée  qui  permet  d'en  faire  le  tour  en  voiture  ; 
elle  est  percée  de  quatre  porte*  «pu  rniTcspon- 
dent  aû»  quatre  points  cardinaux.  Grandc- 
Rue.  ou  passe  la  mute,  est  pavée  eu  basalte  ; 
elle  Ira»  erse  le  «juartîer  le  plus  eommerrant, 
le  plus  agréable  et  le  mieux  bâti.  Sur  le  R<>u* 
bion  et  le  J.tbron  réunis,  à la  porte  méridio- 
nale, est  un  l**au  pont  en  pierre,  rein  lu  célèbre 
en  1815’  par  le  c«uil»at  qu’y  Mmlinrent  les 
troupe*  mmmandé*»  |wr  le  duc  d'Angoulêioe. 

Dans  le  quart  têr  die  Roudotieau  existe  une 
source  d'eau  minérale  ga/.eusc  asM-r  attendante, 
dont  les  propriétés  curative*  sont  attestées  par 
une  longue  «•vpéru*nce. 

Biographie.  Montélimart  est  le  lieu  de 
naissance  do  . 

Avmu  nr  Pottsthut,  auteur  de  dmx 
pociiMteurles  sièges  soutenus  parMmitrlimail. 

F?.  iJUiiav,  célébré  jurisconsulte  du  x?n* 
siècle. 

Hoüiot  et  Joi»  Aymk,  membre»  de  la  con- 
vention nationale. 

Faux»  ni  Sr-Fovn,  célèbre  géologue. 

FaécrxrT , capitaine  de  v aisseau  , célèbre 
par  un  vovagr  autour  du  niunde  sur  la  frégate 
ri/ranie.  - 

M»  vi  si  r ut  (.MAHavtn,  méd«?ciii. 

À.-E.  nr  I*kî»oçok,  e<*rédactewr  eu  chef  de 
la  Gazette  de  France. 

Fabriques  de  »ui«  ouvrée  , ouvrages  de 
vannerie,  serges,  rntiue»,  bonneterie.  Fila» 
tnre*  de  rot«ni.  Tanneries.  Maroquineries. 
Tuilnies.  Fours  à diaux.  — Commerce  de 
nougat  estimé,  de  grains,  fariurs,  légunux, 
huile  de  noix  et  d'olive*,  «sic  ouvrée  rt  en  tra- 
mes, Iwcliaux,  rtc.  — Centre  «*t  point  de  réu- 
nion de  quarante  ou  cinquante  village»  qui  y 
portent  leur*  deüjéc*  et  les  produits  de  leur 
indu»tiic.  — Foires  le»  fl  jauv.,  5 fcv.,  3 mai, 
14  août,  10  juin,  16  juillet,  4 sept.,  10  oct. 
et  13  uov.  , 

V 45  k.  S.  dr  Valence.  45  S. -K.  de  Priva*, 
605  k-  8. -F.,  de  Paris. 

L’ari*mdi*M'iucnl  de  Montcliruai  l renferma 
5 mu  ion»  : l>icu  Mit,  Griguan,  Mar  saune, 
Montélimart,  Piirrebtle. 

Bibliographie  llfllUUv  (X.).  Disfaurt  de 

ta  Jr-fuitc  des  Saines  en  Duuphiué  pur 

•/.  de  lu  I e,  frite,  contenant  t histoire  de 


la  p ri  te  et  reprite  de  ta  » die  de  Montéli- 
mart,  in-8,  1587. 

PovrATMtr.i  (Alexandre  de).  La  Cité  de  Mon- 
t é timor  t,  ou  tes  Troit  P ri  te  t J icelle  (eu 
vers),  in-8,  1591,  réimprimée  en  lithogra- 
phie, iti-8,  1845. 

Kacjas-Si-Foxo.  Mémoires  sur  des  boit  de 
cerfs  foui  le  t trouvés  en  creusant  un  puits 
dans  les  environs  de  Montélimart  en  Dau- 
phiné, fri# du  mois tC août  1775, in-4,  1176. 

* Entrée  de  Sa  Majesté  (Louis  XIII)  u Mon- 
<é.Umnt t f an  1623  (imprimée  au  I,  vni  du 
Mercure  français,  p.  889). 

Me.tviUT.  Histoire  ni étùco ■ topogr n phiÿ ue  de 
la  ville  de  Montélimart  en  Dauphiné  (Re- 
cueil d’observ.  de  mévlcc.  de»  Lôp.  miüt.. 
I.  u,  p.  131). 

.MOXTF.I.M  (le),  vg.  Creuse , conim.  «le 
Kougnal,  ! d'Augauces. 

MONTELtH'PS,  vg.  Srine-et-Oise,  connu, 
de  Courson- Launay , 53  de  Bniyèrrs-le-Ghitrl. 

MOXTELS,  vg.  Ariége  (pays de  Foix), arr. 
et  à 12  k.  de  Foix,  caut.  « t ,-  ide  la  lUviidr-dr- 
Séruu.  pop.  485  h. 

MONTE  LS,  ou  MoiTitA-M-limuc,  vg. 
Aveyron  (Rnucrgue),  arr.  et  « 1 1 k.  «le  Ville- 
finnelie-de.Rouciguv,  raul.  cl  de  Najac. 
Pop.  905  h 

MONTEES,  vg.  Aveyron,  cumin.  ei:«jde 
Sl-Seniin. 

MOXTELS,  vg.  Hérault  (Languedoc),  urr., 

1 et  à 18  k.  «le  Rérieo,  cant.  de  (ùipt  slaug. 
Pop.  667  II. 

MOXTELS,  vg.  Tarn  (Languedoc^,  air., 
tO«l  » 9 k.  de  Goillac,  caut.  de  Gaslclnau- 
<b-Montnur.nl.  Pnp.  fbl  h. 

MOKTENAGGIOBE,  vg.  Corse,  arr,,  E 
et  à 12  k.  d«*  CaRi,  caut.  «le  Qdmu.uia.  Pup. 

474  h. 

MOXTEM.tlX,  vg.  Fure-rf-har,  roium. 
deSaumeray,  M de  Bonnes  al. 

Dan»  une  prairie  de  cette  commune  mi  lions  e 
un  dolmen  incliné,  dont  le  plan  regarde  le 
*ud -ouest.  C'est  1111  ladêre  d'une  fuime  peu 
régulière,  et  qui  porte  environ  2 m.  GG  c.  de 
long  sur  2 m.  33  c.  de  large  et  66  c.  d'épais- 
»eur  : il  est  soutenu  par  deux  appui»  en  pienv 
de  même  espèce. 

MO.VTFJtlltEt'K , |>g  Charente  (Angou 
moiv).  arr.  et  à 29  k.  de  Goufolen»,  chef-l,  de 
caut.  Durcmi  dVurvgist.  àVitrac.  Cune.  E de 
la  RocluTouraiild.  Pop.  1.262  h.  — Tiuin 
cristallisé  ou  primitif.  — Foires  le  27  de  cha- 
que mois. 

IlONTKXAtH,  ou  Movm  u a.vg.  Moselle 
|iay*  Mrssiu),  air.  et  à 18  k.  de  Tliionville, 
cant.  rt  El  de  Sirrek.  Pop.  380  h. 

MO.\TENAY,  lig  Mayenne  (Maine),  arr. 
«M  à 21  k.  de  Mayenne,  eaut  et  E d’Emre. 
Pup.  2.301  h. 

MONT- F.\  - B A ZOIS , vg.  .Xi  fore  (Nivcr- 
nais),  arr.  et  à 30  k.  deChàtrau-Chinou,  émit. 
ZF.  de  Châlillon-en-Ka/tHs.  Poj».  347  li. 
MOXTEXORF,  |ietile  ville,  Ckarente-fnf, 
(HaintOBge),  arr.  et  n 19  k.  de  donne.'  chef-l. 
il.  ORL  Oui,-. .1  517  k.  tic-  Paris  pour  la 
l.\c  iln  Mlrx-s.  Pup  tait  h.  — Trri.il, 


tertiaire  ime.eu.  - t su  trouve  aux envirou»  une 
source  d’eau  minérale.  — Foires  le»  11  juin, 
i I uov.  ci  3*  jeudi  des  autres  mois. 

Autrefois  diocèse  rt  élection  de  Saiulci, 
{Kirlejuriil  de  Ronleilux,  intendance  de  U Ro- 
chelle. 

MOXTEXESiJOl'HT  , vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.,  El  et  à 10  k.  d'Arras,  caut.  de 
licuumetz-les-Logc*.  Pop.  261  b« 

MOXTEXEtF,  vg.  Morbihan  (Rirtiigne), 
an  . et  à 18  k.  «le  Ploermd,  nuit,  et  EÎe 
Guer.  l'op.  1,041  h. 

ÏIOXTEXILS.  vg.  Scine-et  Marne  <Brie)t 
arr.  et  à 32  k.  de  Oudommirrs,  caut.  de  Ue- 
liais,  E de  Muotmirail.  Pop.  81  h. 

MOXTKXOIS,  vg.  Doubs  (Frauchc-Gomté), 
arr.  rt  à 30  k.  de  Ilaiimi-h'S-Dame»,  raul  et 
H de  risle-sur-le-Dosiba.  Pop.  548  h. 

MOXTF.XOiSOX,  lig  Kièvre  (Nivernais), 
orr.  et  à 55  k.  de  Co>vne,  caut.  rt  K do  Prê- 
mery.  Pop.  834  II. 

MOXTEXOT,  vg.  Doubs.  X.  Ascaoro 
MomvoT. 

MOXTKXOV,  vg.  Mrurthe  (Iatmine),  arr. , 
Cçj  et  à 15  k.  de  Nancy,  caut.  de  Nomcny. 
Pup.  247  h. 

MOXTKXOV,  vg.  Somme,  itsum.  «k  St- 
Auhiii-Moulcuoy,  E«le  Poix. 

MOXTF.PKAIT,  vg  Seinc-et-Marnc , cumul . 
de  Rampillon,  E «J*  Naugi*. 

MONTEPILLOT,  vg.  Oise  (Picardie),  arr., 
rant.,Eclâ  9 k.  dcSenlis.  Poj>.  163  II. 

Ou  y remanpie  uim  ancienne  tour  en  ruiuc, 
que  l'on  apemiit  de  tri'S-loin.  ainsi  que  le* 
vestiges  «l'un  vieux  château  fort. 

MOXTEPLAIS,  'g.  Jura  (Franche-Gomlé), 
arr.  rt  à 8 k.  de  Dole,  cant.  de  DalO pierre, 

d'Ofebomp».  Pop.  1C3  II. 

MOXTKPRKl'X,  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  et  à II  k.d’Fpernay  ,«aml.  de  Fm-Clwm* 
peuoiso,  t/J  de  SommevMi».  Pup.  38  h. 

MONTER  EL  AXE, v g.  Morbihan  ( Bretagne) , 
arr.  et  a 1 2 k-  de  5 aunes,  cant.  et  t;  d’Elven. 
Pnp.  913  h.  — Foires  le*  16  mai.  jeudi  avant 
la  passion  (mars  «*u  avril),  Inmli  de  Oua»i- 
modo  (mars,  avril  ou  mal),  lundi  après  le  2* 
tlimaurhr  de  juillet.  1 4 juin. 

MONTER  K. il’,  vg.  ipiret  (Gai  iiiais),  arr. 
et  « 21  k.  dcGico,  caut.  d‘Ouzouer-*ur-|joire, 
E de  Lorris.  Pnp.  887  h. 

MOXTF.lt KAl’,  'g.  Seine,  connu,  et  :^!»lc 
M uul  n uil-sou*  - Roi  « . 

MONTF.RF.au  ou  Movnmt-iitiT-ïosxi, 
Coudoie  Seuonum , Monastenolum  Senonum, 
ville  ancienne,  Seine-el-Marne fltrio),  arr.  M 
à 23  k.  de  FontaiiM'hlrau,  *lief-l.  de  caut. 
Trib.  de  commerce.  Gare.  GÜe  d étape.  f?7- 
(Kjr  au  Fossal).  A 77  k.  «le  Pariv  pour  la  lave 
(1rs  lettres.  Pop.  4,450  b.  — Tkr»*ix  d allu- 
v tous  modi-ruc». 

Autrefois  diocèse  «k  Seus,  parlement  et 
intendance  de  Paris,  chfif-I.  d’élection,  luul- 
liage,  collégiale. 

Otte,  ville  occupe  une  position  romaine  «pie 
riliiiémire  d’Aulotiiu  nomme  Coudoie;  son 
nom  actuel  vient,  dit-on,  d'un  monastère  dédié 
à saint  Martin,  foiulé  dans  !«•*  preii»i«  rs  »i«  ries 


MONTER  EAI'. 


MOSTEIFAr. 


MomiCAl. 


«le  rira  chrétienne.  Ver»  l'aimée  I02C . mi 
«vuûlr  de  Sriii,  fameux  par  si-shrignndrçes.  y 
fil  cointiuirr  un  rhutrau  for!  À l'extrémité  île 
langir  ([ue  forment  le»  rivières  de  la  Sriite  et  de 
rVoniM*.  l>  château  tond»  fiumtc  au  pouvoir 
du  mi  de  Navarre,  Chartes  le  Mauvais,  «pii  le 
posséda  jiropiVn  1359,  époque  oit  le  régent,  de- 
pu  U Charles  Y , s'eu  enipra.  l.a  punition  de 
Woutrrcau.  sur  les  confins  «le  la  Bourgogne  et 
de  In  France,  IVxjKJsa  souvent  ans  rasages  de 
b guerre  pendant  les  longue*  quenelles  des 
Bourguignon.*  rt  des  Armagnac».  En  1419, 
après  la  paix  conclue  entre  le  roi  de  France,  le 
duc  de  Bourgogne,  le  roi  d'Angleterre,  d’une 
part,  rt  le  danphiu,  fils  «le  Charles  VI,  d’une 
autre,  on  dérida,  pjur  opérer  une  réconcilia - 
lion  si i itère,  qu'une  eu1  revue  aurait  lien  entre 
le  dauphin  et  le  duc  de  Bourgogne.  Le  pont  de 
Mouteirau  fut  proposé  pour  le  lirii  de  l’entro- 
sue  , cunnîic  lavait  été  deux  mois  auparavant 
le  pourrait  de  Pouitt) , |«ro'  qu’une  rivière 
coulant  entie  le»  deux  partie»  mrttail  à l'alui 
de  loup'  surprise.  le  château  sur  la  rive 
«Imite  fut  livré  au  duc  pour  qu’il  y logeât  ses 
gmdaimes:  il  fut  couvrait  que  l’un  rt  l’autre 
prince  muerait  sur  le  pont  avec  dix  rhevalirrs 
seulement:  aux  deux  1 «oui»,  de  fortes  liarrière» 
fermé»'*  d’une  prie  devaient  empt-elter  à la 
foule  de  t'y  précipiter  à leur  suite  ; au  milieu 
du  |>nnt  une  loge  en  rhar|»eiitc  était  «kstincc 
pour  IVntrt-vue  : elle  ii'rtait  point  .séparée  au 
milieu  par  uue  liarrière,  mais  de  <-kia«|uu  eûté 
«mi  u'y  |HMivail  entrer  que  par  un  (tassage étroit: 
tous  cr*  préparatifs  avaient  été  faits  jtar  les 
gens  du  daupliiu.  Les  gens  du  «lue  de  Bour- 
gogue,  sans  reconnaître  précisément  le  danger 
dr  ecs  dispositions,  étaient  alarmés,  peut-étrr 
parce  qu'ils  avaient  remarqué  la  joie  mal  dissi- 
mulé* de  leurs  adversaires;  ils  siip(diaient  lr 
dur  de  ne  jauni  s’aventurer  sur  le  pont,  où  i I s 
lui  pivdisaient  qu’il  serait  trahi,  el  ils  renou- 
velèrent leurs  instances  au  niom-'iit  même  où 
il  allait  y entrer,  rt  où  IVxainen  plus  détaillé 
des  Itamêre»  redoubla  leur  défiaucc.  — Le  duc 
de  Bourgngue  était  venu  à Rrav-vnr-. Seine  |r  9 
septembre  1 4l9,  veille  du  jour  fixé  pour  l'en- 
trevue  : les  deux  prince*  et  leur  suite  répé- 
tèrent le  serment  d’observer  la  paix  du  pont  de 
Pouilly.  L«*  10,  à trois  heure*  nprè*  midi,  le  due 
«le  Bourgogne  fiapput  sur  l’épaule  de  Tanne- 
gui,  qui  était  vont  le  recevoir  à ta  I «arriéré 
avec  le  sire  de  Beau  veau,  dit  à haute  voix  ; 
Voici  en  tjui  je  me  fie!  Le  dauphin  était  déjà 
dan*  sa  loge  avec  w huit  autres  chevalier». 
Tanin-gui  ht  hâter  le  p»  au  duc  et  an  sirr  de 
Nav ailles,  frère  du  comte  de  Foi»,  rt  le*  sé- 
para ainsi  du  reste  «le  la  suite,  en  les  ciitraiuant 
devaut  le  «buphiu.  Au  moment  où  le  duc 
«rfait  sou  cbajM'rTiit  et  pliait  le  genou  en  terre 
devant  I héritier  du  trône,  Taun«*gui  le  (Kiuwa 
par  derrière,  et  leva  sur  lui  uue  hache  d’armes. 
L*  sire  de  Nav  ailles  voulut  l’arrêter  ; il  fut 
abattu  rt  Uié  par  le  vicomte  de  Nartionuc  d'un 
coup  de  bu  lie  a la  télé.  Le  »ire  d’Autray,  «pii 
accourait,  fut  aussi  gravement  blessé.  |Vnd;tnt 
ce  temp,  Robert  de  Loir  rt  h:  Bouteiller 
avaient  l’un  »ai»i,  l'autre  frappé  le  dur  d’mi 
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grand  coup  d'épée,  eu  erinul  : Tuez  ! tuez  ! 
lannegui  l'avait  .diatlii  de  sa  hache  aux  pieds 
du  dnuphiii  ; Olivier  Layet  et  pierre  Frotfier 
l'avaient  achevé  par  terre,  eu  soulevant  *a 
culte  d'armes  pour  plonger  leur*  poignards  dans 
m>ii  sein.  Tous  rrux-ln  rt  aient  au  nombre  des 
dix  chevalier*  du  «lauphiii;  mais  eu  meme 
t«*mp*  les  gendarmes  avaient  franchi  les  bar- 
rières du  côté  «le  la  ville,  rt  s’étalent  jetés  sur 
le*  autres  rhcvalier*  «pii  avaient  suivi  le  due. 
Tous  fuient  an  vies,  à la  réserve  «lu  sire  dr 
Montagu,«pii  franchit  «le  nouveau,  mi  fuyant,  lu 
larricre  pr  laquelle  il  était  entré,  el  qui  s'en- 
ferma au  château.  Le»  gens  du  dauphin  qui  l«* 
poursuivaient  *«■  jetèrent  alors  sur  la  suite  du 
duc.  «pii  était  rr-tée  en  «lehors,  tuèrent  plu- 
sieurs de  se»  gms  rt  muent  le  irstc  eu  fuite. 

ta*  dauphin  força  b 1 lénioille,  «pii,  u»«* 
plusieurs  serviteurs  du  due,  s'était  enfermé  au 
château,  mais  qui  n’v  avait  ui  munitions  ni  ar- 
tillerie, à le  lui  remettre  pr  capitnluliuu.  b 
darne  detïiae,  mmi  fils  «i  Jotttequin  qui  s’y 
trouvaient  aussi,  et  «pii  avaient  »i  fort  contribué 
à niucuer  le  due  à Mnulerrau.  craignant  que  ses 
*«-r»iicurs  ne  le*  traita  ««rut  comme  complices 
de  cet  8ssn**inat,  se  mirent  sous  In  proteetiou 
du  dauphin  et  ne  le  quittèrrnt  plu».  Dés  le 
h-ndmiain  lr  «lauphin  écrivit  à b ville  de 
Paris  et  aux  autres  lionnes  ville»  du  royaume; 
il  prétendit  avoir  reproché  au  «lue.  lorsque  ce- 
lui-ri  *e  priSrula  à lui,  de  n’avoir  pas  eucore 
miUmenct*  à faire  la  guerre  aux  Anglais,  rt  h- 
due,  dit  il.  ••  ré|NJudil  plusieurs  folles  proies, 
et  chercha  son  qéei  nous  envahir  rt  villeuer 
en  notre  personne,  lacpielh-,  roninie  après  nmi» 
avons  su,  il  nmtmdait  à prendre  et  mettre  en 
sa  sujétion,  de  la«(iirlle  chose,  pr  divine  piété 
rt  pr  b bouté  et  aide  «le  uo»  loyaux  serxileurs, 
nous  avons  «’-lé  préservé*,  et  il,  par  «a  folie, 
monnil  «m  la  plarr  (IJ.  >•  Cette  lettre  «etile 
suilirait  à prouver  que  le  dauphin  avait  con- 
senti à l’assassiuat,  «pt'U  y dissimule  si  gnn- 
rlM-meiil  pr  un  meiiviugc ; ou  lui  avait  aisé- 
ment persuade  «pi’il  exerçait  une  prérogative 
royale  en  punissant  un  priuec  criminel. 

L'endroit  où  «h*  meurtre  fut  rmiiini*  se  re- 
marquait inrore  eu  1630  sur  le  pont,  par  une 
pierre  plu»  élevée  que  la  chaussée,  et  snr  la- 
i|tiellc  on  avait  iusrrit  le  quatrain  suivant  : 

fou  mil  quatre  reitt  btr-ncnf 
Sur  tnt  pont  ngrnrr  fcr  nruf 
fut  mrtuirv  3ran  de  0onr$o$i*«, 

3 i)loi«t(r(AU  oit  il  fout  1 "Von tu. 


Pour  venger  ce  crime,  Philipp  U-  Bon,  fil* 
du  due  «le  Boni  gogue  , aecoudc  pr  le  roi 
d’ Angleterre,  s’empara,  le  20  juin  1420,  de 
Manlereait,  qui  rosta  jus«pi*eii  1 428  au  po«i- 
( voir  des  Anglais.  Iji  délivrance  de  celte  ville, 
due  au  roi  Charles  VU,  fut  le  résultat  d’«in 
long  siège  <bn*  lequel  se  signak-rnit  «e»  pir- 
‘ miers  généraux,  Duuob,  Chaliaune»,  rtc.;  une 
paitic  de  la  garnison  fut  pendue,  Ku  1567  les 
trouble»  irligieux  mitriil  la  ville  eu  la  po»*e*- 
»ion  du  priuce  de  Coudé.  Repis  pr  k-  dur 
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d’Anjuu.  Moutcreau  se  r;nigea  eu  1587  da  •» 
le  parti  de  la  ligne,  et  fut  occupé  pr  le  dur 
d’Kprnum  et  pr  le  duc  «h-  Mayenne:  totilefoi* 
Henri  IV  y fil  sou  entrée  le  1.1  avril  1590. 

Deptlis  cette  ép«pn-  le»  hdiilant»  ont  joui 
des«loureur*  «le  la  pix  jn«qu*eii  1814.  Alors 
que  toute»  le*  puisemee»  de  l’Eure  jM-envahiieut 
la  France , l’empereur  défendait  pied  à |*nl  hr 
terri  toile  français  avec  de»  succès  mêles  de  le- 
ver». Le  17  février  il  comliatlit  le*  ennemi»  a 
Guigne»  ; k-  18  il  arriva  devant  Moutrrraii. 

Cette  ville  e»t  I4lie  au  c«Hil1u«-ut  d«:  J’Youne 
et  «le  b Seine.  La  partie  qui  *e  trouve  *ur  !a 
rive  gauche  de  I’Yuuac,  rt  c'«^.t  In  pluseunsî- 
dérahle,  est  jointe  à b rivr  droite  pr  un  pont 
de  pierre.  Tn  auln*  (Huit,  fameux  pr  l’assn*- 
»iuat  ci -dessus  imntiomir.  unit  igalcnnnt  le*  * 
deux  rive*  de  la  Seine.  Ox deux  rivière»,  dont 
la  navigation  est  Irès-itclivtx  à Monli-reati . 
donnent  à ertle  petite  ville  un  nspi-rt  rinnl  el 
l'espérance  de  venir  un  jour  d’entrepôt  au 
commerce  iuté-rutir.  Vers  l’est  rt  le  midi  une- 
plaine  riche  et  fertile  s’étend  à une  a va-/ 
grande  distance.  M< intereau,  ainsi  qu'une  pnrlie 
«le  b plaine  . est  dominé  pr  mie  chaîne  <k- 
coteaux  couverts  de  vigne»,  la  pluprl  IxiUrs 
et  situés  à une  portée  d«*  fusil  de  la  v allé.  3ia* 

(h iléon  avait  fait  élever  de*  otivragrs  «le  dé- 
fense «le»  aut  Mooteivau:  le»  peut»  de  l’^uiinr 
rt  de  la  Seine  étaient  miné»  rt  devaient  sauter 
à l’approrlte  de  l’ennemi.  On  s'était  hâté  du 
néueler  k*»  niaivon*  située*  sur  la  rive  gauelie 
«le  la  Scim  ; on  avait  élevé  «les  ledoute*  |»otar 
défend iv  la  plaine  voisine,  en  chen-liant  nk-mc 
à lier  tes  faible*  «givrages  avec  des  hatterie» 
div**ér«  iur  le*  coteaux  «jiti  s'étend : ril  d«T- 
rière  la  ville*,  mais  ees  travaux , dpfnnlu*  par 
le  eor|>»  d’arinée  du  marérbal  duc  «le  Rqgjg, 
im*  pum  aient  arrêter  longtrnqi»  «les  force»  e«.*u- 
vidi'-i.ihle».  Maibv  des  deux  rive»  «b 
T1 Yonne,  le  corp  aiflrichira  «lu  général  Kian- 
rhi  «léluoueka  sur  Monterrra.  sans  éjirouver  b 
moindre  ré»i»t;unv.  rt  »*«-mpr;«  «le  In  ville,  le 
prince  royal  de  YY urlemlxTg  niait  pris  (K»*i- 
I ion  sur  la  hDiiIrtii'  qui  ennimimdt*  la  rivr 
droite  delà  Seine,  pies  «lu  « hâleau  d«*  Snrville. 

Cette  (Kisilimi,  «pii  couvrait  le»  |Miut*  rt  b 
ville,  protégeait  aussi  In  ir  irai  le  ; car  le  (iriimr 
«le  Srliwart/enlM-rg  avait  fait  filer  d’avniirr 
tous  le»  liagnge*  rt  toutes  le*  troujM-*  «pii 
formaient  le*  réserve*,  nr  1ais»aiil  devant  Mon- 
teieau  qu’une  viugtaine  de  milk-  homme* 
pour  disputer  le  (nuage.  L«- 18,  ii  la  point*  du 
jour,  le  gt'uéral  Château,  jeune  ofliricr  pkiu 
de  feu  et  d'intelligence,  ouvre  l'alt  iquc  ater 
Yctte  inipélu«**itc  qui  rjracléritc  b valeur 
française  ; mai*,  n'élant  pa*  »oulemi.  il  est  rr- 
ponsaê  avec  prie.  L’inlirpide  général  sc  gli»-e 
avec  le*  tirailleur»,  «bus  IVprraaccde  Innrurr 
b poshioa  de  l’cfMiemi,  tandis  que  Jegcnêral 
Ccnird  aeconrait  avec  «l’antres  division»  (KMir 
renouveler  l'attaque  : il  revient  trois  fois  a b 
charge  rt  toml*e  grièvement  Mr*sé  au  milit-ti 
même  do  pont.  L'eiuirmi,  posté  d'une  mnnitre 
forroidaWe,  était  protégé  pr  quarante  Ihjii- 
dicv  â feu.  Le  généra!  («éiord  nnitieut  le  oun- 
liat  tonte  lu  matinée  ; iu»e  altaqur  eomtiiiK-e  et 
82 
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générale  pouvait  seule  emporter  la  poriliou. 
Napoléou  arrive  au  galop  par  Martgt»,  h troi» 
heures , avec  mu»  étal -major,  et  ordonne  de 
gravi»'  le  plateau.  Le  gros  de  l'aimée  française, 
réuni  au  nombre  dr  28.000  etniiluttant»  H CO 
pièces  de  cannu.  s'ébranle  de  toutes  pari»  ; en 
même  temps  le  général  l’ajnl,  qui  rampait  dans 
le  bois  de  Valence,  sur  l.i  route  de  Melun, 
accourt  avec  de»  troupes  fraîches  et  fait  une 
charge  de  ras  air  rie  sur  le  ilauc  de  la  position 
de  l'ennemi,  qui  est  ddiordr  et  tourné  à l'instant 
même.  Vivement  poussé  par  la  cavalerie  et 
voyant  la  plupart  de  ses  canons  démontes,  il  sc 
précipite  dans  Montereau,  où  les  habitants 
augmentent  le  danger  de  sa  retraite  en  tirant 
sur  lui  par  les  fenêtres  d'un  «les  faubourgs.  — 
Cuiitruu  par  la  mitraille  de  soixante  pièces 
d'artillerie  dont  Napoléon  lui-mèiut-  commande 
le  feu,  IVoneiui  n’a  pas  même  le  temps  de 
faire  sauter  les  pou  ts  ; et  le  vaiiM|»ieur  s Vu 
empue  contre  toute  espérance.  Le*  generaux 
Odort  et  Goellocupiet  le  |>as*ent  au  galop , ot 
précipitent  la  fuite  des  vaincus,  que  presse 
le  général  Duliesme,  qui  entre  au  pas  de 
cl  large  dans  la  ville,  où  il  fait  main  basse  sur 
tout  ce  qu’il  rencontre.  A b nuit  l'empereur 
établit  son  quartier  général  au  rhAtcau  de  Sur- 
ville.  — Le  résultat  de  relie  affaire  fut  3,000 
prisonnier'.,  4 drapeaux  et  G pièces  «le  canon  ; 
iV-mienii  perdit  3,000  hommes  tués  ou  blessés; 
les  f rançais  «tirent  prv»  de  2,500  hommes  hors 
de  combat. 

Le>  armes  de  Montereau  sont  : <f  azur 
à trois  tours  crénel ces  tf argent  i et 

La  ville  de  Mouler  eau  est  daus  une  situation 
trèv- favorable  pour  le  commence,  à l'embran- 
chement des  chemins  de  fer  de  Troycs  rt  de 
Lyon,  au  confluent  cl«*  deux  i ivipjvs  navigable» , 
sur  lesquelles  sont  jeté»  deux  ponts  d'une  COSU* 
tmctiori  hardie.  Hile  est  généralement  bien 
bâtie  et  dominée  par  une4 montagne  rapide, 
sur  h*  sommet  de  laquelle  s’élève  le  château  de 
Surville,  remarquable  par  sa  belle  posiliuti  et 
par  sa  cnhstrucliun  simple  et  moderne.  De 
l une  de*  terrasse»  de  ce  château  «n  jouit  d’une 
vue  allumai itr  sur  b ville,  sur  les  deux  ponts, 
sur  le  cours  des  rivière»  de  l'Yonne  et  de  b 
Seine,  et  sur  le*  grande*  rouies  eux irriiiiiatite» . 

- — Dans  l’église  collégiale  de  Notre-Dame  on 
montrait  naguère,  siivpauhie  à la  voûte,  l'épée 
du  duc  de  Uoiugoguc  . 

Au  village  de  Mrrbugc,  dépendant  de  la 
cmtmuitir  d*  Montereau,  ou  trouve  une  source 
d’eau  inuin.de  (ruide  , limpide  , inodore  et 
«Tune  saveur  tiu  peu  donnât  re.  Il  résulte  «les 
expérient  es  faite*  ni  1760  jwr  les  commis* 
Mires  envoyé*  par  b (acuité  Je  méde- 
cine pour  en  faire  l'analyse,  que  l’eau  de  Mer- 
lange  cnn  lient  «lu  murùte  de  soude,  du  car* 
bju.itc  de  soude  et  uue  petite  quantité  d’acide 
caii»miipir.  Ou  n»  recommande  l’usage  aux 
prroMiur*  d’nn  tempérament  faible,  dont  les 
viscères  sont  délicats,  susceptible»  d'irritation, 
ainsi  que  «lan*  le»  obstruetiou* , le»  maladies 
des  rein»  et  de  b vessie. 

bsumu.  Manufactures  importantes  de 
hirury*  et  de  poteries  façon  anglaise.  Tanne- 


ries. — Commerce  considérable  de  grains  pour 
l'approv  iNUimn  ment  de  Pari»,  de  lariiw*,  bots 
llotté.  bestiaux,  etc.  — • Foire s le»  18  avril, 
23  et  21  juin  et  22  uciv. 

Bibliographie.  .Xufiee  sur  le  pont  de  Mon - 
tereau- Faut -Yonne  ( Mrtn.  de  l'Acad. 
re»y . «le»  inscriptions  et  Itellevlettre»,  I.  rv*. 
p.  563). 

* La  Prise  et  Remit  twn  de  la  ri/le  de  Mon  - 
tereau  • Faut  • Yonne  à f obéissance  de 
3t.  te  duc  de  Mayenne,  etc.,  in  - 12 , 
1589. 

* Analyse  des  eaux  minérales  de  Mer/ange, 
près  de  Montereau-Faul-Yonne , in- 12 , 

1761. 

CivrwiL,  avec  Hturesot  et  Rmàiu  (de  b). 
Traité  des  eaux  minérales  de  3 terlange  , 

in-ft,  1761. 

Rai  lix.  Description  du  site  de  ta  source  de 
Mer  la  tige,  et  ifnalite's  sensibles  Je  ses 
eaux  ( Exposition  des  prii»ci|)cs  et  «les 
propriétés  des  eaux  minérales  , in  - 12  , 
1775). 

* Traité  des  eaux  minérales  de  Merlange  , 
in- 12  , 17G6  ( Recueil  de  differentes  pièces 
qui  avaient  déjà  été  publiée*  sur  ce»  eaux). 
MOXTKRKAU-SURJAItD.  vg.  Seine-et- 

Marne  (Rrie).  arr.,  caut.,  H et  à 6 h.  de 
Melun.  Pop.  131  b. 

MONTER  FIL  , vg.  I lie -et-Fi  laine  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 10  k,  de  Muntloit-snr-Meu, 
canl.  et  ti  de  Plélou.  Pop.  802  b. 

MONTE! I OU  (le  liant-),  vg.  Loir-et-Cher, 
connu,  «le  St -Romani,  S de  St-Argnaii. 

MONTER. NON,  vg.  U.-t  ,n,m\  COU»,  «b 
St-Martin-le-Mault , C=3  d’Arnac-U-Postc. 

MO  X T t '.RO  I . - S EN  A R O , vg.  //.-tienne. 
V.  Mosi Kin.-St  s.vbii. 

MONTER  O LUI  EU  , vg.  Seine-tuf.  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 17  k.  de  N cii h Ui tel -en- 
B«y,  canl.  et  jgj  de  5l-Saeu*.  Pop.  540  b.  A 
la  source  de  1* Arques. 

MON  I EH  II  A N . vg.  Gers,  eoo.  «b*  Peau- 
mari  hé*,  de  Plaiiaiur. 

MoNTERItKlN.  vg.  Morbihan  (Bretagne), 
arr.,  1^*  et  a 7 k . de  Plue  raid.  canl.  de  Ma- 
k'stroit.  Pop.  318  I». 

MONTEBTEJLOT,  vg.  3/or/ùhan  (Breta- 
gne), arr.,  canl.,  C3  et  à 7 k.  de  Plot-miel. 
Pop.  212  h. 

MONTES AR.  vg.  Seine-et-Oisr.  V.  le  Bois- 
n’Ae  vix. 

MOXTESCOT,  vg.  Pyrénées-Or.  (R«mi>- 
tilloti),  arr.,  eant.  cl  à 12  k.  de  Perpignan,  t>7 
d’Elnc.  Pup.  128  h. 

MOXTESCOT,  vg.  Tarn-el-Garonne , nom. 
et  £3  de  Mnissae. 

MONTF.SEOURT-U7.EROI.ES,  vg.  Aisne  I 
(Picardie),  air.  et  à | 4 k.tlc  Sl-Qiienlin,  tant, 
et  ZzÀ  de  St-Simon.  Pop.  4 18  b. 

MONTEES, VIE,  «g.  X terre,  nimm.  «t  £3  de 
MoiiLmucIic. 

MONT  ESP  AN,  vg.  U. -Garonne  (Langue- 
doc), arr.  et  a II  k.  de  SM.uudent,  caut.  et 
de  Salie».  Pop.  1 ,tl  l h. 

MCINTLSPIEU,  vg.  Tarn , com.  «le  Navés, 
Ci)  dr  Castre». 


MONTESQUIEU,  vg.  Hérault  (Languedoc), 
arr.  et  â 31  k.  de  Béziers,  canl.  de  Roujan, 
53  de  Bédarirux.  Pop.  180  b. 

MONTESQUIEU,  vg.  Lol-el-Garonne((jua- 
domois),  arr.  et  à 14  k.  dr  Nérac,  canl.  «b 
lavanlac,  Ciâde  Port-Stc-Marie.  Pop.  1 ,398  h. 

MONTESQUIEU,  vg.  Pyrénées-Or.  (Rous- 
sillon), arr.  «t  a 15  k.  de  Cérd,  caut.  d’Arge- 
lc«,  £S  de  St-Géni».  Pop.  351  b. 

MONTESQUIEU  , vg.  Tarn-et-Ga tonne 
(Quercy),  arr.,  canl.,  El  et  â 12  k.  de  Mois- 
sac.  Pop.  1.477  h.  — Foires  les  22  juillet  et 
25  nov. 

MONTESQUIEU- AYANTES,  vg.  Ariége 
(Guienne),  arr.,  53  et  â G k.  de  St-Girous, 
caut.  d«-  St-Linrr.  Pop.  831  b. 

Ou  y voit  lr»  ruines  d'un  vieux  château  rt  b 
grotte  de  Lagune. 

MONTKSQLTEU-DE-LTSLK.  vg.  H. -Ga- 
ronne (Gascogne),  arr.  et  â 29  k-  de  St -Gau - 
den*,  tant,  et  5j  de  l’Isle-rn-Dodou.  Pop. 
421  b. 

MON TESQUEl  -LAl’llAGAIS  , vg.  //.- 

Garonne  i Languedoc),  arr.,  cant.,  53  et  à 9 
k.  de  ViUefrancbe-de-Lauragais.  Pup.  1,390 
h.  — Foires  le»  Ie'  avril,  23  juillet,  6 sept,  et 
9 nov. 

MONTESQUIEU  - V O I.  Y EST  UE  , petite 

ville,  H. -Garonne  (Languedoc),  arr.  et  à 35  k. 
de  Muret,  cbef-1.  «le  caut.,  bureau  d'euregivt.  à 
Ricux.  Que.  53.  A 732  k.  de  Pari»  pour  b 
taxe  de*  h-ltivs.  Pop.  3,745  b.  — Tuum  ter- 
tiaire moyen. 

Hile  est  située  sur  une  hauteur,  au  bord  du 
canal  du  Midi.  — Manufacture  de  drai»»,  ras, 
drogucl.  Sal[iétreric.  Tuilerie. 

foirn  |»  3 lé»*»  8 niai.  23  juin,  25  juillet. 
7 cl  29  sept.,  31  oct.,  13  «léc.  et  lundi  avant 
le*  Hameaux. 

MOXTESQLTOU,  vg.  Gers  (Armagnac), 
arr.,  liurcaud'euregUl.  et  « 10  k.  de  Miraude, 
cbcf-l.  de  cant.  Dire.  £-3.  A 716  k.  de  Paris 
|xmr  b taxe  de»  lettre».  Pop.  2,000  h.  — 
Tcriuui  tertiaire  moyen. 

Foires  le»  22  juillet,  12  nov.  et  le  lende- 
main de  I’A»cciiM«>n. 

MONTESSAUX,  vg.  Il.-Saône  (Kraiiclu:- 
Comté),  arr.,  3=3  et  k 10  k.  de  Lurc , canl.  de 
Mèliwy . Pop.  252  h.  * 

MON  TESSON  , Vg.  //.-Marne  (Cham- 
pagne), arr.  et  k 2G  k.  de  Laugn-s,  cant.  ck- 
Eertc  Hir-Amancc  , O du  F»jl*BiUat.  Pop. 
128  h. 

MONTESSON,  3/vnte  Testants,  vg.  Seine - 
et-Oise  (Ile-de-France) , arr.  et  à 13  k.  «U* 
Versailbs,  «ont.  d’Aigeuli-uil,  £*î  de  Ch  a tou. 
Pup.  1 ,206  h.  Dans  une  presqu'île  formée  |Mi« 
la  Seine. 

MONTESTRUtJ,  vg.  Gers  ( Armaguac).  an . 
et  â 17  k.  de  Lccloure,  caut.  et  £3  de  Heu- 
ranex'.  . Pup.  809  k. 

MONTESfllK  Q,  vg.  B. -Pyrénées  (Béant), 
arr.,  M et  à 7 k.  d’Orlbez,  cant.  «b  laigur. 
Pop.  617  h.  — Foires  le*  19  mars,  4 juin,  7 
août  et  19  oct. 

MOXTF.T  ou  MovTfT-fcnx-Mot!***  (b), 
petite  ville,  Allier  (bourbonnais),  arr  et  à 
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35  k.  de  Moulms-sur-All»er,  chef-I.  de  eant. 
Cure.  C3.  vy.  A 318  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
de*  lettre*.  Pop.  600  h.  — Tuun  carho- 
nifrrr.  bouille. 

Cette  ville  parait  devoir  ion  origine  à un 
monastère  fondé  vert  le  milieu  du  xi*  siècle. 
C'est  un  des  points  les  plus  culminante  du  dé- 
partement de  l’Ailier.  — Exploitation  de 
bouille.  — Foires  les  37  fer.,  18  mars,  31 
juin,  33  août,  31  sept.,  9 et  19  nov. 

MONT  ET  (le),  vg.  .4  Hier,  com.  de  Diou, 
!3de  Dompierre. 

MONTET  (le),  vg.  l.ot  (Quetcv),  arr.  et  à 
20  k.  deFigeae,  cant.  de  la  Tronquicre,  E;  de 
la  CapeUc-Marival.  Pop.  494  h. 

MONTET  (le),  vg.  Saône-et-Loire,  oomm. 
de  Palinges,  £5  de  Prrrecy. 

MONTETON,  vg.  Lot-et-Garonne  (Agé- 
noit),  arr.  cl  à 15  k.  de  Marmande,  cant.  de 
Seiches,  1=3  de  Mirantout.  Pop.  739  b. 

MONTÉTY,  vg.  Seine -et -Mar ne,  connu.  | 
de  Lcsigny,  ® de  Brie-Comte -Robert. 

MONTECL,  vg.  /sire,  comm.  de  Colom- 
bier, H de  la  Verpillii  re. 

MOXTELX,  ouMostiaux,  Mont  Un,  petite 
ville.  Faut/ use  (Comtal),  arr,,  cant.,  KJ  et  à 
5 k.  de  Carpentros.  Dire.  Pop.  5.450  h. 

Celte  ville  est  fermée  de  murailles  dans  un 
bel  état  de  conservation.  C'était  le  séjour  de 
prédilection  du  pape  dément  V,  et  re  fut  là 
qu ‘après  sa  mort  ou  trouva  ses  trésors,  qui 
étaient  immenses  et  plus  considérables  que  rrux 
d'un  royaume  de  ce  temps. 

C’est  à Monteux  que  la  culture  de  la  garance 
fut  essayée  pour  la  première  fois  par  un  Per- 
san nommé  Alten,  qui  avait  apporté  d'Asie 
des  graines  de^orllc  plante  , qu’il  naturalisa 
avec  succès  dans  les  palus  ou  terres  maréca- 
geuses des  environs  de  Monteux. 

Culture  du  safran  et  de  la  garance.  Educa- 
tion des  ver*  à soie. 

WONTEVRA1N  , Mans  Abremi,  vg.  Seine- 
et-Marne  (Ile-de-France),  arr  et  à 17  k.  de 
Meaux,  cant.  et  S de  Lagny.  Pop.  464  b. 

MOXTEY . vg.  Aveyron , comm.  de  Salk-s- 
Conttaox,  KJ  de  Roder. 

MONTEYNARD,  vg.  Uire  (Dauphiné), 
arr.  et  à 31  k.  de  Grenoble,  cant.  et  B de  la 
Murr.  Pop.  470  b. 

MONT EY  RI  HETRE  , vg.  Puy-de-Dôme, 
comm.  d'AIbi.  3=3  de  Rochefort. 

MOXTEZIC,  vg.  Aveyron  (Rouerguc) , 
arr.  et  à 40  k.  dUspalion,  cant.  de  Si-Amans, 
K3  d*Kntnngucs.  Pop.  900  b.  — Foires  les  17 
avril,  17  mai,  17  juin,  5 nov.,  3*,  4*  et 
6*  lundi  de  carême  ou  lundi  de*  Rameaux. 

MOXTFA,  vg.  A riége  (Languedoc),  arr.  et 
à 37  k.  de  Pamicrs,  cant.  et  H du  Mas-d'A/il. 
Pop.  363  h. 

MOS  TFA,  vg,  Tarn  (Languedoc),  arr.  et  à 
li  k.  de  Castres,  cant.  et  E de  Roqummilte. 
Pop.  630  h. 

MONTFALCON,  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr. 
et  à 30  k.  de  St-Marcelliu,  tant,  et  £3  de 
Roylxw.  Pop.  340  h.  — Foire  le  16  août. 
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MONTFALCOX.  vg.  Ain,  comm.  de  Méxe- 
ràat,  H de  Rouig-en-Bressc. 

MOXTEAI.tiOLS,  vg.  Ave)  ron , l'omm.  de 
Montbaien»,  r-3  de  Rignac. 

MONTPALGOLSE,  vg.  Lozère,  comm.  de 
Trrlans,  de  la  (Janourgue. 

MONTE  AR VILLE,  vg.  Manche  (Norman- 
die), arr.  et  à 3 k.  de  Yalogncs,  cant.  de 
Qucttebou,  1-3  de  BarAeur.  Pop.  1,676  h. 

MONTE  AL’ CON,  vg.  Aisne  (Bric),  arr.  et  à 
13  k.  de  Château-Thierry,  cant.  de  Charly,  £3 
de  Vieil-Maisons.  Pop.  335  h.  — Education 
des  vers  à soie, 

MONTE  AUGON,  vg.  Ariêge , comm.  de 
Moulins,  S de  St-Gîrous. 

MONTFALCON,  vg.  Doubs  (Franche- 
Comté),  arr.,  cant.,  K Ct  à 5 k.  de  Besançon. 
Pop.  370  h. 

MONTFALCON,  vg.  Gard  (Languedoc), 
arr.  et  à 38  k.  d’Uzes,  cant.  et  £3  de  Roque - 
maure.  Pop.  534  h. 

MONTFALCOX,  vg.  H. -Garonne,  comm. 
de  la  Trapjw , £3  de  Rieux. 

MONTFACCON  , Morts  Pateonis  , petite 
ville,  H.-Loire  (Languedoc),  arr.  et  à 18  k. 
d’ Ywingeaux,  rhef-l.  de  cant.  Cure.  Gite  d'é- 
tape. KJ*  A 517  k.  de  Paris  pour  la  taxe  «le» 
lettres.  Pop.  1,140  h.  — Taaaxix  cristallisé  ou 
primitif. 

Montfauroo  est  une  des  plus  anciennes  v illes 
du  VéJny,  dont  elle  était  autrefois  irgardée 
comme  la  capitale.  Elle  envoyait  ses  députés 
aux  états  pailiculiers  de  la  province,  qui  ont 
été  tenus  dan*  tou  enceinte  en  1595.  Les  rois 
de  France  en  ont  été  longtemps  coseigneur* , 
et  tes  barons  avaient  droit  de  siéger  aux  états 
du  Languedoc. 

Cette  ville  était  autrefois  défendue  par  uu 
château  très-tort.  Il  fut  pris  en  1585  par  1rs 
religionnaires,  détruit  de  fond  en  comble,  et 
une  partie  des  habitants  fut  massacrée  par  les 
vainqueurs. 

Fabriques  de  rubans.  — Commerce  de  boi» 
de  construction , scieries  hydrauliques.  — 
Foires  le*  8 janv..  17  et  19 août,  33  sept.,  13 
uct-,  3 nov.,  6 déc.,  l*r  mardi  de  carême  , 
mardi  dm  Rogations  et  lewdcoMiin  de  la  Fête- 
Dieu. 

MONTFALCOX,  petite  ville,  Lot  (Quercy  ), 
arr.  et  à 18  k.  de  Gourdon,  cant.  de  1a  Bas- 
tide. Ecole  secondaire  ecclésiastique.  CF3.  Et  à 
517  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop. 
1,881  b. 

Cette  ville  est  située  sur  une  butte  as «ex 
élevée,  au  pied  de  laquelle  coule  le  Ccou.  EJ  Je 
doit  sou  origine  à Henri  III,  roi  d'Angleterre, 
qui  fit  l.dtir  eu  ce  Lieu  un  édifice  pour  y tenir 
le*  assises.  C'était  jadis  une  ville  forte,  où  l'on 
voit  encore  une  porté  pratiquée  dans  un  mur 
très -é  pais. 

Foires  les  10  et  38  mai,  11  et  16  nov. 

MONTFALCON  , petite  ville  , Maine-et- 
Loire  (Anjou),  arr.  et  à 15  k.  de  Beaupréau  , 
chef-1.  de  cant.  Cure.  K-  A 384  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  675  b.  — Txa- 
aaix  cristallisé,  granit. 

• On  y voit  une  tomJieJlc  qni  a environ  300  m , 
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de  circonférence  à la  base,  et  15  à 18  m.  de 
hauteur. 

Foires  les  39  juin  et  33  sept.,  et  tous  les 
13  jours  du  1"  mardi  de  mars  jusqu'au  1** 
juillet. 

MONTPAUCON,  petite  ville,  Meuse  (pays 
Messin),  air.  et  à 35  k.  d»;  Montmédy,  chef- 
I.  de  cant.  Cure.  EJ  de  \ ammcs-eti- A rgoiine. 
Pop.  1,371  b.  — - Tuuui*  jurassique,  étage 
moyen  du  sylème  ouiitique. 

Foire*  les  1 3 mai  et  33  oct, 

MONTFALCON,  vg.  Marthe,  v.  Aovsas- 
sois-Moxtvaccox. 

MONTE  ALTON,  vg.  Seine,  comm.  et  EJ  de 
la  Yillette.  Y.  la  Yuxcttc. 

MONTE ALXKL.,  vg.  Arderuus , coram.  de 

Marne,  CS  de  Vouriers. 

MONTE AI'XKIX EN,  vg.  Ardennes,  coin. 
d'Ardeuil,  EJ  de  Youhm. 

MONTFAVEL,  vg.  f'auchue,  comm.  et  3 
d'Avignon. 

MOXTFERMEIL  , Mo  ns  Firmatis,  beau 
village,  Seine-et-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et 
à 49  k.  de  Pontoise,  cant.  de  Goucsse,  £3  de 
Livry.  Pop.  952  h. 

Ce  village  est  très-ancien;  une  léproserie 
considérable  y fut  fondée  (buts  le  xin*  siècle. 

La  terre  de  Monlfermcil  relevait  de  l'abbaye 
de  Chelles,  qui  avait  imposé  à celte  seigneurie 
une  coutume  fort  originale.  1/>r*  de  la  prestation 
de  serment,  le  seigneur  qui  ai  prenait  posses- 
sion se  présentait  tout  nu,  k corps  ceint  d’une 
corde,  et.  dans  cet  état,  ou  le  conduisait  à l’ab- 
licsse,  qui,  preuaul  le  bout  de  la  rorde.  disait; 
A qui  tient-il  ? Coutume  plus  qu'origiuale.  qui 
a inspiré  à uu  poète  moderne  le*  ver*  sui- 
vants : 

Cl  MoalfrniMil,  lu  lmp  du  Outil**  »», 

K Lu  l ilr-prnJanct  ilr  iJirili,  . 

El  U Migaca/,  cirnac  tn  mralnlr»». 

Ewüm  Ur  l'ilinti,  ira  nkilti«u«  «a  ).ui-*tlf  : 

Lra  rawi  trci|n  qnra  U lmp  q-i  »>»l  | lu*. 

Voir  mouuri^nvnr  kf«i  j.w  «ira*  fmnnie, 

C«  m M>«t  I*  i|im>  4m  E-U*  tout  «lirai, im  ; 

Mouiiraur  «a  «euùl  Jravtcil  inail-mr. 

Nu  cuiiimc  uu  «•/.  «niramlrc  u«  fl-rmiu 

I.-  pH««  Iranip*  «jura  le  lmp  qui  ■*•»!  plat. 

A r»*u«  «niuhra  ii»  tmul  J*  eoi  .IralflU 
Qm  jnm»d  w-4-o.f , rm  41*«ni  ; A ym  tttm, 
au,  r-.rpi  ttfni, 

(lu  de  w dsm*  «if  w ftmetellt  f 

—AA  ! Jil  wrawi leur,  frraW  pour  Ut  etrjn  m a ! 

l'wi  il  {Humait  irjiiradi*  •<■  jra«|afU«  | 
l/P*  jurais  limm,  I*  ^rralïllra  imirllf. 

L'iiiaïU.  iriupra  «|rat  U trrrap*  qui  n‘e*l  plu*. 

Montlrrmeil  est  dans  une  situation  agréable, 
sur  la  liuere  de  la  forêt  de  Bondy  ; il  est  bien 
liàti,  et  renferme  plusieurs  liellrs  maisons  de 
campagne  ; il  y a deux  places  piditiqucs,  dont 
l’une  est  plantée  de  beaux  tilleuls. 

Ce  village  est  dominé  |>ar  une  colline  qui 
prend  le  nom  de  Bel  le  vue  ; de  ce  point  éfcvè 
un  découvre  la  tour  de  Moutlliéry  qui  en  est  à 
environ  30  k.;  à l’est,  la  vue  s’étend  sur  des 
coteaux  charmants.  , 

Carrier»  de  pierre*  a plâtre.  Tuileries. 
Foires  le  4*  dimanche  de  sept. , fête  pat nmale 
le  dimanche  qui  suit  |c  39  juin. 
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Mii.MlKliMV.  «g.  Puy-de-Dôme  (An- 
vergue),  arr.  rt  à 25  L,  de  tlmn,  raul.  cl  □ 
dr  Ponlçiliaiwl.  Pop.  440  b. 

MO^TFKRÜKY,  vg.  Doub s (FrancLe- 
i.ofuic) , arr.  «I  u 17  h.  de  Haumc-lra-Danie* . 
eanl.  fl  3 Je  Rougemont . Pop.  131  li. 

MONITEUR  A.  vg.  Isère  (Dauphine),  arr. 
«le  la  lour-du-Pin  cl  à 37  k.  de  IViurgnin  , 
«uni.  de  SMieoirt*,  I-j  «le*  Abrels.  Pop.  1,404 

•i.  W".  — foire  le  6 mai.. 

MOM  I I.KKANU.  Y g.  Ai»,  ct>ni.  de  Tor- 
ciftt,  El  de  St-Rambeit. 

MONTFERRAND,  vg.  Aude  (Languedoc), 
arr.,  «ml..  C*ü  f 1 à 15  k.  de  Castrluaudary. 
Pop.  960  h. 

Montferrand  «lait  nu  Ire  foi»  un  château  fort, 
assiégé  et  pri»  par  Ica  croisé»,  en  1311 , par  In 
trahison  du  gouverneur,  qui  le  rendit  a Simon 
«!«'  Montfoil  en  1312.  Ce  « lui  tenu  revint  MU 
I\«l*éi**ancr  dr»  romie»  de  Toulouve  ; niais 
dans  ta  même  année  il  retomba  au  pouvoir 
«le  Montfort. 

Ce  s illnge  rat  situé  prés  du  bassin  de  Nau- 
nuise,  point  «le  partage  «les  « aux  du  caïul  «in 
Midi.  On  voit  aux  environ»,  sur  le»  ruchers  «le 
Nuuiousc,  un  oliêlisquc  élevé  à b mémoire  de 
Riquel.  immortel  tuteur  du  canal  du  Midi. 

MOXTFEItBAXD , vg.  Pou  tu  ( Pi  anche - 
Omlé),  arr.,  fc*  cl  a 13  k.  de  Resam^un,  caut. 
«le  Itons-nrcs.  Pop.  394  li.  — Foires  le»  6 
juin  et  4 sept. 

JIO.NTI  F.RRAXI),  vg.  Gironde  (Guicnoe), 
arr,  cl  à 19  k.  «k*  Hordeauv,  caut.  «rt  rs  de 
Garl«»n-lffaur.  Pnp.  G86  b. 

MONTFERRAND,  Vonjerrantium,  Mous. 
Jetj-andus,  ville  am  ieunc  , Pu  y -Je -Dôme  , 
connu,  «i  C .ri  d<‘  Clciniuut-Furaml,  à laquelle 
elle  a été  réunie  en  1731  cl  dont  elle  forme 
un  des  faubourg».  V.  Ci-riLMa.*T-Fta»u*o. 

AutrtToi»  bailliage  loyal,  principauté,  cha- 
pitre, commandeur  de  M aile. 

L'origine  de  la  ville  de  Moulfcrrand,  Mens 
Frrranu  3 «mi  Mous  Fer  rondos,  est  couverte 
d'un  voile  aussi  impénétrable  que  relui  qui 
recouvre  la  ville  de  Clermont.  L'ctunologie  de 
son  nom,  conumiu  k plusieurs  lieux  de  France, 
«■st  aussi  inconnue.  Elle  avait  un  château  fort, 
«instruit  ver»  1186,  sur  le  haut  du  monticule* 
que  la  ville  occupe  aujourd'hui.  Au  xn*  siècle 
la  seigneurie  de  Montferrand  était  qualifiée  de 
romté  et  faisait  partie  de  l'ancien  comté  d' Au* 
vergue.  Celle  seigneurie  entra  dans  le  daiiphiuè 
d Auvergne,  par  le  mariage  d’une  comtesse  de 
Montferrand,  dont  le  nom  est  inconnu,  et  y res- 
ta jusqu'en  1324  que  Gafhrrinc  Dauphine  l’ap- 
pnrla  eu  dot  à Guichard  de  Reaujeu.  En  1292 
ou  1398,  Louis  second  de  Deaujeu  vendit  au 
roi  Philippe  le  Bel  la  ville  de  Montferrand , 
movrnnnnt  6 .009  livres  et  600  livre»  de  rente 
à prendre  sur  le  Irmpfea  Paris,  où  était  gardé 
le  trésor  du  roi. 

Malgré  le»  promesse*  qu'avaient  faites  ou 
renouvelées  plusieurs  rou  de  France  de  ne 
jamais  aliéner  le  comté  de  Montferrand,  il  est 
soit»  à diverse*  reprive»  du  domaine  «le  la 
couronne;  Louis  \1  l'nigapea  à Michelle.  hâ- 
l;,rde  d Anjou,  lors  «le  moi  mariage  avec  Louis  | 


Jean,  seigneur  de  Hcllriuivc,  le  1 1 septembre  I 
1496,  mai*  seulement  jusqu'au  («avenunt  dt  la  ! 
somme  de  10,900  livres  que  ce  prince  avau  I 
pnuui.se.  Il  rentra  à la  runruune  vu  1531 . Vers  ' 
1570  Uiarte»  IX  le  donna  en  suppléinr ’ut  j 
d'apanage  au  duc  d'Anjou,  depuis  Ilcuii  111,  ; 
qui  k*  rapporta  k son  avènement  au  trône.  Eu  i 
1773  il  ni  fut  encore  détaché,  mai»  (tendant  , 
peu  «le  temps,  pour  entrer  «luti»  l'npanoge  du  ; 
comte  d'Artois,  depuis  Charles  X. 

Don»  le  moi  ni  âge  Montferrand  riait  une  ! 
des  plu»  lort«*s  places  de  l'Auvergne,  entoum-  , 
de  murs  épais,  flanqué*  de  lotir*  solides  et  de 
fossé»  laigu»  cl  profond»  loujour»  pleins  d'eau  ; j 
le»  portes  de  la  vj|k\  au  nombre  de  quatre  seii- 
Icmrnt,  avaient  chacune  un  pont-levis  soutenu 
(*•'* i Je  finies  cluiiiuîs  de  fer;  il  ne  reste  plu»  que 
quelques  parties  de  murs , ri  le  fossé  a été  en 
partie  comblé, 

Moiiifi  imihl  fut  attaqué  eu  1110  |wi  le.» 
Albigeois;  mais  comme  les  ponts-levis  se  trou- 
vaient levé*  et  le*  fossé»  pfeinsd'ran,  il»  furent 
obligé*  de  *e  retirer.  Eu  1131  Louis  le  Gros 
campa  devant  cette  ville,  avec  une  a rnu'-e  for- 
ruidable,  ce  qui  dèü-nnina  le»  habitant  à in- 
cendier leurs  maison»  cl  à »*  retirer  «lans  la 
citadelle,  d'où  iU  iueommodaient  lieaucoup  les 
troupes  qui  asviégcaictil  Gh-rmont.  la*  roi 
chargea  Amaury  «le  Montlortdr  h » «urpretidrc, 
et  quelques  un*  d'entre  eux  étant  tomltcs  dons 
une  rmluisrade,  Louis  le  Gros,  pou  réjiou vanter 
les  aulie»,  leur  lit  coujmt  à tou*  «me  main,  et 
le»  renvoi  a aiu»i  mutilé»;  expient  sanguinaire, 
qui  fut  à peu  pré*  le  seul  «le  relie  armée,  à 
laquelle  »e  soumit  le  comte  d’Auvergne.  — En 
1 160  li»  Normands  faill  i eut  sans  sucrés  de 
s'emparer  de  Montferrand. — En  1388,  le  3 ou 
le  13  lévrier,  jour  de  la  foire  de»  provisions, 
Montferrand  fut  surpris  par  le»  Anglais,  com- 
mit ndü  par  Perrot  le  Béarnais.  Ils  s'emparèrent 
de  ce  que  la  ville  conte  naît  de  (du»  précieux, 
saisirent  des  sommes  considérables,  notamment 
30,000  fr.  que  le  chancelier  de  Giat  y avait 
Laissés  en  dépôt , et  sortirent  «lans  le  milieu  «le 
la  nuit,  emmenant  avec  eux  200  prisonniers. 
Froî.ssard.  dans  ses  Chroniques,  donne  une 
longue  relation  de  celle  prise.  — Vers  1245  les 
Albigeois  te  vinrent  pour  surprendre  la  ville  ; 
mai»  ap(4*’uaut  par  leur» espion»  que  les  Imope.* 
et  le»  liabitants  rtait-ui  miiis  les  armes  et  qur 
la  ville  avait  été  considérablement  fortifiée 
depni*  les  dernière*  guerres,  ils  renonce a-nt  à 
leur  projet. 

En  1436  des  Provençaux  et  des  Gascons 
tentèrent  de  surprendre  Montferrand  par 
mie,  mais  ils  fehouervnt  dan*  rette  tentative. 

Les  arinea  de  Montferrand  sout  : d"aztu 
an  lion  d'or,  couronne  de  gueules  et  arme 
de  même. 

La  ville  de  Monlfcirand  est  pittorr«qucmctit 
située  au  pied  et  sur  k*  penchant  d'un  rotraii  I 
élevé.  La  prinripalc  ru«‘,  que  traverse  In  grande  | 
route,  rat  trés-nrarjHT  et  Umlée  de  maisons  j 
d'une  antique  construction  ; cette  me  «dire  un 
tupecl  singulier  lorsqu'on  la  parco«u1  eu  ' euaul 
vie  Elennont. — L'or  rnute  magnibqiie  île  1 
kilomètre  de  loug,  tirée  a«i  cordeau,  [vnrfoitc-  * 


meut  rnlxetcuue,  I «ordre  de  saule»  rt  «le  su 
IKrle*  tiov «T»,  joint  Montferrand  à Clermont, 
et  forme  |MHir  l’uue  et  lautrr  ville  uue  liellr 
avenue  qui  traverse  la  plus  riche  partie  de  U 
Litnagne. 

I.’églue  (wroisswilr,  classée  réremmeot  au 
nombre  dr*  monuments  historiques,  fut  fonder 
«lans  k*  x*  siècle  par  un  comte  d«*  Montferrand . 
Celte  église  (irvôente  un  fait  arrbéobigique  as- 
sez. curirux.  Au  premier  aupeet  elle  semble 
offrir  tou*  le»  caractères  de  l'unilé  ; mais  un 
examen  scrupuleux  a fait  découvrir  une  « lia - 
■(telle  du  coiiimcn«v’m«iil  du  xiv*  siècle,  en- 
clav  éc  et  (tour  aitivi  «lire  déguisée  dans  de»  com- 
lructi<Hu  postérieures,  à plus  de  deux  siècle.- 
d'intervalle.  — Au  commencement  du  xvi* 
siècle,  la  rhajiellede  Montferrand  fut  érigée  eu 
rglÎM1  royale  ; un  portail  axw-z  richement  sculpté 
s'éleva  flanqué  de  deux  tour»,  surmonté  «l'uiu 
rose  rt  «k-  riches  balustrade»  à jour.  Crltr 
partie  du  mouument  a particulièrement  souifei  1 
de*  ravage*  du  temps  et  de  la  révolution  de 
1793.  — Ou  remarque  dans  le  cimetiere  uuc 
lanterne  dite  de*  morts,  élevée  sur  pluMdii- 
rangs  de  gra«Uu». 

pATHix  de  Faillie  Giiunn,  auteur  «le»  Sjik< 
ininc.s  français. 

Commerce  de  l«c*liaux,  chanvre,  arbn- 
fr  u « tiers,  — Foires  le  vendredi  fl]irvs  les  Roi», 
vendredi  a vaut  le  carême,  vemlmli  «k*  la  mi- 
carènai-,  vendredi  après  le  30  nov. 

MUMKKHRAT,  ou  i.'Oan»  ((^bâteau). 
S eine -a -Marne,  conani.  de  Courtaçon,  S de 
Cham|w*-ue»t. 

MON  i FERRAT,  Mo  ns  Ferra!  us,  vg.  Far 
(Provence),  arr.  et  à 11  k.  de  Draguigiuni. 
tant,  et  i£l  «k  Calla».  Pop.  779  b.  — Foire  h- 
1"  lundi  d'oct. 

MONT FERRER,  vg .Puènèes-Or.  (Rous- 
sillon), arr.  rt  à 26  k.  de  Cérvt,  canl.  et  f-; 
«l’Arks-sur-Tech.  Pop.  763  h. 

MUM  FKRItlF.lt , lig  Artêge (pays  de  Foiv), 
arr.  et  à 25  k.  de  Font,  caut.  et  K de  La*«*- 
lanet.  Top.  1.914  h. — Foiras  Ira  I"  juin,  2ü 
août  et  22  oct. 

MONT  FER  ItlKR , v g.  Hérault  J anguedm  ) , 
arr.,  2'  caut.,  E et  à 7 k.  de  Montpellier. 
Pop.  579  h. 

Ge  village  est  piUorcsquwnenlMlué,  sur  un« 
colline  volcanique  isolée,  de  40  in.  95  c.  d’é- 
lévation au-iks-sus  du  uivcau  de  la  uièr.  I^s 
bord*  de  la  rivière  du  L<a,  qui  couk  au  pied 
dcMoiitferricr  ; Ira  lestes  d*uu  ancien  château, 
qui  existait  dans  le  xi*  siècle;  le  «bâteau  mo- 
derne, Itâli  sur  le  pencliant  de  la  moutague,  et 
dont  Ira  terrasse*  descendent  jusqu'au  grand 
dicraiu  ; un  parc  Irrâ-agréabic,  Mtr  la  rive 
gauche  du  Lez  ; Ira  moulins,  Ira  ushira , les 
ran»|U)gnev  qui  liordent  la  rivière,  les  aspect* 
variés,  les  perspective»  étendue*  dont  on  jouit 
à Mootfèrrkr,  en  font  une  des  localité»  k*s  plut 
intéressantes  et  Ira  plus  niriaiscs  du  pays.  Lr 
château  de  Monlferrier  a été  réèdilié  sou* 
Louis  XIV. 

MONTFF.RRlFJt,  vg.  Tarn,  com.  d* Am- 
bre», Eide  Lavmir. 

MONTFEY,  vg.  Aube  (Cham pagne),  arr. 
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et  à 31  k.  de  Trajet,  cant.  et  53  d'Ervy.  Po|>. 
505  h. 

MOKTFIQVET,  vg.  C n le  ados  ( N urflMndw) , 
arr.  et  à 33  k.  de  baveux,  mut.  et  e£  de  lial- 
leroy.  Pop.  362  h. 

MOX  T - FL  A SI  R MIT.  V.  HtTXm. 

MOXTFI.F.tR,  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  et  à 40  k.  de  Lons-l«»-Saulnirr,  cant.  de 
Si-Julien,  E3  de  Sl'Amour.  Pop.  549  h.  — 
Foire / les  34  avril,  8 juin,  10  sept,  et  37  nov. 

MOXTFT.Kt'RY,  vg.  Isère,  romut.  de  Co- 
rmr.  23  de  Grenoble. 

MONTKI.OI  RS  , vg.  Havenne  (Maine), 
arr.  et  à 15  k.  de  Laval,  cant.  d'Argentré,  53 
de  Martigué.  Pop.  483  h. 

MOXTFLOVIX.  Tg.  Doubs  (Franche- 
Comté),  arr.,  SI  et  à 1 4 k . de  Poutai  lier.  cant. 
de  Mouttanioil.  Pop.  113  h. 

MOXTFORT.  vg.  B.-A/prs  (ProvciK*), 
arr.,EI  et  à 30  k.  de  Sistcroji.  canl.  de  Vo- 
lonne.  Pop.  251  h. 

MOXTFORT.  vg.  Aude  (Languedoc),  arr. 
et  à 65  k.  de  Limoux,  canl.  «le  Roqudoit-de- 
Saull,  S3  d’Avat.  Pop.  885  h. 

MOXTFORT.  vg.  CôtenrOr.  romm.  de 
Montigm  -Muni fort,  5;  de  MontLud. — Le 
château  de  Aluni  fort,  que  lou  «Hait  comme 
type  «k  manoir  chev uk'mque,  e»l  aujourd'hui 
livré  à l'aliandiui  jwr  le  propriétaire  actuel, 
AI.  Poupier  de  Dijon,  el  les  habitant»  voisins 
vonty  preudre  des  pierre*  à v «douté. 

MOXTFORT,  vg.  Doub.%  {Fraucbr-Comtc), 
air.  et  à 35  k.  de  Besanrou,  cant.  et  2 de 
Quiuguy . Pop.  185  b. 

MOXTFORT , kg  Landes  (Gascogne),  arr. 
et  à 19  k.  de  Du,  rhct-l.  de  cant.  Cure.  L>3. 
A 730  k.  de  Paris  pour  la  lave  des  lettre». 
Pop.  1,644  k.  • — Tuâiu  tertiaire  supérieur. 

Ce  bourg,  situé  sur  la  rive  gauche  du  Louis, 
était  autrefois  uue  ville  forte,  où  Ton  entra  en- 
core par  deux  portes.  — Fabriques  de  matières 
rrûueuses.  — Commerce  de  lies! uni v.  — 
Foires  le  mercredi  de  la  dernière  semaine  de 
mars,  de  juin,  de  sept,  et  déc. 

MOXTFORT,  vg.  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  a 15  k.  de  Saumur,  cant.  et  CE2  de 
Doué.  Pop.  1 53  k. 

MOXTFORT,  vg.  B.- Pyrénées  (Béarn), 
arr.  et  à 19  k,  d'Orthez,  canl.  el  C3  de  Sauve- 
terre.  Pop.  450  h. 

MOXTFORT,  ou  AIovrroaT-i.r-Roraot: , 
pvtitc  ville,  Sarthe  (Maint;),  arr.  et  à 19  k.  du 
Mans,  clief-l.  «le  eaut.  Cure.  53  de  Coniurrré. 
Pop.  1,183  k.  — Tirriis  crétacé  inférieur, 
gris  vert. 

Cette  ville  est  située  sur  uu  coteau  qui  do- 
mine le  cours  de  l’Huine.  Elle  est  bâtie  pn-% 
du  village  de  Ponl-de-Gcsnrs.  qui  en  forme 
comme  un  faubourg,  et  se  compose  d’une 
assez  jolie  rue  tréa-escarpéc  qui  se  termine  par 
une  place  peu  régulière  ornée  de  plantations 
d'ormes,  sur  laquelle  sont  construite*  de» 
halles.  Sur  le  sommet  du  coteau  s’élève  an 
château  moderne,  qui  a remplacé  un  antique 
château  en  briques,  qui  n'avail  de  remarquable 
que  sa  situation;  il  est  accompagné  de  jolis 


jardins  et  d’uu  l»ou  termine  jsir  une  allée 
d'arbres  qui  conduit  à l’ancien  manoir  de 
Süustav. 

P*  rais  du  docteur  en  méderiu*  Momu.  ur 
c*  S«RTir, 

Fabriques  de  toile*.  Blanchisseries  «le  fil, 
— Comment  de  toiles,  fil,  chanvre,  graius, 
légume  secs,  marrons,  noix  estimées,  elr.  — 
Foires  le  samedi  veille  île  la  Samle-Ooi\ , 
samedi  api  es  la  mi -carême,  veille  des  Rameaux 
et  samedi  le  plus  pics  de  la  Saint-t  ici  vais. 

MOXTFOR  I . Mous  fortis,  vg.  Var  (Pro- 
vence), arr.,  K et  à 13  k.  de  flrigiioles.  canl. 
de  Cotignac.  Pop.  1.048  h.  Sur  la  rive  gauche 
«le  l'Argms.  — Foires  les  5 fée.  et  r sept. 

MOXTFORT  - CAMAt’RY  , Mans  fortis 
A malaria  , A/maria,  Mon  for  hum  A malri  <r, 
jolie  petite  ville,  Seiue-et-Oise  (Ile-de-France  I, 
air.  el  à 16  k.  de  Rambouillet  . chef-l.  de 
cant.  Cure,  fîile  d’étape.  JS.  A 34  k.  de  Pari* 
|Niui-  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  1,760  II.— Tarn- 
x*i»  tertiaire  mm  en. 

Autrefois  diocèse  de  Chartres , paih-mtul 
et  iiitciidance  de  Paris,  chef-l.  d'élection, 
bailliage  ducal , maîtrise  particulière,  grenier 
à sel  . brigade  de  maréchaussée  , collégiale  , 
convenu  «le  capucins  et  de  la  Congrégation. 

Aloutforl  est  une  de*  plus  anciennes  villes 
de  rile-de-FraiMe.  Suivant  la  Iradilitui , *011 
château  fut  construit  par  RoInuI  le  Pieux,  ptv- 
mier  comte  «le  Monlfort;  suivant  le  manusrnt 
d’Aimuin  , historien  du  x*  siècle , il  a été  Lui 
|tar  Guillaume  de  Haiuaut . en  996. 

Cette  ville  est  célébré  dans  l'histoire  par  se* 
valeureux  comte*,  «lotit  uii  des  plu*  fameux  fut 
le  cruel  Simon  de  Mon I fort,  «pu  dirigea  celte 
guerre  aluMiimaldc  contre  les  Albigeois,  et  dau* 
laquelle  il  tr'épargna  ui  ciuaulés  ni  [wrfuln  s. 
loi  main  d'une  femme  délivra  la  terre  «le  ce 
monstre , tué  d'un  coup  «k*  pierre  sou»  les  murs 
de  Toulouse  le  33  juin  1218. 

Kit  1627  Moutl'ort  - l'Amaury  jiov»e<lait 
plusieurs  églrie»  et  ckaptdU*» , vingt -quatre 
étaux  de  boucliers,  mie  balle  et  deux  marchés. 
Pendant  la  révolution  cette  ville  a porté  le  nom 
de  MovtrtWT-u-Riunii. 

L«*s  amictde  Montfort-l'Amaury  hid!  : 
de  gueules  au  lion  d’or;  au  chef  <F  argent 
chargé  de  trois  mouchetures  d'hermines  de 
sable. 

Moulfort-l’Amaury  s’élève  agréablement  en 
amphithéâtre  , sur  un  coteau  dont  une  petite 
rivière  huignele  pied.  Elle  oflie  eneoie,  sur  uu 
maïuelun  escarpe  qui  la  domine  el  «pii  com- 
mandait uu  pay  » fort  riche , les  restes  de  son 
ancien  château  fort.  lors  sculptures  qui  ornent 
II»  |»ortr*  des  deux  tour»  encore  existantes 
et  les  modillons  de  leur  couronnement  in- 
diquent pour  celle  pat  tir  de  ronslrnction 
l'époque  la  plu*  brillante  de  larchitccturc 
gothique . vers  le  xin*  sièrle , et  fout  con- 
naître aussi  quelle  fut  la  richesse  et  la  magni- 
ficence de  la  décoration  de  ce  château.  Le* 
assises  qui  composent  le»  murs,  épais  «h*  plus  de 
3 m.  , sont  alternativement  Je  pierres  el  de 
pliLÛrur*  rang  de  brique* , construction  qui 
offre  quelque  analogie  avec  celle  de*  Thermes 


de  Julien  « Paris.  Les  restes  de  ce  château  ont 
été  vendus  peu  avant  b révolution  è M.  Le* 
hnion  , dont  les  lu-nlim  en  ont  fait  «Ion  à la 
ville , à la  condition  «l'y  entretenir  toujours  une 
promeuade  publnpie  ; l'adininul ration  muni- 
cipale a fait  faitt*  des  plantations,  a déblayé  h 
ruine»  mitre  lesquelles  clic  a ménagé  de»  allée* 
et  fait  faire  «h**  di»ti  ihutjom  qui  out  fait  «h* 
ces  mine*,  d’où  l'on  jouit  d'uue  v ue  admirable, 
l'une  drs  promenade»  le*  plus  agréai 4c»  de» 
environs  de  Paris. 

L’cg!i»e  paroissiale  de  Monlfoi  t-l’Aniaiiry  , 
i lassée  au  nombre  «le»  inotiiiiurnU  historiques, 
est  uue  conslniclion  remarquable  . ornée  de 
nombreux  vitraux  exécuté»  par  Piuagrier  et 
par  ses  trois  fib.  Le  cinwlim,  avec  «•»  long* 
chemin»  et  sa  composition  peu  commune  en 
France . se  recommande  aussi  à l’attention  d« 
l’arcbéologur. 

Pitru  de  Qiism , doyen  des  économiste» 
français. 

Commerce  ch*  Idé  , avoine , fruits,  humage» 
renommé» , chevaux  et  liestiaux.  — Foires  le 
1"  jeudi  de  la  iiu-carêmc.  le  1”  jeudi  qui  suit 
b Sir-Catherine  et  la  St-Pierre  , le  dimanche 
«pu  suit  la  St-Laureut.  — Marché  tous  les 
jeudis. 

Bibliographie.  l.'lliRum:  (M.-J.)*  Précis 
historique  de  la  ville  de  Montjortf  Amour j , 
et  histoire  chronologique  des  seigneurs  de 
cette  ville  , depuis  ta  coustruchoa  de  sou 
château  fort  jusqu'à  la  résolution  (996- 
1793?,  in-r.lig.,  1623. 

MOX TFORT - LE-  BR  l'TI’S  , nom  donne 
pendant  la  révolution  à b ville  «le  MoviroaT- 
L’AMAiaV. 

MOXTFORT-SCH-MKI'  . Mou . Partis  . 
puis  AIov-rsoaT-niL-tfAM. , |ietite  ville  , ///«■- e/- 
t il  ai  ne  (Bretagne)  , chef-l.  «le  M»u»-préi'.  ^5* 
arr.)  et  d’un  cant.  ; trib.  de  I"  inst.  ; collège 
communal.  Cure.  EJ.  Pop.  1,868  h.  — Tax- 
n*i»  de  Iransitiou  mo>i:n,  voisin  du  Irrliuite 
moyen. 

( xi tt*  ville  c*4  située  sur  uu  coteau  élevé,  au 
ronnurul  du  Meit  et  du  diailkMix.  Elle  ml 
close  de  remparts  Uatupiè*  «le  pluxirura  tours  et 
environne*'  d'un  large  fo*u\  Sa  popubtnm  est 
aujourd’hui  pu  considérable,  mais  les  ves- 
tiges d’une  vaste  enceinte,  que  Ion  aperçoit  à 
l’ouest,  au  nord  et  i l’oiieut  de  b ville  , font 
présumer  qu  elle  a dû  en  contenir  jadis  huit 
ou  dix  foi»  davautage.  x 

L'époque  à laquelle  remonte  la  fondation  d* 
Aiulitlort  ne  murait  ètn*  nmouc  que  par  de» 
conjecturas  tirées  de  rinspertion  de  «pieique» 
v ieux  reste»  d'architecture  militaire.  L«^  ruine» 
d'un  petit  Capitole  , de»  fragment*  d'arrhilcc- 
tuie  et  de  construction*  romaine*  que  l'on  re- 
marque dan*  une  tour  angulaire  qui  c.*i  au 
snd-oiicvt  de  b ville  , dan*  quelquua-anes  de* 
autres  tour* , au  parerocnl  du  rempart  septen- 
trional. au  jamliagr  oriental  «le  la  p»rte  de  Fou- 
lon , à b façade  d’un»'  maison  proche  b tour 
«le  niorloge , et  de*  reste»  de  thermes  cncorv 
existants  . que  l’on  voit  sur  b rivière  de  Chail- 
]«iux,  portent  à croire  que  Monlfort  a été  lAti 
par  le*  Romain* . 
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050  MONTFORT-SUR-MEU. 

Suivant  la  chronique  britannique  , il  parait 
qur  Montfort  lui  uccagc  et  détruit  ru  1091. 
Sous  te  ngue  île  Charles  V,  Duguesdio  , eu- 
vo.é  eu  Bretagne  jniur  confisquer  celle  pro- 
vint»: , sous  piétote  que  le  dur  avait  fiait 
alliance  avec  les  Anglais , mil  le  siège  devant 
eette  place,  qui  uc  se  rendit  que  lorsque  ses  for- 
tification», fort  rnduciiuiiigiVs,  ue  lui  permirent 
plus  de  tenir.  Apres  sa  reddition  , le  roi  y mil 
garnison  et  fit  travailler  par  corvée  à b rénli- 
fîraliou  des  muraille».  Pendant  que  tous  les 
vilains  d'aleutour  étaient  occupés  aux  travaux 
des  fortifications,  une  jeune  fille,  qui  était  ve- 
nue ap|Mjiter  à son  père  sa  nourriture  journa- 
lière , lut  enlevée  jwr  le  capitaine  commandant 
le  château  et  placée  dans  la  grande  tour  qui 
sert  actuellement  de  prison.  Peu  après,  le  bruit 
se  réiKindit  que,  s’étant  mise  sous  l'invocatiou 
de  saint  Nicolas  pour  échapper  à »oo  ravisseur, 
cette  jeune  tille  avait  été  transformée  en  canne 
par  l'internettion  de  ce  saint , et  qu’elle  t'était 
envolée  dans  l'étang  qui , actuellement  dessé- 
ché , forme  1rs  prairies  situées  sur  le  bord  de 
la  rivière  du  Chaillou  v.  Cette  histoire  fut,  dit- 
ou  , la  cause  d'un  soi -disant  miracle  annuel , 
qui  rendit  lougtcroju  fameuse  la  petite  ville  de 
Moutfort , laquelle  en  retint  le  surnom  de  U 
Canne. 


Montfort  envoyait  un  député  aux  états  de 
Bretagne.  Près  de  celle  ville  , sur  la  même  ri- 
vière, il  y avait  une  abîme  commendalairr  de 
l’ordre  de  Saint- Augmtiu  , fondée  en  1 1 59 , et 
occupée  aujourd'hui  par  de»  religieuses  liéné- 
dirtines. 

Io*v  armes  de  Montfort  sont  : d'argent  à 
In  croix  ancrée  de  gueule* . 

On  trouve  â Montfort  une  source  d’eau  mi- 
uérale  ferrugineuse.  imprégnée  d’un  acide 
v ilriotiquc  que  les  médecins  prescrivent  comme 
tonique.  A l’orient  de  la  ville  sont  les  restes 
d’anciens  thermes  consistant  en  deux  bassins 
contigus,  dont  l'un  a été  défoncé  pour  agrandir 
le  jardin  dans  lequel  il  se  trouve. 

Aux  environs , sur  le  bord  oriental  du  ruis- 
seau de  la  commune  drÜt-Malo,  ou  voit  Ica  rui- 
ne» du  toiulieau  du  célèbre  Merlin  dit  l ‘enchan- 
teur. Il  est  situé  sur  le  haut  de  la  moutagne,  à 
l'eut réc  de  InforéideRrescilien  (quartier deCoi- 
lioi» j . et  consiste  ni  deux  dolmen  placé»  à une 
poilée  de  fusil  l’un  de  l'autre  , dont  il  ne  reste 
pliu  que  deux  tas  de  pierres  gigantesques.  Au- 
dessous  et  sur  le  versant  de  la  montagne,  ver* 
lr  ruisseau  , était  la  fameuse  fontaine  de  Jou- 
vence, entourée  de  pierres  colossales  et  d'une 
plantation  de  clténe*  : celte  fontaine  a été  fort 
dégradée  ; ce  qu’elle  offre  aujourd'hui  de  plu» 
remarquable  est  un  petit  escalier  tournant 
taillé  dan»  le  roc  pour  y descendre  du  sommet 
delà  montagne,  l u peu  phi»  loin  , ver*  l’ouest, 
est  le  château  de  Compère,  ou  de  la  fee  Moriea, 
qui  offie  de*  mine*  extrêmement  pittoresques  ; 
et  plus  loin  encore  U merveilleuse  fontaine 
de  Baranton  . surmontée  du  perron  de  Merlin, 
où  les  romancier»  supposent  qu’il  devait  y avoir 
une  coupe  merveilleuse  dont  ce  grand  enchan- 
teur *e  serait  serv  i pour  opérer  de*  sortilèges. 


MONTFORT-SUR-RILLE. 


Dans  la  forêt  de  Montfort  , située  a peu  de  t 
distance  cl  au  midi  de  la  ville,  ou  remarque  un 
rhéur  d’une  grosseur  considérable , dont  l'ori- 
gine se  )ierd  dans  la  nuit  de*  temps  et  rappelle 
des  souvrmrs  de  la  plus  haute  antiquité.  U a 
sept  brasses  de  circouft-reuce  et  une  hauteur 
propoiliouuée  : on  l'appelle  le  €liénr-au- Ven- 
deur, para*  que  c’était  vous  son  ombrage  qu’on 
se  réunissait  pour  les  adjudications  de*  coupes 
île  Inès  qui  avaient  lieu  dans  la  foret  de  Mont- 
fort. De*  actes  aulhenliques  ne  permettent  pas 
de  douter  que  ret  arbre  a vu  au  moins  six 
siècle*. 

Le»  alentours  de  Montfort  sont  fort  agréa- 
ble» , aussi  le»  visite-t-on  souvent.  Ou  dirige 
principalement  ses  proinnuidcs  ver*  I abbaye , 
vers  les  bois  et  av  enues  du  château  du  Trcgail, 
sur  la  route  dlffendic , ver*  1rs  ancien»  ther- 
mes , ou  vers  le  Cbêne-au-  Vendeur. 

IviKisnua.  ■ — Filatures  de  lin.  Blanchis- 
serie» de  toiles  et  de  lit.  Tannerie  , l’une  des 
plu»  impurtaulc»  et  l’une  de»  plus  belle»  du  dé- 
partemrnt.  — - Commerce  considérable  d 'ex- 
cellent l»eurre.  de  suif , chanvre,  liois,  toile*  , 
étoffe»  communes , bestiau»  , instrument»  ara- 
toires , rtc.  — Foire*  le»  3 fév.,  35  avril , 95 
juin,  6 déc.  et  mardi  qui  suit  le  18  oct. , 3* 
vend ivdi  de  juiiv.,  de  mars  , de  mai , d'août , 
de  sept,  et  JF  uov. 

A 30  k.  O.  de  Kcnnes , 382  k.  O.  de  Paris. 

L’arroudiitiemcut  de  Montfort  est  ooinjiosé 
de  5 caillou*  : Heci  servi,  Muutaubau,  Montfort, 
Plélan . St-Méen. 

MOXTFORT-SIH-BILLE  , l»g  Eure  (Nor- 
mandie), arr.  et  à !5  k.  de  Ponl-AiMlcracr , 
chef-l.  de  ranl.  (’.ure.  EL  A 138  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop.  54>6  h.  — Tu- 
au* crétacé  inférieur,  gros  vert. 

Ce  Ituurg  doit  son  nom  à la  colline  qu'ocni- 
{uiit  à l'est  La  formidable  forteresse  dont  on  voit 
encore  les  vastes  ruines.  Les  comte*  de  Mont- 
foit  étaient  puissants  nu  temps  des  premiers 
duc»  de  Normandie  : llugur*  II'  du  uora  se  dis- 
tingua dans  la  conquête  de  l'Angleterre.  Ce  fut 
Hugues  LII  qui  construisit  ou  du  moins  acheva 
le  château  dans  le*  première*  années  du  xn* 
siècle.  Eu  1139  Hugues  IV  ayant  pris  port  à 
une  ligne  contre  Heuri  IM  d' Angleterre , ce 
dernier  vint  assiéger  la  forteresse,  et,  après 
plusieurs  assauts , la  prit  et  la  réduisit  en  cen- 
dres : le  grand  Joujou,  situé  au  sommet,  uc  sc 
rendit  qu'apré»  une  défense  de  trois  semaines. 

— Eu  1903  Jean  sans  Terre  , voy  ant  que  Phi- 
lipi>c  Auguste  devenait  maître  de  toutes  les 
places  de  Normandie , ordonna  la  démolition 
de  celle  de  Montfort.  Mai*  Philippe  Auguste 
sc  la  lit  rendre  intacte  |>ar  le  gouverneur  , et 
confisqua  les  domaines  de»  comtes  de  Montfort. 

— Charles  V fit  démanteler  les  foruficatiou»  en 
1378,  à la  suite  des  troubles  causés  par  Charles 
le  Mauvais  ; néanmoins  te  doujou  servit  encore 
de  j hh te  militaire  dan»  le»  guerre*  du  xv*et  du 
xvi(  siècle  ; les  protestant*  y étaient  cantonne* 
eu  1591  ; de*  boulets  en  grand  numlure  et  des 
débris  de  canons  et  d’armes  ont  été  trouvés 
vert  ce  point , et  une  redoute  s’élève  encore  à 
peu  de  distance.  — Un  épais  taillis  occupe  au- 
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jourd'hui  l'emplacement  de  cette  antique  for- 
teresse ; à peiue  y rceonnaiUHi  les  vestige»  de» 
fortilicaüon»  ; les  tours  s’écroulent  successive- 
ment ; la  nature . qui  reprend  se»  droits  peu  à 
peu , couronne  d'arbuste*  k*  cavalier»  et  le» 
Itastioa»  ; l'herbe  tapisse  les  mur»  et  1rs  para— 
|iets  eu  ruines , et , sur  les  glacis  de  1a  plaac 
d'arme* , que  le*  fureurs  de  la  guerre  inon- 
daient de  un ig  autrefois,  le  pâtre  fait  pailre  »e* 
troupeaux  , s'assied  eu  paix  sur  1rs  créneaux 
renversés  et  rouverts  de  mousse. 

Fabrique  de  drap».  Blanchisserie  de  fil.  Pa- 
peterie. Tanneries.  — Foire*  le  mardi  de  la  A* 
semaine  de  carême  , 39  juiu  et  98  oct. 

MONTFORTIX,  vg.  Seine-In/.,  comm.  du 
Bois-Guillaume , M de  Rouen. 

MOXTFOLLON,  vg.  Eurc-el-ljoir,  comm. 
de  St-Avit , E d’illiers. 

MONT  FR  ANC , vg.  Aveyron,  comm.  de 
Pousthomy  , S3  de.  St-Seniin.  - Faire * les  1" 
avril,  3 mai,  18  nov.  et  33  déc. 

MONTFBIN.  bg  Gard  (Languedoc) , arr.  cl 
à 12  k.  de  Ni  me»  , cant.  d’Aiaraou,  E de  Re- 
moulins. Pop.  3,516  h.  — Il  est  situé  sur  1a 
rive  gauche  du  Gard . que  l’on  y patte  sur  un 
pont  suspendu.  On  y trouve  une  source  d’eau 
minérale  froide. 

Foire  le  3 août. 

MONTFROC , vg.  Drôme  (Dauphiné) , arr. 
et  à 71  k.  de  Nyoru,  caut.  et  ” de  Sederon. 
Pop.  515  h. 

MOXTPI'ROX.  Monte  Furono,x g. B-Alpe j 
(Provence) , arr.  et  â 20  k.  de  F'orcahpüer, 
cant.  et  13  de  Maimque.  Pop.  409  h. 

MONTG AGO\  . vg.  Pnyn/e-Dôme  , cant. 
de  LucilUt , r--y  de  Maringurs. 

MOXTGAILLAHD  , lig  Ariege  ([«yt  de 
Foîx) , jirr. . cant.  Eÿ]  et  a 4 k.  de  Foix.  Pop. 
797  h.  — Il  est  formé  dr  deux  rangée*  de  mai- 
son* Utie*  sur  le  bord  de  In  route  , et  domi- 
nées à gauche  par  un  mamelon  arrondi  , que 
surmonte  un  mont  isolé  où  l'on  voit  quelque* 
vestige*  d’un  ancien  château  fort  démoli  par 
ordre  de  Louis  XIII. 

MONTG  AIIJLARD,  vg.  Aude  (Languedoc), 
arr.  et  à 63  k.  de  Carcassonne , cant.  Je  Tn- 
chan  . O de  Davejean.  Pop.  239  h. 

MOXTGAILLARD,  vg.  H. -Garonne  (Lan- 
guedoc) . arr.  et  à 18  k.  de  Sl-Gaudan» , cant. 
**  r-o  de  Boulogne.  Pop.  913  h.  — Foire*  k» 
33  mai  et  6 août. 

MONTG  AILLA  RD,  vg.  H. -Garonne  (Lan- 
guedoc) , arr.  et  à 18  k.  de  St-Gandeot , coût- 
ât CJ  de  Salie*.  Pop.  438  h. 

MONTG  AILLA  BO  , bg  H.-Garonae  (Lan- 
guedoc), arr.,  cant..  SJ  et  à 6 k.  de  vilkiran- 
chc-de-Lauragais.  Pop-  750  h. 

MONTG  AH  XARD  , vg.  Gers,  comm.  de 
Gaza  ux -d ‘ Angles,  j-i  de  Vic-Fezensac, 

MONTG  ALLLABO  , petite  ville  , Lande * 
(Gascogne) , arr. . cant. , 3 <*  * 19  k.  de  S4- 
Scver.  Pop.  1.977  h. 

MOXTGAILLARD,  vg.  Ü.-Pjrènêet  (Ga*- 
oogns) , arr.,  cant.,  S el A 8 k.  de  Bognères- 
de-Bigorre,  Pop.  1,089  h.  — Il  y a dan»  ce 
village  un  assez  grand  nombre  de  cogoU , qui 
habitaient  autrefois  un  quartier  désigné  encore 
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aujourd'hui  son*  le  nom  de  quartier  Jet  Char- 
pentiers ou  des  Cagots.  Ils  entraient  dans  l'é- 
glise par  une  petite  porte  particulière  aujour- 
d'hui murée,  avaient  un  bénitier  à parte!  une 
plarr  distincte  dans  le  cimetière  commun. 

A peu  de  distance  de  Montgaillard  on  re- 
morque la  chapelle  de  Notre-Dame-de-llour- 
eadére  , où  reposent  les  restes  du  general  *i- 
eomtr  J. -A.  dcSeçur,  mort  i Bagnères  en 
180.1. 

noMTCAILt.AHD  , Tfr.  Tarn  (Languedoc), 
aur..  E3  el  k 27  k.  de  r.aillac , conl.  de  Saha- 
guar.  Pop.  657  h. 

MOXTG  All.I.AKI»  , vg.  Tarn-et-Garonne 
(Armagnac) . arr.  el  à 25  k.  de  Castelsarrasin, 
rant.  e<E  <Jc  Lavit.  Pop.  635  h. 

MOXT-4ÏAÏI3IÉ,  vg.  Vienne,  cant.  de  You- 
oruil-sur-Vitune  , £3  de  Chktellerault. 

MOXTG  A R I)E E , vg.  Seint-et-Oise,  cornu». 
d'Aubergenville,  EJ  de  Maulc. 

MOXTGARD1X,  vg.  U.- Alpes  (Dauphiné), 
arr.  rtà  25  k.  de  (lip,  cant.  de  la  Bilir-Ntuvc, 
EdeCliorges.  Pop.  422  h. 

MOXTG  AHMX,  vg.  Gers,  comm.  de  St- 
MnUrd  , CL'  de  Mironde. 

MOXTGARIHIX.  bg  Hanche  (Normandie), 
an  . et  à 31  k.  de  Coufancr»  , cant.  et  *L  de  la 
Hay«*-du-Puits.  Pop.  1,101  h. 

MOXTG AREUX  , vg.  Seine -et  - Marne , 
comra.  de  St-Martiu-drs-Chaïups  , K de  b 
Ferté-f  iatirhrr. 

MOXTG ARG AN  , Vg.  Seine-/ nf. , rumm. 
•1  CL  de  Rouen. 

MOXTGARXY  , vg.  Aisne  , comm.  de 
leroy,  v de Soissous. 

MOXT-GARXY,  vg.  Meute , cant.  de 
Froides,  Kde  Cbrniont-rn- Argonne. 

MOXTOAROUI.T , yg.  Orne  (Notmandie), 
an-,  et  à 8 k.  d' Argentan  , cant.  et  CL  d*Br»u- 
ché.  Pop.  510  h. 

MOXTItAUC.'H , yg.  Ariége  (Gascogne)  , 
arr.  et  à 6 k.  de  St-Girons , cant.  el  E de  St- 
Liâer.  Pop.  440  h.  — 11  est  situé  prés  d’au 
coteau  uù  te  trouvent  plusieurs  grotte»  très- 
profondes. 

MOXTGAUDRI.  vg.  Orne  (Perche) , an  . 
et  à 20  k.  de  Mortagne-sur-lliiiur  , cant.  de 
Perveuctierrs , C3  de  Mamers.  Pop.  430  h. 

MOX  n.AlT.IKR  , yg.  Vienne  (Poitou;  , 
an-,  et  à 28  k.  de  Poitiers,  cant.  cl  CL  de  Mire- 
beau.  Pop.  567  h. 

MOXTGAZIX,  vg.  tf,«6awiwi (0—COgnc) . 
arr.  et  à 1 y k.  de  Muret , cant.  de  Carlwnue  , 
CL  de  \oé.  Pop.  382  h. 

MOXTGAZOX  , vg.  Seutc-et-Maruc t eora. 
«le  Crairquclaiite , K de  Cou!»-ri. 

9VOXTGE  . 'g.  Seine-et-Marne  (Bric),  arr. 
et  à 14  k.  de  Meaux , cant.  et  K de  Datnmar  - 
lin.  Pup.  700  h. 

MOXTGEARO,  vg.  H. -Garonne  ( Langue - 
doc),  arr.,  Q3  et  à 11  k.  de  Villcfraiirlie-dc- 
Latiragai#,  cant.  de  Xaiiloux.  Pop.  690  h. 

MOXT-GEXÈYltK,  vg  .H. -Alpes  (Dauphi- 
né), arr. , cant.,  C3  cl  à 8 k.  de  Briançon.  Pop. 
♦10  h. 

MOXT-GEXEVRE  (le),  montagne  située  sur 


les  confins  du  dépaitcment  des  Hautes- Alpes 
et  du  Piémont. 

1 Jt  col  du  Mnut-Genèv  re  n’ayant  pas  (dus  de 
2.000  ni.  d'élévation,  «i  se  trouvant  en  partie 
a bnf*  des  vents  du  nord,  est  un  des  passages  les 
plus  sûrs  de  l'Italie;  il  a servi  k Hellovrsc.  à 
Annilul.  i Crvir,  k Julien,  k Charlemagne. 
Pour  y arriver  de  Besançou,  on  monte  pendant 
4 k.  par  une  gorge  étroite  les  ItonU  de  b Du- 
rance jusqu'à  la  Vachette,  luunrau  situé  au 
pied  du  Mootdîencvra,  dont  la  montée  est  pra- 
tiquée au  travers  d'une  forêt  de  sapins,  de  pin» 
et  «h*  mrlèxrt.  Cette  moulée  u'offre  point  les 
longs  développements  du  Simplou  ou  du 
moût  Cenis , mais  hicu  des  tournants  rapides , 
et  de*  rampes  courtes  et  nombreuses.  Les 
Alpes  rie  sont  nulle  part  plus  boisccs.  Le  pla- 
teau au  milieu  duquel  ut  blti  le  village  du 
Mont-G«nevrr,  prêsenU-  uur  pnrticubrilc  bien 
remarquable  #ur  les  Alpes,  et  bien  peu  remar- 
quée par  les  auteurs,  la  cultuie  des  grains  ; 
il  est  couvert  de  champs  «le  seigle  et  d'avoine, 
dont  les  récoltes  éprouvent  souvent  l'effet  du 
froid,  mais  rarement  au  poiut  de  manquer  «u- 
fièrement. 

En  1802  dix-huit  communes  briançonnaues 
sc  Irvercni  en  masse  à la  voix  de  l'eslitnablc 
préfet  du  département,  M.  Ladouccttc,  et  du 
sous-préfet,  pour  ouvrir  b route  du  Moul-Ge- 
nevre  ; elle#  furent  secondées  par  le»  soldats  de 
la  garnison  de  Briançon.  Pour  perpétuer  le  sou- 
venir de  l'ouvertuix-  de  ce  chemin,  que  le  gou- 
vernement nrunrna  route  d'Espagne  eu  Italie,  le 
département  clcva,  près  du  point  de  partage  de 
la  France  cl  du  Piémont,  un  oliélisqui-  de  20 
m.  de  hauteur,  d'un  style  sévère  et  d'une  exé- 
cution savante,  pour  1‘ inauguration  duquel  M. 
le  préfet  LaitauntU-  lit  frapper  une  mftlaille  k 
I 'effigie  du  grand  homme  qui  léguait  alors  sur 
b Francr,  avec  celte  légende  : 

A VAPOI-iuH  BOVAPSRTK  , 

L’urmi  k ar  u hùius  uss  mMvu  ; 
pour  exergue  au -tics  sou  s de  l'ulkluqur  : 

LC  MO.VT-CCVkVM 

octmt,  22  o nui.  au  vu, 
et  pour  légende  : 

j.-r.-r.  Mooccrm,  rufriT, 

AC  XON  DIT  DÎT.  DES  H W r ES* ALPES. 


Au  pied  de  ce  beau  muuumtuit,  b Durance 
et  b Doire,  «|ui  prvnm-ut  leur  source  à peu  de 
distance,  devaient  coufondre  leur»  eaux  daus 
un  même  bassin.  CA  tait  une  hcurcuM-  ulA*  de 
-réunir  les  eaux  de  ce»  «leux  rivièrcxprélts  k se 
séparer  pour  jamais,  eu  ve  dirigeant  l’une  daus 
le  golfe  de  Lyon,  l'autre  dans  ]'Adriat»quc. 
Leurs  adieux  sont  exprimes  ain»i  dans  un  pro- 
verbe du  pays  : 

Allirn,  tut  IIPW  I,  Uoranr,  , 

8<xm  «wi  «qiaroiM  iur  «»  a»nni  i 
T»  »*«  »n«jn  I*  hoiftm 
E»  mot  fr<.nul«r  1«  i'.riuoat. 

Un  mouastrre  consacré  à l'hospitalité  fut 
fondé  au  Mout-lk-ncvrc  par  le  dauphin  Hum- 
bert 11,  et  reconstruit  en  1804-  Un  y donne  » 


l'hospitalité-  k tout  le  monde  suivant  b condi- 
tion de  chacun . 

Lors  «le  b retraite  de  l'armée  d'Italie,  com- 
maudée  par  Schérrr,  800  François  (attirent  sur 
te  plateau  du  Mont-Oncvrv  3,000  soldats  sar- 
des. Au  commenccmCTt  de  1814,  lr«' passages 
du  mont  Cenis  et  du  Simptun  étant  coupés  par 
l'ennemi,  le  gouvernement  se  servit  uui«|uc- 
meut  du  Mont -G««icvpb  pour  correspondre 
avec  son  amit-e  d'Italie,  et  et  fut  par  là  que  • 
40.000  Français,  sous  les  ordres  du  comte 
Grenier,  revinrent  dans  leur  patrie. 

MOffTGEXOT,  vg.  Marne  (Champagne), 
arr.  cl  k 6 k.  d'Epernay,  cant,  d’Estcrnay,  jgj 
de  Yillenauxe.  Pop.  280  h. 

MOXTCKXOUX,  vg.  Cher  (Bnurl limais),  • 
arr.  et  k 28  k.  de  Si-  Arnaud -Montrood, 
cant.  du  Chktdet,  KdcCbàteauraeillant.  Pop. 

169  b. 

MOXTGKR  AIX  , vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  k 23  k.  de  Clermont,  cant.  et  EJ  de  Mai- 
gneby.  Pop.  278  b. 

MÔXTGKRMOXT,  vg.  Ille-et-Vilaine  (Bre- 
tagne). arr.,  caut.,  K et  k 6 k.  de  Keruu-s. 

Pop.  385  h. 

MOXTGEROX,  Mont  Gitonis,  vg.  Seine * 
et-Qite  (Ile-de-France),  arr.  et  k 15  k.  de 
Gorbcil,  cant.  de  Roi sw -St- Léger,  F5d«  Ville- 
neuve-  St- (ieorges.  Pop.  1 ,0Î3  I». 

L'origine  «k  ce  village  remonic  au  ddk  du 
xtt*  siècle.  Sa  situation  sur  une  b .uteur  et  sur 
b grande  roule  «le  Paris  k Lyon  est  une  des 
plus  agréables  de  b contrée.  On  y remarque  un 
superbe  chktrau  qui  offre  de#  points  de  vueeo- 
cbanteurs;  les  jat*dms,  l oraugcne.  le#  parter- 
res, les  terrasse*,  les  eaux  et  les  liosqucU, 
tout  y «-si  de  b plus  graude  magnificence.  Un* 
belle  avruur  conduit  du  chktean  k b forêt  de 
Senart. 

MOXTG  EROlTLT,v  g.  Seine-et-Oise  (Vain), 
arr.  et  à 1 1 k.  «le  Pontoise,  cant.  d ^ de 
Marines.  Pop.  2t>0  h.  — Un  y voit  un  château 
remarquable  par  sa  position,  ses  terrasses  et  ses 
point»  de  vue  piltorriqur*. 

MOXTGKStlYE.  vg.  Onu  h s (Francbe-Coni- 
té),  an.  et  k 27  k.  de  Besançon,  cant.  et  £3  , 

d’Oman  i.  Pop.  630  h. 

MOXTt.FST Y,  Vg.  /ut  (Quercy),  «r.  de 
Cahorv.  cant.  et  Kde  Catus.  Pop.  170  h.  — 

Foire  le  28  août . 

MOXTt.KY.  vg.  Tarn  ^tainguoJoc),  arr.  et 
à 28  k.-de  Lavaur,  oant.  ik  Cuq-’luukac,  CL 
de  PuylaiiirDH.  Pop.  700  h. 

MOXT-GIKOl'X  , Vg.  Mayenne,  comm. 
d'Alexam,  [•  de  Mayenne. 

MOVTGIM  ARI»,  iirtil.*  ville.  H. -Garonne 
(Langitedoc),  arr.  et  a 14  k.  «le  Villcfrancho- 
«Ir^laiurugais,  clnd-l . «b  r anl.  Cure.  K-  A 706  k. 
de  Pari#  |»our  b taxe  des  lettre#.  P.  1 .260  h.^  , 

Tuiuiü  d'alluviou»  mcalenic»,  •— Elle  «*t  si- 
tuer sur  nue  hauteur,  près  «lu  «-.mal  «In  Midi. 

— Foire  le  2*  jeiwli  «h*  chaque  mois. 

MOXTGist  SRI» . vg.  B. -Pyrénées,  com. 
de  Salles-M«»«lgi»caid.  C-.  de  Snliès. 

MOXTtîlStlX  . vg.  Seine -et -Oise,  comm. 
de  Guitrancourt  cl  Funioiujr-St-lk-re  , K de 
Mante*. 
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MONTCIVRAY,  vg.  Indre  (Berry),  arr., 
eaiit,,  r=7  et  à 3 k.  de  b Chêne.  P.  M)65  h. 

MONTGIVROCX.  Marne  (Brie),  arr.  et 
aj]  k.  d’h|«‘inay  , t ant,  (le  Sêaiiiw,  (le 
Baye.  Pop.  30  h. 

MOYTGLONE,  nom  donné  pendaut  ta  ré- 
volution à la  ville  de  Sr-l,'wti-Vi*i.i-ViUL. 

MOM  GOBEAT.  vg.  Aisne  (Picardie),  an  . 
cl  à Jù  L.  de  Souson»,  cant.  et  Kl  de  Villers- 
Cottrrvl».  Pop.  353  b. 

MONTGOIN,  vg.  Ai»,  connu,  de  Camc- 
raus,  E3dc  Tltoissey. 

MON TGOMMKR  Y , CaUados,  V.  Sa-fira- 
«ui\>im'M()vi(;oumi  kt, 

MÇ.VTCOS , vg.  Antenne»  (Cbaoijuigue), 
arr.  rl  à 15  k.  de  Voiuiert,  nul.  el  K du  CJn> 
ne.  Pop.  448  li. 

MO.VrtîOX,  (jf.  M.-UÀrt,  connu.  Je  (ire- 
nicr-Motilgutt,  El  de  Mavùac,  — papeterie. 

MONTGOTHIFR  . vg.  Main  ht  (Norman - 
die),  oit.  «‘I  à 23  L.  de  Morbiu,  raiit.  d’Isi- 
gny,  EFJ  «b  Sl-ltibue-dii-llarconrl.  P.  6G3  I». 

MOXTGOIBLIN,  vg.  j A ecrre,  coinm.  et  El 
de  SMk’iiin -d’A/  . 

MONTGRADA1L,  vg.  Aude (Languedoc), 
arr.  et  à 21  k,  de  Limon»,  raut.  et  Q d’ Alar- 
gue. Pop.  1 46  1». 

MON  ront  OI  AN.  vg.  Eure,  oomm.  de  Si- 
Nîcolafi'd'Athnr.  CS  de  Rrrteuil 

MOX  TG ItEl.EI  \ * *g.  Cantal  ( Auvergne), 
arr.  et  » 33  k.  de  Murat,  cant.  rtCS  de  Mar- 
rcuat.  Pop.  533  h. 

MONTGRKSIX,  vg.  Oise,  roinm.  d'Otry, 
L-J  de  la  CbapeUe-en-Serval. 

MONTGRIFFON»  vg.  Am  ( Bourgogne  ), 
arr.  et  > 40  k.  de  Ürlky,  ranl.  et  gJe  ,st- 
ÜHnllcrt.  Pop.  460  li. 

MOXTGIUMAL'LT,  vg.  Marne,  comin.  de 
Orauu'i,  E J'Aviu. 

MONTGRIPON  , vg.  Loiret,  connu.  d’An* 
gcrville-b-Rivicre,  Ce.' de  PuUeaux. 

MONTGROLLE,  Sfine-el-Marnr,  cumin. 

de  la  Cluipell**-àou>-t>écy,  D3  de  Crécy. 

MOXTÜir-HT  HIL.ttRe,  vg.  Aisne  vtt- 
cardic\  arr.  et  à Î8  k.  de  Suisson»,  ranl.  et 
S d'Ouli’Iiy.  Pop.  108  11. 

MONTGFKUS,  vg.  Dr6me\ Dauphiné),  arr. 
et  à 45  k.  de  Nyons,  caiil.  cl  S de  Séderou. 
Poii,  298  I». 

MONTGl’LrX,  Vg.  Aube  (Champagne), 
arr.,um(.,tft!i’tn  10  k.  JeTrovn.  P.  424  h. 
— Ilot  situé  >ur  un  eoiaan  élevé,  presque  rutit- 
rrtncul  planté d«  vignes,  et  où  l'on  cultive  nue 
espèce  particulière  de  navels  dY\cvllt*tite  qua- 
lité." 

VIOVTGI  M IIKT,  x%.&eine-èi-  Mu/iir  çtxm. 
doJ^Wttdétje  rT3  de  la  h rit  -sfnu-Jdoiim-. 

MÙXIJïfllLllj()Ç-T|l  de 

fiynroart,  s**  lîdSÎkalfe.V  / Jf+ 

MO NTt il’  1 U ON , (An* 

pm)y  aiV.,  eabt.,  £22  «t  *1  Jîk ..  lié  Ségrfe  Pop. 
iH-h. 

WPiTGI'UXOS,  vg;Aefj*e-e#-a/a/7ic,  coin, 
do  SM^rnt&ki-lcashooiOy . gjde  Luoilly. 

Mt>V rtil'A'ON,  j-ctite  ville,  Cfu>irnte-/n/. 
(Saiaftonge),  arr.  rt  4 35  k.ife  Jatte,  chef- J, 
de  «Ht  fjdt.  S.  icir.  1 SI 2 L . de  l’al  i»  pom 


la  lave  Je»  lettres.  Pup,  1,454  h.  — Trait  vi» 
ciéwwé  inférieur,  "ifi  vert. 

Fabrique  de  cuir».  — Forte  le  |*r  mercredi 
de  chaque  moi». 

VI O MH. AI  KO  NS  (les),  Vg.  Meuse  (pays 
Mesviu),  arr.,&  et  à 13  k.  de  Vcnlun-*ur- 
Meuse,  cant.  de  Souiliy.  Pop.  587  h. 

MONT-HAMEL  (le),  vg.  Eure,  connu,  de 
St-Cvr*bT  junjw»gue,  1-1  dTJbe-uf. 

MONTHARVJLLE , vg.  Eure-et-Loir 
(Heauce),  arr.  H à 13  k.  dcChàtcaudon,  cant. 
et  E3  de  Bonne»  al.  Pop.  223  h. 

MONTHALLT,  vg.  lUe-et-Vilaine  (Breta- 
gne), an-,  rt  à 19  k.  de  Fougère»,  raut.  et  rvi 
de  Louvigtié-du-Dcsert.  pop,  741  b. 

MO.YTIIAVLT,  vg.  A iule  (Languedoc),  arr. 
«I  4 18  k.  de  Limoux.  cant.  el  CS  d'Alaiguc. 
I*op.  199  H. 

.MON Tll Fil.,  vg.  H, • Fient ie  , cumin.  de 
Folle»,  £5]  de  MorteroUcs. 

MONTHELIE,  vg.  Câtê-stOr  (Bourgogne), 
arr. , cant.,  E et  à 8 k,  de  Bcaitnc.  P.  353  U. 
Au  lûnl  de  deux  montagne». 

MOVniELtt.V,  vg.  Marne  (Champagne), 
air.  H « 6 k.  d'Eficrnay,  cant.  et  SI  d'A»  i*»*. 
Pop.  438  b. 

MOXÎHKLON,  Mon»  1%>ionm,  vg.  Satine, 
et -Loire  (Bourgogne),  arr.,  raut, , v d à 6 k. 
d'Autiiit.  pnp.  529  li,  — Pu pH cric. 

MONTHK.X AL'LT,  vg  Aisne  (Picardie), 
air..  SJ  et  à 10  k.  de  laïuu.  (ant.de  Cnumnc. 
P(qi.  194  11. 

MOXTHÉBÀX»,  vg.  Scine-et- Marne,  rom. 
de  tiucrard.  !J]de  Hmnmilit  i-». 

MON  Tll  KR  AI*  LT , vg.  Charente- hf,  coin, 
de  Tliiay,  tsde  St -Porc It ii irr. 

MONTHKRIE.vg.  U. -Marne  (Clumjisgnc), 
arr.  ci  à 20  k.  de  Chaumont -cn-Buvugm  , caut. 
et  rr\  de  Jmcnuccnurt.  Pop.  364  h. 

MONTHERLANT,  vg.  Oise  (Picanlic).  arr. 
et  à 20  k.  de  Brait» ai»,  cant.  el  ES  de  Mérti. 
Pnp.  168  b. 

L'ancim  fief  de  Ponlavi^uc  fait  cgalrim-nl 
partie  de  celle  commune.  Ou  y voit  un  château, 
ciivii'ouné  de  plaulaliutu  d'ornte»  furnuuit  de» 
avenue»  qui  lui  donnent  un  fui  t bd  a»|H«t.  La 
vueyc&t  variée  el  »e  jioi  to  au  loin.  T u petit 
boi».  qui  eu  u*l  tout  près,  donne  1a  jouis- 
sance dr  promenades  foi  ! ugréahlc». 

MONT1IERMÉ,  bg  A tAmnes  (Cliam|M- 
gne),  arr.  de  Méxiètv* , CS3,  bureau  d’cnri'gUt. 
et  4 15  k.  de Cbarh*villc,  clicf-l,  drralit.  Cuit. 
P.  1,976  h.—  Ttmiuv  crrlucc  inferieur,  gré* 

vert. 

Ce  ljonrf  est  tiès-ogréaUcmenl  NÎtué  sur  la 
rive  gauclic  de  b Meuse,  que  l’on  v pasec  »ur 
uu  lieau  pont  »u»[inidu  de  100  m.  de  largeur, 

Il  y avait  dan»  nette  cumuimii' , avnut  la  ré- 
voliitiiiit,  une  aldoye  dite  de  Val-Dieu , de 
l'ordre  des  Prcmontié» , foudée  eu  1128  par 
lVitter,  comte  (lu  Kétbrl.  On  tu*  doit  pu*  man- 
quer de  parcourir  le»  liord»  riants  de  la  Meuse, 
qui , de  Moullu-rmé  à Revin  . olîreut  les  plus 
riches  point»  de  vue  et  h*»  paysage*  le»-  plu» 
varié». 

Pvtru  de  llruii  (iontkT.  tliéo'logirii  et  sa- 


| vaut  jurisconsulte,  connu  »ou«  le  nom  de  Hu- 
, tierl  Nloiitliermé. 

I Isimtiui.  Fabrique»  d*  (loterie  de  terre, 
j Belle  verrerie  où  l'on  fabrique  de»  venes 
Itl&nes  m table»,  dits  de  Bohème , de  toutes 
! couleurs,  des  Verre»  à vitre»  ordinaires,  cy- 
I lindre»,  etc.  Arih>i»irrr. 

M«STIIETV.  vg.  .Vc(»e-c/-.V«cj»r,  comni. 
d'Orouer-la-Fciricrc,  S)  de  b Q»ieue*ni-Brie. 

I — - Foire  le  9 »cjU. 

vlo\  I IIIKH  Al'I.T  , vg.  At/lte,  corntu.  et 
: >7  d»(y. 

vtON  l IliKlU  S , vg.  Somme,  romin.  de 
Bouttaneourt.  de  Rlaugy. 

I MOX  Tl  H F.  RS.  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et 

j « 10  k.  de  ChiU-au-Thicrry  , cant.  cl^d» 
Ncnillv-St-Froot.  Po|>.  350  h. 

•HONTHIKl’,  vs-  (Ikm,|n).  arr.,  SI 
rt  4 11  k.  del  iévüUJi,  nuit,  de  St-'l  riv  kr-Mir- 
Moignaus.  Piqi.  337  b. 

MONTHIOS  , vg.  Seine-et- Marne  (Brie), 
mi.,E8  à 8 k.  de  Meaux,  cant.  de  Daui- 
martiu,  l*up.  1 ,046  h. 

Il  est  situé  sur  uor  moutague  , d'uii  U vue 
s'étend  très-loin  de  tous  côté»  sur  U s plaine» 

! le*  plus  fcriilc*  en  grain»  du  département. 

Le  dernier  seigneur  de  ce  village  était  l'es- 
timable M.  Je  Nluulbyon.  fondateur  de»  prix 
de  vertu  et  de  plusieurs  ètahlisaeiiieot»  pbilau* 
j ihropiqucs. 

MOXTIIOIMIX  , vg,  hntre-et-ljoire  (Beau, 
ce),  arr.  et  4 33  k.  de  Tour»,  raut,  cl  ET!  de 
I Cb '«Iran -Renault.  I\vp.  8tü  b. 

I MONT  HOI  RO.\ . v g.  l ‘iennr  (Poitou),  arr., 

, ^ et  à 12  L.  do  CJiâlHIeraiilt,  cattl.  de  Von- 
lieu  il -miM  iïviuc.  pnp.  784  h. 

MONTlIOtS,  vg.  ArJennes  (Champagne), 
arr.,  buiran  dVnrcgUt.  cl  à 12k,  de  Voonm, 
Hief-I.  de  caut.  Cuir.  0.  A 233  k.  de  Pans 
pour  la  taxe  des  Mira.  Pop.  (»6i  h.  -Tnuuis 
crétacé  inferieur,  grès  vert.  - Foires  les  lundi 
gras,  inidiiiiain  de  la  Trinité,  IiiimIî  après  le 
t"  sept,  cl  «près  le  U nov. 

3IONTIIOI.I11R , vg.  Jnra  (Fmnrhe-Coni- 
| té),  arr.,  raut.  rt  CEI  de  Poligny,  à 15  k. 
d'Arlmis.  Pop.  C2»  h. 

MONTHOI.OX.  V.  M«vmiu>\. 
i VinXTIHIMK,  vg4  Seinr-el-y/antr.  omim . 
de  St-Cyr,  S3  de  la  Fcrté-souv-Jouarre. 

MONTnOC-SIR  RlfcVRK.  vg.  Loir-et- 
Cher  iRlaisois).  arr.  rt  à 14  k.  de  Blois,  cant. 
«le  OtMilras,  des  Montil*.  Pnp.  457  h, 

.VKIX  I m>r-.M*R-<  HITl . vg.  Loir-et-Cher 
(Biaboii) , an-,  et  4 31  k.  de  Blois,  cant.  et  El 
(|e  MotRrichjinl.  Pap.  1,239  h. 

MOX T-lf  l'CtlnX  . vg.  *ftin,-h*  (Vnnnau- 
die),  arr.,  EJ  et  ii  5 k.  de  Goutnnns,  caiil.  de 
SI -Sniivi in  - l.iiiulrlm  Pop.  79 J h. 

MOXTlirHI.L.  Vg.  Aisne  i Brie),  arr.  el  à 
17  k.  de  Château-Thierry,  caut.  et  E de  Cou- 
dé. Pop.  214  II. 

MOX  T H ï* R KV  X - LF.  - RFC  , v g. 
(Champagne),  an1,  et  à 18  kr  de  Mireconrt. 
cant.  (le  Vittel,  de  Remoucourt.  P.  $14  h. 

MONTHt'R 4X* X-SL R-NAüN E,  J>elile  ville, 
t‘oves  (lawraine),  art.  el  4 49  k.  de  Mire- 
court,  cbef-l.  de  ml.  Cuir,  sj.  A 373  k.  de 
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MONTIER-LA -CELLE. 


MOXT1G  N AC -Cil  A RENTE. 


montign  v. 


Paru  pour  la  laie  des  Uütri-s.  Pop.  1 ,781  h.— 
Tiaïutx  du  trias,  grès  bigarré. — Fahrujuet  de 
lime»,  « ouverts  en  fer  Iwltu,  clous.  Filature  de 
coton.  Blanchisserie  de  cire.  — Foires  les  19 
mars,  39  juin,  sept.,  1"  nos.,  25  déc.,  jeudi 
avant  la  Purification  et  avant  la  Pentecôte. 

MOXT1CELLO,  vg.  Corse,  arr.  et  à 21  k. 
de  Calvi,  canl.  et  ® «le  l'Isle-Roua*.  P.  821  h. 


commune,  passe  pour  être  l'emplacement  «le  la 
cité  phénicienne  d' A pilla  , 1a  pliu  ancienne 
dont  il  soit  parlé  «laits  l'histoire  de  l'ile,  et  dont 
Hérodote  cite  les  jeux  magnifiques  cèléiirés  en 
l'honneur  d’Apollon. 

MOXTlGtlI.  vg.  Corse , connu,  de  Cogtiu- 
coli,  K d'Ajaccio. 

MOX  Tl  ER.  vg.  Stine-ct-Marne,  cornai,  de 
2tanleuii-lct- Meaux,  (3  de  Meaux. 

MONTIERAMEY , Monattcrium  Ar  rema- 
ry, vg.  Aube  (Champagne),  art.  et  à 22  k.  «le 
Troyes,  cant.  et  C3  de  Lusigtiy.  KiT.  P.  713  h. 

Ce  lieu  s'appelait  autrefois  Mais-Corbon.  Lu 
837  un  prêtre  de  Troyes  , nommé  Anté  «>u  | 
Amry.  fonda  à peu  de  distance,  sur  les  IxmU  . 
de  la  Barse,  un  couvent  auquel  il  douna  d’a-  ! 
Lord  le  nom  de  Neuve-Crlle-eu-Dcr . qui  fut 
rrmpl.tr»-  plus  tard  par  edui  de  Motitiéraniry.  ‘ 

L'abbaye  de  Montiéramey  souffrit  Ix-auroup  j 
dam  les  guerres  sous  François  P’.  Le  17  jan- 
vier 1522,  uu  jwrii  d'infanterie  étant  venu  la 
piller,  le*  religieux  , soutenus  des  Habitant»  et 
de  François  de  Clianipiguy  , garde  «lu  lieu , se  i 
défendirent  avec  bravoure,  et  il  y eut  de  part  et  ' 
d'autre  l>eauroup  de  blessés.  Cette  abbaye  lie  , 
fut  pas  moins  célèbre  que  celle  de  l'Arrivour  ; 1 
elle  sc  glorifie  du  muiue  Nicolas,  Icltic  du  1 
xtf  siéde,  secrétaire  de  saint  Bernard,  auteur  J 
de  plusieurs  sermons  et  d'un  assez  grand  nom-  , 
kre  de  lettres  qui  jettent  quelque  himii-re  sur  j 
l’histoire  littéraire  du  siècle  où  il  écrivait,  et  ! 
surtout  sur  l'histoire  de  l'ordre  religieux,  alors  ; 
célèbre , de  Citrons . 

MOXTIKRi  H AIME,  vg.  Indre  (Berry), 
art.,  «uni.,  C3  et  à 9 k,  de  Château  roux.  Pop. 
968  h 

MOXTIKRFXDER  , Monas/etium  lier-  \ 
rtme,  Iq*  H. -Marne  (Champagne),  arr.  et  k 
15  k".  «le  Vassy,  cbef-l.  de  cant.  Cure.  Gîte  ! 


d'étape.  £3.  V.  A 21 4 k.  de  Paris  pour  la 
taxe  de*  lettre*.  Pop.  1,496  h.  ftsuulK 
crétacé  inférieur,  gré»  vert. 

Ce  bourg,  situé  au  milieu  de  la  forêt  «le  Der, 
«loit  sou  origine  et  son  nom  a un  monastère 
fondé  au  vir  siècle  par  le  roi  Cbildéric  U. 
Cette  aldsaye  était  km  des  plus  riche»  <1«-  l'or- 
dre «k*  Sl-benoit  ; elle  étendait  sa  «‘ignruric 
sur  un  grand  nom  lire  «k*  paroisses.  - Depot 
d’étaloi». 

Foires  les  30  juin,  nurerodi  saint.  17  juil- 
let, 14  uct.  ut  13  nov. 

MQNTIER-EN-L’INLK,  vg.  AuU  (Cbaïu- 
pague),  arr.,  cant.,  51  et  à 5 k.  de  Bar-sur- 
AuIjt.  Pop.  428  1». 


MOXTILRES,  *g.  Somme,  connu.  et  i-7 
d'Amiens. 

MOXTIKR-  LA  -CELLE,  Anbt.  T. 
naà. 


u. 


MOXTIERS , vg.  Oise  (Picardie) , arr.  rt  à 
21  k.  de  Clermont,  cant.  et^de  St-Just-cn- 
Cbauxsèe.  Pop.  397  b.  — On  y voit  un  assez 
joli  château,  «lotit  les  pièces  d'eau  du  parc  aont 
alimentées  par  la  jtetite  rivière  d’Aroude  cl 
par  deux  puil»  artésiens. 

5IOXTIER8- Al’SSOS , vg.  Gers  (Arma- 
gnac), air.  et  à 28  k.  de  Mirande,  cant.  cl  £3 
«k*  Masseulie.  Pop.  235  II. 

MOXT1ERS-XOTRF-D AME , vg.  Orne, 
connu,  et  «le  Tineliehrai. 

MORTIERS-RU R-SAEX , vg.  .Heure  (Lor- 
raine) , arr.  et  à 31  k.  de  Har-lc-Doc,  clacf-1. 
de  caut.  Bnr.  dVnngist.  «U:  (»  nul  recourt.  Cure. 
S deLigny.  Pop.  1,198  h.  — Tmus  juras- 
sique, étage  supérieur  du  système  uulitique. — 
Haut»  fourneaux  et  fonderie  «le  tuyaux  de  toute 
dimension  jaïur  les  mécaniques,  ornements  eu 
foute  pour  l'architecture  , etc.  — Foires  1rs  3 
mars  et  25  oct. 

MONTIGXAC  , vg.  Aveyron , cornu»,  de 
Conques,  E3  d'Eulraigucs. 

MOXTIGXAG , vg.  Chareale-lnf. , eumm. 
de  Bougtirau,  1S  de  Pou». 

MUMltiXAf,  jolie  petite  ville,  Dordogne 
(Périgord),  arr.  et  à 24  k.  de  Sa rl.it,  rbef-1. 
de  cant.  Cure.  Cite  d'étape.  xy.  A 511  k. 
de  Paris  |MMir  la  taxe  des  letlrrs.  Pop.  3,752  b.  , 
limix  crétacé  inférieur,  gré*  vert. 

Autrefois  diocèse  rt  élection  de  Sa»  lut , 
p.irk*tncul  et  intendance  de  Bordeaux. 

Cette  v ille  est  bâtie  dans  une  situation  riante, 
sur  la  Yéxèrr,  qui  y navigable  |ieudanl  «piel- 
qnes  mois  de  Faiinèe.  Elle  est  dominée  par  les 
rr*t«r*  imposant»  d’un  ancien  château  «pii  a 
joué  un  rôle  inqiortant  durant  les  guerres  con- 
tre les  Anglais  et  dans  les  guerres  de  leligino. 
Archambault  deTalleyrand  s’y  renferma  pour 
résister  à l'édit  de  confiscation  rendu  en  1396 
contre  son  jx-re  ; mais  il  y fut  surpris  |*ar  le 
maréchal  de  Rouricaidt,  arrêté  et  conduit  à 
Pâtis , nû  il  fut  roudnmné  à mort  : cette  sen- 
tence n«!  fut  point  exécutée.  — Les  états  du  Pé- 
rigord se  réuuitenli  Montignae  en  1560, 1397 
et  1601.  En  1560.  I’a*»cmldèe  dcliln-iaul  sur 
le  projet  de  supprimer  le  présidial  de  Bergerac, 
un  consul  de  Sa  rial  s'y  opposa  en  disant  . •>  la- 
j jjeuple  «-si  plu»  aisé  et  s ulagé  si  la  justice  •-»( 

: prés  «le  sa  portr,  et  voire  serait  besoin  qu'il 
Petit  dans  sa  maison.  » 

Pat*»  de  M.  MêaiLuoi.  , avocat  «listiugué 
«lu  Itarrcau  de  Pari*. 

Foires  le  3*  mercredi  de  cita» pie  niuU'ct  k* 
12  fév. 

MONT1GX  AC,  vg.  Gironde  (Razadnis),  arr. 
el  à 23  k.  de  La  Kéole,  eaut.  de  l'argon,  5J  de 
Cadillac.  Pop.  137  h. 

MOXTIGX  AC.  vg.  Lozère , comin.dr la  Ma- 
lène, l-‘  de  U (ouiourgue. 

JROXTIGXAG , U. -Pyrénées  (Gascogne) , 
air.,  cant.,  Idet  à 13k.  de  Tarbes.  P.  153  h. 

MOXTIGX  ACCRA  RENTE,  vg.  Oi  a rente 
(Angoumnis),  arr.  et  i 15  k.  d'Augoulénu-, 
cant.  et  E de  St-Amant-de-lloixe.  P.  642  b. 
— Il  est  situé  sur  la  rive  gauche  de  la  (Juux-ute, 
qui  coninieuee  m «et  • luJroil  à être  navigable. 
—■Foires  le  6 dechwpie  mois. 
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MOXTIGXAG- DE-LACZUR , vg.  Lot-et- 
Garonne  (A génois),  arr.  et  à 27  k.  de  Mar- 
mande,  caut.  rtv*3  A*  Laïuun.  Pop.  1 ,080  U. 

MOXTIGXAG-LE-GOQ.  vg.  Charente  , \n- 
goumoi»),  AIT.  et  à 33  k.  de  Barbeueux,  cant. 
et  . - ; d'  Aulu  t«  rre.  Pop.  572  I». 

,%1  OXT ICi  X AC-TO  I PI  VER  1 RS  , vg.  lot- 
et-Garvnne  (Agénou),  ai  r.  et  à 18  k.  de  Mar- 
■nande  , cant.  «le  Scythe» , El  de  Miramout. 
Pop.  684  h. 

HONTIGNAG  - SLR  - Y A ECLAIRE  , vg. 
Dordogne,  coin  ta.  de  Mcne*térol-M<»iliguac# 
K de  Monptaul. 

MONT1GX ARGUES,  vg.  Gard  (Langue- 
doc) , arr..  CE!  et  à 20  k.  dTzès , caut.  de  St-, 
Cliaple*.  Pnp.  153  h. 

MOXTlti.NL  , vg.  Charente  ( Augoumoi»  ) , 
arr.  el  à 36  k.  d'Angouléme  , caut.  et  £2  de 
Rouillât.  Pop.  392  k 

MOXTIGXK,  Vg.  Haiuc-et-jMire  (Anjou), 
arr.,  caut.  et  « 12  k.  de  Rangé  , 5!  de  lAurlal. 
Pop.  1 ,860  I». 

MOVPIGNE  , vg.  Maine-et-Loire  ( Anjou), 
arr.  et  à 17  k.  de  Be.iupiûau,  cant.  et  52  de 
Mont  faucon.  Pop.  1,017  h. 

MOX'ITGXL  . vg.  Deui  - S ètrei  ( PoitO*  ) , 
arr.  cl  i 9 k.  de  Melle  , çiut.  et  lt J de  Crllc». 
POp.  377  h. 

MORTIGXé-LEr ltltl I.LANT,  bg  Mayenne 
( Maine  ) , arr.,  cant.,  SI  et  à 9 k.  de  Laval, 
Pop.  936  h. 

MOXTIGXOX*  , vg.  Mièvre,  rom.  d'Arleuf , 
L-3  de  Cbâltuui-Ciiiuon. 

MOXTIGXY,  vg.  AlUer,  com.  de  Monétay- 
sur- Allier,  K de  St-Pourçaiu. 

MONTIGNY,  vg.  Aube  (CJuimpagne),  arr. 
rt  à 24  k.  de  Troyes,  cant.  d’Ei-vy,  F!d’Au\ou. 
Pop.  566  h. 

3IOXT1GX  Y , vg.  CuUcJos  ( Norinundie ) , 
arr.  et  » 33  k.  de  Caen,  caut.  et  d'Evrecy. 
Pop.  213  I». 

MOXTIGXY,  vg.  Cher  ( Berry  ),  arr.  et  i» 
16  k.  deSaurrirc,  cant,  el  d'Henrn  hemout. 

Pop.  1,075  h. 

MUXT1GNY,  vg.  turr,  com.  de  St- Marcel, 

de  Yeroou. 

MOXTIGN  Y (les),  lig  Jura  ( I raoche- Com- 
té ),  arr.  «le  Polign} , caut.,  Cv  et  à 5 k.  d'Ar- 
boi».  Pop.  1 .052  h. 

MOXTIGXY,  vg.  Loir-et-Cher , coium.  et 
Ci!  de  Blois. 

MOXTIGXY.  vg.  fairct  (Ortramii»),  arr.  et 
à 13  k.  de  Pithiviers,  cant.  d’Outarville, CF7 de 
XL-uviilc-aux-boi».  Pop.  407  h. 

MOXTIGXY.  'g.  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 16  k.  de  Murlaiu  , tant.  J'fsigny,  1-1 
A Sldlilaire-tlu-UirciMst.  Pop.  607  h. 

MOXTIGXY.  vg.  Marne,  com.  de  Riusau  , 
£2  de  Purl-à-Bhuoo* 

MOXTIGXY,  vg.  Meurthe  ( I^irraittr),  arr. 
et  à 27  k.  de  Luurvilte,  caut.  de  Bactaial, 

«I».*  Rlamont.  P«q».  263  h. 

MOXTIGXY,  Vg.  Meute  (Lorraine),  air.  cl 
k 20  k.  de  Montniedy,  caut.  el  de  Utin-sur- 
Meu»e.  Poj*.  666  h. 

MOXTIGXY,  vg.  Mièvre,  corom.  «le  Pou- 
gués . LC  dv  Lormcs. 
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MOXTIGXY,  vg.  Nord  (Flandre),  arr.  et  à 
18  k.  df  Cambrai , cant.  de  Clary,  M du  da- 
leau. Pop.  959  h. 

MOXTIGXY  » Muntiniacum , vg.  Sorti 
( Flandre  ) , arr.,  «rat.,  E3  cl  à 8 k.  de  Douai. 
Pop.  850  h. 

O village  , situe  sur  une  hauteur,  possédait 
autrefois  un  rliAleau  fort,  aujourd’hui  converti 
en  ferme,  dont  il  reste  encore  uue  tour  où  l’on 
voit  un  cachot  et  un  instrument  de  supplice 
dignes  de  la  harhariedu  reçue  féodal.  Cet  ins- 
trument rnosisle  en  trois  madriers  de  lioit  de 
chérie . de  la  longueur  de  3 m.  sur  80  e.  d’é- 
quarrivsago  . Gus  et  jouant  entre  deux  mon- 
tants du  même  tais , lesquels  tiennent  solide- 
TOrtit  dans  um*  semelle,  sur  laquelle  rrpooe  tout 
l'instrument.  A la  mirent re  du  premier  et  du 
second  madrier  sont  pratiqués  huit  trous  : deux 
à chaque  extrémité  qui  h**  traversent,  de  la  ca- 
pacité dn  bras  d’un  homme:  quatre  au  milieu, 
de  la  capacité  du  poignet  à rentrée  , et  évasé* 
en  dedans  pour  y logrr  le  poing  fermé.  A b 
rcnmiitrr  du  madrier  du  milieu  et  de  celui  du 
dessous  sont  huit  trous  du  diamètre  de  la 
jambe  d’un  homme.  A l’extrémité  droite,  les 
madriers  sont  fixés  par  une  charnière  eu  fer 
qui  tient  à deux  barres  de  fer  longues  et  cpais- 
scs  que  l’on  remarque  dans  toute  la  longueur 
du  madrier  supérieur  cl  de  l’inférieur,  jusqu'à 
l’extrémité  opposée»  de  manière  à pouvoir  être 
réunie*  et  liées  par  un  cadenas.  Le»  orifices  de* 
trous  sont  également  gnrnis  en  fer.  Pour  se 
servir  de  cette  horrible  turbine,  on  levait  les 
madriers  par  l’extrémité  où  était  le  radena*  : 
tin  seul  était  la  charge  d'un  homme,  le  mal- 
heureux mettait  ses  jambe*  et  se*  poings  dan«. 
le*  trous,  et  l’on  rejoignait  ensuite  les  madriers. 
Dans  celle  situation  , le  détenu  restait  doué  à 
celle  masse  de  bois.  Ceux  qui  y étaient  fixé*  par 
les  poings  et  par  le*  jambe*  devaient  crurile- 
mrni  souffrir  de  leur  posture  foiYée. 

Dan*  l'angle  de  la  chambre,  voiltér  où  m* 
trouve  cet  instrument  est  nne  ouverture  étroite 
Oi’i  on  ne  petit  entrer  qu’en  se  baissant  et  en 
travers.  Elle  mène  4 un  réduit  de  67  e.  de 
large,  où  il" existe  un  trou  comme  l’ouverture 
d’un  puits,  construit  eu  pierre  «le  gré»,  de  67  c. 
de  diamètrr  ; c’est  l'entrée  d'un  fond  de  fosse , 
d«-  la  profondeur  et  «le  la  longueur  de  8 à 9 m., 
mais  n'a  vaut  que  67  r.  de  largeur  dam  toute 
sa  longueur.  L»  malheureux  que  l'on  y des- 
cendait étaient,  dan*  b force  du  terme,  entre 
dni\  murs  , n'ayant  que  la  liberté  de  s’y  re- 
tourner. Une  simple  ouverture  «le  3 de  large 
sur  33  e.  de  haut  éclairait  tel  affreux  eaebot , 
dont  le  fond  était  au  niveau  «le*  eaux  d«*s  fosses 
prnqur  contigu*  qui  environnent  le  château. 

MOXTIGXY,  'g.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
54  k.  il«-  Clermont . canl.’Ot  E de  Maigtieby . 
Pop.  1,011  b. 

On  y remarque  les  reste*  d'une  ancienne 
fbrtcrcM*  appelée  autrefois  le  fort  Philippe, 
Elle  (ut  Isâtïr-  par  Philippe  le  Ikl  dans  le  temps 
de  ses  guerre*  avec  !«•  due  de  Rouigogne.  et 
pouvait  cnntrnir  dix  mille  homme*. 

MOXTIGXY,  vj*.  Oise,  V.  Rossi. 

MOXTIGXY,  bg  Sarthe  (Maine),  arr.  et  à 
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31  k.  de  Marner*  , cant.  de  b Frevnaye  , E! 
d’Alençon.  Pop.  125  h. 

MOXTIGXY  ( Bai , Haut  et  Moyen-  ) , vg. 
Seine-et-Mame , comra.  de  b Ferté-Oaocbèr 
et  «le  Jouy-  sur  - Morin , F*  de  b Ferté-fïau- 
cher. 

MOXTIGXY,  vg.  Seine-Inf.  ( Normandie), 
arr..  K et  à 6 k.  de  Rouen,  cant  deMaromme 
Pop.  733  h. 

MOXTIGXY,  vg.  Seine-Inf.,  comm.  d’Iin- 
hlev  ille,  C*3  de  Totcs. 

MOXTIGXY,  vg.  Deux  - Sèvres  ( Poitou  ) , 
arr.  et  à 1 3 k.  de  Pre**uire , tant,  et  S de  Cc- 
rizay.  Pnj».  444  h. 

MOXTIGXY.  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 17  k.  d’Amien* , cant.  et  E de  Yillm-Bo- 
cage.  Pop  315  h. 

MOXTIGXY,  vg.  Somme  (Picardie),  arr.  et 
à 17  k.  de  Doullcn*.  cant.  cl  GSI  Rernaville. 
Pop.  301  h. 

MOXTIGXY,  vg.  Somme,  comm.  de  Nom- 
pont , IS  de  Brraay . 

MOXTIGXY-AUX-AMOGXES , vg.  Nièvre 
( Nivernais),  arr.  et  à 13  k.  de  Nevm  , cant, 
et  K <W*  St-lWsiirwPAiy . Pop.  514  h. — liant» 
fourneaux. 

MOXTICNV  -CAROTTE , vg.  /(«nc  ( Pi- 
ranlie), arr.  et  à 16  k.  de  St-Quentin.  cant.  cl 
£3  de  Rohain.  Pop.  1.083  h. 

MOXTIGXY-F.X-GOHELI.F. , vg.  Fas-tle- 
Calai*  ( Artois  ) , arr.  et  à 33  k.  de  Béthune , 
cant.  et  r-7  de  C.arvin.  Pop.  647  h. 

MOXTIGXY -KX-MORV AND  , vg.  tXn.rr 
; (Nivernais),  arr.,  cant.,  £7  et  à 15  k.  de  ChA- 
I tcau-Chmon.  Pop.  1,132  h. 

MOXTIGXY-l/ALLIF.R  , vg.  Aisne  (Pi- 
cardie), «rr.  et  à 35  k.  de  Château -Thierry, 
cant.  de  Neuilly-St-Front,  £7  de  Ganddu.  Pop. 
474  h. 

MOXTIGXY  - LE  - BRETOXXKUX  , vg. 
Seine-et-Oise  ( Ile-de-France  ) , arr..  cant.  et 
à !0  k. de  Versailles,  £'  de  Trajipes.  P.  288h. 

MOXTIGXY  -LE-CHARTIF,  vg.  Eure-et - 
fxtir  ( Beauce  ) , arr.  et  à 26  k.  «le  Nogent-le- 
Rotrou,  eant.  de  Thiron-Gardail,  &J  d’illim. 
Pop.  1.30H  h. 

MONTIGXY-LK-FRANC.  vg.  Aisne  ( Pi- 
cardie), arr.  et  à 25  k.  de  Laon,  eant.  de  Marie, 
C3ile  Mnnteornet.  Pop.  520  b. 

MOXTIGXY -LF.-GAXX  FJ  A>X  , vg.  Eure- 
et-l/yir  ( Beaucr  ),  arr.  et  à 10  k.  de  Château- 
dun , cant.  cl  £7  de  Cloyc*.  Pop.  779  II. 

P* tris  du  peintre  Liox  Cochmmu  et  du 
peintre  de  panorama  Parvosr. 

MOXTIGXY -I.F.GUKSDIER  , vg.  Seine- 
j et- Marne  ( Brie  ) , arr.  et  à 23  k.  «k*  Prov  ins , 
cant.  et  £7  de  Brav-sur-Scine.  Pop.  417  h. 

MOXTIGXY  - I.F.MOIP  . vg.  Seine-et- 
Marne  (Brie),  arr.  et  à 21  k.  de  Provins,™ ni. 
et  P7  de  Donnemarie.  Pop.  5 15 h. — Faèrit/ue 
i de  poterie  de  terre. 

MONTIGXYI.EXGRÀIX  , vg.  Aime  (Pi- 
j cardie),  arr.  et  à 20  W.  «le  Soissons.  cant.  et  £3 
; «le  Vtc-Mir- Aisne.  Pop.  6G0h. 

MOXTIGXY  - LE  - ROI , petite  ville  , H.- 

Marne  ( Champagne  ),  arr.  H « 23  k.  de  Lan- 
1 gir*  , clief-l.  «le  cant.  Curv.  Gîte  d’étape.  H. 
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YJf.  A 285  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  des  tettm. 
Pop.  1,267  h.  — Tiaasn  juras*i«pie. 

C’était  autrefois  une  place  forte  qui  a été 
prise  et  reprise  plusieurs  fois.  Pendant  1*  ré- 
volution elle  a porté  le  nom  de  Moictiowt- 
$o»iac»r-Mnî*r . 

Commerce  de  meules  à aiguiser.  — Poires 
les  24  fév,.  25  avril,  7 juin,  23  juillet,  10  sept. 
H 12  nov. 

MOXTIGXY -LF.-ROI,  vg.  Yonne  { Bour- 
gogne). arr.  et  à 13  k.  d’Auxerre,  eant.  et  H 
de  Lrgny-lc-C.hâfel.  V Pop.  698  h. 

MOXTIGXY  - LfcS  - CHARLtECX  , vg. 
U. -Saône  ( Franchr-Comté),  arr.  et  à 38  k.  de 
Vcsoul , cant.  de  Vitrey,  H de  Jussry.  Pop.^ 
890  h. 

MOXTIGXY-I.ES-rOXDÉ  , vg.  Aisne  (Pi- 
cardie ) , arr.  et  à 22  k.  de  Châtrau-Thierry , 
cant.  et  £3  de  Condé-m-Brie.  Pop.  213  h. 

MOXTIGXY-LES-CORMFJL  , vg.  Seine- 
et-Oise  (Ilc-de-France),  arr.  et  â 24  k.  de  Ver- 
Kailles.  cant.  d’Argeutcuil,  £7  de  Franconville. 
Pop.  472  b. 

MOXTIGXY  - LES  - METZ  . vg.  Moselle 
( juivs  Messin ) , bit. , cant.,  £3  et  à 2 k.  de 
Met/.  Pnp.  1,  381  h. 

MOXTIGXY -LÈS-VAlTOrLErRS  , vg. 
Meuse  (Champagne),  arr.  de  Commet cy  et  à 
40  k.  deSt-Mihid,  tant.  etHdeVaucouleurs. 
Pop.  367  h. 

MOXTIGXY-Lfes  VF.SOUL , O*»  lis  Rok- 
nm  , vg.  II. -Saône  ( Franche  - Comté  ) , arr., 
cant.,  3 et  à 10  k.  de  Vcsuul.  Pop.  457  h.— 
Il  doit  son  surnom  â une  abbaye  de  Clics  de 
l'ordre  de  St-Françoi»  d’ Assise,  foodèc  vers 
1282,  cl  dont  les  Miraient»  sont  aujourd'hui 
une  propriété  particubcre. 

MOX’TIGXY-MOXTFORT,  vg.  Côte-SOr 
( Bourguguc  ) , MT.  et  à 1 1 k.  de  Scmur,  cant. 
et  Z]  de  Mmitbaid.  Pop.  538  h.  — On  y re- 
marque les  niitu*-v  piltorvMjuei  d'un  ancien  rhà- 
trau  propre  à donner  une  idée  exact»*  de  la  de- 
meure d’uu  ancien  y»abdin. 

MOXTIGXY  - ST  - BARTHÉLEMY  , vg. 
Côte-tfOr  (Bourgogne),  arr.  cl  à 10  k.  de  8e- 
mur,  cant.  de  Précj-«itu-Ihil,H  de  la  Mai- 
son-Neuve, Pop.  258  b. 

MOXTIGXY -SOURCE-MEUSE , nom  don- 
né |Muid.uit  b révolution  à la  ville  de  Montigny- 
le-Koi. 

MOXTIGXY  - SOUS  - MARLK  , vg.  Aisne 
(Picardie),  arr.  t*l  à 20  k.  de  la«i,  caut.  ctS 
de  Marie.  Pop.  229  b, 

MflXTIGX Y-SUR- AKM  AXÇOX,  vg.  Côte- 
tfOr  ( Bourgogne),  arr.,  cant.,  £3 et  à 9 k.  de 
Scmur.  Pop.  368  b. 

MOXTIGXY  - SUR  - AUBE  . I»g  Côte-d’Or 
(Champagm*),  arr.,  Imr.  d’enrtgisL  et  â 23  k. 
de  Cliâtillon-Mir-Seine,  chef-l.  de  cant.  Cure. 
EQ.  A 255  k.  de  Paris  pour  b laxr  des  lettres. 
Pnp,  917  h.  Sur  la  rive  gauche  de  l'Aube.  — 
Tiaium  jurassique.  — Haut  fourneau.  Pape- 
terie. — Foire*  le*  T,  mai.  30  juillet . 1"  oct. 
et  16  «léc.* 

MOXTIGXY  - SUR  - AIRE  . vg.  Eure-et- 
Loir  (Mancel,  oit’ et  à 28  k.  de  Dreux,  cant. 
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de  Rrézolirs , S de  Tilhcre*-  sur  - Avrv.  Pop. 
390  h.  — Papeterie. 

MOXTIGNY  - SI*  - CANNE,  vg.  Mèvre 
(Nivernais),  arr.  et  à 30  k.  de  Ghiteau-Chiuon, 
eut.  et  E de  Châtillon-en-Bazais.  Pop.  7 12  h. 
— Commerce  de  lxculi  gras.  — Foires  les  3 
mai , 26  août  et  lundi  apres  la  Sl-Denis. 

mo\  t il,  w si  R « lu  ms  vg.  Moselle 
( pays  Messin  ),  arr.  et  à 33  k.  de  Briey , rant. 
ri  É de  Longuyoo.  Pop.  417  h. 

HOXTIGN Y-SUR-4.RKGY . vg.  Aisne  (Pi- 
cardie), arr.  et  à 20  k.  de  Laon,  canL  et  C3  de 
Crêcy -sur-Serre.  Puj>.  578  li. 

MONT 1GNY-SUH-GIHY,  vg.  Mèvre,  com. 
de  Cirr,  63  de  Prèarry. 

WONT1GNY-SUR-LA1N  t vg.  Jura  (Fran- 
che-Comté) , arr.  d<*  Poligny  et  à 23  k.  d'Ar- 
bois.  rant.  etC£3  de  Champagnole.  Pop.  309  h. 

HOKTHiXY-StIR  LOIXG  , vg.  Seine-et- 
Mame  (Gatinais),  arr.  et  à 1 ! k.  de  Kontaine- 
bleau.caat.de  Moret , '*3  de  Bourron.  P.  813  b. 

MONTIGNY-SUR-MEUSE,  vg.  Ardennes 
(Champagne),  arr.  et  k 27  k.  de  Rocroy,  cant. 
et  £3  de  Furaay . Pop.  1 63  h.  Sur  la  rit  e gauche 
de  la  Meuse. 

PiTOi  de  M.  Guruo  L*voc*t,  député  des 
Ardennes , deux  fois  condamné  à mort  sous  la 
restauration  , et  qui  fut  chargé,  après  les  évé- 
nement* de  1 890 , de  la  conduite  des  ministres 
de  Charles  X au  fort  de  Ham. 

MONTIGN  YSUR-VKNCE  , vg.  Ardennes 
(Champagne),  arr.  de  Mènére»  et  à 13  k.  de 
Cha  rie  ville  , cant.  d’Omonl , G3  de  Poix.  Pop. 
382  h. 

MI1NT1GXY  - SCR  - YESLE,  vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  et  à 20  k.  de  Reims,  cant. 
de  Fumes,  C3  de  Jonchery-siir-Yrtle,  P. 600 h. 

MONTIGNY  - SlIR  - VIXGEANNE  . vg. 
Côte-d'Or  (Champagne),  arr.  et  à 45  k.  de 
Dijon,  cant.  rt0de  Fontaine-Française.  Pop. 
637  h.  Sur  la  Vingeanue  — Forges  et  marti- 
nets.— Foires  le*  f"  mai  et  28  oct. 

MüM  il  j ikh  (le)  , vg.  Ain  (Bresse) . arr. 
rt  à 26  k.  de  Trévoux,  chel'-l.  de  rant.,  CgJ 
Monlluel.  Pop.  32 1 h.  — Tnun  tertiaire 
supérieur. 

MONT1LLIERS  , vg.  Maine-et-Loire  (An- 
jou'!, arr.  et  & 45  k.  de  Saumur,  cant.  rt£3 
de  Yihiero.  Pop.  1,005  b. 

MONTILLON  (te),  vg.  H.- Tienne,  cmnni 
de  Châteauponsat , 63  de  Murterollcs. 

WOBfT1LIA>T,  vg.  Yonne  (Bourgogne), 
rit.  et  à 16  k.  d'Avallun,  cant.  et  a de  Ve- 
zelav.  Pop.  9t0  h. 

MONT1LI.Y,  vg.  Allier  ( Bouri* muais  ), 
arr.,  cant.,  et  à 10  k.  de  Mouliits-sur-Al- 
lirr.  Pop.  700  h. 

MONT1I.LY  , vg.  Orne  (Nurmandic)  , arr. 
et  à 29  k.  île  Domfront,  cant.  etE)(k  FIlt>. 
Pop.  1 .230  h.  — Foire  le  5 oct. 

MONT1LS,  vg.  Charenté-lnf.  (Sainlnnge), 
arr.,  cant.,  ® et  à 17  k.  de  Pgns.  P.  1,23!  h. 

MONTILS  (les),  vg.  Ijotr-et-Cher  (Biai- 
sais}, arr.  et  à 12  k.  dé  Blois , caut.  de  Con- 
tres. PJ.  \y,  A 188  k.  «le  Paris  pour  la  taxe 
de*  lettres.  Pop.  896  h. — Fabrique  de  vi- 
naigre. Filature  de  coton. 
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MONTILS  (les) , vg.  Seine -et- Marne,  com. 
de  lu  Chapclle-Rablau,  K de  NaugU. 

MON  T1POUHET,  vg.  Luire  (Berry),  arr. 
et  à 10  k.  de  la  Châtre,  cant.  et  If*,  de  Ncu- 
vy -Si-Sépulcre.  Pop-  931  h. 

MOXTIK  AT,  vg.  Aude  (Languedoc),  are., 
63  et  k 11  k.  de  Carcassonne,  caut.  de  C’a - 
pendu.  Pop.  86  h.  — On  y voit  des  reste*  de 
fortification*  percées  de  portes  awez  bien  cou- 
se née»,  qui  annoncent  que  ce  lieu  était  autre- 
fois une  place  importante. 

MONT1RAT,  |tt»ite  ville,  Tarn  (Langue- 
doc), arr.  cl  à 38  k.  d’Albi,  cant.  et  E de 
M ouest  iès.  Pop.  2,239  h.  — C'était  autrefois 
un  château  fort  qui  dominait  1a  rivière  de 
Viaur  , et  défendit  longtemps  les  frontières  du 
pays  pndant  le  xni*  siéde.  On  y trouve  une 
source  d’eau  minérale  ferrugineuse  acidulé, 
qui  a beaucoup  d'analogie  avec  le*  eaux  de 
Bussang  et  de  Spa. 

Foires  1rs  17  et  23  janv.,  2 mai,  il  et  13 
juin,  20  août,  21  oct.,  2 nov.  et  lundi  de 
Quasimodo. 

MONTIREAtT,  ou  Aucoz,  vg.  Eure-et- 
Loir  (Beauce) , arr.  et  à 19  k.  de  Nogent-le- 
Rotrou  . cant.  de*  la  Loupe,  O de  Champ- 
rond.  Pop.  320  h. 

CVxt  le  berceau  de  la  famille  d'Aligre,  qui 
V possédait  un  château  qui  fut  détruit  par  un 
incendie  à une  éjioque  déjà  fort  ancienne. 

MONTIROX  , vg.  Gers  (Gascogne) , arr,  et 
à 14  k.  de  Lontlx**,  cant.  de  Samabui,  S de 
Gîmont.  Pop.  481  h. 

MONT1VERNAGE,  vg.  Doubs  (Franche- 
Comté),  arr.,  cant.,  £3  et  à 8 k.  de  Baume- 
les- Dames.  Pop.  137  h. 

MONTI V ILLI K RS  , Monasterium  Tillaris, 
petite  ville,  Seine-In/.  (Normandie),  arr. 
età  13  k.  du  Havre,  chcf-1.  de  caut.  Cure.  63* 
A 214  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettre*. 
Pop.  3.920  h.  — 1 uiuii  tertiaire  supérieur. 

Mootmliiens  ainsi  que  son  nom  l'iudique, 
doit  sou  origine  à de*  moiues.  A l’époque  où 
toute  la  civilisation  s’était  réfugiée  dan*  les 
cloîtres,  comme  Unit  le  pouvoir  matériel  §c 
tenait  dans  les  châteaux,  Varatou.  maire  du 
palais , fonda  celte  abbaye  en  68i  dau*  un  des 
site*  les  plus  agi  éaNes  de  la  Normaudie.  Dans 
un  temps  où  les  invasion»  de»  Normands 
étaient  pour  le*  parties  septentrionales  de  ta 
France  la  plus  terrible  calamité , Hasting,  chef 
d’uuc émigration  d'asenluner* danois.  détruisit 
ce  monastère  cl  plusieurs  nutre*  en  830  ; niais 
la  pieté  de»  fideiet  le  fit  sortir  bientôt  de  se» 
ruine»  , plus  riche  qtir  jamais.  La  pojwlaliou 
qui  entourait  Faldiaye  étant  devenue  cousidé- 
rable,  on  construisit  une  enceinte  de  murailles, 
et  Moulivilliers  devint  une  ville  de  Fapparte- 
uauce  drt  moine*.  Vers  la  fin  du  xiv*  siècle 
on  fit  de  cette  ville  une  place  forte,  comme 
l'indiquent  encore  une  pu  te  voûtée  et  quelques 
deliri»  de  murailles.  A celle  même  époque, 
lursqur  le  commerce  maritime  animait  à llar- 
fleur  les  vaisseaux  de  la  |wuin*ule  Ibérique, 
Montmlber»  jouissait  déjà  depuis  longtemps 
de  l'avantage  de  posséder  un  grand  nombre  de 
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fabrique*  de  draps  . nlimrulée*  par  le»  laines 
fines  de  Castille,  importée»  par  ce*  navire*  ; 
des  1379  le*  drap*  qu’un  y fabriquait  avaient 
atteint  lui  tel  degré  de  perlrction , que  dans  le 
commerce  on  les  estimait  aulant  que  ceux  de 
Bruxelles  et  autres  dri|H  de  la  FUudre  et  du 
Brabant.  Le  cour»  de  ce*  prospérité»  ne  (ut  pas 
de  fougue  durée;  le  commerce  d'Harflrur  tom- 
ba et  avec  lui  l’industrie  de  Muutiv illiers.  Ce- 
pendant cette  ville,  située  dans  une  belle  vallée 
qu'arrose  un  court  d'eau  , jtoun  ait  obtenir  la 
même  richesse  que  te*  heureux  site*  de  Dé  ville 
et  de  Bol  Int  ; par  sou  heureuse  position  elle 
peut  recevoir  à tn s-bas  prix  le  oombustilde  rt 
le»  matière*  uécftwairv*  à des  lai  niques,  dont 
le*  produits  seraient,  en  peu  d'heure*,  conduit* 
à l'un  de*  grands  ports  de  la  France.  Mais  on 
prétend  que  les  riche*  proprietaires  de  cette 
vallée  repoussent  l'établissement  de*  manufac- 
tures. 

Aujourd'hui,  Mouliv  illirr»  est  tout  bonne- 
ment une  ville  champêtre,  située  a l'extrémité 
d’une  jolie  vallée  qu’arrose  la  Lézarde,  et 
abritée  coulre  le*  vent»  salin*  et  désastreux  qui 
attristent  le  Havre,  dont  les  habitant*,  viennent 
y re» jurer  un  air  doux  et  pur.  Son  aspect  est 
riant  ; un  ruisseau  limpide  circule  dan»  se»  rue* 
et  y maintient  la  fraîcheur  cl  la  propreté  , si 
néee&saiie*  à la  saule.  Cette  ville  est  du  petit 
nombre,  de.  relie»  qui  n'ont  pas  tout  à fait  perdu 
le  caractère  du  inoyru  âge.  Sa  porte  d'entrée 
est  flanquée  de  deux  tours,  et  l'on  rencontre  k 
chaque  pas  quelque*  débris  de*  grand*  mur* 
de  son  enceinte.  On  y compte  trois  cent»  pro- 
testants, qui  ont  uu  Icnqilc  cl  nu  pasteur. 

|/>  urine*  de  Montivilliers  sont  : de 
gueules  à une  tour  i f argent  à paus  coupés, 
couverte  eu  pointe  avec  deux  tourelles  de 
même  aux  cotés  et  ûercée  if  argent  eu  lézard 
de  sinople. 

L'église  de  Mouliv illier»  est  l'ancien  monas- 
tère, relevé  à la  suite  de  l'invasion  des  boni- 
me*  du  Nord.  A l'exception  d’une  galerie  mè- 
ridionale,  construite  dans  le  goût  gothique  du 
xiv*  siècle , et  de  quelque*  |tartie»  de  la  façade 
qui  datent  d'une  époque  encore  plus  rappro- 
chée de  la  renaissance,  cet  édifier  appartient  à 
l'architecture  du  moyen  âge.  Sa  tour  fixe  par- 
ticulièrement l’atti-ulioa. 

l'jvrai»  de  l'historien  cl  antiquaire  F.  n*  Bai- 
tio.vt,  membre  de  l'académie  dr»  inscription*. 

De  l'historien  D»*t  ni  Dhiut,  mort  en 
1729. 

Fabriques  de  draps,  dentelles,  iBilwi  à 
tulle.  Filature»  de  colon.  Radinerie*  de  sucre. 
Tannerie*.  Papeterie».  Blanchisserie»  de  lotir». 
— Commerce  de  grains,  Ix-Uuiux , drap*,  «uir*. 
épicerie  et  quincailierir.  — Foires  les  14  avril 
et  1 4 sept . — Marché*  considérable*  pour  le* 
grains  tous  le»  jeudi*. 

MONT  J. U , «g.  Ut-Alpes  (Dauphiné),  arr. 
ri  à 55  k.  de  Gap,  cant.  de  Rotons,  E)  de 
Serres.  Pop.  448  h.  — Foires  le  1"  oct. et  le 
lundi  âpre*  la  Toussaint. 

MONTJ ARDIN,  vg.  Aude  ^Languedoc  , 
arr.  ri  a 24  k.  de  Limoux,  rant.  rt  Qüe 
(JiaJabre.  N*p.  339  h,  — Fabrique  de  drap,. 
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MOVTJAirniX  . vg.  Gard,  cotnm.  de  Ij»- 
niirjoU,  C3d<  Naut. 

MOXTJArX , vg.  Aveyron  (Rcmcrgue), 
are.,  Eet  à 20  k.  de  Millau,  cant.  de  St- 
Rau/cly . P.  1 ,484  b.  Foira  tes  7 juin  et  2 «rpt. 

MOXTJAVOrr.T.  vg.  Oise  (Xt\ h»),  srr. 
et  a 38  k.  de  lfeauvai*.  cant.  de  Cliamnont-en- 
Vexin,  El  de  Magny , Pop,  654  I». 

On  préhwl  que  le  nom  île  ce  Me  commune 
vient  de  ce  qu'il  y avait  autrefois  sur  son  ter- 
ritoire un  temple  consacré  à Jupiter  et  dont  on 
montre  remplacement  prés  de  l’église.  Il  pa- 
rail  cependant  que  iVmi  J avis  est  tin  nom  d'in- 
ventioti  moderne  , et  probablement  traduit  de 
Mont-J  moult,  car  au  uP  siècle  et  lieu  portait 
le  nom  de  Morts  GenrolM , H nu  tx*  on  l’ap- 
pelait Morts  Jocotuftaetts  (Félilinm  , hist,  St - 
Denis).  Quant  à remplacement  du  prétendu 
temple,  il  a été  défriché  en  1826  , dans  l’in- 
t **n lion  d’en  retirer  les  pierres  d'ancienne  fon- 
dation qu'on  savait  exister  en  différents  sens  à 
25  on  30  c.  au-dessous  de  La  surface  du  sol. 
Os  fondations  appartenaient  à une  construction 
dont  on  n'a  aucun  soutenir,  mais  qui  est  at- 
testée par  un  titre  de  faiiiiéc  16B6.  On  trouva 
là  des  murs  circulaires  et  anguleux  de  2 a 3 ni. 
d’épaisseur  et  de  solidité  variable.  Les  mur* 
étaient  composes  en  grande  partie  de  cercueils 
dont  chacun  niait  la  forme  d'une  auge  rectan- 
gulaire longue  dan  iron  2 m.,  haute  et  large  de 
66  c.  armai» en  dedam,  et  garnie  d’un  couver* 
cle  qui  s’adaptait  exactement  , mais  seulement 
par  juxtaposition  , à ses  bords  supérieur*.  La 
pierre  de  cet  tombes  cvt  une  variété  de  calcaire 
grossier,  tendre , verdâtre  et  sableux  , qui  pa- 
rait extrait  des  carrières  des  Rom,  à 2 k.  de 
MontjavouJt  ; cette  pierre  était  devenue  telle- 
ment friable,  qu’il  fut  impossible  de  conserver 
entière  aucune  tondit*,  ui  d’en  utiliser  les  frag- 
ments. De  ces  tondira  les  unes  recouvraient  le* 
murs,  d’autres  formaient  le  corps  de  la  l>n- 
tissc,  qui,  dans  d’autres  point*,  reposait  sur 
une  rangée  de  ces  cercueils  ; ils  étaient  placé*, 
à côté  et  nu-dr«Mis  les  uns  drs  autres  dans  leur 
sens  longitudinal  : nulle  inscription  , nulle 
sculpture  uc  décorait  leur  surface  a.****  gros- 
sièrement taillée  ; ils  étaient  remplis  de  débris 
pris  à la  surface  du  sol . et  d ossements  tpii 
ai  aient  etc  déplacés,  car  ou  a trouvé  jusqu'à 
trois  et  (paire  trie*  dans  un  seul  cercueil,  dont 
la  capacité  ne  pouvait  cependant  contenir  qu’un 
seul  corps.  On  découvrit  plus  de  cent  de  ce* 
loniljeaux  , dont  la  dernière  assise  était  à 
2 m.  66  c.  au-dessous  du  sol  actuel  : plus  Im» 
encore  étaient  d'autre*  vestige*  de  construc- 
tions plus  anciennes  , dont  on  ne  put  constater 
ni  la  nature  ni  la  direction.  Tout  re  terrain  a 
évidemment  été  fouillé  et  retourné  plusieurs 
foi*.  On  trouva  dans  les  débris  un  é]>eron  de 
brome  à grande  molette,  une  pièce  d’argent  du 
régne  de  Charles  IX.  , et  quelques  petit*  vase* 
circulaires  en  leire  cuite  grisâtre.  contenant  un 
pru  de  eharlion.  Cette  découverte  n’a  pas  jeté 
tut  grand  jour  sur  l’origine  du  village. 

Mont ja* unit  est  situé  Mir  uur  Initie  qui  do- 
mine le»  collines  environnante*  ; c’csl  nu  des 
jtoini*  les  plu»  élevés  du  pays,  d’où  l’on  dé- 
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; couvre  un  horizon  immense.  La  vue  dont  ou 
I jouit  de  cet  endroit  est  plus  vaste,  mais  offre  a 
j peu  prés  les  mêmes  aspects  que  celle  de  Chau- 
mont ; on  distingue  une  partie  du  dé|*rtcmenl 
de  Srinr-et-Oisc , le»  environ»  de  Konen,  de 
la  Roche-sur- Von,  la  forêt  de  Navarre,  et  tous 
les  sommets  des  montagne*  qui  s’élèvent  au 
delà  de  Poutoiu'  : l'imagination  peut  difficile- 
; ment,  sans  une  extrême  habitude,  se  faire 
l'idée  d’un  aussi  vaste  théâtre  : figurez-vous 
aux  quatre  coins  de  l’horizon  des  plaine*  cul- 
tivé**, dm  forêts,  des  mouiagne»  se  confondant 
avec  le  ciel  ; diqiose*  les  objets  que  nous  ve- 
nous  de  citer  Mir  divers  points  de  celte  éten- 
due immense  ; placez  Dcaumont  suv  le  sommet 
d’une  montagne,  Beauvais  dans  un  vallon, 
Gouroay  sur  la  douce  pente  d'une  colline  ; 
Cluumont  sur  te*  deux  rive*  de  la  Troène  et 
sur  la  cruupe  d’une  muulagne , et  Cisors  euiin 
dan*  la  plaine  ; liez  toutes  ces  masses  par  des 
vapeurs , des  ombres,  des  rai  ou»  de  lumière , 
et  voua  aurez  l'idée  du  spectacle  dont  on  jouit 
du  sommet  élevé  de  Monljavoult. 

L'église,  sou*  te  nom  de  St-Martin,  est  soû- 
lée et  paraît  «loir  clé  réparée  à l'époque  de  la 
letiûikviiirc  des  art*.  1/  portai) , placé  sur  le 
©ôté  droit,  date  évidemment  de  cette  époque  : 
il  est  composé  de  plusieurs  arcades  eu  plein 
cintre,  et  orné  de  sculptures  et  de  ligure»  d'a- 
nimaux. Le  clocher  est  une  tour  sans  flèche  , 
haute  de  20  m. 

Un  trouve  aux  environ*  de  Monljavoult 
plusieurs  carrières  de  pierres  calcaire»  , dont 
ori  fait  de  Iwlte*  pierre*  de  taille  d’un  grain 
Iris-lin  : celles  de  St-rans  sont  plut  dures  ; 
celtes  de  Montagny  et  de  la  garenne  drs  Rose*, 
quoique  inférieures  aux  premières , sont  aussi 
très -estimées.  Ces  carrières  paraissent  être  ai 
exploitation  depuis  de»  siècle*  ; il  en  est  plu- 
sieurs dont  le»  rues  m prolongent  à 960  et 
1000  ni.  de  leur  ouverture:  on  petit  *e  rendre 
avec  des  voitures  jusqu’à  leur  extrémité  : cites 
recèlent  dans  l'hiver  une  grande  quantité  de 
1 renard»,  que  les  habitants  Hument  anHamltcau 
avec  des  petits  chiais  murants. 

310XTJA  Y,  ou  Moïse ss vt,  vg.  Sadne-et- 
Loire  (Bourgogne),  arr.  et  à 25  k.  de  Lonhan», 
cant.  et  Eï^  de  Pierre,  Pop.  804  h. 

MO.YTJAY,  vg.  Seine-ef-Utse,  connn.  de 
Rures,  C*]  d’Orçav. 

MOÜfTJYAR,  vg.  Charente  (Angoiimois). 
art.,  C3  et  à 10  k.  de  Ruffec,  cant.  de  Ville- 
fagnan.  Pop.  688  h. 

MOXTJLAX,  vg.  Itère,  r.imm.  et  EJ  de 
Vizille. 

MOXTJEAX,  Motu  J abonni  s,  vg.  Maine- 
et-Ijdre  (Anjou),  arr.  et  à 28  k.  de  Beau- 
préau,  cant.  de  Sl-Flomit-k-Vicl,  £2  d’in- 
gi-amle.  Pop.  2.910  h.  — -'Il  est  bit i dans  une 
charmante  situation  sur  la  rive  gauclir  de  ta 
Loire  , et  possède  de*  houillère.*  rnnsidéraMra 
qui  communiquent  sou*  le  lit  de  la  Loire  a*oc 
celles  de  Mont  reluis.  — Foires  tes  20  mai,  6 
sept,  et  21  nov. 

Bibliographie.  CoftDRfi  ( L.  ).  Description 

technique  et  économique  des  mines  de  bouille 

de  St-Georget-Çhotelaisou , efr.  [près  de 
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i/outjeun)  (Journ.  des  mine» , I.  xxxvii  , 

p.  161,  257). 

MOXTJEAS,  vg.  Mm  entre  'Maine),  arr. 
et  à 15  k.  de  Laval . caut.  de  Lniron  , de  U 
liras  elle.  Pop.  931  b. 

MOXTJFSIKl',  vg.  JLotère,  coram.  deSal- 
num,  SJde  la  Canourgue. 

MOXJOl,  vg.  Auflt  (Langurdoc),  arr.  et  à 
55  k.  de  Carcassonne,  caut.  de  Moulhouusct, 
E3  de  Davejran.  Pop.  230  b. 

MOXTJOIE , vg.  Ariége  (Guienne)  , arr., 
£3  et  • 2 k.  de  SM>trons,  cant.  de  Sl-Lixkr. 
Pop.  1.859  h. 

Ce  village  est  remarquable  par  un  clocher 
bâti  sur  1rs  re.de»  d’un  temple  antique  dédié  à 
Jupilt-r,  qui  portait  te  nom  de  Morts  Jovit,  et 
d’où  dérive  1e  nom  qu'il  port»  aujourd'hui. 
Ou  trouve  aux  environs  le»  eaux  minérale» 
d’Audinac. 

MOXTJOIE,  vg.  Doubs  ( Iront!» -Comté), 
arr.  et  à 30  k.  de  Mont  bel  liard,  cant.  et  EJ  de 
St-Hippolyte.  Pop.  166  h. 

Ce  village  est  situé  prés  du  beau  vallon  Je 
C. terra.  Ou  y renwiqne  te»  reste*  d'uue  cha- 
pelle qui  dépendait  de  l'ancien  château  de  Mont- 
joic . fondé  par  les  liarons  de  cc  nom  vers  le  com- 
mencement du  au*  siècle,  assiégé  sans  succès  eu 
1428,  pris  par  les  troupes  ira |>é riales  en  1446  et 
rendu  1a  même  aimée  : ce  château  fut  assiégé , 
pris  d'assaut  et  incendié,  ainsi  que  le  village, 
par  Ira  Français  ai  1635.  — Loi  seigneurs 
de  Motitp'k'  jouissaient  de  divers  droits  réga- 
liens, notamment  de  celui  de  battre  mouifaie. 
que  leur  contesta  toutefois  l'empereur  Uiarle*- 
Quint  en  1554.  I*ur  nom  rappelle  les  souve- 
nir» U-s  plu»  atroces  (k*  La  féodalité,  «i  qu’on 
serait  leuté  aujourd'hui  de  révoquer  eu  doute, 
s'ils  ne  se  trou»  aient  consignés  dan*  uu  procès 
célèbre  : lorsque  dans  l’hiver  ira  miutcs  de 
Montjoie  et  de  Meichcs  étaient  à te  chasse,  Us 
avaient  le  droit  de  faire  é» entrer  deux  de  leurs 
serf»  puiir  réchauffer  leurs  pied»  dan»  leur»  eu- 
traillr*  fumantes  !... 

MO. VI  JOIE  (la),  'g.  Loiret,  oomm.  de  Sa- 
ra», S d'Orléans. 

MOXTJOIE  (la),  petite  ville,  Lo/-e/-(i«- 
ronne  (AgcnoU),  arr.,  ü et  à 19  k.  de  Nctac, 
cant.  de  Froueescas.  Pop.  941  II. 

Cette  ville  rat  située  sur  te  peucliaut  d'uue 
petite  colliue,  dans  un  riant  et  fertile  territoire. 
Formée  dans  te  xni*  siècle  par  la  réunion  de 
plusieurs  hameaux,  elle  a etc  lwüe  au  milieu 
d'uu  territoire  alors  couvert  de  bois,  et  que 
l’un  suppose  avoir  servi  de  retraite  aux  druides. 
On  a découvert  au  lien  dit  la  Plaigne  tes  fon- 
dements d’un  vaste  édifice  qu’on  croit  avoir  été 
l'un  de  leur»  temples  ; cependant,  ce  qui  pour- 
rait porter  quelque  atlante  à celle  opinion  c'est 
que  tes  mémra  ruine*  renfermaient  d«  vase» 
de  marbre,  des  anneaux  d'or  ornés  dç  pierres 
précieuse»,  et  des  médaille*  de  divers  empe- 
reur». — foire*  les  II  mai.  32  juillet,  4 oct. 
cl  9 nov. 

MONTJOIE,  Mo  ns  Jotis,  vg.  Manche  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 4U  k.  d’Avianchc»,  cant.  et 

de  St-Jamra.  Pop.  648  h. 

MOXTJOIRF,  bg  U.-Garonne  (Languedoc), 
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arr,  et  à 25  k.  de  Tonlouîe,  cant.  et  3 de 
Fronton.  Pop.  815  b.  — Foires  les  16  a o«lt  cl 
29  nov. 

MOMTJOI.Y.  vg,  Eure,  comm.  d’Anthenay , 
Kl  de  Pamville. 

MOnJOVVEXT,  Vg.  Jura  (FrancHc-Cnm- 
tè),  arr.  et  à 19  k.  de  Lons-lc-Sauluicr,  cant. 
et  H d "Orgelet.  Pop.  134  li. 

SIOSTJOIX,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr. 
et  à 84  k.  de  Muulélimart,  cant.  et  H de 
Dieu-le-Fit.  Pop.  570  b. 

MONTJOUX,  vg.  Mièvre,  comm.  de  Pré- 
porche,  C3  de  Moulins-cu-Gilbert. 

MONTJOYE,  l>g  Manche ( Normandie), arr. 
et  à 18  k.  de  Morlain,  raot.  de  St-Poi»,  3 de 
Sourde  val.  Pop.  1 .049  b. 

MON TJOYF.lt,  vg.  Drôme  (Dauphine),  art. 
de  Montélimart,  cant.  de  Grignan. 

MONT  JUSTIN  , vg.  B.- Al  pet  (Provence), 
arr.  et  à 22  k.  de  Forcalquier,  cant.  et  E]  de 
Reiliaune.  Pop.  241  h. 

Eu  1 589  ce  village  fut  assiège  et  pris  par  le 
duc  de  la  Valette,  qui  lit  passer  tous  tes  habi- 
tants au  fil  de  l’épée. 

MONT-IISTEN  , vg.  H. -Saône  (Franche* 
Comté),  arr.,  3 et  à 19  k.  de  Vcsoul,  cant. 
de  Noroy-|e- Bourg.  Pop.  408  h.  — Poires  les 
23  fév.,  80  juin,  24  août  et  samedi  après  Pâ- 
ques. 

MOXTEAHCC.  vg.  Drôme,  comm.  ch»  Bel- 
legardr,  de  la  Motlc-fJiabuçoii. 

MON  l'I-A.VDOX.  vg.  Eure-et-Loir  (Beau- 
ce),  arr.  et  à 19  k.  de  Nogent-le-Rotrou,  tant* 
de  la  Loup,  EJ  de  Champrond.  xy.  Pop. 
548  li.  — Il  était  autrefois  défendu  par  un 
château  fort  dont  il  existe  encore  une  vieille 
tour  eu  ruine. 

MONTLANDON,  vg.  U. -Marne  (Champa- 
gne),  arr.,  E]  et  à 10  k.  Je  Langees,  cant.  de 
Netiilly  -l'Evêque.  Pop.  527  h. 

, MONTE  AIR.  hg  Aude  (Languedoc),  arr.  et 
à 24  k.  de  Carcassonne,  cant.  et  Ej  de  la 
Crasse.  Pop.  909  h. 

Ce  village  est  situé  dans  une  jolie  vallée, 
sur  le  ruisseau  des  Malte*.  On  y voit  les  restes 
d'uu  ancien  château  qui  a joué  un  rôle  dan»  la 
guerre  des  Albigeois.  En  1210  Simon  de 
Montfurt,  passant  à Capendu  pour  amener  sa 
femme  à Carcassonne,  apprend  que  les  habi- 
tants de  Moulbiur  tenaient  la  garnison  assiégée 
dans  une  tour.  Simon  laisse  aussitôt  m femme 
daus  un  lieu  de  sûreté,  part  avec  une  troupe  de 
rhevabers  pour  aller  au  secours  de  cet  le  garni- 
son, la  délivre  et  fait  pendre  sans  rémission  tous 
Ici  assiégeants  qui  tombent  en  son  pouvoir. — Le 
château  de  Montlaur  fut  (hume  en  1288  par 
Philippe  le  Hardi  au  rlievalicr  Simon  «le  Me- 
lun. en  récompense  de  se»  bon*  services.  Celui- 
ci  le  vendit  en  1290  au*  religieux  et  à Publié 
de  la  Grasse,  moyennant  4,500  livres  tour- 
nois. Ce  château,  tour  à, tour  pris  et  repris 
par  les  rdigiinraure*  et  les  confédérés  , fut 
• enfin  occupé  par  les  royalistes.  Les  partisan* 
du  duc  de  Montmorency  en  firent  le  siège  sans 
sucres. 

Commerce  de  moutons. 

KOXTLâl'l , vg.  Aveyron  (Roucrgue) , 
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arr.  et  à 15  k.  de  St-Aifriquc,  cniit.  de  Bel- 
morit  t £3  de  Lamarc».  Pop.  749  h.  — Foire 
le  8 mai. 

MONTLAUR,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr. 
et  à 17  k.  de  Die,  cant.  cl  22  de  Luc-en-Dioi», 
Pop.  267  h. 

MONTE 4 VH.  vg.  //.-Garonne  (Langue- 
doc), arr.  et  à 16  k.  de  Villefraiirhe-de-Lau- 
ragais,  cant.  de  Moutgiseard,  £2  de  JVuriége. 
Pop.  701  b. 

MONT-LAURENT,  vg.  Ardennes  (Cham- 
pagne'. arr.,  rant.,&  et  à 12  k.  de  Hélhel. 
Pop.  261  h. 

MON  TE  A UN  , vg.  B.-Alpet  (Provence)  , 
arr.  H à 15  k.  de  Forcalquier,  cant.  de  St- 
Etiennc-les-Orgucs.  Pop.  268  h. 

MOXTLAU7.UN,  vg.  Lot  (Querey),  arr.  et 
à 31  k.  de  Calior»,  cant.  et  de  Muntcuq. 
Pop.  289  h. 

MONTI.AY , vg.  Côte-dOr  (Bourgogne), 
arr.  et  à 18  k.  de  8«mtir,  eant.  et  ZrZ  de  San- 
ticu.  Pop.  566  h. 

MONTEÉAX.  vg.  j Marne,  comm.  et  S de 
Moutmirail. 

MONT -LE-BON,  bg  Doubs  (Franche-Com- 
té), arr.  de  Ponlarlier,  cant.  «t  S de  Morteau. 
Pop.  1.254  b.  — Fabrique  t de  siamoises,  de 
faux,  instrument*  aratoires,  grosse  taillanderie. 
Martinet  à cuivre. 

MO.NTEKIMEII,  vg.  Tarn,  comm.  de  Pont- 
de-l’An,  H de  MaJamet. 

MONTLEGUN,  vg.  Aude , comm.  et  K de 
Carcassonne. 

MONT- EE-F  HANOI  S,  vg.  //.Saône  (Fran- 
che-Comlé),  arr.  et  à 18  k.  de  Gray,  cant. 
et  E de  Cbamphtte.  Pop.  312  II. 

MONT-EKS-KTRKLLES  , vg.  //.-Satine 
(Franche- Comté),  air.  et  à 24  k.  de  Gray, 
cant.  et  El  de  Gy.  Pop.  342  li. 

MONT  - LÈS  - LAMARCHE  , tg.  Fotges 
(Lorraine),  arr.  et  à 43  k.  de  Nrufrhàtnao, 
rant.  et  K de  Lamarche.  Pop.  54)4  h. 

MO\r-l.fe.VNKi:K:H  »TE,Vt  , 'g.  ) 
(Lorraine),  arr.,  cant.,  S et  â 5 k.  de  Neuf- 
château.  Pop.  345  h. 

MONT-LES-SKL'RRE,  vg.  Saône-et-Loire 
(Bourgogne),  arr.  et  à 34)  k.  de  fbalou-»ur 
Saône,  cant.  et  de  X enlun-sur-lc- Douta. 

Pop.  302  h. 

MONT-L’F.TROIT,  vg.  lfMrdU(LomiK), 
arr.  et  à 25  k.  de  Tool,  cant.  et  G3  de  Colom- 
be*. Pop.  247  h. 

MONT-L’ÉVÈQUE,  vg.  Oise  (Picardie), 
arr.,  cant.,  C3  et  * 4 k.  de  Scnlis.  Pop. 
493  h. 

Ce  village  est  situé  sur  la  {vente  d'une  col- 
line qui  horde  b vallée  de  b Nonette.  On  y 
remarqnc  un  aucicn  château  entouré  de  fossé-» 
remplis  d’eau  vive,  situé  sur  une  ternmr  do- 
minant un  parc  fort  étendu,  traversé  par  la 
riv  ière  de  Nonette,  qui,  au  Uns  de  cette  terrasse, 
forme  une  belle  pièce  d’eau. 

P a raie  du  jurisconsulte  Ers. -Nie.  Pu;*  vu. 

C’est  dans  b commune  de  Moût- l’Evéque 
que  sc  trouve  la  fameuse  abbaye  de  la  Victoire, 
occujxje  jadis  par  des  génofains  : elle  fut  fondée 
par  Philippe  Auguste,  en  1212.  à l’endroit  où 
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le  courrier  de  ce  prince,  annonçant  à sou  (ils  le 
gain  de  la  lutaille  de  Bouvines,  fut  rencontré, 
dit-on.  par  le  couiner  du  fils,  parti  pour  faire 
connaître  à Philippe  Augiote  la  victoire  qu’il 
venait  de  remarier  sur  le  roi  Jean.  Les  ruines 
de  relie  abbaye  u firent  tin  nqiert  imposant  et 
s’aperroiveni  de  plusieurs  point»  de  l’horixou 
à une  grande  distance.  De  cet  endroit  ou  dé- 
couvre, au  nord,  le  mont  St -Christophe  et  le 
prieuré  que  possédait  prés  de  Sentis  le  brillant 
abbé  de  Bemi»  ; au  nord-est,  un  distingue 
Monlrpilloy  ; dans  le  lointain,  ln  vue  est  bornée 
par  des  montagne*  boitérs,  qui  s'étendent  à 
une  «use*  grande  distance. 

MOXT-EF.-VERXtHS,  vg.  H. Saône  (Fran- 
che-Comté),  arr.,  cant.  et  à 10  k.  de  Vcsoul, 
E3  de  Traces.  Pop.  544  h. 

JIONT-LE-Vic:,  vg.  Indre  (Berry),  arr., 
cant.,  S5]  et  i 6 k.  de  b Chaire.  Pop.  360  h. 

MON  T- EK -Y  H,  NOIIEE.  vg.  Meurtbe  (Lor- 
raine), arr.,  cant.,  E£cl  à 10  k.  de  Toul.  Pop. 
481  h. 

MO.NT-LKVON,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr. 
et  à 20  k.  de  Château-Thierry,  cant.  et  13  de 
Coodé-ea-Bric.  Pop.  581  h. 

MONT-EIB AUT . vg.  Marne,  comm.  d’or- 
bais,  H d’Eperuay. 

MONT-L’HÉRY,  Mous  Lrlbcrici,  petite 
ville,  Seine-et-Oise  (Ile-de-France),  arr.  et  à 
20  k.  deCorikùl,  «Ult. d’Arpajou,  3 de  l.iuas. 
Pop.  1,653  h. 

Quelques  auteur*  font  remonter  l’origine  de 
Mûul-le-lléry  jusqu’au  temps  des  druides  ; 
d’autres  prétendent  que  la  tour  est  un  reste  de 
l’ourieu  château  de  fVanne»;  mai»  il  parait 
prulnhlt-  que  cette  origine  ne  remonte  guère 
au  delà  de  798,  époque  où  il  est  fait  mention 
de  ce  lien  dan»  une  charte  du  roi  Pépin.  Selon 
les  plus  grande*  probabilité»,  le  nom  de  Moût* 
Ihèry  dérive  du  celtique  Montdr-Hen,  mon- 
tée rode  et  difficile;  et  l’on  mit  que  l'éminence 
sur  laquelle  la  ville  est  bâtit  était  rouverte  de 
l»ois  jusqu’au  commeuremenl  du  xi*  s ire  le. 

En  1015  le  roi  Roliert  accorda  à Thibaut, 
son  forestier,  dont  il  estimait  la  probité  et  le 
courage,  la  permission  de  l»âtir  b forteresse 
dite  Mont  /xthericos.  La  qualité  de  seigneur  de 
Montlhéry  que  prenait  Tbilnaut . surnomme 
Fil-Etoupe  à cause  de  »es  blond.»  cheveux,  don- 
nerait lieu  de  croire  que  la  ville  existait  déjà, 
et  que  ce  fut  pour  b protéger  et  y retirer  h-s 
g»*ns  et  les  effets  du  plat  pays  que  le  château 
fut  bâti. 

Ln  situation  avantageuse  de  cette  forteresse, 
la  solidité  et  U hauteur  de  ses  murs  et  de  se*, 
tour»,  qui  la  mubirnf  une  de*  plu*  fortes 
place*  du  royaume,  firent  bientôt  n-j»cntir  les 
roi*  de  France  de  la  concession  faite  par  Ro- 
bert, parce  que  sa  liaison  a*re  le*  châteaux  de 
Corbeil  et  de  Châteauhirt  interceptait  toute 
comaumiratiou  cuire  Paris  et  Orléans. 

Lrs  seigneur*  de  Mont-le-Héry,  qui  surcede- 
rent  à Thildnt,  devinrent  en  effet  t rev-redou ta- 
bles au  v roi*  de  France,  H il  fallut  verser  bien  du 
sang  pour  leur  ravir  cette  sauvage  iiHlépeudaii* 
ce, défendue  par  de» muraille»  et  par  de»  fo**és. 
Guy,  fils  de  Thibaut  Fil-Etoupe,  po*»éda  âpre» 
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lui  laltmcl  U-  château  de  Mont-lr-llén,  »'t 
en  joint  mw>  le  rcjufdr  Henri  I**.  Miinn  dit 
le  Grand , wiu  lit»,  lui  «urrnU  et  excita  bien 
dm  truublr*  dau»  te  royaume,  à cause  de  son 
grand  pouvoir.  Ce  Milon  eut  quatre  fils,  Guy 
Traussel,  Thibaut  la  lîole,  Milon,  vicutnle  de 
'Inné»,  Riûuaud,  évêque  de  Troyes,  el  cinq 
fille*.  Guv  Trou»*el,  devenu  seigneur  de 
Mont-le-lléry  après  la  uiuit  de  Milon  le 
Grand,  fut  ministre  <le  l’hilip|>e  I*',  à qui  U 
causa  bien  des  inquiétudes.  Ce  roi  avait  inuti- 
lement employé  toutes  *oi1e*  d'art  dut»  |>our 
s’emparer  de  la  redoutable  forteresse  : et,  lors- 
qu'il v pensait  le  moins,  elle  fut  remise  entre 
se»  mains  pour  prix  de  son  consentement  au 
mariage  de  Philippe,  comte  de  Manies,  l'un  de 
ses  fils,  avec  Elisabeth,  fille  de  Guy  Trous- 
se!. Ce  seigneur  rerut  ni  échange  U terre  de 
Meluu-sur-Vtvre;  mais,  après  In  mort  du  roi, 
Milou,  vicomte  de  Troyes,  frrre  cadet  de  Guv 
Trousse! , s'étant  présenté  devant  le  château  de 
Mont-le-lirry  avec  un  grand  nomhie  «h*  trou- 
pe» , y rentra  de  force  rt  en  fsril  possession. 
La  femme  du  sénéchal  de  Trame,  Guy  de 
Rochclort,  et  sa  fille,  fiaucée  au  jeune  Louis 
le  Gros,  étaient  dans  la  tour.  Le  sénéchal  ac- 
courut a la  défense  du  château:  et.  pendaut 
que  les  soldats  de  Milan  assiégeaient  cette 
tour,  il  engagea  les  Garhtndes,  ses  auxiliaires, 
à se  départir  de  l’entreprise  , ce  ipn  décou- 
ragea Mibiti,  lequel  fut  obligé  <b*  se  retirer. 
— Louis  le Gras,  s'étanl  rendu  trcs-prnmptrmeiit 
au  secours  du  sénéchal,  fut  lâché  de  D’avoir 
pu  se  rendre  maître  des  factieux  qu'il  était 
disposé  ;'i  faire  jeudre  ; mai»,  pour  empêcher 
que  1rs  parmi»  de  Guy  TroUftsrl  De  rev  lassent 
dominai»  à la  charge,  il  lit  abattre  1rs  fortifi- 
cations et  muraille*  du  rhâteau,  à la  ivscrve 
d'une  partie  des  Litnunil»  et  de  la  grosse  tour, 
qui  c*t  encore  debout  comme  |*>ur  attester  la 
puissance  des  anciens  Lirons  de  .Mynt-le-Hcrv. 
— l u oncle  de  Trotusrl,  Guy  le  Rouge,  sei- 
gneur de  ( •mi  nias  et  comte  de  KocIm-Ioi  t,  avait 
longtemps  joui  de  la  faveur  de  Philippe  I", 
dont  il  était  grand  sénéchal  ; à sou  rrtuur  de  h 
Palestine,  mi  il  s'était  distingué . il  crut  pou- 
voir fiancer  sa  fille  Luciauc  au  prince  Louis. 
Les  condition»  du  mariage  fuient  agréées  ; 
nuis  le  |«|x  Paschal  II  l'annula  sur  la  de- 
mande du  prince.  Le  père,  i «ligue,  se  retira  de 
la  cour  el  nuit  ses  aimes  à celles  de  Thibaut, 
comte  de  Chai  Ires,  mécontent  comme  lui.  Il 
fut  arrêté  par  la  mort  dans  ses  projets  de  ven- 
graurr;  mai»  il  Lirait  un  fil»  capable  de  les 
poursuivre  et  de  les  exécuter.  Hugues  de 
Grée*  |turla  le  fer  et  la  (Lntnie  dans  tous  les 
domaine*  du  roi  ; plu»  cruel  et  plu»  intrépide 
que  tou»  «es  ancêtres,  il  joignit  à la  terreur  de 
vm  nrim  la  force  de  nombreux  allié»  ; et  Louis, 
dévrvpèrant  de  le  vaincre  tant  qu’il  serait  si 
bien  accoudé,  recourut  d'abord  à la  ruse  : il 
mil  en  po»»cs«ioo  d«  ruine»  de  Mout-h-HérY 
Milon,  cousin  de  Hugne*.  pour  le  détacher  du 
|*rti  *le  ce  seigneur.  Ain*»  que  nou»  en  avons 
fait  mention  ailleurs,  llugiir»  s'empara  de  Bli- 
lot»,  le  traîna  longtemps  mehaim*  de  château \ 
en  cliiteaux.  létrangb  de  »a  propre  main,  et 


le  jeta  par  la  feuétre  d’une  tour,  pour  faire 
croire  qu’il  s'était  tué  lui -même.  Louis,  s’étaut 
saisi  du  meui  trier,  voulut  le  forcer  à *e  justi- 
fier parle  duel,  selon  la  coutume  barbare  de 
ce*  temps.  Ilugues.  cpii  se  sentait  ruu|al»lt, 
u 'osa  s'exposer  à cette  épreuve  ; il  implora  la 
démener  du  roi,  lui  remit  sa  terre,  et  prit 
l' bal  ut  de  moine.  Le  roi  dev  int  ainsi  maître 
absolu  de  la  tour  et  de  ce  qui  restait  du  châ- 
teau de  Moifi-le-Héry  et  de  ses  dé| tendances. 

Plusieurs  rois  de  Fronce  out  résidé  au  châ- 
teau de  Mout-le-Hèry.  Louis  le  Jeune  y donna 
une  cliarte  eu  faveur  de  l'abbaye  de  Saint  - 
Denis,  eu  1144,  et  Plnlsp|»e  Auguste,  «on  fil», 
l'habitait  très-souvent. 

Au  commencement  du  régne  de  saint  l.ouw, 
les  comtes  de  C 'Juin»  pogne,  de  Bretagne  et  de  la 
Marche,  croyant  l'occasion  favorable  pour  re- 
conquérir l'indépendance  de  leurs  ancêtres  , 
s’engagèrent  par  serment  à ne  recevoir  aucun 
ordre  du  roi  tant  qu’il  serait  eu  lai  âge  : mais 
ils  cachèrent  leurs  intention»,  et,  afin  de  s'em- 
parer de  sa  personne,  ils  l'inv  itèrent  à se  rendre 
à Vendôme,  lui  promettant  Im  «minage  cl  satis- 
faction. Louis  s'étanl  mis  en  marche,  apprit 
que  les  rebelles  faisaient  secrètement  avancer 
des  troupes  jusqu'à  Ktampes  et  à Goi  beii  afin 
de  l’enlever  : eu  ayaut  été  averti  lorsqu’il  était 
déjà  à Châtres,  il  w décida  à revenir  sur  ses 
pas.  et  se  retira  au  milieu  de»  ru  mes  du  cl»A- 
tenu  de  Mout-le-Héry,  ou  il  se  cacha  dan»  un 
souterrain  dont  Centrée  est  à quelque»  pa»  de 
la  tour.  I«i  reine  Blanche,  avertie  de  ce  danger, 
anima  tellement  le»  Parisien»,  qu'il»  vinrent 
en  armes  chercher  le  roi  dan*  sa  retraite  ; et,  lo 
renfermant  dan»  le  centre  de  leur»  bataillons  , 
il»  le  ramenèrent  à Pari». 

On  a vu  ci-dessus  que  la  tour  du  château  de 
Moal-lo-lléry  subsistait  toujours.  En  1193  et 
1193  le  comte  de  Hamaut  y fut  renfermé  j»ar 
ordre  de  Philippe  le  Bel,  contre  lequel  il  s’était 
révolté.  O même  roi  y fit  aussi  renfermer  le 
lil»  aîné  de  Ruliert,  comte  de  Flandre,  en  131 1. 

Mont-lc-Hcry  fui  pris  et  repris  par  1rs  Ar- 
magnac* et  tes  Bourguignons  eu  1417  et  1418. 
Moi»  l'époque  la  plus  mémorable  de  «un  histoire 
est  celle  de  la  sanglante  Lilaille  livrée  sous  ses 
murs  en  1 465.  Louis  XI,  en  montant  sur  le 
trône,  déclara  la  guerre  a la  féodalité,  dans 
Pmlentioa  de  fortifier  l'autorité  royale  ou  plu- 
tôt de  la  rendre  absolue.  Il  fit  passer  ni  des 
mains  obscures  les  dignité*  et  les  charge*  con- 
férées par  son  pere  aux  principaux  seigneurs, 
et  moutra  ainsi  sou  iuteotiou  d'abaisser  les 
grand»  pour  opprimer  le  peuple  sau*  leur»  se- 
it»im.  Mrroiilruts  el  rrlidle*.  les  grands  cons- 
pirèrent secrctementxroutn:  lui.  et  turmerent 
lu  ligue  dite  du  bien  publie,  titre  spérieui  qui 
a servi  de  mot  d’ordre  à bien  des  raclions.  Le 
duc  de  Berry,  fiérr  du  roi,  leva  l'etcndard  de 
la  réuJtc,  aidé  des  ducs  de  Bretagne,  de 
Bourbon  et  de  plusieurs  autre*  princes.  Le 
comte  de  Gharobi».  fameux  sous  le  nom  de 
Charles  le  l 'cinéraire,  entra  dans  la  conspira- 
tion et  devint  le  véritable  chef  de  la  ligne  sous 
le  titre  de  lirulcnant  g ruerai  du  duc  de  Berry . 
A la  tête  de  14,000  houtme.s  il  entrera  Cham- 


pagne, et  marche  enseigne*  déployées  sur 
Pari»,  que  protégeait  l'armée  du  roi  ; apres 
s'étre  empares  du  pont  de  Sl-Gloud,  les  Bour- 
guignons prirent  position  à Longjumeau  ; leur 
avant-gaide,  commandée  par  le  comte  de  St- 
Pol,  occupa  Monl-le-Héry,  landu  que  Louis  XJ 
viut  camper  à Châtres.  L’armée  de»  seigneur» 
mécontents  était  nombreuse,  mai»  sans  ordre 
ni  diseipbne.  Cdle  du  roi  était  à peu  prés 
nu»»i  nombreuse  H aussi  moi  disciplinée.  Les 
deux  aimée»  en  vinrent  aux  main»  le  16  juillet, 
son»  que  le  roi  ni  le  comte  de  Charolais  eussent 
ravie  de  combattre;  mai»  quelques  troupes  du 
rus  qui  arrivaient  déjà  dam  Linas.  ayant  été 
repoussées  par  le»  bourguignon»,  rengagement 
devint  général,  le  carnage  fut  horrible,  et  la 
perle  fut  considérable  des  deux  côtés.  Le  comte 
de  Charolais,  atteint  de  plusieurs  coups  pen- 
dant la  mêlée,  manqua  trois  lois  d'être  tué  : 
enfin  sou  cornage  fougueux  docida  la  victoire; 

Je  comte  du  Maine  et  Jean  de  Rohan  prirent 
la  fuite  avec  800  hommes  d’armes,  el  le  roi  se 
relira  de  nuit  à Curbeil  *,  les  fuyard»  de  l'armée 
royale  coururent  jusqu'à  AmlxiLe.  Toutefois 
celte  bataille  fut  plu»  sanglante  que  décisive: 
le  confie  de  Ch  ara  lais  u’ral  guère  que  l’avan- 
tage de  rester  maître  du  champ  de  bataille, 
qu’il  se  préparait,  dit-on,  à abandonner,  lors- 
qu'il apprit  la  retraite  du  roi.  — Crtle  action 
eut  Uru  dan»  la  plaine,  au  nord  de  Mont-le- 
lléry,  ou  »e  trou  veut  deux  cantons  nommés  en- 
core, l’un  h*  Champ  de  bataille,  et  l'autre  le 
Cimetière  de i Mouron  ignora. 

Mont-lc-Hcry  fut  pris  en  1563  par  le  prince 
de  Coudé  pendant  les  guerres  de  religion  ; 
mois  cette  ville  rentra  [eu  après  sous  la  domi- 
nation du  roi. 

Celte  fameuse  forteresse  de  Mont-to-Héry, 
l'effroi  des  roi»  de  France  et  des  campaguea  en- 
vironnantes, renommée  par  b tyrannie  de  scs 
seigneurs  et  par  la  force  qu’ci  te  devait  à l'art  et 
à b nature,  était  une  châtellenie  comprise 
dans  la  vicomté  de  Paris.  La  juridiction  de 
cette  châtellenie  s'étendait  sur  cent  paroisses 
et  sur  plus  de  cent  trente-trois  fiel».  Plusieurs 
seigneur»  fieffés  étaient  tenus  de  garder  le  châ- 
teau pendant  deux  moi*  chaque  année.  On  les 
qualifiait  de  chevaliers  de  Moot-ic-Héry.  Pour 
arrivrr  au  rhâteau,  dont  b principale  entrée 
se  trouvait  du  côté  de  la  ville,  il  fallait  ouvrir 
cinq  |iorte*.  monter  par  trou  terrasses  élevées 
les  une»  au-dessus  de»  antre»,  et  franchir 
cinq  enceinte*.  Chaque  terrasse  était  soutenue 
par  de»  muraille»,  avait  sa  porte,  ses  murs,  ses 
tours,  et  36  m.  de  longueur;  chaque  porte 
était  flanquée  de  tours  ronde»,  munir»  de  fossés 
ei  de  ponts-levis.  Dan»  b première  enceinte,  la 
plu»  vaste  de  toutes,  et  où  Tou  voyait  une 
église  de  Bt-Pierre,  était  une  porte  qui  don- 
nait entrée  a b première  terrasse,  puis  oo  mon- 
tait à la  seconde,  enfin  à b troisième.  A cette 
hauteur  se  trouvait  une  porte  fortifiée  comme 
les  précédentes,  à laquelle  était  adossée  nue  • 
construction  qui  devait  servir  de  corps  dr 
garde  ou  de  logement  aux  militaire*  ou  cheva- 
liers charges  de  garder  la  porte  : elle  était  très- 
fortifiée,  cl  a 'ou*  rail  sur  b plate-forme  oo  es- 
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photde  du  château.  Celte  esplanade,  lortifiéc 
de  murailles  et  de  tours  , contenait  quelques 
bâtiments  et  le  donjon  : ce  dernier  dominait 
Je»  terrasses  , le  bourg  et  une  très-vaste  étendue 
de  campagne.  I-a  largeur  de  crtle  esplanade 
est  de  J 4 ui.;  sa  longueur,  depuis  la  porte  jus- 
qu’au donjon,  de  41  m.  On  voyait  encore  en 
1547,  autour  de  cette  place,  deux  bâtiments  j 
qui  se  composaient  de  grandes  salles  et  de  ga- 
leries qui  venaient  adhérer  à la  tour  du  don- 
jon ; on  y voit  encore  In  restes  de  quatre  t*mrs 
qui  fortilîaieut  l'esplanade.  Ou  estime  qu'elles 
avaient  eu  20  ni.  de  hauteur.  A droite  de  l'en- 
trée de  l'esplanade  était  un  puits  d'uue  grande 
profondeur.  Près  de  U tour  du  donjon  ou  re- 
marque les  vestiges  de  l'ouverture  d'un  sou- 
terrain qui  communiquait  au  bas  de  la  mon- 
tagne. 

Plusieurs  rois  de  France  ont  habité  ce  châ- 
teau. 1 e roi  Jean  y séjourna  en  novembre 
1356  ; et  son  fil»  Charles,  an  commencement 
de  décembre  de  la  même  année  , s’y  retira 
après  avoir  dissous  l'assemblée  des  états  géné- 
raux, 

La  tour  du  donjon,  tour  fumeuse,  encore 
debout  au  milieu  «les  ruines  qui  entourent 
cette  relique  féodale , a résisté  pendant  huit 
siècles  aux  ravages  du  temps  et  des  hommes. 
Sa  hauteur,  à partir  du  sol  de  la  plate-forme 
jusqu  a b cime,  est  aujourd'hui  de  33  m.  : 
elle  parait  avoir  été  plus  haute  encore.  A la 
tour  du  donjou  en  est  accolée  une  seconde  de 
motodre  dimension;  elle  contient  l'escalier,  qui 
n’est  plus  abordable.  Aux  deux  tiers  de  b 
hauteur  de  ce  groupe  de  tour»  on  voit  une 
ceinture  de  support»  en  saillie,  en  pierres  de 
Utile,  destinés  à soutenir  une  galerie  exté- 
rieure que  les  anciens  nommaient  mâchicoulis  ; 
au-drvMi*  de  cette  galerie  ou  s'aperçoit  que  le 
diamètre  de  la  grosse  tour  diminue;  ou  voit 
aussi  des  pierres  qui  m*  détachent  de  relies  qui 
les  supportent,  et  menacent  de  leur  chute  h-sob- 
aersa  leurs. — Les  eus  irons  de  b tour  de  Mont- 
le-Héry  présentent  les  iiiiurs  des  mur*  et  des 
tours  qui  b protégeaient  ; quelques-unes  de 
et*  ruines  sont  encore  debout,  d'autres  sont  à 
rase  terre.  On  remarque  surtout  les  restes 
d'une  de  ces  tours,  située  au  nord,  dont  la 
hauteur  est  d'environ  10  m.  au-dessus  du  sol  ; 
die  est  percée  d’outre  en  outre  ; et  son  ouver- 
ture irrégulière,  faite  évidemment  de  b main 
de»  hommes,  laisse  apercevoir  à travers  ces 
tristes  reste»  de  construction  féodale  le  ta- 
bleau riant  dr*  campagnes.  U-  mur  d'eureinte 
opposé  nu  sud,  en  grande  partie  dehont.  o(Tic 
une  ouverture  régulière  qui  sert  de  cadre  à un 
pareil  tableau.  Le  château  de  Mont-le-iléry  fut 
eulierrmmt  démoli  sous  le  règne  de  Henri  IV. 

Mont-le-Héry  est  une  ville  bien  |jâtie.  La 
place  principale  est  vavte  ; les  rues aoiM  larges, 
propres  et  assez  bien  percées.  Le*  murailles 
qui  l'entourent  datent  du  xr*  ou  du  xvi*  siecle 
aum  que  les  portrs,  dont  il  existe  encore  quel- 
que» vestiges. 

Commerce  de  bestiaux.  — Foires  le  4* 
lundi  de  mars.  A*  lundi  de  juin , 4’  lundi  de 
sept,  et  4*  lundi  de  dér. 
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Bibliographie.  Boueux*  n’Aaois  (Antoine- 
Gaspard).  Mémoire  historique  sur  la  tille , 
comte  , préiôté  et  châtellenie  Je  , Woutlhéry 
(Mercure.  1837,  juillet,  p.  1493-1510,  et 
août,  p.  1683-1702). 

* Le  Famé u j Château  Je  Momtlhèry  tel  qu'il 
était  à son  origine,  iu-4,  1839. 

* Recueil  Je  plusieurs  titres , mémoires  et  an- 
tiquités Je  la  châtellenie  Je  Marcousst,  de 
la  prévôté  Je  Montlhéry , du  chapitre  Je 
St -hier ry  Je  Haas , et  des  fiefs  et  seigneu- 
ries Je  houe,  Je  Bellcjambe,  Guillerville , 
BeauregarJ  et  autres  lieux , tn-8,  1689. 
IHOM'I.I  ARD  , vg.  Loiret  (Gatinai») , arr. 

et  i 11  k.  de  Pithiviers , tant,  de  Beauur-la- 
Koiande,  H de  Bois-Commun.  Pop.  330  h. 

NOXT  IJBHK  . nom  donné  pendant  b ré- 
volution à b ville  de  Movt-Louis  {Pyrénées- 
Orientales). 

MONT-LIBRE , nom  donné  pendant  b ré- 
volution nu  bourg  de  Sr-lanrax-vr  (/urej. 

MO.vn.IFl* , petite  ville  , Charente-Inf. 
(Saintonge),  arr.,  burrau  d’enregist.  et  à 98  k. 
de  Jonzac , e.hef-1.  de  cant.  Cure.  Cite  d’étape. 
13.  À 506  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,059  b.  — Tumulix  crétacé  inférieur  , 
grés  vert. 

Autrefois  diocèse  et  élection  de  Saintes  , 
parlement  de  Bordeaux  , intendance  de  ta  Ro- 
chelle. 

Foires  le  9*  mardi  de  chaque  mois. 
MONT1.ItiF.ON  , Orne.  V.  la  CaxnixE- 
MOMTtJOfcO*. 

MONTUtiXON  , 'g.  Seitif-ei-Oite  (Ile-de- 
France)  , arr.  et  à 20  k.  de  Pontoise , cant.  et 
Ê3  4e  Montmorency.  Pop.  380  h. 

Ce  village,  situé  entre  deux  colliucs,  est  en- 
touré de  site»  extrêmement  gracieux. 

Ou  voit  à Montlignon  plusieurs  maisons  de 
campagne , parmi  lcaqudle»  on  remarque  celle 
de  l’acteur  Larive,  qui  a été  longtemps  maire 
de  celte  commune  , où  il  donnait  l'exemple  du 
patriotisme  et  de  toutes  le*  vertus  qui  honorent 
le  bon  citoyen. 

Ou  trouve  à Montliguon  une  source  dVau 
minérale  ferrugineuse  froide , qu’on  a cherché 
à utiliser , mai»  dont , après  de  grandes  dépeu- 
*>«,,  on  a almmlounr.  l’exploitation. 

Fabriques  de  tuile»  cl  dr  briques.  Belle  pé- 
pinière. 

MOXTLIMAM) , vg.  Maine-et-Loire.  V. 
Sr-Pixann-Mov  rux\u>. 

MOX  TU  N , 'g.  dit* » comm.  de  Mantcnav- 
Moutlni  ih  Si-Tri* ier-de-Courtes. 

MOXTI.IOT,  Vg.  Côte-if Or  (BourgogUe)  , 
arr.,  caut.,  kJ  et  “ 3 k.  deChàüllon-sm-Scine. 
Pop.  494  h. 

MONTI.ISSK  , vg.  Mièvre,  comm.  de  Cer- 
vou,  C3  de  Corbigny. 

MOfCTLI V AV  LT  , hg  Loir-et-Cher  (BUi- 
sois)  , arr.,  cant.  et  à 12  k.  de  Blois , cant.  de 
Sl-Dyé-»ur-Loire.  Pup.  908  h. 

Pmn  de  OtnroH  ot  MosrruvxuiT,  qui  a été 
sueeessiremeut  préfet  de»  Vosges,  de  l'Isère  cl 
du  Calvados. 

MONTLOtiXON , vg,  Oise  (Picardie),  arr., 
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PO  et  à 10  k.  de  Sentis,  cant.  de  Nantruil-le- 
Haudooin.  Pop.  210  h. 

MONTLOKG.  vg.  //.-Fi  rénées  (Armagnac), 
arr.  et  à 30  k.  de  Bagiière»-dc- Bigot re  . cant. 
et  El  de  Castelnau-Maguoac.  Pop.  496  h. 

WONTI.OXtil’E , vg.  Tarn,  cuwm.  drGra- 
nc,  K de  Raliastcns. 

MONTLOl’tf  , vg.  Aisne  (Picardie)  , arr- 
et  à 40  k.  de  Laon  , cant.  de  Rtum-sur-CJier, 
Eide  Mouteoruct.  Pop.  556  h. 

MO  NT  LOI' ET  , petite  ville,  Eure-et-Loir 
(Reaucc),  arr.  et  à 19  k.  de  Chartres , cant.  de 
Maiulcnon , Ci  de  GaUardou.  pop.  372  h. 

MONT -LOTIS , vg.  Cher  (Berry),  arr.  et  à 
24  k.  de  St-Amand-Momlrond  , cant.  de  Li- 
gnières , fcj  de  Cliàteauueuf-sur-Clier.  Pop. 
388  h. 

MONT-LOTIS , Morts  Lttslotéci,  vg.  Indre- 
et-Loire  (Touraine) , arr.,  cant.,  S et  a 1 1 k. 
de  Tours.  Pop.  2,274  h. 

Ce  bmrg  est  bâti  au  liord  de  b Loire  , sur 
le  penchant  d’uu  coteau  calcaire,  uù  sont  creu- 
sées de  nombreuses  bal  iutimu.  — Commerce. 
de  vins.  — Foire  le  6 août. 

MOXT-LOt’IS,  jielitc  ville  forte,  Pr  renée s- 
Or.  (Rouxsillou)  , arr.  et  n 45  k.  de  Brade»  . 
chef-1.  de  cant.  Gîte  d’étape.  Lu»|tect.  de» 
douane*.  K.  A 854  k.  dr  Pari>  pour  b taxe 
de»  lettres.  Pop.  1 ,084  h.  — i tusis  cristal- 
lisé ou  primitif. 

Autrefois  diocèse  de  Perpignan , conseil 
supérieur  et  intendance  do  Kousullon  , vigue- 
rie  de  Cerdague  , gouvernement  de  place. 

Cette  ville  a été  bâtie  par  ordre  dr  Louis 
XfV,  et  fortifiée  sur  les  dessins  dr  Yauhan,  en 
1681 , pour  défendre  le  roi  de  b Perclw,  qui  est 
au  sud  de  b place.  Kilo  est  située  sur  un  roc  es- 
carpé, entouré  de  montagne»  à 4 et  â 8 k.  de  dis- 
tance, et  domine  le  pont  de  la  Tel.  b * froid»  y 
vont  excessifs  ; les  plus  forte*  chaleur»  de  l’été 
ne  font  monter  le  thermomètre  qu'au  16*  de- 
gré, rarement  au  18*.  Le  lichen  d’Islande  abon- 
de autour  de  Mont-Louis  : cette  puniurtion 
parasite  »e  trouve  sur  1rs  broussaille»  et  »ur 
les  rocher» , mai*  sans  adhérence  sensible  aux 
corps  qui  la  supportent. 

La  ville  est  petite,  et  Ion  n’y  compte  que  huit 
rues,  mai*  toutes  réguliêm,  bien  percé»  ei 
tirée*  au  cordeau.  H y a deux  pinces  publiques  ; 
b principale  renferme  le  tombeau  du  général 
Dagobert , sur  lequel  on  a élevé  une  ramide 
de  pierre.  la*  maison*  sont  toutes  d’urte  égale 
symétrie  et  d'uue  tiounr  rou»trurtmn.  Les  ca- 
sernes sont  solides,  commode»  et  bien  bâties. 

Ou  ne  peut  arriver  à Mont-Louis  que  par 
une  gorge  étroite.  Le  chemin,  ou  plutôt  le  sen- 
tier qu'on  a pratiqué  sur  les  lianes  de*  monta- 
gnes nues  et  escarpées  qui  bordent  b rue  gauche 
de  b Tel,  domine  sur  des  abîme*  dont  l'ail 
n'ose  souder  la  profondeur,  le  voyageur  n’est 
pas  moins  saisi  à b vue  dis»  rocher»  qui  sem- 
blent prêt»  à l'écraser  ; on  ue  trouve  dan*  les 
vallées  principales  aurun  passage  qui  inspire 
autant  d’rffnû.  Ru  arrivant  à Mont-Louis,  du 
célé  de  Prudes,  on  traverse  b Tel,  rivière  dont 
| k cours,  presque  toujours  lre»*rapuir.  roula  en 
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cet  endroit  avec  un  fracas  remarquable  ; au* 
dessus  (lu  pont  de  Mont-Louis,  «Ile  tond*  de 
rocker*  en  rochers,  sur  un*  inclinaison  de  45“; 
scs  Ilot*  en  i niant*  ht  «tr  U ni  -.ans  re»se  les  kl  or# 
énormes  de  leur  lit,  et  indigné»  de  leur  résis- 
tance iiivinôhlc,  leur  fureur  renaissante  ue  ic 
lasse  point.  Il  semble,  à l'aqKxi  de  leur»  efforts, 
que  tout  * chaque  instant  va  s'écrouler  à la  fui», 
les  Dots  cl  le*  rocker*.  Comme  on  voit  en  des- 
sous, près  de  soi,  te»  reste»  d'une  arche  empor- 
tée, on  ne  se  croirait  pas  eu  sûreté  sur  le  |MMit 
lcS»*r  de  buis  qui  Ua verse  le  torrent , si  la  fré- 
quence des  forte#  scène*  ne  familiarisait,  dan* 
les  montagne»,  avec  le  péril. 

Iji  situation  de  celle  ville  et  ta  qualité  du 
terroir  ont  rendu  les  eaux  trrs-diBicOc»  à décou- 
vrir : cependant  ou  est  parvenu  à y établir  un 
puits  public  dont  l'eau  est  excellente.  Depuis, 
on  y a conduit  les  caa\  de  U fontaine  Jais  Es - 
clopt. 

L'esplanade  , qui  sépare  la  citadelle  de  la 
ville,  est  vaste  et  bien  disposée.  L'enceinte  de 
la  place  est  irrégulière  , suite  inévitable  de  sa 
situation  sur  lin  roc,  qu'm»  n’a  pu  manier  com- 
me on  l'aurait  voulu  : elle  consiste  en  trois 
loations  et  en  deux  grandes  ligne*  de  communi- 
cation. Le  parapet  régne  non- seulement  autour 
de  la  place,  comme  partout  ailleurs,  mai»  il 
ferme  encore  les  (Mutions.  Les  deux  fronts  que 
forme  l'enceiute  sont  couverts  chacun  d’une 
demi-lune;  celle  qui  couvre  la  porte  est  à flancs 
et  fort  grande  ; l'autre  est  triangulaire  et  d'une 
moyenne  grandeur.  Tous  ces  ouvrages  soûl  en- 
fermés d'un  fossé,  excepté  du  côté  où  le  roc  e*t 
escarpé  et  inaccessible.  O fossé  est  accompa- 
gné d'un  chemiu  couvert,  de  traverses,  places 
d'armes  et  glacis. 

La  citadelle  est  à peu  près  régulière.  File  se 
compose  de  quatre  liastioiu  qui  forment  autant 
de  front»  ; mai»  celui  qui  est  du  côté  de  l'escar- 
pement du  roc  a les  ll.iur*  droits  Irès-fielit*  H 
sans  fovsé»,  ii'ayunt  qu’un  simple  pnropel  et  une 
grande  place  d’armes.  On  y remarque  de  grands 
corpv  de  casernes  bien  liAtis,  de  beaux  et  vastes 
magasins,  un  arsenal,  le  logement  du  eoriirnan- 
dant  de  la  place,  et  une  place  d'anue»  »j**rieiiMr 
cl  régulière.  Toute  b garnison  de  Mont-Louis 
peut  être  logée  dans  les  super  lies  casemates  de 
la  citadelle  : au  milieu  il  y a un  puiu  d'une 
éaiorme  largeur  et  prufuiideiir,  «pii  est  presque 
inépuisable. 

Four  communiquer  de  Mont-Louis  avec  h* 
bourg  M.hW-  , qui  touche  la  Scgreet  la  fron- 
tière, un  chemin  libre  traverse  Llivia  et  suu 
territoire  espagnol. 

Mmit-Louis  a |*orté  jkiidanl  la  révolution  le 
nom  de  Mont-Libre. 

Le*  «rme»  de  Mont-LouU  sont  : parti,  le 
1"  J azur  à trois  fleurs  t le  Ut  J or,  2 et  1;  le 
2*  Je  gueules  à une  orU  Je  choisie  J or  jussce 
est  crois  et  en  sautoir. 

Patau  d'A vTotrvt  ot  List» , littérateur  dis- 
tingué, ué  en  1723.  mort  à Paris  eu  <795. 

Du  lieutenant  général  Mou» un. 

Foires  le*  s juill.  et  1 1 oct. 

MONT -LOI*  BS,  Sont,  romni,  de  Chnroimc. 
Noi|i  que  |*oi‘tait  jadis  une  mai  von  de  compagne 


appelée  primitivement  b Faite  Bernaud , «t 
plus  connue  sous  le  nom  de  Maison  Ju  pire  la 
Chaise.  Cette  maison  fut  donnée  par  Louis 
XIV  au  père  la  Chai*  , ton  confesseur , pour 
témoigner  à ce  jésuite  sa  satisfaction.  C’était  là, 
dit -ou.  que  cet  intrigant  religieux,  abusant  de 
l'ascendant  que  son  état  de  coufesscur  lui  don- 
nait sur  l'esprit  du  roi , venait  satisfaire  son 
goût  pour  le  luxe  et  les  pbiurs  de  b table  , et 
tramait  des  projets  de  vengeance  contre  scs  en- 
nemis. 

l/endos  au  milieu  duquel  b maison  de 
Mont-Louis  était  située  est  maintenant  occupé 
|*ar  le  plu»  v a»te  de*  quatre  cimetières  de  Pari*, 
connu  sous  le  nom  de  Cimetière  Ju  pire  la 
Chmse.  Celle  propriété  d'un  homme  puissant, 
craint  de  tonte.  In  France  , et  dont  le  nom  est 
niuiulcuant  en  exécration  à b majeure  partie  de 
In  iwtiou;  cette  maison , fréquentée  par  les 
liersounagcs  le*  plus  important»  de  l'Etat , ont 
été  changée»  en  un  séjour  de  mort  el  de  deuil. 
Leçon  sublime.  qui  dénioulrr  de  nouveau  toute 
l'instabilité  des  chose.»  humaines. 

la*  cimetière  du  père  la  Chaise  offre  une  sin- 
gularité que  n'ont  point  1rs  autres  cimetière* 
de  Paris.  Destiné  autrefois  à faire  les  délices 
d'un  homme  pui»»uiil , il  conserve  encore  au- 
jourd'hui do  objets  qui  rappellent  cette  desti- 
nation. Ainsi  les  allées  d'arhrra  que  l'on  v 
voit  indiquent  les  lieux  d'agrément  de  cette 
propriété,  tandis  que  tes  aliricotier* , pruniers, 
poiriers  et  j*>mmieri , qui  aujourd'hui  encore 
lleuri»*ent  et  rapportent  de»  fruits  (bus  ce  *é- 
jimr  de  mort,  anuoncent  l’endroit  où  fut  le  ver- 
ger du  révérend  père. 

Dans  le  temps  que  ce  cimetière  était  un  beu 
de  plaisir  , sa  posiiiou  devait  faire  le  charme 
principal  de  l'hahitatiou  du  propriétaire.  Il  est 
peu  d'endroits  dans  les  enviions  de  Paris  dont 
la  perspective  «oit  aussi  étendue  rt  aussi  va- 
riée ; à l'ouest,  on  domine  b capitale , on  aper- 
çoit Belleville,  Ménilmontaut  et  Moutniar- 
inr  ; au  midi  b vue  embrasse  tout  rhorixon  de 
Bicétre  et  vie  Mrudou  ; et  à l’est  elle  plane 
délicieusement  sur  la  (telle  plaine  de  St- Mandé, 
sur  Montreuil , Vuiceimes  et  sur  les  rives  gra- 
cieuses de  U Marne. 

Bibliographie.  Caillot  (A«t.).  Forage  reli- 
gieux et  sentimental  aux  quatre  cimetières 
Je  Paris , outrage  renfermant  un  grand 
nombre  et  inscriptions  funéraires , suivi  Je 
réflexions  religieuses  et  morales,  2*  édit., 

in-S,  1809. 

* Promena  Je.  aux  cimetières  Je  Paris , avec 
48  dessin*  , iu-12 , 1b25  , par  P.  de  St-A. 
( Extrait  du  Dictionnaire  historique  , topo- 
graphique et  militaire  de  tous  I s environ» 
de  Pari*,  in-12,  1816). 

Aussi' o ( C.-P.  ).  Recueil  Je  tombeau*  Jrs 
quatre  cimetières  Je  Paris , avec  leurs  épi- 
taphes rt  inscriptions , 2 vol.  gr.  irr-8,  et 
J 00  pi. 

JoilMOXT  (P.-T.  de).  Les  Mausolées  français, 
on  Recueil  Je  tombeaux  les  pins  remar- 
quables élevés  Jans  les  nouveaux  cimetières 
Je  Paris,  consiJércs  tous  le  rappot  t Je  leur 
structure , Je  leurs  épitaphes  et  Jet  person- 


nages qu'ils  renferment , in-4  , avec  45  pi. , 
1831. 

Nokmsvd  ( Louis-Marie).  Monuments  funé- 
raires choisis  Jans  les  cimetières  Je  Paris  j 
et  Jutu  les  principales  villes  Je  France, 
dessinés  et  gravés  par  Mormon  J fis,  in-fol. 
de  72  pl.,  1829-32  ; 2 • série,  121iv.  U- Col.» 
1845-44. 

1 li-asu  avec  ?ivox  jeune  et  autres.  Principaux 
Monuments  funéraires  des  cimetières  Je 
Paris  , gravés  au  burin , avec  l'indication 
Ju  nom  Je  la  famille  à laquelle  chacun 
appartient , précédés  rt  une  M alice  histori- 
que sur  les  anciens  et  nouveau  s cimetières 
Je  la  ville,  iii-8,  1830. 

Rookh.  Le  Champ  Ju  repos  , ou  le  Cimetière 
Mont -Louis , dit  du  Père  Je  la  Chaise,  etc., 

2 vol.  iu-8,  flg..  1816. 

Yiaxsrr  ( J.-PouvGuill.),  Promenade  fthilo- 
sophique  au  cimetière  Ju  Pcre-lMchaisa  , 
in-8,  et  un  plan  ( en  prose  et  en  ver*  ) , 
1824. 

Makcmakt  ut  fiuiaovT  (F.-M.).  Itinéraire 
des  curieux  Jans  te  cimetière  Ju  Père- 
Lachaise,  ou  t Indicateur  Je  ses  plus  beaux 
monuments  et  Je  ses  plus  grands  souvenirs , 
accompagné  d'un  plan,  in-18, 1825. 

— Le  Conducteur  au  cimetière  de  t Est  ou 
du  Père-Lachaise  , in- 18  , avec  pl.,  4820, 
réimprimé  sous  ce  titre  ; t Observateur  au 
cimetière  Ju  Père-Ixschaise , iu-18  et  pl.» 
1821  î'et  sous  celui  de  ; Manuel  et  Itiné- 
raire Ju  curieux  dans  le  cimetière  Ju  Père- 
Lachaise  , 3”  rditiou  entièrement  refondue  » 
in- 18  et  pl.,  1828. 

Richard  ( J. -B.  ).  Le  rentable  Condsutaur 
aux  cimetières  Jn  Père-Lachaise , Mont- 
martre, Mont-Parnasse  et  Vaugirard,  etc., 

iu-18, 1829. 

Rovmiai.  Promenades'  pittoresques  aux  cime- 
tières Ju  Père  - Lâchai se , Je  Montmartre, 
du  Mont-Parnasse  et  autres , ou  Chai*  des 
principaux  monuments  élevés  Jans  ces 
champs  Ju  repos,  lithographiés  par  Ix*  salle, 
J après  les  dessins  de  Ru  us  seau,  in-4.  1835 
et  armées  suiv. 

F ues  pittoresques  , historiques  et  morales  Ju 
Père-Lachaise,  dessinées  par  Vigneron  et 
Duplat,  et  gravées  à l’ aqua-tinta  par  Intel , 
avec  leur  description  par  M.  Marchant  Je 
Beaumont,  3 vol.  iu-8,  1821. 

David.  La  Statue  et  Us  Bus-rehefs  Ju  monu- 
ment érigé  à la  mémoire  Ju  général  For, 
in-fol.,  1831. 

MOHTIXC,  vg.  Lot-et-Garonne,  cornai,  de 
St-Léger,  K de  Doauxan. 

HO>TU’ÇON,  Mont  Luzwtù»,  vg.  Allier 
(Uoutltonnais),  cbel-l.  de  sous-préf.  (I**  art.) 
et  d'un  canton.  Trüi.  de  1"  instance.  Collège 
communal.  Cure.  G il®  d'étape.  fc3.  KJ.  Pop. 
5,740  h.  — Tmuuix  carbonifère. 

Autrefois  diocèse  de  Bourges,  parlement 
de  Paris,  inlrudauce  de  Moulins,  chef-lien  d’é- 
lcvtsou , I «il linge,  ibâtcllcuîe  «*t  justice  royale, 
collegiale,  collège,  couvents  de  corddiws,  de 
capucins,  de  religieuse*  ordre  de  Cilcaux  K 
d'ursuliucs. 
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Celle  ' die  est  une  des  plus  anciennes  «le  U 
ci-devaut  province  du  Roiirl*oimai*.  Sou»  les 
rois  de  la  seconde  race  elle  Hait  déjà  le  chef- 
lieu  d’une  seigneurie  qui,  des  le  x*  siècle , ap- 
partenait mu  hivj  de  Bourbon.  Les  Aidait 
f'en  emparèrent  en  1171,  et  la  couserverenl 
jusqu'en  1 188,  où  elle  fui  reprise  par  Philippe 
Auguste.  Dan»  le  xiv*  siècle  elle  partagea  le 
sort  du  Bourbonnais  où  les  Anglais  portèrent 
U théâtre  «le  la  guerre  : lors  de  leur  n-liaile  de 
Brlkpetehe,  iU  fuient  battus  près  de  Moulin- 
çoo.  loi  situation  de  cette  plai  e l'avant  rendue 
presque  frontière  du  royaume  du  côté  des  pro- 
vinces possédées  par  les  Anglais,  on  entretenait 
ses  fortifications  avec  beaucoup  de  soin,  et  l'on 
trouve  plusieurs  lettres  patentes  des  rois  et  des 
ducs  du  Bourbonnais  qui  imposent  aux  hahi- 
tant»  des  provinces  voisines  l'obligation  d'y 
travailler.  La  ville  était  entourée  de  fossés 
pleins  d'eau,  et  «le  murs  Irès-cpais,  (Mireé*  seu- 
lement  de  quatre  portes,  et  flanqués  île  qua- 
rante tours.  — Henri  IV  ordonna  «le  réparer 
et  d'entrt  truir  celte  enceinte,  détruite  aujour- 
d'hui, et  dont  un»*  partie  est  eonverlie  en  pro- 
menades. Le  château,  situé  sur  le  lieu  le  plus 
élevé,  ciait  au*si  fortifié  parlkulièrenieut  ; il 
avait  été  rebâti  par  le  due  Louis  II,  qui  y est 
décédé. 

MoiilIo<;»ii  était  avant  la  révolution  le  sé- 
jour de  pt éditée tîon  des  Mirn-aux  du  Bour- 
lyonnais.  Luire  autres  «Iroils  singulier*  qu'y 
pcirrvnif  le  seigneur  de  la  ville,  ou  cite  celui 
consigné  dans  l'aveu  de.  la  terre  du  l'ivuil, 
rendu  par  Marguerite  de  Montluçon,  le  27 
septembre  1 498.  où  l'on  voit  que  le  seigneur 
jierrev ait  UlMS  rétrihutlun  sur  iliaque  femme 
qui  battait  sou  mari;  il  av  ait  aussi  le  droit  plus 
étrange  d’exiger  de  chaque  fille  de  déltauebe 
qui  entrait  pour  la  première  fois  à Montluçon, 
dans  le  dessein  d’y  exercer  la  prostitution, 
la  somme  de  4 deniers,  une  fois  payée.  ta 
tille  pouvait  d'une  autre  manière  s'acquitter  de 
cette  espece  de  |iéage  : elle  avait  le  choix  de 
payer  le  seigneur  en  argent,  ou  lürn  de  venir 
sur  le  pont  du  cluiteau  et  d’y  faire  un  pet , ré- 
tribution digue  de  l'impertinence  féodale  «pii 
exigeait  «le  pareil*  droits. 

Les  armes  de  Montluçon  sont  : tf  azur  <t 
un  château  d"  argent  compote  de  quatre  tours 
rl  un  donjon  couvert  en  pointe  cl  posé  sur 
ntic  mon  tuf  ne  A or. 

I,a  ville  «le  Montluçon  est  située  sur  le  canal 
du  Cher,  dans  une  vallée  agréable,  tardée  de 
copeaux  rouverts  de  vignes.  Klle  est  assez  bien 
bâtie  sué  le  penchant  d’uni'  colline  qui  des- 
cend doucement  jusqu'à  la  rive  «Iroilcdu  Cher, 
que  l’un  traverse  sur  un  joli  pont  de  pierre-. 

Patrie  du  couv  «ntioiincl  Cuxaor  ne  l’Al- 
tira,  savant  junsectmilte. 

Du  poète  et  littérateur  J. -B.  Baumto. 

l>u  Dit-decin  Miuiu  d, 

Du  physicien  P.  Pmr. 

IsDOTtu.  Fabrique»  «le  toiles,  serges,  éta- 
mines, rliandelles.  — Commerce  de  grain», 
vins,  fruits,  fromages,  tasliaux,  etc.  — Foires 
les  1M  fév.,  .10  mars,  2 et  24  mai.  21  juin,  29 
août  et  22  déc. 
h. 


A 02  k.  S.-O.  de  Moulins,  314  k.  S.  de 
Pari*. 

L'arrondissement  de  Montluçon  renferme  6 
cantons  : Cèrilly,  Hérisson,  Huriel,  Mamliat, 
Montmaruult.  Moulluts»». 

MON  TI.C  CL,  Mous  l.upelli,  Mont  f.upel- 
Int,  jwtite  ville,  Ain  (Dorobcs),  arr.  et  à 30  k. 
«le  Trévoux,  chef-l.  de  eaut.  Cure.  Gîte  d'éta- 
pe. 53-  A 488  k.  de  Pm  i*  pour  la  taxe  des 
lelltts.  Pop.  2.94G  h.  — Tejmuix  tciiiaiie  su- 
périeur. 

Autrefoî*  ditxèse  «le  Lyon,  parlement  cl 
iulendaucedt  Dijon,  comté,  châtellenie  royale, 
mairie  , 'gouvernement  particulier  , couvents 
d'augustuis  et  de  filles  de  la  Visitation. 

Cette  ville  est  située  daus  une  contrée  fertile, 
au  pi«-d  d'iui  coteau  planté  de  vignes,  au-des- 
sus duquel  se  trouvent  plusieurs  étang*  assez 
considérables.  Elle  est  bâtie  à l'entrée  d’une 
gorge,  sur  b petite  rivière  de  Seraine,  qui  s'y 
diviw  en  plusieurs  canaux,  fait  mouvoir  de 
nombreux  moulais  à farine  et  un  grand  nombre 
de  battoirs  4 chanvre. 

Près  de  Montlud  c.U  l'institut  agricole  «le  la 
Saulsaie,  fondé  «bus  le  but  de  former  de*  ré- 
gisseurs, d’ajouter  aux  connaissance*  des  fer- 
miers «mi  proprietaires  qui  exploitait  en  grand. 

P* ru*  de  C*.  Brcoo r nu  Lit,  magistrat  et 
littérateur. 

Manufactures  de  diaj»  |>our  l'habillement 
«k»  troupes, — Fabriques  de  draps  croisés, 
enir-lainv,  castorine,  toiles  dVnitalbgc,  fil  à 
coudre.  — Commerce  de  grains,  mais,  incuus 
grains,  colza,  draperies,  chanvre,  fil.  Grand 
commerce  de  graiues  «le  chanvre.  — Foires 
les  9 *cpt.,  lundi  après  les  Rois,  1*'  lundi  de 
carême,  lundi  apres  Qu.i»iuiudo  et  lundi  avant 
le»  Quatre-Temps  de  déc. 

iMOKTLYOX,  nom  dounè  pendant  b révo- 
lution à ta  citadelle  de  Mont-Dauphin. 

MONTMACIIOCX  , vg.  Seine-et-Mame 
(Câlinais),  arr.  et  a 29  k.  de  ioulamcMeau, 
cant.  «le  Lorret-lô-fioCRge , *>}  de  Muutereau. 
lfop.  307  h. 

MOXTMACQ,  vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et  à 
13  k.  de  Compïègne,  cant.  et  CS  de  Kitacourl. 
Pop.  322  h. 

MOJCTMAGflERIE,  vg.  Tarn-et-Garonne, 
comm.  «le  Riassac,  711  «b-  tau/rrle. 

MON TSI AI*X Y , lions  Magniacus  , vg. 
Seine-ei-Oise  (lie -de- France),  arr.  et  à 25  k. 
ch*  Pontoise,  cant.  et  &£«le  Mont  moi  eucy . Pop. 
583  h. 

MOXTMAHOl'X , vg.  Doubs  (Franche- 
Comté  K arr.  et  à 37  k.  de  Besançon,  caul. 
d'Antaucey,  G.  d'Omau».  Pop.  288  h. 

MONTAI  AIX,  Mon*  Médiat,  vg.  Cvte-ifOr 
(fiouigoguej,  «rr.  et  à 29  k.  «le  Reaune,  cant. 
Cl  g)  de  Neurre.  P«qi.  212  II. 

MONTAI  Al  N,  Mans  Médius,  vg.  Seine- In/. 
(Normandie),  arr.  et  à 14  k «k  lioncu,  cant. 
cl  0 de  Boos.  Pop.  380  h . 

MOXTMAJOC,  vg,  // .^Garonne,  c nrri..l.- 
Cicr-de-Luchon.  5J  de  Bagnère**de-LuclMMi . 

MOX  I’MALIX,  vg.  Jura  (Franche-Conilé), 
arr.  «le  Poligny,  caul.,  Ci  et  à 9 k.  d’ Ai  bois. 
Pop.  440  li. 


MONTMAXÇOX,  vg.  Cote-dO,  (Rourgo- 
gne),  arr.  et  à 30  k.  de  Dijon,  cant.  et  EJ  de 
Pontailler-sur-Satme.  Pop.  373  h. 

MONTAI  A R A T LT  , petit»  xiüq,  Ailier 
(Bourbonnais),  arr.,  cant.  cl  à 33  k.  de  Mont- 
luçou,  chef-l.  de  cant.  Lare.  Gîte  dViapc.  GI* 
\y.  A 331  k.  «le  Pari*  pour  b taxe  des  lettres. 
Pop-  1,612  h.  — Tkiuuiv  cristallisé  ou  primi- 
tif. 

Autrefois  diocèse  «k*  Bourges , parlement 
de  Pari»,  intendance  de  Moulins,  élection  de 
.Montluçon,  cbiieib  uie  royale,  maitrÎM-  parti- 
culière. 

Celle  ville  est  assez  hit-n  Italie  dans  une 
rontrée  riante,  fertile  et  aliundaiitr  en  tans  pâ- 
turages ; c'est  un  «le*  poiuL»  1rs  plus  élevés  du 
Rourl tonnai»,  entre  l'Ailier  et  le  Cher. 

Pairie  de  M.  tant»  n*  ICchlmost,  lirute- 
nant  général  et  dè]Hité. 

Fabriques  de  coutellerie,  «h*  tuai  lunes  pro- 
pres à la  confectiou  «ks  câbles.  Blanchisseries 
«le  dre.  — Commerce  «k*  grain»,  fruits,  châ- 
taigne*. fromage,  gibier,  poutou,  etc.  — Foires 
h*  1"  fév,,  7 avril,  19  ma»,  30  juin,  l*r  sept., 
27  oct.  d 9 dée. 

MU  N TM  A II  1)1.1.  AIN,  vg.  Yonne,  rorniU. 
«le  St-(>rrniaiu-de»-diainp»,  G;  «le  Quané-ks- 
Tombes. 

AIONTMARLOX,  vg.  Juta  f Franehe-Cqni- 
l«;),  arr.  de  INdignr  et  a 22  k.  J Ai !•«•**,  tant, 
cl  l-l  «te  Salins.  Pop.  62  h. 

MONTAI  Alttyf  F.T,  vg.  Somme  (l'iiaidie), 
arr.  et  à 45  k.  d'Amieii»,  cant.  d’Hoiuoy,  5J 
d'Aumale.  Pop.  366  h. 

Al  ONT  AI  A UT  IX , vg.  Aube  (Champagne), 
arr.  H à 15  k.  de  Rar-»ur-Aubc,  caut.  d'Ki- 
soyr».  • ; «le  Vend  eux  re.  Pup.  1 50  h. 

Al  ONT  M A HT  I X . vg.  Doubs  , cornn».  do 
Huamie.  • : «U*  Raumc-lcs-Dames. 

MUNI  MARI  IN.  vg.  Loir-et-Cher,  u 

Chu'ii.u-Mi>mm  u.  ri*. 

AIONTMAIlil.N,  vg.  Oise  (l'irai die),  air. 
«1  à 14  k.  dcCuuipit  gne,  caul.  et  Gu  d Ksti«V*- 
St-Dciii».  Pop-  154  h. 

MONT MARTI  N (lb*  cl  Haut-,  Grand  et 
Petit»),  vg.  Srine-et-Marne,  euunn.  de  Mour- 
roux,  de  Cnulommicrs. 

MONTMAR’I  IN  - FX  • GRAK.NFJ»  , bg 
> tombe  (Nuruiaudie),  arr.  et  à 20  k.  de  St- 
Lû,  ranl.  «le  Sl-Jeau-«le-Dayc,  v ; Je  b iVrine. 
l'up.  1 .530  h. 

MONTAI  A KT1N  -SC  II  - Al  FR  , |tg  Manche 
(Nnimaudie).  arr.,  btirv.iu  «i'cnivgut,,  r-:  et  à 
13  k.  «le  (ÀMilancev,  clicf-l.  de  cant.  Cure.  P. 
861  h.  — * Ttnaxi.*  d«-  1ran»iliuii  nioven. 

» O bmrg  «>t  situé  au  milieu  de  laudrs  ira- 
nuiiM  »,  sur  uuc  li.iulvur,  h |iru  de  «hstanre  «k 
In  iih-t,  sur  b Su-une.  Pré*  «k  l'église  est  une 
grande  place  ou  se  tient  nue  luire,  jadis  cékbre 
dau*  toute  l’Kuropc,  transférée d’Agun  « .Mout- 
martin,  comme  plus  à poi  ter  de  b Sienne  et 
•lu  port  de  Rêguévifle.  tas  Anglais  avant  plu- 
sieurs foi*  pdlé  1usiiu«i«1uiikU  k unis  «bus  r^t,- 
coaimmie,  b foire  fut  lrnn»lei«T  à Guibiar, 
faubourg  «k  Falaise,  où  eU«-  se  tient  encore 
•qjotudluii. 

Foire  le  16  août. 
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MONTMARTRE  , Mous  Marris  , Mans 
Slar'i  runt,  bg  Seine  (Ile-de-France),  arr.  et 
i 1 1l.  «le  St-Denis.  rant.  de  N ru illy-sur- Seine. 
Kl.  A CL  k.  de  Tari*  pour  la  taxe  de*  lettre*. 
Pop.  7,0821). 

, Ce  bourg.  situé  sur  une  montagne  conique  à 
peu  prv»  isolée,  remonte  à une  haute  antiquité. 
U est  u»» er  diilu  üe  d'asugner  la  irritable  éty- 
mologie de  son  nom;  la  plus  vraisemblable  parait 
être  due  à un  temple  de  Mare  qui  aurait  exi»lé 
jadis  sur  cette  butte,  appelée  Mous  Marris  dans 
uu  poetne  latin  que  le  moine  Albon  écrivit  en 
890  sur  le  siège  de  Pari».  Deux  des  plus  an- 
ciens chroniqueur»,  Frèdégaire  et  llilduin,  le 
nomim-ut  Mon  s Mercurii,  d’un  temple  dédié  à 
Mercure;  eu  lui  d'autre»  écrivains  l'appellent 
Aluns  Marl\  rum,  à cause,  disrul-il»,  que  ce 
fut  au  pied  de  cette  montagne  que  saint  Denis 
et  ses  compagnon»  lurent  martyrisés. 

La  montagne  de  Montmartre  était  couverte 
de  maisons  et  formait,  dés  627,  uu  village  qui 
fut  presque  entièrement  détruit  et»  886.  pen- 
dant le  siège  de  Pari»  par  les  Normands.  En 
978.  lors  de  la  guerre  que  l'empereur  Qihon  II 
ht  à Hugues-Capcl.  celui -ri  établit  ton  quar- 
tier général  i Montmartre,  En  1133  Burehard 
de  Montmorency,  à qui  Montmartre  apparte- 
nait, le  céda  à Louis  le  Crus  et  a la  reine  Adé- 
laïde, sou  épouse,  qui  y fondèrent  une  abbaye 
de  religieuses  de  l'ordre  de  St- Benoit,  célèbre 
tour  à tour  par  la  piété  et  par  les  déréglementa 
de  n*»  nonnes.  Le*  Anglais  portèrent  un  grand 
désordre  dans  cette  maison  religieuse.  Henri  IV 
y établit  son  quartier  général  |ieudaiit  les 
guerres  de  la  Ligue,  ci  ses  o Aider  s,  pour  on* 
Hier  l'ennui  du  siège  de  Pari»,  s’occupaient 
autant,  dit  Sauvai,  <le  la  conquête  de»  nonnes 
que  de  celle  de  la  capitale.  Le  roi  lui-même 
•ut  se  foire  aimer  d’une  jeune  religieuse  nom- 
mée Marie  de  lleauvillier».  cou  «inc  de  Gabriel  le 
d’Exlrée»,  qo’il  fit  aidasse  de  Montmartre, 
lorsque  les  brillants  attrait*  de  (lalirielle  eu- 
rent effaré  du  ccrur  du  monarque  la  douceur 
et  les  cluimies  de  ta  naïve  religieuse.  U vécut 
piibliqurment  avec  elle  à Montmartre,  et  le» 
religieuses,  à sou  exemple,  ne  connu  mit  plu*  de 
frein  dan»  leur*  dérèglements,  Henri  IV  avant 
etc  obligé  de  lever  le  siège  de  R»ri»,  emmena 
avec  lui  »a  cliarmante  nonne,  et  tes  officier*, 
imitant  tn  cela  leur  prince,  rouduivireut  à Scn- 
U*,  où  ils  allaient,  le»  jeunes  rdigietisc».  qui 
ne  demandèrent  pu  mieux  que  de  les  suivre, 
— L’abbaye  de  Montmartre  était  la  plu*  belle, 
la  pire  ridie  et  la  plus  renommée  des  emiroos 
de  Paris  : elle  fut  détruite  en  1 794  ; aujour- 
d'hui une  ix-lle  et  vaste  niaisou  de  campagne 
s'élève  sur  son  emplacement. 

Le  bourg  de  Montmartre  est  dans  une  situa- 
lion  remarquable  H lrè*-p«ttoresque,  *ur  la 
montagne  de  son  nom,  don  l’on  découvre, 
dans  toute  son  étendue,  la  ville  de  Pari»  et  se* 
grarieu  \ environ*.  Cette  montagne  gvpseuvc 
fournit  une  mat»e  énorme  de  plâtre  et  produit 
a elle  seule  plu*  tir*  trois  quarts  de  ce  qui  est 
nécessaire  pour  h»  constructions.  I^s  carrière*  j 
forment  «le*  galerie*  extrêmement  curieuse», 
qui  méritent  d'être  visitées. 


La  butte  Montmartre,  une  de»  principales 
hauteur»  qui  dominent  Pari»,  fut  transformée 
eu  forteresse  en  1814  et  en  1815.  L<*  29  mars 
18l4ccttr  hauteur  fut  défendue  par  15  ou 
18,000 homme»  de  troupes  française», nu  nom- 
bre  desquelles  étaient  les  brave*  élevés  «le  l'é- 
cole |K>lrtvcliniqiir,  contre  les  armée*  des  puis- 
sance* coalisée*,  conjurée*  contre  Napoléon. 
Crtle  petite  année  soutint  jvtubint  la  journée 
rotiere  l'honneur  national  contre  une  supério- 
rité  numérique  de  plu»  de  40, 000  ennemi».  et 
ne  se  retire  qu’apres  avoir  perdu  5 4 6,000 
hommes  et  avoir  fait  éprouver  à l'ennemi  une 
perte  lieaucoup  plu»  considérable. 

On  soit  à Montmartre,  ainsi  qu’aux  alen- 
tours, plusieurs  maisons  de  campagne,  quan- 
tité de  guinguettes  «rt  beaucoup  «le  moulins  à 
vent.  Entre  Montauilrc  et  St-Ouen  se  trouve 
une  glacière  artificielle , établie  d’après  un 
principe  ingénieux. 

Montmnrfie  possède  un  établissement  phi- 
lanthropique digne  de  figurer  à côté  de*  plus 
célèbres  de  lu  capitale,  et  connu  sou»  le  nom 
d’Àsib*  «le  la  Providence  : c’rst  une  espèce 
d'hospice,  placé  dans  une  grande  et  belle  mai- 
son, accompagnée  d'un  vasie  jardin,  «bu»  letpiel 
«tn  reçoit  et  l’on  entretient  cinquante  à soixan- 
te vieillards  «1rs  deux  «exe».  1 j moitié  de  ce 
nombre  paye  eu  entrant  une  modique  pension; 
le*  autre*  unit  entretenu*  gratuitement. 

Montmartre  a pour  annexe  le  hameau  de 
Clignaneourt.qui  est  situé  à l‘e*t  et  au  pied  de 
Ut  montagne.  — Son  territoire  est  entoure  par 
cem  de»  BatignoUes-Monereux,  de  dichy-ia- 
r.arctme,  de  SW )u*-n  et  de  la  Elsapdle.  Au 
midi  il  s’étend  sur  le»  Umlev  ardv  extérieurs  de 
i Pari*,  «levant  les  harricrcsdu  Faultourg -St- De- 
nis, Poissonnière , de  Rochcchouart.  de»  Mar- 
tyr». Pigale,  Blanche  et  de  Gichy.  Le  village  est 
diWimné  sur  toute  la  montagne,  mai*  principa- 
lement sur  )r  sommet  «1  sur  la  pente  méridionale 
ju«qn'au\  boulevards  extérieur».  Il  n’est  pas  «le 
«tmimLiue  aux  environ*  de  Pari*  qui  offre  plu» 
de  rltangements  et  d'amélioration»,  qui  atteste 
davantage  le  progrès  en  tout  genre.  — Lr 
quartier  Montnun tn , en  face  de  laliattoir  de 
ce  nom,  »'ap|H'llc  village  d’Orcrl,  parer  qu'il 
fut  commencé,  il  va  environ  cinquante  an»,  par 
uu  ipéculatMir  qui  »•  nommait  ürcel,  et  qu’il 
était  alors  a»»ez  éloigné  de*  autre»  habitations. 
— Montmartre  *'c*t  non  inouï»  accru  du  célé 
des  Isa rr iére»  Pigale,  Blanche  et  de  Clichy.  Là 
un  vaste  quartier  s’est  élevé  depuis  une  dizaine 
d'année».  — L'ancienne  partie  du  village  oc- 
rujie  le  Noromet  de  la  montagne,  et  «'améliore 
aussi  rapidement  par  les  sages  disposition»  pri- 
se» par  son  embellissement.  — Deux  place* 
publique*  s’ouvrent  l’une  au  sommet,  prés  de 
l ‘église,  l’outre  à roi-c«ite,  près  de*  re*t«  de 
l’uiinriine  abbaye.  La  première  s'appelle  place 
du  Tertre:  la  seconde,  place  de  l'Abbaye.  Sur  i 
l'un  «ln»  côté»  de  cell«M:i,le  maire,  secondé  par 
le  conseil  municipal,  a récemment  fuit  élever  la  ! 
nouvelle  mairie,  bâtiment  considérable  et  d'ime 
lielle  apparence.  , 

La  situation  de  Montmartre  le  privait  natu- 
rellement d’eaux  alkMKlatites  , par  conséquent 


des  avantages  nombreux  qui  en  résultent.  Il 
possédait  jadis  plusieurs  sources,  qui  ont  été 
successivement  taries  par  l'exploitation  de» 
carrière»,  Quelques-unes  existent  encore  sur 
le  revers  de  la  montagne  au  nord,  mois  dan» 
uu  tel  état  d'appauvrissement  qu'elles  ne  sont 
plu»  d’aucune  utilité.  la  compagnie  Boureily  a 
rendu  à la  commune  l'éminent  service  de  lui 
procurer  en  al>ondatire,  jusque  sur  le»  points 
le»  plus  élevé»,  les  eaux  salubres  de  la  Seine, 
au  moyen  d'une  pompe  à ièu  établie  pré»  «le 
SW>iun.  Lu  réservoir,  qui  reçoit  ce»  eaux  re- 
foulées» duu*  des  (uvaux  d’ascension,  les  distri- 
bue ensuite  dan»  tau*  le*  quartier»,  suit  publi- 
quement aux  porteur»  d'eau  et  aux  particuliers, 
soit  dans  l«3  maisons  et  à domicile  par  de*  con- 
cessions et  aljoonemenli  annuels  d’un  prix 
tiés-modérc. 

L'église  de  Montmartre,  l‘un  des  monu- 
ments le»  plus  curieux  du  département  de  la 
Seine,  est  du  xn*  siècle  ; elle  conserve  encore 
«le»  trace»  «le  son  origine,  surtout  dans  quatre 
colonne»,  qu’on  a eu  la  maladresse  «le  peindre 
au  lieu  de  le»  laisser  dans  leur  état  naturel. 
Placée  au  lieu  !«•  pins  élevé  «h*  la  montagne,  on 
l'aperçoit  de  loin  et  de  toutes  parts.  L'autorité 
sujiérirure  a profité  de  cette  situât  iou  favorable, 
elle  a fait  construire  sur  «use  partie  de  l’église 
une  tour  et  un  télégraphe  qui.  & cette  hauteur, 
jieut  correspondre  avec  tous  le*  point*  d’un  im- 
mense horizon. 

Sur  la  hauteur  on  remarque  le  fragment 
d'un  obélisque,  sur  la  face  méridionale  duquel 
était  gravée  l'inscription  suivante  : 

l’a*  1736  , 

ci  r ouLii^it  * ara  élevé  ns  ososi  ne  soi , 
rocs  sxRua  DAUGSoairr 
a u Muimtvu  ne  r axi*  nu  oui»  du  noan. 
»ox  axs  est  a 2,931  toi»»»  2 mm  ns  la  sacs 

MSXiniOXALE  1>E  l’oBSERV STOIEE. 

(jet  otiélisque  était  un  des  quatre-vingt-seize 
que  l’on  avait  projeté  d'élever  d'espace  en  es- 
pace dans  toute  la  longueur  du  méridien  dr 
Paris  qui  traverse  la  France  du  sud  nu  nord  ; 
cette  ligiK*.  qui  passe  par  l'église  St-Sulpice,  et 
dont  la  |ierpendi«'uUire  est  élevée  à l'Observa- 
toire royal,  a puissamment  servi  au  travail  de 
la  carte  générale  de  France.  A la  latitude  de 
l'Observatoire  de  Pari»  , le  degré  de  longitude 
a été  trouvé  de.  37.5G8  toise*.  U minute  de 
626  toise»,  cl  la  seconde  de  10  toise»  et  demie; 
et  dans  l'hypothèse  que  la  terre  .est  aplatie  par 
se*  pèle»  d’un  187*,  c*  degré  est  de  3?, 822. — 
Pour  In  Inlitude  on  a trouvé  que  de  Paris  à 
Amiens  le  drgrè  était  de  57,069  tour». 

Deux  cimetières  sont  établis  dan*  la  coraithi' 
ne.  L'ancien,  *itué  pré»  de  l'église,  est  fermé 
depuis  longtemps,  excepté  aux  famille»  des  con- 
cessionnaire» à perpétuité.  Le  nouveau  est  ou- 
vert sur  le  rever*  de  la  montagne,  au  nord. — 
I.’un  des  grand»  cimetière*  de  Paris  sc  trouve 
aussi  iUdi  la  commune;  il  e*t  principalement 
destiné  aux  cinq  arrondissement»  du  nord  de  la 
capitale.  U est  assis  dan»  l'emplacement  d'un* 
aurienne  carrière  à plâtre.  Du  y voit  plusieurs 
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lombes  remarquables,  eut re  autre*  celles  de 
M.  Larmoyer,  de  M.  cl  de  M“*  Lrgouvé,  île 
M°'  Yolnais,  de  St-Laiubert,  de  Greuze,  de  M. 
du  Bocage,  du  muréclkal  de  Ségur,  du  sculp- 
leur  Pigale,  etc.,  etc. 

Montmartre  possède  l'uu  des  principaux 
théâtre*  de  la  haulU-ue  de  Paris;  il  est  situe  au 
village  d'Orcel,  en  face  de  l'abattoir,  précédé 
d'une  jolie  place  et  d’une  petite  promenade. 

La  fêle  patronale  de  Montmai  Ire  est  celle  de 
St>Pierre,  £9  juin  ; on  b célébré  le  dimanche 
suivant  sur  le  plateau  de  la  terrasse  qui  est 
près  do  l’église. 

Pat iur  du  capitaine  Boxsxaarwr,  l'un  des 
plus  valeurenx  soldats  des  année*  françaises. 

Fabriques  do  tulle,  savon  vert,  toiles  cirées, 
instruments  de  marine,  tapis  peints  et  vernis, 
encre  et  produits  chimique*,  b ouderie  de  bronze. 
Maison  de  santé.  Pension  pour  l'un  et  l'autre 
•exe. 

Bibliographie.  * Conjectures  sur  la  forma- 
tion de  Montmartre  et  de  la  butte  de  Chau- 
mont près  Paris  (Mercure,  p.  £330,  £339, 
nov,  1732). 

Rou*t  ne  P aux  de  Lamaxox.  Description  de 
divers  fossilet  trouvet  dans  les  carrières  de 
Montmartre  près  Paris , et  vuej  générale! 
sur  la  formation  des  pierres  gypseuses, 
in-4, 1782. 

• Représentation  et  une  chapelle  souterraine 
qui  s’est  trouvée  à Montmartre  pris  Paris, 
te  12  juillet  1611,  comme  on  faisait  les 
fondement s pour  agrandir  la  chapelle  des 
Martyrs , iri-fol.,  1611. 

Laos  (de  St-Jean).  abrégé  des  antiquités  de 
f abbay  e de  Montmartre  ilans  le  diocèse  de 
Paris  (imprimé  avec  sa  vio  de  saint  Déni*, 
m-8,  1661). 

Pierre  (de  Sto-Calherine , dom).  Cérémonial 
monastique  des  religieuses  de  r abbaye 
royale  de  Montmartre  -lès  - Paris,  in-4, 
1669. 

CmaoxxpT  (D.-J.-F.).  Histoire  d e Montmar- 
tre, ' état  ph  t si  que  de  la  butte,  ses  chroni- 
ques, son  abbaye,  sa  chapelle,  ses  marty  rs, 
sa  paroisse,  etc.,  revue  et  publiée  par  M. 
l’ai  il k-  Oltiii,  iii-8,  1843. 

NO.VTM ATOÜ , vg.  Aveyron,  comm.  et  £0 
de  Laguiole. 

MOM  M AI'D,  vg.  H .-tienne,  comm.  de 
Château -Pouait,  de  Morterollcs. 

MONTRAI!!,  vg.  H.- Alpes  (Dauphiné), 
arr.  et  à 16  k.  de  Gap.  rant,  et  ta  de  Veynes. 
Pop.  7 18 -h. 

Ce  village  est  situé  au  pie«l  Je  la  monlague 
du  Châlel,  sur  le  sommet  do  laquelle  ou  remar- 
que les  ruines  d'un  château  fort  : presque  an 
centra,  et  sur  le  revers  de  b montagne,  sont 
deux  vieilles  tours  qui  défendaient  l'entrée  de 
b forteresse. 

Aux  environs  ou  remarque  le  passage  dit 
ks  Hauts-Etroits,  qui  forme  l'entrée  du  Dc- 
voluy.  En  cet  endroit  le  torrent  de  la  Béous 
est  bordé  par  un  chemin  taillé  dans  un  rocher 
dont  la  disposition  est  telle  que  cinquante  hom- 
me* pourraient  y en  arrêter  cinq  mille  : des 
soldats  piémontais,  envoyés  en  contrainte  dans 


le  Dévoluy  eu  1815,  n osèrent  franchir  m 
effrayants  1 hennopy les,  et  »eu  retournèrent. 

Foire  le  12  sept. 

MONTMAI  K,  bg  Aude  ^Languedoc),  ht., 
cant.,  £2  et  à 12  k.  de  Casielnaudary.  Pop. 
673  h. 

Ce  bourg,  où  l'ou  voit  un  ancien  château, 
fut  pris  eu  1563  par  les  rdigiounaire*  ; en  1 
1391  les  ligueurs  s’en  rendirent  maîtres.  Le  * 
due  de  Rohan  le  soumit  à son  parti  en  1627. 

Foires  les  20  mars,  19  mai,  £4  août  et 
21  oct. 

MOXTMAl'R,  vg.  Drôme  ( Dauphiné) , arr., 
cant. , H et  à 8 k.  de  Die.  Pop.  £20  h. 

MO.VTMKDY,  Mnledidus , Mous  Mé- 
dius, petite  ville  forte,  Meuse  (Luxeml>oiirg), 
chef.  1.  de  sous-préf.  (3*  arr.)  el  d'un  cant. 
Place  de  guerre  de  4*  classe.  Trih.  de  1,#  uut. 
Collège  communal.  Cure. Cite  d'étape.  W.lot. 
Pop.  3,169  h.  — Terrai*  jurassique,  étage 
inférieur  du  système  oolîtiqiie. 

Autrefois  prévôté,  diocèse  de  Trêves,  par- 
lement et  inteudanre  de  McU,  recette  de  Se- 
dan, gmivcrueinent  particulier. 

Mont médy  est  une  place  irrégulièrement  J 
bâtie,  sur  le  peurhant  el  au  pied  d*un  coteau,  | 
dont  la  base  est  arrosée  par  le  Cher*  ; elle  k*  , 
divise  en  haute  et  basse  ville,  formée*  de  rues  j 
étroites,  mal  percées,  de  petites  place*  et  de  | 
maison*  mal  construites,  parmi  lesquelles  on  I 
remarque  cependant  quelque*  habitations  mo-  I 
demes.  Ij  ville  liaute,  située  sur  une  colline 
qui  domine  la  ville  ha*sc,  a une  enceinte  rom-  ' 
|wsée  d'une  muraille  rt  de  huit  bastion*,  entre 
lesquels,  du  cété  de  la  camjiagne,  sont  placées  ; 
des  demi- lunes,  ouvrage  du  mnrëcluil  de  Vau- 
ban.  L'cnccinte  de  la  bosse  ville  a des  bastions, 
qui  ne  tout  à proprement  parler  que  des  tours 
pcutaguiudes  : on  y entre  jwr  des  portes  cou- 
vertes par  de*  demi -lotie*.  Montmédy  étant 
placer  eu  première  ligue  sur  la  frontière,  scs 
fortifications  ont  été  ré  jurées  depuis  quelques 
année*.  Cette  ville  a été  prise  par  le*  Fran- 
çais sur  les  Espagnols  eu  1657,  et  cédée  i la 
France  par  le  traité  des  Pyrénées.  A l’cxecp-  J 
lion  de*  casernes  et  des  établissements  mili-  ‘ 
taire*,  elle  ne  renferme  aucun  établissement  1 
public  digne  de  remarque. 

Les  irmo  de  Montmédy  sont  - tf  azur  à 
une  forteresse  «f  or  posée  sur  une  montagne 
de  sinople,  avec  un  écusson  d’argent  au  lion 
de  sable  en  abîme. 

Patrie  du  célèbre  horloger  Lefaute. 

Du  compositeur  de  musique  Rocusa. 

Fabriques  de  bourtrlerie.  Scieries  hydrau- 
liques. Moulins  à huile.  Tanneries.  — - Com- 
merce de  vins,  jwlleleiic,  gauts  de  peau,  clou- 
terie, grains,  rtc. — Foires  le»  13  janv.,  avril, 
juillet,  net. 

A 110  k.  N.  de  Bar-aur-Ornain,  £81  k.  E. 
de  Paris. 

L'arrondissement  de  Montmédy  contient  6 
cantons  : Damviller*.  1 hui , Monlfaucoa , Moul- 
médy.  Sjûncourt,  Sleuay. 

MOXTSIEGIS,  vg.  Saône- et -Loire,  comm. 
de  Semur-eti-Rnoimais,  de  Marrigny. 
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MOXTME1LLAXT,  vg.  Ardennes  (Cham- 
pagne), arr.  et  à 23  k.  de  Rétliel,  cant.  et  23 
de  Clinumont-Pmcien.  Pop.  466  b. 

HU.XTMKJKAX,  hg  Aveyron,  r«.<min.  de 
St-Andié-de-Vcsincs,  3 de  Milbu. 

3IOXTMELARD,  vg.  Saône-et-Loire  ,vBour- 
gogoe),  arr.  et  à 41  k.  de  Mâcon,  caut.  et  £2 
de  Ma  tour.  Pop.  1 ,178  h. 

MOXTMKLAS  - ST  - SOBLIS,  vg.  Rhône 
(Beaujolais),  arr.,  cant.,  3 et  à 37  k.  de  Ville- 
irandte-sur- Silésie.  Pop.  284  h. 

MotilmcJas  est  une  bouigudc,  située  sur  une 
colline,  qui  avait  autrefois  titre  de  marquisat. 
De  v M illes  chartes  prouvent  même  que  c'était 
jadis  une  ville.  — L'église  se  trouve  dons  l*«n- 
ceinte  du  château. 

MOXTMFXIAXT,  vg.  Oise,  comm.  de  Mor- 
tcfoutaiue,  S delaChapelle-en-Serval. — On  y 
jouit  d’une  vue  superlw  sur  Paris,  Suffis,  b 
forêt  de  VilIcTS-CottcrcU,  Muutcpilloy,  l'ab- 
baye de  la  Victoire,  etc.,  etc. 

MO.Yt MENARD  (Graud  et  Petit-),  vg. 
Seine-et-Mame , comm.  de  Saacy,  3 de  b 
Fer  té-sous- Joua  ne. 

MUNTMERLE,  petite  ville,  Ain  (Dombrs), 
arr.  cl  à 15  k.  de  Trévoux,  caut.  de  ThoUscy. 
3.  A 423  k.  de  Pari*  pour  la  taxe  de»  lettre*. 
Pop.  1,740  h.  Sur  b rive  gauche  de  la  Satine. 

Fabriques  de  poterie  de  terre.  Tuileries. — 
Commerce  détruits,  chaut  rc,  lioisscllerie,  mrr- 
rain,  cuirs,  moulons,  chevaux  et  bestiaux.  — 
Foires  de  13 jourslcS opt., ticv-Iréqucnléc par 
les  négociants  du  midi  et  du  uoid  de  b f ronce 
et  par  le*  étranger*,  et  3 fév.  et  0 déc. 

MOXT.MERRE1,  Montmerium , bg  Urne 
(Xonuodie),  arr.  et  â 13  k.  d' Argentan,  cant. 
et  L-J  de  Mortrée.  Pop.  725  h. 

MOXTHEYAX,  Moule  Mejano,  vg.  Far 
(Provence),  arr.  et  â 33  k.  de  Brignole*,  cant. 
de  Tavernes,  LU  de  ibrjoU.  Pop.  768  b.  — 
Foire  le  10  net. 

MOXTMEYRAX,  vg.  Mm  (Dauphiné), 
arr.  et  à 16  k.  de  Valence,  canL  et  LU  de  Cba- 
heuii.  Pop.  1,934  b.  — Foires  le*  il  mai,  3 
sept.,  12  nov. et  4 déc. 

MOXTMKZER1,  vg.  H.AÎenne,  comm. 
de  Monlrol-Scnart , de  Bel  lac. 

JHOXTMIJA,  vg.  Ariége  , comm.  d'Ascou, 
Sd’Av. 

MOMMIJA  , vg.  Aude . V.  Momuta. 

MOM. MILl.E  (le),  vg.  Oise,  comm.  d« 
Fouqnruùx,  uU  de  Beauvais. 

MON  TM  IB  Ail..  Mous  Mirabilis,  jiclite 
ville , Marne  (Brie) , arr.  et  à 39  k.  d’Eper- 
nay  , ehef-1.  die  cant.  Cure.  EU.  yy.  A 95  k. 
de  Paris  pour  b taxe  des  lettres.  Pop,  2,543 
b.  — Tusaix  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  Ihirocunc,  diocèse  et  intendance 
de  Soissom  , jiaricment  de  Paris  , élection  de 
Château- Thierry. 

Celle  ville  est  située  sur  une  éminence,  pu* 
de  U rive  droite  du  Petit-Morin.  On  y voit  un 
beau  château , propriété  de  b famille  le  Tel* 
lier , appartenant  actuellement  à MM  b du- 
chesse de  Doudeauville. 

Patrie  du  cardinal  i»e  Rata. 

Le  11  février  1814  l'empereur  Napoléon 
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MONT  MI  H A II.. 


MONTMIRAIL. 


MOXTMORRXCY. 


mii|)r>iij  sur  k territoire  (k  Montmirail  une 
victoire  complété  sur  les  armer*  russe  et  pius- 
ticnnr. 

Le  !0  février,  à Luit  heures  du  soir , k gé- 
néral Nausouty  , «pii  s’ôtait  porté  vers  Moal* 
mirait  avec  b diriikuu  de  cavalerie  de  la 
garde  des  généraux  Colbert  et  La  ferrière  t 
s'empare  de  la  ville  et  d’uuc  centaine  de  cwa- 
qut-t  qui  romi|kiient.  Le  fl,  à cinq  heures  du 
malin,  la  div  ision  decavakrie  du  général Cuvot 
prend  la  même  direction  ; mai*  l'infanterie  est 
retardée  dans  son  mouvement  par  l'état  «fl’reux 
de»  chemin*  de  Sézanne  à Champ* Aubert.  Jn- 
mai*  les  trains  d'artillerie  nVussent  pu  suivre 
les  colonnes , sans  la  constance  des  canonnier», 
et  san»  les  secours  fourni*  par  les  halntaots. 
Instruit  du  désastre  de  son  arrière* garde,  le 
général  Sarkrn  venait  de  qui I Ici- la  Ferlé-*ou*- 
Jouarre , et  avait  marché  toute  la  nuit  vers 
Montmirail , après  avoir  rxpédié  plusieurs  or- 
donnances au  général  York . qui  ma  relia,  mais 
plus  tard  , des  environs  de  Meaux  dans  la 
même  direction.  Ainsi  tout  présageait  une  ba- 
taille dont  l'issue  serait  d'une  haute  importance. 

Craignant  toutefois  qu'au  moment  ou  l'armée 
français»*  serait  aux  prises  «ver  le  corps  de 
Sacken  d’auin-s  troupes  ennemie»  ne  vinssent 
déliouchcr  par  la  route  de  Chiions  , Napoléon 
dirigea  le  corps  du  marré hal  duc  de  Ragusc  à 
Eloge»  , afin  de  couvrir  l’armée  sur  sa  droite. 
A on/e  heure*  du  matin , le  1 1 fév  rier . le 
corps  du  général  Sacken,  renforcé  par  quelques 
régiment*  de  celui  du  général  York , parut  en 
avant  de  Montmirail,  où  Na|tolôou  venait  d'ar- 
river avec  la  division  Ricard  et  la  vieille  garde. 
L'armée  russe  n'était  que  de  dix-huit  «vingt 
mille  homme».  Ne  pouvant  plus  éviter  la  ba- 
taille, le  général  Sacken  appuya  son  centre  à la 
ferme  de  l'Epine-au-Rois  , sur  la  route  de 
Montmirail  à la  Fnlê-sous-Jouarrc  : sa  gauche 
au  v illage  de  Fontanelle,  sur  la  mute  de  Mont- 
mirail à Château-Thierry , et  sa  droite  à la  ri- 
vière du  Petit-Morin , CO  arrière  du  village  de 
Marchais.  N;qioléon  , soupçonnant  que  les 
Russes  voulaient  déboucher  par  ce  village , y 
plaça  la  divïstou  Ricard,  sous  le*  ordres  immé- 
diats du  maréchal  Ncy.  A peine  les  troupes 
françaises  y MMit-dle»  établies . que  le  général 
Sacken  les  fait  attaquer.  Le  village  de  Marchai* 
est  pris  et  repris  trois  fois.  Le»  Russe*  mon- 
trent pour  *Vn  emparer  autant  d'acharnement 
que  les  Français  déploient  de  constance  et  de 
bravoure  pour  le  défendre.  L'action  durait  de- 
puis plu*  de  cinq  heures . et  les  deux  armées 
»c  trouvaient  encore  dans  leur  première  posi- 
tion. La  nuit  approchait  ; Napoléon  , recevant 
enGn  des  renforts,  se  décide  a commencer  une 
attaque  sérieuse,  sans  attendre  le  reste  de  l'ar- 
mée. Il  ordonne  au  général  Ricard  de  céder  le 
terrain  du  côté  de  Marchais , pour  amorcer  l'en- 
nemi , espérant  qu'il  renforcerait  sur  ce  |xijnt 
•es  attaques  cl  dégarnirait  son  centre.  Il  donne 
en  même  temps  l'ordre  au  général  Nansoufy  dr 
»e  porter  avec  sa  cavalerie  sur  la  droite , tandis 
que  seize  bataillons  de  la  vieille  garde  , qui 
arrivaient  de  Sézannc.  sou*  le  commandement 
du  général  Friant,  se  forment  en  une  seule  co- 


lonne le  long  «le  la  route  pour  attaquer  le 
centre  «le  l'ennemi,  cltiwjiic  tataillnu  éloigné  de 
cent  pas.  Us  trains  d'artillciic  arrivent  égale- 
ment , et  bientôt  parait  aussi  le  duc  de  Trévise 
avec  «rire  autre»  lut  taillons  de  la  garde.  Cette 
troupe  d'élite  détauchc  par  Montmirail.  De 
l’attaque  du  centre , ou  de  l'Epine-au-lVois  , 
allait  dépendre  le  succès  de  la  journée  : c’était 
la  clef  dp  la  position  des  Russes.  Quarante  lui- 
re» de  canon  en  défendaient  les  approches  ; ou 
avait  garni  lus  baie*  d'un  triple  raug  de  tirail- 
leur* , et  en  arrière  étaient  disposé»  dr*  batail- 
lon* d’infanterie  pour  le*  couleur.  Napoléon 
donne  le  signal.  Le  général  Friant  s’élance  au*- 
sitôt  vers  l'Epine-au-Rois  avec  plusieurs  ba- 
taillon* de  la  garde  ; le  duc  de  Trévise  sc  porta 
avec  xix  autres  bataillons  sur  la  droite  de  l’at- 
taque du  général  Friant , et  avec,  le  gros  de  la 
cavalerie  le  général  Nansouty  s’étend  sur  la 
droite  de*  Russes  , donnant  au  général  Sacken 
rimpiiétnde  de  voir  sa  retraite  coupée.  Resté 
maître  du  village  de  Marchai*,  ce  général  croit 
pouvoir  dégarnir  sou  centre  pour  renforcer  sa 
droite  ; la  vieille  garde  profite  de  ce  faux  mou- 
vement, s’élance  suri»  ferme  de  la  Haute-Epine 
et  alwrdc  le*  Russe*  au  pas  dr  cour*»'.  Le  ma- 
réchal Ney  marchait  le  premier.  A sou  aspect, 
le*  tirailleur*  russes  *«  retirent  épouvantés  sur 
le*  masses,  qui  sont  attaquées  aussitôt.  1-4  mê- 
lée devient  sanglante  : l'artillerie  ne  peut  plu» 
jouer  ; la  fusillade  est  effroyable  ; mais  le  succès 
est  balancé  encore,  lorsque  h'*  lancier»,  les  dra- 
gons et  les  grenadiers  à cheval  de  la  garde  , 
filant  sur  la  grande  roule , au  trot  , aux  cri» 
de  l'ire  l’ empereur  ! regagnent  la  droite  de  la 
Haute-FiMue , et  sc  jettent  sur  les  derrière»  de» 
masses  de  l'infanterie  russe.  Assaillis  et  tournés 
à rimprovutc  , le*  Rm*e»  sout  bientôt  rompu» 
et  mit  eu  désordre.  L’infanterie  , profitant  du 
mouvement  de  la  cavalerie,  se  précipite  sur 
l'ennemi,  qui  fuit  en  atandonnant  sa  position  , 
te»  canons  et  ses  bagages.  F.n  même  temps  le 
duc  de  Trévise,  soutenant  Fattaqucde  son  côté, 
arrive  au  tais , enlève  le  village  de  Footanrflr, 
et  prend  six  pièces  de  canon  en  batterie.  Par- 
venue à la  hauteur  de  l‘Fpinc-nu-RoU , la  di- 
vision de*  gunle»  d'honneur  fait  un  à-gaucta 
pour  tourner  le  village  de  Marchais,  tandis  que 
le  maréchal  due  de  Dantzirk  . à la  t«’1e  de  deux 
bataillons  de  la  vieille  gaide.  marche  aus*i  en 
avant  sur  le.  village , pris  alors  entre  deux  feux. 
Tout  ce  qui  s'y  trouve  est  sabré , tué  , fait  pri- 
sonnier ou  mis  eu  fuite.  En  moins  d’un  quart 
d'heure  un  profond  silence  succède  au  Inuit  du 
caoon  et  au  feu  roulant  de  b mousqueterir.  Le.* 
R u*«r*,  pêle-mêle,  generaux,  officiers,  soldat», 
infanterie,  cavalerie,  artillerie,  se  retirent  pré- 
cipitamment et  en  désordre  par  la  route  de 
Château-Thierry , mauvaise  traverse,  après 
avoir  perdu  cinq  à six  mille  homme*  tué»  , 
blessé»  ou  prisonniers  ; les  vainqueurs  n'eurent 
à regretter  que  dou/e  à quinze  cents  homme*. 

Napoléon  courba  sur  le  champ  de  talaîlk  , 
dan»  celte  même  ferme  de  la  Haute- F.pine  où 
le  comtal  avait  été  si  opiniâtre. 

Fabrique  de  cuirs.  — Centre  d’exploitation 
dr»  meule»  à moulin  i-n  piètre  franche , vive. 


poreuse.  — Commeree  de  Ucs , avoine*  , lai- 
nes , bois,  bestiaux.  — Foire * le»  39  rt  30 
juin,  16  août , 39  et  30  uct. , 3'  lundi  de  fév., 
de  mars , de  sept,  et  de  déc. 

MONTMIRAIL,  MonmiralHu  m , petite  ville, 
Snrthr  (perche),  air.  et  à 49  k.  dr  Marner»  , 
chef-I.  de  ont.  Cure.  Cita  d’étape.  R|.  V>r.  A 
165  k.  de  Paris  pour  b taxe  de»  lettres.  Pop. 
1,003  h.  — Tuuix  crétacé  supérieur , voisin 
du  tertiaire  moyen. 

Montmirail  était  jadis  une  place  très-forte  ou 
Louis  le  Jeune  et  Henri  II , roi  d’Angleterre, 
eurent  une  ronféreuoe  et  conclu  refit  b paix  en 
1169.  Philippe  Auguste  s’empara  de  cette  for- 
teresse et  b fit  raser  en  1194.  Charles  Vif  , 
lorsqu'il  n'était  encore  que  dauphin  , l'assiégea 
et  b prit  par  capitulation  en  1431. 

Cette  ville  est  bâtie  sur  une  colline  élevée  , 
dont  le  sommet  e*t  cou  remué  par  un  château  en 
partie  de  construction  moderne  , flanqué  au 
centre  d'un  donjon  octogone  , et  sur  deux  de 
se*  côtés  d'une  tour  ronde  et  d'une  autre  tour 
de  forme  hexagone. 

Fabriques  de  toile*.  — Foire t les  1"  mai  et 
4*  mardi  de  fév.,  d'avril , de  nov.  et  3'  mardi 
de  juillet. 

MON  TMlIt  AL.  «g.  Drame  (Dauphiné),  arr. 
et  à 34  k.  de  Valence,  cant.  et  C-*  de  Romans. 
Pop.  2,1 48  li.  — Foires  k*  26  avril  et  6 déc. 

MONTMIKAT,  vg.  Gard  (Provence),  arr., 
E et  à 2o  k.  de  Nîmes  , cant.  de  St -Manier! . 
Pop.  255  I». 

MONTMIRAT,  vg.  Lozère , comm.  de  St- 
Eticnnc-du-Valdonines  , E3  de  Mende. 

MONTMIIt Al'T,  vg.  Seine~el-Otse  , comm. 
de  Cerny,  fj  de  b FerlréAkp». 

MON TM1HF.Y  - LA  - VILLE  , vg.  Jura 
( Franche  - Comté  ) , arr.  et  à 16  k.  de  Dô!e . 
ehef-l.  de  cant.,  Kde  Moisvey.  Pop.  521  h. 

— Txaaxix  du  trias,  grès  bigarré. 

Foires  k*  2G  janv. , 26  mars,  24  juin  et 
16  sept. 

MOX  TMIRF.Y  - LE  - CHATEAU,  vg.  Jura 
(Franche-Comté),  arr.  et  à 17  k.  de  Dole,  cant. 
de  .Monlniirtv-la-Yille , 3|  de  Muisscy.  Pop. 
471  b*—  Poires  le*  26  juv.,  26  mars,  24  juin 
Ct  16  sept. 

MONTMOC.IS,  vg.  S ein e-et-Af a rnr,  comm. 
de  St-lU-my-dr-la-Vanno , E de  b Fcrté-Gau- 
eber. 

M41NTMOREAU.bg  Charente  (Angnumou), 
arr.  ct  à 21  k.  de  Rarlic/ieux  . ehcf-l.  de  cant. 
Cure.  B,  A 480  k.  de  Paris  pour  b taxe  de* 
lettres.  Pop.  535  h.  — Tiaasix  crétacé  infé- 
rieur. grè  s vert. 

Foires  le»  4 fév,,  4 mars , 4 juin , 4 août , 

4 oct.  ct  4 déc. 

MOXTMORF.AU,  vg.  Dordogne,  ctMB.de 
la  Chapelk-Montmore.au,  K de  Neutron. 

MOXTMORF.XC.Y,  ou  Exgrul.v  , Afonmo- 
reneiacum , Afonsmorenciannt , petite  ville , 
Seine-et-Oise  (Ile-de-France),  an-,  et  à 20  k. 
de  Pontoise,  ehef-l.  de  raut.  Cure.  K-  A 17  k. 
de  Pari*  pour  I»  taxe  de*  ktfrc».  pup.  1 ,930  h. 

— Tissu»  tertiaire  inférieur. 

Si  l’on  en  croit  l'historien  André  Dnchesnr, 
Montmorency  est  le  Morantïacum  d’où  le*  eue* 
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perçu  r*  Yikm , Gratte»  et  Valentinien  ma 
daté  U loi  de  offteio  reetoris  proveniite  „•  mit 
M.  Dulaurc  conteste  à ce  lieu,  avec  raison,  son 
anlùpie  origine.  Suivant  crt  écrivain  cousrien- 
ciruv , qui,  en  remontant  toujours  aux  sources 
originale*,  a tracé  un  des  premiers  U route  que 
doivent  suivre  le»  auteurs  qui  se  chargent  de  la 
noble  tâche  d'écrire  l'histoire,  llugue»  Russell» 
possédait,  vers  la  liu  du  a*  surir,  uue  forteresse 
dans  Me  St-Denis.  Sa  veu* e épousa  llurrlianl, 
surnommé  le  Rarhu , et  lui  jvorta  en  dot  celle 
forteresse  ; Burchnrd  s'y  établit,  et  de  là  fai-ail 
des  excursion»  sur  les  biens  «le  l'abbaye  de  St* 
Déni».  Vivien,  abliêde  ce  monastère,  s’en  plai- 
gnit souvent  au  rui  Robert , qui  cnliu,  cédant 
aux  instances  «le  cet  aldié,  fil  raser  la  foftrrrœ 
de  Me.  Alors , vers  Tau  1008 , un  traité  fut 
cooelu  entre  l'abbé  et  Bnrchard.  il  fut  convenu 
que  l'aldié  lui  accorderait  la  faculté  d'établir, 
sur  le  lieu  ap|irié  Mon tmuramimum,  une  for- 
teresse  près  de  la  fontaine  de  St-Wularic.  l'elle 
fui  l'origine  de  la  ville  de  Montmorency . 

La  terre  de  Montmorency , érigée  eu  duché- 
pairir  e»  1551  « fut  («otttédée  par  la  famille 
Rurehard  jusqu'au  xva*  sir»  le  ; mai»  Henri  II, 
dernier  due  de  Montmorruey,  ayant  eu  la  tète 
tranchée  le  30  octobre  1633  , celte  terre  fut 
confiMpiér  par  Louis  K 111  et  donnée  par  lui  au 
prince  de  (xindé  , duc  de  Ruiirbon  , qui  avait 
épousé  la  szeur  du  décédé.  Louis  XIV,  en  con- 
firmant cette  donation,  changea.  jwr  lettres  in- 
tentes du  mois  de  septembre  1680  , le  nom  de 
Montmorency  en  celui  dTjighi<‘i>. 

Pendant  la  révolution  on  l'appela  Emu.». 
Louis  XV III  a rendu  à fautique  domaine  «les 
Burrhanl  le  nom  d'Knghien  : et  malgré  toute» 
or»  vicissitude»  celui  de  Montmorency  a tou- 
jours prévalu. 

Dette  petite  ville  doit  sou  importance  à son 
agréable  situation,  qui  fait  qu’une  foule  d'é- 
trangers vient  y jouir  de»  délices  de  la  campa- 
gne, L'air  y e*t  pur;  I»  fruit»,  et  surtout  le» 
cerises  et  le*  melon» , y sont  excellent».  Elle  est 
assise  sur  le  sommet  d'une  «'ulline,  d'où  la  vue 
s'étend  sur  une  forêt  «le  châtaignier*  q»ii  en  est 
voisine,  et  sur  une  vallée  délirit-iue  mifrrmaul 
une  multitude  de  village»  et  de  maison»  «le  cam- 
jiague  ebarmantes,  qui  y paraissent  comme  en- 
tassée».  Les  rues  sont  assez  irrégulière*  et  si- 
nueuses; car  l’envie  de  se  roéuager  des  points 
de  vue  a engagé  les  propriétaires  à dis|io*er  le* 
mabotis  presque  çà  et  là,  et  sans  aucun  ordre. 
Néanmoins  la  plupart  sont  jolies  et  acronijn- 
guées  de  jardins  qui , âpre.»  la  vue,  eu  ion!  le 
priori  jw  1 ornement. 

Ou  ne  trouve  presque  plus  de  traces  de  l'an- 
cieu  château  «le  Moiitraoreucy,  quoique  pin- 
sieur*  partie»  de  reuceinte  fortifiée  de  la  ville 
subsistent  encore;  mai»  l'église  paroissiale,  au- 
trefois collégiale,  mérite  l'attention  des  curieux 
par  MO  étendue  et  par  le  *ty  le  «le  son  architectu- 
re. Suivant  une  anrimne  inscription  qui  se  voyait 
dan*  le  sanctuaire,  au  lias  du  portrait  de  Guil- 
laume de  Montmorency,  rhamljeUan  des  rois 
Chartes  VIII,  Louis  XII  et  François  I",  ce  fut 
ce  seigneur  «pii  fit,  en  1535.  rebâtir  l'église  de 
Montmorency.  Mai*  le  corps  presque  gothique 


de  cette  église  nous  parait , par  son  élégance  et 
sa  légèreté,  être  un  des  plu*  beaux  ouvrage»  de 
la  fin  du  xv*  siècle.  G-t  édifice,  comme  il  firme 
souvent,  n 'était  point  achevé,  et  Guillaume  ne 
fil  son»  doute  que  le  réparer  et  y ajoulrr  ou  re- 
faire la  farad*  que  Ton  y voit  actuellement,  et 
dans  laquelle  l'emploi  des  ordre»  g rem,  sur  un 
(M-tit  module,  la  voûte  du  porrhe  en  plein  cin- 
tre et  le*  sculptures  «lélicalcs,  attestent  l’épo- 
que de  la  renaissance  «le*  art».  — On  voyait  dans 
cette  église  le  tomltcau  que  Henri  de  Montmo- 
rency , décapité  à Toulouse . avait  érigé  à son 
aïeul.  Ce  monument,  ouvrage  de  Jeau  huilant, 
était  composé  de  dix  coloune*  soutenant  une 
coupole  hénii*phéri«|ue  ; il  ne  lut  pas  achevé  ; 
on  le  transporta  au  musée  dta  Petits-Augus- 
tin». 

La  forêt  «le  Montmorency,  qui  s'étend  sur  le 
plateau  par  Icqurl  la  v ille  e»l  dominée , con- 
lieut  2,500  hectare»,  et  forasc  un  «le»  kmqucU 
de  celte  vaste  étesidue  «le  bois  qui  régne  pres- 
que sans  intrrrujitiou  »ur  la  rite  gauche  de 
l'Oise;  elle  est  souveut  un  objet  d'excursion 
pour  les  habitants  de  la  capitale,  et  le  heu  «l'une 
délicieuse  promenade.  — Tous  les  sites  «le  ce 
canton  s«*«t  pleins  «le»  souvenirs  «le  l'auteur  d'E- 
mile. L’Ermitage  , que  M"*  d'Fpinav  lui  avait 
fait  bâtir,  *e  lnmvc  à rentrée  d'une  antique 
forêt  de  châtaigniers.  Cet  ermitage,  dans  lequel 
Grétry  mounil  le  4 septembre  1813 , e»t  une 
jietite  maison  fort  simple . placer  à mi-côte  ; 
le  jardiu  et  quelque»  appartement  « «ml  conservé 
(vendant  longtemps  la  mime  distribution  et,  jus- 
qu'à ce»  dernier*  trmp*  , étaient  pour  ainsi  dite 
le  but  d'un  pèlerinage  obligé  pour  le»  admira- 
teurs de  ccs  hommes  célébrés.  Aujourd'hui 
l'entrée  de  l'Ermitage  est  interdite  aux  visi- 
teurs, qui  d'ailleurs  n'y  retrouveraient  plus  au- 
cun dr»  objet*  ayant  ajiparteuu  à Rotusr.au,  et 
que  le»  piécédent»  propriétaires  avaient  jusque- 
là  religieusement  conservés. 

I/M  upie  Jean- Jacques  quitta  l'Ermitage . il 
alla  s'établir  «Uns  une  mauon  du  vilbge  appe- 
lée le  petit  Mont-Louis . située  à rextrésaité  de 
Montmorency,  derrière  la  hauteur  apiM'Ire  la 
Butte  - Jouvdlr.  Rousseau  acheva  dan»  cette 
habitation  la  Nouvelle  Héloise  qu'il  avait  com- 
mencée à l’Ermitage  , ainsi  que  le  Contrat  so- 
cial. Voici  COIPIPC  ce  philosophe  parle  de  cet 
endroit  au  livre  x «le  ses  Cortfes*ion*.  » Pen- 
dant un  hiver  assez  rude,  au  mois  de  février, 
j'allai*  tou*  le»  jour»  passer  deux  heures  U*  ma- 
tin, et  autant  l'après-dlner,  dan*  un  donjon 
tout  ouvert  que  j'avai»  au  l«out  du  jardiu  ou 
était  mon  habitation.  O donjon,  «pii  terminait 
une  allée  en  terrasse,  donnait  sur  la  vallée  «*t 
l'étang  de  Moulinorcncv.  et  m'offrait,  pour 
terme  du  point  de  vue,  le  simple  mais  respre- 
table  cb.vtrau  de  St-Gratirn  , retraite  du  ver- 
tueux Catinal.  Ce  fut  dans  ce  lieu , pour  lors 
glacé,  que,  sans  abri  contre  le  veut  et  la  neige, 
et  «an*  autre  leu  que  celui  de  mon  etrur,  je 
composai , dans  l'espace  de  trois  semaine» , ma 
lettre  à d'Afornhert  sur  les  spectacle**  » 

Les  personnes  que  la  mémoire  «le  Rousseau 
inléresac  visiteront  avec  plaisir  celte  demeure, 
qui  appartient  à M.  Bidault , pdntrr  de  paysa- 


665 


ge.  qui  s'est  plu  à y recueillir  et  à y conserver 
qud«|ue*  souvenir»  du  séjour  de  Rousseau. 

Sur  la  terrasse  du  jardin  qui  conduit  au  don- 
jon on  voit  une  salle  «le  verdure  iormée  par 
quatre  tilleul»;  c’ext  Rousseau  qui  le»  a plan- 
té* de  M»  mains . avec  les  lilas , le»  seringats 
rt  les  chèvre-feuille»  qui  forment  ce  charmant 
Imsquet  ; c’e»t  sur  la  laide  «h*  pierre  qui  est  au 
milieu  qu’il  a composé  mui  Emile  et  achevé  «m 
Héloise  : c'est  sur  celte  pierre  froide  que  fu- 
rent eufarjlés  ces  eliefs-d'«euvn*. 

On  a signalé  récemment  l'existence , dan* 
l’étude  de  M.  Hébert,  notaire  à Monlmorvnrv, 
d'un  titre  authentique  coucernant  Rotixtcau  rt 
sigué  par  lui.  Gr  titre*  contient  l'état  à celle 
époque  de  son  modeste  mobilier,  dont  la  plus 
infime  luviebcu.se  de*  nombreuse*  éditions  de 
ses  «eu  v res  ne  «h?  contenterait  pas  aujourd'hui, 
et  b déclaration  qu’il  fait  «pic  es-  im-lulur  ap- 
partient à Thérèse  le  Vasseur.  Nous  reprodui- 
sons ici  cette  pièce,  qui  prouve,  mtriix  que  les 
plus  grave»  commentaire* , b modération  «les 
besoin»  de  cet  illustre  philosophe. 

Reconnainance  et  oldigaiton.  — 8 mars  1758. 

« Fut  présent  sieur  Jean- Jacques  Rousseau, 
citoyen  «le  Geueve,  demeurant  présentement  en 
cette  ville , lequel  a reconnu  que  1rs  meubles 
ci-après  «kebrés,  sont  et  apport  ieniM'iit  a Thé- 
rèse Le  Vasseur,  fille  majeure,  qui  le»  lui  a 
piété»  pour  son  usage,  le*  dit*  meubles  consis- 
ta ut  : 

u Premièrement  en  deux  petits  clienets , 
pelle  et  piucettes  de  fer,  deux  fer»  à rejvisser 
le  linge  ; 

m Hem , deux  chandelier* , raonchcltr  et 
porte- monchctte  de  cuivre  jaune,  avec  «me 
tringle  de  fer  ; 

» Item,  une  eoiiehelle  à ba*  pi  Hier»  , jwil- 
la*M',  lit  et  traversin  dr  coutil  rempli  «le  plume, 
ainsi  que  deux  oreillers  a vie  leur»  lave»,  deux 
matelas  «le  laine  , deux  couvertures  de  bine 
blanche  , deux  drap*  de  toille  de  ménage  , la 
hausse  complelte  de  serge  verte  oniée  de  ni- 
bans  dr  soye  à chenille  jaune  à dessein*  ; 

u htm , une  armoire  ceintréc  à «leux  lut- 
tan*  fermant  à clef,  de  bois  de  chêne  et  noter, 
deux  petits  tiroirs  au  milieu  et  un  grand  par 
lia»  ; 

m Item,  six  drap*  de  toille  de  ménage,  vingt- 
quatre  serviettes,  deux  nappes,  deux  lUperoot, 
douze  torchons  ; 

* Item , douze  aune»  «le  bpisserie  «le  fler- 
gamr,  deux  rideaux  de  toille  blonrhe  de  cotou, 
avec  leur»  tringles  «le  fer  ; 

n Item.  um‘  commode  «le  liois  de  noirr  aiant 
«leux  tiroirs  pair  le  haut,  et  «leux  plu*  bu.  »mix 
fermant  à clef , et  garnis  de  leur»  entrée»  d«* 
cuivre  et  mains; 

» Item  , un  miroir  de  toilette  dons  sa  lx*r- 
dure  de  bois  rouge  reintrér  jwr  le  haut  ; 

„ Item,  une  tablette  en  forme  d'encoignure, 
rt  deux  tablettes  à mettre  livre»: 

• Item  , une  laide  couverte  «le  drap  vert  à 
damier,  et  une  autre  table  de  bois  noir,  cou- 
verte «h?  cuir  de  mime  couleur  apliipié  sur  le 
dessus  d’icdle  ; 


Digitized  by  Google 


666 


MONTMORENCY. 


MONTMORENCY- BP.  ATTOIT. 


MOnMOklLLOÜ. 


k>  Item , une  labié  «Je  l*>U  blanc  montée  sur 
ton  châssis  ployant; 

» Hem , uu  fauteuil  de  commodité  rouvert 
de  tapisserie  à l'éguille  , et  une  chaise  de  com- 
modité ; 

■ Item , une  pendule  de  hnia  avec  ses  poids 
et  cordages,  et  environ  une  douzaine  de  chaises 
de  bois  foncées  de  paille,  et  deux  estampes  eu- 
quadiée*.  l'une  représentant  un  portrait  garni 
de  ut  glace  et  Fautrc  un  vase  (I)  ; 

* Hem,  une  couchette  à Int  pi  Hiers,  sur  la- 
quelle sont  une  iiaiilas.se . deux  matelas  de  laine 
rouverts  de  toille  à carreaux  , une  couverture 
de  bine  blanche,  traversin  el  oreiller  de  coutil 
rempli  «le  plume,  uu  lit  de  sangle; 

« Item,  un  porte-»  iii**dle de  bois  de  sapin 
à deux  moulura  par  le  haut  et  fermant  à chd, 
à deux  I >at Lins  grilles  de  fil  de  laiton  , jsar 
bas; 

• Item,  une  tourtière  de  fer  liait u , avec  un 
four  de  campgnc  Je  fer,  une  passoire  de  fer 
blanc  , uu  poids  dit  Romsiuc , une  podtc , une 
autre  perréc , le  tout  de  fer*,  un  mortier  de 
pierre  a»»*-  mhi  pillmi  de  hou  , deux  douzaine» 
d’assiettes  «le  faycncc  , six  plats  aussi  de  fayen- 
ce , et  uue  vingtaine  d'autre»  pièces  tant  terre 
que  de  faveur*  , deux  malles  ferma  ns  à clef» , 
uu  guèridnu  de  bois , une  broche  à main  «le 
fer. 

» Tous  les  dits  immeubles  et  effets  étant  ra 
deux  chambres  dépendait!  de  la  maison  dite 
Muni  Louis  où  «h-meute  le  dit  sieur  Kouswmu , 
qui  consent  que  la  dite  I/*  Valeur  en  dispose 
Canne  à elle  appartenant  et  iccux  meubles 
évalués , pour  fixer  le  contrôle , à la  somme  «le 
trois  cens  livres. 

» El  par  les  mêmes  présentes  le  dit  sieur 
Rousseau  se  reronnoît  redevable  envers  ladite 
Le  Vasseur  sa  domestique,  de  la  somme  Je  dix 
neuf  cens  cinquante  livres  pour  treize  années 
de  scs  gag**»,  depuis  qtTi*llc  demeure  avec  lui 
et»  celte  qualité  jusqu'au  premier  mars  dentier  ; 
laquelle  somme  il  promet  et  s’oblige  lui  payer 
à sa  volonté  et  première  demande.. ..  (2). 

» Tout  ce  que  de*»us  a été  accepté  par  la 
dite  Le  Vasseur  à cr  présente. 

n Promettant,  obligeant,  renonçant.  Fait  et 
pnsac  à Anguicn  la  demeure  du  dit  vietir  Rous- 
seau, Fan  mil  sept  cens  riiuptante  huit,  le  huit 
mars  après  midi , en  présence  dp  M.  Pii-rre  du 
Qiiesne  (3),  piocurcur  au  liailliage  d’ Anguicn  , 
et  Barthélémy  Trtanl , maçon  , demeurant  en 
cette  ville. 

» Témoins  à ce  requit  et  appelles,  qui  out 
signé  avec  les  parties.  Rayé  sept  mots  nuis.  » 
J. -J.  Rocuuc.  T.  La  Va  won.  Tmsn. 

Buqoum. 

Omtrollé  à Anguin,  le  vingt  «leux  mars  1758; 
reçu  treize  livres  seize  sols. 

Rtosiiu).  Dosé. 


i]  (.«  d*nù«  root  ni 

*1  On  lit  |r  Bot  « ptitu  ! !•  ^i»i>  na  parai»  pu  Itr- 
«Mftfr, 

(ï)  C.  mm  («rit  M Du  ç»«t trne  et  ^«iîi  à la  lignai  ■„ 
bfMM 


La  position  élevée  de  Montmorency  procure 
à cette  petite  ville  un  air  excellent.  Toutes  les 
rues  sont  pavée*  et  bien  entretenues.  place 
publique  est  vaste  et  ornée  de  fontaines.  Les 
alentour»  offrent  de  tous  1rs  côtés  les  plus 
charmantes  promenades.  (Viles  des  Champeaux 
et  de  la  forêt  sont  trés-fréquenlces.  Auprès  de 
l'Ermitage  , pendant  la  belle  saison  , a lieu  un 
bal  champêtre  «mi  aHlue  tonte  la  société  qui 
habite  les  nombreuses  maisons  de  campagne  des 
environs.  — Fête  patronale  le  dimanche  qui 
suit  le  25  juillet. 

Commerce  important  de  fruits  et  de  légumes 
potagers  pour  l'approvUNinnement  de  Paris,  de 
iliâtaignrs , cercles  «Je  châtaignier,  cerise»  re- 
nommées . etc.  — Marché  tri-»- fréquenté  tous 
les  mercredis. 

Paymk  de  riiivtorim  J.  u LsOvucr, 

IX*  l’orientaliste  J. -J. -Ë.  Siott.wr. 
Bibliographie.  Lirais  ca  (J. -G.).  Descrip- 
tion tfune  partie  Je  la  vallée  Je  Montmo- 
rency et  Je  set  plut  agréables  jarJint,  or- 
née Je  graeures,  m 8,  1784. 

UvosM.m  ( F.  ).  * l Affres  à Sophie,  ou  Iti- 
néraire Je  Paris  à Montmorency,  à t Er- 
mitage et  à F ile  Jet  Pr  t/pli  ers  , en  passant 
par  Chantilly,  avec  des  details  historiques 
sur  le  séjour  Je  J,  -J.  Rousseau  dans  ces 
divers  lieux,  in-8,  1813. 

— Lettres  à Jennie  sur  Montmorency,  f‘ Er- 
mitage, Ermenonville , in-13.  1818. 
Tableau  pittoresque  de  la  vallée  Je  Montmo- 
rency. in-8,  fig. 

Flaxaxd-Gûtrv  (L.-Vict.).  L’Ermitage  Je 
J.- J.  Rousseau  et  Je  Grétry,  poème  en 
huit  chants , avec  un  prologue,  orné  Je  por- 
traits, fac-similé,  J un  ancien  plan  Je  f Er- 
mitage, Je  différentes  vues;  dédié  à S.  Exc. 
don  Pèdre  de  Menezis,  marquis  de  Ma  fini- 
ra, grand  écuyer  Je  S.  M.  T.  F.,  son  ambas- 
sadeur près  la  cour  Je  France,  in-8, 1820. 
— - Itinéraire  historique,  géographique,  topo- 
graphique, statistique,  pittoresque  et  bio- 
graphique Je  la  vallée  Je  Montmorency, 
depuis  Paris  jusqu’à  Pontoise,  in-8  et  fig., 
1827-34. 

MONTMOREXrY-BKAVFOHT,  vg.  Aube 
(Champagne},  arr.  et  à 38  k.  de  Bar-sur- Aube, 
cant.  et  ZS  de  (Jiavanges,  Pop.  465  h. 

Pmu  du  littérateur  Dmomkts. 

Ce  village  portait  ancienuemcnt  le  nom  de 
Beaufort.  qu’il  devait  à un  rhiluao  redouté  des 
barons  voisins , et  l’un  des  plus  célèbres  de  la 
provinre.  La  châtellenie  de  Beaufort  a appar- 
tenu à de  puissants  seigneurs  du«l  les  noms  sont 
COOMTvé*  dans  des  chartes  du  xn*  et  du  xm* 
siècle;  elle  ptm  à titre  de  comté  à Henri  III, 
comte  de  Champagne,  qui  l'annexa  à sa  sei- 
gneurie de  Rosnay  : plus  tard  elle  fut  réunie  à 
b couronne  par  le  mariage  de  Jeanne  de  Na- 
varre avec  Philippe  le  Bel. 

Dans  le  xiv  siècle.,  lors  de  l'occupation  de 
b France  par  les  Anglais  , Beaufort  devint  le 
partage  du  duc  de  Lan  castre,  qui,  sentant  toute 
l'importance  du  château,  y établit  un  capitaine 
habile  avec  une  garnwm.  « Entre  Chiions  et 
Troje»,  dit  Fitnssard,  au  cbasicl  de  Beaufort, 


héritage  du  duc  de  Lancastre,  se  lenoit  mesure 
Pierre  d’Andrlér,  et  rouroil  tout  le  pays  d’en- 
viron. « Le  rmkne  historien  raconte  avec  détail 
une  de  ses  excursion»  qu’il  fit  en  1359.  Après 
b bataille  de  Nogmt-sur-Seme,  si  fatale  aux 
Angbis,  bien  que  b plupart  de  leurs  capitaine* 
eussent  alMUidounè  les  châteaux  d'alentour  , 
messire  d’Andrlée  n’en  resta  pas  moins  à Beau- 
fort  , qui,  sans  doute  par  se»  fortifie.* lions,  lui 
offrait  un  asile  silr  *.  mais  quelque  temps  après 
il  mourut , dit  Froissant,  * de  maladie  en  son 
lit,  dedans  le  rhastel  de  Beaufort,  en  Cham- 
pagne ; de  quoi  les  compagnons  qui  à loi  se 
tenaient , furent  moult  Jouiras.  » 

Environ  dix  ans  après , le  duc  «le  Lancastre  , 
toujours  po**«*»fceur  «le  Beaufort,  et)  remit  b 
défense  à un  capitaine  anglais,  nommé  Pour- 
suivant d’ Amour  . qui  trahit  la  «use  de  son 
pays  et  fit  sc»  soumissions  au  roi  de  France. 
« Êi  le  roi  pour  ce  lui  fit  graud  profil,  et  lui  bissa 
ledit  chatU-l  de  Beaufort  en  sa  garde,  avec  un 
autre  écuyer  «le  Cliampognc,  lequel  or»  apploit 
Y vain.  Icelui  Poursuivant  d’ Amour  et  Y vain 
étoient  grands  compignons  ensemble,  et  firent 
de|Hiis  sur  le*  Anglois  et  sur  ceux  de  Irar  coté 
maintes  appertises  (Tûmes.  >*  — Eu  1404,  par 
suite  du  traité  conclu  entre  Charles  \ l,  roi  de 
France,  et  Charles  III,  roi  de  Navarre,  Beau- 
fort  fut  une  des  terres  qui  composèrent  le 
duché  de  Nemours.  F.n  1597,  le  comté  de 
Beaufort  fut  érigé,  pr  Henri  IV , ra  duche- 
pirie  **n  faveur  «le  b belle  ( .akrielle  d'Estièe* 
cl  de  César  «1e  Vendôme,  leur  fils  naturel.  Ce- 
lui-ci vendit,  ra  1688,  le  duché  do  Beaufort 
au  duc  de  Montmorency,  appelé  depuis  duc  de 
Luxemlmurg,  lequel,  pr  lettres  pleut»*»  de 
1689.  fit  changer  le  uom  de  Beaufort  en  celui 
de  Montmorency. 

MOXTMOR1LLON  , Mon*  Mauritionïs  , 
Mont  Monllum,  petite  ville,  Fient*  (Poitou), 
chcf.-l.  de  sous-préf.  Trib.  »lc  r*  insl.  Société 
d’agrie.  Ecole  «BBilliw  ecclésiastique.  Cure. 
Gîte  d’étape.  EJ.  Pop.  4,961  h.  — Tiaasn»  ju- 
rassique , étage  inférieur  du  système  oolitique. 

Autrefois  diocèse,  intendance  et  éjection 
de  Poitiers,  parlement  de  Paris,  sénéchaussée, 
lieutenance  de  maréchaussée,  collégiale,  cou- 
vent* d’augustins,  »le  récollets,  «le  Cordeliers  el 
«le  religieuses  «le  Saint -François. 

Cette  ville  <<*1  bâtie  dans  une  situation  pit- 
toresque, sur  b Gartempe,  qui  la  divise  en 
deux  parties.  C’était  jadis  une  ville  forte,  dé- 
fendue pr  un  château  , dont  Philipp  le  Hardi 
fit  F acquisition  en  1281.  Le»  ligueurs  b pri- 
rent dans  le  xvi*  siècle  ; mais  le  prince  de  Coati 
s’en  empra  pour  llruri  IV  b 6 juiu  1591, 
et,  snr  le  rrfn»  que  firent  les  soldats  «le  se  ren- 
dre, il  les  fit  passer  au  fil  de  l’épce  an  nombre 
de  trois  cents,  et  fit  détruire  les  iortilica lions  de 
b ville  ainsi  «pie  le  château. 

Vers  b fin  du  xi*  siècle,  Robert  du  Pui,  reve- 
nant de  Jérusalem,  où  il  était  allé  comme  guer- 
rier ou  pèlerin,  fondai  Moulmorillan  un  hô- 
pital qualifié  de  Maison-Dieu . desttué  aux  mala- 
des et  aux  pauvre»,  qui  fut  un  «les  plus  riches  hô- 
pitaux de  toute  F Aquitaine.  En  1613  les  moines 
augustint  s’y  établirent  et  y restèrent  jusqu’à 
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la  révolution,  époque  où  le*  ageuls  du  domaine 
s'emparèrent  de  l'hôpital , dont  Uni*  l«  l>4- 
timrnl*  furent  Tcndm  à l'administration  diu- 
césainc  » et  où  l’ou  installa  un  séminaire  qui 
existe  encore.  La  construction  U plus  curieuse 
de  tout  l'ensemble  des  liâtirneiUs  «pii  rompu* 
saieiitraucieu  cousent  hospitalier,  est  un  temple 
octogone,  composé  d'un  cas  eau  funéraire  s oüté, 
au-dessus  duquel  est  une  salle  également  sur* 
monté»- d’une  soute,  dont  la  clef  est  percée  d'une 
ouverture  ronde , qui  répond  à une  ouverture 
hexagone  de  la  voûte  du  souterrain.  Cette  salle 
sert  comme  de  vestibule  i une  petite  chapelle  qui 
forme  un  prolongent»  ut  détaché  de  l’octogone , 
au-devant  du  pau  oriental.  Chaque  paude-  l'édi- 
fice u uu  arceau,  au  milieu  duquel  correspondent 
des  fenêtres  qui  eu  éclairent  la  partie  supé- 
rieure. La  corniche  est  sup|K»rtée  par  des  mo- 
difions ornés  de  figures  grotesques.  La  crypte  ne 
reçoit  qu'un  jour  très- faible  de  six  petites  cm- 
brasui  es  ; b voûte  est  un  arc  à plein  cintre.  On 
deseend  dan»  ce  caveau  par  un  escalier  coudé  et 
très-étroit , qui  aboutit  à un  secoud  escalier  en 
limaçon.  — Au*tle»sux  de  la  porte  d’entrée  de 
I* octogone  existe  une  ouverture  de  2 tu.  23  e.  de 
large  sur  1 m.  de  haut , dans  laquelle  sont 
placés  quatre  groupe*  de  ligures,  dont  jusqu'à 
présent  ou  u’a  donné  aucune  explication  satis- 
faisante. Le  premier  groupe  olfre,  au  dehors, 

nue  femme  nue , avant  de  longs  cheveux  lisses, 
une  lace  difforme  et  hideuse  ; elle  tire  b langue, 
et  tient  entre  ses  maiu»  drux  gros  serpents  qui 
s'enlacent  entre  ses  cuisses  et  suçait  se*  mamel- 
les pendantes.  A cette  statue  est  adossée  une 
femnn . également  nue,  qui  lirul  à la  main 
deux  crapauds  qu’elle  albitc  aussi  pendus  à ses 
manirlh*.  — Le  deuxieme  groupe  est  coin- 
posé  de  quatre  figures,  trois  d’hommes  à longue 
larlie.  dont  une  regarde  en  dehors  de  la  cha- 
pelle, et  les  deux  autres  placée*  à droite  et  à 
gauche  ; b quatrième,  qui  tourne  le  do»  à la 
première,  représente  un  ange.  — Le  troisième 
groupe  offre,  en  dehors  et  vu  de  face,  un  jeune 
homme,  vêtu  comme  lrt  vieillards,  radiant  scs 
mains  sous  v«i  manteau.  Du  côté  de  l'inférieur, 
ou  voit  attachés  au  même  groupe  un  honunc 
et  une  femme  »e  donnant  l'accolade.  — Le  qua- 
trième groupe  n'est  composé  que  de  deux  ligures 
adossée*  l’une  contre  l’autre.  Ce  sont  deux  fem- 
mes dont  les  cheveux  sont  partagé»  en  deux  mè- 
ches tressées  qui  desct-ndoil  jusqu'à  la  ceinture. 

L'église  de  b Maison-Dieu  renfermait  autre- 
fois un  monument  élevé  à la  fliro.  Ce  monu- 
ment avant  été  détruit,  ou  a replacé  récemment 
dans  l’église  une  pierre  sépulcrale  et  l’ancienne 
épitaphe  . « Ci-gît  Etienne  de  b llire,  dit  Vigno- 
ks,  en  son  vivant  chevalier.  » 

Fabriques  de  biscuits  et  de  macarons  renom- 
més. Belles  papeterie*.  Blanchisseries  de  toile». 
— Commerce  de  lu-stiaux.  — Foires  le  23  de 
chaque  moi»  et  k 27  août  au  lieu  du  23. 

A SU.  S.-E.  de  Poitiers,  388  h.  S. -O.  de 
Pari*. 

L’arrondissement  de  Montmorillon  esf  com- 
posé de  6 cantons  : Cliauvignv  , l' Ile- Jourdain, 
Losiae  , Montmorillon  , St-Sasm  . U Tri- 
mouille. 
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Bibliographie.  fief  exions  sur  le  prétendu 
tmfie  des  Gaulois  à Montmorillon  ( Uist. 
de  l'Acad.  roy.de»  inscript.  et  belles-lellrr», 
t.  xav,  p.  130). 

Statues  déeout  cries  à Montmorillon , au  mois 
de  mai  1730  (Journ.  de  Verdun  , p.  116  , 
119,  fés . 1731). 

Sut  vu  (Etienne-Marie).  Préeis  <f  un  mémoire 
sur  t octogone  de  Montmorillon , connu  tous 
le  nom  de  temple  des  druides , in-8  , 1815. 
Nocvisu.  .Xotice  lüstoriifue  sur  t église  et  le 
chapitre  de  Notre-Dame  de  Montmorillon 
(Mèm.  de  la  Soc.  des  autiq.  de  l'Ouest , t. 
ni.  p.  263). 

Mémoire  sur  le  temple  de  Montmorillon  , par 
3/M.  Siauve  et  Miltin  (Mèm.  de  l'Acad. 
celtique,  t.  ni,  p.  1). 

La >oir.  Observation  sur  les  figures  de  Mont- 
morillon , in-8,  fig. 

MOXTMORtN  , vg.  H. -Alpes  (Dauphiné), 
arr.  et  à 57  k.  de  Gap , caut.  et  H de  Serres. 
Pop.  701  h.  — Foires  les  22  mars  , 16  août  , 
56  sept,  et  18  nov. 

MONTMORIX  , vg.  H. -Garonne  (Langue- 
doc), arr.  et  à 17  k.  de  St-Gaudrus  , eant.  et 
G]de  Boulogne.  Pop.  523  h. 

MOV TMOH1N  , vg.  Pt/j-*lr-Dômr  (Auver- 
gne) t arr.  et  à 30  k.  de  tiermoat- Ferrand  , 
cant,  et  Ede  Billum.  Pop.  1,264  h. 

MONTMOROT  , vg.  Jura  (Fraucln-Comté), 
arr. , cant. , £3  et  à 1 k.  de  Lons-le-Saulnicr. 
Pop.  1 ,836  h.  — - Foires  k»  3 août  et  18  uct. 

MONTMORT , hg  Marne  (Champagne)  , 
arr.  et  à 18  k.  d’Eperuay  , chef-1.  de  cant.  SJ. 
A 149  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettres.  Pop. 
807  h.  — Tkrraix  tertiaire  inférieur. 

Suivant  une  aiu-iciuic tradition,  ce  houig  doit 
son  origine  à une  forteresse  bâtie  par  un  nommé 
Croirai  t , ver»  b première  année  de  notre  ère. 
Ou  y remarque  un  château,  ou  plutôt  uu  don- 
jon, d'une  construction  ancienne,  presque  tout 
en  | triques  , offrant  un  massif  carré  flanqué  de 
tours  et  de  tourelles.  Il  est  établi  sur  une  ter- 
rasse carrée  de  40  m.  de  cote,  et  haute  de  20  m . , 
entourée  de  fossés  secs  avec  pont-levis,  et  sur- 
montée d'uuUlvcdcr  nommé  la  File  use,  à cause 
d'une  girouette  qui  représentait  une  femme  fi- 
lant au  fuseau.  Ou  arrive  au  château  par  un 
escalier  à rampe  douce , voûté  et  pavé , ta*  bri- 
que» sur  champ,  pratiqué  dans  l'epaisseur  de  la 
terrasse.  Le  grand  escalier  du  château  a 134 
marches  : de  sorte  que  la  hauteur  totale  de  J’è- 
difiev  du  côté  de  l’entrée  est  d'euviruu  32  ni. 
La  voûte  de»  cuisines  présente  le  millésime 
1577. 

Montmort  avait  autrefois  le  titre  de  mar- 
quisat. En  1789,  le  seigneur  de  Montmort  fonda 
à perpétuité  une  fêle  de  la  Rovicre,  qui  devait 
être  choisie  tou*  les  ans  entre  les  filles  le»  plus 
sage*  du  marquisat,  laquelle  devait  recevoir 
une  somme  de  crut  livre»  et  une  médaille  d’ar- 
gent attachée  à uu  ruliau  bleu.  Nous  ne  savon» 
pas  si  cette  institution  a été  conservée . 

Ou  remarque  aussi  à Montmort  les  restes  en 
grande  partie  conserves  de  la  Charmovc,  célè- 
bre ohtiaye  de  l'ordre  de  Citeaux . 
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On  trouve  encore  a Mominorl  les  rames  in- 
téressante* d'une  abbaye  plus  ancienne  appar- 
tenant à l'école  romane  secondaire,  et  une  jolie 
église  dont  les  premiers  vestige»  rrmouleut  au 
x*  siècle,  et  dont  h*  dernière*  ronstrurtion*  sont 
de  b fin  de  1 400 . Cet  édifice,  dédié  à miM  Pierre , 

a toujours  été  l'église  jwroissialc  du  pays. 

Le»  deux  portes  latérale»  du  porche,  connut 
f indique  le  linteau  qui  les  ferme,  sotit  les  plus 
vieilles  parties  de  l’édifier;  v «miwnt  ensuite 
la  porte  d’enfrér  principale,  la  nef,  scs  bas  côtés 
et  le  premier  tranucpl . qui  .ippnrtn-iincnt  à b 
première  cirque  ogivale,  de  1 100  à 1200.  La 
corniche  extérieure,  composée  de  tête»  d'hom- 
uie»  ride  console*  alternativement  rangées,  suf- 
firait ou  besoin  pour  préciser  cette  époque.  

L'histoire  de  ce  monument,  à dater  du  xiv*  siè- 
cle, *e  trouve  naturellement  lice  à celle  des  sei- 
gneurs de  la  terre  de  Montmort.  Eu  1 491 
terre  échut  par  alliance  aux  seigneurs  d'Augest. 
qui  achevèrent  la  démolition  du  chûtean  pres- 
que entièrement  ruiné  par  les  guerre»  et  l' éle- 
vèrent tel  qu’il  existe  aujourd'hui.  C’est  bien 
évidemment  à cette  époque  que  l'alrsidc  et  le  se- 
coud trauxscpt  de  l'églUc  turent  aussi  cciuslruil», 
comme  l'indiqucut  k style  de  rareiûteclure,  le 
jM'ir trait  et  les  armoiries  que  l'ou  irmarque  dans 
les  ven  ivre».  En  effet  ce  pur  Irait,  qui  représente 
un  chevalier  ru  pied  «bus  l'attitude  de  la  prier*, 
n'est  autre  que  celui  d'un  seigneur  île  b maison 
d'Angrst,  qui  portait  d’argent  à la  croix  «le 
gueule,  chargé  «h*  nnq  coquille»  d ur  à b fasce 
crénelée  d'azur  en  duel.  — - C'est  dan»  les  rinq 
grande»  leur  Ire»  de  l'abside  «pu  s'élancent  jus- 
qu'à b voûte  que  bout  le*  vitraux  rej-ié-enlaut. 
outre  les  arme*  et  le  |*»r trait  dont  nous  avons 
parlé,  différents  liait»  de  la  vie  de  N. -S.,  de  b 
Vierge  et  du  patrou  de  la  paroisse,  saint  Pierre. 
— On  trouve  encore  dan»  celle  partie  de  l'édi- 
fice de  beaux  détails  du  style  de  b renaissance, 
entre  autre*  une  très-jolie  piscine  et  une  con- 
sole délicieuse  qui  supportait  autrefois  une  sta- 
tue de  saint  Jean  Baptiste.  Enfin,  dan»  le  sanc- 
tuaire et  coutrcla  poilc  de  b sacristie  actuelle, 
on  voit  k tondu** u construit  par  Christine  Da- 
guerre,  de  1a  maison  d'Angesl,  qui  alla  s’enfer- 
mer avec  tous  se»  vassaux  dan»  Kj-cmuy  pour 
le  défendre  lors  «lu  siège  qu'm  fil  lleuri  |V. 
Ce  tombeau  a wçn  les  reste»  «U*  Louis  d'Augetf 
et  de  Marie  d’Athic  sa  femme,  qui  moumrcnt 
le  même  jour,  dans  b même  salle  cl  le  même  lit, 
ainsi  que  le  rapporte  l'inscription . Il  est  à re- 
gretter que  ce  monument  ait  été  mutilé. 

Foires  le  3*  mardi  de  carême , mardi  après 
le  29  juin,  mardi  avant  le»  1 1 nov.  et  25  déc. 

MONTMORT.  Vg.  Saône-tt-Loire (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 34  k.  d'Autuu,  cant.  d'Issy- 
l’ Evêque  , E de  Toulon  • »ur  - Àrroux.  Pop. 
802  h. 

MONTMORT,  vg.  Seine-ct-Oise , connu, 
des  Essarts-lo-Roi , 3 de  Rambouillet. 
~MO.\TMOTIER  , vg.  Fosges  ( Lorraine  ) , 
arr.  et  à 34  k.  d'Epinal , caut.  et  53  de  Bains. 
Pop.  186  b. 

MONTMOl'RRE.  vg.  Tarn,  comm.  de  Sf- 
Amancet-MouUnourre , E de  Sorèz<*. 

MON  F MOYEN , Vg.  Côte-cT Or  (Bourgogne), 
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an*.  et  à 25  k.  «h*  Lbâtillon-sur-Sruie,  caul.  et 
gj  de  H«*v-«ir*Ourrc.  Pop.  463  I». 

MONTMIRAT,  vg.  Cantal  (Auvergne), 
arr.  ela  48k.d  ‘Auullac,  caut.  ctBdeMaurs. 
Pop.  381  h. 

MOXTML’REAY,  vg .Eure-et-Loir,  comat. 
de  U Maurelltcre,  B de  Rrezolles. 

MONTMYA,  'g.  Amie,  comtn.  de  Coudons, 
B de  Quillan. 

MUMMR  , vg.  Pyrénées -Or.  (Roupil- 
lon), arr.  et  à 25  k.  de  IVrpiguan,  cant.  de  la 
Tour-«le-Frou«,  B d’Evtagrl.  P«p.  234  1». 

MOirniOI K , vg.  Nord,  cumin.  deSl-J&ns- 
Cippel.  K de  Bailletil. 

MOVTMMIION.  vg.  Doubs,  ctiDUU.  d'Inde- 
viller*,  B de  St-llippo|y  te. 

)IOSrr-Xtrr>l/IMNB  , Vg.  Aisne  ( Piear- 
dic).  arr.  H à 25  k.  de  Soissous,  canl.  et  B de 
Rmiviir.  Pop.  CIC  b. 

Cx  v illage  a été  fondé  %ou*  le  règne  de  Char- 
les le  Chauve.  I)»  » le  vr  sirrle,  il  y avait  une 
maiv>u  royale,  qui  servit  dans  la  suite  de  mai- 
son de  plaisance  aux  vicumtcs  du  lieu  et  aux 
évêque*  de  Soisson*. 

( a déladiniient  de  troupes  anglais*  pilla  le 
Nhmt-Notre-Dnnw*  eu  1393;  les  royalistes  s'em- 
parer eut  du  château  eu  1422,  niais  il  fut  repris 
la  même  aiiuée  par  le»  Bourguignon*  ; Char- 
les V 1 1 le  prit  et  le  lit  raser  en  1 427.  Ce  château, 
ayant  été  ensuite  rcUti,  fut  attaqué  eu  1567 
parles ealvinistes,  allirè*  au  Moot-Notre-Oame 
par  l'espoir  du  pillage;  il  était  bien  liàti,  flan- 
qué  lie  quatre  bonne»  loin  * ..u  milieu  desquelles  | 
s'élevait  mi  haut  donjon,  et  aurait  pu  soutenir  1 
un  long  siège  s’il  eût  été  approvisionné  et  garni  1 
de  troupes.  Le6 calviniste*  s’eu  emparèrent  sans 
coup  férir,  hrûlèmil  le*  Lâlimiiits.  et  déniante-  | 
lérent  les  tour*.  Après  cet  exploit  ils  pillncrit 
l'église  * t \ mirent  h*  feu  en  plusieurs  endroits  ; 
la  charpente  de*  toits  et  tous  les  romhles  de  ce 
vaste  édifier  furent  consumé»  en  peu  de  temps.  | 

la  grande  église  du  Mont- Notre-Dame,  dont 
on  v usait  naguère  encore  de  l»-aux  restes,  fut 
Initie  an  xm*  siècle,  vers  h*  même  temps  et 
pre.Mpic  sur  le  même  plan  que  la  cathédrale  «le 
Suivions.  C'était  rui  vaste  édiGett  orué  île  deux 
portiques  collatéraux  si  d’un  grand  portail  ac- 
compagné de  deux  tours  fort  élevée».  I>«*  gran- 
de» réparations  furent  entreprises  en  1594  - le 
rhu-ur,  qui  menaçait  ruine,  fut  supprimé  en 
IC  16.  nu  moyen  d’un  mur  de  séparation  outre 
cette  partie  H U nef,  dont  1rs  trois  arcade*  su- 
périeures servirent  de  chrpur  et  le»  quatre  in- 
férieures de  nef  : au  moi  en  de  cette  réparation 
l'édifice  n'eût  pas  laissé  que  d’être  un  lort  ln-au 
vaisseau,  mai»  eu  1617  un  incendie,  allumé  par 
imprudence . détruisit  une  grande  partie  de  ce 
qu’avait  épargné  celui  d»*  1567.  1*4  cinq  voû- 
tc*  de  la  nef  principal*  s'écroulèrent  en  1642. 
L’année  suivante  , on  entreprit  quelques  ré- 
para  lion»,  qui  se  borneront  a établir  une  char- 
pente couverte  en  tuiles  sur  le*  voûtes dn  rh«rur 
et  de  ta  nef.  A peine  l’église  avait-elle  été  niive 
eu  état  d’y  célébrer  le  service  divin , qu’elle 
éprouva  un  désastre  éjMMtvantahlc  : lorsqu’elle 
fut  huilée  «i  1567  . les  «leux  tours  ne  furent 
point  endommagée»  ; < unnue  elles  étaient  «di-  1 


■ dément  bâties,  les  habitant*  du  village  s’y  reti- 
1 remit  et  y renfermèrent  leurs  meuble*  et  leurs 
1 effet»,  lors  de  l'approche  des  Impériaux,  rn 
1650.  Ceux  d'entre  eux  qui  n’avait  ni  pu  y trou- 
ver pince  s’étaient  enfuis,  excepte  ta  servante 
d'un  chanoine,  qui,  avant  en  l'indiscrétion  de 
%v  montrer,  fut  surprise  pur  les  soldats  et  mise 
à U torture,  afin  de  savoir  d'elle  où  les  habi- 
tants avaient  caché  leurs  meilleurs  effet*.  Vain- 
cue par  la  douleur,  la  servante  avoua  que  ce 
que  l’on  cherchait  était  radié  dan*  les  deux 
tour»  de  l'église.  Les  soldats  s'y  {Mutèrent  aus- 
sitôt et  sommèrent  les  habitants  de  se  rendre  ; 
sur  leur  refus,  le»  porte*  de  l'église  sont  enfon- 
cée.» ; le*  Imiic»  , la  chaire , les  coufr»*ioiinau\ 
mis  en  pièces,  et  «le  leur»  débris  ou  forme  une 
pile  euunne  de  matière*  combustible*  à laquelle, 
ou  inet  le  feu.  Lèvre»  de  la  ehalrur  calcula  les 
v miles  et  les  fit  tomber  ; les  meubles  qu’un 
avait  puili-s  soi  ces  voûtes  servirent  «l'aliment 
à l’iuentdie  ; et  le*  habitant*,  «pii  avau-ut  cm 
trouver  dans  o-s  tours  un  asile  assure,  u'ayaiit 
pu  é«  li.qqnT  par  aucune  issus*,  fnrvut  tous  brû- 
lés vifs.  — Lègh*e  du  Mont-Notre-Dame  fut 
; de  nouveau  réparée  en  1659,  par  les  soins  «le 
! Pierre  Rohiiliart  ; mais  à peine  1rs  travaux 
rtaieiit-il*  achevés,  qu’un  ouragan  «Je»  plu»  fu- 
iieux  en  renversa  la  «ouverture  et  en  fracassa 
. le»  vitres;  toutefois  ce  nouveau  désastre  n’y 
> Mispeudit  que  {tendant  fort  peu  «Je  temps  l'evcr- 
\ ciee  du  service  divin. 

MONTOII.I.K,  vg.  H. -Satine,  romni.  de 
Yaivre,  B de  Vesou!. 

MOXTOILLOT.vg.  CtUe-tFOr  (Bourgogne), 

! arr.  et  a 14  k.  de  Dijon,  cant.  «2  de  Som- 
1 lieruon.  Pop.  236  h, 

MON  l'ont,  Itg  l.tnrc-lnj,  (Bretagne),  arr. 
et  à 17  k.  de  ChAtraiiltfiant,  eant.  «le  îjt-Na- 
/aiie,  de  Savvnay . pop.  4,500  h. 

Ce  bourg,  traversé  par  D route  de  Savcuay 
a Sl-Nazaire,  est  situé  sur  uue  hauteur,  nu 
sud-e»t  «h*»  marais  de  la  grande  Brien*,  et  à 
l'extrémité  iiord-cvt  de  la  vaste  prairie  qui 
porte  son  nom.  Cette  prairie  est  arrosée  par 
plusieurs  canaux,  et  les  terrain*  que  ers  ca- 
naux renferment  entre  eux  sont  appelé*  des 
Iles,  comme  d&ns  In  tourbière.  Ce*  Ile»  sont 
couverte»  de  villages,  dont  quelque» -uni  sont 
aussi  {mpuleux  que  le  chef- lieu  de  la  commuât*  : 
ils  communiquent  les  nus  aux  autres  {tardes 
canaux.  Le  *ol  «le  la  prairie  «'si  plus  exhaussé 
que  relui  de  la  Briêre  ; aussi  les  canaux  pré- 
srutcitl-ib  plus  ou  moins  de  largeur  Miivaut  la 
hauteur  des  inarées  ; mais  dan»  anruu  temps 
il*  ne  débordent  assez  pour  que  k*  sol  qu'il»  fé- 
coudi-nt  soit  entièrement  caché  sous  le*  eaux. 
C'est  cette  prairie  «pii  approvisionne  de  foin 
b**  communes  «le  Moul-iir,  St -Joachim,  St* 
Naiaire  et  qnelque»-uti«'%  de»  euv  irons.  Chacun 
y reconnaît  sa  {Million  : mais  quand  le  f«mi  est 
coupé,  tout  est  en  commun  comme  dans  les 
lamb  s du  nord  du  «lépnrfrmcnt.  I>r  uomluvux 
troupeaux  , après  la  récolte,  couvrent  ainsi 
celle  prairie  immense. 

M.  Simonin  pense  qu’il  »e  pourrai!  que  M un- 
loir  fut  l'aneienuc  (ôirhilo  «pie  les  géographe* 
latins  plaçaient  prés  de  la  L«>»rc  et  de  la  mer  . 


L’opinicMi  de  d’Anville  et  de  Valois  , qui  pla- 
cent celte  aucii'iiue  cité  commerçante  À l’en- 
droit  où  est  a«  tuclkuu  ut  le  bourg  deCouèrciu, 
{tarait  plus  probable.  Mai*  »•  Moutoir  n'a  pas 
la  gloire  de  reproduire  à nus  jeux  la  célèbre 
Corbilo,  M.  Al  lut  ia»  en  fait  un  (tort  nou  moins 
renommé.  Ptoléntér  indique,  dau»  l’Armori- 
que, le  Brivaies  Portas  comme  le  port  le  plus 
considérable  de  celle  partie  des  Gaules.  Plu- 
sieurs antiquaire*,  entre  autres  l’abbé  Derïc  et 
dom  Mume,  prétendent  que  c’est  Brest.  La 
longitude  et  la  latitude  indiquées  par  Ptolémée 
nerominincut  iiullenieut  a Bivst,  mai»biena  uu 
des  ports  voisins  de  l'embouchure de  la  L«jirc. 
Aussi  les  uus  peiucut-ü*  que.  c’est  le  Croûte, 
St-Bivvin  ou  Gucrande.  M.  Atlieiias  k*  place 
prvt.de  l'cmlxtuchurf  du  Brisé,  cl  l'analogie 
de»  noms,  l’iuspcctiou  de»  lieux  s’accordent  as- 
sez avec  cette  opiniou. 

Le  village  de  Méati»,  qui  duune  le  nom  d'Ë- 
tH*rde  Mi-aiis  à b rivière  du  Brisé,  fait  partit: 
de  la  coimnuue  «le  Moutoir.  Il  e»t  situé  à 1 

k.  au-dc.-tuiis  du  {mjii!  et  a un  |>ort  qui  jvrut 
n*r«*v«ir  d»  harqurs  de  50  à 60  iMMaux.  Ou 
y voit  urdiuai renient  une  grande  quantité  «le 
cluiloupes  |iontéc»,  conuues  sous  le  naru  de 
«Juiluiq**»  de  Méau»  : ce  vont  des  i-spécc*  de 
chusst^maiccs  qui  font  le  caliotage. Ce  village, 
forme  de  maisons  bten  loties  et  couverte»  eu 
arxloiw*,  est  a »«*/  peuplé  : les  babilauts  et  ceux 
du  pays  xuisiu  sont  pu  »<pi«-  tou»  niariu». 

Fabrique  «le  vitriol.  Extraction  de  tourbe, 
dont  il  se  fait  une  grande  consomma tiou  à 
Nantes  et  aux  environs.  — Faites  pour  le* 
bestiaux  h*»  3 août  et  15  ocl. 

.MON  TOI  R.  A ut  eus  Mont,  Montorium,  jo- 
lie {M-lili- ville,  Loir-et-Cher  ( X eiwlômois  1, 
arr.  « I à 18  k.  «le  Vendôme,  chef-l.  de  canl. 
rare.  Gîte  d’étape.;-;.  Yl r.  A 195  k.  de  Paris 
p«»ur  ta  taxe  d«s  lettres.  P.  3,30ffh. — Tuuu 
tertiaire  moyen,  voisin  du  terrain  crétacé  in- 
férieur. 

Autrefois  châtellenie , diocèse  de  Blois, 
parli  meut  de  Paris,  iub  nibmr  d'Orléau»,  élec- 
tion de  VciHkmie,  gieuicr  à sel. 

Cette  ville  est  située  sur  la  rive  droite  du 
Loir,  au  p»«*l  de  l'antique  «bâteau  de  St-Ou- 
trille.  (Vêtait  autrefois  une  place  forte,  entourée 
«U*  murailles  dont  une  {vartie  existe  encore.  Au 
rentre  est  nue  fiirt  belle  place  que  le  «lue  de 
Tallard  a fait  couslruire  lorsqu'il  en  était  sei- 
gneur. 

Les  voûtes  de  l’églixe  St  (•die*  sont  dccorce* 
de  froq«K*s  romain*»  inlérexsantes,  qui  ont  etc 
dessinées  en  1840  par  M.  I aunay. 

Fabriques  de  toiles,  de  gixwse  bonneterie  de 
laine.  Tanneries.  — Foires  le  mercredi  après 
le  1"  janv.,  après  le  2 mars,  b*  3 mai,  le  4 
juillet,  k*  5 *rpt.  et  le  6 nov. 

MON TOIS  (le),  xg.  Seiue-et-Marne,  con». 
de  Verwon,  £gj  de  Morel. 

MONTOIS-I. A -MONTAGNE,  vg.  .Moselle 
(pays  Messin),  arr.,  cant.,  B et  • 10  k.  «le 
Briey.  Nf.  525  b. 

MON'TOISON,  Vg.  Drômr  (Dauphiné),  arr. 
cl  à 48  k.  d«*  Die,  caul.  et  B de  Livst.  Pup. 

l, 385  h. 
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MON  TOI.,  ig.  Sadae-et- Loire,  cuinm.  de 
Cruchaud,  J3  de  Buiy. 

MONTOLDRE,  vg.  Allier  (Bourbonnais), 
arr.  de  la  Palisse,  û 28  k.  de  Cime!,  caut.  et 
C3  de  Varennes-sur- Allier.  Pop.  650  h. 

MONTOLIEl",  petite  ville,  Aude  (Langue- 
doc), arr.  et  à 18  k.  de  Carcastoniu:,  caut.  et 
B d’Alxonnc.  Ecole  «solidaire  ecclésiastique. 
Pop.  1 ,807  h. 

Celle  ville  fui  fondée  ni  1116  par  Roger, 
vicomu*  de  Carcassonne,  et  jortait  le  nom  de 
Castrum  Malasti.  Elle  fut  assiégée  et  prise  eu 
1Î31  sur  1rs  Albigeois,  qui  l’avaient  occupée 
jusqu'alors.  Trencavel,  v iront  te  de  Béliers  rt 
de  Carcassonne,  s Vu  empara  en  1240:  mais 
l’armée  dn  roi  l’avant  prise  la  même  aute,  la 
mina  de  fond  en  comble,  ainsi  que  le  château, 
et  y fit  passer  la  charrue.  Quelque  temps  après 
l’abbé  de  Val-Séguicr  la  fit  rebâtir  sur  iuic 
colline  voisin**,  et  lui  donna  le  nom  de  Monto- 
lieu.  tas  routiers  s’eu  emparèrent  en  1361  et 
en  1368  ; les  religionnairrs  la  surprirent  en 
1576,  et  le  duc  de  Joyeuse  en  1500. 

Lu  ville  JeMoufidieu  est  pittoresquement  si- 
tuée dans  uu  vallon  fertile,  au  confluent  de  la 
Rougeanneet  de  la  Dure  ; elle  est  bâtie  in  am- 
phithéâtre et  domine  un  joli  vallon,  ou  l’ou 
remarque  une  habitation  cbannaule,  etitotirér 
de  jardins  et  de  prairies  ombragée*  d'arbre* 
d une  rare  beauté.  Sa  manufacture  royale  de 
drap»,  établie  dans  le  faubourg,  a été  longtemps 
florissante,  et  se»  produits,  expédit*»  dans  le 
bevnnt.  y étaient  trèx-rcchercbés. 

PsraiK  de  fkiMrMçca-Vivat.irr  R.vssn.,  mi- 
nislir  des  finance.  sous  le  Directoire. 

Pahritfuej  de  draps.  bonnets  de  lame,  ma- 
roquin. Filature*  de  laine.  Moulin»  • foulon. 
Forges.  Tanneries. 

MONT-OLIVKT  , vg.  Seine  - rt  - Marne 
(Brie),  arr.  et  à 31  k.  de Coulommim  . nuit, 
de  la  Ferté-Oaucher,  ta  de  Reliais.  P.  383  h. 
Bibliographie.  B*ai  va»  - de  - Pu* aux.  Des- 

cription  tofH>graj>fii,jne  du  Mont-Olort,  iu- 

8",  1783. 

MOXTOMÜLE  , vg.  Yonne  , COMMI.  de  Sic- 
Colomla-m-Monant , M de  Luev-le-Kois. 

MOXTOX  , vg.  Pin  -<ie-Dvme , connu.  cl.- 
de  Veyre. 

MOXTOX  VIIJ.K  RS.  vg.  Somme  (Pieanlip}, 
arr.  et  à 1 5 k.  d’Amiens,  caut.  et  ta  de  \ illri» 
IVx-age.  Pop.  216  h. 

MOXTORCJKR  , vg.  H.-Al/tes , eouim.  de 
Si- J«an-Sl- Nicolas , B de  St-Bonnet. 

MONTOttÜ.  vg.  Ailier  (Auvergne)  , arr.  et 
i 25  k.  «le  f Vannai , caut.  e|  g]  de  Sl-Puur- 
çain.  Pnp  342  li. 

MON TORLK  , vg  Doubs,  cnniin.  de  Yil- 
lers-*nii.«-Gliabirioiit , B de  Salin*. 

MOXTORGE,  vg.  Sadne-r/./udre , COIDD. 
de  Montugny-les-Ruvy,  £=3  de  Buxy. 

MOXTORGI'EIL , vg.  Marne,  romro.de 
Fleury-la-Riviêrt.  H d’Fprmav. 

MOXTORIEfX,  vg*  Ai  tue,  coinui.  de  St- 
MirlieJ.  B d'Hirson. 

MOXTOniOL.  vg.  IJ. .Garonne  {Langue- 

U. 


dor) . arr. , caut.,  13  et  à 1*  k.  de  Toulouse. 
Pnp.  178  h. 

MONTOHMKL,  vg.  drue  (Normandie),  arr. 
et  à 20  k.  d’ Argentan  , rant,  et  B de  Tnin. 
Pop.  231  h. 

MOXTORMKXTIKR,  vg.  H -Marne (Cham- 
(P®6,K‘)  , arr.  et  a 33  k.  de  Langres,  caut.  et 
L*lde  Pranlhoy.  Pop,  88  h. 

MOXTORY . vg.  U. -P  v rendu  (Gascogne)  , 
arr . de  Manléon  , à 30  k.  de  St -Palais,  caut. 
etîfîde  Tarde!».  Pop.  | ,551  fi. 

MOXT0T,  vg.  Cdte-tf  Or  (Bourgogne),  arr. 
el  à *7  k.  de  Beaiine.  caut.  et  C3  de  St-Jean-de- 
Losne.  Pop.  2|9  h. 

MON  TOT  , vg.  H.  - Marne  l'fJiampagne)  , 
arr.  et  à 23  k.  de  Chaumont- t>u-Bfl«»ignv.  caut. 
et  S d’Andelot.  Pop.  240  h. 

MOXTOT,  vg.  H. -Saône  'Fmnrbe  Cnmlc), 
arr.  et  à 16  k.  de  Gray  , caut.  et  £3 de  Dara- 
pierrr-iur-Salon.  Pop.  370  h. 

MOXTOU , \g,  Aveyron,  rotnm.  de  la  Snl- 
vrtat,  de  SauvetciTe. 

MONTOU , vg.  Ave  yron  , corom.  de  Lis- 
cure,  B de  Sauvelrnr. 

MONTOl'I.lKR.N.  vg.  Hérault  Languedoc)* 
air.  rt  à 36  k.  de  St-Pons , caut.  et  y de  St- 
Chiiiiati.  Pop.  284  h. 

< ht  y remarque  une  fontaine  taillée  dans  le  roc, 
dont  la  construction  est  attribuée  aux  Romains. 

MOXTOFLIF.IT,  vg.  Aude . V.  Movioun:. 

MOXTOtT.lF.f,  vg.  Ariêge (pays  de  Foi*), 
nrr.,  mut.,  B et  i 7 k.  de  Foi*.  Pop.  814  h. 

MONTOl’LIF.t’ . vg.  H .-Garonne  (Gasco- 
gne) , oit.  et  à 22  k.  de  St-Gandens  , canl,  et 
B d’Aurignae.  Pop.  451  h. 

MONTOriJEC , bg  Hérault  (Languedoc)  . 
arr.  rt  à 47  k.  de  Montpellier , cant.  rt  CS  de 
Gange*.  Pop.  160  h. 

MOXTOfRCY,  vg.  Creuse,  romm.  de  Val- 
Mères  , EJ  «le  Fdletîn. 

MOXTOfRXAIS,  l»g  l'endée  (Poitou),  arr. 
cl  à 32  k.  de  I'onteiiay-lc-Cnmlr , cant.  et?31 
de  Pnu/augrs.  Pop.  1,580  h. 

MOXTOI'HS , vg  Ille-et-Maine  (Breta- 
gne) , arr.  cf  a 13  k.  de  Fougères  . cant.  el  B 
de  St-Bricc-cn-f.n;;1e*.  Pnp.  1,51"»  b. 

MONTOIRTIER,  h».  Ma  renne  (Maine)  , 
arr.  el  h 27  h.  de  Laval , cant.  et  y de  Mont- 
surs.  Pop.  1,121  h. 

MOXTOfS.SE . v g.  H. -P y rénées (Gascogne) . 
air.  et  à 28  k - de  B.vgm*te»-de-|tigorre  , caut. 
et  K de  la  Bartlu-de-Nestc.  Pop.  G44  h. 

MOXTOL’SSIX  , vg.  H .-Garonne  (Gasco- 
gne), nrr.  et  à 36  k.  «le  Muret,  cant.  dn  Foiu- 
*crrt , B de  Marti  es  Pop.  260  h. 

MOXTOfVHIX  , vg.  Indre-et-Loire  , com. 
de  Tauvignv , C3  de  Cortnery. 

MONTOY,  vg.  Moselle  (pays  Messin),  arr., 
13  et  à 7 k,  de  Met/.,  cant.  de  Pauge.  P.  413  h. 

MOXT  PALIER,  vg.  Seinr./n/. , romm.  de 
St-Viclor-|’Ald»ye  , C3  de  T«Mcv 

MtIXTPAOX.vg.  Ate  1 ron ( Rourrgne) .arr, . 
r3  el  i 17  k.  «le  St- A (Trique,  cant,  de  Louins. 
P.  1 .931  h.  — Foires  les  23  avril  et  27  »cpt. 

MOXTPO/.IER.  V.Movmiih. 

MOXTPEI.LI ER  . Mont  Pr*aufam<s.  Mans 
Purllarum  , grande  rt  Mlc  ville  , chef-l.  du 
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dtp.  de  {'Hérault  (Languedoc) , du  2'  arr.  cl 
de  3 cant.  Cbef-I.  de  la  y division  militaire  , 
(comprenant  laUrrau|l , l’Ardèclre.  le  Gani,  la 
Loriuv  et  I* Aveyron),  Siège  d’ujw  cour  iwale 
d’où  ressortissent  Ira  dép.  de  l’Hérault,  del’A- 
vey  ron  , de  l’Aude  el  de*  Pyrét>ée»*Ori(Bu talcs, 
i'rib,  de  1”  inst.  et  de  commerce-  Chambre  et 
Iwursc  «le  commerce.  Aeatlnnie  universitaire. 
Facultés  de  médecine  et  des  Sciences.  Krrile 
sjiéciale  de  plunmacie.  Collège  royal.  Sociétés 
d’agriculture  et  d’archéolugie.  Evéché . «émi- 
nain* diocésain.  Ecole secoudaire erclési.- stiqiie- 
3 Oiret.  Gîte  d’étape.  Maison  central.*  d«*  dé- 
tcnlinn.  Dim- 1 ion  des  douanes.  F*.  W,  Pop. 
40,746  h.  — Imun  tertiaire  supérieur. 

Autrefois  évêché,  université  et  faculté 
dr  moderine . société  des  scinirc» , cour  «le* 
aidet , chambre  des  comptes,  bureau  dr»  linan* 
«es , généralité  et  intendance . pté»idial . séné- 
chaussée, hôtel  «h**  mouunie»,  jurnliction  c«i«- 
sntaire , prévijtr  generale  «le  niarxVhausvce  , 
clmuibre  syndicale,  |du»ieur»  collegiales,  sémi- 
naires cl  rollt-ges  ; cunimiinautcs  de  Malte , 
fl! 'bayes  de  filles  ordre  dcCiteau*  el  «le  Sainte» 
Glaire,  couvnils  de  chanoines  réguliers,  de 
dominicains,  de  père*  «h*  In  Merey . d augustins, 
de  capiKiu»,  lèeolJels  »*t  corddiers  , de  carme* 
■lér haussé»  et  de  l'ancien  Institut  , d’ursulines. 
de  dominicaines,  «le  la  Aisilatiou,  dn  Bon-I*as- 
leur  cl  du  Refuge. 

Montpellier  est  une  ville  dont  l’origine  ne 
remonte  |u»  au  delà  du  vin*  siècle.  Elle  fut 
d'abord  formée  de  «leu*  village*  appelé»  l’un 
Montpellier  et  l’autre  Munij  clliérrt  ; ces  deux 
villages  , élevés  sur  un  mont  couvert  d'une 
épais*»’  forêt,  appartenaient  au*  «hsiv  streirs  de 
vaiul  Fulrran,  évêque  de  Lodeve,  qui  en  firent 
doualiou  à Kicuiu  , évêque  de  Mogudoiiue. 
Ricuiu  donna  en  fiel’  Muntjwllicr  à nu  seigneur 
nommé  Guilla«imr,  vers  990.  Tciitefiii»  Mont- 
pdlier  dépendait  encore  immédiatement  du 
siège  de  Maguekmne.  La  mine  de  crttc  Ile . en 
737  , augmenta  la  po|Milation  «le  Montpellier  , 
qui  «accrut  aussi . Irois  siceles  plus  laid  , J«*s 
hubitnnts  «le  Sid>«  tan  lion. 

Vers  le  v*  siècle,  ajirts  la  fuite  des  Visignlhv 
devant  h*$  SurnuÔrt , 1rs  deux  village*  voisins, 
lèuuis  eu  un  «cul  , formerait  sous  le  mim  de 
Mont|»elli«r  un»*  ville  considéra bk*  qui  tanait 
un  rang  distingué  |iai  mi  relies  de  la  Gothir. 
la*»  successeurs  de  Guillaume  l'ecoiamrnit  le 
comte  de  Toulouse  pour  sureiaiu  ; mai*  Guil- 
laume V te  constitua  vav*al  de  rèvêqne  de  Ma- 
gueloniir.  Quoiip»*  Mont|M-ll»er  ait  ru  U'am-oup 
à souffrir  «h-  |>c»ies  et  «le  guerre»  miel  h*»,  l'af- 
fluence «le*  t-lrangrrs  attirés  |ioi  sou  commerre 
et  b prospérité  «le  son  écule  de  mtédudoe,  créée 
l»ar  de*  uiédcrins  arabes  chassés  d’FSp.igue  par 
les  Goth.s  vers  le  milieu  du  art*  siede , répa- 
rerait ru  |«ntie  tes  malheur».  Elle  fut  entourée 
de  muraille*  à b fin  du  même  siede.  80  sei- 
gneurs prirent  le  titre  de  comte  : J’uu  dVux  , 
Guillnuine  VI.  ayant  été  chassé  jvar  le*  balri- 
tant»,  l«,*fit  excommunier  par  le  ]«ape  Innocent 
II,  rt  finit  par  1 entier  dans  La  ville  , âpre»  un 
loug  siège  , aidé  du  comte  «le  Barcelone. 

Picnc  II  . mi  d’Aragon,  ayant  «qtousé  en 

85 


Digitized  by  Google 


MONT ’PKLLIfcR. 


SIONTP  ELUES. 


MOVrPFI.I.IKR. 


fi  “0 


1204  b fille  de  (•  ml  Lu  me  VIII , reçut  eu  dot 
lo  ville  de  Moolpdlift . qui  passa  ensuite  aux 
prince*  d'Aragon.  Montpellier  fut  cède  eu 
ecltange  par  l'rvfi|uc  de  Magoelauoe  * Phi- 
lippe U*  Bel  en  1293.  lüifin  Muntjx-llirr  fut 
aliéné  par  Jacques  III,  roi  de  Majoique,  de  la 
branche  cadette  de*  rois  d’Aragon  , * Philippe 
de  Valois,  en  1349.  — La  seigneurie  de  Mont- 
pellier, «h-venue  harotmie,  fulduunée  par C.liar- 
],»  V,  dit  le  Sage , à non  fiere  lr  due  d’Anjou, 
gouverneur  du  Languedoc , auquel  il  avait 
cédé  les  droit*  d'auioilissenwut  cl  de  franc*  fief* 
pour  l'entretien  de  *e»  armées  et  it|«r»t»ii 
de  se*  forteresse*.  Eu  1319  il  leva  un  atTouage 
de  rmq  franr»  et  dis  gros  par  leu  : c'était  le 
|dui  exorbitant  i|u'aucuue  province  eût  «mcore 
pnyc;  «s-pendunt,  comme  il  était  |*arli  pt>ur  con- 
duire une  expédition  en  Bretagne , ses  conseil- 
lers , en  son  «lueur*,  demanderont  un  nouveau 
fouage  de  douze  franc»  d'or  par  année , on  un 
franc  par  mois  |*mr  chaque  feu. 

la*  clmneeln-r  du  dur  d'Anjou,  le  sénéchal 
de  Rom  rpM* , et  plusieurs  seignnirs  de  leur 
suite  se  présentèrent  le  21  octobre  4379  au 
conseil  de  ville  «le  Montpellier  pour  lui  intimer 
de  faire  percevoir  un  impôt  aussi  oppressif.  Le 
conseil  demanda  l|Ucll)tte»joim  pour  délit  (él-er  ; 
pendant  ce  Irmp*  U nouvelle  de  IVxIordon 
dont  la  province  riait  menacé*  se  répandit  parmi 
le  peuple  ; elle  y cari  ta  la  fermentation  la  plus 
violente.  la-  conseil  s'assembla  de  nouveau  le 
SJ  octobre  et  refusa  avec  U'aueoup  de  cou  rapi- 
de percevoir  le  louage  ; nuis,  pendant  «|u'il  dé- 
libérait encore  , le  peuple  ameuté  ms  jeta  u*ec 
fureur  sur  le»  officier*  du  dur  . et  massacra  le 
chanreln-r.  le  sénéchal,  le  gouverneur  de  Mont- 
pellier , le»  deux  chevaliers  qui  le»  accompa- 
gnaient. et  plus  de  quatre-vingts  personne»  de 
leur  suite.  I.e  3(1  octobre  la  v il  h*  de  ( Jerrooot- 
Lodeve  suis  il  l’exemple  que  venait  de  lui  donuer 
Celle  de  Montpellier,  et  massacra  aussi  les  com- 
missaire* du  du«-  d'Anjou.  La  fermentation 
riait  extrême  dan»  luulrs  h-»  ville*  du  Langue- 
doc : la  province  scmbloi  w*  préparer  à une  ré- 
volte générale,  et  elle  aurait  prulutldrinviit 
éclaté  , si  t-h'iueut  Vil , armé  depuis  peu  de 
mois  à Avignon,  n'avnit  employé  toute  von  in- 
fluence pour  calmer  le  peuple.  Il  chargea  h- 
cardinal  d'AI'tann  rt  «leux  autre*  prélat*  de  se 
rendit-  à Montpellier  pour  engager  b-s  hahi- 
tant*  a » soumettre  ; tandis  «|ue  le  due  d'An- 
jou . revenu  de  Bretagne  à Pari*  et  ensuite  à 
Avignon,  uc  iv  apposait  lieu  rauin*  que  de 
faire  |«a»cr  tua»  le»  habitants  de  Montpellier 
au  fil  de  l’épée,  «h-  hiiht  leur  ville  . et  d’en  la- 
bourer le  m>I  à la  charrue. 

Le  cardinal  d'Altiano  avait  iuspiré  une  telle 
terreur  aux  habitant»  de  Mout|>elli«r  , en  leur 
annonçant  que  les  luire*  de  toute  la  France 
allaient  fondre  sur  eux  , qu'ils  cocurnlireut  à 
hiuct  entrer  dons  leur  viibi<  Dostal  de  (,uil- 
|i-m  , lieiitenaut  du  «lue  d'Anjou,  qui  fit  mettre 
k mort  tou»  le»  chefs  de  U sédiiuni  du  mois 
dWiriUfc.  Croyant  alors  avoir  satisfait  à l« 
" vengeance  tlu  due  , le»  habitants  consentirent 
le  4**  janvier  '1380  à «lécUrer  qu’il*  reco- 
Tnftùut  le  due  d'Anjou  dan*  la  ville,  et  qu'ils 


se  soumettraimt  aveuglement  a tout  «r  qu'il  lui 
plairait  «l'ordonner. 

Ayant  reçu  cette  divlaralitm  , le  duc  d'An- 
jou partit  d'Av  ignon  à la  tftr  de  nulle  lances 
et  d'un  ror|M  d'arbalétrier»  à clu-val.  Il  s'arrêta 
le  17  janvier  à Nirow,  et  le  20  il  entra  «Un» 
Montpellier  entouré  de  ses  troupes.  Anglie  de 
(imnoard  , cardinal  d’.tlbotln,  s’avança  au-iie- 
vant  de  Ini  , menant  à u suite  tous  l«-s  oidres 
religieux  . même  le*  religieuM-s  i écluse».  tous 
1rs  r.ufaiits  de  lu  IxMirgeoisie  , le»  quatre  farul* 
tri  de  l’uüivrrsité,  le»  consuls  qui  jiortBirut  les 
ctets  dr  la  ville  rt  le  battant  de  la  cloche  d'a- 
larme, enfin  tout  le  reste  «les  habitant»  ; toute 
celle  mol  mode  se  jeta  à genoux  au  pa**age  du 
duc.  en  itnpfocaiil  miséricorde  , et  le  ranimai 
d’Albauu  lui  adressa  uue  lougue  harangue  pour 
l'exhorter  à user  de  merci  nivrrs  ces  pauvre» 
gens.  le  due  , sao*  iv joindre  , fit  mettre  des 
gardes  dans  tou»  les  lieux  |ur  où  il  pouvait 
niuumaiklcr  la  ville;  il  vclit  apporter  toutes  le» 
arme»  de»  habitant»  , ri  quand  il  ne  leur  eut 
plus  laite*  aucun  moyeu  de  résistance,  il  moula 
le  24  janvier  sur  un  cthataud  qu'il  avait  fait 
dresser  a l'a  vaut -portail  de  U sonnerie  , et  fit 
lire  devaut  lui  la  sentence  qu'il  avait  rendue 
eoulre  ce  peuple  malheureux.  Il  (oiulamnait 
deux  cent»  dr.*  citoyen*  qu'il  déclarait  le»  plu* 
eoujNibles  à étie  brûlé*  vif»  , deux  ecnls  a être 
{■endu*  , deux  crut»  à être  décapité*  , dix- huit 
crut»  à la  confiscation  de  leui»  bien*  et  des 
notes  d’infamie , et  le  reste  de  la  v ille  à des 
amende*  ruineuse*.  Il  laissa  trois  jours  les  ho- 
bitanls  de  MontjielUrr  bous  la  lerrrur  dr  cctlc 
effroyable  sentence  *,  enfin  le  27  janvier  il  la 
modifia  à la  sollicitation  du  pape  t dément  VII, 
«lu  cardinal  «i’Alhano  et  divers  princes.  Il  te  ré- 
serva la  punition  arbitraire  des  plus  mutins  . 
et  il  réduisit  à moitié  environ  le*  ameude*  , le* 
confiscation»  ri  les  marque*  d’infamie, 

La  ville  de  Montpellier  resta  presque  indif- 
férente * la  guerre  de*  Albigeois  : du  nioiu*  1rs 
fureur»  des  croi*é»  ne  l'atteignirent  |*omt.  Ou 
y établit  uu  tribunal  de  l inqui-iliun  , qui  lut 
aboli  «pré»  s'étn*  essayé  sur  une  prétendue 
sorcière  , Catherine  de  Sauve.  Mai»  *es  (dus 
grands  désastres  devaient  naître  «b-»  guerre»  ci- 
vile* et  de*  discordes  religieuse». 

Fn  1 .VI b le  siège  épiscopat  de  Magneionne 
fui  transféré  à Montpellier  , qui  devint  bientôt 
le  théâtre  des  gutrm  cl  «k»  massacre*  «-titre  le* 
protestant»  nouvellement  établi»  ri  le»  rallto- 
liqiK-s.  Lr*  premier»,  i’élant  empares  de  I»  ville 
sou*  Henri  L1I . m-  constituèrent  en  1 r -publique , 
et  couver  vcrciil  celte  lof  me  de  gouvernement 
juwpi'en  4632,  époque  où  Louis  \II1  *'eu  ren- 
dit maître  aprc«  uu  »icg«  long  et  meurtrier. 
Pour  maîtriser  le*  Ikabiiuiit* , le  roi  fit  cons- 
truire à Montpellier  une  citadelle  qui  sert  au- 
juurd  hui  de  caserne.  Le*  nouvelle»  révoltes  qui 
suivirent  la  euiuvtracliuu  de  ce  tort  ne  furent 
pis  moins  sanglante*  que  celle*  qui  l'avaieul 
prerédéo  ; toutefois  la  ville  se  soumit  ctpro*- 
|N-ra  sou*  le  regne  d«-  Louis  XIV  . auquel  lr» 
habitants  éleverent  m 1718  une  maguiliqur 
statue  équestre  vur  la  belle  place  du  Peyrou. 

Motitjieilirr  fut  préservé  «le»  massacre*  dp  la 


, St-Barthélemy  par  le  vicomte  de  Joyeuse,  «pii 
I «mnmaudûii  alors  eu  LauguediK-  «ru  l'absence 
! du  maréchal  de  luonille.  .Suuon  Fixes,  baron 
> de  Sauve,  srrrclairr  d’Etat,  voulant  sauver  k*» 
iriigionnaues  de  MonljMllinr , «a  ville  uatale. , 
ilqêrln  uu  «tMirrier  «pi'ii  chargeait  d'avmlir 
eu  jiiMiuit  le  xieur  des  l 'rsicir*,  simi  heau4rèr«, 
gouverneur  de  cette  ville.  Liviéte»  cou  1ère  à ce 
sujet  avee  le  lanw  de  Mnu»»uu.  premier  con- 
sul de  Mouljx-llier.  L*-v  mmislnu  et  fi  » prtuci- 
jmux  rrligimiuaire*  reçoivent  l'iuvitatiuu  de  «e 
mettre  ru  sûreté.  Uu  lait  dire  aux  autre*  de  te 
mitonner  dan»  leurs  maisons  : le*  catholique» 
juvuncut  le»  arme»  pour  maiuleiùr  b tranquil- 
lité poliliqiu-,  ri  le*  i t‘ligiotM«aire*»onl  éjuirgué». 

Avant  la  révoluti«Ni  de  1789  Moutpuilier 
était  le  lieu  ou  s'aucrnliiairu!  le*  état*  du  l^n- 
gurdoc . liausl’ongine  il»  Dr  s'assemblaient  dV 
lx>rd  que  par  seurèhauvsée  . il»  fureut  ensuite 
autorise»  à m reunir  «iu«tam uu  nt  en  i tais  gé- 
néraux , tantôt  dan»  une  ville,  tantôt  dans  une 
autre  ; puis  MonljM-llier  fut  dèüuilivement 
choisi  pour  le  siège  dr  leur»  délibération» , et 
le»  étal»  de  la  prov  mcc  »’y  sont  aaaemhli^  t»au^ 
iutermplion  depuis  1 736  juoju’a  leur  extùietiou 
eu  4789. 

Le*  arme»  de  McmtprUier  sont  ; <f  azur 

à un  portuil  *r egliit  anli/ur  J" or  , ayant  au 
milieu  une  Motte-Dame  usine  rétue  ti'aiur 
(«lia»  : Je  gueules)  , tenant  ( enfant  Jésus  et 
m tint  à ses  pie,  h un  écusson  S argent  chargé 
tf  un  tourteau  de  gueules. 

MonljM-llH-r  est  «lan*  une  («die  situation,  sur 
une  eulliue  au  pied  de  laquelle  coulob-  Lea;  uu 
chemin  «k-  1er  communique  de  cette  villes  Celle, 
et  doit  m-  raccorder  avee  le  chetniu  de  («a-  de 
Montpellier  a Ni  mes  et  à Beaucaire.  De  quel- 
que cùté  qur  l’on  y arrive,  l’rril  e*t  eorlunle  ; 
k-s  environs  , à plus  de  4 h.  de  circouférencr  , 
sont  ornés  de  maison*  de  campagne  élégamment 
construites,  de  jardins,  de  verger*,  de  culnatu 
I couronne*  dr  Uisqin-t* , pl*nti-s  de  vigne*  et 
! «l'olivier»,  la  ville  s'élève  ni  amphitbêdlrr  sur 
: une  colline  dont  le  point  eulminaut , vers  la 
place  du  Pevrou,  est  à 51  ni.  au-dr»u>du  ni- 
veau de  l«  mer  ; k*  sommet  de  relie  hautriir 
est  un  peu  resserré , b-s  |x-ntrs  sont  eu  général 
douce».  La  ville  se  dirige  de  |*est  à l’ouest  ; 
d’im  côté  elle  m-  terni  me  bru  squemmt  parla 
ritadeUe,  et  de  l’autre  par  la  place  du  Pevrou  ; 
«die  s'étend  surtout  en  descendant  ver*  la  grande 
rue,  r'csl-à-dire  du  coté  de  la  mer.  Celte  jiosi- 
tien  rt  i’imliuaison  de  la  jilujsart  de  i*e«  nie» 
inlluetit  jM-ut-«tre,  autant  «pie  son  lirai»  climat, 
sur  la  longévité  et  la  santé  de  M»  habitants . 
cause*  «pif,  juiutes  4 la  ei-fébriu-  de  l&cule  de 
midn-me,  altimit  nmtimielb'ment  à Montpel- 
lier une alllm-iiiv  considérable  d'étranger». 

A l exci  plirnule  quelques  points,  uotammrut 
du  côté  du  nord-est , où  l’un  voit  encore  le* 
stigmates  de  InjuIcU  qui*  lanrail  l'ai  t iilerie  du 
Louis  XIII  |«»r»  du  siège  de  1622.  la  ville  est 
aujourd'hui  d«'q«Miillér  de  ses  ancienne» murail- 
le* ; !«•*  sculr*  reste»  «h-  *rs  foriilji-atinu»  cuusi*- 
Icnt  daiisih*»  aiwii *uiir*  fxo  te*  di-sCaimex,  de  U 
niampicne^lu  Pormi.eidans  la  lourdes  Pin*. 

Montjk  llier  est  une  ville  1res- bien  bàüc.  eu- 
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iietemic  constamment  dan»  un  grand  étal  de  | 
propreté.  nui*  çiurrakmrnt  mal  |*rrée  ; U ! 
plupart  de*  ruri  *out  étruites  et  escarpi'cs  ; k» 
pUitin  |Hi[»lii|U«  sont  petite»  H int'guliitfs  ; 
toutefois  l ensemble  de  la  ville  est  agréable  et 
plaît  gcuérabnicu!  ; on  y remarque  plusieurs 
beaux  qu-irtirt»,  de  belle*  (ootliuo et  de  ma- 
gnifique» proincuade*.  Enfin  ou  aspect  riant, 
une  situation  de»  plus  heureuse*,  la  douceur  du 
rliniat , la  salubrité  «le  l'air,  le»  bezute*  cham- 
pêtre» lie*  environs , l'urbanité  de»  habitants, 
et  surtout  les  citâmes  du  beau  sexe  fout  de 
crtte  tille  un  séjour  délicieux,  et  la  mettent  au 
premier  rang  des  villes  du  midi  de  la  France* 

L*  ihonisim  un  Pmoo  est  l'une  des  plus 
belles  que  l'on  connaisse  : elle  nomiste  dans 
Une  vaste  et  magnifique  plate-forme  gnronnee, 
environnée  de  1*1  u»t  rades  èletées  de  S a 4 m. 
sur  une  autre  promenade  qui  l'entoure  d’une 
allée  erm  terte,  et  qui  eu  est  une  déjsriHlance  ; 
on  j monte  par  un  perron,  et  l’on  y entre  par 
uue  grille.  A l'extrémité  s’élève  une  hutte  ar- 
tificielle, un  cliAteaud'eaii  mustmil  eu  rotonde 
k six  fore*,  et  orné  de  bd  les  colonnes  cannelées 
d'ordie  corinthien.  L’itiléi  ieur  de  cet  élégant 
édifice,  vodlé  en  coupole,  renferme  un  luvùn 
d'où  l't-au  coule  est  nappe  et  tombe  en  cascade 
sur  des  rochers  parfaitement  imités  , qui  la 
iran*inrflriit  dan*  un  lu»wn  inférieur.  Elle  y 
est  amenée  par  mi  superbe  aqueduc  en  pierres 
de  taille  qui  traverse  une  tal  ée  d'environ  8 k. 
de  large  et  va  chercher  l’eau  sur  le  cùlé  opposé. 
— Ou  parviendrait  difficilement  à décrire  le 
magnifique  point  de  vue  que  l'on  découvre  de 
la  promenade  du  Peyrou  : l’iril  aperçoit  le  Ca- 
nigmi.  qui  fait  partie  des  Pyrénées,  le  inouï 
Vrntoiix  en  Provence,  et  plonge  avec  plaisir 
sur  la  i relie  ranqwgue  qui  environne  la  ville, 
sur  l'étang  de  Maguelonne  qui  en  est  à 6 k.,  et 
au  delà  duquel  la  mer  se  déploie  et  présente 
une  immense  étendue  qui  n’a  de  Ironies  que 
l'horizon.  — C’wt  aux  architectes  Cirai  et 
Ikiu.it  que  les  étals  de  lanpiolnc  sont  rede- 
vable* des  plans  et  devis  de  crtte  place,  dont  In 
première  pierre  fut  postvie  lundi  29  déc.  1766 
cl  dont  la  dépense,  pour  acquisitions  de  ter- 
rant* cl  iudemuilés,  fut  de  182,988 1. 07  s.  2d. 
et  celle  des  embellisse- 
monts 989.678  14  I 

Total 1,272.667  01  3 

L'vqi  auuc.  où  l’arehitecte Pilot  a dignement 
lutté  uv  er  les  auleu  r*  romains  de  celui  du  Gnid , 
fol  commencé  en  1733  et  coûta  train  ans  de 
travail.  Il  est  rom  posé  île  deux  laug»  d’ar- 
ceaux *upeTpo*éi.  8a  longueur  totale  depuis  la 
«mm-  «h*  St-Clément  jusqu'au  Peyrou  est  de 
13.901  m.,  «font  8,77*  m.  au-dessous  du  ni- 
veau du  sol.  et  4.25*  m.  m-desaut  de  ce  même 
niveau  Duih  une  lutigueur  de  880  m.,  depuis 
le  réservoir  dit  des  Arcades  jusqu'au  Peyrou, 
on  compte  53  arceaux  ayant  8 m.  d’ouverture, 
surmontés  de  183  arceaux  «b  * ni.  78  c.  de 
largeur,  la  haninir  des  gtands  arceaux  est  de 
IG  m.;  celle  des  petit*  est  de  3 m.  56  c. 
lai  plu*  grande  élévation  de  l'aqueduc  est  de 
28  m.  Enfin  la  l«asr  extérieure  de  la  rigole 
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a 3 m.  de  large.  L’eau  est  de  bonne  qualité. 

La  «un.  ou  l'mou,  an:  de  triomphe  dédié 
à l.i im»  XIV.  «st  uu  monument  d'ordre  dori- 
que lonlulaiiv,  «au» colonnes  mpibsliv»,  jvné 
d'un  seul  arc  à plein  cintre,  couronné  d’uu  en- 
taLleineul.  frf-  dessin  eu  e»t  de  Dorl*y  ; la  eous- 
trucliun  en  fut  notifiée  à d'Aviller  en  1691. 
IlerlntuJ  , sculpteur  de  Montpellier,  exécuta 
les  sculpture*,  qui  sont  reniai qu.dd> a.  (al  arc 
dr  triomphe  est  dan*  k goût  de  la  porte  St-De- 
nis de  Paiis  : il  mériterait  d élie  détaché  des 
maisons  voisines  qui  le  gênent. 

L'Esnaxsi»  rst  une  belle  et  vaste  prome- 
nade tres-fréqueutev,  qui  s'étend  enlie  la  ville 
et  la  citadelle.  Elle  louche  au  Champ  de  Mars, 
et  longe  du  même  côté  la  citadelle,  espèce  de 
fort  conqwsc  de  quatre  hast  tous,  uu  lut  enfer- 
mé (.mq-Mars  ru  16*4,  et  d’autir*  prisonniers 
célébré*.  L'esfiluiude  ülxiutit  par  une  de  ses 
extrémités  a la  place  de  la  Comùiic,  que  déco- 
rent une  fontaine  en  marbre  représentant  les 
Irai»  Grâce»,  b façade  de  b salir  de  spectacle, 
etc.  — La  ville  est  embellit*  d’un  grand  nombre 
de  foulâmes  : a celle  que  nous  venons  de  nom- 
mer tum»  ajouterons  celles  de»  (Chevaux  ma- 
rins ou  L ironies,  à la  balle  couverte,  avec  un 
bas-relief  représentant  la  bataille  de  Ooùrr- 
kamp,  celles  dr  U Glande  nie,  etc.,  etc.  Parmi 
les  églises  on  visitera  celle  de  51- Denis.  d’or- 
dre toscan,  qu'on  doit  à d’Aviler,  celle  de  Stc- 
Eulalie.  celle  de  iNotre-Darae-des-Tables,  au- 
trefois des  Jésuites,  uttenanir  au  collège  rural. 

La  cstmkimui.*,  sous  l in* wallon  de  «aiut 
Pierre,  rat  la  plus  ancienne  et  b plus  célébré 
église  de  Montpellier.  (>  fut  originairement  uu 
niuuaslere  de  bénédictin»,  tonde  eu  1364  j«r  le 
pape  1 rbain  V.  Celte  église  ne  lut  érigée  en 
cal  lied  raie  qu'eu  1536.  Trois  tours  s'élèvent 
aux  angles  de  b nef;  b quatre  me  a été  abat- 
tue durant  les  guerres  de  religion,  lai  brade 
cal  précédée  d’un  porche  a***/  singulier.  Deux 
juliers  cylindrique»,  massifs,  de  4 ni.  35  c.  de 
diamètre,  ayant  Irurs  exlréraiiés  façoauée*  en 
cône,  et  terminées  par  une  jictile  spltere.  placé* 

à 8 in.  43  c.  du  mur  de  façade,  »out Miment . à b 
hauteur  de  b m l.  une  voûte  à quatre  jvnden- 
tifs,  qui  ri  posent  imuiédiatruieut  au-dessous 
de  b partie  couiqur  de»  piliers,  et  s'appuirut  de 
l’autre  cùlé  »ur  la  (açade  de  l'egfisc.  La  lon- 
gueur de  l'edifice  es»  de  55  m.  33 c . dans  a*uvre: 
b longueur  de  b nef  est  de  14  ni.  95c.,  et  de 
26  m.  64  c.  dan»  h*  fond  «les  chapelle»  : relie»- 
ci  ««ml  au  uomhiv  de  tlix.  la;  Mortuaire,  qui 
est  d'une  eonatrurlion  Imancoup  jdii»  moderne 
(1775),  a 13  in.  64  c.  de  large  et  I*  ni.  99  c. 
dans  u*uvret  d'iui  mur  latéral  à l'autre.  Il  est 
pavé  de  earreaux  de  marbre  giiv  et  blanc.  Le 
chœur  connaît  un  double  rang  «le  Italie*  daus 
son  pourtour  ; on  y remarque  trois  immenses 
tableaux,  dont  l'un,  le  plus  célèbre,  qu’on  doit 
au  pinceau  de  Sét**ftai  Bourdon,  représente 
la  chute  de  Simon  «lit  le  Magicien  ; les  deux 
autres  vin»  «l’Antoine  liane  et  «Je  Jean  «leTroy . 
La  cathédrale  est  KAlie  dan*  un  eufoncrmcnt 
qui  nuit  à sa  situation  ; elle  est  attenante  à l’é- 
I < oie  de  médecine. 

I Licou  1*  aiauin  de  Monf|vllnr  joiuf 
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d'uue  célélmté  uni  « crM'lir  rt  justi  iueut  a«qunc. 
Créée  par  le*  AraUs  apte»  b fondation  de  celle 
«le  Salerur,  elle  |»cit  une  tonne  régulière  eu 
1230.  Lrlùtiincut  de  l'école  est  vaste,  propre, 
Imcii  distribué  ; c'e*t  l'amicu  évécké.  Ou  voit 
duo»  b salle  de*  Actes  le  buste  d'tlqqMwrate, 
en  brulize,  morceau  précieux  d'auli«piité , et 
des  buste»  en  marine  d'E*«  ubpc  et  d'il  -gic. 
Lia  siège  UI  marbre,  découvert  dau»  les  arcur* 
de  "Ni mes,  «*t  le  buste  de  CJiaptal  «hvomit  k 
bel  « l va»le  «inplntheitre,  ouvre  de  Lagaidette. 
Dans  b salle  du  I nncbve,  aujourd'hui  «luOti- 
seil,  on  nionlrc  les  poitiaits  de  tou»  le»  profes* 
seur»  décédés  «lepuis  le  uu'  siivh-,  celui  de 
Rabelais,  ri  nW-uie  au  l**»om  b r«d>e  doctorale 
de  ce  facétieux  curé  «le  Meudon,  qn'un  léfiad 
ivvrlir  autrefois  n cha«p.H!  réri  pie nduire.  Uu 
voit  encore  d'autrr»  maibres  auliqyri,  mon- 
tres dons  les  murs  de  ce  bel  ètabluM'ateut.  — 
L’éndc  de  médecine  po*scxle  une  bibliullicquc 
rompuséi*  de  plu*  dr  30 ,000  volumes,  d'envi- 
ron 6n0  manus«-nU  grecs,  latin»,  aralie»,  turcs, 
chinois,  italien»,  espagnols,  français,  et  d'un 
cabinet  de  dessins  originaux  «le  grands  nutiti  r*. 
Parmi  les  livres  imprime»  s»* trouvent  Iteaucoup 
de  priuerps  du  xv*  siecle.  Outre  les  dessins  et 
1rs  table  j u v qui  dénorent  b bibliotlw'que  lie 
l'école,  la  facnllé  de  médecine  a un  aiu*éeana* 
t. .nuque  riche  en  objet»  curieux  pour  la  science. 

I^i  hihliotlièipie  de  Montpellier  reulerow 
plusieurs  manuierits  inijairtant*  venu*  «le  l’I- 
talie. On  y remarque  15  volumes  in-4  de  let- 
tres écrites  â la  leiue  Christine  de  Suède  par 
les  hommes  les  plus  distingué»  de  SOU  époque; 
des  copie»  d’ouvrage»  de  Gahlêc  ; 2 * olunies  de 
lettres  originales  adressées  à Ç.  dal  Po/xo  (mort 
en  1685),  |ur  un  grand  nuuibre  d’art i»les  cl 
de  littérateurs  célèbre»  ; 1 volume  de  h- tins 
aulographe.v  rentes  a Aide  k*  jeune  rt  à Paul 
Manuce;  il  s’en  trouve  du  lasse,  de  Muret, 
«le  Sigunius,  du  graud-duc  «h*  Toscane,  etc.; 
2 volume*  «le  lettre»  autographes  de  Peliese  ; 
1 volume  d'observation»  sur  l'antiquité,  de  la 
main  de  Wiurkelmann,  «ic.î  34  v «dûmes  in  - 
fol.  ou  in-4  formés  p®r  l'historien  Guicbenoa, 
et  rruiei  tuant  um*  mullitude  de  pièce*  rrbtîves 
au  Bugcy . â la  Bresse  rt  à b Saune.  On  sait 
que  b l»ibliothe«pie  «nlière  d'Alfieri,  leguér  à 
la  cninle»«r  d'Allnuiv,  devint  b pmpiictédu 
peintre  Fabre,  qui  en  lit  don  lue  le  re»tvs  «lr 
ses  lielhni  collertiom  à sa  ville  natale  de  Mont- 
pellier. Cornâmes  à |Kirt,  les  livies  du  «-élebce 
auteur  tragique  forment  environ  3,000  volu- 
mes grecs,  latins,  tUJietM  : il  n'y  a qu’un  seul 
auteur  fiançais,  c’est  Marat.  Chaque  ouvragr 
jHirtc  b signature  d' Alfieri;  beaucuap  renfer- 
ment de*  notes  «le  sa  main.  M.  Ga r/rra  «iguale 
un  bien  rtirieux  volume  *hinl  l'exislence  n’était 
|ns  même  soupçonnée  : cVsl  un  petit  u»-8  de 
six  feuillet»  seulement,  et  ronlmanl  six  «mneu 
«pie  l'on  no  trouve  «bnv  aucune  des  édilÛMi* 
d’Albert  ; le  titre  porte  qu'ils  fuient  nujirimé» 
de  sa  propre  main. 

La  ttsuti  aoTàStvin.  fondé  |nr  Henri  IV  en 
1393,  est  un  def  jaidins  «le*  jdanle»  1rs  plu» 
remarquables  «lu  royaume  sou»  le  rapport  du 
nombre  et  du  eJassetnent  «les  végétaux.  Plu»  dr 
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8.000  piaules  sont  cultivée»  dans  ci*  jardiu.  Ou 
y remarque  une  tort  belle  orangerie  et  uue 
grande  serre  chaude,  qui  permet  <le  conserver 
pendant  vingt  ans  des  végétaux  tics  tropiques. 
— Dans  une  allée  basse,  entre  de  tristes  murs 
couverts  d’un  épais ombrage, ou  découvre,  tons 
nue  vodte  obscure,  In  tond*  de  Nareirea,  fille 
d'\oung.  *i  dignement  célébrée  par  U*  porte  «les 
Nuits.  — De  l’école  de  botanique,  où  professa 
le  sa  vaut  de  CandoUe,  on  jouit  d'une  vue  pit- 
loresquedes  tour*  de  la  cathédrale  et  deshàli- 
nflrnU  de  l'école  de  médecine,  qui  n’en  sont  sé- 
paré» que  par  le  boulevard.  Au  milieu  décrite 
partir  du  jardin  est  uu  Iseau  cyprès  étalé,  vul- 
gairement appelé  arbre  dr  Montpellier. 

Li  j abîma  royal,  promenade  charmante,  où 
*e  trouve  l'école  forestière,  e*t  attenant  au  jar- 
diu  botanique. 

L*  misa*  Farm  est  un  établissement  magni- 
fique. Peu  de  galeries  de  tableaux , en  France, 
sont  plus  remarquables  que  celle  de  Montpel- 
lier pour  le  nombre  et  le  choix  des  chefn-d’ccu- 
sre  qu'elle  renferme.  Ce  ricin*  musée  porte  le 
nom  de  son  fondateur  M.  le  luron  Fabre,  qui, 
après  un  séjour  de  près  de  quarante  années  en 
Italie,  sacrifiant  à l'amour  de  la  patrie  b juste 
considération  et  l'heureuse  existence  que  ses 
talents  et  les  rares  qualités  de  son  cœur  lui 
avaient  acquise»  sur  «elle  terre  classique  dis 
beaux-arts,  a réalisé,  en  1815,  le  projet  qu'il 
avait  conçu  depuis  longtemps,  de  faire  donation 
à Montpellier,  sa  ville  natale , de  sa  superl** 
collection  de  tableaux,  dessins,  estampe»,  sta- 
tue», buste»,  médailles  et  autres  objets  d'art, 
ainsi  que  d’une  bibliothèque  de  plus  de  15, 000 
volumes,  remarquable  par  le  nombre,  la  va- 
riété, la  richesse  des  éditions,  dans  bu  littéra- 
tures anciennes,  modernes  et  étrangères,  et 
surtout  par  le  recueil  le  plus  complet  et  le 
plus  précieux  d’ouvrage»  qui  traitent  des 
j<enux-artx.  M.  le  baron  Fabre,  excellent  pein- 
tre, élève  de  David  cl  ami  de  Girodel,  u'a  ee*»é 
d'augmentn*  cette  magnifique  collection.  La 
hihliotlièqur  du  mutée  Fabre  compte  environ 

25.000  volumes,  rn  y comprenant  ceux  qui 
faisaient  partie  de  rancieunc  bibliothèque  dr 
la  ville.  Le  musée  Faine  occujh*  quatre  1 telles 
sali»,  décorées  avec  élègauce  et  bien  éclairées  : 
l'école  de  dessin  y est  enutigue.  Cet  établisse- 
ment a reçu  de  prêt  ieux  accroi»»einruls  dus  à 
|a  générosité  d'autics  cito;,  cm  de  Montpellier, 
parmi  lesquels  il  faut  citer  MM.  Aaledrao, 
Cjollot,  etc.,  etc.  La  galerie  Valedeau  surtout 
offre,  sous  le  rapport  des  tableaux.  broute», 
dessins,  etc.,  le  complément  le  plus  riche  et  le 
|ilus  digue  du  présent  du  bu  on  labre. 

L*  cuhsit  d’buidim.  «urt/arLi.»  rT  ni  mv> 
sioi.1  de  la  faculté  des  «entiers,  quoique  ayant 
besoin  d'être  renouvelé,  offre  quelque  intérêt 
aux  curieux. 

L*  mu  tw  iricTsaot  fut  construite  en 
1786,  après  l’incendie  de  l'ancienne  salle.  Elle 
est  vaste  cl  bien  distribuée  : la  façade  est  de 
bon  goût  ; l’intérieur  est  passablement  décoré, 
et  peut  contenir  (dus  de  2.000  sprdHran  ; 
le  parterrr  es»  assis. 

Jlormcx.  Les  hôpitaux  de  Montpellier  mé- 


i i u ut  une  mention  particulière  pour  leur  impor- 
tance et  pour  la  manière  admirable  dont  ils  sont 
des vrv is.  — L’hôtel  -Dieu  St- Eloi , où  l’on 
reçoit  les  ûévreux  de  tous  les  pays»  est.  en 
France,  un  des  premiers  établissements  de  ce 
genre.  Fondé  eu  1183,  il  consiste  en  plusieurs 
coq»  de  Intiment»,  cours,  galerie»  et  jardin», 
renfermé»  dans  une  seule  enceinte.  Les  sali» 
«ont  nu  nombre  de  23,  dont  9 pour  les  hévrcux, 
3 pour  les  Messes,  9 pour  les  vénériens  et  ga- 
leux, et  2 pour  les  femme».  Cet  hospice  con- 
tient 540  lit»  en  fer,  dont  le  nombre*  doit  être 
|»orté  à 700.  Durant  la  giH*rre,  l'hôpital  a m 
souvent  800  à 1.000  malades.  Eu  I8t4  il  y 
avait  1,633  malades,  dont  1,531  militaires  et 
102  eiviU,  C)«  pourrait  y prendre*  plus  de  100 
bains  par  jour.  Il  esi  desservi  |«r  des  sœurs 
dr  la  Charité,  ainsi  que  par  le  bureau  de  bien- 
faisance ou  oruvre  de  la  Miséricorde.  — L’Inl- 
pital  général  est  entièrement  consacré  aux  pau- 
vres né»  ou  domiciles  à Montpellier  ; il  n été 
terminé  en  1682,  et  contient  21  salles,  dont  9 
pour  les  hommes,  3 pour  le»  enfants  mêle»,  8 
pour  les  femmes,  et  1 pour  les  jeune»  lijles.  t,es 
incurables  et  les  vieillard»,  quoique  sons  infir- 
mité», lorsqu'ils  ont  passé*  l'Age  «le  soixaulc-dix 
ans,  soûl  admis  dans  cette  maison,  où  peuvent 
être  soignés  environ  700  incurable».  — L'hos- 
pice de»  insensés,  celui  de  la  Maternité  et  le 
dépôt  de  police  sont  aliénants  à cet  hôpital. — 
Dans  le  voisinage  est  la  maison  centrale  de  dé- 
I ni  lion,  vaste  I «Aliment  qui  reçoit  le»  femmes 
condamnées  de  vingt  départements. 

On  remarque  encore  à Mont|H>llier  le  palais 
de  justice;  l’hôtel  delà  préfecture;  l'évêché; 
le  séminaire  ; la  bourse  ; la  fontaine  de  Jnrqnes 
Ctrur , argentier  de  l’.liarlrs  VU;  rédifirc  de 
St-Cnme  ; l'église  de  la  Prov  idcnce  ; l'établissc- 
meul  orthopédique  de  F infortuné  Delpech  ; lu 
tour  des  Pins  et  celle  du  Télégraphe  ; le»  halles; 
1rs  casernes,  entreprises  et  terminée*  vous  le 
régne  de  Napoléon  ; elles  peuvent  contenir 

2.000  hommes  d'infanterie  «i  «le  cavalerie  ; b» 
place  ch*  la  Conouigne,  celle  de  In  préfecture, 
ornée  d'une  Mb*  fontaine  en  marbre  blanc, 
celle  du  Marché  aux  Heurs  ; la  fontaine  des 
Chrsaux  marin»  on  des  Licornes;  les  églises 
St-Deni»,  .St- Filial ie  , Notre*  Dame -de»  - Ta- 
Mes,  rtc.,  etc. 

Biographie.  Montpellier  adonné  naissance 
a un  grand  nombre  d'hommes  célèbres.  parmi 
lesquel»  noiH  citerons  ; 

Saivt  Rom. 

Jvojin  i».  CoaQuéasYT,  roi  d’ Aragon. 

loi  courageuse  Outcvci  m rimu. 

Les  Rercmv,  dont  le  immu  a illustré  la  mé- 
decine et  le  barreau,  les  lettre*  rt  l'humanité. 

Camoos,  président  de  l'assemblée  législative 
et  de  la  convention. 

Cauuk  ta» * , archichancelier  de  l'empire, 
que  vingt  ans  d’un  grand  pouvoir  tiVml  pu  faire 
accuser  d’un  seul  abus  d'autorité. 

Bisrécca.  miniitre  de  l’intérieur  sous  le  Di- 
rectoire. 

I.e  comte  Cn  vit  ai.,  célèbre  chimiste,  minis- 
tre de  l'intérieur  et  sénateur  sous  l'empire, 
membre  de  l'Institut. 


P.  ne  Rcamir  o' Ai.cn,  déjMité  à l'assemblée 
législative  et  a la  cnitvciilinn  nationale,  l'un 
de»  plénipotentiaires  massacres  au  sortir  de 
Hastadt.  avec  l’iufortuné  Jtolierjot. 

Fmt  ne  l’Hisxinî,  membre  de  la  conven- 
tion nationale. 

Catssou»,  membre  du  conseil  de*  cinq  cent» 
rt  du  tribunal. 

Le  comte  de  M»ji»v,  publia  «n-, 

P.  ub  Boy» i»,r,  consul  dr  France  en  Polo- 
gne, où  il  s’est  rendu  célèbre  par  son  opposi- 
tion au  démembrement  de  ce  malheureux 
pays. 

Coixot,  rx-directcur  de  la  monnaie  de  Paru. 

Dmuxn,  troubadour  et  célèbre  jurisconsulte 
du  xui*  siècle. 

Le  comte  Dvnc,  historien,  ancien  ministre, 
pair  de  France,  membre  de  l'Académie  fran- 
çaise. 

Garih.,  historien. 

Ch.  n’AioBrrri.iu-r,  bislorieQ  de  Montpel- 
lier. 

J. -P.  Thomas,  historien  de  Montpellier. 

Plaças  nx,  célèbre  jurisconsulte  du  ni'  siè- 
cle. 

De  JutéY,  jurisconsulte. 

A»  nresox,  savant  jurisconsulte. 

Le  luron  Skoctar,  pair  de  France,  !'*  pré- 
sident de  la  conr  royale  de  Paris. 

Le  jésuite  Cum,  savant  mathématicien. 

Le  savant  F Aux  Luard,  membre  «U*  Tins- 
tilut. 

J.  Pomvn,  astronome  et  physicien. 

L.-6.  Riiin,  helléniste. 

ExHtvani,  médecin  de  Philippe  le  Bel. 

Rartii»z,  célèbre  médecin. 

P.-M.-A.  Rroissovxit,  médecin,  membre 
de  l’Institut. 

J.-L.-V.  Rrovssowxt,  professeur  à la  fa- 
culté de  médecine  de  Montpellier. 

itOM»£Lrr,  médecin  et  professeur  de  méde- 
cine. 

11.  Foi  qcxv,  médecin  et  professeur  dr  mede- 
cine. 

J. -B.  G.,  médecin. 

A.  Ilruuu,  médecin  et  profeucur  de  méde- 
cine. 

Lahorif,  savant  médecin. 

J.-M.-J.  Vfovaotx,  savant  médecin. 

J .-G.  BacqcikaB»,  médecin,  naturaliste  et 
voyageur. 

Amoraux,  médecin  et  naturaliste. 

P.  Ciuox,  anatomiste  distingué. 

P.-M.  Draparsavo,  naturaliste. 

A.  Gol'av,  botaniste. 

J. -À vt.  Roiouk,  poète  et  littérateur,  mort 
sur  F échafaud  révolutionnaire  le  26  juillet  1793. 

P.-Àco.  Rn.vcn,  fabuliste. 

P.-L.  Moire»,  poète  et  auteur  dramatique. 

Madame  Scr.  Ylrhiar,  auteur  de  poésie» 
char -mante* , parmi  lesquelles  on  distingue  irs 
Crorgitfttef  lançucdoàennrs . 

R»m«,  auteur  dramatique. 

Marie,  littérateur  et  fécond  auteur  drama- 
tique. 

Rotntra  Dr» att»  , littérateur  et  auteur  dra- 
matique. 
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P.  Esta*  a,  littérateur. 

1$.  Vuuc,  littérateur. 

Aux.  et  Adcilnie  Di  Cxiuiiï,  littérateur). 

P.-A.  Allctz,  littérateur. 

Le  taron  Et.  ut  Ltaom-Lixoox  , roman- 
cier et  littérateur. 

P.-L.-P.  Jvixun,  publiciste. 

Duen,  architecte. 

Si  h.  lloihiH.v,  peintre. 

Va»,  peintre,  membre  du  xénal  conserva- 
teur. 

J.  Rauvx,  Axt.  et  J.  Ram;,  peintres. 

I<e  comte  Matthieu  De  mao,  lieu  Icuant  géné- 
ral. 

Luahd,  adjudant  général,  membre  du  cor|« 
législatif. 

Les  généraux  Ccnro , CvumiDox  , Lamk, 
Ma  umx. 

Le  fameux  danseur  Daubkhval. 

L'acteur  Nouniur,  père  du  célèbre  chanteur 
de  ce  nom. 

L’acteur  Luuii.uj». 

Chaalj.»  BuoArAjiT»,  père  de  N'ajAoIéou,  est 
mort  à Montpellier  « l’agr  de  3b  ans  dans  les  bras 
de  madame  Prrmon,  mère  de  la  duchesse  d'A- 
brantès.  Il  fut  eDlcrrè  don»  un  couvent.  Sous 
1 empire,  Lo«iii  JVinajurte  fit  exhumer  ses  rentes, 
qui  furent  transporté»  à St-Lcu-Taveniy,  où  il 
lui  lit  élever  un  mausolée  servant  d'entrée  & un 
caveau,  où  sont  aussi  dépoté*  les  l'estes  du  fils 
de  Louis  Bouajiarle,  que  Napoléon  a v ai  (adopte. 

Lxiiisraix.  Mauufactuivs  de  draps,  couver- 
tures de  laine,  percale,  mousselines,  mouchons. 
Fabriques  considérai >h*  de  veil-de-gri»,  d'a- 
cides minéraux  et  autres  produits  chimiques, 
de  savon,  (touchons  de  liège,  liqueurs,  parfums. 
Filatures  île  coton.  Nombreuses  distilleras 
d'eaux-de-vic  et  esprits.  Raffineries  de  sucre. 
Tanneries.  Maisuu  centrale  de  détrutiou  fondée 
en  1810  ; ou  y fabrique  des  mouchoir*,  des  per- 
cales, des  lias,  gant*  eu  Cloche,  des  bonnets  ; 
on  y carde  et  file  la  soie,  etc.  Elle  reçoit  les 
condamnés  des  départements  suivant*  ; Arde- 
cbe,  Aude,  Aveyron,  Hanses- Alpes,  Bouches- 
du-Khône,  Cantal,  Corse,  Urémie,  Gard,  liait- 
tes-Alp(»i  Haute-Loire,  lléiault,  Isère,  Loire, 
Lozère,  Pyrénées-Orientales , Rlioue.  Tara, 
Var  et  Vaucluse.  Sa  population  varie  de  400  à 
450  individu*. 

Commerce  «h?  vins,  eaux-de-vie,  esprits, 
huile  d’olive,  citrons,  orange,  fruits  secs,  cuirs 
forts,  laines,  cuivre  cl  verdet.  Ior  jsort  Juvénal, 
situé  à I k.  de  La  ville  et  formé  par  la  ri- 
vière  du  lata,  facilite  singulièrement  le  com- 
merce. — Foires  le  2*  lundi  de  Quasiinodo 
(8  jours)  et  2 nos.  (6  jours). 

A 49  k.  S.-O.  de  Nime*.  à 169  k.  O.-N.-O. 
de  Marseille,  à 750  k.  S.-E.  de  Paris.  Long, 
orient.  1*32'  30".  Int.  43"  38'  16". 

L'arrondissement  de  Mont|)Hln*r  contient  1 4 
cantons  . Aniane,  Castrie»,  Celte,  Clnret.  Frun- 
lipto,,  Gange»,  Lonel- la- Ville,  bt-Martin-dr- 
Loudrrs,  les  Malellcs,  Mauguio,  Mé/e,  Mont- 
pellirr  I",  2*  et  3*  sections. 

Bibliographie.  Au.omu.u  (Ch.  d‘).  His- 
toire le  la  ville,  de  Montpellier  depuis  son 

origine  (en  20  livre»),  2 vol.  in -fol.,  1737. 


ST-Ht»raT  (Don  d’O...  de),  mort  en  1781. 
Histoire  abréger  île  Montpellier... 

Gxtiuvxr . Histoire  tle  la  rille  de  Montpellier 
sous  la  domination  de  ses  premiers  sei- 
gneurs, sous  relie  des  rois  d“ dragon  et  des 
rois  Je  Majorque,  in-8,  1828-38. 

Gariki.  (Pierre),  tdee  de  la  rille  de  Montpel- 
lier, rtc.,in-fol.  1663. 

Siaiu».  Histoire  abrégée  de  la  ville  de  Mont- 
pellier, in- 12, 1719. 

UaovMOwrr  * De.  V antiquité  de  Montpellier , 
in-8.  1838. 

* La  Défaite  des  troupes  du  dur  de  Rohan, 
dans  la  surprise  /pt’ il  a voulu  faire  de  la 
ville  et  citadelle  de  Montpellier,  in-8, 

1628. 

Pmiu-ri  (Ji-ati).  Histoire  de  la  guerre  civile 
en  l.angnetlor , particulièrement  à Mont- 
pellier i imprimée  dans  le  n*  vol.  des  pièces 
fugitives  de  M.  le  marquis  d' Alitais,  in-4. 
1759). 

* Esccra/de  Massacre  arrivé  en  la  ville  de 
Montpellier  sur  la  personne  du  premier 
président  de  F édit  de  ta  chambre  du  parle- 
ment Je  Grenoble,  député  par  M.  Lcsdi - 
guières  à M.  de  Rohan  pour  pacifier  tes 
troubles  du  Languetloc,  in-8. 

Dumas  (J .-A.).  Annales  de  Montpellier  et  du 
département  de  F Hérault  pour  1835,111-32, 
1835-36;  in-16,  1888-42-43. 

Aioae rtm.i.i  (Ch.  d’).  Histoire  ecclétiasliiftie 
de  Montpellier,  iii-fol.,  1739. 

Gmuim»  ne  la  Toua.  * Description  de  la 
ville  de  Montpellier , io-4,  1764. 

Thomas  (Jean-Pierre'.  Mémoires  historiques 
sur  Montpellier  et  sur  te  département  de 
F Hérault,  in-8, 1827. 

Thomas  i Eugène).  Essai  historique  et  descriptif 
sur  Montpellier,  pour  servir  de  guide  dons 
cette  ville  et  dans  ses  environs,  iu-8.  1836. 

* Précis  historique  sur  ta  statue  de  Louis  XI P, 

érigée  sur  la  place  du  IVi  ton  à Montpel- 
lier, in-12,  1838. 

Ktiotvie*.  Des  vieilles  maisons  de  Montpel- 
lier (Métn.  de  la  soc.  arrhéologique  de 
Montpellier,  t.  i,  p.  37). 

K i MSMOi.T*  (B. -Achille).  Histoire  de  /* univer- 
sité de  Montpellier,  in-8,  1840. 

Mémoires  de  la  société  roy  ale  des  sciences  de 
Montpellier,  in-8,  1778. 

* Notice  sur  des  manuscrits  des  archives  de 
la  commune  de  Montpellier,  in-8,  1835. 

* Notice  des  tableaux  et  objets  *F  art  exposés 
au  musée  Fabre  de  ta  ville  de  Montpellier, 
in-12.  1842. 

* De  la  nouvelle  bibliothèque  de  Montpellier, 
dite  du  musée  Fabre,  et  des  embellissements 
dont  elle  est  susceptible,  in-8  d'une  feuille. 

1844. 

| Diwîeizttm  (R.-Nic.-D.ï.  Eloge  des  acadé- 
miciens de  Monf/Tc/tier,  recueillis  pour  ser- 
vir à F histoire  des  sciences  pendant  le  seul* 
siècle,  in-8.  1802. 

Papou  (J. -P.).  Relation  de  ta  peste  de  Mar- 
seille en  1730.  et  de  celle  de  Montpellier 
en  1629,  etc.,  in-8,  1820. 

Porrcvof  (Jacquot).  Estai  sur  le  climat  de 


Montpellier,  contenant  des  rues  générales 
sur  la  nature  rt  la  for  mation  des  météores, 
et  Us  principaux  résultats  des  observations 
J aile  ! a Montpellier  depuis  F établissement 
de  la  ci-slevant  academie  des  sciences  de 
celte  rille,  in-|,  1803. 

Aviorm  x (P, -J.).  Liai  de  fa  / égétation  sous 
le  climat  de  Montpellier,  on  Epoque  des 
flcuraisous  et  des  productions  végétales, 
iu-8,  1809. 

t «ou*  v (Au!.;  Herborisations  des  nuirons  de 
Montpellier,  etc.  , iu-8  et  carte , an  ir 
(1796). 

— Matière  médicale  des  plantes  du  jardin 
de  Montpellier , in-8,  1804. 

* Réalités  méridionales  de  la  fort  de  Mont- 
pellier, iu-8,  1827. 

Thomas*  Y (Ednuaid).  1.e  Jardin  des  plantes  de 
Montpellier,  poème,  avec  des  notes  biogra- 
phiques (avec  taprince),  iu-8,  1839. 

Iî»  ll*  ta».  (Chartes  de),  \otice  sur  Montpellier, 
V iilit.,  in-8,  1827. 

* Notice  sur  le  chemin  de  fer  de  Montpellier 
à Cette,  in-12,  1839- 

Donr  (Dominique).  Almanach  historique  et 
chronologique  de  la  rille  de  Montpellier , 
m-12,  1759. 

.MONTPELLIER  (comté  de),  pays  qui  dé- 
pendait  autrefois  de  la  ri-devanl  province  du 
ta*  Languedoc,  et  qui  fait  aujourd'hui  juirtie 
du  département  de  Y Hérault. 

ta  souveraineté  du  comté  et  du  diocèie  de 
Montpellier  appartenait  à l'évêque  de  Magne- 
loune,  duquel  le  roi  Philippe  le  Bel  acquit  les 
droits  par  échange.  Vers  le  commencement  du 
au  n*  siècle  ce  comté  passa  à Pierre,  roid' Aragon, 
comte  de  Barcelone,  par  son  ma  riagr  avec  Marie, 
lille  du  comte  Guillaume,  et  scs  successeur* 
en  jouirent  jusqu'en  l'an  13  49.  que  Jacques  III, 
loi  d'Aragon,  le  vrudit  à Philippe  de  Valois 
[mur  le  prix  de  six  vingt  mille  écus  d’or,  ta 
vente  fut  confirmée  par  une  transaction  de 
1396  et  par  un  traité  de  1500  Le  siège  de  l’é- 
v celle  fui  originairement  établi  à Magne  luune, 
d'ou  Charles  Martrllc  transféra  à Sulnlatilioti, 
où  il  demeura  trois  cents  ans.  Il  fut  rétabli  i 
Magudoutie  eu  1060,  H l'an  1530  le  papr 
Paul  III  le  transféra  a M ont  |*I  lier.  Cet  évê- 
ché rapportait  à son  évêque  32,000  liv.;  *ou 
diocèse  avait  32  k.  de  long  sur  24  de  large  et 
IU0  de  circuit.  On  y comptait  220  paroi  vies  et 
4 abbayes. 

MONTPELLIER  - DF.  • MKDILI  AN  , vg. 

Charmte-Inf.  (Saiiilnngr\  arr.  H k 17  k.  de 
Sainte*,  ratit.  de  Gémojuac,  53  de  Cou*.  Pop. 
845  h. 

MONTPKNSIER  . Montpenseriwm . vg, 
Pnv-de-Dvmr  (Auvergne),  arr.  et  à 20  k.  de 
Riom , caut.  et  E-7  d’Aigurperse.  Pop.  640  h. 
— Il  possédait  anciennement  un  cliAteau  im- 
|Hirtant  par  m situation  et  par  les  fortifications 
dont  il  était  entouré.  L'assemblée  du  lier*  état 
de  la  tasse  Auvergne  en  ayant  demandé  la 
démolition,  le  roi  m donna  *a  destrurtiou,  qui 
fut  opérée  en  15  joui  * en  1633. 

MONTPKRIH*  (le'.  V.  dép.  ih  llvfTO- 
Pxa*>r»s. 
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MON  rPBAT. 


MOXTPKZ4T. 


MOX'TRACMKT. 


MOXTPKRKEl'X , vg.  Doubs  (frauclit* 
Comte) , arr. , cant.  et  à 12  k.  «le  Poni.ii  lier* 
a de  JOUgM.  Pop.  2i>6  II. 

MO.VTPKRHECX,  vg.  Seine-/e/. , eomm. 
de  St- Mail  in-du- Vivier,  tri  de  Danwtal. 

MOV»  l'I  KHOl  \ , vg.  Orne,  eomm.  d’E-V 
mî.  du  Mr»lc-»ur-Sarlhr. 

3MONTPKTO IV. , vg.  Doubs , connu.  de  la 
Cluse.  de  Poulailler. 

MOXTPEYR«»CX,  vg.  Av  tyran  ( Rouer - 
gue),  air.  et  à 20  k.  d'EUpaliou,  eut.  rl  a de 
Lapiiole.  Pop.  1.943  la. 

MOX  TPKYROVX,  llg  lier  au  fl  (Langue- 
doc j,  arr.  et  à 21  k.  de  Lotie»  e,  canl.  «I  a de 
Gignac.  Pop.  1 .450  h. 

thi  y trouve  1er  rwlfs  d'un  vieux  château 
flanqué  de  tourelles.  C'est  pri  s de  Montpev 
roux  que  commence  la  faiueu.se  cote  qui  con- 
duit 4 la  montagne  du  lareac. 

fabriques  il'rucnrcs  estimée»,  vert-de-gris, 
savon.  Education  de  ver*  à soie.  Tanneries.  — 
Commen  t important  d'épirrne*,  drogueries  , 
huiles , amandes,  etc.  — ■ Foires  Un  25  avril  et 
21  déc. 

MOX  TPKYROtX,  'g.  Puy-de-Dôme,  coin, 
de  Coudes- Moulpry roux,  .*3  d'issoire. 

MONT  PESAT,  vg.  il.- Alpes  (Provence), 
arr.  et  à 57  k.  «le  Digne,  caut.  et  £3  de  Rie/. 
Pop.  142  h. 

HOXTPK7.AT,  Mont  peusalus,  Mowpe- 
.atinm,  petite  ville,  Ardèche  ^Languedoc),  arr. 
ci  à 32  k.  de  Laigciilicre.  chef-1.  de  tant. 
Cure.  A 59!  k.  de  Pans  pour  la  taxe  des 
Utiles.  Pop.  2.902  h. — Twirai*  cmlallUé  ou 
primitif. 

Celte  ville  est  située  dans  un  vallon  fertile , 
mais  étroit,  abrité  du  nord  |Mr  une  haute  mon- 
tagne de  la  chaîne  du  Coiron.  Placée  comme 
■ui  point  de  démarcation  entre  le  pays  froid  ou 
inoulugiM!  et  le  pas*  tempéré  , vulgairement 
Appelé  Ravol,  elle  rst  depuis  lunghinjn  le 
peine ipal  entrepôt  de*  produits  de  l'un  et  de 
l'autre. 

Au  nord  et  au  sud  de  Moi  h pc/at  on  vont 
deux  volraru  rtrml*  dont  les  traces  de  désola - 
lion  tonnent  un  coutrasle  fra|q>atii  avec  la  fer- 
tilité du  pays.  Celui  de  la  Gravent» attire  sur- 
tout les  regard»  par  sa  nudité  absolue.  Dans 
l'intérieur  seulement  «U*  ion  bassin  végétal, 
comme  à regret,  quelque*  maigre*  genêt*  et  une 
nappe  de  gacou  qui  sert  de  rendez-vou»  et  de 
théâtre  aux  folâtres  amusement*  d’alentour. 
Sa  forme  conique,  son  I»»mii  circulaire  et  pro- 
liirxl,  font  sr  Ineu  conservés,  que  l'immortel 
ftuifon  l'a  cité  comme  le  pin*  Israu  de  tous 
ceux  qu'il  a vu*. 

Celui  du  Cltamljon.  ati  nord  de  Montpez.it, 
n’a  pas  des  formes  au«i  régulières  ; car  les 
onigc*  et  les  ton  eut/»  l’ont  sillonné  de  pro- 
londe»  crevasse»,  et  U nullité  de  m s lianes  au- 
tractuiux  ii  aride»  laisse  trop  aperteteiff  le» 
aspérité»  de*  roriur»  granitiques  qui  forment 
la  lasse  «le  la  tuoutagtie. 

La  coupe  «k  celui  de  la  V«s>lnle  , entre  le 
'•liage  «lu  Pal  et  le  pic  de  lia  u/ou  | »r  développe 
*rcs- gracieusement  eu  licmtcyle*  comme  une 
aime  naturelle  elle  a plu»  de  2.500  m.  de 


cimiuférenrr,  «m  pluie-forme  , «au*  «-umpren- 
die  la  peute  intérieure  dr  diaque  cote  de  la 
montagne. 

Au  milieu  de  cc  va-.tr  euclo»  s’élève  un  joli 
mamelou  conique  ombragé  d'un  verdoyant 
Ijosqiict  de  hêtres  et  sapin*  : on  le  dira»!  placé 
là,  au  milieu  d'un  graud  lover  de  destruction, 
pour  témoigner  du  dernier  dfott  de*  feux  sou- 
terrains. 

Ce  volcan  paraît  appartenir  à une  époque 
plus  reculée  que  ceux  du  Chain!»»!  et  de  la 
Gravetiue.  Peut-étir  est-il  antédiluvien.  Ou 
dit  (et  c'est  prol*ahle)  que  son  cratère  a serv  i 
longtemps  de  Isassin  à un  grand  lac  qui  fut  mis 
i kc  par  le  Uran  <le  Moutlanr , et  ensuite 
donné  «m  rmphy  léose  aux  hahilarits  du  Pal. 

MoutjKUt  «I  lio-ancieii.  D'après  la  tradi- 
tion. il  existait  déjà  lorsque  César  traversa  b 
Gt venues  pour  aller  comlhattre  Venringentorix 
en  Auvergne.  Lui-méme , dit -ou , lui  «tonna  le 
non»  de  Monhs  Petites  (fantassins  de  la  mon- 
tagne) à cause  qu’il  n’y  eut  que  scs  fantassins 
qui  pusscut  franchir  la  montagne  du  Pal. 

Fabriques  de  coutellerie  lenomméi*  |iar  U 
bonté  de  la  lrem|ie.  Eilature*  de  soie.  Trico- 
tage en  grand  «le  gilets  «le  laine,  t Usage  de 
serge  et  autres  étoffe*  «le  laine  .vpjwlées  cadU 
et  cadiMon*  — Entrepôt  dr  grains,  fourrages, 
planches  et  Ikhs  de  construction  en  tout  genre. 
Foires  les  15  janv.,  fo  mars,  26  avril,  16 
ocl.  et  jeudi  de  fa  mi-carême. 

MONTPEZAT.  vg.  Ganf(lngMdM)p  »rr. 
C*3et  à 17  k.  de  Nîmes,  canl.  de  St-Mamert. 
Pop.  601  h. 

MOXTPMZAT,  )*g  fstt-et -Garonne  (Agé- 
uois),  air.  et  à 29  k.  d'Agen,  cant.  de  Pravs- 
u«,  UjdeSlr-Livrtidf.  Pop.  1,513  h. 

Motitjx-/at  doit  son  origine  à un  château 
foil  que  Simon  «le  Monlfort  détruisit  en 
1214,  et  dont  les  fortification*  furent  rrlrvécs 
quelque  temps  apres.  Les  Vnglus  s'emparè- 
rent de  ce  château  en  1345  — Foire  « le* 
fév.,  26  avril,  22  juin,  26  août  et  12  nov. 

moxtpk/.at,  petite  «in»,  Tam-ei-Ga- 

ronne  (Querey),  arr.  et  à 34  k.  de  Moutau- 
Ivaii . chef-l.  de  cant.  Iimeau  d'enrrgisl.  à Cons- 
sade.  Cure.  KJ.  A 602  k.  de  Pari*  pour  la 
taxe  de*  lettre*.  Pop.  2.900  h.  — I Trram 
tertiaire  moyen  Voisin  du  terrain  jurassique. 

L’origine  de  celle  ville  est  inconnue;  mais  les 
mouumciit*  que  l’on  y voit  n’annoneent  pas 
une  liante  antiquité.  L'histoire  ne  rnMmrticc  à 
en  faire  mention  que  ver*  la  fin  du  xin*  siè- 
cle; c'était  alors  une  châtellenie  qui  défntufait 
des  comtes  «le  Toulouse.  F.u  1214  Simon  de 
Mnntfort  s’eiiqturj  du  chàtrau  «le  Montpe/at , 
dont  il  fit  raser  les  tour*  et  les  habitation».  Ce 
«bâteau  fut  icbâli  lorsque  les  trunHIn  qui  dé- 
solaient les  provinces  méridionale*  furent  en- 
tièrement apaisés  ; il  n’rn  reste  plu*  aiijnur- 
«l'hui  que  quelque*  vestige*. 

.Moiil|«e/.it  occupe  le  vomnie!  d'une  colline. 
L’église  paroissiale  fut  autrefois  décorer  «*rr 
gprsiit  rt  possédait  tir#  tahleanx  précieux  ; on 
voit  «-ocorc  «lan*  le  chœur  une  longue  tap>i**e- 
rie  divisée  eu  seize  cnrfl|>artiments.  qui  retmer 
drirenes  wrnrs  de  la  vie  de  «aint  Martin. 


Deux  monument»  existent  aussi  dam  le  chœur 
de  cette  église  ; ce  sont  de*  statues  sépulcrale* 
représentant  deux  évêque*. 

Foires  le»  2 juin,  21  oct.,  9 dée. , 1”  jeudi 
«U*  j«nv  . , jeudi  gras  , jeudi  avant  1rs  Rameaiu, 
jeudi  apres  Quasi modu.  ajiré*  Penlrcole,  après 
Li  St- Jean,  et  |"  jeudi  d'août  et  de  sept. 

MONTPEZAT-VIIXE-HASSE  , vg.  Ar- 
t/evbe,  conim.  et  S de  Montpczat. 

MO.VTPINC.HON,  vg.  Kure,  cnmm.  d'E|»i- 
luy,  ly".  «le  Remay. 

MUXTPIXMION,  lig  Manche  (Normandie), 
arr.  et  à 11  k.  de  Cou  tances  , rant.  et  H de 
Gerisy-la-Siille.  Pop.  1,610  h.  — Foire  le  ! ! 
août. 

MOXTP1NTOX.  A/ont  Pim  iorus,  vg.  Cal- 
vados (Nortnaudie) , arr,  et  à 25  k.  de  Lisieux, 
ont.  de  St-PkrrMur-Oivct,  K de  Livarot. 
Pop.  322  h. 

MONT  PI  XI  Kit,  vg.  Tarn  (Langu«>doe),  arr., 
E3  ®t  « 9 k.  de  Ostrrs,  cant.  de  Laulree.  pop. 
447  li. 

MONTPITOL,  vg.  //.-Garonne  (Ungne- 
doc).  arr.  et  à 24  k.  de  Toulouse  , cant.  et  E3 
de  Moula»! rue.  ï*op.  364  h. 

MoNTPI. Aisin , vg.  Oise,  à 45  k.  de 
Beauvais . 

NONTPLOXNE,  %g.  Meuse  (Lorraine), 
arr.*,  et  à 10  k.  de  Bar-le-Duc,  cant.  d’An- 
rervillc.  Pop.  396  h. 

MONTPOI.LIN  , vg.  Maine  - et-lxtire  (An- 
jou), arr.,  cant.,  C3  et  à 5 k.  de  Bauge.  Pnp. 
235  h. 

MOXTPOXT,  vg-  S aône-et  - /jure  (Bour- 
gogne), arr. , bureau  d’enregist.  et  à 10  k.  de 
Louhan*.  clief-l.  de  cant.  Cure.  Cite  d’étape. 

A 387  k.  de  Paris  pour  la  Uxe  de*  lettre* 
Pop.  2.577  h.  Tir»*»  tertiaire  supérieur  — 
Foires  U**  4 jnnv.  et  30  mai. 

MOXTPOTEL,  vg.  Vosges,  eomm.  *d*Es- 
des,  de  Daraeyr. 

MOMTPOTIER,  vg.  Aube  {Champagne}, 
arr.  et  à 12  k.  «le  Nognit-sur-Seine,  cant.  et 
[g de  Viltenauxe.  Pop.  51!  h. 

MOXTPoril.l. AX  , Vg.  Lot -et -Garonne 
, Ba/adois),  arr.  et  à 8 k.  de  Marmande.  cant. 
etCSJdeMeilhan.  Pop.  791  h. 

MONT- POCLAIN  . vg.  Calvados,  cant.  e» 
C^I  de  Touque*. 

MOXTPOt’TIEl,  vg.  //.-Vienne,  eomm. 
de  Cognac,  E de  la  Barre. 

MONT  PRÉVOIR,  vg.  Doubs,  eomm.  de 
Neovier,  H de  St-Hippoly  le.  • 

MONTPRIX BLANC.  x+Giroode (Goienne), 
arr.  et  à 36  k.  de  Bordeaux,  cant.  etJ3de 
Cadillac.  Pop.  412  h. 

MONTRABÉ,  vg,  H. -Garonne  (Langue- 
doc), arr..  cant. , C3  et  à 9 k.  de  Toulouse. 
Pop.  tfO  h. 

MOX'TRAIIOT,  vg.  Manche  (Normandie)  , 
arr.  et  à 18  k.  «le  St-la\,  cant.  etE  «le  Tori- 
gnyr.  Pop.  341  h. 

MOXTR  AC'JIFT.  vg.  Côte-ef  Or,  eomm  de 
Cha»»agne,  ^ de  Clagnv.  V.  Poioow. 

MONTRACHET,  vg.  Saône-et-Loire,  corn, 
de  Savigny-snr-fîrosnr,  E «le  St-Gengoiu-lc- 
Royal. 
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MONTRAI. OI.,  vg.  Ain  (BvcMe),  arr.,  cant., 
63  rl  à 9 k-  de  Bourg -eii-Brcxsc.  Pop.  537  h. 

HOMTRA.MC,  vg.  Seine -et-. Marne,  rumm. 
de  Ornai».  K de  Bray-sur-Seine. 

MONTRA  IMF-,  vg.  Seine-et-XJnrne,  comra. 
de  Soi**,  c 3 Je  Proviu*.  * 

MONTRA  V KL.  ancienne  ville  ruinée,  Dor- 
dogne, minni.  de  Sle-Kulalie-de-MaiiirnvH,  63 
de  Ste-Foi.  V.  STi-Ecuui-wt-MOTtiAïii. 
Bibliographie.  * Im  Prise  par  forte  de  ta 
vit  te  de  Montravr/  jur  tes  rebelles  du  roi, 
a ver  ta  défaite  des  garnisons  de  ta  p laie,  te 
rajtment  des  mars  de  ta  Mie,  te  nombre 
des  chefs  et  gentils  hommes  prisonniers,  ta 
quantité  deuil !i  rebelles,  tués , pendus  et 
exécutés,  ensemble  le  siège  mis  devant  la 
tille  de  Clerac,  in-8,  1622. 

MONTE!  AVERS,  vg.  Deux-Sèvres  (Poitou), 
irr.  «I  à 19  k.  de.  Breuuire,  tant,  et  63  de 
Gerisav.  Pop.  332  b. 

MONTRÉAL.  hçAin  {Bugey),  arr.,  ouït., 
63  et  n 5 k.  de  Nantua.  Pop.  821  b.  — Foires 
les  lundi*  après  Qiuuinuxlo,  après  la  St-lkuM, 
âpre*  la  Notre-Dame  des  Avcnts. 

MONTRÉAL,  vg.  Ardèche  (Languedoc), 
an-.,  cant.,  63  et  à 2 k.  de  Largmliére.  Pop. 
705  b. 

MONTRÉAL,  petite  ville,  Aude  (Langue- 
doc), arr.  et  i 19  k.  de  Girrassouur,  chef-l.  de 
cant..  bureau  d'enn-gist.  elOd'Al/omie.  Cure. 
Pop.  9.062  b.  — Tuuu  tertiaire  moyen. 

La  ville  de  Moût  real  est  Iwlie  sur  une  émi- 
nence «pii  domine  le»  plaine*  «T  Abonne,  de 
Carcassonne  et  le  Razes.  On  y jouit  d'une  vue 
magnifique  sur  les  Corbière»,  la  Monlagne- 
Nuire,  le*  P)  rénée*,  et  mirle»  villes  de  Car- 
cassonne ri  de  Casteluaudary . 

Celte  ville,  située  au  milieu  d'un  territoire 
fertile,  est  traversée  par  la  grande  route  de 
Carea.tMinue  à Mucpoix.  Elle  avait  titre  de 
châtellenie  de*  l'aimée  52l>.  F.li  1 162  1rs  che- 
Talirrs  du  château  de  Montréal  prêtèrent  ser- 
ment de  tidélilé  a Kay  moud  Trentavel,  vicomte 
«h*  Carvassniinc.  En  1207  Montréal  fui  le  siège 
d’une  eonfimoi  mémorable  entre  les  catho- 
liques et  les  Albigeois,  où  révoque  d'Ouiia  et 
saint  Dominique  discutèrent  (K/ndant  13  jours 
sur  quelque*  points  de-  religion. 

A ers  puériles  discussion»  succédèrent  plu» 
tard  de»  guerre»  dangereuse»  suscitée»  |*ar  des 
missionnaire*  fanatique».  En  1209,  lorsque  1 
Simon  de  Montfoi  I faisait  le  siège  de  Carras- 
soune,  Aimer»  de  Montréal,  qui  craignait  la 
fureur  de»  croisés,  abandonna  lârliemeut  cette 
place,  dont  la  garde  fut  confiée  par  Muulfort  à 
un  ecclésiastique.  Celui-ci,  gagne  par  le*  habi- 
tant», les  mil  en  possession  du  château , ruai* 
il  fut  crurllemeul  puni  de  celte  trahison.  >inura 
de  Montfort  assiégea  le  château  de  Brani,  où  iJ 
s'êtaif  retiré , k força  à wc  rendre,  s*a»»ura  de 
sa  personne,  le  fit  dégrader  |Kir  l'évoque  de 
Caicassonne,  et  le  lit  pendre  après  l'avuir  fait 
promener  dans  toute  cette  ville,  attaché  a la 
queue  d'un  cheval. 

En  IftO  Simon  de  Mont  b ut  ayant  obtenu 
de  nouveaux  succès,  Aimeiy,  seigneur  de 
Montreal,  et  lo  hululant»  de  celte  ville,  lui 
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envoyèrent  des  députés  j>our  demander  à ne  ré- 
concilier. et  pour  lui  offrir  de  lui  céder  la 
place,  a condition,  de  la  part  du  seigneur,  qu'il 
serait  dédommagé  par  d'autics  domaiiM-s.  Si- 
mon accepta  crtte  propusiliou,  et  pi  il  jmiuum- 
sioti  de  Montréal,  Aimery,  t’étant  jouit  peu  Je 
temps  apte*  aux  ennemi»  des  croisé»,  ue  tarda 
pu»  a èli  c puni  de  sa  double  traltiMMi  ; pii»  ru 
1211  dans  Lavaur,  ou  il  s'était  retiré  dm  *a 
soeur,  Moutiort  le  fit  pendre  à uu  gibet. 

l.n  1221  k- jeune  Ray  moud,  cuinlc  de  Tou- 
louse, et  k coi  u te  de  Foix  assiégèrent  le  c bat  eau 
de  Montreal,  où  cunmuudail  Alain  de  Koucy 
jour  Aiuaury  de  Monlioil.  La  ville,  qui  était 
sait»  defeltie,  fut  liviéc  p.r  k»  habitant*  ; k 
gouverneur  se  réfugia  daus  k c bateau  avec  la 
garnison,  âpre»  avoir  envoyé  son  liis  a làrrn- 
soune  pour  demander  de»  secours  ; mal»  peu 
de  teui|»s  après  l'assaut  fut  donné;  le  gouver- 
neur, blessé  dangereuse mciit,  demanda  à capi- 
tuler, et  k chakau  tomba  au  pouvoir  de* 
rouîtes  de  Foix  et  de  Toulouse,  qui  trois  au» 
âpre»  remirent  relie  place  au  jeune  v tcointe  de 
Trencavel,  dont  1e  comte  de  Foix  était  tuteur. 

Eu  1240  Trencavel,  dépouille  par  Louis  13k 
de  tou*  le»  domaines  de  mi  ancêtre»,  s'empara 
des  châteaux  de  Montréal,  Muutoulieu.Sayssae, 
Limouv,  etc.  Le  roi  envoya  contre  lui  de* 
troupes  pour  reprendre  ce*  places  ; mai»  Tren- 
cavd.  rufurmé  de  leur  approche,  ahaudouua 
précipitamment,  le  II  octobre,  k bourg  de 
Carcassonne,  apte*  y avoir  mi»  le  feu  en  plu- 
sieurs endroits  et  eu  avoir  renvoyé  les  habi- 
tant*; il  se  retira  dan*  le  château  d>  Moulical. 
L’armée  française  vint  l’y  assiéger  ; la  place 
étant  vaillamment  defrudue,  le  siège  traîna  cri 
longueur.  Enfin  les  comte*  de  Toulouse  et  de 
Foix  >e  reudirrut  au  camp,  rt  réglèrent  une 
capitulation  qui  fut  acceptée  de  pari  cl  d'autre. 

L’église  St- Vincent , érigé*  en  collegiale 
en  1316,  u’a  qu’une  nef  composée  de  sept 
travée»  et  un  rlni-ur  fur  me  également  de  sept 
travées  ; treize  chapelle*  entourent  n-  mouu- 
uieul,  qui  e.»t  isole  de  tou»  coté*  et  domine 
pittoresquement  toute»  le*  maison»  de  Mont- 
réal. L'orgue,  un  des  plu*  beaux  de  France, 
est  du  célèbre  lapine. 

P* tr ci:  du  lieutenant  général  comte  Fatat . 

Foire % les  23  juin,  6 déc.,  7 sept.,  6 ocl.  et 
mardi  âpre»  Je  dintaiicbe  de  Pâque*. 

MONTREAL,  vg.  Dordogne,  «oui.  d’I»»ac, 
17!  de  Musviil.jii. 

MONTRÉAL,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  air., 

I [»]  et  à 20  k.  dr  Nyuus,  tant,  de  Kéimuat. 
!*op.  223  h. 

.MONTRÉAL,  petite  ville,  Gers  (Aitna- 
puiej,  arr.,  bureau  dYniegist.  et  à 14  k.  de 
(Ynduiu,  chef-l.  de  cant,  Cure.  I£J.  A 668  k. 
de  Pan»  pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop.  2,727  b. 
Sur  FAuzon.  — luuui»  tertiaire  moyen. 

Fabrique.*  d'cau-de-vie.  filature*  «k  laine. 
Tuilerie»  et  fours  à chaux.  — Foire*  le*  22 
janv.,  2*.  mars,  !*'  mai,  24  juin,  2 sept.,  12 
nov  . et  24  déc. 

MONT-RÉAL,  vg.  Seins- Inf.  coin  eu.  de 
Beauvmr-cn-Lionx,  Lu  d’Arguril. 

MONTREAL,  bg  Yonne  (Bourgogne),  MT., 


63  et  • 13  k.  d' A vallon,  cant.  «le  (iuilion. 
l*op.  620  h. 

Ce  bourg  est  situé  sur  la  croupe  d'une  mon- 
tagne plantée  de  vignes  qui  duimeiit  d’assez 
bous  vin*,  sur  la  rive  gauche  du  üerain.  Il 
était  autrefois  défendu  par  uu  château  fort, 
Uti  dans  une  position  formidable  aualessus  de 
la  tiviere  du  Sceain.  On  croit  que  ce  château 
était  la  villa  Rrucariaca,  où  ré-idait  la  reine 
Brunebaut  dan*  le  vi*  siècle.  Eu  1348  le  duc 
de  Bourgogne  Eudes  IV  y conclut  un  traité 
avec  Auiédée  de  Savoie.  Le»  état*  de  Bour- 
gogne, où  assista  François  I'*,  y furent  réunis 
eu  1541. 

Foires  les  13  janv.,  21  mar»,  3 mai.  12 
juin  et  !•’  déc, 

MONTRKAtT,  vg.  Seine-et  Oise,  coimn.  de 
Méréville,  17!  d’Augerv ille. 

MUNTRF.TO N , Vg.  Mèvre,  coram.  de  St  - 
Martin -du- Puits,  C3  de  bonnes. 

MONTRÉCOl’RT,  vg.  K tfn/(F1andre),  arr. 
cl  à 19  k.  de  ('.ambrai , mal. cl  T- . de  Sole» me*. 
Plip.  306  h. 

MONTRKCOUTCRK.  vg.  Aisne,  cora.  de 
Couvron.  CF^de  Laon. 

MONTRF.DON,  bg  An  le  (Languedoc),  arr.. 
cant.,  CI]  et  à 7 k.  de  Narbonne.  Pop.  455  h. 

MONTRF.DON.  vg.  Aude,  eomui.  Ct  B de 
Carcassonne. 

MONTRF.DON , vg.  Aveyron,  comra.  de 
Lamque-Ste-MâTgwrite,  £3  de  Millau, 

MONTRF.DON,  vg.  Aveyron , connu,  dr 
St-Roine-de-Tam,  H3  de  St-Affnque. 

MONTRf.DON  , vg.  Bouches -du- Rhône , 
comin.  et  ££  de  Marseille. 

MONTREDUN  , vg.  Lot  (Quercy),  arr.. 
tant.,  Ct]  et  à 13  k.  dr  Kigeac.  Pop.  683  b. 

MONTUKDON.  vg.  Puy-de-Dôme,  eomm. 
et  E de  Hesse. 

MONTRF.DON.  Iig  Tarn  (Languedoc),  arr. 
et  à 21  k.  de  Castres,  ehef-l.de  cant.  Cure. 

A 715  k.  de  Pari»  pour  b taxe  de*  lettres. 
Pop.  5.213  b.  — Taaastx  cristallisé  cm  pri- 
mitif. 

Ce  bourg  est  dominé  par  une  montagne  dont 
le  sommet  est  couronné  par  le*  ruine*  d'un 
ancien  château. 

Fabriques  de  LounHerie.  — Commerce  de 
bestiaux. 

MONTRF.DON.  vg.  Tarn,  roram.  d’Axsac. 

drValrt»cr-eit- Albigeois. 

MOMItEA. ARI) . vg.  U. -Loire  (langue- 
doc),  arr.  et  à 22  k.  d'\*«ingeaux,  cant.  et  K 
de  Mont  faucon.  Pop.  1,775  li.  — Poire  le 
25  nov. 

MONTREJEAC  . Mous  Regain,  jolie  petite 
ville.  //. -Garonne  (Armagnac),  arr.  et  a 14 
k.  de  M-Cuudrn»,  ebef-l.  de  cant.  Caire.  Gîte 
d'étape,  g],  \y.  A .759  k.  de  Pans  pour  b 
taxe  des  lettre».  Pop.  3,<W!  h.  — Twain 
tertiaire  nupérieur. 

Autrcfoi* d»occ*e  ‘b-  Cotnmingc*.  jmi  lement 
■ «h-  Toulouse,  intendance  d’Auch.  élection  de 
Ri vierre- Verdun,  justice  royale.  ehrMieu  cb- 

isulidélrgation. 

ville  est  fort  agîéablement  située  an 
conUueut  de  la  </*roune  et  de  b Ni-ùe.  Il  eù 
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MONTBÉSUB. 


MOMRLt  IL -BELLAY. 


NONTREliLUNOm. 


difficile  «le  trouver  une  situation  plus  délicieuse; 
bâtie  *u  déliouclir  de»  montagne»,  r||«*  occupe 
un  de  ccs  U-aux  plateaux  qui  «xistmt  le  long 
cl  au  |iîliI  Je  la  rliuiiii'  d»-»  P y i éticcs,  cl  ks  re- 
gard o *c  pronu-nent  de  relie  situation  sur  le» 
riants  paysagr*  formés  par  k «ou  11  lient  de  ta 
N«‘*tr  H de  la  Garonne,  mr  le  rirlie  territoire 
que  deux  rivière»  amxsrul  avant  leur 
réunion  ; eulîut  »ur  le  magnifique  amphithéâtre 
de»  monts  , ou  jouit  de  te»  beaux  points  de 
vue  de  plusieurs  maison»  particulière*,  notam- 
ment de»  terrasses  qui  ornent  U I»  IU*  habita- 
lion  il**  M,  l.assu.v  de  Cainon. 

Moulrejrau  rsl  uue  ville  propre  el  bien 
bâtie,  qui  a sur  la  grande  route  uue  forl  belle 
rue,  cl  sur  la  Garonne  un  quartier  bien  cons- 
truit. dont  1rs  «leux  partie*  «unmmniquenl  |tar 
un  pout  en  marbre  de  *ix  arrhes,  d'une  élé- 
gance remaïquabk. 

punit  de  M.  D.  Licounr.,  évêque  d’Au- 
guulùnc. 

Fais  nf an  en  grand  de  tricot»  et  lia*  de 
laine  à l'aiguille.  Tanneiics.  — Commérer  de 
grain»,  bestiaux,  mulet»,  pelleterie,  loi»  de 
construction,  menai»,  Ht’.  — Foires  de  deux 
jour»  les  lundis  après  la  St-Muthias,  apres  la 
Trinité,  après  la  Si -Barthélemy  et  apres  la  St- 
André. 

MONTREE.!  !S,  l>g  Ijaire-lnf.  (Bretagne), 
arr.  el  a 19  k.  d’Ancein*  , caut.  et  S de  Va- 
rtwles.  Pup.  2,237  h. 

Ce  tmurg  est  bâti  dans  une  U-lle  situation, 
sur  un  roteuu  ckvc  d’où  l'on  jouit  d’nnc  vue 
magnifique  sur  k cours  de  la  Loire  H sur  une 
partie  du  diqiartement  de  Maine-et-Loire. 

b commune  de  Montielais  |w»i«lf  des 
milles  de  bouille  considérables,  dout  les  filous 
s’étendent  ail  sud-e*l  jusque  sur  le  lit  ik  la  ' 
Loire,  et  roiniuuuiquent  aux  houillère*  de  ! 
Mon  jean  (Maine-et-hsire).  A l’ouest  -nord-  J 
ouest , la  couche  se  dingo  depuis  Montivlaî*  ju%-  j 
qu’à  Nort,  où  ont  été  découvert*  récemment  les 
givments  «k  Mouieil.  Le»  mines  de  Muiueil  el 
do  Moutrelais  fournissent  amniellenu ut  4 h 
500  A CO  hectolitre»  de  hauilk.  Les  charUm* 
qu'au  extrait  «k  Munt relais  sr  tran.qyortenl  en 
sac»  »ur  des  chevaux  juaqu’à  Ingrande,  d’où 
iis  descendent  la  Loire  el  »‘rnt  reposent  à 
Nantes. 

Bibliographie.  C*.»wu»i»M.«  (delà).  Vf- 

moire  j«r  les  mines  de  Mon! relais  (Journal 

des  mines,  n*  150,  p.  471). 

MOXTRKEET.  'g.  Somme  ' Picardie),  arr. 
et  à 13  k.  de  Dculhus,  eanl.  H >3  de  Üu.nart.  | 
Pop.  407  h. 

MOXTREX  . lyg  Dordogne  (Périgord),  arr. 
et  à 14  k.  de  Pfiipwuv,  caut.  cl  de  St-As- 
ticr.  Pop.  1,131  h. 

MONTREX Alt»,  vg.  Seine-/ nj.,  couim.  du 
Bob-Guillaume,  K de  ftoucu. 

MOXT-REXAULT.  vg.  Snrlhe  , eonmi.  île 
SaoMH-s,  K de  Marner». 

MOXTREQUlEXNE  , vg.  Moselle,  cotnm. 
île  II u range.  IF]  de  Tbionvillc. 

MOXTRf.SOR,  Motu  Theutnri,  petite  ville, 
/ndre-e.'-Loire  (Touraine  ) , arr.  et  « 17  k.  de 
Loches, ebef-l.de  roui. CDnr.S.  A 23*k. 


de  Paris  |*Hir  U taxe  des  lettres.  Pop.  72G  h. 
— Tiaavi*  crétacé  inférieur,  grès  vert. 

Cette  ville  est  située  sur  la  rive  gauche  de 
l’Indroye.  Ou  y voit  les  ruines  d'un  ancioii 
château  fort , autrefois  flanqué  de  tours  H en- 
touré «k  douves  profondes.  — Fabriques  de 
draperie. — Foires  ks  25  fév.,  15  août,  14oct., 
H 1”  mardi  d’avril,  tuai,  juin  et  juillet. 

MOXTHET,  'g.  Snune-et-/xnre  ( Bourgo- 
gne),  air.,  E.  bureau  dVnrrgist.  H à 1 1 k.  de 
Lmiharu,  obef-l.  de  cant.  Cure.  Pop.  868  h. — 
Ti.  * ru  î»  tertiaire  supérieur. 

Foirrs  le  4*  mardi  de  mai  et  d’oct. 

MOXTRETOUT  , vg.  Seine  - et  - Marne , 
rom  m.  de  St-Jean-ks-Deux- Jumeaux  , 53  de 
In  Ferté-sous-Jouarrc. 

XOXTRETOIT,  vg.  S*iue-et-Oise,  corom. 
et  S «le  St-Cloud. 

MONTREUIL,  vg.  ./rdc nues.  V.  Vvrx- 
Mu  vin»  lu.. 

MONTREUIL,  vg.  A nie  'Champagne  }.  art. 
et  à 22  k.  do  Troye*  , caut.  et  de  Lusigny. 
Pup.  30»  h. 

MONTREUIL,  vg.  CaU  tulos  (Normandie), 
nrr.  «4  à 16  k.  «le  Pont -l'Evêque , caut.  et  E 
de  Cambtenior.  Pop.  123  I». 

MO XI' 'Il Kl’ IL  . vg.  Eure-et-Lotr  (Beaucc), 
arr.,  caut.,  E et  a 5 k.  de  Dreux.  P.  455  h. 

MONTREUIL . vg.  Imhe-et-loirt  ( Tou- 
raine ) , Anr-  et  a 28  k.  de  Tour» , caut.  et  £J 
| d’ArulKiÏM*.  Pup.  531  h. 

: MONTREUIL  ( Grand  et  Petit-),  vg.  Seine- 

et-Oise , eoram.  et  Ede  Versailles. 

MONTREUIL,  vg.  Seiae-lnf.,  eunim.de 
Oiaville-Mottevillr , S du  Kréneau. 

MONTREUIL,  bg  Fendre  { Poitou ) , arr., 
tant.,  Zi~j  et  à 7 k.  de  Kuiitvuav -le-Comte.  Pop, 
1,004  h. 

MONTREUIL  - AU  - MOU I AIE,  vg.  Orne 
(Normandie),  arr.  el  à 23  k.  d'Argeulaii,  tant, 
de  ]',ii> uue,  "de  Rânt*».  Poji.  512  h. 

.MONTREUIL  - AUX  - LIONS , vg.  Aisne 
(Picardie),  nrr.  et  à 20  k.  de  Château-Thierry, 
caut.  et  23  de  Charly.  P«p.  1,070  h. 

MONTREUIL- BKLt  ROI  , Jinine-et-ljoire 
( Anjou  ) , arr.,  tant.,  IC  H a 8 k.  d’Angers. 
Pop.  265  b. 

MONTREUIL  - BELLAY,  Munasleriolnm 
/irrltnt,  petite  vjlk,  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  à 20  k.  «le  Saumur,  ehef-l.  de  caut. 
Cure.  I-:.  'ôc,  À 313  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
de»  lettres.  Pop.  1,884  H.  — Tiiuuix  juras- 
sique. 

Cette  ville  est  située  sur  le  Thourl,  qui  coin- 
menée  ci»  ect  endroit  à être  nav  igahle.  Elle  doit 
sa  fondation  â Foulque.*  Nerra,  rorote  d'Aujoit, 

I qui  Ht  construire  eu  cet  embuât  uu  château 
I fort , aujourd'hui  eu  partie  détruit , et  y fonda 
un  prieure.  Montreuil  uevutivisla  pendant  long-* 
temps  que  «buis  le  château , le  couvent  et  la 
Hoirie,  c'est-à-dire  quelque»  maison*  ntilour 
| du  château  , auquel  on  ne  |K>nvnit  monter  que 
pat  des  chemius  étroit*  . escarpé»  et  difhrile». 
j Sa  position  cl  uue  grosse  tour  tré»-élrvér  k 
| faisaient  considérer  ruinait-  une  îles  plu»  fol  le» 
t plores  «k  la  province. 

j Lecliâteau  de  Montreuil-Bellay  est  laili  mr 


un  coteau  au-dessus  du  lhouct,  et  des  fcircires 
de  re  château  ruiné  la  vue  est  ravissante.  Des 
prairie*  coupér*  par  des  saules,  uu  double  rang 
de  collines  couvertes  de  pampre  H qui  eulou- 
rmt  la  rivière,  de»  maisons  sur  l'uur  et  l'autre 
rive  , le  cours  du  'I  boue t que  la  v ue  embrasse 
depuis  Saumur  jusqu’à  l'extrémité  des  prairie* 
Je  Varins,  une  virilk  église  en  mine»,  un  cou- 
vent au-dessus  , une  multitude  de  petites  de» 
«pii  cou|»*’iit  la  rivière  de  mille  maïucies  , rien 
n’cvt  à la  foi»  plu»  riaut  et  plu»  pittoresque. 
Une  eluiusvée  et  uu  pont  moderne  cmulm«nt 
au  vieux  château  en  ruine»  de  Montreuil, 

Ce  château  fut  coiutruit  au  temps  des  guerres 
contre  le»  Anglais.  On  y arrive  par  uu  pont 
jeté  au-tlr *.viiv  de»  fossé*.  Sou*  la  voillc on  ajier- 
^oit  eocort  le*  coulisses  «kvlinée»  à faiir  jouer 
les  herse*.  Deux  tours  sont  aux  Jeu*  rùtés  de 
la  porte,  et  à ce»  deux  tour»  viemirut  se  réunir 
les  murailles  qui  env  ironneut  le  rhitcau.  toute* 
gami«*s  de  liastions  trés-éktéact  à peine  dégra- 
dé*. I^i  pmniurr  cour  ressemble  à une  lcr» asse 
élevée  sur  une  ln*l|i-  enmpogne:  à droite  est  la 
capitainerie  H l'église  du  cbâleau  , aujourd'hui 
celle  «le  la  paroisse,  parfait  cm  rut  rouaervée  ; à 
gaurhr  e*l  le  rhiteau  u«mf  : l’escalier  «**t  «l’une 
forme  élégante.  La  eour  intérieure , avec  une 
multitude  dWalien  et  de  petite*  tour»,  pré- 
sente un  aspect  singulier.  Iaf»  «ailes  sont  trrs- 
gotliiqiie* , avec  des  ornement»  curieux.  Des 
terr  as  vs  eonduisent  de  la  cour  du  château  jus- 
qu’au lias  de  la  colline. 

En  1148  un  de*  vigueurs  de  Mootmiil  avait 
enlevé  à l’un  dr«  vassaux  du  eonite  d’Anjou 
uiM*  fille  d’une  rare  beauté.  Le  conte  d’Anjou, 
après  pluiicui  s assaut*  inutile* , attaqua  la 
place  , H la  prit  par  famine  nu  Imut  d'un  an. 
Le  vigii«’iir  de  Montreuil  fut  fait  privmmer,  et 
la  tour  fut  démolie.  Elle  est  en«  ore  dan»  k 
même  étal  où  la  la Usa  le  comte  d'Anjou  : »es 
ivstr*  Mil  environ  7 m.  de  hauteur  : on  y «ti- 
trait par  un  |miit-kvi*  dout  on  voit  encore  U 
[inrtr.  Au  fond  dei-ette  tour,  qui  «lominait  tout 
le  [•»>*,  on  voit  un  poil*,  un  four  et  un  imutliu 
à lira* , et  la  porte  d’un  souterrain  ou  se  tron- 
v ait  rentrée  MUétC  de  la  lortcrcssc. 

Biographie.  Patrie  d«-  Rio  Moat.vi , pro- 
fesseur de  médecine,  mort  eti  1656- 
Du  |Kirte  Dotal». 

Foires  le*  21  «1er.,  dernier  mardi  «k  mars  , 
2'  mardi  de  juillet  et  d'août. 

MONTREUIL- BOX XI N , vg.  /'tenue  ( Poi- 
tou), arr.  et  à 17  k.  de  Poitiers,  raid,  de 
Yoiiillé , KJ’Ayron.  Pop.  1,529  h. 

MflXTREt  lL  DES  l.ANDES , vg.  /ile-rt- 
t , laine  ( Bretagne  arr.,  cant..  C3  et  « 17  k. 
de  Vitre.  Pop*  340  h. 

MONTREUU.-EX-r.AUX  , vg.  Seine- Z uf. 
(Normandie),  arr.  et  à 30  k.  de  Dicpp**,  rant. 
et  H de  Toti».  Pop  577  b. 

MONTREUIL  - EN  - CHAMPAGNE  , vg. 
Sarthe , rumm.  «h*  Joué-en -Charnu , Ca»  «k 
Conlau». 

M OXTR  EU  IL  - EX-L  ASS  A Y , vg.  Mayenne 
Maine),  arr.  el  n 12  k.  de  Mayenne , caut.  du 
llmp*.  53  du  ltilny.  Pop.  59‘J  b. 

MONTR  EUIL-LA-MOTTE , A (oasterolnm. 
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vg.  Orne  ( Normandie  ),  an.  ri  à 18k.  d' Ar- 
gentan, caut.  et  C*3  de  Trtui.  Pop.  SI  4 fa. 

MONTREUIL  - LARGILLÉ  , Munasterio- 
lum , lig  Eure  (Normandie),  air.  et  à 20  k.  de 
Kenut,  caul.  de  Broglie.  53.  A 171  k.  de  Pa- 
ri* pour  la  taxe  de*  lettres.  Pop.  932  fa- 

Aut refoi»  diocèse  de  Lisieux , parlement 
de  Rouen , intendance  d'Alençon , ékrlimi  de* 
Beriiaj. 

Au  xP  siècle,  c'était  une  place  forte  qui  pa- 
rait même  avoir  eu  le  litre  de  coudé.  En  1035 
le  enraie  de  Rrionnr  vint  l‘al Laquer,  mais  il  fut 
battu  eu  ruse  cainpaguc  et  mi»  en  déroule.  En 
1138  le»  partions  «le  Geoffroy,  comte  d'An- 
jou , la  brûlèrent  dan*  une  querelle  entre  le» 
barons  de  la  contrée.  Un  Guillaume  de  Mon- 
treuil , chevalier  d'une  grande  illustration  . se 
distingua  dans  une  expédition  de»  Normands 
dans  la  Pouillc. 

Patru  de  l’tt.RMx  VvTTiaa,  médecin  etoricn- 
talivtr.  mort  en  1670. 

De  Boni»  Lot  is  et  do  Rom*  orViutstm, 
érudits. 

Du  peintre  J.-K.-H.  Miauiie. 

Filature  de  coton.  Pa|M>teries.  Tanneries.  — 
/t tire»  le  lundi  après  la  Pentecôte  et  le  lundi 
le  plus  prés  du  35  nov. 

MONTREUIL  - LE  - CHÉTIF,  Iç  Sortir 
( Maine  ) , arr.  et  à 38  k.  de  Manier* , cant.  et 
F7  de  Fresna>-»ur-Sartbe.  Pop.  1,181  fa.  — 
Forges  et  haut  fourneau.  Fonderie. 

MONTRE!  IL-I.K-GAKT,  vg.  Ulr-rt-Fi- 
laiae  (Bretagne),  arr..  ‘-j  et  à IG  k.  de  Rennes, 
cant.  d'Ilédé.  Pop.  üS6  fa. 

MONTRE!' II.  - LE  - HENRY,  Vf*  Sortit 
(Maine),  arr.  et  à 17  k.  de  St-Cabi* , cant.  et 
C3  de  Grand -Lucé.  Pnp.  "il  fa. 

MONTRE!' Il  AON.  vg.  Aièrre  (Nivernais), 
arr.,  cant..  et  à "20  k.  de  (Lilenu  t Jmion. 
Pop.  1,298  h. 

MONTREI' II.SOISBOIS,  ou  Mort  111:11. 
i b*-P*c*ics  , Monsteriofum  , .1 fonsteralum  , bg 
.Verne  (Ile-de-France),  arr.  et  à 22  k.  de  Sceaux, 
cant.  de  ViiMvnnes,  0,  A 16  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  de»  lettres.  Pop.  5,337  b. 

Montreuil  - sous  - Bois  , un  des  plus  Leaux 
iioiirgs  qui  environnent  Paris,  est  plus  particu- 
lièrement connu,  surtout  depuis  le  commence- 
ment «le  ce  siècle , sous  le  nom  de.  Mnntimil- 
les-Péches.  Son  nom  vient  du  vieux  mot  Mon»- 
ferieul , Monslereul  ou  Munstm-I , formé  lui- 
même  du  mot  latin  Montterio/um , p iii  mo- 
nastère dédié  à saiut  Pierre , cl  dont  la  nie 
St-Père  haute  et  liasse  a tiré  son  nom,  qui  u’en 
* st  qu'une  contraction  anciennement  Ires-rom  - 
niune  en  fonçai*. 

Ce  ^ourg  . ti-ès-iutéreasant  à cfltinailrr  , est 
trrs^ancieu.  I, 'église  porois»iale  est  un  t-difire 
du  xti*  siecle  , où  l'on  monte  par  quelque*  «le- 
gr»**.  Le  rbcHir  parait  être  du  xm*  siècle  ; il 
est  entouré  de  galerie*  à jour  du  même  temps, 
mais  b flic  lie-  est  moderne  , l'ancienne  avant 
été  renversée  par  la  foudre.  Celte  église  est 
grande , ayant  de*  la»  côté». * Les  piliers  du 
clunur  sont  isa fcc  délfots. 

Des  eaux  fournie*  par  «le  b lies  fartâmes  , 
lant  en  ddiors  de  Montreuil  que  dan»  l’inté- 
n. 


rirur  du  village,  y entretiennent  b fraîcheur  et 
b salubrité.  Une  grande  partie  du  sol  de  ce 
bourg  est  établie  sur  *!«*»  couche»  «le  plAtrr  ex- 
ploitées depuis  plusieurs  siècles,  et  même  lieau- 
coup  de  moisous  , rues  cl  jardins , ont  été  de* 
«arrière». 


d'agriculture.  Se*  habiles  cultivateurs  se  s«>nt 
rendus  maîtres  de  1a  nature,  en  pcrfociiunnaut 
b greffe , la  taille  et  le  palissage  de*  arbres 
fruitier».  Prcs«|ue  toutes  les  maisons  ont  des 
jardius  plus  ou  moins  grands,  entourés  et  divi- 
sés par  des  murs  tapissé»  de*  plus  beaux  «^pa- 
liers que  Fou  puisse  voir. 

Lorsque,  dans  la  belle  saison  , l'on  aperçoit 
d’uu  lieu  élevé  les  innombrable»  jardin»  de 
Montreuil , coupé*  «bus  tous  1rs  sens  par  dm 
murs  de  refend  dirigé»  vers  toutes  les  exposi- 
tions, rt  dont  le  développement  e*t  d'environ 
deux  nullious  de  mètre» , il  semble  voir  un 
vaste  échiquier  verdoyant. 

(rè  murs  répercutent  dans  toute*  les  direc- 
tions la  lumière  et  concentrent  l’action  du  solril 
sur  les  espalier*  qui  les  tapissent.  Les  flécher  s 
foi  ment  le  plu»  grand  nombre  des  arbre*  qui 
1rs  revétisM’ut.  Il  y a aussi  iieaiicoup  de  poi- 
riers, de  chasselas  et  de  variétés  de  raisins  «le 
table. 

On  cultive  encore  à Montreuil  fat»  rentiers, 
et  c'esl  à un  de  ses  habitants  que  l’on  doit  l'in- 
troduction ru  France  «le  rrtte  b ile  et  excellente 
cerise , dite  cerise  anglaise.  Mai*  la  culture  du 
pèclser  est  la  pi  limpide  du  pay  s ; elle  oeeiipe 
environ  240  lin  taies,  et  ces  urine*  rapportent 
par  an  «le  douze  à quiu/e  milium»  «le  |M'-rhe». 
Nulle  part  l'imbuliie  n'a  poussé  plus  loiu  b 
culture  des  arbre*  fruitiers  , et  en  particulier 
celle  du  pécher. 

Ce  pays  est  habile  |var  «les  jatdiuiers  très- 
liabdei  , et  dout  l’adivilè  et  le  talent  pour  l'a- 
griculture. depuis  un  temps  qui,  suivant  une 
traditiuu  assez  bien  établie  k Montmiil  d dan* 
le*  village*  environnants,  remonterait  à plus 
de  «leux  siècles.  Mais  il  fut  longlcuip*  peu 
connu  , et  1rs  habitant»  de  Montre uil  doivent 
à Girard«it , ancien  mouupicbire  . qui  avait 
acheté  un  fief  près  de  ce  v illage  , d’avoir  été 
pui-sainmrnt  excites  par  l'exemple  qu’il  Irur 
donna  , non- seulement  d'uni*  culture  bien  eti- 
tr-nduc  et  bien  vuivie , mais  d'un  déliit  prodi- 
gieux de  tou*  genres  «le  fruits,  surtout  de  ceux 
provenant  de  scs  pêchers,  qu’il  cultivait  lui- 
niênir  avec  une  grande  habileté  et  le  succès  le 
plot  exti  nordiuaire. 

Celui  qui  depuis  a le  plu*  contribué  à faire 
connaître  riiulu*trie  des  Montrvuilloit  est  Ro- 
ger Srhalttd  , dont  le  goût  pour  l'bortieulture 
était  une  passion.  Cet  écrivain,  dont  les  ouvra- 
ge* sont  enrôle  recbeiehé*  , présenta  «laus  se* 
écrits  sur  le  jardinage  le  tableau  de  b méthode 
des  habitants  de  Montreuil,  dont  il  fil,  pour  h* 
gouvernement  et  b bille  «les  arbrnt , surtout 
des  pécher»  , l'éloge  le  plu»  ponqieux  rt  le  plu» 
mérité.  Personne  avrnt  lui  11‘avail  «lécril  le 
mode  de  culture  drs  ptVher*  usité  a Montmiil. 
et  Schalxil  lui-méme  buse  ln-aucoup  à désirer. 

Parmi  les  cultivateurs  In  plus  ancien»  et  1rs 


plu*  distingue*  sont  le»  membre*  de  b famille 
Pt-pin  , «lotit  l’aïeul  avait  travaillé  avec  de  U 
Quintinvr  , et  ceux  des  famille*  Beauvu-,  Bou- 
din , Leliour , etc.,  «rtc,  Un  <1  Votre  eux  se  joi- 
gnit à Mériel  pour  engager  Mo/ard.  un  des  élè- 
ves de  Pépin,  à rédiger  par  écrit  et  à publier  b 
méthode  la  plu»  usitée  |»our  b culture  de»  ar- 
bres fruitiers , et  principalement  pour  relie  du 
pécher  et  cdle  surtout  suivie  par  Ptpin  ; ce 
qu'il  fit  «bus  un  petit  ouvrage  dont  voici  le 
titre  : Principes  sur  C éducation , la  culture 
tlrt  arbres  Jr  ni  tiers,  et  principalement  du  pi - 
cher,  tf  après  ta  mi tf unir  de  M.  Pépin  et  au- 
tres célèbres  cultivateurs  de.  Montreuil,  | vol. 
iu-8,  1814. 

Depuis  cette  époque  , b méthode  de  culture 
de*  arbre*  fruitier»  de  Montreuil  ayant  été  atta- 
quée par  de*  écriv  ains  qui  ne  b rotinaissairul 
|â*  assez  et  qui , dans  leur  superlic  dédain , re- 
gardaient les  Mmitreuillois  comme  des  rouli- 
nirr»,  deux  de*  principaux  culti»  a leurs  de  Mon- 
treuil, MM.  Félix  Malot  et  Alexis  Lrpère,  pu- 
blièrent charnu  uu  traité  sur  b culture,  l'édu- 
cation et  b taille  du  pécher  ; ce  sont  de  forts 
lions  manuels  et  justement  estimé»  : tou»  deux, 
sur  uu  plan  diflérent,  coutiennenl  bien  exacte- 
ment le  mode  de  culture  de  Montreuil. 

Le»  Montreuillois  ont  au»*i  depuis  long- 
temps cultivé  avec  beauntup  de  soin  et  de  suc- 
cès b vigne , dont  le  produit  forme  mie  iMinue 
partie  de  leur  revenu.  Ils  out  adopté  pour  cette 
culture  b méthode  «le  Thumery  et  des  environs 
de  Fonlaiuehletu.  lit  lourumeui  à Pari*  mie 
très  - grande  quantité  «le  supcrlies  et  excellents 
eha**ela*  , ainsi  que  toutra  les  Mira  cl  lionnes 
variété»  de  raisins  de  table. 

A ce»  diverse»  culture»  ils  ont  ajouté  celle 
de*  fraisiers,  et  surtout  mie  espece  |iarliculiére 
connue  sur  1rs  marchés  de  Pari*  sou»  le  nom 
de  fraise  de  Mou  treuil,  et  appelée  vulgaire nient 
dent  de  cheval  et  fraisier  marteau.  Pour  éco- 
nomiser leur  précieux  terrain  rt  le  temps  aussi 
liès-prérieux  qu’ils  savent  employer  si  utile- 
ment , ils  ont  tiré  leurs  plants  «le  fraisier»  de* 
environs  de  Mnntlhéry,  savoir  : de*  villages  de 
b Ville-du-Bois,  ViUe-Bousis , Saux , etc., 
dont  h-s  liabibni*  cultivent  en  pleine  terre  le 
fraisirr  «pie  l'on  avait  nommé  / restant , «lu 
nom  du  premier  jardinier  qui  s’était  adonné,  il 
y a plu»  d'un  siecle,  à celte  culture  en  pleiu 
champ,  culture  qui  depuis  a été  étendue  «Je 
manière  à renouveler  1rs  fraisiers  «h*  Montreuil 
et  de*  em  irons , et  même  d'autres  pays , tous 
le*  deux  ou  trois  ans  , et  i-cla  de  b maniéré  la 
plus  prompte,  la  plus  facile  et  b moins  dispen- 
dieuse. 

Montreuil  s'honore  aifssi  lieaucoup  de  cul- 
tiver non -seule meut  des  légumes  de  toute  es- 
pece, mai*  le»  Heur»  le*  plu»  ratimeev , et  de 
posséder  «Ira  fleuriste»  Irevdutbuguèv. 

Le*  bleui*  bien  connu*  de*  Moulmiilloi»  , 
ainsi  que  b reiiommev  de  la  l*auté  et  de  l'ex- 
cellence de  leur*  fruit»,  leur  ont  valu  b protec- 
tion Irca-spccialr  d'un  «Ira  chef»  «le*  armée»  qui 
envahirent  b France  en  1814.  et  oui  altiri- 
chez  mx  le*  VLiil«M«|e  (ier»oi)iM-^  du  rang  le 
plus  élevé.  Lors  de  b promu le  occupation  de 
80 
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Paris  |«nr  le*  troupe*  étrangères , de*  soMat» 
russe»  qui  occupaient  Montreuil  roupairnt  1rs 
arbres  de*  admirables  verger*  de  ce  village. 
Trot*  cultivateurs  ( MM.  Girard.  Mtaguct  et 
Motard)  furmt  aussitôt  député*  ver»  l'empe- 
reur Alexandre,  ou  pabi*  de  l*Elj jw-BouHion . 
H lui  prémntènart  un  panier  «le*  plu*  belle» 
pêche*.  Ce  prince,  émerveillé  de  voir  de  si 
beaux  fruits,  leur  témoigna  à chacun  sa  rrenn- 
naissante  d’une  maniéré  particulier* , et  donna 
stir-le  ■champ  l'ordrr  de  faire  sortir  de  Mon- 
treuil tous  le»  militaire*  russes. 

En  1842.  Mgr  le  duc  d'Orléans  (aujourd’hui 
Louis* Philippe  |*r  ) et  sa  famille  visitèrent  le* 
plantai  iou  v de  M.  Préaux,  et  cueillirent  eux- 
mêmes  des  pèche*  duul  la  beauté  attirait  vive- 
ment leur  attention.  la  même  année  . an  moi* 
d'août,  MM  la  duclu*sc  de  Berry  vint  chez 
M.  Mnvart,  alors  adjoint  au  maire  de  la  com- 
mune . où  elle  accepta  une  collation , et  au 
moment  ou  rite  cueillait  elle-même  le  plu» 
beau  fruit  nui  avait  frappé  sa  vue,  elle  fut 
agréai  ilemruf  surprime  d'entendre  une  sympho- 
nie  de  » ingt-rinq  à trente  miuirien»  de  Mon- 
treuil, dont  les  murs  et  le»  espalier»  avaient 
carhcÿl i retraite. 

Phidrw»  auteurs  anciens , accrédité*,  et  de 
nov  jours  M.  Kloi  Johanurau,  dont  le  nom  fait 
autorité  dans  mie  question  <le  celle  nature,  ont 
prétendu  que  Pierre  de  Mnutereau.  célèbre  ar- 
chitecte qui  vivait  du  vu*  nu  un'  siècle,  et  au- 
quel on  doit  Ica  coustructîous  des  saintes  clur- 
pellcs  de  Pans  et  de  Viurcnnes,  etc.,  était  né  à 
Muntereau,  chAlcau  dépendant  de  Montreuil, 
et  non  à Monlereau-Faut-Yonne.  Lr*  raisons 
que  cev  écrivain*  en  donnent  sont  bien  fortes , 
entre  antres  relie  qui  est  tirée  de  l'épitaphe  de 
sa  femme,  enterrée  à Montreuil  : Cygist  dune 
fente  jrtJu  feu  THfJtrr  pierre  de  Montèrent. 

Fabrique  de  porcelaine.  Tuileries.  Fours  à 
plâtre.  — Fête  patronale  le  t,r  dimanche  de 
juillet.  • 

Bibliographie.  Kooitt  [l’abbé).  Observation* 
sur  tes  sillage. i de  Montreuil , tiognolet , 
fi  me  mtr  i.  L' ha  tonne  et  tillages  adjacents, 
à Jeux  Heurt  ou  environ  de  Paris , etc. 
(Journal  économique,  1755). 

• Discours  sur  les  jardins  de  Montreuil  (cité 
par  Mussaj  Pat.;,  dans  sa  Rililiog.  agrou.). 
Joiuvvut  ( Eloi  ).  Les  Fastes  de  Montreutl- 
lc*-Pe\hes , sa  culture , ses  embellissement* 
et  ses  angine*  (Epilre  adressée  le  F*  janvier 
1825  à M.  Le  comte  de  Chabrol , priiet  de 
la  berne),  in-8, 

BJozviu».  Principes  sur  f éducation  et  la  cul- 
ture des  arbre*  frtuliers,  et  primipa/ement 
du  pécher,  d'après  la  méthode  de  pépin  et 
autres  célèbres  cultivateurs  de  Montreuil , 

in-8, 1814. 

Ltuuit  nr  Yuxa-ata-Aacz  ( le  comte).  La 
Poutout  française , on  Traité  île  la  culture 
et  de  la  taille  des  arbres  fruitiers  , in-8  . 

1814* 

La  Piai  ( Alexis).  Pratique  raisonnée  de  la 
taille  Jsupécher  en  espalier  carré,  in-8  t 
1840. 
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Maure  (Félix).  Téaité  ut  cri  uct  de  /*  éducation 
du  pêcher  en  espalier , in-8,  1841. 

Tméaiox  pere  (Alex.).  Revue  bibliographique 
des  principaux  ouvrages  français  oh  il  est 
traité  de  fa  taille  des  arbres  fruitiers , et 
particuliérement  du  pêcher,  broeb.  in-8» 
1843  ( on  trouve  dan*  l'ouvrage  de  cel  au- 
teur. qui  a bien  vendu  rédiger  pour  notre 
Dictionnaire  géographique  le  présent  article 
Movraecri. . uri  résumé  de  tous  les  ouvrages 
qui  traitent  de  l'éducation  et  de  la  taille  des 
pêchers  de  Montreuil). 
9HlTniKtlL-80rS-PHR0r.se.  ou  un* 
Lxvut*  , vg.  Jllc-ct-Filaine  ( Bretagne  ) , arr., 
cont.,  R et  à 4 k.  de  Vitré.  Pop.  670  h. 

MONTIIKUL  - Sl'R  - BI.AISF.  , vg.  H.- 
Marne  (Champagitc),  arr..  cont..  1£]  et  à 3 k. 
de  Vassy.  Pop.  155  h. 

MOXTHEflL  -srn  • IlIlèrHF. , vg.  Oise 
(Picardie),  arr.  et  à 23  k.  de  Clermont , cant. 
île  Froissy,  de  Brcteuil.  Pop.  813  h.  — Il 
était  autrefois  défendu  par  un  v Uux  château 
fortifié,  entouré  d'eau,  dont  il  ne  reste  que  le» 
deux  tour*  de  la  porte  d'entrée.  — Aux  envi  • 
ion*  on  remarque  sur  une  <-01110*  un  tumulu* 
d'eovitTiii  7 m.  de  haut  sur  à peu  pré*  autant 
de  diamètre. 

MOVntElTL-Srn-F.PTE,  Vg.  Seine-et- 
Oise  (Vcxin),  arr.  et  4 25  k.  de  Mante»,  cant. 
et  de  Magny.  Pup.  364  b 

MONTRE!  IL -SCR  • ILLE,  vg.  llD-et- 
t ilame  (Bretagne),  arr.  et  à 23  k.  de  Benne* , 
rant.  et  C*7  de  St-Auhiu -d’Aubigné.  Pop. 
828  b. 

MONTREE ’IL-KI'II -LOIRE,  bg  Maine-et - 
txiire  (Anjou),  arr.  et  à 23  k.  d’Angers,  cant. 
de  Rrioilay,  ü de  Cbâtcauneuf-sur-Sartbe. 
Pop.  437  b. 

MONTnEUL-.SER-I.nzON,  vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  et  à 12  k.  de  St-Lô,  cant. 
et  de  Marigny.  Pop.  667  h. 

MONTREE  I L-SI*I!*M  AIXE,  vg.  Mt tine- 
et-Loire  (Anjou),  arr.  et  à 17  k.  de  Ségré, 
cant.  et  T’'  du  Uon-d’Angrr».  Pop.  638  b. 
k MOVriîTIL-SER-MER,  Monasteriolnm 
dmbtanot  um,  jolie  et  forte  ville,  Pas-de-Ca- 
Lus  (Picardie),  cbeM.  de  sous-préf.  (4*  arr.) 
et  d’uu  «tint.  Place  de  guerre  de  2*  classe.  1 rib. 
de  tu  «t.  Société  d’agricult.  Collège  commu- 

nal. Cure.  Gile  d'étape.  t=J.  \y.  P.  4,215  h. 
Tiaaxor  crétacé  supérieur,  craie. 

Autrefois  diocèse  et  intendance  d’Amiens, 
parlement  de  Pari*,  gouve -mentent  particulier, 
l*iltingr,  collégiale,  justice  de*  traite*,  2 ab- 
bayes  ordre  de  Sl-Bcnoit,  couvents  de  capu- 
cin» et  de  cannes. 

L'origine  de  Montreuil  remonte  à une  haute 
antiquité.  Au  v*  wedr  c’ctnit  une  fortrreaae 
teUcmrul  sûre  qu’ou  confiait  à ses  muraille»  le* 
dépôt»  des  n tique»  de*  saint*.  Ix*  N ormaod» 
la  détruisirent  en  845  ; Hergut,  comte  de  Ter- 
vnuue,  releva  m-s  muraille*,  agrandit  son  cn- 
reiute.  et  y fit  con*truir*  un  chÂleau  fort  ma- 
giiiiiqne»  remplacé  aujourd’hui  par  bcitadnlle, 
mai*  dout  les  principales  tours  «aillent  encore. 
La  forteresM-  résista  aux  efforts  des  Normand* 
tu  918.  Le*  rois  de  France  y avaient  uu  pa- 


| lais  au  xm*  siècle.  Cédée  aux  Anglais  par  le 
j traité  de  Rrétigny , elle  secoua  birulôt  leur  jnug, 
| et  Charles  3'  pour  réconqienser  le*  liabitants 
| augmenta  leur* privilège*.  Eu  1537,  celte  place 
i fut  prive  par  famine  et  brûlée  |»ar  Charles- 
j Quint;  lc*H*|K>gnoIs  l'assiégèrent  et  la  détruini- 
l reut  de  nouveau  en  1544-  Cette  ville  oMiut  nue 
charte  de  commune  eu  1 1 89. 

0*1  a Montreuil  que  b reine  Berthc,  épouse 
de  Philip|ie  I**,  (ut  retenue  prisonnière  après 
que  son  divorce  rut  été  pronoucé.  Le  refus  in- 
flexible qu’elle  opposa  a une  séparation  qui 
froissait  a*  droit*  le»  plu»  précieux  lui  attira 
de  b part  de  Philip|»e  une  dure  captivité  et  de» 
privations  cruelle*.  San*  appui,  sans  secours, 
elle  ne  dut  l'existence  qu’à  un*?  société  mar- 
chande nommée  U Gueldr,  qui  iourtusiiail  à 
m1»  premier*  Icmniii.  Lcjxjum*  répudier  par 
Pluhppc  *up|>orta  son  malheur  avec  réaigua- 
tion,  conserva  toujours  te  titre  de  reiue,  et 
mourut  dans  le  lieu  de  ton  exil,  b tour  où 
elle  fut  enfermée  forme  au  milieu  de  la  cita- 
delle un  vaste  apjvancmcnl  circulaire  dont  le* 
mur*  out  une  grande  épaisseur.  L’intérieur, 
orné  de  qurlqur»  sculpture*  gothiques,  a Imoin 
d'étre  réparé.  Eu  la  visitant  ou  est  Irapjte  d’un 
contraste  du  plu*  grand  effet  *,  à travers  In»  fe- 
nêtre* étroite»  de  cette  royale  prison,  on  aper- 
çoit la  hrllr  et  nante  vallée  de  l'Authie,  qui  se 
dépluie  dans  toute  son  étendue.  Le  passage  de 
mïihIutv  voûte»  à un  passage  enchauteur,  d’un 
lieu  Je  captivité  aux  idée»  de  lilxnté  qo’imjii- 
nut  toujours  b vue  des  cltan»|ts  et  la  lumière 
du  ciel  lait  lettre  naturellement  la  co-ur  et 
forme  uu  contraste  qui  sera  senti  par  l outra  les 
àmev  gx-nérrUM-»  cl  se  us  i N es,  lorsqu’elles  irnnl 
visiter  b tour  de  la  reine  Rertbe. 

Montreuil  a porlé  pendant  la  révolution  le 
nom  de  MoxTAGvt-soii-Msa. 

Le*  arme»  de  Montreuil-*ur-Mer  sont  : 
faste  J or  et  tf  azur  de  six  pièces,  au  chef  tf  a- 
sur  chargé  de  trois  fleurs  de  lis  J or. 

Cette  ville  est  agréahJenmit  situer  sur  une 
colline,  près  de  b rive  droite  de  b tanche. 
Elle  est  bien  lAtie  en  bnquea.  asacr  bie»  |ht- 
c<v,  défendue  par  une  citadelle,  et  ceinte  de 
rempart»  d’où  Foi]  jouit  d’une  vue  dclictcuM- 
sur  b verdoyante  vallée  de  b Gauche,  sur  Ira 
diuics  et  sur  ira  côtes  de  la  mer.  qui  eu  cal  a 
plus  de  12  k. 

Biographie.  Patrie  du  conventionnel  Paul- 
mi-u'Eumn, 

Du  lieutenant  général  m Gacx  na  Bta- 
qvmTOT. 

Du  lieutenant  général  Mwu.  k 

Fabrique t de  savon  noir.  Rathuei •*  de  sel. 
Papeterie.  Hrsurtin.  Tannerie». — Commerce 
de  vin»,  eaux-de-vie,  épicerie»,  etc.,  de  pété* 
de  bécasse».  d<Nit  il  se  lait  uuc  exportation  as- 
yvi  considérable  en  Angleterre.  — Foiips  de  8 
jour»  le  saimdl  Japrra  la  Fête-Dieu,  <1  le  28 
uqv  . (8  jour*). 

A 37  k.  S.-S.-K.  de  Boulogne,  200  k.  N.  de 
Paiis.  Lat.  5tr*î7'  47".  long.  0’  84'  17"  O. 

I/ammdi»»eraeul  de  Motitréuil  rclfenne  6 
cantons  . Montreuil,  Gamjiagnc,  Elaples,  Fiu- 
ges,  Uesdin,  Ducqudiers. 
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MONTREUIL-Sl' ll-SAK  I HK,  vg.  Sarthe, 

« h mm.  de  N«iville-sur-Sarthe,  72  du  Man», 

MOXTR  Et'  1 1.  - S lit  -T  II  KH  AIN , vg,  Oise 
{Picardie},  arr.  et  à 12  k.  de  Beauvais,  cant,  el 
53  de  Nouille». 

MON  ! Il  El  11.  »MJ»- THONKAKCE  , vg. 
H. -Manie  ( Champagne  ),  arr.  et  à 96  k.  de 
▼*M) , cant.  de  Poutou»,  C53  de  Joinville.  Pup. 
433  h. 

MO.VTllhlX.  vg.  Aisne,  cou  un.  de  Lu* 
quielles-St-Gernuin,  ;*  j de  Gui»e. 

MONTREUX.  vg.  Meurthe  (Lorraine),  arr. 
et  à 33  k.  de  Lunéville,  cant.  ctrs’deühmnnt- 
Pop.  638  h. 

MONTRE!*  X,  vg.  AW,  coram.  de  Fljnes, 
t:  dr  Douai. 

MONTREUX-CHATEAU,  «ni  Mcvmotx-  j 
üii-Bino,  vg.  H,- Rhin  (Alsace),  arr.,  f=7et  k ■ 
15k.  de  Belfort,  cant.  de  Fontaine.  P.  346  h. 
— Foire  de  2 .jours  le  mercredi  après  la  St-  ' 
Louis. 

MtINTR  EUX- JEUNE.  ou  Icxo-MmuTaou., 
vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 17  k.  de  Bel- 
fort, rant.  de  Fontaine,  C?1  de  Dannrmarir.  P. 

301  b. 

MONTREUX -VIEUX,  ou  Alt-Mdkstio(.l  , 
vg.  H. -Rhin  (A luire),  oit.  et  â 16  k.  de  Bel- 
fort, cant,  «le  Fontaine,  [g  de  Dannnnarie.  P. 
487  h. 

MONTRE V A 0LT,  petite  ville,  Maine-et- 
Loire  (Anjou),  arr.,  bureau  «l’enregisL,  E rl 
à 8 k.  de  Braiipréau,  rbef-1.  de  csmt.  Cure.  P. 
780  h.  — - Traavpi  cristallisé,  micaschiste. 

Cette  ville  est  située  sur  la  rive  droite  de 
l’Erse.  On  y voit  un  vieux  château  qui  n'offre 
rien  d'intéressant,  et  prés  de  ce  cliâteau  une 
lomlielle  qui  n environ  400  m.  de  cireonlé- 
renre  à la  luise,  28  ni.  au  sommet  et  15  à 18 
m.  de  hauteur. 

Fabriques  de  toiti>s,  mouchoirs,  flanelles  et 
autres  étoffes  de  laine.  — Foires  le  3*  mer- 
credi de  janv.,  mercredi  après  ta  mi-carême, 
2*  de  tnni,  3*  de  juillet,  dernier  dort.  et  & 
de  déc. 

MONTRE VEL,  petite  ville,  Ain  (Bresse), 
arr.,  E et  à 17  k.  de  Bou rg-co- Bresse,  ch.-l. 
de  cant.  Cure.  E-  W.  A 403  k.  de  Paris  pour 
la  taxe  de»  lettres.  Pop.  1,40!  h.  — Tiuuix 
tCftiairr  supérieur. 

Elle  est  située  dans  une  contrée  très-fertile, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Reyssonsr.  — Com- 
merce de  grains  et  liestiauv.  — Foires  le»  17 
.janv.,  mercredi  après  Pâques,  12  juin, 4)  sept, 
et  16  oct. 

MONTREVEL.  vg.  hère  (Dauphiné),  arr. 
de  la  Tour-du-Pin,  * 16  k.  de  Bourguin,  rant. 
dZ  de  Virieu.  Pop.  615  h.  Foires  le  4 
oet.  et  le  lendemain  de  Quasititodo. 

MONTREVEL,  vg.  Jura  (Fraiirhe-tVmité), 
arr.  et  â 29  k.  de  Lous-le-Saulirirr,  cant.  de 
Sl-Julien.  Pop,  277  h. 

MONT- RI  BOU  D ET,  vg.  Seine- In/.,  cmn. 
et  de  Rouen. 

MtINTR  j roc  RC,  vg.  H. -Morue  (Bourgo- 
gne), arr.  et  à 24  L.  de  Cbauimml-citBttMgay, 
caut.  et  ^ de  Château- Vilain.  Pop.  173  h. 


MOXTIIILIIARO,  lions  Tr'uardi,  petite  et 
aneieuue  ville,  Loir-et-Cher  (Touraine),  arr. 
cl  a 32  k.  de  BluU,  rjief-l.  de  caut,  t jure.  P?. 

A 2u9  k.  de  Paris  pour  la  bue  des  lettre*. 
Pop.  2,526  h.  — Tr r»,v.v  tertiaire  moyeu. 

Autrefois  harouuie.  tliueeae  et  iuleudance 
de  l'ours,  prlciueut  de  Paris,  élection  d’Am- 
buise,  justice  royale,  couveut  d'ursuliues. 

(jette  ville  est  située  sur  une  colline  au  pied 
de  laquelle  coule  le  Cher,  «pu  y forme  un  port 
iiSM-s  fré(|uenté.  C’était  autrefois  une  ville  très- 
forte,  détendue  par  un  château  Isâti  ai  1010 
par  Foulque*  Xerra,  au  retour  de  son  premier 
voyage  de  la  terre  sainte,  pour  réprimer  les 
courses  des  seigneurs  de  Pout-le-Yoy  et  de 
Sl-Aigtum,  qui  incommodaient  les  habitant» 
d'Auiboive  et  de  Loches,  lligord,  historien  pres- 
que oontemprain  , dit  qu'il  lut  nomme  Mon- 
IrieharJ , c'esl-à-diie  tuontricheur , ou  trom- 
peur, parce  qu'il  fallait  y monter  par  iui  che- 
min fort  étroit  et  presque  impraticable  ; mais 
! celte  cty  urologie  itou*  parait  hasardée.  La  pro- 
priété du  fonds  ou  fut  bâti  ce  château  apprlc- 
Icnait  à Celduin,  seigneur  de  Sauumr  et  de 
Pout-le-V  oy,  qui  se  plaignit  de  celle  entreprise 
; à Eudes  II,  comte  de  louiouscct  de  £Jo«».  Le 
[ comte  aussitôt  manda  ses  vassaux  pour  l'aider 
, à wuger  GcMuin.  Ayant  donc  r»uciublé  scs 
i troupes,  il  leur  donna  rendes- vous  a Pout-le- 
I Voir,  où  il  ne  tarda  p»  » les  rejoindre.  Foul- 
que* Xerra,  instruit  de  sa  marche,  ne  uianqua 
pas  «le  sou  colé  d'assembler  également  scs  mi- 
lices, qui  furent  renforcée»  pr  celles  que  lui 
amena  Herliert,  son  ami,  comte  du  .Maine, 
vuniummé  Eveil-Chien.  Ils  dirigereut  leur 
marche  le  long  de  la  rivière  du  Citer,  et  ar- 
i rivèrent  â Moutrichartl  le  même  jour  que 
le  comte  de  Tours  prenait  ses  quartiers  dans 
! Pout-le-V  oy.  Les  deux  armées,  vuixiudl  l'une 
I do  l’autre  de  12  petits  kîlomèlres,  uc  tar- 
! dèrent  jus  â se  moouaitre.  Elles  sortirent 
ai  mâatc  tanpv  de  Irur  camp,  le  10  juillet 
; 1016,  avre  une  égale  ardeur  de  coin  lettre  : 
l'affaire  lut  tiv»-kauglaiite  de  paît  et  d'autre. 

, 1/3  comte  de  Fours  eut  d’aliord  l'avantage,  et 
| «h  lima  avec  taut  de  vigueur  aur  l’aile  droite  des 
Angevins,  qu’elle  fut  coutrainlr  de  plier.  Foul- 
ques Xerra,  qui  la  commandait,  y fut  bl^scrt 
; fait  prisonnier;  mais  Hrrhert,  cunitc  du  .Muioe. 
«pii  était  à la  tête  de  l'aile  gauche,  ayant  rompu 
les  rangs  des  troupes  «jui  lui  élaicut  opposées, 
reprn  pour  un  moment  l'échec  que  l'aile 
droite  avait  éprouvé  Malgré  cela,  le  désordre 
s’était  mis  dan»  les  ruugsde»  Auge»  in».  et  lier» 
Ix-rt,  craignant  que  le  comte  Eudes  lie  tombât 
sur  lui  avec  toute»  ses  forces,  songea  â opérer 
sa  retraite,  qui  »e  lit  en  très-bon  ordre.  Eudes, 
qui  tenait  Foulqur»  Xerra  en  »ou  pouvoir,  se 
voyant  maître  du  cbamp  de  bataille,  au  lieu  de 
plisser  vivement  sa  victoire,  lit  prendre  du 
repos  â sou  armée  sur  le»  liunls  du  Cher,  où 
elle  s'accula  imprudemment.  Herbert,  tu  capi- 
taine habile,  voyant  le  comte  de  Tours  daus 
une  aussi  fausse  psiliou,  rallia  promptement 
toutes  »es  tnui|K-.t.  et  fondit  sur  celles  d'Eu- 
des avec  tant  de  promptitude  et  de  bravouie, 
qu’il  les  battit  complètement,  et,  dans  le  désor- 


dre de  leur  défaite,  parvint  â délivrer  foulques 
Xerra,  ainsi  que  tou»  les  autre»  prisonniers. 

Le  château  «le  Muulrichanl  étant  tombé  au 
pouvoir  de»  seigneurs  d’Amboûr,  héritiers  do 
(ielduin,  llugucs  T*,  lit  bâtir  la  grosse  tour  de 
Mont  richard,  avec  la  grande  salir  a coté.  Il  fut 
depuis  fortifié  de  nouveau  pr  les  roi»  d’An- 
gleterre, comtes  «le  Touraine,  «]ui  étaient  obli- 
gé* d'y  entretenir  uu£  garnison  de  cinq  cents 
homme»  pudaiit  la  guerre.  La  ville  et  le  rbâ- 
Iran  furent  pris  d'assaut  eu  1188  pr  Philippe 
Auguste,  mai»  deux  ans  âpre»  il»  furent  rendus 
au  roi  d'Angleterre  pr  le  traité  de  Colombiers, 
pre»  de  Tours,  le  5 juillet  1190,  et  Richard 
t irui  de  lion  Gl  alors  rétablir  le  château  et 
leufeiwer  la  ville  de  murs.  Ce  château  fut  pris 
ensuite  pr  Foulques  Guidas.  Au  mois  de  sep- 
tembre 1389,  Montré  hard  lut  pris  pur  Claude 
de  Marelle»,  l'un  des  plu»  fameux  ligueurs. 
Ayant  fortifié  le  château  à la  hâte,  il  fil  do 
mur  ses  jusqu’aux  piles  de  Tour»;  mais  la 
Trémooille,  ayant  été  désigné  pur  marcher 
contre  lui,  et  le  roi  étant  alors  près  de  >e 
rendre  â Tours.  Marelles  n'a  II  end  il  {ras  sou  ar- 
rivée, et  rendit  la  place. 

Il  ne  reste  plus  de  ce  château  que  quelque» 
nûim*  très-pittoresques,  dont  une  partie  s'é- 
croula en  1753,  en  écrasant  une  église  située 
au-dessous  cl  â mi-côte.  Le»  anciens  murs  de  D 
ville,  pires  de  quatre  portes  et  llauqué»  de 
tour»  de  distance  en  distance,  sont  encore  as art 
bien  conservés. 

Aux  environs,  sur  les  l>ords  d'un  ruisseau, 
on  remai  que  deux  t mou  lus,  élevés  non  loin  «te 
l’emplarenieut  où  existait  auirefois  une  ville 
nommée  Vienvy. 

Commerce  de  vins  et  de  bois.  — • Fabriques 
de  sages,  tanneries.  — Foires  le»  22  jtiillrt, 
18  août,  21  sept.,  Il  uov.,  4*  lundi  après  le 
«limanche  gras  et  à la  mi-carème. 

MONTRir.ll  A RT,  vg.  Mmrthe,  coma,  el 
’■  «h*  pont-à-MouMon. 

Mi’NTRKjOrX,  ptilr  ville,  Tarn-et-Gn- 
raunc  (Qticrcy),  arr.  et  à 25  k.  de  Montait- 
Iran.  cant.  et  “*  de  NcgrepelUsr.  P.  1,585  h. 

fjetle  ville  est  Italie  sur  la  rive  droite  de 
l'Aveyron  rt  domine  une  vaste  plaine  qui  s'é- 
tend jn.qu’à  Muntaubaii  ; elle  t*»l  rrinled'uite 
muraille  |ierréx'  tir  trois  pries  et  llanqure  pr 
trois  vieilles  tour»  de  forme  ronde  ; un  fo«M* 
pu  profond  défendait  jadis  rentrée  de  celte  en- 
ceinte, rt  des  ponts-levis  riaient  établi»  au» 
prte».  Ou  y voit  uu  rbâlrau  entièrement  bâti 
en  pierre  , qui  u'offre  de  reniai  quuhlc  que  la 
partie  iuférirure  d’une  grairdt-  tour  carrée, 
ayant  â chaque  angle  uns*  tourelle.  L'église  j«a- 
rnissiale  a été  bâtie  par  le*  tauplier» , qui 
étaient  les  plus  anciens  sciguenr*  connu»  de  la 
ville  de  Monlricctux  ; elle  n'est  séparée  de  leur 
ancienne  maison  que  pr  le  cimetière,  qui  ser- 
vait aussi  aux  chevalieiv.  mai»  qui  était  jadis 
euv  ii onné  d'uu  rloilre. 

Les  archive*  de  la  » il  le  renferment  uue  foule 
de  pitres  inédite*  fort  curieuses,  entre  autre» 
une  diark'  d'alîi-am  hissemeut  et  de  liberté»  en 
* faveur  de»  habitants  de  Mootiiroux,  d«uiuée  eu 
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MOXTROXD. 


MOXTROl'GE  (le  Grand-). 


moxtroit.f.  (le  Grand-). 


1276  ]«ir  François  Rouoli  de  Fo*,  mai  tir  «les 
maisons  de  la  chevalerie  du  temple. 

Exploitation  de  carrières  de  belle  pierre  d<* 
taille.  — Foires  Ira  15  jati%.,  S fév.,  21  mars, 
30  avril,  25  mai,  19  juin,  22  juillet,  no»,  et 
déc.,  2ü  août,  10  vpt.  et  4wl. 

MOXTRIKl'X.  vg.  Loir-et-Cher,  «omra. 
de  Navcil,  [3  de  Vendôme. 

MONTIIIFI’X.  vg.  Mon*  R'uulorum,  Tg. 
Far,  ro  mm.  de  Mit  aines.  p|  de  Rrignoles. 

ROlITIIErX  TIIXEltEirVK,  vg.  Loir-et- 
Cher  (Dlarvois),  arr.  et  à 22  k.  de  Komoran- 
tin,  raut.  et  K de  Neung-*ur-Bcu*ron.  Pop. 
009  I». 

MOXTRIGAt’D.  hg  Drôme  (Dauphiné)  , 
arr.  et  à 42  k.  de  Valence,  canl.  et  EJ  du 
Graud-Serrv.  Pop.  1,552  h.  — Foires  les  13 
ayril,  13  mai,  20  juin,  IG  uov.,  15  déc.  et  2* 
lundi  de  f é*.  — Commen  t <le  toile»,  lil,  chan- 
vre et  bestiaux. 

MOXTHORKRT,  vg.  Marne , comm.  de 
Rieux,  F!  dit  Mnntmirail. 

MO  \ l Ri  H H KH  vg.  N. -Vienne,  comm.  de 
Munti-ul'Scisard,  33  de  DelUic. 

MOXTROCQ.  vg.  Manche,  comm.  de  St- 
Georgn-Mout-Cocq,  [.-J  de  St-i/j. 

MOXTRODAT,  vg.  Losérr  ( lütigutvlor  ) 
arr.,  canl.,  K et  à 4 k.  de  Mancjol».  Pop. 
086  h. 

MOX  T RODE'/ , vg.  Puy-de-Dôme,  comm. 
d’Orriuex,  ta  de  Clermont-Ferrand. 

MOXTROL  -SF.X  A RD , vg.  I/.- tienne  (Poi- 
tou). arr.,  et  à 13  k.  de  Itcllac,  canl.  de 
Minières.  Pop.  fl,  100  h. 

MOXTROI.AXD  , vg.  Jura , comm.  de 
Jouhe,  E de  Dole.  — H est  situé  sur  une 
mnittaguc  qui  a servi  de  |N>int  de  station  à Cas- 
sini  «lans  la  levée  de  la  carte  de  France  : on  y 
jouit  d’un  vaste  horizon.  , 

Mont- Roland  doit  sou  nom  ail  célèbre  pala- 
din Roland  qui,  dit-on,  y Ht  bâtir  nu  motilicr 
de  moines  noirs,  La  statue  gigantesque  du  che- 
valier ornait  autrefois  une  de»  chapelles  à 
gauclir  de  l’autel  principal.  Il  tenait  d’une  de 
scs  mains  sa  lourde  et  longue  épée,  et  portait 
sur  l’autre  le  modèle  du  monastère  dont  ou  lui 
attribue  la  fondation.  Il  ur  reste  de  ce  colosse 
qui-  des  débris  informes , qui  se  soutiennent 
comme  par  miracle  au  milieu  des  ruines  pit- 
toresques de  l'cglisc. 

MOXTROLLET , |,g  Charente  (Poitou), 
arr.,  canl.,  £3  et  à 17  k.  de  Cotifolras.  Pop. 
757  h. 

MOXTROMAXT,  vg.  Rhône  (Lyonnais), 
arr.  et  à 25  k.  de  Lyon,  canl.  et  33  de  St- 
Laurrnt-dr-Cliamoufcwf.  Pop.  622  h. 

MOVrnOMHK,  vg.  Saône-et-Loire,  rom. 
et  ® d’Auluu. 

MOXTROX,  vg.  Aisne  (Brie),  arr.  et  à 25 
k.  de  Château- 1 hi«rry,  cant.  et  3!  de  N'euiHv- 
St- Front.  Pop.  130  h. 

MOXTROXD.  vg.  H. -Alpes  (Dauphioé) , 
arr.  et  a 46  k.  «le  Gap,  canl.  H 0dr  Serres. 
Pop.  95  h. 

MOXTROXD,  vg.  Doahs  (Franche-Comté), 
arr.,  ® et  à 13  k.  «le  Besançon,  canl.  de 
Qningev . Pop.  353  b. 


.MOXTIIOX‘1»,  vg.  Jura  (Franche -Comté), 
arr.  de  Poligny  et  à 15  k.  d'Arltois,  cant.  et  33 
«le  Chairqiaguole.  \y.  Pop.  633  h.  — Foire  le 
lOoct. 

MOXTROXD.  vg.  Loire,  comm.  dr  Mrylicu- 
Montrond.  £3  de  Chazellcs.  V/. 

Il  est  situé  sur  le  chemin  de  fer  de  St-Etienne 
à Roonnc.  On  y remarque  le*  reste*  majes- 
tueux d'un  anli«(ue  château,  qui  semble  com- 
mander toute  la  «outrée.  On  doit  aussi  visiter, 
4 3 k.  de  là,  les  ruine*  du  ebâlrau  dr  Bclh*- 
garde,  élevé  sur  un  roelier  qui  commande  la 
vallée  que  parcourt  la  route  «h*  I.mhj  à Mont- 
brison. 

MOXTROXD.  vg.  Orne , comm.  de  Neu- 
villc-prrs-Sée»,  H «le  Sées. 

MOX  T ‘ROT.  vg.  H. .Marne,  comm.  «*t  E3 
d’Arc-cn-Barrois. 

MOXTROT  (le),  vg.  H. -Saône,  comm.  et 
0 «le  Travr*. 

MOXTROT1ER  . bg  Rhône  (Lyonnais)  t 
arr.  et  h 29  k.  de  Lyon,  canl.  et  £3  de  Sl- 
Laureiit-de-Chaimiu»srt.  Pop.  1 .888  h.  — 
Foires  le*  3 fév.,  mardi  des  Rameaux.  16 
juin,  2 août  et  2 nov. 

MOXTROT  Y , vg.  Seine- Inf.  (Normandie), 
arr.  et  à 50  k.  «le  Nmifchâtel-cn-Rray,  cant.  et 
EJ  de  Goiimav.  Pop.  382  h. 

MOXTROl’GK,  vg.  Loire,  comm.  de  Savi- 
gneux,  r-3  de  Montbrison. 

MOXTROI  OE.  (le  Grand-),  Monte  Ruhr», 
vg.  Seine  (Ile-de-France),  arr.,  cant.  et  à 7 k. 
de  Sceaux.  C-3.  A 6 k.  de  Pans  pour  In  taxe 
des  lettres.  Pop.  7,125  h.  Sur  la  route  d’Or- 
léans. 

Le  PiTir-Morraouck,  village  composé  de 
deux  rangs  «le  maisons  qui  commencent  à la 
sortie  de  la  barrièie  d'Enfrr,  est  une  dépen- 
danre  «le  la  commune  du  Grand-Montrouge. 
On  y voit  une  maison  de  retraite  pour  les  per- 
sonnes peu  aisées,  «pii  porte  le  ROM  d’hospice 
de  la  Rochefoucauld. 

Fabriques  de  liovigies  diaphanes,  ruirs  vernis, 
noir  animal,  salpêtre.  Distillerie*.  Brasserie. 
Radinerie»  de  surn-.  Relie  pépinière. 

(!’»l  dans  ce  village  et  aux  cuv  irons  que  m» 
trou*  rut  les  portes  de*  trois  escalier*  par  les- 
quels on  deaeriHl  aux  ealacomtics. 

Sous  la  vaste  plaine  du  faubourg  St-Ger- 
main,  que  rouvrent  les  nie*  St -Jacques,  «le  la 
Harpe,  de  Vaugirard.  sont  d'immense*  carriè- 
re* qui  s'étendent  au  midi  «le  Paris,  à plus  de 
2,000  m.  au  delà  des  barrière*.  Avant  «h*  par- 
ler de  cet  oxsuaire  souterrain,  il  convient  de 
donner  quelques  notions  sur  le*  causes  dr 
l'étendue  de  ses  excavations,  dont  il  occupe 
une  partie.  — 1,e*  pierre»  «les  anciens  édifier* 
de  Paris  furent  anciennement  tiiée*  des  carrières 
«Mivertcs  sur  les  bord*  de  la  rivière  de  Bièvre,  au 
faulmurg  St-MarreJ , sur  remplacement  des 
riiartreuv  et  du  Mont-Parnasse.  Il  parait  qu'au 
commencement  du  xiv'  siècle,  on  entreprit  d'ex- 
ploiter les  Innés  calcaire*  «le*  carrière*  situées 
sous  le  faubourg  Si- Jacques  et  sous  le*  terri- 
toire* de  Mmit-Sfflim  et  «le  Gentilly.  Ces  ex- 
ploitation* sc  firent  prudant  plusieurs  siècles. 
Mus  *u  rv  cil  lance,  sans  règles,  sans  respect  pour 


les  limites  «le»  propriété»,  et  ou  gré  de*  «*x trac- 
teur»,  qui  fouillèrent  fort  avant  dan*  la  cam- 
pngne  et  même  fort  avant  sous  In  ville.  L'Ob- 
servaloire,  le  Luxemlioorg,  l’Odéon,  le  Vnl- 
de- Grâce,  le  Pauihéoii,  l'église  Sl-Sulpire,  le» 
nies  St-Jacqurs,  «h*  la  Ifnrpé,  de  Toumon,  de 
Yaogiranl,  etc.,  fondé*  au-dessus  du  vide  de 
res  carrières  immenses,  sont  pour  ainsi  dite 
suspendu*  sur  de»  olu me».  Le  goiivememenl 
avait  négligé  de  surveiller  ce»  fouille»  ; elle*  «k- 
rasiunuerent  drséltouleimnl*.  de»  aiïaissenuuts 
de  te  rraiu  «pii  devinrent  un  sujet  d'alarme.  Dv-« 
plaintes  multipliées  attirèrent  enfin  l'attention  de 
l'autorité.  Ces  accidents  s'étaient  surtout  mani- 
festé* en  1 774,  et  ce  ne  fut  qu’à  la  fui  «le  1776 
qu’on  ordonna  une  visite  générale  ri  la  levée  des 
plans  «le  toutes  les  excavations.  Cette  visite 
procura  In  certitude,  du  XI.  liérirart  deTburv . 
« que  les  temple»,  le*  palais  et  la  plupart  de* 
voir»  publique»  «le»  quartiers  méridionaux  de 
Pari*  étaient  pie»  de  s'nbinH*r  dan*  «les  gouf- 
ties  immenses  : que  le  péril  était  d’autant  plus 
redoutable  qu’il  se  présentait  sur  tou*  le* 
jaunis.  » — Kn  1777  fut  créée  une  compagnie 
d'ingénieur*,  spécialement  chargée  de  consoli- 
der toute**  les  excavations,  ainsi  qu'une  admi- 
nistration générale  des  carrières.  Le  sieur 
Cha rie»- Alexandre  Guillanmot  en  fut  nommé 
inspecteur  général.  Le  jour  même  de  son  ins- 
tallation, une  tiiaisou  de  la  rue  d'Enfer  fut  en- 
gloutie à 23  m.  au-dessous  du  sol  de  la  cour. 
Depuis  1777  on  n’a  point  susjiendu  le»  travaux 
souterrains,  qui  continuent  encore.  On  a vu  de 
temps  en  temps  quehjur*  affaissements  se  ma- 
nifester, et  assez  récemment,  l'an  à la  porte 
du  jardin  du  Ixixnnbourg,  et  l'autre  dans  la 
rue  même  des  (Catacombes  ; mais  on  a l'espoir 
que  ces  accidents  deviendront  très- rares,  et 
etiûn  cesseront  entièrement.  — L’idée  de  for- 
mer dans  le»  ancienne*  carrière*  de  Pari»,  à 
l'exemple  des  villes  de  Rome  et  de  Naplt*,  un 
monument  unique  destiné  à recueillir  le*  restes 
de  nosaieus,  est  dise  à M.  Lenoir,  lieutenant 
général  de  police  ; ce  fut  lui  qui  provoqua  celte 
mesure,  ai  demandant  la  suppression  de  l'é- 
glÎM-  de*  InucMenls,  l'exhumation  de  son  anti- 
«p»c  ciinctirre,  et  sa  roi» version  eu  place  pu- 
blique. — Les  babitants  du  «piartier  dtrs  mar- 
ché» s’étaient  plaints  à diverses  reprises,  mai* 
toujours  vaiuemriil,  des  miasme»  putride* 
(|u’c\halait  ce  cimetière.  Enfin  eu  1780  la 
généralité  des  habitants,  effrayée  des  acculent* 
qui  ciyx'tit  lieu  dans  le»  raves  de  plusieurs 
maison»  de  la  rue  de  la  Lingerie,  par  le  voisi- 
1 nage  d’une  lusse  commune  ouverte  ver»  la  fin 
i de  1779,  et  destinée  à contenir  plus  de  deux 
I mille  corps,  n'adressa  au  lieutenant  général  de 
I police , en  démontrant  !«•»  dangers  «tout  la  sa- 
| lubriié  publique  était  menacée  par  ce  foyer  de 
corruption  •<  dan*  lequel,  portait  la  supplique, 
le  nombre  drs  corps  déposé»,  excédant  toute 
mesure  et  ne  pouvant  se  calculer,  en  avait 
exhaussé  le  sol  de  plus  de  2 ni.  67  c.  au-des- 
sus des  rues  et  habitations  voisines.  » — U* 
cimetière  «le  l’êgli*e  des  Innocent*  servait  a 
plus  dr  vingt  paroisse*  de  Paris  ; «lepuis  près 
de  mille  ans  les  générations  venaient  successi- 
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xement  n'y  englouiir.  Le*  environ»  en  étaient 
infecté».  M.  Héricart  de  Thurv  a calculé  que, 
pendant  sept  viiele*  seulement  ce  cimetiere  a 
dû  dévorer  un  million  deux  cent  mille  «ulavm. 
— M.  de  Crosne,  successeur  de  M.  Lenoir,  fit 
nommer  j«r  U société  royale  de  niédcriuc  une 
commission  chargée  de  détrrniiarr  le»  mm  ms 
de  parvenir  à supprimer  le  cimetière  de*  In- 
nocents. Enfin  le  etuost-il  d'Etat  ordonna,  par 
arrêt  du  9 novembre  1785,  que  remplacement 
de  ce  cimeticrr  changerait  de  destination  et 
terail  converti  en  marché  pulilic.  — L’arrhe- 
véque  de  Pari»,  par  un  décret  de  1786,  con- 
sentit à ce  que  le  cimetière  de»  Iiuiocetit*  fiit 
supprimé  ; ordonna  que  le  terrain  serait  dé- 
foncé à la  profondeur  de  1 m.  G7  c.,  la  terre 
pasièe  & la  claie.  — Les  ancicunrs  carriêrw  si- 
tuée» «ou*  la  plaine  de  Mont-Souris,  au  lira 
de  la  tonil/c  lsoire  ou  I*u,xrd  (ainsi  ap]>rlév 
dit-on  du  nom  d'un  brigand  qui  exerçait  scs 
rapine»  aux  environs),  furent  désignées  pour 
recevoir  les  ossements  du  charnier  de*  Inno- 
cents. Cette  opération  rat  lieu  à trois  différente* 
époques,  du  moi*  de  décembre  1785  au  mois 
de  mai  1786,  du  mois  de  décembre  1786  au 
mois  de  février  1787,  et  du  mois  d’aoùt  sui- 
vant au  mois  de  janvier  1788. 

M.  Guillauniot  fit  exécuter,  au  commence- 
ment de  1786,  les  travaux  nécessaires  pour  div 
poser  d'une  manière  cou*  enahlclr  lieu  destiné  à 
recueillir  les  ossements  ex  humé*  du  cimetière  des 
Innocents,  et  successivement  ceux  qui  seraient 
retirés  de  tous  le*  autres  cimetière.*,  charnier* 
et  chapelles  sépulcrale*  de  la  ville  de  Paris.  L'é- 
tat de  ces  carrières,  aluuidouriérs  depuis  plu- 
sieurs siècles,  la  faiblesse  des  piliers,  leur  écra- 
sement, l'affaissement  du  ciel  dans  uu  grand 
nombre  d'endroits,  les  excavations  jiuqn’alunt 
inconnues  de*  carrières  inférieure»,  le*  dan- 
gers qu'elles  présentaient,  les  pilier* des  ateliers 
supérieurs  portant  à faux  le  plus  souvent  sur 
les  vides  de*  ateliers  du  dessous,  lo  infiltra- 
tion* et  le*  pertes  du  grand  aqueduc  d'Arruril, 
furent  autant  de  motifs  qui  déterminèrent 
l'insperlion  générale  à ajipurlrr  la  plus  grande 
activité  dan*  ses  travaux.  Après  avoir  fait  l'ac- 
quisition de  b maison  connue  sou*  le  mun  dr* 
tombe  Isoiir  ou  Isoard,  sur  l'ancienne  route 
d'Orléans,  dite  la  voix  creuse,  on  fit  un  esca- 
lier de  soixante-dix-sept  marches  pour  des- 
cendre dans  le*  excavations  à 1 7 m.  environ  de 
profondeur,  et  un  puits  muraille  pour  b pro- 
fondeur des  ossements.  Durant  ers  première* 
dispositions  divers  atelier»  d'ouvrier*  étaient 
occupés,  le*  uns  à faire  des  piliers  de  maçon- 
nerie pour  assurer  b conservation  du  ciel  des 
carrières,  et  de  toutes  le*  carrière*  dont  on 
redoutait  l'affaissement  ; d'autres  à faire  com- 
muniquer ensemble  le*  excavations  tujiérieun** 
et  inférieures,  pour  en  former  deux  étages  de 
catacombes  ; et  d’autre*  enfin  à constiuire  les 
murs  d'enceinte  destiné-*  à cerner  tontr  l'éten- 
due que  devait  comprendre  le  nouvel  ossuaire. 
Tous  ces  grands  travaux  se  terminèrent  en 
1786,  époque  de  l' etablissement  do  catacom- 
bes. — L'exhumation  de*  os  donna  lieu  d’ob- 
server que  la  décomposition  des  rorp*  s'opé- 


rait d>-  trois  manière*  : b premièie  par  la  des- 
truction ; il*  se  résolvent  en  gaz,  rt  les  os,  à b 
longue,  tombent  eu  poussière;  b deuxieme 
maniéré  est  la  transmutation  des  corps  en  mo- 
mie gravie,  eu  matière  qui  se  rapproche,  par 
se*  rarartètr*,  du  blanc  «le  haleine,  et  que  le* 
chimistes  ont  désignée  par  te  nom  d'adipocirr. 
Iji  troisième  est  la  momification  fibreuse.  Le 
dégagement  des  corp*  a lieu  Ionique  lr*  terre* 
sont  desséchées  |«r  le  *o|ril,  et  qu'il  V a ainsi 
absorption  rapide  de*  fiwides.  — Ouliéiiit  l’en- 
ceinte des  Catacombes  , et  le  7 avril  1786  on 
c-uminmra  le  transport  du  cimelit-re  des  In- 
nocents. Il  *e  fit  ronstammral  au  déclin  «lu 
jour,  dans  des  char*  funéraires  rreouxcrls 
d'un  drap  mortuaire  cl  suivis  de  prêtres  en 
surpli*  «pii  rhanlaM'ni  l'office  des  mort».  Je* 
ossements  di  s ritnrtirres  supprimes  de  Sl-Eus- 
tMchc  et  de  St-Eürniie-des-r.rcs  , y furent 
transférés  au  mois  de  mai  1787.  — En  moins 
de  15  moi»  de  service,  interrompu  smlcineijt 
pendant  les  grandes  chaleurs,  le*  restes  de  ces 
génération*  multipliée*  et  innombrable»,  «pii 
s'clnieut  succédé  jiendaut  plu*  de  dix  siècles 
consécutifs,  furent  renfermés  et  déposés  dans 
le.*  Cataeondies.  Dans  b suite,  pendant  et  après 
les  «nage*  révolutionnaires,  le*  rorp*  de*  ja-r- 
Minnes  tuées  j '«•«niant  N*  troiiNr-x,  et  les  omc- 
meuts  de*  cimelièrrs  de*  autre*  paroisses  rt 
maisons  religieuses  «le  Paris  y furent  snecesai- 
vcmeut  déposé*.  — On  recueillit,  ou  rangea 
avec  ordre,  autour  de  la  Tomhe-d’Isoirc,  plu- 
sieurs nionunienl*  funéraires  qui  se  trouvaient 
au  cimetière  des  Innocents  ; ou  y plaça  un 
grand  nombre  de  cercueils  en  plomb,  des  tables 
de  ntatbrr,  de  pierre,  de  plomb,  de  cuivre  avec 
des  inscription*;  mais  tous  ces  objet»,  qu'un 
culte  religieux  edi  dit  « onsen  tT,  ont  été  dê- 
va»lés  dons  le  eonr*  de  b révolution,  et  la 
Tomlie- Ivoire  « vendue  comme  domaine  na- 
tional. est  aujourd'hui,  apres  avoir  changé  dix 
fois  de  propriétaires  ni  vingt  an*,  le  lieu  où  un 
caliaretier  a établi  son  aulwrge.  — Le  cimel  icte 
des  Innocent*  avait  encore  de  nouvelle»  réroi  te» 
à fournir  aux  CalaromlieH.  En  1808.  lors  «b* 
premiers  travaux  exécutés  sur  son  emplace- 
ment pour  l'aqucdtic  du  cauaI  de  l'thurq,  ou 
fit  encore  de*  découverte*  sépulcrales.  la-»  os- 
sements furent  transféré'*  aux  Catacombes,  et 
k*  cercueils  au  cimetière  de  Montmartre.  Eu 
1809  les  memes  travaux,  produisirent  une 
uouvelle  découverte  «le  fusir*  jusqu'alors  fa- 
connues  ; elles  accrurent  les  tristes  richesses 
«le*  Catacomlie*.  En  1811 . en  construisant  les 
halles  qui  entourent  le  marrhè  des  Itmoerut*, 
cl  rn  fouillant  b terre  jusqu'à  5 m.  de  pro- 
fondeur, «mi  découvrit  encore  des  fusses  funè- 
bre* et  des  ossements  qui  furent  partagé**  entre 
les  cimetiérrs  de  Montmartre  et  dit  P.  La- 
chaise  ; ce  qui  irvint  aux  Catacomlie*  y fut 
transporté  du  19  jauvwT  au  19  mars  1811,  et 
déposé  dans  une  fosse  particulière , dépôt  qui 
forme  une  nts**e  de  70  m.  cuIm*s. 

|je*  Catacomlie*  furent  établies  dans  IVtat 
on  on  le*  voit  aujourd'hui,  par  le  |iréfet  de  b 
Seine  Frochot , et  le*  travaux  qu'elle*  exigè- 
rent furent  exécutés  pendant  I**»  année*  1810 


et  1811.  Ou  y descend  par  plusieurs  por- 
tes ; In  plu*  géné-iah  meut  fri-i|ucntée  est  située 
cbns  b cour  du  pavilluit  «mc*t  de  b barrière 
«l’Enfer  ou  d'Orléans.  Apre*  avoir  deM'cndu 
quatre-vingt-dix  morclic*.  on  se  trouve  don* 
une  galerie  de  19  m.  14  c.  d'élévation  ; puis 
on  arrive  dans  une  autre  galerie  de  l’oue»i  qui 
est  à l'aplomb  dr  b rangée  occidentale  de*  ar- 
bres de  la  roule  d'Orléaot.  route  «'ntièrement 
excavée.  Apres  plusieurs  détour*  on  apeiçoit 
le»  ronstrurtion*  faites  pour  empêcher  b con- 
trehamie  sou  terrai  ne,  et  le*  grand*  ouvrages 
commencés  en  1777  pour  la  consolidation  de 
l'aqueduc  d'Arcueil  ; puis  on  porroorl  «h»  ga- 
leries longues  et  sinueuse*  où  on  descend  juir 
un  escalier  dan*  une  exploitai  un»  inférieure 
que  reconnut  eu  1777  un  militaire  vétéran, 
nommé  Décure  , ouvrier  de  l'im|>eriii>n. 
Il  forma  b un  petit  atelier  particulier  au- 
quel il  consacra  le*  heures  «le  scs  repas. 
Longtemps  prisonnier  nu  Port-Mahon,  il  lui 
vint  dan*  b pensée  d'en  faire  le  plan  m relief 
dam  une  dr*  masses  de  pierres  dont  il  était  en- 
touré. Il  mit  cinq  an*  à exécuter  soi»  relief, 
depuis  1777  jusqu'à  1782.  « Décure,  dit 
M.  Héricart,  avait  travaillé  dans  le  silence  et 
b solitude  ; l'entrée  de  son  atelier  était  pres- 
que impraticable  pour  tout  autre  que  pour  luit 
il  voulut  fiutr  ses  travaux  par  b rnnxlrurtion 
d'un  escalier  ctmnnode  taillé  dan»  la  masse  ; 
mais,  rn  élevant  un  «lemier  pilier,  il  prit  mal 
ses  dimensions  ; il  sc  fit  un  éboulement.  et  cet 
iufurtuné,  dangereusement  blessé,  périt  peu  dk 
temps  après...  Pendant  la  révolution,  lr  relief 
du  Port-Mahou  a été  mutilé  ; il  eu  reste  cepen* 
daut  assez  de  restigrspour  juger  de  la  patience, 
«le  la  mémoire  et  du  talent  naturel  «le  Dénier, 
qui.  mieux  dirigé  dau»  ses  jeunes  année*.  edi 
infailliblement  rétusi  dau*  les  art».  Ou  a cou- 
ser»  c sa  table  et  se»  lianes  de  pierre,  dans  une 
taille  ancienne  qu'il  appelait  sud  salon.  » — 
Prè»  de  b on  voit  d’anciennes  exploitation*  ; 
uu  grand  pilier  taillé  dan*  b masse  calcaire, 
qui  offre  de*  trace»  évident***  d'un  courant  sou- 
terrain ; un  aulrr  pilier  en  pierres  sèches, 
rouvert  d'une  incrustation  d'alUitre  calrairv, 
gris  et  jaunâtre  ; eufiu  à 80  m.  «le  ce  pilier  ou 
arrive  au  vestibule  de»  fataeomlM-s,  et  on  y lit 
celle  inscripiion  du  cimetière  «le  St-Sulpice  : 

Hoi  ultra  mêlai  rofuincunt  ieatam  îftrm 
ipe clam  tas. 

Cette  inscription  était  encore  sur  b poitr  du 
cimetière  Inrsqur . pendant  b révolution  on  y 
établit  un  liai  ; on  lisait  au -de**u*  , en  trnmp»- 
mit  couleur  «le  rose  , Bal  Art  Zêphirt,  Tous 
1rs  soirs  le  bruit  U«-x  instruments  semblait  sortir 
du  fond  des  tombeaux.  — On  ht  encore  d,»n* 
ce  vestibule  cette  autre  inscription  *. 

Arrête  ! ceit  ici  f emfûre  Ae  la  mon. 

Il  s'en  trouve  encore  benaeoup  d autre»  , et 
|tful-être  dnn»  ce  lieu,  comme  dan*  le  rr»te  des 
Calan  nul**  . y *onl  -elle»  répaïuhie*  avec  une 
prodigalité  qui  eu  diminue  Icffvt.  De  ce  ves- 
tilmlr  l'un  entre  dnn»  l’inlrrirar  ; on  arrive 
d'aliorxl  au  cabinet  particulier  qui  contient  une 
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collrcliou  minéralogique.  Elle  offre  une  série 
r mplélf  île  tou»  1rs  ci  llant  ilium  des  bancs  de 
ferre  et  de  |»ierre  qui  constituent  le  sol  de  ta 
Tombe*lsoire  ou  ilr>  ùlîinHiiiio.  |);u»  un  au- 
cun carrefour  de  «'es  souterrain*,  etitrr  quatre 
murs  de  consolida  lion,  M lléricarl  de  Tliurv  a 
fait  établir  aussi  un  cabinet  de  jiatbologie,  où 
sont  cb*sêr»  as  et  méthode  toute.  espèce»  d'os- 
trmcnls  déformé*  pur  q iniques  nialuiie».  I n 
an<  u n et  vaste  atelier  de  carrière  a été  iboiù 
pour  recevoir  Jrsrorps  qui,  «si  novembre  1804, 
fuient  exhumés  du  cimetière  supprimé  de  St* 
lai  il  ri  ut  : l'entrée  de  telle  crypte  est  décorée  de 
pilastres  d'mdre  du  i'e.it  uni  , et  au  foud  est  un 
piédestal  construit  «s»  ossements,  deuil  le*  mou- 
luns  se  romjMxsent  de  tibia»  de  la  plu*  grande 
dimension  ; au-dessus  est  une  léte  de  mort. 
Vtiutti  des  o’einfuei  fut  construit  m 1810  , 
et  «ai  itm.lmi -lion  masque  des  travaux  de  cou- 
vdidation  fait,  pmir  soutenir  le  Hel  «le  la  car* 
rière , dunt  des  affai-M-ment»  amionç-.init  la 
mine  pru«* ‘haine.  Cet  autel  et  ces  obélisques 
mit  des  tonnes  imitées  de  l'antique  ; ou  pré- 
tend qu'il  et  copié  sur  un  mxgni  iqur  tombeau, 
découvert  il  y a quelque»  année»  entre  Vienne 
et  Valence , sur  les  IkhxJs  du  Kliôur.  Des  pié- 
destaux plaie»  aux  deux  coté»  de  l'autel  sont 
eoustiuits  aiw  de»  ouemeut*.  — D'autres  tra- 
v aux  de  consolidation  ont  n eu  la  forme  d'un 
monument  sépulcral , cl  sont  connus  sous  le 
nom  de  sarcophoge  du  lac  r > ma  faire  ou  de  tom- 
Vau  de  t.illieil  , june  «ju'ou  y a gravé  ce» 
quatre  ver»  tirés  des  stances  de  cc  poète  : 

Au  Ii4iiq««t  •!*  I*  »l«*.  Inkuniw  nMnntf, 

J'«|i|UI  •>  «■  jour  «I  je  nHHI  ; 

J<  «mu,  «<  t*l  nia  IOUjIm  m j'.ni.r. 

Mut  Df  irfsfei  *n«n  <1«(  j,l»ur*. 

4 a*  monument  est  situé  au  milieu  de  la  place  des 
tilomrs-Manteaux  et  St-Xnolas-des-CUamps, 
ainsi  imiuiuee  à cause  dr*  ossements  provenant 
de  ce»  église».  — Pour  rendre  la  circulation  de 
l ait  pin»  active,  bu»  de»  premier»  travaux  , un 
lit  placer  »ur  uu  bloc  de  piene  une  grande  ter- 
rine de  feu  ; depuis  l’on  a imaginé  de  lui  miIi»- 
tituer  une  lampe  sépulcral*-  eu  tonne  de  coupe 
antique,  qui  fut  élexéc  sur  un  piédestal,  ('.‘est 
le  premier  nionitmt lit  île»  Catacombes  : on  l'ap- 
pelle te  piédestal  île  la  lamfie  sépulcrale.  Pre* 
«le  là  se  trouve  le  grand  pilier  nuci  forme  , 
nommé  le  pilier  du  Mrmen/o  à raute  de  cette 
inscription  : 

Mémento  quia  ptih  is  es  , 

qu’il  offre  sur  trois  fans.  Enfui,  derrière  ce  pi- 
lier, ou  voit  celui  de  Y Imitation,  qui  a pris  Sun 
nom  d'inscription*  tirées  «le  l'Imitation  de  J.-C, 
Les  «bux  ossuaires  «le  Ste-Groix  de  la  Breton - 
neric  et  du  petit  St-Antoior  sont  voisins  de  ces 
Monument*.  et  dounrut  leur  nom  à ce  lieu.  — 
t ne  futitaine  fut  dé«'ouvcrtc  dau»  le  sol  de»  Ca- 
lurotnlies  par  le»  ouvriers , qui  y établirent  un 
réservoir  à leur  usage.  Le*  eaux  qui  s'épan- 
chaient dan»  le»  travaux  ayant  forcé  à faire  un 
nivellement  , ou  a profité  de  la  différence  des 
niveaux  pour  construire  sur  «elle  source  un  cs- 
« aller,  uu  1*11*111  et  un  aqueduc  vmtrrrai»»  ; le.» 
piliers  , élevés  pour  soutenir  le  ciel , auxquels 


ou  a donné  «le»  disposition»  et  de»  fuîmes  mo- 
numentale*. contribuent  uiroïc  à l'emltt  lliue- 
nii-nt  de  celle  fontaine  ■ ou  la  annuna  d’abord 
ta  source  du  Le  thé  ou  de  f Oubli  ;on  lui  a douné 
ensuite  le  nom  «le  Samaritaine,  à raïue  d'un 
verset  de  rEvaugilc  qu’mi  y a gravé.  En  uo-  1 
v timbre  1813  on  v jeta  quatre  poisson*  rouge» 
uu  tlorades  chinoises  ; depuis  ce  temps.  ils  sont 
|Milaiiemeut  apprivoise ■%  . et  répondent  aux  si- 
gnes et  à la  voix  du  conservateur  : il»  ne  *e 
sont  pas  leproduiL*.  Lrs  ouvriers  prétendent 
qu'il»  aiiiiouicut  les  changement»  de  Irmps.  — 
Ou  a donné  le  num  de  tombe  aux  île  la  recul ti- 
lion  à ta  giande  crypte  dans  laquelle  »oul  rrn- 
lerméi'.s  les  tombes  de  ceux  qui  |M'rimit  aux 
première*  époque*  de  la  révolution.  O»  monu- 
ment»  tout  élevés  sur  les  remblai»  d'une  pro- 
fonde carrière  ; ils  eontimnent  lis  otsemtxjls  de 
la  plupart  des  victimes  de»  diverse»  scènes  san- 
glante» de  ers  lenqM  de  trouble  *.  celle  de.»  ceint- 
tais  de  ta  place  de  (iréir,  de  f hôtel  Il  rien  ne 
et  de  la  rue  Me  Are , chez  te  commandant  du 
guet,  les  i8  et  49  août  I7H8  ; du  combat  de 
la  manufacture,  de  papiers  j*einh  de  M.  Hé- 
i-edlon. faubourg  St- Antoine,  le  48  avril  1789  ; 
du  combat  du  cltateau  des  Tuileries  ,1e  |()  août 
1794  ; des  journées  des  S et  3 septembre  1794. 

On  descend  aux  Catacombes  basses  par  un  es- 
calier sous  Irquelona  construit  un  aqueduc  qui 
conduit  les  eaux  d'uue  source  voisine  dans  le 
puits  de  b Tombe-/ soiret  puis  ou  voit  un  pilier  de 
forte  dimension,  élevé  pour  soutenir  le  ciel  de 
la  carrière,  qui,  Icudu,  lézardé  en  plusieurs  en- 
droit», faisait  craindre  un  éhoukinciit.  la**  ins- 
criptions de  ce  pilier  suul  quatre  stnqdies  ti- 
ret*.» des  Nuits  clément  ion» , conqKisérs  sur  la 
mort  du  pape  <<aoganrHi.  txtte  coustiuHkm  a 
reçu  le  nom  de  PUier  des  Nuits  clémentines. 

Kn  sortant  de»  CalacOMll  *•*  par  b poite  de 
l'est,  on  trouve  un  vestibule  cl  nue  rampe  Joui  la 
prntc  insensible  ramène  daiu  les  grandes  evr.v 
v al  ion  s «les  carrières  super  hure»  ; «leux  che- 
mins, apnt»  plusieurs  sinuosité»,  conduisent  au 
pied  «le  l'escalier  rou»truit  eu  1784  sur  le  bord 
de  la  » «wc  ereitse.  Sou  extièmité  iiiférirure  est 
taillée  dan»  un  palier  de  b rnn»*r  bissée  par  les 
ourieii».  Dau*  b cage  de  cet  escalier  «t  un  puits 
p»  ramidal  (tour  b descente  des  Iwts  <i  maté- 
riaux «Je  coin,  t met  ion.  Autour  de  cet  escalier 
règne  nue  cour  fermée  par  une  grande  porte 
dont  1rs  pilasties , en  forme  de  tomb-auv  au- 
tiques,  sout  duu  si  vie  simple  et  sévère.  Pour 
faciliter  le  service  de  «‘es  vaste»  «uiilerramt,  on 
a pratique  une  grande  ouverture,  dont  ta  pute 
c‘1  osmz  douce  pour  que  les  voilures  puissent 
arriver  jusqu'à  l'entrée  de.»  Cataoomlies. 

Lrs(iitac(iaitie»  vont  crrtaiueinent  un  «les  nio* 
miment»  le»  plus  curieux  cl  le»  plus  intéressants 
de  b rapitsle . et  ee|>endaiit  peu  de  Parisiens 
le»  oui  visiuvs.  quoiqu’elle»  soient  à leur  porte. 
On  B la  preuve  du  |w*xi  d 'empressement  «pie 
met  tint  lr«  Parisien»  à visiter  les  lieux  où  sont 
renfermés  le»  restes  de  leurs  amcéties,  dan*  le 
livre  des  inscriptions  ouvert  au  l>u  eau  des  La- 
t .h- owl.es.  Ce  livre  «-st  destiné  a iccevoir  les 
|M‘u«ées  inspiré**»  |uir  la  vue  de  ce»  lieux  fu- 
nèbres , et  b prrsounc  qui  tient  le  bureau  a 


■ soin  d'iuviter  chaque  visiteur  â les  inscrire,  loi 
| pl  u|w>  r t des  uoiiu  qu’on  y lit  sont  ceux  de» 

; etrangers  que  la  curiusitc  a cxxiduil»  «bu»  l'in- 
! lérieur  des  Catacomijes.  On  y remarque  un 
grand  nombre  de  pensée»,  les  nues  eu  ver»,  le» 
autres  en  prose,  «pii  figureraient  tie»-bwii  dans 
un  livre  de  morale.  M.  le  docteur  Fuuruier  y 
a inscrit  eu  1814  les  vers  suivant»  ; 

t*,ibbl»  ImIhUmIs  .U  crt  0«tn**rr* 

Je  u*  «lia»  fwinl  ici  li  i>aUn  *«i  Biiin  mW«i, 

3»  lien,  m l'ttnit  W'IlUf  •*«« 

El  m’inscrite  d'svcne*  »n  lieu  d«  rende*  *.««•. 

L’espril  et  b gaieté  sont  tellcnu  nt  uatuixls  en 
France,  qu'on  s'y  livre  quelquefois  hors  de 
projKis.  b’  registre  des  Galaronities  en  contient 
plusumm  preuves;  je  uVn  dlerai  que  les  deux 
suivantes  : 

t)i»ri |i|r«  J«  ll»c*.  MS  IScil»  Mur.Mil  SIMM  pl**»*. 

L'a  ùlni*  -Irtnrl  cl  L irait  ni  |ildn  j««r 
Y f»*urU»»l  l«  piiri*. 

Vrmr*  « ; «j'icnl  i ami,  je  I*  dît  m»*  ddlanr, 

J'iIm  ruiaa*  r*  pM»  «cal  admirer  I*  lamirrr. 

Et  li  mw  laar  ■ «no* 

Bacctra*  *1  1»  g*W«r,  mai  ami*  rl  l’uwui . 

Qa'«m  rc  ■»»]■•«  de  moi,  i]m  fctiuai  o»  m*  glo.c, 

Jt  iim  » mJt,  «i  jr  «roi»  » I*  *auop»yr*K. 

Ont,  lr  latr  «.«  «atiin,  »pr»«  I'i*»u»i  but, 

4 tort  Mil  itr  IMMH  dcciral  sibrr,  |iUnil»,  *"ini.|- 
Ici  j'ai  f rem  il  Ml  U ««par  do  «ws  (j'-sad  pi«, 

Mon  ourle,  taon  cumin,  m Mwniw  cl  niuu  lier»; 
Mrii,(l*i»l  lti>»!  qa'll»  «<»ie»t  rt-iajer' 
lu  «toiorii  '«NI  en  os  *•*<)*«  («I»;"*}. 

En  1814  tes  troupes  russes  bi*oua«|ii«nsnl 
dans  b pbine  de  Mont-Souris.  (le  pruple,  dont 
la  sensibilité  religieuse  et  b vénération  jarur 
lr»  morts  n’ont  j»as  encore  été  aflaiblie*  |«ar  les 
habitudes  d'une  longue  civilisation,  a iwpcrlé 
feutrée  des  Calacomlie» , lorsqu'on  lui  a bit 
counailiv  la  destination  «1ère  monument  : leurs 
régtmcul»  se  sont  lucrrsvivi  nieiit  empressés  «b 
visiter  ers  vastes  sépulcres  souterrains  ; il»  |»r* 
roulaient  1rs  diiicreiitrs  galeries  avec  1rs  dé- 
numstratious  d'une  vive  piété.  L’hnlafrt  ne 
tnampirra  j«l»  de  consigm-r  «but»  m»  faste»  que 
de*  liorliare»,  venus  en  xaiaqueum  du  Caucase 
au  seiu  de  la  capitale  des  art*  et  «lu  luxe , ont 
parcouru  ce»  t«mi|ieaux  dau»  le  rerurillemrut  U* 
plus  profond. 

Malgré  la  constance  avec  bqurlk*  on  tra- 
vaille continuellement  à couMdidet  bs  wnites 
qui  sup|M>rteiit  les  faubourg*  Sl*Jacijue»  et 
St-(>eriii.iiii , malgTC  rhabilelé  reconnue  des 
ingénieur»  qui  nul  successiv enieut  présidé 
à ce*  travoux  rassurant*  , ptawin  éeri- 
vains  ont  prédit  que  res  deux  quartiers  fini- 
raient par  »'«t rouler  , et  écraser . mu»  la  ruine 
dc>  maisons  leurs  luibitanls.  Mercier  surtout 
s’rst  plu,  dons  son  Tableau  de  Paris,  à dfrayer 
inalick'tL«cnH-ul  le*  Parisiens  ; mai*  ceux-ci  se 
tout  moqué*  des  prédiction»  de  ee»  écrivains 
prophète*  de  malheur,  et  d«»m:«*iit  I ranq nillr - 
ment  «'t  sans  crainte  sur  ce*  p«éi  ipnv»  cieusé» 
sou»  leur»  liabitaliuti*.  — Uu  grand  lie  g»  J»* 
Paris  jMXir  sur  ce*  pcttfowl»  abinte»  ; ou  fiérnil 
quaud  on  songe  à l'imprévo» aller  coupable  «h* 
tant  «le  gouvernement»  sucre» -if  , qui.  jMiubutt 
si  louglem|i» , avaient  laissé  imh  iecotir»  une 
|»ortiun  de  la  capitale  sur  un  goudnr  qui  »«•!  ou 
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lard  devait  l'engloutir.  Maintenant  toute  j 
crainte  doit  mvr  : la  voir  publique  est  conso- 
lidée de  uianicic  à ce  qu'un  lie  puisse  redouter 
aucun  tbngrr  , ou  du  moins  k ce  qu’on  puisse 
sur-le-champ  Jirrélrr  le»  résultat»  d’un  acci- 
dent imprévu.  «*  Dans  nos  recherches  , dit  ■ 
M . Iléricart  de  Thury  . nous  nuii»  sommes  por- 
tkulirreiiit-iit  attachés  k établir  le  rapport  le  i 
plus  rigoureux,  1s  corrélation  la  plu»  intime  et  j 
la  plus  réciproque  des  détails  de  la  surface  et 
de  l’état  des  vides.  C'est  en  suivant  ce  plan 
d'une  maniéré  uniforme  que  nous  avons  tracé,  j 
ouvert  et  coil«rrvé  , au-dessous  et  à l'aplomb  ! 
de  chaque  rue  , une  ou  deux  galerie»  , suivant 
la  largeur  de  la  voie,  de  manière  à diviser  res-  j 
pectiv  enicul  1rs  quart  ours  , à isoler  les  massifs  , ? 
k préparer  la  tecunna  Usance  des  propriétés  t 
à déterminer  leur  étendue,  à li\rr  leurs  limites  j 
au-dessous  de  celles  de  In  surface,  à tracer  à ; 
plus  de  27  ni.  de  profoudeur  le  milieu  des  murs  ! 
mitoyen»  sous  le  milieu  même  de  leur  épais- 
seur, à rapporter  le  uuméro  de  chaque  maison  j 
exactement  au  -dessous  de  celui  de  la  propriété  ; i 
eu bn  . je  le  répété,  à établir  un  tel  rapport  en-  | 
tre  le  dessous  et  le  dessus  , qu'on  jwitt  en  voir  I 
et  en  vénfier  b rigoureuse  correspondance  sur 
les  plans  Je  l'inspection.  » — Les  Catacumlirt  j 
s'étendent  sous  le  faubourg  SMkrmain , fis  , 
nies  St- Jacques,  de  la  Haqic,  de  l'oumon  , de  ' 
Yaugirard , etc. , et  bien  avant  jusqu'à  Mont- 
rouge. On  ne  jml'uI  y descendre  qu'eu  prêtai  tant  ! 
une  permission  signée  de  l'inspecteur  général.  1 

MONT  ROI  SSET,  vg.  Eure,  conun.  d'An-  1 
geville,  pj  de  Rourgtbéroudc. 

MOXIROTVEAlî , vg.  Loir-et-Cher  (Bhu-  ! 
sois),  air.  et  a 90  k.  de  Vendôme,  caut.  de 
Moutoire.  C3  de  l'uucé.  l*op.  494  h. 

MONT- UUt'VEL,  vg.  Seine-Jnf.,  connu, 
de  Bois-Héroult,  £-3  de  fiucby. 

NOM  HO  Y.  vg.  Charente-InJ.  (Aunis), 
arr.  et  à 11  k.  de  lu  Rodielle.  canl.  de  la  Jar-  , 
rie,  de  (rois-t  Ji,i|x-au.  Pop.  34-  h. 

MOXTKOYER.  vg.  U.-Marne.  V.  Vu- 
UR»-MomvviR. 

MOM  HO/.ll  Il , vg.  Aveyron  (RotKTgue), 
arr.  et  a 20  k.  de  Kodea,  caut.  de  fkizouU,  RJ 
de  Laitue.  IVp.  1,134  li. 

UIOM  KO/ IKIt  , vg,  Tarn  (Languedoc), 
arr.  et  à 34  k.  de  Gaillac,  caut.  de  Vauur , R! 
de  St-Autnimi.  Pop.  161  h. 

MO  ATR  Y , vg.  Sri  a o-et-Ma  me  (Brie),  arr. 
et  à 11  k.  de  Maux,  canl.  de  Crècy,  E3  de 

Couilly.  Pop.  410  b. 

MOXTR  (lus),  vg.  Calvados r rouira,  de 
Vaudry , E de  Vire. 

010X1 H (le*),  vg.  Corse,  connu,  de  Figari, 
E de  fiouilario. 

5IOXTS  (le*),  vg.  Indre , conun.  de  Sle-Li- 
migne,  E d Usoudun. 

MONTS  (1rs),  vg.  /jûr-ci-Cher,  couuu.  de 
Lunay,  X de  Monloirr. 

MONTS  (les),  vg.  Loiret,  curant,  ri  ^ de 
Mcuug-siir-l^iirr. 

MONTS,  vg.  Due  (Picardie),  arr.  et  à 3S  k. 
de  fieauvais,  caut.  et  JR]  de  XK  ni.  Pop.  400  h. 

MONTS  (l«),  *g.  Seine- Inj.,  connu,  de 
8»erville,  lij  de  Yalmartui. 


MONTS  (les),  vg.  //,- Tienne , cowm.  de 
Cognac,  53  de  la  Barre. 

MO  NT-ST-A  OKI  EN , vg.  Oise  (Picardie), 
arr.,  53  et  à 12  k.  de  Beauvais,  cant.  d’Au- 
neuil. 

BtONTST-AJGKAN,  vg.  Seine-in/.  (Nor- 
mandie1. arr.,  53  et  à 4 k.  de  Rouen,  tant, 
de  Maromme.  I*op.  4,383  h. 

MONT-ST-l-T.OY.  vg.  Pas-de-Calais  (Ar- 
tois), arr.,  R!  et  n 9 k d'Arras,  caut.  de 
Yimy.  Pop.  1,068  h.  — Fabriquas  de  sucre 
indigène. 

MONISTGKRMAIN  (le),  vg.  H.- Satine, 
cooim.  de  St -(-ei  main.  £3  île  Lilte. 

MONT-ST-JKAN,  vg.  Aime  (Picardie), 
arr.  et  a 25  k.  de  Vervins,  canl.  iTAubentun. 
Ede  Ilruiihamet.  Pop.  431  h. 

MOX  T -ST- JE  AN,  vg.  Calvados.  V.  Hm- 
mgvt. 

JMONT-ST-JEAN  , bg  Côte-d'Or  (Bour- 
gugue),  arr.  et  à 34  k.  de  Re-auuc,  cant.  et  52 
de  Pnuillvcn-M»ritagiM\  Pop.  1,416  h. 

MON T-ST -J EA N , bg  Sarlhe  (Moine),  arr. 
et  à 41  k.  du  Mans  , canl.  et  >3  de  Sillè-le- 
Guillaume.  pop.  2,330  h. 

Ou  y voit  oui-  a»»e/  grande  église,  surmontée 
d'un  clocher  à flèche  fort  élevé , dont  l'inté- 
rieur renferme  une  table  en  marbre  noir  sur 
laquelle  est  incrustée  l’épitaphe  du  marquis  de 
Dreux -Itrésé,  décédé  à Pari»  en  1840. 

MOXT-ST-lifim , U.-Saône,  vg.  (Fran- 
ehe-Omité),  orr.  et  à 30  k.  de  Gray,  cant. 
de  Dmn pierre  • sur -Salon,  [£ de  Lavoneourt. 
Pop.  ICI  h. 

MONT- ST-MARTIN,  vg.  Aisne  (Picardie), 
arr.  et  à 30  k.  de  Soivsons,  cant.  de  Rraisnc. 
0df  Usines.  Pop.  GO  h. 

MONT-ST-MARTIN,  vg.  Ardennes  (Cham- 
pagne!1. arr. , 51  et  à !0  k.  de  Vouxier»,  cant. 
de  Monlbois.  Pop.  31G  h. 

MONT  -ST  - M VRTIN  . vg.  Itère  (Dau- 
phiné) . arr.,  caut.  et  à 17  k.  de  Grenoble,  X 
de  Yoreppe.  Pop.  133  h. 

MONT-ST-MARTIN , vg.  Hostile  {pays 
Messin) , arr.  et  à 42  k.  de  Briey,  cant.  et  5* 
de  Loogny.  Pop.  743  h. 

MOX T-ST-M ICH EL , FahumSH  Michatlis, 
Mont  Tnntba,  I«g  Ma  ru  he  (Normandie) , arr. 
et  à 16  k.  d’Avranrhcs,  caut.  et  5!  de  Pnotor- 
soii.  Pop.  | ,084  h.  — Etablissement  de  la 
marée.  3 heures  43  minutes. 

Le  Mmit-St-Mir 'hel  est  un  rocher  isolé  an 
milieu  des  grèves  que  in  mer  recouvre  k cha- 
que marée . à environ  3 k.  de  la  côte.  Sous  le* 
Gau  loi,  ce  mont  était  sacré . et  c’était  In  que 
sc  liotivsit,  dit-on,  le  collège  des  neuf  dnii- 
doMC*  (que  quelque*  auteur*  placent  à File  de 
Sein)  qui  vendaient  auv  navigateurs  des  Arches 
qui  avaient  la  vertu  de  calmer  bu  orage»,  en 
le*  Taisant  lancer  dan*  la  mer  par  un  jrune 
homme  de  vingt  -cinq  ans  qui  n'avait  point  en- 
core penlu  «a  virçiuitc.  Ce  jeune  marin  était 
députe  pour  demander  aux  diuidcsses  ce  don 
précieux  ; une  d’dlrs  le  recevait  et  allait  avec 
lui  baigner  dan»  la  mer  ; ils  saluaient  en- 
semble |r  lever  du  jour,  ensuite  il*  s'égaraient 
dans  les  boi»  épais  qui  couvraient  U rive 
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Au  ictour  , un  collier  de  coquillage»  flottait  au 
cou  du  jeun-  homme;  rharun  desgiam*  du 
| collier  indiquait  combien  de  fois  il  s’était  initié 
j aux  mystères  de  la  Vénus  gnuloiu-,  cl  était 
pour  lui  le  symbole  d'un  doux  àmivenir. 

Au  temps  de»  Romain» le  Monf-St -Michel  fut 
ratiMrrè  a Jupiter,  il  portait  olor*  le  uoin  de 
Mont-Jou  [Mont  loris).  • — Les  premier»  »jk>- 
Ife»  du  fhristianUme  y pfaceicnl  quelques  cr- 
in il  rv,  qui  y bâlirrnl  un  monastère  désigné 
dans  1rs  anciens  titir.»  de  l'abtiaye  sou»  le  nom 
de  numàsierium  ad  du  as  t um  bas,  par  r.ipport 
an  v «minage  du  mont  Tombcfaioe.  — En  708 
Auticrt,  évéqu**  d’Avranclnr» , fit  bâtir  une 
petite  église  et  dédia  le  moût  à saint  Michel. 
De*  reliques  y furoU  apportées,  et  ce  lieu  fut 
visité  par  de*  pèlerin»  couronné»,  qui  Icnri- 
diiri-nt  et  rarciureul  à plusieut  » époques.  Il* 
te  fortifièrent  et  eu  tireul  un  «U*s  boulevard»  du 
roy  aume. 

Eu  1090  les  fortification*  du  Mont-Sl-Michel 
étaient  déjà  tm-impottniite.*.  (.«■  fut  là  que 
Henri,  le  plu»  jeune  de»  fil*  de  (•uillaunu-  le 
tàmquémit.  ir  relira,  et  soutint  contre  »e* 
frère*  un  siège  mémor.ifile.  Il»  n’eus«cnt  ja- 
mais pu  l’v  forcer  si  le  manque  de  vive»-»,  et 
surtout  d'eau  ne  l’eussent  contraint  à rendre  la 
place  et  a se  retirer  en  Bretagne.  — En  1138 
de*  habit. -ml*  d’ \\  ranebe»  min  ot  le  feu  au 
XIont-St-Miebfl.  et  y firent  beaucoup  de  mal. 
(Juaiitiv  incendie  eut  lieu  m 1203,  dan»  tint 
attaque  bien  plu*  sérieuse  faite  |>ar  Guy  de 
Thouars;  toutefois  les  ennemis  ne  purent  y 
entrer.  — Plus  de  deux  cent»  an»  «'étaient 
écoulés  depuis  que  le*  malheurs  décrite  der- 
nière expédition  étaient  réparés  , et  durant  rr 
temps  la  furleressc  n’avait  essuyé  aucune  atta- 
que. Cependant,  ver*  1417,  le*  Anglais  rede- 
venu* mailres  de  la  Normandie,  voulurent 
s’emparer  dn  Monl*St- Michel,  In  *cuk  pitre 
dr  la  Normandie  «pii  n'était  |M>int  encore  en 
Irtir  pouvoir.  Il»  occupaient  le  muQl  Tomlie- 
laiœ.  dont  il»  avaient  fait  letir  place  d’arme* , 
et  d’oè  ils  envny aient  plusieurs  ifi  tn<  ln  nimt* 
contre  le  Mûrit  $!-Mkliel . qu’il»  trous  rrent  alors 
l-aiir-up  mieux  fortifié  qu’il»  ne  croyaient,  cl 
défendu  par  une  nombreuse  mini  son  du  piv» 
sou.»  le  commandement  de  Jean  de  llaiceout  t 
comte  d'Aumale,  qui  était  gouverneur  de  la 
place-  Apn  v différente»  attaque*  inutile* . le* 
Anglais  prirent  le  parti  de  ac  retirer  dam  l'in- 
tention dp  réunir  avec  des  force»  plu.»  cvmvi- 
déraldtM.  Fi»  1443  il*  repai  tirent  devant  h* 
Mont-Sl-Michcl  au  notnbro  de  quin/e  mille 
bommt*s.  comluits  par  h-  comte  de  L«*»c*le. 
avec  une  artillerie  formidable.  Il»  rtihlimrf 
leurs  camjtemenl*  «fan»  lr*  paroisse»  le»  plu» 
voùmesde  la  grève  situées  au-devant  «lu  Vf  ouf - 
St-Mirhel.  Au  nord  il*  ocrupaicul  lomhe- 
faim* . et  du  coté  du  couchant  il*  avaient 
en  mer  pluoieun  navire*.  De  sorte  que  fa 
place,  i mastic  de  toute»  pert»  , sc  trouvait 
sans  espoir  de  «econrs.  Cominc  ou  s'altenifai| 
aux  attaque*  le*  plu*  forte»,  le  gouverneur 
d’alors.  Loin»  d’EâlOUtcvÜJe,  d’uue  de*  plu» 
illustre»  familles  du  pays,  »'v  était  reiifcnuè 
avec  cent  vingt  gentilshommes  de*  contré**» 
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voisines,  dont  l'histoire  nous  a tmiwrvf  le 
nom.  Eux  et  leurs  troupes,  a* ce  1rs  habitant* 
du  lieu  et  Jri  ait  iruni,  te  dévouant  à saint 
Michel,  lireul  serment  de  se  défendre  jusqu'à 
la  dernière  extrémité.  Lr*  Anglais  tentèrent 
d’aliord  différentes  escalades  du  côté  du  levant 
rt  du  raidi  : les  assiégés  les  reçurent  à coups 
de  fléchés , de  lames,  d'épées,  de  fusillade*,  et 
les  précipiter»- ut  au  pied  des  murailles.  L'en- 
nemi ne  se  rebuta  point  de  celte  première  ten- 
tative, quoiqu'il  y eût  déjà  perdu  lieaucmip  de 
monde , et  connue  la  mer , par  sou  Dus  et 
reflux,  rouvre  deux  foi»  eu  vingt-quatre  iintiri 
toute»  le»  grèves,  jHintaut  quelque»  jours  avant 
rl  apres  les  nouvelle  rt  pleine  lune»,  1rs  Anglais 
profitèrent  des  huit  jours  d'intervalle  que  le 
Mout-Sl-Michel  ve  trouve  à xer,  pour  y faire 
approelier  leur  aiiillrrte.  Ils  en  avaient  surtout 
lieux  pièces  d'une  grosseur  prodigieuse  et  d*un 
cal i lue  à jKJiler  de»  boulet»  de  35  à 45  c.  de 
diainelif  : le»  Imiilet»  de  relie  grosseur  étaient 
de  pierre  dure,  et  se  brisaient  sauvent  contre 
les remparts;  malgré  crt  iucou venir nt  leur  vive 
ranuiuiade  ne  tarda  pas  à faire  plusieurs  ou- 
vcrtuies  jiu  murailles  qui  forment  l'cnreiiile 
du  lu»  de  la  ville , et  malgré  la  lésistanrc  opi- 
niâtre des  assiégé»,  qui  m*  défendirent  long- 
temps sur  les  hicchci,  les  ennemi»  s*y  éta- 
hlireut  avec  leur  aitillerie.  Mais,  quelques  ef- 
forts qu’ils  lissent  pour  monter  plus  haut  leurs 
canons , il  leur  fui  impossible  de  parvenir 
jusqu'à  moitié  chemin  de  ce  rocher  de  grauit, 
de  60  m.  d'élévation  . pic-que  à pic,  sur  le 
sommet  duquel  e»t  situé  le  château  de  l'abhave. 
Dr  cette  hauteur  les  assiégés  firent  d'almrd 
rouler  sur  eux  d'éiMirme»  quartier*  de  pierres, 
dont  ils  uc  purent  te  garantir  : le*  hommes, 
les  machines  de  gume  en  furent  écrasé» . et 
dan»  la  |to.>itioii  ou  il»  étaient , la  garnison 
tombant  sur  eux  avec  fureur,  leu  ie|Kiu»sa  plu- 
sieurs fois  au  lui»  de  la  place  et  jusque  sur  la 
grève,  et  comme  la  mer  montante  riait  à la 
veille  d'environner  le  mont  et  d'inonder  imite 
la  plage,  les  Anglais  furent  mutrainls  de  se 
réfugier  à la  cote  avec  leur  artillerie  et  tou» 
leur»  équipage»  , que  le»  flot»  auraient  entière- 
ment englouti»,  brisé»  ou  entraîné»  dans  leur 
cours. 

IVialant  qu'il»  étaient  ainsi  occupés  à faire 
leur  retraite  en  désordre,  toute  la  garnison  se. 
précipita  sur  mx,  rondiule  par  le  brave 
Jean  de  la  Haye,  Isarou  de  Iloulouce»;  la  mêlée 
fut  sanglante.  Don*  le  fort  du  couiImI  le»  An- 
glais |m-i dirait  U-aucurip  de  monde;  on  leur 
lit  «h*»  prisonniers,  du  uouilirc  «lesquel»  fut  le 
chevalier  Nicolas  Burdet,  un  de»  plu»  distin- 
gués de  leurs  chefs,  lit  abandonnèrent  uue 
partie  de  leurs  canon»  et  notamment  deux 
énorme»  pièces  que  l’on  voit  eueore  aujour- 
d’hui à la  porte  du  Mon  t-St- Michel;  elles  ont 
3 m.  GG  e.  de  longueur , l'une  50  c.  d'embou- 
chure, e|  t'aulir  37  c.;  ellrs  sont  formée»  de 
barre»  de  fer  de  5 e.  d'épiu-eur  et  reliées  avec 
des  tvn  Ira  de  fer  : le»  habitants  du  Mont-St*- 
Mu  lui  le*  fout  ivmarqucr  aux  étranger»  et  aux 
pélenus  comme  un  ancien  mouument  de  leur 
victoire. 


Les  Atiglai».  rebuté»  de  cw  perte»,  prirent  le 
parti  de  reduirr.  le  Muut-Sl-Mirhrl  j«r  faïuiur; 
à cet  effet  il*  se  fuitifierent  dans  leur»  campe* 
nient»,  ronstniisireut  des  tours,  des  bastille», 
des  édifice*  où  ils  lireul  leur  demeure;  d'autre 
part  il»  avaient  sur  mer  plusieurs  navires  des- 
tiné* à intercepter  le»  vivre»  et  toute  es|iei  e 
de  termine,  mai»  le  »irur  beau  fort,  ayaut  équipé 
une  (Mrtite  flotte  sur  le»  cotes  de  Sl-MaJu  et  de 
Cancale,  vint  à pleine»  voile»  attaquer  le»  An- 
glais, leur  prit  quelque»  bâtiments,  coula  bas  ou 
diqierxa  le  reste,  et  jeta  de»  vivre»  et  de»  mu- 
nition» dan»  le  Mout-Sl-Mulicl;  alors  l'ennemi, 
ayant  jierdu  tout  espoir  de  sucre»,  mit  le  feu  a 
se*  hu*nlh*  et  se  retira,  coiiM-rvant  néanmoins 
le  mont  1 om lil ai»r,  où  il  laissa  une  forte  gar- 
nison, dans  le  dessein  de  sut  prendre  ou  d'in- 
quiéter le  Mout-St-Michel.  — Ce  ne  fut  qu'en 
1448  que  le*  habitant»  île  ce  lieu  furent  iWi- 
xré»  de  toute  crainte  du  côté  de  Toniblaiuc. 
Kn  effet , lorsque  sous  la  lin  du  régne  de 
Cliarte»  Vil,  la  France  fut  rétablie  dans  ton  iu 
légrité  par  l’heureux  accord  de  lotis  les  Fran- 
çais, et  qu'apre»  la  bataille  de  Formiguy,  pré* 
de  baveux,  les  Anglais  furciilcoutraint»  d'al*ati- 
donner  toute  la  Nomumdie,  le  duc  de  Bre- 
tagne, le  comte  de  flieltemonl,  couni-tabli:  de 
France  , et  Jacques  de  Luxembourg  , coin  Unie 
St-Pol,  vinrent  au  Mout-St-. Michel  avec  une 
partir  de  leur»  troupe»,  et  forcèrent  la  garnison 
de  Toniblaiuc  à *c  rcudie  par  capitulai  uni. 

Duraut  le*  guerres  des  catholique»  et  de» 
huguenots,  cette  forteresse  lumlia.  par  sur- 
prise, au  |M)u\uir  de  ce*  derniers.  J Ile  n'y 
resta  que  peu  de  jour*.  Depuis  I.»  Ligue,  sa 
trauquillité  n'a  pas  été  troublée. 

bu  armes  du  Mont-Bt-Michel  sont  ; Je 
table  à tir  *o, juillet  ,i 'argent,  au  chef  ,f azur 
charge  lie  trait  fieu  rt  >le  ht  tl’or. 

L'ablmve  du  Mont-bt-Mirbel  formait  en 
même  temps  un  établissement  religieux  et  mi- 
litai!»', un  lieu  trrs-fameuv  de  jw  1er  mage,  et  le 
monastère  de  toute  la  Normandie  le  plu*  riche 
en  maiiusciils  du  moyeu  âge.  De  toute*  les  pro- 
vinces de  la  ira  U ce  et  de»  autre»  pays  de  l'Eu- 
rope on  voyait  arriver  des  caravane*  de  2 à 
300  personnes  à cheval,  avec  de*  drapeaux  et 
leur  uuniuuicr  à leur  télé.  Le*  vieux  accomplis, 
les  jK’lcrms,  avant  de  partir,  nommaient  entre 
eux  divers  officier*,  dont  le  premier  avait  le 
titre  de  roi  ; uu  lui  attachait  une  légère  cou- 
ronne de  plomb  doré  sur  son  chapeau  ; tout  le 
cortège,  décoré  de  plumets,  de  cocarJe»,  d’e- 
c harpes  garnies  de  coquille»  et  de  mûlaillcs  de 
saint  Michel,  faisait  son  entrée,  drapeaux  flot- 
tants, dans  le»  ville»  sur  sou  passage,  et  visi- 
tait dévoiement  le»  rgli»e*  primipale*. 

Nous  ne  cilrrou»  pas  le*  nombreux  duc*  et 
roi*  qui  v turent  eu  pcleriuage  au  Mont -St  - 
Michel.  Il  en  est  uu  pourtant  qu’ou  ne  peut 
omettre.  l-ouis  XI  »’y  rendit  ave»  une  nom- 
breuse suite  ; il  voulut  se  recommander  à la 
puissante  protection  de  l'aicbatige,  et  il  lui 
offrit  600  écu»  d'or,  somme  considérable  alors. 
Le  l**  août  1469,  il  y institua  l 'ordre  Je  Saint* 
Michel. 

Le  Maul-St-Mielicl  a servi  de  pn»ou  à di- 


verses époque»;  le  poêle  Desforges  y fut  enfermé 
pendant  trou  au*  dan*  une  cage  en  fer  placée 
dan*  uu  caveau  creusé  dans  le  roc,  Jr  3 rn., 
qui  ne  recevait  te  jour  que  par  les  creva»*»  de» 
match»  de  T église. 

Après  la  dispersion  dn  moitié*,  au  corn- 
un  ucmn-iit  de  la  première  révolution , le 
Mout-St-Michel  devint  une  prison  d'Klat  ou 
l'on  entassa  noble»  et  piètre»,  Le  conventionnel 
Lrcarpenlier,  jugé  aux  a* vise*  de  la  Manche 
m 1820,  pour  é-Jre  rentré  en  Frauce,  y fut  en- 
fermé jusqu'à  sa  mort,  en  1829. 

C‘e»t  de|Hii*  longtemps  une  maisou  mi  traie 
de  détention  parfaitement  tenue.  De*  atelier* 
y sont  établis  dans  le»  anrien*  Intiment*  ap- 
propriés à de»  usages  itulustriels.  Il  y a com- 
muuéiiieut  envi  mu  700  ouvrier*  parmi  le»  dé- 
tenu*. Ou  sait  que  depuis  1830  des  détenu» 
politique*  y oui  été  enfermés.  Lu  incendia 
qui  édala  au  Mont-St-Micbel  dan*  la  nuit  du 
22  au  23  octobre  1834  leur  donna  l’orea»ioii 
de  signaler  leur  courage.  Ils  contribuèrent  à 
sauver  le  monument,  cl  ne  lirml  aucuuc  ten- 
tative d’évasion. 

Le*  liâlinieut»  séculaires  qui  courunueut  le 
rocher du  Mont-St-Mn  bel,  et  dan*  lesquels  ou  a 
établi  la  maison  centrale,  ne  m*  coordonnent 
nullement  entre  eux  ; occupé»  successivement 
par  ilr*  moine*  et  de*  guer  rier»,  rl  souvent  par 
le»  deux  ensemble,  ils  offrent  la  double  pbysio- 
iiuimr  d'une  antique  demeure  claustrale  et 
d'un  château  féodal,  avec  scs  tours  crénelées, 
se»  muraille*  épais»»  garnie»  de  inruitiirres, 
*e»  soutetraiu»,  etc.  — L'architecture  variée 
de  re  monument  vraiment  ualianal  muontr 
au  delà  de*  temps  de  la  monarchie.  Assis  sur 
le  sommet  d'uu  roc  de  granit,  dont  les  aspé- 
rité* sembleraient  ètic  le  léxuUat  d'une  con- 
vulsion dr  la  nature,  entouré  de  toutes  |«rl» 
de*  grèves  périlleuse»  et  étendue»  de  la  mer, 
qui  baigne  régulier entent  sa  Isa***  deux  foi*  par 
jour  et  l'isole  tout  à fait  du  cuuliiinil.  il  excite 
au  plus  haut  degré  l'intérêt  et  la  euttohiié  des 
étranger*  et  de»  voyageurs,  qui , l'aperce  v xnl 
de  fort  loin  comme  un  pic  à l'boriiuu,  sont 
tout  émerveillé*  de  trouver  à leur  arrivée  daiu 
rmrriule  de  ses  remparts,  uon-senlement  uu 
Ixmrg  de  moyenne  grandeur,  que  quelque* 
géographe*  qualifient  du  litre  de  ville  ou  place 
forte  à cause  de  l'importance  qu'il  a toujours 
eue,  mai*  encore  un  château  assez  vaste  pour  y 
loger  plus  de  1,200  personnes,  si  l’on  J ajoute 
les  Utimeut*  dits  de  l'Abbatiale,  qui  y sont 
(tMitigiis,  on  est  logé  tout  le  perMQMl  de  l'ad- 
miuistration,  ainsi  qu’une  garnison  de  cent 
hommes,  non  compris  I»  ofiieiers. 

L'abhave  du  Mont-Sl-Michel  est  aussi  ex- 
traordinaire par  son  style  que  par  son  site,  cl 
également  curieuse  comme  monument  bivl  uri- 
que. — Oii  y remarque  la  porte  d'wulrèe,  flan- 
quée de  deux  haut»  tours  semblable*  a deux 
iinincUfte»  pièces  de  canon  piaulé»  sur  leur  cu- 
lasse. Au  nord  w*  trouve  un  vaste  cüifwf  très- 
bien  rauervé  , remarquable  par  »un  élcvathl 
et  sa  hardiesse  , et  désigné  sous  le  uoiu  de  la 
Merveille.  Il  eon» prend , au  w-JaelnusHe  , 
des  salles  immenses  , connues  sou»  le  nom  de 
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«Ile*  de  Montgommery.  Au  premier  étage  *e 
trouve  à l'est  une  pièce  d’emîmu  19  tu.  île 
longueur,  mtvjuI  autrefois  de  réfectoire  aux 
moine»  ; e’r»t  un  des  plus  beaux  vaisseaux  go- 
thique* «pi  existent  en  France  ; à l'ouest  est  b 
su|«iIm*  salle  des  chevalier»,  admirable  mur* 
reau  d'architecture  du  xi-  stedr.  C’est  daus 
relie  pièce  que  Louis  XI  institua,  eu  I4t»9  , 
l'ordre  de  St-Mtchd.  La  vofite  de  cette  salle 
••si  soutenue  par  trois  rang»  de  eokuuic*  ni 
grauit  «l  u ne  grande  légèreté  et  d’un  travail 
parfait  ; elle  a SS  ni.  de  longueur  et  renferme 
l'inscription  on  tableau  monumental , fixé  sur 
la  muraille  en  face  du  diœur  de  l'église  du  ehi- 
tenu  ; cm  y lit  les  noms,  on  y voit  avec  le  plus 
vif  intérêt  les  bannières  armoriée.»  des  cent  dix- 
neuf  vaillant*  «-hevalnrr»  normands  qui  iminor- 
tahv -relit  leur*  arme*  à ,1a  journré  du  6 juiu 
1413  eu  conservant  le  Mout-St-.Miclicl  a la 
France , mais  on  lie  peut  *e  défendre  aussitôt 
«l’un  sentiment  de  regret  de  u'y  leureviitrrr 
rien  qui  rappelle  Fhcroisme  «k:»  mln-pide*  lia* 
Iiilauts  du  fort  qui  se  rouvrirent  tou*  «l'un*! 
gloire  égalé  dan.»  Cette  mêinonilile  jounitT  en 
précipitant  les  Anglais  de  leur*  murs  ! Ou  *c 
demande,  en  voyant  les  deux  antique»  pièce.»  «le. 
canot»  qu'ils  contraiguircut  ces  fier*  insulaires 
à leur  abandonner , et  qui  sont  demeurée*  a U 
porte  «k*  la  ville  comme  pour  attester  leur 
vaillance  , ai  le  plétw  ieii  qui  partagea  les  dan- 
gers n'avait  pas  droit  &ui*i  à l'Itommage  de  la 
pofttérilé  ? 

A l'étage  supérieur  *»•  trouvent  eitrore , à 
Fe*t , de»  appartements  de  la  même  dimension 
que  le  rélectoire  des  moines  ; il»  étaient  autre- 
fois partagé»  eu  cellule*  servaut  de  dortoir»  , et 
avaient  évidemment  été  construit*  pour  celte 
destination.  Sur  le  même  niveau  , du  coté  de 
l’oue.*l.  on  remarque  l’aire  de  plomb  couvrant 
la  salle  des  chevalier*,  et,  autour  de  cette  aire, 
la  charmante  galerie  appelée  le  Goitre . soute- 
nue par  un  triple  rang  de  coUuinctlr*  « voûtes 
en  ogives  et  à nervure»  d’une  délicate»***  admi- 
rable ; ce  cloître,  regardé  comme  un  des  chef** 
d'œuvre  d’architecture  du  xjci*  siccle,  est  en- 
core bien  complet  dans  son  ensemble  . malgré 
de  regrettable*  altérations,  la  cour  du  cloître 
est  pavée  «s  plomb  et  reçoit  le»  eaux  pluviale*, 
qui  *e  rendait  dan»  mie  citerne  où  elle*  sont 
conservé»'*  pour  rappro*i»ioiinraicnt  de  In  mai- 
son. Au-dessus  sont  les  toits.  Ce*  difléiruls 
étages  sont  élevés  au-dessus  1rs  un»  des  autres, 
au  moyen  de  voûte.»  eu  |û«-rre  d’une  grande  *o- 
lidité.  — Entre  l'est  et  le  midi  e»t  un  lui  liment 
» un  seul  étage,  ayant  une  jolie  façade  en  gra- 
nit ; il  est  désigné  sou»  le  nom  de  salle  du  <»ou- 
v émanent.  — - Au  midi,  ou  uni  «le»  construc- 
tion* presque  toutes  élatdie*  le*  uues  sur  les 
autres,  nu  moyen  de  vodtes  bâtir*  san*  plan  et 
sans  goût,  divisées  en  une  fouir  de  petit»  ap|nr- 
tements  servant  autrefois  de  prison,  et  désigné» 
encore  aujourd'hui  «ni»  ce  noiu. 

An  milieu  de  tons  ces  bâtiments  s'dcve 
l’église,  dont  le  magnifique  chœur,  d'architec- 
ture gothique,  est  parfaitement  conserve.  Onyr 
• découvert  mrmiaent  «les  peintures  à fresque  , 
offrant  des  tableaux  composé»  de  différent» 
t>. 


MUNT-S  F- MICHEL. 


groupe»,  derrière  lesquels  sont  figure*  des  édi- 
de*  temple» et  autre»  monument»  : la  taille 
de»  jierwiunugr»  r*l  de  15  à 30  C,  Le*  sujets 
de*  prinrijiaux  tableaux  mi.»  à découvert  repré- 
sentent : un  l'AiUKimiation,  uu  second  l’arrivée 
de*  Iroi*  mages , guides  par  l’étoile  d'orient  ; 
uu  lioisième  U Trinité  et  l'arbre  généalogique 
de  David;  un  quatrième  nmtieut  d«n*\  scènes 
loi  ! distinctes  : l’uue  est  celle  du  ceulurmo  de 
l'évangile  du  tioistémc  dimanche  après  les 
Rois , l'autre  relie  où  J ou» , monte  sur  uu  na- 
vire, apaise  la  fureur  «le*  Ilot*.  — Eres  de  là 
*ont  quelque»  autre*  pelils  apparleiunit*  a un 
seul  étage,  parmi  lesquels  »e  trouve  la  pièce  où 
les  moine»  avaient  placé  leur  bibliothèque. 
L’égli»e  , «pu  u'a  pa»  moins  «k*  50  m.  de  lon- 
gueur , ret  èlrvée  , ainsi  que  le*  chapelle*  qui 
cfivirouiM-u!  le  rliarur  et  la  plate-forme  qui  suit 
lu  uef  vers  le  Mid-esl , sur  uu  plateau  créé  à 
l'aide  <*e  voûte»  dont  «pielque»  pal  lie*  , crlle* 
quic«)ire*|»oudreit  au  chœur,  sont  muarqiudde* 
par  le  fmi  du  travail.  Sous  l’édifice  ivgue  le  m>u- 
terraiu  dit  des  gros  pilier*  , où  l’eu  voit  un 
groupe  ceutral  d'énorme*  pilier»  «k*  granit  qui 
sup|>orle  la  ma».*r  de  léglUc  ; «Je  ce  souterrain 
on  moule  au  »oinnM‘l  du  clocher , et  l’un  ai  rive 
à une  i «u niche  extérieure  en  pierre  , de  I m. 
île  large,  tardée  d'un  parapet,  qu'on  appelle  le 
|Miil  luur  des  fnu*  ; une  autre  saillie  plus 
étroite  . et  de  10  in.  plus  élevée , se  nomme  le 
grand  tour  di-*  fous  ; la  vanité  excite  quelque» 
eut ieux  à faite  ce»  deux  tour*  *i  bien  nommé*. 
— Le»  souterrain»  sont  nombreux  et  profosi*!»  ; 
on  y renuu«pic  le  caveau  oïi  étaient  platée*  la 
célébré  rage  de  fer  (ainsi  nnntuiéc,  bu  n «piVllr 
fût  en  bob)  et  le*  oubliettes , — Tou»  ce»  locaux  i 
NrtttI  de  OMgOaius  et  même  d'atelier*.  Au 
sod-ouesl  se  trouve  nu  peiit  hàtiranil  construit 
en  1833  , qui  sert  d iiilinueiie.  Au  tu»  «lu  ru- 
cher, également  au  »ud-«>«rst , est  une  caserrM 
achevée  en  I8i9 , pouvant  loger  envi  tua  *00 
homme»  ; die  a coûté  Oo  à 7U.ÔÜ0  francs. 

En  1175  des  géomètre»  dressèrent  «le»  plans 
du  Mout-St-Michd  « t de  tous  le»  apjvoj  («-ment* 
du  chàtcuu  et  «le  l’abbaye.  Ils  trouvèrent  a la 
base  du  rocher  9üO  m.  «le  circonfôreure,  cl  60 
m.  d’élévation  , à partir  du  niveau  «le  la  grève 
jusqu’au  niveau  du  rucher  , «pu  a rtc  aplani 
pour  y poser  1rs  fumlalitm*  du  château  rt  des 
Intiment*  de  l’abtave  qui  euvirunuait  l’rgln*\ 
La  lanterne  «lu  clocher  a 31  m.  d'élévation 
au-dessus  du  rocher. 

Le  Mout-St-.Mn.hcl  est  presque  partout  eu- 
tourc  «le  hautes  et  épais»*»  muraille»,  flanquir* 
de  luurs  rt  de  bastion».  Le  coucbaut  et  le  tioi d 
ue  présentent  que  «1e»  pont  tes  de  nous  rocher». 
La  jiciitc  la  plus  iudinée  au  levant  et  au  midi 
e»l  seule  halwiée  : ou  y voit  une  petite  église 
paroisvialr  antique  et  obscure  , un  giuupc  de 
mareMi*  avec  quelque»  petit»  jardio»  formés  de 
teiies  apportée* sur  le  roc.  La  vigne,  le  figuier, 
l'amandier  y doiuieut  de  bon*  finit»  cl  un  utile 
ombrage. 

La  plupart  «h**  habitants  sont  adonné»  à la 
pèche.  Outre  le*  saumon» , 1rs  turbots  ri  au- 
tres poissons , il*  pochent  de  petits  coquillages 
qu’un  nomme  ray  un.  Les  iruuneg , les  etifants 
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s’eu  occupent.  Ils  y vont  uu-jamlies  et  traver- 
seul  1rs  rivières  «Luis  presque  tout»*»  Ir*  saisons 
de  l'nniH-e  ; il»  ne  craignent  ni  le-  veut* . ni  la 
|kluie,  ni  le  liuid.  (Àqœudaal  il*  ne  laissent  |«as 
de  courir  de*  dangers  , surtout  quand  d'épiis 
bruuillard*  les  sui pieuuent  écartés  les  uu»  de* 
autie*.  et  ore  iqié»  à leur  alors  il.»  ue 

pourraiml  retrouver  lr«ir  rhrmiu  , si  l'on  n’a- 
vait soin  de  «entier  le*  cloche*  pour  les  diriger. 

Le  Mout-St-Michel  np)«arlenait  jadis  au  con- 
tinent , ainsi  que  tout  le  bras  de.  mer  que  l'on 
voit  entre  Caucale  et  (îrauville;  <*  !ctrilotr« 
inimniM*  liait  occupé  par  une  vaste  forêt  et  fut 
mlicieinent  submeigé,  dit-ou,  ni  7Ù9.  Depuis 
celte  é|Hi«|iie  , la  mer  a causeivé  le  territoire 
envahi.  Elle  avait  eepeudaul  [laissé  d'une  uu- 
im-rc  seiisibU*  peiMlanl  «k*  longue*  aunce*  ; elle 
ainuucelait  elle-nn  irie  de»  sables  sur  scs  rives 
et  créait  une  digue  coutre  la  \ iolenn*  de  m*s 
(loi*.  I n tS|KM-e  aw«  cuiisidétablu  semblait 
aliandomiê  puur  loujiMir*  ; l'hummc  s’eu  em- 
para , il  sut  le  rendre  fertile  , de  riche*  mois- 
son* s'élève» vnt , de  nombreux  troupeaux  y 
couvrirent  d'excellent*  pâturage»;  quelque*  ha- 
hitalion»  furent  crèves:  en  un  mot,  il  semblait 
que  b terre  eût  conqui»  , pour  ne  plu*  la  re- 
pi  rdre,  la  |m*<««^sioii  du  leriitoire  qui  lui  avait 
jadis  appartenu.  \ uiu  espoir  ! vaine*  illusion»  ! 
l ue  unit  vufiil  pour  faire  rentier  la  mer  daux 
se*  limite*,  cl  le  leiidraiain  l'œil  éjusu vanté 
chercha  vainement  »ur  uik*  plage  «lésa  te  quel- 
que» \e*tigi-s  de  l'empire  i|ue  l'honuin-  avait 
HMiri*-  ! l'ont  avait  disparu  sans  retour  ; lont . 
dan*  l’esjace  de  <|url«pie-*  heures  . avait  péri 
pour  jamai»  ! La  m<*r  ne  baiguait  alurs  le  moût 
que.  d.iu*  1rs  grande.*  «aux  ; depuis  lue*  clic 
{'«'uvirutim*  à chaque  marée. 

Irouk'vriseDMtil  imprévu  fut  atliilmé  , 
tomme  il  l’c*!  encore  «ajout d’hui,  à l'âclion  de 
la  rivière  Scluuv , qui  coulait  jadis  du  cuir  de 
Toniltelainc.  r-t  qui.  ayant  changé  deilirerlion, 
di  iiUye  le»  Mtbk.*  do*  digur*  et  imit  jur  en  dé- 
truire l'agi  égal iuu. 

Délayera  comme  die*  le  sont  par  divers  «•mi- 
rants d'rau  douce,  le*  grèves  du  Mont-SI- 
Mirlol  m:  présentent  aucuœ  solidité,  et  il  ve- 
rnit Ires-imprudent  «le  k»  travemer  sans  être 
dii  igé  par  uu  guide  qui,  bnu  qu'il  les  fréquente 
lou»  les  jours,  ne  savante  repciuLnt  lui-même 
qii’avre  précaution,  et  a soin  de  *on«lc»  te  satdtf 
à l’aide  «l'une  e*pe«  t-  Je  iridk-nt  qu'il  lient  à la 
main.  Kn  !‘8u  on  plaça  »ur  ces  grevé*  nue 
pierre  de  300  livres  taillée  eu  forme  «le  cuiic  ; 
on  y attacha  une  ernde  dr  31  m.  de  long;  m 
un  jour  et  une  uuil  die  roula  au  fond  et  Imi 
n’en  trouv  a aucun  vestige.  A la  ménir  é|mqoe  uu 
nav  ire  échoue  aux  cm  irons  du  Muut-S4-Mirlirl 
fut  englouti  par  les  sable*  , et  trois  jour» apres 
on  tTaperrevait  plu»  l’exlrrmité  «k*  »ou  mit  de 
|M*noquct.  <*•  danger  u’est  point  le  *r«i|  que  l’un 
court  sur  le*  grèves  du  muul  ; elles  «ont  extrê- 
nu  uieiit  plate*  et  ik*  préreiilenl  aueui  obstacle 
à la  mes*,  qui  s'y  précipite  avec  une  grande  im- 
pétuosité. Nulle  part  die  n'rst  aussi  fougueuse. 
Son  mouvement , déjà  tro-v if , est  encore  oc» 
céléré  par  la  compression  qu'elle  éprouve  sur 
les  rochers  de  Cane  Je  et  de  (rèunvillc  ; eufiu  , 
*7 
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mnnnc  dan*  «on  flux  du  midi  au  wplmlrinn 
elle  va  sr  liriur  rontrr  le*  îles  d'Angleterre  , 
celte  résistance  b bit  se  réfléchir  avec  une  force 
étonnante  sur  le  rivage  de  Dol.  Malheur  au 
voyageur  |*arcourairt  a l'heure  dr  la  marée 
cette  plage  decouverte.  ! En  vain  drpkùera-t-il 
toute  sa  lêgeretc  pour  érhapprr  aux  flot*  qui 
le  poursuivent  ; s'il  parvient  à le»  devancer  , 
sa  perte  n’en  est  pa»  moio»  certaine  ; car  une 
multitude  de  filière»  . dan»  lesquel  le» , au  mo- 
ment du  (lux,  In  Djrr  je  précipite  a ver  une  ex- 
trême \ i traie  et  qu'elle  remplit  avant  de  nou- 
rrir b grève , «c  présentent  à chaque  pas  et  lui 
(dirent  comme  obftarle»  leurs  abîmes,  qu'il  ne 
pourra  franchir  s'il  n'est  très  - bon  nageur. 
Hésite-t-il  un  iustant  , arrêté  sur  leurs  bords  , 
cet  instant  l’a  perdu  sans  retour  . b mer  l’a 
déjà  atteint , déjà  elle  s'est  répandue  sur  b 
rive  où  elle  entasse  ses  eaux. 

Cri  grèves,  que  chnquc  marée  couvre  H dé- 
couvre , ont  plusieurs  my  riametres  carrés  de 
superficie.  FJIe»  «ntt  entrecoupées  de  plusieurs 
liras  de  rivières  dont  les  principale*  soûl  b Sce , 
le  SélniK*  et  le  Coursnou.  Le  passage  de  ces  ri- 
vières , le»  sable*  mouvant»  de  leur  lit , la  vé* 
Incité  de  la  marée  montante  , le.»  brouillards 
épais,  fréquent.»  dan*  ce*  parage»,  augmentent 
les  dangers  de*  grèves.  — La  route  la  plus  sûre 
pour  se  rendre  au  Mout-St-Mirhel  est  de  par- 
tir d' Aide»  on  : là  on  trouve  des  guides  qni 
connaissent  l’heure  où  U mer  monte  , et  qni , 
lorsqu'elle  s'est  retirée  , conduisent  les  voya- 
geurs qui  sont  à cheval  ou  en  voiture  sur  un 
terrain  solide  où  ils  ne  cmirvmt  aucun  danger. 

Tou  mi.  uni  est  ni  h*  montagne  qui  s'élève 
aussi  au  milieu  des  grèves  à i h.  du  Mont-Sl- 
Michel.  Bernard,  a blé  du  Moiit-ÿt-Miclid,  y 
fit  mmtruire  un  oratoire  rn  1185.  Philippe 
Auguste  y éleva  un  fort  qui  fut  pris  jmr  les  An- 
glais, pendant  U captivité  du  roi  Jean  ; Char- 
les V le  recouvra  ; sous  C.barle»  VI  le*  Anglais 
en  devinrnit  de  nouveau  les  maîtres  H y Idli- 
mit  une  forteresse.  Louis  XIV  en  a fait  détruire 
toutes  le*  fortification»,  dont  on  voit  encore 
quelque»  vejligM. 
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péril  de  la  mer,  dans  sim  état  actuel,  phy- 
sique et  social,  in-8,  1835. 

FtiLOtJKX  0 tnARD . Histoire  géologique,  archéo- 
logique et  pittoresque  du  Moat-St-Michel 
au  péril  de  la  mer , in-8,  1843. 

Msxcüsm  la  La  vas.  Notice  sur  deux  canons 
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société  des  antiq.  de  l'Ouest,  t.  vnt,  p.  143). 
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et  actuel  de  la  baie  du  Mont-S  t -Michel  et  de 
CancaU,  des  marais  de  Dot  et  de  Château- 
neuf,  et  en  généra ! de  tous  Us  enivrons  de 
St-Malo  et  St-Servan,  depuis  U cap  Frèhel 
jusqu  à Granville , avec  deux  notices  sup- 
plémentaires, etc.,  in-8.  1829. 

Gssvtua  (C.  de),  ftecherchrs  sur  le  Moni- 
St-Michel  (Mém.  de  b société  des  antiq. 
de  Normandie,  t.  ni.  p.  1 ; t.  rv,  p.  4, 
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MOXT-ST-HICIIF.L  (le),  vg.  Morbihan, 
comm.  de  Guélietmo,  C.»*  dr  Josselin. 

MONT-ST-PERE.  rg.  Mute  (Brie),  arrM 
cant.,  S et  à 10  k.  de  Château-Thierry.  Pop. 
597  h.  Sur  b rive  dmiir  de  la  Marne. 

MOXT-ST-QCEXTIN,  vg.  Somme,  comm. 
d'Albines,  3 de  Pérou  ne. 

MOXT-ST-REMY,  vg.  Ardennes,  connu, 
de  Lrilinrourt,  El  de  Voariers. 
HNn-ST-tUmi,  V.  St-Saym. 
MONT-ST-SCn.PMJE,  bg  Yonne  (Bourgo- 
gne). arr.  cl  à 20  k.  d'Auxerre,  cant.  de  Sei- 
gueiay,  51  de  Rriennn.  Pop.  1,483  h. 

Il  est  situé  sur  un  pbteau  élevé,  d’où  l'on 
domine  plusieurs  vallées  agréable»  arrosées  par 
l'Arniauce  et  par  l’Armançon. 

La  commune  du  Mont  éprouva  de  grands 
malheur»  »ou*  les  régnes  dr  Charles  VI  et  de 
Cliarlcs  VU.  La  querelle  qui  divisa  le»  ducs 
d'Orléans  et  de  Bourgogne,  à l'orrasion  de  b 
régence  du  royaume,  pendant  b folie  de  Char- 
les VI,  lui  fut  surtout  1res -funeste,  A cette  épo- 
que. *lc  ville  qu'elle  était  die  devint  un  vil- 
lage presque  désert , et  perdit  plusieurs  des  titm 
et  monuments  qui  attestaient  son  antiquité.  — 
la- 13  mai  1460,  noble  Jeun  dr  Thian,  seigneur 
du  Mont,  affranchit  tous  scs  habitant»  dr  leur 
servitude,  moyennant  la  condition  dr  qurlqucs 
redevances  annuelles. 

L'église  paroissiale,  remarquable  par  l'éten- 
dnr  «le  sou  vaisseau . est  un  de»  plu»  lieaux  édi- 
fices religieux  de  ta  coutrée  ; la  solidité,  b dé- 


licatesse des  piliers  . la  forme  extérieure  des 
arr»-| mutant»,  font  présumer  que  sa  construc- 
tion remonte  au  moins  au  x*  siècle. 

MO.XT-ST-VINCEXT,  Castrum  Nantis 
Sancti  Pincentii , lig  Saône-et-Loire  (Bourgo- 
gne), arr.  H à 38  k.  de  Chalon-sur-Saône, 
cbrif-l.  de  cant.  Cure.  53  de  Jonpy . P.  875  h. 
— Tviuiair  cristallué,  voisin  du  terrain  juras- 
sique. 

Il  est  situé  sur  une  montagne  élevée  de  800  m . 
au-desvus  du  niveau  dr  la  mer,  et  cependant 
tré»-abaiidaiite  eu  sources  d'eaux  vive*.— (Té- 
tait autrefois  la  seconde  ville  des  états  du  Cha- 
rolbis,  défendue  par  une  forteresse,  dans  la- 
quelle se  renferma  GuÜbume,  comte  de  fha- 
lon , qui  v«iait  de  ravager  le  territoire  de 
CJunv.  Sa  situation  en  avait  fait  une  plarc  im- 
portante dans  1rs  guerre»  que  b France  eut  i 
soutenir  contre  F Autriche  et  contre  l' Espagne. 
Louis  VII  en  ordonna  b démolition  , et  fit 
livrer  aux  flammes  les  maisons  des  habitants 
qui  avaient  pris  parti  contre  le»  armées  royales. 
Henri  II  l'affranchit  en  1554.  I-»  ville  renfer- 
mait jadis  un  monastère  de  ljrnédietms  de  l’or- 
dre de  Clnny  : l’église,  qui  subsiste  encore,  est 
uu  des  points  de  triangulation  de  b carie  dr 
France  île  Cassini. 

Commerce  de  bines. 

MONTS  AIGLE,  vg.  Seine-et-Mame,  com. 
et  E de  Villeparisis. 

MOXTSAI.fcs,  vg.  Aveyron  (Roœrgue), 
arr.  et  à 21  k.  de  Villcfranche-de-Rouergue. 
cant.  et  E3  de  Villeneuve.  Pop.  1,274  h.  — 
Foires  le»  10  janv.,  17  août,  2,  9 et  29  nov. 

MONTS  AMER.  Mans  Saiicus,  vg.  B. -Al- 
pes (Provence),  arr.,  E cl  à 21  k.  de  Farcal- 
quier,  cant.  de  Bamm.  Pop.  421  h. 

MOXTSALVl.bg  Tarn,  comm.  de  Pay gou- 
rou, 5"  d’Albi. 

MONT8ALVT,  prlilr  ville,  Cantal  (Au 
vergue),  bit,  et  a 30  k.  d’Aurillac,  ebef-1.  de 
cnnl.  Cure.  Gîte  d’étape.  :*].  A 582  k.  de  Paris 
pour  b taxe  des  lettres.  Pop.  1,104  b.  — Tra- 
raix  eristallisi  ou  primitif. 

Cette  ville  est  bâtie  sur  un  pbteau  élevé,  do- 
miné lui-mème  parle» montagnes  appelées  Puy- 
de-l'Arhrr,  OÙ  MM.  Méchia  et  Debmbre  ont 
opéré  plusirur*  mois  pour  tracer  Ja  levée  du 
ipaaii  du  méridien  qui  sert  de  lia»  anx  nou- 
velles mesures.  Ou  voit  pré*  «h-  cet  endroit  Ira 
ruiura  du  château  de  Mandulphc,  appartenant 
jadis  à b maison  d*  Armagnac.  De  ce  point 
l'horizon  est  ax*e*  étendu  pour  pouvoir  dutin-, 
guer  le  clocher  de  Rodez,  les  cotes  de  Iigcac. 
les  montagnes  dr  Sabra  et  du  Plombdu  Cantal, 
rayon  de  plus  de  50  k. 

On  remarque  à M ornai  vy  l’église  Notre- 
Dame,  d’une  lielle  architecture  gothique,  fon- 
dée, avec  un  monastère,  en  1073.  par  Béran- 
ger II,  comte  de  (brlat,  et  l’hutel  de  ville,  aussi 
d'ancirnnc  architecture.  Le  mur  du  Diable, 
construit  de  blocs  énorme»,  que  l’on  pourrait 
appeler  cyclopéens,  est  à peu  de  distance  de  b 
ville. 

Depuis  quelques  années  M ornai  v y |*n»»ede 
un  établissement  bien  digne  d’intérêt.  (Test  un 
institut  de  sourds  et  muets,  dû  à b phibnthro* 
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p«e  dr  MM.  Pia&iu-Sicard  et  (Jigisenil,  qui  le 
dirigent,  et  que  le  comeit  general  du  departe- 
ment «i  doté. 

Commerce  de  toiles  qui  se  fabriquent  dans  la 
ville,  et  qui  y oeeu|*eut  La  majeure  |Mrlie  de  la 
populatHMi  : ces  toiles  vaut  fort  estimées  dr»  ha- 
bitants du  Midi.  qui  en  arlnirnt  annuellement 
pour  plus  de  4410,000  fr.  Les  productions  du 
canton  *iul  le  seigle,  les  fruits,  vius  légers, 
châtaignes,  et  surtout  «le»  pou  verts  ex«rllents, 
qui  s'exportaient  autrefois  jusqu'à  Paris.  — /W- 
rfli  les  15  janv.,  14 avril,  10  mai,  25  juin,  22 
jtâll.,  lOoet.  et  12  nos. 

MOX TütNSO\ , vg.  Charente,  connu,  du 
Ou.  El  de  SaujiMt. 

MONTS  AON,  vg.  II. -Marne  (Champagne), 
arr.,  cant.,  K «t  à 8 k.  de  Chaumont-cn  Rl«- 
aigny.  Pop.  172  h. 

MONISAU  HE,  vg.  Mièvre  0 Nivernais), 
arr.  et  à 25  k.  dr  Cliâleau-Chinun,  cbef-l.  dr 
canL  Cure.  {S-  A 2 Ht»  k.  de  Paris  pour  La  taxe 
des  lettre».  Pop.  1,701  h. — Ti.si.tn  cristallisé 
ou  primitif. 

Pateu  de  P.  Nti-rutairr,  écrivain  légiti- 
miste, ex-chef  du  cabinet  de  traduction  de  Na- 
poléon. 

Tutuieries.  — Foires  1rs  l2  juin  et  12  déc. 

NO.XTHAt'GEOX,  Mont  Satinais,  bg  //.- 
Marne  (Champagne),  arr.  et  à 27  k.  de  La  li- 
gna, cant.  et  K de  Praulhoy.  Pop.  354  h.  — 
Foires  le  jeudi  apres  l'Anuouciatinn,  jeudi 
après  la  Pentecôte,  après  le  8 sept,  et  après 
le  8 déc. 

MONTNAtN  ES , vg.  H. ‘Garonne  (Lan- 
guedoc), arr.  et  à 19  k.  de  St-Gaudcus,  caut. 
et  CS]  ‘b  Salir».  Pop.  614  h. 

On  y voit  uuc  église  ru  brique*,  dont  le  por- 
tail est  du  an*  siècle  ; la  porte  est  en  cintre 
et  décorée,  à l'arcliistilte,  de  cinquante  tètes 
d'hommes,  de  femmes,  de  démous,  d'animaux 
fantastiques.  Au-dessus  du  giand  arc  te  voit 
le  monogramme  du  Christ  lormé  d'un  ehi  (a), 
d'un  rho  (r)  et  d’un  sigma  (3)  ; il  est  porté 
par  deux  ange».  Les  chapiteaux  du  portail 
sont  chargés  de  bas-reliefs  qui  représentent  la 
résurrection  de  Laiare.  le  martyre  de  saint 
Pierre  et  de  saint  Paul,  la  lapidation  de  suint 
Etienne,  etc. 

MONTSAi'TREL,  vg.  A are,  cumin,  de  St- 
Pierre-di-s-terciu-ils,  53  dTiltcuf. 

MOXTSAIYE,  vg.  Gard,  couira.  dct.éné- 
rargues,  ££  d'Anduzr. 

MOXTSA  VILLON,  vg.  P'osges,  ennini.  de 
Moothureux-sur-Saôiie,  CS  de  Damry. 

MONTSAVOT.  vg.  Sri  ne -et -Marne,  rom. 
de  h Celle,  £3  de  Faremoulirrs. 

MONT-SKI.  (le),  vg.  Ijoirr,  connu,  de  St- 
Georges-Haute* die.  de  Montbri  «ou. 

MONTSEL,  vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  dr 
Commercy.  caut.,  £3  et  a 15  k.  de  St-Mibiel. 
Pop.  362  h. 

WSTattlET.  bg  Orna  (Normandie), 
arr.  et  à 24  k.  de  Dunifrout.  caut.  et  ES  de 
Tmchrhray . Pop.  1 .212  h.  — TauicriM. 

MONTSÉOi  ■.  vg.  Ariagt  (pays  de  Faix), 
arr.  et  a 29  k.  de  fuiv,  cant.  et  KJ  de  Lavria- 
mI.  Pop.  821)  h. 


MONTSÉRIA. 


Ce  village  est  dominé  pnr  un  pie  escarpé  où 
l'on  voit  les  ruiucs  d'un  ancien  dut  cou  fort , 
«•IHitr  par  les  sièges  qu'il  u somma»  et  par  la 
défaite  de*  Albigeois.  De  vaillant»  chevalier», 
qui  s’étaient  illustrés  dam  toutes  les  guerres  de 
la  province,  ne  trouvant  plus  uiilkuou  reposer 
leur  tète,  s'étaient  enfermés  dans  ce  cliàlrau 
qu’il»  noyaient  imprenable.  Tous  les  habitants 
étaient  également  résolus  à ne  pas  se  rendre 
tant  qu’il  leur  resterait  un  soulfle  de  vie;  les 
femmes  mêmes  devaient  mnilmltne,  car  elle» 
savaient  que  si  elles  étaient  arrêtées,  aucun 
égard  pour  Ir  sexe  ne  les  déroberait  aux  brt- 
cIiits.  Cependant  l'arrbe»  éque  de  Narbonne  et 
l'év  ét|ue  d’ AUji  résolurent  «l'assiéger  ce  château, 
sans  attendre  les  ordtvs  de  Raimond  MI,  qui 
était  alors  à Rome,  «ans  même  lui  demander 
son  consentement  ; iU  prêchèrent  une  sorte  de 
cruisade.’et  il»  rassemblé -mit  ainsi  des  milliers 
de  fanatiques,  avec  lesquel»  ils  situent  investir 
Munbégur.  au  mois  de  mars  1244.  la  résis- 
tance fut  longue,  et  1rs  assaillants  déseqW-raimf 
du  sucré»,  lorsque  la  liardinute  de  <pirl«|ue* 
montagnards,  qui  escaladèrent  au  milieu  de  la 
nuit  des  rochers  que  de  jour  Us  u'osaient  re- 
garder sans  frémir,  les  rendit  maîtres  du  châ- 
teau.  La  rhrètieulè  entière  réb  bra  cet  événe- 
ment comme  un  des  plu»  grand»  triomphes  de 
la  croix  ; il  est  surtout  impossible  de  peindre 
la  joie  des  évêque*  et  celle  de»  lidèle.»  que  leur 
prédication  avait  rassemblé»,  ou  les  délices 
dont  ils  jouirent  du  &|wctacle  pour  lequel 
ils  avaient  «hiiIkiIIu  , lorsque  devu  irnts  vic- 
time* vivante*,  de  tout  rang , de  tout  sexe, 
de  tout  iigc,  furent  consumée»  ni  même  temps 
en  leur  présence  dans  les  llammc».  Il  y avait 
déjà  liieu  de»  années  qu'on  n avait  vu  dans  la 
province  un  »i  nombreux  sermon  : c'était  le 
nom  du  sacrifice;  aussi  les  hymnes  et  les  citant* 
de  joie  des  saint»  qui  culouraient  le  Lécher 
s’élev aient -ils  jusqu'au  ciel  et  étouffaient-ij» 
tes  crû  de  douleur  de*  malheureux  que  les 
flammes  dévoraient  (I). 

Le  château  de  Moutségur  avait  été  taillé 
don*  le  roc  calcaire;  le»  matériaux  qui  en 
furent  extrait*  servirent  pour  la  pierre  «h* 
taille,  le  moellon  rt  la  chaux  qu'on  employa 
pour  élever,  par  des  mu  rai  lies,  le»  quatre  rôles 
de  l'excavation.  L’accès  eu  al  diflicilc,  et  l'on 
o’y  |*ii  ' ieot  que  par  de*  sentiers  extrêmement 
roides. 

MOMSttd  K,  vg.  Dnime  1 Dauphiné},  arr. 
et  à 32  k.  «le  Montébraart.  cant.  de  Pierrelatte, 
KJ  de  St-Paol-Trois-ChAtcaux.  Pop.  1 ,030  h. 

NONTSCLCrLS,  (1,  — guçdoc), 

arr.  et  à 30  k.  de  Largrutiere.  caut.  de  Val- 
gorge,  r-C  de*  Vans.  Pop.  1 ,436  h. 

MONTS- EN  MESSIN . vg.  Caiva.hu  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 23  k,  de  Caen,  mut.  et  £3 
Villers-Bocage.  Pop.  501  h. 

MUMSt  an  , »g.  Amie  (Languedoc),  arr. 
H à 25  k.  de  Nirlwuiip,  cant.  cl  £3  «le  l.éxi- 
guan.  P«|>.  161  h. 

MONTS  É Kl  A,  Vg.  Jura , coiam.  de  Ro- 
ihooay , £3  dOrgdct. 


(t)  HiU,  dfc  Innfvmlut,  I.  »t«,  e.  B*,  p-  447. 
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MOXTSÉRIK,  vg.  //.-Pi  renées  (Gascogne V, 
arr.  et  à St)  k.  de  Bagncre»-d«— Rigurre,  cant. 
de  Neslier,  El  de  Sl-l  jurent- de ->estr.  Pop. 
327  h. 

MORTSCIIN,  vg.  Mèvre,  Cumm.  deVilla- 
pourçon,  ; -3dc  Moulins -eu-Gilbert. 

MO  STS  ET  G N Y . vg.  H.Stuine  (FraOCht- 
Otmir),  arr.  et  à 13  k.  de  Gray,  cauL  et  CB  de 
Pesmes.  Pop.  325  h. 

Le  |Nirfatl  de  la  petite  église  paroissiule  de 
ce  sillage  r*t  assez  remarquable  ; le  tynipau 
de  la  porte  d'entrée  est  <x  ru|>é  par  Jriii»- 
Christ  entouré  des  attnbuts  des  quatre  évan- 
gélistes ; à droite  et  k gauche  est  l'ange  saint 
Mallhieu  ; eu  lui*  on  suit  le  lion  de  saint  Marc 
et  le  Iwuf  «le  saint  Luc  ; k gauche  et  eu  haut 
l'aigle  «le  saint  Jean. 

MOXTSKVEHOt'X,  vg.  Isère  (Dauphiné), 
arr.  et  à 14  k.  de  V iemie,  cant.  et  '*3  «k-  Reau- 
repaire.  Pop.  837  h. — Foires  les  18  avril, 
25  juin  et  15  sept. 

MOXTttORKAt*.  Mans  Soret/i,  petite  ville, 
Maina-at-Loirt  (Anjou),  arr.,  cant.  et  « 13  k. 
de  Saumur.  Ej.  A 284  k.  de  Paris  pour  la  taxe 
dix  lettre*.  Pop.  1.019  h. 

Ortie  ville  est  bâtie  «lau»  une  situation  très- 
agréable,  sur  la  rive  gam  lie  de  la  Loire  et  pré» 
du  confluent  de  la  Yieune,  à peu  de  distance 
de  Lande*. 

L'uiMieti  château  dr  cette  ville  olTre  aux 
voyageurs  qui  pasMiil  .sur  la  levée  un  |KMnt  de 
vue  lr<  ^-pittoresque  : sa  longue  façade.  percé»; 
d’une  multitude  de  porte»  et  de  croisée*,  se» 
haute*  tour*  crénelée»,  ses  tuil»  py  ramidaux  , 
produisent  uu  bel  ctlri  ; mais  pour  jouir  de  cc 
que  cet  antique  manoir  conserve  encore  de 
noble,  de  grand,  il  faut  le  voir  de  loin.  Ap- 
prorhez-ni,  vous  ne  voyez  plus  qu'une  masse 
irrégulière,  laquelle  ne  semble  exister  que  pour 
rappeler  le  nom  d'un  grand  seigurur  devenu 
fameux  par  «w  forfaits,  relui  du  comte  de 
Montsoreau,  qui  dirigea,  dans  l’Anjou,  l'as- 
sassinat de*  protestant*  ordonné  par Charles  IV. 
O château,  dont  l'anr ieuiielé  partit  rcmouler 
au  juf  siècle.  n'rst  ivmarqiulJc  que  par  la 
ujtidité  «le  *a  «XMisIriH'liuu,  la  gr.  lulcur  des 
ap|»arteuieiiU  et  la  U'outé  de  la  cbarpt-utr  : il 
a été  vendu,  eu  1 804.  à divers  particuliers, 
artisans  et  journalier*,  et  ne  sert  sojoiird'hui 
qu'à  loger  leurs  familles  rt  à hu  mer  de*  ma- 
gasins pour  l'entrepôt  du  port  «k  .Monl»orrau. 
— Commente  de  grains.  — Foires  h*  6 jauv 
t"  mrrcmli  après  Pâque»,  29  juin,  ü juillet, 
22  sept . et  30  nos  . 

MOXT-SI’  R-LES-CÜTKN.  vg.  J/cmic  (Lor- 
raine), arr.  et  à 17  k.  de  Verdim-sur-Mrmr, 
eant . de  Fmuet-ffll-Worv re,  E"  de  Mauheullrs . 
Pop.  292  h. 

MONTSOI’LT.  vg.  Ses  ne -rf -Oise  (Ile-dr- 
Fraoce),  arr.  et  à 16  k de  Pontoise,  cant. 
d’Ecoum,  ra  »hr  Mon- «elle».  Pop.  447  h. 

M«»N T SOI  s-VAt  l>REY,  joli  sillage.  Jura 
(Franehe-Comté),  arr.  et  a 20  k.  dr  I>ile. cant . 
«le  Montbarrry . K*  Nié.  A 375k.de  Palis 
pour  la  tasr  «b-s  h-tlre».  Pop.  1,283  h. 

Cc  v il  loge  e»l  agréable  par  la  diqMttitiosi  iLr 
ses  maison»,  pirxpie  toutes  écartées  le»  unes 
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MOXT-VALLHIKX  (le). 


MOXT-V  AI.KRIEX  (b). 


d***  MlrM,  proprement  bâties,  et  entourer»  df 
petit*  enc-lo*  comme  dm  maison*  «le  campagne. 
ÛU  trouve  à b ponte  une  excellente  auberge, 

MOXT  - SI' R - COU  R VILLE  , xg.  Marne 
(Champagne),  arr.  cl  i 27  k.  de  Rcinu,  caut. 
cl  M de  trismes.  Pop.  194  li.  — Il  est  situé 
dam  une  gorge  élevée  d’où  l’on  domine  La  val*  ! 
1er  de  Nim.  Ou  trouve  sur  wu  territoire  I 
deux  carrières  qui  renferment  des  calcédoines 
cl  plusieurs  U-llcs  cristallisation». 

MOXTS-SUn-lil'KSXES,  vg.  Vienne  (Poi- 
tou), arr.,  pjel  à 15  k.  de  fjoudun,  rlicf-l.  de 
caut.  Cure.  Pop.  841  h. — Ttanxi»  jurassique. 

foires  le  ilrrnier  samedi  de  juinrl  de  mai, 
samedi  âpre»  le  25  août  et  1w  lundi  de  déc. 

MOXTS-Sril-INDRE,  vg.  Indre-eJ-lxHre 
(Touraine),  arr.  et  à 16  k.  de  Tour»,  rant.  et 

de  Montlaiiiii,  Pnp.  1,2121». 

MflXT-SUR-LISOX,  vg.  Doubs,  eanl.  de 
Courerlle*,  C*J  de  Quiugey. 

WOXT-SUR-MOVXKT,  vg.  Jura  (Franche- 
Comté),  nrr.  de  Poligm , à 30  k.  d’ Admis, 
caut.  et  CF!  de  Chain|iagiiole.  Pop.  489  h. 

MOXT-Sl'R-ST-GKRMAIPf,  vg,  Côle-tTOr 
(Bourgogne),  arr.  ei  à 15  k.  de  Sera ur, cari t. 
el  53 de  Monlliartl.  Pop.  200  h. 

MONTSI'RS.  I»g  Mayenne  (Maine),  arr.  et 
à 20  k.  de  Laval,  chef-J.  de  cnl.Sk  vy. 

A 264  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  1,656  h.  — TjUKAia  cristallisé,  granit. 

fabrujuei  importante*  de  toile».  — Com- 
merce de  graines,  toiles  et  bestiaux.  — foires 
les  10  août.  Il  nov.,  le  1"  lundi  de  carême 
el  npres  Quasimodo,  23  juin,  20  sept.,  6 
déc.,  et  le  t"  lundi  de  Pentecôte. 

■OXTSl'RVKXT.  Iig  Manche  (Normandie  !, 
»rr..P3  el  à 10  k.  de  Cnolances.  rant.  de  St- 
ALido-dr-b-Laude.  Pop.  632  h.  — Foires  les 
5 juillet  H 12  nov. 

MOXTSU7.AIX,  vg.  Aube  (Champagne), 
arr.,  caut.,  E et  * 13  k.  d'Aras-sur-Aubc. 
Pop.  336  h. 

MOXT  CROIS.  vg.  Seine -rt-Ot te,  eoinm.  de 
Be»*aitcourt,  3 de  St-Lcu-Tavcrnv. 

SIOXTUCIIKT,  vg.  Sri/ir-et-Oae,  rom.  de 
Saulx-les-Chartreux,  C*3de  Longjumeau. 

MOXTUIT.  vg.  Seine  - tnf.,  cotnm.  de 
Ibilly-rn-Rivièrc.  E d'Kuvermeu. 

MOXTULAC.  vg.  M. -Vienne,  comm.  de 
St-Snmin  - Leulnr,  E de  Mnrtrrolles. 

MOXTI  RF.I  X-Lfcs-BACLAT , vg.  //.. 
Saône  (Fraadie -Comté),  arr.  et  i 29  k.  de 
Vesoid,  rant.  d’Amanw,  E de  Juwy.  Poi». 
380  h. 

M«\n  REI^-LiS-r.RAT,  vg.  U. ‘Saône 
(Franche-Comté),  arr.,  E et  à 9 k.  de  Cray, 
cant.  d'Autrry.  Pop.  616  b.  Ilnul  fourneau. 

SloXTL'nsiX.  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  el  à 31  k.  de  Monlhrthaixl,  caut.  de  Sl- 
Hippoly  le.  Pop.  89  h. 

MOXTUS,  vg.  H.-Py  renées  , romm.  dr 
Caslrlnau-Riviére-Baxie,  Zrl  de  Mnuliourgnet. 

■MVniKUT,  vg.  H.-Jjotrr  (Languedoc;, 
arr.  ri  à 22  k.  du  Pm , caut.  dr  Sl-Julien-CJuip. 
k«tl.  3 de  Fay -k-Fnml.  Pup.  765  h. 

MOXTl ShAIXT . vg.  Doubs  (franche - 


Comté),  arr.  el  à 14  k.  de  Ruimc- le*. Dame», 
eanl.  et  py  dr  Rougemont.  Pop.  190  h. 

MOXTI'JiSAX.  vg.  Gironde  (Ctiksine), 
an . cl  à 14  k.  de  Bordeaux,  rant.  de  Carbou- 
filane,  3 de  St-Duihc».  Pop.  627  h. 

3IOXTVALKX , vg.  Tarn  (Languedoc!,  arr. . 
Edi  27  k.  de  Caillae,  eanl.  de  Salvagnac. 
Pop.  829  k. 

MOXTVAI.KXT.  vg.  tsst  ((jtirrry),  arr.  H 
i 29  k.  de  (.ourdou,  eanl.  et  de  Mattel. 
Pop.  *80  I». 

On  remarque  dans  cette  romniiinr,  sur  un 
des  nombreux  rochers  à pic  qui  v'rk  vrnt  au 
liord  de  b Dordogne,  de»  rctranrlwiticuN  à peu 
près  semblables  i ceux  de  St-Jean-de-taur.  Au 
pied  de  ces  rorberv  *r  trouve  aussi  une  sourre 
très* abondante,  qui  des  ta  naissance  forme  nn 
grand  ruisseau.  On  > remarque  encore  les 
ruiives  d'une  antique  église,  d'un  monastère  et 
d'un  ehAteaii  fort,  ainsi  qu'un  ahime très-pro- 
fond  appelé  Roque  de  Corn,  oii  v prénpitrnt 
les  eaux  du  ruisseau  de  Mier*  ; nu  peut  desre  > 
dre.  en  prenant  quelque*  préenulions,  au  fond 
de  CH  abîme,  qui  rit  habité  par  un  grand 
nombre  de  renaivl*. 

MOXT- V AI.KRIKX  (le),  ou  «.a  Calvadii, 
Seine,  eumni.  et  E de  Sureau». 

la*  Mont- Valérieii  est  une  dr*  plus  hautes 
eoliiurs  des  environs  de  Pari*  ; ou  jouit  sur  Je 
sommet  d’une  vur  magnifique.  A une  épi* pie 
qu’il  cal  difficile  de  préciser,  un  auaelioirte 
ayant  nom  Antuîue  s'était  eomtruit  au  haut 
de  relie  colline  un  ermitage . où  il  vivait  soli- 
tairement. A son  exemple,  plusieurs  jiersotincs 
I lieuse*  s’y  retirèrent  pour  se  livrer  a la  vie 
ascétique.  En  1633  lin  licencié  de  Sorlioime 
nommé  lluliert  Charpentier  obtint  la  permis- 
sion  de  planter  sur  le  sommet  de  la  colline  trois 
croix  pour  représenter  le  mont  du  Calvaire , 
d'y  élever  une  église  de  la  Suiutr-Croix  , d'y 
construire  une  maison  pour  loger  des  prêtre* 
destiné-,  à b desservir,  et  de  bâtir  plusieurs 
eliapelU's  o*i  seraient  représentée»,  eu  statue* 
de  grandeur  naturelle,  le»  mystères  de  la  pas- 
iiou.  — Depuis  lor»  rette  fondation  éprouva 
pluunir*  vicissitude»;  le*  prêtres  établi*  par 
le  licencié  ne  partagèrent  pa*  longtemps  sa 
ferveur.  Ils  traitèrent  de  rétablissement  avec 
le*  jacobin*  de  U rue  $t-!fouoré,  mai*  le 
nia  relié  ne  fut  po.*  approuvé  par  le  chapitre  de 
la  cathédrale  de  Paris,  qui  se  héla  de  placer 
d'autres  prêtre*  aux  mêmes  lieux,  el  Ion  pic  les 
jacobin*  »e  présentèrent  pour  en  prendre  pos- 
session , il  y eut  un  crunlMit  sanglant  entre  eux 
et  les  prêtres  envoyés  par  l'archevêché.  La 
motitaguc  fut  romme  assiégée;  k*  g— >«  de 
Nanterre  vinrent  an  secoure  de»  piètre*  ; les 
jacobin»  étaient  secondé*  par  Ire  habitant*  de 
(ronrese  ; on  opjvoui  la  fort**  à la  forer  ; il  y 
eut  un  lioulanger  de  trâ*.  plusieurs  j»av»ana 
blessés  ou  faits  primuden,  et  Ire  jacobins 
rreterent  mnitre*  de  la  place.  Celte  guerre  «- 
rlési astique  fut  rhanttr  cniume  celle  du  lutrin, 
mais  non  |n»  avec  le  meme  talent;  elle  fil 
tant  d'éclat,  que  le  roi  ordoimn  au  ]varlenieut 
de  prendre  au  plus  loi  coimatsvance  de  celte 
nllaire,  et  par  un  am  i euntradictoire  inter-  i 


j venu  en  1663,  les  logement»  et  les  biens  furent 
rendu»  aux  anrieiis  jn»srsscure. 
i L«*  Mont-Valérieii  portait  alors  le  nom  de 
* montagne  du  Calvaire.  Les  religieux,  pour 
attirer  davantage  Ire  (idoles  par  l'appât  d**  b 
rxirioRité,  avaient  fait  construire  derrière  le 
| grand  autel  de  leur  église,  une  re|iié»enlation 
i du  sépulcre  de  Jé»u»-C3iri»l,  orné  ih*  statues  de 
| grandeur  naturelle.  La  montagne  était  escarpée 
I et  d’un  arré*  dilheile  ; ils  avaient  fait  ériger-  de 
I distance  en  dis  la  nrr,  et  de  chaque  coté  du  die-, 
min,  des  cbapolle*  qui  »erv aient  romme  de 
' reposoirs  aux  pèlerin»  ; ers  rhnpHlt*s  repré- 
' sentaient  le»  stations  de  la  passion,  ci  étaienl 
I décorée*  de  statue* . aussi  de  grandeur  ualu- 
l relie  . qui  faisaient  allusion  aux  différenie* 
circonstance*  de  b mort  de  Jésus -Christ, 
L’église  du  Calvaire  et  Ire  rh.i|iellc*  de* 
stations  attiraniit  jouniellemml  un  grand  cou- 
reur* «le  dévot*  péU’rin»  , et,  pour  donner  plu» 
d'attrait»  à ce  pélerinagr,  on  y avait  attaché 
de*  indulgences  plénières  ; mau  eu  géni-ral  imi 
y allait  plutôt  jiar  déso-uv reiuml  et  en  partie 
de  pbisir  qu'excité  par  la  dévotion.  La  plu* 
grnnde  idtlueuce  des  dévot*  avait  lieu  |M-ndant 
b seuiiime  sainte,  et  notaniinefit  pi-udant  b 
nuit  du  jeudi  au  vendredi  saint.  11  y avait 
messe  solennelle  Unis  le»  jour*  prridanl  lu 
nmvaine  sur  le  sommet  de  la  monlagur  ; un 
évêque  olliciiiit  jM>nlif>calciiicut,  et  un  prédica- 
teur , monté  sur  un  rocher,  placé  au  |ned  dr* 
trois  croix,  prononçait  en  plein  air  un  sermon 
sur  b |»axsioii  de  Jésus- Christ.  Dans  ers 
jour*  soletinel»  une  foule  de  peuple  se  rn>dail 
au  Calvaire;  Imite  la  route,  depuis  l’aris  jus- 
qu'au Mont  • Valériett , était  couverte  de 
monde,  à |Nrd,  n eheval  ou  eu  eiiarrette»  ; 
chaqm*  mré  «le  Paris  et  dr*  environ*  y me- 
nait processionncllemcnt  se*  ouailles  , el 
chaque  supérieur  de  couvent  scs  moines.  Si . 
d'un  côté  une  marche  lente  et  de  saint*  can- 
tique* cararlirrisairnt  la  véritable  piété,  «Jr 
ruutredes  imprécations  . ch1*  jurement*  cl  dr* 
blasphème*  signalaient  la  légèreté  et  l'inson- 
rianee  populaire**.  Arrivé  au  pied  de  la  mon- 
tagnr , on  était  attristé  par  le  xjiertarle  hideux 
de  mendiants  estropié*  «pii , courbés  en  ligne 
des  «feux  cotés  de  la  route  , cherchaient  à ex- 
citer la  pitié,  «n  étalant  aux  regards  des  pas- 
sant* leur*  membres  hideux  , nu*  et  ukrré*  : 
tou*  le*  habitants  des  cours  des  miracle*  «k* 
Paris  .-diluaient  en  cet  endroit. 

On  revenait  du  Calvaire  en  chantant , pari" 
«h*  clinquants . d'oripeaux  arrangrê  «m  bou- 
quets , dan*  Irupiel»  étaient  enehft«ées  dr 
|>clit«‘s  croix  ou  dr»  bonne»  vierge*  d’o»  cm 
d'ivoire;  qurlques  dévot»  sc  faisaient  fustigri 
en  « heu un.  Le*  chant»  commençaient  par  de» 
hvrmic»  et  liuisMiient  par  dr*  rbanson»  gri- 
v oise».  Le»  «lrv  ots  cl  le*  dév  oies,  échauffé»  par  le 
vin  de  Surrsnes  et  fatigué»  de  la  cour*»*,  *e 
re|>osatent  sur  b fougère  ; et  comme  ce»  dévo- 
tion* *e  faisaient  la  nuit , au  retour  du  prin- 
temps. lohscurité  oUbnt,  la  faim,  l'occasion, 
et  peut-tirc  qm-lquc*  diable*  aimi  les  |iou»- 
*aul,  il  résultait  «ouvrait  que  dévots  et  dévoie», 
aux  stations  pieuse»  du  Calvaire,  en  faisaient  de 
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charnelles  Jaiu  le  l»oi%  dp  tkiuloçic,  et  qitr  1rs 
indulgences  pltiiM-rr*.  qu'on  avait  été  chercher 
au  sotmm  t dp  la  montagne  étaient  perd  MJ 
avant  lr  retour  au  logis.  — Ces  pèlerinage»  et 
1rs  désordre*  qu'ils  esitraiiuicnt  furent  enfin 
réformés  : Je  27  mur*  1697  le  cardinal  de 
Noaille»,  arrhes équr  dr  Paris,  défendit  aux 
prêtres  d’ouvrir  dorénavant  leurs  chapelles  et 
leur»  crises  pendant  la  nuit  du  jeudi  au  ven- 
Jredi  saiut. 

Depuis  rette  époque  , des  prêtres  et  des  er- 
mites continuèrent  d'habiter  le  Calvaire;  les 
premiers  se  livraient  à la  culture  des  légume* 
et  des  céréales  , les  autres  à la  fabrication  et  à 
la  vente  de  la  bonneterie  ; 1rs  prêtres , inoccu- 
pés dans  relie  solitude,  y périssaient  d'ennui. 
Les  ermites  étaient  de  lionnes  gens  , trevhos- 
pilaliers  ; ils  recevaient  à dîner  cher  eux , 
raovemiaut  une  legere  rétribution . les  per- 
sonne* qui  venaient  visiter  le  Calvaire  : Jirr- 
nanlin  de  St-Pierre  nous  a Lusse  le  récit  d’une 
promenade  qu’il  y fil  avec  Jean  Jacques  Rous- 
seau. 

La  lui  de  1791  ayant  détruit  toutes  les  con- 
grégations, rrllr  du  Calvaire  se  dispersa  et 
ne  parvint  à se  reformer  qu'âpre»  le  rotironlat 
de  1801.  Peu  après  celte  épo<|ue,  les  bâtiments 
du  couvent  qui  avaient  été  cuiurrvé*  devin- 
rent un  lieu  de  rendez- vous  où  se  réunissaient 
toutes  les  nuits  un  grand  nombre  de  prêtre*  rt 
d'évêques  qui  y leuaienl  de»  conciliabules  où 
l’on  conspirait  contre  le  gouvernement  établi. 
L'empereur,  ayaut  été  instruit  de  ces  menées 
secrétes  , ordonna  aux  grenadiers  de  sa  garde  j 
en  gamivon  à Court  «ev  oie,  de  se  rendre  au 
Monl-Valcricu,  d’y  surprendre  les  conspira- 
teur* . rt  de  raser  de  fond  en  comble  rêgli«r  et 
le  couvent  ; ce  qui  fut  immédiatement  exécuté. 
Quelques  années  après  Napoléon  ordonna  de  i 
construire  sur  remplacement  de»  anciens  bâti-  ' 
ment»  un  vaste  édilice,  qu'il  destinait  À «un 
caserne. 

Le  gouvernement  de  la  restauration  fil  re- 
planter les  trois  croix,  ordonna  la  reconstruc- 
tion de  l'église,  de  la  maison  couvrnlueile  où 
clic  établit  des  jésuites  sous  lr  nom  de  jhm«» 
de  la  foi,  «pii  turent  expulsés  de  ce  lieu  en 
1830. 

Aujourd’hui  le  Moul-VaJrrien  est  un  des 
princi|iaux  fort»  dmlinès  à la  défense  de  Pari*  : 
ou  y a couvtruil  de  vastes  casernes,  de*  rase- 
roates  à l'abri  de  la  liomlie  et  de  beaux  loge- 
menu  pour  les  officiels. 
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MON  TVA  l' DO. V , *g.  H. -Saône,  roi  uni. 
de  Le  (Tond,  & de  Cliaraplitte. 

MONT-V  AVTHOX  , vg.  Seine -et  - Marne, 
raiiil.  de  Sublouiiierc  , Cri  de  Rebois. 

3IONTYEXDRE,  vg.  Drôme  (Dauphiné), 
air.  et  à 15  k.  dr  Valence,  cant.  et  H de 
Chabeuil.  Pop.  9Ï5  h.  — Foires  les  29  avril 
et  29  sept. 

MON TVEKIH’N.  vg.  Loire  (Forez),  air. 
et  à 13  k.  de  Montbrison,  cant.  et  t*.  de  lSucu. 
Pop.  491  h. 

MONT  VERT,  vg.  Cantal  (Auvergne)  , nrr. 
rt  à 25  k.  d' A ur illac  , caut.  dr  la  Roqueliroo  , 
C^j.  \y.  A 526  k.  de  Paris  pour  la  taxe  des 
lettres.  Fop.  474  h.  — Foires  les  14  sept,  et 
3 no*. 

MONTVICQ  , vg.  Allier  (ftourlxMiiMiO  , 
arr.  et  à 20  k.  de  Mouiluçon , cant.  et  LS  de 
Xloutmaraidt.  Pop.  871  b. 

MON  VI KL  , vg.  Lot-et-Garonne  (Àgcnius), 
arr.  et  à 27  k.  de  V illcneu  ve-sur-  Lui , cant.  et 
CS  de  Cancon.  Pop.  315  h. 

MONTVILLK,  vg.  Loiret,  comm.  d’EiigrtH 
ville-Moutville,  1^2  de  Serroaises. 

MO  NT  V IN  ET , vg.  Oise,  coiu.  de  Poutpuiut. 
CS  de  Pout-S  te-Max  enee . 

MONTVINOT,  vg.  Seine-et- Marne,  connu, 
de  laUiapelle-Vérouge,  ;-jdela  Ferté-Ca  uclier. 

.MONTVIRO.N.  vg.  Manche  (Normandie) , 
air.  et  à 8 k.  d’Avrancbes,  caut.  etCSde 
Sartilly.  Pup.  312  b. 

MONT-V1SO  (le),  pic  le  plus  élevé  des 
AJpc*  coltieuncs,  situé  aux  confins  du  défurte- 
meut  de»  Hautes-Alpes  et  du  Piémont  ; il  doit 
uni  notu  à la  vue  extraordinaire  dont  on  v 
jouit.  C'est  du  luiui  de  cette  montagne  qu'An- 
uilial  aurait  pu  montrer  l'Italie  à ses  trou|ie»  ; 
aussi  des  commeulateurt  n'bésilrut  pas  à allri- 
I mer  à ce  grand  capitaine  un  souterrain  prati- 
qué dans  le  flanc  de  la  montagne,  sur  une 
longueur  de  72  m.,  une  largeur  de  2 m.  47  c., 
iiw*  hauteur  de  2 m.  5 c.  Pour  mouler  à cc 
souterrain,  «m  suit  les  vestigrs  assez  bien  con- 
servé» d’un  eberain  large  de  3 ni.,  établi  |ur 
François  r,  qui  lit  passer  son  armée,  et  inènse 
son  artillerie,  par  le  col  de  Mout-Viso. 

MONTVOISIN,  vg.  Marne,  coin.  d’OFilly  , 
Ede  Port -a -Ruina». 

MONTZFV1IXE , vg.  Meuse  (Lorraine), 
arr. , E et  à 1 4 k.  de  Verdiin-sur-.Meuss-,  cant. 
de  Cbansv-vur-Meusc.  Pop.  688  I». 

MOXVIKTTE,  vg.  Calvados  (Normandie), 
arr.  et  à 20  k.  de  Hayesix,  cant.  de  Sl-Pierrc- 
*ur-Dives,  52  de  Livarot.  Pop.  490  b. 


MOJfVILl.E,  bg  Seine-tuf . . (Noimaudie). 
arr.  et  à 16  k.  de  Rouen,  cant!  de  Cléics,  a 
de  Malauiuiy.  Pop.  2,581  h.  Il  est  situe  ou 
cuullueiit  des  ruivM-aux  de  dère*  et  de  Caille, 
à 16  k.  de  Rouen.  Pop.  1.650  h. — Fabriques 
de  tissu»  et  filatures  de  coton.  Commerce  «le 
bestiaux.  — Foires  b*»  15  Uiars  cl  31  oct. 

MOXVIMJIdtS,  vg.  Eure-et-Loir,  connu, 
de  Demusville,  C-;  d’Auiwau. 

3ION  VIXOST . vg.  Marne,  cnumi.  du 
Gault,  CS  de  Moulmirail. 

MON  Y.  F aune.  V.  MaI'st. 

MONZE.vg.  f aucluse  (Comtal),  arr., caut. 
C£  et  à 8 k.  de  Curpentra».  Pup.  201  h. 

MON7.IE  (la).  vg.  Dordogne.  V.  Ijsmosu». 

MOON  . bg  Mtiiu be  (Normandie) , arr.  et  à 
12  k.  de  Sl-Lù,  caut.  de  Sl-Cloir,  CEI  de  Crrisy - 
la -Furet.  Pop.  730  h. 

3IOOS,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  cl  à 15 
k.  d’AJtkiich,  cant.  et  1-  de  Femelle.  Pop. 
324  II.  • Filature  de  coton. 

.HOO.SCII,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
42  k,  de  Belfort,  cant.  de  St-Amatiu,  rU  de 
Wesscilinç.  Pop.  1,444  b. 

MOPRK,  vg.  Jura,  comm.  de  Miégrs, 
de  Chanqiagnule. 

MOItAtillK.  vg.  /fièvre  (Nivernais),  arr.  et 
à 25  k.  de  t 'Janus  y,  cant.  de  Rrinou -les- Al- 
lemand*, M de  $t-Révcricn.  Fop.  652  b. 

MOR  AENK.  vg,  Chareate-lnf.  (Sain longe), 
arr.  et  à 15  k.  «le  Rtulirfurt-stir-Mer,  caut  et 
Ci  (K*  Tonnas -(  Jiarenti-.  pop.  522  h. 

3IOHAIXS.  vg.  Marne  '.Champagne),  arr. 
et  à 53  k.  de  Clùiluw-sui -Manie,  cant.  et  C?3 
de  Vertus.  Pop.  100  b. 

MOUAIN VILLE,  vg.  Eure  (Normaudie), 
are.  et  à 14  k.  «I»*  Pout-Audrnicr,  eant.  «le 
Cornu-ille»,  1-"  de  Lieurrv.  Pup.  988  I». 

MOU  AIN  VU. I. K.  vg.  Eure-el-Jxsir  (Rrau- 
re),  arr.  et  à 27  k.  «le  Chartres,  cant.  «rt  Cr3 
d'Amirau.  Pop.  86  h. 

MOR  AIN  V II  J.E-SI’R  • DAM  VILLE  , Mo- 
reuvilla , vg.  Eure  (Normandie),  arr. et  à 23  k. 
d’Evreux,  cant.  et  C-C  de  Dannillc.  P.  240  b. 

MORAINVILLERS  (Si-).  V.  IfautlVIL» 

UM. 

MOR  AIN  Vit  J. I ERS  , vg.  Seine- et-Oue 
(lle-de-1  rance),  arr.  et  à 26  k.  de  Versailles, 
eant.  et  ® «le  Poissy . Po|».  534  h. 

MORAISTAMV,  vg.  iroir-et-Cher,  rom. 
«le  laley , E3  de  Mer. 

MORANCÉ.  vg.  Rhône  (Lyonuais),  an.  et 
à 19  k.  dr  V illefraocbe-sur-Sadne,  caut.  et  2?l 
d'Ansc.  P«ip.  8I(|  b. 

MOHAM  E/.  , vg.  Eure-et-Loir  (Ileaucr). 
arr.,  «ant.,  Set  i 3 k.  de  Chartres.  Pop. 
533  h. 

Ce  village,  situé  sur  un  coteau,  pre»«le  IT.ure, 
renferme  une  église  d'une  luutc  aneireim  té. 
Le  plan  «b1  eti  édifice  est  tut  <»rré  |«a»g  ; il  n’y 
a ni  Isa»  cotés  ni  rha|K-llr«  latérales;  la  façade, 
en  pierre*»  de  tailk*,  est  nppuytV  «le  quatre  con- 
trc-furl»,  entre  lesquels  «•  voient  «leux  petite» 
feiw'trr»  rintriT»,  et  uiw  e»|M»-e  d'avance  te- 
nant Inu  de  porche,  sou»  kpqucl  est  le  |>ortaiJ, 
Cc  |M>rtail,  absolument  dans  lr  stvfi*  d arrbi- 
tex  ture  a|q  elé,  par  consenti  >u,  gothique  luiu- 
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lunl,  consiste  rn  trois  aroeaux  cotireninqui's 
rl  à plein  cintre,  orne»  riuinui  d'une  moulure, 
cl  de  oel  oriH'incut  m zigzag  si  roiiinuiu  «Lins 
Ir»  «lilir»  Miirrmir»  au  mi'  sut  le  ; ce*  ar- 
ceaux sont  supporte*  par  de*  colonnes  engagées, 
dont  les  <hapit«-»u&  sont  demies  d'mucutctits 
fort  simple».  L'un  de  ces  chapiteaux,  le  pre- 
mier * gauche  du  |»ortail,  diffère  de  tous  les 
autres  ; ou  n'v  soit  uutre  chose  que  la  ligure 
trcs>gru»\icri'un‘ut  exécutée  d’un  c|uadni|Mvie 
dont  il  serait  difficile  de  dc-tcrroiucr  l'espèce. 
Tout  porte  à croire  que  cette  rglise  date  au 
inoin»  du  x*  sierle. 

Dans  le  j**lil  bois  de  Rignlles,  prêt  de  Mo- 
ranccx,  on  remarque  un  dolmen  inrliné  a**cx 
bien  conter* è.  Au  milieu  de  ce  l«»i*  ou  décou- 
vre l'outrage  le  plus  cxli-autdntaire  qu’ait  ja- 
mais eu  fauté  (‘industrie  des  Celles.  C'est  tui 
espace  considérable.  couvert  d'énormes  pierres 
posée»  k plat  sur  le  sol,  et  arrangée-,  presque 
symétriquement  à exilé  Tuue  de  l'autre,  de  ma- 
nière à présenter  l'aspect  d’un  umm-utr  juive  ; 
cHiii-ci  a réellement  l'air  d’un  outrage  de 
géants  ; les  plus  petite»  pieri es  qui  le  coiiijh>M'H1 
ont  au  moins  3 tu.  de  surface  ; quelques-unes 
ont  U à 10  ni.  de  long  »ur  5 m.  de  large  et  I ni. 
6G  c.  d'épaisseur. 

MORAXUtllT,  vg.  H. -Marne  (ChamjMi- 
pir).  arr.,  canl.,  L-"  et  a f I k.  <b-  Vaut.  Pop. 
368  h. 

MIIKAMï,  vg.  Oise,  coin  ni.  de  Borau.  L*2 
de  Bcaumont-sur-Oine.  « 

MORAND,  vg.  Eure,  conmt.  de  Caugé,  >J 
dllvreux. 

VIORAM)  (St-),  vg.  H. -Rhin,  corn  ni.  et  £3 
d'Altkirrh. 

MORAND , l»g  lnttre-ri-ljj  rc  (Touraine), 
arr.  et  à 39  k.  de  Tours,  caul.  et  U de  Chà- 
leuu-Reuaull.  Pop.  397  b. 

MOKAXGIÜ,  vg.  Marne  (Champagne),  arr. 
et  à 9 k.  d'F.peroay,  raut.  et  fej  d* Avise.  I*op. 
105  b. 

MOKA  MOIS , vg.  Seiue-et-Oise  (Ile-de- 
France),  arr.  et  à 10  k-  dr  Cortieil.  caul.  et 
de  Lntqyuuieau.  Pop.  230  h. 

Il  est  fait  mention  de  ce  village  vous  le  nom 
de  Louons,  dans  un  litre  laliu  de  l'au  1330,  de 
l’aldnyc  de  Ste-Ceueviève.  En  1 1»93  le  uum  de 
Louons  fut  changé  ru  celui  de  Murangu,  à la 
demande  «te  J.  de  Bouillon,  qui  en  était  sei- 
gneur : ce  lieu  fut  alors  érigé  eu  comté,  et  de- 
puis il  n’a  cessé  de  |«orter  le  uum  de  Muratagi». 

MUR  ANGLES.  vg.  Oise  (Picanlie).  arr.  et 
a 2G  k.  de  Seuils,  caut.  de  NeuilU -eu- 1 belle, 
Eî  de  Owinhlv . Pop.  284  b. 

P*T«rr.  du  ranimai  archevêque  de  Pans  nu 
B*  MOV. 

MURASSES,  1m;  Maine-et-Loire  (Anjou), 
arr.  et  a 35  k.  de  Raugé,  caut.  de  Duital,  ûrD 
de  Chilraïuiruf-sur-Sarlbe.  Pop.  2,826  b.  Sur 
la  rite  gam  be  de-  In  Sartbe.  — Papeterie. 

Patkii  du  cardinal  (lois mai.. 

Foire s le  I"  jeudi  de  mars,  de  mai  et  de 
sept. 

MURAS  VILLE,  vg.  Meute  (jmy*  Messin), 
arr.  et  à 13  k.  de  Venlua-sur- Meuse,  caut. 
et  £3  d’Etaiu.  pop.  110  b. 
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MORANVtLLERS  . vg.  Oue,  cumm.  de 
Sains  Moramillers  , [.*.*  de  St-Just-en-Cbaus- 

sêe. 

MORAS.  l<g  Drame  (Dauphiné),  arr.  et  à 
56  k.  de  Valence,  caut.  du  <•  rond -Serre.  El. 
A 543  k.  de  Pan»  pour  la  Use  de»  lettres.  Pup. 
4,339  b. 

Cr  liourg  est  situé  dans  une  des  plus  riches 
'allers  du  dé|>artement  dr  La  Drôme.  Il  était 
autrefois  défendu  par  un  château  fort  garni  Je 
trente-trois  pièce*  d’artillerie,  qui  fut  déman- 
telé pur  ordre  de  Loui*  XIII  en  1627.  — Fa- 
briques  de  tuile»  de  chanvre,  d'instruments 
aratoires,  filature  de  suie.  Tuilerie,  preuair» 
à huile.  Nombreux  muuhu»  à blé.  — Foires 
les  22  juillet,  25  uns.,  lundi  âpre»  Li  Convcr- 
siun  de  saint  Paul,  mercredi  île»  Rogations. 

MOHAS  (St*),  vg.  //. -Tienne,  cumm.  de 
lie  >ii  rou,  £«j  dr  > an  liât. 

MORAS.  vg.  Seine -et -Mar ne , connu,  de 
Sl*Cyr,  ’• . de  la  l'erté-sous-Jouarrc. 

MURAS-  DE  - VF.YVSILIEN  , vg.  Isère 
(Dauphiné).  arr.  de  U Iour-du-Pi«  et  4 13  k. 
de  Hnurguin,  raut.  et  E’  de  Crésuiru.  Pop. 
382  b. 

MoRBECtyCE,  Lg  Xord  (I  btulrr),  arr., 
caut.,  L-;  «l  » * k.  d'Ifaxrhrouck.  P.  3,975 
b.  — Aux  euvirous,  dans  la  forêt  de  Nieppe, 
on  remarque  les  mines  de  l'ancicu  château  fort 
de  la  Multe-aux-Rois. 

Fabrique  de  genièvre.  — Foires  |r  mardi 
âpre»  le  1"  lundi  de  mai,  d’auüt,  3*  dimanche 
de  M-pt,  et  1**  mardi  de  uov. 

MORBIER,  vg.  Jura  (Franche-Comté),  arr. 
et  a 23  h.  de  St -Claude,  caut.  et  i-J,  «le  Murex. 
Pop.  2.087  h. 

MORBIHAN  (le),  grand  golfe  situé  dan* 

Tuiterieur  des  terres,  où  l'uu  enttr  par  no 
goulet  fermé  par  les  deux  jiointm  du  lac  Ma- 
nquer. César  le  nomme  Mare  conclusum  ; 
«•'*•»!  eu  crt  endroit  qu'il  délit  la  flotte  des  Ven- 
m*te*. 

Le  Morbihan  renferme  plusieurs  ib-s,  dont 
le*  plus  considérable»  mut  l’ile  d'Arx  et  Tile 
aux  Moines  ; il  a donné  son  nom  a un  dr»  dé- 
partements formés  de  l'ancienne  Bretagne. 

MOttttlH AN  . départemeut  du).  1 je.  dcjwrte- 
rm  ut  du  MurlMiun  e*t  formé  d'une  partie  «le  la 
haute  Bretagne,  et  tire  son  nom  d’uu  golfe  que 
forment  au  midi  le»  eaux  de  l'Océan  au-dessus, 
de  l'emlNjurburts  de  la  Loire,  golfe  que  l'on 
Uotiiiiie  Morbihan  , dr  deux  UioU  critique»  qui 
Mgmiirut  |M-litr  mer.  César,  dam  scs  Comrneu- 
lanr»,  «icsigne  le  Morbilian  sou»  le  nom  «Je  Mare 
eandusum.  — Ses  borne»  sont  : au  nord,  le  dé* 
parlement  de»  Oles-du-Nunl  : à Test,  ceux 
d'Illr-et-V  daine  et  de  la  Loire- Inférieure  ; au 
sud,  l'Océan  ; à l’ouest,  le  département  du  Fi- 
nistère* 

Le  territoire  de  ce  département  est  fortement 
accidenté.  La  partie  septentrionale  est  rouverte 
de  colline*  assez  élevées,  qui.  en  s'alnaissapl 
têtu. il  dénient  ver»  le  sud,  offrent , dans  le  voi- 
sinage de  la  mer,  de»  piaille*  vaste»  et  fertile*. 
Le»  crête*  de  ces  haute*  colline*  mmiI  couverte» 
dr  lande»  et  d'aride»  bruyère»,  qui  font  ressor- 
tir avec  ataaUge  la  fraîcheur  ci  la  riehmae  de* 
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'aller»  qu'elle»  dominent.  Les  plus  hautes  col- 
li un  sout  située»  au  nord  de  Courut.  «Luis  l*ar- 
roudiSM-ment  de  Puntiw  ; leur  hauteur  moyen- 
ne u '«s*l  gurre  que  de  90  m.  au-dessus  du  ni- 
veau  «le  la  mer. 

La  côtes,  exposées  à l'action  continue  d'une 
nier  active,  tout  déchirées  par  un  grand  nom- 
bre de  haie»,  de  rade»  et  «le  ports,  tris  que 
Lorient , Port-Louis,  Au  ray , Vannes,  Hunae- 
IkhiI,  et  vingt-trois  autres.  — La  presqu'île  de 
Qmberoo.dootla  pointe  s'avance  a 12  k.  dans 
l'Océan,  et  qui  ne  tient  au  continent  que  par  un 
isthme  cxresaiv émeut  étroit,  forme  l'un  des  cô- 
tes d'uni*  liaic  jmifomk*  qui  p*mrrail  abriter  des 
flotta  cuürre*.  le  Morinban  est  un  vaste  golfe, 
jieu  profond . mai»  de  piiutrur»  k.  d'étendue, 
formé  jiar  la  rôle  de  Vannes  et  1rs  presqu'îles 
de  R buis  et  «le  Crach.  Des  îles  nombreuses 
avuivinent  U terre  dnnt  saus  doute  elles  ont  fait 
partie  autrefois  ; k‘»  principales  sont  : Bclle-lle, 
trnm,  Ifouat  ei  lltnÜc,  dam  l'ürwa;  l lb-aux- 
Moincs  et  l'itr  d’Arx,  dans  le  Morfuhao.  l«e 
département  possédé  plusieurs  ports  maritimes, 
; dont  les  principaiu  sont  Dînent . Port-Loui», 
Aura»  H Yiuuur*.  La  grande  quantité  dr  baia 
et  de  petit»  parts  répandus  sur  la  cola  facili- 
tent un  assez  fort  rnmmen  v maritime,  tant  avec 
la  Jépaiirments  littoraux  qu'avee  l'étranger.  — 
1 haut  b majeure  partie  du  «k-partenumt  b 
couche  de  terre  végétale  qui  couvre  le  sol  a 
peu  de  profowlrur,  et  varie  de  nature  srion 
: les  cantons  ; tantôt  «-lie  est  siliceuse  et  tantôt 
schisteuse  : sur  le»  côte»  elle  est  argileuse  et 
Imsuroup  plus  fertile.  Environ  b moitié  de  la 
superficie  «lu  territoire  est  cultivée  en  céréale», 

! l’autre  moitié  est  couverte  de  b odes,  de  bruyè- 
| res,  ou  occupée  par  les  tiois , les  rivière»,  la 
étangs  et  la  manu». 

la  surface  du  département  est  de  699.641 


lier  tare»,  divisa  ai  nu  : 

l'erres  labouraltlrs.  ........  260.971 

Pré* 69.052 

; Vignes.  685 

Rois 34.462 

! Verger»,  pépinières  et  jardin».  . « . <6,880 

| Osera  tes,  annale»  et  sansxaie*.  ...  ! 

Etanp.  mure»,  canaux  d’irrigation.  . 3.1 18 

i landes  et  bruyère*.  ........  291,531 

Culture»  diverses.  .........  • » 

Superficie  des  propriété»  bâtie».  . . 3,707 

Contenance  imposable.  . . 680,407 


Roule»,  chemins,  phnes,  nia,  etc.  . <4,471 

Rivières,  beset  ruisseaux 3,254 

Forêt»  et  domaines  mm  productifs.  . < .27  4 

Cimetières,  église*,  bâtiment»  publie».  235 


Contenance  non  imposable.  19.234 


On  y compte  : 

79.752  maisnus, 

1 .270  moulins  à ran  et  i vent. 

35  forge*  et  fourneaux. 

96  fabriques  et  manufacture». 

• Soit  • 8t,153  propriété»  kdties. 

I U nombre  des  propriétaire* «t  de.  < 23 .9 1 7 
Celui  de»  parcelles  de.  .....  <.803,504 
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Hr»Ror.iuniri . Lr  département  Ml  arrosé 
par  un  grand  nombre  dr  ruisseaux  et  jmr  plu  - 
sieur»  rivières,  dont  quelques-unes  navigable* 
sur  une  petite  part»  de  leur  cours  ; tels  sont 
le  Blavet , le  Scnrff , l'Odet , l'Aura)  , l’Air. 
l’Oust  et  la  Vilaine.  b longueur  navigable  de 
toute*  it»  rivirrr*  e*l  dVovirou  130.000  m. 
Detiv  canaux  exialml  aussi  dan»  le  departe- 
ment: l'un  e»l  le  canal  du  Blavet,  qui,  en  sui- 
vant cette  rivière,  remonte  dUmnebont  à 
Pnntivy,  et  dont  la  longueur  totale  est  de  39.818 
m.  L'autre  traverse  le  département  du  sud-est 
au  nord-ouest  : c'est  le  canal  de  Nantes  a Brest, 
qui  a une  longueur  totale  de  369,537  m. 

Contmiurui'ii.  Le  département  est  traversé 
pur  7 routes  royales,  j«r  13  routrs  départe- 
mentales et  un  grand  nombre  de  chemin»  vici- 
naux. 

MrréooflLoart.  La  température  est  douce, 
mass  les  brouillards  et  ta  fréquence  des  vents 
du  iud-ouest  la  rendrut  quelquefois  malsaine. 
Dans  les  romnMiues  du  littoral  elle  varie  jus- 
qu’à trois  fois  par  jour  en  automne  et  dam  le 
printemps  , ce  qui  cause  dm  rhume*  , des  ca- 
tarrhes et  par  suite  des  phthisie»  pulmonaire*. 
L’ai >ondaucr  des  eaux , qui  offre  dan»  une  grande 
quantité  d’étang»  et  de  nuirais  une  »urface 
étendue  à l'action  du  calorique,  occasionne  une 
évaporation  considérable  de  miasmes  délétères  ; 
aussi  les  fièvres  intermittentes  sont-elles  presque 
endémiques  dans  le  Morbihan.  La  gale,  mm- 
p^we  de  la  malpropreté , est  de  même  inhé- 
rente aux  cnoimnnm  qui  composent  les  cantons 
de  fsourin  et  du  Faouet , arrondissement  de 
Ponlivy.  Naguère  , dau*  ces  localités,  l’état 
psurique  était  celui  de  l'enfant  au  Ihtccbu  et 
du  vieillard  au  lit  de  mort.  Cette  maladie  dé- 
goûtante arrêtait  souvent  le  développement  dre 
foires  de  l’adulte  ; aussi  les  hommes  de  ère 
cantons  sont-ils  en  général  plus  petits  et  plus 
faibles  que  ceux  dre  autres  parties  du  départe- 
ment. Kn  1833  M.  le  préfet  Dirais  entreprit 
une  tâche  immense  regardée  jusqu'alors  comme 
impossible  : celle  d'extirper  La  gale  dans  Ire 
canton»  infectés.  Secondé  par  le  conseil  général 
qni  alloua  dre  fonds , appuyé  par  les  exhorta- 
tion» dre  ecclésiastiques  , le  traitement  a com- 
mencé avec  le  plu»  grand  succès.  En  18.73, 
1833  , 1834  , plu»  de  6,000  malade»  ont  été 
radicalement  guéri»  , et  le  résultat  des  soin» 
médicaux  »’est  déjà  fait  tellement  sentir,  que  U* 
conseil- de  révision,  dan»  sa  tournée  de  1834 , 
n’a  trouvé  aucun  galeux  dans  le  canton  de  f.ou- 
rin  . et  n’en  a signalé  que  trois  dan»  relui  du 
Faouet,  lorsque  . le»  années  précédentes , près 
des  trois  quarts  des  jeune»  soldats  étaient  cou- 
verts de  pustules  psoriquo». 

Paonvmovs.  I*  département  du  Morbihan 
produit  des  céréale»  de  tonte  repère  en  quanti- 
tés plus  qui*  suffisantes  pour  la  consommation 
dre  habitant*  (on  récolte  annuellement  plus  de 
trois  million»  d'hectolitres  de  grains  , dont  un 
tiers  ret  livré  à l’exportaljoa).  Sarrasin,  millrt, 
lentille» , navets.  Un  , chanvre:  quantité  de 
fruits  , donnant  annuellement  3(0.000  hecto- 
litrrs  de  cidre  : peu  de  vin  . et  médiocre.  — 
Bétcs  fauves  et  menu  gibier  (oiaemu  aquati- 
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[ que*;.  — Poisson  de  mer  et  d'eau  douce  (ha- 
| reags,  sardines,  aloses,  brochets).  — Chevaux . 
j moulons.  — Beaucoup  d'abeilles,  dont  k miel 
est  rerhrrclic. 

Mi»k».vumjie.  Minerai  de  fer  oxydé  terreux 
exploité  à rirl  ouvert  ou  en  petites  galeries, 
qui  alimente  plusieurs  hauts  fourneaux  ; traces 
de  mines  de  plomb  à .Si- Mande,  prés  de  Baud, 
mine  d'étain  à Villeder,  pré*  du  Hoc  St-André. 
Belles  carrières  de  granit , quartz , pierres  de 
taille,  ardoise,  cristal  de  roche,  terre  à poterie, 
sable,  etc. 

Soeur»*  nrvraxt-u  imtamuiu  au  rlii- 
teau  de  Pargo,  près  de  Vannes,  et  à Loyal,  près 
de  Ploermel. 

iKoman.  Manufactures  de  toiles  de  Bre- 
tagne. Fabrique*  de  draps  communs  . étoffes 
de  laine,  fil  île  chanvre  , pain  de  seigle  pour  le 
commerce  ; porcelaine  ; filatures  de  coton  ; 87 
tanucrire  ; 7 papeteries.  — - Construction  de 
navires  à Lorient , Aura)  , Vanne» , Belle-Ile  , 
Quibcruu  et  la  Roche-Bernard. 

Pèche  de  la  sardiur  et  du  poisson  frais.  La 
sardine  est  un  objet  dr  commerce  considérable 
dans  le  Morbihan  ; quand  l'année  est  I tenue  et 
la  pèche  alwudante,  le  produit  ordinaire  est  de 
300.000  millier» , dont  60.000  milliers  sont 
emharillcs , salés  cl  expédié*  dau*  l'intérieur  , 
et  140,000  milliers  cuuaowmré  en  vert  dau*  le 
pay*  ou  k*  départements  circon»  uisins.  Cette 
pèche  occnjic  500  bateaux  et  eu»  iroa  3.000 
personnes  employées  à la  pèche , à la  prépara- 
tion et  à la  vente  des  produit* , qui  s’élève  an- 
née moyenne  à 1,500,000  fr.  — Exploitation 
de*  marais  valants  qui  occupe  3,500  à 3,000 
paludiers  ou  sauniers , et  produisent  annuelle- 
ment 300,000  inyriagramme*  de  sel. 

Comme  aci  de  grains,  eaux-de-v k , cidre, 
fruits  .beurre,  suif,  sel, -miel,  cire  , rhubarbe, 
chanvre  , bestiaux  , poisson  salé , toile»  , fil»  , 
rturs.  peaux  . fers,  papier»  commun.»,  huile  de 
poisson.  — Entrepôts  réels  et  fictifs.  — Ca- 
bottg,. 

Focaa*.  Plu»  de  600  foires  se  tiennent  dans 
environ  35  communes  du  département.  On  y 
vend  principalement  des  liestioux  de  toute  es- 
pèces , dre  grain* . de*  instruments  aratoires , 
du  chanvre , dre  laine»,  du  beurre,  dw  draps  , 
de  b mrrerrie , de  la  quincaillerie , etc. , etc. 

Mac*» , csagix  rt  coutumes.  I x»  habi- 
tant» du  Morbihan  sont  partagés  ni  deux  clas- 
se* divliiM'te»  * les  Bretons  et  ks  f'.nllos.  Les 
premier»  parlent  l'idiome  breton  , idiorar  pau- 
vre , que  l’on  croit  avec  raison  être  la  langue 
que  parlainit  le*  Celte*  . qui  est  divisée  en  qua- 
tre principaux  dialectes  : ceux  de  Vanne* , de 
Quimpcr , de  St-Pol  de  Léon  et  de  St-Brieuc  ; 
le*  habitant*  de  charnu  de  ces  cantons  préten- 
dent que  relui  dont  ils  se  servent  est  k moins 
embarrassé  et  le  plu*  énergique.  Di  langue 
bretonne  était  jadis  relie  de  toute  l'Armorique. 
Maintenant  elle  ret  l<orncc  aux  commune*  du 
i nord-nue*t  du  département , et  l'iustnirtion 
élémentaire  que  le  gouvernement  s’efforce  de 
répandre  dans  le»  campagne»  fiuira  , dans  peu 
d'année»  . par  anéantir  entièrement  cet  ancien 
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idiome.  — Le»  fiilka  , ainsi  nommé»  j»r  cor- 
ruption du  latin  Cal  h (Français)  . parlent  une 
sorte  de  jMtoi*  ai  sé  à compretislre  . et  dans  le- 
quel on  retrouve  une  granck  quantité  de*  mots 
de  l'anricii  français  , ccmitnr  danser  ’rauior) , 
mejhuy  (désormais} , ckommcr  (rester  uiartil  j, 
etc.,  etr. 

Il  existe  dans  le  carartère  dre  Breton»  et  de» 
Gallos  uue  auv*i  grande  différent*  que  dans 
kvir  langage.  Le*  premiers  sont  en  général  la- 
Imrieux  , vif# , constants  , bons  agriculteurs  , 
essayant  volontiers  le.»  nouvelle*  méthode»  de 
culture.  I.cs  Gallo*  au  contraire  sont  ]>aire- 
seux , lents  , faciles  à rehutrr , et  attaché*  aux 
habitudes  routinières  de  leur#  devancier».  Il 
est  ensuite  de»  qualité»  et  des  vire*  qui  vont 
communs  aux  un*  et  aux  autres.  Us  lotit  tou» 
brave»  , hospitalier*  , chantable*  , mais  tana- 
tique*  , su|ier#titieiix  , déliants  et  soupçonneux 
pour  k*  habitant»  des  villes  et  ks  étranger* , 
adonné»  outre  mesure  à l’usage  du  » in , du  ci- 
dre et  de*  liqueurs  fortes,  et  d’une  sakrê  nu  ne 
peut  plus  dégoûtante.  Il  faut  cependant  excep- 
ter de  ce  dernier  reproche  1rs  habitant*  de» 
communes  littorales  ; leur»  relations  fréquentes 
avec  les  étrangrrs  ont  poli  leurs  imrurs , et  te* 
recherches  de  la  propreté  ne  leur  sont  pas  tant 
à fait  inetnmurs. 

On  trouve  une  grande  similitude  entre  krariir- 
lèrr  du  paysan  morbihaimai»  et  celui  de*  Celte*, 
si*  ancêtres,  k»  Oltes  étaient  bo-pitalirn  : ja- 
mais k voyageur  attardé  u'a  frappe  m vain  à la 
porte  de  la  chaumière  de  l’ Armorique.  Jamais  un 
a*ik  ue  lui  a été  refusé.  Quant  à la  charité  de* 
habitants,  elle  est  inépuisable,  et  l’indigent  qui 
se  présente  chei  eux  y reçoit  presque  toujours 
la  bouillie  ou  la  galette  nécessaire  à son  repas 
du  moment. 

Les  Oltes  étaient  soumis  à leurs  druides . et 
leur  fanatisme  était  sans  i «ornes.  Les  pavsan» 
du  Morbihan  ont  pour  leurs  recteurs  (on  appelle 
ainsi  les  curés  en  Bretagne)  un  respect  profond, 
une  confiance  exclusive.  O chouannerie  n'a 
suluistr  aussi  iougtemp*  dan»  ce»  contrées  que 
parce  que  le*  prêtre*  k voulaient  ainsi.  A leur 
voix  k Breton  quittait  sa  ciiaumierr  et  cou- 
rait assassiner  k*  soldats  du  gouvernement  . 
bien  certain  d'acquérir  sa  part  du  paradis  *’i| 
venait  à vueeomU'r  dans  cette  lutte  rontre  ceux 
qu’on  lui  désignait  romoie  le»  etinemi»  de 
Dits. 

l«e*  (A'itrs  n’étaknt  |ui  plus  superstitieux 
que  leurs  sucrcxsrurx,  Il  n’est  pas  une  paroisse 
dans  k Morbihan  qui  u’ait  sa  légende  , ton  re- 
venant . ton  loup-garou  , se*  miracle*.  Ici  l'on 
montre  l'empreinte  du  pied  d’un  «aint  sur  une 
pierre;  là  un  peuple  de  nains,  velu* et  noir*, 
doués  de  féerie  et  que  l’nti  nom  me  l'oulpufuett, 
vieunnit  tniinnenter  pendant  la  uuit  I*  » crain- 
tif» habitant»  d'un  hameau.  Plu»  Inin  vou*  ren- 
contre/ un  mendiant  doué  du  pouvoir  de  fasci- 
nation  appelé  goal  avrl  (mauvais  vent';.  Dan» 
la  chapelle  de  St-Laurcut  piv*  de  Vanne*  . en 
offrant  au  saint  une  poignée  de  clou* , sans 
le*  compter,  ou  guérit  dr»  furoncle*  mflainma- 
toirr*.  vulgairement  nomme*  clous.  Pré*  de 
celle  de  la  Clarté  t il  est  une  fontaine  ou  l'on 
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obtient  la  guérison  des  u tu  malades  , en  les  y 
baignant  pendant  que  l’on  récite  les  prières 
consacré-*.  A 1-ocnuué,  saint  Coloinhan  guérit 
le»  fous  : à Giniftr  , saint  Corail  le  guérit  le» 
bêle»  n cornes , «rte.  * etc. 

le  paysan  du  Morbihan  est,  comme  tuiisortu 
de  U Bretagne , iialiinUcriHut  timide  lorsque 
nulle  passion  ne  l'agile , mai»  fier  par  caruc- 
tèrc  , et  d'une  sensibilité  cxressive.  Il  aime  à 
être  flatté  , v laisse  (.wileimut  prendre  à tous 
1rs  pièges  tendus  à sa  'imité  , tuai»  pardonne 
rarement  la  raillerie.  Egoïste  , bavard  et  ru- 
riou\  à toutes  les  époques  de  la  vie , il  est  vif 
et  turbulent  dans  l'enfance , gai  et  taquin  dan» 
l'adolescence  ; «lu»*  l'àge  nnVr  il  offerte  une 
gravité  parfois  risible,  il  parait  lourd  cl  apa- 
thique ; enfin  , au  dérliti  de  la  vie,  rumine  Ira 
vieillards,  il  devient  causeur  éternel,  conteur 
assommant  , mats  attendant  assez  indifférem- 
ment la  fin  de  son  obscure  rt  pénible  carrière. 
— Il  ne  manque  ni  de  bon  sens  ni  de  juge- 
ment , moi»  il  a peu  d’esprit  naturel  : indécis 
quand  il  est  question  de  tes  intérêt»  , quoique 
sc  croyant  un  oracle  infaillible  lorsqu’il  s’agit 
de  ceux  d’autrui  . ce  u’esl  qu'à  la  ilrrnière  ex- 
trémité qu’il  m*  détermine  à prendre  mu:  réso- 
lution  décisive  dont  il  se  rvpcut  aussitôt.  — 
Il  redoute  tellement  d’èlre  dupe  de  sa  confiance, 
qu’il  lie  l’accorderait  même  pas  »aus  réserve  à 
l’avocat  chargé  de  b défense  de  Ses  droit»  , de 
son  honneur  et  de  sa  vie. 

Né  wiu*  un  ciel  nébuleux  . sur  un  soi  grani- 
tique heurté  par  le»  flot»  toujours  mugissant* 
d’une  mer  semée  d’écuril»,  familier  des  son  en- 
fance avis;  les  orage»  et  les  tempête»,  ne  vivant 
qu'au  sein  de  sa  famille,  saris  relations  intimes 
avec  scs  voisins  aussi  isolé*  que  lui , le  paysan 
moi  bibanimi»  ne  peut  être  doué  que  «le  ce  lem* 
péramrnl  mélancolique  sujet  à «le  »i  profonde* 
impreSMoiis.  I)c  là  celle  ténacité  imiucible 
pour  ses  habitudes  iiinnntnurs , et  crt  amour 
ou  plutôt  rrttr  passion  iosonoonl.  l>|c  qu’il  con- 
serve  pour  les  lieux  où  il  a reni  le  jour,  passion 
qui  le  poursuit  partout  où  fciliwioe  le  soit,  et 
le  eouduit  rapidement  au  («itnlieau  du  munirut 
qu’il  a perdu  lexpoir  de  revoir  le  foyer  piler - 
Bel.  L’ancirnue  compagnie  de»  Inde»,  et  après 
«die  l.i  rnnrinr  royale,  pour  cnuserver  le»  ma- 
rins si  précieux  que  leur  fournissait  la  pro- 
vince , avaient  toujours  le  soin  d'embarquer 
sur  chaque  vaisseau  expédié  des  port»  de  la 
Bretagne  un  juueurdr  hignou.  largement  rétri- 
bué, et  dont  les  seules  fuortînii»  se  iKiruuiriit  à 
faire  danser  l’équipage.  Par  suite  «le  cette  sage 
précaution,  l'Etal  n’eut  plus  à regretter  la  jverle 
énorme  «le  marin»  qu'iMTasiounairat  coolinuel- 
lemcnl  les  voyages  «Je  long  murs. 

En  hiver  avant  le  j«Hir  , rt  l’été  après  trois 
heures  de  travail , les  |\av*anv  déjeunent  avec 
des  tranche*  de  bouillie  froitle  de  sarrasin  . hu- 
mectée* «le  lait  caillé  bouillant.  Ils  «lineut  à 
midi  d’une  autre  bouillie  d'avoine  ou  de  millet 
t tempe  dans  du  bit  aigri,  mai*  froid.  Le  dessert 
consiste  en  un  morceau  «le  pain  sec  de  seigle. 
Dans  les  plus  long»  jours,  H»  finit  un  tniisii  me 
repas  vers  le*  quatrr  heures,  et  dont  une  Iwitr- 
rée  fait  tou*  1rs  frais.  La  boisson  , dans  ces  di- 


verses réfections,  est  fournir  par  la  fontaine 
la  plus  voisine.  On  sert  pour  le  srjuprr  une 
so'ipc  au  lanl  salé,  à laquelle  ou  ajoute  encore 
un  peu  de  vieux  «»ii»g,  pour  lui  donner  plus  «le 
saveur , et  quelques  choux  ; cette  soupe  sc  fait 
le  dimanche  pour  h»  cin«|  premiers  jour*  de  U 
semaine.  L*‘  cultivateur  un  peu  à l'aise  fait  snc- 
cwler  à ce  |»Up  uue  cruche  de  cidre  «rt  une 
portion  de  lard  liouilli  dont  chaque  convive  ré- 
cent à p«ni  prés  une  «mer.  Même  lègiino  pour 
le»  jours  «ratiKliurtioc  de  v iandes  , remplacer* 
par  un  ragoût  de  pomme*  de  terre.  Il  «rn  est 
ainsi  pendant  tout  le  carême  rigmireusmictit 
observé,  sauf  le>  lilialiniu  bachique»  au  cabaret, 
«pii  ne  peuvent  manqurr  d’avoir  lieu  , durant 
un  si  long  intervalle  chez  «les  gens  qui  ne  con- 
cluent rien  un»  le  nectar  breton  , qu'il»  n'es- 
liment  que  lorsqu’il  a acquis  toute  l'Arrêté  du 
vin  de  Brie. 

b'  paysan  salue  presque  toujours  le  prrmier 
le»  |ierxmincv  qu’il  rencontre.  Cil  leur  souhai- 
tant le  bonjour  avant  midi , et  le  bonsoir  dés 
qu’il  jugr  que  le  soleil  est  parvenu  au  méridien. 
S'il  parle  à quelque  inconnu  de  sa  classe  plus 
àgéaque  lui , il  lui  donne  le  litre  respectueux 
de  parrain,  relui  de  musin  s’il  ni  à peu  pic»  de 
son  âge  , et  le  nomme  affectueusement  son  fil- 
leul , s'il  le  juge  «le  Inam-oup  plu*  jeune  «jue 
lui.  Quant  aux  autre*  campagnards  «h*  sa  «C4i- 
naixsanrr  , il  ne  les  appelle  jamais  «pie  par  leurs 
prénom».  Toits  ont  une  idée  innée  de*  couve- 
nanres  qui  |<*s  porte  à soumettre  leur  ton.  leurs 
gestes  et  leurs  expressions  au  irsjcct  on  aux 
simples  égards  qu’il»  noirul  devoir  à l'àge,  au 
vexe  mi  n l'opinion  qu'ils  «Hit  dr  la  jiei  mmiiic  ■< 
laquelle  ils  s’adressent.  Ce  n'est  jamais  qu'avec 
rrpiiguaore  et  lorsque  la  uro'oilê  N » » nm- 
train! . qu'il»  s'énoncent  eu  français  : leur  rtm- 
xersaliuu  est  alors  timide,  leur  maintien  em- 
barrassé et  leur  attention  toujours  distraite  par 
la  crainte  «le  ne  point  être  compris,  ou  de  pro- 
voquer , par  un  mot  impropre  , ce  rire  nw»- 
i pieur  que  redoute  tant  leur  amour-propre  ex- 
cessif. Youlez-vtu*»  le»  mettre  |»mtnpteiiit*ut  à 
l’aise , au  i uque  de  pr>  longer  d’une  heure  un 
entretien  qui  u’exigerait  que  quelque»  minutes, 
adrrsrez-lrur  la  parule  dans  leur  idioinc  : ce  ne 
seront  plus  alors  les  même*  personnage»  ; leurs 
traits  soucieux  s'épanouiront  de  plaisir  , leur» 
accent»  deviendront  plu»  vifs  H plu»  w more*  . 
eu  mène  temps  «pie  leur»  bras  , jusqu'alors 
immobile»,  »’agiter«Hil  ru  imitant  assez  exacte- 
ment toute*  les  évolutions  lapide»  de  ceux  d'un 
télégraphe.  Il»  sont  tellement  jiassionné*  jnjur 
leur  langage  rude  et  sauvage,  qu’il  suffit  de  l'eu 
servir  , même  ridirulemeul.  pour  être  toujours 
bien  arcucilli  jur  eux.  Ou  parvient  juir  ce 
moyen  k le*  ptrmiadrr  bien  plus  facilement  et 
à obtmirdYux  de*  condition»  bien  plus  avan- 
tageuses don*  toute*  le*  transaction*. 

ta  plupait  de»  village»  , honoré»  du  titre  de 
lioiirgx . ne  fu»*etil-il*  composés  que  de  »ii 
chaumières,  u'out  dr  rninrmmicatious  avec  le» 
autre*  banieaux  de  leur  ressort  que  par  dr» 
sentier*  ou  ravins  sinueux, et  si  étroits,  qu’uiir 
«harrctlc  en  occupe  souvent  toute  lu  largeur. 
t>»  route*  vint  jkiui-  la  pbquit  rucaioén  jtar 


deux  mug»  de  fossé»  de  1 m.  33  c.  i 3 in.  d'é- 
lévation. La  ciélc  de ccs  levée»  «le  terre  «rst  gar- 
nie de  broussailles  ou  d’arbre»  mutilé»  par  des 
émondes  septciuiab**  qui  u'eu  fout  pbu  abus 
«|ue  de»  troue»  hideux  ou  <l«*»  souche*  doul  1rs 
braiirlH*»  renaissantes  ne  taillent  |ns  à loriuer 
au-de.ssii»du  chemin  une  voûte  boi  i/oulalc  c\- 
Iréiweuienl  incommode  et  même  dangereuse 
pour  1rs  gens  à cheval. 

Dans  les  campagnes.  presque  toujours  avant 
de  pouvoir  gagner  une  habitation,  il  faut  fran- 
chir dans  tonte  sou  étendue  mi  endos  qui  sert 
de  cour  et  d'aire  a battre  , et  qui  , jonché 
de  (•ailles  , de  feuillage , ou  d’Iierlir»  marines 
souillée»  de  vase,  forme  un  cloaque  auquel 
sont  ajoutée»  à chatpir  instant  les  v nlunges  de 
toute  espèce  délayée»  par  le*  écoulement»  des 
îlot*  de  fumier  d’érurie  élevés  eu  face  dr«  baque 
porte,  Kji  entrant  dan*  l'une  des  cliaurnicre*  , 
on  aperçoit  d’.iUml  , à main  droite  , l'écurie  , 
où  les  U stiaux  , pressé»  le»  uns  contre  le»  au- 
tre» , ruminent  sur  un  fumier  épais  qu’ou  laisse 
fermenter  plusieurs  mois  avant  de  l'enlever,  cl 
«pi'un  amoncelle  auprès  de  la  maison.  Luc  sim- 
ple cloison  de  planches,  au  milieu  de  laquelle 
est  pratiquée  une  porte  de  communication  , 
sépara  l’ètaide  de  l'appartement  du  maître  , 
«font  le  sol  ralpotrux  n ’c»t  pas  même  revêtu 
d’un  simple  pavé,  tout  l'intérieur  de  celle 
pièce  ne  reçoit  I»  lumière,  et  M-uirment  «lu  cété 
«k*  la  façade,  «pie  |»ar  le  vide  formé  dam  la 
partie  supérieure  de* deux  volet» d’une  lucarne, 
liante  «le  67  c.  à I ni.  , «rt  grillée  par  «les  bar- 
reaux de  fer.  An  fond  «le  cel  asile  ténébreux 
ml  une  cheminée  large  de  2 in.  sur  autant  d’é- 
Irvalimi.  Le  hiver,  exhaussé  , est  flanqué  à 
droite  et  a gauche  d'un  truuçuu  d'arbre  servant 
de  siège,  tir  au!  que  lorsque  le»  Iiuuiiim*»  sa 
sont  couché*  après  avoir  rempli  la  chambre 
d’un  nuage  épais  de  fumée  de  tabac  , que  U 
uiaitre»»e  et  le*  autres  femme*  s’approchent  de 
l'Atre  où  fument  les  restes  d’un  fagot  de  pin  ou 
le»  cendres  de  quelques  I muse»  de  vaches  de»- 
séehccs.  LÀ  , d'alxmi  mômes  et  sileiieieuse* , 
mais  devenues  bienl<ù  bavarde*  aux  premiers 
ronflenti  nts  du  des|»te  domestique , elles  filent 
bien  axant  «lan*  la  nuit  leurs  quenouille*  , à la 
triste  lueur  d’une  longue  chaude! le  «le  résine 
suspendue  par  un  fer  dam  ru:i  de*  auglr*  «le  la 
cheiuiuée.  La  grande  distanre  d’uu  village  k 
l’autre  ne  permet  pas  cr*  réunion*  imnibreuse» 
qui . dan»  le»  autre.»  pays  . rendent  le»  longues 
vriller*  w ngrinbles  aux  jeune»  geus,  malgré  la 
terreur  que  leur  iiispireut  le»  bistuire*  tragi- 
«jur*  de  voleurs  rt  cri  1rs  encore  plus  éfKMiv  an- 
table»  de  laiitôm»  mciiainé* . dont  le*  lamen- 
table* n laliou»  n'apporticunait  exclusivement 
qu'aux  iKiimcs  grand'mères  qui  Ira  certifient , 
et.  k leur  «léfaut , aux  vieille»  tante*  revet  be» , 
ne  tolérant  aucun  doute. 

l 'air  nildctiietil  «le  ce*  humbles  gîtes  répond 
k leur  Ui*tc  «»p«Tt  extérieur.  Il  ronsiale  eu  plu- 
sieurs larges  caisses,  anolemie*  à 66  c.  de  terre 
par  quatre  |Mlastre*  qui  *r  prolutigent  a |KU  de 
distance  du  plafiitid.  Elles  sont  accolées  aux 
min*,  et  sculpté»**  , ainsi  que  leurs  étai*  rt  la 
« oniichc  «pii  couronne  la  façade.  Pour  parxe- 


Digitized  by  Google 


MOH1MII AS  (département  dn). 


MOUHIII  IX  (département  Ju;. 


M<)KIU!IAJf  (départe taiMil  du), 


iiir  n In  rftttçh*:  qu'elle»  coulû-nuc-tit,  un  grand 
coffre  place  au-devant  de  rhaeun  de  ce»  H U 
sert  à la  foi*  de  a estiaug*  et  (le  marchepied. 
Cdtc  couc  lie  se  compose  d'une  paillasse  i'|Mi‘sr 
de  I m.  et  d'uu  large  uc  rempli  de  paiMe 
d'avenue,  suppléais*  le*  matelas  et  les  moelleux 
lit»  de  plumes  de»  pav  sans  de  l'Artois  et  de 
fAîwe.  Le  tout  est  recouvert  de  deux  gn.s 
draitt  de  fil  et  d'étonpe  de  cbauv  re,  d'uue  «'Ou- 
vert ms?,  «I  voilé  par  deux  petit*  rideaux  «Ir 
serge,  l'uiut  d'autres  sièges  ordinairement  que 
ce*  coffre*.  et  deux  autre»  qui  servent  de  lame* 
e^  d'office  pour  lu  laide  permanente,  fixée  eu 
face  de  l'unique  I lira  rue.  Lue  armoire,  tenant 
lieu  de  laiterie,  un  buffet  orné  de  quelque* 
plat*  .Moulai ir*  «l’étain  ou  de  grosse  fan-nc#, 
sont  le  complément  d<f  nicnhlex  les  plu*  pré- 
cieux. Quant  aux  ornements  de. luxe,  ils  se 
bornent  à quelques  images  fortement  coloriée» 
«t  bientôt  enfumées,  du  prix  de  3 à 10  nul. 
Quoi  ! |»a»  un  trumeau,  ni  même  le  plus  |ielit 
miroir  à (‘usage  de»  jcuue*  filles  > — Pardon- 
ucx-moi,  il  n'rsl  pas  jusqua  b plus  effroyable 
tei  vante,  qui  ur  tienne  sous  rjef  dans  son  nuf- 
fit  sa  psyché  de  Ü0  cent.,  et  ue  l’en  tire  les 
Jour*  de  fête,  pour  s’assurer,  avant  de  se.  ren- 
dra à b grand  messe,  qu'il  ue  manque  rien  à 
la  sévère  cliquette  de  «on  bavokt.  Mai*  la  plus 
jolie  bretonne,  eu  employant  aussi  quelques 
lie ure»  n sa  toilette  dominicale,  s'inquiate  fort 
peu  de  U fmielieur  de  son  teint  et  de  l'éclat 
plu»  ou  moins  vif  de  se*  yeux,  puisque  auiuu 
paysan  u’y  fera  attention.  Ce  qui  lui  importe 
U-  plus,  c’est  que  fa  jeune  fille  agenouillée  au* 
près  d’elle  ou  accroupie  sur  ses  ta  km»  pendant 
tout  l'olHce,  ue  découvre  un  faux  pli  dans  sa 
COilfuie,  ou  uue  épingle  maladroitement  pla- 
cée ; cc  qui  suffirait  pour  fournir  matière,  le 
jour  suivuut,  au  lavardage  des  Litières  de  sa 
enamiittütt  |H'iidant  tout  k trajet  de  leurs 
villages  à la  vÜlc. 

Si  l'intérieur  et  l'extérieur  des  cLmum-tv* 
sont  toujours  Iv  U qu’ils  ctücut  au  temps  de  la 
dudit* s*c  Anne,  et  probablement  sou*  le  fonda- 
teur de  b monarchie  bretonne,  le  costume 
de»  deux  sexes  a éprouxé  depui»  quarante  an», 
. dans  le  voisinage  des  villes,  de  nombreuses 
modification.»  qui  liuiriuil  jsms  le  changer  com- 
plètement. Dans  te»  commune*  riveraine»  de 
la  mrr,  outre  le  tagum  ou  tuuiipie  gauloise, 
que  poituienl  encore  il  y a soixante  nus  le» 
Hommes,  ils  se  couvraient  j«endant  l'hiver  et 
dauh  les  jours  pluvieux  d’uue  espèce  de  man- 
teau court  terminé  par  un  rnpuchoti  et  par- 
faitement oonfuriuV  à celui  des  religieux  de  b 
règle  de  Sl-Ernnçois.  Aujourd'hui  cette  raye 
ou  sagrim  a subi  b coupe  d’uu  large  habit - 
eesti*  qui  lie  croise  point  , et  le  famail  u'esl 
plu*  qu'à  l'usage  des  jmVhtur»,  des  raboteur* 
et  des  gardien»  de  tiavirr*.  Le»  vieillards,  (but 
elle  était  l'attribut,  ont  été  eux -même»  forcé»  de 
s'fu  abstenir  pour  ée happer  aux  railleries  des 
étrangers  cl  des  jeune»  v illageui*  ; quelques- 
uns  k coiitrulcut  maiuteuaul,  (air  respect  pour 
le»  anciennes  tradiliou»,  d'orner  le  petit  collet 
de  leur  nouveau  vête  meut,  d’uu  capucr  laxvu- 
coup  moiiu  apparent  que  celui  qui  décoro  le 
U. 


canioil  des  chanoine».  Eux  seuls  osent  encore 
conserver  leurs  vieilles  culottes  tourtes  échau- 
ffée» de  chaque  cuit!  du  genou,  et  liées  dans 
celte  (MriJe  par  des  rorduu»  ; cor,  eu  dépit  de 
toute*  leurs  sinistre*  prophétie»,  le»  pantalon» 
l'ont  emporté,  et  la  ummIc  en  est  généralement 
adoptée  par  h**  génération»  nouvelles. — Autie- 
fois  b chevelure  llottail  confusément  par  dc- 
vaiii  et  par  derrière  le»  épaules.  Elle  est  main- 
tenant coupée  à deux  ligues  du  sommet  de  la 
tète  et  de  chaque  côté  de*  otf'ille*,  eu  ne  cou- 
vrant  plu»  que  le  cou.  Tous  les  villageois, 
quelle  que  toit  leur  aisance,  portent  une  « besiisc 
de  b u.t'ine  toile  que  ceRe  des  sacs  à argent. 
Le  collet  eu  csPtrè»-ha*,  et  fermé  par  druv  hou- 
tousd'osparlUé  onde  métal.  Ce  collet, autrefois 
aussi  grossier  (pie  le  corps  entier  de  b che- 
mise, ext  (b  puis  (pielqucs  années  d’un  tissu 
1res- fin  H d'uue  échtautr  bloucbenr. 

Sur  la  rhemise  se  place  le  gilet  d'élolfc  de 
bine  brime  uu  Idaurhe,  recouvert  d’une  veste 
de  la  couleur  adopté*:  depuis  uu  temps  immé- 
morial pour  rhaque  commune.  Cette  veste  est 
de  gros  drap  dit  de  Vire  ou  de  IVrgopsom.  la 
ceinture,  contradictoirement  à l'ancien  irage 
de*  l.aulois,  au  lieu  de  paraître*  exléricuw- 
iii eut , m*  puis  mius  la  veste.  Elle  est  formée 
d'une  longue  et  large  Iwndr  ployé»'  de  tissu  de 
coton  à routeur  tranchante,  dont  ils  vrerigonit 
le  veutre,  mais  sans  va  bisser  Ilot  Ut  les  extré- 
mités, cc  qui  lui  donnerait  plus  de  grâce.  On 
ne  voit  plus  de  guêtres  d'étoile  ou  de  toile 
écrite  à boutous  de  verre  ou  d'él&iu  qu'aux 
jamlie»  de»  aurieu»  de  la  jaioixse  et  des  étran- 
gers de»  Mitre»  partir»  de  la  Ilivtagur.  Le  sa- 
bot est  la  chaussure  ordiuaire,  et  ue  se  rem- 
place par  le  soulier  ferré  à Itouclc*  de  cuivre 
qu'aux  jours  de  grandes  toilette*.  Mais  h*  jeune 
piysAn,  f lit-il  le  deruier  gardon  de  b faîne, 
rougirait  aujourd'hui,  de  se  présenter  dans  uu 
lieu  public,  chaussé  du  bois  informe  fabriqué 
dan»  le  Finistère.  Les  jeunes  eoqurllra  s'élaut 
|ieu  à peu  hasardée»  à préférer  l'élégant  et 
léger  solxit  nantais  aux  lourde»  n#»««  qu'elle* 
t rainaient,  l'usage  s’eu  est  iu sensiblement  in- 
troduit. 

Les  femme»  divisent  leur  chcv  dure  par  deux 
liesse*  roulée*  autour  de  b tête.  Elles  U rou- 
vrent complètement  |mi  un  béguin  noué  tres- 
élf  internent  unis  le  mentou,  cc  qui  donne  aux 
servante»  b faculté  de  veudre,  sans  (|u’ou  s’eu  i 
doute,  b coupe  de.  leur»  cheveux  aux  prrru-  i 
«piicr» de*  ville*.  Sur  uu  autre  petit  Lionel  te 
pose  la  grande  roilfe  de  toile  nu  de  mousseline 
empesée,  (huit  b toque  leur  emboîte  la  tète  et 
qui  se  prolwigc  eu  deux  bandes  double»  sur 
chaque  côté  de  b poitrine.  Il  u’est  pas  raté 
de  voir  maintenant  cette  coiffure  garnie  de  den- 
telles «l'un  prix  assez  élevé.  La  dwnite  se  ter- 
ni i ne  comme  celle  drt  homme*,  |»ar  un  collet 
boutonne  ou  clos  pot'  une  épingle.  La  camisole 
à large»  manches  qui  en  couvre  la  partie  su- 
périeure sc  lue  pur  dcvuiit,  pince  b Bulle  en 
forme  de  eorsrt  Cl  rvmontr  au-dessus  de  la 
gorge,  qu’elle  comprime.  Le  jupon  et  b jupe 
d’égale  lougueiir  s'arivtent  aux  «leux  tiers  (le 
b janilic  et  biWut  apetvtvcur  rexliémité 


d'une  jandic  forlemeiit  cou»tiluee  et  b désa- 
gréable rotondité  d’tui  vmlicr  grossièrement 
fabrique.  T.es  fetutiH'»  à l'ai*e  ont  depuis  long- 
teinps  remplacé  le»  boucle ^ d'ébin  par  celles 
ilArgciit,  IaMir  tablier,  deruîne  pièce  de  leur 
panne,  est  en  ta  IL  las  ou  en  inovusdme  ; celle» 
d'uue  fortune  inféncuie  s^ contentent  ducotuu 
de  lliiucn,  |Niurv  u que  b routeur  traurbr  for- 
tement la  uuauer  de  leur  jupe.  Le»  dentelle» 
d’or  et  d’argent  dont  étaient  anlrefni»  orné» 
le  contour  supérieur  de*  camisoles  et  le  lever» 
de  leur»  niauche»  énorme»,  ont  décidément  été 
rejetées  comme  une  mode  trop  gothique. 

La  vie  des  Morbihantuis  est  blmrieutc, 
leurs  amusements  rare»  il»  se  bornent  à aller 
aux  foires  d»  voisiuage,  et  à y boire  juMpi’à 
l'ivresse.  Le  seul  jour  où  ils  fuut  de  gramles 
dé|ienses  est  celui  où  il»  marient  leurs  enfante; 
ainsi  tàehcut-il»  d'en  marier  |iiusieur»â  Ta  fuis. 
Itieii  n'cit  alors  épargné,  et  Fou  voit  souvent 
à ce»  •uee»  de  campagne  deux  à trois  cents 
enuvive»,  et  uu  pareil  nombre  de  mendiant» 
qui  y alllueut  de  tous  le»  côtés,  certains  qu’ils 
sont  de  faire  uu  bon  repas. 

Il  est  de*  paraisse»  où  la  mariée  ne  doit  quit- 
ter la  iiuivou  patcrudle,  fùt-illc  à trui»  |>as  de 
la  demeure  conjugale,  qu'en  versant  de»  lar- 
me» abrutlante*  ; d'autres,  oè  le*  fille»  de  la 
noce  l’enlèvent  la  première  nuit  aux  caresse* 
de  »on  é|Kiuv,  et  la  caehcut  si  bien,  qu’il  ne  petit 
la  (rouver  que  le  leudemniu.  Iians  certains  en- 
droits, il  existe  une  coutume  qui  a quelque 
chose  de  patriarcal,  et  qui  tend  à ressenvr  les 
liens  d’alfectioii  qui  unissent  les  marié»  aux 
gens  de  la  noce.  (IhacuTf  de  ce»  dentiers  doit 
leur  ap|>orlei'  son  présent.  L'uu  donne  un 
agneau,  l’autre  une  pièce  de  toile  ; celui-ci  un 
instrument  aratoire,  celle-là  nue  quenouille 
garnie.  Toit»  euiitt  eoneuureut,  (Lu un  selon 
se*  faculté»,  à doter  le  jeune  ménage,  qui  sc 
trouve  uiu»i  muni,  de  prime  altoid,  de»  objets 
de  première  nécessité. 

Ou  ite  s’ocrupc  «le»  mariage»,  qui  n'ont 
qu'une  saison,  qu’à  approche  de»  fête»  de 
Nuel,  si  toutefois  le  cidre  a ên*  al»ou<Jaut  ; carr 
{soin  peu  que  b recolle  de»  pommes  n'ait  |ta»  été 
»ali»fai»ante,  tout  est  ajuumé  à l’auiiéu  suivan- 
te. l)au.v  le  Moibihau,  uu  ami  i»e  pro|XMc  j*oint 
à uu  ami  d’unir  leurs  enfants,  quoiqu'il»  en 
aient  l’un  et  l’autre  le  plu»  violent  désir.  De  leur 
côté,  les  ji-tuic»  gros,  ne  vivant  qnYn  famille, 
sans  n l.ktious  iutiiiie»  avec  d’aulrv»,  bissent  à 
leurs  parent»  le  M>iii  de  leur  eUihlrsoeineut , ».in» 
s'inquiéter  du  clioix qu'ils  auixuit  fait  jKiur  eux. 
Aus»i  l'anuiur  rst  un  sentiment  tellcim-nt 
étrangu  à leur»  nuturs,  qu’on  serait  tenté  de 
nviiiv  «pie  FiJiniue  national  n’a  |a»  même  uu 
tenue  pour  l'exprimer.  Le  villageois,  quieroi- 
mit  se  rompt uiui'tlrc  en  faisant  la  moindre  dé- 
marche pour  ohteuir  b main  dr  la  fille  qu'il 
préférerait,  attend  d'être  assez  favorisé  du  ha- 
uni  |MMir  que  i'nn  dercs  entremetteurs  Isonnux 
qui  m-  rliargmt  «an»  mission  de  brocanter  le» 
mariage»  vienne  lui  pro|wser  l’objet  de  son 
choix  sCtfet.  S’il  arrive  au  cautruiie  que  ce 
suit  celle  à laquelle  il  n’a  jamais  pensé,  cl  «pue 
souvent  il  ue  connaît  pas,  qu'on  vieuuc  lui 
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offrir,  pour  prn  qu’il  trouve  nn  moine  nue  ai- 
sance égale  à la  sienne  et  une  réputation  van* 
Uehe.  il  accepte.  Si  la  famille  à Uqmllo  on  a 
voulu  l'allier  consent  à son  tour  à l'accord 
projeté,  tout  est  bientôt  terminé.  Mais  il  n’en 
cal  pas  ainsi  lorsqu'il  \ît  son*  la  puissance  j«- 
tcrnelle.  Elle  seule  parai!  et  agit  souveraine- 
ment  dans  ces  unions  improvisées.  Comme 
elles  ne  sont  que  de  simples  marchés,  il  n’y  a 
pour  les  décider  qu’un  peu  plus  de  lavantage 
qu’il  en  faut  pour  conclure  celui  d’un  cheval 
ou  d'une  paire  de  barttfft.  A peine  les  chefs  des 
deux  familles  sr  sont-ils  Trappe  la  main  au  ca- 
baret désigné  pour  lien  de  rende ï -vous,  que  La 
séance  est  levée  et  que  les  deux  accordés,  qui 
peut-être  ne  s'étaient  jamais  vus  et  ne  ne  sont 
pas  dit  quatre  mots  pendant  l'orgie  qui  vient 
de  décider  de  leur  sort,  suivent  leurs  parents 
à la  mairie  et  à ta  «acrwiic,  afin  d*v  arrêter  la 
fiançailles.  Un  mois  après  ils  retournent  an 
bourg,  accompagnes  des  sertis  témoins  nére«- 
sairrs,  y contractent  le  mariage  civil,  et  se  sé- 
parent aussitôt  pour  ne  plus  te  revoir  quelque- 
fois qu’à  l'époque  de  la  cérêmimie  religieuse 
indéfiniment  ajournée.  Pendant  ect  intervalle 
ou  invite  pour  1rs  nore.«  trois  ou  quatre  cents 
parents,  amis  et  connaissances.  On  traite  avec 
le  toucher  pour  tant  de  quintaux  de  vinndr, 
là  l’on  ne  préfère  sacrifier  uur  paire  de  bœufs, 
et  avec  un  boulanger  pour  quelques  voitures 
de  pain  de  pur  froment,  indépendamment  de 
«lui  de  seigle  fourni  par  les  deux  ménages.  On 
tue  trois  ou  quatre  porc»  gras,  une  douzaine 
d*-  veaux;  vingt  ou  trente  banques  de  cidre  le 
plus  fort  sont  étagée*  dans  le  même  local;  tous 
les  appartements  de  la  maison  et  de  cdk  du 
voisin,  le$  granges,  les  hangars  H souvent 
jusqu'aux  étables,  sont  transformé*  en  salles 
de  banquet.  Deux  planches  poser*  parallèle- 
ment sur  des  tonneaux  servent  de  table  étroite 
le  long  de  toutes  les  muraille».  La  veille  de  la 
cérémonie  on  va  in  fiocchi  inviter  la  plus 
proches  parents  de  b famille  ou  les  individus 
les  plus  considérés  à remplir  les  fonctions  ho- 
norifiques, mais  accablante*.  qu'ils  auront  à 
■ubir  pendant  b durée  de  la  fête.  L'un  ap- 
prend avec  orgueil  qu’il  a été  préféré  airx 
principaux  notables  de  b paroisse,  et  quelque- 
fois même  an  maire,  pour  être  le  cuisinier. 
L'autre,  qui  craignait  d’être  confondu  dans  b 
fonk  des  convives,  se  réjouit  d’étnr  chargé 
pendant  deux  jours,  et  du  matiu  jusque  bien 
avant  dans  II  uuit,  dr  remplir  sans  cesse  de 
cidre  h multitude  de  cruches  dont  il  sera  en- 
touré. Celui-ci  açepte  avec  émotion  l’hon- 
æur  de  la  grande  maîtrise  di  s cérémonies. 
Getni-lâ,  flatté  d'avoir  été  choisi  pour  être  le 
bouffon,  promet  de  se  surpavtrr,  s’il  est  pos- 
sible, et  tous  les  quatre  reçoivent  pair  marque 
distinctive  de  leurs  attributions  le  simple 
nœud  de  ruban»  qu'il»  porteront  attaché  à 
l'épaule. 

Il  luit  enfin  ce  jour  si  longtemps  attendu. 

W,Dé»  l'apparition  de*  premiers  rayons  d'un  so- 
leil de  janvier  accourent  au  logi*  de  b ma- 
riée , dr  tou*  |«  pointa  de  b commune  et 
rétuiim  en  famille,  le»  personne»  invitées.  Le 


chef  de  chacune  dépose  entre  les  mains  du  pre- 
mier dignitaire  ( k*  cuisinier  }'la  longe  de  veau 
qu'il  offre  pour  cadeau  de  nom , tandis  que 
l'jînec  de  ses  filles  présente  à 1a  surintendante 
de  b police  féminiue  fécurik  de  beurre  frais  . 
d artislement  festonné  dont  elle  fait  hom- 
mage. Arrive  enfin  l’époux  escorté  de  ses  pa- 
rent» et  de  son  garçon  d’honneur,  porteur  du 
panier  où  est  contenue  uur  partie  du  trousseau. 
Il  salue  un  peu  plus  ganchrmcnt  que  de  cou- 
tume rassemblée,  dont  chaque  membre  l’em- 
brasse, en  sr  contentant  de  sourire  à celle  1 
qui  il  va  jurer  avec  indifférence,  an  pôed 
des  autels,  une  fidelité  qu'il  conservera  cepen- 
dant religieusement.  Déroulant  ensuite  avec 
lenteur  Ir  papier  qu’il  a feint  de  chercher  dans 
toute»  tes  poches,  il  en  retire  k ruban  moiré 
J’or  qui  y était  ployé,  l’offre  à va  compagne 
sans  souffler  un  mot,  et  b regarde  stupide- 
ment prier  l’une  de  scs  amies  de  l’aider  à se 
ceindre  b bille  de  cette  parure.  Au  même 
moment  rhaqur  jeune  garçon  s’empresse  d’en 
présenter  un  scmbbMe  ou  moins  riche  À la 
filh*  qu'il  croît  préférer , et  qui  contracte , par 
l’amiril  qu'elle  en  fait,  l’obligation  de  danser 
axer  le  galant  provisoire  qui  l’a  distinguée  dans 
la  foule.  Au  moment  du  départ  pour  se  ren- 
dre à l’église,  l'épouse,  qui  en  est  prévenue  par 
sa  mère,  jette  un  dernier  coup  d'œil  vnr  son 
petit  miroir,  et  fait  aussitôt  succéder  au  nou- 
veau sourire  de  satisfaction  qui  vient  d'effleu- 
rer te*  lèvres  les  brrors  d'étiquette  exigées 
par  l’usage.  Plus  ou  b presse  de  sr  réunir  i 
l'assemblée,  qui  n’attend  plus  qu'elle,  plus  sa 
douleur  doit  s’accroître.  Ce  u'est  enfin  que 
lorsque  la  plus  vénérable  matrone  l'a  bien 
assurée  qu'elle  a satisfait  à tout  ce  que  lui 
imposaient  les  vieilles  traditions  qu'elle  se 
déride  i rejoindre  le  groupe  féminin  spécia- 
lement chargé  de  l'escorter . Quelques  heures 
apres,  au  bruit  de  la  mousqurteric  et  Jrs  cris 
sauvages  qui  annoncent  k retour,  les  » irillards 
et  les  enfants,  restés  au  logis,  s'avancent  à 
l’entrée  du  vilbgc  et  s'y  arrêtent  sur  la  pe- 
louse, où  une  ta!>le  sur  bquelle  sr  trouvent  un 
pain,  mie  moite  de  beurre,  une  bouteille  de 
cidre  H un  verre , attend  Ir  cortège.  L'un  des 
commissaires  rompt  ce  pain  et  en  offre  un 
morceau  à l'époux,  qui  le  partage  avec  sa 
nouvelle  compagne.  L’rchanson  présente  à sou 
tour  à celle-ci  un  verre  de  cidre  qu’elle  effleure 
de  se»  lèvres,  et  qu’achève  d'un  trait  le  mari. 
Tous  «suite  boivent  à leur  am-té,  à leur  bon- 
heur, à l’aide  des  cruches  déposées  à l’écart  de 
crite  espece  d’autel  domestique , et  c’est  au 
milieu  de  leur»  »mi\  bruyants,  an  sou  écla- 
tant dr*  haut! mi*  et  des  higunux  , et  précédé 
de  quatre  grands  officiers  «k  b noce  que  |« 
couple  nouveau,  fier,  ponr  la  première  et  der- 
nière foi*,  de  fixer  snr  lui  l’attention  gérera  k, 
s'assied  enfin  au  festin  nuptial. 

Autrefois  chaque  groupe  de  cuntive*  mangea  it 
à la  même Irrrine  et  au  même  plot  ; aujourd'hui 
charnu  a son  écuclle  et  une  assiette,  et  l’on  a fat- 
Irntion  de  donner  mi  couvert  complet  aux  gens 
de  b » die,  jadis  traité»  aussi,  simplement  que  la 
foule  de»  campagnard*.  Le  premier  servir*-  »p 


compose  de  larges  plat»  de  soupe  de  Iweuf  et 
de  lard.  Au  second  parauarnt  d’èiiormcs  pièce» 
de  ers  viaudes  bouillir»  et  le  sd  qui  doit  lrar 
servir  d’asMisouuemrut.  Lorsque  le  maître  d«» 
cérémonie*,  averti  par  k redoublement  des 
lauri  du  bouffon , s'aperçoit  qu’au  Ixmt  d'une 
heure  on  ne  revicut  plus  à b charge  sur  ce» 
ruasses  refroidies,  il  ordonne  aux  femme»  pré- 
posée* |wr  distinction  particulière  an  servie* 
de»  table»  d’cnkvcr  Ica  plat»,  et  va,  escorté 
dr  son  collègue  déjà  ivre,  chercher  aux  cui- 
sines k relevé  qu’ils  conduisent  au  hruil  des  fan- 
fares. Somme  lotit*  , le»  met*  qui  k coinposruÉ 
ne  différent  en  rien  des  premier»  ; on  sc  borne  à 
en  aspirer  l 'épaisse  fumée  qu’ils  exhalent  ; 
inan  aussi  k service  des  cru  ch  r*  redouble 
d'activité , et  c’est  alorf  que  commettent  k* 
chansons  et  les  complaintes  dont  les  refrains  tf 
répètent  en  chœur.  A l'issue  du  reins,  les  ma- 
riés vont  visiter  le»  deux  ou  trois  ccuts  men- 
diant» rangés  et  assis,  auxquels  on  a aussi 
donné  à diner.  Ils  choisissent  parmi  eux  le* 
deux  partenaires  avec  lesquels  ils  commencent 
, la  danse  par  uue  ronde  devenue  bientôt  géné- 
rale ; k celle- n succède  par  couples  une  vive 
promenade  circulaire,  suspendue,  au  milieu  ilç 
chaque  strophe  de  l’air  qui  l’accompogur , par 
de»  pas  cadencés  et  un  bond  qui  termine  ta 
mesure  ; c'est  ce  qu’on  appelle  k bal.  Au 
cour W du  soleil  on  sert  k souper,  uniquement 
composé  des  énormes  quartiers  de  veau  ap- 
portes en  préscnl , ce  qui  n'est  bientôt  plus 
qu’une  » cri  table  orgie,  que  peut  seule  faire 
cesser  b passion  de  la  danar.  Retournés  sur 
faire  qui  leur  sert  de  salon  , jrunca  et  vieux  y 
hurlent  et  y trépignent  b neige  ou  b boue 
jusqu’à  ce  qu 'enfin  on  ait  forcé  le  mari  à venir 
rejoindre  sa  femme,  qui  l'attend  dans  le  lit 
nuptial,  b face  collée  contre  b muraille  al  re- 
vêtue d'un  uotiTcl  habillement  compta,  à 
l'exception  de  la  chaussure.  Ou  y pousse , sans 
lui  permettre  de  se  déshabiller,  le  rustre  qui 
l’avait  oubliée  pour  lioire  et  fumer  ; aussitôt . 
assailli  par  ses  proches  et  ses  amis . il  reçoit  et 
leur  rend  leurs  accolade»,  leur  fait  raison,  liai 
qu'il  lui  est  possible,  de  tou.»  les  toasts  qu’ils  lui 
portent  ; ils  ne  k quittent  que  lorsque , épuisé  * 
de  fatigue,  et  surrombont  à son  ivresse,  ils 
font  vu  s'endormir  et  ronfler  adossé  à la 
pauvre  dont  k supplice  vient  enfin  dr 

cesser.  Il  est  beaucoup  de  communes  où  l'é- 
pouse est  confiée  celle  première  nuit  à b sévère 
«irvrillancr  du  garçon  rt  de  la  fille  d’Iiounenr, 
couchés  entièrement  vêtus  entre  le  nouveau 
roupie.  I^ea  deux  jours  suivaut*  rtc  sont  que  b 
répétition  monotone  du  premier,  à l'exception 
de  la  burlesque  cérétuuiiic  du  coucher.  Cepen- 
dant le  troisième,  k mari  et  sa  femme  i* 
paraissent  point  à table,  et  y servent  à leur 
tour  les  dignitaires  harassés  qui  prennent  leur 
revanche.  Le  veudredi  matin  tout  est  rentré 
dau.»  l'ordre.  Chaque  famille  des  cou  joints 
règle  alors  b part  que  chacune  d élit  » doit 
apporter  dans  la  dépense  générale,  qui  s'élève 
souvent  de  1 ,.100  k 3,04)0  fr.  ; tout  terminé  et 
Iwdamé  à un  centime  près,  fa  fille  de  la  mai- 
son n«  b quitte  que  k lendemain  , s’il  a été 
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convenu  qu'elle  abandonnerait  le  toit  paternel , 
tant  ou  Craint  l'influence  fatale  du  cinquième 
jour  de  U semaine.  A dater  de  ce  moment, 
l'époux.  toujours  attui  froid  et  peu  «upuc 
qu'il  i’«t  montré  le  jour  de  «e»  uoocs , et  la 
leinme  , non  moins  sauvage  et  insouciaule . 
vieilliront  ainsi  sans  jamais  laisser  échapj  «r  un 
mot  de  tendresse  . ni  w permettre  eu  |»ré*euce 
d'un  tiers  U familiarité  la  plus  innocente. 

Divuhos  uwiMimAnvi.  Le  département 
du  Morbihan  a jxair  chef  • lien  Vannes.  11  en- 
voie C représentant*  à la  chambre  des  députes, 
et  est  divisé  ai  4 amwidissenienU  : 


Vannes  . . 
Lorient  . . 
Ploermd.  . 

Poutivy  . 


. Il  rant. 

. Il  — 

. 8 — 

. 7 — 

37  — 


184,431  h. 
1 38.013 
86.883 
88, 15! 


447.898 


85*  oouaerv.  des  forêts.  — 3e  arr.  des  mines 
(chrf-l.  Paris).— 13'  division  militaire  (cbef-l. 
Rennes).-  3*  arroud.  maritime  (chcf-l.  Lo- 
rient).— F.véd*é  et  séminaire  dioccsaiu  à Van- 
nes. Ecole  secondaire  ecclésiastique  à St- Anne, 
37  cures  , 109  niccursalex.  - College  royal  à 
Piontivy  ; ollcges  communaux  à Auray  , Jos- 
seliu,  Lorient,  Ploèrtnrl,  Vanne*.  — Société 
d'agriculture  à Vannes. 

Biographie.  Le  département  du  Morttihan 
est  la  patrie  : 

Du  duc  de  Bretagne  Aamroa , plus  connu 
sous  ic  nom  de  couuétakle  oc  Riosusorr. 

De  Hmi  oi  Ruui  , habile,  guerrier  et 
grand  politique. 

Du  comte  ni  Tivrrmc , qui  défendit  Lo- 
rient contre  les  Anglais. 

De  P.  Psaaos  r rhrouologislr  et  philologue 
mort  en  1 706. 

De  J ot.  ne  Bac  mit  , poète  rt  rhéteur  , 
mort  en  1749. 


De  A. -R.  Lesage , poète  , romancier  rt  au- 
teur dramatique. 

De  L*Qi:t*io  , membre  de  la  courentiou  na- 
tionale. 

De  J.  Cammrv  , antiquaire  et  ancien  préfet. 

Du  chanoine  Nisi,  antiquaire. 

De  Miuiut  dk  Pi<mouiT,  antiquaire. 

D'Aut».  Romui*  , littérateur  et  auteur  dra- 
matique. 

De  l'architecte  Muou. 


Des  généraux  Rioms» , Boité,  Domex, 
Nonmoi , etc.  * 

Du  chef  de  partisans  vendéens  Giokum 
CiaonuL. 

* Des  amiraux  et  contre-amiraux  Ürcotimc  , 
Allen  vira  , BourxsT  , Boütst  , Doausuv,  le 
Mmir,  etc. 

De  l'I  té  nuque  Bisso*  , enseigne  de  vaisseau 
qui  commandait  la  prise  grecque  le  Panayoti. 
Oblige  par  le  mauvais  temps  de  relâcher  dans 
nie  de  Stampalir,  il  y fut  attaqué  par  des  tar- 
tanes grecques.  Apres  une  vive  fusillade,  durant 
laquelle  Binon  fut  blessé,  les  tirées  envahirent 
le  bâtiment.  L’intrépide  jeune  homme  mit  alors 
le  feu  aux  poudres  et  se  Cl  sauter  avec  quatre 
Français  et  soixante-dix  Grtf*  ; un  seul  Fran- 


çais, lu.  pilote  Tremcntra  eut  le  bonheur  de 
surviv  re  à cet  événement. 

Bibliographie.  Flore  tfu  .1 larhikan  (Exer- 
cice d’hist.  nat.  à Pécule  centrale  du  depar- 
tement, in-4,  au  ix). 

Lettres  morbdianaise*  (Lvcèc  annonçant , 14 
vol.  in-8).  V.  Ra*T*au. 

Mumrr  w I'iiwilu.  Antiquité*  égyptienne* 
dans  te.  departement  du  Morbihan , iu-fol. 
et  6 pl.,  1818. 

t’.ssm  sur  de*  monument*  armoricain*  qui  te 
voient  sur  la  côte  méridionale  du  départe- 
ment du  Morbihan,  proche  Quiberott,  in-4, 
1808* 

Fai*»vviLU[  (de).  Antiquités  de  la  Bretagne  ; 
monument*  du  Morbihan , 8*  ëdiL  , in-8, 
4835. 

Bsoot  w Moaoocts.  Observation*  minéralo- 
gique» tur  le*  principale*  substances  du 
défmrtement  du  Morbihan,  du  Finistère  et 
de*  Côte  s -du - Nord  ^Journal  des  miucs , 
n*  152,  p.  81  ; u‘  153,  p.  199;  u-  155, 
p.  355;  n*  156,  p.  447;  u"  161,  p.  379; 
n“  163,  p.  35). 

— Mémoire  sur  tes  monument*  druidique*  du 
département  du  Morbihan  (Mem.  de  la 
$nc.  des  antiq.  de  France,  t.  viu,  p.  188). 
Mériméx  (P.).  A ote  tur  te  monument  de  C ite 
de  Grave  inni*  (Morbihan)  (extrait  d’un  rap- 
port adresse  à M.  le  ministre  de  l’intérieur), 
in-4,  1836. 

V.  aussi  : Bmtagme,  Rklle-Isle,  Cauc,  Lo- 
Rirwr,  ISLE-Vtx-Moi-VLS,  Mivoie,  Quuisor, 
LA  RoCHl-Btk.lUtl)  , V assis. 

.MORBIHAN  (canal  du).  Ce  canal  commu- 
nique de  Vannes  à la  mer  : les  marées  remon- 
tent par  ce  petit  bras  jusqu'à  Vannes  ; il  n’a 
guère  que  5 k.  de  cours. 

MOR4JENX  , vg.  Landes  (Gascogne),  arr.  et 
à 38  k.  de  Mont-de-Marsan,  caut.  d 'Ai  jusant, 
H de  Tartas.  Pop.  795  h. 

MORtill  AIN.  vg.  â'tmmr  (Picardie),  ara.  et 
à 15  k.dePéronur,  c.  tftQ3dfc Ncsles.  P,  510  h. 

MOR CHAMPS,  vg.  Doubs  (Franche-Comté), 
arr.  et  h 13  k.  de  Raume-les-Dumes  , cant.  et 
SI  de  Rougemont.  Pop.  K7  h. 

MORCHEVAL.  vg.  U. -Vienne , rama,  de 
Chant  boret,  [■;  de  Nautiat. 

MORCMIPS,  vg.  Pas-de-Calais  (Artois) , 
arr.  et  à 23  k.  d'Arras  , cant.  de  Bertincourt , 
fri  de  Ba  paume.  Pop.  488  h. 

MORCOrRT.  vg.  Aisne  ( Picardie  ) , arr., 
cant.,  et  à 5 k.  de  St-Quculin.  Pop.  487  h. 

MORLOIKT.  vg.  Oise,  roui,  de  Feigneux  , 
P2  de  Crépv. 

MORCOCRT,  vg.  Somme  (Picardie) , arr. 
et  à 27  k.  de  Pérenne,  cant.  de  Rrav -sur -Som- 
me, C3  d'Albert.  Pop.  65 6 h. 

MORDAG.VE,  vg.  Fur n-ct -Garonne , com. 
d’Kspinas,  C-J  de  Cayhu. 

MOR DELL.ES  , vg.  Ille-et-V daine  ( BrHa- 
gne),  arr.,  liureau  d'enrvgist..  S et  à 45  k.  de 

Rronev,  rlief-l.  de  cant.  \y.  Pop.  8,613  h. 

TajiaAix  de  transition  moyen. 

Il  est  situé  sur  la  rive  gauche  du  Meu,  qu'on 
y passe  sur  un  pont  d’uur  seule  arclic  , d'une 


OMUlriclka  lundi»  Ou  y trouve  une  iourte 
d’eau  minérale,  à peu  de  distance  du  moulin  de 
Cranou. 

Foire*  le»  8 août  et  6 nov, 

VIO  U K , vg.  Issir  -et  - Cher , coutm.  de  St- 
Claude -de -Dira  y,  KJ  de  Blois. 

MORE  (St-),  vg.  Yonm s (Champagne),  arr. 
et  à 45  k.  d’Avallon,  cant.  de  VeâdaJ,  a 
d'Arry-sur-Oirv.  Pop.  386  1». 

Près  de  St-Moré  sont  les  ruines  de  Cora 
ficus , doul  parle  Amniieai  Marcellin , que 
d' An  vil  le  et  l'abbé  Lelieuf  ont  à tort  placées  à 
Cure. 

MORE  AC , vg.  Morbihan  ( Bretagne  ),  arr. 
et  à 22  k.  de  Puotivy,  cant.  et  K de  Locmiué. 
Pop.  3.Û75  1».  — Foire*  les  18  et  25  uct. 

MORRAL*  (Grand  et  Petit-),  vg.  Seine-Jnf., 
cumin.  et  C3  des  Grandes-  Venir ■*. 

MOHKAt'.  vg.  t ienne,  cumin,  di*  Champs* 
gué-St- Hilaire,  fri  de  Grnrai*. 

MORE  Al- VOISIN,  vg.  Seine-et-Oue,  com. 
il 'Financé  , CG  d’E|ieruou. 

MORÉAI  MONT,  vg.  Oise,  conun . de  Coup- 
celles-lès-Gisors,  L_-J  de  Gisora. 

MUREE,  petite  ville,  Loir-et-Cher  (Ven- 
dômois  ) , arr.  et  à 20  k.  de  Vendôme,  cinrf-L 
de  caut.  Dire,  fcj  de  Pérou.  Pop.  1 ,283  h.  — 
luasiM  tertiaire  moyen. 

Celle  ville,  située  sur  la  rive  gauche  du  Loir, 
a la  forme  d'uu  carré  parfait,  entouré  de  mura 
flanqués  d'uu  bastion  à chaque  augle. 

Foire*  le  I*'  lundi  de  fév.,  et  8*  lundi  de  déc. 

MORE1L  (.Si-) . vg.  Crrufe  (Marche),  arr., 
Cs3«t  à 12  k.  de  Bourgaoeuf , cant.  de  Royere. 
Pop.  1,167  h. 

MOBEILLEN,  vg.  Vendée,  com.  de  Chnm- 
pognedes-Marai»,  frh  de  Chai llé-Ic»-Ma rai*,  'or. 

MOHEL  (St-),  vg.  Ardennes  (Champagne), 
ara.,  ES  et  à 7 k.  de  Voiuiers  , caut.  de  Mon- 
thoi*.  Pop.  412  h. 

MOR ELLES  , vg.  Drôme  , rumn.  et  Eg-  de 
Muras. 

MOREI.MA1SON  , vg.  ! osges  ( Lorraine  ), 
ait.  et  à 81  k.  de  Neufehâleau  , cant.  et  E de 
ChAtenois.  Pop.  252  h. 

MO  R F.  LS  (les),  vg.  Isère,  com.  de  St-Jeau- 
dc-Muirans,  (SD  de  Moi  ram. 

MOliKMUERT,  vg.  Aube  ( Chompagnr  ) , 
arr.  et  a 80  k.  d'Arcis-sur-Auhe  , Cant.  et  r-7 
de  Ramenipl.  Pop.  ! 42  h. 

MOBENCHIES.  vg.  A ord(  Ftandie  ) , arr ., 
cant.,  £3  et  à 8 k.  de  Cambrai.  Pop.  123  h. 

MORESTEL,  lig  /aère  (Dauphiné),  arr.  de 
la  TouiMlu-Pin  , à 80  k.  dr  Bourgoiu  , chef-1. 
de  tant.  Cure.  Cite  d’étape,  fri.  'or . A 489  k. 
de  Pari»  pour  U taxe  des  lettres.  Pop.  4 .390  h. 
— Traaviv  jurassique,  étage  moyen  du  système 
ooiiùqur. 

Foire  t h**  22  aodt'ct  6 dèe.  • 

MOHKT.  Sluritum,  jolie  |ietile  ville,  Seiun- 
et- Marne  (Gatiuaâs) , ara.  et  à 1 1 k.  dr  Fou- 
lainrbleau,  f h*f-l.  de  caut.  Cure.  A 72  k. 
dr  Pari»  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,672  h. 
_ Xmuis  tertiaire  inférieur. 

Autrefois  diocèse  de  Sens,  parlement  et  in- 
tendance de  Pari»,  élection  de  Mufktereau,  bail- 

linge,  couvent  dr  relighraaes. 
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Mon  t ***1  un**  tille  toeu  bàlie.  propre,  l»w*i* 
pièce  cl  fort  agfrjlilt meut  >ituct  , prêt  de  la 
rive  gauche  tic  lu  Scip,  à la  jniicii<ui  du  Loing 
cl  diacanal  de  ce  nom.  C'est  im«*  ville  tri*»-au- 
cironc  «|«»i  existait  du  n-mp»  «Ir  César,  «pii  fait 
mrmiiuii  «fbn»  se*  ronuneiilaiars  du  chef  qui  y 
coujonuJi.il  a celte  éjxiqur.  le  [»ont  sur  lequel 
ou  traverse  le  Loing  «i  en  partir  de  eoiiMroc- 
tion  romaine.  Dam  le  mmen  Age,  Morel 
était  une  plnre  iuiprtonle , «’ulourée  de  fosse* 
profond»  et  de  b>iiur*  fortification».  la*  n»i 
d 'Angleterre  ri  le  «lue  de  Bourgogne  |*M*wgé- 
rvul  cl  *Vu  rendirent  maître*  en  1 120  : mai* 
Chai  le»  VII  In  reprit  d 'a vont  en  1430.  I.**»  for- 
tÜM'atioo»  ont  disparu . n Irteeplinn  de»  porte», 
qui  ont  été  reslaums  cl  classer»  au  nombre  de» 
moutimeuts  hMU>ri«|ur». 

L»-s  roi»  de  France  avaient  à Morel  un  pa- 
lai»,  où  IXWH  VII  convoqua  en  1153  une  a», 
srmldér  ou  »e  jugi  mil  le»  querelle*  violente» 
qui  divisaient  |r»  moine*  et  le*  bourgeois  «le 
Yrn-lav . O château  fui  habile  par  saint  1/uii», 
par  l i reine  Blanche , un  merr  , par  pliilip|ie 
Augu*le . par  Charlc»  VI , par  CJiarle»  VII  cl 
par  plusieurs  autres  rois.  Franeoi*  P*  y (il  de 
fréquents  séjours,  ainsi  que  la  duchesse  d'F- 
taupes,  sa  nallRiie;  e’est  lui  qui  fit  instaurer 
la  piïir  du  château  qu’avait  habitée  ta  reine 
Blanche,  dont  tout»  » les  sculptures  furent  faite* 
par  Jean  Ileuri  U habita  aussi  ce  châ- 

teau , qui  fut  la  dru  tenir  de  (Catherine  de  Mi- 
dieis  , sa  veuve  : Marie  de  Médicis  , femme  de 
Henri  I V,v  lit  plusieurs  «‘jours  avant  la  donation 
que  rr  iiHiiiarque  eu  fil  :i  Jacqueline  de  Hruil.  sa 
maitrciwe.  qui  ivçtil  le  litre  «le  «nuitnwe  «le  Mo- 
rrft  tldoul  il  rut  un  fil*  connu  son»  le  nonid'An- 
tome  de  Rnurfmn , qui  disparut  à la  Imtaille  «le 
Castelnaudurv , où  il  cutidnatlail  «laus  le  parti 
relietle , sans  «pic  jamais  on  ait  pu  devons  rir  le 
lieu  de  sa  retraite.  — f.V»l  dans  le  ciiàtcau  de 
Mont  que  le  mu  intendant  de*  fniaure*  Kompirl 
lut  enfermé  p«  mlant  le  Inup»  «pic  dura  son 
pr»v»,  el  cVsl  de  ce  château  qu'il  fut  tnm*réré 
dans  la  fortcivxsa  «h-  l’ignend  , oit  il  est  mort 
apres  vingt-deux  au*  de  captivité. 

Le  château  de  Morel  avait  ivhappé  aux  ra- 
vages du  temps  « des  révolution».  Il  exi»lait 
encore  sou»  le  gouvernement  de  la  restaura- 
tion ; ce  nVst  qu'en  1822  que  la  partie  décorée 
par  Jean  Goujon  n été  vendue  à nu  tonnelier, 
auquel  «le»  spéculateur»  achetèrent  toute»  les 
sculptures  qui  ni  faisaient  l'ornement , H qui , 
détachée»  et  tran-qwrtécs  à Paris  avec  soin,  aci- 
s irent  à la  euotlrucliou  de  la  façade  de  In  mai- 
son «lit**  de  Fr  autrui  /•',  édifiée  sur  le  Cou  ru- 
la- Reine  , au  coin  de  la  rue  «le  Bavard  . aux 
Cbuip-RI}!!», 

On  voit  encore  à Mord  plusieurs  maisons  en 
bois  du  xv*  «crie. 

L'église  |*arou*iaU> , classée  au  nombre  de» 
monumrnlv  hi»latiqur.v.  e*l  l'une  «k*  plmdrllrs 
du  diocèse  de  Mraux  ; elle  fut  dédite  par  saint 
Thomas  Je  Cantnriiérv  «ni  1168.  I a tribiur  et 
le  lui  lld  Je  l'orgue  Ami!  en  Loi»  de  cIhik  d*nu 
beau  travail. 

IbiiM  le  cotirant  de  1823  on  a trouvé  au 
Long-Rocher  de  Moutiguy , pré*  de  Morel»  une 
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masse  de  gïe>  qui  a éto  le  auj».|  «h*  vives  dis- 
cussion» parmi  lr*  savants  « et  «flèbre  *mi*  le 
nom  de  fossile  humain.  Les  uu* , eu  effet , y 
voyaient  le  cadavre  d uu  cavalier  pétrifié  avec 
y;u  cheval  ; les  aunes  ne  voulaient  y voir  qu'un 
n<i  idenl  naturel , nue  agglumératiuii  fortuite 
de  molécules  pierreuse».  Ce  bloc  «le  grés  , exa- 
miné pr  des  commissaires  de  l'académie  de* 
science*  et  pr  d'autres  savants  » donna  lieu 
dans  le  temps  i»  «h*  nombreux  écrits,  parmi  les- 
quel* on  remarque  ceux  de  M.  Barruel , ehi- 
mute  distingué,  qui  t*xprioia  l'opinion  qui*  c’è* 
toit  un  homme  hi*.vile. 

i'ommrrtr  de  lamies,  chevaux,  bestiaux. 
)>obM'!li-n«' , etc.  * — Foires  II-  vendredi  saiut  , 
ii  déc.  ri  lundi  après  le  8 sept. 

Bibliographie,  lim  o'Otirr  ( Alex. -D.  ). 
L'Orphriiiie  Jr  .Voie/,  2 vol.  in-8,  1835. 

CV»t  rhi>t«nie  de  b ville  cl  d«*s  antiquité» 
de  Mont.  A la  prière  de  «-et  auteur,  le  mi- 
nistrede  l’iiitérieur  a accordé  «le»  fonds  jmui- 
rot auier  les  porto  de  Morel,  que  le  vanda- 
lisme meiiaipsil  d'aballre. 

JUistiL.  Sot  ter  mr  na  fiusitr  humain  trouve 
prit  tir  .1 furet , in  8,  I8Î4. 

MOHF.T,  *g.  Srinr-rt-Oitr , cnnim.  de  Mé- 
révillr.  d'Angerville. 

MOItKT,  vg.  Srinc-et-Oiu , comm.  «le  St- 
T**«,  Cîl  de  St-Cliéiuu. 

vmitl.TKI. , vg.  hèrt  ( Dauphiné  ) , arr.  H 
à 30  k.  «le  liiuiublc  , raut.  et  Lr’  de  homrlin. 
PDp,  118  h. 

3IORE*ITK  . vg.  Itère  (Dauphiné),  arr.  cl 
à 18  k.  de Sl-Maieellin,  caut.  rl  «h*  1 ullûis. 
INq».  4*MI  I». 

vioni.l  II. . joli  Iwurg  , Somme  [ PieattUej, 
arr.  el  à 18  k.  de  Monldidier,  ehef-l.  «le  caut. 
fille  d’étape,  f *>  A 1 12  k.  de  Pari*  pmir 

la  luxe  des  lellrcs.  Pop.  2,222  h.  Sur  l’Avrv. 
— TiHK.m  riétncè  supérieur,  craie. 

Fnhn.fttes  de  homufterie  tm  bine  «*l  tm  «'otou, 
de  méiiers  à la.s.  Papeterie*.  Cl«iut«  ries. 

MOREVILl.E,  vg.  F.t:re~c(-Luir,  cumin,  de 
bbee , , [ * de  Boum**  al . 

3IOKKV,  joli  vilbge,  Cutc-tf  Or  ( Bourgo- 
gne ) , arr.  et  à 15  k.  de  lïijnu  , l'aol,  et  Zzi  de 
tievrev.  Pop.  023  h.  — Il  est  situé  tlaus  un 
lerriluire  fertile  en  vins  tin»  dits  du  cio*  «lu 
Tarn,  du  do»  liinliray  et  Chcnrvery . 

MORKY , vg.  Meurthe  (lorraine),  arr.  et  à 
11»  k.  de  Nancy,  catit.  et  Zii. d«*  Noméuy.  Pop. 
238  h. 

MORRT,  vg  H. -Satine  ( Franche-Comté ), 
arr.  et  à 38  k.  de  Vraoul , caut.  de  Viüvy,  r{J 
de  Cintrey.  Pop.  751  I».  C’était  jadis  leMpi 
d'une  cliktcllcuir,  et  l'oti  voit  encore  sur  le  rr- 
ver*  d'uiu*  colline  les  reste»  d'une  am-icunc  Iqi- 
tcrrssc.  Non  loin  «k*  là  ou  remarque  sur  un 
rocher  une  colonne  qui  a servi  à rétablisse- 
ment «le  la  rui4k  de  Cassini. 

P»  r*ii  du  tliixilogicn  Hieuvanor. 

Foirrt  |e»  24fév.,  -4  mai , 8 juillet,  14  sep*, 
rl  1 1 no» . 

MORE./.  , vg.  Satl/re-c!-l.t)irr  ; Bourgogne:  , 
arr.  et  à 20  k.  de  Chalmi •sur -Satine , caut.  «I«* 
C*i»ry  , 1*3  du  Bourgneuf.  Pop.  4U2  h. 


MORE/  Woratum,  Moritiam,  joli  bourg, 
Jura  ,Fian«  li»'-(  onUc; , arr.  cl  à 22  k.dcSt- 
( bude.  cbef-l.  de  canl.  Cure.  < -île  d'étape.  153, 
vy.  A 450  k.  «k-  Paris  |xmi  b taxe  d«  s lettres. 
J’«»p.  2,726  h..-  Tsmuix  jurusaïqiH* , étage 
moyeu  «lu  système  o»liti«|iU!. 

Cf*  Uiurg  est  «bu»  une  situation  p<ll(ina.t4pie, 
sur  b Rienue,  au  fond  d'une  gorge  très-longue 
«jui  laisse  à peine  tuez  d'espace  pour  «feux  rang» 
de  maisons  et  (wmr  la  rue  qui  b stqvaie.  Le* 
inoutagiie»  qui  loriiM*nt  celle  gorge  s’élèvent  de 
put  et  d'autre  de  4U0  in-,  avec  aussi  peu 
d'iu«-liuai.»oti  et  , j»mir  ainsi  dire  ; avec  au- 
tant de  nudité  qu'm»  mur.  A la  ligue  où  telle 
ti ndilc  cesse  , rommrnrcnl  des  forêts  qui  cou- 
vreut  la  rondeur  des  mouD  . dont  la  ci  un*  ba- 
sée *e  rapproche  encore  do  «i«  ux  «l'mic  liait - 
leur  pareille.  Ibu*  cette  position  pn-sqir-  sou- 
tf/iaiue  , lui  pmi  i rail  en  «ire  que  More/  n’est 
qu'un  tumb-au  ; ce  serait  une  erreur  : b gorgt* 
au  fond  dr  laquelle  ce  b>urg  est  hiti  *»•  dirige 
«In  nord  au  sud,  *e  ronlcMinir,  «rt  s'ouvre  lieau- 
cowp  au  midi , ce  qui  d'un  côté  le  défend  «la 
**»nfl1e  dr  la  hisr,  et  d’un  autie  lui  donne  cons- 
tamment le  soleil  pendant  b plu»  longue  et  la 
plus  rive  pitié  du  jour. 

l.r  biurgde  Mmw,  qui  n'était  il  y a OU  siècle 
«|u'tm  humeaii  perdu  dans  un  abinn  , pmi  être' 
reganlé  comme  une  «les  sources  «ie  la  pr«»q>é- 
rilé  dr*  rooutngurs  en»  irouimiitt»  , par  son  in- 
dustrieuse activité.  que  semble  annoncer  de  loin 
l'éK’gance  de  se*  habitai  «ou».  Il  «loit  lui-ii»-tm* 
son  état  prospère  et  put-éti*'  ton  existence  uu 
torrent  qui  a mW  le  lit  du  vallon  au  fond 
duquel  il  est  situé.  Dan»  nul  esulroit  nn  u’a  su 
tirer  un  meilleur  parti  d'un  si  failde  cours  d'eau, 
qui , «la  n » uu  rxparr  dr  «pi»-|qu«‘s  centaines  de 
pa»,  toit  mouvoir  des  foigrs,  de»  mouluu  . «h** 
filer u s de  fer,  et  uih*  multitude  «h*  mauufactu- 
iv*.  Tout  la  tcrritniie  de  la  ivunumue  ne  pro- 
duit pas  de»  .»uh»tau4T*  pur  «pmln*  jour»  en- 
tiers ; mais  l’eau  , le  fini  et  Je  fer  sont  petpè- 
liH-llemcnt  «mi»  par  du  mains  actives  , et  pro- 
rarenl  bien  au  «lei.i  de*  iM'soiutâ  sa  ppulalino. 

Manufactures  d’kortogciie  «hte  de  Cumlé , 
mouvement»  de  pendule*  , cadran»  d'émail, 
limes,  Inucllr»  , pinte*  de  Pari.»  , tnurm  bro- 
ches, etc.  l orges  cl  martinets,  llrericdr  fer. 
Filature*  de  coton.  Nombreuse*  taunrric*.  — 
Commerreàe  vin*,  blé,  fer,  clouterie,  horlo- 
gerie, Enlrrpt  diTrcimage  «le  Gruyère  fabiiqné 
eu  Suisse  et  dans  le  Jjtra.  — Foires  les  16 
août,  20  lire.,  I*’  lundi  d«'  mai  et  de  uov. 

MORFOXDÉ.  vg.  Seine-ti-Marne,  comm. 
et  Pldf  nilqNlilis, 

MORKOXTAINK  , vg.  MosrlU  (pays  Mes- 
sin) , arr.  et  à 30  k.  de  Briey , canl.  il  E «le 
Longwry . Pop.  520  b.  — Fabrique  de  limitons 
«le  nacre. 

IIORGANX , vg.  I. an  Je. s ((  .aveogue) , arr. 
et  à 21  k.  île  Sl-Sever , canl.  et  1^2  d’Ilaget- 
mau.  Pop.  385  h. 

MORGFI.AZ  , vg.  .4 in  , comm.  et  >j  deSt- 
Bambert. 

Moiif.i.Mori  iY.  Vg.  Vente (pyiMoM), 
arr.  rt  à 18  k.  de  \ er«biu - sur-Mettsc  , canl.  et 
Cr!  d'Etain.  Pop.  363  h. 
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MORGFS  , vg.  liir a,  comm.  «le  Cordcac 
ri  de  St-Slhnriion  , P*  de  Mens. 

MORGINM'M  ( lut.  46* , loug.  84").  * Ou 
ti i»ive  ce  lieu  dan»  la  Table  tliéodosicnue , sur 
la  route  de  Vienne  n Cularo,  OU  Grenoble  ; et 
la  dUtaiwe  à l'égard  de  Culajro  «■»!  marquée 
XI III-  Cette  dîitancr  «ut  tr  «-convenable  entre 
Grenoble  H Muiruu.  »elou  la  mesure  «lu  mille  , 
comme  on  ne  peut  se.  dispenser  de  l'etuplny  rr 
dan*  l'étendue  de  la  province  ruinai  ne  ; et  le 
nom  de  Moirau  conserve  encore  du  rapport  à 
la  dénomination  que  donne  la  Table.  Dont  les 
litres  du  Dauphiné,  ce  nom  est  Moirnteum  . et 
il  n’est  jus  encore  lnors  d’usage  d'écrire  Moi- 
reuc.  M.  de  Valois  (p.  164)  tvwupovte  Mor- 
ginnum  à un  lieu  nomme  Marge*  , et  mi  |mil 
dire  de  cette  position  qu'elle  est  fort  étrange. 
Car  *“*  lieu  situé  sur  le  Dm  etilrr  Gre- 
noble et  Gap , et  à jx*u  pies  à égale  distance  , 
ce  qui  tourne  le  dos  à la  mute  de  Grenoble  à 
Vienne  . sur  laquelle  néanmoins  la  poMtèm  de 
Morgutnum  nous  est  indiquée.  Je  dis  que  la 
distance  de  Moirau  s’accorde  avec  relie  de  Li 
Taldr,  parée  qu’mi  espace  en  droite  ligne  de 
près  de  10.000  toise*  peut  se  comparer  à la 
mesure  Itinéraire  de  1 4 milles  romain» . dont 
le  calcul  eu  rigueur  est  de  10,584  toises.  Lu 
mesurant  avec  précision  la  trace  de  U voir  ac- 
tuelle, qui  est  bien  liguive  dans  U carie  que  le 
roi  a fait  lever  de  lu  mmliére  des  Alpes , cette 
mesure  me  donne  enviniu  10,500  toises.  L’In- 
tervalle de  Grenoble  à h jxisitiou  que  M.  de 
Valois  prend  pour  Morgumum  fournirait  à 
peu  près  le  double  de  ce  qui  convient.  - D' An- 
ville.  Xotice  Je  r on,  tenue  fiait 'e,  p.  44J5. 

MOltt.W  , Moiir/eittnt , t Maristiacnm , bg 
Eure  (Normandie; , arr.  et  à 23  k.  des  Aude- 
Ivs  , eanl.  et  G]  d'Ktrépagnv.  Poj».  1,096  I». 

SIOKGNY  , vg.  JcÎm«-/m/,  .Normandie), 
arr.  et  à 16  k.  de  Knticii , canl.  cl  PI  de  Bu- 
ckv . Pop.  425  II. 

MOItGXY -EN-THlÉlI  ACI1K  , vg.  Aime 
(Picardie),  arr.  cl  à 50  k.  de  Laon,  caul.  cia 
de  flo/oy- sur-Scrre.  Pop.  47  4 la. 

MOlll.O.V.  vg.  liliduc,  Connu.  de  Yillic,  3 
Je  Romanrcltr. 

MoR  MANGE.  Mailing  a , |»g  Moselle  (pays 
Messin) , arr.  et  à 4>  k.  de  Sarrcgurmiiics , 
tant . de  Grot-Tenquio . Gited’éUi|ie.  £jg«  A 301 
k.  «le  Paris  pour  la  lave  des  lettres.  Poji.  1 ,200 
l>.  Près  des  sources  de  la  l't  lile-Seille. 

Morliauge  était  au  tiefois  une  ville  assez  «mi- 
sidéi aide  , siège  d’uu  comté  d’uû  drpaMlaicut 
vingt  et  un  \ «liages.  Elle  était  e»iv  inuuvre  de  ios- 
S«f», 'entourée  ‘U1  hautes  mu  «ailles,  défendue  jvar 
deux  tuurs  et  par  deux  châtrant.  Les  Fiançais, 
commandé»  par  le  maréchal  du  Iiailicr  , s'eu 
emparèrent  en  1639.  — Fabriques  de  savon 
et  de  unir  de  future.  Tannerie*.  — Foires  le» 
29  juin  et  29  sept. 

•MOIIAT,  vg.  Put -Je-Dôme  ( Auvergne)  , 
arr.  et  à 18  k.  d'isoire,  cant.  et  CQ  de  St* 
Gennaiu-Lrmhrun.  IVp.  63R  li. 

MORIBFRT  (le),  vg.  Eure,  comm.  de  Sl- 
Dt-iiivdu-Héhélaii , E Je  fireleuil. 

MORIt  ao,  vg.  Corse  , comm,  d'Argiutta, 
C*  : d’OImeto. 


MOR  H O , vg.  Foulée  , connu.  «l'Angle»  , 
C2  d’Avrillé. 

Moricq  a uu  petit  port  situé  à lYnilioiicliiirv 
du  Lay.  On  y remarque  une  digue  modelé 
COUstiuite  à l'instar  des  polder»  hoiljiidut».  — 
Exportation  de  grains  , lève.»,  haricot».  liai»  de 
construction  et  à brider,  pierrotu,  ccrcies . 
fenil  lards , clnrlion  dr  Imjis.  grrvsse  jMiterie,  etc. 

.MORIC.Wt.  vg. Scine-inf,,  connu.  dcSlc- 
Marguentr , E d'Aumale. 

.VIOI11K.W AL.  Mariants,  Moriawanis , b; 
Oise  (Pienrdie),  air.  et  à 30  k.  thr  Sentis,  cant. 
et  r-;  de  Crepy.  Pop.  859  h.  — Le*  rois  de 
France  y avaient  uu  pilais  au  txr  su-clé, 

MOHIbRlùS  . vg.  Calvados  ( Normandie) , 
arr.  et  à 16  k.  de  Falaise,  cant.  de  Goulibcuf, 
E de  Sort.  Pop.  137  h. 

>1<)Hli.KF-H  , vg  F a uc  lu  se , connu,  et 
d’Avignon. 

.MOIMEKS,  vg.  F.ne-eS-lÂÛr  (Beaucr).  arr. 
et  à 19  k.  de  Cliâtcanduu , c.mt.  et  E de  Bon- 
ne vol.  pnp.  343  11. 

3IC  Ht  FS  , Morerrm , bg  //.  * Alpes  (Pro- 
venir), arr.  et  à 24  k.  de  (b -tel  lu  une,  caut.  et  j 
E de  Si- André.  Pop.  637  h. 

MOIllÈS,  vg.  ïjjzère,  comm.  UePin-MuricT».  I 
P;  de  Mnrvejoli. 

MORIEVX,  vg  (’rftcWfl-ilW (Prdegoe),  I 
arr.  cl  à 15  k.  de  Sl*Rnruc  , cant.  etéî  de  ; 
LnmhJle.  Pop,  03«i  h. 

Mlintti.NY  . vg.  Manche  (XormaiMlie),  arr. 
et  à 33  k.  de  Sl  bi , canl.  de  l'erey  , [•;  de  St- 
Scvcr.  Pop.  333  h. 

.VIOItltiNY.  vg.  Sedne-el- Loire , comm.  de 
I'alinges , S de  Perrecy . 

>Hlltlti\Y,  Moriniacum,  vg.  Seine- et ‘O.  te  ] 
((iaünais},  arr.,  canif,  [*;cl  * 4 k.  «I  Ltuuipn, 
Pop.  95  4 h.  Sur  la  Juiuc. 

Muriguy  était  aiuieuncoieiit  une  abbaye  ( 
d'iiomme»  de  l'ordre  de  Sl-Renoit , hniihv  au  ; 
x«*  siècle,  et  déttuite  avant  la  révolution.  Ijes 
rois  et  les  aeignruni  »e  pim  ent  ii  combler  de  I won* 
ce  munaslt  re,  auijin-l  meme  ils  doaiiérent  sou- 
vent ce  qui  ne  leur  appartenait  pas.  — Plii- 
(ijifK*  I"  Ht  iiH’uiisitlérémuUt  à cetleabltavelednu 
de  tout»  les  églises  établie» au  v n i]  Ktacnpe»  du 
temps  du  roi  Roi>ert.  IK‘  ce  mmilirr  était  ta  col- 
légiale de  St-Martin,  que  ses  air iix avaient  déjà 
doiuiér  aux  «dianoincs  de  celle  collégiale,  (jette 
doiuition  fut  la  smirre  de  haim*» . de  scandale* 
et  deioogUvsdivH'Usioii»,  qui  «lunneutune  triste 
idée  des  nueurs  du  Hrrgé  de  France  au  xn* 
siècle.  — Aujounl'bui  un  joli  château  occn|« 
renqilaceiueiit  de  la  demeure  de»  liénédietms. 
La  petite  cliajo-'lle.  étudiée  avec  tant  de  plaisir 
par  les  antiquaires,  est  uu  fragment  beuieuse- 
nu'iit  cnnset  vède  Taiieiennc  abbaye. 

Le»  environ»  de  Mutigny  se  distinguent  par 
leur  rralcbeiir  et  leur  agréineul.  Ils  vont  la  pro- 
menade favorite  des  habitants  d'Etanipcs  , et 
jintiiieut  la  comparaison  de  Clément  Maint,  qui 
appelait  cette  vallée  aux  coteaux  ombreuv,  une 
nouvelle  Tempé. 

| ^ rliit»  au  de  Jeun* . le*  ruines  de  celui  de 
Bruurhauffct  |»lusieurs  bdle*  mai.*ou.v  dr  eam- 
pagtir  crolx  llusenl  cr  Ile  «soirée.  Le  château  de 
Bruuebaut  lire  son  nom  de  la  rrÛK*  Rruneliaut, 


qui  Ta  halèlé  : sa  jiosiiion.  snr  mie  jieiit.?  émi. 
non  •• , au  inilim  d'uu  pmc,  «l.urv  la  valiéeéTE- 
tampe>,  est  iiiliuiinrul  agréable.  !>«•  château  de 
J eu  re»  est  remarquable  jur  un  iarrd'envirouU6 
bertan-s  enclos  de  mon  eu  jk4»tm,  rt  bordé  par, 
de*  canaux  rempli»  d’eau  vive.  O parc  et  sis 
alentours , dont  la  nature  du  voletait  extrême- 
mrxrt  marécageuse,  ont  éié  d»wchés  au  moyen 
d'un  1*4  aqueduc  souterrain  sur  lequel  jmvr  la 
rivière  de  Juiue.  F.  le  jeudi  avant  la  Pentec. 

üluHIIJ.OX  (St-),  vg.  Gironde  (GuH‘iiiie)  , 
arr.  et  à 23  k.  de  Bordeaux,  cant.  de  Lahmle. 
E3  de  (astres.  Pop.  793  h.  — Foires  le»  14 
mai  et  14  sc|>t. 

.lloHILUKRE.  vg.  Eure,  comm.  cl  r-.*de 
Tillicres-sur-Avre. 

MOItIMOMI,  vg.  H. 'Marne,  comm.  de 
Frestioy,  Edc  Montigny-le-Roi. 

Il  y avait  autrefoi*  une  abbaye  rom  inc  uda- 
taire  d'hommes  de  l'ordre  de  (j féaux,  l'une  des 
ijuati  e jiriiiripalevaltbay  e*  «le  l'ordre  de  St-Re- 
uoît , foihlé-e  ctt  1 1 1 5 par  Oldcric  d'Aigiemuut. 

MOHI.V  (le  Grand-)  . Muera  , rivière  qui 
prend  sa  source  « l'ouest  de  Séoanne , arr.  d'E- 
(icruay  {Marne)  ; ellcj«ass«<à  K*teruay,  Meil- 
kray  . la  Kcrtè- Gaucher,  Couluraraiers.  Crccy, 
et  *e  jette  dan*  la  Mai  ne  à Gmdc  {Seine -et- 
Marne),  apres  un  cour»  de  72  k.  Cette  nviere 
est  iinv  ignhlc  dejuiis  Tigeaux  juMpi  a son  «-m- 
Imiulune. 

MORIN  : 1«  Petit-),  rivière  qui  prend  sa  source 
pré»  d«l  village  d’Jxury  (,1/rtr«e);  elle  |ut«r  à 
Si-Prix  . Munlmir.iil,  .St-Ovicn,  et  se  jette  dau» 
la  Marne,  au-de*um»de  la  Ferlé- sous- Jonnrre 
! {Seine*  * Marne),  après  uncoursd’euv  non  7<jk. 

MORINEHIE  (la),  vg.  Eure, fourni,  de  Bé- 
nireourt.  GîJ  de  Breieuil. 

MOHINGHKM-DliQlTES,  vg.  Pos-Je-Ca- 
tais  (Ai  lois) , arr. , cant. , C3  «t  à 8 k.  de  St- 
Orner.  Pop.  520  k. 

MORIN I (lai.  51“ , long,  SO”).  « La  -duatioa 
«lu  pays  qu'ils  liobitaieut  le  long  de  la  nter 
. leur  a fait  donner  ce  nom  , qui  dérive  «Time 
M»urrr  couuiiutir  avec  le  110m  tïMrmoriti.  Le 
1 jiort  où  (7‘*ai  assrmlda  une  flotte  pour  | a.vser 
dan*  la  Graude-Bietague  était  du  jtay  s «h*»  .I/o- 
du».  Reculé*  ainsi  dans  Texlrrmitc  de  In  Gaule, 
••t  jusqu'à  la  mer,  il*  *OUt  appelés  estrrmi  Ao- 
mimtm  dons  Virgile  ; daus  Mêla , ultimi  (iall't - 
comm  gentium.  Selon  Dion  (bvou*  ( lil*. 
vxcx)  , il*  étaient  dispersés  dan»  de*  ralauc* 
«lu  temps  «le  César.  Ptoieméc  Irur  attribue  Je 
l*ort  de  Cetoriacum,  et  dans  les  kxies  la  v ille 
de  Taruunn.  En  y joignant  le  Ças'eHum  Mori- 
norum  , ou  voit  qu’outre  le  diocèse  th-  I’m/uIû* 
gue  le  territoire  de*  Marini  etnlsrasse  les  nou- 
i diocèses  de  St -Orner  et  d'Ipre,  qui  ont 

i succédé  à celui  de  Tcrouenue.  Quant  au  «lioerse 
de  Tournai , dont  ceux  de  (>au«l  et  de  Biuges 
sont  de*  dimK-mbrcment*.  et  que  San  son  ajoute 
encore  aux  Marini,  je  croi*  qu'il  est  plus  con- 
venu Me  de  l'attribuer  aux  Yervii,  sur  les  indice* 
qu’il  y a que  leurs  dépendances  sc  tout  éteti- 
dwc*  jusqu'à  la  mer.  ..  D’Amille.  Xotice  Je 
C ancienne  Haute,  p.  466.  — V.  aussi  Wuc- 
i*«n.  Géographie  Jes  Gaules,  |.  1.  p.  4^). 
437  ; t.  n,  p.  3- 
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JfORLMKRE  (Grande  et  Petite-),  vg.  Pure , 
romn,  de  St-Yictor , K de  Yerneuil. 

HuHIMItl  , T|,  Seme-et- Marne,  connu, 
et  fa  Je  la  Fcrlé-sous-Jouarrr. 

MORIOSVII.LIKRS,  vg.  //.-.Vnrjrr  (fJwra- 
pagne),  air.  et  à 44  k.  dcLbauu»tmt-«i-Rai»i- 
gut , mut. tieSl'Dliu. ^iI'AihIcIuI.  l*«»p  I 19b. 

MOlUttKI..  vg.  Sttmrae  (Picardie),  arc.  et  à 
18  k.  de  Muulduln']',  uuU  cl  C-J  dr  Moreuil. 
Pop.  436  11.  — Papeterie.  Filature  de  lame. 

MOHI.NKS  , «g.  Gironde  (Guieunc)  , arr., 
raul . , 53  et  à 7 k.  de  la  Renie.  Pop.  6441  h. 

MOKISSLItE . vg.  Eure-el-Jxsir,  rnnim. 
de  Coudreceau,  53  de  Nogcnl-le- Rot  n>u . 

MORIV  AL.  Vg.  Somme,  romm.  de  Vismcs, 
K-  de  VaUue*. 

MOKIYILLE,  vg.  Votges  (Lorraine),  arr. 
et  a 22  k.  d'Epiual,  caut.  de  Cbàtcl-sur-Mo- 
selle,  53  de  Norneny.  Pop.  709  II. 

9JOKIYILLLR,  'g.  ,VrMr/Ar(  Lorraine),  arr. 
et  à 16  k.  de  Lunéville,  raut.  et  K de  Ger- 
bes iilcr.  Pop.  341  h. 

MOKl/.H  Ol  KT,  vg.  Vosges  (Lorraine), 
arr.  et  a 40  k.  de  Ncufchâlrau,  canl.  et  53  de 
Lamarche.  |N>p.  570  b. 

MURI. A AS  , Morla  sium  , |ictitc  vide,  B.- 
Pyrénées  (Béarn),  arr.  et  à 10  k.  de  Pau, 
chef-l.  de  cant.  Dire.  ti.  A 769  k.  de  Paris 
pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,836  b. — lu* 
mais  tertiaire  supérieur. 

Morbas  était  anciennement  b capitale  du 
Béarn  et  1a  résidente  des  vicomtes  de  ce  pays. 
On  temps  do  il  ornait  u,  il  y avait  un  rtaldisse- 
meut  pour  battre  monnaie,  qui  continua  de  sul»- 
sister  nous  la  domiualhm  des  Yisigolhs,  des 
PrauCK,  des  ducs  de  Gascogne  et  des  viciantes 
de  Béarn.  C’est  dans  le  |MUi*  meme  des  v irom- 
les  que  la  Diouiunc  *:  fabriquait  ; iU  nirégbieot 
le  litre  et  l'altéraient  à leur  gré,  selon  l'usage 
géiiénd  de  ce  U-inj-..  La  livre  de  duu/r  onces 
d'argent  s'appelait  livre  moHane,  comme  celle 
de  France  livre  tournoi*. 

Pmu  du  médecin  Iltsumr,  auteur  de  ta 
Flore  tirs  Pyrénées. 

Moi  bas  fut  affranchi  par  Canton  IV,  qui  y 
fonda  ru  outre  chaque  a unie  une  course  de  che- 
vaux où  le  vainqueur  remportait  un  prix.  Cette 
origine  des  courses,  reproduite*  de  nas  jours  à 
Tarbes  avec  plus  d'éclat,  est  l«ieu  antérieure  à 
celle  des  courses  de  Ncumarkct,  le»  plus  an- 
ciennes cl  les  (dus  célèbres  de  l'Angleterre. 

Commerce  de  vins.  — Foires  les  1 1 juin  et 
18  oet.  (3  jours). 

3IORLAC.  vg.  Cher  (Rourlionoai»),  arr.  et  , 
i 13  k.  <!<■  St- Arnaud  •Moniroud,  cant.  du 
Châtelet,  53  de  Liguicrcs.  Pop.  709  h. 

MOHLAIXLOl'RT.  vg.  Meuse  (Lorraine), 
arr.  de  Coramercy  et  à 33  k.  de  Sl-Mihicl, 
coût,  de  Void,  El drLiguy . Pop.  316  h. 

MURLALNE,  vg.  Oise,  eomm.  dcTillé,  53 
de  Beauvais. 

MOUL  A IX,  Maria  um,  Hans  Relas  us,  an- 
timite et  jolie  ville  maritime,  Finistère  (Bre- 
tagne), cbef-i.  de  sous-prél.  1,2*  arr.)  et  d'uu 
caut.  Trib.  de  tr*  inst.  et  dr  eomm.  Société 
d'agricult.  Ecole  d'hydrographie  de  4*  classe. 
CS.  VQT  Pop.  10,339  h.  — Etabfusemeni  tir 


la  marée  du  poett  5 heures  1 5 minutes. — Tes  • 
axra  de  transition  moyen. 

Autrefois  diocèse  et  recette  «le  Trégnicr, 
parlement  et  intendance  de  Renne»,  amirauté, 
sénéchaussée,  gouvernement  particulier,  juri- 
dirlion  cousubirx* . couvent  de  capaeius,  plu- 
sieurs couvent»  de  religieuses. 

Si  l'on  eu  croit  Osirul,  arrhev  rque  de  5a- 
lishury,  écrivain  du  xn*  siècle,  Morlaix  fut 
d'alturd  iinmnir  Julia  ; Drmnalus,  disciple  de 
Jaseph  d'Arimalhie,  à son  retour  de  File  de 
Bretagne,  passa  par  Morlaix  en  Fin  73  de  Jé- 
siu-t'Jirist,  et  m couvertit  les  haliitants  ; ce 
lien  St*  nommait  alors  S aliocan  ou  Hanterallen . 
En  382  Flavius  Msiinm»  démens,  marchant 
à b conquête  des  Gaules,  almrdn  au  j*ort  de  Sa- 
Uocan,  et  logea  au  mnuuir  de  l'Armorique,  qui, 
eu  1637,  appartenait  à b maison  de  (ioazriaul. 
Eu  894  HoH  second  maria  sa  fille,  1a  prin- 
resae  Aliéiuir  de  Bretagne,  au  vicomte  de  Léon, 
et  lui  dumia  b ville  et  le  château  de  Morlaix, 
que  ses  descendants  possédèrent  jusqu'en  F an- 
née 1177.  Dans  b suite  les  princes  de  Léon  et 
les  ducs  de  Bretagne  se  disputèrent  b possession 
de  celte  ville;  le»  derniers  apitrlrrrnt  dans  leur 
pay  s les  Auglois,  qui  furent  chasses  (»ar  du 
GuetcUn.  En  1374  les  Anglais  reparaissent, 
s'emparent  de  Morbix,  font  pendre  rinquanlc 
rJ»H  « , et  bissent  huit  cents  homnM*»  cii  garnison 
dans  celle  ville;  niait,  ur  pouvant  sup|iorter 
leur  iusoleuoe,  1rs  bourgeois  sc  soulèvent,  in- 
troduisent I»  Français  dans  leurs  murs,  et  le* 
Anglais  sont  rxirrminé*.  Morbix  fut  rendu  au 
dur  de  Bretagne  en  1381  parle  traité  de  Gué- 
raude.  Eu  1321  cinquante  uavirr*  anglais 
ol»ordcrcnt  dans  U haie  de  huuniu,  à 6 k.  «le 
Morlaix,  y rlïècluèreut  une  descente,  surpri- 
mil  la  ville,  et  y tinrent  le  feu  en  quatre  en- 
droit» difTérrutx  ; une  partie  dr  ces  insulaire»  se 
retirèrent  sur  leurs  vaisseaux,  chargé»  dr  bu- 
tin. mais  les  auties  furent  surpri»  et  taillés  ru 
pièces  par  le  scigueur  de  Laval.  Ce  désastre  at- 
tira Fatteutiou  de  François  f»,  ri,  afin  d'éviter 
le  reuouvdlement  de  pareille»  tentatives,  il 
Gt  ériger,  en  1523,  sur  un  rocher  au  milieu  de 
b rade,  une  forteresse,  appelée  le  château  du 
Taureau. 

Sous  la  Ligue  cette  ville  fut  en  proie  aux 
fureurs  de  la  guerre  civile.  Les  ligueurs  s’en 
emparèrent  eu  1589.  Lcducd'Aumont  b reprit 
au  nom  d’Henri  ÏV  ; les  ligueurs  se  retirèrent 
dans  le  chilrau  ; mais  bientôt  b famine  et  b 
peste  les  contraignirent  à capituler  ; le  château 
ic lendit  eu  1394,  faute  de  vivres.  Peu  après  les 
fortification*  furent  détruite»  , et  c'est  de  cette 
époque  que  date  l'agrandissement  et  FasMÎnis- 
scinent  dr  celte  rité.  Ce  n'était  alors  qu'un 
cloaque  immonde  que  b peste  décimait  de  temps 
à attire,  uu  amas  de  maisons  Mies,  encaissées, 
et  pourtant  cette  ville  était  vantée  au  loin  comme 
opulente  ; elle  avait  cent  soixante  cabarets  , 
bien  comptés;  le  prix  d’un  repos  d’auberge 
n'était  fixe,  sous  peine  d'nmrndc , qu’à  douze 
sou*;  b nuitée,  souper  et  lit  (vour  deux,  à vingt- 
quatre  tous  ; le  «in  de  Bordeaux,  à six  sous  b 
pinte,  et  le  reste  à l’avenant  ; ses  bourgeois 
« ovograient  hautains  et  fiers;  son  nom  retentis- 


| Mit  en  H frf  lande,  en  Espagne,  dan»  toute  U 
France.  Aujourd'hui  la  ville  est  large,  hbnrhr, 
sa  rue,  jolie  : elle  n'a  plus  de  ceinture  de  pierre 
qui  l'oppresse  ; elle  s'allonge  sur  les  vastes  co- 
teaux de  ses  vallons,  elle  se  fait  bette  enfin,  et 
pourtant  nul  n'en  parle,  et  elle  est  à pemr  mo- 
n ue  à 10  myriaraètres  dr  distaiicr. 

En  1 548  Marie  Smart,  reine  dTïcmar,  aerm- 
«iaist  à Paris  pour  épouser  le  dauphin , qui  fui  de- 
puis François  II,  arriva  par  mer  à Morbix:  le 
seigneur  de  Rohan  b reçut  à b télé  de  b un  blesse. 
Apre»  un  Te  Deum,  chanté  clan*  l'église  de 
Notre-Dame,  la  princesse  était  prête  à passer 
le  pout-levis  de  b porte  dite  de  la  Prison  ; 3 
se  rompit  sous  le  poids  d'une  trop  forte  cava- 
lerie. Ijts  Ecossais  s’écrient  : Trahison  î tra- 
hison ! T* seigneur  «k*  Rohan. qui  murrhait  près 
de  U litière  de  la  reine,  prouuuça  ces  mots 
d’une  voix  élevée  : Jamais  Breton  ne  Jit  tra- 
hison, et  le  tumulte  s'apaisa. 

Le»  arme*  de  M orient  sont  : de  gueules 
à un  navire  cf  argent  sur  une  onde  ombrée 
de  si  no  pie  , aux  voiles  tT  hermine  surmontés 
tT une  bannière  tf  azur  à trois  peurs  de  lis 
<ror , et  pour  devise  : S'n  t«  noan,  Mosua. 

La  ville  de  Morbix  est  fort  agréablement  si- 
tuée an  pied  de  deux  collines  et  au  confluent 
des  rivières  dr  Jarleau  et  de  Revient,  qui,  s'u- 
nisMnt  aux  faux  de  b mer,  y forment  un  job 
port,  où  Fou  descend  par  une  ranqie  excessive- 
ment rapide,  quoique  Fon  se  soit  efforcé  d'en 
diminuer  la  pente  par  plusieurs  contours,  et 
que  l'on  ait  creusé  même  le  chemin  dans  le 
roc  ; un  parapet  garantit  des  chutes  que  pour- 
raient faire  1rs  voitures  dans  un  vallon  très-pro- 
fond qui  b horde.  Deux  nouvelle»  route»  ont 
été  récemment  tracer»  pour  rendre  facile  l'en- 
trée de  la  ville  : l'une  s'étend  dans  1a  rharmanle 
vallée  qui  conduit  aux  paprterie*  ; l’autre  suit 
les  prairies  qui  I tordent  le  Jarleau.  On  arrive 
alors  sur  les  quais,  où  le  voyageur  est  agréa- 
blement surpris  d’apercevoir  tout  à coup  an 
de»  plu»  jolis  ports  de  France.  I. 'escarpement 
des  deux  collines,  les  jardins  eu  terrasses  dout 
elles  sont  embellies,  ue  font  que  ressortir  da- 
vantage la  beauté  de»  quais  et  des  maisons  qui 
le»  bordent  : rien  n'«t  plus  surprenant  que  ce 
passage  subit  d'une  route  agreste  et  mélancoli- 
que à ce  beau  port  et  à celle  v ille  d'un  aspect 
ù gai  et  si  pittoresque  à la  fois. 

Cette  partie  de  la  ville  est  même  vraiment 
lielle  : les  quais  sont  bien  revêtus,  bien  pavés, 
les  maisons  modernes  et  fort  bien  bâties.  Le 
chenal,  quoique  étroit,  porte  un  grand  nombre 
de  bâtiment»  de  commerce  du  plus  grand  ton- 
nage. qui  remonte  jusqu'à  la  principale  place, 
sous  laquelle  passent,  à travers  de  superbes 
voûtes,  les  eaux  réunies  des  deux  rivières.  Sur 
la  rive  droite  du  chenal  ou  aperçoit  une  suite 
de  maisons  avec  de»  (torches  très-avancé»  et 
fort  lias  qui  servent  de  promenades  : elles  sc 
nomment  le*  Lances.  Les  maison*  que  suppor- 
; tent  ccs  porche*  sont  assez  élevée*,  d'uitc  cons- 
truction ancienne  et  singulière  ; l'intérieur  sur- 
tout a quelque  eboae  de  remarquable  : ce  sont 
des  chambre»  plus  «Ht  moins  grandes,  distri- 
buées à chaque  étage  autour  d'uue  énorme  cage 
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d'escalier  carrée,  éclairée  par  rai  grand  châssis 
vitré  rue bàtoê  dais»  le  toil.  Oii  munir  aura  au* 
tm  appartement*  par  des  escaliers  trcs-étroits, 
pm  aux  déposa  du  l'épaisseur  des  mun,  et  & 
chaque  étage  régnu  uor  tribune  qui  donne  à 
toute  l'enceinte  l'appare  uce  d'une  tulle  de  spec- 
tacle ; ces  tribune*  .tout  garnies  de  colonnes  or- 
imm  de  sculptures  eu  bois  fort  singulières. 

Le  cours  de  lu  rivière  et  le  port  séparent  U 
ville  eu  deux  quartier»  : le  côté  de  Leon  et  le 
côté  de  T régi  lier.  La  place  principale  est  vaste, 
entourée  de  quelque*  belles  maisons  modernes 
du  côté  dé  iéiui  ; mois  du  coté  de  Tréguier 
presque  toutes  le»  maisons  sont  auliques  cl  sans 
alignement.  Au  milieu  de  cette  place  on  re- 
marque, sur  remplacement  du  vaste  bâtiment 
de  l’Iiôtel  de  ville,  construit  sous  le  règne  de 
Louis  XIII,  et  démoli  en  1836,  un  édifice d’é- 
légante construction,  occupé  aujourd'hui  parles 
bureaux  de  la  mairie,  par  le*  tribunaux  cle  pre- 
mière instance  et  de  commrrcc,  et  par  les  mar- 
chés aux  toiles  et  aux  grain».  On  remarque 
avec  plaisir  que  des  constructions  nouvelles 
remplacent  à Morlaix  les  curieuses  maisons  de 
là  vieille  * ille  ; cependant  on  voit  encore  dans 
plusieurs  quartiers  des  façades  ornée»  de  sculp- 
tures et  des  intérieurs  très- remarquables,  dont 
plusieurs  ont  été  reproduits  en  lithographie 
par  MM.  Rouurguc  et  St-Ormain. 

le  quartier  St-Martin,  biti  sur  la  partie  la 
plus  élevée  de  la  ville,  est  d’un  très-bd  effet  : 
ou  y gravit  péniblement  par  de  nombreux  es- 
caliers, mais  on  est  dédommagé  de  cette  fatigue 
par  l’aspect  d’une  fort  jolie  église  moderne,  en- 
tourée de  beaux  jardins,  et  par  le  beau  coup 
d’œil  dont  on  jouit  de  cette  élévation. 

L’église  St-Matlhieu  peut  être  considérée 
comme  un  aises  beau  monument  gothique.  Le 
ddeber  est  particulièrement  remarquable,  et  se 
rode,  de  la  manière  la  plus  agréable,  À tous 
les  jobs  paysages  qui  tapissent  le  fond  de  la  ville, 
et  que  forment  les  jardins , les  pavillons  et  les 
•cciileun  d’arbre»  et  de  rocher»  groupé»  sur  le» 
hauteur»  de  la  maniéré  la  plus  (nttoresque. 
L’église  St- Mêlante  est  un  édifice  du  xv*  siècle, 
piai»  pesant  et  de  mauvais  goût.  Les  quais,  en 
redescendant  vers  le  port,  sont  bordés  de  I tri  1rs 
maison*.  Sur  la  côte  de  Léon  on  voit  un  tiés- 
bel  édifice  moderne  avec  de  grande»  cours  et  de 
auperhe*  ateliers;  c'est  la  malinfacture  de  tabac, 
qui  occupe  trois  à quatre  cents  ouvriers.  Prés 
de  la  fimttiu*  dite  des  Anglais  commence  le 
ooursRaumUDt.  promenade  plantée  par  le  *ous- 
préfrt  de  ce  nom  : elfe  «e  prolonge  prés  de  2 k. 
k long  <lu  |wM  , *t  e»t  d’autant  plus  agréable 
que  l’on  y jouit  de  ta  vue  des  eaux  du  port  et 
du  charmant  aspect  qu’offrait  1rs  bois,  je»  jar- 
dins, le*  prairie»  et  les  jolies  maisons  de  cam- 
pagne qui  bordent  ses  deux  rives. 

te  port  de  Morlaix  est  très-commerçant  ; la 
mer  « monte  deux  fois  par  jour,  à 4 m.  dans 
lés  marées  ordinaires,  et  jusqu’à  7 m.  dans  les 
grande»  marée»  ; de»  navire»  de  trois  ou  qua- 
tre cents  tonneaux  peuvent  y charger  et  dé- 
charger pour  ainsi  dire  à U porte  dm  magasin». 

La  rade  de  Morlaix,  si  stiie  et  si  tranquille 
pour  le*  navires  qui  savent  j chercher  un  re- 
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rug»\  n’est  accessible  que  pur  trot»  passes  que 
le»  pilote»  «ont  obligés  de  deviser  clan*  le  la- 
byrinthe inextricable  de  rochers,  d-’ilot»  «à  de 
récifs  qui  es  hérissent  le»  abord»  sautages.  De» 
frégates  de  44  canons  ont  tramé  eu  temps  de 
guerre  un  très-bon  mouillage  sur  ce  fond,  qui, 
au  dire  du  M.  Keautrmp*- Beaupré,  célèbre 
ingénieur  hydrographe,  pourrait  recevoir  an 
lirsotn  plusieurs  gros  vaisseaux  de  ligue. 

La  rivière  de  Morlaix  a 4,000  mètres 
de  longueur,  et  u’est  formée  que  par  le  ruis- 
seau qu’elle  reçoit  de  l’intérieur  et  par  la 
mer,  qui  à chaque  marée  montante  envahit  le 
lit  de  ce  ruisseau,  pour  faire  deux  fui»  par  jour 
de  la  petite  vide,  que  l’on  a fa*  i uni  sèment 
surnommée  le  Havre  du  Finistère,  un  port 
maritime  accessible  aux  caboteurs  et  quel- 
quefois aux  navires  de  trois  ou  quatre  cents* 
tonneaux.  Cette  longue  crique  offre  dans  scs 
brusques  sinuosités  un  caractère  de  grâce  et 
de  variété  que  l’on  chercherait  en  vain  dans  Ia 
physionomie  topographique  de  no*  fleuve*  les 
plu»  pittoresque*  et  le»  plus  renommé».  De 
gros  rocher*  taillés  à pic  et  couverts  d’arhrr» 
penches  au-dessus  des  eaux  comme  sur  le 
iiord  d’un  abîme  prêt  à les  recevoir  ; des  col- 
lines diaprée*  de  fleur»  fuyant  entre  d'immenses 
blocs  d’ardoises  chauves  et  nua  ; de  riche» 
prairie»  qui  vimneut  rocher  sous  leurs  couches 
verdoyantes  la  vase  de»  deux  rives  ; des  habi- 
tat ion»  propres  et  bien  construites  et  s'harmo- 
nisant toujours  avec  le  paysage  qu’HJrs  ont  été 
faite»  four  compléter  : une  vieille  et  silencieuse 
églite  avec  se»  jolis  vitraux  ; sur  la  droite  ua 
chnlrt  suisse  en  face  de  cette  église  de»  Récol- 
lets, et  à quelques  cents  pas  du  chalet  dépaysé  , 
la  campagne  princier**  de  M.  de  la  Frughûe, 
résidence  presque  royale , avec  sou  château, 
son  parc,  ses  avenues,  ses  jardins,  et  surtout 
avec  culte  fraîcheur  si  coquette  et  pourtant  si 
naturelle  que  l’on  ne  rencontre  pas  dans  les 
royale»  résidences  . tel  est  le  spectacle  que 
procure  la  montre  de  la  rivière  de  Morlaix , où 
le  listeau  ne  pénétre  qu’à  petite  vapeur,  tant  le 
chenal  qui  se  dévide  devant  lui  est  parfois 
étroit,  et  tant  il  faut  que  le  souple  steamer  fasse 
ce  qu’on  nomme  l'anguille,  pour  contourner 
en  gouvernant  en  zigzag  les  trois  coudes  les 
plu»  aigus  de  ce  Méandre  capricieux. 

Biographie.  Patrie  d'AuuaT  ut  Gaxsm, 
auteur  des  Vies  de»  saints  de  la  Bretagne  Ar- 
morique, atnas  de  contes  et  de  merveilles,  dit 
Camhrv,  mais  chef-d’œuvre  de  recherche»  et 
d'érudition  ; on  m aime  la  lecture,  parce  qu’il 
conserve  l’original ité  de  l'imagination  de  nos 
pères,  ta  nature  de*  rêveries  bretonne» , et  qu'il 
retrace  le»  usage»  de  bs  plu»  haute  antiquité. 

Du  sa»  anl  domiuicaiu  du  xv*  siècle  Nti>tu.c. 

«De  ItuMMi  ux  Moia.» (i,  poêle  du  sv*  siè- 
cle. 

Du  général  en  chef  de*  armées  de  la  répu- 
blique Moukaii. 

Du  lieutenant-colonel  Corrujogorr. 

Du  rurufe  ut  firsniuiiT.  consul  général 
de  France  en  Prusse. 

De  M.  Emu  SocvaÉnœ,  littérateur,  pocte 
et  auteur  dramatique. 
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Lwrraii.  Fabrique»  de  loila,  d'huiles,  de 
chandelles.  Manufacture  royale  des  tabacs.  — - 
Commerce  considérable  de  beurre , grains, 
graine.»  oléagineuse»,  suif,  miel,  cire  jauua  de 
qualité  supérieure,  «sûr»,  bœufs,  porcs,  mou- 
ton», chevaux,  toiles  de  toute  espèce,  liUbUnes 
et  écrtt»,  papiers,  lin,  chanvre,  vin»,  uau-de- 
v».  — Entrepôt  réri  et  fictif  de  toute  espèce 
de  marchandises  venant  de  l'étranger. — Foire » 
le»  15  oct.,  15  nov.  et  f*  samedi  de  tous  les 
mois  moins  oct.  et  nov. 

A 99  k.  N.  de  Quimpcr,  57  k.  N.-E.  de 
Brest.  540  k.  O de  Pari». 

L'arrondissement  de  Morlaix  est  compose 
de  10  cantons  : Morlaix,  Plouescat,  Landivt- 
tiau,  Lanmcor,  Plouiévédé,  Ponlhou,  Siiun, 
St-Pol-de-Lcoo,  St-Thégonucc,  Tau  lé. 
Bibliographie.  * Mémoire  sur  les  événe- 
ment» if  ni  te  sont  passés  et  tpti  ont  ittivi,  à 

Morlaix , le  28  juiUet  1833,  in-4,  1834. 

MORI.AIX  , vg.  Somme,  comnt.  de  Pon- 
thoilc,  ^ d'Abbeville. 

91  ORL  A .V  COURT , vg.  Somme  (Picardie), 
arr.  et  à 29  k.  de  Pénmue,  cant  de  Bray-sur- 
Somnie,  K d'Albert,  l'op.  1 ,048  h. 

Le  château  de  cette  commune  est  assez  re- 
marquable ; les  marche»  de  l'escalier  par  le- 
quel on  y parvient  sont  taillées  dan»  la  pierre. 

Villcrs,  qui  dépend  de  Morbmcourt,  a mie 
église  qui  offre  un  très-joli  coup  d’œil  ; au  lias 
du  clocher  se  trouve  une  inscription  qui  indi- 
que l'époque  où  les  habitants  jjc  ce  lieu  en 
expulsèrent  les  Espagnols  qui  s’étaient  présentés 
pour  le»  mettre  à contribution. 

Pajvn.  du  générai  comte  Foixmt. 

MORLAMiE,  vg.  Moselle,  cou  un,  de  Bioo- 
ville,  E de  CourcrlIes-TJiaussy. 

M4IRLAXGE  Lh.S-KEMKLAXGE,  vg.  Mo- 
selle, fomm.  de  Famrck.  53  de  TliiouviJle. 

HORLAWL,  bg  B. -Pyrénées  (Béarn), 
are.  et  à 23  k.  d’Orlhea.  cant.  et  gg  d’Arncq. 
Pop.  9ti0  h. 

MORLARY  (U),  vg.  Loire , curAtn.  de  la 
Chapelle,  E de  Condrieu. 

viORI.AYL  (la),  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 13  k.  de  Seulis.  cant.  de  Creil,  H de  Lu- 
carebe».  Pop.  578  h. 

MoRLK  (le),  vg.  Cantal,  coaun.  et  R de 
Ruines. 

SIOHI.EXON'T,  vg.  Somme , comm.  et  7£[ 
de  Nedc. 

MORLET,  vg.  Saône-et-Loire  (Bourgogne), 
arr.  et  à 16  k.  d’Aultui,  cant.  et  753  d’Eptnar 
Pop.  352  h. 

JIORLKY . vg.  Meuse  (Lorraine),  arr.  et  à 
25  k.  de  Bar-k-Duc,  cant.  de  Monliers-stir- 
S,  UI,  RT  St  Ligm . Pop.  69*  b.  — Haut  four- 
ueau. 

MOKTIION . vg.  Atty ron  (Ronrrgue),  are., 
cant.,  E <t  à 5 k.  de  V illefnmche-du-Rotn'r- 
guu.  Pup.  986  h. 

MORLIMOIRT,  vg.  Oise  (Picardie),  are 
et  à R|  k.  de  Comptcgne.  cant.  rt  de 
Noyoô.  fSp.  250  h. 

MOlÉàKSON , vg.  S'en dée  (Poitou),  arr. 
et  à 25  k.  de  Bourbon-Vendée,  cant.  R 7-:  de 
Rochc-Scrvicre.  Pop.  665  h. 
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.MORMAXT,  vg.  ixriret  (Galinais'.,  air., 
cant..  E et  « fi  k.  Je  Montnrgis.  Pop.  ICI)  h. 

MiitlMAXT,  vg.  H. -.Harpe,  connu.  duLrl- 
fond»,  rg  d'  Are-rD-fimoi,. 

)IOH.M.V>T , joli  Iwurg  . Seine-ei- Marne 
(line).  arr.  et  à 30  k.  Je  Melun.  chef-1.  Je 
tant.  Çure.  E.  A 53  k.  Je  Pans  pour  la 
ta\«-  Je»  leur»  *.  Pop.  1,083  h.  — Tmuiai* 
tertiaire  inférieur. 

Autrefois  dim-rst  Je  Sens,  parlement  et 
intendance  citt  Paris,  élection  Je  Rdtoy-mi-Brie. 

(Je  Imuig  fut  le  théâtre  d'un  combat  sanglant 
eu  1814.  Le  I"  février  Xajmléou  sr  dirigea 
Je  (•«ligue*  sur  >\mgis.  JLà  étaient  en  podlinn 
le*  iroi»  ili«iiiuu>  Ju  corps  russe  du  comte  Je 
'VViltgemteiii,  dont  le*  nam* cramU  avaient  pa- 
ru iiiceftnm»  depuis  le  passage  de  la  Seine.  A 
la  tête  de  l'avant-garde,  le  général  I’ahU-u  oc- 
cupait Mormaut  av«e  iiik*  ravaleur  ikomlirnur. 
13»'  Ijdks  routes  et  de  vastes  plaine*  |M-rroet- 
taieiit  a la  cavalerie  Je  se  Jéplrner.  la»  général 
Je  division  Gérard  ouvrit  l'attaque  sur  le  vil- 
lage Je  Mormaut,  taudis  que  la  cavalerie  Je* 
généraux  MilhaiiJ  et  Kellennann  tournaient  le 
village  par  la  gauche,  rt  «pic  Je  noinhictLv** 
lialieries  s'avançaient  pont*  le  foudroyer.  In 
bataillon  du  Si*  régiment  J infanterie  dr  ligne 
y cnli v le  premier  au  pas  Je  chnige.  Le  com- 
bat est  à peine  disputé  ; 1rs  carré*  formé*  par 
lu  division  russe  mmiI  ébranlés  par  l'artillerie 
t*t  enfoncé*  par  la  cavalerie;  1rs  vaincu*  pren- 
nent la  fuite  dans  la  direction  Je  Munteieau  et 
de  Provins,  et  suut  poursuivi*  [tar  le*  dragons 
pendant  plusieurs  lieues  ; quatorze  pièce*  «le 
canon,  quarante  raix«ous,  dix  mille  fusils  et 
quatie  mille  priintmierx  attestent  la  défaite  des 
Russes  et  le  succès  des  Français.  Les  Iran  lies 
venues  d'Espagne  prirent  une  part  glorieuse  à 
ce  combat  ; elle* avaient  amené  delà  pémumile 
«le*  mulets  rt  des  chevaux  ; et,  apres  Faction, 
ce  lut  un  étrange  spectacle  de  voir  de*  mule* 
d'Andalousie  et  des  chevaux  tar  (ares  étendus 
l’un  pm  de  l’autre  dsu*  les  eliamps  de  In  Prie. 

.Mormaut  est  un  liourg  bien  loin,  t inversé 
par  la  grande  route  de  Pari*  à Truyes.  Ou  iv- 
ni arque  aux  environ*  le  château  de  Rraigoj , 
en  tou  lé  d«-  fossés  remplis  d’rao  vive,  où  l'on 
arrive  par  une  belle  avenue  pavée*  — L’église 
paroissiale  «t  dosuiuét*  par  «me  belle  tour 
carré»’,  terminée  par  une  flèche  élégante  qu’on 
aperçoit  de  fort  luin. 

Foires  les  16  mars,  9 août  et  28  «ict. 

MOUMKM  RF.S.  vg.  Aveyron,  comin.  ck 
Oiatuac,  E «k  Laguiole. 

Vint!  Il  FS.  vg.  tiers  (Gascogne),  arr.  et  à 
50  k.  de  Condom,  eut.  «le  Nogaro,  £3  de 
Houga.  Pop.  338  h. 

MORMETS  la),  vg.  Seine-rt-Oise,  romm. 
de  (•msrouvrcs,  53  de  Montfnrl-l'Amaurv. 

MOKMOIROK , Mtirmurio,  bg  t'auclrne 
(Gantât),  arr.  et  à 12  L.  «le  Carpcnlias,  rlicf-l. 
de  cant.  Cure.  £3.  A 705  k.  «le  Paris  pour  la  taxe 
«le*  lettres.  Pup.  2,416  la. — Tiikui  tertiaire 
moyen,  voisin  du  terrain  crétacé  inférieur. 

Patois  du  littérateur  CuiuiLu  uk  Cuuvovt, 
baron  «k*  St -Croix. 

I'ut  n^ues  de  sulfate  de  fer. 


MORMOXT  , xg.  Yonne,  roium.  de  St- 
Maurice- Ic-Vigl,  K d’Aillanl-s#r-Tholdn. 

MMKXAC,  bg  char ente  {Angoiuuui»),  arr., 
caut.,  L-î  et  à 10  k.  d'AiigouImir.  |>,  | ,0K9  h. 

.MO K X AF,  bg  Charente- Inf.  (Saintongr, 
arr . et  à 20  k.  de  Marcmirs,  tant,  et  C=0  de 
Hovan.  Pup*.  693  h.  — Foires  le  3'  lundi  «le 
mars,  dr  mai,  dr  juin,  de  juillet,  de  sept,  et  de 
nov, 

JUORXALII,  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.  et 
a 16  k.  «l’Alikirek,  caut.  et  S de  FereUe.  P. 
534  h. 

MOR.VASD,  vg.  Luire  (Fous),  arr.,  caul., 
ûîj  et  à 12  k.  «U*  M oui  la  1*011.  Pup.  415  h. 

MOH.NA.VS,  vg.  Drôme  (Dauphiné),  arr. 
et  à 53  k.  «te  Die,  caut.  et  C*3  de  Bourdeau*. 
Pop.  235  h. 

MORXANT,  l»g  Maine  (Lyonnais).  arr.  et 
à 21  k.  de  Lyon,  chci-l.  dr  caut.  Cure.  £*3*  A 
488  k.  «k-  Paris  pour  la  taxe  Je*  lettre*.  Pop. 
2,250  h.  — Tutint  cristallivé,  gnns*. 

Fabriques  de  drap*  rt  chapellerie.  — Foires 
le*  18  janv .,  8 août,  28  oct.  et  26  déc. 

MORXAS,  Morenaturu,  Alornasium,  petite 
ville.  Faut! u se  (Comtat),  arr.  et  à 10  k.  «l'O- 
range. cant.  de  Bollt-ne,  5*  «le  la  Palu«i.  Xÿ. 
Pop.  1,715  h. 

M ornai  était  autrefois  une  ville  convidéra- 
hle,  dont  Furiginr  parait  remonter  à la  «lumi- 
nation romaine  ; elle  rst  bâtie  près  dr  la  rive 
gauche  «lu  Rhône,  entourée  «le  muraille»,  et 
dominer  |»ar  les  ruine*  d’un  château  fort,  d'où 
le  féroce  luron  des  Adret*  fort-ail  les  catho- 
liques qu'il  avait  Cnit*  prisonnier*  à *r  préci- 
piter sur  les  |mpii>  dr  m*s  soldats. 

Montas  possède  un  |ietil  temple  «le  Diane 
(chapelle  de*  Pénitents),  mais  «ans  autre  unie- 
mcnl  qu’uo  reste  de  coiuiche.  Son  église  est 
placée  sur  un  lieu  très-élevé  d'où  J\mi  jouit 
d'une  très-  -belle  vue. 

Patoik  du  jurisconsulte  Ai.rx.-P,  J «mot. 

Filature*  dr  soie. 

Bibliographie.  C*vi.tis  (Ir  comte),  — * Ob- 
servations sur  les  monuments  antiques  Ae 

Marnas , et  sur  ceux  A Amman  (Rcc.  d'An- 

tiquités,  t.  vi,  p.  332  et  334). 

MOU.YAT,  vg.  Creuse,  connu,  de  St-Par- 
duux-Ies-Carts,  ls|  de  t Jiéuétailks. 

MORNAY.  vg.  Ain  (Bourgogne)*  arr.,  C*3 
et  R 8 k.  »te  N uni  un.  caut.  d'Ixernorc.  P«>j>. 
470  h. 

MORXAY,  vg.  Saône-et-Loire  (Iknirgogne), 
arr.  et  «12  k.  de  C-band!»*,  caul.  cl  [*]dc 
St-Kciiuirl-de-Jotix.  Pop.  604  h. 

3IOILYAY-BKKRY,  vg.  Cher  (RouHmui  • 
nais),  arr.  et  « 49  k.  «le  St- Arnaud -Mont - 
rond,  cant.  de  Néroisdes,  E Je  Yillequiers. 
Pop.  452  h. 

.VM1RN  AY-Sl'R- AI.IJRK,  vg.  Ch er  (lknsr- 
lionnai*),  bit.  «rt  n 44  k.  «k>  81- Arnaud -Mont - 
rond,  vaut,  et  ® de  Sancuin*.  Pup.  770  !>■ 
— Foires  k*s  16  mai  et  4 uov. 

JHORX  A Y-SII  V I XtiKAN K , vg.  Côte- 
A" Or  (Bourgogne),  arr.  et  à 45  k,  «U*  Dijon, 
rant.  et  [Z  de  FoiiUine- Kram.aivc.  Pop.  237  h. 

MORXF.Y,  vg.  Am,  cumin,  de  St- Jean- Je- 
('•onville,  E deCollongr*. 


MORMi.U.IT.,  Vg.  Ai'trron  (Roucrgur), 
arr.  «h*  Sl-AflHque,  caut.  de  Conms. 

vnutMt  RK  vg.  Deur-Sicrfs,  «omm. 
de  la  Chapetl^-Siguin,  E de  Moucuutant. 

MOflOTiKS,  vg.  Saâne-et-ljoire  (Bour- 
gogne), are.  et  à 16  k.  de  Ch;dou-sur-Sau#r  , 
cant.  et  L3  de  Bux) . Pop.  835  li. 

MOnnGXK,  vg.  U. -Saône,  comin.  deChe- 
nevrev,  Momay. 

.VIORObt’FS,  ligC'Aer  (Bt'rry),  arr.  «H  à 25 
k.  Je  Bmirges,  cant.  et  (•;  de*  Aix-d’Augillon. 
Poi».  1.442  h.  f • 

5IOROXVAL  , vg.  Eure-et-Loir,  coium. 
de  Sl-Drnis-Je-Moiouval,  CE]  d«  Dieux. 

MOltOX  Y1I.I.IF.RS,  vg.  Marne  (Cb»p|- 
gue),  arr.  et  à 22  k.  «le  ileima,  cant.  et  E de 
Ikiue.  IVq».  95  b. 

Il  est  situé  dauv  une  gorge  élevée,  pré»  du 
sommet  de  la  montagne  de  sou  nom,  où  est éta- 
ldi  un  signal  du  corps  de*  géographes,  ch.ugé* 
de  IVxreutioa  »k  la  carte  de  Fiance. 

MOROSAGUA,  lig  Corsé,  arr.*  E et  à 26 
k.  de  (on-te,  thef-l.  de  caul.,  hurenu  d’emeglst. 
de  la  Porta.  Cure.  Pup.  807  h.  — Uauxi* 
crétacé  siqurirur,  craie. 

Ce  huurg  est  le  lien  d<-  nai**ance  de  l’illusUrc 
Paoli  ; «mi  y voit  encore  la  maison  où  il  reçut 
le  jour,  située  sur  uu  coteau  cnvirouué  de 
muntagues  boisév*.  1,'aucicu  et  vaste  couveut 
de»  fniiM  iM  aius,  résidence  d’été  d«  Paoli  pen- 
dant la  guerre  de  ruidéjjenihniee,  eut  aujour- 
d'hui une  propriété  communale,  où  e*t  établie 
l'école  éleinenlain-,  f«u»dee  par  Ir  testament  de 
cct  homme  cèlchrc.  La  vue  Ju  couvent  rst 
belle  ; J'un  côté  s’étend  un  rideau  de  châtai- 
gnier», et  de  l'autre  une  cluûue  de  montagne* 
qui  duinim-  le.  Monle-Kuluttdo. 

I„i  vallée  de  Morosaglia  est  rélehre  dans  k* 
amialc*  de  la  Corse.  CW  dans  celle  vallée  que 
se  tnuiinii  Ir»  rousullcs  ou  assembler*  géné- 
rale* de  la  imIkmi  *,  c’e*t  la  que  releutissaimt 
les  eri*  de  : Fit  * ta  liberté  ! t ue  te  peuple  ! 
cris  alors  *«  nommes  d'immrm  tinu  et  qui  fai- 
«aient  trembler  le*  opprrMCtir*  «le  Pile.  Ce  bit 
à Morosaglia  que  les  |>oj>ul.i!nm*  « ikinontaine* 
de  la  (b i m'  «-ntiiMlirent  le*  iuspiraliun»  d«!  îSam- 
hurmxdu,  ce  lann-ux  légi»l-U  ur  iiuulaiir  qui 
jeta  k*  loiidi-ment*  des  inslilutious  toutes  dé- 
mocratique» *le  la  terre  Ae  commune,  institu- 
tion* qui  out  coûté  tant  de  sacri tiers  à la  nation*  * 
mais  qu’elle  a mi  défendre,  muoii  dans  leur  cu- 
seiuble.  au  moins  dans  un  grand  noinlne  de 
h'ur*  di*|Muitions,  [trmlant  pltuieurs  siècle*. 
Celte  vallée,  ruineuse  â tant  de  litres,  forme 
iiik;  4->|iéce  d'anipbitbcàtrr,  )M>tivaul  cmitcnir 
plus  «le  mit  nulle  personnes.  Des  colline»  ver-  • 
dovaufi»,  couverte*  d'arbres  de  toute  dimen- 
sion, entonmit  k cliuiiip  de  Mars  des  auciciu 
CorM»,  oïl  le»  population*  irbgicnsc*  du  moyen 
âge  avaient  érigé  un  vaste  couveut.  Cet  end  1 oit, 
si  cointDmii-  pour  la  4*-uue  de*  astemldée*  na- 
tionales, oflieut  l'immcnvr  avantage  dV-tre  uu 
jtoinl  rentrai  envii-ouué  des  canton*  le*  plus 
j»opu!eu\  Je  l'ile. 

Le  canton  Je  Morosaglia,  divisé  en  deux 
laudes  par  une  chaîne  de  montagnes,  est  a**ex 


Digitized  by  Google 


MOHTAGNE 


pruliulif  «ai  grains,  en  châtaignes,  en  pâtu- 
rages cl  cti  > igucs. 

UUUOl'KIKRK  (la),  vg.  Orne,  connu.  de 
St  - Quentin  - les  - Chardonnet»,  ;-j  de  1 luche- 
b**y. 

MOIIXR,  tg.  Xtei«4i(Fraurlie-C«>»te;<,  arr., 
ouït.,  l-j  <•»  à 4 k,  de  Besançon,  Pop.  433  h/ 

A peu  de  distaure  de  ce  tillage,  un  miiiirqiic 
les  ruine»  du  château  de  Moût  faucon,  auquel 
se  uIUiIkuI  des  souvenirs  historique*. 

)IOKSAI\,  vg.  ,4tmc  (Picardie',  arr.  et  à 
90  k.  de  Soissuiis,  caut.  cl  E de  Yic-sur- 
Aiuic.  Pu j).  804  k. 

MOHSAIXS,  Tg.  Marne  (Brie),  arr.  rlà  4G 

k.  d'Kperuay,  caut.  cl  E de  Mixilmiruil.  Pop. 
977  h. 

MüllSAÜXLS,  tg.  Manche  {Normandie), 

4 arr.  cl  à 15  k.  «k  \ ah/gne».  raol.  de  Quel- 
tiliuu,  £'-'j  de  St'Yoast-dc'la*  liougue.  Pop. 
543  b. 

MOB-SAN,  vg.  Eure  (Normandie),  arr.  et 
à 12  k . de  lleruay , caut.  cl  .*  ; de  Bnounc.  Pop. 
587  b. 

Quelque*  auteurs  jicuseit  «pie  Moi  san  est  le 
lieu  de  naissance  du  naturaliste  X al  moût  de 
Bouiare,  que  revendique  la  tille  de  Rouet). 

>1  OU  SAN,  tg.  Seine-ei-Oitt,  connu.  de 
Lotigvilltur»,  -tÙ  de  St- A moult. 

MOK-SANGStH-ORGE.  Murcinclum,  tg. 
Seine -et‘Oise  (Ile -«Je- 1- rance).  arr.  cia  15  k. 
de  Lorlieil,  caut.  «k  Longjumeau,  l-  , de  I ru- 
mcntcau.  Pop.  481  h.  Sur  l'Orge. 

MOUS  A. N G - St  II  - SEINE , tg.  Sr/He-et- 
. Oi*e  (lk-de-F rance),  arr.,  caut.,  Eet  à 6 k. 
de  CoiInîI.  Pop.  157  b.  Sur  la  rite  droite  de 
lu  Seine. 

MOUS  ANS,  vg.  Eure-et-Loir,  cumin,  de 
Neuv  s -eu-  Douois , E de  bonnet  al. 

.Xloti MIAMI,  vg.  Moselle  (pats  Messin), 
arr.  et  a 23  k.  de  Sarrrgnemiurs,  caut.  et  E 
de  Porbarli.  Pop.  509  b. 

MtlH.'vftoRX.  vg.  Moselle,  cumiu.  de  Hils- 
prirb,  [>'  de  Pultelauge. 

ItORSttKONN,  tg.  tt.-Hhiu  (AUate),  arr. 
et  à 27  k.  de.  U i^temliouig,  caut.  et  de 
Voért-toivSiiMr.  Pop.  612  b. 

NURSUIVIUU,  'g.  H.-Khin  (Altare), 
arr.  cl  à 30  k.  de  Strasbourg,  caut.  et  £] 
d'Hagueuau.  Pop.  595  h. 

MOHM  NT , \g.  Eure  (Normandie),  arr., 
caut.,  E et  à 8 k.  d Kvreux.  Pop.  1 1 f la. 

* MOHSIGI.IA,  tg.  Cône,  ai  T.  et  à 50  k.de 
Bastia.  caut.  et  E de  Kogliauo.  Pop.  65#  h. 

.MOKM.NX1I.HES  (le*)  , tg.  Deus-Scsres , 
coaiui.  «le  Bretiguolle,  E de  Uressuirr. 

.MllKTAGXE,  Moritanio,  joli  bourg,  Xord 
(Uaudrr),  arr.  et  à 19  k.  de  Yakncmme», 
canl.  et  É de  St- Arnaud -le*- Eau*.  Pop. 

l, 185  h. 

Ce  lioorg  est  situé  sur  la  rite  droite  de  l’Es- 

* caut,  uu  peu  au-dessus  de  son  r outillent  avec 
la  Scarpe,  Il  dnil  sou  origiue  au  château  du 
même  nom,  bâti  vers  le  ra*  siècle  sur  la  pointe 
de  terre  formée  |nr  le  coufluerit  de  lu  Scarpe 
et  de  l'Escaut.  HcHmtI,  comte  de  Vcnnaudoû, 
s’enqura  Je  ce  château  et  le  dcüuidt  eu  928; 
il  fut  rebâti  presque  aussitôt,  et  repris,  en  932, 

U. 
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par  Ariiullc,  (ils  de  Kauduiu,  coniU*  de  Flan- 
dre. En  1338,  les  Anglais  surprirent  Morta- 
gue,  luülcnut  cinquante  maûuusde  ce  taurg, 
et  se  retirèrent  uiu  alLujuer  te  cbâteatjL  I œ 
« ointe  de  MjIuJhM  s'empara  de  cette  place  pur 
rapitulatan  eu  1579.  F.u  1709.  le  « bâteau  de 
Mortagne  fut  assiège,  pris  et  re|tris  trou  fois 
dans  la  même  semaine  par  les  Français  et  par 
le»  Aulne biens,  qui  le  prirent  et  reprirent  tour 
à tour  eu  1794,  |«cudaut  la  guerre  de  Irréso- 
lution. 

Moi  taguo,  autrefois  bien  fortifié,  n’e»t  plus 
qit'uu  lieu  ouvert  ; le  château  a été  «kti uit.  à 
r«’\ei-|tiiuti  d’une  aile  «|ui  sert  d'habitation  au 
propriétaire.  L’bûtel  de  ville  date  de  1760 
et  est  d'uue  agréable  cuuslmctiou.  L'église 
paroissiale,  tatic  eu  1824,  cl  plusieurs  édi- 
fices modernes  donnent  a or  bourg  un  aspect 
agréable.  ' 

Fabriques  de  bomiiTctie,  de  lias  de  luiiu*  au 
tricot,  tànisti  uclion  de  bateau*.  Brosseiie». 

Psrait  du  général*  I tatou  Fuuito.  cl  de  ses 
héroïque*  bile»,  mesdcmoifdlai  félicité  et 
Tliéopliila  f i avn..  qui  cYmitaltirrnt  m vaillam- 
ment au  milieu  des  année»  fr«UH;aur»,  pen- 
dant les  première»  années  de  la  révolution 
française. 

MOKTA6XB-LA-VIULLK,  vg.  Charente- 
In}.,  cumin,  de  Tbairé,  E de  (Irniv-Chaprau. 
V.  Moni  iuo-m  R-tiiRûMo.. 

.MORTAGNE-LtS-ROll.ES-KAlX , vg. 
Vosges  (Lorraine),  arr.  el  à 20  k.  de  M-Dir, 
caut.  de  BrouteUeures,  53  de  Bruyère»,  Pop 
668  b. 

MORTAGXK-SUR-G1ROXDK,  l>g  Cha- 
rrntc-hf  arr.  el  à 33’  k.  de 

Satuiri,  caut.  «Wio/e».  A 492  k.  de  Paris 
pour  b lave  de*  b ine».  Pop.  1,472  b. 

Ce  bout  g,  situé  sur  uu  coteau,  près  de  la 
rive  droite  dç  la  Gnoudc,  a eu  une  assez 
giamle  iuqHNlancc  dans  le»  |uemiers  temps  de 
notre  histoire.  Citait  une  petite  tille  ires-lor- 
tilire  au  movcii  âge,  érigée  eu  piiiuqiautc  ni 
laveur  de  la  maison  d,  Muutixiivu. 

Ixi  vieille  ville,  ap|>elée  f ieiile  Marianne, 
était  placée  a une  certaine  distaure  du  bourg 
actuel  au  nord-oue»t . Ou  y reticoulie  Mxm-tit 
en  blKiuraiil  de*  voûtes  et  de.*  t de»  four* 
conslniils  eu  Inique*.  Au  *ud-cst  .vm(  b-,  riu- 
u«i*  d’uu  foniudaldr  cavlium  qui  occupait  un 
rocher  «•■»rarpé,  H dont  les  almidt  étaient  dé- 
feudu*  jvur  de*  fossé*  profouds.  de*  it-nqarl» , 
dm  ebrniiut  couverts  et  de*  soulcrraiu*.  Eu 
1844)  nuj  a déterré  une  ainpboie  Jaiu  Ltpielk* 
étaient  un  grand  nombre  de  monnaie*  ro- 
tnaiues  ni  argent  «A  eu  bronze  du  haut  et  lui* 
empire.  a 

Dans  le*  rocher*  qui  iNirdelil  b t>iniiKlr,  est 
creusé  «but  le  roc  vif  l'ermitage  dédié  à saint 
Martial.  Cette  retraite  fort  célèbre  |>as*<’  [iuiir 
avoi  HÉté  ladeiueuredrsaiiil  Martial  lui-nu-me, 
«b>nt  le  zele  évaugétique  cl  le»  ptédiralinii* 
firent  de  liomluTiiv  pmsèbtcsau  « lu  tsliuiiUnie. 
Le»  picdkatiois*  du  saïut  ermite  eiitbmniè- 
rent  l’ardeur  d’un  enfant  de  Mortagne , de 
saint  AuzonDC,  qui  fut  le  disciple  le  pliu  cé- 
| libre  de  Martial,  et  qui  partit  de  .Mortagne 
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pour  aller  couvetiir  à b foi  cbrétii-nue  le*  ba- 
lutaut»  [saiena  d’Augouléine  el  leur  gouverneur 
mm  .ni  n Garni  lus.  Saint  Auiûime  reçut  le  mar- 
tyre à Angouléme  sur  remplace  meut  où  [dus 
lard  fut  élevé  le  couvent  de»  l'rsulities. 

Faim  lt*  2**  *aiu«di*  de  mars,  de  mai  et  de 
uov. 

MORTAGXF.  SI  R-IH  INE . Mauritanie, 
jolie  tille,  Or«»(Percbe),  clief-l.  de  son*- prêt. 
(V  arr.)  et  d’un  caut.  Trib.  «le  4"  iu*t.  Col- 
lège coinniuual.  Cure.  Dite  «F Etape.  E-  W- 
Pop.  5,012  b.  — Ikaasis  crétacé  intérieur, 
gns  vert. 

Autrefois  diocèse  de  Séez,  parle  meut  «le 
Paris,  intcudaucc  d’Alcuçou,  chef-lieu  d'é- 
lection, luilliage,  vicomté,  maitrise  particu- 
lière , gouvernement  particulier,  rullégulr , 
couvent  de  n ligirui  «le  b Merci , de  r.ipucittl 
et  de  ivligieoie»  de  Ste-Elisalirth. 

latte  ville  est  bâtit*  «bu»  une  forte  posi- 
tion, au  Mimnset  et  sur  le  penchant  orieutal 
d’un  mteau  au  pied  «luquct  sont  «h-*  sources 
«pii  Huiinetil  uaissaucc  au  ruisseau  de  b Cluppe. 
Djii»  l’origine,  elle  était  eoviitiuuée  «k  doublea 
fosvé*,  et  défendue  par  deuv  « bâteau v forts, 
l’uu  salué  au  levant  sur  une  élévatÛNi  artifi- 
cielle, l’a» lire,  entouré  de  baules  murailles, 
plan*  au  milieu  «b*  b ville.;  1rs  mur»  qui  b 
ceignirent  naguère,  et  «Unit  on  toit  dev  irdct, 
u'onl  clé  couslmits  «|u‘eu  1614. 

Moi  Ligne  a «le  tout  temps  prétendu  au  titre 
de  capitale  du  lYtrhc,  que  lui  disputait  Bel- 
!c*me.  ('.'était  autiefoi*  une  place  inqiorlaiite, 
qui  fut  plusieurs  foi*  prise  et  ruinée.  Koliert, 
toi  de  France,  s’oi  rmjwua  en  997  ; Ll1.1t  le» 
Y b lit  démautdi  r en  1378;  elle  tumlia  au 
[«outoir  des  Anglais  en  1424,  mai*  Jean  II, 
due  d'Alcuçou,  auquel  elle  appartenait,  la  leur 
reprit  en  1419  et  «n  fil  rétablir  le»  fortifies- 
huas:  li»  calviniste»  b ..Jiv  rvjvut  auv  IL  mine* 
en  1588.  Celte  tille  fut  le  théâtre  d’uu  can- 
tal sanglant  ai  1590,  cuire  le*  ligueurs  et  le* 
tioiipesib*  Henri  IV  : pendant  le»  guerre*  «le 
la  Ligne,  die  fut,  dans  l'espace  «te  trois  ans 
et  demi,  pr  ise,  reprise  et  pillée  tiugt-deuv  fois 
|uir  b**  deux  partit. 

Le.»  armes  de  Mortagne  «Mit  : d'argent 
à trois  brins  de  fougère * de  sinople , 2 et  | . 

Di  |Mi»iliuu  de  Mortagne,  sur  le  somuirt  et 
le  penchant  d'une  colline,  donne  à cette  tillr 
de*  rues  cm  su  pée*,  d'autres  eu  pente  douce,  et 
d’autre*  parfaitement  horuootale*  : mai*  b 
plupart  d’entre  elles  seul  large»,  assez  régu- 
liéie*,  tardée»  «le  maisons  propre»,  Imcii  M- 
lies  rt  ornée.»  de  taauv  magasins.  La  grande 
iik  que  suit  b mute  de  Brest,  s'élève  par  «le* 
i.im|wvs  et  de»  tournant*  fort  luni  uunagés 
juw|ur  »ur  b partie  b plu*  haute,  ou  die  tra- 
verse b place  d'armes,  b plu*  grande  et  b plu* 
talle  «le  Mortagne. 

Celle  tille  potsole  plusirur*  édifices  |Miblks 
rouveualitcrocnt distribués,  un  palais  de  justice, 
«k*s  prison*  v*ste*  et  saioes,  de  Icttu  balle»,  rt 
plusieurs  loutaiues  de  «Mistruelion  récente, 
aliinculée»  par  une  maeliim:  à tiipeur  «le  U 
f,)rcc  «le  cinq  chevaux,  qui  élève  l'eau  du  fixai 
«le  b vallée. 
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L'église  pamiuialc,  de  ron»tiuclioti  gothi- 
que, cm  princi|»alemrni  remarquai  île  par  Ici 
culs -dr- lampe  richeincut  sculpté*  qui  décorent 
b voûte  de  la  nef. 

Fmn  du  comte  es  Pt  1*4*1,  qui.  réorganisa 
b chouannerie  «bu»  b Bretagne,  et  duquel  ou 
doit  ch-*  méiiiuiini  intéressant»  sur  le*  guerre* 
de  In  Vendée. 

Manufacture*  de  faïence.  Outre  d’une  fa- 
brique considérable  de  toile*  fortes  et  légrie» 
pour  les  colonie»,  pour  loi  toilage  de*  draps, 
etc.  Tannerie».  — Commerce  de  toile»,  seigle, 
orge,  avoine,  légumes  «ecs,  chnmrr,  montons, 
exrdlrnt*  porc*,  chevaux  renommé»  et  l*-»tiaux 
de  toute  espèce. 

Dan»  un  grand  nombre  de  communes  de 
1‘arroudivM-uieut  de  Mortagne,  le*  femmes  ma- 
riées »e  nousarmil  volontiers  aux  I onctions  de 
nourrir»'*,  sur  les  lieu»  ou  à leur  domicile. 
Foires  les  p*  dée.  (J  jour*),  et  samedis  sui- 
vants, 3*  de  carême,  !**  de  mai  et  d'uct.,  et 
après  le  23  juin  et  24  juillet. 

A 39  L.  E.  d'AJençou,  154  k.  O.-S.-O.  de 
Pan*. 

L'arrondissement  de  Mortagne  est  composé  de 
11  caulnu*:  Rellémc,  Ka/uc •hes-*ur-Hocx*ie  , 
l’Aigle.  Lnnguv,  Mortagne,  Moulins-b-Mar- 
rhe,  Pincé,  |Vnc#cbèr«l,  Bémabml.  le  lbcil, 
Touroitf  re. 

Bibliographie.  ('1111111.  V xtr.coc*  (J. -F.). 
Coup  d'iril  sur  quelques  voies  romaines  if  ni 
tuner  sent  f arronMssement  de  Mortagne 
(Orne). 

IJiLivtisa,  La  ( h orographie  Au  quatrième 
arrondissement  de  r&rnr,  on  district  de  la 
sous-préfecture  Je  Mortagne,  in-8.  1KÛ3. 
Tsosan>ii  (J.-L.-F.).  Recherches  historiques 
sur  1rs  châteaux  dé  liilçbon,  de  Mortagne , 
etc.,  in-8,  18-32. 

Dunrisa.  Statistique  de  ta  ville  et  or  ton • 
dissemeat de  Mortagne,  in-#,  18(16-10. 
Sioiii:  M («le  la),  \otice  sur  fe^randi arment 
,!e  Mortagne,  in-8.  1838. 
MOWAtîXK-Sl'Il-sèvRK  . petite  ville, 
Fendre  (Poil nul  . «fi . et  à 50  k.  de  Bourlmn- 
Yeiidce, rhef-l.  de  mit.  Bureau  d'eurrgixl.  au* 
Herbiers.  Dire.  f^.  tQf.  A 374  k.  de  Pari* 
pour  In  taxe  de*  lettre*.  Pop.  1,630  h.  — 
Transis  nistilîwé,  granit. 

A ut  refoi*  duehé  en  Poitou,  diocèse  de  la 
B oc  belle,  parlement  et  iiilendaner  de  Paris, 
élection  de  ('.bâti  lion. 

Mortagne  passe  pour  être  rantiqnc  Srgora 
où  résidai!  nn  proconsul  rom  in.  Ijts  Anglais 
s’en  emparèrent  dan*  le  xi*  siècle,  et  y construi- 
sirent une  fortervcM*  qu'il*  perdirent  et  qu’il* 
reprirent  plusMurs  fois,  et  «tout  il*  forent  rivas- 
se» en  I3T3  jur Olivier  de  (JiwHi.  (Vite  sille 
fut  souvent  prise  et  reprise  «bit*  le*  guerres  «le 
religion.  Ellr  a rmcllemeut  souffert  |Ktid.ioi  le* 
pierre*  de  b Vendée.  En  1791  Bernard  de 
Marigny,  à la  téta  d’uuc  armée  de  Vendéens, 
apres  qurlqur»  iivniit.vges  remporté*  sur  les  ré- 
publicains à Chollet . forma  le  projet  de  s’em- 
parer de  Mnrtigbc , qui , suivant  le  rapport  de 
deux  transfuges  , n’était  défendu  que  par  une 
failde  ganiiMiu  , et  qui  était  absolument  dé- 


polir» u d’artillenc.  Avant  de  commenter  l'at- 
taque, il  M'ira  Miniu  m b place,  que  [icikdaiit 
plusieurs  «■buiiih's  il  fut  impossible  au  nom- 
mandant  républicain  de  communiquer  avec  au- 
cu»«*  de*  «donnes  de  son  armée.  Imites  les  or- 
donnance» qu’il  envoyait  à b decouverte  lom- 
liaicut  entre  le*  mains  de*  loyaliste*  et  étaient 
égorgée*  sans  pitié.  Bientôt  b ville  sc  trouva 
eulM  rcmcut  bloquée.  Toute  sa  delciuc  consis- 
tai! en  sept  à huit  cnil»  *olduL»,  cuit  cinquante 
républicain*  aimé»  et  de  vieux  rempart*  nuu- 
velleriM'iti  rétablis.  — Ver*  b (in  de  mars  b 
disette  de  fourrage  força  1a  g.irni»oii  à faire  une 
sortie.  Bernard  de  Mangin,  mt  ci  coïtant  le 
(SMivui , tait  1111  carnage  hornldc  de  l'escorte, 
et , paraissant  tout  à coup  à b tête  de  quatre 
nulle  Vendéen* , pbnte  k drapeau  blanc  a la 
vue  des  rempart*.  Eu  même  temps  don*  autre* 
ci.Uuiho  royalistes  purui»*eut  devant  le*  gantes 
hantai»*- et  Koi  licl  i.n*4'  pour  y fairvs  une  fausse 
attaque.  Ku  un  moment  la  generale  nt  battue, 
b garnirai  et  tou»  k»  habitant»  eu  état  de  pur-  . 
ter  les  arme*  vont  rassemb  e*.  I >**  postes  a«i*  | 
gué*  à ehaqu*  corps  sont  prurnpli  uutil  ocvujié» 
et  l'on  tnuie  le»  purtr»  eu  detbiu.  Bciiuml  dr 
Mari  gu  s uc  pouvant , faute  de  raiwui , rlmuller 
b place,  01  donne  l'cscaladc  , et  lui* même  par 
son  exemple  amine  k*  Vendéru».  Au».*iloi  un 
fen  roulant  de  mousqurterir  est  dirigé  sur  les 
porte»  de  St-Louis  et  de  Poitiers.  Le  romiaan- 
dant  Leuormaud.  chef  du  traisn'inc  bvlaillonde 
l'Orne  , parrourt  les  rrmpai  l»  . e* ho  1 te  les  ré- 
publicain* a faire  une  lutine  défense . et  leur 
recommande  surtout  «k  ne  tirer  qu'a  portée 
siirr.  \x»  royaliste*.  pauuiOt  de*  cru  épousa»* 
tables.' 'disposent  tout  pour  duuiirr  l’assaut.  Isn 
plus  hardi»  qui  *c  picsentent  sont  renversé*, 
et  dan*  leur  chute  eiitraiumt  reuv  «pii  le*  sui- 
vent. Découragé,  Betuard  de  Marigny  renonce 
nu  projet  d’escubder  k*  mur*,  vau*  nt-auiu«Mi» 
inlcmunpre  k leu  , auquel  k*  assiégé»  rqms- 
tciit  vigoureusement  et  sans  relâche.  Avant  b 
fin  de  la  nuit  k chef  de*  a«.iégcaiilx  ordonne  b 
retraite , et  annonce  une  secotidr  attaque  pour 
le  lendemain.  Le*  chef»  de  la  garnison,  incitant 
à profil  b retraite  momentanée  des  royaliste*, 
s'assemblent  en  conseil  «k  guerre,  e»  décident 
d'évacuer  la  ville;  la  plus  grandi-  partie  do* 
lialkilanl*  suivit  b garnison  , qui  lit  »*  1 étroite 
av«*r  ordre  et  «1»  silence,  et  se  replia  sur  piaule*, 
en  perçant  courageusement  à travers  quelques 
parti»  cmii'uu»  «pu  s'opposèrent  vainement  à 
s«m  p;i»*nge.  — Au  pond  du  jour,  Iknioiti  de 
Mariguv.  avant  rassemblé  m»  soldat*  dispersé* 
dan*  le*  terme*  voisine*,  »>e  prépare  à livrer  uri 
stcoimI  assaut  à b ville.  Loudrun  le  Rouve,  «pu 
m sortait,  fut  le  premier  a lui  annoncer  que 
l'ennemi  avait  «fkciur  sa  retraite.  I.e  général 
v rodera  y pénètre  alors  , s'empare  de*  maga- 
kiti»  . abat  l’arbre  de  b liberté  , lait  hrûkr  k 
t bâteau,  le*  porte*  «k  b ville , et  «utloube  que 
1rs  fortification*  soient  rasée*.  Ses  soldat*  sc  li- 
x remit  à de»  excès  de  fureur  que  b plume  se 
refuse  à rapporter  ; il*  Massacrerait  sou»  le.» 
yeux  di»  roomiandaut  deux  femmes  signalées 
par  leur  attachement  à la  cause  <ks  républi- 
cain*. 0|KUMbut  Mortagui:  n'uflrDiil  iiucuni* 


sûreté,  Marigny  ne  l'occupa  qu'un  seul  jour; 
le  gros  «k  sou  année  »e  ré|«ndit  dans  les  villa- 
ge* voisina.  Il  fit  transporter  au  quartier  géné- 
ral det icrixai*  tou*  les  approx  isiuimeninil*  dont 
il  venait  de  sc  rrudre  maille. 

Assis*'  eu  amphithéâtre  sur  une  ehaioe de  ro- 
traux  que  Irtrgne  b Sevré  Nantais*,  b ville  de 
MnrUgnc  n’olliepnr  ellc-méme  rira  de  curieux. 
Scs  maisons,  mal  bâtir*,  soiitrahraièkrxdo  dô- 
combrc»  qui  lui  douurnt  l’ail  débbié  : a***  nies 
inégale»,  (ki v ces  d’uu  caillou  brgr  et  poli,  août 
irréguliéir*  et  étroites.  Il  y avait  autrefois  un 
rouventde  bénédictin*  qui  (ia.**ait  pour  le  plu» 
riche  de  b «mirée  ; *e*  rimw*  amionrent  une 
coiiklructùui  élégante  cl  inodrrne.  A l'aspect  de 
*c*  fcuélrc»  , dont  les  niinr*  ont  été  di  figurée» 
par  l'iueradic  , à la  vue  de  leur  hauteur  gigan- 
tesque et  de  b couleur  noiie  «pic  k*  Üaniiucs  y 
out  empreinte , le*  |»eintrrs  ci  oient  y retixiuver 
un  souvenir  du  InliMfe de  Borne  : mai»  le  temps 
nr  les  a pas  encore  revêtues  de  th'-cora lions  de 
mou *v  cl  «k  végétaux. 

la*  château  , également  eu  ruine*  , offre  les 
re»tes  d'uuc  architecture  gothique  : les  souve- 
: nies  des  temps  chevaleresque*  sc  retracent  sur 
quelques  décombres  . une  salk  asvci  bien  eon- 
vrvée , «les  escalier»  tournant»  cl  voûtés  , des 
pilastre»  uoircis  |Kir  lr  trinp* , d’antiques  nr- 
luoine»  à demi  effarées  , de  vaste»  et  profonds 
soutcrnfVus,  «le»  reste»  de  vieille*  furlifications, 

I jument  attirer  un  moment  l’anlùpiairt:  ; mai* 
de  ccs  fenêtres,  dont  reneadmnenl  subsiste  en- 
core, le  paysagiste ihrouv re  «Ica  vue»  délieieu- 
! ses , qui  rap(»cllcut  le*  Aljies  et  le  Piénuuit. 

La  route  de  Mortagne.  aux  Herbier»  se  dé- 
| rouit-  sur  les  coteaux  qui , ir  sumxbnl  l'an  à 
l’autre,  découvrent  à rha«pie  pas  uue  vue  nou- 
velle. Partout  des  pr«*s  ombragé*  . de*  champs 
' I tiras  cultivés,  de*  maison*  couvert»  d'une  tuile 
| rouge  qui  se  lait  a|ier«!rvuir  de  loin  eu  loin  à 
■ (ravi  r»  les  arbirs.  MMivmut  ou  rencontre  ces 
nombreux  et  lieaux  troupeaux  qui  dounetit  de* 
lame*  rivales  de  celle»  dr*  Jÿégovie  , et  connue* 
! sou»  le  nom  de  laine  dr  Morfaguc  ; «k  vastes 
rliumpk  de  lin  à In  finir  bleue  étaient  de  tou* 
i 1 olé»  leurs  immenses  nappes  d’arur  ; 011  les 
. prendrait  dr  loin  pour  k miroir  de*  bcs  réllé- 
rbisMuit  un  ciel  pur. 

Deux  chaîne*  de  rochers  paraflclc»  forment 
I entre  leurs  rocs  à pie  une  v/illée  piofnude  où 
: vrjieiite  la  Sevre.  I ne  belle  route  taillée  à mi- 
| cèle  dam  le  liane  «le  b montagne  descend  de  la 
ville  par  une  pente  douer  jn»qu'à  b rivière, 
irmontc  crnuile  sur  le  flanc  de  la  montagne 
opposée,  b col nie,  s’airètc  sur  uue  petite es- 
pbna>le  plantée  de  peu  plier*  , cntr’uuv  re  les 
nxhrr»  et  déparait.  I.v  vue  que-l’on  décou- 
vre ik  de&vui  fe  |mmi1  est  nuinwlr  : la  Sèvrvt 
sort  au  loin  de  derrière  le*  rochers  , route  ses 
eaux  sur  une  surface  unie,  baigne  plu.unini  |ui- 
tites  Iles  au-dessous  desquelles  rHIe  rivière 
traverse  «les  quartiers  de  rocs  noircis  , «ruine  , 
lutuilhninr , pins  tout  à coup  réunit  ses  eaux 
en  un  vaste  bassin  , tamise  de  cascades  eu  ras- 
o*ck* , cl  vûxit  s’engloutir  avec  fracas  sous  le* 
arche*  imnM>bi|e»  du  pont. 

Fabrupiei  de  toiles,  papiers.  Tanneries.  — • 
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Commerce  Jr  Unir» , cuirs , chevaux  , montons 
recberrhès.  — Faire»  k 3*  mardi  de  léx  , d’a- 
vril, de  mai.  25  août  et  28  ocl. 

5IOUTA1N , Moriiuiïum , J Joretomum,  pe- 
tite ville  , Mauthe  { Normandie  ) , clut-l.  île 
sous-préf.  f 3*  arr.  ) et  d'un  uni.  Tril».  de  I" 
ûisl.  OdI»T;e  comnt.  Dire.  Gîte  d’Hapr.  I-hor. 
I*oj».  2,523  b.  — liiuiü  de  transiliou  utoveti, 
voisiu  du  terrain  cristallisé. 

Autrefois  comté  rl  cliâlrllrme  feu  Nurtiun- 
die,  diiif't  o-  d' Av  tanches , parlement  de  Honen, 
iiiletwIaiM-e  de  Oeii , chrf-lteu  d i lecliuti , vi- 
comté , Lu  Iliade  , mailn**  particulière  , collé- 
giale. 

Mortain  est  une  ville  fort  ancien  ne  , jadis 
plan-  foi  le  el  chef-lieu  d'un  comté.  La  der un  ie 
ntuihcdu  xi*  siée !»■  fut  pour  celle  ville  l'époque 
la  plus  remnrqualdr.  Srél  de  St-Sauvcur  ve- 
nait d'être  disgracié  quand  le  due  Guillaume 
duriu.i  le  comté  à MB  Crm  Rulwi  t . avec  un 
pouvoir  l*au<-«nip  |4«is  étendu  que  relui  de  »»*s 
prcJoccNWur*.  A rassembler  de  Lilkbonue, 
RoL  rt  joua  un  rôle  très-distingué;  à l’expédi- 
tion d' Angleterre  il  avait  lin  îles  pi  m«  ip.iu\ 
commandement»;  tout  le  Cotentin  avait  suivi 
sa  liautiicre;  personne  m*  fui  (dus  bignmut 
récompensé  que  lui  dans  le  pas  s «■ onquis.  Ja- 
mais le  château  de  Mortain  ne  lut  anscii  brillant 
que  de  son  temps  rl  dan»  les  prrniiüits  aiuurt 
de  son  fils  Guillaume  ; mais  après  U journée  de 
Tincbrbray  ce  château  fut  ru  pal  lie  dénudi  et 
ne  se  iclevu  point.  Quoique  deux  de  ses  pos- 
sesseur» soient  devenus  rois  d'Angleterre,  il 
avait  perdu  su  gloire  et  sou  impôt  lance  ; ks 
comtes  de  Mortain  l'habitaient  rarement.  Sou* 
b domination  française  il  appai  dut  à de»  comtes 
titulaires,  dont  la  plupart  n'y  rèsidrreul  point. 
Le*  ri  us  de  France  le  donnèrent  quelqucfui»  à 
titre  de  récompense.  François  1*'  l'échangea  eu 
1 529  avec  la>ui»dc  Bourlioo,  comte  de  Moutpe *u* 
lier,  pour  de*  terres  située*  dans  les  Pat  *-lh*  et 
promises  par  le  roi  CJiarles-Quiul.  Le  comte  et 
k «hàtcau  de  Mortain  restèrent  dans  la  famille 
de  MoiitpruMcr  jo»qu’à  la  mort  de  llcuri , ar- 
rivée eu  1608.  Celui  ci  laissa  une  immense  for- 
tune  à sa  fille  unique,  qui  é)x>u»a  Cation  de 
France,  duc  d'Oiléans,  frère  ch1  (amis  XIII. 
Dr  ce  mariage  naquit  Ixhiisc  d’Orlram,  du- 
ché.se  de  Mtiulpcmicr . plus  connue  dans  l'his- 
toire du  dé»  k de  Louis  XIV  sous  le  nom  de 
Mademoiselle.  Elle  posséda  le  rom  te  de  Mur- 
taiu  jusqu’à  sa  iiH>rt , en  1697.  Philippe  d'Or- 
Iran»,  ferre  tk  Lui»  XIV,  lui  succéda  eu  qua- 
lité de  légataire  universel.  Il  bissa  à son  fils, 
régent  du  royautw  durant  la  minorité  de 
L»oi»  XV.  le  comté  de  Mortain,  qui  apparte- 
nait ennuc  n la  maison  d Orléans  à l'époque 
de  la  révolution. 

Dans  sou  état  actuel,  le  château  de  Mortain, 
placé  au-dus.ous  de  la  ville  , a peu  de  distance 
vers  le  eouchaut , offre  des  ruim  » , siuun  Itira 
raractrriim  , du  moins  tre*-ptUore*ques.  Le 
centre  en  est  occupé  par  une  huliitatinii  mo- 
derne. L’anetcnoe  nimiile  était  garantie  d'un 
enté  |>or  uu  vallon  ètruit  . et  dix  autres  cotés 
par  des  fn»*é»  profuiids  dont  la  partie  intr  Heu- 
re, 4 moitié  comblée,  présente  des  revête ment» 


ni  maçonnerie.  Il  y avait  au  moins  quatre 
tours,  sans  compter  le  donjon  qui  était  au  mi- 
di de  i'cncriulc;  c'était  nue  tour  considérable, 
solidement  établie  »ur  un  nocher  fort  escarpé. 
Il  u*v  a pas  longtemps  que  ce  «tonjuu  a été  dé- 
liluli  : plusieurs  habitants  de  Moi  tant  se  SOU- 
vieuiirut  de  l'avoir  vu  entier.  La  seule  tour  qui 
existe  maintenant  se  trouve  sur  La  porte  prin- 
cipale *,  elle  est  d'une  a*  *■/  grandi:  duuciisiou  , 
mais  défigurée  par  uu  revêtement  et  uue  toi- 
ture moderue  qiu  lui  douueut  l'appari-uee  d’un 
culombÎM-.  U ue  reste  plus  du  coté  de  la  ville 
nucuur  trace  d’ouvrages  avancés  , et  l'accès  a 
été  si  Imcïi  apLid  qu'on  arrive  faiihoieut  au 
rhâtrau  en  voiture. 

A |*cu  de  distance  vers  le  nord  on  trouve  un 
rocher  qui  forme  une  pyramide  étroite,  élevée 
rl  pittoresque , et  quelque»  pa*  plus  loin  une 
lrv»- belle  cascade,  L'est  un  des  silex  les  plus 
remarquable  de,  la  Normandie  , une  véiilalde 
vue  de  Suisse  , dont  Ions  Ira  voyageur»  sont 
émerveillés. 

Outre  le  château  et  la  cascade,  il  faut  visiter 
l'église  de  MorUuu.  L'est  un  des  nionuineut» 
le»  [dus  rurirux  jswr  l'antiquaire.  Celte  église, 
foudre  en  1082,  offre  le  modèle  k?  mieux  con- 
servé de  l'architrcture  de  trausilum.  La  lutte 
entre  l'architecture  rqpi.inc  el  l'ogive  y nt  évi- 
dente. Des  arches  eu  ogive  soutiennent  tout 
l' ultérieur^  Lr  long  de  b nef  et  au  bas  du 
rbu'ur  ces  ogives  sont  obtuxx  ; ail  liant  du 
chmir  el  autour  du  sanctuaire  , elles  sout  de 
moitié  plus  étroite».  De  grosses  colonnes  mur- 
les.  siniplr»  , cylindriques  , cuiidamuient  uui- 
loraie*,  soutiennent  toute»  les  ardu.-*,  qui  sont 
d'un  bout  a l'autre  »nr  moulées  par  des  fenêtres 
cquivoqiM-s  entre  l'ogive  et  le  roman , comme 
on  en  remarque  aux  etoebers  de  b cathédrale 
de  Kay  eux.  — A l'intérieur,  Je  mélange  des 
deux  urchittt: turcs  est  frappant  : U porte  au 
Imis  de  b nef,  ver»  h1  midi,  ni  un  morceau 
» mieux  d'arrhi lecture  romane , avec  des  orne- 
ments analogue»  eu  rigzags  , losanges . dent»  de 
scie , etc.  Le  clocher  offre  des  bncette»  tres- 
loogu^s  et  Ire*-C»iactcii»éc». 

Biographie.  Patrie  de  b* »ou  . fameux  gra- 
veur. 

De  DALxuvaat , juriscousulle. 
l>e  Aoirvu.  »»  Cmimi  uv.  nmimcntaleur  de 
b (îmiIuiih!  di  Normandie, 

Du  savant  opticien  Lsi  ikrr». 
luntnu.  Falritfue  de  brodenes.  — foirrs 
le  1**  vendredi  de  mars  {2  jours  , I*'  samedi  de 
mai , samedi  ajucs  b limité  «I  sanndi  de 
chaque  tuuu. 

A 56  k.  îj.  de  St-Lô,  27 1 k.  O.  «le  Paris,  par 
Argentan. 

L arrondissement  «le  Mortain  coiitieut  5 «an- 
ton»  ; Beraitao,  lsiguv,  Juv  igny,  Mortain,  St- 
Uilaire-du-tlarrooet . 

Bibliographie.  StCOmir  (de  la).  Sur  ft+'ilie 
iU  Mariant  et  tur  tes  tlaluet  cn  toit  f ni 

»)  trouvent  (IkiJI.  de  M.  de  Gaumont . t.  v, 
p.  369). 

(•ravuu  (Cm  de).  Détails  sur  t egltte  Je  Mar- 
tant . etc.  ( Mém.  de  la  MKiétéde*  antiq.  de 
Nonnandie,  t.  i,  p.  I4i  ; |,  iVf  p.  I8â). 


MOKTAI.N  , vg.  Deut^Sèvrcs,  oooini.  d*A«- 
din,  de  Niort. 

MOU  I I F.HF,  vg.  Sftne^rt’Marttc  ( Nor- 
mandie., arr.  et  à 16  k.  de  Cuuloiumici»,  vaut, 
de  Roiuv  - en  - Brie , H de  Farenumticrs.  Pup. 
737  h. 

MORTE  (la),  vg.  Isère  (Dauphiué).  air.  et 
ii  30  k.  «le  Grenoble,  rant.  d'Küli'uigur».  T-2  de 
b Mure.  Pop.  318  h. 

MOKTKAl'.  petite  ville,  Douht  ( Fratirbc- 
Cninté  ) , arr.  et  à 27  k-  de  Poulailler,  chcf-L 
de  cant.  Cure.  Km  eau  de  douant».  A 
479  k.  de  Paris  pour  la  taxe  tics  Ictlie*.  pop. 
703  h.  — 1 Mtiuix  jura»siquc,  etage  »ii|M'rieur 
du  sy  sterne  oohlique. 

Ce  houig  est  situé  eu  amphithràln- , dans 
une  ! telle  [Mi-itioii  près  «le  la  rtvc  gauche  du 
Douta  , sur  le  revcis  d'un  ton  au  d'un  b vue 
emhra».»e  k L-.»u  vallon  connu  wmt  le  iu>m  «Je 
val  de  Mutleau.  KUe  «luit  »<fli  origine  à I cla- 
bü»M'Utrnt  du  prieuré  de  l'ordre  de  Cluuy  qui 
y exi»lail  autrefois,  dont  b foisJatiou  , talon 
DuiumJ  , «Lite  de  la  fin  du  x*  tièele  «ni  du  cuin- 
racucemcnt  du  xi*,  sous  le  rrgne  «I»*  Ko«lol- 
phe  111,  rui  de  K**uigngne.  ou  crlm  de  rmqté- 
ralrire  Adébi>lc , sa  tamto.  — L'atTrauebisoe- 
meut  «tes  seixitude»  léotble*  «bus  le  val  «le 
Mort rau  date  de  l’au  1600.  La  scigucuue  du 
val  «le  ,M««rleau  et  les  scigucurics  adjacentes 
faisaient  [tarlie  de  la  l'iant  he-Montagne.  Les 
habitant-  (tu  val  m*  pr«  t<  lablvtil  C\(  Rlplv  de 
jiav«T  k don  gratuit  levé  pour  lr  so«iv«-iain; 
mai»  comme  ils  faisaient  partir  «In  comté,  puis- 
que leur»  érlieviiu  avaicul  entrée  aux  étals,  le 
prooirctir  de*  états  fut  chaîné  de  les  |>our»ni- 
vre  eu  I5S9  : un  arrêt  «le  164)6  ruuliaignil  b 
Franche  - .Mutilagnr  «k*  contribuer  comme  le 
ix»tr  de  b prov  ince. 

Le*  habitant»  «lu  val  «le  Moliraii  défendirent 
couragru-ciiu'ut  IVolixx*  d«f  leur  territoire <**n- 
: Ire  ks  Ncuchâteloi».  s'avançant  eu  aimr.s  |M»ur 
sc  joindre  aux  pr«ilr»tauts  «pu  tuitrrenl  «le  sur- 
prendre Iksaniyiit  en  1575  '.  le  pusaage  ne  put 
; «Hr*  forcé.  Far  16J9,  après  av«ûr  loliqtn  te*  gl®. 

: ce»  du  LKmiIi».  k*»  habitant.»  du^al  «le  Mortcau 
voulurent  s'oppo*«*r  ail  pa»>-ige  de»  ti.mpi  .de 
Weimar  l’ivuiçatit  ver#  Poulailler  ; l«u  po- 
sition lut  tournée  t hon  nombre  tlfe  braves  jwve- 
rent  de  Irur  vie  cct  acte  d<*  dévuuiinetil  |m!ii«>- 
tique. 

On  trouve  pré*  de  Murtcau  une  nurce  d'eau 
minérale  ferrugineuse. 

t'attribues  d'Inirlogeric  , «le  toiles  de  rottm  , 
Siamoise.».  BKMclHiin  boni  de  Houe»,  in.»lni- 
n icuts  aratoire».  1 oiidene  «h-  cuivie.  foule  d’al- 
liage pour  chaires  «fjiotiqms  * ilHtudir.  Scie- 
ries hvdtanhque*,  *1  aniicries.  Teiuiurcrics.  — 
Faire»  très-frêquentées k 4*  mardi  de  jraiv. , |*r 
mardi  du^iais.  d'avril,  de  mai.  de  juin,  d'août, 
4’  mardi  «le  sept,  et  2*  mardi  de  uuv. 
Bibliographie  MosMM  («h*»'  • Dft.rtpUon 

Ja  vallon  Je  Marteau  « t Ju  Saul^Ut-Doutt, 

, /citée  à >tm*  t»  comtesse  J lletmfiel,  m-8, 

1790. 

VNnxutia  ( Kd.  d Ch.).  I*  Prieuré  Je  Mor - 

tenu,  Je  fan  mil  à mil  sept  «ea/.ynnrcr- 

l'tngt’ireiie,  iiHJ,  1839. 
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MORTEFOSTTAINK. 


MORTILIÈRE  (la). 


MORTKAE , vg.  H. -Marne  (Champagne) , 
arr.  «I  à 90  k.  de  Choumonl-cn-Risugm  . 
cant.  et  © d’Andelot.  pop.  34  h.  — Forgrs. 

MORTE  Al*  . vg.  Calvados  (Komaikdie), 
arr.,  © et  à 10  k.  de  Falaise,  cant.  de  Coali- 
beof.  Pop,  536  I». 

MORTEPOMf».  'g.  Deux-Sèvres,  comm. 

de  Vmint-Hir-Cell«,  © de  Melle* 

SIOkPEVONTAISE,  vg.  Mis  ne  (Picardie), 
arr.  e!  à 45  k.  dr  Soisvon*,  cant.  de  Vic-anr- 
Aime,  CHJ  de  Villei»CotteftÉs.  Pop.  247  h. 

MORTEPONTAIXE,  vg,  Oise  (Picardie) , 
arr.  et  à 10  k.  de  Sentis,  rant.  el  H de  la 
Chapelle-eu -Serval.  «or.  Pop.  387  h. 

Ou  y remarque  un  de»  plu-  Imaux  châteaux 
de*,  en» iront  de  Paris,  par  irt  admirable*  jar- 
din* H se»  vastes  dc|w-odaurc»  : sa  situation  est 
la  plu»  ngrr*te  que  l'on  puisse  imaginer.  La 
route  qui  y conduit  n»  »’v  rendant  d’F.rroe- 
nonville  , est  sablonneuse,  malaisée , couverte 
de  rochers  épars  sur  les  soldes,  et  souvent  d'un 
effet  pittoresque,  Une  grille  ferme  les  cours 
dr  rr  château  qui  se  présente  avec  quelque 
élégance  en  face  d’une  lielle  pelouse.  d'allée* 
et  de  Imsqurt*  qui  conduisent  jusqu'aux  étangs 
Fit  pénétrant  dans  le»  jardins  , un  gazon  fleuri 
rniirhiil  jusqu'à  la  jnèce  d'eau,  surmontée  d'un 
joli  pont  à la  chinoise.  En  la  côtoyant  on  ar- 
rive à la  Inur  octogone , nu  fond  du  pair  ; «le 
sa  plate-forme,  sous  une  tente  qui  la  met  à 
l'abri  de*  injures  du  temps,  on  peut  rontem- 
plrr  dr  )*e»n\  lointain*,  de  riches  pny-age*; 
on  en  desnmd,  on  les  quitte  à regret  pour 
parcourir  tous  les  sites,  tous  les  lesquels , 
toutes  les  surprises  qu'offre  rintéricur  «lu  part-. 
I>mn  les  nouvelles  eoinpnsilions,  la  giaee,  l'é- 
légaure  dominent  ; mais  le  proprietaire  , en 
guidant  les  arrliitectes,  a su  leur  rntnniniiiler 
de  ménager,  de  rrtpcrlcr  les  Miprrlw**  arines 
«le  décoration  dont  partout  la  terre  est  cou  - 
verte. 

Mnrlrfantainc  est  sans  exception  le  seul  lieu 
de  la  France  où  la  grande  majorité  de»  arbres 
que  l’Angleterre  a naturalisés  nom  luut  von 
accroissement  rt  tous  se*  «léirlopjNunmts.  On 
ne  suit  mille  |sarl  de  plus  lielle*  salles  dr  ver- 
dure. de  feuillage*  plus  majestueux.  Ortie  pre- 
miére  part-lit*  du  jardin  de  Morlrfontaiiie  est 
délicieuse;  elle  rappelle.  ainsi  que  le  château, 
loin  ce  que  la  civilisation  peut  produire  de 
plu»  noble  et  de  plus  élégant,  et  ce  que  la  vie 
pastorale  enfante  de  plus  champêtre. 

<Hl  ira  verse  le*  rour»,  le  grand  rhemin,  une 
esplanade,  une  longue  aller  perrér  dans  un 
Imis  agréable  ; et,  doncrmenl  distraits  par  les 
fleurs  et  par  1rs  bmverrs . par  re*  douer»  ron- 
vcTMlious  «|ur  détermine une  solitude  aimable, 
ou  arrivr  à l'extrémité  d'une  plate- forme,  d’m'i 
le  plus  immense  théâtre  apparaît  '■bilement, 
saisit  «le  sur|irisr  et  dVnchantcin.-m  ; «le  Vaste* 
H*ng».  ci)Uf»ct  «l'ilot s lwi*é«  , entourés  dr  vrr- 
tes  prairie»,  flxml  «pirUpir  tnn|n  les  regards  ; 
ils  errent  ensuite  n travers  de»  bocage*  en- 
chantent* : rr*  étang»  ou  ce»  lues  oenqient  une 
vallée  profonde  que  la  vue  unit  dans  le  loin- 
tain jusqu’aux  montagne*  d’Aulmonl  et  de  St- 
Christnpbe,  qui  terminent  au  nord  ce  vaste 


et  sublime  paysage,  la*»  colline*  moins  éloi-  j 
gnées  qui  bordent  la  vallée,  sont  couvertes 
avec  ménagement,  d'objets  intéressant*  qui 
coupent  leur  monotonie  ; c'est  l'ermitage . ce 
sont  les  ruine*  «l'une  église  au^Jrwons  «les  finis 
«■t  des  pelouse»  du  désrrt  ; c’est  un  rocher  sur 
Uspiel  «mi  lit,  n»  gros  caractères , ce  beau  vers 
de  l'ablié  DchHc  - 

S*  mwr  * t»iig—  le  l«np». 

Rien  de  pittoresque  comme  les  fonds  pro- 
longé», brisés  avec  tant  de  richesses  et  de  > a- 
riété,  qui  suivent  au  nord-est  tous  le»  contour* 
de  la  vallée.  La  grange  du  moulin  de  Valliére», 
la  rabane  «lu  pécheur,  animent  celle  scène  en- 
rhanlrmue,  que  trm*  le»  mon*  entent»  du  so- 
leil. que  le*  cliarmr*  d'un  clair  de  lune  , que 
les  changements  de*  saison*  parmi  de  décora- 
lions  Douvelles. 

Quel  théâtre  pour  des  fête*  de  nuit  ! avec 
quelles  délices  on  se  promènerait  sur  1rs 
étangs  . au  milieu  «l'illumiuntions  dirigée*  avec 
art.  qu'animerait  une  muiiquc  lointaine  ! Eu 
mi  pnimctuiut  sur  ce*  rivet,  ou  se  rappelle  les 
fête»  et  le*  concert* du  lac  Lucrin,  ou  le*  fleurs, 
1rs  partum*  étaient  tellement  prodigués,  que 
l'air  le  lendemain  eu  était  embaumé,  el  «pie  la 
surface  «lu  lac  était  «•ouverte  de  myrtes , de 
rases  et  de  laurier». 

Avant  la  révolution  M.  Lcpdkticr  de  Mor-  . 
trfontaiiic  «lépensail  dans  ce  lieu  une  partie  de 
M grande  futluue.  lue  imagination  vive  . du 
goût,  beaucoup  de  lu/armie , rendirent  r* 
séjour  le  témoin  «le  scène*  singiilureim’iit  cou* 
ti  allante»  ; tantôt  sa  famille  cstimalde  venait 
le  visiter  ; «»u  y donnait  alors  de*  comédies 
pieuse»;  et  rien  ne  se  sentait  «lu  désordre  ha- 
bituel. QiM’Iqncfui.-.  il  y conduisait  les  homme» 
attaché»  a riultudaure  de  Sofason*,  avec  le*- 
qucl»  d promit  nu  air  de  dignité  magistrale  ; 

«»i  rai'-onruit  fluancr , économie,  agriculture ; 
on  sc  pruiuenait  autour  de  monseigneur  qui 
permettait  de  s'égayer  à la  rhute  du  jour  par 
de»  lerlurr»  et  d«**  pruverlie*  ; mais  habituelle, 
t lient  on  réuuivviit  a Morte -fontaine  de»  ac- 
teur* cl  «le»  arlrirr»  . «le*  artiste»  en  luu*  gén- 
ies , auxquels  *r  réunkwient  qudqur*  jeunes 
humilie»  dit*  de  qualité , et  Murtefuulaine 
devenait  alors  uu  théâtre  d'extravagance*  ri 
«le  fulie». 

Le  rhùlr.iu  de  Morlcfontainc  fut  choisi , lr 
3 octobre  1800,  pour  la  célébration  delà  signa- 
ture du  traité  «le  |«ix  conclu  entre  la  répu- 
hlùpic  française  et  le*  Ktntf  I ni*  de  l'Amé- 
rique. Ou  v donna  une  frie  superbe  avec  une 
illuniinatinn  aur  le*  pira-es  d’eau  du  grand 
parc.  Ln  consuls  de  la  répuliliqne  française, 
accompagné»  d’une  société  ofrabreuse  et  bril- 
lante, s'y  réunirent  aux  représentant.*  de* 
Klats-luis.  rt  la  paix  y fut  solennellement 
célébrée  : d’rlégaule*  décoration*,  placée» dan* 
le  château , montraient  partout  la  France  «t 
l'Amérique  remue».  Lu  repas  splendide,  un 
spectacle  où  jonémit  le»  prêta im  artiste*  «le 
Paris  terminèrent  celte  fêle  brillante , que  fit 
graver,  dans  le  trmps,  le  cél«*l»re  Pirauni. 
Bibliographie.  * TWw*  jours  en  voyage 

(Mortefootaine),  in-12,  1828. 


MORTEFOXTAIXK,  vg.  Oise  (Picardie), 
arr.  et  à 2 4 k.  de  Beauvais  , cant.  et  © de 
Noaiilcs.  Pop.  Ï9B  h. 

MO  RT  EM  ART.  I»g  DorJognr,  roitlffl.  de 
St-Félix-de-Reillac,  (g  du  Rugue. 

MORT  FM  A RT.  vg.  //.-  Vienne  (Limou- 
sin), airr.  , E3  rt  à 12  k.  de  Rctlar.  cant.  de 
Mé/ièrès.  Pop.  295  h.  — Foires  le  47  de 
cltaqur  moi*. 

MORTES! KB  , vg  Eure,  comm.  dc#Li*ora, 
E de  l.yous-la- Forêt. 

MORTEMFR  , vg.  Oise  'Picardie),  arr.  et 
à 23  k.  de  Compïègne,  cant.  et  53  de  ReuotU. 
Pop.  327  h.  — Carrière»  de  pierre*  de  taille. 

JIORTFJFR,  «g.  Seine- Inf..  comm.  «le 
Sandouville,  C3de  St -Romain. 

■Omum-n-ilAT,  Monmm  Mare, 
vg.  S ri  ne- Inf.  (Normandie),  arr.  , caut.,  13 
et  à 9 k.  de  NrufrhiteJ-en-Bray.  Pop.  240  h. 
— Il  *<•  donna  pré*  «le  ce  lieu  eu  1053  une  Jia- 
taille  célèlire  où  le*  Français  furent  défait»  par 
le*  Normand*. 

MORTF.R  AY  (le) , vg.  Ain  , comm.  de  St- 
Albnii,  r3  dcCetdôo. 

MUR  I K ROM  F. , vg.  Creuse  (Manche)  , 
arr.,  ©et  à 7 k.  de  Bourganeuf,  evib  de 
Royitr.  Pop.  SOI  h. 

jlORTEROIJ.ES , vg.  H -tienne  {Wmnw- 
sin),  arr.  rt  à 28  k.  «le  Brltac , cant.  «h*  Bes- 
sines. E3.  for.  A 819  k.  de  Pari*  pour  la  taxe 
de*  lettres.  Pop.  612  h. 

MORTF.nY  , vg.  Sesne-et-Marne  (Brie), 
arr.,  cant..  E3  rt  à 8 k,  de  Provins.  P.  176  h. 

MORTES  fie»),  vg.  Jura  , comm.  de  Ruf- 
fry , r-:  de  Rletteran*. 

MORTELIL,  Vg.  Côte- ci' Or,  comm.  de 
Merreuil,  K de  Beutlf. 

MORTIIKMER,  vg.  Vienne  (Poitou),  arr. 
rt  à 22  k.  de  Monlmorillmi  , ennt,  de  I.ussac, 
© de  Chaiivigny.  Pop.  287  h.  — Foires  le* 
1”  no*,  rt  1,r  déc. 

MORTIIOMIERK,  vg.  Cher  (Berry),  arr. 
rt  b'  1 1 k.  de  Bourges,  rant.  de  Charost,  © 
de  St-Flnrml.  Pop.  21G  h. 

MORTIIOMME  . Vg.  Antennes,  comm.  dr 
Béfo.  © de  Grandprr. 

MORTIER  (le),  vg,  Aude,  comm.  de  la 
Cassoignc.  © «le  C»*t«dnaii«lary . 

MORTIER  (le),  vg.  Indre-et-Loire,  corn, 
de  Resiignv , © «le  Rourguril. 

MORTIF.R,  vç.  Nord,  comm.  «le  Streii- 
werrk,  © de  Baillenl. 

MORTIER  (le  fort1',  vg.  H.-B/un.  comm. 
et  © de  Neulhrisacb. 

MORTIÈRE  (la),  vg.  Morne,  enmm.  di« 
TliOttlt,  © «h*  Montmirail. 

MORTIERE.  vg.  Saône -et -faire,  romm. 
de  Moroge*  , © de  Buxy. 

MORTIERS,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et 
à 17  k.  de  laoo,  cant  et©  de  Créc**mr-Sem\ 
Pop.  398  h. 

MORTIERS,  l«g  Charente- Inf.  (Angou- 
mnii),  arr.,  cant..  Blet  k 11  k.  de  Jonzac. 
P«ip.  629  h. 

MORTIERS  (haut  et  Im*)  , vg.  tjoire-lnf,  , 
comm.  de  r.orges,  -©  de  Clixaon. 

MORTILIERE  (!*)•  vf-  Indre-et-Loire , 
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co mm.  de  Si.  -Nicolas -de-  tkiurgoril,  23  do 
Bourgueil. 

NORTON’.  bg  Vienne  (Poitou),  arr..  CS  et 
à 14  k.  de  Louduo.  eant.  des  Troîa-Moutîaro. 
Pop.  441  h. 

MORTRKK,  petite  trille,  Orne  (Norman- 
die), «T.  et  a 17  k.  *d’ Argentan,  chef-1.  de 
cant.  Cure.  CS.  A 191  k.  de  Paris  pour  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  1 ,452  k.  — TutBAm  ju« 
rauiqur. — foln’^w  de  toi  1rs.  — Poires  les 
17  janv.,  15  avril,  58  juillet  cl  19  sept. 

Le  château  d'O  est  une  dépends ure  de  b 
commune  de  Mortree.  Ce  château  , l’un  des 
plus  remarquables  du  département , et  dont  la 
tradition  attribue  b construction  à la  célèbre 
Isalieau  de  Bavière,  qui,  aptes  l'expulsion  des 
Anglais,  v Tut  pendant  quelque  temps  retenue 
pnsonnnicre,  est  un  édifice  gothique,  décore 
de  roagiiifitpiex  sculptures  ; il  est  LAli  sur  pilo- 
tis au  milieu  d’un  bassin  très-profond  rempli 
d’eaux  rii»  ; il  passait  pour  très-fort,  et  sou- 
tint plusieurs  sièges.  Louis  XIII  érigea  ce 
château  eu  marquisat  en  1616;  il  devint  en 
1617  la  propriété  de  la  famille  Montaigu  , qui 
le  posséda  jusqu’à  b révolution.  Vendu  nalio- 
nalemeut  à cette  époque,  il  a ru  divers  maîtres, 
et  est  hnirrmrmml  tombé  aux  mains  d’un 
propriétaire  homme  de  goût,  qui  l’a  fait  répa- 
rer et  embellir. 

A 2 k.  de  Mortrée  est  le  camp  de  Cha- 
trllier.  V.  Cismit,. 

MOKTBOt  X,  eg.  Creuse  (Manche),  arr. 
et  à 55  k.  de  (iucri-l,  cant.  de  Bounat,  S de 
Gènouilbt.  Pop.  1X198  h. 

MORT/.WlI.f.l  n.  vg.  U. -Rhin  (Alsace), 
BIT.  et  à 51  k.  de  Belfort,  cant.  et  J3  de  Mas- 
sevanx.  Pop.  578  h. 

WORVAL,  vg.  Jura  (Franche-Cnmlr),  arr. 
Cl  à 57  k.  «le  Lon s -lé-Saul nier  . cant.  de  St- 
Julitii,  C3«le  St-Amour.  pnp.  H1  h. 

NORV  4L,  vg.  Patsle-Calai»  (Ai lois),  arr. 
et  à 31  k.  d'Arras  , cant.  cl  R de  Ra|Kiumc. 
Pop.  385  h. 

MORVAN  (le),  Æitii  Moninni , petit 
pays  qui  dépendait  autrefois  du  Nivernais  ; il 
est  maintenant  compris  dans  les  dép.  de  b 
Nièvre  et  de  l’ Tonne.  <>n  y nourrit  quantité 
de  bestiaux,  dont  il  se  fait  un  commerce  coia- 
sittérohb  : on  y récolte  des  blés  excellents. 

MORVEXT,  vg.  Seine-et-Oise , comm.  et 
E3  de  Bonnièrrs. 

NORVF.RT,  vg.  Srine-et-Marne,  connu, 
et  C&l  de  Chatimev. 

MORYIM.ARS,  ou  Momwiuir,  vg.  //.. 
JIAùb  (Alsace),  arr.  et  à 15  k.  de  Belfort, 
tant,  et  FI  de  Dclle.  P.  430  k. — Tirrrie  de  fer. 

WORYILLR,  vg.  iMÎret  (Orléanais),  arr.  et 
à 11  k.  de  Pitbivicrs,  cant.  de  Malrshrrbcv 
El  de  Sermaise».  Pop.  576  k. 

MOR.VII.LR,  vg.  Manche  (Normandie), 
arr.,  S3  et  à 7 k.  de  Yalogne»,  cant.  de  Brie- 
qnrlxr.  Pop.  453  k. 

0 MORVILLE  (la),  vg.  Meme  (Lorraine), 
"arr.  de  Cotnmerry,  Cs3  et  à 35  k.  de  St- 
Mihirl,  cant.  de  Vigneulb*.  Pop.  358  h. 

MORVILLE,  vg.  Seine-lnf.  (Normandie), 


arr.  et  à 35  k.  de  N«ifrhilcl-cn-Bray.  cant. 
d’Argueil,  sgcfeCroîsi-b-Haye.  Pop.  539  b. 

MORVILLE.  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr. 
et  à 17  k.  de  Ncu (château,  cant.  et  S de  Bol- 
gncville.  Pop.  102  h. 

MOKYll.l.F-I.KS-VIC,  vg.  » lenrthe  (Lor- 
raine), arr.,  cant.,  FI  et  à 4 k.  de  Château- 
Salins  et  à 3 k.  de  Vie.  Pop.  377  h, 

MORVU.LK  - SlTR  - NIE»  , vg.  Meurthe 
(Lorraine),  arr.  de  Château -Salins  et  à 55  k. 
de  Vie,  cant.  d de  Delmc.  Pop.  513  h. 

MORYlLLE-SURdMttLLB.  vg.  Menrthe 
(I/wraine),  an  . et  à 35  k.  de  Nancy,  tant,  et 
i?3  de  Pout-â-Mousson.  Pop.  373  k. 

MORYII.LKR.S,  vg.  Oae  (Picardie),  arr.  et 
à 57  k.  de  Beauvais,  cant.  et  S de  Songeoti». 
Pop.  636  h. 

Mok VII.1.EKS-ST -SATI’RXIX , vg.  Som- 
me (Picardie),  arr.  et  à 49  k.  d’Amiens,  caul. 
de  Poix,  R d'Aumale.  Pop.  725  h. 

-MORV  ll.l.Eri  H vg.  Enre-et-leoir,  comm. 
de  Saulnières,  0 de  I)ron.  \y. 

MORVILI.IKRS,  vg.  Aube  (Champagne), 
arr.  cl  à 55  k.  de  Bar-sur- Aube,  raul.  de 
Soulaines,  K de  Hricnue.  Pop.  692  h, 

MOR VI  1.1. IF. RS,  vg.  Eurent. Loir  (Brau- 
ce).  arr.  et  à 35  k.  de  Dreux,  cant.  et  £3  de 
1a  Ferlé-' Vida  me.  Pop.  309  b. 

MORVILI.IKRS,  vg.  Loir-et-Cher,  comm. 
de  b Chapelle- St -Martin,  C3  de  Mer. 

MOR  Y,  vg.  Passif -Calais  (Artois),  arr. 
et  à 16  k.  d’Arras,  cant.  de  Croisillcs.  de 
Bapaume.  Pop.  678  h. 

MOR  Y,  vg.  Seine-et-Marne,  comm.  de  Mi- 
Iry-Mory , M de  YilpnriiU. 

MOI!  Y - MOVC.RC  X , vg.  Oise  (Picardie), 
arr.  et  à 29  k.  de  Clermont,  cant.  et  E3  de 
Bit!  mil.  Pnp.  555  k. 

MOSA  (ïal.  49*.  Inug.  54*).  « L’Itinéraire 
d'Anloniii  plarr  un  lieu  de  ee  nom  sur  b route 
d'Afulomatunum  , ou  de  Langer»  à Tulium 
Leucorum,  Tout.  La  distance  è l’égard  d' An- 
tlomaluntim  evt  marquée  XII,  et  on  compte 
31  en  deux  distances  de  Mo  sa  à Tulium.  O 
lieu  est  Menvi,  situé  au  passage  de  b Meute  et 
sur  la  direction  de  l'ancienne  voie  romaine, 
dont  ou  reconnaît  b trace  par  de*  vestiges,  er 
qui  M convient  poiut  également  au  lieu  nommé 
Meuse,  dnnl  b position  remonte  aux  sourt-es 
de  b rivierr.  Ainsi , ce  qu’on  lit  dans  b v ie 
de  saillir  Sahhcrge,  que  cite  M.jdc  Valois  (p. 
361)  : I ilia  m Ifuanu/am  Mo  sam  nomi/te , oh 
amnem  in  ro  loio  Aefientem  tic  apyellatam, 
u’esl  point  applicable  à b position  «b  Mata  que 
dorme  l'Itinéraire,  si  ces  patolcs  in  ro  loco 
drfht entent  doivent  s'entendre  précLM-mnit  dr 
la  source  de  b Mnw.  L'indication  dr  l'Itiné- 
raire eulre  Ijangres  et  Mata  i»c  paraîtrait  |>as 
décisive  sur  ce  point,  en  ce  qu’elle  ne  remplit 
pav  ce  qu'il  y a d'espace  réel,  qui  est  de  15  à 
10.000  bisse*.  Mais  elle  conviendrait  encore 
moins  à Meuse,  qui  ur  s'éloigne  tb  Langrrs  que 
île  10  à 11,000  !oi*«».  Et  quand  on  fait  usage 
de  ritincrairc  dans  l'intervalle  de  Moto  à 
Tulium,  on  trouve  que  cet  intervalle  rom but 
à b position  de  Meuvi,  comme  on  peut  voir 
dans  l’article  Salimariaca,  et  ce  qui  cadre  â la 


position  de  Mcmi  n«-  «aurait  radier  à celle  dr 
Meuse.  Je  u'oublierai  pas  de  dite  qu'on  trouve 
aussi  Mosn  dan»  la  Table  théodosienne.  mais 
d’une  manière  où  l’ordre  des  lieux  parait  con- 
fus et  niai  disposé.  La  distance  luartpit  r VII II 
à l’égard  &*.  Soviamagnt,  qui  est  Xeiibhâlrnu. 
demande  environ  XIII  sur  le  local.  « I>' An- 
ville.  Xoticede  r ancienne  finale,  p,  46b. 

MOSA  1-i.irr.  (lal.  49°  54',  long.  52*  53 "b 
• Cnw  fait  sortir  b Meuse  er  monte  Vogeso. 
>j tu  est  tn  finibut  Lingonum.  Il  est  vrai  que  la 
source  de  celle  rivière  est  sur  les  contins  du 
pays  des  Lingpne*  : niai»,  eu  suivant  1a  chaîne 
des  Vnsget , im  b trouve  presque  anéantie 
avant  que  d’arriver  à b source  de  b Meuse. 
I)e  toutes  les  rivières  que  reçoit  b Meuve  duf 
l'étendue  de  son  cours  jusqu’à  b joue  lion  du 
W.ihal.  on  ne  connaît  dan*  l’âge  romain  de  la 
(bille,  que  Subit  ou  la  Samhre.  Il  est  à pré- 
sumer que  l’union  du  Wahal  avec  b Meuse  «* 
faisait  autrefois  près  de  Dor-Drerkt,  roatme 
ou  peut  voir  b l'article  t'abolis.  Les  commu- 
nications qui  rxtvbnt  aujourd'hui  heaucuiqt 
ou -dessus,  sont  d’un  teiujM  |to»térieur  et  ont 
apporté  du  changement  au  «nvn  * de  b Meuse, 
qui  était  plu*  direct  au-ddEms  de  Balcnbonrg. 
et  passait  sou»  Mont  l Jttorit  nvaut  que  b mer 
nr  pénétrât  dans  b*  terrr*  par  b sulmui  sûm 
du  RiiLcBm  en  1421 . L*‘  vestige  de  l'ancien  lit 
entre  Hetisdm  et  Crrlnidriibrrg,  qui  ml  Mon» 
l Jttorit , conserve  le  nom  de  vieille  Menu*.  A 
Dor-Drecht.  le  bras  qui  se  détache  sur  b droite 
reçoit  le  Leck,  dont  l 'existence  du  liinp«dt 
l'antiquité  e>t  nu  cilaiue,  H ou  mût  que  l'in- 
dustrie a eu  |*art  ù ce  canal,  ipii  se  nomme 
Mervvedc.  L'autre  liras e»l  apprit  Oudc-Mae», 
ou  Vieille-Meuse;  et  b réunion  du  pré.édent 
avec  celui-ci,  qui  se  fait  vous  Vbnling,  forme 
remUnirhtifr  de  b Meuve,  que  Tante  appelle 
Oj  Immensum,  et  qui  porte  le  nom  dr  l/eltum 
dans  Pluie,  comme  je  le  remarque  dans  l'article 
l/eltum  ostium.  Quoique  cette  emliouriiiire 
apporté  une  à b Meuse.  er-jM-udanl  le  Rhin  en 
v eotnniuuiqiianl  pur  le  Wohal.  sendrli*  b ro* 
v indiquer  comme  un  müniit  de  Tacite  ( Hittor ., 
kl*,  v.  23).  où  ru  parbnl  d’un  combat  naval 
que  Civili»  bavarda  contre  b Hutte  romaine, 
rhistnrieii  s’explique  ainsi  : S/ntlinm  relut 
tetfuoris  eleelum,  quo  Moue  fin  nu  ni  s amrirm 
Hhenus  Oreano  ail/unJit.  a D’An  vil  le  Xotirç 
tle  r ancienne  finale,  p.  4G7.  V.  aussi  Wall  - 
kenaer.  Orographie  des  Onules,  t.  i,  p.  444 », 

Mus»  tlli  V<  Il  , vg  H.-Rhm  , enmot.  ilr 
Moosch.  53  de  Vr*»n  ling. 

M»S(  O.NNt’M  (lat.  4»’,  long.  17*).  a Dan» 
ritiuénuir  d’Antouin  , entre  A •pue  Tubelli  , - 
et  SfgOM*  V.  Partir  b 8100*4.  » D’Anville. 
Notice  tle  l'a niie une  (la ale,  p.  468. 

NOM  ni  S,  vg,  Sorti,  comm.  de  Kirpp  , 
C3  d'Armenlicre». 

MOSKI.I. A rxt:v.  ( bt.  49",  long.  55“  ). 
n Cluvier  conjecture qur  «bits  l’endivût  duqut». 
triemc  livre  des  Commentai  les  où  il  est  «Ht  qm- 
b multitude  de»  Tustcteri  et  de»  Vtipese». 
poursuivie  par  b cavalerie  de  César,  arriva  ri» 
fm.nit  etA  confluent  et  Moue  et  fthrnt,  il  r«ni- 
v ient  «ie  lire  MotfUœ  plutôt  que  Motte.  M . de 


* 


ed  by  Google 


MOSELLE  (département  tle  la). 


MUSELLE  (département  de  la). 


706  MOSELLE  (la). 


Valois  ;p.  363)  approuve  tort  cette  conjecture. 
San,  on  eu  a jugé  de  mime,  et  ce  qui  me  déter- 
mine égal  émeut,  WAol»U»t  le  témoignage  «k» 
nuuiu-t  >n»  , c'est  tle  voii  dam  César  «pie  ce» 
(■ermaïus  ayant  passé  le  Rhin  vers  U partir  in- 
férieure de  son  cours,  et  dam  le  territoire  des 
3/rin'j>  /,  avaient  pénétré  chez  les  El>uronra, 
et  jusque  chef  les  Cotulrusi  ; c'est-à-dire  qu'ils 
s'étaient  avancés  jusque  dan*  le  Luwmboorg, 
sur  la  fidtitirre  de  l'évèché  de  Liège.  Or,  il 
est  évident  que,  dans  celte  position,  la  rrlraile 
vers  k Hliiu  immédiatement  au-dessous  du 
couÛucrit  tir.  b Moselle,  est  plus  v raisrmbbhk 
qia-  dr  b prolonger  jusqu'à  la  jnnrlion  d«i  Wa- 
ll al  avec  la  Meuse,  pu» -que  le  IV  II  in  ne  rouinin- 
nique  à cette  nvierr  que  par  k*  canal  du  >\  a- 
bal.  Tacite  parle  de  b Musrlk  [Annal. t un  , 
sert.  53)  en  disant  que  L.  Velus  eut  deuriii 
il'calrepruMln'  uu  canal  pour  joindre  cette 
rivière  à la  Sai'iue  - Afosellam  ahjue  Arartm 
fat-la  infer  nlrumijiie  Joua  . tonne* tere para- 
bat.  Uiib  Florux,  le  nom  de  la  Moselle  est 
Motuln.  On  con liait  le  pm  me  par  lequel  Au- 
soue  a célébré  b Muselle  , , l»|,.  ut),  et 

qui  a rie  commenté  par  Marquais!  Fiéher.  Les 
raisous  (pu  pruvent  bue  douter  que  lMoléiuce 
«il  indiqué  cette  rivieie  sou*  un  autre  nom, 
sont  capoté»  ibu  l'article  Obringa  Pluvius.* 
D'AuvilIc-  .\oiicrtle  l'atnirnt te  tiaule,  p.  4t>8. 

MusM  J K (la),  ïiosrll ri,  ri virir  considéra- 
ble former  par  troi»  sources  qui  prruuent 
toutes  trois  naivsanrr  dans  rarnjiHÜssenKiit  de 
Bruni  crm -ut  [l’osget)-,  la  piiuripak  est  au- 
près des  mines  du  château  de  Moselle,  au 
pted  dr  Ineôtc  du  'l'ave,  cniiiniuut’  dr  lluuang. 
Elle  traverse  tont  k département  do  Voi^t 
rl  celui  de  b Mcurthc  qu’dk  parcourt  egale- 
ment, d'où  elle  se  rend  dans  relui  de  la  Moselle 
et  k |tà)s  Je  I rêve»,  pour  sr  juiudie  au  Kinu,  à 
CvblcnU. 

Itaus  sa  partie  wi|irrirure,  la  Mosdlc  n'a 
auetiu  lit  iiieu  détenu  nié  ; clk  erre  dans  un 
large  vallon,  et  chaque  ddtonkuicüt , en  hiver, 
auitoul  lut»  des  (unies  des  neiges,  déplace  des 
bancs  uninrus»  de  giavirr  sur  lesquel»  elle 
coule  , change  subitement  k*  gué*,  H ravage 
k*  prairie-  voisines  ; ses  iuotkblnuis,  dans  k 
département  de  b Moselle,  apj  au»  rissent  le 
m»I  plutôt  qu'elles  ne  le  ferti|i»rol.  Son  cour» 
rat  tellement  inconstant,  que  presque  partout 
|r;  habitants  vie»  cantons  qu’eik  arrose  vous 
indiquent  un  ancien  lit,  ou  ce  qu’ils  appellent 
les  v ieilles  eaux . 

bi  Mosdk  reçoit  la  Yohigne  qui  sort  des 
lac»  de  « .t-r uriner,  aiTomJiv'erarnt  de  Sl-Dir, 
le  Madou.  b Mcurthc,  la  Seille,  TOrnes,  b 
Sarre  et  quantité  d'autres  rivirirs.  Elk  passe  à 
fUmunchanip.  Rcfniiemont,  Kpuud , Uni  ici, 
Charmes,  Bayou,  Pont-St- Vincent , Ton] , 
Trouard,  Punt-à-Mnuvson  , Mets  , Thiouville 
et  Sierrk.  Au-dessous  de  cet  endroit,  elk  mire 
dans  k graud-duché  du  KovRlmi,  «note  Trê- 
ves, Rcrucastcl,  Trarbarh,  et  m?  jette  dans  le 
R hin  k tiubkuU . Sou  cour»  es*  d'env  inm  600  L . 

U Moselle  comroeusc  ù être  flottable  près 
de  iJouimaiim  ( l'oiget  ),  et  à die  navigable 
à Frouin  d [Meurthe).  la»  longueur  d«  U partie  I 


flottable  est  de  14!)  .000  ni*,  et  cclk  «k  la  par- 
tie uav  igalik  depuis  t muant  jusqu’à  la  fron- 
tière, r»t  de  IIS.StH)  ni.  la»  longueur  de  »;i 
navigation  . depuis  b frontière  jusqu'à  son 
cwImmicIiuic,  piétenlr  un  dèvr|op|iemtiil  de 
24-i.tiOIJ  ni.  Les  pnnripaux  objets  de  Iran»- 
port  utiniileul  en  vms.  eaii\-de-vie,  grains, 
liouilk.  fers,  quint  aillr rie,  ardoises,  lx>»  de 
«‘bailliage  et  de  rrmslrurtion,  planches  de  sa- 
pin, rte. 

Cette  rivière  est  remarquable  pur  les  perles 
qu'va  y trouve,  et  dont  quelquer-tmcs  sont 
rase*  grosses,  et  d'une  belle  eau  : la  coquille 
qui  renferme  l'animal  qui  produit  b prtleest 
bivalve,  et  ressemble  à cclk  de  b moule.  Linné 
la  nomme  un  hlm  margariti/rr, 

MOSKI.i  r,  tlefurtemi-nt  «k  la).  Lrdiqiartc- 
ment  de.  la  Moselle  »t  formé  du  ci-devaut  pays 
Me—m , do  LuxtmilKiurg  français  cl  d'une  partie 
de  la  Lorraine  allemande.  Il  tire  son  nom  dr 
b Moselle,  qui  k traverse  du  uni  au  nord.  — 
5c*  bornes  *oul  : au  uord.  le  duché  de  l.u*rm- 
bourg  et  b l’rus.-e  rhénane  ; a l'est , la  Pm**c 
lin  liane  ; au  -ml,  k»  dèparlcntriil*  du  Bav-Kbin 
H de  b Meurt  lie  ; à l'ouest,  celui  de  b Meuse. 

Le  territoire  «k  ce  département»!  en  général 
moutiieux , boisé,  inégal,  sillonné  ni  tous  sens 
par  des  niuutieul»  H par  de»  collines  qui  ne 
s'élèvent  pas  au  delà  de  Ï00  m.  Les  |Miii» 
élevées  de  ces  hauteur»  sont  couverte»  <|e  U-lles 
forets  peuplées  de  gilner  de  toute  espèce  ; leurs 
petites  sont  douces,  arioudi».  plantées  d'arbre» 
fruilieis  ou  de  vignes  qui  dounent  «les  vins  ik 
IfOnor  qualité.  L’aqm  t général  du  pays  nionttv 
qu'il  u’y  existe  aucuoes  plaines  proprrmeut 
dîtes,  car  l'on  ne  saurait  donner  ce  nom  aux 
vallées  qui  formeut  le  Uivun  des»  rivicres,  ni 
les  larges  plateaux  de  qm  lq  uesmonlagnes,  l^i 
plus  profonde  et  la  plus  haute  de  cc»  vallées 
est  celle  qu'arrose  ta  Moselle,  dont  rien  nï-gnle 
la  riebeue  du  fond  cl  la  Ijcauté  des  sites,  par- 
Ik ulu  n uH-ul  depuis  Met/,  où  se*  coteaux  s'é- 
carlcut  considérabkniotil,  jusqu'à  Sierck,  mi 
ils  se  rapprochent  simultauéinetit.  (Vite  stipt'r- 
lie  vallée,  ouverte  du  nonl  ail  nul,  a une  lar- 
geur réduite  dr  H. non  m.;  le  sol  s'élève  à droi- 
te cl  ,i  gauche  de  100  «i  200  m.  ; les  terres 
y sont  onctueuses,  profondes  et  de  b plus  grande 
fertilité. 

baus  être  l‘uo  des  departements  les  plu»  fer- 
tiles de  France , celui  de  la  Moselle  doit  être 
rangé  néanmoins  par  mi  «-eux  que  la  tiatnrc  a 
favorisés.  Le  bassin  de  la  Moselle,  dauv  toute 
»ou  étmdur,  c*i  d'une  beauté  remarquable  : ou 
le  compare  aux  rive»  de  la  Loin*.  Si  l’on  y 
trouve  peu  de  vaste»  plaines,  l'inégalité  du  sol 
nuit  peu  À sa  fertilité.  La  chaîne  de  coteaux 
qui  fait  suite,  aux  Vosges,  et  qui  bude  la  Mo- 
selle, muni  «pie  plusieurs  des  nviere»  et  des 
principaux  ruiAseaux  «pii  y aflluent,  est  cultivée 
partout  aux  trois  quarts  de  la  hauteur.  La  na- 
ture du  sol.  plus  nu  moins  mootueux,  n'est  pu 
b même  partout  : »ilicru*c entre  la  Nied  et  1rs 
Yotgra.dlc  devient  nrgikti'C  dans  le»  montagne» 
du  pays  de  Bitchc.  Là,  les  plante»  potagère» 
rèusiiMCUt  peu.  les  fruits  y sont  rares  pl  de 
ma  uv  aise  qualité  : b pomme  d«  terre  est  le  seul 


légume  qu'on  y cultive  avec  »urré»  ; le  froment 
ne  peut  it-,si»»er  ù l'mtem|iérir  de  l'air  ; Ira  prai- 
rie», généralement  assez fertilcv,  sont  fréquem- 
ment rraouveiie*  de  sable»  i-t  de  gilets  par  les 
nombreux  ruisseaux  qui  «lûoiilent  de.»  monta- 
gnes, et  que  de  longues  pluies  ou  b chute  «Ira 


muges  oui  fait  délioider. 

I.i  surface  du  «liqiarteBieiit  rvt  de  432,790 
hectares,  divisés  ainsi  : 

Terres  labourable» 30S.9I3 

45.597 

Vigne*.  , 5.291 

Boi* 92,228 

Vergers,  p**pintérra  et  jardin».  ...  Il ,920 
()»«' raies  , ami. «ce»  et  saus»aies.  . . . 228 

Etang*  , mares  , canaux  d'irrigation.  564 
Lande*  et  bruyères 6.591 

Superficie  de*  propriété»  hilies.  . , 1,477 

Cultures  divnsrs 88 

Coiitcuanre  imposable.  . . 467 ,897 

Routes,  chemins,  pince*,  rue*,  etc.  . 12.23# 

Rivières,  lac» cl  ruisseaux.  . . . . . 2.576 

Forêt»  et  domaine»  non  productif*.  , 49.899 

Crrnef  ierrs.  églises,  hitimenla  public».  186 

ContetraiM'c  non  imposable.  . 64,893 
On  v compte  : 

74,888  maison». 


613  moulins  i eau  el  k vent. 

19  forges  et  fourneaux. 

209  fabrique»  d manufarturra. 

Soit  : 75.731  propriété»  L^lie». 

Le  nombre  dr»  proprictairu»  e»l  de.  146.552 

Celui  des  parrrlles  «k 2,1 49.553 

llTbKor.a»mn:.  Le»  principales  rivière*  qui 
anovriil  le  départeincul  soûl  : la  Moselle,  qui 
lui  donne  son  nom  et  y est  na»  igabk  ; b Sertie, 
l’Orne*,  b Feusrhc,  la  Cauner.  1a  Sarre,  b Blï- 
re , les  deux  Nicds  , la  Ruselle  , le  Chier»  , b 
Cru  m*  et  FOlhnin. 

Couml  vicAiios».  Le  déjiartemenl est  traversé 
par  12  roule»  royales,  par  12  routes  départe- 
mentale* et  par  45  chemin*  vicinaux  de  grande 
communication. 

Mctroxoiuoik.  La  température  varie  dan# 
différentes  partie*  du  déj-artement  : elle  est 
run  douce  dan»  l'ancien  pays  Messin  et  le 
vallon  de  b Mu»clk  ; mai*  le»  contrée*  voiriura 
de*  Vosges  et  des  Ardennes  éprouvent  d»**  fmirl» 
plu*  long»,  plu»  rigoureux," sujet*  à de.»  retour» 
plu*  frequent*  et  plu»  brusque*,  qui  »c  font 
sentir  même  au  milieu  de  l’été.  Le  sol  d'une  par- 
tie de  l'arrondi  sarment  de  Sarregueuune»  rat 
«•ouvert  de  vast«*s  forêt»  où  b saison  de*  muges 
se  prolonge  et  se  reproduit  de  bonne  heure  : 
le priotemptA’y  fait  à |»’ine  sentir,  rf  Faotonme 
«•si  «le  courte  durée.  L’arrondissement  «le  Metz 
n un  peu  moi  h*  à Miuffrir  du  frehl.  — Le  cli- 
mat est  plutôt  humide  que  »ec,  surtout  en  au- 
tomne el  dan»  k moi*  de  mars  et  d’avril  : le 
cour»  de»  saison»  est  aussi  irrégulier  que  les 
vent»  dont  il  parait  d«*pei»dre.  La  végétation 
se  développe  souvent  dan»  1rs  premiers  jour» 
«k  mai»  , n n'ine  par  un  vent  du  nord  ; mai*  si 
rdui  du  nord-ouest  domina  au  printcvnp*.  elle 
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rat  beaucoup  retardée  ; elle  languit , s'il  survient  i 
pendu  ut  la  gennmation  des  plantes.  D'autres 
ioU  le  nord-est  accélère  la  maturité  des  grains 
«t  de*  frtnU  ; tantôt  elle  sera  reculée  de  près 
d'un  mois,  sous  l'influent*  du  vent  d'ouest,  eu 
raison  des  pluies  fréquentes  qu*9  occasionne.  I.c 
nord-ouest,  cotwu  aussi  dau»  le  pays  sou»  le  nom 
de  vcilt  des  Ardennes,  occasionne.  quand  il  souf- 
fle, beaucoup  de  maladies  intestinale*  qui  mit 
quelquefois  une  terminaison  fatale.  Quoique 
dans  les  bassins  de  la  Moselle  cl  de  la  Scille, 
l'automne  et  le  printemps  se  confondent  sou- 
vent avec  l'hiver,  le  climat  est  encore  plus  ri- 
goureux dan»  la  partir  est  et  nord-est.  La  terre 
y est  souvent  encore  rouverte  de  muge  que  déjà 
elle  verdoie  aux  alentour»  de  Meta  : les  nuits 
d'été  même  y sont  toujours  froûles  : aussi  b 
vigne  u’y  réussit  pas;  on  y cultive  peu  d'arbres 
fruitier»,  le  jardinage  y est  négligé.  Les  vents 
varient  souvent  plusieurs  fois  le  jour  : ils 
souillent  avec  impétuosité  aux  approche»  Je 
chacune  de»  quatre»  saisons,  mai»  surtout  au 
solstice  d'hiver  et  à l'équinoxe  du  printemps. 
Le  nord -ouest,  compagnon  des  gelées  blanches  J 
au  printemps,  répand  en  automne  et  à la  fui  de  : 
Tété,  une  humidité  froide  et  pénétrante.  En  i 
hiver,  il  amené  la  neige.  Le  veut  du  noid  pro- 
duit en  hiver  le  plus  grand  froid , et  la  plut 
grande  séchen  sse  en  été.  I/cst  et  le  sud-ouest 
chargent  l’air  de  nuages.  Le  vent  du  sud,  pré- 
curseur de»  orage»,  est  assez  rare.  — Le  mini- 
nmni  de  température  est  de  — 1 1*  c.  ; le  terme 
moyen  de  — 8“  GO  r,  ; le  maximum  de  -4*25  à 
26:. 

PaontcTum.  Le  département  produit  des 
céréale»  en  quantité  plus  que  suflisante  pour  la 
cousonunatioii  des  habitants  ; le*  plu»  imjsor- 
taute»  sont  le  lilé  , le  seigle  et  l'avoine,  ('.'est 
dauv  les  marche»  des  villes,  et  sortait  de  Metz, 
que  le*  grains  sont  conduit*;  ils  y sont  ven- 
dus par  tec  fermiers  et  les  proprièlairm.  — Le*  , 
autre»  pruducliou»  agricole*  vont  b ve» ce,  le 
millet,  les  haricot»,  les  pois  et  les  lentille».  Le» 
instrument»  aratoire»  n'ont  rieu  de  |iaitirulHT  ; 
le*  charrue»  pt-rirrtiuiuièe»  ne  «ml  pa«  d'uu 
Usage  assez  géuéral  : mai»  on  doit  faaumwp 
«sprrvr  île  b tendance  dus  esprits  ver*  les  amé- 
liora lion*.  Ou  varie  le»  assolement  s;  on  ne  suit 
plu»  aveuglement  le*  régie»  de  ht  routine , et 
le  cultivateur  oomiMUCC  à penser  que  nous 
pouvim»  faire  mieux  que  nos  jiercs. 

Les  vignes,  sur  lesquelles  repose  b fortune 
de  hcaurniip  d'indi*  >Ju*.  surit  b partie  b plu* 
soigner  de  l’agrû  ultiirc,  quoiqu'elle  suit,  com- 
me les  autre*.  sii-Hvptible  de  perfer I iouuumc-jit  ; 
b dépense  n’y  est  point  épargner . mais  elle  pour- 
rait être  mieux  cil  tendue.  La  plupart  des  coteaux 
de  vignes  ont  la  même  expositiou,  le  même  grain 
de  terre  que  ceux  de  b Marne,  et  cependant  le* 
Vin*  y vint  d'une  qualité  inférieure,  parce 
qu'un  n’a  point  Tatteution  de  changer,  de  re- 
nouveler, dr  bien  rlmisir  les  espèces  : qu'au 
ignore  l'art  degreffcr  les  plant  s ; que  l'ourhaige 
A grand-,  frais  lus  vigne»  de  fumier,  au  lieu  d'y 
portei  de  b terre  ; que  l'on  vendange  sans  pré- 
caution. sans  attendre  un  moment  favorable  ; 
qn'euüu  ou  s’obstine  à suivre  une  aveugle 
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routine  pour  faire  du  vin.  l'uc  |»tlie  des  vins 
du  département  r»l  consommée  dan*  k*  pays  par 
le»  garnison»;  l’cxpoi  talion  du  reste  se  fait  dans 
les  délia rlrtiHtil*  tireouvoirina.  — Les  vins 
libnrs  de  la  côte  de  Seille.  et  de  Pellre,  prés 
Met/,  sont  d'une  Ikwiup  qualité;  les  marchand.* 
de  vin»  de  U Champagne  les  enlèvent  jiour  les 
conduire  dan»  leur  pays  : plusieurs  sc  suut  fixés 
à Metz . et  y fubriqueut  leur»  v iu»  de  Champagne , 
qu'ils  expédient  ensuite  |M>ur  l'Allemagne  et  b 
Russie. 

L’art  du  jardinier  est  porté  dan»  le  pays 
Messin  à un  assez  haut  degré  de  perfection. 
Quelques  jardin»  de  particuliers  sont  fort 
! beaux,  et  méritent  l'attention  du  voyageur. — 

| On  recherche  le*  mrlons,  les  pèches,  le*  pi-uuei 
I de  mimbHles.  les  poires,  etc.  Le»  arbre*  frui- 
; lien  vont  multipliés  dans  les  vignoble»,  où  on 
I les  cultive  avec  soin.  Leur  récolte  fait  souvent 
i b richesse  de  plusieurs  village*.  Les  vergers 
| de  Lorry- Vigneulks»,  Ptappcvilte,  Mat  ange, 
Silvangr,  Lessy,  etc.,  soûl  superbes  dan*  le* 
années  abondante*.  Les  confiseur»  «h*  Metz  faut 
un  grand  commerce  de  contiture*  *éebe*.  liqui- 
de» et  cristallisées,  de  nnrnlx'lles,  de  rriuro-efau- 
des,  d'abricot*,  de  n>u»M-lets  : les  gelées  de  gro- 
seille». les  fruit*  cooliu,  forment  une  branche 
d'exportation  tres-éteudue  et  t re*-itn  portante 
pour  b ville  de  Met/.  L’hydromel  y a de  la 
réputation,  ainsi  que  le*  conserve»  et  siro|i>»  de 
différente»  espèces.  — On  a semé  de*  pépiniè- 
re* d'arhre»  forestiers  exotiques  et  indigent**; 
le*  j.ndiuicrs  eu  font  un  grand  coinnieree. 

Le  lin  est  une  productinn  importante,  tant  à 
eau  ni-  du  fd  que  de  b graine  qu'ou  eu  retire.  Le 
colza,  le  chou-navette,  d<*it  on  fait  l'huile,  en- 
trent ii  h dans  1e  nombre  de»  production»  utile» 
de  la  Moselle. 

Le»  foièts  couvrent,  dans  ce  département, 
une  partie  considérable  du  »ul  ; elle»  fournis- 
j saient,  dan»  b partie  ml,  de»  train»  superlie» 
de»! iiié»  aux  ateliers  de  la  manne  ; mai»  1rs  ex- 
ploitations trop  multipliée*  ont  rendu  assez  ra- 
! res  les  supcrlf*  pire»»  de  Imi»  que  l’on  admirait 
il  y a quelques  année*.  — Le»  forêts  de  b 
Mo-  elle,  sont  en  général,  peuplées  de  rhéne»  qui 
y rèu*-»i.v*eut  le  uiitmi.  Le  hêtre  domine  rqn-ii» 
«I .ni t dan*  quelque»  canton»  : ou  u‘y  voit  point 
! d'oimev  qui  paiaî»*eut  ne  pas  y réussir.  Le 
I coudrier  c»t  abondant,  ain»i  que  l'épine  et  le 
, r n mou  il  1er,  qui  servent  à faire  des  cauncs.  Il 
| y a à Metz  plusieurs  fabricants  de  raunes  cl  pi|>cs, 
qui  fout  un  grand  comment  de  ce*  articles  : 

1 il»  i-trudcul  h ui»  relations  jusqu'en  F'|«gne.  Il 
ca  est  de  même  de»  tourneurs  en  rhaisrs.  A vaut 
| que  le.»  limite» <Ir  la  France  aient  été  rapprochées 
de  rr  dêpailemnit , ces  fabricant»  faisaient  un 
grand  rommcice  avec  b Flandre  et  l'Allema- 
gne : maint ei iaul  ils  fout  des  envoi.»  dans  le* 
département»,  . 

Le»  rhevaux  sont  d’une  espece  courageuse, 
mai.»  faible.  On  k*  livre  au  travail  i e*sp  tôt . — Les 
1 «:ufs  et  k1»  vache»  sont  nidiiiiireinent  iwiigies. 
l4tfromogc,Arinallviii*e  qualité,  ne  suit  pas  des 
campagne».  Le  beurre  nVqtre  pa*  dan»  le  oom- 
mcrce;  celui  qui  est  destiné  à l'a|ipruv  niuiuie- 
inenl  de»  ville*,  vient  de»  département»  dr  b 


Marne  et  de»  Vosges.  — La  race  de»  moutons 
y r»t  en  général  petite.  Tluuun  proprietaires 
ont  fait  des  effort»  pour  l'améliorer  : ils  y |»ar- 
vieuurul,  et  tours  soin*  sont  récompensé*  par 
de»  produit»  cuuridéruhJrs.  — La  b un-  Jii  pays 
ne  s'emploie  que  dans  b fabrication  Ji-»  grosses 
étoffe»  nommé-.»  lire  lai  rte»,  de  la  bonneterie, 
des  liane! h-*,  Jr»  mollcluu»  et  des  drap*  mdi- 
taircs. 

Les  foiéts  renferment  une  grande  quantité  d 
gibier,  qui  cousistc  eu  lièvres,  blaireaux,  «ou- 
gliers  et  clievn-uils  : le  sanglier  fait  souvent 
de  grand»  ravages  dans  le*  récolte*,  lx-s  loups 
v sont  as*r*  uumbivux,  ain*i  que  le»  reuard», 
le*  lirlcllr»  rt  les  chais  sauvage». 

Le  département  de  la  Moselle  e>t  un  d*-  ceux 
qui  offrent  le  plu*  d'avantage»  |*our  T éducation 
des  abeilles.  La  nature  du  sol,  les  hui»  qui^rou- 
munent  lits  coteaux,  les  rui»*eauxqui  sillonnent 
le*  vaHoii*.  le*  production»  v égétale»  qui  crois- 
sent  spontanément.  tout  y favorise  la  reproduc- 
tion de  cet  insecte  précieux.  L r miel,  «n* 
égaler  ceux  de  NniwnM  et  du  Oltinat*.  peut 
aller  de  pair  avec  ceux  du  commerce. 

la-.»  puivuin*  ijue  l’on  prend  dan*  le*  rivière* 
ont  été  presque*  tous  nommés  par  le  poète  Au- 
soue.dnn*  un  idylle  de  la  Moselle,  au  iv*  siècle. 
Le*  plu.*  communs  sont  : 1a  carpe , le  brochet , 
l’anguille,  le  liarhrau,  b tancl  b brème,  le 
gonjou  cl  toute*  k**  espèce.*  de  j i»sous  blancs. 
Dans  quelques  rivière*  ou  |hVIi<-  de»  truite*  ; 
dan*  la  Sarre  et  dans  b Muselle  ou  pêche  dp* 
saumons,  des  aloses  et  de»  lamproies  qui  re- 
luuiiteut  |«r  le  Rhin.  T/.**  écrevisses  de  la  Samt 
sont  très -es  timon.  Ou  trouve  altombiDinrut 
dan»  la  Moselle  Table  ou  Tablette.  On  ne  la 
pèche  que  jiour  *e  procurer  b matière  coloraute 
qui  recouvre  ses  écailles,  «t  dont  on  fait  de 
fausse»  perles. 

MivénvLOcrr.  Minerai  iTè  fer  abondant  ; les 
mine*  les  plus  importante*  «ont  celle*  dr  Sl- 
paneré.  d'Aumrtz.  de  Mmnivre,  de  tya  ange, 
de  llurgarten.  de  Rcmllers,  ik  Rrettnach,  etc, 
Lr.»  mine»  de  St -Pane ré  s«yt  h-* pfu* priek-use*  : 
le  minerai,  fer  oxydé  limoneux  de  b mrtlbuv 
qnalité,  mwl  «le  40  à -il  pour  n-nt  : nn  Tetn- 
ploie  à b manufacture  d'armes  de  C.li.irle ville. 
L'exploitation  de  ce  muicrai  a lieu  à en  1 ouvert. 
Le*  mines  d'Aumctz  et  d’ Andtiâde-Tiche  four- 
utsMfit  un  fer  oxydé  rubigineux,  renfermé dmi 
le  calcaire  coquillier;  on  l'raptoite  |*ar  puil* 
verticaux  d’une  profondeur  «le  15  n»  . ; il  donne 
SS  jmur  mit  en  foute.  — Trace*  de  mine*  île 
plomb  et  de  cuivre  aux  ni* irons  de  Rnnlay, 
Bouüonville . Sl-Avold,  HfUirtn»  et  Knllt. 
Expli'iitatioivde  bouille  à fïiuaswald  A Put  te» 
lange-Créniigert  à 0*tenliaeh.  -fairicn*  d’èx- 
oeUetilc*  pietrev  de  taille,  ;ri  «li«tl<.  tp.arlz, 
gyjwe.  argile  à creuset» et  à poterie.  -La  manie, 
qui  existe  en  grande*  mas-c*  dans  I .irmiuli»*e» 
meut  de  lliiunvilk*  H aux  nu  irons  J.-  Lnugwry , 
a cotitri  hoc  de|Miis  trente  .in*  aux  ,*>  de  l'a- 

griculture d*-bi  prov iticr.  Ou  sesert  au»«î  hun- 
coup  du  ptotrr  commeençrai*.  vuettnil  pour  le» 
prairievartHiririles  : son  urtpe  c**t  même  tk-vcnil 
si  général  que  dans  nombre  il«-  v;ff  a«e«  t«-x  meu- 
niers mit  ételdi  des  uvarhinr*  a brmrr  le  plâtre. 
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— Le»  fussilr*  «oui  communs  dans  le  départe-' 
meut  ; il» «k  viennent  plus nmineum qu'on 
*sum  r ver*  les  Vosges  cmi  se  montrait  le^grés 
et  )r*  grauit».  Sur  le  . roli-jus  calcaire»  amme* 
par  la  Nmd,  b Muselle.  In  Saille  «*<  l'Othiin.  on 
trouve  ui»^  quantité  considérable  de  U-temui- 
tes,  lurhiuites,  pierres  judaïques,  cardlolithc*, 
grypbites,  cornet  d’ A mmoa , madré|mm,  hue- 
ciuiti  » . ainsi  que  des  os  fossiles  de  grands  ani- 
maux. lût  1833.  M.  le  docteur  lîégiu  a adrrlsé 
à l’ac-udéaiia  de  Met/  uu  inémuirr  sur  mie 
énorme  drf«®se  d'éléphant  trouver*  d.ni«  les 
»alili • de»  environs  «le  Noroenv . On  a trouvé 
eu  diHérenles  localités  des  o»  d'Irip,  upoianir, 
etc.,  etc. 

Soi  m is  imitALM  à Stit/ellirmin , à Walt-  i 
hrouu,  àCufmtranpi  à Booncfootaioc , pri  s 
de  Met/.  Sou i ces  salées  à St-Julicu-k-s-Mcti . 
à Sabbionu,  a Morhauge,  etc. 

Ixursrxi*  st  lommircc.  Manufacture»  de 
tôle  et  fer- lilanc,  clouterie,  verrerie,  siamoise*, 
toile»  écrucs  , linge  de  table  ; fal» iqiirs  de  bro- 
derie <jui  oc*  ujient  à Met/ plus  de  1,300  fem- 
mes ; toiles  à voiles,  brasserie  eu  grande  quan- 
tité. paprtrric»,  huiles  de  graines,  amidon,  pa- 
pier» |M‘iuU  , talwliéres  de  ration,  couQlutr»  et 
liqu'iirs , teinturerie»,  épiceries,  drogueries, 
soie  tic»,  bijouteries,  quincailleries  el  jtorrdai- 
ncs  ; rubriques  de  draps,  tricols,  troués,  esta- 
mclli'i,  molletons,  enalings,  flanelle*.  couvrrlu- 
irs  de  laine,  Ixiuuetenc,  chapellerie,  lannerie, 
jauilKi'is  niaveurés  : passementerie,  filature»  de 
biur  el  de  roton  ; vins,  eaux-de-vie  ; rubriques 
de  savon,  de  mile  forte,  de  unir  d'ivoire  ; raffine- 
rie* de  sucre  de  brilcrave*,  de  potasse  ri  de  chi- 
corée; poterie  de  terre,  tuileries,  briqueterie* , 
pqies  i|q  terre  rt  autres:  canne» et  parapluies, 
parfumerie,  grains  et  farines,  horlogerie,  meu- 
ble» et  chartes*,  numineuses  foires  et  hauts  four- 
neaux : aciéries,  Faïenceries  irmmtmécs.  Belle» 
p.q«  terics.  Ih  ..«séries  imper tantes. 

Oiuurno.  de  vins,  eaux -de-vie,  confitures, 
miel , laid  , jambons,  laine,  fer  en  barre,  tôle, 
ch  Un,  Ixû»  île  êoustiortinn.  latence  et  produits 
des  diverses  manufactures. 

I o.sm.  90  hures  en» itou  se  tiennent  dans 
plu»  do  40  communes  du  département.  Les 
bestiaux  en  tout  goure  sont  le  principal  objet 
de  ruiuruercc  de  ces  foires,  et  c’est  pour  favo- 
riser ce  mniuu'trc  qu’uni  été  créées  en  1819  les 
fou  rs  franchi-»  de  Forttteh,  de  Bilcbe,  tjicrc  k, 
l.ougu  y ri  tlouzonville.  I,e»  autres  objets  qui 
se  veudeut  à toulrs  les  foires  cunsisli-lif  eu 
éüifles,  mereerH*,  tindruturrie,  quincaillerie, 
juiterie  eu  foule  et  en  terre,  instruments  ara- 
toires, etc.  Ou  v i h I (tarin  utirrcniciit  aux  foires 
tir  Briey  de»  couverture*  de  laine  cl  de  coton. 

DlViSIO*  ADMIVUTRATIVR.  L*  lK'|lar  (CHHIlt 

de  la  Moselle  a pour  rhef-lieu  Met/,  il  envoie 
G représentants  à la  chambre  des  députés,  ri 
e»t  dt«  im*  en  4 arrondisse ments  : 

Itiiei.  .....  5 cairt.  05,187  h. 

Met/ 9 — 159,739 

Sartcguemiites. . 8 — 1*5,401 

lhiimville  . . . 5 — 89.995 

27  cant.  450,312  h. 
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15'arr.  des  flj»éts  (rhcf-l.  Met/).  — 8*  arr.* 
<lcs  mines  (chcf-1.  Nancy).  3*  division  mi- 
litaire («-hcf-l.  Met/).  — Htole  d’artiUrfie  et  do 
génie  « Met/.  — Académie  universitaire  à 
Met*.  Collège  royal  «i  école  normale  primaire 
à Met/.  Collège»  communaux  à Sam-guciuine», 
Tliionviile.  — Evêché,  séminaire  diocésaiu  et 
école  secoudaire  ecclésiastique  à Met/.  36 
cures,  405  suruirsak-s.  — Eglise  consistoiiale 
à Met/  ; temples  à Conciles,  Boulas . Jjilly.  — 
Synagogue  consistoriale  ri  école  centrale  rah- 
bruique  à Met*.  — Aradémie  royale  des  let- 
tres, sciences,  arts  et  d'agriculture  a Metz. 

Biographie.  La  Moselle  est  la  patrie  d’un 
grand  nombre  de  |MTM>nuagcs  distingué»,  jvaniii 
Ifsqwls  non»  mcutiouueruus  : 

J.  wt  Su» ex,  archevêque  de  Trêve». 

L’érudit  dom  ( Ulmlt. 

Les  conventionnel»  Meeun  ut  Txjosvill*, 
ri  ÜUQiuuir. 

Le  colund  BoLutorr»,  riiiaîstre  de  la  guerre 
sous  le  g4uivcriM'i nml  républicain. 

Le  comte  ni  Montautli-,  mrnistre  de  l'in- 
térieur sons  l'empire. 

Le  marquis  Marxmia  , membre  de  rassem- 
blée nationale. 

Barthclrmy  dr  la  Mowur,  membre  du 
conseil  de.t  cinq  cmls. 

ËMMtav  ut  Gruxyrclx  , ex-pi  ésodent  de 
l'assemblée  uatiouale. 

Le  marquis  ne  Bixnê-Msniait»,  ex-intendant 
dt*  St-Ikimirigtie.  ex-garde  de»  sceaux  et  pair 
de  France,  nombre  de  l'Institut. 

Le  comte  Goi/an,  ex-préfet  de  la  Moselle. 

Le  baron  Cji.-F.-Et.  Dtris,  ptéfeldev  Devu- 
S«v  rx*  wus  l'empire. 

Le  comte  Ro»o»r#r  , membre  de  la  conven- 
tion nationale,  sénateur,  membre  de  l'Institut. 

Le  iiarotr  «le  Scuoxxe»,  pair  de  France. 

P.-L.  Ijvcertrllx,  publiciste,  membre  de 
l'ù.wrnhiée  législative  et  de  l’ Academie  fran- 
çaise. 

O.  ns  Laiüi  uiu,  hutorieti,  membre  de 
l'Académie  française. 

Jot.v  nt  Mii/uui,  tacticien,  membre  de 
l'Institut. 

J.-V.  Poxcit.rT,  membre  de  l’Iiulilut. 

Jx*-o»  ».»  Dccuat,  jurisconsulte. 

Ch.  Avcjuov,  phi luli igné. 

L.-B.-J.  I>rvii.LY,  antiquaire. 

J.-M.  Cturtf  le  comte  n«  Bocrvox,  sa- 
vants minéralogiste*. 

I).  ut  Mal  combla,  auteur  dramatique. 

1).  o».  Mort,  poète  et  auteur  dramatique. 

Or.- A.  Siwmi,  auteur  drauratiqne  el  ro- 
mancier. 

lr  comte  n*  Post-ul-Vryu  , auteur  dramati- 
que. 

M***  Amvblb  Tutu,  poetr  distingué. 

M"*  J.  Gonaiu,  actrice  de  la  Comédie  ita- 
I rentre  et  de  POjiéra-fximique. 

Le  chevalier  or  Moruv. 

M*"  b comtesse  IkrcRso*  m Mmsar , ro- 
mancière. 

P.  -J.  Brc’sof,  iflédrrin  et  ualurafkte. 

A.  Loi  i».  ct’lêhre  chirurgien. 
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Gr.-J.  LruaiAnf,  A.  WuxAtm,  médeuài. 

Enn  » Biol»,  médecin  et httérrtefr. 

J. -F.  PftABYM  ni  Ku/jir  , .'lèrouautt . 

Lot» ai  m p» tons,  compositeur  de  musi- 
que. 

Ou» al,  sculpteur. 

Sia.  Ltcusc,  graveur. 

Au.  ni  Fabirt,  maréchal  de  France.  - 
Ia.*  ma ivchul  de  France  Molitox. 

Lw  teld»-uian chaux  Gallois  et  Waccivt. 
b»  généraux  de  la  république  Cimn  et 
Hotouiu). 

l/’>  généraux  1um.l»rmav.»,  Oi.  LàuuusD, 
If.  Lallrmaxu,  Riuiinui,  LlUlU,  Nu’UX* 
Oxa,  Exrr,  Grcsikr,  Lourr,  Chkiuu,  <>oul- 

UT  DR  lit  OfV,  Mil 4. L1C,  TOLBRAIXT. 

Le  cidoircl  d'artillerie  l’uuu. 

L’ex-prèfet  de  police  Masoix. 
Bibliographie.  Sxmox  (V.).  Itmèrair*  géo- 
logique el  minéralogique  Jane  les  déparle- 
ments de  ht  Moselle,  du  ilaut-Rkin,  des 
fosges,  delà  Meurlhe,  el  dans  des  coatréet 
voisines,  iu-8,  1831. 

— Aperçu  sur  la  géologie  du  département  de 
la  Moselle,  Irr.  iu-8.  1838. 

— Sur  le  Hat  du  département  de  la  Moselle , 
br.  iu-8,  1836. 

— Aperçu  des  thanves  plut  ou  moins  favo- 
rables ét obtenir  des  puits  artésiens  dans  le 
departement  de  la  Moselle , br.  iu-8  , 

1885-36. 

Co lches.  Mémoire  statistique  sur  te  départe- 
ment de  la  Moselle,  in-fol.,  1803  (une 
analyse  de  cette  statistique  a été  imêrè  data 
le  u*  9 des  Annales  de  statistique). 

Pr Lf.xr-T  ri  (UuxLAtax.  Statistique  de  la  Mo- 
selle, in-4,  184J8. 

Vivxlu  (f'Jjude- Philippe  de).  Dietionssaire  du 
département  de  ta  Moselle,  contenant  une 
histoire  abrégée  des  anciens  rois  de  Mets-, 
des  monuments  civils  et  religieux  dn pats  ; 
et  un  Dictionnaire  des  tilles,  des  bourgs  et 
■villages  qui  composent  le  département  de  la 
Moselle,  2 vol.  ur-8,  1817. 

Fabrrt  (Abraham).  Description  du  pat  s Met' 
sin,  in-fol. , 1597. 

Para» r (Narcisse).  Tableau  par  ordre  alpha- 
bétique, des  -villes,  bourgs,  tillages,  ha- 
meaux el  censés  du  département  de  ta  Mo- 
selle, indicatif  des  coutumes  qui  les  régis- 
saient, des  anciennes  provinces  dont  ils 
dépendaient,  et  des  arrondissements  des 
tribunaux  de  |M  instance  dont  ils  font  par- 
tie, iu-4,  1825. 

Tirai» » (Guillaume-Ferdinand).  * Direction 
sur  les  recherches  archéologiques , etc,,  è 
faire  dans  f arrondissement  de  Thionntle, 

iu-8,  1820. 

SiMOX  (Victor).  Rapport  sur  les  monuments 
du  département  de  la  Moselle  ( Bill,  de 

M.  de  Gaumont,  t.  vu,  p.  436). 

L*  Jeux*.  Notice  sur  les  voies  romaines  dn 
département  de  la  Moselle  (Mcra.  de  U 
soc,  »k»  ant.  de  Franc**,  I.  v,  p.  96). 

* De  la  voie  romaine,  depuis  Soulosse  (Soli- 
marlaca),  par  Tout  et  Scarpone  jusqu'à 
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Metz  (Mém.  «b  U mm:.  de*  .111  liq.  de  France, 

1.  x,  5,  p.  70}. 

Bic.ii  {>!"*).  iiiographie  dr  ta  Mo*c  lie,  ou 
Histoire  par  ordrr  alphabétique  de  toute» 
Ut  personnes  nées  dont  ce  département, 
qui  te  tout  fait  remarquer  par  leurs  actions, 
leurs  talent. >,  leur»  écrits,  leur*  rerlti*  on 
leurs  rices,  4 vol.  in-8,  1839-1832. 

— Histoire  de » sciences,  des  lettre »,  des  arts 
et  de  la  civilisation  dons  le  pa  • » Messin, 
depuis  tes  (la niais  jusqu'à  nos  jours,  in-S, 
1829. 

TkLc.nr.  h,  fi  et  haches  sur  r étymologie  de* 
noms  de  lieu  et  autres  dans  la  *ous-préfec- 
turc  de  Jliionrilte  (Mén.  de  lu  sur.  des  ant. 
de  France). 

Hfcmix  ns  VlLUVUMt.  Statistique  des  mines 
du  département  de  la  Moselle  (Jourti.  des 
mines,  n-  180,  p.  143  ; n"  82,  p.  477). 

Hoi.dim»  (J.-Jo*.-Jarq.).  Flore  de  la  Mo- 
selle, on  Manuel  d'herborisation,  précède ‘ 
d un  .1  frère u géologique  sur  te  ilépnrte • 
ment,  et  les  éléments  abrégés  dr  botanique, 

2 v«4.  in- 18,  1829. 

— Supplément  à la  Flore  de  lu  Moselle,  con- 
tenant les  plantes  découvertes  depuis  1 829 
jusqu'au  31  décembre  1833,  etc.,  in-18, 

1836. 

— Faune  du  departement  de  la  Moselle , et 
principalement  de»  environs  de  Metz,  etc., 
partie  ornithologique  on  les  w tenus,  in-1 2, 
1825, 1838. 

Foirml.  Tableau  des  cham/tignons  observés 
dans  les  environs  de  Metz,  précédé  de  quel- 
ques considérations  sur  leur  nature  , leur 
emploi  domestique , les  accidents  qu’ils  pro- 
duisent dans  certains  cas,  et  les  moyens  de 
tes  prévenir  ou  d" y remédier  (aire  Hait»),  J 
in-8,  1838. 

Foimiis  (D.-H.-L.).  Faune  de  la  Moselle, 
ou  Manuel  de  Zoologie  (2*  partie,  articulés), 

1. 1,  iu-12,  1840. 

Karma  (J. -P.).  Monographie  des  hépatiques 
de  In  Moselle,  suivie  il  une  mJ'hode  analt  - 
tique  des  genres  et  des  espèces,  in-8,  1818. 

BorcHum:  (Em.).  * Du  mauvais  état  actuel 
des  ch  r vu  us  dans  le  département  de  la 
Moselle,  in-S,  182*. 

Bâoiv  (Emile).  I.a  Mot  rite,  poème  descriptif 
tf.éusoue , in- 8.  18*0. 

D*  pis  (le  I Kir  on  Charles).  Xotice  sur  l'indus- 
trie du  département  de  ta  Moselle  (Revu* 
ettrjelop.,  I.  ix.  p.  517-25). 

Ytuoitu».  Statistique  historique,  industrielle 
et  commerciale  du  département  de  la  Mo- 
selle, in-8,  184*. 

Bioiv  I.' indicateur  de  /* Est,  journal 

scientifique,  littéraire,  commercial  et  in- 
dustriel pour  les  départements  de  la  Mo- 
selle, de  la  Meurthe,  de  la  Meuse , des 
Vosges . de*  J rdc  unes,  de  la  Marne,  du 
Haut  et  Uas-Hhin,  contenant  des  articles 
sur  t histoire  monumentale,  tes  nurur  s,  le  y ! 
usages,  tes  hommes  célèbres,  in-8,  1831. 

dnn  nuire  de  la  Moselle,  1804,  1819.  1820, 
— 1830-1*. 

V.  aussi  Loue»,  Bitüu,  Canorbutiu. . ‘ 


Loscwt,  Lwiqiis,  Mut*,  Khi  iiik.,  Tm:ov- 
mu, 

M OSEES  , vg.  Calvados  (Normandie),  arr. 
et  a 1 2 I».  de  Baient,  cant.  et  C-1  de Trcuères. 
Pop.  5*0  h. 

>H)NI.I.VS  , ig.  Morue  ( Champagne)  , arr. 
et  à 0 k.  d'Epemay  , cant.  cl  S d’Aviae.  Pup. 

443  h. 

MOM,INS,vg.  Jubé  (Champagne) . arr.  et 
à 38  k.  deBar-«ur-Aube,cant.  el . de  Briemte. 
Pop.  203  b. 

MOS.VU:,  bg  Charente  (Angomnoi*),  arr. 
et  i 28  k.  de  Cognac . cant.  dEdr  Châteuu- 
ueiil-sur -C.liuieute.  Pup.  *32  h. 

MOSXAC,  bg  Charente- f»f.  (Saintongc) , 
arr.  et  à 1 1 k.  de  Jonzuc , cant.  et  K de  Si- 
Genis.  Pop.  721  b. 

MOSX  A Y , vg.  Indre  (Berry) , arr.  et  À 22 
k.  de  Ch&teauroux,  faut,  et  d'Argenton-sur- 
Crense.  Pop.  536  h. 

.11  OS \ ES  , bg  Indre-et-Loire  (Touraine)  , 
aiT.  et  à 33  k.  de  Tours , eanl.  et  C-j  d’Am* 
Imise.  Pop.  898  h. 

3IOS.VY  , ig.  Seine-et-Oisf , cointn.  de 
Baulne,  C3de  U Kerté-Aleps. 

MOSS  ET  , vg.  Pyrénées-Or.  (Uimu.mIIou)  , 
arr.,  cuiil.,E  rt  à 15  k.  dePradr».  P.  1,251  li. 

Pitou  de  PirRRK  or  Cousue  , troubadour 
du  xu*  sieele  , né  près  de  GiHüar , célèbre  au- 
trefois par  un  ermitage  renommé. 

Forge».  — Carrières  de  marbre. 

MOSOMAOI'S  (ht.  5tr  , loog.  oor).  « La 
Faille  théodotieuue  trace  une  route , qui  d‘un 
lieu  nommé  A oviomagus,  que  je  retioutc  vous 
le  nom  de  la  Neuville,  eu  suivant  une  i oie  ro- 
maine qui  de  Remis  conduisait  a Trêve»,  passe 
à mi  antre  lien  dont  k*  nom  Je  Mo**  ou  de 
Mosa  désigne  indubitablement  le  jia»*age  de  la 
Meuse  en  »uuaut  la  même  route.  O lieu  ne 
saurait  être  que  Mou  son  , dont  le  nom  de 
Mosomagus , ainsi  que  nous  l'ont  transmis  les 
plus  ancien*  écrit*  du  mo.rn  âge , est  devenu 
Mowmum  , par  une  rontracüou  pareille  à celle 
que  plusieuts  autres  nom*  qui  niaient  la  même 
terminaison  uni  éprouvée.  Mal*  il  romient 
d’observer  que  la  distance  marquée  XXV  cotre 
A' oviomagus  et  Mosa  n'est  pas  suflisaute.  lu» 
Table  en  marquant  XII  filtre  Dunnortorum 
et  X oviomagus  parait  d'accord  aire  ce  qu’il  y 
a dr  distance  entre  Reims  et  le  lieu  appelé  la 
NeuiHIe  , qui  représmte  A oviomagus.  Mais  de 
ce  lieu  à Mousou  , l'indication  XXX  convien- 
drait mieux  «|ue  XXV  . parce  qué  l’espar  ac- 
tuel le  veut  ainsi  . et  que  l'Itinéraire  d’Anlo- 
uiu  faisant  compter  *4  , entre  Durwortorum 
et  Epoissnm,  qui  est  Ivois  , Moiuoti  n’rst  pins 
près  de  Rrims  qu’liois  que  d'environ  S.*f)0 
toises,  ou  de  trois  lieue*  gauloise!».  Il  faut  donc 
admettre  *2  entre  Reims  et  Mouson  . sur  quoi 
défalquant  12  entre  Reims  el  la  Neuville,  reste 
30  entre  lu  Ncuiille  et  Mousnu.  Pour  ce  qui 
estd'uor  continuation  de  roule  au  delà  de  Mosa 
ou  de  Mosomagus.  X.  l'article  Mednantnm.  » 
D’Anville.  Xotice  de  l'ancienne  t.aule,  p.  *69. 

MOSSOX.  vg.  Côte-d'Or  (Bourgogne),  arr., 
cant., K1  *1»  10  k.  de  Ublilloursur-Seine.  Pop. 
260  h. 


MOSSOX  A Z , vg.  Isère,  connu,  de  Kronto- 
iiis  , de  Crrmieu. 

MOSSOl'X,  vg.  Vo'ges,  conim.  de  la  Basse, 
?•  ; d'Epinal. 

MONTE EJ  UT  LS.  vg.  .4*  ey  ro«  (Rouergue), 
arr.  et  i 18  k.  de  Millau , nuit,  el  ti3  «b  Rey-^ 
relcau.  Pop.  890  h. 

MUTEI.  ST  tiHtH«IS  , F.ure^t-Loir.  V. 
St-4  i» okoks-hur-  Elu*. 

MOTETS  (les),  indrr-el-Tstire.X . Si^N'ico- 
Ubuu-iKurm. 

MOTHK  (la)  , vg.  Dordogne  , rmmu.  de 
Pontours , de  Laliudc. 

MOTHK  (la),  vg.  tiers,  connu,  de  Pouy-ie- 
Brm.  g]  d'Auch. 

MtlTUE  (la),  vg.  Landes  (f,a>cogue).  arr., 
E et  à 9 k.  de  St-Scier,  caul.  de  'Parlas.  Pop. 
604  h. 

MOTHE(la),ig.  //.-/x»ire(Auieigne),arr.4 
camt..  K «t  i 1 k.  de  Brioude.  INq».  |,08l  h. 
— Foires  les  3 îèv.,  6 mai,  29  août  et  21  nov, 

.MO'ITIL  (la),  vg.  Lot,  ioiiim.  de  Dégaguae, 
E_’  de  l .oui «Ion. 

MOT  II  K (liTi , vg.  /Mzére.yy.  A 19  k.  de 
ManejoU. 

MOTHE  l ia) , vg.  Pin  -ile-Dôme , connu,  de 
TtroiiKint-l.i-Motlu'  , l-_j  de  PoutgilKiud, 

MOTME-AUi  A h D ,1a),  l>g  I ëndée  (Poitou), 
orr. . bureau  d'euregivt.  el  i 17  k.  des  Sables  , 
dief-l.  de  cant.  Cure.  Cite  d'étape.  [=3.  lcr.  À 
416  k.  de  Paris  |K»ur  la  taxe  des  lellres.  Pop. 
566  b.  — Tfisui  crUtallisé,  micaschiste. 

Autrefois  dioer.»e  de  I .mou  , parlement  de 
Paris,  iuteiidaiiee  de  Poitier*  , électiou  des 
Sables. 

Foire  le  !"  jeudi  de  chaque  moi»,  à l’evcep- 
tiou  de  mai. 

MO  I UK-  A l X-A  l LN  A IS  (la) . vg.  Tanne 
.rbanqiagnc).  arr.  et  à 27  k.  de  Joiguy , cant. 
rl  de  Cliarnv . l*op.  97  h. 

NOTIIK  - Ul« AXOS  d»)  » 'g-  Gironde, 
ronim.  de  Bigauos , de  la  Téte-de-Buch. 

MOTU£-€ABAXA€(la),  vg.  H. -Garonne 
(Commiiiges) , arr.  et  à 44  k.  de  luuluuse, 
cant.  et  fcj  deCadour».  l*op.  441  b. 

MOTMK-tlAPDKVtLLE  (la),  Tarn-ei-Cu i- 
ronne  (Quercj) , air. , cant. , egj  et  à 7 k.  de 
MontaulKUi.  Pup.  9G9  h. 

MOTMK-CAHXFX  (la),  vg.  tsU  (Querry)  , 
arr.  et  à 22  k.  de  (rijucdoii , cant.  de  St-Ker- 
maiu.  L-^de  la  Bastide- Fort uniere.  Pup.  671  h. 

Il  est  situe  sur  un  plateau  élevé  d’où  Ton 
découvre  les  Pyrénées,  à 24  k.  de  (iourdun. 
Ou  y voit  une  ((Mitaine  intermittente. 

MOTME-tA  MOXT  ( la  ) . vg.  Taru-el-C.a- 
ronne  (Languedoc)  , arr.  et  à 35  k.  de  r^ulel- 
Sarra/iu  , tant,  et  [3  de  Beaumont -de-Loma- 
gne.  Pop.  392  II. 

MOTIIE  D‘  ALLES  (la),  vg.  ijot-et-Oa ronne, 
rnnim.  de  l^ivergne,  Cr3de  Mirumout. 

MOTIl  E-  U ES-t  H A MPS  (la),  vg.  Gers, 
coroin.  de  St-André  , K de  (dniont. 

MOTHE-EN-BLÉZY  (I»),  vg.  H. -Marne 
((^lanqiagne) , arr.  et  à 25  k.  de  Chaumont -ro- 
Bavvigiiy  , cant.  et  K de  Jumuicrourt.  Pop. 
396  h. 

«0 
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MOTHK-ST-HIIRAYE  (11). 


MOTTKHIÏIJIIHU  (U). 


NOTHE-ES-DO  (b)  , Ig.  Ctrl,  rulnm.  et 
E de  Flninwc. 

MOT1IE  PEXELON  (b).vg.  Lot  (Qwrey), 
arr.  et  a 13  k.  de  (.ourdou  , cant.  et  H «le 
Pavrar.  Puj».  729  h. 

O village  doit  mu)  surnom  à la  famille  de 
l'archevêque  de  Cambrai , «lui  y |Ki*»édait  d**s 
propriétés.  C'etl  jur  errrur  que  quelques  |>er- 
sonnexrniimt  qu'il  naquit  «Lmslu  château  qu'on 
y voit  rncticr  ; cet  illustre  prélat  reçut  le  jour 
au  rhâlrau  de  Féndou,  canton  de  Carlux,  dé- 
partement de  la  Durdogue. 

MOTMKEOY  (b),  vg.  Lot-et-Garonne, 
comtn.  et  E de  MonÜauquiii. 

MOTHK-GOAS  (la) , vg.  Gers  (Armagnac), 
arr.  et  à 11  k.  de  Lertourr,  caot.  et  a de 
Fieu  rance.  Pop.  2.13  h. 

JHOT  H K-GO.N I» Il I X (la),  vg.  Gers , comm. 
de  Caeeneuve,  H d’Eauzr. 

MOITIE- LASDERON  (la),  vg.  Giromte 
(fiuirmie!,  arr.,  cant.,  0,  et  i 8 k.  de  la 
Réole.  Pop.  1,417  h. 

MOTIIF.-M  ASSAt‘D(b).  />»(*  V.  Lv Mort». 
Finiov, 

JH  OTII E-  MOS  R AV  EL  (la)  , vg.  Dordogne 
(Périgord) , arr.  et  à 43  k.  de  Bergerac , cant. 
de  Véline»  , Sde  Castillan.  Pop.  937  h. 

MOTHE-POlrY  (U) , Vg.  Gers  , comm.  et 
53  de  Nauvexin. 

MOT  II  ER  KN,  vg  H. -R/un  (Alsace),  arr.  et 
à 23  k.  de  \\  iwmbourg,  cant.  et  L-;  de  Seltx. 
Pop.  1 ,116  h. 

MOTIIE-ST-IIF.RAYE  ( U ) , bg  Deux. 
Sèvrrt  (Poitou),  arr,  et  à 17  k.  de  Melle,  chef- 
I.  île  mut.  Dire.  r-I.  A 391  k.  de  Pari»  pour  In 
lave  de*  lelliv».  Pup.  2,013  h.  — 1 i.rrai j ju- 
rassique. 

Autrefois  marquisat  eu  Poitou  , diocèse  et 
inteudaucc  dr  Puiticrs  , parlemeul  de  Paris , 
élertiun  dr  Niort. 

Ce  luiurg.  fondé  par  saint  I ferai e , ministre 
du  roi  11»éodeU*rt.  dans  le»  premiers  siccles  de 
la  monarchie  française,  est  Idti  dans  une  situa- 
tion fort  agréalde,  sur  la  rive  droite  de  la  Sèv  re 
Niort  aise,  à 4 k.  de  la  souri*e  de  cette  rivière. 
On  y voit  un  des  plu»  beaux  châteaux  du  dé- 
partement . rebâti  sur  remplacement  d’un  an- 
tique manoir , il  y a environ  deux  cents  ans  , 
par  M.  de  Paraberr  , gouverneur  général  de  la 
province.  Le  château  de  la  MoÜir-St-lléraye 
oeriqw  l'extrémité  orirutnlr  du  bourg  auquel  il 
donne,  miu  nnm.  On  y entre  jar  une  vaste  basse- 
cour  euluurée  dr  trois  côtés  par  lus  bâtiments 
de  service  dont  les  murailles  extérieures  sor- 
tent du  fond  dr  larges  dou«cs  remplies  d'eau 
vive  , alimentée*  par  b Sévre  Niortaur.  Cette 
habitation  forme  un  pâté  à cour  centrale  , une 
véritable  motte  eutourée  d’unr  seconde  douve 
plus  brge  encore  que  b pirmierc  ; b plan  est 
un  polygone  à peu  pce*  régulier,  de  trri/r  côtés, 
dont  l’un  est  ocnqiê  par  un  doujon,  cl  dont  les 
au  tire  Muwnet»  vont  de  trois  en  truk*  nx-upés 
par  de*  tourelle»  ronde* , enlie  lexpicllcs  se 
buuvrul  interposées  des  tourelles  carrées.  Le 
corps  du  bâtiment , malgré  les  indications  que 
l’on  pour  nul  déduire  de  quelque*  couronne- 


I ment»  et  de  la  porte  d'entrée  ou  l'on  vomit  au- 
I ti  cfois  h-  mi I lé» i me  1 608  . remonte  au  temps 
j de  Henri  11  : enfin  le  donjon  d’eultée , à en  ju- 
I grr  par  »»•*  furme»  et  par  quelques  indïcrs  tirés 
i de  sa  construction  , doit  ajipartenir  au  xr*  siè- 
rlr.  — Le*  intérieur*  sont  remarquables  'et 
pleins  d'intérêt,  entre  autres  : la  grande  salle, 

la  clianihie  d'honneur  et  celle  du  juge  , déco- 
rée». dan  v le  si)  le  de  la  renaissance,  de  plafonds 
i à poutre*  et  solives  taillante»  rouvertes  , ainsi 
i que  leur»  entre» oûle»,  de  rosace»,  dr  chiffre»  , 

: de  filet»  et  dr  petits  sujet»  dorés  ou  émaillé*  de» 
plus  v ivrs  couleur» , avec  des  dtctnince»  sculp* 

I tée»  rt  »urrooun«»  de  tableaux  prinLs  sur  pierre. 

: Les  murs  de  ces  trois  juive»  sont  tendus  de  su- 
perbe» tajvisserie»  rrpré*rntaut  des  sujet*  tirés 
! du  Nouveau  Testament;  2“  la  chapelle,  du  même 
temps , «huis  laquelle  »c  trouvent  sept  tableaux 
, dont  quatre  peints  sur  place,  dans  les  cwnpar- 
i timrnls  «le  la  voûte  gnt bique  du  chirur  , et 
une  boiserie  de  revéteracut  divisée  en  plu»  de 
cent  jianueaux  , de  0 m.  65  c.  sur  0 m.  35  r.. 
de  brgeur  reprréeulanl  b suite  de*  histoire* 
de  l’ Ancien  et  du  Nouveau  Testament  , séparée 
par  de*  bâtis  portant  ic  chiffre  doré  de  Diane 
et  dr  Henri  U , avec  de  délicieuses  ligures  de 
chérubins  et  des  bouquets  «b  fleur»  et  de 
fruits  d'une  charmante  exécution  ; 3"  la  cluim- 
lire  dorée  , décorée  de  boisrrirs  et  de  jilafonds 
k com|iarlimenls  avec  de  riches  corniches  et 
des  guirlande»  détachée»  durées  ru  masse,  rtc. , 
etc.  — Sous  l'empire,  le  château  «le  b Molhe- 
St-Hcraje  était  b propriété  du  général  Murat, 
qui  l'habitait  assea  souvent  ; lorsqu'il  fut 
nommé  roi  de  Naples  , Napoléon  donna  ce 
château  au  général  Mouton , depuis  maréchal 
de  France.  A sa  mort,  il  a été  vendu  n l'enchere 
jwr  l'administration  des  domaines,  et  b démo- 
lition a commencé  ru  1842.  C'était  sans  con- 
tredit le  modèle  le  plus  complet  d'aichilecture 
uohiliairr  qui  existât  n Poitou. 

Pur  son  testament  du  15  janvier  1816  , 
M.  Cbarles-Benpimiu  Chameau  a légué  à b 
commune  de  la  Mo4br-St-l!èraye,  sou  pays  na- 
tal, b Miinmedr  60,000  fr.,  dont  l'intérêt  an- 
nuel est  destiné  à b dotation  de  trois  jeunes 
fille»  vertueuse»  ; ccs  trois  mur  Liges  te  célèbrent 
ordinairement  le  jireniier  lundi  du  amis  de  sep- 
tembre. et  le  jour  est  fêté  avec  appareil  par  1rs 
lialiiUnt».  L'administration  municijiab  fait  tous 
les  frais  du  banquet  des  rosières  , ainsi  que  du 
lai  dont  elle*  font  l'ouverture.  Les  premiers 
fouet  similaires  public»  de  l'arrondissement  as- 
sistent à cette  c ha  miaule  solennité , ainsi  qu'un 
conrour»  nombreux  de  «lames  élégante»  et  de 
cavaliers.  Le  taUatair  est  dévédé  célibataire  à 
Pari»  le  10  décembre  1816.  On  jxrutdire  qu'on 
lui  e*l  redevable  de  la  jslus  b ile  institution  en 
ce  genre  que  l'on  connaisse  en  France  ; insti- 
tution qui  luspire  b*  sentiments  les  plus  nobles 
eu  récompensant  la  plu*  fragile  des  vertus. 

Le  Imurg  de  b Motlie-St-lirraye  est  impor-  | 
tant  jvir  ses  foires  et  se*  marchés , o«i  1rs  Nor-  I 
uiand»  viennent  acheter  de*  Initiaux  pour  l'ap* 
prnv  iMoum-mcnt  de  Paris  , et  où  1rs  Espagnol» 
el  1rs  l'iénuMnUu»  viennent  laire  de»  acquisitions 
«le  mulcls.  — Fabriqua  d'étoffes  grossières. 


Tannerie».  Nombreux  moulins  à farine , dite 
de  iniiiot , pour  l'a jipmv  LiioiiiHrmmt  «le  Rochc- 
furt  et  «le  b Rochelle.  — Foires  le  mardi 
après  b mi -carême  et  le  1**  jeudi  de  chaque 
mois. 

MOT  MIT  , vg.  Finistère  (Bretagne) , arr. 
et  à 45  k.  de  Cliàteaulin,  cant.  et  l-l  de  Car- 
baix.  Pop.  1 ,004  h. 

MOTTE  (U),  vg.  Aveyron , comm.  «b  Nu- 
celle,  57  de  Sauveterre,  \y. 

MOTTE  (b),  vg.  Calvados , comm.  de  St- 
Pierre-des-lffs,  K de  Lisieux. 

MOTTE  (b),  %g.  Côtes-du-Nord  (Bretagne), 
arr„  cant.  ,53  *4  à 7 k.  de  Loudéac.  Pop. 
3,206  h.  — Fabrique  de  fil  de  lin. 

MOTTE  (la) , vg.  Doubs,  comm.  daa  Com- 
bes, 53  de  Mort  eau. 

MOTTE  (b),  vg.  Drdme,  connu,  et  Eide 
Valence. 

MOTTE  (b),  vg.  Loire,  cortira.  de  St-Ro- 
maiu-b-Motte,  53  de  $M  Wmain-Lespinasir. 

MOTTE  (b),  vg.  Lot-et-Garonne,  comm. 
de  Touruoo , 53  de  Kumel. 

MOTTE  (la),  tg.  Maine-et-Loire,  romm. 
de  Vareuncs-sous-M<mlsorTau,  51  de  Cbouzé- 
ur-Loife. 

MOTTE  (U)  , vg.  Marne,  comm.  et  K de 
Vertus. 

MOTTE  (b),  vg.  Mètre,  comm.  et  K de 
Dedie. 

MOTTE  (la),  vg.  Nièvre,  comm.  de  St- 
Sulpire,  53  de  St-Benin-d’Aey. 

MOTTE  (b),  vg.  Vite,  comm.  de  Breuil-le- 
Vcrt,  53  de  Clermont. 

MOITE  (b),  vg.  Oise,  comm.  de  Cuiie-b- 
Motte,  Cr3  de  (kiuloisyr. 

MOTTE  (b),  vg.  Saône-et-Loire,  comm. 
d'Fruisses,  53  de  Ruxy. 

MOTTE  (la),  vg.  Seine-et-Mam* , comm. 
de  Jossigny,  13  de  Laguy. 

.MOTTE  (b),  vg.  S eiae-et- Marne,  eoaUB. 
«le  Villeeerf,  FJ  de  Moret. 

MOTTE  (la),  vg.  Seine-et-Oite,  comm.  d« 
r.uigueville,  r-7  de  U Ferlé- Aleps. 

MOTTE  (b),  vg.  Seine- Jn/.,  comm.  ci  51 
de  Rouen. 

MOTTE  (b).  Mot  ta,  vg.  Far  (Provence), 
arr.,  cant.,  £3  et  à 9 k.  de  Draguigoan.  Pop. 
887  h.  — Il  est  situé  sur  b rive  gauche  de  b 
Nartubie,  qui  y forme  une  belle  cataracte 
nommée  le  saut  du  Capébn. — Foire  le  1 5 fév. 

MOTTE  (b)  , vg.  Vaucluse  (Comlat),  arr. 
rt  i 22  k.  d’Orangt,  tant,  de  Bollene,  E de  b 
Palod.  Pop.  409  h. 

MOTTE- Al1  Y - BOIS  (U),  vg.  Nord,  com. 
de  Morbecquc,  1-7  d'Han-hrouck. 

MOTTE-RAY  EX  G 11  EM  (b),  Pas-de^Ca- 
lau,  V.  BxVSX(UULH-Làs-SiRlMOBU(. 

MOTTE- BEI' VRON  (b),  vg.  Loir-et-Ckrr 
(Bbiuiis),  arr.  et  à 35  k.  de  Komonntui, 
chef-l.  de  cant.,  bureau  d'can'giit.  de  Cbau- 
mont-sur-Tharonnc.  Cure.  53*  A 254  k.  de 
Paris  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  635  U.  — 
Tuuiv  tertiaire  moyen. 

MOITE  - BRERJERE  (b)  , vg.  Somme 
(Picardie),  arr.,  K et  à 9 k.  d'Amiens,  cant. 
de  Oirbte.  Pop.  1 96  à. 
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JWTTF.  Bn.l.lXX  (la),  \g.  Somme  (H- 
cardie),  arr.  rt  #9k.  d'Ahhrville,  rant.  et  F3 
de  NouvtoQ-en-PuuthtMi.  Pop.  429  h. 

• MOTTE  -CIIALAXÇOX  (|a),  bg  Drôme 
(Dauphiné),  arr.  H à 39  k.  «te  Die,  riirf-l.  île 
cant.  Ernle  secondaire  ecclésiuslique.  Cuiy.  3. 

A 672  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  de»  lettre».  Pop. 
1,210  h.-—  Terrai*  jurassique. 

On  y trouve  une  source  d’eau  minérale  que 
Ton  emploie  avec  succès  contre  tes  douleurs 
rhumati»mal«'*  et  les  maladie*  cutanée*. 

Fabrique*  de  ratines  cl  de  soie  .—  Foire*  le* 
15  fév.,  ||  juin.  1**  sept,  S et  30  nov.  et 
mardi  apres  Pâques. 

MOTTE-D'AIGUEi»  (b),  Natta  Jigmùi, 
vg.  Vaucluse  (Prmeure),  arr.  etâ  20  k.  d'Apt, 
rant.  «I  C-jde  Pertuîs.  Pop.  462  h. 

MOTTF.-D’AVEII.LÀX,  Vg.  Dire  (Dau- 
phiné) , arr.  et  à 36  k.  de  Grenoble  , nuit,  et 
F;  de  la  Mure.  Pop.  I.trtl  h. 

Pré»  de  ce  village,  dan»  une  gorge  trrs-pro- 
fonde  et  pré»mlaut  des  escarpements  presque 
à pic  de  chaque  coté,  surgit  sur  les  l*wxls  du 
Drac  une  source  d’eau  saline  thermale,  que 
les  eaux  liciorbrutr*  de  cr  tnrmit  impétueux 
recouvrent  lors  de»  grandes  crues,  et  à travers 
lesquelles  on  In  voit  néanmoins  bouillonner 
sur  la  superficie. 

Le»  eaux  thermale»  de  la  Motte  ont  toujours 
joui  d'une  grande  réputation  ; mais  elles  sont 
mal  heu  iruseineut  daus  une  |Mt»ition  telle,  qu’il 
est  presque  impossible  d'y  formel-  on  établis- 
sement commode  et  d’un  actes  facile.  Jusqu’ici, 
cm  a été  chercher  le»  eaux  à do»  de  mulet  piur 
les  porter  nu  château  de  b Motte,  où  elles  vmt 
administrée»  en  bains  ; et  eomme  leur  tempe* 
rature  à la  source  est  au  moiDs  de  43"  H.,  elles 
conservent  encore  en  nrrivnnt  32  ou  33*.  L'ac- 
cès de  Grenoble  au  château  de  b Motte  est 
difficile  ; 1rs  voitures  y arrivent  cependant  en 
toute  sûreté. 

Le»  eaux  de  la  Motte  sont  claire»,  limpides, 
d’une  saveur  salée  et  alcaline.  Kllrs  tiennent 
en  dissolution  des  sulfates  de  chaux  et  de  ma- 
gnésie, de  l’ hydrochlorate  de  soude,  du  carbo- 
nate  de  chaux , et  une  quantité  ma pprécuddr 
de  gai  acide  carbonique.  Ce*  eaux  sont  très- 
propres  pour  la  guérison  des  rhumatismes,  et 
préférée»  à celles  d’Aix  en  Savoie.  On  le* 
administre  aussi  en  boisson*  à b dusr  de  plu- 
sieurs «erres,  dans  les  maladie»  de  langueur 
des  organes  digestifs,  les  Uueur»  blauehea  , l'a- 
ménorrhée, etc. 

Bibliographie.  RAin.nr.  A naine  des  faux 
de  la  Motte  (Parallèle  de»  eaux  minérales 
d’Allemagne,  etc.,  7*  section,  h>-12.  1777). 
Nkjola*.  Anal  y te  dei  eaux  de  la  Motte 
(Histoire  des  maladies  épidémique*  qui  nnt 
régné  dans  b province  de  Dauphiné,  depuis 
l’année  1773,  in-8,  1780). 

Boiviarii  (M.).  Huai  thérapeutique  et  clini- 
que mr  Us  eaux  thermales  et  salines  de 
la  Motte  (Isère) , ro-8,  1842. 

—Clinique  des  eaux  minérales  et  salines  de 
la  Motte-les- Bains  (Isère),  ro-8  de  3 feuilles 
et  demie  , 1843,  1844. 


Baii.lt  (Victor).  Eaux  thermales  de  la  Motte- 
Us- Bains,  in- 18  de  2 feuilles,  1X44. 
Remoat-St-Pru.  Conduits  des  eaux  de  la 
Motte  dans  Grenoble,  in- 18  d’une  feuille 
rf  demie  , 1X43  ; in-8,  de  2 feuilles  et  demie. 
MOTTE'D’llOI'DAXtlOl’RT  (la),  vg.  Oise, 
rom.  d'Houdaumurt,  Z-'.  de  Punt-Sl-Maxciice. 

MOTTE- DI’ -CA  IRE  (la),  vg.  B.- Alpes 
(Provence) , arr.  et  à 27  k.  «h*  Sisterun,  ehef-1. 
de  rant.  Cure.  PI.  A 6X8  k.  de  Paris  |wur  b 
taxe  de»  lettre».  Pop.  7 19  h.  — Tuun  juras- 
sique.— Foires  le»  20  sept.,  lundi  avant  le  25 
avril,  lendemain  de  b Trinité  et  lundi  avant  la 

Touwviinl. 

MOTTE- EX -OtAMPSAt'R  O®)»  vg* 

Alpes  ( Dauphiné } , arr.  et  à 21  k.  de  Gap  . 
tant,  cl  EJ  de  St-R<moet.  Pop.  427  h. 

MOTTK-EX-SANTERRE  (la),  vg.  Somme 
(Picardie),  arr.  et  à 2,7  k.  d'Amiens,  raiit.de 
Corliie  , Ede  Villem-Bretonneux.  P.  650  I». 

MOTTE • FARCI! AT  (la),  vg.  1 Vivre,  com. 
de  Fleury -sur- Loire,  EJ  de  Drcire. 

MOTTE-FAI’ J AB  (b).  »g.  Drôme  (Dau- 
phin é),  arr.  et  à 39  k.  de  Valence,  cant.  et  S 
de  St- Jcan-en  Hoyau*.  Pop.  SOI  h. 

MOTTE-FEl’ 1 1 .1. V (la),  anciennement  la 
Morm-SiL ILI.V  , Vg.  ladre  (Berry),  arr. , 
cant.,  EJ  et  à 9 k.  de  b Châtre.  Pop.  126  h.  j 
Ou  y voit  un  château  remarquable  où  mou- 
rut eu  1514,  à l’âge  de  25  an.» , ('intéressante 
dudiesse  de  Valeulinois . Charlotte  d’Alhrrt , 
épouse  de  l’infime  César  Borgia , auquel 
Louis  XII  l’avait  accordée  en  échange  du  con- 
sentement du  (tape  mm»  frère  h rnunulation  du 
mariage  de  ce  rot  avec  la  fille  de  Louis  XI. 
Charlotte  d’Albrel  fut  enterrée  à Bourges,  dans 
l’église  des  Annonciade»,  à rété  de  Jeanne  de 
Fiance;  mai»  sa  fille,  voulant  consacrer  à la 
Motte- Feuilly  les  sentiment*  dr  sa  piété  liliale, 
lui  fit  ériger  ni  marbre  un  magnifique  i<un- 
lieau  dans  l'étroite  enceinte  de  l’église.  O mo- 
nument u été  mutilé  vers  b fin  du  xvm * siècle, 
et  l’on  chercherait  en  vain  à coordonner  le 
peu  des  débris  épar*  et  presque  informes  du 
mausolée.  La  statue  de  Charlotte  , cassée  en 
trois  morceaux,  b ligure  mutilée  ainsi  que  le* 
mains,  e»t  maintenant  debout,  adoswée  à b 
muraille  de  U chapelle.  La  table  de  marbre 
noir  sur  laquelle  elle  était  courbée  est  rngsgér 
dans  le  pavé  de  b nef,  et  à peine  peut-on  y 
lue  ce  qui  reste  de  l'inscription  qui  l’en  tou  mit. 

la»  tour  du  donjon  du  cliâleau  renferme  un 
chevalet  en  buis,  un  de  ce*  ancien*  instru- 
ments dr  torture  dout  le  nom  seul  excite  l’hor- 
reur,  et  dont  l'application  avait  été  froidement 
réglée  par  ordonnance  de  1670  ; b longueur 
de  ce  chevalet  est  de  2 m.  15  c..  et  sa  humeur 
de  1 m.  8 c.  — Dans  les  jardins  du  châtean  on 
soit  un  if  gigantesque,  qui  n’a  peut-être  son 
égal  qu’eu  Angleterre  ; il  offre  un  troOC  de 
près  de  X m.  de  tour  , et  l’espace  que  couvrent 
*e»  branches  offre  une  étendue  de  22  m. 
Bibliographie.  PimQVi*  ne  t.mm  ncx.  Let- 
tre a M.  de  la  Tremblais , sur  f histoire  de 
ta  Motte-Feuillr,  iu-8,  1840, 
MOTTE-FCIl’tjl'  F.T  (b),  vg.  Orne  (Nor- 
mandie), arr.  et  à 40  k.  d’Alençon,  cant.  de 


Carrougr* , e?  de  Utfertè-Maré.  Pop.  616  h. 

MOTTE  GAI.AI’RF.  (b),  «g.  Drôme  (Dali- 
phinè),  arr.  et  à 41k.  de  Valrncr,  roui,  et 
K de  Si-  Vallicr.  Pop.  560  I».  — Foire  le  18 
oct. 

MOTTE-MOREAU  (la),  vg.  Loiret,  ruinm. 
de  Pout-aux -Moines. 

MOTTERKAt’,  vg.  Eure-et-Loir  (Beaurr), 
arr  et  à 24  k.  de  Châtcaudun,  raiit.  et  £3  de 
Bren.  Pop.  273  h. 

MOTTES  lie»),  vg.  F codée,  inmm,  de  St- 
Jean-de-Iïcugne.  Ste-Jlen»iioe. 

MOTTK-ST-HERAIX.  vg.  Saôae-el-Ixnre , 
cornu»,  de  St-B*rain,  >1  de  Gonchcs. 

MOTTE -ST-Elî  VERTE,  vg.  leur  et,  nrn. 
et  K d'Orléans. 

MOTTE- ST-JEAX  (b),  vg.  Saône-et-Loire 
(Bourgogne),  arr.  et  a 28  k.  deChnroîbs,  rant. 
cl  de  Digoîn.  Pop.  1.703  h. 

On  y remarque  un  château  de  construction 
gothique  bien  conservé,  appar rtenant  â la  fa- 
mille de  llrivàc. 

MOTTE-ST  MARTIX,  vg.  /sère  (Dauphi- 
né), arr.  cl  à 38  k.  «le  Grenoble,  cant.  et  13 
de  b Mure.  Pop.  722  li. 

MOTTE-SUR -D  H Et' XK , vg.  Saône-et- 
Loire.  V.  M«iTTr.-ST-B*.axi!«. 

MOTT E-TER X A XT,  vg.  Côte-d’Or  (Bour- 
gogne), an-,  et  à 21  k.  de  Setnur,  cant.  cl  F3 
de  Saulieu.  Pop.  694  h. 

MOTTE-TILLY  (la),  joli  village.  Aube 
(Champagne),  arr.,  cant..  F;  et  à 5 k.  «le  No- 
geot-sur •Seine.  Pop.  806  h. 

Ce  village  est  fort  agréablement  situé  prés 
de  b rive  gauche  de  la  Seine,  au  pied  d’un  co- 
teau dout  le  sommet  est  couronné  j*ar  un  beau 
château,  lai  Seine,  qui  forme  an  lia*  des  trr- 
rasaes  «lu  château  un  fer-à-cheval  parfaitement 
régulier,  une  plaine  étendue  et  variée,  b forêt 
de  Smdiiu  qui  couronne  le  coteau  situé  au 
nord,  et  au  l»as  duquel  l’iril  distingue  lirai» - 
coup  «le  villages,  d'église*  rt  dr  ferme»,  tout 
concourt  è rendre  le  paysage  infiniment  pit- 
toresque. Le  sol  de  la  Motte-Tilly,  fertilisé  par 
les  «lèlwrdemenU  de  b rivière,  serait  d’un 
grand  produit  en  seigles,  foins  et  menu*  grains, 
si  ces  délionlrmcnts  étaient  périodique*  et  ne 
revenaient  |us  trop  souvent  détruire  les  plus 
! iM-lles  espérances. — On  croit  que  rettr  cnntmo- 
j ne  a été  dévastée  plu  sieur*  foi*  par  le»  guerres 
dont  la  plaine  aura  été  le  théâtre.  I n grand 
nombre  de  squelette*  et  «TiiAnenieul»,  décou- 
| vert»  le  loag  du  coteau  qui  Iturde  mm»  terri- 
toire au  midi,  a fait  naître  relie  opinion. 

| Le  château  de  Motte-Tilly  a été  liât»  au 
! sommet  de  la  montagne,  sur  remplacement  d’un 
: antique  castel,  |»ar  l’ahbé  Terray,  avant  qu  il 
I lût  controleur  dr*  finances.  Ce» t un  vaste  et 
lie!  édifiée,  couvert  en  ardoise,  rond  mit  dans 
le  goût  du  xvn*  siècle  ; ou  y jouit  d’une  vue 
ravissante  sur  le  cours  de  la  Seine,  qui  forme 
en  face  du  château  plusieurs  sinuosité*.  Nmg- 
trnip*  auparavant,  b terre  de  la  Motte-Tilly 
avait  appartenu  à Pierre  des  Essarts.  qui  diri- 
gea aussi  le»  finances  et  qui  fut  «lérapilé  |wor 
exactions  en  1413. 

» L’église  paroissiale  de  ta  Motte-Tilly  n’a  de 
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rem.irquahlr  que  la  chapelle  roosarrée  a sainte 
Marguerite.  dan*  laquelle  on  voit  le  mausolée 
rJe'é  à la  mémoire  de  l'abbé  Ttfray.  Il  repré- 
sente Thnnik,  a|q»uyéc  sur  le  ninluilhi  de 
l'ablir  Trmy accabler  de  la  plu»  produit 
douleur  et  déplorant  la  perte  d'un  magistral 
aussi  éclairé.  Lr  génie  de»  art*,  couvert  ru 
partie  d'un  voile  é|»ats,  rt  tenaul  d'une  main 
le  plan  dr  la  galet  ie  où  ce  ministre  «r  proposait 
de  réunir,  et  avait  déjà  piesque  réuni  les  pro- 
dnrlÛMnde  uov  arti.itv*  vivautv,  tant  sculpteur* 
que  peintre* , le  pleure  amèrement.  Le  deuil 
rt  1rs  larme*  du  génie  aunom'rttt  le  goût  du 
ministre  pour  le*  arU,  et  le*  regret*  que  lui 
inspire  sa  perte.  Le  loi* -relief  irpré*»ute  Fé- 
tudr.  la  srieuce  et  la  juvtiee,  qui  lui  donnent 
accès  auprès  du  trône,  où  Louis  XV  le  charge 
du  gouvernement  dr*  fiiumee*.  l>ti  remarque 
dan*  ce  morresiu  une  composition  noble,  sage 
H gracieuse  ; l'exécution  en  est  soignée,  et  fnit 
Imucnup  d'honneur  à l'artiste. 

NOTTBCX,  *g.  Kart,  connu,  de  Matiilly- 
sur-Eure,  E de  St-André. 

MOTTEF X (le*),  vg.  I.oir-el-f'ltrr,  cnmm. 
de  Daiué,  de  la  Ville-aiu -Clerc*. 

MOTTE  VILLE,  vg.  Seine- In/. ^Norman- 
die), arr.,  E et  à 9 k.  d'Y velol,  caut.  d’Yer- 
ville.  Pop.  SH!»  h. 

MOTTEY-BÉSFCIIE,  vg.  H.  Saône  (Ftrau- 
cknOomté).  arr.  et  à 40  k.  de  tires,  caut.  de 
Pesmc*.  [-j  de  Manias . Hop.  474  h. 

MflTTEY -SFR-S  AOXE , vg.  //.  -Saône 
(Franchr-Comlr),  arr.  rt  à 17  W.  dr  Gray, 
caut.  dr  Frrsnes-Sl-M  aines,  3 de  Dampirire- 
sur-Salon.  Hop.  104  li. 

MOTTIER.  vg.  /aère  (Dauphiné),  arr.  rt  à 
39  k.  «V  Vienne,  cant.  de  la  Gàlr-SU  André, 
Je  dunpirr.  Hop.  1.210  b. 

MGCACOl'BT,  vg.  Meurt  he  (Lorraine) 
arr.,  rant.,  ?♦"  et  à 18  k.  de  LiuiéviJIe.  Pop. 

312  h. 

MOFAIS.  vg.  fsùre-lnf.  (Bretagne),  arr, 
cl  à 42  k.  de  CliâtruuLMiaul.  caut.  et  de 
Derval.  Pop.  SOI  li.  Sur  la  rive  droite  du 
Cher. 

.MOI* AXS,  Movens  , vg.  #*«rr  ( Provence) , 
arr.  et  à 7 k.  de  Oraitt,  caut.  et  E de  Cou- 
ncs.  Pop.  720  h. 

Il  r*t  formé  de  rue*  tirée*  au  cordeau,  et  re- 
marquai île  par  le*  mines  pittoresque*  «Tan  an- 
cien château,  où  lu  lui  rom  ir  Sumiiue  de  Ville- 
neuve  soutint  pendant  plusieurs  jour»  un  siège 
meurlrier  contre  l'armée  du  duc  de  Savoie. 

MOI' AZÉ,  vg.  ///wWihbr  Bretagne), 
arr.  cl  à 15  k.  de  Renne*,  caut.  et  33  de.  St- 
Aulnn-d'Auhigué:  Pop.  562  h. 

Hüt'i  KAl'  (le),  'g-  Eurent- Issir,  coru. 
d'Emanrc.  S d'Epeniwi. 

MOFFET,  vg.  Marne,  cornu».  3r  Brcuil, 
LC  de  Dorutau»- 

MOt'niAMPS.  I»g  Vendre  (Poitou),  arr. 
et  à 30  k.  de  Hourlmu-Veuilér.  caut.  de»  Her- 
bier», du  longerais.  Pop.  2,32!)  h. 

MOFCHAX.  vg.  Gers  (Gûudomoi* arr., 
caut..  [*Q  rt  à 9 k.  de  Gmdoin.  Pop.  737  h. 

MOFFMARI».  Vg.  Jura  (Franche-Comté), 
on.  de  Polignv  et  à H k.  d'AiW*.  cant.  dr 


Villrrs-I'arlay . E.  A 391  k.  de  Paris  pour  la 
lave  de*  lettre*,  vy.  Pnp.  569  h. 

MOl  t II  A Y II  F.  vg.  .4r<Uehe%  cnmm.  de  St- 
Pierrr-lr-Cohmibicr , 3 de  Mont|ie/at. 

VlOl  t Ht  (la),  vg.  Mamlte  (Normandie), 
arr.  et  à 14  k.  d' Av  ram-lie*,  cant.  et  C*'  de  la 
Haye-Pund,  Pop.  406  I». 

MOI  l II  F,  vg.  ft  ièt  rr,  cnmm.  de  Pa/v . 3 
de  Corbigny. 

MOFCIIEI.  (le),  vg.  Seine-lnf.,  roniui. 
d'Fprrville-Martaiiivilk,  3 de  Darnelal. 

MOKHFI.  (le),  Vg.  Seine-In/..  comm.  de 
St-Paer,  E de  I turlair. 

Mttt't  liKXES.  vg.  luit -et -Garonne,  comm. 
de  Madaillan,  3 d'Agen. 

MOI  Cil  EN.  vg.  Gers  1, Armagnac),  arr.,  3 
H a 3 k.  de  Mirandc,  caut.  dr  Motitesquiou. 
Pop.  144  h. 

Mort  RETARD  (1r),  vg.  C rente,  conin. 
de  Sl-Sulpier-Cuérriiti»,  E de  St-Yaury. 

MOFCHl.V  vg.  A ord  (Fl  J uudre),  arr.  et  à 
24  k.  de  Lille,  cant.  de  Cwoiug.  E d’Or- 
chie*.  Pop.  1,413  h.  — Fa/uiyne  d'instru- 
ment» aratoire*.  Distillerie-. 

MtH't  lItlWIKRK,  vg.  Phone,  i-nuim.  de 
St-Jr*ii>de-Tnu*la».  de  Rtve-de-Gier. 

MOFMIOFS.  'g.  H .•Garonnt,  rom.  d'E*- 
tadrus,  «l’Asprt. 

MOI  < IIY-L AG  ACIIF,  vg.  Sommr  (Picar- 
die), arr.  et  à 14  k.  de  Péronnc.  cant.  et  E 
de  liant.  Pop.  9b9  II. 

MOFCHY -LA- VILLE,  vg  Oise,  comm,  de 
lleille».  yy  de  Mouy . 

MOI* t ‘.H  Y • LE- 1 .11 A T EL,  '5.  Oise  (Picar- 
die), arr.  et  à 20  k.  de  Beauvais,  cant.  et  C3 
de  Nouille*.  Pop.  164  b. 

Il  doit  sou  surnom  à mi  château,  bâti  sou* 
le  régne  de  Flairons  I",  (laiiquc  d«-  tour*  et 
remarquuble  par  sou  »i  e agreste  et  pittoresque, 
sur  nue  enllu  e cm  «"per  du  côté  (b*  l'est , d'uu  h 
vue  se  |M»rlc  iMMi-si-iitefiu  iil  sur  toute  l'ctindue 
d'uu  june  de  3r»  luxtare*.  mai*  encore  sur 
toutes  lr»  eontm**  euviivMHiauli'S.  t >parr  rrrt- 
ferme  «leux  pici  e*  d'eau  et  ou  lavoir  «pii  «ont 
alimentés  par  quantité  de  vmrrrs  qu'il  ren- 
ferme, et  dont  b’s  eaux  se  romiiMiuiqm'Ot  aussi 
dan-  l'inlérieur  du  ebâ|i*au  par  le  mus  en  d'uu 
(relier  hydraulique  de  M“iilgolf»er.  qui  le*  fait 
élever  a la  hauteur  de  t>2  ni.  — L'église  pa- 
roissiale de  Moucliy  e.sl  remarquable  j«ir  *011 
aaliquité. 

Faire  le  28  orl. 

MOK  IIY  t.E-PRKt  X , vg.  Seine- /h/.  , 
comm.  «le  Campucu  sévi  Ile,  3 de  Blangy . 

.MOI  IM» \ . vg.  f/. -Garonne , cumm.  de 
Ba/u*.  [-y  de  Montasînii-. 

MOV  EX , v g.  CafeaJot  {Normandie),  arr. 
et  à 1 1 k.  de  (an ii,  raut.  de  1 illy-sur-Ssnlle*, 
E d’Evivcy . Pup.  .319  b. 

MOFETTES,  vg.  Eure  (Normandie),  arr. 
et  âi  23  k.  d’E'ieux,  caut.  «i  E de  St-Audrê. 
Pop.  481  h. 

MOFFKY,  *g.  Tt» une  (Bourgogne),  arr,  «S 
à 19  k.  d’ Auxerre,  caut.  et  C2  de  Dmrwm. 
Pop.  438  b. 

MOFFI.AIXES , vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  cl  à 1!  k.  de»  Audrlys,  cant.  d'Eltrpa- 


gny,  B3 de*  Thilliers-ri»-Ve\im.  Pop.  330  h. 

MOI  Fl. EUS.  vg.  Somme  (Picaidie).  arr. 
et  à 21  k.  d'Ablieville,  caut.  «r.Villy4e*llaul. 
Clocher,  E àe  Flixecourt.  Pop.  191  b. 

MOCFIJERES,  vg.  Somme  (Pirardie),  arr. 
H à 49  k.  d'Aral  en*,  cant.  et  E d'Oiscnout. 
Pop.  204  h. 

MOFFI.lFltES  , vg.  Somme  , cnmm.  de 
Brllnnmurt,  d'Ablirville. 

MOI'tïE,  vg.  Sndne-et- Loire,  cnmm.  île  la 
Salle,  E de  St-Oyen. 

Molli  NS,  vg.  l’mr  (Provence),  arr.  ri  à 
10  k.  de  Crasse,  rant.  et  E de  Garnies.  Pop. 
1,918  h.  — Exploitation  «le  terni  alumi- 
neuse*. 

MOFLOX,  vg.  itulre-et-lxùre,  comm.  de 
flrou/illrs,  f ; «h*  l’islr- Bouchard. 

MOLtïOX,  vg.  Deux-Sierei  (Poitoti),  an’, 
et  à 13  k.  de  Melle,  cant.  et  E «le  Celle*.  'QT. 
Pop.  1.401  h. 

MttFL FERRE,  vg.  11. -Pr rentes  (Gasco- 
gne), arr.,  cant.,  Eri  à 8 k.  de  Bayonne. 
Pop. I .390  b. 

MOFIIKRS.  vg.  Indre  (Berry),  arr.  ri  à 16 
k.  dr  la  Châtre,  cant.  de  Ncuvy-St-Sépulrbrc. 
E de  Oui*.  Pop.  662  h. 

MOFIIET.  bg  Indre  (P»ûto«i).  aiT.  rt  à 40 
k.  du  Blanc,  caut.  et  E de  M-iî*1»oist-du- 

Smdt.  Pnp.  1.994  b. 

MOFHOl  S , vg.  B, -P)  renées  (Béant), 
art . rt  à 34)  k.  de  Pau,  rant.  et  E de  Carlin. 
Pnp.  164  b. 

MOFI  1.1. AC.  vg.  Gironde  (Guirune),  arr. 
et  k 13  k.  «le  Liliounie,  cant.  de  ! i-onsac,  P. 
de  St- Audié-dr-C.iih/ac.  Pu|».  115  II. 

.Mt>FI!,I.AC,  vg.  Tiirn-el-Garonnr  \ Qiirr- 
cyl.  arr.  et  a «I  k.  de Montauliaii,  cant- ri 
«leCivluv.  Pnp.  316  b. 

MUUI.LK  ;b),  vg.  Jura  (Franche-Comté}, 
arr.  ri  à 18  k.  de  8l-Claude,  «raut.  ri  E de 
Moi*  /.  Pop.  143  li. 

MOFIt.l.EROX.  vg.  H. -Marne  (Champa- 
gne), arr.  et  à 33  k.  de  l^ngm,  raut.  et  5' 
(l'Aiiberivc,  Pnp.  106  h. 

MOFII.I.KROX  KN  PAREÜS,  vg.  Vendée 
(Poitou),  arr.  rt  à 25  k.  de  Kuiiteua  -le-Comlc. 
cant.  rt  E de  In  Chataigneraye.  Pop.  1,608 
h.  — Foires  ki  I**  merrmli  «le  janv.,  fév., 
mars,  avril,  mai,  juin,  dre.  et  4*  Mercredi  de 

rapt. 

MOFII.LEItOX- LE-CAPTIF,  vg.  Vendée 
(Poit«m),  arr.,  cant..  Eri  à 5k.  dr  BnurlKiu- 
Tcodéo.  l*op.  860  b.  — Foires  le*  24  juillet . 
24  août  rt  24  sept. 

MOm.LEVILLF.RS.  vg.  Doubs  ( Franc be- 
Cùmlé),  a r.  et  à 49  k.  de  MniitUllûird,  cant. 
cl  E de  Sl-Hippolyte.  INqt.  61  II. 

MOFII.IAIN . vg.  Càte-tTOr,  rom.  «b:  Cbà- 
Irllcnnd,  E3  de  Pouilly-en-Mm»i«gru». 

MOFILLY,  vg.  Meuse  (pays  M«euw),  arr. 
et  à 17  k.  dp  A'rrdun-sur-Mi'uw,  caut.  «le 
Freuies-cu-Voevrc , E de  Manbeulki.  Pop. 
609  h. 

MOFI.AIX VILLE,  Vg.  Meuse  (pays  Mes- 
sin), arr.  et  à 8 k.  de  Ytrduu-*ur- Meuse,  eanl. 
et  E d'Ktain.  Pop.  541  h. 

MOFLARÈS.  vg.  Tarn  (Languevloc),  arr.  « t 
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MOITIXET  (b  ). 


MOULINS  (let). 


à 24  k.  d'Albv,  eaut.  et  de  Pamprlnnoc. 

692  b.  — Foires  les  13  janv.,  mercredi 
apr«  la  Prnic-rôtc  et  16  aorit. 

MOf  LA  Y,  lig  Mayenne  (Maine),  arr.. 
cant..  C-j  el  à 4 k.  de  Mayenur.  Pop.  556 1». 

Il  «I  situé  au  fuiid  d'un  vallun,  entre  deux 
tôtr%  r»|iitln.  Ou  remarque  aux  eus  irons  des 
restes  de  fortifications  qu'un  croit  avoir  appar- 
tenu à uu  camp  anglais. 

MOI  I.AYKKS.  s g.  Tarn  (Laugurdor).  arr. 
et  à 17  k.  de  Lavsur,  cant.  rt  [>;de  Ciaulltrl. 
Pop.  413  b. 

HfllLEDOrs,  vg.  H. -Pyrénées  (fiasco- 
gne),  arr.  et  à 20  k.  de  TaHies,  cant.  et  K de 
Tournai.  Pop.  467  h. 

MOI  LÈS,  vj.  Houehes-du- Rhône,  comm. 
et  G3  d’Arles-sur-Kbone. 

MOI  LES,  vg.  Hérault  (I-anguedorl,  arr.  et 
* 48  k.  dr  Montpellier,  cant,  et  Kj  de  Canges. 
Pop.  138  h. 

MOLLETS  ( les),  vg.  F.nre-rt-Ioir,  comm. 
de  la  Mancel  irre,  KJ  de  Brczollcv. 

MOI  LEYDIKR  . l^j  Dordogne  (Périgncd). 
arr.,  cant.  et  à 1 1 k.  de  Bergerac.  F!-  A 534  k. 
de  Paris  ponr  la  taxe  des  lettres.  Pop.  f .571  h. 
— Foire  1 1rs  4"  mercredis  de  janv. , d'av  ril  de 
juillet  et  dort. 

MtH  LEZ  AN,  vg.  Gard  (Languedoc),  arr., 
Ciel  à 26  k.  de  >ismes,  eaut.  de  Si- Ma  mer  t. 
P*»p.  556  b.  — Fotres  le  2*  samedi  de  juin  et 
*2  sept. 

MOI  I. Il  (RD  . vg.  F.ure-et-Jxur  ( Beauce  ), 
arr.  et  à 94  k.  de  N«gri,t  - |c-  Kotrou  , tant, 
d Authnn  , de  Bmu.  Pop.  34$  h, 

MOI  IJCR5T , vg  Orne  (prrcbel,  arr.  et  à 
k.  de  Morlagne-sur-llulne , eaut.  et  ® dr 
Longui.  Pop.  716  h. 

MOT  I.IDARS  , hg  Charente  (Angmtmois), 
arr.,  C*.  et  à 15  k.  d'AngoiiK’me,  tant,  d'ificr- 
sne.  Pop.  954  h. 

MOf  LIBRE  (1a),  Vg.  far,  com.  de  Cabris, 
Fj  de  Cratur, 

, SIOUI.IKHES  (1rs),  vg.  Hérault,  comm.  de 
Laurou* . 3 de  Lodève. 

MOf  LIFTS,  vg.  Gironde  (Guimne).  arr. 
et  à 22  k.  de  Libourne,  cant.  de  Pujols.  R de 
Castillon.  Ftp.  753  h. 

MOfLIGXOX  ( Bas  , t Haut-  ) , vg.  Seine, 
et -Marne  . comm.  de  Quimn -Segv , E de 
Cotiillv. 

MOfLIGXOX  , vg,  Seine-el.Mame . comm. 
dr  St -Forgea  11 , Cl  de  Ponlbicny. 

MOfl.lGXY , vg.  Xièere . comm.  de  Tam- 
•»>■*  Pj  de  CbilillDQ-eti'Baznis. 

Mo  t‘ l.l  il  EK  X F. , |,g  Maine-et-Loire  f An- 
jou ) , arr.,  53  et  à t*  k.  de  Bauge  . cant.  de 
Longue.  Pop.  2,153  I x.  — p„hri.{t,f  considéra- 
bfe  de  viliots.  — Foires  le*  2*  fée..  mardi  je 

h semaine  de  la  Passion,  11  juin,  22  sept,  et 
12  nov.  1 

MOI  I.1X  ( le  ) , vg.  Isère,  comm.  et  El  du 
Grnud-Lemps. 

3101  US  ( le  ),  vg.  \ or,l,  comm.  et  d de 
Wornrboodt. 

MOtlIX-AtX-ROIS  (le),  vg.  Fotges, 
comm.  et  Fl  de  Bains. 


MOI  LIX- À- VENT  ( le),  vg.  hère , comm. 
■le  Vcmuin».  Z3  dr  St-Stmp)roru-a4'Otaa. 

HOrUR.BI.jkKC  (le),  vg.  KlUira,  r„,„. 
de  Si -Mitre,  de  Rrcst. 

MOI  1.IR  - IIHJI’  ARD,  ,g.  Jura,  comm. 
d'Ainckm.  cc  de  Sidiu». 

MOI  I.IR  - DK  • MAHCHARD , v6.  Ut-at- 
Gararrat,  nu.  et  f.]  Jr  villej*m,.,„r. 
Lot. 

MOULIN  * l»K  - REDON  . vg.  Douche  s-Ju- 
Rhône,  comm.  d'Auriot.  Gdde  Roquevairr. 

MOULIN  - DE -TAXKOY.  vg.  Seine- et - 
Morne , comm.  de  Fontaine  - Fourrhe , de 
Bray  •vur-Seine. 

MOU  l.\  - DES  - CHAMPS,  vg.  Mrartkr , 
comm.  el  r-’  de  Bkmratit. 

MOI  UR  ■ DES  - PHÉS,  vg.  Oûa,  comm. 
d’Enrocourt-l^age,  g;  J,  ciKn_ 

MOI  LIR-D'lk  RAIE  . Ig.  \1  tnnr-. . ..v r, 
fomra.  d'Elr..lic,  H de  ChUrautieuf^ur-Sm  - 
tbe. 

MOI  LIXAIRIF.  (In),  vg.  Tarn,  comm.  de 
1 antes  , El  de  Pampeloone. 

MOI  UXAIRIE  (U),  vg.  Tarn,  comm.  de 
Virlmur,  R]  de  Castres. 

MOI  LIX  ANSE  (la),  vg.  Dordogne,  comm. 
et  FO  de  Korbrcludui*. 

MOfl.lXCOU'RT.  vg.  Oise,  comm.  d'I.llv- 
SM  -corgei,  >3  de  Muuy . 

MOUI.IX E ( la  ) , vg.  Areyron  , comm.  de 
Mciiiguis,  de Camares. 

MOl’Ll XE  (la),  vg.  Aveyron,  com.  de  Str- 
Radrgonde , 0 «le  Hodex.  * 

.MOI  I.IXE  ; la),  vg.  Dordogne , comm.  de 
Ste4Inu\-d«v!V|«Mitferauit,  0 de  Beaumont. 

MOt  lJVF.  (la),  vg.  Deujr-Sèvres , cmnm. 
de  Celle»,  C*ï  de  .Melle. 

MOI. LI.VËAl'X  . vg.  Calvados,  comm.  de 
Fontainr-lleiirv,  ® de  Creiitlv. 

MOfU.XK.irX  , vg.  Seine-et-oise.  ru  mm. 
de  Bailly , C3  de  VcnaillM. 

MOILIXFAIX  (les),  vg.  Seine  - et  - Oise , 
com  111.  et  El  de  Meudon. 

MOfLIXKAUX  , Vg.  Seine-lnf.  ( Norman- 
die ) , arr.  de  Runrn  , cB„t.  rf  Graml- 

Couronne.  \y_ 

Il  est  dans  une  belle  sihtatiou  , sur  la  rive 
gauche  de  la  Seine  , pris  de  la  forêt  de  la  Lm,. 
de.  C est  pré»  de  cet  endroit , à peu  de  distance 
de  li.  grande  roule  . sur  un  colora  qtti  Itorde  la 
Seine  , que  Ton  voit  le»  ruines  d'une  ancienne 
forlennvp  désigné  «hu  le  nom  de  château  de 
Kolierl  Ic-Dialde.  V.  Lv  BocrcLe. 

MOI  I.IN’F.S . vg.  Calvados  ( Normandie  ), 
arr.  et  à 16  k.  de  Falaise,  cant.  de  Bretteville- 
sur-Lai/e,  El  de  Langaiinrrie.  pnp.  343  b. 

WOC LINES,  vg.  Manche  Nornuindief.  arr, 
el  h 18  k.  de  Morlain.  rant.  et  fg  de 
laire-vlu-llarronet.  Pnp,  439  h. 

MOULINET,  vg.  Ardennes , comm.  et  3 
de  Charleville. 

MOI  LIXET  (le Grand-),  vg.  Gironde,  com. 
de  Pomcinl,  £:  de  LilMiiime. 

MOfLIXET  ( le  ) , vg.  Loiret  ( Câlinais  ) , 
an-.,  cant.  et  à 19  k.  de  r.iCQ  , q de  Ivorri*. 
Hop.  244  b. 
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MOI  LIXET.  vg.  /j't-el-Garontre  ( Agénois), 
arr.  et  à 23  k.  «le  VilleiMau«c-sur«Li>t,  cant.  et 
Z£1  de  Caocttu.  pnp.  (Ht  h. 

MOf  U NETS  (les),  vg.  Seine-et-Oisr,  com 
de  \ «ilteuil,  ^ de  Bnnnièrrs. 

MOI  1.1. VE I X , vg.  Seine-et-Oise , cmnm 
«le  Qialoo-Moulineux,  E3  d'Àiigrrv  dl«*. 

MOI  LIXFOI  LET,  vg.  Cher,  corom.  de 
St-Saturnin,  C-'  de  Cltâieaumeillant. 

MOI  LIN  - GALANT,  vg.  Seine  - et  - Oise  . 
comm.  «Je  VijJabé,  E d’EvsoiUM  v. 

MOI  LIX  - HAUT,  vg.  Moselle  , comm.  de 
Chitel-St-tk-rmain,  E de  Metz. 

MOfUX  - HENRY,  vg.  Marne . comm. 
de  Bcrgtre*  - «nu  - Moutmirail , El  de  Munl- 
mirail. 

moh.iv-lk  iii.a.vc  , ArJanaa,.  am. 
de  .Moltuo , 0 de  Mézicre*. 

MOf UX-LE  COMTE,  vg.  Pas-de-Caln, >. 
cumm.  et  E d’Aire-sur-l»-Ljs. 

MOfl.IN  L ÉV^Qf  E . v‘g.  Mèsre,  connu, 
«le  St-|»ère.  E de  Coûte. 

MOf  LIX-MOGE,  vg.  Tarn,  comm.  de  M«i- 
tat,  E «le  Lacaïuie. 

MOI  LIX  - XEl’F,  vg.  Dordogne , et  un  ru. 
<1*  Sï-Pru*[-|p,-I>M1g.-ir,  . pj  ,la  J.n,.ll»-lc- 
Grand. 

MOI  LlX-XEfF  (le),  vg.  Dordogne,  rota 
de  Villcfranchc-de  - I^mgrlupt , de  Mon- 
pOQl. 

3101  LIX  - XEf  F (le),  vg.  Intlre-et-lMÎrt . 
comm.  dr  Balcsnies  , EJ  de  la  Haye  - Dépar- 
tes. 

MOf  LIX-XEI’P,  vg.  Jnra,  comm.  d'Arw- 
cbea,  [SJ  de  Salins. 

3101  LI.\-.\Kf  F.  «mi  Nm-Mi  hi.  , vg.  Mo- 
ufle, connu,  «ir  MacWron,  SI  deSt-Avold. 

t Mt»l  UA’-XEf  P . vg.  DeurSèvres  , comm. 
d’Erliirr  . Fl  de  Niort. 

MOfLt.X-XEf  F (Je),  vg.  Fend  use,  «xunra. 
de  ChiteMiotitT-de^MMbipie.  F!  d'Avignon. 

MOI  LI.N  -HEXAI  LT  Ici,  vS.  Orne,  com. 
de  la  Madeleine-Bouvet,  île  Rnnalard. 

MOI  LIX  IIO  f GE  (le),  v g.  Fatuluse,  com. 
de  (Jiâleauucuf-de-t ■a«Lignr  , fcl d’Avignon. 

MOI  LIXOT,  vg.  Xièfra  ( Nivernais  ) , arr. 

«le  Clamer) , caoL  de  1 annay , F.  de  Moulnsauv- 
le-Comi«'.  Pop.  177  b. 

3IOf  LINS  , vg.  Aisne  ( Picardie  ) , arr.  el  «1 
25  k.  de  Lion  . cant.  dcCxaounc . Fl  de  Beau- 
rirtix.  Pop.  264  li.  — Foire  le  6 die. 

MOf  LINS,  vg.  Aisne,  routm.  de*  Mrzs  - 
M«>ulins.  r*î  de  Üiàlcau-  J liirrrv. 

MtlfLIXS,  litùa  GergoGo,  ilniorum  Ce/t- 
twutn,  vg.  Allier.  V.  Morux».sca-A«.m«a. 

MOI  LIXS  ( les  ),  vg.  Ardèihe , cumin,  dr* 
Cruas,  IF.  de  Piivas.  xy. 

MOULINS  (les),  vg,  Eure,  <*Mnm.  de  M r. 
rey,  i-;  de  Pary -sor-Eum. 

MOULINS,  vg.  lUe-et-Filaiue  ( Brelagnr  , 
arr.  et  à 19  k.  de  A itrê.  eaut.  «t^de  la  (âirr* 
cbe.  Pop.  1.391  b. 

MOULINS,  vg.  Indre  ( Berry  ) , arr.  et  à 
24  k.  «le  Cbâlcaurouv,  «ant  el  j.;  de  Lavronv 
Pop.  734  li. 

MOULINS  (les),  vg.  Isère,  comm.  de  Pré- 
bois.  S de  Met». 
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MOI' I. IN  S , vg.  Meurlhe,  rom.  de  Rougir  • 
nm-auv -Chêne*,  0 de  Nancy. 

MOI  UNS,  vg.  Meuse  ( pays  Mmin),  arr. 
H à il  k.  de  Mootmédy,  caut.  (le  Sîeuay,  !•_; 
dr  Mimaxt.  Pup.  636  h. 

MOULINS  ( le»  ),  joli  bourg  , Nord  ( Flan- 
dre ) , are.,  an»*.,  £>2  et  à 2 k.  de  Lille.  Pop. 
3.314  h. 

O bourg  est  un  dr.»  plu»  important*  de*  en- 
viron» de  Lille  |»r  von  commerce  et  «ex  manu- 
facture». On  y compte  soixante-neuf  moulins  à 
veut,  huit  niariiiue*  à «apeiir,  trois  liras série», 
4|iiatrr  briqueterie*  , deux  fabrique*  de  céru*e, 
deux  clouteries . dru*  fours  à chaux  , une  dis- 
tillerie de  genièvre,  <piatn*  atelier*  de  con*truc- 
Uou  de  moulin*,  dm*  fabrique»  dr  pipes,  deux 
fabriqueade  toile*  dires,  une  sucrerie.  etc.,  etc. 
Ou  y fabrique  en  grand  le  vinaigre  de  luère. 
— Commérer  considérai  de  de  graines  oléagi- 
neuses, d'huiles  et  de  tourteaux  . dont  le  mar- 
che a lieu  tou»  les  jours  de  oiue  heures  à une 
heure. 

MOL' LIN  S , xg.  De  \u>S  erres  (Poitou),  arr. 
et  à 38  k.  de  RmiuiiT , rant.  et  FJdr  Châtil- 
lon-wir-Sevre.  Pop.  530  h. 

MOI  LINS,  vg.  Vosges,  & on>.  de  St-Nalionl, 
F2de  R.-miierauiit. 

MOLLI  KM  - DARDRVT,  f|,  N. -Vienne, 
connu,  de  Rançon  , >3  de  Rrllac. 

MOULINS  - l>F.  - LA  - S LINE  , vg.  Seine- 
et’ Mur  ne  . connu,  de  St-Fargcau  . FJ  de  Poo- 
thierry. 

MOULINS-I>U-noiS  f ies),  \g.  Jura,  rnm. 
de  Pnni-du-Naeoy,  CBS  de  Chnmptgoole. 

MOULINS- P.N  - GILBERT,  Wofiar  dmgH- 
berti , petite  » «Ile , Navre  (Nivernais).  arr.  et 
à 13  k.  de  Château  -Chinon  , chef-l.  dr  rant. 
Ecole  MTomlairr  ecclé»ia*ttque.  Cure.  fej.  \y. 
A 390  k.  de  Pari*  |ioiir  la  taxe  des  lettres. 
Pop.  2 N4*7  h.  — Twm*i*  jurassique,  calcaire 
à griphées. 

Cette  ville,  située  au  connuriit  des  ruisseaux 
de  (b/a  cl  ( mignon.  est  bâtie  au  pied  dn  hau- 
te*  montagnes  du  Morvan  , rt  doit  ton  origine 
à un  aiirii-ii  château  dont  un  aprrçoit  encore 
les  mine*.  Elle  est  petite  rt  environnée  de  fau- 
bourg*. On  y remarque  l’église  paroissiale, 
bel  rt  spacieux  édifice  qui  communiquait  jadis 
au  château  par  de»  souterrain*  encore  bien  rot»* 
Serve».  Pembut  la  révolution  elle  « |»orté  le 
nom  de  Moei  tvs-i^-Réi't  «i.nji  r. 

Ou  doit  \ isitrr  aux  environs  . sur  le  sommet 
d’une  colline  qui  domine  la  ville,  le  larde 
Lieutemer,  qui  parait  omiper  le  cratère  d’un 
ancien  volcan. 

Fabrique»  de  grosses  draperie*,  serges,  toiles, 
étamine*,  tannerie*.  — Commerce  de  grain*  , 
Irais . cuir*  et  Intuux.  — Poires  |e  2S  janv., 
le  mercredi  apres  Pâques  et  apres  la  Pentecôte, 
1"  mardi  de  juillet . mardi  apres  l'Assomption 
et  3*  mardi  de  carême. 

MOULINS-LA-M  ARCHE.  M**lendiua  . pe- 
tite ville , Orne  ( Normandie  ),  itrr.  et  à 20  k. 
de  Mortagnr-sur-Hnine , chef-l.  de  rant.  Cure. 
P3.  A 160  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de*  lettres. 
Pop.  1,040  h. — Tnuiv  tertiaire  movm,  voi- 
sin Ju  terrain  crétacé  inférieur,  pré*  vert. 


C’était  aulrvfow  une  plane  forte  entourée  de 
murailles  et  défendue  par  un  rhite.au  dont  il 
ne  reste  d’aulrr*  vestiges  que  la  Motte,  ou  élé- 
vation de  terre  *ur  laquelle  était  placé  le  don- 
jon. Ce  chétoau  fut  pris  par  le*  Français  en 
1052  , et  repli*  par  k**  Normand*  l'a  noce  sui- 
vante. Kn  II  16  le  roi  Ifrim  d'Aiiglrtesr*  réu- 
nit dèfiiiilivrmeul  Moulin#  au  durliéde  Nor- 
mandie, cl  en  fit  réparer  les  fortifications.  Phi- 
lippe  Augiiote  , apies  la  eonqiiélr  de  la  Nor- 
mandie en  1 204 , lai **a  la  joui»*aiice  de  Mou- 
lin* à I borna*  , «vante  du  Pm-he  . jusqu'en 
1217,  qu’il  en  fait  possession.  Ia  ville  lui  en- 
suite réunie  au  duché  d'Alençon,  dout  die  n’a 
plu*  été  lépaiM  et  dont  clic  a partage  toutes  les 
vicissitudes. 

Un  trouve  aux  environs  une  source  d'eau 
minéral»'  ferrugineuse  , dite  source  Dubreuil, 

PsTRude  F.-M.  Ravaud,  auteur  d'un  Voyage 
dans  l'intérieur  des  Mats- Luis. 

Commerce  de  bestiaux.  — Foires  le  25  oct.f 
le  joui-  de  la  nu-caréfuc  et  jeudi  de  l’octave  de 
la  Fête- Oku. 

Bibliographie.  TmfJil.  Analyse  des  eaux 

de  Mou/int-la-lf arche  ( Examen  aiudv tique 

des  eaux  miuendc*  dn  environ»  de  l'Aigle  . 

C.  Vl). 

MOri  I VS-I.A  RI  Pl  RI.HJl :n.  nom  donné 
|irndaiil  la  révolution  è lu  ville  de  Mmnj»»-i*- 
Giijwxt. 

MOULINS-I.E-UARHONSUL , I*  Sortie 
( Maine  ) , arr.  rt  à 30  k.  de  Sl-Maroers  , cant. 
de  Sl-Pater.  FJ  d’Alençon,  Pop.  1.125  h. 

MOU  LIN  S- LES- METZ . vg.  Moselle  (pas s 
Mcsmii  ) , arr.,  cant. , gj  et  à 6 k.  de  MrU. 
Pop.  574  h. 

MOI' LINS  - NEUFS,  vg.  Isère,  comm.  de 
Mire  bd,  FJ  des  Echelles. 

MOI  LINS  - PRÈS  - NOYERS  , vg.  Yonne 
( Champagne  ) , arr.  rt  à 15  k.  de  Touncrrr , 
caut.  dSde  Noyers.  Pop.  3b  I h. 

MOULINS  - SOLS  - TOU VENT,  vg.  Oise 
(Picardie),  arr.  et  à 24  k.  de  Conipiegue,  cant. 
et  FJ  d’Allieby.  Pop.  332  h. 

MOU  UNS-SU  R-  A ELI  ER . Foin  Gergoria 
Haine  um  Celicorum,  grande  rl  bile  ville, 
chef-l.  du  dép.  de  I* Allier  ( Rourbonnais  ), 
cbef-l.  du  2*  arr.  cl  de  2 cant.  Trih.  de  1”  inst. 
et  de  comm.  Cbainb.  consultât,  des  mauufacl. 
Société»  dévimoinie  rurale.  Ecole  normale  pri- 
maire. Société  d’agrieult.  Collège  royal.  Ecole 
gratuite  de  dessin.  FJ].  Vy.  Pop.  15,377  b.  — 
Transi*  tertiaire  moyeu. 

Autrefois  diocr*«*  d'Autun  , parlement  de 
Pari»,  généralité,  intendance , présidial,  scnc- 
chauxkéx',  Ittilliagr  , élection,  maîtrise  des  eaux 
et  forêts,  châtellenie,  pri'vôté  générale  de  nu- 
rechaussée , chambre  du  doouuir  , jundrelion 
consulaire  , collégiale . collège  , couvent*  d'au- 
gnvtin*  . de  carme*  , de  chartreux  , de  domini- 
cains, de  roixlctier»,  capucin*,  ni  mi  me»  et  frè- 
res de  la  Charité , d’ursiiline* , Ikcruardiur*, 
filles  de  Ste-CLurc,  de  la  Visitation  et  «l'hospi- 
talière*. 

L'origine  de  Moulins  est  incertaine;  c’est 
une  de#  villa  où  l’on  a voulu  retrouver  la 
G ergovi a des  Bu i eut. 


L’origine  de  la  ville  artudlr  ne  parait  pas 
toutefois  mi  muter  au  delà  du  x*  siecle.  Ar- 
chanitttud  Mil  affranchit  les  haMtaul*  de  la 
taille  aux  quatre  cas,  «rajoutant  uitc  redevance 
anmirllc  de  200  livres , monnaie  courante , en 
1232.  Il  parait  que , de#  cette  époque , celte 
ville  avait  déjà  quelque  importance , et  l’on 
petit  même  conjecturer  qu’elle  était  alors  la 
cité  la  plu*  peuplée  du  Bnurbcniiai*.  Roliert, 
lit*  de  saint  Louis,  y fonda  un  hôpital  en  I26t»; 
mais  ec  n’est  que  dam  k irt*  sorte  que  Mou- 
lin* prit  uu  rang  astNB  élevé  parmi  l«  villes  du 
royaume.  Sa  prospérité  date  particuliérement 
du  retour  d’Angleterre  du  duc  dr  Rourlxm, 
Loui*  H,  eu  l'année  1 368  : depuis  cette  époque 
jusqu'à  b fuite  du  connétable  dr  flouriiou , l« 
prince*  de  cette  branche  des  Rourboiu  y oat 
toujours  fait  leur  résidence.  La  ville  était  alors 
petite,  et  ne  comprenait  que  ce  qui  était  entouré 
de  fnv»é*  , dont  on  retrouve  facilement  l'em- 
pbeement  dans  les  promenades  tulérieuirs , 
a|q«léès  Court.  La  partie  de*b  cité  contenue 
entre  ce*  cours  et  le  château  constituait  l’an- 
cirunc  ville. 

Ut»  peut  regarder  comme  crrlaiu  que  jamais 
Mou  lu  ls  oc  s'est  rendue  à un  enuniu.  Au- 
gbi*  #'eu  approchèrent  rl  craiguimit  de  l'as* 
siéger.  Loni»  AI  nuireha  sur  cette  ville  et  n'o#a 
jias  l'attaquer.  Le  duc  Je  Nemours  tenta  inu- 
tilement de  s’eu  emparer  pendant  les  guerres  de 
religion.  — Le  mariage  d'AutoÎM  dr  Rmir!>on 
Vendôme,  roi  de  Navarre,  avec  Jeanne  d'Al- 
bret,  fut  célébré  en  cette  ville  le  iü  octobre 
1548.  Catherine  de  Médias  y fini . «*»oi» 

de  février  et  de  mars  1566 . b fcnn*u»r  a*»cfn- 
Wré*  où  fut  rendue  b célèbre  oïdonuaiuo  de 
Moulins,  où  assisterrnt  Charles  1 A.  le  cardinal 
de  l.orraiue  , l'amiral  de  Coligny . le  duacdicf 
de  l'Hôpital . etc.  — Henri  IV  fit  son  entrée 
dam  celle  ville  en  1525. 

Moulin»  a été  plusieurs  foi»  désolée  par  la 
peste;  celle  dr  1547  fit  de  tels  ravage»,  qu'on 
drlitièra  si  on  ne  transférerait  pa»  1rs  tribu- 
naux à Souvigoy.  Un  inreudtc  y causa  de 
grands  ravages  en  1755,  et  y ruina  le  magnifi- 
que château  de  Bourbon. 

Le»  armes  de  Moulin#  sont  : d'argent  à 
trais  croix  ancrées  de  sable  deux  et  un  ; au 
chef  d azur  chargé  de  trois  / leurs  de  lis 
<T  or. 

Moulins  est  une  ville  agréablement  située  , 
dau»  UW  plaine  fertile , sur  une  de»  mute»  de 
Pans  k I.von.  et  sur  b rive  droite  de  l’AUirr, 
que  l'on  traverse  sur  un  beau  pont  de  pierre. 
Dr  ce  pont  la  vue  s'étend  sur  de  belle*  chaus- 
sées, snr  un  vaste  quartier  de  cavalerie  et  *»ir 
des  coteaux  d’un  aspect  riant  rt  piriorcM|ur. 
Les  rues  ne  «ont  |n*  eu  général  régulières  ni 
très-larges;  mai* elle*  sont  propre#,  aisea  bien 
pavera,  bordée* de  iuai*no*  presque  toute*  eons- 
truitr*  eu  briques  , |*arnii  IcaqudUes  on  remar- 
que plusieurs  beaux  hmel*.  De  toute-,  le*  places 
publiques  . celle  d’ Allier  e»t  la  plus  spacieuse , 
et  celle  de  la  Bibliothèque  b plu#  jolie.  Le» 
maisons  les  mieux  bâtir*  et  le*  plus  beaux  hô- 
tels sont  particulièrement  «tué»  dans  In  nie  «le 
Pans  , U rue  Neuve  , b place  de.  la  Rihliotliè- 
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que  t'I  les  trois  Cour*  ou  promenades  qui  occt»- 
peut  le  centre  de  b ville.  Le*  foutantes  publi- 
ques saut  eu  assez  grand  nombre;  mais,  a l'ex- 
erptiou  Je  celle  du  Cbâlcau-d'Eau  , elles  n’of- 
f rent  rien  de  remarquable  ni  d'élégant  dam 
leur  coostnictiou.  Les  promenades  sont  fort 
jolies;  b plus  ancienne  fut  plantée  eu  1684, 
par  l'intendant  de  Berci , dont  elle  a conservé 
le  nont.  L'allée  principale  , jur  sa  longueur  de 
1000  ni.,  sa  largeur  et  ton  nivellement  par- 
fait dans  toute  son  étendue  , est  une  des  plus 
belles  allées  qui  existent  en  France.  Cette  pro- 
menade a été  replantée  entièrement  en  1 «08. 

L’aolia*  Nûtu'Uiiu  est  uu  édifice  dont  In 
construction  remonte  à 1 386  ; b première 
pierre  du  choeur  fut  posée  en  1 468.  Cette  église 
n’a  pas  été  achevée.  On  ) remarque  un  sépul- 
cre en  pierre,  placé  près  d'une  des  petite!  pur* 
tes,  qui  contient  un  cadavre  sculpté  d'une  cf- 
frayante  vérité.  La  raveau  s’étend  sous  le 
chœur  ; il  renferme  ks  cendres  de  Jeanne  de 
France,  bile  de  Charles  VII,  celui  de  Jeanne 
d" Armagnac  , fille  du  terrible  et  infortuné 
duc  de  Nemours , et  celui  de  Jean  II  et  de 
Pierre  U. 

L*  couina  occupe  le  bâtiment  de  l'ancien 
cousent  «le  b Visitation,  bâti  par  la  princesse 
des  t rains.  On  admire,  dam  l'église,  le  superbe 
mausolée  que  celte  dame  fit  élever  à b mémoire 
du  duc  de  Montmorency,  son  époux,  décapité 
à Toulouse  sous  le  ministère  du  cardinal  de  Ri- 
chelieu, le  )0  octobre  1633.  Le  duc  est  à moitié 
courbée!  appuyé  sur  le  coude  ; b duchesse  est 
••aise  à se»  pieds,  voilée  et  en  mante.  A côté  du 
mausolée  sont  «leux  statues  qui  représentent, 
l’une  la  Valrur  et  l'autre  b Libéralité.  Derrière 
le  inotmmeat , et  sur  le  mur  qui  le  touche,  on  voit 
une  espèce  «le  purtique  avec  son  fronton,  sou- 
tenu de  deux  culmine*  et  de  deux  pilastres.  En- 
tre ces  cciluuoes  sont  «Jeux  autres  statues,  «ioot 
l'une  est  la  Noblesse  et  l'autre  la  Piété.  Au  mi- 
lieu de  ce  portique  est  une  urne  qui  renferme 
les  cendre»  du  duc  ; b feston  qui  entoure  F urne 
est  porté  par  deux  ang»,  et  le  liant  du  fronton 
cal  couronné  «bs  armes  «le  Montmorency. 

(dp  inscription  ta  Une  est  placée  au  bas  du 
mausolée.  Eu  voici  b traduction  : 

“ L'an  1633  et  le  vingtième  de  soq  deuil, 
Marie- Fèbcie  des  Lrxins,  princesse  romaine, 
éleva  or  mausolée  à b mémoire  de  son  digne 
epoux,  Henri  11  «Je  Montmorency,  le  deruirr 
et  le  plus  illustre  «Je»  ducs  de  ce  nom  ; pair, 
amiral  et  maréchal  de  France,  b terreur  des 
ennemis,  les  délices  «le»  Français,  man  încom- 
parahledoul  elle  n'eut  jamais  à déplorer  que  b 
mort.  Après  dix -huit  ans  du  mariage  le  plus 
heureux,  après  avoir  joui  de  richesses  im- 
menses, et  possédé  sait»  partage  le  cœur  de  sou 
époux,  il  ne  lui  reste  aujourd'hui  que  sa  cen- 
dre. » 

Plusieurs  artistes  ont  contribué  à la  prrfcc- 
tinu  de  ce  beau  monument.  11  est  priucipale* 
meut  l'ouvrage  de  François  Anguier,  natif  «Je 
b viilr  d'Eu.  C'est  lui  qui,  âpre»  eu  avoir  com- 
pose l'ensemble,  en  sculpta  Ira  figures  princi- 
pales ; celles  du  duc  et  «le  sou  épouse,  d’Her- 
cule,  de  U Libéralité.  Les  deux  Amours,  les 


génies  et  le  sarcophage  sont  du  ciseau  «le  cet 
habile  sculpteur. 

La  chats vc  de  Mouliu*.  «tué  à l’extrémité 
septentrionale  de  la  ville,  était  autrefois  un  des 
édifices  remarquables  du  royaume;  «bus  sa 
forme  irrégulieie,  il  offrait  un  ensemble  vaste 
et  qudqui**  belles  partie*.  Eu  1337,  il  ue  con- 
sistait qu'ru  une  tour  carré**,  appelée  b Mal- 
Coiffée,  qui  existe  encore;  le  reste  des  cons- 
tructions fut  ajouté  à differentes  irpriMs»  dans 
le  xrv*  et  le  xv'  siècle  ; du  temps  «k-  François  I** 
il  était  rite  comme  uu  dm  édifiera  remarqua- 
bles du  roy  aume.  Ge  château  fut  iucviidié  le  3 
juiu  1755,  et  le  surplus  démoli  au  commence- 
ment de  ce  sicele,  a l’exception  «le  b tour,  et 
d'un  petit  corps  de  logis  construit  par  Cathe- 
rine de  Médius,  lequel  sert  aujourd'hui  de  ca- 
serne de  gendarmerie. 

La  tour  di  i.'IIom-ook,  située  au  coin  de  la 
place  qui  a pris  ce  uorn,  paraît  remonter  à une 
époque  assez  éloignée  ; clic  rat  de  forme  carrée 
et  percée  de  trois  petites  fenêtres , carat  1ère 
de»  constructions  antérieures  au  sjt*  siècle.  Ou 
nr  sait  pas  à quelle  date  ou  peut  faire  remonter 
le  pbccraait  d’une  horloge  sur  la  pbte-forme, 
mais  il  en  est  peu  ru  France  qui  soient  placées 
aussi  haut.  Les  heures  et  les  demi-heures  sou! 
frappées  par  quatre  statues  mouvantes,  de  di- 
mension» oolnssalra  ; elles  représentent  une  fa- 
mille composée  d’un  homme,  une  femme  et 
deux  enfants,  pbcés  extérieurement,  et  de  ma- 
niéré que  leurs  mouvements,  lorsqu'ils  frappent 
U duché,  peuvent  être  vus  «les  passant».  Ln 
incendie  consuma  l'horloge  et  détruisit  les 
timbres  eu  1 653  ; mais  elle  fut  rétablie  l'an- 
née suivante. 

La  port  construit  sur  l' Allier  est  un  monu- 
ment remarquable,  commencé  en  1 734  et  achevé 
en  1763;  on  l’a  vanté  avec  raison  au  moment 
de  sa  construction,  et  il  tient  encore  un  rang 
distingué  parmi  les  plus  beaux  ponts  de  France, 
quoique  l'on  en  ait  b«»ucoiip  coo»tmit  depuis. 
O qui  fait  un  honneur  iufini  à l'ingénieur  qui 
a été  chargé  d’t*a  diriger  le  travail,  c’rat  que 
depuis  plusirur»  siècles  ou  avait  vatMCMal 
tculc  rétaliliwmenl  de.  cinq  ponts,  qui  tous 
n’avaient  duré  que  |**u  d’années,  b profondeur 
et  U mobilité  des  sabirs  qui  formcul  le  fond  de 
l'Ailier  s’étant  toujours  opposées  à b solidité 
de  toute  construction  semblalib.  Le  pont  «le 
Moulins  est  de  niveau  d'un  bout  à l'autre  ; il 
est  composé  «Je  treize  archet  égales,  de  lâ  m. 
d'ouverture  chacune  ; il  a 14  ra.  «Jt*  largeur  et 
300  m.  de  longueur,  du  mur  d'une  culée  à l'au- 
tre. Des  trot  Loir»  en  belles  dalles,  élevées  de  3 3 
à 14  c.,  régnent  des  deux  côtés. 

Las  CASjtaats,  iiluées  au  bout  du  pont,  dans 
le  faubourg  de  b Madeleine,  méritent  «Je  fixer 
l'attentiou.  Le  corps  principal  seul  est  fini,  les 
deux  ailes  n'oul  été  que  commencée»,  et  les 
murs  élevés  seulement  à b hauteur  du  rez-de- 
chaussée  ; il  y a place  pour  480  ltonuncs  et  pour 
304  chevaux.  On  y remarque  tic  belles  auges 
eu  pierre,  qui  bordent  presque  tous  les  bâti- 
ments, aiu»i  que  les  escalier»  qui  conduisent  au 
lugemeut  des  sûhbts. 

Ou  remarque  encore  à Mouliu»  b biblio-  ^ 


théque  publique,  renfermant  15s  16,000  volu- 
mes cl  plusieurs  nuiuiisrrits  précieux,  entre 
autres  uue  bible  du  xii*  sierle;  l’lio|MUi  gé- 
néral ; le  château  d’eau  ; l'hote)  de  ville  ; b p«v 
|miieie  «hqiartemeiitale,  etc.,  etc.  — Ou  doit 
visiter,  à S k.  de  Moulins,  l’église  gothique 
d’Yzeure. 

Biographie-  Patrie  «les  maréchaux  os  Vio 
lam  cl  m Buwia. 

Du  sculpteur  Rrmoviv. 

Du  savant  médecin  Amr. 

Du  jurisconsulte  Bsrrotsr. 

Du  littérateur  f#*um  ne  la  Bicni. 

Du  porte  J,  me  Lnunn»». 

De  RI"'  Ls.lv art. 

Du  médecin  Diassycrk,  membre  de 
titut. 

Du  général  Ronujv. 

Irdlatrxs.  Fabriques  de  coutellerie  estimée, 
bouiieferie  en  soie  et  en  coton,  cordes  de  Un  aux , 
couvertures  de  lame  et  de  coton,  chenu  traie. 
Filatures  de  bine  et  de  coton.  Tannerie.  Cor- 
dent*. 

Commerce  de  grain»,  vins,  fera,  bois,  char- 
bon, bouille, sel»,  bestiaux,  porcs,  etc. — Foires 
le»  5 janv.,  1"  et  39  nuira,  Il  juin.  30  août, 
39  sept.,  18  net.,  ISIIOV.,  1»  et  £3 déc. 

A 183  k.  N. -O.  de  Lyon,  94  k.  N.  de  Cler- 
mont-Fr  rraud,  388  k.  S.-E.  de  Paris.  Long. 
0*  59'  59",  lat.  46-  34'  4". 

L'arrondissement  «le  Moulin»  est  composé 
de  9 canton»  ; Bourbou-l’Archambault , Cha- 
v agnes,  I)om  pierre,  Lurcy-le-Sauvage.  Mon- 
tra, Moulins  E.,  Moulins  O.,  Neuilly-le-Réai, 
Souvigny. 

Bibliographie.  Ril.u*û*t*s (Louis  de).  Des- 
«nption  du  nouveau  pont  de  pierre,  cons- 
truit sur  la  rivière  de  F Allier,  à Moulins, 
avec  C rsposé  des  motifs  qui  ont  déterminé 
son  emplacement,  et  les  dessins  et  détail* 
relatifs  à sa  construction,  in-fol.,  177  ! . 
l)u»miu.  Extrait  (T un  mémoire  sur  les  eau. s 
minérales  et  médicinales  de  Hardou  pris  de 
Moulins,  en  bourbonnais  (Mém.  de  Tré- 
voux, p.  1064,  mai  1746:  Bibl.  de  méd.  de 
Pbuque,  t.  iv,  p.  184  ; Dut.  min.  et  hydrol. 
de  la  France.  I.  i,  p.  160  ). 

* JS'oüct  sur  la  bibliothèque  publique  de  la 
•ville  de  Moulins,  in- 13,  1833. 

MxiLaztRAT  (Alfred).  Physiologie  des  Mouli- 
nois,  in -33,  1849. 

MCI  IJX-SI  B-Ï  fcVHE,  V|.  Chtr  (Hrrry). 
arr.,  £3  et  à 10  k.  de  Bourges,  caut.  de  Bougv. 
Pop.  535  h. 

MOLLI  NS-SU  R -ORNE , vg.  Orne  (Nor- 
mandie), arr.,  canL,  et  à 3 k.  d' Argentan. 
Fop.  404  b 

MOULINS  - SLR  - OL  ANNE.  vg.  Yonne 
(Champagne),  arr.  et  à 33  k.  d’Auxerre,  canl. 
et  L-3  de  Toury.  Pup.  313  h. 

MOI  I.1N -VIEUX  (le),  vg.  Isère,  connu, 
de  Lavaliltms,  r-w  de  b Mure. 

MOI  LIN  - VIEUX  , vg.  Sarthe  , comm. 
d’ Asnicrra,  R de  Sablé. 

MOUIJK.  bg  Ariégt  (Languedoc)  , arr-, 
cant,,  et  à 5 k.  de  St-Giroti*.  P.  3, 61 1 h. 
Au  hameau  d'Auber,  dépendant  de  oetta 
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MOLRtAIROL. 


MOL  RC  Al  ROI.. 


MOI  Ht  Al  KO!.. 


ronuutinr-,  <>ii  «oit  tint!  grotte  fort  remarquable, 
facile  a parcourir,  et  une  carrière  de  marine 
noir  exploité**  jadis  par  les  K>miuiu». 

MOLLIS»  s g.  GiiotlJe  (Guitxiue),  art . et  à 
33  k.  de  Rurdv-aux,  faut,  et  P2  de  Castelnau- 
dr-Mnlw.  Pop.  9lu  b. 

MOLLIS,  Tam-et-Garonne , cumm.  «k 

r*“  de  Mnutcch. 

MOI' LIS,  «g.  Tnrn-et-Garonne,  comni.  de 
Reviiie*.  £3  de  Mootiiiiliun. 

SI  II  l' I.ISMK , s g.  fieune  { Poitou) . arr. , canl . , 
1*1  et  a 13  L.  de  Moulniorilloii.  Pop.  üt*2  h. 

MOLLI. K,  vg.  Pas  Je-Caluis  (Artois). arr., 
«ml.,  > ■ et  a 7 k.  de  Sl-ümer.  I*up.  992  h.— 
faire  le  21  juillet. 

MOLLLIKKES  i les),  vg.  far,  comio.  de  la 
Roque!»  us^auuc,  E de  Rrigitulc*. 

MOL  LO. Y , %g.  tjoiret  (Gâtinais),  arr.  et  à 
13  k.  de  Moutargis,  ranl.  de  Rrlb  garde.,  R5  de 
Lad  on.  Pop.  452  b. 

MOI  LOS.  sg.  SeiHe-et-Oite,  connu.  de 
Gif,  t3  d’Orçay . 

MOLLON-SLU  UORDOCXK,  «g.  fUrtmJe 
(Gui» une),  arr.  et  à 9 k.  de  Libourne.  ranl.  et 
K de  Iti  anue.  Pop.  1 ,2tl2  I».  — Foire i le* 
lundi  apres  la  Sl-Jeaii-Kapti*le,  lundi  après 
le  I*'  dimanche  de  sept. 

MOI  LOS  SK  11  E la),  vg.  for,  cumm.  de 
SI- Julien,  53  de  llarjols. 

MOL  1.0  VH,  sg.  Charente- Jnf.  (Saintuoge), 
arr.  et  a 18  h.  de  Jonzac,  canl.  e»  ;-fj  de  Mon* 
tendre.  Pop.  23!»  h. 

MOLLOTTK,  vg.  Meute  (pays  Messin), 
arr.  et  à 29  k.  de  Yerdun-sur-Menie,  canl.  de 
Frnum’D-Voiire,  E de  Manhculle».  Pop. 
230  b.  — - Foira  leu  25  BUÛ  ci  25  juillet. 

MOL  LT,  «g.  CahnJat  (Normandie),  arr. 
et  à |H  k.  de  Caen,  tant,  de  Bouiguébu»,  E 
de  Viraoiit.  yy.  Pop.  630  b. 

MOLI.T-DL'-DOURG  (le),  vg.  Eure,  coin, 
et  E de  Cormeilles. 

MOLMOLLONS,  sg.  H.-Pjréueej  (Gas- 
cogne') , arr.  et  à 26  k.  de  Tarbes,  canl.  et  C?3 
de  Habasten.s.  Pop.  205  b. 

MOI 'MOI  II,  vg.  b. -P)  retire n (Rcarn),  arr., 
r^etâc  k.  d'Olorou, caut,  de  Sle-Marie-d’O- 
loron.  Pop.  8S9  b. 

MOL  NÉS,  « g.  Aveyron,  oomm.  de  Prolieu- 
eoox  , CS  de  La  mares. 

MOLXKT,  vg.  Girontfe,  comm.de Sic-Croix* 
do-Mûiit.  [•:,  de  Cudilbe. 

MOLMME . «g.  U .-tienne , comni.  de  St- 
Ouen  . H du  Dorât. 

MOI  MXI.S  (les),  vg.  Lot-et-Garonne , 
comni.  du  Passage,  fig  d'Agcu. 

MOL  R , vg.  H. -Pyrénées,  eomm.  itEde 
b Barthe-de-Neite. 

MOL  R A (la),  vg.  Jura  (Franche-Comté)  , 
arr.,  rant.  de  M-Cbirde,  CS  de  Ss-plmoncelle. 

MOLIICAIROL . vg.  Hérault  (Languedoc),  : 
arr.  et  à 38  k.  de  Béliers  . cant.  de  Capcstong, 
Cr3  de  Itédarienx.  Poj».  898  li.  — Ou  trouve 
aux  cm iiwi*  l'établissement  d’faux  thermale* 
de  b Malou. 

KALX  THERMALES  DE  LA  MALOU. 

Le  hameau  de  la  Malou  est  une  dépendance 


de  b commune  de  Mourcairol.  Ce  hameau  . si- 
tué dans  un  vallon  agreste,  entouré  de  moula- 
gnes  élevées,  possédé  un  ctabUisenimi  Ihrrmal 
construit  dans  une  pnviliou  pittoresque,  au  pied 
deiammibgiiede  IT  sebde.  Dans  celtecuutrée, 
la  nature  a été  très- prodigue  des  eaux  minera- 
les  : d’in!  enté  on  voit  sourdre  d’une  rolliue 
seliûdeuse  une  source  d’eau  thermale  Ircs- 
composée , c’est  celle  de  la  Matou  : d’un  autre 
enté  on  trouve  une  snurre  fcmigincnst-  aridule 
tbermule  , e’est  relie  de  Gapus  ; et  enlin,  à peu 
de  JiùaiKv  decesdrux  sources,  jaillit,  an  tard 
de  la  rivière  d'Orb,  une  suturer  «l’eau  acidulé 
froide  qui  |iortc  le  non»  de  b Yergnicre.  Ces 
deux  dernières  sourres , quoique  n'appartenant 
|ias  à l'établissement  des  bains  de  la  Malou  , en 
lotit  crpi-mlaut,  pi>ur  ainsi  dur,  partir  intégrante 
par  l’usage  avantageux  qu’en  foui  les  malades 
durant  b saison  des  eaux. 

l-a  découverte  des  vertus  de  b source  ther- 
male de  b Malou  , qui  a rendu  la  santé  • tant 
d’individus  de  tout  âge  , de  tout  sexe  et  de  tous 
pays,  affliges  de  maladies  plus  ou  moins  opiniâ- 
tres, qui  avaient  résisté  à tous  les  remèdes  em- 
ployés pour  les  combattre , est  dm*  au  hasard. 
Le  incdt-cm  inspecteur  arturl  tient  «le  ses  aïeux 
que  , quelques  habitants  «b-  vilbges  cirrou voi- 
sins , tourmenté»  depuis  de  longues  années  de 
douleurs  rliumatènuilrv  les  plus  relicllea,  se 
trouvèrent  guéris  après  s ’èlre  plongé*  dans  des 
fossé*  pleins  de  cette  eau  , à peu  dr  distance  de 
la  source.  Ces  faits  et  res  observation*  se  rèpe- 
térent  toutes  le*  fuis  qu’ou  fut  à porter  de  faite 
de  nnuvelles  épreuve*.  De  là  , b réputation 
naissante  de  ce»  eaux,  et  l'idée  de  la  vertu  spé- 
cifique qu'on  leur  attribua  peu  à peu  jvuur  la 
cure  de  certaines  maladies. 

Dans  (‘endroit  où  se  trouvent  aujouixl'hui 
les  tain* , ou  ne  remarquait,  «-u  1631.  qu'uue 
petite  baraque  servant  d'asile  aux  |MTMMilir» 
chargée»  de  ta  culture  des  terres  cmiruiiuaule*. 
M.  Pons-Martin*  île  Tbesau , seigneur  de  Pou- 
jol.  s'rn  étant  rendu  arquéreur , conçut  le  pnv- 
jet  d'y  former  un  établissement  tberinul  digne 
de  son  objet  Dan*  cette  vue , U fil  pratiquer  un 
grand  réservoir  qui  prit  contenir  près  île  qua- 
rante personne*.  Lu  mur  de  sé|  tara  lion  le  divise 
en  deux  partir*,  afin  que  les  personnes  de  diffé- 
rent vexe  puissent  s’y  baigirer  en  même  trmps 
et  vaut  inconvénient.  Enlin , il  fil  rumtruirr  en 
1754  et  1735  des  apjurteinraU  |MHir  1rs  per- 
sonnes qui  iraient  prendre  1rs  liaiiis.  I je  fcirq** 
et  des  olHen niions  ultérieures  sur  le»  heureux 
effets  que  produisent  ce»  eaux  ne  rontribuemit 
pas  peu  à le*  accréditer.  On  remarqua  dans 
i uuilurn  de  mabdies  elles  pourraient  être  uli- 
b*s.  Les  sucré»  déjà  obtenu*  durent  engager  un 
grand  nombre  de  personnes  à s’y  rendre.  Des 
guérison»  nombreuse*  , qui  tiennent  pour  aiuvi 
dire  du  miracle,  complet érent  leur  réputation. 
14»  médecins  de  Mniitpellier  y contribuèrent 
par  le  grand  nombre  de  malades  qu'ils  y en- 
voyèrent, et  c’est  aux  illustres  docteur*  de  cette 
moderne  Epidaure , que  les  tain»  de  b Malou 
doivent  en  partie  b haute  récitation  qu’ils  ont 
acquise..  Le»  professeur*  les  plu*  renommés  de  ! 
cette  faculté  et  les  praticiens  de  celle  ville  les  ! 


plu*  répandu»  envoient  tous  les  ans  un  grand 
nombre  de  malades  à b Malnu-  Les  sucrés  qui 
ont  eouslanimriil  résulté  de  l’usage  bien  or- 
donné «k*  ces  eaux  justifir-nt  b confianre  qu'on 
leur  accorde  et  b juste  application  que  ces 
savants  eu  mit  su  faire. 

On  trouve  dan*  le  Ibtimrnl  destiné  aux  étran- 
gers qui  vont  a b Malou  de*  appartrtm-nU 
rommndr*  , a ss ci  bleu  distribués  et  aéré s , des 
galeries  trè*-s|iaciniM'»  H cou»  nie*  , où  l’on 
peut  se  promener  lursqiH!  le  temps  est  pluvieux. 
D»n*  l'encrinte  de  cille  maison  se  trouve  un 
café  assez,  bien  tenu  : deux  auhciges.  qui  ue 
sont  séparer*  que  |mii'  le  chemin,  méritent  aussi 
d’étre  signalée*  par  les  soins , les  honnêteté» 
et  le*  piéveiianrrs  que  reçoivent  les  étranger» 
de  b part  de»  persoimes  qui  les  admiuistn-nt. 

ta  source  n'est  distaute  de  l'eiidroit  oit  l'on 
*e  taigne  que  d'euviruu  30  ni.  la*»  eaux  se  irti- 
drnl  de  b «Hirce  à ee  réservoir  |»ar  u»  canal 
avvez  large,  ain»i  que  b*  uifrvsitait  k*  Ijesoiu  de 
le  dévobvlnier  Ininqu'il  est  engorgé  |Kir  le  dépôt 
abondant  que  b source  préripile  dan*  wm  cours. 
L'emlroit  où  l’on  m baigne  e*l  une  e*j>t*cr  de 
chambre  voûtée  qui  ne  rrçoil  de  jour  que  |«»r 
la  porte  , et  dan»  laquelle  on  descend  par  ua 
escalier  dr  cinq  marches.  Autour  de  «un  eu- 
crinic  sont  des  bancs  de  pierre  où  s’asseyent 
les  peisoimes  qui  prcimeut  de»  Iwiiu.  Dans 
cette  oosilkm  , elle*  sr  trouvent  avoir  tout  le 
corps  dans  l’eau,  excepté  la  létr.  La  dispoviliou 
de  rm  Ivaite»  est  telle  , qu'ils  se  trouvent  plus 
élevés  dans  une  portion  de  b chambre  et  |ur 
consévpieut  couverts  d'uue  minudre  quantité 
d’eau  , et  c'est  b que  ne  placent  les  cotant*  et 
les  individus  d'une  petite  stature.  I je  iMtinbre 
des  }nt.vuiiim**  qui  |M*uveul  se  baigner  à b foi» 
ne  |wiil  guère  être  au  delà  «le  trente , f’esl-à- 
din*  quinze  dan»  le  bassin  destiné  aux  hommes, 
et  autant  dans  relui  destiné  aux  femme*.  Dans 
le  piemier  Inssin  se  trouve  l’orifice  du  caual 
qui  conduit  les  taux  , et  amptel  un  adapte  une 
gouttière  en  liais  pour  servir  à l'usage  de» 
douche»  , avautage  dont  ou  jouissait  seulement 
dan*  le  lia  il  i de*  homnw*»  et  qui  existe  mainte- 
nant dam  celui  de»  femme*.  Au  sortir  du  liaîn, 
«m  eut  reçu  dans  un  eudroil  chaud  et  commode 
|>ar  de*  personne*  préposées  jmiir  y donner 
tou*  les  soin*  convenable».  Lhaque  sexe  a un 
chauffoir  séparé  , d'où  chacun  peut  »r  rendre 
dan*  son  •pportcmcnl  |>eu  éloigné  de  b.  Le» 
|ier*oiiiie*  qui  ue  v eu  (cul  ou  ne  doivent  pas  s’ex- 
|n«er  à l’iir  libre  , ti«Mivrat  facilement  de» 
chaises  à porteur»  pour  être  trausjiortee*  cbe* 
die». 

Il  n’v  a d'hospice  d’auruu  genre  à la  Malou, 
mais  b»  pauvres  trouvent  de»  secours  dans  la 
charité  de»  personne»  qui  fréquentent  rétablis- 
sement , charité  que  l'inspecteur  ne  cesse  d'é- 
veiller et  de  seconder  lui-même.  Ce»  «cour*  ne 
sont  jamais  suffisants . et  il  serait  bien  à dési- 
rer que  le  gouvernement  daignât  i'occuprr  spé- 
cialement du  sort  de*  iufortuné»  qui  sc  trouvent 
dans  le  cas  d'avoir  besoin  d’une  pareille  médi- 
cation. 

Sai»o*  »**  taux.  Le»  mois  dr  juillet,  août 
et  septembre  «ont  ceuxuii  ce»  eaux  sont  adini- 
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niilréri  avec  le  plus  de  succès.  l e nombre  des 
malade»  qui  les  fréquentent  est  an  i ou- Il  émeut 
d'mviruu  quatre  à cinq  mils. 

» La  promenade  , b musique  , la  danse . la 
rJiaxtr  et  la  pèche  sont,  pour  ceux  qui  peu*  eut 
Ê*y  livrer  , les  objet*  de  distraction  qu'au  y 
trouve.  Les  mua  lion»  y sont  gaies  et  sur/  al- 
trayante».  On  *y  livre,  sait»  lÜaiinciioiiik:  rang 
et  de  fortune*,  n des  jeux  dits  innocente.  ou  le 
corps  «4  l'espiit  puisent  tour  à tour  des  plai- 
sirs aussi  utiles  qu'agréable*. 

Lm  différentes  nuvntagara  ou  coteau  v qui  cn- 
virunueiii  h Malou  sont  cultivés  dam  pluvicur* 
joints  de  leur  étendue  et  mtm verts  en  grande 
partie  de  riuitaigmer»  , prii»ri|Mleincut  la  rôle 
de  ViUncaJIe.  I>aus  ce»  terrains  , qui  ne  doi- 
v«m  aucune  de  leur»  produetious  au  travail 
dr  l'homme  , croissent  grand  unmhre  d'aibris- 
aeaux  et  beaucoup  de  piaules  aromatique*  , qui 
contribuent  infiniment  à rendre  l‘air  sain , pur 
et  agréable.  Les  lièvre»,  Ira  lapereaux,  le»  |»er- 
dn\  rougi1» , etc.,  abotuleul  sur  ces  inonLagur» , 
en  qui  Tait  que  la  chasse  offre  beaucoupd'agré- 
******  à ceux  qui  aiment  à s’y  livrer.  On  u’y 
trouve  ni  insecte* , ni  nutir» animaux  venimeux 
on  dangereux.  Le»  plantes  usuell**  » sont  peu 
communes.  Ou  y remarque  plu  omi  s vestige» 
de  mines  qui  oui  été  exploités  »,  la»  panama 
qui  s'occupent  qiéciale' lient  de  miuéMlope  y 
' Tguamlraroul  drs  objets  iniéirasauU.  Lr»  ma- 
tériaux qui  entrent  dau»  la  rompusilimi  soûl 
les  suivants  : 1“  do  grande*  masses  calcaires.  2“ 
un  schiste  quii  et  al  tondant  , dittèi ciniucnt 
nuanrè  ai  couleur  , 3-  une  terre  argileuse , 4" 
du  fer  , 5”  delà  houille,  fi’  plusieurs  pyrites  ni 
déromposiüuu.  où  on  peut  recueillir  du  sulfate 
de  fer  et  un  peu  de  su  lia  le  de  chaux. 

La  si  tuai  um  des  lutins  est  telle,  qu’ils  ont  à 
leur  droite  la  eût*  de  Villocdlr , et  & leur 
gambe  le  Loi»  de  l'Enrayral;  es»  lace,  U vue 
est  bordée  dans  le  lointain  par  le  buis  de  Lnun 
ou  de  Long  , séparé  des  luit»  par  «les  prairies 
plantée»  d'arbres  fruitiers  et  de  jieuplicr»  à 
haute  futaie . qui  forment  lui  bran  rideau  de 
verdure  sur  les  bord»  du  ruisseau  de  Betotflct. 
Ce»  prairies  olbrui  aux  étranger»  une  prome- 
nade 1res -agréable  et  un  lieu  cuuimode  pour 
s’y  livrer  ii  mille  aniweunuts  divers.  Le  ruis- 
seau de  IMnuIct , après  avoir  fait  tourner  un 
nouliu  à blé,  arrose  ces  Haute»  prairies  et  va 
se  jeter  » peu  dedrUaucc  dan»  la  rivfea»(f0rb. 
où  I'm  pèche  «i  alvondauce  de  belles  et  bonne» 
truites , de»  anguilles , de*  barbeaux  et  au  tirs 
poissons  ntiiiM-s, 

Un  but  de  promenade  trèa-agréabb  pour  lès 
baigneurs  , est  lr  village  du  l'uojol , situé  sur 
une  petite  élévation,  à un  kilumrtre  des  |«iu», 
ou  milieu  de  jolis  jardins,  de  beaux  vigno- 
ble» et  d'immenses  prairies  (damée*  d'arbics 
fiaiilier*  de  toute  espèce.  Le  chemin  qui  y con- 
duit «ffrr  une  promenade  charmante,  ombragée 
daa»  toute  sou  étendue  par  d immenses  chilsi- 
Juier»  et  par  de*  allées  de  milliers  d’où  la  v ne 
plonge  ftjrc  délice  sur  un  vallon  des  plu»  fer- 
tile* . et  sur  îles  montagnes  verdoyante* qui  font 
éprouver  un  «m  h muni  de  plaisir  et  dr  gaieté 
incxprimohlc.  Au  non!  du  Pou  j ni  «l  la  haute 
a. 
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: montagne  de  Carroux  , dont  les  lianes  recèlent 

une  mine  d«  plomb -verni n.  Le»  amateur.»  de  la 
belle  nature  ne  doive»!  pa.»  manquer  de  visiter 
j *ette  montagne.  De  son  sommet  on  jouit  d'une 
perqwtive  délicieuse,  bornée  par  la  Méditer- 
ranée, dont  Ira  eaux  semblent  se  confondre 
I «iv«*  raxtir  des  cieux.  A droite,  ou  upei^-ait  les 
montagne*  «le  l'Epiuomse;  eu  face  sont  lr» 
j valions  d'Orb  et  du  Jour  , cirroiiMxiU  par  un 
. amplrithéâlrr  de  niuülagm»,  au  delà  d> ‘.«quel le» 
| se  déploie  uuc  plaiue  nu  meute  : la  vue  s’égare 
jusqu'aux  couliu»  de  t'honxon  ; on  découvre 
1rs  cille»  de  IW- tiers,  dr  Pémai,  de  Nai!«ouue, 
ainsi  que  le»  principaux  hmiigs  et  village*  du 
fia.* -Languedoc.  Et  qiiaud  lVjtil  est  fatigué  de 
l'éclat  de  ers  c.iuqxagm».  où  la  terre  étale  toutes 
ses  ncbcv.ii*».  ilamir  à se  rejvoser  sur  la  fraîche 
verdure  qui  couvre  1rs  iftonil  rgne»  du  Carroux, 
cl  sur  la  riante  campagne  du  Piuijol,  où  la  na- 
ture se  montre  dans  toute  ta  .«implicite. 

Paix  ne  i.ooitmsT  rr  us  u nées  vie  soexas- 
LÙat.  Le»  baigneurs  payent  six  francs  par  jour 
pour  le  tegnneul  rt  la'nourtilure  û la  premier» 
table,  et  Unis  Ira  oc»  a b seconde. 

T** if  m;  ma  us»  un  , um  r.r  douim. 
I i‘  tarif  dcshaio*e»l  ihfiûili* «usent  fixé  4 rai- 
son de  90  c.  par  Uiiit , sam  quelque  faillie 
qu'il  soit  pris,  ûn  n’exige  Hen  pour  lu  liobson 
dr»  ntft, 

Phoiuustk»  w*  osti»  *x»  ».  Sonne  Je  la  Ma- 
lou. Les  maladies  sur  le  traitement  desquelles 
e»t  fondée  b réputation  de  ce»  eaux  vont  ; Ira 
•ilTrr  irons  ihunui<i«m.ilc»  tant  a igné»  que  cliro- 
uiques.  b « allètiiou»  goutteux»  iuhi  itivèlérèr* , 
le*  maladie»  arthritique*,  le*  fausse*  .ankylosés, 
Ira  état*  nerveux  plu»  ou  motus  pi  amours,  les 
maladies  légères  de  Ja  peau.  Le» périeuce  a 
appris  qu'on  pouvait  les  employer  avec  le  plu* 
grand  Mirer*  à l'intérieur,  nuit -seulement  dan» 
le»  ras  précipite*  , mais  encore  dans  certain» 
ras  de  dysménorrhée  , de  leucorrhée . dan.»  les 
maladie»  de  jvoitriQe  , telles  que  l'asthme  , la 
phthisie  lubt  n uli  use  , la  débilité  des  organe* 
digestifs , les  affection»  ih*4  voies  urinaires  , ci 
dan»  le»  nnbim  des  viscères  olslutninauv. 
lorsque  les  maladie»  qi»e  nous  venons  d'éuu- 
merer  **mt  couipliquécs  d'uu  état  soit  fnflam- 
raaloire  , soit  gastrique,  soit  bilieux  , soit  ad»  - 
uaniMpie , etc. , il  convient  de  détruire  ces  di- 
verse» complication»  avant  d’adniiriislier  les 
eaux.  Mais  on  doit  s'abstenir  tout  & fait  du 
Iwnn  dan»  les  paroxisinradtt*  affection»  gmt- 
lni*es,  rhumatismale»,  rtc. , ou  daus  U*»affcc- 
tiun.»  organique»  avec  MipjMiraiirat. 

Ira  eaux  de  h Malou  ont  une  action  spéciale 
et  ininii-tliale  siu'  le  système  cutané,  qu'elle» 
rendent  plu»  jirrnirablr,  et  par  COMcqiUUl  plus 
fiiTorablc  n la  trauipi ratiou.  Elira  agissi'iil  en- 
core n.iu  humus  puissamment  sur  k*s  systèmes 
miisculr  ux , nerveux  et  articulaire , et  réla- 
Idisvenl  l’cipiiltbre , »oiVeutie  eux,  soi!  avec, 
les  autres  système*  d’oiganes,  avec  une  promp- 
titude qui  semble  quelquefois  tenir  du  prodige. 
Enfin  l'«! tondante  qimntiié  d'urine  que  le  ma- 
lade rend  tbn*  le  bain  parait  attester  eucore 
leur  action  sur  les  voie*  urinaire». 

Satine  Je  Cupuj.  Ou  emploie  Ira  ertux  de 
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la  source  de  Capus  avec  le  plus  grand  succès  4 
l'intérieur , dan»  les  faiblesvra  d'ratomac  , les 
diarrhée»  cl  Ira  dy  vscuteric*  muqm  u>ra  . dans 
b juuui»sr,  b clili.rotc,  les  lluctir»  blanrlics,  k» 
gouorrhéts  aunemie* , Ira  embarras  des  vis- 
cère», Ira  accès  de  fièvre  quarte,  certaines  pertes 
immodérée.»  . et  dans  toutes  le»  maladie»  qui 
reconnaissent  b faildessc  pour  cause,  et  où  il 
faut  relever  le  tou  des  organe»  mabdra. 

Source  Je  ht  / ergmirr.  Ou  emploie  lei'eout 
de  celte  soune  avec  avantage  dam  les  atngra- 
tiou*  bl-andra  rt  bilieiisra  des  premières  voies, 
dau*  le  r«*  de  constipation  , dan*  le  dégoût  ou 
l'inappétence  , dans  la  cdiqur  nèpbr clique  ; 
elle»  déicrnuneut  souvent  la  sortie  du  gravie^, 
preuve  non . équivoque  de  leur  action  sur  les 
voie*  urinaires.  Elles  doivent  être  prise.»  sur 
Ira  lieux,  paicc  quelles  pervlcut  beaucoup  par 
le  transport , quelque  soin  que  l'on  prenne  de 
bien  Itouchcr  Ira  boutai  lies  dans  lesquelles  on 
les  met.  ' 

Muue  d'idhivuiiuiwv.  On  administre  (tes 
eaux  MNt*  b forme  de  lutin , de  deuù-baiu , de 
douche,  et  quelquefois  de  boit»  un.  Le»  m vîmes 
de  Capu»  et  dr  b Vrrgniére  surtout  ne  »'ad- 
nduistimt  que  de  celte  mimk-re.  Elle»  «ont 
dounéra  i leur  lenqvèratin  e naturelle  et  sans 
addition  de  substance  étrangère  à leur  eousti- 
lutiuti  chimique.  Le  traitcnimt  e.t  fondé  exclu- 
sivement mu  l'emploi  des  eaux.  La  forme  «eulo 
varie  quehpiefoi*.  On  i*e  soutient  leur  arlioti 
jiùr  aucun  moyeu  pluuuiateu tique , abslrartion 
faite  dis  cas  éventuels  et  d'urgence.  Avant,  du- 
rant et  qnrlqucfui»  apres  les  ) vains,  un  associe 
l'usage  d»»  eaux  martiales  de  Capus,  et  m i«lulcs 
de  la  \eiguicr«,  auxquHIes  ou  ajoute  le  plus 
cumin  uni  ment  quelques  gramme»  d'un  sel  pur- 
gatif, le  premier  cl  1«  dernier  jour  de  leur  em- 
ploi. 

MOU  RE  (la),  T g,  far,  eoinm,  et  fcÿ  de  b 
Gorde-Fmnet. 

MoCllfDE.  vg.  Cers  (rondotnois/,  arr.  rt 
4 241  k.  de  Condom  , raul.  d’Eatue , £S  de 
YîtSlVzeusac.  I^q».  SOI  I». 

MOl'HlAS,  vg.  Giroail*  (lUuadois) , orr. 
et  à 17  k-  de  la  Rqule,  eaul.  de  Üauvetcn«, 
de  Codllbr.  Piqi.  40Ü  h. 

MOU  R EN  X,  Vg.  U.-jy/rmei  ;ll»rn).  arr., 
3 et  i 19  k.  d’Orthtt,  cauL  de  Lagor.  Pop, 
407  h. 

MOUKÈnE  (b),  vg.  II. -Garonne,  coniro. 
de  Pointé»- luard,  B de  SM#audui». 

MOI'  K ET  ou  (du****,  vg.  Aeoitam 
(Roatrguc),  air.  et  à SJ  k.  de  Rodra,  caut.  de 
Marri lloc,  [3  de  Yillecomtol.  Pop,  1.323  h. 

MOURUT,  vg.  iMt,  connu,  de  Lme*c, 
de  Figne. 

MOURE1TE,  vg,  S ewe-ei*  Ma  me,  comm. 
rt  {t  j de  b Ferle -cous- Jouarrr. 

MOI  REU1LLR,  vg.  Pu  t -Je- Dôme  (Au- 
vergne), arr,  et  4 ZvO  k.  de  Kiom,  cant.  et  C^3 
de  Montaigut.  Pop.  498  h. 

MOUREIX,  Vg.  Am,  comui.  de  tîrilly,  K 
de  Grx. 

MOUREY,  vg.  dcpeudaiit  de  la  eunun . de 
Grill) , dcp.  de  I "Ain  (pays  deGcxj,  caut.,  Lsî, 
arr.  rt  à b k.  de  U ex. 
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MO  CIO /K  Vf.  Hérault  (Languedoc),  arr. 
d à 18  k.  de  Lotie  ve,  cant.  H [-j  de  Cltrniout. 
Pop.  I 10  II. 

Ortie  commune  est  remarquai  de  jwr  1rs  sites 
qui  l'eusiriiuikeut,  «'I  p*r  la  réunion  d'objet» 
agreste»  el  curieux  qu'ou  (ruine  dans  le  Voi- 
siuage. 

SloriUiH'-S  (W.  *g.  Jléramlt,  connu.  «I 
C?  de  I.uiiel. 

MOI  ttlKHK  , vg.  H. -Saône,  roiitin,  de 
ftourlutmp,  tj  de  Ch.iiiipiignv. 

!Um  UM  S vg.  Rotuhet-du- Rhône  (Fro- 
vettrei,  «ix.  «rArln-MirKbwif  el  à 25  k.  de 
Taraacon,  «ni.  et  de  St-Remv.  Pop.  1 ,830 
li.  — Faire  le  1"  mur. 

Mot1 KIUZ , »g.  /•as-Je-Catais  (Picardie), 
arr.  cl  à 2lt  k.  de  Moutrruil-sur-Mcr,  caul.  cl 
PT  d’Hmdii».  P»p.  ij lu  lu 

MOI  NKM7X,  vg.  Creuse  (Marche),  arr.  cl 
k 10  k.  de  lUmrcaiMKif,  «ut.  et  de  Broc- 
veut,  l'i.p.  |,0S8  k 

MOI  HJOt , vg.  Cantal  (Auvergne),  arr. 
et  à 30  k.  d’Aurillac.  «ni.  el  £-J  de  Alaur». 
Pop.  1.105  h. 

MOUREUNS.  \g.  Gers.  comm.  el  H de 
Loin  I ht. 

MOI  lil.llON.  vg,  Avey rvnt  comm.  de  Suu- 
vrnsa,  G3  de  Yilkfiauchc-dc-Rourrgue. 

MOI' Il  UN,  vg.  Marna,  connu,  et  g]  de 
Haie. 

MOUHMEEOX-EK-GRAXD  , vg.  Marne 
(Champagne),  air.  cl  à 13  k.  de  Chaloiu-sur- 
M »rne,  caul.  deSuippc*.  C^J  des  Petito-Loge». 
Pop.  450  h.  — Foires  le*  10  mai  et  4 ©cl. 

MOI' RM ELO X -LE- PETIT  . vg.  Marne 
(Champagne),  arr.  el  A 10  k.  de  fJilious-sur- 
M-unc.  «ni.  de  Suippcs,  £3  des  Peiites-Lo- 
gcv  Pop.  «99  h. 

MOU  R MOI  BOX.  V.  Momvoiao*. 

MOI’RXAXS.  vg.  Jura  (i aucltoComlc), 
arr.  de  Pofigny  el  à 30  k.  d’Arbui»,  cant.  el 
ï®!  de  Noicroy . Pop.  331  k. 

MOl  hXFOK.  vg.  Gers,  comm.  d’Aujan- 
Mourmxlc.  £3  de  Mavfr-ubc. 

MOURON . vg.  Ardennes  (Champagne),  m. 
H à 12  k.  dé  Voiuiers,  «ni.  et  KJ  de  Grand- 
Pré.  Pop.  331  h. 

MOURON,  vg.  Nièvre  ( Nivernais),  arr.  et 
à 25  k . de  Clamées  , caoE  et  çg  de  Corbigny. 
Pop.  M7  h. 

MOUROUX  (le),  vg.  Nièvre,  comm.  de  Lu- 
crnay-lcs-Aix.  PÇ  de  Dômes. 

MOURROU  V , Ivg  Seine-tt-Marne  (Brie). 
bit.,  raul.,f«*  cl  à I k.  de  Cuulomniirrs.  Pop. 
2.0G6  h.  — Fabrique  de  lacet». 

MOUES,  vg.  Drôme,  comm.  de  Peyrins, 
H d<  lUxuam. 

MOURS,  »g.  Seine-ef-Oite  (Dede-fVmn), 
arr.  H à 20  k.  dr  Pno  toise,  canl.  de  ride- 
Adam.  de  BcaiimoiU-Jiir-Oise.  P«q».  90  h. 

MOURSI  U\  vg.  Nièvre,  ix»rom.  el  H de 
Moulim-en-Gilbert . 

MOURVIM.KS-IIAS.SKS,  vg.  H -Garonne 
(LanguwU  \ arr.  el  à 12  k.  de  Villefranchr- 
de-l-auragait,  caul.  et  53  deCaraman.  Pop. 
*69  h. 

MOURVIEIÆS-UAUTES,  vg.  U .-Garonne 


(Laoguadoc)rarr.vS3etè  9 k.  deVdUfraoche- 
dr-Iau  tugais,  caul.  de  Kcvrl.  Pop.  37!  h. 

Patrie  du  liculeuatil  général  baron  1.  te  lave. 

Foires  les  14  avril.  17  août  H 27  oct. 

MOUSC  iliuks.  vg.  La  u,  le  s (l'.awifne), 
arr,,  £3  el  à 21  k.  de  Dax,  canl.  de  Pouillon. 
Pop.  47H  h. 

MOUSUKS  les),  vg.  Seine^t-Ohe.  comm. 
el  PI  de  Maule. 

MIM  SKI. GU  F.,  vg.  Gard,  comm.  de  Pou- 
Icils,  £5  ; de  GènoHiac. 

MOlSSA-SURt.  ARTEMPK.  vg.  Henné, 
comm.  H P7  dr  MouImnnUuu. 

MOUSSAI'.,  vg.  Avrrran,  connu,  de  Cou- 
piar , £v  de  Sl-Sentin. 

MOUSSAU.  hg  Gard, ^Languedoc ),  arr., 
el  à 16  k.  d'I  te»,  «ut.  de  St-Chaptav.  Pop. 
5H1  h. 

MOUSSAU,  vg.  Lot,  comm.  de  Gindou,  0 
de  Cavtclfraur. 

MOUSSAI.  - SI  R -VIENNE  . vg.  Vienne 
(Poitou),  air.  et  a 2$  k.  de  Montiuorillon, 
caul.  et  £3  de  lT»k**en*  Jourdan.  Pop.  852  h. 

MOUSSAGES  , l»g  Cantal  (Auvergne), 
arr.,  caul.,  K H à 14  k.  de  Mauriac.  Pop. 

1 10&5  h. 

Celte  i . immune  occoyc  le  haut  du  phitca© 
eutie  les  rivières  de  Marliuu  «1  de  Mar».  Il  y 
a pluvicurv  châteaux  existant»  ou  uitucs;  au 
nombre  des  pieiuicr»,  ii  faut  citer  ceux  de 
j Y©)  aset,  de  Krrsvanges,  de  Y a Int  ai  mu  el  de 
Yulwi.N.  Celui-ci,  sans  contredit  le  plu<  remar- 
quable, cal  l'un  dus  plu*  heatu  WiJWs  du  vv* 
siècle  qoi  existent  dan»  le  pays;  nui»  il  est 
dans  un  délabrement  tel.  qu'il  y aurait  Utu- 
coup  à craindre  pour  «J  ruine  proc haine,  xi  la 
solidilc  de  u comtniriion  ne  lui  assurait  en- 
core une  longue  existence  ; les  murs  oui  2 m. 
83  c.  dV'|Kiiisrtir, 

MOUSSAIS,  vg.  Allier,  comm.  de  St -Dé- 
siré, C9  de  Munlbtroii. 

MOUSSAS,  vg.  Aude  : Languedoc),  acr.. 
cam,,  K cl  à 9 k.  de  Naibonne.  pop.  716  h. 

MOUSSA V I. A-RATAII.I.K  , vg.  Vienne, 
comm.  de  Yuimeiiil-sur-Vieuuc,  de  Cluitel- 
Irrault. 

MOUSSE  (la),  vg.  Calvados,  comm.  de  St- 
Remy.  M d’MaJVOnrl-'l  hrirv. 

MOUSSF  . vg.  /Ile-et-Vilaine  (Bretagne), 
ait.  rl  a 27  k.  de  Vitré,  «ut.  cl  & de  U 
Gucrche.  Pop.  291  h. 

MOUSSEAU  fie),  vg.  fjâr-rt-Cltcr,  comm. 
de  M*  *land.  K]  d'Krurr. 

.MOUSSEAU,  vg.  t-oiret,  comm.  cl  3Sde 
Boy  lira. 

MOUSSEAU  (le),  vg.  Nièvre,  comm.  de 
VaiMlwMe,  C-T  de  Moulin»-<'ri-r.illiert. 

MOI  SSE  A U (le),  vg.  Nièvre,  neim.  de  ! 
5'illa(»nurçou.  C3  de  Mmilnn-tm -Gilbert. 

MOI  SSI '.A U »,  vg  Sttne-et-Otse,  comm. 
de  Mêuil-Sl-Dnm,  £3  de  iraj^c«.. 

motTHSWîAU,  vg.  Fore  (Nonnaudie).  arr. 
rt  4 21  k.  l'Enrui,  cant.  cl  W de  St- André.  1 
Pop.  23 1 h. 

MOUSSEAUX . vg.  Eure,  comm.  de  Mes-  j 
! niMbudray.çjde  Conehcv. 

MOUSSEAUX,  vg.  S fine -et -Oht  iBcauce). 


arr.  cl  k 14  k.  dr  Mante»,  «ni.  et  ^ de  Boa- 
KKTCS.  Pop.  i?6  H. 

MOUSSEAUX  (Ica),  vg.  Sente -et -Oise, 
comm.  de  Jun ni»- l'ont eharlraio,  de  Pont-» 
chartrain. 

MOUSSEAUX,  vg.  Setae-e<-Oi  r.  comm. 
d'Evrr-aur-Seiim,  dr-  Ri*. 

MOUSSEAUX,  vg.  Deux -Sevrer,  comm.  de 
latui.  de  Tkouiri. 

MOUSSKI..  vg.  Eure,  comm.  d’Amicre. 
r-3  d’Evieux. 

MOUSSU,  (le),  vg.  Eure,  comm.  de  Mar- 
rilly-la-(anti|>agtte,  T-3  de  INuuaiirourt. 

MOUSSUE  ou  St-Rocm  , vg.  Eur+ALboir,  ^ 
coram.  de  SareJ-MiHixu  t,  d'AuH 

MOUSSUE  (le),  Vg,  Se:ne-elA)ise,  cumin,  a 
d'Àndrévy de  Trid. 

MOUSSU,  (le),  vg.  Seine-et-Oise.  comm. 
dr  l-uuleaay-St-l^ére,  de  Mantes. 

MOUSSU  Y,  Monceium,  vg.  Aube  (Cham- 
pagne), arr.,  Câû  et  à 10  k.  de  Trajet,  canl.  de 
lW,iullj.  Pop.  369  h. 

MOUSSKY.vg.  Meurtlte (p»yt  Me-siu), arr. 

< t à 25  k.  de  SomdxHirg,  cant.  de  Réchicoorl» 
h*-< Jiàlt-au.  £3  de  Blâmant.  Pop.  6(5  U. 

MOUSSEY,  vg.  Vosges  (Lorraine),  arr.  e« 
à 31  k.  de  Sl-Dîc,  caul.  cl  ® de  Sénonei. 
l'op.  1 .2419  U.  — Filature  tle  coton. 

MOU  SSI  K R US  , vg.  Jura,  comm.  de 
Longu  e,  de  Chemin. 

Mol' SSI  K R US  (le*),  vg.  Jura  (Franche- 
Comté),  arr.  et  4 15  k.  de  St-Claudc,  canl.  et 
Bt  de  Bouchon».  Pop.  49.1  h.  — Foires  le»  13 
mai  et  1 4 oct. 

MOUSSINS,  vg.  Aveyron,  comm.  dti  Luc, 

K de  Rittlre. 

MOUSSON,  vg.  Aube,  comm.  deBarberey- 
St-Sulpice,  K de  Trajet. 

MOUSSON  (Verrerie»  de),  vg.  Hérault, 
(oui ni.  de  Mom,  ro  «le  Sl-Pooa. 

MOUSSON,  vg.  Meurthe  (Loi  rai  ne),  arr. 
et  à 22  k.  de  Nancy,  cant.  et  £3  de  Poul-à- 
Mmiuoii.  Pop.  209  h. 

Q-  village  e*l  xitué  *ur  une  montagne  élevée 
qui  domine  la  ville  de  Punl^-Mou>«on;  ou 
trouve  aux  environs  une  «mire  d’eau  miné- 
rale. # 

U «vie  de  Mouscnn  «•  distingue  moins  par 
son  élévation,  qui  n'exccde  pas  100  m.  au- 
dc-sns  du  cour»  dr  la  Moselle,  qne  parce  ([u’HIe 
[ se  drlciii*  dm  rnlcaiix  vois  in»,  et  qu'cite  «I 
' « ouronoéc  par  les  ruines  d'une  aucienno  et 
itiqiorlanU'  foctevoM,  célébré  don»  l’histoire 
des  dur  hé»  de  Lorraine  el  de  Bar.  Ile  celle 
côte  OU  peut  apercevoir  k l‘<ril  simple  In  ville 
ri  ta  cathédrale  .h*  MHz.  éloignée»  de  près  de 
| 32  k.  Quantité  dr  médailler.  un  autel  antique 
du  temps  de  Titut,  el  plusieurs  autres  ol>]e(s 
trouvés  mit  cette  montagne,  foot  pn-Mime» 
qu’il  y eni  ut»  raïup  10 main,  et  même  un  tem- 
ple dédié  à Jupiter. 

MOUSSON  VII.UIKRS.  vg.  Orne  (Prrtli*), 
arr.  et  à 21  k.  de  Morlagne-sur-lluine.  canl. 
dr  Thuro livre.  (57 de  St-Maunce.  Pop.  603  h. 

MOI  RSOUI.KNS.  I»g  Aude  (Laugu«W>c), 
arc.  et  à 14  k.  de  CueRRHR.  ‘©ni.  et  53 
d'Algonnc.  Pop.  562  h. 
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MoirwiulrQA  (ut  pris  pur  In  royalistes  et 
parles  ligueurs  en  I5Ü0.  Un  lanm  de  Mona- 
souk-iis  a fi  nié  un  mua  grand  uH«  dan*  le* 
guerres  de  ta  Ligue. 

L'rirxulr  vallée  «pu  « ouduit  de  Mnn««oiilfni 
à Monloliru,  et  «|ur  |r»  vojiçmri  suivent  or- 
dinairement à pied.  pend  a ni  que  tes  voilures 
gravissent  InUemeut  b route  tnoiilu«-u»e  qui 
conduit  Je  Carcaaaouue  à Rev d , présente  un 
aspect  lré*-pi!i(jirM|iir  ; la  Rougeau»  y ser- 
pente cutis*  deux  plantations  de  lieaux  arbre», 
dont  les  verts  ombrages  offrent  une  retraite 
déhrieiur  coulre  1rs  feux  du  juur.  la*  terri- 
toire de  Mou&soulriiv  est  peu  fertile:  ver»  le 
nord,  le  sol  en  e>t  calcaire  et  aride,  mais  il  est 
excellent  au  midi. 

MOlSSOUYES  (les),  vg.  Puy-de-Ddme, 
comm.  de  Liniou»,  (3  de  Maringues. 

MOt'SST,  vg.  Marne  i Champagne),  air., 
tant.,  Cr3  *t  à 4 k.  d'Epeniny.  Pop.  713  h. 

MOI’ SS  Y.  vg.  Mivre  (Niveniais),  air.  et  à 
60  k.  de  Coûte,  eant.  cl  S de  Prfmerv,  Pop. 
546  b. 

MOt'SSY.  vg.  Seirte-el-Oisr  (Vttin),  air. 
et  à 25  k.  de  Pontoise,  caut.  r|  '• ; de  Mari- 
nes. Pop.  117  h. 

MOISSY-I.E-XLUF,  Vg%  Seine -et- Marne 
(Brie),  arr.  et  à fil  k.  de  Meaux,  caut.  de  Dam- 
nu»  lui,  C3  du  Métril-Amelul.  Pop.  7ûU  k. 

On  y remarque  uue  jolie  église,  qui  sert  ou- 
jtturd'hui  de  grange,  bâtie  vers  1220.  Le  plan 
est  uu  carré  long,  partage  eu  trois  nefs  par 
quatre  colonne»  isolée*.  la?  portail  est  mu* 
gracieuse  cousine -tinu  du  wi*  ssccla. 

Fabrique  dr  toiles, 

M O I ' KS  Y - LE- V I EUB , vg.  Seine-H -Marne 
(Brie),  air.  et  à 27  k.  de  Meaux,  eant.  de 
Dammartm,  î*fJ  du  Méuil-Amelol.  Pop.  371  k. 

On  remarque  «tau*  l'église  de  ce  village  un 
joli  monument,  poiljnt  ta  date  de  |(Î29,  élevé 
à la  mémoire  de  Philippe  le  KoiitcilJn  et  «le  sa 
femme  : il  cousislc  en  un  priit  ait-  orué  de 
quatre  colonnes  dr  marbre  noir,  dont  l'entable- 
ment 'Mjiporte  deux  statues  en  marbre  blanc. 
Ou  atriilMM*  celle  *rul|4ure  à Picotas  Poussin. 

MOINSY-MR-AIS\E.  vg.  Anne  (Picar- 
die;. arr.  clé  |7  k.  detaion,  cailt.  de  CraoUM, 
ta  de  Vaill jr.  Pup.  151  h, 

MOI  STAJO.Y.yg.  il aroMar  iCA>m\nÿts\ 
arr.  et  à 41  k.  de  61- Gau«J«-ns,  caut.  et  de 
Bagiicie.t-dt'-Lurkun.  Pop.  127  h. 

MO  U STI-:  Il  O (le),  vg.  Morbihttnf  connu,  de 
Croix,  13  de  Port  Louis. 

NOIISTEMI  ,'g.  tVvW»ejVor*/  ( Firlignc  ) , 
arr..  tant.,  13  cl  a 10  k.  de  Guingamp.  Pon. 
1,1 12  b. 

MOl'STEY , lig  tjfnda  { IkuailnU) , arr.  et  à 
7 V.  de  Mout  <ta-Marsau , tatU.  de  Pi»sos,  Q 
de  I.ip«i»lhey.  Pup.  945  h.  Sur  le  Lrvre. 

Fabrique j de  iiuir  dr  fumée  et  de  matières 
réaiucMsc*.  Verrerie.  An  lieu  dit  «le  Campost , 
mine  de  fer  et  carrière  de  pierres  à bâtir.  P*3. 
— Foire  le  |#r  déc. 

MOrSTir.il  (le),  vg.  Dordogne,  romm.  de 
Pe>  *ac,  T-  ; de  Montignac. 

MOU  MT  1ER,  vg.  Lot-et-Garonne  (Agéaoô), 


arr.  et  à 12  k.  de  Manuaude,  caut.  de  Duras. 
^ de  Mironton  t.  Pop.  64)6  k. 

Morsnr.ll.  «g.  iXord  (llainantl,  arr.  H à 
18  k.  d' Avoues,  caut.  et  gq dn Trclou.  Pop. 
f15  b* 

MOI' STI  ERS.  Monotierium,  vg.  II.-Alpes 
(Piwtw),  arr.  et  à 15  k.  de  Digne,  clief-l. 
de  eant.  Cure.  Gîte  d'étape.  S.  A 795  k.  de 
Pari»  pour  ta  taxe  des  lettres.  Pop.  I.HI2  k. 

Tsruvin  tnttaire  supérieur  voisin  du  terrain 
crétacé  inferieur. 

Cette  ville  a été  hululé*  dès  les  temps  les 
plu»  reculés,  ainsi  «pie  le  constatent  les  tnm- 
Ix-ativ  qu'un  y remu u lie , et  une  inscription 
romaine  citée  par  Douche,  dans  sa  Chi.rugra- 
phic.  Elle  e»t  bâtie  dans  une  viluation  r«tnlme- 
ment  piltoroque , an  pied  d'une  chaîne  de 
rocher»  Ires-élevés.  Un  vallon  profond  ta  sé- 
pare en  deux  parties  un-gai»1*,  qui  sont  la  ville 
et  le  faubourg.  <>* deux  partie*  rwMinnmiquetit 
entre  elle»  par  de»  put  K dont  l’effet  est  de* 
plus  pittoresque*  quand  00  ar  place  a quelqoe 
«Ibtance,  «taiu  k*  ravin.  Assis  sur  ta  pelouse,  à 
l'ombrf  de*  saule»,  de»  peuplier*  cl  des  arbres 
divers  qo'niticlimt  ta  fiaîrheur  de  re»  lieux  ; 
avant  en  face  le*  pont»  qui  se  dessinent  le#  un» 
aq-deasus  «Urs  aulrr*  , et  diver*  aqueducs  nous 
le»qurU  se  hatanrvnl  le*  rameaux  des  Itrous- 
sailles  qu’y  fait  croître  I*1iumidilé:  entouré 
de*  prairies  qui  tapissent  l'intérieur  de  la  val- 
lé*?,  oti  voit,  «l’un  côté  , les  eaux  qui  viennent 
de  vivifier  di*i  r*es  utauiifaiittce*  , s'élancer 
avec  inqiétuostté  hors  de»  canaux  qui  le*  re- 
jettent dans  leur  lit  naturel  ; et  de  l'autre,  dr* 
masse*  d'eaux  limpide*  et  Ixitiillnmiantr*.  qui. 
se  précipitant  de  rochers  «ni  ruchers  avec  le 
plus  grand  fracas,  forment  a)lrmativrm«-ut  des 
nappe-.  «mimantes  et  «les  raiciwks  multiplié*-*. 
DC  ce  même  point  de  vue , unique  peut-être , 
on  aperçoit  au-dessus  de  ta  ville,  et  « fi  avers 
dns  pont ' et  «les  aqurtlurs,  uu  petit  cbmuin 
scip*  niant  uu  indu'u  des  rockers,  H rondin- 
.«aut  à l'ancienne  église  Noire-Dame  d>- Beau- 
voir , fonde»  . dil-on  , par  Charlemagne  , «tan* 
sot»  vovagr  «k*  Pnivenc**,  ainsi  «pie  le  porto  ta 
tradition  «lu  su'  aiwle,  suivant  d'aueie-nne» 
charte»  «le  l'abbaye  de  L«'rins.  Cri  antique 
monument , glissé,  pour  ainsi  dire,  mire  le* 
rocher»,  sur  un  ptatenu  tin-efrnit,  ombragé 
par  quelque*  arbres  respectable»  parleur  vieil- 
lesse et  leur  grosseur,  et  «huit  ta  verdure  ir 
détachc  de  ta  manière  ta  pin*  l iante  sur  des 
teinte*  grises  et  nmgeétrra , sert  à l'cril  «Je 
|K«int  de  repos . au  nutum  «le  res  ma**r»  angu- 
leuses et  aigoi'*. 

A IVxliémité  «le  ers  rocker*  , on  voit  deux 
me»  «pii , formant  comme  In*  (sortes  de  cette 
gmge  étroite , sont  rvtiui»  par  une  chaîne  «le 
fer,  limgue d'environ  227  in.,  foiroée«le  trin- 
gles d'à  peu  près  3 e.  d*fpuia*enr  et  «le  60  c. 
«k-  long,  m*  leu  sut  par  leur  extrémité  sans  an- 
ueaux  ni  cUmM,  «4  à taqurllr  r*t  »n*|»tidne 
une  i t« ale  durée  à cinq  pointes.  D’aprrs  une 
opiuiou  accréditée  , cette  r haine  est  nu  monu- 
ment singulier  de  ta  dévotiou  guerrn-rv  dr» 
anciens  preux.  I.  abké  Fajxui  pense  «jih?  c’eàt 
un  de  ce»  vœux  oidtnairrs  dan*  le»  siècle»  «ta 


« b«-v alcrie.  n N -j*  pmi*  , dit-il.  qui  laisairnt 
des  eut repri scs  d'arme»  , *«  piep.11  nient  pres- 
que toujours  a les  exrrutrr  par  de*  art**  de 
pii-tc.  Souvent  il*  promet  talent  des  rlioac*  aussi 
bourres  que  le  ra prier  «pii  le*  dictait.  La  pro- 
me*»e  d’enrhaiiier  «feux  moui.igur»  |«ent  «Itc- 
u»ème  servir  «h*  preuve  de  ta  dévotiou  «i range 
de  nos  bons  aiciu  ; car  il  n’y  a pas  de  doute 
«pic  ce  soit  ici  uu  va-u  dicté  par  ta  valeur  , et 
fait  par  qmlquo  ancien  rkevalii*r,  à Notre- 
Dame  de  Hrauvf.tr,  au  »ujel  Je  qurlqur  «rutre- 
|>riM-  d’arme*,  voit  courtoise  , soit  à outrance. 
I.'éloile  *ii.«|N-iidue  à la  rkuiisr  n’r«4  autre  rhosr 
que  le*  arme*  du  cli«‘v aller  qui  fil  le  vœu.  Plu- 
sieurs ont  cru  qu'elle  avait  été  mise  par  uu 
rhevnlirr  de  la  niaisou  de  Rlarcas.  «pu  possé- 
dait une  partie  de  la  seigneurie  dr  Moustiers, 
et  qui  porlait  une  «'*lciile  a seize  jwiiue*.  Un 
■nanuM'rit  awez.  ancien  l'ait ribur  à Aline  de 
Riquety,  qui  vivait , suivant  toute  apparence, 
vers  l’an  1 390.  » 

Au  mi  lieu  «In  rochers  «pii  enlourenl  l'église 
de  Notre- Dante  de  RrsuvMr,  il  existe  plu- 
sieurs grottes  (ntu  prafoudi-»  ; au -devant  de 
qurl«|U>  — unes  d'elle»  «m  «|>erç«»it  de»  rr»!es  de 
iinirailles  qu'on  avait  élevée*  pour  le*  (et rner. 
On  a»*uie  qm*  «lan»  l'une  «le  ces  grotlea  on 
trouva,  lors  «te  la  drmolitüon  du  mur  qui  en 
Imurhait  l'rnlrée , plusieurs  squelettes  atta- 
chés h «les  pieux  fixés  dans  ta  pierre.  L’opinion 
vulgaire  attribue  à l'époque  de  l'invasion  de* 
Sorrasin*  ces  exécution*  ttarbarcs. 

Les  arme»  de  Mousticm  sont  : tf  azur  à 
tint*  montagnes  d'argent  m oniantn  des  deux 
flancs , réunies  à in  cime  par  une  chatne 
et  argent  oh  pend  une  ètoite  de  même . et  on- 
des tons  de  /ttifiiel/e  sont  trois  fleurs  de  iis  d ' or 
2 et  I . 

|vm:viiiu.  Fnhrttjue  de  faïence.  Pap«4*vlr. 
Timneiies.  — Aurez  k-s  1"  mai,  14  oet.,  If 
imiv.,  6 déc.  et  jeudi  gras. 

Bibliographie.  Soiom  ( Jean  ).  Mémoire 

historique  ttsr  la  ville  de  Moustier,  iu-1®, 

1K42- 

MOlSTIKR-YKNTAtMH'R  (le).  Corrite 
(Liittiuisin),  nrr.  et  » 40  k.  de  Tulle,  eant.  et 

d*Fg Irions.  l*t>p.  890  h. 

MOIATOIB  l ie) , vg.  (’tkrs-tiu -,\ord  ( lier*- 
tagne'.  arr.  et  à *H  k.  dr  Gmugatnp.  caut.  dr 
Mot-I-Caihaix . «le  Garkaix.  Ptop  RM  ? b. 

MOI  STOIR-R  Ail  , vg.  Morbihan  (B*  - 
lagiiel,  arr.  et  à 30  k.  de  Pofltiv* , caut.  « I f- ; 
«le  Locmiué.  Pqt.  1 ,t>)12  k. 

MCirsTOIR  REMIMiOI.,  vg.  Morhihsn 
i Bretagne),  arc. , P*  et  à 10  k.  de  l'outi*) 
caut.  dr  Locminr.  Bnp.  951  h. 

MOl  STHOl,  vg.  B.-PyTené$J,  utmtn.  *U- 
Piets-Pl.,M‘iH'e-M<m*trou,  JÇ  d’Arsaïq. 

MOI  SM  ll.t.F.R,  vg.  tt.-hhitf  tlsace). arr. , 
canl.,  y,  et  a 2 k.  de  àavnwc.  I*«»p.  087  b. 

MOt'TAave,  vg.  Jura , romm.  d'An-M  be». 
K «le  Salin».  — Haut  fourneau. 

MOt'TARDON  vg. Charente ( AugnoatMl) . 
arr.,  «ant. , r*J  el  à 9 k.  «k*  RoRiar,  P.  01,7  h, 

MOUT  AH  KT  (le’  , vg.  here  (U.upbàné;, 
arr.  «4  à 45  k.  de  t -reimkta,  caut.  «t  Qg  d’Al- 
Irsaitl.  Pop-  531  b. 
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MOmEHS-NT-JEAX . 


MOt’TAT  i'Iu),  vg.  Yonne , comm.  deGuil- 
Ion,  £3  il*  A vallon. 

MOI TACNE  , vg.  Gard , cumin.  H,  £3  «le 
St-Gil  les-tr*  -Bouc  hcnrs . 

MOCTEH.  (le),  «g.  Fienne  , rom  ni.  de 
San»*».  SJ  *le  Mirebtm» 

MOt'TER  . v r.  Klenne  (Poitou)  , arr.  et  à 
17  k.  He  Mon!  mon  lion  , cant.  et  £j  «le  l’ivle- 
Jourdaiu.  Pop.  509  Ji. 

Mot  TERII  xl  .SLN  , vr.  Moselle  ( poy* 
Messin),  arr.  et  à 40  k.  île  Ssirreguraiinr. 
caut.  et  Ë de  Rilrhe.  Pop.  G9G  II.  — Kant» 
fourneaux,  forge*  et  funderie. 

MOQIEINftdUJLT,  Vf.  Vienne  (Poil  u), 
arr.,  ont..  CS  et  à 5 k.  de  Lotulun.  P.  548  h. 

moi  t et  (le).  vg.  Ikra-rf-  Garonne , 
connu,  et  BJ  «k*  St-Nicolas-de-b-Grave. 

Mot  TIIE,  Ijg  Ikmhs  (Franche-Comté),  arr. 
et  à 30  k.  de  Pimtarlier,  clief-l.  de  cant.  Cure. 
CS-  A 479  k.  de  Paris  pour  la  taxe  de.»  lettre». 
Pop.  1.099  h. — Transi»  jurassique. 

O lanirg  e*t  «tué  à peu  de  distance  de  la 
«outre,  du  Doubs,  dans  nu  vallon  formé  par  Ira 
deux  crêtes  le»  plus  élevée*  du  Jura.  Il  eu  ot 
fait  mention  j*mr  La  première  foi»  dan*  uu 
diplôme  de  Frédéric  eu  1 18t. 

Le  canton  de  Moutltc  ponnlr  de  klb 
fûréL»  de  sapin» . d'exccllrut*  et  unmhreiix  {d- 
tu rages,  fertile»  en  herbes  médicinales  et  aro- 
matique» : le*  beurres  exquis  fabriques  dans 
ce  canton,  principalement  au  Mont  - d'Or  * 
relève  des  chevaux  et  bestiaux,  la  hoisscllcriu, 
la  rnnfeelion  d'un  grand  nombre  d'ustensiles 
eu  lx>is  de  sapin,  le  commerce  axer  la  Suisse , 
etc.,  fout  la  principale  occultation  des  lialà- 
tanls.  Il  y a peu  «le  culture,  à raison  de  ta 
longueur  des  hivers,  de  l'aboudance  de»  neiges, 
du  peu  de  duree  qu’y  obtient  la  belle  saison; 
l’avoine  y donne  pourtant  de  i>uu*  produit» 
lorsque  la  neige  u 'arrive  |»oint  assez  tôt  pour 
couvrir  le»  réculte». 

MOl'TIIE  (lu).vg. Jr/m, connu,  deCrande- 
Rjvirrc,  frî  de  St- Laurent. 

MOi  rilK-I»K-Q4  F.VSSAi:(|a1 , vg.  Dor- 
dogne, comm.  de  QofjWH, 

MOl'TIIEROT  (le).  Vg.  Doués  (Francbc- 
Cotnte).  arr.  et  à 24  k.  de  Besançon,  cant. 
d'Andeux  , 53  de  Maruay.  Pop.  103  h.  — 
Foires  le*  4 avril,  13  juin,  19  août  et  10  nov. 

MOITIIIKR,  lig  Doués  (Franche-Onnlé), 
arr.  et  à 34  k.  du  Besançon.  cant.  et  0 J'Or- 
oans.  Pop.  1,084  h. 

Ce  bourg  est  agréablement  situé  daut  le  riant 
et  pittoresque  vallon  de  la  Lotie.  Aux  environs, 
dans  un  site  extrêmement  sauvage,  existe  un 
rocher  escarpé,  dans  le  floue  duquel  se  trouve 
une  belle  grotte  spacieuse,  où  l'on  ne  |ieut 
pénétrer  qu'à  l’aide  d'une  échelle.  Pré*  du 
Mouliner  , les  eaux  du  ruisseau  de  la  Graye 
sont  surchargeas  de  carbonate  calraire,  ut  re- 
çoit \ real  les  cur|«  qui  reposent  dans  leur  lit 
d'une  muebe  plus  ou  moins  épaisse  de  relie 
matière.  Les  habitants  du  pays  y déposent  de* 
fruits,  de»  feuilles  et  d'autre»  objets  qui,  après 
avoir  séjourne  dan»  ce*  «nx,  s’y  mouvront 
d'un  enduit  calcaire  qui  conserve  l'image  par- 
faite de  ce»  objets. 


Ou  remarque  encore  à Moulliier  une  belle 
•uitc  de  cascades  formée*  jur  un  ruàvsean 
tombant  du  rocher  de  8s relu.  La  hauteur 
totalr  des  caxrade»  H de*  pentes,  depuis  la 
source  ait  radier,  est  de  180  ni. 

[ Fabriques  d'eau  «h:  censés  et  de  pointe*  de 
Pari». 

MOtTIIIEH-E.V  BIILSSK.vg.  Saône-et- 
l-oire  ( bourgogne),  an  . et  à 33  k.  de  Louluu», 
cant.  et  Ci?  de  Pierre.  Pop.  1 ,69 U h.  --  Foires 
le*  15  avril  et  1 sept. 

MO E I HI  Eli  S.  vg.  Charente  (Angoumnis), 
arr.  ri  à 10  k.  d'Anguulému , raut.  et  de 
Bloiuac.  Pop.  1,393  h.  — Papeteries.  — 
Foires  les  8 fév.,  8 mat»  , 8 avril , 8 mai , 8 
juin  et  8 juillet. 

MOI  Tint  RS  l>E- TIIIKKS  (le),  vg.  Pay- 
dc-lkimr,  comm.  et  0 de  Thicrs. 

MOCTIIIEI'X  (les),  vg.  5>inc-ef-,V/<irnc, 
comm.  du  Jouy-lu-Chàtd,  !v?dc  Cliamprcnest. 

MOTIMWKR,  »g.  Aude  (lançnwlnr). 
arr.  et  à 55  k.  de  Cvrcassouou,  cbuf-1.  de 
cant.,  bureau  «l'cnrcgist.  à la  Gnuse.  Cure. 
CS  de  Davéjcan.  Pop.  348  h.  — Txuu»  de 
transition. 

Il  est  situé  sur  un  plateau  au  |>o»  duquel 
coule  le  Rahi>  hol,  dau»  uu  territuire  peu  fer- 
tile. — Foires  les  10  juin  ut  5 *rpl. 

MtllTlKll . vg.  Moselle  (pays  Mussiu), 
arr.,  caut.,  ra  et  à 3 k.  de  Bricy.  Pop.  5*9  b. 
— Fabrique  hydraulique  de  draps  pour  l'Ixa- 
billumunt  de*  troupes. 

MO  CTI  ER  (le),  laulwjuig  et  CS  de  Thiers  , 
Pu  y-ih-Dôme . «or. 

MOC  HE*  (le) , vg.  Seiae-et-Oise,  comm. 
•l'Orge vol.  G3  de  PloiMy. 

.MOUTIEK,  vg.  //.-/rejvMc,  comm.  de  Ver* 
neuil-MouliiT,  0 du  Dorât. 

MOI  TIER-b'AHUA, Vg.  Ci eus»  (Marche), 
•irr.  et  à 17  k.  de  Guéret,  caul,  et  u3d’Ahiiu. 
Pop.  494  k. 

Lu  Moutiur-d' Aluni , situé  au  luis  de  lïiiû- 
neucr  où  s'élève  le  liourg  d'Alinn,  sur  des 
rocher»  dont  la  Creuse  Impie  le  pied,  doit 
origine  à une  abbaye  Je  bénédictin»  fondée  en 
997  par  Roznn  lu  Vieux  , comte  de  lu  Marrhe. 
— L’églive . encore  ouverte  au  culte , réunit 
tou»  lu»  genres  d'intérêt.  Lorsqu'on  a dépassé 
le  portail,  on  ce  tromc  dan»  une  cour  que 
rerouvraît  autrefois  la  nef  de  l’église  , détruite 
au  xvi*  siècle  pr  les  calvinUtc*.  Une  srcoode 
porte  lionne  accu»  dan»  l'édifice,  et  l’on  m* 
Ihiiivc  alors  sou»  un  pendentif  que  sur  moule  un 
elorber  du  xn*  siècle.  Dana  un  coin  giient 
de»  débri»  de  salle»  du  xrv*  siècle  ; deux  porte* 
eu  chêne,  à jour,  séparent  la  nef  du  chtrur, 
tout  entier  rouvert  de  riches  Itoiserics eu  chéue 
du  xv«*  siècle,  sculptées  avec  la  plu»  grandi* 
riches»»  et  parta itenieut  convertées  : ou  voit 
des  cariatides  à queue»  de  sirènes  enroulées, 
»up|vor1am  des  corbeille*  île  fleurs  et  de  fruits  ; 
de»  !«■*  rettes  aux  collier»  orties  d 'écussons  ; des 
redonnes  torses  à pampre*  enroulé»  où  jouent 
de*  oiseaux  et  de*  «niant»;  du*  anges  armés  «Je 
La  redoutable  trompette  ; de*  guirlandes  de 
fleurs,  du  palmier,  de  vigne,  de  rosrs,  cic.  Dan» 
la  sac  rôtie  sont  renfermé»  uu  admirable  lutria  | 


formé  de  deux  lious  adossés,  ut  un  double 
christ,  grand  comme  nature,  plein  d'ex|imsion 
et  de  vérité.  — Lu  portail  occidental  de  l'église 
e*1  ogival,  formé  de  voussures  en  retraite  doul 
le  tympan  est  couvert  de  ligurine»  en  ronde 
bosse,  dan*  du»  altitude»  variée*:  ces  groupes, 
au  nombre  de  Irentresix,  paraissent  être  de» 
| pursouniiicatûma  de*  vertus  ut  du»  vice*.  V. 
An  dm. 

Mni  ril.il  I.ES  - BAINS  , Allier.  V.  Vl- 
onr, 

MOCTIKR -MALCARD  . vg.  Creuse  (Mar- 
cïie),  arr.  ut  à *5  k.  de  Guéret,  cant.  de  Bou- 
dai, Cgjde  Génouilkit.  Pop.  1.933  h. 

MOCTI E H-HOSK I LLK . Creuse  (Marche), 
arr.,  B et  à 4 k.  d'Aubusson,  cant.  de  Folk- 
tin.  Pop.  1,154  h. 

■OlTlilB  (U),  vg.  Seine -et-Oife,  comm. 
et  B de  Montlort-I'  Amnury . 

MOl’TIERS . vg.  Eure-et-tssir  (Beauce), 
arr.  et  h 38  k.  de  Chartres,  cant.  et  SJ  de 
Vovr*.  Pop.  525  h. 

MOCTIERS,  xg.  Illr-et-Filotae  (Bretagne), 
arr.  et  à 18  k.  de  Vitré,  cant.  et  B3de  la 
Guerrhe.  Pop.  1,152  h. 

Mot "l  lEHS  (les),  l>£  Loire-lnf.  (Bretagne), 
arr.  et  à 2G  k.  de  Paimlxruf,  cant.  et  B «k 
Ronrgueuf-en-Ray.  l\ip.  l.üllî  h. 

G:  lM>urg  est  situé  sur  le  bord  de  la  mer,  à 
peu  de  distance  du  village  maritime  de  la 
Jk-rnrrie  (V.  ce  mot).  — L'église  panusriâlu 
est  assez  remarquable;  U tirf  représente  D 
carcned'ou  vaisseau  renversé. 

MCH’TIF.HS  , vg.  De  us -Sèvres  (Poitnn), 
arr.  et  à 15  k,  de  Brr*»ttirr.  cant.  et  B d’Ar- 
genton-Chàleaii.  P*»]).  787  li. 

MOI  TIERS  - lea).  ou  Moimta*-r.»*-M*rx- 
rxm,  vg.  Fendèc  (Poitou),  arr.  et  à 27  k.  de» 
Sailli-*,  ehef-l.  de  cant.  Cure.  r*T.  A 476  k. 
de  Paris  pour  la  taxe  de»  lettre*».  Pop.  698  h. 
— TmMv  cristallisé,  micaschiste. 

Foires  les  3~  hmdis de  juin  et  de  juillet,  et 
le  dernier  des  dix  autres  mois. 

MOl'TIKRS,  vg.  Yonne  (Bourgogne),  air. 
et  à 42  k.  d’Auxerre,  cant,  et  £3  de.  $t-$au- 
vêtir.  Pop.  884  h. 

MOi’TtERS-AIJ-PERCME.  vg.  Orne  (Per- 
che),, arr.  et  à 39  k.  de  Mortagne-sur-liuiuu, 
cant.  et  E de  Réinalaid.  Piq*.  ! ,359  h. 

MOt'TIKItS-F.X-AFUK  (les),  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  ut  à 13  k.  de  Falaise,  cant. 
de  Couliheuf.  ® de  Jort.  Pup.  379  11. 

MOI  TIERS  - EN  • OKCUI8  (le*)  , vg. 
Calvados  (Normandie),  arr.  et  a ? t k.  de 
Falaise  , cant.  «le  Bretteville-sur-Laize  , C£ 
d'Ilarrourl-Thury.  Ptip,  461  h. 

MOCTI  ERS- HUBERT  (Ire).  Monasterinm 
Huberti,  vg.  Calvados  i Normandie),  arr.  et  à 
20  k.  «le  Baveux,  caul.  de  Livarot,  ® dr  Fer- 
varques.  Pop.  24t  I». 

MOUTIERS-LES-MAITFAITS  (les),  vg. 
f'endee.  V.  le»  Moerau. 

MOITIE  RR  - RÉOME.  V.  Mocnx**-Si- 
Jmv. 

MOITIERS  - ST  -JEAN  , ou  Rfoat , vg. 
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Côte-d'Or  (Bourgogne-),  arr.,  0 ri  à 15  k.  i 
de  Semur,  eant.  de  Moulburd.  Pop.  ^62  U. 

'Hl  lUIJSMU.  MiUMI‘IM;i  | (lo). 
Tg.  Deux-Sèvres  (Poitou)*  arr.  et  à 31  k.  de 
Pattbeuav,  canl.  et  £9  de  Moncontanl.  Pop. 
1,015  h.  — Poire»  le»  4 janv.,  19  mars.  55 
mai,  22  juin,  25  juillet,  23  août,  15  sept.,  4 
oct.  et  1 1 nov. 

MOI  TIEHS-SL'A-I  K-LA  Y , vg.  remit, 
(Poitou),  arr.  et  à 25  k.  de  Bourbou-Vrndée, 
canl.  et  -23  de  Marcuil.  Pop.  893  h. 

NOCTILS,  vg.  Seine-et-Mame  (Brie),  an-, 
et  a ii  k.  de  Coulommh-m , eant.  et  C-î  de  la 
ferté-Oaucbrr.  Pop.  124  li. 

MOUTIOLS  (le»/,  vg.  Mièvre,  rotnm.  Je 
Colwery,  K de  Cbàlrauucuf-Val-de-Barçis. 

iMOVTOX , vg.  Charente  ( Ang.uunoi»).  arr. 
et  à 16  k.  de  Rtilfec,  caut.  et  Si  de  Mande. 
Pop.  648  h. 

M61TOXXE,  vg.  Jnrn  (Frnnrhe-GcHnté), 
arr.  et  a 16  k.  de  Lnn»-le»Saulnu-r,  eant.  et 
E3  d*Orgelet.  Pop.  192  h.  — On  trouve  sur 
son  territoire  une  grande  quantité  de  coquilla- 
ge» fossile»  ; la  plupart  sont  simplement  pétri- 
fié», d'autre»  sout  complètement  changé»  en 
minerai  de  fer,  >au>  que  leur  forme  soit  al- 
térée. 

JIOCTOXXE  (la),  vg.  Par,  conm.  et  03 
d'Hyéres. 

MCIVTOXX EAU , vg.  Charente  ( Angou- 
moi»},  arr.  et  à 14  k.  de  lluflec,  caut.  et  S3 
de  Mande.  Pop.  265  h. 

WOl’TOXNIKHK  (la),  vg.  Eure,  cumm.  de 
Thuit-Sigrml,  53  (TEUieiif. 

MOITONS.  vg.  Manche , comin.  de  St- 
C.lément,  E de  Mariai  il. 

MOI  ÎIHH.S  (le*),  vg.  Mièvre,  comni.  de 
Cou  loutre,  r-2  de  Danzy. 

MOITOW,  vg.  Jura  (Franche-Comté), 
arr.  de  Puligny  , 4 27  k.  d’Arltob,  caut.  et 

de  Champagnole.  Pop.  153  II. 

MOt’TftOT,  vg.  Meterthe  (lorraine),  arr., 
tant.,  (S  et  a 9 k.  de  Toul.  Pop.  212  II. 

MUXTVRArX,  Itg  AW  (Flandre),  arr.  et  4 
8 k.  de  Lille,  eant  de  Tourcoi.ig.  P,  2.045  h. 
— fabriques  de  calicot»  , satin , «limande , 
prunelle,  etc.  Manufacture  de  sucre  indigène. 

MOI’*,  vg.  Aude  (Languedoc),  arr.  et  à 
26  k.  de  Carcasuumc,  tant,  cl  JS  A*  Çajwndu. 
Vy.  Pop.  611  h. 

MOI  X,  vg.  Mièvre  (Hivernai*),  arr.  et  4 
25  k.  de  ( hitrau-ChiiMiti , rant,  et  g]  de 
Monts» or hr.  Pop.  1,696  I».  — Commerce  de 
bestiaux. 

MOI* Y . petite  ville,  Oise  (Picardie),  arr.  et 
à 10  k.  de  Clermont,  rhcf-l.  de  caut.  Dire, 
ta.  A 66  k.  de  Pana  pour  la  lave  de*  lettre». 
Pop.  2,693  h.  — Tkmui»  tertiaire  inférieur. 

Ortie  ville  e»!  dan*  une  situation  agréable, 
«ntre  le»  montagne»  de  Mouclft  et  de  Houdaiu- 
villc,  dans  un  vallon  tapissé  de  prairie»  arro- 
sée* par  le  Thermo.  Depuis  longtem|M  ln  rom- 
muue  de  Moif  s'adonne  4 la  fabrication  de* 
limoge».  C'est  en  1812  seulement  qu’on  a 
commencé  d’y  introduire  le»  nouvelle*  machi- 
ne» destinée*  4 filer  la  laine,  construites  par 
M.  Douglas.  En  1795  on  comptait  4 Muuy 


environ  890  ouvriers  iXWpb  4 filer,  tisser,  , 
carder  et  nettoyer  la  laine,  et  l’on  y fabriquait 
9.300  pièces  de  serge»  grossières,  dites  serges 
de  Mo*i>.  Maintenant  on  y fabrique  de*  drap* 
qui  rivalisent  avec  ceux  de  Beauvais  et  d'El- 
lienf,  et  dont  une  paitie  est  employée  pour 
l'habillement  des  troupes.  Ce  genre  d'industrie 
s'circroil  tous  h-*  jours,  m perfectionne  et  donne 
4 ce  pays  l'aspect  animé  des  grande*  ville». 

Fabriques  de  drap*,  serge*,  molletons,  méri- 
nos, trirnt» , carde*  pour  le*  filatures.  Moulin» 
à foulon.  Filatures  hydrauliques  de  laine.  — 
Foire  de  2 jours  le  1"  jeudi  d'oct. 

MOI' Y -M  U -SKI NU,  vg.  Srine -et -Marne 
(Briet,  arr.  et  à 18  k.  de  Provins,  caut.  et  £3 
de  Uray -Mir-Sciue.  pjp.  428  h. 

UOL'YNOT,  vg.  Lot-et-Garonne,  romm. 
de  Patranquet,  f-v  de  Villeréal. 

MOI  \ Il  A4  , vg.  Lot,  conim.  deSt-Maitin- 
IvBuuval,  C3  de  Limogue. 

MOl'ZAY,  lig  Indre-et-Loire  (Touraine), 
arr.  et  4 13  k.  de  Loches,  eant.  et  E de  Li- 
gut  il.  Pup.  515  h. 

CiTRit  de  Fn ko.  Povcïi  kt  , docteur  en 
droit,  professeur  de  droit  à la  faculté  de  Pari*. 

MOl'ZAY,  vg.  Meuse  (pays  Messin),  arr. 
et  à 13  k.  deMonlmody,  eant.  et  rsgdi*  Stenav. 
Pop.  1,721  h.  — Foires  le*  26  mars  et  P* 
août. 

MOCZE,  'g.  Aude  (Languedoc),  arr.  et  4 
15  k.  de  CarcoMonnc,  canl.  et  3 de  Ca pendu. 
Pop  2ti9h. 

MOI' Z Kl  L,  vg.  Ijaire-Inf.  (Bretagne),  orr. 
et  4 17  k.  d’Ancenis,  eant.  de  Ligué,  3 de 
Oudon.  vqt.  Pop.  1 ,434  II.  — Exploilatiou  de 
houille.  — Foires  les  23  janv.  et  12  avril. 

MOCSESS.  I>g  Dordogne  (Périgord),  arr., 
(Sel  4 21  k.  de  Jjarlat.  caut.  de  St-Cypiieu. 
Pop.  546  h. 

3101' ZENS,  vg.  Tara  (Languedoc),  arr.  et 
à 25  k.  de  Lavaur.  eu  ut.  de  Cuq-TonUa,  !53 
de  Puylaurm*.  Pop.  285  II. 

MOKZKl'lf.,  vg.  Vend*» (Poitou),  arr.,  53 
H à 14  k.  de  Fouteiiay*le-G>mtc.  Caut.  de 
rilermcsiault.  Pop.  1,212  li. 

.vio  T Zi  MIS.  vg.  Tarn  (Languedoc),  arr.. 
Œ)et  à 13  k.  d’Alhi,  caut.  de  Villefranche. 
pop.  56 1 h.  - - Foires  les  2 1 et  25  fév. , mardi 
■près  Pâque»,  27  niai,  27  juillet  et  3 nov. 

JHU  ZIF.YS  et  PANENS,  \g.  Tarn  (Un» 
gnedoc),  arr.  et  à 10  k.  de  Cnil  lac,  eant  et 
C*3  de  Cordes.  Pop.  702  h.  — Foires  le»  8 fév., 
8 mai.  8 août  et  8 nov. 

MOi'ZIM.ON.  vg.  t-oire-Imf.  (Bretagne), 
arr.  et  4 25  k.  de  Nantes,  caut.  et  de 
Vallet,  pop.  1,337  h.  — Commerce  de  vin» 
que  pitkluil  le  tel  ri  taire  de  la  commun*. 

MOI'ZIIXV,  vg.  Indre-et-Loire,  coma,  de 
lliiisnir»,  K (h*  Chitiou. 

MOIZON  , Motomagtu  Remornm,  M a so- 
nt a m , petite  cl  ancienne  ville  , Ardennes 
■Champagne!,  arr.  et  4 15  k.  de  Sedan,  ehef-l. 
de  caut.  Dire.  C=3.  xy.  A 273  k.  de  Paria  pour 
la  taxe  des  lettres.  Pop.  2,641  h.  — Tinnvt» 
jurassique. 

Autrefois  diocèse  de  Reims,  parlement  et 


inlendaiicc  de  Metz,  sulklrlégalion  et  recette  de 
Sedan,  bailliage  et  prévôté,  abbaye  ordre  de 
St-Beuoil,  couvent  de  capucin». 

L'origine  de  Mouron  remonte  4 uur  haute 
antiquité  ; il  parai  Irait,  d’apres  Lelong.  que 
cette  ville  existait  déjà  lorsque  César  ht  la  con- 
quête des  ('.ante*.  (3c  qu'il  y a de  positif,  c’est 
([ne  Müuzou  était  considérable  du  temps  de 
Llnvi»,  qui  le  donna  4 saint  Hemy.  Il  y avait 
un  château  «fou»  lequel  était  une  aldtayr  d« 
filles.  En  882  le»  Normand»  brûlèrent  cette 
maison  avec  le  château.  1,’arrhcvéquc  Hervé 
la  fit  reconstruire  et  la  donna  4 de»  ehaiioioe» 
auxquel»  on  suint i tua  dans  la  suite  des  béné- 
dictin* tirés  de  Thim-le-Montier. 

En  1650  la  ville  fut  assiégée  durant  sept 
semaines  par  le  maréchal  de  Turennc,  et  con- 
trainte de  sc  rendre  aux  troupe*  qu'il  cou - 
mandait.  F.tle  était  autrefois  plu*  considérable 
qu’elle  ne  l'rsl  aujourd'hui,  pm-qiiVn  1107  il 
fut  que»iiou  de  l'ériger  en  évêché. 

H s’y  est  tenu  trui»  conciles  i en  948,  995 
et  1 187. 

Dite  ville  est  située  sur  la  Meu«r,  au  milicn 
d«  lielles  prairies.  L'église  paroissiale,  antre- 
foi»  abbatiale  île  Mouron,  e*t  un  édifice  du  un' 
on  du  xiv*  sièrle.  loi  voussure  de  la  giandr 
|>orte  du  portail  occidental  est  occupée  par  un 
curilnn  de  douze  ange*  ; le  tympan  est  sculpté 
de  sujet*  divers,  disposé*  sur  tn>i*  étage»,  ri 
représentant  l'histoire  de  la  Vierge  rt  le*  prin- 
cipaux événements  de  la  vie  de  saint  Victor. 
L’église  de  Muuznn.  la  plus  conudérabte  du 
département  des  Ardennes  par  son  importance. 
I»  date  et  la  régularité  de  sa  construction,  par 
son  ornementation,  ses  figure»  sculptée»  daiu 
le  portail  et  ses  vitraux  historié»,  mérite  tout 
rialérêt  de  l'archéologue. 

Pvrnix  de  riijstmien  P.  Miuut,  mort  en 
1776. 

Fabriques  de  draps,  bonneterie  en  coton. 
Filatures  de  laine.  Moulin*  à foulon.  Distillerie» 
d'eau-diwie.  Dliieation  des  alieillr*.  Tanne» 
ries.  — Foires  le»  3 mar»  et  29  sept. 
Bibliographie.  Dm.amvit  (Ch. -dos).  Anna- 
les civiles  if  Ivois-Garignnn  et  de  Mouutn. 

etc.,  in-8.  1822. 

SlOt'ZOV  vg.  Charente  { Atigi  nmni»),  orr. 
et  à 23  k.  de  Cnurolen*.  eant.  de  Alontctnlwuf, 
S3  de  la  Rorliefonrankl.  IN>p.  602  h. 

MOVZtIN-MKr.SE,  nom  donné  pétulant  In 
révolution  4 la  ville  de  Nevifchâleau  [CofgeA. 

MOV  AL.  vg.  H. -Rhin  (Alsace),  arr.,  rant.. 
H et  4 9 k.  de  Belfort.  Pop.  155  h. 

MOV,  lig  Aisne  (Picardie),  arr.  et  4 13  k. 
de  St-Qnmtin,  rhcf*l.  de  carft.,  bureau  d’en- 
regist.  a Rirhemont.  Dire.  £?•  A 142  k.  de 
Pari»  pour  la  taxe  des  lettres.  Pop.  1,171  lu 
— Tmih  crétacé  supérieur,  craie. 

O bourg  est  situé  sur  la  rive  droite  de 
robe.  0«  y remarquait  naguère  nu  vaste 
château  antérieur  au  vu*  sierle,  «pii  oflrait  un 
de»  édifices  Ifs  plus  gracieux  et  les  pitre  com- 
plets de  l'areliîlecture  «In  moyen  âge.  O eliâ- 
Inau  a été  vendu  en  1839  A MM.  Jnraml  ci 
iMiulet.  qui  Tout  débité  eu  détail? 
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Fabrique*  de  toiles  de  liu,  tapis,  etc.  — 
Centre  Un  cmnitm  du  liu  qiw  l'on  cultive 
dan-*  le»  environ».  — Fuite  le  4»  DO». 

MOY  AI  X.  vg.  Cnteados (Normandie),  arr.. 
cant.,  «t  • 1 1 k.  de  LiMOAi  Pup.  1 .308  b. 
— Fabriques  «le  toile».  Faire  le  12  oov. 

MOYDAXR,  vg.  H.-Alpe t (Dauphiné)  , 
•rr.  et  à 59  k.  «b*  <;»p,  cant.  de  Emmi,  K 3 de 
Serre».  l*op.  4M  h.  — Foire  le  19  »f|rt. 

jtloYIHF.il,  vg.  Itère  (Dauphiné),  arr., 
tant.,  ry«*  à 19  k.  de  Vienne.  Pop.  1.195  b. 

MOYEMONT,  Tg.  Fosges  (Alsace),  arr.  et 
à 95  k.  d'Ppiual,  cant.  et  T*?  de  Katnbervillei*. 
Pop.  480 b* 

MO  Y EM  O NT,  vg.  Fosges,  comm.  du  Val- 
d’Ajol.  de  Plomlitèrr». 

MO  Y FA,  rg,  Meurthc  (pays  Messio),  arr. 
et  à 19  k.  de  Lunéville,  cant.  cl  >5  de  Gerbe- 
villrr.  W.  Pop.  1.904  h. 

Ce  village  etf  situé  Mit  le  revers  d’un  coteau 
que  couronnent  le»  ruine»  pittoresque»  d’un 
ancien  rldtnu. 

Le  « liâlraii  de  Moyeu  fut  l»nli  ver»  l'année 
1444.  par  Conrad  Rayer  de  Poppart,  évêque 
de  Met/,  qui  força  le»  bourgeois  d'Epianl.  dont 
U était  seigneur,  a venir  y travailler  jiarennée, 
ce  qui  engagea  les  seigneur*  «k*  environ*  à lui 
faire  de»  teprêseniAtirui»  à ce  sujet  ; mai»  l’é- 
véque  ii  en  tint  compte,  cl  |Kitir  marquer  lr 
mépris  qu’il  faisait  de  leur.  oL««t»ations,  il 
donna  au  château  de  Mus  «-a  le  nom  de  t^ui- 
qu’an-groguc.  Le  maréchal  Dubaliier.  gouver- 
neur de  Nancy . udtfca  le  chàieaii  de  Moyen 
en  I 639  : le  capitaine  Thouvenin,  qui  »’j  était 
enfermé  avec  .eu U meut  cent  hommes.  soutint 
vaillaHiineiil  1rs  effort*  des  iLOiL^aïun,  depuis 
le  |*'  août  jusqu'au  15  septembre,  où  l'msufli- 
tance  de  se*  moyen»  de  détmse  le  força  de 
capituler.  (^urique  temps  aptes.  In  forteresse 
de  M«ucil  tut  démolie  ainsi  que  la  plupart  des 
châteaux  «b*  la  lorraine  ; se»  mines  offrait 
difféirnts  aspects  pittoresque»,  qui  oui  souvent 
«tercé  «t  exercent  encore  jounnlh-mcut  le» 
crayons  dm  artiste». 

MOYEN!  «H- RT.  'g.  Scine-et-Our , rntntn. 
d’Otgetiis,  K de  la  Qnnw-(i»lliiU. 

MOYEN!  OFRT.  vg.  Somme  ( Picardie  ) , 
arr.  et  k 46  k.  d’Amim* , cant.  et  de  Poix. 
Pop.  SI7  b. 

MOYKNCOL’RT.vg.  5<wnnre(Pirardic).  arr. 
et  à 33  k.  de  Montdidirr,  cant.  de  llnye, 
de  Unie.  Pop.  Îlî»4  li.» 

MOYEX.MOUTIEE . Medinmtm  Monnste- 
rium , vg.  Fosges  (Lorraine),  arr.  rt  à 20  k.  «le 
St-Dn'\  cant.  c|  £•'  de  Séno  ne»,  pop.  2,316. 

Fabriqua  de  honurletir.  Rlau«  hisserie  «le 
tissus  cachemire» , tiuus  de  coton,  etc. 

MOYENNE*  II.LE,  vg.  Oise  (Picardie),  arr. 
et  à 25  k.  «le  Clrrmntil , cant.  de  M-Jnsl-cn- 
CtiauvM’c,  r>;  de  Maignetoy.  Pop.  421  la. 

MOYIANEVIILF. . vg.  Put-tle-Cohni  (^Ar- 
tois) , air.  et  è 1 1 k.  U* An-*»  , es. ut.  «le  Croi- 
villes,  ZeZ  de  Rnpaunie.  Pop.  434  b. 

MOY  EN  XE  VILLE.  »g.  Somme  (Picardie), 
arr.,  bureau  dVoiepM.,  l-Z  et  a H k.  d'Abbe- 


ville , cbef-l.  de  cant.  Cure.  P*q>.  I *009  b.  — 

1 mirais  tertiaire  moyen  . voisin  du  tertiaire 
awpéricur. 

MOYENPOL,  vg.  Fotges,  emnni.  et  F!  de 
Xertigny. 

MOYEN  Vit:,  MeJiaaa , Medîoeieiti , petite 
ville  . Meitrfhe  ( Lorraine  ) , arr.  de  (.bâti-uu- 
Saltua  , cant.  et  a 3 k.  de  Vie  PF:,  tQr.  A 
347  k.  «le  Pari»  pour  la  taxe  des  lettre*.  Pop. 
1,252  b. 

Moy envie  est  uue  ville  ancienne,  où  les  roi* 
de  France  avaient  un  palais  au  |&*  siècle. 

Celle  ville , située  dan»  une  vallée  arrosée 
par  lu  SetiJc . sur  le  canal  de  son  nom  , doit , 
diltm,  mju  origine  k «l’ancimires  source*  salée* 
qui  appartenaient  aux  évêque»  de  Met*.  Il  pa- 
rait toute' ut»  que  sou  existence  est  de  beaucoup 
plu»  ancienne,  puisqu’on  y a trouvé  un  tmeka 
lii  npietage  de  plusieurs  Oit  tu  s d'épai-«Cur , 
seuihlaklr  à edui  de  Maisal.  C’était  aucicune- 
in«  ut  une  ville  forte  , qui  fut  cédtV  à la  Fiauce 
par  le  traité  «le  Munster  ci  démantelée  par  or- 
dre de  Ixiui»  XIV. 

Moyruvir  jm>*édait  uue  saline  importante, 
qui  a été  abandonnée  depuis  la  découverte  «le 
la  mine  de  sel  gemme  de  Vie. 

>IO  Y EN  VIL  (canal  de) , Hrurthe,  Ce  canal 
I n sou  origine  dans  l’étang  d'Ommcrcy , et  »e 
I jette  à Moy  en  vie  dan»  la  rivicre  drücillc,  af- 
fl  lient  de  la  Moselle  t >1  e*t  flottable  k lukhc» 
perdue*  sur  tout  son  cour». 

MO  YIF.F V RE-LA -GRANDE , ou  Moduiv 
<.bo»,  vg.  Moselle  ( paya  Messin),  arr.,  cant. 
cl  a 15  k.  de  1 hiouville , CS  «h*  Rriey.  Pop. 
1,578  b. 

Ce  village  est  situé  dans  une  nanti?  vallée, 

! au  confluent  de  l’Orne  et  du  ruisseau  deC-ourny . 

| Il  est  entouré  de  vaste»  forêt»  et  de  coteaux  où 
le  minerai  «le  f«*r  almtide  et  s'exploite  presque 
sans  frais.  Ilau'»  fminieaux  , forge»,  ateliers  de 
' moulugi'  en  fonte  . arirffet  hydraulique*.  Fila- 
ture «le  laine  peignée  à la  mécanique. 

I a‘\  f«:-ge»  À*  Moy  U' uv  rr  «ont  Irvs-atH-inine». 
lamgtemp»  négligées  jwr  1rs  dur»  de  Lu  raine  , 

. elle*  fuient  rétamées  par  b*  num-lial  de  Fa- 
l»ert , rt  leur  exploit atioo  fut  |w«ir  lui  lr  prin- 
I dm  d'une  finlune  immense.  Aliénée*  en  1797, 
| elle*  tombèrent  en  drradeure  ; mais  «J les  ont 
repris  une  grande  acti vite  drpuis  raïquivition 
qu’en  fit  M.  «le  Wèndel. 

Filature  de  laiur  peignée.  Forge*,  luiutv  four- 
neaux , fonderie  «*t  a U- tiers  de  moulage  eu  fonte, 
scierie»  hydraulique».  — F*»res  le  lundi  dr 
i Pâque*  et  1"  lundi  d’atnit. 

MO YIKrVRE  LA-PETITE,  Ou  Mor.»nm- 
Ki.rn  . vg.  Moteüe  ( pays  Messin),  arr.,  cant. 
et  à 15  k.  de  ThiuuviHe , CS  de  Briry.  Pop. 
» 364  h. 

MOYOX  . bg  Manche  ( Normand»  ),  arr.  et 
à 13  k.  de  St-Lo,  cnot.  de  Te*»)  . W*  Ville- 
Itandon.  Pop.  1 .4%  k. 

MOY  II  AXÉS  , If  Jrerro*  ( Rooergue)  , 
arr.,  cant.,  £R  el  à 15  k.  «le  R«jdra.  Pop. 
1,896  h.  — Foires  lr»  2 mai . 29  juin  «I  14 
sept. 

■OYVILLKRS,  Vg.  Oise  (Picardie),  arr.  et 


■ 16  k.  «le  ('onipiPgric  , eaut.  cl  Z3  d’Estriv»- 
St-Deni».  P»f.  &OI  h. 

MO/.  Ai:,  vg.  Cita  rente- J mf , comm.  «k  St- 
Jusl.  P7  de  Mamiu«r». 

MO/ AC  , Mauûni  um,  l«g  Puy-de-Dôme 
(Anvrrgue),  arr.,  cant.,  Sel  à 2 k.  de  Riom. 

Pop.  1.138  h. 

Ce  bourg  est  presque  contigu  k l'un  des  fau- 
bourg» de  H moi.  Il  y avait  autrefois  uue  ab- 
baye l ui  idée  par  CaUuimus  au  rommrucetuent 
du  vu*  siècle.  L'église  actuelle  date  du  xi*  *iè- 
He  , inai»  b*  |KMlail  parait  être  plus  ancien.  Le 
rjnitrr  rruferror  un  bas-relief  tres-cuneox,  et  la 
sacristie  jxwsrd«*  la  rbâ*M*  du  foodatmr,  Icau 
ndupsaire  by/anlin  4>*  «ède.—  L’église  de 
Mo/ac  a été  (buér  ri-cr minent  au  nombre  de» 
rauiiumeuts  historiques. 

Foire  le  I”  mai. 

310/  A INI  Ji,  vg.  Srine-et-Oise,  comm.  da 
la  Rtûsiiicre  , C-0  d'Epernon. 

MO/AMRERT,  vg.  U.  - Satine,  comm.  de 
Valley,  {a  de  Penne*. 

MO/.  É , If  Maine-et-Loire  (Anjou),  arr.  et 
à 14  k.  d’Angers  , caut.  des  PoulvdeOé  , 
de  Rrissac.  l*op.  1.721  K. 

MOZF.T.  vg.  Lot,  comm.  «le  Rocnmndoure, 

Z-j  «b-  « .rainai. 

MO/INANT,  vg.  Charenfe-ln /„  comm.  du 
Boû. . C3  de  St  -Martin*de-Ré. 

MUCCHIETO  (Soprano  e Soitano  ) . vg. 
Corse  . comm.  de  Yallr-dc*Campulorr» , PI  «le 
Or»  bme. 

MCCCHIO,  vg.  Corse,  comm.  de  San-Niro- 
lao,  Pi  de  Ccrxiooe. 

MIT CHKDEXT . vg.  Seine-In/.  ( Norman- 
die) . arr.  et  à 20  k.  «b-  niep|ie  , cant.  el  Zrù  de 
Longueville,  pop.  249  h. 

MI'DAISON  , vg.  Hérault  ( Ijngucdoc  ) , 
arr.  cl  è 16  k.  de  Montpellier,  oui  «b;  Mau- 
guio  , '_*3  «lr  LunH.  Pop.  6M  h. 

MF  F,  vg.  Mamr-rt-Jjoire,  cumin,  d' Autoi- 
gné, Kt  de  Muolreuil-flcllay . 

MI  EL , xg.  lUr-ti-Vtlainc  Bretagne),  arr. 
et  à 17  k.  «le  Monlforl-snr-Meu , caut.  el  S 
deSt-Méeu.  Pup.  1.400  b. 

MUETTE  (le),  «g.  Oise,  cunrni.  et  K de 
Seulis. 

Ml  ETTK  (le),  vg.  Oise, comm.  de  St-Jcan- 
aitx-Rui»,  pj  de  Compiègne. 

MUETTE  ( la),  vg.  Seine,  comm.  et  E de 
Pas») -le*- Pari*. 

MI  E I TE  ( la  ) , vg.  Scine-et-Oise , comm. 
d’Etspicvilly , C3  ‘k  Meulan. 

MUETTE  ( U ),  vg.  Sewe-rt-Ois*  , wmœ. 
de  Maisons-su r-Seiue  , R3  de  St -Germain -eo- 
Laye. 

MUETTE  (la),  vg.  Seinr-et-Oite,  comm.  cl 
E3  «k  8l-Ceimién  en-Laye. 

Ml’KTTTR  (la),  vg.  Seine-lnf.,  comm.  d’Is- 
neeuville,  T-'j «k‘  Rouen. 

Ml  (>KON  , jdie  petite  ville,  L&ndft  '«bw- 
cogwr\  arr.  et  à 17  k.  de  St-S«ver.  dtef-K  de 
«•4int.  Cure.  A 740  V.  de  Pari*  pcwirla  taxe 
de*  lettres.  Pop.  4,190  fc.-TMu»  tertiaire  - 
iupérit'ur.  * # 

Celle  ville  e»t  située  au  p*«l  d’aw  moula- 
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gue  , près  Je  b rive  gaurhe  de  l'Adour.  qui  y 
forme  un  port  commode. 

Edoralioo  des  «ers  à soie.  Belle  distillerie- 
d'eau*  de  - vie.  — Commerce  considérable  dr 
vins  , rau -de -vie  et  ruai  terra  résitirw.».  — 
Foire»  les  2"  jeudi»  de  mais,  de  juin  et  7 dix. 

Ml*  III  B AMI  , «g.  li.-Hktu  ( Alsace  ) . arr. 
Ct  à 30  k.  dr  Schèlrstadl  , faut,  dr  Huilntta , 
fcj  d<*  Schirmcrh.  Pop.  5»6  lt. 

MIHIUAI  II.  vg.  i/.- Rhin  (Alsace),  arr. 
et  à 35  k.  de  Culnutr,  caot.  H SJ  tic  Muusler. 
Pop.  9tit  k. 

Ml  MI.t  VUAt  H . vg.  3/osrlfe  , eonim.de 
Stu/rrlbiouu.  r-J  de  Bitrhc. 

AII'HI.IIAISM.N'  , vg.  H.-Rhin  ( À Lare  ) , 
arr.  et  à 34  k.  de  Savent? , eaut.  et  JH  de 
Bouxnillcr.  Pop.  701  k. 

Ml  IDES  . vg.  Loir-ei-C fier  (RhisoL),  air. 
et  à IM  k.  de  Nu»  , eant.  de  Hr.inmx  , 39 de 
St-Dyé-sur* Loire.  Pop.  730  b.  — Fabrique 
considérable  de  balai»  de  gruél  et  de  Itouleali. 

MHIMIKGE  , vg.  Ouc  ( Picardie ).  arr.  et  à 
33  k.  de  Clermont , eaut.  el  £•£  de  Cre vecteur. 
Fop.  373  h. 

Ml  ilis  . vg.  Etire  ( Normandie) , arr.  et  à 
13  k.  do  Louvmts  , eaut.  de  < b il  Ion,  ^ ] de 
Nutir-lKone  du-Vandmid.  Pop,  731  II. 

■CKLLB-VllJriB  , vg.  Somme  ( Picar- 
die ) , arr.  et  k 26  k.  de  IV  ru  nue , eaut.  et  U 
de  il  uni . Pop.  262  h. 

miRAMOlRT,  vg.  Orje  (Picardie),  arr. 
et  à 3»  k.  de  (nrupu-gne . eaut.  et  C-'i de  Guis- 
card.  Pop.  *82  h.  — Fabrique  d’aluu. 

MI'IRE  ( la  ),  vg.  Jura , eouim.  et  FJ  de 
Vùilenr. 

JHt'ISO.N'  . vg.  Marne  (Champagne),  arr.  et 
à 11  k.  de  Reims,  eaut.  de  Ville-en- l'anlenois, 
H de  Jouckury  -sur-Vedc.  Pop.  2*8  k. 

MPJOl'LS  (Ira),  Mugilltts , vg.  Far  (Pn>- 
vanv  ) , arr.  et  à 46  k.  de  Grasse  , eant.  el  13 
de  St-Auban.  Pop.  16*  k. 

MlLATlfalE  ( b ) , vg.  Rhône,  comro.  «le 
Ste-Fuv -les- Lyon,  £2  de  Lyon. 

IHI’IAÏ  (b),  vg.  Ain,  eüimu.  de  Lancrara, 
de  riiklillon-dr-Miekiulle. 

Ml' U EXT.  vg.  Srine-ei-Oire  ( Beaux?  ) , 
arr.  et  à 16  k.  de  Mantes,  cuit,  de  lluiidnti,  JÇJ 
de  Septeurt.  Pop.  It**  h. 

lll' I.t  K V , vg.  Metirihe  ( lorraine),  arr.  de 
Château -Salins  , a ! k,  de  Vie  , eant.  et  5ÿde 
Dinue.  pop.  48*  h. 

ICLOI , Va, rite.  V.  Mira». 

Wl'I.H  Al’SEX , Arinhintnxt , ancienne  ut 
jolie  ville  , H. -Rhin  ( Alsace),  arr.  et  à 18  k. 
d'Alkmh  . rhef-|.  de  eaut.  lnlwn.il  de  com- 
merce. Chambre  consultativ  e des  manufacture*. 
Conseil  île  pnuThonre  e*.  Comptoir  d'escompte 
de  b banque  de  France.  Cure.  Cire  d'étape, 
Collégr  rorormmal.  Société  inda»  trie  Ile.  p^.vor. 
A 475  k.  de  Paris  pour  b taxe  des  lettres. 
Pop.  30.587  h.  — Tour* jx  d. illusions  mo- 
dernes. 

Muliiauscn  est  une  ville  ancienne,  Le  pre- 
mier titre  que  l*un  connais***  nii  il  en  est  fait 
mention  est  une  lettre  de  fondât  uni  «lu  commt 
de  St-Klicime  de  Stradiotirg  de  l'an  717.  Ce 
bru  dépendait  de  Fa  Mme  dr  Masevaux  eu  823, 


et  au  moyen  âge  il  était  peuplé  par  une  nom- 
breuse noblesse.  Au  vin*  siecle  plusieurs  or- 
dres religieux  y érigèrent  «lis  tnaivou*.  Mulkau- 
mm*  fut  élevé  au  rang  des  v il  le»  sans  le  régné  de 
Frédéric  II.  L’cvèqur de  Suasbumg  la  prit  eu 
1216  et  Rodolphe  de  lluhdxmig  eu  1361.  Elle 
'devint  ville  libre  impériale  eu  1268,  et  «coût 
plusieurs  privilège*  importants.  Les  aveulit- 
lier»  augbi*  s oi  ruipare relit  cil  1365  et  eu 
1375.  Le»  Armagnac*  l’a*»iégêreut  »aiis  sucres 
eu  1441.  Elle  a U-aui«Hip  souffeit  de  b tyran- 
nie des  landgraves , «le»  a v. me*  et  «1rs  préfets 
de  l'Alsare.  bv  atteint*  » continuelle*  qui  lui 
étaient  portées  b forcèrent  à s'allier  mec  les 
canton»  Miis-e».  Eu  1 166  elle  cou*  lut  un  tiaili 
avec  Berne  et  Solaire,  cl  eu  IG<»7  avec  Uilr.... 
! C'est  surtout  aux  canton*  protestants  qu'elle 
dut  sou  iudé[tetMbiire , et  c VU  depui»  sun  in- 
' <or|Kiration  aux  canton*  »uiv,<»  <|u'elle  parvint 
1 à jouir  de  b paix  et  du  la  tranquillité  au  Milieu 
| des  gui  Très  de  l'Allemagne.  Mulhauvcu  était, 
avant  b rv**dutiou  française.  b capitule  d'une 
petite  i «publique , rutuj«Mée  de  celte  ville  et 
des  commune»  d'Ilbsi  li  et  de  Modenlu-ttn  ; elle 
n'avait  qu'uu  1res  j>«- lit  territoirv  embvè  de 
toutes  parts  «bus  b I r.uicr.  uù  elle  était  comme 
reutre|iot  de»  iiiarchandÎM's  étrangères,  dont  un 
, faisait  MUtiefot*  la  eontiel>audc  ; die  était  l'ai- 
! liée  des  cantons  suisses , ou  pour  mieux  dire 
| suisse  dJe^nétae....  Les  30  et  31  jnuvib-  1 703, 
les  magistrats  et  uulablea  de  Muikausiu  rvnon- 
! céri'ut  u tous  le»  Inus  qui  le»  uunsauuit  au 
! curjM  Urlv clique,  et  vut«  relit  leur  réunion  à la 
• France;  le  traité  fut  coudu  j«r  une  loi  du 
j 2 veuuWe  1798. 

Les  Itabiiauts  de  Alulhausen  se  sont  distin- 
gués |>.ii  leur  zétn  pathntnpi*-  p *ur  la  défense 
I du  terntoireçu  1814.  — l oc  scène  tourhante 
j cl  digne  des  temps  antiques  twt  Brtl  Mulliau- 
i *eu  en  1815,  peu  dr  ixups  après  le  retour  de 
| Mapolcou  de  File  d'Elbe.  C'ait i ludr  koslib  des 
« nuis  étrangères  avait  excité  en  Alsace  une  in- 
I digiuttiuii  géuérale  ; toutes  les  âme*  généreuses, 
tous  «x'«i\  qui  althorixuil  le  joug  de  l'étranger  se 
| disposaient  à repousser  retlc  ligue  de  rois,  qui, 

| von*  prétexte  de  combattre  un  homme,  ue 
chcn  baient  qu’à  s'enrichir  de  uob  dépouille». 
„ Les  tsabilauU.  de  concert  et  par  un  imwve- 
m*  ut  spontané,  s'éutent  porte»  sur  k s kautt-nrs 
qui  dumiucut  les  défilés,  b s roules  au  passages, 
| et  travaillaient  i y construite  des  retranche- 
! mmts ; les  femme*,  les  enfants  met t, lient  b 
main  à t'oeuvre.  Ou  s’égayait.  <m  s'animait  l'uu 
l'autre  eu  ckantaut  «k*s  refrains  pah  lutiqm**. 
11  y avait  entre  tous  les  citoyen»  rivalité  de  rdc 
et  de  tièvoiirmcut  i les  uns  élevaient  des  redou- 
tes, les  autres  conl.ucJit  deslxlle».  n nu  utau  nt 
{ de  v ici  ut  fusil» , conferl  Humaient  «lés  cartou- 
i ckes.  Enlin  tou»  le»  brus  étaient  X*n  mouve- 
- meut;  charnu  voulait  tmvaillei-  à la  défense 
1 roinmutie. 

lie  commandement  de  l'armée  du  Rliui  fol 
i douné  au  hrav«-  géuéial  Rapp.  Loi  Mjii’il  mrtva 
1 à MulhftU'cri,  oudminait  un  bal,  <>(i  les  jx-rsun- 
t ries  les  plus  distinguées  de  b ville  étatent  réu- 
I nies;  raxw-mblcc  ctajt  brillante  cl  nomhceuse. 
j Ven  b fin  de  b soirée  on  parla  de  guerre  , de 


l'invasion  du  territuin-  ; rkarun  communiquait 
m»u  avis,  élu»  un  bisait  part  de  ses  rqéiaii(vs 
cl  de  « s craintes.  Et»  dames  diM-utaimt  entre 
elle*  cl  sVulivteuaicut  «les  dangers  de  b patrie, 
lotit  à coup  uue  de»  plus  jruur»  propose  à »rx 
coiupogites  de  jurer  quelles  u'épousciont  que 
de»  t- tançai»  qui  aïeul  déteuüu  |p»  fvoutières. 
Des  cris  de  joi«ÿ  des  batlemciits  d«-  mains 
.iccuet lirai  celte  pptqwsitiun.  fk*  toute»  le»  par- 
ties de  b salle  ou  se  dirige  vers  cet  i .uim  de 
Ijeaulé»;  ou  les  euvuunm*,  on  »i-  prr-v  autour 
dVlk's.  1^  général  R.ipp  vr  j«ûut  à b foule , 
applauthl  a b u»"iu*u  généreuse  qui  avait  été 
laite , et  reçoit  le  jer 'ment  que  charnu*-  de  ces 
jetiurs  |*ai notes  vient  prêter  entre  scs  main*. 

Celte  ville  esljgiéa b (ciarut  situé?  dans  ua« 
campagne  1x1  il?  . au  milieu  d’une  Ue  fio  moo 
pnr  l«t  liv  ietu  U III , sur  je  canal  du  Itlnuir  au 
Rhin,  sut  Je  rliruun  do  fer  de  Strasbourg  à 
Raie , ?t  sur  L*  ligue  du  chemin  de  fer  dr  k 
Alcditcrrauéc  au  lihiu.  Elle  est  bai  bâtie  et 
ornée  de  beaux  edi  tires,  parmi  Ie,«pir|v  ou  dis- 
tmgue  l’église  St-Elieuue . air?«it'e  au  culte  ré- 
formé, et  qui  existait  dé»  b fm  du  xui”  siècle  ; 
1‘ hôtel  de  ville;  l.-glw  paroissiale  «allioliquc  ; 
k synagogue;  l’br^Mtah  l’ancien  aruiial  ; le 
collège  ; plusieurs  phui**  publiques. 

Miilbüttwit  e>t  siiriuu  iemjiv|uabic  par  ses 
riche»  uuiuiibi  ion  » et  fr  dévi •!-.  ]>pcinciit  u- 
Irauidiiuirvqti'a  pli  son inihislrirÂ‘|WU quel- 
que* nitufes.  C'est  aujourd'hui  l'une  des  plu» 
im|K>rLBiitcs  places  de  fabrique  d>  . raine.  L'as- 
pect physique  de  MulkaiiM  ii  s’a  k llit  tous  les 
jour»  ; un  j*:ut  y voir  aujuuixi’bi.i  un  >u|xib« 
quartier  neuf,  auquel  «loti  »?  rattacher  tout  et 
que  l’on  pourra  appeler  b uuiivelk-  ville. 

Mulhauven,  jusqu'au  milieu  du  sicuk  der- 
nicr,  ne' s’était  occujié  quelle  b fjbrickiOB 
de*  drapfr.  On  n’y  capua&Mit  jvoitlt  l’imprea- 
SHM1  »*ir  coton.  Ce  i/est  que  vers  1745  qu'un 
cuituuis  nomme  SdimaUer,  avant  connu  ce 
procédé  à Bar-le-Duc,  révolu r d'en  «nrkhir  sa 
ville  natale.  Il  engagea  mi  bourgeois  dr  Mul- 
bausea,  Samuel  Kfrchlin,  à fournir  de*  f.wds, 
et  uu  peintre,  Dolfiii.  à y coopérer  |«r  ses  rua- 
naissances  dans  lr  dessin  et  lr  rnlurugr. — I^rs 
dmrendaul»  de  ccs  trois  hommes  utile»  viut 
maiiitcuant  au  roug  d«  principaux  «t  de»  plus 
boilMl tihlr»  bbriraiit*  «le  Mulluiiveit.  fcltc  ville 
est  depuis  iHiWj  le  rentre  de  l industne  du 
dé|Kirtemeut  «lu  Ifaut-KhiM.  iiHlustric  qui  v’est 
développée  avec  uue  rapidité  prodigieuse  pen- 
dant l'espace  de  vingt  cl  quelque»  années.  Sur 
uu  rayon  de  M kilomètre»  la  |Mipu1atiun  des  vil- 
lages eiivirouu&nts  s’e*l  triph'-e.  Le*  manu  fac- 
ture* de  cette  ville  étend*  'lit  leur»  r.mijfi««liuns, 
non-M'ult  iiH-nt  sur  loul  le  f but-Rhin,  mais  «n»- 
. rore  dan»  1rs  ilé[iartr ■nient»  linfitropbr*.  l>es 
toile»  el  le»  soieries  pcit|jU*»  qui  s'y  biiriquelit 
jtMiissent  de  U plus  granJe  répulatiou , et  sont 
très-revheiTfiée»  jMr  rapport  * b solidité  et  au 
brillant  des  roulrur* . H jmi  la  beauté  «les  des- 
sin.*. q«ri  <mrpa»*ent  I«miI  re  que  I* Inde  h l'An- 
gbierraolbrnt  dr  plu*  parfait  «*n  re  genre. 

Biographie.  Pbtrw  de  M.  Jscqi  rs  K«ca< 
LIÜ.  Bttcieo  député  du  Rav.Rlm».  mnnu  par  ses 
I grandes  eut  reprises  irKlustrlidles , sa  bbnfai- 
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sauce,  son  palriolivme  ri  1rs  perw'jc niions  qu'il 
souffrit  pour  la  cause  libérale. 

Du  utanf  J. -II.  Luuut. 

De  (io a.  KNfUu.»s«!«  , qui  iutrodui*il  ro 
France  la  lithographie  , industrie  à laquelle  il 
Gt  faire  de  notable*  progrès. 

lüW'-rRir.  Manufacture*  considérables  >le 
toile*  |>ciiit<s  , regardée»  countoc  les  plus  ImUoi 
qui  se  lalmqurut  en  France.  — F abri, fin  i de 
«uicrie» , linge  damassé  , drap*  , mousselines , 
percale*.  toiles  de  entrai , IrtMHiderie,  passemen- 
terie, chapeaux  de  paille , papier»  joints , pro- 
duits chimique*.  — Filntmc*  importantes  de 
laine  cl  de  colon.  Filature  de  lin  (1,200  bro- 
ches);  ateliers  de  gravure  sur  rouleaux  pour 
impression  : licllc»  b!aticlii»«ci  irs:  tciuturcricv, 
maroquineries*,  brasserie»;  ami  donneurs,  Vaste 
établi»-*- ment  de  cumünrtiou  de  marliiues  de 
tonte  espèce  pour  litige  et  filature»*  machines 
à sapeur,  locomotives  , etc,  — Commerce  de 
grain»,  vins,  eaux-dc-vic , épiceries,  drap», 
tuiles  peinte*,  quincaillerie,  fer,  etc.  — Foires 
b»  14  sept.,  6 déc.,  mardi  de  Pâques  , mardi 
de  la  Pentecôte.  1*”  mardis  de  mars  et  de  Dur, 
Bibliographie  ItiiTr  ( Henri).  Coup  t fait 
sur  Muthnuten  (en  allemand). 

Pttwr  ( Arbille  ).  Dit*  ours  sur  quelques  Re- 
cherches Je  stntit/ijue  comparée  faites  sur 
la  tiile  Je  Mulhouse  , tu  à ta  société  in- 
dustrielle dont  sa  séance  du  26  septembre 
1828,  iit-8,  1629,  1843. 

Mur.,  * Helation  historique  des  progris  de 
/'industrie  ’eommen  taie  de  AluUiausrn  et  de 
ses  environs,  in-4.  1643. 

Bulletin  s/e  la  Société  industrielle  de  Mul- 
house, recueil  eunimtmeé  en  1636.  Il  a 
pmi  63  cahier»  in-S,  toi.  1 à 13,  ju*qu‘cn 
1840.  De  1641  à 1844,  il  a paru  les  cahiers 
n-  66  A 20,  toi.  14  à 18. 

MlîI.IFft.  vg.  Eure-et-Loir,  conim.  de 
Natuv  » -cn-Beauce,  E de  JauviUc. 

Ml  i.l.ATlKRE  (la),  vg.  Loire,  coiunt.  de 
Yulhenoiti»,  E de  St-F.tienne. 

Mll.UiT  (le),  vg,  Laite,  contra.  deCollieu, 
E de  Jtive-de-Gicr. 

MIIAITTIERK  (la),  vg.  Fure-et-Ixsir, 
ci  nom.  ib-  Heruii-lit-Mulotlierv,  E de  Tillierw*- 
sur*  A»  re. 

Mri.SAN'NF..  vg.  Sarthe  (Maine),  nrr.  et  à 
14  k:  du  Mans,  caul.  ut  K d'Ecuomioy.  Pop. 
0711  h. 

Ml  I.SAXS,  vg.  Ijoir-et-Chsr  (BJaisois). 
air.  et  à 14  k.  de  Moi»,  cant-  de  Mer,  H de 
Menais,  l’np.  4 II  h. 

MIN,  TR.  H. •Pyrénées  (tioM-ogne},  arr. , E 
«t  à 23  k.  «ht  Tarbes,  cant.  dcPouvasiruc.  Pop. 

* -3*1)  b. 

Ml  X AXH,  vg.  H, Saône,  contra,  de  La- 
rbins, £r  J,-  M«mllwuun. 

MUNtlIH  AFSEX,  vg.  B.-Hhia  (Alsace), 
arr.  et  a 24  k.  de  Wisscrubourg,  caul.  cl  v de 
Selt/.  Pop.  793  h.  * 

MUXtBHAUHH,  vg.  H. -Rhin  (AJ«ace), 
arr.  et  k 30  k.  de  («dinar,  cant.  et  C3d'An- 
risheim.  Pop.  829  k. 


MCNCQ-MEl’RLET,  vg.  Pas-de-Calais 
(Artois),  arr.  et  à 12  k.  de  St  ümer,  cant. 
d’Ardres,  E d’Audruicq.  Pop,  447  I». 

Ml  XCttl  EHlE  lia)  , vg.  Pas-Je-f'a/ais  , 
comni.  de  Mcunoq-Nieurlel,  £»]  d’Ardrrs. 

MI'XDOUiHeiN  ou  Mc^mut»,  vg.  ü - 
Rhut  (AUacr),  arr.,  E et  à 8 k.  de  Strasbourg, 
tant.  d'Olierhautlicrgen.  Pop.  423  h. 

Ml’ N F. IN , vg.  B. •Pyrénées  (Béarn),  arr.  cl 
à 21  k.  d'Orthex,  vaut.  e|  K de  Sauvcterrc. 
P»|».  136  h. 

MTOBVILLE-L&’filXGARD , vg.  Manche 
(Normandie),  arr.,  E3  cl  à 10  k.  deCuutaiires. 
tant,  de  Sl-&iuvevtr-Leiideliu.  Pop.  1,323  h. 

MUNÉVILLE  -8U6  - MER , vg.  Manche 
(Normandie),  arr.  cl  a 15  k.  de  Cuutaures, 
cant.  et  £3  drBréhnl.  Pop.  1.003  II. 

Ml’.\4»  (le),  »g.  Charente- In/.  (Sam longe), 
arr.  cl  à 16  k.  de  Pons,  cant.  et  E de  fit-Por- 
cbaire.  Pop.  416  b. 

MUKOT,  vg.  Xièera,  cornm.de  la  Marche, 
1-0  de  la  Charité. 

WX.STT.R,  vg.  Meurthe  (Lurrartor),  arr. 
«b*  Château-Salins  et  à 35  k.  de  Vie.  cant. 
d’Albertrnff.  E de  Dieucc.  Pop.  706  h.  — 
Foires  les  9 mai  et  6 déc. 

MUNSTER,  petite  vill e,  U. -Rhin  (Alsace), 
arr.  el  à 20  k.  de  Colmar,  cheM.  «le  cant. 
Cuis.  Eglise  consister iale  de  la  confession 
d'Aiigdamrg.  EJ.  A 466  k.  de  Pari»  poui  la 
taxe  des  lettres.  Pop.  3,350  h.  — Tkrrajm 
cristallisé,  granit. 

Minuter  est  une  ancienne  ville  iihie  Impé- 
riale, située  nu  pied  du  Mondisbcig,  sur  la 
l edit.  Elle  doit  son  origiue  et  *.hi  nom  à un 
consent  de  hénrili*  (jus  fondé  au  vu*  sioclo.  en 
l'honneur  du  pope  Ciégmre  le  Grand.  Ou  r 
voit  de  i telles  manufactures  entourées  de  ma- 
gnifiques plautafioux. 

la»  arme*  de  Munster  mniI  : / argent  à 
un  portail  d* église  entre  deux  tours  pavillon - 
nèet  »l  Sommées  de  ends,  le  fout  de  gueules 
sur  Mite  terrasse  de  sinofde, 

A I k.  liots  de  la  porte  orientale  de  la  ville, 
«'\isle  une  Jielle  filature  de  cotuu  fuudi'e  par 
M.  Jacques  Hartmann,  X u wjn»-dur  construit 
en  terre,  et  Joui  les  bords  offrant  une  pmiéiv 
tindc  agréai  de,  y coudait  l’eau  de  la  Fecht,  qui 
y fait  mouvoir  les  gr.iitdes  roues  a us  quel  1rs 
<loi«ent  leur  mouvemenl  l<Mitrs  les  machin*». 
Eu  face  «le  réuMiwim  ut,  s’élèvent  sur  une 
montagn».*  les  ruines  du  dikleau  «le  Sdmamvt- 
Imuig.  Feu  M.  F.  Hartmann,  député,  a profité 
«hi  site  favorable  de  ce  rliâtrau,  pour  Iransfor- 
mer,  à 1‘aide  du  jntdiuagf  et  de  Fan  hhccture, 
toute  la  moutagiie  en  un  séjour  délirn  uv.  d'oû 
l’on  jmiit  d'uue  vue  magnifique,  t'ue  toute  fort 
belle  conduit  jusqu’au  vieux  chéteau. 

PsTtut  de  l'Liitorien  Isnit. 

Manufacture  de  toik*s  peinte».  — Fabrique 
de  cdirnts.  Filature  de  coton.  Papeterie.  Tan- 
im’iic.  Teintureries.  — Commerce  de  fixmia- 
ge»,  eau  do  cerises,  Ixurrv,  bestiaux,  etc.  — 
Foires  toi  12  mar»,  24  août,  lundi  après  La 
Pentecôte  el  «vaut  le*  «}uatic  tcmjis  de  déc. 


MlXSTROl.UUK  Bim.,  vg.  H.-Bhïa. 

Mo.vrRt.ox -Ça ati AO. 

MI’N' T/KMIF.IM.  vg.  H.-lthin  (Alsace), 
arr.,  cant.,  E rit  10  k.  «le  Colmar.  Pop.4 
587  h. 

MUNTZHALER-Mmi.,  vg.  Moselle,  rom. 
de  Lembcrg,  E dcBitchc. 

Ml  N WII.FKR.  vg.  U. -Rhin  (Alsace),  arr. 
el  à 19  k.  de  Colmar,  cant.  et  E d’Eusisbeim. 
Pop.  346  h. 

MCXZTUAL- ST  - LOUIS  , vg.  Moselle , 
connu,  de  Lembcrg,  E <b*  Bilcbe. 

Mt'R,  vg.  Côtes  -du- .X or  J (Bretagne),  arr, 
et  à 20  k.  de  Loudéae,  rhrf-l.  de  cant.  him-au 
d'citn gist.  à Gulay.  Cuir.  C*3  d’L'rel.  Pop. 
2.7G7  b.  — Ta  rr  a m teitiairc  moyeu,  voisin 
du  terraiu  cristalliié. 

Foires  les  3*  vendredi  d’avril,  23  juin,  sa- 
medi après  la  ini-carvnic,  G juillet  et  3'  ven- 
dredi d’oct. 

MV’S,  lig  Loir-et-Cher  (Eluivoi»),  air.,  C3 
et  à 12  k.  de  Kouiorauliii,  cant.  dr  Selirs- 
mr-Cber.  Xir.  Pop.  843  II.  — Foire  le  I*' 
tours. 

Ml* R (le),  vg.  /juin r,  conn.  de  Perncux, 
E de  Roanne. 

Ml' Il  A , vg.  Landes,  cotnm.  et  Î3  de  Ga- 
barret. 

MI'ltACt  IOI.K.  Tg.  Corse,  arr.,  Ed  a 22 
k.  de  Corlr,  cant.  «le  Sen-gjjio.  pop.  $42  h. 

MI  R IDKS,  vg.  Cantal,  cvmm.  d’Antignae, 
E de  IVort. 

MI'RAILI.ET,  vg.  lust-êt-Caroéne,  conun. 
et  E de  Toonrins. 

Mi  n VSSOX.  bg  .- 4*-eyrou  (Houcrguc),  arr. 
et  à 35  k.  de  Sl-AlH  ique.  cant.  et  E de  Bel- 
mont.  Pop.  1,335  h.  — Foires  1«*  7 janv,# 
23  mai.  7 juillet  et  I*'  oct. 

MI  RAT,  vg.  Allier  (Bourbonnais),  arr.  et 
à 33  k.  «le  Monltmjun,  caul.  de  Moutmarault , 
E de  Bugeat.  Pop.  687  b. 

MUR  AT,  Tg.  Aveyron,  cumni.  de  St-Par- 
tbent,  g]  d’Aubin. 

MIRAT,  petite  ville.  Cantal  (Auvergne), 
clwf-l.  de  sous-prêf.  (2*  arr.)  et  d’un  cant. 
Tiib.  d«;  1'*  inst.  (TulU-gc  communal.  Sondé 
d'agricullure.  Cura,  fille  d’étape,  e.  V>r. 
Pop.  2,690  b.  — Tan  ram  volcanique,  ba- 
salte. 

G-ttr  ville  «ut  bntM*  an  pied  du  mont  Fautai, 
sur  la  rive  «iroite  de  l'Alagnou  ; se»  inea  étruit**» 
ci  tuitueiiM's.  tirs  en  pcilU*  cl  iiavi-r»  «F un  lia- 
salle  glissant,  sont,  jKiur  la  plupart,  difficile-»  à 
jinivviiirir  en  hiver;  e’c»t  la  ville  la  plu»  mal- 
propic  du  Cantal.  File  e»t  défendue  des  vents 
du  nonl  et  du  mml-oiiot  par  de  grande*  roelies 
bavai  tique»  composée»  de  colonne*  ju  ismali- 
que.  qui  ofil  depuis  1 m.  30  c,  jusqu'à  13  m. 
dt*  bmgucvir,  depuis  cinq  jn»«|u’à  huit  faces,  et 
qui,  vtwa  «b*  loin,  offrent  F aspect  d'un  jeu  d’or- 
gue. Sur  ce  km Imt,  appHé  de  lkinikevie , wot 
les  vestige»  d’un  château  fort  à l'origine  duquel 
me  rattache  celle  de  la  ville.  C’était  unr  de  ces 
ctaixtim  nou*  à défier  Ira  plu»  braves  et  le.»  plus 
instruit»  dr»  hommes  de  guerre  de  ce  temps. 
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car.  outre  se*  fnW*,  ses  ponta-|evU,  ses  nom- 
breuses tour*  et  sa  double.  cnotitMe . le  rocher 
qui  le  p'irtait  lui  prêtait  une  Mrwithnsr  dé- 
fense ualutdlc.  Oit#  forlcresw,  qui  avait  titre 
de  vicomté,  lut  confisquée  par  CliHrles  VI  au 
profil  de  Jean  , seigneur  Je  t'Dle.  luttant  U, 
s icomtc  dr  Marat,  furieux  «te  se  voir  dôpuuiilé,*» 
reprit  sou  «Jiau-ati.  t'y  fortifia-  H,  njiio  no 
siège  do  oiiîi  iimi».  j»  juiatit  lequel  tl  so  Ji'iraiiit 
en  désespéré.  resta  inaiirr.de  b fur  t«  r ■ asV  ; 
ayant  refuse  de  maire  la  fbMwwitaigJ  à Bar* 
nard  d‘Ani&g(uM.'.  -.*«»  'suzerain,  «élui-ci  »Vjn- 
pan  «lu  thAie#u  de  Murat,  ou  Renaud  fut  fait 
prisonnier. 

Louis  XI.  apre.x'avoir  fait  dci-apiter  Jacques 

d’Annagnac,  ru  1477,  s'empara  du  château  de 
Murat  et  le  fit  raser.  Cette  forteresse , recons- 
truite de  nouveau,  suint,  vers  la  fin  du  xvi* 
«récit,  le  destin  de  tons  le»  châleatu  pris  et  re- 
pris tour  à tour  par  les  catholiques  cl  le»  protes- 
tants. Jitçw  inutile,  ou  peut-être  même  dange- 
reuse à conserver,  Louis  XIII  en  ordouua  la 
démoli  lion  en  1G33,  opération  longue  et  dripeu- 
dieu»  pendant  laquelle  la  ville  fut  souvent 
exposée  par  le  jeu  de  la  mine  qu’il  fallut  em- 
ployer jour  faite  sauter  les  fortifications. 

Las  pnucipaux  édifices  de  Murat  sont  : l'église 
de  \otrc-Dame-dea-01ivkrs,  érigée  en  chapitre 
en  1 3.10.  incendiée  ru  1 493.  et  rebâtie  par  Anne 
de  France,  duchesse  de  Bourlton  et  vicomtesse 
de  Murat,  dout  on  voit  le»  arme»  peinte»  sur  les 
vitraux  : le  couvent  de»  Rtrollcl*  dit  de  Sl-Oni, 
aux  porte»  de  la  ville.  Mtr  la  route  d'Aurtllae, 
fondé  par  Bernard  d'Arnugnac  ru  1430  : La 
maison  cal  assez  lielle,  et  sert  aujourd'hui  d’b4* 
pilai  *,  le  couvent  des  religieuse»  de  $1- Domini- 
que. occupé  par  les  adimuistrahmii  publiques. 

Ou  doit  visiter,  à 4 k.  de  Murat,  dans  la 
paroisse  de  Mouxac,  l'énorme  rocher  de  Laval; 
masse  de  haxatlt*  presque  entièrement  taillée  à 
pic,  qui  offre  de  superbe*  colonnes  prismati- 
que». — A peu  prés  à In  même  dislancr  sur  la 
roule  d’Auril Lac,  près  du  lieu  dcCharubon,  dé- 
pendant de  la  commune  de  Bredon . on  trouve 
un  amas  considérable  de  bois  b ni  lé,  enfoui  soiu 
plusieurs  couches  de  terre.  Prés  de  lu  *e  voir 
une  roche  de  colcotar,  de  bol  rouge,  et  ce»  sin- 
gularités ne  sont  pas  les  seules  que  le»  minéra- 
logistes ont  découverte*  dan»  le»  environs  de 
Murat.  » 

La  route  d'Aurillac  à Ira* er*  les  monts  du 
Cantal  en  offre  encore  un  plu»  grand  nombre  : 
oo  marche  d'abord  entre  deux  chaînes  de  ro- 
cher» ; oo  s’élève  ensuite  ver»  les  hnule»  régions 
à travers  la  forêt  de  l.iorant,  dont  U*  noir»  sapins 
attirent  U vue  de  ee côté,  taudis  que  le  bruit  des 
cascades  relent  il  de  tous  coté».  Oo  doit  parcourir 
celte  roule  à cheval  pour  bien  jouir  du  spectacle 
imposant  qu’elle  présente  ; c’est  une  allée  tor- 
tueuse tmcx-eau  milieu  de  gorges  effrayautcs.et 
qui,  suivaut  tou  jour»  le  pied  des  montagne*,  ai 
fait  parcourir  toute»  1rs  sinuosité»  et  offre  aux 
yeux  mille  coBtrasIe».  Après  avoir  franchi  le 
Pu  de  Compain.  passage  fameux  dan»  le  pays  ; 
•pré»  avoir  eeut  fois  mesuré  de  l’oeil,  tantôt 
«v«e  fi  cm i> *ero«»t,  tantôt  avec  admiration, 
* les  crête*  chenues  d’énorme»  aspérité»  et  les 
il* 


^ y ” ^ . WV  T» 

a ht  me*  profonds  qui  sont  à leur  pied,  ou  arrive, 
mu*  la  d«uM*e  influence  «le  l'air  du  midi , don» 
des  vallon*  riant»,  frai*  , couverts  de  Iras  ver- 
doyant». arrosé»  par  la  Gère,  dont  le  bruisse- 
ment o’est  plu*  celui  d’uu  torrent,  mais  le  cours 
d’une  onde  pure  qui  va  rarruant  la»  fraîche* 
prairie1»  qu’elle  fertilise.  Arrivé  dans  ni  te  MBé 
Vallr*!,  ff  ©Éprit  se  repose  «les  vulraus,  de* «niera, 
dr*  muges  , de»  eaux  furieuse*  , cl  de  la  triste 
verdure  des  .«apiu*. 

Biographie.  Murat  (^ckttlé  k*  jour  4 pin- 
wun  bdbuDM  distingués,  parmi  Id^ddintaOR 
riUrr: 

Tlumu  n’AiTUOcUtUnélrq^  de  Logis 
XI. 

Nicoi.v»  t au.t.»xo  , gi-iirrai  des  finance*  sou* 
le  même  roi. 

Jas  ni.  i.'JJoriTVL,  néda iu  de  Ourles  de 
Hou  ri  ton,  connétable,  r|  père  du  célèbre  Michel 
de  l'Hôpital , chaitrdier  de  Fraiur. 

Imuismor  i rtovniuia . I.c  commerce  de  Mu- 
rat est  très- animé,  surtout  en  grains,  parce  que, 
placée  eut  re  AuriJIuc  et  la  PUiiè/e,  cetta  v ille  1**1 
cnquebptr  sui  te  l'entrepôt  obligé  des  blé#  nVnl- 
tés  «Uns  celte  partie.  Son  voi  vinage  de»  grand» 
herfwgi-silnji ne  également  une  étrndtir  cousidc- 
rablc  à sim  roumu-mr  de  fromage*  : la  vente 
aumiclk  «le  nite  d curée  s'élève,  année  commu- 
ne, à I5.Ü0O  quintaux  métriques.  L’activité  «le 
Muratapii*  un  nouvel  essor  depuis  l'ouverture 
île  la  route  vers  Mossiac  par  les  rives  de  l’Ala- 
gium,  ri  qui  abrège  de  4 4 k.  le  trajet  d’Auril- 
loc  à Fb-mioiit.  outre  l'avantage  immense  d'é- 
viter 1rs  montagne»  qui  rrndeul  ta  roule  par  Sl- 
Flonr  si  difficile.  — Uih'  partie  de»  habitants 
de  la  classe  peu  aisée  s'ocru|w  de  la  Cabrica- 
lion  d'étoffe*  et  de  dentelle*  commune*  ; l’autre 
partie  émigre  «st  va  exercer  «Lins  les  autre»  pro- 
vince* de  France  les  profession*  de  marchand» 
Colporteur* , chaudronniers,  fondeur*  d«*  cuil- 
ler» , porteur»  d’eau  , revendeur»  de  («"aux  de 
lièvre»,  etc.  Année  commune,  le  nombre  dei 
étnigrauts  s’élttve,  pour  tout  l’arrondi ssement , 
à environ  5,000  individus. 

Fabriques  de  grosse*  draperie»,  UetileUei.  — 
Commerce  important  de  grains  et  «le  fromages 
dit*  du  Cantal.-^  Foires  le*  1"  fév.,  4 juil.,  10 
nui , 90  août , 18  ocl..  94  nov. , mardis  après 
l'Epiphanie,  après  la  ini -carême,  après  piques, 
et  vendredi  avant  Noël. 

A 33  k.  N.-E-  d'Aurillac,  491  L.  S;  de 
Paris. 

L'arrondissement  de  Murat  contient  8 can- 
tons : Miuut,  A Hanche,  Marrerait. 

Ml' RAT,  vg.  Corritt  (Limousin),  arr.  cl  à 
49  k.  d’Lael,  cant.  de  Bugoat,  £3  de  Mejmae. 
Pop.  130  h. 

MURAT,  vg.  Creuse,  cornu . de  .St-Dirier, 
E3  de  Bourganenf. 

MURAT  (forêt  de),  vg.  Indre,  cotant,  de 
St-I’laataire,  ta  d'Aiguraude. 

MURAT,  vg.  Lot,  qamm.  de  la  Mothe-Cas- 
srl,  Cri  de  Framinet. 

MURAT,  vg.  Tarn  (Baadoi*),  arr.  ci  i 69k. 
de  Cjulrc»,  chcf-L  de  cant. , bureau  d'enregist. 
et  13  de  Lacaune.  Cure.  Pop.  9,908  h.  — 
Trait» tx  cristâUùc.  p *•  . ^ qA'  • 


Commerce  de  fromage*,  volaille*  grasse»  et 

bestiaux. 

MIBAT-IFFATAIXfi,  vg.  4 ce  Y r on,  cutn. 

de  CuuIiïmmi,  S d'F.spabon. 

MITRAT-1.F.-QUAIRE,  bg  Puj-dt^D^me 
(Auvergurl,  arr.  et  à 50  k.  de  Clct mimt-Fer- 
rjijiJ.  cant.  «•*  KJ  de  Rochribrf.  Pop.  1 ,0*5  I», 
— Ou  trouve  aux  environs  rétablissement  dé» 
eaux  minérale*  de  la  Bourboulo. 

1AI  X MI  NERALES  DE  LA  BOL  RBOL'I -E. 

La  bimlioule  est  un  hameau  dépendant  de 
h commune  «le  Mural-de-Quaire,  mi  l’un  ar- 
rive par  ta  grande  route  qui  conduit  au  Mout- 
Dore,  «loot  le  lanirg  de  Murat-!t>-QÙUtt'1i’e»t 
éloigné  «pu-  «le  4 L.  Arrivé  dans  ce  lauirg.  on 
«piitlr  In  grande  route  et  l'»u  pvrud  nu  ebemio 
as»-/,  rapide,  par  mr  l’on  (betaiik  Ronr- 
luule,  éloignée  «le  Murât  d’uu  L.  Le»  source* 
et  les  tnaivMt  qui  «n  s.mt  voîutei»  cl  cousrt- 
ha-ut  le  hameau,  «•  trouvent  'datariRie 

belle  valK-e,  traversée  par  U Durilogoc,  qui 
n’est  Mirorcqu’nn  largo  nu-. venu,  et  qm  coule 
dau*  Lt  «lireclion  de  l‘«»t  k l'ouest.  t’^Hte  vallée 
est  la  même  que  celle  ou  est  situé  U:  v illage  «le* 
Itain*-du -Mont-Dore;  mai»,  à la  Rouriroule, 
elle  s'élargit  beaucoup  au  sud.  et  procure  ainsi 
à cetlr  localité  nue  tem|»ératurc  tre» -douce, 
qu'elle  doit  aussi  aux  montagnes  qui  l’abritent 
«le  toute  part.  lai  neige  y fond  1**aucoup  pins 
vite  que  dans  le*  environ»  ; et.  malgré  mmi  élé- 
vatiiHi.  qui  aux  bniu»  mêmes  est  de  848  ni. 
au-dessus  du  niveau  de  Ut  mer,  on  peut,  dé»  le 
moi*  d’avril,  espérer  «le*  jour»  de  printenqM, 
ce  qui  arrive  rarrmrut  «km*  le»  village*  v«M.«in< 
avant  k milieu  de  mai.  Par  tout , excepté  au 
midi,  U Roui  boule  est  «mvirounée  dr  uioula- 
gne*  qui  cîrçooieriv«nt  le  bassin  de  In  Dordo- 
gne. La  forme  de  ccs  nurotagiM»,  et  la  bdlr  vé- 
getatioo  dont  dkx  sont  e«ni verte».  Paîxm«lauc« 
de*  rojXsraux  et  des  cosesdcs,  feraient  regarder 
la  BtMirhoule  rvnnmc  un  site  «k*  plu»  plttorct^ 
que»,  si  l'on  u’était  habitué  à eo  trouver  de 
semlilablr*  *ur  tous  le*  pointa  «le  l’Auvergne. 
U existe  <*e[vrtMlaut  qmlquc*  endroit*  que  l’on 
voit  encore  avec  plaisir  quand  ou  a vidlé  tous 
le»  sites  curieux  de  celle  ©outrée.  Dans  ce  nom- 
brt,  un  peut  citer  la  cascade  de  Vemiert, 
énorme  ravit»  creusé  «Un»  une  des  raontagu» 
voisine»,  et  omlkragé  de  vieux  «apins.au  milieu 
desquels  m;  précipite  un  niivsrau  qui  porte  scs 
eaux  âla  Dordogne;  la  Roche- Vemleix,  célébré 
par  l’asile  qu’elle  offrait  autrefois  à de»  l*ri- 
gand*  qui  dévastaient  l’Auvergne  ; e*cpné^de 
loua  cMi»,  on  ne  pouvait  en  almrder  le  RqHintt 
que  par  un  nralier  diflidlo,  pr:jtjq««fc8>t!|§  le 
rtx*  : et  aet«M:llcment  encore,  o«»  y letAave  Ira 
traces  d'un  ancien  rliâleau,  que  le  Irnqis  n'a 
jms  plu*  épargné  que  le»  brigand»  auxquels  il 
servait  «le  retraite.  A ces  site»,  un  doit  ajouter 
le  point  d«-  vue  dont  on  jouit,  quand,  après 
avoir  monté  une  dra  montagne*  rouvertes  de 
sapins  qui  * trtwvrtit  en  face  et  un  peu  h gnu- 
che  des  bain»,  cm  arrive  au  soimm-t  du  Ravin 
de  l’eau  salée,  déuoroinaûuu  assez  impropre, 
puisque  l'eau  nccontieot  p»de*el.  t*n  rwrar- 
pement  à pic,  uusol  déchiré  pur  le»  pitrir«,«les 
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arbre»  abattu»  par  la  f**»drr  tus  par  Ira  oura- 
gans, saut  les  objets  qui  s’offretit  de  toute»  parts 
au*  jeux  de  l'observateur,  qui  peut  les  cvjii- 
terapUr  du  su  ni  met  d'une  petite  peUxue  om- 
bragé** par  des  attires  : l'eau  qui  découle  de* 
futures  du  tetraiu  se  rassemble  bientôt  dans  le 
ravin,  et  art  ne  encore  la  végélatkm  Initiante 
qui  contraste  avec  les  déchirures  du  sol.  IX-  là 
on  voit  au-dessous  de  soi  la  Hoche-Yeudeix, 
la  buui  lioulc  et  taules  les  habitations  voisines) 
la  vue  u’exl  bornée  que  par  un  ridrau  de  xnpiu* 
dominant  souvent  les  brouillards  qui  se  ras* 
sctuhh-ut  dans  cette  vallée.,  Outre  ces  dillc- 
lenU  site»,  il  eu  est  un  rnrore  tn*»-xoi»iu  du 
la  RourUmk,  qui  peut  être  considéré  comme 
un  panorama  «Un  Mouts-Dore;  c'est  le  Puj» 
{irais,  dont  le  sommet  atteint  \ .4  H H m.d’éle- 
xntiuu.  c'est-* ->  Inc  quelques  uiétres  de  plus  que 
ie  Puy-de-Dôme.  Ou  decuu»  re  de  là , n<iu-*çu- 
Imml  tons  les  lieux  que  l'on  vient  de  rfhf, 
mais  «iicorr  le»  environ»  du  village  de»  Ram», 
et  l'raaevribb-  di  s numtagiw  s dont  le  groupe  a 
reçu  le  nom  de  Muntfr-Dorre.  Ou  suit  dans  taule 
sa  longueur  la  belle  vallée  de  la  Dordogne  ; on 
aperçoit  le»  montagm  » qui  la  b>rdn»t,  Couver- 
tes de  forêt»  de  sapius,  vers  la  IkiSt  desquelles 
viennent  se  îuêlèr  quelque»  hem**  ; et  l'on  > 
jouit  souvent  du  •période  imposant  que  pté- 
tentent  les  images  , quand  , ahuixsr*  vers  res 
montagne»,  ils  semblent  sortir  du  forêt*  pour 
errer  sur  1rs  pelouses  iokmeoM»  de»  plateaux 
qui  les  avoisinent. 

C'est  daus  le  fond  de  In  vallée,  au  pied  de  la 
RuHitague,  et.  comme  nous  Taxons  dit  plus 
haut,  a 848  «.d'élévation,  que  sourdent  lo 
eau  minérales.  Les  unes,  et  re  sont  le*  phi» 
élevér»,  «trient  inunédiukTDfiit  du  granit,  les 
autres  s’échappent  dès  tufs  pooccux  qui  lui 
tout  adosxré.  Il  parait  certain,  du  reste,  que, 
par  dre  fouilles  bien  dirigées  dam  ces  tufs,  nu 
parviendrait  a ti ouvre  leur  «sur  du  granit,  et 
que  l'ou  gagnerait  |«x>habletUB*it  plusieurs  de- 
grés de  température. 

1rs  source*  sont  au  nombre  de  six  : la  priis- 
(jjde,  on  l«  Grand- Rain,  est  celle  qui  fournit 
toute  l’eau  à l'établissement  thermal.  Son  pro- 
duit est  de  10  litres  jtar  minute.  Ln  peu  plus 
bat,  cl  toujours  «fan»  le  même  sol,  est  le  IVlit- 
Bain.  désigné  sous  le  nom  de  Ragna»*on.  L’eau 
de  U sourer  r*t  recueillie  dans  une  fov><  carrée, 
d’où  Hic  s'échappe  pour  se  perdre.  La  quan- 
tité d’reu  p ut  être  évaluée  à H)  litres  par  mi- 
nute. Ces  deux  sources,  quoique  de  tempéra- 
ture différente,  sont  de  même  nature,  h sr  dis- 
tinguent de  loutre  |r«  autres  paMctir  compo- 
sition chimique. 

loi  troWcme  est  celle  que  Ton  désigne  nos 
le  rmoi  de  Fontaine  de»  Fièvres  : elle  coule  par 
un  tuyau  dans  un  liassiu  erroné  dans  le  tuf.  et 
est  enfermée  dans  nu  petit  I ►Miment.  Son  pro- 
duit est  d’environ  1«  litres  par  minute.  1#* 
quatrième  et  cinquième  wmtei*, "dites  de  la  Ro- 
tonde, à cause  du  petit  bâtiment  qui  les  abrite 
en  partie,  vint  les  plus  élevée»,  cl  mHoII  im- 
médiatcrm-nt  du  granit.  Cm  deux  filet*  d'ami 
sont  pm  aidants,  et  de  Ti‘m|M>ratuir  diffé- 
rente. Enfin,  U sixième,  qui»  Ton  dèdgne  *,u» 
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le  nom  Je  Source  du  Jardin,  est  nue  3e»  moins 
élevée».  UlcdoiuM’ environ  5 litre*  jur  inuiulc, 
H sr  perd  dre  »a  sortie.  On  «oit,  par  crt  ex- 
posé, que  le  volume  d’eau  serait  assez  considé- 
rai de  si  de»  conduit»  lu  recevaient  et  l'amenaient 
dans  un  seul  bassin  : on  pourrait  repérer  de 
rénmr  50  litre»  par  uiiuule. 

L'élublivaement  thermal  forme  un  petit  bà- 
liment  dont  la  façade  est  au  luilcit.  LâiOMf 
du  Groud-Ruin  soil  dans  un  roin,  et  distribue 
séparément  son  eau  dans  huit  baignoires.  Dons 
cHIt-  qui  est  la  plu»  voisine  de  la  source,  l’eau 
est  tell*  nw  ul  chaude  qu’on  ne  jirut  la  sujqiur- 
Ire.  Au  moyen  d'une  pompe  et  d*-  eurduit» 
«pii  se  trouvent  placé»  sur  des  baignoires,  celte 
eau  est  èlexér,  cl  sert  pour  les  douches. — Un  a 
trouvé,  en  creusant  les  loiultiiimts  de  rel  et»- 
klivvenieut,  une  ancienne  foM*?,  «lotit  l 'origine 
date  de  l’ere  i-umainc,  et  qui  fait  penser  que 
ces  eaux  furent  usitée* autre! ois  eu  meme  temps 
que  celles  du  Mont-Dore.  D’nuariit  litres  pmu- 
veut  aussi  que,  dés  1400,  il  y avait  mi  hcnqâcr 
èhibli  à ce*  sources,  et  qu’il  payait  des  dituts au 
seigneur  de  Murat. 

Des  document»  irréfragables  allestetit  l'an- 
cienue  rélébrilé  des  taux  «le  la  Bonrlxiule.  qui 
50  d H ti liguent  de  toutes  celles  du  département 
du  Puv-Jc-Dôrtic,  par  un*?  plus  grande  quantité 
de  matières  salhie»,  et  jur  une  tcmpér.iture 
plut  élevée  de  10  degrés  ernligrada».  • 

Lu  température  de  ces  different»  «Mirer» 
n’est  pas  toujours  la  «h- tue,  excepté  cependant 
celle  du  Grand-Raiti  et  du  Hsgnasson.  Les  au- 
tre* varient  un  peu  seluo  les  saisons,  ce  qui 
parait  dû  au  plus  ou  moins  d'épat-cieur  des  dé- 
pôts pooctttt  qu’elles  traversent  après  leur 
sortie  do  granit.  La  plus  chaude  ou  le  Grand - 
Bain  donne  52*  centigrades,  rt  la  plu*  froide, 
qui  est  une  de  celle»  qui  vont  enfermer»  dans 
la  Ro tonde,  eu  donne  snilemmt  12. 

Ssisox  n»  v taux.  La  saisou  des  bains  s’ouvre 
lé  15  juin  et  huit  le  30  tejitCfllbta  : Uauroup 
dV'tiang*-r*  arrivent  mime  ver»  la  fui  de  tuai, 
et  prolongent  leur  séjour  jusqu’à  la  mi-octobre. 
IVudaut  ci*  temps,  les  malades  peuvent  jouir 
de  trés-belfa»  procnaituNs.  Outre  la  Rcnhe- 
Vendrix  , la  cascad*'  dr  U Vernière,  il»  |jeuxeut 
encore  visiter  b Plaine- Itrùléc  ou  Roorlade.  la 
Roclte  dre  Fées,  et  surtout  les  belles  allées  qui 
côtoient  la  Dordogne,  tout  auprès  sic  rétablis- 
sement lherrqal,  et  qui  xiniuU'til  de»  chuniiillc» 
laitière  en  liercs  au. 

Paix  ni  la  Mriw*  johuuim.  \**  b.»bi- 
tanl»  de-  b Homlasule  sont  aftirtilils  aux  soins 
que  neocssitevit  le.»  malades.  Ils  le*  ont  prodi- 
gues, En  1827,  à plu»  de  cinq  crut» , qui , eu 
général,  n’ont  eu  qu'à  m?  louer  du  bon  accueil 
des  liâtes.  On  pourrait  citer  plusieurs  bôtrl» 
qui  offrent  dre  chambre»  eouimodirs,  bien  te- 
nues, et  propres  à loger  licaiiriKip  de  monde. 
Ou  y trouve  des  tablé»  d'hôte  bien  sers  ins.  G» 
avantage»  pourront  attirer  à la  ltourbmde  de» 
permîmes  aisée»  qui  amnot  la  propreté , la 
cumnÉodilé.  et  souxeut  une  sorte  d'éh'gaiine. 

Le  prit  du  logement  et  de  la  nourriture  va- 
rie, suivant  le»  moyen»  dre  baigneur»,  de  deux 


a cinq  franc»,  logement  compris.  Oo  rit  trôs- 

Iden  à b Rourlmule. 

nu»  nti  rvix  ru  * t u t,  un*  rr  noucius. 
Le  prix  de  chaque  baiu  est  Tué  à 75  c. 

Celai  de  cfiaqur  douche.  ...  .75 
PxoraiRTis  Mimciwi.ss.  M.  le  docteur  Mer- 
cier. ex-inspecteur  des  eaux  de  b Hourbonle.  a 
remarqué  qu’eu  général  l'usage  extérieur  de» 
eaux  dn  ( irainl-Hsiu  H du  IbgUinwu  impri- 
mait «tue  activité  extraordinaire  à la  circula- 
tion. agissait  eu  vliniiiUnt  le  système  capillaire 
de  la  siirfacr..  et,  par  suitr,  loti»  1rs  autres  sys- 
tème*, et  produisait  un  mode  d'excitation  qui 
a tou»  les  caractères  d'une  révulsion  d'autant 
plus  énergique  qu'elle  peut  s’exercer  sur  toute 
la  périphérie  du  corps.  Aussi  re»  eaux  sont  em- 
ployées avec  succès  dan»  Ica  rbumatisjnr*  fi- 
breux ou  musculaires,  dan»  1rs  vieux  ulcères. 
Ire  engorgement»  articulaires  indolents,  dans  le* 
tumeurs  serofulruaea,  et  même  dans  certaines 
paralvsies , indépendante»  de  prédi»|iiMitiulu 
apfqderliqurs.  Lrurartûm  sur  les  maladies  cu- 
tanées est  beaucoup  plus  grande  qu'on  ne  pour- 
rait le  supposer,  si  l’ou  n’attribuait  cette  action 
qu'a  la  petite  quantité  d'Iiv dnMuifate  qu'elles 
raifciment.  L'eau  de  la  fontaine  des  Firvra» 
rel  laxative,  et  doit  m pariie  ce«e  propricta 
au  sulfate  de  soude  qu'elle  contieut. 

La  source  tempérée  dr  la  Rntossde  a la  répu- 
tation de  guérir  la  chloroar.  Grlte  réputation 
est  cuulirmée  par  les  oluervalioa*  de  M.  la 
docteur  Mercier  *,  mais  l'analyse  n’y  indiqua 
qu’une  très-petite  quantité  de  carbonate  de 
fer. 

Commfrcr  imjmrtaut  de  bestiaux  de  toute 
espèce.  — Foires  Ire  12  mai,  2*  juin,  24  sep*- 
et  22  oct.  * 

Bibliographie.  Anal  ne  des  toux  m imitait* 
H*  ln  Huurboule,  1756. 

Choisit.  * OburvntioHi  sur  Us  eaux  lier- 
males  et  minérales  de  la  ffouricule,  com- 
mune de  Mttral-le-Quaire,  département  dm 
Pur-dr-Ih>me,  in-8 ,1828. 

Lecoq.  Eaux  minérales  de  la  Bourboule  (An- 
nule* scientifiques  de  l'Auvergne,  I.  î.  p. 

257). 

MI’KATFI. , vg.  Puyde-Oôme,  comm. 
d’Ars.  t-J  de  M*Mi1aigut. 

Mt’RATO,  bg  Corse,  srr.  et  à 25  k.  de 
Raslia,  rlief-1.  de  ta  ut- , bureau  d’eorrgist.  et 
K de  Sl-Florent.  Cure  IN>p.  890  b.  — • li>* 
lui*  rrclac*-  supérieur,  craie. 

Ce  limirg  est  «itué  dons  une  contrée  boisée  , 
am»ir  par  de  belles  eaux. 

L'église  Sl-Mkhel,  aituée  à 1 k.  de  Mu- 
rnto,  mérite  d'être  citée  comme  l’une  des  plu» 
remarquable»  «le  la  Corse  : ou  ignore  sou  ori- 
gine ; mais  il  e%t  proluihle  qu’rile  est  duc  aui 
Tisans  ; clleest  bâtie  tant  inlérirurrmwit  qu’ex- 
térinirrmeui  m pierre»  blanche»  et  bleuâtres 
à l'instar  de»  tkune»  de  Pise  et  de  Sienne , et 
sc  distingue  dr»  autre»  église*  par  une  e»|»èce 
de  porche  soutenu  par  deux  colouucs  égale- 
ment de  pierre»  blanchr*  rt  lileue».  On  voit 
sur  le  portail , comme  sur  ccU*i  de  Téglisr  »k* 
Mariaua  , dre  sculpture»  repic-etiUuit  des  alu- 
ni aux  et  quclqtir»  vigne»  inconnu». 
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MURE  (la). 

Le  canton  de  Murato  est  enclavé  entre  «leux  , 
embnuclu  inml»  «lu  plateau  de  T end»  , et  I 
forme  lui  vaJJou  étroit  cl  profond  où  coule  la  1 
rivière  de  Bevmco.  Le  icrnUiire , quoù|Ui!  I 
montagneux , produit  du  froment  et  abonde.  | 
en  oli%  iers  et  en  châtaigniers. 

MURRACJI,  vg.  H.-Rhin  (Alsace),  arr.  et  à 
34  k.  de  Colmar,  caut,  de  Soûl tz,  DJ  deCueb- 
vriller.  *61  h. 

Ce  village  est  situé  dans  une  gorge  étroite 
qui  domine  le  château  de  Hohcnrupf.  Ou  voit 
sur  sou  territoire  les  ruines  «le  l'übbje  «le 
Murbach,  dont  les  lestes  occupent  tout  le  fond 
de  la  vallée;  le  chœur  et  les  tours  de  l'église 
sont  encore  debout. 

MPI-M-1 4HBk  petite  ville,  Aveyr on 
(Rouergue),  arr.  et  à GO  k.  d'Espoliott,  ehet-l. 
de  cant.  Si.  A 569  k.  de  Paris  pour  la  lave 
des  lettre».  Pop.  1,622  h.  — Tuun  cristal- 
lisé ou  primitif. 

Autrefois  diocèse  de  Rode* , parlement 
de  Toulouse.  intendance  de  MoiiUuImu,  chi- 
U'ilenie,  collégiale,  roiiveuts  de  «ordeliers  et 
de  rJairisles. 

Ottr  ville  a joué  uu  assez  grand  rôle  dans 
rbistoin*  du  Kouergue  ; c'était  une  place  forte, 
érigée  en  commutir  des  l'nn  1246,  et  située 
sur  les  frontières  de  l'Auvergne.  Les  vicomtes 
de  Carlat  y |tosséda»cut  un  château  fort  dont 
les  Anglais  s'emparèrent  en  1418,  et  qui  leur 
servit  de  point  d'appui  et  de  retraite  dans  leurs 
expéditions  contre  l'Auvergne  : ce  château  a 
clé  rasé  en  1 620.  Le*  fortifications  de  Mur- 
dc-Barrez  attirèrent  fri-queSininit  sur  celte 
ville  les  malheurs  de.  la  guerre  ; plusieurs  fois 
prise  et  reprise , elle  éprouva  des  désastres 
successif»  qui  ont  empêché  son  accroissement 
et  longtemps  auéunii  sou  induslrir.  — On  a 
exploité  dans  ses  cm  irons,  pendant  le  xvi* 
siècle,  des  mines  d'argent  et  d'antimoine  qui 
«Mit  été  abandonnées  depuis. 

Fabriques  de  caili»  , raz  , camelots,  lioura- 
cans. — éoirejaux  bestiaux  1rs  l"et  2 mai.  17 
août,  30 sept.,  2*  jeudi  de carême.  jeudi  apres  la 
Prtilecolc,  lundi  avant  la  Toussaint,  avant  Noël. 

MIRE  (la).  Mur*,  vg.  B. -Alpes  (Pro- 
vence), arr.,  CJet  à 19  k,  «le  CoxteUanc,  cant. 
de  St- André.  Pop.  366  h. 

ML' RE  (la),  pelile  ville,  litre  (Dauphine1, 
arr.  et  à 37  k.  de  Grenoble,  chef-l.  «le  cant. 
(Une.  <Üte  d'etape.  SJ.  KM.  A 593  k.  de  Paris 
]iour  U taxe  des  lettres.  Pop.  3,106  h.  — 
Tsmutx  jiinusiipie , étage  supérieur  du  sys- 
tème. oolilique. 

Ce  ne  ville  est  située  à l’extrémité  de  la 
» allée  de  lu  Matésiue,  bordée  par  les  montagnes 
de  Triève». 

A l'époque  «le»  guerres  de  rriigion,  la  AI  urc 
riait  «ne  petite  place  bien  forüliée  , dominée 
par  une  eita«k*ik*  «*t  uu  château  fort.  Elle  fut 
prise  et  i «-prise  par  les  deux  partis,  et  eut 
Irt’aucoup  i souffrir  pt  nd  ont  les  longues  années 
ou  le  Dauphiné  fut  le  théâtre  des  dissensions 
<i viles.  Dans  le  dentier  siège  qu'elle  soutint, 
res  habitants , ni  tachés  pour  la  plupart  à la 
religion  réformée,  se  défendirent  contre  le  «lue 
Je  \cmour*  avec  une  bravoure  dont  l'histoire 
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de  ces  temps  fournit  peu  d'exemples  : les 
femmes  mêmes  déployèrent  un  courage  au- 
dessus  de  leur  sexe.  Enfin,  forcés  d'abandonner 
la  ville,  ils  nureut  le  feu  à leurs  maisons  et  se 
retirèrent  dans  la  citadelle,  que  le  manque 
d'eau  et  «k  vivres  le*  força  bientôt  dt‘  livrer. 

Fabriques  de  grosse*  toiles.  Exploitation  de 
houille.  Ckwilerm*.  Tannei  ies.  — Commerce 
de  grains,  U-sUaux  et  chai  bon  de  terre.  — 
Carrière  de  marine  noir  veiné  de  blanc  ex- 
ploitée. 

1II  RE  ,la).  vg.  litre,  cotum.  de  la  Ter- 
rasse, L-J  du  l ouveu 

Ml'  RE  (la),  vg.  Loire,  connu,  de  Guiuiére», 
&Q  de  Montbrison. 

ML'UE  (la),  vg.  Loire , connu,  de  bl-fion- 
nct-lc-Couin-aux,  3 de  Moatltrisou. 

MIRE  (laj,  vg.  U.-ljoire,  couun.  de  St- 
Yittor-Mah-xoui-»,  0 de  Mourslrol. 

ML' Il  K (la) , vg.  Hkône  (Beaujolais)  , arr.  et 
à 23k.«k-  TiHefrancbc-suisSaàQe,  caut.  «leSt- 
N uier-d ’ A/ergurs.  [vj.  A 446  k.  «h-  Paris  jwur 
la  taxe  «les  lettres.  Pop.  1,184  h. 

La  Mure  est  un  beau  village  très-commer- 
çant, situé  sur  l’Azergur  et  sur  la  nouvelle 
roule  du  Chaiollai».  •—  Fa  briquet  Je  toiles 
(U  et  colou,  de  twtles  cretonnes  blanche*  et 
rayées.  Teinturerie.  HJancbisM-ne.  — Foires 
le  jeudi  après  le  5 lé».,  1"  et  2*  jeudi  apres 
k 25  avril  et  après  Je  23  nov. 

ML' BEAUMONT , vg.  Oise  (Picardie)  , arr. 
et  à 37  k.  de  Beauvais,  saut,  et  r^:  d<-  For- 
mrrie.  Pop.  334  h. 

MUREAl’X  (les),  Mutelü,  vg.  Sri nc-êt- 
Qite  (Beauce),  arr.  et  à 35  k.  «le  YtT»aiUc* , 
cant.  et  EJ  de  Mculan.  Pop.  774  h. 

MU  HELE , vg.  Drâme  (Dauphiné),  arr.  et  à 
46  k.  de  Valence  , rant.  et  C3  de  St-Vallier. 
Pop.  330  h. 

.vi  rit  Kl. , vg.  ImI,  connu,  et  EJ  <lr  Martel. 

Mt'HELKT.  vg.  Gers,  comm.  de  Mniilpe- 
ut,  U de  Lombes, 

MURES  , vg.  litre. y . S«-Kov?«KT>nr-Mt  RB. 

MURET,  vg.  Aisne  (Picardie),  arr.  et  à 
20  k.  de  Soissons,  «mit.  et  U d’Oukhy . Pop. 
361  h. 

Ml’RET,  vg.  Aveyron  ( Rouerguc),  arr.  et 
à 20  k.  de  Rodée  , cant.  «le  Mareülac,  S de 
Viliecomtal.  Pop.  701  h. 

MURET  (les),  vg.  Eure,  coouu.  de  Gaitdre- 
ville,  EJ  de  Be*umuiil-k-*Roger. 

MURET,  Mu  tel  tut* , Mur  et  us,  jolie  ville, 
H .- Garonne  ( Gascogne  J , chef-l.  de  sous-prèf. 
Trîb.  du  I”  iu«t.  Société  d'agric.  Cure.  Gîte 
d'étape.  ££.  «or.  Pop.  4,000  h.  — l'un» 
d’alJuvion»  moderne». 

Autrefois  diurèse  et  paiiemeut  de  Toulou- 
se, intendance  d'Aurh.  élection  dé  Cotnimugcs, 
châtelkoie  et  justice  royale,  mai  irise  particu- 
lière, sutidélégaliou. 

Otte  ville  est  agréablement  située,  dans  une 
Ijelle  vallée  , au  ctitiilucnl  «le  la  Iaïuge  et  de  la 
Guroune , tpi’on  y pa»M-  sur  uu  jmm«I  kosjM-ncJu 
d une  tlimeusjiniel  «l'une  solidité  itinarquaiiles. 
Elle  est  asM  z bien  hâtse.  ni  briqu«*s,  sur  lr  pet»* 
chant  d'un  coteau,  et  «-clt'ljrepar  le  «it-ge  qu’elle 
soutint  eu  1213  contre  le  roi  d’Aragon  , qei  y 


MU  ROLS.  y 722  ' 

y -TL  a 

perdit  la  vie  «Lim  une  sortie  terrible  que  El 
Simon  de  Moulfort , qui  commandait  la  place. 

P* t si»,  du  célèbre  compositeur  Dtunuc. 

Du  diplomate  Ro-ot-Onn**».. 

Fabriques  de  grosse  draperie,  de  faïence 
blanche  et  façon  anglaise.  Tannerie*.  — Foires 
les  2 fcv.,  10  avril,  17  mai,  27  juiUrt,  30  veptL 
et  25  nov. 

A 20  k.  S.-S.-E.  «le  Toulouse,  768  k.  S.  «le 
Paris. 

L'arrondissement  de  Muret  c«t  «oui posé  «le 
10  cantons  ; Àuterive,  Gsrhounr,  Galères,  Giu- 
IrgnlH-llr,  Fousseri'l , Montcvi|iii«-u  , Muret, 
Rieuirws,  Ilsruv,  St- Lys. 

MUKE'I'  ( le  ) , vg.  Inondes  , comm.  do  Sou- 
guac -Muret , H de  I.ivposlbry.  — \ « r rerie. 
Lavoir  de  laines.  Carrière-  de  pierre  à bâtir. 

MUSETTE  (la),  vg.  Isère  (Dauphiné),  arr. 
et  à 43  k.  d#  Sl-Mareelliu , cant.  de  Riv«-« . çj 
«le  \ uirou.  Pop.  969  h. 

MURI  ANNETTE,  vg.  Isère  ( Dauphiné  ) , 
arr.  et  à 9 k.  de  Grenoble , «'uni.  « t [J  de  Ü«j- 
miiK*-.  Pop.  208  h. 

MUlIlEJt  (le),  vg.  Isère,  «unun.  «le  SI -.Mare 
tin-iTHcres,  U d*1  Grenoble. 

MURI  N’ AIN  , vg.  /nrc  ( Daupliirn-  ) , arr., 
cant.,  W et  à 7 k.  «le  Sl-Marn-lliu.  Pop. 
613  h. 

MUHI-KS  , vg.  Hérault  ( Iangimloc  ) , arr. 
et  à 16  k.  de.  Montpellier,  caut.  et  ^ des  Ma* 
telles.  Pop.  72  h. 

Vil  K I.IX  , vg.  A Hvr*  (Mveruais),  arr.  « ri 
40  k.  «k  Cuuir,  caut.  et  EJ  de  la  Charité.  Pop. 
268  h. 

MU  RO.  vg.  Corse,  are.,  CJ  el  à 18  k.  «la 
Calvi,  cant.  d'Algajola.  Pop.  1,307  b. 

MI  HOLS  , vg,  Aveyron,  cuti»,  delà  Dxkix- 
Bars,  EJ  de  Murdc-lbmz. 

MU  ROLS,  bg  Puy-de-Dôme  (AuvogR), 
arr.  et  à 28  k.  d’Issoirc , cant.  et  U «k-  tk-ssc. 
Pop.  675  b. 

On  croit  que  Murols  est  le  Mérou  mens* 
Courant  cité  pur  Giégoire  de  Tours  dan»  la 
dnci  ipliun  du  siège  ip»r  üt  rn  532  Thierry 
d'un  rbûU'au  de  ce  nom.  Quoi  qu'il  en  xj«i  , )e 
clùtcau  «k-  Murols  est  une  des  jitus  unporlantes 
cmislnirtimu  du  moyen  âge  : il  e*l  assis  sur  le 
soiuim-t  d une  pyramide  revêtue  d«-  m «uailles 
coustriiitex  avec  le  l»a salle  de  la  innuiagiie  ; tout 
autour  regne  uni;  vaste  terrasse  ejrvukiiiv,  dont 
la  pers|»oclive  est  admirable  jmi  son  cletulocet 
sa  variété.  — Les  arbres  places  ça  et  là  , et  h* 
voisinage  de  la  (kiuzc  sortant  du  lac  de  Utuun- 
bon , fout  de  Murols  un  des  vdbg«-s  Ire  plus 
pittoresques  de  l'Auvergne.  Le*  murs  du  châ- 
teau tout  tres-épab  ; sa  forme  «r»(  edle  «J  uu 
puly gooe  régulier,  auquel  est  jointe  une  lotir 
roudr  qui  domine  Ire  environ»  et  |wrmcl  d'uh- 
aerver,  de  même  que  «k  la  galerie  «pu  règne  au 
sommet  du  château  , une  «les  partie»  de  l'Au- 
vq|M  où  lev  ItosilcvefSeinrnG  volcanirpies  soûl 
le  {dos  sensibles.  L’aspect  «k  ce  château , à ht 
foi»  majestueux  cl  sau»age  , frappe  l 'esprit 
d'une  sorie  de  terreur  qui  vVrroit  a mesui« 
qu’un  en  parcourt  les  grands  apjwutenw.nl»  in* 
liahité»  dejMiis  longtemps.  L'intérieur  est,  «huis 
quelques  parties . assez  bien  conservé.  On  y 
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dUiingoc  encore  la  chapelle , les  prison*.  les 
cachot».  La  porte  d’entrée  du  cbMeou  est  â re- 
marquer a cause  de  scs  sculpture*.  l.a  loge  du 
ganht-n  m iulacte. 

MuroU  est  curieux  par  1rs  produits  volrn- 
lûque*  qui  alx>i)driit  dan*  ses  environ»;  oo  y 
trouve  des  colonnes  de  basalte  de  piu*ieuri 
formes,  des  scories , des  pouzzolane»,  etc.  A 
Schat  sont  des  sources  al  jou  il  an  1rs  sortant  de 
la  lave.  A 1 k.  au-dessus  du  bourg  est  le  Inc 
Chamliou,  un  de*  plu*  grands  et  des  plus  pois- 
sonneux de  l' Auvergne. 

Foire  le  9 mai. 

Nt'RON.  kg  Charente- inf.  ( Saintooge), 
arr.  ri  à IG  k de  Rochefort-aur-Mer,  tant,  et 
Cf:  de  Tunnay -Charente.  yy.  Pop.  1.532  h.-— 
Foire  le  6 août. 

Ml  RS.  vg.  Aiu  (Rugev),  art.,  cant.,  Cii  et  à 
151.  de  Relie?,  Pop.  383  h. 

Sll  HS  , vg.  Indre  ( Br  rry  ) , orr.  et  à 42  k. 
de  Chatraurouv,  tant,  et  ££  de  CJUtdlou-sur- 
Imlre.  Pop.  415  h. 

Ml'RS  , sg.  .1  luine-tl-Lotre  [ Anjou),  arr.. 
R ft  a 1 1 k.  d'Angers,  cant.  des  Ponts-de-Cé. 
Pop-  1,620  li. 

Ml  tlS , 'g.  f'auefiur  ( Provence),  arr.,  C3  ! 
et  à 18  k.  d'Apt,  cnul.  des  Gardes.  Pop. 
G63  11. 

les  montagne*  des  cm  irons  de  Murs  offrent 
plusieurs  glottes  spacieuse*  : la  plu*  remarqua- 
ble , qui  (Mute  le  nom  de  J.»  Heaume  do  Vari- 
gonk.  est  étonnante  pur  sun  imuieusité  cl  sa 
profondeur.  La  tradition  rapporte  que , jwu- 
danl  les  guérit,  de  religion  , un  |tarti  de  trois 
cAilv  h'imiDesqoi  s'y  était  réfugié  \ périt  d'iuie 
maniéré  épouvantable. 

Fotrr  le  I"  ocf. 

MI  HSAM.I  S , vg.  Côte-d'Or  (Bwrgogtte), 
arr.  . cant..  R et  n il  k.  dr  lit-aune.  Pop. 
62  T li. 

1UURSAY,  vg.  Dens-Sèvrej , comm.  d’E- 
chiré,  4SI  de  Niort. 

C’est  aux  environs  Je  Mursay,  près  du  châ- 
teau de  Sallnr,  qu#  M~  de  Maintcnon  a gardé 
les  troupeaux  dans  son  en  tance. 

Le  château  de  Salbar  est  situé  non  loin  de 
Mui  '.*y , près  de  Latailler,  village  sur  la  route 
de  !Niurt  à l*arlhenay  ; ou  y arrive  par  un  rtie- 
min  trèvsauvage  qui  suit  les  iiords  de  la  Üeirr 
Ninrtaise.  Il  se  rom  pu  se  de  six  tour*  irréguliè- 
re* à moitié  comer  vers , unies  par  de  grands 
pan*  de  Mitrailles  où  sont  encore  pratiquées  les 
•ucimnes  eommmiiealiou*  ; derrière  s'élève  uu 
coteau  sauvage  sur  lequel  cil  bâti  le  joli  vil- 
lage de  Ternauteuil  ; la  Sèvrr  ccmiIc  uu  lia»  et 
entoure  presque  enticirment  le*  ruines , et  de 
grandes  prairies  s'étendent  de  l'autre  rété  de 
la  rivière.  L’origine  et  ('histoire  de  ce  château 
est  peu  connue;  ou  sait  seulement  que  Mar- 
guerite de  Pvulbièvrry  fit  enfermer  le  duc  de 
Bretagne  et  mju  frère  avant  de  les  renvoyer  A 

MLRTIX , vg.  Ardennes  (CHampagur).  arr. 
de  Mézicre*  , ù 15  k.  de  Cliariev  ille  , eaut.  et 
G£  de  Renwrv.  Pop»  429  b. 

MlHlS-tLSAKlS  ( la».  47“,  long.  24-). 
m CcAr,  voulant  fermer  aux  IJelcetii  le  patsagr 


| dans  la  provincr  romaine,  fit  ékrer  un  retran- 
chement, qu'il  appelle  mnruru,  depuis  le  lac 
i I.VUU01  jusqu’au  mont  Juin  , a tact  I s ma  no 
mi  monter»  Jurom.  De*  vestige*  de  retranche- 
ment, s'il  en  existe  comme  on  les  a tracés  dans 
quelque»  cartes,  a line  distance  du  llhùne  assez 
considéra! de , et  *ur  un  teriaiu  occupé  par  les 
/(ch  ftii , qui  s'élrudaieut  jusqu'aux  Lord*  du 
Khône,  ne  couvirnueiit  point  au  retiauchentent 
de  César.  Appien  (in  Fr  ng  mentit  Ursini  ) dit 
en  terme*  clair»  et  loimel» , que  la  rive  du 
Rhône  fut  fortifiée  |ut  César  d'uu  mur  ou  re- 
tranchement. D’ail  leur*  ce  qu'ou  lit  dans  les 
G un  mm  la  ire»  , que  le»  Uelvetii , qui  Irutrrciit 
de  » 'ou  y rit  uu  |ias*age  en  traversant  ta  rivière, 
ne  purent  exécuter  cette  eutrrprise , operis 
munitione , et  tntlitum  eoncursu  et  te/is  re- 
putsi,  fait  bien  voir  que  le  retranchement  boc- 
dait  cette  ri  vicie,  et  qu’il  était  élevé  sur  la  rive 
eitéiKAire  â l’égard  de  la  province  romaine. 
César  iudique  la  longueur  dâae  retranchement, 
savoir  19  milles.  Appicti , auteur  grec  , qui 
compte  par  stades,  en  marque  150 de  compie 
rond  , auquel  il  ne  manque  «pic  deux  stades 
pour  compléter  riguurco-scmcu!  19  mille»  ro- 
inaius,  â raison  de  K stades  poui  un  mille,  se- 
lon la  rouqieusaliou  ihi  mille  romaiu  et  du 
stade  grec  le  plu*  ordinaire.  Cet  espace  sc  ren- 
ferme wilrr  fieueve,  où  le  Rhône  sort  du  lac 
Léman  . et  le  mont  du  Wache,  qui  resserre  la 
rive  gauche  du  Klume , en  même  temps  que  le 
Credo,  qui  tient  au  mont  Juia,  resserre  la  rive 
droite,  dan» .l’endroit  où  le  lait  de  la  Cluse  dé- 
fend cette  gorge*  au  passage  de  laquelle  le 
Rhône  rit  presque  couvert  juu  er*  deux  cran- 
|ies  de  montagnes,  lui  inr»or:iiit  la  rive  du 
KImViu*  sur  une  rarle  pirliculiere  de»  environ* 
de  Genève  , relie  mesure  c»l  égale  à enviran 
15  minutes  de  la  graduation  de  latitude  appli- 
qués- â celle  carte  : doue  , environ  1 1.265  mi- 
M»  , à raison  de  951  toise»  par  minute  ; rt  la 
sup|tulatiott  rigide  du  mille  romain  , évalué  à 
756  torse-,  «b  comptant  19  mille»  complets,  est 
de  14,364  toises.  » TV  Am  die.  Notice  fie  f an» 
derme  houle,  p,  470. 

MURYAUX,  vg.  Mente  (par*  arr. 

et  â 19  k.  de  Montmédv , raut.  rt  £3  de  Dun- 
»nr-Meuw.  Pop.  858  li. 

M Lit  VI  Kl,  , RtÜte  ville  . lierai, Il  ftnym  ' 
doc),  arr..  Inin-aii  d'eniegist.,  C^et  à 17  k.  de 
Bc/icr* , chef-l.  de  eant.  Cura.  Pop.  1.593  h. 
— Tuuuix  tertiaire  moyen. 

Cette  ville  rot  lillie  sur  nue  élé-valion  qui 
oourotuie  le  liant  bnuin  de  la  rivière  d’Orh,  et 
domiuée  |iar  wn  d«  hcr  «piodrangiilaitr  tréa- 
élevc  , teinnur  par  une  pyramide  hexagonale 
fort  aigu*-.  Un  y voit  un  ancien  rhàlcau  dont  le* 
restes , la  |Kirtr  d'eulriV  décoriV  de  marbre» 
griotte*  et  la  cour  onuv  (b-  pilastres,  donnent 
nue  idée d« sim ;>uH(|lte  magnifia euce*  Delà  ter- 
rasic  a»»e/  hante , plarée  ■levant  h principale 
entrée,  on  jouit  d'uuc  tue  mpcriic  qui  «'étend 
>ii r la  mer  et  sur  l'îlr  de  MaguciotitM-, 

Pour»  n chaux.  — Foire  k-  16  oov . 

Ml  II  VI  Kl. . Iig  lier  nuit  ( Languedoc),  arr., 
cant.,  rt  â 13  k.  de  Montpellier.  P.  401  h. 

; — Il  AK  bâti  sur  l'ctriplaceionil  d'une  ancienne 
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I ville  dont  l’origine  est  inconnue.  On  y voit  une 
espère  de  fontaine  dont  les  restes  paraiaseut 
romains,  et  de»  vestiges  de  murailles  trés-fortrt 
et  t rêvé  tendue*. 

Lr  territoire  de  ce  village  prodait  d’excel- 
lents vin*  rouges. 

Ml' Il V 11.1. K , vg.  Moselle  ( pays  Messin  ) , 
arr.  et  à 15  k.  de  Kriey , caut.  et  Gjd’Audun- 
le- Roman,  l'op.  281  b. 

ML'RY  (SI-),  vg.  Drôme t cnmm.  de  Mont- 
cheuu,  EJ  de  Romans. 

Ml  RY  - MOYTK YMOND  (St-) , vg.  Isère 
(Dauphiné),  air.  cl  â 23  k.  de  G-rnsolik,  cant. 
cl  KJ  de  Doméoe.  Pop.  445  h. 

Mt  n/.O.  vg.  Corse,  arr.  et  â 54  k.  d'Ajac- 
cio, faut,  et  GD  de  Vico.  l'op.  110  h. 

MI'S,  vg.  Gani  (Languedoc),  arr.  et  à 19  k. 
de  Nimrs,  cant.  de  Yauvcrt , S de  Calvisson. 
l’op.  564  b. 

MUS  (le),  vg.  Landes,  comm.  de  Doazit 
S de  Mugrou. 

MUSAI'»  vg.  D.-Uhin,  comm.  et  d’Ha- 
guenau. 

MISAI',  vg.  com.  et  rade  S lias - 

bourg. 

MUSAUDON,  vg.  Cher,  coitt.  de  St-Pierre* 
les-Bois,  ra  dn  Cbâlekt. 

Ml' seul  RT,  *g.  Aisne  (Picardie) , »rr.  et 
à 30  k.  de  Laon  , raut.  de  NcubUMcl , C-;  dr 
Bcanrirux.  Pup.  71  h. 

MUSCUI.DY,  vg.  /L-P» renées  (Gascogne', 
arr.,  cant.,  R de  Mauléuii,  et  â 40  k.  de  St- 
Palai».  l'op.  600  h. 

Ml'SRGROS,  vg.  Eure,  comm.  et  EJffK- 
COUtft. 

MUSKTTKS,  vg.  Aeevrou,  r-omtn.  de  bt- 
Brauzely,  Eide  Millau. 

MUSIliXY,  vg.  Côte-d'Or  (Bourgogne), 
arr.  et  à 30  k.  de  Beanike,  cant.  et  Z£.  d’Ar- 
nay-le-Duc.  Pop.  173  b. 

Ml  SIXKNS . vg.  Ain  (B»igry),  »rr.  et  à Î5 
k.  de  Nauhui,  cant.  et  SS  de  Cliàtillon-de- 
Mirhaiklm.  Pop.  443  b.  — Patres  les  lijaur., 

12  mars,  18  juillet,  16  nov.  (au  bainrau  de 
helleganle). 

M LSI. o<  H.  Vg.  U. -Rhin,  comm.  de  Liqi- 
VTerra  de  Sle-Marie-aiix-Minc*. 

MUSMAC.vg.  H.-f  ïeonercotJk.  dest-J4W- 
vm»,  E de  Nieul. 

Ml'SSK(la),  vg.  Eure,  romm.  <le  St-$é4ias- 
tieo-du-Boi»-(kiH.-ebn,  Ti  d’iivrenv. 

MUSSR  (la),  vg.  Eêremt-loir,  eooim.  dr 
Ruuligny.  R dr  llinolau. 

MUSSE  (U),  ou  Vu.i  1-xx-Bo»,  vg.  Loire- 
inf ccnim.  drCliantmai,  FBI  de  Nantes. 

MUSSKAU.  vg.  H. -Marne  (Cham|rtgfte).  , 
arr.’et  à 30  k.  dr  Lnngies,  cant.  d'Au- 
iieriw.  Vtjt,  189  b. 

MUSSKT.  vg.  Oiroru/e,  cornu,  de  Irtw, 
CB  de  Gfigllbi 

MUSSR  Y.  vg.  H, -Mar  ne  (CliaifïpagHe),t  % 
arr.  rt  à 26  k.  dr  X a»«y , mut.  de  Doulaincourt, 

E2  de  Joimillr.  Poj».  488  h.  « / 

Ml'SSKY.  vg.  Meute  (Lorraine),  arr.,  Hk 
et  â 9 k.  de  Rar-le-Duq,  caut.  de  Rrvtguy. 
Pop.  315  h.  ' m-  * . ■ t 

MLSSltlAN,  joîir  petite  villef'DonAi^we 
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(Périgord),  arr.  et  à 29  k.  dp  Rihérac,  rlu-f-l. 
de  mai.  Cure,  (iilr  d'étape.  E-  W.  A 510  k. 
de  Part*  pour  la  taxe  de»  le I lie».  Pop.  1 .741  h. 

TamnAPi  d’alluvious  modernes. 

Autrefois  diocèse  et  élection  dr  PcngUtllI, 
parietnent  et  intendance  de  Bordraux. 

Musstdan  est  une  ville  ancienne,  connue  dé* 
l'an  990.  FJ  le  était  autrefois  fortifiée  et  a sou- 
tenu plusieurs  siège*.  Le»  prêt  estant»  la  prirent 
par  uu  mup  de  main  hardi  en  1563.  Le  marie 
chai  ‘1  imolrnu  de  Cossé-Brissac  voulut  la  re- 
prendre, et  en  Gt  le  siège  en  1569  ; il  y fut  tue 
d’uu  coup  d'arquebtisadc  par  Charimuiin-re,  sol- 
dat péngourditi,  ? lequel,  dit  Brantôme,  »e  te- 
nait assis  devant  une  canonnière,  par  où  il  ajus- 
tait le*  assiégeants  avec  deux  arquebuses  qu’on 
lui  chargeait  alternat!»  entent,  en  sorte  qu'il  ti- 
rait incessamment.  - Néanmoins  la  garnison 
capitula  ; mai»  l'armée  ne  fut  pas  plutôt  entrée 
dans  la  place,  que  malgré  b capitulation  elle 
jMAxa  le;  protestants  au  fil  de  l'épée.  Montaigne 
a fait  de  ce  triste  événement  le  sujet  du  chapitre 
de  ses  Puais,  intitulé  : t Heure  des  parle- 
ment dangereuse. 

Muviidau  est  une  ville  bien  Itâtie,  «bus  uue 
vaste  et  fertile  |*binr,  nu  confluent  de  l’islc  et 
de  la  petite  nvirre  de  Oitnprr. 

Paraix  de  Nicolas  Rim  ht,  membre  de 
rassemblée  législative  , du  couscil  des  cinq 
ci'nls  et  du  «ruai  conservateur  ; 

De  Pts  riie  Ha  ai  pi  v,  général  *lc  division,  tué 
au  combat  d’Emandinghen. 

Aux  rnv  irons  foigw  et  mines  de  fer.  — Poi- 
res 1rs  3 fév.,  7 nov.  et  lundi  de*  Rameaux. 

Kim.  vg.  J,.|Am  (Alsace),  arr.,  K et 
à 7 k.  de  Schrhtalt.  cant.  de  Marrkulsheiui. 
I*f»p.  756  h. 

MOLH&ILLÛXS  (tes),  vg.  Jura,  rootra.  de 
Rivière- Devant,  E de  St- Laurent. 

MLSSOIRK  (1a),  vg.  Orne,  comra.  de  Bml- 
Icinail,  E de  Merlcrvult. 

MI/SSY-I.V  FOSSE,  vg.  Cvte-iTOr  (Rour- 
gogne),  arr.  et  à 10  k.  de  Semur,  caut.  et  E 
de  Fbiigny.  Pop.  168  h. 

MISS  Y-L’KV Ktfl'K.  Aube.  V.  Mum-u  r- 
Stnc, 

!H ITSSY-I.’ ÉVÊQUE,  ou  Mncan,  vg.  Mo- 
selle, romra.  de  Charleville,  H de  Hmil.iv. 

JHI  SSY-SOl’S-  DUN , vg.  Sadae-et- Loire 
(Bourgogne).  orr.cl«26  k.  de  CliaroJlc*,  cant. 
et  E de  Chauftailles.  Pup.  1,486  h.  — Poire 
le  20  nov. 

ML  SS  Y -SLR-SK.INR.  Muisium  Kpiseopi, 
(setitc  ville.  Aube  (Champagne),  arr.  et  à 22  k. 
de  RaryMir- Seine,  chef-l.  de  cant.  Cttre.  E- 
vy.  A 512  k.  de  Pari»  pour  la  taxe  des  lettre*. 
Pop.  1 ,706  b.  — Tirraiv  jurassique,  étage 
moji  en  du  système  oolitique. 

Autrefoi»  diocèse  de  Langre».  parlement 
de  Pari»,  intendance  de  Oiiloni,  élection  de 
Bur-*ur-Auhe,  justice  royale,  collégiale,  cou- 
vent J'ur»tiliiiev. 

Ortie  ville  a potié  le  nom  «le  Mussy-Pllvé- 
que,  | tarer  qncjrs  évéque*  de  L-ingre* en  étaient 
seigneur»  et  y posaédairiit  un  château.  En  1 43.7 , 
fncs  de  I ’oecujiatiou  de  la  France  par  te*  Angbi» . 
Mini) , qui  tenait  pour  les  Français,  fui  assiégé 


et  pris  par  le  duc  de  Bourgogne  : événement 
qui  est  rapporté  avec  détail*  par  l'historien 
Munstreh  t.  Je.ui  d’Aiulxnse  , évêque  de  Lan- 
grès,  fit  réparer  (ver»  1188)  le»  fORsés  et  les 
mur»  «If  b ville,  et  reromtniirr  Je  chutcau, 
«pii  devint  un  de»  plu*  maguifiquc»  do  la  pro- 
vincr.  Le  cardinal  de  (,iviy,  autre  évêque  de 
tangu*»,  y mourut  ni  1561. 

I/»  armu  de  Muuy  sont  : d'azur  on  «ou- 
toir  de  gueules  cantonné  de  quatre  /leurs  défis 
df  or. 

Muvsv  est  une  ville  assez  bien  bâtie,  sur  Ja 
Seiur  et  près  de  b forêt  de  son  nom. 

Patrie  d’E».  Bocrraci.t,  né  eu  1638,  au- 
teur du  Mercure  galant,  d'Esope  à la  cour, 
et  de  différait*  autres  ouvrage». 

fomsutYC  de  vin*  et  d’enu-dc-vic.  — Foire » 
les  2 fév.,  25  avril,  1*”  sept,  et  1 1 nov. 

MLSTLROLE,  vg.  H.-Ps rénéts,  comm . de 
Lom  rup,  e de  Tarîtes. 

>11’  I ELI. Eli IK  (b),  vg.  Eure,  comm.  de 
Cintrav,  E de  BrrNuil. 

VttTEHNES  (les),  Aisue,  comm.  de  Mou- 
dnepuis,  C-3  d’Itirsou. 

MlTItiXKY,  vg.  Jura  (Francbe-€omté), 
arr.  et  à 25  k.  de  Dole,  cant.  dr  Manlrauev-Ja- 
Ville,  Edc  Pesmctk  Pop.  478  h. 

Vlt'  I IGNY,  vg.  Moéne  (Champagne),  arr. 
et  à 28  k.  de  Reims,  caut.  et  E d’Av.  Pop. 
110  h. 

Ce  village  est  bâti  dan*  uuc  situation  élevée, 
près  du  |K>«ut  culimnaiit  de  b montagne  de 
Reims.  On  y jouit  d'une  vue  étendue,  qui  s'é- 
tend  sur  b»  deux  tiers  du  départômrnl,  cl  sur 
le»  départements  dm  Ardennes,  de  b Meuse, 
de  1a  Haute-Marne  »t  de  l'Aube.  — La  surface 
du  territoire  de  b commune  piaulé  en  vigne* 
est  «Je  104  hectare*,  du  prix  de  2,000  à 6,000 
fr.  l'hectare,  prmliu %aut cmetuble ans ixllcmeut 
1 .000  pièce»  de  vin,  au  prix  moyen  de  80  fr. 
b pièce. 

Moutlbmbcrt.  hameau  situé  près  du  ebe- 
nitu  des  Romains,  u I k.  N'.-E.  de  Muliguv, 
dont  il  est  un»  di'iieiMbncr,  parait  avoir  été 
fortifié. 

Exploitation  de»  carrières  de  bonne  terre  ar- 
gileuse pour  b potnie  d’Fpernav.  Tuilerie.  1 

NITHLCY , Mus! rectum,  vg.  Calvados 
(Normandie),  arr.  et  à 28  k.  de  Falaise,  cant. 
de  1W  cite*  î lie-sur-  Laize  , E dcMay-sur-Oine. 
Pop.  390  b. 

Mt'TRY,vg.  Marne  (fluunjtagne),  arr.  et 
à 21  k.  d«*  Reims,  caut.  et  F2  d'Ày . P.  33  b. 

Ce  village  est  situé  sur  une  petite  éminence, 
près  de  la  livre  «pii  traverse  sa  prairie,  sur  la 
route  d'Epemay  à Louvois.  H «lait  autrefois 
défendu  par  un  aucien  cliâteau  eutnuré  de  fos- 
sés rempli*  d'eau  vive,  dont  il  ne  rest«  plus  de 
vestiges,  et  dan.»  le*  fondations  duquel  on  a 
trouvé,  en  1819  et  1820.  de»  voue*  et  des  mé- 
dnillcs  romaines  qui  attestent  son  ancienneté. 

Education  des  abeilles  (130  ruches  environ). 
— Belle  tuilerie  dite  de  Moquebean,  composée 
«k-  vrpt  fours  où  Pon  cuit  anuudleraetii  4 aul- 
liona  «le  brique*  rl  «le  tuiles. 

MLITERSHOLT/.,  ou  Miom«aanrLTE, 
bg  U.- Pbin  (Alsace),  arr.,  K «t  à 1 k.  de 


Sch.  Jrstadt  , rant.  de  Manknbhetin.  Pop. 
2,102  b.  Sur  le  Zcmb». 

Dau»  b foré!  voisine  de  ce  vilUgr.  on  ap«r- 
çttil  les  restes  d’une  voie  romaine  qui  condui- 
»ail  à Hiücnheim. 

MITZfLNUAtNKX,  vg.  H.-Itlnn  (Alsace), 
arr.  et  2 17  k.  de  Saveror,  cant.  et  E de  Ho* 
cbefeldca.  Pop.  296  b.. 

MITZ1G,  jolie  petite  ville,  D.-Rtun  (Al- 
sace), arr.  et  à 24  k.  de  Strasbourg,  cant.  «ie 
Molshciui.  E-  W.  A 449  k.  de  Paris  pour  b 
taxe  de»  lettre».  Pop.  3,424  h. 

Celte  v «Ile  est  Isàlir  dans  une  belle  et  large 
vallée  que  traversent  le  canal  de  b Rruclir  et 
b rivière  «le  cr  nom.  duut  le*  eaux  arroaml  «le 
vastes  prairie*  ouibiageexde  Umquet*  d’arbres. 
Plusieurs  village»  et  de  nombreux  établisse- 
ments industriel»  animent  cette  vallée,  que 
ferme  à l'ouest  uu  rideau  de  montagnes  héris- 
ser* «le  forêts,  derrière  lesquelles  s’élève  U 
tête  r haine  du  Danon. 

Ou  voit  à Mutug  i’aucicu  château  de»  évê- 
ques de  Stiasbourg,  converti  par  MM.  Cou- 
leaux  Irt-ies  en  une  belle  manufacture  U’arnn*. 

Patrie  du  mathémulicicu  Arro<i.v*t,  tuent- 
lu*  de  b convention  naliutiole. 

ML¥  le).  .V.  Lt mut.  Poire  le  25  août. 

ML' Y (b),  C astrunt  de  Moifitw,  joli  village. 
Par  (Provence),  a rr. et  a 14  k.  de  Draguignan, 
cant.  d*t  Fréjus.  E-  W.  A 818  k.  deliria 
|«mir  Ja  taxe  «le*  lettres.  Pup.  2,197  b. 

Ce  viltagr  est  situé  prés  du  confluent  «le 
PArgeiuet  de  la  Narlubie.  On  y remarque 
uue  tour  laineuse  où  s’enfermerent  sept  gcutils- 
hommes  provençaux  qui  avaient  projeté  «le 
faire  périr  remprreur  Cbarles-Quint,  lorupi'd 
venait  pour  s’empartr  de  U Prorence.  La  ma- 
chine qu'il*  «Mploycrent  écrasa  eflecii*  emeut 
la  vm'ture  du  prince  ; mai»  comme  en  ce  mo- 
ment il  m trouvait  à cheval,  il  fut  assez  heu- 
reux d’er happer  à ce  «longer.  Le»  sept  gentils- 
hommes se  déiciidircut  contre  toute  l 'armée  ; 
cinq  furent  hlcssés  inortelU nient  ; 1rs  deux  au- 
tres capitulèrent  et  furent  jietMlus  à l'instant 
inclue  à un  mûrier  qui  *c  trouvait  pré*  «le  b 
tnttr.  — Vers  1388  b*  ligueur»  assiégèrent  l« 
château  de  Mm,  »e  *ai»irmt  du  M-rgncurqut 
y commandait  et  It  ma>*acrérent. 

A 2 k.  de  Muy,  sur  b rive  gauche  de  l'Av- 
gru«,  on  trouve,  au  pied  d’une  montagne,  de* 
rochers  granit U|ue.»  dont  le*  déchirements  for- 
ment une  infuiiié  de  priiu  sites  fort  agréables 
que  l'on  parcoui  t jHnir  arriver  k In  « li.ipellr 
Nntrr-Damc  «le  b Rot|iie,  oii  Pot»  pai  viait  p«u 
un  chemin  étroit  et  tortueux,  sou»  uu  lierccan 
de  venlurr.  Près  de  b chapelle  est  un  aiirirn  i 
muiiaslérr , au-devant  da<pirl  vont  des  place* 
gazonnée»,  ombragées  de  Uauv  arliiMs.  Non 
loin  de  là  on  voit  un  autre  spjew  Ir  Sl-tron, 
rn'vavte  formée  «bn»  le  rocher,  uù  l'on  grimpe 
au  liasard,  privé  «le  lumière,  et  eu  se  traînant 
entre  trois  rocher»  qui  m*  bissent  qu’uu  étroit 
passage  qui  conduit  à une  grotte  assez  éclairée, 
dont  la  vtiAte  s'élève  fort  haut,  et  d’où  Pou 
sort  pour  entrer  dan»  un  long  et  large  déchire 
ment  de  b montagne  nomme  le  Jcu-dr-JkiUou . 
entiérrmeut  ouvert  aux  deux  est  rémi  1rs.  - Le 
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point  de  vue  dont  ou  jouit  du  sommet  Je  celle 
montagne  est  des  plus  étendus.  Il  s'étend  depuis 
le»  Alpes  jusqu'il  file  de  Cutm-  ; à **s  pieds  le 
spectateur  embrasse  toute  la  vallée  depuis  Dra- 
guiguiin  jusqu'à  Fréjus. 

Fabriques  de  cuirs.  Nombreux-»  scieries 
hydrauliques.  — Foires  les  7 janv.  et  3*  lundi 
après  Piques. 

Ml’YS  (les),  *g.  Ivoires,  comm.  de  ChapcUr- 
Sl-Mcsroin,  d'Orlèaus. 

Mi'/ A (In),  'g-  teir-et-Cher,  comm.  de 
Mrusncs,  C*3  de  SHIes-mr -Cher. 

Ml  /FR  A Y,  vg.  Meuse  (pays  Messin),  bit. 
et  à 30  k.  Je  Montmédy , eant.  et  &j  de  Spin- 
court.  Pop.  322  h. 

MLZ1LLAC,  petite  ville,  Morbihan  (Bre- 
tagne), arr.  et  à 45  k.  de  Vannes,  chef*),  de 
oant.  Dire.  Gîte  d'étape,  f*).  vy.  A 458  k.  de 
Pari»  pour  In  lave  des  lettres.  Pop.  2,236  h. 
— Tsansw  cristallisé  ou  primitif. 

Le  9 juin  1815,  le  général  Rousseau,  com- 
mandant le  dépnrtement  du  Moibihan,  ayant 
appris  qu'une  frégate  angbi  te  devait  débarquer, 
à l'embouchure  de  la  Vilaiue,  des  armes  et  des 
munitions  pour  les  insurgé»  de  la  VniJée,  se 
mil  â la  tète  de  cinq  cents  hommes,  «t  «r  porta 
sur  le  lieu  ou  devait  »VfTrcliu*r  le  détiarqoc- 
ment.  l.'eniM'mi  *e  présenta  à lui  lorsqu'il  ar- 
rivai! n M nullité.  et  lit  ses  dispositions  pour 
le  repousser  ; mais  les  tiraillt-urs  du  général 
Rousseau,  par  un  feu  vif  et  bien  nourri,  le 


forcèrent  à se  déployer.  Les  insurgés,  se  voyant 
supérieur* eu  nombre,  dirigéieul  un  fort  batail- 
lon sur  les  derrières  du  général  |K/ur  enfermer 
cette  faible  eolouue  ruine  dm\  feus  ; mais 
aussitôt,  prévoyant  le  danger  de  rette  maiKru- 
v rc,  te  général  Rousseau  rallie  scs  tirailleur», 
fait  charger  le  bataillon  ennemi  par  un  corps 
de  gendarmes  et  de  douaniers,  qui , par  uue 
attaque  vigoureuse,  le  mirrnt  eu  désordre  ; 
lui -même,  à la  tête  du  reste  de  h tmupe,  se 
jette  sur  ccs  soldats,  qui  n'ont  plus  d'ordre  ni 
Je  rangs,  le»  disperse  et  laisse  sur  le  champ  de 
bataille  deux  crut  cinquante  tués  ou  blessés, 
parmi  lesquel»  étaient  plusieurs  chefs. 

Fabriques  de  chapeaux  communs.  — Foire s 
les  17  jaitv . . 12  feu,,  12  mars,  12 avril,  9 mai, 
14  juin,  22  juillet,  28  août.  27  sept.,  29  oct. 
et  G déc. 

■Ml' ZI. N,  vg.  Ain,  comm.  de  Magnieu,  C*3 
du  Relie)  . 

ML'/ Y,  Muséum,  vg.  Eure  (Normandie), 
arr.  et  à 35  k.  dT.vreux,  cant.  et  0 de  No» 
nancourt.  Pop.  551)  h. 

M VOS , vg.  Doubs  (Frauclie-Comlc).  arr. 
et  à 29  k.  de  Besançon,  caut.  ctfc-jduQuiugey. 
Pop.  405  h. 

M VON  (Si-),  Medulji  Aqtur,  vg.  Puy-tle - 
Dôme  (Auvergne),  arr.  et  à 12  k.  de  Riom, 
tant.  deCombruiide,  53  d' Aigueprrs*.  P.  755  h. 

Jsl-Mvou  est  bâti  sur  une  éminence  au  pied 
de  laquelle  jaillit  une  source  d'eau  minérale 


acidulé  froide,  qui  jouit  d'une  réputation  juste- 
ment méritée. 

L'eau  de  St-Myon  est  limpide,  incolore, 
d'une  saveur  piquante  et  aigrelette;  die  laisse 
échapper  constamment  de  grosses  bulles  d'air. 
La  source  est  enfermée  dans  un  bâtiment  cou- 
vert, situé  au  bord  de  la  Morgc,  où  elle  m 
décharge.  Il  parait  que  plusieurs  filets  se  per- 
dent dans  la  rivière,  car  Je  toutes  part»  en 
voit  de»  bulles  de  gaz  percer  à travers  l’eau  et 
venir  crever  à sa  surface.  Celle  eau  contient 
de  l'acide  carbonique  en  excès,  du  carbooits 
et  du  sulfate  de  chaux,  et  de  l'bydrochlorate 
de  soude. 

L’eau  de  St-Mvon  est  employée  avec  le  plus 
grand  succès  dans  l'atonie  de  l'appareil  diges- 
tif, les  engorgements  des  viscères  abdominaux, 
le»  atfrrliom  catarrhale*  chroniques,  les  ma- 
ladies de  langueur,  les  Aucun  blauehes,  etc. On 
en  fait  usage  en  boisson  pendant  une  vingtaine 
de  jours  durant  la  belle  saison  ; elle  supporte 
tics-bien  le  vin,  qu'elle  rend  piquant  et  plus 
agréai j le.  Cette  eau  a beaucoup  d'analogie  avec 
l'eau  de  SelLz. 

Foires  les  17  mars  et  18  juillet. 
Bibliographie . Lama» y (Jean).  Soùce  sur 
les  eaux  minérales  de  St-Myon  (Hydro- 
logie ou  discours  de  l'eau,  in- 12,  1614. 
c.  xxit). 

Kxi'ux.  Eaux  de  St-Myon  (Traité  analytique 
des  eaux  minérales,  m-12,  1774,  t.  u,  c.  i). 
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BIBLIOGRAPHIE  TOPOGRAPHIQUE 

DE  LÀ  FRANCE. 

PRÉLIMINAIRES  GÉNÉRAUX  DE  LIUSTOIRE  DE  FRANCE. 


A la  suite  du  nom  de  chaque  province,  de  chaque  dèparli'ineut,  de  chaque  ville,  bourg  ou  village,  classés  par  ordre  alpha- 
bétique dans  rUisioirc  des  communes  et  des  villes  de  France,  on  a indiqué  l<**  ouvrages  anciens  et  modernes  qui  oui  été  publies 
sur  chacune  ou  sur  quelques -unes  de  ces  différentes  divisions  du  territoire  français. 

Pour  compléter  celle  curieuse  cl  unique  bibliographie,  nous  publions  ici,  ainsi  que  nous  l'avons  promis  dans  l'avertissement 
placé  un  télé  du  premier  volume,  le  catalogue  des  ouvrages  spécialement  relatifs  aux  préliminaires  généraux  de  la  topographie 
de  la  Frauce,  qui  n’ont  pu  trouver  place  à la  suite  des  divers  articles  concernant  chaque  localité. 

GÉOGRAPHIE  ET  ANTIQUITÉS  DES  GAULES. 


BELLAY  (Guillaume  de).  Epitww  de  l'anti- 
quité dus  Gaules  H de  France,  in-8,  1556. 

TAILLEPIED.  * Histoire  de  l’Etal  et  républi- 
ques de»  Druides , Kuliavr»  , Sarmui.lrs, 
Bardas , Varie» , anciens  François , gouver- 
neur» des  |a> % de  U Gaule,  depuis  le  dé- 
luge jusqu’à  la  venue  de  J.-C.,  pet.  m-8, 
1565. 

BELKSTAN  (de).  Histoire  des  Gaules,  et  con- 
questes  des  Gaulois  vu  Italie,  Gréer  rt  Asie. 
Avec  uu  abrégé  de  tout  re  qui  est  arrivé  de 
plu»  remarquable  csdile*  Gaules  , des  le 
leinp»  que  le»  Romains  rommrucrrvut  à lta 
assubjettir  à leur  empire,  ui-4.  1613- 

DUPI.EIX  (Scipion).  Mémoire  des  Gaules,  de- 
puis le  déluge  jusqu’à  l'établissement  jdeja 
monarchie  fraiwuiuq  in-4,  1619. 

MARCEL  (Guillaume).  Des  peupla  et 'des 
viib**  qui  ont  été  le*  pins  considérable» 
dans  les  Gaules,  avant  l'établissement  de  la 
monarchie  fmiçoisc  , et  par  occasion  des 
autres  pays  où  la  ancien»  Gaulois  ont  porté 
leurs  arme* , et  laissé  des  colonies , av  et  la 
correspondance  ecclésiastique  et  temjx:  relie 
de  I* ancien  avec  te  moderne  (Histoire  et  Pro- 
grès de  la  mouartbie  fraoçniv,  4 vol.  in-12. 
1683). 

lONGUEVAL  (le  P,).  Notice  abrégée  de  l'an- 
Oeuuc  géographie  de  la  t.aule  {imprimée  au 
Commencement  du  l.  u de  Filial.  de  l'Eglise 
gallicane). 

PÉROUSE  (P. -À.  de).  Lettre  sur  la  Notice 
abrégée  de  l'iuicicnne  Gaule.  par  le  P.  Lon- 
gue* al  (Juurn.  ecclé*.,  déc.  1702,  p.  224- 
11). 

VALOIS  (Hadrien).  T aides  géographiques  des 
noms  Crançoi»  et  bitius  «le  tous  le»  lieux  cité» 
dans  U Notice  «le*  Gaules  (elle  cal  placée  à 
ht  lui  de  la  Nolitia  Galliarum,  iu-ful,,  1675). 

ID.NCEMAGNE  (de).  OWrvition»  critique* 
sur  deux  endroit»  de  la  Notice  «le»  Gaules,  de 
M.  de  Valois  (Hist.  de  lacad.  des  belles- 
lettre*,  t.  ru,  p.  300). 

BON  AM  Y.  Remarques  sur  quelque»  noms  de 


lieux  de  la  Notice  des  Gaule»,  Je  M.  de  Va- 
lois (Hist,  de  Farad,  de»  Wb-vlettre»,  t.  xvm, 
p.  266-73). 

DES  OLRS  DE  MANDAJORS  (J.).  *Nou- 
selles  decouverte*  sur  l'état  de  l'aoCMnac 
Gaule  du  temp»  de  Gésar,  iu-12,  1696. 

SALINS  (Hugues  «le;.  Réponse  à quelque»  pas- 
sages dm  nouvelles  découverte*  sur  l'état  de 
Fanricune  Gaule , etc.  { Joum.  des  «usants, 
juillet  1697,  p.  943,  aciit , p.  149). 

LEBkl'F  (l'abbé).  Recueil  de  divers  écrits, 
pour  servir  d'édairriiseroenl  à l'histoire  dr 
Frauce , et  de  supplément  à b Notice  des 
Gaule»,  2 VOl.  iu-12,  1738. 

SECOUSSE-  Projet  d’une  nouvelle  Notice  de» 
Gaule»,  etc.  (Ilist.  de  Farad,  roy,  des  ins- 
cription» et  bcllolcttm,  t.  vu,  p.  302-9). 

D'ANVILLE.  E<  larrcs**«mrnt»  géographiques 
sur  l’ancien ue  Gaule,  in-12,  1741. 

— Notice  de  l'ancienne  Gaule,  tirée  do  mo- 
nument* romains,  in-4,  1755. 

— Mémoires  «le  d'.ÀnviIk  sur  les  cartes  de  l'an- 
ch-uite  Gaule  qu'il  adressée»,  in-4,  1779. 

DFMAWE.  t <;u\  ras  «le  d' Au*  illé , 2 vol.  in-4, 
1331. 

Origine  «lu  changement  survenu  dan»  le  nam 
de*  ville*  gantois***  (Hisl.  de  Farad,  roy.  de» 
inscription»  et  belles-lettre»,  t.  ▼,  p.  75). 

* Uecht  iches  géographique»  sur  quehjues  silles 
de  l’a  mienne  Gaule  (Mercure,  sept.  1739, 
p.  2! 62-67  ; Mémoire»  de  Trévoux  , juillet 
1740,  p.  1463-77). 

MARTIN  (D.  Jacques).  Observation»  sur  b 
géographie  et  la  lopographia des  Gaules,  avec 
uu  dictionnaire  topographique  iu-4,  1754 
(t.  u de  riliftitui*  de»  Gaules). 

i’ASUMOT  (François),  Mémoires  géographi- 
que* sur  quelques  antiquité»  de  b (baie, 
■vit  carte*  géographiques,  in-12, 1765. 

BERLIER  (C.-T, ).  Histoire  de  la  Gaule  sous  b 
domination  romaine.  Bru.telUi,  »n-8. 1322. 

DI r VAL  (D.  Jacques).  F.vtrai!  d'une  lettre  sur 
les  recherche»  géographiques  de  quelque» 


ville»  de  l'ancienne  Gaule  (Mémoires  «le 
Trévoux,  p.  1643,  1618.  1739). 

WAI/'.KEN AER (le baron  Charles- A tban:i«c 
Géographie  »ncr«u:«  bis  ton  que  et  compa- 
rée des  Gaules  cisalpine  et  tmnvdjiinn,  sui- 
vie de  l'analyse  grogr.  phiqur  de*  itinéraire* 
anciens,  et  accompagner-  d'un  atlas.  3 vol. 
in-8,  18J9. 

BI  LLET  (l'ahhc).  Description  ét\  moloçiqo* 
des  villes,  rivières,  moulage, s,  forêt»,  cu- 
riosités naturelle»  des  Gaule' . de  la  meil- 
leure partie  «h*  l'Espagne,  de  Fl  L*  lie,  «b  |« 
Grande-Bretagne,  dont  les  Gaulois  ont  été 
1rs  premiers  halMtanl»,  in-fol.,  1754  (t.  x de 
*r*  Mémoires  sur  la  langue  celtique), 

COURT  (loiuis-Paschal  de  la),  Tableau  des 
Gaule*,  en  forme  de  colloque,  contenant  b 
pjrrrvninenre  Je  b France  sur  le*  autres  par- 
ties du  monde,  et  Forigiuede*  Gau  Inuct  dos 
Prarçnr».  iu-12,  1616. 

CHARTIER  (Alain).  Description  «b  la  Gaule. 

Chartier  est  mort  en  1458,  rt  sa  descrip- 
tknrde  b France  se  trouve  «toc  tes  anivret 
augmenter*  par  André  du  Chesoe,  in-4,  p. 
259.  260.  1617. 

DITI.AIJRK  (J.-A.%  Des  cités,  des  lieux  d'ha- 
bitation, des  forteresse*  de*  Gau  loi»,  de  leur 
architecture  civile  et  militaire  avant  la  con- 
quête des  Romain»  (Mémoires  de*  antiq.  d« 
France,  t.  u,  1820). 

GOLBËRY  (Marie-Philippr-Aimé  de).  Le* 
ville*  de  la  Gaule  rasée*,  par  J.-rA.  Du- 
laurc,  et  rrlwlû-*.  par  P.-A.  de  Golbéty, 
in-8.  1821 . 

BARBNTIN  DF  MONTCHAL  (le  vicomte  L. 
lie).  * Géographie  ancienne  et  lu* I urique, 
composée  d'après  les  carie*  de  d'AuviHi*. 
pr  I..  B.  D.  M.,  » vol.  in-8,  1807. 

wn.l.FV  (l'abbé).  EriatrciaKUwenu  géographi- 
ques sur  l'ancienne  Gaule,  précédés  d'un 
traité  de*  me»uiv*  itinéraires  des  Romain»  et 
de  b lieue  ganloi**,  par  J. -Baptiste  Bout- 
guiguou  d’Anvilb*,  in-12,  1741. 

FOURlfEL  (J. -F.).  * Etat  de  la  Gaule  au  v* 
siècle,  2 vol.  ra-12,  an  v». 
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MA  IKK  (J.  le).  I**  Illustrations  des  Gaule», 
in-8,  1531;  in- 4,  1536. 

POSTKL  (E.).  Hidoin*  (1rs  expéditions  depuis 
le  déluge,  laites  par  les  Gaulois,  in-  16,  1553. 

G1BEKT  (Jos.-Rath.).  Mémoires  pour  srrxirà 
l'imtoire  des  (.ailles  et  de  la  France,  in- 12, 
1744. 

MARTIN  f dora  J.).  Histoire  des  Caules  , 3 
vol.  in-4»  1753. 

PICOT  (J.).  Histoire  de» Gaulois,  3 vol.  in-8, 
1304. 

THIERRY  (ÀEaééée).  Histoire  des  Gaulois, 
3*  (■dit.,  3 vol.  in-8,  1343. 

PELLOLT1KR  (Simon).  Histoire  des  Celles  et 
pnrticnliâemrftt  des  Gaulois  et  des  Ger- 
mains, 3 vol.  in-12,  1740-50.  3'  édit.,  re- 
vue, corrigée  et  augmentée  par  Chiniae  delà 
Rastule  du  Gant,  8 vol.  in- 13, 1770-71  ;o« 
3 sol.  in-4. 

MARTIN  { dom  }.  Fêlai  riisscnirou  histori- 
ques sur  le*  origines  celtiques  ri  gauloises, 
avec  les  quatre  pit  micrs  siècles  des  annale* 
des  Gaule*,  iil-13,  1744. 

(C’est  une  critique  d’opiniuns  de  Pezron, 


Pelloutier,  Gibert,  etc.,  sur  l'origine  des 
Gaulois). 

DES  Ol  RS  DE  MANDA JORS  (Jcao-Pwne). 
Histoire  critique  de  la  Gaule  itarlxuiuoisc. 
qui  comprenait  b Savoy  c,  le  Daupliiné,  la 
Provence,  le  I-anguedoc , le  Rouwillou  et  le 
comté  d*-  loi*  (Mém.  de  Facadémie  royale 
de»  iusrript.  rt  bdlcs-Mlres,  in-  1S.  1733). 

SAllSSAYE  (L.  de  la).  Numismatique  de  la 
Gaule  narixtmiabe,  in-4,  1843. 

PÀl'RIEL.  Histoire  de  la  Gaule  mcridkHwle 
sou*  la  domination  de.»  ruuquéiaut»  romain*, 
4 vol.  in-8,  1836. 

SRRPEITE  DE  MARINCDliRT.  Histoire  de 
la  (Taule,  3 vol.  in-8,  1833. 

THIERRY  (Amcdée).  Histoire  de  la  Gaule 
son*  l'administration  romaine,  3 vol.  iu-8. 
1842. 

FÀLCHET  (Claude).  Antiquités  gauloise*  et 
frnnçuise»,  2 vol.  iu-4,  1610;  in*4, 1611* 

Magnificence  de*  temple*,  que  le*  principales 
villes  de  la  Gaule  firent  rootlruireen l'bon- 
nrur  d'Auguste  (Hist.  de  l'academir  royale 
des  iuscript.  et  bellesdrltrcs,  t.  tu,  p.  340). 

BARAILLON.  Rerliercbes  *ur  plusieurs  rao- 


mi  niant»  celtiques  rt  romains  du  erntre  de 
la  France,  in-8,  1806  (Mém.  de  l'Institut, 
t.  v,  1804). 

Catalogue  de*  aocieos  roy  s et  prince»  de  Gaule, 
dit  drpuis  la  France,  extrait  de»  enivres  et 
histoire*  gauloises  du  sieur  P.  Je  Rivicre, 
in-4,  1615- 

DUBOS  (l'abbé).  Histoire  critique  de  réta- 
blissement de  la  monoi  chic  française  dans 
1rs  Gaule»,  3 vol.  in-4,  1733. 

TAILLIOR.  Notice  sur  les  institutions  gallo- 
frankr»,  430-750.  iu-8,  1835. 

DES  Ol  RS  DE  MANDAJORS.  Réflexion* 
jxMir  prouver  que  c'est  sur  Fiacre  que  s’est 
fait  le  campement  d'Aunibal  et  non  sur  la 
Saône,  etc.  (Hist.  de  Farad,  roy.  de*  ins- 
criptions et  belles-lettres,  l.  rit,  p.  99 , 1.  v, 
p.  198). 

VIN CENS.  Rapport  sur  une  duvertation  de 
M.  Martin  deBagnoi»,  tendant  à délei miner 
le  joint  précis  ou  l'arnu**  d'Anuil*al  passa 
le  Rhône  (Notice  des  trav,  de  l'acad.  du 
Gard,  1811,  p.  143). 

10UL0C7-AN.  * Itinéraire  maritime  d’Anto- 
nui,  opmctile  in-8,  sans  date. 


DISSERTATIONS  SUR  DIVERSES  LOCALITÉS  DES  GALLES. 


DOÊ  (F.-M.l.  Dbn-.rtaiiou  sur  l emplacement 
d’Agcndictmi  (.Mém.  de  la  soc.  de*  autiq. 
de  liunre,  t.  a,  p.  397). 

Notice  sur  Agendicum  (llist.  de  l'aead.  roy, 
des  inscriptions  et  l>eile»-leltrcs,  t.  v,  p, 
75). 

On  peut  consulter  aussi  sur  cette  question 
b*»  ouvrage*  suivants  : Opoâx,  Mi  Moire  et 
Description  de  Provins,  in-8,  1823.  Id., 
Dissertation  sur  l’ancien  Provins.  — Com- 
met! taim  de  César,  édit.  Panckoucke,  t.  u, 
|t.  136  (notes).  — 'larbé,  Almanach  histo- 
rique de  la  ville  de  Sens,  année  1818,  p. 
150.  — Achaintre  , Dissertations  sur  la 
ville  d’Agcndicum  (noie»  des  Commen- 
taire» de  César,  édition  de  Lemaire).  — ■ 
Walrkeuaer  , Géographie  des  Gaules.  — 
Rapport  fait  à la  société  d'agriculture  , 
sciences  et  art»  de  FAuhe,  par  M.  Thiérion 
père,  séance  du  17  mai  1839,  *ur  la’quos- 
tiou  de  savoir  si  F Agendicum  de»  Com  mon- 
ta ii  es  de  J.  César  est  Sens  on  Provins; 
dissertation  savante,  de  98  juges,  où  se  trou- 
vent résumées  avec  clarté  «t  impartialité  les 
opinions  dei  précédant»  commentateurs. 

CHAI  DRCC  DK  GRAZANNES  (le  baron). 
Mémoire  sur  l'origine  d'Agiiuium.  cité  des 
Niiinhrigcs  dati*  F Aquitaine  (Mém.  de  la 
•oc.  des  autiq.  de  France,  t.  »,  p.  76). 

Langeai»,  amit-u  Aliugavimsi*  virus  de  Gré- 
goire de  Tours  (Ment.  de  Farad,  roy.  de» 
mwnptiomet  belles-lrttrr»,  I.  vi*.  p.  392). 

Dissertation  sur  le»  Allobroges  (Hist,  île  l’acad. 
roy.  des  inscription»  cl  betk's-lrtires,  t.  m, 
p.  100;  t.  v,  p.  200,  301  *,  t. axvii,  p.  129; 
4.  xxix,  p.  333). 


RICARD  (Adolpb.).  Notice*  sur  quelques  sé- 
pultuivs  autiques  découvertes  à AKimurium 
(Mém.  de  la  soc.  archéologique  de  Mont- 
pellier, t.  »,  p.  517). 

GIRAULT  (Claude-Xav.).  Dissertation  histo- 
rique cl  critique  sur  la  jMMilirmdc  l'anefaiar 
viUcd'Amagétobria,  aujourd'hui  Pimtadlier- 
sur -Saône,  et  sur  l’époque  de  sa  destruction, 
in-8.  — o*  dissertation  sur  la  position  d’A- 
niagétubtia,  en  réfutation  des  systèmes  de 
ceux  qui  placent  à Forent  ruy , chea  le*  Rau- 
raques,  cette  autiq  uc  cité  gauloise,  in-8, 

*,1811. 

• Découverte  faite  SUT  le  Rhin  d'Amngé loliria 
et  d ' Auguata - Raui  ncoru m , anciennes  ville* 
gau lo m-»  dans  b Séquanie  rail  raoiewic,  par 
A***,  m-18,  1796. 

Dissertation  sur  Andeiilnui  (Mém.  de  l'acad. 
roy.  des  inscription*  et  belles- lettre*,  l.  v*. 
p.  386-407}. 

Notice  sur  Antahram  (Finistère)  (Ilist.  de 
l'aead.  roy.  des  iiucri|ili«ni»e4  be]h*-leltr«s, 

I.  i*,  p.  135). 

Dissertation  »ur  AqiueCalida- (Mém.  de  l’acad.  ' 
roy.  de»  iu*rriptic.us  et  Ix'llcs-lrttirs,  L v*,  , 
p.  405). 

MhNARD.  Recherche*  sur  F étymologie  du 
nom  (FArécomiquea  donné  aux  Voice*  dont 
Nîmes  était  la  capitale  étejidue  et  limites 
de  leur  pays,  etc.  (livre  I de  «m  Histoire 
de  Nîmes,  in-4,  1750). 

LANCELOT.  Remarques  sur  le  nom  d’Ar- 
grntunitum  donné  à la  ville  de  Strasbourg 
(Mém.  de  Farad,  des  belle* -lettres,  I.  ix,  p. 
139.  133). 

Dissertation  sur  Argcntoratum  , Strasbourg 


(Hist.  de  Farad,  roy.  de»  îusiriptiou*  et 
talUs-leitre»,  t.  xiv.  p.  151  et  159  ; t.  xv, 
p.  458). 

DROZ.  Recherches  sur  le  véritable  emplace- 
ment d'Abbrica  et  d’Arioltca,  rtc.  (Mémoire 
pour  scrv  ir  à FliUluire  de  b ville  de  Pon- 
larlier.  in-8,  1760). 

GOLBF.RY  (Marie -Philip. -Aimé  de).  Mé- 
moire  sut  Argeutonaria,  ville  critique  (Hor- 
bourg),  in-8.  1829. 

DES  OURS  DF.  MANDAJORS  (J.-P.).  Re- 
cherche* sur  Févèdié  d’Arisidium  ou  Aré- 
sétum  (ou  Aruiium),  avec  une  earte  (M.  de 
Mandajor*  croyait  que  la  ville  d'Alais  de- 
vait être  celle  d’Arésétum)  (Hist.  de  Facad. 
des  lidJe*- lettre»,  t.  v,  p.  $36,  343). 

D'ANVILLE.  Découverte  d’une  cité  (U*  An  ü) 
jusqu'à  prèmit  inconnue  dan*  Faiieiennc 
Gaule  (HiU.  de  Farad,  de»  belles-lettres,  t. 
xx vil,  p.  108-14). 

BELLE  Y (Fablié).  Disseftatioa  hiitorique  et 
gingrajihique  sur  Augusta,  nnrienne  cajiitale 
de»  peuple»  Véroruandui  (Mém.  de  l'acad. 
des  beHes-lettre»,  t.  x»x,  p.  671,  690). 

Dissertation  «ir  Augustabuui  (Troycs)  (Mém. 
de  Farad,  roy.  de*  inscription*  rt  belles- 
lettre»,  t.  six!  p.  507,  639,  720). 

Dissertation  sur  Auguslx  des  Tricastins  (Saint- 
Paul-lrois-Châteaux)  (Ilist.  de  l'académie 
roy.  de*  iuscriptiom  et  licUc* -lettres,  t. 
xxtx,  p.  236). 

DF^S  OCRS  DE  MANDAJORS  (J.-P-).  * Ré- 
flexions sut  les  disseilationa  historiques  et 
géographiques  sur  Félat  de  l’aucienne  Gaule, 
mai,  1712. 
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Kilo*  ne  roulent  que  sur  U dissertation 
qui  concerne  la  ville  Auguvtodunum,  et  l'on 
y trouve  que  c'est  Autiin  (Juiini.  dns  ta- 
vanl»,  mai  1719.  p.  305-14). 

Dissertation  sur  Augusloduuuni  ( Auluu  ) 
vM*m.  de  Farad.  m , de*  inscriptions  et 
brilrs-letlrev,  I.  six,  p.  507). 

Conjecture*  nui*  Augustodnnus  (Mém.  de  Fa- 
rad. n»y.  de»  in«ripliu<u  d Ixdles- lettres, 
l.  xvu,  p.  970). 

iJivserlulion  sur  Auguttodurum  vMêm.  de  la- 
ead.  ro).  de*  iuscripliuua  et  IwJlcs- lettres, 
t.  xx»,  j».  4R9). 

Dis-eit  dicuj  sur  Augii»toma(’us(Seti|is)  (MtiB. 
de  l’acad.  de»  iusrripUons  et  1*1  le»- lettres, 
t.  xra,  p.  510,  720). 

Dissension  sur  Auguatnucmetum  (Cferniunt) 
(Mêra.  de  Farad.  roy.  des  hurriptions  et 
belles-lettre*,  l.  xiv,  p.  J||,  790). 

WELLE  \ (l'ahbé).  Dissertation  sur  Auguvto- 
ritum,  ancienne  ville  de  la  Gaule  (Mena,  de 
l’acad.  itj.  des  luscription»  et  hdles-leitres, 
t.  x»x,  p.  5l|,  707-21  ). 

Dissertation  sur  Atitricuoi  (Chartres)  (Méat, 
de  l'acné.  roy.  des  inscriptions  et  lidlrs-lrt- 
très,  t.  xix,  p.  510,  629  : L xx,  p.  49). 

Dissertation  sur  Avaricum  (Bourget) (Mém.  de 
Farad.  roy.  des  inuriplions  et  belles-lettres, 
t.  v»,  p.  U 42). 

* Disacrttlion  en  forme  de  lettre  sur  IWiennr 
ville  Avnrieum  (Bourget),  et  wrOmibun, 
que  l’auteur  prétend  être  Gien  (Mém.  de 
Trévoux,  avril  1709). 

GfBAlJLT  (Cl.-X.).  Recherches  historiques 
et  géographiques  sur  l'ancienne  ville  de  Ail- 
latiuu  (Mém.  de  la  soc.  des  ajitiq.  de  Fran- 
ce, t.  I,  p.  207). 

LEMPKRKl  It  (Jiieq.).  Dissertation  sur  la  ville 
d'Alesia,  in-12.  1706. 

DESOL  AS  DK  MANDAJORS  (Louis).  • Dis- 
scrtalîun  sur  le*  I routières  de  b Goule  et  de 
la  province  romaine,  où  l’on  découvre  b fa- 
meuse Alesia  assiéger  par  César,  in -4, 1707, 
et  io-12, 1712. 

— * Eclaircissements  sur  b dispute  d’AlUe 
eu  Bourgogne,  et  de  b % ille  d’Alex,  capitale 
dex  Sév cures,  au  sujet  de  b fameuse  Aleâa 
assiégée  par  César.  par  l'auteur  d*»  Nouvel- 
le' Découvertes  sur  l'état  de  l'ancienne  < >auir 
hi-ti,  1715. 

— * Conclusion  de  la  dispute  d’Alex  au  sujet 
de  b fameuse  Alu»b  (par  le  même),  in-12. 
»an»  date. 

• — * EHaircisM-inetils  de  b duaertalion  sur 

Alesia , où  l’ou  découvre  FafcuVtlr  de  divers 
peuples  et  tes  lieux  de  b Gaule,  avec  quel- 
ques remarques  critiques  sur  b carte  de 
Fancii-nnc  Guide,  in-12,  1712. 

— Les  mentes  pièces  recueillies  vous  ce  titre  : 
Dissertations  historique»  et  géographique* 
sur  l’état  de  l'ancienne  Gaule,  où  l'on  dé- 
couvre la  v éiibldc assiette  de  plusieurs  lieux 
et  peuples  inconnu*  jusqu'à  présent,  in-lî 
1712. 

il. 


BELIJSY  ( l'ai >1  ié  ).  Dissertation  sur  Alwia 
( KrbircUscmruD  géographique*  , in- 12, 

1741). 

CA  YLt'S  (le  comte  de).  Disvei  talion  sur  Alesia 
(Recueil  d'antiquités,  t.  v,  p.  293). 

— Remarque*  sur  Bngncura  ou  Bavai,  dans  le 
I binant,  sur  le*  chaussée*  ou  voie»  romai- 
nes qui  y conduisaient,  etc.  (Recueil  d'anti- 
quités, t.  n,  p.  394- tOB  ; t.  m,  p.  435  ; 
t.  vi.  p.  396,  499  et  403). 

MARTIN  (Jacques).  Dissertation  sur  l’étendue 
du  Brlgium  et  l’ancienne  Picardie,  qui  a 
rrnqiorlé  le  prix  a l'académie  d'Amiens, 
iu-8,  1759; 

WXlTLT  ( N in  il**' . Histoire  de  l'aurienne  Bi- 
hracte,  appelée  Autun,  in-12.  1669. 

MOREAU  DE  M AI  lOLiR.  Observation*  sur 
une  inscription  antique  gravée  sur  bronze, 
concernant  b ville  ftiliraete  (Mém.  de  litt. 
de  Deaatolel*,  t.  iv,  p.  290). 

L EMPEREUR  (Jacques).  Dissertation  histo- 
rique sur  l’aurienne  Bihracle  (Mém.  de  Tré- 
voux. p.  1789-1804.  net.  1704). 

— Dissertation  sur  b ville  de  Bihractc,  in-12, 
1706. 

SALI  NS  (de).  Lettre  contenant  des  réflexions 
sur  b di'»er btion  historique  de  runen-nne 
Mbraclr. 

M,  de  Salins,  mort  en  1710,  a travaillé 
pendant  30  an»  à tiu  ouvrage  Latin  qn’il  a 
laissé  à «ni  fils,  et  où  il  s'efforce  de  prouver 
que  Bcuuuc  était  Bilirat  te. 

BAUDOT  (François)  Lettre  en  forme  de  dis- 
sertation sur  l'ancienneté  de  b villed'Autun 
ou  de  Hibractc,  in-12,  1710. 

RE7.LKY  (l'aldié).  Dissertation  nu*  Bihracle 
(Eclaircissements  géographique»  sur  l’an- 
rienne  Gaule,  in-12,  1741).  YT. 

M1CHAULT.  Remarque»  sur  Bihractc  (elles 
forment  l’art,  vin.  p.  156  cl  MÜv.,  du  t.  n 
des  Mélange!»  historiques  et  philologique», 
in-12,  1751). 

* Lettre»  sur  b situation  de  Ribrectr  (Journal 
de  Verdun,  juillet  1750,  p.  36-39 !. 

LEREUP  (l'ahlié).  Ké|MHise  à b lettre  sur  la 
situation  de  ftibracte,  insérée  an  Journal  de 
Verdun.  juillet  1750;  sept.  1750,  p.  175- 
180). 

WALOLEN  K EU  (b  luron).  Dissertation  sur 
Bihractc  (Géographie  de»  Gaule»,  part.  i», 
eh.  2,  p.  319). 

LEMPEREl  U (Jacques).  Dissertation  sur  b 
ville  de  Bilirax  (c'est  b troisième  du  recueil 
de  se*  dissertations). 

* Lettre  sur  b situation  de  Btbrax  (Journal  de 
Verdun,  p.  36,  39.  juillet  1750). 

LEREUK.  Réponse  à la  Lrttie  sur  la  situation 
de  Rihrav  ' Journal  de  Verdun,  p.  175-180, 
sept.  1750). 

Dissertation  sur  le  nom  de  Flibrav  (Mém.  de 
l'académie  royale  de*  insrript.  et  belle*  - 
lettres,  t.  xin,  p.  426). 


JACOB.  Notice  sur  un  camp  de  César  et  Dis- 
sertation sur  l’aurien  Bilirax  (Mém.  de  la 
société  de*  autiq.  de  France,  1. 1,  p.  328). 

LA  SAl  VAGfcRE  (Fél.-Fr.  le  Rover  d'Arte- 
in-t  de).  Recherches  sur  l'ancienne  lUahiadr* 
Humains,  forteresse  dr  b Gaule,  où  Ton 
prouve  qu'elle  n'élnit  pas  située  où  est  1« 
port  Louis  eu  Bretagne  (mais  à BJaye  eh 
Guiniur),  avec  quelque*  detail»  historique» 
sur  cette  dernière  ville  et  ses  environ*,  in-lg, 
1758. 

— RerJierclies  sur  la  situation  de  Rbiua,  for- 
teresse de»  Romain»  dun»  b Gaule  (dan*  son 
Recueil  d‘auln|uités , Hc.,  p.  294,  in-4, 
1710). 

DE  FRASNAY  (P.).  Lettre  B M.  D.  L.  au  su- 
jet de*  BoMWt»  août  1737,  p.  1707*1716, 

ST- AM  A NS  ( Jeau-i-'lurtmond  Ikmduti  de  ). 
Précis  butoriquede*  é 'migrations  de»  Roy  eus. 
au  x (1802). 

BON  AMI.  Conjectures  sur  b position  de  Ira- 
tujpaatiiim , ant  ienne  v ille  de»  Gaules  (Beau- 
vais) (Mém.  de  l'aead.  de.»  hclU-sGcltre», 
t.  xxvut,  p.  463,  474). 

Dissertation  »ur  tirimtes  l’or  lut  (Hi't.  de  l'a- 
cad.  royale  de*  iuscripliou»  et  iielli-s-letires, 
t.  i,  p.  145}- 

ATHENAS.  Mémoire  sur  la  véritable  posi- 
tion de  B rivâtes  Port  us  de  l*toléinév,  et  sur 
le  uuin  de  Brest  (Mém.  de  b sut  iétê  de»  autiq. 
de  France.  1.  ui,  p.  326). 

IXHJSSAIM'S  DU  PLESSIS  (drnni.  Klradue 
et  anciens  b.iLit.mt*  du  pyv  île  Cauv , ap- 
pelé.» Caillettes  (c’est  b partie  première  de 
u description  géographique  et  h i «torique  de 
b liante  Normandie,  2 vol.  m-4,  1740). 

LEHEI.P  (l'obbc).  Lettre  à M.  Fcual  (l’alibé) 
touchant  le  lieu  d’uuc  ancienne  lubiiJe  (in 
moule  Cnlbu)  donnée  en  Bourg,  gne  Fuu  y2ti 
( MercutVÿ  p.  2(iS,  287,  fév.  1735;. 

LE  BRIDANT.  Dissertation  nu  une  u -lion  de 
Celles  iiûinmcr  Bngantes,  ctr. , in-12, 
1762. 

BARAILLON.  Rccberclu**  sur  le*  pciqdr» 
Cambioviccnve.'  de  b Carie  lliéododrnuc  on 
de  Peuliuger,  iu  M.  1806. 

ROI  TH.  Observations  sur  le  Oimpus  Vu- 
cladaisu,  où  se  douiia  1»  bataille  cnlie  CJo- 
vis  et  Ataric  (elle*  sont  à b suite  de  ses  Re- 
cherches sur  b manière  d'iultun u-  de»  au- 
ciens,  etc.,  in  12.  1738). 

LEBF.UF  (l’abbé).  Essai  de  dis«tiation  tou- 
chant b situation  du  Campu*  Vocbdeioit, 
ou  de  la  campagne  ap|»elrr  Carnpaiiia  Vncla- 
deusi*.  dan*  luqurlle  lut  dumnv,  m .*J07 . b 
Iwbille  entre  Clovis  cl  Abric  (llissci  talion 
sur  l'histoire  de  INuï»,  L I,  p.  304,  337, 
■vec  une  carte  géographique). 

DE  BEAU  REGARD  (Mgr).  Di>«.rtalion  rur 
le  Campus  Vocl*denvis  (Mém.  de  b société 
de»  autiq.  de  l’Ouest,  t.  u,  p.  109), 

Position  géographique  au  iv«  siècle  'b  Garnies 
(CoLdate)  (Mém.  de  l'académie  royale  des 
inscriptions  et  l<elte»-letlrev,  t.  '»*,p.  380). 
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CAYLUS  (k  comte  de).  Sur  un  lira  romain 
appelé  Carorotinum,  et  sur  le  plan  du  châ- 
teau de  Gra  ville  qui  s’)  voit  (Recueil  d'anti- 
quités, t.  si,  p.  385). 

Dissertation  sur  Caroeutimim  ( Ilivt.  de  l'acad. 
rojale  des  iiixi  riptimu  et  belle*  - lettre*  . 
t.  ’xxxi,  p.  as 4). 

Disserta  Liun  sur  le*  Cavarea  (Hist.  de  l'acad. 
rojale  des  inseript.  et  belles -lettres,  t.  xxv  a, 
p.  4*8;  t.  xxix,  p.  231). 

Dissertation*  si»  le»  Celtes  (llist.  de  Fncad. 
rojale  des  invript.  et  belles-lettres,  t.  i*,  p. 
137:  lift».,  ihid.,  t.  n\  p.  327-30:  t. 
XX.T1,  p.  587;  I.  xtvm,  p.  68,  76,  77). 

DROJAT  (FratM^nit).  E<  bir«  î»««  m«-nt  sur  un 
lieu  du  département  de  la  Drôme,  désigné 
dan*  l'Itinérant*  de  Bordeaux  à Jérusalem 
khi»  le  lutin  de  Gcrebriüuca  Mém.  de  la  so- 
ciété des  antiq.  dr  France,  I.  vu,  p.  156). 

SAUVAGINE  (de  la).  Ri-dHirbo  sur  quel- 
ques antiquité*  de*  environ»  «le Tour»,  et  sur 
la  situation  de  ta  van  mI  un  uni.  capitale  «les 
Turoae»,  khi»  les  premier»  empereur*  m- 
mains  (Recueil  d'antiquité*  «luit»  les  Gatdrs, 
1770,  in-4,  p.  131). 

Dissertation  sur  Orsarodunum  (Tours)  (Mfm. 
de  Farad,  rmnlc  des  iu«rript.  et  lietles-lct- 
tres,  t.  xix,  p.  509  : t.  xx , p.  35,  47). 

LEBF.UF  (l’ablw).  Notirc  de  deux  lieux  appe- 
lés aucicnnenieot  fJiom  et  Contraginnum 
(K  « ui  il  d'écrits  sur  Fhistoire  de  France,  1. 1, 
p.  309.  332). 

— Lettre  a M.  Mailbrt,  au  sujet  d'un  lieu 
nommé  anrîratiemeiit  (Jiorn.  du  diocèse 
d'Auxerre,  mi  il  critique  à ce  sujet  Fauteur 
de*  Eclaircissements  géographiques  (Mer- 
cure, p.  711,  725,  avril  1742;. 

Réponse  à la  lettre  précédente  par  d'Ànville 
(Mercure,  aoiit,  p.  1703). 

PASUMOT.  Diuerlalinn  sur  la  position  d'un 
lieu  nommé  Chora,  cité  par  plusieurs  au- 
teurs, etc.  (Mcm.  géographique  sur  quel- 
ques antiquités  des  Gaules,  in -12. 1765). 

Il  fait  voir  dans  le  second  de  tes  mémoi- 
re* géographiques  que  ni  Cravant,  ni  Querre, 
lieu  imaginaire,  ne  peinent  «Hre  Chora,  qui 
des  oit  être  situé  pré*  d'une  voie  romaine, 
dans  un  licucoumi  aujourd'hui  sou*  le  nom 
de  Tille- Auxerre,  et  où  Fon  soit  encore  des 
ruine»  pris  U-  village  St- More,  sur  le  liord 
dr  la  Cure,  à 12  k.  environ  dr  Cravant, 

POLLLCIIK.  Mémoire  sur  le  lieu  de  Cingia- 
cum  . d'une  lettre  de  Philippe  le  Bel  ( Mer- 
cure,  1. 1,  p.  12,  18,  décembre  1747). 

Dissertai  t«>n  »ur  Condivicoum  ' Nantes)  (Mém. 
de  Farad,  rojale  de*  inscription*  et  belle» - 
leltres , t.  xix,  p.  54)9). 

* Extrait  d’une  lettre  au  snjet  de*  antiquités  de 
Com-ull  eu  Bretagne  ( Mercure , p.  1500 , 
1505.  juillet  1743). 

Dissertation  sur  Gorscult , ville  des  Curioso- 
Utes  ( llist.  de  l'acad.  rojale  Je»  inscription* 
et  bdlevlettre»  , t.  xxxj,  p.  227.  — Mém. , 
ibkl..  t.  su,  p.  574). 


POU *N ANJ).  Antiquités  historiques  et  monu- 
mentale* a v isiter  de  Muni  fort  àUorsrull,  etc., 
in-8,  1390. 

Découverte  des  ruines  de  Oociatonum  , près 
de  \ aJoçTu»  ( llist.  de  l’acad.  rovale  des 
imcriptiuu*  et  belle*  - lettres , t.  xxxi , p. 
251). 

GIRAULT  (Claude-X.).  Eclaircissement*  géo- 
graphique»  sur  la  voie  romaine  de  (Jialun- 
sur-SooiM1  à Itesaiiçou,  et  la  position  de  Ponte 
Dtthis  et  Cnwinie,  in-8, 1812. 

Dissertation  sur  Uularo  ( GivuobL  ) (Jiist.  de 
l’acad.  rovale  «les  inscription* et belles-lettres, 
t,  xnt,  p.  232). 

LEBFL  F (l’alibé).  Sur  un  canton  inromm  dont 
le*  habitant»  sont  nommés  Cupcdetue*  «laiu 
1rs  Annales  de  St-Rrrlra  (Hi*t.  de  l'acad.  de* 
belles-lettre*,  t.  xnn,  p.  282,  288). 

LE  PELLE  ! 1ER  DE  SOI  ZY.  Découverte  de* 
ruine*  de  l'Mtienae  ville  de*  Lui  insolites 
(llist.  de  l’acad.  des  beUcs-lettre* . t.  i,  p. 
294.  298). 

CAYLl'S  (le  comte  «le).  De  Fanciemic  Dariori- 
gum.  capitale  «les  V eue  te*,  de  «•*  ruines,  etc. 
(Recueil  d'antiquité*.  t.  tv,  p.  374  et  *uiv.t 
avec  des  plans). 

POTTTF.R.  Remarques  sur  la  position  de* Dût* 
blintes  (Journ.  de  Verdun,  p.  332,  337,  no- 
vembre 1740). 

URElf  ( l’abbé).  Observations  historique»  et 
géographiques  sur  (1rs  Diohlintcs)  lcpajsdu 
Maine,  ctr. 

DK  LA  FOSSE  ( l'abbé  ).  Remarques  sur  le* 
observations  de  M.  Lcbeuf  au  sujet  des  peu- 
ples I habilites  cl  de  leur  puv»,  partkuliere- 
mnit  par  rapjyut  à l'histoire  de  Majeuuc 
préte  à être  mise  an  j««»r,  in-12,  1740. 

LERFUF  (l'Abbé),  Réponse  au  sujet  de  la  posi- 
tion des  Diahlintcs  ( Joura.  de  Verdun  , p. 
103,  112,  février  1741). 

• Lettre  au  sujet  dos  Diabliute»  ( Mercure,  p. 
2181,  2193,  octobre  1742). 

* La  découverte  de  Didatium,  la  ville  de  Dole, 
preuves  de  cette  découverte. 

Dissertation*  sur  Durocortorum  (Reims)  (Mém. 
de  l'arad.  rovale  des  inscription*  et  telles  - 
lettres,  i.  xix,  p.  510). 

Dissertation  sur  Ehuiom:*  (Mém.  de  l'acad. 
rojale  des  inscriptions  et  Ix-lles  • lettres  , 
t.  xivn.  p.  437). 

CAYLUS  ( le  comte  de  ).  Remarques  sur  le* 
Essui  de  César,  «l  le*  Ilesui  de  Pline , que 
Fou  croit  être  le  diocèse  de  Seca,  « t sur  deux 
anciens  camps  romains  situé*  è Bière  « t au 
Ch&tclicr  (Recueil  d’antiq.,  t.  iv,  p.  381). 

DE  PLANTADK.  Mémoire  sur  b situation  de 
Forum  Domitii  ( Mcm.  de  la  société  rojale 
des  science*  de  Montpellier). 

DU-MTlation  6ur  l rcjus  (Forum  Julii)  (Hist.  de 
l’acad.  rojal«‘des  inscription»  et  bd  les-lettrcs, 

t.  XXVII,  p.  131). 

Dissertation  sur  h*  Gabali  ( Mém.  de  l'acad. 


rojale  de»  inscriptions  et  belles- le  tires,  t.  v, 
p.  386,  408). 

Diwrlation  sur  Gslialum  ( Mcm.  de  Farad, 
lojn l«  dr.»  inscription*  et  belles-lettre*,  t.  v, 
p.  AIT). 

Di>»ert»lion*  sur  Gcnahnm  (Mém.  dr  Farad, 
rojale  de»  iiiwriptioai»  et  Mlcs-letlrr*,  t.Vi, 
p.  638  ; L via,  p.  450  et  sniv.). 

Dissertation  en  forme  de  lettre  sur  b ville  «le 
Geuabom  . que  Fauteur  prétend  être  G*en 
(Mém.  de  Trévoux,  avril  1709). 

DU  PLESSIS  (D.  Toussaint*).  Sur  IcGniabum 
ouOnnbum  des  anciens  (Mercure,  p.  1713. 
1728,  et  Variétés  historique*,  t.  i,  part,  u. 
p.  SOI.  319,  août  1733). 

* Dissertation  sur  h*  Geuahuiu  ou  Cenaluun 
«J«*  anciens,  in-8,  1736. 

LE  TORS,  lettre  sur  le  Gcnohum  des  Car- 
nutes  ( Mercure,  t.  i,  p.  1051 , 1081.  juin 
1737). 

RELLEY  ( l’abbé  ).  Dissertation  sur  Gniabum 
(contenue  dans  Ira  Eclaircissements  géogra- 
phique* sur  Fancieone  Gaule,  in-12 ,1741). 

LEBEUF  ( l’abbé).  Dissertation  où  Fon  prou- 
ve qnr  Gmabum  était  aux  ravirons  «1e  Gicn 
(Recueil  de  divers  écrit»,  etc.,  t.  n,  p.  179. 
247). 

LANCELOT.  Dissertation  sur  Genabum  , an- 
cieune  ville  du  pays  «les  Caroutw  ou  Char- 
train*  ( Mém.  de  Facial,  de*  bd  les -lel  très  , 
t.  vin,  p.  450,  464). 

CAYLUS  ( le  comte  d*‘  ).  Remarques  sur  1 an - 
CKUOe  ville  de  Gergovb  (Recueil  d’antiqui- 
tés, t.  v,  p.  281,  in-4,  1762). 

PASUMOT.  Dissertation  sur  le  siège  de  Ger- 
guvia  (Mém.  géographique*,  in-12,  1765). 

VILI.K VAUX  ( Isaac  ).  Discours  mémorabl» 
du  siège  mis  par  Céôr  drvaut  Gergovie,  ao- 
c icône  et  jirincipale  ville  d’Auvergne  , cl  de 
la  mort  «le  V ercingixitnrix , roi  de*  Auver- 
gnats, in-8,  1589. 

LANCELOT . Recherche»  »«r  Gergovb  et  quel- 
que* autres  ville*  de  Faneienne  Gaule  (Mém . 
«le  l'acad.  rojale  «U**  belle*- lettres,  t.  vi,  p. 
635,  669). 

Dissertation  sur  Gergovb  ( Hist.  de  l’acad. 
rovale  de*  inscriptions  et  lielle*  - lettres  , 
t.  xxv,  p.  139). 

IfER  V IF.R . Le  siège  de  Gergovb, OU  le»  Chant* 
d'un  larde,  in-8, 1823. 

PIERQUIN  DE  GEMBLOUX.  Histoire  dm 
Gergovb  Baiorum.... 

Dissertation  sur  Gesoriaran»  ( Hi»t.  de  Facad. 
rovale  des  inscriptions  et  belles- lettrm,  t.  i, 
p.  152,  319). 

MÉNARD-  Mémoire  sur  la  position,  Forigina 
et  le*  ancien*  monument»  d’une  ville  de  la 
Gaule  nurl»onnai*e , appelée  Glanum  Livii 
(St-Remj } de  l’acad. de*  inscriptions 

et  belles-lettré»,  t.  xxxi»,  p.  650;  HUt., 
ibid.,  I.  un,  p-  241). 

CAYLUS  (le  comte  de).  Sur  Granoona  , où  le* 
Humain*  avaient  mi  camp,  pris  de  Grai.  «n 
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has*c  Normandie , à 16  Ifc.  N.-E.  de  Baveux 
(Rcch.  d'antiq.»  I.  v,  p.  309). 

LEOLAT.  Notice  sur  Hennoniacum , station 
romain»'  située  entre  Cambrai  et  Bavai , 
hroch.  in-8. 

DUFRESNE  1)L‘  CANOË  (M.).  Du  |iorl  Iceiu-» 
•mi  Itius  (Dissertation  sur  l’Histoire  de  saint 
Louis,  par  Joinville,  in-fol.,  1668,  p.  .100). 

BERNARD  (Pierre).  De  Portus  leritu  (c’est 
le  diapitie  xt  de  l’uuvrage  intitulé  : Annale» 
de  Calai»,  St-Omer,  etc.  Toutes  les  opinion* 
proposée»  sur  le  port  lai  ru  reparaissent 
dans  ce  chapitre,  in-4,  1715). 

QIJIKN  ( le  p.  le  ).  DiuettalMB  mr  le  port 
Irrius  (Mémoire  de  litt.  et  l’hist.  de  M.  Des- 
mnlefs,  t.  rta,  part,  ix,  p.  325,  307). 

VOIDEIX.  Lettre  à M.  d’il sur  le  port  1 

lerius , de  César  (Memire , p.  1902,  1903, 
•qpt.  1739). 

MAILLA  RT.  Lettre  à M.  l’abbé  Lebeuf  au 
sujet  des  voyages  faits  par  César  en  Angle- 
terre ( Mercure,  p.  306.  415.  février  1736; 
Choix  des  Mrrcurcs . t.  xxxv,  p.  91 , 100). 

Il  ALLE?.  Mémoire  pour  déterminer  »lan*  quel 
temps  «K  dans  quel  emlmit  Jules  (Tésar  a fait 
.«a  première  descente  en  Angleterre  ( Tnui- 
sact.  phitoioph.,  n*  193). 

WASTEI.AIN  (P. -Ch.).  Examen  de  la  situa- 
tion du  port  lecius  ( dans  sa  Description  de 
la  Gaule  Belgique). 

RIJ1AI D DE  LA  CHAPELLE.  Mémoire  sur 
le  port  Itius  de  César,  avec  une  remarque 
sur  r“!f«î»  trjtpiv  de  Ptoléméc  (imprimé  à la 
fin  des  Mémoire»  sur  quelques  s il  les  et  pro- 
viuccsdc  Fram-e,  in-13,  1766). 

ANVILLE(d'  ).  Mémoire  sur  le  port  Itius 
et  sur  le  Heu  du  débarquement  de  César 
dans  la  Grande* Bretagne  ( Mém.  de  Farad, 
rurale  de*  ]n  |lo-Ielüt  s , l.  xxvui , p.  397, 
409). 

Diso-rtaliun  sur  Itius  Portu*  ( Histoire  de 
Facad.  royale  (1rs  inscriptions  et  belles-let- 
tre», t.»*,  p.  149. — Mém.,  ibid.,  t.  nnn, 
p.  377,  409). 

BKLLEY  (l'abbé).  Dissertation  sur  Joliobona, 
anrieuue  capitale  de*  peuples  Caieti , avec 
une  carie  de  M.  d’AnviUe  (Mém.  de  Farad, 
royale  des  I telle»- lettres , L m , p.  633  . 
6 «2 . 650). 

In  variation  sur  J ulial  wma  ( Lillefionitt*  ) 

( Ilist.  de  Phcad.  rm aie  «le*  iuscriptiotis  «•! 
bclles-icUr»,  t.  xxu,  p.  271). 

t «W LUS  ( le  comte  de  ).  Remarques  sur  lr» 
antiquités  de  Juliubona  ( Kecneil  d’antiq.. 
f.  ti,  p.  393). 

RELLEY  (l’abbé).  Disse rtation  sur  Iirootium  , 
ancienne  ville  des  peuples  Pic  tours  , avec 
une  carte  de  M.  d’Aiivitte  (Mém.  de  l’acad. 
royale  de*  bdles-lettr» , t.  xix,  p.  691 , 
707). 

MAILLANT.  Lettnr  h M.  Lebeuf,  sur  le 
I.cinnsinim  de  César,  sur  le  Ijmuuum  de 
Pkdétnée , cl  sur  le  Velus  Pirlaus  des  An- 


nales de  France  ( Mercure  , t.  n , p.  2793  , 
2801,  décembre  1735). 

Conjrrtuies  sur  la  position  de  Medionalam 
(Mém.  de  l’acad.  royale  des  insciiptious  et 
belles-lettres,  t.  uvm,  p.  463). 

Observations  sur  les  Mcldi  (Histoire  de  Farad, 
royale  des  inscriptions  et  belle»  - lettres  , 
I.  xxxi,  p.  268). 

LEBEIT  (l'abbé).  Observation  sur  la  position 
de  Mrtiomluni  voisin  de  Pari»;  avec  quel- 
ques remarques  sur  File  de  Melun  et  sur  lllt 
de  Paris  (Rec.  d’écrits  sur  Fhist.  de  France, 
t.  »,  p.  142.  178). 

LADOICETTE.  Réclamation  relative  à Mous 
Selrucus,  ville  romaine  au  pa>  s de  Voeonce* 
(Mém.  de  la  société  des  antiq.  de  France , 
t.  vtn,  p.  272). 

DE  CAYROL  ( C.  ).  * Dissertation  sur  rem- 
placement du  champ  de  bataille  où  César 
défit  l’armée  de*  Nervii  et  de  leur*  alliés, 
in-8,  1832. 

IJjf.LAT.  Nouvelles  conjecture»  sur  rem- 
placement du  champ  de  bataille  où  César 
•léfit  l’armée  des  Nerviois , broeb.  iu-8  , 
1840. 

CHAUDE!  C DE  CRAZANNES  ( le  Ivamn  ). 
Lettre  sur  les  antiquités  de  Nitiubrige» 
( Mi'm.  de  la  soc.  des  antiq.  de  France,  t.  t, 
p.  285). 

Dissertation  sur  Nudtonum  (Jnblains)  t Mém. 
de  Farad,  royale  des  inscription*  et  belles- 
lettres,  t.  xxvxn,  p.  481'. 

MlORCEC  DE  KKRDANET  ( Daniel -LnuU- 
O.-M.).  Notice  sur  l’aocienue  ville  d’O- 
eUnmr,  în-12,  1S29. 

ESNACLT  (l’abbé).  Dissertation  *ur  les  Osia- 
miem  ( c’est  la  prnni»  re  des  «lissa  talion» 
préliminaires  sur  Ibisi-me  du  diocèse  de 
Suis  (Séot),  iit-12,  1716). 

CHEVALIER.  Dissertai  ù»u  sur  remplacement 
d’Oliuo  ( t.  i de  mui  Histoire  de  Puliguy, 
iu-4,  1768). 

DREUX  DU  RADIER.  Conjecturai  sur  l ori- 
gine  de»  Pk loues,  «le.  ( Journal  de  Verdun, 
décembre  1737,  p.  415*83). 

LEBEUF  (l'abbé).  Lettre  à AI.  Monod,  sur 
Fax» uni  chileau  de  Poilu»  Abucini.  dunt  il 
a lait  la  découverte  ( Fauteur  croit  avec 
M.  DuimmI  que  ce  Porta*  Buriuit*  ou  Abu- 
einns,  iinririi  lieu  de  la  Francbe-Uonilé,  uV»t 
autre  que  Port-sur-Saône,  cl  non  |»a*  Port- 
Aubeit  ou  |\>rt-d  Atelar  , comme  quelque* 
auteur»  Font  avaucé.  — Mercure,  mars 
1733). 

DES  OURS  l)E  MANDAJORS.  Recherche* 
Mtr  la  position  de  Pruüauum,  maison  de 
campagne  de  Fcrrèol,  piélet  du  prctuiie  de» 
t .aille»  (Hitt.  de  Farad,  des  bellex-lettre»,  t. 
ns,  p.  459-264). 

* Remarques  vur  Queulovicu»,  ancienne  ville 
du  Ponthù-u,  dctiuite  par  le*  Normand» 
(Jouru.  de  Verdun,  p.  35*39,  janv.  1758). 

RELLEY  (l’ablié).  iXtieilalion  sur  Kalùtlum, 


ancienne  vidé  de  la  Gaule  (Mém.  de  Farad, 
des  hrllrs-Mtrv»,  t.  xn,  p.  722-735). 

LAOEDANT.  Essai  sur  la  position  piérÎM*  de 
Riitiaimn  (Journ.  de  Verdun,  p.  128-133, 
août  1758). 

TEISSIER  (Guillaume-Ferdinand).  Notice  »ur 
Rirriacum,  station  militaiic  sur  l»  voie  ro- 
maine de  MeU  à Trêves,  in-8,  1822. 

Notice  sur  Rumto  ou  Ru.-v.mui,  capitale  des 
Ydlavi  (Puy-en-Velay)  (Hi»t.  de  Facad. 
royale  des  iuseriptioii»  et  lxIlcs-leHrv»,  t. 
xxv,  p.  1 44.  148). 

'Notice  sur  les  Kutmi  (liisl.  de  Facad.  royale 
des  inscriptions  et  ktb*Mtm,  t.  xxv,  p. 
69  ; t.  xxxx.  p.  243;. 

LE  FRANC.  Conjectures  sur  le  temps  on  une 
I Kir  tic  du  pays  appelé  aujourd'hui  le  Rouer** 
gue  (autrefois  Ituihcoi)  fut  unie  et  incor- 
porée « la  province  narhunnaise  (Mcl.  de 
Facad.  de  Mmitauluin,  in-8,  1753,  p.  365- 
405). 

Disserlatiou  »ur  Rusrino  (llivl.  de  Facad.  roy. 
des  iuu-riplom»  et  lietles-lcUrr»,  U xxv.  p. 
7C>. 

MANGON  DP.  LALANDE  (Charles-Flor.-nl- 
Jarq.).  Dixseilatiou  sur  Sattiaroliriva,  an- 
cienne ville  de  la  Gaule,  in-8,  1825. 

• Samarnbriva,  ou  Examen  d’une  question  de 
géographie  ancienne,  in-8.  1832. 

QUENTIN  (Ch.).  * Samaroluive,  ou  Saint- 
Qncutin.  Note*  rnliqur»  iA  Ri‘Ogrni  biques 
sur  la  Samarobriva  de  81.  Ch.  (Qiyrol), 
membre  de  l’académie  d’Amiens,  br.  in-8, 
1833. 

ÀRCERE.  L'Aulni*.  ancienne  dépendance  des 
Santoun  (t.  i de  son  Hist.  de  la  Rochelle. 
in-4.  1756,  p.  28). 

• Dissertation  pour  prouver  l'identité  dr* 
mut*  Savegium  et  Surinrum,  Suey  en  fine 
(Mercure, 4>.  80,  in>v.  1765). 

MKNE8TR1ER  (le  P.).  Ultit  s«r  U**Ségnvicix*. 
anciens  halHtauts  du  Lyonnais,  Korrr,  etc., 
non  de  la  Brv«e  (Journ.  des  savants . p. 
327,  332.  juillet  1697). 

DESOLAMES.  Dissertatiou  sur  Shnis  Itius 
(Mém.  de  la  soc-  de»  autiq.  de  'a  Morinic, 
t.  t,  p.  251). 

Erreur  de  ceux  qui  ont  pris  la  ville  d’Airv  |*mr 
b capitale  de*  Solistes  {Méai.  de  Farad, 
royale  des  iuseription*  et  ladles-hilre»,  t.  v, 
p.  290). 

VILLENEUVE  (le  comte  Christophe  de).  Re- 
cherche* sur  le»  Sotuto,  iu-8.  1WA 

METIVIER  (le  vicomte).  Sur  Su»  «rl  le.  So- 
nates (Mém.  «h*  la  soc.  arrfcéulug.  du  midi 
•le  la  France,  t.  u,  p.  339). 

DESLANDES.  Extrait  d’une  lettre  écrile  .le 
Brest  («ur  le  Saliocanu»  Portu»  de  Ptolérnée) 
(Mém.  de  Trév.,  p.  1476,  12S7,  juillet - 
1745). 

CA  Y LUS  (le  comte  de).  Observation»  *ui  le 
Sliilinranu*  INirtos  de  Plolénite , aujour- 
d'hui le  port  de  Liogon  eu  Btel.»gue,  qui 
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n'nl  cloigni'  de  celui  de  Brest  (Recueil  AVGtKR.  Lettre  »ur  Ixetlodiimm»  (Mercure,  César  «lait  aux  ravirow  d’Auxerre  (K«** 
d'antiquités,  l.  ti,  p.  388).  p.  1541,  1547,  juillet  1745).  cueil  «le  dre.  écrit»,  rtc.,  I.  n,  p.  179,  Î47). 

DELAI  AS.  Notice  de  IVuM'irmie  tille  de  Subv-  LE  SAGE  DF.  MOSTOLAC.  Lettre  sur  la  dix-  Erreur  de  ceux  qui  ont  pris  Moula  rgi»  pour  le 
lanliou  et  sur  ses  mine»  actuelles  (Mém.  de  «criât ion  de  M.  Augier,  relative  à L'xell©-  Ydliiuuodinmm  de  César  (Méni.  de  l’acad. 

la  suc.  de»  au! ii j.  de  France,  t.  t,  p.  145).  diinura  (Mercure,  fé».  1726.  p.  307*21).  royale  de»  inscription*  et  1*41»- lettre»,  I,  ti, 

MARIN  (FranroU-Louia^lnuile).  Mémoires  VAYRAC  (l’abbé  de).  Dissertation  sur  la  ?é-  p.  638. 

sur  l'ancienne  ville  de  Tamruium,  en  Pro-  Stable  situation  d’t  xellodunum  (Mercure,  TOUSSAI NTS  DU  PLESSIS  (dom).  Etendu* 

rrocc  (Histoire  de  la  Tille  de  la  C.iotat.  Blé*  P*  1609.  1718,  août  1725).  des  ancien»  habitants  du  Vexin.  a|*pelé*  Ve- 

moire  sur  le  poil  de  Marseille  avec  cailc»  cl  ! CATLUS  (le  comte  de).  Observations  sur  la  locawsou  Beloc;uue*  (c’est  la  partie  « du  t. 
Jilnus.  ikl.lt , I7H*).  [ ,111c  d'I.  wIMuhim  («midi  d'nliquilâ.  “ «le  « I)«tiplio<i  géographique  rt  hUlori- 

Nollc  «il  Ir,  v.dci»  Tclowg.,  (HiUoil*  d.  1 «.  *.  p.  *77, 11M).  que  de  h haale  Normandie,  in-«,  1740). 

Tarai.  nn«le  rte,  ilHerlpliooi  il  ln-Hn-Ul-  DELÏON.  * Edai  wir  la  pmilion  d'taclittilu-  Ui.wrlaliun  lut  In  Vcaétra  (Mém.  de  Tarad. 
tn»,  t.  xxm,  p.  158;  I.  *wii,  p.  119;.  num,  in-8.  royaledesinscripliouselliellriidettre»,  t.xvi, 

Toulouse,  capitale  des  TectoMgea  (Histoire  de  CIIAMPÜLLION-FIGEAC.  Nouvelles  Rocher-  p.  165  «A  »uiv. 

l'aead.  royale  des  inscriptions  et  helles-lel-  ches  sur  la  ville  gauloise  d'UieUoduuuitt,  LEBELF  (l'abbé).  Dissertation  sur  le  Vint» 

1res,  t.  xxix,  p.  241).  assiégée  par  César,  iu-4,  1820.  CaUlocunsis  de*  actes  de  sainte  Geneviève, 

BARAILLON.  Méandre  sur  les  ruines  et  le*  LF.  TORS.  Lettre  sur  le  Veilaunodunum,  an-  etc.  { Dissertât  ion  sur  l'histoire  de  Pari*.  I. 
mouuments  d'une  assneunc  ville  appelée  au-  I cmium*  ville  de»  Sètionoi»  (Mercure,  t.  I,  p.  i,  p.  117,  1739). 

jounThiri  Tonll  (Mém.  de  l'Institut,  beaux-  1051.  1081,  juin  1737).  gAUVAGÉRE  (In).  Recherches  sur  les  nnü- 

arts.  t.  t,  1804).  MAILLA  RT.  Lettre  à M.  Lchrul  sur  k*  Vel-  quitésdu  pavsdes  Véuétr-«(dam  sou  Recueil 

DES  Ot  RS  DF.  MANDAJORS.  Recherches  l««hmum (ou  YallandmnuBj  de  César  (Mer-  des  autiq.  de  la  Gaule,  in-4,  1770). 

sur  la  situation  do  Trévidou  et  de  Prusia-  «t*'  P*  1520,  1525,  juillet  1736).  Notice  sur  Velu*  Doom*  (TourviUc)  (Hist.  de 

num,  etc.  (Hist.  de  l'aead.  des  inscriptions  — - Lettre  à Al.  le  Tors,  sur  VeUaunodunum.  l'aead.  royale  des  inscriptions  «I  helles-lcl- 

ct  hcllrs-lellre*,  t.  »:i,  p.  259-62).  ibid.,  août  1737.  p.  1762).  très,  t.  xxv,  p.  123). 

SCHÆPELIN.  Ttiisrrtation  sur  un  niouument  LE  TORS-  Répons**  a la  lettre  de  M.  Maillait,  Y INŒJCT  (H.).  Dissertation  sur  la  position 
de*  Tribocs  (Mém.  de  l'aead.  de*  lielles-let-  insérée  au  Mercure  d'août  (conremaut  Vel-  ju  vicu*  Uclma,  in-8,  1843. 

très,  t.xT,  p.  456,  467).  lauuodunum)  (Mercure,  1. 1,  p.  2594, 2986;  L’auteur  étaLlit  dans  celte  dissertation 

PITHOU  (Pierre).  De Tricasaibui,  Tricaxsinis,  t.  u,  p.  2833,  2840,  déc.  1737).  curieuse  que  le  rirai  dont  parle  Si- 

ei  Campa  ma  (rliap.  it  du  livre  4 de»  ad-  • observation  sur  la  position  de  Vellannudu-  doine  Apollinaire.  et  ou  Jr>  Franc*  furent 

rrrtaria  Basitia,  in-8,  1574).  num.  etc.  (Mercure,  p.  1963,  1969,  sept.  défaits  par  Msjorien,  lieutenant  d'Actiu*. 

Dissertation  sur  le* Trirasscs  (Histoire  de  l'a-  1737).  u’est  ni  Uns,  ni  HrtJin,  mais  le  village 

rad.  royale  des  inscriptions  et  bdtcs-lrtlres,  LEREL’F  (l'abbé),  Dissertation  ou  l’on  prouve  d ’.-ilfainc  on  ü allai  nt,  situé  à 3 k.  de  Pr- 

t.  v*.  p.  75).  que  Yctlaunoduuum  des  Commentaire*  de  remue. 


DIVISIONS  DES  GAULES  ET  DE  LA  FRANCE 


DE  LA  BARRE.  Mémoires  sur  1rs  divisions 
que  le»  tn»|*cmirs  romains  ont  faites  dns 
Gaule*  en  plusieurs  province»  ( arad.  «1rs 
bel Irt-ltH très,  t.  vin,  p.  403,  430). 

GUÉRARD.  Essai  sur  la système «le» divisions 
tcrntoi iales  de  la  Gaule,  in-8,  1832). 

LEBKt  F (labiie).  Dissertalïiio  dans  laqudlr 
on  recherche  drpuis  quel  temps  le  nom  de 
France  a clé  eu  uoge  pour  ilé*igiKT  une 
portion  des  Gaule»,  l'étendue  de  «41e  por- 
tion, se*  accroissements  et  ses  plus  anciennes 
divisions  depuis  l'établissement  delà  monor- 

■*  chie  française,  in-12,  1740. 

Division  et  éfeiulur  des  Gaule*  (Mémoire  «le 
l'aead.  nivale  d«-s  inscriptions  cl  lielles-Ul- 
tres,  t.  v*,  p.  387  ; t.  ix,  p.  45  ; t.  x,  p. 
671  ; l.xi.TO,  p.  435,  436.  Hist.,  ibid.,  t. 
i*.  p.  31  ; ».  vu* , p.  5«.  120,  518  ; t.  x*, 
p.  518). 

Dissertation*  irbilive*  à l'ancienne  divisiuu  des 
Gaules  {Mém.  de  l'aead.  royale  «le»  imerip. 
lions  et  lielles- lettre»,  t.  xv.  p.  572:  xvin, 
p.  266;  xxx , p.  495  rt  suiv.  — Hist.,  ibid., 
t.  xit,  p.  460  ; t.  xvi,  p.  125  ; t.  xvtm,  p. 
212.  266). 

Notice  sur  l'étendue  de  la  Gaule  celtique  (Hist. 
de  l'aead.  royal»-  de»  inscriptions  rt  brUes- 
l«  tires,  t.  i,  p.  133. 137). 


Liste  des  capitales  de  la  Gaule  qui  ont  pris  le 
nom  des  peuple»  (Mém.  de  l'aead.  royale 
de»  inscriptions  «8  Mlrs-lettirs,  t.  xix,  p. 
509). 

FONCEMAGNE  («le).  Mémoire  sur  l'étendue 
du  royaume  de  France  dans  b première  race 
(Mém.  de  l’acaJ.  des  belle* .lettre*,  t.  vin, 
p.  505-27). 

Recherche*  sur  la  furmaliou  de  la  France  pro- 
preiiiml  dite  (Aléin.  de  l'aead.  royale  des 
inscriptions  rt  belics-Irttrc»,  t.  x*,  p.  591). 

Dissertation  sur  ce  que  l’on  entendait  par  le 
mol  de  Fronce  du  tempa  d'Eudes  (Mém.  de 
l’aead.  royale  de*  inscriptions  et  bellrs-lrt- 
tres.  t.  xxit,  p.  747). 

LIER  LF  (Dom.-Ph.).  Mémoire  sur  le*  limites 
«le  l'mpin  de  Cb.'irieniagnc,  in- II,  1764). 

Dissertation  sur  le  royaume  d'Austrasie  (Mém. 
«le  l'aead.  royale  «k3  inscriptions  et  lieUes- 
Irflrr»,  t.  xit,  p.  215  ; t.  xxi,  p.  86). 

BON  NEE  ASF.  (Alcide  de).  Tableau  des  pro- 
vinces de  1 rance,  iti-12,  1664. 

LARHK  (Fbilippc).  TaMeau  des  villes  H pro- 
vinces du  royaume  de  France  (ce  tableau  ot 
imprimé  avec  *a  Géographie  royale,  in-8, 
1646.  1652). 

* Tableau  de*  ville*  «4  province*  de  France, 


augmenté  de  plusieurs  autres  parti»,  tn-1*. 
1662. 

* Dénombrement  du  royaume  «h*  France  pat 
généralité*,  rlecliniw  et  feux  , 2 vol.  in-12, 
1709:  3 vol.  in-12,  1717. 

* Nouveau  Dénombrement  du  royaume,  par 
généralité*,  élection*,  paroi****  et  feux,  où 
l’on  a marqué  sur  chaque  Iko  !«•  ardtevê- 
chés . évéchés,  univmités,  parleinrots,  etc., 
le»  lieux  «h;  distance  de  Paris  aux  autre* 
ville»,  rtc.,  in-4,  1720. 

BOURÜOT  DE  RICMEBOURG  (Charles), 
liste  des  provinc»  rt  lieux  princij»aiix  dr 
France  qui  ont  de*  coutume*  particulière* 
(t.  i du  Nouveau  Coutumier  général,  in -fol. . 
1724).  * 

* Supplément  ati  traité  de*  ayde* , cunteuMit 
l'état  de*  généralités,  élection*,  doyenné», 
«le.,  de  France,  in-8,  1643. 

* Etat  de*  unûms  faite*  des  biens  rt  revenu* 
dc«  maladeri».  Iépcu»eri«,  rtc.,  aux  luipi- 
laux  des  pauvres  maladea,  en  exécution  dr 
l’cdii  du  roi  de  1693,  in-4,  1705- 

REV  ER  AN  (Jean).  La  larifTc  du  présage  uni- 
versel des  province»  de  France,  et  des  20 
diix-vic*  du  pays  du  Languedoc,  *vre  la  ta- 
rifle  d»*»  villes  et  beuv  du  diocèse  «le  Nimc», 
réduite  et  rom  plie  par  TJ»,  (ximlie*,  «4  de- 
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puis  tue,  corrigée  et  augmentée  par  J.  Re- 
veran  de  Mmes,  à ce  commis  par  lt»  diocé- 
sains tenant  l'assiette  aud.  Nîmes,  en  ma» 
1619,  in- fui.,  1619. 

PELLETIER  (Jacques).  Recueil  générai  de 
toutes  les  coin  mamie  nés  de  Fiance  H les 
dépendances  , avec  leurs  noms  latin*  , leurs 
qualités  , diocèse  et  le  lieu  où  elles  sont 
situées,  in-12,  1690. 

Division  de  la  France  |«r  provinces.  indiquant 
les  pays  qui  dépendaicul  de  chacune  d'elles, 
les  villes  et  bourgs  qui  en  faisaient  partir,  et 
les  départements  au» quels  chacune  de  en 
ville»  appartient  (imprimé  à la  fin  de  l'ar- 
ticle France  du  Dictionnaire  géographique 


et  politique  de  la  France,  de  Prudhomme, 
5 vol.  iu-4,  1804). 

GLÉRARI)  (Benjamin).  Provinces  et  Pays  de 
Frauoc  (extrait  de  l'Annuaire  historique  pour 
1837,  publié  par  b société  de  l'histoire  de 
France),  in- 18,  1830. 

FREVILLE  (K.  de j.  Divisions  financières  de 
b France  axant  17^9 (Annuaire  de  la  société 
de  l'hiat.  de  France,  iu-18,  1740,  p.  131). 

* T aideau  indicateur  des  préfectures  et  sous- 
préfriiure»  de  la  France,  |»r  oidrc  alpha- 
bétique, suivi  des  chiffres  qui  indiquent  1rs 
départrmrtits,  le  prix  d'affranchissement  des 
lettres  simples,  leur  distance  de  Paris  et  leur 
population  ; courrier*  de  la  malle-poste  ; ta- 
rif de»  voitures  de  place;  départs  des  cour- 


riers pour  le»  pays  étrangers  ; service  de  la 
poste  aux  lettres  ; tarit  de  la  poste  aux  che- 
vaux ; principales  foire*  de»  départements  et 
des  pays  limitrophes  ; des  jours  du  départ 
de  Paris  des  meivajjei  ies  royale»  et  générale», 
in-plano.  1831. 

* Tableau  des  86  départements  de  la  France, 
avec  l'indication  de  leurs  a rroud i sscimuta , 
chefs-lieux  de  canton,  et  leur  population, 
B- 18,  183.1. 

* Tableau  des  distances  en  m>  riamèlrcs  et 
kilomètre»  de  chaque  commune  de  départe- 
ment aux  chefs  lieux  de  canton,  de  l'arron- 
di vscmeul  et  du  département,  dressé  en  exé- 
cution du  règlement  du  18  juin  1811  ; un 
cahier  in-4  pour  chaque  département. 


ANTIQUITE».  MONUMENT»,  BEAUX- AHT§. 


ZKllI.KRtM  (Martin',.  Topographia  Golliir , 
srii  Descriptio  cl  Drlim-atîo  fhinn*iv*iiuorum 
loconint  in  potetilissimo  rrgno  («®tli.r  ; par- 
tira ex  u su  et  opium*  veriptonbus  , parti  ni 
ex  rcbtionilm»  lide  dignis  in  oïdinem  re- 
dacta  et  in  X.I1I  partes  divisa,  3 vol.  in-fol., 
1615. 

Cel  ouvrage  est  considérable  par  le  grand 
nombre  de  plans  et  des  vues  de  ville»  et 
autres  licax  grave»  par  Mérian . 

T ASS!  N.  Plans  et  profils  de  toutes  les  prin- 
cipales villes  et  lieux  considérable»  de 
France  , avec  les  cartes  générale»  de  chaque 
province,  S vol.  iu-4,  1631, 1638,  1667. 

CHASTILLON  (Claude).  Topographie  fran- 
çaise, mi  Repiésentaliuu  de  plusieurs  ville», 
bourgs,  châteaux,  uaisou»  de  plaisance , 
ruines  et  vestiges  d'antiquité*  du  royaume 
de  France,  in-fol.,  4641,  1647. 

I.AMBIE7.  (J.).  Histoire  monumentaire  du 
nord  de*  Gaules  , 1. 1 , in-8 . 1804  (Mon»). 

MONTFAUCON  (dom  Bernard  de).  Les  Mo- 
numents de  b niunurchie  française,  qui 
comprennent  l’hivtoire  de  France,  avec  les 
figures  de  chaque  règne , que  l'injure  du 
temps  a épargnée*  , en  français  cl  eu  latin, 
3 vol.  in-fol. . 1729-33. 

Monuments  de  la  France,  leur  ancienneté, 
leur  diversité,  Imr  nombre  , leur  supério- 
rité. leur  cararlènr  et  leur  importance  his- 
torique , leur  destruction  à l'époque  de  la 
révolution  (Hist.  de  l'acad.  royale  de»  ins- 
cription* et  bdlcs-lrttres,  I.  ru,  p.  Rj. 

LA  RO  UDF,  (|r  comte  Alex.).  U**  Monument» 
de  b Fronce  rbssc»  chronologiquement, 
45  liv.  iu-ful.  , cf  n il  cria  ut  I2i»  planches, 
représentant  les  principaux  monuments  de 
cluique  éjMMpte  avec  un  texlr  explicatif, 
1836-40. 

Dissertation  sur  les  forteresses  ou  châteaux 
forts  de  la  France  (Mém.  de  l’acad.  rovale 
des  inscriptions  et  lieUes-lettre»,  t.  axai, 
p.  677  , 704  et  suiv .). 

1.A1  ERGNE  (Alexandre).  Châteaux  et  Ruines 
de  lu  Fraure,  1814-45,  iu-ftrl  vigui  Ites,  Pu- 
blié eu  30  lir. 


CAl'Mt  )NT  (de).  Sur  les  lofas  romains  (Cours 
d'antiquité»  monumentales,  t.  ni,  p-  il). 
— Sur  la  construction  de*  aqueducs  romains, 
Ibid.,  t.  ur,  p.  179.— Sur  le*  arrs  de  triom- 
phe et  les  | iodes  monumentale*  , ihid . , 
p.  931. — Sur  le»  temple»  romain»,  ihid., 
p.  316.  Sur  le»  cirques,  ihid.,  p.  373.— 
Sur  les  théâtre*  , iliid.  , p.  397.  — Sur  les 
amphithéâtres,  ihid.,  p.  413. 

PELKT  (Auguste),  Description  de*  monu- 
ments romain*  de  la  France,  exécutée  en 
modèles  à l'échelle  d’un  centimètre  par 
mètre,  in-8,  1839. 

MAGNIEN.  Liste  tle*  théâtres,  ompliithôâtres 
et  cirques  romains  dout  il  existe  de»  ves- 
tiges en  France  , avec  l’iudicalioii  des  prin- 
cipaux ouvrages  où  ces  monuments  sont  dé- 
crit* (Aimuaire  de  la  Soc.  de  l'hitt.  de 
France,  iu-18.  1840,  p.  199). 

MILLIN  (Aubin-Louis.)  Antiquités  nationales, 
ou  Description  de»  monastères, abbayes , châ- 
Iraux  . etc. , devenus  domaines  mlioiianx  , 
5 vol.  in-4  et  in-fol.,  1798. 

— Abrégé  desautiqnilès  nationales,  in-4. 1841. 

Trésor  de*  antiquité*  de  la  couronne  tic  France, 
8 vol.  in-fol.,  avec  304  pbuch.,  1741. 

SFROL'X  D’AGINCOUMT  (J.  - B.  -L.-G.). 
Histoire  tic  l’art  par  les  monument* , depuis 
sa  décadence  au  iv*  siècle  , jusqu'à  aou  re- 
nouvellement au  xv»#  siècle,  6 vol.  in-fol., 
acruinp.  de  325  planche*,  1810-23. 

GA  Y LUS  (le  comte  de).  Recueil  d'antiquité* 
égyptienne*,  étrusques  , grreque»,  romaines 
et  gauloise*,  7 vol.  iit-4,  fig.,  1752*67. 

LA  SAl  VAGÉRE  (Fél.-Fr.  de  Royer  d’Arle- 
xet  de).  Recueil  d'antiquité»  dans  les  Gau- 
les, enrichi  de  diverses  planches  et  Ggurc*, 
plans,  vues,  cartes  topographiques  et  autre* 
dt-ssiu*  , pour  servir  à l'intelligence  des 
inscription*  de  ces  antiquité»  ; ouvrage  qui 
peut  servir  de  tuile  aux  Antiquité*  de  feu 
M.  le  comte  de  Caylus,  in-4,  1770. 
GRIVAt  D DE  LA  YIXCELLE  (O.-Mad  ). 
Recueil  de*  monument»  antique* , b plupart 
inûiils  « t découvert»  daus  rancienue  Gaule. 


Ouvrage  enrichi  de  cartes  et  pbiiclic»,  qui 
peut  faire  suite  aux  recueils  du  comte  de 
Caylus  et  de  b Sauvagère,  "2  vol.  i«a-4  cl 
Atlas,  1817. 

WILLEM  AIN  (N. -à.).  Monuments  français 
inédit*,  pour  servir  à l'histoire  des  arts,  des 
costumes  civils  rt  militaire»,  armes . ar- 
mure*, fait  emparai*  de  musique,  meuble»  de 
toute  espéré.  et  décoration»  intérieure»  des 
marioit».  50  liv.  in* fol.  rump.,  300  pbuch. 
cl  terminé  eu  1834. 

Les  pbmlie*  de  cet  ouvrage  reotaïqun- 
ble  ont  etc  mirant ic»  en  1836,  lors  de  l'in- 
cendie qui  consuma  une  |Miiie  de*  bâtiment» 
de  lu  papeterie  de  MM.  Fi i min  Didnt. 

LENOIR  (Alex.).  Histoire  de*  arts  en  Fraude, 
prouvée  par  les  monuments,  suivie  d'une 
description  chronologique  de*  statues  en 
marbre  et  en  brome,  lias- reliefs  rt  totnlxnut 
île*  hommes  ai  des  femmes  célèbres,  réunis 
au  musé®  impérial  des  monument.*  français, 
in-4,  1811  , et  alla*  in-fol.  de  164  pl. 

— Atb*  des  monument»  de*  arts  libéraux  mé- 
caniques et  industriels  dr  b France , depuis 
le*  Gaulois  jusqu'au  règne  de  François  I-, 
préréJè  d'un  texte,  in-fol.,  1828. 
i.SPON  (Jacques).  R<»l»errl*e>,  curieuses  d’nn- 
tiquitè»,  contenues  en  plusieurs  disserta- 
tion», sur  le*  médailles,  ba»-reliefs,  statues, 
mosaïques  et  inscriptions  antiques,  iu-4, 
1683. 

G RANGENT.  Descri  ptiou  de*  monument* 
antiques  du  midi  de  la  Fraiiee  (avec  G.  Du- 
rand et  S.  Grangenl),  in-lol. , avec  43  pl.. 
t.  t rt  unique..... 

BOTTES  ( Sci».  ).  Mélange*  d'archéologie  , 
précédé*  d’un®  notice  hiièoriqu®  sur  la  so- 
riété  rovale  de*  antiquaire*  de  France  . 

r suivie  du  cinquième  rapport  sur  ses  tra- 
vaux, INC  88  vue»  de*  principaux  monu- 
ments druidiques  en  France,  iu-8- 

VITET  (Louis).  Rapport  à M.  le  ministre  de 
l’intérieur  sur  les  monuments,  ha  liitdio- 
Ibeque-v.  Ira  archives  et  les  musée*  dos  dé- 
partements de  l’OUe,  de  l’Aisne,  de  b 
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Maroc,  du  Nord  et  dhi  Pas-de-Calais  , io-8 , 
1831. 

MlRiMKF.  (Prusper).  Essai  sur  l'architecture 
religieuse  du  moyen  âge.  |tarticulièrrmciil 
eu  Franc*  ( Annuaire  de  la  soc.  de  J'Iii.-t.  de 
France,  ia*lB.  1838.  p.  283). 

GÜTOT  DE  FERE.  Statistique  de*  beaux-art» 
en  France.  — Annuaire  de»  artistes  fran- 
çab  . établissement*  publics  consacrés  aux 
beaux  - ails  . dicüounaiies  des  peintres  , 
sculpteurs,  graveurs,  architectes,  rtc.,  m-8, 
189  A,  1897. 

CAUMONT  («le).  Bulletin  monumental,  ou 
Collection  de  mémoires  et  de  reimrignrnxtiU 
pour  servir  à une  statistique  des  monu- 
ments de  la  France  classés  chronologi- 
quement, 10  vol.  in-8,  1811-43. 

— Histoire  sommaire  do  l'architecture  rdi- 
gkmc,  militaire  et  civile  du  moyen  âge, 

1811. 

— Cours  d'antiquité*  monumentales  , 6 vol. 
in-S  et  atlas  in-4. 

Coup  d’ûpil  sur  l’état  des  études  archéologiques 
dans  l’ouest  de  la  Fraurr  (Bull,  monumen- 
tal, t.  i,  p.  337). 

Aperçu  sur  k synchronisme  de  l'architecture 
romaine  ou  byzantine  dans  le*  province*  de 
la  I r a nrc  (But.  de  M.  de  Caumuut  , |.  v, 
p.  474). 

GAIfBhT.  Monuments  celtiques,  on  Recher- 
cher sur  U*  culte  de*  pierres,  précèdes  d'une 
notice  sur  les  Oit***  cl  les  druides , et  suivis 
d’ét y mologie*  rrltiqucs,  in-8.  1803. 

Notice*  sur  diverses  voles  romaines  (Mémoire 
de  Farad,  roy  ale  de*  ins*  ri  j il  ions  et  hrlles- 
lettres,  t.  xu,  p.  563-82). 

Sur  les  voies  romaine*  construites  par  Agrippa 
(llist.  de  Farad,  royale  de*  inscriptions  et 
belles-lettres,  t.  un,  p.  276). 

* Mémohrs  sur  la  voie  romaine  du  Mans  à 
Orléans,  à partir  «le  cette  première  ville 
jusqu'au  bord  de  la  Braye , pics  Sargc . dé- 
parti ment  de  Loir-et-Cher  , in-8  d'une 
feuille  3/4,  1843. 

UE  GOLBÉRY  (Philippe).  Mémoire*  sur  quel- 
que* nneienne*  fortHicalion*  (les  Vosges  . où 
Foti  examine  la  question  de  savoir  quel 
peuple,  au  temps  de  Jule*  César,  était  établi 
dans  la  haute  Alsace  (Mhtt.  de  la  »nr.  de* 
antiq,  de  Frauce,  1.  v,  p,  106). 

GAUMONT  (de).  Enceinte*  mu  rotas  gallo- 
ron» aines  (Cours  d’antiq.  monuroeutaks , 

1*  *«,  p.  344). 

I.EBEL K (Fahbc).  Olnervatiou*  sur  deux  co- 
lonnes militaires  (Mercure,  1731,  mars, 
p.  481-02). 

Dissert u lions  sur  quelque*  colonnes  militaire» 
trouvées  en  France  (HUt  de  l’académie  rov. 
de»  ioM*riptious  et  belles  - lettres  , t.  rn  , 
p.  *30,  *35.  *39  -,  t.  ix,  p.  138 , 139; 

».  «iv.  p.  150,  159.  Méui.,  ihid.,  t.  xu 
p-  65). 

PRKRET.  Sut  les  colonne*  itinéraires  de  la 
France,  oh  les  distances  sont  marquées  par 


le  mot  leugtt  (llist.  de  l'acad.  des  hrllev- 
lettrra,  t.  xiv,  p.  ir»n-i59). 

MENARD.  Disse  i talion  sur  le*  inscriptions  des 
pierre*  militaires  (*|u'on  trouve  aux  finirons 
de  Nîmes)  (se  trouve  au  t.  vu,  part.  3*  «le 
«on  llistuire  de  Nîmes). 

DI  BARRT.  Recherches  sur  le»  amphithéâtres 
du  Midi  (Méin.  de  ht  aor.  archéot.  du  midi 
de  la  France,  t.  U,  p.  77). 

FONTE  N U (Faillie  de).  Dissertations  sur  le* 
lieux  connus  eu  France  sous  le  uora  de  romps 
de  César  (Mêtn.  de  Farad,  roy.  dr>  iuscrip- 
tions  et  Ijellf*’ lettres,  t.x.  p.  403,  412,  429 
et  suiv.;  t.  ui,  p.  410  ; t.  xrv,  p.  98). 

Dl  IRA  RR  Y.  Notice  sur  quelques  eampt  aucien* 
du  midi  de  la  Francc(M*m.  de  la  *oc.  archéol. 
du  midi  de  la  Fraurr). 

Dissertation  sur  un  grand  nombre  d'inscription* 
antiques  (llist.  de  Farad,  roy.  des  inscrip- 
tion» et  lieJIm-Irttrm,  t.  vu,  p.  231). 

Dnsertation  sur  une  inscription  grecque  appor- 
tée de  Tripoli  en  Provence  (Hi*t.  de  Facad. 
roy.  des  inscriptions  et  belles-lettre»,  t.  tu, 
p.  35,  228,  243.  970). 

CASTEL  L A NE  (k  marquis  de).  Inscriptions 
du  v*  au  x*  iiede,  recueillies  principalement 
dans  le  midi  de  la  France  (Mém.  de  la  soc. 
archéol.  du  midi  de  la  France,  t.  u,  p.  175; 
ibid.,  du  xi*  au  xu*  siècle,  L ui,  p.  53; 
ibid.,  du  xin*,  xtr*,  xv* -et  xvriièck,  ibid., 
p.  193,  237). 

Cil  API.  Y.  Cathédrales  françaises,  dessinées  et 
lithographiée*,  avec  un  texte  historique  et 
descriptif,  par  F.-T.  tic  Julimunt , in-4, 
1823-26. 

BOI’ K ASSK  (l'abbr). Les  Cathédrale*  de  France, 
in-8  et  grav„  1843. 

AND  ROI  TET  Dtl  CERCEAU.  U premier  (cl 
le  «econd  ! volume  «tas  plus  exrelh-nls  14 ti- 
ntent < de  France,  in-fol..  1576. 

Palais  et  Maisons  (les  rois  de  France  (Annuaire 
de  la  vie.  de  Filial,  de  France,  in-18,  1841, 
p.  185). 

BlliAtD  (Jtan).  Vue»  et  ProliU  do  diverses 
maisons  royale*  de  France,  in-fol.,  1752, 

— Sec.  édit,  sous  ce  titre  : Recueil  choisi  des 
plu*  belle*  vue*  des  palais,  c bâteaux,  mai- 
*Ons  de  plaisance,  etc.,  de  Paris  et  ses  avi- 
rons. m-lul.  oblong. 

PATTE.  Monuments  érigés  en  France  à la 
gloire  de  Louis  XV,  in-fol..  Kg.,  1765. 

REGNIER  ( Aug.).  Habitation»  des  personnages 
les  plus  célèbre*  de  France,  depuis.  1 790  jus- 
qu'à nos  jour»,  dessinées  d'apres  nature,  par 
Aug.  Régnier,  et  lithographiée*  par  Cham- 
pin. in-fol.,  1832  et  suit. 

Disscrtatinn»  mr  tes  anciennes  sépultures  des 
rois  de  France  (Mém.  de  l'académie  roy.  de* 
inscription*  et  belles-lettre*,  t.  rt,  p.  684  et 

SUIT.), 

LEGRAND  D AT  SS  Y (P.-J.-B).  Des  «épnl- 
lure»  nationales  et  principalement  de  cdlca 


de»  rois  de  France,  suivi  des  funérailles  des 
rois,  reines,  princes  et  princesses  de  la  mo- 
narchie française,  |iar  J. -B.  de  Knqucfort, 
in-8,  1X24- 

FLOBERT  (F.).  Le*  Tombeaux  et  Pierres  tu- 
muLuirv  de  Franc*  (moyen  Age),  par  livrai- 
sons, in-fol.,  1842. 

TAIL1IAND.  Sur  le*  fanaux  ou  laulcrucs  exis- 
tant dans  quelque*  rinirtiéres  (Bul.  de  AL  de 
Gaumont,  t.  v,  p.  433). 

VllJl(ill.LK  (d«  la).  Notices  «ur  les  colonne» 
creuse»  ou  lanternes  existant  au  milieu  des 
cimetières  (Bul.  de  M.  de  Chaumont,  t.  rt, 
p-  7). 

DUMONT  (Gab.-M.).  Parallèles  des  plans  de* 
plus  biles  salles  de  spectacle  d'Italie  et  de 
France,  gr.  in-fol.,  fig.,  1763. 

GOURLfER  (avec  Rict,  Grilluu  rt  Tardieu). 
Choix  d'édifice*  |«ublir*  construit*  ou  proje- 
tés tu  France,  extrait»  de*  archives  du  con- 
seil de*  bâtiment*  civil»,  publié  avec  l'auto- 
risation de  S.  Ex.  le  Ministre  de  l'intérieur, 
in-fol.,  1826. 

OLIWCOLRT  (F.-G.  d’).  Choix  d'éilificra  pu- 
blie» et  particuliers,  eoustruit*  rt  projeté* 
dan»  le*  département»,  modèles  de  décora- 
tions intérieures  et  extérieures.  Eludes  ar- 
cbiteriurales,  etc,,  etc.,  pouvant  iuim-ncr 
In  architectes,  in-fol.,  1839-43;  l’ouvrage 
doit  avoir  5 vol.  in-fol. 

MORET  arec  CHÀPL'Y.  Moyen  âge  pittores- 
que, monuments  d'arriiilniure,  meuble*  rt 
décors  du  x*  au  xvu*  siècle,  rtc.,  in-fol., 
1839. 

GAI  LH  ARA  UD.  Monuments  anciens  rt  rno- 
drrur*.  collection*  de  monument.*  de*  diifé- 
rculs  peuples,  2 vol.  iu-4,  1842-1845. 

| HERBE.  Histoire  de*  beaux-arts  rn  France  par 
le*  monumrals,  spécialesnent  de  la  sculpture 
rt  de  b peinture,  depuis  la  domination  ro- 
maine ju»qu'à  l'époque  de  la  renaissance, 
in-4,  1842. 

PERRONBT  (J.-Rad.).  Description  du  projet 
et  de  la  coiutmction  des  ponts  de  Neuilly , 
de  Nantes.  d'Orléans  et  autre*  ; du  projet  du 
canal  de  Bourgogne,  etc.,  rt  de  relui  de  la 
couduile  des  eaux  de  Flvette  et  de  b Bièvre 
à Pari*.  S vol.  in-8,  1782. 

— Nous,  édit.,  2 vol.  in-4  cl  alla*  in-fol.. 
1788- 

LA  BORDE  (le  comte  Alex.-I^uis-Jos.  de). 
Description  de*  nouveaux  jardin*  de  b 
France  rt  de  *w  ancien*  châteaux  , mèlér 
d'oliservntions  sur  b vie  de  la  campa- 
gne. rtc.,  in-fol.,  1808-1$. 

SCllWKIGH  ALSER.  Sur  quelques  monument» 
historique»  dm  Imrd*  du  Rhin  (Bul.  de  M . de 
Caumuut,  t.  r,  p,  41), 

BII.LAUDEL.  Notice  sur  un  aqueduc  antique 
(Mém . de  1a  soc.  des  antiq . de  France,  t.  v rn , 

P *#7). 

LAI’ R ET  (P--A-).  Notice  sur  deux  monument* 
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antiques  (Méat,  de  U toc.  des  ant.  de  Franrc, 
t.  vue,  p.  303). 

Topographie  de  U Fronce.  Sous  ce  titre  on 
trouve  4 la  bibliothèque  du  roi,  cabinet  des 
estompes,  une  gronde  collection  de  plus  de 
200  vol.  gr.  in-fol.,  classés  par  départe- 
ment *,  et  contenant , p ur  chacun  d'eux  , In 
réunion  de  lotit  ce  qu’il  a été  possible  de 
rassembler  en  vues  el  plan*  de  villes,  do  châ- 
teaux , de  monuments , cartes  des  départe- 
ment», etc.,  etc.,  etc. 

BOURGEOIS  (Cons.).  Recueil  de  vues  pitto- 


<FRET  (l’atljé  L.-J.).  Dictionnaire  des  légendes 
des  saints,  ou  Table  géographique  des  noms 
des  anc.  provinces,  villes»,  bourgs  et(  autres 
lieux  qui  se  trouvent  mentionnés  dans  les  lé* 
gendes,  in-18  d«  4 feuilles,  1843. 

HELTOT  (Hippolyte).  Histoire  des  ordres  mo- 
nastiques. religieux  et  utilitaires,  et  des  con- 
grégations séculière»  de  l'un  et  de  l’autre 
sexe,  8 vol.  in-4,  fig-,  1714. 

On  j trouve  un  ample  catalogue  des  livres 
qui  traitent  des  ordre*  monastiques , religieux 
et  utilitaires. 

DUTEMPS  (Hugues).  Le  Clergé  de  France,  ou 
Tableau  historique  «t  chronologique  des  ar- 
chevêques, évêques,  abbés,  etc.,  du  royaume, 
4 vol.  in-8, 1774,  1775. 

Cet  ou*  rage  n'a  été  achevé  : les  4 vol. 
qni  ont  paru  «mlieunriil  les  archevêché* 
d'Aix,  Alhi,  Arles,  Audi,  Avignon,  Besan- 
con, Bordeaux,  Bourges,  Cambrai,  Embrun 
a Lyon. 

COUSSEAU  (l'abbé).  Mémoire  sur  l«*»  plu*  an- 
ciens monastères  des  Gaules,  rtc.  (Mém.  de 
la  société  des  antiquaires  de  l’Ouest  f l.n, 
p.  37). 

* Le  Gnmd  Pouillé  des  bénélicrs  de  France,  des 
archevêchés,  évêchés,  abbayes,  et  autres  bé- 
néfices à la  collation  et  nomination  du  roi, 
et  ceux  de  la  disposi lion  des  arche*  déliés , etc. , 
avec  les  annales,  2 vol.  in-8,  162b;  8 vol. 
in-4,  1648. 


DU  VAL  (Pierre).  La  France  seigneuriale,  ou 
Principautés,  duchés,  marquisats,  comtés 
et  seigneurie*  de  lYancc,  par  ordre  alphalic- 
tique.  in-12,  1G50. 

WAROQUIER  (le  comte  Louis-Charles  de). 
Etal  de  la  France,  contenant  le  clergé , Li 
noblesse  et  le  tiers  état  ; recueil  des  devises 
héraldiques,  in-12, 1783. 

ANSELME  DE  STK-MARIE  (le  P.).  His- 
toire généalogique  et  chronologique  de  la 
royale  maison  de  France,  îles  puits,  grands 
officiers  de  la  couronne  et  de  la  maison  du 
roi,  et  des  ancien*  barons  du  royaume,  etc. 

9* édit.,  9 vol.  in-fol.,  1726-3 3 (la  T*  édit., 
qui  parut  en  1674,  u’avaii  que  2 vol.  in-4). 


resquesde  la  France  (lithographiées),  20  h* . 
in-fol..  1818*19. 

* Vues  pittoresque*  de  la  Fronce,  ses  monu- 
ments, ses  èdi lices,  ses  paysages  et  sa  ports 
de  mer.  avec  des  potier*  descriptives  el  his- 
toriques, iu-4  et  planche*,  1826- 

BOITTE  Y ILLE.  Antiquités  nationales,  io-12, 
1841. 

MAUNIER  (Jules).  Album  pittoresque  de 
Fiance,  in-8,  1832. 

LAGOY  (le  marquis  ch  ).  Explication  de  quel- 
ques médailles  à monogramme  de  roi*  goths 


d‘ Italie  , découverte*  dans  le  midi  de  U 
Fraurr,  hi-4,  1843. 

Histoire  de  l’art  dims  l’otiest  de  la  France,  de- 
puis  les  temps  1»  plus  reculé*  jusqu'au 
XV il*  siècle,  in-8.  et  atlas  in-4,  183(1. 

Gazelle  univervelle  de*  beaux-arts,  in-4,  1843- 
44. 

DIDRON.  Annales  arehcologiq.,  in-8,  1845. 

Galerie  franroisc,  ou  Collection  de  portraits  de* 
hommes  et  des  femmes  qui  ont  illustré  la 
France  dans  le  xvt%  le  xvn*  et  Ir  xvm*  nc- 
dc,  avec  un  texte  par  MM.  Yilb-mnin , 
Clt.  Dupin,  Ségur,  etc.,  3 vol.  in-4. 


FRANCE  DIOCÉSAINE  ET  MONASTIQUE 


LABRE.  Pouillé  royal,  contenant  les  lnuiéfices 
à la  nomiuatiou  ou  collation  du  roi  *,  ensemble 
les  malad  rerie*,  hôpitaux,  et  maisons-Dieu, 
appartenant  au  grand  aumônier  à l’ordinaire 
des  lieux , aux  ablnrs.  prieurs,  et  autres  par- 
ticuliers, in-4,  1647. 

* Pouillé  général  des  abbaye.*  de  France,  el  des 
bénéfices  qui  eu  dépendent , iu-8,  1629. 

* Pouillé  des  abbayes  «le  France,  iu-8, 1721. 

COM  MAN  VILLE  (l'abbé  «le).  Archevêchés  et 

évêché*  de  la  Franrc  ( c’est  le  chapitre  vui 
de  «on  Histoire  de  tous  les  archevêché*  rt 
évéché»  «le  l’univers,  avec  un  dictionnaire 
où  l’on  trouve  l’explication  "de  ce  qu’il  y a 
de  plus  curieux,  in-8,  1700). 

BEAUNIER  (dora).  Recueil  historique,  chro- 
nologique et  topographique  des  arrlu-véchc*. 
évêchés,  ibbavct  et  prieurés  de  France,  tant 
d'hommes  que  de  filles,  de  nomination  Cl 
collation  royale,  2 vol.  in-4,  1726. 

* Catalogue  alphal  «étique  de*  archevêque* , 
évêques,  abbés  et  prieurs  qui  possèdent  de» 
bénéfices  dépendant  du  roi,  leurs  n*veuuv, 
la  taxe  de  Rome,  et  la  date  de  leur  nomina- 
tion, in-8,  1728- 

ANTOINE.  EUt  des  archevêchés,  évéché*,  ah- 
Isayes  et  prieurés  de  France,  tant  d’hommes 
que  de  femmes,  de  nomination  ou  collation 
myale;  3*  édition  augmentée  de*  bénéfice* 
dé|M*udaot  des  abbayes  de  Mamioulier . ITIe- 
Bartrt,  St-Claude.  ’$t-Vklor  de  Marseille, 

FRANCE  FÉODALE 

BRUNET.  Abrégé  chronologique  de*  grands 
Cef*  de  France,  in-8, 1759. 

FHKV1LLE  (K.  *'}•  Lit»  iks  frauda  fief,  du 

ta  «Mirouiu?  (Anowaù«daiM>cictcde  Phûtaara 

Franc.,  io-IS.  1839,  p,  81)* 

GOFZMANN  (L.  Valentin  de).  * Le»  Quatre 
Age,  de  la  pairie  de  France,  eu  Histoire  po- 
litique de  la  pairie  de  France  liant  ara  quatre 
igra  ; pairie  de  naiaunre,  de  dignité,  d apa- 
nage,  de  gentilbuantne  (publié  son*  le  jiaeu- 
dwn me  de  Zemganno)  , 3 vol.  in-8,  078. 

ST-ALl.AIS  (Nic.-Viten  de).  De  l'ancienne 
France,  contenant  l'origine  de  la  roj  auté  et  de 
«s  allrihuts,  celle  de  la  nation  et  de  set  dif- 
férentes dasaea,  «Ile  de  la  pairie  et  des  pairs 


Sic- Juin* de  ''1  murs,  et  dn  duché  de  ChAtcau- 
roux.  3 vol.  in-4,  1743. — La  l’^édit., iu-4, 
1734. 

HERNANDEZ.  * Description  «le  h généralité 
de.  Paris,  coolemtnl  l'étal  ecclésiastiqua  et 
civil,  et  le  dépouillé  de*  diocèse»  de  Paris, 
Seus,  Meaux,  Beau*  au  et  Scnlu,  etc.,  in-8, 
1759. 

MALASTIUF  Archevêchés  et  évêchés  de 
Franc*  (Annuaire  «le  la  société  de  l'hUtoire 
de  France,  iu-18.  1878.  |».  57.— Monastères 
de  France,  ibid..  p.  66). 

* France  ecclésiastique,  ou  Etal  préscul  du 
dergé  séculier  et  régulier,  des  ordres  reh- 
gieux  militaires,  in-12, 1764. 

* Histoire  de*  couvents  de  St-Françoiv,  in-4, 
1619. 

FODDERÉ  (Jacques).  Narration  historique  «ït 
lu[H>graj'bn|uc  des  couvtmls  de  l'ordre  de 
Sl-Françoi»  et  des  monastère*  de  Ste-Glaire, 
érigé*  dans  U province  anciennement  appe- 
lée de  Bourgogne,  et  maintcuaul  de  M-lkma- 
vniturc,  iu-4,  1619. 

* Carte  dn»  cinq  province»  des  jésuite*  «le  l’as- 
sistance de  Fiant**,  in-fol.,  1705. 

LE  CHEVALIER  (F. -François).  La  France  bé- 
nédictine, «>u  Cute  générale  de»  oltliayrs  ri 
prieurés  coareriudl  de  l'ordre  de  St-Bcnoil, 
tant  d'Imnimc*  que  de  filles,  avec  une  tabla 
alphabétique,  in-fol.,  1726. 

* France  religieuse,  in-8,  1838. 


de  France,  des  grands  vassaux,  etr.,  2 vol. 
in-8,  1833-34.  Ot  ouvrage  a été  continue 
par  livraison»,  sous  le  titre  suivaut  : 

— Annuaire  historique,  critique,  généalogique 
et  héraldique  de  l'ancienne  noblesse  de 
France,  etc.,  2 vol.  in-8. 1835-1836- 
MALASTKÏE  (L.).  Pairies  Je  France  (An- 
nuaire de  la  société  île  l'histoire  «le  France, 
in-18,  1839,  p.  1f7). 

OOUBGELLES  (de).  Histoire  généalogique  des 
pair»  de  France.,  Il  vol.  iu-4,  1822-31. 
GABRIKLLY  (le  vicomte  de).  U France  che- 
valeresque et  cbepilrele,  o«i  Précis  de  tou* 
les  ordre»  e xistants  de  chevaknndCt,  »n-12 
1785. 
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BOt’I.AINVlLUERS  (le  comte).  tnà  sur  la 
■tohbsse  J**  France,  ut-12,  1734. 

Dl  l-Al'HK  (Jacques-Aut,).  Histoire  rriliqiiv 
debuohb»**,  Jt-pui»  le  coi  imu*nrt:ntenl  dr  la 
monarchie  jusqu'à  no*  jours,  rtc. , in-8, 1 790. 

— Lu  U-  «U-*  noms  .ici  ci -devant  nobles,  nobles 
de  race,  robins,  prélats,  financiers,  intri- 
gant», et  de  tous  les  aspirant*  à la  noblesse, 
un  escrocs  d'icdic  ; avec  dns  notes  sur  leur 
famille,  2*  édit.,  3 parliesde  112,  190  et  96 
pag.  en  I vol.  in-8,  1799-91. 

* Nous»  féodaux,  ou  Noms  de  ceux  qui  ont 
tenu  liefs  en  France,  depuis  le  ui* siecle  ju»- 
«P»‘‘  S ers  le  milieu  du  xvut*;  extrait  des  Archi- 
ves du  royaume,  I*' partie  relative  aux  pro- 
vineesd'Âujou,  etc.,  etc.,  2 vol.  iu-8.  1896. 

BIK  (Jacques  de).  Les  Familles  de  France  il- 
lustrées par  les  monument*  des  médailles 
ancienne»  ci  modennss,  in-fol.,  1631, 1636. 

CHEVILLARD  (Jacques).  Dirlimtnnirc  lierai- 
diquf.  contenant  les  arme*  et  blasons  des  prio- 
fes,  prélnts,  gi and.»  cdHriers  de  la  couronne 
rt  de  la  maison  du  mi,  des  olficicr»  d’épée, 
de  la  roltr  et  des  finances,  etc.,  in-12,  1793. 

CH  AüOT  DE  MA  M IG  N Y . Dictionnaire 
héraldique  (imprimé  au  t.  rv  des  TablelU* 
historiques,  etr.,  in-24,  1753. 

Al  RKRT  DE  LA  CHEM  A Y F-IJES-BOIS  (Fr.-  I 
Ah*x.).  Dictionnaire  généa logique,  chroau- 


l>t  FEY  (P.-J.-S.).  Histoire  des  m ru  mime*  do 
I nuire,  et  législation  municipale,  depuis  la 
fin  du  xi*  siecle  jusqu'à  nos  jours , in-8, 
1848. 

RA YMOUARD  (Fr. -Juste-Ma rie).  Histoire  du 
droit  iiiimieipnl  en  France,  sous  la  domina- 
tion romahiert  sous  les  trois  dynastie*.  2 vol. 
iu-8,  1829. 

Dissertation»  sur  l’étal ilmvinmt  des  communes 
en  Frauce  (llist.de  Farad.  roy.  des  inscript., 
et  hell.-k'Ur.,  t.  ut |t.  J. 13). 

ROI  QITT  (l'«ljljé).  De  l'administratiuii  muni- 
cipale dos  villes  eu  Frauce,  depuis  Clovis  jus- 
qu'au temps  oii  lr  grui vraiment  féodal  cran, 
meure  à s'introduire,  etc.  ; ouvrage  cou ronac 
par  F Académie  (II  ist.  de  Farad,  roy,  des  ins- 
cript. et  hell.-lrltr.,  t.  *l*,  p.  g). 

LERFR  (J.-M.«C.).  Histoire  critique  du  pou- 
voir «nniiripal  condition  «les  crics,  des 
ville.»  et  dm  liourgs , cl  dr  i’admmisl.  dm 
communes  en  France,  in-8,  1849. 

PAQt  ET  (Just.).  Mémoire  sur  Frtat  île»  ins- 
titution» provjueialrs  cl  i-nmmunale»,  et  des 
corporation*  de  l’aocunmr  Fmncr , in-8, 
1835. 

Kvsai  sur  le  partage  et  b culture  des  commu- 
ne», par  un  fermier,  iu-8.  1779. 

De  l’iiuj-M  lance  de*  commune*  et  des  départe- 
ment*. h de  b uéecsvitc  d'ac»  roitre  les  res- 
source* communale*  et  «lepartementah*»,  in-8 
de  2 feuil.ct  demie,  1841. 

IDIIH07.ET  (Gilles).  L x Catalogue  des  auli- 


logique  et  historique  des  premières  maisons 
de  Fraticr  cl  d'Europe , 7 vol.  in-8, 1757-65  ; 
«•édit.,  il  vol.  in-4,  1770-78,  rt  supplr- 
mast  par  Radier,  3 vol.  in-4,  1786  ( le  12* 
volume  contient  des  m liercbcs  sur  les  Qmrs 
de  lis,  et  sur  les  ville*,  les  utaisou»  et  les  fa- 
milles qui  portent  dm  fleurs  de  lUdons  leurs 
armes,  rangées  par  ordre  alpludwtiquc  eu 
forme  de  second  (tictinuisaire,  par  M.  de 
Noinville). 

Dictionnaire  des  anoblissements,  2 vol.  iu-8, 
1788. 

COLIRCELLJKS  (de).  Dictionnaire  universel  de 
la  noblesse  de  France,  5 vol.  in- S,  1820. 

ST-ALLAIS  (Nic.-Yilon  de).  Dirritninaire en- 
cyclopédique de  b noblesse  de  France,  3 vol. 

in-8.  1816. 

— Armorial  des  fjimillrs  nobles  de  France, 
in-8,  1817  (!'*  et  unique  livraison). 

— Mobil iairr  universel  de  France,  ou  Recueil 
général  «les  généalogie*  historique*  de*  mai- 
sun.»  noble*  de  cem\i«tw,  18  vol.  in-8, 
1814-21  (les  1.  xvu  rt  xtiii  tout  de  M.  de 
CoureHIn). 

Quelle.»  étaient  le*  conditions  des  lettres  de  no- 
bles*® données  pour  autoriser  uu  gentil- 
homme à construire  une  forteresse  sur  sa 
terre  seigneuriale  (Mém . de  l’acad.  royale  de» 
iuwnpt.  rt  bclks-lrtln-»,  L xr.ui,  p.  703). 

FRANCE  COMMUNALE. 

ques  érection»  de»  ville»  et  de*  cités,  fleuve» 
et  fontaine»,  assise*  es  trois  fbules;  r’rat  à 
savoir  Cdtiiqnr,  Ihlgi<qm>  et  Aquitaine; 
couteuaut  deux  livre*,  le  premier  bit  et 

* ®™"Pû*è  par  Gilles  Corru/rt  le  Parisien,  le 
second  par  Gbude  Cluoquer,  Lyuunois,  avec 
un  |***Cit  Tiailé  de*  flmvcsrl  fnutaiui  * ad- 
mirable», estant  «**ditc*  Guides  ; in-16,  1 590.  ! 
— Sou*  ce  litre  : le  Bâtiment,  Erection  et  I 
Fondation  des  ville»  nssive»  os  trois  Gaules, 
avec  le  catalogue  «Ficelles  : plus  uu  Traité  de 
b propriété  des  bains,  fleuve*  et  fontaine* 
admirables;  le  tout  revu  et  augmenté  par 
J.  Le  Hou,  traduit  eu  italien,  in-8,  1558. 

CHAMPIER  (Claude).  Le  Catalogue  de»  villes 
et  cité*  assises  èi  trois  Gaules , augmnité 
d'un  recoud  livre  intitulé*,  des  singularité* 
de»  Ganfes,  «i  sont 'déni  te*  les  villes,  anti- 
quilo  d’irrHes,  fleuves  rt  siugubiités  d‘i- 
ceux,  in-16,  1540,  1566. 

Dl  PINET  (Antoine).  Plans,  Portraits  rt  Drs- 
rriplkms  de  quelques  ville*  rt  forteresses  de 
France,  avec  leur  fonda  lion  et  auliquités, 
in-lol.,  1564. 

RELLEfORKST  (François  de).  Descrrpliou  de* 
vilh»  rt  province»  ,|«  Frauce  (cette  itaterip- 
tion  est  imprimée  dan*  sa  Cosmographie , 
t.  i,  p.  169,  Wal.,  1573). 

LF.  ROM  (Jean).  Les  Bâtiment»,  Erections  rt 
1 ululations  de*  v iî!e»  et  cité*  assise»  é*  trois 
Gaule*,  in-16,  1390. 

DES  Kl  ES  (F.).  Les  Antiquités,  Fondations  et 


Ht  17.1  FR  (d*).  Armorial  de  France,  10  vol. 
in-fol.,  1738-68. 

SIMON  (Henri).  Armorial  général  de  l’empire 
français,  couteuaut  les  arme*  de  S.  M.  l'em- 
pereur et  roi.  des  princes  de  sa  famille,  de* 
grandi  dignitaires  de  l'empire,  et  celle*  des 
ville*  de  1**,  2*ct  3*  classe,  t.  r et  u,  in-fol., 
1814-13.  L'ouvrage  devait  avoir  4 volumes, 
doul  2 seulement  out  été  publiés. 

MÊRT  (C.  de)-  Armorial  général  des  ville*  de 
France,  iu-8,  et  10  planches,  1816. 

11  u'a  été  puldiè  que  deux  livraison*,  for- 
maut  ensemble  116  page*,  plus  !G  planche* 
donnant  20  armoiries. 

Armorial  national  de  France,  recueil  complet 
tic»  anura  «les  villes  et  provinces  dti  terri- 
toire fratiraic,  gravé  par  Travenirr,  avec' 
des  notices  descriptives  et  litfloriqurat  par 
Léon  Waîste;  1”  série,  iu-4,  1843,  du  ter- 
ritoire fiançais,  gravé  par  Travcnuer,  avec 
des  notices  descriptives  rt  hisloriqur»,  par 
I.eon  Waiase;  I**  série,  in-4,  1843  (villes, 
chef»- lieux  de  di  j alternent»);  2*  série  (villes 
imporlauic»  qiu  ne  »oal  pas  cli«T»-lieux  de 
di-|>aJ  lemnit»),  iu-4,  1843. 

GI.’YOT.  Traité  de»  droits,  prérogative*,  etc., 
aiuirxé*  eu  France  â chaque  dignité,  é cha- 
que office,  rte.,  4 vol.  in-4,  1786. 

Origim*»  de*  «lignite»  et  magistrat*  de  France, 
iu-8.  1606. 


Singularités  des  plus  célébré*  ville»,  etc., 
in-16,  IC05  (V.  Desrriptiuu  de  la  France). 

CHEM  (Jean ).  Recueil  des  anUquités  rt  privi- 
lège* de  pluvieur*  ville*  capitale*  du  royovme 
Je  Frauce.  in-4,  1641. 

DU  ClfFSME  (André).  Le*  Antiquités  et  Re- 
cherches di-»  ville*,  châteaux  et  plans  remar- 
quables «le  toute  b France,  suivant  l’ordre 
do  huit  |ui  lenteul*,  4'  édit.,  1610,  in-8, 
1614,  1622.  1644.  1629,  1631,  1637. 

DE  GUAVARLAMGES  (Antoine).  Extrait  par 
almrgédc  la  quautité  de  province*,  dr*  villes, 
bourgs  et  paroisse*  qui  sont  dans  la  France, 
in-12,  1639. 

* Le  Royaume  île  France,  otf  l’on  voit  les  plan» 
«le*  priiH-qulcs  villes,  et  ce  qu’dlcs  ont  de 
plu»  rcinatqiiahle.  2 vol.  in-fol. 

* Recueil  de  plans  de*  place*  «le  guerre,  des 
provinces  de  France,  eu  Fêlai  qu’elles  ctoient 
en  1683,  3 vol.  in-fol.,  1683. 

* Retmil  de  plan»  des  places  de  ce  royaume, 
fait  en  Fanuée  1692.  2 vol.  in-fol.,  1699. 

DE  RE  A F U El  (b  chevalier).  Flaus  rt  Profil* 
de  pluaicurs  villes  de  France,  2 vol.  in-4. 

LH  MAC  DE  LA  JAISSF..  Flans  de*  places  de 
guerre  de  Frauce.  in-12,  1736. 

DE  ST-MAUR1CE.  Tableau  de»  province» 
de  France,  avec  leur*  arme*,  titre*,  quali- 
tés, etc.,  cl  la  description  de*  ville*  capi- 
tales, 2 vol.  in-fol.,  1664. 

GOTfF..  Elévations  moyennes  du  Iwromctrt 
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daus  IÎ8  villes  de  Franc**  (Joum.  des  mine*, 
n"  136,  fol.  314). 

DUP  AI  N- TRI  KL  (J. -Louis).  Tableau  Je  cont* 
paraison  de  la  grandeur  de  plus  de  200  villes 
Uni  étrangères  que  nationales,  iu-8,  1791. 

* Le»  Mémoires  de  la  Ligue  sou»  Henri  III  et 
Henri  IV,  iu-12 , 6 vol.,  1602;  nouvelle 
«dit.  revue,  corrigée  et  augmentée  de  notes 
critiques  et  historiques,  iu-4,  6 vol..  1738 
(contiennent  des  notices  sur  la  réduction  de 
plusieurs  villes  à l'obéissance  de  Henri  IV). 


* Dictionnaire  historique  des  bataille»,  sièges 
et  conduits  de  terre  et  de  mer  qui  ont  eu  lieu 
jwndaul  la  révolution  française,  etc.,  4 vol. 
in-8,  1818. 

DAMELO  (J.-F.).  Histoire  de  toutes  le»  villes 
de  France  (V.  ci-après  Vott). 

VITET  (Louis).  Histoire  des  ancienne.»  villes 
de  France,  leclterrbrv  sur  leur*  origines,  sur 
leur»  momiiiu-ut*,  sur  le  rôle  qu'elles  ont 
joué  dan»  1rs  annales  de  nos  prov  iuces , 
i™  série.  fiist.  de  Dieppe  (seule  partie  pu- 

FRANCE  MILITAIRE 


ROI  SEL  (de).  Etat  militaire  de  la  France,  10  vol.  iu-12,  et  1 vol.  de  table,  1750  a 1768. 
VILL1ER5  (PieiTc).  La  France  militaire,  2 vol.  in- 12,  1824. 


PEZRON  (doni  Paul).  Antiquités  de  la  langue 
des  Celtes,  autrement  appelés  les  Caillots, 
in- 12.  1703. 

CAMBRY.  Etymologie*  critiques  (imprimée* 
<lans  scs  Moiiiunnits  celtiques  nu  Recher- 
ches. etc.,  in-8,  1823). 

SAINT-MARS  (de).  Essai  d’un  dictionnaire 
d'étymologie»  gauloises,  divisé  rn  trois  par- 
ties,in-8,  1785;  2*  édit,,  io-8,  1814. 

LANJl  1NAIS  (le  comte).  Des  langues  et  des 
nations  Critiques  (Mém.  de  l’acad.  critique, 
t.  iv  et  v). 

Disserta  lions  sur  la  langue  critique  (Mém.  de 
l'acad.  roy.  des  inscriptious  et  bdles-kfllras, 
t.  xx,  p.  10.  40  et  miv.;  t.  xxin,  p.  634; 
t.  xxit,  p.  607;  Hist.,ibid.,  t.  xxm,  p.  244. 
247). 

LACOMBE  (Ifsonii*),  Dictionnaire  du  vieux 
langage  français,  iu-8. 1765,  et  t.  n,  servant 
de  supplément  au  1. 1*%  iu-8,  1767. 

U i"  volume,  attribué  à la  Carne  de 
S&intr-Pabye , a reparu  en  17G8  sous  ce 
titre  " Dictionnaire  de  la  langue  romane , 
ou  du  vieux  langage  français . Ou  a seu- 
lement réimprimé  le  litre  et  lu  première 
feuille. 

ROQl  EFORT  (de).  Glossaire  tic  la  langue  ro- 
mane, 2 roi.  in-8, 1808.  et  supplément  in-8, 
1820. 

ROC1IEGLDE  (de).  * Essai  d'un  glossaire  occi- 
Unieo,  pour  servir  à l'intelligence  des  trou- 
badours, io-8,  1819. 

Dissertation  sur  la  langue  romane  (Mém.  de 
l'acad.  roy.  «les  inscription*  et  belles-lettre», 
I.  xxnr , p.  593, 661  ,-j  soi*.;  t.  p,  393J. 

Discussion  sur  la  langue  romane,  eu  usage  dans 
l«*  Gaules,  lorsque  le*  Francs  y entrerait 
(Mem.  de  lacad.  roy.  de»  inscriptions  et 
brilrs-lcUrcs,  t.  xv,  p.  577;  |.  XVJ{i  p ,-8) 

MANDET  (Francisque).  Histoire  de  la  langue 
romane,  depuis  la  conquête  de*  Gaule»  par 
Cc-sar,  jusqu'à  la  croisade  contre  les  Allii- 
grois;  suivie  d'une  histoire  de  la  liltératurt* 
et  des  portes  du  moyen  Age,  d'un  chapitre  sur 
les  cour»  d'amour,  etc.,  in-8,  fl 844. 


IDIOMES  DIVERS  DE  LA  FRANCE. 

RAY XOL'ÀRD  (Fr.-J.-Mar.).  Grammaire  ro- 
mane, 011  Grammaire  de*  linutadours,  in-8, 
1816  (Extrait  du  Choix  de  poésies  arigiuale» 
des  troubadours,  t.  s). 

— Eléments  dr  la  grammaire  de  ta  langue  ro- 
mane avant  l’an  1000,  précédés  des  recher- 
che» sur  l'origine  de  celle  langue,  in-8,  1816 
(Extrait  du  Choix  de  poésie*  originales  des 
troultadour»,  t.  1). 

— - Influence  d»-  la  longue  romane  rustique  sur 
le»  langue*  de  l'Europe  latine,  in-8  de  96  p., 
1835. 

— Choix  de  poésies  originale*  des  troubadours, 
6 vol.  in-8,  1816-21.  Le  vol.  contient: 
Pmi  v es  historiques  de  l’atirimneté  de  b 
langue  romane  ; Recherches  sur  l'origine  et 
la  formation  de  cette  langue. 

AUFFRET  (J.),  la*  Catholicnn,  lequel  contient 
trois  langage»  : hretou  , françois  , latin , in- 
fol.,  1499. 

QIIQ11KR  DE  ROSCOFF  (G.).  Diction- 
naire rt  Colloque*  frai  «ois -bretons , in-16, 
1633.  » 

MAF  NOIR  ( Jules).  Le  Collège  de  la  société 
de  Jésus  , où  l'on  enseigne  b langue  armo- 
rique,  in-8,  1639. 

ROSTRENF.N  ( Grégoire  de  ).  Dictionnaire 
françois  • critique  ou  breton  , in-4,  1732  ; 
2 vol.  in-8, 1836. 

— Grammaire  frnnçoise-eri tique  ou  françoi*e- 
brrtonne,  pci.  iu-8,  1738. 

CILLAKT.  "V  ocal Hilaire  françois  • breton  ou 
françois-crite,  iu-8,  1744. 

LE  PELLETIF'R  (D.).  Dictionnaire  de  la  lan- 
gue bretonne  . publié  (wr  dom  Taillandier, 
iu-fo|.,  1752. 

BIjLLET  ( J. -B.).  Mémoires  sur  la  langue 
critique,  ranimant  : 1"  l'histoire  de  cette 
langue  ; 2*  une  description  étymologique 
des  villes  , rivières  , montagnes  de*  Gaules  ; 
3"  un  dictionnaire  relliqur,  3 vol.  in-fol., 
1754-70. 

ARMERYE.  * Dictionnaire  françois-hrelou  et 
français-celtique  . enrichi  de  thème» . par 
l’A.,  in-8,  1756. 


hliée),  2 vol.  iu-8,  1833.  — 2*  édit.,  2 vol. 
iu-8,  181*. 

Gl  ILRERT  (Aristide  1.  Histoin-  des  villes  de 
France,  avec  une  iutroductiuu  générale  pour 
chaque  province.  Chroniques,  tnuliliou*.  lé- 
gendes, institution»,  coutumes,  irunirx,  Ua- 
tisliqiies  locales  ; public  par  livraisom  in-8. 
1844-1345. 

JAL  (A.).  Mémoire  sur  les  trois  couleur»  nn- 
tiouale*,  iu-12  d'une  f.,  1845. 


LE  RR  IGA  NT  ( Jacq.  ).  Elément*  succinct» 
dr  la  langue  de*  Frites  gmnrritcs  ou  bre- 
tons ; intmlurtion  à crlte  langue,  et  par 
elle  à toute»  celles  île  tou*  1rs  peuple*  cm»- 
ims  , in-8,  1779.  — 2*  édit.,  iu-8 , ait  rn 
(1799). 

LA  TOUR  D’AUVERGNE  (Thrôpb.  JUalo 
Cant  l de).  Nouvelle*  Rtvlierciies  sur  la  lan- 
gue , rorigiue  et  les  auliquités  de*  Bretons , 
pour  servir  à l'histoire  de  re  peuple,  in-8  , 
1792-  — 2*  édit,,  in-8,  1795.  — 3»  édit,, 
sou*  ce  litre  : Origines  gauloise* , celte» 
de»  anciens  peuples  de  l'Europe,  puisées 
dans  leur  vraie  sou  ire  . ou  Recherches  sur 
la  langue , l'origine  et  le*  antiquités  de* 
Bretons  de  l'Armorique , etc. , iu-8,  au  x 
(1802b 

LEJEUNE  ( P.  Tanguy  ).  Rudiment  du  Finis- 
tère , composé  en  français  cl  mis  eu  breton, 
in-8,  an  via  (1800). 

— Alphabet  bieton-françai»,  an  ix  (1801). 

MIORFEC  DE  KERDANE1 . Histoire  de  b 
langue  de*  Gaulois  , et  par  suite  celle  dev 
Ririons,  in-8,  1820. 

LARIK  ( l’ablié  Gersai*  de  ).  Recherche* 
sur  le*  ouvrage*  des  tardes  de  la  Bretagne 
armoriefine  du  moyen  Agi*,  in-8  de  72  pages, 
1815. 

LEGONIDEF.  Dirliouuairr  de  la  longue  celto- 
bretonne,  iu-8,  1831. 

TROI  DK.  Dirlionnujn!  français  et  celto-bre- 
ton.  iu-8.  1843. 

SAI  V AGES  DE  LA  CROIX  (l'abbé  P.-Aug. 
Roncier).  * Dictionnaire  languedocien- Iran - 

çoi*  , par  l'alita  de  S iu-8 , 17  jJ.  — 

2*  édit.,  dans  bqucüeon  a ajouté  uu  grand 
nombre  de  mots  tirés  des  meilleures  produc- 
tions pu luiw»,  io-8,  1820. 

— * Le  même,  *nu*  ce  titre  : Dictionnaire  lan- 
guttiociru  - français  , contenant  uu  reruril 
des  principales  fautes  que  commettent,  dan* 
b dicliou  et  «lan*  b prononciation  française, 
les  habitants  Je*  prorinces  méridionale» 
routiues  autrefois  sous  la  dénomination  gé- 
nérale de  la  langue  d'Oc  , rtc.,  2 vol.  in-8  , 
1785  et  1821. 
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PELLAS  (le  P.  Sauveur-St-André  ).  Diction- 
naire provençal  cl  français,  in-4,  1723. 

ACHAKD.  Vocal»ubm-  pien^il  - français 
( imprimé  dan»  le  t.  i «lu  Dictioonairc  de 
U Provence  «lu  même  auteur,  4 vol.  in-4, 
1785-87). 

SCHLF.GKL  ( Aug.-Guill.  «le).  Observation* 

sur  In  btigue  et  la  littérature  prm «açalea , 
gr.  in-8,  1818  ( le  Journal  des  tarants  con- 
tient une  analy  se  de  cet  ouv  rage,  par  M . Ray- 
nouard). 

AVRIL  ( J. -T.),  Dictionnaire  provençal -fran- 
çais , suivi  d'un  Yocaltubue  français-pro- 
» cocal.  in-8,  1840. 

HONNORAT  ( S.-J.  ).  Projet  «l'un  Diction- 
nain*  prm  nn;al  - fronçai»  , ou  Dicliotmaiir 
de  la  langui*  d'Oc  , ancienne  et  moderne , 
suivi  d'un  Vocabulaire  français  • provençal, 
in-8,  184t. 

(ABRI F.  Le  T roui  autour  moderne,  ou  Poésies 
populaires  de  no*  province*,  méridionale* , 
traduite»  en  français,  et  prendre*  d’un  Dis- 
cours sur  b langue  et  la  littérature  proven- 
çale», in-8,  1844. 

MA RT-LAFON,  • Tableau  historique  et  litlé- 
rain*  de  h lanpir  parlée  dans  le  midi  de  la 
F rance  , et  connue  sous  le  nom  di-  langue 
romano-pruv  enraie,  in-18,  1842. 

VER  A N (J.  - Didier).  Nota  et  litre*  sur  la 
langue  et  In  littérature  provençale -s  (Magasin 
«ncy  clopétliquc , 1807). 

CASTOR  (J--J.).  L’Interpréfc  provençal,  con- 
tenant un  choix  «k*  15,000  termes  proven- 
çaux !«•»  plus  utile»  , expliqué*  en  français  , 
in-12, 1843. 

DOUAT.  * Dirtionnoirc  de  la  langue  toulou- 
saine. in-8  , 1838  ( imprimé  à la  suite  de» 
ouvras  de  Piern*  Gondelui  , écrites  en  celle 
langue). 

LA  FONT  DE  CUA1.A.  Notice  sur  le  langage 
et  le»  usage»  particuliers  des  habitants  du 
département  «le  Lot-ct-Garaun*  ( SP  recueil 
des  travaux  de  la  société  d'agrirullure.  scien- 
ce» et  arts  d'Agen). 

J ALBERT  DE  PASSA  (Jacques).  Kerhrr- 


ehes  liisturiques  sur  lu  langue  ratahme,  in-8, 

1824. 

Dissertation  .sur  la  langue  basque  (Mém.dc 
Farad,  male  des  inscriptions  et  lielles- 
Irllres,  I.  xvtri,  p,  69). 

l.ÊCLUSE  ( Fleury).  Dissertation  sur  la  langue 
basque,  broeb.  iu-8,  1826. 

— ManiH‘1  de  la  langue  basque,  2 part,  in-8  , 
1836.  La  I"  partie  se  compote  d«-  la  gram- 
maire; la  2*  du  vocabulaire.  — Ce!  auteur 
avait  le  projet  de  donner  un  dictionnaire 
basque,  espagnol  et  français. 

HARR1ET.  (irainmatira  c-vcuara/  et  a franc  , 
in-12,  1741. 

LARRAMENDf.  Arte  «b*  la  lengua  I Mitron- 
gmb.  in-8,  1729. 

\ HISAR  Y MOYA.  D«*  l’Easqucroet  de  *e» 
EnJerç* , ou  de  la  langue  basque  et  de  ses 
dérivé»,  in-8.  1841. 

AKTARLOA  { I).  Pur! do  Pedro  de  ).  Apolo- 
gia  de  la  lengua  hasmngada , etc.,  in-4 , 
18R3. 

BERONIE  ( Nie.).  Dictionnaire  du  patois  du 
lias  Limousin  , et  plus  particulièrement  de» 
«n virons  de  Tulle;  ouvrage  posthume , mis 
eu  ordre  et  publié  par  J. -A.  Vialle,  in-4, 
sans  date  (1824). 

BRI  N { M*"*  Mary).  Essai  d’un  Dictionnaire 
comtois-françois  (avec  Petit -Renoist  l , in-8  , 
1753-1755- 

ORF.Rl.lN.  Essai  sur  le  patins  lorrain  des  en- 
viron» du  comté  du  Kan  de  la  Roche  , tief 
royal  d’Alsace,  prt.  in-8, 1775. 

PU  Ql'EX.  Conte*  populaire» , préjugés,  pa- 
tois , proverbes,  etc.,  de  l'arrondissement 
de  Baveux,  in-8. 

FRANÇOIS  ( do Hl  Jean).  * Dictionnaire  ro- 
man. wallon,  critique  et  tudesque,  |>our  ser- 
vir à Fintelligencc  de»  ancienne*  loi»  et  con- 
trat*, etc.,  in-4.  1777. 

— Yncalmlaire  australien,  rtc.,  in-8.  1773. 

HF.CART.  Dictionnaire  rouchi-françai»,  in-8, 

| 1826-33. 

i DREl’X  DU  RADIER.  Lettre  sur  l'origine 
de*  langui  » rsjxagnnle  et  italienne  , ou  Essai 


sur  le  langage  poitev  in  ( Mercure  , février 
1758). 

LAREVELUKRE-LEPAI  'X  ( Louis-Marie  ). 
Notice  du  potois  vendéen , suivie  de  Chan- 
son* et  d'un  Essai  de  vocabulaire  vendent 
(Mém.  de  Farad,  crilitpie,  t.  m,  1809). 

COLOMB  DE  RATINES  (le  vicooitr).  Biblio- 
graphie raisonnée  des  patois  du  Dauphiné  , 
in-8  , 1833  ( imprimée  aussi  à la  suite  «k* 
l'Essai  sur  l'origine  et  la  fui-matinn  «In  dia- 
lecte* vulgaire»  du  Dauphiné,  pnr  J.  Olli- 
vier,  in-8,  1835). 

RICHARD  ( N.-L.-A.).  Extrait  d’un  glossaiie 
de»  di lièrent»  patois  eu  usage  dans  les  Vosges 
(Mém.  de  la  soc.  «les  ontiq.  de  France,  t.  tri. 
1824). 

i D’H  AL TEL.  Dictionnaire  du  lias  langage  ou 
des  manières  de  parler  usitées  parmi  le  peu- 
ple, 2 vol.  in-8,  1808. 

ARTAUD.  * Le  DirtUmnaire  de»  balle»  . ou 
Exilait  du  dirlios  maire  de  F Acad,  française, 
in-12.  1676. 

CHAMPOl.LION  FIGEAC  (J.-J.1.  Nouvelles 
Keehrrcltes.  sur  les  patois  ou  idiomes  vul- 
gaiics  de  la  France,  et  en  partirulkr  sur 
ceux  du  «kpartement  de  l'Isère,  etc.,  in-12. 
1Hf»9. 

ORKR1.IN  (Jér.-J.),  Obcervatiuns  cooretttani 
le  patois  rt  le»  mo-urs  des  gens  de  la  carap*- 
gtte,  in-8,  1791. 

BOTTIN  ( Séb.  ).  Mélanges  sur  1rs  langue», 
dialecte»  et  |nt«>i»  tant  de  b France  que 
des  autre»  pays  . précédé»  «l'un  Emi  sur  b 
géographie  de  b langue  fran«;ai»e,  couteuaut 
une  collection  d'environ  cent  traduction»  de 
la  parabole  de  FEnfant  prodigue . en  patoi» 
de*  différente»  rontrées  de  b France , et 
terminé*  par  une  Nomenclature  de»  profes- 
sion» exercer»  4 Pari*  au  xiv“  tiérie.  et  ex- 
traite de»  manuscrit»  du  temps  , par  H. -K. 
de  la  Tyniw  , 1 vol.  in-8  ( les  mémoire*  «le 
ce  volume  sont  ai  partie  extraits  du  t.  n de 
la  société  des  antiquaires  de  France , et  en 
partie  inédit»). 

P1ERQUIN  DE  GEMBLOUX.  Des  patois  et 
de  Futilité  de  leur  élude,  in-8,  1841. 


ORIGINE  MŒURS  USAGER.  COUTUMES.  ETC.,  DES  GAULOIS  BT  DES  FRANÇAIS. 


VIGNIER  (Nie.).  Traicté  de  FEsUt  et  origine 
de»  anciens  François,  in-4.  1582. 

CASTELNAU  ( Michel  de  ).  Traité  de»  façon» 
et  coutume»  desGauloys,  in-8.  1559,  1581. 

DE  VAUX  - PLAISANT  ( CI.  du  Présieur  ). 
Abrégé  fidèle  de  b vraye  origine  et  généalo- 
gie des  François  . ensemble  de  leurs  dur»  et 
roy*  jusque»  à Clovis  I",  in-8,  1601. 

MARC  OR  Y.  Le  Dessin  «k*  l'histoire  nouvelle 
des  François,  rt  pour  suant -nu  , b réfuta- 
tion de  b descente  des  fugitif*  de  Trove  aux 
Palus  Mèolidt  s.  Italie,  Germanie,  t bides  et 
autre*  pays.  iu>8,  1599. 

Notice  sur  b condition  civil»*  de*  Gaulois  . etc. 


( Mém.  de  l'acad.  royale  des  inscription.»  et  [ 
hrlle»-letlres,  t.  xi.vj.  p.  697  et  suiv.).  I 

Dissertation  sur  les  imrurs  et  coutumes  de» 
Gaulois  { Mém.  «k  l'acad.  royale  des  ins- 
cription» et  bel  les- lettres,  t.  mu,  p.  158  ; 
t.  xxiv,  p.  345,  587  ; llist..  ibid.,  t.  nm. 
p.  159). 

V AI  SSE  Tl  E ( dom  Dom.-Joa.).  * Disserta-  , 
lion  sur  l'origine  des  François , mi  Fou 
examine  s’ils  descendent  des  Tertoxage»  ou  . 
anrirti*  Gaulois  établis  en  Germanie,  in-12,  | 
172$. 
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me, par  M.  F.  G.,  in-8,  1843:  id.  in-32, 
1813. 

GIR  Al  LT  DF.  ST- FARGF.AU  (A.).  Diction- 
naire géographique,  historique.  administra- 
tif, industriel  et  commercial  «le  toutes  les 
commune*  «le  luFranre,  et  de  (dus  Je  20,900 
hameaux  en  dépendant:  3 vol.  in-4.  impri- 
més à trois  colonnes,  illustré*  de  100  gra- 
vure*. de  costumes  coloriés,  plans  et  aime* 
des  villes,  etc.;  contenant  : f histoire  et  la 
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description  de  toutes  la  tille*  de  France, 
ainsi  que  l'archéologie.  In  biographie,  la  lii- 
lilingraphie  et  l'armorial  de»  ville*,  bourg*, 
village*,  château*,  tic.;  el  indiquant,  pour 
chaque  commune.  le  nom  I rnuçnis  ti  le  uom 
latin  sou*  lequel  elle  était  autrefois  désignée; 
la  province  et  les  différente-*  juridictions  aux- 
quelles elle  Apporterait  avant  la  révolution; 
sou  origine  et  le*  événements  historiques  qui 
»’j  rattachent  : le  nom  du  rantou  et  la  dis- 
tance de  la  commune  au  chef-lieu  d'arron- 
dissement ; les  cuits  ou  succursales  ; la  po- 
pulation d'apres  le  dernier  recensement  ; les 
bureaux  et  relais  de  po»lc,  et  leur  distance 
de  Paru;  les  gile*  d'étape  ; la  formation  géo- 
logique tut  le  terrain  sur  lequel  ta  ruraniuue 
est  assise  ; le*  noms  des  hommes  qui  se  sont 
rendu*  illustres  dans  les  camps,  daru  1rs 
sciences,  la  liltcrnlurv,  les  Imuix-arts  et 


BASCHI-D’ AURAIS  (Ch.de).  * Géographie 
historique,  oii  l'on  trouve  réunies  à la  con- 
naissance des  lieux  et  de  leur  position,  la  gé- 
néalogie de*  seigneur»,  la  patrie  des  auteur» 
célébra»,  i vol.  in-8.  1761. 

ni  MOn.IV  Géographie  (la)  ou  Descriptif m 
du  royaume  de  France,  divisé  en  se.»  généra- 
lité», contenant  le»  provinces,  ville», Ixxirgs, 
villages  ch»  ce  royaume,  etc.,  6 vol.  in-8, 
1769-67. 

GM  ouvrage  n’a  pas  éléochevé  ; des  trente- 
trois  généralités,  il  n’en  a été  publié  que 
huit, qui  sont  celle»  de  : Paris.  Rmim.Cacn, 
Alençon,  Poitiers,  la  Rodidle,  Lyon  et  Li- 
moges. 

L-A  MÉSENGÈRR  (Pierre  de).  Oéognipliie his- 
torique et  littéraire  de  la  France , contenant 
les  détail*  sur  l’origine,  le*  productions, 
l'indu»! rie.  le*  édifice*  dr*  dillércnls  âge»  et 
de  différent*  genre*,  le*  statues,  Irts-relief*. 
inscription*,  les  anecdote*  et  singularité* 
historiques,  le  caractère  de»  homme*  célé- 
brés. 4 vol.  in-lf,  1796. 

NI  F.  N TELLE  (Edrae).  Géographie  physique, 
historique  et  statistique  de  la  Fraticc,  3* 
édit.,  revue  et  augmentée  par  Depping,  in-8. 
1821  {la  1**  et  2*  édit,  forment  le  4*  vol.  de 
la  Cosmographie  du  même  auteur). 

I KPLTÈRES  (Paulin).  Nouvelle  Géographie  de 
la  France  : soi,  climat,  agriculture,  industrie, 
commerce,  instruction  publique,  population, 
dis  uiou*  politiques,  ecclésiastiques,  judiciai- 
re*. gouvernement , armée,  marine,  souve- 
nir* b i «toriques,  colonies;  avec  deux  cartes, 
l'une  de  la  France  actuelle , l'autre  de  la 
France  en  1789,  in-8. 1830  ; 2*  édit.,  in-8, 
1833. 

Gl'F.RARI)  (Adolphe).  Géographie  synopti- 
que . historique  . statistique , topographi- 
que, administrative,  judiciaire,  commer- 
ciale, industrielle,  militaire,  irliginuc  et 
monumentale  de  la  France  H de  ses  colonies; 
disposée  d’après  les  cinq  glandes  division». 


| l'industrie  ; l'archéologie  des  édifices  civils 
et  religieux  : les  sites  pittoresques  et  les  buts 
d'excumon»  qu'offrent  le»  environs  ; le»  dif- 
férents genres  d'industrie  et  de  commerce  ; 
les  munufart lires,  fabriques,  usine*,  mines 
et  carrières  exploitées  ; les  foires  et  marché*  ; 
la  situation  et  l’analyse  des  sourres  d'eaux 
minérales  et  thermale»  ; le*  phares  et  fanaux; 
rétaMissemenl  de  la  marée  de  tou*  les  port» 
de  l’Océan;  enfin,  la  bibliographie,  com- 
prenant le»  litre»  île  Iimis  les  ouvrage*  pu- 
bliés sur  chaque  ville,  lioorg  ou  village,  sur 
chaque  province  et  sur  chaque  département. 

3 vol.  in-4,  1844-1846. 

* Recueil  général  de  toutes  les  paroisse*  du 
royaume  de  France  (imprimé  avec  le  sup- 
plément du  Traité  de*  aides,  iti-8,  1643). 

Dt  V AL(Pierrr).  L' Alpha  Int  de  France,  pour 
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du  nord,  <!r  l’est,  du  *nd,  de  l'ouest  et  du 
centre,  contenant,  etc.,  iu-4,  1810. 

ST-ALAIS  (Nicolas  Viton  de).  De  l'ancienne 
France,  coutmani  l’origine  de  la  royauté  **l 
de  ses  attributs  ; celle  de  la  nation  et  dr  se* 
différentes  riatsc*;  celle  de  la  pairie  et  di^ 
pain  de  France,  des  grands  vassaux,  des  di- 
gnité* ci*  îles  cl  militaires,  etc.,  in-8,  1834. 

— La  France  militaire  sons  le»  quatre  dynas- 
tie», contenant  la  chronologie  !ii»lr)rii|oe  de* 
roi*  et  empereurs  qui  ont  commandé  leur» 
année»  ; celle  des  maire*  dn  palais,  séné- 
chaux, connélaldcs,  ministre»  de  la  guerre, 
maréchaux  de  France,  généraux  eu  «’lirf, 
grands  maître*  d'artillerie,  etc.,  etc., et  nue 
chronologie  des  ktlaille*  soutenues  par  le* 
armées  française*  jus(|u’eii  1812.  2 vol. 
in-18»  1807. 

— La  France  législative,  ministériel  le,  judi- 
ciaire et  administrative  sou»  le*  quatre  dy- 
nasties ; contcuaul  la  chronique  historique 
des  régents,  premier»  ministre»,  ministre*  et 
secrétaire»  d'Etat,  maître»  de»  requête*  et 
auditeur»;  celle  de*  premiers  présidents, 
avocat»  généraux,  procureurs  généraux,  et 
du  grand  conseil,  des  parlements,  chambre 
des  comptes  et  cour  de»  aides,  haute  cour, 
cour  de  cassation , cour  impériale,  préfets, 
sous-préfcU,  prévcVt»  de  Pari»,  etc.,  etc.; 
dironolagie  historique  de*  étnts  généraux 
et  assemblées  législative»,  4 volumes  in- 18. 
1813. 

LA  MÊSENG1CRK  (Pierre  de)  Géographie  do 
la  France,  d'après  la  nouvelle  division  en  83 
départements,  io-8,  1791. 

DUGOl 'R  (A. -Jmdv). Géographie  de  la  France, 
d 'après  ta  nouvelle  division  en  83  départe- 
ments, in-8,  1791. 

BOUCHFSEICHE.  Description  abrégée  de  la 
Fraure,  ou  la  France  divisée  sdon  les  dis- 
Inc  U de  rassemblée  nationale,  iu-8, 1 790,  re- 
produite sous  ce  titre  ; ( Géographie  nationale, 
ou  la  France  divisceen  district»,  iu-8, 1791. 

* La  République  française  eu  quatre-vingt-huit  | 
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trouver  sur  les  rartes  toutes  ses  province*, 
ville»,  bourg*.  châteaux,  rivière» et  seigneu- 
rie* considérables,  in-12,  1631. 

MARTIN  (Juin).  Ilislom-  de*  Gaules  et  de» 
conquêtes  des  Gaulois,  2 vol.  in-4,  carte»  et 
lig.,  1752-54. 

Le  second  volume  renferme  un  Diction- 
naire géographique  de*  Gaules. 

DOISV.  Le  Royaume  de  France  et  les  Etals  de 
Ixirraine,  disposé»  en  forme  de  dictionnaire: 
ouvrage  composé  *ur  les  mémoire»  le»  plu* 
exact*  el  le*  plu*  récent*,  cl  euriebi  d'une 
liste  indicative  des  untllturv»  carte»  géogra- 
phiques do  proviucc»,  évêchés  et  généralités 
du  royaume,  in-4,  1745,  1759. 

On  trouve  à la  suite  l'AlphaU*!  général 
du  royaume,  divisé  en  ciit*|  colonnes,  dont 
In  pnrmiere  Cnu tient  le*  noms  de»  ville», 
bourgs,  paroisse*,  etc.,  etc. 


département»  ; dictionnaire  géographique  et 
méthodique,  klaus  lequel  ou  trouve  pour  cho- 
que département  un  dictioumme  de  tnu*  le* 
chefs-iieux  de  cantons  et  de  district»,  et  iitic 
carte  géographique  enluminée,  indiquant  la 
division  de* districts,  3“  ««dit.,  in-8,  an  ni  dr 
la  république. 

BERTHET  (>!.).  Géographie  historique,  in- 
dustrielle et  commerciale  de  la  France  et  dr* 
colonie»,  in-12.  1834. 

VALLON  (Henri).  Géographie  politique  de  la 
France,  depuis  les  temps  le»  plu»  reculé*  jus- 
qu'à la  révolution  de  1789,  2 part,  in- 12, 
1839. 

* La  France  considérée  son»  le  rapport  de  la 
géographie  physique  et  mathématique,  de  la 
statistique,  du  coiunvcice,  «le  l'industrie  et 
de  l’histoire,  in- 3»,  1827. 

Extrait  Ju  «luiiuunaiic  géographique  uni- 
versel. 

LORIOL.  la  France.  Description  géographe 
que,  statistique  et  tojkogrnphique,  présentant 
l’état  actuel,  physique,  moral,  |Ki|itiqne.  mi- 
litaire. administratif,  judiciaire,  religieux, 
linander,  agricole,  iiulustriel . commercial, 
scientifique  rt  littéraire  des  dc|Kirlt-iiirul*  de 
la  France  et  de  ses  colonies,  avec  une  carte 
et  un  dictionnaire  topographique,  biogra- 
phique et  bibliographique  «le  chaque  dépar- 
tement, publié  |wr  M.  Loriul,  avec  la  co- 
npéralion d'une  société  d’administrateurs,  de 
députés,  de  savant»  cl  d’honunrs  de  lettres 
de  Pari»  et  des  iléparlruRiit*. 

CH  ouvrage  a été*  publié  par  livraison* 
in-8,  contenant  chacune  un  département  : il 
a été  interrompu  à la  7*  livraison.  Les  dé- 
partements publié*  «Mit:  Eure-et-Loir. 
par  DouMet  «le  Boivl li  il  tau  II  ; Orne.  par 
Odolaiit-Desnu*;  Pnr-iir-Dvntr,  par  Gwiod; 
H. -Rhin,  jwr  Dufaii  ; R, •Rhin.  parGuailrt; 
Mrinr-el‘}/arne,  par  I )u hurle  ; Sein* •Infé- 
rieure, parViel. 

* La  France,  ou  Histoire  nationale  de*  depar* 
temetit»,  sou*  la  direction  de  MM.  Du  cour- 
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neau  (Alex.)  et  Montril  (Amans- Alexis)» 
in-4. 

Il  pmituil  en  septembre  1844,  les  «k*- 
par  tentent»  de  la  GtronJe,  de  la  Cotc-d Or , 
de  Savne-el-ljairt  et  de  Wanur. 

MAHIAS  (J.-M.).  Géographie  moderne  de  la 
France,  par  le  cours  des  fleuves  cl  des  riviè- 
res, ou  Méthode  facile  pour  apprendre  eu 


DtISSIEUX  (L.).  Géographie  historique  de  la 
France,  ou  Histoire  de  h formation  du  ter- 
ritoire français,  in-8  de  12  feuilles  et  demie, 
plut  34  cartes. 

PHILIPPON  DF.  LA  MA  DELAI  NE  (Louis). 
Idéographie  élémentaire  de  la  France,  con- 
sidérée dans  tous  ses  départements,  et  sous 
leurs  rapports  actuels  de  populatiou,  com- 
merce. industrie  et  productions  territoriales, 
à l’usage  des  école»  de  premier  enseignement; 
suivie  d'une  laide  alphabétique,  avre  une 
carte  de  France  enluminée  . iu-J  2,  179G, 
1801. 

• Elément*  de  la  géographie  de  la  France,  ré- 
digés d'apivs  un  nouveau  plan.  2*  édit., 
in-12.  1826. 

LANGLOIS  (H.).  Précis  de  géographie  et  île 
topographie  de  la  France,  divisé  en  trois  par- 
ties ; extrait  dr  P Abrégé  de  géographie  uni- 
verselle, rédigé  d'après  le  pian  de  W . Gu- 
lherie,  io-8,  et  carte,  1827. 

LALLEMKNT  ( J -B.-L.  ).  Géographie  de  la 
Fiance  et  de  ses  colonies  ; description  histo- 
rique et  topographique  de  chaque  départe- 
ment ; industrie,  productions,  manufactures, 
commerce,  curiosités, etc., etc.,  in- 18, 1830. 

ANSART  (F.).  Petite  Géographie  de  la  France, 
à l'usage  des  écoles  primaires,  in-18,  1830- 

LORIOL  (V.-A.).  Nouveau  Manuel  de  géogra- 
phie physique,  historique  et  topographique 
de  la  France,  divisé  par  bassins,  iu-18, 
1828;  2*  édit..  in-18,  1833. 

PAR1SOT  (Valentin).  Géographie  de  la  France, 
in-18,  1833. 

SAVAGNER.  Géograpliie  de  la  France,  in-18, 
1834. 

BERTIIOI’D  (S.-Henri).  La  France  historique, 
industrielle  et  pittoresque  de  la  jeunesse  ; 
ouvrage  aiMololùiur,  instructif  et  amusant, 
2 vol.  lu- 16,  1835-36. 


BOL  LANGER  (Lov  s).  Calculation.  Description 
et  ( léographte  du  royaume  de  France,  taut 
du  tour,  du  large  que  du  long  d'icelui  ; dé- 
chiffré jusqu'aux  arpents  et  pas  de  terre  en 
icelui  compris,  rtc.,  le  tout  bien  calculé, 
1525.  1563. 

I II F. V Fl'  (André).  Description  de  la  France 
(se  trouve,  p.  506-644  du  t.  u de  sa  Cos- 
mographie, in-lol.,  1315). 


peu  de  temps,  et  sait»  maitre,  la  nouvelle 
division;  précédée  d‘un  traité  abrégé  des 
sphères  de  Ptuléniée  et  Copernic  ; avec  la 
description  de  l'ancienne  Gaule,  et  uu  précis 
rapide  de  l'histoire  «les  I .aulois  et  de»  Francs, 
cl  de  l'établissement  de  ceux-ci  daus  le* 
Gaules.  2 vol.  in-8, 1798. 

RAILLFXL.  Géographie  physique  etadmiuiv-  I 

PETITES  GÉOGRAPHIES. 

DELAPALME(fib).  t ^graphie  de  la  France, 
à l'usage  des  écoles  primaires,  adoptée  par  le 
miuistre  de  la  guerre,  pour  les  écoles  régi- 
mentaires, in-18»  1835  , 2‘  édit.,  i(M8, 
1836. 

LEFEBVRE  (J.).  Les  Quatre-vingt-six  Dépar- 
tements de  la  France  et  de*  colonies,  in-18, 
1835. 

• Petite  Géographie  «le  la  France,  précédée  de 
la  division  du  glolpr  et  de  quelque»  défini - 
lions  géographiques,  in-18,  1833. 

DUBIGNAC.  Petit  Tableau  de  la  France  et  do 
mi  capitale,  de  sou  commerce  et  «le  sou  in- 
dustrie, vers  1200.  iu-12, 1836. 

LIEVYNS.  Description  physique  et  politique 
de  la  France , pour  l'intelligence  de  U carte 
dressée  |var  M.  Bégat,  iu-18,  1836. 

• Petite  Géographie  de  la  France,  précédée  de 
la  division  du  glolw  et  «le  quelque»  défini- 
tions géographique»,  in-18,  1836. 

HL'SSON  (Armand).  Géographe  industrielle  et 
commerciale  de  la  France  (Bibliothèque  du 
Magasin  pittoresque),  in-18,  1838. 

DKLPIKRRF.  (M.-P.).  Abrégé  de  Géographie 
historique,  administrative,  topographique, 
commerciale . hydrographique,  iudustriclle 
et  horographi<(ue  de  la  France  et  «le  se»  co- 
lonies, in-12.  1838. 

POULAIN  DE  BOSSAY  (P.-A.).  Petite  Géo- 
graphie de  la  France,  in-18,  1838. 

• Petite  Géographie,  de  la  France,  précédée  de 
la  division  duglotie  et«lcqudque»<léfmitions 
géograplii«|ue»,  in-8, 1838, 

• la  France  en  miniature,  in-32,  1839. 

DPJ.PIRRRF.  (P.).  Elément»  de  géographie 

historique  «le  la  France  et  de  s«*  colonies, 
in-8,  1840. 

GOl  ILLE.  Abrégé  de  géographie  de  la  Fran- 
ce, sur  un  plan  nouveau  cl  três-métlrndique, 
iu-18, 1840. 

VELA  Y (E.).  Nouvelle  (ico  graphie  physique, 

DESCRIPTIONS  DE  LA  FRANCE. 

MAYER NF.-TLRQl.ET  (Théodore).  Som- 
maire de  la  descri|»tion  de  la  FTancr,  avec  le 
guide  «les  chemin*  pour  aller  par  le*  provin- 
ces et  aux  ville»  plus  renommée»,  in-16, 
1591  ; in-12,  1596;  iu-8,  1618. 

DES  RIES  (Franco**).  la*  Autiquité»,  Onda- 
Uutu  et  Singularités  de»  plus  célèbre»  villes, 
châteaux  et  place»  remarquables  du  royaume 
«le  France,  avec  les  choies  le»  plu»  mémo- 


trativcde  la  France,  appuyée  sur  le*  ligne*  ile 
partage  et  sur  le  cours  des  eaux  (avec  Vi- 
vien), in-8,  1832. 

CORNEILLE  (P.-A.).  Géographie  de  U France, 
divisée  par  lw**ius,  servant  à fixer  b position 
respective  «1«*»  départements,  1 carte  iu-12, 
1830. 


politique,  rtc.,  de  b France  et  de  *rs  colo- 
nies, in-18,  1842. 

* Toute  b France  et  ses  colonies  pour  2 francs, 
in-32,  1842. 

DENAIX.  (iéographie  prototype  «le  b France, 
contenant  de*  élément»  dauulysr  naturelle 
applicable  à tou*  le*  état»,  in-8.  1842. 

* Cours  abrégé  «h*  géographie  et  «l'histoire  de 
France,  par  demamlcs  et  par  réponse*,  iu-18, 
1833. 

LESPIN  («le).  Géographie  élémentaire  de  b 
France,  in-12, 1843. 

Géographie  «le  b France,  iu-64.  d’une  feuille 
trois  huitièmes,  plus  une  pi.,  1843. 

* Histoire  et  statistique  de  b Frano?  ancienne 
rt  moderne  (depuis  le  temps  des  (ràtiloi*  jus- 
qu'à r«n  1834)  (Extrait  des  ouvrages  chro- 
nologiques et  »tatisti«|uc»  de  M.  AmaulURc* 
hert,  in-plano,  1834. 

ARTAUD.  La  France,  tableau  géographique, 
statistique,  et  historique,  suis  i du  précis  de 
b langue  ri  de  la  littérature  uationale»,  in-8, 
1839  (avec  Dubu,  Lafaye,  Miel,  Orennc 
Üciinitakr  et  Simondr  de  Sismondi). 

SOULlGE(Th.).  Introduction  à la  géographie 
générale,  rt  spédaleiwnt  à b géographie  «Je 
l’Europe  et  de  b France  : 8*  édit,,  in-8,  de 
3 L,  plu*  deux  cartes. 

BALESTRIER  I)E CANILHAC (l'abbé  L.-S.). 
Géographie  «le  b France  en  ver*  led  nuques, 
«lî visée  eu  régions,  départcrnenls  rt  districts, 
avec  des  uote»  historique»,  géographiques  et 
commerciales,  rédigée  en  style  lapidaire, 
leçons  hebdomadaires,  ou  Jounul  d'éduca- 
tion, etc.  Manuel  alpbaliéüquc  des  autori- 
tés constituée*  et  de  tout  les  fonctionnaires 
de  l'Etal,  in-4.  1786. 
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et  les  Colonies,  en  vers;  suivie  d’uu  texte 
explicatif  sur  U fondation  et  ramois»cmeiit 
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Cette  Description  se  trouve  dons  l'outrage 
de  cet  auteur,  iiititulê  le*  Curieuses  Singula- 
rité» de  la  France,  m-8,  1G3I  ; in-12,  1G33. 

DA  VIT  t.  Description  du  royaume  de  Fronce. 
(Imprimer  dans  le  t.  it  de  sa  Description  de 
l'uni* ers,  etc.,  in-iol.,  1637.  Il  avait  da- 
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RANCH  1 N (François).  Description  du  royaume 
de  France;  2*  édit.,  rrvue,  corrigée  et  aug- 
mentée imprimée  dans  le  t.  tt  dr  sa  Descrip- 
tion  de  l’univen,  in-fol.,  1613). 

DU  CH  ES  NK  (François).  Li-s  Antiquités  et  Re- 
cherches des  villes,  château v et  place*  nr- 
manpialiles  de  toute  b France , suivant 
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gées, et  augmentée»,  2 vol.  in-8,  1C47  ; 2 
vol.  iu-12,  1668  (la  dernière  édit,  est  la 
meilleure). 

SANSON  (PL).  Description  de  la  Gaule  ou  de 
b France,  tirée  de  Ptolémée.  en  latin  et  ni 
français  ; b France  et  les  pays  circum voi- 
sin*, tirés  «les  Itinéraires  romains,  par  le 
même. 

Se  trouve  dan*  un  recueil  que  Sausou  a 
publié  sous  ce  litre  : b France,  l'Espagne, 
F Allemagne,  etc.,  in-fol.,  1651. 

BOI 1 IER  (Gilles  le).  Description  île  b France 
(imprimée  dans  le  t.  i de  l'Abrégé  royal  de 
l'alliance  chronologique,  etc.,  p.  G96,  711, 
in-4.  1650). 

ROÜOLES  (J .-B.  de).  Description  du  royaume 
de  France  (imprimée  dans  le  t.  n de  la  Des- 
cription «le  l'Europe  de  Davily,  revue  et 
augmentée  par  de  Kocoles,  in-fol. , 1660). 

VAL  (Pierre  du).  Description  de  b France  et 
de  ses  provinces,  où  il  est  traité  de  leurs 
nom*  anciens  et  nouveaux,  degré*,  étendue, 
figure,  voisinage,  division,  etc.,  avec  les 
observations  de  toute*  le*  place*  qui  ont 
quelque  prérogative  ou  quelque  particubrité, 
etc.,  iu-12. 1658,  1653. 

HINSSELIN  DE  MOR ACHR  (Jean).  Dcscrip- 
tion  et  Di*  mon  de  b France  (imprimée  aux 
t.  i et  il  du  Portrait  géographique  et  histo- 
rique de  l’Europe,  in-12,  1G74). 

* Description  de  b France  et  dr  scs  province», 
où  il  est  traité  de  leurs  noms  anciens  et 
nouveaux,  degrés,  étendue,  (igure  , voisi- 
nage,  division,  etc.,  avec  les  oh«ervations  de 
toute*  Ir.»  places  qui  ont  quelque  prérogative 
OU  quelque  particularité,  etc.,  in-12, 1G67. 
1680  (parait  être  le  même  ouvrage  que  celui 
de  du  Val). 

MANESSON- MAILLET  (Albin).  Dcscnplion 
de  b France  (l.  n de  la  Description  de  l'u- 
nis <ts,  in-8,  1683.  fet  ou v mge  e*t  recher- 
ché surtout  à cause  des  figures  i. 

Description  Contenant  toutes  le*  siiigubrilé* 


des  plu*  célébrés  villes  et  pbces  de  France, 
in-8. 

D’AUDIFFRET  (J. -B.).  Description  géogra- 
phique et  historique  de  la  France,  in-4, 
1691  (imprimée  dan*  le  t.  u de  sa  Géogra- 
phie ancienne  et  moderne). 

TXLLKMONT {ou  plutôt  S.  du  Trnlagr).  * Des- 
cription géographique  du  roy  aume  de  France, 
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phiques. iu-12,  1693. 

D'ALQUIE  (Krançots-Juviaieu).  Les  Délices 
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des  principales  villes,  2 vol.  iu-12, 1699. 

LONGLERUE  (Louis  Dufour  de).  Description 
historique  et  géographique  de  la  France  an- 
cienne et  moderne  (avec  9 carte»  géographi- 
ques par  d'Anville),  in-fol.,  1719  et  1722. 
La  8*  édit.  e*t  préférable. 

PU,  A MOL  DK  LA  FORCE  (Jean).  Descrip- 
tion historique  et  géographique  de  la  France, 
5 vol.  in-12,  1715;  G vol.  in-12,  1718; 
8 vol.  in-12,  1742.  — Nouvelle  Description 
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vernement général  de  ce  royaume,  celui 
de  chaque  province  eu  particulier,  et  la  dm» 
eriptiuu  de*  ville»,  nuisons  roy  aies,  châteaux 
et  monuments  les  plus  remarquable»,  avec 
figures;  3*  édit.,  corrigé**  et  considéreblc- 
meut  augmentée,  15  vol.  in-12,  1751-53. 

— Introduction  à b Description  de  b France 
cl  au  droit  public  de  ce  royaume,  2 vol. 
in-12,  1752. 

L’est  l’Introduction,  puldiée  séparément, 
des  deux  premiers  v olume»  de  b Description 
de  b France  en  1 5 vol.  in-12. 

* Description  historique  et  géographique  de  la 

France  ancienne  et  moderne , enrichie  de 
plusieurs  carte*  géographique»,  1722. 

* Les  Délices  de  b France,  ou  Description  de» 
province»,  villes, etc.,  avec  ikg. , 8 vol.  in-12, 
1728. 

GOURNlt  (l'abbé  Pierre-Mathias  de).  Descrip- 
tion géographii|ue  des  provinces  intérieures 
de  b France,  in-12, 1744. 

BKION.  Loup  d ail  sur  b France,  ou  Division 
du  royaume  |«ar  ordre  alphabétique,  eu  *e» 
gouvernements,  provinces  et  pays,  avec  leurs 
villes  remarquable.*,  rtc.,  iu-4,  1765.  On 
met  ce  petit  ou*  rage  à b tête  du  recueil  de 
cartes  in-4,  intitulé  : Tableau  analytique  de 
b France. 

LABORDE  (Jean- Benjamin).  Inscription  gé- 
nérale cl  particulière  de  b I rance.  12  vol. 
gr.  in-fol.,  1781-96. 

ROBERT  (François).  Description  historique, 
ph*  tique  et  géographique  de  b France,  divi- 
sée en  département >.  subdivisée  eu  districts, 
in-4.  1790. 
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t|ue  et  vlotistiqiir  dr  la  France , contenant . 
avec  b carte  de  chaque  département,  la  no- 


tice historique  de  sou  ancien  état,  de.  (avec 
Chanlaire  et  Hcrbin;  la  partie  des  antiquité» 
est  de  M.  Letronnc),  3 vol.  io-4,  1810-30. 
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3 vol.  in-4,  oui  seulement  paru  ; ce  mhiI  : U 
Rorr , b Vienne  , les  Bo»irhes-dii-Rhône , 
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Oi»e.  Le»  sept  départeuinit»  imprimés  en 
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b France. 

JOUFFROY  (le comte  A.  de).  Les  Siècle»  de  la 
monarchie  française,  ou  Description  histo- 
rique de  b France,  depuis  le*  premiers  roi» 
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criptiou  routine  et  géographique  dr  l'em- 
pire français,  divisé  en  quatre  ripons,  par 
R..  V...,  6 vol.  in-8.  1813.  Ouvrage  con- 
tinué avec  le  nom  de  l’auteur  sous  ce  titre  : 
Itinéraire  descriptif  de  la  France,  ou  Géo- 
graphie complète,  historique  et  pittoresque 
de  ce  royaume  (d  do  l’Italie),  par  onlrr  de 
route,  divisée  en  huit  réginns,  15  vol.  in-8, 
1816*35  (les  t,  «,  in,  nr,  v et  vi  concer- 
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b!iar. 
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IH'fiO  (A.).  France  pittoresque,  ou  Descrip- 
tion pittoresque,  topographique  et  statistique 
dr*  départ  émeut»  *-l  nolonir»  de  In  France, 
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1833-36. 

— France  historique  rl  monumentale  ; histoire 
générale  de  France,  depuis  les  temps  le»  plus 
reculé»  jusqu'à  no»  jours,  illustré»*  et  expli- 
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que», édifié»,  sculptés,  peints,  dmàiri,  co- 
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DI  PAIN -TRI F.I.  (Jean- Louis).  Recherche» 
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<>t  iLLfîT  (C.V  Positions  géographiques , ou 
Table»  Je»  latitude»  de»  pr uicipales  villes  du 
royaume  Je  France  et  ville»  voisines,  et  de 


leurs  longitudes  ou  différence  de  méridiens 
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Nouvelle  IJescripttoa  géométrique  de  la  Francr, 
1"  et  j»arlie,  in-4. 

Al  1MCK.  Pitii»  statistique  et  historique  de  la 

VOYAGER  EN  FRANCE 
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t.  ni,  )>.  370). 
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Voyages  pitloiesque»  et  romantiques  dans 
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dier et  Api»,  de  Cai  lieux,,  gr.  in-fol.,  1820, 
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Ouvrages  atbeert, 

Franche-Comté  , 2 vol.  in-fol.,  en  39  liv. 
Normandie,  1 vol.  — 28  liv. 

Auvergne.  2 vol.  — 33  liv. 

Languedoc,  comprmaut  Roussillon  , Roner- 
gur , Queio , Y i» a rai* , haut  et  ha»  Lan- 
guedoc, 4 vol.  en  1 46  liv. 

En  cours  de  publication. 

Picardie,  3 liv.,  doit  fumier  120  liv. 

Dauphiné.  92  liv.,  — 60  liv. 

Bretagne,  38  liv.,  — - 70  hv. 

t Juin)  pagne.  16  liv.,  — 30  liv. 

ORLüFF  ( le  comte  Grég.  - Wbd  .).  Vovage 
«bu»  une  partie  de  b France , ou  Lettres 
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Victor  Augier),  »n-8, 1827. 

BLANQUI  ( Adolphe  ).  Rcbtion  d’uu  voyage 
dans  h*  midi  de  la  France  en  1828. 

I ne  critique  de  ce  Voyage  »*  trouve  dans 
les  Aima  1rs  scientifiques  il*  l'Auvergne,  I,  », 
p.  1. 

ROI  X FERRAND  (IL).  Souvenir*  d'une 
promeuade  en  Suisse  et  dan»  le  midi  de  la 
Praure,  in-8.  1833, 

FLESSKLLES  (M~  de).  Les  Jeunes  Voyageur» 
en  France  , histoire  amuuiute  destinée  à 
F instruction  de  b jeunesse,  etc. , 4 v ol.  in-1 2, 
1829. 

LKDOl  X (Etienne).  Lr*  Jeuue»  Voyageur»  eu 
France  , uu  litres  sur  les  département*  ; 
ouvrage  rédigé  dans  le  principe  par  P.  et 
L.  A., entièrement  revu,  refondu  et  conduit, 
jusqu'en  1827,  part».  Drppiog,  6 vol.in-18, 
1833. 

MALTE  - BRI  N.  Le*  Jeuues  Voyageur*  en 
France,  2 vol.  in-12,  1844- 

MKRIMKF.  (Provper).  Note»  d’un  voyage  dans 
le  midi  de  la  France,  in-8,  1835. 


CHAPELLE  (Cl.-Emni.  Lhuillier).  Reblion 
d'un  voyage  eu  Fraucr  (avec  lUrliaomoul  i, 
in-12.  1Ü62.—  2'  «lit.  sous  ce  titre  •-  Voyage 
en  Provence  de  Chapelle  et  de  Ibcliaumont, 
in-12,  1704.  17J2.  1751.  Autre  édit, 
suivie  d’autre*  Voyages,  in-12,  1821  ; in-32, 
1822  : in*16, 1825.  — Autre  «lit.  *uivir  de 
plusieurs  imésies  diverse»,  rt  du  Voyage  de 
Languedoc  et  de  Provence,  |wr  Lclraiic  de 
Pompignati  ; de  celui  d'Eponnc , par  Dcs- 
mahis;  rt  «le  celui  du  chevalier  de  Pnuy  en 
Bouigugne,  in-8,  1826. 

- — Le»  même*;  par  Bacliaumont , Berlin , Bé- 
renger, Bernardin  de  Sl-Pierie.  Rnufllrr». 
Brei , rjiajs'lle,  Desmaliis,  Fléchicr,  la  Fon- 
taine. tiirsM-t,  llaniillon.  Lefranc  de  l'om- 
pignan,  Parny,  Piraidl-1  teschanmes,  Piron, 
Kaeine  . Régnant  , N oltairr  , etc. , etc.  , 

3*  «'•dit..  5 vol.  iu-18,  unies  de  37  gravures, 
1824-27. 

* Voyage  en  France,  ou  Dr  «ri  pt  ion  géographi- 

i|ue  du  royaume,  |Kinr  l'instruction  des  Fron- 
çai* et  de»  étrangers,  avec  une  description  des 
chemins,  et  l'oidre  chronologique  des  rois  de 
France,  m-8,  1639.  Nouvelle  édition,  1648. 
— Le  menu-,  corrigé  et  augmenté,  pir  Sau- 
nirr  du  Verdier,  in-12,  1655,  1662,  1663, 
1665.  1682. 

DE  ' ARKWKN  (Cl.).  Ynyagr  rt  Description 
de  la  France,  in-12,  IC39,  1643. 

ROI  VIER  F.  (H.  de).  Voyage  du  tour  de  la  j 
France,  in-12,  1713. 

l.E  BRU»  UK  MARETTES  (k-  P.  J.. B.).  | 

• Voyages  liturgique»  rn  France,  ou  Kerlievrlie*  j 

faites  en  diiléreutes  villes  du  royaunte  sur 
cette  matiete,  contenant  plusieurs  partieula- 
rité*  toui  llant  les  rites  et  usage*  des  églises, 
avec  des  dérouverlrv  de  l'antiquité  ecclesias- 
tique et  païenne,  in-8,  1718. 

MAKTÈNE  (doin  FJmond).  Voyage  littéraire 
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téreiuantes  faites  dans  pris  de  eeut  évêchés 
H huit  cent»  abbayes,  rtc. 

SAl  GRAIN.  Nouveau  Voyage  de  Fiance,  géo- 
graphique, historique  et  ni  lieux,  di»|io»é  j»ar 
différente*  rouir»  à l'usage  des  étrangers  rt 
de*  Fraudais,  iu-12,  1718,  1723,  1730. 
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FORSTKR.  A oy  âge  eu  Angleterre  rt  ta»  Fiance 
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GI'IBEHT  (le  «utile  Jacqnes-Antoine-liippo- 
lylr  de),  Voyage  dans  diverse»  partir»  de  la 
France  et  wi  Suisse , fait  en  1775,  1778, 
1784  rt  1785. 
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(trad.  de  l'anglais  par  Je  puisieux),  4 vol. 
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pagne, de  |*ortugal  et  d'Italie,  4 vol.  iu-8, 
1770. 
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l'Italie,  iu-8.  1792. 

LAVALLÉE  (J.).  Voyage  dans  les  départe- 
ments de  b France  par  une  société  d'artistes 
rt  de  gens  de  lettre» , enrichi  de  tableaux 
géographique*  rt  d 'estampes , 102  cahiers 
formant  14  vol.  in-8.  1792-1800. 

Yül  NG  (Arthur).  Voyage  en  France  pcikdout 
le»  aimée»  1787-90;  trad.  dr  l'anglais  par 
F.  S.  (Sonic*),  avec  de*  note»  et  observa- 
tion* par  Carnaux,  3 vol.  in-8,  avec  carte*. 

MII.I.IN  ( Aubin  - Louis  ).  Voyage  dam»  les 
déjtartcmciit*  du  raidi  de  la  France  , 4 ton», 
en  5 vol.  in-8,  et  atlas  in-4  de  80  planche* 
gravées  , dont  quelque*  - une»  en  couleur, 
1807- U. 

MOORE  (le  docteur  J.).  Voyage  en  Frauce  et 
en  Italie  (trad.  de  l'auglais  par  M**  de  Fon- 
tenay). 2 vol.  in-8,  1806. 

LÀDOtCETTF.  ( le  baron  de  ).  Voyage  fait  en 
1813  et  1814  dan*  le  pays  entre  Meuse  et 
Rhin,  in-8,  1818. 

CHASTELAIN.  Voyage  d'un  étranger  en 
France  pendant  le*  moi»  de  novembre  et  de 
décembre  1816,  »n-8,  1817. 

• Nouveau  Voyage  pittoresque  de  la  France, 
iu-8,  1817. 

GABRIEL  VEA1GKOIS.  Notice  du  Journal 
d’un  voyage  archéologique  et  géologique  fait 
en  1820  dans  les  Al|ws  de  la  Savoie  et  «bus 
le*  départements  inéndionaux  de  la  France 
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— Noies  d’un  voyage  dans  l'ouest  de  la  France 
(extrait  d'un  rapport  adressé  i M.  le  minis- 
tre de  l'intérieur),  io-8,  1830. 

DUMONT  (M"*  Md.).  Promenade  eu  France, 


SKKKNT  { l'ai  «lté  J. -R. -Sébastien  sic  ),  Pèle- 
rinage littéraire  et  pieux  en  Champagne , 
Franche-Comté , lyonnais  et  Bourge^nr  , 
in-12,  1736. 

PARNY  (Evamle-Désiré  Dcsforg»*).  * Vos  âge 
de  Bourgogne,  gr.  in-8,  4777. 

• Voyage  pittoresque  en  Bourgogne,  on  Dic- 
tionnaire historique  et  Vues  des  monuments 
antiques,  modernes  et  du  moyen  âge,  dessi- 
nés d'apres  nature  et  lithographiés  |»ar  dif- 
férents artiste»  ( 1"  |»rtir  , département  de 
la  Cotc-d'Or),  ita-fol. , 1833. 

Vosagr  pittoresque  en  Bourgogne , par  une 
société  «Partiales , iti-fol.,  1833  et  années 
suie. 

BOUCHÉ.  ( J.  ).  Voyage  eu  ltourg««;iie , iu-8 , 
1845. 

SA!  VIGNY  (fc).  * Noyage  de  Madame  et 
de  Madame  Victoire  de  Lorraine,  in  - 12, 
1761. 

l.K  TKLLIKR.  * Voyngr  de  Louis  XVI  dans 
la  prosiucr  de  Normandie  ni  1786  , in-12, 
1786. 


DAl  DKT  (le  chevalier).  Journal  liistoriquc  du 
voyage  de  S.  A.  S.  M"*  de  Clermont,  depuis 
Strasbourg  jusqu'à  Fou laiuel Jean  , etc.,  10- 
12,  1725. 

DEPPING  ( 6.-B.  ).  Remarque»  faite*  dan* 
un  voyage  Je  Pari*  à Munich  m 1813,  in-4, 
1814. 

— Voyage  de  Paris  à Neufchâtcl . eu  Suisse , 
fait  dans  l'automne  de  1812,  in-12  , 1813- 

VILLIERS  (Pierre).  Itinéraire  descriptif  de 
Paris  à IW-aucairv.  iu-8  et  carte,  1816. 

— Itinéraire  descriptif  de  Paris  à Dijon  , in-8 
et  carte,  1817. 

LADOUŒTTE.  Voyage  fait  en  1813  et  1814 
dans  le  po)s  entre  Meuse  et  Rhin,  suivi  de 
notes,  in-8,  1818- 

POIGNARD  (J.-C.-I).).  Antiquités  historiques 
et  munumcutalrs  à visiter  de  Muutfort  à 
Corvul  par  Diiuin , et  au  retour  par  Jogon  , 
avec  addition  des  antiquités  de  Sl-Malo  et  de 
Dol  , étymologies  et  anecilotcs  relatives  à 
chaque  objet,  in-8,  1820. 

MÉNARD.  • Voyage  de  Pari*  à la  Rorhc- 
Guyou,  en  vers  burlesques,  in-12,  1759. 

NÉ  KL.  Voyage  de  Paris  à St-Clund  par  mer, 
et  retour  a Paris  par  terre  (par  laittm  l’ainé}, 
2 vol.  iu-12. 1760.  1762. 

BONNKVAL  (G. -B.  de).  * Voyage  de  Mantes, 
ou  1rs  Vacances  de  17..,  üHt,  1753. 
u. 


in-8  de  16  feuilles  trois  quarts , plus  huit 
lilbograph. 

Voyages  eu  Krautv  et  autres  pays , en  prose  et 
en  vers,  par  Rachaumout,  Berlin,  Bérenger, 
Bemardiu  de  .St-Pierre  , Kouillers , Bret , 

VOYAGES  EN  DIVERSES  PROVINCES. 

• Relation  d’un  voyage  fait  en  Provence  par 
uu  augu.iliu  déchaussé,  in-12,  1667. 

• Relation  d’un  voyage  fait  en  Provence,  con- 
tenant les  antiquité*  le*  plus  curieuses  de 
chaque  ville,  2 vol.  in-12,  1683. 

CHAPELLE  (Cl.-Emm.-Lhuillier).  Voyage  eu 
Provence  de  Chapelle  et  de  Baehaiinionl , 
iu-12,  1704.  1732,  1751. 
j PAPON  (J. -Pierre).  Voyage  eu  Provence, 
rtmtmaut  tout  ce  qui  peut  donner  uw  idée 
de  l’état  ancien  et  moderne  de  *es  ville*,  cu- 
riosité* , de.,  suivi  de  quelque*  lettres  sur 
les  trouliadmir»,  2 vol.  iu-12.  1787. 

• Voyage  pittoresque  eu  Provence,  in  - 4 , 
1833. 

LE  FRANC  DK  POMP1GNAN  . avec  M1RA- 
RKAI  ( h*  marquis  de  ) et  M.  MON  VILLE 
( l’alibé  ).  Voyage  de  Languedoc  et  de  Pro- 
vence lait  en  1740,  in-12,  1746;  in-8. 
1740. 

RENAUD  DK  VILRACR.  Voyage*  dans  les 
département  s formé»  de  l'nueienne  prov  inre 
de  Languedoc  ; requisse  de  l'histoire  de 

VOYAGES  DUN  LIEU  A UN  AUTRE. 

FESQITT  (J.-L.-F-).  Voyage  de  Pans  à Stras- 
bourg, et  princ  quleniciit  daus  tout  le  bas 
Rhin  , in-N.  au  n (1801). 

VAUDRKMI.  (le  comte  P.-L  Itigaud  de  ). 

* Promenade  de  Pari»  à naguère* -«le- Lu  - 
chon,  rte.,  in-8. 1820. 

— * Promenade  de  Ragricrcs-dr-Luchon  à Pa- 
ris, par  la  partie  occidentale  de  la  chaine  «les 
Pyrénées,  2 vol.  in-8, 1820-21. 

VAYSSK  DK  VILLIERS.  - Itinéraire  des- 
criplif,  historique  et  pittoresque  des  trois 
routes  de  Pan»  a Reims,  in- 18  et  carte , 
1825. 

LA CX F.  ( Itinéraire  descriptif  et  topo- 

graphique des  routes  de  Paris  à Lnudre* , 
par  Calais.  Boulogne.  Rouru,  Dicp|M*.  Dou- 
vres et  Rrigllmu.  couleuaut , etc.,  acrtmqia- 
gué  d'une  carte  routière,  etc.;  une  carte, 
iu-18  , 1826. 

MASSON  DE  SAIM  -AMAND  (Arnaud-Nar- 
cisse). Lettres  d'un  voyageur  à l'embouchure 
de  la  Seine,  in-8. 1827. 

• Récit  d’un  voyage  de  Virune  à Lyon  par 
Givors,  et  retour  par  St-Svinphorieü-d’O- 
tou , entrepris  par  huit  élèves  moniteurs  «le 
l’école  d ‘enseignement  mutuel  de  Vienne, 
sous  la  direction  du  chef  «h-  l'école . M.  J.- 
L.  Ihihand,  in-12,  1834. 

SAMAZFX ILH  ( J.-F.  ).  Itinéraire  de  llor- 


diAivIk  , De.*mo)iik , H cellier,  Lafoutainc , 
Gresset , llaïuilnui,  Lefranc  de  Pompignan, 
Parnv,  Pirauli-Dru'haumes,  Pirou.  Racine, 
Rrgiunl,  Voltaire,  etc.,  etc.,  3'  édit.,  5 vol. 
in- 18.  ornés  de  37  gravure»,  1824. 


lauigucdoe  ; deseri|ition  de  l’Hérault , in-8  « 
1825. 

* Souvenirs  d'un  voyage  dan*  le  lia»  Langue- 
doc , le  Constat  et  la  Provence  ( automne 
1834).  in-12,  1835. 

LEGRAND  D’AUSSI.  Voyage  fait  en  1787  et 
1788  dans  la  ci-drvont  haute  et  ha»se  Au- 
veigue . etc.,  3 vol.  iu-8.  au  ni. 

MÉRIMÉE ( Prusper  ).  Notes  d'un  voyage  en 
Auvergue  (extrait  d'un  rapport  adirw  à 
NI.  le  ministre  de  l'intérieur),  iu-8,  1838. 

lit  ART  (K.).  Souvenir»  d’un  voyage  en  Nor- 
mandie pendant  le  voyage  «lit  nu  d«*  Fran- 
çais dans  les  dc|«artctncut*  de  Srinr-ct-Our, 
de  l'Eure , du  (blvados  . de  la  Manche  et  de 
U Snne-lufénemc.  in- 18,  1831. 

* Kxrurxmii  «bus  le  Sonnois.  iu-8,  1810. 

JOUY'  (del.  L'Ermite  en  province,  7 vol.  in- 

12.  1818-24. 

Pour  tes  voyages  aux  environt  Je  Parité 
voyez  départniieul  de  la  Seine,  et  tes  autres 
itrjtnrteuirnts  futur  tes  voyages  qui  les  voh- 
terueut. 


deaux  a Tarbe*  |wr  Dam,  N «Tac,  Ct»t«lr>m, 
Audi  et  Mirande»  iu-8,  183G. 

* Itinéraire  <!«•*  route*  de  Paris  à Dijon,  Lyon, 
Genève.  Calai»:  de  Dij«M  à Chalon-Mir- 
SaoiH*;  «le  Lyon  à Chamltèry , à Marseille, 
etc.,  iu-8.  1836. 

* De  la  1-oire  aux  Pyrénées , lettres  suivie»  de 
quelque*  fragments  in-8,  18  U). 

MICHKLANT.  Promenade  archéologique  de 
ClrrnuMit  à Bourges  ( Bul.  «le  M.  d«‘  Cau- 
mont.  t.  in,  p.  514). 

Bol  I1I-KI  (J.-B.).  Promenade  archéologique 
de  Clermont  à Bourges,  in-18,  1840. 

LECDQ.  Itinéraire  de  Clermont  an  Mont- 
Dore  (Annale*  u-iniiilique*  «le  I* Auvergne , 
t.  vu,  p.  43.  97,  549,  649  ; t.  vin,  p.  1, 
113). 

— Itinéraire  «U;  Clermont  à Bordeaux  (Annale» 
scientifique*  de  l’  Auvergne,  t.  ix,  p.  190). 

SKYTRE.  Promtude  de  Tour»  à Ambotsc, 
Blois  et  ChamliunJ,  in-...,  1840. 

GAFFNF.Y  (B.).  Vos  agi*  du  Havre  à Morlaix 
et  à Carhaix,  à l'occasion  de  l'iuaiiguration 
de  la  statue  de  LaUuir-d' Auvergne , in-12 , 
1841. 

T ASTI.  (M“*  Amahle).  1res  Andelysau  Havre, 
illustrations  de  Normantlie.  iu-8,  1842. 

* Guide  liikinrique  de  Lyon  à Clialon-sur- 
Saone,  iu-18,  1844- 

95 
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BA17)1ER.  Un  dimanche  à Morlaix»  au  mo- 
ment de  l'arrivée  du  bateau  à T»peor  te 
Morfaitien,  venant  du  lla'rf , rtc..  in-8 
d'une  lénifie  «I  demie,  1844- 


MOUTONNET  (Jérôme).  Y’o*  âge  d'Eperon  y à 
Chdttillt . |nr  tes  boni*  de  ta  Manie,  rtc.» 
in *33  de  S feuilles  et  4 lithographie*. 

1844. 


GUIDES  ET  ITINÉRAIRES  PORTATIFS. 


ESTIEVXE  (Ch.).  Le  Guide  des  chemins  de 
France,  iu-8, 1358. 

— Le*  Voyages  do  jdusirurs  ni Jo.nl  s de  la 
France , en  Forme  d'itinéraire . et  les  (lettre* 
de  ce  royaume,  iu-8, 1553. 

* Nous  eau  l.uidc  des  chemin*  pur  aller  rt 
venir  par  tous  le»  pas*  et  contrée*  de  la 
France,  in-8,  158». 

MAYER  NE  • TIRQUET  ( Théodore  ).  Guide 
de*  chemins  vie  France , d’Italie  , d' Allema- 
gne et  d'Espagne,  in-8,  1G34. 

QOt  ’LON  (Louis).  Le  Fidèle  Conducteur  pour 
le  voyageur  de  France,  d'Angleterre,  d'Al- 
lemagne et  d'Espagne,  iu-».  1634. 

Ce*  quatre  s usage*  sont  imprimés  à part 
et  Fout  comme  autant  de  |ietits  volumes: 
celui  de  France  , qui  a 239  pages . moutre 
exactement  les  raretés  et  choses  reniai  qua- 
hles  qni  se  trouvent  eu  rliaque  ville,  rt  le» 
ds»faures  d'icrlles , avec  un  dénuruhremeut 
de*  Ici  tailles  qui  s’y  sont  donnée»  » in*  12, 
lWiO. 

SAINT-MAI  RICK  (Alcide  de).  Le  Guide  fi- 
dèle de*  étranger*  dan*  le  voyagede  Franco, 
contenant  la  description  de*  villes,  châteaux . 
maison*  «U-  plaisance  rt  autres  lieux  reinar- 
qualiles,  iu-12. 1672. 

ROI  YIKHE  (l;. -Henri  île).  Voyage  du  tour 
de  la  France,  in- 12,  1713. 

PJGANIOL  DE  LA  FORCE  (Jean-  Aymar). 
• Nouveau  Voyage  en  France,  avec  un  iti- 
néraire et  de*  carte*,  2 vol.  in-12,  1724. 

DAUDET.  Nouveau  Guide  des  chemins  du 
royaume  de  France,  contenant  Imites  le* 
route* , tant  générales  que  particulière» , 
in-12,  1724.  1733. 

DEMS  (Louis).  Guide  royal,  ou  Dictionuair** 


RAMOND  DE  CARBON  MÈRES  (le  !*ron 
Louis  - François  - Elisalicth  ) . * Observation* 
faite*  dans  les  Py  rénées  pour  servir  de  suite 
à des  olerfTvalioo*  sur  les  Alpes  , insérée* 
dans  une  traduction  de»  lettre*  de  YY.  Co%e 
sur  la  Suinte,  iu-8,  1789. 

PASI  MUT  ( François).  Voyage»  physiques 
dan*  les  Pyrénées,  ou  Histoire  naturelle 
d'uoe  prtic  de  ce*  montagnes . particu- 
lièrement de  ibrcges . de  Ragticre*  , Ou- 
terri  rt  Gavaïuie , avec  vira  cartes  géogra- 
phique». in-8,  1797. 

RRALET.  Dracnptjun  de*  Pyrénées  considé- 
rées principalement  vins  les  rappe  l*  de  la 
géologie  . de  l'économie  |>oUtique . rurale  rt 


topographique  des  graudrs  roule*  de  Pans 
aux  villes,  etc.,  2 vol.  iu-12,  1764. 

— Itinéraire  historique  rt  géographique  des 
grande»  routes  de  France  , in- 16  , 1766. — 
Le  Conducteur  Français,  32  numéro* , For- 
mant ensemble  8 à 9 vol.  in-8,  1776  rt 
suivants. 

LANGLOIS  (Hyacinthe).  * Itinéraire  complet 
du  roy  mime  de  France , div  réé  en  ciuq  ré- 
gions. Y édition , rompmiant  : 1“  la  lop- 
grajdue  détaillée  de  toutes  les  mutes  de 
poste,  en  tableaux  synoptiques,  indiquant 
tous  les  lieux  par  où  l’on  passe,  rtc.  ; 2"  In 
description  des  lieux  remarquables  . monu- 
ments , antiquité»,  de.,  cinq  parties  in-8 , 
avec  une  grande  carte  routière,  182*. 

la**  trois  premières  éditions  ne  Formaient 
qu’un  vol.  in- 12,  sou»  ce  titre  : Itinéraire 
du  royaume  de  France,  iu-12,  1816.  1819. 

• Nouvel  Itinéraire  portatif  de  France,  ren- 
fermant le»  routes  de  poste , lu  statistique  , j 
l'histoire  , les  curiosité»  rt  le  commerce  des  i 
ville»  ; une  Notice  sur  la  France.  Paris  et  se»  j 
environ.»;  des  instruction»  utiles  aux  voya-  ' 
genre  ; terminé  par  un  tableau  alphaliélique 
des  route»,  relais  de  poste  et  lieux  cité»  dnns 
l'ouvrage  ; de  plus , uu  tableau  complet  de» 
service»  de  malles-poslcs,  diligences,  hôtels, 
cafés  , foires  ; orné  d'une  belle  carte  de 
France,  revue  rt  augmentât  par  Simcurourt, 
et  de  A panorama»  de  Pari*.  Lyon.  Mar- 
seille. Nantes  et  Bordeaux , dessiné*  par 
Perrot:  I gros  vol.  in-18.  Pari»,  1826. 

TOI  IX3N  (J. -B.'.  Itinéraire  topgraphtqiic  de 
la  Fraucc  . contenant  : l’ilinérairr  adminis- 
tratif, Km  mute*  royales,  le*  noms  et  les 
cours  de»  fleuve»,  de*  rivière»  rt  de  leur* 
affluent»;  le*  ports  de  mer,  la  direction  de* 
canaux,  rtc.,  etc.,  iu-8»  1823. 

MONTS  PYRÉNÉES 

forextièrr.  de  l'industrie  rt  du  commerce, 

2 vol.  in-8,  1813. 

CHARPENTIER  (J.-F.-G.  de).  Essai  sur  la 
constitution  géogiratiquc  des  Pyrénées  : ou- 
v rage  cotmiimè  par  l'Institut  royal  de  France, 
in-8,  1823. 

PALASSOI  . Mémoires  pour  servir  à l'histoire 
naturelle  des  Pyrénées  et  des  pays  adjacents, 
in-8,  1819. 

— Nouveaux  Mémoires  pour  servir  à l'histoire 
naturelle  de*  Py  renée*  rt  de*  pays  adjacent». 
in-8.  1824. 

— Observations  pour  servir  à l'histoire  natu- 
relle et  civile  de  la  vallée  d’Axpe,  etc.,  in-8. 
1828. 


• Itinéraire  Je  Pau  aux  Eaux -Bonnes  rt  aux 
Eaux -Chaude»,  par  un  touriste,  in-12.  gras, 
et  carte,  184*. 


Y IATOR  (N'arratius).  Vingt  jours  de  route,  rt 
généalogie  historique  de  la  Famille  des  co- 
ches, me.v>agrrie*,  diligences  , voiture»  pu- 
bliques. malles-porte*,  rte.  » avec  de.»  mile»  » 
in-8.  1830. 

RICHARD.  Guide  du  voyageur  en  France, 
i-ompmianl  la  description  de»  ville»,  villa- 
ge», txjurg»,  hameaux  de  la  France,  rtc.» 
16*  édit,  iu-8,  carte  et  pi.,  1834. 

* Guide  du  voyageur  en  France,  iu-12,  1845. 

* Itinéraire  de»  roule*  de  France,  parcourue» 
prie*  malles-|vo»lrs,  1834. 

B RI  A NT  (A.).  Le  Livre  dr  poche du  voyageur 
en  France , indiquant  le  tableau  géuéral  de» 
route*,  avec  le*  distances,  la  description  de» 
lieux  rt  villes  mnarqualilw,  pr  oixlrc  al- 
phabétique, in-32,  1835. 

Gllt  At  LTDKSAINT-FARGEAI  (P.-A.-E.). 
Guide  pittoresque  , portatif  et  complet  du 
voyageur  ci»  France,  «le.,  in-12,  carie  rt  gra- 
vures, 1838  ; 2'  édit.,  in-12, 1840  ; 3*  édit. 
in-1 2,  ornée  vie  30  grav  lires,  avec  uue  grande 
carte  routière,  1842. 

* Itinéraire  géographique  et  descriptif  de  la 
F rance,  nouveau  Guide  complet  du  voyageur . 
contenant,  rtc.,  in-12,  1842. 

* Itinéraire  géographique  et  descriptif  de  lu 
France,  nouveau  Guide  complet  du  voya- 
geur. in-8,  1843. 

Le  Touriste,  ou  Souvenirs  de  l’ouest  de  la 
F rance,  in-4,  et  planche*,  1844. 

* Livre  de  po»le.  contenant  la  désignât  ion  dr» 
relais,  rtc.,  in-8  , rt  cartes  (ce  livre  e*t 
réimprimé  tous  les  ans). 

Voyez  a uni  Description!  de  te  France , 
principalement  aux  artieles  Way  jse  de  Vil- 
liers,  Girault  dr  Saint-Fargrau.  rte. 
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leur  route,  in- 19  et  une  carte,  1836. 

DORGA.V  (Hyacinthe)  avec  BERG l ES  LA- 
GARDE.  Panotuiua  de  la  Giiotide  et  «le  bi 
Garonne,  ou  4 «nage  historique  et  pittores- 
que sur  les  batraox  à vapeur,  avec  eroqui* 
et  note»,  in-8,  1849  ; nouvelle  édil,,  in-8, 
1845. 

N AXA  DP.  (J.-B.-D).  Itinérairr  ou  Pa*»e-tftnpv 
de  Lyon  à Mktw  par  la  diligince  d'rau. 
in-IH,  18(9. 

* Itinéraire  de  Lyon  k Oh  a Ion  par  l«as  liateau* 
à vapeur,  in-39,  1835. 

BOISSEL  DK  MON  VILLE  (le  bar.).  Voyage 
pittoresque  et  navigation  exécutée  sur  unr 
partie  du  Rhône,  têputre  non  navigalik  (de- 
puisfkikéve  jusqu'àSeysiel),  etc.,  in-4, 1795- 

* Itinéraire  du  haut  Rhône,  OU  Voyage  de 
Lyon  k Aix-les-Bains  par  le*  liateau*  à va- 
peur» Ml,  1840. 

SA!  VAN  (Jeon-Bap.-Balllu»*nr).  Le  Rhône, 
drseri|diou  historique  et  pittoresque  de  son 
cour»,  depuis  sa  source  jusqu’à  la  mer.  gr. 
in-4.  1899-37. 

ALPHONSE  B Le*  Bord*  du  Rhône  de 

Lyon  a la  mer  ; chronique*,  légende*,  iti-8, 
1843. 

PKLANNK  (Ale*.  Mure  de).  I^i  Saône  et  »«m 
lionl*.  depuî»Gray  jusqu'à  Lyon,  in-8. 1835- 
36. 

M ABANDON  DE  MONTYEL  (Etfirisle).  Pr- 
lerinagi*  snr  la  Saône  de  Lyon  à Chain» , 
in-!8.  1838  ; 4*  édil., in-18  ri  carte.  1843. 
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ESTIEN’NK  (Cli.).  la*»  Hiinm  de  France  (im-  j 
primé  avec  »«  voyage»  d*  la  France,  in -8, 
ISM). 

CHAMP1ER  (Claude).  Petit  Traité  de»  fleuves  j 
et  fontaines  admirable*  étant  ès  Gaule»  (im- 
primé dans  le  catalogue  de»  antique»  érec- 
tions des  villes,  etc.,  de  Gifle»  Corruzet, 
io-16,  1590). 

LA  MP  ER  VILLE  (C.  de).  Liste 'des  noms  de» 
rivirrea  royale»,  el  de*  rivières  e<  ruisseaux 
descendant  en  k-rlle*  ( imprimée  avec  le» 
discours  politiques  et  économiques  du  même 
auteur,  in-li,  1626). 

COI 'LO  N (Louis),  la*»  Rivières  de  France,  ou 
Descriplioti  géographique  et  historique  du 
cours  et  délwinirmcut  des  Umm  et  rivières, 
des  fontaine*,  lacs  et  étang»  qui  arrosent  les 
province»  de  France  ? avec  le  dénombre- 
ment des  villes,  jkiiiU,  passage»,  bataille» 
douuées  sur  leurs  rivage»,  et  autres  curiosi- 
tés remarquables,  3 vol,  in-8,  1644. 

LOUIS  XV,  roi  de  France.  Cours  du»  priiu-i- 
l«ale»  rivières  de  France,  Traité  du  cour»  des 
principaux  fleuve»  et  rivière»  de  l’Europe  ; 
composé  et  imprimé  par  lui  en  1718,  iu-4 
( de  l'imprimerie  du  rabinet  de  Sa  Majesté, 
dirigée  par  Jacques  Collomlrat). 

MARIYETZ  (le  lin  non  Etienne -Claude  de). 
Système  général,  physique  «t  économique 
de»  nav  igaiNxi»  naturelles  et  artificiel  les  de 
l’intérieur  de  la  France , et  de  leur  coordi- 
nation avec  le»  roule»  de  terre,  2 vol.  in-8. 
178849. 

MOU  IIE Y (Matir- Antoine).  Dictionnaire  hy- 
drographique de  la  France,  ou  Nomencla- 
ture de»  fleuves,  rivière»,  ruisseaux  et  ca- 
naux ; le  lieu  où  il»  pmmml  leurs  sourres; 
leurs  e iibnuebiu  e»  et  roulliierit»  : leur  élcu- 
due  eu  égard  â leurs  sinuosités  ; leur  com- 
merce flultalde  ou  uuvigable,  avec  les  villes 
qu'il»  armuut  ; suivi  d’une  division  hydro- 
graphique de  ec  royaume,  et  d’une  descrip- 
tion de  «es  port»,  etc.,  enrichi  d’une  carte 


DUPAIN-TRIKL  (Jean-Louis),  Tableau  géo-  I 
graphique  de  la  navigation  intérieure  de  la 
France,  olïert  dan»  tous  se»  détails  actuel* 
suivant  la  nouvelle  division,  in-8,  1791. 

R AI  MER  (Fiédérir-Loui.v4,eorge»  de).  Alt*, 
moire  historique  sur  la  navigation  intérieure, 
lu  dan*  la  séaurr  du  lycée  dr»  art» , le  10 
thermidor  an  vin,  in-8,  1801. 

Rappntlau  roi  sur  la  navigation  intérieure 
de  Frauee  (Ann.  des  mine»,  t.  vi,  p.  3,  8 
33). 

SAY  (J, -B.).  I>es  canaux  de  navigation  dans 
l'état  actuel  de  la  France,  in-8,  1818. 

RAVINKT  (Antoine-  Louia-Ttiéodore).  Die- 
lionnaire  hydrographique  de  la  France,  ou- 
vrage couronné  par  F Académie  ravale  des  ! 
science»,  suivi  de  la  collection  complète  de*  I 


tarif»  des  droit»  de  navigation,  3 vol.  in-8, 

1824. 

DITKNS  (Joseph-Michel).  Histoire  de  la  na- 
vigation intérieure  de  la  France,  avec  une 
exposition  de»  canaux  à eu I reprendre  pour 
en  compléter  h*  système  ; précédée  de  con- 
sidération» générales  sur  la  position  géogra- 
phique de  ce  royaume,  sur  la  direcliuu  de 
»es  lieux e»  et  rivières,  et  sur  »on  commerce 
extérieur  et  intérieur ■;  suivie  d’un  Essai  sur 
1rs  cause»  qui  ont  retardé  jusqu’à  ce  jour  ré- 
tablissement de»  canaux  dan»  ce  pays,  sur  les 
moyen»  qui  peuvent  en  favoriser  l'exécution , 
aiu»i  que  sur  le»  principe*  de  législation  et 
d’aduiitiisl rulion  auxquels  ils  doivent  être 
soumis , et  ucrompgnér»  d’une  carte  de* 
canaux  exécuté»  et  de  ceux  à entreprendre, 
3 vol.  in-4,  1839. 

DWüIAMI'S  (Claude).  Recherche»  et  Consi  - 
dérntions  sur  le»  canaux  et  le»  rivières  en 
général , application  particulière  aux  voie» 
fluviales  de*  département»  du  unl-oue»!  «le 
la  France,  et  plu»  »|iérialcmriit  a b j un  cl  ion 
des  deux  mers,  par  la  (baronne,  entre  Tou- 
louse el  Bordeaux,  4pl.  in-4,  1834. 

FKOIiKH  R.  R rial  ion  de»  travaux  du  canaille 
lomgiKxJor,  1673. 

Le  Canal  du  Inrigticdnr  (Mercure,  p.  163, 
183,  juin  1681;  et  choix  des  Mercure», 
I.  vni,  p.  161;  1.  ix,  p.  121). 

C’est  une  desrriptiou  de  ce  canal  et  une 
histoire  des  opérations  de  cette  entreprise. 

ANDRFOSSY.  Histoire  du  canal  du  Midi , 
connu  prirâletmm-nt  sou»  le  nom  de  canal 
du  Languedoc,  iu-8.  1800;  fédit,,  « sol. 
in-4, 1805. 

— Précis  historique  du  canal  du  Languedoc 
ou  de»  deux  mer»,  br.  in-8,  sau»  date. 

GILLET- LA  IMOiYI'.  RapjKirl  sur  uu  plan 
en  relief  du  canal  du  Midi  (Journal  des  mi- 
ne», n“  178,  p.  305). 

FLACHAT.  Canal  maritime  dr  Paris  à Rouen, 
in-8. 

— Dissertation  sur  ta  souiec  et  le  canal  de 
l’Aude  (Hisl.  de  l'acad.  royale  de»  iuscripl. 
et  belles -lettre»,  t.  xxv,  p.  #|). 

BON  AMI.  Rechrrdic»  sur  le  cour*  de  la  ri- 
vière de  Bièvre  ou  «le*  Gobelius  (llist.  de 
l’acad.  des  lielles-  lettres,  t.  xiv,  p.  867, 
283). 

BILLARD  (E.-G.).  Projet  el  Souinisxioti  pour 
l'encaissenieul  de  la  Durance,  drpms  le  dé- 
troit de  Mirabeau  jusqu’au  Rhône  , suivi 
d'un  Mémoire  explicatif  des  moyen»  d’en- 
caissement el  de  ceux  d'indemnité,  in-8, 
1833. 

— Dissertation  sur  le  cours  de  la  Loire  (llist. 
de  Farad,  royale  de*  inscript,  et  lieltcs-lrt- 
tre».  1. 1#,  p.  145;  Mém.,  ihid.,  L vi*,  p. 
373-395). 

BAL  DK  (J. -Jacques).  Delà  Loin  au-dessus  de 
Briure.  Aperçu  de»  avantage»  qm  résulte- 


raient  pour  le  commerce,  l'agriculture  et  la 
défense  du  pay»,  de  l’ouverture  d'un  canal 
latéral  à cette  rivière  ; précédé d’ulisrrvn  lions 
sur  l’esprit  du  piojct  de  loi  sur  les  canaux, 
in-8,  1833. 

PEI  rr-RADFX.  Notice  historique  comparée 
sur  le*  aqueducs  des  an  ci  eu»,  et  la  dériv  alion 
de  la  rivière  d'Ourcq,  in-8.  1803. 
GIRARD.  Mémoire  sur  le  caual  de  l'Ourcq. 
in-4,  1831. 

* De  la  navigahoii  du  Hbiu  ; mémoire  imprimé 
par  ordre  du  comité  consultatif  du  com- 
merce  de  Strnslworg,  in-8,  1803. 

— Dissertations  sur  le  Khoue  (Hist.  de  l’acad. 
royale  «In  iuscripl.  et  liellrv-leUicv,  t.  xxi, 
p.  15U  et  soiv,;  t.  xxvu,  p.  180-136). 

DE  LAI.ALZ1ÉRE.  Mnmnir  qui  démontrr 
Futilité  et  la  nécessité  d’une  navigation  sûre 
et  invariable,  à l'embouchure  du  Khoue. 
Ouvrage  couronné  par  l’acad.  de  Marseille, 
in-8,  1779. 

Gl  ILLARD.  Mémoire  »ur  Fciidiguenu  ut  du 
Rhône,  depuis  J un*  jusqu’à  la  Té(r-\oirr, 
in-8, 1834 

VICAT.  Pont,  siispeudu»  ru  lit  de  fer  sur  le 
Rhône.  Raïqmrt  au  ron»eillcr  d’Klat,  direc- 
leur  général  de-  pou  b et  chaussées  (extrait 
de*  Annale*  de»  pont»  et  (haussé* ,,  iu-3 
1831). 

PASQl  1ER  (du).  Recherches  sur  les  eaux  de 
source  du  Khoue. 

PETIT  DE  BEAU  VERGER  (le  liaruu).  Ksp- 
port  lait  à la  sueiété  d'agriculture  du  dépoi  - 
teuient  de  b Seine,  le  3 octuhre  181 1 (rdu- 
tif  aux  travaux  de  ('.liaumetle  »or  la  $a<un), 
in-8. 1811. 

BAUDOT  ainé.  De  la  .Saône  et  dr  m navi*a- 
tion.  iu-M,  1813. 

CROSLEY.  l)e  la  uavigatioii  de  la  Seine  au- 
dessus  et  au-drvwus  de  Troyes. 

Se  trouve  dans  les  Ephéméndr»  truyeime.. 
p 66.  74  (1760);  p.  84.  86  (1762)";  et  p. 
161,  163  (1764). 

Dissertation  »ur  l'cmbouchurc  de  la  Seine 
(Hist.  de  l’acad.  royale  des  imrripi.  et  liel 
Wdlr»,  t.  i*,  p.  145-149). 

PARMEX 1 1ER.  Hisser talion  sur  la  nature  de» 
eaux  de  la  Seine,  avec  quelque* observation» 
relatives  aux  propriété»  physique»  et  écono- 
miques de  l’eau  en  général,  iu-8,  1787. 
NOËL  DE  LA  MORIMÈRE  (Simou-RsrijR*- 
lemy -Joseph).  Tableau  statistique  deoavi- 
vation  dr  la  Seine.  <L  |wm  la  mer  jusqu'à 
Rouen;  coulrnant  de»  vues  sur  le  système 
de  son  embouchure  ancienne  «t  modem? 
iu-8,  1803. 

CASTE I.L  A NO  (Joarpb).  Projet  de  statisliqu, 
|«mr  le»  fleuves  du  premier  oidrc,  adapte  a 
la  Seine,  iu-4,  1813. 

DE  FTR  DE  LA  N’Ol  ERRE.  Réflexions  »,«■ 
le  projet  de  l’Yvette,  in-8, 1786. 
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LATTRE.  Oote  tirs  canaux  d'Orléans,  de 
Bruit  rl  de  Loing,  en  21  feuilles. 

GARYPU  Y.  Carie  du  canal  de  Languedoc,  en 
33  feuilles,  1774. 

MONFALGON  (J.-B.).  Histoire  des  marais  e» 

HE  Kl.  IKK  (Nicolas).  Histoire  «les  grand*  che- 
min» de  l'empire  romain,  où  «c  voit  l’écbtr- 
cisscment  de  l'Itinéraire  d'Anlonin  ei  la 
Carte  «le  Peutinger,  in-4,  1622.  La  même 
Histoire,  revue,  corrigée  et  augmentée  par 
l'auteur  a vaol  sa mort, in-4,  1628.  Lanterne 
avec  noir»,  3 vol.  in-4,  1726  H 1736. 

HOLCltAl  D (M.-Àut.).  Recherches  histori- 
ques sur  la  police  des  Romains,  concernant 
les  grands  e licmins,  les  rues,  les  marchés,  etc. 
In-8,  1784,  1800. 

WETZRODT  Notice  sur  Ira  au- 

ciemTrév irais; suivie  de  recherche» snr  les 
ancien»  «rhemins  romains  qui  ont  traversé  ce 
|iûvs  des  Très  irais,  in-8.  1809. 

Iai  Guide  des  chemins  de  France,  augmenté  des 
fleuves  «le  re  loyaume,  iu-12,  1553. 

MFNKSTRIER  (1..-P.).  Dissertai»»»  sur  les 
grands  chemins  de  Lyon  (en  tète  «h*  son  His- 
toire civile  et  consulaire  «le  Lyon,  in- fol., 
1696). 

• Lettre  sur  un  chentin  des  mt  irons  de  Rrau- 


CUFITARD(J.-E.).AÜaset  Description  miné- 
ralogique «le  la  France,  S vol.  in-fol.,  1780. 

OMALIUS  D’Il  ALLO  Y (J.-J.  d').  Observa- 
tion sur  un  Essai  de  carte  géologique  de  la 

France, etc.  (Ami.  de» mines,  t.  vu,  p.SIS). 

* Notice  sur  une  «rtc  géologique  de  la  France, 
entreprise  j«r  ordrr  de  M.  Bccqmy,  direc- 
teur général  de*  pontiet  chaussées  (Ann.  «les 
mines,  i.  i,  3*  série,  p.  381). 

FXIE  DK  BEAI  MONT  cl  DLFRKNOY. 
Carte  géologique  de  la  France  à l'échelle  «le 
un  rinq-cent-millwme, divisée  en  6 feuilles, 
qui,  réunies,  forment  un  carré  d'environ  l 
m.  «le  côté.  — A cette  «rte  on  joint  t Ex- 
plication de  la  carte  géologique  de  la  France, 
3 vol.  in-4,  1841,  dont  le  1"  seul  parais- 
sait «m  1844  ; ce  volume  est  orné  d'une 
carte  «l’assemblage  en  unefruille,  léduitedc 
la  grande  carte  en  6 feuilles. 

DORBIGNY  (Alcide).  Paléontologie  française, 
description  roologique  dr  tous  les  animaux 
mollusque*  et  rayonné»  foMtlr*  de  France , 
3 vol.  in-8, 1843-43. 

DORBIGNY  (Alcide).  Mémoire  sur  Jr*  espèce* 
et  des  gimres  nouveaux  de  l'ordre  des  nu- 
dihranrhes,  observé»  wir  les  côte*  de  France, 
brorh.  in-8,  1837. 

BOI  BEF-  Bulletin*  de  nouveaux  gisements  en 
France  d'auuiuux  vertébrés,  in-24. 


«les  maladie*  causées  par  les  émanations  de» 
eaux  stagnantes,  in-8,  1834  ; 3e  édit.,  sous 
ce  titre  : Histoire  niédiralr  des  marais,  in-8, 
1826. 

Contient  une  bibliographie  de  l'histoire 
medirale  «le»  marais. 

CHEMINS. 

vais,  apjM'lé  rJiautotv;  de  Rrunrhaul  (Mer- 
cure, mai  1749,  p.  83-91). 

CALMET  (D.  Augustin).  Dissertation  sur  les 
grands  chemins  de  la  lanraine,  in-4,  p.  38, 
1724. 

POMMEREt  IL  («le).  De»  chemins  et  des 
movenv  les  moins  onéreux  au  peuple,  et 
à rklat  de  les  construira  et  «le  I»  entretenir, 
in-8,  1781. 

Plantations  des  routes  et  de*  avenues,  etc., 
broch.  in-8,  1809. 

BERNÈDE  (Ch.).  De»  |*wles  en  général,  et 
partirubéTcmcnt  en  France,  in-8,  1826. 

HAÏ  SSEZ  (le baron  Lemercher  de).  Des  routes 
«•t  tic*  canaux,  et  des  modification»  à a par- 
ler dans  le  système  «h*  travaux  qui  leur  est 
appliqué,  et  dans  la  législation  «pu  le»  régit. 
in-8,  1828. 

MATH  IEC  DE  DOMBASLE  (C.-J.-A.).  Iks 
cheutius  vicinaux  en  France;  moyens  légis- 
latifs d'en  assurer  la  lestauratiou  et  l’entre- 
tien, in-8.  1833,  42  page» 

SA!  I.NI FR.  Des  roules  et  «les  chemins  a» 

GÉOLOGIE  ET  MINÉRALOGIE. 

BOBLAYE.  Formation  jurassùjue  dans  le  nord 
d«  la  France  (Ann.  des  science»  naturelles, 
t.  xvii,  p.  37,  1829). 

DLFRKNOY.  Considérations  générale»  sur  le 
plateau  central  de  la  France  (Ann.  de»  mi- 
nes. I.  m,  2*  série,  p.  55). 

OMALIUS  D’H  ALLO  Y (J.-J.  d').  Kwaisurla 
géologie  du  nord  «le  la  France  (Journal  des 
mima,  t.  xxrv,  p.  123, 1808)- 
ROBIEN  (le  président  de).  Nouvelle*  Idées  sur 
la  formation  des  fossiles,  1 vol.  |»etil  in-8, 
1751. 

MONNET.  Mémoire  sur  le  volcan  de  b mon- 
tagne de  Gnrau  (Journ.  d«  mines,  n.  64, 
p.  373). 

BLRAT  (Amédéc).  Description  des  terrains 
volcanique»  «le  la  France,  in-8,  1844- 
DLFRKNOY.  Mémoire  sur  l'existence  du 
gy  pse  et  de  divers  minerai»  métallileres  «Uns 
la  partie  supérieure  du  lias  du  sud-ouest  de 
le  France  (.Ann.  «h»  raines,  t.  n,  3*  série, 
p.  345). 

— Considérai  ion*  générales  sur  le  plateau  cen- 
tral dr  la  France,  etc.  (ibk).,  t.  n,  3*  série, 
p.  55  et  309). 

— Des  formation» secondaire» qui  s'opérant  sur 
les  petite*  méridionale»  des  montagnes  an- 
ciennes du  centre  «le  la  France  (ilml-,  t.  v, 
p.  363). 


— Des  fiévras  mtennitUi  îles  des  pays  maréca- 
geux, tel*  qui*  U Sotegne,  etc.  (Mém.  cou- 
ronné n»  1824  par  la  société  royale  d» 
science*  d'Orléans). 

• De  l'influence  des  irrigation»  «hui»  le  midi 
delà  France,  par  M.  P.-C.,in-8,  1841. 


France,  et  «le»  moyens  de  les  amcliorar,  in-8, 
1835. 

EYMERY  (Ad.).  Mérooira  sur  les  ihrmius 
v finaux  de  la  France,  piésenlé  aux  cham- 
bra* législative».  in-4,  3 «art.  et  tab..  1884. 

ZÉGOWITZ.  ( '.liemin*  vicinaux.  Modification» 
à apporter  au  projet  de  loi  pour  la  separatkm 
de*  chemins  vicinaux  et  communaux,  pré- 
senté à la  chambra  de»  députés,  dans  U 
séance  «lu  18  avril  1H34,  par  M.  Vatoul,  au 
nom  de  la  conunisciou,  in-8,  1834. 

• Chcmiiu  conunuuaux  eu  France,  iu-8,  1834. 

JARDOr(A-).  IV**  routes  stratégique»  de 

l’Ouest,  emploi  de*  troupe»  aux  travaux  d’u- 
tilité publique,  in-8,  1839. 

• Essais  »ur  b construction  des  roule*  et  «les 
canaux,  etc.,  1 vol.  iu-8,  de  texte,  et  1 vol. 
de  planche*. 

PILLET  WHI.  De  b dépense  et  du  produit 
de*  canaux  et  des  chemin*  de  1er  ; de  l'in- 
fluence des  voie*  de  communication  *ur  la 
propriété  industrielle  de.  la  France,  3 vol. 
in-4.  1837. 


— Caractère*  particulier»  «|ue  |«ésciite  le  Irr- 
rnin  «le  craie  dan*  le  sud  de  b F rance,  parti- 
culiérement sur  b punie  des  Py rénée*  (ihid., 
t.  vin,  p.  173;  I.  ix,  p-  S). 

— Sur  b relation  «Ira  ophite».  des  gyp*e»,  et 
de*  source*  salées  «les  Pyrénées,  etc.  ijbid., 
t.  n,  3 série,  p.  51). 

FLIK  DE  BEAL  MO  NT.  Observations  géolo- 
giques  sur  le*  différente»  formation»  <|ui , dans 
le  système  dr*  Vosges,  séparent  la  formation 
houillère  de  celle  du  lia»  ( Ann.  des  miues, 
t.  i,  2* série,  p-  393;  iliid..  t.  iv,  3*  série, 
p.  3). 

DLFRKNOY.  Mémoire  sur  le*  terrain*  ter- 
tiaire* du  bassin  duimdi  dr  la  France  ( Ann. 
de*  mine*,  t.  vi,  3*  série,  p.  417  ; t.  vu,  p. 
197  et  311). 

CRESSAC.  (le  baron  «le).  Notice  gèoçnortiquc 
sur  le  liassin  secondaire  compris  entre  le* 
Ifnaios  primitif»  du  Limousin  et  ceux  inter- 
médiaire* de  b Vendée  (Ami.  des  mine*, 
t.  vu,  3*  série,  p.  169). 

DOUÉ  (A.).  Mémoire  géologique  sur  te  sud- 
ouest  de  b France,  etc.,  m-8,  1824. 

D’ARCHIAC.  Elude*  sur  b formation  crétacé»- 
des  vei-sant*  sud-ou»t  et  utnd-e*l  du  plateau 
central  de  b France,  in-8c»  2pl.,  t»l3. 

SERRES  (Marcel  de).  Géognosie  îles  terrain* 
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tertiaires,  uu  Taldrau  do  priiu-i|«au\  ani- 
nuu\  invertébrés  de»  terrains  marin*  ler- 
liairr»  du  midi  de  la  France,  in-8  et  5 pl . , 
1820. 

FOURNIT  (J-)-  Sur 1«  diluvium  de  la  France, 
brut  h.  in-8.  1843. 

D'ARGKT.  Discours  n»  forme  de  dissertation 
sur  l’état  actuel  des  moulugncs.  et  leur  cause 
et  leur  d«  gradation,  in-8, 1776. 

DESNOYERS  (J.).  Observations  sur  quelques 
>\  sternes  de  la  formation  oohthiquc  du  nord- 
ouest  de  ta  France,  etc.,  in-8,  1825. 

OMALIUS  DTIALLOT  (J. -J.  d ).  Noie  sur  le 
gisruirnl  de  quelques  roches  granitoidr»  dans 
le  nord -ouest  de  la  France  ( Journal  de» 
mines,  I.  m»,  p.  136). 

DUFRÉNOY.  Mémoire  sur  l’ige  et  la  compo- 
sition de*  terrain*  de  transition  de  l'ouest  de 
la  France  (Arm.  des  mines,  t.  xiv.  2#  scrir  , 
p.  113  et  35t. 

BERTEKEAl  (Mari.  de).  Restitution  de  Plu- 
ton  tics  mines  et  minières  de  France  , petit 
iu-8.  1640. 

GORET.  Le*  Ancietu  MiuéralogUUa  de  la 
France,  2 toi.  in-8,  1779. 

BTC'HOZ  ( P.-JuM-ph  ).  Dirtiunnaiir  minera - 
htgique  et  bydrofogiqim  de  la  France,  4 soi. 
in-8, 1783. 

Dltfl  IUC1I-  Description  des  gïtrs  de  muterai 
de  Francs*.  3 toi.  in-4,  1786. 

MONNET  (Ant.-Grimoald).  Mémoire  histori- 
que et  polili«|ue  sur  Ira  mines  de  France . 
présenté  k l'assemblée  nationale,  in-8,  1791. 

Considération  sur  les  richesses  minéralogi- 
ques de  la  France  (Journal  des  mines,  au  ix, 
P*  841). 

HÉRON  DF.  YILLEFOSSE.  Des  métaux  en 
France  ( Ann.  des  ni  mes  , t.  u , 2*  série , 
p.  401). 

— Mémoire  sur  l'état  actuel  de*  mine*  à fer 
en  France  , considérées  ail  commencement 
de  l'annér  1826.  avec  un  supplément  relatif 
à la  lin  de  relie  aimée,  présentant  un  aperçu 
de*  miur*  tic  houille  de  la  France  cl  des 
mines  à fer  de  la  Grande-Bretagne  , in-8. 
1826. 

PLAY  ( le).  Observation*  sur  le  mouvement 
commercial  de*  *ul»lanrr*  minérales , entre 


OORROZET  (Gides).  Le  Catalogue  des  anti- 
que* érections  des  villes  et  cités  de*  Gaules, 
et  des  tient  es  et  fontaines  d' icelles , etc., 
in- IG.  1540  : 2'  édit.,  in-16,  1590. 

Ou  y trouve  un  dénombrement  fie  quel- 
que* eaux  minérales  et  de  quelque*  loin*  de 
la  t rauce,  avec  une  indication  tréa-aucODd» 
de  quelquewiiKS  de*  maladie*  dans  lesquelles 
ou  le*  croit  utiles. 

P1CTOR11  S (Georges).  Traité  des  eaux  ther- 
male* , et  du  lemp»  et  de  la  mautéie  dont  il 
faut  *e  taiignrr  en  allemand,  in-8  ',  1560. 
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la  France  et  les  puissances  étrangères , pen- 
daut  les  dôme  dernières  années . et  particu- 
lièrement eu  1829,  1830 et  1831  (Ann.  de» 
mines,  I.  u,  3'  série,  p.  502). 

CHKPPF.  Notice  sur  la  produrtnm  de»  mim-» 
de  toute  nature  et  «les  usines  à fer  (vendant 
l'année  1830-31  ( Ann.  «les  mine* . t.  tr , 3* 
série,  p.  539). 

— Idem  sur  le  produit  de»  raine*  eu  1831  et 
des  usines  à fer  en  1832  (ibid.,  t.  an,  3*  sé- 
rie, p.  665). 

Aperçu  de  l'extraction  et  du  commerce  de» 
sulrttanre»  minérales  eu  France  avant  la  ré-  ; 
vol nt ion  ( Journal  de*  raine*  , o“l,  »n  ni , 
p.  55). 

PKLOirZKpère.  ta'*  Merveille»  et  les  Richesses 
du  monde  aoutemiiu,  ou  les  Mines,  les  mé- 
taux , le*  pienv»  précieuse*  , la  bouille  , le 
sel,  etc.,  in-16,  1835. 

HRON’GNIART  ( Alex.  ).  Premier  Mémoire 
sur  !«**  kaolins  . «mi  argile  a porcelaine,  sur 
la  nature  . le  gisement , l'origine  rt  l'emploi 
«le  celle  sorte  d'argile  ( Archives  du  muséum. 
1839). 

Eludes  des  gît r»  de*  minéraux  publiées  (tar  le» 
soins  de  l'administration  des  mines  ; Etudes 
du  bassin  boni  lier  de  Graissrxac  ( Hérault  ) 
faites  eu  1842  par  Napolèou  Garessa  , in- 4 . 
1843.  Mémoire  sur  le*  bouille*  «le  Saune- 
rt-Loirr,  par  Mané*.  in-4.  1844. 

Dtrsma ladies  dr  la  France,  histoire  médical»*  et 
minéralogique  de  la  France,  in-8.  1849. 

FOURNÎT.  Eludes  sur  les  dé(»ts  métallifère* 

1 ( Traite  «le  géognéxiv  de  L.-A.  bu  rat , t.  ni , 

p.  468). 

• De*  mines  de  plomb , de  cuivre , de  zinc , 
d'étain  , d'aulinmiue , dr  mercure , dr  man- 
ganê>r,  de  fer.  de  bouille,  en  1806  et  1819. 
et  de  plusieiir»  autre*  substances  que  ren- 
ferme le  sol  français  (Ann.  des  mines  , t.  v, 
p.  2t.  34.  80  et  584). 

DUFRÉNOY.  Mémoire  sur  la  (toutiriii  géolo- 
gique drs  principale*  minet  «le  fer  de  la  par- 
tie  orientale  de*  Pyrénées  . etc.  ( Ann.  des 
mines,  t.  5,  3*  série,  p.  307). 

* Tableau  stalistiqm:  de*  diverses  branches  de 
l'industrie  miuêrale  pendant  l'année  1836 
( Ann.  des  mines . t.  xni , 3*  série  , p,  728, 
729:  ibid..  en  1837:  ilùd.,  t.  xv,  p.  652). 

EAUX  MINÉRALES. 

LE  BAILLI  F ( Roch  ).  Petit  Traité  de  l'anti- 
quité et  singularité»  de  la  Bretagne  itrmo- 
ri«|ur . en  laquelle  se  trouvent  1rs  bains  éti- 
rant la  lepre,  podagre,  hvdropisie.  paralysie, 
ulcères  et  antrr*  maladie*  , in-4  . 1577  (im- 
primé à la  suite  du  Demusterion  du  meme 
auteur). 

Il  «»*«  que*tion  dans  cet  ouvrage  de* 
eaux  minérales  dr  la  Bretagne  , et  Frai  t 
trouve  aussi  des  notion*  générale*  sur  les 
eaux  minérales. 

JOl  BEiir  ( Laurent).  Traité  de»  eaux. 
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HÉRON  l)E  YILLEFOSSE  (A.-M.).  iVs  mé- 
taux en  France , rapport  lait  au  jury  ren- 
trai de  l'rv|io*ition  «le*  produits  de  l'indus- 
trie française  de  l'auuce  1827 , sur  les  objets 
relatif*  a ta  métallurgie  , 2 tableaux  in-8  , 
1828. 

JULES  FRANÇOIS.  Recherches  sur  le  gise- 
ment et  le  iraiteineul  direct  «le»  minerais  «le 
1er  dan*  I»  Pyrénées,  et  particulièrement 
dan*  l'Ariége.  suivies  de  considération»  his- 
toriques , éeouonnqu*'»  et  pratique*  sur  le 
travail  du  fer  dan*  U » Py  rn»m,  iu-4  et  allas, 
1843. 

MALl'S.  Avis  des  rirhe»  mines  dot  et  d'ar- 
gent , et  de  toutes  l«*s  espèces  «le  métaux  et 
minéraux  «le*  monts  Pyrénées,  in-4.  1632. 

DE  RÉÀUMUR.  Essai  de  l'histoire  des  ri- 
vières et  «les  ruisseaux  du  royaume  qui 
rmileut  de»  paillettes  d'or,  ave»-  des  obser- 
vation* sur  ta  niamèir  dont  on  ramasse  ce» 
paillrlte*  , sur  leur  figure  , sur  le  sable  avec 
lequel  elle»  sont  raèjée*  et  sur  leur»  titre» 
(Acad,  de*  scienre*.  p.  68  rt  suiv.,  1718. 

GORDIKK  ( P.-Ant.  ).  Rapport  sur  le»  mine* 
de  bouille  en  France  , cl  ta  <|uc*tiou  de  sa- 
voir s’il  e>t  convenable  de  modifier  ou  même 
de  révoquer  le  règlement  de  iUmi;iim'  qui  per- 
met l'importation  «k?»  bouille*  étrangère». 
Rapport  tait  le  19  octobre  1814  à M.  le  di- 
rerteur  général  et  au  conseil  «les  mines,  avec 
planrh. , t.  xxxvi,  1814. 

REGNAULT  (M.-V.).  Recherches  sur  le» 
combustible*  minéraux  (Ann.  de»  mine*.  3* 
série,  t.  xn,  p.  193). 

Carte  «le»  mines  de  charbon  qui  approvision- 
nent Paris  (Ann.  «Ira  mines , t.  u , 3*  série, 
p.  492). 

LEFÉBURK.  Aperçu  général  des  mines  «k* 
houille  exploitée»  eu  France  , rte.  (Journal 
drs  mines,  n*  71,  p.  325:  n*  71,  p.  413. 

* Statistique  de*  mine*  «k*  bouille,  in-8,  1833- 

SOülCH  ( A.  du).  Essai  sur  les  recherche* 
de  houille  dans  le  nord  de  la  f rance.  1839 

HÉR1CAKT  DF.  THLUT.  * Rapport  sur  l'é- 
tat artud  «b-*  carrières  de  nurhre  de  France 
(Ann.  de»  mines,  t.  vu»,  p.  3). 

TREMFJIY.  Marbrière»  «k*  France,  iu-8. 
1824. 


Il  y est  traité  de  la  ualure  , tk»  qualité» . 
«k*  Futilité  et  «le*  usage»  «le»  eaux  . iu-8, 
1603. 

* Discours  sur  les  vertu»  rt  faculté*  «les  «aux 
médical**  et  minérales  en  général,  et  «•«  par- 
ticulier «le  la  fontaine  de  St-Fimnii . siluér 
au  faubourg  «le  St-Privé-les-Bourgr*.  par 
(L  M..  in-8,  1612. 

Il  v est  traité  «le»  propriété*  particulière» 
dr»  eaux  minérales. 

ABR  AHAM  DE  LA  FRAMBOISIÉRE  (Nieo- 
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la*).  Lr  neuvième  livre  de  scs  «eu*  re*  a pour 
titre  : GourinMOMnl  requit  eu  l'usage  des 
eaux  minérale* . huit  |iour  la  préservation 
que  pour  la  guèi  itou  dr.%  maladie*  rel «elles  , 
j»-4,  1613;  iu-hil.,  1 1> J I ; iu*8,  1ri49. 

LANDREY  ( Jean  ).  Hydrologie  . ou  Discours 
de  l’e«u  , auquel  est  amplement  déclarée  la 
vertu  et  |Hiiuanr*  de*  eaux  médicinale» , 
pi  inci  paiement  île  celles  de  Ville-Comte,  etc., 
in-8,  1614. 

la**  chapitre*  20.  21 , 22  et  53  traitent  en 
particulier  des  principe»  qui  rntreut  dans  la 
composition  de»  eaux  minérale*. 

RICHARD  (Sébastien).  Le*  Bains  «le  Digne,  eu 
Provence,  in-H,  |«»I7,  1619. 

I,a  première  partie  de  Ctrl  ouvrage  con- 
tient ou  evanicu  des  eaux  minérale*  eu  gé- 
néral. 

BANC  ( Jean  ).  La  Mémoire  renouvelée  des 
merveilles  des  vaux  naturelle*  en  faveur  de 
nos  nymphes  françaises  et  «les  malade*  qui 
ont  recours  è leur*  emplois  salutaires,  in-8. 
1603.  — Publié  de  nouveau  sous  ce  titre  : 
La-s  Admirable*  Vertus  «les  eaux  minérales  de 
langues , Bonrltoti  et  autres  reuummée*  de 
France,  in8,  1618. 

LA  UT  AR  ET  (de).  * Le*  Merveilles  des  lioins 
naturel*  ri  «1rs  étuves  naturelles  «le  la  ville- 
«le  Digne  en  Provence,  par  D.  T.,  iu-8, 
1650. 

On  trouve  dans  la  première  pallie  des 
reclit-rrhcs  générales  sur  l'origine  des  eaux. 

FABKY.  L’Admirai  de  Vertu  «le*  eaux  et  fon- 
taines de  Mier  eu  Quercy , apjielées  eaux  de 
Salmiores,  in-12,  1634. 

La  plu*  giande  partie  «k*ce  petit  ouvrage 
est  consaeiée  à des  rrcherrhe*  générale*  sur 
l'origine  des  eaux. 

ROCHAS  ( Henri  de).  Traité  des  observations 
nouvelle*  et  vraies  connaissance»  des  eaux 
minérales . iu-tî.  1634. 

Ol  ouvrage  traite  en  six  chapitres  «les 
eaux  sulfureuses  . «les  vitrioliqius  , des  alu- 
mineuses, «le*  nitreuse»  et  des  fesmgiueusr». 

— La  Physique  démonstrative  de*  eaux  miné- 
rales, in-8,  1644. 

COMBE  (Jean  de).  Hydrologie,  au  Discours 
de*  eaux,  contenant  les  moyen*  de  connaître 
pariaitement  les  qualité*  «les  fontaine*  chau- 
des, tant  occultes  que  mauifrvtcs,  »-t  l'adresse 
d’en  user  avec  méthode,  in-8,  t645 

DUCLOS.  Observations  sur  les  eaux  minérales 
de  (dusirurs  piw  inces  de  France  , faites  en  i 
l’académie  des  sciences  eu  1670  et  1671 , in- 
13,  1675:  in-4,  1731. 

L'auteur  examine  1rs  eaux  minérales  en 
particulier,  et  rn  l'ait  huit  classes  : 1 * eaux 
chaude»  «lui  contiennent  du  sel  commun  : 
celle*  «le  Bourluui-Lancy,  «le  la  Rourlmullr, 
d’F.vvalion  nu  Evcaux  , de  Balaruc,  «le  Bar- 
thizaii,  de  Bagnêres,  de  Ilarége*.  dr  Digne  cl 
«le  BourUuine  ; 2*  eaux  chaudes  qui  con- 
tiennent un  *c|  analogue  au  uitre  des  nnninj  : 
celles  «k  Bourlion-FAicliambauli , Chaudes- 
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Aigues,  Mnnt-d'Or  et  Néris;  les  bains  «le 
Sail-lez-Chàtrau-Morand  , de  Vichy  et  de  la 
petite  source  d'Esvahon;  3"  taux  tiède»,  in- 
sipides , dont  k»  un«»  cnniinuinil  un  sel  et 
1rs  autres  uYn  «Mit  jxunt  : celles  d'Encausse, 
de  Prémraux,  de  Bardon-près-de  Moulins  et 
deux  sources  «le  Vichy  ; 4"  eaux  tiède*  ai- 
grettes ou  vineuse»  qui  participent  un  peu 
du  uitre  : celle*  «le  Vic-le-Comte  , Yir-en- 
Carlodais , Ma  r tres-dreY'cy  i«s,  Jaude, Champ- 
des-Pauxres  et  Braiirepaire  |mt>  «le  Ckr- 
niout  ; 5*  eaux  froide»  utuptJts , (sarlicijvnnt 
d'un  sel  senti  liai  de  au  h I commun  , et  quel- 
qurs-unr*  «huit  le*  résidus  desquels  on  ur 
trouve  aucun  *d  ; relies  de  Jouas,  Ste-Rrinc, 
Auteiiil , Bievre,  Pussy,  Château- Cutitirr, 
Vaujuurs,  Lxroehcpo/ay , Pou»,  Mmileudie, 
Fuus-Houilleuse  pies  de  (hauuumt,  le  Mans, 
Belrsbiue  et  Verlicrie  ; 6*  eaux  froides  de  sa- 
veur ferrugineuse,  ou  austère  : celle*  «le  For-  j 
g»**,  8l-Pauh<le- Rouen , Piourlierouge,  Mmi- 
loue  et  Pont  - Normand  pré*  «k  .Mm  tain  , 
Muntlrtmq.  ilcbecrevoo.  Provins,  Ajwugnv 
près  «le  Ra.ssou  et  Vais  ; 7°  eaux  froides  de 
saveur  vineuse  qui  contiennent  du  *d  rom- 
Jtiuii  ou  qui  u’out  jMMiit  de  sel  : relies  de 
Châlel-Cuyon,  lu-s*e.  St-Pierre,  la  i rau livre. 

V if  net,  CliatitHial,  Sl-Paidn«i\  , St-PaHse  et 
Rm-illy  ; 8*  eaux  froides  acide*  «S  v iuçusr* 
qui  participent  du  uitre  de»  aueieuv  : relies 
de  Pougues,  St-Myou,  St-Floret  près  de  Sl- 
Cirgue»,  Pout-Cîhaud,  J««r,  St-All*an  , Ca- 
luarels  et  Val». 

CHOMEL.  Sur  plu.vii-urs  eaux  minéiaks  de 
France  (llist.  de  l’acad.  royale  «les  sciences, 
1708,  p.  57). 

Ou  y trouve  quelques  expérience»  faites 
par  Choaiel  sur  quelques  eaux  miiiéralr»  de 
l'Auvergne. 

RORIE  ( Jean  - François),  1-,  Recherche  des 
eaux  mi  iérales  de  Cault'irU,  avec  la  inauière 
d’en  user,  in-8,  1714. 

Daus  cet  ouvrage  un  trouve  qurlqucs  ré- 
flexions sur  la  formation  des  sources  «Féaux 
minérales  en  général. 

R1CHA1UX)T  (Camille).  Nouveau  Système  «le* 
eaux  chaudes  de  Plombières  eu  Lorraine , 
etc.,  in-8,  1723. 

Lrs  quatre  premiers  chapitres  «k  cet  ou- 
vrage  «lui veut  être  rapportés  aux  généralité* 
sur  les  eaux  minérales. 

THIERS  DE  MARCONNAY.  Nouvelle»  Dé- 
couverte* en  médecine,  trés-ulilcs  |iour  le 
service  «lu  roi  et  «lu  public,  in-12.  1724. 

Il  y a mie  dissertation  sur  le»  vertu*  des 
eaux  minérales. 

BORDEU  (Théophile  «le).  Lettre»  conlenani 
de*  f«*ais  sur  l'histoire  des  eaux  minérales 
du  Béani,  et  «le  qudques-une»  «le*  prov  ince* 
voisines,  etc.,  in-12,  1746. 

Le*  7 premières  lettres  et  h 11*,  15% 
18*  et  27*  contiennent  des  recherche*  sur 
l’origine  de»  fontaine» , »ur  la  cause  de  la 
chaleur  «les  eaux  tlnumale» . sur  quelq«K-s  j 
propriétés  générales  de  te*  eaux,  sur  la  ma-  ; 


uiere  de  prendre  le»  eaux  minérale*,  et  sur 

i les  abus  qu’on  commet  dons  leur  usage. 

JAMES.  Dictionnaire  universel  de  médecine, 
de  chirurgie.  traduit  «le  l’anglais,  in-fol., 
I.  i.  1746. 

On  y trouve,  p.  258,  au  mot  Acïtlulce, 
une  longue  di*«irrtaliou  sur  le*  eaux  miné- 
rale*. 

JL’ VET.  Mémoire  sur  les  eaux  minérales  , 
in-12,  1737. 

MONNET.  Traité  «le*  eaux  minérales,  avec  plu- 
sieurs mémoires  de  chimie  relatil»  à cet  ob- 
jet, in-12. 1768. 

Bl’CTIOZ.  Dictiouuaire  minéralogique  et  hy- 
drologique  d»-  la  France,  2 vol.  in  8,  1771; 
nouY.  «•dit.,  4 vol.  petit  in-8,  1785. 

C’est  une  compilation  d'un  certain  nombre 
d’ouvrage*  publié»  sur  lr*  eaux  minérale*  de 
la  France,  que  l’auteur  a copié*  souvent  en 
rutier. 

* Lettres  sur  In  nature  «•!  I»  principe*  nu  élé- 
ments de*  eaux  minérales  eu  générai  x Nature 
considérée,  t.  iv,  p.  30o). 

RA  I *LI  N .Traité  analy  tique  de*  eaux  minérales, 
de  leurs  propriétés  et  de  leur  usage  «lans  h** 
maladie*.  2 vol.  in-12,  1774. 

— Explication  succiucte  des  principes  et  «les 
|m»priété»  «h*»  eaux  minérales  qu’un  distri- 
bue au  bureau  général  de  Paris,  in-lt,  1775. 

Il  est  (pi«**lion  dons  cet  ouvrage  «ht  vingt - 
«|ualre  eaux  miiH-nile*  «le  la  France.  Ou  y 
indique  les  principe*  quelles  cuuticmirnt , 
leur*  propnéti**  et  le»  maliMlics  oii  «mi  peut  en 
faire  usage. 

— • Parallèle  «les  eaux  minérales  «l’Allemagne 
que  l'on  transporte  en  France,  et  de  re  lie» 
de  la  mémr  luiture  qui  sourdeul  «laus  le 
royaume,  avec  de*  rcmaïquet  »ur  l’analyse 
de»  eaux  minérales  ru  général,  in-12,  1777. 

On  v trouve  tin  parallèle  des  eaux  dr 
SedlitA  et  de  Scydscliut*  en  Allemagne  avec 
relie»  de  Pouillon  en  Frauce  ; de  celles  de 
Selt*  en  Allcnuigue  avec  celle*  «le  $1- 
Myou  en  France;  «le  celle*  de  Spa  eu  Alle- 
magne avec  relies  «k  Cbalcldon  en  France; 
et  de  celles  de  Vichy  « I «k  Chntelgnyou , 
l’une  et  l’autre  en  France,  avec  l’analyse  «h* 
chacune  de  cr»  eaux  et  Fiudication  de  leurs 
propriété*. 

MACQUKR.  Dutiouuaire  de  chimie,  in-4  et 
in-8,  1777. 

L’article ck*  eaux  minérales,  quoique  suc- 
cinct, renferme  cependant  un  précis  impor- 
tant des  connaissances  les  plus  essentielle». 

FOI  Ht.  KO  Y («k).  Iahvjii»  élenienJaire-v  «Fhi»- 
loire  naturelle  et  dr  chimie,  2 vol.  in-8, 
1782  (U  leçon  xuu  traite  «le»  eaux  miné- 
rale»}. 

PKRILIIK  (Rcnurd).TaMenu  méthodique  d’un 
cour*  d’Iiisloire  naturelle  medicale,  où  Fou  a 
réuni  et  classé  le*  principales  eaux  niiucralr* 
de  la  France,  2 v«d.  in-8,  1804. 

IKK  ILLOV-LAf, RANGE.  Essai  sur  les  eaux 
uatutr lie*  et  artificielle»,  in-8,  1811. 
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BlCHOFF  (£.)•  Aiiah  se  des  eaux  minérale»  de 
F Allemagne  el  de  U Franc*  (Ami.  des  ruines, 
t.  xil,  p.  376). 

FAT ISS  IKK  (Fh.),  Manuel  driraiw  minéral»* 
dr  France,  à l'usage  des  médecin»  et  de»  ma- 
lades qui  les  fréquentent,  in-8,  1818. 

— Raj>]*;i  t »ur  les  eaux  minérale»  naturelles, 
fait  au  nom  de  la  commission  des  eaux  miné- 
rale*. |MKir  le*  aimées  1838  et  1839.  et  lu  à 
l'académie  ravale  de  médecine  le  14  août 
1841 , iu-8,  1841. 

A la  suite  de  chaque  article . l’auteur 
donne  le*  titres  dr*  ouvrage*  qui  ont  été 
publié*  sur  le*  eaux  minérale*  dont  il  s'oc- 
cupe. 

ALI  FF  HT  (J.-L.).  Précis  historique  sur  les 
eaux  minérale*  le*  plus  usitée*  en  médr- 
rinc,  iu-8,  etc.,  1836. 

CHEM  - Essai  pratique  sur  l'action  tliérapeu- 
tique  de*  eaux  minérales,  suivi  d'un  préci* 
anal v tique  des  sources  minera  - thermale* 
connue*,  in-8.  1836:  in-8.  1842. 

A.NULADA  (J.).  Mcmuii-c»  pour  servira  l'his- 
toiif  gém raie  de*  eaux  minérale»  sulfurait- 


HÉR  DISANT  { Louis  - Prosp.  ).  Bibliothèque 
physique  de  la  I rance,  ou  Liste  de  tous  le* 
ouvrages,  tant  imprimé*  que  inanuMrits , 
qui  traiteul  de  l'histoire  naturelle  du 
royaume,  etc.,  iu-8,  1771  (ouvrage  achevé 
et  publié  par  ( joqum-au). 

C’est  uur  réimpivsMou  avec  des  aitgnini- 
latïou*  d’une  Miction  fournie  par  Hérissant 
à la  hildinihéque  historique  de  la  France  du 
P.  Lclnng  (V.  Faux  mintralei). 

SOI  LA  VIE  (J.-Udiimud).  Histoire  naturelle 
île  la  France  méridionale,  divisée  ru  deux 
partie*.  1"  partit-  : minéraux,  7 vol.  in-8. 
1780;  2*  |«riir  : végétaux,  t.  1 et  unique. 
1 vol.  iu-8,  1783. 

Rl'CTlOZ  (Piinv-Juseph).  Dictionnaire  uni- 
versel des  plantes,  arbres  et  arbustes  de  la 
France,  contenant  une  drscriptiou  raisonnée 
de  tou*  le*  végétaux  du  royaume,  considérés 
relativement  à l'agriculture,  au  jardinage, 
aux  a rl*  rt  à la  médecine  des  hommes  et  de* 
animaux,  4 vol.  petit  in*8,  1771-72. 

— Catalogue  latin  et  français  de  tou*  les  ar- 
bres. arbustes  et  plantes  qu'on  |>cut  cultiver 
daus  la  France  eu  plein  air,  dan*  le*  oran- 
geries et  serre*  chaude*,  in-12.  1799. 

— Traité  de  la  culture  des  arbres  et  arliusUis 
qu’on  peut  élever  dans  le  rovaume,  ri  qui 
peuvent  passer  l'hiver  ai  plein  air,  etc., 
3 vol.  in-12,  1785-1803. 

— Dissertation  en  forme  de  catalogue  des 
arbre*  et  arbuste*  qu’on  peut  rultiver  en 
France,  et  qui  peuvent  résister  en  pleiue 
terri'  pendant  l’hiver,  in-fol.,  1788. 

— Prospectus  d'Iûsloire  naturelle  des  végétaux 
de  la  France,  etc.,  in-8,  1761. 

W» 


»e»  et  vie*  eaux  thermales  (de*  iHivuées), 
2 vol.  in-8.  1827-28. 

BORDEL  (Théoph.  de).  Recherche*  sur  les 
eaux  minérales  de*  Pyiéuvr»,  in-8,  1833. 

KO  NT  A N (Jeuu.Pierrt-Amédte).  Recherches 
sur  le*  eaux  minérale*  des  Pv  réuéet,  in-8, 
1838. 

BERTRAND  (P.).  Voyage  aux  eaux  de*  Pyré- 
nées. in-8,  1839. 

AiSDHY  (Félix).  Coup  d’veil  sur  le*  raux  prin- 
cipales des  Pyrénées,  précédé  de  i|uelques 
considération*  sur  U**  eaux  minérales  en  gé- 
mirai. in-8.  1840. 

LONOOtAMP.  Annuaire  de*  eaux  mitifralra 
de  la  Fronce,  in-18,  1830-40. 

LELONti  (le  P.).  Bibliothèque  historique  de 
La  France,  6 vol.  io-tbl..  1766-78. 

Dan*  lu  section  rv  du  chapitre  u du  t.  i 
de  lu  2*  édition  , qui  a pour  litre  : Hydro- 
logie Je  la  France,  le  § 2 de  ce  riva  pitre 
traite  particiilunnieut  de*  eaux  minérales. 
C'est  un  simple  catalogue  de*  ouvrages,  soit 
imprimés,  soit  manuscrits,  dont  l'auteur  a 
connu  le*  titres,  sur  le*  eaux  minérale*  de 
la  Fmuee,  rangés  par  ordre  alphal>étique  du 
uoiii  des  lieux  où  esc  eaux  sont  situées. 

HISTOIRE  NATURELLE 

DUHAMEL  DI  MONCE.AU.  Traité  des  arbres 
et  ariuistes  qui  se  cultivent  en  Frauce,  en 
pleine  terre,  2 vol.  in-4,  1775. 

MILLIN  (Aubin-Louis).  Discours  sur  l'origine 
et  les  progrès  de  l'histoire  ualuielle  eu 
France , servant  d'iutraductiou  aux  Mé- 
moires de  la  société  d’histoire  naturelle, 
in- 4.  1792. 

DEBRl  N DES  BEAUMES.  Tableau  métho- 
dique  dr  tou*  In  genre*  de  productions  na- 
turelles qui  *e  trauvent  en  France,  in-8, 

1812. 

BARRF.LIFR.  Plaute*  de  la  France,  vie  l'Es- 
|iagm-  et  de  l’Italw,  in-fol-,  cooteuil  en- 
viron 1500  planche*. 

LOISELEUR  DK  LONtiCH  AMP  (J.-L.-A.). 
* Manuel  tic*  plante*  usuelle*  indigènes,  ou 
Histoire  abrégée  de*  plante*  de  Frauce , 
2 vol.  in-8,  1819. 

DEPPINï;  (fi. -R.).  Merveille*  et  Beauté*  de 
la  nature  en  Francr,  ou  Description  «le  ce 
que  la  France  a de  plus  curieux  et  de  |dtu 
intéressant  sous  le  rapport  de  l'histoire  na- 
turelle, tu- 12,  1811  ; 4*  édit..  2 vol.  in-12, 
1825. 

DELATTRE  (C.).  Cnriotilé»  uatutvlJe*  de  la 
France,  iu-18,  f»4] . 

Dl  hors.  Méthode  éprouvée  avec  laquelle  on 
peut  parvenir  facilement  et  *anv  maître  à 
ctiiuiailre  le*  plantes  de  l'intérieur  de  la 
France,  et  en  particulier  relies  des  ro*i- 
rons  d'Orléans,  in-8,  1803. 

AMOK  Fl  \.  Notice  de*  insecte*  de  la  France 
réputé*  venimeux,  in-8,  1787. 

SERRES  .Marcel  de).  Essai  pour  servir  à 


HERISSANT  (IxHUvAutoiue-Prosprr).  Biblio- 
thèque physique  de  la  France,  ou  finir  de 
tou*  le*  ouvrages,  tant  imprimé*  qur  ma- 
nuscrit», qui  traitent  de  rimtoire  uatu telle 
de  ce  rovaume,  avec  de*  note*  critiques, 
iu-8.  1771. 

L’auteur  donne  le  catalogue  des  ouvrage*, 
«oit  imprimés,  soit  manuscrit* , vlont  il  a 
connu  le*  titres,  sur  l'histoire  naturelle  de 
ce  royaume;  il  a divisé  ce  catalogue  en  doux 
articles  ; la  quatrième  srrliun  du  second  ar- 
ticle concerne  l'hydrologie  de  la  France . 
elle  contient  le*  titres  des  écrit*  qui  ont 
été  publié*  sur  les  eaux  minérales  de  ce 
royaume. 

CARRÈRE  (J.- B.- F.).  Catalogue  raisonné 
dr*  ou»  rnge*  qui  ont  été  publié»  sur  les  eaux 
minérale*  en  général , et  sur  celle»  de  la 
France  eu  particulier,  avec  une  notice  de 
toute*  le»  eaux  minérales  de  ce  rovaume , 
et  un  tableau  de*  différent*  degié*  de  tempé- 
rature de  relie*  qui  sont  thermale.*,  in-4, 
1785. 

BOURDON  ( laid.).  Manuel  des  eaux  miné- 
rales, iu-18,  I83G. 


l'histoire  de*  animaux  du  midi  dr  la  France, 
in-4,  1822. 

CR  ES  Pt)  N (J.),  faune  méridionah-,  ou  Des- 
cription de  ton*  le*  animaux  vertébrés,  vi- 
vant» et  fossile*,  sauvages  et  domestique*, 
«lui  se  rencontrent  toute  l'année,  ou  qui  ne 
sont  que  de  passage  dans  la  plu*  graudr 
partie  du  midi  de  la  Fiance,  2 vol.  in-8, 
1844. 

BlLI.IAI(l).  Herbier  dr  France,  in-fol,,  1780. 

LAMARCK  (J .-B.  vie).  Flore  française,  ou 
Description  succincte  de  tontes  le*  plante.* 
qui  croissent  naturellement  en  France , 
3 vol.  iu-8,  6g..  1778;  nom.  édit.,  3 vol. 
in-8,  lig..  1795. 

J A ITM  E-ST- III  LA  IRE  (J. -H.).  Plantes  de  U 
France,  décrite*  et  peinte*  d’apn-%  nature, 
10  vol.  in-8.  ou  10  vol.  iu-4, 1805  et  année* 
suiv. 

BASTîKN  (J.-F.).  la  More  janlinicr*,  con- 
tenant I»  devrription  de  toute*  le*  plantes, 
tant  mdigruc*  qu'exotique* . cultivée*  en 
France,  rtc.,  in-8.  1809. 

DESM  A/.IÉRES.  Catalogue  de*  plante*  omise» 
dans  la  liolanngraphir  Ivclgiquc  et  dan»  lt* 
flores  du  nord  de  la  Frauce,  iu-8,  1823. 

POITEAl  . Flore  française  (avec  Turpin), 
gr.  in-4.  1808. 

JAUME-SAINT-IITLAIRE  (J. -II.).  La  Flore 
et  la  INnuone  française,  on  Histoire  et  fl. 
guirs . en  couleur,  vie»  fleurs  et  dr*  fruit* 
de  France,  ou  naturalisés  *ur  le  sol  français, 
iu-8  et  iu-fol.,  1828  cl  années  suiv. 

Ml'TEL  (A.).  Flore  française,  destinée  aux 
herlKirixations,  rtc.,  in-8,  1836. 
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ROMEL  (F.).  Hore  du  nord  d*  b Fronce, 
S vot.  iu-8,  1803. 

WOIILET  (J. -B.)*  Hure  du  lw*sin  sous-pyrr* 
renérn  . au  Description  Jw  pbnte»  qui 
en)i»*rut  ualorellriwiit  dans  celle  cirroox- 
cri}itMn  géologique,  avec  l'indication  spé- 
finie  (1rs  espèce*  qui  Si*  hument  aux  envi- 
rons «te  Toulouse,  in-8, 1838- 

LEMAISTRE.  Ijc  Fruitier  de  la  France,  nn 
Description  «b-v  fruits  à umau  et  à pépin 
qui  *e  cultivent  en  France,  Hc.,  in-4,  1719. 

Il  n’y  a d'cxécuté  que  le  plan  de  l'ou- 
vrage que  mi  propowiit  de  faire  l'auteur. 

POf  JEAl  (A.).  Pnnx>h»gie  française , re- 
cueil des  |>]uvIh'au\  fruits  cultivés  en  France, 
gr.  in-4.  puldié  par  livr.  (300  liv.  (Kirai*- 
saicnl  en  septembre  1844). 

LEU  KF  R (de  Ville-sur- Arre).  La  Pomone 


HERSER  (J. -S.).  Le  Raisin,  se»  eqNTtt  el  t 
ses  variétés,  dessinés  et  coloriés  d’après  lia-  i 
turr,  in-fol.  ma\.,  1803. 

JULLIEN  (A.).  Topographie  de  tous  les  vi- 
gnoble* connu*  , enu  tenant  leur  | ni  si  t ion 
géographique,  limlicatuHi  du  genre  el  la 
qualité  des  produits  de  i liaque  crû  ; les  lievi\ 
OÙ  se  font  les  chargement*  et  le  principal 
commerce  des  vin»;  le  nom  et  b ciqwcité 
des  tonneaux  et  dv»  mesure»  en  uoge;  les 
movrns  de  transport  ordinairement  em- 
ployés ; U*s  tarifs  des  douane*  de  France  et  \ 
de  l'étranger , rie.  ; précédée  d'uue  notirr  | 
topographique  sur  les  vignobles  de  l'anti-  | 
quité  . H suivie  d’une  classifient  ion  générale  | 


DUVAL  (N.).  Traité  universel  de»  eaux  et 
foiéls  de  France,  pèches  et  citasse» , in-4,  j 
1699. 

NOËL.  Mémorial  alphnlM'tique  des  matières 
des  eaux  et  forêts,  pèche»  et  chlfft , avec 
les  ordoiuiance*  relative»  à ce*  matière», 
«te.,,  in-4,  1737. 

Notice  sur  l'état  des  bots  et  forêt*  eu  France . 
et  particulièrement  dans  le  midi  de  la  ré|Hi- 
bliqur  (Jauni,  de*  min» s,  n“  21 . p.  49). 

CH  AILLAND.  Dictionnaire  raisonné  de*  eaux 
et  forêts,  composé  des  antienne»  et  nou- 
velles ordonnances,  etc.,  2 vol.  in-4. 1769. 

PLlNOlfET.  * Traité  sur  les  réforviiatinns  et 
1rs  aménagement»  de*  forfts.  avec  applica- 
tion à celles  d’Orléans  et  de  Moiibirgi*,  in-8. 
1769. 

PAITMILR  DE  LA  TOI  lt.  E»»*i  sur  le* 
bois.  les  friches , le»  chemin»  et  le»  men- 
diants, in-8,  1791. 

■OHSHARD.  Mémoire  sur  le»  moyen»  de 
multiplier  les  plantations  drs  1mm*.  rte., 
couronné  por  l' académie  de  Met»,  in-6 . 
1788. 


français*  : Traite  de  la  culture  et  de  la 
taille  de»  arhtr»  fruitiers  ( publication  pé- 
riodique, in-8). 

TIIIÉRION  (Alex.).  Revue  bibliographique 
des  principaux  ouvrage»  français  où  il  est 
traité  de  la  taillr  des  arbre»  fruitiers  , etc., 
in-8  de  108  p.,  1814. 

G1RARDIN  (Sébastien).  Tableau  élémentaire 
d’ornithologie  , ou  Histoire  naturelle  de» 
oiseaux  que  l'oit  rviieoulr*  tumamnement  en 
Franc*;  suivi  d’uQ  Traité  sur  b mameredr 
conserver  leur  dépouille  pour  en  former  des 
collections , cl  d'un  reruei  1 «b  41  pbnebes . 

2 vol.  in-8. 1806. 

DRAPARNAU  (J.-P!t.-Ra>  ).  I aideau  de» 
mollusques  terrestres  el  Uuviatiles  «le  b 
France,  in-8,  1801. 

— Histoire  naturelle  des  mnlUxque»  terrestres 

VIGNOBLES. 

«le*  vins,  in-8,  1822;  T édit,  in-8  . 1832- 

Traité  sur  la  culture  de  la  vigne,  etc.,  à l'u- 
sage «lesdifréieiHs  vignoble*  de  France  (prin- 
ci|»alesiitfut  de  ceux  «le  b ('.bain pagne),  2* 

édit.,  in- 12.  1759. 

M ALPIN.  La  Kiebe*»«*  des  vignoble»,  in-12, 
1781- 

* Notice  des  lieux  oii  croissent  les  meilleurs 
vin*  de  Bourgogne  (Nom elles  Recbrrclie* 
sur  b France,  p.  122, 123). 

* Notice  sur  les  vignoble»  de  la  Touraine  et 
de  F Anjou  , on  Histoire  d’une  larrique  de 
vin,  depuis  le  moment  où  b végétation  si* 
met  ru  niouvrmeut  pour  b pi-uduire,  josqu’â 

FORÊTS. 

lt  ALLAI  D.  Observation*  *ttr  rndiuiuistratiou 
des  forets,  in-8,  1791. 

BAILLON  DE  MONTREUIL.  Quelles  sont 
les  en  use»  du  dépérisaement  «les  bois  ? Quels 
sont  le*  moyeu»  d’y  remédier,  in-4,  1791. 

DUVAURE.  Mémoire  sur  le  dépérisssement 
«h»  forêt»  et  sur  le»  moyen.*  d’y  remédier  , 
in -fol.,  1800. 

HÉBERT.  Réflexion*  sur  le»  forêts  «le  b répu- 
blique, in-8,  1801. 

! OURDIES  (Ch,  d’).  Aperçu  général  de»  fo- 
rêts. 2 vol.  in-8,  1803. 

1 FAISF.AU-  LAVA NNE.  Recherche»  sfntuti- 
! que*  sur  le*  forêt*  de  b France,  tendaut  à 
' signaler  le  danger  qu’il  y aurait  pour  die» 
1 «l’ouvrir  nos  frontière»  aux  fers  étrangers, 
in-4. 1829. 

BAUDR1LLART  (J.-J.).  Imité  général  des 
eaux  et  forêts , chasse*  et  pêche».  Prvmiérr 
partie  ; Recueil  chronologique  «les  règle- 
ment» forestier»,  4 vol.  in-4,  1821-29  , et 
atlas  de  48  planche*. 

— 2*  partie  : Dictionnaire  général  raisonné  et 
historique  des  raux  el  forêt»,  contenant  Fa- 


rt flnviatUcs  de  la  France,  gr.  in-4  . 1805. 

GAETAN -DESM A REST  (Anselme).  Cnut- 
deration*  generale»  sur  b classe  des  crusta- 
cé», «rt  Description  de*  espèce»  de  ce*  ani- 
maux qui  vivent  dan*  la  mer , sur  le*  cotes 
ou  dan»  le»  eaux  douces  de  b F rame,  in-8. 
1825. 

MICHAtlD  ( André-Louis-Gaspanl).  Complé- 
ment de  l’hisfoire  naturelle  de»  mollusque» 
terrestre»  et  fluviatilr*  de  b France  , de 
J.-P.-R.  Drapamau.  gr.  uv-4.  1831. 

NOI'LET  (J.-B.).  Précis  analytique  de  l’his- 
toire naturelle  des  mollusque»  terrestres  et 
fliiviatilcs  qui  vivent  «bus  le  Ivussiu  aous- 
pyrênéen , in-8,  1834. 

Carte  botanique  «h*  France,  dressée  |*our  la 
Flore  français!'  de  MM.  Lamarck  cl  de 
(andolle,  | feuille  colombier. 


celui  où  elle  vient  d’être  débitée  «bu»  an 
cabaret  de  Paris,  in-18,  1829. 

LAGI  IOLLE  (J.-P.  ).  Considéralioa»  médi- 
rait-* sur  le  vin,  etc.  (thèse) , in-4  de  43  p-. 
M mil  !*■  Hier,  1807. 

L«*  premier  paragraphe  cuutienl  uni*  bi- 
bliographie des  livres  qui  ont  traité  du  vil» 
hygiéniquement  ou  médicalcmcnl  (la  eol- 
Irrfimi  bihliugniphique  b plus  considérable 
sur  le  vin  et  b vigne  se  trouvait,  il  y a 
quelque»  année»,  chez  M.  TourtOO,  pro- 
priétaire du  Qos-Vougeot) . 

PETIT  (C.-J.).  la*  Guida  du  commerce  des 
ennxde-vic  et  esprit-de-vin  relativement  à 
In  France,  etc.,  in-12,  1814- 


nolyae  de»  lois,  ordonnance» , arrêts  el  ins- 
tructions concernant  l'administration , b 
police  et  b conservation  de*  forêt»  ; les  di- 
verses méthode*  de  culture,  d'aménngeinent 
et  d'exploitation  ; l'exposé  des  principe*  du 
droit  d'architecture  navale,  de  botanique , 
de  minéralogie  , de  physique  , de  mathéma- 
tique* et  d’arpentage,  3 vol  in-4 . 1823-25. 

QI  INGKRY  (de).  Traité  général  des  eaux  et 
forêts,  chastes  et  pêches  ; Dictionnaire  de* 
chasses  (3*  partie  de  l’ouvrage  de  Baodril- 
brt).  in-4.  1834  et  atlas  de  44  pl . 

DUMONT  (Ch.).  Dk-tionuaire  forrstfor,  con- 
tenant le  texte  ou  l'analyse  de»  lois  et  ins- 
truction* relative»  à l'administration  de* 
forêts,  etc.,  2 t.  en  1 vol.  in-8,  1803 

CUIOT.  Manuel  forestier  et  portatif,  conte- 
nant le*  description*,  qualités,  usage*  et 
culture»  particulière* de* différente*  «score* 
de  boî»  qui  romposent  le  massif  général  de* 
foiêts  du  roi  mime,  extrait  eu  grande  partie 
du  Traité  général  «h»!  forêts  de  Duhamel  - 
Dumont-eau.  in-12,  v.  in.,  1770. 

VARKNNE-FÉN1LLK  (P.-C.).  Mémoire  sut 
l'adiniiiUtiatiou  forestière  et  sur  les  qualités 
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uuliN  iducllr*  de»  bois  indigènes  ou  «pu  sont 
acclimaté»  en  France,  auquel»  on  a joint  la 
iltiM-ri|ttioudcs  bois  exotique» que  nous  four- 
nit le  commerce,  3 vol.  in-8,  1807. 

CLALSSK.  Précis  sur  l'aménagement  et  l’ad- 
miiMstration  tics  forets  et  Imu  nationaux  de 
la  république  française,  in-8,  br-,  1800, 
an  nu. 

DE  PERTHMS  fila.  Traité  de  l’amcuagcrorot 
et  de  la  restauration  de»  buis  et  forêts  Je  la 
France,  in-8,  1803- 


JI  'STI  N.  Essai  sur  une  statistique  agricole  pu-  J 
Mire  eu  1830,  etc.,  iu-8,  de  2 feuilles  et  . 
demie,  1844. 

MUSSET-PATHAY  (V.  Donatien  de).  Biblio- 
graphie agronomique,  ou  Dictionnaire  rai- 
sonné de»  ouvrage»  sur  l’économie  ni  raie  et 
domestique  et  sur  l'ait  vétérinaire,  etc., 
in-8,  1810.  Vojr.  Bibliographie. 

GOYON.  La  l-'rance  agricole  et  nurchande,  2 
vol.  iu-8,  1762. 

On  y trouve  lieaueuup  de  détail»  »ur  le  «lé- 
frklieiunit  «le»  lamie*  et  leur  amélioration. 

FRESNAIS  DE  BEAUMONT.  Noblesse  culti- 
vatrice, ou  Moyeu»  d’élever  en  Frauce  la 
culture  de  toute»  denrée»  que  sou  sol  com- 
porte au  plus  haut  degré  de  perfection,  etc., 
in-8. 

LAVOISIF.K  (A.-L.).  Résultat»  extrait.»  d’un 
«mge  intitulé  : De  la  Rkliessc  territoriale 
du  royaume  de  France,  br.  iu-8,  1791  ; 
nouvelle  édit.,  iu-8,  1819. 

COUPE  (J.-M.).  De  l'amélioration  géuéraledu 
m>]  français  dan»  ses  parties  négligée»,  dé- 
gradées, in-8.  1795. 

CLICQt  OT  DE  BLERVACHE.  Essai  sur  le» 
moyen»  d’améliorer,  en  France,  la  condition 
de»  bljoureurs,  des  journaliers,  des  hommes 
vivant  dans  les  campagnes,  et  celle  de  leurs 
femmes  et  de  leurs  enfants,  2 vol.  in-8,  br., 
1789. 

LAMOK  ;NON  DE  M A LES  HERBES.  Mémoire 
sur  !«•»  moyens  d’accélérer  les  progrès  de 
l’et-onomic  rurale  en  France,  in-8,  1790. 

DI  BOIS  DE  CHANCE  de  Balbam.  Vue»  pitto- 
resque» d'un  laboureur,  ou  Mémoires,  1"sur 
le»  moyeu»  d’ égaliser  les  charge»  publique», 
»ur  les  terres  en  culture,  dan*  tou»  le*  dc- 
(Mi  U-mmU  du  royaume , sans  cadastre  ; 
2*  sur  les  rapports  du  commerce  avec  l'a- 
griculture et  la  capitation  industrielle  ; 
3"  sur  la  ronvrrsiou  de  la  Jime  ; 4*  sur  l'a- 
mélioration des  Iwstiaux  : 5“  un  projet  d’ex- 
tinrliou  de  la  dette  publique,  in-8,  de  74 
page».  1790. 

* Mélanges  de  rapports,  opiuiou6  et  discours 
prononcés  par  divers  membre»  de  rassemblée 
nationale,  sur  l'économie  rurale  et  l'agricul- 
ture, iu-8,  1790-92. 

GLILUAID.  Extrait  d’un  mémoire  sur  le* 
moyens  de  |Kirler  l’agriculture,  toute*  le» 
manubrtur**,  et  le  commerce  de  France, 


* Nouveau  Recueil  de  quelques-unes  d»-*  inces- 
sante» adresse»  de  le  Carpentier,  concernant 
la  culluiv.  l’aménagement,  la  conservation 
et  l’exploitation  de»  forêt»  nationale»,  br. 
in-8. 

Bl'SÜC  (A. -T.).  Moyen*  de  conserver  et 
d'améliorer  le*  forêts  nationale*,  etc.,  iu-8, 

an  v. 

CHAI  YELOT  ((3».).  Notice  historique  sur  le 
flottage  des  bois  en  train»,  ou  Solution  du 
point  de  savoir  »i  Jeau  Rouget  «:n  fut  le  vé- 

AGRONOMIE. 


niable  inventeur,  in-13.  de  2 feuille*  trois 
quarts,  1845. 

BAJLLFT  (A.).  Notice  sur  le  produit  et  la 
cou  v mima  lion  de  bois  en  France  ( Joum. 
de»  mine*,  ir  84,  p.  473). 

PECQUET.  Lois  forestières  de  France,  roin- 
meulaire  historique  et  raisonné  sur  l'unlon- 
uanev  de  1669.  etc.,  auquel  on  a joint  une 
hililirthéque  de*  auteur»  qui  out  écrit  »ur 
le*  muliere»  d'eaux  et  forêt*,  3 vol.  in- 4, 

1753. 


au  plus  haut  degré  de  splendeur  et  d'utilité 
publique,  in-4  de  50  page»,  1797. 

CHASSIRON  (P.-C.).  Lettre  aux  cultivateur* 
français  »ur  le*  moyeu*  d'opé'rrr  uo  grand 
nombre  de  «le.»*érheniculs.  etc.,  in-8,  au  n. 

FACHE.  Mémoire  sur  le»  avantage*  que  la 
révolution  française  a procuré»  à l'agricul- 
ture, iu-8,  an  vu. 

SINETY  (A.-L.-E.).  L’Agrirulture  du  Midi, 
0*1  Traité  d'agriculture  propre  aux  départe- 
ments méridionaux.  etc.,  3 vol.  in-12, 1803, 
1804. 

GOl  BE  (J.-J.-C.).  Considéra lions  sur  l'agri- 
culture française,  et  scs  rapport»  immédiats 
avec  les  finances,  le  commerce  intérieur  et 
extérieur,  in-8.  64  page*. 

* t>irp»  législatif,  Couwil  «le*  cinq  cents.  Ma- 
lion  d’ordre  faite  par  Pllirger,  député  du 
Haut -Rhin,  *ur  le*  moyens  d’une  prompte 
amélioration  de  l’agriculture  dans  la  réjm- 
blique  française,  in-8,  an  vi. 

JACQl.ET-IIL BICIIE.  Trésor  du  cultivateur 
industrieux,  ou  Traité  *ur  l'amelioration  de 
l'agncultuir  en  France , basé  sur  de*  prin- 
cipes naturels,  in-8  de  36  pages. 

PRADT  (de).  De  l'état  de  la  culture  en  France 
et  des  ameliorations  dont  clic  est  sucrptil  Jr, 
2 vol.  in-8,  1802. 

YVART  (Victor).  Coup  d‘aïl  sur  le  sol,  le 
climat  et  l'agriculture  delà  France,  romp.i n-r. 
avec  le»  contrées  qui  l'avoisinent,  et  par- 
ticulièrement avec  l’Angleterre.  in-S,  1807. 

ROFtilF.R  (J.-B.  baron  de  La  Bergerie).  His- 
toire de  l'agriculture  française,  conaidriée 
dan»  se*  rapports  a vit  les  lois,  les  cultes, 
but  nucurs  et  le  cummerre  ; précédée  d’une 
notice  sur  l’empire  des  (bu  les  et  sur  l'agri- 
culture des  anciens,  iu-8,  1815. 

FRANÇOIS  DE  NEUFCHATEAU.  Rapport 
fait  à la  société  d’agriculture  du  département 
de  la  Seine , \c  7 septembre  1812,  sur  le 
concours  pour  de»  mnoim  historiques  sur 
les  progrès  de  l'agriculture  eu  France,  de- 
puis cinquante  an»,  H pour  des  renseigne- 
meut*  détaillés  sur  b troue  des  ferme»,  in-8 
de  58  pages.  1812. 

FRANÇOIS  DE  NEUFCHATEAU.  Art  de 
multiplier  1rs  grains,  2 vol.  iu-12.  1809- 

BAKRANÇOIS  (de).  Petit  Traité  sur  les  par- 
tie» Je»  plus  importante*  de  l’agnculture  en 
France,  brocli.  iu-8,  1813. 


D'HARCOl  RT  (le  vicomte).  Réflexions  sur 
l’état  agricole  cl  commercial  des  provinces 
centrales  de  la  France,  br.  in-8,  1822. 

MARIN  Al'LT  (de).  De  la  situation  agricole 
île  la  France  et  des  moyens  de  l'améliorer, 
iu-8,  1824. 

HARCOURT  (le  vicomte  d*).  Réflexion*  sur 
b richesse  future  de  la  France,  etc.,  iu-8, 
1836. 

B1COT  DK  MOROGl'ES  (le  baron).  Moyens 
d'améliorer  l’agriculture  en  France,  parti- 
culièrement (Lins  Ir*  province*  le*  moins  ri- 
che*. 2 vol.  in-8.  1822. 

AMPIfOl  X I)F.  BELLEVAL  (Stan.).  De  l’a- 
gri culture  en  France,  et  des  institution* 
qu'elle  réclame,  iu-4,  1829. 

DR  K K (de).  Opinion  sur  la  situation  de  l’a- 
griculture en  France,  sur  ses  liesoins  d'amé- 
lioration, cl  sur  les  moyens  d'opérer  celte 
amélioration,  in-8,  1833. 

RKRÈS.  Essai  sur  le*  moyens  d’accroitrr  b 
richesse  territoriale  en  KFauec,  notamment 
«la»'  1rs  dépaiiruM'iit*  ntéridionaux , br.  in-8, 
1830. 

RR  AK/.  A K (Napoléon  «le).  France  agricole, 
industrielle  H commerciale  eu  cbiiîres,  ou 
K é»umé  statistique  «le  se»  iudnstriea  et  «le 
se*  richesses,  in-13,  1845. 

MOLL.  Excursion  agricole,  daus  quelque*  dé- 
partements du  nord  de  b France , etc. , gr. 
in-8.  1886. 

LKCHEV  ALIF.R.  Aux  Agriculteur*  français, 
état  critique  Je  l'agriculture  et  ttOyefU  «Fy 
potier  remède,  in-8.  1835. 

LECLERC-THOIN  (O.).  Agriculture  de  l’ourst 
de  la  France,  iu-8,  1843. 

RIFFFEL  (Jules).  Agriculture  de  l'oue*t  de  b 
France,  2 vol.  iu-8, 1840-43. 

DKZ.EIMERIS  (J.-E.).  IR*  moyen»  d’amdio- 
rvr  l'agricuHttra  en  France,  in- 18  d’une 
feuille.  1844. 

Ht  ERNK  DE  POMMELSK.  Des  colonie* 
agricole»  et  de  leurs  avantage»  pour  assurer 
de*  «rouf*  à l’honnête  indigence,  etc.,  in-8, 
1838- 

* Restauration  de  l’agriniHure  en  France,  et 
moveii»  «b  prévenir  toute  disette,  in-8. 
1790- 

CADET  DE  VAUX  (A. -A.).  Moyens  de  pré- 
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venir  le  retour  des  disette» , l»r.  iu-8, 

1812. 

PARMENTIER.  Mémoire  sur  le*  ataitts;» 
que  le  royaume  peut  retirer  de  *r*  grains 
souk  le.»  rapjtorts  de  l'agriculture,  du  com- 
merce, rtc.,  in-4,  i>g. , 1789. 

MI  1.0 Kl  (P.- J.).  IV  la  grande  variation  du 
prix  des  grains,  «le*  moyeu»  de  la  liur  en- 
tre le»  limite»  le»  plus  rapprochée»,  rtc.» 
in-8.  1829.  — 

HA  VN  AU  (le  baron  Louis  de).  Sur  la  Irgisla- 
ti«Mi  et  le  commerre  des  grain»,  in-8.  1830. 

MOROGL  ES  (le  la  ou  de).  Théorie  du  prix 
de  revient  du  blé  eu  K rance  ; de  la  nécessité 
d’en  maintenir  chwt  nous  le  prix  vénal  « un 
taux  plu»  élevé  que  cher  le»  peuples  inuin» 
riches  et  moiii*  avancés  en  civilisât iott  ; de 
la  loi  de»  céréale»,  in-8.  1H34. 

CH  A ILLOI  DES  BARRES  (le  chevalier).  Es- 
sai historique  et  critique  sur  b législation 
de»  grains  jusqu'à  ce  joiu',  ou  Mémoire  sur 
celte  question  t Quels  sont  les  meilleur» 


• Mémoire  et  lustruclious  jiour  rétahliiSrtncut 
de»  mûrier»  et  art  de  faire  la  soie  en  Franrr, 
in-4,  1603. 

BON  A Et  H 8 (Matthieu).  Aperçu  A*  la  culture 
du  mûrier  et  de  l’éduratiou  du  ver  à soie 
dan»  quelques  départements  du  Outre,  iu-8. 

LOISELEL  R- DESU ÏNGCHAMPS.  Nouvelles 
Conuderatioui  sur  les  moyen»  de  doubler  en 
France  le»  récolle»  de  soie,  eu  faisant,  cha- 
qne  année  pltuieur»  «'■duration*  «les  vers  qui 
produisent  cette  précieuse  matière  ; lues  au 
cercle  agricole  le  26  mais  et  le  6 mai  1836, 
in-8.  1837. 

ROMAIN.  Notice  sur  la  culture  du  mûrier, 
pour  l'éducation  des  ver»  à soie  dans  le  nord 
de  la  Erauce.  in-8,  1839. 

ROBINET.  RrelwrrJie»  sur  la  production  de  la 
soie  en  France*,  3'  Mémoire  (des  races),  iu-8 
de  5 feuille»,  1845. 

MICHE1L.  Rapport  instructif  sur  l’amélioration 
de»  botes  a laine  française*  dites  transhu- 
mante». in-12.  au  vu, 

8AUVECRAIN.  Considérations  sur  la  popula- 
tion et  la  cmtMunnuition  generale»  du  liétail 
en  France,  etc.,  in-8, 1806. 

Ql  ERBRAT  COLLOET.  Moyen  pour  aug- 
nveuter  le»  revenu*  du  royaume  (au  moym 


moyens  de  prévenir,  avec  le»  seule»  ressour- 
ce* de  la  France,  la  disette  des  blés  et  les 
trop  grande»  variations  dans  leur  prix?  in-8, 
1820. 

PARIS  (Jo.-Jh.).  F-*s»i  »ur  cette  question  : 
Quel*  sont  le*  meilleur*  moyeu» de  prévenir, 
avec  le*  seules  ressource»  de  la  France,  la 
dUrtlrdes  blé*  et  le*  trop  grande*  variatiuns 
dan»  leur  prix?  Mémoire  qui  a obtenu  une 
médaille  d’or  de  la  société  d’agriculture  de 
la  Marne,  in-8,  broch.,  1819. 

LABOl  LIMKHE  (P.).  De  U disette  et  de  la 
surabondance  en  France,  de*  moyen.»  «le pré- 
venir l’uuc  en  mettant  l’autre  à profit,  rtc., 
2 vol.  in-8,  1821. 

DI.PEITl  -THüUARS  (Anbot).  Prémices  de 
l'horliriillim*  française,  ou  Recueil  chrono- 
logique de»  écrit»  fraudais  d'horticulture  qui 
sont  vraiment  originaux , c’evt-à-dirr  dont  le» 
auteur»  ont  tiré  le  fond  de  leur  pro|ire  rx- 
périmee;  reproduit»  textuellement,  et  en- 
richis de  note»  explicative»,  in-8,  30  pages. 

BKR.VRD  aîné.  Mémoires  sur  l’origine  de»  ar- 
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de  l'éducation  «le*  U*»iiaux)  . in-4,  1666. 

CARLIF.R  ( l'abbé  ).  Considérations  sur  les 
moyens  de  rétablir  en  France  les  lionne»  es- 
pèce» de  lté  te*  ii  laine,  in-12,  1792. 

Bl  C’HOZ  (P.-Jo*.).  Histoire  generale  «le*  ani- 
maux, «le»  végétaux  et  minéraux  qui  se  trou- 
vent daux  le  royaume,  représentés  eu  gra- 
vures avec  l'explication,  iu-fol.,  1778. 

— Histoire  générale  des  insecte»  qui  baliilent 
la  Fronce,  in-4,  1784. 

— Histoire  naturelle  de  la  France  représentée 
en  gravures,  14  vol.  in-8,  1776  et  nnuées 
suivantes. 

TERNAliX  aiur.  Notice  sur  l'utilité  «le  l’ im- 
portation et  de  relève  en  France  de»  bête»  à 
laine  de  race  perfectionnée,  broch.,  iu-8, 

1805. 

POYFKRÈ  I)F.  CÊRK.  Notice  historique  sur 
une  imporlatioD  «le  six  cent*  mérinos,  ex- 
traits d'Espagne  en  1808,  d’aprè*  le.»  ordre» 
de  sou  excellence  le  ministre  de  l'intérieur  ; 
suivie  de  quelques  observations  sur  la  cnn- 
miisxaiire  «!«•*  moutons  espagnols  importés 
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— Rapport  sur  le*  produits  de  l'industrie 
française  (de  1827),  iu-8,  1828. 

Ut  PIN  (le  baron  Ch.).  Rspjjwrt  du  jurv  cen- 
tral sur  les  produits  de  F indu»!  rie  française 
exposés  eu  1834,  3 vol.  iu-8, 1836. 

HACHAT  (Stéphane).  L’Industrie  . recueil  de 
traités  élémentaires  sur  l'industrie  française. 
Exposition  des  pioduit*  de  l'industrie  en 
1834,  in-4,  et  pi..  1834. 

Livre  d’honneur  de  l'exposition  des  produits 
de  l'industrie  française  eu  1839,  iu-12, 
1840. 

KxjHMÜiuu  de*  produits  de  l'industrie  fiançai»? 
en  1839-  Rapport  du  jury  croirai  (par  le» 
membre»  des  diverse*  commission»  compo- 
sant le  jury  central),  3 vol.  iu-8,  1839. 
Moniteur  de  l'rxposiliou  de  1839  , ou  Ar- 
chives des  produits  de  l'industrie,  iu-8  , 

1839. 

MIEL.  Opinion  sur  Fexjmxition  industrielle 
de  1839,  ni  ce  qui  concerne  le*  arts  du 
dessin  aux  produits  manufacturés,  br.  in-8, 

1840. 

UAKALDE  (B.).  Histoire  de  FKxpa»ition  in- 
dustrielle de  1844,  3 livraisons  in-8.  1844 
(n'a  pa.»  été  continuée). 

* Musée  de  l'industrie  française,  ou  Compte 
Rendu  raisonné  sur  le*  produits  de»  princi- 
paux exposants,  iu-18  Je  5 feuilles,  1844. 

L K\po»uiun  . journal  de  l'industrie  cl  <hs  arts 
utiles.  4 vol.  in-4,  axer  de  nombreuse» 
gravuies,  1839-44. 

RI  RA  1 . Exposition  de  l'iiuliixtrie  française  eu 
1844,  2 vol.  in-4,  illustré*  de  xiguettex  et 
omé»  de  plus  de  80  dessin*.  1844-45. 

Expositiuu  de»  produits  de  l'industrie  française 
en  1844.  Rappurt  du  jury  central,  3 vol. 
in-8,  1849. 

l'ahlrau  décennal  du  cotninmv  de  la  France 
avec  vr* colonie* et  le*  puivamers  étrangères, 
20  vol.  iu-4,  1827-36. 

VAUBLANC  (le  comte  de).  Du  commerce  de 
la  France  ni  1820  et  1821,  in  8,  1822. 

— Du  commerce  de  la  Fraucr  : Examen  des 
état»  du  directeur  general  de*  douanes, 
iu-8,  1824. 

TSCHAGGENY.  Traité  du  commerce  Je  la 
France  avec  FEurope,  etc.,  iu-8,  1817. 


La  i’*  série  a 10  vol,,  dont  5 de  Mémoi- 
re» de  l'académie  celtique , 1807  à 1812  . et 
1 10  pages  du  6*  vol.  Le  t.  vu  de  la  nouvelle 
série  est  donc  le  xvu-  d«*  la  collccüou. 

Mémoire»  d*1  l'academie  royale  de  médecine,  7 
vol.  iu-4,  1820-36  (publie  un  Rulleliu  iu-8, 
|K«rai»sanl  deux  fois  per  mois). 

Rullctio  ch*  la  société  de  l'histoire  de  Kraure  et 
«le»  antiquité*  nationale*,  années  1835  rt 
1844,  7 vol.  gr.  in-8. 
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«le  boi»,  niait  ic  Je  forges,  etc.,  2 vul.  in-8,  j 
1"  janvier  1841  * 1844. 

L'Agriculteur  praticien,  3vol.  in-8.  1839  à 

1844. 

Annales  de  l'agi  inilturc  française. 

— 1"  séné.  an  iv  à 1817 , 70  vol.  in-8.  i 

— r «erie  . 1818  à 1828,  44  vol.  in-8. 

- 3"  série , 1829  à 1839.  24  vol.  in-8. 

— 4*  série,  1840  à 1843,  9 vol.  iu-8. 
(Gmt mue  un  cahier  par  mois.) 

AMANS  CARRIER.  Le  Propagateur  dr  Tin  - * 
draine  de  la  soie  en  France , jotiru.il  men- 
suel, 1838. 

Journal  des  chasseur»,  8 vol.  in-8,  1836  à 
1844- 

Annales  des  ponts  et  chaussée*  , 43  vol.  in-8 , 
1834  a 1844  inclus. 

Rulli-liii  de  la  société  d'encouragement  [tour  { 
l'industrie  nationale,  au  xi  à 1843.  43  vol: 
in-4,  Gg.  , avec  laide  et  notice. 

Le  Tcrhnolngiste  français,  archives  des  pro- 
fil es  de  l'industrie,  6 vol.  in-8. 1839  à 1845. 
Journal  des  économistes,  revue  mensuelle  de  I 
l'économie  politique.  4 vol.  in-8,  1841  à j 
1844. 

Annales  de  la  société  académique  de  la  Loire-  | 
Intérieur»-,  10  vol.  iu-R,  1798-44. 

Gmtient  de  uondtreux  document*  histo- 
riques »ur  b Bretagne. 

I je  Lycée  armoricain.  V.  départ.  de  la  Loire- 
Inférieure. 

Mémoires  de  b société  des  antiquaire*  de  Nor- 
mandie, 11  vol.  iu-8 . 1825-44. 

Mémoires  de  l'acad.  myale  de.  Caen,  3 vol. 
iu-8,  1735  *,  5 vol.  im8.  1830-40. 


Met  nom*  «te  b soiiélé  dis  &m>qn;iirr*  de 
l'Ouest,  9 vol.  grand  iu-8,  avec  ligures, 
1830-43., 

Rev  in-  anglu- française.  Recueil  historique  sur 
la  France,  l'Aquitaine,  b Normandie,  rtc., 
1**  série,  3 vol.  iu-8;  2*  série.  I vol,  iu-8! 
1819. 

Rrvur  du  nord  de  la  France,  f vol.  iu-8, 
1838-40. 

Mémoires  de  la  société  ries  antiquaire»  de  la 
Monnic,  2 vol.  in-8,  1834-41. 

Mémoirr»  de  la  société  des  antiquaire*  de  Pi- 
cardie, 4 vol.  in-8. 

Mémoires  de  la  société  archéologique  du  midi 
de  la  France,  4 vol.  in-4,  1834-40. 

CHANGENT.  Description  des  antiquité*  du 
Midi  ( avec  Durand  et  Simon  Dnrnnd  ) 
(Notice  d«  » Ira* au v de  l'académie  du  Gard, 
1822,  p.  322). 

Mémoires  de  b société  archéologique  «le  Mont- 
pellier, 2 vol.  in-4,  1834-41. 

Annales  scientifiques,  littéraire*  et  industrielles 
de  l'Auvergne  (Journal  de  Farad,  «les  sdeu- 
ce»,  lettres  et  arts  de  Clermont).  7 vol.  iu-8, 
18...  à... 

* L'Art  en  province  (Journal  de  la  société  cen- 
trale des  amis  de*  art»  «le  Moulin*:,  5 v«d. 
in-4.  ornés  de  phnehrs  lithograpImV*  ou 
gravées. 

TOULOl  /AN.  AnnaUs  provençales  d'agri- 
culture pratique  et  d'économie  rurale,  4 vol. 
in-8,  1827-30. 

V.  aussi  : Mémoires  de»  unifiés  tarantes  de» 
pro\  i/ues  et  des  départements. 


Annuaire»  de  la  société  de  l'histoire  «le  Kraure, 

10  v«>l.  in-18,  1837-46. 

Rihlinlhrqur  de  l'école  des  charte»  , 5 vol. 
in-8,  1840  a 1844. 

Bulletin  dr  b société  de  géographie,  1"  série, 
20  vol.  in-8.  1822-33;  2*  série,  14  vol. 
in-8,  1834-41. 

Bulletin  de  la  société  géologique  «le  France, 

11  vol.  in-8,  1820-40.  et  4 »ol.  in-4, 
1820-41. 

Procès-*  rrlwuv  des  séances  de  b Mieiété  ar- 
chéologique en  juin  1842  (Bull,  de  M.  de 
Gaumont,  t.  8,  p.  229-359). 

Bolletin  d'histoire  naturelle,  12  vol.  in-8, 
1833-44  (2  vol.  par  an). 

Annales  du  muséum  d'histoire  naturelle,  4 vol. 
in-8,... 

Annales  drs  sciences  naturelles. 

— 1,#  séné,  1824-33,  30  vol.  iu-8  et  600  pi. 
pour  la  plujMrl  coloriées. 

— • 2*  série,  1834-43,  40  vol.  gr.  iu-8  et  en- 
viron 700  pl.  dont  qurlquevuue*  colo- 
riées. 

— 3*  série , commencée  le  1”  jam.  1844 
(2  vol.  par  an). 

Annale*  de  Flore  et  de  Poiucuie,  in-8,  1832  à 
1942  (il  parait  un  numéro  par  moi*). 
Annales  de  b société  royale  d'horticulture . 

36  vol.  in-8,  1827  à 1844. 

L'Hortirulimr  universel,  journal  généra)  «h-* 
jardinier*  et  «les  amateur»,  6 vol.  iu-8, 1839 
à 1844  (un  rallier  par  mois). 

Revue  agricole.  12  ÜVT.  par  an,  1839-44. 
Moniteur  «les  eaux  1 1 forêts  , journal  des 
propriétaires  , agent»  foies! ter*  , marchands 


CHAUDON  (l'abbé),  Nouveau  Dictionnaire 
hi> torique.  4 vol.  in-8,  1766;  3' édit.,  13 
vol.  in-8,  18f>4  (avec  Debndiiir)  ; nouvelle 
édit.,  30  vol.  in-8, 1827. 

Nouveau  Dietiutmairr  historique,  par  une  so- 
riéié  de  gens  de  lettre».  9 vol.  in-8,  1789. 

PERRAULT.  I je»  Homme»  ühisltc*  de  ce  siè- 
cle, avec  leur»  portrait»,  i vol.  yj-fol.,  1696. 

AUVir.NY  (d’).  LeiViesdn  hommes  illustres 
de  b France,  depuis  lr  eommcnet-itieul  «le  b 
monarchie  jusqu'à  présrul,  in-12,  1739, 
avec  la  rnutimiatinn  pat  l'aldié  Pérou  et  Tur- 
pin,  mseuihle  27  vol.  iu-H,  1739*37. 

BAYI.K  (P.).  Dictionnaire  hét  inique  et  criti- 
que, 4 jxart.  eus  vol.  in-fol..  1697;  6' édit., 
4 vol.  in-fol.,  1734:  11*  édit.,  augmentée 
de  notes  extraite*  de  Cbaufepté.  Joly,  b 
Monnoir.  Lednrhat.  L.-J.  Leclerc.  Pruq». 
Mardiaud,  etc.  (publ.  par  M.  Beuchol,  16 
vol.  iu-8.  1820-24. 

MORE1U  (l’aldié  I.miis).  Le  Grand  Dtrtiou- 
nairr  historique,  ou  Mébiifir*  curieux  de 
l'histoire  sacrée  rt  profane,  in-fol.,  1614; 
Bout.  édit.  (80*)  dnn»  laquelle  ou  .1  refondu 
11. 


BIOGRAPHIE 

les  suppléments  «le  l'ohlié  Goujct,  revue  et 
augmentée  ( par  Drouet  ) , 10  vol.  ii»-fiil., 
1759. 

TYRPIN.  b France  illustre  , ou  le  Plutarque 
français,  in-4,  1773  et  suis, 

* Portraits  de»  graud»  homme*  de  Fronrr, 

in-4.  1786-91. 

UANDOLO  (Vinc.).  Les  Homme»  nouveaux, 
in-8,  1800. 

Bmgrapliie  modrrne,  nu  Dictionnaire  lûngrn- 
pluque  de  tous  le*  hommes,  morts  ou  visants 
qui  oui  marqué  jusqu'à  la  fin  du  IVW*  siècle 
et  nu  commencement  de  celui-ci,  etc.,  4 vul. 
•n-8,  1806. 

CAI  RI  ÈRE.  * Biographie  moderne  , 3 vol. 
in-8,  1816. 

Biographie  nouvelle  de»  contemporains,  par 
Aniault,  Joijr,  etc.,  20  vol.  In-8,  1820-25. 

Galerie  historique  «les  rontcni|*>ra»us,  8 vol. 
in-8,  1818-20. 

Biographie  des  hommes  vivants,  |«ar  une  so- 
ciété de  gens  de  lettres,  5 vol.  in-8, 1816-19. 

Biographie  universelle,  ancienne  et  moderne, 
par  une  société  de  giti»  «h*  lettres  et  de  sa- 


I vanls,33  vol.  in-8, 1811-28  (un  supplément 
de  selle  Orographie  est  en  cours  de  publi- 
cation). 

Biographie  universelle  et  portative  des  contem- 
porains, ou  Dirliomuiire  hi»tori<pie  «le*  hom- 
me* vivants  cl  dr*  homme»  mort»  depuis 
1788  jusqu'à  nos  jours,  publié  son*  la  di- 
rrclion  «lr  MM.  Rabl»c,  Vieilli  «le  Bonjolin 
et  Sle- Prouve,  5 vol.  in-8,  1817 

PROISY  DT.I'PES  ( le  comte  de  ).  • Dirtiou- 
naiie  do  girooelle»,  ou  nu»  Content  pontins 
peints  d'après  «rux*u»cmrs,  in-8.  1815:3* 
édit,  revue  et  augmentée,  in-8,  1815. 

BElCIIOT.  * Diriionnairedes  immobile*,  par 
un  homme  qui  ju*«|u'à  présent  u'a  rien  juré 
cl  n'ose  jurer  de  nru,  in-8,  1815. 

BAKBtER  DF.  BERCF.NAY.  * iHrtionnaire 
«les  non  girouettes,  in-8,  1817. 

• Nouveau  Dictionnaire  des  girouettes,  ou  nos 
Graud*  Hommes  peint»  par  eux-méme»,  par 
une  girouette  inamovililr,  in-12.  1831. 

Biographie  des  homme*  célébrés  du  départe- 
ment «le  l'Ain  ( Amman c «b  l'Ain,  in-8, 
1840-41). 

07 
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DEYISMK  (J.-F.-L.).  ÛtBlflfU  des  pérora* 

nnc“'  distingue*  du  département  de  l'Aigue 
(imprimé  An*  Fou * râpe  du  norme  auteur 
intitulé  ; Manuel  historique  du  département 
de  l'Aisne,  iu-8,  182G,  p.  171-40*). 
ARNOLD  (G.-D.).  * Notice  littéraire  et  liivto- 
rique  sur  le»  poeles  aluricm,  iu-8,  1806. 

BOt  ILLOT  (l'abbé).  Biographie  du  départe- 
ment As  AlAuiief,  2 vol.  in-8,  1830. 
CHARDON  (CaiH.).  Les  Tiw  de  plusieurs  sa- 
vaut*  et  hommes  illustres  de  la  province 
d‘Au*eipir.,  in- 12.  1767. 

AIGl  EPERSK  (P. -G.).  Le*  divers  geme*  A- 
célébrité*  de  l'Auvergne,  hroch,  in-8*  1831 . 
— Biographie,  ou  Dictionnaire  Ui»lorique  des 
persomug«‘*d’Auv«rgut- illustre»  ou  laineux, 
etc.,  2 vol.  in.8.  1834*33. 

CHATEAU  DE  KREI  IL.  Notiw  sur  quelque 
Auvergnats  d élite  (Annale*  scientifiques  de 
l’Auvergne.  1.  12,  p 471). 

MOI  RGI'YE(F.  de).  Essai  historique  surir» 
habitaiitv  de  l'Auvergne,  1”  part.,  1 vd. 
in-8,  1811. 

0)1!  FIER  DKMORET  (dr).  Noliœ  sut  le* 
p r.vrituinge»  célèbres  ou  remarquables  par 
leur  rang,  leurs  actions  et  Icins  tairait»,  nés 
ru  Rniii  Imunai*  (llist.  du  Bourbonnais,  t.  n, 
p.  308-30). 

* Essai  sur  quelques  gms  de  lettre*,  nés  dans 
le  comté  Je  Rourgngm\  iu-8,  1806. 
AMANTON.  Ixflrv*  liourguigtumiirs,  ou  Cor- 
rr*|Kiiidanrc  sur  divers  [ioints  d'Iiisloirr 
littéraire,  de  biographie,  etc.,  iu-8,  1823. 
MIORCECDE  KKRDWPT.  Notice»  rhrtino- 
logiques  sur  les  thênlugims,  jurisnouMille*, 
philosophes,  artistes,  littérateur*,  portes, 
bardes,  troulmdours  et  historien»  dr  la  Bre- 
tagne, etc.,  in-8,  1818- 
MARESf.llAL  (Aug.).  L’Amérique  littéraire, 
lui  Notirr  sur  les  homme*  de  la  ci -devant 
province  de  Bretagne,  etc.,  in-If,  1793. 

HÊDOUIN  DE  PO  NS -LL  DOT  (G.-A.).  Essai 
sur  les  grands  hommes  d'une  partie  A la 
Champogue,  pur  un  homme  du  pays,  uj-8, 
1770. 

LE  TILLOIS.  Biographie  générale  des  (Juun- 
pemii*  eék-hre*  morts  cl  *ivuul» , in-8, 
1836. 

TIIIIRION  pire  (Alex.).  Eurorc  un  mol  mit 
le  dirlrai  pro»  ribial  (Quatre  vingt -dix- neuf 
moulons  et  un  Champenois,  etc.,  brach.  in-8, 
A*  13  page»,  1814  contient  les  noms  de 
quat  rc  - v ingt-dix- neuf  Chu mpenois  célébrés). 
JOULLI K1T( >N . Notices  cour eruout  les  hom- 
me» distingués  dulis  tous  les  genres  qu'ont 
produits  l’ancienne  province  de  la  Marcher! 
Ir  pv.s  A Cnmhraillr  (département  de  la 
Gnuse)  (llist.  de  la  Marche,  t.  n,  p 1- 
114). 

A1J.ARD  (Gu)  ).  Bibliothèque  du  Dnupliiuc, 
contenant  les  uoms  de  ceux  qui  sont  dis- 


tingués par  leur  savoir  et  le  dénombrement 
île  leurs  ouvrage*,  depuis  douze  sieHes.  pelit 
in-|2,  1680;  nou* . édit.,  iu-8,  1797. 
MARTIN  (J. -4.1  ).  Coup  d’uil  rapide  sur  h: 
iJauphiué  et  le*  exploit»  de  scs  héros,  etc.. 
in-8.  1803. 

COU  >3111  DE  BATI  NES.  Mélange*  biographi- 
que* et  blMiogruphiqur»  relatif»  a lu  littéra- 
ture du  ifciuphiné  (avec  J.  Ollivier),  3 part. 
in-8,  1839. 

MON  N 1ER.  I.e»  Jurassiens  itNMMBdlÙai, 
etc.,  in-8,  1828. 

BERNARD  (Auguste).  Biographie  foiétieime 
( impr nuée  à la  lin  de  l'Huloitc  du  Eure/  du 
meme  auteur,  2 vol.  iu-8,  1833,  avec  une 
pagination  particulière). 

DEUtblER  DE  C1IEISSAC.  Notice  biographi- 
que A*  écrivains,  per  sonnage*  illustres,  etc., 
de  U Haute-Loire  (Drsrriptioo  statistique  de 
la  llaute-Dure,  in-8, 1824,  p.  420-36). 
CHEVAKD.  Hommes  célèbre»  du  département 
A*  Loir-et-Cher  (Histoire  de  Chartres  et  du 
pays  Cbartrain.  2 vol.  in-8,  au  x,  t.  n,p. 
83-100,  de  la  description  statistique  placée 
à ta  fin  de  ce  volume). 

LE  BOYER.  Notires  *ueciuete*  sur  les  hommes 
né*  dans  le  délitement  de  la  Diirc- Infé- 
rieure, ou  qui  l’ont  hululé  longtemps,  et  qui 
sc  sont  distingués  dans  h**  lettres,  les  scien- 
ce» ou  les  art»,  etc.  ( imprimées  à la  fin  des 
notices  snr  les  ville»,  etc.,  de  la  Ijoirr-lnfé- 
rirurr,  in- 12,  1825,  p.  263-300). 
VERGNAUD  ROMACNÈSI.  Homme*  et  Fem- 
me» illustre»,  recommandables  et  auteur* 
d’oovrage*  manusrril.»  et  imprimés  à Orléans 
(imprimé  à la  lin  de  rimliratntr  Orléanais, 
in- 12,  1829.  p.  618-72). 

CALMET  (dom  A.).  Bibliothèque  de  hi  Inr- 
rainr.  ou  Histoire  des  hommes  cpii  y ont 
fleuri,  in-fol.,  1751. 

CHEVRIER  (F.-A.).  Mémoires  pour  servir  à 
l'histoire  des  homme*  illustres  de  la  Lor- 
raine, 2 vol.  in- 12.  1731. 

MICHEL  (L.-A.).  Biographie  historique  des 
homme*  marquant»  de  rnneirnue  province 
de  Lorraine,  formée  plu*  |uu1iculiereuiriil 
des  personnage*  distingue*,  né*  on  domirilîés 
dan»  le  déjuntenietit  de  la  Meurtlie,  m- 12, 
1829. 

FORT! A (le  marquis  de).  Histoire  des  Lor- 
rain* . par  Hugues  de  Tout , evtraite  de* 
Aimait . du  lia  niant,  par  Jarques  «le  Guise, 
in-8.  1838. 

VIDAI1.LF-T  (J.-RA  Biographie  de*  homme* 
célébré*  du  départ,  du  Lot,  in-8,  1829. 
LKDRL  (A  .-P.).  Notires  historique*  sur  la  vie 
et  le»  ouvrage»  de  quelques  homme*  rélébrrs 
de  lu  province  du  Maine,  in-18,  1817. 
UESPORTES  i N.).  Bibliographie  du  Maine, 
j précédée  de  la  description  io|tngrapliique  du 
i département  de  la  Sarlhe,  in-8,  1844. 
j Almanach  maiiccan.  in- 12,  1728. 


Contient  un  catalogue  A*  auteurs  rt 
grand»  hommes , uue  suite  de»  évêque»  et 
des  comte*  du  Maiue. 

PERRIN  (l’ablté).  les  Martyrs  du  Maine, 

2 vol.  iu-12.  183038. 

BODIN  (J. -F.).  Biographie  saimuiroise  (Re- 
i hircin»  sur  le  haut  Anjou  , t.  n , p.  467). 

— Biographie  angevine  l’Reelirrehes  snr  le 
lui*  Anjou , I.  u , p.  493). 

PLt'tJI  ET  (Eréd.).  Notice  »ur  le*  inspirés, 
fanatiques.  hn|msteur«.  lirais , rte.,  du  dé- 
|«rtemciit  de  la  Manche,  br.  in-8,  1829. 

GERLZEZ  (J.-B.-E.).  Biographie  de»  hommes 
célébrés  «le  Reims  (Description  historique 
A-  la  ville  «le  Reims,  2 vol.  ïn-8.  1817, 
p.  179-553). 

RflEI’SSET.  * Biographie  du  département  de  la 
llaute-Marue.  in-H,  1811. 

BÉGIN.  Biographie  de  la  Moselle,  etc.,  4 vol. 
in-8,  1829-32. 

TITILLE.  Homme*  célèbres  nés  n Met/  (Dic- 
tionnaire du  departement  de  la  Muselle , 
4 vol.  in-8,  1817,  t.  i.  49I-50Ü). 

TEJSSIER  (G. -F.).  Biographie  A»  hommes 
remarquable»  uc*  à Thionville  ( llist.  de 
Thionville,  in-8,  1828,  f>.  303-338). 

DE  SAINTE- MARIE.  De*  hommes  illustres 
A N r vers  ( ReHiercbe»  historiques  sur  Ne- 
ver».  in-8.  1810,  p.  354-402). 

RTVIÈRE.  * FJoge  des  Normands,  ou  Histoirr 
abrégée  As  grands  homme»  de  celte  pro- 
vince, 2 vol.  in-12,  1748. 

DUBOIS  (Louis).  Nomenclature  alphabétique 
des  auteur»  et  A**  aiii»te«  normands  (impri- 
mée à la  fin  de  l’ Itinéraire  A la  Normandie, 
in-8. 1828,  p.  591-652). 

PLCQUET.  Mémoire  »ui  les  trouvères  nor- 
mand* (Soc.  de»  atttiq.  de  Normandie,  t.  r, 
p.  368). 

DE  LA  RI  F..  Essais  historiques  sur  les  harde», 
1rs  jongleur»  et  les  trouvéna»  normands , 
3 vol,  in-8,  1834. 

CHERI  EL.  Histuiic  As  personnage»  célèbres 
A la  Noimandie,  etc.,  iu-8,  1835. 

DE V K1T7,  (Cli.).  Les  Normand»  illustre»  (*e 
|Mihlie  jur  livraison*,  in-8,  mars  1844). 

I EM  AI  RK  (J.).  ( .éticalogie  A*  uolAs,  illus- 
tras et  doct«-s  Orléanais  (llist.  d'Orlrim»  . 
in-loL.  1648). 

CAMBRY.  Hommes  eélrbrr*  du  depiirtemeul 
de  rt>i*e  ( Description  de  l'Oise  ) , L n . 
p.  226-57. 

DREl  X.  DU  RADIER.  * F.loge»  historiques 
de»  homme»  iliuviies  «le  la  province  de  Tliv- 
merais.  avie  un  catalogur,  miviuué  A leur» 
ouvrage»,  ru-12,  1749. 

BERTRAND  (P.-J.-B.)  Biographie  As  boni- 
me»  diatingnés,  né*  dau»  le  Boni' muai*  (Pré- 
ri* de  l'histoire  d«-  Boulogne  aui^Mcr  ri  de 
ses  ciivirou» , 2 vol.  iu-8,  1829,  t.  u, 
p.  583). 
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PI  EH  S (II.).  Biographie  de  la  ville  de  Suint* 
Orner,  iu-8,  1835. 

NOSTREDAME  ou  NUSTR ADAM  l S (Jean 
de).  Iri  Vies  de»  plus  célébré»  rt  aurieiw 
poêles  provençaux  qui  un*  fleuri  au  temps 
des  comtes  ilr  Pruvenr»*,  in-8,  1575. 

H07.1P.H  (P.  d’).  Table  contruant  le*  noms  des 
Provençaux  illustres,  in-fol.,  IG77. 

* Mémoire  pour  servir  à l'histoire  de  plusieurs 
hoimncv  illu.lin  Jl'  Provence,  iu-12,  1752. 

* Biographie  provençale.  û»-8,  1836. 

GOY  (Alf  ).  U?  Panthéon  prov rural,  histoire 
dt*  tous  1rs  grandi  liumn.es  de  la  Provence, 
in-8,  1839. 

DANIEL  (H.).  Biographie  des  homnns  rcmar- 
quaide»  du  déportera  eut  de  Sriiiwt-Oiie , 
depuis  le  commencement  de  U monarchie 
jusqu’à  ce  jour,  iu-8,  1839. 


Dissertation*  sur  les  principaux  monument*  de  ! 
l'histoire  de  France  { Mémoires  de  l'acadé- 
mie royale  îles  inscriptions  et  iM-lles-lettres, 
t.  xv,  p.  580  rt  Mliv.). 

FOY  (L.-Kt.  île),  prêtre.  Notice  des  (liplùnct, 
des  chartes  et  de»  actes  relatifs  à l'histoire 
de  France  {depuis  l'ait  93  de  J. -C.  jusqu'en 
841).  1.  i et  ouiqu,  in-lul.,  1765. 

DtTJIESNE  (And.),  Bibliothèque  des  auteurs 
qui  ont  écrit  l'hUtudre  et  topographie  de  la 
France,  in-8, 1 627. 

LEI.ltNt*  (le  P.  Jacques).  Ribliol hcqnc  hitlft- 
rique  île  la  France,  contenant  le  catalogue 
ih-s  ouvrage*  imprimés  rt  manuscrit»  qui 
traitent  de  l'histoire  de  ce  royaomc.  etc., 
Ie*  édit.,  in-fol.,  1719;  2'  édit.,  augmentée 
par  Ferre!  de  Fontette,  Camus.  T.-Tli.  lfc- 
rissunt.  P.  Hérissant.  Rartirau  de  la  Bru v ère, 
Coqucreau  , Kondet  rt  autres,  5 vol.  in-fol., 
1768-78. 

ROUA  ( Aug.  ).  Annales  typographiques  , 
10  vol.  in-8,  1758-62- 

ROI  A (P.).  Journal  typographique  rt  biblio- 
graphique, 13  vol.  in-8,  1797-1810. 

Journal  général  de  l’ imprimerie  et  de  la  librai- 
rie, in-8,  181 1.  , 

Bibliographie  de  la  France  (dirigée  par  M.  Beu- 
ch«it),  34  vol.  in-8,  1812-45. 

NAMI.'B  ( M.-I*.).  Bibliographie  - paléngra- 
plmo-diploiuatiiu-lublioliigiqiir  générale,  ou 
Répertoire  systématique  .indiquant  ; 1"  tous 
h»  ouvrages  relatifs  à la  paléographie,  à la 
diplomatie,  à l' histoire  de  l'impi  ûuet  ie  et  de 
la  librairie,  2 vol.  in-8,  1844. 

DESNOYERS  (J.).  Indication  des  principaux 
ouvrages  prupres  à faciliter  les  travaux  re- 
latifs à F histoire  de  France,  in-18,  1847, 
p.  235. 

PIHAN  - DELAI  ORKST  ( A.  ).  Bibliothèque 
géographique,  lustoriquc  et  statistique  de  la 


GIILBERT  (P.-J.-V.).  Mémoires  biographi- 
ques et  littéraire*  sur  les  hommes  qm  «« 
sont  fait  rrmarqun*  dans  le  département  de 
la  Seme-Inférieure,  J vol.  iu-8.  181 2. 

* Biographie  de»  hommes  célèbre*,  des  savant», 
dr»  artistes  et  des  littérateurs  du  dèprte- 
ment  de  la  Somme,  in-K,  1835. 

N’A  Y BAI..  Biographie  rt  Chroniques  rastrai- 
se»,  3 vol.  iu-8,  1833. 

Cl  IA  LM  El.  (.1.-1..}.  Biographie  de»  hommes 
célèbre»  nés  eu  l'ouï  aine  (forme  lr  I.  iv  de 
F Ht»  toiic  de  Touraine  du  même  auteur, 
4 vol.  in-8,  1828). 

BAR  JAVEL  (C.-F.-H.).  Dictionnaire  histo- 
rique, biographique  cl  btbttogvnplliqur  du 
déport. de  Vaucluse,  2 vol.  grand  in-8, 1841 . 

PRYROT-MAGENET.  Biographie  COUlempo- 
ixiue  de  la  Haute* Vienne,  iu-8  (publication 
comiueucée  en  1844). 

BIBLIOGRAPHIE. 


A-NDB  ALD  vdi:  l'Ailier).  Sial isti que  murale  de 
la  Fiance,  ou  Biographie  |*ar  département, 
iu-8,  1839. 

3 livrauuu*  seulement  out  paru,  donnant 
la  lin 'graphie  des  Basses- A lp»  ». 

biographie  des  Roui  hes-du-Khoiie, 
biographie  du  Var. 

LA  FRANCE.  Description  géographique,  sta- 
tistique rt  topographique,  etc.,  publiée  sou* 
I* direction  de  M.'Loriol.  in-K.  1834  ouvrage 
dnut  la  publication  n’a  pas  été  commuer). 

Nous  avnm  déjà  indiqué  «et  ouvrage  dont 
il  a paru  seulement  7 livraison»  relative» 
aux  département»  du  Haut  et  Ri  v Rhin  , 
d’Eore-rt-lx>ir,  du  Pm-dc-Dunc.  de  l'unie, 
de  la  Seine-Inférieure  et  de  Seme-et-Maruc  ; 
à la  fin  de  chaque  livraison  se  trouve  une 
biographie  des  homme*  né»  dan»  cv»  di  par- 
lements. 


France , ou  Recueil  bibliographique  de  tout  ' 
ce  qui  a été  publié  -air  les  province»  . dio-  | 
t-VsC» . colonir»  . departements  , imiiKlive-  , 
meut*  . villes  . bourg* , rbâteau-v  . Ilruvea , j 
rivière»,  rauaux  , rlutniiu  de  fer,  rtc.,  etc. 
(Prospectus  d’uu  ouv  rage  dont  il  n’u  rien  clé  | 
publie),  in-8,  1839. 

LÀ  I R VNCE.  Description  géographique,  etc.,  I 
publiée  uaitt  la  direct  nm  de  AI . Lonol,  in-8,  j 
1834  .ouvrage  dout  la  publication  n’a  pas  été 
continuée). 

Ou  trouve  à la  lin  dr*  livraisons  parue» 
une  bibliographie  fort  incomplète  des  dé- 
partement* du  Haut  et  du  Bas-Rhin,  d'Faire- 
rt-Luir.  du  Puy-de-Dôme , de  l'Orne , de  la 
Seine-Inférieure  rt  de  Sdnect-Marw, 

Biographie  universelle,  ancienne  rt  moderne, 
etc.,  par  une  société  de  gcus  de  lettre*  rt  de 
savants,  1811  et  oui».,  CO  vol.  iu-8- 

ütuilienlde»  notice»  btbUograptnqoe»  assri 
étendues  , mats  i epeuJaiit  incomplète» . sur 
choque  auteur  nH’iitionué  dans  ce  livre. 

MILL1N  (A.-L.).  Dictionnaire  dr»  braux-arU , 

3 vol.  in-8,  1806. 

Renferme  une  bibliographie  relative  à 
chaque  objet  dont  U est  question  dan*  ce 
dictionnaire. 

Bibliographie  des  palais  et  maison»  des  rois  de 
France  i imprimée  dan»  l'Annuaire  «le  la 
société  de  l'histoire  de  France  jxmr  1841 , 
in-18). 

Recueil  de»  historien*  des  Gaules  rt  de  la 
France,  par  dt»  liêuédictins  de  la  congré- 
gation de  St-Maur,  90  vol.  irf-fol.,  1738- 
1842. 

Bibliographie  de*  société»  savante*  de  la  France 
(imprimée  dans  l'  Annuaire  de  la  vnciélé  de 
l’hisloirrde  France  pour  1841,  in-18). 

HELYOT  (Ilipp.).  Histoire  de*  ordres  mnnas- 
tique»,  rtc.,  8 vol.  in-4,  1714. 

Le  1. 1 , p.  xxxv-xcviij  , contient  un  ara- 


(de  catalogue  de»  liv  its  qui  trailent  de»  or- 
dre* monastique*. 

MERCIER  DK  ST-LhGKR  ( l'obl *■  . Rihlm- 
ihtque  générale  des  écrivaius  de  Foi  dre  de 
81-Itrnoil,  4 vol.  in-4,  1777. 

LF.  CERF.  Bibliothèque  historique  rt  « ri  tique 
de»  auteurs  de  la  congrégation  de  St-Maur, 
in-12,  1796. 

III  ItlS'iA NT  {Piosper).  BiWinth- qur  phvtique 
de  la  France  . ou  Liste  de  tous  les  ouvrage» , 
tant  imprimés  que  manuscrits,  qui  traitent 
de  l'histoire  naturelle,  etc.,  iu-8,  1771  ( V. 
Eaux  minérales).  . 

LEBLANC.  (P-)-  Catalogue  de*  livre»  de  la  bi- 
bliothèque de  M.  J. -B.  Iliuard.  3 vol.  in-8, 
18*2  (l.  i,  histoire  naturelle  ; t.  h , agrirnl* 
turc  . écooomie  ru  i ale  , dm  vues  rt  pèche*; 
t.  m,  médecine  humaine  et  vétérinaire,  équi- 
tatiun,  bibliographie,  rtc.). 

CARRÈRE  F.).  Catalogne  raisonné  «les  nu- 
vf*gr»  qui  ont  été  publié»  sur  les  canv  miné- 
rale». in-4,  1785  (V.  Eaux  minorait  t). 

PATISSIER  - Mnnud  de*  eaux  minéral»,  in-8, 
1818. 

Ou  tronvc  à la  suite  de  la  description  de 
chaque  source  une  indice  bibhoçr.p’iique 
«les  principaux  auteurs  «pii  ont  crut  «sur  le* 
eaux  minérale*  dont  il  décrit  le*  effets. 

Bibliothèque  de  l'homme  public,  ou  Analyse 
rabouuér  de*  principaux  ouvrage*  français 
et  étranger*  sur  la  politique  eu  général . fa 
législation,  le*  finance*,  la  police,  l'agrictll- 
Uire , le  commérer  et  Fart  militaire  , par 
Condorcet,  Peyaonnelel  le  Chapelier,  28  vol. 
w-S- 

* Recueil  «le  divers  ouvrage»  relatif*  à l’agri- 
culture et  à la  médecine  domotique , in-8, 
1776. 

! Mt'SSKT  - PATHAY  ( Victor- Donatien  de  ). 

* Bibliographie  agroi»omique  . «»u  Dietino- 
I nain-  rmsouué  de*  ouvrage»  sur  l‘«- momie 
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rurale  et  domestique  et  »ur  l'art  vctéri- 
i taire,  rtc.,  in-8,  1810. 

Il  rau  ferme  2,17k  articles  rt  sedivisreu 
trois  partie»  : 1*  titre  de*  ouvrage*  sur  l'a- 
grouomic  par  ordre  .ïlphalWtique  ; 2*  rata* 
logur  Irftigniphiquf  dei  autrui-  qui  ont  écrit 
sur  l'économie  rurale  ; .1*  table  alphalrétique 
por  ordre  de  matière*. 

Répertoire  général  de»  livra*  français  sur  l'a- 
griculture, rtr.,  1"  partie  (et  mnqiii-),  cou- 
Jenaut  600  articles,  brocli,  in-8,  1810. 

ADAN'SON*  Michel.  Famille  des  piaule»,  etc., 
t vol.  in-8,  1761. 

Ou  trouve  à la  »ui te  de  la  préface  une 
tnlile  chronologique  de*  auteur»  qui  «Mit  écrit 
*ur  la  l*otfl nique  , depui»  ZomaMrr  jusqu'à 
Jaquin,  rn  1762. 

PAl  I.M  Y ( le  marqui*  de  ).  Mélange»  tiré» 
d'une  tri*» -grande  bibliothèque,  etc. , 70  vol. 
i ii-8  , 1779. 

Le  21e  volume  contient  une  notice  «le» 
livre*  «h;  Imi.miqur . «le  physique  et  de» 
sciences  qui  étaient  connue»  en  France  dan* 
le  xvi*  Merle. 

LA  MAKf.K,  More  française  , rte.  ( avec  de 
CandoUe).  5 vol.  in-8,  1805. 

On  trouve  à la  page  92**  du  I.  tv  une  liste 
de*  auteur*  «pû  ont  érrit  sur  le»  plante*  «le 
la  France,  cl  qui  v sont  cités. 

LAOU U )LI£ (J.-P. ).  ( >msid«  r allons  médicale» 
*nr  le  viu,  rtc.  (V.  FiguaMea), 

Il  v cal  parlé  d'une  collection  bibliogra- 
phique considérable  sur  le  vin  el  la  vigne, 
qui  était  réunie  au  Clos-Vougeot. 


Nouvelle*  Vue»  pcnqiective*  dev  poil*  de  Fran- 
ce, dessinées  par  Oxaiuie  cl  gravée*  par  le 
Oouaz,  iu-fol.  ublong  de  8 planche». 

— Vues  «les  principauv  p«irl»  et  rades  du 
royaume  de  F rance  et  «le  se*  colonies,  drssi- 
Wn  par  OsailM . avec  un  teste  descriptif 
par  Nie.  Ponce,  in-*. 

Le»  Ports  de  France,  p«rinls  par  Jo«.  Verne!  et 
Hue,  rtc.,  iu-|,  1812. 

Vues  des  rôles  de  France,  dan#  l’Océan  et  dan» 
la  Méditerranée . peintes  et  gra*  râ*  pur  L. 
Gainera) , décrite*  par  K.  Jouy  , in-f«r|. 

Port»  de  nier  fronçai»  et  étrangers  , par  uidrc 
alpiiubëlique,  in- 16,  18*0. 

JNirts  et  Côtes  de  France,  de  Dunkriquc  au 
Havre,  par  Lefrhv  re  et  Duruilé,  in-*. 

— Port»  de  France  sur  la  Méditerranée  et  l'O- 
céan, in-1G,  18*0. 

Dcsniptioai  de*  parties  maritime*  de  la  Fran- 
ce , coulenaiit  un  état  de  toutes  le*  villes 


PECQIKT  (An!.).  Lois  forestières  de  la  Fran- 
ce, etc..  2 vol.  iu-*,  1758. 

(Al  j trouve  une  bibliographie  des  auteurs 
qui  ont  écrit  sur  les  eaux  et  forêt»  et  sur  la 
rliauc. 

LA  CONTERIE  (le  Verrier  de).  L'Ecole  de  la 
chasse  aux  cJiit-ns  courants.  iu-M.  1763. 

Contient  une  notice  lublingraphique  de» 
ouvrages  sur  la  rivasse. 

* Histoire  de  lu  navigaliou,  2 vol.  in-12, 
1722- 

On  trouve  à la  fiu  de  cet  ouvrage  une  no- 
tice d'un  certain  nombre  d’ouvrage»  de  géo- 
graphie et  de  voyages. 

GOL K N F.  (l’abbé).  Dissertation  sur  le  choix 
de*  caries  de  géographie,  iu-12,  1737. 

ROKUINC  ( H.  ).  Dictionnaire  universel  de 
mariue,  dan»  toute»  le»  Ungurs  de  l'Europe, 
rtc.  (rédige  ni  allemand ),  4 vol.  iu-* , dont 
un  de  planches. 

(Ai  y trouve  uti  aperçu  de  tou*  les  ouvra- 
ge» imprimé*  ou  manuscrits  qui  existent  sur 
l’art  nautique , le  commerce , à commencer 
de  l'année  t *8*  jusqu'e n 1793. 

Catalogue  de»  livre#  el  traité»  de  géographie 
de»  sieur*  Nie.  Sanson,  Guill.  «-t  Adrien  Sau- 
*on,  géographes,  pet.  in-12,  1702. 

Ou  trouve  dans  ce  catalogue  la  liste  d’une 
grande  «pumtité  dr  carte»  de*  Gaules  cl  «le  la 
France. 

JULIEN.  Ca  talngue  général  de*  meilleures 
cartes  géographique»  cl  fujiographUpie»,  iu- 
12,  1732-63. 

• HYDROGRAPHIE 

fortifiées  sports . lu  vu»  , rtc.,  par  JelTery*  , 
iu-fol.  Lnudrcs,  1761. 

Annales  mai  i lime*  et  cojouiale*  , recueil  pério- 
dique niniMiel . 88  vol.  ii»-8.  1809-18**. 

Histoire  uiarilimr  de  France,  depuis  la  paix  de 
Niinrgue  jiiwpi’â  m»  jours,  par  Guérin, 
2 vol.  iu-8,  18*3. 

lAnsertatiun  sur  la  Méditerranée  { Mémoire» 
de  l’acad.  ravale  de*  inscription»  et  bdlra- 
lelti-e*,  i.  u , p.  480  ; t.  « , p.  96  , 106  et 
suis  . — H»vt.,  ibid.,  t.  xivi,  p.  5H6,  587  î 
I.  XLVtt,  p.  219-23. 

Easai  sur  F histoire  économique  de*  mcisorci- 
drjilaU'»  de  U Frnnre  , |ar  Tiphaiguc , iu-8, 
1760. 

GIVRY.  Pilote  français.  Instruction  nautique 
( partie  de*  cute*  comprises  en  lie  le*  Cas* 
quels  et  la  pointe  de  boihleuf,  ru*  inin*  de 
Cherhourgj,  in-4.  18*5. 


* Catalogue  des  cartes  et  plans  qui  composent 
l'hydrographie  française,  iu-8,  183*. 

LANGLKT  - Dl  FR  F/NO  Y ( l'abbé).  Méthode 
jMMir  étudier  la  géographie,  rtc.,  **  édit., 
10  vol.  iu-12.  1768. 

Ou  ) trouve  un  catalogue  imn  considé- 
rable d’ous  rages  sur  la  géographie,  Ira  vtna- 
ge»  et  le»  cartes  géographique*. 

Catalogue  de*  cart«‘s  géogtaplûque*.  topogra- 
phiques et  marine*  «fi*  la  bibliothèque  du 
prince  Alexandra  Iahanofl'  de  KusIolT,  à St- 
Pétersliourg , suivi  d'une  uolirc  de  manus- 
crits, Paris,  1843,  t fort  vol.  in-8. 

P1GQI  EX  (Ch.).  Catalogue  méthodique  d’un 
choix  de  globe»  et  sphères , d'ail*»  et  «le 
caries  a*tix>nomii|ur»  , géographique*,  topo- 
graphiques , etc.,  pnqira»  à faciliter  la  lec- 
ture «le*  traité»  de  géographie , des  cour* 
d'histoire.  (UVralations  d«r  voyages,  rtc. , rtc.. 
Pari»,  1837,  in-8. 

MORELLET  ( l'ahbé  ).  Prospectus  d'un  nou- 
vrau  dictionnaire  «le  commerce , iu-8  dr 
415  pages.  1769. 

(Ai  trouve  à la  fin  de  ce  prospeetu*  le 
catalogue  d'une  bibliothèque  d‘éconocnie  po- 
litique, composé  de  3(1  |ugc»  et  divisé  par 
sections. 

Encyclopédie.  Economie  politique. 

Ce  volume  est  terminé  par  une  liste  d'é- 
crivains sur  l'économie  politique. 

RLANQLT  (Adolphe).  Histoire  de  l'ccoiMMrie 
politique,  etc.,  2 vol.  in-8,  18*2. 

On  trouve  à la  fin  du  t.  n nue  lu blio gra- 
phie de»  auteurs  qui  ont  écrit  sur  l'économie 
politique. 


DÎMcrlatiiMi  sur  b position  et  sur  l’élmiluc  du 
golfe  dr  Lyon  ( llisl.  de  l'ncad.  royale  «le» 
inscnptious  cl  belle*- lettre»  , t.  xxv,  p.  66 1 
t.  xxvn,  p.  114). 

COLLIER.  Guide  de»  mai  in,  pendant  la  navi- 
gation nocturne,  iu-8,  1829. 

— Alla»  général  des  pliara*  cl  fauaux  à l’u- 
soge  de*  navigateurs,  in-4,  cartes  el  plans. 
1843. 

LABORIA.  Notiie  sur  la  défense  des  rôl«-* 
maritime*  de  France,  in-8. 

JOINVILLE  ( S.  A.  R.  le  prince  de).  * Note 
sur  l'état  dr*  forces  navales  de  la  France, 
2*  édit.,  m-lt,  1813. 

FRESSK-MONTYAL.  La  France  illustrée  par 
sc»  marins,  in-12.  1844. 

DKSALLES.  Notice  historique  aur  la  marine 
française,  in-8  de  5 f.,  18*5. 
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CARTES  GÉOGRAPHIQUES  ET  PLANS. 

CARTES  PHYSIQUES  ET  HYDROGRAPHIQUES. 


Carte  physique,  ou  f*éograpliie  naturelle  de  la 
France , (Kliltr  par  chaîne»  de  montagnes  , 
et  ciwi  par  terrain»  «le  ilnivo  ri  mitres , 
par  1*1».  Huactie.  1770,  1 fenil. 

Carie  ont- hydrographique  de  la  France,  par 
Berghau»,  1 feuil.  {Hrrfin)%  1824. 

Carie  d'anal}  se  géographique  appliquée  ans 
divisions  naturelle»  et  au»  divisions  ndtni- 
nistralivra  de  la  France,  par  IVnaix,  1842. 

1 feuil.  imprimée  en  couleur. 

Carte  de  la  navigation  intérieure  de  1a  France, 
dresser  par  «Ai  du  directeur  général  des 
fiouls  et  ('haussées,  1824),  I feuil. 

Carie  de,  moult  Pyréuée* . par  G.  Samon , en 

2 feuil.  in-ful.,  1675,  1681. 

Carie  des  mont*  Pyrénées,  aire  une  partie  des 
royaume»  de  France  et  d'Espagne,  par  Rous- 
sel, 1730,  8 feuil. 

Carie  des  Pyrénées  et  des  provinces  limitro- 
plies  , graver  al'aprt-s  Roussel . et  avec  addi- 
tions d'après  Totiuû  cl  Lopex,  par  Arrow» 
simili  (Imn/iyi),  1809,  10  feuil. 

Carie  d’uni*  partie  de»  Pyrénées  (occidentale»), 
gravée  par  aita  procédé  imitant  le  relief,  par 
Wyld,  eu  4 feuil.,  1840  (/Wr«). 

Carte  hydrographique  de  h France , par  lu 
ditciiinti  de»  pouUet  chaussées,  en  12  feuil., 
18*8. 

IH'BRF.NA.  Carte  de  lu  navigation  de  la  Fran- 
ce, de  lu  Belgique  , de  la  llullandc  et  de 
tout  le  territoire  de  la  rive  gauche  du  Rhin 
( réduction  de  la  précédente , accompagnée 
«le  Itpadn  et  tableaux  , en  2 feuil.,  1838). 
nous,  édit.,  1844. 


DI  PAIN  - TR1EL.  Carte  de  la  navigation  in- 
térieure de  la  France  , revue  par  V . Dubrc- 
na,  2 feuil.,  1838. 

GRANGE/.  (K.).  Carte  commerciale  de  la  na- 
vigation de  ta  France . de  la  Belgique  et  des 
Fiat»  limitrophes,  1 feuil.,  1840. 

Nouvelle  Carte  de  la  navigation  de  lu  France, 
avec  le  tracé  de»  chemins  de  fer  exécutés  ou 
en  exécution,  et  le.»  différentes  lignes  dont  la 
concession  a été  dénia ndér  et  dont  les  pro- 
jets ont  été  étudiés  ; la  description  de  tous 
les  pliures  établis  sur  les  cèles  de  France  et 
«mu  projetés  , d’après  les  cartes  marines  . 

1 r«uil.  jéfui,  coloriée,  1843. 

Carte  du  canal  royal  de  la  pro«  mec  du  Langue- 
doc, pur  Caripiiv.  1771,  22  fruit. 

Carte  des  cauauv  d’Orléans , de  Briare  et  de 
Loitig.  |uir  Lattre,  21  feuil. 

Carte  des  rivières  qui  servent  à Tapprmtsion- 
neiDent  de  Pans,  levée  par  ordre  des  prévôts 
et  éehrv  ins  de  Paris,  1785,  2 feuil. 

Carte  de»  riv  irres  et  ruisseaux  du  lia»»iu  de  lu 
Seine  qui  servent  «à  Fappru»  Uinnncimiit  de 
Pan»  . divisée  en  département»,  avec  indica- 
tion des  bureaux  de  l’ortroi  de  navigation  , 
de»  flottages  en  train  et  à bois  perdu  , de* 
prrtui.».  écluses,  vannes,  etc.,  par  Thiluult, 
1802,  2 leiul. 

— La  même  . toffiffl  et  augmeotée  par  le 
syndicat  du  commerce  des  Imms,  1836. 

2 feuil. 

Carte  spéciale  des  voie»  navigables  qui  met- 
tent eu  commun  irai  mn  Pari» , Ir  uurd  de  la 
F rame  et  la  Belgique,  pur  Granges,  1843, 
2 feuil. 


Carte  tnpngrnphiqne  du  cours  du  Rhin,  depuis 
Baie  jusqu'à  Mayence,  sur  laquelle  on  a tracé 
le»  mouvements  et  les  positions  de»  armé*** 
française»  et  allemandes  peudunt  Ira  cam- 
pagne» de  1675.  par  Beauraiu,  6 fenil. 

Carte  trifKigraphique  du  cour»  du  Rhin  et  de 
ses  deux  rives  , depuis  Huningur  jusqu'à 
LautcrlMiurg,  par  FcUt-majur  liadois,  1829, 
19  fend. 

Carte  du  cours  du  Rhin  . par  G.  Sanson  , en 
2 feuil.  in-ful.,  1652,  1H63. 

— La  même,  par  du  Val,  in-ful.,  1679. 

— La  même,  par  Scngrc,  en  2 fenil,  in -foi. 

— La  même,  eu  6 feuil.  in-fial. , 1706. 

— La  même,  par  de  Rossi,  in-fol.,  1686. 

— La  même,  par  Cantrlli.  in-fol, . 1689. 

— La  même , par  des  t;rançrs , en  2 feuil.  in- 
fol.. 1689. 

— La  même,  par  Nollin,  in-fot.,  1690. 

— La  même,  par  Corouellî,  in-fol.,  1690. 

— La  même,  par  de  Fer,  eu  3 feuil.  in-fed., 
1691. 

— La  mémo,  |iar  N.  Samon,  in-fol.,  1696. 

— La  même,  in-fol.,  1709, 

— La  même,  jur  de  Witt,  in-fol. 

— La  même,  par  G.  de  l’isle,  en  3 feuil.,  in- 
fol., 1704. 

— La  même,  par  le  Rouge,  in-fol.,  1744. 
1745. 

Carie  des  environs  du  Kliiu,  par  Huns,  en 
6 feuil.  in-fol.,  1762. 

BAI  ERKELLER.  Carte  de  France  en  relief, 
1 feuil..  1842. 

SANIS.  Carte  de  France  eu  relief.  1 feuil.. 

1843. 


CARTER  GÉOLOGIQUES  ET  MINÉRALOGIQUES 


CIETTAUU  (Jean-Eticnm).  Allas  et  Descrip- 
tion minéralogique  de  la  France  ( P*  partie 
el  unique),  2 vol.  in-ful.,  1780. 

Cari*-  géologique  et  minéralogique  des  environs 
de  Pari»,  par  Cuvier  et  Bruuguiai  t , 1 feuil., 

181t. 

Carte  gndognpie  de  In  France  el  d'une  partir 
de  F Allemagne , par  Cuqnrtiert  de  Motilhrct 
et  Omaliu»  d'Ilalloy,  1 feuil,,  1825. 


Prulingrriaiia  Tabula  iiiurraria,  etc.,  décrite 
avec  soin  par  F.  -C.  Sclicyb,  12  feuil.  gr, 
in-fol.,  Vienne,  1753. 

Corrections  faites  à b Table  de  Prutiiigcr 
( M«*m.  de  l’acad.  royale  des  tnscriptiom  et 
bdlra-lrttrr»  , t.  s*,  p.  388,  405;  I.  vu*,  p. 
194,  195.  196.  199  ; srg.  vi,  p.  205). 


Girie  géologique  de  la  Fraurr  . eu  6 gr.  fruil., 
par  Dulrcnoi  et  Elic  de  Beaumont,  1840. 

V.  Géologie, 

— Réduction  de  b cal  le  préccdcutc,  en  t feuil-, 
1840- 

Carte  géologique  des  enviions  de  Paris,  in-fol., 
1840.  par  Perrot. 

Carte  géngnn»liqur  du  plateau  tertiaire  pari- 
sien. avec  profils  ef  coupe*  de  terrain»  , par 
Raulin,  1812,  1 fenil. 

CARTES  DE  TRANCE. 

— Dissertation  sur  la  Table  itinéraire  publier 
par  Vrlscr  sous  le  nom  de  'Fable  de  Peutin- 
grr  ( llisl.  de  Farad,  royale  des  inscriptions 
et  bel  les -lettres,  t.  xjv.  p.  174;  t.  »»in,  p. 
249,  254;  t.  xxv,  p.  41). 

Carte  de  la  description  de  Gaule» , par  Du- 
chrane.  in-fol.,  1570. 


Carte  minéralogique  de  la  France,  par  Dupain- 
TriH,  1784, 1 feuil. 

Carte  minéralogique  de  la  France  et  de  l’ Angle- 
terre, par  Ch.  Buaebe,  1746,  1 feuil. 

C-artc  topographique  et  minéralogique  d’une 
partie  du  département  du  Puy-de-Dôme  (ci- 
devant  province  d’Auvergne) , par  l>c»nu- 
rest,  en  7 feuil.,  1823.  V.  aussi  le*  article* 
concernant  chacun  de*  departement*. 


Carte  du  théâtre  des  Gaules,  par  Boisseau  , iu- 
fol-,  1642. 

Carte  de  l'ancienne  Gaule , où  Ira  chemin* 
sont  tracé»  vrlou  ITtinétairr  d’Aiitouka,  par 
Gauthier  ( ai*  trouve  dan»  le  Traité  de  la 
constmetion  des  chemin»  du  même  auteur, 
m-M.  1714). 
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La  Gaule  (bus  son  état  an  lcni|M  dp  la  con- 
quête par  César,  iu-4,  1745.  pard’  Vn  ville, 

— ùrtc  de  la  province  roniaiuc  dan»  U Cwlr, 
iu-4.  1743. 

— lai  4 -aille  ,<iiliqm\  in-fol-,  1760. 

Géngraphir  «les  rôles  «le  la  Gaule  ( llisl.  dr 

l'aivul.  ravale  de»  inscription*  rl  bellm4flt- 
Irr».  l,  i*,  p.  136  rt  wm.;  Méui.,  il»id., 
t.  vw*,  p.  407,  525). 

Carte  comparée  dr  la  Gaule,  par  Rrtié,  1 froil. 

Carte  générale  dr  ta  Gaule,  par  Broc , revue, 
complétée  et  aii^mlrc  dr  ante*  particu- 
lière*. par  Ch.  I*irq«i't , IK3Î).  I fruit. 

Galli.i  lum  Cis.ilpina  tum  Tr;ui%al|iiiia  «‘jusque 
in  nroviocin»  drjeriptio  ci  ira  li-mpora  e»er*ï 
per  urcîdnilrm  hnpcrii  Romani , aurtore  CL 
A.  Wnlekriwcr,  1811,  I fmil. 

Carie  dp  France,  par  G.  l’mtrl,  iu-fol.,  1553. 

— • l-i  même,  en  2 fruil.  in* fol.,  1570. 

— E ti»' iiip,  corrigiv  par  dr  Mathonière  ver» 
1600. 

Curie  de  France  (ancienne  carte,  amour  de  la- 
quelle il  y a dr.»  Vaisieail*),  ill-ful. 

— La  même,  par  .Mivri,  in- fol.,  1565. 

— la  même,  |ur  «le  IVlli  fonit  (nu  I.  kIcm 
Cosmographie). 

— E même,  |»ar  M creator , in -fui..  1585. 
1G07.  1609.  1613. 1619,  1628. 

— E niêiiu'.  par  J.  liev-on,  in-fol.,  1593. 

— La  même,  par  Ortviium,  in-fol.,  1594. 

— Ei  même,  par  de  lu  Euilioticrp,  in-fol. 

— Et  même,  par  le  même,  en  9 feuil.  iu-fol., 
1613-1632. 

— Et  même,  par  Savary . in-fol.,  1627. 

— - El  même,  iu-lol..  1637. 

— En  même,  pnrTa**iu,  in-fol.,  1637. 

— L't  même,  ru  9 feuil.  iu-fol.,  1638. 

— E même,  par  N.  Sanson  , in  - fol.,  1637 , 
1641,  1658.  1663,  1678. 

— Lanu-me,  in-fol.,  1669. 

Carte  générale  «le  France,  rn  12  fenil,  in-fol. , 

1111 

Carte»  générale»  «le  France  et  d'P.-pagne,  par 
Tassin,  in-4,  1648. 

Carte  générale  de  France , etc.,  par  Bercy,  en 
9 pet.  feuil.,  1645. 

Curie  «le  la  t rame  , jvar  du  Val , in-fol.,  1655, 
1665.  1685. 

— La  même,  «'tt  2 feuil.  in-fol.,  16G3. 

— La  même,  en  6 fenil,  in-fol.,  1669,  1708- 

— Et  même,  par  Viwchcr,  in-fol.,  1660. 

— Et  même,  par  Roussel, in-fol.,  1694, 1695, 
170G. 

— El  même.  en  4 fenil,  in-fol..  1666.  t 

— Et  même,  par  N.  Sanson,  en 2 feuil.  in-fol., 
1689,  1692. 

— b menu-,  par  G.  Sanson,  eu  4 feuil.  in- 
fol. 

— La  même , en  6 feuil.  in-fol.,  1680 , 1689 , 
1709. 

— la  même  , dit  née  en  généralités . par  Ma- 
nddi,  in-fol. 

--  La  même,  par  üurcmrlli.  in-fol.,  1688. 

--  La  même,  pari ilkmon,  iu-fol.,  1694. 

— La  même,  pur  Nulin,  iu-fol.,  1690. 


— La  même,  en  6 feuil.,  contenant  de*  por- 
trait» en  médaille  de  tou»  In  rois  de  France, 
in-fol..  1692. 

— La  même,  divisée  en  gouvernements , in- 
fol.,  1b98. 

Carte  de  France,  in-fol.,  1693. 

Carte  de  France  triomphante  sou#  le  règne  de 
EniG  le  Grand  , par  de  Fer.  en  Ü feuil.  iu- 
fol.,  1693 . 1747,  1761  ( elle  est  chargée 
de  2<M)  car  louches  où  sont  de»  portraits  de 
ru»#,  «îte.). 

Carte  de  France  , par  «h*  Fer  (avec  les  routes), 
in-fol.,  1698. 

— La  même , avec  les  plan*  de*  principales 
ville*,  in-fol.,  1755;  corrigée  «ni  1764» . 
1763. 

— Et  même,  par  Danrt,  in-fol.,  1726.  1730. 

— La  même,  par  Besson,  in-fol.,  16U9. 

— La  mémr,  par  P.  du  Val,  eji  4 feuil.  in-lol. , 
1701. 

— La  même,  par  Auvray,  in-fol., 

— E»  même,  |wr  G.  de  l’isle,  in-fol.,  1703. 

— La  même,  en  2 feuil.  in-lol..  1708. 

— loi  même,  par  h*  même,  in-fol.,  1721. 

•—  loi  même,  augmentée  par  Buache,  in-fol., 
1764- 

Carte  nouvelle  de  France,  par  Philippe,  eu 
1 1 feuil.  iu-4,  1764. 

Carte  de  France  , si*»r  de*  remarqua  sur  l’au- 
«k'iUM1  et  la  nouvelle  géographie. 

■—  1-4  même,  divisée  en  *e*  gouvernements. 

Carte  de  France , par  Guselm , eu  2 feuil.  in- 
fini., 1713.  176U. 

— E même,  par  Sanson,  in-fol.,  1713. 

— Et  même . par  Faillie  de  iXiugeau , en  18 
feuil.  in-ful.,  1715. 

Carte  de  b France  . divisée  en  province* et  en 
généralité*,  par  d'Anvilk , 1774,  I feuil. 

— Carte»  de  U France  et  «le  se# débits,  7 feuil., 
171». 

Flic,  sc  trouvent  dan»  la  Description  «le 
la  France  de  l’abbé  de  Longticrae,  précédées 
d’uiH*  Gaule , d’une  France  ancienne  ou  «lu 
moyeu  âge  , et  d'une  France  moderne  géné- 
rale. 

Carte  de  France,  par  Robes-»,  in-fol.,  1742. 

Nouvelle  Carte  de  France , par  le  Ronge,  in- 
fol.,  1745. 

Carte  de  France , divisée  en  ses  province*,  par 
le  Parmentier,  en  2 feuil.  in-fol.,  17  47. 

— b même,  réduite  en  1 feuil.  iu-fol.,  1718. 

— La  méim* , par  Julien  , en  28  feuil.  in-4  , 
1751. 

— La  même , par  Nolin  fils,  in-fol.,  1753, 
1755. 1759. 

— E même  , présentée  de  trois  manières,  en 
3 (nul.  in-ful.,  par  Palrirat,  1755. 

— Ei  même,  par  Nolin  fils , gr.  in-fol.,  1761. 

Carte  de  b France  divisée  Vu  gouvernement* 

militaire*.  |M«  Janvier,  in-fol.,  1760. 

— Et  même,  par  de  U Fosse,  iu-fol. , 1766. 

Carte  de  France  , divisée  par  1rs  don»*  pro- 
vince» ou  (anciens)  gouvernements,  comme 
elles  furent  convoquées  aux  états  generaux 


ck  ce  royaume,  en  1614,  avec  (leur  rang)  et 
le*  noms  de*  bailliage*  et  sénéchaussées  dé- 
pendant «h*  chaque  gouvernement , in-fol., 
vm  16441. 

E carte  3 de  b France  analytique  pré- 
sente le  même  objet . mais  avec  main»  «le 
détail.  E division  du  royaume  par  gouver- 
nement» militaires  a succédé  à celle  de*  an- 
cien* gouvernements  , «pii  ne  subsistent  plus 
d>  |mi*  «|ur  le»  «•tat»  généraux  n’ont  plu*  lieu 
en  France,  c’est-à-dire  depuis  1614. 

Carte  «le  la  France,  divisée  en  «e*  58  provinces, 
cl  sons-divisée  eu  tou*  scs  luiillioge» , séné- 
chaussée». prévôté»,  vigueries,  chancelleries 
rt  pays  suElteme* , par  Ri/ri  - Zannoni , 
1765,  1 feuil. 

Carte  de  la  France  par  gouvernement*  , parle- 
ment* . généralité»  et  archevêché*  ; «vre  le* 
mute*  et  distances  de*  principale»  ville»  du 
royaume  et  «les  pays  limitrophes,  par  F* non, 
iu-lol..  1762. 

Cartes  des  ville»  de  guerre . place»  frontière* , 
rte.,  département*  d’artillerie,  moulins  à 
pondre,  etc.,  2 feuil.  in-4  (7  e»  8 «h*  U Fran- 
ce analytique). 

Eric  générale  des  maréchaussée*  de  France, 
divisée  en  ses  33  départements , in-4.  1765 
(23  de  U Franc*  anal* tique).  » 

Carte  des  amirautés  et  des  ports  du  royaume  , 
iu-4  (12  de  la  France  analytique]. 

Carie  «le  In  France,  divisée  «clou  l’ordre  île* 
parlement*  ou  coor*  souveraines  et  juridic- 
tion* royale*  : par  ln«|Uellc  division  *c  l'eut 
voir  la  grandeur  et  étendue  de  chaque  parfe- 
mriit , qui  sont  le»  présidiaux  ou  seuécliaii*- 
si*e»  qui  en  relèvent,  H 1rs  bailliages  ressor- 
tissants à rh-q11»  présidial  (avec  une  table, 
«les  coutumes  générale»  et  locales  «le  «v  royau- 
me), in-fol.  (vers  1650). 

— Elle  «le  la  France,  divisée  en  «e*  jvarle- 
mtiits  et  conseil»  supérieurs , avec  la  cour 
souveraine  de  lorraine,  en  deux  feuilles, 
compris  un  supplément , in-4,  1765  (9  et  10 
de  la  France  analytique).  V.  Atlat. 

— Cortc  «le  la  France,  divisée  par  parlements, 
in-fol. 

— - E même,  par  l.icbaux.  en  2 f.  in-4.  1765. 

Carte  du  rovanrm*  «k  France,  divisée  ru  toute.» 
ne*  généralité»,  en  2 f.  in-fol.,  1708,  1717. 

— - E même,  par  de  Fer.  in-fol.,  1718. 

Atlas  chronologique.  etc.,  des  élection*  du 
royaume  (avait  été  promis  en  27  fenil. , doul 
il  paiai**ait  22  en  1?68i,  in-4,  1762- 

Carie  «k  b France  . divisée  par  chambre*  d<-* 
romptrs.  in-fol. 

Carte  de  France , divisée  par  cours  des  aide» , 
in-fol. 

— Carte  de  la  juridiction  de  la  cour  de*  aides 
de  Paris,  iu-fol.,  1709. 

— E même , par  l'abbé  <k  la  Grive , in-fol., 
1747. 

Carte  de  la  France , divisée  en  cours  et  hôtel* 
de*  monnaies,  iu-fol. 

— E même,  in-l. 
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Carie  di  » grand*  maîtres  des  eaux  et  ftirri*  , 
capitaineries  des  riuuet,  etc.,  2 feuil.  in-t 
(ce  sont  les  carte*  Au  et  Al  «le  lu  France  ana- 
Iv  tique).  , 

Carte  de*  ancien»  étais  gêné raux  , par  l’ablié 
de  Dangenu,  i«s-t’n| . . 1715. 

Carte  d>  -«  juridiction»  consulaires  du  royaume, 
in-4  1 2»  de  b France  aualv  t»que). 

Carte  de  l’état  actuel  des  duché*  et  comtés- 
pairies , principauté*  et  duché*  héréditaires 
non  pairie*,  par  Brian  (Il  de  b France  «na- 
is tique). 

Carte  de  la  France , où  sont  indiquées  les  uni- 
versités et  académie»  , par  Buarhe  , in-A  , 
1760. 

Carte  de  la  France  littéraire,  ou  Carte  des 
21  uiiisersilé»  du  Itiyaume,  de  ses  acadé- 
mie» et  autres  sociétés  littéraire*  , par  Rii/i 
Zannoto,  in-4,  1765  ( 29  de  b France  ana- 
lytique). 

Tables  géographiques  de*  dis  riions  de  la  Fran- 
ce, par  N.  Sauvai , eu  (2  demi-fruil.  iu-ful., 
1614,  1663,  1666. 

— Les  inclues  , en  2 gr.  feuilles  iu-fnl.,  1677, 
1660,  1695. 

Tshlrau  généalogique  * chronologique . sur  un 
plan  tout  a fait  nous  eau  , de  l'aucieune  mo- 
narchie française  jusqu'*  b création  de  la 
monarchie  de  1830,  par  Leduc -llousvel,  en 
3 ieilil..  1833. 

Tableau  clumologique  de  l'histoire  de  Frauce  , 
pr  Ferrand,  1842, 1 feuille. 

Caries  synlbéiiqm-N  des  are  misse  ment  s suc- 
cessif» de  b puissance  des  i raues  dans  b 
* •aille  , sous  les  rois  des  t " . 2*  et  3'  raers  , 
rt  sous  b république  française , de  420  à 
1804,  per  P.Pkquct  et  Boucher,  eu  2 feuil., 
1804. 

Carte  de  la  France , divisée  ru  a relies  érlié» , 
évérliéa  et  «libaye»,  iu-lul.,  1656,  par  de 
Sic- Marthe  (cette  carte  a été  dressée  pour 
lom  rage  intitulé  : G ni  lia  Christiana. 

Carte  du  royaume  dr  Fiance,  dit  imv  en  six 
pros  inres  monastiques . ou  sout  marqué» 
tous  les  monastère»  de  St 'Benoit,  de  b con- 
grégation de  St-Maur,  par  le  Cbt  valier,  in- 
fol., 1710. 

Carie  de  b Franrr.  diti-.ee  par  archevêchés  cl 
évérbè»,  dan»  lesquel*  w trouvent  toute»  le» 
abbaye»  d’Imuintr»  il  de  iille»  à la  nomina- 
tion du  roi,  en  i feuil.,  jair  Jaillot,  iu-lul.. 
1736. 

Mémoire  sur  le  nririlrnicnt  général  de  la  Fran- 
ce, et  les  moyens  de  IVxécuter.  jwrl.iraul 
(Méiu.  de  l’aead.  desscieucrs,  I.  tu,  1827). 

Carte  Je  b France  en  L*  département»,  en  dis- 
tricts et  eu  cbefvlirui  de  caillou , j*ar  Bel- 
le) me,  |7Î)1. 1 feuil. 

— La  meme,  en  i feuil.  grand  aigle,  1824. 

— la  même,  divisée  par  diocèses. 

Carte  de  la  république  française,  en  L£  feuil., 
|ar  Clumluue. 

Carte  de  I empire  français  cl  du  royaume  d'I- 
taiic,  avec  une  partie  des  Liât»  qui  sout  sou» 


b protection  dr  l'empereur  N.ipuléoo . par 
Lapie  et  Picquct  pere, en  1 feuille  l 2. 1811. 

— Carte  de  l'empire  français,  but  se*  établis- 
sement» politique»,  militaire*.  civil»  et  reli- 
gieux. dressée  au  déj*ot  général  de  b guerre, 
en  3 fend..  1812. 

■ — Carie  de  Fempiiv  français  cl  des  F.lat»  limi- 
Implics,  |iar  Brué,  en  4,  fenil.,  1813. 

Carte  de»  opération*  de  l'aimer  l’< ançaise  ( eu 
France)  eu  1814  et  1815,  par  Vont  de  Mai- 
sous  , en  i feuille,  1815. 

Carte  historique  et  politique  de  b France,  d’a- 
près se»  diverse»  limite*  . de  1792  à 1815  , 
par  Schmidt.  Matthias  et  K h ieden.cn  fi  feuil., 
Jlrrlin,  1815. 

Carte  générale  de  la  France  , |iar  fiianbirr  et 
Capitaine,  eu  $ feuil.  pap.  chapelet,  1820. 

Cratidr  carte  de  France,  de  la  Belgique  cl  d'une 
partie  de  la  Suisse  , |«r  Arrow  smith  , en  £ 
feuil..  1817  (Londres). 

(brie  de  Frauce,  par  Lapie.  en  J feuil.,  1821. 

Carte  générale  de  la  France , par  Meutelle  et 
Cliaulaire.  eu  1 leuil.,  1822. 

Carte  physique  cl  ruulicre  de  lu  Frauce.  par 
IL.  Brué.  1 feuil.  gr.  monde,  1825. 

Carte  de  France  pour  le  service  du  génie  mili- 
taire, par  le  depot  des  fortification» , en 
i feuil.,  1825. 

Carie  cantonnait*  de  la  France,  par  A.  Donne!, 
1831. 1 feuil. 

Carte  électorale  de  b France,  pur  le  même. 

1831.  1 feuil. 

Carte  ecclésiastique  de  b France,  par  le  même, 

1832,  1 feuil. 

Carte  plivsiqne,  administrative  et  routière  de 
In  Francs* , indiquant  aussi  la  navigation  in- 
térieure du  royaume.  Nouvelle  édition,  con- 
forme aux  classifications  les  plus  récentes 
des  route»  royales  et  départementale* . et 
aux  changements  survenus  (bas  le  service 
des  rébus  de  poste,  en  4 feuil..  1818.  revue 
eu  1843. 

Carte  géographique  et  ailmiuistrative  de  la 
Frauce  , d’apre»  le  traite  de  paix  de  Paris, 
pur  Unisson.  Augmentée  en  1815,  par  IL 
ltnn*.  en  i gr.  feuil.,  1832. 

Carte  de  b France,  par  Capitaine.  revue  et 
augmentée  par  Belles  me,  perfectionnée  et 
Agrandie  jusqu'au  delà  du  Klun  rt  des  Al- 
pes, de  1816  à 1821  , par  le  dépôt  de  b 
guerre,  1822,  22  feuil. 

Carte  topographique,  imuéraloçiqoc  et  statisti- 
que de  lu  Fr«nt«'i- , par  Duuuct,  eu  25  feuil., 
1817.  N'miv.  édit.,  1835. 

Carte  routière,  phy  sique,  politique  rt  adminis- 
trative de  la  Frauce  et  d une  partie  de»  Etats 
voisin»,  par  Lapie:  augmentée  par  Cli.  Pic- 
quct.en  2 g*,  feuil.,  1841. 

Carte  physique,  hydrographique,  routière, 
administrative  rt  historique  de  b France, 
de  b Suisse  et  d’une  par'ie  de.»  Etats  limitro- 
phes , par  A.  Brué:  revue,  augmentée  et 
terminée  p.ir  Ch,  Picquct , en  1 feuille  co- 
lombier. 1844. 


Carie  de  b France  , en  drjiartcment»  rt  divi- 
fiou*  militaires , |iar  A.  Brué;  nous*,  édit., 
revue  par  Ch.  Pirqnct,  en  ° feuil..  1844. 

Carte  de  b France  en  1789  , imliquant  1rs  di- 
visions comparatives  dm  anciennes  provin- 
ce» et  des  dé|Kirleim*nts  actuels,  par  A.  Broc, 
augmenter  par  Ch.  Picquct,  en  i f.,  IR37. 

Carte  topographique  et  géométrique  de  la  Fran- 
ce, levée  par  ordre  du  roi,  de  1774  à 1785. 
( avec  corrertinns  des  routes  et  canaux  en 
1823),  184  fenil.,  pai  Cassini  dcThury  (avec 
I^ramus  de  Montignv , Peyronnet,  etc.). 

Carte  topographique  dr  b France , levée  par 
ordre  du  gouvernement , et  assujettie  aux 
observations  IrigiHiomctriqiirs  et  astronomi- 
que» I»  plus  précise» . commencée  par  le 
corps  des  ingénieiirs-gt'ogmphe»  , continuée 
|»ar  le  corps  d'état-major,  et  gravée,  nu  dé- 
pit de  b guerre , sou»  la  direction  du  licn- 
h-uant  general  Prlet . pair  de  France,  en 
2f.'J  feuilles  grand  aigle,  à l'ivhrik  de  i piur 
80.000. 


Les  feuille»  suivante»  ont  paru  : 


L,  Calais. 

50.  Ch  .b -uv*. -Maroc. 

Dunkerque. 

M . Har-le-l>uc. 

3,  BotilugiM*. 

52.  Commcrcy. 

A.  Saint-Omer. 

53.  SairriHjurg. 

ÏL  Lille. 

5L  Saveruc. 

jL  Montreuil. 

55.  Lanlcri>ourg- 

1,  Arras. 

63.  Mortagne. 

fcL  Douai. 

LL  Charlrm. 

IL  Maultfuge. 

CL  Melun. 

10.  St-Vakrv. 

(ÜL  Provins. 

LL  AbU-villr. 

EL  Arcis. 

12.  Amiens. 

GH.  Vaxsv. 

13.  Cambras. 

G1L  Nancy. 

LL  Bocrov. 

7Q.  Lunéville. 

15.  Civet. 

IL  Strasbourg. 

16.  Les  Pieux. 

79.  Châtcauduu. 

IL  Cherliourg. 

80.  Fontainebleau. 

LL  Le  Havre. 

&L  Sens. 

19.  Yvclol. 

82.  Tro.es. 

20.  NrafcUld. 

83.  Chaumont. 

2L  Moutdidier. 

H4.  Mi  recourt. 

22.  Lho. 

<5.  LplUal. 

il.  Hclhrl. 

86.  Colmar. 

24.  Mcrieri*». 

94.  Beaugrncy. 

25.  Longvvy. 

ft.*i.  Orléans. 

ÎÉL  Sierck. 

Ü1L  Auxerre. 

27.  Ikinn-ville. 

97.  Tonnerre. 

ÜL  Caru. 

98.  ( Inlillon. 

3o.  |.i»ieux. 

99.  Langrvs. 

AL  Hnurii. 

HH).  Luit*. 

AL  Beauvais. 

tu  t.  Allkirvii. 

53.  Suivons. 

107.  lotir». 

AL  Keiui». 

108.  Blnia* 

AL  Venluu. 

1 tri.  Clnitiery. 

36.  Met/. 

1 1 1-  Avallon. 

AL  Sbnrgurminm. 

1 12,  Dijon. 

■1S.  WriwtnUwirg. 

113  Cray. 

4L  Craimlle. 

t 11.  Mniiilielliard. 

4L  Falaise. 

1 1 5.  l.rnlle. 

46.  Beroav. 

1 26.  Besançon. 

47.  F'reiix. 

127.  Oman». 

48.  Pari». 

137.  (Iniluü-L-Saflllii. 

LL  Meaux. 

138.  Lous-lc-Saulnier. 
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139.  Pnntarlier.  160.  Naiilua. 

149.  Sl-Cbude.  168.  Lyon. 

150.  Kenn-y.  169.  Bdlejr. 

159.  Bourg. 

Chai-une  île  ce»  (Vaille*  est  accompagnée 
d'une  table,  jwr  ordre  alphabétique,  des  po- 
ait  ion*  géographique»  { latitude  , lougi  lude  , 
altitude)  de*  principaux  point»  trigouumétri- 
que*  quelle  contient. 

Tableau  d'assemblage  de*  feuille*  de  In  carie 
lo|mgraphiqi»e  île  In  France  rédigée  et  gravée 
au  Depot  de  la  guerre,  avec  reipliriitii.ni  «les 
pri»ri|Miu  signe»  employés  pour  la  gravurr 
de  ladite  carie,  par  Ch.  Picqoet.  1 838, 1 fenil. 

Carte  générale  de*  triangles  fondamentaux  et 
«les  principaux  point*  secondaire»  de  la  uou- 
xellc  carie  topographique  de  la  France,  gra- 
vée au  Depot  dr  la  guerre,  1832,  1 fenil. 

Nouvelle  Description  géométrique  de  la  France, 
ou  Pmi»  de*  npératinm  et  de*  résultat*  nu- 
mérique* qui  »m  rutile  fondement  a la  nou- 
velle carte  du  royaume,  par  le  colonel  Puis- 
sant. V*  et  2*  partie»,  2 fort*  vol.  in-4,  avec 
tableaux , rorte  de*  triangles,  etc. 

fie*  volume*  I or  meut  bis  t.  \i  et  ni  du 
Mémorial  du  Depot  «b;  la  guerre. 

Caria*  dr  Fraiice.  coulrnaul  les  nom»  des  36, 150 
commune*,  par  Charte,  *-i»  6 fenil.,  1H40. 

Carte  géographique  de  la  France,  divisée  eu 
aiHMiuM*»  proviure*.  en  départements,  ar- 
rondivM-mrttl*  et  divisions  militaire».  pur 
Drageon,  en  6 feuilles  jésus,  1816;  nuu*. 
édit.,  par  Frémin,  '.8*9. 

Carte  HMitièrr  et  administrative  de  la  France 
et  d'une  partir  des  Etals  voisins,  par  Héris- 
son, revue  et  aitgmi-ulér  par  Pirué,  1844. 
en  4 feuille*  grand  oigb::  nouv.  édit.,  pré- 
sentant l'état  actuel  des  rouir»  royales,  «lé» 
partoninitnlcs  et  stratégiques , dr*  tous  les 
chemin»  de  fer  de  l'Europe  continentale,  «le» 
canaux,  elc. 


* Alla»  «les  province*  de  France,  en  13  fenil., 
y compris  la  carte  générale,  in- 4,  1765. 

Alla*  de  la  France,  divisé  eu  se*  gouverne- 
ment* militaires  et  en  se*  généralités,  sub- 
divisé en  ses  province»,  petits  pays,  etc., etc,, 
avec  toute*  les  routes,  par  De»bni»  et  Brion, 
et»  19  fcail.  in-4,  1760,  1765. 

Tableau  analytique  de  la  France,  ou  Rcrucil 
«le  40  earlr*  de  divers  auteurs  , in -4  , pré- 
cédé «l’une  table  raisonnée  sous  le  nom  de 
coup  d’œil,  etc.,  par  Brtou,  in-4,  1765. 

Carte  d'Alsace,  par  Mcrcator.cn®  fctiil.  io-ful., 
1609,  1613.  ||I9. 

— La  même,  par  Tassin,  en  2 f.  in-fol.  1637. 

— lai  même,  par  Saroon,  eu  J leuil.  in-fol.. 
1641.  1666- 

— La  même.  par  le  même , in-fol.,  1675  . 
1695, 1707. 

— La  même,  par  le  même,  en  6 fenil.  in-(b|. 

— I.o  même,  par  Vis* cher,  in-fol. 


Carte  topographique  de  la  France,  en  25  feuil- 
les, par  Weiss.  Fribourg  en  Brivgan.  1840. 

Carie  administrative,  physique  et  routière  de  b 
France,  par  A.-H.  Dufour,  en  2 feuil-,  1840. 

Carte  piléinngraphique , ou  géugraphiro-mili- 
laire  de  ta  France,  par  Darmel.  1817,  t feuil. 

Le  royaume  d'Aquitaine,  par  Pierre  du  Val, 
in-fol.,  1671.  1677,  1681.  1688. 

L*  royaume  d’Arles,  par  Mricator,  in-fol., 
1609,  1613.  1619 

Le  royaume  d'Auvtraxie,  par  Taveroier  (Mel- 
ehior),  carte  in-fol.,  1642. 

Le  royaume  de  la  Fraure  orientale,  dite  au- 
trement Au»tra»ie,  avec  partie  «k*  celui  de 
Neustrie.  par  du  Vol . in-fol.,  1671,  1676. 

Le  royaume  de  la  France  oer  identale.  dite  au- 
trement N «mairie,  par  du  Val,  in-fol.,  1671, 
1680. 

Carte  de  la  France  jKiur  b Cn  du  régne  «le  Qo- 
vis,  et  pour  le  partage  dr  se*  Etat*  entre  scs 
enfants,  par  liéfiaux.  in-4,  1728. 

Carte*  de*  frontière»  de  frawr  et  d'Espagne, 
par  de  Fer,  in-fol.,  1694. 

— Carte  des  frontière*  de  France  et  d'Italie, 
in-fol.,  1691. 

Carie  «le  la  Suisse  a»ec  le  bailliage  dr  Ge*  en 
France,  rtc.,  part  «renier,  in-fol.,  1760.' 

Carte  des  Iront  u rr»  de  la  Fraure,  du  Pabli- 
nat,  etc.,  par  de  Fer,  iu-fol.,  1689. 

Carte  du  juy*  situé  entre  la  Moselle,  le  Rhin, 
la  Sarre  et  la  lusse  AKoce.rn  4 feuille»,  in- 
f«d.,  1680. 

Carte  de  ta  Flandre,  de  l’Artois  et  du  Rai- 
nant, par  Tassin.  iu-fol. 

Carte  de»  frontière»  «le  la  Flandre  française  et 
delà  Flandre  espagnole,  par  de  Fer,  in-fol., 
1696. 

Carte  de*  frontiéie»  de  la  F taure  cl  des  Pays- 
Bas,  in-4,  1709.  1762. 

— La  même,  1748.  • 

CARTES  DES  PROVINCES. 

— La  même,  par  du  Val,  in-fol.,  1675. 

— La  même,  par  «le  Will,  iu-fol. 

— La  même,  en  4 feuil.  in-fol.,  1681. 

—.La  nié  oh-  , par  de  Kit,  eu  3 feuil.  in-fol., 

1691. 

— La  méftir,  par  le  même,  eu  1 feuil. 

— Carte  d’Alsace  et  de  Lorraine,  par  Liébaiu, 
en  2 feuil.,  iu-fol.,  1696. 

— Carie  d’ Alsace,  ou  le  Théâtre  de  b guerre 
sur  le  haut  Rhin,  in-fol.,  1703. 

— Carie  de  l’Alsace,  par  fin  il.  de  l'Isle,  in- 
fol-,  1704. 

— Carie  de  |'AI*ace,  ou  partie  du  cour*  du  Rhin, 
par  Bailbml,  ru  3 feuil.,  in-fol.,  1708. 

— Carte  «le  la  haute  et  basse  Alsace,  |«ar  le 
Rouge,  in-fol.,  1743. 

— Carte  topographique  de  l'Alsace  , par  le 
Rouge,  en  5 grandes  feuille»,  et  4 autre* 
carte»  «lu  murs  du  Rhin,  itt<lu|.t  1754. 

— Carte  de  l’Alsace,  par  Roiiert,  iu-fol-,  1754. 


Carie  du  comté  de  Hainaut,  par  Jaillnt,  iu-fol. . 
1702. 

Carie*  «1rs  complète.*  du  roi  [I/mis  X.l\  ; eu 
Flandre.  par  A.  Soumui,  eu  2 feuil.  in-fol. 

Carte  du  théâtre  de  b guerre  eu  Flandre,  in- 
fol.. 1759. 

— 1-4  même,  in-fol.,  1764. 

Carte  générale  de  la  monarchie  française,  con- 
tenant l'histniiv  militaire  depuis  Clovis  jus- 
qu'à la  15'  aoûts1  du  régne  de  Louis  \Y, 
_ par  Léman  dr  la  Jais**.  eu  20  fruit,  gland 
in-fol.,  dont  plusieurs  doubles,  1733. 

Cette  carte,  supérieurement  exécutée,  se 
OHiqKise  d'«ui  texte  entouré  de  cartouches, 
de  portrait*,  de  drapeaux,  de  plan*  de*  vil- 
le» forte*  et  maritime»,  etc.,  etc.,  relatif*  à 
l'histoire  de  la  monarchie. 

Projection  géo-sphérique,  ou  Plau  trigouogra- 
phiquedeln  France,  de.,  par  Ruri-Zannoui, 
in-fol.,  1763. 

Cette  carte  csMitient  tous  le*  lieux  de 
France  devenu*  rrldirrt  dans  l'astronomie, 
par  le  grand  nombre  d observation*  céb  vlc* 
qui  y ont  été  faites  depui*  l’étal ib*»ement  «le 
l'acadcmie  royale  des  sentiers,  et  tou*  ceux 
dont  la  longitude  et  la  latitude  *e  concluent 
de*  opérations  géométrique*.  entreprises  des 
le  commencement  de  ce  siècle  par  ordre  du 
roi,  pour  déterminer  la  ligure  de  la  terre  : 
le*  un»  rt  1rs  autres  exactement  distingué.* 
|sar  des  signes. 

Carte  de  b Fiance,  indiquant  le  rapport  des 
ancienne*  divisions  ave«’  le*  départements 
actuel.*,  par  f Goujon,  in-fol.,  1834. 

Carte  *anit;  ire  de  I.»  France . indiquant  1rs 
principaux  étaMissament*  dr  Inius  médici- 
naux, ait»  4 que  le*  sowws  minérales,  iu-fol. 

Carie  des  eaux  minérale*  de  b France,  par 
Broun,  1823.  1 feuil. 

Carte  de  l'espèce  chevaline  en  France,  par 
diampaguy,  1834.  I feuil. 


Carte  de  Straslmurg  et  de  son  voisinage  (avec 
le*  camp*  cl  liataille»  de  Tuirwif),  par  II. 
Scngre,  in-fol.,  1681- 

— La  même,  par  de  Frr,  in-fol. 

Carte  de*  «hiv irons  du  Fort-Louis  (eu  Alsace}, 
avec  l'attaque  de  rarrière-gardr  de.*  enne- 
mis.  in-tol.,  1744. 

(Généralité  d' Aquitaine.  par  Rellevme,  1787, 
4 feuil.  cl  2 supplément*. 

Carte  «le  l'Aitois.  par  Métra  Uw,  in-fol..  1613, 
1619. 

— La  même,  par  Vi*acf»er,  in-fol. 

— |ji  même,  par  N.  Saitaou,  m-foL,  1656, 
1667, 1674. 

Carte  d'Artois  et  de  ltaiuaut.  par  du  Val, 

iu-fol..  1615. 

— Carie  du  comté  d’Artois,  par  Jaillot,  in-fol  . 
1709. 

— Carte  de  F Artois  et  de  la  partie  snp.  île 
b Picardie  , par  de  l'Isle,  in-fol.,' 1702 , 
1704. 
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• — • Carte  «lu  ressort  du  conseil  d'Artois,  par 
Jailfot,  in-fol.,  1741. 

— Carte  do  l'Artois,  par  C.  de  St- Alexis,  in- 
fol.,  1741. 

— Carte  de  l'Artois  divisé  en  bailliages,  eu  7 
feuil.,  in-4.  1764. 

— Plans  cl  cartes  de»  ville»  d’Artois,  Lor- 
rainret  Hainnul,  par  de  Beaulieu, in-4. 

— Carte  de  l'Artois,  de  la  Flandre,  du  Bra- 
bant, du  llainaut,  et  du  comté  de  Namur,  en 
6 grandes  feuil.  in-fol.,  par  le  Rouge. 

— Carte  de  Calais  et  de  Boulogne,  in-fol, , 1 558, 
par  Nirolai,  1598  et  1603. 

— Carte  du  gouvernement  de  Calais  et  du  par» 
reconquis,  in-fol. 

— Carte  géographique  deCalai*  (avec  le  Siège 
de  Calais,  tragédie,  in-8.  1765. 

— La  même,  par  de  Beaulieu,  in-fol. 

Carte  de  la  généralité  d’Amiens , par  Nolin. 

Cartes,  ou  Recueil  des  élections  de  la  généralité 

d'Amiens,  en  10  feuil.  in-4, 1764. 

— Carte  d'Anjou,  in-fol.,  1583,  1591.  1616, 
1637. 

— La  même  par  Mcrralor,  in-fol.,  1609, 1603, 
1613,  1619,  1630. 

— La  meme,  par  Tauiu,  iu-fol..  1637. 

— La  même,  par  Sansou,  in-fol. 

— La  meme,  par  Guy  Arthaud,  en  2 feuil.  in- 
fol., 1652. 

— La  même,  par  le  même,  in-fol.,  1685. 

— La  même , par  le  même,  in-fol.,  1692, 
1783. 

— La  même,  par  G.  del'lsle,  in-fol.,  1720. 

Carte  d'Anjou  , du  Maine  et  du  Perche,  par 

Nolin,  in-fol.,  1756. 

— Carte  de  l'Anjou,  par  gouvernement  mili- 
laire  et  par  directiou,  in-fol.,  1759. 

Carte  du  pays  d'Aulnis.  ville  et  gouvernement 
de  la  Rorlielle,  iu-fol.,  1697. 

— Carte  du  pays  d’Aulnis,  et  des  îles  de  Ré  et 
d’Oloron,  iu-fol.,  1745. 

Carte  d’Auvergne,  in-fol. 

— I j même,  par  J.  du  Bouchet,  in-fol.,  1045. 

— La  même,  par  du  Frétât,  in-fol.,  1672. 

— La  même,  ou  Généralité  de  Riom,  in-fol., 
1715. 

— La  même,  par  Dulaurr,  in-fol.,  1787. 

— Carte  dm  montagnes  de  la  haute  Auvergne, 
par  de  CJcni lie,  1642,  1670. 

— Carte  de  la  Limagne  d’Auvergne,  par  Gab. 
Simeon  (en  ovale),  1560.  1598,  16ü3. 

— Carie  de  la  généralité  de  R iom , in-fol .,1715. 

Carte  du  siège  présidial  d’À.v  (Acq»  ou  Du), 

par  de  CLussem.  in-fol. 

Carte  du  Barrais,  par  du  Va],  in-fol.,  1654, 
1677. 

— Carte  de  la  principauté  du  Béarn,  in-fol., 
16.17. 

— Carte  du  Béarn,  par  la  Filtc.  1642,  1666. 

— Carte  du  Béarn  et  de  l’ Arma  gu  a r,  par  de 
fiole,  iu-fol.,  1714. 


Carte  de  la  Bcauce,  per  de  Tcuipleiiv,  in-fol. 

— La  même,  pur  N.  Sauson,  in-fol.,  1652. 

— La  même,  in-fol.,  1653. 

Carte  du  Rcauvaim,  in-fol.,  1619. 

— Carie  du  romté  de  Beauvais,  par  \.  Sansoii, 
iu-fol.,  J657,  1665,  1667. 

— La  même,  par  de  fiole,  in-fol..  1710. 

Carte  du  duché  de  Berry,  in-fol,.  1598, 1603. 

— loi  même,  in-fol. 

— La  même,  par  Sanson,  ru  2 feuil.  in-fol. 

— Carte  du  Berry,  par  M creator,  in-fol..  1609, 
1613,  1619- 

“ La  même,  par  Tasoin,  in-fol. 

— La  même,  iu-fol. 

— • Carte  de  la  province  du  Berry,  in-fol. 

— Carie  du  Berry  et  du  Nivernais,  par  de  Fer, 
in-fol.,  1713- 

— Carte  du  gouvernement  du  Berry,  du  Ni- 
vernais et  du  Bourlionuais.  jiar  Koliei  t de 
Vongondy,  in-fol.,  1759. 

Carte  du  Blaisoio,  jwr  Tcmporariuo , uv-fol., 
1590,  1598,  1603.  • 

— Carte  du  comté  de  Bloi»  . par  F..  Suison 
(dan»  l'histoire  de  BJois  de  Beruier). 

Ci  rte  de  Bouloguc  et  de  Cube»,  par  Mrrcalor, 
in-fol. , 1613,  1619. 

— Carte  du  BoulonnoU.  Pouthieu.  Arras,  etc., 
|Mir  I nwiii,  in-fol. 

— Carte  du  Boulenois,  par  N.  Santon,  in-fol., 
1656. 

— Carie  de  la  sénéchaussée  du  Bmiloiinoi»  et 
pays  nTooquis,  en  3 feuilles,  in-4,  1764. 

— Carte  des  envirous  de  Boulogne , par  de 
Beauraiu , in-fol. 

Carte  du  Bourljounais  , par  de  TcmpJeu*  , 
in-fol.,  1619. 

— La  même,  par  N.  Sanson,  in-fol. 

Carte  du  Bourdeluis  et  pays  de  Médoc,  in-fol. 

— Carte  de  U direction  de  Bordeaux,  in-fol., 
1703- 

— Carte  du  Bmmlrlois  et  de  l'Angouinoi»,  par 
G,  «h-  l'Isle.  in-fol.,  1714. 

Carte  de  la  généralité  de  Bourges,  par  Jaillot. 
in-fol.,  1707. 

Carte  du  duché  de  Bourgogne,  iu-fol,,  1594. 

— La  même,  par  Mrrcalor,  iu-fol.,  1398,1603. 

— La  même,  en  2 feuilles  iu-fol..  1604, 1613 
1619. 

— La  okême,  par  de  Fer,  in-fol. 

— Carte  du  duché  de  Bourgogne  et  de  U 
Bresse,  par  Tasoin,  in-fol. 

— Carte  du  duché  et  comté  de  Bourgogne,  par 
Launot,  1619. 

— Carte  du  gouvernement  général  «le  Bour- 
iw;ne,  |ur  N.  Sauson,  en  2 feuilles,  in-fol., 
1648,  1692. 

— La  même,  en  2 feuilles,  in-fol..  1708. 

— U même,  jiar  de  Witt,  in-foi. 

— La  même,  par  Cantelli,  in-fol. , 169*. 


— Carte  du  gouvernement  général  de  llnurgo- 
give  et  de  Bn,*»c,  pur  de  Fer,  in-fol.,  1712. 

— b même  avec  le  gouvernement  lyonnais, 
|*ar  Robert , en  2 («tulles,  in-fol.,  I7.N2. 

— Carte  de  la  Bourgogne  scptentrioiiale  et  mè»  i- 
dionulr,  par  G.  de  l’Isle,  eu  2 fouille»,  iu-fol. 

— La  même  avre  la  Bresse,  par  la  Fosse,  eu 
2 feuille»,  in-fol.,  1764. 

— Carte  particulière  du  durliè  de  Bourgogne, 
lrvéc  |»ar  ordrr  de  MM.  les  Elus,  par  Sé- 
guin, en  13  feuilles,  1763. 

— La  mt'im;,  par  le  même,  en  3 fouille»,  1 782. 

— Carte  du  comté  de  Bourgogne , levée  par 
ordre  de  la  cour,  par  J.  Quenct,  1748.  eu 
4 feuilles. 

— Carte  de  la  Bourgogne,  de  la  Kranchr-Comté, 
«le  la  Bresse  et  du  Bugey,  en  4 fouilles,  1820. 

Carte  «le  la  souvent ineté  «le  Demi*»,  par  Ma- 
reschal,  in-fol.,  1717. 

Carte  du  comté  «le  Charofoi».  par  J.  Van 
Damna*,  in-fol. 

Carte  du  pays  et  comté  du  Maçonnai»,  rmn- 
pu-nanl  le  diocèse  et  le  liadlingc  de  M5coil, 
par  Demiège,  lever  cm  1773,  en  4 fouille». 

Carte  de  la  Bresse,  par  «b*  Templeu.v , in-fo|. 

Carte  de  Bretagne  et  de  Normandie,  par  Mer- 
cator,  in-fol.,  1394,  1398,  1603,  1609, 
1613.  1619. 

— Carte  «lu  duché  de  Bretagne,  par  llardy, 
in-fol..  1631. 

— La  même.  par  Tasoin,  in-fol. 

— Iji  même,  par  de  NV itt , iu-fol. 

— Carte  de  la  Bretagne,  pnr  Nutin , in-fol. , 
1695, 1706. 

— Carte  du  gouvernement  général  de  Bretagne, 
par  Ni.  Sanson,  1650,  1679. 

— La  même,  |«r  de  Fer,  in-fol.,  1713.  1758, 
1760. 

— La  même,  par  Robert,  in-fol.,  1751. 

— La  même,  |tar  Roliert  de  Yaugondy,  in-fol., 

1758. 

— La  même,  avec  le»  plans  de  Nantes  et  de 
Brest,  in-fol,,  1760. 

— Carte  géométrique  de  la  province  de  Breta- 
gne, parOgée,  en  4 feuilles,  1771. 

Carte  des  euvimns  de  Lorient  et  du  Port-Louis, 
par  le  Ronge,  en  1 fouille  et  demie,  1752. 

Carte  de  Champagne,  par  de  Tcniplcuv.  iu-fol., 
1616. 

— La  même,  en  4 fouilles  in-fol.,  1630,  1640. 

— La  même,  petit  in-fol. 

Carte  de  la  Champagne  et  de  la  Brie , par 
N.  Sanson,  in-fol.,  1650,  1687. 

— Carte  du  goMvrmmunl  général  <lr  Champa- 
gne, par  le  même,  m 2 fouille», in-fol.,  1679. 

— La  même,  en  2 feuilles,  in-fol.,  1681 . t686, 
1695. 1717. 

— La  même,  par  Cantelli,  in-fol.,  1695. 

— • La  même,  par  de  Fer,  in-fol..  1710. 

— Iji  même,  par  Robert,  en  2 fouilles,  in-fol., 
1752. 
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— tarte  île  la  Champagne  et  <le  la  Bric,  par 
Nolin,  in-fnl  , 1099. 

— Ou  le  tic  b Cl  tsm  pagne  septentrionale  el  mé- 
ridionale, par  G.  de  l’isle , en  2 feuille*, 
la-fol.,  1744. 

— Carte  de  In  Champagne  , par  le  Bouge  , 
in- fui.,  mi. 

— - Carte  île  la  Champagne  cl  de  la  Brie , en 
4 feuille»,  colombier,  1789. 

— Carte  de  Cliani|iiigue  et  Hrie,  |w»r  Ba/iu , en 
2 Icuillrs,  1790. 

— Carte  de»  environ*  dr  Troycs,  par  l’a  mi  mot, 
in-8  (fc  trouve  eu  tête  de.»  hphéiuéridcs 
troyennes  de  1760). 

— Carie  du  pays  de  Reims,  j»ar  J.  Jubrieo,  en 
4 feuille.»  in-fol.,  Iü23. 

— La  même,  in-fol. 

— - la  même,  en  4 feuilles  iu-tol.,  ICM. 

— Carte  de  la  principauté  de  Sedan  et  «le  celle 
de  Rauconrt,  in-fol. 

— - La  mime,  par  Tassifi,  in-fol. 

— Carte  du  Rethéloi*,  |«r  Jubrien , in-fol., 
1641. 

Carie  de  In  ville  et  du  gouvernement  de  In  Ro- 
chelle, in-fol.,  1627. 

— Carte  de  In  généralité  de  la  Rochelle , par 
Nolin,  en  2 feuille»,  in-fol. 

— La  mime,  par  Jaillnl,  in-fol.,  1722. 

— Carte  topographique  de  la  ville  et  dr*  en- 
viron* de  la  Rochelle , j*ar  de  Rcaurnin  , 
in-fol. 

Carte  du  Dauphiné , Languedoc , C. amogne  , 
Provence  cl  Saintonge,  in-fnl.,  1593. 

— Carie  dn  Dauphiné,  par  île  Briu»,  in-fol. 

— La  même,  par  Tassin , in-fol. 

— La  même , jmr  Tillemon,  in-fol.,  1690, 
1692. 

— La  même,  |«ir  Coronelli,  in-fol.,  1790. 

— La  même,  par  de  Fer.  in-fol.,  1760. 

— La  même,  par  G.  de  l'Ile,  in-fol.,  1710. 

— Carte  du  gouvernement  général  du  Dau- 
phiné, |»r  N.  Sausoii,  in-fol.,  1652,  1664, 
1690. 

. — La  même,  par  de  Win,  in-fol. 

— La  même,  par  Cantclli,  in-fol.,  1692. 

— La  même,  in-fol..  1710, 172$. 

— La  mime,  par  le  Rouge,  in-fol.,  1745. 

— Ln  même,  divisée  par  Iwilliagcs,  par  Ro- 
bert, in-fol.,  1751. 

Carte»  géométrique*  de  In  limitation  de  la 
France , de  la  Savoie  et  du  Piémont , levée*, 
sou»  la  direction  de  Bonrcet  el  Fonce!  , cl 
dressées  par  Villaret . 1760,  14  faiille». 

Carte  géométrique  du  haut  Dauphiné,  de  la 
frontière  ultérieure  et  du  comté  de  Nice 
(levée  mhis  la  direction  de  bourre! . et  dres- 
sée par  Villaret,  de  1749  a 1754),  à l'é- 
chelle de  1 / 86400,  en  9 feuilles. 

Carie  de»  Alpes  françaises , réduite  d'après 
celle  de  Rourcrt , rureprcuanl  le  haut  Dau- 
phiné et  le  comté  dr  Nice,  en  2 fenil. 

Carte  de  la  Flandre  française,  par  Dové,  in-fol. 


— La  même,  jmr  N.  Sanson,  in-fol..  1674, 
1699. 

— La  mime,  in  2 feuille*,  in-fol. 

— La  même,  par  du  Val,  in-fol.,  1676. 

— La  même,  par  le  P.  Placide,  in-fol.,  1690. 

— La  même,  par  de  Fer,  in-fol.,  1693. 

— Plan»  et  Carte»  des  villes  de  Flandre,  par 
de  Beaulieu,  su  - 4. 

— Carte  de*  environs  de  Dunkerque,  par  de 
Beauruin,  une  demi -feuille. 

— Carte  de  la  ChilcUenic  de  Lille,  par  Badleul, 
in-fol.,  1632. 

— La  meme,  par  Jaillot , in-fol. 

— La  même  et  le  bailliage  de  Tournoy . par  le 
Rouge,  iu-fol.,  1744- 

— tarie  du  lloiuaut  et  du  (^ambroMs . par 
Tassin , in -fui. 

— Carte  du  Itaioaut  et  de  Namur,  par  Mcrca- 
tor,  in-fol. 

— Carte  du  Ifainaul  et  de  l'archevêché  de 
Cambras . par  \Vi**cher,  in-fol. 

— Carte  du  romlé  de  llainaut , par  N.  San- 
son,  in- fut.,  1687. 

— Carte  «les  comtés  de  llainaut,  de  Namur  el 
de  Cambresi*.  par  G.  de  l'Idc,  in-fol.,  1706. 

■ — Garlc  géométrique  du  diocèse  de  (Cambras , 
par  Villaret , à l'échelle  d'une  ligne  pour 
100  toi-es,  en  4 feuilles,  1769. 

Carte  de  la  Franche-Comté , par  Mercalor, 
in-fol. 

— La  meme,  par  Lannoi,  iu-fol.,  1598,  1603, 
1614. 

— La  même,  par  Tassin.  in-fol.,  1658. 

— La  même,  par  G.-N.  Sanson,  eu  4 feuilles, 
in-fol.,  1658. 

— La  même , par  G.  Sanson , en  2 feuilles, 
1677,  1681. 

— La  même,  par  de  Fer,  in-fol.,  1689. 

— La  même,  par  Cantelli,  in-fol..  1690. 

— La  même,  par  de  lu  Kuue,  in-fol.,  1761. 

— La  même,  sous  ce  titre  : Carte  générale  du 
comté  de  Bourgogne.  en  4 feuillr*,  in-fol., 
1675. 

— Carte  de  la  Franche-Comté  et  du  comté  de 
Motitbclliard , in-fol. 

— Nouvelle  Carte  de  Fraurhe-Cnmlé,  etc.,  par 
Querct,  en  4 feuilles  in-ful.,  1748. 

— - tarte  du  eomté  de  Bourgogne  on  Franche- 
Comté  . par  Roliert , eu  2 feuille*  in-fnl . , 1749- 

tarte  de  la  Guyenne  et  de  In  Gascogne,  par  Jail- 
lot (y  compris  le  Ronergue  et  le  Quercy  ), 
in-fol  M 1733. 

— Carte  du  gouvernement  général  de  la  Guyen- 
ne, avec  celui  de  b liasse  .Navarre  et  du  Béarn, 
par  Roltrrt,  in-fol.,  1752,  1753. 

— Carte  île  la  Guyenne,  in-fol. 

— La  même,  par  Mercalor , iu-fol. 

— La  même,  par  Tassin,  in-fol. 

— La  même,  par  du  Val.  in-fol. 

— La  même,  par  Coronelli.  in-fol.,  1687. 

— La  même,  par  Nolin,  in-fol.,  1700. 


Carte  de  la  Guyenne,  de  la  Saintonge  et  de 
la  Gascogne,  par  de  Fer,  iu-fol.,  1760. 

— Carte  du  gouvernement  général  de  Guyenne 
et’ de  Gascogne,  par  N.  Sausun,  in-fol., 
1650.  1670,  1679 , 1683. 

— La  mèmr,  par  de  W'itt,  in-fol. 

— la  nirnte.  par  Cantdli,  iu-fol.,  1695. 

— La  même,  pur  Nolin,  in-fol.,  1700- 

— - La  même,  par  Ci.  de  l’Jde,  in-fol. , 1712 . 
1714. 

— Carte  du  gouvernement  de  Guyenne  ci  Gas- 
cogne, in-fol. 

— Carte  to|mgraphique  de  la  Guyenne,  à 
J/49200,  par  de  Belle* me,  en  54  feuille* 
(ou/e  numéro*  de  cette  carie  restent  à pu- 
blier). 

Carte  du  comté  de  Périgord  , par  de  la  Rne, 
in-fol.,  1663. 

Carie  de  l’ Ile  -de-  France,  par  do  la  Guillotiére, 
iu-fol.,  1598,  1603. 

— Carte  de  l'Ile-de-France,  de  la  Picardie  et 
de  la  Champagne  , par  Mmutor,  in-fol. , 
1609, 1613. 

— Carte  de  ITIc-de-France,  par  de  Tcmpleuv. 
in-fol.,  1617. 

— Carte  de  l'Ile-de-France  et  de  Brie,  par  Tas- 
sin,  in-fol. 

— Carte  de  l'Ile-de-France,  du  Valois  el  du 
Tardenoi»,  pir  Tarin,  in-fol. 

— Carte  de  ITle-dr-Francr,  de  Champagne  et 
de  Lorraine,  par  N.  Sanson,  iu-fol.,  1650, 
1679. 

— tarte  de  lTle-de-France,  du  Vevin  français, 
du  Hurrpoix  et  dr.  la  Brie,  par  du  Val,  in-fol., 
1677. 

— Carte  générale  de  l’ Ile-de* France,  prévôté  et 
vicomté  île  Paris  , par  de  Fer,  eu  4 fcuil. 
in-fol.,  1668. 

— Carte  de  FUe-dc-France  (et  env  irons  de  Pa- 
ri»), par  de  Fer,  corrigée  par  De«*o*,  in-fol., 
1690. 

— Carte  de  Plle-dc- France  et  généralité  de 
Paris , par  N.  Sanson,  eu  2 fruit,  in-fol.  , 

1692. 1708. 

— Carte  du  gouvernement  général  de  l’ Ile-de- 
France,  par  N.  Sanson,  in-fol..  1648, 1651. 

1679.1708. 

— La  même,  par  de  W'itt,  in-fol. 

— La  même,  purtanlelli,  in-fol.,  1697. 

— La  même,  par  Robert,  in-fol.,  1754. 

Carte  du  gouvernement  militaire  de  FlIe-de- 

F'raucr,  par  Jauvier,  iu-fol.,  1746, 

— La  même,  par  le  même,  in-fol.,  1760. 

— Table  géographique  des  distances  do»  prin- 
cipale» villes  de  rDc-de-France,  in-fol.,  1794. 

— Carte  du  territoire  de  St- Déni»,  par  Jusdiu 
(dan*  F Histoire  de  l'abh.  dr  St-DenU,par 
dom  Féhbkn). 

— Carte  du  pay  s de  Valois,  par  de  Trmpleui, 
in-fol. 

— La  même  par  Tassin,  iu-fol. 
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— Carte  du  duché  de  Valois,  par  Faillie  (-ni ter 
(au  I.  i de  l’Hist.  du  Valois,  in-4,  1764). 

— Carte  du  paya  de  Bne,  par  de  Templrux, 
in-fol , 

Carte  du  Languedoc  , en  2 feuilles , in-ful. , 
1627. 

— La  même,  p«r  Tanin,  iu-fol. 

— La  mètne,  par  Nulin,  iu-fol. 

— I j même,  ou  généralité  de  Tours  et  de 
Montpellier,  en  2 feuil.  in-fol.,  1721. 

— lu»  même,  par  J.  Cavalier,  eu  6 feuil.  iu- 
fol.,  1703. 

— La  même  avec  le  canal  royal,  par  de  Fer, 
in- Toi..  1712,  1760. 

— la  même,  divisée  sdoo  w»  sénéchaussées, 
iu-fol. 

— La  môme,  par  Buache.  1/2  feuil.,  1749. 

— Carte  du  gouvernement  général  du  langue- 
doc,  par  N.  Siiuîuu,  in-fol.,  1660,  1667. 

— La  même,  par  de  Witt,  in-fol. 

— La  même,  par  fontclli,  in-fol.,  1693. 

— la  même  , divisée  par  diocèses,  avec  les 
gouvernements  de  Foi»  et  de  Roussillon,  par 
KoIhtI,  iu-fol.,  1752. 

— La  même,  par  le  même,  in-fol.,  1759. 

Atlas  de»  diocèses  du  LangurJoc,  38  feuil. 

Carte  de  la  parti**  orientale  du  Languedoc  où  se 

trou» eut  les  Cév runes,  in-fol.,  1705. 

- — Carte  des  généralités  de  Montaultan  et  do 
Toulouse,  en  4 feuil.,  in-fol.,  1695. 

— Carte  des  marais  cl  gouttières,  depuis  Beau- 
caire  jusqu'à  Aigues -Morte»,  Pérul*  et  l’en- 
dos des  salines  de  Peceais.  iu-fol. 

Carte  des  Cévennes,  in-fol..  1703. 

— La  même,  par  de  Fer,  in-fol.,  1705. 

Carte  de»  fovennes,  du  Vivarais  et  du  ha*  Lan- 
guedoc . pour  servir  à l'histoire  des  fomuards , 
iu-fol..  1760. 

Carte  du  Limnsin,  jnr  Fa  y an,  in-fol.  , 1594, 
1598,  1603. 1609,  1619. 

— la  même,  par  Tas» in,  iu-fol. 

— La  même,  par  Nolin,  in-fol. 

— Carie  de  la  généralité  de  Limoges  par  Jaillot,' 
in-fol.,  1719. 

— Carte  des  ms  irotiv  de  b ville  de  Limoges, 
par  Curauau,  1765. 

Carte  de  In  Lorraine,  par  Mercator,  in-fol., 
1598. 

— U même,  in-fol.,  1603, 1609,  1619. 

— La  même,  in-fol.,  par  Tassin. 

— La  même,  par  (».  Sanson,  en  2 f.t  in-fol., 
1661. 

— La  même,  par  Visschcr,  in-fol.  * 

— lai  même,  et  Alsace,  par  du  Vol,  in-fol., 
1776. 

— La  môme  et  Alsace,  par  Canlclli,  in-fol., 
1689. 

— La  même,  par  Nolin,  iu-fol.,  1696. 

— La  môme,  par  Liébau» . eu  2 f.,  iis- loi. , 1 696. 

— La  même,  in-fol.,  1700. 

— Carie  des  F.tats  du  due  de  Lorraine  et  de  Bar, 
en  6 feuille»  in-fol.,  1704, 1705,  1727. 


— Carte  de  b Lorraine,  du  Barrais  et  des 
Trois- Fis  «-liés,  par  de  Fer.  in-fol. 

— Lu  luêmç,  par  Rugnou.  in-fol.,  1725. 

— La  même,  par  le  Rouge,  in-fol.,  1743. 

— Carte  de  la  lorraine  et  du  Barrais,  dau»  la- 
quelle se  trouvent  la  généralité  de  Metx,  rtc., 
par  lloliert  de  Vaugnody,  in-fol.,  1756. 

— Lu  même,  par  Dcbfossc,  in-fol.,  1762. 

— Carte  de  b Lorraine  et  du  Barrais,  en  4 
feuilles,  1820. 

Carte dn  gouvernement  de  Thiouvillr,  in-fol., 
1682. 

Carte  du  pays  Messin,  par  Fabrrt.  in-fol. 

— La  mime,  par  J.  Briois,  iu-fol. 

— La  même,  pr  «le  Fer,  gr.  in- 4. 

Carie  du  Lyonnais,  du  Força,  du  Beaujolais  et 
du  Mâcnuuaift,  par  de  Tcmplrtix,  in-fol. 

— Carte  du  Lyotmai»,  etc.,  par  Tatou,  in-fol. 

— Carte  du  Lyonnais,  Form,  Beaujolais  et 
Bourbonnais,  in-fol. 

— Carte  du  gouvernement  général  du  Lyonnais, 
in-fol.,  1651. 

— La  même,  avec  les  généralités  de  Ly  on  et  de 
Riom,  par  Jaillot,  en  2 feuilles,  in-fol., 

1721. 

— La  même,  parfontelli.euî  f.  in-lol.,  1693. 

— La  même,  par  Nolin, en  2 f.  in-fol.,  1697. 

— La  même,  par  de  1er,  iu-fol.  1700,  1760. 

— Carte  du  Lyounai»,  in-fol.,  1748. 

Carte  du  pays  et  comté  du  Màcouuais,  par  I)e- 
miège.  1776,  4 feuil. 

— Carte  du  comté  du  Maine , par  Ogier,  in- 
fol.,  1537,  1575. 

— Carie  du  Maine,  par  Guyet,  in-fol.,  1573. 

— La  même,  par  Tassin,  in-ful. 

— Carte  du  Maine , de  l'Anjou  et  «b  b Tou- 
raine. par  de  Fer,  in-fol.,  17C0. 

— Carte  du  Maine  et  du  Perche,  par  E.  de 
ride,  iu-ful.,  1719. 

— Carte  des  gpuvernemailf  généraux  du  Mai- 
ne et  du  Perche,  de  l’Anjou,  «le  b Touraine 
et  du  Saumurai*,  par  Robert,  in-fol.,  1753. 

Carte  des  gouvernement*  de  b Marche,  du  Li- 
ifueiiti  et  de  l’Auvergne,  par  Robert  de  Vau- 
gondv,  in-fol.,  1753- 

forte  île  la  généralité  de  Moulius  (où  se  trou- 
vent le Bourbonnais  et  le  N»  «ci  nais),  in-fol., 
1680,  1700. 

Carte  du  royaume  de  Navarre,  in-fol. 

— La  même.  par  Tassin,  in-fol. 

Carte  du  Nivernais,  in-fol.,  1630. 

— La  même,  par  Tossio, iu-fol. 

— Ia  mime,  in-fol.,  1642. 

— b mémr,  in-fol. 

— La  même,  par  Ddafusse.  in-fol.,  1760. 
Carie  du  |»ay»  de  Normandie,  par  de  Tem- 
plnix,  iu-fol-,  1620. 

— Carie  du  duché  de  Normandie  , in-fol., 
1620. 

— La  même,  par  Tasdn,  in-fol. 

— La  même  , |iar  «le  Beuuplan , en  5 feuilles 
in-fol.,  1653. 

— La  môme,  en  12  feuille». 


— U nu’me , par  le  même,  eu  2 f.  in-fol., 

1 tiliT . 

— Lu  même,  pai  du  Val.  in-fol.,  1654. 

— Ci  même  , par  Sunsoii,  eu  4 feuille»  in-fol., 
1682.  1695. 

— La  menu*,  par  Coroorlli,  in-fol. , 1687. 
fo  même,  par  Nnlin,  in-fol.,  1694. 

— - La  même,  par  de  Fer,  in-fol.,  1710,  revue 
par  Drnns,  1760- 

— - La  môme,  par  G.  de  ITsIe,  in-fol  , 1716. 

— La  même,  divisée  ru  pays,  par  Nolin,  avec 
uw  description  en  marge,  iu-fol. 

— Carte  du  gouvernement  général  de  la  Nor- 
mandie, par  N.  Sanson,  in-fol.,  1650,  1660, 
1667.  lb»:9. 

— La  inème,  par  de  Witt,  in-fol. 

— La  môme,  parCantelli,  in-lol.,  1692. 

— La  môme,  par  Naliu,  in-ful.,  1694. 

— Lanterne,  dis  isce  en  7 bailliage»,  par  Ruliert, 
in-fol.,  1751. 

— La  même,  par  Robert  de  Vaugondy,  in- 
fol.,  1758. 

— forte  de  b Normandie,  dis  Uée  en  ses  trois 
généralité»  «le  Rouen,  Caen  et  Alençon,  par 
Jaillot,  eu  2 feuilles  iu-lol.,  1719. 

— Nous  clic  carte  de  Nonnaudie,  as  et*  une  table 
alphabétique  drs  villes,  iu-fol..  1759. 

— ■ Carte  de  la  Normandie,  en  4 feuilles  colom- 
bier, 1824. 

— Albs  lojxtgraphique  de  la  province  de  Nor-  ' 
maudieet  pays  limitrophes,  1777,  par  Déni», 
en  16  feuilles,  («vu  par  H.  Rrur,  en  1817- 

— forte  «ha  élections  d«:  la  généralité  de  Rouen, 
ni  14  feuilles  iu-4  ( dans  la  Description  de  b 
F’rauce  par  Dumoulin) . 

Carte  du  pav»defoux.  iu-fol. 

— La  même  (dans  b Description  de  la  haute 
Normandie,  par  I). Toussaint  Duplesus,  m-4. 
17401. 

— (àrte  «lu  Vr vin  français . où  sont  distin- 
gues le  Roumuis  , le  \ exin  français  et  le 
Yrxiu  normand  (dans  b Description  de  b 
haute  Normandie,  par  D.  Toussaint  Du- 
plessis, I n). 

Carte  du  duché  d'Orléans,  par  Tauin,  in-fol. 

— La  nu-tm*.  in-fol. 

— Carte  de  l'Orléanais , |«ar  du  Val , in-fol., 
1668. 

— La  même,  par  De  la  fosse,  in-ful.,  1761. 

— • forte  du  gouv  ci  itcment  général  de  l'Orléa- 
nais. par  N.  Sanson,  in-ful..  1650,  1663. 

— La  môme,  par  Caulelli,  ru  2 feuil.  ui-fol., 
1692. 

— La  mémr  par  Ro!*rt,  in-fol.,  1753. 

— Carte  du  gouvernement  d’Orléans,  par 
Jaillot.  in-fol.,  1707,  1721. 

— Carte  du  Catinai*  rt  du  Sênouois,  iu-fol. 

forte  du  grain!  Perche  et  du  Perche  Court , 

par  Leclrrc,  iu-fol. 

— Carte  du  comté  du  Perche,  in-fol. 

Carte  «le  Picardie,  in-fol . 

— forte  «le  Picardie  et  de  Champagne,  par 
Meirator,  in-fol. 

— Le*  memes,  en  4 feuil.  in-fol. 
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Carte  de  Picardie  cl  des  Pas  s-Ba>  ca tholiqnes . 
par  Tasain,  in-fol.,  1667. 

— La  même,  jwr  dt  Fer,  iu-fol.,  7709. 

— Carte  de  la  Picardie  d de  I*  Artois,  par  de 
l’Ide,  in-fu!.,  1719. 

— tarte  du  gouvernement  gé-nérafdeb  Picar- 
die, par  N-  Sunsuii.  iu-fol.,  16.71,  lt>67. 

— ta  même.  par  de  YVitl.  in-fol. 

— La  même,  par  Jaiifot,  iu-fol..  1681. 

— ta  même,  par  le  même,  eu  4 feuilles  iu-fol. 

— La  même,  par  Nuliii.  iu-fol. . 1694, 1699, 
1719. 

— Cartr  du  gouvernement  de  Picardie  et  de  la 
généralité  d'Artois,  par  Jaillol , en  4 feuil., 
iu-fol. , 1717. 

— Carte  de  la  Picardie  et  de  I*  tltoil , |iur 
N'oliu,  avec  une  description  ru  marge,  iti- 
fol.,  1756. 

— Carte  de  la  Picardie,  de  l' Artois  et  du  B«U- 
lomus,  par  Rnlxtt  de  Ynngundy,  in- fol., 
1753. 

— * La  même,  parle  même,  iu-fol.,  1759- 

— Carte  topographique  de  la  Picardie  avec 
toutes  le»  froiitiéie»,  iu-fol.,  1769. 

— Carte  «!*•  la  généralité  de  Sotsaou»  et  pat* 
eircrm»oi>iiu , par  Noël  le  Vacher,  iu-  fol. , 
1666. 

— la  même,  par  de  Fer,  in  fol.,  1713,  1760. 

— la  menu*,  par  Jaillol,  in-ful.,  1713. 

— la  même,  atec  le  détail  du  tes  élection»,  en 
6 fenil.,  iu-4.  1763. 

— Cartr  des  «ut  irons  de  Sols>ous,  par  Poiuce- 
lier,  in-fol.,  1747. 

Carte  du  VrrmniMloit.  in-fol.,  1598,  1603. 

— La  même.  par  N.  Santon , in-fol.,  1679. 

— Carte  du  Vcrmandoi*,  lluérarhc,  duché  de 
Cui*e,  par  Tassiu.  in-fol.,  1656. 

Carte  du  Poitou,  par  René  Rogicr,  in-fol., 
1598,  1603. 

— Lu  même,  par  f».  Merotur,  in-fol.,  1609, 
1613, 1619. 


Allas  topographique  des  environs  de  Parts,  dans 
un  rayon  moyen  de  79  k.,  par  dom  Coulait», 
revu  rl  augmenté  par  Ch.  Pinpirt  (père)  eu 
1800.  revu  et  eurrigé  par  Ch*  Picqucl  (fil»), 
d'apres  la  noutellc  carie  de  France  du  Ik’pùt 
delà  guene,  elc.,  17  feuilles,  1841. 

— • Carte»  d»»»  ent  irons  de  Paris,  |tar  Nie.  San- 
sou,  iu-fol. 

— Les  mêinrs.  par  Train,  en  4 feuil.  in-fol., 
1668. 

Le*  mêmes,  por  Du»  trier.  en  3 leuil. 

Le*  mêmes  , jun  de  Fer  (N.) , en  4 feuil., 
1690.  1719. 

— Les  memes,  id.,  iu-fol..  1700,  1764. 

— Les  menus,  par  T.  Au»  ray , iu-fol. 

— Le*  mêmes  , par  J. -B.  Noliii , en  4 feuil. 
in-fol.,  1698. 

— Le*  même»,  par  Jaillol,  eu  4 feuil.  in-fol., 
1793. 

tarte  loptgraphi'pn-  de*  ni» irons  de  Paris,  par 
la  Crise,  en  9 feuille»  in-fol.,  1731. 


— tarte  du  Poitou,  de  Saiutongr,  de  l'Angou- 
mois  cl  de  l'Aunis.  par  Tamin,  in-fol. 

— Carte  du  durhé  de  Poitou,  in-fol. 

— La  même,  par  du  Val,  in-fol.,  1689. 

— Carte  du  Poitou  et  de  l'Aunis,  in-fol.,  1707. 

— La  même,  (tarde  Fer.  in-fol.,  1737,  1740. 

— Carte  du  Puilou.  dr  la  Saintongr,  de  l’Au- 
ni»  et  de  l'Augoumois.  par  Rùlicrt,  iu-fol., 
1759. 

— Carte  du  I*uilou,  |«r  Jaillol,  in-fol.,  1757. 

— loi  même,  par  Longcharap».  in-fol.,  1764. 

— tarte  du  Miirlialai»,  en  Poitou,  in  fol. 

tarie  de  la  Protacr,  par  Tasxiu,  iu-fol. 

— ta  nu  me.  par  dii  Val,  in-fol. 

— loi  même.  j»ar  Ciiudîer,  in-fol. 

— la  mente,  corrigée,  par  H.  Bouche. 

— La  même,  par  Noliu,  in-fol.,  1694. 

— La  même,  in-fol. , 1696,  1707. 

— La  même,  divisée  en  vigurrir*  et  tailliage», 
par  Baillrul,  iu-fol.,  1707. 

— La  même,  par  de  Fer,  en  1708,  1760. 

— La  mime,  divisée  en  séatédmnaiéca,  vigne- 
ries  et  diocèse*,  |>ar  G.  de  |T»|r,  in-fol., 
1715,  revue  eu  1763. 

La  im'iHC,  avec  les  camps,  parle  Rouge,  in- 
fol.,  1647- 

— < Jartc  du  gou  t entement  général  de  Provencr . 
par  N.  Sausou,  iu-fol.,  1652. 1660,  1669. 

— loi  uiènie,  par  de  Watt,  in-fol. 

— loi  même,  par  Nolin,  in-fol..  SG94. 

— La  même,  divisé»-  eu  v iguerics,  avec  le  eom- 
tal  Venaissin  cl  la  princi|iauté  «l'Oronge,  par 
Robert  de  Yaugond»  , in-8,  1 754. 

— Carte  de  b Provence,  a»cc  b représentation 
de  ses  aiirieii.»  munoment*,  par  Itevoux,  eu 
3 feuil.,  in-fol.,  1756. 

— Carte  du  territoire  de  b ville,  port  et  rade 
de  Marseille  et  des  environ»,  par  le  P.  Che- 
valier, en  2 feuil.  in-fol. 

— Vue  et  perspective  de  Marseille  et  de*  eu- 

CARTES  DES  ENVIRONS  DE  PARIS. 

— Carte  topographique  «le*  environ*  de  Pari» 
(à  20  k.  à la  ronde),  in-fol. , 1732. 

— Carte  de»  rnvirons  de  Pari*  , par  Robert  , 
in-fol.,  1733. 

— Le»  mêmes,  par  Nolin  Fil»,  in-fol.,  1756- 

— Les  mêmes,  par  Denis,  in-fol. 1758. 

— I-ea  mêmes,  par  Roliert  de  Yaugond v,  in- 
fol.,  1831. 

— Alla»  géographique  des  environs  de  Paris, 
in- 16,  176t. 

— Carte  de  b généralité  «le  Paris,  pnr  Jaillol. 
en  4 feuil.  in-ful.,  1725. 

— La  même,  par  N.  Sarnou  , en  2 feuille*  in- 
fol. 

— Recueil  de»  99  élections  de  Paris,  par  l'abbé 
Rcglry,  in-4,  1763. 

Carie  de»  elrotUm»  de  b généralité  «h*  Pan»,  eu 
22  feuille*  pclil  in-4. 

Fait  partie  dr  la  Description  «h  la  France 
par  Dumoulin,  t.  i.  in-8.  1764- 


virons,  gravée  par  le  Ka»,  en  5 feuil.  in-fol., 
1751. 

— tarte  d'Avignon  et  du  comté  Veuuisain,  in- 
fol. 

— Carte  de  la  priueipauté  d'Orangr  avec  le 
coiulat  Venaissin,  parjo*.  de  < Jiic/e,  in-fol., 
1627. 

Cartr  du  euralr  Venausin , in-fol. , 1398, 1603. 

— La  même,  in-fol.,  1627. 

— La  même,  partaronelli,  in-fol..  1690. 

— ta  même,  |iar  CJauseau.  in-fol. 

— ta  même,  par  le  P.  taugicr  Dupm , iu-fol. 

— ta  même,  par  d'Anville,  in-fol..  1745. 
tarte  île  b généralité d'Aix,  (Kir  Jaillol,  in-fol. . 

1707. 

tarte  du  Qucrry- , in-fol.  , 1619  ( V.  aussi 
Guyenne). 

tarte  du  comté  de  Roussillon,  in-fol.,  1663. 

— ta  même,  par  du  Val,  in-fol.,  1677. 

— La  même,  par  tantrlli,  iu-fol.,  1690. 

— ta  même,  par  Raodrand.  iu-fol.,  1695. 

— - Lu  même,  par  de  Fer,  in-ful.,  1706,  1760. 

— La  même,  |ur  de  Beau  rai  ii,  in-fol. 

tarte  de  la  Saintonge,  par  de  Tctnplrm , in-fol. . 
1619. 

— tarir  de  la  Suinlongc  et  de  FAogoumou . 
iu-fol. 

— In  méror . ou  la  Marrhe . le  Limousin  et 
l'Aunis,  parde  Fer.  in-fol.,  1711. 

Cartr  de  la  Touraine,  in-fol. , 1 592.  1 603 . 
1613. 1620. 

— ta  même,  par  Tavsiu . in-fol. 

— ta  même,  in-fol.,  1665. 

— ta  même,  par  du  Val,  in-fol.,  1668. 

— Carte  de  la  généralité  de  Tours,  parti.  Swi- 
san,  ru 2 feuil.,  iu-fol.,  1711. 

— ta  même,  par  ti.  de  l'Iale,  en  4 feuil.. 
1719.  1721. 


Cartr  des  environs  de  Paris,  réduite  «h-  b cartr 
des  chasses , par  Baudot , 1817 , 1 feuil. 

Carte  de*  environ*  de  Paris,  reproduction  dr* 
partie*  de deux.  feuille*  de  b nouvelle  carte 
de  France  exécutée  au  Dépôt  de  la  guerre,  1 
feuil.,  1843. 

Carte  du  departement  de  b Seine,  evécntceaM 
Dépôt  de  la  guerre  d'après  les  lésé*  des  offi- 
cier» du  corps  d’état-major,  9 feuil.,  1844. 

Carie  des  environ*  de  Pari»,  extraite  de  la  prr- 
rédrute.  1845,  1 tres-gramie  feuille. 

Carte  topographique  des  environs  de  Versail- 
les, «h le  dr»  chasse*  du  roi.  levée  do  1764  à 
1778,  par  ordre  du  roi,  e»  gravée  au  De- 
pot «le  la  guerre  à 1/28800,  1 2 fenilln»  cl 
un  tableau  d'assrmbbge,  1807. 

— Carte  des  env  irous  de  Versailles,  reprodur- 
ikm  d'utM!  partie  de  la  eaile  préréilente.  exé- 
cutée au  Dépôt  de  In  guerre,  1 feuille. 
1833. 
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— Carie  des  environs  de  Versailles  (nlnil  de 
la  carte  des  environ*  de  Paris),  par  Brué,  i 
petite  fenil. 

— Carie  des  environs  de  Paris,  en  2 fenil, 
grand  monde,  1825,  par  H.  Brué, 

— * Carie  détailler  des  environs  de  Pari»  , |iar 
B.  Tardmi,  nt  1 fenil.,  1825. 

...  Carte  des  environs  de  Paris,  par  Alex. 
Donurt,  1 fenil,  grand  inonde,  1828. 

— Carte  de*  environs  de  Pari»  , dressée  pour 
l'ouvrage  de  Duburr.  par  Acbin  (rayon  de 
120  k,).  Nous,  ni.,  1 feuil.,  1839. 

— Carte  topographique  Je»  environ*  de  Paris, 
dressée  d'apns  celle  des  chasses  du  roi,  par 
À.-H.  Broc;  nous.  édiL.enuae  I rêvera ude 
fenil.,  18iS,  revue  en  1844. 

— Carie  de*  environs  de  Paris,  mluitedrb 
nouvelle  carte  de  France »kT état-major  (ras  ou 
de  56  k.),  par  Dubois,  I fenil.,  1842. 

— Carte  topographique  des  environ»  de  Paris, 
par  N.  Maiie,  à F échelle  de  1 / 5UOOO  (ray  ou 


de  20  k.).  rectifiée  d'après  la  nouvelle  carte 
de  France,  1 fenil.,  1844. 

Laite  de»  environ*  de  Paris,  réduite  de  b nou- 
velle carte  de  France  de  l'eUt-major,  par 
Pirquet  ; nouv.  édil.,  1844.  1 fenil. 

Carte  en  relief  de*  environ»  de  Paris,  par  Bauer* 
krller,  1 feuil.,  1844. 

Parc  de  Boulogne,  par  Posard,  1859,  1 feuil. 

Cartr  lojvographiqur  des  eu»  irons  de  Chantilly, 
par  de  b Vigne,  iu-ful.,  1725. 

Plan  de  la  forêt  de  Compïègne  et  de  ses  env  irons , 
levé  par  Bussa  en  1772,  mu  et  augmenté, 
1 feuille,  1829. 

— Carte  de  U fon  t de  Compïègne,  et  de  se* 
environs,  par  Bail leul , in-fol. , 1728. 

— Carte  lop*^raphique  de  b furél  de  Compïè- 
gne cl  sic  ses  environs,  iu-fol.,  1757. 

— La  même,  in- fol.,  1765. 

Carte  de  la  forêt  de  Compïègne,  par  Rrco|ié, 
1838.  1 feuil. 

Pbn  géo  métrai  de  ta  forêt  de  Fontainebleau , 
par  de  Sinquinnrmnrd  , en  2 gr.  feuille*  iu- 
| fol.,  1727. 


— Carte  du  Imurg,  du  jardin  et  de  b forêt  de 
Foiibineldrau  , par  de  Fer,  iu-fol.,  1760. 

— Carte  de  la  forêt  de  t ontaiuehlean,  divisée 
en  ses  huit  gardes , où  sont  distingués  le» 
route*,  crois,  ram-fours,  chemins,  roches, 
etc.,  par  I)èni*  et  Pasquirr,  iu-fol.,  1764. 

— Carie  de  b forêt  H du  château  de  I ontame- 
hleau.  iii-fot. 

Carie  des  chasses  du  roi  à Fontainebleau,  lever 
par  les  ingénieurs-géographe*  en  1 809 . 1 
feuille. 

Carte  du  voyageur  dans  U forêt  de  Fontaine- 
bleau, par  bétircourt,  1 feuille,  1842. 

Carte  de  U foiêt  royale  de  St-Gcrmain-ru-I-ayr 
et  de  ses  environs  , par  pesnudryt , 1 feuil. 

Carte  de  b forêt  de  St-t^nnaia,  par  Perrot,  1 
feuil.,  1831. 

Carte  géométrique  de*  env  irons  de  Rambouillet 
et  de  St-lluhert,  par  le»  ingénieurs-géogra- 
phes, à I/434UO,  en  2 feuil.,  1764. 

Carte  topographique  de  la  forât  de  Scuarl  p*i 
dont  Contam,  à 1/ 14600,  1 feuil. 


ATLAS  DE  LA  FRANCE  ANCIENNE  ET  DES  DÉPARTEMENTS. 


La  France  décrite  w»  plusieurs  carte*,  rt  diffé- 
rents traités  de  géographie  et  d 'histoire,  sui- 
vant les  plus  bettes  rt  priiu-i pales  di»tmclmn.s 
qui  se  |*euvent  remarquer  dan*  lesault-nrs  nn- 
riru»  et  nouveaux  , par  N.  Sau-vou.  iu-lol. , 
1651. 

TliéAtre  géographique  du  royaume  de  France, 
routrnaiil  le*  caries  gravées  de  Jean  Leclerc, 
par  Michel  de  b Rocbrmaillet  , 1632  et 
ISIS. 

Sept  caries  de  b France,  iu-4  . offrant  chacune 
b France  entière  considérée  sou*  un  rapport 
particulier,  commerce, minéralogie,  etc., par 
Denis,  1761. 

Recueil  lopegraphique  de*  environs  de*  princi- 
pale* ville*  de  France,  iu-4,  1765. 

t-v  France  considérée  m«ii  ton*  les  principaux 
pouit»  de  vue  qui  foimenl  le  tableau  géogra- 
phique H politique  de  ce  royaume,  parBriuu, 
15  l'euilirs,  1766. 

AlU*  de  France,  drc**é  d'après  sa  carte  de» 
triangles,  par  Gassini  de  lhury , eu  25  feuil- 
let in-4,  1765. 

Atb*  historique  et  géographique  de  b France 
ancienue  et  moderue.  contenant  le*  révolu- 
tions de  la  monarchie  dan*  chaque  sieclr  et 
sous  chaque  regne,  b réunion  de»  grands  fiefs, 
etc.,  par  Desnos  et  Riui-Zanuoui,  60 cartes, 
in-4, 1765. 

Atlas  géographique,  historique,  politique  et 
administratif  de  la  Frauce,  pur  Brué  . en  24 
eartes  offrant  le*  prim-ipalr*  div  i*iuu*  terri-  ! 
tonale»  que  b inouarchie  française  a èpniii- 
vers  depuis  son  origine  jusqu'au  régne  de 
François  I",  avec  uu  texte  expliratil,  par 
trtiadrt,  1 vol.  gr.  iu-fol.,  1828.  ouvrage 
dudic  au  roi. 


Atb*  physique,  politique  et  historique  de  b 
France  , en  16  carte*  grand  in-fol. , avec 
texte  marginal  el  tableau  cnmplétoeolatre  , 
par  Denaix  (en  publication). 

Petit  atlas  historique  de  b France,  extrait  du 
précédent  pour  le»  collège*  cl  le»  écoles  mi- 
litaires. 34  cartes  en  I vol.  iu*8,  1837. 

Petit  tableau  de  b France,  ou  carte*  géographi- 
ques sur  toute*  1rs  parties  de  ce  royaume, 
avec  une  description  abrégée  , par  Hounr  , 
in-8,  1764. 

Atb*  historique  . géographique  et  chronologi- 
que de  b France  auricuue  et  moderne,  conte- 
nant les  événement»  de  notre  histoire,  ete., 
par  Héunull,  in-4,  1764. 

Tableau  analytique  de  la  France,  ou  Recueil 
de*  40 carie*  de  diver»  auteur»,  précédé  d'une 
table  rauonnée,  par  Br  ion,  in-4.  1765. 

Analy  »r  de  In  France,  ou  Recueil  de  petite*  cartes 
de*  provinces,  in-24 , 1764;  in-12,  1765. 

Atbsdcs  provincesde  France,  in*  4,  1765. 

Carte  géographique  et  anal»  tique  de  b France, 
in-fol.,  gr.  aigle,  1765. 

Atb*  des  province»  de  France,  en  13  feuilles, 
in-4.  1765. 

Nouvelle  topographie,  ntl  Desrrquiou  détaillée 
de  b France,  eu  71  carte»  avec  texte,  par  de 
Heaselu,  in-fol.,  1785. 

Alb<  géographique  et  statistique  de  ta  France 
divisée  en  108  départements:  ce*  eaites,  pla- 
cer* en  regard  d'un  te.xtr*  tics-délai  Ile,  ont 
été  exécutée»  sous  b direction  de  Brinn.  in-4 
(1803;. 

A lia»  dr»  différente»  division*  civile*,  militaire* 
et  crtlé»b»li  jm  » de  b France,  par  Pu  quel 
père,  eu  15  leuillrs,  1802. 


Atlas  national  de  b Frauce  en  départements, 
avec  le*  carte»  de*  ancien»  département»  de 
b Belgique  , de  b rive  gauche  du  Rhin,  du 
Piémont . de  b Savoir  et  de  l’ Filât  de  liéMt. 
par  P.-fi.  Chanbire.  iu-fol.  de  tfO  carte*  , 
1803,  revu  et  augmenté  en  1818. 

Nouvel  atlas  de  b France,  divisé  par  départe- 
ments, arrondissements,  cantons,  enutrnant 
l'anrieutie  sulidi vision  d’apres  b loi  du  28 
pluviôse  an  vm,  el  b nouvelle  conformément 
* la  loi  du  8 pluviôse  au  rx.  qui  ordonne  b 
réduction  du  uomhrv  de-  cantons.  102 carte* 
in-4,  au  & (1802)  . par  fiiaubire  (P.-fi.). 

Tableau  general  de  b division  de  la  Franrrrn 
départenu  nt* . arronili*senn-tils  rommuunnv 
ri  justice»  de  j«i\  . pur  ( '.baillai  te  , in-4  . 
ohloug.  avec  86  rartra,  IMJ2. 

Atb*  de  b France  cl  de*  roi  unie»  française»  : 
carte*  des  86  dépailerocntv , précédée*  de» 
carte*  de  l'annenne  France  et  «k’  la  France 
actuelle,  par  IVrrot  et  Aupirk,  pet.  in-fol. 
de  98  leuill.  avec  texte  marginal  , 1823  . 
rev  u eu  1840- 

Àtbs  national  de  b France  |Ktr  département», 
divisé  en  arruiidissemeuts  el  canton*,  par 
(Iharfr,  avec  de*  augmentation»  par  l)m  met . 
80  feuilles,  1833-35. 

Atlas  départemental  de  b France,  pai  A. -Fl 
Dufuur,  avec  nolicr»  statistique*  , par  A. 
Guihcrl,  Pans,  86  leuilles,  1840. 

La  France,  alla»  de»  86  département»  divisés 
en  arrondisMineul*  et  cantons , avec  le  tracé 
de*  routes  royale»  et  dêpaMcmcnlalr»,  impri- 
mé et*  couleur,  par  Dufour  et  UimiteMJ  . 
1811. 

Muuuel  géographique.  hislurîque  cl  »Uiti*tM|uc 
de»  dépurtencnU  de  la  F'raneeet  de  ses  cul«- 
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nu-s,  pr  lailKniaut.  I n foi  I vol.  iu-8,  con- 
tenant 07  carie»,  1828. 

Aü^  communal  dv  b Fraocc  |or  ditiiHmi 
militai»'  ».  pr  Charte,  eu  22  Icuillrv.  1825. 

La  Fiance  grogrnphiqoe,  industrielle  i-t  bi-tnri- 
qur,  par  Cî.  Hcck  et  ï>éou  Pl«*e,  atlas  com- 
posé de  varie*  physiques,  politique»  et  histo- 
riques, cl  dr  tableaux  synoptique»,  cunlniant 
la  description  de»  86  dt-jwutcnicuU  cl  des 
colonie»,  1842. 

Petit  allas  national  de  la  France  et  île  ses  co- 
lonie», pr  Moi  mi,  eu  96  caries  in-4. 

Atbr*«!esdèprtemri»lsdi-la  Fiance  par  Mottin, 
Donne!  cl  Fremiu,  eu  86  cartes,  1840. 

Atlas  adiuiuisliatif  du  royaume  de  France,  in- 
diquant le»  divisions  territoriales  du  service 
des  divers  administrateur»,  les  ctu:f»-ljeux 
ou  résidence*  des  employés  supérieurs,  une 
notice  abrégée  dr  leurs  attributions,  etc.,  par 
A.-M.  Perrot,  iu-4,  1831. 

* Petit  atlas  national  des  départements  de  la 
France,  contruant  la  carte  de  France  par  de- 
partement» et  arrondissement»  ; la  carte  de 
Frauce  par  anciennes  provinces  ; la  carte 
plnsique  de  France.  indiquant  les  principaux 
lxa»>ins  : le  plan  de  Pari»  : les  cartes  des  86 
départements,  00  cartes,  in-4.  1834. 

Statistique  des  départements  «le  la  France  et  de* 
colonies,  par  Mrguin,  96  planches  in-4, 
183G. 

Atlas  géographique,  statistique  et  progressif  dr» 
départements  «le  lu  France  cl  de  *«»  colonies, 
in-4  obloug  (r*  lier.,  août  184  4 ; annoncé  en 
20  livr.). 

Cartes  départementales  de  la  France,  extraite.-*, 
par  trans(*orts  sur  pierre,  de  la  carte  topo- 
graphique de  la  France,  levée  par  ordre  du 


gouseriH’mM'ut  j«ar  le  corps  d'état-major,  et 
publiée  par  l«;  Dépôt  de  la  guerre,  a l'échdle 
«le  | |H«»r  80,00(1.  Ce*  cartes  présentent,  en 
outre  des  détail»  de  la  nom  die  carte  topo- 
graphique , une  statistique  «létaillée  cl  le 
plan,  à une  plus  grande  échelle  du  chef-lieu 
du  département. 


Aisne. 
Ardennes. 
Doubs. 

Eure. 

F.urr-rt-Loir. 

Jura. 

Manie. 

Marne  (lltc-). 
Meurt  he. 
Meuse. 
Moselle. 


6 fenil.  Nord. 


Oise. 

Pas  - de -Calnu.  6 
Rhin  (Ras-).  6 

Rhin  (Haut-).  4 
Saône  (Haute-).  7 
Srinc-ct-Marne.  6 
Sdiuxt-Oise.  6 
Seine- Infér.  4 
Somme.  4 


4 feuil. 

4 


Carte  topographique  « I statistique  du  dèprtc-  | 
ment  de  l' Aisne,  dressée  sur  le»  documents  | 
te»  plus  récents . par  Mauriti , une  f.,  1843-  1 


Carte  routière*  de*  environ»  de  Rouleaux,  d'a- 
prés  les  plans  du  cutlaslrr,  en  1 feuille. 
Carte  topographique  et  administrative  du  dé- 
prtmicut  des  lknn:hes-«lu-Rhoue,  par  Ma- 


cheron,  4 feuil.,  1840. 

Carte  lupgraphiquc  de  l'arrondis-enunl  de 
Corbei! , à l'échelle  de  1/50000,  pr  A. 
Ikiiuict,  I feuille,  1834,  nuuv.  «dit.,  1840. 

Atlas  du  département  de  InCorrrae,  puldiépar 
canton,,  par  AmuuLal  (2  cantons  ont  pru). 

Carte  de  File  «le  Corse,  pr  Rcllio,  en  35  feuil. 
(dressée  pur  la  Description  de  la  Corse, 
in-4.  1769). 

— - Carte  de  b Corse,  pr  Bellejroc,  en  1 feuil., 
1791. 

— Carte  topographique  de  File  «le  Corse,  dres- 
sée sous  In  direction  «le  Teste»  uide  et  Bé- 


digis,  et  gravé#  au  Dépôt  de  la  guerre  à 
4/100000;  Paris,  1824,  4 feuil.  et  4 l/t  f. 

Alla»  «lu  département  «le  la  Côte-d’Or,  publié 
pr  cantons  , par  Russe! , «i  3G  feuille*  (25 
pruissairnt  eu  1843). 

— Carte  de  File  «le  Corse,  pr  le  Dépôt  de  la  ma- 
rine, 1834,  I feuil. 

Carte  routière  du  département  de  4’Eure , par 
K.  tî range/,  I feuille,  1837. 

Atlas  du  département  de  la  Manche,  pr  can- 
tons et  arrondissements,  pr  Rilou/ê-Daux- 
meriil,  1825. 

Carte  routière  du  Médoc,  drossée  spécialement 
pur  le  commette  des  vins,  par  Calullet, 
1841,  I feuil. 

Carte  industrielle  du  département  du  Nord,  pr 
Jodot,  1834,  2 leu  il. 

Carte  géométrique  du  département  de  l'Oise, 
pr  Bouchard,  1 feuille,  1842. 

Atla#  topographique  du  département  du  Puy- 
dr-Ifcxue.  pr  canton»,  pr  Bu&scl,  1825- 
Cinq  feuilles  ont  para  (cet  ouvrage  ne  pnrail 
p»  devoir  être  continué). 

Carte  du  déprtemeut  de  la  Seine- Inférieure , 
d'apré*  les  plans  du  cadastre,  pr  Girard  et 
Carlxmiiie,  1 feuil.,  1830. 

Carte  routière  du  déprtrment  de  Seine-ct-Mar- 
ne,  dressée  pr  cidre  du  conseil  gênerai,  pr 
Senuiue,  1 feuille,  1842. 

Carte  routière  du  département  de  Seine-et-Oise, 
dressée  par  ordre  du  conseil  général,  4 feuil- 
les, 1835. 

Carte  routière*  et  administrative  du  département 
du  Tarn,  pr  Bousquel,  1842, 2 feuil. 

Carte  routière  du  département  dcTam-et-Ga- 
ronne,  par  Aubry,  1 feuil.,  1842. 


CARTES  DES  POSTES,  ITINÉRAIRES,  GITES  D ÉTAPES,  ETC. 


Carte  de*  postes  qui  traversent  la  France  . pr 
N.  Satuon,  in- toi.,  1632. 

— La  même,  «*n  2 feuil.  in-fol.,  1643. 

. — La  même,  in-fol.,  1676. 

— La  même,  pr  Salomon,  en  2 f.,  1643. 

— La  même,  pr  le  P.  Placide,  in-fol.,  1689. 

— La  même,  pr  Jaillot,  en  2 feuil.  in-fol., 
1689  et  aimées  suiv. 

— La  même,  pr  de  Fer,  in-fol.,  1700  et  an- 
née* vuiv. 

— La  même,  pr  Jaillot,  in-fol.,  1725  et  an- 
nées suiv. 

— La  même,  pr  R.  «le  Taugondy,  in-f .,  1758. 

Carte  des  mates  de  poste  de  l'empire  français» 

du  roy.  d’Italie  et  de  laronf.  du  Rhin,  dres- 
*«V  par  l'administration  des  postes,  t feuille  et 
supplément*,  18t2. 

— La  même,  en  4 feuilles,  1814. 

Carte  des  routes  de  poste  de  la  France,  in-ful., 
182l)  et  suiv. 

— Cartr  des  route*  île  poslr,  indiquant  les  dis- 
tance* en  kilomètre»  (se  renouvelle  tous  les 
an»  avec  le  livre  de  poste). 


— Carte  de  la  France,  indiquant  les  bureaux 
de  jKiste.  du  royaume  , pr  Viard  , 1 feuil., 
1836. 

Alla.»  des  routes  de  France,  ou  Guide  de*  voya- 
geur» «lau*  toutes  les  partie*  du  royaume,  par 
Perrot,  petit  in-8,  1826. 

Table  «le  toute*  les  route*  les  plu*  fréquentées 
de  Pari*  aux  v dits  corn  nier  ranie»  de  l’Europe, 
in-4,  1763. 

— Table  des  distances  de*  principaux  lieux  du 
royaume  aux  plarcs  frontière*  «les  Etats  voi- 
rius.  in-fol.,  1695. 

— loi  môme,  pr  Girard,  in-fol.,  1762. 

Nouvel!»!  carte  géométrique  de»  distances  ta 
lieues  de  poste  entre  tous  les  chefs-lieux  de 
déprtemnil.i  du  royaume  do  France,  et  les 
autres  priiH'iples  villes  des  quatre  prties 
du  moiule,  rontenaiit  les  département*  elles 
division*  militaire*  dont  ils  dépendent  ; le» 
latitude*  et  le*  longitudes  d'un  grand  nom- 
bre de  villes  ; l'heure1  de  tes  ville*  lorsqu'il 
est  midi  à Paris;  les  hauteurs  comprécs 


au-dessus  «lu  niveau  de  la  mer  des  princip- 
le»  montagnes,  de  plusieurs  lieux  habité»  du 
globe,  des  volcans  et  de  b végétation , un 
calendrier  pur  les  année»  181 2 à 1885  ; en- 
fin, l<*  titres,  pub  cl  valeur  en  argent  de 
France  de*  differente»  monnaie»  étrangères, 
pr  Dcricquehem,  3*  édit.,  1829,2  feuil. 

Cric  de  France,  avec  ks  Rrauds  chemin,  et  la 
distance  d'un  lieu  à l'autir,  ,761* 

Carte  de»  route,  de  Pari»  à Compiépie,  etc., 
par  Daudet,  I/*  feuil. 

— Roule  de  Pari,  et  de  Vemillca  à Compté- 
gne,  in-fol.,  1765. 

ItMeription  historique  et  topoprapluqne  dr, 
route,  de  Par»  à Ram. , par  dont  Contant, 
1775,  85  feuil.  avec  te, te. 

Route  de  Pari,  à Reimi,  par  Daudet. 

Roule  de  Pari»  à Verrait!»  et  à Fonlainctdcau, 
in-fol..  1764. 

Carte  itinéraire  de  Pari*  à Fontainebleau,  pr 
Dénccourt,  1 feuil.,  1842. 


Digitized  by  Google 


BIlILIOtà  RAPIDE.  — PLANS  DES  VILLES. 


779 


L'Indicateur  fidèle  du  voyageur  français,  cari» 
qui  enseignent  toute*  I»  mu  1rs  royal»  cl 
particuliit e»  de  France,  de.,  avec  un  itiné- 
raire instructif  cl  taisoiinc  sur  chaque  route, 
j»ar  Michel,  en  l8f.,iu-4,  1765. 

Le  Conducteur  français,  enrichi  de  cartes.  par 
L.  Denis,  1776  à 1779,  7 vol.  in-8.  — Voy. 
Guides  tt  Itinéraires , page  3 2. 

Carte  générale  des  roui»  de  France,  por  Andn- 
vaud  Goujon,  in-fol.,  1831 


Carie  des  voies  de  communication  (« ht-mins  de 
fer  rxcculé, , tu  cuualrurlioii , en  projets 
arrête»;  roules  royal»*,  rivières  navigable» 
d flottable».  de  la  France,  de  la  Belgique.  de., 
par  Oranger,  1 845,  1 très-grande  fenil. 

Carte  des  routes , canaux  d citera  in  s de  fer  de 
France,  | feuil.  jésus,  1842. 

Carte  du  cliemin  de  fer  de  l'Alsace,  avec  un 
profil  en  long,  1841,  2 feuil. 

Carte  du  elwiuin  (le  fer  de  Paris  à Corbeil 


Plan  d'Airc  en  Artois  par  de  Beaurain,  in-fol., 
1665. 

Pian  de  la  ville  d’Aix.  par  IVvoux,  in-fol., 

1741. 

Plan  de  la  ville  d'Amiens,  par  Jim-lin,  1 / 2 f. 

Plan  de  la  ville  d’Augers,  par  H.  Priston, 
1 feuil.,  1844. 

Plan  d’Arras,  ou  le  Siège  de  cette  ville,  levé  par 
b défaite  des  ennemis,  gr.  in-fol.,  1657. 

Plan  d'Auxerre,  io-4,  1743  (dan*  le-s  mémoi- 
res de  Fahlté  Lelieuf  concernant  celle 
ville). 

Plan  de  la  ville  d'Aviguou,  par  Foiues,  1 f. , 
1836. 

Plan  de  la  ville  de  Bar-le-Duc).  in-fol.  (dans 
l'Histoire  de  lorraine  de  D.  Calmet). 

Plan  et  vue  de  la  ville  de  Besançon,  eu  2 feuil. 
(dans  l'Histoire  de*  Séquanais  de  Dunod). 

Plan  de  la  ville  de  Besancon,  par  J. -J.  de  kir- 
wan,  1 feuil.,  1838. 

Pbn  du  château  de  Blois  (dans  I»  Etals  de 
Blois,  par  Vite!,  in-8, 1827). 

Plan  de  Bordeaux,  in-fol.,  1759. 

— Le  même,  avec  I»  édifie»  gravés  autour, 
en  2 feuil.  in-fol.,  1759. 

— Plan  de  Bordeaux  , par  Pierrugue*  et  D. 
Bero,  en  2 feuil.,  1843. 

— Plan  de  la  ville  de  Bordeaux , réduit  sur  le 
précédent,  f feuil..  1842. 

Plan  el  pniftls  de  la  haute  cl  liasse  ville  de 
Boulogne,  par  Lulo,  en  2 feuil.  in-fol. 

Plau  de  la  ville  de  Boulogne-sur-Mer  et  de  s» 
environs,  par  J.  Cochrane,  2 feuil,  1844. 


Carte  roulicre  de  France,  indiquant  I»  mute* 
de  posl»  , In  grand»  roule»,  les  tartine*  et 
le»  in  .usais*  * traverses,  et  Jr»  distances  d'un 
lieu  à l’autre,  in-fol.,  1835- 

Carte  routière  de  la  France,  par  la  direction  de» 
pouls  cl  chaussé»  (comprend  unr  |«rin-  de 
l’Euro|ir  occidentale),  en  6 leuil.  ; twuv. 
édit.,  1832. 

Carte  itinéraire  de  la  Franre,  [*ar  J. -A.  IV- 
/auche,  en  4 feuil.  in -fui.,  nous,  édit., 
1840. 

CARTES  DES  CHEMINS  DE  FER. 

et  à Orléans,  en  1 feuil.  1/2  colombier, 
1843. 

— Carte  générale  du  chemin  de  fer  de  Paris  à 
Corbeil  (première  partie  de  la  ligne  princi- 
pale de  Paris  à Orléans),  par  Alexis  Donne!, 
1 feuil..  1839. 

Carte  générale  représentant  le  tracé  du 
chemin  de  1er  de  Pari»  à Orléans,  par  F.tam- 
pes,  a»  ce  embranchement  sur  Corbeil  (par 
Al.  Dounet),  1842,  I feuil. 

PLANS  DES  VILLES. 

(Vayti  aussi  ct-aprè*  Pi  un*  r»u»ç*i»0 

Plon  de  Brest,  par  de  Beaurain,  1/2  feuil. 

Pbn  et  perspective  de  Caen,  par  de  la  Loode , 
in-fol.,  1747. 

Pbn  de  Cm  et  de  sou  territoire,  par  Dctprtx 
et  Morel,  1 feuil.,  1830. 

Pbn  de  Caen  à vol  d'oiseau  , par  Lecomte,  1 
feuil.,  1840. 

Pbn  de  Calais,  par  de  Beaurain,  in-fol. 

Pbn  routier  de  Châlons-sur-Marne,  in-fol. 

Plan  géotnél riqiu*  de  la  rade  et  du  port  de  Cher- 
bourg, en  9 fend.  gr.  colombier,  1841. 

Plan  de  St-Cloud  et  de*  environ* , par  l'abbé 
de  la  Crise,  in-fol.,  17  44. 

Pbn  de  b ville  de  Dieppe , par  Juselin  ,1/2 
feuil. 

Carte  de  la  ville  el  de*  environ*  de  Dijon,  par 
Ivseliu,  in-fol.,  1705. 

— Pbn  griwnétral  de  Dijon,  levé  en  1759, 
in-fol.,  1761. 

Plan  de  Douai,  par  J.  Mortreux , 1833,  1 
feuil. 

Pbn  du  taxirg  de  Fontainebleau,  du  château  et 
de*  jardins,  par  de  Fer,  in-fol. 

Plan  deCaillon,  par  le  Bouge,  la-fol-,  1748. 

Plan  du  Havre,  par  Cornillon,  en  1 feuil., 
1832. 

Pbn  du  Havre,  avec  les  projets  d'extension  du 
port,  par  de  Massas,  in-fol.,  1838. 

— Plau  du  Havre,  par  Friuard,  1 feuil.,  1840. 

Plau  du  lliarr  et  de  se*  environs,  par  Sl-Ge- 

nis  et  (•ordillo-Utanri,  1 feuil.,  1842. 

Pbn  de  la  ville  de  Lille,  par  de  ficauraÎQ,  in-fol. 


— (aile itinéraire  de  b Franre,  par  deSimen- 
court , en  I feuil.  grand  aigle  ; nous  édit. , 
1842. 

Carte  Je*  lieux  d’étape»  pour  le  passage  de* 
troupes  dan»  le  dé|iartement  de  Met*,  in-fol., 
1755. 

Itinéraire  des  étapes,  indiquant  le*  lieux  de 
passage  de»  troupex,  par  P. -O.  Cliaulaire, 
in-8,  avec  carte»,  1796. 

Carte  de*  mutes  d'étapes  de  b France,  dressée 
au  Itépiit  de  la  guerre,  en  2 1. , 1842. 


Au  Imb  est  un  profil  ni  long  de  b ligne 
principale. 

Cartes  des  chemins  de  fer  du  Nord,  de  F Kit 
de  la  France  et  de*  pays  limit replies , 1 f., 
1845. 

Carte  générale  du  chemin  de  fer  de  Paris  à 
Rouen,  avec  nn  pmlil  en  long,  1843,  2 1. 

— Cliemiu  de  fer  de  Paris  a Rouen  et  au  Ha- 
vre. illustré  des  poiuls  de  vue  le*  plus  pitto- 
resque*. 1 feuil.  1/2  colombier,  1843. 


— Pbn  do  Lille,  par  Darmet,  1 feuille, 
1822. 

— Pbn  de  Lille,  par  Rousseau,  en  1 feuil., 
1822. 

Plan  de  Lille,  par  Monnier,  1842,  1 feuil. 

Pbn  de  l'ancienne  * illc  de  Lyon  , comme  elle 
était  sous  les  règnes  de  François  1"  et  de 
Henri  II,  en  2 feuil..  in-fol.,  1696. 

— Pbn  de  Lyon,  in-fol.,  1760. 

— Plan  de  Lyon,  de  s»  en*  irons  et  de  *e*  fort», 
par  DiglMMrio,  1 feuil.,  1835. 

— Tlan  de  la  ville  de  Lyon  et  de  s»  environ», 
par  Darmet,  1 leuil.,  1833,  revu  en  1841. 

Pbn  de  b ville  de  St-Malo  , par  de  Beaurain, 
1 / 2 feuil. 

Plan  topographique  de  Marseille,  par  IVmareat, 
en  4 feuil.,  1826. 

Carte  du  territoire  de  Marseille,  par  Dcbveau. 
en  4 feuil.,  1833. 

— Plan  de  b ville  de  Marseille  el  de  »e*  fau- 
bourg* et  bastide»,  par  Vicq,  1 feuil.,  1839- 

Plan  de  Muutieuge  , par  de  Beaurain,  1 >2  feuil. 

Plan  des  taiis.  parc  et  château  de  Mrodun,  par 
Noël,  1 feuil.,  1842. 

Pbn  de  b ville  de  Metz,  in-fol.,  1728. 

— La  même,  iu-fol.,  1774. 

— La  même,  in-fol. , 1760. 

— Plan  gèométruJ  de  Mctx,  de  *»  fortifications 
et  des  environs,  1 feuil.  gr.  aigle,  1R42. 

Pbn  de  la  v illc  et  citadelle  de  Montpellier,  gra- 
vé par  Villaret,  in-fol.,  1737. 

— Pbn  de  la  ville  de  Moulpellicr,  par  le  Par- 
raeutier,  avant  1»  guerres  de  religion,  in-fol., 
1717. 
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Plan  dr  Mulluiuie.  1 fruil.,  164$. 

Plan  de  la  ville  dr  Mulhouse  , par  Edmond  , 
1842.  1 fruit,  a»rr  livre*. 

Plan  dr  Nano  rt  dr  se*  animai,  par  Noliu, 
iti'fol..  1698. 

— Plan  dr  la  villr  dr  Xency,  iu-ful.  , 1728, 
1738. 

— Le  même,  par  le  Rouge,  in-fol.,  1752. 

— Nouveau  plan  «le  Nancy  m élévation,  ru  4 
feuil.  in -fol..  1754. 

— Plan  pittoresque  de  la  \ ille  de  Nancy  , par 
Châtelain.  1 feuil..  1841. 

Plan  de  la  villr  de  Nanti**  rt  «le  vr*  faubourg*  , 
levé  m 1757.  parCncnut,  m 4 feuil.  in-fol., 
1759. 

Plan  dr  Nantes,  par  Jnuannr,  1 fruil.,  1838. 

Plan  de  Nrtlf-Brisac,  |»ar  dr  Reatirain.  1/2  f. 

Carte  ancienne  dr  la  ville  dr  Nimn , roiitetiant 
Ir  plan  «le  ses  anc m-imms  murailles  au  teiup* 
des  Romains . in-fol.,  van»  date. 

— Plan  dr  In  villr  dr  Nitmr*  anririuir  el  mo- 
derne. por  Lun.»  dans  le  t.  i de  l'histoire  de 
Nismrs  de  Ménard). 

— Plan  dr  N ivmcs . en  1 629 . au  temps  des  gurr- 
re*  civiles  (ilâd.,  t.  v,  p.  583). 

Plan  dr  la  ville  d'Orléans,  |>ar  Jusclin. 

— Lr  même,  par  de  Rraur.iin.  1/2  fruil. 

— 18an  pittoresque  dr  la  » illr  d'Orléans,  rrjiré- 
M'iitaut  ru  perspective  1rs  monument*  , pr 
Ch.  Pensée,  1 fruil.,  1830. 

Plans  de  la  villr  de  Pari».  Vos  . Ilcile-France, 
dépur  tenir  ni  dr  ta  Seine,  art.  Paris. 

Plan  de  la  ville  de  Pau,  par  dr  IVauraiit. 

Plan  dr  la  ville  dr  Reiuirt,  par  dr  Bcaiirain,  en 
3 1/2  feuil. 


Plan  delà  ville  dr  Reims  et  profils,  par  de  Bcau- 
raiu.  en  3 I / 2 feuil. 

— Plan  dr  Reims,  en  4 feuil.  in-fol. 

— Plau  dr  Reims  et  de  ses  environs , levé  à 
l’ocraviou  du  sacre  du  roi  Charles  X,  par  les 
ingénieur»-gé«'gra|4kes,  41/10000.  1 feuil-, 
1826. 

— Pian  de  Reims,  par  Lrroq,  t fruit.,  1835. 

Plan  de  la  Rochelle  et  dr  srv  environ» . par  Go» , 

1844.  t feuil. 

Plau  de  Hochefort,  in-fol. , 1760. 

Plan  de  Rouen  aiieieu  . iu-8  ( dan*  le  liv  re  dr» 
Beautés  de  Rouen,  par  Oursrl.  1700). 

— Plan  dr  la  v ille  de  Rouen , par  de  Fer,  iu-ful. , 
1720,  1760. 

— Le  même  (dans  l’Misl.  de  Rouen,  par  Farin, 
in-4,  1738). 

• — Le  même.  j>ar  Jiiseliu,  J/2  fruillr. 

— Carie  topographique  de  la  ville  et  de»  fau- 
lioiirg*  de  Koom,  par  lleliot  et  Routiguy,  1 
fruil..  1817. 

Plan  dr  Rouen,  par  (!.  1IuIh*i1,  Rouiii,  I 
feuil.,  1840. 

Plan  de  Strasliuurg.  in-fol.,  1619. 

— Lr  même,  par  Jnseliu,  1/2  feuil. 

— Plan»  «lr  Strasbourg.  avec  ses  différents  ac- 
rrnivvrmrnts,  en  2 feuil.  în-fnl. 

— Plan  dr  Strasbourg,  par  Rotbé;  I feuil., 
1830. 

Plan  et  vue  de  l'ancienne  viïledr  Thérnueunc, 
|»r  de  lVauruin,  eu  2 1/2  feuil.,  iu-fol. 

Plan  dr  Tliionville,  iu-fol.,  1753. 

Plan  de  la  ville  de  Toul,  in-fol.  (dans  FHist. 
de  Lorraine  de  D.  Caimet,  t.  i). 

Plan  de  la  villr  tic  l'on  Un»,  par  Besson,  in-fol. 

Plan  de  Tolutr  Toulouse),  par  Jouviu  de.  Ro- 
chrfort,  in-fol. 


— Plan  dr  Toulouse,  par  Vitry,  1 feuil.  , 
1815. 

Plan  dr  la  ville  de  lotira  rt  dr  ses  eu  virons, 
dreW  d'apres  1rs  élément»  du  cadastre,  par 
Gavai»!.  I feuil.,  1839. 

Plau  de  U ville  deTrovr»,  dressé  d'après  les 
document»  du  cadastre,  par  Bourbier,  1 trés- 
or. feuil.,  1839. 

Plan  de  Valenciennes,  par  Riwurmi,  1 feuil., 
1826. 

Plan  de  la  ville  tir  Verdun,  in-fol.  (t.  î de  l'Hist. 
de  Lorraine  de  D.  Caimet). 

Plau  «le  Versailles  rt  de  ses  environ»,  en  4 feuil. 
iu-fol. 

— Plan  du  château  de  Versailles,  se*  jardins, 
ses  fontaines  et  ses  bosquet»,  par  dr  Fer,  in- 
fol.,  1700. 

— Plan  dr  Versailles,  du  petit  parc  rt  «le  scs 
dè|»endaurr».  où  »<»nl  marqué»  les  rmplaee- 
nifiitv  dr  rhaque  maison  de  crltc  ville  : les 
plan*  du  chAleau  cl  des  hôtels  ; les  distribu- 
tions dr*  jardin»  rl  des  liosqoel*,  rt  le*  dé- 
tails de*  statues,  par  l'abbé  de  la  Crise,  in- 
fol.,  1758. 

— Plan  «b.*  \ ci  sailles  , par  Patquier  , in-fol. , 
1758. 

— Plan  dr  la  v ille-,  du  palais  et  du  parc  de  \ er- 
saillcsel  des  Tri  mons.  dédie  au  roi,  par  Ch. 
Picqnet  |»êre,  1839-  Notre.  édit.  , par  Ch. 
Pirquet  fils,  n»  1 fruil..  «ver  une  notice, 

184». 

Plan  des  château»  et  |»mi  de  Versailles  et  de» 
Tria  non»,  entrait  du  présent , partit.  Pirquct, 
1839,  I feuil. 

Carte  en  relief  de  Vrrsaith's,  par  Raucriellrr, 
1 feuil.,  1842. 

Plan  de  Vichy,  par  Lapic,  1 fruil.  1544. 


CARTES  MARINES  ET  OUVRAGES  Y RELATIFS. 


Atla»  maritime,  ou  Cartes  réduites  de  toute*  les 
côtes  «le  France,  avec  les  plan»  des  primipjhs 
villr»  maritime*  «le  ce  royaume,  par  Rouna, 
1778,  1 vol.ro-18. 

Nouvelle  rartf  «le  la  Manche  dr  Bretagne,  ron- 
tcuant  tontes  le*  cote*  «le  France  depuis  Dun- 
Lerqiu*  jusqu'à  OursMUl,  et  l«*s  cotes  d'An- 
gleterre depuis  t Iule  hester  au  nord  dr  la  Ta- 
mise, jusqu'au  cap  Ctavr  en  Irlande,  par 
Drgaulle,  1778,  3 feuil. 

Carte  de  In  navigation  à la  vapeur  «km*  la  .Man- 
che, la  mer  du  Nord,  la  Baltique,  etc,,  pré- 
sentant lr*  lignes  régulièrement  parcourur*. 
1rs  époque*  «le  départ  rt  «l’arrivtsr  des  irili» 
ment»,  et  la  durée  moyenne  du  trajet,  par 
Ch.  Picqnet,  1841,  1 gr.  feuil. 

Carte  de  la  navigation  » la  «upeurdan<  le  Uissiu 
«le  la  mer  Méditerranée.  pre-entant  hs  ligue» 
régulièrement  dessers irs  par  le»  hutinuuts 
«le*  divers»**  niUous.  indiquant  aussi  le»  épo- 
que* «le  départ  «*i  d'arrivée,  la  lungneur  «le* 
In» jri  % et  h-ur  durée  moyenne,  par  t'4i.  Pic- 
qart,  1511,  I feuil. 


Carte  delà  mer  Méditerranée,  en  9 fruil.  (dont 
2 scub'incnt  concernant  le»  rote*  de  Francr), 
iu-fol.,  1593,  1626. 

— La  même,  r*i  2 fruil.  in-fol..  169.7. 

— I-i  Blême.  par  Mirhrlot  et  fireniont,  rn  11 
fruil.  in-fol.,  1718. 

— L»  même,  réduilr  par  Ik'llin.  «*n  3 feuil. 
in-fol.,  1745. 

— La  même,  par  le  Rouge,  en  3 feuil.,  1756. 

— Carie  générale  rt  cat  te»  particulière*  dm  «Vite* 
de  la  Méditerranée,  jnr  Ihival,  in-4.  1664. 

Recueil  dr  plusieurs  dru- riplinn»,  plan*  drpnrls 
rt  baies  «le  la  mer  Mrditrrnuirr,  |ur  Uré- 
round,  in-4,  1724. 

Le  Portulan  dr  la  met  Méditirranre,  ou  U-  vrai 
Guide  «le*  pilote»  costim,  par  Mirhrlot. 
in-4,  1719. 

Carte  «le  la  Mrditeir::ti«e , par  J.  Ruu\,  1764. 
12  fruil. 

Manuel  du  pilntr  de  lu  mer  Méditerranée,  ou 
Description  de*  côtrs  de  lu  Méditerranée,  dr- 
pnisirdétroitdH  dhnltar  jusqu'au gnIlrd'A 


Irvandrrttr,  par  Baudin  (L.  S.),  in-8,  1828  , 
2 vol.  in-8,  1840. 

(îaric  réduite  de  la  mer  Méditerranée  et  de  la 
mer  Noire,  par  Gaultier,  1823,  2 feuil. 
Carte  réduite  dr  la  mer  Méditerranée  et  de  la 
mer  Noire,  dressée  en  1X17,  par  tapie  ; 
nouv . édit.,  revue  et  complétée  d'après  des 

document*  authentique»,  par  Blurammthal, 

1840.4  feuil. 

Carte  mluitr  «le  la  Méditerranée,  de  l'Adria- 
tique, dr  l'Archipel  et  de  la  mer  Noire,  d‘a- 
pre»  h*s  ulmervations  des  capitaines  Gaultier 
et  W.  Smith  (16  petites  carte.»  supplémm- 
taire*  *oul  placées  don»  le»  piirltr»  blanclies), 
1845.  3 fruil. 

Carte  de  la  Manche.  parSansoo,  in-fol.,  1692. 

— La  même,  par  dr  Frr,  in-fol. 

— La  même,  par  Nolin,  in-fol. 

— La  même,  par  Bellin,  in-lol.,  1749. 

— ta  même,  par  Rtiaclie , in-4  , 1753. 

— ■ La  mime,  par  dr  Reatirain,  iu-fol.,  1760, 

— - La  im'me,  par  Jefferv»,  ru  6 feuil. 
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Carte  du  golfe  de  Une,  in-fol,,  1755. 

C*r  te  du  golfe  de  Cueogne,  par  Betlin,  in-fol. 
1757. 

|J  fae  le  même,  en  3 fntil.  in-fol 
1753. 

M «nuire  sur  la  marées  de»  cote»  de  France 
frac  ïfctwssy,  in-8, 

~ Annuaire  Aes  marré*  d»s  cote»  de  France 
pmir  l'année  1843,  putihé  au  ministère  de  la 
nnmno,  «ou»  le  ministère  de  l'unirai  Imper 
ré,  par  ChaesUon,  in-JS,  1S42-43 
Uracnpliou  de»  phares  et  fussu*,  ou  Guida  de* 
nuirim  pendant  la  navigation  nocturne,  par 
Runliex,  iu-8. 1899  ; g-  rélit.  i„.,8>  ,8M. 

Carte  de  toute»  Je*  côte»  de  France,  par  Mena- 
lor,  in-fo]. 

— Mémoire  pour  «en-ir  d'instruction  i 1,  na- 
vigation la  eûtes  de  Franc»,  depuis  Oints 
jusqu'à  la  laie  de  Cascale.  par  Jj  Cuuldre 
Lobretonnière,  iu-4,  1804 
— Carlca  générales  de  foules  les  cotes  de  Fran- 
ce!. par  Xaasin,  in-fol.,  1634. 

— Le»  mêmes,  par  Je  Fer,  in-4,  1681,  li»5 

- Les  mêmes.  par  Piètre  Goos,  in-fol.,  1666. 
— Carte  de  l'Océan,  où  «ont  les  eûtes  de  Fran- 
ce, par  do  Val,  in-fol.,  1677. 

Cartis  détaillées  des  cote»  mariais  de  la 
France,  en  58  feutf.,  avec  la  carte  générale, 
pnrktRougc,  grand  io-4,  1757. 

Carte»  de»  ente»  de  France  tant  sur  l'Océan 
que  sur  Ja  Méditerranée,  avec  le»  plan»  des 
ports  et  plaça  itisnlitnes,  par  Bellin,  in-4 
1784. 

— Atlas  maritime,  ou  carte»  réduite»  de  tout,-» 
lis  eûtes  de  Frauee  , as ec  des  carte»  des  Ile* 

< utsiiicr  les  plu»  ixmsuléraWrs , vîntes  J,., 
plans  des  princtpitk»  ville»  maritime»  de  re 
royaume  , par  Bonne,  177»  ; nous  , «lit  . 
corrigée  et  augnaralée  en  ISM,  55  cartes  en 
G vol,  «H  6. 

Gisement  des  eûtes  de  France . de  pointe  ta 
poinle,  depuis  Bayonne  jusqu’à  Dunkerque; 
de  toutes  la  côte,  dT.papi»,  et  de  Portugal, 
Jc|nus  Rayonne  jusqu'à  Collionnt , cl  des 
rûle»  de  France,  de  (minora  à Toulon,  par 
Bagoy,  trs-8, 1831, 

U Neptune  français , ou  Recueil  de»  caries 
maritime»  levée»  et  gravées  par  ordre  du  roi, 
grand  Mol-,  1890,  189»,  1683. 

Ce  ïtoa  u Recueil , tpii  devait  avoir  une 
«ut»,  r»t  composé  de  aûcartrequi  représen- 
lanl  les  cèles  de  l'Europe  depuis  Drenlhrin , 

«I  Tforwége , jusrju’su  détroit  de  Ribraltai  ; 
tl  J a 1 7 carte»  sur  le»  eûtes  de  France . 

— Le  même  , par  de  Hooghe  , io-fol. , 1893  , 
1108. 

— Le  Neptune  freeret»,  ou  Recueil  d»  carte* 
narine»;  noue,  édrt.,  rerue  et  corrigée,  avec 
un  mémoire  sur  et»  cartes,  par  Jîcllm  jil 
eetrapreasd  le»  n cartes  qoi  nmwrnent  les 
cote»  d«  France). 

Canes  marine»  de  France,  par  Uurltcr,  in.  fol 
1534. 
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Ia»  mêmes,  par  Dullei,  in-fol.,  1847. 

— Le»  même»,  eo4fcuil.,  1657  (dans  le  Mon- 
de maritime). 

— Les  mêmes,  par  Van  Loon,  j».fo|,  (t 
Flambeau  de  la  mer). 

— - Carte*  marines  des  eûtes  de  France,  in-fol. 
Carte  de  file  d‘Ai»  et  d'une  partie  de  File  de 
Ré,  par  de  Beauratn,  in-fol. 

Carte  de  l'üe  de  ISelle-kle,  ,ur  Bellist,  in-fol 
1761. 

— Carte  topographique  de  l'ilc  de  Bellc-lslc, 
.tvec  k‘  plan  des  fort»  et  du  bourg  sic  Palais, 
par  de  Beaursin,  in-fol.,  1761 , 

— FiaoetliedeBdle-Isie,  in-fol,  1761, 

Carte  tir  l'üe  de  la  Conférence,  par  de  Beattîicu 
in-fol.,  1658. 

— La  même,  sut  9 f.,  in-fol,,  1653. 

(.  est  dans  cette  ile , située  sur  la  rivière 
de  la  Bidassoa,  qui  sépare  la  France  de  i 3 .1  - 
1*8».  que  se  tinrent,  en  1658,  les  coitfï rreo- 
c«  pour  la  paît  de»  Py  renée». 

Carte  de»  Ile»  de  Ré  et  d'OSèroo,  in-fol, , i7eS. 

— Carte  topographique  de»  ile»  de  Ré,  d'OIé- 
ron  et  de»  eûtes  voisine»,  avec  les  plan»  des 
ville»,  per  Brllin,  in-fol.,  1 757. 

- La  même,  par  Parts,  in-fol. 

— La  même,  par  Jaillot,  en  S f . , in-fol  , 1 76 1 . 

Carte  des  UesSie-Margnerite  etde  St-Honorat, 
parClair,  in-foi.,  1037. 

— Les  mêmes,  par  Tassin,  in-fo). 


CARTES  DO  PILOTE  FRANÇAIS. 

Nouveau  l'ilote  français,  1-.  a-,  3.  M ^ 
tie»,  5 vol.  io-fol.,  gr.  aigle,  contenait!  104 
plant.  339  vues  de  eûtes,  et  81  ublraua 
d'observations  de  marées. 

US'  n dernier»  partie  (entre Barlknr et 
la  frontière  de  Belgique),  cnuteaam  31  cartes 
et  plans,  ,-t  Bd  tableaux  ti'obsresatiosts  de 
marée»,  est  en  voie  de  publication  (1644'. 

Aire*  teptrntrionalci, 

Carte  de  la  Mendie  (1798)  . 

Tableau  lie»  courants  occasionnés  par  la  ma- 
rée dam  la  Manette  et  ia  partie  méridionale 
de  in  mer  du  Nord  (1819). 

Rreannasssanoe  hydrographique  de  la  tûte  nord 
de  France  (au  ai). 

Rode  de  Dunkerque  et  tie  ses  eni  irons  (1809), 
Carte  d«  cote,  tir  Franc»,  partie  comprise  en- 
!'î  * P Cn“I'“  " u f'ooltétede  Belgique 

l 1 B4zJ. 

— Parti»  comprise  entre  Gravetisie»  et  Zttyd- 
««de  (1840). 

— Partie  comprise  entre  Calai»  et  Gravdiora 
(1840). 

— l'aiii»  lompiae  entre  le  on  Gris. Ne»  et 
Calais  (1840). 


I""n'  comprise  mlielipoissle de$l-f>uejt 
lut  et  Calais  ; I84Î). 

— Partie  comprise  cotre  Arableteusc  et  le  rat, 
Ütanc-NVi  (1840).  1 

- fat  lie  comprise  «Ire  IJsnnev  et  AmUetniSr 
1,1840). 

^OSW)1'011'1'  rt,!'  <«  ens  irons 

Cotrj  de  France,  parti»  compris  entra  lien* 
et  Uutmrs  (1840). 

— F-iil>ouchurcs  de  la  Somme  ri  de  FAmliit* 
(1841)* 

~ Partie  comprise  entre  Féramp  et  i»  point,, 
de  $!-Quenliu  (184*). 

— Partie  comprise  .titre  Tréport  et  la  point» 
<l»  Sl-Quentin,  embouchure  de  la  Somme 
(1841). 

— Partie  comprise  entre  ta  pointe  d'Aülr  et 
Tréport  (1841). 

Plan  J»  Tréport  et  de  set  environ*.  1 ’2  f 
(1841). 

Plan  de  Dieppe  et  dr  se»  csivir.,  |/J  f (lait). 
OSletdr  France,  [«r‘i» eompri .rentre 8t-Psre- 
re-Ht-Port  et  la  pointe  d’Ailly  (fs4t  ). 

— Partie  comprise  entre  Dise»  et  St-Valcry-en- 
Cauv,  erab.  de  1»  Seine  (1849). 

--  Parue  comprise  cotre  le  cap  d'Autifee  »! 
Conteville(is4i). 

Pfau  de  Féetsmp  etde  ses  en*.,  1/9  f.  (1841) 
flûtes  de  France,  parti»  comprise  rein*  k-  Ha- 
vre et  Ëtretat  (1841), 

— Embouchure  de  la  Seine  (1838), 

Plan  de  l'cmlioaclnire  de  la  Seine,  envinma  du 
Havre  (1839). 

Cola  de  France,  cours  d»  la  Scsi»  depuis  I» 
Trait  juKju’à  Ifonfleur  (1812). 

Partie  compr.  entre  la  pointe  de  Barfleur 
<*t  Ir  cap  de  h Hère,  |*,ie  de  b Sdne 
(1842). 

Partie  eompritM.*  entre  Lançmne  e|  I)i»e\. 
partie  orientale  du  plateau  du  Cah ado,.  Cro 
bouchure  de  l'Orne  (1849). 

Plan  de  b rade  de  Ca«n  et  de  l'entrée  de  l'Ottie 
(1839). 

Côte*  de  France,  partie  comprise  entre  Fo*i|c- 
naiJJe»  cl  Langmoe  (1849). 

Plan  du  port  de  Conneulks  et  de  «es  enviixxi» 

1/2  feuil.  (1838).  r ' 

Cote*  de  France,  partie  comprise  entre  finuul- 
Uump  et  Fwitenaille*  (1838). 

— Partie  comprise  «lire  b |wiute  de  Barfleur 
rt  Oraudrbamp,  rade  de  b Hooguc,  iJe*  d.- 
St-Marcouf,  bancs  du  grand  Vay  (1836), 

Pbn  de  b rade  de  la  Hougue  (1836). 

Plan  du  port  de  Barfleur  et  de  sw  en*ir. 
(1836). 

Cotes  d«  Franne,  partie  compris^  entre  File  de 
BréktU  et  Barfleur  (1 839). 

Partie  contprUe  entre  le  bjvre  Carteret  et 
Barfleur  (1839). 

9*1 
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Partie  compris  entre  le  fort  de  Qucrqucville  j 

cl  le  fort  de  U llougue,  rade  de  Cherbourg, 
cap  Livi,  poiute  et  ra*  de  BarlUur,  port  de 
lia  rfleur  (1836). 

— Anse  de  Vauville,  cap  de  la  llaguc,  rade  de 
Cherbourg,  cap  Lévi  (1836). 

Plan  de  la  rade  de  Cherbourg  (183 8). 

Côtes  de  France,  partie  comprise  entre  le  cap 
Fréhel  et  le  havre  Carter*!  (1839). 

•—  Partie  compris*  entre  les  ports  de  Diélette 
et  d'ûmoQville,  rax BlancUarl.  île  d’Aurigny, 
le»  Casquels  (1836). 

— Passage  de  la  Déroute,  depuis  Portbail  jus- 
qu’à Diélette , comprenant  le  plateau  de» 
Ecréhuu  (1836)- 

— Pansage  de  la  Déroule,  depuis  le  rocher  S©- 
nrquet  jusqu’au»  roches  de  Portbail,  chaus- 
sée des  Bœufs,  roche»  oiicuulcs  de  Jersey, 
plateau  des  Ecréhou  (1836). 

— Partie  comprise  entre  Bricquevillc  et  Cef- 
frase,  passage  de  la  Déroula  entre  les  roches 
septentrionales  de  Chausey  et  le*  Bœufs  , 
roches  orientales  dr*  Miuquicrs,  roclies  sud- 

est  de  Jersey  (1836). 

— Partie  occidentale  de»  lies  Chausey  et  pla- 
teau de»  Minquier»  (1824). 

— Raie  du  Mont -St -Michel,  rade  de  Cancale, 
env.  de  Crans  il  le  , Ile»  Chausey  (1836). 

Plan  des  îles  Chausey  (1836). 

Plan  du  sound  de  Chausey,  1/4  feuil.  (1836). 
Plan  du  port  de  Granville  et  de  ses  environs, 
1/4  feuil.  (1836). 

Plan  de  la  rade  de  Cancale  et  de  ses  environ» 
(1834). 

Côte»  de  Fiance  , partie  comprise  entre  le  cap 
Fréhel  et  Cancale,  baie  de  1a  Frénay,  anse 
de  St -Cas  t,  mouillage  des  FJihicns,  entrée» 
de  St-Malo,  cour»  de  la  Rance  jusqu’à  l’anse 
dcMontmarin  (1836). 

Plan  du  port  de  St-Malo  cl  de  ses  environs 
(1836). 

Plan  du  mouillage  des  Elibiens  et  du  |X>rt  de  St- 
Briac,  1/4  feuil.  (1836). 

Côtes  de  France,  partie  comprise  entre  l'iic  Bré- 
liat  et  le  cap  Fréhel  (1839). 

— Partie  comprise  entre  Pontrieux  et  le  cap 
Fréhel,  baie  de  St-Bricuc  (1836)- 
Plan  de  1a  rade  de  Poulneux  et  des  roches  de 
St-Quay  (1836). 

Côt£»  de  France,  Ue  Bréhat  et  roches  environ  - 
nantes  ; rivière  de  Pontrieux,  partie  de  la 
baie  de  St-Brieue  (1836). 

— Ile  B ré  bat  et  roche»  environnantes  ; rivière 
de  Pontrieux . anse  de  Paimpoi,  plateau  de 
Ramomc  (1836). 

Plan  de  Pile  Bréhat  et  de»  entrée»  de  la  rivière 
de  Pontrieux. 

Carte  des  côte»  do  France,  partie  comprise  en- 
tre Plie  de  Bas  et  Pile  Bréhat  (1843). 

— Partie  compris*  entre  Plie  Grande  et  le* 
Héaui,  les  Sept-Ilr»,  Perro»,  le  Port  Blanc, 
rivière  de  Tréguier  (1844). 


Plan  des  entrées  de  Perros  et  du  Port  Blanc 
(1843). 

Plan  des  passes  de  la  riviere  de  Tréguier 
(1843). 

Plan  de  1a  rivière  de  Tréguier,  1 /4  f.  (1843). 
Cotes  de  France,  partie  comprise  entre  Reg  an 
Fry  et  l’Ue  Tomé,  risière  dr  Unuion,  plateau 
des  Triogoz,  les  Sept-lles  (1849). 

— Partie  comprise  entre  l’Ue  de  Bas  et  Beg 
an  Fry  (1844). 

Plan  des  passes  et  de  la  rade  de  Morlaix 
(1844). 

Côtes  de  France,  partie  comprise  entre  Pile 
d'Oue»MDiet  Pile  de  Bas  (1843). 

— Partie  comprise  entre  Pontusval  et  Pile  de 
Bas.  — Port  de  Pontusval  (1844). 

Plan  du  canal  de  Pile  de  Bas  et  partie»  aJja- 
ceuies  (1843). 

Cbles  de  France,  partie  comprise  entre  le*  ro- 
che* de  Porsal  et  Pontusval,  PAbciviaclu 
l’Abcrhenolt,  Corréjcm  (1842). 

Plan  dePAbcrvroc'h  et  de  ses  environs  (1842), 

Côltt  occidentale*. 

Carte  générale  de*  sonde*  d'atterrages  des  côte* 
occidentale*  de  France,  et  des  côtes  septen- 
trionales d’Espagne  (1832). 

Carte»  des  sondes  de  l’entrée  de  la  Manche  et 
des  atterrages  des  côtes  occidentales  de  Fran- 
ce, depuis  Pile  d'Oucssant  jusqu'à  l’ile  d’Yeu 
(1831). 

Carte»  des  sonde»  d’n ttrr rage*  des  côtes  occi- 
dentales de  France,  depuis  File  d’Yeu  jus- 
qu’à I ’emliouchurc  de  la  Bidnsson , et  des  côtes 
septentrionales  d’Espagne  (1831). 

Carte  de»  côte»  de  France  , environ*  de  Brest 
(1823). 

— Partie  septentrionale  du  dienal  du  Four  et 
environs  de  Plie  d'Oucssant  (1844). 

— Entrée  de  la  rade  de  Brest  cl  partie  méri- 
dionale du  chenal  du  Four  ( 1 844). 

Plan  de»  env.  d’Argenton.  1 (A  de  f.  (1824). 
Plan  de  Labérildut,  1/4  de  feuil.  (1822). 

Plan  de  U chaussée  des  Pierres  noires  (1844). 
Plan  du  port  du  Conqurl,  1 /4dc  f.  (1844). 

Plon  du  port  dcCamaret,  1/4  de  f.  (1844). 

Pian  du  goulet  de  Brest,  1 /4  feuil.  (1824). 
Côtes  de  France,  rade  de  Brest  et  baie  de  Douar- 
nenrz  (1843). 

Plan  des  passages  de  Toulinguet,  du  petit  Léac’h 
et  du  Corbeau,  1/4  de  feuil.  (1843). 

Plan  des  environs  du  cap  de  la  Chèvre,  1 / 4 de 
feuil.  (1842). 

Plan  du»  env.  de  Douaracnex,  1/4  de  fenil. 
(1842). 

Carlr  particulière  de  la  chaussée  de  San,  et  du 
passage  du  rax  dr  Sein  (1819). 

Plan  de  Tcvcnnec  (rax  de  Sein),  1/4  de  fenil. 
(1844). 

Plan  du  port  de  l’ile  de  Sein.  1/4  de  f.  (1844). 


Côte*  de  France,  baie  d’Audicrn*  (1821). 

Plan  du  port  d’Audieme,  1/4  d*  f-  (1822). 

Plan  de  l'anse  de  la  Torche,  baie  d’Audicrne, 
1/4  de  feuil.  (1822). 

Pl au  des  roche*  de  Penmarc’h  (1821). 

Côtes  de  France,  partie  comprise  entre  le  raa 
de  Sein  et  Lorient  (1824). 

— Iles  de  Glénan,  baie  de  la  Forcst.  anse  de 
Bénndet  et  partie  des  roche*  de  Peumarc’b 
(1844). 

Plan  de  l’entrée  de  l’Odet,  1/4  feuil.  (1824). 

Plan  du  port  de  Loctudy , entrée  de  la  rivière  de 
Pool-Lahbé,  1/4  de  feuil.  (1824). 

Plan  de  Coocarnean,  1/4  feuil.  (1844). 

Côtes  de  France,  entrée  du  port  de  Lorient,  Ile 
de  Croix,  anse  de  Pooldu,  entrée  de  l’Aven 
et  Basse-Jaune  (1824). 

Plan  des  passe*  et  rades  de  Lorient  et  du  Port- 
Loui*  ( 1 844). 

Côtes  de  France,  partie  comprise  entre  Lorient 
et  St-Naxaire  (1829). 

— Entrée  du  port  de  Lorient,  presqu’île  de 
Quilieron  et  partie  septentrionale  de  Belle  - 
lie  (1825). 

— Baie  de  Qu  iberon  et  Morbihan  (1827). 

Plan  de»  entrées  de  Morbihan  et  de  la  rivière 
de  Grac’h  (1845). 

Côte»  de  France.  Belle-Ile  , presqu’île  de  Qui- 
lieron, île*  Houat  et  Haedik , pointe  du  Grand  - 
Mont  (1847). 

— Partie  romprise  entre  la  pointe  du  Grand- 
Mont  et  la  pointe  du  Croisic  (1847). 

Plan  de  la  rade  et  du  port  Pénerf  (1828). 

Plan  de  l’entrée  de  la  Vilaine  (1848). 

Plan  de  la  rade  et  du  port  de  Croisic  (1827). 
Côtes  de  France,  emhouch.  de  la  Loire  (1828). 

— Embouchure  de  la  Loire,  4 f.  (1828). 

— Ours  de  la  Loire,  depuis  Nanlc*  juiqu’à  son 
embouchure  (1828). 

Plan  des  rade»  de  St-Naxaire  et  de  Mindin 
(1828). 

Qites  de  France,  baie  de  Bourgneuf  cl  goulet  de 
Fromnuline  (1622). 

Plan  du  goulet  de  Fromantine,  1/4  f-  (1848). 
Côtes  de  France,  île  d'Ycu,  pont  d'Yeu  et  gou- 
let de  Fromantine  (1848). 

Plau  du  port  Breton  (Ue  d'Ten),  1/4  de  L 

(1848). 

Plan  de  la  rade  et  du  port  de  St-Gillcs-*ur-\  if, 
1/4  de  feuil.  (1848). 

Dite*  de  France  , partie  comprise  entre  l'Ue 
d'Yeu  et  la  pointe  des  Baleines  (1834). 

— Partie  orient,  de  l’ile  d’Yeu,  pont  d’Yeu  et 
environ*  de  St-GiUes-sur-Vie  (1849). 

Plan  du  port  et  de  la  rade  de»  Sable*-d  Oluone 

(1848). 

Côtes  de  France,  env  irons  des  Sabks-d’OtoMe 
et  entrée  du  pertui*  Breton  (1830) . 
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— PetiuU  Brctoo,  pcrtuis  d'Antioche  et  per- 
tuis  de  Maunmsson  (1832). 

— partie  occidentale  de  File  de  Ré,  entrée  du 
perlim  Breton , mirée  du  pcrtuis  d’ Antioche 
(1831). 

— Intérieur  du  pcrtuis  Brrtou  (1831). 

Plan  de  U rade  de  St-Martin  et  de  se*  eus  irons, 
pcrtuis  Breton  (1831). 

Plan  du  mouillage  de  F Aiguillon,  pcrtuis  Brrton, 

1/S  fenil.  (1831). 

Cote*  de  France,  entrée  du  pcrtuis  d’Antioche 
(1831). 

— Intérieur  du  pertui»  d’Antioche,  rade  de  la 
Rochelle,  rade  de  File  d'Aix,  rade  de*  Bas- 
ques, rade  des  Trousses  (1832). 

Plan  de  la  rade  de  la  Rochelle  et  de  ses  environ» 
(1831). 

Plan  de  Fcmbouchure  de  la  Charente  et  des 
rades  de  File  d’Aix  et  de*  Trousse*  (1831). 

Plan  du  cours  de  la  Charente,  depuis  Rochcfort 
jusqu'à  File  Madame  (1831). 

Côte*  de  France,  pcrtuis  de  Maumussoo  (1832). 

— Embouchure  de  la  Gironde  et  ses  envi- 
ron». 

— Embouchure  de  la  Ciroode  (1830). 

— Cours  de  b Gironde  et  partie  dr.  b Garonne 
et  de  b Dordogne  (1831). 

— Intérieur  de  b Gironde,  1"  f.  (1831). 

— Intérieur  de  U Gironde,  2*  f.  (1831). 

— Cours  de  b Garonne,  depuis  Bordeaux  jus- 
qu'au liée  d' Atnbês,  et  cours  de  U Dordogne 
depuis  Libourne  jusqu'à  b même  pointe 
(1831). 

Pbu  du  cours  de  b Garonne,  depuis  le  pont  de 
Rordeaus  jusqu'au  mouillage  de  Lormout 
(1830). 

Côtes  de  France,  environ*  du  bassin  d'Arcochon 
(1830;. 

— Bai»iud'Areachon(1829). 

— Partie  comprise  entre  Mimixan  et  b fron- 
tière d'Espagne  (1819). 

— Environ*  de  Bayonne,  fosse  du  cap  Breton 
(1829). 

Plan  du  cours  de  l'Adour,  depuis  Bayonne  jus- 
qu’à son  embouchure  (1829). 

Cote*  de  France,  partie  comprise  entre  Bayon- 
ne et  b côte  d’Espagne  (1829). 

Plan  de  la  baie  de  St-Jean-de-I.uz,  1/2  feuil. 
(1829). 

Plan  de  la  baie  de  Fontarabie,  1/2  f.  (1829). 


Cota  de  la  Méditerranée. 

Carte  de*  côte*  de  France,  sur  b Méditerranée, 
depuis  le  «p  de  Creux  jusqu'aux  bouches 
du  Rhône,  1/2  feuil.  (1817). 

— Partie  comprise  entre  Marseille  et  Piombino 
(1832). 

— Depuis  les  bouches  du  Rhônejosqu’à  Ville- 
franche  (1792). 

Plan  de  b rade  de  Toulon  et  de  «es  divers  mouil- 
lage» (1842). 

Carte  de  la  côte  et  de*  îles  des  environs  de  Mar- 
seille (1792). 

Côtes  de  Fronce,  depuis  Cassis  jusqu’au  cap 
Sicié,  1/2  feuil.  (1792). 

Pbu  dr  b rade,  de*  ports  et  passes  de  Port-Cros 
(îles  d'Hyèro),  départ,  du  Var  (1842). 

Carte  de  b rade  et  des  îles  d'Hycres(1842). 

Côtes  de  France,  comprenant  le  golfe  de  la  Na- 
poulc  et  le  Goiirjean  ou  golfe  de  Jouan,  avec 
les  îles  de  Lcrins,  1/2  feuil.  (1792). 

Plan  des  rades  de  Bmsc , de  Bandol  et  du  port  de 
St-Nasoirr  (1842). 

Plan  de  b rade,  des  port»  et  passes  de  Port-Cros 
(île*  d’Hyère»),  1 /2  feuil.  (18*2). 

Plon  du  mouilbge  de  Cavabirr.  — Plan  de  b 
rade  de  Bonnes  et  du  mouillage  du  Lavandou, 
1/2  feuil.  (1842). 

Ile  de  Cor  te. 

Carte  de  l’ile  de  Corse  (1841). 

Carie  des  bouches  de  Bonifacio  (1823). 

Pian  des  passages  de  b Piantareib  et  du  golfe 
de  Sanfa-Manxa  (1827). 

PUndePorto-Lûria,  PurtoPiuioet  Porto-Polio 
(île  de  Sardaigne),  1/2  feuil.  (1823). 

Plan  de  Porto -I’al tna.  — Plan  de  b rade  d’A- 
giueourt  (île  de  Sardaigne),  1/  2 f.  (1823). 

Plan  de  b rade  d'Arsacbena.  — Plan  de  Lon- 
go-Sardo.  — Plan  de  Porto-Servo  (lie  de  Sar- 
daigne), 1/2 feuil.  (1824). 

Carte  de  b côte  occidentale  de  File  de  Corse , 
depuis  Feutrée  du  golfe  de  Sagone  jusqu’à  celle 
des  bouches  de  bonifacio  (1825). 

Pbn  du  port  de  Figori.  — Plan  du  port  de  Bo- 
ni facto. — Plan  de  b calanque  deCooca,  1/2 
feuil.  (1825). 

Plan  des  Moines  ou  Moruchi  et  de  la  partie  ad- 
jacente de  b côte  sud-ouest  de  File  de  Corse, 
1/2  feuil.  (1825). 


Plan  du  mouillage  de  Propriauo.  — Pbn  du 
mouillage  de  Porto  Polio.  — Pian  du  mouil- 
lage de  Campo-Mere,  1/2  feuil.  (1825). 

Plon  des  mouillages  situés  au  fond  du  golfe 
d'Ajaccio,  1 /2  feuil.  (1825). 

Pbn  des  îles  Sanguinaires,  situées  à Feutrée  du 
golfe  d'Ajaccio,  1/2  feuil.  (1828). 

Carte  de  b côte  occidentale  de  File  de  Cane,  de- 
puis le  cap  Fcno  d’Ajaccio  jusqu'à  Calvi 
(1829). 

Pbn  du  mouilbge  de  Sogooe  et  de  b côte  adja- 
cente, 1/2  feuil.  (1829). 

Pbn  du  golfe  de  Lava  et  du  port  Pro» enraie. 

— Plan  du  golfe  et  du  port  de  Girobta,  1/2 
feuil.  (1830). 

Plan  du  golfe  et  du  port  de  Galcria,  1/2  1. 
(1829). 

Carte  de  la  côte  nord-ouest  de  l'ilede  Corse,  de- 
puis la  pointe  de  Revelbta,  jusqu'à  b pointe 
de  b Mortelb,  1/2  feuil.  (1829). 

Plan  des  golfe*  de  Calvi  et  de  Revelbta,  1/2 
feuil.  (1829). 

Pbn  du  danger  de  F Algajob.  — Plan  du  port  dr 
Malfalco.  — Pbn  du  port  et  de  la  rote  de 
Crnturi,  1/2  feuil.  (1829). 

Pbn  du  mouillage  de  FUe  Rousse , 1/2  leuil. 
(1829). 

Carte  de  b côte  septentrionale  de  FUe  Je  Cor»*, 
depuis  Bastia  jusqu'au  port  île  Malfalm 
(1828). 

Plan  du  golfe  de  St-Florent,  1 /2  f.  (1828). 

Plan  de*  mouillage*  situé*  à b côte  septentrionale 
de  l'ilc  de  Corse.  — Pbn  du  port  et  de  la  rade 
de  Maeinaggio,  1 /2  f.  (1828). 

Plan  de  b côte  de  Bastia  K du  mouillage  de  1a 
pointe  d'Arco,  1/2  feuil.  (1830). 

Plan  du  port  de  Bastia,  1/2  feuil.  (1831). 

Carte  de  U côte  orientale  de  File  de  Corse,  de- 
puis l'embouchure  du  Fium-Orb»  jusqu’à 
Bastia(1831). 

— Depuis  l'entrée  des  touches  de  Bonifacio  jus- 
qu’à Fcmbouchure  du  Fium-Orbo  (1827). 

Plan  du  golfe  de  Pinarello.  — Plan  du  port  de 
Favone.  — Plan  de  Porto-Nuovoet  de  la 
calanque  del  Gmuco,  1/2  feuil.  (1828). 

Plan  du  glofe de  Porto- Vecchio,  1 / 2 f.  (1828). 

Plan  des  lies  Ccrbicale  et  du  canal  qui  les  sépare 
de  b côte  de  Corse,  1/2  feuil.  (1827). 

Deux  1 /I  feuil.  de  vue»  de  diverses  parlw*  dr 
b Corse. 


na  Dr  i*  »tuoca  irait  osas*  tu  i w u nuacr  rr  oc  huusi  votent. 
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